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CORPS  UNIVERSEL 

DIPLOMATIQUE 


DROIT  DES  GENS; 

CONTENANT    VN 

R  E  C  U  E  U  I  L 

DES 

TRAITEZ 

DALLIANCE,DE  PAIX.DE  TREVE^ 

DE  NEUTRALITE,  'DE   COMMERCE  ,  D'ECHANGE, 

de  TroteEîion  ^  de  Garantie  -,  de  toutes  les  Cmventions  ,  Tranfa£tions  ^ 

Paôîes  ,    Concordats  ,    ô"   autres  Contrats ,  qui  ont  été  faits  en 

EUROPE,  depuis  le  Règne  de  l'Empereur  C  HA  RLE- 

MAGNE  jusques  à  prefent  -, 

AVEC 

LES    CAPITULATIONS  IMPERIALES  ET  ROYALES; 

les  Sentences  Arbitrales  dans  les  Caufès  importantes  ;  les  Déclarations  de  Guerre ,  les  Contrats  de  Mariage 
des  Grands  Princes  ,  leurs  Teftamens  ,  Donations ,  '  Renonciafions ,  Se  Proteftations  ;  les  Inveftitures  des 
grands  Fiefs;  les  Ereétions  des  grandes  Dignités,  celles  des  grandes  Compagnies  de  Commerce,  &  en  gé- 
néral de  tous  les  Titres,  ibus  quelque  nom  qu'on  les  défigne,qui  peuvent  fervu-  à  fonder,  établir,  ou  juftifier 

LES  DROITS  ET  LES  INTERETS  DES  PRINCES  ET  ETATS  DE  L'EUROPE; 

Le  tout  tiré  en  partie  des  archives  de  la  Tres-Auguste  Maison  d'Autriche,  &  eu  partie  de 
celles  de  quelques  autres  Princes  &  Etats  i  comme  aufft  des  Protocolles  de  quelques  Grands  Miniftres  ;  des  ManuJ- 
crits  de  la  Bibliothèque  Royale  de  Berlin;  des  meilleurs  ColleBions ,  qui  ont  déjà  paru  tant  en  Alle- 
magne, qu''en  France,  en  Angleterre,  en  Hollande,  &  ailleurs  i  fur  tout  des  Affes  de 
Rymer;  &  enfin  des  Auteurs  les  plus  efliniés ,  Jôit  en  Hijloire,  en  Politique,  ou  en  Droit; 

PAR 

J,  DU  MONT,  BJRO^  T>E  CARELS-CROON, 

ECUIER,  CONSEILLER,  ET  HISTORIOGRAPHE  DE  SA  MAJESTE'  IMPER  lAL  E 

ET  CATHOLIQUE. 

TOME    II.    PARTIE    I. 


aA    AMSTERDAM, 

Chez  P.  BRUNE  L,  R.  et  G.  WETSTEIN, 
les  JANSSONS-WAESBERGE  ,    L'HONORE'    et    CHATELAIN. 

^    LA    HATE, 

Chez  P.  HUSSONet    CrH  ARLES    LEVIER. 

MDGCXXVI, 


TABLE 

CHRONOLOGIQUE 

DES        PIECES 

CONTENUES 
Dans  la  1.  Partie  du  IL  Tome. 


Anno 

lo.  Mars. 


lo.Mars. 


1350. 


7.  Mai. 


8.  Mai. 


8.  Mai. 


i4.0aob. 


2,4.0  ttob. 


a4.0aob, 


Lettres  de  V  Empereur  CHARLES 
I  V.  par  lesquelles  il  érige  le  Comté 
de  Luxembourg  en  Duché  en  fa- 
veur de  WENCESLAS,/o»ir^r^. 
Sans  date  i 

Trêve  pour  trois  ans  ,  conclue  entre. 
EDOUARD  in.  Roi  d'Angleterre 
fcf  PHILIPPE  Duc  de  Bourgogne  -, 
Donné  à  la  Ville  de  Guillon  en  Bourgogne 
le  10.  Aiars  i^^Ç).  i 

Obligation  de?\A\l.\^V^Duc  de  Bour- 
gogne, pour  zooooo.  Moutons  d'or,  qu'il 
s'engage  de  payer  au  Roi  d' Angleterre 
EDOUARD  III.  en  confideration 
de  la  ■  Trêve  précédente  faite  avec  lui , 
fjf  pour  la,  CeJJîon  de  la  Ville  de  Fla- 
vigny.  Donnée  à  Guillon  en  Bourgogne 
le  ro.  Mars  i3fp.  5 

Pareille  Obligation  des  Seigneurs ,  &  Bour- 
geois </g  B  O  U  R  G  O  G  N  E ,  ?ai/e  ren- 
dirent Caution  pour  leur  Duc  au  fusdit 
Traité.  4 

TraStatus  Pacis  inter  A  N  G  L I  ^Ë  ,  ^ 
FRANCIS  Reges  ;  quo  Régi  A  N- 
G  L  I  ^  diverfa  Civitates  y  Caftella 
ceduniur.  f 

Trêve  conclue  entre  la  FRANCE  (^ 
/'ANGLETERRE  par  CHAR- 
LES Dauphin  de  France  y  E- 
D  O  U  A  R  1:)  Prince  de  Gales ,  à  Char- 
tres le  7.  Aiai  i  360.  6 
Traité  de  Paix  entre  EDOUARD  Prin- 
ce de  Gales  d'une  part,  fj!  CHARLES 
Dauphin  de  France  ,  £5?  Duc  de  Nor- 
mandie ,  pour  la  délivrance  de  JEAN 
Roi  de  France,  prifonnier  en  Angleterre. 
Fait  à  Bretigny  le  S-  Mai  i  360  7 
■Lettres  Patentes  de  JEAN  Roi  de  Fran- 
ce, contenant  la  Ceffion  £5?  Renonciation 
des  Terres,  qui,  en  conféquence  duTnité 
de  Paix  fait  à  Bretigny  le  8  Mai  1 360 
doivent  être  délivrés  à  EDOUARD 
III.  Roi  d'Angleterre.  Données  à  Ca- 
lais le  24.  Octobre  1 560.  17 
Lettres  Pater.tes  ^'EDOUARD  III. 
Roi  d' Angleterre ,  contenant  les  Renoncia- 
tions qui  fe  dévoient  faire  à  J  E  A  N  Roi 
de  France,  en  vertu  du  Traité  de  Bretigny. 
Données  à  Calais  le  14.  OSiobre  i  360.  2.0 
Ceffion  £s?  Tranfport  du  Comté  de  Guienne , 
fait  par  JEAN  Roi  de  France  à  E- 
D  O  U  A  R  D  1 1 1.  ^oi  d'Angleterre  en- 
fuite  du  Traité  de  Bretigny.  A  Calais  le 
14.  OSlobre  i  360.  22 
Confirmation  6?  Amplification  de  la  Ceffiion 
6?  Renonciation  «^i?  J  E  A  N  Roi  de  Fran- 
ce faite  à  EDOUARD  IIL  Roi 
ToM.  U.  Part.  L 


d'Âvgleterre.  Donnée  à  Boulogne  le  x6. 
Octobre  1360.  24 

Confirmation  £s?  Amplification  des  Renoncia- 
tions ^'EDOUARD  III.  Roi  d' .An- 
gleterre faites  à  J  E  A  N  Roi  de  France. 
Donnée  à   Calais   le  24.  Octobre _  1 360* 

Traité  de  Paix  conclu  entre.  JEAN,  Roi 
de  France,  Cs"  E  D  O  U  A  R  D  1 1 1.  i?oi 
d'Angleterre,  (S  confirmé  par  CHAR- 
LES Dauphin .  de  France.  Donné  à 
Boulogne  le  26.  OBobre  i  360.  2p 

Teftament  de  ]  A  QJJ  E  S  de  Savoye  Prin- 
ce d'Achaïe,  en  date  du  16.  Mai  1360. 

Imper atoris  CAROLI  IV.  Invefiitu- 
ra ,  Ducibus  Aufiria  RUDOLPHO 
FRIDERICO  ALBERTO,  iâ 

LEUPOLDO,  de  Ducatibus  A.is- 
tris,  Styriae  £?"  Carinthix  cum  omnibus 
y  fingulis  Comitatibus  ;  item  Dominiis 
Carniolœ,  Marchiic  £5?  Portus  Naonis, 
omnihusque  Fendis ,  qute  iidem  Duces  ^ 
eorumque  Progenitores  in  Sucvia,  Alfatia 
fi?  alibi  ah  Jmperio  tenues  unt,  necnon  de 
Fendis  qua  Duces  ALBERT  US  £s? 
OTTO  ab  Imperature  LUDOVI- 
CO  Ba.vzro  habuerunt  concej^a  Daturti 
Seveld  die  XII.   Kalend.    Junii  1350. 

Diploma  KAROLI  IV.  Imperatoris , 
quo  omnia  Jura  £5?  Immunitates  Civitali- 
bus  i^  Judiciis  Auftriîe,  Styrise  fj"  Ca- 
rinthiîe,  olim  conceffas  eisdem  nunc,  in 
favorem  Ducis  RUDOLPHI,  ^ 
Fratrum  fuorum  FRIDERICI, AL- 
BE'  TI,  y  LEUPOLDI,  con- 
firmât. Nuremberg  Anno  t  560.  Indicl.  i  3 . 
XVI.  Kal  Jantiar.  33 

Reverfales  BOLKONIS  Silefiis  Ducis 
erga  CAROLUM  IV.  Romanorum 
y  Bohemice  Regem  ;  quod  donata  fibi  à 
prcefato  Rege  média  Civitas  Glogoviaî 
atque  appertinentia,  poft  obitum  fuum  ,ad 
memoratum  Regem ,  aut  Haredes  vel  Suc- 
ceffores  ejus  reverti  debeant.  Datum 
Siiieidnitz  Dominica  OcVi\i.   1351.        33 

LUDOVICI  Régis  Ungaria  Littera 
Fœderis  mtsr  fe  £5?  Duc  cm  Aufiria  R  U- 
DOLPHUM  contra  quoscunque  tam 
defarsa  quam  Regia  Dig'.'itate  praful- 
gentes ,  quibuscum  litem  i3  Guerram  iidre 
contingeret ,  hoc  paclo,  ut  Opida ,  Caftra 
£7  Fortalitia  in  hoc  Bdlo  acquirenda, 
tequaliter  ,fub  pari  numéro  ac  valore ,  inter 
fe  dividantur.  Dat.  Buda  die  10.  Martii 
i3<îi.  ,  34 


ÂNKO 
1360. 

24.0aob.  . 


26.  oaob. 


lô.  Mai. 


ii.Mai- 


ly.DeCj 


1351. 
iS.  Fevr. 


10,  Mars, 


TABLE    CHRONOLOGIQUE 


.Anno 
1361. 

10.  Mars, 


îi.Mars. 


26.  Mars. 


18.  Mai. 


22.  Juin. 


16.  Juill. 


26.  Dec. 


31.  Dec. 


6.  Sept. 


LUDOVICI  Hungaria  Régis  Diplo- 
ma  CcJJîonis  ,  quo  Cajirum  Suertzen- 
pach  Duci  Juftria  R  U  D  O  L  F  O  «i- 
fign3t  y  reftitiiit ,  Purchutamf «?  ,  feu 
Pe?ifto>iem^pro  Caftrenft  cuftodia  à  Civita- 
te  nova  folvendam  rehxat,  £5?  fimiil  om- 
nibus Juribus  iâ  acîionîb/is  in  diSitim 
Caftrum  13  Purchutam  fibi  competentibus 
rematciat.     Dat.  ^Fuda  die  10.  Martii 

ijôi.  34 

Lettres  de  GODEFROI  Evêque  de 
Paffaii ,  par  lesquelles  il  promet  iif  s'obli- 
ge ,  envers  RODOLPHE  Archiduc 
d'Autriche,  y  envers  FRIDERIC, 
ALBERT  £5"  LEOPOLD  Ducs 
d'Autriche  fes  Frères,  de  les  afifter  de 
toutes  fes  forces  contre  leurs  Ennemis  dans 
tous  les  cas  de  neceffité  i3  à  leur  requifi- 
tion,  comme  auffi  de  tenir  fes  Places  ou- 
vertes ,  pour  leur  Jervice  en  tems  de  guerre 
f5?  de  nécejjité;  le  Lundi  avant  l'Annoncia- 
tion de  la  Vierge  1361.  34 

Sentence  Arbitrale  rendue  par  quelques  Elec- 
teurs entre  FRIDERIC,  Burgrave 
de  Nuremberg ,  &  la  Fille  de  NU- 
REMBERG, touchant  le  Bois  appelle 
la  Forêt  de  Nuremberg,  comme  auffi 
aufujet  des  Péages  (3c.  A  Nuremberg  le 
Samedi  aprh  In  St  Benoît  1561.  Avec 
le  Diplôme  d' Inveftiture  donné  par  A  L- 
BERTL  au  Burgrave  FRIDE- 
RIC, pour  le  Burgraviat  de  Nurem- 
berg, avec  fes  Dépendances  £5?  apparte- 
nances en  Fief  de  l'Empire.  Donné  à 
Strasbourg  aux  Ides  de  Mai,  Indiâlion  1 3 . 
Anno  1300.  3f 

Reverfaks  WENCESLAI  Ducis  Si- 
lefia  £5?  Domini  Lignicenfts;  quibus  Ro- 
manorum  Imperaiori  CAROLO  IV. 
tanquam  fuo  rero  Domino  Hareditario 
fromittit ,  nihil  de  Caftro  aut  Civitate 
Lignitzenfi ,  ejusque  diftriBu,  fe  unquam 
'  alienaturum.  Datum  m  Piska  anno  1361. 
If.  Calendas  Junii  i^ 

traStatus  pro  colenda  mutiia  amicitia  inter 
EDUARDUiM  III.  Regem  Angha 
y  PET  RU  M  Regem  Caftella  (3  Le- 
gionis.   Dat.  Londini  zi.Junii  i^6z.  37 

Contrat  de  Mariage  de  J  A QU  ES  de  Sa- 
voye ,  Prince  d'Achaïe  ,  (3  de  M  AK- 
GUERITE  de  Beaujeu,  fait  le  16. 
de  Juillet  136Z.  3P 

traité  de  Ligue,  entre  AME'  IV.  Comte 
de  Savoye  furiiommé  le  Comte  Verd ,  £5? 
G  A  L  Ê  A  S  Ficomte  de  Milan ,  contre 
le  Marquis  de  Montf errât,  fait  à  Milan, 
le  z6.  Décembre  1362,.  40 

Confœderatio  inter  Duces  Auftria  RU- 
DOLPHUM,FRIDERICUM, 
ALBERTUM  ,  &?  LEOPOL- 
DUM,  necnon  MEINHARDUM 
Bavaria  Ducem  ab  una,  13  LUDO- 
VIC U  M  Hungaria,  atque  C  A  S  I  M I- 
RUM  Poloma  Reges  à  parte  altéra. 
^â  illi  diclos  Reges,  Haredes  13  Terras 
eorum  contra  omnes  Homines  cunStis  viri- 
bus  (3  fi:Lflantia  dcfendere  atque  adjtivare 
promittunt  -,  uti  ^  ad  nullam  Brigam  vel 
Guerram  absque  communi  confenfu  moven- 
dam  je  obligmt.  Datum  Poffionii  ultima 
die  Decembris  anno  1362,.  41 

Donation  du  Duché  de  Bourgogne  faite  par 
JEAN  Roi  de  France ^  à  PHILIP- 


PE fin  quatrième  Fils,  qu'il  crée  Piiir 
de  France ,  faite  l-  6.  Septembre  1 363.  (3 
confirmée  par  CHARLES  V.  Roi  de 
France  ,  Frère  de  PHILIPPE,  au 
Louvre  le  z.  Juin  J^6.:\..  42. 

Projet   d'union   du  Royaume  (^'Ecoffe  avec 
celui  (^'Aioglcterre  ,    concerté  entre    E- 
DOUARD  III.  Roi  d'Angleterre  (3 
DAVID   DE   BR.UYS    Roi  d'E- 
cole.   Donné  à  fFeJimtmfter  le  27.  No- 
vembre I3<î3.  44 
Pax  (3  Reconciliatio  inter  C  A  R  O  L  U  M 
IV.  Impiratorem,W  ENCESLAUM 
Regem   Bohemia ,   (3    JOANNEM 
Marchionem   Moravia    ab    una  ,    atque 
LUDOVICUM  Regem  Ungaria  (3 
RUDOLFUM,   i3  LEUPOL- 
D  U  M  Duces  Aujlria  ab  altéra  parte. 
ASlum  Brunnte  in  die  S.  Scholafticee  Fir- 
ginis  1354.                                           4f 
Union    Héréditaire    entre     CHARLES 
I  V.    Empereur  des  Romains ,  W  E  N  - 
CESL.  AS  Roi  de  Bohême  (3  ]^  AN 
Markgrave  de  Moravie  d'une  part ,  (3  les 
trois  Frères  Archiducs  d' Autriche   R  O- 
DOLPHE,  ALBERT, y  LEO- 
POLD,  avec   MARGUERITE 
leur   Sœur  d'autre  part,  touchant   leurs 
refpeSîives   Succeffions  ;  en  telle  forte  que 
les  furvivans  devront  fucceder  aux  défunts 
dans  leurs  Biens,  Terres  i3  Seigneuries , 
au  défaut  ^ Hoirs  légitimes.    Fait  à  Brin 
le  jour  de  Ste.  Scholaftique  1  f  64.          46 
C  A  R  O  L  l  Francorum  Régis  Confirmatio 
Donationis  de  Ducatn  Burgundue  ,  per 
JOANNEM  fuum  Patrem ,  ejus  Fra- 
tri  PHILIPPO/«iS<^.    Dat.  in  Lu- 
para  propé  Parifios  z.  Junii  1364.       46 
Traité  de  Mariage  entre  E  S  M  O  N  Comte 
de    Cambridge,  Fis    .fEDOUARD 
III.     Roi    d'Angleterre  ,    (3    MAR- 
GUERITE   Ducheffe  de  Bourgogne, 
Fille  de  L  O  U  J  S  Comte  de  Flandres  (3 
Duc  de  Brabant  (3c.     Donné  au  Chaftel 
de  Dovoir  le  19.  d'OBobre  1  364.           47 
Lettres  i'A  L  B  E  n  T  I V.  Evêque  de  Pas- 
fau  [3  de  fin  C  H  A  P I T  R  E  »  /i«r  les- 
quelles ils  promettent  (3  s'obligent  envers 
RODOLPHE  Archiduc  d'Autriche,(3 
envers  A  LBERT  £5?  LEOPOL  D, 
Ducs  d' Autriche  fes  Frères,  de  les  affifier 
de  toutes  leurs  forces  contre  leurs  Ennemis, 
dans  tous  les  cas  de  neceffité,(3  toutes  les  fois 
qu'ils  en  feront  requis ,  comme  auffi  de  leur 
ouvrir  toujours  leurs  Places,  Châteaux  (3 
Fortereffes  ;  ladite  Obligation  devant  pas- 
fer  à  leurs  Succeffieurs ,  comme  un  Statut 
perpétuel  de  l'Evêché  ;   en  forte  que  nul 
Evêque   ne  foit  reçu  13  établi,  fans  en 
promettre  l'obfervation  avec  Serment.     A 
Fienne  le  jour  de  Ste.  Agnes  1 36f .       4p 
WENCESLAI  Bohemia  Régis  Confir- 
matio pracedentis  Fenditionis.   Dat.  Pra- 
giS  X.IY.  Calend.  Martii  i  jdf .            fo 
Fenditio  Sylva  Regalis  diSl.x  Kunigswalde, 
per  Romanorum  Imperatorum  CARO- 
LUM  IV.    Communitati    ZITTA- 
V  lE  N  S  I  pro  quingentis  fexagenis  Gros- 
forum  Pragenftum  fi£ia.   Praga  y.  Ka- 
lend.  Martii  1 36^.                                49 
T'raité  entre  les  trois  Filles  de  STRAS- 
BOURG, de    WORMS,   (3  de 
SPIRE,  powr  Uur  commune  a ffii fiance 
(3  dé- 


Anno 

27.  Nov. 


1354. 
lo.Fevr. 


lo,  Fevr. 


2.  Juin, 


i9.0aob. 


I35f. 
21.  Janv. 


16.  Fevr. 


23.  Fevr, 


II.Mu'r 


DE  LA  I.  PART.  DU  TOME  lî. 


Anno 

30.  Juin. 


17.  Dec. 


1366. 
J,  j.  Fevr. 


ao.  Mats. 


lé.  Mars. 


?.6.  Mars. 


14.  Avril. 


^9"  défenfe  contre  toute  boftilité  csf  lioUnce 
inj lifte.  A  fi^eijjcnbonrg  te  Jeudi  après  le 
Dimanclje  Cantate  ijôf.  fo 

PaBe  de  Succejfion  entre  BERTHOLD 
Comte  de  Hennenberg  de  la  Ligne  de  Har- 
tenberg ,  £5"  H  E  R  M  A  N  auffi  Comte  de 
Hetinenberg  de  la  Ligne  de  Ajctoach  ,  -por- 
tant qii'eux  ou  leurs  Fils  devront  fe  fucce- 
der  mutuellement  en  cas  d' extinSlion  des 
mâles.  Fait  le  Mecredi  avant  la  Fête 
de  St.  Pierre  aux  tiens  i}6f.  Avec  les 
Lettres  de  Fief  de  l'Empereur  CHAR- 
LES IV.  fur  les  Siens  de  Pun  ^  l'au- 
tre Comte ,  (5'  Confirmation  dudit  Pacte.  , 
A  Nuremberg  ta  veille  de  la  Fête  de  St. 

^  Simone  y  ude  i}66.  fi 

Privilegium  CAROLI  IV.  Romano- 
rum  Imperatorii  ,  pro  LAMBER- 
TO  Episcopo  Spirenfi  £5?  Succeffbribus 
ejus ,  de  non  folvendis  FeSligalibus ,  à  vi' 
fiis ,  frugibus  £3'  lignis ,  atiisque  ad  fuam 
alimoniam  necejfariis.  Datum  in  Monté 
ad  KJjunium  die  Mercurii  proxima  poft 
Feftum  S.  Lucia  Anno  i  j6f .  f  3 

Liîtera  Abfolutorite  Régis  Fiungaria  L  U- 
D  O  V I C I ,  qaibus  Duces  Aufi:ri<£  A  L- 
BERTUM  13  LEOPOLDUM 
omnibus  verbis,  Juramentis  £5?  promiffio- 
nibus ,  necnon  obligationibus  ipfi  faôïis  quie- 
tos ,  expeditos  £5?  folutus  pronuntiat  atque 
déclarât.  Data  lî^ud<s  die  if.  Februar. 
1366.  j-3 

Diplôme  de  l'Empereur  C  H  A  R  L  E  S  I V. 
pur  lequel  il  abfotit  les  Ducs  cV Autriche 
ALBERT  £5?  LEOPOLD,  com- 
me aujjl  leurs  Prélats  £5?  Etats  Provin- 
ciaux de  tous  les  liens  d'alliance  £5?  de 
Serment    qu'ils    avoient    contrariés   avec 

■  LOUIS  Roi  de  Hongrie  tant  à  l'égard  du 
fecours  réciproquement  promis ,  qu'à  l'égard 
du  Mariage  déjà  conclu  £5?  fait  entre  ledit 
i)«f  ALBERT  £îf  ELISABETH 
Fiile  ^'ESTIENNE  Frère  dudit  Roi 
de  Hongrie,  lesquelles  Alliances  £9"  Ser- 
ments il  cajfe  £5?  annuité.  A  Prague  le 
Vendredi  après  le  Dimanche  Lxtare 
1366.  j-5 

Lettres  d'afurance  données  par  l'Empereur 
CHARLES  IV.  ««a;  Ducs  d'Autri- 
che ALBERT  £=?  LEOPOLD, 
par  lesquelles  il  fe  charge  de  leur  faire  ren- 
dre par  LOUIS  Roi  de  Hongrie ,  dans 
un  certain  terme  .^  tes  Lettres  ou  Revers  de 
leur  Alliance  avec  lui.  A  Prague  te 
Jeudi  avant  le  Dimanche  des  Rameaux 
1356.  j-3 

Renouvellement  des  P  a  Si  es  réciproques  entre 
CHARLES  IV.  Empereur,W¥.N- 
CESLAS  Roi  de  Bohême  {3  JEAN 
Marcgrave  de  Moravie  d'une  part.,  AL- 
BERT 6?  LEOPOLD  Z)a«<^'^a- 
iriche  d'autre  part ,  portant  que  fi  l'un  des 
ContrnSlans  vient  à  décéder  fans  Hoirs  de 
fin  Corps,  les  autres  devront  fucceder  en 
fes  Etats  £5?  Principautés.  Ils  fe  promet- 
tent de  plus  une  ^fjîftance  mutuelle  dans 
les  cas  de  nécefjîté.  Fait  à  Prague  le  Jeu- 
di avant  le  Dimanche  des  Rameaux  1 366. 

f4 

JOANNIS  Marchionis  Moravia  Litte- 

r<e,  quod  nec  ipfe  nec  Succeffores  fui  Mar- 

chiones  Moravia;,  Regnum  Bohemiae  £5" 

pertinentiat    ejusdem    invadi   permijfuri 


fint ,  quodque  Marclnonatum  ipfum  à  Re- 
gc  Bohemia ,  ejusque  Snccefjoribus  Regibus 
in  Feudum  illaftre  £5?  tnfigne  recipere  £?' 
tenere  debeant.  Praga  in  die  S.  S.  Tibur- 
tii  i3  Faleriani,Anno  1360.  5-6 

Imperatoris  CAROLI  IV.  Confir-ivatio 
ALBERTO  £5?  LEOPOLDO 
Aufiria  Ducibus  conceffa ,  omnium  Ju- 
rium,  l.ibertatum  ,  Gratiarum  ^  Confue- 
tudinum,  qua  i3  quas  ipfi  v.l  Priores  eo- 
rum  in  fuis  Te  ris  £5"  Homimbus  habue- 
runt.  Datum  Fienna  Sabbato  ante  Pan- 
kracii  136(5.  f-(î 

Privilège  de  l'Empereur  CHARLESU^ 
accordé  aux  Ducs  d' Autrictoe  A  L- 
BERT  £5?  lu'è.OV OlfYi , portant  qua 
fi  quelques-uns  de  leurs  Sujets  reçoivent 
chez  eux  par  ignorance  des  Proscrits,  £5? 
des  Bannis  ou  d'autres  Criminels,  £9" 
qu'avec  le  couvert  ils  leur  fourniffent  la 
fubfiftance,  ils  ne  feront  point  cités  ni  ju- 
gés pour  cela  hors  du  Pais,  à  Vienne  te 
Lundi  avant  la  Fête  de  V  Ascenfion  de  nô- 
tre Seigneur.   1  365.  5-7 

Lettres  d' Inveftiture  accordées  pair  l'Empe- 
pereur  CH.4RLES  IV.  aux  Ducs 
d'Autriche  ALBERT  ^  LEO- 
POLD, pour  tes  Duchés  i^' Autriche, 
de  Stirie,  Carinthiè,  fjf  Carniole,  pour 
les  Seigneuries  de  Windismarc  13  Porte- 
nau ,  i3  pour  tous  tes  Fiefs  qu'ils  pofjedent 
en  Suabe,  en  Tirol,  en  Alface,  £5?  aux 
Montagnes ,  comme  auffi  pour  tout  ce 
qu'eux  ,  ou  leur  F  ère  le  Duc  AL- 
BERT, ou  leur  Frère  le  Duc  O  T- 
T  O  N ,  ont  obtenu  ou  tenu  de  l'Empe- 
reur LOUIS  de  Bavière.  A  Vien- 
ne ta  veille  de  P  Ascenfion  de  notre  Sei- 
gneur 1366.  ej 

Traité  pour  dix  ans  entre  ROBERT  le 
vieux  Electeur  Palatin ,  fj"  R  O  B  E  R  T 
le  jeune  Comte  Palatin  d'une  part,  (3 
les  Villes  de  WORMS  £9'  de  SPI- 
R  E  d'autt  e  part ,  pour  leur  commune  dé- 
fenfe  £9"  pour  l'adminifiration  de  la  Jufti- 
ce.  A  Germer sheim  le  Mecredi  après  la. 
Fête  des  Liens  de  St.  Pierre  l'an  1365. 

Convtntiones  inter  PETRUM  Regem 
Caftetlis,  CAROLUM  Regem  Na- 
varre ,£5?EDUARDUM  Prindpem 
fVallite  £î?  Aquitania,  pro  pneftando  fibi 
invicem  mutuo  auxilio.  Dat.  in  Villa  Li- 
burnia  prope  Burdegalam  dte-i-^.  Septem- 
bris  11,66.  ^p 

Donationes  Terrarum  quarundam  ,  à  P  E- 
TRO  Rege  Caftella,  EDUARDO 
Principi  Wallia  £5?  Aquitania  pro  prafti- 
to  auxilio  faSia.  Datum  apud  Liborniam 
dte  zr,.  Septembris  17,66.  61 

Accord  entre  ALBERT  Archevêque  de 
Brème  ,  ^  le  Magiftrat  de  la  Ville 
de  BREME  fur  leurs  anciens  Diffé- 
rents. La  Vigile  de  St.  Corne  ^  St.  Va- 
mien  1366.  64. 

Renonciation  d'A  L  B  E  R  T  Archevêque  de 
Brème  à  toutes  les  petentions  qu'il  avait 
fur  la  Ville  de  BREME.  La  Vigile  de 
St.  Come  (3  St.  Damien  1366.  64 

Accord  entre  ALBERT  Archevêque  de 

Brème  avec  fin  Chapitre  d'une  part,  13 

la    Ville  de    BREME  d'autre  part .^ 

touchant  la  moitié  de  la  Forterejfe  de  Sto- 

a  i  île. 


Ankq 
136(5. 

9.  Mak 


1 1 .  Mai; 


13.  Mai, 


j.  Août. 


i3.  Sept. 


13.  Sept; 


2â.  Sept.- 


16.  Septi 


i(5.0aob. 


lô.Odob, 


20.  Oâob. 


TABLE    CHR 

AnNO  *^^-     ^  J^^i»fin  le  jour  de  St.  Gall  (^ 

LuUe  1 566.  fif 

1307.      traité    d'Alliance    entre    EDOUARD 
27.  Mai.        III-     ■^<«    d'Angleterre    ^    LOUIS 
Comte  de  Flandres  ï^c.     Donné  la  veille 
du  jour  de  V  Ascetifion  1367.  6f 

— : —    Foi  y   Hommage  rendu.    «JEAN   Roi 
-S.  Sept.        ^^  France  far  JEAN  Duc  de  Lorraine , 
pur  la  terre  6?  Château  de   Paflavant. 
A  Paris  le  18.  Septembre  i  367.  (Sf 

Revers  donné  far  ALBERT  IL  Evê- 
que  de  Pajfau ,  £5?  par  fon  Chapitre  aux 
Ducs  d'Autriche  ,  ALBERT  £5? 
L  E  O  P  O  L  D ,  par  lequel  lesdits  Evê- 
que  y  Chapitre  s'engagent  à  ne  faire  ni 
Paix  ni  Accord  avec  leurs  Sujets  rebelles 
{£  deiobéïjfans,  fans  le  Confentement  des- 
dits Ducs  ALBERT  G"  ÉEO- 
P  O  L  D  j  leur  cédant  £?"  transportant  en 
outre.,  la  moitié  des  Biens  desdits  Sujets  de 
Paffdu  fitués  principalement  dans  la  Haute 
y  Baffe  Autnche^(3  cela  pour  dédommage- 
ment des  Pertes  £5"  Dommages  qui  leur  ont 
été  caufés  par  cette  Guerre.  Fait  à  St. 
hippolite  le  Jour  de  St.  Gall.  1 367.  66 
Régis  Ungaria  LUDOVICI  Littera 
Abfolutori£ .,  quibus  tamfuo.,  quam  Ge- 
nitricis  fua  Regina  E  L  I S  A  B  E- 
THiE  nomine.,  caffat,annullat  i3  mor- 
tificat  Litteras  Fœderis  inter  fe  £3"  Z)»- 
cesAuliria  RUDOLPHUM,FRI- 
DERICUM,  ALBERTUM  £3" 
LEOPOLDUM  permutât  as  ,  dic- 
tosque  Duces  ab  omnibus  £«?  ftngulis  Obli- 
gationibus,  Promifiombus  ,  Partis.,  Ju- 
ramentis.^  &f  Ligis,  quibus  vigore  harum 
Literarum  ipfi  adftricli  extitere ,  alfohit , 
quittât  £5?  libérât.  Dat.  Wuda  die  zo. 
OUobris  ï'}6j.  66 

Compromi;  ^'HENRI  Roi  de  Cafiille  13 
de  Léon  qui  remet  à  CHARLES 
Roi  de  France  la  decifion  de  tous  les  diffe- 
rens  qu'il  a  avec  le  Roi  d'A  R  A  G  O  N. 
Donné  le  20.  Novembre  1 368.  67 

Confœderatio  C  A  R  O  L I  V  Régis  Fran- 
cia  cum  H  E  N  R  I C  O  Rege  Cajtella , 
pro  praflando  fibi  mutuo  auxilio ,  prafer- 
tim  contra  Regem  Anglite.-  Dat.  in  Ohfi- 
dione  toletana  die  io.  Novembris  1368. 

68 

1x69       Privilegimn  Fmperatoris  CAROLI  IV. 

■  Episcopo     Spirenfi     LAMBERTO, 

ejusdemque    Episcûpatui    indultum  ,    quo 

fex  Gro/fos  Turonenfes  de  quolibet  Café  vi- 

ni  £5"  aliis  mercantiis  in  (^  fuper  Telonio 

in  Udenheim ,  ab  Jmperatoribus  olim  le- 

vatos .,  pojiea  ab   Imperatore  LUDO- 

VICO  Bavaro  Episcopatui  Spirenfi  pro 

mutuo  acceptis  quadraginta  quinque  Flore- 

norum  millibus  oppignoratos ,  memorato  E- 

piscopo  £5?  Episcopatui  in  vcram  £3'  perpe- 

tuam  Hucreditatis  £<?  Proprietatis  pojes- 

fionem  largitur.     Lucx  Anno  1 369.      70 

15  68       fraSiatus  Pacis  £5"  Jmiciti^  colendte  inter 

_i 1        EDUARDUMIIL  i?,?|m^«g//>, 

I3<5p-  £3'  PET  RU  M  Regem  Arragonia  con- 

10.  Janv.        çlufus.    Dat.  Weftmonafttrit  die  10.  Ja- 

nuarii  1368.  7' 

■  Contrat  de    Mariage    de    PHILIPPE 

12. Avril.       Duc  de  Bourgogne,   dit  le  Hardi,  avec 

M  A  R'G  U  E  r  I  T  E  ,   Fille  unique  de 

LOUIS  III.   Comte   de   Flandre.,  £5? 

Veuve  i/*  P  H I L I P  P  E  ^/^  de  Rouvre 


I?5«. 

10.  Nov. 


20.  Nov. 


ONOLO  GIQUE 

Duc  de  Bourgogne,     Fait  à  Gand  le  12. 
Avril  136p.  jz 

Interprétations  quorundam  Articulorum ,  in 
Confœderatione  CAROLI  V.  Régis 
Francia  cum  H  E  N  R I C  O  Rege  Cas- 
tella,  fupra  ad  23.  Nov.  136S.  aHata, 
contentorum^  Dat.  Toleti  die  8.  Junii 
1 3<ÎP.  74 

Traité  de  Faite  entre  JEAN  I.  Duc  de 
Lorraine  £3"  J  E  A  N  Comte  de  Salm ,  le 
10.  Décembre    136p.  74 

Lettre  rf'E  D  O  U  A  R  D  I II.  Roi  d'An- 
gleterre aux  Grands  Se:gneurs  de  l'Aqui- 
taine 5  dans  laquelle  il  déclare  les  raifons , 
qui  Vavoient  obligé  de  reprendre  le  Nom 
de  Roi  de  France.  Donnée  à  Londres  le 
30.  Décembre  1 7,69.  j<ç 

Déclaration  de  CHARLES  V.  Roi  de 
France  qui  confisque  fur  EDOUARD 
III.  ou  VI.  Roi  d'Angleterre.,  £3"  fur 
EDOUARD  Prince  de  Gales  fon  Fils 
le  Duché  de  Guienne.  Donnée  à  Fin- 
cennes,  le  14.  Mai  1360.  yf 

Emptio  £5?  Incorporatio  Marchionatus  Lufa- 
tisE,  £5?  Dominiorum  Milbcrg,  Scrcl, 
£5?  Verdenheim,  Regno  Bohemiee  fa6la 
fer  Imperatonm  CAROLUM  IV. 
tanquam  Bohemia  Regem.  Datum  Ka- 
lend.  Augujîi  Indiël.  VIII.  Anno  1370. 

77 

Hommage  rendu  par  FERRY  ,  Comte 
Sauvage  de  Kirbourg ,  à  J  E  A  N  I.  Duc 
de  Lorraine,  pour  Je  racheter  de  la  pri- 
fon,  le  10.  Mars  1371.  7P 

ContraEl  de  vente  paffé  entre  BER- 
T  H  O  L  D  Comte  de  Hennenberg  de  la 
Ligne  de  Harienberg ,  £3"  H  E  R  M  A  N 
auj/i  Comte  de  Hennenberg  de  la  Ligne 
d'Afchach , par  lequel  BERTHOLD 
vend  toutes  fes  terres  £5"  Seigneuries  à 
H  E  R  M  A  N  pour  le  prix  £5f  Somme  de 
8fooo.  Livres  d'oboles.  Le  Mardi  après 
le  Dimanche  Quafimodo   1571.  7P 

J  O  A  N  N  [  S  Marchionis  Moraviie  Litte- 
ra .,  quod  nullum  Subditum  Regni  Bohe- 
mia,  aut  bona  eorum  citra  voluntatem 
Regum  in  fervitium  fuiim  aut  defenftonem 
fuscipere  pojfit  £5?  valeat.  Datum  Praga 
if.  Calendas  Mail  Anno  1371.  80 

ALBERTI  Archi-  Episcopi  Magdebur- 
genfis,  £5?  CAPITULI  ejusdem  Ec- 
ckfi<e  Litera  ,  quibus  profitentur  ,  quod 
Venditio  Marchionatus  LufatiîE  Magde- 
burgenft  Ecclefi£  per  THEODORI- 
CUM  Juniorem  Lândgravium  Thurin- 
gia  fada,  nunquam  in  effeUum  realem 
fuerit  deduSla ,  £9"  quod  idem  Marchiona- 
tus légitimé  à  Marchionibus  Brandenbur- 
genfibus  per  CAROLUM  Regem  Bo- 
hemiie,  £5?  ejusdem  Regni  Coronam  fit 
emtus;  Renunciantes  in  perpetuum  omni 
impetitioni  £9"  aElioni  in  pradiSlo  Marchio- 
natu  Lufatiîe.  Dat.  Magdeburg  in  die 
Affumtionis  BeatifJ'.  Firginis  Gloriofa 
1371.  8t 

Ligue  offenfive  £5?  défenfive  entre  CHAR- 
LES VI  IL  Roi  de  France  £3'  RO- 
BERT Roid'Ecoffe,  contre  l' Angleter- 
re. Donné  au  Château  d' Edimbourg  h 
28.  OBobre  i?7i.  81 

Mariage  ^'AME,  depuis   Comte  de  Sa- 

voye  VII.  du  nom ,  Fils  d'A. ME  V L 

Comte  de  Savoye ,  aves  BONNE  de 

BER- 


Annô 
1369. 

8.  Juin. 


10.  Dec. 
30.  Dec. 


1370. 
14.  Mai. 


I.  Août, 


137t. 

10.  Mars. 


I  y.  Avril. 


17.  Avril. 


if.Aril. 


28.0aob. 


1372: 
7- Mal 


DE  LA  PART.  I.  DU  TOME  îî. 


Anno 

137X. 

13.  Mai. 


19.. Juin. 


3.  Août. 


i3.Nov. 


après  le  25". 
Novemb. 


137?- 
16.  Juin. 


1374- 
Août. 


19.  Août. 


I37r. 
4.  Juin. 


BERRI ,  Fille  ^f  JE  A  N  de  France 
Duc  de  Béni ,  fait  le  7.  Mai  i  372-  83 
L  U  D  O  V 1 C 1  Huiigaria  £5?  Polonia  Ré- 
gis Litera,  quibus,  p'ro  fe,  Jua  Conjuge 
ELISABETHA  5?  Succefforibus 
fuis,  promit  fit,  nimquam  ad  Regnum  Bo- 
bemia  in  protetiionem  ^  Princîpatus  ejus- 
dem  Regni  afpirare  ^  nec  queviquam  ex 
Subditis  Regum  Bobemite  in  proteSlionem 
£s?  fubjeUionem  recipcre.  Dat.  in  WifJ'e- 
grad  in   Feflo   SanUte   'trinitatis    1372- 

84 
Ligue    cffenfi've     £5?     défenfive     entre     E- 
D  O  U  A  R  D  III.  Roi  d'Angleterre  &? 
JEAN   Duc    de    Bretagne    conclue    à 
fFeftmunfier  le  ip.  Juillet  1372..  84 

Sententia  ,  per  Romanorum  Imperatorem 
CAROLUM  IV.  contra  GALEA- 
T 1 U  M  Vicarium  Mediolani  IS  ejus 
complices  tanquara  invafores  l'errarum 
Sacra  Romance  EcclefiiS,  fj?  reos  Crimi- 
nis  lis  fa  Majefiatis ,  laîa.  §ua  iïli  om- 
nibus iâ  fingulis  praeminentiis  i^  gratiis 
privantur.  Datum  Praga  anno  1372.- 
IndiBione  X.  tertio  Nonas  Augufli  87 
Privilegium  Vicariatùs  Imperii  per  Impera- 
torem  CAROLUM  IV.  conceffum 
A  M  A  D  ^  O  Comiti  Sabaatdia  fuper 
Oîiinibus  Italia  partibus.  Cum  D  E- 
CLARÀTIONE  Imperiali  fuper 
hoc  Privilegio.  Data  Pyrn  anno  1372,. 
IndiSiione  décima^  6?  nono  Kalendas  De- 
.    cembris  8p 

ie«m  ^e  FREDERIC, B  A LTHA- 
SAR,  y  GUILLAUME  Land- 
graves de  'thuringe ,  y  Marcgraves  de 
Misnie,  contenant  les  Conditions  de  leur 
Jlliance  avec  CHARLES  IV.  Em- 
pereur comme  Roi  de  Bohême,  (3  WEN- 
C  E  S  L  A  S  fon  Fils  aiifft  Roi  dé  Bohê- 
me ,  par  laquelle  ils  leur  promettent  de  les 
afpfler  pour  la  confervaiion  de  leurs  Do- 
maines ,1^  de  les  fervir ,  fjf  défendre  eux 
£?■  le  Royaume  contre  toute  forte  d'hoflili- 
tè  ii?  d'' attaque  ;  Le  tout  fans  préjudicier 
ni  déroger  aux  anciennes  Alliances ,  les- 
quelles doivent  demeurer  dans  leur  force  t^ 
vigueur.  A  Pirne  après  la  Sainte  Cathe- 
rine 1372,.  pi 
Tt'aSatus  Pacis  £5?  Amicitia  mutua  tnter 
EDUARDUMIV.  Regem  Anglia 
£5"  FERDINANDUMi?^^e»^Por- 
/«^a//^<e  £;?  Algarbia  conclufus.  Dat.Lon- 
dini  die  16.  y  unit  Anno  1373.  p2 
C  A  R  O  L  I  V.  Francia  Régis  Ediàum 
perpetuum  de  Pubertate  feu  Majorenni- 
tate  Regum  Francia,  quod  nimirum  illi 
àecimum  quartum  annum  attingentes  pro 
puberibus  feu  Majorennibus  reputari,  Re- 
gimen  £5?  Adminiflrationem  Regni  fuscipe- 
re  £5?  habere,  ac  omnia  facere  poffint ,  qua 
ad  verum  Regem  pertinent.  Datum  in 
Caftro  Nemoris  Vincennarum ,  menfe  Au- 
guflo  Anno  1 374.  P4 
traité  de  Paix  £3'  d'Alliance  entre  W  E  N- 
C  E  S  L  A  S  de  Bohême  Duc  de  Brabant , 
£5^  A  L  B  E  R  T  Duc  de  Bavière  ,  Com- 
te de  Hollande  iSc.  Fait  à  Gertrudem- 
hergle  \Ç).  d' Août  I  374.  p(î 
Infirumenîum  Publtcum  Treuga  inter  Sanc- 
tiffimum  Papam  GREGORIUM 
undecimum  ab  una ,  (^  Dominos  B  E  R- 
NABOVEM  ,  atque  GALEA- 
ToM.  II.  Par  t.  I. 


Annq 


TIUM  Ficecomites  Mediohni,  £3"  Ft- 
carios  Impériales  inita.  Datum  Bononia 
4.  Junii   IndiUwne   décima   tertia  ,   anno 

Traité  de  Trêves  pour  un  An,  conclu  entre     

EDOUARD  III.   Roi  d'Angleterre   27.  Juin. 
£5?  J  E  A  N  Roi   de  Cnftille  £5?  de  Léon 
cVune  part,  £3'  C  H  ARL  ES  V  I.  Roi 
de  France  de  l'autre.     Fdit  à  Bruges  le 
2.7.  Juin  i37f.  104 

Additions  £s?  cbangemens  de  quelques  Arti-    —i 

des  dans  le  fusdit  Traité  de  Trêves.  Don-    ^7-  Jùin= 
né  à  Brugges  le  vj.  'Juin  V An  1 37f .   106 

Statut  Héréditaire,  établifjant  le  Droit  de  — rr— 
Primogeniture  dans  la  Maifon  des  Comtes  3°'  ^'^'^' 
DE  HANAU;  Fait  par  UL- 
RICH DE  HANAU  le  jour  de 
Saint  André  137)".  Avec  la  Confirma- 
tion ,  Elucidation  ,  £5?  Illuflration  dudit 
Statut-  par  l'Empereur  RODOL- 
PHE II.  A  Prague  le  Ip.  Décembre 
160J.  Comme  aufli  la  Confirmation  de 
l'Empereur  FERDINAND  II. 
Donnée  à  Fienne  le  z6.  Octobre  1620. 


Lettres  d'AJjurance  données  par  W  E  N- 
C  E  S  L  AS  Roi  de  Bohême  «AL- 
BERT F>uc  d' Autriche,  £;?  qui  doivent 
lui  tenir  lieu  de  Serment  ;  portant  que ,  s'il 
vient  à  être  couronné  Roi  des  Romain: , 
//  lui  donnera  V hiveftiture  de  toutes  les 
Terres  i3  Pais  qu'il  tient  de  V  Empire  ,(3 
lui  confirmera  tous  f es  Privilèges,  A  Egra 
le  jour  de  No'el  1 37f.  lop 

Bulls  de  r  Empereur  CHARLES  IV. 
pour  le  Droit  £3'  la  Succefjîon  des  Eletleurs 
de  Saxe.  Donnée  à  Francfort,  le  ïo. 
Juillet  I37<S.  lop 

Capitula  Pacis  inter  Summum  Pontificem 
GREGORIUM  XI.  pro  fe,  ^ 
nomine  JOHANN^É  Sicilia  Re- 
ginâ  ,  necnon  Principum  A  M  A  D  ^  I 
Comitis  Sabaudia ,  SCANIDOTI 
Marchionis  Montisferrati ,  N  I C  O  L  A  I 
£3'  ALBERTI  Marchionum  Eften- 
fium,  i3  omnium  Adharentium  ah  una  ^ 
£5?  GALE/lTIUM  Ficarimn  Fmpe- 
rialem  pro  fe,  atque  ejus  genito  Comité 
VIRTUTUM,  necnon  AZONE 
dictï  Comitis  Filio,  (3  Francorum  Régis 
Nepote ,  ac  pro  omnibus  eorumdem  Colli' 
gatis  parte  ab  altéra,  conclufa.  ylclum 
in  Territorïo  Oliveti  Fallis  Salmoria  Diœ- 
cefis  Bononienfis  anno  i  376.  Indittione  14. 
die  I  p.  Juin.  1 1 1 

Accord  entre  ROBERT  le  Vieux,  E- 
lecteur  Palatin ,  d'une  part ,  £5?  les  Filles 
de  MAYENCE,  de  WORMS£3' 
de  SPIRE,  d'autre  p.irt ,  fur  les  dom- 
mages réciproquement  faits  £9'  fouferts  en- 
tr'eux  à  l'occafton  de  la  Guerre  desdites 
Filles  contre  le  Comte  de  Linange.  A 
Heidelberg  le  Lundi  avant  la  Fête  St.  Si- 
mon (3 ,Jude  1 37<î.  I  \6 
Lettres  d'Indemnité  données  par  la,  Fille  de 
REUTLI  NGEN,à/aF^7/^^'ES- 
L  I N  G  E  N  touchant  fon  Alliance  avec 
elle,  £3"  avec  les  Filles  i'ULME,  de 
ROTHWEIL,  £3'«'<?  WEIL,  £5" 
le  dommage  qui  pourrait  lui  en  arriver.  A 
Reutlingen  le  jour  appelle  Ewigtag  1 377. 

117 

Revers  donné  par  O  T  T  O  N  EleUcur  Pa- 

b  latin , 


25'.  Deca 


1376. 
10.  juin. 


19.  Juili. 


27.  Oâ. 


1377- 


2j.  Jaiîw- 


TABLE    CHRONOLOGIQUE 


Anno 


7-  Juin. 


1378. 

J-.  Avril. 


7.  Avril. 


17.  Juin. 


29.  Août. 


30.  Août, 


aô.Oaob. 


ai,  Nov. 


1379- 


htin  ,  £5?  par  les  Comtes  Palatins  (S 
Ducs  de  Bavière  à  VE-okhé  de  P  A  S- 
S  A  U  ,  par  lequel  ils  promettent  de  n'exi- 
ger y  même  de  n'accepter  aucune  forte  de 
Collège  des  Ecclefiajîiques  dépendants  de 
VEvêche'  de  Pajfau ,  qui  font  en  Bavière. 
Fait  à  Landfhutt  le  jour  de  la  Cortverfion 
de  St.  Paul  1377.  117 

Traclatus  Pacis  inter  Jlluftriffimos  Princi- 
pes ,  G  A  L  E  A  Z  Ficecomitem  de  Afe- 
diolano,  Comiiem  VIRTUTUM, 
Jpforumque  Complices  ab  una  ■,  i^  fe- 
cundiim  O  T  T  O  N  E  M  Marchionem 
Mont isf errât i,  fe"  OTTONEM  £)a- 
ce7n  Brunsvicenfem  fuo  proprio  nomine, 
i^  Curatorem  prafati  Domini  Marchio- 
vis  y  "Tutorem  Fratrum  ,  Horumquc 
yldhierentes  ab  altéra  parte  ,  initi  in 
Civitate  Papia ,  in  Caftro  Jllujîrifflmi 
G  A  L  E  A  Z  ,  die  j.  Julii ,  IndiSîione 
quinta  décima,  anno  j'^yj.  118 

teftament  de  JEAN  I.  Duc  de  Lorraine., 
fait  en  Vannée  i  "yil-  i^' 

Convention  entre  RICHARD  II.  Roi 
d'Angleterre  £?"  J  E  A  N  Duc  de  Breta- 
gne,  par  laquelle  celui-ci  cède  au  premier ., 
fous  de  certaines  conditions ,  le  Château  de 
Breft.  Donné  à  Wejlmunfier  le  f .  Avril 
IJ78.  121 

Conftituîion  de  T  Empereur  CHx'iRLES 
I V.  pour  le  Droit  de  VElectorat ,  aparte- 
nant  aux  Rois  de  Bohême,  donnée  à  Pra- 
gue lej.  Avril,  1378.  123 
J  O  A  N  N  ^  Jerufalem  £5?  Sicilia  Régime 
Diploma,quo  feptuaginta  duo  Florent  affig- 
nantur ,  titulo  penfionis ,  GUIGONI 
DE  ROMOLIS,  fuisque  Heredi- 
bus  fuper  redditibus  Gabella  Nicia. 
ASlum  die  17.  Junii  1378.  Cum  Litteris 
Executionis  Niciaj.Novembr.  i  j8o.  124 
ïï'raité de  Paix  entre  AME'  VI.  Comte  de 
Savoye^  JEAN  GALEAS  Ficom- 
te  des  Fer  tus,  £5"  Seigneur  de  Milan  i^c. 
Fait  le  2p.  d'Août  1 578.  i2j- 
Sentence  de  Pacification  rendue  par  l'Empe- 
reur CHARLES  IV.  entre  GE- 
RARD Evêque  de  Wurtzbourg,  E  B  E- 
RARD  13  ULRICK  Comtes  de 
Wirtemberg,ï3  CRAFFTDEHO- 
HENLOE  avec  leurs  Adhérants  &f 
Affiftants  d'une  part ,  13  les  Filles  Im- 
périales de  S  U  A  B  E  avec  celle  de  R  O- 
TENBURGH  fur  le  Tauber  &? 
leurs  Adhérants  Ï3  Affiftants  d'autre 
part ,  par  laquelle  toutes  les  Guerres,  {3 
toutes  les  Inimitiés  furvenués  entr'eux  font, 
terminées.  A  Nuremberg  le  Lundi  avant 
la  Si.  Gilles.  1378.  126 
JO  A  N  N  iE  Jerufalem  £sf  Siciliie  Régine 
Ratificatio  Locationis  ,  ad  duos  anno  s , 
redditus  £5?  Gabelhe  Civitatis  Nicise,  pcr 
Senefcallum  i3  Magiftros  Rationales  fuos 
faSta ,  pretio  Florcnorum  duorum  millium 
quadringentorum  ftngulis  annis  folvendo- 
rum.  A£lum  die  z6.  061.  j-^yS.  126 
Traité  de  Ligue  entre  AME'  V  î.  Comte 
de  Savoye  £5?  JEAN  G  AL  EA  S  /'i- 
comte  des  Fertus ,  £5"  Seigneur  de  Milan 
i3c.  Fait  le  i\.  Novembre  \^yS.  ïz6 
Lettres  de  W E.n  CESh hS  Roi  des  Ro- 
mains ,  par  lesquelles  il  engage  à  L  E  O- 
P  O  L  D  Duc  d'Autriche  la  Landvogtbie 
Impériale  eu  Bailliage  Provincial  de  h  \ 


haute  £5"  bafe  Suabe  pour  h  Somme  de 
40.  mille  Florins  monnoye  d'or  £3"  de  bon 
poids,  comme  aufjt  la  Fille  ^'Augsbourg 
£?■  Gingen  pour  les  tenir  avec  ladite 
Landvogtbie.  A  Francfort  fur  le  Meyn 
l'an   137p.  127 

Traité  de  Mariage  de  ROBERT,  Fils 
^tf  ROBERT,  Duc  de  Bavière  (^ 
Comte  Palatin,  avec  CATHERI- 
N  E  Fille  de  CHARLES  V.  Roi  de 
France.  A  Francfort ,  le  20.  Février 
137p.  _  128 

Fax  (3  Concordia  inter  Domînum  BER- 
NABOVEM  Ficecomitem  Medioh' 
ni,  pro  fe  £5?  ejus  Conjuge  REGI  N  A 
DELA  se  AL  A  ab  una,atque  AN- 
TONIUM  iâ  BARTHOLO- 
M^UM  DE  LA  SCALA,  Do- 
minos Ferona  ab  altéra  parte,  mcdiante 
AMADEO  Comité  Sabaudia  inita. 
■j^Slum  Alediolani  Anno  i  37p.  IndiUione 
fecunda,  die  26.  Februarii  I2p 

Traité  dt  Mariage  entre  FERRY  Fils  de 
JEAN  Duc  de  Lorraine  £î?  B  O  N  N  E 
Fille  ^^  R  O  B  E  R  T  £)«f  de  Bar.  Du 
f .  d'Avril  1 37p.  Avec  la  Procuration,  de 
CHARLES  Duc  de  Lorr aine, pour  fom- 
mer  le  Duc  de  Bar  d'accomplir,  ou  d'annu- 
ler ledit  Mariage. Du  20.  Avril  1 3P2.  134 
Bulle ,  par  laquelle  le  Pape  CLEMENT 
VIL  établit  £;?  érige  une  partie  des  Ter- 
res de  l'Eglife  en  Italie  en  Royaume  qu'il 
nomme  le  Royaume  d'Adria,  £?■  en  fait 
Rot ,  LOUIS  Duc  d'Anjou.  Donné  à 
Spelunca,  le  ij.  d'Avril  1382.  i3f 

Conventiones  inter  Dominum  G  A  L  E  A  Z 
Comitem  Firtutum  Mediolani,  £5?  Do- 
minos ANTONIUM  atque  BAR- 
THOLOMiEUMDE  L  A  SCA- 
LA ^^  cuftodiendis  per  prafatutn  Comi- 
tem Baflitis  £5?  Fortalitiis  ,  quie  vigore 
ContraSus  Pacis  inter  hos  fi?  Dominum 
BERNABOVEM  die  t5.  Februarii 
anno  1 37p.  conclufi ,  Comiti  Sabaudice 
expediri  debuerant.  Datum  Papia  14. 
Mail  \ipç.  IndiUione  fecunda,  140 
Lettres  de  WENCESLAS  Roi  des 
Romains ,  par  lesquelles  il  confirme  à 
L  E  O  P  O  L  D  ,  Duc  d'Autriche ,  tous 
les  Privilèges,  accordés  à  lui  ,  ou  à  fes 
Prédecefj'eurs  par  V Empereur  CHAR- 
LES IV.  £3"  par  les  précédents  Empe- 
reurs £3"  Rois  des  Romains.  A  Sneym  la 
veille  de  la  Fête  de  St.  Jean  1 37p.  142 
Confederatfon  entre  les  Comtes  Palatins  du 
Rhin,  ROBERT  le  jeune  OT- 
TON,  ETIENNE,  FRIDE- 
RIC,  JEAN  ^  ROBERT  le 
plus  jeune  de  tous ,  avec  BERNARD 
Marcgrave  de  Bade,  tant  pour  lui,  que 
comme  Tuteur  de  R  O  D  O  L  P  H  E  _/è« 
Frère  d'une  part,  £;?  les  Filles  Impériales 
de  S  U  A  B  E  y  dénommées  d'autre  part, 
pour  leur  commune  fûrcté ,  défenfe  £^  as- 
ftftance.     A  Bade  le  jour  de  St.  Ulrich 

Privilège  de  WENCESLAS  Roi  des 
Romains  accordé  à  LEOPOLD  Duc 

d'Autriche  portant  qu'aucun  de  fes  Sujets, 
Officiers ,  £3"  Hommes  ne  pourra  être  ju- 
gé, cité,  ni  accufé  devant  un  Tribunal 
étranger ,  non  pas  même  devant  celui  de 
l'Empereur  i  £5"  que  lui  Duc ,  fes  Suc- 
cefjeurs. 


Anno 
137?. 


ao.  Fcvr, 


aô.  Fevr. 


Î^Avril. 


\1-  Avril. 


14.  Mai, 


23.  Juin. 


4- Juin. 


i6.0aob. 


t)E  LA  I.  PART.  DU  TOME  lî. 


Anno 
1375). 


i3«o. 
17.  Janv. 


iS.  Janv. 


I?79- 

1580. 
i.Mars. 


23.  Avril. 


29.  Juin. 


ïp.  Juin, 


i.Novernb. 


7.Novemb, 


îo.Mars. 


17,  Avril, 


cejjeun  ,  Officiers ,  Habitans  £5?  -Ssar- 
^é'ow  ,  pourront  fubliquement  ,  recevoir^ 
loger  ,  6?  entreienir  ,  /w  Proscrits  dans 
leurs  Places  fortes ,  Châteaux ,  /^;//i?i  à? 
Z/V«,v.  ^  Prague  te  jour  de  St.  Gall. 
157p.  .  144 

W  E  N  C  E  S  L  A I  Romamnim  Régis  Di- 
floma  Ahfolutor'mm  ab  omni  Pronuncia- 
tione  £s?  Declaratione  privatioms  contra 
JOANNEM  GALEAZ  Fice-Co- 
■  mitem,  ^  Mccliolanenfcm  Vicaritim  Im- 
perialem  vel  ejiis  Prcedecejfores  lata.  Da' 
tum  Praga  anno  1580.  IndiElione  ter- 
tia,   16.  Kakndas  Februarii.  144 

WENCESLAI  Romanorum  Régis  Con- 
ceffio  Vicariatiis  GeneraUs.,faEta  T  O  A  N- 
NI  GALEAZ,  Fice-Comùi  Medio- 
lani  ejusqiie  Haredibus ,  fiiper  variis  Sa- 
cri  Romani  Imperii  Civttatibtts ,  DiftriEli- 
hits ,  atque  T'erritoriis .  Data  Praga  an- 
no 1380.  Indi6îione  tertia,  if.  Kakndas 
Februarii.  1 4f 

Traité  de  Ligue  Offenfive  £5?  Défenfwe  con- 
clu entre  RICHARD  II.  Pm  d' An- 
gleterre &f  JEAN  Duc  de  Bretagne., 
contre  CHARLES  VI.  Roi  de  Fran- 
ce.    Donné  à   fVeftmurirfter  le  i.  Mars 

I37P-  ï4<î 

Capitula  Liga .,  Unionis ,  £5?  Confœderatio- 
nis  contraria  inter  Dominum  JOAN- 
NEMGALEAZ  Vice-Comttem  Me- 
diolani ,  £3"  Vicarium  Imperialem  Genera- 
lem  ab  una ,  atque  Rempuhlisani  V  E- 
N  E  T  A  M  parte  ab  altéra ,  contra  Du- 
cem  £3*  Commune  J  A  N  U  M.  Aclum 
Papia  anno  ij8o.  23.  Âprilis  ,  Indiclio- 
ne  tertia.  14P 

Adoption  de  LOUIS  T>uc  i" Anjou.,  par 
JEANNE  I.  Reine  de  Sicile  y  faite 
au  Château  de  V Oeuf  près  de  Naples.,  le 
2p.  Juin  1380.  If I 

Confirmât  io  CLEMENTISVII.  Pa- 
pa fiiper  hac  jîdoptione ,  fcilicet  quoad 
Regnura  Sicilias,  jure  directi  Dominii,i^ 
quoad  Comitatus  Provincix,Forcalquerii 
£5?  Pedimontis  (Se.  ex  pratenfa  fuperio- 
tate  in  Imperio ,  {j?  pr£tenfo  Jure  fttcce- 
dendi  in  Locum  Imperatoris ,  Imperio  va- 
cante. Dat.  in  Ca/îro  Ovi  die  penultima 
mcnfis  Junii.  Anno  à  Natimtate  JJomi- 
ni  1380.  ifz 

TraUatns  Induciarum  inter  RIC  H  AR- 
DU M  II.  Regem  Anglia  £5"  RO- 
BERTUM  II.  Regem  Scotia  in  anni 
fpatium  conclufarum.  Dat.  apiid  Berewi- 
cum  die  i.  Novembris  Anno  1380.      1^3 

J  O  A  N  N  ^  Siciliie  Regina  Litera  Exe- 
cutionis ,  fuper  feftuaginta  duobus  Flore- 
vis  per  eam  titulo  penfionis ,  G  U I G  O- 
NIDEROMOLIS  affignatis.  Da- 
ta Nicia-j.  Novembris  13S0.  if4 

Confédération  entre  les  Villes  de  MAYEN- 
CE,SRASBOURG,WORMS, 
SPIRE,  FRANCFORT,  HA- 
GUENAU  ,  £î?  WEISSEN- 
BOURG,  pour  leur  commune  défenfe ., 
à  Voccafion  d'une  Alliance  faite  entre  quel- 
ques Electeurs  13  Princes  de  V  Empire  con- 
tre les  Villes  Libres  £5?  Impériales  de  Suz- 
be  £ff  de  Bavière.  A  Spire  le  Mecredi 
avant  V Annonciation  de  la  Sainte  Vierge 
1381.  if4 

Revers  donné  par  JEAN  Evêque  de  Pas- 


fiu ,  £9'  par  f  on  Chapitre  à  ALBERT 
Duc  d'Autriche ,  portant  prornefj'e  (3  obli- 
gation de  s'entfaider ,  de  toutes  leurs  for- 
ces ,  contre  leurs  Ennemis  £î?  de  le  recevoir 
lui  ou  fes  Troupes  dans  leurs  Châteaux  Çj 
Places  fortes.  A  Paffiau  le  Mecredi  de 
Pâques  1 3  8 1 .  1  f  f 

Trâtlaïus  inter  WENCESLAUiVI 
Romanorum  Imper atoreni  £5"  R I- 
CHARDUM  II.  Regem  Anglia  fii- 
per Matrimonio  inter  diSium  Regem  (3 
A  N  N  A  M ,  Sororem  prafati  Imperato- 
ris ,  conirahcndo.  Dat.  Londini  die  z 
Maii  Anno  1381.  If6 

Confédération  pour  trois  ans  faite  entre  qua- 
rante £5"  une  VILLES  LIBRES 
£5?  IMPERIALES  des  Cercles  de 
SUABE  £3^  du  RHIN,  pour  leur 
commune  défenfe  i3  fureté.  A  Spire  le 
Lundi  avant  la  Nativité  de  Saint  Jean 

1381.  irp 

Traélatus  Induciarum  inter  R I C  H  A  R- 
DUM  II.  Regem  Anglia  £3=  RO- 
BE R  T  U  M  1 1.  Regem  Scotia  in  hien- 
nium  prorogatarum.  Dat.  apud  Abchejîre 
die  1^.  Junii  Anno   13 81.  160 

Ultérieure  Déclaration  des  cas  dans  lesquels 
les  Villes  Impériales  du  RHIN  feront 
tenues  ,  de  fecourir  celles  de  S  11  A  B  E 
£?"  les  autres  Villes  Impériales  même  con- 
tre les  Princes  £.<?  les  Comtes  qui  font  ex- 
ceptés dans  le  Traité.  Fait  le  Samedi 
après  la  Fête  de  St.  Jean  Baptifle  1381. 

160 

Inflrumentum  Publicum  de  Capitulis  Pacis 
inter  Dominum  JOANNEM  GA- 
LEAZ Vice  '  Comitem  Vicarium  Me- 
diolani  ,  atque  THEODORUM 
Aîarchionem  Montis-Ferrati  fancitiç.  Ac' 
tum  Papia  in  Cafiro  magno  anno  1381. 
die  Jovis  16.  Januarii.^  quint  a  IndiElk- 
ne.  161 

5a//,?P^/.^URBANI  Vl.quâW'E.N- 
C  E  S  L  A  U  M  Romanorum  Imper ato- 
rem  omnibus  Fœderibus  cum  Princlpibus 
SchismaticisfS  Hareticis  contra6lis  exfol- 
vit  omniaque  talia  Fœdera  ipfo  Jure  nullu 
pronunciat.  Dat.  Kal.  Aprilis  Anno  1 382* 

168 

Confédération  entre  EBERHARD  Com- 
te de  JVirtemberg ,  £3'  les  Trois  Sociétés , 
/avoir  /^LEONINE,  celle  de  ST. 
GUILLAUME  ,  fs"  celle  de  ST. 
GEORGE  ,  avec  LEOPOLD 
Duc  d' Autriche ,  (3  les  Villes  de  la  Con- 
fédération de  SUABE,  pour  le  main- 
tien de  la  Paix ,  £57'  de  la  tranquillité  dans 
leurs  Terres .,(3  parmi  leurs  Sujets.  Faite 
le  Mecredi  après  Pâque  Pan  1382.      t6p 

Traité  d'Alliance  fait  £9"  conclu  entre  les 
Villes  ^f  M  A  YEN  C  E,  «/^  S  TR  AS- 
BOURG,  i^  WORMS,  de  SPI- 
RE, ^(?  FRANCFORT,  ^/^HA- 
GUENAU,  ^?  WEISSEN- 
BOURG,  de  SCHLETSTAD  , 
^'EHINHEIM  ,  £5?  de  PFE- 
DERNSHEIM,  pour  dix  ans ,  par 
lequel  elles  fe  promettent  une  affifiance  ré- 
ciproque contre  toute  Agreffion  (3  hos- 
tilité ,  (3  conviennent  du  nombre  des  Trou- 
pes qu'elles  devront  s'envoyer  l'une  à  l'au- 
tre. A  Mayence  le  Vendredi  après  la  St. 
Boniface  1382.  ïjt 

h  Z  AcciS" 


An  KO 
1381» 


1.  Maî. 


i';.  Juin* 


18.  Juiiii' 


29.  Juiri. 


1382. 
16.  JaaVi 


30.  MarSi 


9.  Avri!» 


16.  Mai- 


TABLE    CHRONOLOGIQUE 


Anno 

1382. 

26.  bept. 


7.N0V. 
ij.  Nov. 


37.  FevT. 


6.  Avril. 


io.  Sept. 


i6,Oaob, 


ly.Oôob 


13  84. 
ï6.  Janv. 


Accejfion  di  h  Fille  ^^WETZLARà 
la  précédente  ^dlliance.  Du  Vendredi  a- 
lant  la  St.  Michel  i  }8i.  174 

AcceJJlon  de  la  Fille  ^^GELLNHAU- 
S  h.  N  à  /^  précédente  Alliance.  Du  Fen- 
dredi  après  la  Fête  de  tous  les  Saints 
1381.  174 

JcceJJion  de  la  Fille  de  FRIDBERG  à 
la  précédente  jilliance.  Du  Samedi  après 
la  St.  Martin  1 381.  i7r 

Littera  RUPERTI,  â?  W OMIS- 
LAI  Ducum  Lignicen/tum,  de  acceptis 
anno  1301.  in  Feudiim  l'erris  fuis.,  à 
WENCESLAO  Imperatore  tanqiiam 
Bohemia  Rege.  Datiim  Praga  in  die 
Pafchatis  1383.  i7f 

Revers  donné  par  JEAN  Evêque  de  Pas- 
fan  ,  i^  par  fon  Chapitre  à  ALBERT 
Duc  d'Autriche  par  lequel  ils  lui  cèdent 
£5?  transportent .,  pour  lui  £5?  fes  Succes- 
feiirs^  le  Droit  d'ouverture  O  de  préfé- 
rence de  Fendition ,  fur  les  Châteaux  £5" 
Places  de  Viechtenftein ,  Obernwefen, 
Niederwefen ,  Ranarigl ,  Haichenbach 
Velden,  £5"  Riedeggen  ,  fitués  fur  le 
Danube,  avec  promeffe  de  ne  les  vendre 
jaiîiais  ni  aliéner  de  VEvêshé  fans  les 
avoir  premièrement  oferts  à  la  Maifen 
d'Autriche.     A  Lintz  l'an  i^S^.        175" 

Teftament  d'A  M  E'  V  I.  Comte  de  Savoye 
fait  au  Château  St.  Etienne,  le  27.  Fé- 
vrier 1383.  176 

M  A  R I  ^  Régime  Ungaria  Diploma ,  quo 
in  favorem  Civitatis  RAGUSII,  de 
conjilio  IS  confenfu  Regina  E  L I S  A- 
BETHiE  Genitricis  fux ,  &?  Pralato- 
rum  Baronumque  Regni  Ungaria ,  fancit , 
ne  ullus  Incolarum  fuorum  Regnorum 
deinceps  Finum  13  Sal  in  novum  Caflrum 
in  Loco  Dracovizza  fitum ,  contra  R  A- 
GUSII  Libertatem  lâjtti,  Confmtu- 
dinemque  port  are  feu  inferre  prie  fumât. 
Dat.  Biidie  poft  quindenas  Pafcha  Domi- 
ni  Anno  1383.  178 

Teftament um  LUDOVICI  /.  Régis  Je- 
rufalem  13  Sicilia,  Ducis  Andegavia  (3 
Turonia,  Comitis  Provtnci<e,  Forcalque- 
rii,  Cenomania ,  Pedemontis  £5?  Roffaci. 
AU,  in  Civitale  Tarenti ,  Indiclione  FIL 
die   20.   Menjis   Septembres  Anno  1383. 

178 

Lettres  de  WENCESLAS  Roi  des 
Romains,  par  lesquelles  il  confirme  à 
LEOPOLD  Duc  d'Autriche  le  Pri- 
vilège portant  que  nul  Autrichien  ne  peut , 
&?  ne  doit  être  appelle,  accufé ,  £9'  jugé 
devant  un  'Tribunal  étranger ,  fit  Provin- 
cial, foit  Aulique.  A  Nuremberg  le  jour 
de  St.  Gai.  1383.  184 

Lettres  de  HENRI  Comte  de  Schawen- 
herg,  par  lesquelles  il  reconnoit,  qu'en  con- 
féquence  du  Traité  fait  entre  O  T  T  O  N 
Duc  d'Autriche  £«?  lui,  il  avait  remis  à 
JEAN  Evêque  de  Paffau  tout  ce  qu'il 
tenoit  de  fon  Eglife ,  entr' autres  les  Châ- 
teaux de  Schowmberg,  Stouffen,  Newn- 
hauls  £s?  Eferdingen  ;  lequel  en  avoit 
d'abord  invefii  ledit  Duc,  après  quoi  il  les 
a  de  nouveau  reçus  de  lui  en  Fief.  A 
Lintz  le  Samedi  après  la  St.  G  ail.  1 385 

i8f 

Traité  de  Trêves  pour  fix  mois ,  conclu  entre 

CHARLES  VI.  Roi  diFrance^  £sf 


RICHARD   IL    Roi   d'Angleterre. 
Donné    à    Lenljnghem   le    z6.    Janvier 

1583-  tsr 

Renonciation  de  ROBERT  l'ainé.  Com- 
te Palatin  du  Rhyn ,  à  toutes  fes  préten- 
tions fur  la  Fille  de  SPIRE  au  fujet 
des  Dommages  qu'elle  lui  avoit  caufez.  A 
Fleidelberg  la  fexiéme  Fcrie  après  la  fepa- 
ration  des  Saints  Apôtres  1584.        187 

Confédération  entre  RODOLPHE  Ar- 
chi-Chancelier  du  St.  Empire  en  Alle- 
magne ,  ROBERT  l'aîné  Comte  Pa- 
latin du  Rhyn ,  BERNARD  Evêque 
de  Wurtzbourg,  LÈOPOLD  Duc 
d'Autriche ,  FREDERIC  Burggrave 
de  Nuremberg,  fîfEBERARD  Com- 
te de  Wirtemberg  d'une  part, 13  les  VIL- 
LES Libres  £5?  Impériales  û',?  S  U  A  B  E 
i3  du  RHYN,  Confédérées,  d'autre 
part,  par  Commandement  de  F  Empereur 
WENCESLAS,  pour  le  maintien  de 
la  Paix  publique  £îf  pour  leur  défenfe  i3 
affiftance  mutuelle ,  jusqu'à  la  Pentecôte 
prochaine ,  £5?  trois  ans  après.  A  Heidel- 
herg  le  Mardi  après  la  St.  Jaques  1584. 

187 

Infirumentum  Publicum  contraBa  Liga  (3 
Societatis  inter  Dominum  J  O  A  N- 
NEMGALEAZ  Fice-  Comitem  Me- 
diolani  £5"  Ficarium  Imperialem  Genera- 
lem.  Dominos  NICOLAUM  £5" 
ALBE.RTUM  Marchiones  Eftenfes  , 
utrumque  FRANCISCUM  Dmi- 
Ko^i^CARRARlA,^/pe^FRAN- 
CISCUM  DE  GONZAGA  Do- 
minum Mantua,  ad  defenfionem  fuorum 
Statuum  contra  quascunque  Gentes  ultra- 
wontanas.     ASlum  anno  i38f.  188 

Traité  ou  Contrat  de  Fente ,  par  lequel 
EBERHARD  ,  Comte  de  Deux- 
Ponts  ,  cède  {3  transporte  à  ROBERT 
l'aîné,  EleUeur  Palatin,  la  moitié  du 
Château  ^  Fille  de  Deux-Ponts  13  de 
Hornbach,  £3"  du  Château  (3  Fille  de 
Bergzabern  pour  la  Somme  de  2fooo. 
Florins  ;  lui  cédant  13  transportant  de  plus 
Vautre  moitié  desdits  Châteaux  £3"  Filles 
en  pur  Don  ;  à  condition  néanmoins  que 
cette  moitié  donnée  lui  fera  rendue  par 
l'EleSleur  en  Fief  masculin  ,  lediî  Elec- 
teur y  gardant  le  Droit  de  Retrait  fj? 
de  Préférence.  Fait  à  Heidelberg  le 
Mecredi  avant  la  St.  Fabian  (3  Sebaftien 
i38f.  ipi 

Confédération  entre  cinquante  ^  cinq  Filles 
des  Cercles  de  FRANCONIE,  de 
SUABE  £îf  ^«  RH[N,  £5?  autres, 
pour  leur  commune  Défenfe  contre  toutes 
fortes  d'Hoftilité,  d'infultes,  (3  de  Fio- 
lence.  A  Confiance  le  Mardi  avant  la  St. 
Matthias  I38f.  ip2 

Renonciation  ^'ISABEAU  DE  LOR- 
RAINE£5?  ^'ENGUERRANT 
DE  C  O  U  C  Y ,  Comte  de  Soijfons ,  fon 
Mari ,  portant  qu'elle  fe  tient  contente  de 
la  Dot  qu'elle  a  reçue  en  Mariage,  i3 
qu'en  ce  regard  elle  renonce  à  tout  ce  qu'el- 
le pourrait  prétendre  au  Duché  (3  Prin- 
cerie  de  Lorraine,  avec  referve  néanmoins 
de  fon  Droit  de  Succefjlon  ,  en  cas  que 
fes  Frères ,  ou  leurs  Fils  après  eux ,  vins- 
fent  à  décéder  fans  Hoirs  mâles  ,  auquel 
cas,  la  Duché  de  Lorraine  devrait  lui 
nvenir 


Anno 

16.  Juin. 


26.  Juin. 


i?8/. 


19.  jan/. 


22.  Fevr. 


DE  LA  I.  PART.  DU  TOMË  lï. 


Anno 
138J. 


23.  Août. 


18.  Dec, 


1585. 
4.  Avril. 


29.  Avril. 


II. Mai. 


21,  Mai. 


14.  Juillet, 


4.  Août 


revenir  à  elle  £3"  aux  Jiens  par  préférence 
à  leurs  Filles.  Fait  le  8.  jour  de  Mars 
I38f.  IP4 

Capitula  Serenijjlmo  ac  Inviclijfimo  C  A- 
R  O  L  O  IV  Romamrum  Imperatori 
per  Dominum  GUIDONEM  DE 
G  O  N  Z  A  G  A  Mantua  oblata ,  poftu- 
lata ,  ab  eoque  ,  ut  l'idetur ,  impetrata , 
qiiibus  ipfe  GUI  DO  cum  LUDO- 
VICO  y  FRANCISCO  ejus  Fi- 
nis promiitit  fe  prabere  fidelern  iâ  obe- 
dientem  erga  Juam  Majeftatem  £5?  Impe- 
rium,  eumque  in  Civitatem  Mantua  re- 
ceptare  tanquam  Dominum ,  atque  illi  tra- 
dere  Claves  (J  Dominiu,m  totius  Territo- 
rii.  i  pf 

Iraité  de  Paix  entre  PHILIPPE  ^e 
France ,  Duc  de  Bourgogne,  de  Flandres, 
d'Jrtois,  f^c.  £5?  la  Fille  t?  les  Bour- 
geois de  GA  N  D.  Fait  à  l'ournay  le 
18.  de  Décembre  ijSf.  ip8 

Lettres  i^^  J  E  A  N  Comte  de  Sayn ,  par  les- 
quelles il  renvoyé  le  Comte  SALE  N- 
TIN  1^1?  Sayn  fon  Vajfal,  pour  la  Sei- 
gneurie de  Vallendar  ,  à  C  U  N  O  N 
Archevêque  de  'Trêves ,  dont  il  devra  re- 
prendre à  V avenir  fon  Fief.  Du  4.  Avril 
138(5.  200 

Lettres  ,  par  lesquelles  SALENTIN, 
£5?  J  E  A  N  Comtes  de  Sayn ,  engagent  à 
DIT  H  ERIC  Seigneur  de  Runkel, 
pour  lui,  fa  Femme  i^  fes  Héritiers,  la 
moitié  du  Château ,  (^  du  Bourg  de  Val- 
lendar £5?  de  la  JurisdiEiiûn  qui  en  dépend 
four  la  fomme  de  fix  mille  petits  Florins 
du  grand  poids.  Fait  le  Dimanche  Qua- 
fimodo  geniti   n,%6.  201 

Compromiffim  SIGISMUNDI  Mar- 
cbioms  Brandeburgtci  ,  J  O  D  O  C I  i3 
PROCOPII  Marchionum  Moravia 
£5?  Dominarum  MARI^  £5?  ELI- 
SABETH jiË  Hungaria  Regmarum , 
in  WENCESLAUM  Romanorum 
£j?  Bohemia  Regem  ,  fuper  Controverfiis 
inter  •  fe  vertentibus  ,  6?  «»  Injirumento 
enarratis.  Datum  in  Campis  prope  Jau- 
rinum  die  11.  Mail  anno  1386.  201 

Confirmation  gentrale  de  tous  les  Privilèges 
des  Ducs  £|  de  la  Mai  fon  d"A  U  T  R I- 
GHE  accordée  par  WENCESLAS 
Roi  des  Romains ,  en  faveur  du  Duc  A  L- 
BERT.  jî  Vienne  le  Mardi  après  le 
Dimanche  Cantate   1386.  202 

Accord  paffé  par  Arrêt  du  Parlement  de 
Paris  fur  les  différends  qui  étoient  entre 
PHILIPPE  L  dit\t  Hzrài,  Duc  de 
Bourgogne  ,  £5?  les  Habitam  de  la  Fille 
deDljO N.     Fait  le  14.  Juillet  1 386. 

202 
Sentence  Arbitrale  fur  les  différens  furvenus 
entre  FREDERIC  Êurg- Grave  de 
Nuremberg  ,  GERARD  Evêque  de 
fFurtzbourg ,  E  T I E  N  N  E  Comte  Pa- 
latin, £5?  Duc  de  Bavière,  EBER- 
H  A  R  D  Comte  de  Wirtemberg ,  F  R  E- 
DERIC  Duc  deTeck,  13  LOUIS, 
£5?  FREDERIC  Comtes  d'Oettingen 
d'une  part ,  ^  les  Filles  Fmperiales  Con- 
fédérées de  NUREMBERG,  RO- 
TE N  BURG,WINDESHEIM, 
SCHWEINFURT,  HALLE, 
HEYLBRUN,  ESLINGEN, 
NORDLINGEN,  ADGSBOURG, 
ToM.  II.  Part.  I. 


GEMOND  ,  MEMINGEN, 
DUNCKELSPIEL,BOPFIN- 
GEN,  £;f  AALj  d'autre  part,  ren- 
due à  Mergentheim  la  6.  Fer  te  après  la 
Fête  de  St.  Pierre  aux  Liens  Amto  1385. 

20f 

Mari.ige  conclu  entre  AME',  depuis  pre-. 
mier  Duc  de  Savoye,  iS  VIII.  Comte 
du  nom  ^'A  M  E  £5?  MARIE  de 
Bourgogne,  FiUe  de  PHILIPPE  le 
Hardi.  Fait  à  l'Eclufe  en  Flandres,  le 
M.  Novembre   1386,  206 

Lettres  d' AJfurance  données  par  l'Empereur 
WENCESLAS  aux  Filles  Jmpcria- 
les  de  RATISBONNEj^'AUGS- 
BOUP.G,  ^^  BASEE,  de  CONS- 
TANCE, d'VLhX^c.  par  lesquel- 
les il  leur  promet  de  les  protéger  dans  la 
jouïffance  de  leurs  Droits ,  Libertés  £5?  Im- 
munités ,  contre  tous  leurs  Adverfaires, 
A  Nuremberg  le  Mecredt  après  le  Diman- 
che EïEtare  1387.  207 
Lettres  des  Filles  Fmperiales  mentionées  en 
celles  de  l'Empereur  WENCESLAS, 
par  lesquelles  elles  promettent  de  lui  être 
fidelles ,  £^  de  l'affifter  de  leurs  forces  con- 
tre tous  ceux  qui  s'arrogeraient  la  Dignité 
Impériale  ou  qui  voudraient  l'en  dépouiller^ 
Données  le  jour  de  St.  Benoit  Abbé  i  387. 

207 
Gonventio  inter  RICHARDUM  II. 
Regem  Anglia  £3"  G  U I  L I  E  L  M  U  M 
Primogenitum  Dticis  Juliacenfis  £?"  Gelria 
faBa,  qua  hicce,  fub  certis  conditionibus  , 
promittit  fe  Bellum  CAROLO  VI. 
Régi  Francia  ejusque  Patruo  Duci  Btir- 
gundia^  in  gratiam  Régis  Anglia  illatu- 
rum.  Dat.  Londini  die  10.  Julii  Anno 
1387.  208 

Lettres  de  HERMAN  Doyen  £5?  du 
Chapitre  même  de  P  A  S  S  A  U  ,  par  les- 
quelles ils  s'obligent  envers  ALBERT 
Diic  d'Autriche,  de  l'afffter  lui,  £5?  fes 
Héritiers  après  lui,  de  toutes  leurs  for- 
ces, i3  toutes  les  fois  qu'ils  en  feront  re- 
quis, comme  aufjr.  de  tenir  leurs  Places  ou- 
vertes pour  fon  fervice.  A  Paffau  le  jour 
de  St.  Coloman  i  387.  20^* 

Paix  publique  établie  £;?  ordonnée  par  l'Em- 
pereur WENCESLAS  dé  l'avis  £5" 
confeil  des  EleSleurs,  Princes,  Comtes, 13 
Filles  de  l'Empire  pour  la  confervation 
de  la  fureté  £5?  tranquillité  publique.  A 
Egre  le  jour  de  Ste.  M^alpurge  i  388.  210 
SIGISMUNDI  Hungaria  Régis  Lite- 
ra ,  quibus  Régi  Bohemia  W  E  N  C  E  S- 
L  A  O  Fratri  poteftatem  £?"  libertatem 
concedit ,  ut  Regnum  Boemia  alterutri 
Fratrum  vel  ftbi  S I G I  S  M  U  N  D  O, 
vel  JOHANNI  Duci  Gorlicenfi  i3 
Marchioni  Lufatia  ,  qui  ipfi  magis  pla-^ 
cuerit,  dare  ,  donare  ,  13  legare  poffît^ 
Dat.  Sempha  Ti.  Julii  1388.  2ii 

Conventio  inter  RICHARDUM  IL 
Regem  Anglia  £5?  CONRADUM 
ZOLNER  DE  ROTHEUSTEIN, 
Magijîrum  Gêneraient  Ordinis  Teutonici 
in  Pruffia,  Commerciorum  ordinationem 
concernens.  Dat.  in  Caflro  de  Marien- 
hurg  die  21.  Augufli  Anno  1388.  212 
Conventions  entre  AME'  VII  furnommê 
le  Rouge  ou  le  Roux ,  Comte  de  Savoye , 
&  ceux  du  Comté  de  NIC  E,par  lesquelles 
G  ils 


Anno 

138(5. 


îi.Nov; 


n87. 
20.  Mars; 


2i.MarSi 


10.  Juilli 


13.  OfîoU 


Î3S8. 
2f,  Fevf, 


3.  Juin.- 


21.  Août- 


28.  Septy 


TABLE    CHRONOL.OGIQUÊ 


Anno 
1588. 

vers  13SJ 

ou  Ijb'p, 


M^p. 


S.  Mai. 


S.  Mai. 


i3.  Juin. 


S.Oâob. 


a.oaob. 


Mars. 


ijpr- 


///_/j  donnent  à  lui.    Fait  le  18.  Septembre 
1588.  214 

iSïdra?  y  Oblig/xtion  r/f  G  E  O  R  G  E  ^-jf - 
f «£•  ^/ê  P  a  bS  au  ,  y  ^f  yê«  chapitre, 
far  lequel  ils  s'obligent  envers  AL- 
BERT Duc  crjtiiricbe  de  VaJJifter  lui 
fi?  fes  Héritiers  ap-ès  lui  de  toutes  leurs 
forces  13  en  toute  occafion  de  néceffité , 
comme  aujfi  de  lui  ouvrir  leurs  Places  13 
Châteaux;  ladite  obligation  devant  pajjer 
à  leurs  SucceJJeurs ,  comme  Statut  perpé- 
tuel de  rEvêché,  en  forte  que  nul  Evêque 
■OU  Chanoine.^  ne  foit  reçu  13  inflallé ,fans 
en  promettre  Vobfervation  avec  Serment. 
Fait  ^c.  218 

accord  entre  FRIDERIC  Evêque  de 
STRASBOURG,  £5?  la  Ville  de 
STRASBOURG,  portant  que  les 
Pfakz-bourgeois  n'y  feront  plus  reçus  ni 
protégés.     Fait  en  1^8 ç.  219 

Diplôme  de  l'Empereur  W  E  N  C  E  S- 
L  A  S ,  par  lequel  il  caffe  13  annule  la 
Confédération  des  Filles  du  Rhin,  de 
Suabe,  de  Franconie  ,  {3  de  Bavière, 
avec  menace  du  Ban  de  V Empire.  Donné 
en  Diète  générale  à  Egra  le  jour  de  St. 
Sigismond  1 389-      -  220 

Pai>K  publique  ordonnée  par  l'Empereur 
WENCESLASJ«  Confeil  des  Prin- 
ces Electeurs  affemhlés  avec  lui  en  Diète 
générale  ;  par  laquelle ,  entf  autres  chofes , 
la  Confédération  des  Filles  eft  caffée  13 
annulée .,avec  défenfe  d'en  faire  de  fembla- 
bles  h  l'avenir.  Â  Egra  le  Mecredi  après 
la  Fête  de  Saint  Philippe  fs?  St.  Jacques , 
Avec  la  Déclaration  des  Filles  Confédé- 
rées fur  cette  Paix  publique.  221 
traité  de  Trêves  entre  CHARLES  VT. 
Roi  de  France  £5?  R 1  C  H  A  R  D  IL  i?w 
d' Angleterre ,  conclu  pour  deux  ans.  Donné 
à  Lenlingham  le  18.  Juin  138p.  223 
Revers  donué  par  GEORGE  Evêque  de 
PASSAU  au  Duc  A'LliEKTd' Au- 
triche, portant  que  les  Places  du  Danube 
nommées  Viechtenftein  ,  Oberwefen , 
Niederwefen,  Ranarigl ,  Haigenbach, 
Velden ,  £î?  Riedegg ,  ne  pourront  ja- 
mais être  rendues.)  engagées  ni  aliénées  de 
FEvêché ,  i3  que  fi  la  neceffité  oblige  à  le 
faire.)  ce  ne  pourra  être  qu'en  faveur  dudit 
Duc ,  ou  de  fes  Héritiers.  A  Fienne  le 
Dimanche  après  la  St.  Michel  138p.  227 
Revers  donné  par  GEORGE  Evêque  de 
PASSAU,  à  ALBERT  IV.  Duc 
d'Autriche ,  par  lequel  il  s'oblige  à  Vaffifler 
de  toutes  fes  Forces  contre  ceux  qui  vou- 
droient  l'attaquer  à  caufe  de  Caffiftance 
qu'il  lui  a  donnée  pour  l'établir  dans  fin 
Evêché.  A  Fienne  le  Dimanche  après  la 
St.  Michel  1389.  228 
Partage  entre  CHARLES  I.  Duc  de 
Lorraine  13  FERRY  Comte  de  Fau- 
demont ,  des  biens  de  la  Succefjton  de  leur 
Pire  JEAN  I.  l'an  1390.  le  Jeudi 
après  la  Fête  St.  Grégoire.  228 
Revers  donné  par  GEORGE  Evêque  de 
T  AS  S  AU ,  (3  par  fin  Chapitre  ^AL- 
BERT Duc  d'Autriche.,  par  lequel  ils 
s'obligent  de  l'afjîfter  de  toutes  leurs  forces, 
M  Q  fis  Succeffeun ,  contre  tous  leurs 
Ennemis ,  de  leur  ouvrir  toujours  leurs 
Châteaux  13  Places  fortes ,  (3  de  n'en 
vendre  ni  aliéner  aucune  ;  ^ue  Jt  néan- 


•j.  Août. 


I,  Nov, 


29.  Dec. 


moins  la  nêceffité  veut  que  TEvique  £5"  le  A.N'NO 
Chapitre  en  lendent  ou  aliènent  quelqu'u- 
ne ,  ils  ne  pourront  le  faire ,  fans  l'avoir  *  3  ?  ^  ' 
premièrement  offerte  aux  Ducs  d'Autriche^ 
(3  à  leur  refus, à  quelqu'un  de  leurs  fidelles 
Sujets  ;  lequel  refujant  auffi  de  l'acheter ., 
ils  pourront  en  traiter  avec  quelque  autre  .^ 
mais  toujours  fous  l'obligation  de  les  tenir 
ouvertes ,  pour  le  fervice  de  l' Evêché  (3  de 
l'Autriche.     Fait  l'an  }^ç\.  tzç> 

Accord  £5?  Convention  pafjée  entre  E  B  E  R- 
H  A  R  D  Comte  de  Wirtemberg,  13  fin 
Neveu  du  même  nom  d'une  part,  (3  la 
Fille  ^'ESLINGEN  d'autre  part^ 
pour  le  maintien  de  la  Paix ,  (3  la  cea- 
firvaîion  de  leurs  avantages,  jusqu'au 
jour  de  St.  George,  (3  fix  ans  après,  It 
Lundi  dit  After-montag  avant  la  St. 
Laurent   1391.  230 

Teflament  ^' A  ME'  VII.  furnomrnê  le 
Rouge,  Comte  de  Savoye,  fait  à  Ripaille, 
le  \.  de  Novembre  i  jpi .  231 

Traité  d'Alliance  entre  RAOUL  DE 
COUCY  Evêque  de  Metz,  FER- 
RY Evêque  de  Strasbourg  f?"  Admi- 
nifirateur  de  V Evêché  de  Bafle ,  i3 
CHARLES  Duc  de  Lorraine  i3 
Marchis,  chacun  four  foi  ^  de  fa  part., 
contre  HENRI  BAYER  DE 
B  O  P  P  A  R  T  Chevalier  ,  le  Fendredi 
après  la  Nativité  de  notre  Seigneur  1391. 

232 
Procuration  de  CHARLES  Duc  de 
Lorraine,  pour  fommer  le  Duc  (/«BAR 
d'accomplir  ou  d'annuller  le  Traité  de  Ma- 
riage fait  le  f.  d'Avril  1379.  entre 
FERRY  £5?  B  O  N  N  E  i^///«  if  RO- 
BERT Duc  de   Bar.    Du  20.  jîvril 

1391.  233 
Paéie  de  Succeffion  entre  les  Frères  E- 
'   TIENNE  II.  FREDERIC,  13 

JEAN  Ducs  de  Bavière ,  par  lequel  ils 
conviennent  du  Partage  de  leurs  Etats, 
i3  que  ft  l'un  d'eux  vient  à  mourir  fans 
Enfan's  mâles  légitimes  ,  les  autres ,  ou 
leurs  Descendans  mâles  légitimes  lui  fucce- 
deront.  A  Munich  le  jour  de  la  Fête  de 
Sie.  Catherine  1392.  23} 

Confédération  des  Seigneurs,  Comtes,  Ba- 
rons, Chevaliers  i3  Nobles,  pour  la  dé' 
fenfe  de  /'Etendart  de  Sainï  GEOR- 
G  E  dans  les  Expéditions  de  Guerre  à  l' oc- 
cafion de  quelques  Difficultés  menés  à  ce 
fujet  aux  Allemands  de  la  part  des  Bohé- 
miens dans  une  Campagne  en  Hongrie ,  la 
veille  de  la  Nativité  de  notre   Seigneur 

1392.  ^34 
Quelques  Articles  du  Traité  de  Partage  des      1393. 

Biens  de  PHILIPPE  Duc  de  Bour- 
gogne ,  (3  MARGUERITE  de 
Flandre  entre  leurs  Enfans  ,fait  en  1393. 

Articles   faits  entre   les    neuf  Cantons  de     

ZURICH,  LUCERNE,  BER-  10.  Juill. 
NE£5?  SOLEURE;  ZUG,  U- 
RY,  SCHWITZ,  UNDER- 
WALDEN  i3  CLARIS;  après 
le  Combat  donné  devant  Sempach  contre 
les  Seigneurs  d'Autriche  ;  touchant  l'ordre 
qui  fi  doit  tenir  aux  Guerres ,  oîi  lesdits 
Cantons  iront  avec  leurs  Bannières  dé- 
ployées-, du  10.  Juillet  1393-  23 r 


1392. 
20.  Avril. 


aj.Nov. 


24.  Dec, 


DE  LA  PART.  I.  iDU  TOME  tï. 


Anno 
1397- 

4.  Mars. 


n.  Mai. 


31.  Août, 


14.  Sept. 


y,  Dec. 


1396. 

II.  Mars. 


I3P5. 

i.Mai. 


14.  Sept. 


is-  oa. 


jlccord  entre  RAOUL  DE  COUCY 
Evêqtie  de  Metz,  ^  CHARLES 
Duc  de  Lorraine  £5?  Marquis ,  touchant  ce 
que  ledit  Evêque  devra  tirer  de  la  Fille 
&  Châtèleitie  de  Rambervilier ,  non- 
tbftant  que  par  autres  Traitez  précèdent  s  il 
ait  donné  au  Duc  les  trois  quarts  de  ladite 
Fille  y  Châtelenie  £5?  du  Ban  i^'Efpinal 
en  Engagement ,  pour  certaines  femmes 
d'or.     Fait  le  4.  Ahrs  i3Pf.  ^36 

EreEiion  de  la  Seigneurie  de  MILAN  en 
Duché  par  V Empereur  WENCES- 
LAS  f»/^war^^JEAN  GALEAS 
premier  Duc  de  Milan.  Fait  à  Prague 
le  11.  Mai  i3Pf.  ijS 

traité  d^ Alliance  i3  Confédération  entre 
CHARLES  VL  Roi  de  France^  £5? 
JEAN  GALEAS  Comte  de  Fer  tus 
y  Seigneur  de  Milan.  Fait  à  Paris  le 
dernier  d'Aoiît  i^çf.  237 

Transaclion  ou  Accord  pour  dix  ans ,  entre  la 
Fille  de  FRANCFORT  fur  le 
Meyn,  ^  T Archevêque  de  MAYEN- 
C  E ,  portant  que  toutes  les  inimitiés  £3? 
£3'  hoftilités  arrivées  au  fujet  des  trois  E- 
glifes  de  Sr.  Barthelemi,  de  St.  Léonard 
y  de  la  Bienheureufe  Vierge  cefferont; 
i3  que  pendant  ledit  tems  les  Revenus  .^ 
Fruits^  Fins  13  autres  Denrées  aparte- 
tiant  à  ces  Eglifes,  feront  libres  de  toute 
jîccife.  Fait  le  jour  de  l'Exaltation  de  la 
Ste.  Croix  I3pf.  238 

Accord  entre  GUILLAUME  Evêque 
de  Strasbourg  ^  [on  CHAPITRE 
d'une  part ,  fur  les  anciens  différends  de 
ladite  Fille  avec  V  Evêque  FREDE- 
RIC ^f  pieufe  mémoire.  JS Evêque  fjf  le 
Chapitre  y  renoncent  à  leurs  prétentions,^ 
promettent ,  pour  eux  i3  leurs  Succejfeurs , 
de  garder  ^  maintenir  les  Droits  £5?  Privi- 
lèges de  la  Fille.  Fait  à  Strasbourg  le 
Samedi  avant  la  St.  Nicolas  ijpf-  i3P 
Traité  de  Mariage  conclu  entre  CHAR- 
LES VL  Roi  de  France  ^  RI- 
CHARD II.  Roi  d' Angleterre ,  où  ce- 
lui-ci s'oblige  d'époufer  ISABELLE 
Fille  aînée  dudit  Roi  de  France.  Donné 
à  Paris  le  11.  Mars  i3Pf.  241 

Accord  entre  les  Princes  du  Sang  Royal 
^'ANGLETERRE,  £5?  ceux  du 
Sang  de  FRANCE,  touchant  le  Ma- 
riage if  RICHARD  IL  Roi  d'An- 
gleterre ,  avec  ISABELLE  Fille  de 
CHARLES  VI.  iîoi  ^e  France.  Fait 
à  Windfor  le  i.Mai  I3p5.  245" 

Traité  d'Union  entre  le  Magiftrat  de  la  Ftlle 
^e  COLOGNE  d'une  part ,  les  Com- 
munes Çj"  les  Métiers  de  ladite  Fille, d'au- 
tre part ,  par  lequel  on  convient  de  ce  qui 
regarde  l'EleElion  du  Magiftrat,  l'obeiffan- 
ce  qui  lui  eft  due,  £5?  l'ordre  que  lesdttes 
Communes  Q  Métiers  doivent  obferver  avec 
promeffe  réciproque  de  s'y  conformer.  A 
Cologne  le  jour  de  l'Exaltation  de  la  Sainte 
Croix  ï  3p5.  24J" 

Inftrumentum  Deditionis ,  quo  falvis  Juribus 
Imperii  Romani,  Dux ,  Conftlium,  £5" 
Officia  Communis  J  A  N  U  të  ,  Jura  om- 
nia  Dominii  £î?  JurisdiSlionis  qua  habent  fî? 
habere  poffunt  in  fe  6?  fua ,in  C  A R O- 
LUM  VI.  Francontm  Regem  fuosque  Suc- 
eejfores  transferunt.  AÉlum  Janiue  in  Pa- 
latio  Anno  Diminica  Nativitatis  1 3  p5.  In- 


4.  Not. 


13P7. 


didione  I V.  fecundum  curfum  janua  die 
if.  Ocîobris.  Z48 

Ejusdem  Inftrumenti  aliud  Exemphm.  Ncc- 
non  Acceptationis  Regia  in  ConfiUo  placi- 
ta  Anno  Nativitatis  1396.  InâiSlione  F. 
die  1 1 .  Decembris.  Cum  àlia  Ratifica- 
tione  Regia,  per  Littcras  Patentes  fa5îà 
eodem  die  £#  loco ,  nimirum  Parifiis,  Anna 
I3P(Î.  die  undecima  Decembris.  Zfi 

Ejusdem  Deditionis  aliud  Exemplum  à  pra- 
cedentibus  valde  disp.ir ,  non  quidem  in 
fubftantia  ,  fed  in  verbis  ^  forma ,  atque 
in  Dato  ;  hoc  enim  eft  aQum  Janute  in 
Palatio  Communis,  Anno  1395.  4  No- 
vembris,  IndiStione  4.  Cum  Régis  CA- 
R  O  L I  Facultatibus  feu  Plenipotentiis. 
Dat.  Parifiis  die  4.  O£lob.  13P6.        Zf6 

Transfumptum  Confœderationts  inter  AL- 
BERT U  M  Romanorùm  Regem  ,  ^f 
PHILIPPUM  Pulchrum  Regem 
Gallia  armo  1 3P7.  inita  per  Notariés 
Publicos  confeSum  anno  1 3  27.  z6o 

Diplôme  de  LEOPOLD  Duc  d'Autri- 
che, par  lequel  il  reçoit  la  Fille  ^'ES- 
LIN  G  E  N  dans  la  Confédération  con- 
clue auparavant  pour  le  maintien  de  la. 
Paix  publique  avec  les  Filles  d'\}\- 
me,Rotweil,  Nôrdlingen,  Memmin- 
gen ,  Hal ,  Gemund ,  Biberac ,  Kemp- 
teni,  KauFbeyren ,  Isny ,  Aiilun,  Leut- 
kirch,^?'  Bopfingen.  A  Rote-mhourg  fur 
leNeckerl'an  13^7.  260 

Diploma  Romanorùm  Régis  WENC ES- 
LAI,  Domino  JOANNI  GA- 
LEAZ  Fice-Comiti  (^  Duci  Mediola- 
ni,  de  titulo,  6?  Comitatu  Anglerix  con- 
ceffum.  Datum  Prague  zf.  Januarii  an- 
no 1397.  z6o 

Eremo ] O k^l<i\S  G  AL.'Ë.ATU  Fi- 
cecomitis  Ducis  Mediolani ,  ejusque  Hare- 
dum  in  Duces  Lombardias  per  Romano- 
rùm Regem  WENCESLAUM, 
cum  facultate  eis  data  deferendi  Infignia 
Imperialia ,  videlicet ,  Aquilam  nigram  in 
campo  aureo.  Dat.  Praga  die  30.  Aîar- 
tii  anno  1 397.  252  ■ 

Inftrumentum  Publicum  ,   ç'^o  R  U  P  E  R-      > 

TUS  Senior,  Dux  Bavaria,profitetur  fe    30-  MaL 
Faffallum    ^    Hominem    Ligium    R I- 
C  H  A  R  D  I  II.    Régis  Anglia  deveniffe 
pro  annua  folutione  1000.  Librarum  Dat. 
in  Caftro  Oppenheim  die  30.  Maji  Anno  . 

1397-  202 

Lettres  de  Remijjlon  accordées  par  CHAR- 
LES Roi  de  France,  à  CHARLES 
Duc  de  Lorraine ,  au  fujet  de  la  refiftan- 
ce  faite  à  mùn  armée  aux  Prévêts  de 
Coiffi  y  de  Paffavant,  £5"  autres  Gens  du- 
dit Roi ,  qui  et  oient  venus  faire  une  Exe- 
cution militaire  à  Beaumenil.  Donné  à 
Paris  au  mois  de  Décembre  i  397.        2^4 

Paix  publiée  (^  ordonnée  pour  dix  ans ,  dans 
tout  l'Empire,  par  WENCESLAS 
Roi  des  Romains ,  de  l'avis  i^  confeil  des 
Eleêleurs,  Princes,  Seigneurs,  £5?  Filles 
du  Saint  Empire  Romain,  pour  la  fâreté 
des  chemins  par  Terre  6?  par  Eau ,  con- 
tre toutes  fortes  de  Brigandages  (^  de  vio- 
lence. A  Francfort  en  Diète  Générale  le 
jour  des  trois  Rois  1 398.  26 f 

Conventio   inter    RICHARDUM    IL 

Regem  Anglia  yRUPERTUM7«- 

niorem   Comitem    Palatinum    Rheni  i3 

c  z  Duiem 


25-.  Janv» 


50.  Marêi 


Dec. 


1398. 
(S.Janrj 


2J-.  Avr. 


TABLE    CHRONOLOGIQUE 


Anno 
1398. 


17.  Mai. 


4-  Nov. 


15  pp. 
17.  Juin. 


If,  iiept. 


1400. 
(I.  Fcvr. 


33.  Juin. 


t,o.  Août. 


Ducem  Bavari^,  qua  hic  diSli  Régis  Ho- 
mo Ligius  fit,  ipfique  certo  militum  nu- 
méro auxilium  feire  promitiit.  Pro  quo 
Kex  et  anmatim  primo  1000.  AJarcas, 
puft  mortem  vcrb  RUPERTI  Senioris 
1000.  Libras  Moneta  AnglicariiS  folvere 
folUcetur.  Dat.  apitd  PFefimoHafterium, 
die  2)-.  Âfrilis  1398.  i<56 

Inducice  ad  Decem  Annos  inter  FRAN- 
CISCUM  DE  GONZAGA  Do- 
minum  de  Mantua  ,  ejusque  Jffociatos, 
.2/Ja;w,y  JOANNEMGALEA- 
T  I U  M  Ducem  Mediolani  £5?  ejus  Colli- 
gatos  à  parte  altéra  faUa.  Padua  17. 
Mil//  ijpS.     IndiStione  fexta.  z66 

Traité  pour  l'exécution  de  la  Trêve  conclue 
entre  RICHARD  II.  Roi  d'Angle- 
terre i^  ROBERT  III.  Roid'Ecos- 
fe.  Fuit  à  Clochmabaneftane  le  6.  No- 
•vemh'e   iJpS.  ^^9 

TraBatus  Liga  y  Confœderationis  inter 
LUDOVICUM  Ducem  Aurelia- 
nenfem,  (^  HENRICUM  Ducem 
Lancaftria,  ita  ut  alter  alteri  fit  Ami- 
cus  Amicorum,  £5?  Inimicus  Inimicorum. 
ASlum  Pari/lis  die  17.  Junii  i  5pp.     271 

Traité  d'Union  entre  les  ELECTEURS 
du  St.  Empire,  par  lequel  ils  fe  promet- 
tent réciproquement  de  fe  tenir  étroitement 
unis  tout  le  tems  de  leur  vie,  de  fe  prêter 
une  affifiance  mutuelle  pour  le  maintien  de 
leur  Droit  d'Eleiiion,  £5?  de  ne  confentir 
à  aucune  diminution  de  l'Empire,  foit  de 
la  part  du  Roi  des  Romains ,  ou  de  quel- 
que autre  que  ce  foit.  A  Mayence  le  Lun- 
di après  l'Exaltation  de  la  Sainte  Croix. 
13pp.  271 

Confédération  particulière ,  entre  les  Elec- 
teurs de  l'Empire,  ETIENNE  Duc 
de  Bavière  ,  BALTHASAR  y 
GUILLAUME  Frères  Marcgraves 
de  Misnie  y  quelques  autres  Princes  con- 
//-^  W  E  N  C  E  S  L  A  S  Roi  des  Romains. 
A  Mayence  1 199.  272. 

Confédération  entre  ETIENNE  Com- 
te Palatin,  BALTHASAR  y 
GUIi-LAUME  Mm- graves  de  Mis- 
nie, LOUIS  Comte  Palatin,  HER- 
MAN  Landgrave  de  Heffe ,  FRI- 
D  E  R I C  Burggrave  de  Nuremberg  ^c. 
13  les  ELECTEURS  de  l'Empire, 
contre  W  E  N  C  E  S  L  A  S  Roi  des  Ro- 
mains ,  pour  le  depofer,  (j?  pour  en  élire  un 
autre.  A  Francfort  fur  le  Mein  la  veille 
de .  la  Purification  de  la  Sainte  Vierge 
1400.  Avec  un  ASle  d'a[furance  de 
GUILLAUME  Marcgrave  de  Mis- 
nie touchant  l" Acceffion  des  Marcgraves 
FRIDERIC,  GUILLAUME 
£sf  GEORGE  yê^  Oncles  à  la  prefen- 
te  Confédération.  A  Francfort  le  jour  de 
la  Purification  1400.  272 

Prolongation  pour  fept  ans  de  la  Confédéra- 
tion faite  entre  EBERHARD  Comte 
de  Wirtemherg  d'une  part,  13  les  Filles 
de  SUABE,  Ulm,  EOingen  ,  Rlic- 
lingen,Weil,Nordlingen,Biberac,Ge- 
mund,  DunckelfpieljPfukndorf,  Kauf- 
beyrn ,  Bopfingen ,  Aulon ,  £5?  Giengen , 
pour  le  maintien  de  la  Paix  publique  le  Ven- 
dredi avant  la  St.  Jaques  1400.        273 

Inflrumentum  Puhlicum  de  Depofitione  Im- 
^eratoris  WENCESLAI,  /-«i^Z^^r 


ELECTORES  Sacri  Romani  Impe- 

rii  m  prafentia  'multorum  Principum ,  Co- 
mititm  ,  aliorumque  Dotninontm  ad  hoc  ut 
Tefies  reqnifitorum  ,  publtcata  apud  Ober- 
lonfteiii  ad  Rhenum ,  in  Territorio  Trevi- 
renfis  Diœcefis,  die  zo.  Augujli  ,  Anna 
I400.  IndiB.  8.  per  Nicolaum  Beithol- 
dum  de  Frideberg  confectum.  274 

Confédération  entre  les  Ekiieurs  JEAN 
de  Mayence,  FREDERIC  de  Co- 
logne, WERNER  de  Trêves,  £5? 
ROBERT  Palatin,  par  laquelle,après 
avoir  déclaré  qu'ils  ont  dcpojé  WEN- 
C  E  S  L  A  S  Roi  des  Romains ,  (3  qu'ils 
ont  élu  ledit  ROBERT  en  fa  place , 
ils  fe  joignent  à  lui ,  eux  Electeurs  de 
Cologne,  i3  de  Trêves,  i3  lui  promettent 
de  r  affilier ,  pour  le  maintien  de  fa  Digni- 
té, i3  de  fon  authorité.  Fait  à  Layn- 
Jiein ,  le  Samedi  après  la  Fête  de  l'AfJ'omp- 
tion  de  la  Sainte  Vi.rge  1400.  276 

Trêves  pour  dix  ans,  faites  (3  conclues  en- 
tre L  O  U I S  1 1.  Roi  de  Sicile  (3  Comte 
de  Provence ,  £s?  A  M  E'  Comte  de  Savoye 
Duc  de  Chablais  £5?  d'Aoufte  ;  en  préfence 
du  Duc  de  Bourgogne,  a  Paris  le  12. 
Juillet  1400.  Avec  la  Ratification  du- 
dit  Comte  de  Savoye  du  zf.  d'Août  1400. 

276 

Lettres  de  ROBERT  Roi  des  Romains, 
par  lesquelles  il  accorde  fa  ProteStion  (3 
celle  des  trois  EleBeurs  Ecclefiafiiques  à 
la  Ville  de  FRANCFORT,  en  con- 
Jideration  de  ce  que ,  de  fa  franche  1^  li- 
bre volonté,  elle  s'efl  foumife  à  fon  autori- 
té, (3  lui  a  promis  fidélité,  le  Roi  £îf  les 
Eleveurs  lui  promettent  de  plus  de  la  dé- 
fendre (3  maintenir  en  tous  fes  Droits, 
tant  Judicielsment  qu  extra-J udicielement . 
Fait  au  Camp  devant  Francfort  le  Mar- 
di avant  la  Fête  Simon  i3  Jude  1400. 

Conventio  inter  H  E  R  V  O  Y  E  fupremum 
Voyvadam  Regni  Bosnia ,  i3  Commune 
Civitatis  JADR^j  .^*«»  i^e ,  diSlum 
Commune  adverfus  omnes  defendere  ,quan- 
diu  Vexillum  Régis  ULADISLAI 
elevaverint ,  promittit.  Datum  in  Cam- 
pa  Anno  Domini  1401.  277 

Privilegium  Imperatoris  RUPERTI  E- 
piicopo  Spirenfi  RABANO  indultum, 
qito  Telonium  in  Oppido  Udenheim  per 
fuos  Pradecpjjores  Episcopatui  Spirenfi  do- 
natum  cum  reliquis  veBigalibus ,  pedagiis 
condu5lib^sque  ad  eundem  adpertinentibus 
confirmât ,  i3  perpétua  poffidenda  (3  te- 
nenda  confert,  cum  inbibitione,  ne  qiiis, 
prafertim  verb  Civitas  SPIRA,  non 
objiantibus  quibuscumque  Privilegiis,  me- 
moratum  Episcopatum  contra  hoc  Privile- 
gium turbare  pnefumat.  Nuremberg  fe- 
rla fecmida  proxima  poft  Dominicam  Re- 
miniscere.   1401.  2.7P 

Vente  du  Comté  de  GENEVE  faite  à 
AME  VIII.  Comte  de  Savoye  par 
ODO  DE  VILLARS  Seigneur  de 
Beaux  13  Comte  d'Avelin ,  faite  à  Paris 
en  l'Hôtel  de  Nesle  ,   le  f.  Août  i4or. 

278 

Diploma  Vicariatus  ,  per  quod  Imperator 
RUPERTUS  Filium  fuum  LU- 
DOVICUM Comitem  Palatinum , 
interea  temporis,  qm  pro  Corona  Imperiali 
fusci- 


Anno 

1400. 


21.  Août. 


2f.  Août. 


a6.0aob. 


1401. 


iS.Fevr. 


5-.  Août. 


13.  Sept. 


DE  LA  I.  PART;  DU  TOME  IF. 


Anno 
1401. 


1401. 

1.402. 

7.  Mars. 


Î40Z. 


1405. 
7.  Janv. 


ap.  Mai. 


27.  Juin. 


5-.  oaob. 


i9.0aob. 


27.  Nov, 


1404. 

ij.  Avril. 


30,  Juin. 


i40f. 
23.  Mars 


fttscipienda  in  Italiam  abiturus  ejfet ,  fer 
Sacri  Romani  Imperii,  in  Gtrmania, 
Gallia  £5?  Regno  Jrelatcnji,  Provincias , 
Vicarium  Generalem  conftituit,  Guber- 
natione'mque  banc  certo  modo  eidem  com- 
mendat.  Datiim  Augsfurg  '  3 .  feria  poft 
Fejiiim  Nativitatis  B.  Mariie  Virginis 
140 1.  2-8o 

Traclatus  inter  RUPERTUM  I.  Ro- 
manorum  Imperatorem  Ci?  HENRI- 
CUM  IV.  Regcm  Jnglia ,  pro  contva- 
hendo  Matrimonio  inter  L  U  D  O  V  I- 
C  U  M  Ftliura  Imperatoris  natu  maxi- 
mum ,  &■  BLANCHI  A  M  FUiam 
diSfi  Régis  ?iatu  maximam ,  conclufus. 
Dciî.  Loridonia  die  7.  Martii  Anno  1401. 

281 

Liter£  LUDOVICI  Comitis  Palatini 
ad  Rhenum ,  qidbus  BLANCHIE 
Sponfe  fua.  Fil! a  HENRICI  IV. 
Régis  Anglia  ,  Loca  quadam  pro  Dote 
addicit.  Dat.  Heidelherga  [feria  fexta 
Dominica  Pafcbatis  Anno  1402.         283 

Hommage  prêté  par  JEAN  Duc  de  Bre- 
tagne àCHARLESVI.  Roi  de  Fran- 
ce le  7.  Janvier  14.03.  284 

A^e  par  lequel  la  FRANCE  qui  s'était 
foùtraite  de  Vobéïjfance  du  Pape  BE- 
NOIT XIII.  rentre  fous  cette  obéïs- 
fance.  Fait  à  Tarascon,  le  8.  Janvier 
1403.  zSf 

Renovatio  l'reiigarum  inter  C  A  R  O  L  U  M 
VI.  Regem  Francia  ^  HENRI- 
CUM  IV.  Rrgevn  AngUa  conclu  fa. 
Dat.  apud  LuUnghem  die  27.  Junii  Anno 

1403.  286 
Conftitution  de  l'Empereur  SIGISMOND 

par  laquelle,  en  qualité  de  Roi  de  Hon- 
grie ,  il  accorde  la  Paix  aux  Fnfidèles  (3 
aux  Rebelles  de  ce  Royaume.  Fait  à  Bu- 
de  l'an  1403.  288 

Cautio  LADISLAI  Régis  Ungârite ,  Ci- 
vitatibus  SIBENICIâfTRAGU- 
R I E  N  S  I  S  data  ,  quod  nttllum  Cas- 
trum  feu  Fortalitium  ibi  conflriiendum , 
fed  pot  lus  omnia  earurn  Privilégia  £3"  Fm- 
munitates  confervanda  fint.  Data  Jadra 
Anno  1403.  19.  Oclobris  XI.  IndiSlione. 

28p 

Traité  de  Partage  fait  /««r  PHILIPPE 
de  France  1 1.  du  nom  Duc  de  Bourgome 
£5?  MARGUERITE /«F«K2w,^f 
leurs  biens  à  leurs.  Enfans  ni  aies  JEAN 
Duc  de  Bourgogne ,  ANTOINE  Duc 
de  Brabant  i^  de  Limbourg,  £î?  PHI- 
LIP P  E  de  Bourgogne.  A  Arras ,  le 
zj.  Novembre  1403.  289 

Traité  entre  CHARLES  VI.  Roi  de 
France.,  ^  GABRIEL  MARIE 
Frère  du  Duc  de  Milan  £5?  Seigneur  de 
Pife.     Fait  en  1/^04.  zpo 

Donation  faite  par  MARTIN,  Vicomte 
de  Milan.,  Fils  de  BARNABE',  à 
HARTMAN  Evêque  de  Coire,  ^ 
au  Chapitre  dudit  Lieu.,  de  la  Ville  .^  Châ- 
teaux., £3"  Vallée  de  Chiavenne  £?"  de 
Pivr'y.     A  Coire  le  dernier  jour  de  Juin 

1404.  2pi 
Confédération  entre  le  Doyen,  le  Chapitre  £3" 

la  Ville  de  STRASBOURG,  con- 
tre T  Evêque  GUILLAUME, />ffar 
le  recouvrement  des  Lieux  £î?  Places  de 
TEvêché  aliénés  par  ledit  Evêque,  i3 
ToM.  JI,  Part.  I. 


poîir  une  Afjîftance  mutuelle  contre  tous 
ceux  qui ,  de  quelque  manière  que  ce  fût , 
voudraient  les  y  troubler  ou  empêcher. 
Fait  le  Lundi  avant  la  Fête  de  l' Annon- 
ciation de  la  Vierge  14OJ'.  292 
ConfcderatioH  pour  cinq  ans  entre  divers 
Princes  £î?  Villes  de  l'Em.pire ,  fkvoir  i . 
JEAN  EleSeur  de  Mayence ,  2.  BER- 
NARD Marcgrave  de  Bade,  3.  E- 
BERHARD  Comte  de  Wirtemberg, 
4.  la  Ville  de  STRASBOURG, 
£5?  r .  /w  Villes  d'U  LM^  de  R  E  U  T- 
L I N  G  E  N ,  pour  leur  commune  dxfen- 
fe,(£  pour  la  meilleure  Adminiflration  dé 
la  Juflice.  A  Marbach  le  jour  de  la 
Sainte  Croix  I40f.  Avec  VAccefJion  de 
la  Ville  de  SPIRE  à  cette  Confédéra- 
tion par  Adhérence  à  VEleSleur  de  Mayen- 
ce.    Le  Dimanche  après  la  St.  Severin 

1405.  293 
Bulle ,  par  laquelle  le  Pape  BENOIT 

XIII.  convient  de  la  Ccjfion  du  Papat, 
pour  la  Paix  de  l'Eglife.  Donnée  à  Ta- 
ras con  prés  d'Avignon  le  8.  Janvier  1405. 

29f 

Bulle  ^^  B  E  N  O I T  X  I II.  po«r  /«  Con- 
vocation du  Concile.  Donnée  à  Tarascon , 
le  8.  Janvier.  296 

Traité  de  Paix  £;?  de  Confédération  entre 
ANTOINE  Duc  de  Brabant  i3  les 
Magiflrats,  Ecbevins,  £3'  Confuls  de  la 
Ville  ^'AIX  LA  CHAPELLE. 
Fait  le  6.  Juin.  140(5.  295 

LADISLAI  XJngaria  Régis  Diploma , 
quo  Régi  Bosnia  TUERTKONI 
fuisque  {3  Regni  Bosnia  Baronibus  £3" 
Alagnatibus ,  omnes  (3  fmgulas  Confuetu- 
dines ,  fatum  £3"  Jura  antiquitus  obfer- 
vatas,  £;?  obfervata  ,  Confinia  item  13 
Metas  diEti  Regni  confirmât.  Dat.  Anno 

1406.  die  26.  Augufti  297 
Arrêt  du  ■  Parlement  de  Paris  ^  an  nom  de 

CHARLES  VI.  Roi  de  France , con- 
tre l'abus  des  Annates ,  £;?  contre  les  au- 
tres ufurpations  de  BENOIT  XIII. 
Donné  à  Paris,  le  11.  Septembre  1^06. 

Inftrumentunt  ConiraElus  initi  inter  Sacra 
Romana  Ecclefia  CARDINALES, 
pro  futura  EleBione  fummi  Pontificis  ce- 
lebranda  '^  ut  fi  quis  eorum  ad  apicenz 
fuûimi  Apoftolatus  affumptus  fuerit ,  is 
pro  integratione  unitatis  Chriftianorum  re- 
nunciet ,  £3"  cedat  Papatui,  dummodo  id 
fimiUter Anti- Papa  BENEDICTUS 
XIII.  nuncupatus  faciat.  ASlmn  Ro- 
ma  intrà  Conclave  confuetum  die  Martis 
23.  Novembris  ,  IndiSlione  XIV.  anno 
1 405.  Cum  Ratificatione  G  R  E  G  O- 
RII  Papa'Kll.  noviter  eleSli.  Atque 
ejusdem  Epiftola  ad  PETRUM  DE 
L  U  N  A  inter  nonnullas  Gentes  B  E- 
NEDICTUM  XIII  tmncupatum, 
promittens  fe  Pontificatui  abdicaturum, 
fi  £3"  quando  ille  BENEDICTUS 
tum  die  i .  fiimiliter  abjuret.  299 

Inftrumentum  fublicwm  de  Ratificatione ,  £3" 
Confirmatione  hujus  ContraBus ,  per  pra- 
fatum  GREGORIUM  Papam.  Ac- 
tum  aie  1.  Decembris  1405,  301 

GREGORII  Papay:.\\.  Epiftola,  ad 
PETRUM  DE  LUNA  inter  non- 
nullas Gentes  BENEDICTUM  XIII. 
d  nun^ 


Anno 
140J0 

14.  Sept. 


1405. 
8.  jann 


8.  JanVi 


6.  Juin. 


26.  Août; 


II.  Sepc, 


23.Nof<; 


i.Dec. 


II.  Dec, 


TABLE    CHRONOLOGIQUE 


Anno 

14.06. 

1407. 

10.  Mars. 


1407. 
Avril. 


19.  Mai. 


6.0aob. 


140S. 
S.  Mars. 


S-  Avril. 


16.  Juin. 


2.  Juiil. 


tmncupatum,promittensfe  Pontificat  ui  abdi- 
caturum,ft  £5?  quando  ills  BENEDICTUS 
fimilitcr  abjuret.  Datiim  Roma  apttd  S. 
Pctrum  die  XI.  Decembris  anno  1 406 .  301 
Traité  de  Commerce  réglé  entre  HENRI 
IV".  Roi  d'Angleterre  &?  JEAN  ians 
peur  Duc  de  Bourgogne  13  Comte  de 
Flandres.  Donné  à  (yeftmmfler  le  10. 
Man  1406.  301 

Union  au  Doimme  de  France  des  Places  li- 
mitrophes du  Royaume,  en  indemnifant 
ceux  qui  les  pojfedent ,  faite  far  CHAR- 
LES VI.  Roi  de  Franse ,  à  Paris  au 
mois  d'y^vril  i.\oj.  306 

BENEDICTI  Papa  XIII.  Btilla 
Excommunicationis  ad  Regem  FRAN- 
CO R  U  M  mifa ,  contra  omnes  qtiacun- 
que  Dignitate  prccfulgentes ,  etiam  Reges 
&'  Principes ,  qui  fe  (3  Dominia  fua  ab 
obedientia  ejus  fubtrakerent .  Datum 
Majfilia  XI  F.  Calendas  Junii.  Anno 
Pontificatus  XIII.  305 

hifirumentum  publicuni  de  Oblatione  (3  ftra- 
ditione  Equi  Cur forts ,  nomine  Communis 
FLORENTINE  pro  Civitafe  PI- 
SARUMJOANNILEMEIN- 
GRE  diao  BOUCICAUT  ,  tan- 
quani  Lociimtenenti  CAROLI  VI. 
Francorum  Regis,in  recognitionem  devotio- 
nis  i§  fidei.  AStum  Janua  die  6.  05lo- 
hris  1407.  Cum  Plenis  Mandatis  nec- 
non  Epijiolâ,  Communis  FLOREN- 
TINE ad  hoc  Negotium  pertinentibus.  308 
Lettres  de  Proteélion  accordées  par  V Empe- 
reur ROBERT  à  la  Fille  de  SPI- 
RE, avec  Claufes  de  TransaSlion  fur  la 
réciproque  Adminifiration  de  la  Juftice.  A 
Heidelberg  le  Lundi  après  le  Dimanche 
Invocavit  1 408,  Avec  un  Revers  de  la 
Fille  de  SPIRE,  par  lequel  elle  promet 
à  cet  Empereur  une  perpétuelle  fidélité ., 
tranjîgeant  aujji  avec  lui  fur  les  différents 
qui  pourraient  être  furvenus  entr'eux.  De 
la  même  Date.  308 

Traité  d'Alliance  pour  quinze  ans  entre 
ROBERT  Roi  des  Romains ,  L  O  U I S 
EleSeur  Palatin  du  Rhin  (3  les  Filles 
Impériales  d'A  L  S  A  C  E  ,  comme  auffi 
celle  de  STRASBOURG,  par  la- 
quelle on  convient  non  feulement  de  toute 
abftinence  d'hoftilité  pendant  ce  tems-là  de 
part  i3  d'autre;  mais  aufjî  des  moyens 
propres  à  maintenir  la  Paix  fj?  l'Amitié , 
6?  en  particulier  de  remettre  au  Jugement 
de  certains  Arbitres  la  décifton  des  Pré- 
tentions que  les  Serviteurs ,  ou  autres  Su- 
jets de  Sa  Majefté  ou  de  l'Ele^ieur,  de 
quelque  condition  qu'ils  foient ,  pourroient 
former  pendant  ledit  tems  contre  ladite 
Fille  ^?  S  T  R  AS  B  OU  R  G.  Fait  le 
f.  Airil  1408.  311 

Renouvellement  de  l'Union  entre  U  L  R I  C 
Duc  de  Teck,  ALBERT  Evêque  de 
Confiance,  EBERARD  Comte  de 
Nellembûurg  t?  quelques  autres  Comtes, 
Barons ,  ^  Nobles  ,  contre  le  Canton 
^'APPENZEL,  portant  promeffe  ré- 
ciproque de  s'enir'aider  i3  afjlfier  fidellc- 
ment  en  cas  que  ceux  duàit  Canton  vou- 
luJJ'ent  entreprendre  quelque  chofe  contr'eux, 
leurs  Droits  13  Libertés.  Fait  a  M'^alfe  le 
Samedi  après  la  Fête  de  St.  Fitus  1 408 .  3 1 6 
Alliance  [^  Confédération  entre  RAOUL 


DE  C  O  U  C  I     Evêque    de    Metz , 
CHARLES  Duc  de  Lorraine ,  R  O- 
BERT  Duc  de  Bar  £5?  EDOUARD 
de  Bar  Marquis  du  Pont,  contre  FRE- 
DERIC Comte  de  Meurs,  qui  s' et  oit 
e?nparé  de  la   Comté  de  Salverne  ,  fur 
VEvèché  de  Metz.  Us  y  conviennent  de 
prendre  les  Armes  en  commun  ,  pour  re- 
gagner ladite  Comté ,  13  de  la  partager 
enfuite  en  trois  parties  égales.  Le  z.  Juil- 
let 1408.  3io 
Confœderatio  i3  Liga  inter  J  O  A  N  N  E  M 
II.  Caftelhe  (3  Legionis,  i3  CARO- 
LUM  VI.    Francis    Reges.      AStum 
Falledoleti  die  j.  Decembris  1408.      311 
Traité  d'Alliance  entre  RENAUD  IV. 
Duc  de  Gueldre  13   ANTOINE  «'^ 
Bourgogne  Duc  de  Brabant.     Fait  à  Bol- 
duc  le  14.  Décembre  \^o%.                  3zr 
Renouvellement  i3  Prolongation  pour  trois 
ans  de  l'Union  entre  F  Evêque  de  CONS- 
TANCE (3  la  Fille  de  ce  nom,  le  Duc 
de  TECK,  le    Comté  de   MONT- 
FORT,  (3    quelques    autres    Comtes, 
Barons  fj"  Nobles ,  pour  le  maintien  de  la 
Paix  (3  du  Repos  public ,  ^  pour  la  dé- 
fenfe  de  leurs  Privilèges  (3  Droits  contre 
les  Gens  d'A  P  P  E  N  Z  E  L  ,   avec  pro- 
meffe fsf  engagement  de  s'aider,  protéger, 
(3  défendre  réciproquement  contre  toute  in- 
jufte  violence  qui  leur  viendrait  de  ce  coté- 
là.     Fait  le  Jeudi  avant   le  Dimanche 
Reminiscere  140p.                             313 
Traité  de  Mariage   entre   ANTOINE 
Duc  de  Brabant,  (3  ELIZABETH 
Fille d  ]E AN  Duc  de  Gorlitz.     Fait 
à  Prague  le  27.  Avril.  140p.             32$- 
Concilii  Pifani  Senteniia  Definitiva  contra 
PETRUMDELUNA,BENE- 
DICTUM   XIIL     y     ANGE- 
LUM  CORARIUM,GREGO- 
RIUM  XII.  olim  appellatos,  de  Pa- 
patu  contendentes ,  qua,  Schismatici  noto- 
riique   Haretici   13  ■  fie   omni   honore   (3 
dignitate  indigni  déclarant ur,   (3  propter 
has  iniquitates   eadem  Dignitate  privan- 
tur,  abjiciuntur  £s?  ab  Ecelefia  pmfcin- 
duntur.     Lata  f .  Menfis  Junii  in  Seffîo- 
ne  XI F.  Anno  140p.                         326 
Fragmentum  Contratlâs  Fenditionis  de  Civi- 
tafe J  A  D  R  iË  cum  Fortalitio  per  Re- 
gem Ungarite   LADISLAUM,  pro 
Ducatis  centum  millibus ,  Dominio  V  E- 
N  E  T  O  R  U  M  faaa.     Datum  p.  Ju- 
nii Indicl.  IL  Anno  140p.                327 
LUDOVICI  IL  Régis   Jerufalem  i3 
Siciliie,  y  Comitis  ProvinciiS  (3c.  Ple- 
nipotentia  fuper  quatuor  Confiliariis  ejus , 
ad  trailandum  ,  tranftgendumque  de  dif- 
ferentiis  omnibus  inter  ipfum  {3  Comitem 
SABAUDI^,  circa  Civitatem  NI- 
CI^,  diverfasque  alias  Terras,  Fillas 
(3  Cafira  ,  atque  hune  in  finem  comparen- 
dum,  nomine  fuo,  coram  Dominis  Duci- 
bus  Bituria  &  Burgu»dia,Arbitris  confti- 
tutis.     Aêium^.  Juin  1409.              327 
TraSlatus  Fœderis  i3  Concordia  inter  HEN- 
RICUM  V.  Anglia  i3  Francis  Rezem 
ab  una,i3  HENRICUM  DE  PLAWE 
Magifiram  Generalem  Ordinis  Theutonici 
ab  altéra  parte;  ^0  utriusque  Partis  Ligeis 
aut  cujuscunque  conditionis  Hominibus  con- 
ceditur ,  per  eorum  Terras  atque  Domini» 
libère 


Anno 
1408. 


7.  Dec. 


14.  Dec. 


140p. 
zS.Fevr. 


27.  Avril. 


S.  Juin. 


9.  Juin. 


r-  Juin. 


4,  Dec. 


DE  LA  I.  PART.  DU  TOME  iL 


Anno 
140p. 


1410. 


1.  Nov. 


7.  Nov. 


141 1. 


ij.  Avril. 


18.  Juin. 


3.  Août. 


1 3.  Août. 


II.  oa. 


3,  Nov. 


1412. 


lihere  mercàri  ;  porro  etiam,  de  cunBis 
damnis  y  gravaminibus  antehac  inviccm 
caufatis  tranfigitur.     Datum  Londonia  4. 
Decembris  Anno  140p.     Cum  utriusque 
Partis  Ratificatione  bujtis  "ïraSlatus.  Da- 
tum anno   1410.  '  3''-^ 
Infirument  du  Partage  fait ,  entre  les  quatre 
Fils  de  r Empereur    ROBERT,  par 
les  fept  Arbitres  qu'ils  avoient  nommés^ 
oïl  Von  voit  quels  font  les  Biens  infepara- 
blement  attachés  à  l'EleSlorat  Palatin,  £5? 
ceux  qui,  comme   Héréditaires   iS  pure- 
ment Allodiaux ,  ont  été  partagés  13  peu- 
vent l'être  encore.     A  Heidelberg  le  J^en- 
dredi  après  la  St.  Michel  1410.          330 
Traité  de  Paix  fait  entre  les   O  R  L  E  A- 
NOIS  6?  /«  BOURGUIGNONS, 
au  Château  de  Wiceflre  près  de  Paris ,   le 
z.  Novembre  1410.  334 
Renouvellement  de  la  Confédération  faite  en- 
tre EBERARD   Comte  de   Wirtem- 
herg,  i3  la  Ville   ^'ESLINGEN, 
pour  le  maintien  de  la  Paix  publique,  avec 
quelque  Amplification  en  faveur  du  Com- 
merce, maintenant  renouveUée  pour  huit 
ans.     A  Stutgart  le  Mecredi  avant  la 
Saint  Martin  1410,  33r 
Traité  de  Paix  £5?  d'Alliance  entre  JEAN 
II.  Roi  de  Cajiille   (^  JEAN  Roi  de 
Portugal,  fait  l'an  141 1.  336 
Fragmentum  TraUatus,quô  D.  S  A  N  D  A- 
G  L I   Bosnice   tVojwoda  fupremus ,  £5? 
fua  Cotjjux   CATHARINA,  I)uci 
£5?  Dominio  VENETORUM  Cas- 
trum   Olh'ovise    in    Croatia  fitum  pro 
pretio   Ducatorum   quinque  mïllium  auri 
boni  vendit  i3  tradit.     Datum  13.  Afri- 
lis  IndiSt.  IF.  141 1 .  343 
Défi    des    Enfans   de  la  Famille   d'O  R- 
LEANS^JEAN  Duc  de  Bourgogne, 
fait  le  18.  de  Juillet  1411.                345 
Traité  £5?    Alliance  entre    WEN  CES- 
LAS  Roi  des  Romains  £5"  de  Bohême , 
£s?   ANTOINE    Duc    de    Brabant, 
,     par  lequel   ledit  Roi  cède  audit  Duc  le 
droit  qu'il  pourrait  avoir  fur  le  Duché  de 
Brabant.     Fait   à   Prague,   le  3.  Août 
1411.         •  344 
Réponfe  de  JEAN  Duc  de  Bourgogne  au 
défi   des  Enfans  de  la  Famille  ^'OR- 
LEANS.    Fait  à  Douay  le  i^.  Août 
1411.                     ^                             343 
Déclaration  i'AME'  Comte  de  Savoye  £3" 
de  Genève ,  portant  qu'il  a  racheté  de 
FERRY  de  Lorraine  Comte  de  Fau- 
demont,  £5?  i^  M  ARGO  ERITE  de 
Joinville  fa  Femme  les  Châteaux ,  Filles, 
Fillages  i^c.   de  la  Roche,  Rumilly  fous 
Cornillon  £5"  Baleifon  au  Comté  de  Ge- 
nève; lesquels  aufji  lui  ont  été  délivrés, 
reftitués  (3  remis,  dequoi  il  fe^ tient  con- 
tent £3"  les  décharge.    A  Ambroiiay  le  11. 
d'OSlobre  141 1 .  344 
Traité  entre  LOUIS  Electeur  Palatin  £?■ 
la  Fille  de  SPIRE,  concernant  le  fe- 
cours  £5'  l'afjifiance  que  ledit  Eleveur  de- 
vra donner  à  ladite   Fille.  ■  Le   Samedi 
après  la  Fête  de  tous  les  Saints  l'an  141 1. 

34r 

Extrait  du  Traité  de  Paix  fait  à  Bour- 
ges entre  la  Famille   ^'ORLEANS 
£3"  celle  de  BOURGOGNE  1412. 
Î4<S 


Pax  £5?  Fœdus  inter  SIGISMUN- 
D  U  M  Romanorum  Regem  ab  una ,  nec 
non  W  L  A  D I S  L  A  U  M  Regem  Polo- 
nia  ,  atqne  ALEXANDRUM, 
alias  W  1  T  H  A  W  D  U  M ,  ejus  Fra- 
trem ,  Lithuania  Ducem  parte  ex  altéra , 
contra  quoscunque  homines  eos  hoftiliter  in- 
vadere  volenîes.  Aclum  Liblio  die  1^. 
Mar  t  a  anno  i^iz.  346 

TraniaSlion  faite  fur  U  ContraU  de  Maria- 
ge de  Vn\l.\VVE  Comte  de  Naffau 
£3'  de  Sarbruch  avec  ISABELLE  de 
Lorraine  Fille  du  Comte  de  Faudemont , 
portant  que  fi  ladite  Dame  ISABEL- 
L  E  vient  à  décéder  avant  lui ,  fans  lais- 
fer  des  Enfans  procréés  de  leur  Mariage  j 
il  fera  obligé  de  reftituer  la  Dot  qu'il  en' 
aura  reçue ,  mais  que  pourtant ,  il  en  jouira 
fa  vie  durant.  Le  8.  Mai  141 2.  347 

Conventio  mter  HENRI  CUM  IV. 
Regem  Anglia  £5?  Principes  Confœdera- 
tos  Francise  ,  fcil.  J  O  H  A  N  N  E  M 
Ducem  Bituria,  C  A  R  O  L  U  M  Ducem 
Aurelianenfem ,  J  O  i  ]  A  N  N  E  M  Du- 
cem Borbonii ,  £î?  JOHANN  EM 
Comitem  de  Alanconio  fa&à ,  qua  hi  dïRo 
Régi  reftitutionem  integram  Ducatus  A- 
quitanite,  £3"  Rex  Anglia  ipfis  viciffim 
defenfionem  contra  JOHANNEM 
Ducim  Burgundla  promit  t  mit.  Dat.  Bi- 
turis  die  18.  Mail  Anno  141 2.  348 

Capitula  à  Duce  Fenetorum  M I  C  H  A  E- 
L  E  S  T  E  N  O  N  E  £3"  Communi  V  E- 
NETIARUM  CiwVfl/iSlBENI- 
CI  conceffa,  quibus  hanc  Civitatem  fefe 
ipfis  fubjicientem  in  proteEtionem  atque 
defenfionem  recipiunt ,  £3'  de  modo  forma- 
que  Regimittis  conveniunt.  Dat.  Fenetiis 
tn  Ducali  Palatio  141 2.  3fo 

Extrait  du  Traité  de  Paix  fait  à  Pontoife 
entre  la  Famille  d'O  R  L  E  A  N  S  £5?  celle 
de  BOUkGOGNE,  l'an  14.1^.      3j-2 

Lettres  de  Remiffion  accordées  par  C  H  A  R- 
LES  VI.  Roi  de  France,  à  CHAR.- 
LES  Duc  de  Lorraine,  £3"  à  plu  fleurs  de 
fis  Hommes  £3*  Serviteurs  nommés  èsdites 
Lettres ,  au  fujet  de  plufteurs  Executions 
militaires  faites  en  [on  nom  dans  les  Filles 
de  Ncufchâtel ,  de  Meufe ,  Taillan- 
courii ,  Landeville  ^  Amenti ,  Vauden- 
court,  £5?  autres  Lieux  £5?  Terres  qu'il  te- 
rnit du  Roi  comme  Fiefs  du  Comté  de 
Champagne  ;  comme  ajiffi  au  fujet  de  di- 
vers autres  Excès  commis  contre  l'honneur 
dudit  Roi  13  de  fa  Couronne.  A  Paris 
au  mois  de  Février  141 2.  3f3 

SÏGISMUNDI  Romanorum  £3'  Huu- 
garia  Régis  Diploma  ,  quô  H  E  R- 
V  O  Y  E  M  Ducem  Spalati  ob  Rebcllio- 
nem  £3"  infidelitatem  fuam  omnibus  fuis 
P offeffionibus ,  Honoribus  £3"  prafertim 
Titulo  £3"  Honore  Ducalis  Dignitatis  pri- 
vât £3"  deponit;  Civitatem  verh  SPA- 
LATI ob  fuam  fidelitatem  tanquatn  fi- 
dèle £3"  principale  Membrum  Corome 
Hungariie  refumit  ,  £3"  de  novo  incorpo- 
rât; Tait  lege,  ut  à  dicta  Corona  nun- 
quam  alienetur,  Titulo  tamen  Ducalis 
Dignitatis  ab  eadem  pcnitus  remoto.  Da- 
tum in  Pulfano  in  Fefto  B.  Pétri  ad  Fin- 
cula  141 3.  3f7 
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accompagnement  ,  ou  Conveafiofi  entre 
RAOUL  DE  COUCY  Evêque  de 
Metz,  ià  CHARLES  Duc  de  Lorrai- 
ne ,  far  lequel  ils  fe  transportent  récipro- 
quement partie  des  Revenus  de  quelques- 
unes  des  h'erres  de  leurs  Dépendances, pour 
le  temps  de  trois  années.  Fait  le  7.  Sep- 
tembre 141 5.  3rp 

l'reuga  feu  Inducia  inter  HENRICUM 
V.  Regem  Jnglia,  ^  CAROLUM 
VL  Regem  Francité  in  aliquot  menfes  con- 
clufte.  Dat.  apud  Lenlinghatii  die  zf.  Sep- 
tembris  Anno  141 3-  îfP 

Inftrumentwm  publicum  de  Incorporatione 
magni  Ducatus  L I T  H  U  A  N I  iE ,  e.v- 
celfo  Regno  Poloniie  faSla  per  W  L  A- 
D  I S  L  A  U  M  Poloniie  Regem  ,  neown 
eJHS  Fratrem  ALEXANDRUM 
aliàs  WITHAWDUM  magnum  Li- 
thuania  Ducem.  AStum  in  Oppido  Hrod- 
îo  circa  Flumen  Bugh  die  z.  OSlobris 
Anno  1413.  3<Si 

SIGISMUNDI  Romanorum  Régis  E- 
diSlum  univerfale ,  que ,  de  ajfenfu  i3  con- 
fenfu  Legatorum  Âpoftolica  Sedis,  Civi- 
îas  CONSTANTIA  defignatur  ^ 
ajjignatur,  pro  loco  generalis  Concilii  fu- 


C  H  R  O  N  O  L  O  G  I  Q  U  E  &c. 

turi  infra  tempus  unius  anni  initiandi,  oui' 
nesque  ad  quos  fcrtinet  invitant ur .,  ut., 
tempore  prafcripto,  ad  Locum  prtemijj'um 
fe  conférant.  Datum  in  Villa  vocat.i 
Viglud,  in  vulgari  Vegui.  Die  Luna 
penultima  -mfnfts  Otlohris  141  3.  363 

Epifiola  SIGISMUNDI  Romanorum 
Imper atoris  ad  CAROLUM  VL 
Gallia  Regem  ,  quà  ei  Concilium  Conftan- 
tienfe  pro  reformations  Ecclefa  Dei  cde- 
brandum  denunciat,  eumdemque  ad  illud 
fraternè  invitât.  563 

Epiftola  Rornanorum  Régis  SIGIS- 
MUNDI ad  GREGORIUM 
Papam  XII.  ^uâ  emn  ad  Concilium 
pro  reformatione  Ecclefi<e  Dei  Conftantiie 
cekbrandum  vocat  (^  invitât,  necnon  ad 
hune  effeElum  promittit  ^  dat  ei  £3"  fuis 
plénum  Salvum  conduêium  £3"  fecuritatem. 
Datum  Laudte  (^c.  jfif 

Bulla  JOHANNIS  Pap^e  XXIIL 
^.â  EleElionem  Loci  £5?  temporis  ,  pro 
Concilie  fuper  reformatione  Ecclefia  Dei 
celebrando  per  Legatos  fuos  cum  Romano- 
rum Rege  SIGISMUNDO  fa5lam 
approbat  {j?  ratificat  ;  necnon  omnes  Pa- 
triarchas ,  Archiepiscopos  £5"  Episcopos , 
Pralaiûs,  Abbates,  Duces  13  Marchiones 
ad  illud  invitât.  Datum  Lauda  V.  Idus 
Decembris ^Pontificatus  annô  quarto.  365" 
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OBSERVATIONS 

HISTORIQUES  ET  POLITIQUES 

SUR   LES   TRAITEZ 

DES     PRINCES, 

Par    Mr.  Amelot  de  la  Houssaie. 
Mifes  au  devant  du  Recueil  de  Frédéric  Léonard ,  &  qui 

peuvent  fervir  d'Eclairciffement ,  &  de  Préliminaire  à  tout  l'Ouvrage. 

>L  y  a  fi  peu  de  gens,  qui  fâchent  bien  à  quoi  fert  la  le£ture  ou 
l'étude  des  Traitez ,  qui  fe  font  entre  les  Princes ,  qu'il  eft  be- 
foin  d'en  dire  ici  quelque  chofe,  avant  que  de  parler  des  Trai- 
tez mêmes  ,  pour  desabufer  tous  ceux  qui  croient  ,  que  cette 
forte  d'étude  n'efl:  neceiïàire ,  qu'aux  Miniftres ,  aux  Secrétaires, 
&  aux  Confcillers  d'Etat,  ou  qu'aux  Ambaflàdeurs,  aux  Pléni- 
potentiaires ,  &:  enfin  à  ceux  qui  alpirent  au  manîment  des  af- 
faires publiques,lesquels  font  toujours  en  très-petit  nombre  dans 
les  Monarchies,  ovi  tout  dépend  du  choix  &  de  la  volonté  du 
Prince.  Mais  fi  la  Science  de  faire  des  Traitez  a  peu  de  Difciples  ,  parce  que  c'efl: 
un  métier,  qui,  à  caufe  de  fon  importance,  &  des  dificultez  qui  s'y  rencontrent,  ne 
convient  qu'à  des  perfonnes  d'un  génie  fuperieur ,  d'une  prudence  exquife  ,  &  d'une 
longue  expérience;  ce  n'eft  pas  à  dire,  que  ceux,  qui  ne  font  pas  capables  de  négo- 
cier eux-mêmes,  ou  qui  n'ont  point  de  part  au  Gouvernement ,  ne  puifi^nt  emploier 
utilement  leur  tems  à  lire  des  Traitez  de  Paix,  &  des  Mémoires  d' Ambaflàdeurs.  Car 
il  y  a  mille  chofes  dans  l'Hiftoire ,  oii  l'on  n'entend  rien  ,  faute  d'avoir  connoiflànce 
■des  Traitez ,  fur  lesquels  elles  font  fondées  :  &  beaucoup  d'Hiftoriens  raifonnent  en 
l'air  fur  les  diferends  des  Princes ,  à  faute  d'être  informez  des  Conventions  ,  des  Ca- 
pitulations ,  &  des  Tranfaftions  ,  que  ces  Princes  ont  faites  entr'eux.  Or  comme 
l'Hiftoire  fait  la  principale  ocupation  de  la  plupart  des  Gens  du  Monde ,  de  quelque 
pvofeffion  qu'ils  foient,  de  robe,  ou  d'épée  ;  il  faut  conclure  ,  que  la  le£ture  &  l'in- 
telligence des  Traitez  des  Princes  leur  eft  abfolument  neceflàire  j  pour  entendre  divers 
points  d'Hiftoire ,  qui  ne  font  pas  fufifamment  débrouillez  par  les  Hiftoriens ,  &  pour 
discerner  de  quel  côté  eft  le  bon  droit  dans  les  querelles ,  que  les  Princes  ont  tous  les 
jours  enfemble  au  fujet  de  leurs  Traitez.  Car  bien  que  ceux-ci  fâchent  donner  le  fens 
qu'ils  veulent  aux  Articles,  ausquels  ils  contreviennent ,  (fur  quoi  Maurice,  Elefteur 
de  Saxe,  reprochoit  à  Charle-Q.iiht,  qu'il  avoit  cru  traiter  avec  un  Empereur :,& non 
pas  avec  un  Légifte }  les  perfonnes  de  bon  entendement  ne  laiflènt  pas  de  découvrir 
la  mauvaife  foi  du  Prince ,  qui  manque  à  fa  parole  ,  en  conférant  la  glofe ,  ou  l'inter- 
prétation ,  avec  le  texte  de  l'Article  litigieux.  C'en  eft  aflç z  dit  fur  les  Traitez  en  gé^ 
néral  ;  il  faut  parler  maintenant  du  Recueil ,  que  l'on  donne  au  public. 

TL  commence  par  la  P  a  i  x  d'A  r  r  a  s  ,  conclue  entre  Charles  VII.  Roi  de  France  143  f, 
"^  &  Philippe-le-Bon ,  Duc  de  Bourgogne.    Jamais  Paix  ne  fut  traitée  avec  tant  de  cé- 
rértionic,ni  par  tant  d' Ambaflàdeurs  &  de  Députez.  Le  Pape  Eugène  IV.  &  le  Con- 
cile de  Bâle  y  avoieht  chacun  un  Légat  pour  Médiateurs  ,    &  les  deux  Légats  étoient 
aiïïftcz  de  plufieurs  Evèques.     Pour  Charles  VII.  s'y  trouvèrent  le  Duc  de  Bourbon, 
le  Connétable,  le  Grand-Maître ,  &  le  Chancelier  de  France  j  avec  le  Premier-Préfi- 
dent  de  Paris ,  &  dix  ou  douze  Confeillers  du  Parlement  ;  pour  le  Roi  d'Angleterre , 
un  Cardinal,  un  Archevêque,  trois  Evêques,  deux  Comtes,  &:  quantité  de  Gentils- 
hommes ScdeDodteurs;  pour  le  Duc  de  Bourgogne,  les  Evêques  de  Liège,  de  Cam- 
brai, &d'Arras,  le  Chancelier  Rohn,  le  Duc  de  Gueldre  ,  les  Comtes  d'Etampesi 
de  Saint-Pol,  dcLijny,  de  Vaudemont,  de  Nevers  ,  de  Naflàu  ,  deMontfort,  deWH^s^- 
Mcgue ,  &c.     Les  Ducs  de  Bretagne  &  de  Bar  y  avoient  aufli  leurs  Ambaflàdeurs ,  &  ci'.j^.i^s 
les  Villes  de  Flandre,  de  Brabarit  ,  &  de  Hollande  ,  leurs  Députez.     Enfin  ,  il  fufit  vu.  de 
de  dire ,  que  les  Fouricrs  marquèrent  les  logis  pour  neuf  à  dix  mille  Chevaux  (rf).  chaitien 
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Qiiant  au  Traité ,  il  eft  à  remarquer ,  que  les  Anglois  n'aiant  pas  voulu  fe  contenter 
de  la  Guienne  &:  de  la  Normandie ,  que  Charles  v  1 1.  leur  ofroit ,  à  la  charge  de  lui 
en  faire  hommage ,  le  Duc  de  Bourgogne  fe  détacha  d'eux  ,   &  fit  la  Paix  feparément 
avec  la  France;  ce  qui  porta  malheur  aux  Anglois>  car  abandonnez  de  céte  Maifon  de 
{h)  cv^i-  Bourgogne  1  dit  Comines(^},  ils  perdirent  'Faris  (en  1436.3  &  puis  petit  a  petit 
TJtes'    ^"^^^  '■^  qu'ils  tenaient  dans  le  Roiaiime.  Tant  il  importe  de  mètre  Dieu  &:  la  raifon  de 
xMcmoi-  fou  côté,  comme  fit  Charles  en  céte  rencontre >  &  de  n'exiger  pas  trop  de  ceux,  qui, 
rei.        pour  avoir  la  Paix,  cèdent  amiablement  une  partie  de  ce  qm  leur  apartient  juftemenr. 
Des  trente-un  Articles  de  ce  Traité ,  dont  plufieurs  n'ordonnent  que  des  fondations 
de  Chapelles ,  de  Mefîès ,  &  de  Prières  pour  le  repos  de  l'ame  du  Duc  Jean  de  Bour- 
gogne, tué  à  Monftereau-faut-Yonne ,  il  n'y  en  a  qu'un,  dont  il  foit  befoin  de  parler 
ici:  c'eft  celui  du  délaiflement  &  engagement  des  Villes,  Terres,  &  Seigneuries  affifes 
fur  la  Rivière  de  Somme,  à  condition  de  les  pouvoir  racheter.     Et  ce  mt  à  l'occafion 
de  ce  rachat ,   que  com^mencerent  les  brouilleries  &  les  Guerres  entre  Louis  XI.  & 
Charles  de  Bourgogne,  qui  trouva  très-mauvais,  que  fon  Père  eût  rendu  ces  Villes, 
qui  lui  tenoient  lieu  de  récompenfe  de  plufieurs  fervices  rendus  à  la  Couronne  ;  &  que 
Louis  fe  fût  fi  fort  hâté  de  les  racheter. 

J'avoue  que  quelques-unes  des  conditions  de  céte  Paix  étoient  dures';  &  que  Char- 
les VIL  avoir  acordé  au  Duc  Philippe  plus  qu'il  ne  devoir:  mais  fi  l'on  confidére  le 
miferable  état ,  auquel  une  longue  &  cruelle  Guerre  avoit  réduit  le  Roiaume  ;  &  les 
bons  éfets ,  que  produifit  céte  Paix  ,    qui  détrôna  les  Anglois ,  on  conviendra  qu'elle 
étoit  avantageufe  [i],  &  que  fi  l'on  eût  chicané  davantage,  le  Roi  couroit  risque  de 
perdre  tout ,  dautant  que  le  Bcfurguignon  n'auroit  pas  manqué  de  renouer  avec  l'An- 
glois.     Dans  les  grans  dangers  il  meglio  guafia  il  bene ,  dit  le  proverbe  Italien  -,  trop 
de  prudence  &  de  précaution  gâte  tout.  Le  Cardinal  d'Oflat  fait  une  excellente  leçon 
aux  Négociateurs  publics ,  quand  il  fe  moque  de  la  haute  fapicnce ,  &:  generofité  ex- 
traordinaire de  ces  gens  inflexibles  ,     qui  voulant  faire  aller  les  afaires  3.  leur  mode, 
prolongent  &  empirent  les  maux ,  au  lieu  d'y  remédier.    „  Nous  les  prions  de  nous 
5,  excufer ,  dit-il ,  fi  au  lieu  de  leurs  paroles  magnifiques  Se  braves ,  nous  avons  mieux 
j,  aimé  la  fubftance  &  la  vérité ,  &  la  réalité  du  falut  &  de  la  grandeur  du  Roi ,   & 
5,  de  la  Couromie  de  France ,  laquelle  pourra  beaucoup  mieux  fe  défendre  de  toute 
„  ufurpation  contre  qui  que  ce  foit ,  &  maintenir  fes  prérogatives  &  prééminences, 
5,  quand  elle  fera  remife  &  renforcée,  qu'elle  n'eût  fait, fi  fous  de  beaux  mots  &fpe- 
3,  cieux ,  elle  fe  fût  opiniâtrement  laifle  confumer  &  fondre  ,   étant  neceflàire  ,  pour 
5,  braver  avec  efet  &  avec  dignité ,  premièrement  d'être  &  de  vivre ,  puis  d'avoir  fan- 
(c)  Dans  3,  té,  forcc,  &  vigucur"  (c~).    Par  exemple:  fi  les  Plénipotentiaires  de  Charles  VU. 
la  pie-     n'euflènt  pas  voulu  paflèr  à  ceux  du  Duc  le  dernier  Article,  qui  porte,  que  le  Roi  y 
TenredapoMf  ajfurance  de  l'obfervation  &  de  l'acompliffement  entier  du  Traité  ,  donnerait  les 
fécond    fcelkz  de  S  'Princes  de  fon  Sang,  des  Grans  du  Roiaume,  &  des  principales  Villes  iô" 
■^""^'     qu'en  cas -de  contravention,  ces  'Princes  &  Seigneurs  feraient  abfous  du  ferment  de  fi- 
délité envers  le  Roi,  &  obligez  de  fervir  le  'Duc  contre  lui  :     iL n'eût  falû  que  cela, 
pour  tout  rompre.     Caries  Bourguignons  auroient  pris  de  là  fujet  de  foupçonner, 
qu'on  auroit  eu  defïèin  de  les  tromper  ;  étant  l'ordinaire  des  inférieurs ,   ou  des  plus 
foibles ,  de  fe  défier  de  la  foi  des  fupérieurs  ,   ou  des  plus  forts.     Ainfi ,  quoique  cet 
Article  bleflat  la  Majefté  Roiale ,  en  ce  qu'il  n'apartient  point  aux  Sujets  de  répondre 
de  la  foi  de  leur  Prince ,  qui  au  contraire  eft  le  depofitaire  &  le  garant  de  la  foi  publi- 
que j  ni  d'être  les  arbitres  de  leur  obéïflance,  le  falut  de  l'Etat,  qui  eft  la  fouveraine 
Loi ,  ne  permétoit  pas  alors  de  s'arrêter ,  par  une  vaine  délicatefle ,  à  cette  formalité. 
Ce  Traité  fut  confirmé  quinze  jours  après  fa  conclufion,  par  le  Concile  de  Bâle,  qui 
en  avoit  été  le  principal  pi-omoteur;&  Louis,  Daufin  de  Viennois,  le  ratifia  en  i+ftf. 
à  Bruxelles ,  oii  il  s'étoit  retiré  tout  nouvellement  ,    pour  fe  mettre  à  couvert  de  l'in- 
dignation du  Roi  fon  Père ,  prométant  au  Duc  Philippe ,  fon  Oncle ,  de  l'entretenir 
&  garder  ponftuellemcnt ,  tandis  qu'il  feroit  Daufin  ;  &  d'en  donner  fes  Lettres  Pa- 
{â)  Voi.  tentes  en  forme  dûë  &  valable ,  quand  il  feroit  parvenu  à  la  Couronne  (^}.     Charles 
le  Tome  yjj    qy^^  fg^on  Gaguin  (£■},  n'atendoit  qu'une  ocafion,  pour  rompre  ce  Traité  avec 
pagTr/g.  quelque  aparencc  de  juftice,  menaça  plufieurs  fois  Philippe  de  recommencer  la  Guerre, 
&"'""'-     s'il  ne  lui  renvoioit  fon  Fils:  mais  Philippe,  dont  les  affaires  étoient  en  très-bon  état, 
LTLiVre  l'-ii  ^'^^"^^  ^"fi"-  répondu ,  comme  par  un  défi ,  qu'il  ne  s'agifFoit  plus  que  de  favoir ,  fi 
dix  de     le  Roi  vouloir  tenir  &  garder  la  Paix  d'Arras ,  ou  non  ;  la  querelle  ne  palla  pas  plus 
fonHis-   avant,  le  Confeil  du  Roi  n'aiant  pas  jugé  à  propos,  qu'il  s'embarquât  dans  une  nou- 
velle Guerre,  fur  la  fin  de  fes  jours.    Voilà  comme  Charles  VIL  &  Philippe-le-Bon 

traitèrent 

[i]  Ccte  Pdix,  dit  Jean  de  Saint-Gclais,  fut  plus  profita-  [  commencèrent  à  diminuei'  de  forces ,  de  faveur,  &  d'amis, 
ble  pour  le  Roi,  qu'honorable.     Toutefois,  (ûon\c  tems ,\  Hijlehe  de  Ltiiis  X II. 
il  ctoit  necellîtc  de  laite  ainfi;  car  par  ce  moien  les  Anglois  ! 
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traitèrent  enfemblej  voïons  maintenant,  comment  Louis  XI.  &  lë  Duc  Charles  leurs 
Enfans ,  en  uférent  entr'eux. 

Si,  félon  Comines,  il  eft  presque  itnpoiTible ^  que  deux  grans  Princes  s'érttr'ainlent 
après  s'être  vus  (/} ,  il  ne  faut  pas  s'étonner ,  que  Louis  Se  Charles ,  qui  avoient  de-  (/)  cha- 
nieuré  &c  vécu  cinq  ou  lis  ans  enfcmble,  eullent  une  horrible  antipatie  l'un  pour  l'au-  P'"*"  ''^■ 
tre.     Louis  étoit  fi  pénétrant  &  fi  fin  ,     qu'il  ne  pouvoit  pas  manquer  de  connoître  mierLi"- 
Charles  jusqu'au  fond  de  l'ame  :  &  Charles  étoit  ii  emporté-,  fi  fougueux  ,    &  fi  pré-  ^''^^  ^• 
fomptueuxi  qu'il  eût  fâlu  que  Louis  ne  l'eût  jamais  vu,  pour  ne  le  point  haïr.    C'eft  cond'de 
pourquoi ,  Louis  ne  balança  point  à  prendre  le  parti  du  Duc  Philippe  contre  fon  Fils ,  f^s  Me- 
qui  le  vouloir  régenter:  &  loin  de  contribuer  à  leur  réconciliation,  comme  le  reque-  '"°''''*- 
roit  le  devoir  de  l'hospitalité ,  il  atifa  ii  bien  le  feu ,  que  le  Père  en  dépit  du  Fils  re- 
doubla fon  afeftion  pour  les  Seigneurs  de  Croùy ,  fès  Miniftres  \    &  leur  confia  d'au- 
tant plus  volontiers  les  foins  de  fon  Etat ,  qu'ils  étoient  en  bute  à  fon  Fils.     Et  c'eft 
ce  qui  a  donné  lieu  à  un  Auteur  Flamand  (g)  de  dire  ,     que  lorsque  le  Daufin  de  («)  .T.v 
France  le  réfugia  à  la  Cour  du  Duc  de  Bourgogne,  la  haine,  la  noife,  la  discorde,  ?,"" 
&  tous  les  Diables ,  entrèrent  avec  lui  dans  céte  Maifon.     Hoftis,  non  hospes  fuit,      dan?  fon 

Qiiand  Louis  fut  parvenu  à  la  Couronne ,  il  fe  fouvint  bien  moins  des  bons  traite-  Hiftoire 
mens,  qu'il  avoit  reçus  du  Duc  de  Bourgogne,  pendant  fon  fejour  en  Brabant,  qucdrc^'^'^" 
des  fujets  qu'il  croïoit  avoir,  de  n'amier  pas  le  Comte  de  Charolois,  fon  Fils.  Et 
c'eft  ce  qu'il  fit  éclater  ouvertement  dans  l'Ambaffade  ,  dont  parle  Comines  tout  au 
commencement  de  fes  Mémoires.  Car  bien  que  tout  ce  dont  il  acufoit  ce  Comte ,  & 
le  Duc  de  Bretagne ,  fût  peut-être  vrai ,  (ce  que  Comines  n'aflure  pas)  il  eft  certain, 
que  fes  plaintes  partoient  d'un  cœur  envenimé  depuis  long-terùs;  &  que  fi  fon  mécon- 
tentement eût  été  nouveau  ,  il  auroit  donné  des  ordres  plus  modérez  au  Chancelier 
de  Morvillier ,  qui  parla  plutôt  comme  un  Héraut ,  que  comme  un  Ambafladeur.  Quoi 
qu'il  en  foit ,  le  Roi  ne  tarda  guère  à  fe  repentir  de  céte  Ambaflade  j  qui  quelques 
mois  après  fit  éclorre  la  Ligue  du  Bien-pubUc ,  durant  laquelle  il  eût  befoin  de  toute 
fa  cervelle ,  &  de  toute  fon  adreflè ,  pour  regagner  les  Grans ,  qu'il  avoit  dépouilleZi 
&  pour  désunir  les  Princes  du  Sang,  qui,  à  la  referve  des  Comtes  d'Etampes ,  de  Ven- 
dôme ,  &  d'Eu ,  prirent  tous  les  armes  contre  lui  ,  fous  couleur  de  réformer  les  abus 
du  Roiaume ,  &  de  procurer  le  foulagement  des  peuples ,  par  l'abolition  des  impôts  ; 
charité,  qui  fert  toùjoiu-s  de  masque  à  l'ambition  des  Grans  ;  à  la  vangeance  des  mal- 
contens ,  &  à  l'humeur  inquiète  des  brouillons. 

Le  defïèin  de  céte  Ligue  étoit  de  prendre  Paris  ,  pendant  que  le  Roi  étoit  ocupé 
contre  le  Duc  &c  le  Cardinal  de  Bourbon  ,  qui  avoient  mis  les  Bourguignons  dans 
Moulins,  &  fi  le  Duc  de  Berry,  Frère  unique  du  Roi,  &  le  Duc  de  Bretagne,  fus- 
fent  arrivez  à  tems  à  €aint-Denis ,  où  étoit  affigné  le  rendez-vous  de  tous  les  Confé- 
derez ,  il  eft  certain ,  qu'ils  auroient  pris  Paris  ,  où  il  y  avoit  très-peu  de  Milice ,  & 
grand  nombre  de  Perfonnes,  qui  defiroient  un  changement  en  faveur  du  Duc  de  Ber- 
ry, qui  avoit  dans  fon  parti  toutes  les  créatures  de  Charles  VIL  fon  Père. 

Comme  le  Comte  de  Charolois  étoit  à  Lonjumeau ,  &  fon  avantgarde  à  Montlehe- 
ry,  le  Roi,  qui  avoit  été  averti,  en  Bourbonnois,  du  defïèin  du  Comte  &  desCon- 
féderez ,  arriva  inopinément  à  Châtres  ,  qui  eft  à  ime  lieuë  de  Montlehery.  L'un  & 
l'autre  furent  également  furpris  de  fe  rencontrer  fi  près ,  &  ni  l'im  ni  l'autre  ne  fon- 
geoient  alors  à  combatre ,  le  Roi  naturellement  craintif,  ne  voulant  rien  bazarder  ;  & 
le  Comte,  .qui  atendoit  le  Duc  de  Bretagne,  ne  trouvant  pas  à  propos  de  rien  entre- 
prendre ,  avant  qu'il  fût  arrivé  avec  fes  Troupes.  Ainfi ,  le  combat ,  qui  fe  donna 
près  de  Montlehery ,  fut  une  rencontre  plutôt  qu'une  bataille  en  forme.  Il  n'eft  point 
de  mon  fujet  d'examiner,  qui  fut  le  vainqueur,  les  Hiftoriens  en  aiant  jugé  diférem- 
ment.  Comines  donne  la  vidoire  au  Comte ,  qui  penfa  y  être  tué  par  deux  fois;  mais, 
félon  le  récit  même  de  Comines ,  Mezeray  a  eu  raifon  de  dire ,  que  le  Roi  &  le  Bour- 
guignon eurent  tous  deux  du  pire ,  &  que  ni  l'un ,  ni  l'autre ,  n'eut  l'avantage.  Véri- 
tablement, le  champ  demeura  au  Comte  de  Charolois  ,  qui  depuis  ce  jour-là  fe  crut 
auiïï  grand  Capitaine  qu'Alexandre;  &  auiîi  habile  homme  que  Jules-Ceiar.  Témoin 
la  réponfe  fanfaronne  qu'il  fit,  un  jour, aux  Ambaflàdeurs  de  France  &  d'Angleterre, 
qui  lui  remontroient,  que  leurs  Maîtres  n'étant  pas  contens  de  fon  procédé,  pourroienc 
bien  fe  liguer  enfemble  contre  lui  :  Je  donnerai  cent  mille  ecus ,  dit-il ,  four  avoir 
le  plaijîr  d'être  ataqué  par  vos  deux  Rois  ,  c^  cebii  de  voir  venir  la  queue  à  ce 
petit  chien.,  que  vous  voiez  fur  ce  bufet  [i.]  Au  refte  ,  file  Charolois  gagna  la 
Bataille  de  Mx)ntlehery,  Louis  XI.  eut  bien  fa  revanche  deux  jours  après,  lorsqu'il 
entra  dans  Paris,  où  tout  étoit  perdu  pour  lui,  fi  le  Duc  de  Bcrry,leDuc  de  Bretagne, 
&  ce  Comte ,  y  fulïènt  entrez  les  premiers  :  Car  le  peuple ,  ajoute  Comines ,  fe  fit 

a'tfement 

f  i]  Don  Juan  Vitrian  dans  le  Chapitre  80.  de  fon  Comi-  j  la  même  réponfe,  que  le  Duc  Charles  fon  bifaïeul.au  He- 
ncs.  Lettre  H.  &  Don  Juan  Antonio  de  Vera  dans  l'Epi-  raut  qui  alla  lui  dénoncer  la  Guerre  de  la  part  de  FiMn^oi:  I 
lomc  de  la  Vie  de  Charle-C^uint,  qui,  félon  fon  rapovt,  fit  I  Se  d'Henri  VI 1 1.  Roi  d'Angleterre. 
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aifément  tourné  de  leur  part ,  pour  phjïeurs  raiforts  j  &  par  confequent  toutes  les 
(lp)  cha-  Pilles  du  Roïamne  à  l'exemple  de  "Taris  (h).  De  forte  que  s'il  n'eût  pu  y  entrer, 
pitre  8.  ç^  refolution  étoit  prife  de  fe  retirer  vers  les  Suiflcs,  ou  dans  le  Milanés  [i]  ,  dont  le 
iiemoi-  Duc  étoit  dcvcnu  fon  plus  grand  ami  (i) ,  depuis  qu'il  l'avoit  reconnu  pour  légitime 
>e5.  Pofleflèur  de  ce  Duché,  au  préjudice  des  juftes  prétentions,  qu'y  avoit  Charles, Duc 
^1,^"""^  d'Orléans,  du  côté  de Valentine Visconti ,  fa  Mère ^ unique  héritière  de  Philippe-Ma- 
tre.        rie ,  le  dernier  Duc  de  céte  Famille. 

Durant  la  Guerre  de  la  Ligue ,  qui  le  fefoit  aux  Portes  de  Paris ,  où  les  efcarmou- 
ches  éroient  fréquentes,  à  caufe  des  forties,  que  les  gens  de  Guerre,  qui  étoient  dans  la 
Ville  en  grand  nombre ,  fefoient  à  toutes  heures  llir  les  Bourguignons ,  le  Roi ,  qui 
defiroit  la  Paix,  &  qui  ne  vouloit  point  commette  fon  Etat  au  fort  d'une  bataille, 
travaiUoit  fagement  à  désunir  les  Princes  &  les  Seigneurs  de  la  Ligue ,  &  à  leur  dé- 
baucher leurs  ferviteurs  &  leurs  amis.  Science  en  laquelle  il  étoit  Maître  ,  & 
par  laquelle  il  vint  heureufement  à  bout  de  tous  fes  ennemis.  Mais  le  fort 
&  le  capital  de  la  Négociation  de  la  Paix  étoit  entre  lui  &  le  Charolois ,  qui  vou- 
loit r'avoir  les  Villes  de  Somme ,  que  le  Roi  avoit  rachetées  du  Duc  Philippe  ,  en- 
viron deux  ans  aupai-avants  difant,  que  le  Roi  n'avoit  pas  dû  les  racheter  du  vivant 
du  Duc  fon  Père,  ni  de  lui  Comte  de  Charolois,  qui  lui  avoient  rendu  tant  de  fer- 
vices  durant  fon  fejour  en  Brabant»  &  qui,  outre  toutes  les  dépenfes  faites  pour  lui, 
tandis  que  tout  lui  manquoit ,  l'avoient  acompagné  avec  quatre  mille  Chevaux  jus- 
(C)  Cha- qu'à  Reims,  pour  aifilter  à  fon  facre>  &  de  Reims  jusqu'à  Paris  Çk^,  pour  honorer 
P"J=^,;-- fon  entrée,  [2]. 

mcsTic-  Enfin ,  le  Roi  aïant  apris ,  que  les  Normans  vouloient  abfolument  avoir ,  comme 
moires,  les  Brctons,  un  Duc,  qui  fît  fa  reiidence  en  leur  Pais  ;  &  que  le  Duc  de  Bourbon, 
entré  dans  Rouen  par  les  intrigues  de  la  Grand'-Senechale  de  Normandie,  avoit  dé- 
jà reçu  le  ferment  des  habitans  au  nom  du  Duc  de  Berry,  qu'ils  reconnoifibient  pour 
leur  Duc  ;  prit  fagement  la  refolution  de  confentir  à  ce  qui  étoit  fait ,  &  qu'il  ne 
pouvoit  pas  défaire.  Pour  cet  éfet ,  il  fe  rendit  à  Conflans  ,  où  étoit  le  Camp  du 
Charolois ,  à  qui  il  déclara  dans  tous  les  termes  les  plus  amiables ,  que ,  puisque  les 
Normans  avoient  choifi  de  leur  plein  gré  fon  Frère,  pour  être  leur  Duc,  il  en  de- 
meuroit  content,  &  qu'il  en  paflèroit  le  Traité  dans  toutes  les  formes  neceflaires:  & 
I4(j5'.  cela  fut  fuîvi  premièrement  du  Traite'  apellé  de  Conflans,  &  vint-quatre 
jours  après  de  celui  de  Saint  Maur  des  Foflèz  [3],  où,  félon  le  Confeil  de  François 
Sforce,  Duc  de  Milan, il  facrifîa  le  point-d'honneur,  dont  il  arrive  fouvent  aux  grans 
Princes  d'être  la  viftime ,  au  befoin  prefent  &  prefîànc  de  fes  afaires.  Ce  Duc ,  aufli 
grand  homme  de  Cabinet  que  dé  Guerre  ,  lui  avoit  mandé ,  qu'il  faloit  acorder  aux 
Princes  &  Seigneurs  de  la  Ligue  tout  ce  qu'ils  lui  demanderoient  ,  lui  donnant  pour 
exemple  un  trouflèau  de  flèches ,  qui  prifes  toutes  enfemble  font  très-dificiles  à  rompre, 
(/)  Saint-  mais  qui  fe  rompent  facilement  chacune  à  part.  (/}  En  éfet,  après  que  le  Roi  eût 
Hiftoire  acordé  à  tous  ces  Princes  &  Seigneurs  tous  les  Dons,  Biens,  Terres,  &  Charges, 
de  Louis  qu'ils  prétendoîcnt ,  ils  fe  brouillèrent  entr'eux,  &  devinrent  plus  ennemis  les  uns  des 
^'^-  autres,  qu'ils  ne  l'étoient  auparavant  de  fa  pcrfonne,  &  de  fon  Etat.  La  jaloufie,  qui 
fe  mit  d'abord  entre  les  Ducs  de  Bretagne  &  de  Calabre,au  fujet  de  Charles  de  Fran- 
ce ,  nouveau  Duc  de  Normandie ,  que  le  Breton  vouloit  pofTeder  tout  entier ,  pour 
être  l'unique  arbitre  de  toutes  les  grâces  de  ce  jeune  Prince ,  aluma  la  Guerre  en  Nor- 
mandie ,  le  Duc  de  Calabre  aiant  foulevé  le  Peuple  de  Rouen  contre  le  Breton ,  qui 
fut  contraint  de  s'enfuir  dans  la  Baflè  Normandie ,  dont  il  tenoit  la  plupart  des  Vil- 
les. Le  Roi,  toujours  atentif  à  fes  intérêts,  acourut  au  feu,  non  pas  pour  l'étein- 
dre ,  mais  pour  le  foufler ,  comme  l'ocafion  le  requeroit.  Il  ménagea  fi  adroitement 
le  Duc  de  Bourbon ,  qui  jusque  là  avoit  été  tout  dévoué  au  fervice  de  fon  Frère ,  que 
ce  Duc ,  qui  avoit  mis  Charles  en  polïèflîon  de  la  Normandie ,  fe  trouvant  ofenfé  de 
l'ingratitude  de  Charles,  qui  lui  avoit  préféré  le  Breton,  aida  le  Roi  de  fon  crédit  &  de 
fbn  pouvoir ,  à  recouvrer  céte  Province,  au  démembrement  de  laquelle  il  avoit  eu  tant 
de  regret.  Deforte  que  Charles  n'en  fut  le  Maître  que  deux  mois  -,  &  que  bien  loin 
d'être  en  état  de  demander  un  autre  apanage,  il  eût  befoin  de  fe  fauver  en  Bretagne, 
pour  fe  garentir  des  mains  d'un  Frère,  qui  ne  pardonnoit  jamais.  Le  Roi  tira  encore 
un  autre  avantage  très-confidérable  du  lèrvice ,  que  le  Duc  de  Bourbon  lui  rendit  en 
céte  rencontre  :  c'efl:  que  ce  Duc  aiant  été ,  toute  fa  vie ,  très-étroitement  imi  avec  la 
Maifon  de  Bourgogne,  Se  celui,  qui  par  fes  inftances,  avoit  fait  entrer  Philippe-le- 
."1  bon, 

.-[■i]  Le  Commentateur  Espagnol  de  Comines  dit  ,     que  [  paie,  qu'ils  prctendoient  leur  être  dui:'.     Comines  an  parle 
comme  en  ce  cas  Louis  auroit  fait  prudemment  de  fe  jeter    dans  le  Chapitre  1 1.  du  Livre  8.  de  fes  Mémoires, 
entre  les  bras  du  Duc  François  Sforce,qui  étoit  un  tri!s-gcnc- I      [i]  Saint  Gelais  dit,  que  le  Duc  Philippe,  pour  faire  dis- 
rcux  Prince,  quoiqu'il  fiit  homme  de  fortune  j  il  auroit  au  1  tinguev  Tes  gens  à  ccte  entrée,  les  fit  tous  tondre.     Hijîoire 
contr.iire  fait  une  grande  folie  de  fe  mettre  entre  les  mains  j  de  Louis  XII. 

des  Suifiis,  qui  aiment  bien  plus  l'argent  que  leurs  Alliez,  j  [3]  Mezeray  confond  ces  dcuxTraitcz  en  un, à  caufe  àe 
Témoin  ce  qu'ils  firent  a  Charles  V  1 1 1.  fon  Fils  ,  qu'ils  la  proximité  de  )a  date,  celui  de  Conflans  étant  du  cinquie* 
voulurent  arrêter  prifonnier  dans  Verceil,pout  une  certain?  |  me  d'Oflobre  1465.  Se  l'autre  du  vint-neuf  du  même  mois. 
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bon ,  foiî  OnclCmaternel ,  dans  la  Ligue  du  Bien-public  ,  comme  le  raconte  Comi- 
nes  (?«);  il  perdit  l'amitié  de  céte  paillante  Maifon  ,  pour  avoir  abandonné  le  Duc  (m)cha- 
de  Mormandie,  &  pour  s'être  rangé  du  côté  du  Roi,  leur  ennemi  commun.  Ainfi ,  P""=  ^ ^' 
tout  réuflîiîbit  au  Roi,  &  rien  à  fon  Frère  ,  à  qui  il  ne  reftoit  plus  rien  auffi  que  le 
titre  de  Fils  de  France.  Et  pour  comble  de  bonheur,  Jean,  Duc  d'AIençon  ,  qui 
s'étoit  jette  dans  le  parti  de  Charles  de  France,  &  du  Duc  de  Bretagne ,  fut  trahi  par 
fon  propre  Fils ,  le  Comte  du  Perche ,  qui  livra  au  Roi  le  Château  d'AIençon  ;  après 
quoi  les  Bretons  furent  contraints  d'abandonner  la  Ville. 

Il  me  fenible,  qu'on  peut  bien  compter  encore  entre  les  prospéritez  de  Louis  XL 
la  mort  de  Phihppe-le-Bon,  Duc  de  Bourgogne,  qui  mourut  en  1467.  dautant  que  le 
Duc  Charles,  fon  Fils,  n'aïant  pas  hérité  de  fa  fagefle  ,  ni  de  fa  prudence,  Louis, 
qui  étoit  le  plus  fin  &  le  plus  habile  Prince  de  fon  tems ,  avoit  belle  ocafion  de  profi- 
ter des  fautes  &  des  téméritez  de  fon  adverfaire,  qui ,  félon  le  témoignage  de  Comi- 
nes,  avoit  alTez  de  courage,  pour  entreprendre  toutes  choies j  mais  n'avoit  pas  aflez  de 
lèns  &  de  malice ,  pour  conduire  fes  entreprifes  (n).  («)  cha- 

Le  Duc  Charles,  étant  Comte  de  Charolois ,  avoit  eu  le  chagrin  de  voir  retourner  5'"'??'. 
au  Roi  le  Duché  de  Normandie,  dont  le  démembrement  étoit,  lèlon  Comines,la  cho-  in.drf« 
fe  du  monde  qu'il  defiroit  le  plus,  atendu  que  ce  partage  lui  fembloit  priver  le  Roi  de  M^moi- 
la  troifieme  partie  de  fon  Roiaume  (£):  mais  étant  Duc,  il  eût  le  déplaifir  d'aprendre,  ("' cha- 
que Charles  de  France  &  le  Duc  de  Bretagne,  fes  deux  principaux  Alliez,  avoient  fait  pitre xv. 
leur  acord  particulier  avec  le  Roi,  par  lequel  ils  renonçoient  tous  deux  à  ion  Alliance;  '^^  ^""'' 
&  Monieigneur  Charles  au  Duché  de  Normandie ,  qui  lui  avoit  été  donné  pour  apana- 
ge par  le  Traité  de  Conflans-,  &  que  pour  tout  partage  Charles  fe  contentoit  d'une  pen- 
fion  annuelle  de  foixante  mille  livres  Q*}.  (j)  cha- 

Après  que  Louis  eût  ainfi  féparé  fon  Frère  &  le  Breton  d'avec  le  Bourguignon ,  il  ^"' t^' 
ne  douta  point,  qu'il  ne  lui  fût  aifé  de  détacher  celui-ci  des  deux  autres,  qui  avoient  11. 
traité  fans  lui ,  s'il  pouvoit  vme  fois  l'engager  à  une  entrevue.     Il  le  dispofa  première- 
ment à  une  Trêve  de  quelques  jours ,  par  un  don  de  fîx-vints  mille  Ecus  d'or ,  pour  le 
dédommager  des  frais  de  fon  Armée  j  puis  il  lui  envoia  le  Cardinal  de  la  Balùe&Tan- 
negui  du  Chaftel,  pour  le  faire  confentir  à  s'aboucher  enfemble.    L'entrevue  fut  affi- 
gnée  à  Peronne  ,   où  le  Roi  fe  rendit  fans  gardes  ,  acompagné  feulement  du  Duc  de 
Bourbon,  du  Cardinal  de  la  Baluë,  du  Connétable  de  Saint-Pol,&  de  quelques  autres 
Seigneurs,  fans  fonger  à  contremander  les  deux  AmbafTadeurs,  qu'il  avoit  envoïez  peu 
auparavant  à  Liège,  pour  foûlever  ce  peuple  féroce  contre  le  Duc.    Tandis  que  le  Roi 
&  le  Duc  traitôient  amiablement  dé  leurs  afaires,  arrivèrent  les  nouvelles  de  la  révolte 
des  Liégeois,  de  la  prife  de  leur  EvêqUe  &  de  la  Ville  de  Tongre,  &  du  maffacre  dé 
plufieurs  Chanoines  de  céte  Eglife,  &  de  quelques  Bourguignons.  Le  Duc,  à  qui  l'on 
n'oublia  pas  de  dire,  que  tout  s'étoit  fait  à  la  fuscitation  des  AmbafTadeurs  de  France, 
fit  fermer  les  Portes  du  Château  de  Pei'onne,  oti  le  Roi  étoit  logé,  presque  refolu  de 
lui  ôter  la  vie ,  s'il  eût  trouvé  alors  des  gens  d'humeur  à  le  lui  confeiller.     Qq)  Enfin ,  (?)  châ- 
le Roi  fe  fût  fi  bien  aider  dans  ce  terrible  orage,  o\i  il  étoit  fur  le  point  de  périr com-  ^yH^^ 
me  Charles  le  fimple,  fon  Prédécefleur,  qu'il  en  fût  quite  pour  un  Traité,  par  lequel  ix.  du 
il  acordoit  à  fon  Frère  les  Comtez  de  Champagne  &  de  Brie  ,   &  confentoit  d'aller  a-  '".^'"* 
vec  le  Duc  à  Liège  ;  pour  lui  aider  à  fe  vanger  de  la  révolte  des  Liégeois. 

Comincs  a  faifon  de  dire,  que  ce  Traité  fut  très-avantageux  à  Louis  XI.  &  qu'à 
l'égard  de  fon  Frère ,  il  lui  étoit  beaucoup  amande ,  puisqu'il  étoit  dit ,  que  Monfei- 
gneur  Charles  r énoncerait  a  la  'Duché  de  Normandie  {r^ ,  qui  étoit  un  apanage  trois  (r)  cha- 
fois  plus  grand  &  plus  riche  que  la  Champagne  ;  au  lieu  que  fi  le  Duc  eût  fait  venir  à  P""  ^  ^• 
Peronne  Charles ,  qui  étoit  alors  en  Bretagne ,  ainfi  que  quelques-uns  de  fon  Confeil 
en  furent  d'avis  (j) ,  il  eft  certain  que  tous  les  Princes  &  les  Seigneurs  de  France  au-  (j)  ibid, 
f oient  obtenu  du  Roi  tout  ce  qu'ils  auroient  voulu,  &  qu'on  l'auirûit  facilement  réduit 
à  la  néceflîté  d'obferver  à  toute  rigueur  l'Article  du  Traité  de  Saint  Maur  des  Follèz , 
qui  portoit,  que  pour  remédier  aux  desordres  de  l'Etat,  &  pour  avifer  &  pourvoir  au 
foulagement  du  Peuple,  à  la  bonne  adminiftration  de  la  Juftice  ,  &  à  la  confervation 
des  Droits,  Libertez,  &  Franchifes  de  l'Eglife,  des  Nobles,  Se  des  autres  ValTaux  & 
Sujets ,  le  Roi  commétroit  trente-fix  Notables  de  fon  Royaunie,  douze  du  Clergé,  dou- 
ze de  la  Noblefle,  &  douze  de  la  Robe,  dont  les  délibérations  &  conclufions  feroient 
entretenues  &  gardées ,  félon  leur  forme  &  teneur  ,  comme  fi  lui-même  en  perfonne 
les  avoit  faites ,  fans  pouvoir  jamais  être  enfreintes,  ni  par  les  Parlemens,  ni  par  les 
autres  Jufticiers  du  Roiaume  ;  enforte  que  fi  le  Roi  en  fa  Chancellerie  venoit  à  donner 
Lettres  contraires  aux  Ordonnances  de  ces  trente-fix, les  Parlemens,  Baillis,  Sénéchaux, 
&  autres  Officiers  ,  ne  feroient  point  tenus  en  ce  cas  de  lui  obéir.  Véritablement , 
Louis  XI.  pour  uft  Prince  fi  fin  &  fi  prudent,  fit  une  grande  faute,  de  fe  livrer  entre 
les  mains  du  Duc  de  Bourgogne,  fon  plus  irréconciliable  ennemi;  mais  le  Duc  en  fit 
encore  une  plus  grande,  en  lui  donnant  la  liberté  à  fi  bon  marché  ,  tandis  que  la  ré- 
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A'olte  des  Liégeois  iuftifioit  fi  hautement  la  détention  de  celui  qui  en  étoit  vifiblcmenC 
l'Auteur,  &  du  malheur  de  qui  perfonne  n'auroit  été  plus  joieux  que  les  propres  Sujets, 
dont  il  avoit  perdu  l'afeftion.  Tant  il  eft  vrai,  que  les  hommes  perdent  fouvcnt  des 
occafions,  d'où  dépend  leur  fortune,  ou  leur  repos,  les  uns  à  faute  de  les  connoitrc-, 
&:  les  autres,  a  faute  d'en  favoir  profiter.  En  celle-ci,  où  la  Fortune  fe  prefentoit  à 
la  poi'te  du  Diic  de  Bourgogne,  il  n'avoit  qu'à  vouloir  ce  qu'il  pouvoir,  pour  devenir 
le  plus  heureux  Prince  du  monde.  Mais  Dieu  vouloir  humilier  les  François ,  en  leur 
confervantun  méchant  Roi;  &  punir  l'orgueil  infuportable  du  Duc,  qui  croïoit  que 
(0  cha-  toutes  les  prospéritez  procédoient  de  fon  fens  &  de  la  vertu  (t').  j^es  enim  funire 
xm  dii"^'^^^  T>ens,  dementat  friUs. 

Livieiv.      Au  relie,  ce  qui  ari'iva  à  Louis  XI.  àPeronne,  où  il  eut  la  mortification  d'enten- 
&IX.  du  ^re  (Ji]-e  à  fes  oreilles,  que  le  Duc  avoir  mis  le  renard  en  cage,  montre  comme  Dieu 
cmcime-  j.^  ^q^ç_  de  la  prudcucc  des  hommes ,  &  renverfe  leurs  delTeins ,  lorsque  le  fuccès  leur 
en  paroit  infaillible.     Louis  avoit  déliré  pafTionément  l'entrevue  de  Peronne,  lui  fem- 
blant  que  tout  lui  aïant  réufll  félon  fon  intention ,  à  l'égard  des  Princes  de  la  Ligue , 
il  lui  feroit  aifé  de  porter  le  Bourguignon  à  abandonner  les  Ducs  de  Normandie  &  de 
(«)  chi-  Bretagne ,  ainfi  qu'ils  venoient  de  l'abandonner  eux-mêmes  («).     Cependant  céte  en- 
pitre  I.    trevue  produifit  un  éfet  tout  contraire,  &  le  jeta  dans  un  précipice,  dont  il  ne  fut  ja- 
■""  '  '  '    mais  forti  ,     fi  Comines  &:  quelques  autres  ferviteurs  du  Duc  eulTent  plus  aimé  leur 
Maître ,  que  leur  inrerêr. 

Le  Traité  de  Peronne  ne  fur  pas  plus  heureux ,  que  ceux  de  Conflans  &  de  Saint 
Maur  des  folfez  ,  contre  lesquels  Louis  avoir  protefté  dans  fon  Parlement  de  Paris. 
[i]  Le  voiage  de  Liège  ,  où  le  Duc  l' avoir  mené,  pour  être  le  fpeftateur  &  Tinllru- 
ment  de  fa  vengeance  fur  les  Liégeois ,  &  où  le  Souverain  fembloit  avoir  fait  à  fon 
ValTal  une  espèce  d'amende  honorable,  ce  voyage,  dis-je,  lui  pefoit  trop  furie  cœur, 
pour  réfiftei'  à  la  tentation  de  fe  vanger  à  fon  tour,  quand  il  en  rrouveroit  l'occafion. 

Au  fortir  de  Liège  j  aïant  demandé  au  Duc  ce  qu'il  vouloir  qu'il  fît,  au  cas  que  fon 
Frère  rie  le  contentât  pas  de  la  Champagne  pour  fon  partage,  le  Duc  lui  avoir  répon- 
(-.t.)cha-  du,  qu'il  fir  comme  il  l'entendroir ,  pourvu  que  fon  Frère  fût  contenr  (w).    Répon- 
■■""    ,   fe,  donr  Louis,  qui  ne  vouloir  pas  que  fon  Frère  gardât  la  Champagne,  où  du  jour 
II"  au  lendemain  il  pouvoit  être  fecouru  du  Bourguignon  ,    ne  manqua  pas  de  faire  fon 
profit:  en  forte  que,  l'année  fuivan  te,  il  fit  accepter  à  Monfeigneur  Charles  la  Guien- 
ne,  au  lieu  delà  Champagne,  au  grand  déplaifir  du  Duc  de  Bourgogne,  qui  luiavoit 
procuré  cet  apanage  pour  leur  fureté  commune  ,    les  deux  Païs  étant  limitrofes.    En 
éfet ,  cet  échange  leur  fut  fatal  à  tous  deux  :  au  Duc  de  Guienne,  parce  qu'il  l'éloignoit 
de  celui  qui  avoit  le  plus  d'intérêt  à  foûtenir  fa  fortune  &  fa  grandeur  >  au  Bourgui- 
gnon ,  parce  que  cet  éloignement ,  qui  rompoit  leur  communication  ,    rendit  le  Roi 
plus  hardi  à  lui  déclarer  la  Guerre,  fous  couleur  que  le  Duc  étendoit  fes  lùnites  plus 
(a;)  cha-  avant  que  le  Traité  de  Conflans  ne  portoit  (x).    Ce  qui  fut  fuivi  de  la  prife  des  Vil- 
pitre  i.     les  de  S.  Quentin  &  d'Amiens,  dont  la  perte  éfiraïa  fi  fort  le  Duc  ,  que  tout  fier  qu'il 
du  ^Livre  ^|.^-|.^  -J  gnvoia  prier  le  Connétable  de  Saint-Pol  de  le  vouloir  épargner ,  &  de  n'échau- 
(y)  ciia-  fer  pas  davantage  céte  Guerre  (/) ,  où  le  Duc  de  Guienne  fervir  d'auranr  mieux  le 
Pj^f^î'-^  Roi,  fon  Frère,  que  defiranr  avec  paillon ,  d'époufer  l'héririere  de  Bourgogne,  qui 
lïi.  """  étoit  le  plus  grand  parti  de  l'Europe  ;     le  Connétable  lui  avoir  fair  enrendre  ,  que  le 
meilleur  moien  pour  y  faire  confenrir  le  Père ,  éroir  de  l'épouvenrer.     Quoi  qu'il  en 
foir,  fi  ce  mariage  eûr  réullî,  les  Ducs  de  Guienne,  de  Bourgogne,  &  de  Bretagne, 
eulfenr  été  en  état  de  maîtrifer  Louis  XI.  &  peut-être  de  le  ruiner  entièrement.     Car 
fon  Frère,  dit  Comines,  eût  été  bien  grand,  fi  ce  Mariage  eûr  éré  fair,  &  le  Duc  de 
{x.)  Cha-  Breragne  joinr  avec  lui,  l'Erar  du  Roi  &  de  fes  Enfans  eûr  éré  en  péril  C^;}.    Erc'eft 
P'fe       la  féconde  faute  que  fit  le  Bourguignon ,  qui  n'avoit  qu'à  donner  fa  Fille  au  Duc  de 
Lil"'  "^^  Guienne  [2] ,  pour  faire  repentir  à  jamais  le  Roi  de  la  Guerre  qu'il  venoit  de  recom- 
Iii.       mencer. 

Ce  fut  durant  céte  Guerre  [3] ,  que  Louïs  XI.  fit  tenir  les  Etats  à  Tours  ,  pour 
procéder  contre  le  Duc  de  Bourgogne,  comme  conrre  un  Valïàl  désobéiflànr  &  rebel- 
le, pour  avoir  pris  Alliance  avec  Edouard  Roi  d'Anglererre,  ennemi  capital  de  la  Cou- 
ronne de  France,  &  avoir  reçu  de  lui  l'Ordre  de  la  Jarrierej  pour  erre  venu  avec  des 

Navires 


pitre 
XIV. 
Livre 


_  £1]  Louis XJ.  ne  laifla  pas  de  confirmer  les  Traitez  d'Ar- 
râs ,  de  Conflans,  &  de  Peronne,  par  celui  qu'il  fit  en 
147 1.  avic  le  Duc  de  Bourgogne  au  Château  ae  Crotoy. 
Voiez  larpage  44®.  Se  fuivantes  du  III.  Tome  de  ce 
Recueil. 

[2]  C'eft  alors  qu'il  y  auroit  eu  deux  Rois  en  France,  & 
que  le  Duc,  qui  y  en  defiroit  fijc,  auroic  acompli  fon  fou- 
hait  en  partie.      Ibid. 

[3]  Nota,  Qiie  cette  Guerre  en  produifit  quatre  autres: 
la  première  fut  celle  du  Roi  contre  le  Duc  de  Guienne,  qui 
Youloit  dargir  fes  Limites ,  à  ce  que  difoit  le  Roi  ;  la  fé- 


conde, celle  du  Duc  de  Bretagne  contre  le  Roi,  qiu  vou- 
loit  recouvrer  la  Guienne,  comme  il  avoit  fait  la  Norman- 
die: la  troifieme,  du  Duc  de  Bourgogne,  pour  obliger  le 
Roi  de  lui  rendre  Amiens  8c  Saint-Quentin;  la  quam'eme, 
celle  du  Roi  d'Angleterre,  qui  vint  en  Picardie,  avec  une 
grofie  Armée  ,  pour  fecourir  le  Bourguignon.  Tant  la 
Guerre  a  de  lonaues  fuites ,  quand  une  fois  elle  eft  com- 
mencée. Elle  commence  entre  deux  ou  trois  Princes,  dit 
Comines ,  mais  avant  qu'elle  ait  dure  deux  ans  ,  tous  les 
voifinj  8c  tous  les  étrangers  entrent  dans  la  querelle. 
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Navires  de  Guerre  dans  les  Havres  &  Ports  de  Normandie  ,  à  defibin  de  s'en  empa- 
rer, &  d'ufurper  la  Seigneurie  de  ce  Duché  >  pour  avoir  fait  faifir  les  deniers,  danrécs, 
&  marchandiles  des  François  à  la  Foire  d'Anvers  i  &  pour  n'avoir  pas  tenu  ni  acom- 
pli  plulleurs  chofes  ,  qu'il  avoic  folennellement  promiiès  &  jurées.  Et  pour  ces  cau- 
ies  ,  il  fut  dit  ,  que  le  Roi  étoit  quite  &  déchargé  de  toutes  les  promefTes  du  Traité 
de  Peronne,  &  tous  les  Princes  de  fon  Sang,  &  autres  Seigneurs  du  Roiaume,  qui- 
tes,  francs,  déliez,  délivrez,  &  déchargez  de  leurs  icellez ,  ainfi  que  porte  la  Décla- 
ration donnée  &  publiée  à  Amboife  le  3.  de  Décembre  de  1470.  dont  la  teneur  eft 
dans  le  premier  Tome  de  ce  Recueil,  page  f/S.  &  fuivantes. 

Enfin,  l'an  1471.  le  Seigneur  de  Craon  (a^  ,    &  Pierre  Doriole ,    Chancelier  det'i)  H 
France,  conclurent  à  Arras  un  Traité  de  Paix  [i]  avec  le  Bourguignon,  à  qui  le  Roi  '^^f}"'^ 
prometoit  de  rendre  Amiens  &  Saint-Qiientin ,  dont  il  s'étoit  faifi  depuis  la  Déclara-  de^^'lri- 
tion  d' Amboife;  &  de  lui  abandonner  les  Comtes  de  iMevers  (^)  &  de  Saint  Pol,  &  m°"'"<=- 
toutes  leurs  Terres,pour  en  dispofer  à  fa  volonté) le  Duc  lui  abandonnant  réciproque-  atsiur" 
ment  les  Ducs  de  Guienne  &  de  Bretagne  [2]  pour  en  ufer  avec  eux  comme  il  lui  gogn^- 
plairoit.  Le  Bourguignon  jura  la  Paix  dès  qu'elle  fut  conclue,  pour  accélérer  le  recou- 
vrement d'Amiens  &  de  Saint-Quentin,  dont  l'heure  lui  tardoit^mais  le  Roi,  qui  étoit 
alors  en  Guienne ,  où  il  atendoit  ce  que  deviendroit  fon  Frère ,  empoifonné  par  un 
Benedidin  fon  Confeflèur,  ne  voulut  rien  figner  ,    quand  il  eût  apris  la  mort  de  ce 
Prince  (3)  ;    de  forte  que  le  Duc  de  Bourgogne  reçut  trois  mauvaifes  nouvelles  à  la 
fois:  que  le  Duc  de  Guienne,  fon  bon  ami,  étoit  mort;  que  le  Roi  avoit  déjà  repris 
presque  toutes  les  Villes  de  céte  Province;  &  que  le  nouveau  Traité  d'Arras,  où  il  di- 
îbit ,  que  fês  Ambaflàdeurs  avoient  excédé  leurs  pouvoirs ,  ne  feroit  point  exécuté ,  ni , 
par  conféquent,  Amiens  &  Saint-Qiientin  rendus.     Punition  bien  méritée  par  le  Bour- 
guignon, qui  n'avoit  conclu  ce  Traité,  que  pour  r'avoir  ces  deux  places ,  &  pour  fe 
déclarer,  après,  contre  le  Roi,  en  faveur  des  Ducs  de  Guienne  &  de  Bretagne,  qu'il 
avoit  promis  &  juré  d'abandonner ,    ainfi  que  le  raconte  amplement  Comines  ,  qui  a 
bien  raifon  de  dire,  que  l'intention  de  ces  deux  Princes  n'étoit  que  de  fe  tromoer  l'un 
l'autre. 

C^)  Mais  s'il  m'eft  permis  de  juger  ici  de  leur  conduite,  il  me  femble,  que  la  Juftice  (0  iti- 
étoit  toute  du  côté  du  Roi  ;  &  que  ç'auroit  été  folie  à  lui  de  ratifier  un  Traité ,  dont  '^^™' 
le  Duc  ne  demandoit  l'exécution ,    que  pour  le  trahir  après  qu'il  auroir  recouvré  A- 
miens  &  Saint-Quentin ,  fous  couleur  que  le  Roi  n'avoit  pas  gardé  les  Traitez  de  Con- 
flans  &  de  Peronne.     Ajoutez  à  cela ,  que  Louis ,  qui  s'étoit  prudemment  abftenu  de 
figner  &  de  jurer  la  Paix  d'Arras ,  dont  tout  le  profit  aloit  au  Bourguignon ,  ne  pou- 
voie  être  acufë  de  l'avoir  violée;  &  qu'au  contraire  ce  Duc,  qui  l'avoit  lignée  &  jurée, 
avec  propos  délibéré  de  tromper  le  Roi,  &  d'afllfter  fes  ennemis,  comme  le  prouve  la 
Létre  de  Créance,  dont  parle  ici  Comines,  avoit  fait  une  aftion  de  perfide  &  de  par- 
jure, qui  metoit  le  Roi  en  droit  de  le  tromper  lui-même  [4] ,  félon  ce  beau  mot  de 
Ta;cite:  Nec  dégénères  infidia  adversks  violatorem  fidei.     Ainfi,  je  ne  ferois  pas  du 
fentiment  de  Wicquefort ,  qui  dit,  que  Comines  fait  ici  en  la  perlbnne  de  Louis  XI. 
le  caradere  de  l'infidélité  (^),  lui  qui  loue  par  tout  fa  fageflè,  &  qui  alîlirc,  que  Dieu  (i)  Sec- 
l'avoitcréé  plus  fage,  plus  libéral,  &  plus  vertueux  en  toutes  chofes  ,     que  tous  les  ""n->'"- 
Princes ,  qui  regnoient  de  fon  tems  (^).  premSir 

Quant  aux  deux  Ambaflàdeurs,  qui  conclurent  cete  Paix  d'Arras  avec  le  Bouro-ui-  ^^  '0° 
gnon,  je  ne  puis,  à  caufe  de  la  connexité,  que  les  Ambaflades  &  les  Traitez  ont  en-  ^aaiT" 
femble,  m'exemter  de  faire  quelque  remarque  fur  le  confeil,  qu'ils  fe  mêlèrent  de  don-  («)  Co- 
ner  à  ce  Duc,  de  faire  avancer  fon  Armée,  afin  que  le  Roi, leur  Maître,  au  nom  de  '™"".  ,. 
qui  ils  avoient  juré  la  Paix,  ne  puft  diférer  de  lui  rendre  Amiens  &  Saint-Quentin  (/}.  x.'X'lÎ- 
Je  dirai  donc,  qu'il  n'eft  pas  permis  à  un  Ambalïàdeur  ,   de  confeiller  le  Prince,  au-"^'^  vi. 

prCS  piti-e  I X. 
point  pavlc  de  la  promefTe  faite  par  le  Duc  ,   d'abandonner  du  Livre 
au  Roi  les  Ducs  de  Guienne  &  de  Bretagne  ,  comme  le  dit  III. 
Comines, qui  c'toit  encore  alors  au  fervice  du  Duc  de  Bour- 


fi]  Ce  Traite  ne  fe  trouve  point,  &  plufieurs  croient, 
<ju'il  ne  s'en  eft  fait  aucun  d'Arras  en  147 1.  &  que  celui 
dont  Comines  fait  mention  dans  le  Chapitre  I X.  du  Livre 
■III.  de  fes  MemoireSj  n'en  eft  point  un  autre  que  celui,  qui 
fut  conclu  au  mois  d'Oftobre  de  la  même  année,  au  Châ- 
teau de  Crotoy,ûù  les  Ambaflàdeurs  de  France  furent  trou- 
ver le  Duc  de  Bourgogne  ,  comme  le  marque  un  contrôle 
de  fa  dcpenfe,  qui  eft  dans  les  Archives  de  la  Chambre  des 
Comptes  de  Lille,  lequel  porte,  que  ces  Ambaflàdeurs  ar- 
rivèrent le  troifieme  d'OcTrobre  au  Crotoy  ,  oii  le  Duc  ac- 
cepta la  Paix,  aux  conditions  qu'ils  lui  propofcrent,  &  les 
regala  de  deux  plats  de  viande  d'extraordinaire  ;  5c  que  le 
Treizième  il  leur  donna  à  diner ,  avec  intention  de  foupcr 
auiïî  avec  eux  ;  ce  qu'il  ne  fit  point  à  caule  des  nouvelles, 
qu'il  aptit  de  la  maladie  de  fa  Mère  ,  qui  l'obligèrent  de 
partir  inceifamment. 

[1]  Il  eft  promis  par  le  Traite  du  Crotoy,  de  lui  rendre 
Amiens,  Saint-Qiientin,  Roie,  &  Mondidier,  comme  audl 
les  Prevôtez  de  Vimeu  &  de  Foulloy  en  Beau-voifis,  avec 
toutes  leurs  apartenances  &  dépendances  ;    mais  il  n'y  eft 


gogne,  &  très-bien  informe  de  ce  qui  fe  paflbit  à  fa  Cour. 
Ainfi,  pour  ne  rien  ôter  au  témoign-age  d'un  Hiftorien,qui 
affure  qu'il  n'écrit  rien  qui  ne  foit  vrai ,  &  qu'il  n'ait  vii , 
ou  feû  de  perfonnes  dignes  d'être  crues;  (Chapitre  III.  du 
Livre  V.)  on  peut  dire  .avec  beaucoup  de  vraifemblancc, 
que  céte  promeûc  fut  un  Article  fecrct,  que  le  Duc  ne  vou- 
lut pas  laifTer  mètre  dans  le  Traité,  pour  éviter  les  plaintes 
&  les  reproches  de  l'Ambafladcur  de  Bretagne,  qui  refidoit 
aétuellcjient  auprès  de  lui ,  &  qui  le  fuivoit  par  tour. 

[3]  Utcmnque  fe  res  inclinant,  ita  aiubtiUnt  Fœilern ,  dit 
Erasme.  C'eft-à-dirc  :  les  Princes  obfervent  leurs  Traitez 
félon  que  leurs  afaires  vont  bien ,  ou  mal. 

[4]  Jean  de  Saint-Gelais  parlant  de  la  niauvaife  foi  de  ce 
Duc  envers  Louis  X  I.  loue  ce  Roi  de  l'avoir  trompé:  J'ai 
lu,  dit-il,  quelque  Pocte,  qui  dit,  que  tromper  un  trom- 
peur, B'eft  point  tromperie,  mais  loiiangc. 
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près  duquel  il  réfidc,  au  préjudice  de  celui  dont  il  reprefente  la  perfonnc;  Se  que  PAm- 
bafladeur,  qui  le  fait,  ell  crimuiel  de  leze-Majeilé ,  &  mérite  d'être  puni  du  fupplice 
des  traîtres ,  dautant  qu'il  entre  dans  un  infereft  contraire  à  celui  du  Maître  &  de  l'E- 
tat qu'il  fert.  Et  fi  l'on  me  dit ,  que  le  Seigneur  de  Craon ,  &  le  Chancelier  Doriole 
avoient  confeiUé  au  Duc  de  ne  retirer  point  de  la  Frontière  de  Picardie ,  fon  Armée, 
qui  étoit  la  plus  belle  &  la  plus  nombreufe ,  qu'il  eût  jamais  eue ,  que  le  Roi  ne  lui 
eût  rendu  les  deux  Villes  promifes  par  le  Traité  ;  parce  qu'ils  favoient  en  leur  ame, 
que  le  Roi  n'avoir  nulle  intention  de  les  rendre;  &  qu'il  ne  les  rendroit  jamais,  fi  le 
Duc  ne  l'y  contraignoit  les  armes  à  la  main:  je  répondrai,  que  cette  raifon  eft  bonne 
pour  prouver,  qu'ils  avoient  traité  de  bonne  foi  &  fans  fraude  avec  le  Duc;  mais  que 
bien  loin  de  les  juftifier  envers  le  Roi,  à  qui  ils  dévoient  doublement  leur  foi,  &  com- 
me Sujets,  &  comme  Ambafladeurs ,  elle  les  convainc  de  trahifon,  puisqu'ils  décou- 
vroient  le  fecret  de  leur  Maître  à  celui,  à  qui  leur  caraftére,  &  l'intereft  de  l'Etat,  les 
obligeoient  de  le  cacher  j  d'autant  plus  qu'ils  ne  pouvoient  pas  ignorer  ,  que  la  haine 
du  Roi  &  du  Duc  étoit  irréconciliable.  C'eil  pourquoi  ,  je  ne  doute  point ,  que  fi 
Louis  XI.  eût  fû  l'avertiflèment ,  qu'ils  avoient  donné  au  Duc,  il  ne  leur  eût  fait  cou- 
per la  tête ,  lui ,  qui  trois  ans  auparavant,  avoît  fait  emprifonner  le  Cardinal  de  la  Ba- 
luë,  &  enfermer  dans  une  cage  de  fer  Guillaume  d'Haraucoiurt,  Evêque  de  Verdun, 
pour  avoir  confeillé  à  fon  Frère  de  n'accepter  point  d'autre  partage,  que  celui  de  Cham- 
(^)  ciia-  pagne  &  de  Brie,  que  le  Bourguignon  lui  avoit  obtenu  par  le  Traité  de  Peronne  C^), 
pitre  der-  n'y  aiant  pas  de  comparaifon  du  crime  de  ces  deux  Prélats  à  celui  de  ces  deux  Ambas- 
L'ivre"n.  fadeurs-.  Et  quoiqu'un  Ambaffadeur  fâche  pofitivement,  que  l'InAruftion,  qui  lui  eft 
donnée,  eft  toute  contraire  à  l'intention  de  fon  Prince;  &  que  le  Prince  fe  fert  de  fon 
'  Miniftére,  pour  tromper  celui  à  qui  il  eft  envoie  ,  ainfi  qu'il  arrive  fouvent  -,  il  doit 
exécuter  au  pié  de  la  létre  le  contenu  de  fon  InÂruftion,  fans  examiner,  fi  le  Prince 
agit  de  bonne  ou  de  mauvaife  foi  ;  étant  permis  au  Prince  de  le  tromper ,  parce  qu'il 
eft  fon  Maître  &  fon  Souverain;  mais  non  pas  à  lui  de  tromper  le  Prince,  parce  qu'é- 
tant fon  Sujet  &  fon  Miniftre,  il  eft  obligé  de  lui  garder  la  fidélité  ,  &  de  lui  obéir 
pondtuellement  dans  tout  ce  qui  lui  eft  ordonné  par  fon  Inftrudion ,  dont  il  eft  Ample- 
ment l'exécuteur,  &  non  point  l'interprète,  ni  le  jugé.  Quelques  luniiéres  qu'il  ait, 
il  doit  toujours  fupofer,  que  le  Prince  &  fon  Confeil  font  plus  clairvoians  que  lui;  & 
que  tel  ordre,  qui  lui  femble  être  injufte,  ne  lui  laiflèroit  aucun  doute,  &  ne  lui  cau- 
feroit  aucun  fcrupule,  s'il  en  favoit  les  motifs.  Et  j'ai  pour  garants  de  cette  maxime 
Lctreiv.  le  Cardinal  d'Oflat,  qui  dit,  que  comme  les  Sujets  &  les  ferviteurs  ne  fe  peuvent  point 
former  eux-mêmes  les  Charges  &  les  Inftruftions  de  leurs  Souverains,  il  faut,  qu'ils  les 
reçoivent,  &  les  expofent  telles  qu'elles  leur  font  envolées  :  .&  le  Prefident  Jeannin , 
qui  a  pafle  pour  un  des  plus  fages  &  des  plus  religieux  Miniftres  de  fon  tems:  „Nous 
3,  ne  fommes  pas  toujours,  dit-il,  fi  bien  inftruits  au  Parlement,  que  le  Prince  &  fes 
„  Miniftres,  de  ce  qui  eft  utile  pour  l'Etat,  &  le  gênerai  des  afaires.  Bien  fouvent, 
„  telle  chofe  femble  injufte  à  la  prendre  feparément  ,  qui  eft  jufte  &  neceffaire  en 
„  gros".  Quoi  qu'il  en  foit,  la  pluspart  des  Ambaffadeurs  peuvent  aujourdui  mentir 
&  tromper  en  fureté  de  confcience,  dautant  qu'ils  font  les  premiers  trompez  par  leurs 
Maîtres.  Et  d'ailleurs ,  il  importe  aux  Princes  d'en  ufer  ainfi  ,  car  un  Ambaflàdeur 
perfuade  mieux  ce  qu'il  croit  lui-même,  que  ce  qu'il  veut  faire  acroire. 

Au  refte  ,  je  m'étonne  ,  que  Wicquefort  ,    qui  parle  en  deux  ou  trois  endroits  de 
l'Ambaflade  du  Chancelier  Doriole  &  du  Seigneur  de  Craon ,  &  particulièrement  dans 
{h)  c'eft  une   Sedion  intitulée  ,     2)e  la  fidélité  de  l' Ambajfadeur  (h) ,  où  il  raporte  divers 
iadou-    exemples  d' Ambafladeurs  infidèles  &  traîtres;  n'ait  pas  cenfuré  ces  deux-ci,  quoique 
slffi'oii    leur  trahifon  fût  pour  le  moins  aufli  infâme,  que  celle  du  Comte  Albertin  Bofchetto, 
de  lapre-  qui  étant  aie  trouver  le  Roi  Charles  VIII.  de  la  part  de  François,  Marquis  de  Man- 
"a'vtie     ^°"^'  P°"^  ^^^  demander  des  Paflèports  pour  les  Députez  des  Princes  Confédérez  d'I- 
talie, lui  confeilla  de  ne  leur  en  point  donner  [i]  ,   difant  que  leur  armée  étoit  à  la 
veille  de  fe  difllper,  à  caufe  delà  divifion  des  Commandans.     Si,  félon  lui, ce  Com- 
te étoit  un  traître,  comment  fauvera-t-on  la  réputation  du  Chancelier,  &  de  fon  Co-. 
lègue?  comment  les  excufera-t-on  d'avoir  donné  un  confeil,  qui  métoit  le  Duc  de  Bour- 
gogne en  état  de  faire  encore  plus  de  mal  à  leur  Maître  ?  Je  conclus  donc  ,     qu'un 
Ambaflàdeur  ne  peut  donner  confeil  au  Prince,  à  la  Cour  duquel  il  réfide  que  dans 
les  chofes,  qui  n'ont  point  de  relation  à  fon  miniftére,  ni  aux  intérefts  de  fon  Prince} 
fi  ce  n'eft  lorsque  le  confeil  eft  avantageux  à  tous  les  deux,  &  qu'il  eft  tres-afl1iré,que 
ce  qu'il  veut  confeiller  répond  parfaitement  aux  intentions  de  fon  Maître  :  tel  qu'étoit 
le  ConfeU,  que  Tite-Live  dit,  qu'un  Scipion  donna  à  l'Ambaflàdeur  d'Antiochus,en 


[i]  Comines  pavle  de  ce  Comte  Albertin  dans  le  Chapitre 
IX.  du  Livre  VIII.  de  fes  Mémoires,  &  dit,  qu'il  fit  cet- 
te trahifon  au  Marquis  de  Mantoue  ,  Général  de  l'Armée 
Vénitienne,  pour  complaire  au  Duc  de  Ferrare  ,     dont  il 


étoit  né  Sujet,  lequel  haïflbit  fort  les  Vénitiens ,  à  caufe  du 
Polefin ,  8c  de  plufieurs  autres  Terres  ,  qu'ils  lui  rete- 
noient. 
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ces  termes  :     T>ites  de  ma,  part  à  votre  Roi  ,    que  s'il  m'en  croit,,  il  né  refufera 
aucune  condition  de  Vaix. 

Le  dernier  Traité,  que  Louis  XL  &  le  Duc  de  Bourgogne  firent  enfemble,  fut  là 
Trêve  de  Soleuvre  [i]  en  Picardie,  par  laquelle  le  Roi  rendit  au  Duc  la  Ville  &  les 
Bailliages  de  Saint-Quentin,  avec  les  Châtellenies  &  Seigneuries  de  Marie >  Gerfyi 
Moncornet,  Saint-Goubain,  &  Ardy.  Un  Article  de  cette  Trêve  portoit  :  -„  Qufe  tous 
j,  les  Prélats,  les  Nobles,  &  autres  Sujets,  qui  avoient  fuivi  l'un  ou  l'autre  parti, de- 
„  puis  la  Guerre  du  Bien-public ,  pourroient ,  en  vertu  de  cette  Trêve  ,  qui  devoir 
„  durer  neuf  ans,  à  commencer  du  13.  de  Septembre  147^.  retourner  en  la  jouiïTancc 
5,  &  poflèflîon  de  leurs  Bénéfices  j  Terres,  Seigneuries  ,  &  autres  Biens  immeubles, 
„  fans  nul  empêchement  &  contredit,  &  fans  être  obligez  d'en  obtenir  des  Letres  de 
„  main-levée,  ni  d'en  faire  un  nouvel  hommage;  mais  que  Meflîre  Baudouin, foi  di- 
„  fant  bâtard  de  Bourgogne  ;  le  Seigneur  de  Renty ,  Meffire  Jean  de  Chaflà,  &  Mes- 
„  fire  Philippe  de  Comines,  feroient  &  demeureroient  pour  jamais  exclus  &  exceptez 
3,  de  cet  acord".  Quant  à  ce  dernier,  le  Duc  le  tenoit  pour  un  transfuge,  &  pour  un 
traître  ;  &  véritablement  les  aparences  y  étoient.  Ce  qui  a  donné  lieu  à  Mezeray  y 
d'inférer ,  que  puisque  Comines  ,  qui  a  fi  bien  raifonné  fur  toutes  chofes  ,  n'a  pas 
voulu  nous  expliquer,  pourquoi  il  quita  le  fervice  du  Duc,  dont  il  étoit  né  fujet,  & 
dont  il  avoit  poflèdé  les  bonnes-grâces,  il  faloit  que  le  motif  n'en  eût  pas  été  honnêtCi 
C'eft  ainfi  que  l'Hiftoire  cenfure  les  Grans ,  &  qu'après  leur  mort  elle  met  au  jour  tout 
ce  dont  ils  ont  voulu  dérober  la  connoiffance  à  la'poftérité. 

Quant  à  la  haine  implacable ,  que  le  Duc  de  Bourgogne  témoigna  en  cete  ocafion , 
contre  Comines,  il  ne  faut  pas  s'en  étonner;  car  il  n'y  a  rien  de  plus  dificile  à  digérer 
pour  un  grand  Prince,  que  de  voir  un  Sujet, qu'il  a  honoré  de  fes  bienfaits,  &  de  fl 
confidence,  paflèr  au  fervice  de  fon  plus  redoutable  ennemi  ,  &  devenir  fon  favori  y 
dautant  que,  félon  le  panchant  naturel  ,  que  les  Princes  ont  à  la  jaloufie  &  à  la  dé- 
fiance, il  a  lieu  de  s'imaginer ,  (&  peut-être  ne  fe  trompe-t-il  pas}  que  les  fecrets  qu'il 
a  confiez,  à  fon  Sujets  font  les  clefs,  qui  lui  ont  ouvert  la  Porte  de  la  faveur  auprès 
de  ce  nouveau  Maître.  Et  c'eft  fur  ce  fondement,  que  Philippe  IL  ne  pût  jamais  fb 
refoudre  à  pardonner  au  Secrétaire  d'Etat  Antonio  Ferez,  qui  s'écoit  réfugié  à  la  Cour 
de  France;  &  que  ne  pouvant  fe  vanger  fur  fa  perfonne,  il  fe  vangea  fur  fa  Femme, 
&  fur  fes  Enfans,  qui  étoient,  &  qu'il  favoit  être  innocens. 

Gomme  le  Duc  de  Bourgogne  mourut  quinze  mois  après  la  Trêve  de  Soleuvre  ,  je 
n'ai  plus  rien  à  dire  de  lui  j  finon  que  c'eft  à  fon  Règne,  qu'il  faut  raporter  l'origine 
de  tous  les  malheurs  des  Pais-Bas,  qui,  fous  les  trois  Ducs  precedens  ,  aroient  jouï 
de  toutes  les  douceurs  de  la  Paix  ,  &  fleuri  dans  une  fi  grande  abondance  de  biens , 
que ,  fclon  Comines ,  on  les  pouvoir  apeller  la  Terre  de  promiffion  (z} ,  au  lieu  que  (')  chaï 
depuis  deux  fiecles  ils  ont  été  presque  toujours  le  Théâtre  de  la  Guerre,  Se  la  proie  de  ^'"^  "" 
leurs  voifins. 

Louis  XL  huit  mois  avant  fa  mort  fit  Un  Traité  de  Paix  &  d* Alliance  avec  la  Mai- 
fon  d'Autriche ,   héritière  de  celle  de  Bourgogne  ,  par  lequel  il  fut  conclu  &  arrêté, 
que  Charles  ,    Daufin  de  Viennois,  £bn  Fils  unique,  épouferoit  Marguerite  d'Autri- 
che, Fille  deMaximilien,  Duc  d'Autriche,  &  de  Marie  ,  Fille  unique  de  Charles, 
Duc  de  Bourgogne  ,  &  folenniferoit  &  confommeroit  ce  Mariage ,  dès  que  la  jeune 
Princeflè,  qui  n'avoit  alors  que  deux  ians,  feroit  en  âge  nubile.    Les  Gantois,  qui  s'é- 
toient  rendus  Maîtres  &  tuteurs  des  deux  Enfans,  qu'avoit  laiflêz  la  Duchefle  Marié  j 
morte  au  mois  de  Mars  1482.  firent  ce  Mariage  malgré  Maximilien,  qui,  depuis  la 
mort  de  fa  Femme, qu'ils  respeftoient  bien  plus  que  lui,n'ofoit  presque  réfifter  àleurs 
volontez  (^).     Et  ce  qui  fâcha  encore  davantage  Maximihen,  c'eft  que,  pour  afoiblir  (*)  Co- 
le  Duc  Philippe,  fon  Fils,  leur  Prince  naturel ,  ils  firent  donner  pour  dot  à  Margue^  ch°  vu 
rite  les  Comtez  d'Artois,  de  Bourgogne  ,   de  Charolois,  de  Mâcon  ,  &  d'Auxerre;  &ix.  dû 
au-lieu  que  Louis  n'avoit  demandé  que  l'Artois ,  ou  la  Comté  de  Bourgogne.  Et  Co-  J-^^^J  ^■ 
mines  ajoute ,  que  s'il  n'eût  tenu  qu'à  eux  ,    le  Roi  auroit  eu  encore  les  Comtez  de  Memoî.^ 
Hainaut  &  de  Namur,  &  toutes  les  Terres,  où  la  Langue  Françoife  étoit  en  ufage.  «s. 
Tant  eft  vrai  ce  que  dit  le  Commentateur  Espagnol  de  Comines  ,     que  c'eft  le  péché 
originel  des  Tuteurs  de  ruiner  les  pupilles.    Au  refte ,  ce  Mariage  étoit  dautant  plus 
avantageux  pour  le  Daufin,  que  fi  PhiHppe,  Frère  Unique  de  Marguerite  ,  fût  venu 
à  mourir ,  la  Daufine  auroit  hérité  de  tous  les  Pais-Bas.     Et  il  eft  à  croire ,  que  Louis 
XL  qui  connoiffoit  la  faute,  qu'il  avoit  faite,  de  lailfer  entrer  l'heritiere  de  Bourgo- 
gne  dans  la  Maifon  d'Autriche ,  la  voulut  reparer  par  ce  Mariage  de  fon  Fils  avec  la 

Fille 

[i]  Comines  dit,  que  cette  Tieve  fe  conclut  à  Vei-vin,  I  Cliap.  Xî.  du  Livre  IV.  de  feS  MeinoîreSi 
petite  Ville  fur  les  marches  du  Hainaut ,  proche  d'Avennes. 

Tome  IL  b 
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Fille  de  Maximilien  ;  &  que  ce  fut  en  vue  de  cette  puifTante  Succeffion ,  qu'il  la  fît 
amener  en  France  toute  jeune  qu'elle  étoit ,  pour  y  être  élevée  &  nourrie  en  qualité 
de  Daufine,au  grand  déplaifur  de  MaximiUen ,  qui  avoit  tout  fujet  de  craindre,  qu'un 
jour  Marguerite  ne  fift  ibrtif  de  la  Maifon  les  grans  Etats,  que  fa  Mère  y  avoit  fait 
entrer.  Et  Edouard,  Roi  d'Angleterre,  n'en  fut  pas  moins  afligé  ,  que  le  Père,  à 
caufe  de  l'espérance ,  qu'il  avoit  eue  jusque-là ,  de  marier  fa  Fille-ainée  avec  le  Dau- 
(0  cha-fin,  laquelle,  depuis  le  Traité  de  Pequigny,  fait  en  i47f-  fe  fefoit  apeller  Madame 
XVIII.  1^  Daufine  (/}  ;  &  de  la  perte  de  fa  penfion  de  cinquante  mille  écus,  que  les  Anglois 
du  Livre  apclloicnt  tribut  [i  J  quoique  ce  fût  feulement  une  penfion  d'alimens  pour  la  Daufine 
prétendue,  qui  étoit  une  trop  grande  poupée  pour  le  Daufin  ,  plus  jeime  qu'elle  de 
dix  ans. 

Quant  à  cete  penfion  de  cinquante  miUe  écus  ,   il  eft  à  remarquer,  que  Louis  XI. 
fit  en  1478.  une  Alliance  &  Confédération  avec  le  même  Edouard  ,    laquelle  dévoie 
durer ,  non  feulement  toute  leur  vie ,  mais  encore  cent  ans  après  la  mort  de  celui  des 
deux  Rois ,  qui  mourroit  le  premier  [2]  :  &  qu'en  confidération  de  cete  Alliance  l'E- 
vêque  d'Elne ,  AmbalTadeur  de  France  en  Angleterre  ,   promit  aux  CommiUâires  & 
Procureurs  d'Edouard,  que  Louis  XL  &  fes  Succeflèurs  lui  feroient  paier  dans  Lon- 
dres, à  lui,  &  à  fes  Succeflèurs,  &  durant  la  vie  des  deuif  Rois,  &  encore  cent  ans 
après  la  mort  de  celui ,  qui  mourroit  le  premier  ,    la  fomme  de  cinquante  mille  écus 
d'Or,  en  deux  portions  égales,  l'une  aux  Fêtes  de  Pâques  ;   &  l'autre  à  la  Saint-Mi- 
chel} &  enpafla  A£be  en  prefence  de  Walter  Bedlow,  Notaire  public  ,     &  de  deux 
(m)Voi  Aldermans  de  la  Ville  de  Londres  ,  à  ce  apellez  pour  fervir  de  témoins  (m).    Mais 
'"  P^s"  le  Mariage  du  Daufin  avec  Marguerite  d'Autriche  mit  fin  à  fes  espérances  ,   &  à 
fuivantes  fa  penfion. 

«i"!-  Quant  à  l'Evêque  d'Elne,  qui  fit  le  Traité  &  l'obligation  de  1478.  dont  je  viens  de 

^°™'"    parler  ,  Louis  XI.   à  la  requête  de  fon  Procureur-Général ,  envoia  en  1480.  Com- 

miflion  au  Parlement  de  Paris ,  pour  lui  faire  fbn  procès ,  difant ,  que  ce  Prélat  avoit 

excédé  les  termes  de  fon  Pouvoir  ,    en  paflânt  &  acordant  plufieurs  chofes  au  grand 

préjudice  &  dommage  du  Roi,  de  fa  Couronne,  &  de  la  chofe  publique  de  fon  Roiau- 

(»)  Page  me  (n).    Et,  félon  Comines,  ce  fiit  la  caufe  de  fa  mort,  tant  il  eût  de  regret  de  fe 

*Mne  "  ^°^'-  ^f°"^P^  P^'^  Lcjuïs  XL  -{•  &  en  danger  d'être  chafle  une  feconde  fois  d'Angleterre. 

Tome.    Mort,  qui  arriva  bien  à  propos  pour  la  France  ,    où  il  auroit  pu  exciter  de  grandes 

t  chapi-  brouilleries ,  &  caufer  de  grans  maux,  durant  la  minorité  de  Charles  VIII.  qui  fuccé- 

nilrdu    <^^j  ^^^'\  "^ois  après,  à  la  Couronne,  mais  nullement  à  la  prudence,  à  l'habileté, & 

Livre  V.  à  la  vigilance  de  fbn  Père. 

Puisque  le  Traité  d'Arras  de  1482.  m'a  donné  ocafion  de  parler  du  Mariage  de  Mar- 

Eiierite  d'Autriche  avec  le  Daufin  Charles,  qui  la  renvoia,  dix  ans  après,  à  Maximi- 
en, fon  Père,  pour  lors  Roi  des  Romains,  il  eft  bon  de  faire  ici  quelques  réflexions 
fur  la  diflblution  de  ce  Mariage.  La  première  eft,  que  l'intereft  commande  aux  Prin- 
ces encore  plus  abfolument,  que  les  Princes  ne  commandent  à  leurs  Sujets.  Il  n'y  a 
presque  point  de  Prince,  qui  ne  préfère  fon  Etat  à  fa  Confciencej  &  de  tous  les  Sa- 
cremens,  le  Mariage  a  été  de  tout  tems  celui,  que  les  Princes  ont  le  moins  respefté} 
mais  auflî  celui,  dont  le  mépris  leur  a  été  le  plus  fiinefte.  Témoin  le  Schisme  &  les 
révolutions  d'Angleterre,  que  Saint  Boniface ,  Martyr  de Rulïïe,  avoit  prédites,  fix- 
(j)Doti  cens  ans  auparavant,  au  Roi  qui  y  regnoit  alors  («?}.  Il  fe  voit  au  contraire,  que  la 
Juan-An-  fidélité  de  Louïs-le-Jufte,  qui  ne  voulut  jamais  répudier  Anne  d'Espagne,  quoiqu'elle 
toniode  p^^j  univerfellement  pour  ftérile,  espérant,  comme  Abraham,  contre  toute  espéran- 
ce, a  été  récompenfée  de  la  naiflance  d'un  Prince,  dont  l'Ecriture-Sainte  femble  avoir 
craïonné  le  Règne  fous  le  nom  d'Alexandre,  lors  qu'elle  a  dit  :  Sihiit  Terra  in  con- 
JpeStu  ejus.    Toute  la  Terre  a  tremblé  devant  lui. 

Charles  VIII.  dit  Comines,  lailfa  la  Fille  du  Roi  des  Romains,  &  prit  pour  Fem- 
me la  Fille  du  Duc  de  Bretagne,  pour  avoir  paifible  tout  le  Duché,  dont  u  poflèdoit 
{p)  cha-  déjà  toutes  les  Villes,  hormis  la  capitale  (/}.  Voila  comme  il  n'y  a  point  deMaria- 
pitre  IV.  ge  ^  quelque  bon  qu'il  foit ,  que  les  Princes  ne  rompent  pour  un  plus  avantageux  ;  & 
fur  tout  lorsqu'il  s'agit  d'aquerir  im  Etat  d'importance.  Mais  ce  qui  peut  juftifier , 
ou  du  moins  excufer  le  Roi  Charles,  c'eft  qu'il  n'avoit  point  confommé  fon  Mariage 
avec  Marguerite  d'Autriche ,  qui  n'avoit  pas  encore  douze  ans  j  &  que  Maximilien , 
fon  beau-Pére,  n'avoit  jamais  voulu confcntir  à  ce  Mariage,  que  les  Gantois  avoient 
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[1]  Le  Traite  de  Pequigny  portoit ,  que  Charles,  Dau- 
fin de  Fiance  ,  épouferoit  dans  un  an  la  Fille-ainée  d'E- 
douard ;  &  que  pour  la  nourriture  de  la  future  Epoufe,  le 
Roi  de  France  donneroit  la  Guienne.  ou  cinquante  mille 
écus  tous  les  ans;  duquel  paiement  le  Roi  demeureroit  qui- 
te  au  bout  de  la  Trêve,  qui  devoir  durer  neuf  ans,  Chap. 
VIII.  du  Liv.  IV.  dis  Mémoires  de  Cemines, 


[i]  SjHi  "Boeàtra  fuum  habeant  efeUitm  ,  &  durante  vita 
diUorum  Francii  e?  Anglii  Princifum,  &  per  centum  anms 
poji  mortem  alterius  ipfirum  Princrpum  primo  decedetitis  proximi 
fequenus,  ejy  uj^ue  aijinem  ipforHm  centiim  anmrim  fie  proxi- 
me  Jec^uentium. 
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fait  à  fon  infçû,  &  à  des  conditions  desavantageufes  à  fon  Fils  [i].  Et  fi  Ëdoiiard 
eût  été  plus  verfé  dans  l'Hiftoire ,  qui  eft  la  Confeillere  des  Rois ,  il  n'auroit  pas  eu  le 
deplaifir  d'aprendre  à  fes  dépens ,  que  parmi  les  Princes  il  n'y  a  point  de  Mariage  fait, 
•quoique  juré  &  figné ,  fi  la  confommation  n'y  met  le  ieau.  Encore  ont-ils  Ibuvent  fait 
divorce  après  la  confommation. 

Quant  au  Mariage  du  Roi  Charles  avec  la  Duchefîe  de  Bretagne  ■■,  le  Commentateur 
Espagnol  de  Comines  fait  une  reflexion  de  très-bon  fens.  Ah ,  dit-il  3  que  les  espé- 
rances, qui  font  fondées  fur  la  prudence  humaine,  font  trompeufes  !  Louis  XL  que 
tout  le  monde  tenoit  pour  un  fi  grand  homme  d'Etat ,  ne  voulut  point  unir  lés  Païs- 
Bas  à  fa  Couronne ,  par  le  Mariage  de  fon  Fils  avec  l'héritière  de  Bourgogne ,  qui  y 
auroit  confenti  très-volontiers  ;  s'imaginant  qu'il  lui  feroit  facile  de  conquérir  ces  Pro- 
vinces, ou  du  moins  de  les  départir  cnplufieurs  mains.  Au  contraire  ,  le  Roi  Char- 
les, qui  paflbit  pour  un  Prince  de  peu  d'entendement,  fût  prendre  le  parti  le  plus  feûr, 
en  époufant  celle,  dont  il  avoit  déjà  conquis  le  Pais  -,  de  forte  que  lui  &  fes  Succès- 
feurs  ont  joui paifiblement  delà  Bretagne.  Ce  qui  montre,  que  les  Rois  ont  chacun 
xm  Arcange ,  qui  les  garde ,  qui  les  conduit ,  &  qui  les  éclaire  ,  pourvu  que  de  leur 
part  ils  n'y  métent  point  d'empêchement  par  leur  amour-propre  ,  ni  par  une  fauffe 
prudence ,  qui  les  aveugle. 

Il  ne  m'apartient  point  de  décider ,  fi  ce  fécond  Mariage  de  Charles  fut  félon  l'or- 
donnance de  l'Eglife,  ou  non ,  puisque  je  ne  fuis  ni  Théologien ,  ni  Canonifte>  Se  que 
Comines  dit,  que  les  Théologiens  de  fon  tems  étoient  partagez,  les  uns  pour,  &  les 
autres  contre;  mais  s'il  eft  permis  d'en  juger  félon  les  règles  de  la  Politique  j     &  de 
céte  fouveraine  Loi ,  que  les  Princes  &  leurs  Miniftres  apellent  Raifon  d'Etat ,  je  puis 
dire,  que  Charles,  durant  tout  fon  Règne, ne  fut  jamais  mieux  confeillé.     Car  il  eft 
certain ,  que  fi  la  Bretagne  fût  tombée  entre  les  mains  de  Maximilien ,  Roi  des  Ro- 
mains, qui  en  avoit  époufé  la  Ducheflè  par  Procureur,  la  Maifon  d'Autriche  auroit  pu 
faire  presque  tout  le  mal  qu'elle  auroit  voulu  à  la  France ,  dont  cete  Province  eft  une 
des  clefs.     Charles  avoit  devant  les  yeux  l'exemple  tout  récent  de  la  Guerre  du  Bien- 
pubUc ,  durant  laquelle  la  Bretagne  fervoit  de  retraite  &  d'afile  à  tous  les  Rebelles  & 
les  malcontens  Çq),  fans  que  fon  Père  pût  jamais  venir  à  bout  de  ce  Duc  ,     qui  lui  (î)  co- 
tailla  bien  de  la  befoene  jusqu'à  la  mort  du  Duc  de  Guienne  fon  Frère  [2].     Et  par  ^[^""^^^ 
confequent  il  faloit  de  neceflité,  que  Charles,  pour  le  bien  de  fon  Roiaume,  &  pour  duLiv.i! 
le  repos  de  fes  peuples ,  époufât  lui-même  la  jeune  Ducheflè  de  Bretagne,  n'y  aiant  ^ ''-. ''" 
point  d'autre  moien  de  rompre  l'engagement,  qu'elle  avoit  pris  avec  le  Roi  des  Ro-  je  ks^^ 
mains ,  qui  eût  pu  fe  dire  le  plus  heureux  Prince  du  Monde ,  fi  ce  Mariage  lui  eût  Memoi- 
Téufli ,  comme  le  premier.     On  peut  dire  encore  ,     que  le  Roi  Charles  étoit  en  droit  '^'* 
<i'empêcher  la  Ducheflè  Anne  d'époufer  Maximilien ,  étant  dit  par  le  Traité  de  Sablé 
de  1488.  (r)  que  le  Duc  de  Bretagne  ne  poiu-roit  marier  fes  Filles,  fans  le  confente-  ('^)Voie2 
ment  exprès  du  Roi ,    qui  d'ailleurs  en  vertu  d'une  ceiïïon  faite  à  Louis  XL  par  un  '"^  l^^^ 
Comte  de  Pentievre  [3],  avoit  été  reconnu  dès  l'an  1484.  pour  le  naturel  &  legiti-Tome  i. 
me  Duc  &  Seigneur  futur  du  Pais  de  Bretagne  ,-   au  cas  que  le  Duc  François,  Père  ^^  ^f '^^" 
d'Anne,  mourût  fans  Enfans  mâles  (j).     Et  quant  à  ce  Duché,  je  dirai  en  pafl~ant,  (j^Voiea 
■que  Philippe  IL  en  connoiflbit  fi  bien  l'importance,  que  la  reftitution  de  Blavet,  qui  '^  ?^s^ 
en  eft  la  clef,  fut  de  tous  les  Articles  de  la  Paix  de  Vervin  celui  qui  lui  coûta  davan-  mVme  " 


fage.  Tome, 


[i]  Nauclerus  en  parle  ainfi;  Aiutif  tn'im ,  MArgaritam 
annum  noniiim  epjfe  quartiim  ,  cùm  ad  CaroUim  matrimonii 
■cat'.fa  deduceretiir  ;  faÛum  illud  de  ntiptiis  Maximilianum  feni' 
fer  imfrohaffe,  tura  quod  à  FUmia^is  fi  inconfiiltQ  e?  reclaman- 
îe  faElums  tum  quaque,  quod  major  aquo  dos  dejïgnata  ejjet. 
Accejfit  hïs  odiiim  irnplacahïU  Maxwiilïanï  in  Carolum.  Vnde 
Tion  mirandum ,  fiiffa,  his  cognhis ,  nondum  adulta-,  rcmijfa 
efi,  cum  imfuheris  ante  fubertatem  inanis  fit  ajfenfus  ;  e/  dur» 
fubefiitnt,  Ikitum  ejfe  illis  fpoafalium  pœnitere ,  ficundum  Ca- 
nones.  Vol.  IWgmtrat.  -jo.  ad  ann.  1491. 
;  [2.J  Après  la  mort  du  Duc  de  Guienne  &  du  Duc 
de  Bourgogne  ,  Louis  XI.  &  le  Duc  de  Bretagne  vécu- 
rent en  meilleure  intelligence  ,  comme  il  fe  voit  par  les 
Traitez  de  Senlis  &  d'Arras  de  1475.  fie  1477.  Voiez  les 
pages63  I.  C^JÎiiî^^ïï/fi.  649.  qt  furjantes.  652.  u' fuivantes. 
[?]  Jean  de  Brofle  aiant  époufé  Nicole  de  Bloîs  ,  Fille 
unique  de  Charles,  Comte  de  Pentievre,  petit-Fils  de  Char- 
les, Comte  de  Blois,  &  de  Jeanne  de  Bretagne  ,  dite  la 
Eoiteufe,  qui  prctendoit  devoir  fucceder  au  Duc  Jean  III. 
fon  Oncle,  mort  fans  Enfans,  comme  reprefentant  leCom- 
tc  Gui,  fon  Père,  mort  avant  ce  Duc,  preférablement  â 
Jean,  Comte  de  Montfort,  Frère  puîné  de  fon  Père  :  Jean 
deBrolTe,  dis-je,  réveilla  ce  vieux  droit ,  comme  héritier 
des  Comtes  de  Blois  &  de  Pentievre  ,  &  le  céda  par  une 
transaftion  de  1479.  a  Louis  XI.  qui  confervant  toiijours 
im  reflcntiment  du  mal,  que  le  Duc  François  lui  avoit  fait 
du  vivant  du  Duc  de  Guienne,  fut  ravi  de  trouver  cete  oca- 
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fion  de  tenir  le  Breton  en  bride  &  en  crainte.  Il  eft  à  re- 
marquer qu'en  i  341.  le  Roi  Philippe  de  Valois  ,  féant  en 
fon  Parlement,  avoit  adjugé  le  Duché  de  Bretagne  à  Jean- 
ne; mais  le  Comte  de  Montfort  ne  voulut  pomt  s'en  tenir 
à  ce  jugement,  foiJtenant  toujours,  qu'étant  mâle,  &  Frè- 
re de  Jean  III.  &  par  confequent  d'un  degré  plus  proche 
au  défunt,  que  Jeanne,  qui  n'étoit  que  fa  nièce,  le  Duché 
lui  apartenoit  de  plein  droit.  Enfih  les  deux  prétendans  en 
vinrent  aux  armes  &  après  une  Guerre  qui  dura  vint  trois 
ans,  le  diférend  fut  décidé  en  1364.  par  la  Bataille  d'Au- 
ray,  oîi  Charles  de  Blois  fut  tué.  La  Paix  fe  fit  enfuite  à 
Guerrânde,  par  l'entremife  du  Roi  Charles  V.  ôc  il  fut  dit, 
que, le  jeune  Comte  de  Montfort ,  comme  vainqueur,  de- 
meureroîr  paifible  poiTefleur  du  Duché  de  Bretagne  ;  fie  que 
pour  récompenfe  il  donneroit  à  la  Veuve  ,  Se  aux  Enfans 
de  Charles  de  Blois,  le  Comté  de  Pentievi'e  ,  la  Baronnie 
d'Avaugour,  &  quarante  mille  Livres  de  Rente,  pour  elle! 
feulement,  à  prendre  fur  le  Duché.  Surquoi  le  Cardinal 
d'Olfat  fait  une  reflexion  très-judicicufe.  Il  ell  à  noter, 
dit-il  ,  que  Louis  ,  Duc  d'Anjou  ,  qui  moienna  cet  acord 
au  nom  du  Roi  Charles  V.  fon  Frcre  ,  avoit  époufé  la 
Fille  de  Charles,  Comte  de  Blois,  6:  de  Jeanne  la  Eoiteu- 
fe ;  Se  que  par  confequent  il  avoit  grand  intéreft  ,  que  le 
Duché  de  Bret.agne  demeurât  à  la  Maifon  de  Blois  ,  a  la- 
quelle fa  Femme  pouvoir  fucceder ,  plutôt  qu'à  1.1  Maifoa 
de  Montfort,  dont  il  ne  tenoit  rien.  Letre  94. 
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tage.  Car  il  croïoit,  (&  tous  les  Espagnols  le  croient  encore)  que  céte  Province  apar- 
tenoit  de  plein  droit  à  fa  Fille-aînée,  l'Infante  Ifabelle,  du  côté  de  la  Reine  Elifabet  de 
Valois,  fa  Mère,  qui  étoit  arriere-petite-Fille  delà  Reine  Anne  de  Bretagne:  difant, 
qu'un  Etat,  auquel  les  Femmes  pouvoient  fucceder ,  &  avoient  fuccedé  en  éfet ,  au 
défaut  des  mâles,  lorsqu'il  étoit  gouverné  par  fes  Ducs  s  ne  pouvoit  jamais  être  com- 
pris dans  la  Loi  Salique;  &  que  les  Rois  de  France ,  ni  l'aflèmblée  des  Etats,  n'avoient 
pu  ôter  aux  Femmes  le  droit  de  fucceder ,  qu'elles  avoient  en  vertu  des  Loix  &  des 
Coutumes  primitives  de  ce  Duché.  Qiioiqu'il  en  foit;  je  dirai,  que  fi  le  Duc  de  Mer- 
cœur,  qui  avoit  époufé  Marie  de  Luxembourg,  Ducheflè  de  Pentiévre,  &  en  céte 
qualité  héritière  du  Duché  de  Bretagne,  à  ce  qu'il  prérendoit,  eût  pu  s'entendre  avec 
le  Roi  d'Espagne ,  qui  tenoit  plufieurs  bonnes  Places  dans  céte  Province  ,  avec  cinq 
mille  Espagnols  dedans,  ils  eûflênt  été  tous  deux  afièz  forts,  poiu-  en  dépouiller  en- 
tièrement Henri  IV.  mais  l'incompatibilité  de  leurs  interefts,  ou  plutôt  leur  mauvaife 
politique ,  leur  arracha  des  mains  une  proie ,  qui  leur  étoit  presque  toute  aquiie ,  s'ils 
eûflènt  été  d'humeur  à  la  partager  enfemble. 

Le  Mariage  de  Charles  avec  Anne  lui  atira  la  Guerre  du  Roi  des  Romains  ,  qui 
reffentoit  vivement  la  perte  d'ime  belle  Femme  ,  &  d'une  riche  dot  >  &  le  Roi  d'An- 
gleterre, jaloux  de  voir  la  Bretagne  réunie  à  la  Couronne  de  France  ,  entra  dans  la 
querelle,  &  descendit  en  Picardie,  où  il  mit  le  Siège  devant  Boulogne.  Mais  Maxi- 
milien,  en  faveur  de  qui  il  fefoit  céte  entreprife,  ne  l'aiant  point  fécondé  ,  faute  de 
forces  [i],  il  fiit  obligé  de  repaflbr  la  Mer  avec  fon  Armée.  Ce  qui  fut  fuivi  ,  peu 
après,  d'une  Trêve  entre  le  Roi  Charles  &  l'Archiduc  Philippe,  Fils  de  Maximilien, 
qui  pour  fauver  fon  point-d'honneur,  n'y  voulut  pas  être  compris,  ni  nommé.  Céte 
14,93.  Trêve  achemina  la  Paix  de  Senlis,  par  laquelle  il  fut  dit ,  que  Charles  renver- 
roit  à  Maximilien  la  Princeflè  Marguerite,  fa  Fille  [2],  &  rendroit  à  l'Archiduc,  fon 
Fils,  (qui  étoit  l'unique  héritier  de  laMaifon  de  Bourgogne}  les  Comtez  de  Bour- 
gogne, d'Artois,  &  de  Charolors;  mais  retiendroit  par  l'espace  de  quatre  ans  les  Vil- 
les &  Châteaux  de  Hedin,  Aire,  &  Betune,  lesquels, toutes  excufes  ceflànt , feroienc 
mis  &  délivrez  entre  les  mains  de  cet  Archiduc ,  dès  qu'il  auroit  ateint  l'âge  de  vint 
ans,  &  rendu  au  Roi  l'hommage,  qu'il  lui  devoitpour  les  Païs  &  Seigneuries  ,  qui 
relevoient  de  fa  Couronne. 

Pour  égaler  un  peu  le  ferieux  de  cete  matière,  par  quelque  mélange,  il  eft  bon  de 
s'arrêter  un  moment  à  confidérer  les  avantures  de  cete  Illuftre  infortunée  Marguerite 
d'Autriche,  qui  après  avoir  été  dix  ans  Reine  de  France  ,  en  qualité  de  Femme  de 
Charles  VIII.  fut  renvoiée  vierge  à  fofl  Père  ,  comme  pour  fe  confoler  enfemble  de 
leur  commun  malheur  :  le  Père  aiant  perdu  une  Epouiè ,  qui  avoit  une  forte  inclina- 
tion pour  lui,  avec  un  Duché  de  la  dernière  importance;  &  la  Fille  un  Epoux,  &  la 
première  Couronne  de  l'Europe.  Ce  qui  tourna  en  espèce  de  prediârion  l'Article 
LXXXIII.  du  Traité  d'Arras  de  1482.  oii  il  étoit  dit:  Et  s'il  advenait ^  que  Ma- 
demoifelle  Marguerite  venue  en  âge  ,  Monfeigneur  le  ^aufin  ne  voulût  procéder 
au  parfait  ou  confommation  dudit  Mariage ,  O'c.  Trois  ans  après  elle  fut  mariée 
avec  Don  Juan ,  Prince  de  Caftille ,  Fils  de  Ferdinand  &  d'Ifabelle  ,  &  prefomptif 
héritier  de  tous  les  Roïaïunes  d'Espagne ,  lequel  mourut  en  14.57.  dans  la  première  an- 
née de  fon  Mariage  [3] ,  &  la  laiffa  groflè  de  fix  mois. 

A  peine  avoit-elle  commencé  à  pleurer  la  mort  prématurée  de  fon  époux ,  qui  Tai- 
moit  tendrement,  que,  pour  furcroît  de  douleur, elle acoucha  d'une  Fille  morte, Dieu 
aiant  voulu,  qu'elle  enfevelît  toutes  fes  espérances  avec  celui,  dont  elle  celebroit  ac- 
tuellement les  funérailles.  Ce  fut  en  aiant  en  Espagne,  qu'elle  failUt  à  périr  en  Mer, 
&  qu'envifageant  la  mort  comme  prochaine,  elle  eût  allez  de  force  &  de  liberté  d'es- 
prit, pour  fe  faire  uneépitafe  en  vers.  Intrépidité  d'une  Princeflè  de  quinze  ans,  com- 
parable à  celle  de  Céfar  ,  &  digne  de  tous  les  éloges  de  la  pofterité.  Son  troifîeme 
Mariage  avec  Philibert  II.  Duc  de  Savoie,  ne  fut  pas  plus  heureux  que  les  deux  autres, 
ce  Duc  étant  mort  fans  l'avoir  confommé.  Ainfî,  elle  avoit  bien  raifon  de  porter  pour 
fa  devife  ce  didton  :  Fortune  infortune  fort  une  y  &  de  fe  comparer  à  Didon,  félon  ce  vers  : 

Infelix  'Didoy  nulli  bene  nupta  marito. 


[i]  L'Empereur  Maximilien  I,  dit  Jean  de  Saint  GelaiSj 
a  toujours  manque  de  ce  qui  efl;  necefîàire  à  un  Prince,  pour 
faire  la  Guerre,  c'e(l-à-dire  ,  d'argent,  &  de  bonne  con- 
duite, qui  ne  lui  firent  jamais  compagnie. 
,  [2]  Paul  Jove  dit ,  que  Charles  renvoiant  Marguerite  à 
Maximilien,  luie'crivit,  que  ce  n'ctoit  point  par  un  capri- 
ce de  Roi ,  [»(W  Kegia.  lih'iàim ,  ]  ni  par  aucun  mépi is  pour 
fa  Fille,  qu'il  avoit  cpoufc  la  Ducheffe  de  Bretagne  ;  que 
le  feul  beloin  de  fes  afaires  l'y  avoit  contraint,  pour  avoir 
la  Paix  avec  les  Bretons  ,  &  pour  s'opofec  aux  descentes 
des  Anglois,  qui  ne  cherchoient  qu'à  troubler  le  repos  de 
fon  Roiaume. 

[3]  Maris,  Hiftonen  Portugais,  dit  que  cet»  mort  pré- 


maturée fut  une  punition  de  la  mauvaife  foi  de  Ferdinand 
8c  d'Ifabelle  ,  qui ,  en  mariant  leur  Fils  avec  la  Princefla 
Marguerite  d'Autriche ,  avoient  fauflc  le  ferment ,  qu'ils 
avoient  fait  en  vertu  du  Traité  conclu  en  1479.  avec  AI- 
fonfe  V.  Roi  de  Portugal ,  de  faire  cpoufer  à  Don  Juan, 
quand  il  feroit  nubile,  Dona  Juana,  Fille  d'Henri  IV.  Roi  de 
Caftille,  à  condition  qu'elle  renonçât  aux  titres  d'Infante 
&  de  Reine  de  Caftille;  &  que  le  Roi  Alfonfe,  qui  l'avoit 
cpoiifée,  pour  être  reconnu  Roi  de  Caftille,  lit  divorce  a- 
vec  elle.  Condition  d'autant  plus  dure,  qu'lfabelle,  qui 
lui  avoit  ôté  la  Couronne  de  Caftille,  fous  prétexte  quelle 
étoit  adultérine  ,  lui  ôtoit  encore  celle  de  Portugal,  avec 
fon  légitime  époux. 


TRAITEZ    DES    PRINCES. 


XIIÎ 


L'an  raille  cinq-cens  fix,  le  Roi  Philippe,  fon  Frère,  étant  mort  à  Burgos ,  au  mois 
de  Septembre,  (mois  fatal  aux  Rois  d'Espagne)  elle  prit  le  gouvernement  des  Pais- 
Bas,  au  nom  de  l'Archiduc  Charles,  fon  Neveu,  qui  n'avoit  que  fix  ans>  &  gouver- 
na ces  Provinces  jusqu'à  la  fin  de  mille  cinq-cens  trente-deux,  qu'elle  mourut  à  Mali- 
nes.  Son  adminiftration  fut  célèbre  par  quatre  Traitez ,  qu'elle  fit  avec  la  France.  Le 
premier  fiit  celui  de  Cambrai  de  l'année  15-08.  dixième  de  Décembre, par  lequel  l'Em- 
pereur Maximihen,  fon  Père,  fe  ligua  avec  Louis  XII.  contre  la  Seigneurie  de  Ve- 
nife.  Le  fécond  fut  celui  de  Saint  Jean  de  Laône  fait  en  mille  cinq-cens  vint-deux , 
pour  la  neutralité  entre  le  Duché  de  Bourgogne  &  la  Franche-Comté  ;  le  troifieme 
fut  la  Trêve  de  Breda  de  mille  cinq-cens  vint-cinq  ,  conclue  avec  Louïfe  de  Savoie  j 
Régente  en  France ,  en  l'abfence  de  François  I.  fon  Fils ,  prifonnier  à  Madrid,  Le 
quatrième  fiit  celui  de  Cambrai  de  mille  cinq-cens  vint-neuf  [i] ,  lequel  fut  fuivi,dix 
mois  après ,  de  la  délivrance  des  Enfans  de  France ,  que  le  Père  avoit  donnez  en  ota- 
ge ,  pour  aflurance  de  l'exécution  du  Traité  de  Madrid ,  de  mille  cinq-cens  vint-fix. 

Retournons  maintenant  à  Charles  VIII.  &  voions  comment  &  pourquoi  il  rendit 
à  Ferdinand  d'Aragon  les  Comtez  de  Rouflillon  &  de  Cerdagne  ÇtJ ,  que  le  Roi  Jean,  (0  En 
fon  Père,  avoit  engagées  en  mille  quatre  cens  foixante  deux,  à  Louis  XI.  pour  trois- ^'j^'j^" 
cens  miUe  écus.     Somme ,  que  nul  autre  Prince ,  que  Louis ,  n'auroit  pu  lui  prêter  à  septem' 
point  nommé ,  &  faute  de  laquelle  il  couroit  risque  de  perdre  la  Catalogne ,  qui  s'é-  '"■^• 
toit  révoltée  contre  lui;  &  la  Navarre,  dont  le  Roi  de  Caftille  vouloit  lui  enlever  les 
Places,  qui  l'acommodoient  [2]. 

Comines  dit ,  que  le  Roi  Charles  lui  fit  céte  reftitution ,  afin  qu'il  ne  lui  fit  point 
d'empêchement  dans  la  Conquête  du  Roïaume  de  Naples  (u^ ,  à  laquelle  il  aspiroit  («)  cha. 
avec  toute  l'ardeur ,  dont  eft  capable  un  jeune  Prince ,  qui  a  beaucoup  d'ambition,  &  ^'^j  ^^ 
qui  manque  de  jugement  &  d'expérience.     Ainfi ,  dit  très-bien  Guichardin  Çw) ,  il  Livré 
commença  par  une  perte  certaine,  fur  l'espérance  d'un  gain  très-incertain  [3]  :  perte  ^^Ih. 
dautant  plus  douloureufe  aux  François ,  que  le  Rouflillon  étant  fitué  au  pié  des  Pire-  v^  i.  de 
nées,  il  fermoit  de  ce  côté-là  l'entrée  du  Roïaume  de  France  aux  Espagnols.     Mais  fonHis- 
ce  qui  paflè  l'imagination ,  &  qui  rend  inexcufables  Etienne  de  Vers  &  Guillaume  Bri- '"[[^ '^^■'■ 
çonnet,  les  deux  Miniflres  abfolus  de  ce  jeune  Roi,c'eft  que  leur  Maître  n'aiant  nul 
argent  comptant ,  &  manquant  de  toutes  les  autres  chofes  neceflâires  pour  le  voiage 
d'ItaUe,  ils  foufrirent,  qu'il  rendît  le  Rouflillon  &  la  Cerdagne,  fans  retirer  les  trois- 
cens  mille  écus ,  que  fon  Père  avoit  prêtez  au  Roi  d'Aragon  ;  ce  qui  auroit  été  bien 
plus  honnête,  que  d'emprunter  cent  mille  francs  à  des  Banquiers  Génois,  comme  ils 
firent  avant  que  de  partir  (x)  >  que  de  donner  pour  huit  mille  Ducats  l'Invefliture  de  (x)  Vto'^ 
Gennes  au  Duc  de  Milan,  dont  le  Père  en  avoit  paie  cinquante  mille  à  Louis  XI.  &  ^°s^^^ 
que  de  métré  en  gage  pour  vint  quatre  mille  les  Pierreries  de  la  Duchefl!è  de  Savoie ,  iv!^du 
&  de  la  Marquife  de  Montferratf  :  chofes,  qui  donnoient  mauvaife  opinion  du  Roi,  Liv-vir. 
de  fon  Confeil,  &  de  fes  Armes.    Mais  tout  cela,  dit  Comines,  fit  éclater  davanta-  ^"iîfs 
ge  la  puiflance  de  Dieu,  qui  veut  toujours,  que  l'on  connoiflfe,que  le  fèns  &  l'indus-  de  Co- 
trie  des  hommes  ne  fervent  de  rien  dans  la  conduite  des  afaires  ,    où  il  lui  plaît  de  ?'^?' 
métré  la  main  Çy).     Charles  conquit  le  Roïaume  de  Naples  [4]  ,     quoiqu'il  n'eût  Jitre  v. 
point  d'argent ,  point  de  Chefs  ni  de  Capitaines  expérimentez  ;  &  que  les  deux  hom-  (?)  ^^^° 
mes,  qui  le  gouvernoient ,  ne  fuflènt  pas  plus  éclairez  que  lui,  qui  ne  fefoit  que  de  5"  mê^" 
fortir  du  nid  (z).     Sur  quoi  un  Ecrivain  Florentin  a  dit  de  bonne  grâce,  que  Char- me  Li- 
les  VIII.  avoit  fait  plus  que  Cefar  ,  puisqu'il  avoit  vaincu,  avant  que  de  venir,  &  y^)n,l 
que  de  voir.  dem. 

Les  Hiflroriens  conviennent,  que  céte  folle  refl:itution  du  Rouflillon  fut  exigée  du 
Roi  Charles  par  deux  Cordeliers ,  dont  l'un  étoit  fon  Confeflêur ,  &  l'autre  celui  de 
la  Ducheflfe  de  Bourbon ,  fa  Sœur-aînée  ,  lesquels  abufant  de  la  connoiflance  ,  qu'ils 
avoient  de  la  confcience  timorée  &  fcrupuleufe  de  leurs  pénitens  ,  leur  firent  en- 
tendre ,     que  le  Roi  leur  Père  ,    étant  au  lit  de   la  mort  ,    avoit  ordonné  céte 

reftitution 


(i]  C'eft  à  ces  quatre  Traitez,  que  fe  raporte  ce  vers  : 

Pacis  ego  Jludiofa  qunter  lelîa  horrida  frejjt. 

lequel  eft  autour  d'une  médaille  ,  que  les  Flamans  firent 
fraper  pour  elle  en  mille  cinq-cens  trente. 

[2]  Il  en  tenoit  déjà  plufieurs ,  &  entre  autres  la  Guar- 
dia,   Sanvicente,  Arcos,  Raga,   6c  Viana. 

[3]  Cc'te  refolution,  ditMariana,  donna  bien  à  parler, 
8c  les  Hiftoriens  étrangers ,  &  particulièrement  ceux  de 
France,  ne  fc  laflent  point  de  blâmer  ce  Roi:  de  s'être  dé- 
pouille de  cet  Etat  pour  une  efperance  incertaine.  Chapi- 
tre I V.  du  Liv.  26.  de  fon  Hiftoire  d'Espagne.  Au  refte,  Char- 
les 8c  fcs  Miniftres  ctoient  bien  fimples,  de  croire  ,  que  le 


Roi  Ferdinand  fiit  aflez  mauvais  politique,  pour  laiHër  for- 
tir  de  fa  Maifon  un  Roïaume ,  auquel  il  avoit  droit  &  efpe- 
rance de  fucceder,  ainfi  qu'il  arriva  fept  ou  huit  ans  après  ; 
car  Ferdinand  I.  qui  regnoit  à  Naples ,  étoit  Frère  naturel 
du  Roi  Jean  fon  Père. 

[4]  En  moins  de  trois  anâ,  Naples  eût  cinq  Rois,  favoir 
Ferdinand  le  bâtard  ;  Alfonfe  I  î.  Ferdinand  1 1.  Charles 
Roi  de  France,  qui  perdit  au  bout  de  fix  mois  tout  ce  qu'il 
avoit  conquis;  &  Frédéric,  fils  de  Ferdinand  I.  lequel  fut 
dépouillé  par  nôtre  Roi  Louis  X 1 1.  en  mille  cinq-cens  un, 
&  mourut  en  France  vers  la  fin  de  l'année  mille  cinq-cens, 
quatre.  Bel  exemple  de  l'inconftance  des  chofes  du 
monde. 


b? 


XIV  OBSERVATIONS    SUR    LES 

reftitution  [i]  5  &  que  fon  ame  foufriroit  en  purgatoire,  jusqu'à  ce  qu'ils  eûflènt  exé- 
cuté fa  dernière  volonté.     Paneau,  dans  lequel  donna  aufli  Louis  d'Amboife ,  Evêque 
d'Alby  [2]  ,  qui  avoit  été  Précepteur  de  Charles.     Tant  il  importe  aux  Rois,  &  aux 
Princes  Souverains,  de choifir  des  Confeilèurs  habiles,  vertueux,  &  desintereflèz }  & 
à  leurs  Enfans  ,     d'avoir  des  Précepteurs  &  des  Gouverneurs  incapables  de  leur  gâter 
L'esprit.     En  Espagne,  le  Confelîèur  du  Roi  eft  toujours  du  Confeil  d'Etat,  &  c'eft, 
4  mon  avis,  un  très-bon  ufage.     Car,  difent-ils,  il  eft  impoiîîble,  qu'il  ne  devienne 
habile ,  à  force  d'alîîfter  à  toutes  les  délibérations ,  qui  s'y  prennent.     Les  Confeflèurs 
des  autres  Princes  ne  connoiflcnt  en  eux  que  les  péchez,  qu'ils  font  comme  hommes, 
parce  que  d'ordinaiix  les  Princes  ne  fe  confeflènt  que  de  ceux-là;  mais  au  contraire,  les 
Confeilèurs  des  Rois  d'Espagne  ,     qui  font  témoins  oculaires  de  tout  ce  qui  fe  paflê 
dans  le  Confeil  d'Etat,  &  par  confequent  de  tout  ce  que  leurs  penitens  font  &  ordon- 
nent comme  Rois,  ont  moien  de  les  connoître  à  fond,  &  quant  à  la  perfonne,  &  quant 
à  la  Roïauté.     Chofe  abfolument  neceflàire  aux  Confeilèurs  des  Princes ,  pour  les  di- 
riger fûrement  ;  &  aux  Princes  mêmes ,  pour  être  inftruits  des  obligations  de  leur  em- 
ploi, dont  Dieu  leur  demandera  un  compte  bien  plus  rigoureux  ,     que  de  toutes  les 
(«)  Dans  aftions  de  leur  vie  privée ,  leUr  falut,  félon  la  doftrine  du  Cardinal  de  Richelieu  (^d) , 
chap"trr  dépendant  moins  de  leur  bonne  vie,  que  de  leur  bon  gouvernement, 
ae  fon         Quant  aux  deux  CordeUers,  je  n'examinerai  point,  s'ils  furent  fubornez  par  le  Roi 
Tefta-     Ferdinand,  qui  fe  fer  voit  presque  toujours  de  tels  Négociateurs  ;  mais  je  ne  feindrai 
iiJ.^e!'''  point  de  dire,  que  Charles  VIII.  &  la  Duchelîè  de  Bourbon  furent  bien  leurs  dupes, 
lorsqu'ils  ajoutèrent  foi  fi  légèrement  aux  paroles  de  ces  deux  Moines.     Car,  fi  Louis 
XL  eût  eu  intention  de  rendre  leRouflîUon,  à  quoi  il  n'étoit  nullement  obligé,  céte 
afaire  étoit  de  trop  grande  importance  ,    pour  ne  la  recommander  pas  expreflèment  à 
fon  Fils,  ce  qu'il  ne  fit  point,  ni  par  Monfeigneur  de  Beaujeu,  fon  gendre,  à  qui  il 
expliqua  toutes  fes  volontez,  dans  la  femaine  qu'il  mourut;  ni  par  le  Chanceher,  qui 
ala  de  fa  part  porter  les  féaux  au  Daufin ,  qui  étoit  à  Amboife  ;  ni  par  Etienne  de  Vers, 
(l)  cha-  premier  Valet  de  Chambre  du  jeune  Prince  (é},  duquel  il  fe  fervoit  en  plufieurs  afai- 
Sriivré  ^^^  domeftiques.     D'ailleurs,  il  n'eft  pas  vrai  femblable,  que  Louis  XI.  qui  entendoit 
VI.  des  fi  bien  l'art  de  gouverner  &  qui,  depuis  qu'il  tenoit  le  RouffiUon ,  avoit  été  craint  & 
Memoi-   respefté  des  Rois  d'Aragon  &  de  Caftille,  eût  jamais  eu  lapenfée  d'ôter  à  fon  Fils  un 
comf.     ?^ïs ,  qui  fervoit  d'avantmur  &  de  boulevart  à  la  Province  de  Languedoc ,  &  dont  la 
nés.        reftitution  leur  facilitoit  les  moiens  de  lui  faire  la  Guerre  [3]  ,  ainll  que  firent  Ferdi- 
nand &  Ifabelle,  peu  de  tems  après  que  Charles  le  leur  eût  rendu;  vérifiant, par  céte 
infigne  ingratitude,  ce  proverbe  Espagnol:  à  fuero  de  Aragon  y  for  btten  fervicio  mal 
galardon  [4]. 

Quoi  qu'il  en  foit,  comme  il  y  a  des  cas,  où  le  Prince  doit  préférer  fon  Confeflèur 
à  fon  Confeil  d'Etat,  il  y  en  a  d'autres  auiîi ,  oii  il  ne  doit  pas  héfîter  à  préférer  les  avis 
de  fon  Confeil  d'Etat  à  ceux  de  fon  Confeflèur.  Si  Charles  VIII.  eût  été  capable  d'a- 
profondir  les  motifs  &  les  interefts  particuliers  du  fien ,  il  auroit  pu  connoître  vifible- 
ment,  que  la  poUtique  avoit  plus  de  part,  que  la  charité,  aux  remontrances  d'Olivier 
Maillard;  &  que  le  falut  de  fon  Père  ne  dépendoit  nullement  d'une  reftitution  ,  à  la- 
quelle il  n'avoit  jamais  fongé,  ni  dû  fonger,  puisque  par  le  Traité  de  Confédération 
fait  en  14.62.  à  Olite  \j\  entre  lui  &le  Roi  Jean  d'Aragon,  il  étoit  dit ,  que  le  Roi 
Louis  retiendroit  &  garderoit  les  Comtez  de  Rouflîllon  &  de  Cerdagne ,  jusqu'à  ce 
que  le  Roi  Jean  lui  eût  rendu  les  trois  cens  mille  écus  empruntez  [6].  De  forte  que, 
Jean  étant  mort  fans  avoir  fait  ce  paiement;  &  Ferdinand,  fon  Fils  &  fon  Succeflèur, 
qui  commença  à  régner  en  1479.  n'y  aiant  point  fatisfait  non  plus  ;  Louis  n'avoit  pas 
eu  lieu  d'ordonner  céte  reftitution ,  ni  par  confequent  befoin ,  que  le  Roi  fon  Fils  la 

fît 


[1]  Le  Comines  Efp.ignol  dit,  que  Louis  XI.  ordonna 
céte  reftitution  à  la  folicitation  de  S.  François  de  Paule, 
&  qu'il  envoia  fur  le  champ  l'Evêque  de  Lombez,  &  le 
Comte  de  Dunois ,  pour  remetre  céte  Province  entre  les 
mains  du  Roi  Ferdinand  ;  mais  qu'étant  mort ,  tandis 
qu'ils  étoient  en  chemin  ,  Charles  V  H I.  leur  dépêcha 
un  Courier,  qui  leur  porta  l'ordre  de  retourner.  Si  bien 
que  céte  reftitution  ne  fe  fit  que  neuf  ans  après  ,  lorsqu'il 
entreprit  la  conquête  de  Naples,  Chaf.  CLXXXVlll.de 
fon  Commentaire ,  Letre  F.  Si  ce  que  cet  Efpagnol  dit  eft 
vrai,  pourquoi  n'a-t-il  pas  cité  fes  Auteurs,  pour  lui  fervir 
de  garants  ! 

[7.]  Ce  fut  lui  ,  qui  conclût  le  Traité  de  Barcelone  de 
1493.  avec  Juan  de  Coloma,  Secrétaire  des  Rois  Ferdinand 
Se  Ifabelle, &  du  Prince  Don  Juan, leur  fils  aîné.  Plufieurs 
Hiftoriens  (dit  Mariana  le  plus  fincere  de  tous  ceux  d'Ef- 
pagne)  chargent  l'Evêque  d'Alby,   de   s'être   laiffé    cor- 


s'opoférent  autant  qu'ils  purent  à  céte  reftitution  ,  décla- 
rant à  Madame  de  Bourbon,  qu'ils  vouloient  vivre  &  mou- 
rir fous  la  fujetion  de  la  Couronne  de  France;  &  qu'ils  ne 
feroient  jamais  au  Roi  d'Espagne ,  que  par  force  ,  aten- 
du  le  grand  dommage  &  préjudice  ,  que  le  Roi  5c  fon 
Roïaume  pourroient  recevoir,  fi  après  avoir  rendu  les  Com- 
tez de  RouffiUon  &  de  Cerdagne  au  Roi  d'Efpagne  ,  ce 
Prince  venoit  à  faire  la  guerre  à  la  France.  Voiez  la  lettre 
de  ces  Confuls  à  la  page  776.  du  premier  Tome  de  ce  Re- 
cueil. 

[4]  C'eft-à-dire  :  à  la  mode  d'Aragon ,  pour  un  bon 
fervice  un  mauvais  falaire. 

[5]  Ce  Traité  eft  date  du  douzième  d'Avril.  Il  fut  con- 
firmé par  un  autre  fait  à  Sauveterre  en  Bearn,  le  troific- 
me  de  Mai  fuivant.  Voiez  la  page  542.  du  premier  Tome 
de  ce  Recueil. 

[6]  Ajfentaron,  dit  Mariana,  Chap.  IV.  du  Liv.  XXIII. 


pre  par  les  prefens  de  Ferdinand.  Chafitre  I  V.  du  Livre  j  de  fon  Hiftoire  d'Espagne,  que  el  Rey  de  Aragon,  entreran- 
XXVI.  de  fon  Hiftoire.  |>  to  que  no  fagajfe  eft  a  fuma,  diejfe  <n  f  rendus  lo  dt  Cerdania  y 


[3]  Les  Confuls  &  les  habitans  de  la  Ville  de  Perpignan  |  RuifjeUQn, 
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fit  pour  le- délivrer  des  peines  du  Purgatoire.  Ilparoîtmême  par  l'Article  huitième  du  ' 
Traité  de  Barcelone ,  que  le  Roi  Charles  n'étoit  pas  perfuadé  en  fa  confcience  de  la 
necefliré  de  céte  reftitution ,  puisqu'il  y  dit  en  termes  formels ,  qu'il  a  un  titre  fufifant 
pour  retenir  les  Comtez  de  RouffiUon  &  deCerdagne,  &  pour  en  jouir  comme  avoit 
fait  le  Roi  Louis  fon  Père:  &  qu'il  exige  de  Ferdmand  &  d'Ifabelle  une  promeflè  a- 
vec  lerment,  de  choiiir  &  nommer  des  arbitres,  toutes  les  fois  qu'il  voudra,  pour  exa^ 
miner  &  discuter  le  droit,  qu'il  prétend  avoir  à  ces  deux  Comtez  [i]  :  &  d'aquiescer 
au  jugement,  que  ces  arbitres  en  porteront  ,  s'ils  jugent  que  ce  Païs  lui  doive  être 
rendu.  Mais  enfin ,  û  tous  les  fcrupules  de  la  Ducheflè  de  Bourbon  n'étoient  pas  mieux 
fondez  que  celui-ci,  qui  la  porta  à  confeiller  à  fon  Frère  ,  de  rendre  fi  précipitam- 
ment ces  Comtez,  il  faloit  qu'elle  fût  bien  fimplej  ou  bien  entêtée  de  fon  Confeflèuri 
ainfi  qu'il  arrive  d'ordinaire  aux  Femmes  dévotes.  Tout  pieux  &  Arehicatholiquê 
qu'étoit  Philippe  II.  il  fe  garda  bien  de  reftituer  la  Navarre,  quoique  le  fameux  Ca- 
nonifte  de  ce  nom,  que  Charle-Quint  &  lui  avoient  confulté  plufieurs  fois  fur  ce  cas 
de  confcience,  leur  eût  toujours  déclaré  à  tous  deux,  que  pour  l'aquit  de  la  leur>  ils 
étoient  obUgez  de  rendre  ce  Roïaume  aux  héritiers  de  Jean  d'Albret.  Aux  aproches 
de  la  mort,  il  fit  bien  un  Codicile,  par  lequel  expofant,  que  l'Empereur  fon  Père, lui 
avoit  ordonné  par  fon  Teftament  [2] ,  de  faire  examiner  ,  par  des  Dodteurs  habiles 
&  desinterefTez ,  le  droit  de  la  Maifon  de  Bourbon  fur  la  Navarre,  à  ^uoi  les  Guer- 
res étrangères  &  domeftiques  l'avoient  empêché  de  fatisfaire  :  il  enjoignoit  à  Philippe  Illi 
fon  Fils ,  de  l'aquiter  de  céte  obligation ,  &  de  reftituer  ce  Roiaume  aux  héritiers  de 
la  Maifon  d'Albret ,  s'il  fe  trouvoit ,  qu'il  n'apartinft  pas  légitimement  à  celle  d'Autri- 
che. Mais  comme  les  Princes  veulent  toujours  acorder  la  Raifon  d'Etat  avec  la  Re- 
ligion ,  il  ajouta  à  ce  Codicile  une  claufe  écrite  de  fa  propre  main ,  qui  éludoit  pour 
jamais  l'exécution  de  ce  qu'il  ordonnoit  :  pourvu ,  difoit-il  j  ^«1?  céte  refiitution  ne 
fréjudicie  point  à  la  Religion  Catholique ,  voilà  pour  Dieu  >  ni  au  repos  des  RoiaU' 
mes  d'Espagne ,  voilà  pour  les  Rois  fes  Succeflèurs ,  qui ,  lorsqu'on  leur  aléguera  les 
Teftamens  de  Charle-Quint  &  de  Philippe  II.  n'auront  qu'à  répondre,  que  la  reftitu- 
tion de  la  Navarre  troubleroit  le  repos  &  la  Paix  de  leurs  Etats.  L'Espagnol  j  qui  a 
commenté  les  Mémoires  de  Comines,  s'eft  aviféde  dire  unechofe  afïèz  finguliere,  au 
fujet  de  la  Bretagne  &  de  la  Navarre.  [Il  fèmble,  dit-il,  que  par  la  Paix  faite  à  Ver- 
vin  entre  les  Couronnes  d'Espagne  &  de  France,  il  fe  fît  un  échange  en  céte  forme: 
le  Roi  Philippe  donna  les  Etats  de  Flandre  pour  dot  à  l'Infante  IfabeUe,  fa  Fille)  fu- 
Uire  Epoufe  de  l'Archiduc  Albert  :  &  l'Infante  céda  le  Duché  de  Bretagne  à  fon  Père  » 
qui  le  rétrocéda  au  Roi  Henri  IV.  pour  le  Roiaume  de  Navarre,  dont  Henri  préten- 
doit  la  fucceffion ,  en  quaUté  d'héritier  des  Maifons  de  Foix  &  d'Albret.  Et  comme 
il  n'en  coûtoit  que  de  l'encre ,  tout  cela  fe  fit  très-amiablement  :  au  lieu  que  ces  ces- 
fions  de  part  &  d'autre  ne  fe  fuflènt  jamais  faites ,  ni  pu  faire ,  fi  ceux  qui  cedoient 
eûflènt  été  actuellement  Poflèflêurs  de  ces  Etats,  comme  l'étoient  ceux,  à  qui  on  les 
cedoit.]  Témoignage  ,  que  les  Princes  renoncent  facilement  à  ce  qu'ils  ne  tiennent 
point  ;  mais  ne  rendent  presque  jamais  ce  qui  tombe  une  fois  entre  leurs  mains,  quand 
ils  font  aflèz  forts  pour  le  conferver.  Au  refte,  quelques  aimées  après  la  Paix  de  Ver- 
vin,  Henri  IV.  ne  laiflà  pas  de  dire  à  l'Ambaflàdeur  d'Espagne,  l^on  Vedro  de  To^ 
ledo  Oforio ,  que  s'il  vivoit ,  il  prétendoit  bien  recouvrer  la  Navarre ,  pour  démentir 
la  prédiction ,  que  la  Reine  Catherine ,  fa  Bifaieule  maternelle ,  avoit  faite  au  Roi  Don 
Jean  fon  Epoux:  que  ni  lui,  ni  fes  héritiers  ,  n'y  regneroient  jamais.  A  quoi  Don 
Pedro  aiant  répondu,  que  le  Roi  Cathohque,  fon  Maître,  avoit  hérité  de  ce  Roiau- 
me ;  &  que  la  juftice ,  avec  laquelle  il  le  poflèdoit ,  l'aideroit  à  s'y  maintenir  :  Hé 
bien,  rephqua  le  Roi ,  j>  me  paierai  de  céte  raifon  ,  jusqu'à  ce  que  je  fois  devant 
T ampelune ;  &  pour  lors, nous  verrons  qui  m'empêchera  de  m'en  rendre  Maître  [i^. 
Et  dans  la  Négociation  des  Pirenées ,  le  Cardinal  Mazarin  fût  bien  dire  à  Don  Louis 

de 


[  I  ]  Jura  fer  rws  frttenfa  in  diUis  Comitatihus ,  tant  ratio- 
ne,  a"  ex  caufa  mgagiamenti  c  impgnorat'unis ,  quàm  aliàs 
juaiilercumque  fit. 

[i]  Ce  Teftament  eft  daté  duCxicme  de  Juin  m4.  En 
lo  que  toca  el  Reyno  de  Navarra^  dado  qtte  et  Rey  CatoUco  Don 
Ternandoy  mi  Sérier  y  Abuelo ,  le  gano  y  cenquijîo ,  y  es  mut  njeri- 
fimil,  y  ajp  le  creemos ,  quefueconjufiascaufas,  fegurt  la  rec- 

titud  y  gran  conciencia  de  Su  j^heza toda  via  para  mayor  fe- 

guridad  de  nueflra  conciencia ,  incargamos  y  mandâmes  al  Sere- 
nijjîma  Principe  Don  Filippo,  mi  hip,  que  haga  mirar,  y  con 
diligencia  examinar  y  averiguar  llana  y  finccramente ,  fi  de  jujli-- 

cia  y  razLon  fart  ohligado  k  rejlituir  el  dicho  Reyno y  lo  que 

aftfuer'e  hnllado ,  determinado ,  y  declarado  por  jujlicia ,  fi  cum- 
fle  con  efeflo ,  por  mariera  que  mi  anima  y  conciencia  feart  def- 
cargadas.  Et  Philippe  II.  dans  le  fien  ,  qui  eft  du  leptic'me 
de  Mars  1594.  Por  quanta  el  Emperador  mi  Senor  y  Padre , 
vc,  y  yo  por  mis  muchas  y  graves  ocupaciones ,  yguerras,  y 
jornadas,  «  que  me  hà  fido  necejfario  acudir,  n»  h'e  podido  aten- 


der  à  hazeren farticular  la di!igencia,que  en  elfe  mi  encomenda- 
va,orden«  y  mande  al  Principe  Don  Filippe,mi  hijo.que  el  lo  haga^ 
comeliendolo  à  perfinas  de  fciencia  y  conciencia,  quefepan  afurar 
muy  bien  los  fundamentos  de  la  juflificacion,  cen  que  loi  Rey  es 
Catolicos,  mis  Bifaguelos,  frocedieron-  en  lo  del  Reyno  de  Navar- 
ra,  y  la  con  que  despues  aca  fe  hà  pojfeido  y  pojfee  con  tanto  bien 
del  dicho  Reyno ,  efpeciatmente  en  lo  de  la  Religion ,  y  de  tas  Pro- 
vincias  y  Tierras  de  las  Coronas  de  Cajlilla  y  de  Aragon ,  qut 
con  el  confinan ,  c?*..,.i..  avida  concideracion  à  efto  ,  y  à  to- 
do  lo  demas,  que  enjufticia  y  conciencia  fe  averigiiare  fer  dévida 
y  obligatorio,  encargo  y  mando  al  dicho  Principe ,  mi  hijoi  que 
lo  mande  ver  y  mirar ,  de  manera  que  mi  conciencia  y  la  fuya 
queden  feguras  y  defcargadas.  TO  EL  RE  T. 

[3]  Don  Juan  Antonio  de  Vera,  dans  le  fécond  Difcours 
de  Ton  Enbaxador.  Il  ajoiitej  que  Don  Pedro  fe  leva  aufll- 
tôtj  &  fortit  précipitamment;  &  que  le  Roi  lui  demandant 
où  il  aloit  fi  vite,  il  répondit:  à  Pamfelunet  four  y  atendri 
Vôtre  Majeflé, 
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de  Haro ,  que  le  Roi  Très-Chrêtien  renonceroit  avec  plaifir  à  toutes  fes  conquêtes ,  fî 
le  Roi  Catholique  lui  vouloit  rendre  en  échange  feulement  la  Navarre  ,  qui  de  noto- 
riété publique  lui  apartenoit  à  fi  jufte  titre ,  qu'il  n'y  avoit  pas  moins  de  droit ,  que  fur 
la  Ville  de  Paris.  Mais  Don  Louis  n'avoit  garde  de  le  prendre  au  mot ,  fâchant  bien, 
que  il  le  Roi  de  France  avoit  une  fois  Pampelune ,  il  faudroit  que  le  Roi  d'Espagne 
(c)  Dans  délogeât  bientôt  de  Madrid  (r).  Tout  cela  montre  évidemment ,  que  nos  Rois  ont 
L°^çf  toûjoiurs  maintenu  leurs  droits  fur  la  Navarre ,  bien  loin  d'y  renoncer.  Mais  retour- 
duCar-  nons  au  Traité  de  Barcelone  ,  en  exécution  duquel  Charles  VIII.  rendit  le  Rous- 
^'"^-fillon  [i]. 

Par  le  premier  Article,  Ferdinand  &  Ifabelle  prométoient  de  l'aflîfter  &  de  le  fe- 
courir  contre  tous  fes  ennemis ,  quels  qu'ils  fuflênt.     'Promittinins  ad  invicem  ,  quod 
alter  alteri  toto  pojfe  noftro  auxiliabitur  éf  auxiliabimur  ,  feu  anxilinm  pnebebimus 
adverfiis  &  contra  quoscumque  :  &  non  feulement  contre  les  Anglois ,  les  anciens  en- 
nemis de  la  France  >  mais  encore  contre  le  Roi  des  Romains ,  &  l'Archiduc  Comte  de 
,  Flandre ,  fon  Fils ,  durant  tout  le  tems  qu'ils  feroient  la  Guerre  à  Charles  ;  &  de  fe 
déclarer  ouvertement  contre  tous  les  autres  ennemis ,  adverfaires ,  &  malveillans  de  fa 
perfonne  roiale,  &  de  fon  Roiaume,  tant  ceux  qui  l'étoient  déjà,  que  ceux,  qui  le 
feroient ,  ou  le  pourroient  devenir  en  quelque  manière  que  ce  fut  :  etiam  contra  quos- 
cumque alios,  qui  funty  erunt ,  aut  e£e poterunt  quomodolibet  infutîtrum  Jnmici,ma- 
levoli  ,    &  adverfarii  ChriftianiJJîmi  Régis ,  &  Regni  Francia  ,  cujuscumque  ftatns 
&  conditionis  fuerint.    Il  n'y  a  rien  de  plus  formel ,  ni  de  plus  clair  que  cet  Article, 
qui  eft  muni  de  toutes  les  claufes  neceffaires.     Cependant ,  dit  Comines  ,  Ferdinand 
&  Kabelle  fe  parjurèrent  envers  le  Roi ,  après  la  bonté  qu'il  avoit  eue  ,    de  leur  ren- 
dre ledit  Pais  de  Rouffillon  ,    qui  avoit  tant  coûté  à  fon  Père  à  réparer  &  à  garder, 
fans  retirer  les  trois-cens  mille  écus,  pour  lesquels  le  Roi  Jean  d'Aragon  l'a  voit  enga- 
gé.    Dès  qu'ils  virent  la  Guerre  commencée  en  Italie,  &  le  Roi  Charles  à  Rome, ils 
{d)  Don  envoiérent  par  tout  un  Ambaffadeur  Çd) ,  pour  faire  une  Ligue  contre  lui  ,     avec  le 
Lorenço  Pape,  le  Roi  des  Romains,  le  Roi  de  Naples,  le  Roi  d'Angleterre,  la  Seigneurie 
drK^e-de  Venife,  le  Duc  de  Milan  [2]  :  &  fi-tôt  que  la  Ligue  fut  conclue  ,     ils  lui  firent 
roa.  °     ouvertement  la  Guerre  (f}.     Que  difoit  Ferdinand,  pour  colorer  fon  ingratitude ,  & 
pltrexv  ^°"  pairjure ?  Il  difoit  ,     que  véritablement  il  s'étoit  ligué  &  confédéré  avec  le  Roi 
du  Livré  Charles,  pour  s'entr'aider  &  fe  défendre  l'un  l'autre  j  mais  non  point  pour  ufurper  le 
^^-  ^  bien  d'autrui:  (admirez  ce  langage  en  la  bouche  du  plus  grand  Ufurpateur,  qui  fut 
Livré    "  jamais  dans  la  Chrétienté  !  )  que  la  reftitution  du  RoufliUon  ne  pouvoit  pas  l'obliger 
VIII.  de  en  bonne  juftice,  à  favorifer,  ni  à  fecourir  ce  Roi  ,   dans  une  entreprife  aufli  dérai- 
^o;f/;    fonnable,  qu'étoit  celle  de  vouloir  conquérir  le  Roiaume  de  Naples  :  que  le  paffage 
des  François  en  Italie  étoit  un  brigandage,  qui  avoit  également  dépouillé  les  amis  8c 
les  ennemis,  jornada  depredatoria-,  &  que  Charles  n'avoit  pas  même  épargné  le  Pa- 
trimoine de  Saint  Pierre,  ni  fon  Succeffeur,  lequel  étoit  excepté  de  la  claufe  généra- 
le, contra  quoscumque.,  par  une  particulière ,  inférée  en  fa  faveur  dans  les  Articles III. 
&  VII.     Vicario  Chrijii  excepto.  Exception,  que  Don  Juan-Antonio  de  Vera  avoue 
que  Ferdinand  avoit  mife  con  mafia,  c'eft-à-dire ,  avec  fineflè,  pour  avoir  un  pretex- 
(/)  Dans  te  de  rompre  avec  Charles ,  quand  il  y  trouveroit  fon  intereft  (/).     Difons  en  pas- 
le  fécond  fant ,  qu' Alexandte  V I.  qui  rempHflbit,  ou  pour  mieux  parler,  qui  deshonoroit  & 
?e"fon"  fouilloit  alofs  le  Saint  Siège,  étoit  le  plus  impie,  le  plus  voluptueux,  le  plus  cruel, & 
Enbaxa-  le  plus  perfide  de  tous  les  hommes  de  fon  tems  ;     &  que  fi  le  Roi  Charles  l'eût  fait 
'''"'■        depofer,  comme  il  y  étoit  obUgéî  lui,  qui,  félon  le  Savonarole  ,  étoit  élu  de  Dieu 
U)  co-  pour  réformer  l'Eglife  par  l'épée,  &  pour  punir  &  détrôner  les  Tirans  d'Italie  (j-), 
*"'""      ç'auroit  été  la  plus  fainte  &  la  plus  glorieufe  adtion  de  fon  règne  :  d'autant  plus  que 
xix^'du  ce  Pape  avoit  acheté  le  Pontificat,  &  par  conféquent  n'étoit  pas  légitime  Pape.  Mais 
Livre      la  promeflè  d'un  chapeau  de  Cardinal  pour  Briçonnet,  alors  Evêque  de  Saint-Malo, 
^'"^'     empêcha  le  Roi  de  rendre  ce  fervice  à  l'Eglife. 

Quoique  j'aie  afièz  parlé  de  Charles  VI IL    &  du  Rouffillon  ,   j'ajouterai  ici  pour 
corollaire  l'adtion  généreufe  &  galante ,  que  fit  un  Ambaffadeur  de  Ferdinand  ,     qui 

étoic 


[i]  Mariana  dit,  que  ce  Traité  fut  commencé  dans  un 
lieu  appelle  'ligueras,  fur  les  confins  du  Lampourdan  &  du 
RoufliUon,  puis  conclu  à  Narbonne.  De  forte  que,  fé- 
lon lui,  il  le  faut  appeller  le  Traité  de  Narbonne  ,  &  non 
pas  de  Barcelone. 

[i]  Le  Nardi  dit,  que  céte  Confédération  fut  appellée  la 
fcinte  Ligue  ,  parce  qu'elle  s'étoit  faite  ,  à  ce  qu'on  di- 
foit, pour  la  defenfe  du  Saint-Siège,  &  de  la  liberté  de  l'I- 
talie. Que  les  florentins  n'y  voulurent  point  entrer,  quoi- 
que l'Ambafladeur  de  l'Empereur  eût  emploie  toutes  for- 
tes de  menaces,  pour  les  intimider;  Se  toutes  fortes  de  pro- 
meifes,  pour  les  détacher  de  l'Alliance  &  de  l'amitic  du 
Roi  de  Fiance  5  lequel  il  acufoit  de  vouloir  aflei'Vir  toute 


l'Italie,  tandis  qu'il  fefoit  femblant  de  fe  préparer  à  une 
expédition  contre  les  Infidèles  :  Et  que  Ferdinand  II.  Roi 
de  Naples,  étant  venu  à  mourir  au  mois  d'Oftobre  de  mil- 
le quatre-cens  quatre-vints  feize,  la  discorde  fe  mit  entre 
les  Confederez,  &  particulièrement  entre  le  Pape,  qui  pré- 
tendoit  donner  l'inveftiture  de  ce  Roiaume,  ou  d'une  partie, 
à  fon  fils  Cefar;  &  les  Vénitiens,  qui  avoient  dautant  plus 
envie  de  s'en  emparer,  qu'ils  tenoient  déjà  prefque  toute  \\ 
Fouille,  &  qu'ils  y  avoient  une  groffc  armée  toute  prê- 
te. Ce  qui  leur  eût  réuflî  (m\s  doute,  fi  les  Neapolitains 
n'eûdent  pris  fubitement  la  réfolution  de  couronner  Fré- 
déric ,  oncle  de  Ferdinand  II.  Livre  II.  de  fm  Hiftoire  di 
îhrence. 
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était  venu  demander  la  reftitution  de  ce  Païs  à  Charles  ,   au  commencement  de  fon 
règne ,  fans  la  pouvoir  obtenir.     Don  Juan  de  Ribera ,  (dit  le  Commentateur  de  Co- 
mmes,  dontWicquefort  eft  le  plagiaire  perpétuel  ;}  réfuta  un  prefent  de  vaiflèlle  d'ar- 
gent )  que  Charles  avoit  ordonné  de  lui  porter.     Ce  Prince  s'en  tenant  ofenfé ,  le  lui 
renvoia,  difant,  qu'à  la  mode  de  France ,    ce  refus  étoit  un  afront  :   mais  l'Ambaflâ- 
deur  répondit,  qu'à  la  mode  d'Espagne,  il  nepouvoit  rien  recevoir  d'un  Roi,  qui  ne 
contentoit  pas  le  fien  Çh).     C'eft  ainlî  qu'un  Ambafladeur  doit  époufer  &  foûtenir  les  (^)  A  lâ 
interefts  de  fon  Maître,  fans  fe  foncier  de  plaire,  ni  de  complaire  au  Prince,  auprès  qI^\^ 
duquel  il  réfide, lorsque  cette  complaifance  eft  incompatible  avec  le  fervice,  ou  la  gloi-  cxiv."^' 
re  de  celui,  dont  il  eft  le  Miniftre.  Comme  jerens  icijuftice  à  la  fagefte  de  Don  Juan 
de  Ribera,  je  dois,  par  la  même  raifon,  cenfurer  l'adion  d'un  autre  Ambafladeur  de 
Ferdinand,  nommé  Antoine  de  Fonfeque,  qui  étant  à  l'audience  du  Roi  Charles,  à 
VeUtres,  Ville  de  l'Etat  Ecléfiaftique,  &  n'y  ppuvant  obtenir,  que  le  Roi  fe  defiftât 
de  l'entreprife  de  Naples ,  jusqu'à  ce  qu'il  eût  été  décidé ,    à  qui  ce  Roiaume  aparte- 
noit  [i];  eût  l'audace  de  déchirer  en  fa  prefence ,  le  Traité  de  Barcelone.     Grande 
hardiefl^,  ditMariana,  &  pour  laquelle  peu  s'en  falut ,  que  les  François  ne  le  miflènt 
lui-même  en  pièces  (/'}.     Danger,  qui  aprend  aux  Ambafladeurs  ,     à  ne  fortir  jamais  W^ha» 
des  termes  du  respeft,  qu'ils  doivent  aux  Souverains,  quelque  mécontentement  qu'ils  viT  du 
en  reçoivent,  n'y  aiant  rien  de  plus  contraire  à  la  dignité  de  leur  Miniftére,  que  les  Livre 
génerofitez  imprudentes.     Telle  étoit  celle  de  ^zero  Caj>pom,  qui  prenant  feu  fur  une  jj^^^j^' 
menace,  que  lui  fit  le  même  Roi,  difant:  je  ferai  former  les  trompétes  -,  répondit  a-  Hiftoire 
vec  une  liberté  Lacedemonienne  :  &  nous  le  tocfin  :     &  fe  retira  incontinent  avec  fes 
trois  compagnons.  Ce  qui  épouvanta  fi  fort  le  Roi  &  fes  Miniftres ,  qui  crurent  qu'un 
fimple  Député  n'auroit  pas  ofé  parler  fi  fièrement,  fans  être  fur  de  fon  fait  ;  que  le  Roi 
le  fit  rapeller  aufli-tôt,  &  lui  dit  en  fourrant:  ah  Capponi-,  vous  êtes  un  méchant  cha^ 
fon  :     après  quoi  il  acorda  la  Paix  aux  Florentins  à  des  conditions  plus  raifonnables 
que  celles,  que  fon  Secrétaire  d'Etat  leur  avoit  propofées  (K).     Voilà  ce  que  Tacite  (^tONard! 
apelle  une  témérité  heureufe  :  mais  ces  fortes  d'adtions  ne  peuvent  jamais  fervir  d'ex-  Y^^  ^^^ 
emple  à  des  Ambafladeurs  prudens,  à  moins  que  leur  Maître  ne  foit  le  plus  fort,  ou  ne  toire  de 
leur  ordonne  d'en  ufer  ainfi.    Encore  faut-il,  que  l' Ambafladeur,  chargé  de  pareille  ^'°'''="" 
commifllon ,  fe  munifl^è  de  toutes  pièces  contre  le  désaveu ,  qui  eft  la  monnoie ,  dont  Guichai- 
les  Princes  paient  d'ordinaire  les  entreprifes ,    qui  n'ont  pas  réufli  entre  les  mains  de  «^'n  Liv. 
leurs  Miniftres.  \±}^ 

L'an  1497.  Charles  VIII.  termina  tous  les  diférends,  qui  étoient  entre  la  France 
&  l'Angleterre,  par  un  Traité,  qu'il  fit  avec  Henri  VII.  pour  le  rétablifl!êment  du 
Commerce  entre  les  deux  Nations,  en  vertu  duquel  elles  fè  dévoient  reftituer  dans  le 
terme  de  fix  mois,  ou  tout  au  plus  tard  dans  un  an ,  tout  ce  qu'elles  s'étoient  pris  l'une 
à  l'autre  ("/}.  (/)Voiez 

Charles  VIII.  étant  mort  en  1498.  Louis  XII.  acheva  de  conclure  le  Traité  d' Al- |f^  bo^'^ 
liance  &  de  Commerce,  que  fon  Prédecefl^èur  avoit  commencé  avec  Jean  II.  Roi  de  logne 
Danemarc  &  de  Suéde  f ,  &  confirma  en  la  même  année  le  Traité  de  Senlis  de  1 493.  ^"*  p^" 
par  celui,  qu'il  conclut  à  Paris  avec  Philippe  Archiduc  d'Autriche  j  Phihppe  prome- ôTfur' 
tant  de  lui  rendre  hommage  en  perfonne  pour  les  Comtez  de  Flandre,  d'Artois,  &  de  vantesdu 
Charolois}  &  Louis  de  ne  point  pourfuivre  par  voie  de  fait,  ni  de  juftice  ,     durant  ^•^"'^^  ' 
fon  règne,  les  droits  qu'il  avoit  au  Duché  de  Bourgogne,  &  aux  Comtez  d'Auflbne,  |v^ez 
Auxerrois,  Mâconnois,  &  Bar-Sur-Seine ,  ni  fur  les  Villes  de  Lille,  Douay,  &  Or- la  page 
chies  [2].     L'année  fiiivante  (nî)^  l'Archiduc  rendit  cet  hommage  au  Roi  ,    dans  le  ^'.''  ''" 
Palais  Episcopal  de  la  Ville  d'Arras,  entre  les  mains  de  Gui  de  Rochefort,  Chance-  Tome, 
lier  de  France.     Le  Chancelier,  dans  cette  cérémonie,  étoit  aflîs  &  couvert,  &  l'Ar-  ('")  ^^ 
chiduc  debout,  tête  nuë,  &  fans  ceinture;  mais  après  que  ce  Prince  eût  prêté  le  fer-  jùniet 
ment  de  fidéhté,  le  Chancelier  feleva,  fe  découvrit^  &  lui  fit  la  révérence, en  difant;  1499. 
Monfieur,  je  viens  de  faire  l'ofice  de  Rei^  comme  reprefentant  la  perfonne  du  Roi  mon 
Souverain  Seigneur  &  Maître  }  maintenant  je  fais  celui  de  Gui  de  Rochefort  votre 
tres-humble  ferviteur,  éf  fuis  preji  de  vous  obéir  en  tout  ce  qtCil  vous  plaira  de  me 
commander  (n).     Par  où  il  fit  bien  connoître»  dit  Wicquefort,  qu'il  favoit  diftinguer  (»)  Seys- 
entre  Philippe  Comte  de  Flandre i  &  l'Archiduc,  Prince  Souverain  de  plufieurs  Pro-  ^^^-^^^ 
vinces  libres  &  indépendantes  f.    Au  refte,  Louis  XII.  fût  bien  mieux  ufer  de  fes  toire  de 
droits  en  cette  ocafion ,  que  n'avoit  fait  Charles ,  fon  Predecefl^ur ,  qui  avoit  permis,  Louïs 
que  Jean  Galeas,  Duc  de  Milan,  lui  rendît  par  ProcUreui'  l'hommage  ,   qu'il  lui  de-  jseaiori 
voit  pour.la  Duché  de  Gennes  ;  au-lieu  qu'il  faloit  que  cet  hommage  fût  perfonnel ,  1 1.  de 

comme  {;v*;;;;_ 

fant  qiie  celui,  qui  le  pofTedoit  alors.     Difcours  U.  de  fon 
Enhaxacior. 

[2]  Villes,  que  les  Comtes  de  Flandre  avoient  données 
ux  Rois  de  France  ,  pour  gage  de  leur  fidélité  ;  &  que 
Charles  V.  rendit  à  Philippe  le  Hardi,  fon  frère,  en  faveur 
de  fon  mariage  avec  l'iicriticre  de  Flandre. 


[i]  Don  Juan-Antonio  de  Vera  raporte,  qu'Antoine  de 
Fonfeque  dit  au  Roi  Charles,  que  le  RoiCatolique  fon  Maî- 
tre ctoit  oblige  à  la  dcfenfe  du  Roiaume  de  Naples ,  à  c.iu- 
fe  de  celui  de  Sicile,  dont  il  ctoit  podefleur-,  &;  que  comme 
il  avoit  un  droit  certain  fur  Naples,  il  ne  devoit  pas  foufrir, 
que  ce  Roiaume  fût  entre  les  mains  d'un  Prince  plus  puif- 
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comme  celui,  que  Comines  avoit  reçu  au  nom  de  Louis  XI.  de  la  Duché flê  Bomie 
(û)Chap.  de  Savoie,  Mère  &  Tiitricc  de  ce  Diic(d7).  Quand  les  Feudataires  font  reçus  à  ren- 
^':  '^"  dre  hommage  par  Procureur ,  on  les  acoutume  à  ne  vouloir  plus  le  rendre  en  pcrlbn- 
&  n.  du  ne;  ce  qui  tôt  ou  tard  afoiblit  ou  ruine  entièrement  l'autorité  du  Seigneur  dired.  C'eft 
i'vre  pour  cela ,  que  Charles-Emanuel  I.  Duc  de  Savoie  ,  qui  lavoit  parfaitement  faire  le 
fesMe''  Prince,  dépouilla  comme  rebelle  le  vieux  Marquis  de  Saluces Jean-Louis ,  qui  refulbit 
moires,  de  lui  faire  hommage  en  perfonnc  de  ce  Marquifat ,  lequel  il  pretcndoit  être  le  fief  de 
la  Savoie,  quoique  de  notoriété  publique  ce  foit  un  fief  mouvant  du  Daufiné  [i]. 

L'an  mille  cinq-cens  un,  Louis  XII.  fit  en  Oftobre  im  Traité  de  Confédération 
avec  l'Empereur  Maximilicn  ,  par  le  fécond  &  troifieme  Articles  duquel  il  étoit  dit, 
que  les  deux  Rois  aprouveroient  ,  ratifieroient ,  &  confirmeroient  le  Mariage  conclu 
entre  Charles ,  Duc  de  Luxembourg  [2] ,  Fils  de  l'Archiduc  Philippe ,  &  Madame 
Claude  de  France  [3]  ,  Fille  du  Roi  Tres-Chrctien  ;  &  que  le  Daufin  de  France,  s'il 
en  naifibit  un,  foit  au  Roi,  ou  à  fon  Succeflèur,  épouferoit,  dans  le  tems,  une  des 
Filles  de  l'Archiduc ,  à  fon  choix.  En  faveur  du  premier  Mariage  ,  Maximilien  pro- 
metoit  de  donner  à  Louis  XII.  l'Inveftiture  du  Duché  de  Milan  ,  moiennant  l'hom- 
mage &  le  ferment  acoutiuné. 

Ce  Traité  fut  confirmé  par  un  autre  fait  à  Blois  en  mille  cinq-cens  quatre,  au  mois 
de  Septembre  ,  par  lequel  Louis  prometoit  ,  au  cas  qu'il  vinft  à  mourir  fans  Enfans 
mâles ,  que  les  Gouverneurs  des  Duchez  de  Milan ,  de  Gennes ,  &  de  Bretagne ,  des 
Coratez  d'Ail  &  de  Blois ,  &  de  toutes  les  autres  Terres  &  Seigneuries ,  qui  étoient 
de  fon  patrimoine,  remetroient  après  fa  mort,  &  après  la  confommation  du  Mariage 
du  Duc  de  Luxembourg  avec  Madame  Claude  de  France,  lesdites  Duchez,  Comtez, 
&  Terres  Patrimoniales,  entre  les  mauis  de  cette Princeflè  ,  à  la  charge,  que  fi  elle 
avoit  alors  quelques  Sœurs,  elle  feroit  tenue  de  leur  donner  une  dot  en  argent ,  con- 
venable à  leur  état.  Mais  ce  Mariage  étoit  trop  avantageux  à  la  Maifon  d'Autriche , 
pour  pouvoir  être  acompli  de  la  part  de  la  France.  C'efl  pom-quoi ,  dans  une  Aflèm- 
blée,  qui  fe  tint  en  mille  cinq-cens  fix,  au  PlelTis-les-Tours,  un  Dofteur  célèbre  de 
l'Univerfité  de  Paris,  nommé  de  Bricot,  fupha  le  Roi,  au  nom  de  tous  les  Etats  du 
Roiaume,  de  vouloir  donner  pour  époux  à  fa  Fille  le  Duc  de  Valois  ,  l'héritier  pre- 
fomptif  de  la  Couronne  :  remontrant  les  grans  inconveniens  qui  ariveroient ,  fi  Mada- 
me Claude  époufoit  Charles  d'Autriche,  ou  aucun  autre  Prince  étranger.  Véritable- 
ment, dit  Jean  de  Saint  Gelais,  le  Roi,  pour  vivre  en  Paix  ,  &  pour  s'acommodec 
au  tems ,  avoit  tenu  quelque  propos  de  marier  fa  Fille  avec  le  petit-fils  de  Maximilien, 
mais  fans  avoir  eu  jamais  intention  de  l'exécuter;  car  il  étoit  trop  fage,  pour  vouloir 
(p)  His-  faire  ime  fi  grande  plaie  à  fon  Roiaume  (jo).  Ainfi ,  le  Nardi  f  a  quelque  raifon  de 
toirede  j^j-g^  qyg  fgioj^  l'opinion  commune  d'alors,  ce  fut  le  Roi,  qui  fe  fit  preiènter  cette 
Requête  en  faveur  du  Duc  de  Valois,  pour  avoir  de  quoi  s'excufer  honnêtement  en- 
vers Maximilien,  &:  Philippe  fon  Fils  [4].  Un  Cavalier  Espagnol  dit,  que  Louis 
XII.  ne  rompit  ce  Mariage  promis  de  fa  Fille  avec  le  Prince  Charles  ,  que  pour  le 
fruftrer  de  la  Couronne  de  France ,  qui  ,  à  fon  dire ,  lui  apartenoit  déjà.  Et  voilà 
comme  il  établit  fon  problème.  [  Le  Roi  Jean  de  Valois ,  dit-il ,  eût  pour  Fils,  Char- 
les, qui  lui  fucceda,  &  Philippe  ,  Duc  de  Bourgogne.  Depuis  Charles  V.  il  y  eût 
toujours  fuccelTion  masculine  jusques  à  Claude  ,  Fille  de  Louis  XII.  &  Femme  de 
François  d'Angoulême  ;  &  pareillement  depuis  Phihppe ,  Frère  de  Charles  ,  jusques 
à  Marie ,  Femme  de  Maximilien  ,  Roi  des  Romains.  Selon  ces  deux  lignes  ,  dont 
tous  les  Hifl:oriens  conviennent.  Vôtre  Majefté  (il  parle  à  PhiUppe  IV.  à  qui  il  foû- 
tient  que  le  Roiaume  de  France  apartient  plus  juftement  qu'à  Louis  XIII.)  efl:  du 
Sang  de  France,  du  côté  de  Marie,  Epoufe  de  Maximilien  ;  &  le  Roi  Louis,  qui 
règne  aujourdui,  en  efl:  du  côté  de  Claude,  Femme  de  François  I.  mais  il  y  a  cette 
diférence  effentielle  ,  que  lorsque  Louis  XII.  mourut ,  Charles  ,  Prince  d'Espagne, 
petit-fils  de  Marie,  lequel  avoit  alors  quatorze  ans,  devoit,  comme  mâle,  hériter  de 

la 

[4]  Fi-.inçois  de  Beauquen-e  dit ,  que  Louis  XII.  envoia 
des  Ambafladeurs  à  Philippe,  qui  depuis  peu  avoit  fuccedc 
à  la  Couronne  de  Caftille,  pour  lui  reprcienter,  qu'il  n'a- 
voit  pas  pu  refufer  une  fi  jufte  demande  aux  Trois  Etats  du 
Roiaume,  qui  font  en  droit  de  contr.aindre  les  Rois  dans 
les  cliofss  ,  qui  regardent  la  tranquillité  publique.  Iii  fer 
Le^atos  Philippo  Régi  Cajlidomnfi ,  quem  titiiUim  nufer  iifurpa- 
verat ,  Jlathn  Jigntficavit ,  ntqm  cxciifationem  additîit,  fe-iam 
grave  poftulatiim ,  l'iocl  ad  fuhlicam  tot'ms  CallU  tnwjuillita- 
tem  pertmeat ,  Tréus  Ordinibus  uno  confenfu  flagitantibiis ,  qui 
Regcs  Galhs  nonnumquam  in  ordinem  redigers  fuient,  denegurc 
tiiillo  tnodo potuijji.  Bûc:irius,  Comment,  rcnim  Gallic.  Lii.  X. 

L'Auteur  de  l'Hiftoire  Pacificationum  Aujlre-Hlfpano-Gal- 
licarm»  dit  ,  que  c'eft  l'ordinaire  des  Rois  de  France  d'a- 
mufer  la  Maifon  d'Autriche  par  des  promeiTcs  de  mariage. 
Chap.  1 1. 


Louis 
XII. 
■j-  Livre 
IV.  de 
fon  His- 
toire de 
Floren- 


[i]  François  Marquis  de  Saluces  le  reconnoîc  ainfi  dans 
une  Letre  datée  du  dernier  de  Janvier  mille  cinq-cens  tren- 
te-trois, oii  il  mande  à  François  de  DintvielIe,Evcque  d'Au- 
xerre,  alors  Ambafladeur  à  Rome,  que  le  Pape  lui  aiant  en- 
voie Médire  Brace  Martel  avec  un  Bref,  pour  lever  une  de- 
cime  fur  les  Eglifes  de  fon  Marquifat,  il  a  repondu  :  que 
pour  être  ledit  Marquifat  une  dépendance  du  Daufinc,  il 
devoit  fe  régler  félon  l'ordre  de  France;  &  que  l'Evcque 
d'Ivrée,  Nonce  en  Savoie,  lui  aiant  aporté  un  autre  Bref 
femblable,  il  s'efl  excufé  d'y  obéir,  difant,  que  fon  Mar- 
quifat dépend  du  Roi,  au  préjudice  duquel  il  ne  veut  rien 
faire. 

[i]  C'eft  le  titre ,  qui  lui  fut  donné  le  jour  de  fon  batc- 
me,  au  lieu  que,  félon  l'ufagc  de  la  Maifon  de  Bourgo- 
«me,  il  devoit  être  apellé  Comte  de  Charolois. 

[3]  Madame  Claude  lui  avoit  été  fiancée  le  viutieme 
d'Aûuft  de  la  incme  année. 
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ia  Couronne,  plutôt  que  François  d'Angoulême,  qui  y  fucceda ,   pour  avoir  époufé 
Claude  avant  la  mort  de  Louis  XII.  qui  la  maria  tout  exprès  avec  François  ,     pour 
fortifier  le  droit  de  celui-ci  par  un  plus  proche  degré  de  parenté;  dautant  qu'avant  ce 
Mariage  ils  n'étoient  que  parens  éloignez.     Era  desviado  el  parent esco.     Et  une  page 
après;  il  conclut  ainfi:  Par  cette  Loi,  que  les  Us  ne  filent  point  ,\c  Roiaume  de  Fran- 
ce tomboit  alors  à  Charles ,  Prince  d'Espagne  ,    &  apartient  aujourdui  à  ion  arriere- 
fils,  qui  eft  Vôtre  Majefté  (^q).    Je  ne  raporte  ce  raifonnement ,  que  pour  faire  voir  (î)Don 
la  vanité  des  prétentions  Espagnoles,  qui  roulent  fur  un  faux  principe,  favoir  ,  que  J"^"-^"^'"'" 
François  I.  fucceda  à  Louis  XIL  pour  avoir  époufé  fa  Fille  ;  &  que  fi  le  Prmce  d'Es-  da^'ns  un 
pagne  fût  devenu  fon  mari,  François  ne  fût  jamais  parvenu  à  la  Couronne.     Car  il  M=moiie 
eft  certain,  que  quand  même  le  Prince  d'Espagne  auroit  époufë  la  Fille  de  Louis  XII.  ^ÙkoI 
il  n'auroit  pu  fucceder  au  plus  qu'au  Duché  de  Bretagne  ,     dont  elle  étoit  la  légitime  d'Espa- 
héritiére;  &  que  François,  en  vertu  de  la  Loi  Sahque,  feroit  demeuré  Roi  de  Fran- f"^j.^P^" 
ce,  du  confentement  de  tous  les  Peuples ,  comme  le  plus  proche  de  la  ligne  masculi-  le  des 
ne,  &  Coufiniflù  de  germain  de  Louis  XII.  ^="''' 

Il  étoit  dit  par  un  autre  Ajrticle  du  Traité  de  Blois ,  que  fi  le  Mariage  de  Madame  neTen" 
Claude  avec  Charles  venoit  à  manquer  par  le  dedit  du  Roi  Tres-Chretien ,  ou  de  la  '^3 5: 
Reine  fa  Femme,"  le  Roi  Louis  confentoit  dès  ce  jour,  que  les  Duchez  de  Bourgo- 
gne &  de  Milan,  &  la  Comté  d'Aft,  demeurafïènt  au  Duc  de  Luxembourg  ,    auquel 
en  ce  cas  il  les  cedoit  &  transportoit  avec  tous  les  droits  &  prétentions  qu'il  y  avoit  : 
Et  pareillement ,  que  fi  la  rupture  de  ce  Mariage  venoit  de  la  part  de  l'Empereur ,  ou 
de  l'Archiduc,  fon  Fils,  l'un  renonceroit  à  tous  les  droits  qu'il  avoit  ,  ou  qu'il  pou- 
voit  avoir  au  Duché  de  Milan ,  &  aux  autres  Seigneuries ,  que  le  Roi  tenoit  dans  l'Em- 
pire ;  &  l'autre ,  à  toutes  les  prétentions ,  qu'il  avoit  au  Duché  de  Bourgogne,  &  aux 
Comtez  de  Mâcon  &  d'Auxerre  5     &  à  la  Seigneurie  de  Bar-fur-Seine ,  transportant 
dès  lors  au  Roi  Tres-Chréticn  &  à  Madame  Claude  les  Comtez  d'Artois  &  de  Cha- 
rolois  ,   &  Içs  Seigneuries  de  Noyers  &  de  Château-Chinon.     Mais  quoique  le  Roi 
Louis  eût  manqué  à  fa  parole,  Maximilien  ,     qui  manquoit  toujours  d'argent ,  aima 
encore  mieux  lui  donner  l'Inveftiture  du  Duché  de  Milan,que  de  lui  rendre  les  deux-cens    " 
mille  francs  j  qu'il  avoit  reçus  par  avance  pour  cette  Inveftiture  [i].     Où  il  eft  à  re- 
marquer, que  cet  Empereur  donna  deux  Inveftitures  de  ce  Duché  à  Louis  XII.  l'une, 
le  fetieme  d'Avril,-  mille  cinq-cens  cinq;  l'autre  le  quatorzième  de  Juin,  mille  cinq- 
cens  neuf     La  première,  qui  eft  celle  d'Haguenau^  comprend  conjointement  Mada- 
me Claude,  &  Charles,  Duc  de  Luxembourg,  en  qualité  de  futurs  époux,  [^pro  II- 
lu/iri  Claudia ,  Filia  fua  pnmogenita  ,     ac  pro  Illufiri  Carolo  ,  Archiduce  Aiijtria , 
Principe  Caftellie .,  &  Tiuce  Luxemburg9^.,pr£nominat£  Claudiie  Sponfo  :^  mais  la 
féconde ,  qui  eft  datée  de  Trente  ^   porte  ,  pro  IlluftriJJîma  'Domina  Claudia  ,    ejtts 
■Filia,  illiuscjiie  futur  0  Sponfo  ,izns  exprimer  le  nom  de  ce  futur  Epoux ,  quoique  Ma- 
dame Claude  eût  été  fiancée  folennellement  avec  François  Duc  de  Valois  dès  l'année 
miUe  cinq-cens  fix  (r).     Il  eft  bien  vrai,  que  quelques  lignes  après, François  eft  com-  (r)  Le 
pris  à  fon  tour  dans  cette  Inveftiture,mais  non  point  en  qualité  d'Epoux  de  cette  Prin-  l^'.^^ 
ceflë  ;  tant  ce  Mariage  caufoit  de  douleur  à  Maximilien  ,    qui  par  là  fe  voioit  fruftré ,  quel'  fe  ' 
pour  la  féconde  fois ,  de  l'espérance  de  faire  entrer  dans  fa  Maifon  le  Duché  de  Bre-  "^"5°"- 
tagne,  dont  Claude  étoit  l'unique  héritière.  Si  l'on  en  croit  Martin  du  Bellay,  laRei-  nie  de 
ne  Anne  n'étoit  pas  plus  contente  de  ce  Mariage  ^  que  Maximilien  même  ,   dont  elle'Ascen- 
aimoit  mieux  le  petit-fils  pour  fa  Fille  ,    (car  elle  avoit  le  cœur  Autrichien;}  que  le[ôn"se^'^' 
Duc  de  Valois,  de  qui  elle  haïfibit  extrêmement  la  Mère  (j),  ainfi  qu'il  arrive  d'or-fei. 
dinaire  entre  les  Dames ,  qui  fe  trouvent  à  peu  près  égales  en  naiflance ,  en  beauté ,  eh  ('}  Y' 
fortune,  &  en  crédit.     De  forte  que,  fi  Louis  XII.  fût  mort  le  premier,  comme  el-  de  fes 
le  s'y  étoit  fort  atendiië,  elle  aiiroit,  fans  doute,  entièrement  rompu  ce  Mariage, qui  M«"i°i- 
de  fon  vivant  n'avoit  jamais  pu  s'acomplir,  quoique  fa  Fille  &  le  Duc  eûffent  l'âge  re- '^^^' 
quis  plus  de  deux  ans  avant  qu'elle  mourût  [2]. 

Si  Louis  XII.  trompa  Maximilien  dans  les  Traitez  de  Trente  &  de  Blois  ,  il  fut 
trompé  lui-même  à  fon  tour  dans  tous  ceux  qu'il  fit  avec  Ferdinand  ,  Roi  d'Aragon. 
L'an  mille  cinq-cens  deux ,  PhiUppe,  Archiduc  d'Autriche ,  &  Prince  de  Caftille,  é- 
tant  venu  à  Lion  avec  une  Procuration  [3]  expreflè,  fignée  de  la  main  du  Roi  &  de 

la 


[1]  Ducenta  milita  Iràncorum,  j«i  acteptiiius  fro  à'iStn  in- 
vejlitura.  Dans  l'Afte  de  l'inveÂiture  expédie  à  Haguehali. 
^  [2]  Anne  mourut  en  mille  cinq-cens  quatorze  ,  le  neu- 
vième de  Janvier;  &  François  cpoufa  la  Princeiîe  Claude  au 
mois  de  Mai  fuivant. 

[i]  Mariana  Chap.  XIX.  du  17.  livre. de  fon  Hiftoire, 
dit,  que  ccte  Commiffîon  ctoit  fort  limitée,  &  qu'après  le 
départ  de  l'Archiduc,  Ferdinand,  qui  ne  fe  fioit  pas  entiè- 
rement à  lui,  &  encore  moins  aux  Miniih'es  Flamans,dont 
il  fe  fervoit,lesquels  il  croioit  être  toutFrnnçoisdanslecœur; 
lui  cnvr.la  par  l'Abbé  de  Saint  Michel  de  CÙxa  une  nouvelle 


Iniiruftiot* ,  &  un  nouveau  Pouvoir,  avec  ordre  à  l'Abbé, 
de  ne  lui  point  donner  le  Pouvoir,  s'il  ne  fuivoit  cete  Ins- 
truftion  :.  que  l'Archiduc  .-liant  commence  à  traiter  avec  le 
Roi  de  France,  Se  le  Cardinal  de  Rouen,  tout  autrement 
que  fon  Inftruftion  ne  portoit,  l'Abbé  l'avertit  de  ne  pallir 
pas  plus  outre ,  fans  en  donner  avis  auparavant  au  Roi  fon 
Eeau-Perc;  mais  qiie  l'Archiduc  fe  voiant  entre  les  mains 
du  Roi  Louis, qui  le  predoit  vivement, ne  pût  s'exemter  dé 
conclure,  dautnnt  moins  que  ceux  de  fon  Confeil  le  lui  per- 
fuadérent  ainfi.  Ce  qui  les  fit  foupçonner  d'avoir  été  ga; 
;nez  par  argent.     Quoi  qu'il  en  foit,  le  Comines  Espagnol 
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la  Reine  d'Espagne ,  &  fellée  de  leur  Seau  roial ,  pour  terminer  en  leur  nom  le  difé* 
rend,  qu'ils  avoient  avec  le  Roi  Louis,   au  fujet  du  Roiairaie  de  Naples,  ofrant  de 
leur  part  de  transporter  le  droit  qu'ils  y  avoient,  au  Prince  leur  Gendre,  au  cas  que 
Louis  voulût  réciproquement  céder  le  uen  à  Madame  Claude, fa  Fille, fiancée  au  Duc 
de  Luxembourg  [i].  Fils  de  l'Archiduc:  le  Traité  fiit  conclu  le  cinquième  d'Avril, 
&  juré  folenneÏÏement  de  part  &  d'autre  devant  le  grand  Autel  de  l'Eglife  Cathédrale 
de  Saint-Jean ,  où  l'on  celebroit  la  Meflè.  Auiïï-tôt  après ,  le  Roi  envoia  par  Edouard 
Bouillot,  fon  valet-de-Chambre ,  deux  Copies  de  ce  Traité  au  Duc  de  Nemours,  fon 
Lieutenant-general  à  Naples ,  qui  en  rendit  une  à  Gonçalo  Fernandez  ,  Lieutenant- 
General  de  Ferdinand  ;  auquel  le  Prince  Philippe  en  donna  pareillement  avis  parjean 
Edin,  fon  Fourier  principal  :  mais  Gonçalo  ne  laiflâ  pas  de  continuer  la  Guerre  ,    & 
même  avec  plus  de  violence  qu'auparavant ,  difant ,  qu'il  vouloit  avoir  un  ordre  ex- 
près de  fon  Roi ,  celui  de  l'Archiduc  ne  fufifant  pas.     Mariana  ajoiite ,  qu'il  répondit 
qu'il  n'executeroit  point  ce  que  l'Archiduc  lui  ordonnoit ,  jusqu'à  tant  qu'il  eût  infor- 
mé le  Roi  fon  Maître  de  l'état,  oii  étoient  les  afaires  de  Naples  >  que  les  François  a- 
voient  commencé  la  Guerre  mal  à  propos,  &  fans  fujet  j  &  que  maintenant  qu'ils  a- 
voient  perdu  le  jeu,  il  ne  pouvoit,  ni  ne  devoit  accepter  une  femblable  Paix  :     qu'il 
favoit  bien  ce  qu'il  devoit  faire ,  &  qu'il  iroit  en  perfonne  donner  fa  réponfe  au  Duc 
de  Nemours.    Tout  cela  montre ,  que  le  Prince  &  le  Miniftre  s'entendoient  bien  en- 
femble  [2]  &  que  Ferdinand  rompoit  aufli  facilement  un  Traité  ,     qu'une  feuille  de 
papier.    Il  étoit  dit  par  celui  de  Lion  :  §lue  le  Roi  Tres-Chrétien  figntfieroit  lefrefent 
Traité  à  Monfietir  de  Nemours  ,  &  lui  ordonnerait  exprejfément  de  le  faire  ooferver  y 
&  de  faire  cejfer  tous  exploits  &  aâles  de  Guerre  j   &  que  Monfieur  l'Archiduc ,  au, 
nom  &  de  la  part  du  Roi  &  de  la  Reine  d'Espagne,  le  fignifieroit  en  même  tems  à  Gon- 
çalo Fernandez,  &  lui  ordonnerait  de  faire  le  femblable.     Or  fi  la  Procuration  de  l'Ar- 
chiduc étoit  fufiiante,  pour  conclure  la  Paix  avec  le  Roi  de  France,  comme  l'on  n'en 
f)eut  pas  douter  >  il  avoit  un  Pouvoir  fufifant,  pour  ordonner  à  Gonçalo  de  faire  ceflèr 
a  Guerre.     Mais  ,   dit  Saint-Gelais  ,   tout  cela  venoit  peut-être  de  l'ancienne  cautelle 
de  celui ,  qui  en  favoit  bien  faire  d'autres.     Le  Nardi ,  à  mon  avis ,  a  deviné  la  vraie 
caufe  de  ce  procédé.     [Gonçalo,  dit-il,  refiifa d'obéir  à  cet  ordre,  parce  que  fe  trou- 
vant alors  le  plus  fort  dans  le  Roiaume  de  Naples,  il  efpéroit,  qu'avant  qu'il  eût  reçu 
nouvel  ordre  de  fon  Maître  de  mètre  bas  les  armes,  &  de  vivre  en  paix,  il  auroit  fait 
de  fi  grans  progrès  fur  les  François,  que  Ferdinand  ne  voudroit  point  ratifier  l'Acord 
fait  par  l'Archiduc  fon  Gendre  avec  le  Roi  Louis.  Et  cela  arriva  comme  il  l'avoit  pen- 
(f)  Livre  fé  (f):'\  Car  Ferdinand  ne  ratifia  point  le  Traité,  fe  contentant  d'envoier  un  Ambas- 
folnis''-  fadeur  en  France,  pour  propofer  au  Roi  de  rendre  le  Roiaume  de  Naples  à  DomFe- 
tofre  de  deric ,  qui  en  avoit  été  chaffe  en  mille  cinq-cens  un ,  par  les  François  :  Parti  qu'il  fà- 
iloience.  ^qjj  ^j^gj^  q^g  ^g  j^oj  n'accepteroit  jamais  ;  &  qu'il  ne  propofoit  auifi ,  que  pour  faire 
parade  d'un  faux  desintereflèment.     Au  refte ,  ce  Traité  fut  fatal  à  la  France,  d'autant 
que  Louis  XIL  fe  repofant  fur  la  foi  de  l'Archiduc,  neghgea  de  prendre  fes  furetez, 
&  donna  le  tems  à  Gonçalo  de  fe  fortifier,  &  de  rétablir  les  afaires  des  Espagnols, qui 
avoient  été  chalTez  de  la  Capitanata  [3] ,  de  la  Fouille ,  &  de  la  Calabre.     Si  bien 
que  l'année  fuivante ,  les  Généraux  François ,  qui ,  félon  le  Nardi ,  ne  s'acordoient 
pas  bien  enfemble,  aiant  perdu  deux  Batailles  en  huit  jours:  d'Aubigni,  celle  de  Se- 
minare  en  Calabre  >  &  le  Duc  de  Nemours,  celle  de  Cerignoles  [4,]  eala  Fouille,  où 
il  fut  tué  dès  le  premier  choc;  Gonçalo  n'eût  presque  point  de  peine  à  fe  rendre  Maître 

des 


raconte,  que  Louis  X 1 1.  avoit  coutume  de  dire,  que  les 
Miniftres  defonvoifin,  l'Archiduc  Philippe,  étoient  auffi 
François  que  le  via  d'Ôrleans.  Chapitre 'LV  l ,  note  m. 

Quant  à  la  CommilTion  de  l'Archiduc,  le  Nardi  dit  au 
contraire,  qu'elle  étoit  fiena  e?  ajfoluta,  &  que  pour  cela 
il  partit  de  Lion  très-mécontent  du  procédé  du  Roi  Ferdi- 
nand, qui  n'avoit  point  voulu  ratifier  fon  Traité.  Je  rapor- 
te  ici  ce  que  ces  Hiftoriens  en  ont  dit, afin  que  les  Lefteurs 
puilTent  mieux  difcerner  la  vérité  ,  que  Mariana ,  homme 
d'ailleurs  trcs-ftncere ,  femble  avoir  déguifée  en  cet  en- 
droit. 

[i]  Mariana  dit  la  chofe  autrement.  La  fubftance  de 
cet  acommodement ,  dit-il,  étoit,  ou  que  le  Roi  d'Espa- 
gne cédât  à  Don  Carlos,  fon  petit-fils,  la  part  qui  lui  apar- 
tenoit  au  Roiaume  de  Naples  ;&  le  Roi  de  France  la  fienne, 
à  Madame  Claude  fa  Fille,  promife  à  Don  Carlos  :  &  qu'en 
atendant  que  ce  Mariage  s'acomplît,  la  part  de  Ferdinand 
fût  mife  en  dépôt ,  entre  les  mains  de  l'Archiduc ,  ou  de 
ceux  qu'il  nommeroit;  6c  l'autre  demeurât  au  pouvoir  des 
François:  ou  que  Louis  XII.  &  Ferdinand  gardant  chacun 
leur  part,  la  Capitanata ,  dont  ils  étoient  en  difpute,fût  mi- 
fe en  dépôt.  Mais,  ajoiite-t-il ,  ces  deux  expédions  étoient 
hors  de  raifon,  car  le  premier  laifloit  les  François  maîtres  de 
leur  part,  &  ôtoit  à  Ferdinand  la  fienne,  puisqu'il  eiit  été 
obligé  de  retirer  de  ce  Roiaume  tous  les  Espagnols,  qui  y 


demeuroient  :  Et  par  le  fécond ,  le  diférend ,  qui  étoit  en- 
tre les  deux  Rois,  au  fujet  des  limites  de  leur  partage,  res- 
toit  au  même  état  qu'auparavant.  Ibid. 

[i]  Il  n'en  faut  pas  d'autre  témoignage,  que  ce  que  dit 
encore  le  même  Mariana,  que  Ferdinand  dormant  avis  à 
Gonçalo,  que  l'Archiduc  aloit  en  France,  pour  y  traiter  la 
Paix,  lui  commanda  de  ne  rien  faire  de  tout  ce  que  fon 
Gendre  lui  ordonneroit,  concernant  l'exécution  de  la  Paix, 
ou  de  la  Trêve,  qu'il  pourroit  conclure  avec  cete  Couron- 
ne. 

[3]  C'eft  une  Province,  que  les  Grecs, qui  la  pofledoient 
autrefois,  appelloient  CaM/i;i»;«,  du  nom  du  Gouverneur, 
ou  Capitaine  des  armes  qu'ils  y  envoioient,  avec  le  titre  de 
Catapan. 

[4]  Mariana  dit,  que  cete  Bataille  efl:  une  des  plus  fii- 
meufes,  qui  fe  foient  jamais  données  en  Italie  ;  que  les 
François  y  perdirent  trois  mille  fept-cens  hommes ,  tou- 
te leur  Artillerie, &  presque  toutes  lem's  enleignesj  &  que 
du  côté  des  Espagnols  il  n'y  mourût  pas  un  feul  homme 
de  marque.  Elle  fe  donna  le  vint  huitième  d'Avril  /nille 
cinq-cens  trois  ;  &  celle  de  Seminare  le  vint-un  ;  toutes 
deux  un  Vendredi.  Celle-ci  fut  incontinent  fuivie  de  la 
perte  de  toute  la  Calabre.  Chap.  XX.  8c  XXI.  du  Liv. 
XXVII.  de  fon  Hiftoire. 
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des  Villes  de  Naples,  de  Capouë,  &  d'Averfe,  &  de  presque  tout  le  Roiaume.  Tant 
ell:  vrai  le  dire  de  Louis  XI.  qu'une  Bataille  perdue  a  toujours  grand'-queuë. 

La  Reine  Ifabelle  de  'Caftille,  Femme  de  Ferdinand,  étant  morte  vers  la  fin  de  l'an- 
née mille  cinq-cens  quatre  (?/),  Ferdinand  époufa,  en  mille  cinq-cens  cinq,  Germai-  («)Le25. 
ne  de  Foix, Nièce  de  Louis  XII.  qui  lui  donna  pour  dot  fa  part  &  portion  du  Roiau-  Membre. 
me  de  Naples,  &  tout  ce  qu'il  y  prétendoit  [i]  ,  à  condition  que  tout  retourneroit  à 
la  Couronne  de  France,  fi  elle  devenoit  Veuve,  &  qu'elle  n'eût  point  d'Enfans  [2]. 
Ainfi,  Louis  XII.  termina  par  un  Contrat  de  Mariage  une  querelle,  qui  n'auroit  ja- 
mais pris  fin  par  la  voie  de  tous  les  Traitez  de  Paix ,  qu'il  eût  pu  faire  avec  un  Prince, 
qui  fefoit  trofée  de  fa  perfidie.  Témoin  ce  qu'il  répliqua  au  Secrétaire  Quintana,qui 
à  ion  retour  de  France  lui  raportoit,  que  le  Roi  Louis  fe  plaignoit  d'avoir  été  trompé 
deux  fois  par  lui:  'Deux  fois,  reprit-il,  "Par  THeu,  il  a  bien  menti  l'ivrogne  -,  je  l'ai 
trompé  plus  de  dix  [3].  Cependant,  Don  Juan-Antonio  de  Vera,  qui  au  reflre  eft 
un  Hiftorien  tres-judicieux ,  n'a  pas  laiiîe  de  dire  ,  que  jamais  Prince  ne  fût  fi  bien 
acorder  la  Loi  de  Dieu  avec  la  Raifon  d'Etat;  &  que  Ferdinand  fut  aufli  fidèle  disci- 
ple de  l'une,  qu'excellent  Maître  en  l'autre  (w).  (w)panâ 

Au  refte ,  tout  fin  &  habile  qu'étoit  Ferdinand ,  qui  époufoit  Germaine  en  vue  de  If^^har- 
fucceder  au  droit ,  que  Gaiton  de  Foix  ,  fon  Frère  unique ,  avoit  fm-  la  Navarre  ,  au  le-Quînt, 
cas  que  ce  jeime  Prince  tout  martial  fût  tué  à  la  Guerre,  ainfi  qu'il  arriva  depuis  à  la 
Bataille  de  Ravenne>  Louis  XII.  fut  encore  plus  fin  que  lui,  dans  la  Négociation  de 
la  Paix  de  Blois ,  en  vertu  de  laquelle  fe  fit  ce  Mariage.  Car  étant  dit ,  que  le  Roiau- 
me de  Naples  retourneroit  au  Roi  de  France,  fi  la  Reine  Germaine  demeuroit  Veu- 
ve &  fans  Enfans  [4]  ;  félon  toutes  les  aparences  il  étoit  afîuré  de  recouvrer  Naples  j 
Ferdinand  aiant  le  corps  ufé  de  débauches  &  de  maladies;  &  Germaine,  tout  ce  qu'il 
faloit  pour  envoler  fon  Epoux  en  l'autre  monde  :  de  la  beauté  ,  de  la  jeuneflè ,  &:  de 
la  vigueur.  Mais  comme  l'homme  propofe,  &Dieu  dispofe,  Ferdinand  vécut  encore 
dix  ans  entiers,  &  Louis,  qui  avoit  compté  fur  fa  mort  ,  mourut  treize  mois  avant 
lui.  Et  ce  qui  eft  encore  plus  à  remarquer ,  c'eft  qu'il  mourut  lui-même  au  bout  de 
deux  mois  &  demi,  pour  avoir  pris  à  cinquante-deux  ans  paflèz  ,  une  féconde  Fem- 
me, dont  l'âge  [5],  la  beauté,  &  le  tempérament  ,  demandoient  un  mari  plein  de 
fanté.  Selon  le  Traité  de  Blois,  dont  le  premier  Article  commençoit  par  ces  fermes: 
Le  Roi  Tr es-Chrétien-,  &  le  Roi  Catholique ■,  feront  comme  detix  âmes  dans  un  feul 
éf  même  corps  :  ces  deux  Rois  auroient  dû  mourir  en  même  jour. 

Tant  d'Hiftoriens  ont  parlé  amplement  de  la  Ligue  conclue  à  Cambrai  contre  la 
Republique  de  Venife,  entre  le  Pape  Jules  II.  PEmpereur  Maximilien  I.  le  Roi  Louis 
XII.  &  Ferdinand  Roi  d'Aragon  [6J,  qu'il  feroit  fuperflu  que  j'en  parlaflè.  Outre 
que  je  ne  pourrois  en  dire  les  vrais  motifs ,  fans  renouveller  une  querelle  ,  que  deux 
Ambaffadeurs  de  céte  Seigneurie  ont  rendue  fameufe  ici  par  leurs  plaintes,  &  par  deux 
fupreflîons  de  l'Histoire  du  Gouvernement  de  Venise.  Tiscator 
iEius-  fapit.     Ceux  qui  voudront  favoir  les  raifons ,  qui  firent  entrer  Louis  XII.  dans 

céte 

[i]  Ce  fut  en  vertu  de  cette  cellîon,  que  quelques  jours 
après  la  confommation  de  ce  Mariage ,  les  Princes  de  Sa- 
lerne  &  de  Melfe  ,  &  plufieurs  autres  Barons  Angevins  , 
c'eft-à-dire,  qui  avoient  tenu  le  parti  des  Rois  de  Naples,de 
la  Maifon  d'Anjou  ,  contre  les  Rois  de  la  Maifon  d'Ara- 
gon ^  rendirent  hommage, ôc  prêtèrent  le  ferment  de  fidélité 
pour  eux,  &  pour  les  autres  Barons  abfens,  à  Ferdinand  & 
a  Germaine  ,  comme  aux  véritables  &:  légitimes  Rois  de 
Naples.  Mar'mna,  Chaf.  XVII.  rfa  Li-u.  XXVIII.  de  fon 
Hijioire  d'Espagne. 

[2]  Ce  Traité  fut  confirmé  par  les  deux  Rois  en  mille 
cinq-cens  fept,  dans  la  Conférence  qu'ils  eurent  enfemble 
à  Savone  ,  où  Ferdinand  vint  trouver  Louis  ,  ainfi  qu'il 
fe  pratique  d'ordinaire  entre  Princes  inégaux.  Le  Nardi 
parle  de  cete  entrevue  fort  à  la  gloire  de  Louis  XII.  dans 
le  quatrième  Livre  de  fon  Hiftoire  de  Florence  ;  &  Guichar- 
din  fort  à  l'avantage  de  Ferdinand, dans  le  Livre  feptieme  de 

la  fienne.     Au  contraire,  un  Critique  Italien  en  railla  les 

deux  Rois  par  une  pasquinade,où  il  demandoit,  lequel  avoit 

c'té  le  plus  fou  des  deux,  de  Ferdinand,  qui  s'étoit  mis  en- 
tre les  mains  de  Louis,  qu'il  avoit  fi  fouvent  ofenfé;  ou  de 

Louis,  qui  ne  s'étoit  pas  faifi  de  fa  perfonne,  &  qui  avoit 

ainfi  perdu  l'ocafion  de  recouvrer  le  Roiaume  de  Naples  ? 
[5]  Don  Juan  Vitrian  ajoute  par  une  efpece  d'aproba- 

tion:  Yàficreo,  que  dexja  verdad:  c'eft-à-dire:  Et  par  ma 

foi  je  crois  qu'il  difoit  vrai.  Chaf,  LVIII.  defm  Comines, 

note  y. 

[4]  Si  liegina  Germana,  marito  vivent  a ,  fine  liheris  decede- 

ret  ,  ejus  dotalis  pars  ,  tiempe  regni  Neapolitani  ,    Jerdinando 

Catholtco  cederety'e  contra^ji  itla  ei  fuperftes  ejjetyhéic  pars  ad Re- 

gem  Chriflianiffimum  rediret. KinÇi  Ferdinand  étant  mort  avant 

Germaine  ,    les  François  prétendirent  ,  que  la  part  ,    que 

Louis  XII.  avoit  donnée  pour  dot  à  fa  Nièce, ctoit  dévo- 


lue à  la  Couronne.  Mais  les  Espagnols  répondoient ,  que 
Ferdinand  avoit  remédié  à  cet  inconvénient,  du  tems  du 
Pape  Jules  1 1.  qui ,  durant  la  tenue  du  Concile  de  Pife , 
dont  le  Roi  Louis  XII.  s'étoit  déclaré  le  proteéteur,  avoit  a- 
cordé  à  Ferdinand,  &  à  tous  fes  defcendans,  une  Invefti- 
ture  autentique  &  irrévocable  du  Roiaume  de  Naples,  par 
laquelle  il  aboliflûit,  caflbit,  &  annuUoit  toutes  les  Invefti- 
tures  &  Concevons  obtenues  des  Papes  fes  Predecefleurs  : 
[5c  par  confequent  celle  qu'Urbain  1 V;  ou  Clément  I  V. 
avoit  donnée  à  la  Maifon  d'Anjou ,  en  la  perfonne  dé 
Charles,  Frère  de  Saint  Louis.]  Ciacon.  dans  la  Vie  de  Jules 
//.  &  Zurita  dans  fon  Hijloire  d^  Aragon. 

[5]  Marie  d'Angleterre  n'avoit  que  dbc-huit  ans  :  fur  quoi 
Guichardin  dit,  que  Louis  en  lui  rendant  le  devoir  conju- 
gal avec  trop  de  paflion,  ne  fe  fouvint  pas  de  l'âge  qu'il 
avoit,  ni  de  la  foiblefle  de  fa  complexion.  Livre  XII,  de 
fon  Hiftoire. 

[6]  Nota,  que  Marguerite  d'Autriche  Se  le  Cardinal 
d'Amboife  ,  qui  conclurent  céte  Ligue  le  dixième  de  Dé- 
cembre mille  cinq-cens  huit,  fignérent  le  même  jour  un  au- 
tre Traité  feparé  ,  intitulé,  [Traité  de  Paix  entre  l'Empe- 
reur Maximilien,  &  Charles,  Prince  d'Efpagne, fon  Petit- 
fils,  d'une  part;  ôc  le  Roi  Louis  XII.  &  Charles  d'Eg- 
mond.  Duc  de  Gueldre,  d'autre:]  afin  que  celui-ci,  qui 
fut  publié  d'abord,  amnlât  les  Vénitiens,  à  qui  l'on  fefoit 
un  miftere  de  l'autre,  pour  les  furprendre.  Il  eft  encore  à 
remarquer  que  Charles  III.  Duc  de  Savoie,  voulut  ctré 
compris  dans  céte  Ligue,  pour  le  recouvrement  du  Roiau- 
me de  Chipre.  Ce  qui  lui  fut  acordé  par  une  Déclaration 
j  de  Louis  XII.  du  dix-neiiviéme  de  Mai  de  mille  cinq-cens 
I  neuf,  flgnée  RoBERTïT;  Voiez  la  page  2?.  du  fécond 
Tome. 
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céte  Ligue,  n'ont  qu'à  voir  la  déclaration  de  Guerre,  que  le  Roi  d'Armes, Montjoie, 
fit  au  Sénat  de  Venife. 

Au  refte,  céce  Guerre,  qui  faillit  à  abimer  l'Etat  de  Venife,  fut  fuivie  d'une  PaÉc 
&  d'une  Confédération,  qui  fut  conclue  à  Blois  le  vint-troifiéme  de  Mars  mille  cinq- 
cens  treize,  par  le  Sénateur  André  Gritti,  Prifonnier  de  Guerre  en  France;  &  de- 
puis laquelle  nos  Rois ,  &  céte  Seigneurie,  ont  toujours  vécu  en  bonne  intelligence. 
Ferdinand  le  Catholique  avoit  très-bien  prévu  ,  que  les  Vénitiens  rcnoùeroient  avec 
la  France ,  fi  l'Empereur  s'opiniùtroit  davantage  à  ne  vouloir  pas  leur  acorder  la  Paix, 
à  des  conditions  honnêtes  :  &  pour  parer  ce  coup,  il  avoit  emploie  tout  fon  crédit,  & 
toute  fa  politique  auprès  de  lui ,  pour  le  refondre  à  leur  rendre  Veronne.  Mais  l'Em- 
pereur, toùjoiu-s  prodigue,  &  toujours  fans  argent  ,  leur  demandoit  des  fommes  li 
exorbitantes ,  qu'ils  aimèrent  mieux  fe  liguer  avec  le  Roi  Tres-Chrêtien  ,  s'obligeant 
de  lui  fournir  huit-cens  hommes  d'armes  ,  quinze-cens  Chevaux  légers ,  &  dix  mille 
hommes  de  pié,  pour  lui  aider  à  recouvrer  le  Duché  de  Milan,  &  le  Comté  d'Aft;  à 
la  charge  que  le  Roi  leur  aidât  réciproquement  à  reprendre  en  Lombardie ,  &  dans  la 
Marche  Trevifane ,  tout  ce  qu'ils  y  pofledoient  avant  la  Ligue  de  Cambrai. 

En  céte  même  année,  François,  Duc  de  Valois,  traita  &  conclut  au  nom  de  Louis 
XII.  une  Trêve  pour  un  an  avec  le  Secrétaire  Tedro  G^intana.)  Procureur  de  Fer- 
dinand Roi  d'Aragon.  Il  étoit  dit  par  le  premier  Article  de  céte  Trêve  ,  que  Char- 
les, Prince  d'Espagne,  ou  Ferdinand  fon  Frère ,  au  choix  du  Roi  Catholique,  épou- 
feroit  Madame  Renée,  féconde  Fille  du  Roi  Tres-Chrêtien;  &  que  ladite  Dame  au- 
roit  pour  dot  le  Duché  de  Milan,  &  la  Seigneurie  de  Gennes,  pour  elle,  &  fes  En- 
fans  mâles  &  femelles:  par  le  fécond,  que  ce  Mariage  venant  à  s'acomplir, Louis  qui- 
teroit  &  cederoit  tout  fon  droit  au  Roiaume  de  Naples  à  Ferdinand ,  pour  en  dispofer 
comme  il  lui  plairoit  :  par  le  cinquième  &  fixiéme ,  que  .ce  Mariage  le  folenniferoit  en 
face  de  l'Eglife,  auflî-tôt  que  le  Prince  Charles,  ou  fqn  Frère  ,  &  Madame  Renée, 
feroient  en  âge  de  le  confommer  ;  &  que  pour  fureté  de  céte  promeflè  ,  le  Roi  de 
France  métroit  actuellement  la  Lanterne  de  Gennes  entre  les  mains  de  Ferdinand, 
pour  la  garder  ausdits  Princes  leurs  Enfans,  jusqu'à  la  confommation  du  Mariage. 

En  contemplation  de  ce  Mariage,  les  deux  Rois  fe  prometoient  réciproquement  une 
bonne  &  fincere  amitié  envers  tous,  &  contre  tous,  fans  nulle  exception,  &  de  s'ai- 
der Pun  Pautre  de  toute  leur  puiflànce ,  pour  la  défenfe  ,  confcrvation  ,  &  recouvre- 
ment de  leurs  Païs,  Terres,  &  Seigneuries,  &  de  ne  donner  aide,  confeil,  fecours., 
ni  faveur,  aux  ennemis  les  uns  des  autres,  directement  ni  indire£tement,  &c. 

Dans  céte  Alliance  &  Confédération  Ferdinand  comprenoit  l'Empereur  Maximilien, 
&  le  Roi  d'Angleterre ,  pour  &  au  nom  desquels  il  afÛiroit ,  qu'il  avoit  tout  pouvoir 
de  traiter  [i].  Cependant,  fi  l'on  en  croit  Guichardin,  Livre  onzième  de  fon  His- 
toire ,  il  ne  leur  avoit  rien  communiqué  de  ce  qu'il  avoit  fait  traiter  en  France  par 
Quintana,  car  tandis  que  céte  Trêve  fe  publioit  par  toute  l'Espagne  ,  il  y  arriva  un 
Héraut,  qui  lui  annonça  de  la  part  du  Roi  d'Angleterre,  que  ce  Roi  fefoit  im  puis- 
fant  armement,  pour  aflaillir  la  France-,  &  qu'il  étoit  tout  prêt  à  commencer  la  Guer- 
re ,  fi  Ferdinand  le  fecondoit  du  côté  d'Espagne ,  ainfi  qu'il  le  lui  avoit  promis  aupa- 
ravant. Voilà  comme  cet  Archicatholique  fe  moquoit  de  tous  les  Princes ,  auffi  bien 
de  fes  Gendres, de  fes  Amis,  &  de  fes  Conféderez ,  que  de  fes  Ennemis  déclarez.  Mais 
céte  Trêve  ne  laiflà  pas  de  produire  un  meilleur  éfet,  qu'il  ne  vouloit,  pour  la  France  j 
car  Henri  VIII.  voiant,  que  fon  Beau-Pere  l'avoit  trompé  déjà  trois  ou  quatre  fois, 
fit,  l'année  fuivante,la  Paix  avec  Louis  XII.  &  lui  donna  enfuite  fa  Sœur  en  Mariage. 

Paflbns  aux  Traitez  faits  entre  François  I.  Succeflèur  de  Louis  XII.  &  Charles 
d'Autriche,  héritier  des  Roiaumes  d'Espagne. 

Le  premier  fut  une  Confédération  perpétuelle  entre  ces  deux  Princes ,  dont  le  pre- 
mier s'obligeoit  de  donner  en  Mariage  à  l'autre  [2]  ,  Renée  de  France,  féconde  Fille 
de  Louis  XII.  avec  fix-cens  mille  ècus  d'Or  de  dot,  &  le  Duché  de  Berry,  pour  elle, 
&  pour  fes  Enfans  ,  à  condition  qu'elle  renonceroit  à  toutes  les  prétentions  ,  qu'elle 
pouvoit  avoir  aux  Duchez  de  Milan,  &  de  Bretagne,  c'eft-à-dire  ,  à  toute  la  fucces- 
fion  de  fes  Père  &  Mère.  Mais  ce  Mariage  ne  s'acomplit  point ,  non  plus  que  celui  de 
Charles  avec  Madame  Claude,  qui  lui  avoit  été  promife  auparavant;  François I.  aiant 
ei'i  l&temsde  confiderer  le  mal,  que  lui  pourroit  faire ,  un  jour,  un  Beau-Frere,  qui 

étant 


[  I  ]  t//  pro  ncbis  c?  nomine  nùflro ,  ne  et'iam  nomme  Serenis- 
ftmorum  CJ"  rotentijpmorum  Princifum ,  Maximiliani ,  Romano- 
rum  Imperatoris ,  qui  per  literas  fuas  prïvatas ,  C?  earum  cre- 
denl'tmn^nobis  omnimodam  conccjftt  facultaîein;  ZJ'  Henrïci  An- 
glii  Reps,  pro  quo  idem  Serenifimus  Imperator,  Irater  nofter , 
fortem  [e  faut  t   quod  Serenitas  fua  ratificahit  eu ,  c^c,  po^:is  O' 

■valeatii  traliare.     Voiez  la  Commiffion  de  Qiiint.ma,  p.ige  j  de  fa  Mère  lui  fit  plus  de  raal,  que  la  politique  de  François 
37.  du  fécond  Tome.  1  I.  fofi  Beau-Fiere. 

[2]  La  Reine  Anne  fouhaitoit  pafllonnt'mcnt  le  Maria-  | 


ge  de  fa  Fille  Renée  avec  le  Prince  d'Espagne,  &  fi  aii- 
lieu  de  la  retenir  auprès  d'elle,  comme  elle  fit,  elle  eût 
voulu  la  donner  dès-lors  à  l'Empereur  Maximilien  ,  qui 
la  demandoit  pour  l'élever  en  fa  Cour ,  il  eft  cert,ain  ,  que 
ce  Mariage  fe  fût  aconipli  ;  &  que  jamais  Renée  n'eiit  été 
la  Femme  d'un  petit  Duc  de  Ferrare.     En  quoi  la  tendrefle 
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étant  déjà  Souverain  des  Païs-Bas ,  alloit  devenir  Roi  d'Espagne ,  deNaples,  de  Sici- 
le, &  peut-être  Empereur ,  ainli  qu'il  arriva. 

Le  fécond  fut  le  Traité  de  Noyon  de  ifid.  par  lequel  François  prometoit  à  Char- 
les, de  lui  donner  Louife  de  France,  fa  Fille  (x),  &  pour  dot,   la  part,  qu'il  pré- (j:)Louï- 
tendoit  au  Roiaume  de  Naples,  à  condition  de  reverfion,  fi  Louïfe  n'avoit  point  d'En-  ^^.  '^'•'^■°'t 
fans  :  &  Charles  prometoit  à  François ,  de  lui  paier  tous  les  ans  cent-mille  écus  pour  qu'un  an^ 
l'entretien  de  fa  future  Epoufe  [i]  ,  jusqu'à  l'acompliflèment  du  Mariage  ;  &  cinquan- 
te mille,  jusqu'à  ce  qu'elle  eût  des  Enfans. 

Qiiant  à  la  Navarre ,  il  étoit  dit ,  que  céte  Reine ,  &  fon  Fils ,  enverroient ,  dans 
le  terme  de  fix  mois,  des  Ambafladeurs  au  Roi  de  Caftille  ,  qui  le  fatisferoit ,  félon 
qu'il  feroit  de  raifon  ;  &  qu'au  cas  que  Charles  ne  la  rendît  pas  ,  il  feroit  permis  à 
François  d'aider  le  jeune  Roi  Henri  à  la  recouvrer. 

Paul  Jove  raportant  les  Articles  de  la  Paix  de  Noyon  dit ,  que  celui  de  la  Navarre 
portoit ,  que  Charles  la  rendroit  au  Fils  du  Roi  Jean  ,  qui  en  avoit  été  chafle ,  fi  les 
Arbitres,  dont  François  &  lui  conviendroient,  jugeoient,  que  cela  fût  dejuflice:  Si 
id  Judicïbus ,  qiios  conjiituere  fumm£  rei  arbitras  deberent ,     ex  aqno  &  jure  vi- 
deretur  (y^  :  ou  comme  difoient  les  Espagnols  ,  félon  Guichardin  ,     fi  le  jeune  Roi  (y)  A  u 
Henri  fefbit  voir,  que  ce  Roiaume  lui  apartenoit  de  droit  f .     Et  quant  au  Roiaume  *""  ''" 
de  Naples,  le  même  Paul  Jove  ajoute  un  Article,  par  lequel  le  Roi  Charles  s'obhgeoit  x'vni. 
de  paier  tous  les  ans  cent-mille  écus  d'Or  au  Roi  de  France,  afin  que  ce  tribut  fervît  à  tie/on 
montrer,  que  ce  Roi  avoit  quelque  droit  au  Roiaume  de  Naples  [2].  tL^vre 

M.  Varillas  Livre  quatrième  de  fon  Education  des  T rinces,  dit,  que  Gouffier  s'o- xii.  de 
piniâtrant  à  demander,  que  les  Roiaumes  de  Naples  &  de  Navarre  fufiènt  rendus  au  '°"  ^',^; 
Roi  de  France ,  fon  Maître ,  avant  que  le  Roi  Catholique  alât  prendre  pofièlfion  des  taUe^. 
Roiaumes  d'Espagne ,  Guillaume  de  Croùy  de  Chiévres ,  Plénipotentiaire  de  Charles, 
promit  en  fon  nom  la  reftitution  de  Naples  &  de  la  Navarre ,  à  la  charge  ,  que  céte 
promefTe  demeurât  fecrete ,  jusqu'à  ce  que  Charles  fût  en  Espagne  ,    &  y  eût  dispofé 
les  esprits  à  donner  fatisfaftion  à  François  I.  &  que  pour  cet  éfet  Gouffier  &  Chié- 
vres dreflerent  deux  Traitez  ,    datez-du  même  jour  ,   l'un  fecret,  par  lequel  Charles 
s'obhgeoit  de  reftituer  les  deux  Roiaumes  ufurpez  par  Ferdinand  ,     après  qu'il  auroit 
pris  poffeffion  des  Espagnes ,  quand  même  les  Etats  du  Païs  n'y  voudroient  pas  con- 
fèntir;  l'autre,  qui  Rit  public  dès  le  jour  de  la  fignature  ,     lequel  portoit  feulement, 
que  les  deux  Rois  s'en  raporteroient  au  jugement  des  Arbitres.     On  prétend,  que  le 
Traité  fecret,  dont  parle  ici  M. Varillas,  cil  apocrife  :  &  plufieurs  curieux ,  qui  l'ont 
cherché ,  depuis  qu'il  en  a  fait  mention ,  le  croient  aulîî  dificile  à  trouver  ,  que  l'ori- 
ginal de  la  Donation  de  Conflantin  [5]. 

Quoiqu'il  en  foit ,  il  a  raifon  de  dire ,  que  Gouffier  perdit  autant  de  réputation  païf 
ce  Traité,  que  Chiévres  en  aquit;  &  que  François  I.  fit  une  faute  irréparable  de  s'ê- 
tre paie  de  la  promefîè  d'une  reftitution  incertaine ,  tandis  qu'il  étoit  en  état  d'y  con- 
traindre Charles,  par  la  force  de  fes  Armes,  en  lui  enlevant  les  meilleures  Provinces 
des  Païs-Bas ,  pendant  qu'il  iroit  en  Espagne.  Car  il  faloit  abfolument  que  Charles 
y  alât  au  plutôt }  ou  qu'il  bazardât  de  perdre  la  Caftille  &  l' Aragon ,  où  il  y  avoit  un 
puiflant  parti  [4]  ,  qui  travailloit  à  métré  fon  Frère  fur  le  Trône.  Ainfi ,  François  L 
eût  lujet  de  fe  repentir  durant  tout  fon  Règne ,  de  n'avoir  pas  profité  d'une  fi  belle 
ocafion. 

Les  autres  Articles  du  Traité  de  Noyon  regardoient  l'Empereur  &  les  Vénitiens ,  & 
portoient ,  que  Maximilien  auroit  deux  mois  pour  avifer  ,     s'il  vouloic  être  compris 

dans 


[i]  Charles  n'en  païa  jamais  rien.  Ce  paiement,  dit 
Guichardin,  lui  fembloii:  onéreux,  &:  le  Traite  de  Noyon 
lui  dcplaifbit  d'autant  plus  ,  que  la  necefîîté  de  palTer  en 
Espagne  l'avoit  coniraini  de  le  conclure,  au  préjudice  de 
celui  de  Paris,  [de  1514.]  M.  Varillas  dit  au  contraire,  que 
Charles  en  fut  Ci  content,  (certes  il  le  devoit  être,)  que 
Chicvrcs  en  eût  pour  recompenfe  les  Charges  de  Grand 
Amiral  de  Naples,  de  Grand  Chambellan,  5c  de  Premier 
Miniftre  d'Etat,  avec  les  Duchez  de  Soria  &  d'Atri  dans  le 
Roiaume  de  Naples;  &  le  Gouvernement  de  l'Eclufe  en 
riandre.  Ati  refte  ,  M.  VariUas  s'efl:  mépris ,  quand  il 
a  dit ,  (^u'cin  donna ,  en  confidcratim  de  l'âge  plus  avancé  du 
Roi  TrËS-Chritien ,  à  Gourer  Vn-uantage^  que  Chiévres  l^ allât 
trouver  à  Koyon,  Car  il  fembleroit,  que  la  preiTcance  fût 
fondée  fur  Vage;  &  que  celui  des  Rois  de  France  5c  d'Es- 
p.agnc,  qui  fe  trouveroit  le  plus  jeune,  dût  céder  "a  l'autre. 
Ce  qui  ctabliroit  une  égalité,  à  laquelle  nos  Rois  n'ont  ja- 
mais voulu  cqnfcntir,  6c  ne  confentiront  jamais. 

[ij  Centmn  millia  atireonim  nummùm  quotannis  Callo  [Ca- 
ToUis)  penderct f  ut  eo  trïbuti  mm'ine  aliquod  Gallis  in  Neapoli- 
tano  Kegno  jus  ejfe  viâeretjtr.  Ji>id.  Si  cet  Article  étoit  dans  le 
Traité  de  Noyon,  comme  le  dit  Paul  Jove,  François  I. 
n'.avoit  qu'à  le  citer  à  Charle-Quint,  lorsque  lui  aiant  ofert 
pour  fa  délivrance  de  prifon  ,  de  renoncer  au  Ro'iaunie  de 


Naples,  5c  au  Duché  de  Milan,  l'Empereur,  à  ce  que  ra- 
conte fon  Hiilorien,  Don  Juan  Antonio  de  Vcra,  répon- 
dit, que  François  n'y  avoit  aucun  droit  j  5c  que  p.ar  con- 
fequent  il  ne  renonçoit  à  rien. 

[3]  D'ailleurs,  s'il  y  eût  eu  un  Traité  fecret,  par  lequel 
Charles  eût  promis  de  reftituer  le  Roiaume  de  Naples  à 
François  I.  comment  la  Régente  ,  fa  Mère  ,  eût  elle  ou- 
blié de  produire  l'original  de  ce  Traité,  qui  feul  eût  con- 
vaincu l'Empereur  ,  5c  tous  fes  Miniftres  ,  quand  ils  di- 
foient qu'en  renonçant  à  ce  Roiaume  ,  il  ne  renonçoit  à 
rien»  Ajoutez  encore  à  cela,  qu'il. n'eft  pas  dit  un  feul  mot 
de  ce  Traité  fecret  daus  tous  les  Ecrits,  Manifeûes , 5c  Pro- 
teftations,  qui  fe  firent  durant  la  prifon,  &  après  la  dé- 
livrance de  ce  Roi.  Le  Premier  Prefîdent  de  Selve  n'en 
dit  rien  dans  fes  Mémoires,  lui,  qui  avoit  été  le  principal 
inftrument  de  toute  la  Negoci.uion  de  Madrid  ;  5c  qui  fa- 
voît  mieux  que  perfonne  de  fon  tems  ,  défendre  &  foûtc- 
nir  les  droits  de  fon  Maine.  D'où  il  faut  conclure,  que  ce 
Traité  fecret  ell  un  pur  ejlre  de  raifon  de  M.  Varillas. 

[4]  Formé  par  Don  Pedro  Martinez  de  Guzman,  Grand 
Commandeur  de  Cal.itrava,  Gouverneur  de  l'Infant  Don 
Fernando;  5c  par  Don  Alvaro  Oforio,  Evcque  d'Aftorga, 
fon  Précepteur, 
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dans  ce  Traité;  mais  que  s'il  y  entroit,  le  Roi  de  France  ne  laiflèroit  pas  d'être  en 
droit  d'aider  les  Vénitiens  au  recouvrement  deVeronne.     Que  11  Maximilien  leur  ren- 
doit  céte  Ville,  ils  lui  paieroient ,  en  deux  fois ,  la  fomme  de  deux-cens  mille  écus  : 
cent  mille,  le  jour  même  que  la  Place  feroit  rendue;  &  les  cent  mille  autres,  fix  mois 
après  :  &  qu'outre  cela  le  Roi  le  tiendroit  quitte  des  trois-cens  mille ,  que  Louis  XII. 
fon  PredecelTeur  lui  avoit  prêtez  pour  leur  faire  la  Guerre.     Ces  conditions  étoient  fi 
avantageufes ,  que  l'Empereur  accepta  &  ratifia  la  Paix ,  à  la  Négociation  de  laquelle 
il  s'étoit  fort  opofé  auparavant,  le  defir  d'avoir  de  l'argent  (qui  étoit  ce  dont  il  man- 
quoit  toujours)  l'aiant  emporté  fur  la  haine  naturelle,  qu'il  portoit  à  la  Couronne  de 
France  ;     &  uir  l'ancien  deflcin  qu'il  avoit ,  de  dominer  abfolument  en  Italie.     C'eft 
ainfi  qu'en  parle  Guichardin  à  la  fin  du  douzième  Livre  de  fon  Hiftoire.    Au  reftc , 
le  Traité  de  Noyon  ne  fut  point  obfervé  ,    ni  par  François  ,   qui  fe  plaignoit,  que 
Charles  ne  lui  paioit  point  les  cent-mille  écus  de  penfion,  &  qu'outre  cela ,  il  cabaloit 
contre  lui  avec  les  Princes  d'Italie  ,     pour  le  chaflèr  du  Duché  de  Milan  j     ni  par 
Charles ,  qui  demandoit  la  reftitution  de  celui  de  Bourgogne.    L'éleftion  de  Charles 
à  l'Empire,  auquel  François  afpiroit  avec  paffion,  acheva  de  les  brouiller  irreconcilia- 
blement  enfemble;  &  tous  les  Traitez  qu'ils  firent  vint-cinq  ans  durant,  ne  furent  que 
des  amufemens  de  Paix ,  fe  gouvernant  tous  deux  l'un  envers  l'autre  à  peu  près  com- 
me Louïs  X I.  &  Charles ,  Duc  de  Bourgogne  :  avec  céte  diférence ,  que  François  I. 
fembloit  avoir  fuccedé  au  malheur  de  ce  Duc;  &  Charle-Quint  au  bonheur  de  Louïs  XI. 
Les  Hiftoriens  ont  tant  parlé  des  Négociations ,  qui  fe  firent  pour  la  délivrance  de 
François  I.  prifonnier  à  Madrid  ,   qu'il  feroit  fuperflu  d'en  faire  ici  la  narration ,  qui 
d'ailleurs  ne  ferviroit  que  de  décoration  au  trionfe  de  Charle-Quint.    Je  me  contente- 
rai de  dire  à  ce  propos ,  que  cet  Empereur  perdit  le  principal  fruit  de  fa  vidtoire ,  en 
préférant,  en  céte  rencontre,  l'avarice  à  l'ambition;  au  lieu  que  s'il  eût  préféré  l'am- 
bition à  l'avarice,  en  donnant  genereufement ,  &  fans  rançon, la  liberté  à  fon  prifon- 
(i)Gui-  nier,  comme  le  lui  confeilloit  fon  Confeflèur  (z)i  (  heureux  les  Princes ,  qui  en  ont 
Chardin    de  tcls!}  jamais  François  I.  n'eût  pu  entrer  en  concurrence  de  gloire  avec  lui  ;  ni  la 
xv7de  France  oublier  un  fi  grand  bienfait.     Mais  comme  Charle-Quint ,  aveuglé  de  fon  bon- 
fonHis-  heur,  traita  avec  ce  Prince  en  Marchand,  &  non  pas  en  Roi,  aufli,  François  n'exé- 
toiie.      ^.yfg^  jg  toutes  les  conditions  du  Traité  de  Madrid  ,   que  celle  du  paiement  des  deux 
millions  d'écus  d'Or ,  promis  pour  fa  rançon  :  voulant  donner  à  entendre  par-là ,  qu'il 
traitoit  en  banquier,  celui  qui  n'avoit  pas  fû  le  traiter  en  Roi  [i].    Le  Lefteur  trou- 
vera dans  la  Protestation,  qui  eft  après  ce  Traité,  les  juftes  raifons,  pour 
lesquelles  François  protefta  de  nullité ,  avant  que  de  le  figner  -,  déclarant ,  en  prefence 
de  François  deTournon,  Archevêque  d'Ambrun;  de  Jean  de  Selve,  Premier  Préfî- 
dent  de  Paris;  &  de  Philippe  Chabot,  Baron  de  Brion,  Plénipotentiaires  de  France} 
&  du  Maréchal  Anne  de  Montmorency,  qui  fe  trouvoit  alors  dans  fa  Chambre,  que 
les  conditions,  que  l'Empereur  exigeoit  de  lui,  étoient  exorbitantes,  &  trop  préjudi- 
ciables au  bien  de  fon  Roiaume>  &  que,  par  confequent,  ne  les  pouvant  tenir,  fans 
bleffer  fon  honneur;  ni  refufer  auffi  de  les  figner,  fans  s'expofer  au  danger  d'une  pri- 
fon  perpétuelle,  &  fans  atirer  une  infinité  de  maux  à  fon  Etat,  qui  ne  pouvoit  être 
fecouru  &  défendu ,  ni  par  la  Régente ,  fa  Mère ,  que  les  maladies  fréquentes  avoient 
fort  afoibhe;  ni  par  fes  Enfans,  qui  étoient  en  bas  âge  ;  il  entendoit  garder  &  pour- 
fuivre  les  droits  de  fa  Couronne.    Don  Juan  Antonio  de  Vera  dit,  que  Charle-Quint 
difant  le  dernier  adieu  à  François  I.  le  pria  de  lui  vouloir  dire  ingénument,  s'il  partoit 
avec  intention  d'exécuter  le  Traité  de  Madrid  ,  jurant  plufieurs  fois  en  foi  de  Cava- 
lier, que  pour  rien  au  monde  il  ne  diféreroit  de  le  mètre  en  liberté  :  &  que  François 
répondit  ,     qu'il  s'en  alloit  avec  une  réfolution  ferme  &  confiante  d'acompUr  tout  ce 
(«)  cnns  qu'il  avoit  promis  (a).    Mais  dés  qu'il  fut  en  France,  il  changea  de  langage,  foute- 
la  Vie  de  nant  que  les  promeflès  faites  en  prifon  font  nulles ,  félon  cet  axiome  du  Droit  :  Fel/e 
^ufnlr  fion  creditur,  qui  retinetur  :  à  quoi  Charle-Quint  &  fon  Confeil  repliquoient ,  que 
s'il  étoit  vrai,  que  les  prifonniers  ne  puffent  pas  engager  leur  parole  ,    pour  obtenir 
leur  liberté,  il  feroit  inutile  de  traiter  avec  eux  ;    &  qu'ainfi,  la  prifon  feroit  perpé- 
tuelle, ou  la  Guerre  fans  mifericorde,  pour  les  vaincus  [2].  Chofe  contraire  au  Droit 
des  Gens.    Mais,  à  mon  avis,  rien  ne  rendit  le  procédé  de  l'Empereur  plus  odieux, 
(*)  à  la  que  le  traitement  qu'il  fit  à  François ,  après  la  fignanire  du  Traité ,  l'aiant  fait  garder 
Prottfta'-*  depuis  ce  jour-là,  jusqu'à  celui  de  fon  arrivée  à  Fontarabie,  aufli  étroitement  qu'au- 
tion.       paravant ,  quoiqu'il  eût  fiancé  la  Reine  Eleonor  :  enforte  que  ce  Prince  avoit  raifon 
XVI  "e   *^^  ^^  plaindre  ,     qu'i/  n'avoit  jamais  eu  une  heure ,   ni  un  moment  de  liberté  (Ji). 
fon  hL  Dans  un  même  tems,  dit  Guichardin  f ,  il  étoit  carelfé  comme  beau-Frere,  &  gardé 
toire  comme 

[i]  Chaile-Quim,  qui  aimoit  tant  a  être  compare  avec  pour  un  Roi.  g«;«rt-C»rfe  if».  1  V. 
Alexandre,  ne  fe  piqua  point  d'imiter  la  géncrofitc  de  ce         [i]  Tacite  dit,  que  l'ufage  de  faire  des  prifonniers,  eft 

Prince;  qui  répondit  un  jour  à  Parmcnion  :  le  Confeil  que  le  Commerce  de  la  Guerre.  Annal.  14. 

tu  me  donnes ,  eft  bon  pour  un  Marchand  ,  &  non  pas  , 
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comme  prifonnier  :  d'où  l'on  pouvoit  facilement  juger,  que  leur  concorde  étroit  pleine 
de  discorde  j  &  leur  nouvelle  parenté  fans  amour  ;  &  qu'à  la  première  ocafion  ,  leurs 
anciennes  animofitez  recommenceroient  avec  plus  de  violence  que  jamais. 

Le  Traité  de  Madrid  n'aiant  point  été  acompli  de  la  part  de  François  I.  [i]  pour 
les  raifons  déduites  dans  la  Proteftation ,  dont  je  viens  déparier,  Çharle-Qiiint ,  qui 
reconnut,  mais  trop  tard,  que  plus  un  Traité  eft  onéreux  à  l'une  des  parties  ,     plus 
l'inobfervation  en  eft  excufable,  ou  neceflairc;  fut  contraint  d'en  conclure  un  autre, 
à  des  conditions  plus  modérées.     Ce  fut  celui  de  Cambrai  de  mille  cinq-cens  vint-  i  ^25». 
neuf,  en  vertu  duquel  François  retenoit  le  Duché  de  Bourgogne ,  qu'il  avok  cédé  à 
Charle-Quint  par  le  Traité  de  Madrid;  &  obtenoit  la  délivrance  de  fes  Enfans ,  moien- 
nant  l'acomplillement  de  fon Mariage  avec  Eleonor,  Sœur  de  l'Empereur,  qu'il  avoit 
fiancée  en  Espagne.     Céte  Paix  fut  traitée  par  l'ArchiduchelIè  Marguerite  [2]  ,  Tante 
paternelle  de  Charle-Quint ,  &  Ducheflè  Douairière  de  Savoie  ;  &  par  Louïiè  de  Sa- 
voie,, Mère  de  François:  &  ce  qui  eft  très-remarquable,  dit  le  Nardi,  c'eft  que  leur 
Négociation  fut  fi  fecrete,que  les  Ambaflàdeurs  de  Venife  &  de  Florence,  qui  étoienc 
prelèns,  ne  purent  jamais  rien  favoir  de  ce  qui  étoit  fiu:  le  tapis,  quoiqu'ils  en  fiflènt 
de  grandes  inftances ,  au  nom  de  leurs  Républiques ,  qui  y  avoient  un  notable  inter- 
eft,  à  caufe  de  la  Ligue-Sainte  [3],  conclue  contre  l'Empereur.     Au  refte,  ajoûte-t- 
il ,  céte  Paix  deshonora  beaucoup  les  François ,  qui  ne  pouvoieiit  dire  ,   pour  quelle 
raifon  ils  abandonnoient  à  la  discrétion  de  l'Empereur ,  leur  ennemi  commun ,  les  Vé- 
nitiens, leurs  Alliez,  qui,  par  cet  acord,  étoient  obligez  de  rendre  toutes  les  Villes 
&  Places,  qu'ils  poflèdoient  dans  la  Pouillc;  &  les  Florentins,  leurs  anciens  amis, 
qui  n'avoient  encouru  l'indignation  de  ce  Prince,  que  pour  avoir  aidé  à  la  délivrance 
du  Pape ,  qu'il  tenoit  prifonnier.     (c)  Guichardin  dit ,  que  François  I.  étoit  fi  uni-  (0  Livré 
quement  ocupé  du  foin  de  retirer  fes  Enfans  des  mains  de  l'Empereur,  qu'il  ne  fit  au-  ^"^^fs- 
cun  fcrupule  de  facrifier  le  falut  de  fes  Alhez  à  fon  propre  intereft  ;  &  que  les  Floren-  toire  de 
tins  l'aiant  prié  tres-inftamment ,  de  leur  permetre,  comme  avoit  fait  Louis  XIL  fon  ï''°''^""' 
Predeceflèur ,  en  mille  cinq-cens  douze ,  de  faire  leur  acord  avec  Maximilien  I.  il  le 
leur  refufa,  leur  prometant  de  n'en  conclurre  jamais  aucun  avec  Charles,  fans  les  y 
comprendre ,  eux ,  &  tous  fes  autres  Confederez ,  lesquels  il  trompa  de  même.     Il  y 
avoit  bien  un  Article ,  qui  portoit ,  que  les  Vénitiens  &  les  Florentins  y  feroient  com^ 
pris ,  pourvu  qu'ils  vuidaflent ,  dans  quatre  mois ,  tous  les  diférends  ,    qu'ils  avoient 
avec  l'Empereur:  condition,  qui  leur  donnoit  une  exclufion  tacite.     Il  ajoute ,  que 
François  fut  fi  honteux  de  leur  avoir  ainfi  manqué  de  foi ,  qu'étant  aie ,  après  la  con- 
clufion  de  céte  Paix,  à  Cambrai, pour  vifiter  la  Ducheflè  Marguerite:  il  fut  quelques 
jours  fans  vouloir  fe  laiflèr  voir  à  leurs  Ambaflàdeurs ,  fuiant  ide  donner  Audience  à 
des  Miniftres,  dont  la  prefence  lui  reprochoit  fon  injuftice  (/).     Paul  Jove  dit,  que  (d)Un-é 
lors  qu'ils  fe  plaignirent  à  lui  du  tort,  qui  leur  étoit  fait  par  céte  Paix,  il  en  rejetta  la  ^^^^= 
faute  fur  les  deux  Princeflès ,  qui  l'avoient  négociée  :  difant ,  que  comme  les  Femmes  toîre  ai- 
ne haïflfent  rien  davantage  que  la  Guerre,  il  ne  faloît  pas  s'étonner  ,     que  Louife  &  "lie. 
Marguerite  fè  fiiflfent  fi  fort  hâtées  de  conclurre  la  Paix  [4].     On  remarquera  en  pas-  («jLeio. 
fant,  que  le  Doge  André  Gritti  apelloit  la  Ville  de  Cambrai,  le  Purgatoire  des  Veni-  '^'=  J"'"' 
tiens,  à  caufe  que  toutes  les  Négociations ^  qui  s'y  étoient  faites  de  fon  tems  ,     entre  JJc'har- 
deux  Empereurs  &c  deux  Rois  de  France,  avoient  été  fatales  à  fa  Republique.    Deux  dm,  ou 
ans  après,  celle  de  Florence  perdit  fa  liberté,  &  tomba  fous  la  domination  d'un  bâtard  \^J,]{J^ 
de  la  Maifon  de  Medicis ,  qui  en  fut  créé  Duc ,  en  exécution  du  Traité  fait  en  i  fzp  Çe\  félon  ' 
à  Barcelone,  entre  le  Pape  Se  l'Empereur.     Par  ovi  fut  acomplie  la  prédiûion,  que  fe  ',^",'h' 
fameux  Jacobin  Savonarole  avoit  faite,  quelques  heures  avant  que  d'aller  au  fuplice,  à  ^^1^.^  p^l 
Jaques  Nicolini  :  que  les  plus  grandes  calamitez  de  la  Ville  de  Florence   arriveroient  àficath- 
ibus  le  Pontificat  d'un  Clément  f.    Au  refte,  fi  Clément  VII.  fut  le  fléau  des  Flo-  ""j^^^'"" 
rentins,  fa  Nièce  Catherine  fut,  depuis,  celui  des  François,  dont  il  ne  tint  pas  à  eï-fam-Gai- 
le ,  qu'elle  n'achevât  de  renverfer  la  Monarchie ,  par  le  déteftable  deflfein  qu'elle  avoit,  'f^J"' j". 
d'ôter  la  Couronne  aux  Bourbons ,  qu'elle  haïfl!bit ,  pour  y  appeller  les  Enfans  du  Duc  Ljvie'  ' 

de  VII.  de 

té,  l' Anhidacheffe  fe  fait  fort  ie  la  Reine  Douairière  de  Portu-  '"""'s- 
gal,  Eleonor,  entant  i^u'il  lui  peut  toucher.     Eleonor  n'étoit '°'^'' 
donc  pas  une  des  procuratrices  de  l'Empereur  en  céte  négo- 
ciation,  puisque  fa  Tante  y  ftipuloit  pour  elle. 

[3]  Ligue  fait  entre  la  Pape  Clément  VII.  de  qui  elle 
fut  furnommée  Clémentine,  les  Vénitiens,  les  Elorentins, 
&  le  Duc  de  Milan,  pour  procurer  la  délivrance  des  Enfans 
du  Roi  François  j  8c  revendiquer  le  Roiaume  de  Naples  au 
Saint-Siege. 

[4]  â£«  pudoris  flenus  eam  duarum  Civitatam  ojfenfwnem  ir. 

feminas ,    tancjuam   Pacis   avidiores  ,     rcficiehat,     Hift.    Lib. 

XXVI.  Louïfe  5c  Marguerite  arivércnt  a  Cambrai  le  fep- 

Paix  de  Cambrai,  il  fiiit  mention  'de  trois  Princeflès  ,   qui  j  ticme  de  Juillet,  &  la  Paix  fut  fignce  le  cinquième  d'Aoùc 

la  conclurent ,    6c  par  confequent ,    la  Reine  de  Hongrie     fuivant;  au  lieu  que  fi  elle  eiit  été  traitée  par  des  Ambafla- 


[i]  Comme  l'aToit  bien  prédit  le  Chancelier  Gattina- 
ra ,  qui  ne  vouloir  point  que  le  Roi  François  fût  mis  en  li- 
berté, qu'après  la  reftitution  éfeftive  de  (a  Bourgogne;  di- 
fant hautement,  que  l'Empereur  feroit  la  dupe  d'un  Trai- 
te, dont  l'exécution  commençoit  par  la  délivrance  du  pri- 
fonnier. 

[z]  Quelques  Hiftoriens  lui  adjoignent  Marie,  Reine  de 
Hongrie,  Sœur  de  Charle-Quint;  &  d'autres,  comme  le 
Nardi,  la  Reine  Eleonor  :  mais  il  eft  conftant  ,  que  cel- 
le-ci étoit  alors  en  Espagne,  d'où  elle  ne  fortit  que  l'année 
fuivante,  pour  venir  en  France,  avec  les  Enfans  du  Roi 
fon  mari.     Dans  l'Epigramme  ,    que  Marot  a  faite  fur  la 


étoit  une  des  trois.     Ajoutez  h  cela,  qu'à  la  fin  de  ceTrai-  |  deui's,  la  négociation  eût  dure  peut-être  plus  d'un  an. 

Tome  II. 
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de  Lorraine,  fon  gendre.     De  forte  que  ce  ne  fut  pas  fans  raifon,  que  le  Cardinal  de 

Tournon,  qui  connoifToit  fon  dangereux  esprit,  ofa  lui  dire  un  jour,  qu'elle  le  traita 

de  radoteux  :  Madame.,  je  n'ai  jamais  radote.^  que  lors  que  j'ai  négocie  'votre  Ma- 

(/)  Bran-  rtage  r/}.     Sur  quoi  il  faut  auffi  remarquer ,  que  céte  Alliance  Papale  fiit  la  première 

tome      caule  du  refroidiflèment  d'Henri  VIII.    Roi  d'Angleterre  envers  François  I.    préten- 

ciwiles    dant,  que  François,  dans  leur  entrevue  de  Boulogne  &  de  Calais,  lui  avoir  promis 

IX.        de  ne  conclurre  jamais  le  Mariage  du  Duc  d'Orléans,  fon  fécond  Fils,  avec  la  Nièce 

de  Clément  VII.  que  ce  Pape  n'eût  oftroié  à  Henri  la  Bulle,  qu'il  demandoit  pour 

la  diflblution  de  fon  Mariage  avec  Catherine  d'Espagne  [i].     Et  ce  mécontentement 

joint  aux  foUicitations  de  Charle-Quint ,  qui  lui  redemanda  fon  Amitié  après  la  more 

de  Catherine,  proteftant  que  fon  rellèntiment  s'étoit  éteint  avec  la  Vie  de  fa  Tante  [2]i 

ce  mécontentement,  dis-je,  produifit  leur  reconciliation  aux  dépens  de  François  I.  à 

qui  ils  firent  conjointement  la  Guerre. 

La  Paix  de  Cambrai  ne  fut  pas  de  longue  durée  ,  ainfi  qu'il  arrive  toujours  des 
Traitez,  qui  font  trop  onéreux  à  l'une  des  parties  [3].  Car  François  I.  fe  plaignoit, 
que  par  celui  de  Cambrai,  l'Empereur  lui  avoit  fi  bien  lié  les  mains,  que  s'il  ne  fe  les 
délioit  lui-même,  il  nepourroit  jamais  fe  mêler  d'aucune  chofe,  où  il  y  eût  de  l'hon- 
neur &  du  profit  [4].  D'ailleurs,  ces  deux  grans  Princes  aimoient  trop  la  Guerre,  ic 
ne  fe  fioient  pas  alîèz  l'un  à  l'autre ,  pour  être  long-tems  en  repos.  L'an  mille  cinq* 
cens  trente-trois ,  François  Sforce ,  dernier  Duc  de  Milan ,  aiant  fait  couper  la  tête  à 
François  de  Merveille ,  qui  réfidoit  auprès  de  lui  en  qualité  d'Ambafladeur  fecret  de 
France,  pour  avoir  fait  tuer  un  Gentilhomme  du  Païs  :  ou  plutôt  pour  contenter 
l'Empereur ,  qui  prenoit  ombrage  de  la  correspondance ,  que  ce  Duc  entretenoit  avec 
François  I.  ce  Roi ,  qui  n'atendoit  qu'une  ocafion  de  r'entrer  dans  le  Milanez,  envoia 
le  Prefident  Poyet  [5-]  en  Savoie ,  pour  demander  au  Duc  paffage  par  fes  Terres.  Ce 
Duc ,  qui  avoit  époufé  la  Sœur  de  l'Impératrice ,  préférant  l'amitié  de  fon  beau-Frere, 
à  celle  du  Roi,  fon  Neveu,  rcfiifa  le  paffage,  ainfi  qu'il  avoir  refufé  auparavant  de 
prêter  la  Ville  de  Nice  au  Pape  &  au  Roi ,  pour  leur  entrevue  ;  de  recevoir  l'Ordre 
de  Saint  Michel ,  avec  une  penfion  de  douze  mille  Ecus ,  &  de  rendre  l'hommage  de 
Foucigny.  Tout  cela  joint  enfemble  ,  obligea  le  Roi  de  porter  dans  le  Piémont  la 
Guerre ,  qu'il  avoit  prétendu  faire  feulement  au  Duc  de  Milan.  L'Amiral  de  Chabot 
(^)  en  entra  dans  la  Breflè  &  dans  la  Savoie  {g) ,  fans  y  trouver  aucune  refiftance  ;  enfuite 
'53  5-  il  prit  Turin,  &  toutes  les  Places  du  Piémont  jusqu'à  la  Doùere  ,  &  il  alloit  infailli- 
blement conquérir  tout  le  refte,  fi  le  Roi,  toujours  crédule,  &  toujours  trompé,  ne 
fe  fût  pas  laille  amufer  par  de  vaines  espérances  du  Duché  de  Milan ,  dont  l'Empereur 
lui  fefoit  prometre  l'Inveftiture  pour  le  Duc  d'Orléans ,  fon  fécond  Fils ,  tandis  qu'il 
travailloit  à  lui  débaucher  tous  fes  Alliez ,  &  qu'il  fe  preparoit  à  lui  faire  une  fanglan- 
te  Guerre.  Mais  enfin ,  ce  qui  arriva  ,  en  ce  tems-là  ,  au  Duc  de  Savoie  ,  qui  fe 
•  croïoit  à  l'abri  de  tous  les  orages,  fous  la  proteftion  de  Charle-Quint ,  &  ce  qui  vient 
d'arriver  au  Duc  Amedée  II.  eft  une  preuve  évidente,  que  l'amitié  de  la  Maifon  d'Au- 
triche eft  d'un  foible  fecours  à  ces  Ducs  contre  les  Armes  de  la  France. 

Comme  le  Connétable  de  Bourbon  avoit  cédé  à  l'Empereur  le  droit,  qu'il  preten- 
doit  avoir  fur  la  [6]  Provence,  en  vertu  du  Teftament  d'Anne  de  France,  fa  belle 
Mère,  à  qui  René  ,  Duc  de  Lorraine  >  avoit  transporté  le  droit  qu'il  y  avoit  :  l'Em- 
pereur enyvré  de  fa  bonne  fortune,  crut,  qu'il  n'avoit  qu'à  paroître  avec  fon  Armée, 
pour  fe  faire  ouvrir  toutes  les  Portes  des  Villes  de  céte  Province  ;  mais  il  éprouva  de- 


[i]  Letre  an  Roi  de  Jean  Dinteville  ,  Ambaffadeur  de 
pfance  eiT  Angleterre  ,  datée  du  deuxième  de  Novembre 
raille  cinq-cens  trente-trois.  Et  dans  une  autre  du  fepticme 
du  même  mois,  adreiTcc  au  Grand  Maître  Anne  de  Mont- 
morency, il  ajoute  ce  qui  fuit:  ledit  Sieur  Roi  m'a  dit, 
que  le  Roi  le  lui  avoit  promis,  non  à  lui  feul,  mais  audî  à 
la  Reine  fa  Femme,  dernièrement  a  Calais;  &  que  fi  ledit 
Mari.ige  fe  fefoit ,  fans  que  le  Pape  fit  rien  pour  lui ,  il 
n'auroit  pas  grande  ocafion  d'eftimer  avoir  grande  amitié 
avec  le  Roi. 

[2]  Le  Roi  vôtre  bon  Frère  m'a  dit ,  que  l'Empereur  lui 
avoit  écrit  une  Letre  contenant  cinq  Articles,  dont  le  qua- 
trième eft,  qu'il  le  prie  d'oublier  ce  qui  s'eft  paifc  entr'eiix 
à  caufe  du  divorce  de  fa  Tante ,  celfant  à  prcfent  l'ocafion 
de  leurs  diférends  :  &  pour  ôter  tout  foupçon  5c  racine 
d'inimitié,  il  le  prie  de  vouloir  renouveller  les  vieux  Traitez 
de  leur  amitié  &  confédération,  lui  fefant  entendre  ,  que 
quelque  chofe  qu'il  y  ait  eu  entr'eux  deux,  il  n'a  pas  oublié 
les  plaifirs,  bénéfices,  &  fecours  qu'il  a  re(jûs,  dont  il  fe 
fent  grandement  obligé  à  lui,  5c  qu'en  recompenfe  de  cela; 
il  eft  preft  de  s'emploier  pour  lui  en  toutes  fes  afaircs,  com- 
me le  meilleur  ami,  qu'il  ait  en  ce  Monde.  Letre  de  l'Eve- 
cjue  de  Tarhe  au  Roi  Fraiifois  I.  datée  de  tondra  du  1 9.  d'A- 
vril 1536. 


vant 

[3]  Nec  credideris,  dit  Tito  Live  Livre  VI IL  uUum  fo- 
piilum,  mit  homiaem ,  in  ea  conditione,  cujus  eum  fœniteat, 
dintiiis,  quàm  neceffejit,  tncmjurum. 

[4]  C'eft  comme  en  parle  François  I.  danS  une  de  fcsLe- 
tres  à  l'Evcque  d'Auxerre,  fon  AmbafladeUr  à  Rome,  da- 
tée du  21.  de  Novembre  1531. 

[5]  Qiii  fut  fait  Chancelier  en  1538.  &  deftituc  de  cette 
dignité,  pour  fes  concufttons  &  malverfations,  en  1545. 

[6]  Ce  droit  ctoit  nul  de  toute  nullité,  ainfi  que  celui 
du  Duc  de  Lorraine  ;  car  le  Teftament  d'Anne  de  France 
ne  pouvoir  infirmer  ni  détruire  celui ,  que  Charles  d'An- 
jou ,  Comte  de  Provence  ,  avoit  fait  en  faveur  de  Louis 
XI.  fon  Coufin  Germain, &  des  Rois  de  France  fes  Succes- 
feurs  :  Claufe  qui  donnoit  l'exdufion  à  tous  les  Prince!  ; 
qui  n'étoient  ni  Rois  de  France  ,  ni  héritiers  préfomptifs 
de  cette  Couronne.  Ajoiltez  à  cela,  que  la  Provence  ctant 
Païs  de  Droit  écrit,  où,  par  confequent,  l'inftitution  d'hé- 
ritier a  lieu,  nul  autre  n'y  pouvoit  prétendre,  que  celui 
&  ceux  ,  que  Charles  d'Anjou  ,  qui  en  étoit  légitime  & 
paifiblc  poflelTeur,  y  appcUoit.  Et  c'eft  par  ce  droit  qu'il  a- 
voit  joui,  lui-même,  jusqu'à  fa  mort,  de  ce  Comté;  Re- 
né Roi  de  Sicile,  fon  Oncle,  l'aiant  préféré  par  fon  Tefta- 
ment au  Duc  de  Lorraine ,  fils  de  fa  fille. 
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vant  Marfeillc  [i]  ,  &  devant  Arles,  que  les  mefures,  qu'il  avoit  prifes,  étoient  faus- 
fes:  de  forte  qu'après  un  mois  de  lejour,  il  fut  contraint  de  fe  retirer  honteufement 
avec  fes Troupes, que  la  fatigue  &  la  maladie  avoient  déjà  diminuées  déplus  d*un  tiers; 

Ce  fut  en  ce  tems-là ,  que  l'Avocat  General  Capel  aiant  remontré  au  Roi ,  que  les 
Provinces  de  la  Couronne  étant  inaliénables,  il  n'avoit  pu  céder  la  Souveraineté  de  la 
Flandre  &  de  l'Artois }  &  que,  par  confequent,  Charles  d'Autriche, (c'eft  ainfi  qu'il 
apella  l'Empereur,)  étant  toujours fon  Valfal  pour  ces  Comtez,  &  pour  celle  de  Cha- 
roîois  ,  avoit  commis  crime  de  felonnie  :  il  fut  dit  par  Arrêt  rendu  en  préfence  dii 
Roi,  feant  en  fon  Parlement ,  acompagné  de  tous  les  Pairs  de  France,  que  Charles 
feroit  apellé  par  un  Edit  peremtoire ,  pour  répondre  au  Procureur  General  fur  fes  con- 
cluions ,  &  voir  juger  la  reverfion  &  réunion  de  ces  trois  Comtez  à  la  Couronne. 
L'Empereur  répondit  à  cet  adjournement ,  que  puisqu'on  le  rapelloit  en  France ,  il  y 
reviendroit  avec  de  fi  bonnes  pièces  en  main ,  que  le  Roi  feroit  contraint  d'obferver 
tous  les  Articles  des  Traitez  de  Madrid  &  de  Cambrai.  Mais  tout  l'efet  de  céte  me- 
nace fe  reduifit  à  la  Prife  de  Montreuil ,  &  au  Siège  de  Terouanne  ,  où  il  ne  gagna 
que  des  coups.  Durant  ce  Siège  ,  fes  deux  Sœurs  ,  Eleonor,  Reine  de  France,  & 
Marie ,  Reine- Veuve  de  Hongrie ,  alors  Gouvernante  des  Pais-Bas ,  s'étant  avifées  de 
faire  tenir  une  Conférence  au  Village  de  Bomy ,  leurs  Députez  convinrent  d'une  fur- 
féance  d'armes  de  trois  mois  pour  la  Picardie  &  pour  les  Pais-Bas  ,  pendant  laquelle 
on  traiteroit  la  Paix.  Cette  Trêve  fut  peu  de  tems  après  fuivie  d'une  autre  de  trois 
mois,  pour  le  Piémont,  le  Daufiné,  &  la  Provence.  Il  étoit  dit  par  celle-ci  ,  que 
l'Empereur  &  le  Roi  garderoient  de  part  &  d'autre  les  Places ,  qu'ils  tcnoieilt  dans  le 
Piémont  :  ce  qui  tournoit  tout  à  la  ruine  du  pauvre  Duc  de  Savoie  ,  qui  fe  trouvoit 
également  dépouillé  par  fon  prétendu  Protefteur ,  &  par  fon  jufte  ennemi. 

Enfin  j  Charle-Quint  &  François  s'étant  rendus  à  Nice  ,  où  le  Pape  Paul  III.  les 
atendoit,  pour  les  acorder  enfemble,  en  qualité  de  Père  Commun,  &  de  Médiateur: 
ils  convinrent,  fans  fe  voir  ,  d'une  Trêve  pour  dix  ans.  Car  pour  une  Paix  finale,  ifS^i 
jamais  Paul,  le  plus  habile  Prince  de  fon  tems,  ne  les  y  pût  rediùre  j  tant  leur  hu- 
meur &  leurs  interefts  étoient  incompatibles.  Et  Paul  même  ,  avant  que  de  s'en  re- 
tourner à  Rome ,  prédit ,  que  cette  Trêve  ne  feroit  point  obfervée ,  l'un  voulant  ab- 
foliunent  garder  &  retenir  le  Duché  de  Milan  ;  &  l'autre  fe  fefant  un  point  d'honneur 
de  le  recouvrer ,  comme  fon  bien  de  Patrimoine.  Les  fpeculatifs  crurent  alors ,  que 
le  Pape  n'étoit  pas  venu  à  Nice  par  le  feul  motif  de  les  reconcilier ,  comme  il  le  di- 
foit  ;  mais  principalement ,  pour  traiter  avec  Charles  le  Mariage  de  fa  Fille-naturelle , 
Veuve  du  Duc  de  Florence ,  avec  Oftave  Farnefe ,  fon  petit-Fils  ;  &  pour  négocier 
avec  François ,  celui  de  Vittoria ,  Sœur  d'Oftave ,  avec  Antoine  j  Fils  aîné  du  Duc 
de  Vendôme  :  &  que ,  pom-  empêcher  que  fon  fecret  ne  paffat  de  l'un  à  l'autre ,  il  le 
chargea  adroitement  de  la  commiffion  de  porter  réciproquement  la  parole  de  l'Empe- 
reur au  Roi,  &  du  Roi  à  l'Empereur, fous  couleur  de  leur  épargner  la  peine  de  dispu- 
ter j  afin  qu'ils  n'eûflênt  pas  befoin  de  fe  voir  :  ce  qui  eût  indubitablement  fait  man- 
quer les  deux  Mariages,  qu'il  defiroit,  &  fur  tout  celui  de  la  jeune  Douairière  de  Flo- 
rence ,  par  le  moien  duquel  il  esperoit  de  parvenir  à  l'Inveftiture  du  Duché  de  Milan 
pour  les  Enfans,  qui  en  viendroient.  Il  feft  bon  de  dire  en  paflànt,  que  ce  fut  à  Ni- 
ce, que  Don  Pedro  Sarmiento,  étant  à  l'Audience  de  Paul  III.  l'apella,  Vueftra  In- 
gratitude au-lieu  de,  Vueftra  Beatitud.  Equivoque, où  le  cœur  eût  plus  de  part  que 
la  bouche,  comme  l'avoue  presque  l'Auteur  de  l'Epitome  de  la  Vie  de  Charle-Quint. 
[Quelques-uns  crurent,  dit-il,  que  Don  Pedro  l'avoit  fait  à  deflèin,  parce  que  le  Pa- 
pe paflbit  imiverfeUement  pour  ingrat  envers  l'Empereur ,  de  qui  il  avoit  reçu  plufieurs 

bienfaits. 


[i]  On  remarqua  quelques  années  après  que  les  Villes 
8c  les  petfonnes,  dont  le  nom  commençoit  par  une  M.  fu- 
rent toujours  fatales  à  Charle-Quint,  comme  le  marquent 
ces  deux  vers. 

Majfilu,  Mauri,  Magdhurg,  Maurhius ,  &  Metz, 
Si  mih't  ccjpjjent,  f dix  fer  cttnSlafmJfem. 


C'eft-à-dire  i  fi  j'eûfle  pii  venir  à  bout  des  Marfeillois ,  des 
Maures  d'Alger  J  de  Maurice,  Elefteur  de  Saxe;  &  des  Vil- 
les de  Magdebourg  &  de  Metz,  j'eûfle  été  heureux  en  toUtes 
mes  entreprifes. 

Il  perdit  fon  temps  &  fes  Troupes  devant  Marfeille  en 
1536.  fon  Armée  Navale  au  Siège  d'Alger  en  1541.  &  fa 
réputation  à  Magdebourg ,  dont  les  habitans ,  qu'il  avoit 
proscrits  par  deux  fois,  lui  firent  fentir,  que  leur  coura- 
ge étoit  plus  grand  que  toutes  fes  forces  :  car  après  un  long 
iiégCi  il  fut  obligé  de  leur  acorder  la  paix,  fans  toucher 
à  leur  Religion  ,  ni  à  leur  liberté.  [1551.]  L'année  fui- 
vantc,  l'Eleiftcur  Maurice  le  contraignit  d'élargir  le  Land- 
grave de  HclTe,  fon  Beaupere,  qu'il  tenoit  prifonnier  de-  1  voit  corrompu, 
puis  cinq  ans.    On  peut  bien  encore  ajoûtçr  aux  deux  vers  [ 

ToME  II.  d  a 


Maxiniilien,  fon  Neveu,  Se  fon  Gendre,  qui  roihpit  à  la 
Diète  d'Augsbourg  de  1550.  le  deflèin  que  l'Empereur  avoic 
de  faire  élire  Roi  des  Romains  le  Prince  d'Espa2ne,fon  Fils-» 
Ce  qui  eût  fait  fortir  l'Eihpire  de  la  Branche  de  Ferdinand  , 
qui  le  poflede  encore  aujourdui. 

Philippe  I L  ne  fut  pas  plus  heureux  que  fon  Père  dans 
l'entrepri{e,  qu'il  fit  fur  Marfeille;  en  1596.  Il  avoit  tant 
de  paillon  pour  l'aquifition  de  cete  ville,  qu'il  étoit  conve- 
nu avec  Louis  d'Aix,  8c  Charles  de  Cazaux,  dé  toiit  ce 
qu'ils  avoient  demandé  pour  la  lui  livrer,  favoîr,  de  leur 
donner  à  chacun  vint-mille  écus  de  revenu  en  fonds  de  ter- 
re dans  le  Roiaûme  de  Naples,  &  la  fomrtie  de  cinq-cens 
mille  écus  une  fois  paiée;  &  un  million  d'or  à  la  Commu- 
nauté de  cetè  Ville,  avec  la  permiflîon  d'envoier  tous  les 
ans  deux  navires  aux  Indes,  pour  y  trafiquer  avec  la  même! 
liberté  6c  les  mêmes  Franciiifes>  qu'avoient  les  Espagnols 
naturels.  D'Offat  Letre  XXXIV.  Philippe  1 1 1.  n'eut  pas 
un  meilleur  fucccs,  que  fon  Aieul  &  fon  Père,  dans  la  ten- 
tative, qu'il  fit  en  160Ç.  laquelle  fut  incontinent  fuivie  de 
la  punition  de  Jean  de  Mcrargues,  que  fon  AmbalTadew  if 
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bienfaits,  avant  fon  Pontificat.]  Que  ce  fût  une  méprife,  ou  une  liberté  volontaire, 
il  eft  certain,  que  cette  a£tion  meritoit  d'être  punie  j  &  que  par  conlequent  un  Am- 
baffadeur  ne  la  doit  jamais  imiter. 

La  Trêve  de  Nice,  conclue  au  mois  de  Juin  de  mille  cinq-cens  trente-huit,  fut  con- 
firmée ,  au  commencement  de  l'année  fuivante  ,  par  un  Traité  fait  à  Tolède  entre 
Charles  &  François ,  qui  promirent  de  ne  faire  point  de  nouvelle  Alliance  avec  le  Roi 
d'Angleterre,  l'un  fans  l'autre.  François  ne  s'apercevoir  pas,  que  Charles,  fon  plus 
dangereux  eimemi,  ne  fongeoit  qu'à  rompre  la  bonne  intelligence,  que  l'Anglois  en- 
trctenoit  avec  lui ,  pour  s'unir  enluite  avec  ce  Prince  contre  la  France  :  bien  periuadé, 
que  fi  une  fois  il  pouvoit  mètre  la  discorde  entre  ces  deux  Rois ,  dont  la  liailbn  étoit 
le  frein  de  fa  puiilance,  Se  la  remore  de  fes  entreprifes,  il  feroit  en  état  de  tout  exé- 
cuter. 

François  obferva  fi  religieufement  la  Trêve  de  Nice ,  qu'il  refiifa  en  mille  cinq-cens 
trente-neuf,  de  recevoir  Ibus  fa  domination  les  Gantois ,  qui  s'étoient  révoltez  contre 
la  Gouvernante  des  Pais-Bas  ;  &  que  non  content  d'avoir  donné  paflàge  fur  fes  Ter- 
res à  l'Empereur ,  &  de  l'avoir  reçu  à  Paris  avec  des  honneurs  exceffifs ,  il  l'acompa- 
gna  jusqu'à  Saint-Quentin,  &  relia  fur  les  Frontières  de  Picardie,  jusqu'à  ce  que  les 
pauvres  Gantois  eûllént  été  réduits  à  la  fervitude.     Mais  Charles ,  qui  ne  croioit  pas, 
que  la  reconnoiflance  fût  une  vertu  de  Prince,  fe  moqua  de  la  générofité  du  Roi, dès 
qu'il  n'eût  plus  befoin  de  lui ,  interprétant  captieufement  les  promeflès  réitérées ,  qu'il 
lui  avoit  faites ,  de  donner  le  Duché  de  Milan  au  jeune  Duc  d'Orléans  ,     &  deman- 
dant ,     qu'avant  toutes  chofes  le  Duc  de  Savoie  fût  rétabli  dans  fes  Etats.     Ce  qui 
montroit  afilêz ,  que  l'intention  de  l'Empereur  étoit  d'en  ufer  en  ce  cas  avec  le  Roi , 
comme  avoir  fait  fon  Aieul  Ferdinand  d'Aragon  avec  Charles  VIII.  après  la  reftitu- 
tion  du  Rouflillon  ;  car  le  Piémont  rendu ,  le  Milanez  n'avoir  plus  rien  à  craindre  des 
Armes  Françoifes  :  &  le  Roi  eût  été  la  dupe  de  l'Empereur ,  comme  le  fut  du  loup  le 
berger ,  qui  lui  livra  fes  chiens ,  pour  avoir  la  Paix  avec  lui.     Quoi  qu'il  en  foit ,  le 
Roi  reconnut ,  mais  trop  tard  ,   que  le  Connétable  de  Montmorency  l'avoit  tres-mal 
confeiUé ,  lorsqu'il  avoir  opiné  contre  tout  le  Confeil  d'Etat  ,     qu'il  faloit  acorder  le 
paflage  à  l'Empereur,  fans  exiger  de  lui  aucune  promeflè  par  écrit.     Et  ce  fut  ,  félon 
l'opinion  commune,  la  caufe  de  la  disgrâce  de  ce  Connétable ,  qui  d'ailleurs  étoit  de- 
venu fuspeft  j  depuis  l'entrevue  d' Aigues-mortes  de  mille  cinq-cens  trente-huit ,  oii 
tandis  que  le  Roi  &  l'Empereur  dînoient  enfemble  dans  une  Galère  ,     il  s'avifa ,  par 
une  fauflè  galanterie,  de  demander  à  'Don  Louis  de  Avila  un  colier  de  la  Toifon, 
{h)  Don  &  de  le  mètre  fubitement  au  cou  du  Roi  (Jo).  Aftion ,  qui  dorma  lieu  à  divers  Com- 
juati-      mentaires  >  car  bien  que  le  Roi  fift  femblant  d'y  prendre  plaifîr ,  ainfi  que  la  politique 
de"vem   &  l^-  civilité  le  requeroient  ;   il  ne  laiflbit  pas  de  remarquer  l'empreflement  ,     que  le 
dans  la    Connétable  avoit  pour  l'Empereur ,  &  de  foupçonner  qu'il  y  pouvoit  avoir  quelque  in- 
charle-   tclligence  entr'eitx  [i].     Soupçon,  de  tout  tems  fatal  aux  Miniftres  &  aux  Favoris 
Quint,     des  Princes. 

Richer,  qui  étoit  prefent  à  cette  entrevue ,  raporte  qu'entre  plufieurs  propos  amia- 
bles, qui  furent  tenus  de  part  &  d'autre,  „ l'Empereur  dit  ces  propres  mots  au  Roi: 
„  Monfieur,  les  ferviteurs  font  bien  fouvent  caufe,  que  les  Maîtres  ne  s'acordentpas: 
M  il  y  a  long-tems  que  nous  ferions  d'acord  ,  fi  nous  eûflîons  nous-mêmes  traité  nos 
„  affaires  enfemble;  mais  vaut  encoore  mieux  tard  que  jamais.     Désormais,  il  nous 
(i)  Dans ,,  faut  vivrc  en  Paix ,  &  laiffer  faire  la  Guerre  aux  autres  "  (/}.     A  qui  tenoit-il  donc 
les  Me-    qu'ils  ne  fe  réconciliaflent  de  bonne  foi ,  &  qu'ils  ne  miflènt  fin  à  tous  leurs  diférends  ? 
dT'fon         Ce  fut  aufli  dans  cette  entrevue,  qu'André  Doria,à  la  tres-inftante  prière  deChar- 
Ambaffa-  le-Quint ,  obtint  la  permiffion  de  baifer  la  main  à  François  I.  dont  il  avoit  abandonné 
Suéde  \  ^^  fcrvicc ,  pour  paflèr  à  celui  de  l'Empereur ,  fon  plus  grand  ennemi.     De  la  manie- 
en  Dane-  rc ,  dont  Slcidan  en  parle ,  il  ne  paroît  pas  que  le  Roi  fût  content  de  voir  un  homme, 
marc.      qQJ^  avoit  fi  vilainement  tourné  cafàque  :  Trmce  T>oria^  lui  dit  le  Roi,  l'Empereur , 
L;yj.g      mon  Frère  ^  aiant  defiré  que  je  vous  vijj'e  ,j'ai  bien  voulu  avoir  cette  complaijance  pour 
XII.      lui ,  c^  vous  faire  cette  grâce  à  caufe  de  l'afeSiion  qu'il  a  pour  vous. 

Enfin ,  le  Roi  François  aiant  perdu  toute  espérance  d'obtenir  l'Inveftiture  du  Du- 
ché de  Milan  pour  fon  Fils  le  Duc  d'Orléans  ;  &  l'Empereur ,  outre  cela ,  n'aiant  ré- 
pondu aux  plaintes ,  qu'il  lui  avoit  faites  du  meurtre  commis  fur  le  Pô ,  en  la  perfon- 
ne  de  Cefar  Fregofe ,  &  d'Antoine  Rinçon ,  fes  AmbaflTadeurs ,  que  par  des  récrimi- 
nations mal  fondées  :  il  fe  fentit  engagé  d'honneur  à  vanger  hautement  cette  injure. 
Il  fit  donc  arrêter  à  Lion  George  d'Autriche, Fils-naturel  de  l'Empereur  Maximilienl. 
{k)  siei-  &  Oncle  de  Charle-Quint,  lequel  repaflbit  alors  d'Espagne  aux  Païs-Bas  Çk^  :  Se  ce 
dan  Liv.  fut  par  où  commcnça  la  Guerre  de  mille  cinq-cens  quarante-deux  }     &  à  l'ocafion  de 


cette 


XIV.  an. 
>54<. 

[i]  Don  Juan  Vitrian  convient,  que  François  I.  avoit  I  que  for  granités  fisptchas  y  indic'ws  hajlantes  ténia  concebida, 
raifon  de  foup<|onner  le  Connétable;  de  la  mal»  fi,  dit-il,  \  Chap.  LXXXI.  de  fon  Commentaire  fur  Comines.  k. 
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cette  Guerre,  qu'il  fît  cette  année-là  une  Ligue  défenfive  avec  Guftavel.  Roi  de  Sue-  ifxa. 
de,  qui  avoit  encore  plus  d'intereft  que  lui,  de  s'opofer  à  l'agrandiflèment  de  Charle- 
Quint  ,  dautant  que  de  iîmple  Gentilliomme  [i]  étant  devenu  Roi  d'une  Nation 
tres-dificile  à  gouverner,  &  qui  s'étoit  fouvent  révoltée  contre  fes  Rois  ;  il  avoit  be- 
foin  de  s'afermir  par  quelque  puiflànte  Alliance,  dans  la  pofleffion  d'un  RoiaumCjôté 
à  Chriftierne  II.  qui  avoit  époufé  une  Sœur  de  Charle-Quint.  Ajoutez  à  cela,  qu'il 
étoit  dit  par  le  contrat  de  Mariage  de  Chriftierne ,  que  s'il  ne  laiflbit  point  d'Enfans 
mâles ,  le  droit  qu'il  avoit  aux  trois  Roiaumes ,  de  Danemarc ,  de  Suéde ,  &  de  Go- 
thie,  paflèroit  à  Charle-Quint  [2].  Ainfi,  Guftave  aiant  tout  à  craindre  de  cet  Em- 
pereur ,  qui  étoit  alors  presque  Maître  abfolu  de  toute  l'Allemagne ,  &  François  I. 
tout  fujet  de  s'en  plaindre  :  ils  convinrent  tous  deux  des  Articles  fuivans. 

I.  Que  les  deux  Rois  s'entr'aimeroient ,  &  vivroient  enfemble,  comme  deux  Frères, 
&  fe  donneroient  réciproquement  fecours  l'un  à  l'autre  ,  &  par  Mer ,  &  par  Terre , 
contre  tous  leurs  ennemis ,  fans  nulle  exception  ,  linon  de  ceux  qui  étoient  compris 
dans  ce  Traité  en  qualité  d' Alliez  ;  à  condition  néanmoins  que  ceux-ci  demeuraflent 
AUiez  des  deux  Rois  contraftans ,  ou  de  l'un  d'eux. 

II.  Que  fi  l'un  des  deux  Rois  étoit  contraint  de  faire  la  Guerre ,  foit  ofenfive,  ou 
défenfive,  l'autre,  en  vertu  de  cette  Confédération,  feroittenu  de  lui  envoler,  toute 
excufe  cefïânt,  fix-mille  hommes  d'Armes,  &  de  lui  fournir  autant  de  Navires  &  de 
Vaiflèaux  de  Guerre,  qu'il  en  feroit  befoin  pour  transporter  cette  Milice.  De  forte  que 
fi  le  Roi  Tres-Chretien ,  entrant  en  Guerre,  venoit  à  demander  du  fecours  au  Roi  de 
Suéde,  celui-ci  feroit  obligé  de  lui  envoler  ledit  nombre  d'hommes  &  de  Vaifîèaux, 
mais  aux  frais  &  dépens  du  Roi  de  France  :  &  pareillement,  que  fi  le  Roi  de  Suéde, 
étant  en  Guerre,  requeroit  l'aflîftance  du  Roi  Tres-Chretien,  ce  Roi  lui  enverroit  le 
même  fecours ,  aux  frais  &  dépens  de  la  Suéde. 

III.  Que  s'il  arrivoit ,  que  le  Roi  Tres-Chretien  fut  afiàilli  de  fes  ennemis,  par 
Mer  ou  par  Terre ,  de  telle  manière  qu'il  eût  befoin  d'un  plus  puiffant  fecours,  &  qu'il 
requît  le  Roi  de  Suéde  de  lui  envoler  un  plus  grand  nombre  ,  ou  d'hommes ,  ou  de 
Vaiflèaux:  le  Roi  de  Suéde, en  faveur  de  cette  Alliance, &  pour  lui  donner  des  preu- 
ves de  fon  amitié  fraternelle ,  prometoit  de  lui  envoler  le  plus  prontement  qu'il  feroit 
poflible ,  tel  nombre  de  Soldats  &  de  Vaiflèaux  ,  qu'il  demanderoit ,  par  exemple , 
vint-cinq  mille  Suédois,  &  cinquante  Vaiflèaux,  plus  ou  moins,  félon  qu'il  en  feroit 
requis  :  Et  le  Roi  de  France  prometoit  le  réciproque  en  pareil  cas  :  l'un  &  l'autre  à 
condition ,  que  celui  à  qui  cette  Milice  auxiUaire  feroit  envolée, en  feroit  tous  les  frais, 
&  ne  foufriroit  point  qu'il  lui  fût  fait  aucun  tort  ni  violence,  dans  les  Lieux,  où  elle 
feroit  emploiée. 

IV.  Que  ni  l'un  ni  l'autre  ne  pourroit  accepter  aucunes  conditions  dePaix,d'Acord, 
ou  de  Trêve, ni  pafïèr  aucune  Transaftion  avec  l'ennemi,  quel  qu'il  fût,  fans  y  com- 
prendre expreflement  fon  Allié  ;  cette  Confédération  unilTant  fi  étroitement  les  deux 
Rois  enfemble,  qu'ils  étoient  comme  incorporez  l'un  à  l'autre  [3]. 

V.  Le  Roi  d'Ecofïè  étoit  par  eux  compris  dans  ce  Traité ,  aux  mêmes  conditions , 
dont  ils  étoient  convenus  tous  deux  :  c'eft-à-dire ,  que  Guftave  s'obUgeoit  à  ce  Roi,  &C 
ce  Roi  à  Guftave, pour  le  fecours  réciproque  de  fix  mille  hommes,  &  de  certain  nom- 
bre de  Vaifîèaux  de  Guerre ,  félon  que  l'un  ou  l'autre  en  auroit  befoin.  Et  au  cas  qije 
le  Roi  d'Ecofïè,  ou  quelqu'un  des  autres  Princes  compris  dans  cette  Ligue,  vinft  à 
faire  la  Guerre  au  Roi  de  France,  ou  au  Roi  de  Suéde  j  il  étoit  dit,  que  le  Roi  Tres- 
Chretien  feroit  obligé  de  donner  fecours  au  Suédois,  &  le  Suédois  au  Roi  de  France, 
&  non  point  à  celui ,  qui  leur  feroit  la  Guerre. 

Il  y  avoit  un  Article  feparé  de  même  date  que  le  Traité ,  par  lequel  François  I.  en 
faveur  de  fon  AUiance  avec  la  Suéde ,  &  pour  marque  du  delir  qu'il  avoit ,  de  la  ren- 
dre indifïbluble  ,  acordoit  aux  Ambaffadeurs  de  Guftave  la  permifïïon  d'acheter  en 
France,  &  de  transporter  en  Suéde  ,  tout  le  fel  [4-]  dont  leur  Prince  auroit  befoin, 
fans  paier  pour  cette  fois  aucun  droit  de  gabelle  ,  jusqu'à  la  valeur  de  fix  mille  écus 
d'Or  au  foleil.  Grâce  dautant  plus  confiderable,  que  le  Roi  ne  l'avoit  jamais  faite  à 
pas  un  de  fes  Alliez ,  comme  il  eft  marqué  dans  la  Préface  de  cet  Article  ;  que  ce  droit 
cft  un  Patrimoine  de  la  Couronne.  Mais  il  étoit  dit  aulïï ,  que  ce  fel  ne  pourroit  être 
transporté  qu'en  Suéde ,  &  que  pour  faire  foi  de  ce  transport ,   les  Ambaflàdeurs  de 

Suéde , 


[1]  Guftave  ne  lailToit  pas  d'être  de  naiflance  tres-illufti'e 
du  côté  marernel,  Biigitte  Stur,  Mère  de  fon  Père,  étant 
descendue  du  cote  des  Femmes  ,  d'une  Sœur  ou  d'une  Fille 
d'Eric  Roi  de  Suéde,  qui  regnoit  en  l'an  1 150.  David  Chy- 


étant  mort  à  Ratisbonne  dès  l'année  mille  cinq-cens  tren- 
te-deux.  Se  ne  reftant  plus  que  deux  Filles  à  Chriftierne, 
détenu  prifonnier  au  Cli.îteau  de  Sunderbourg  en  Holftein. 
[3]  Hoc  nova  c?  arâlijpmo  fœdere  Jlc  inter  fe  futit  devinHi, 


treus  in  Chromco  ad  ann.  1 510.     Et  fa  Mère,   qui  s'apelloit  1  at  ■velut  in  unttm  corfiis  cmglutinati ut  qmji  hoc  fœdere  «■ 

Cécile  de  Eka  ,     étoit   Petite-fille  du  Roi  Charles  VIII.  |  nitm  corpus  effefii. 

furnommé  Canut.    Locccnius  in  Vita  Gufiavi  I.  '•       [4]  Alors  la  Suéde  manquoit  de  fel ,  &  n'en  pouvoît  tirer 

[1]  Charle-Quint  pouvoit  donc  alors  fe  porter  pour  Heri-  1  d'ailleurs,  à  caufe  que  le  paflage  du  Sund  étoit  fermé  par 
tier  de  ces  Roiaumes,  le  Prince  deDanemaïc  ,  fon  Neveu,  \  le  Roi  de  Danemarc. 
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Suéde,  ou  leurs  Déléguez ,  feroient  tenus  d'en  envoler  un  certificat  du  Roi  leur  Mai- 
tre,  au  Roi  Tres-Chretien ,  à  la  première  ocallon  qui  fe  prefenteroit. 

A  propos  de  ce  Traité,  il  eft  bon  d'obferver  en  paflant,  qu'il  fut  fait  par  le  Chan- 
celier Poyet,  &  par  l'Amiral  Chabot,  tous  deux  également  fameux  fous  le  Règne  de 
François  I.  par  leur  faveur  &  par  leur  disgrâce  :  l'un  juftement  puni  [i]  pour  avoir 
abufé  fouvent  de  l'autorité  des  Loix,  dont  il  étoit  l'interprète  &  le  dispenfateur  ;  l'au- 
tre parfaitement  homme-de-bien,  mais  qui  l'année  précédente,  avoit  été  condanné  par 
Poyet,  comme  criminel  de  pcculat  &  de  leze-Majefté,  quoique  tout  fon  crime  fût  de 
s'être  fait  fort  de  fon  innocence  contre  les  menaces  de  fon  Roi ,  pour  ne  s'être  pas  dé- 
fié de  la  vénalité  des  Juges  :  l'un  mort  dans  la  pauvreté  &  dans  l'ignominie  ,  comme 
il  le  meritoit;  &  l'autre  dans  l'eftime  de  fon  Prince,  &  dans  l'aplaudillèment  imiver- 
fel  de  fon  innocence  reconnue  [2].  Conrad  à  Phy,  le  premier  des  quatre  AmbafTa- 
deurs  de  Guftave,  lequel  de  fimple  Jurisconfulte  étoit  parvenu  en  Suéde  ,  comme  Po- 
yet en  France,  à  la  dignité  de  Grand-Chancelier  du  Roiaume,  fut  pareillement  privé 
de  cette  Dignité,  &  condanné  à  prifon  perpétuelle,  pour  s'être  laifle  corrompre  par 
argent  dans  fes  AmbaflTades  de  France  Se  de  Danemarc  ,  où  il  avoit  traité  plufieurs 
(/)Loc-  chofes  d'importance  à  l'infû  de  fon  Prince,  &  de  fes  Collègues  (/). 
cenius  Au  reftc  ce  Traité  avoit  été  ébauché  en  1^4.1.  à  Chàtelleraud  ,  entre  un  Secrétaire 
drrJn"  de  Guftave,  &  Chriftofe  Richer,  Secrétaire  &  Valet-de-Chambre  de  François!,  le- 
Hiftoire  quel  avoit  été  auparavant  Secrétaire  du  Chancelier  Poyet,  Se  fut  envoie  depuis  en  Sué- 
de Suéde,  jjg^  8c  en  Danemarc,  pour  des  Négociations  d'importance,  dont  il  s'aqmta  fort  heu- 
reufement.  Il  eft  fait  mention  honorable  de  lui  dans  la  Préface  du  même  Traité ,  où 
il  eft  dit ,  que  ce  fût  par  fon  Miniftére ,  que  les  deux  Rois  commencèrent  à  s'aimer  fî 
ardemment ,  qu'ils  voulurent  s'unir  enfemble  par  le  lien  d'une  Confédération  perpé- 
tuelle. D  y  entroit  auffi  une  raifon  d'intereft,  ainfi  que  dans  toutes  les  amitiez  des 
Princes  :  c'eft  que  Guftave  aiant  été  averti,  que  tout  le  fel  &  tous  les  vins  ,  que  les 
Marchands  HoUandois  portoient  dans  le  Septentrion,  &  particuHerement  en  Suéde, 
étoient  falfifiez  &  corrompus  ;  il  ne  trouva  point  de  meilleur  remède  à  cette  trompe- 
rie, que  de  traiter  direftement  avec  le  Roi  de  France  ,  pour  établir  un  Commerce 
mutuel  entre  leurs  Sujets,  par  un  échange  des  cendres  d'argent,  des  cuivres,  des  fou- 
rures  &  hermines,  des  cuirs,  &  des  autres  Marchandifes , dont  la  Suéde  abonde,  con- 
tre le  fel ,  les  vins ,  les  draps  de  Soie  &  de  laine ,  &  les  toiles  de  France  ;  fefant  re- 
prefenter  à  François  I.  que  les  HoUandois  falfifioient  auffi  bien  les  Marchandifes  de 
Suéde,  qu'ils  debitoient  en  France:  que  le  fel  &  le  vin  François,  qu'ils  debitoient  en 
Suéde  :  &  que  comme  l'amitié  eft  toujours  plus  grande  de  Roi  à  Roi,  que  de  Roi  à 
Marchand,  il  aimoit  mieux  que  le  Roi  Tres-Chretien  eût  le  profit,  que  les  HoUan- 
dois tiroient  du  Commerce  de  Suéde,  que  de  le  iaiflèr  à  des  gens,  qui  s'enrichiflbient 
à  force  de  tromper,  &  de  furvendre.  Richer  ajoute ,  que  Guftave,  bien  informé  du 
profit  immenfe,  que  le  Roi  de  France  tiroit  de  la  diftribution  du  fel  à  fes  Sujets,  avoir 
deUberé  d'en  ufer  de  même  avec  les  fiens  ,  &  d'établir ,  pour  cet  éfet ,  des  Magafins 
garnis  de  fel,  où  chaque  chef  de  Famille  fût  obUgé  de  venir  prendre  fa  provifion  an- 
nuelle, &  de  lui  paier,  outre  le  prix  du  fel,  dont  il  prétendoit  fe  faire  l'unique  Mar- 
chand en  Suéde,  le  droit  de  gabelle,  qu'il  impoferoit  en  qualité  de  Roi.  Ce  qui  de- 
voit  augmenter  infiniment  fon  revenu,  tant  pour  lui,  que  pour  fes  SuccefTeurs.  D'ail- 
leurs, comme  il  étoit  Roi  nouveau,  &  par  conféquent  expofé  à  l'envie  de  tous  les  Sei- 
gneurs du  Pais,  qui  étoient  auparavant  fes  égaux;  &  au refTentiment  de  toute  laMai- 
fon  d'Autriche ,  qui  en  ce  tems-là  étoit  la  plus  puiflante  de  l'Europe  :  il  cherchoit  à 
procurer  à  fes  Enfans  des  Mariages  avantageux ,  par  le  moien  desquels  ils  pûlîênt  être 
en  état  de  fe  maintenir ,  malgré  leurs  ennemis,  dans  la  poflèffion  de  la  Couronne,  qu'il 
leur  avoit  aquife.  Dans  un  Afte  feparé  du  Traité,  les  Ambaffadeurs  de  France  &  de 
Suéde  font  mention  de  deux  Mariages  propofez  pour  les  deux  Fils  de  Guftave,  favoir, 
{m)  C'c- d'une  (m)  Fille  de  la  Maifon  de  Bretagne,  pour  l'aîné  ;  &  d'une  FUle  du  Duc  de 
toit  une  Montpenfier,  pour  le  fécond  ;  la  conclufion  desquels,  ainfi  que  de  deux  autres  Arti- 
Rcnc  de  ^les ,  eft  remife  à  un  autre  tems ,  pom-  en  traiter  plus  à  loifir.  Mais  cette  Negocia- 
BroiTe     tion  ne  paflâ  pas  plus  loin. 

Vers  la  fin  de  l'année  15-41.  François  I.  avoit  fait  un  Traité  de  Confédération  avec 
le  Roi  de  Danemarc  Chreftien  III.  qui  quelque  tems  auparavant  s'étoit  montré  bien 
afeftionné  à  la  Couronne  de  France ,  en  voulant  bien  accepter  le  colier  de  l'Ordre  de 
Saint-Michel,  ainfi  qu'il  eft  expofé  dans  le  préambule  de  ce  Traité.     Auffi  François I. 

pour 


Comte 
de  Pen- 
ticvre. 


[1]  Ce  Traite  fut  conclu  au  moisde  Juillet  1542.  &Poyet 
fut  arrêté  au  mois  d'Aouft  fuivant^Sc  deftitué  au  mois  d'A- 
vril 154Î.  Sleidan  dit,  que  pour  parer  ce  coup,  qu'il  avoit 
prévu,  il  s'ctoit  fait  Ecclefiaftique,  quelques  mois  aupara- 
vant, en  espérance  de  devenir  Cardinal,  &  d'éviter,  à  la 
faveur  de  la  pourpre,  la  recherche  5c  la  punition  de  fes  cri- 


mes.    Livre  IV.    de  [on  Hijloire. 

[2]  François  I.  lui  donna  fon  abolition  par  Letres  Paten- 
tes, &  fit  revoir  fon  procès  par  le  Parlement  de  Paris,  qui 
le  déclara  innocent ,  &  par  conféquent  quite  de  l'amende 
de  70000.  écus,  à  laquelle  Poyet  l'avoit  condanné.  Cela 
fe  palTa  au  mois  de  Mars  de  1 542. 
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pour  témoigner  l'eftime  particviliere ,  qu'il  fefoit  de  fon  amitié,  nomma  &  commit  le 
Cardinal  de  Tournon,  fon  Premier  Miniftre ;  le  Chancelier  Poy et,  l'Amiral  Chabot, 
&  le  Maréchal  Annebault  ,  pour  traiter  en  Ion  nom  avec  les  trois  Ambaflàdeurs  de 
Danemarc ,  &  tous  enfemble  ils  convinrent  des  Articles  fuivans. 

I.  Que  les  deux  Rois  s'aimeroient  d'une  amitié  fraternelle  ,  &  s'entr'apelîeroiend 
Frères j  qu'ils  procureroient  le  bien  &  l'avantage  l'un  de  l'autre,  &  empêcheroient  ré- 
ciproquement tout  ce  qui  pourroit  faire  dommage  à  l'un  ou  à  l'autre  ;  en  forte  que  fi 
les  Etats  de  l'un  ou  de  l'autre  étoient  ataquez  ,  ils  feroient  obligez  de  s'entrefecourir 
de  toutes  leurs  forces ,  contre  qui  que  ce  fût ,  fans  nulle  exception ,  pourvu  qu'il  ne 
s'agift  point  d'ébrecher  les  droits  du  Saint-Empire  [i]. 

II.  Que  s'il  arrivoit  que  le  Koi  Tres-Chretien  fift  Guerre  ouverte  à  fes  ennemis, 
quels  qu'ils  fuflent ,  le  Roi  de  Danemare  empêcheroit  de  tout  fon  pouvoir  ,  que  les 
ennemis  de  la  France  ne  paffaflènt  par  ces  détroits  de  Mer,  qu'on  apelle  Simet -,  foit 
pour  emporter ,  ou  pour  aporter  aucunes  Marchandifes ,  Vivres,  &c.  ni  pour  toute 
autre  caufe ,  afin  que  le  befoin  &  la  difete  les  contraigniffent  à  demander  la  Paix. 

III.  Que  le  Roi  de  Danemarc,  au  cas  qu'il  en  fût  requis  à  tems  par  le  Roi  Tres- 
Chrêtien ,  leveroit  en  fon  propre  nom ,  mais  aux  frais  &  dépens  du  Roi  Tres-Chre- 
tien, une  Armée  compofée  de  Soldats  Alemans,  &  fourniroit  les  Vailïèaux  pour  les 
transporter  en  France. 

IV.  Le  même  Roi  prometoit  d'envoier  en  tems  de  Guerre  au  Roi  '  Tres-Chretien , 
&  en  tel  endroit  qu'il  plairoit  à  Sa  Majefté,  fix  VaifTeaux  de  Guerre,  équipez  de  tou- 
tes les  chofes  neceffaires,  avec  mille  Fantaflîns  ,  outre  les  Matelots  ;  &  d'entretenir 
lesdits  Navires  &  Soldats  à  fes  propres  dépens  au  fervice  de  François  I.  durant  trois 
mois ,  à  compter  du  jour  qu'ils  feroient  arrivez  fur  les  Côtes  de  France  :  comme  aulH 
de  faire  tout  ce  qu'il  fauroit  devoir  être  agréable  au  Roi  Tres-Chretien. 

V.  Que  fi  le  Roi  de  France  vouloit  emploier  par  Terre  l'Infanterie ,  qui  fe  trouve- 
roit  fur  les  fix  VaifTeaux  Danois,  il  le  pourroit  faire  librement ,  mais  à  fes  frais,  &  à 
la  charge  de  donner  à  ces  Soldats  la  même  paie ,  qu'il  avoit  acoûtumé  de  donner  aux 
Alemans  :  &  que  pareillement ,  fi  le  Roi  de  Danemarc  vouloit  fe  fervir  de  l'Infanterie 
du  Roi  Tres-Chretien  dans  les  Terres  de  fon  obéilTance ,  il  l'entretiendroit  à  fes  dé- 
pens. 

VI.  Que  fi ,  après  les  trois  mois  pafîèz  ,  la  Guerre  duroit  encore,  le  Roi  Tres- 
Chretien  pourroit  retenir  à  fon  fervice ,  avec  ou  fans  les  fix  VaifTeaux ,  les  mille  Da- 
nois ,  fans  que  le  Roi  de  Danemarc  les  pût  rapeller ,  durant  tout  le  cours  de  la  Guer- 
re :  à  condition  qu'ils  feroient  nourris  &  entretenus  comme  les  autres  Alemans ,  aux 
dépens  du  Roi  Tres-Chretien ,  qui  en  pareil  cas  en  uferoit  de  même  envers  le  Roi  de 
Danemarc. 

VII.  Le  Roi  Tres-Chretien  prometoit  réciproquement  d'envoier  en  Danemarc  dou- 
ze Vaiflèaux  de  Guerre ,  avec  deux  mille  hommes  de  pied ,  outre  les  Matelots ,  &  de 
les  entretenir  quatre  mois  entiers  ,  au  fervice  du  Roi  de  Danemarc  :  voulant  bien, 
comme  plus  puifTant,  porter  une  plus  grande  charge,  dautant  qu'il  n'ignore  pas,  que 
le  Roi  de  Danemarc  ne  peut  pas,  fans  beaucoup  de  dépenfe ,  empêcher  le  pafTage  des 
détroits,  dits  Simet ,  ainfi  qu'il  a  promis  de  faire  à  fes  frais. 

VIII.  Mais  comme  il  n'y  a  rien  en  ce  monde ,  qui  puiflè  durer  toujours  ;  &  qu'il 
feroit  impie  de  demander  à  Dieu  plus  qu'il  ne  convient  à  la  condition  mortelle  des 
hommes:  les  Députez  des  deux  Rois  ont  jugé,  qu'ils  feroient  afTez,  s'ils  établifToient 
cette  fainte  Alliance,  pour  toute  la  Vie  des  deux  Princes,  &  pour  dix  ans  encore  après 
leur  mort  ;  en  forte  néanmoins  qu'avant  les  dix  ans  expirez ,  le  Succeflêur  de  l'un  fe- 
roit en  droit  de  prier  l'autre ,  ou  fon  SuccefTeur ,  de  lui  déclarer ,  s'il  pretendoit  renou- 
veller  cette  Confédération  &  Amitié  par  un  nouveauTraité:  fur  quoi  l'autre  feroit  obli- 
gé de  lui  notifier  fa  volonté,  avant  que  le  terme  expirât,  les  Loix  de  l'amitié  le  requé- 
rant ainfi. 

IX.  Il  étoit  dit,  que  les  Ports  &  les  Rivières,  tant  de  France,  que  de  Danemarc, 
feroient  ouverts  à  tous  les  Sujets  des  deux  Rois  ,  lesquels  y  pourroient  exercer  leur 
Commerce,  vendre  &  acheter ,  librement,  fûrement,  &  fans  aucun  empêchement:  à 
la  charge  toutefois ,  que  les  Soldats  de  l'une  ou  de  l'autre  Nation ,  qui  feroient  dans 
l'un  ou  dans  l'autre  Roiaume,  s'abftiendroient  de  toute  violence  &  rapine,  &  fe  com- 
porteroient  départ  &  d'autre,  comme  doivent  faire  des  Amis,  Alliez, &  Confederez. 

X.  Que  les  deux  Rois  jureront  fur  les  Saints  Evangiles  corporellement  touchez ,  en 
prefence  des  AmbafTadeurs,  ou  Commiflaires  à  ce  Députez ,  aufli-tôt  qu'ils  en  feroient 
requis,  d'obferver,  garder,  &acomplir  réellement  8c  de  bonne  foi,  tous  les  Points  &  Ar- 
ticles ci-dcfTus  énoncez,  &  de  les  faire  obferver  de  même  à  leurs  Sujets;  &  donneroient 
réciproquement  aux  Ambaflàdeurs ,  l'un  de  l'autre,  le  même  ferment  par  écrit,  &  fi- 
gné  de  leur  main.  XI.  Les 

[i]  Car  les  "Rois  de  Danemarc  font  Feudataires  de  l'Einpire  c»  qualité  de  Ducs  de  Holftein. 
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XI.  Les  deux  Rois  promeroient  d'agréer,  aprouverjôc  confirmer  ce  Traité  en  tous 
fes  Points  &  Articles,  &  d'en  fournir  réciproquement  leurs  Lettres  de  Ratification, 
dreflees  en  bonne  forme,  fignées  de  leur  main,  &  fcellées  de  leur  grand  Seau  ,  dans 
le  terme  de  fix  mois,  à  compter  du  jour  de  la  date  de  ce  prefent  Traité. 

Au  refte,  la  Guerre  ,  que  François  L  recommença  en  i^^2.  contre  l'Empereur, 
fut  véritablement  la  plus  rude  &  la  plus  meurtrière  de  toutes  celles,  qu'ils  avoient  eues 
enfemble  :  mais ,  félon  le  fort  ordinaire  des  chofes  extrêmement  violentes ,  elle  ne  fut 
pas  de  longue  durée  :  car ,  après  la  levée  honteufc  du  Siège  de  Landrecy ,  &  la  perte 
de  la  Bataille  de  CerifoUes,  &  du  Marquifat  de  Montferrat  en  i5'43.  l'Empereur  aiant 
reconnu ,  que  tandis  qu'il  étoit  ocupé  à  fe  défendre  contre  les  François  ;  &  Ferdi- 
nand ,  fon  Frère ,  contre  les  Turcs  >  l'AIemagne ,  qu'il  s'étoit  propofé  d'aflervir  ,  af- 
fermiffoit  de  jour  en  jour  fa  liberté,  &  pourroit  à  la  fin  faper  les  fondemens  de  laPuis- 
fance  Impériale  :  il  commença  à  defirer  la  Paix,  pour  fe  délivrer  de  cinq  Armées,  qui 
ravageoicnt  en  même  temps  le  Brabant ,  le  Luxembourg  ,  l'Artois ,  le  Rouffillon ,  &c 
le  Piémont.  Sur  quoi  Louis  Alamani ,  Gentilhomme  Florentin  ,  qui  étoit  au  fervice 
de  François  I.  dit  dès  le  commencement  de  ce  Traité  :  que  la  Paix  ne  pouvoir  pas 
manquer  de  fe  faire  entre  l'Empereur  &  le  Roi ,  parce  que  l'un  en  avoir  grande  en- 
vie ;  &  l'autre ,  grand  befoin. 
1 544.  Les  principaux  Articles  de  cette  Paix ,  qui  fut  conclue  à  Crespi  en  Laônois,  étoient. 
Que  l'Empereur  donneroit  fa  Fille-aînée ,  ou  celle  de  fon  Frère ,  au  Duc  d'Orléans , 
avec  le  Duché  de  Milan ,  ou  tous  les  Pais-Bas  :  Que  s'il  donnoit  le  Milanez ,  il  retien- 
droit  les  Châteaux  de  Milan  &  de  Crémone ,  jusqu'à  ce  qu'il  y  eût  un  Enfant  mâle  de 
ce  Mariage  :  Que  fi  fa  Fille ,  ou  fa  >Jièce ,  venoit  à  mourir  fans  Enfans  ,  ce  Duché 
retourneroit  à  l'Empereur ,  le  Roi  y  retenant  fon  droit  :  Que  fi  l'Empereur  cedoit  les 
Fais-Bas  à  fa  Fille ,  le  Roi  renonceroit  au  Roiaume  de  Naples  &  au  Milanez  ,  tant 
pour  lui ,  que  pour  fes  Enfans  :  Que  le  Roi  rendroit  toutes  les  Terres  au  Duc  de  Sa- 
voie, &  la  Ville  de  Stenay  ^u  Duc  de  Lorraine  :  enfin ,  que  tout  ce  que  l'Empereur 
&  le  Roi  s'étoient  pris  l'un  à  l'autre  depuis  la  Trêve  de  Nice ,  feroit  reftitué  de  parc 
&  d'autre. 

Il  eft  manifefte ,    que  ce  Traité  étoit  tres-avantageux  au  Duc  d'Orléans  ,  mais  qu'il 
préjudicioit  notablement  aux  droits  de  la  Couronne  [i].     C'eft  pourquoi  le  Daufin, 
qui  s'y  trouvoit  lefé,  &  qui  d'ailleurs  portoit  envie  à  fon  Frère, pour  qui  le  Roi  avoit 
plus  de  tendreflè  que  pour  lui ,   protefta  contre  ,    en  prefence  des  Princes  du  Sang  : 
mauvais  augure  pour  cette  Paix,  qui  en  éfet  ne  fut  pas  mieux  obfervée,  que  tous  les 
Traitez  precedens.     L'Amiral  Annebaut  étant  aie  à  Bruxelles ,  pour  la  faire  ratifier  fie 
ligner  à  l'Empereur ,  qui  pour  lors  étoit  horriblement  travaillé  de  la  goûte ,  l'Empe- 
reur lui  dit  avec  un  enjouement  ferieux  :   Amiral  -,    il  faudra  bien,  que  j'obferve  ce 
Traité-,  car  qui  ne  peut  pas  tenir  la  plume ,  pourra  encore  moins  empoigner  la  lan- 
(»)  Don  ce  (ji).     Ainfî  la  mort  du  Duc  d'Orléans ,  qui  arriva  au  mois  de  Septembre  de  l'an- 
^"^"" .    née  fiiivante,  lui  vint  bien  à  propos,  témoin  la  réponfe  qu'il  fit  à  l'Envoie  ,    qui  lui 
de"v™.i  en  porta  la  nouvelle:  que  celui,  à  qui  il  avoit  promis  le  Duché  de  Milan  étant  mort, 
dans  la    il  fg  croioit  entièrement  quitte  de  fa  parole. 

charle-  M  ^^  avoit  toûjours  cru ,  dit  un  Auteur  Alemand,  que  l'Empereur  ne  tiendroit 
Qiiint.  que  fort  à  regret  la  promeflè,  qu'il  avoit  faite  en  faveur  du  Duc  d'Orléans.  Car  foit 
(»)  Geov-  qu'il  lui  donnât  les  Païs-Bas,  ou  le  Duché  de  Milan  ,  l'une  ou  l'autre  condition  lui 
pBraud-  étoit  tres-oncreufc.  Mais  la  Fortune,  qui  avoit  toûjours  fécondé  fes  vœux  &  fes  In- 
ch'r  terefts,  le  favorifa  encore  en  céte  ocafion  ,  le  jeune  Prince  étant  mort  de  la  Pefte  à 
ix.^de  [2]  Foreftmoùtier,  peu  de  jours  après  leur  entrevue.  Ce  qui  lui  fauva  le  déplaifir 
fon  His-  d'exécuter  une  Transaftion,  qui  lui  étoit  fi  préjudiciable ,  ou  du  moins  Ja  honte  &  le 
Pa'dficli"  reproche  de  manquer  à  la  foi  d'un  Traité  folennel  [3]. 

lions.  Au  refte ,  les  François  ne  furent  pas  plus  afligez  de  céte  mort  que  lui ,  prévoiant, 

que  fi  le  Mariage  de  ce  jeune  Duc  fe  fût  acompli  avec  la  Fille  ou  la  Nièce  de  l'Em- 
pereur,  céte  AUiance  auroit  peut-être  excité  d'étranges  querelles  &  Guerres  entre  les 
deux  Frères ,  après  la  mort  du  Roi  François  leur  Père. 

Quant  au  Duché  de  Milan,  pour  le  recouvrement  duquel  ce  Roi  avoit  une  fi  forte 
paffion,  Mezeray  dit  fort  à  propos  ,  que  l'Empereur  s'en  fervit  comme  d'un  leurre 
pour  l'amufer ,  &  pour  le  mener  en  leffe  jusqu'à  la  fin  de  fa  vie.  Le  Commenta- 
teur Espagnol  de  Comines  dit  ,     que  le  Cardinal  de  Lorraine  &  le  Connétable  de 

Montmorency 


[i]  Nos  Rois  ne  les  peuvent  céder  au  préjudice  de  leurs 
Succeffeurs,  qui  ne  tiennent  pas  la  Couronne  d'eux,  mais 
de  la  Loi  fondamentale  du  Roiaume,  qui  la  donne  au  Fils- 
aîné  du  Roi,  ou,  s'il  n'a  point  d'enfans,  à  fon  plus  proche 
héritier 


que  tems  ,  il  ala  témérairement  défier  la  mort  dans  une 
maifon  peiliferée  ,  où  il  voulut  loger  exprès.  Chap.  VIII. 
dtt  Liv.  VI.  lie  fes  Additions  aux  Mémoires  de  Caftclnau. 

fs]   Le  Jurisconfulte  Menochio  dit,  que  les  peuples  du 
Milanez  furent  fi  joieux  de  la  Paix  de  Crespy,  que  tous  les 


[2]  Le  Laboureur  dit ,  que  ce  Prince  fe  plaifoit  fort  à  j  prifonniers  furent  délivrez  dans  toutes  les  Villes  du  Duché, 
courir  les  rues  durant  la  nuit ,  pour  fe  batre  contre  ceux  1  Lïv.  II.  Arbitr.  quifi.  caf,  30z. 
qu'il  y  rencontroit  3  8c  qu'après  avoir  mené  cete  vie  quel-  j 


I 


ettre 
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Montmorency  étant  aie  trouver  l'Empereur  à  Gand ,  en  1 5-4.0.  pour  demander  l'exé- 
cution de  céte  promeflè,il  ofrit  de  donner  plutôt  les  Païs-Bas  au  Duc  d'Orléans, avec 
le  titre  de  Roi  :  parce  qu'il  eftimoit  beaucoup  plus  le  Milanez ,  quoique  de  petite  éten- 
due ,  à  caufe  du  voilinage  de  l'Espagne  ,   que  tous  les  grans  Etats  de  Flandre ,  dont 
la  défenfe  &  la  confervation  étoit  également  dificile ,    &  onereufe  à  ceux  de  Caftille , 
à  caufe  de  leur  éloignement  (/}.     Ajoutez  à  cela,  que  Charle-Qiiint  connoifibit  trop  (/')clia- 
bien  fon  intereft,  pour  laillèr  aprocher  les  François  du  Roiaume  de  Naples,  auquel  Pj'J^^^'^- 
le  Milanez  fert  de  rempart.  Et  c'eft  pour  cela  que  dans  la  Négociation  de  la  Paix  des  e  e. 
Pirenées ,  le  Cardinal  Mazarin  aiant  propofé  à  Don  Louis  de  Haro ,  de  remettre  au 
Roi  Catholique  toute  la  dot  de  l'Infante,  pourvu  que  les  conquêtes ,  que  le  RoiTres- 
Chrêtien  avoit  faites  depuis  l'année  16^6.  lui  demeuraflènt  toutes  entières  :  Don  Louis, 
bien  loin  de  le  prendre  au  mot ,  dit  qu'il  s'en  falûit  tenir  à  ce  qui  avoit  été  arrêté  en- 
tr'eux  ;  ne  craignant  rien  davantage ,  que  de  nous  laifïèr  la  moindre  Place  dans  le  Mi- 
lanez, oii  nous  tenions  alors  Valence  &  Mortare,que  l'on  étoit  convenu  de  rendre  (^}.  (^^jLet- 
Le  Cardinal  d'Oflat  marque  dans  une  de  fes  Lettres  f ,  que  les  Espagnols  font  plus  clrdLzï 
jaloux  du  Duché  de  Milan,  que  de  tout  le  refte  des  Etats  d'Espagne  ;    &  que  le  Duc  M.iz.-iiiii 
de  Seffe  avouoit,  qu'il  n'aprehendoit  rien  plus ,    que  de  voir  les  François  entrer  dans  ^"^?°- 
le  Piémont,  à  caulè  du  voifinage  du  Milanez.  1S59. 

Je  finirai  l'Article  du  Traité  de  Crespy,  par  la  remarque  d'une  chofe,  qui  ne  doit  + ^^^^f' 
pas  être  oubliée:  c'eft  qu'Etienne  de  Neuilly,  Collègue  du  Seigneur  d'Annebaut,  y 
donna  un  fouflet  au  Père  Gabriel  de  Gusman ,  Confefleur  de  la  Reine  Eleonor,  lequel 
negocioit  pour  l'Empereur.  Violence ,  dont  il  fut  bien  puni  l'année  fuivante  ;  car 
aiant  été  propofé  au  Roi,  pour  remplir  la  place  du  Chancelier  Poyet,  le  Cardinal  de 
Tournon  le  fit  exclurre,  difant,  qu'un  homme  fi  emporté  n'étoit  pas  digne  d'être,  ni 
Plénipotentiaire  ,  ni  Chancelier  ;  &  que  celui  ,  qui  avoit  l'humeur  &  les  mains  d'Is- 
maël,  ne  devoir  jamais  être  le  fouverain  Arbitre  des  Loix.  C'eft  ce  Père  de  Gusman, 
qui  avoit  fait  les  premières  ouvertures  de  la  Paix  au  Confefleur  de  François  L  d'où  le 
Traité  de  Crespy ,  fut  apeUé  la  Taix  des  Confejfeurs. 

Co  MME  les  Traitez  faits  entre  la  France  &  l'Angleterre,  fous  le  Règne  de  Fran-  trai- 
çois  L  ont  beaucoup  de  raport  avec  les  afaires,  que  Charle-Quint  &  ce  Roi  eurent  à  "^^ 
démêler  enfemble,  il  me  femble  neceflaire  ici  de  parler  au  moins  des  principaux,  en  i-an- 
commençant  par  celui  de  Londres  de  if  18.  lequel  fut  conclu  par  Guillaume  Gouffier  ^^^"^^^ 
de  Bonnivet,  Amiral  de  France  ;  Etienne  Poncher  ,   Evêque  de  Paris  ;  François  de  ^   j|_ 
Rochechoûart  de  Chandenier ,  Sénéchal  de  Touloufe  ,    &  Gouverneur  de  la  Rochel- 
le ;  &  Nicolas  de  Neufville  de  Villeroy ,  Secrétaire  des  Finances ,  au  nom  du  Roi  :  & 
par  le  Duc  de  Nortfolch ,  Grand  Treibrier  &  Maréchal  d'Angleterre  ;     l'Evêque  de 
Durham,  Garde  du  Privé-fcelj  le  Comte  de  Worcefterj  &  l'Evêque  d'Ely,  au  nom 
d'Henri  VIH. 

La  Préface  de  ce  Traité  en  explique  le  motif,  qui  étoit  de  marier  François ,  Dau- 
fin  de  France ,  avec  la  Princeflè  Marie ,  alors  Fille  unique  d'Henri ,  qui  en  faveur  de 
ce  Mariage  prometoit  de  rendre ,  quarante  jours  après  l'échange  des  Ratifications ,  la 
Ville  &  le  Territoire  de  Tournay,  qu'il  ocupoit  depuis  l'année  ifi?.  comme  aufli  la 
Ville  de  Mortagne ,  &  l' Abbaie  de  Saint-Amand  ,  pour  la  Somme  de  fix  cens  mille 
écus  d'Or  :  fur  laquelle  François  devoir  paier  cinquante-mille  francs  comptant ,  le  jour 
que  ces  Villes  lui  feroient  rendues  ;  &  le  refte  de  fix  mois  en  fix  mois  :  &  pour  aflîz- 
rance,  donner  en  otage  huit  Gentilshommes  François,  riches  de  Patrimoine,  lesquels 
feroient  gardez  dans  la  Ville  de  Londres,  &  y  vivroient  à  leurs  dépens  ,  jusqu'à  l'en- 
tier acompliflèment  du  Traité -.en  forte  que  fi  quelques-uns  d'entr'eux  venoient  à  mou- 
rir ,  ou  étoient  obligez  de  retourner  en  France ,  pour  caufe  de  maladie ,  ou  pour  le 
marier ,  le  Roi  feroit  tenu  d'en  envoier  d'autres  à  leur  place  ,  de  pareille  qualité  ,  & 
de  Patrimoine  équivalent ,  un  mois  après  que  le  Roi  d'Angleterre  l'en  auroit  averti. 

Il  étoit  dit  par  les  autres  Articles ,  que  s'il  arrivoit  par  la  faute  du  Roi  de  France , 
ou  des  liens,  que  le  Daufin,  [qui  n'avoit  pas  encore  un  an,]  n'époulât  pas  la  Prin- 
ceffe  Marie,  [qui  en  avoit  quatre,]  le  Roi, ou  fes  Héritiers  &  SuccelTeurs , rendroient 
de  bonne  foi,  &  fans  délai,  au  Roi  d'Angleterre,  ou  à  fes  Succeflèurs  ,  ladite  Ville 
de  Tournay ,  avec  tout  fon  Territoire ,  &  toutes  fes  Apartenances  ;  comme  aufll  tous 
les  fruits ,  dont  ils  auroient  joui  depuis  ce  tems-là  ,  fans  pouvoir  mettre  en  ligne  de 
compte  les  réparations ,  qu'ils  y  auroient  faites  :  auquel  cas  le  Roi  d'Angleterre  feroic 
tenu  de  rendre  pareillement  au  Roi  de  France,  &  de  terme  en  terme,  toutes  les  fom- 
mes ,  qu'il  fe  trouveroit  alors  avoir  reçues  fur  les  fix-cens  mille  écus  d'Or  ici  mention- 
nez. Qiie  fi  au  contraire  l'empêchement  de  ce  Mariage  venoit  du  côté  du  Roi  d'An- 
gleterre ,  le  Roi  de  France  retiendroit  Tournay  &  le  Tournefis ,  mais  avec  obligation 
de  paier  à  Henri,  ou  à  fes  Succeflèurs ,  la  fomme  promife  de  fix-cens  mille  écus  d'Or, 
ou  ce  qui  en  refteroit  alors  à  paier  ;  &  ce ,  dans  les  termes  fpecifiez  ci-deflus. 

Que  le  Roi  Tres-Chrêtien ,  après  qu'il  feroit  rentré  dans  Tournay ,  ne  feroit  ,  ne 
Tome  IL  e  traiterait. 
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traiteroit,  &  n'atentcroit  rien,  ni  ne  permetroit  point  non  plus,  que  les  Habitans  de 
la  Ville  &  du  Territoire  de  Tournay  iiilènt  &  entrepnfiènt  rien,  qui  pût  tourner,  en 
aucune  manière,  au  préjudice  &  au  dommage  de  Charles,  Roi  desEspagnes:  &  que 
Charles  en  uleroit  de  même  envers  la  Ville,  le  Territoire,  les  Bourgeois,  &  les  au- 
tres Habitans  de  Tournay. 

Il  eft  encore  parlé  du  Mariage  de  François,  Daufin  de  Viennois,  aA'ec  Marie, Fil- 

Î520.  le  unique  d'Henri  VI II.  dans  le  Traité  de  Gumcs  de  1520.  par  lequel  François  1.  pro- 
met de  plus  au  Roi  d'Angleterre ,  de  lui  paier  tous  les  ans  cent  mille  francs ,  jusqu'à 
la  cejebration  &  confommation  efeftive  de  ce  Mariage  :  s'obligeant ,  lui ,  &  fes  Suc- 
ceflèurs ,  de  continuer  encore  après  ledit  Mariage ,  la  même  penllon  à  Henri  durant 
toute  fa  vie. 

Il  eft  dit  encore  ,  que  fi  Henri  vient  à  mourir  fans  Enfans  mâles  ,  &  la  Princefle 
Marie  à  lui  fucceder  au  Roiaume  d'Angleterre ,  après  l'acompliflement  de  fon  Maria- 
ge avec  le  Daufin  de  France  :  en  forte  que  ledit  Seigneur  Daufin  ,  en  vertu  du  droit 
de  fa  Femme ,  foit  Roi  d'Angleterre ,  &  en  polîeflion  de  céte  Couronne  :  en  ce  cas , 
le  Roi  Tres-Chrêtien ,  fon  Père ,  &  fes  Succeffeurs ,  paieront ,  &  feront  paier  à  per- 
pétuité à  la  Reine  Marie ,  durant  fa  vie  ;  &  après  fa  mort  ,  aux  Enfans  procréez  de 
fon  corps  en  loial  Mariage ,  la  Somme  de  cent  mille  francs  ,  faifans  cinquante-deux 
mille  fix-cens  trente  écus  d'Or  au  Soleil ,  Se  foixante  fous  Tournois. 

If2f.  Après  la  prife  de  François  I.  à  la  journée  de  Pavie,  la  Régente,  fa  Mère,  fit,  au 
mois  d'Août  fuivant,  un  Traité  de  Confédération  avec  Henri  Roi  d'Angleterre,  pour 
parvenir  à  fa  délivrance,  lequel  portoit,  qu'Henri,  tant  pout  le  bien  de  la  Paix,  que 
pour  l'amour  fingulier  qu'il  portoit  au  Roi  Tres-Chrêtien  ;  comme  aufïï  à  la  prière  &: 
en  confideration  de  Madame  la  Régente  de  France  5  emploieroit  tout  fon  crédit  auprès 
de  l'Empereur,  fon  Neveu,  pour  le  refoudre  à  traiter  avec  le  Roi  François  à  des  con- 
ditions honnêtes  &  raifonnables.  Tous  les  autres  Articles  concernent  la  liberté  du 
Commerce  entre  les  Sujets  des  deux  Roiaumes  ;  la  réparation  des  dommages  faits  de 
part  &  d'autre,  foit  par  Mer,  ou  par  Terre,  depuis  le  commencement  de  la  dernière 
Guerre  ;  &  l'abolition  entière  des  impôts  onéreux ,  mis  par  l'un  ou  l'autre  des  deiu^ 
Rois  fur  les  Marchandifes  &  les  danrées  de  France,  ou  d'Angleterre. 

Enfuite,  il  eft  dit,  que  le  Roi  Tres-Chrêtien  ratifiera  ,  autorifera  ,  &  confirmera 
tous  ces  Articles  par  des  Lettres  Patentes  fignées  de  fa  main,  &  fcellées  de  fon  grand 
Seau,  lesquelles  il  enverra  &  fera  tenir  au  Roi  d'Angleterre,  dans  le  terme  de  trois 
mois,  à  compter  du  jour  de  la  date  de  ce  Traité:  &  que  fi  à  caufe  de  fa  détention, & 
de  fon  abfence  de  France ,  il  ne  peut  pas  fournir  lesdites  Lettres  de  Ratification ,  en 
ce  cas  il  confirmera  &  aprouvera  par  des  Lettres  écrites  de  fa  propre  main ,  &  de  la 
teneur,  dont  on  eft  convenu,  tout  ce  que  les  Sieurs  Jean  Brinon,  Premier  PrefidenC 
de  Rouen-,  &:  Jean  Joachim  de  Paftan,  Seigneur  de  Vaux;  Ambafladeurs,  Commis- 
faires  &  Procureurs  de  Madame  la  Régente  ,  ont  fait  &  promis  pour  lui  ,  &  en  fon 
nom  :  lesquelles  Lettres  feront  mifes ,  dans  le  tems  fpecifié ,  entre  les  mains  du  Dépu- 
té,  ou  des  Députez  du  Roi  d'Angleterre. 

Et  comme  ,  lors  que  ce  Traité  le  fefoit  ,  le  Roi  étoit  prifonnier  en  Espagne  ,  & 
qu'ainfi  il  y  avoit  lieu  de  craindre,  qu'il  ne  le  voulût  pas  accepter,  aprouver,m  con- 
firmer, lorsqu'il  feroit  en  liberté  ,  &  de  retour  en  France:  pour  ôter  tout  fujet  de  con- 
teftation  8c  de  diférend,  il  fut  acordé  &  conclu,  que  Madame  la  Régente,  en  vertu 

(,)  c'eft  de  fa  Régence,  renonçant  expreflément  au  Senatusconfulte  Velleïen  (r),  &c  3.  tous 


""=  °J^  autres  remèdes,  cauteles,  &  exceptions,  tant  de  droit  que  de  fait,  ratifieroit  &  con- 

ce  "'qui    finiietoit ,  dans  deux  mois ,  par  des  Lettres  conçues  en  bonne  &  fufifante  forme ,  fi-  . 

déclare    gnées  de  la  main,  &  fcellées  de  fon  grand  Seau,  tout  ce  que  fes  Ambafladeurs  &  Pro- 


mes  m- 


cureurs  avoient  fait,  arrêté,  &  conclu,  tant  en  ce  prefent Traité ,  que  dans  les  autres 
capables  precedens:  prometant  de  l'obferver  de  point  en  point,  &  de  le  faire  obferver  &  acom- 
c'ut-on    P^^""  P^""  ^^  ^°^'  ^°"  ^'■^^'  ^  P^""  ^^^  Héritiers  &  Succeflèurs;  &  d'en  fournir  au  Roi 
caution,   j>^j^gjçjgj.j.g  j[-gg  Lettres  de  Ratification  &  d'Obligation ,  où  la  claufe  de  ladite  Renon- 
ciation feroit  inférée,  dans  trois  mois,  à  compter  du  jour  de  la  date  de  ce  Traité.   Et 
que  pour  plus  grande  afflirance,  le  Cardinal  de  Bourbon,  le  Duc  de  Vendôme,  fon 
F'rere  ;     le  Duc  de  Longueville ,  le  Comte  de  Saint-Pol ,  le  Seigneur  de  Lautrec ,  le 
Comte  de  Cominges ,  le  Seigneur  de  Montmorency  ,   le  Seigneur  de  Brezé  ,  Grand- 
Senéchal  de  Normandie  ;  le  Comte  de  Brionne  ;  comme  auiïï  les  principales  Villes  du 
Roiaume ,  favoir ,  Paris ,  Lion ,  Orléans ,  Touloufe ,  Amiens  ,    Roûeh  ,   Bordeaux , 
Tours ,  &  Reims  ,   jureroient  &  prometroient  ,     dans  trois  mois  après  la  date  de  ce 
Traité,  d'en  obfçrver  &  acomplir  fidèlement  tout  le  contenu,  &  d'en  envoler,  cha- 
cun, &  chacune  fcparément,  au  Roi  d'Angleterre,  ou  à  fes  Héritiers  &  Succeflèurs, 
leurs  Lettres  Obligatoires,  dreffées  en  la  forme  fpecifiée  par  les  Ambafladeurs,  &  fcel- 
lées de  leurs  Seaux  particuliers. 
Enfin,  il  fut  dit,  que  les  trçis Etats  dç Normandie  &;  de  Languedoc  ratifieroicnt  & 

confit- 
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confîrmeroient  ,  dans  trois  mois  ,  tout  ce  que  lesdits  Ambaflàdeurs  aroient  traité , 
conclu ,  &  promis  au  nom  du  Roi ,  de  la  Régente  ia  Mère ,  des  Grands ,  &  des  Vil- 
les du  Roiaume-,  &  que  les  Parlemens  de  Pans,  de  Touloule,  de  Rouen,  &  de  Bor- 
deaux ,  Pautoriferoient ,  chacun  par  un  Arreft.  Et  tout  cela  ne  fe  fît  avec  tant  de  cé- 
rémonie ,  que  pour  engager  davantage  le  Roi  d'Angleterre  dans  les  interefts  de  Fran- 
çois I.  qui  fans  cela  couroit  risque  de  pafler  peut-être  le  refte  de  fes  jours  à  Madrid. 

Ce  Traité  de  la  Régente  fut  fuivi  d'un  autre  fait  à  Hamptoncourt  ,  un  an  après,  if'iô-, 
pour  procurer  la  délivrance  des  Enfans  de  France  ,  qui  étoient  en  otage  en  Espagne. 
Celui-ci  portoit,  que  le  Roi  Tres-Chrêtien  ne  traiteroit  point  avec  l'Empereur,  ni  par 
foi ,  ni  par  autrui  ;  direftement  ni  indireftement  ;  ouvertement  ni  en  fecret  ;  dil  re^ 
couvrement  de  fes  Enfans,  ni  de  toute  autre  afaire-,  &  ne  pourrait  même  accepter  les 
conditions ,  que  l'Empereur  lui  ofrirôit  de  fon  propre  motif,  ni  ratifier  aucune  chofë 
traitée  en  fon  nom,  avec  ledit  Empereur,  fans  comprendre  le  Roi  d'Angleterre  dans 
le  même  Traité,  ou  dans  la  même  acceptation ;,  Se  demander  telles  afllirahices  pour  lé 
paiement  de  plufieurs  groflês  Sommes  d'argent,  qui  lui  font  dues  par  l'Empereiir,  qu'il 
eût  lieu  d'en  demeurer  content.  Que  quelque  Traité  que  fît  le  Roi  Tres-Chrêtien 
avec  le  même  Empereur ,  il  n'y  acorderoit  &  ne  concluroit  rien ,  qui  pût  en  nulle  fa- 
çon prejudicier ,  déroger  ,  ni  porter  coup  aux  Traitez  de  Paix  &  de  Confederatioii 
faits  entre  les  deux  Rois,  ni  infirmer  les  Articles  arrêtez  entr'eux  le  30.  d'Août  ifzf. 

Que  le  Roi  Tres-Chrêtien  ne  donneroit,  ni  par  foi,  ni  par  autrui,  diredtement  où 
indireftement,  ouvertement  ou  en  fecret ,  fous  quelque  prétexte  que  ce  fût,  non  pas 
même  en  vertu  des  Traitez  precedens  faits  avec  lui,  aucun  fecours,  argent,  confeil  j 
ou  faveur  à  l'Empereur  contre  le  Roi  d'Angleterre ,  dans  la  Guerre  que  celui-ci  pour- 
roit  lui  faire ,  foit  par  Mer ,  ou  par  Terre ,  pour  le  recouvrement  des  fommes ,  qui 
lui  étoient  dues,  ou  pour  toute  autre  caufe  que  ce  fût. 

Que  pareillement  le  Roi  d'Angleterre  -,  fous  quelque  prétexte  que  ce  fût ,  né  trai- 
teroit avec  ledit  Empereur ,  ni  par  foi ,  ni  par  Députez^  diredtement  ni  indire£tement, 
&c.  du  paiement  de  toutes  les  Sommes  ,  qui  lui  étoient  dues  par  l'Empereur ,  ni  de 
toute  autre  afaire  ;  ne  recevroit  aucun  argent  de  lui  en  vertu  des  Traitez  faits  avec  lui, 
antérieurs  à  la  date  de  celui-ci;  n'accepteroit  aucunes  propofitions  d'acommodement, 
&  ne  ratifieroit  aucune  chofe  traitée  &  conclue  en  fon  nom,  avec  left'même  Empereur, 
fans  traiter  &  convenir  ,  en  même  tems  ,  de  la  délivrance  des  Enfans  du  Roi ,  qui 
étoient  en  otage  en  Espagne,  pour  un  million  d'écus  d'Or,  que  le  Roi  Tres-Chrêtieri 
s'ofroit  de  paier  dans  les  termes,  qui  feroient  prescrits  &  limitez  par  le  Roi  d'Angle- 
terre :  lequel  s'obligeoit  aufli  de  comprendre  ledit  Roi  Tres-Chrêtien  dans  le  même 
Traité ,  &  de  n'y  rien  paflèr  &  conclure  ,  qui  pût  en  nulle  manière  prejudicier  ,  ni 
déroger  aux  Traitez  de  Paix  &  d'Amitié  faits  entr'eux ,  ni  infirmer  les  Articles ,  dont 
ils  étoient  convenus  enfemble  au  mois  d'Août  de  15^  25-. 

Après  le  Traité  d'Hamptoncourt,  il  s'en  fit  un  autre  à  Weftmunfter  le  trente  d'A-  ifz/,- 
vril  de  ifz/.  lequel  portoit ,  que  François  I.  &  Henri  VIII.  enverroient  leurs  Am- 
baflàdeurs à  l'Empereur,  pour  l'exhorter  à  délivrer  les  Enfans  de  France  à  des  condi- 
tions honnêtes  &  raifonnables ,  non  pas  telles  que  lui  même  pouvoir  les  exiger ,  com- 
me vainqueur  ;  mais  telles  que  le  befoin  prefent  des  afaires  ,  &  le  repos  de  la  Chré- 
tienté ,  les  requeroient  ;  n'étant  pas  jufte  qu'il  fe  fît  juge  en  fa  propre  caufe  ,  ni  que 
fon  interefl:  fût  la  règle  de  fes  prétentions  :  l'équité  voulant  au  contraire ,  que  comme 
la  fortune  de  la  Guerre  efl:  journalière ,  &  tous  les  Princes  expofez  aux:  mêmes  revers, 
il  y  eût  une  Loi  commune ,  à  laquelle  chaque  Prince ,  en  pareille  disgratê ,  fe  fournît 
volontiers. 

Que  les  Ambaflàdeurs  des  deux  Rois  n'auroient  qu'une  même  Infl:ru£tion ,  &  parle- 
roient  en  commun,  l'un  par  la  bouche  de  l'autre,  comme  s'ils  n'avoient  qu'un  même 
Maître,  tjant  pour  la  délivrance  des  Enfans  du  Roi  Tres-Chrêtien,  que  poUr  lé  pàiê-J 
ment  de  tout  l'argent  dû  par  l'Empereur  au  Roi  d'Angleterre. 

Il  eft  encore  parlé ,  dans  ce  Traité  ,  du  Mariage  de  la  Princeflê  Marie ,  Fille  uni-" 
que  du  Roi  d'Angleterre ,  avec  François  I.  ou  avec  Henri ,  Duc  d'Orléans ,  fon  fe-i 
cond  Fils  [i]  :  &  il  efl  dit,  que  le  Roi  Henri  enverra  en  France  un  de  fes  confidens. 


[i]  Maiic  ivoit  c'tc  promife  au  Daiifin  par  les  Traitez  de 
1518.  3c  de  1520.  mais  comme  en  ce  tems-là  les  Anglois 
ne  vouloîent  point  ce  Mariage,  parce  qu'ils  demandoîent 
un  Roi,  cjui  refidat  en  Angleterre  ;  c'eft  probablement  poUr 
ccte  raifon,  qu'il  fut  conclu  par  ce  Traité,  de  la  marier  a- 
vec  le  Duc  d'Orléans.  Mais  après  que  Henri  VIII.  eût  ré- 
pudie la  Reine  Caterine,  Mère  de  Marie,  &  qu'il  eût  cpou- 
ic  Anne  de  Boulen;  le  peuple  d'Ahgleterre,  qui  aimoit  ten- 
drement la  Mère  Si  la  Tille,  &  qui  cnerchoit  tous  les  moiens 
de  les  réintégrer  en  tous  leurs  droits,  changea  entièrement 
d'avis.  Car  il  ne  trouva  point  de  meilleur  expédient,  pour 
rcûflîr  dans  ce  dedein,  que  de  marier  la  Princeflê  Marie  a- 
vcc  le  Daufin,  difant ,  que  fi  moimlre  que  lui  ■venait  à  Vépou- 
ftr,  elle  refleroit  déshéritée;  en  forte  qu'elle  ne  pourroit  êtreremi- 
fe  dans  fes  droits,   que  par  la  guerre:  ce  qui  ferait  (tjfer  tout  le 
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commerce,  &  par  confequent  ruineroit  toute  l'Angleterre.  Et 
Marie  comptoir  fi  fureriient  fur  ce  Mariage ,  qu'elle  difoif 
publiquement,  que  Monfieur  le  Daufin  ctoit  fon  mari,  & 
qu'elle  n'avoit  d'espérance  qii'en  lui.  Et  de  plus,  un  jour 
que  fa  Gouvernante;  &  d'autres  Dames,  que  la  Reine  An- 
ne avoit  mifes  auprès  d'elle,  lui  dirent,  que  Monfieur  le 
Daufin  époufoit  la  Fille  de  l'Empereur:  elle  répondit, qu'el- 
le n'en  croïoit  rién,dautant  qu'il  ne  pouvoit  pas  avoir  deux 
Femmes  j  ni  ignorer  qu'elle  ctoit  la  fiennc  ;  dont  elle  ne 
perdroit  jamais  l'espérance,  fâchant  bien;  que  l'on  ne  fe- 
foit  courir  ce  bruit,  que  pour  lui  faire  quiter  fon  droit. Tou- 
tes ces  particularitez  font  tirées  d'un  Mémoire  de  Jean  de 
Dinteville  Polizy ,  Ambafladeur  de  France  en  Angleterre 
en  1532.  &  a. 
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pour  déterminer  cétc  alternative  avec  François  I.  &  que  fi  du  confentement  des  deux 
Rois,  le  choix  tombe  fur  le  Duc  d'Orléans,  on  conviendra  alors  de  la  dot  de  Marie,, 
au  cas  qu'elle  ne  fuccede  pas  à  la  Couronne  d'Angleterre  ;  de  ion  Douaire  ;  de  i'cnvoi 
de  fon  premier  Enfant ,  foit  mâle  ou  femelle ,  en  Angleterre ,  pour  y  être  nourri  ;  de 
l'adminiftration  du  Roiaume  en  fon  abfence ,  au  cas  qu'elle  fuccede  ;  &  des  afTurances 
de  ne  rien  innover  dans  la  forme  du  Gouvernement  d'Angleterre  ;  de  ne  point  aliéner 
le  Roiaume ,  &  d'y  retourner  après  la  mort  du  Roi  Tres-Chrêtien  :  &  que  le  Traité 
de  la  perpétuelle  Alliance,  qui  commence  :  Cùm  diviniori  &c.  fera  folennellemenc 
juré,  puis  ratifié  par  les  deux  Rois,  dans  un  mois,  à  compter  du  jour  de  la  date  du 
preiènt  Traité. 

Que  fi  les  deux  Rois  déterminent  entr'eux,  que  le  Duc  d'Orléans  époufera  la  Prin- 
ceflè  Marie  :  ce  Duc ,  deux  mois  après  qu'il  fera  de  retour  en  France,  fera  envoie  en 
Angleterre ,  pour  y  être  nourri  &  élevé  :  &  au  cas  qu'il  ne  fuccede  pas  à  la  Couron- 
ne, il  aura  toute  liberté  de  retourner  en  France,  avec  la  Princeflè,  dont  la  Dot  &  le 
Douaire  feront  réglez  par  les  deux  Rois  contraétans. 

Que  fi  ladite  Princeflè  n'époufe  ni  le  Roi  Tres-Chrêtien ,  ni  fon  Fils,  &  que  néan- 
moins les  deux  Rois  viennent  à  faire  la  Guerre  à  l'Empereur ,  pour  n'avoir  pas  accep- 
té les  conditions  de  Paix,  qu'ils  lui  auront  fait  ofrir  de  commun  acord  par  leurs  Am- 
ballàdeurs ,  en  ce  cas  ,  le  Roi  Tres-Chrêtien  s'obligera ,  lui ,  &  fes  Succeflèurs ,  à 
paier  au  Roi  d'Angleterre ,  ou  à  fes  Succeflèurs  ,  tous  les  frais  qu'il  aura  faits  dans 
céte  Guerre,  &  de  lui  fournir  outre  cela,  fa  vie  durant ,  gratuitement  ,  &  fans  rien 
exiger ,  une  certaine  quantité  de  gros  Sel  noir ,  jusqu'à  la  valeur  de  quinze  mille  écus 
d'Or  au  Soleil,  à  trente-cinq,  ou  trente-huit  fous  Tournois  l'écu,  félon  le  cours  qu'ils  ' 
auront  alors  en  France  :  lequel  fel  il  lui  fera  permis  d'enlever  de  Broùage  en  Sainton- 
ge ,  quand  &  comme  il  lui  plaira  ,  fans  paier  aucun  droit  :  bien  entendu  néanmoins , 
que  fi  le  Roi  d'Angleterre,  ou  quelque  autre  perfonne  de  fon  Confeil ,  empêche ,  que 
le  Mariage  de  fa  Fille  ne  s'acompliflè  avec  le  Duc  d'Orléans  >  en  ce  cas ,  le  Roi  Tres- 
Chrêtien  ne  fera  point  tenu  de  le  rembourfer  des  frais  de  ladite  Guerre  :  au  lieu  que 
Il  l'empêchement  vient  du  côté  du  Roi  Tres-Chrêtien ,  il  fera  obUgé  ,  non  feulement 
de  rendre  au  Roi  d'Angleterre  tout  ce  qu'il  aura  debourfé  dans  céte  Guerre  -,  mais  en- 
core _de  lui  paier  une  autre  Somme  égale  à  celle  de  fes  frais. 

Enfin,  il  fiit  convenu,  que  les  deux  Rois  s'entreverroient  à  Calais  ,  pour  conférer 

enfemble  de  leurs  afaircs  communes,  &  pareillement  de  ce  qui  concernoit  le  bien  &: 

le  repos  de  la  Chrétienté  :  &  que  céte  entrevue  fe  feroit ,  non  point  avec  la  pompe  & 

la  magnificence,  que  leur  Augufl:e  Majefi:é  fembloit  exiger,  &  qu'ils  avoient  fait  pa- 

(j)  En    roitre  avec  tant  de  profufion  dans  la  Conférence  d'entre  Axdres  &  Guines  (j}  ,  [qui 

''ois  de"  ^^^  apellée  le  Camp  d'Or:]  mais  comme  deux  Princes  ,  qui  fe  voiant  à  la  veille  d'a- 

juin.      voir  la  Guerre  contre  l'Empereur-,  dévoient  épargner  &  conferver  leurs  finances,  pour 

avoir  de  quoi  la  foùtenir  avec  avantage. 
(()  iifut     Le  vint-neuvieme  de  Mai  fuivant ,  Gabriel  de  Gramont,  Evêque  de  Tarbes  (/^} ,  Se 
''«P"'.^     Jean  Joachim  de  Paflîàn,  Seigneur  de  Vaux,  Ambafl^deurs  de  France  à  Londres,  con- 
j"j^  '  durent  un  autre  Traité  à  Weftmunfter  avec  Thomas  Morus,  Chancelier  du  Duché  de 
^'  Lancafl:re}  &  le  Dodteur  Etienne  Gardiner ,  Commiflaires  du  Roi  d'Angleterre. 

Par  le  premier  Article,  le  Roi  Tres-Chrêtien  s'obligeoit  d'envoier  en  Italie,  dès  le 
premier  du  mois  de  Juin  fuivant,  une  Armée  de  trente-mille  hommes  de  pié  ,  &  de 
mille  hommes  d'Armes,  équipez  à  la  Françoife,  avec  le  Canon,  l'Artillerie,  les  Mu- 
nitions ,  &  toutes  les  autres  chofes  neceflâires  pour  camper ,  pour  combatre  ,  &  pour 
aflicger  :  comme  aufli  de  tenir  une  puiflânte  Flote  en  ces  quartiers-là  ,  pour  attaquer 
l'Empereur  par  Mer  &  par  Terre ,  &  pour  le  chaflèr  entièrement  de  l'Italie. 

Et  par  un  autre  Article  il  étoit  dit ,  que  pour  ôter  tout  fujet  de  dispute  &  de  que- 
relle fur  lé  nombre  effeftif  des  Soldats ,  le  Roi  d'Angleterre  enverroit  fur  les  Lieux  un 
Commiflâire ,  qui  de  tems  en  tems  feroit  la  revûë  de  céte  Armée  ,  &  lui  en  rendroit 
compte  exadtement. 

Qiiant  au  Mariage  de  la  Princeflè  Marie,  qui  étoit  alors  dans  fa  douzième  année,' 
il  fut  convenu ,  qu'à  l'arrivée  du  Cardinal  d'York ,  que  le  Roi  d'Angleterre  devoir  en- 
voler inceflamment  en  France ,  l'alternative  propofée  feroit  déterminée  avant  la  fin  du 
mois  de  Juillet  prochain,  fans  diférer  davantage  j  &  que  fans  déroger  aux  Articles 
acordez  le  dernier  jour  d'Avril  dernier,  ni  à  ceux  du  prefent  Traité  ,  qui  demeure- 
roient  toujours  en  leur  fubft:ance,  force,  &  vigueur>  il  feroit  libre  aux  deux  Roi;?, d'y 
en  ajouter  de  nouveaux,  s'il  étoit  befoin;  ledit  Cardinal  étant  muni  d'un  Pouvoir  & 
Mandement  fpecial ,  pour  cela  :  comme  auflî  de  coucher  en  d'autres  termes  les  Arti- 
cles du  trentième  d'Avril,  &  ceux-ci,  pour  les  rendre  plus  clairs  &  plus  inteUigibles, 
pourvu  que  le  fens  dans  lequel  ils  étoient  conçus ,  ne  fut  point  altéré. 
I  j2y.  Le  dix-huitiéme  d'Août  de  la  même  année  ,'^  le  Cardinal  d'York  conclut  au  nom  du 
Roi  d'Angleterre,  fon  Maître,  un  Traité  avec  François  I.  dans  la  Préface  duquel  il 
cfl:  dit,  que  le  Siège  Apofliolique,  établi  à  Rome  depuis  plufieurs  fiecles,  rempli  par 

le 
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le  Vicaire  de  Je  s  us-Christ  &  de  tout  tems  révéré  par  les  Chrétiens  ,  venant 
d'être  violé  &  profané,  au  grand  oprobre  du  Nom  Chrétien,  en  la  perfonne  du  Sou- 
verain Pontife  &  Pafteur  de  l'Eglife  ,  détenu  prifçsnnier  ,  &  traité  ,  comme  le  plus 
vil  esclave,  par  des  Capitaines  &  des  Soldats  également  barbares  &  impies:  les  deux 
Rois  de  France  &  d'Angleterre ,  dont  l'un  porte  le  glorieux  furnom  de  Tres-Chrètien; 
&  l'autre  celui  de  T>efenfeur  de  la  Foi  -,  &  qui  par  le  lien  d'une  amitié  indiflbluble , 
ne  font  qu'un  esprit  &  qu'une  ame  en  deux  corps  :  pour  refréner  l'audace  &  l'infolen- 
ce  des  méchans ,  pour  les  fruftrer  de  l'espérance  ,  qu'ils  ont  conçue  de  recueillir  un 
grand  profit  du  plus  grand  de  tous  les  crimes  ;  enfin ,  pour  empêcher ,  qu'ils  n'abu- 
fent  de  l'autorité  de  celui  même,  qu'ils  opriment,  &  qu'ils  outragent,  à  troubler  &  à 
perfecuter  les  gens  de  bien  ;  font  convenus  entr'eux  des  Articles  fuivans. 

I.  Que  bien  qu'il  foit  abfolument  neceflâire  de  convoquer  un  Concile  gênerai ,  pour 
remédier  à  la  corruption  prefente  Ats  mœurs ,  &  pour  rétablir  l'ancienne  perfeftion  du 
Chriftianisme  :  confideré  néanmoins  ,  que  tandis  que  le  Pape  eft  prifonnier  j  &  que 
comme  tel  ,  il  eft  contraint  de  fiiivre  aveuglément  la  volonté  &  les  mouvemenis  de 
ceux,  qui  font  les  Maîtres  de  fa  perfonne,  &  de  fa  vie;  le  Concile  pourroit  fervir  à 
d'autres  fins,  &  produire  d'autres  éfets,  que  ceux  que  l'on  en  doit  atendre  :  &  que 
d'ailleurs  il  ne  pourroit  jamais  rien  arriver  à  l'Eglife  de  plus  désagréable,  que  de  voir 
alïèrvir  la  Religion  à  l'ambition  deteftable  des  hommes  :  le  Roi  Très-Chrétien ,  en  fa 
perfonne;  &  le  Cardinal  Archevêque  d'York,  Légat  a  ht  ère  du  Saint  Siège  Apofto- 
lique,  &  Chancelier  d'Angleterre,  au  nom  de  fon  Roi;  conviennent  &  promettent, 
que  ni  le  Roi  de  France,  fans  le  confentement  exprès  du  Roi  d'Angleterre;  ni  celui- 
ci  ,  fans  le  confentement  exprès  de  l'autre  ;  ne  confentiront  jamais  à  aucune  indiftion 
du  Concile  gênerai,  faite  par  l'Empereur,  avec  le  confentement  du  Pape;  ou  par  le 
Pape  même ,  tandis  qu'il  rcftera  prifonnier  ;  ou  par  l'Empereur ,  fans  l'aveu  du  Pape  t 
&  qu'ils  empêcheront  tous  deux  conjointement ,  que  céte  indidtion  n'ait  fon  éfet ,  en 
proteftant  publiquement  eux-mêmes ,  &  fefant  protefter  pareillement  par  le  Clergé  de 
France  &  d'Angleterre ,  qu'ils  s'opofent  formellement  à  une  telle  indidtion  ou  convo- 
cation; &  que  s'il  en  procède  quelque  Concile,  ou  plutôt  Conciliabule, ils  ne  fe  tieii- 
nent  nullement  obligez  d'obéir  à  fés  Décrets  &  à  fes  Conftitutions,ni  pour  le  prefent, 
ni  pour  l'avenir. 

IL  Et  comme  il  n'eft  pas  raifonnable ,  qu'une  autorité  extorquée  par  force  ,  &  à 
deflèin  de  faire  du  mal  à  autrui,  obtienne  fon  éfet  ;  &  que  tout  pefé  félon  l'équité  du 
Droit  naturel, on  ne  peut  pas  dire  véritablement  fait  par  le  Pape,  ce  qu'il  fait  par  la 
volonté  d'autrui ,  étant  prifonnier;  quoiqu'il  dife  le  contraire  par  fes  paroles:  le  Roi 
Tres-Chrêtien ,  en  fa  perfonne;  &  le  Roi  d'Angleterre,  par  ledit  Cardinal,  fon  Lieu-* 
tenant  &  fon  Plénipotentiaire  ;  conviennent  &  promettent  de  ne  point  obéir ,  &  de  ne 
permettre  point ,  qu'il  foit  obéi  par  leurs  Sujets ,.  aux  Décrets ,  Mandemens,  Sentencesj 
Bulles,  Lettres,  Brefs,  qui  émaneront  du  Pape ,  durant  tout  le  tems  de  fa  captivité, 
quels  qu'ils  foient,  &  pour  quelque  caufe  que  ce  foit:  comme  aullî  de  punir  &  châtier j 
lèlon  que  le  méritera  leur  audace  ,  tous  les  porteurs  de  ces  Mandemens ,  Sentences , 
Bulles,  Lettres  &  Brefs,  ^  tous  ceux  qui  les  annonceront. 

II L  Et  dautant  qu'il  n'eft  .pas  jufte,  que  les  fcelerats,  qui  retiennent  prifonnier  le 
Saint  Père,  s'enrichiflent  du  pernicieux  ufage,  qu'ils  font  de  fon  autorité;  ni  que  les 
Roiaumes  de  France  &  d'Angleterre  foient  privez  de  l'afïïftance  fpirituelle  ,  dont  ils 
peuvent  avoir  befoin  en  certains  cas  imprévus  ;  &  que  par  confëquent  il  eft  neceflâire 
d'y  pourvoir  de  bonne  heure,  en  établiflant  une  forme  d'adminiftration  &  de  police, 
fuivant  laquelle  les  afaires  Ecclefiaftiques  des  deux  Roiaumes  foient  conduites  &  diri- 
gées durant  la  captivité  du  Pape  :  le  Roi  Tres-Chrêtien ,  en  fa  perfonne  ;  &  le  Roi 
d'Angleterre  par  ledit  Cardinal  d'York  ,  fon  Lieutenant,  conviennent,  arrêtent,  & 
concluent ,  que  tout  ce  que  le  Clergé  de  France ,  aflèmblé  par  le  commandement  du 
Roi,  déterminera  &  ordonnera  touchant  l'état  &  l'adminiftration  des  chofes  Ecclefias^ 
tiques  dans  le  Roiaume  de  France ,  &  dans  toutes  les  autres  Terres  &  Seigneuries  de 
l'obéiflànce  du  Roi  Tres-Chrêtien ,  durant  la  détention  du  Pape  :  &  pareillement  tout 
ce  que  ledit  Cardinal  Légat ,  &  les  Prélats  de  l'Eglife  Anglicane  avec  lui  ,  ordonne- 
ront, du  confentement  du  Roi  d'Angleterre,  concernant  l'adminiftration  des  chofes 
Ecclefiaftiques,  dans  le  Roiaume  d'Angleterre,  &  dans  les  autres  Lieux  fujets  audit 
Roi ,  tant  que  durera  la  captivité  dudit  Saint  Père ,  fera  aprouvé ,  ratifié ,  &  confirmé 
réciproquement  par  les  deux  Rois  ,  qui  le  feront  ratifier  par  leur  Clergé  rcspeftive- 
ment,  le  garderont  &  l'acompliront  eux-mêmes,  autant  qu'il  fera  en  leur  pouvoir,  & 
le  feront  obferver  inviolablement  dans  tous  leurs  Roiaumes ,  Païs ,  Terres  j  &  Seigneu- 
ries ,  nonobftant  toutes  allégations  à  ce  contraires ,  fauf  en  toutes  chofes  la  Révérence 
dûë  au  Saint  Siège  Apoftolique,  dont  les  deux  Rois  font  profeflion  d'être  Fils  tres- 
obéillàns  ;  l'unique  motif  de  ce  Traité  ,  étant  d'accélérer  la  délivrance  du  Pape  Clé- 
ment VIL 
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Il  y  a  un  autre  Traité  de  nième  date ,  conclu  entre  François  I.  en  perfonne,  &  le 
même  Cardinal-Legat,  au  nom  du  Roi  d'Angleterre  ,  par  lequel  il  eft  dit ,  qu'au  cas 
que  François  Sforce ,  à  la  pourfuite  du  Roi  d'Angleterre  ,  ibit  remis  par  l'Empereur 
en  la  poflèfïïon  du  Duché  de  Milan,  pour  en  jouir  fa  vie  durant, les  deux  Rois  feront 
toujours  en  droit  de  demander  à  ce  Duc  les  penfions  ,  qui  leur  ont  été  affignées  fur 
ce  Duché  par  la  Ligue  d'Italie  [i]  ,  &  d'en  exiger  le  paiement  par  toutes  les  voies 
qu'ils  jugeront  à  propos.  Que  fi  la  Paix  entre  le  Roi  Tres-Chrêtien  &  l'Empereurne 
fe  peut  mire  autrement,  que  par  le  Mariage  dudit  Roi  avec  la  Reine  Eleonor,  Sœur 
de  l'Empereur ,  le  Roi  d'Angleterre  y  confent  pour  le  bien  de  la  Paix  ,  à  la  charge 
que  le  Roi  Tres-Chrêtien  époufant  ladite  Dame  Eleonor ,  ne  fera ,  n'atentera ,  &  ne 
permetra,  que  pour  l'amour  d'elle,  à  fa  prière,  ou  par  fon  Confeil  ,  il  foit  rien  fait 
ou  entrepris ,  qui  puiflè  tourner  au  dommage ,  au  préjudice  ,  ou  à  la  diminution  de 
l'Amitié,  Confédération,  &  Union  perpétuelle  jurée  entre  les  deux  Rois. 

Que  comme  ils  font  convenus  tous  deux  de  faire  la  Guerre  à  l'Empereur ,  s'il  con- 
tinue toujours  de  refufer  les  conditions,  qui  lui  ont  été  ofertes  de  leur  partj  &  qu'en 
cas  de  Guerre ,  les  Marchands  Anglois ,  qui  trafiquent  dans  les  Païs-Bas ,  &  dans  les 
autres  Etats  de  l'Empereur,  perdront  les  Droits,  Privilèges,  &  Franchifes,  dont  ils 
y  jouïflbient:  le  Roi  Tres-Chrêtien,  pour  les  dédommager,  leur  acordera  de  fembla- 
bles  Privilèges  &  Immunitez  dans  fon  Roiaume,  &  dans  toutes  les  autres  Terres,  & 
Seigneuries,  quiluiapartiennent,  pour  en  jouïr  tout  le  tems  que  la  Guerre  durera  en- 
tre le  Roi  d'Angleterre  &  l'Empereur  :  &  que  lors  qu'elle  fera  finie  ,  les  mêmes  Am- 
bafladeurs,  que  ledit  Roi  Tres-Chrêtien  doit  envoier  audit  Roi  d'Angleterre,  pour 
confirmer  le  Traité  de  la  Paix  perpétuelle  fait  entr'eux  ,  traiteront  &  conviendront 
avec  les  Députez  &  Commiflàires  Anglois  ,  fufifamment  autorifez  pour  cela  ,  de  la 
prorogatioa  desdites  Immunitez  &  Franchifes ,  en  faveur  des  Marchands  d'Angleterre. 
15^27.  Le  dix-huitiéme  du  mois  de  Septembre  fuivant,  Gabriel  de  Gramont,  Evêque  de 
Tarbes,  le  Vicomte  deTurenne,  ChevaUer  de  l'Ordre  de  Saint  Michel;  Antoine  le 
Viflie ,  Premier  Prefident  de  Bretagne  ,  &  le  Seigneur  de  Vaux  ,  Ambafladeurs  de 
France  à  Londres  ,  y  conclurent  un  autre  Traité  ,  qui  confirmoit  celui  de  More  de 
ifzf.  dans  tousfes  Points  &  Articles,  en  exécution  de  la  promeflè  faite  alors  par  Ma- 
dame la  Régente ,  de  le  faire  ratifier  &  acomplir  par  le  Roi  fon  Fils  ,  lorsqu'il  feroit 
en  liberté,  &  de  retour  en  France. 

Les  autres  Articles  portoient,  qu'il  y  auroit  entre  les  deux  Rois ,  &  leurs  Succeflèurs," 
&  leurs  Sujets  respèftivement,  une  vraie,  fincere,  fohde,  perpétuelle  ,  &  inviolable 
Paix,  Amitié,  Union,  Confédération,  &  Ligue,  qui  dureroit  jusques  aux  fi^ecles  les 
plus  éloignez. 

Que  l'un  n'afîifteroit  jamais  les  ennemis  de  l'autre,  dire£tement,  ni  indireftement; 
en  fecret,  ni  à  découvert,  fous  quelque  prétexte  ou  couleur  que  ce  pût  être. 

Que  comme  depuis  longues  années  le  Roi  d'Angleterre  ,  &  fes  Predeceffeurs ,  a-? 
voient  pris  le  titre  de  Rois  de  France,  &  fait  tous  leurs  éforts  pour  ôter  ce  Roiaume 
à  ceux  qui  le  pofledoient  ;  ausquels  en  éfet  ,  ils  en  avoient  enlevé  plufieurs  parties  » 
prétendant  que  de  droit  il  leur  apartenoit  tout  entier  :  le  Roi  d'Angleterre,  pour  finir 
céte  querelle,  qui  avoit  été  la  fource  &  la  matière  d'une  fi  longue  &  fi  cruelle  Guerre 
entre  les  deux  Nations,  &,  par  confequent,  d'une  haine  capitale  entr'elles ;  promet- 
toit,  que  ni  lui,  ni  fes  Succelfeurs  à  perpétuité ,  ne  troubleroient ,  moleflieroient,  ni 
aflàilliroient  le  Roi  Tres-Chrêtien,  &  ne  permetroient ,  qu'il  fût  troublé ,  molefté,  ni 
aflàilli,  fous  quelque  prétexte  que  ce  pût  être,  dans  les  Pais,  Terres,  &  Seigneuries, 
qu'il  poflèdoit  aftuellement:  desquelles  au  contraire  il  le  laiflèroit  jouir  &  dispofer 
paifiblement  &  tranquillement,  fans  nulle  interruption  ,  contradiftion ,  ou  revendica- 
tion de  lui,  ni  de  fes  Succeflêurs,  tQUt  de  même  que  s'ils  n'y  avoient  jamais  rien  pré- 
tendu. 

Par  réciproque,  les  Ambafladeurs  de  France  promirent  au  nom  du  Roi  leur  Maître, 
&  de  fes  Succeflêurs ,  que  le  Roi  Tres-Chrêtien  ,  &  fes  Succeflêurs  ,  paieroient  tous 
les  ans  à  perpétuité  au  Roi  d'Angleterre,  &  à  fes  Succeflêurs,  la  Somme  de  cinquan- 
te mille  écus  d'Or  au  Soleil,  monnoie  de  France,  à  trente-cinq  fous  Tournois  l'écu, 
paiables  en  deux  termes ,  favoir  vint-cinq  mille  au  premier  jour  de  Mai  ;  &  les  vint- 
cinq  mille  autres ,  au  premier  jour  de  Novembre  >  lesquels  feroient  comptez  dans  la 
Ville  de  Calais,  ou  dans  celle  de  Cantorbery ,  au  cas  que  Calais  tombât  fous  la  domi- 
nation de  quelque  autre  Prince.     [Soit  dit  en  paflant,  que  céte  claufe  fembloit  prédire 

aux 


[i]  C'eft  uae  Ligue,  que  les  deux  Rois  conclurent  en 
1516.  avec  le  Pape,  les  Vénitiens,  les  Florentins,  &  le 
Duc  Sforce ,  pour  procurer  la  délivrance  des  deux  Fils  de 
François  I.  pour  revendiquer  le  Roiaume  de  Naples  au  Saint 
Siège,  &  pour  défendre  Sforce  contre  le  Duc  Charles  de 
Bourbon,  a  qui  l'Empereur  avoit  donné  le  Gouvernement 


du  Milanez ,  &  comme  promis  de  l'en  faire  Duc  ,  s'il  en 
chafloit  l'autre. 

[2]  Wicquefort  dit,  que  dans  cete  Négociation  le  Car- 
dinal d'York  ne  fut  pas  tant  le  Plénipotentiaire  duRoid'An- 
gletcrre,  que  l'arbitre  commun  des  deux  Rois.  Sed.XVl. 
du  Livre  I.  dtjm  Amba]fadiur. 
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aux  Anglois  la  perte  qu'ils  firent  de  céte  Place,  fous  le  Règne  de  Marie,  Fille  d'Hen- 
ri VIII.]  Ils  promirent  de  plus,  que  le  Roi  Tres-Chrêtien ,  &  fes  SuccefTeurs,  en 
faveur  de  ce  prefent  Traité  ,  fourniroienr  ou  feroient  fournir  tous  les  ans ,  gratuite- 
ment, &  fans  rien  exiger,  audit  Roi  d'Angleterre,  &  à  fes  SuccefTeurs  à  perpétuité, 
ou  à  ceux  qui  viendroient  de  leur  part,  une  certanie  provifion  de  Sel  noir  ,  dont  le 
prix  monteroit  à  la  valeur  de  quinze  mille  écus  d'Or  :  lequel  Sel  leur  feroit  baillé  & 
délivré  à  Broùage  en  Saintonge,  dans  les  mois  de  Mai,  Juin,  &  Juillet ,  en  une  ou 
en  pluileurs  fois ,  comme  ils  voudroient.  Que  fi ,  ou  par  un  débordement  d'eaux,  ou 
par  quelque  autre  cas  fortuit ,  le  Sel  venoit  à  manquer  ,  en  forte  que  ladite  quantité 
promife  ne  pût  être  entièrement  fournie ,  durant  une  ou  plufieurs  années  ;  la  même 
quantité  qui  fe  trouveroit  n'avoir  point  été  fournie ,  feroit  rendue  &  délivrée  de  bon- 
ne foi ,  &  fur  le  pied  du  prix  auquel  auroit  été  le  Sel  en  ces  années-là ,  auffi-tôt  que 
l'abondance  en  feroit  revenue. 

Qiie  le  Roi  Tres-Chrêtien,  &c  fes  Succefîèurs,  ne  troubleroient ,  n'inquieteroient, 
ne  molefteroient,  &  n'endommageroient point ,  ni  par  eux,  ni  par  autrui  ;  direfte- 
ment,  ni  indireârement ;  en  fecret,  ni  à  force  ouverte;  ledit  Roi  d'Angleterre, &  {es 
Succefîèurs,  dans  la  poffeilion  des  Villes,  Terres,  Châteaux,  &  autres  Lieux,  qu'il 
polîèdoit  aâuellement  par  delà  la  Mer  ;  au  contraire  ,  ils  le  laillèroient  jouir  ,  lui  & 
fes  Succefîèurs  à  perpétuité ,  de  tous  lesdits Lieux,  paifiblement ,  tranquillement ,  fans 
trouble,  &  fans  empêchement  quelconque. 

Que  fi  quelque  Sujet,  Vallal,  ou  Allié  de  l'un  des  deux  Rois,  atente ,  machine, 
ou  fait  quelque  chofe  contre  le  contenu  en  ce  prefent  Traité,  foit  par  Terre,  par  Mer, 
ou  par  Eaux  douces ,  céte  Paix  ne  laifTera  pas  de  demeurer  en  fon  entier ,  en  pmiifTanc 
feulement  ceux,  qui  auront  fait  Patentât,  ou  le  dommage. 

Pour  conclufion,  il  eft  dit,  que  comme  céte  Paix  eft  faite  pour  être  perpétuelle,  8t- 
<jue  dans  la  fuite  on  pourroit  mettre  en  doute  l'autorité  des  deux  Rois  contraftans , 
d'autant  que  nul  Prince  n'a  droit  &  pouvoir  fur  fon  Succeflèur;  &  que  par  fes  Ordon- 
nances ,  ou  Conventions ,  il  ne  peut  lui  feul  prejudicier  à  l'indépendance  abfolue  de 
la  Dignité  Roiale  :  non  feulement  les  deux  Rois  ratifieront ,  autorifèront ,  &  confir- 
meront par  des  Lettres  Patentes,  expédiées  de  part  &  d'autre,  en  bonne  &  fufifante 
forme ,  fignées  de  leur  propre  main ,  &  fcellées  de  leur  grand  Sceau ,  ce  prefent  Trai- 
té de  Paix  perpétuelle,  &  en  jureront  folennellement  l'obfervation  en  tous  fes  Points 
&  Articles;  mais  feront  jurer  aux  Grands  ,  &  aux  principales  Villes  de  leurs  Roiau- 
mes,  de  l'obferver  &  acomplir  inviolablement,  fous  l'hypoteque  &  obligation  de  tous 
leurs  Biens ,  prefens  &  à  venir, 

L'Article  du  Sel,  dont  je  viens  de  parler,  fut  changé  par  le  Traité  d'Hamptoncourt  ifjo. 
de  i5'3o.  par  lequel  il  eil  dit,  que  la  quantité  de  Sel  promife  par  le  Traité  de  la  Paix 
perpemelle ,  n'aiant  pas  été  fournie  dans  les  trois  ans  ,  qui  s'étoient  écoulez  depuis , 
pour  plus  grande  commodité  des  deux  Rois ,  la  valeur  dudit  Sel  dû  pour  les  trois  an- 
nées écoulées,  fe  convertiroit  en  argent:  en  forte  que  le  Roi  Tres-Chrêtien  paieroit, 
ou  feroit  paier  au  Roi  d'Angleterre ,  trente  mille  écus  d'Or  au  Soleil ,  aians  cours  en 
France  fur  le  pié  de  quarante  fous  Tournois  chaque  écu  :  ladite  Somme  paiable  en 
quatre  termes ,  favoir  fept-mille  cinq-cens  écus  d'Or  chaque  premier  de  Mai  &  pre- 
mier de  Novembre  des  années  ifji.  &  if^z.  moiennant  quoi  le  Roi  Tres-Chrêtien 
feroit  cenfé  avoir  entièrement  fatisfait  audit  Traité  de  la  Paix  perpétuelle,  fans  qu'on 
pût  alléguer,  qu'il  n'avoit  pas  fourni  le  Sel  promis  audit  Roi  d'Angleterre. 

Déplus ,  il  fut  convenu ,  qu'au  lieu  du  Sel ,  que  le  Roi  Tres-Chretien  ,  &  fes  Suc- 
cefTeurs, dévoient  fournir  annuellement  au  Roi  d'Angleterre ,  en  vertu  du  même  Trai- 
té de  la  Paix  perpétuelle,  on  lui  paieroit  tous  les  ans  ,  fa  vie  durant ,  la  Somme  de 
dix-mille  écus  d'Or  au  Soleil ,  chaque  écu  évalué  quarante  fous  Tournois  ;  &  toujours 
en  deux  termes,  favoir  le  premier  de  Mai  &  de  Novembre  de  chaque  année.  Lequel 
paiement  annuel,  quant  à  l'obfervation  dudit  Traité  de  Paix  perpétuelle  ,  feroit  de 
même  force  &  valeur,  que  fi  le  Sel  promis  avoir  été  fourni  tous  les  ans.  Deforte 
qu'il  ne  feroit  pas  permis  au  Roi  d'Angleterre  de  demander  ledit  Sel,  tant  que  le  Roi 
Tres-Chretien  3  ou  les  SuccefTeurs,  continueroicnt  de  lui  paier  la  Somme  de  dix-mille 
écus  par  an. 

Tous  les  Traitez  de  Paix  &  de  Confédération  faits  jusques  ici  entre  François  I.  &  15-32. 
Henri  VIII.  furent  confirmez  par  un  autre  ,  que  Gilles  de  la  Pommeraie,  Ambafîà- 
deur  de  France ,  conclut  à  Londres  avec  le  Comte  de  Wiltfhire ,    Garde  du  Privé- 
fcel  ;  &  Edouard  Fox ,  Grand- Aumônier  du  Roi  d'Angleterre ,  en  la  forme  &  teneur 
qui  fuit. 

Que  tous  lesdits  Traitez ,  &  particulièrement  celui  de  la  Paix  perpétuelle  ,  demeu- 
reroient  en  leur  entière  force  &  vigueur ,  &  s'obferveroient  de  part  &  d'autre  ,  com- 
me fi  la  prefènte  Capitulation  ou  Convention  de  plus  étroite  Alhance,  n'étoit  jamais 
intervenue. 

Qiic 
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Que  fi  l'Empereur  Charles  atentoic  ,  machinoit ,  ou  felbit,  foie  par  lui  ,  foit  par 
autrui;  directement  ou  indire>!:l:ement ,  aucune  choie  contre  la  pedonne,  ou  les  Etats, 
&  les  Sujets  de  l'un  ou  de  l'autre  des  deux  Rois  >  ils  fe  donneroient  réciproquement 
aide  &  Iccours,  trois  mois  après  en  avoir  été  requis  l'un  par  l'autre  ,  toutes  excuies, 
exceptions  ,  &  allégations  celTImt.  De  forte  que  fi  le  Roi  d'Angleterre  étoit  ataqué 
par  l'Empereur ,  le  Roi  Tres-Chretien  leroit  obligé  de  lui  envoler  au  lieu  qu'il  Ipeci- 
fieroit ,  cinq-cens  hommes  d'armes  ,  ou  moins ,  équipez  à  la  mode  de  France  ,  aus- 
quels  ledit  Roi  d'Angleterre  leroit  tenu  de  donner ,  durant  tout  le  tems  qu'ils  léroient 
à  fon  Icrvice ,  la  même  iblde ,  qu'ils  avoient  acoûtumé  de  recevoir  en  France.  Et  pa- 
reillement, li  ledit  Roi  Tres-Chretien  étoit  aflaïUi  par  l'Empereur  ,  le  Roi  d'Angle- 
terre ,  requis  comme  il  vient  d'être  dit  ,  lui  envoieroit  tel  nombre  de  fes  Archers  à 
pié,  qu'il  auroit  demandé,  pourvu  que  ce  nombre  n'exceddt  pas  cinq  mille:  lesquels 
Archers ,  tant  qu'ils  leroient  en  France  ,  y  iéroient  entretenus  &c  paiez  fur  le  même 
pié  qu'en  Angleterre.  Et  au  cas  que  les  Gendarmes  François  fulîcnt  envolez  delà  la 
Mer  en  Angleterre,  ou  les  Archers  Anglois  deçà  la  Mer  en  France  ,  les  deux  Rois 
prometoient  de  faire ,  chacun  dans  leur  Pais ,  telle  &  fi  bonne  provifion  de  Vivres  & 
de  danrées ,  que  lesdits  Soldats ,  foit  François ,  ou  Anglois  ,  pûflent  vivre  &  s'entre- 
tenir commodément  de  leur  paie. 

Et  pour  éviter  les  dommages,  qui  pourroient  être  faits,  par  Mer,  aux  deux  Rois, 
&  à  leurs  Sujets ,  il  étoit  dit,  que  dès  que  l'Empereur  auroit  atenté  quelque  chofe  con- 
tre eux,  ou  l'un  d'eux,  &  contre  leurs  Sujets  &  leurs  Roiaumes,  pour  quelque  caufe 
que  ce  fût  ;  deux  mois  après  que  celui  ,  qui  feroit  aifailli  le  premier  ,  auroit  notifié 
l'irruption,  ou  invafion;  l'autre  metroir  en  Mer  une  armée  de  quinze-cens  hommes  de 
Guerre,  équipée  &  munie  de  toutes  les  choies  necelTaires,  laquelle  il  feroit  tenu  d'en- 
tretenir à  fes  propres  frais ,  l'espace  de  fix  mois  entiers  ,  ou  davantage  ,  félon  qu'il 
plairoit  au  Prince  ataqué  :  défendant  les  deux  rivages  de  la  Mer  depuis  l'Ifle  d'Us- 
hant,  jusqu'à  la  Plage,  que  les  Anglois  apellent  les  'Dunes,  fituée  entre  Sandwich 
&  Douvre.  Et  au  cas  que  les  deux  Rois  fuflènt  alTaillis  enfemble ,  &  en  même  tems, 
alors  ils  aviferoient  de  commun  acord  aux  moiens  de  pourvoir  chacun  à  la  feureté  de 
leurs  Ports. 

Que  fi  l'Empereur  venoit  à  commander  ou  permette,  que  les  Marchands  Anglois, 
leurs  Marchandifes ,  &  leurs  Biens ,  fuffent  arrêtez  &  failis  dans  fes  Païs  de  Flandre, 
Artois,  Brabant,  Hainaut,  Zelande,  Hollande,  Frife,  Namur,  Luxembourg,  &c. 
en  ce  cas  le  Roi  Tres-Chretien,  ou  fes  Succeffeurs,  enverroit  ou  enverroient  fommer 
la  Reine  d'Hongrie ,  Sœur  dudit  Empereur  ,  ou  celui  qui  fe  trouveroit  Gouverneur 
des  Païs-Bas ,  fi  ledit  Empereur  n'y  étoit  pas  alors  ;  de  mètre  en  liberté  lesdits  Mar- 
chands ,  &  de  leur  acorder  la  permiffion  de  fe  retirer  avec  tous  leurs  Biens  &  toutes 
leurs  Marchandifes.  Et  au  cas  que  cete  Reine,  ou  tout  autre  Lieutenant  de  l'Empe- 
reur en  ces  Pais,  requis  comme  il  eft  dit,  refulat  ou  diferât  de  le  faire;  alors  le  Roi 
Tres-Chretien,  &  fes  Succeflèurs ,  fans  aucun  délai,  &  toute  excufe  ceflânt ,  feroient 
prendre ,  arrêter ,  &  faifir  tous  les  Marchands  Flamans ,  leurs  Fadeurs  &  Commis- 
fionnaires,  avec  toutes  les  Marchandifes,  Terres,  Revenus,  &  Biens  meubles  &  im- 
meubles, qui  feroient  trouvez  dans  les  Terres  &:  Païs  de  France,  &  les  retiendroienc 
&  garderoient,  jusqu'à  ce  que  les  Marchands  Anglois  fullent  mis  en  pleine  liberté,  ôc 
remis  entièrement  dans  tous  leurs  biens. 

Qvte  s'il  arrivoit,  que  les  Marchands  Anglois  fuflènt  arrêtez  &  détenus  dans  les  au- 
tres Etats ,  Roiaumes ,  &  Païs  apartenans  à  l'Empereur  ,  le  Roi  Tres-Chretien ,  ou 
fes  Succeflèurs,  le  fommeroient  comme  il  eft  dit  ci-deffus;  &  en  cas  de  refus,  feroit 
ou  feroient  arrêter,  prendre,  &  faifir  tous  les  Marchands  Sujets  de  l'Empereur,  &  tous 
leurs  Fadeurs  &  Agens,  avec  les  Marchandifes,  Terres,  Rentes , Patrimoines , Biens 
meubles  &:  immeubles  quelconques  ,  qui  fe  trouveroient  dans  toutes  les  Terres  de 
France;  desquels  ils  ne  fe  défaifiroient  point,  que  tous  les  Marchands  Anglois,  arrê- 
tez &  détenus,  ne  fuifent  délivrez,  &  n'eiàlfenr  obtenu  main-levée  de  tous  leurs  biens. 
Que  fi  les  biens  iàifis  tant  aux  Marchands  des  Païs-Bas,  qu'aux  autres  Marchands  des 
autres  Etats  fujets  à  l'Empereur ,  n'étoient  pas  fufifans  pour  dédommager  les  Marchands 
Anglois ,  le  Roi  Tres-Chretien ,  &  fes  Succeflèurs ,  continucroient  toujours  de  faire 
arrêter  &c  faifir  les  perfonnes  &  les  Marchandifes  des  Sujets  de  l'Empereur,  jusqu'à  ce 
que  les  Marchands  Anglois  fuflènt  entièrement  fatisfaits  &  dédommagez. 

Que  le  Roi  d'Angleterre ,  &  ics  Succeflèurs ,  feroient  obligez  de  faire  la  même  chofe 
contre  les  Marchands  Flamans,  &  Espagnols,  en  faveur  des  Marchands  François. 

Les  Marchands  de  la  Haute- Allemagne  n'étoient  point  compris  dans  cet  Article, 
comme  n'étant  Sujets  de  Charlc-Quint  ,  qu'à  caufe  de  l'Empire  ,  &  de  fa  qualité 
d'Empereur. 

Enfin,  il  étoit  dit,  que  nul  des  deux  Rois,  ni  de  leurs  Héritiers  &  Succeflèurs ,  ne 
pourroit  ou  dcvroit  faire  aucune  nouvelle  Ligue ,  Convention ,  Confédération ,  Amitié, 

ou 
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ou  Alliance,  avec  aucun  autre  Prince,  Etat,  Nation,  Republique,  ou  Ville,  de  quel- 
que qualité,  dignité,  ou  condition  qu'ils  fufîènt  ,  de  laquelle  il  pût  arriver  quelque 
préjudice  ou  dommage  à  l'un  ou  à  l'autre  des  deux  Rois ,  ou  à  leurs  Héritiers  &  Suc- 
cefleurs  -,  &  que  fi  l'un  des  deux  Princes ,  ou  quelqu'un  de  leurs  SucceiTeurs ,  fefoit  ou 
innovoit  quelque  chofe  au  préjudice  de  l'autre,  ou  de  fes  Succefleurs ,  tout  cela  feroit 
eftimé  nul,  &  de  nulle  valeur,  comme  s'il  n'avoit  jamais  été  fait. 

L'Ambaffadeur  de  France  ,   qui  fit  ce  Traité  ,   étoit  fi  agréable  à  Henri  VIII.  que 
jamais  AmbafTadeur  ne  l'a  été  davantage,  ni  peut-être  tant,  à  aucun  Roi  du  monde. 
[Vous  avez  railbn,  (dit-il,  dans  une  de  fes  («)  Lettres  à  l'Evêque  d'Auxerre,    a- W j^^^-^_ 
lors  Ambafladeurà  Rome,)  de  me  porter  envie  d'être  avec  un  fi  gentil  Prince;  car  de  Mars' 
je  penfe  qu'après  le  Roi  nôtre  Maître,  il  ne  s'en  trouva  depuis  deux-cens  ans  un  de  '531- 
meilleur  esprit ,  de  meilleure  grâce ,  ni  plus  magnanime  que  celui-ci  :  &  à  vous  parler 
franchement ,  le  Roi  nôtre  Maître  lui  eft  obligé  du  bon  vouloir  qu'il  lui  porte  ;     de 
quoi  je  me  fens  grandement  :  car  je  fuis  traité  ici,  non  pas  comme  Ambafladeur ,  mais 
comme  Prince  du  Païsj  logé  en  la  Maifon  dudit  Sieur  Roi,  &  quand  je  le  vas  voir, 
toujours  mangeant  à  fa  table.  ] 

Qw')  Quatre  mois  après  la  conclufion  de  ce  Traité ,  les  deux  Rois  s'entrevirent  à  IJ^-^q^j'^j 
Boulogne  ,     où  ils  demeurèrent  enfemble  dans  un  Monaftere  depuis  le  20.  d'Oftobre  ceiemo- 
jusques  au  2  f .  &  ce  fut  en  cette  Ville  que  le  Roi  d'Angleterre  donna  aux  Fils  du  Roi,  "^"_P^' 
lesquels  étoient  à  fon  lever,  les  trois-cens  mille  écus,  que  le  Roi  leur  Père  lui  devoir  à^î.(.n".ç. 
encore  d'une  Somme  empruntée  pour  fa  rançon.     De  Boulogne,  ils  alérent  tous  deux  vue  de 
à  Calais,  où  le  Roi  d'Angleterre  donna  l'Ordre  de  la  Jartiere  au  Grand-Maître  Anne  ['■''^^°'' 
de  Montmorency,  &  à  l'Amiral  de  Brion,  comme  le  Roi  avoit  donné  dans  Boulogne  d'Hemi 
celui  de  France  aux  Ducs  de  Suffolk  &  de  Nortfolk.    Avant  que  de  fe  feparer,  ils^^^|^  ^ 
conclurent  une  Ligue  défenfive  contre  le  Turc ,  de  laquelle  il  eft  inutile  de  mettre  ici  gne. 
le  contenu,  puisque  ce  Traité  eft  tout  en  François  à  la  page  1^8.  &  fuivantes  du  fe- 15-3 2. 
cond  Tome  de  ce  Recueil  *.  _        ^  r^y 

Au  refte,  il  ne  faut  pas  trouver  étrange  ,  que  le  Roi  d'Angleterre  foit  toujours  Tom.iv. 
nommé  le  premier  dans  les  originaux  Latins  des  Traitez ,  dont  je  viens  de  parler,  dau-  ^="'-  }}• 
tant  que  c'eft  un  ufage  établi  entre  les  deux  Couronnes ,  que  le  nom  du  Roi  d'Angle-  lxv.  du 
terre  précède  celui  du  Roi  de  France  ,  dans  le  texte  &  dans  la  fignature  de  tous  les  coips 
Aftes,  qui  font  fournis  &  échangez  de  fa  part;  &  que  pareillement  le  Roi  Tres-Chre- ^|pI°™" 
tien  fe  nomme  &  figne  le  premier  dans  les  doubles ,  qu'il  fournit  &  délivre  au  Roi  de 
la  Grande  Bretagne  qui  en  ufe  aufli  de  même  avec  l'Empereur  &  le  Roi  d'Espa- 

Après  tant  de  Traitez  folennels,  fi  fouvent  renouveliez,  confirmez,  &  jurez,  on 
îie  pouvoir  pas  croire  en  ce  tems-là ,  que  les  deux  Rois  puliènt  jamais  rompre  enfem- 
ble ;  cependant  Charle-Quint  fit  tant  par  fes  Négociations ,  que  non  feulement  il  fe 
reconcilia  avec  celui ,  qui  avoit  répudié  fa  tante ,  pour  époufer  une  concubine  ;  &  qui 
outre  cela  s'étoit  feparé  de  l'obéifTance  de  l'Eglife  ;     mais  qu'il  vint  même  à  bout  de 
l'engager  à  faire  la  Guerre  à  François  I.  qui  ne  lui  avoit  jamais  fait  d'autre  déplaifir, 
que  celui  de  ne  vouloir  pas  renoncer  ,    comme  lui ,  à  la  Communion  de  l'Eglife  Ro- 
maine.    Témoignage,  qu'il  n'y  a  point  parmi  les  Princes  de  Confédération  ,    ni  d'a- 
mitié fi  étroite  ,     qu'une  petite  jaloufie  ne  puiflè  rompre  du  jour  au  lendemain  [2]. 
Quoi  qu'il  en  foit  ,     le  Roi  d'Angleterre  &  l'Empereur  ataquérent  en  même  tems  la 
France ,  dont  ils  avoient  fait  le  partage  entr'eux  ,   projetant  d'aller  enfemble  droit  à 
Paris,  pour  facager  cete  Ville,  puis  de  là  jusqu'à  Orléans.     Mais  l'Empereur  s'étant 
amufé  au  Siège  de  Saint-Dizier ,  qui  l'occupa  fix  Semaines  entières  ;  &  l'Anglois ,  qui 
afliegeoit  Boulogne ,  n'aiant  point  voulu  en  partir ,  qu'il  ne  l'eût  prife  ;  ils  éprouvè- 
rent tous  deux ,  &  particulièrement  Charle-Qviint  ,    qui  fut  contraint  de  demander  la 
Paix,  combien  étoit  bon  &  falutaire  le  Confeil,  que  l'Empereur Féderic  III.  fon  bis- 
aïeul ,   donna  à  Louis  XI.  de  ne  marchander  ■jamais  la  peau  de  l'ours  .^    que  la  bê- 
te ne  fût  morte  (j>c^.     L'Anglois  prit  Boulogne, par  la  lâcheté  de  Coucy-Ver\in,qui  ^^j  co- 
la rendit,  tandis  que  le  Daufin  acouroit  à  fon  fecours  ;  &  il  foûcint  la  Guerre  jusqu'à  mines 
l'année  if4<>.  que  fe  trouvant  épuifé  d'hommes  &  d'argent  ,     êc  d'ailleurs  craignant,  ^'^^' 
que  la  continuation  de  cette  Guerre  ne  facihtât  à  fes  Sujets,  dont  il  étoit  tres-haï  pour  iv.  de 
fes  cruautez,  les  moiens  de  fe  révolter  contre  lui,  il  commença  à  defirer  la  Paix.  Elle  **'  Y^^' 
fut  traitée  entre  Ardres  &  Guincs  &  conclue  en  fix  Semaines  ,     aux  conditions  fui-  j ^a^ 


[i]  Breton  de  Villandi-y  Secrétaire  d'Etat  fous  François 
I.  le  dit  ainfi  dans  une  Apoftille  écrite  de  fa  main  à  la  mar- 
ge du  Traite'  fait  a  l'entrevue  de  Calais. 

[1]  Jean  de  Dintcville-Polizy  .  Ambaffadeur  de  France 
en  Angleterre  en  ^jz.  5c  33.  dit,  dans  la  relation  de  fon 
audience  de  congé  ,  qu'Henri  VIII.  s'étoit  plaint  a  lui, 
de  l'honneur  &  de  la  bonne  cherc,  que  François  I.  avoit 

Tome  II, 
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faite  au  Pape  Clément  VI I.  dans  leur  entrevue  à  Marfeil- 
!e  ;  &  fur  tout  de  cette  grande  obéiffance  C7'  biïïft7nent  de  pïè  j 
acufant  aulîi  le  Roi  de  lui  avoir  manqué  de  parole,  en  fe- 
fant  le  Mariage  du  Duc  d'Orléans,  fon  Fils,  avec  la  Niè- 
ce de  Clément,  fans  avoir  rien  obtenu  de  lui  en  faveur  de 
l'Angleterre. 
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Que  le  Roi  Tres-Chretien,  &  fes  Succclïèurs,  feroient  paier  tant  audit  Roi  d'An- 
o-leterre,  la  vie  durant,  qu'à  les  Héritiers  &  Succeflèurs,  toutes  les  penfions  annuel- 
les ,  qui  leur  étoient  dues  en  vertu  du  Traité  de  More  de  1 52  )-.  &  du  Traité  de  la  Paix 
perpétuelle  de  1527. 

Que  le  jour  de  Saint  Michel  de  l'année  1 5-54.  ou  dans  les  quinze  jours  immédiate- 
ment luivans,  le  Roi  Tres-Chretien,  &  les  SuccelTeurs,  feroient  paier  audit  Roi  d'An- 
gleterre j  tant  pour  les  arrérages  desdites  penfions  non  paiées ,  que  pour  les  dépenies 
faites  ou  à  faire  aux  Fortifications  de  la  Ville  &:  du  Comté  de  Boulogne  ,  la  Somme 
de  deux  millions  d'écus  d'Or  au  Soleil,  de  la  valeur,  dont  ils  étoient  en  I5'2  5-.  laquel- 
le Somme  paiée  ,  ledit  Roi  Tres-Chretien  demeureroit  quite  des  arrérages  desdites 
penfions ,  &  des  autres  Sommes  d'Argent  dues  au  Roi  d'Angleterre ,  échus  depuis  le 
premier  jour  du  mois  de  Mai  dernier  ;  comme  aulll  du  rembourfcment  de  tous  les  frais 
faits  par  ledit  Roi  d'Angleterre ,  à  l'ocafion  de  cette  dernière  Guerre. 

Que  le  Roi  de  France  &  fes  SuccelTeurs  lailTeroient  jouir  paifiblement  le  Roi  d'An- 
gleterre, &  fes  Succeflèurs,  de  la  Ville,  du  Port,  du  Territoire,  &  de  toutes  les  dé- 
pendances du  Comté  de  Boulogne,  jusques  à  ce  que  lui,  ou  eux  ,  eûlTent  paie  les 
deux  millions  d'Or  ici  mentionnez ,  outre  une  autre  Somme  de  cinq-cens  douze-mille 
écus  d'Or,  que  le  Roi  d'Angleterre  pretendoit  lui  être  dûë  par  François  I.  en  vertu 
d'une  certaine  obligation  qu'il  avoit  de  ce  Prince,  datée  du  vint-neuf  de  Janvier  1629. 
au  cas  que  les  Arbitres  ou  CommilTaires ,  qui  feroient  nommez  de  part  &  d'autre,  ju- 
gealTent  qu'elle  fiit  due.  Après  quoi ,  le  Roi  d'Angleterre ,  ou  fes  Succeflèurs ,  ren- 
droient  de  bonne  foi  la  Ville  de  Boulogne,  &  tout  le  Boulenois , fans  démolir  aucune 
partie  des  Fortifications,  qui  s'y  trouveroient  alors. 

Dans  ce  Traité  HenriVIII.  prend  deux  titres  incompatibles,  favoir,  celuideDE- 
FENSEUR.  DE  LA  Foi,  quc  le  Pape  Léon  X.  lui  avoit  donné  ,  pour  avoir  écrit 
contre  Luther,  &  défendu  l'autorité  du  Siège  Apoftolique  :  &  celui  de  Supremb 
Chef  de  l'Eglise  Anglicane,  qu'il  s'étoit  atribué,  après  s'être  feparé  de 
l'obéilTance  de  l'Eghfe  Romaine.  Car  pouvoit-il  retenir  le  premier  titre,  fans  recon- 
noître,  au  moins  tacitement,  l'autorité  du  Souverain  Pontife,  dont  il  le  tenoit.^  com- 
ment fe  difoit-il  le  Défenseur  de  la  Foi, lui  qui  étoit  devenu  le  perfecuteur 
&  le  bourreau  de  tous  ceux ,  qui  la  profelToient  en  Angleterre  ? 
15-47.  ^^  dernier  Traité,  que  François  fit  en  fa  vie,  fut  celui  de  Londres  de  1^4.7.  lequel 
n'eft  qu'une  explication  d'un  ou  deux  Articles  de  la  Paix  de  1 5-46.  touchant  les  Forti- 
fications du  Port  &  de  la  Ville  de  Boulogne,  &  les  Limites  du  Boulenois.  Et  proba- 
blement il  ne  le  ratifia  point,  car  il  mourut  quelques  jours  après  qu'il  fut  conclu. 
I  .,ç>.  En  I f45>.  Henri  IL  fon  Fils  ,  &  Edouard  VI.  Fils  d'Henri  VIII.  en  firent  un , 
qui  fut  apellé  la  Paix  de  Boulogne,  non  pas  tant  à  caufe  du  heu  ,  où  elle 
fut  traitée  ,  que  parce  qu'elle  rendit  la  Ville  &  le  Comté  de  Boulogne  à  la  France, 
moiennant  quatre-cens  mille  écus  d'Or,  qu'Henri  paia  à  Edoiiard  pour  les  Fortifica- 
tions, amehorations ,  &  autres  dépenfes ,  que  le  Roi  Henri ,  fon  Père  ,  &  lui ,  y  a- 
voient  faites.  Sleidan  a  raifon  de  dire,  que  céte  reftitution  furprit  beaucoup  de  gensj 
car  les  Rois  d'Angleterre  n'en  avoient  jamais  fi  bien  ufé  avec  les  nôtres.  Ajoutez  à 
cela,  qu'Edouard  confentit  encore  de  rendre  à  la  Reine  Régente  d'Ecoflê  les  Forte- 
reflès  de  Dunglas  &  de  Lardre  ,     dont  les  Anglois  s'étoient  emparez  fous  le  Règne 

d'Henri  VIII.  rr      •  tt    0 

Au  refl:e,  quoique  l'Empereur  fût  compris  dans  ce  Traité,  &  par  Henri  II.  &  par 
Edoiiard  VI.  il  ne  laifla  pas  d'en  être  tres-fâché  ,  &  de  chercher  toutes  les  ocafions 
de  rompre  avec  la  France ,  comme  il  fit  l'année  fuivante.  Car  la  Reine  de  Hongrie , 
qui  gouvernoit  alors  les  PaÏ9-Bas  ,  &  qui  favoit  très-bien  fervir  fon  Frère  à  fon  gré, 
aiant  été  avertie  à  tems  ,  que  le  Maréchal  de  Saint- André  devoit  pafler  à  Londres, 
pour  y  jurer  la  Paix  de  Boulogne,  &  pour  donner  le  colier  de  Saint  Michel  au  jeune 
Roi  d'Angleterre:  elle  fit  tenir  une  Armée  Navale  entre  Calais  &  Douvre,pour  pren- 
dre le  Maréchal,  qui  fut  ainfi  obligé  d'aler  s'embarquer  à  Dieppe,  d'où  il  pafla  heu- 
rcufement  en  Angleterre.  Mais  comme  pour  facihter  Ion  paflage,  il  avoit  fait  arrêter 
au  Port  de  cette  Ville  deux  ou  trois  Navires  Flamans ,  avec  ordre  de  les  relâcher  auflî- 
tôt  qu'on  auroit  la  nouvelle  de  fon  arrivée  en  Angleterre,  la  Reine  de  Hongrie  en  prit 
ocafion  de  faire  arrêter  dans  les  Ports  de  Flandre  tous  les  Navires  François;  ordon- 
nant, qu'on  leur  ôtât  les  voiles,  &  que  l'on  mît 'les  Marchandifes  à  Terre,  pour  con- 
fumer  les  Marchands  en  frais  de  pourfuites.  Et  cette  colère,  ajoute  Brantôme,  s'é- 
tendit fur  les  Marchands,  qui  trafiquoient  par  Terre  à  Anvers,  dont  les  Marchandifes 
furent  (aifies,  bien  qu'ils  n'eûflènt  rien  de  commun  avec  ceux  qui  navigeoient  (/>  Et 
l'on  difoit,  que  fi  elle  eût  pu  atraper  alors  ledit  Maréchal  ,&  fon  armemefit,  elle  l'eût 
rançonné  comme  un  mignon  &  favori  du  Roi.  Ainfi,  Henri  II.  ne  fut  pas  de  meil- 
s.,int  leure  intelligence  avec  Charle-Qiiint,  que  François  I.  &  ce  fut  l'unique  chofe,  en  la- 
^"^"■'-  quelle  il  fuivit  les  traces  Se  les  lèntimens  de  fon  Père:  car  il  rapella  à  la  Cour  le  Con- 
^  nétàble 
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nétable  de  Montmorency,  &  le  fit  fon  Premier  Miniftre,  à  l'exclufion  du  Cardinal  de 
Tournon ,  &  de  l'Amiral  Annebault  ,  que  fon  Père  lui  avoit  fort>  recommandez  en 
mourant.  Tant  les  Princes  Ibnt  jaloux  de  leur  autorité  particulière,  à  laquelle  ils  croi- 
roient  avoir  dérogé  ,  s'ils  fe  iervoient  des  Miniftres  &  des  Créatures  de  leur  Prede- 
ceiîèur. 

En  iffi.  Henri  &  Edouard  firent  un  autre  Traité,  dont  les  principaux  Articles  iffi- 
étoient, 

Qiie  li-tôt  que  Madame  Elizabeth  de  France  auroit  ateint  l'âge  de  douze  ans,Edoùard 
lui  enverroit  des  Ambaflàdeurs  &  Procureurs  flilîfamment  autorifez ,  lesquels  l'époufe- 
roient  en  fon  nom ,  par  paroles  de  prefent ,  en  prefence  de  deux  Notaires  ou  têmoms 
apellez  &:  requis  à  cet  éfet  :  &  pareillement ,  que  fi  un  mois  après  qu'Elizabet  auroit 
douze  ans  acomplis,  il  plaifoit  au  Roi  de  France  d'envoier  en  Angleterre  des  Ambas- 
fadeurs,  &  Procureurs,  fufifamment  autorifez  pour  contrader  ledit  Mariage,  Edouard 
le  celebreroit  avec  eux  par  paroles  à  ce  propres  &  convenables  ,  en  prefence  de  No- 
taires &  de  témoins ,  qui  y  feroient  apellez. 

Que  ladite  Dame  Elizabet  auroit  pour  dot  deux-cens  mille  écus ,  paiables  en  deux 
termes;  la  moitié,  le  jour  delà  folennifation  du  Mariage;  &  l'autre  moitié,  au  bout 
de  l'an  :  &  que  le  Roi  fon  futur  Epoux  lui  donneroit  &  afïïgneroit  le  même  revenu 
annuel,  qu'avoit l'Infante  Catherine ,  première  Femme  d'Henri  VIII.  favoir,  vint- 
mille  Nobles  à  la  rofe  de  Monnoie  d'Angleterre ,  chaque  Noble  valant  vint  gros  de  la 
Monnoie  du  Pais. 

Que  il  elle  furvivoit  à  Edouard  ,  elle  jouïroit  ,  durant  fa  vie  ,  de  tous  les  Biens, 
Meubles,  8c  Joiaux,  dont  les  Reines  Douairières  d'Angleterre  avoient  acoûtumé  de 
jouir.  Que  fi  au  contraire,  Edouard  lui  furvivoit  ,  aiant  ou  n'aiant  point  d'Enfans 
d'elle;  en  ce  cas  il  profiteroit  &  heriteroit  de  fa  Dot ,  &  de  tous  fes  meubles  ,  félon 
qu'il  fe  pratiquoit  ordinairement  dans  le  Roiaume  ,  &  fiir  tout  entre  les  Rois  &  les 
Reines  d'Angleterre. 

Que  celui  des  deux  Rois ,  qui  empêcheroit  l'acompliflèment  de  ce  Mariage ,  quand 
ladite  Dame  Elizabeth  fèroit  nubile^^  paieroit  à  l'autre  la  Somme  de  cinquante  mille 
écus  d'Or,  à  faute  de  quoi  le  demandeur  feroit  en  droit  de  l'exiger  des  Pais,  Terres, 
&  Sujets  du  contrevenant,  &  de  la  prendre  &  lever  fur  les  biens  meubles  &  immeubles 
desdits  Sujets,  en  quelque  lieu  qu'ils  fe  trouvaflènt,  foit  fur  Mer,  ou  fur  Terre. 

Enfin ,  que  celle  des  parties ,  de  qui  feroit  venu  l'empêchement  dudït  Mariage,  foit 
Edouard,  foit  EUzabet,  qui  n'étoientpas  en  âge  de  l'acomplir  [i];  ou  le  Roi  Tres- 
Chretien;  feroit  exemte  de  tout  reproche,  &  quant  à  l'honneur  ,  &  quant  à  la  con- 
fcience ,  aufli-tôt  que  ladite  Somme  de  cinquante  mille  écus  d'Or  auroit  été  entière- 
ment paiée. 

Ce  Traité  fut  fait  à  Angers  par  les  Cardinaux  de  Lorraine  &  de  Chaftillon ,  le  Con- 
nétable Anne  de  Montmorency  ,  &  Jean  de  la  Chesnaie  ,  Surintendant  des  Fi- 
nances. 

En  la  même  année,  les  Princes  Proteftans  d'Alemagne,  irritez  de  n'avoir  pu  obte- 
nir de  l'Empereur  la  liberté  du  Landgrave  de  Heflè  ,  qu'il  tenoit  prifonnier  depuis 
l'année  i  f^j.  &  alarmez  de  la  tentative ,  qu'il  avoit  faite  auprès  des  Elefteurs ,  pour 
faire  afïbcier  fon  Fils  avec  fon  Frère  à  la  dignité  de  Roi  des  Romains  ,  commencè- 
rent à  fonger  aux  moiens  de  s'opofer  ouvertement  aux  defîèins  ambitieux  de  ce  Prince, 
dont  le  but  étoit  de  rendre  l'Empire  héréditaire  dans  fa  Maifon  [2].  Maurice,  E- 
ledteur  de  Saxe ,  &  le  Marquis  de  Brandebourg ,  qui  fe  trouvoient  orenfez  de  ce  que 
l'Empereur  leur  avoit  manqué  de  parole ,  en  détenant  le  Landgrave  ,  furent  les  pre- 
miers, qui  prêtèrent  l'oreille  aux  propofitions,  que  leur  fit  Jean  de  Freflè  [3],  Evê- 
que  de  Baionne,  d'une  Ligue  avec  la  France.  Elle  fut  conclue  peu  de  tems  après  à-  i^^il 
Chambor,  &  ratifiée  au  mois  de  Janvier  iffz.  au  contentement  même  des  Princes 
Catholiques ,  qui  ne  craignoient  rien  davantage  que  l'agrandifîèment  de  l'Empereur. 

Le  premier  d'Avril,  l'Elefteur  Maurice  affiegea  Augsbourg,  &  la  Ville  s'étant  ren- 
due le  treizième ,  il  marcha  avec  tant  de  célérité  vers  Infpruk ,  oii  étoient  l'Empereur 
&  le  Roi  des  Romains,  que  peu  s'en  falut  qu'il  ne  les  prît  tous  deux  prifonniers, avec 
leurs  principaux  Miniftres.  Et  depuis  ce  jour-là ,  Charle-Quint  ,  qui  s'ètoit  donné 
pour  difton  le  vent,  vidi ,  -vici ,  de  Céfar,  éprouva  jusqu'au  jour  de  fon  abdication, 
que  la  fortune  de  Céfar  l'avoit  abandonné  pour  jamais.  Henri  II.  de  fon  côté  fe  fai- 
lit  des  Villes  de  Metz,  Toul  &  Verdun,  pour  en  jouir,  félon  les  conventions  de  la 

Ligue 


[i]  Edoiiaid  ctoit  ne  au  mois  d'Oftobre  de  1537.  &  Eli- 
zabet en  1 1146.  tandis  que  la  Paix  fe  tiaitoit  entre  François 
I.  &  Henri  VIII.  qui  à  cette  ocafion  fut  prie  de  la  tenir 
fur  les  fonts  de  batcme. 

[2]  Cabrera  ,  Hiflorien  judicieux  &  fincere  ,  dit  ,  que 
Charle-Quint  fut  venu  a  bout  de  cette  entreprife^  fi  lePiiu- 


ce  Philippe  eût  fù  garder  le  fecret  en  cette  rencontre.  Liv.I. 
de  fon  Hiftoire,  Cbap.  III. 

[3]  Sleidan  l'appelle  'Joanms  Traxmeus ,  c'eft-à-dire  du 
Fresne;  mais  il  eft  appelle'  de  Freffe  dans  un  endroit  des 
Mémoires  de  Richer,  ainiî  que  dans  le  Traite  de  cette  l,i-< 
gue,  page  260.  du  fécond  Tomci 
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XLiv  OBSERVATIONS    SUR     LES 

Ligue  [i]  5  en  qualité  de  Vicaire  de  l'Empire  [2].  Et  la  Ligue  n'en  fût  pas  demeu- 
rée là,  Il  Maurice, qui  étoit  Gendre  du  Landgrave,  n'eût  aprehendé,  que  ce  prifon- 
nier  ne  fût  la  viûime  de  la  Guerre ,  qu'il  fefoit  à  l'Empereur ,  qui  le  mcnaçoit  de  lui 
envoier  la  tête  de  fon  Bcau-Pere.  Il  accepta  donc  les  conditions ,  qui  lui  furent  ofcr- 
tes ,  l'une  desquelles  étoit  la  délivrance  du  Landgrave.  Ainii ,  la  Paix  fut  conclue  dès 
le  mois  d'Août  fuivant  à  Paflaw. 

Enfuite  de  céte  Paix,  où  Charle-Quint  facrifia  les  interdis  de  la  Religion  à  la  fatis- 
fa£tion  des  Proreftans,  à  deïïein  de  le  fervir  de  leurs  forces  contre  Henri  IL  il  vint 
mettre  le  Siège  devant  Metz  avec  une  Armée  de  plus  de  cent  mille  hommes  ;  mais 
après  y  avoir  perdu  deux  mois  &  demi  de  tems ,  &  plus  d'un  tiers  de  fcs  Troupes ,  il 
fut  contraint  de  fe  retirer  en  Flandre ,  honteux  de  voir ,  que  l'Empire  eût  perdu  les 
Villes  de  Metz[3],Toul,  &  Verdun, fous  fon  Règne,  fans  espérance  de  les  recouvrer 
jamais.  Il  eft  vrai ,  que  l'année  fuivante ,  (^comme  les  armes  font  journalières ,)  il  eût 
la  revanche  à  Teroùanne  [4]  ,  qu'il  fit  rafer  jusqu'aux  fondemens  ;  &  ce  fut  fon  der- 
nier exploit  de  Guerre.  Mais  la  Gouvernante  des  Païs-Bas ,  fa  Sœur  ,  qui  haïlToit 
mortellement  Henri ,  à  caufe  d'une  certaine  chanfon  fur  fes  amours ,  qui  fe  chantoit  à 
la  Cour  de  France  ;  &  le  Duc  de  Savoie ,  fon  Neveu ,  dont  le  Père  avoit  été  dépouil- 
lé par  François  I.  ne  laiflerent  pas  de  continuer  la  Guerre  en  Picardie,  &d'y  faire  de 
grans  ravages ,  dont  Henri  fe  dédommageoit  au  centuple  fur  l'Artois ,  le  Hainaut ,  le 
Çambrefis ,  &  le  Comté  de  Namur. 

'Marie,  Reine  d'Angleterre ,  qui  avoit  époufé  Philippe ,  Fils  de  l'Empereur,  apre- 
hendant ,  que  céte  Alliance ,  dont  le  Roi  de  France  étoit  très-mécontent ,  ne  l'obh- 
geât  d'entrer  dans  la  querelle  de  fon  Beau-Pere,s'emploia  fi  éficaceraent  auprès  de  ces 
deux  Princes,  qu'ils  envolèrent  leurs  Députez  entre  Ardres,  Calais,  5c  Gravelines, 
pour  traiter  un  acommodement  [f].  Mais  la  déclaration  ,  que  firent  ceux  d'Henri, 
qu'il  ne  rendroit  point  les  Etats  au  Duc  de  Savoie ,  que  l'Empereur  ne  rendit  en  même 
tems  la  Navarre  à  l'heritiere  de  la  Maifon  d'Albret  ;  &  la  Ville  de  Plaifance  au  Duc  de 
Parme;  rompit  la  Conférence. 

Il  furvint  encore  alors  un  autre  empêchement  à  la  Paix.     Ce  fut  l'exaltation  du  Car- 
dinal Jean  Pierre  Caraffe  au  Pontificat ,   c'eft-à-dire  ,     du  plus  grand  ennemi  qu'eût 
l'Empereur ,  qui  lui  avoit  donné  ouvertement  l'exclufion ,  indigné  de  voir  briguer  le 
Souverain  Pontificat  par  un  homme  de  quatre-vints  ans ,  qui  dans  la  fleur  de  fon  âge 
(«)  Ca-  s'étoit  jugé  indigne  du  plus  petit  Evêché  Çz).     Ce  Pape,  animé  de  fon  propre  reflen- 
chr  V  '^iîïicri'^  j  &  d'ailleurs  éguillonné  par  fon  Neveu  ,     qui  le  fefoit  fouvenir  à  tous  propos 
du  Livré  des  outrages ,  que  les  Miniftres  d'Espagne  lui  avoient  faits  à  Naples ,  traita  &  conclut 
I.  de  fon  ui^e  Ligue  ofenlîve  &  défenfive  avec  le  Roi  Henri,dont  les  principaux  Articles  étoient, 
Hiftoire.  ^^  j^  Pape  donneroit  l'Inveftiture  du  Roiaume  de  Naples  à  l'un  des  Fils  de  France, 
excepté  le  Daufin  ;  &  retiendroit  le  Duché  de  Benevent  [6]  ,  pour  être  incameré,  c'eft- 
à-dire  ,     pour  être  réuni  à  la  Chambre  Apoftolique  ,     avec  quelques  autres  Terres , 
moiennant  lesquelles  l'Etat  Ecclefiaftique ,  s'étendroit  d'un  côté  jusqu'au  Golfe  de  Ve- 
nife  ;  &  de  l'autre  jusqu'au  Garillan  :  que  le  Roi  donneroit  en  Terres ,  fituées  dans  le 
Roiaume ,  la  valeur  de  vint-cinq  mille  écus  de  Rente  au  Comte  de  Montorio  ;   &  de 
quinze-mille  au  Marquis  de  Montebello ,  fes  Neveux.     Que  pour  les  frais  de  la  Guer- 


[  i]  Le  même  Cabrera  dit,  qu'il  fefoit  beau  voir  les  Prin- 
ces Proteftans  d'Alemagne  faire  une  Ligue  pour  la  dcfen- 
fe  de  la  liberté  de  l'Empire,  tandis  qu'ils  le  démembroient. 
Livre  L  Chap.  V.  Par  l'Article  XXIV.  de  cette  Ligue, 
ils  confentoiem,  que  le  Roi  fe  faifit  de  toutes  les  Villes  Im- 
périales oi^i  l'on  parloir  François. 

[1]  Henri  I  L  prcjudicioit  au-t  droits  de  la  France ,  en 
acceptant  la  condition  de  tenir  Metz,  Toiil,  &  Verdun, 
en  qualité  de  Vicaire  de  l'Empire,  ces  trois  Villes  n'étant 
point  en  Alemagne,  mais  en  France,  fclon  les  anciens  Geogra- 
fes  ;  ou  en  Lorraine  ,  félon  les  modernes.  Et  cela  eft  fi 
vrai,  que  dans  une  caufe  long-tems  plaîdce  à  Rome,  fur 
le  droit,  que  le  Chapitre  &  les  Chanoines  de  Verdun  prc- 
tcndoient  avoir  d'élire  leur  Evéque,  comme  font  les  Chapi- 
tres d' Alemagne;  la  Rote  jugea,  que  le  P.iïs  Meffîn  n'é- 
toit  point  compris  dans  le  Concordat  d' Alemagne  ,  c'eft-à- 
dire  ,  dans  la  Bulle  du  Pape  Nicolas  V.  de  1442.  Et  il 
fut  vérifié  dans  ce  procez  que  depuis  environ  cent  qua- 
rante-cinq ans  les  Papes  avoient  toiiiours  pourvu  à  cet 
Evcché  ,  pleinement ,  purement  ,  &  fimplement  ,  fans 
confirmer  jamais  aucune  éleftion  faite  par  le  Chapitre  de 
cette  Eglife.  Lettre  CC XCV l.  du  Cardinal  d'Olîat,  qui  en 
cela  contredit  formellement  à  ce  que  le  Chancelier  Olivier 
dit  dans  le  Mémoire,  qu'il  fit  pour  la  Conférence  d'Ardres 
de  1555.  Voiez  la  page  167.  du  (econd  Tome  de  ce  Re- 
cueil. 

En  1 560.  l'Empereur  Ferdinand  aiant  envoie  en  Fran-  j 
ce  Louis  Madruce,  Evêque  de  Trente,  pour  demander  lai 
retlituiion  de  MeCJS ,  Toul,  &  Vcidun  ,    le  m'ijne  Chan-  1 


celier  olivier  opina  dans  le  Confeil,  qu'il  faloit  faire  tran- 
cher la  tête  au  premier  qui  parleroit  de  les  rendre  à  l'Em- 
pire. 

[3]  Qiiant  au  Siège  de  Metz,  Brantôme  dit,  que  Char- 
le-Quint le  leva  d'autant  plus  "a  regret,  que  pour  regagner 
l'eftime  &  l'afeélion  des  Alemans  ,  il  leur  avoit  promis 
de  faire  retourner  Metz  ,  Toul  ,  &  Verdun  à  l'Empire; 
qui  étoit  la  chofe  du  Monde,  qu'ils  defiroiem  davantage, 
hans  l'Eloge  de  François ,  Duc  de  Giiife. 

[4]  Ville,  déjà  fatale  .aux  Francjois ,  par  la  perte  des  deux 
Batailles  de  Guinegate  ,  toutes  deux  gagnées  par  Maximi- 
lien  d'Autriche,  àieul  de  Charle-Quint,  l'une  en  1479. 
dont  il  ne  fut  pas  profiter  ;  &  l'autre  en  151 3.  où  furent 
pris  Louis,  Duc  de  Longuevillc;  le  Seigneur  de  la  Palifle, 
qui  fut  depuis  Maréchal  cTe  France;  le  Chevalier  Bayard,  & 
pluficurs  autres.  Appellée  la  Journée  des  éperons,  à  caufe 
de  la  fuite  de  la  Cavalerie. 

[5]  Sleidan  dit,  que  l'Empereur  envoia  l'Evêque  d'Ar- 
ras;  le  Roi  de  France,  le  Cardinal  de  Lorraine,  &  le  Con- 
nétable de  Montmorency;  Se  la  Reine  Marie  le  Cardinal  de 
Poole,  le  Comte  d'Arondel.  &  le  Baron  Paget  :  &  que  cé- 
te aftemblée  fe  tint  dans  une  plaine  fituée  entre  ces  trois 
Villes,  parce  que  la  première  apartenoit  au  Roi;  la  fécon- 
de, à  la  Reine,  Se  la  troifieme,  à  l'Empereur.  Liv.  XXVI. 
de  fon  Hiftoire. 

[6]  Ce  Duché,  qui  eft  enclavé  dans  le  Roiaume  de  Na- 
pies,  eft  à  l'égard  du  Pape  de  la  mcme  condition,  que  le 
Comtat  d'Avignon  en  Provence. 
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tt  on  depoferoit  cinq-cens  mille  écus  à  Venife  ,  favoir  j  le  Roi  trois-cens  cinquante- 
mille,  &  le  Pape,  cent  cinquante-mille-     Céte  Ligue  fut  fignée  à  Rome  (a)  par  les  («)  La 
Cardinaux  de  Lorraine  &  de  Tournon ,  dont  celui-ci  le  fit  à  regret ,  prédifant ,  qu'el-  ^ J/^P"" 
le  feroit  funefte  à  la  France  ;     l'autre  au  contraire,  qui  ne  fongeoit  qu*à  l'agrandilîe-  1555, 
ment  de  fa  Maifon ,  engàgeoit  d'autant  plus  volontiers  le  Roi  dans  céte  Guerre  loin- 
taine, qu'il  la  regardoit  comme  le  plus  fur  mpien  de  fe  faire  élire  Pape,  û  la  vacance 
du  Saint  Siège  arrivoit,  (^ainfi  qu'il  y  avoit  grande  aparence,}  tandis  que  le  Duc  de 
Guife,  fon  Frère,  feroit  à  la  tête  d'une  puillànte  Armée,  dans  le  voifinage  de  Rome. 

Il  ne  tint  pas  à  la  Reine  Marie  d'Angleterre ,  que  céte  Ligue  Papale  ne  fût  étoufée 
dès  fa  naiflânce;  car  elle  ménagea  fi  bien  Henri ,  &  Philippe,  fon  Epoux,  depuis  Roi 
d'Espagne  par  la  démiiTion  de  fon  Père,  que  les  deux  Rois  conclurent  une  Trêve  pour 
cinq  ans,  fix  ou  fept  femaines  après  la  fignature  du  Traité  d'entre  Paul  IV.  &  Henri. 
C'ell  la  Trêve  de  Vaucelles  en  Cambrefis,  fameufe  par  la  Légation  du  Cardinal  Ca-  ifff. 
raffe,  qui  vint  tout  exprès  en  France,  pour  en  perfuader  la  rupture  [i]  ;  par  la  vaine 
crédulité  du  Roi ,  qui  fe  laifla  leurrer  de  la  conquête  imaginaire  du  Roiaume  de  Na- 
ples;  par  l'ambition  des  Guifes,  qui  defiroient  la  Guerre  d'Italie,  l'un  pour  devenir 
Pape  ;  &  Tautre ,  pour  fe  faire  Roi  de  Naples  ,  en  vertu  d'une  prétention  furannée , 
qu'avoir  leur  Maifon  fur  ce  Roiaume  [2]  -,  par  l'infidélité  des  CarafFes ,  qui  firent  fe- 
crctement  leur  acord  avec  les  Espagnols ,  dès  que  les  François  furent  entrez  en  Italie  > 
enfin ,  par  la  perte  de  la  Bataille  de  Saint-Quentin ,  qui  ne  fut  pas  moins  fimefte  à  la 
France,  que  celles  de  Crecy ,  de  Poitiers,  d'Azincourt,  &  de  Pavie  [3]:  comme  fî 
c'eût  été  un  malheur  ataché  à  la  Maifon  des  Valois ,  de  fignaler  tous ,  leur  Règne  par 
quelque  grand  defaftre.  Celui  de  Saint-Quentin  fut  tel ,  que  Charle-Quint  demanda 
au  Courier ,  qui  lui  en  aporta  la  nouvelle  en  Espagne ,  fi  fon  Fils  étoit  dans  Paris.  En 
éfet ,  fi  le  Duc  de  Savoie  y  fût  venu  incontinent  après  la  Bataille  gagnée  ,  on  tient 
pour  certain ,  qu'il  auroit  trouvé  les  portes  ouvertes ,  &  la  Ville  abandonnée  [4]  :  tant 
la  fraieur  avoit  troublé  les  Esprits.  Ce  fut  en  mémoire  de  céte  Bataille,  qui  fe  donna  ifc?.. 
le  jour  de  Saint  Laurent,  que  Philippe  II.  bâtit  le  fomptueux  Monaftere  de  l'Escurial, 
autrement  dit  San  Lorenço  el  Real  de  la  ViSloria  ,  parce  que  l'Eglife  lui  en  eft  dé- 
diée 5  foiten  reconnoiflance  de  la  Viftoire  remportée  fous  les  aufpices  d'un  Saint  Es- 
pagnol ;  foit  en  réparation  d'une  de  fes  Chapelles  ,  qui  fut  ruinée  dans  la  prife  de 
Saint-Quentin. 

Au  relie,  le  fuccès  qu'eût  la  Ligue  d'entre  Paul  IV.  &  Henri  IL  eft  un  bel  exem- 
ple du  peu  de  fond  qu'il  y  a  à  faire  fur  les  Confédérations  Papales ,  qui  ne  fubfiftent 
qu'autant  qu'elles  font  utiles  à  des  neveux  avares  &  ambitieux ,  qui  regardant  le  Pon- 
tificat comme  une  puiflànce  de  courte  durée,  fe  hâtent  de  faire  leur  fortune  aux  dé- 
pens de  leurs  amis,  &  de  leurs  ennemis,  tanquam  apud  fenem  feftinantes -,  fans  iè  pi- 
quer jamais,  ni  de  generofité  ,  ni  de  bonne  foi ,  ni  de  reconnoiflance.  Vertus  peu 
connues ,  ou  du  moins  peu  pratiquées  à  la  Cour  de  Rome  ,  où  l'intereft  domine  fou- 
verainement.  Ainfi  le  Cardinal  CarafFe ,  qui  favoit  bien  les  intentions  de  fon  Oncle, 
ne  fit  jamais  rien  de  plus  convenable  au  Népotisme ,  que  ce  qu'il  fit  le  jour  de  fon  en- 
trée publique  à  Paris ,  où  voiant  le  peuple  à  genoux  dans  les  rues  ,  il  difoit  de  tems 
en  tems:  chi  vuol'  ejfer  ingannato,  fia  ingannato.  Mais  perfonne  ne  fut  plus  la  dupe 
de  cette  Ligue  &  de  cette  Légation  ,  que  le  Duc  de  Guife ,  qui ,  arrivant  à  Rome , 
trouva  le  Pape  fans  argent,  fans  provifions  de  Guerre  ,  &  fans  Troupes,  &  n'aiant 
pour  toutes  forces ,  que  la  haine ,  la  colère ,  &  le  defir  de  fe  vanger  ,  fans  rien  dé- 
bourfer. 

Après  qu'Henri  II.  eût  rompu  la  Trêve  de  Vaucelles,  qui  étoit  purement  l'ouvrage 
de  la  Reine  d'Angleterre ,  céte  Reine,  pour  en  témoigner  fon  reflèntiment,  ou  pour 
complaire  au  Roi  Philippe,  fon  Epoux,  envoia  déclarer  la  Guerre  à  Henri  {F)-,  qui  {h)  te  « 
s'y  étoit  d'autant  moins  atendu,  que  les  Anglois  ne  confiderant  point  Philippe,  com-  ''=  •>"'" 
me  leur  Roi,  mais  feulement  comme  le  mari  de  leur  Reine  [f]  ,  ne  fe  tenoient  point  ''"" 
obligez  de  prendre  fes  querelles.     Quoi  qu'il  en  foit ,  céte  déclaration  coûta  cher  aux 
Anglois,  qui  fept  mois  après  perdirent  la  Ville  de  Calais  C^},  qu'ils  avoient  poflêdée  (c)  Le  î. 

A        vicr 


[i]  Le  Cardinal  Cnraffe  fe  plaignant  ,  que  la  Trêve  de 
Vaucelles,  non  feulement  dc'truifoit  la  Ligue  faite  avec  le 
P.ipe  fon  Oncle  ;  mais  expofoit  encore  toute  la  Maifon 
CarafFe  à  la  vangeance  des  Espagnols:  le  Connctable  de 
Montmorency  repondit,  que  le  Pape  n'avoit  aucun  fujet  de 
fe  plaindre,  ni  de  s'alarmer  de  cete  Trêve,  puisqu'il  y  c- 
t/iit  compris. 

[i]  A  caufe  de  leur  Bifaïcule  Yoland  d'Anjou ,  héritière 
des  Rois  de  la  féconde  Maifon  Angevine.  Mais  ces  Rois 
n'avoient  jamais  ctc  que  titulaires. 

[3]  Erantômc  dit,  que  ce  defaftre  fut  caufe  ,  que  le  Ma- 
rcchal  de  Briftac  ,  qui  avoit  conquis  presque  tout  le  Pié- 
mont, perdit  l'ocafiun  de  conquérir  aulli  le  Milancs,  oit  il 
çtoit  fur  le  point  de  porter  fes  Armes  viftprieufes;  parce 


qu'il  fut  obligé  d'envoier  au  Roi  fes  meilleures  Troupes ,  1558^ 
pour  fecourir  le  plus  preffe'  8c  le  plus  important,    Hans  /'£- 
loge  de  ce  Maréchal. 

[4]  Cabrera,  dont  le  Père  &  l'aïeul  étoient  à  la  Bataille 
de  Saint-Quentin,  dit,  que  le  Duc  de  Savoie  prit  le  meil- 
leur parti;  fie  que  s'il  fût  aie  droit  à  Paris,  comme  pluficurs 
Capitaines  le  lui  confeilloient;  il  auroit  bien  pu  lui  arriver, 
ainli  qu'au  Duc,  fon  Père, d'entrer  en  France  mangeaitt 
des  faifans,  fie  d'en  fortir  enfuite  mangeant  des  racines.  Li- 
vre IV.  de  fon  Hiftoite  Cliap.  VIII. 

[5J  Us  ne  lui  donnoient  que  cette  qualité,  &  fefoient 
me  me  fi  peu  de  cas  de  lui,  que  la  Reine  Marie  ne  feignoic 
d'être  grolfe  ,  que  pour  le  faire  respeiler  davantage  pat 
l'espérance  d'en  avoir  des  Enfans. 
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15.  No- 
vembre, 


par  l'espace  de  deux-cens  dix  ans.  Ce  qui  donna  lieu  à  ce  bon  mot  de  Paul  I V.  la- 
fer  te  de  Calais  eft  le  T)ouaire  de  la  Reine  d'Angleterre:  car  en  éfer,c'eft  tout  ce  que 
lui  valut  fon  Mariage  avec  Philippe  II.  Et  pour  comble  de  malheui-,  elle  perdit  en- 
core la  Comté  de  Guisnes,  afin  que  les  Anglois  eùflent  la  mortification  de  ne  poiïe- 
der  pas  un  pouce  de  Terre  en  France.  Aulli  en  mourut  elle  de  déplailir  dans  la  mê- 
me année  {d). 

Charle-Quint  étant  mort  au  mois  de  Septembre ,  Philippe  ,  qui  vouloit  retourner 
en  Espagne,  où  fa  prelence  étoit  abiolument  neceflaire,  prêta  volontiers  l'oreille  aux 
premières  propofitions  d'acommodement  avec  le  Roi  de  France ,  qui  de  fon  côté  crai- 
gnoit,  que  les  Espagnols,  enflez  de  la  Viftoire  de  Gravelmes  ,  ne  vinifent  aflleger 
Calais.  Ainfi  les  deux  Rois  trouvant  leur  compte  à  finir  la  Guerre ,  envolèrent ,  cha- 
cun j  leurs  Députez  en  l'Abbaie  de  Cercamp ,  fituée  entre  la  Picardie  &  l'Artois  dans 
la  Comté  de  Saint-Pol.  La  Conférence  commença  le  quinzième  d'Oftobre,  &  dès 
ce  jour-là,  Henri  &  Philippe  congédièrent  toutes  leurs  Troupes  ,  pour  montrer  réci- 
proquement ,  qu'ils  ne  deliroient  rien  davantage  que  la  Paix.  Le  premier  de  Décem- 
bre fuivant,  les  Députez  fe  feparèrent ,  après  avoir  figné ,  en  vertu  de  leurs  Pouvoirs, 
une  fuspenfion  d'Armes,  qui  devoir  durer  jusqu'au  premier  jour  de  Février  îffS».  avec 
promerfe  de  retourner ,  &  de  fe  rajjembler  le  vint-cinq  de  janvier  ,  jour  de  la  con- 
verjion  de  Saint  'Paul:  foit  en  la  même  Abbaie -,  ou  en  tel  autre  lieu,  qu'ils  avifer oient 
d'ici  là:  foit  eux  mêmes,  ou  autres,  qu'il plairoit  à  leurs  T rinces  &  Maîtres  d'en- 
voier ,  pour  achever  une  fi  fainte  œuvre. 

Les  mêmes  Députez  s'étant  rendus  à  Câteau  Cambrefis  ,  où  la  Conférence  fut 
transférée ,  il  fut  dit  par  un  a£te  du  fixieme  de  Février  ,  que  la  furfeance  d'Armes 
durer  oit  tout  le  tems  qu'ils  feraient  en  Négociation,  &  encore  fix  jours  après  la  dijfo- 
lution  de  l'ajf emblée ,  oii  il  fer  oit  permis  à  la  nouvelle  Reine  d'Angleterre  Elizabeth 
d'envoier  auffl  les  fiens.  Ce  qu'elle  ne  manqua  pas  de  faire ,  pour  défendre  fes  inté- 
rêts contre  le  Roi  de  France ,  qui  la  tenant  pour  bâtarde  adultérine ,  prétendoit,  que: 
la  Couronne  d'Angleterre  apartenoit  à  la  jeune  Reine  d'Ecoflê ,  Femme  du  Daufin , 
fon  Fils.  Enfin ,  la  Paix  fut  conclue  au  commencement  d'Avril  ,  mais  à  des  condi- 
tions fi  desavantageufes  pour  la  France  ,  que  fi  Philippe  II.  eût  été  dans  Pai-is,  il 
n'eut  pas  pu  en  exiger  d'autres.  Il  fufit  de  dire,  que  pour  trois  Villes,  qu'il  rendoit 
en  Picardie,  favoir,  Han,  le  Catelet ,  &  Saint-Quentin  ,  Henri  en  rendoit  cent- 
quatre-vint-dix-huit  [i]  en  Flandre,  en  Piémont,  en  Toscane,  &  en  Corfe.  Choie 
honteufe,  &  qui  a  flétri  la  Mémoire  d'Henri  IL  d'un  oprobre  éternel.  Si  le  Procu- 
reur General  cm  Parlement  de  Paris  avoir  proteft:é  en  i5'25>.  contre  les  Traitez  deMa- 
(0  L'Ac-  drid  &  de  Cambrai  (i)  ;  &  le  Chancelier  Olivier  contre  celui  de  Crespy  ;  tous  les 
tè  en  eft  Parlemcns  de  France  étoient  encore  plus  en  droit  de  protefter  de  niilÛté  contre  I3 
iTcue".  Paix  de  Câteau  Cambrefis,  qui  afoiblifToit  bien  plus  le  Roiaume,  que  n'avoit  fait  la 
Tom.  li.  perte  des  Batailles  dcSaint-Quentin ,  &  de  Gravelines ,  puisque  la  France  perdoit,  en 
pag.  isi.  un  jour,  tout  ce  qu'elle  avoir  conquis  en  trente  ans.  Ajoute'^  à  cela,  qu'il  étoit  éga- 
lement injufl:c  &  ridicule,  qu'Henri  IL  donnât  davantage  à  Philippe  II.  pour  la  ran- 
çon du  Connétable  de  Montmorency ,  fon  favori ,  que  la  France  n'avoit  voulu  don- 
ner à  Charle-Quint  pour  celle  de  François  I.  fon  Roi.  Voici  ce  qu'en  dit  un  de  nos 
Hiftoriens.  [Ce  Connétable,  dit-il,  avoit  éprouvé  la  bonne  &  la  mauvaife  fortune, 
mais  Henri  IL  l'aima  fi  conftamment,  que  les  Espagnols  l'aiant  pris  à  la  journée  de 
Saint-^ientin ,  il  le  racheta  par  la  refl:itution  de  cent  Villes  conquifes  :  de  forte  que, 
s'il  a  palTé  pour  un  grand  homme  ,  c'a  été  autant  pour  ce  qu'il  a  coûté  à  la  France , 
que  pour  les  fervices  qu'il  a  rendus  à  nos  Rois  [2].  Mais  ce  qui  me  paroît  plus  fur- 
prenant  ,  c'eft  de  voir  le  Cardinal  de  Lorraine  &  le  Connétable ,  qui  étoient  les  deux 
principaux  Plénipotentiaires  dans  céte  Négociation ,  conclure ,  de  commun  acord ,  un 
Traité ,  qui  relevoit  la  fortune  du  Connétable ,  le  plus  dangereux  adverfaire  de  la  Mai- 
fon  de  Guife.  Car  il  efl:  certain ,  que  fi  la  Paix  ne  fe  fût  point  faite ,  le  Connétable 
auroit  été  débusqué  par  le  Duc  de  Guife,  qui,  depuis  la  prife  de  Calais,  dont  il  n'é- 
toit  pas  pourtant  l'unique,  ni  peut-être  le  principal  Auteur  [3]  , étoit  regardé  comme 

le 


[i]  Le  Laboureur  Chap.  I.  du  Livre V.  de  fes  Additions 
aux  Mémoires  de  Caftelnau,  dit  que  céte  Paix  nous  coiita 
plus  de  trois-cens  Places ,  que  nous  rendîmes  aux  Espa- 
gnols, &  h  leurs  Alliez. 

[2]  Utramquc  fortimeim  experlus  cft  ;  Henrici  tamm  femndi 
lam  pcrt'maci  favore  poiens  extitit ,  ut  captiviis ,  centum  urhium 
jaflura ,  ah  eo  redemotus  fit,  Unde  non  Gallis  comwodo  lantùm, 
fed  V  difpeiid'm  maajiHs  haùitits  ejl.  Ceux ,  qui  liront  ce  paf- 
fage,  pourront  fe  reflTouvenir  du  nom  de  l'Auteur,  que  , 
j'ai  oublie'  de  m.irquer  dans  mes  Mémoires. 

[3]  Brantôme  dit,  que  lorsque  l'entreprife  de  Calais  fut 
propofee  au  Duc  de  Guife  ,  ce  Duc  y  trouva  non  feule- 
ment de  la  dificultc,  mais  encore  de  l'impoffibilitc  :  qu'au 
contraire  Jean  de  Moncliy,  Seigneur  de  Senarpont,  Lieu- 
tenant de  Roi  en  Picardie,  la  trouva  facile  ,    après  avoir 


fait  reconnoître  exaftement  la  Place  ;  &  que  ce  fut  par  fon 
Confeil,  &  à  fon  inftance,'que  le  Roi  voulut  abfolument 
qu'on  l'.i(l!egeât.  Ainfi  ,  félon  le  témoignage  même  de 
Brantôme,  qui  exalte  le  Duc  de  Guife  comme  le  Cefar  de 
fon  siècle,  Senarpont  fut  le  principal  auteur  Se  promoteur 
de  cette  glorieufe  entreprife,  puisque,  fans  lui,  Henri  1 1, 
qui  voioit  que  le  Duc  la  jugeoit  impodîble  ,  n'eût  jamais 
ofc'  palfer  outre ,  après  ce  qui  venoit  de  lui  arriver  à  la  Ba- 
taille de  Saint-Quentin.  Et  ce  fut  pour  conferver  la  Mé- 
moire de  ce  fervice,  dont  il  n'avoit  poin;  ctè  recompenfc  , 
qu'il  fit  mètre  fur  le  frontispice  d'un  biitiment  ce  verfet 
d'ifaïe; 

Gloriam  meam  alttri  nm  daht. 
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îe  Génie  Tutelaire  de  la  France  ;  au  lieu  que  ibn  rival  avoit  été  toujours  malheitreiix  à 
la  Guerre.     Retournons  au  Traité  de  Gâteau  Cambrefis. 

Henri  promit  en  Mariage  EJizabet,  fa  Fille-aînée  >  au  Roi  Philippe  ,    qui  l'époufa 
par  Procureur  le  vint-deux,  ou,  félon  d'autres,  le  vint-fept  de  Juin  ;    &  Marguerite 
fa  Sœur  à  Emanuel  Filbert ,  Duc  de  Savoie ,  qui  étant  venu  à  Paris  fur  la  fin  du  mê- 
me mois,  y  confomma  fon  Mariage  le  neuvième  de  Juillet,  durant  l'agonie  du  Roij 
qui  mourut  le  lendemain.     Et  peut-être  ce  Mariage  ne  fe  fût-il  jamais  acompli,  ni, 
par  confequent,  la  reftitution  de  Piémont  ,     fi  le  Duc  eût  diferé  d'un  jour  d'époufer 
Marguerite.     Tant  il  importe  de  favoir  prendre  l'ocafion  aux  cheveux.     Madame  Eli- 
zabet  avoit  été  propofée,  l'année  précédente,  pour  le  Prince  d'Espagne,  Don  Carlos, 
qui  n'avoit  qu'un  an  plus  qu'elle  ;     mais  le  Roi  Philippe  étant  devenu  veuf  au  même 
tems ,  il  trouva  plus  à  propos  de  l'époufer  lui-même ,  &  de  donner  à  fon  Fils  la  Fille 
aînée  de  Maximilien ,  Roi  des  Romains ,  fa  Nièce ,  pour  réunir  tout  le  Sang  d'Autri- 
che dans  fa  Ligne  droite  ;  &  pour  mettre  dans  les  intérêts  de  fa  Couronne  les  Alemans, 
dont  l'amitié  lui  étoit  necelTaire,  à  caufe  des  Païs-Bas,  &  des  Etats  qu'il  pofïèdoit  en 
Italie  {/'}.     Elizabet,  que  les  Espagnols  apellent  toujours,  TDona  îfabel  de  la.  Taz,  (/)  ca- 
en  mémoire  de  céte  Paix,  étant  morte  en  15-68.  au  mois  d'Odtobre,  &  Don  Carlos  ^''^''^ 
au  mois  de  Juillet  précédent  ;  Philippe  prit  encore  pour  Femme,  celle  qu'il  avoit  long-  xx^viii, 
tems  promile  à  fon  Fils.     Ce  qui  a  fait  dire  à  Strada ,  qu'il  étoit  fatal  à  Don  Carlos ,  Livre 
d'avoir  pour  belles  Mères,  celles  que  fon  Père  lui  avoit  deftinées  pour  époufes  [i].      fbL'His. 

Philippe  infifta  long-tems  fur  l'Article  de  Calais ,  pour  obtenir  qu'il  fût  rendu  aux  toiie. 
Anglois,  qui  éroient  d'autant  plus  honteux  de  la  perte  de  céte  Place,  qu'ils  s'étoienC 
glorifiez ,  deux-cens  ans  durant ,  d'avoir  les  clefs  de  la  France  ,   pendues  à  leur  cein- 
ture.    Mais  outre  que  le  Roi  Henri  ne  vouloit  pas ,  qu'ils  eûffent  une  telle  obligation 
à  Phihppe  ;  ni  qu'il  fût  en  crédit  auprès  d'eux  ;     la  Raifon  d'Etat ,  ni  la  prote£tion 
qu'il  devoir  à  fes  Sujets,  ne  permetoit  pas  de  lui  rendre  jamais  une  Ville,  qui  lui  fer- 
voit  de  Barrière  contre  les  plus  anciens  &  les  plus  dangereux  ennemis  de  fon  Roiau- 
me.     C'eft  pourquoi  (es  Députez  à  la  Conférence  de  Cercamp  déclarèrent  hautement 
à  ceux  d'Espagne ,  que  le  Roi  leur  Maître  donneroit  auflî-tôt  fa  Couronne  à  Philippe, 
que  Calais  ;  &  que  fi  Philippe  leur  avoit  ordonné  de  ne  rien  conclurre ,  qu'à  céte  con- 
dition, ils  le  dévoient  dire  franchement,  afin  qu'on  ne  perdît  plus  de  tems  à  négocier 
inutilement  (gy     On  ajoûtoit,  que  Calais  étoit  im  ancien  héritage  &  patrimoine  de  (g)  Let- 
la  Couronne  de  France ,  que  les  François  avoient ,  non  pas  conquis ,  puisque  c'étoit  "e  des 
leur  propre  bien  ;    mais  reconquis  fur  les  Anglois ,  qui  n'y  avoient  jamais  eu  d'autre  ae^'pran- 
droit,  que  celui  de  la  force .  qu'il  ne  faloit  point  aleguer  le  Traité  de  Bretigny ,  par  ce.  écri- 
lequel  le  Roi  Jean  le  leur  avoit  cédé  &  abandonné  :  puisque  depuis  fa  prife  à  la  BataU-  ■^«'^^^"'^ 
le  de  Poitiers,  il  n'avoit  jamais  été  libre;  &  qu'étant  revenu  en  France  fur  fa  parole,  '^^uoa.o- 
pour  y  faire  exécuter  le  contenu  de  ce  Traité,  &  n'aiant  pu  tenir  tout  ce  qu'il  y  avoit '"^«'5 5«' 
promis,  il  fut  contraint,  pour  dégager  fa  foi,  de  retourner  en  Angleterre,  où  il  mou- 
rut, que  la  jouïflance  de  plus  de  deux-cens  ans,  par  laquelle  ils  pretendoient prefcrip- 
tion,  ne  leur  donnoit  aucun  droit;  dautant  que  les  chofes  tenues  par  force  &  par  vio- 
lence ne  fe  prefcrivoient  point ,  quelque  long-tems  qu'on  ks  eût  tenues  &  pofl^dèes. 
Outre  que  la  prefcription  n'eft  point  d'ufage  entre  les  Princes. 

Il  faut  remarquer  ici,  que  la  Reine  Elizabet  craignant,  que  le  Roi  de  France  ne  lui 
fît  la  Guerre,  à  caufe  des  prétentions  de  la  Reine  Daufine,  à  qui  Paul  IV.  avoit  ad- 
jugé la  Couronne  d'Angleterre,  traita  fecretement,  &  fans  la  participation  des  Am- 
bafladeurs  de  Philippe,  avec  Henri,  &lui  abandonna  Calais , voulant  bien  fe  conten- 
ter de  la  promeflè ,  que  firent  ceux  de  France  ,  que  le  Roi  leur  Maître  lui  rendroit 
céte  Place  dans  huit  ans,  à  compter  du  jour  de  la  fignature  du  Traité  -,  comme  aufli 
la  Comté  de  Gitines ,  &  la  Terre  d'Oye ,  avec  les  Châteaux ,  ForterefTes ,  &  Seigneu- 
ries de  leur  dépendance.  Lequel  terme  échu ,  Henri ,  ou  fes  Succeflèurs ,  n'acomplis- 
fant  pas  céte  rellitution ,  feroient  tenus  de  paier ,  pour  amende ,  la  Somme  de  cinq- 
cens  mille  écus  d'Or ,  à  la  Reine  Elizabet ,  ou  à  fes  Hoirs  &  Succeflèurs  à  la  Couron- 
ne d'Angleterre,  rato  manente pacio ,  c'eft-à-dire,  fans  que  le  paiement  de  céte  amen- 
de déchargeât  le  Roi  Tres-Chrêtien ,  &  le  Roi  Daufin ,  fon  Fils ,  ni  leurs  Hoirs  & 
Succeflèurs ,  de  la  promeflfe  par  eux  faite,  de  rendre  la  Ville  de  Calais  Sic  la  Comté  de 
Guisnes  avec  toutes  leurs  apartenajices  &  dépendances  [2].  Et  cet  Acord  ,  à  mon 
avis ,  fut  un  coup  d'Etat ,  par  où  elle  s'affermit  fur  le  Trône ,  dès  le  commencement 
de  fon  Règne ,  qui  couroit  risque  d'être  fort  malheureux ,  fi  les  Armes  de  la  France 
eûflènt  fécondé  les  foudres  de  la  Cour  de  Rome. 

Cabrera 

la  lebellion  des  EcofTois  contre  la  Relrte  Daufine.     Contra- 


[i]  Perfetito  Carolifato,  ut  uxores  fihi  dejlgnatas  Pater  aut 
rjivo  fnriperet  ,  aut  in  mort  ni  lactim  duceret.  Lib.  Vil. 
Decad.  1. 

[2]  Calais  ne  fut  point  rendu,  ni  les  cinq-cens  mille  c'cus 
paiez,  parce  qu'Elizabet  viola  ce  Traité,  non  feulement 
en  fe  faifilTant  du  Havre  de  Grâce  ,  par  où  elle  espcroit 
d'envahir  toute  la  Nonr.aiidie;  mais  encore  en  fuûicnaiitl 


vention,  par  laquelle  Elizabet  étoit.  dccliue  du  droit,  que 
le  Traité  de  Cambrefis  lui  confervoit  fur  Calais.  Mais  le 
Roi  Charles  I  X.  ne  lailTa  pas  de  l'exécuter  en  partie,  c'eft- 
à-dire,  quant  à  l'amende  pécuniaire,  après  la  condufion 
de  la  Paix,  qu'il  fit  avec  elle  en  1 56+. 
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Cabrera  dit ,  que  la  prife  de  Calais  vint  d'une  intelligence ,  que  le  Gouverneur  de 
Bouloo-ne  entretenoit  avec  les  Calviniftes  de  céte  Ville  ,  qui  étoient  fort  irritez  des 
perlecutions ,  que  la  Reine  Marie  d'Angleterre  fcfoit  à  leurs  Confrères  ;  &  qu'Eliza- 
betj  imbuë  des  mêmes  opinions,  favorila  fous  main  céte  entreprife,  pour  abréger  les 
jours  de  fa  Sœur,  à  force  de  peines  &de  foucis  [i].  Et  cela  lui  réulTit  en  éfet,  car 
Marie  mourut  dix  mois  après  la  perte  de  Calais,  &  laifla  la  Couronne  à  celle,  à  qui 
elle  avoit  voulu  par  trois  fois  ôter  la  vie  ;  Dieu  permetant  qu'Elizabet  régnât ,  pour 
être  le  fléau  de  celui  qui  ne  s'étoit  opofé  à  fa  mort,  que  pour  fruftrer  la  jeune  Reine 
d'Ecoflè  de  la  Succeflion  du  Roiaume  d'Angleterre ,  dont  il  favoit  qu'elle  étoit  la  légi- 
time héritière.  L'Auteur  des  additions  aux  Mémoires  de  Caftelnau  a  très-bien  remar- 
qué, que  la  mort  de  la  Reine  Marie  fut  caufe ,  que  Philippe  IL  s'opiniâtra  encore 
davantage  à  demander  par  fes  Députez  la  reftiuition  de  Calais,  danslapenfée  d'épou- 
fer  la  Reine  Elizabet  [2]  ,  &  de  continuer  par  là  fon  Alliance  &  Confédération  avec 
les  Anglois.  Et  il  avoit  céte  afaire  fi  fort  à  cœur ,  que  le  Duc  d'Alve  dit  au  Cardinal 
de  Lorraine,  fans  crainte  d'en  être  desavoué,  que  le  Roi  Catholique  fon  Maître  fe 
contenteroit,  que  la  Savoie,  la  Breflè,  &  tout  ce  que  nous  avions  conquis  du  Pié- 
mont ,  demeurât  au  Roi  Tres-Chretien ,  pourvu  qu'en  faifant  la  Paix  il  rendit  Calais 
aux  Anglois  ;  &Metz,Toul,  &  Verdun,  à  l'Empire.  Témoignage,  qu'il  ne  tint  pas 
(;>)Let-  à  Philippe  II.  qu'il  n'abandonnât  le  Duc  de  Savoie  {h').  De  quoi  celui  d'aujourdui, 
card'in.ii  ^ui  fc  rcncontre  pi'esque  dans  la  même  fituation  d'afaires  ,  devroit  bien  fe  fouve- 
de  Lor-  nir ,  pour  ne  pas  courir  le  même  risque. 


raine 


^  j^^;  Par  le  trente  cinquième  Article  de  céte  Paix ,  il  étoit  dit,  que  le  Duc  Emanuel  Phil- 
^6.  Fe-  bert  feroit  rétabli  dans  fes  Pais  de  Savoie,  de  Breflè,  Bugey,  Valromey,Maurienne, 
"''"  Tarantaife,  &  dans  fa  Principauté  de  Piémont  [3],  excepté  Turin ,  Quiers,  Pigne- 
'"'■  roi,  Chivas,  &  Villeneuve  d'Aft,  que  le  Roi  Tres-Chrêtien  retiendroit  par  forme  de 
gages,  jusques  à  ce  que  les  diférends  fur  les  droits  par  lui  prétendus  ausdits  Pais,  du 
côté  de  Louïfe  de  Savoie  [4] ,  fon  aieule ,  fuffent  terminez  ;  ce  qui  fe  devoir  faire 
dans  trois  ans,  au  plus  tard,  fans  autre  prolongation:  en  forte  que,  ce  terme  expiré, 
le  Duc  entreroit  en  pleine  &  libre  poflTeflîon  de  ces  cinq  Villes  ,  pour  en  jouir  paifî- 
blement,  ainfi  que  de  fes  autres  Terres.  En  exécution  de  cet  Article,  François  IL  & 
le  Duc  Emanuel  nommèrent  en  if6o.  des  Commiflaires,  pour  examiner  les  droits  & 
les  titres  de  part  &  d'autre.  Ceux  du  Roi  demandoient  le  Comté  de  Nice  ,  qu'ils 
foùtenoient  être  un  Membre  de  la  Provence,  le  Comté  d'Afl:,  qui  étoit  du  Patrimoi- 
ne de  la  Maifon  d'Orléans,  où  Valentine  de  Milan  l'avoit  aporté  pour  Dotales  Villes 
de  Turin,  Coni,  Montdovi,  Albe,  Quieras,  &  Savillan  ;  l'hommage  du  Foucigni 
&  du  Genevois;  enfin, tout  ce  qui  étoit  échu  par  Succeflion  à  la  Mère  de  François L 
fon  aieul.  Mais  comme  les  Députez  des  deux  Princes  favoient  mieux  disputer  que 
négocier  ,   ils  fe  feparérent  fans  rien  conclurre. 

L'Année  fuivante  ,  Catherine  de  Medicis  ,  fe  trouvant  Régente  ,  fit  expédier  au 
nom  du  Roi  Charles,  fon  Fils,  des  Lettres  Patentes,  par  lesquelles  il  étoit  ordonné 
au  Seigneur  de  Bourdillon ,  qui  commandoit  alors  en  Piémont  ,  de  rendre  au  Duc  , 
Turin,  Quiers,  Chivas,  &  Villeneuve  d'Afl:,  en  échange  de  Pignerol ,  Savillan,  & 
la  Peroufe  [f]  ,  avec  toutes  leurs  dépendances.  Bourdillon  ne  voulut  point  exécuter 
cet  ordre,  &  remontra  au  Roi,  qu'étant  encore  mineur,  il  n'avoit  pas  le  pouvoir  de 
dispofcr  des  biens,  qui  lui  apartenoient  ;  que  ces  Places  fervoient  de  rempart  à  fon 
Roiaume,  &  lui  tenoient  lieu  de  gage  &  d'aflèurance  pour  Nice,  Coni,  Foflan,  Sa- 
villan, Montdovi,  le  Comté  d'Alt,  &  pour  plufieurs  autres  droits  qu'il  avoit  fur  la 
Maifon  de  Savoie;  que  la  Ville  de  Turin,  à  la  prière  de  tous  fes  habitans,  avoit  été 
unie  &  incorporée  à  la  Couronne  en  15-37.  &  les  Lettres  vérifiées  en  tous  les  Parle- 
mens.  Et  pour  conclufion,  il  demandoit,  que  l'exécution  des  ordres  de  la  Cour  fût 
furfife  jusques  à  la  majoriré  du  Roi.  Mais  après  trois  juflions,  il  fut  obligé  d'obéir, 
&  peut-être  ne  l'auroit-il  pas  fait  encore,  fi  le  Duc  n'eût  prêté  cent-mille  écus  au  Roi, 
^  &  n'eût 


[i]  Chap.  XVI.  du  même  Livre,  &  Herrera  Chap.  V. 
du  Livre  I.  de  fon  Hiftoire,  où  il  ajoilte,  que  le  Baron  de 
Venworth,  aiant  vendu  Calais,  Hins  atendrc  le  fecoursque 
Philippe  lui  cnvoioit  de  Dunkerque,  fe  retira  en  France, 
pour  éviter  la  punition  de  fa  faute;  &  retourna  après  la 
mort  de  la  Reine  M?rie  en  Angleterre,  oii  il  fut  emploie 
par  Elizabet.  Preuve  <îvidente,  qu'il  avoit  agi  de  concert 
avec  elle. 

[2]  Quand  le  Comte  de  Feria  fit  la  propofition  de  ce 
Mariage  a  Elizabet,  elle  lui  rcfpondit  fi  ambigtimcnt,  qu'il 
ne  lui  fut  pas  dificile  de  s'apercevoir,  qu'elle  n'avoit  aucu- 
ne inclination  pour  le  Roi  (on  Maître.  Cabrera. 

[3]  Je  tiens  de  feii  M.  le  Comte  de  Eriflac,  dit  Brantô- 
me, que  M.  le  Marcclial  fon  Perc,  n'eût  jamais  rendu  ces 
Pais,  après  la  mort  du  Roi  Henri,  pour  tout  autre  que 
Madame  de  Savoie,  qu'il  almoit  &  honoroit  fi  fort  ,  pour 
beaucoup  de  raifons  que  je  dirois  bien,  qu'il  banda  les  yeux 


à  fon  ambition ,  &  au  bien  public. 

[4]  La  Mère  de  François  L  avoit  prétendu,  que  toute  la 
Savoie  lui  apartenoit  en  vertu  du  Teftament  fait  en  fa  faveur 
par  le  Duc  Philibert  U.  fon  Frerc,mort  fans  Enfansen  1504. 
Mais  le  Duc  Charles  lU.  fon  Frère,  d'un  autre  lit,  foîitint 
contre  elle,  &  contre  le  Roi  François  fon  Neveu,  que  ce 
Duché  n'ctoit  jamais  tombe  en  quenouille,  non  plus  que 
la  Couronne  de  France;  &  que  par  confcquent  François 
n'y  pouvoir  rien  prétendre  du  côte  de  fa  Mère.  Et  Louït 
X  1 1  L  femble  avoir  reconnu  cela  pour  vr.ii  dans  les  Trai- 
tez, qu'il  fit  en  1640.  avec  le  Prince  Thomas;  &  en  1641. 
avec  le  Cardinal  de  Savoie,  &;  le  Prince  de  Carignan,  fon 
Frère;  où  il  eft  dit,  que  le  Roi  maintiendra  dans  la  Maifon 
de  Savoie  la  Succeifion  des  dcscendans  mâles  au  Duché  , 
gardant  la  prérogative  du  degré. 

[5]  M.  de  Thou  dit,  que  ce  fut  le  Cardinal  de  Lorraine, 
qui  fit  l'ouverture  de  cet  échange. 
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&  n'eût  paie  fur  le  champ  tout  ce  qui  étoit  dû  à  nos  Garnifons.     Brantôme  dit,  que 
le  Duc  n'auroit  jamais  recouvré  ces  Places ,  s'il  n'eût  corrompu  par  de  grans  prefens 
Bourdillon,  &  le  Prefident  de  Birague,  fon  Beau-Pere,qui  y  exerçoit  alors  la  charge 
d'Intendant  de  Juftice.     Mais  le  Laboureur  dit,  que  ce  fut  le  regret,  qu'on  eût  à  ces 
Plaees,  qui  fit  dire,  que  le  Duc  &  la  DuchefTe  avoient  gagné  Bourdillon  (/).  Enfin,  (0  l^v. 
ajoûte-t-il,  foit  qu'il  eût  fait  fa  paflrion  particuUere  avec  eux,  ou  qu'ils  lui  en  eûflènt  fesAd! 
témoigné  une  reconnoiflanceeratuite;  il  eft  vrai  qu'il  revint  à  la  Cour  avec  beaucoup  Citions 
de  bien.  n,oi,^s 

Enfin,  Henri  III.  paffant  par  Turin, paia  la  bonne  chère  &  les  careflès  de  fa  Tan-  de  Cas- 
te Marguerite,  de  la  promeffe  de  rendre  ces  trois  Villes,  qui  font  les  clefs  du  Daufiné  t=J™fJ_| 
&  du  Piémont:  faute,  dont  il  fe  repentit ,  depuis,  tres-fouvent ,  &  particulièrement,  p-j^e dt 
lorsque  Charles  Emanuel ,  Fils  d'Emanuel  Philbert  &  de  Marguerite  ,     eût  l'audace  Mai  êdial 
d'ufurper  en  pleine  Paix ,  &:  durant  la  tenue  des  Etats  du  Roiaume  {k) ,  le  Marquifat  jfn^  °"'' 
de  Saluées,  auquel  il  n'avoit  aucun  droit,  puisque  fon  aieul  &  fon  Père  n'en  avoient  (/,)  En 
jamais  ftipulé  la  reftitution  dans  les  Traitez  de  Crespy  &  de  Câteau  Cambrefis;  &  que  ■'**• 
dans  le  tems  même  de  l'invafion  de  ce  Marquifat ,  Charles  Emanuel  avoir  fait  dire,  par 
fes  Ambalfadeurs,  à  tous  les  Princes  d'Italie,  &  aux  autres,  que  ce  n'étoit  point  pour 
fe  l'aproprier ,  qu'il  s'en  étoit  faifi  ;  mais  pour  le  conferver  à  la  Couronne  de  France , 
&  pour  empêcher  que  les  Huguenots  de  Daufiné  ne  s'en  emparaflènt ,    &  n'introdui- 
fiffent  l'herefie  au  milieu  de  l'Italie. 

Au  refte ,  l'ingratitude  de  ce  Prince  envers  la  France  montre ,  que  le  Duc  de  Ne- 
vers,  Gouverneur  pour  le  Roi  delà  les  Monts  ,  avoit  eu  jufte  raifon  de  dilTuader  à 
Henri  III.  la  reftitution  des  trois  Places  promifes,  lui  remontrant,  Qii'elles  tenoient 
lieu  de  gage  pour  les  Comtez  de  Nice  &  d'Aft,  &  pour  d'autres  Seigneuries,  que  le 
Duc  de  Savoie  avoit  ufurpées  :  Que  ce  feroit  démembrer  l'héritage ,  que  fes  pères  lui 
avoient  aquis;  fe  fermer  la  Porte  de  l'Italie  pour  jamais  ;  &  fe  priver  des  moiens  de 
recouvrer  ce  qui  lui  apartenoit  juftement,  &  de  fecourir  le  Pape,  &  les  autres  Princes 
&  Etats  d'Italie,  que  le  Roi  d'Espagne  voudroit  opprimer  :  Que  ces  Places  tenoient 
en  bride  les  Espagnols ,  qui  s'abftiendroient  de  faire  des  entreprifes  contre  la  France, 
tant  qu'ils  craindroient  d'être  affaillis  dans  le  Milanés  :  Que  la  Ville  de  Plgnerol  étant 
fituée  à  l'ilTuë  de  la  Vallée  de  la  Peroufe,  qui  eft  entre  le  Daufiné  &  le  Piémont,  il 
faloit  bien  fe  garder  de  laiffer  cette  Porte  aux  Savoiards,  qui  feroient  maîtres  de  l'ou- 
vrir, quand  il  leur  plairoit,  aux  Espagnols:  Que  le  Roi  ne  fe  pouvoit  alTurer  de  la 
foi  du  Duc  de  Savoie,  en  lui  donnant  ces  Places  ,  parce  que  ce  Duc  fe  tenoit  plus 
obligé  de  fon  rétabUffement  au  Roi  d'Espagne,  qu'à  lui,  &  que  cette  reftitution, loin 
de  l'atacher  aux  interefts  de  la  France,  le  rendroit  plus  hardi  à  confpirer  contre  elle, 
lors  qu'il  y  trouveroit  fon  avantage.  Mais  Henri  III.  n'aiant  pas  voulu  fe  rendre  aux 
raifons  de  M.  de  Nevers ,  que  M.  deThou  dit  avoir  été  Profete  en  cette  ocafion  [i] , 
ce  Duc,  avant  que  de  remetre  les  trois  Places  au  Duc  de  Savoie,  protefta  contre  cet- 
te reftitution  [2]  ,  &  en  demanda  une  décharge,  laquelle  il  fit  enregiftrer  au  Confeil 
<Ie  Piémont,  &  au  Parlement  de  Grenoble. 

Il  ne  faut  pas  oublier  de  dire  ici  ,  que  le  Chancelier  de  Birague  ne  voulut  jamais 
fceller  les  Lettres  Patentes  de  cette  reftitution  :  &  qu'à  fon  refus  le  Roi  s'étant  fait 
aporter  les  Sceaux  le  7.  d'Oftobre  de  1 574.  fit  fceller  &  expédier  en  fa  prefence  les 
Pouvoirs  adrefïèz  pour  cet  efct  au  Duc  de  Nivernois ,  &  au  Grand-Prieur  de  France  -, 
à  Charles  de  Birague ,  Lieutenant-General  delà  les  Monts,  en  l'abfence  dudit  Seigneur 
Duc  i  &  à  N.  Fizes  de  Sauve ,  Secrétaire  d'Etat. 

Le  Roi  Henri  II.  étant  mort  trois  mois  après  la  Paix  de  iffp.  &  aiant  laiiîe  Fran- 
çois II.  fort  jeune,  la  France  étoit  à  peine  délivrée  d'une  Guerre  étrangère,  que  les 
discordes  civiles  commencèrent  à  la  tourmenter  ,  au  fujet  de  quelques  Princes  du  Ro- 
iaume ,  qui  vouloient  fe  faifir  du  Gouvernemerit ,  à  l'exclufion  les  uns  des  autres.  Et 
Charles  IX.  aiant  fuccedé  encore  plus  jeune  à  François  II.  qui  ne  régna  que  dix-fept 
mois ,  les  faftions  &  les  discordes  s'augmentèrent  d'autant  plus  ,  qu'à  la  compétence 
du  Gouvernement  fe  joignit  la  querelle  de  la  Religion ,  qui  déchira  miferablement  la 
France  durant  les  Règnes  de  Charles  IX.  &  d'Henri  III  [3].  Enfin,  le  prétexte  de 
la  Religion,  le  plus  fpecieux,  &  le  plus  dangereux  inftrument,  qu'ait  jamais  forgé  la 

malice 


[  I  ]  Ea  rejl'itutmne  elatior  erga  Regem ,  ijuim  ah  eo  tempore 
tantemntre  cœpit ,  ficuti  Ganzaga,  (c'efl;  le  Duc  de  Neveis,  ) 
fridixerat  ;  non  defùt  Saiaudus  voto,  conjilio,  CT'  fa^o  ipfo  ,  in 
Regem  if  fur»  v  nomen  Gallicum,  cui  tantum  dehehat ,  confilia 
occulta  jiruere.  Lit.  LVIII.  anno  M74. 

C'eft  pourquoi  le  Cardinal  d'Odat  recommandoit  fi  fort 
à  M.  de  Villeroy,  de  traiter  le  Duc  de  SS^oie  avec  la  verge 
■de  fer,  fans  fe  fier  davantage  h  fes  promeffes,  ni  à  fes  fer- 
mens.  Que  C\  le  Jloi,  dit-il,  prcte  PoreiUe  aux  propos, 
qu'on  lui  fera  tenir  d'acord.  Sa  Majeftc ,  &  ceux  qui  feront 
par  elle  emploiez  au  Traité  ,     fe  fouvicndront  combien  la 

ToME    II. 


France  s'eft  mal  trouve'e  d'avoir  rendu  par  la  Paix  de  1559. 
tous  les  Etats  de  la  Maifon  de  Savoie  ;  6c  combien  ingrate- 
ment  ce  Dnc  en  a  ufc  ;  Se  que  fes  Enfans  Se  pofterité  en 
pourroient  encore  ufer  plus  mal ,  descendant  d'une  Mère 
Espagnole,  au  lieu  que  ce  Duc  dcscepdoit  d'une  Françoife, 
qui  le  devoit  aucunement  retenir.  Lettre  du  dernier  d'Aoufi 
1600. 

[i]  Elle  fe  fit  au  mois  de  Décembre  de  1 574. 

[3]  D'Oflat  dans  le  Discours,  qu'il  fit  à  la  Seigneurie  de 
Vcnife  fur  la  Paix  de  Vervin,  n'ctant  encore  qu'Evcque  de 
Rennes. 
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malice  des  hommes,  enfanta  la  Ligue  deif/6.  digne  Fille  de  rhypocrifie  rafînée  des 
Espagnols,  de  l'ambition  efrénée  des  Guiiès  [i]  ,  &  de  la  foie  crédulité  des  peuples. 
Il  n'eft  point  de  mon  fujet  de  parler  de  cette  Ligue ,  &  d'ailleurs  nos  Hiftoriens  en 
ont  dit  tout  ce  qu'il  faloit  :  il  fufit  de  dire ,  que  la  faute ,  que  fit  Henri  1 1 L  de  s'en 
déclarer  le  Chef,  au-lieu  de  tenir  la  balance  entre  fcs  Sujets,  en  qualité  de  Roi  &  de 
Père,  produifit  incontinent  une  Contre-Ligue  Huguenote,  qui  fortifia  l'Herefie  dans 
fes  Etats  >  qui  forma  ime  espèce  de  Republique  au  milieu  de  la  Monarchie ,  par  deux- 
cens  Villes  d'otage  [2]  ,  qu'elle  fe  fit  acorder  à  la  pointe  de  l'épée  ;  &  qui  lui  fit  fen- 
tir  jusqu'à  fa  mort ,  qu'il  n'étoit  presque  plus  Roi  que  de  nom ,  tandis  que  les  Hugue- 
nots viA^oient  dans  l'indépendance ,  &  que  les  Catholiques  adoroient  les  Guifes. 

Quiconque  lira  le  Traité  de  Joinville,  fait  en  1584.  entre  Philippe  IL  &  ces  Prin- 
ces ,  verra  comme  ils  dispofoient  de  la  Couronne  de  France ,  en  faveur  du  vieux  Car- 
dinal de  Bourbon ,  qui  s'en  difoit  le  plus  proche  héritier  ,  en  excluant  four  toujours 
éy  a  jamais  (ce  font  les  termes  du  premier  Article,)  ceux  d'entre  les  T' rinces  du 
Sang  de  France ,  c^ui  font  hérétiques  &  relaps  .^  fans  que  nul  puijfe  jamais  régner  ■,  qui 
fait  hérétique-,  ou  qui  permette ,  étant  Roi,  impunité  publique  aux  Hérétiques  :  aus- 
quels  T  rince  s  hérétiques  prétendans  à  la  Cotironne  ,ils  s'opoferojit ,  par,  tous  les  moiens 
pofftbles ,  Cf  même  par  les  armes-,  s'il  en  eji  befoin.  Où  il  eft  à  remarquer,  que  le  but 
du  Roi  d'Espagne  dans  ce  Traité,  étoit  de  mètre  le  feu  dans  la  France  ,  en  irritant 
les  Huguenots  ;  &  celui  des  Guifes ,  de  divifer  les  Bourbons ,  en  apellant  le  Cardmal 
à  la  Couronne ,  à  l'exclufion  de  tous  les  autres.  Encore  ne  l'y  apelloient-ils,  que  par- 
ce qu'ils  favoient,  qu'excepté  la  naiflance,il  n'avoit  aucime  des  qualitez  requifes  pour 
régner.  Et  Henri  III.  le  connoiflbit  fi  bien,  qu'il  tâcha  toujours  de  le  guérir  de  la 
fauflè  opinion  qu'il  avoit ,  d'être  fon  héritier  préfomptif ,  à  caufe  qu'il  lui  étoit  plus 
proche  d'un  degré ,  que  le  Roi  de  Navarre  :  Mon  Coujîn  ,  lui  dit-il  un  jour ,  croiez- 
moi,  vous  le  gagneriez  au  Châtelet,  mais  -vous  le  perdriez  à  la  Cour.  Car  bien  que 
ce  Cardinal  fût  le  plus  proche  parent  qu'il  eût  de  fon  Sang  ,  &  qu'en  15-88.  il  l'eût 
reconnu  pour  tel ,  pour  faire  pîaifir  à  la  Ligue ,  qui  tenoit  alors  le  haut  bout ,  il  n'é- 
toit pas  pour  cela  le  plus  habile  à  fucceder. 

Il  étoit  dit  par  ce  Traité ,  qu'au  cas  que  le  Cardinal  de  Bourbon  parvinft  à  la  Cou- 
ronne, il  renouvelleroit  &  confirmeroit  celui  de  Câteau-Cambrefis  :  tant  le  Roi  d'Es- 
pagne y  trouvoit  fon  compte ,  &  craignoit  d'en  perdre  les  avantages ,  qui  étoient  tous 
de  fon  côté. 

Un  autre  Article  portoit,  que  ce  Cardinal,  ou  le  Roi  fon  Succeflèur ,  renonceroit 
entièrement  aux  Ligues  &:  Confédérations ,  que  la  Couronne  de  France  avoit  alors  a- 
vec  le  Turc ,  &  ne  pourroit  doresnavant  en  faire  d'autres ,  ni  entretenir  aucune  cor- 
respondance avec  cet  Infidèle  -,  &c  que  le  Roi  Catholique  en  uferoit  de  même.  Il  fe- 
foit  beau  voir  Philippe  IL  exiger,  que  le  Roi  de  France  renonçât  à  l'Alliance  du  Turc, 
lui,  qui  n'avoit  corrompu  Codignac,  Ambalîàdeur  d'Henri  II.  à  Conftantinople,  que 
pour  y  faire  recevoir  le  fien,  &  pour  y  ruiner  le  crédit  &  l'autorité  de  la  France.  Ten- 
tative qu'il  fit  encore  au  commencement  du  Règne  d'Henri  IV.  à  qui  il  débaucha  Ja- 
ques Savary,  dit  Lencosme  ,  fon  Ambaifadeur  à  la  Porte.  Le  Cardinal  d'Oflat  en 
parle  avec  un  reffentiment  digne  de  fon  zèle  &  de  fa  fidélité,  dans  fes  Lettres  i.  &  88. 
Si  le  Roi ,  dit-il ,  rompoit  avec  le  Turc ,  il  fe  trouveroit  furchargé  de  ce  puifTant  en- 
nemi de  plus  ;  &  la  Maifon  d'Autriche  venant  à  faire  la  Paix  avec  la  Maifon  Otoma- 
ne,  comme  elle  n'y  manqueroit  pas;  le  Roi  d'Espagne,  fortifié  &  enorgueilli  de  cet- 
te Alliance ,  s'en  prévaudroit  à  l'opreflion ,  non  feulement  de  la  France  ,  mais  encore 
de  tous  les  Princes  Chrétiens.  Tellement  que  ces  deux  Turcs  fymbolifant  enplufieurs 
chofes,  Scn'aiant  point  d'autre  diférence  entr'eux,  que  l'aparence  de  laRehgion,par- 

tageroienc 

Alliance  ofenfive  &  defenfive.  Auflîtôt  qu'il  fut  en  Flan- 
di-e  ,  il  gagna  les  cœurs  de  la  Noblefle  &  du  Peuple,  qui 
crûrent,  que  c'ctoit  en  leur  faveur  qu'il  ôta  les  Garnifons 
Espagnoles  des  Places  ;  mais  il  fut  prévenu  par  le  Roi  d'Es- 
pagne ,  qui  le  fit  empoifonner.  Après  quoi  on  publia  , 
qu'il  avoit  gagne  fa  maladie  dans  un  Heu  peftiferé.  Quoi 
qu'il  en  foit.  Te  Duc  de  Guife  croioit  la  Ligue  morte  avec 
Don  Juan,  lorsque  le  Roi  d'Espagn^,  qui  profitoit  de 
tout,  trouva  moien  de  refTusciter  pour  fes  interefts  une  Con- 
fédération ,  qui  s'étoit  faite  pour  le  dépouiller  des  Pais- 
Bas.    Dans  l'abrégé  de  la  Vie  d'Henri  III. 

J'ai  mis  cete  note  à  caufe deplufieurs  particularitez  qu'el- 
le  contient,  qui  ne  fe  trouvent  point  clans  nos  Hiftoriens 
de  France. 

[2]  Villes,  que  les  Huguenots  appelloient  Places  de  fu- 
reté ,  mais  qui  étoient  véritablement  des  Citadelles  de  ré- 
bellion ,  puis  qiflBs  n'en  voulurent  jamais  rendre  aucune  ; 
proteftant  à  Henri  IV.  qu'ils  croient  plus  de  300000,  hom- 
mes ,  qui  répandroient  jusqu'à  la  dernière  goûte  de  leur 
fang  pour  détendre  la  libcrtc  de  leur  Religion. 


[i]  Le  Laboureur  dit,  que  le  premier  projet  de  la  Ligue 
fe  iit  à  Trente,  où  le  Cardinal  de  Lorraine  reprefenta  au 
Concile,  qu'on  ne  pouvoit  défendre  la  Religion  ,  que  par 
Une  Ligue  de  tous  les  Princes  Chrétiens,  à  laquelle  le  Pape 
donnât  un  Chef  capable  d'entreprendre  la  deftruflion  des 
Hérétiques  du  Roiaume,  durant  la  minorité  de  nos  Princes. 
Il  s'atendoit  bien  à  faire  tomber  le  choix  du  Pape  fur  le  Duc 
de  Guife,  fon  Frère.  L'afaire  étant  refolue,  continue-t-il, 
la  mort  du  Duc  fon  Frère  ,  arriva  ,  qui  rompit  ce  deffein  ; 
car  fes  Neveux  étant  jeunes,  il  ne  fongea  qu'à  terminer  le 
Concile,  pour  retourner  en  France  .  .  .  Quand  le  Duc 
Henri  fut  en  âge,  le  Cardinal  renoua  la  Ligue  avec  le  Pape 
&  le  Roi  d'Espagne,  mais  fa  mort  la  rompii:  encore:  &  il 
n'en  refta  que  le  defir  au  Duc  fon  Neveu,  qui  conferva  l'i- 
dée d'un  fi  grand  ctabliiTcment,  avec  impatience  d'en  voir 
naître  l'ocaiion,  qui  fe  prefenta  enfin  l'an  i  576. quand  Don 
Juan,  Frère  naturel  de  Philippe  1 1.  vint  pour  gouverner 
les  Pais-Bas.  Ce  Roi  n'aiant  point  alors  d'Enfans  mâles, 
Donjuan,  qui  penfoit  à  fe  rendre  Maître  de  ces  Provinces, 
ne  douta  point,  que  le  Duc  de  Guife  n'eiit  un  pareil  delfein 
ïu  France;  &  il  le  vit  fecretement  à  Joinville,  où  ils  firent 
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tagcroient  enfemble  la  Chrétienté,  raffervifTant  &  captivant,  l'un  d'un  coté,  Se  l'au- 
tre de  l'autre, 

Le  Roi  Philippe  &  les  Guifes  étoient  convenus  de  tenir  fecret  ce  Traité ,  &  de  ne 
le  pubher ,  que  du  confentcment  commun  des  deux  Parties ,  de  peur  d'alarmer  les  Hu- 
guenots :  mais  les  Députez  des  Etats  des  Païs-Bas  étant  venus  en  France  dès  le  com- 
mencement de  l'année  fuivante,  pour  ofrir  à  Henri  HI.  la  Souveraineté  de  leur  Païs; 
&  ce  Prince  leur  aiant  donné  audience  favorable ,  &  les  aiant  renvoiez  avec  des  chaî- 
nes d'Or,  &  de  bonnes  paroles  [i]  ;  Don  Bernardin  de  Mendoze,  alors  Ambafladeur 
d'Espagne ,  &  le  Commandeur  Don  Juan  Moreo  ,  preflerent  fi  fort  le  Due  de  Guife 
de  fe  déclarer ,  qu'il  leva  enfin  le  masque ,  en  fefant  conduire  à  Peronne  le  Cardinal 
de  Bourbon ,  qui  fervoit  d'Idole  à  la  Ligue ,  &  de  prétexte  à  la  Guerre.  Jpfe  7ieqtie 
jubendi ,  neque  vetandi  potens ,  tantkm  belli  cauffa  erat. 

Herrera  dit,  que  le  Roi  aiant  envoie  un  Gentilhomme  à  Peronne,  pour  demander 
au  Duc  de  Guife,  pourquoi  il  armoit  5     ce  Duc  lui  avoit  répondu,  que  c'étoit  pour 
chafler  du  Roiaiune  tous  les  Calviniftes ,  au  prix  de  fon  fang  ,     &  pour  y  rétablir  le 
bon  ordre,  puisque  Sa  Majefté  ne  le  fefoit  pas  (/}.     Soit  dit  en  paflànt ,   que  cette  (OCHap: 
Catholique  réponfe  acheva  de  déterminer  le  Roi  à  commencer  par  lui  le  Martyrologe  ^j'J-  ''" 
de  la  Ligue.  xiv.de 

Mais  puisque  nos  Hiftoriens  ne  font  aucune  mention  du  Commandeur  Moreo ,  qui  Jf  '"^■'^°"' 
fut  le  principal  Inftrument  du  Traité  de  Joinville,  je  crois  que  l'on  fera  bien-aife  d'à-  aefon"* 
prendre  quelques  particularitez  de  fa  vie.  Voici  donc  ce  qu'en  dit  Don  Carlos  Colo-  Hiftoiie. 
ma ,  dans  le  troifieme  &  le  fetieme  Livres  de  fon  Hiftoire  des  Guerres  de  Flandre. 

„  Le  trentième  d'Aouft  i  fpo.  mourut  à  Meaux  le  Commandeur  Juan  Moreo,  hom- 
„  me  adroit,  vif,  &  pénétrant,  qui  de  pauvre  Chevalier  de  Malte,  parvint  à  un  fi 
3,  haut  degré  d'autorité  &  de  réputation ,  qu'il  fut  le  premier  mobile  des  Guerres  ci- 
5,  viles,  dont  la  France  fut  li  long-tems  agitée.     Diftributeur  prodigue  de  l'argent  de 
5,  fon  Roi  ;  Négociateur  hardi ,  &  heureux  à  fuborner  ceux  ,    dont  il  vouloit  acheter 
„  les  fervices  ;  tellement  Maître  de  l'esprit  &  du  cœur  du  Duc  de  Guife  [2] ,  qu'il  le 
3,  rendit  tout  Espagnol ,  &  le  plus  irréconciliable  ennemi  des  Huguenots ,  &  de  leurs 
„  fauteurs ,  fans  nulle  exception.  Ce  fut  lui ,  qui  fit  entrer  dans  la  Ligue  Balagny[3], 
„  Seigneur  de  Cambrai ,    &  qui  l'afermit  dans  ce  parti  en  lui  paiant  pon£tuellement 
5,  douze  miUe  Ducats  par  mois  [+].     Comme  il  mourut  au  fortir  d'un  feftin  ,  ce  fut 
5,  le  bruit  commun ,  que  le  Duc  de  Parme ,  qui  fe  trouvoit  alors  à  Meaux,  l'avoit  fait 
j,  empoifonner ,  pour  fe  vanger  de  certaines  Lettres ,  que  ce  Gentilhomme  avoit  écri- 
j,  tes  contre  lui  à  la  Cour  d'Espagne  ".     Coloma  l'apelle  gaftador  excejjîvo  ,    c'eft-à- 
dire,  difllpateur:  au  contraire.  Don  Juan  Vitrian  dit,  qu'il  donnoit,  &  prontement, 
&  bien  à  propos  ;  mais  que  tous  fes  hameçons  aiant  été  d'Or  ,     fa  pefche  avoit  coûté 
beaucoup ,  &  fait  peu  de  profit  à  fon  Roi  (m).     Enfin ,  il  eft  certain ,  que  la  Ligue  (m)  cha; 
de  Joinville  fut  auflî  fatale  aux  Pais-Bas  ,  qu'à  la  France  j     &  que  fi  Philippe  H.  eût  ^"'j-^"''^* 
emploie  à  la  defenfe  de  ces  Provinces  les  millions ,  qu'il  envoia  aux  Gyifes  ,     &  aux  com- 
autres  Chefs  de  l'  U  n  i  o  n  ,  il  fût  venu  à  bout  des  Hollandois ,  qui  font  aflurément  mentai- 
encore  plus  obligez  de  leur  établifîèment  à  fa  mauvaife  politique  ,     qu'à  leur  courage,  comi- 
Pourquoi  donc,  dit  le  même  Vitrian,  apelle-t-on  ce  Roi  Philippe  le  Prudent i*  leCo-nes.  e. 
loma  dit ,  que  c'eft  parce  que  toute  fa  prudence  confiftoit  à  conferver  la  Religion  Ca- 
tholique; mais  que  du  refte  il  fit  miUe  fautes  (n)  contre  la  Raifon-d'Etat ,  &  contre  (»)  cha* 
les  règles  du  bon  Gouvernement.     Et  dans  un  autre  endroit ,  il  dit ,  que  l'Evêque  de  ^^^^  j, 
Tarazona,  Don  Diego  deYepés,  dernier  Confelleur  de  Philippe,  lui  avoit  raconté, 
que  ce  Prince  aiant  reconnu ,  vers  la  fiin  de  fa  vie ,  toutes  les  fautes ,  qu'il  avoit  faites 
dans  la  conduite  des  afaires  des  Païs-Bas ,  en  laifla  toute  la  dire£tion  à  fes  Miniftres , 
avouant  en  plein  Confeil,  qu'il  n'y  connoiffoit  rien  (0).     Et  c'eft  une  des  raifons,  qui  (o)Chap; 
le  portèrent  à  les  donner  en  dot  à  l'Infante  Claire  Ifabelle,  fa  Fille-aînée  ,  prévoiant  '°°' 
bien ,  que  fon  Fils ,  qui  n'étoit  pas  doué  d'un  grand  génie ,  feroit  encore  moins  capa- 
ble de  les  gouverner,  que  lui. 

Jusques  ici  j'ai  parlé  de  tous  les  Traitez  faits  depuis  l'an  mille  qUatre-cens  trente- 
cinq,  avec  les  Ducs  de  Bourgogne  &  les  Princes  de  la  Maifon  d'Autriche  ,     fous  le 
Règne  de  neuf  Rois  de  France  de  la  Race  des  Valois,  qui  prit  fin  en  mille  cinq- 
cens 


[i]  Quand  ces  Députez  arrivèrent  à  Abbeville ,  l'Am- 
balTadeur  Mendoze  emploia  toute  fa  rhétorique,  pour  per- 
suader au  Roi,  qu'il  ne  devoir  pas  donner  audience  à  des 
rebelles;  &  que  ce  feroit  un  exemple  de  dangereufe  confe- 
«^uence  pour  ceux  de  fon  RoiaUme  ;  mais  Henri  répondit, 
ûu'il  ne  vouloit  pas  les  écouter  comme  des  rebelles,  mais 
s  feulement,   comme  des  Sujets  oprimez,  à  qui  il  defîroit  de 


fois  éconduits.    Mènera  Liv.  XV.  de  la  lU  Partie  de  fin  His- 
toire^ Chap,  L 

[1]  Philippe  II.    lui  donnoit  une  penfion  de  deux-cens 
mille  livres. 

[3]  Il  étoit  fils-bâtard  de  Jean  deMomluc,  EvêqUe  de 
Valence.     Il  perdit  Cambrai  en  1595. 

[4]  Ce  fut  encore  lui,  qui  Espagnolifa  le  Secrétaire  d'E- 
procurer  quelque  acommodement  raifonnable  avec  leur  j  tat  Villcroy  ,  moiennant  une  penfion  de  vint-mille  écus» 
Roi,  puisque  les  Miniftres  d'Espagne  les  avoient  tant  de  j  Mais  ce  Miniftre  abandonna  la  Ligue  après  qu'Henri  IVj 


eût  réduit  Paris  à  fon  obciffance. 


Tome  II. 


LU  OBSERVATIONS    SUR    LES 

cens  quatre-vinc  neuf,  en  la  perfonne  d^Henri  III.  il  me  refte  maintenant  à  parler  des 
principaux  Trairez ,  faits  entre  la  France  &  les  Princes  de  l'Europe ,  depuis  l'heureux 
avènement  des  Bourbons  à  la  Couronne,  jusques  à  prefent. 

g  T  E  premier  eft  le  Traité  de  Florence  de  i  f^S.  que  M.  d'Offat  ,    alors  Evêque  de 
'"  ■  '-'  Rennes,  conclut  au  nom  d'Henri  IV.  avec  Ferdinand,  Grand-Duc  de  Toscane, 
pour  la  reftinition  des  Mes  d'If  &  de  Pomegues.     Après  la  mort  d'Henri  III.  où  la 
Ligue  commença  à  exercer  un  empire  abfolu  fur  toutes  les  Provinces  du  Roiaume ,  6c 
les  Princes  étrangers  à  fonger  aux  moiens  de  partager  une  fi  riche  proie  iBauflet,  Gou- 
verneur de  l'Ifle  &  du  Château  d'If,  aiant  tout  fujet  de  craindre  ,   que  les  Espagnols 
ne  vouluflènt  fe  faifir  de  fon  Ifle  ,   fupUa  Ferdinand  de  lui  envoler  quelques  troupes , 
pour  la  garder,  à  condition  que  cette  Garnifon  la  tiendroit  au  nom  de  celui,  qui  fe- 
roit  déclaré  Roi  de  France,  &  qui  feroit  admis  pour  tel  par  le  Saint-Siège  ;  &  que  le 
Châtelain  ne  pourroit  être  obligé  de  la  rendre  à  d'autre ,  qu'à  un  Roi  de  France  Ca- 
tholique.   Le  Grand-Duc  accepta  la  propofition  d'autant  plus  volontiers ,  qu'il  jugea 
que  ce  lui  étoit  une  ocafion  favorable  de  réveiller  les  prétentions  de  la  Maifon  de  Lor- 
raine ,  dont  étoit  fa  Femme ,  fur  la  Comté  de  Provence.    Il  envoia  cinq-cens  hommes 
à  Baudet,  qui  les  logea  dans  les  dehors  de  l'Ifle,  fans  en  faire  entrer  un  feul  dans  le 
Château ,  dont  il  ne  confia  la  garde  qu'à  fon  Fils.    Mais  un  jour  que  celui-ci  étoit  aie 
à  Marfeille ,   ils  fe  faifirent  du  Château  ,     &  en  chafTérent  tous  les  François.     Après 
quoi ,  Ferdinand  y  envoia  avec  cinq  Galères  Dom  Jean  fon  Frère ,  qui ,  après  avoir 
bâti  un  Fort  dans  l'Ifle  de  Pomegues ,  fous  couleur  de  pourvoir  à  la  defenfe  du  Châ- 
teau d'If,  mais  en  efet ,  pour  tenir  en  fujetion  la  Ville  de  Marfeille ,  &  les  deux  au- 
tres Mes  d'If  &  de  Ratonneau,  déclara  ouvertement  à  M.  du  Vair ,  qui  lui  fut  envoie 
par  le  Roi ,  que  ces  Mes  apartenoient  au  Grand-Duc.    Prétention ,  qu'il  n'auroit  pas 
manqué  d'étendre  enfuite  à  toute  la  Provence ,  fi  les  afaires  du  Roi ,  qui  avoir  perdu 
Cambrai,  Calais,  Ardres,  &  Amiens,  ne  fe  fufl!ènt  pas  rétablies  par  le  recouvrement 
de  cette  dernière  Ville.     Voilà  ce  qui  donna  lieu  au  Traité  de  Florence ,  fur  lequel  il 
n'y  a  point  de  Commentaire  à  faire,  après  celui  que  M.  d'Oflàt  y  a  fait  lui-même  dans 
lès  Lettres,  &  dans  le  Mémoire,  qui  efl:  après  fon  Traité,  dans  le  fécond  Tome  de 
ce  Recueil. 
Il  dit  dans  fa  Lettre  1 3  f.  que  tout  le  commencement  de  la  Préface,  où  il  eft  dit,  que 

Île  Château  d'If  étoit  en  danger  de  tomber  au  pouvoir  des  Hérétiques  j  au-lieu  qu'il 
aloit  dire ,  au  pouvoir  des  Espagnols  :  ]  fut  mis  par  un  caprice  du  Grand-Duc ,  pour 
lui  fervir  de  juftification  auprès  du  Roi  d'Espagne ,  dont  il  tenoit  en  fief  le  Duché  de 
Sienne  i  &  qu'il  ne  voulut  pas  infifter  opiniâtrement  contre  cette  claufe,  qui  fervoit  au 
Duc,  d'autant  que  loin  de  nuire  au  Roi,  elle  facilitoitla  négociation  de  fon  Minifl^re, 
en  lui  donnant  moien  de  tenir  ferme  fur  d'autres  points,  qui  importoient  bien  davan- 
tage au  fervicedeSaMajefl:é:outre  que  dans  les  Préfaces  des  Traitez,  les  paroles,  qu'on 
apelle  narratives,  ne  décident  rien,  &  ne  paflènt  que  pour  des  raifons  de  bienféance. 

Qiiant  aux  douze  répondans  promis  par  M.d'Offat,  pour  aflurance  du  rembourfe- 
ment  de  la  Somme  de  deux-cens  mille  fept-cens  trente-fept  écus  d'Or,  dont  Henri  IV. 
fe  trouvoit  être  débiteur  au  Grand-Duc,  mondit  Sieur  d'Oflàt  dit  dans  fa  Lettre  13p. 
qu'aiant  remontré  à  ce  Duc ,  que  telles  cautions  feroient  préjudiciables  à  la  réputation 
&  aux  afaires  du  Roi,  d'autant  qu'il  fembleroit,  que  Sa  Majefté  ne  voulût  ou  ne  pût 
paier  une  dette  fi  loialement  dûë  ;  &  que  fur  cet  exemple,  chacun  à  l'avenir  demande- 
roit  de  pareilles  cautions ,  &  fur-tout  les  Suiflès  ,  à  qui  il  étoit  dû  de  grandes  Som- 
mes: le  Duc  fît  une  réponfe  fort  genereufe  &  héroïque,  en  ces  termes:  „Que  quand 
„  ce  ne  feroit  que  pour  contenter  le  Roi ,  il  fe  départiroit  tres-volontiers  de  l'Article 
„  des  cautions  ;  mais  qu'il  le  fefoit  encore  particulièrement  par  la  confideration  des 
„  Suiflès,  fâchant  combien  leur  Alhance  étoit  utile  au  Roi,  &  à  fa  Couronne;  &  que 
„  s'ils  venoient  à  demander  de  pareilles  cautions  ils  pourroient  mètre  le  Roi  en  peine  : 
„  Que  fi  M.  d'Oflàt  vouloit  renvoier  en  France  les  Lettres  de  Ratification  de  leurTrai- 
„  té,  lui  Grand-Duc  fe  contenteroit  de  la  feule  parole  de  Sa  Majefté,  à  qui  il  remet- 
„  troit  volontiers  toute  la  dette,  fi  ce  n'étoit  pas  indiscrétion ,  &  prefomption,  de  don- 
„  ner  à  plus  riche  &  plus  grand  que  foi.  Le  Duc  de  Luxembourg  ,  qui  étoit  en  ce 
„  tems-là  Ambaflàdeur  à  Rome,  mande  au  Roi  dans  une  Lettre  du  4.  d'Avril  ifpS. 
5,  Que  le  Grand-Duc  avoir  ofert  de  mettre  le  Château  d'If  entre  les  mains  du  Roi 
„  d'Espagne,  &  par  ce  moien  la  Ville  de  Marfeille  ;  mais  que  le  Prince  Doria ,  fon 
„  adverfaire ,  en  avoit  détourné  l'efet ,  en  remontrant^  au  Confeil  d'Espagne ,  que  ce 
„  Château  &  Me  de  Pomegues  ne  valoient  pas  la  dépenfe  qu'on  y  feroit.  Puis  il 
„  conclut  :  Voilà  comme  vos  ennemis  vous  ont  fait  fervice  fans  y  penfer  ;  &  comme 
„  le  Grand-Duc ,  après  vous  avoir  fait  de  grandes  ofenfes ,  penfe  les  expier  par  de  pe- 
„  tites  fatisfadtions.  Il  pourroit  bien  lui  arriver  la  même  chofe  qu'à  cet  homme,  qui 
„  s'étant  mêlé  imprudemment  d'en  feparer  deux  autres,  qui  fe  batoient  à  la  fontaine, 

u  avec 
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j,  avec  des  cruches  de  fer  ,  eût  la  fienne  caflee,  qui  n'étoit  que  de  terre".  Au  res- 
te ,  M.  d'OfTat  avoit  bien  raifon  de  dire  ,  que  c'étoit  une  grande  honte  au  premier 
Roiaume  de  la  Chrétienté,  flanqué  de  deux  Mers,  presque  de  tout  fon  long,  de  n'a- 
voir pas  eu  provifion  de  Vaiiïeaux  de  Guerre ,  ni  moien  de  fe  défendre  de  quatre  mé- 
chantes Galères  d'un  Duc  de  Florence,  ni  d'empêcher  qu'elles  ne  miflènt  à  la  France  la 
chaîne  au  cou,  &  les  fers  aux  pieds  (/>).  Mais  en  l'état  qu'efl  aujourdui  la  Marine  en  (?)Let- 
France,  on  peut  bien  afllirer,  que  pareil  inconvénient  n'y  arrivera  jamais.  "^  ''*' 

Le  Traité  de  Florence  ,  dont  je  viens  de  parler  ,  fervit  de  précurfeur  à  celui  de 
Ve  R  V  I N ,  qui  fut  conclu  le  jour  d'après.  £t  c'eil  à  ce  Traité,  qui  enfevelit  la  Li-  '^  V^" 
gue,  &  toutes  les  espérances  de  Philippe  II.  qu'on  peut  marquer  l'époque  de  ladéca-  v\°-^ 
dence  de  la  Domination  d'Espagne,  qui,  depuis  ce  tems-là,a  été  toujours  de  mal  en^i"' 
pis.  Il  eft  encore  remarquable  par  la  circonllance  de  la  prefleance  des  Ambafladeurs 
d'Henri  IV.  fur  ceux  de  Philippe,  qui  prirent  place  au  defibus  du  Nonce  du  Pape; 
au-Ueu  que  Monfieur  de  Believre ,  le  premier  des  nôtres ,  étoit  affis  devant  lui.  Pour 
pallier  ce  desavantage.  Don  Carlos  Coloma  s'efl:  avifé  de  dire  dans  l'onzième  Livre  de 
fon  Hifloire  des  Pais-Bas ,  que  la  prefleance  fut  cédée  aux  Ambafïàdeurs  de  France , 
por  fer  la  s  diputados  del  Archiduque ,  y  no  de  el  Rey  immédiat  amente  [i].  Mais  fi 
le  Prefident  Richardot,  le  Commandeur  Jean-Batifte  de  Taflîs,  &  le  Secrétaire  d'E- 
tat Verreiken ,  n'étoient  pas  immédiatement  les  Ambafladeurs  du  Roi  d'Espagne,  pour- 
quoi le  Légat  Alexandre  de  Médicis ,  qui  préfldoit  à  l'Afl^mblée  ,  fe  mit-il  fi  fort  en 
peine  de  trouver  un  expédient,  pour  lever  les  dificultez  de  la  féance.'  fi  ces  trois  Mi- 
niftres  n'étoient  véritablement  que  les  Députez  de  l'Archiduc ,  comme  le  dit  Coloma, 
fur  quoi  fondoient-ils  la  demande  de  la  place  d'honneur .''  Le  Cardinal  d'Oflât  a  bien 
raifon  de  dire  dans  une  de  fes  Lettres,  que  dans  cette  Paix  les  Espagnols  fe  mirent  à 
toute  raifon,  en  rendant  à  la  France  plufieurs  Villes  &  Places  fortes  ,  que  nous  eûs- 
fions  eu  grand'  peine  à  reprendre  par  force  Qj).  Et  dans  une  autre ,  il  raconte ,  que  (?)  '-"* 
le  Grand-Duc  de  Toscane  lui  avoit  dit,  qu'il  avoit  apris  par  des  Lettres  de  Madrid,  "^  ^^''' 
que  dans  le  Confeil  de  Guerre  plufieurs  avoient  confeillé  au  Roi  d'Espagne ,  de  faire 
la  Paix  avec  la  Reine  d'Angleterre ,  en  lui  rendant  Calais  [2]  ,  qu'elle  pretendoit  lui 
apartenir  [3] ,  &  non  point  avec  la  France  ;  d'autant  que  par  ce  moien ,  il  n'auroit 
plus  rien  à  craindre  de  cette  Reine,  qui  lui  avoit  fait  beaucoup  de  mal;  ni  du  Roi  de 
France ,  qui  alors  feroit  aux  mains ,  non  feulement  avec  les  Espagnols  ,  mais  encore 
avec  les  Anglois  :  au-Ueu  que  les  François  recommenceroient  la  Guerre ,  après  qu'ils 
auroient  recouvré  toutes  leurs  Places  [4]. 

Coloma ,  que  je  viens  de  citer ,  afllire  que  le  Maréchal  de  Biron  ,  étant  à  Bruxel- 
les ,  dit  à  un  Miniftre  de  l'Archiduc  ,  que  fi  l'Archiduc  eût  perfifté  encore  quinze 
jours  dans  la  volonté  de  garder  les  Villes  de  Calais  &  d'Ardres,  Henri  IV.  lui  auroit 
au  moins  abandonné  Calais.  Mais  cela  ne  s'acorde  pas  avec  ce  qu'Henri  avoit  fait 
dire  deux  ans  auparavant  par  Sancy  à  la  Reine  d'Angleterre,  qui  lui  dcmandoit  Ca- 
lais, ou  du  moins  Boulogne,  en  otage  des  fecours  qu'elle  lui  donnoit,  &  des  avan- 
ces, qu'elle  fefoit  pour  lui:  qu'il aimoit  mieux  recevoir  un  fouflet  du  Roi  d'Espagne, 
qu'une  chiquenaude  d'elle  [f].  Car  fi  Calais  fût  demeuré  au  Roi  Catholique,  cette 
Place  feroit ,  fans  doute ,  retournée  à  cette  Reine ,  avec  qui  le  befoin  de  fes  afaires  le 
contraignoit  de  faire  la  Paix  à  quelque  prix  que  ce  fût.  Témoin  celle  que  Philippe  III. 
fon  Fils  fit  en  mille  fix-cens  quatre,  avec  le  Roi  Jaques,  Succeflèur  d'Elizabet. 

Quoi  qu'il  en  foit,  il  eft  certain,  que  cette  Reine  traverfoit  de  tout  fon  pouvoir  la 
Négociation  de  la  Paix  de  Vervin ,  prevoiant  bien  ,  que  la  Paix  étoit  le  feul  moien , 
par  où  Henri  IV.  pouvoit  alors  recouvrer  Calais  :  ce  qu'elle  craignoit  comme  la  mort. 

Sur 


(i]  Les  Plénipotentiaires  de  France  n'aiant  pas  voulu  fe 
contenter  de  la  Procuration  de  l'Archiduc  Albert ,  dans  la- 
quelle il  difoit:  [Qu'en  vertu  du  Plein-pouvoir,  qu'il  avoit 
reçu  du  Roi  Catholique,  pour  traiter  une  Trêve  ,  ou  une 
Paix  entre  les  deux  Couronnes  ,  il  avoit  donné  le  même 
Pouvoir  au  Prefident  Richardot,  6c  au  Commandeur  Jean 
Batifte  de  Taffis  :]  Parce  que  ce  Pouvoir  n'étoit  donné  qu'à 
la  perfonne  de  l'Archiduc  ,  &  que  ce  Prince  n'étant  pas 
Souverain,  mais  fimple  Plénipotentiaire  du  Roi  d'Espagne, 
&  Gouverneur  de  Flandre,  il  n'avoit  pas  droit  de  fubroger 
d'autres  perfonnes  à  fa  place: Richardot  &  Taflîs  firent  ve- 
nir de  Madrid  un  autre  Mandement,  par  lequel  Philippe II. 
prometoit  de  ratifier  &  tenir  pour  bon  tout  ce  que  l'Archi- 
duc, ou  fes  Subdeleguez,  concluioicnt  avec  les Commllfai- 
res  François,  de  quelque  façon  qu'il  fût  fait,  &c.  Ce  qui 
montre  évidemment,  que  Richardot, Taflîs,  &  Verreiken, 
n'étoient  nullement  les  Députez  &  les  Miniftres  de  l'Archi- 
duc ;  mais  diredcment  les  Ambafladeurs  &  les  Plénipoten- 
tiaires du  Roi  d'Espagne  ,  fans  le  Mandement  duquel  les 
nôtres  ne  les  eufl'ent  pas  admis. 

[2]  L'Archiduc  Albert  aVoit  pris  cette  Place  en  1 596.  au 
mois  d'Avril. 


[3]  Elle  y  avoit  tacitement  renoncé  par  la  Paix  de  Troies 
de  1564.  puisqu'elle  n'y  avoit  fait  aucune  mention  de  ce 
droit  ;  &  qu'après  cette  Paix  elle  mit  en  liberté  les  qua- 
tre Gentilshommes,  qui  lui  avoient  été  envoiez  pour  ota- 
ges de  l'amende  de  500000.  écus  d'Or  promis  par  le  Traité 
de  Câteau-Cambrefis,  au  cas  que  Calais  ne  lui  fût  pas  ren- 
du dans  le  tcms  fpecifié  par  ce  Traité  ;fe  contentant  de  la 
fomme  de  fix-vints  mille  écus  d'Or, que  le  Roi  Charles  IX. 
lui  fit  païer  par  manière  de  compenfation  des  cinq-cens 
mille,  ausquels  le  Roi  Henri  fon  Père  s'étoit  obligé  envers 
ellï. 

[4]  Lettre  CXX.  Le  Duc  de  Sefle  Ambafladeur  d'Espa- 
gne à  Rome,  étoit  du  même  fenciment.  Lettre  252. 

[5]  Henri  vouloir  dire  par  là,  qu'il  aimoit  mieux,  que 
Calais,  qui  étoit  alors  aûucllement  aflîegé  par  l'Archiduc 
Albert ,  tombât  entre  les  mains  du  Roi  d'Espagne  ,  que 
de  le  céder  lâchement  à  une  Femme,  qui  lui  vouloir  ven- 
dre fon  amitié  fi  cher,  &  r'avoir  cette  Place  en  France, 
pour  en  faire  l'Arfenal  des  Huguenots,  &  l'afile  de  tous 
les  mécontens  du  Roiaume. 
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Sur  quoi  le  Cardinal-Legat  difoit  à  Meffieurs  de  Bellievre  &  de  Sillery,  que  fi  Eliza- 
bet ,  par  fes  menées ,  venoit  à  bout  d'empêcher  la  concluiîon  de  la  Paix  entre  les  deux 
Rois,  elle  fe  rendroic  la  Maitrefle  de  tout,  en  les  afoibliflant  tous  deux>  &  que  fes 
dilîlmulations  feroient  plus  de  mal  à  la  France,  que  toutes  les  forces  du  Roi  d'Espagne. 
Le  même  Coloma  ajoute  eniiiite,  qu'on  s'étonnoit  fort,  que  le  Roi  d'Espagne  res- 
tituât une  Place,  qui  ièrvoit  de  boulevart  à  tous  les  Païs-Bas,  &  de  frein  aux  Rois  de 
France  &  d'Angleterre.     Et  le  Comte  de  Fuentes  ,    Gouverneur  du  Milanés  ,  ne  fit 
que  trop  connoître  auffi,  que  la  PaLX  de  Vervin  étoit  trop  desavantageufe  aux  Espa- 
gnols, pour  avoir  pu  les  reconcilier  de  bonne  foi  avec  les  François  [ij.    Car  il  n'ou- 
blia rien,  pour  empêcher  la  reftitution  du  Marquifat  de  Saluées,  &  pour  fomenter  la 
perfidie  naturelle  du  Duc  de  Savoie ,  qui  ne  cherchoit  qu'à  éluder  l'exécution  du  Trai- 
té, qu'il  avoit  lui-même  figné  à  Paris,  en  l'année  1600.  &  d'un  autre  fait  en  1601. 
par  l'entremife  du  Légat  Aldobrandin  ;   fous  couleur  qu'étant  lié  d'une  fi  étroite  pa- 
(0  Let-  rente  avec  Philippe  IlL  il  ne  pouvoir  pas  les  ratifier  fans  fon  confentement  (r). 
tre  2,2.       Avant  que  de  pafler  outre,  je  ne  dois  pas  ometre  ici  une  chofe  afTez  particulière, 
a-offiit.    que  dit  le  Comines  Espagnol  dans  fes  remarques ,  au  fujet  du  Maréchal  de  Biron,  donc 
je  viens  de  parler.     [Henri  le  Grand ,  dit-il , avoit  montré  beaucoup  de  prudence  dans 
toutes  les  ocafions,  mais  il  en  manqua  dans  celle-ci,  lors  qu'il  envoia  le  Duc  de  Bi- 
ron à  Bruxelles,  pour  jurer  &  confirmer  la  Paix  de  Vervin.  Car  il  devoir  confiderer, 
qu'un  homme,  qui  avoit  été  toujours  fon  premier  &  principal  Miniftre  dans  la  Guer- 
re ,  n'en  étoit  pas  un  bon ,  pour  achever  &  affermir  la  Paix ,  qui  détruifoit  fon  crédit 
&  fa  puiffance.     En  éfet,  ce  fut  à  la  Cour  de  Flandre,  que  fe  fit  le  premier  eflai  du 
(Ochap.  dernier  coup,  dont  il  mourut  depuis,  par  le  commandement  de  fon  Roi  (j).]     Te- 
V^- c  moio-nage,  que  l'Archiduc  Albert,  &  fes  Miniflrres  ,   n'avoient  pas  traité  cette  Paix 
■^      avec^des  intentions  fort  finceres.     Et  le  Coloma  en  convient  à  demi, quand  il  dit, que 
Biron  fut  acufé  par  fes  ennemis,  de  n'être  pas  forti  de  Bruxelles,  avec  la  même  fidé- 
lité pour  fon  Roi,  qu'il  y  étoit  entré;  &  que  la  Tragédie  de  ce  pauvre  Seigneur,  qui 
tomba  de  l'espérance  prochaine  d'une  haute  fortune ,  dans  l'abîme  de  toutes  les  mife- 
res,  montre,  combien  il  eft  dangereux  de  prêter  l'oreille  aux  ennemis  de  fon  Prince 
(0  Dans  naturel  (?). 

L^Livre     Quant  au  Duc  de  Savoie,  &  au  Comte  de  Fuentes,  le  Cardinal  d'Oilat  dit,  qu'ils 
de^fon     defiroient  la  Guerre  fi  folement,  qu'ils  y  conftituoient  leur  fouverain  bien,  fans  regar- 
Hiftoire  jjgj.  ^  dommage,  perte,  ni  ruine,  qui  leur  en  puft  arriver  à  eux-mêmes,  &  à  la  Cou- 
Guerres  ronne  d'Espagne  f  ;  mais  principalement  ce  Duc,  qui  perdit  deux  fois  fon  Duché  de 
de  Flan-   Savoie,  pout  s'êttc  uni  avec  les  Espagnols  contre  la  France,  malgré  tous  les  Traitez, 
tLettre  qu'il  avoit  faits  avec  Henri  IV.  &  Louis  XIII.  Il  étoit  dit  par  celui  de Suze*, qu'au 
3^^5.        cas  que  l'Empereur  &  le  Roi  d'Espagne  fifTent  quelque  entrepnfe  fur  le  Duc  de  Man- 
*i625).  touë,  &  troublaffent  la  Paix  de  l'Italie,  le  Duc  feroit  obligé,  non  feulement  de  don- 
ner palfage  aux  Armées  du  Roi,  &  de  fournir  les  étapes  dans  toutes  les  Terres  de  fon 
Etat,  moiennant  un  paiement  raifonnable  ;    mais  encore  de  joindre  fes  Armes  avec 
celles  de  France,  &  de  laifler  Suze  en  dépôt  entre  les  mains  du  Roi,  jusqu'a-ce  que 
fes  prétentions  fur  le  Montferrat  eûfient  été  jugées.    Mais  tandis  que  ce  Traité  étoit 
fur  le  tapis  ,     le  Duc  en  avoit  fait  fecretement  un  autre  [2]  avec  Philippe  IV.  pour 
partager  entr'eux  le  Montferrat,  &  pour  s'opofer  conjointement  au  paffage  de  Louis 
XIII   en  Italie,  s'il  y  venoit  au  fecours  du  Duc  de  Mantouë,  dont  les  Espagnols  le 
croioient  en  droit  de  machiner  la  ruine,  parce  qu'il  étoit  né  en  France  ;     &  que  les 
Terres,  qu'il  y  pofledoit,  l'atachoient  à  des  interefts  contraires  aux  leurs.   ^ 

Le  Montferrat  eft  un  très-petit  Pais,  mais  il  eft  de  fi  grande  importance  a  caufe  de 
fa  fituation,  qu'il  eût  fervi  aux  Espagnols  ,  non  feulement  à  joindre  enfemble  les  E- 
tats  ,  qu'ils  poiTedent  en  Italie  ;  mais  encore  à  en  fermer  le  paffage  aux  Armes  de 
France.  Et  ce  qui  montre,  qu'en  cette  rencontre  les  Espagnols  n'agiffoient , que  par 
des  motifs  d'ambition,  &  dans  le  deffein  d'affervir  l'Italie;  c'eft  que  depuis  treize  ou 
quatorze  ans,  aiant  toujours  traverfé  &  contefté  les  prétentions  du  Duc  de  Savoie  fur 
le  Montferrat,  parce  que  la  Maifon  de  Mantouë  vivoit  fous  leur  proteftion  ;  ils  les 
reconnurent  comme  légitimes  &  certaines,  dès  que  le  Duc  de  Nevers,  qui  avoit  le 
cœur  tout  François ,  fut  devenu  Duc  de  Mantouë  :  fâchant  bien,  que  lors  que  le  Duc 
de  Savoie  les  auroit  une  fois  introduits  dans  le  Montferrat,  ils  n'auroient  pas  de  pei- 
ne à  l'en  chaffer  lui-même ,  ou  fes  Enfans.  Enfin,  le  diférend  des  Maifons  de  Savoie 
&  de  Mantouë,  fut  terminé  par  les  deux  Traitez  de  Querasque,  l'un  du  fixiemed  A- 
vril,  &  l'autre  du  dix-neuvieme  de  Juin  1631. 

Si  l'on  demande,  pourquoi  deux  Traitez  fi  près  l'un  de  l'autre.?  c'eft  parce  que  le 

f  ,1  Aufn  PWl.-ppe  1 1 1.  fut-il  près  de  trois  ans  a  balan-  |  [.]  Il  en  fit  pareillement  un  en  même  tems  avec  le  Duc 
cer  s'il  b  ratifieroit.  Ce  qu'il  L  enfin  en  lÊoi.  M  mois  de  Rohan.  Infraftion.  qu.  fut  fmv.e  du  ficge  ,  6c  pms  de 
de  Juin  ou  de  Juillet.  .'  '■i  f  "fe  ■!«  PigneroL 
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pue  de  Feria,  alors  Gouverneur  de  Milan,  qui  oe  crouvoit  pas  foil  compte  à  îa  !Paix 
de  l'Italie ,  empêcha  par  les  menées  l'éfet  du  premier  ,  par  lequel  l'Empereur ,  qui  y 
procedoit  de  meilleure  foi  que  les  Espagnols ,  prometoit  d'envoler  au  plutôt  l'Invefti- 
ture  des  Duchez  de  Mantouë  &  de  Montferrat  au  Duc  de  Nevers.  De  forte  qu'il  fa- 
lut  un  fécond  Traité ,  pour  expliquer  l'autre.  Encore  le  fécond  ne  fe  fût-il  jamais  exé- 
cuté, s'il  n'eût  tenu  qu'à  eux,  qui,  dès  le  lendemain  de  l'expédition  de  l'inveftiture , 
firent  pafTer,  dans  la  Chancellerie  de  l'Empereur  ,  un  Aâe  clandeftin  ,  qui  declaroit 
nulle  cette  Inveftiture,  au  cas  que  le  nouveau  Duc  de  Mantouë  contrevinft  au  moin- 
dre Article  du  Traité  de  Ratisbonne  du  13.  d'Oftobre  1630.  quoique  par  plufieurs 
Traitez  publics,  il  eût  été  dit,  qu'elle feroit  donnée  purement  &  fimplement,  &  fans 
aucune  reflriftion.  Rubrique,  dont  ils  s'aviférent ,  afin  que  toutes  les  fois  qu'ils  trou- 
veroient  quelque  chofe  à  redire  aux  aftions  du  nouveau  Duc ,  dont  ils  fe  faifoient  ju- 
ges &  parties  tout  enfemble ,  ils  pullènt  lui  contefter  fa  Souveraineté  ,  fous  prétexte 
qu'il  auroit  violé  quelqu'un  des  Articles  du  Traité  de  Ratisbonne. 

Çu)  Vittorio  Siri  dit,  que  bien  que  le  Duc  de  Mantouë  recueillît  tout  le  fruit  de  ce  (a)Daiis 
Traité ,  qui  le  mettoit  en  pollèffion  du  Duché  de  Mantouë  ,    &  qui  lui  confervoit  le  '*^  ^°'"' 
Montferrat ,  qu'il  couroit  grand  risque  de  perdre  ,     il  ne  laiffa  pas  néanmoins  de  fe  "eVes 
plaindre  de  plufieurs  Articles ,  qu'il  trouvoit  être  à  fon  desavantage.     Sur  ces  mots  du  Memoi- 
préambule  :  Le  ^Pape  'votant  tottte  l'Italie  en  Armes  à  l'ocajion  du  diferend  meû  pour  ^"^j^" 
la  Succejfion  des  T>uchez,  de  Mantou'é  &  de  Montferrat  :  il  difoit,  qu'il  ne  faloit  point 
admetre  cette  expreilîon  ,    qui  revoquoit  en  doute  la  Succeflion  des  Duchez  de  Man- 
touë &  de  Montferrat  ,     dont  on  favoit  qu'il  étoit  le  légitime  Héritier  &  Succeflèur , 
puisque  les  Ducs  de  Savoie  &  de  Guaftalle  ne  lui  avoient  point  disputé  cette  Succes- 
lion  ;    mais  feulement  avoient  formé  quelques  prétentions  pour  en  arracher  quelque 
pièce. 

Sur  le  premier  Article ,  où  le  Roi  promet  [  de  n'ataquer ,  ni  faire  ataquer  en  aucu- 
ne façon  l'Empereur,  ni  le  Saint-Empire,  ni  les  Provinces  Héréditaires  de  Sa  Majefté 
Impériale,  &  de  ne  donner  aucune  afliftance  d'Hommes,  d'Argent,  de  Vivres,  &  de 
Munitions,  aux  ennemis  de  Sadite  Majefté,  &  du  Saint-Empire,  qui  font  déjà  décla- 
rez, ou  qui  fe  déclareront  ci-après]  il  difoit,  que  cet  Article  lioit  les  mains  à  la  Fran- 
ce, en  lui  ôtant  tous  les  moiens  de  s'opofer  à  l'agrandiflèment  de  la  Maifon  d'Autri- 
che, qui  montroit  bien  par  les  ufurpations  continuelles,  qu'elle  fefoit,  qu'elle  tendoit 
à  la  Monarchie  Univerfelle  ;  que  cette  convention  aneantiilbit  toutes  les  Ligues  faites 
par  le  Roi,  foit  en  Allemagne,  ou  ailleurs  ,  puisque  les  Ligues  ne  fe  font  que  pour 
alîifter  les  Amis,  &  les  Confederez,  ou  pour  ataquer  les  ennemis.  Que  ces  paroles: 
Hoftes  qui  nunc  fmit ,  aut  qui  aliquando  declarabuntur  :  avoient  une  longue  &  fâcheu- 
fe  fuite,  parce  qu'il  pouvoir  arriver,  que  le  Duc  de  Bavière  ,  &  les  autres  Electeurs 
Catholiques,  devinflent  ennemis  de  l'Empereur-,  &  le  Pape,  &  les  autres  Princes  d'I- 
talie ,  du  Roi  d'Espagne  -,  en  voulant  fe  défendre  contre  leurs  entreprifes  ,  ainfi  qu'il 
étoit  arrivé  déjà  :  auquel  cas  la  France  ne  pourroit  les  affifter  en  aucune  manière  con- 
tre la  Maifon  d'Autriche.  Il  ajoûtoit,  que  la  condition  réciproque  de  l'Empereur  & 
de  l'Empire  envers  la  France ,  de  ne  donner  aucune  aide  à  fes  ennemis ,  étoit  fpé- 
cieufe  &  feûre  en  aparence ,  mais  en  efet  tres-perilleufe  ;  d'autant  que  d'un  Etat  pure- 
ment Monarchique,  tel  qu'eft  la  France,  où  le  Roi  eft  tres-abfolu,  on  en  vouloir  fai- 
re un  de  même  nature,  que  l'Empire,  dont  les  Princes  &  les  Etats  font  partie, &  font 
Membres  :  ce  qui  n'eft  pas  fefable  en  France ,  finon  lors  que  le  desordre  &  la  diflën- 
fion  font  dans  le  Roiamiie.  .    ^   ■  ; 

Sur  le  fécond  Article ,  par  lequel  on  convenoit  [  de  donner  au  Duc  de  Savoie  pouii 
tous  les  droits  &  prétentions  qu'il  avoit  fur  le  Montferrat  ,  &  ailleurs  ,  la  Ville  dé 
Trin ,  &  quelques  autres  Terres ,  jusqu'à  la  valeur  de  dix-huit  mille  écus  de  rente  per- 
pétuelle ,  lèlon  les  baux  anciens ,  ]  il  remontroit ,  que  le  Duc  de  Savoie  aiant  contre- 
venu à  totis  les  Points  du  Traité  de  Suze  ,  l'infraftion  duquel  avoit  obligé  le  Roi  de 
lui  faire  la  Guerre  en  Savoie ,  &  en  Piémont ,  Sa  Majefté  n'étoit  plus  tenue  à  l'obfer- 
vation  de  ce  Traité,  puisqu'il  n'avoit  tenu  qu'à  ce  Duc  de  l'açomplir  ;  &  que  loin  d'y 
facisfaire,  il  avoit  apellé  en  Italie  les  Alemans  ,  qui  y  avoient  caufé  toutes  fortes  de 
calamitez  :  Qu'après  un  tel  procédé ,  il  n'étoit  pas  jufte  de  lui  lailTer  la  Ville  de  Trin , 
qui  étoit  comme  le  grenier  du  Montferrat ,  &  l'unique  endroit ,  d'où  Cafal  pût  tirer 
fa  nourriture  :  Que  fi  Trin  demeuroit  à  ce  Duc  ,  tout  au  moins  le  Roi  ne  devoit  ja- 
mais confentir  à  la  confervation  des  Fortifications  de  cette  Place ,  s'il  ne  vouloit  voir 
bien-tôt  de  nouveaux  troubles  en  Italie ,  en  y  laiflTant  cette  pierre  d'achopement ,  qui 
tiendroit  toujours  Cafal  en  échec,  &  le  Duc  de  Mantouë  en  alarme,  &  en  frais;  au 
grand  détriment  de  fes  Etats  ,  que  la  Guerre  avoit  entièrement  ruinez.  Outre  qu'é- 
tant dit  dans  l'Article  onzième ,  que  toutes  les  nouvelles  Fortifications  des  Places,  que 
le  Roi  rendroit  au  Duc  de  Savoie,  feroient  démolies  :  il  n'y  avoit  nulle  aparence  de 
raiibn,  que  celles  de  Trin,  qui  caufoient  tant  d'incommoditez  à  Cafal,  reftaflent  en 
l'état  qu'elles  étoient. 

Enfin, 
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Enfin ,  il  cenfuroit  cette  ckufe ,  felo7i  les  anciens  baux ,  foutenant  qu'elle  étoit  con- 
traire au  Traité  de  Suze ,  &  à  celui  que  l'on  avoit  fait  en  Savoie  avec  le  Seigneur  Ma- 
zarin ,  Miniftre  du  Pape  ;  comme  aulli  aux  droites  intentions  du  Roi ,  qui  avoit  décla- 
ré ,  que  le  Duc  de  Savoie  auroit  dans  les  Terres  du  Monferrat ,  qui  lui  étoient  cédées, 
les  mêmes  Droits  &  Revenus  ,  que  le  Duc  de  Mantouë  y  poiîedoit  avant  la  Guerre  : 
au-lieu  que  11  l'on  ie  regloit  fur  les  anciens  baux ,  ce  iéroit  céder  obliquement  au  Duc 
de  Savoie,  plus  de  la  moitié  du Montferrat ,  qui  cent  ans  auparavant  ne  raportoit  pas 
quarante-mille  écus  de  Rente.  Ajoutant ,  que  ce  Duc  devoit  bien  être  content  des  dix- 
huit  mille  écus  de  revenu,  que  le  Roi  lui  acordoit ,  puisqu'il  ne  lui  en  étoit  oftroié 
que  quinze  mille  par  le  Traité  de  Suze ,  qui  avoit  été  ratifié  l'année  précédente. 

Toutes  ces  confiderations ,  &  quelques  autres ,  qui  Ibnt  énoncées  dans  le  Mémoire 
inféré  dans  ce  Recueil,  firent  tant  d'imprefllon  fur  l'esprit  du  Cardinal  de  Richelieu, 
que  le  Roi ,  par  fon  confeil  ,  ne  voulut  jamais  ratifier  ce  Traité  de  Ratisbonne  :  des- 
avouant publiquement  BrularC  de  Léon,  fon  Ambaifadeur,  pour  avoir  excédé  les  or- 
dres contenus  dans  fon  Inftru£tion,  qui  n'étendoit  fon  pouvoir  ,  qu'aux  feules  afaires 
d'Italie.  Et  le  relïèntiment  du  Cardinal  ala  fi  loin  contre  lui ,  qu'un  jour  qu'ils  jouoienC 
enfemble  à  la  grande  prime,  y  aiant  eu  quelque  dispute  entr'eux  fur  quelque  carte,  & 
tous  ceux  qui  étoient  prefens ,  aiant  jugé  en  faveur  du  Cardinal ,  quoiqu'il  eût  tort  -y 
Brulart  s'émancipa  de  dire,  que  la  Terre  avoit  fes  Corfaires,  aufil  bien  que  la  Mer: 
&  pouflànt  devant  le  Cardinal  les  treize-cens  Piftoles  qu'il  perdoit ,  fe  retira  brusque- 
ment. Mais  le  Cardinal  aiant  du  même  pas  après  lui,  le  prit  par  le  cou,  &  lui  dit, 
(u)sin  avec  un  foûris  moqueur  (w^  :  Véritablement,  vous  êtes  un  tres-gentil  T erfonnage .^ 
Tome  ^  ç'^fyf  ^fg  ji^  grand  péché  de  vous  couper  la  tête  ,  comme  vous  en  avez  bien  couru 
^'^'  riscjue.  AfTurément,  le  Cardinal  eût  fait  ce  péché,  fi  leSerafique  Père  Jofef,  fon  plus 
intime  confident ,  n'eût  point  eu  de  part  au  mal-heureux  Traité  de  Ratisbonne  :  té- 
moin ce  qu'il  dit  dans  le  premier  Chapitre  de  fon  Tefl:ament  politique ,  où  il  parle  de 
Brulart  en  ces  termes  :  „  La  Raifon  d'Etat  requeroit  un  châtiment  exemplaire  en  ce- 
„  lui,  qui  avoit  outrepaflé  vos  ordres ,  dans  une  matière  fi  délicate ,  &  dans  une  oca- 
„  fion  fi  importante  :  mais  vôtre  bonté  ha  les  mains  à  vôtre  Jufliice  ,  parce  que  bien 
„  qu'il  fût  feul  Ambafladeur,  il  n'avoitpas  agi  feul  en  cette  afaire,  mais  avec  un  ad- 
„  joint  d'une  condition ,  dont  le  respeâ:  vous  fit  plutôt  confiderer  le  motif  de  la  fau- 
„  te,  que  la  faute  même. 

Il  étoit  dit  par  le  huitième  Article  de  la  Paix  de  Ratisbonne ,  que  toutes  hoftilitez 
cefleroient  de  part  &  d'autre,  en  Italie,  dès  que  la  fignature  du  Traité  auroit  été  no- 
tifiée aux  Généraux  des  deux  Armées.  Mais  le  Maréchal  de  Schomberg  aiant  examiné 
ce  Traité ,  refufa  de  l'exécuter  à  eaufe  du  fixieme  &  du  neuvième  Articles ,  qui  por- 
toient ,  que  l'Empereur  donneroit  au  Duc  Charles  l'Inveftiture  des  Duchez  de  Man- 
touë &  de  Montferrat  ,  dans  fix  Semaines  après  que  ce  Duc  lui  en  auroit  fait  la  de- 
mande par  écrit  ;  &  que  quinze  jours  après  que  l' Afte  de  cette  Inveflriture  auroit  été 
mis  entre  les  mains  du  Duc ,  l'Empereur  retireroit  d'Italie  toutes  fes  Troupes  ,  &  le 
Roi  Catholique  les  fiennes  pareillement  de  la  Ville  &  du  Château  de  Cafal  ,  &  de 
tout  le  Montferrat.  Il  confideroit,  que  cette  condition  l'obligeoit  à  demeurer  encore 
deux  mois  en  Italie,  avec  toute  fon  Armée,  avant  que  les  Espagnols  fortifient  de  Ca- 
zal;  pendant  quoi  fon  Armée  ,  qui  commençoit  à  manquer  de  Vivres  ,  periroit  de 
faim ,  ou  de  maladie ,  l'automne  étant  tres-pluvieux  ^  tres-incommode  en  ce  Païs-là  ; 
que.  fi.  les  Troupes,  qui  avoient  déjà  beaucoup  fouffert,  venoient  à  fe  difliper,  com- 
me il  avoit  lieu  de  craindre;  les  Espagnols  pourroient  bien  profiter  de  cette  ocafion, 
psir  ne  point  tenir  un  Traité,  oii  ils  n'étoient  point  autrement  engagez,  que  par  la 
(r)Art.  ptomeflè  faite  par  l'Empereur,  de  le  faire  agréer  &  obferver  au  Roi  Catholique  (x). 
^V"-  Cette,  prudente  refolution  fut  aprouvée  des  deux  autres  Généraux,  qui  étoient  les  Ma- 
réchaux de  la  Force  &  de  Marillac,  au  grand  déplaifir  de  Jules  Mazarin,  qui  épuifa, 
en  cette  conjondure,  tous  les  expediens,  dont  un  esprit  fécond  &  rafiné  fe  pouvoit 
avifer.  Mais  il  en  fut  bien-tôt  confolé  par  la  gloire  &  la  réputation  ,  que  lui  aquit , 
(y) Cet-  un  mois  après,  la  Paix  du  Montferrat  (7)5  qui  efl:  la  première  origine  de  cette  for- 
te p.iix    tline  prodigieufe,  qu'il  fit  depuis  en  France. 

cïucMe""       Enfin,  il  n'y  a  qu'à  lire  le  Traité  de  Ratisbonne  ,     pour  être  obligé  de  convenir, 

17"" de     qu'il  n'y  a  pas  un  feul  Article ,  qui  ne  foit  digne  de  cenfure  :  mais  il  faut  avouer  auffi, 

Novem-  qyg  Brulart  n'avoit  pas  peut-être  tout  le  tort ,  que  le  Cardinal  lui  donnoit.     Et  c'eft 

''"*^°'  comme  en  juge  l'Abbé  Siri  :  „Les  Courtifans,  dit-il, qui  aprofondiflént  toujours  fub- 

„  tilement  les  fentimens  des  Miniftres  ablblus,  ne  pouvoient  fe  réduire  à  croire,  que 

„  Brulart,  homme  d'entendement  &  d'expérience  [i]  ,  eût  excédé  les  ordres  du  Roi; 

„  ni  s'ôter  de  l'esprit,  que  c'étoit  plutôt  le  Cardinal  ,     qui  avoit  changé  d'avis.     Et 

comment , 


[  1  ]  Le  Cardinal  d'Odat  rend  un  témoignage  tres-avanta- 1  te 
eux  de  fon  esprit,  de  fes  bonnes  moeurs ,  6c  de  fa  capaci-  [  1 5 


dans  uneXettre  à  M.  de  Villeroi,  du  17.  d«  Décembre 
599. 
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„  comment  ,  difoient-ils  ,  l'AmbafTadeur  a-t-il  pu  s'égarer  dans  cette  Négociation  i 
„  aiant  pour  adjoint  le  Capucin  Jofef ,  qui  n'eft  pas  feulement  le  dépofitaire  des  plus 
,5  fecretes  intentions  du  Cardinal  ,  mais  qui  eft  encore  le  fupreme  direfteur  de  fes 
„  deiïèins ,  &  l'unique  ouvrier  de  toutes  les  Négociations  de  la  France  en  Alemagne^ 
„  &  dans  le  Nort ,  dont  on  lui  laifTe  entièrement  la  conduite  ,  à  caufe  de  la  parfaite 
„  connoiflance,  qu'il  a  des  interefts  &  des  maximes  de  ces  Princes?  Il  étoit  donc  bien 
„  plus  vrai-femblable 5  que  le  Cardinal,  variant  félon  les  tems  &  les  évenemens,  fe- 
„  foit  tantôt  femblant  de  defirer  plus  la  Pabc,  qu'il  n'avoit  envie  de  la  faire  5  &  tantôt 
„.  la  vouloit  tout  de  bon,  félon  que  fes  afaires  aloient  bien  ou  mal:  &  que  fe  voiant 
„  alors  forti  d'un  très-grand  danger ,  par  la  guerifon  presque  miraculeufe  du  Roi ,  il 
„  trouva,  qu'il  étoit  plus  de  fon  intereft  de  continuer  la  Guerre  ,  pour  rendre  fon 
„  fervice  abfolument  necelfaire  à  fon  Maître,  qu'il  favoit  être  d'humeur  à  n'abandon- 
„  ner  jamais  ceux,  dont  il  avoit  befoin  pour  achever  les  entreprifes,  qu'il  avoit  com- 
„  mencées.  On  ajoute,  (mais  je  ne  le  crois  pas,  quoique  cela  fe  foit  publié  par  les 
„  plus  grands  Seigneurs  de  la  Cour  -,  )  que  le  Roi  étant  à  Lion ,  promit  à  la  Reine , 
„  fa  Mère,  à  force  d'en  être  importuné,  de  chaffer  le  Cardinal ,  quand  la  Paix  feroit 
„  faite  i  mais  que  le  Cardinal  aiant  pris  ombrage  de  la  joie  exceiTive,  que  la  Reine- 
„  Mère,  &  tous  ceux  de  fa  cabale,  firent  éclater,  après  que  le  Roi  eût  reçu  la  nou- 
„  velle  de  la  Paix  de  Ratisbonne,  fignée,  ou  prête  à  figner  ;  il  fût  fi  bien  fonder  & 
„  manier  l'esprit  de  fon  Maître,  qu'il  en  tira  lefecret  de  la  promeffe  faite  à  laReine- 
„  Mère.  Et  tout  auffi-tôt  il  dépêcha  un  Courier  à  l'AmbafTadeur  Brulart,  avec  ordre 
„  de  ne  point  figner  le  Traité ,  fous  prétexte  qu'il  étoit  contraire  à  fon  Inftrudtion.  A 
5,  quoi  il  fut  déterminé  encore  par  la  conclufion  prochaine  de  la  Ligue ,  que  le  Baron. 
„  de  Charnacé  négocioit  a£tuellement  avec  le  Roi  de  Suéde ,  de  laquelle  il  fe  prome- 
„  toit  de  très-grands  avantages  fur  la  Maifon  d'Autriche".  Ce  qui  lui  réùfiit  en  efec 
félon  fes  espérances. 

Quoi  qu'il  en  foit ,  fi  les  Espagnols  emploiérent  tous  leurs  artifices  ,  pour  éluder 
l'exécution  du  Traité  de  Ratisbonne  à  l'égard  du  nouveau  Duc  de  Mantouë ,  ils  ne  fu- 
rent pas  de  meilleure  foi  envers  les  Grifons  &  les  Valtelins ,  parmi  lesquels  le  Duc  de 
Feria  femoit  de  la  divifion,  pour  envahir  leur  Pais, qu'il  vouloit  incorporer  au  Duché 
de  Milan  ;  prometant  au  Roi  d'Espagne  la  peau  de  l'ours  avant  qu'il  fût  pris.  Les 
Grifons  voiant,  que  le  Duc  de  Feria  n'executeroit  point  la  promeflê  ,  que  le  Baron 
de  Galas  avoit  faite  par  écrit  ,  que  les  Troupes  Impériales  fe  retireroient  de  Milan  , 
dont  la  Garnifon  n'avoit  jamais  été  compofée  d'étrangers  ;  &  qu'au  lieu  de  vint  Com- 
pagnies Espagnoles ,  que  le  Roi  Catholique  avoit  acoûtumé  d'y.  tenir  en  tems  de  Paix, 
il  y  en  avoit  cinquante-trois,  outre  dix-neuf  étrangères ,  &  un  renfort  de  Cavalerie  ame- 
né par  le  Marquis  Rangoni  fur  les  confins  du  Milanés:  Voiant,  dis-je,  que  ce  Duc, 
au-heu  d'acommoder  leurs  diférends  avec  les  Valtelins  ,  de  licentier  les  étrangers ,  & 
de  faire  cefi^èr  les  nouvelles  levées ,  trouvoit  mauvais ,  qu'ils  fortifiaflènt  leiu-s  paflàges  ; 
&  crioit,  quec'étoit  une  infraftion  manifefte  du  Traité  de  Ratisbonne,  &  une  en- 
treprife  fur  le  Milanés:  (comme  fi  c'étoit  entreprendre  fur  les  Etats  d'un  pui fiant  voi- 
'fin ,  que  de  fortifier  les  liens  propres  ,  pour  être  en  fureté  chez  foi  :  )  ils  furent  obli- 
gez d'implorer  la  protedtion  du  Roi ,  contre  ceux  ,  qui  cherchoient  tous  les  moiens 
d'oprimer  leur  Uberté,  &  qui  ne  leur  fefoient  des  demandes  injuftes,  que  pour  trou- 
ver dans  le  refus  un  prétexte  de  recommencer  la  Guerre.  La  querelle ,  que  les  Minis- 
tres Espagnols  fefoient  aux  Grifons  ,  étoit  fondée  fur  ces  paroles  de  l'Article  XII. 
Et  perfonne  à  l'avenir  ne  pourra,  plus  ocuper  ni  fortifier  leurs  paffages  [i].  Il  eft  évi- 
dent, que  cette  claufe  eft  toute  en  faveur  des  Grifons,  fur  les  Tetres  desquels  les.  Im- 
périaux avoient  fait  des  Fortifications ,  qui ,  félon  la  teneur  de  cet  Article ,  dévoient 
être  démolies.  Cependant,  les  Espagnols,  &  fur  tout  le  Duc  de  Feria,  avec  tout  fon 
bel  esprit,  interpretoit  cette  claufe  à  l'avantage  de  fon  Maître,  comme  fi  les  Grifons, 
Peuple  libre  &  indépendant,  fe  fufi'ent  privez  de  la  liberté  de  fe  défendre,  &  de  fe 
fortifier  contre  ceux,  qui  vouloient  envahir  leur  Pais,  fans  y  trouver  aucune  refiftan- 
ce  :  comme  fi  les  Ambafïàdeurs  de  France ,  qui  avoient  fait  inférer  cette  claufe ,  pour 
couper  racine  à  toutes  les  prétentions  des  Impériaux ,  &  des  Espagnols  ,  eu  (lent  pu 
avoir  intention  de  mètre  les  Grifons,  dont  ils  défendoient  la  Liberté,  à  la  merci  de 
l'Empereur,  &  du  Roi  d'Espagne,  qui  leur  preparoient  des  chaînes.  Le  Duc  de  Fe-. 
ria  eût  aufli  bien  fait  de  dire,  que  les  Grifons  avoient  renoncé  à  la  propriété  de  leur 
Païs,  puisque,  félon  lui,  il  ne  leur  étoit  pas  permis  de  s'y  fortifier. 

Tout  ce  que  je  viens  de  dire  regarde  la  Maifon  d'Autriche  Espagnole  :  parlons  main- 
tenant de  la  Maifon  d'Autriche  Alemande,  qui  pofl"cde  l'Empire  depuis  l'année  1438. 

Il  y  avoit  cinquante  ans  que  la  France  vivoit  en  très-bonne  inteUigence  avec  l'Em- 
pereur, lorsque  Jean-Guillaume,  Duc  de  Cleves  &  de  Juliers  ,   étant  venu  à  mourir 

fans 

[i]  Ea  tamcn  condtlione ,  ut  à  nullo ,  fui  i^uiicumqHe  etiam  cohre  vel  prstextu ,  occupentur ,  aut  fortificcntur. 
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fans  Enfans,  en  1605).  cette  bonne  correspondance  fut  troublée  par  l'Empereur  Rodol- 
fe,  qui  prétendant,  que  les  Sœurs  du  défunt  ne  pouvoient  fucceder  à  leur  Frère,  &c 
que  par  conféquent  il  y  avoit  ouverture  de  fief;  avoit  commis  l'adminiftration  de  ces 
Etats  à  l'Archiduc  Leopold ,  fon  Coufin-Germain  :  probablement  avec  intention  de  lui 
en  donner  l'Invertiture ,  lî  les  légitimes  héritiers  ne  s'y  fuflènt  vigoureufement  opofez. 
Ces  héritiers  étoient  |ean-Sigismond,  Elefteur  de  Brandebourg ,  qui  reprefentoit  Ma- 
rie-Eleonor,  Sœur-aînée  de  Jean-Guillaume,  &  Mère  de  fa  Femme  ;     &  Wolfgang- 
Guillaume,  Duc  de  Neubourg,  qui  reprefentoit  Anne,  fa  Mère,  devenue  l'aînée  par 
le  décès  de  Marie-Eleonor  fa  Sœur,  morte  en  1608.  &  l'unique  héritière  de  fon  Frè- 
re, en  vertu  d'un  Privilège  de  Charle-Quint  acordé  en  if+f.  à  Guillaume  ,    Duc  de 
Cleves,  leur  Père,  en  faveur  de  fon  Mariage  avec  l'Archiduchefle  Marie,  Nièce  de 
l'Empereur  [i]  ,  lequel  portoit,  qu'au  cas  que  le  Duc  mourût  fans  Enfans  mâles,  cel- 
le de  fes  Filles,  qui  auroit  des  mâles,  lui  fuccederoit;  &  par  leTeftamcnt  de  ce  Duc, 
qui  ordonnoit  que  tous  fes  Etats  demeuraffent  unis  en  une  feule  main.     De  forte 
qu'Anne  aiant  un  Fils ,  elle  devoit ,  félon  ce  Privilège  &  ce  Teftament ,  exclure  de  la 
Succefllon  de  Juliers  &  de  Cleves  Anne  de  Brandebourg,  Fille  de  Marie-Eleonor;  & 
pareillement  les  Enfans  de  Madeleine ,   fa  troifieme  Sœur ,    Femme  du  Duc  de  Deux- 
Ponts.     Henri  IV.  fe  déclara  donc  en  faveur  des  deux  pretendans  contre  l'Empereur, 
1610.  en  fefant  l'année  fuivante  un  Traité  de  Confédération  avec  tous  les  Princes  de  l'Union 
Evangélique ,  c'eft-à-dire ,  de  la  Religion  Proteftante  ,     de  laquelle  étoient  l'Elefteur 
de  Brandebourg,  &  le  Duc  de  Neubourg  ,  pour  conferver  la  Succefllon  de  Juliers  & 
de  Cleves  aux  légitimes  héritiers.     Et  Henri  aiant  été  tué  trois  mois  après  ce  Traité  , 
la  Reine  Régente  leur  envoia  le  Maréchal  de  la  Chaftre  avec  une  Armée  de  douze 
mille  hommes ,  laquelle  s'étant  jointe  aux  Troupes  HoUandoifes ,  commandées  par  le 
Prince  Maurice  de  Naffau  ,     obligea  la  Ville  de  Juliers  de  fe  rendre  à  compofition  le 
deuxième  de  Septembre  1610.     Après  quoi  ,  toutes  les  autres  Places  de  ce  Duché  fe 
rendirent  auffi  &  furent  mifes  entre  les  mains  des  deux  héritiers.  Il  ne  reftoit  plus  qu'à 
les  acorder  tous  deux.     Pour  cet  efet ,  il  fe  tint  au  mois  de  Septembre  une  Conféren- 
ce à  Cologne ,  où  leurs  amis  communs  fe  trouvèrent ,  comme  auffi  les  Ambafïàdeurs 
deRodolfe,  de  France,  d'Angleterre,  de  Hollande,  des  Elefteurs  Palatin  &  de  Saxe, 
du  Duc  de  Brunswich,  &  du  Landgrave  de  Heflè,  qui, dès  l'année  précédente, avoit 
fait  confentir  Brandebourg  &  Neubourg  à  terminer  leurs  diférends  par  Arbitres  :  mais 
Neubourg  n' aiant  jamais  voulu  confentir  au  fequeftre,  qui  y  fut  propofé,  l'aflèmblée 
(z)  pk-  fe  fépara  au  bout  de  deux  mois  ,     fans  rien  conclure  (z).    Enfuite ,  ce  Duc  s'étant 
fecki  m    ][jnjg-iné ,  que  Brandebourg  cherchoit  à  le  fruftrer  de  toute  la  Succeffion  de  Juliers  -,  8c 
ai"»r"   que'pour  y  réuffir,  il  s'entendoit  avec  les  Hollandois ,  qui  étoient  entièrement  dans 
»«'°'      fes  intérefts  :  il  fe  jeta  entre  les  bras  de  la  Ligue  Catholique  ,     &  de  toute  la  Maifon 
d'Autriche,  &  fe  fit  Catholique  lui-même,  en  époufant  la  Soeur  de  Maximilien,  Duc 
de  Bavière:  par  où  il  rompit  tous  les  deifeins  de  fon  Compétiteur ,  &  des  Hollandois, 
malgré  qui,  Ambroife  Spinola ,  General  des  Armes  Espagnoles  en  Flandre,  fe  faifit 
des  Villes  de  Rhimberg  &  de  Wefel,  Frontières  du  Duché  de  Cleves.     Enfin,  Bran- 
debourg &  Neubourg ,  lalïèz  de  disputer  enfemble,  firent,  par  l'entremife  de  la  France 
&  de  l'Ano-leterre ,  un  Acord  provifionel  pour  l'adminiftration  des  Duchez  de  Cleves 
&  de  Juliers,  en  vertu  duquel  Brandebourg  auroit  pour  partage  par  intérim  le  Duché 
de  Cleves,  &  les  Comtez  de  la  Mark  &  de  Ravensberg;  &  Neubourg  les  Duchez  de 
Juliers  &  de  Berg  ,     &  la  Seigneurie  de  Ravenftein.     C'eft  le  Traité  de  Santen ,  qui 
fe  trouve  dans  le  troifieme  Tome  de  ce  Recueil,  fous  l'année  16^14.  pag.  iio.  [&  dans 
le  V.  Tome  Part.  II.   du  Corps  'Diplomatique  &c.]     Le  procès  eft  encore  au  même 
état ,  &  probablement  y  reftera  toujours. 

L'Archiduc  Albert  dit,  que  cet  Acord  lui  paroiflbit  raifonnable ,   mais  qu'il  ne  le 
pouvoit  figner  au  nom  du  Roi  d'Espagne  &  de  l'Empereur,  ni,  par  conféquent,  re- 
tirer de  Wefel  la  Garnifon  Espagnole.     Au  contraire,  Spinola  renforça  de  deux-mille 
hommes  cette  Garnifon ,  qui ,  félon  la  Capitulation  faite  par  les  habitans  ,     avant  la 
reddition  de  la  Place,  devoit  être  de  mille;  difant,  que  cet  Article  de  la  compofition 
(..)  lâm  ne  portoit  aucune  exclufion  d'un  plus  grand  nombre  (^).     Et  cela  fut  caufe ,  que  les 
t^d  an-     Hollandois  ne  voulurent  point  fortir  de  Juliers,  ni  en  démolir  les  Fortifications. 
""74  Le  fécond  diférend  de  la  France  avec  la  Maifon  d'Autriche  Impériale ,  fut  au  fujet 

de  Philippe  Chriftofe  de  Soeteren,  Archevêque  de  Trêves,  qui  fe  brouilla  avec  l'Em- 
pereur ,  pour  avoir  défendu  les  droits  de  la  Liberté  Germanique  contre  la  Tyrannie 
i{h)  n  des  Espagnols  (b).  Pour  bien  entendre  ce  point,  il  faut  favoir,  que  depuis  le  par- 
fam  rt-  tagc ,  que  Charle-Quint  fit  entrq  fon  Fils  &  fon  Frère  ,  les  deux  Branches  vécurent 
^rivj  bien  dans  l'union ,  que  demandoient  la  proximité  du  Sang  ,  &  l'intérêt  commun  de 
tm  Fra»-  leur  Maîfon  ;  mais  lans  que  pour  cela  le  Roi  d'Espagne,  qui  en  eft  le  Chef,  prît  au- 
fcUqui  fuperioriré  fur  la  Branche  Alemande.     Celle-ci  gouvernoit  l'Empire  félon  fes 

ftr"  ^  ^      ,      .confti- 

conjé-  [1]  Et  non  pas  avec  Marie,  Reine  de  Hongrie,  Sœur  de  Charle-Q^iint  ,    comme   dit  Mezeray  dans  la  Vie  d'Henfi 

^mnt  on    IV-   1609. 
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conftitutions ,  &  le  Roi  Catholique  fes  Roiaumes  à  fa  mode.     Ferdinand,  Maximi^w '?«>/"»$ 

„    .  .   ,         -^    .  -      »         TT^  ^     le  croire 

ahfoU- 


lien      &  Rodolfe  ,     confervérent  tous  trois  la  Paix  parmi  les  Princes  &  les  Etats  de  ^l^  """ 


l'Empire,  parce  que  l'Espagne  n'avoit  point  de  part  à  leurs  Confeils  ,  ni  de  crédit  à  ; 
la  Cour  de  Vienne:  &  quoique  Rodolfe  ne  fût  pas  un  Prince  de  grand  Esprit,  ni  de>^^''.*/'« 
t^rande  vigueur ,  un  jour ,  il  ne  laiiTa  pas  de  donner  un  fouflet  à  l'Ambafîadeur  de  Phi-  oVfri't 
hppc  IL  qui  lui  parloir  un  peu  trop  librement.     Marias,  Frère  &:  Succeflèur  de  R.o-""^'-^- 
dolfe,  commença  à  écouter  les  Espagnols,  &  à  leur  communiquer  une  partie  de  fes  ™'|,Tï 
afau-es:  mais  comme  il  le  fit  avec  prudence,  il  n'en  arriva  point  d'autre  mal  fous  {owpourtoa^ 
Règne,  que  la  confequence  dangereufe  de  l'exemple.     En  éfet,  fous  le  Règne  fuivant,  '"• 
les  Espagnols,  qui  lavent  mieux  profiter  de  leurs  avantages,  que  toute  autre  Nation, 
entrèrent  li  avant  dans  le  Confeil  de  Ferdinand  II.  &  prirent  tant  d'ascendant  fur  fes 
Mmiftres ,  dont  la  plupart  devinrent  leurs  Penfionnaires,  que  presque  toute  l'adminis- 
tration des  afaires  de  l'Empire  tomba  entre  leurs  mains  :     en  forte  que  l'Ambafladeur 
d'Espagne  eût,  depuis,  un  Confeil  particulier  ,     compofé  de  perfonnes  dévouées  au 
fervice  du  Roi  Catholique ,  pour  examiner  &  préparer  les  matières ,  qui  fe  dévoient 
traiter  dans  le  Confeil  d'Etat  de  l'Empereur.     Voilà  l'origine  de  toutes  les  divifions, 
&  de  tous  les  maux  de  l'Empire.     Voilà  ce  qui  a  troublé  toute  l'Alemagne.  Voilà  tout 
ce  qui  obligea  la  France ,  de  s'interefièr  dans  les  querelles  &  dans  les  Guerres  de  l'Em- 
pire ,  qui ,  fans  elle ,  aloir  devenir  Espagnol ,  &  tomber  dans  la  fèrvitude  ;  puisque , 
depuis  la  Bataille  de  Prague ,  où  l'Elefteur  Palatin  perdit  le  Roiaume  de  Bohême,  fon 
Eledorat ,  &  fa  réputation ,  Ferdinand ,  qui  avoir  une  Armée  de  cent-cinquante  mille 
hommes  fur  pied ,  avoit  réduit  l'Alemagne  à  telle  extrémité  ,    que  ft  le  Port  de  Stral- 
fund  (c\  n'eût  arrêté  le  torrent  de  fes  Armes  viftorieufes  ,  il  reftoit  le  Maître  abfolu  (0  surii 

,  ^   -^..r-         •  Mer  Bal- 

de  tout  lEmpire.  tique. 

Quant  à  l'Archevêque  de  Trêves ,  cet  Eledteur  s'étant  mis ,  à  la  fin  de  l'année  1 63 1 .  1 63 1 . 
fous  la  proteftiondu  Roi  Tres-Chrêtien  [i]  ,  &,  l'année  fuivante ,  aiant  reçu  Garni-  1632. 
fon  Françoife  dans  fon  Château  d'Ehrenbretftein,  que,  par  corruption,  nous  apel- 
lons  Hermenftein ,  &  dans  la  Fortereflê  de  PhiUpsbourg ,  pour  garantir  fes  Etats  de 
l'invafion  des  Proteftans  &  des  Suédois ,  nos  Alliez  ,  l'Empereur  &  les  Espagnols 
cherchèrent  longtems  les  moiens  de  s'en  vanger ,  quoi  qu'en  cela  il  ne  fut  pas  plus 
coupable,  que  Maximilien,  Electeur  de  Bavière,  qui,  quelques  mois  auparavant,  a- 
voit  fait  avec  Louis  XIII.  une  Ligue  défenfive  pour  huit  ans. 

Enfin ,  l'apoftume  creva  au  commencement  de  1 63  f.  que  les  Impériaux  furprirent  ^ 
durant  la  nuit,  la  Ville  de  Philipsboutg ,  après  en  avoir  égorgé  la  Garnifon;  &  que 
les  Espagnols,  (car  un  malheur  n'arrive  presque  jamais  feul;)  flirprirent  fur  la  fin  de 
Mars  la  Ville  de  Trêves ,  qui  ne  s'atendoit  à  rien  moins ,  &  enlevèrent  l'Elefteur  >, 
qu'ils  menèrent  premièrement  à  Bruxelles,  puis  à  Gand,  &  de  là  à  Lintz  en  Autri^ 
che,  où  il  relia  prifonnier  jusques  en  1645".  Ces  deux  atentats,  outre  la  proteftion, 
que  la  France  devoir  à  cet  Elefteur,  &  à  plufieurs  autres  Princes  injuftement  dépouil- 
lez, obligèrent  Louis  XIII.  de  déclarer  la  Guerre  à  l'Espagne.  Kî^f- 

Les  François  difoient ,  que  l'Archevêque  de  Trêves  étant  Prince  Souverain ,  il  ne 
pouvoir  pas  être  détenu  prifonnier ,  d'autant  moins  qu'il  ne  faifoit  la  Guerre  à  aucun 
Prince j  qu'on  ne  devoit  point  lui  imputer  à  faute,  ni  à  crime,  de  s'être  mis  fous  la 
proteftion  de  la  France ,  puisque  l'Empereur  n'étoit  pas  en  état  de  le  protéger  contre 
la  puifîance  redoutable  du  Roi  de  Suéde ,  qui  donnoit  alors  la  Loi  à  foute  l'Alema- 
gne :  que  fi  la  connoiflance  de  la  caufe  de  ce  Prélat,  confideré  comme  Eleâ:eur&  Prin- 
ce de  l'Empire  ,  apartenoit  à  l'Empereur;  ainfi  que  le  Cardinal  Infant  le  foûtenoit 
dans  fon  Manifefte  ;  cète  caufe  touchoit  bien  davantage  au  Pape ,  qui  étoit  incontefta- 
blement  le  Juge  naturel  &  compétent  de  cet  Elefteur,  dont  la  dignité  temporelle  étoit 
fubordonnée  à  celle  d'Archevêque.     En  éfet,  Urbain  VIII.  aiant  envoie  pour  ce  fu- 
jet  un  Nonce  extraordinaire  à  Vienne  (à^,  l'Empereur  fut  obligé  de  reconnoître  le  Pa-  u.)  Mon- 
pe  pour  juge  de  cet  Eleâieur ,  dont  la  perfonne  fut  remife  enfuite  entre  les  mains  du  [[°J^^°.j?'' 
Nonce  ordinaire  {e) ,  qui  fe  fit  prêter  ferment  par  les  Officiers  de  l'Empereur ,  de  (e)  Mon- 
garder  ce  prifonnier  au  nom  de  fa  Sainteté.  ''g"°''  . 

Au  refte ,  la  détention  de  l'Archevêque  de  Trêves  me  fait  fouvenir  de  la  nullité  de   ^=  '°"'' 
l'éleftion  du  Roi  des  Romains  en  la  perfonne  du  fils  aîné  de  Ferdinand  II.     Comme 
nos  Hiftoriens  ont  omis  céte  particularité ,  qui  néanmoins  eft  très-confiderable ,  je  la 
dirai  ici  en  peu  de  mots,  afin  que,  fi  pareille  chofe  arrivoit  encore,  l'on  y  aportât  les 
remèdes  convenables.     Il  y  a  cète  diférence  entre  l'éleftion  de  l'Empereur  &  celle 

du 


[1]  Les  Espagnols  difoient  dans  leur  Manifefte,  que  l'E- 
lerteiii'  de  Trêve  n'avoit  pii  fe  nietre  fous  la  proteftion  du 
Koi  Trcs-Clirctien,  ni  ce  Roi  le  recevoir,  au  préjudice  du 
Roi  d'Espagne,  qui  ctoit  le  proteftcur  héréditaire  de  la  Vil- 
le de  Trêves,  en  qualité  de  Duc  de  Luxembourg,  ainfi  que 
les  Elefteurs  de  Mayencc  Se  de  Bavière,  Commifiaires  de 

Tome  IL 


l'Empereur,  venoient  de  le  juger  contradiftoirement  à  l'E- 
leftcur  de  Trêves;  &  que  les  Garnifons  d'Ehrenbretftein  & 
de  Philipsbourg  aiant  prête  fei'ment  au  Chapitre  de  Trêves, 
l'Archevêque  avoit  pafte  les  bornes  de  fa  jurisdiûion,  en 
recevant  les  François  dans  fes  Places,  fans  le  conlentement 
de  fon  Chapitre.     Jitftijkacion  de  las  acciones  de  Espapiii, 
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du  Roi  des  Romains,  que  pour  être  élu  Empereur,  il  fufit  d'avoir  h  pluralité  des 
VOIX  électorales ,  au  lieu  que  félon  la  Pragmacique  de  l'Empire ,  confirmée  par  la  Bul- 
le d'Or ,  il  faut  les  avoir  toutes  lans  exception ,  poiur  être  élu  légitimement  Roi  des 
Romains.  Et  par  confequent,  Ferdinand  III.  qui  fut  élu  Roi  des  Romains  à  la  fin 
de  1636.  en  l'ablénce  de  l'Archevêque  de  Trêves,  détenu  prifonnier  à  Lintz,  où  Fer- 
dinand 1 1.  l'avoit  fait  amener  exprès ,  pour  lui  ôter  toute  connoiflance  de  l'éledlion  > 
qu'il  projettoit,  n'aiant  pas  été  élu  Roi  des  Romains  dans  les  formes  ordinaires,  il 
ne  pouvoit  pas  être  tenu  ni  reconnu  pour  Empereur  légitime  [i].  Et  cela  eft  li  vrai, 
que  Maximilien  I.  qui  fut  élu  en  i486  (/").  fans  l'intervention  du  Roi  de  Bohême, 
eût  befoin  de  faire  confirmer  &  ratifier  fon  éleârion  par  ce  Roi,  dans  la  Diète  de 
Francfort  de  1485».  &  que  Ferdinand  I.  élu  à  Cologne  en  1531.  en  l'ablénce  de  Jean 
Federic,  Electeur  de  Saxe,  ne  fut  point  reconnu  Roi  des  Romains  par  cet  Eledteur, 
que  dans  la  Diète  de  Spire  de  15+4.  où  il  ne  confirma  céte  élection,  que  fur  la  pro- 
mefîe ,  que  Charle-Qinnt  lui  fit  de  l'Inveftiturc  du  Duché  de  Cleves  [2] ,  au  cas  que 
ce  Duc  mourût  lans  Enfans  mâles.  Ferdinand  II.  étoit  lui  même  fi  convaincu  de  cétc 
venté,  qu'à  l'ouverture  de  la  Diète  de  Ratisbonne,iI  avoir  tenté  de  faire  dépofer  l'Ar- 
chevêque Philippe,  pour  en-  faire  élire  un  autre,  dont  le  lufrage  lui  fût  aquis  ;  pré- 
voiant  bien ,  que  fi  l'éleftion  de  fon  Fils  fe  fefoit  durant  la  détention  de  cet  Elefteur , 
les  Etats  de  l'Empire,  &  particulièrement  les  Princes  ennemis  de  la  Mailbn  d'Autri- 
che, feroient  un  jour  en  droit  de  la  contefter,  ainfi  qu'il  étoit  arivé  à  Maximilien  I. 
&  à  Ferdinand  I.  Et  c'eft  encore  pour  cela  ,  qu'après  la  conclufion  du  Traité  de 
1641.  Hambourg  de  1641  [3].  où  l'Empereur,  le  Roi  de  France,  &  la  Reine  &  Couronne 
de  Suéde,  convinrent  des  Préliminaires  de  la  Paix  ,  Ferdinand  III.  exigea,  que  les 
Pa(feports,que  le  Roi  Tres-Chrêtien  expedieroit  pour  les  Plénipotentiaires  Impériaux, 
fuflènt  de  la  même  teneur  &  fubftance ,  que  ceux ,  que  la  France  avoit  envolez  aupa- 
ravant à  Ferdinand  II.  fon  Père,  afin  que  ces  Pallèports,  où  fon  nom  &  fes  qualitez 
dévoient  être  exprimées  [4] ,  lui  ferviflênt  de  témoignage  de  la  validité  de  fon  élection. 
•  Enfin,  fi  l'Eledeur  de  Trêves  fut  perfecuté  p^r  les  Espagnols,  il  eût  le  plaifir  d'ê- 
tre vangé  par  la  Guerre,  que  le  Roi  de  France  déclara  à  l'Espagne,  &  d'être  rétabli, 
malgré  eux  &  les  Impériaux ,  dans  fes  Etats ,  &  dans  fon  Eglife  ,  dès  l'ouverture  de 
l'AlTèmblée  de  Munfter,  où  les  Plénipotentiaires  de  France  &  de  Suéde  proteftérent, 
qu'ils  n'entreroient  point  en  Négociation  ,  fi  avant  toutes  chofès  cet  Eledteur  n'étoit 
mis  en  pleine  Uberté ,  &  au  même  état  qu'il  étoit  avant  la  prife  de  fa  perfonne ,  &  de 
ù.  Ville  Capitale.  Bel  exemple  de  la  Juftice  &  de  la  prudence  de  la  Reine  Régente, 
qui  préfera  genereufement  l'honneur  &  la  gloire  de  la  France  aux  intérêts  du  Roi  d'Es- 
pagne, fon  Frère,  &  de  l'Empereur,  fon  Neveu.  Outre  que  cet  Archevêque  n'avoit 
rien  fait  contre  eux,  en  fe  jetant  entre  les  bras  du  Roi  de  France,  qui  avoit  le  pou- 
voir &  la  volonté  de  le  défendre  >  tandis  qu'il  ne  pouvoit  rien  espérer  du  Roi  Catho- 
(01631.  lique,  qui  venoit  de  perdre  Mayence  (g),  où  il  tenoit  une  Garnifon  de  deux  mille 
13.  Dec.  Espagnols.  De  forte  que  pour  ne  pas  déplaire  au  Confeil  d'Espagne ,  il  auroit  falu , 
que  l'Elefteur  de  Trêves  fe  fût  expolë  comme  celui  de  Mayence  ,  à  lailler  facager  fa 
Ville ,  &  fon  Païs ,  par  le  Roi  de  Suéde ,  qui  donnoit  la  Loi  par  tout  où  il  paflbir. 
Chofe  étrange,  que  dans  céte  révolution  générale  de  l'Alemagne,il  ne  fût  pas  permis 
de  fe  fauver  des  mains  d'un  ennemi  vidtorieux,  fans  encourir  l'indignation  d'un  ami, 
qui  bien  loin  d'être  alors  en  état  de  fecourir  les  autres  ,  ne  pouvoit  pas  fe  garantir  lui- 
même. 

Quant  à  la  Ligue  ofenfive  &  défenfive,  que  Louis  XIII.  fit  avec  Guftave  Adolfe, 
Roi  de  Suéde,  &  les  Princes  Proteltans  confederez  ,  contre  Ferdinand  II.  tant  s'en 
faut  que  ce  foit  une  chofe ,  qui  puilfe  être  juftement  reprochée  à  la  mémoire  de  Louis 
XIII.  qu'au  contraire,  c'eft  une  des  plus  louables  &  des  plus  éclatantes  actions  de 
fon  Règne.  Et  c'eft  ainfi  qu'en  ont  parlé  tous  les  Ecrivains  finceres  &  desintereffez. 
Ce  que  j'ai  dit  de  la  prife  de  Trêves  marque  les  griefs  de  la  France  :  ceux  du  Roi  de 
Suéde  étoient ,  que  l'Empereur  avoit  envoie  des  Troupes  au  Roi  de  Pologne  ,  pour 
continuer  la  Guerre  contre  la  Suéde  -,  qu'il  avoit  dépouillé  les  Ducs  de  Mekelbourg  de 
leurs  Etats,  &  de  leurs  dignitez,  pour  en  revêtir  Albert  Walftein  fon  General;  qu'il 
avoit  interdit  le  Commerce  des  Marchands  Suédois  avec  les  Alemans  ;  qu'il  avoit 
fait  afficger  la  Ville  de  Stralfund  ,     qui  étoit  fous  la  protection  de  la  Couronne  de 

Suéde, 


[i]  La  niiUitc  de  fon  éleftion  fut  prouvée  par  un  Mani- 
fefte,  que  la  Cour  de  France  publia  en  1637.  &  pour  la 
TuprelHon  duquel  le  Nonce  du  Pape  fit  de  trcs-fortes  fnftan- 
ces  à  Louïs  XIII.  &  au  Cardinal  de  Richelieu.  L'Inftruc- 
tion  donnce  par  le  Cardinal  François  Barberin  à  Monjignor 
Ce/are  Fachinetii ,  envoie  Nonce  en  Espagne,  fait  mention 
de  ce  Manifefte,  comme  d'un  Ecrit,  qui  chagrinoit  beau- 
coup la  Maifon  d'Autriche. 

[ij    II   avoit   cpoufc  SibiUe  de  Cleves,    Sœur  du  Duc 


Guillaume  ,  &  Tante  de  Jean  Guillaume  ,  de  la  fuccellîon 
duquel  i'ai  parle  dans  l'article  précèdent. 

[3]  Ce  Traité  fut  principalement  l'ouvrage  du  Comte 
d'Avaux,  que  le  Laboureur  a  eu  raifoii  d'appeller  l'Ange 
de  la  Paix. 

[4]  La  France  ne  lui  donnoit  que  le  titre  de  Roi  d'Hon- 
grie, Se  foûtenoit  depuis  plus  de  quatre  ans  la  proteftation 
qu'elle  avoit  faite  a  la  Dicte  de  Ratisbonnc  de  1636.  de  h 
nullité  de  fou  éledion. 
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Suéde  (/?),  pour  fe  rendre  Maître  de  la  Mer  Baltique,  dont  il  avoit  déjà  donné  l'A-  {h\  De- 
mirauté  à  Walllein;  &  des  Princes  du  Nord,  comme  il  i'étoit  déjà  de  ceux  de  l'Em-  >'"'*  ''^'^ 
pire,  qu'il  ne  traitoit  pas  en  Vaflàux,  mais  en  Esclaves  :   enfin  ,    que  Walftein  eni-  Voyez  ce 
vré  de  la  bonne  fortune,  &  du  nouveau  titre  d'Alteflè  ,     qu'il  prenoit  en  qualité  de  Recueil, 
Duc  de  Mekelbourg  ,     avoit  fait  plufieurs  fois  des  railleries  piquantes  de  fa  perfonne,  nTVur 
oubliant  le  respeft,  qui  eft  dû  à  la  Majefté  Roiale  ,    &  la  diférence  infinie  qu'il  y  a-  l'année 
voit  entre  un  Roi,  Fils  de  Rois  ,     &  le  Fils  d'un  pauvre  Baron  de  Bohême,  nourri  '*^*' 
Page  du  Marquis  de  Burgaw  (/}.  (,)  ç.;;. 

L'Empereur  répondoit  ,     que  Guftave  n'avoit  eu  aucun  fujet  de  faire  la  Guerre  à  '°"  "'' 
l'Empire,  ni  pour  le  Siège  de  Stralfund,  ni  pour  les  fecours  envolez  au  Roi  de  Polo-  r'Àrcll 
gne,  ni  pour  la  confiscation  du  Duché  de  Mekelbourg,  parce  que  c'étoient  les  afaires  ducd'in- 
de  l'Empire ,  dont  il  n'apartenoit  pas  plus  à  Guftave  de  prendre  connoifTance ,  qu'à  '^'"'"'^• 
l'Empereur  de  fe  mêler  de  celles  de  Suéde. 

Comme  donc  Louis  XIII.  &  Guftave  fe  trouvoient  tous  deux  presque  également 
ofenfez  par  Ferdinand  II.  &  qu'ils  avoient  le  même  intérêt  d'empêcher,  que  la  Liberté 
Germaniqvie  ne  fût  oprimée ,  &  la  forme  de  l'Empire  altérée  :  ils  firent  en  1 63 1 .  une  1621. 
Alliance  &  Confédération  pour  cinq  ans  [i]  ,  à  peu  près  femblable  à  celle,  que  Fran- 
çois I.  &  Guftave  I.  avoient  faite  en  if^z.  contre  Charle-Quint.     Et  c'eft  à  cére  fé- 
conde Ligue  de  la  France  avec  la  Suéde  ,     que  les  Princes  Catholiques  &  Proteftans 
d'Alemagne  font  redevables  de  la  confervation  de  leur  liberté  ;     &  que  ceux ,  que  la 
Maifon  d'Autriche  avoit  dépouillez ,  ont  l'obligation  entière  du  recouvrement  de  leurs 
Etats.     Et  ceux  qui  parlent  de  céte  Confédération  ,   comme  d'une  bleffure  faite  à  la 
Rehgion  Catholique  [2],  favent  fi  peu  ce  qu'ils  difent,  qu'il  eft  indubitable ,  que  fi 
le  Roi  Tres-Chrêtien  ne  fe  fût  pas  ligué  avec  Guftave,  qui  étoit  déjà  entré  dans  les 
Terres  de  l'Empire,  toute  l'Alemagne  couroit  risque  de  devenir  Proteftante,  foit  par 
force  j  foit  par  complaifance  pour  le  vainqueur;  foit  en  haine  de  la  Maifon  d'Autriche, 
qui  depuis  la  Régence  des  Espagnols,  y  étoit  presque  auflî  haïe  des  Catholiques,  que 
des  Proteftans ,  d'autant  qu'elle  en  vouloit  également  à  la  liberté  des  uns  &  des  autres. 
Et  tout  bon  Catholique  qu'étoit  l'Elefteur  de  Bavière,  il  fut  néanmoins  le  premier,  qui  ■ 
travailla  à  rabaiflèr  céte  énorme  grandeur ,  à  laquelle  aspiroit  Ferdinand  II.     Vérita- 
blement ,  les  Proteftans  d'Alemagne  ,     qui  apelloient  le  Roi  de  Suéde  à  leur  fecours , 
avoient  deux  motifs  dans  céte  Guerre:  l'un  d'intérêt,  qui  étoit  de  conferver  les  biens 
Ecclefiaftiques,  qu'ils  avoient  ufurpez  fur  les  Catholiques,  depuis  la  Paix  dePaflawC/è},  (i)  De 
lesquels  Ferdinand  vouloit  leur  ôter  par  VEdit  de  Reftitution  de  1625).  l'autre,  de Re-  ''^" 
ligion;  aprehendant  fort,  qu'après  céte  reftitution,  l'Empereur  ne  leur  ôtât  encore  la  '"^' 
Liberté  de  confcience.     Mais  à  l'égard  du  Roi  Tres-Chrêtien  ,     c'étoit  purement  une 
Guerre  d'Etat,  le  premier  Article  de  l'Alliance  avec  Guftave,  portant,  que  la  Reli- 
gion Catholique  feroit  confervée  dans  tous  les  Lieux  de  fes  conquêtes ,  où  il  la  trou- 

veroit 


I 


[i]  Ce  Traité  faillit  à  fe  rompre  avant  la  fign,-iture,  à 
caufe  de  l*obitination  du  Baron  de  Charnacé,  qui  vouloit 
abfolument ,  que  dans  l'original ,  qui  devoir  refter  entre 
les  mains  du  Roi  de  Suéde,  le  Roi  Tres-Chrétien  tùt  nom- 
mé le  premier,  auffi  bien  que  dans  celui,  que  Guftave  de- 
voir fournir  à  Louis  XIII.  Guftave  difant ,  que  la  pré- 
tention de  Charnacé  étoit  une  nouveauté,  non  feulement 
contraire  à  l'ufage  &  au  ftile  pratiqué  de  tout  tems  entre  les 
Princes  ,  mais  encore  injurieufe  à  fa  dignité  Roiale  ;  & 
proteftante  qu'il  renonceroit  pour  jamais  à  toute  Alliance 
avec  la  France,  plutôt  que  de  relâcher  un  ïota  de  tout  ce 
qui  apartenoit  à  la  Couronne,  qu'il  avoit  reçiié  de  Dieu,  Se 
de  fes  Ancêtres.  Vitterio  Siri  Vol.  VII.  de  fes  Mémoires  fe- 
crets. 

Le  Chevalier  Temple  dit,  que  Guftave  Adolfe  fut  le  pre- 
mier des  Rois  du  Nord  ,  qui  prétendit,  que  tous  les  Rois 
étoient  égaux  :  &  qu'un  jour  il  dit  à  l'AmbalTadeur  de  Fran- 
ce ,  qui  refidoit  auprès  de  lui  ,  qu'il  ne  connoilloit  point 
d'autre  différence  entre  les  Rois,  que  celle  de  leur  mérite 
perfonel.  Selon  ce  principe  ,  la  preflcance  ne  feroit  at- 
tachée qu'aux  perfonnes,  &  non  point  aux  Couronnes;  ce 
qui  cauferoit  cent-mille  querelles  entre  les  Princes  :  car  qui 
feroit  le  juge  de  leur  mérite  ,  oîi  eft  le  Roi  ,  qui  voulût 
aquiescer  à  ce  jugement,  quand  il  ne  feroit  pas  en  fa  fa- 
veur; Il  faut  donc  de  toute  neceffité,  qu'il  y  ait  une  pres- 
féance  permanente  attachée  à  la  dignité  des  Roiaumes  & 
des  Etats,  Se  non  point  à  la  condition  perfonellc  des  Rois, 
qui  les  pofTedent.  Et  d'ailleurs  ,  quand  ainfi  feroit  que 
la  prefféance  fiit  adjugée  à  imRoi  pardelfus  tous  les  autres, 
■  a  caufe  de  fon  mérite  prefent,  comment  favoir  ou  prévoir. 
Ci  ce  Roi  ne  fe  laifferoit  point  corrompre  a  fa  fortune  ;  fî 
dans  un  long  Règne,  les  plaifîrs  ,  la  flaterie  ,  l'orgueil, 
&  tous  les  autres  alcchcmens  ,  qui  acompagnent  le  fouve- 
rain  pouvoir,  ne  le  metamorfoferoient  point  en  fainéant, 
ou  en  tiran,  comme  il  eft  arrivé  a  tant  de  Rois  &  de  Prin- 
ces, qui  avoient  bien  commencé; 


[j]  Les  Espagnols  difoient  dans  le  Manifefte  ,  que  j'ai 
cité  ci-defTus ,  que  les  Miniftres  de  France  avoient  appelle 
des  cxtremitez  du  Nord  Guftave  Adolfe  ,  Roi  intrus  de 
Suéde  ,  pour  ruiner  l'Empire  d'Alemagne  ,  &  la  Maifon 
d'Autriche,  6c  par  confequent,  pour  éteindre  la  Religion 
Catholique,  non  feulement  dans  les  Pais  du  Nord,  mais 
encore  par  toute  l'Europe  ;  5c  que  ce  n'étoit  que  pour 
faciliter  à  Guftave  cette  entreprife  facrilege  ,  qu'ils  lui  n- 
voient  procuré  pa*'  leurs  ofîces  une  Trêve  de  (îx  ans  avec 
Sigismond,  Roi  de  Pologne  iSc  de  Suéde;  &  qu'ils  avoient 
engagé  le  Duc  de  Bavière,  Se  les  autres  Princes  de  la  Ligue 
Catholique  à  demeurer  neutres.  Se  à  faire  ôter  le  fouve- 
rain  commandement  des  Armes  à  Walftein,  afin  que  l'Em- 
pereur fe  trouvât  fans  General,  Se  lans  défenfe,  lorsqu'il 
feroit  ataqué  par  les  Suédois. 

Le  Cardinal  de  Richelieu  répond  en  partie  à  ce  Mani- 
fefte dans  le  premier  Chapitre  de  fon  Teflament  Politique. 
Cette  Paix  des  Rois  de  Pologne  Se  de  Suéde  ,  dit-il  ,  donna 
lieu  à  l'entreprife,  que  le  fécond  fît  peu  après,  pour  em- 
pêcher l'opreftîon  des  Princes  de  l'Empire,  8e  ce  deflein  ne 
vous  fut  pas  plutôt  connu,  que  pour  prévenir  le  préjudice, 
que  la  Religion  Catholique  en  pouvoit  recevoir,  V.  M.  fit 
un  Traité  avec  lui ,  qui  l'obligeoit  à  n'en  point  troubler 
l'exercice  dans  tous  les  lieux  de  Ces  conquêtes.  Je  fai  bien, 
que  vos  ennemis,  qui  penfent  juftifier  leurs  aûions  en  dé- 
criant les  vôtres  ,  n'ont  rien  oublié  ,  pour  rendre  cette 
convention  odieufe;  mais  l'innocence  de  V.M.  eft  d'aut.tnt 
plus  claire  ,  que  fon  Araballndeur  n'entra  en  aucun  Trai- 
té avec  le  Roi  Guftave,  que  fix  mois  après  qu'il  tùt  entré 
en  Alemagne;  6c  que  les  Traitez  faits  avec  ce  Conquérant, 
Se  avec  plufieurs  Princes  de  l'Empire,  étoient  abfolument 
necellaires  pour  le  falut  du  Duc  de  Mautouc,  iiijuftement 
ataqué.  Se  pour  celui  de  toute  l'Italie,  que  les  Espaguols 
Vûuloicnt  oprimer. 
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veroit  établie,  flms  y  rien  changer,  ni  innover j  &  Louis  XIII.  aiant  toujours  tenu 
un  Miniftre  public  dans  l'Armée  de  Suéde,  pour  être  averti  de  tout  ce  qui  s'y  palîbic 
à  l'égard  de  la  Religion  ;  &  du  traitement  ,  que  Guftave  fcfoit  aux  Catholiques  des 
Villes  conquiics.  Et  Guftave  oblerva  11  fidèlement  cet  Article ,  que  les  Prêtres  &  les 
Moines  étoient  plus  contens  de  la  domination ,  qu'ils  ne  l'avoient  jamais  été  de  celle 
des  Princes,  dont  ils  étoient  nez  fujets. 

Mais  puisque  la  Mailbn  d'Autriche  fait  fonner  fi  haut  fa  Catholicité ,  il  eft  bon  de 
dire  en  paflant  quelque  chofe  de  cet  Edit  de  Reftitution ,  qui ,  au  lieu  de  donner  le 
coup  de  mort  aux  Proteftans ,  comme  fc  le  figuroit  Ferdinand ,  qui  s'en  raportoit  à  la 
parole  des  Moines  de  Vienne ,  produifit  d'abord  le  foulévement  de  la  Ville  de  Mag- 
debourg ,  dont  l'Archevêque  &  le  Chapitre  étoient  Proteftans  ;  puis  l'union  des  Elec- 
teurs de  Saxe  &  de  Brarkdebourg  avec  le  Roi  de  Suéde  :  le  premier  voulant  maintenir 
fon  Fils,  dans  cet  Archevêché,  que  le  Chapitre  lui  avoir  déféré  ,  contre  l'Archiduc 
Leopold ,  Fils  de  Ferdinand ,  que  le  Pape  en  avoir  pourvu ,  &  l'autre  voulant  fe  van- 
ger  de  l'Empereur,  qui  avoir  ôté  ce  riche  bénéfice  à  la  Maifon  de  Brandebourg,  en 
la  perfonne  de  Chriftien  Guillaume ,  mis  au  Ban  de  l'Empire ,  pour  avoir  fuivi  le  parti 
du  Roi.de  Danemarc  ,    qui  fefoit  la  Guerre  à  l'Empereur.     Ce  Roi  me  fait  fouvenir 
d'une  particularité ,  que  je  ne  dois  pas  ometre  ici  :  c'eft  que  Ferdinand  contrevint  le 
premier  à  fon  propre  Edit ,  fuarum  legum  aiitor  idem  ac  fubverfor ,  en  donnant  après 
la  Paix  de  Lubek,  l'Archevêché  de  Brème  au  fécond  Fils  [i]  de  ce  Roi,  qui  étoic 
Luthérien,  quoique,  par  un  Article  de  céte  Paix,  Chriftien  eût  renoncé  pofitivement 
à  tous  les  Evêchez  d'Alemagne  [2].  Ce  qui  montre  bien  que  Ferdinand  n'avoit  point 
publié  cet  Edit,  par  un  motif  de  ReUgion,  ainfi  que  fes  Miniftres  le  difoientj  mais 
feulement,  pour  afoiblir  &  ruiner  les  Princes  Proteftans;  &  pour  être  en  état,  en  pro- 
fitant de  leurs  dépouilles ,  d'oprimer  enfuite  les  Princes  Catholiques.     Auffi  ceux-ci  ne 
manquérent-ils  pas  de  pénétrer  la  rufe ,  indignez  d'ailleurs  de  la  réponfe  hautaine  &: 
imprudente,  que  Walftein  leur  fefoit,  quand  ils  fe  plaignoient  des  contributions,  & 
des  quartiers  d'hiver ,  où  les  Troupes  Impériales  vivoient  à  discrétion ,  comme  parmi 
des  vaincus ,  que  l'Empereur  aimoit  mieux ,  que  fes  Sujets  fuflènt  pauvres  ;  que  rebel- 
les.    De  forte  que  toute  la  Ligue  Catholique  s'étant  afièmblée  à  Heidelberg,  il  y  fut 
réfolu  de  prier  l'Empereur ,  de  furfeoir  l'exécution  de  cet  Edit ,   &  de  licencier  l'Ar- 
mée de  Walftein,  qui,  fous  couleur  de  le  faire  exécuter,  defoloit  toutes  les  Villes  de 
l'Empire.     Enfin ,  l'Eledteur  de  Bavière ,  qui  étoit  le  Chef  de  céte  Ligue ,  &  l'Ele£teur 
de  Mayence,  conduifirent  cette  afaire  fi  prudemment  ,     que  l'an  1630.  l'Empereur 
aiant  convoqué  la  Diète  à  Ratisbonne  ,     dans  l'espérance  d'y  faire  élire  fon  Fils  Roi 
des  Romains,  &  de  rendre  l'Empire  héréditaire  dans  fa  Maifon  5  il  fe  vit,  avant  que 
d'en  avoir  eu  le  moindre  foupçon ,  obligé  d'acorder  aux  plaintes  &  aux  clameurs  de 
toute  l'aflèmblée  la  depofition  de  Walftein,  &  par  confequent,  de  renoncer  à  la  do- 
mination abfoluë ,  dont  le  courage  de  ce  General  lui  avoit  ouvert  le  chemin ,  &  faci- 
lité les  moiens.     Voilà  le  fuccès  qu'eût  VEdtt  de  Reftitution,  Dieu  ne  voulant  pas, 
que  la  Rehgion  fervît  de  voile  à  l'ambition  -,  ni  que  la  dépouille  des  Proteftans ,  quoi- 
qu'ufurpateurs ,  fût  le  prix  &  la  récompenfe  de  la  politique  d'une  Maifon ,  qui  n'avoit 
point  en  cela  d'autre  but,  que  fon  agrandiflement  temporel.     Ainfi,  Henri  IV.  avoit 
bien  raifon  de  dire ,  que  dans  la  Guerre  ,     que  les  Espagnols  avoient  faite  aux  Reli- 
gionnaires ,  durant  trente  ans ,  ils  ne  s'étoient  étudiez  qu'à  tenir  la  Chrétienté  en  com- 
buftion,  pour  arriver  plus  facilement  à  leur  but,  qui  étoit  d'envahir  le  bien  d'autrui, 
&  de  gourmander  un  chacun  fous  des  prétextes  de  Religion,  aux  dépens  même  de  la 
fi)  D.ins  Religion  (/).     Mais  comme  le  mal  va  toujours  en  croiflant ,   Ferdinand  III.  fit  en- 
fèrut    ^^^^  P^^  ^"^  ^°"  Vcïc.     Durant  la  Négociation  de  Munfter,  le  Comte  deTrautmans- 
tres  au"   dorfF,  Premier  Miniftre  &  Plénipotentiaire  de  l'Empereur  ,   pour  obliger  les  Suédois 
i>"c  de    &  les  autres  Confederez  Proteftans ,  de  traiter  avec  lui ,  fans  les  Plénipotentiaires  de 
bou,t"'"   France,  qui  étoient  à  Munfter,  demeura  fix  mois  entiers  à  Osnabruk  ,     leur  ofrant 
dnice^'ciu  tous  Ics  biens  Ecclefiaftiques  ,    que  Ferdinand  II.    avoit  ôtez  aux  Princes  de  l'Union 
ZTàt   Evangelique,  à  la  charge,  que  la  Suéde,  &  fes  Alliez,  ne  demandaflent  aucune  des 
jiln^     Terres  héréditaires  de  la  Maifon  d'Autriche.     Témoignage,  que  ces  Princes  font  bien 
•597-      plus  jaloux  de  leur  Patrimoine,  que  de  leur  Religion.     Il  paroit  même,  que  Ferdi- 
iimili^n"  "^"'^  ^^^    ^^  fouhaitoit  rien  davantage  ,     que  d'atirer  les  Suédois  dans  fon  Alliance, 
Comte"  pour  uous  faire  la  Guerre  avec  eux ,  aiant  choifi  exprès  trois  Plénipotentiaires  ,     qui 
de  Tiaut-  avoicnt  été  tous  trois  Luthériens  (tn') ,  afin  que  les  Suédois  en  priflent  plus  facilement 
dorff;      confiance  en  eux.     Or  s'il  étoit  permis  à  Ferdinand  III.  de  faire  Alliance  avec  la  Rei- 
jeaii-'      ne  &  la  Couronne  de  Suéde  ,     pour  faire  conjointement  la  Guerre  à  la  France,  la- 
Louis,    Maifon  d'Autriche  ne  pouvoir  pas  raifonnablement  reprocher  à  Louis  XIII.  de  s'être 

Comte  r  r  i  ...  ^ 

de  N.if-  a"ie 

fau;&  le       [i]  Federic,  qui  en  \\w  164S.  fut  clu  Roi  de  Danemarc  |  non  nifi  uti  Dux  HolfatU,  curam  haleret ,  &  Hfucopatus  in 
Dodeur    après  la  mort  de  fon  Père.  1  Germania  non  occuparet.     Piafic.  in  chron.  ad  an».    1 629, 

Ifaac  [2]   CtaUierat  ilk  Pax  tiili  legc ,  ut  Danm  rertim  Imferii,  !  Nani  Hift.  de  Vcnife  K  l'année  1619. 

Volmar.  ^ 
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allié  avec  Guftave  Adolfe  ,  pour  la  faire  à  Ferdinand  II.  Outre  que^  fi  l'E^/t  dé 
Reftittition  fert  à  prouver  !•  zèle,  que  Ferdinand  IL  avoit  pour  l'acroifTement  de  la 
Religion  Catholique  ;  l'infraftion  de  ce  même  Edit  prouvera  j  que  Ferdinand  III. 
n'avoit  guère  de  confcience  ,  ni  de  Religion  ,  puisqu'il  donnoit  li  libéralement  les 
biens  Ecclellaftiques  à  la  Couronne  de  Suéde,  &  à  l'Eleflieur  de  Brandebourg,  malgré 
toutes  les  opofitions,  qu'y  fefoit  le  Comte  d'Avaux,  qui  en  fut  afièz  longtems  brouillé 
avec  les  Arabaffadeurs  de  Suéde ,  &  les  Députez  des  Proteftans.  D'où  refulte  ce  que 
j'ai  déjà  dit,  que  fi  le  Roi  de  France  n'eût  pris  lui-même  la  proteftion  des  Evêques 
Catholiques  d'Alemagne ,  tous  les  Evêchez ,  qui  n'étoient  point  dans  les  Pais  heredi-- 
taires  de  la  Maifon  d'Autriche ,  couroient  risque  d'être  feculariléz  ,  &  de  devenir  le 
patrimoine  des  Luthériens ,  ainfi  que  les  Archevèchez  de  Brème  &  de  Magdebourg , 
&  les  Evêchez  de  Verden,  de  Minden,  &  d'Halberftat ,  que  l'Empereur  leur  aban- 
donna d'une  manière  Icandaleufe  :  au  lieu  que  la  Landgrave  Régente  de  Helîe ,  Ame- 
lie  de  Hanau,  qui  avoit  tout  hazardé  pour  le  fer  vice  de  la  France  ,  fans  vouloir  ja- 
mais entendre  à  aucune  propofition  d'acommodement  particulier  avec  l'Empereur,  tan- 
dis que  Melander  ravageoit  &  brûloir  toute  la  Heiîe  ;  ne  pût ,  avec  toutes  {es  inftan- 
ces,  obtenir  quatre  Bailliages  de  l'Archevêché  de  Mayence,  qui  étoient  enclavez  dans 
fes  Etats  ;  ni  même  la  moindre  partie  de  l'Abbaie  de  Fulde ,  quoique  cet  Electeur  (jî)  (n)  An=. 
fut  alors  tout  dévoué  à  l'Espagne ,  nonobftant  plufieurs  grandes  obligations  qu'il  avoit  '^^''"^ . 
à  la  Fraîice.  De  forte  que  les  Catholiques  d'Alemagne,  qui  du  commencement  s'é-  de\»tm. 
toient  alarmez  de  la  Confédération  des  François  avec  les  Suédois,  furent  à  la  fin  édi-  boit. 
fiez  du  procédé  de  la  France,  &  fort  fcandahfez  de  celui  de  la  Mailbn  d'Autriche, 
qui  metoit  tous  leurs  bénéfices  à  l'encan. 

Tout  ce  que  je  viens  de  dire  fur  l'Alliance  de  la  France  avec  la  Suéde ,  fervira  auiïï 
à  jufl:ifier  celle  d'Henri  IV.  avec  Elizabet,  Reine  d'Angleterre,  &  le  Roi  Jaques  fon 
Succefîèur,  pour  la  défenfe  des  Provinces-Unies  des  Pais-Bas,  contre  Philippe  IL  & 
Phihppe  III.  Rois  d'Espagne,  qui  firent  eux-mêmes  tout  ce  qu'ils  purent,  pour  dé- 
tacher l'Angleterre  des  intérêts  de  la  France.  Ainfi ,  Monfieur  d'Oifat  répondit  très» 
bien  à  ceux,  qui  lui  propofoient  une  Trêve,  ou  une  Paix  avec  l'Espagne,  à  la  charge 
de  rompre  avec  l'Angleterre  :  „  Que  le  Roi  fon  Maître ,  fe  fefant  Catholique ,  avoit 
„  bien  renoncé  aux  erreurs  paflees,  &  s'étoit  en  cela  feparé  de  la  Reine  d'Angleterre, 
5,  &  de  tous  les  autres  Protefl:ans  ;  mais  qu'il  n'avoit  pas  renoncé  à  la  reconnoifîànce, 
5,  à  l'humanité,  ni  à  la  bonne  foi  des  Traitez,  pour  être  capable  de  faire  la  Guerre  à 
j,  ceux  qui  l'avoient  aidé,  &  qui  l'aidoient  encore  à  fe  défendre  contre  le  Roi  d'Espa- 
j,  gne ,  qui  vouloir  lui  ôter  la  Couronne ,  l'honneur ,  &  la  vie  j  &  qu'enfin  le  Roi  Ca- 
„  tholique  voudroit  être  aufîi  bien  avec  la  Reine  d'Angleterre ,  qu'y  étoit  le  RoiTres- 
j,  Chrétien  j  &  qu'il  ne  demanderoit  pas  mieux,  que  de  tenir  un  AmbafTadeur  auprès 
j,  d'elle,  comme  il  avoit  fait  auparavant,  fi  elle  en  vouloit  tenir  un  auprès  de  lui  (o)  :  („)  Let- 
„  que  Charle-Quint  étoit  celui,  qui  avoit  apris  au  Roi  de  France,  &  aux  autres Prin- "e  u 
5,  ces,  à  céder  à  la  neceflîté  des  afaires,  en  feù.nt  Y  Intérim;  que  fon  Fils,  qui  pas- 
5,  foit  pour  ArchicathoUquc ,  &  qu'on  difoit  foûtenir  l'Eglife ,  ainfi  qu'Atlas  foûtient 
„  le  Ciel }  toleroit  dans  fes  Roiaumes  de  Valence  &  de  Grenade  le  Mahometisme,  & 
„  fefoit  ofrir  aux  Hérétiques  des  Païs-Bas  l'exercice  libre  de  leur  Religion  prétendue , 
„  s'ils  vouloient  retourner  fous  fon  obéiflânce  (p^  ".  Herrera ,  qui  avoit  penfion  de  (/.)  Let- 
Phihppe  IL  pour  écrire  fon  Hifl:oire,  dit,  que  l'Archiduc  Maximilien  perdit  l'efl:ime  "^  5^' 
&  l'afeftion  des  Polonois,  qui  l'avoient  élu  Roi,  pour  avoir  acordé  la  liberté  de  con- 
fcience aux  Proteftans  du  Roiaume  ,  lorsqu'il  y  entra  :  ajoutant,  que  tout  le  monde 
atribua  à  céte  faute  le  malheur  qu'il  eût  d'être  fait  prifonnier  par  le  Roi  Sigismond , 
fon  concurrent  ;  &  d'être  contraint  de  renoncer  à  céte  Couronne ,  pour  être  mis  en 
liberté  (q^  (^)  cha- 

Quoi  qu'il  en  foit ,  fi  les  Espagnols  vouloient  douter ,  &c  faire  douter  les  autres  Na-  P'"<=^ 
tions  Catholiques ,  de  la  fincerité  de  la  converfion  d'Henri  I V.  parce  que ,  depuis  fon  j^  iJ^^^ 
abjuration,  il  avoit  toujours  perfifté  dans  l'amitié  de  la  Reine  d'Angleterre  -,     &  que  iv,  de 
depuis  l'abfolution  obtenue  du  Pape ,  il  n'avoit  pas  fait  fcrupule  de  recevoir ,  avec  ce-  |^  "pàft'ié 
rémonie  publique,  l'Ordre  de  la  J  arriére  (r}  :    que  veulent-ils  que  nous  penfions  au- de  fon 
jourdui  de  la  Maifon  d'Autriche,   qui  s'eft  liguée  ouvertement  avec  le  plus  grand  en-  Hiftoii'éi 
nemi  de  la  Religion  Catholique  [i]  .î*  ('')  ^" 

Quant  aux  reproches,  que  céte  Maifon  fait  depuis  longtems  à  nos  Rois,  d'avoir  '"  ' 
toujours  entretenu  correspondance  avec  les  Otomans:  ,,Je  fai  bien,  dit  encore  Mon- 
„  fieur  d'OlTat,  que  les  Espagnols  ont  mal  parlé  de  céte  intelligence}  mais  je  fai  bien 
„  auffi ,  qu'elle  ne  leur  a  point  été  fi  odieufe ,  qu'ils  ne  l'aient  recherchée  eux-mêmes. 
„  Et  depuis  deux  ou  trois  ans,  le  Roi  Philippe  [IL]  a  mis  tous  fes  cinq  léns  de  na- 

„  ture, 

[i]  Philippe  IV.  fut  le  premier,  qui  reconnut  en  1649.  ]  à  rcconno'itre  le  Prince  d'Orange  pour  légitime  Roi  d'An- 
la  Republique  d'Angleterre,  5c  Cromwel:  &  par  une  es-    gleterre. 
pece  de  foibleiïc  héréditaire,   Charles  II.  a  été  le  premier  j 


LXiv  OBSERVATIONS    SUR     LES 

j,  ture  5  pour  faire  recevoir  à  la  Porte ,  en  qualité  d'AmbalTadeur ,  Noger  de  Maril- 
„  lan,  Milanois,  jusqu'à  corrompre  nos  Ambaflàdeurs  ,  &  nos  Confuls  ,  pour  y 
„  réiilîîr.  Véritablement,  c'eft  un  Prince  Infidèle  ,  mais  tout  infidèle  &  paien  qu'il 
„  eft,  il  vit  en  paix  avec  les  François,  &  ne  leur  fait  aucun  mal:  au  contraire,  il  fait 
„  la  Guerre  à  ceux  ,  qui  la  font  à  la  France.  D'autres  Princes  que  les  Rois  Tres- 
„  Chrétiens  ont  cultivé  l'amitié  de  la  Maifon  Otomaiie  [i]  ;  ceux  même  de  la  Mai- 
„  fon  d'Autriche  l'ont  recherchée ,  &  la  recherchent  encore  aujourdui  [2] ,  &  accep- 
„  teroient  la  Paix  toutes  les  fois  que  le  Turc  la  leur  voudroit  donner.  Et  d'ailleurs , 
„  nos  Rois  ne  fe  font  jamais  prévalus  de  céte  Alliance,  que  pour  le  foulagement  &  la 
„  confervation  des  Chrétiens  [3]  ,  qui  font  en  ces  Païs-là  :  &  les  Papes  les  ont  fou- 
,;  vent  remerciez  des  bons  ofices ,  que  leurs  Ambaflàdeurs  à  la  Porte  avoient  faits  en 
„  faveur  de  plufieurs  Evêques ,  que  la  Cour  de  Rome  y  avoit  envolez  ;  &  d'une  in- 
„  finité  de  Chrétiens  de  toutes  les  Nations  ,  qui  fans  cela  auroient  été  oprimez  & 
3,  maflâcrez  en  divers  endroits  de  l'Orient.  Enfin ,  il  n'efl:  point  défendu  d'avoir  la 
„  Paix  avec  les  Infidèles ,  pourvu  qu'on  ne  participe  point  à  leur  infidélité. 

On  trouvera  dans  ce  Recueil  quantité  de  Traitez  faits  par  nos  Rois  avec  la  Hol- 
lande :  mais  comme  ce  ne  feroit  jamais  fait,  s'il  faloit  parler  de  tous,  je  parlerai  feu- 
lement de  deux  ou  trois  des  principaux,  c'eft-à-dire ,  de  ceux,  qui  ont  le  plus  de  ra- 
port  à  l'Hiftoire  de  ce  fiecle ,  par  les  grans  évenemens ,  qu'ils  y  ont  produits. 

Le  premier  efl:  la  Trêve  d'entre  le  Roi  d'Espagne  &  les  Provinces-Unies.     Céte 
Trêve  fut  l'ouvrage  de  la  France ,  &  le  falut  de  la  Hollande  ,     qui  ne  pouvoit  plus 
continuer  une  Guerre  qu'elle  foûtenoit  déjà  depuis  quarante  ans.     Céte  nouvelle  Re- 
publique avoit  grand  befoin  de  la  Paix  pour  fe  mettre  en  état  de  ne  plus  retomber  fous 
la  Domination  des  Espagnols.     Epuifée  d'argent,  &  affoiblie  par  de  longs  travaux,  el- 
le ne  pouvoit  fe  remettre  &  fe  fortifier  que  par  céte  voie.    Cependant  le  Prince  Mau- 
rice de  Naflau  ,     ne  demandoit  que  la  continuation  de  la  Guerre  en  quoi  il  agiflbit 
conformément  à  fes  intérêts.     C'a  toujours  été  la  politique  des  Généraux  d'Armée  & 
des  grands  Capitaines,  fur  tout  dans  les  Republiques,  d'entretenir  la  Guerre  le  plus 
qu'ils  ont  pu ,  afin  de  fe  rendre  neceflaires.    Et  comme  Maurice  avoit  le  commande- 
ment des  Armées  ,   il  efl:  vifible  que  la  Guerre  lui  étoit  plus  avantageufe  que  la  Paix. 
Les  Provinces-Unies  étoient  aufli  refoluës  à  continuer  la  Guerre,  fi  Henri  IV.  vouloit 
leur  donner  quatre  mfllions  par  an  ;  mais  l'humeur  ménagère  de  ce  Prince  ,  qui  d'ail- 
leurs vouloit  amaflèr  de  l'argent  pour  quelque  haute  entreprife  qu'on  dit  qu'il  projé- 
toit ,  lui  fit  préférer  la  gloire  d'être  l'arbitre  d'une  Paix ,  ou  d'une  Trêve ,  à  toutes  les 
confidérations  d'Etat  ,     qui  lui  dévoient  faire  entretenir  la  Guerre ,  pour  donner  cet 
os  à  ronger  à  fes  ennemis.    L'intérêt  de  Jaques  ,  Roi  d'Angleterre,  étoit  aufli  de  la 
faire  diu-er ,  pour  confumer  les  forces  des  Espagnols  ,    dont  la  Reine  Elizabet  avoit 
long-tems  éprouvé  la  mauvaife  volonté  :  mais  comme  il  vivoit  en  philofophe ,  &  dans 
une  espèce  d'indolence  civile ,  il  aima  mieux  prêter  l'oreille  à  àes  propofitions  de  Paix  , 
qu'à  toutes  les  raifons  politiques  de  Maurice.  Jean  de  Barneveld ,  le  plus  habile  hom- 
me &  le  plus  autorifé  Citoien  de  fa  République ,  acheva  de  déterminer  ces  deux  Rois 
à  la  Trêve  ,     à  laquelle  ils  inchnoient  déjà.     De  forte  qu'après  plus  de  deux  ans  de 
Négociation ,  durant  lesquels  on  forma  mille  difiicultez  de  part  &  d'autre  ,  la  Trêve 
{s)  6.     fut  conclue  à  Anvers  {s)  pour  douze  ans ,  &  les  Etats  reconnus  libres  &  fouverains , 
dviviil    ^ygj,  permifllon  de  trafiquer  aux  Indes.     Mais  les  Espagnols  voulurent,  que  cet  Arti- 
'  °'"      cle  du  Commerce  des  Indes  fût  couché  en  termes  ambigus  &  généraux,  difant,  qu'il 
ne  faloit  point  exprimer  ce  mot  des  Indes ^  comme  étant  trop  odieux  en  Espagne;  Se 
qu'il  devoir  fufire  aux  HoUandois ,  que  la  Trêve  fût  générale ,  fans  exception  de  Heux, 
(0  Let-  ni  de  perfonnes  Qy     Outre  que,  fi  le  Roi  d'Espagne  confentoit  en  termes  exprès  au 
Prefiden  Commcrcc  des  Indes  ,     les  autres  Princes  fes  Alliez  lui  en  demanderoient  autant  f . 
jêanniîr  Mais  la  vraie  caufe ,  pourquoi  les  Députez  des  Archiducs  refuférent  toujours  avec  la 
au  Roi,   même  opiniâtreté,  d'acorder  nommément  la  Navigation  des  Indes,  étoit  pour  contenter 
du  .3.  de  ^  2a 

Pcvner 


1609. 

fLemc-      [■]  Témoin  les  Republiques  de  Pologne  &  de  Venife, 
medans     toutes  deux  Très-Chrétiennes.  11  cil  même  conft.int,  qu'u- 
ime  Let-  ne  des  plus  fortes  raifons,   pourquoi  les  Polonois  prcferc- 
tre  au        ''ent  le  Duc  d'Anjou  à  l'Archiduc  Erneft,  &  au  Roi  de  Sue- 
Duc  de      <ie,  fes  compétiteurs,  fut  l'ancienne  Alliance  de  la  Maifon 
Sully.        des  Valois  .ivcc  los  Princes  Ottomans.     Pax  cum  Turca  tu- 
tior  fperaiatiir  ,    dit  André  Frcdro  ,  ob  fxdera  ,  qun  Domui 
Valefiorum  cum  his  gcntibus  amiqiiitiis  imercedchant.     In  Hen- 
ricQ  î.  Rege  PohnU. 

fi]  En  MpS.  il  y  avoit  à  Conftantinople  un  Juif,  qui 
ncgocioit  au  nom  de  Philippe  1 1.  avec  la  Porte,  comme  le 
marque  Monficur  d'Oifat  dans  fa  Lettre  130.  Circonftan- 
cc  d'autant  plus  remarquable,  que  ce  Roi,  qui  ctoit  fi  fcru- 
puleux  ,  ne  fefoit  aucun  fcrupule  de  rechercher,  quoique 
moribond,  une  Alliance,  que  fon  Père  &:  lui  avoient  tou- 

«   T  jours  reproché  à  nos  Rois,  comme  une  correspondance cri- 

Lettres  '    .     ,,   '^_  ' 


[3]  Nos  Rois,  dit  Jean  de  Montluc,  n'ont  ménage  l'a- 
mitié des  Turcs ,  que  pour  les  rendre  plus  traitables  en- 
vers les  Chrétiens  captifs.  Je  puis  aléguer  le  Frère  du  Car- 
dinal de  Trente,  plufieurs  Chevaliers  de  Malte,  5c  divers  Ca- 
pitaines Espagnols  ,  qui  avoient  été  pris  en  Afrique  ,  les- 
quels rendront  témoignage,  qu'ils  ont  recouvré  leur  liberté 
à  la  prière  &  recommandation  de  nôtre  Roi  Charles  1  X. 
François  I.  m'aiant  envoie  Ambaffadeur  à  Conftantinople, 
j'y  conduifis  l'Ambafladeur  de  Charle-Qiiint  ,  Se  je  le  pre- 
fentai  au  Grand-Seigneur,  de  qui  je  lui  fis  obtenir,  par  le 
crédit  de  mon  Maître,  une  Paix  honorable  pour  la  Hongrie, 
que  Ferdinand ,  Roi  des  Romains ,  étoit  en  grand  danger 
de  perdre.  Dam  la  Harangue,  i^u'd  fit  aux  Etats  di  Polog/te, 
four  faire  élire  Rti  le  Dut  d'Anjou. 
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la  vanité  du  Roi  d'Espagne  &  de  ion  Confeil ,  en  lui  donnant  lieu  de  pouvoir  dire  j 
qu'il  n'y  avoit  pas  conlenti  ;  &  de  fe  fcrvir  même  de  céte  aparence  envers  les  Portu- 
«Tais,qui  lui  felbient  de  grandes  inftances,pour  ôter  ce  Commerce  auxHollandois^?/}.  ^"^  ^<=f" 
Au  relie,  ceux-ci  fe  contentèrent  de  la  promeffe,  que  firent  les  Ambaflàdeurs  de  Fran-  même  au 
ce  &  d'Angleterre,  que  les  Rois  leurs  Maitres  feroient  garans  de  la  parole  donnée  par  Ro' .  du 
les  Députez  des  Archiducs  liir  cet  Article,  qui  paroiiîoit  d'autant  plus  important, que  ^3,5,  & 
Philippe  1 1.  dans  l'Afte  de  la  Donation  des  Païs-Bas  à  l'Infante  Ifabelle  ,  fa  Fille  aï-  à  Uo'n- 
née ,  avoit  exprellement  excepté  le  Commerce  &  la  Navigation  des  Indes ,  fous  peine  y^^l'J^, 
d'être  privée,  elle,  &  l'Archiduc  Albert,  fon  futur  époux,    de  la  polTeflion  desdits  du  s.  ds' 
Pais-Bas,  en  cas  de  contravention  [i]  :  Et  ce  fut  peut-être  céte  claufe,  dit  le  Colo-  Mais 
ma  Qza) ,  qui  réveilla  l'atention  des  HoUandois  ,  &  qui  leur  fit  prendre  la  réfolution  ^^'^'lî. 
de  participer  aux  richeflès  des  Indes  Orientales  &  Occidentales,  en  y  établiflant  des  vrexi. 
fadteurs  &  des  bureaux ,  &  en  y  bâtiflant  enfuite  des  Forterefles ,  comme  ils  ont  fait  ^^^  '^"«'■■" 
depuis  la  Trêve ,  au  grand  détriment  des  Espagnols ,  &  des  Portugais.  rlandre. 

Au  refte,  cet  Article,  Il  longtems  debatu,  fut  conclu  en  ces  termes  :  [Les  Sujets  & 
Valfaux  de  Meilleurs  les  Etats  jouiront  dans  tous  les  Païs,  Terres,  Seigneuries,  & 
Domaines  du  Roi  d'Espagne,  &  des  Archiducs,  de  la  même  liberté  &  franchife ,  qui 
a  été  acordée  aux  Sujets  du  Roi  de  la  Grande  Bretagne,  en  vertu  du  Traité  de  Paix 
fait  avec  lui  en  1604.  conformément  aux  Articles  fecrets,  qui  ont  été  arrêtez  &  con- 
clus à  Londres  avec  Don  ]uan  de  Velasco,  Connétable  de  Caftille  (x).]     Mais  dans  (x) pô- 
le Traité  de  Paix  ,     que  les  Etats  Généraux  conclurent  en  1648.  à  Munfter  avec  le^,J^Xî 
Comte  de  Pegnaranda ,  Plénipotentiaire  d'Espagne ,  la  Navigation  des  Indes  Orien-  m  Iran. 
taies  &:  Occidentales  leur  fut  acordée  en  termes  formels  &  pofitifs.     Navigatio  &  ''^J'"^'' 
Commercia  in  Orientais  &  Occidentali   Indiis   conferventur ,  juxta  Trivilegia  in  v. 
eum  finem  jam  data ,  vel  deinceps  danda  :  &  ad  major em  ejus  fecuritatem  ferviat 
prafens  TraSîatiis ,  &  Ratificatio  hinc  inde  fuper  eo  producenda.     Artic.  V, 

Il  eft  à  remarquer,  que  le  premier  inftrument  de  la  Trêve  d'Anvers  fut  un  Corde- 
lier  [2]  Flamand ,  qui  en  fit  l'ouverture  à  un  Marchand  HoUandois  de  iç,s  amis  ,  & 
lequel  enfuite  fut  un  des  Députez  des  Archiducs  Albert  &  Ifabelle.  De  forte  que , 
dans  l'espace  de  dix  ans  ,  deux  Cordeliers  eurent  l'honneur  d'avoir  part  à  deux  des 
plus  importantes  Négociations  de  la  Chrétienté ,  favoir  ,  Bonaventura  Calât  agir  one 
à  la  Paix  de  Verviii;  &  Neyen  à  la  Trêve  des  Païs-Bas.  Et  cela  montre,  qu'il  eft 
quelquefois  très-utile  aux  Princes,  de  fe  fervir  de  perfonnes  inconnues,  ou  du  moins, 
qui  n'ont  aucun  caraftere  public ,  pour  entamer  des  Négociations  épineufes  ,  oii  l'on 
veut  avoir  la  liberté  de  fe  dédire ,  &  de  desavouer  ceux ,  qui  ont  porté  la  parole,  lors- 
que la  propofition  n'a  pas  réuffi.  C'étoit  la  politique  de  Ferdinand ,  Roi  d'Aragon , 
dit  le  Catholique  ;  &  la  Maifon  d'Autriche ,  qui  a  hérité  de  fes  Etats  &  de  fes  maxi- 
mes ,  s'en  eft  fouvent  bien  trouvée.  L'acommodement  du  même  Ferdinand  avec 
l'Empereur  Maximilien,  qui  prétendoit  avoir  la  Régence  des  Etats  de  Caftille,  durant 
la  minorité  de  Charles,  fon  Petit-Fils,  fut  traité  tête  à  tête  avec  ce  Roi, par  un  Gen- 
tilhomme [3]  de  la  Princefle  Marguerite  ,  Tante  paternelle  du  pupille  :  &  félon  Zu- 
rita ,  fa  Négociation  fut  fi  heureufe ,  que  tout  ce  qu'il  avoit  acordé  &  apointé  fecrete- 
ment  avec  Ferdinand  ,  fut  confirmé  enfuite  par  la  Sentence  arbitrale  du  Roi  Louis 
XII.  &  du  Cardinal  d'Amboife,  fon  Premier  Miniftre ,  que  Maximilien  &  Ferdinand 
avoient  pris  pour  Juges  de  leurs  diférends  [4].  Le  Cardinal  de  Richelieu  fe  fervoit 
ordinairement  "du  fameux  Capucin,  dit  le  Père  Jofef ,  pour  métamorphofer  les  Miniftres 
des  Princes  étrangers  en  Penfionnaires ,  ou ,  pour  parler  plus  François ,  en  traîtres. 
Le  premier  homme ,  à  qui  il  s'expliqua  du  deftéin  qu'il  avoit  de  rendre  la  Couronne 
de  Portugal  à  la  Maifon  de  Bragance ,  fut  un  Marchand  Joalier ,  nommé  Broiial ,  qu'il 
avoit  rencontré  plufieurs  fois  chez  la  Ducheflè  d'Eguillon  ,  à  qui  il  vendoit  des  pier- 
reries &  des  bijoux  [f].  Lui  aiant  trouvé  de  l'esprit  &  du  jugement,  il  l'envoia  par 
deux  ou  trois  fois  à  Lisbonne ,  pour  fonder  le  gué  ;  ce  que  Broiial ,  qui  parloir  bien 
Portugais,  fit  avec  tant  d'adrefle  auprès  des  Seigneurs  &  des  Fidalgues  ,  chez  qui  il 
eût  accès  ,  qu'il  affûra  pofitivement  Monfieur  le  Cardinal  ,  qu'il  ne  leur  manquoic 
qu'une  ocafion  &  de  l'apui  ,  pour  changer  de  Maitre.  Et  ce  fut  fur  ce  fondement , 
que  ce  grand  Miniftre  entreprit  &  acheva  la  fameufe  révolution  du  Portugal.    Tant 


un 


{ 1  ]  Iten ,  es  condicion ,  y  no  de  otra  manera ,  que  la  Infan- 
ta  nuejlra  hija ,  ni  algimo  de  fus  fmefforcs ,  no  puedan  en  n'mgu- 
na  manera  tener  Corner c'io ^  TratOj  ni  Contrat acion  en  las  In- 
âias  Orientales  y  Occidentales ,  fi  color  de  qualquier  titulo  ,  ni 
prétexta  que  aya  ,  fo  pena  de  fer  devoliitos  los  dichos  Pay/es 
Baxos,  en  cafo  de  tal  contravencim, 

[i]  Le  l'cie  Icjn  Ncyen  ou  Ney,  que  le  Prefident  Jean^ 
nin  apelle  toujours  le  Vexe  Commiflaire ,  lequel  c'toit 
fils  d'un  Martin  Neyen^  dont  Guillaume  Prince  d'Orange 
s'ctoit  fervi  en  plufieurs  afaires  de  confiance. 

T  O  AT  E    II. 


[3]  Il  s'apelloit  Claude  de  Cilly,  &  avoit  été  Maître 
d'Hôtel  de  Philippe  I.  Roi  de  Cartille  ,  Père  de  Charle- 
Quint. 

[4]  Cet  Acord  fut  fignc  h  Blois  le  12.  de  Décembre  de 
T509.  Don  Juan  Vitrian  en  parle  fur  le  raport  de  Zurita, 
dans  le  Chap.  XX.  de  fon  Comines,  Lettre  A. 

[5]  J'ai  apris  Cette  particularité  du  feu  Père  Coffàrt,  Je- 
fuite  iiluftre  ,  qui  difoit  la  favoir  de  Madame  d'Eguillon 
même. 
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un  homme  emploie  à  propos  à  ce  qui  eft  conforme  à  fon  génie ,  cft  capable  de  donner 
un  bon  branle  aux  afaires  de  la  plus  grande  importance. 

La  Trêve  d'Anvers  aiant  expiré  le  9.  d'Avril  1621.  la  Guerre  recommença  au  mois 
de  Septembre  luivant,  au  lujet  de  Juliers ,  qui  fut  aifiegé  par  les  Espagnols  :  &  depuis 
ce  tems-là  ,  les  Etats  firent  divers  Traitez  avec  la  France  ,  dont  les  afliftances  leur 
étoient  abfolument  necefl'aires ,  contre  une  Nation ,  qui  après  les  avoir  reconnus  pour 
un  Peuple  libre  &  indépendant,  prétendoit  être  encore  en  droit  de  les  dominer.  Com- 
me il  feroit  inutile  de  parler  de  tous  ces  Trairez ,  on  ne  peut  pas  auflî  fe  dispenler  de 
ïôif.  faire  mention  de  la  Ligue  ofenfive  &  défenfive  de  163)'.  dans  le  fixieme  Article  de  la- 
quelle il  écoit  dit:  „  Que  la  rupture  entre  les  deux  Couronnes  dureroit  jusqu'à  l'entière 
j,  expuUion  des  Espagnols  des  Pais-Bas,  fans  que  ni  le  Roi  Tres-Chrêtien  ,  ni  les 
j,  Etats  Généraux  des  Provinces-Unies ,  pufîent  traiter  Paix ,  Trêve  ,  ni  fuspenfion 
„  d'Armes,  que  conjointement,  &  d'un  commun  confentement.  L'Article  neuvième 
j,  portoit ,  qu'au  cas  que  l'on  vinft  à  faire  une  Paix ,  Trêve ,  ou  fuspenfion  d'Armes , 
„  elle  ne  pourroit  fe  conclure  ,  que  conjointement  &  du  commun  confentement  du 
„  Roi ,  &  des  Etats  Généraux.  Et  l'Article  X.  ajoûtoit ,  que  fi  lesdits  Etats  rom- 
„  poient  ouvertement  avec  l'Empereur ,  ou  avec  tout  autre  Prince  de  la  Maifon  d'Au- 
„  triche ,  le  Roi  s'obligeoit  de  rompre  pareillement  :  &  que  fi  l'Empereur  ,  ou  quel- 
„  que  autre  Prince  de  la  même  Maifon . ,  ataquoit  direûement  ou  indireftement ,  le 
„  Roi  Tres-Chrêtien  ,  en  forte  que  Sa  Majefté  en  vinft  à  une  rupture  ouverte  avec 
„  cette  Maifon  ;  les  Etats  Généraux  feroient  obligez  de  rompre  aulTi.  Ajoutez  à  ce- 
5,  la  l'Article  IL  du  Traité  de  164.4,.  par  lequel  il  étoit  dit  :  Que  dans  les  Negocia- 
„  tions  de  Munfter ,  les  Plénipotentiaires  de  France  &  de  Hollande  s'entr'aideroient 
„  &  fe  foûtiendroient  réciproquement:  &  l'Article VI.  qui  porte:  que  fi  après  la  Paix 
„  conclue ,  le  Roi  Tres-Chrétien  ,  ou  les  Provinces-Unies ,  étoient  ataquez  direfte- 
5,  ment  ou  indireftement ,  par  le  Roi  d'Espagne,  ou  par  l'Empereur,  on  executeroit 
„  ponftuellement  de  part  &  d'autre  les  Articles  VI.  IX.  &  X.  du  Traité  de  1635-. 

Cependant,  en  164.8.  les  Espagnols  fe  voyant  dans  la  neceffité  de  faire  la  Paix, 
tâchèrent  de  la  faire  avec  le  moins  de  desavantage  qu'ils  pourroient.    Dans  cette  vue, 
ils  refolurent  de  conclurre  feparément  la  Paix  avec  les  Etats  Généraux.     Le  Cardinal 
Mazarin  aiant  preflènti  cela,  envoya  promptement  à  la  Haye  Monfieur  Servient,  qui 
étoit  un  des  Plénipotentiaires  à  Munfter.     Ce  Miniftre  fit  tout  ce  qu'il  pût  pour  em- 
pêcher les  Etats  de  traiter  feuls  avec  l'Espagne,  &  de  penfer  même  à  la  Paix:  il  leur 
remontra  que  la  France  &  la  Hollande  Unies  enfemble ,  chaflèroient  entièrement  les 
Espagnols  de  la  Flandre ,  dans  deux  ou  trois  ans ,  &  que  par  ce  moyen  la  Republique 
de  Hollande  délivrée  d'un  fi  redoutable  ennemi ,   deviendroit  extrêmement  puiflànte. 
Le  Prince  d'Orange  qui  avoit  l'humeur  martiale ,  goûta  d'abord  les  propofîtions  &  les 
raifons  de  Monfieur  Servient ,  &  plufieurs  des  Etats  fe  rangèrent  du  côté  du  Prince  j 
mais  comme  les  conditions  du  Traité  de  Paix  que  les  Espagnols  vouloient  faire  avec 
les  Hollandois ,  étoient  dans  le  fonds  tres-avantageufes  à  ces  derniers ,  le  plus  grand 
nombre  de  voix  alla  à  faire  la  Paix.    Ainfi  les  Etats  Généraux  conclurent  en  1648.  la 
Paix  avec  l'Espagne ,  fans  y  comprendre  la  France.     Les  Provinces-Unies  avoient  de 
grandes  obligations  à  la  France ,  cela  eft  hors  de  doute  :  mais  l'intérêt  leur  fit  fermer 
les  yeux  à  toutes  ces  confideratipns.    Il  y  a  de  certaines  maximes  d'Etat  ,     ausquelles 
tout  doit  céder ,  &  ce  font  ces  maximes  que  les  Princes  &  les  Chefs  des  Republiques 
fuivent  fans  aucun  fcrupule.     Adrien  Paaw  &  Jean  Knuyt  Plénipotentiaires  à  Muiifter 
de  la  part  des  Etats  conclurent  &  fignerent  ce  Traité  avec  le  Comte  de  Pennaranda, 
Plénipotentiaire  d'Espagne.     A  l'occafion  de  ces  deux  Ambaffadeurs  des  Provinces- 
Unies  ,  on  peut  remarquer  que  le  Cardinal  de  Richelieu ,  qui  fe  connoiflbit  mervcil- 
leufement  en  esprits,  avoit  dit,  après  la  fignature  du  Traité  de  1635-.     Ces  deux  Hol- 
landois ont  bien  la  mine  de  nous  donner  le  change.     En  éfet ,  la  liaite  a  montré ,  que 
les  Etats-Généraux  avoient  envoie  pour  Ambaflàdeurs  en  France  ,   les  deux  plus  fins 
Perfonnages  de  leur  Pais  ;    &  qu'ils  ne  s'étoient  fervis  de  nôtre  Alliance  ,   &  de  nos 
Armes ,    que  pour  faire  à  nos  dépens  leur  condition  meilleure  auprès  des  Espagnols , 
félon  la  maxime  de  Ferdinand  d'Aragon  ,   qui  ne  fignoit  jamais  de  Traitez,  qu'avec 
(y)  Le   cette  réferve  mentale:  le  profit  four  moi,  le  danger  &  les  frais  four  mes  Alliez  Çy'). 
Es°T'nol      -^^  refte,  je  ne  puis  comprendre  ,   comment  Wicquefort ,    qui  décide  fouveraine- 
chap.      ment  du  mérite  &  des  aftions  des  Ambaflàdeurs,  &  fouvent  fans  jugement,  a  pu  di- 
Z}^\    re,  que  Tegnaranda,  étoit  un  Miniftre  fans  exferience ,  à"  fans  génie,  lui,  qui  con- 
vient que  ce  Comte,    en  fefant  confentir  les  Hollandois  à  une  Taix  farticuliere , 
(3:)Sec-   romfit  toutes  les  me  fur  es  du  Cardinal  Mazarin  (2;).     Ce  Caa-dinal  même ,  qui  n'é- 
^°"  J      toit  pas  d'humeur  à  prodiguer  à  autrui  les  louanges  fur  la  Science  de  négocier,  011  il 
deUfe-   étoit  Grand  Maître,  ne  pût  s'empêcher  de  reconnoître  l'habileté  du  Comte.     „  Vô- 
condePar.     jj-g  Exccllence,  lui  dit-il  dans  une  Lettre  fil ,  eft  un  des  plus  Grands  Miniftres, 

Ambajlk-  J.     ''    quail^ 

drur.  [1]  Intitulée:  Lettre  d'un  Fr,in{iiis  ,  hicn  informé  des  affaires,  au  Ctmte  dt  PegTMrania ,  laquelle  1«  Caroinal  a  toujours 

reconnue  pour  une  des  iîennes. 
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,)  qu'aie  aujourd'hui  la  Couronne  d'Espagne.     Vous  avez  rendu  au  Roi  vôtre  Maî- 
>,  tre,  dans  la  Paix  de  Hollande,  le  fervice  le  plus  fignalé,  qu'il  pût  jamais  atendre 
3,  d'aucun  de  fes  Sujets.  Vous  aA^ez  en  vôtre  particulier  aquis  beaucoup  de  réputation, 
„  d'avoir  fù,  par  vôtre  adrefle,  ieparer  d'avec  la  France,  des  Alliez,  qui  lui  étoient 
„  fi  unis,  &  fi  obligez,  &  dont  les  interefts,  en  bonne  politique,  dévoient  être  à  ja- 
„  mais  communs  &  indivifibles.     Vous  avez  fait  éclater  vôtre  prudence ,  quand  vous 
„  avez  tout  facrifié  ,    pour  rompre  le  nœud  de  cette  liaifon  ".     Témoignage ,  qui  dé- 
truit entièrement  co  qu'ajoute  Wicquefert  ,     que  Pennzrznda.  n'at^uà  j)as  à  Muns- 
ter la  réputation  d'un  habile  Négociateur  s     &  qu'il  n'avait  pas  l'expérience  neces- 
faire,  pour  fortir  avec  fuccès  d'une  Négociation  de  cette  force.     Car  s'il  rejetoit  tou- 
tes les  propofitions  ,    qui  pouvoient  avancer  l'acommodement  entre  les  deux  Couron- 
nes ,   ce  n'étoit  ni  par  orgueil ,  ni  par  opiniâtreté ,  ni  par  incapacité ,  comme  le  veut 
Wicquefbrt  (a)  -,   mais  parce  qu'il  avoit  ordre  de  ne  traiter  la  Paix  qu'avec  la  Hol-  («)  ibid. 
lande  feule  ,   &  de  n'entendre  à  celle  de  France ,  qu'après  toute  espérance  perdue  de  seal'or 
conclure  un  Traité  particulier  avec  cette  République.     Ce  qui  eft  fi  vrai ,  que  dès  le 
jour  que  ce  Traité  fut  figné  ,    il  ne  refta  plus  à  Munfter  ,    que  pour  les  formes  ,    fe 
roidiflànt  toujours  de  plus  en  plus  fur  des  conditions ,  qu'il  lavoit  bien  que  les  Pléni- 
potentiaires de  France  n'accepteroient  jamais.     Si,  Ifeur  dilbit-il  comme  les  Pivernates 
aux  Romains,  vous  voulez  nous  donner  une  bonne  Paix,  elle  fera  éternelle;  mais  fi 
vous  nous  en  donnez  une  desavantageufe  ,     elle  ne  fera  pas  de  durée  {b').     Ce  qu'il  W  ^' 
apelloit  bonne  'Faix ,  étoit ,  que  nous  rendiffions  au  Roi  d'Espagne  toutes  nos  con- i^dim" 
quêtes  ;  faute  de  quoi  il  declaroit  ,     qu'il  n'y  auroit  jamais  de  Paix  fliable  &  durable'",  per- 
entre  les  deux  Couronnes.  ^mail  L. 

De  tout  cela  il  refulte ,  que  les  empêchemens  de  la  Paix  générale  avec  l'Empire  &  «  d,'ra°' 
l'Espagne  ne  venoient  point  du  côté  de  la  France  ,    dont  les  intentions  étoient  bon-  ^'^-  ^''- 
nes  &  finceresjmais  du  côté  de  l'Espagne ,  qui  comptoit  fur  une  révolution  prochaine, 'p-^J-ç. 
dont  la  France  étoit  menacée  alors ,  parmi  un  nombre  infini  de  brouillons  &  de  mal-  p"oit  a 
contens ,  qui  vouloient  profiter  de  la  foibleflè  de  la  Minorité.     D'ailleurs  ,   le  Confeil  '""^  ^™" 
d'Espagne ,  qui  depuis  loiigues  années  régentoit  Souverainement  à  Vienne  ,    ne  pou- 
voit  pas  s'imaginer,  que  l'Empereur  puft  jamais  fe  réfoudre  à  conclure  la  Paix  avec  la 
France,  fans  y  comprendre  le  Roi  Catholique.     Mais  le  Comte  de  Servient,  qui  res- 
toit  feul  Plénipotentiaire  à  Munfter  ,   depuis  le  départ  du  Duc  de  Longueville  &  du 
Comte  d'Avaux ,  tous  deux  fiispefts  au  Cardinal  Mazarin ,  mania  fi  bien  cette  afaire, 
que  huit  mois  après  le  Traité  de  Hollande  ,     dont  il  n'a  voit  jamais  pu  empêcher  la 
conclufion,  ni  par  carefles,  ni  par  menaces,  lors  qu'il  étoit  AmbalFadeur  à  la  Haie,  i6i^^. 
il  fit  le  fien  avec  l'Empereur ,  &  les  Etats  de  l'Empire ,  à  l'exclufion  du  Roi  d'Espa- 
gne ,  &  du  Duc  Charles  de  Lorraine ,  leur  Allié  (r}.     De  forte  que  le  Cardinal  ne  (f )  i.e 
tarda  guère  à  avoir  fa  revanche  du  Comte  de  Pegnaranda  ,     qui  fans  doute  ne  fût  "t  ^'°'^* 
point  parti  de  Munfter,  s'il  eût  prévu  ce  coup.     Sur  quoi  le  Cardinal  le  raille  agréa- 
blement dans  la  même  Lettre ,  en  ces  termes  :  „  Avouez  donc ,  Monfieur ,  que  fi  vous 
„  nous  avez  porté  une  bote  franche  dans  le  Traité  de  Hollande  ,     la  rispofte  ,  que 
jj  nous  vous  avons  rendue  par  la  Paix ,  que  nous  avons  conclue  en  Alemagne ,  à  vô- 
3,  tre  exclufion,  vaut  encore  mieux".     En  éfet,  il  étoit  bien  plus  dificile  de  feparer 
l'Empereur  d'avec  le  Roi  d'Espagne ,  que  le  fang  &  l'intereft  d'Etat  unillbieiit  enfem- 
ble,  que  de  détacher  la  Hollande  d'avec  la  France,  à  qui  elle  n'étoit  unie,  que  par 
l'intérêt ,  &  dont  elle  fe  fépara  en  vue  d'un  plus  grand  intérêt ,  qu'elle  crut  rencontrer 
dans  la  Paix  avec  l'Espagne  :  quoi  que  même  alors  toutes  les  Provinces  ne  fuffent  pas 
tout-à-fait  d'un  même  fentiment  fur  ce  fujet.     Ajoutez  à  cela  que  le  Roi  d'Espagne  fe 
trouvant  alors  fans  mâles ,  l'Empereur  avoit  d'autant  plus  d'intereft  de  le  ménager ,  & 
de  ne  fe  pas  brouiller  avec  lui ,  qu'en  ce  tems-là  même  il  négocioit  le  Mariage  du  Roi 
de  Hongrie ,  fon  Fils ,  avec  l'Infante  d'Espagne  ,    qui  étoit  l'heritiere  préfomtive  de 
tous  les  Etats  de  fon  Père  ;  &  que  les  Grans  d'Espagne  fongeoient  à  la  marier  au  Duc 
de  Savoie ,  dans  la  crainte  qu'ils  avoient  de  voir  transférer  le  Siège  de  la  Monarchie  à 
Vienne,  &  de  devenir  les  fimples  Courtifans  des  Vicerois  Alemans,  que  l'Empereur 
leur  enverroit,  fi  la  Succefllon  d'Espagne  venoit  à  tomber  entre  fes  mains.     Circons- 
tance ,  qui  fembloit  rendre  infurmontables  les  difficultez  de  la  Paix  particulière  avec 
l'Empereur. 

Je  ne  dois  pas  ometrc  ici  une  particularité ,  que  le  Procurateur  Nani  raconte  dans 
ion  Hiftoire  de  Veniie ,  laquelle  montre  évidemment  le  peu  d'inclination  ,  que  les 
Grans  d'Espagne  ont  pour  la  Mailon  d'Autriche  Impériale.  C'eft  que  le  Roi  de  Hon- 
grie aiant  acompagné  jusqu'à  Milan  la  Reine  d'Espagne,  fa  Sœur, qui  eft  la  Mère  de 
Don  Carlos  régnant  aujourdui,  en  intention  d'aler  avec  elle  jusqu'à  Madrid  ,  pour  y 
épouicr  l'Infante  ,  les  Miniftres  de  Philippe  IV.  lui  firent  dire  ,  qu'il  n'étoit  pas  à 
propos,  qu'il  raflât  plus  avant,  leur  paroiflànt  étrange  &  meflëant,  que  les  Alemans 
TomeII,  iz  voulullcnt 
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vouluflent  confondre  par  ces  deux  Mariages  les  noces  du  Roi  Catholique  avec  les  fri-  ' 
nerailles  de  ia  Succeffion  [i]. 

Pour  finir  l'Article  de  la  Paix  de  l'Empire ,  il  ne  me  refte  rien  à  ajouter  ,  qu'une 
petite  remarque ,  qui  eft ,  que  les  Suédois  allîegeoient  la  Ville  de  Prague  ,  &  en  te- 
noient  déjà  le  Château,  lorsqu'arriva  la  nouvelle  de  la  Paix  conclue,  qui  fit  inconti- 
nent lever  le  fiège.  De  forte  que  la  Guerre  de  l'Empire  prit  fin  à  Prague,  où  elle  a- 
voit  commencé  trente  ans  auparavant,  par  la  révolte  des  Proteftans  de  Bohême,  qui 
élurent  en  1615).  pour  leur  Roi,  Federic  V.  Eledteur-Palatin  ,  Chef  de  l'Union  E- 
vangelique. 

Mais  puisque  la  Paix  de  Hollande  m'a  donné  lieu  de  parler  du  Comte  de  Pegnaran- 
da,  je  dirai  encore  ici,  que  ce  fut  lui,  qui  après  la  mort  de  Philippe  IV.  fit  les  pre- 
mières ouvertures  de  la  Paix  du  Portugal,  &  qui  en  concerta  fi  bien  les  moiens  avec 
le  Comte  de  Sandwik ,    alors  Ambafladeur  d'Angleterre  à  Madrid  ,    que  le  Traité  en 
i66j.  fut  enfin  conclu  &  figné  à  Lisbonne  le  13.  de  Février  de  1668.  quoique  l'année  pré- 
cédente le  Portugal  eût  fait  une  Ligue  ofenfive  &  défenfive  avec  la  France  ,     par  le 
feptieme  Article  de  laquelle  le  Roi  Tres-Chrétien  &:  Dom  Alfonfe  VL  Roi  de  Portu- 
gal ,'s'obligeoient  réciproquement  de  n'écouter  aucune  propofition  de  Paix  particulière 
avec  l'Espagne,  &  de  ne  traiter  point  l'un  fans  l'autre;  &  que  Dom  Pedro,  devenu 
Régent  quelques  mois  après ,  eût  promis  trois  fois  par  écrit  [2]  ,  non  feulement  en 
foi  de  Prince,  mais  encore  en  foi  de  brave  Gentilhomme,  (c'eft  l'exprefllon  dont  il 
ufoit  ;  )  d'obferver  religieufement  &  inviolablement  ce  Traité ,  &  de  n'entrer  en  au- 
{j)  Qiii  cunc  Négociation  avec  le  Marquis  de  Liche  (d),  ni  avec  le  Comte  de  Sandwik,  qui 
«toit  pi i-  étoit  venu  exprès  à  Lisbonne,  en  qualité  de  Médiateur  entre  le  Roi  d'Espagne,  &  le 
de' Guèr-  Roiaume  de  Portugal.    Tant  il  eft  fatal  à  la  France  d'éprouver  l'inconftance  des  Prin- 
re  au      CCS  Sc  dcs  Etats ,  que  fa  proteftion  a  fauvez  du  naufrage.     Soit  dit  en  paflânt  ,    que 
Château  lorsque  deux  Princes  traitent  enfemble,  l'un  puiflant,  &  l'autre  foible;  il  arrive  prcs- 
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bonne,    quc  toujours ,  que  le  grand  elt  trompe  par  le  petit,  parce  que  le  grand  n  a  en  vue  que 
depuis     la  réputation  ;  &  l'autre ,  que  l'intereft.     Celui  qui  eft  protégé ,  regarde  la  proteftion 
aiis?™     <iu'il  reçoit,  comme  une  dette  qu'il  contrafte  ,    &  comme  une  fujetion  qui  le  desho- 
nore; &  par  confequent ,    à  la  première  ocafion  qu'il  trouve  de  rompre  fes  liens,,  il 
fait  banqueroute  à  la  recohnoilfence. 

Tous  les  Traitez  faits  par  Charles  IV.  dernier  Duc  de  Lorraine  ,    avec  Louïs  le- 
Jufte  &  Louïs-le-Grand ,  en  font  de  beaux  témoignages  ;  &  ceux  qui  liront  fans  pré- 
vention l'Hiftoire  de  ces  deux  Règnes,  &  qui  feront  atention  à  toutes  les  InfideÛtez 
de  ce  Duc,  qui  fe  glorifioit  de  fes  tromperies,  comme  d'autant  de  Victoires;  s'éton- 
neront, que  deux  tels  Rois,  fi  fouvent  ofenfez,  eûflènt  pu  lui  pardonner  tant  de  re- 
chutes ,  avant  que  de  fe  refoudre  à  le  dépouiller.     Cependant ,  un  de  fes  Miniftres  a 
(f)inti-   bien  ofé  dire  dans  un  Manifefte  (e):    „  Que  ce  deflÈin  étoit  mal  fondé  en  fa  caufe, 
llit'cif-  M  irregulier  dans  fa  forme ,  violent  en  fon  exécution ,  &  fi  dangereux  en  fa  fin ,  que 
mens  fur  „  fi  l'on  n'y  aportoit  un  prompt  remède,  il  n'y  auroit  plus  désormais  de  respeft  pour 
^deut'rai  "  ^^^  facrécs  perfonnes  des  Princes;  plus  d'indépendance  pour  les  Souverains  >    plus 
ne, pour  „  dc  repos  pour  les  peuples;  &  qu'il  faudroit  bannir  toutes  les  formalitez  &  les  pro- 
tous  les     ^^  cedures ,  que  les  Loix  Civiles  &  le  confentement  commun  des  Nations  avoient  in- 
chréiLs.  5)  troduites  dans  le  monde  ;  &  laiflèr  à  la  feule  force  le  droit  de  décider  tous  les  difé- 
1671.      „  rends,  qui  naîtroient  entre  les  Princes".     C'eft-à-dire,  au  compte  de  ce  Miniftre, 
que  pour  ne  point  blefler  la  Souveraineté  du  Duc  Charles,  il  eût  falu,  que  la  France, 
contre  laquelle  il  formoit  de  jour  en  jour  des  cabales  &  des  entreprifes  ,    eût  foufert 
tout  le  mal ,  qu'il  avoit  envie  de  lui  faire ,  fans  en  témoigner  aucun  reflèntiment  ;  & 
qu'au-lieu  de  fe  faire  Juftice  par  les  Armes,  après  s'être  fer  vie  en  vain  de  la  voie  des 
Traitez,  elle  eût  pris  pour  Juges  des  démêlez,  qu'elle  avoit  avec  lui,  l'Empereur  & 
le  Roi  d'Espagne  ,   qui  le  foulevoient  contre  elle.     Ce  Duc  ,    non  content  d'avoir 
KÎ31.  violé  les  deux  Traitez  de  Vie  de  1631.  celui  de  Liverdun  de  1632.  &  celui  de  Nancy 

1632.  de  1633.  [3]  fe  jeta  ouvertement  dans  le  parti  d'Espagne,  où  il  refta  jusques  en  1641. 

1633.  qu'il  vint  en  France  ,     pour  y  faire  lui-même  fon  acommodement ,   ou  plûtoft  pour 
16+1.  tromper  encore  le  Roi,  Sc  le  Cardinal  de  Richelieu.  Car  aiant  fait  à  Paris  un  Traité, 

par 


[1]  A  la  fin  du  Livre  IV.  de  b  féconde  Partie  ,  fur  l'an 
1648.  Le  Marquis  de  C.iftel-Rodrigo ,  parlant  de  ce  Maria- 
ge, dit  alors,  qu'.au-lieu  d'une  Fille  fi  jeune  pour  le  Roi  d'Es- 
pagne, il  lui  en  faloit  donner  une,  cjui  fut  dcja  groïïe.  Let- 
tre rf«  Comte  d'Avaux  au  Cardinal  Mazarin,  du  4.  de  Mars 
1647. 

[i]  tinc  de  ces  trois  promelTes  fut  exigée  par  la  feue 
Reine  Maiie  Françoifc-Elifabet  dc  Savoie,  fa  Femme,  à  cjui 
'1  donna  le  billet  qui  fuit, 

S  E  N  H  O  R  A. 

Siitisf.izinik   no  que  Vojfa  Mii^ijlnde  foi  fervida  mandarmi 


fol/re  0  Tratado  da  Liga ,  que  el  Rey  meu  Senhor  ajuflou  corn  et 
Rey  Chriftianiffimo ,  pode  V.  Mageftade  fegurar  dehaixo  de  min- 
hafe,  e  da  real  palavra  de  V.  Mag.  ao  Ahbate  dc  Jum-Rximairi, 
que  ein  todo  o  teinpo ,  e  com  qualquer  poder,  que  eu  tenha  no  gc- 
verno  dejle  Reyno ,  oaprovarei,  e  0  mandarei  guardar  pondual- 
mente ,  e  eftimarei  mu! ta ,  que  V.  Mag.  0  qucira  dar  ajÇi  a  en^ 
tenier  à  fua  Mageftade  Chr'iftiamJllmii.  Deos  guarde  a  V.  Mag. 
largos  e  felices  annos.  Corte  real,  12.  de  Novemiro  de  1É67. 
O  INFANTir. 

[3]  Ce  fut  pour  toutes  ces  infraûions,  &  pour  le  Maria- 
ge clandertin  de  feu  Monfieur  le  Duc  d'Orléans  avec  la 
PrinceiTe  Margueiite ,  Sœur  du  Duc  Charles,  que  le  5.  de 
Septembre  1634.  le  Parlement  donna  un  Arreft,  par  lequel 
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par  lequel  il  prometoit,  ainfi  que  par  tous  les  precedens,  de  renoncer  à  l'Alliance  de 
îa  Maifon  d'Autriche,  &  de  s'atacher  inviolablement  aux  interefts  de  la  France,  à  qui 
il  cedoit  pour  jamais  la  propriété  des  Villes  de  Stenay,  Jametz  &  Dun  ,  &  tout  le 
Comté  de  Clermont  :  confentant  de  plus  que  la  Ville  de  Nancy  demeurât  en  dépôt 
entre  les  mains  du  Roi  jusqu'à  la  Paix  générale  -,  &  que  tout  le  refte  de  fes  Etats  fût 
dévolu  à  la  Couronne  de  France ,  s'il  contrevenoit  à  la  teneur  de  ce  Traité ,  en  quel- 
que façon  que  ce  fût:  Il  ne  fut  pas  plutôt  de  retour  en  Lorraine,  qu'il  fit  de  nouvel- 
les levées  de  Soldats ,  fous  couleur  de  vouloir  joindre  ces  Troupes  à  celles  du  Maréchal 
de  Châtillon  ;  mais  en  éfet ,  pour  faire  fes  conditions  meilleures  avec  les  Espagnols , 
en  nous  trompant  [i].  L'Auteur  du  Manifefte  parle  bien  des  Traitez  de  1631.1632. 
&  1633.  pour  en  juftifier  l'infraârion ,  prétendant,  qu'ils  étoient  nuls  d'eux-mêmes, 
parce  que  le  Duc  s'étoit  vu  réduit  à  la  neceflîté  de  figner ,  ou  de  périr  (f) ,  mais  il  (/)  P^S^ 
s'eft  bien  gardé  de  rien  dire  de  celui  de  1641.  fuprimant  adroitement,  comme  font''^^' 
les  bons  Avocats ,  une  Pièce ,  qui  auroit  confondu  fa  Rhétorique ,  &  convaincu  fon 
Maître. 

Au  refte ,  fi  c'eft  fagefle  de  favoir  profiter  des  fautes  d'autrui  ,    le  Cardinal  Maza- 
rin ,  qui  avoir  été  le  témoin  oculaire  de  celles ,  que  le  Cardinal ,  fon  Predecellèur ,  a- 
voit  faites,  en  fe  laifïànt  fléchir  par  les  foumiffions  frauduleufes  du  Duc  Charles,  eft 
fort  à  louer  de  la  fermeté ,  avec  laquelle  il  réfifta  à  toutes  les  inftances ,  que  le  Nonce 
Bagni,  &  l'Ambaffadeur  de  Venife  (g)  lui  firent  en  1648.  pour  le  porter  à  rendre  la  {«)Batis- 
Vieille  Lorraine  à  ce  Duc,  fans  démolir  Nancy.     Ils  lui  remontroient  ,   qu'il  y  avoit  lui'^^ciit 
de  la  dureté,  &  même  de  l'injuftice,  à  vouloir  qu'un  Prince  n'eût  pas  dans  fes  Etats,  l'Hiftoire 
ime  feule  place,  où  il  pût  dormir  en  fèûreté.     [J'avoue,  répondoit-il,  que  cette  con- ^^'^^^J^j-J^'^ 
dition  eft  rigoureufe ,  mais  il  n'y  a  pas  d'autre  moien  de  desarmer  l'inconftance  de  ce  tems. 
Prince ,  &  de  le  contraindre  à  demeurer  en  Paix.     Ainfi ,  Meflîeurs ,  je  vous  déclare , 
que  fi  les  Espagnols  n'acceptent ,  dans  le  terme  de  huit  jours ,  la  reftitution  de  la  Lor- 
raine, avec  la  condition ,   que  toutes  les  Places  fortes  en  feront  démolies ,   toute  la 
Négociation  de  Munfter  eft  rompue.]     Voilà  comme  le  Duc  de  Lorraine  fut  la  caufe, 
ou  du  moins  le  prétexte  de  la  continuation  de  la  Guerre.    Le  peuple  ,     qui  veut  tou- 
jours la  Paix,  quelque  desavantageufe  qu'elle  foit,  s'en,  prit  au  Cardinal,  &  fes  en- 
nemis ,  qui  étoient  alors  en  très-grand  nombre ,  fouflérent  fi  bien  le  feu  ,     qu'il  s'en 
aluma  une  Guerre  civile,  qui  embrafa  toute  la  France. 

Puisque  j'ai  commencé  à  parler  de  ce  Duc,  qui  a  été  le  Protéc  de  nôtre  fiécle,  j'a- 
chèverai de  dire  ici  ce  qui  le  regarde  ,  pour  ne  point  feparer  cette  matière.  J'ai  dit, 
que  les  Espagnols  rompirent  la  Négociation  de  Munfter,  fur  le  refus  que  fit  la  France 
de  lui  rendre  fes  Etats ,  fans  rafer  auparavant  les  Fortifications  de  Nancy ,  &  des  au- 
tres Fortereflès.  Cette  condition  fit  encore  une  des  principales  dificultez  du  Traité 
des  Pirenées:  &  ce  qui  montre  l'extrême  jaloufie,  avec  laquelle  Don  Louis  de  Haro 
procéda  dans  l'afaire  de  la  Lorraine  ,  &  combien  le  Cardinal  Mazarin  fut  atentif  à 
prendre  toutes  fes  furetez  contre  lui,  félon  nôtre  proverbe,  èien  aJfaiUi,  bien  défen- 
du ,  c'eft  que  de  tous  les  Princes  &  Etats  compris  en  ce  Traité  ,  le  Duc  Charles  fut 
celui,  de  qui  les  interefts  furent  les  plus  conteftez,  &  les  plus  longs  à  décider  :  témoin 
dix-fept  Articles  de  fuite,  où  il  n'eft  parlé  que  de  lui  feul,  favoir,  depuis  le  62.  jus- 
ques  au  78.  inclufivement.  Il  n'y  a  qu'à  lire  ces  Articles,  pour  voir,  que  le  Cardinal 
avoir  fi  bien  aflaifonné  la  reftitution  de  la  Lorraine ,  que  ce  pauvre  Duc  étoit  hors  d'é- 
tat de  pouvoir  jamais  abufer  des  bienfaits  de  la  France  [2]  ,  fans  perdre  du  jour  au  len- 
demain tout  ce  qu'on  lui  rendoit ,  comme  il  arriva  éfeftivement  en  1 66^.  Sur  quoi 
l'Auteur  des  Ecl aircissemens  sur  les  afaires  de  Lorraine,  a 
eu  quelque  raifon  de  chre  ,  [que  c'étoit  rendre  la  Lorraine,  comme  le  chat  lâche  la 
fouris,  pour  fe  jouer  avec  elle  ;  &  que  ce  Duc  n'en  étoit  plus  que  le  fermier  &  le 
cuftodinos  pour  le  Roi  de  France,  qui  empruntoit  le  nom  du  Duc,  pour  la  polîeder 
avec  moins  d'envie  (,6}.]  Quant  à  ce  qu'il  veut  inférer  de  là,  qu'il  y  avoir  de  l'in-  (;5)Pages 
juftice  &  de  la  violence  dans  ce  procédé,  il  eft  aifé  de  répondre,  que  ce  n'eft  point  77- 8>°^ 

une*'' 


[ledit  Duc  Charles,  Vaflal  lige  de  la  Couronne,  ctoit  dé- 
claré criminel  de  leze-Majefte',  Felonnie,  &  Rébellion;  & 
tous  les  biens  féodaux,  qui  lui  apartenoient,  tenus  de  la 
Couronne  de  France,  mediatement  ou  immédiatement,  re- 
tournez, réiinis,  6c  incorporez  à  icelle;  Se  tous  fes  autres 
biens  étans  en  France,  tant  meubles  qu'immeubles,  aquis 

&  confifquez  au  Roi Et  pour  l'infraftion  desTraitez, 

manquement  de  parole.  Se  violement  de  foi  en  exécution 
d'iceux  par  ledit  Charles  Duc  de  Lorraine,  le  Roi  étoit  tres- 
humblement  fuplic  d'emploier  fa  puiffance,  &  fa  Souverai- 


dejuin  fuivant,il  le  rompît,  &  joignit  fes  Troupes  àl'Armée 
de  l'Empereur,  tandis  que  le  Maréchal  de  Châtillon  l'aten- 
doit  devant  Sedan. 

[2]  Qiiand  le  Duc  Charles  aprit  de  la  propre  bouche  de 
Don  Louis  le  contenu  des  Articles,  qui  le  regardoient,  il 
s'en  plaignit  avec  tant  d'aiE^reur  Se  d'emportement ,  que 
Don  Louis  fut  tenté  de  le  faire  arrêter.  Enfuite,il  protefta. 
Se  de  vive  voix  ,  Se  par  écrit ,  contre  ce  Traité  ,  difant 
qu'il  n'avoit  donné  aucune  Procuration  pour  traiter  en  fon 
nom  ;  Se  que  les  deux  Miniftres  l'avoient  compris  d.ins 


ne  autorité,   pour  fe  faire  raifon  à  foi-même  par  la  voie  des  ■  Traité,  fans  qu'il  en  ciit  témoigné  la  moindre  envie.     Et 
Armes,  fur  les  autres  Terres  Se  biens  non  iituez  en  Fran-     cette  Proteftation  fervit  de  fondement    au    Traité  particu- 
ce,  ainfi  qu'il  ju^eroit  être  plus  avantageux  pour  le  bien  de  I  lier,  qu'il  fit  avec  le  Roi  à  la  fin  du  mois  de  Février  i66r.    166t. 
l'Etat,  le  repos  de  fes  Sujets,  Se  la  gloire  de  la  Couronne.]  1  ainii  qu'il  ell  énoncé  pofitivement  dans  le  préambule  de  ce 
[i]  Ce  derniti  Traité  étoit  du  19.  de  Mars,  Se  au  mois     Traité. 
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une  injuftice,  mais  au  contraire  une  juftice,que  le  Prince  doit  au  repos  de  fes  Sujets, 
de  mètre  un  frein  à  l'infidélité  d'un  voilin ,  qui  l'a  Ibuvent  trompé.     Et  j'ai  pour  ga- 
rant de  cette  maxime  un  Cardinal,  qui  n'en  a  jamais  enfeigné  que  de  bonnes,  &  qui 
avoir  la  confcience  aulli  délicate  que  l'esprit.     [  S'il  vous  arrive  mal ,  dit-il  dans  une 
Lettre  à  M.  de  Villeroy,  de  vous  être  fiez  à  un  Prince  fi  perfide,  (il  parle  du  Duc  de 
Savoie,}  ce  ne  fera  point  lui,  qui  vous  aura  trompez  à  cette  fois,  ce  fera  vous-mê- 
mes.    La  première  tromperie  eft  du  trompeur  ;  mais  la  féconde  eft  à  bon  droit  impu- 
(;)  d'Os-  tée  à  celui ,  qui  s'eft  laiiîë  tromper  (/'}.]     Ainfi ,  le  Cardinal  Mazarin  ne  fit  rien  à  l'é- 
-48^*^"'^  gard  du  Duc  Charles ,  qui  ne  fût  jufte ,  &c  même  necefiaire  :  &  s'il  eût  fait  autrement, 
c'eût  été  une  faute  inexcufiible ,  &  qui  auroit  deshonoré  tout  fon  Miniftére.     Et  rien 
ne  peut  mieux  jufl:ifier  fon  procédé,  que  la  réponfe  qu'il  fit  au  Sieur  de  la  Chauflee, 
qui  le  vint  trouver  à  Saint-Jean  de  Luz  de  la  part  de  ce  Duc  :    [Qu'après  tout  ce  que 
Monfieur  de  Lorraine  avoir  promis  &  ratifié  ,     avec  proteftation  expreflè  de  vouloir 
perdre  tous  fes  Etats  5  au  cas  qu'il  y  manquât  j  c'étoit  un  traitement  bien  favorable, 
que  le  Roi  lui  fefoit,  de  lui  rendre  toute  la  Lorraine,  aux  conditions  portées  par  le 
Traité  de  Paris ,  puisque  depuis  ce  Traité ,  il  avoit  continué ,  avec  plus  d'opiniâtreté, 
que  jamais,  de  fervir  l'Espagne  contre  la  France  :    &:  que  la  generofité  du  Roi  étoic 
d'autant  plus  grande ,  que  le  Roi  Catholique ,  au-lieu  de  recompenfer  les  bons  fervi- 
ces ,  que  le  Duc  lui  avoit  rendus  par  l'espace  de  quinze  ans  ,   l'avoit  tenu  prifonnier 
cinq  ou  fix  ans  en  Espagne.    Traitement,  dont  le  Droit  des  Gens  exemte  les  Princes 
Souverains.     Que  l'on  favoit  par  des  perfonnes  bien  informées  des  fentimens  de  Don 
Louis  de  Haro ,  que  fi  l'on  eût  voulu  feulement  rétablir  le  Prince  de  Condé  dans  les 
Charges  &  dans  les  Gouvernemens ,  qu'il  avoit  avant  fa  Rébellion  ,     il  auroit  cédé 
tres-volontiers  toute  la  Lorraine  au  Roi  :  Qiie  Monfieur  de  Lorraine  fe  trouyeroit  heu- 
Dansiihe  reux,  s'il  vouloit  repaflcr  dans  fa  Mémoire  tant  de  Princes  ,     qui  avoient  perdu  leurs 
Cardinal"  Etats ,  quoiqu'ils  n'eûfïènt  pas  fait  la  centième  partie  de  ce  qu'il  avoit  fait  contre  la 
Mazarin  France  :  Qu'il  avoit  devant  les  yeux  l'exemple  tout  récent  de  l'Elefteur  Palatin  ,  qiû 
écrite  de  (quj-  protégé  qu'il  étoit  de  la  France,  delà  Suéde, &  des  Proteftans  d' Alemagne, dont 
jeàn'^de   ks  Atmcs  étoieut  viftorieufes ,  avoit  tenu  à  grande  grâce ,  de  recouvrer  une  partie  de 
Luz,  du  fes  Etats,  en  facrifiant  l'autre  au  reflèntiment  de  l'Empereur,  &  de  toute  la  Maifon 
^^^^      d'Autriche.] 

1659.  Tout  ce  que  je  viens  de  dire  de  Charles  IV.  Duc  de  Lorraine,  &  du  traitement, 

qui  lui  a  été  fait  par  les  Couronnes  de  France  &  d'Espagne  ,  fert  à  vérifier  la  prédic- 
tion, que  Balzac  avoit  faite  quelques  années  auparavant,  qu'il  feroit  la  viftime  des 
deux  Empires: 

Alternis  rapient  te  Teuto  &  Celta  ruinis , 
Et  nifi  Pars  uni  es,  frada  duobus  eris. 

1662.  Le  6.  de  Février  1662.  il  céda  par  un  Traité  les  Duchez  de  Lorraine  &  de  Bar  a 
la  Couronne  de  France  j  à  la  charge,  que  tous  les  Princes  de  fa  Maifon  fuflènt  dé- 
clarez Princes  du  Sang  Roial ,  &  comme  tels  capables  de  fucceder  à  la  Couronne  im- 
médiatement après  les  Bourbons  -,  &  le  27.  fuivant  les  Lettres  Patentes  en  furent  re- 
giftrées  au  Parlement:  mais  comme  l'on  y  ajouta  une  condition,  qui  n'étoit  point  dans 
le  Traité ,  favoir ,  qu'aucun  des  Princes  de  Lorraine  ne  pourroit  jouir  des  prérogati- 
ves &  prééminences  ,  qui  leur  étoient  acordées  par  ce  Traité ,  fi  tous  ceux  qui  y  a- 
voient  intereft ,  n'y  donnoient  leur  confentement  [i]  :  le  Duc  écrivit  trois  Semaines 
après  au  Roi  ,  &  au  Premier-Prefident  ,  que  fi  Sa  Majefté  n'acompliflToit  les  condi- 
tions ,  ausquelles  elle  avoit  bien  voulu  s'obliger ,  &  ne  fefoit  vérifier  ledit  Traité  fans 
reftriftion,  il  le  renoit  pour  nul,  quelque  chofe  que  l'on  puft  alléguer  au  contraire. 

Tuai-  TU  S  <i_u  e  S  ici  je  n'ai  rien  dit  des  Suiflès  ,    qui  font  les  plus  anciens  Alliez  de  la 
E^       J    France,  parce  que  cette  matière  étant  relative  à  dix  de  nos  Rois ,  j'ai  voulu  la  trai- 
^11"^  ter  tout  de  fuite,  pour  en  faire  un  Abrégé  Hiftorique  ,     où  l'on  trouvât  à  point- 

Can-      nommé,  &  fous  un  même  Chapitre,  tout  ce  qu'il  importe  de  favoir  de  la  correspon- 
dance ,  que  la  Couronne  de  France  a  entretenue  &  entretient ,  depuis  plus  de  deux- 


TE  z. 

AVEC 

LES 


TO 

Suis-  - 

SB  s.       cens  ans,  avec  cette  JNation 

fi]  Cette  daufe  ctoit  abfolument  neceflaire,  car  autre- 
ment tous  les  Princes  de  la  Maifon  de  Lorraine,  établis  en 
France,  y  auroient  prétendu  le  titre  &  le  rang  de  Princes 
du  Sang,  tandis  que  le  Prince  Charles  ,  Neveu  du  Duc, 
qui  n'avoit  garde  de  confentir  à  ce  Traite,  comme  fait  à 
Ion  préjudice ,  fe  feroit  porté  pour  légitime  héritier  des  Du- 
cliez  de  Lorraine  5c  de  Bar,  lesquels  il  foûtenoit  ne  pouvoir 
être  aliénez  par  le  Duc,  fon  Oncle,  qui  ne  les  polledoit 
Pages  qu'en  qualité  d'ufufruiticr.  Ainfi,  l'Auteur  de  Eclair- 
211. &      cissEMENs  n'a  pas  eu  raifon  dédire*,  [que  la  ïrance 
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avoit  manqué  a  fa  promefle  ;  ou  qu'au  moins  elle  avoit  pro- 
mis ce  qu'elle  ne  pouvoit  exécuter.  ]  Car  au  contraire  , 
c'étoit  fon  Maître  ,  qui  avoit  promis  ce  qu'il  favoit  bien 
qu'il  ne  pouvoit  acomplir.  Quoi  qu'il  en  foit,  il  faut  con- 
venir franchement  de  ce  que  dit  Wicquefort,  que  ce  ne  fut 
pas  par  ce  Traité,  que  feu  M.  de  Lionne  mérita  l'éloge, 
que  Saint-Evremond  fait  de  lui,  comme  du  plus  grand  po- 
litique de  nôtre  tems. 
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Louis  XI.  fut  le  premier  qui  fît  Alliance  avec  eux^  lorsqu'il  n'étoit  encore  queDaufin 
de  Vienne.  Mais  avant  que  de  parler  de  ce  Traité ,  il  faut  dire  quelle  en  fut  la  caufe^ 
Louis  aiant  pris  la  Ville  de  Montbeliard,dont  le  Seigneur  avoir  fait  quelques  Cour- 
ts fur  les  Terres  de  France  s  marcha  enfiiite  vers  Bafle,pour  vanger  la  querelle  d'Eu- 
gène IV.  [i]  contre  le  Concile  de  ce  nom,  qui  l'avoir  dépofé  en  1439.  &  avoit  élu 
à  fa  place  le  Duc  Amcdée  de  Savoie  j  &  contre  fonPere  même,  qui  protegeoit  le  Con- 
cile. Les  Habitans  fe  voiant  donc  à  la  veille  d'être  affiegez ,  &  de  tomber  entre  les 
mains  des  Ecorcheurs  [2],  qui  n'épargnoient  ni  Femmes,  niEnfans,  apellérent  les 
Suiflès  à  leur  fecours,  lesquels  donnèrent  la  Bataille  au  Daufin  ,  &  la  perdirent  tous 
avec  la  vie ,  de  quatre-mille  n'en  étant  échapé  qu'un  feul ,  pour  en  aller  porter  la  nou- 
velle aux  Cantons.  Mais  comme  cette  Victoire  alarma  fort  les  Alemans  ,  naturelle- 
ment jaloux  de  la  prospérité  des  François,  ils  armèrent  fî  puiflâmment,  que  le  vain- 
queur fut  obligé  de  fe  retirer,  de  peur  d'être  acablé  de  leurs  forces,  qui  fè  trouvoient 
beaucoup  plus  nombreufes  que  les  lîennes.  Peu  après ,  les  Légats  du  Concile  le  foli- 
citérent  lî  vivement  de  vouloir  entendre  à  la  Paix  ,  que  ne  pouvant  plus  refifter  à 
leurs  prières ,  il  la  conclut  à  Enfisheim  en  Alface ,  aux  conditions  fuî\^antes. 

Qu'il  y  auroit  bonne,  fmcere,  &  perpétuelle  amitié  entre  lui  Daufin,  &  les  Can- 
tons &  Communautez  de  Bafle,  Berne,  Lucerne,  Soleure,  Ury,Suîtz,  Underwald, 
Zug ,  &  Glaris  ;  comme  aufli  avec  leurs  Alliez ,  favoir ,  Louis ,  Duc  de  Savoie ,  Fils 
du  Pape  Félix  V.  Jean ,  Comte  de  Fribourg  &  de  Neuchâtel  j  Jean ,  Comte  d'Arberg 
&  de  Valengin  ;  &  les  Villes  de  Bienne  &  de  la  Neuville. 

Que  tous  les  Sujets  desdites  Communautez  pourroient  demeurer,  habiter,  &  trafi- 
quer dans  tous  les  Pais  de  l'obéillànce  du  Roi  de  France,  &  du  Seigneur  Daufin,  fans 
nul  empêchement,  &  fans  qu'il  leur  fût  fait  aucun  dommage  en  leurs  Biens. 

Que  tous  les  Nobles,  qui  s'étoient  déclarez  contre  la  Ville  de  Bafle,  ou  contre  les 
autres  Cantons  Suiflès ,  fe  reconcilieroient  parfaitement  avec  lesdites  Communautez  > 
&  que  le  Seigneur  Daufin  fe  declareroit  contre  ceux ,  qui  ne  voudroient  pas  s'acom- 
moder  avec  elles. 

Que  ledit  Seigneur  ne  pourroit  entrer,  demeurer,  ni  fejourner  avec  fon  Armée  dans 
les  Villes  &  Terres  apartenantes  ausdits  Cantons,  où  toutefois  les  Marchands  &  Pèle- 
rins François  pourroient  habiter  &  trafiquer  avec  toute  liberté  ,  à  condition  que  la 
même  chofe  fût  permife  aux  Marchands  &  Pèlerins  Suiflès  dans  les  Terres  de  France 
&  de  Daufiné. 

Que  fi  par  hazard,  ou  autrement,  il  étoit  contrevenu  par  l'une  ou  l'autre  des  Par- 
ties à  quelque  Article  de  ce  Traité ,  la  réparation  en  feroit  faite  de  bonne  foi  &  fans 
délai. 

Que  lesdits  Cantons  vouloient  bien  accepter  la  médiation  du  Seigneur  Daufin  pour 
leur  acommodement  avec  le  Duc  d'Autriche,  &  la  Communauté  de  Zurich,  pourvu 
que  ce  fût  fans  préjudice  du  prefent  Traité ,  qui  demeureroit  en  toute  fa  force  &  vi- 
gueur, quand  même  cet  acommodement  ne  rèùfliroit  pas. 

Que  tous  les  Capitaines ,  qui  fe  trouvoient  alors  avec  le  Seigneur  Daufin,  jureroient 
fur  les  Saints  Evangiles  d'obferver  inviolablement  tous  les  Points  &  Articles  de  ce 
Traité,  fans  y  contrevenir  jamais  en  aucune  manière. 

Qu'en  vertu  de  ce  Traité ,  toutes  les  inimitiez  ,  rancunes  ,  animofîtez  ,  querelles , 
&  injures  paflees,  feroient  abolies  ,  éteintes  ,  &  mifes  en  oubli  ,  comme  fi  elles  ne 
fuflènt  jamais  arrivées.  •■, 

Après  que  Louis  fut  parvenu  à  la  Couronne ,  &  qu'il  eût  formé  dans  fa  tête  le  des- 
fein  de  ruiner  entièrement  le  Duc  &  la  Maifon  de  Bourgogne  >     il  regarda  les  Suiflès 
comme  les  Inft:runiens  les  plus  propres  à  lui  faciliter  céte  dificile  entreprife.     Il  leur 
ofrit  ,     dit  Comines  ,     de  beaux  &  grans  partis   ,    premièrement  vint-mille  francs , 
qu'il  donnoit  tous  les  ans  aux  Villes  de  Berne  ,   Zurich ,  Lucerne  ,  &  Fribourg  j 
&  vint-mille  autres  ,     qu'il  diftribuoit  à  des  particuliers  ,     qui  foûtenoient  fes  inté- 
rêts dans  leurs  Diètes.    11  fe  fit  leuf  Bourgeois  &  leur  premier  Allié  ,     &  voulut  en  (*)  ^^^ 
avoir  des  Lettres  Patentes  Ql)  ,   comme  d'un  titre ,   dont  il  vouloir  leur  faire  croire  a^Livré 
qu'il  fe  tenoit  très-honoré.     Mais  il  eft  à  remarquer  ici  ,     que  bien  que  Louis  eût  vi.de 
rait  deux  Traitez  avec  eux  ,     du  vivant  de  Charles ,     Duc  de  Bourgogne  ,     l'un  du  ^^l^l^ 
10.  de  Janvier  1474.  [3]    &  l'autre  du  vint-fixiéme  d'Odobre  i^/f.  .qui  eft  celui,  j^^^, 
dont  Comines  fait  mention  ,    &  dont  la  teneur  eft  dans  le  premier  Tome  de  ce  Re-  i^yc, 
cueil i    [ &  dans  le  III.  du  Corps  'Diplomatique  &cc. ]    il  n'entra  néanmoins  ouver- 
tement dans  leur  Alliance ,  &  eux  à  fon  fervice  ,     qu'après  la  mort  du  Duc  Charles , 

dont 

[i]  Frà  Paolo  Ait,  que  le  Daufin  avoit  [-eCH  de  l'Argent  |  aVolt  mené  cinq  ou  fix-m!llej  qui  n'eûïïent  fait  aucun  fcru- 
d'Eugcnc  j   pour  prendre  les  Armes  contre  le  Concile  de     pule  d'c'corclier  tous  les  Pères  de  ce  Concile. 
Haflc.     Traité  des  Bénéfices,  Article  de  U  Pragmatique,  !       [3]  Les  Articles  de  ce  Traite  c'toient  ambigus,  8c  Louis 

[i]  C'étoicm  des  Brigands  &  des  AiTaflins,  que.)ePcuple  j  X  I.  l'avoit  voulu  ainfi,  pour  pouvoir  les  interpréter  enfui.'  , 

furnomma  ainfi  à  caufe  de  leurs  cruautez.     Le  Daufin  en  |  te,  félon  qu'il  lui  feroit  plus  expédient. 
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dont  ils  redoutoient  la  puiflance  à  tel  point,  que  dès  qu'ils  furent,  qu'il  vouloit  leuf 
faire  la  Guerre ,  ils  lui  firent  ofrir  par  leurs  Ambafladeurs ,  de  renoncer  à  l'Alliance  de 
tous  les  Princes  fes  ennemis,  &:  de  le  lervir ,  au  prix  qu'il  voudroit,  de  fix-mille  hom- 
(Ocha-  nies  contre  le  Roi  Louis,  toutes  les  fois  qu'ils  en  feroient  requis  (/}.     De  forte  que 
Su'uvTé  ce  fut  une  grande  prudence  à  Louis  XL  de  fe  contenter  ,    d'avoir  un  Commerce  fe- 
V.  des     cret  avec  eux ,  durant  la  vie  de  Charles ,  qui ,  fans  doute ,  fc  fut  bien  gardé  de  leur 
^^""    faire  la  Guerre ,  fi  Louis  eût  été  leur  ami  déclaré  ;  &  qui ,  par  confequent ,  n'eût  pas 
les.     "   perdu  la  Bataille  de  Granfon ,   oii  Comines  dit  ;     qu'//  perdit  honneur  ér  chevan- 
ce  [i].     Et  je  crois,  ajoûte-t-il,  que  ce  fut  une  des  plus  îages  chofes,  que  le  Roi  fit 
onques  en  fon  tems ,  Se  plus  au  dommage  de  tous  fes  ennemis.     Car ,  le  Duc  de  Bour- 
gogne défait,  le  Roi  ne  trouva  jamais,  depuis,  homme  qui  ofât  lever  la  tttt  contre 
lui,  ni  contredire  à  fa  volonté  (ni').     Enfin,  c'eft  à  la  Bataille  de  Granfon  ,    que  les 
Suifïès  font  redevables  de  toute  l'eftime,  qu'ils  ont  aquife  dans  le  Monde,  où  ils  n'é- 
toient  auparavant  connus ,  que  par  leur  extrême  pauvreté  ;  car  depuis  ce  tems-là ,  ils 
quitérent  la  plupart  le  labour ,  pour  aprendre  le  métier  des  armes  :  invitez  d'ailleurs  à 
céte  profeffion  ,     par  les  dons  de  Louis  XL  de  qui  ils  reçurent  plus  d'un  million  de 
florins,  eux,  qui  n'avoient  jamais  manié  ni  connu  d'Or  avant  fon  Règne.     Ils  recon- 
nurent affez  mal ,  envers  Charles  VIIL  les  obligations  toutes  récentes  qu'ils  avoienc 
lîne'^x-''"  ^  ^°"  ^^""^ '  '^'^^^  apelloient  leur  Maître  [2]  ,  &  qui ,  félon  Comines  (n) ,  les  avoit 
mis  en  la  gloire  du  Monde  [3].     Car  étant  venu  trouver  Charles  en  Piémont  ,     au 
Li-  nombre  de  vint-mille ,  au  lieu  de  cinq-mille  qu'on  leur  avoit  demandez  }     &  la  Paix 
"'^^^  s'étant  faite  immédiatement  après  leur  arrivée,  ils  mirent  en  délibération,  s'ils  fe  fai- 
firoient  de  la  perfonne  duRoi,&de  tous  les  principaux  Seigneurs  qui  l'acompagnoient, 
pour  fe  faire  paier  de  trois  mois  ,    qu'ils  pretendoient  leur  être  dûs  ,    en  vertu  d'une 
claufe  du  Traité  de  i^/f.  qui  porte  :    Et  quamprimitm  nojirates  domos  fuas  egrejji 
fuerint ,  incipiet  curfus  temporis  trimejiris.     C'eft-à-dire  :  [  Et  dès  que  nos  gens  fe- 
ront fortis  du  Païs ,  le  quartier  commencera  à  courir.]     Si  bien  que  pour  apaifer  cétc 
mutinerie,  qui  venoit  du  dépit,  qu'ils  avoient  de  voir  la  Paix  faite, il  falut  leur  acor- 
der  tout  ce  qu'ils  demandoient  [4] ,  qui  montoit  bien  à  cinq-cens  mille  francs.   Tant 
eft  vrai  ce  qu'Ariftophane  fait  dire  aux  Athéniens  par  Périclès  ,   qu'il  ne  faut  point 
nourrir  le  lion,  fi  l'on  ne  veut  en  foufrir  tout,  après  l'avoir  nourri. 

On  trouvera  dans  ce  Receueil  un  Traité  de  Confédération  fait  le  4.  d'Août  1484.'' 
entre  Charles  VIII.  &  les  Suifles,  lequel  ne  contient  que  des  promeflès  réciproques 
de  vivre  en  bonne  intelligence  enfemble,  &  de  favorifer  &  maintenir  de  part  &  d'au- 
tre la  liberté  du  Commerce  entre  les  Marchands  des  deux  Nations;  fauf  toutefois  le 
paiement  des  droits  ordinaires  d'entrée  &  de  fortie  :  Salvis  tamen  ex  utraque  parte 
teloniis  confuetis  hue  usmie  introduEtis, 

Un  an  après  la  mort  de  Charles  VIIL  Louïs  XII.  fit  un  nouveau  Traité  d'Allian- 
ce &  de  Confédération  avec  les  Suifïès ,  par  lequel  il  leur  prometoit  de  les  aflifler  & 
défendre  envers  &  contre  tous  ;  de  leur  paier  en  forme  de  penfion  annuelle ,  dix  ans 
durant ,  à  compter  du  jour  de  la  fignature  de  ce  Traité,  la  fomme  de  vint-mille  francs, 
à  raifon  de  deux-mille  francs  par  Canton  ;  &  de  leur  donner ,  outre  céte  penfion,  qua- 
tre-vint  mille  florins  du  Rhin  par  an ,  lorsqu'ils  feroient  en  Guerre ,  &  que  la  France 
y  étant  aufli ,  il  ne  pourroit  pas  leur  envoler  les  Troupes  ,  qu'ils  lui  demanderoient. 
Ils  s'obligeoient  pareillement  de  fournir  au  Roi  ,  lors  qu'ils  en  feroient  requis ,  tel 
nonÉjre  de  Soldats ,  qu'il  feroit  neceflaire  ,  à  moins  qu'ils  n'en  eûffent  befoin  pour 
eiix^émes ,  aiant  la  Guerre  :  auquel  cas  ils  ne  laifTeroient  pas  de  permettre  à  ceux  de 
leurs  Sujets,  qui  voudroient  fervir  le  Roi,  d'y  aller  fans  nul  empêchement  ,  pourvu 
que  ce  fût  à  fes  dépens. 

Quant  à  la  paie  des  Soldats  Suifïès  auxiliaires ,  il  étoit  dit ,  qu'ils  auroient,  chacun 
quatre  florins  d'Or  &  demi  par  mois,  à  commencer  du  jour  qu'ils  feroient  partis  de 
leurs  Maifons;  outre  quoi  ils  jouïroient  de  toutes  les  Immunitez  &  Privilèges,  dont 
jouïlïbient  tous  les  autres  Stipendiaires  du  Roi. 

Les 


1484. 


1495?. 


[1]  Le  Duc  Chavles  perdit  fa  réputation  à  Granfon,  où 
il  prit  homeufement  la  fuite  j  fon  Armce,  à  la  Bataille  de 
Morat;  6c  la  vie,,  a  celle  de  Nancy. 

[1]  Chnfiiamjfimum  Sermilfimumqm  Dom'mitm  Ludovicum 
Hegem  ImncU  ,  herum  nohis  frs  tstens  longe  gratiofiorem. 
Dans  le  Prologue  du  Traité  de  147  Ç. 

[3]  On  a  dit  d'eux,  que  le  Duc  Charles  les  avoit  aguer- 
tis  par  le  Ter;  6c  le  Roi  Louis  par  fon  Or. 

[+]  Toutefois,  dit  Comines,  ils  avoient  tort,  car  il  ne 
leur  avoit  éti  promis  qu'un  mois  de  paiement  ;  S:  d'ailleurs 
ils  ne  fcrvoient  point.  Chnp.  XI.  du  dernier  Livre  de  [a  Mé- 
moires. Ajoutez  a  cela  une  raifon  convaincante,  qui  eft, 
qu'à  toute  rigueur  la  claufe  qu'ils  aleguoient ,  pour  être 
paîcz  de  trois  mois,  ne  pouvoit  valoir,  que  pour  cinq-mil- 
le Hommes,  puisque  les  quinze-mille  autres  ctoiem  vécus 


fans  être  apcllez,  ni  demandez,  &  maigre  qu'on  en  eût: 
de  forte  qu'il  falut  défendre  l'entrce  du  Piémont,  pour  n'en 
pas  laiffer  palier  davantage,  comme  le  r.iportc  Comines, 
qui  acompagnoit  Ciiarles  VIIL  en  ce  Voi.age.  C'eft  pour- 
quoi Louis  X  1 1.  fon  Succcfleur,  prit  toutes  les  précautions 
neceffaircs,  pour  obvier  à  ce  Jesofdre,  lorsqu'il  fit  infei'er 
dans  le  Traite  de  Lucerne  de  1499.  cet  Article  en  termes 
clairs  6c  formels:  Ad  hoc  cauium  efi ,  cjiiod,  ji  aliquos  noftra.^ 
tmn ,  ultra  numenim  à  Rege  fetitum ,  nd  fervtnum  Regti  Ma- 
jeftatis  Shx  proficifci  cotitïgerit ,  nulla  eifdem  Regia  Majeftas  Jli- 
pendia  prtflare  débet.  C'eft-à-dire!  Déplus,  on  eft  conve- 
nu, que  s'il  arrive,  que  quelques  uns  des  nôtres  aillent  au 
fervicc  du  Roi  Tres-Clirctien,  outre  le  nombre  qu'il  aura 
demande,  Sa  Majeftc  ne  fera  point  obligée  de  leur  donner 
aucune  paie.  ' 


TRAITEZ    DES    PRINCES*         lxxîîî 

Les  Cantons  prometoient  enfuite,  de.  ne  faire  aucune  Paix  ni  Trêve,  fans  y  com- 
prendre expreflement  le  Roi  ;  &  de  foûtenir  fes  droits  comme  les  leurs  propres  :  &  le 
Roi  pareillement,  de  les  comprendre  dans  tous  les  Traitez  ,  qu'il  feroit  avec  fes  en-- 
nemis  &  les  leurs-,  &  de  défendre  leurs  intérêts,  comme  les  fiens  propres.  Enfin,  les 
Suiflès  prometoient  de  ne  point  fouffrir,  durant  tout  le  tems  que  céte  Confédération 
auroit  à  durer,  qu'aucun  de  leurs  Sujets  prît  les  Armes  contre  Louis  XII.  ni  donnât 
fecours  à  pas  un  de  fes  ennemis ,  fous  quelque  prétexte  ou  ocafion  que  ce  fût  ;  &  dd 
punir  ceux,  qui  le  feroient,  comme  des  Rebelles.  Proteftant  fmcerement^  qu'ils  n'a-- 
voient  aucune  Alliance ,  Intelligence,  ni  liaifon  avec  Louis  Marie  Sforce  ,  ni  avec 
fes  héritiers. 

En  éfet,ils  en  donnèrent  une  bonne  marque  à  Louis  XII.  dès  l'année  fuivante^car 
ils  lui  abandonnèrent  ce  pauvre  Duc  [i]  ,  qui  fe  fervoit  d'eux  au  recouvrement  du 
Duché  de  Milan ,  où  rentrèrent  ainli  les  Fram^ois ,  qui  en  moins  d'un  an  le  conqui- 
rent ,  le  perdirent ,  &  le  regagnèrent. 

Après  céte  heureufe  expédition  des  François ,  les  Suiflès ,  s'en  retournant  en  leur 
Païs,  fe  faifirent  de  la  Ville  de  Bellinzone  ,  qui  ferme  le  paflage  des  Montagnes  de 
ce  côté-là.  D'abord  les  François,  qui  avoient  alors  le  vent  en  poupe,  eûflent  pu  ra- 
voir céte  Place  pour  une  médiocre  Somme  d'argent ,  mais  les  Suiflès  aiant  eu  le  loifir 
d'en  conlîderer  l'importance,  &  reconnu, que  c'étoit  une  Porte, par  oîi  ils  entreroient 
dans  le  Milanés  toutes  les  fois  qu'ils  voudroient,  s'ofliinèrent  à  la  garder,  fans  qu'on 
pût  jamais  la  tirer  d'entre  leurs  mains.  Deforte  que  Charles  d'Amboife ,  Gouverneur 
du  Milanés ,  fi  connu  dans  l'Hiftoire  fous  le  nom  de  Seigneur  de  Chaumont  ,  fut 
obligé  de  faire  un  Traité  avec  les  Cantons  d'Ury,  Switz,  &  Underwald  [2],  pari5'C3; 
lequel  il  leur  cedoit  &  transportoit ,  au  nom  du  Roi  fon  Maître  ,  la  Ville  &  tout  le 
Territoire  de  Bellinzone,  avec  deux  Villages  au  delà  du  Monr-Cenis,  qui  n'avoient 
jamais  été  de  la  Jurisdiftion ,  ni  de  la  dépendance  du  Comté  de  Belhnzone.  Prome- 
tânt  de  plus,  que  Louis  XII.  enverroit  au  plutôt  des  Ambaflàdeurs  aux  Ligues,  pour 
confirmer  &  renouveller  les  Capitulations  faites  entre  les  Ducs  de  Milan  &:  la  Nation 
Helvétique;  comme  auiîi  tous  les  Privilèges,  Exemtions,  &  Immunitez,  que  Louis 
Sforce  leur  avoit  tout  nouvellement  acordez  touchant  le  Commerce  :  lesquels  Privilè- 
ges s'étendroient  à  tous  ceux  de  leurs  AUiez  &  Adherans  ,  qui  avoient  été  compris 
<ians  leurs  anciennes  Confédérations;  &  pareillement  aux  Habitans  du  Comté  de  Bel- 
linzone &  de  Walbrune.  Enfin,  il  étoit  dit,  que  tous  les  Prifonniers  de  Guerre,  faits 
de  part  &  d'autre,  feroient  mis  en  liberté  ,  &  renvoiez  fans  rançon,  &  pourroient, 
fans  nul  empêchement,  retourner  au  fervice  de  leurs  premiers  Maîtres;  &  que  ceux 
<ie  la  Ligue-Grife  remetroient  Jean  Jaques  Trivulce,  Maréchal  de  France ,  dans  fon 
premier  état,  atendu  que  ce  Seigneur  étoit  ancien  ferviteur  de  la  Couronne  de  Fran- 
ce: d'Amboife  protefl:ant,  que,  fans  cela  ,  il  ne  feroit  point  obligé  de  faire  ratifier 
ce  Traité  au  Roi  Tres-Chrêtien  fon  Maître.  Louis  XII.  le  ratifia  à  Lion,  le  24.  de 
Mai  1^03.  fous  le  titre  de  Roi  de  France,  de  Naples,  et  de  Jéru- 
salem, &de  Duc  de  Milan,  &c. 

En  I  fos).  le  même  Roi  aiant  refufé  aux  SuiflTes  une  augmentation  de  vint-mille  Li- 
vres [3]  par  an,  parce  qu'ils  la  lui  demandoient  avec  menaces  ;  &  aiant  apellé  les 
Ligues-Grifes  à  fon  fervice:  ils  s'en  tinrent  fi  ofenfez,  qu'ils  fe  mirent  à  celui  du  Pa- 
pe Jules  II.  fon  ennemi  mortel,  pour  une  penfion  de  mille  florins  par  Canton,  tout 
glorieux  du  titre  ,  qu'il  leur  donnoit  de  Défenfeurs  du  Saint  Siège.  Titre,  dont  la 
plupart  des  Papes  ont  été  plus  libéraux ,  que  de  leur  Argent. 

En  1 5-13.  ils  défirent  presque  toute  l'Armée  Françoife ,  qui  afliegeoit  le  Duc  Fran- 
çois Sforce  dans  Novare  ,  d'où  ils  vinrent  enfuite  en  Bourgogne  ,  où  ils  alïïegérent 
Dijon ,  bien  refolus  de  ravager  les  meilleures  Provinces  de  la  France ,  s'ils  eûfl^ent  pris 
céte  Ville.  Mais  le  Seigneur  de  la  Trimouille ,  qui  fe  trouvoit  dedans ,  arrêta  prudem- 
ment l'orage  par  le  Traité  qu'il  fit  avec  eux,  prometant  de  leur  faire  donner  fix-cens  I5'i3. 
mille  écus  par  le  Roi  ;  &  qu'outre  cela ,  le  Roi  renonceroit  au  Duché  de  Milan  ;  a- 
bandonneroit  le  Concile  de  Pife ,  convoqué  contre  Jules  II.  &  fe  foumetroic  à  celui 
de  Latran.  Il  efl:  vrai,  que  Louis  XII.  ne  voulut  pas  ratifier  ce  Traité,  que  la  Tri- 
mouille avoit  conclu  fans  ordre;  mais  il  ne  laiflâ  pas  d'en  être  très-obUgé  à  ce  Seigneur, 
qui  iàuva  le  Roiaume  par  un  trait  de  plume.  Car  fi,  Dijon  pris,  les  Suiflès  fuflênC 
venus  jusqu'à  Paris ,  tandis  que  l'Empereur  &  le  Roi  d'Angleterre  étoient  en  Picardie, 

avec 


[i]  Guichardin.  dit,  que  les  Suiflès  aiant  promis  à  Louïs 
Sforce,  de  le  conduire  en  lieu  de  feûrcté,  ils  l'indiquèrent 
eux-mêmes  aux  Capitaines  François,  tandis  qu'il  marchoit 
en  rang  parmi  eux  i  habillé  iSi  arme  comme  un  Soldat 
Suidé.  A  U  fin  du  Liure  IV.  de  fon  Hiftoirc.  Le  Nardi  dit 
la  même  chofe  au  commencement  du  Livre  IV.  de  fon 
Kiftoire  de  Florence. 

[%]  Ce  Traité  fut  conclu  à  Afona,  au  Camp  devant  Lo- 

ToME   II. 


carne ,   qui  eft  un  des  quatre  Bailliages ,    que  les  SuiiTes 
apcUent  les  Bailliage!  de  delà  les  Monts. 

[3]  Le  même  Guichardin  dit,  que  tous  les  Miniftres  de 
Louis  XIL  étoient  d'avis  d'acorder  aux  Suiflcs  l'augmen- 
tation ,  qu'ils  demandoient  ,  remontrant  à  leur  Maître, 
combien  il  lui  importoit  de  ne  pas  perdre  l'amitié  de  ceux, 
dont  les  Armes  l'avoient  vendu  redoutable  à  tous  fes  Enne- 
mis.    Livre  IX.  de  fon  H'ifloWe. 


Lxxiv        OBSERVA.TIONS    SUR    LES 

avec  une  Armée  de  plus  de  cinquante-mille  hommes,  que  fût  devenue  la  France  ?  C'eft 
en  ces  rencontres,  qu'un  bon  Sujet  doit  aler,  tête  baiflëe,  au  falut  de  l'Etat,  fans  re- 
garder à  droit ,  ni  à  gauche  -,     fans  s'amufer  aux  formalitez ,  qui ,  dans  les  necelHteii 
prelTantes ,  font  la  rmne  des  afaires  -,  fans  fe  foncier  du  desaveu  du  Prmce ,  ni  même 
de  fon  indignation,  qui,  tôt  ou  tard,  fe  convertit  en  eftime  &c  en  reconnoiffance, s'il 
eft  homme  d'esprit.     Enfin,  c'ell  dans  ces  ocalions,  qu'il  fe  faut  dire  à  foi-même:    Il 
y  a  du  danger  pour  moi,  mais  il  n'importe,  Ji  je  fers  les  bonnes  grâces  du  'Prince,  je 
Jauverai  l'Etat  ,     &  la  Tofterité  me  fera  jiijlice.     Et  le  Cardinal  d'Olfat  étoit  bien 
de  ce  fentiment.     „  Il  s'en  trouvera,  dit-il  dans  une  de  fes  Lettres  à  Henri  IV,  qui 
5,  diront,  que  j'ai  été  bien  hardi,  de  prometre  l'Article  des  douze  cautions  ,    &  je  le 
,5  confeflè  moi-même:  mais  outre  que,  fans  cela,  je  n'eûfle  pu  rien  faire,  la  raifon 
„  &:  l'expérience  m'ont  apris  ,    qu'es  grandes  afaires  ,  pour  éviter  un  grand  mal ,  & 
5,  obtenir  un  grand  bien  ,     il  faut  ofer  quelque  chofe  ,     &  fe  refoudi-e  à  tems  &  à 
„  point,  pour  fortir  d'un  mauvais  &  dangereux  paflage  le  plutôt  &  le  mieux  que  l'on 
5,  peut.     Outre  que  li  j'eûflè  envoie  vers  V.  M.  pour  avoir  fes  ordres ,  l'ocafion  d'a- 
„  commoder  céte  afaire  eût  pu  fe  perdre  pendant  ce  délai,  pour  les  accidens  qui  peu- 
„  vent  furvenir  d'heure  en  heure".     Le  Cai-dinal  Mazarin,  qui  favoit  parfaitement 
négocier,  autorife  auflî  céte  maxime  dans  une  de  fes  Lettres.     „  Je  confidere  quel- 
„  quefois,  dit-il,  qu'un  Ambaffadeur  ne  pourroit  pas  fe  refoudre  à  porter  les  afaires, 
5,  comme  je  fais,  parce  qu'il  craindroit  d'être  defavoûé,  &  d'être  rapellé  de  fon  Am- 
„  baflàde  avec  peu  d'honneur.     Ainlî  ,   je  vois  que  c'efl  un  grand  avantage  pour  les 
„  Rois ,    quand  ils  emploient ,    dans  les  grandes  afaires  ,   des  perfonnes ,  qui  étant 
5,  pleinement  affiirées  de  leur  bienveillance,  négocient  hardiment,  &  n'hefitent  point 
„  à  propofer  de  leur  chef  des  expediens ,  pour  les  terminer  avantageufement  (o). 
'■        Dès  que  François  I.  fut  parvenu  à  la  Couronne  ,   l'Empereur  ,    le  Roi  d'Aragon , 
les  Suifles,  &  François  Sforce,  firent  une  Ligue  contre  lui,  pour  le  contraindre  à  ré- 
écrite de  noncer  au  Duché  de  Milan  :    &  fix  mois  après ,  le  Pape  Léon  X.  entra  dans  céte  Li- 
Teàn'de    g^c,  lots  qu'il  vit  le  nouvcau  Roi  entrer  en  Italie ,  croiant  que  fa  tiare  donneroit  un 
LuzàM.  grand  poids  aux  afaires.     Mais  après  que  François  eût  gagné  la  fameufe  Bataille  de 
Marignan  [i] ,   qui  fut  fuivie  du  recouvrement  du  Duché  de  Milan  ,   Léon,  fuivanc. 
la  coiitume  des  Papes,  de  fe  ranger  toujours  du  côté  des  plus  forts,  fe  hâta  de  faire 
fon  acord  particulier  avec  ce  Prince  [2]  ,     fans  vouloir  atendre  la  réfolution  des  Suis- 
fes,  qui  tenoient  leur  Diète }  ni  la  réponfe  de  l'Empereur,    qui  n'étoit  pas  fort  éloi- 
gné.    Le  Roi  d'Aragon  étant  mort  en  i fié.  &  Maximilien,  qui  n'avoit  plus  d'Ar- 
gent ,    pour  continuer  la  Guerre  qu'il  faifoit  depuis  l'an  1  fop.  aux  Vénitiens ,  aiant 
accepté  la  Paix  de  NoïOn  ,     &  rendu  Vérone  à  la  Republique  de  Venife  ,   les  Suiflès 
^eUede  épouvautez  de  ce  (Jui  leur  étoit  arrivé  à  Marignan ,  firent  leur  Paix  avec  le  Vainqueur, 
1516.      qui  leur  acorda  la  fomme  de  quatre-cens  mille  écus,  pour  aquiter  le  Traité  de  Dijonj 
&  trois-cens  mille  autres  pour  leurs  penfions ,  paiables  en  trois  termes ,  fpecifiez  dans 
l'Article  VI.  avec  promeflè  aux  Grifons ,   de  leur  donner  les  mêmes  apointemens, 
0)  Arti-  qu'ils  recevoient  de  Louis  XII.  fon  PredecefTeur  (/).    Céte  Paix  fut  négociée  en  par- 
cie  X.     iie  par  un  Gentilhomme  Milanés  ,    nomme  Galeas  Visconti  ,    qui  étant  banni  de  fa 
patrie  pour  quelque  ofenfe  faite  à  François  I.  mérita  par  ce  fervice  la  permiflîon  d'y 
retourner ,  &  fut  depuis  honoré  de  la  bienveillance  &  des  bienfaits  de  ce  grand  Pria- 
(î)Gui-^  ce  (^q). 

«Chardin a      £jj  ij'îi.  ils  firent  uue  adion  très-genereufe  en  faveur  du  même  Roi  ,   qui  venoit 
Livre   ^  de  perdre  Milan.     Car  le  Cardinal  Jules  de  Médicis  leur  aiant  envoie  au  nom  du  Pa- 
XII.  de  pe  Léon  X.  l'Evêque  de  Veruli,  pour  eflàier  de  les  détacher  de  l'Alhance  de  la  Fran- 
ce, &  pour  les  attirer  au  fervice  du  Pape ,   qui  vouloir ,   à  quelque  prix  que  ce  fût, 
achever  de  chaffer  de  l'Italie  les  François ,  qu'il  regardoit  comme  les  anciens  amis  des 
Florentins  ;    &  par  confequent  comme  les  plus  dangereux  ennemis  des  Medicis  ,    qui 
les  avoient  oprimez  :  ils  ne  fe  contentèrent  pas  de  rejeter  les  ofres  du  Cardinal ,  mais 
encore  ils  firent  mètre  en  prifon  cet  Evêque,  pour  montrer  au  Pape  ,  qu'ils  étoient  à 
(r)  Nardi  l'épreuve  de  fes  corruptions  (r). 

En  If 31.  François  I.  leur  rendit  la  pareille  ,  lorsque  l' Ambaffadeur  de  l'Empereur 
le  vint  foliciter  de  la  part  de  fon  Maître ,  de  vouloir  contribuer  à  la  Guerre ,  que  les 
cinq  Cantons  Catholiques  fefoient  alors  à  ceux  de  Berne  &  de  Zurich ,  au  fujet  de  la 
Religion.  Car  il  répondit  refolument  à  cet  Ambaffadeur  ,  que  toute  la  Chrétienté 
favoit  l'ancienne  alUance ,  qu'il  avoit  avec  les  Suiflès  5  &  qu'après  avoir  donné  à  l'Em- 
pereur 


(0)  Let 
tredu3 
d'Août 
1659 


le  Tel- 
lier. 


îaix 


fon  His 
taire. 


Livre 
VI.de 
fon  His. 
roire. 


[i]  Guicliardin  raconte  ,  que  Jean  Jaques  Trivulce  , 
l'un  des  plus  grands  Capitaines  de  fon  Siècle,  difoit,  que 
ce  n'c'toit  pas  des  Hommes,  mais  des  Geans,  qui  avoient 
combattu  à  la  Bataille  de  Marignan;  8c  que  les  dix-huit  au- 
tres, ausquelles  il  s'étoîr  trouve,  n'ctoient,  en  comparai- 
fon  de  celle-ci,  que  des  Batailles  d'Enfans.  Livre  XLl.  ds 
fm  Hijloiri. 


[i]  Le  Nardi  dit,  que  Léon  X.  s'alarma  d'autant  plus 
de  la  Viftoire  de  Fran(;ois  1.  qu'il  aprehenda,  que  le  Vain- 
queur n«  remit  en  liberté  la  Ville  &  l'Etat  de  Florence, 
dont  le  Gouvernement  étoit  entre  les  mains  des  Medicis. 
Lhre  VI.  de  fin  Hificire  de  îlorencc.  Le  Pape  &.  le  Roi  s'en- 
trevirent à  Boulogne,  vers  la  fin  du  mois  de  Décembre;  Si 
ce  fut  dans  cette  entrevue .  ijue  la  Pragmatique  fut  abolie. 
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pereur  deux  millions  d'Or  pour  fa  rançon ,  il  fe  garderoit  bien  de  fe  métré  eti  noUveî- 
îe  dépenfe ,  en  fe  mêlant  de  céte  Guerre  :  que  les  deux  Parties  aiant  prié  fes  Ambas- 
fadeurs  (s)  refidans  à  Soleure,  de  les  mètre  d'acord  par  une  bonne  Paix  ,    il  ne  pou-  0)  Le* 
voit  pas  honnêtement  fe  déclarer  en  faveur  des  uns  contre  les  autres ,  &  d'arbitre  qu'il  ^^^" 
étoit  devenir  partie.     Enfin  ,   que  fi  Madame  fa  Mère  lui  avoit  laiffé  de  l'argent  -,    il  &  Dan- 
vouloit  le  garder  pour  la  defenfe  &  la  confervation  de  fon  Roiaume  -f.     Et  peu  de  Sf''^"f- 
jours  après  ,     il  reçut  en  éfet  la  nouvelle  de  la  Paix  faite  par  l'entremilè  de  les  Am-  de  pTan! 
ballàdeurs  entre  les  Cantons  Catholiques,  &  ceux  de  la  Confeffion  d'Augsbourg.  Efîo'si-à 
les  uns  &  les  autres  s'en  tinrent  fi  obligez  ,    que  ,   pour  lui  en  témoigner  leur  recbn-  ^è'^Din-' 
noiflânce ,  non  feulement  ils  lui  acordérent ,  l'année  fuivante  ,   une  levée  de  dix  mille  tevilie 
hommes  de  leur  Païs,  avec  ofre  de  lui  en  fournir  tel  nombre  qu'il  voudroitj  mais  en-  j,Y'^"° 
core  ils  chalîerent  honteufement  l'Ambaffadeur  ,    qui  réfidoit  auprès  d'eux  de  la  part  re,  fon 
de  l'Empereur,  lui  reprochant,  que  toutes  les  Cabales  qu'il  fefoit,  pour  les  détacher  a™''':;'^''- 
des  intérêts  de  la  France ,  ne  tendoient  qu'à  les  détruire  eux-mêmes  (if}.  k^",'^* 

En  I5'45).  ils  renouvellérent  avec  Henri  II.  l'Alliance  perpétuelle,  que  le  Roi  fon  du  ii.  de 
Fere  avoit  faite  avec  eux  ,  malgré  toutes  les  opofitions ,  qu'y  firent  les  Cantons  Pro-  j^"^,*^""' 
teftans,  qui  n'étoient  que  trop  informez  du  cruel  plaifir ,  que  ce  Roi  prenoit  à  faire  (?)  Let-  ' 
&  à  voir  brûler  à  Paris  les  Luthériens  &  les  Calviniftes.  tied'Aii- 

En  iffi.  Henri,  qui  avoit  alors  befoin  de  leur  Amitié,  leur  acorda  quelques  nou-  Mommo- 
velles  franchifes  pour  ceux  de  leurs  Sujets  ,  qui  frequentoient  les  foires  de  Lion  :  &  rency  au 
l'année  fuivante,  pour  fe  les  rendre  encore  plus  afedionnez,  il  leur  fit  l'honneur  de  ]J^j^"^^(j-^_ 
les  choifir  pour  parains  de  fon  quatrième  Fils,  qu'ils  nommèrent  Hercule,  lequel  prit  dem,  du 
le  nom  de  François,  après  la  mort  du  Roi  fon  Père.  d'T  "^^ 

Pour  François  II.  &  Charles  IX.  ils  furent  aflèz  ocupez  à  traiter  ,  malgré  qu'ils  ,53°"^ 
en  eùflènt,  avec  les  Huguenots  de  France.  Ainfi,  l'on  ne  trouvera  point  ici  deTrai-  iffi. 
tez  faits  de  leur  tems. 

En  if75>.  Henri  III.  en  fit  un  particulier  avec  les  Cantons  de  Berne  &  de  Soleu-  ifyp. 
re ,  qui  alarmez  des  bruits ,  qui  couroient  de  plufieurs  entreprifes ,  que  le  Duc  de  Sa- 
voie formoit  contre  la  Ville  de  Genève ,  leur  Alliée  par  combourgeoifie ,  avoient  im- 
ploré fon  fecours  &  fon  affifl:ance ,  pour  maintenir  &  conferver  céte  Ville,  &  fon  Ter- 
ritoire ,  en  l'état ,  oii  elle  fe  trouvoit  alors ,  de  peur  que  venant  à  changer  de  main , 
la  Paix  &  tranquilUté  générale  du  Pais  des  Ligues ,  dont  elle  eft  une  des  clefs  &  des 
boulevards ,  n'en  fût  troublée  -,  &  qu'il  ne  s'alumât  en  ce  Païs-là  quelque  Guerre,  dont 
le  feu  fe  répandît  dans  les  Etats  des  Princes  voifîns.    Et  c'eft  pour  céte  même  raifon, 
qu'Henri  IV.  fit  comprendre  la  Ville  de  Genève  dans  la  Paix  de  Vervin  :    non  pas 
nommément,  de  peur  de  choquer  le  Pape;  mais  fous  la  claufe  générale  ,   des  Alliez 
&  Confederez,  des  Seignetirs  des  Ligues.    Et  quant  à  l'intérêt  qu'avoit  la  France, 
de  protéger  Genève  contre  les  Ducs  de  Savoie ,  le  Cardinal  d'Offat  en  parloit  très- 
pertinemment,  lors  qu'il  reprefentoit  à  la  Cour  de  Rome,  que  céte  protection  impor- 
toit  à  la  Couronne  de  France ,  non  pour  aucune  afeftion ,  que  le  Roi  Tres-Chrêtien 
portât  à  céte  Ville ,  qui  par  la  contagion  de  l'herefie  avoit  caufé  tant  de  maux  à  fon 
Roiaume;  mais  parce  que  c'étoit  le  feul  paflàge,  que  la  France  eût  pour  faire  venir 
les  Suiflès ,  quand  elle  en  auroit  befoin  ;  &  qu'ainfi  elle  ne  devoit  pas  foufrir ,  que  ce 
paflàge  lui  fût  fermé  (u).    Et  parlant  de  l'entreprife ,  que  le  Duc  Charles  Emanuel  fit  («)  Let- 
fur  Genève  à  la  fin  de  1602.  il  dit,  que  ce  fut  de  concert  avec  les  Espagnols  ,   pour  "'^'^'" 
donner  lieu  au  Roi  de  France  de  recommencer  la  Guerre  ,     &  pour  faire  tomber  fur 
lui  toute  la  haine  de  l'infraftion  de  la  Paix ,  comme  il  feroit  arrivé  fans  doute ,  fi  céte 
entreprife  eût  réùfli  au  Duc,  qui  favoit  très-bien,  que  Henri  IV.^ne  le  laifleroit  pas 
jouir  paifiblement  de  Genève;  &  que  la  Guerre,  qu'il  lui  feroit  au  fujet  d'une  Ville, 
qui  eft  le  Siège  &  le  fouverain  Tribunal  du  Calvinisme ,  le  rendroit  odieux  au  Pape , 
&  à  tous  les  Princes  Catholiques  (ly).     De  quoi  les  Espagnols  pretendoient  tirer  un  (»)  lcé- 
grand  avantage,  "'^  s^î- 

Le  Journal  du  Règne  d'Henri  III.   fait  mention  d'une  Ambaflade  des  Cantons 
Suiflès,  venue  à  Paris  en  1582.  pour  demander  le  paiement  de  leurs  penfions ;  &  de 
la  reponfe,  qu'ils  firent  à  ce  qu'on  leur  dit,  que  le  Roi  n'avoit  point  d'argent:  „  Qu'il 
.j  n'étoit  pas  croïable,  qu'il  en  manquât,  lui,  qui  pour  célébrer  les  noces  d'un  fimple 
i,  Gentilhomme  ,     (c'étoit  le  nouveau  Duc  dejoyeufe;}  venoit  de  dépenfer  douze- 
„  cens  mille  écus ,  en  Habits,  enFeftins,  en  Tournois,  &  en  Mascarades  :     qu'au ;4;r^s^' 
j,  contraire ,  il  faloit  qu'il  eût  de  grands  trefors  amaflèz  dans  fes  cofres  ;  ou  qu'il  eût  de  Guil- 
j,  perdu  l'esprit,  s'il  n'avoit  pas  gardé  de  quoi  paier  fes  détes  ,     ni  de  quoi  fubvenir  !^"!^*  ^^ 
„  aux  autres  befoins  de  fon  Etat".     Mais  Henri  ,     que  fes  Mignons  avoient  plongé  coien 
dans  le  luxe,  ne  profita  guère  d'une  fi  bonne  leçon.     Au  refte,  les  Suiflès  avoient  a- ^= ''%''- 
lors  d'autant  plus  de  fujet  de  fe  plaindre  ,     qu'il  leur  étoit  dû  des  fommes  immenfes,  TroL, 
puisqu'aux  Etats  de  Blois  de  if/ô.  il  fe  vérifia,  que  les  intérêts  échus  montoient  déjâ&  ("on 
à  quatre-mille  cinq-cens  Livres  par  jour  (.v).  ^uXt 

TomeII.  ki  Henri  IV- Etats, 
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Henri  IV.  étant  parvenu  à  la  Couronne,  fe  trouva  dans  un  lî  mauvais  état  ,  que 
bien  loin  de  pouvoir  paier  aux  SuiUès  tout  ce  qui  leur  étoit  dû  de  leurs  pcniions ,  il 
n'avoit  pas  feulement  la  vintiême  partie  de  ce  qu'il  lui  faloit  pour  foûtenir  la  Guerre 
contre  la  Ligue.  De  forte  qu'il  fût  à  la  veille  d'être  abandonné  des  Cantons ,  dans  un 
tems ,  où  leur  Amitié  lui  étoit  abfolument  necefTaire  :  mais  il  fortit  heureufement  de 
cet  embarras,  par  la  prudente  refolution  de  François  Hotman  Morfontaine,  fon  Am- 
baflàdeur  en  SuifTè ,  qui  faifant  bouclier  de  fon  zèle  pour  le  bien  de  l'Etat ,  contre  les 
jugemens  de  la  Cour,  y  vint  lans  permiffion  ,  pour  reprefenter  de  vive  voix  au  Roi 
le  danger  prochain ,  où  il  étoit  de  perdre  l'amitié  des  Suiflès ,  s'il  ne  fe  hâtoit  de  leur 
donner  quelque  fatisfaftion  capable  de  les  retenir  dans  fon  Alliance.  Et  cela  réiifllt  fi 
bien  à  Morfontaine , malgré  les  Miniftres  du  Roi,  qui  lui  fefoient  un  crime  d'Etat  [i] 
d'être  venu  fans  ordre,  que  le  Roi  lui  en  fût  très-bon  gré  ,  &  le  renvoia  avec  une 
Somme  d'argent,  dont  les  SuifTes  voulurent  bien  fe  contenter,  pour  le  prefent,  quoi- 
qu'elle fût  médiocre  :  tant  ils  furent  édifiez  de  la  fagefle  &  de  la  confl:ance  de  l'Am- 
bafiadeur.  Cela  fe  pafla  en  1598. 
Tiaitc  En  1602.  Henri  IV.  renouvella  avec  eux  l'ancienne  Alliance  &  Confédération  de 
^^j°'^"" Louis  XI.  de  Louis  XII.  &  de  François  I.  pour  lui,  &  pour  le  Daufin,  fon  Fils  ,  & 
i6o2.  fon  futur  Succefleur,  après  la  mort  duquel  il  étoit  dit,  qu'elle  dureroit  encore  huit  ans. 
Tous  les  Articles  de  ce  Traité  font  fi  clairement  énoncez ,  qu'il  n'y  faut  point  de  com- 
mentaire. Il  fufit  de  remarquer ,  qu'Henri  y  prend  la  qualité  de  Duc  deMilan, 
Comte  d'A st,  et  Seigneur  de  Gennes,  pour  renouveller  &  conferver 
les  prétentions  &  les  droits  de  la  Couronne  de  France  fiir  ces  Duché  ,  Comté  ,  & 
Seigneurie  :    „  permetant  néanmoins  aux  Cantons  Catholiques  d'entretenir  l'Alliance 

„  défenfive  ,     par  eux  faire  avec  le  Roi  d'Espagne  en  ifS/.  &  mille  cinq-cens 

„  pour  la  défenfe  du  Duché  de  Milan ,  pourvu  que  lesdits  Cantons ,  Alliez  avec  l'Es- 

„  pagne ,  gardent  &  obfervent  le  Traité  d'Alliance  fait  avec  la  Couronne  de  France , 

„  en  tout  ce  qui  concerne  les  Roïaumes  de  France  &  de  Navarre  ,    &  les  Terres  ce- 

3,  dées  par  le  Duc  de  Savoie ,  par  le  Traité  de  Lion  du  dix-feptiéme  de  Janvier  mille 

(y)  Art.  ^^  frx-cens  un  (j)".     Ce  Traité  avoit  été  ébauché  par  Morfontaine,  dont  je  viens  de 

iv.' de  h  faire  l'éloge:  mais  ce  Miniftre  étant  mort  à  Soleure  au  commencement  de  céte  Négo- 

Deciara-  ciation  ,    cUc  fut  Continuée  par  Emeric  de  Vie ,    qui  fut  Garde  des  Seaux  en  1621. 

d°Henri   P^^^  par  Nîcolas  Brulart  de  Sillery,  fait  Chancelier  en  1607.  &  enfin  achevée  par  le 

iv.enfa-  Marêchal  de  Biron,  qui  y  trouva  moins  de  dificulté,  que  les  deux  autres,  parce  qu'il 


veurdes  ^(.^jj-  porteur  de  quatre  ou  cinq-cens  mille  écus  éfedifs, 


Cathoîi-  En  mille  fix-cens  cinquante-huit,  Louis  le  Grand  renouvella  céte  Alliance,  &  con- 
ques, firma  tous  les  anciens  Traitez  faits  depuis  deux-cens  ans  avec  les  Cantons  Suiflès,  & 
K^î'S- particulièrement  le  Traité  de  la  Paix  perpétuelle  d'entre  François  I.  &  lesdits  Can- 
(x.)  Dans  tons  (.s) ,  kqucl  a  toujours  fervi  de  bafe  &  de  fondement  aux  Confédérations  fuivan- 
la  Piefa- tes:  „ Déclarant,  que  celle-ci  dureroit  tant  &  fi  longuement,  qu'il  plairoit  à  Dieu  lui 
talé  j>  conferver  la  vie,  &  encore  huit  ans  après  fa  mort  (a)  ;  fans  que  ni  lui ,  ni  eux, 
(<î)Arti-  „  puflènt  quiter  céte  Alliance  pour  quoi  que  ce  fût,  finon,  qu'il  y  eût  caufes  raifon- 
'''^-  „  nables  &  déclarées  par  droit,  fuivant  le  dernier  Article  du  Traité  de  la  Paix  perpe- 
(4)  Art.   „  tuelle  (^}. 

11.  ex-  Au  refile,  le  Roi,  à  l'exemple  de  fon  Aieul  Henri  le  Grand  ,  prend  aufli  dans  ce 
pai- "fe  Traité ,  ainfi  que  dans  le  fuivant ,  les  titres  de  Duc  de  Milan, Comte  d'A  s  t, 
xviii.    etSeigneurdeGennes. 

1658.  Le  deuxième  de  Janvier  de  céte  même  année  ,  le  Roi  ratifia  un  Traité  particulier 
fait  à  Paris,  le  douzième  de  Décembre  précèdent  ,  par  le  Comte  de  Brienne  ,  fon 
Premier  Secrétaire  d'Etat,  avec  Henri  d'Orléans,  Duc  de  Longueville,  Prince  Sou- 
verain de  Neuchaftel,  &  de  Valengin,  en  Suifle. 

Il  eft  dit  par  ce  Traité  ,  qu'il  y  aura  Confédération  &  Amitié  perpétuelle  entre  le 
Roi  &  la  Couronne  de  France,  &  le  Seigneur  Duc  de  Longueville,  fes  Enfans,  Suc- 
ceflêurs  ,  &  les  Villes  ,  Communautez ,  Sujets ,  &  Habitans  des  Comtez  de  Neuf- 
chaftel  &  de  Valengin  :  Qiie  toutes  les  fois  que  le  Roi  voudra  faire  des  levées ,  il  fera 
permis  aux  Soldats  de  ces  deux  Comtez  de  s'enroUer  au  fervice  de  Sa  Majefté,  en  tel 
nombre  qu'ils  voudront,  après  que  ledit  Seigneur  Duc,  leur  Prince,  en  aura  été  re- 
quis ,  fans  en  pouvoir  être  empêchez ,  ni  rapellez  direftememt  ou  indireftement ,  ni 
fe  retirer  fans  congé  de  Sa  Majefté ,  ou  de  fes  Lieutenans  Généraux  :  Que  ces  Sol- 
dats, &  leurs  Capitaines  &  Officiers, feront  paiez  de  la  même  manière  que  les  Suiflès 
fujets  des  Cantons,  tant  pour  la  levée,  que  pour  la  folde  :  Qiie  les  Habitans  desdits 
Comtez  jouiront  en  France  des  mêmes  droits,  Exemtions,  Franchifes,  &  Privilèges, 
dont  jouiflènt  les  Sujets  des  Cantons  &  Ligues  de  Suiflè:'  enforte  que  s'il  eft  acordé 
quelque  nouveau  Privilège  ausdits  Cantons  ,     il  s'étendra  aufli  aux  Habitans  desdits 

Comtez , 

£1]  A  caufe  d'un  axiome  politique,  qui  dit:  injiifu  redire ,  efilegationem  ^tferirt. 
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Comtez ,  que  Sa  Majefté  veut  traiter  &  gratifier  comme  le  refte  de  la  Nation  Suilîè  : 
à  condition  que  les  Soldats  &  Gens  desdits  Comtez  ne  pourront  s'enroller ,  ni  venir 
en  Guerre  contre  le  lervice  du  Roi,  &  de  la  Couronne  de  France,  fous  quelque  pré- 
texte ou  ocaiion  que  ce  foit  ;  &  qu'ils  s'opoferont  de  toutes  leurs  forces  aux  ennemis 
du  Roi,  qui  voudront  paflèr  par  leurs  Terres. 

Que  le  Prince  de  Neuchaftel  donnera  libre  paflage  aux  Troupes  ,  que  Sa  Majefté 
apellera  à  fon  fervice ,  foit  SuifTes ,  ou  autres  étrangers ,  à  la  charge  de  paier  leur  dé- 
penfe  ;  de  ne  paflèr  que  quatre-cens  hommes  enfemble  ;  &  d'avertir  auparavant  le 
Gouverneur  desdits  Comtez ,  de  leur  paflage  ,  afin  qu'il  puifl^  pourvoir  aux  choies 
neceflâires  :  Que  fi  ledit  Prince  eft  ataqué  dans  fes  Etats ,  ou  molefté  &  troublé  dans 
la  jouïflânce  de  fes  droits  de  Souveraineté ,  le  Roi  lui  donnera  aide  &  fecours  envers 
&  contre  tous:  s'obhgeant  pour  lui,  &  pour  fes  Succeflèurs,  de  lui  envoier,  aufli-tôt 
qu'il  en  fera  requis  par  ledit  Prince ,  ou  fes  Succeflèurs ,  deux-mille  hommes  de  pied , 
&  deux-cens  Chevaux ,  à  fes  frais  &  dépens.  Prometant  auiïï  de  le  comprendre  dans 
fon  Alhance  générale  avec  les  Cantons,  &  dans  tous  les  Traitez,  qu'il  fera  à  l'avenir 
avec  tous  les  autres,  foit  Rois,  Princes,  ou  Repubhques,  fi  ledit  Prince  requiert  d'y 
être  compris. 

De  plus,  Sa  Majefté,  pour  témoigner  fa  confiance  aux  Habitans  de  Neuchaftel  & 
de  Valengin ,  agrée ,  qu'il  y  ait  dans  fon  Régiment  des  Gardes  Suiflès  ,  deux  Com- 
pagnies de  Soldats  originaires  desdits  Comtez ,  lesquels  feront  commandez  par  des  Ca- 
pitaines &  Olficiers  du  même  Païs,  ainfi  que  tous  les  autres,  qu'elle  pourra  lever  dans 
ces  Comtez. 

En  mille  fix-cens  foixante-trois  ,  le  Roi  fit  encore  un  autre  Traité  d'Alliance  avec  166^. 
les  Treize  Cantons  Suiflès ,  par  lequel  difant  :  „  Que  Dieu  a  béni  fon  Mariage  par  un 
„  heureux  commencement  de  lignée,  il  déclare,  qu'il  veut,  que  fon  Fils,  qui,  avec 
„  l'aide  de  la  Divine  Bonté ,  lui  fuccedera  à  la  Couronne ,  foit  élevé  en  la  bienveil- 
„  lance  &  Amitié,  que  les  Rois  fes  Predeceflèurs ,  &  lui,  à  leur  exemple  ,  ont  eue 
5,  continuellement  pour  les  Seigneurs  des  Ligues  des  Hautes  Alemagnes  ,  afin  qu'en 
„  cette  confideration  il  ait  part  à  la  fusdite  Alliance ,  Confédération ,  &  mutuelle  in- 
„  telligence  :  laquelle  lui  Roi ,  &  lesdits  Alliez  &  Confederez  veulent  &  entendent 
„  être  de  bonne  foi  &  inviolablementobfèrvée,  fans  rien  innover,  diminuer,  ni  ajoû- 
i,  ter  au  Traité  de  la  Paix  perpétuelle  ,  fait  &  paflfé  avec  le  Roi  François  I.  &  fans 
„  vouloir  s'en  départir  en  aucune  façon ,  finon  en  ce  qui  feroit  déclaré  par  celui-ci. 

Et  dans  le  premier  Article  il  cft  dit  ,    que  cette  AUiance  durera  tant  &  fi  longue- 
ment, que  Louis  XIV.  &  fon  Fils  vivront,  &  huit  ans  après  leur  mort. 

Ce  Traité  ne  difére  en  rien  du  précèdent,  fmon  en  ce  que  Monfeigneur  le  Daufin 
eft  compris  dans  tous  les  Articles  de  celui-ci  avec  le  Roi  fon  Père,  en  qualité  de  Suc- 
ceflTeur  futur  >  Se  que  les  deux  Adtes,  ou  Inflrumens  ,  qui  avoient  été  dreflèz  de  l'au- 
tre, l'un  figné  par  une  partie  des  Cantons  dès  l'an  165-3.  i<î5'4-  ^  K^ff-  &  l'autre, 
par  les  autres  Cantons,  en  165-8.  feulement,  font  rédigez  en  un  par  ce  dernier  Trai- 
té ,  ainfi  qu'il  eft  marqué  dans  le  Prologue. 

En  1674.  la  Maifon  d'Autriche  fit  tous  fes  éforts,  pour  détacher  les  Cantons  Suis- 
fes  de  nôtre  Alliance  &:  de  nos  interefts,  tâchant  de  leur  perfuader,  que  le  Roi  vou- 
loir s'agrandir  à  leurs  dépens;  &  que  fi  une  fois  la  Franche-Comté  tomboit  entre  fes 
mains,  c'étoit  fait  de  leur  liberté,  &  de  leur  repos.  Mais  le  Roi,  pour  contreminer 
les  artifices  &  calomnies  de  fes  ennemis,  aiant  fait  propofer  la  neutralité  pour  cette 
Province,  &  l'Empereur,  &  le  Roi  d'Espagne,  ne  l'aiant  pas  acceptée:  les  Suiflès, 
qui  reconnurent  vifiblement ,  que  les  Espagnols  ne  cherchoient  qu'à  les  afoiblir ,  en 
leur  ôtant  leur  principal  Allié ,  en  furent  fi  indignez ,  que  la  France  eiit  depuis  plus 
de  crédit  que  jamais  parmi  leurs  Cantons.  De  forte  que  le  Roi  n'eût  point  de  peine 
à  obtenir  d'eux,  de  ne  point  donner  paflîage  par  leurs  Terres,  à  ceux,  qui  voudroient 
l'empêcher  de  s'emparer  de  la  Franche-Comté. 

Le  dernier  Traité  du  Roi  avec  les  Suiflès  eft  celui,  que  Monfieur  Amelot  de  Gour- 
nay,  fon  Ambafliadeur,  a  fait  au  mois  de  Janvier  de  165J2.  avec  la  Ville  &  Republi-  165J2, 
que  de  Berne,  pour  l'aquit  de  la  Somme  de  cinq-cens  cinquante-quatre  mille  huit-cens 
Livres  en  Principaux  portans  interefts  ;  &  d'une  autre  Somme  de  quatre-cens  quatorze- 
mille  quatre-cens  foixante-deux  Livres  ,  en  interefts  échus  ;  lesquelles,  félon  le  calcul 
fait  en  1691 ,  étoient  dues  de  refte  à  ce  Canton. 

Il  eft  dit  par  ce  Traité,  que  le  Roi,  jusqu'à  l'entier  &  parfait  paiement  de  ces  deux 
Sommes,  &  des  interefts  qui  écherront  à  l'avenir ,  fera  fournir  annuellement  ,  &  de 
quartier  en  quartier,  à  la  Ville  de  Berne,  par  les  Fermiers  des  Sahnes  de  Franche- 
Comté  ,  la  quantité  de  cinq-mille  cinq-cens  boflès ,  &  fept-mille  cinq-cens  charges  de 
fel  bien  cuit,  bien  travaillé,  &  repofé  fix  Semaines  dans  les  étuvailles  de  Salins  :  le- 
quel Sel  fera  rendu  par  lesdits  Fermiers  dans  le  Magafin  d'Iverdun,  pour  être  délivré 
enfuite  déchargé  de  tous  frais,  hors  ceux  du  rempliflage  à  Iverdun,  au  Commis  de  la 
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Republique  de  Berne ,  qui ,  après  le  rempliflage ,  fera  obligé  de  recevoir  ledit  Sel ,  & 
d'en  donner  fa  décharge:  Meflieurs  de  Berne,  &:  les  Cantons  voifins,  prometant  de 
n'en  point  débiter  hors  de  leurs  Terres  ,  à  condition  que  les  Fermiers  &  Sauniers  de 
Salins  de  leur  côté  ne  feront  aucune  contrebande  direfte  ,  ni  indirefte  ,  &  empêche- 
ront autant  qu'ils  pourront  ,  qu'il  ne  s'en  faflè  aucune.  Et  pour  concluiion  ,  il  efl: 
ajouté  ,  qu'auiïï-tôt  que  lesdites  Sommes  auront  été  entièrement  éteintes  &  aquitées 
avec  leurs  interefts  ,  la  Ville  de  Berne  remctra ,  entre  les  mains  de  l'Ambafladeur  du 
Roi  en  Suiflè,  les  trois  Obligations  des  Rois  Charles  IX.  &  Henri  III.  mentionnées 
au  Traité  d'Arau  (r)  de  mille  lix-cens  cinquante-huit ,  desquelles  efl:  émanée  la  dette 
desdites  Sommes. 

Je  n'ai  rien  dit  du  Traité  de  Charles  VII.  dont  il  efl:  parlé  dans  les  Préfaces  des 
Traitez  de  1602.  1658.  &  1663.  parce  que  ce  n'étoit  qu'une  fimple  prorneflè  par  é- 
crit,  que  ce  Roi  fefoit  aux  Suiflèsjde  ne  point  alïïfter  le  Duc  Philippe  de  Bourgogne 
contre  eux  [i]  ;  &  eux  au  Roi  ,  de  ne  donner  aucun  fecours  à  ce  Duc  contre  lui. 
Ce  qui  ne  fe  peut  pas  apeller  Alliance,  mais  feulement  neutralité.  ' 

Il  ne  me  relie  plus  rien  à  dire  des  Suiflès,  qu'une  chofe,  qu'il  importe  fort  de  fa- 
voir  à  tous  ceux  ,  qui  ont  à  traiter  avec  eux  pour  des  levées.  C'efl:  que  les  Treize 
Cantons  formant  chacun  une  Communauté  feparée  &  indépendante ,  chaque  Canton 
feparément  peut  envoier  de  la  Milice  au  fervice  des  Princes ,  qui  lui  en  demandent  : 
&  pour  lors  cette  Soldatesque  marche  fous  la  bannière  particulière  de  fon  Canton.  Mais 
outre  la  bannière  qu'a  chaque  Communauté  ,  le  Corps  Helvétique  en  a  une  autre , 
qu'on  apelle  V  Etendard  General  de  la  Ligue  y  où  font  peints  les  écuflôns  particuUers 
des  Treize-Cantons,  &  de  leurs  Confederez  :  &  cet  Etendard  ne  fort  jamais  du  Pais, 
que  lorsque  la  Milice,  qui  eft  envolée,  eft  acordée  par  un  décret  de  la  Diète  générale. 
Or  il  faut  remarquer,  que,  félon  leurs Conftitutions , l'Etendard  gênerai  efl:  aufli  facré 
&  révéré  parmi  eux ,  que  l'étoient  les  Aigles  parmi  les  Légions  Romaines  3  &  que  par 
tout  oii  il  eft  porté ,  les  Suiflès ,  qui  fe  trouvent  enrôliez  fous  la  bannière  particulière 
de  leur  Canton ,  font  obligez  fous  peine  de  la  vie ,  &  de  la  confiscation  de  leurs  biens, 
de  quiter  le  fervice  du  Prince ,  à  la  folde  duquel  ils  font ,  &  de  fe  joindre  aux  Trou- 
pes envoiées  par  la  Diète  générale  à  celui ,  qui  lui  fait  la  Guerre.  C'eft  ce  qui  arriva 
en  l'année  i  f  00.  à  Louis  Sforce ,  Duc  de  Milan ,  que  les  Suiflès  des  Cantons  particu- 
liers abandonnèrent  au  Siège  de  Novare,  dès  qu'ils  virent  l'Armée  Françoife  acompa- 
gnée  des  Troupes  &  de  l'Etendard  gênerai  de  la  Ligue  Helvétique.  Guichardin  apelle 
(<i) Livre  céte  afbion  trahifon  &  perfidie  barbare  (^^),  mais,  à  mon  avis,  mal  à  propos j  puis- 
foI*H  s  q*^'^"^  '^éf^  rencontre  ils  ne  pouvoient  pas  combatte  contre  leurs  propres  Frères,  Parens, 
&  Concitoiens,  comme  le  vouloit  Louis  Sforce  ,  fans  violer  la  Loi  fondamentale  de 
leur  Etat,  ni  fans  être  traîtres  &  rebelles  à  leur  Patrie  commune.  Ainfi  les  Princes, 
qui  veulent  fe  fervir  de  leur  Milice ,  fans  courre  risque  d'être  abandonnez  comme  ce 
malheureux  Duc,  ne  doivent  pas  traiter  feulement  avec  les  Cantons  particuliers,  mais 
encore  avec  la  Diète  générale  de  leur  Nation. 

Comme  ce  Discours  iroit  à  l'infini ,  fi  je  voulois  parler  de  tous  les  Traitez  ,  que 
Louis  XIII.  &  Louis  XIV.  ont  faits  avec  les  Princes  ;  &  que,  félon  mon  deflfein, 
il  fufit  de  parler  des  principaux,  ausquels  tous  les  autres  fe  raportent,  comme  le  par- 
ticulier au  gênerai  >  je  me  reftreindrai  à  trois  ou  quatre  ,  qu'on  peut  dire  être  les  pi- 
vots ,  fur  quoi  tournent  aujourd'hui  toutes  les  afaires  du  Gouvernement  de  l'Europe. 

Le  premier  eft  celui  des  Pirenées  de  i6f5».  Ce  Traité  fut  précédé  d'un  autre  fait  à 
Paris  entre  le  Cardinal  Mazarin ,  &  Don  Antonio  Pimentel ,  qui  eût  l'honneur  d'être 
le  précurfeur  de  la  Paix ,  dont  il  furmonta  les  principales  dificultez  ,  en  quatre  mois 
qu'il  fut  à  Paris.  Une  de  ces  dificultez ,  qui  étoit  de  rétablir  le  Prince  de  Condé  dans 
toutes  les  Charges ,  qu'il  poflèdoit  en  France ,  avant  fa  retraite  en  Espagne ,  avoit  fait 
échouer  la  Négociation  de  Monfieur  de  Lionne  [3]  à  Madrid,  en  i6f6.  Pimentel, 
qui  favoit  l'averfion ,  que  le  Cardinal  avoit  poiu-  ce  Prince  ,  &  combien  il  craignoit 
fon  retour  en  France  ,  lui  facrifia  habilement  tous  les  interefts  de  fon  ennemi ,  mais 
pourtant  avec  cette  reftriftion  verbale  ,  qu'on  regleroit  cet  Article  à  la  Conférence. 
Je  dis,  habilement,  car  s'il  ne  fe  fût  relâché  fur  cet  Article,  jamais  le  Cardinal  ne  fût 
allé  aux  Pirenées.  Et  cela  eft  fi  vrai,  qu'en  partant  de  la  Cour,  il  déclara  au  Roi,  & 
à  la  Reine  fa  Mère  ,  que  fi  la  Ratification  du  Traité  de  Paris  n'arrivoit  d'Espagne, 
dans  le  terme,  dont  il  étoit  convenu  avec  Pimentel,  il  n'iroit  pas  plus  loin  que  Poi- 
tiers. 


toirevers 
la  fin. 


i(îf9. 


[1]  Nous  avons  promis  &  prometons  par  ces  prefentes, 
de  ne  donner  aide,  fecours,  ni  faveur,  à  aucune  perfonne, 
qui  veuille  entreprendre  contre  eux. 

[2]  On  dit  alors,  que  s'il  eût  fuivi  ponftuellement  les 
inllruftions  de  Monfieur  le  Cardinal,  fans  fe  fier,  comme 
il  fit ,  à  fes  propres  lumières,  fa  Négociation  auroit  été  plus 
heureufe.  Batirte  Nani  dit,  que  des  qu'il  eût  demandé  l'In- 


fante pour  le  Roi  fon  Maître,  le  Comte  de  Pegnarand^ , 
que  le  Roi  d'Espagne  avoit  nomme  pour  entendre  les  Pro. 
pofitions  de  la  France,  rompit  auffi-tôt  la  Négociation.  Il 
ajoute,  que  les  Espagnols  crurent,  que  de  Lionne  n'avoit 
été  envoie,  que  pour  traverfer  l'Empereur,  qui  demandoit 
auii;  l'Infante  pour  fon  Fils  Leopold,  &  pour  refroidir  l'ar- 
deur du  Prince  de  Condé,  en  lui  donnant  de  U  jaloufie. 
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tiers.  Par  bonheur ,  il  la  reçut  en  chemin ,  entre  Blois  6c  Amboife ,  &  par  confequentj 
il  fut  obligé  de  continuer  Ion  Voiage  jusqu'à  Saint-Jean  de  Luz  :  ce  qu'il  fit  avec  d'au- 
tant plus  de  joie ,  que  ie  trouvant  muni  de  la  Ratification  du  Roi  d'Espagne  >  à  la- 
quelle il  ne  s'étoit  presque  point  atendu  »  il  croioit  tenir  déjà  la  Viftoire  entre  fcs 
mains.  Mais  quand  il  fut  au  lieu  de  la  Conférence ,  il  reconnut ,  quoique  trop  tard , 
la  rufe  de  Don  Louis  de  Haro ,  qui  ne  lui  avoit  envoie  cette  Ratification ,  que  pour 
l'atirer  plus  facilement ,  comme  dans  une  embuscade,  à  l'une  des  extremitez  du  Roiau- 
me,  prévoiant  bien,  qu'après  ime  démarche  fi  folennelle  ,  faite  de  part  &  d'autre, 
pour  conlbmmer  le  grand  ouvrage  de  la  Paix ,  dont  tous  les  peuples  avoient  conçu  des 
espérances  toutes  certaines;  le  Cardinal  n'oferoit  jamais  rompre  la  Conférence, de  peur 
d'ofenfer  la  Reine-Mere ,  à  qui  il  devoit  toute  fa  fortune  ;  &  de  retomber  dans  les 
malheurs  ,  oii  l'avoit  plongé  la  rupture  de  la  Négociation  de  Munfter.  Ainfi ,  Don 
Louis,  qui  le  tenoit  dans  fes  filets,  commença  par  désavouer  hardiment  Pimentel,  di- 
fant  qu'il  avoit  excédé  les  ordres  de  fon  Inftrudtion  ;  &  que  le  Roi  fon  Maître  ne 
pouvoit  pas  honnêtement  abandonner  mi  Prince,  qui  s'étoit  réfugié  entre  fes  bras,  & 
qui  lui  avoit  rendu  tant  de  bons  fervices.  A  quoi  le  Cardinal  repondoit ,  que  c'étoit 
pour  cela  même ,  que  le  Roi  Tres-Chretien  ne  devoit  pas  lui  pardonner ,  ni  le  réta- 
blir dans  fes  charges ,  à  la  prière  du  Roi  Catholique ,  qui  ,  par  cet  exemple  de  fon 
crédit ,  inviteroit  à  la  rébellion  tous  les  grans  Seigneurs  de  France ,  qui  feroient  mé- 
contens  du  Gouvernement  ;  &  que  pour  cette  raifon  François  L  avoit  mieux  aimé  res- 
ter long-tems  prifonnier  à  Madrid ,  que  de  confentir  au  rétabUflèment  du  Connétable 
de  Bourbon,  fon  Rebelle. 

D'un  autre  côté ,  confiderant  que  s'il  rompoit  la  Conférence  au  fujet  du  Prince  de 
Condé ,  dont  la  Noblefle  Françoife  defiroit  paffionnément  le  retour ,  on  ne  manque- 
roit  point  d'imputer  cette  rupture  à  fon  animofité  particulière  -,  il  commença  à  rabatre 
un  peu  de  fa  fermeté ,  &  à  s'humanifer  avec  Don  Louis ,  mais  d'une  manière  fi  fine , 
&  fi  adroite ,  que  mêlant  la  complaifance  avec  la  réfiftance  ,  il  fefoit  fentir  à  Don 
Louis,  tantôt  l'injuftice  de  fa  demande,  tantôt  l'impoffibilité  de  l'obtenir  toute  entiè- 
re ;  pour  lui  vendre  enfuite  à  plus  haut  prix  ce  qu'il  n'y  avoit  plus  moien  de  lui  refu- 
fer.  Après  plufieurs  disputes ,  oii  le  Cardinal  fe  plaifoit  à  provoquer,  par  une  rigueur 
afeftée,  la  véhémence  &  l'emprefïèment  de  ce  Miniftre,  il  lui  déclara ,  comme  par  un 
épanchement  de  cœur,  (la  plus  éficace  de  toutes  les  rufes,  quand  on  la  fait  emploiec 
à  propos}  que  tout  ce  qu'il  pouvoit  faire  pour  l'amour  de  lui,  étoit  de  confentir  au 
retour  de  Monfieur  le  Prince  en  France  ,  &  de  le  faire  rétablir  dans  tous  fes  biens  } 
mais  que  pour  fes  charges  &  fes  Gouvernemens,  qui  avoient  fervi  de  renfort  à  fa  Ré- 
bellion, il  ne  faloit  pas  espérer  qu'il  y  rentrât  jamais. 

-  Cette  ouverture  du  Cardinal  fit  fur  l'esprit  de  Don  Louis  tout  l'éfet  qu'il  prétendoit, 
qui  étoit  de  le  mètre  dans  la  nécefiîté  de  propofer  quelque  condition  avantageufe, 
moiennant  laquelle  Monfieur  le  Prince  fût  aufli  rétabli  dans  toutes  fes  dignitez.  Car 
Don  Louis,  qui  fe  faifoit  un  point  d'honneur  extrême  de  le  protéger  ,  &  de  le  reme- 
tre  en  fon  premier  état,  céda  pour  jamais  en  fa  faveur,  mais  après  mille  conteftations, 
la  Ville  d'Avennes  [i]  :  place  d'autant  plus  importante  ;  qu'elle  rendoit  le  Roi  plus 
puiflant  dans  le  Hainaut,  que  le  Roi  d'Espagne  >  &  qu'elle  fert  d'avant-mur  à  la  Tie- 
rachc,  &  à  la  Champagne.  Il  promit  aufli,  que  le  Roi  Catholique  rendroit  au  Duc 
de  Neubourg  la  Ville  &  Citadelle  de  Juliers ,  fans  y  laiflèr  aucune  Garnifon  Espagno-  Aiti'cie 
le  [2].  RelHtution,  qui  fâchoit  d'autant  plus  les  Espagnols,  qu'il  y  avoit  trente-fept^^"]'^'^- 
ans  qu'ils  tenoient  en  dépôt  cette  forte  place,  pour  laquelle  on  leur  avoit  ofert  en  vain  paix  des 
Graveline  &  Thionville  :  &  que  ce  Duc ,  contre  qui  ils  étoient  horriblement  animez ,  Piienc'"- 
à  caufe  du  Traité  qu'il  avoit  fait  avec  la  France ,  au  grand  préjudice  &  mépris  de  la 
Maifon  d'Autriche,  avoit  toute  l'obligation  du  recouvrement  de  Juliers  au  Roi  Tres- 
Chretien  ,  au-lieu  qu'il  auroit  dû  n'en  être  redevable  qu'à  la  bonne  foi  du  Roi  Ca- 
tholique ,  qui  lui  avoit  promis  tant  de  fois ,  ainfi  qu'à  fon  Père ,  de  lui  rendre  cette 
Ville  aufli-tôt  que  la  Paix  feroit  faite.  Il  y  avoit  encore  une  autre  chofe ,  qui  chagri- 
noit  fort  les  Espagnols  :  C'eft  que  cette  reftitution  donnoit  un  coup  mortel  à  l'Elefteur 
de  Brandebourg,  l'un  de  leurs  plus  fidelles  Alliez, qui  prétendoit  avoir  meilleur  droit 
au  Duché  de  Juhers,  que  le  Duc  de  Neubourg,  fon  concurrent.  Ainfi  fut  terminée 
la  longue  &  fâcheufe  dispute  du  rétabliflTement  du  Prince  de  Condé,  lequel  Don  Louis 
regardoit  comme  le  plus  glorieux  endroit  de  fa  Négociation  ;  &  le  Cardinal ,  comme 
celui ,  oii  Don  Louis  avoit  été  pris  pour  dupe  :  témoin  ce  qu'il  en  dit  dans  fa  dernière 

Lettre 

[1]  Le  Cardinal  i-aporte  dans  une  des  Lettres  de  fa  Ne-  |      [2]  Les  Miniftres  d'Espagne  afcftoient  de  faire  courir  1 


gociation  des  Pircnces  ,  qu'aiant  fait  fcmblant  de  recevo 
cette  ofre  avec  froideur,  difant,  qu'elle  n'<!toit  pas  propor- 
tionnée à  ce  que  nous  rendions  :  Don  Louis  s'emporta, 
jurant  qu'il  trcmbloit  d'avoir  fait  une  telle  ofre,  qui  feroit 


mwmufer  &  crier  tout  le  Confeil  d'Espagne  contre  lui.         1  tous  les  rebelles  de  France. 


bruit,  que  fi  le  Cardinal  eut  tenu  ferme  encore  quelques 
ours  contre  le  rctablilîement  du  Prince  de  Condc,  ils  au- 
oient  encore  cedc  Cambrai.  Mais  tout  cela  ne  tendoit  qu'à 
faire  un  plus  grand  mérite  auprès  de  ce  Prince^  Se  de 


Hiftoii 
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Lettre  de  la  Relation  de  fon  Voiage  des  Pirenées.  „  J'ai  expérimenté ,  dit-il ,  qu'il  eft 
„  arrivé  à  Don  Louis,  ce  qui  arrive  d'ordinaire  à  ceux  que  Pon  contraint  de  le  batre, 
„  à  force  de  leur  remontrer ,  que  leur  honneur  y  elt  engagé  j  c'eil-à-dirc  ,  de  Ibrtir 
„  du  combat  avec  desavantage,  parce  qu'ils  y  font  entrez  avec  répugnance,  &  ièule- 
„  ment  pour  le  délivrer  des  importunitez  de  leurs  amis. 

Il  eil  à  remarquer  ,  que  dans  la  Préface  de  ce  fameux  Traité,  iln'eft  pas  dit  un 
feul  mot  du  Pape  Alexandre  VIL  [i]  qui  avoit  refidé  cinq  ou  fix  ans  à  Munfter,  en 
qualité  de  Nonce  Apoftolique ,  &  de  Médiateur  ,  au  nom  du  Pape  Innocent  X.  & 
qui  dès  l'entrée  de  fon  Pontificat  avoit  fait  propoier  aux  deux  Rois  ,  d'envoier  leurs 
Plénipotentiaires  à  Rome  ,  pour  y  négocier  la  Paix  en  fa  prcfence.  Le  Procurateur 
Nani  en  dit  la  raifon  dans  le  Livre  VllI.  de  la  féconde  Partie  de  fon  Hiftoire  de 
Venife.  Les  deux  Favoris  (ce  font  fes  termes)  avoient  l'ambition  de  vouloir  être 
crus  les  feuls  Auteurs  de  la  félicité  de  la  Paix ,  ainfi  qu'on  les  avoit  acufez  auparavant 
d'être  les  deux  Inftrumens  des  calamitez  de  la  Guerre.  Pour  cet  éfet  ,  ils  rejetèrent 
toutes  les  médiations,  &  particulièrement  celle  du  Pape,  qui  s'étoit  rendu  également 
odieux  aux  deux  Couronnes  ■.  d'autant  que  fe  fouvenant  toujours  de  l'exclufion  ,  que 
la  France  lui  avoit  donnée ,  il  jetoit  fouvent  des  paroles  ambiguës  &  piquantes  contre 
cette  Cour  ;  &c  qu'étant  obligé  de  fon  exaltation  aux  Espagnols  ,  il  ne  leur  en  témoi- 
gnoit  point  de  reconnoiflance.  Qiioi  qu'il  en  foit,cet  événement  vérifia  la  prédidtion 
d'Innocent,  qui  voiant  im  jour  deux  artifans  ,  qui  s'étoient  batus  avec  furie  dans  la 
Place  Navone,  s' apaifer  d'eux-mêmes ,  fans  que  perfonne  les  eût  feparez  :  F'oilà,dit- 
i^uviix  il ,  comme  feront  tes  François  &  les  Espagnols  :  quand  ils  feront  las  de  faire  la 
de  ^6^9- Guerre  entr'eux ,  ils  feront  la  Taix  fans  l'entremife  de  qui  que  ce  fait.  Enfin,  il 
^^H\  eft  certain ,  que  ce  mépris  public  de  la  Perfonne  d'Alexandre  ,  ajouté  à  quelques  rail- 
coiogne  leries,  que  le  Cardinal  Mazarin,  &  l'Evêque  de  Frejus  Ondedei ,  avoient  faites  de 
en  I65+.  ç^^^  Gouvcmement ,  ftit  une  des  principales  caufes  de  l'infulte,  que  fon  Frère  &  fes 
Neveux  firent  en  1662.  à  l'Ambafladeur  de  France. 

Quant  au  Portugal,  comme  Don  Louis  avoit  rejeté  tous  les  expédiens ,  que  le  Cardi- 
nal lui  avoit  propofez  ,    pour  faire  confentir  le  Roi  Catholique  .à  laifler  ce  Roiaume 
en  l'état ,  où  il  fe  trouvoit  alors  ;  le  Cardinal  voiant  la  neceffité  abfoluë  ,  où  feroit  le. 
Roi  fon  Maître  de  perpétuer  la  Guerre ,  &  confiderant  d'ailleurs  ,   qu'il  ne  feroit  pas 
jufte  de  préférer  l'intereft  particulier  du  Portugal  au  repos  gênerai  de  la  Chrétienté  > 
promit  au  nom  du  Roi,  que  fi,  trois  mois  après  l'échange  des  ratifications  de  ce  Trai- 
té ,  les  Portugais  n'acceptoient  pas  les  conditions  ,   qui  leur  étoient  ofertes  par  le  Roi 
Catholique,  le  Roi  Tres-Chretien  ne  fe  mêleroit  plus  de  cette  afaire,  &  ne  leur  don- 
neroit  ,     après  ce  terme  expiré  ,     aucune  aide  ou  alfiftance  publique  ,     ou  fecrete, 
(c)Voiez  d'hommes,  d'Armes,  d'Argent,  Munitions,  Vivres,  Vaiflèaux,  ni  de  pas  une  autre 
''^■'-      chofe,  foit  par  Terre,  ou  par  Mer  (f).  Voilà  tout  ce  que  Don  Louis  gagna  à  la  Paix 
(/)  Lett.  des  Pirenées  ,   outre  le  rétabliflèment  du  Prince  de  Condé  ,   pour  tant  de  Villes  ,    de 
auMar-  Places,  &  de  Provinces,  qu'il  céda  à  la  France,  lesquelles  mifes  enfemble,  compofe- 
oequî,  roient  un  Roiaume  de  plus  grande  étendue ,  que  le  Portugal  même.    En  forte  que ,  fî 
dans  la'  l'on  compare  le  Traité  des  Pirenées  de  1659.  avec  celui  de  Cateau-Cambrefis  de  1 5- 5-9. 
Evrelii^''  ^"^  verra,  que  l'un  eft  la  jufte  revanche  de  l'autre  j  &  qu'il  eft  fatal  à  Louis  XIV.  de 
p.48.'qu;  réparer  avantageufement  toutes  les  fautes  &  les  disgrâces  de  fes  Predeceflêuts.  Et  je  ne 
eft  au  de-  p^^jg  aflèz  m'étonner ,  que  Saint-Evremond,  qui  a  tant  d'esprit,  ait  parlé  fi  mal  de  cç.\.x.ç. 
Tom.L  glorieufe  Paix,  dans  une  de  fes  Lettres  (/),  où  il  dit,    [Que  les  Espagnols  ont  fait 
desOe«-  la  Paix  comme  s'ils  avoient  été  en  nôtre  place  >  &  que  nous  avons  reçu  les  conditions, 
"Evrt^''  comme  fi  nous  avions  été  en  la  leur;  que  le  Cardinal  Mazarin  étoit  toujours  le  Maître 
tmni  Ed.  de  Don  Louis ,  par  l'ascendant  de  fon  esprit  ,     &  par  la  force  de  fon  raifonnement  ; 
d'Ams-    jjj  jjs  qu'^  la  fin  Don  Louis ,  par  fon  opiniâtreté ,  demeuroit  toujours  le  Maître  des  re- 
vxe!"    folutions  du  Cardinal.]     Jugement  bien  opofé  à  celui  de  Don  Chriftoval ,  qui  parlant 
Dans     à  Abbé  Siri  blâmoit  hautement  Don  Louis,  fon  Maître,  d'avoir  pris  la  peine  de  faire 
Lettre^    ""  ^  ^^^g  Voiage,  pour  figner  la  Paix  la  plus  desavantageufe ,  que  l'Espagne  ait  ja- 
du  Car-   maîs  faîte. 

dmaiMa-  Durant  les  trois  mois  acordez  à  la  France,  pour  emploier  fes  ofices  auprès  du  Roi 
de  Portugal  ,  afin  de  le  dispofer  à  un  bon  acommodement  avec  le  Roi  Catholique, 
on  propofa  divers  temperamens.  Philippe  IV.  ofroit  à  la  Régente  de  Portugal  le  ti- 
tre de  Viceroi  perpétuel  pour  fon  Fils  aîné  ,  &  la  jouïflance  libre  &  entière  de  tous 
les  Biens  &  Etats  Patrimoniaux  de  la  Maifon  de  Bragance  ,  avec  une  amniftie  géné- 
rale de  tout  le  pafté ,  &  promeflè  de  rétablir  dans  tous  leurs  biens  ,  honneurs  ,  &  di- 
gnitez,  tous  ceux,  qui  avoient  tenu  le  parti  de  Dom  Jean  IV.  &  de  fa  Maifon,  de- 
puis 

[i]  Chacle-quint  &  François  I.  en  avoienf  ufc  de  mcme  1  du  Pape  Paul  IV.  dont  ils  ctoietit  tous  deux  cgalement  mé-< 
dans  le  Traité  de  Crespy;&  Henri  1 1.  &  Philippe  1 1.  dans  i  contens. 
celui  de  Cateau-Cambrefis,  ou  ils  omirent  à  deffein  le  nom  ■ . 


zarin. 
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puis  la  révolution  de  1640.  fans  en  excepter  aucun.  Les  Portugais  ,  au  contraires 
ofroienc  à  Philippe ,  de  reconnoître  le  Roiaume  pour  fief  de  la  Caftille  ;  de  lui  paier 
tous  les  ans  un  million  de  Croifades  ;  &  d'entretenir  huit  Vaiiïèaux  de  Guerre  à  ion 
fervice.  On  tient  même  que ,  dans  cette  fâcheufe  conjoncture ,  la  Reine  de  Portugal, 
pour  affûrer  la  fortune  du  jeune  Roi,fon  Fils,  qui  étoit  imbécille  de  corps  &  d'esprit, 
fe  fût  contentée  de  la  Roiauté  des  Algarves,  &  de  la  Souveraineté  du  Brefil,  fi  Phi- 
lippe ,  &  fon  Premier  Miniftre ,  eùflent  voulu  fe  donner  la  patience  de  négocier  amia- 
blem eut  avec  elle ,  au-lieu  de  procéder,  comme  ils  firent,  avec  des  hauteurs  &  des 
menaces ,  qui  bien  loin  d'intimider  ,  ou  d'humilier  un  grand  courage ,  le  rendent 
indomtable. 

Au  refte,  la  France,  qui  avoit  remis  Dom  Jean  IV.  fur  le  Trône  de  £es  ancêtres, 
n'abandonna  pas  fi  réellement  fon  Fils ,  qu'elle  ne  lui  fournît  fous  main  toutes  les  aflis- 
tances  neceflàires  [i]  pour  s'y  maintenir,  &  pour  ôter  au  Roi  d'Espagne  toute  espé- 
rance d'y  remonter.  Je  ne  fai  pas  s'il  eft  vrai ,  comme  le  dit  un  Remarqueur  [2]  ,  que 
la  veille  de  la  fignature  du  Traité  des  Pirenées ,  le  Cardinal  Mazarin  envoia  le  Comte 
de  Choupes  en  Portugal ,  pour  affûrer  la  Reine  Mère  de  ce  Roi ,  que  quelque  chofe 
qu'il  eût  promis ,  à  fon  préjudice ,  on  ne  laiilèroit  pas  de  la  fecourir  d'hommes  &:  d'ar- 
gent contre  l'Espagne  :  mais  il  eft  certain ,  que  lorsqu'il  promit  à  Don  Louis ,  que  le 
Roi  Tres-Chretien  abandonneroit  le  Portugal ,  il  le  fit  avec  une  de  ces  referves  men- 
tales, que  le  Secrétaire  d'Etat  Villeroy  apelloit  aniere-penfees  -,  car  en  ce  point-là,  fa 
penfée  étoit  toute  diferente  de  fa  promeflè.  Outre  que ,  félon  fa  maxime ,  l'intention 
à.ts  Princes ,  &  de  leurs  Premiers-Miniftres ,  n'eft  pas ,  ni  ne  doit  pas  être  aflervie  à 
leur  fignature,  mais  bien  leur  fignature  à  leur  intention^ 

Phihppe  IV.  étant  mort  en  i66f.  fa  mort  réveilla  les  prétentions  de  la  France  fur 
le  Brabant ,  &  fur  deux  ou  trois  autres  Provinces  des  Païs-Bas ,  où  le  Droit  de  dévo- 
lution a  lieu  :  Droit,  en  vertu  duquel  le  Frère  né  d'un  fécond  Mariage  eft  exclus  de  la 
Succeffion  des  Etats  ,  par  une  Sœur  du  premier  lit.  De  forte  que  Charles  1 1.  Roi 
d'Espagne,  fe  trouvant  dans  le  cas  porté  par  la  Loi,  le  Roi  fit  demander  à  la  Reine 
Régente  d'Espagne  les  Etats  dévolus  à  la  Reine  ,  fon  époufe.  Mais  le  Confeil  d'Es- 
pagne n'aiant  eu  nul  égard  à  fa  demande ,  il  fe  vit  obligé  de  fe  faire  juftice  lui-même, 
&  de  porter  fes  armes  dans  les  Païs-Bas  ,  où  la  rapidité  de  fes  Vidoircs  ^^c^fia  cet 
axiome  politique, 

Artnà  tenentî 
Omnia  dat ,  qtii  jujta  negat. 

Cette  Campagne,  qui  fut  celle  de  l'armée  i66y.  fut  précédée  irtimediatement  d'une  ï66y. 
Ligue  ofenfive  &  defenfive  >  conclue  au  mois  de  Mars  avec  le  Portugal  :  mais  par  un 
contrecoup  fatal,  cette  même  Ligue  fut  fuivie,  dix  mois  après,  de  la  Paix  particuliè- 
re du  Portugal  avec  la  Caftille ,  &  de  cette  fameufe  Ligue  de  l'Angleterre,  de  la  Sue-f 
de,  &  de  la  Hollande,  apellée  communément  la  Triple  Alliance:  Alliance 
flinefte  à  fes  Auteurs ,  c'eft-à-dire ,  aux  HoUandois  ,  qui  véritablement  eurent  cette 
année-là,  le  plaifir  &  la  gloire  de  fauver  la  Flandre,  qui,aloit  être  conquife,  &  d'arra- 
cher par  un  Traité  de  Paix,  à  Louis  XIV.  la  Franche-Comté,  qu'il  venoit  d'enlever 
en  plein  hiver;  mais  qui,  quatre  ans  après,  éprouvèrent  jusques  où  peut  aller  la  van- 
geance  d'un  Roi  toujours  viftorieux  ,  &  qui  fe  croit  ofenfé.  Car  ils  perdirent  en 
moins  de  fix  femaines  trois  Provinces  entières  ,  de  fept ,  dont  leur  Etat  eft  compofé , 
avec  toutes  les  Places  fortes  fituées  fur  les  bords  du  Vahal ,  &  du  vieux  Rhin  :  èc  la 
terreur  les  avoit  fi  fort  faifis ,  qu'on  croit  que  fi  le  Roi  fe  fût  préfenté  devant  Amfter- 
dam  avec  une  Armée  ,  il  fe  feroit  rendu  Maître  de  cette  Ville  ,  qui  étoit  alors  dans 
.une  grande  confternation.  Mais  le  Roi  ne  voulut  pas  pouffer  plus  loin  fes  Conquê- 
tes, pour  ne  pas  augmenter  la  jaloufie  du  Roi  d'Angleterre  ,  de  peur  que  ce  Prince 
ne  reffuscitât  la  Triple  Alliance,  à  laquelle  il  avoit  renoncé  dès  l'année  1670.  pour  en- 
trer dans  la  querelle  du  Roi  Tres-Chrétien.  Ce  qui  fut  un  tres-heureux  coup  d'Etac 
pour  la  France. 

Quant  à  la  Campagne  de  1667.  les  Espagnols,  &  leurs  Partifans,  l'ont  voulu  faire 
paffer  pour  une.invalion  ,  à  caufe  qu'elle  ne  fut  précédée  d'aucune  déclaration  de 
Guerre.  Mais  fi  Yinvafwn  eft  une  ufurpation  fubite  du  bien  d'autrui,  il  faut  avouer, 
que  cet  odieux  nom  ne  peut  convenir  à  une  expédition ,  par  laquelle  le  Roi  fc  metoïc 
en  pofTeflîon  d'un  bien,  qui  apartenoit,  de  toute  juftice,  à  la  Reine  fa  Femme,  &  à 
Monfeigneur  le  Daufin  fon  Fils.  Et  d'ailleurs  ,  la  Reine  Régente  d'Espagne,  &  fon 
Conlèil ,  avoient  tort  de  fc  plaindre  d'avoir  été  furpris  ,     puisque  depuis  la  mort  de 

Philippe 

[i]  Ccl.i  fe  fit  premicrenicnt  fous  le  nom  de  feu  Mon- 1  [î]  Qui  réfute  un  Discours  fait  à  Vienne  par  !e  Corn- 
Heur  de  Turennc.  I  niandeur  de  CremonviUe. 
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Philippe  IV.  le  Roi  leur  avoit  fait  remontrer  plufieurs  fois  ,  &  par  les  Lettres  de  la 
Reine  fa  Mère,  &  par  les  Ambafladeurs,  qu'il  feroit  contraint  de  recourir  à  la  force, 
fi  l'on  ne  lui  faifoit  raifon  fur  les  Etats  dévolus  à  la  Reine  fon  Epoule.  De  forte,  que 
cette  défenfe  de  fes  droits  n'étant  point  incompatible  avec  l'obfervation  du  Traité  des 
Pirenées,  qui  n'y  donnoit  aucune  ateinte.  Sa  Majefté  Tres-Chretienne  ne  jugea  pas 
neceflàire  de  déclarer  la  Guerre  au  Roi  d'Espagne ,  avec  qui  elle  defiroit  de  vivre  en 
Paix.  Mais  cela  n'empêcha  pas,  que  ce  Roi  ne  la  lui  déclarât  dans  le  mois  dejuillet 
de  la  même  année. 

Quant  à  la  Franche-Comté,  ce  fut  en  partie  pour  contenter  les  Suiflès,  que  le  Roi 
rendit  cet  Etat,  pour  le  recouvrement  duquel  ils  vouloient  prendre  les  Armes, aleguant 
une  ancienne  Capitulation,  par  laquelle  Marie  de  Bourgogne,  Fille  du  dernier  Duc, 
avoit  mis  cette  Province  fous  leur  garde  &  proteftion  [i].  Quoi  qu'il  en  foit,  fi  la 
France  la  rendit  à  regret  au  Roi  d'Espagne ,  les  Espagnols  en  eurent  encore  davantage 
de  laiflêr  à  la  France  toutes  les  Villes  &  les  Places,  que  le  Roi  avoit  conquifes  en  1667. 
favoir  Charleroy,  Binch,  Ath,  Doùay,  Tournay,  Oudenarde,  Lifle,  Armentieres, 
Courtray ,  Bergh ,  &  Furnes  ,  avec  tous  leurs  Bailliages  ,  Domaines ,  Châtellenies , 
Prevôtez,  Seigneuries,  Apartenances ,  &  Dépendances.  Ce  qui  a  donné  lieu  au  Ba- 
ron de  Lifola  d'apeller ,  dans  un  de  fes  Ecrits ,  la  Paix  d'Aix-la-Chapelle ,  une  'Paix 
forcée;  &  à  l'Auteur  des  Remarques,  que  j'ai  déjà  cité,  de  dire,  que  la  France,  & 
fès  Miniftres  ne  peuvent  pas  parler  de  la  manière ,  dont  la  Paix  d'Aix-la-Chapelle  fut 
conclue ,  fans  infulter  l'Espagne  ,  &  fans  l'animer  d'un  reflentiment  proportionné  à 
l'outrage ,  qu'on  lui  a  fait.  Ainfî  il  ne  faut  pas  s'étonner  de  ce  que  cette  Paix  fiit 
de  fi  courte  durée,  puisque  les  Espagnols  la  comptoient pour  un  outrage,  comme  font 
d'ordinaire  les  Princes ,  qui  ont  traité  à  des  conditions  fort  inégales. 

Le  Comte  de  Monterey ,  Gouverneur  des  P^ïs-Bas,  en  fiit  le  premier  infrafteur  par 
le  fecours,  qu'il  envoia  ouvertement  au  Prince  d'Orange,  pour  aler  alfieger  Charleroy. 
Et  lors  que  le  Marquis  de  Villars  s'en  plaignit  à  Madrid,  la  Reine-Régente  lui  répon- 
dit, que  le  Roi  Catholique,  fon  Fils,  pouvoit  affifter  fes  Alliez  fans  rompre  la  Paix 
d'Aix-la-Chapelle.  Ce  qui  fit  bien  comprendre  au  Roi,  que  l'Espagne  ne  diféroit  de 
lui  déclarer  ouvertement  la  Guerre,  que  pour  laifîèr  meurir  ce  qui  fe  machinoit  contre 
lui  en  Alemagne ,  oii  l'Empereur,  les  Eledeurs  de  Saxe  ,  &  de  Brandebourg,  les 
Ducs  de  Brunswick  &  de  Lunebourg  ,  &  le  Landgrave  de  Heffe  ,  avoient  figné 
une  Ligue  avec  la  République  de  Hollande.  Témoin  la  Déclaration  de  Guerre,  que 
En  1673.  l'Empereur,  &  le  Roi  d'Espagne ,  firent  l'année  fuivante  à  la  France ,  le  premier,  au 
mois  d'Aouftj   &  l'autre,  en  Oftobre. 

Enfin  l'an  1 674.  la  Franche-Comté  fiit  prife  pour  la  féconde  fois  ,    avec  d'autant 
plus  de  gloire  pour  le  Roi,  que  depuis  que  Sa  Majefté  l'avoit  rendue  aux  Espagnols, 
ils  en  avoient  fi  bien  fortifié  les  Places ,  qu'on  les  croioit  imprenables.     Quand  on  en 
reçut  les  nouvelles  à  Rome,  Meffieurs  les  Cardinaux  difoient  tous  ,    qu'il  étoit  bien 
Zut-       jufte,  que  le  Roi  d'Espagne  paiât  de  fon  propre  bien  tant  de  Villes,  que  le  RoiTres- 
^"^n"'     Chrétien  avoit  été  forcé  d'abandonner  aux  Hollandois,  pour  fe  mètre  en  défenfe  con- 
heim^Ni-  tte  toutc  la  Maifon  d'Autriche.     Et  cette  importante  Province  lui  fut  enfuite  cédée  & 
^\fi^^'   abandormée  irrévocablement,  &  pour  toujours,  par  le  Traité  de  Nimegue,  ainfi  que 
utiecht ,  les  Villes  de  Valenciennes ,  Bouchain,  Condé,  Cambrai,  Aire,  Saint-Omer,  Ipres, 
voer-     Warvik  &  Warneton  fur  la  Lis,  Cafîèl,  Bavay,  &  Maubeuge,  avec  toutes  leurs  Sei- 
vecœur!  gneuries.  Appartenances,  &  Dépendances  ,    fans  exception  :     Sa  Majefté  cédant  & 
Bomei ,'  rendant  réciproquement  au  Roi  Catholique  les  Villes  &  Places  de  Charleroy ,  Binch , 
c.impen,  ^j.j^^  Oudcnardc,  &  Courtray,  lesquelles  ledit  Roi  Catholique  lui  avoit  auparavant 
j,j-,g  cédées  &  transportées  par  le  Traité  d'Aix-la-Chapelle;  comme  aufll  la  Ville  &  le  Du- 
'  ché  de  Limbourg ,  &  le  Pais  d'Outremeufe ,  la  Ville  &  Citadelle  de  Gand  ;  la  Ville 
de  Leuve  [2]  en  Brabant;  la  Ville  de  Saint-Ghilain  en  Hainaut;  &  la  Ville  de  Pui- 
ccrda  en  Catalogne.    Comme  les  avantages  de  cette  dernière  Paix  étoient  à  peu  près 
égaux  de  part  &  d'autre,  &  que  la  conclufion  du  Mariage  de  Mademoifelle  d'Orléans 
avec  le  Roi  d'Espagne  ,   qui  luivit  immédiatement  après  ,     fembloit  avoir  reconcilié 
parfaitement  les  deux  Nations  ;  félon  toutes  les  aparences ,  on  devoit  espérer  un  long 
repos  :  mais  les  diférends  furvenus  depuis  entre  les  deux  Rois ,  au  fujet  de  leurs  pré- 
tentions ,  ont  bien  montré ,  que  ce  qu'un  Grand-Duc  de  Toscane  difoit  de  la  Paix  de 
Vervin,eft  plus  vrai  que  jamais:  Que  les  Rois  de  France  &  d'Espagne  faifoient  com- 
me deux  champions,  qui  devenant  las  à  force  de  combatte  ,   étoient  enfin  contraints 
de  fe  repolèr ,  pour  reprendre  haleine  ;     après  quoi  ils  recommençoient  à  s'entrecha- 
mailler  avec  plus  de  furie  qu'auparavant  :  Que  quelque  Paix  qu'ils  fiflènt  enfemble,elle 

n'empê- 

[i]  C'eft  pour  cela  que  le  Canton  de  Berne  ne  voulut  ja-  fe  de  fa  fituation  dans  un  marais,  &  de  fa  Citadelle,  qui 

■*  lé  3.     mais  donner  paffage  à  Fr.ançois  I.  pour  aler  conquérir  la  efl:  presque  inaccertlble,  avoit  ctc  prife  *  en  une  feule  nuit, 

de  Mai      Franche-Comte.  "  .  par  une  poignée  de  Soldats,  que  M.  de  Calvo,  Gouverneur 

1678.  [2]  Cette  petite  Ville,  qui  paflbit  pour  imprenable  à  eau-  de  Maeftricht,  y  avoit  envoiez  fecretement. 
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n'empêcheroit  jamais,  qu'il  n'y  eût  une  grande  émulation  entre  ces  deux  Couronnes, 
après  tant  de  mauvaifes  fatisfadtions ,  qui  s'étoient  pafTées  entr'elles  (g).  fe)Lettie 

Le  Traité  de  Paix  conclu  en  1678.  entre  la  France  &  l'Espagne,  fut  fuivi  d'un  au- 1^\'^'^, 
tre  fait  en  1 675?.  entre  l'Empereur  &  le  Roi  Tres-Chrétien ,  par  lequel  le  Roi  cedoit  d-oflat! 
&  transportoit  à  l'Empereur,  &  à  fcs  Héritiers  &  Succeflèurs  ,    le  droit  perpétuel  de  1679. 
proteftion  &  de  Garnifon ,  qu'il  avoit  aquis  en  vertu  de  la  Paix  de  Munfter ,  fur  la 
Place  de  Philipsbourg ;  &  l'Empereur,  au  nom  de  toute  la  Maifon  d'Autriche  &  de 
l'Empire ,  cedok  &  transportoit  réciproquement  au  Roi ,  &  à  fes  Succeflèurs ,  la  Vil- 
le &  Citadelle  de  Fribourg  (A),  avec  les  trois  Villages  qui  en  dépendent,  y  refervant  (»)Art. 
feulement  à  l'Evêque,  &  à  l'Eglife  de  Conftance ,  les  droits  diocefains ,  qui  leur  apar- ^" 
tenoient.    Et  par  un  autre  Article  Ci)  le  Roi  confentoit  de  remetre  à  l'Empereur  la  0)  Ait, 
ViUe  de  Fribourg,  &  les  trois  Villages  de  fa  dépendance,  au  cas  qu'ils  puflènt  con-'''^' 
venir  tous  deux  d'un  équivalent.     Sur  cet  Article  il  eft  à  remarquer ,  que  dans  le  pro- 
jet de  Paix ,  que  le  Roi  avoit  envoie  à  fes  Plénipotentiaires  ,  il  avoit  ofert  à  l'Empe- 
reur l'alternative,  ou  de  lui  remettre  Fribourg  en  échange  de  Philipsbourg  ;     ou  de 
garder  chacun  celle  de  ces  deux  Villes ,  dont  ils  étoient  les  Maîtres.     Or  l'Empereur 
aiant  opté  Philipsbourg ,  par  complaifance  pour  les  Princes  de  l'Empire  ,     qui  regar- 
doient  cette  Place  comme  une  bride  tres-incommode  à  leur  liberté ,   fi  elle  rerournoit 
aux  François i  &  s'en  étant  repenti  depuis  j  à  caufe  de  l'importance  de  Fribourg,  & 
qui  nous  ouvroit  la  Porte  du  Brisgaw ,  &  des  Villes  Foreftieres  ;  fes  AmbalTadeurs  à 
Nimegue ,  tentèrent  d'obtenir  le  changement  de  cette  option  :  mais  la  fermeté  des  nô- 
tres à  ne  vouloir  rien  altérer  aux  Articles,  dont  on  étoit  convenu ,  les  réduifit  à  fe  con- 
tenter de  celui-ci ,  dont  la  claufe  :    Si  l'on  peut  convenir  d'un  équivalent ,  à  la  fa- 
tisfa£tion  de  Sa  Majefté  Tr es-Chrétienne  :  lailïè  au  Roi  toute  la  liberté  de  ne  point 
rendre  Fribourg,  fans  avoir  befoin  d'aleguer  d'autre  raifon ,  finon  qu'il  n'agrée  pas  l'é- 
quivalent. 

Il  étoit  dit  par  le  douzième  Article,  que  le  Prince  Charles  de  Lorraine  feroit  réta- 
bli dans  la  libre  &  entière  poflèffion  des  Etats  &  des  Biens ,  que  le  Duc  Charles ,  fon 
Oncle,  polîèdoit  en  1670.  lorsqu'ils  furent  ocupez  par  les  Armes  de  France:  mais  à 
condition ,  que  la  Ville  de  Nancy ,  &  fon  finage ,  demeureroit  au  Roi  en  toute  Sou- 
veraineté} &  qu'outre  le  chemin  acordé  par  le  feu  Duc  au  Roi  en  1661.  pour  paflèr 
de  la  Frontière  de  France  en  Alface ,  le  Prince  Charles  lui  en  donneroit  encore  deux 
autres ,  pour  paflèr  de  Nancy  à  Metz  ;  &  de  Nancy  en  Franche-Comté.  Et  pour  le 
dédommager  de  la  Ville  de  Nancy,  le  Roi  par  l'Article  XV IL  lui  cedoit  &  trans- 
portoit à  lui,  &  à  fes  Hoirs  &  Succeflèurs,  la  propriété  &  fouveraineté  de  la  Ville  de 
Toul,  avec  toute  fa  Ban-lieuë:  Promettant  aum  de  lui  donner,  en  échange  de  la  Vil- 
le &  Prévôté  de  Longwic ,  une  autre  Prévôté ,  de  pareille  étendue  &  valeur  ,  dans 
l'un  des  trois  Evêchez.  Mais  tout  cela  ne  s'exécuta  point ,  le  Prefident  Canon  ,  Mi- 
nifl:re  du  Prince  Charles,  aiant  protefté,  que  fon  Maître  n'acceptoit  aucun  des  Arti- 
cles fl:ipulez  pour  lui  dans  le  Traité  de  l'Empereur;  &  demandé  ,  qu'ils  fuflïnt  raïez 
comme  nuls  à  fon  égard.  Tout  ce  que  je  puis  dire:,  pour  rendre  témoignage  à  la  vé- 
rité ,  c'efl:  que  fi  le  feu  Prince  Charles  eût  été  l*Oncle  ou  le  Predecefleur  de  celui , 
dont  il  a  eu  le  malheur  d'être  le  NeVeu  &t  lé  Succefl!èur ,  la  Lorraine  feroit  encore  tou- 
te entière  entre  les  mains  de  fes  Ducs, 

Quoi  qu'il  en  foit,  l'Article  de  ce  Tr^té,  qui  fut  le  plus  debatu,  &  qui  coûta  da- 
vantage à  l'Empereur ,  fut  le  fécond ,  qui  porte ,  [  Qiie  la  Paix  de  Munfter  fera  réta- 
bUe  en  fa  première  force  &  vigueur,  &  demeurera  à  l'avenir  en  fon  entier:]  d'autant 
que  le  Roi  Tres-Chrêtien  aiant  obtenu  par  cette  Paix  la  liberté  de  pafl^èr ,  par  Terre 
&  par  Eau ,  dans  les  Terres  de  l'Empire ,  toutes  les  fois  que  les  Princes  d'Allemagne, 
fes  Alliez ,  auront  befoin  de  fon  fecours  :  les  Plénipotentiaires  de  l'Empereur ,  qui  fa- 
voient  combien  cette  convention  reflferre  étroitement  l'autorité  Impériale  ,  firent  tous 
leurs  éforts ,  pour  abolir  ,  ou  pour  ébrécher  au  moins  un  droit ,  qui  fert  de  bouclier 
aux  Princes  &  aux  Etats  de  l'Empire  ,  fur  la  liberté  desquels  on  voudroit  entre- 
prendre. 

Enfin  la  Guerre  aiant  recommencé  en  1 684.  au  fujet  du  Comté  d' Aloft  ,     dont  le 
Roi  de  France  s'étoit  faifi ,  &  dont  le  Roi  d'Espagne  refufoit  de  lui  donner  l'équiva- 
lent, après  le  lui  avoir  ofert.     Il  fit  afliéger  Luxembourg,  &  au  bout  d'un  mois,  en- 
tra viftorieux  dans  cette  Place ,  que  les  Espagnols  &  les  Flamans  croioient  imprena- 
ble ,  jusques  à  dire  dans  leurs  lardons  ,   qu'ils  étoient  fort  obligez   aux  François ,  de 
les  avoir  fi  bien  acoûtumcz  au  feu  des  Bombes,  des  Carcaflès,  &  des  Boulets,  qu'ils  (i)c'eft- 
regardoient  tout  cela  comme  des  espanta  vellacos  (Jî).     Rodomontade ,  qui  n'étoit  ^^'^^'^'^ 
guère  de  faifon,  dans  un  tems,  où  l'on  peut  dire,  fans  nulle  exagération,  ce  que  l'on  unépou- 
difoit  à  Rome  de  la  fin  du  Règne  de  Philippe  1 1.  que  les  bras  &  les  jambes  de  cette  vem«a 
fameufe  Monarchie,  qui  font  les  Pais-Bas,  le  Milanés,  &  les  Roiaumes  de  Naples &  .^uin^^'ac 
Tome  II.  1  2  dedcpoi- 
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de  Sicile,  étoient  armez  de  fer  blanc ^  &  que  la  tête,  qui  eft  l'Espagne,  n'étoit  cou- 
(/)cl'Os-  verte  que  d'une  Coiffe  de  Tafetas  (0-  .  ^         . 

fat  Lettre  Dcux  Hiois  aptès  la  prilc  de  Luxembourg ,  il  fe  fit  à  Ratisbonne  une  Trêve  pour  vint 
'^°'  ans ,  entre  l'Empereur  &  le  Roi ,  &  une  autre  de  même  date  entre  la  France  &  l'Es- 
i<)84<.  pagne,  conclue  par  l'Empereur  au  nom  du  Roi  Catholique.  C'eft  à  cette  Trêve, ou, 
pour  parler  plus  jufte  ,  c'eft  à  la  bonne  foi  ,  avec  laquelle  le  Roi  l'a  obfervée,  que 
l'Empereur  eft  redevable  des  progrès,  qu'il  a  faits  en  Hongrie,  après  s'être  vu  à  deux 
doits  de  perdre  ce  Roiaume  ,  avec  l'Autriche  ,  &  tous  fes  autres  Païs  héréditaires. 
Obligation ,  dont  toute  la  Chrétienté  tiendra  compte  à  Louïs-le-Grand  dans  les  fiecles 
à  venir,  puisque  l'Empereur,  &  toute  la  Maifon  d'Autriche,  en  ont  été  fi  peu  recon- 
noifîans. 

II  eft  tems  de  finir  ce  Discours ,  &  de  fuplier  tres-humblement  Meflîeurs  les  Minis- 
tres, les  Ambaflàdeurs,  &  les  autres  Politiques,  de  me  faire  au  moins  la  juftice  de 
croire,  que  je  le  foûmets  d'autant  plus  volontiers  à  leur  cenfure,  que  je  ne  l'ai  point 
compofé  en  vûë  de  paroître  habile  dans  un  métier,  où  je  recevrai,  avec  respeft  &  re- 
connoiflance ,  des  leçons  de  tous  ceux ,  qui  voudront  avoir  la  bonté  de  me  redreflèr , 
ou  de  m'inftruire  ;  mais  feulement ,  pour  complaire  aux  longues  &  opiniâtres  inftances, 
que  m'a  faites  durant  plus  de  fix  mois  un  de  mes  plus  anciens  &  de  mes  plus  conftans 
Amis,  qui,  par  une  fàuflê  opinion,  qu'il  a  toujours  eue  de  mon  intelligence,  n'a  pas 
voulu  faire,  ainfi  qu'il  le  pouvoit,  un  meilleur  choix. 

Omnia  tempus  habent. 
Ternpus  occidendi,  ô"  tempus  janandi. 
Tempus  Bellit  à"  tempus  Tacts. 
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Lettres  de  l'Empereur  Charles  IV.,  par  les- 
quelles il  érige  le  Comté  de  Luxembourg  en  Du- 
ché en  faveur  de  Wenceslas  [on  Frère. 
(i)  Sans  date.  [G.  G.  L  e  i  b  n  i  t  z ,  Codicis 
Diplomatici,  pag.  207.] 

'Arolus  Illuftri  Duci  *  gratiam.  Scep- 
trigera  Csefareœ  dignitatis  liiblimitas ,  ficut 
in  inferioribus  poteftatibus  &  auflioritati- 
bus  elatione  prœfertur  ,  ut  commilîos  libi 
fidèles  optimè  gubernet  confolationis  pr«- 
fidio;  quo  thronus  Regius  tanto  folidetur  felicius,  & 
uberiore  prosperitate  proficiat,  quando  indeficienter  fiKe 
virtutis  donaria  largiori  bemgnitatis  minière  fubditur  in 
fubjectos:  lie  à  coruscante  fplendore  regalisfolii  nobi- 
liter  ille,  velut  à  Sole  radii,  prodeuntes  ridclium  flatus 
&  conditiones  illuftrant ,  &  primœ  lucis  integriras  in- 
violati  lumiiiis  detrimenta  non  patitur,  imô  amplioris 
utiqiie  fcintillantis  jubaris  ex  fpcftato  décore  pertundi- 
tur,  dum  in  circuitu  Sedis  Auguftœ  lUuflrium  Princi- 
piim  numeius  ad  Imperii  Sacri  decorem  féliciter  ad- 
augetur. 

fi)  G.  G,  Lcibnhz.  met  ce  Traité  fous  l'année  13  s 8.  Mais  d'autres 
difeiit  que  le  Comté  de  Luxembourg  fut  érigé  en  Duché  le  Jj.  Mars 
'ÎS4- 

ToM.  II.  Part.  I, 


35?" 


§.  2.  Sanè  attendentcs  multiplicia  mérita  prbbitatis,  Axrian 
&  prEEclarœ  devotioais  infignia,  quitus  tu,  &  prœclarcc 
memoris  progenitorcs  tui  Domus  Lucenburgen- 
s  I  s ,  Sacrum  Romanum  Imperium  dignis  quidem  Ihi- 
duiftis  honoribus  venerari,  illum  etiam  fervidum  tux 
mentis  amorem,  quo  ad  Imperii  procurandos  honores 
inclinaris  attcntius,  Regia;  coniiderationis  iutuitu  lim- 
pidius  intuentes,  animo  deliberato,  lano  cti3^^  vcnera- 
bilium  Episcoporum,  &  Illuftrium  Baronum  &  Froce- 
rum  Imperii  prœdiâi  accedente  conliIio,Te,Fratcr  ca- 
riffimc,  non  carnalitatis  afteâu,  fed  origii^s  tux  nobi- 
litate  posccnte,  permoti ,  cum  liîec  latitude  Dominii  & 
ampla'fubjeaœ  tibi  ditionis  fpatia,  &  intcmcrat^  fidcs 
tus  univerlitatis  &  PopuH  ,  quo  vetufto  jam  tempore 
Sacrum  honorarunt  Imperium  non  immerito  require- 
bat;  hodie  in  nomine  Domini  &  Salvatorts  noilri,  à 
quo  omnis  honor  &  principatus  provenire  cognos- 
citur  jlluftravimus  ,  illuftr'amus  ,  &  in  verum  Frin- 
cipem  &  Ducem  fublimavimus  ,  ereximus  ,  decor:;- 
vimus  &  erigimus  ,  Romance  Regiœ  fblemnitudi- 
ne  potellatis  ,  dccerncntes  cxprefle ,  quod  tu ,  Hs- 
redcs  &  Succeflbres  tui  Duces  perpétue  omni  dignita- 
te,  nobilitate  ,  jure,  potcftate  ,  libertatc,  honore  & 
confuctudiuc.gaudere  dcbeatis  &  frui  continuo,  quibiis 
alii  Sacri  Imperii  Principes  &  nominati  Duces  illuftrcs 
freti  funt  haclenus  ,  &  cotidte  potitintur.  Tcrrasqi  e 
tuas,  Oppida,  Cadra,  Munitioncs  ,  Villas,  Proviu- 
cias,  Diftriâus,  IVlontes,  Colles, &  plana,  cum  om- 
nibus filvis,  rubctis,  pratis,  aquis,  aquarumvc  dccui- 
fibus,  pascuis  ,  pisciiiis  ,  piscaturis  ,  Thcloniis,  Jii- 
dcis,  IVlonctis,  Judiciis,  I3annis  live  inhibitionibus  vt- 
nationum,  quœ  vulgaritcr //-''ir».*;»!.-  nominatiir,  &pu'- 
A  '  ni  5 
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ÂvvTn  nis  inde  fequentibus,  confuetudine  vel  Jure,  Baroni- , 
^^^^  bus,  Baroniis,  Feudis  ,  Feudnds  ,  Vafallis,  Vafalla- 
lîc-g,  giis,Militibus,  Clientibus,  Judicibus,  Civibus,- Nobi- 
^  '^  ^'  libus  &  Plebeis,  Rufticis,  Agricolis ,  pauperibus  &  di- 
vitibus,  &  omnibus  eorum  pertinentiis ,  licuc  praidiêta 
&  eorum  quElibet  latitudo  JJominii  tui  comprehendic, 
in  verum  Frincipatuin  &  Ducatum  L.  ereximus  &  eri- 
gimus,  .infignimus,  ac  de  prœdiâj;  Regiae  potetlatis 
plenitudine  decoramus:  tibi  illiilhi  videlicet  prsdiâo , 
Ducatum  five  Frincipatum  hujusmodi,  cum  omnibus 
honoribus,  Juribus,  Privilegiis  &  emunitatibus,quem- 
admodum  Ducatus  five  Principatus  infignes  ab  iUuftri- 
bus  SacrofaniSti  Romani  Impcrii  poflidentur  ,  vel  te- 
nentur  ,  vel  poflideri  conlucverunt  haâenus  ,  &  in 
quantum  Sacro  Romano  Impcrio  in  Feudum  depende- 
ret:  de  benignitate  Regia  conferentes. 

§,  3.  Decrevimus  etiam,  &  hac  edictali  Conditutio- 
ne  fancimus  ,  q'uod  tu  ,  Hxredes  &  Succcllores  tui , 
perpetuo  Duces  L.  nominarj  &  appellari  dcbeatis  in  an- 
tea,  &  tanquam  csteri  Sacri  Impirii  Duces  &  Princi- 
pes teneri,&  honorari,  &:  ubicunque  ab  omnibus  repu- 
tan,omnique  Jure,  Privilegio  &  honore,  gratia  &  dig- 
nitate ,  &  emunitate ,  absquc  impedimento  perfrui ,  qui- 
bus  alii  Sacrofanéli  Impcrii  Duces  &  Principes ,  in  dan- 
dis  live  recipiendis  Juribus  &  conferendis  feu  fuscipien- 
dis  Feudis ,  &  omnibus  aliis,  illudrem  ftatum  &  con- 
ditionem  Ducum  feu  Principum  concernentibus ,  freti 
funt  liaftenus ,  feu  quomodolibet  potiuntur.  £t  ut  Du- 
catus feu  Principatus  L.  folido  firmamento,  magis  fir- 
maretur  &  tanto  fe  Romano  Imperio  magis  obligatum 
confentiat ,  quanto  ampliori  fuerit  Regiae  libcralitacis 
inunere  decoratus  :  Te,  Hsredes  &  Succeffores  tuos 
Duces  L.  perpetuo  infta  fcripto  claro  quidem  officio 
gratiofius  infignimus  ut  quoties  ,  nos  aut  Succeffores 
noilros  Romànos  Imperatores  five  Reges  ad  reprimcn- 
dam  rebellium  noftrorum  fuperbiam  ,  vel  ad  noftros 
feu  Imperii  procurandos  honores  ,  armatos  contigerit 
incedere,  Tu,  H^redes  aut  Succeffores  tui.  Duces  L. 
qui  pro  tempore  fuerint,  frenum  Imperialis  feuRegalis 
destrarii  noftri,  à  latere  dextro  gubcrnare,  &  prospice- 
re  débita  fidei  diligentia  debeatis,  &  in  recubitu  menfs 
noftra;  cibos  Regios,  qui  in  folemnibus  Curiis  admi- 
(jîOnaoit  niiîrati  futrint,  coram  nobis  (a)  incedere  ut  fie  tan- 
^"V^""'''"  quam  Principes  &  fidèles  Imperii,  Gucrrarum  &  Pacis 
'""     ■    in  tempore,  nofiri  curam  &  cuftodiam  habeatis. 

§.  4.  Et  quia  tu  ,charifllme  Frater ,  tanquam  Dus  L. 
Sacri  Impcrii  Vafallus' &  Princcps,  dum  eundem  tuum 
Frincipatum  feu  Ducatum  L."  à  Regia  IMajellate  in  Feu- 
dum fus  ciperes,  nobis  velut  Romanorum  Régi,  &  ve- 
ro  tuo  Domino,  fidelitatis,  obcdientis  &  fubjeâionis 
débita  juramenta  folita  priEftitifti,  quod  in  Principatu 
feuDucatu  tuo  prsedido  Pacem  &  juflitiam  omnibus  & 
fingulis,  seque  pauperibus  &  divitibus  procurare  velis& 
debeas ,  efEcaciter  &  fideliter  jouxta  poffe  ;  decernimus ,  & 
hoc  Regali  Edidto  duximus  perpetuo  ftatuendum,quod 
tu,  Hairedes  &  Succeffores  tui,  Duces  L.  Ducatum 
five  Frincipatum  L.  prsdiâum,  cum  omnibus  fuis  per- 
tinentiis, fitut  expreffatur  fuperius,  à  nobis  nec  non  à 
Sereniffimis  Imperatoribus  feu  Regibus  Romanis  Suc- 
cefforibus'noftris,  &  ab  ipfo  Romano  Imperio,  quoties 
opportunum  fuerit,  debito  folemnitatis  honore,  cum 
vexillis,  ut  moris  ell,  &  folita  reverentia  fuscipere  de- 
beatis: nobisque,  ac  eisdcm  noftris  Succefforibus,  & 
in  cafibus  prxmiffis  ,  fient  alii  Impériales  Duces  & 
Principes , prsfiiare  &  facere  fidelitatis,  Flomagii , obe- 
dientiœ  &  fubjeSionis  débita  corporalia  juramenta. 

§.  f.  NuUi  ergo  omnino  homini  liceat  hanc  noftrs 
illuftrationis,  ereâionis,  infignitionis,  decorationis  & 
coUationis  .paginam  infringere  ,  feu  aufu  temerario 
quovis  contraire,  fub  pœna  mille  marcarum  auri  pu- 
ri,  quas  ab  eo,  qui  contraire  prsfunfferit,  irre'miflibi- 
liter  exigi  volumus ,  &  eorum  medietatem  noftrœ  Re- 
galis  Camerx  fisco  ,  refiduam  verè'  partem  injuriam 
pafforum  ufibus  applicari. 
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to.'Ma.rs.Trêve  pour  trois  ans,  conclue  entre  Edou  a  rd  III. 
Roi  d'' Angleterre  £5?  Philippe  Duc  de  Bour- 
Donné  à  h  Fille  de  Guillon  en  Bour- 
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erreur  fous  l'année  1 360,  &:  qui  fe  trouve  aufli 
dans  le  l'hefaurus  novus  Anecclotorum ,  Tom.  I. 
col.  I4IJ'.] 


CEsteEndenture,  '      AnNO 

Faite  parentre  nous  Edward  ,  par  la  grâce  de 
Dieu,  Roi  de  France  &  d'Engletcrre  d'uiie'pmt,  &  135?* 
le  Duc  de  Bourgoigne,  pur  lui  &  pur  les  Duchee  & 
Countee  de  Bourgoigne,  &  pur  la  Baillagc  d'Ifles,  & 
pur  les  Gentz  de  meismes  les  Duchee,  Countee",  &  Bail- 
lage  ,   demorantz  en  yceulx,  d'autre  part, 

F  E  s  M  o  I G  N  E  les  Points  &  Articles ,  traitez  &  ac- 
cordez parentre  Nous,  Roi  &  Duc  lusditz, 

Primerement  ,  que  nous  ,  avantdit  Roi ,  pur 
Nous  &  pur  touz  noz  Subgiz,  Allez,  Aidantz,  Ad- 
herentz  ,  &  Obeilfantz,  avons  ottroie,  &  ottroions, 
bones  &  loiales  Trieves  &  Soeffrances  de  Guerre  as 
devantditz,  Duc,  Duchee,  &  Countee,  de  Bourgoi- 
gne, &  a  la  Bai  liage  d'Ifles,  &  a  toutes  les  Perfones 
demorantz  &  habitantz  en  yceulx ,  &  dedeinz  Its  Me- 
tes  &  lioundes  du  dit  Duchee. 

Et  dureront  les  dites  Trieves,  du  jour  de  la  Date 
de  cefl:es,  tanque  a  la  fin  de  trois  anz  procheins  a 
venir. 

Et  parmy  les  avantdites  Trieves  &  Soeffrances,  & 
aufli  pur  caufe  que  nous  terrons  liverer  au  dit  Duc  la 
Ville  de  Flavigny,  qui  eft  maintenant  occupe  par  noz 
Gentz,  le  dit  Duc  de  Bourgoigne  paiera,  ou  ferra 
paier,  a  Nous,  ou  a  noz  Heirs,  ou  a  celui  qui  ace 
ferra  députe  efpecialment.depar  Nous,  en  la  Ville  de 
Caleys,  i\  elle  foit  adonc  de  l'Obbeiffance ,  ou  en  la 
Seignurie,  pofleffion,  &  puiffince  de  Nous, ou  de  noz 
Heirs,  &  autrement  en  la  Citée  de  Loundres,  deux 
centz  mill  Deniers  d'Or,  ou  Moutpuns,  des  droitl 
Poys  &  Coyn  de  France  ,  &  de  la  value  que  tien 
IVlouton  d'Or  court  au  prefent  au  Roialme  de  France, 
ou  autre  Or  a  la  value,  as  termes  defouzefcritz  ;  ceft- 
affavoir , 

A  la  Fefte  Seint  Johan  le  Baptiftre,  prochein  a  ve- 
nir, cynquante  mill  Moutons, 

Et,  a  la  Fefte  de  Noël,  adonc  prochein  enfuant, 
cent  mill  Moutons, 

Et,  a  la  Fefte  de  Pasqes,  deslors  prochein  enfuant, 
cynquante  mill  Moutons, 

E  ,  pur  parfaire  bien  &  loialment  les  devantditz 
Paiementz,  par  manere  corne  ils  font  par  defus  limitez, 
le  Duc  de  Bourgoigne  devantdit,  &  auffi  les  Prelatx 
defouzescritz;  ceftaffavoir , 

Les  Evesqes, 

De  Chalon, 

Et  de  OJlna , 

Et  les.Abbes, 

De  Seint  Bénigne ,  de  Dnon^ 

De  Seint  Martin ,  de  OJltm , 

De  Seint  Pierre ,  de  Chalon , 

De  Seint  Seigne ,  ée  Flavigny , 

De  Tornuz. , 

De  Cifteaiil^ 

De  Fontenoys  ^ 

De  Maiferes, 

De  la  Forte , 

De  la  Bujfere^ 

De  Chajioitlon, 

De  Seint  Eftienne  de  Duan , 

Doigny, 

Et  de  Seint  e  Margarite, 

Et  aufli  les  Communes  des  Citez  &  des  bones  Villes, 

De  Chalon, 

De  Oftun^ 

De  Duon, 

De  Beaulme, 

De  Sei-oer, 

De  Mont  bar , 

Et  de  Chaftoillon , 

Et  nientmains  Quinze  Nobles  de  Bourgoigne  de- 

fousnomez;  ceftaflavoir, 
Otthes  Sire  de  Grantfo», 
'Jaques  de  Vienne ^  Sire  de  Louvi, 
Hngb  de  Vienne ,  Sire  de  Seint  George, 
Henriz  de  Vienne ,  Sire  de  Mirebel  en  Montaigne 
Hugh  de  Montaigne ,   Sire  de  Coiches , 
Gibaulz  de  Mellon,  Sire  Desfoife, 
Jehan,  Sire  de  Soubernon , 
Guy  de  Frouloes ,  Sire  Darcees, 
Jehan ,  Sire  de  Senece ,  , 

Geffroy  de  BlaiJJey,  Sire  de  Manoilly, 
Gnillem  de  Montagu,  Sire  de  Marrigny, 
Symon ,  Sire  de  Chafleautnuf, 
Jehan ,  Sire  de  Montrnartin , 
Guillem  de  Pailley, 
Et  Girart  de  T'hory ,  Esç/uien , 
Et  auflî  fept  Bourgoisj  ceftaffavoir, 

Hxgk 
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AnNO         Httgh  Atibriit , 

Poiticeart  Boiirgeoijfe^ 
■  1  î  Ç  O ,       Gitillet  de  Marcilley  de  Diion, 

Gmet  Foitmer,  Boargois  de  SeivKr\, 

Maiftre  Jehan  Daudri, 

Hngh  de  Clug-ny ,  BoiirgO!!  DofluK, 

Et  iMaiJire  Phelip  Paillart\  Bourgois  de  Btaune, 

Et  chescun  d'euls  priucipalment  &  pur  l'entier  des 
dftes  Sommes, 

Se  obligeront  a  Nous ,  &  a  noz.  Heirs ,  par  leur  Fnis, 
Serementz  ,  &  Lettres  ,  fealles  de  leur  Sealx,  en  la 
meilleur  manere  que  noftre  Confail  vourra  ordener. 

Et,a  toutes  les  foiz  ,qiie  aucune  defaute  des  ditz  Paie- 
ment! le  ferra,  le  dit  Duc,  &  auffi  lesPrelati,  Nobles, 
Communes  des  Citez  &  des  bônes  Villes,  &  auffi  quinze 
Nobles  &  fept  Bourgois  fusnomez,  fe  obligeront ,  &  ches- 
cun d'eulxdevifemcntfe  obligera, de  paier,  ou  noun  de 
peine, a  Nous,  &  a  noz  Heirs, &  en  le  devantdit  Lieu, 
la  double  de  les  Sommes,  les  queles  le  Duc  &  les  autres 
obligez  auront  enfi  failliz  de  paier  ;  la  qucle  peine  ferra 
W  Sans  encorne  &  {a)  connuife  a  Nous ,  &  a  nos  Heirs ,  tantoft 
raiYf.^  '™'    après  tiele  defaute,  &  a  toutes  les  foiz  que  fe  ferra. 

Et,  la  peine  paie  ou  noun  le  Duc  &  les  autres  fus- 
nomez ,  demorront  obligez  pur  les  Sort  &  Summes 
.principales,  que  enli  relient  a  paier. 

Et,  nientmains,  a  toutes  les  foiz  ,  que  aucune  de- 
faute  des  Paierheritz  avantditz  fe  ferra  ,  le  devantdit 
Duc  ferra  les  quinsze  Nobles  &  fept  Bourgois  fusho- 
inez,  par  leur  propres  Perfones,  entrer  Hottages  en  la 
Prilbn  de  Nous,  ou  de  noz  Heirs,  a  la  Ville  de  Ca- 
leis,  lî  elle  foit  odouc  en  noftre  poiffance,  come  dit 
eft  pardefus,  &  autrement  en  la  Citée  de  Loundres  en 
Engleterre,  dedeins  un  IVloys  prochein  après  tiele  de- 
faute,  fanz  autre  requefte  ent  a  leur  faire,  a  demorer 
illoeqes  ,  ou  ailleurs  que  nous  plerra  ,  fanz  vilaine 
Prifon,  enHoftages,  fanz  partir  d'iUoeque  tanqùe  les 
Sommes ,  lesqueles  le  Duc  &  les  autres  obligez  auront 
f'?.^'^-"™"  ènfi  failles  de  paier,  &  les  peines,  par  celle  caufe  {b) 
connuifes  &  encorues,  foient  entêtement  paiez,  &  à  ce 
faire  les  ditz  Hofl:ages,a  leur  entrer,  ferront  Serement 
par  lui  Fois  &  fur  les  Seintz  Ewangeiles. 

Et  11  aucun  des  dits  Hollages ,  après  ce  q'il  ferra  en- 
trez, ou  en  aucun  temps  devant, deviaft,  ou  s'en  partift 
fanz  avoir  fur  ce  la  Congie  de  Nous,  ou  de  noz  Heirs, 
par  noz  Lettres  Patentes,  que  le  Duc  fusdit  donrra 
Ou  devantdit  Lieu,  autres,  un  ou  plufeurs,  auffi  fuffi- 
fantz  i  ou  lieu  de  defaillantz  ,  dont  Nous  ou  nos 
Heirs  eii  ftrront  contcntz,  de'deinz  un  Mois  prochein 
après  ce  qe  le  dit  Duc,  ou  lés  Heirs ,  ferra  depar  Nous , 
ou  noz  Heirs,  en  quelcunque  manere  fur  ce  requis. 
Et  ell  Accorde  parentre  Nous ,  Roi  &  Duc  devant- 
ditz,  que,  ou  cas  que  les  dfevantnomez  Parfones  ne 
entrent  leur  Corps  en  Hoflage  ou  Lieu  eftabli,  &  par 
manere  que  defus  eftdit,  &  auffi  fi  les  avantdites  Som- 
fe)ti/:coin-  lîies  principales, &  les  peines  encorues  &  {c)  connuifes, 
lifcs.  ne  fuilfent  entièrement  paiez  au  darreher  des  Termes 

avantditz,  les  avantdites  Trieves  &  Soeft'rances  celTe- 
ront  de  tout,  &  deslors  pardent  lour  force, demorantz 
toutefoiz  les  Obligacions ,  quant  a  toutes  autres  chofes 
y  compris,  en  lour  elFeû  &  vertue;  mes  les  avantditz 
Fâiementz,  des  Sommes  principales  ,  &  des  peines 
connuifes  &  encorrues,  par  le  dit  Duc,  ou  aucun  des 
avantditz  obligez,  par  manere  que  defus  eft  compris, 
fiiites,  toutz  les  autres  obligez  par  celle  caufe  foient 
deslors  quites  delourFoiz,Setementz,&  Obligacions, 
&  les  Lettres  ent  faites  de  tout  pardent  lour  force. 
Item,  A  corde  eft  parentre  Nous,  Roi  &  Duc  dc- 
vaniditz,  que  le  dit  Duc,  &  auffi  toutz  les  Nobles  & 
Subgiz  des  avantditz  Uuchee,  Countee,  &  Baillage, 
non  obftantes  les  avantdites  Trieves ,  fe  puilTent  fraun- 
chementarrrier(c'eftaffavoir)  ceux  des  avantditz  Duchee 
&Baillageavec&purqi  il  leur  appartendra,&ceuxdela 
Contée  de  Bourgoigne  avec  &  pur  qi  il  leur  plerra,  ex- 
ceptez le  dit  Duc,  hors  du  Paiis  de  Bourgoigne,  fanz 
eftre  reprochez, ne  damagez,  de  nullui  par  celle  caufe; 
toutesfoiz  nulles Gentz d'Armes, ne  autre  des  IVIarches 
de  Bourgoegne,  ne  ferront  Guerre,  de  leur  Paiis,  ne 
des  Edrteresces  &  Lieux  ,  q'ils  tiegnent  dedeinz  les 
Boundes  &  fur  les  Frounteres  de  Boùrgoigtie,  fur 
Nous,  nos  Heirs,  ne  fur  nos  Gcntz  ,  queuque  part 
q'ils  foient,  durantes  les  Trieves  devantdites. 

1  T  EM,parniy  ceft  prefent  Acord  toutes  maneres  des 
Gentz,  desarmez,  &  fans  Arcs  &  Setes  ,  &  autres, 
tant  de  Bourgoigne ,  come  de  queuque  Paiis  q'ils 
foient,  qi  veuillent  venir  en  aide  de  Nous,  ou  de  noz 
Heirs,  ou  de  noz  Gentz. 

Et  auffi  toutes  maners  des  Englcis,  &  autres  de  noftre 
ïmiftee,  de  quelque  eftat  ou  condicions  q'ils  foient, 
ToM.  II,  Part.  I, 


ils  Meftages  envoiez  a  Nous  ou  a  nos  Gentz,  ou  en-  J^y;}^o 
voiez  par  Nous,  ou  par  noz  Gentz  as  Princes,. Seignurs, 
ou  autres  Gentz  quelconques,  durantes  les  avantdites  I  ?  59. 
Trieves, pur  leur  bufoignes  faire, purront  franchement, 
par  paiantz  lour  Frees  relbnables,  pafler,  repafler,  aler, 
venir,  demeurer  &  fejourner  ,  avec  lour  Chivalz, 
Biens  ,  &  Hernois ,  en  les  Duchee ,  Countee ,  &  Bail- 
lage devantditz,  a  toutes  les  feix  que  leur  plerra,  fanz 
eftre  areftuz,  damagez,  grevez,  destourbez,  n'empes- 
chez  par  le  dit  Duc,  ne  par  fcs  Gentz,  Aidantz,  ne 
Adherentz ,  ou  Subgiz  aucuns ,  &  lanz  overir  ne  regarder 
les  Lettres  des  avantditz  Meifages  par  nulle  caufe: 

Et  auffi  toutes  maneres  des  malades,  Engl es  &  au- 
tres, nos  Alliez,  Aidantz,  Adherentz,  &  Obeiftantz, 
qi  pur  leur  recreacion  &  aife  fe  veuillent  repofer  &  de- 
morer dedeinz  le  Paiis  du  dît  Duc,  y  purront  franche- 
m.ent  venir,  &  demorer  feurement  &  paifiblement, 
tantceme  lour  plairra,  &  a  toutes  les  foiz  que  bufoigne 
en  auront;  &  a  leur  départir  ils  &  les  autres  avantno- 
mez  auront  fauf  Conduit  du  dit  Duc  &  de  fes  Gentz, 
fi  ils  le  vourront  requerra,  &  ferrent  auffi  avant  falve- 
ment  conduz,  a  leur  IVliffion,  par  eux,  come  les  Ter- 
res &  Paiis  avantnomez  s'extcndent. 

Et  eft  aflavoir  que  les  defusdites  Gentz  ne  pur- 
ront entrer  en  Ville  fermée ,  ne  es  Forteresces 
des  ditz  Terres,  Paiis,  &  Baillage,  ne  paffer  enfemble 
que  au  nombre  de  cynquante  Perfones  aChivalx,  ne 
arrefter  ne  fejourner  y  purront  lorsque  un  jour  entier 
&  deux  nuytz  ,  s'ils  n'ont  jufte  caufe  pur  quoi  il  les  y 
coviegne  neceflairement  plus  demorer. 

Itk.w,  Acorde  eft  exprelTement  que,  ou  cas  que 
Nous'nous  vourrions  faire  f3crer,par  l'Accord  de  la  plus 
grant  partie  des  Pierres  de  France,  &  le  Duc  de  Bur- 
geigne  contredifeit,  ne  ne  vorroit  faire  a  nous,  come 
au  Roi  de  France,  ce  qu'il  doit  faire ^  que  les  avant- 
dites  Trieves  ne  adonc  pardent  leur  force;  &  nous  pur- 
rons  fi  avant  procéder  encontre  le  dit  Duc  &  fon  Paiis,  co- 
me {\  les  dites  Trieves  ne  euffient  efte  prifes  ne  accordez. 

Item,  Nous  ferrons  bailler  au  dit  Duc,  ou  a  fen 
certain  Députe, la  dite  Ville  de  Flavigny  en  l'eftatq'el- 
le  eft,  &  les  Biens  que  dedeinz  font;  <5t  les  ranceons 
des  Prifoners  de  la  dite  Ville,  &  auffi  des  Perfones  & 
des  Villes  environ, que  ne  font  mie  uncore  paiez,  nous 
ferrons  ceftTer  &  quiter  desore. 

Et  nous.  Roi  devantdit ,  ptomettens  loialment  & 
enbonefoi,  par  le  tenour  des  p refentes ,  &  par  nos 
exprdfes  paroles ,  de  tenir  &  garder  fermenient ,  quant 
q'a  nous  touche,  les  avandites  Trieves,  fanz  venir  au- 
cunement a  rencontre. 

Et,  ii  aucun  de  noz  Subgiz,  Alliez,  Aidan,tz,  Ad- 
herentz, &  Obeiilàntz,  face  au  contraire,  nous  y  met- 
trons noftre  loiale  diligence,  fanz  fraude  &  fanz  mal 
engin, que  le  damage  ferra  amende  &  redresce  par  ceux 
qi  l'auront  fait. 

Et,  fi  nous  faifons  fi  notable  négligence,  que  enfi 
fait  damage  ne  foit  amende  par  noz  Subgiz,  Alliez, 
Aidantz,  &  Adherentz  qi  l'auront  fait,  adonc  nous  le 
ferrons  amender  du  noftre  fi  avant,  come  purra  eftre 
accordez  entre  nos  Gentz  &  les  Gentz  du  dit  Duc ,  a  ce  •  ' 
par  Nous  &  lui  en  efpecial  Députez,  &  par  queux  re- 
fonable  eftimacion  de  tiel  damage  purra  meulz  eftre  fait  : 
ht  promettons  auffi  de  tenir  &  acomplir  tout  ce  que 
nous  avens  pardevant  proiuis. 

En  Tesmoignance  des  queles  chofes  nous  avons  fait 
faire  ceftes  lios  Lettres  Patentes. 

Don.  fous  noftre  Grant  Seal,  a  la  Ville  de  Guilloh, 
en  Bourgoigne,  le  x.  jour  de  Mars  ,  l'An  de  noftre 
Règne  de  France  vynt  primer  ,  &  d'Engleterre  treiite 
quart. 

m; 

Obligation  de  Philippe  Duc  de  Bourgogne,  loM&vs, 
four  200O0O  Moutons  d'or ,  qu'il  s'engage  de 
payer  au  Roi  d'Jyigleterre  EdouardIII  en 
conftderation  de  la  Trêve  précédente  faite  av^c 
hij  iS  four  la  Ccjjion  de  la  Fille  de  Flavigny. 
Donnée  à  Guiïlon  en  Bourgogne  le  lo.  Mars  i  jfp. 
[  R  Y  M  E  R  ,  Fœdera  ,  Conventiones  ,  iic. 
Tom.  VI.  pag.  1(^4.] 

PHelip  Duc  de  Burgoîgne  ,    Conte  de  Bourg, 
Palitin  Sire  de  Salms,  à'touz  ceux, qui  cesLetret 
verront.  Salut. 

Haut  Prince  &  puiftant  le  Roy  d'Angleterre,  procc- 
I  dant  fur  la  demande  qu'il  fait  pour  la  Couronne  & 
l  Royaume  de  France,  feift  fon  chemin  avec  grant  Oft 
>  A.  î  pw 
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avvTrt  par  noftre  Pais  de  Bourgoigne,  Nous,  confiderant  les 
/iNM"  très  gratis  maulz  &  dommage  qui  avenir  pourroient  a 
I  J  ç  O  nollre  dit  Pais ,  fe  le  dit  Roy  demouraft  longuement  en 
Jjy  ycellui,  lî  que,  pour  cschever  les  dn  dommages  :  & 
auffi  pour  ce  que  le  dit  Roy  nous  a  ottrdye  Trêves  & 
Souftrancc  de  Guerre,  par  l'espace  de  trois  Aiu  pro- 
chains-ivenir,  pour  nuftrc  Duciiie  &  Conte  de  liour- 
Eoiene',  &  pour  le  Bailliage  d'illes,  &  auffi  pour  toutes 
tes  perlbniies  des  dix  Duchie  ,  Contée,  &  Bailliage, 
poureulz,  &  pour  leurs  Biens,  &  Nous;  &  a  Nous 
fera  auffi  baillier  la  Ville  de  Flavigny,  qui  eft  prelent 
occupée  par  les  Genz;  les  quell  chofez  tournent  & 
tourne  a  tres-grant  proffit  &  quiète  de  Nous  &  de  noz 
Pais  delFuz  diz  ;  concutrant  &  enirevenant  touis  teulz 
qui  de  Droit  &  de  coullume  doivent  a  ce  entrevenir,  & 
de  noftre  certaine  &  exprefle  fcience,  &  aggreable  vo- 
lente,  fanz  aucune  force  ou  coaflion  ,  pour  les  cau- 
fes  deflus  dites. 

Nous  promettons  &  creancons  loyalment  &  en  bon- 
ne foy,  a  donner  &  paier  au  dit  Roy,  ou  a  fes  Hoirs, 
ou  a  leurs  certains  Députez  en  celle  part, ou  aians  cau- 
fe  &  pooir  d'eulx,  en  la  Ville  de  Calais,  fi  elle  eft  a- 
donc  en  l'obeiffance  &  en  la  puiffance  &  poffeffion  du 
dit  Roy  ou  de  fes  Hoirs,  ou  auterement  dedens  la 
Cite  de  Londres  en  Angleterre,  deux  cens  mille  De- 
niers nomez  &  appeliez  Moutons  d  Or  ,  bons  & 
loyaux  de  loy  &  de  pois  ,  &  du  droit  coign  de  Fran- 
ce &  de  la  value  qe  ceulz  Deniers  courent  &  valent  a 
preVent  en  Royaume  de  France ,  ou  autre  Or ,  a  la  va- 
lue, aus  termes  deflbuz  escrips;  ceft  aflavoir, 

A  la  Fcfte  Saint  Jehan  Baptiftre  prochein  venant  cin- 
quante mille  Moutons  d'Or  tielz  comme  diz  fonf , 

Et  a  la  Fefte  de  Noël,  prochein  enfuant,  cent  mille 
Moutons,  tielz  comme  divilez  font, 

Et  a  la  Fefte  de  Pasques,  après  enfuant,  cinquante 
mille  Moutons  telz  comme  diz  font. 

Et,  oultre,  promettons,  en  bonne  foy  que,  fe  au- 
cune deftaute  foit  des  diz  paiements  faire  en  tout ,  ou 
en  partie ,  felonc  la  manière  que  promis  l'avons ,  Nous 
au  dit  Rov  ,  ou  a  fes  Hoirs ,  paierons ,  au  Lieu  ou 
Lieux  delTuz  nommez,  pur  &  en  nom  de  peine,  le 
double  des  Sommes  des  quelles  nous  auriens  deffailli 
ML;r.com-  de  paier;  la  quelle  paine  ferra(«)  connuife, encorne,  & 
niife.  eschue  au  dit  Roy,  ou  a  fes  Hoirs,  tantoft  après  icelle 

defaute  ,  toutes  foiz  &  quanfs  foiz,  que  nous  fau- 
drons  des  paiements  en  aucun  des  termes  deffus  diz. 

Et  a  la  paine  paiee  ou  non,  nous  démontrons  obli- 
ge au  Sort,  &  es  Sommes  principaux,  a  paier  en  la 
manière  que  dit  eft;  promettons,  par  la  Foy  de  noftre 
corps,  que  fe  aucune  defaute  foit  en  ce  que  promis  eft, 
quant 'que  ce  foit,  de  parfaire  les  paiements  avantditz, 
que  Diex  ne  veuillez ,  nous  ferons  rcalment  &  de  fait 
livrer  &  bailler  en  Hoftages  du  dit  Roy  ,  ou  a  fes  Hoirs , 
en  la  Ville  de  Calaiz ,  fe  elle  eft  adonc  en  la  main  & 
poffeffion  du  dit  Roy ,  ou  en  la  Cite  de  Londres ,  dedenz 
un  Mois  prochein  après  quant  tele  deft'aute  feroit  de  paie- 
ment, comme  dit  eft,  fanz  aucune  Mûnicion  ou  Reques' 
te  a  nous  faire ,  quinze  Nobles  hommes  ;  c'eft  affavoir , 

Othe  Sire  de  Granfon , 

'Jaque  de  Vienne ^  Sire  de  Louvy, 

Hagh  de  Vienne,  Sire  de  Saint  George, 

Henry  de  Vienne ,  Sire  de  Mirebel, 

Hugh  de  Montaga,  Sire  de  Couches, 

Gibant  de  Mello ,  Sire  DespoiJJ'e , 

Gnillerne  Sire  de  Suecey , 

Jehan ,  Sire  de  Saubernon , 

Gay  de  Frelois ,  Sire  Darceis , 

Geoffroy  de  Blaify,  Sire  de  Manoiller, 

G  m  liera  de  Montagu ,  Sire  de  Marrigne, 

Poincet,  Sire  de  Chafteaunnef, 

Jehan ,  Sire  de  Montmartin  , 

Gnillem  du.  Pailler, 

Girart  de  T'hory ,  i 

Escuier, 

Htt^uenin  Âubriot, 

Poinfart  Bourgoife, 

Guillot  de  Marcilly  Bourgois  de  Dijon, 

Gniot  Foiirmen,  Bourgois  de  Seivur, 

Maiflre  Jehan  Dondry , 

Hugenin  de  Clugxy  Bourgois  d'Oscun ,  ^ 

Et  Maijlre  Ph'tllebert  Paillart  Bourgois  de  Beaune, 

Les  queux,  touz  &  chascun  d'euli,  entreront  per- 
fonnement  au  dit  Lieu  ,  ou  es  Lieux  ,  dedens  le  dit 
Mois,  en  la  Prifon  du  dit  Roy,  ou  de  fes  Hoirs,  & 
demourront  Hoftages,  en  quelconqes  Lieu  ou  Lieux, 
fanz  vilaine  Prifon,  que  le  dit  Roy  leur  vouldra-affi- 
gner  ou  bailler,  fans  d'iUecqes  partir  tant  que  les  foin-  , 


mes,  faillies  de  paier,  &  les  paincs  (i)  connuifcs  &  en-  ANNO 
courues,  ferront  enticiemcnt  paiees.  t  î  CO 

Et  promettons  loyaumem  que  ,   fe  aucuns  des  diz   -^  j  )  "* 
Hoftages,  après  ce  qu'il  ferra  baille  au  dit  Roy,   ou  a  /j,,j_,r co„. 
fes  Hoirs ,  ou  en  aucun  temps  devant  il  dcviaft  ,   ou  niifes.' 
s'en  partirt  fins  avoir  licence  fur  ce  especial  par  Let- 
tres du  dit  Koy,  ou  de  les  Hoirs,  que,  dedenz  un  Mois 
après  ce  quil  ferra  répète  a  noftre  congnoillauce,  en 
quelque  manière  que  le  foit ,  nous  &  noz  Hoirs  don- 
rons  &  deliverrons  au  dit  Roy,  ou  a  les  Hoirs,  d'au- 
tres, un,    ou  plufers  ,   auffi  fuffifants  ,   tel    ou   telz, 
dont  le  dit  Roy  ou  fes  Hoirs  feront  content  ,   qui  de- 
mourront en  Hoftage  en  la  manière  dellus  dite. 

Les  quelles  choies ,  toutes  &  fingulieres ,  nous  pro- 
mettons loyaument,  &  de  ce  nous  faifons  fort  de  tenir 
&  accomplir,  fanz  fraude  &  fanz  mal  engin,  <S!  lanï 
taire  ou  venir  a  l'encontre,  de  parole  ou  de  fait  ;  Et 
a  ce  obligons  nous,  noz  Hoirs,  toutes  noz  Citez, Vil- 
les, Chafteaux ,  Terres,  Forteresces,  Villes,  Pais> 
Seigneuries,  &  Biens,  prefens  &  avenir,  quels  qe  il 
foient,  font,  ou  feront,  les  Biens  de  noz  Hoirs,  les 
Corps  &  les  Biens  de  touz  noz  Subgis,en  quelque  part 
quil  foient  fi  feront. vers  le  dit  Roy  &  fes  Hoirs, &  les 
foubzmettons  a  la  Jurisdittion,  contrainte,  &  compul- 
fion  de  touz  Juges  &  Cours,  Séculier  &  de  fainteEglife. 

Et  voulons  &  creancons  que  les  diz  Juges  i<c  Cours, 
&  chascun  d'eulz,  noz  Hoirs,  nos  Subgiz,  noz  Hom- 
mes ,  noz  Biens  ,  &  les  Biens  de  noz  Hoirs  ,  &  les 
Biens  de  touz  noz  Subgiz,  puilfent  deftreindre,  &  con- 
traindre, de  tenir  &  accomplir  toutes  les  choies  devant 
dites,  tant  par  Paines,  Sentences  de  Excommuncment, 
&  Cenfures  de  fante  Eglife,  comme  par  arreft  de  Corps, 
de  Biens,  ou  auterement  comme  il  leur  plaira. 

Et  volons  &  creancons  que,  toutes  les  foiz,  qe  ac- 
cun  dcftaut  fera  de  faire  les  paiements  deffusdiz,quele 
dit  Roy,  par  lui  &  les  Miniftres,  potra  franchement, 
fanz  rcquerre  ou  faire  requerre  noftre  affent,  de  fa  auc- 
torite  propre,  entrer,  failir,  &  tenir  noz  Citez,  Villes, 
Chafteaux,  Forteresces,  &  en  tous  autres  Biens  qe  a 
nous  apperticnnent  en  Bourgoingne,  &  en  iceulx  occu- 
per pour  droit  de  Gage,  comme  fes  Biens  propres,  tant 
que  plaine  fatisfacoiî  foit  faite  au  dit  Roy,  ou  a  fes 
Hoirs,  des  Somes  &  Paines  avantdites, 

Et  rcnuncons,  par  la  teneur  de  ces  prefentes  Let- 
tres ,  &  par  nos  exprefles  paroles  especial ,  aus  excep- 
tions de  force,  de  paour,  &  au  Privilège  de  la  Crox, 
&  a  la  Epiftre  Dyvi  Adrien ,  qui  plus  ou  moins  ait  efte 
dit  que  escript,  &  a  touz  les  Privilèges  &  Lettres  du 
Pape,  dont  Empereur,  &  d'autre  Prince  quelconque, 
empêtres,  ou  a  empeter,  &  a  leur  force ,  eftett  ,&  ver- 
tu ,  &  a  l'Excepcon  de  meindre  d'::age,-  de  compenfa- 
cion,  ôcdereftitucion  a  l'entier,  &  generalment  a  toutes 
Exceptions,  Remèdes,  Cautelcs ,  &  Dcffenfes  de  Droiî 
Canons  &  Civilz,de  Lieux,  Perfonnes  &de  couftumes, 
par  les  quelles  nous  nous  pourrions  en  aucunemaniere 
aidier  &  défendre  encontre  aucune  des  Convenancies  & 
choies  avantdites,  &  efpecialementalaLoy  qui  dit  gêne- 
rai Renunciacion  non  valoir  fe  especial  (e)  ny  procède,  ^^j  i;j-_  ^,_ 

Voulans&creancâns  que  cefte  gênerai  Renunciacion  précède,  - 
ait  autant  de  force, eftett,  &  vertu,  comme  fe  touz  les 
Cas,  Poins,  &  articles  des  Loys,  Canons,  &  de  tou- 
tes autres  Loys ,  y  feuffent  de  mot  a  mot  en  fes  Let- 
tres expreffes , 

Et  a  parfaire  &  tenir  loyaument ,  fanz  fraude  &  fanz 
mal  engin,  toutes  les  chofes  avantdites  &  chascun  d'i- 
celles,  fanz  jamaiz  faire  ne  dire  a  l'encontre  par  nous, 
ne  par  autre,  en  Jugement,  ne  dehors,  noftre  Amie 
&  Féal  Coulin  &  Confeiller  Othes ,  Sires  de  Granton ,  a 
jure  en  noftre  Ame  fur  les  Evangilles  de  Dieu,par  lui  cor- 
porelement  touchées,  au  quel  nous  donnasmes  exprès 
&  especiale  pooir  de  ce  faire,  par  la  manière  qui  deflus 
eft  compris,  par  le  Tesmoigne  de  ces  Letres  ,  faites 
&  donnes  a  Guillon  en  Bourgoingne  ,  le  diziem  jour 
du  Mois  de  Mars  l'An  de  Grâce  Mill.  CCC,  cin- 
quante &  nuef. 

Pareille  Obligation  des  Seigneurs  &?  Bourgeois  de 
Bourgogne ,  qui  fe  rendirent  Caution  pour  leur  Duc 
aufusdit  'traité.  [Thefaurus  Novus  Anccdo- 
torum  ,  Tom.  L  col.  141p.  Ex  autographe  in 
Divioiicnfi  Caméra  Computorum  aJfervato.\ 

A  Tous  celx  qui  ces  prefentes  Lettres  verront. 
Nous  Othe  Sire  de  G  rançon  ,  Jacques  de  Vicne 
Sire  de  Lonvy,  Hugue  de  Viene  Sire  de  Saint  George, 
Henry  de  Vtene  Sire  de  Mirabel  ,  Hugue  de  Montagtt 
Sire  Couches,  Gibaut  de  Mello  Sire  d'Espoife,  Guil- 
laume Sire  de  Senecey,  Jean  Site  de  Sombernon,  Guy 
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4  .  de  Frolois ,  Sire  d'Arcis ,  Geoffroy  di  Blalfiy  Sire  de 

ANNO  Mavoilly,  Guilhume  de  Momagie  Sire  de  Marriguy, 
Simon  de  Cha/ic!-»uef  ,  Jehan  Sire  de  Moiitmar- 
tin,  Guillaume  du  Pallier,  Girard  de  Thury  £s- 
cuyers  ,  Hugueniii  Aubrioz  ,  Foinfart  Hourgeoife, 
Guilloc  de  Marcilly  bourgeois  de  Dijou ,  Guyot 
Fof.rnier  bourgeois  de  Semur,  iVI'.  Jehan  Dondry ,  tlu- 
guenin  de  Clugny  bourgeois  d'Oftun  ,  M'=.'Phile- 
bert  Paillart  bourgeois  de  Beaulne  ,  falut  en  noihe 
Seigneur. 

Comme  tres-puilTant  Prince  le  Roy  d'Angleterre  ^ 
allant  fur  la  demande  qu'il  tait  au  Royaume,  &  pour 
la  Courone  de  France,  teift  fon  chemin  avec  fon  grand 
hoft  pour  le  Pais  de  Bourgongue;  &  nolke  redoute' 
Seigneur  le  Duc  de  Bourgoigne  confiderant  les  très- 
grands  mais  &  domaiges  que  pourroient  avenir  à  fon- 
dit Païs  ,  fe  ledit  Koy  demoraft  plus  longuements 
en  icels;  pour  efchiver  les  avantdits  mais  &  domaiges, 
&  auffi  pour  caufc  que  ledit  Roy  a  donné  audit  Païs 
Trieves  & foiffrances  de  Guerre,  à  durer  pour  trois  ans 
prochains  avenir,  laquelle  chofe  tournera  à  très-grand 
proffit  doudit  Païs  ,  &  quieté  du  Peuple  demorans  en 
icelle  :  nollredit  Seigneur  le  Duc  pour  très  grant  déli- 
bération &  avis,  &  heus  far  ce  avec  les  Prélats,  ]No- 
bles ,  &  Com.munes  de  fondit  Païs ,  a  promis  de  paier 
audit  Roy  &  à  fes  Hoirs,  pour  les  fusdites  caufes , 
deux  cent  mile  deniers  d'or  à  mouton,  à  certains  jours 
&  termes  accordez ,  comme  es  Lettres  noltredit 
Seigneur  le  Duc  fur  ce  faite  &  contenus  plus  à  plain. 
Nous  delfus  nommez  acceptans  les  devantdites  pro- 
meffes ,  quant  à  chacun  de  nous  tuiche  ;  &  deiîrans 
que  la  befoigne  fe  face  par  manière  que  accordée  eft 
entre  ledit  Koy  &  noftre  Seigneur  le  Duc  devantdits , 
&  voulant  pourveoir  à  plus  grande  fehurté  dudit  Roy, 
&  de  fes  Hoirs ,  de  leur  tenir  &  accomplir  les  paye- 
ments, &  toutes  les  autres  chofes  pour  noftredit  Sei- 
gneur le  Duc  devantdit,  accordées  &  promifes;  nous 
&  chacun  de  nous  de  noftre  franche  &  aggreauble  vo- 
lonté ,  &  fans  aucune  force  ou  coadtion  fur  les  fusdit- 
tes  caufes ,  gratitons  &  promettons ,  &  chacun  de  nous 
promette  &  grance  lealement&de  bone  foy,  de  donner 
&  payer  audit  Roy ,  ou  à  fes  Hoirs ,  ou  à  leurs  certains 
Députez  en  cette  partie  &  ayans  caufe  &  pouvoir  d'eux, 
en  la  Ville  de  Calais,  fi  elle  foit  adonc  de  l'obeiffance 
&  en  la  poffeffion  dudit  Roy,  ou  de  fes  Hoirs,  &  au- 
trement en  la  cité  de  Londre  en  Angleterre  ,  deux 
cens  mille  deniers  d'or  appeliez  Moutons  ,  des 
droits  ,  pois  &  coin  de  France  ,  &  de  la  value  que 
tieulx  deniers  court  &  vaut  à  prefent  au  Royaume 
de  France  ,  ou  autre  or  à  la  value ,  aus  ter- 
mes deflbus  escrits  :  c'eft  affavoir  à  la  Fcfte  de  Saint 
Jean  le  Baptifte  prochain,  cinquante  mille  moutons, 
tels  comme  dit  eft,  &  à  laFeftedeNoël  adonc  prochain 
enfuivant,  cent  mille  moutons;  &  à  la  Fefte  de  Pas- 
que  de  lors  prochain  enfuivant,  cinquante  mille  mou- 
tons. Et  plus,  grantons  &  promettons  en  bone  foy, 
que  fe  aucune  defaute  desdits  payements  fe  fait  en  par- 
tie ou  en  tout ,  &  par  manière  que  nous  les  avons  par- 
dcflus  promis,  que  nous  payerons,  &  chacun  de  nous 
payera  audit  Roy  ou  à  fes  Hoirs ,  &  en  Lieux  deflÂis- 
dits,  pour  &  en  non  de  peinne,  le  double  des  fommes 
lesquelles  ndus  aurons  ainfi  faillis  de  payer  :  laquelle 
peinne  fera  encourue,  commife  audit  Roy,  ou  à  fes 
Hoirs,  tantoft  après  tieulx  deffauts,  &  à  toutes  les  fois 
que  nous  faudrons  des  payements  en  aucuns  des  ter- 
mes devantdits,  &  la  peinne  paier  au  non,  nous  dé- 
montrons obligiés  pour  le  fort  &  les  fommes  principa- 
les avantdites  a  payer  pour  manière  que  delfus  eft  dit. 
Et  grantons  &  promettons  auffi  pour  les  fois  de  nos 
corps  ;  &  chacun  de  nous  promet ,  que  en  cas  de 
tielc  defaute,  fe  aucune  fe  face,  &  à  toutes  les  fois 
que  ce  faute  (  ce  que  Dieu  ne  vueille)  que  nous  &  cha- 
cun de  nous,  fans  autre  requefte  eut  à  nous  faire,  en- 
trerons nos  corps  en  ollage  en  la  prifon  dudit  Roy,  ou 
de  fes  Hoirs,  à  ladite  Ville  de  Calais,  fi  elle  foit  adonc 
en  l'obeiffance  &  polTelfion  dudit  Roy  ,  ou  de  fes 
Hoirs,  ou  autrement,  en  ladite  Cité  de  Londres  en 
Angleterre,  dedans  un  mois  prochain  après  tiele  de- 
faute  du  payement^  fe  aucune  avendra:  &  illecques, 
ou  ailleurs  que  plaira  audit  Roy,  ou  à  fes  Hoirs,  de- 
mourons  hoftaige  fans  partir  d  iUeques ,  tant  que  les 
fommes,  lesquelles  nous  aurons  enfi  faillis  dèpayerjcn- 
femblementavec  les  peines  pour  celle  caufe  encourues  & 
commifes,  foient  entièrement  &  pour  manière  que  def^ 
fus  eft  dit,  paies  :  lesquelles  chofes,  toutes  &  iingu- 
lieres,  nous  promettons  lealement,  &  nous-meismes 
faifons  fort,  de  tenir  &  accomplir  fans  fraude  &  fans 
mal  engin ,  &  fans  venir ,  ou  faire  venir  à  l'encontre , 
de  parole  ou  de  fait.    Et  à  ce  nous  obligeons  nos  per- 


fonnes  &  nos  Hoirs, tous  nos  Cités,  Villes, Chaftialilxj  AnNQ 
FortcrefTes ,  Terres ,  h'r.ïs,  Seignories,  prefens  &  ave- 
nir,  quelconque  ils  foient,  font  ou  feront,  les  corps  ^Z59^ 
&  les  biens  de  tous  nos  Subgés,  en  quelque  part  qu'ils 
foient  trovés,  vers  ledit  Roy,  &  à'fes  Hoits,  &  les  llir- 
mettons,  à  la  jurisdidion,  contrainte,  compuKion  de 
tous  Juges,  &  Cours  Seculers  &  de  fainte  tglife.    Et 
grantons  &  volons ,  que  lesdits  Juges  &  Cours,  &  cha- 
cun d'eux,  nous  &  chacun  de  nous,  &  nosdits  Hoirs 
&  Subgets  puilfent  deftraindrc  &  contraindre  de  tenir 
&  accomplir  toutes  les  chofes  devantdites ,  tant  pour 
arreft  de  corps  &  de  biens,  comme  pour  quelconque 
autre  manière     Et  auflî  volons  &  grantons,  que  tou- 
tes le  fois  que  aucune  defaute  fera  de  faire  les  paye- 
ments deffusdits,  que  ledit  Roy  &  fes  Hoirs,  pour  luy 
&  pour  (es  IVliniftres,  pourra  franchement,  fans  requé- 
rir noftre  affent,  de  fa  propre  auitorité,  entrer  &  failîr 
nos  Cités,  Villes,  Chaftiaulx,Fortereffes,&  tous  autres 
biens  que  à  nous  appartiennent ,  &  iceux  occuper  pour 
droit  de  gaiges,  comme  fes  biens  propres  ,   tan  ques 
pleinne  fatisfaûion  foit  faite  audit  Roy ,  ou  à  fes  Hoirs, 
des  fommes  &  peines  avantdites.     Et  renonçons  pour 
la  teneur  de  fes  prefciites  Lettres,  &  pour  nos  expres- 
fes  paroles,  aut  exceptions  de  force,  de  paour,  &  ail 
Privilège  de  la  Croix ,  &  à  laEpiftole  d'un  Adrian,que 
plux  ou  moins  eut  efté  dit,  quecscript;  &  à  tous  les 
Privileiges  &  Lettres  du  Pape,  &  d'Empereur,  &  d'au- 
tre Prince  quelconque,  empêtrés  ou  à  empêtrer^  &  à 
leur  force,  eftefl:,  ou  vertu,  &  à  l'exception  de  moin- 
dre d'aage,  de  compenfation,  &  de  reftitution  à  l'en- 
tier, &  généralement  à  toutes  Exceptions,  Remèdes, 
Cauteles,  &  deftenfes  de   Droit   Canon  &  Civil   des 
lieux, perfonnes,&  de  couftume,  pour  lesquelles  nous 
nous  pouvons  en  aucune  manière  aider  &  deffcndrc  en- 
contre aucune  des  convenances  &  chofes  devantdites, 
&  especialement  à  la  Loy,  qui  dit  que  gineraul  Renon- 
ciation ne  vaut,   fe  especial  n'y  précède;   voulant  & 
creantant  que  cefte  générale  Renonciation  ait  tant  de 
force,  effet  &  vertu,  comme  il  tous  les  cas,  points  & 
articles  de  Lois,  Canons,  &  de  toutes  autres,  y  fus- 
foient  de  mot  en  mot  expreffes  en  ces  prefentes ,  &  de 
mieus  parfaire  &  teiu'r  loyanment,  fans  fraude,  &  fans 
malengin,  toutes   les   chofes  devantdites,   &  chacune 
d'icelles,  fens  jamais  dire,  ne  faire  ait  contraire  pout 
nous,  ou  pour  autre,  eti  jugement,  ne  dehors,  nous 
&  chacun  de  nous  avons  pleins ,  &  créantes  nos  fois 
en  la  main  deftre  de  noble  homme  Mefîire  ...... 

prenatit  nos  fois  pour  &  en  non  du  Roy  fusdit,  &  dé 
fes  Hoirs,  pour  efpecia!  pouvoir  à  luy  dOnné,  &  aufîi 
à  nous  jures  fur  les  faiiifts  Evangiles-Dieu,  pour  nous 

corporelement  touchiés  de tout  ce  qui  dit 

eft.  Et  fi  aucune  chofe  ferôit  faite  au  contraire,  nous 
voulons  &  greantons,  que  nous  foions  tenus  &  repu- 
tés  pour  faii  &  perjns,  &  complis  de  foy  faillie  en  touS 

lieulx pour  devant  toutes  perfones.     Entes- 

moing  de  ce,  nous  avons  mis  nos  feals  en  ces  prefentes 
Lettres , faites  &  données  le  difime  jour  de  Mars,  l'an  de 
grâce  mil  trois  cens  cinquante  nuef ,  en  la  Ville  de 
Gueuillon  en  Bourgoigne,  l'an  &  le  jour  deffusdiz. 
Laditte  Lettre  ejl  fcelle'e  de  vingt-deux  feaulx  en  peti- 
tes queues  de  cire  ronge. 

IV. 

Tra5lattts  Pacis  întcr  ANGLi^,f3'FRANCi^  j,  /■^ 
R  E  G  E  s  ;  ^«0  Régi  Anglia  diverfa  Civitates  ^  * 
y  Caflella  ccdtmtur.  [Hénricus  de 
Knygthon  Canonicus  Leycefirenfîs  de 
Eventibus  Angliîe  Libro  quarto,  fnter  Angli- 
canœ  Hifl:ori£e  Scriptores  X.  à  RogEro 
TwisDEN  editos.  Col.  z6z<if.~\ 

RE  X  Anglîa:  habere  débet  totam  Aquitaniam&  Vas- 
coniam  pro  perpetuo  absque  reverfo,  Civitateni 
quoque  de  Peytres  cum  Caftellb,  cum  toto  Comitatu 
&  Patria  de  Peyters  :  Item  totum  feodiim  de  Durw.ird  : 
Item  totarn  terram  de  Belvill  :  Item  Civitatem  cum 
Caftello  de  Saintona  cum  tota  Patria  de  Saintona  tam 
ultra  aquam  de  Charent  quam  citra  aquam  :  Item  Civi- 
tatem Andegavis;  cum  Caftello  cum  tota  Patria  Ande- 
gaviœ:  Item  Civitatem  cum  Caftello  de  Paragors  cum 
tota  Patria  in  circuitu  :  Item  Civitatem  cum  Caftello 
de  Caours  cum  Patria  de  Caourfina:  Item  Civitatem  & 
Caftellum  &  terram  de  Tarke  :  Item  Civitatem  &  Pa- 
triam  de  Wigornelia  :  Item  Civitatem,  &  Caftrum  & 
terram  cum  Patria  de  Caurs  :  Item  Civitatem  &  Cas- 
tellum  cum  Patria  de  Aneelmofîa  :  Item  Civitatefn  & 
A  3  CaftsI- 
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Cafteltum  de  Rodefya  &  Patriam-de  Vergia  :  Item  ho- 
magia,  fervicia  &  honores  Comitum  de  Foys&  Arme- 
nak  de  Paragoreiili  &  Vice  Comitis  de  Lyngclia  ;  Et 
Servicia  de  didisDominis  pro  terris  quas  liabent  in  an- 
te  diais  Fatriis  :  Item  Mol'lrellum  fuper  mare  cum  fuis 
pertinentiis  :  Item  intcgrum  Gomitatum  de  Pountif  : 
Item  Callellum  cum  Villa  de  Calelia  cum  Dominiis  & 
Callellis  Merk,  Sandegate,  Colnc,  Hammes,  Wa'd  , 
Sex  cum  terris,  mariscis,  boscis,  rivulis,  reditibus  & 
Gum  vedituris  EccleHarum  &  omnibus  pertinentiis. 
Item  omnes  Infulas  appendentes  ante  diclis  Dominiis. 
Item  Caftellum  cum  toto  Comitntu  de  Gynes  cum  fuis 
pertinentiis.  Item  Caftellum  &  Villam  de  Rochell  cum 
omnibus  fuis  pertinentiis.  Et  ad  ilhi  firmiter  &  invio- 
labiliter  perpetuis  temporibus  obftrvanda  juraverunt 
utrique  Reges  fuper  Sacramento  Corporis  Jefu  Chrifti. 
Simili  modo  juraverunt  IVlagnatcs  utriusque  partis  pro 
fe  &  Hœredibus  atque  Succelioribus  fuis  coram  III. 
Arcliiepiscopis  &  VIII.  Episcopis  cum  Indenturis  per 
Sigilla  ambarum  Partium  munitis,  &  pro  redemptione 
Régis  Francise  datent. 

V. 

Trêve  cmdue  entre  la  Francs  £3"  V Angleterre  par 
Charles  Dauphin  de  France  ^Edouard 
Prince  de  Gales  ^  à  Chartres  le  7.  Mai  ijôo. 
r  R  Y  M  E  R  ,  Fœdera  ,  Conventiones  5  &c. 
Tom.  VI.  pag.  i/f.] 

CHarles,  aîusne  FWz  du  Roy  de  France,  Régent  le 
Royaume,  Duc  de  Normandy,  &  Dalphin  de 
Vienne,  a  touz  ceulz,  qui  ces  prefentes  Lettres  ver- 
ront, Salut. 

Savoir  faifons  que, 

Come  entre  ,  noz  amei  &  feaulz , 

Le  Ekâ  de  Beaumaiz,  nùftre  Chancelleur:, 

Mo-rifuur  Charles  ,  Sire  de  Montmorency , 

Monjîenr  Jehan  le  Meingre,  dit  Bouchicaat,  Mares- 

chal  de  France, 
Ijlhnfieur  Eyrnart  de  la  l'our ,  Sire  de  Vinay , 
Monfieur  Kaoul  de  Revend, 
Monfietir  Symon  de  'àucy ,  Chivalers  : 
Mai  lires  hjlienne  de  Paris , 
Et  Pierre  de  la  Charité , 
Noz  Confeilliers , 

Et  avecques  euh  plufours  autres  Chivalers ,  Clercs , 
&  Sages  de  noftre  Confeil. 

Noz  Procureurs  &  Meffages  efpecials,  a  ce  faire  de- 
par  Nous,  pour  Monfeigneur,  &  pour  nous,  elpecial- 
ment  eftabliz , 

Et  aians  depar  nous  Povoirs  de  faire  traidlier,  acor- 
der,  promettre,  &  jurer  en  l'Ame  de  nous,  &  pour 
Monfeigneur,  &  pour  Nous,,  bonne  Paiis  &  Acott , 
bonnes  Frieves ,  &  loials  d'une  part , 

Et  Monjienr  Regnaut  de  Cohham , 
Monfieur  Barthelmi  de  Burghash  , 
Mottjieur  Franc  de  Haie  j 
Baneretz  : 

Monfieur  Miles  de  Stapleto» , 
Richart  la  Vache , 
Et  iîoel  Loreng-j 
Chivalers  : 

Procureurs  &  MefTàgcs  efpeciàulz  de  Monfieur  Ed- 
ward Filz  Ainsne  du  Roy  d'Engleterre,  efpecialment 
a  ce  eftabliz,  &  aianz  femblable  Povoir, 

Et  avec  eulz  plufours  autres  Chivalers ,  Clers ,  & 
Sages  du  Confeil ,  du  dit  Roy  d'Engleterre  d'autre 
part, 

Sur  touz  les  Descors  &  Articles ,  pour  les  quelz 
cfloient  Guerres,  qui  lonc  temps  ent  dure,  entre  les 
deux  Roys,  leur  Royaumes  delFusdys,  &  Nous,  les 
Aliez,  Aidans,  &  Amis,  d'une  Partie  &  d'autre,  ait 
elle  traitlie  bonne  Paix  &  Concorde  final,  touz  jours 
durer, au  plefir  de  Dieu,  contenants  plufours  Articles, 
les  quels  ne  pevent  mie  eftre  acompliz  en  brief  temps, 

Et  pour  ce  convient  que,  ce  pendant,  bonnes  Trie- 
vcs  &  loials  foient  prifes  ,  acordees ,  tenues ,  &  gar- 
des ,  d'une  part  &  d'autre,  tant  de  leurs  Roy.aumes, 
que  de  Gens  leur  Royaumes, 

Nous ,  pur  l'onneur  &  révérence  de  noftre  Seint 
Père  le  Pape,  qui  pour  ce  a  envoie  devers  nous  fes  es- 
pecials  MelFagcrs  (c'eftafTavcr) 


V Ahbe  de  Chigny ,  AKNO 

Monfieur  Hughes  de  Genève ,  ^  ■ 

Et  le  Maiftrc  de  l'Ordre  des  Frères  Prccbenrs ,  ï  3  O  ^ 

Qui  fur  ce  nous  ont  requis ,  a  grant  inftance , 

En  nom  de  iVlonfeigneur,  &  de  Nous,  pour  lui  & 
pour  nous,  &  pour  fes  Subgez,  Aliez,  Aidans,  & 
Amis,  &  pour  les  noftres,  avons  ottroic  &  acorde,  a- 
cordons  &  ottroions,  au  dit  Roy  d'Engleterre,  a  les 
Subgiz,  Aliez,  7\ides ,  &  Amis,  bonnes  Trievcs  & 
loials,  du  Date  de  ces  Lettres,  jusqes  au  Jour  de  la 
Saint  i\')idielprocheinvenant,&d'iceUuiJour  jusqesala 
Saint  Michel  qui  ferra  l'An  M.  CCC.  LXl,  &  tout 
le  Jour  de  la  dite  Feft,  ju.sques  au  Soleil  couche. 

Et  acordons  ,  voulons,  &  ottroions,  es  noms  de 
Monfeigneur  (&  de  nous,  &  pour  tous  les  deifus  dis, 
de  noftre  Partie,  que  les  dites  Trêves  foyent  tenues  & 
gardées ,  &  les  procurons ,  en  bonne  foy ,  fanz  fraud 
&  fanz  mal  engyn ,  es  noms  devantdit ,  tenir  &  faire 
tenir  firmement  par  tout  le  Povoir  de  Monfeigneur  & 
le  noftre. 

Parmi  les.queles  touz  les  Subges  d'une  Partie  &  d'au- 
tre, &  de  l'un  Royaume  &  de  l'autre,  purront  fran- 
chement, fanz  contredit,  alcr  &  venir  pailiblement  de 
l'une  Royaume  &  l'autre,  &  Marchans  marchander  & 
faire  touz  Coutumz  de  bonne  foy ,  fanz  blasnie  &  fans 
reproche,  tout  en  le  manere  que  l'en  povoit  &  fouloit 
en  temps  de  bonne  Paix  ferme,  &  que  Ib  onquez  Guer- 
re n'eull  efte  entre  les  diz  Roys ,  Nous  &  les  Royau- 
mes. 

Et  né  procurent,  ne  devront  les  dys  RoySj  ou  leurs 
Subgiz,  Aliez,  ou  Aidans,  durans  les  dites  Trêves, 
prendre,  ou  embler,  es  choler,  ou  autrement  occuper 
ou  empeschier,  en  quelque  manere  ,  aucune  Ville j 
Chaftelz,  Forteresces,  ou  autre  Lieu  ;  Mais  cefTeronc 
toutes  Robberies,  Pillcries,  Prifes  de  Pcrfonnes ,  Arfu- 
res,  Ravifements,  Prifes,  Reprifalles  ,  Marques,  & 
Contirprifes ,  &  touz  autres  Maléfices  par  Terre  &  par 
Mer. 

Et,  fe  aucune  chofe  eftoit  fait  ou  attempte  de  la  par- 
tie de  IVlonfeigneur,  ou  de  la  noftre,  ou  d'aucun,  ou 
par  aucun  du  povoir  de  Monfeigneur,  &  de  noftre, 
contre  ce  que  deifus  eft  dit ,  encontre  les  dites  Trie- 
ves;  Monfeigneur  &  Nous  le  ferons  reparer,  &  met- 
tre au  premier  &  deu  eftat  fanz  delay  ,  fi  toft  come 
Nous,  ou  noz  Députes  en  ferons  requis, 

Et  ferons  rendre  &  reftablir  ce  que  ferroit  robe; 
pris,  ravi,  ou  pillie,  ou  l'eftimation  d'icelles  chofes, 
fe  elles  n'efloient  trouvées; 

Et  pour  aucun  des  Faiz  ou  Attemptaz  deffusdiz,  fe 
aucuns  y  averoient,  ou  fiuz  eftoycnt,  ne  ferroyent  ou 
pourroyent  élite  enfrauntes  ou  brifees  les  dites  Trêves  , 
ne  Guerre  pour  ce  cftre  fuscitee ,  mais  feront  repaire 
&  mis  au  primer  &  deu  eftat,  come  defus  eft  dit,&  les 
Malfaiteurs  en  ferront  puniz  deuement. 

Mais  ceulx,  qui  ferroient  ignorans  des  dites  Trêves,, 
&  araient  juft  caufe  de  la  dite  ignorans,  ne  ferroyent 
pas  puniz  fe  il  fefoient  ou  avoient  fait  aucune  chofe 
contre  les  dites  Trêves. 

Les  quelles  Trêves  tenir  &  garder,  &  faire  loialment 
tenir  &  garder ,  &  les  attemptatz,  come  dit  eft,  répa- 
rer &  faire  reparer,  &  mettre  au  primer* &  deu  eftat, 
nous  avons  fait  promettre  &  jure,  en  l'Ame  de  Nous^ 
par  noz  diz  Procureurs  &  Melfages ,  Traiâeurs  de  la 
dite  Paix  ,  a  ce  fait  especialment  eftabliz. 

Et,  pour  plus  diligemment  les  faire  tenir  &  garder 
come  dit  eft,  &  pour  faire  droiture  de  Prifons  &  de 
toutes  complaintes ,  qui  povent  ou  pourront  avenir  en 
temps  a  venir  ,  en  temps  de  Trêves  ,  &  pur  les  at- 
temptaz reparer,  nous  avoms  députe  &  commis,  dépu- 
tons &  commettons,  Confervateurs  des  Trêves, 

Le  dit  Monfieur    John    le   Meingre   Mareschdl  dt 

France , 
Monfiieur  Guachier  de  Lor, 
Monfieur  Raoul  de  Ravenal, 
Monfieur  Jaques  de  Blar», 
Monfieur  Régnant  de  Goui lions. 
Et  Monfieur  Guichart  d'Angles  ,• 
Tous  Chivalers, 
Et  chascun  d'eulz , 

Et  nient  mains,  les  Baillies,  Capitaines,  pour  Mon- 
feigneur, &  pour  Nous,  des  Lieux, Bail lages,& Paiis, 
ou  les  avendront,  &  chescun  d'eulz. 

As  quelz  Nous  ,  de  par  Monfeigneur  ,  &  depar 
Nous,  mandons  ,  c&  commettons  par  fes  prefentes 
Lettres,  que  diligentment  &  loyalment  tiegnent  &  gar- 
dent ,  &  facent  tenir  &  garder  firmement ,  les  dite» 

Trie- 
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A  NNO    Trieves  par   le  temps   deffusdit ,   &    facent   droiture 
*^  tant  de  Prifons ,  non  gardans  leurs  Convenances,  co- 

I  X  60,  me  en  autre  cas  appertenants  a  faire,  eu  temps  deTre- 
^  ves,  aus  Confervateurs  d'icelles. 

£t  n'eft  mis  noftre  entent,  que  fe  les  Genz  de  l'Ofl: 
du  dit  Roy  d'Engleterre  purvoicnt  Vitailles,  Aumail- 
les,  I3efl:es,  Vin,  Char,  ou  autre  chofe,  pour  la  ne- 
ceflitee  de  lour  Vivre  ,  ou  de  leurs  Chevaux ,  en  fon 
alant  hors  du  Royaume  de  France  ou  Engleterre,  de 
cy  a  un  IVloys,  que  il  en  foient,  ou  aucun  d'euls,  re- 
pris ,  ou  approchez ,  ou  empefchiez  ;  mais  que  il  ne  fa- 
cent autre  prife,  arfure  ,  occupation  de  Fortereffe, 
raviffement  de  Femmes  ,  ou  autre  maléfice  ,  que  de 
prendre  pour  lour  Vivre,  durant  le  dit  Moys  tantfoul- 
mient.. 

Item,  pour  ce  ,  que  aucuns  Garnifons ,  de  Getis 
du  Roy  d'Engleterre,  demouront,  par  aucun  temps, 
en  aucune  Forteresces,  ou  Chafteaux  en  France,  ou 
ailleurs,  ou  Royaume  de  France,  nous  voulons  &  ac- 
cordons que  ils  puilFent  lever  tielles  Raencons,  &  en 
tele  manere,  corne  eulz  les  ont  levées  &  tenues  avant 
ces  heures,  pour  lour  Vivre  &  pour  la  Garde  des  dys 
Chafteaulx  &  Forteresces,  fans  ycelles  croiftre,  tant 
corne  il  demourront  es  Lieux  dellusdiz , 


Et  que  il  puiflènt  franchement  acheter  &  enporter   AkNO 
Vitailles ,  &  les  aient  a  luer  raifonable ,  auffi  corne  les  y^ 

autres  Gens  des  dix  Lieux,  &  des  Pais  environ,  les    13^®» 
àchateront,  fanz  fraude  &  fanz  malice;  mais  que  il  ne 
prengnent,-  ou  pillent,  ne  emblent  Forteresces ,  ou  fa- 
cent autre  maléfice. 

Sur  toutes  les  queles  chofes  ,  &  leurs  dependences 
&  appertenences ,  nous  voulons  &  mandons  a  touz  les 
Juftices,  Subgiz,  &  Feaulz  de  IVIonliegneur ,  &  de 
Nous  ,  requérant  toas  autres  que  il  obeillent  &  in- 
tendent aus  diz  Confervatours  ,  Bailles,  Capitains, 
&  autres  deffusdiz  ,  &  a  leur  Députes  &  a  chascun 
d'eulz. 

En  Tesmoing  de  la  quelle  chofe  nous  avoms  fait^ 
mettre  noftre  Seel  a  ces  prefentes  Lettres. 

Donne  a  Chartres  le  vu.  jour  de  May,  l'an  de  Grâ- 
ce M.  CGC.  LX. 

Par  le  Confeil,  ejian  a  Chartres, 
N,  De  vieres. 


VI. 


VI. 


o  Mai  Traité  de  Paix  entre  Edouard  Prince  de  Gales 
d'une  part ,  £5?  Charles  Dauphin  de  Fran- 
terre'ex  ce,  i$  Duc  (i)  de  Normandie  ,  pour  la  de'li- 
iRANCE.  vrance  de  Je-^n  Roi  de  France,  prifonnier  en 
jlngleterre.  Fait  à  Bretigny  (2)  le  8.  Mai  1 360. 
[G.  G.  L  E  I B N I  î  z ,  Codicis  Diplomatici , 
pag.  208.  en  François.  Du  CHESNEjHift. 
d'Anglet.,d'Ecofie  6c  d'Irl.Tom.  I.  pag.  684. 
R  Y  M  E  R ,  Fœdera ,  Conventiones ,  &:c.  Tom . 
VI.  pag.  178.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce,  en 
Latin  &  en  François ,  parce  que  la  Copie  en 
paroît  plus  ancienne ,  &  plus  cxa£te ,  outre  que 
le  Latin  peut  fervir  à  entendre  divers  endroits 
du  François.] 

CHARLES,  ainsne  Filz  du  Roy  de  France,  Ré- 
gent le  Royaume,  Duc  de  Normandie,  &  Dau- 
phin de  Vienne,  a  touz  ceulz,  qui  ces  prefentes 
Lettres  verront ,  Salut. 

Nous  vous  faifons  fçavoîr  que, 
De  touz  les  Debaz  &  Descorz  quelconques,  menez 
&  démenez ,  entre  Monfire  le  Roy  de  France  &  Nous 
d'une  part, 
■  Et  le  Roy  d'Engleterre  d'autre  part, 
Pour  bien  de  Pais,  eft  accorde  le  viii.  jour  de  May, 
l'An  de  Grâce  Mill.  CCC.  foixante,.a  Bretigny  de  les 
Chartres,  en  la  manière  qui  s'enfuit, 

I.  Premièrement,  que  le  Roy  d'Engleterre, 
aveuc  ce  que  il  tient  en  Guyenne  &  en  Gascoigne, 
aura,  pour  lui ,  &  pour  fes  Hoirs,  parpetuelment  &  a 
touz  jourz,  toutes  les  chofes  qui  s'enfuivent,  a  tenir 
par  la  manière,  que- le  Roy  de  France  &  fon  Filz,  ou 
aucun  de  fes  Anceftres,  Roys  de  France,  les  tindrent, 
c'eft  afçavoir , 

Ce  "que  en  Souvereinete   en    Souve- 

REINETE,   CE    QUE   EN   DeMAINE   EN    DEMAI- 

NE, 

Et  par  les  temps  &  manières  au  deffouz  déclares , 

La  Cité,  &  le  Chaftel,  &  la  Conte  de  Poitiers,  &• 
toute  la  Terre  &  le  Paiis  de  Poitou ,  enfamble  les  Fiez 
de  Thoart,  &  la  Terre  de  Beleville, 

La  Cité  &  le  Chaftel  de  Xaindes ,  &  toute  la  Terre 
&  le  Pais  de  Xaindlonge ,  par  deçà  &  par  delà  la  Cha- 
rente, 

La  Cité  &  le  Chaftel  d'Agen,  &  la  Terre  &  le  Paiis 
d' A  génois  , 

La  Cité ,  &  le  Chaftel ,  &  toute  la  Conte  de  Pierre- 
gort ,  &  la  Terre  &  le  Paiis  de  Pierreguys, 

La  Cité  &  le  Chaftel  de  Limoges ,  &  la  Terre  &  le 
Paiis  de  Limofin , 

La  Cité  &  le  Chaftel  de  Caours,  &  la  Terre  &  le 
Paiis  de  Caourcin,  J^a 

■     (i)  11  avoit  été  pris  pat  le  Prince  de  Gales  à  la  bataille  de  Poitiers 
le  10.  Septembre. 


Traét^itus  Pacis  inter  EduArdUm  Wal-  8. Mai. 
liœ  Principem  ex  una  parte,  &  Caro-  angle- 
LUM  Delphinum  Viennae  ,   Ducemque'p^^^^^^^' 
Normanniae  ex  altéra  parte,  pro  libera- 
tione  JoANNis   Francorum  Régis  in 
Anglia  captivi,  Bretigniaci,  prope  Car- 
notum ,   conclufe  die  8.  Maii  Anno 
1 3  6o. 


KA  R  G  L  U  s  ,  Primogemtas  Régis  Francis  ,  Re^eus 
Regnttm  ,  Diix  NormarmU ,  cs'  Delphinus  Pien- 
iue  ,  Vmverfis  ,  prcefentes  Literas  ififpeSuris  ,  Salu- 
tem. 

Noturn 'uobis  facimiis  quod , 

Saper  omnibus  Litibus  çjf  Discordiis  (mibuscumque  ^ 
motis  is'  agitetis^  inter  Doniimtm  raeura  Kegem  Francix 
Cj"  Nos  ex  parte  una^ 

Et  Regcm  Anglicc  ex  parte  altéra  ^  « 

Propti-r  bonum  Pacis  ,  efl  concordatuni  ,  oBavo  die 
Maii,  Anno  ûornini  MiÙcfimo ,  trecewtefimo  ,  £5"  ftxa- 
gefimo,  apud  Bretigny  juxta  Carnotum,  raodo  qai [equi- 
tur , 

Primo,  çquod  Rex  AngU<e,  cum  illo  quod  tenet  ia 
Aquitaniâ  i^f  Vasconiâ ,  habebit,  pro  Je  isf  Haredibiis 
fuis,  femper  ^  in perpetaum,  omnia  qiia  feqtmntur ,te- 
nendaper  eundem  madum,  quo  Rex  Francis,  £5'  Filius 
fuus ,  aut  aliquis  de  Pricdecefforibus fuis ,  Regibiis  Fraff 
cite ,  tenuerunt  illa ,  videlicet , 

IlLUD  quod  IN  SUPERIORITATE  IN  Sv- 
PERIORITATE,  ET  ILLUD  QUOD  IN  DOMA- 
NIO    IN    DOMANIO, 

Et  per  modos  ^  ter/ipora  inferiits  déclarât  a, 
Civitatem,    Cafirum,    £5'    Comitatura-  Pi£iaviie,  y 

totam  T'erram  £5'  Patriam  de  Piêlavia,  unà  cumFeodo 

de  T'houart,  £5"  T'errâ  de  Bellevillc, 

Civitatem  £if  Cajirum  Xaniion ,  £3'  totar/i  T'erram  £5" 

Patriara  Xanélonenfera ,  citra  £3^  ultra  Charenton , 

Civitatem  £7'  Caflrum  Agennen, ,  £3'  T'erram  £3^  Pa- 
triaya  Agennenfera , 

Civitatem ,  £5^  Caflrum ,  £3'  totum  Comitatum  Pe- 
tragoricenfe,  l^  T'erram  ^  Patriam  Petragoricenfem , 

Civitatem  £5^  Caflrum  Lemovicenfe ,  £5'  T'erram  ^ 
Patriam  Lemovicenfem , 

Civilatera  isf  Caftrum  Caturcenfe,  l^  T'erram  l^  P a- 
triara  Caturcenfem , 

Civi^ 

(j)  C'cft  un  Village  i  une  lieue  de  Chantes, 


CORPS     DÎPLOMATI  Q^U  E 


Anno 

i3(5o. 


La  Cite,  &  leChaftel,  &  le  Paiis  de  Tarbe,  &  la 
Terre,  Paiis,  &  Conte  de  Bigorre, 

La  Conte,  la  Terre,  &  le  Paiis  de  Gaure, 
La  Cité  &  le  Chaftel  d'Engolesme  ,   la  Conte,  la 
Terre,  &  le  Paiis  d'Engolcsmois, 
La  Cité  &  le  Chailcl  de  Rodeis, 
Et  la  Terre  &  Paiis  de  Rovergue, 
Et  s'il  y  a  aucuns  Seigneurs ,  comme  le  Conte  de 
Fois,  le  Conte  d'Armigiwc ,   le  Conte  de  Lille,  le 
Conte  de  Pierregort,  le'Viconte  de  Limoges,  ou  au- 
tres, qui  tiegnent  aucunes  Terres  ou  Lieux,  dedcnz 
les  Mctes  des  diï  Lieux ,  il  feront  Hommage  au  Roy 
d'Englcterre,  &  toui  autres  Services  &  devoirs,  deuz 
a  caule  de  leur  Terres  ou  Lieux ,  en  la  manière  que  il 
ont  fait  ou  temps  palTé. 

2.  Item,  aura  le  Roy  d'Engleterre  tout  ce  que  le 
Roy  d'Englcterre, ou  aucun  des  Roys  d'Engleterre  an- 
cienneiTient  tindrent  en  la  Ville  de  Monftereel  fur  la 
Mer,  &  les  Appertenances. 

s,.  Item,  aura  le  dit  Roy  d'Engleterre  toute  la 
Conte  de  Pontieu  tout  entièrement  î  fauf  &  excepte 
que,f  e  aucunes  choies  ont  elle  aliénées,  par  les  Roys 
d'Engleterre,  qui  ont  elle  pour  le  temps,  de  la  ditte 
Conte  &  appartenances,  &  a  autres' Perfonnes  ,  que  aus 
Roys  de  France ,  le  Roy  de  France  ne  fera  pas  tenu  de 
les  rendre  au  Roy  d'Engleterre. 

Et,  fe  les  dittes  Aliénations  ont  elle  ftites  aus  Roys 
de  France,  qui  ont  eflé  pour  le  temps,  fcnz  aucun 
mo  en  ,  &  le  Roy  de  France  les  tiegne  ad  prefent 
en  fa  main,  il  les  leffera  au  Roy  d'Engleterre  entiè- 
rement; excepté  que,  le  les  Roys  de  France  les  ont 
euz  par  Esciiange  pour  autres  Terres ,  le  Roy  d'Engle- 
terre délivrera  au  Roy  de  France  ce  que  l'on  a  eu  par 
Esciiange,  ou  li  leffera  les  chofes  ainfi  aliénées. 

Mais,  fe  le  Roys  d'Engleterre,  qui  ont  elle  pour  le 
temps ,  en  avoient  aliène ,  ou  tranfporte ,  aucunes  cho- 
fes en  autres  Perfonnes  ,  que  es  Roys  de  France,  & 
depuiz.foient  venues  es  mains  du  Roy  de  France,  ou 
auffi  par  Partage, le  Roy  de  France  ne  fera  paz  tenu  de 
les  rendre. 

Auffi ,  fe  les  chofes  deflus  dittes  doivent  Homage , 
le  Roy  les  baillera  a  autre,  qui  en  fera  Hommage  au 
•Roy  d'Engleterre;  &,  feil  ne  doivent  Hommage,  le 
Roy  de  France  baillera  un  Tenant,  qui  li  en  fera  le  de- 
voir dedeni  un  An  prochein,  après  ce  que-îl  fera  par- 
tie de  Calais. 

4.  Item,  le  Roy  d'Engleterre  aura  le  Chaflel  &  la 
Ville  de  Calais, 
Le  Chaftel,  la  Ville,  &  Seigneurie  de  Merch, 
Les  Villes,  Challeaux,   &  Seignouries  de  Sangate, 
Couloigne,  Hames,  Walc&Oye, 

Aveuc  Terres  ,  Bois,  Marios  ,  Rivières ,  Rentes , 
Seignouries,  Advoiaifons  d'Esglifes,  &  toutes  autres 
Appartenances,  &  Licuz,  cntrcgifani  dedeiiz  les  Me- 
tes  ou  Boundes  qui  enfuivent,  c'eft  afçavoir, 

De  Calais  jusques  au  Fil  de  la  Rfviere  par  devant 
Gravelinghcs :  &  auffi,  par  le  Fil  de  mesme  la  Riviè- 
re, tout  antour  Langle:  &  auffii  par  la  Rivière  qui  va 
par  delà  Poil  :  &  auffi,  par  mesme  la  Rivière, qui  chiet 
ou  grant  Lac  de  Guignes,  iSt  jusques  a  Fretun;  &  d'il- 
leuc  par  la  Vallée  entour  la  Montaigne  de  Calkully, 
encloant  mesme  la  Montaingne ,  &  auffi  jusques  a  la 
Mer. 
Avec  Sangate,  &  toutes  fes  Appartenances. 
;5-.  Item,  le  dit  Roy  d'Angleterre,  aura  le  Chaftel, 
&  la  Ville,  &  tout  entièrement  la  Conte  de  Guignes, 
aveuc  toutes  les  Terres,  Villes,  Chafteaux,  Forteres- 
ces, Lieux,  Hommes,  Hommages,  Seignouries, Bois, 
Forez,  Droitures  d'icelles ,  auffi  entièrement  comme 
le  Conte  de  Guignes,  derrenement  mort,  les  tint  ou 
temps  de  fa  Mort:  &  obéiront  les  Eglifes  &  les  bonnes 
Geiu ,  eftans  dedenz  les  Limitations  du  dit  Conte  de 
Guignes,  de  Calays,  &  de  Merch, &  des  autres  Lieux 
deffus  dix,  au  Roy  d'Engleterre,  auffii  comme  il  obeif- 
foient  au  Roy  de  France,  &.  au  Conte  de  Guignes  qui 
fu  pour  le  temps, 

Toutes  les  quelles  chofes,  de  Merch  &  de  Calais, 
contenues  en  ceft  prefent  Article  &  en  l'Article  prochein 
précédant, le  Roy  d'Engleterre  tendra  en  De  m  ai- 
ne: Excepté  les  Héritages  des  Eglifes,  qui  dcmour- 
ront  aus  dittes  Eglifes  entièrement,  quelque  part 'qu'il 
foient  affiv,  :  &  auffi  exceptés  les  Héritages  des  autres 
Genz  des  Paiis  de  Merch  &  de  Calais,  affiz  hors  de  la 
Ville  de  Calays,  jusques  a  la  value  de  cent  Livres  de 
Terre  par  An,  de  la  Monnoye  courant  ou  Paiis,  & 
au  deffiou?.  :  les  quels  Héritages  leur  demourront  jus- 
ques a  la-value  dclTus  ditte,  ('<<:  au  dcffou?.  ; 

Mais  les  Héritages  &  Heritations,  affifez  en  la  ditte 
•  Ville  de  Calais, 'aveuc  leur  appartenances,  demour- 
ront , 


Civitatem,  Cajlnim,  (jf  Patriam  dL\Tmie ^  ^Ter-  AnNO 
ram^  isf  Patriam\  fcf  Cor/iitatum  Bigorre ,  , 

ComitatHm^  Tcrram^  l^  P atriarn  de  G aitre ,  IJOO, 

Civitatem    {^    Cajlrtim    Kngolisinenje  ,    Cumitatum , 
'ïerram,  ijf  Patriam  Engolismenfciîi  ^ 
Civitatem  ^  Cnjlmm  de  Kodeis, 
Et  'Terram  £5'  Patriam  de  Rovergue , 
Et  fi  ibi  [tint  aliqui  Domiyii ,  fie  Ht  Conics  Fiixi ,  Co- 
rnes Arma»iaci ,  Cornes  Infulariim^  Cornes  Petragoriceu- 
fis ,  Viceconies  L  cmovicenjis ,  aiit  alii ,  qui,  te  fient  atiqrias 
'Terras  vel  Loca,i/ifra  Mctas  diîioriimLocorum^  'pfif"- 
cient  Hornagiitm  Régi  Âagliic ,  i^  orania  alia  Servitia 
y  Deveria,    débita  ^aiifd  Terrarum  is'  Locoram  fiia- 
rum  ^  modo  qao  ij/fi  fecerunt  temforibus  retroailis. 

2.  Item,  hahebit  Rcx  /l»gli.e  totiim  illud ,  quod 
Rex  ÀxgliiC,  aut  aliqui  ex  Regibus  Angine  aatiquitùs 
tenuerunt  in  Villa,  de  Monjlrel  fupra  Mare,  i^  Perti- 
nentias  filas. 

3.  Item,  habebit  diÛHs  Rex  Anglite  totum  Comita- 
tum- de  Pontieu  integraliter  ;  J'alvo  ^  excefto  quàd,  fi 
aliqua  fuerint  alienata  fer  Reges  Anglue ,  qui  pro  tem- 
fore  fuernnt .^  de  diBo  Comitatu  cs'  Pertinentiis  ,1^  aliis 
Perjonis,  quàm  Regibus  Francix ,  Rex  Franci,c  non  te- 
netur  ilta  reddere  Régi  Angli.c. 

Et,  fi  di^^e  Alienationes  faBa  fuerint  Regibus  Fran- 
cis., qui  f/ieriint  pro  tempore ,  fine  aliquo  medio .,  ^  Rex 
Pranciic  il  la  tenet  ad  pricfens  in  manu  fua ,  ipfe  ilta  di- 
mittet  Régi  Anglice  intègre  \excefto  quod .,  fi  Reges  Fran- 
cise illa  habuerint  pcr  Escarnbium  pro  aliis  Terris ,  Rex 
Anglue  itberabit  Régi  Francité  illud  quod  habsierit  pér 
Escarnbium ,  -uel  dimittet  fibi  hujusmodi  alienata. 

Sed,  fi  Reges  Anglice.,  qui  fueritnt  pro  tempore,  alie- 
naverunt .,  vel  tranjlulernnt .,  aliqua  aliis  Perfonis ,  quàm 
Regibus  Francia,  iff  pojleà  devenerunt  ad  manus  Régis 
Franc iie ,  vel  etiam  fer  Partitionem ,  Rcx  Francité  non 
tenehitur  illa  reddere. 

Tùr/i ,  fi fufradiSla  debeant  Homagiurn ,  Rex  Francité 
dabit  illa  alteri ,  qui  faciet  Homagiurn  Régi  Angliie  ;  l^, 

fi  illa  non  debeant  Homagiurn ,  Rex  FranciiC  tradet  unum 
Tenentem ,    qui  fibi  faciet  Deveria  infra  unum  Annum 

proximum.!  fojiquara  iffe  recejferit  de  Galefio. 

4.  Item,  habebit  Rex  Anglite  Caftrum  ^  VUlam  de 
Caleys, 

Caftrum,  Villam ,  y  Dominium  de  Merk, 

Villas,  Caflra  Ç3'  Dominia  de  Sandgatc ,  Coloigne^ 
Hammes  i  IVale ,  cS'  Oye , 

Cnm  Terris  ,  Boscis  ,  Marois  ,  Rivis,  Redditibus , 
Dominiis ,  Advocationibus  Ecclefiarum ,  ^  omnibus  aliis 
Pertinent  ils,  £3^  Locis,  interjacentibus  infra  Metas  cs" 
Bundas  qute  fequuntur ,  videlicet. 

De  Caleys  usque  ad  Filum  Rivi  coram  Graveling  :  £5" 
etiam, per  Filum  ejitsdem  Rivi ,  totum  in  circuitu  Lan^ 
gle  :  Et  etiam  Rivi  qui  vadit  ultra  Poil  :  Et  etiam  per 
enndem  Rivum  ,qui  caiit  in  magnum Lacum  de  Guynes ., 
i^  usque  Freton  ;  tf  exindè  per  Vallem ,  in  circuitu  Mon- 
tis  Calbally ,  includendo  enndem  Montera ,  cs'  etiam  us- 
que ad  pâare  , 

Cum  Sangate ,  àf  omnibus  fuis  Pertinentiis. 

;f.  Itej^,  diiîus  Rex  Angli.e  habebit  Caftrum,  y 
Villam ,  £5'  totum  integraliter  Comitatum.  de  Guynes , 
cum  omnibus  Terris ,  VilUs,  Caftris,  Fortalitiis,  Locis, 
Hominibus  ,  Homagiis ,  Dorniniis,  Boscis  ,  Forefiis ,  £3* 
"Juribns  eorundem ,  ita  intègre  fient  Cornes  de  Guynes , 
ult/mà  raort'uus  .  illa  tenebat  tcr/ypore  Mortis  fute  :  £5" 
obedient  omnes  Ecclefite  isf  probx  G  entes  ;  exiftentes  in- 
fra Limitationes  diSiorum  ,  Comitatûs  de  Guynes,  de 
Caleys  ,  de  Merk  ^  de  omnibus  aliis  Locis  fupradiâis , 
Régi  Angli.e,  fimiliter  fient  obediebant  Régi  Francité, 
£2^  Comiti  de  Guynes ,  qui  pro  tempore  fuit. 

Qit'te  omnia,' de  Merk  àf  de  Caleis  in  prtefenti  Arti- 
culo  £5*  froxi-rrià  frtccedeme  contenta,  Rex  Anglite  Tf- 
nebit  in  DoMANio:  Exccptis  H.crèditatibus  Ec- 
clefiarum ,  qute  rnanebunt  diâis  Ecclefiis  intégré ,  ubi- 
cunque fiUte  fuirint  ;  £5"  etiam  exceftis  H.crèditatibus. 
aliarum  Gentium  de  Patriis  de  Merk  £s'  de  Calefio,  ex- 
tra Villirm  de  Calefio  pofitis ,  usque  ad  valorem  centiim 
Libratarum  Terrarum  fer  Annum,  Monetcc  currentis  i?i 
Patria,  (s'  '"fra  ;  qutc  Htereditates  illis  remanebunt  us- 
que ad  valorem  fupradiêium ,  £3^  infra; 

■  Sed  Hcreditates  &  Manfiones  ,  pofita  in  diSa  Villa 
Calefii,  cum  fuis   Pertinentiis,   remanebunt,   in  Do- 
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AkNO  rout,  efi  DEMAI^JE,  au  Roy  d'Engleterre,  pour  en 
^       ordener  a  fa  voulante;  &  aulïï  dcmourront  aus  Heri- 

I^OO.  tanz ,  en  la  Conte,  Ville,  &  Terre  de  Guignes,  touz 
■leurs  Demeines  entièrement ,  &  revendront  plaine- 
ment;  laiif  ce  que  dit  elt  des  Confrontations,  Metes, 
&  Bondes  en  l'Article  prochein  précédant. 

6.  I T  E  M  ,  Accordé  eft  que  le  dit  Roy  d'Engleterre, 
&  feis  Hoirs,  auront  &  tendront  toutes  les  liles,  ad- 
jacenz  aus  Terres,  Paiis,  &  Lieux  avant  nommez, en- 
lamble  aveuques  toutes  les  autres  lUes,  les  quelles  le 
dit  Roy  d'Engleterre  tient  a  prefent. 

7.  Item,  eft  Accordé  que  le  dit  Roy  de  France, 

■  &  fon  Ainsné  Filz,  le  Régent,  pour  euls,&  pour  touz 
leurs  Hoirs  &  Succelfeurs,  au  plutoft  que  bien  pourra, 
fenz  fraude  &  fenz  mal  engin,  &  au  plultart  dedenz  la 
Eeftc  Saint  Micliiel  ,  ^'ochein  venir,  en  un  An,  ren- 
dront, bailleront,  &  délivreront  au  dit  Roy  d'Engle- 
terre, &  a  touz  fes  Hoirs  &  Succelfeurs.  &  tranfpor- 
teront  en  euls,  toutes  les  Honneu-s,  Obcdiences,Hom- 
mages,  Ligeances,  Vaflauls,  Fiez,  Services ,  Recog- 
uoilfances,  Droitures,  mère  &  mixte  Impere,  6e:  tou- 
tes m,inieres  de  Jurisdidlions  hautes  &  baflès,  Refforz, 
&  Sauvegardes  ,  Avoaifons  &  Fatronnages  d'Eglifes, 
&  Toutes  manières  de  Seignurieset 
SouvtREiNETEZ,  &  tout  Ic  Droit  qu'il  avoient 
bu  povoient  avoir ,  appartenoient ,  appartienient ,  &  po- 
vent  appartenir,  pour  quelque  caufe  ,  tiltre  ,  ou  cou- 
ler de  Droit,  a  euls,  aus  Roys  &  a  la  Couronne  de 
France,  pour  caufe  des  Citez,  Contes,  Chaftiaux, 
Villes,  Terres,  Faiis,  Illes ,  &  Lieux  avant  nommez, 
&  de  toutez  leur  Appartenances  &  Appendences,  quel- 
que part  qu'il  foient,  &  chascune  d'icelles,  fenz  y  riens 
retenir  a  euls,  a  leurs  Hoirs  ne  Succelfeurs,  aus  Roys 
ne  a  la  Couronne  de  France  : 

Et  auffi  manderont  le  diz  Roy  &  fon  Ainsné  Filz  , 
par  leurs  Lettres  Patentes,  a  touz  Arcevesques ,  Eves- 
ques,  &  autres  Prelaz  de  Sainte  Eglife,  &  auffi  aus 
Contes,  Viscontes  ,  Barons,  Nobles,  Citoienz,  ■& 
autres  quelconques  des  Citez ,  Contes ,  Terres ,  Paiis , 
nies ,  &  Lieux  avant  nommez ,  qu'il  obeiflént  au  Roy 
d'Engleterre,  &  a  fcs  Hoirs,  &  a  leur  certain  Com- 
mandement ,  en  la  manière  qu'il  ont  obéi  aus  Rois  & 
a  la  Couronne  de  France; 

Et,  par  mesmes  les  Lettres,  leur  quittront  &  abfol- 
dront,  au  mielx  qu'il  fe  pourra  faire,  de  touz  Hom- 
mages, Fois,  Seremenz,  Obligations,  Subje61:ions,& 
Promefles  ,  faiz  ,  par  aucun  d'euls ,  au  Roy  &  a  la 
Couronne  de  France  en  quelque  manière. 

8.  Item,  Acordé  eft  que  le  Roy  d'Engleterre  aura 
l'es  Citez,  Contez,  Chafteaux,  Terres,  Paiis,  Ylles,, 
&  Lieux  avant  nommez,  aveuc  toutes  les  Appartenen- 
ces  &  Appendences ,  quelque  part  qu'il  foient  j  a  tenir 
a  Luy ,   &  touz  fes  Hoirs  &  Succelfeurs ,   heritable- 

■  ment  &  perpetueleinent,en  Dem  a  ine  ce  que  le  Roy 
""  de  France  y  avoit  en  Dem  A  ine,  &  auffi  en  Fié,  Ser- 
vice ,  Souverei.-^ete  ou  Ressort,  ce  que 
les  Roys  de  France  y  avoient;  fauf  tout  que  dit  eft  par 
delfus  en  FArticle  de  Calais  &  de  Merch. 

Et,  fe  des  Cites,  Contes,  Chafteaux , Terres ,  Paiis^ 
Ilies ,  &  Lieux  avant  nommez ,  Souvereinetes, 
Drois,  mère  &  mixte  Impere,  Jurisdiftions,  &  Profiz 
quelconques,  que  tenoit  aucuns  Roys  d'Engleterre  il- 
lovecques,  &  en  leur  Appartenances  &  Appendences 
quelconques,  aucunes  Aliénations,  Donations,  Obli- 
gations ,  ou  Charges  ont  efte  faitez  par  aucuns  des 
Roys  de  France,  qui  ont  efté  pour  le  temps  puiz  Ixx. 
Anz  en  ca,  par  quelque  fourme  ou  caufe  que  ce  foit, 
toutes  teles  Donations,  Aliénations,  Obligations,  & 
Charges  font  delfores ,  &  feront  du  tout  ,  rappelées , 
caffees  ,•  &  annuUees  ,  &  toutes  chofes  ,  ainli  don- 
nées ,  aliénées ,  ou  chargées  ,  feront  reaiment  &  de 
fait  rendues  &  baillées  au  dit  Roy  d'Engleterre,  ou  a 
fes  Députes  especiauls,  a  mesme  l'entierete,  comme  il 
furent  aus  Roys  d'Engleterre  depuis  Ixx.  Anz  en  ca, 
au  plutoft  que  l'en  pourra,  fanz  mal  engin,  &  au  phis- 
tart  dedenz  la  Saint  Miehiel ,  prochein  venant,  en  un 
An,  a  tenir  au  dit  Roy  d'Engleterre,  &  a  touz  fes 
Hoirs  &  Succelfeurs  ,  parpetuelmcnt  &  heritablement, 
par  manière  que  defllis  eft  dit  :  Excepté  ce  qui  eft  dit 
par  delfouz  en  l'Article  de  Pontieu,  qui  demourra  en 
îa  force:  &  ftuf  h.  excepte  toutes  les  choies  données 
&  aliénés  aus  Eglifes,  qui  leur  demourront  pailiblement 
en  tous_  les  Palis  &  Lieux,  ci  deffus  &  delfouz  nom- 
mez ;  li  que  les  Perfonnes  des  dittes  Eglifes  prient 
diligement  pour  les  diz  Roys,  comme  pour  leurs  Fon- 
deurs ;  fur  quoy  leur  coniciences  en  feront  char- 
gées. 

9.  Item,  eft  Accordé  que  le  Roy  d'Engleterre 
toutez  les  Citez,  Villes,  Chafteaux,  &  Paiis  delfouz 

ToM   II.  Part.  1.  nom- 


1360. 


MANio,  Régi  AagUie,  ad  iniè  orâinandurn  ^ro  fiiavo-  AnNO 
luntate  ;  cs'  etiam  remanebunt  Habitanubns  m  Comita- 
tii^  Fillâ  ^  tsf  "Terra  de  Giiynes  omnia  fica  Domania  in- 
tégré ^  isf  revenieat  plenè  ;  excepta  illo  qmd  diSmn  eft 
de  Confrontatiomhis ,  Métis  ^  i^  Bundis  ir.  Articula 
froximi)  précédente. 

6.  Item,  Concordatum  eft  qpjd  diBta  Rcx  Angli.v , 
^3'  Hieredes  fui,  habebiint  Êf  tenehunt  omnes  InJiiLn , 
adjacentes  Terris,  facriis  ,  rjf  Lacis  fupcr  ■normnatis , 
fimitl  cHm  aliis  omnibus  Infr.iis ,  quas  diêus  Rex  tenct 
de  pnefente. 

7.  Item,  eft  Concardattim  qmd  dilius  Rex  FranciiC 
^  [uns  Primogenitus ,  Regens ,  pro  ipfis ,  Hxredibus  iz> 
Succeft'aribiis  j'uis;  citiits  quo  fieri  poterit ,  absque  fratide 
tf  dolo  rnalo,  ^  ad  ultimum  citra  Fefh'.m  Sanài  Mi- 
chaelis ,  proxtmo  venturum;  in  unitm  Annum,  reddent  ^ 
traitent,  is'  deliberabiint  diéio  Régi  Angli.e,  £y  univer- 
fis  H.tredibus  i^  Succejj'oribus fuis-,  ^  transfèrent  in  cas 
omnia  .^  Honores  i,  Obedicntias  ,  Hornagia  ,  Ligeantias-, 
Vajfallos ,  Feoda ,  Servitia,  Recognitianes,Jura,rneritra 
^  mixtum  Irnperium^  £3^  omnimodas  'JarisdiBiones  al- 
ias es'  bajfas  ^  Ré  fort  a,  Sahasgardias ,  Advocationes  ér" 
Patronatus  Ecclcjiaruin,  £5'  O  M  N  i  M  o  n  A  D  G  M  1 N  i  a 
ET  SuPURiORiTATES,  £?'  totum  Jus  qitod  habent 
vel  poterunt  habere^  qu<e  pertinerunt ,  pertinent ,  ^  po- 
terunt  pertinere  ,  per  qtiamcunque  caitfam  ,  titulmn, 
atit  colorera  "Juris ,  illis.  Regibus  i^  Corontc  Francis 
accafione  Civitaturn^Comitaiuum,  Caftrarum ^Villarum , 
Terrarur/c,  Patriarum,  înfularnrn,  i^  Locorum  fnpra- 
nominatorum ,  éf  arnnium  Pertinentium  £5'  Dependen- 
tium  fiiorum,  ubicumqtie  fuerint ,  i^  alicujus  eorurndern, 
absque  aliquo  indè  retinendo  illis ,  Haredibus  $3^  SuccefJ'o- 
ribtts  fuis ,  Regibus  vel  Coronic  Francité  : 

Et  etiarÂ  mandabunt  diéii  Rex  l^  fmts  Vrimogeiùtus ., 
per  Literas  filas  Patentes-,  omnibus  Ârchiepiscupis ,Ep;s- 
copis,  i^  aliis  Pnelatis  Sanctx  Ecckfix,  fj"  êtiarn  Co- 
mitibus  ^  Vicecornitibus  ,  Baronibus ,  Nobilibus,  Civi- 
bus  ;  isf  aliis  quibuscumque  Civitatum  ,  Cavnitatuurn, 
Terrarura,  Patriarum,  Infularurn,  £5'  Locorurn  fuper 
nomiiiatorum^  quod  obediant  Régi  Angliie ,  çjf  H,rredi- 
t  us  fuis,  ^  eorum  certis  Mandatis,  moda  quo  abedierunt 
Regibus  \^  Coronce  Francice: 

Et ,  per  easdem  fuas  L  itéras  ,  illas  acâuietabunt  l^ 
abfolvent ,  rneliùs  quo  fieri  poterit ,  de  omnibus  Homagiis, 
Fidelitatibas ,  yuraMentis  ,  Obligationibus,  SubjeSioni- 
bus  ,^  Promijfianibus ,  fadis ,  per  aliquem  illorum  j  Régi 
çjf  Coronit  Francité  quomodocumque. 

S.  Item,  Concordatum  ejl  quod  Rex  Angliie  habebit 
Civitates,  Comitatus ,  Caftra  ,  Terras,  Pairias,  Pnfù- 
las,  isf  Loca  fupradiéla^  cum  omnibus  Pertinentiis  l^ 
Dependentïts ,  ubicumque  fuerint ,  tenenda  fibi ,  i^  Ha:- 
redibus  fuis ,  y  SucceJJoribus  fuis  j  htcredkabiHter  ^ 
perpétua ,  in  D  O  M  A  N  I  o  illud  quod  Rex  Francité  ibi 
habuit  in  D  O  M  A  N  i  o  ,  is'  etiam  in  Feodo  -,  Scrvitio , 
Superioritate  î'c/  Resorto,  illud  quod  Re- 
ges  Franciix:  ibi  habuerunt  ;  falvo  tato  quod  diiium  eft  fa- 
periùs.,  in  Articula  de  Catejto  fjf  de  Merk. 

Et ,  fi  de  Civitatibus ,  Coraitatibus ,  Caflris  Terris , 
Patriis,  £5^  Pnfulis,  i^  Lacis  fupranominatis,  SuPE- 
R  1  O  R I  T  A  t  I B  U  S ,  Juribus ,  mer  a  ^  mixto  Imper  io , 
JurisdiBionibus  ,  l^  proficuis  quibuscumque ,  qu.e  tene- 
-  bat  Rex  aliquis  Angliie  ibidem ,  £5'  in  eorum  Pertinen- 
tes y  Dependentiis  quibuscumque ,  aliquis  Alienatianes  ^ 
Danatianes ,  0 bligationc s ,  aut  Oneratianes  fa£l,e  fuerint 
per  aliquem  ex  Regibus  Francité ,  qui  fnernnt  pro  teni- 
porct,  citra  feptuaginta  Annos,  per  quamcumque  formam 
vel  caufam,  omnes  taies  Donationes ,  AUenationes  ,Obli- 
gationes,  £5"  Onerationes  fint  dehinc ,  ^  erunt  in  tata  , 
revocatte  ^caffit^ls"  adnullntict,  £5"  omnia  fie  donata,alienata 
aut  oner/ita,  erunt  realiter (3'  de  faéla  reftitrita^  traditd 
diélo  Régi  Anglice,  vel  Deputatis  fuis  fpecialibus,in  eadera 
integritate ,  ficut  fuerunt  Regibus  Angli.c  ante  ôf  citra 
prtediStos  feptuaginta  Annos  ^  citiàs  quo  fieri  poterit ,  fine 
dola  mala  ,  £5^  ad  ultiràum  citra  Feflum  Saniii  Michaelii  - 
proximo  venturum ,  in  unum  Annum ,  tenenda  ditiia  Rerl 
Angliie,  £3^  omnibus H.eredibusl^ Succefforibus fuis ,  per- 
pétua £2^  htereditariè ,  per  modum  fupradiélum  ;  illo  ex- 
cepta quad  diéîum  eft  fuper  i>i  Articula  de  Pontieu ,  qui 
remanebit  in  fuo  vigare  ;  £5'  fahis  £5^  cxceptis  ormiibus 
donatis  £5"  alienatis  licclefiiis  ,  qus  illis  rctr.ancbnnt  pa- 
cifiée in  amnibus  Patriis  £5'  Lacis ,  hic  fupcrilis  £5^  infe- 
riiis  nominatis  ;  ita  qtiàd  Perfon,c  diiiarum  EcclefinrurA 
precentur  diligent er  pro  diSis  Regibus  ,  ficut  pro  fuis 
tundatoribus  ;  fuper  quo  erunt  eurum  confcia/tite  one-^ 
rats, 

9.  I.TEM,  Concordatum  efi  quod  Rex  Anglitc  orhnid., 
Çivltates ,  paillas ,  Caftra ,  £5?  Patrias ,  nominata  fupe-^ 
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Awr»     nommez,  qui  anciennement  n'ont  cfte  des  Roys  d'En- 
gkterre,  aurais  tendra,  en  l'etlat  &  aulil,  comme  le 

I  ^60.    Koy  de  France,  ou  les  Filz,  les  licnnent  a  prelent. 
^  10,  Item,  cii  Accordé  que,  fe,  dedenz  les  IVletes 

des  dii  Faiis ,  qui  turent  anciement  des  Roys  d'Engle- 
terre,auroient  aucunes  choies,  que  autretbitz  n'tulicnt 
efte  des  Roys  d'Engleterre  ,  dont  le  Roy  de  France 
eftoit  en  polloffion  le  jour  de  la  Bataille  de^  Poiriers 
(qui  tu  le  XIX.  jour  de  Septembre,  l'An  mil!  CCCLVI.) 
elles  feront  &  dcmourront  au  Roy  d'Engleterre,  &  a 
fes  Hoirs,  en  la  manière  que  défais  e(l  dit. 

11.  Item,  ell  Accorde  que  le  Roy  de  France,  & 
fon  Ainsné  Filz,  le  Régent',  pour  euls,  &  pour  leurs 

/  Hoirs ,  &  pour  touz  les  Roys  de  France,  &  leurs  Suc- 

ceflcnrs,  a  touz  jours,  au  plustoll  que  pourra  faire, 
fanz  mal  engin,  &  au  pluftart  dedenz  la  Saint  Michicl, 
procliein  venant,  en  un  An  ,  rendront  &  bailleront  au 
dit  Roy  d'Angleterre,  &  a  touz  fes  Hoirs,  &  Succef- 
feurs,  &  transporteront  en  euls  touz  les  Honneurs, 
■  Regalites  ,  Obédiences,  Hommages,  Ligeances,  Vas- 
fauls  ,  Fiez ,  Services ,  Recognoiilîinces ,  Serements , 
Droitures,  mère  &  mixte  Impere  toutes  manières  de 
Jurisdiâions  hautes  &  bafles,  Relfors,  Sauvegardes  ,& 

SeIGNOUKIES    &    SOUVEREINEThS',      qui    ap- 

partenoient ,  appartienv.nt ,  ou  pourroient  en  aucune 
manière  apartenir,  aus  Roys  &  a  la  Couronne  de  Fran- 
ce, ou  a  aucune  autre  Perfonne,  a  caufe  du  Roy  &  de 
la  Couronne  de  France,  en  quelque  temps,  es  Citez, 
Contes,  Chalteaulx,  Terres,  Paiis  ,  llles,  &  Lieux 
3^-ant  nommez,  ou  en  aucun  d'euls,  &  a  leur  Appar- 
tenances &  Appendences  quelconques  ,  ou  es  Pcrlbn- 
ues,  Vailauls,  ou  Subgiez  quelconques  d'iceuls ,  foient 
Princes,  Uux,  Contes,  Vicontes,  Arcevesques,  Eves-. 
ques,  &  autres  Prelaz  d'Fglifes,  Barons,  Nobles,  & 
autres  quelconques  ,  fanz  riens  a  euls,  leurs  Hoirs, 
&  Succelfeurs,  la  Couronne  de  France,  on  autre  que 
ce  foie,  retenir  ne  referver  en  yceuls,  pour  quoy  Hz, 
ne  leurs  Hoirs,  &  Succefleurs,  ou  autres  Rois  de 
France,  ou  autre  que  ce  foit,  a  caufe  du  Roy  ou  de  la 
Couronne  de  France,  aucune  chofe  ne  pourront  cha- 
lengier  ou  demander ,  ou  temps  avenir  ,  fur  le  Roy 
d'Engleterre,  fes  Hoirs ,  &  Succeffeurs,  ou  fur  aucun 
de  V^alfauls  &  Subgiez  avantdiz,  pour  caufe  des  Paiis 
&  Lieux  avant  nominez , 

Einlî  que  tous  les  avant  nommez  Perfonnes ,  &  leurs 
Hoirs,  &  Succeffeurs,  perpetuelment  feront  Hommes 
Liges  &  Subeiez  du  Roy  d'Engleterre,  &  a  touz  fes 
Hoirs,  &  Succeffeurs, 

Et  que  le  dit  Roy  d'Engleterre  ,  fes  Hoirs,  &  Suc- 
ceffeurs, toutes  les  Perfonnes,  Citez,  Contez,  Ter- 
res Paiis, nies,  Chafteaulx,  &  Lieux  avant  nommez, 
&  toutes  les  Appartenances  &  Appendances,  tendront, 
auront ,  &  a  eulz  dcmourront  pleinement ,  parpetuel- 
ment , &  franchement , en  leur  Seignourie,  Sou- 
ver  et  nete,  &OBEISSANCE,  Ligeance  &  Sub- 
jeâion,  comme  les  Roys  de  France  les  avoient  &  te- 
noient  en  aucun  temps  paffe. 

Et  que  le  dit  Roy  d'Engleterre,  fes  Hoirs,  &  Suc- 
ceffeurs, auront  &  tendront  perpetuelment  touz  les 
Pays  avant  nommez ,  aveuc  leur  Appartenances  &  Ap- 
pendences, &  les  autres  chofes  avant  nommes, en  tou- 
te Franchife  &  Liberté  parpetuele ,  comme  Seigneur 
Souverain  &  Lige,  &  commevoisinsau- 
RoY&AU  Royaume  de  France, 

SENZ     y     RECOGNOISTRE     S0UVEREINTE, 

OU  FAIRE  AUCUNE  Obédience,  Hommage, 
Ressort,  Su  EJECTION,  et   s  en  7.  faire, 

EN  AUCUNE  TEMPS  AVENIR,  AUCUNS  SER- 
VICE OU  RECOGNOISSANCE,  AUS  Rois   ne  a 

i,A  Couronne  de  France,  des  Citez,  Con- 
tez, Chafteaux,  Terres  ,  Paiis,  llles.  Lieux,  &  Per- 
fonnes avant  nommez,  ou  pour  aucun  d'icelles. 

12.  Item,  efl:  Accordé,  que  le  Roy  de  France,  «Se 
fon~Xinsne  Filz,  renounceront  expreffement 
aus  diz  Ressorz  &  So  u  xte  reinetes  ,  &  a 
tout  le  Droit  qu'il  ont,  ou  povent  avoir,  en  toutes  les 
chofes  qui,  par  ce  prefent  Traittie,  doivent  appartenir 
au  Roy  d'Engleterre. 

Et,  famblablemcnt  ,  le  Roy  d'Engleterre,  &  fon 
Ainsne  Filz  ,  renounceront  expreffement  a  toutes  les 
chofes  qui,  pat  ce  prefent  Traittie,  ne  doivent  eftrc 
baillées,  ne  demourer  au  Roy  d'Engleterre,  &  a  tou- 
tes les  Demandes  qu'il  fafoit  au  Roy  de  France, 

Et,  par  especial,  au  Nom  &  au  Droit  de  la  Couron- 
ne &  du  Royaume  de  France, 

Et  a  l'Omage, Souveraineté,  &  Demeine  du  Duchie 
de  Normandie,  deToureine,  des  Contez  d'Anjou  & 
du  Maine, 


ri:':s,  qti.c  aatiquitùs  «on  fuctunt  Regum  Anglite ,  ^<îi?-' AnNO 
bit  ^  tcnsbit  ^  in  eo  jiatH  iff   taliter ,  ficiit  Kex  tran-  ^ 

cij:  ef  Filiifui  tenent  aiifr,e[cns.  I  3     '^* 

10.  Item,  Coacordutum  eji  qiiàd ,  /i ,  infra  Met  as 
diélarnm  Patriarum  ^  qtttc  fuerimt  antiquitUs  Regnm 
Ayigl\<: ,  e£'eut  aliqua  ,  qii,c  aliâs  non  fueruiit  Regum 
ÂHgli.e,  tu  quorum  erat  pofj'effione  Rcx  traKcue  dieBelli 
Pidavicnfis  (  q/i,c  fuit  decimà  »o-aâ  die  Septembris ,  An- 
no  Duiniai  MilUfimo  ,  T'recentefimo  ,  Quinqtiagefimo 
Sexto  )  iila  erunt  is'  remaaebunt  Régi  AngUce ,  isf  //•£- 
redibus  fais ,  modo  quo  fnperiùs  diUum  efl. 

U.  Item,  Concordatum  efl  quisd  Rex  Franciie^  £5" 
PrimogeaitHS fuHS ,,  Regens,  pro  Se ^i^  H.eredibus ftiis , 
i^  pro  omnibus  Regibus  frtiuci.e ,  isf  Siiccefj'oribns  fuis , 
inperpetitnm,  citiits  qno  fieri  puterit ,  Jiae  dolo  malo,  £5" 
iid  ultimum  citra  Fejlum  Sanéli  Michaetis  ,proximà  ven- 
turum  ,  in  iinum  Annum  ,  reddent  isf  tradent  diél» 
Régi  Angli.e ,  l^  omnibus  H^redibus  ,  ^  Succeffo- 
ribus  fuis  ,  y  transfèrent  in  eos  omnia  Honores ,  Re- 
galitates  ,  Obedientias  ,  Homagia  ,  Ligeantias  ,  Vas- 
fallos ,  feodii,  Servitia,  Recognitiones  ,'Juramentaf Ju- 
ra ,  merur/i  Jy"  mixtum  Imperium  ,  omnimodas  Juris- 
diiiiones  ait  as  C5'  bafjas  ,  Refort  a ,  Salvasgardias ,  £3* 
DoMiNiA  es'  Superioritates,  qii£  pertine^ 
hant ,  ^  pertinent ,  l'el  pot  erunt  quomodolibet  pertinere. 
Regibus  &  Coron^e  franei,t,  vel  alicui  atteri  Perfoncs, 
causa  Régis  ^  Corona  Francicc ,  quocumque  tempore  An 
Civitatibus ,  Camitatibus,  Caflris,  Terris,  Patriis,  In- 
fults ,  isf  Locis  fupcriùs  noriiinatis,  vel  in  aliquo  eorum^^ 
dem ,  IS)  Pcrtinentiis  ^  Dependentiis  fuis  quibuscttm- 
que  ,  %'el  in  Perfonis,  Vaffallis  ,  aut  Subditis  quibuslibei 
eorumdem ,  fint  Principes ,  Duces ,  Comités ,  Vicccomi- 
tes;  Archiepiscupi ,  Efiscopi,  £3^  alii  Kcclefiarum  Pne^^ 
lati ,  Barones,  Nobiles,  (^  alii  quicumque ,  absque  ullo 
ipfis ,  Hicredibus  ^  Succefj'oribus  fuis ,  Coronai  Franciui, 
vel  alteri ,  quicumque  fuit ,  retinendo  'vel  refervando  in 
eisdera,  prof  ter  quod  ipfi,  nec  Hier  e  de  s,  isf  SucceJ/'ores 
fui,  aut  alii  Reges  Francis,  aut  alius  quicumque  fuerit, 
occafione  Régis  i^  Corontc  Francis,  non poterunt  aliquid 
vendicare  vel  petere,  infuturum,  a  Rege  Anglite ,  HiZ' 
redihus ,  ijf  Succejforibus  fuis ,  vel  ab  aliquo  l'^affallorur/t 
isf  Subditorum  fupradi^oram ,  causa  P citriarurn  cj"  Lo- 
corumfuperiùs  nominatortim , 

Ita  quod  omnes  fuperiùs  nominatif  Perfonie ,  £7'  HcC- 
redes  ^  Succeffores  fui  ,  erunt  imperpetuùm  Hommes 
Ligei  zs'  Subditi  Régis  Anglia,  is'  onimum,  Heredum, 
CT  SucceJ/orum  fuorur/2 , 

Et  quid  diitus  Rex  Angli<e,  Hicredes,  Çj"  Succeffores 
fui ,  omnia  Perfonas ,Civitates ,  Terras,  Infulas ,Caflraf 
os"  Loca  pntnominata,  C?'  omneS  Pertinentias  l^  De- 
pendentids ,  tenebunt ,  habehunt ,  i^  eis  remanebunt  ple~ 
ne ,  inperpetuùm ,  £5f  libère ,  in  fuo  Dominiq,  iu-» 
PERIORITATE,  &  ObEDIENTIA,  Ligeantiâ  £5* 
SubjeéiioKC  ,  Jicut  Reges  Franci<e  illa  habuerunt  £3^  te-^ 
nuerunt  aliquo  tempore  pneterito , 

Et  quod  priediaus  Rex  Anglia,  H,sredes ,  £3'  Succes- 
fores  fui  habebunt  £5^  tenebunt ,  inperpetuùm ,  omnes  Pa-' 
trias  fuperiùs  nominatas ,  cum,  Pertincntiis  £7"  Appenden- 
tiis ,  £3^  alia  fupra  ncminata ,  in  omni  Franchejta  ^  Li~ 
bertatc  inperpetuùm,  ficut  DoMiNUS  SuPREMUS 
ET   LiGëUS,    £?■   SlCUT    VlCINUS    Regis    £5* 

Regni  Francise, 
Absque  inde  recognoscere  Superio- 

RIT.%TEM,  vel  FACERE  ALIQUA  M  ObEDIEN- 
TIAM,  HOMAGIUM,  RaSORTUM,  SuBJEC- 
TIONEM,ETABSQUEFAC-ERE,ALIQUOTEM- 
PORE  FUTURO,  ALIQUA  SeRVITIAVElKE- 
COGNITIONES,  REGIBUS  VEL  CORONjE  FrAN- 
CIjE,  de  Civitatibus ,  Comitatibus,  Ca/lris,  Terris, Pa- 
triis,  Infulis,  Locis,  çsf  Perfonis  antediéîis  ,  vel  pro 
aliquo  eorundem. 

Item,  Concordatum  efl  quod  Rex  Francis;,  £3'  fyut 
Primogenitus ,  RENUNCIABUNT  expreffè  diâis  R E- 
SORTis£3?SuPER!ORiTATinUb,  i^  omni  Juri 
quod  habent ,  vel  poterunt  habere ,  in  omnibus  quic ,  per 
pr.efentem  Trdliatum  ,  debent  ad  Regem  Anglia  per  ■ 
tinere. 

Et,  confimiliter  ,  Rex  Angli<e,  ^  fuus  Primogeni* 
tus ,  renunciabunt  expreffè  omnibus  quic ,  per  prxjentent 
TraSlatum ,  non  debent  tradi  ,  vel  remanere  Régi  An- 
gli^e,  isf  omnibus  Petitionibus  qtias  ipfe  fccerit  Régi 
Francise , 

Et  fpecialiter  Noriiini  £3"  Juri  Coro»,c  £5"  Regiti 
Francité  , 

Et  Homagio  ,  Superioritati ,  £3^  Dominio  Ducatuunt- 
Normannitc  £3"  Turoniie,  Comitatuum  Andegavi^c  isf  de 
Mayue , 


DU     DROIT 

AnnO      ^'  ^  ^^  Souvereineté  &  Hommage  duDucliie  deBre- 
taigne, 

1 3  00,      A  la  Souvereineté  &  Hommage  du  Conte  &  Paiis  de 
Flandres, 

Et  a  touz  autres  Demandes ,  que  le  Roy  d'Engleter- 
refafoit,  ou  faire  pourroit,  an  Roy  de  France,  pour 
quelconque  caufe  que  ce  foit,  oultre  ce,  &  excepte 
que,  par  ce  prefenre  Traittié ,  doit  demeurer  &  élire 
baillé  au  dit  Koy  d'Engleterre,  &  a  fes  Hoirs. 

Et  transporteront ,  cefleront ,  &  delaiflèront  l'uns 
Roys  a  l'autre, parpetuelment,  tout  le  Droit  que  chas- 
cun  d'euls  peut  avoir  en  toutes  les  chofes,  qui,  par  ce 
prefent  Traitte  ,  devient  demourer  ou  eftre  baillées  a 
chascun  d'eulz;  &  du  temps  &  lieu,  ou  &  quant  les 
dittes  Renunciations  fe  feront,  parleront  &  ordene- 
ront  les  deux  Roys  a  Calais  enfamble. 

13.  Item,  elt  Accordé,  a  fin  que  ce  prefente 
Traittié  puiffe  eftre  plus  briefment  accompli  ,  que  le 
Roy  d'Engleterre  fera  amener  le  Roy  de  France  a  Ca^ 
lais,  dedenz  III.  Sepmaines  après  la  Nativité  Saint  Je- 
han Baptille,  prochein  venant  (ceffant  tout  jufte  em- 
pefchement)  aus  despenz  du  Roi  d'Engleterre  ;  hors  les 
frais  de  l'Oftel  du  dit  Roy  de  France. 

14.  Item,  eft  Accordé  que  le  Roy  de  France  paie- 
ra au  Roy  d'Engleterre  III.  Millions  d'Escus  d'Or; 
dont  les  II.  valent  un  Noble,  de  la  Monnoie  d'Engle- 
terre , 

Et  en  feront  paiez  au  dit  Roy  d'Engleterre,  ou  a  fes 
Députez  ,  Vie.  Mille  Escuz  a  Calais  ,  dedenz  quatre 
Mois,  a  compter  depuiz  que  le  Roy  de  France  fera 
venu  a  Calais  : 

Et,  dedenz  l'An,  deslorz  prochein  enfîeuvant,  en 
feront  paiez  IV<:.  Mille  Escuz,  tels  comme  deffuî  ,  en 
la  Cite  de  Londres  en  Engleterre  : 

Et  deslorz  ,  chascun  An  prochein  enfuivant,  IV  i^. 
Mille  Escuz ,  tels  comme  devant ,  en  la  ditte  Cité  , 
jusques  a  tant  que  les  diz  III.  Millions  feront  parpaiez. 

ly.  Item,  eft  Accordé  que. 

Pour  paiant  les  diz  Vie.  Mille Escus  a  Calais, &pour 
baillant  les  Oftages,  a  defTouz  nommez,  &  délivrant 
au  Roy  d'Engleterre,  dedenz  les  IV.  Moys,  a  compter 
depuiz  que  le  Roy  de  France  fera  venu  a  Calais ,  com- 
me dit  eft,  la  Ville  &  les  Forteresces  de  la  Rochele, 
&  les  Chafteaux,  Forteresces,  &  Villes  de  la  Conte 
dé  Guynes,  aveuc  toutes  les  Appartenances  &  Appen- 
dances , 

La  Perfonne  du  dit  Roy  fera  toute  délivre  de  Pri- 
fon,  &  pourra  partir  franchement  de  Calais,  &  venir 
en  l'on  povoir,  fenz  aucun  empeschement ;  mais  il  ne 
ne  fe  pourra  armer,  ne  fcs  Genz,  contre  le  Roy  d'En- 
gleterre, jusques  a  tant  qu'il  ait  accompli  ce  qu'il  eft 
tenu  de  faire  par  ce  prefent  Traittié  :  Et  font  Oftages, 
tant  Prifons  pris  a  la  Bataille  de  Poitiers ,  comme  au- 
tres, qui  demourront  pour  le  Roy  de  France,  ceuls 
qui  s'enfuit;  c'eft  aflàvoir, 

Monjîre  Loys,  Conte  d'Anjou, 

Mo-ajîre  Jehan ,  Conte  de  Poitiers^ 

Le  Duc  d'Orliens, 

Le  Dite  de  'Bourbon, 

Le  Conte  de  Bloys ,  ou  fin  Frère , 

Le  Conte  d'Alencon,  on  Monjire  Pierre  d'Alencon, 

fin  Frère , 
Le  Conte  de  Saint  Pol, 
Le  Conte  de  Harecourt  ^ 
Le  Conte  de  Portien, 
Le  Conte  de  Valentinoys, 
Le  Conte  de  Brème, 
Le  Conte  de  Vaudemonz  , 
Le  Conte  de  Forez , 
Le  Vi conte  de  BeauiaoM, 
Le  Sire  de  Couci , 
Le  Sire  de  Fienles , 
Le  Sire  de  Preans  , 
Le  Sire  de  Saint  Venant, 
Le  Sire  de  Garentieres , 
Le  Dauphin  d'Auvergne, 
Le  Sire  de  Hangefl, 
Le  Sire  de  Montmorency , 
Monjîre  Guillem  de  Craon , 
Monfire  Loys  de  Harc court, 
Monjîre  Jehan  de  Ligny  ; 

Ces  font  les  noms  des  Prifons,  qui  furent  pris  en  la 
Bataille  de  Poitiers, 


D  E  S     G   E  N  S»  II 

Et  Super ioritati  ^  Homagio  Ducatûs  Britahnia,  A N  NO 

Siiperioritati  ^  Homagio  Comitatûs  ^  Patrice  Flan-  1360» 
driie,  "^ 

Et  omnibus  aliis  Petitionibus ,  quas  Rex  Anglite  fecit, 
ïiel  facere  foterit ,  Régi  Francia ,  fro  quâcumque  caufâ. 
qiae  fuerit ,  ultra  illiid  l^  illo  excepta  qaod,per  hune 
prxfintem  TraÛatum  ,  débet  rémunère  ^  tradi  di^o 
Régi  Angliie  l^  Hteredibiis  fuis. 

Et  transfirent  ,  cèdent ,  ^  dimittent  unus  Rex  al- 
teri,  inperpetmim,  totumjus  quod  quilibet  eorumpotcjt 
habere  in  omnibus ,  qua,  per  hune  prcefintem  TraBa- 
tum ,  debent  remanere  cS*  tradi  cuilibet  eorum  jg'  de 
îempore  ^  loco  ,  ubi  (sf  quando  diéia  Renunciationes 
fient  ,  loquentur  i:f  ordinabunt  duo  Reges  fimttl  Ca- 
lefii. 

13.  Item,  Concordatum  ejl,  ad finem  quod ijle prie- 
fins  TraHatus  pojjit  breviùs  compleri,  quod  Rex  Anglîa 
faciet  duci  Regem  Francix  Calejîi ,  infra  très  Septima- 
nas  poji  Fejlum  SanSi  Johannis  Baptijlx ,  proximà  fittu- 
rum ,  (  cejfante  omni  jujio  impedimento)  Expenjîs  Régis 
Anglix;  exceptis  Expenjîs  Hospitii  Régis  Francits. 

14.  Item,  Concordatum  ejl,  quod  Rex  Franci<e  fil- 
vet  Régi  Anglice  "Très  Miliones  Scutorum  Auri  ;  quorum 
duo  valebunt  uniim  nobile  Monette  Anglicanie, 

Et  filventur  diéio  Régi  AngliiC,  -vel  Deputatis  fuis, 
fexcenta  Milia  Scutorum  Calefi  ,  infra  quatuor  Menfes , 
computandos  pojiquam  Rex  Francia  venerit  Calejîi. 

Et ,  infra  Annum  ,  ext'unc  proximo  fequentem ,  fil- 
ventur quadringenta  milia  Scutorum,  talium  (îiut  fupe- 
riùs,  in  Civitate  Londonite  in  Anglia: 

Et  ex  tune,  quolibet  Anno proximo  fequenti ,  quadrin- 
genta Milia  Scutorum ,  talium  Jicut  ante ,  in  Civitate 
priediSâ  usque  diéîa  très  Miliones  fuerint  perfilutie. 

If-  Item,  ejî  Concordatum  quàd, 

Solutis  diéiis  quadringentis  Milibus  Scutorum  Calejîi^ 
^  traditis  Obfidibus ,  hic  inferiùs  nominatis ,  (^  libera- 
tis  Régi  Anglia,  infra  quatuor  Menfes  ,  compuiando's 
pojiquam  Rex  Francia  venerit  Calefii  j  ficut  diiium  ejl  j 
yillâ  ^  Fortalitïts  de  Rupella,  Cajlris,  Fortalitiis ,  £5* 
Villis  Comitatûs  de  Guynes,  cum  fuis  Peirtinentiis  £3" 
Dependenïtis  univerjis, 

Perfona  diUi  Régis  de  toto  liberabiiur  de  Carcere,  ^ 
poterit  tranjîre  libère  de  Calejîo,  £3'  venire  in  fuampo- 
tentiam ,  absque  aliqao  impedimento  ;  fed  ipfe  non  poterit 
armare  fi,  nec  Gentesfuas,  contra  Regem  Anglia,  do- 
nec  compleverit  illud  quod  tenetur  facere  per  hune  pra- 
fintem  T'raélatum:  ^  funt  ObJîdes,tàm  Prifonarii  capti 
in  Bello  Piélavenjî,  quàm  alii,  qui  remanebunt pra  Re- 
ge  Francia,  illi  qui fiquuntur ;  videlicet , 

Dominas  Lodowicus ,  Cornes  Andegavis , 

Dominus  Johannes,  Cornes  Piélavenfîs, 

Dux  Aurelianenfls, 

Dux  Burbonœ, 

Cornes  de  Bloys,  vel  Frater  fuus, 

Comes  de  Alencon,  vel  Dominus  Petrus  de  Alen- 

con ,  Frater  fuus , 
Comes  Sanâi  Pauli, 
Comes  de  Harecourt, 
Comes  de  Portien, 
Comes  de  Valentinofs; 
Comes  de  Brème; 
Comes  de  Vauderrion , 
Comes  Foreftarum, 
Vicecomes  de  Bellomonte^' 
Dominus  de  Couciaco, 
Dominus  de  Fienles, 
Dominus  de  Pratis , 
Dominus  de  Saint  Venant, 
Dominus  de  Garentiers, 
Delphinus  Alvernenfîs, 
Dominus  de  Hangeft, 
Dominus  de  Montmorenci, 
Dominus  Willielmus  de  Craon,' 
Dominus  Lodowicus  de  Harecourt  j 
Dominus  Johannes  de  Ligny  ; 

Hac  funt  nomina  PrifinariorHm ,  /»»'  fgeruni  capti 

m  Bello  Ptetavenji. 


Monfire  Phelipfe  de  France , 
Le  Conte  de  Eu , 

ToM.  II.  Part.  I. 


If 


Philîppus  Franciae, 
Comes  Ewe , 

Bi 


Conw» 
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Le  Conte  de  Longue-ûilU , 

Le  Conte  de  Po>itic;i , 
Le  Conte  de  T'ancarvilU , 
L  e  Cu/ite  de  'Joi^ny , 
Le  Conte  de  Saueeiirre, 
Le  Conte  de  Donnsiirtiu , 
Le  Conte  de  Fentadour , 
Le  Conte  de  Salebruehe, 
Le  Conte  de  Anceurrls, 
Le  Conte  de  Vendosme, 
Le  Sire  de  Craoa, 
Le  Sire  de  Dcrval , 
Le  Mareuhal  de  Denebam, 
Le  Sire  d'Aubigay. 

16.  Item,  eft  Accorde  que  les  dis  feze  Prifons, 
qui  vendront  demourrer,  en  Hoftage,  pour  le  Roy  de 
F"rance,  comme  dit  eft  ,  feront  parmi  ci  délivres  de 
leurs  Prifons  ,  feuz  paier  aucune  Raencon  pour  le 
temps  palfé ,  fe  il  n'ont  e(k'  a  Acort  de  certaine  Raen- 
con par  Convenences,  faites  par  avant  le  tiers  jour  de 
May  darrein  pafTe;  &,  fe  aucunes  d'euls  eft  hors  d'En- 
gleterre,  &  ne  fe  rent  a  Calais,  en  Oftage,  dedenz  le 
premier  iVloys  acres  les  dittes  III.  Sepmaines  de  la 
Saint  Jehan  (cédant  jufte  empeschement )  il  ne  fera 
paz  quitte  de  la  Prifon,mais  fera  contrains,  par  le  Roy 
de  France,  a  retourner  en  Engleterre,  comme  Pri- 
fonnier,  ou  a  paier  la  Peine,  par  lay  promife,  &  en- 
courue, par  deftiiut  de  fon  retour. 

17.  Item  eft  Accorde  que,  en  lieu  des  diz  Oftages, 
qui  ne  vendront  a  Calays,  ou  qui  demourront,  ou  fe 
départiront  fenzCongie  hors  dupovoirduRoyd'Engle- 
terre,  le  Roy  de  France  fera  tenu  de  en  bailler  d'au- 
tres,  de  fanibla'ole  eftat,  au  pluspres  qu'il  pourra  eftre 
fait,  dedenz  IV.  Moys,  prochein  après  que  le  Baillif 
d'Amiens,  ou  le  Maire  de  Saint  Orner,  en  fera  fur  ce 
par  Lettres  du  dit  Roy  d'Angleterre  certeifie  :  &  pour- 
ra le  Roy  de  France  ,  a  fon  départir  de  Calais,  ame- 
ner, en  fa  Compaignie,  x.  des  Oftages,  tels  comme 
les  deux  Roys  accorderont;  &  fouffiraque,  du  nom- 
bre de  XL.  deflus  dix,  en  demeure  jusques  au  nombre 
de  XXX. 

i8.  Item,  eft  Accordé  que  le  Roy  de  France,  de- 
dens  III.  IVIoys  après  ce  qu'il  fera  parti  de  Calais  .ren- 
dra a  Calais ,  en  Oftage ,  IV.  Perfonnes  de  Paris ,  &  II. 
Perfonnes  de  chascune  des  Villes,  dont  les  noms  s'en- 
fuift;  c'eft  afçavoir, 

De  Saint  Oiner^ 
Arras , 
Amiens  , 
Beauvez^ 
LiJU , 
Douay , 
T'ournay 
Re 


iiy  ^ 


Chaulons  , 
froyes , 
Chartres , 
Chaulons , 
Lion, 
Qrliens , 
Comfiegne , 
Roiian , 
Caeti , 
"tours , 
Bourges, 

Plus  fouffifanz  des  dittes  Villes  ,  pour  l'aconjplifle- 
ment  de  ce  prefent  Traittie. 

19.  Ite.m,  eft  Accordé  qire  le  Roy  de  France  fera 
amené  d'Angleterre  a  Calais ,  &  demorra  a  Calais  par 
IV.  Mois  après  fa  venue  ;  mais  il  ne  paiera  riens,  du 
premier  Moys  ,  pour  caule  de  fa  Garde  ,  &  ,  pour 
chascun  des  autres  Moys  enfuit,  qu'il  demourra  a  Ca- 
lais, par  defFaut  de  lui  ou  de  fes  Gens,  il  piiiera,  pour 
fes  Gardes,  X.  Mil  Roiauls,  tels  comme  il  courent  ad 
prefent  en  France ,  avant  fon  partir  de  Calais  ;  &  ainfi 
au  fuer  du  temps ,  qu'il  y  demourra. 

io.  Item,  eft  Accordé  qu',  au  pluftoft  que  faire 
fe  pourra,  dedenz  l'An  prochein  après  ce  que  le  Roy 
de  France  fera  parti  de  Calais,  Monfire  Jehan  Conte 
de  Montfort ,  aura  la  Conté  de  Montfort ,  aveuc  tou- 
tes fes  Apperteuaiices ,  en  faifant  Hommage  Lige  au 
Roy  de  France,  &  Devoir,  &  Service  en  tous  caz, 
tels  comme  bon  &  loial  Vaftal  Lige  doit  faire  a  fon 
Seigneur  Lige ,  à  caufe  de  la  ditte-Conte;  &  aufîi  II  fe- 
ront renduz  fes  autres  Héritages ,  qui  ne  fout  mie  de 

la 


Comcs  de  Longavilla,  An'NO 

Cornes  de  Pontieii ,  .  ^ 

Comes  de  Taukervilla,  13' 

Cornes  de  Joygny, 

Comes  de  Sancere, 

Comes  de  Dommartyn , 

Comes  de  Ventadour , 

Comes  de  Salubruc, 

Comes  de  Danceurs, 

Comes  de  Vandome, 

Dominus  de  Craon , 

Dominus  de  Dcrval , 

Marescallus  de  Denham^ 

Dominus  d'Aubigny. 

16.  Item,  Çoncordatum  eft,  quod  di3i  fexdecim 
Prifonarii ,  qui  -venient  rernanere ,  ut  Obfides ,  pro  Rege 
Franciie ,  Jîeat  diilitm  eft ,  ertr/it  fer  hoc  libcrati  de  Car- 
ceribus  fuis  ,  Jine  folutione  alicujus  Redemptionis  pro 
temporc  prMerito ,  fi  iUi  non  fiierint  concordati  de  certa 
Redemptione  per  Conventiones  ^  faélas  ante  tertimn  diem 
Maii  ultimo  praterittir/i  ;  ^ ,  Ji  aiiquis  illorum  eft  extra 
Angliam,  l^  fe  non  reddat  Calefii ,  ut  Obj'es ,  infra  pri- 
rnum  Menfera  poft  diélas  très  Septimanas  Sanéîi  'Johaa- 
nis  {_  ceJJ'ante  jufto  impedimento  )  ipfe  non  erit  quiet its  de 
carceribus  ,  fed  erit  compuifiis ,  per  Regern  Franciie,  ad 
revertendtim  in  Angliara,  jicut  Prifonarius,  vel  ad  fol- 
venditm  Panam,  per  ipfum  promijjam,  ^  ificurfam, 
propterca  qnod  non  revertatur. 

17.  Item,  Concordatitm  eft  quèd ,  loco  Obfidttm 
diUorum,  qui  non  venerint  Calefii,  vel  qui  morantur, 
aut  recédant  fine  Ucentia  extra  poteftatem  Régis  An- 
gliit,  Rex  Francité  tenebitur  ad  tradendtim  alios ,  Jimilis 
ftatûs ,  quàm  citiks  quo  fieri  poterit ,  infra  quatuor Mcn- 
fes  proximos ,  poftquam  Bailli  vus  Ambiani ,  vel  Majof 
Sanili  Audomari  ,  fuerit  fuper  hoc  ,  per  Literas  diéii 
Régis  Angli^e ,  cert'îficatus :  Et  poterit  Rex  Francité ,  ia 
fuo  receffu  de  Calejio ,  adducere ,  in  fua  Comitiva  ,  de- 
cem  de  Obfidibus  ,  talcs  Jicut  duo  Reges  concordabunt  ; 
^  fufficiet  quod,  de  numéro  quadraginta  fupradiUorum^ 
remaneant  nsque  ad  numerurn  triginta. 

18.  Item,  eft  Coxcordatum  quod  Rex  Francité,  in- 
fra très  menfes  poftquam  recejferit  de  Calefio  ,  reddet  Ca- 
lefii, in  Obfides,  quatuor  Perfonas  Fillte  Parifienfis ,  ^ 
duas  Perfonas  dejtngulis  VHUt,  quarum  nomina  fequHit' 
tur;  viz. 

De  Sandlo  Audomaro, 

Atrabato , 

Ambianis, 

Beauves, 

Lille, 

Dovay, 

Tornaco , 

Remis ,  y 

Chaalanis, 

Trecis , 

Carnoto , 

Tholofi, 

Lugduno, 

Aurelianis, 

Compiegny, 

Rothomago, 

Cadomo , 

Thuronis, 

Et  Bituria, 

Maxime  fufficientes  de  diÛis   taillis,  pra  contpletione 

hujus  prjfentis  'ïraiiatûs. 

19.  Item,  Concordatum  eft  quod  Rex  Franciit  erit 
dulius  de  Anglia  ad  Calefium ,  Çg"  morabitur  Calefii  fer 
quatuor  Menfes  poft  fuum  adventtim  ;  fed  nichil  folvet, 
primo  Menfe  ,  caufâ  fus  Cuftodiic;  isf ,  finguUs  aliis 
Menfibus ,  quibus  morabitur  Calefii  ,  propter  defelium 
fuum  -vel  Gentium  fuarum ,  ipfe  folvet,  pro  fua  Cufto- 
dia ,  Decem  Milia  Regalia ,  talia  ficut  currimt  ad pra- 
fens  in  Francia,  ante  futtm  reccffam  de  Calefio;  ^ fie 
pro  rata  temporis ,  quod  ipfe  ibidem  morabitur. 

iO.  Item,  Concordatum  eft  quod  ,  citiùs  qito  péri 
poterit,  infra  Annum  proximum.  poftquam  Rex  Francie 
recejferit  de  Calefio  ,'Johannos  Comes  de  Monteforti ,  ha- 
bebit  Comitatum  de  Monteforti ,  ctim  omn<bu<  fuis  Per- 
tinentiis  j  faciendo  indè  Homagium  Ligeum  Régi  Fran~ 
ciie,^  Deveriaf,  ^  Servi tia,  in  omnibus  cafibus,  talia 
ficut  bonus  (jf  fidelis  yafj'alus  Ligeus  débet  facere  Do- 
mino fuo  Ligco  ,  caufil  Comitatûs  prtediBi',  is'  etiam 
reftituentur  fibi  alis   tiareditates  ,   qute  non  funt  de 

ÛHfd- 


AnNO    '^  Duchic  de  Bretaigne,  en  fliifaiK  Hommage  ou  autre 

Devoir  qui  appertendra. 
lîdo.       Et  ,   s'il  veut  aucune  chofe  demander,   en  aucune 
des  Héritages,   qui  font  de  la  ditte  Duchie,  hors  du 
Paiis  de  Bretaigne,  bonne  &  brief  raifon  li  fera  faite 
par  la  Court  de  France. 

21.  Item,  que  fur  la  Queftion,  du  Demaine  de  la 
Duchie  de  Bretaigne,  qu'elt  entre  le  dit  Monlire  Jehan 
de  Montfort  d'une  parc,  &  iVlonlire  Charles  de  Liloys 
d'autre  part,  accorde  eft  que  les  II.  Roys ,  appelés  par- 
devant  euls,  ou  leurs  Députez,  les  Parties  principauls, 
de  Bloys  &  de  Montfort,  par  euls,  ou  par  leur  Dé- 
putez efpeciaulz ,  s'enfourmeront  du  Droit  des  Parties  ; 
&  s'enfocceront  de  mettre  les  Parties  a  accort  ,  fur 
tout  ce  qu'elt  en  débat  entre  euls ,  au  plulloft  qu'il 
pourront. 

Et,  en  cas  que  les  ditï  Roys,  par  eulx,ne  par  leurs 
Députées,  ne  les  pourrount  accorder,  dedans  un  An, 
prochein  après  que  le  Roy  de  France  ferra  arrivée  a 
Calais,  lés  Amis,  d'une  Partie  &  d'autre,  s'enforme- 
ront  diligeanment  des  Droits  des  Parties,  par  manere 
qui  deflus  eft  dit,  &  s'atforceront  de  mettre  les  dites 
Parties  a  Accord ,  au  mieltz  qne  faire  fe  purra,  a  plus 
tort  q'ils  pourront, 

Et,  fe  ilz  ne  les  povent  mettre  a  Accort,  dedenz 
demi  An,  adonc  prochein  enfuivant,  ils  rapporteront 
ans  diz  II.  Roys,  ou  a  leurs  Députez,  tout  ce  qu'il  au- 
ront trouve  fur  le  Droit  des  dittes  Parties ,  &  fur  quoy 
le  débat  demourra  entre  les  dites  Parties;  &  adonc  les 
II.  Roys, par  euls,  ou  par  leurs  Députez efpeciaulz , au 
plulloft  qu'il  pourront  ,  mettront  les  dittes  Parties  a 
accort ,  ou  diront  leur  final  avis  fur  le  Droit  de  l'une 
Partie  &  de  l'autre  ,  &  ce  fera  exécute  par  les  II. 
Roys. 

Et,  en  cas  qu'il  ne  le  pourroient  faire,  dedenz  demi 
An  prochein  enfuit,  adonques  les  II.  Parties  princi- 
pauls, de  Bloys  &  de  Montfort,  feront  ce  que  mieulx 
leur  famblera;  &  les  Amis  d'une  Partie  &  d'autre  aide- 
ront quelque  part  qu'il  leur  plaira,  fanz  empefchement 
des  diz  Roys ,  &  fenz  avoir  en  aucun  temps  domma- 
ge, blasme  ,  ne  reproche,  par  aucun  des  diz  Roys, 
pour  la  caufe  defTus  ditte. 

Et,  fe  ainfi  eftoit  que  l'une  desdittes  Parties  ne  vau- 
iîft  comparoir  fouffifaument  devant  les  diz  Roys,  ou 
leurs  diz  Députez ,  ou  temps  qu'il  y  fera  eftabli , 

Et  auffi  en  cas  que  les  diz  Roys ,  ou  leurs  Députez , 
auroient  ordene  ,  ou  declarie ,  que  les  dittes  Parties 
fuffent  a  Accort ,  ou  qu'il  auroient  dit  leur  aviz  pour 
le  Droit  d'une  Partie,  &  aucune  des  dittes  Parties  ne 
fe  voldroit  accorder  ad  ce,  ne  obéir  a  la  ditte  Décla- 
ration , 

Adonques  les  II.  diz  Roys  feront  encontre  lui  de  tout 
leur  povoir  ,  &  en  aide  de  l'autre  qui  fe  voldroit  acor- 
der  &  obéir;  mais,  en  nul  caz  les  II,  Roys,  par  leur 
propres  Perfonnes ,  ne  par  autres ,  ne  pourront  faire  ne 
entreprendre  Guerre,  l'uae  a  l'autre,  pour  la  caufe 
devant  ditte. 

Et  touz  jours  demourra  la  Souvereinte  &  l'Omage 
de  la  ditte  Duchie  au  Roy  de  France. 

22.  Item,  que  toutes  les  Terres,  Paiis,  Villes, 
Chafteaux ,  &  autres  Lieux ,  baillées  ans  diz  Roys ,  fe- 
ront en  telles  Libertés  &  Franchifes ,  comme  elles  font 
ad  prêtent,  &  feront  coufermees  par  les  diz  Seigneurs 
Roys,  ou  par  leur  SucceiTeurs,  &  par  chascun  d'euls, 
toute  fois  qu'il  en  feront  fur  ce  requis,  fe  contraires 
n'eftoient  a  ceft  prefent  Accort. 

23.  I T  t  M  ,  que  le  diz  Roy  de  France  rendra  ,  & 
fera  rendre &eftablir  de  fait,aMonfîrePhelipdcNavar- 
re,&  a  touz  les  Adherenz  en  appert,  au  plulloft  que  l'en 
pourra,  fenz  mal  engin, &, au  plullart,  dedenz  un  An 
prochein,  après  que  le  Roy  de  France  fera  parti  de  Ca- 
lais, toutes  les  Villes,  Chafteaux,  Forteresces,Seignou- 
ries,  Droiz,  Rentes,  Profiz,  Jurisdiilions,  &  Lieux 
quelconques , que  le  dit  MonfirePhelip,  tant  pour  caufe 
de  lui, corne  pour  caufe  de  fa  Femme,  ou  les  diz  Ad- 
herenz, tindrent,  ou  dévoient  tenir  ou  Royaume  de 
France,  &  ne  leur  fera  jamais  le  dit  Roy  reproche, 
domage  ,  ne  empeschement ,  pour  aucunes  chofes , 
faites  avant  ces  heures  ;  &  leur  pardonera  toutes  of- 
fenfes  &  mesprifes ,  du  temps  paflë ,  pour  caufe  de  la 
Guerre;  &  fur  ce  auront  fes  Lettres,  bonnes  &  fouffi- 
fanz  ;  fi  que  le  dit  Monfire  Phelip  &  fes  avant  diz  Ad- 
herenz retournent  en  fou  Hommage,  &  li  foient  bons 
&  loiauls  VafFauls,  &  li  lacent  fes  Devoirs. 

24.  Item  ,  cft  Accorde  que  le  Roy  d'Angleterre 
pourra  donner,  c'efte  fois  tant  feulement,  a  qui  qui  lui 
plaira,  en  Héritage  toutes  les  Terres  &  Héritages,  qui 
furent  de  feu  Monfire  Godefroy  de  Harecourt,  a  tenir 

du 


D  U     i)  R  O  I  T     D  E  S     G  E  N  S.  i^ 

Dncam    de   Brhanma  ,    faàendo   iudè    Homa7'mm    «?'f  Ann'o 
alium  Davertum  qmd  fertinebit.    ' 

Et ,  fi  aliquid  -velit  petere  ,    in  aliquibas  Hxred'ita-  I  ^  ^^' 
tmim^  qiue  fi.m  de  diSo  Ducata,  extra  Patrinm  B>-i- 
tanaice ,  hona,   ^    céleris   Jiijiitia  fibi  fiet  pc      " 
Francise, 


Ciiri 

21.  I T  E  M ,  quèdfaper  Qji^ftio«e\  de  Dommio  Duca- 

tu!  hntanmx^  qa.e  eft  hter  diBam  Johannem  de  Mon 
teforti  ex  tma  farte ,  Cif  Carolum  de  Bloys  ex  alla  part  • 
concordatum  eft  quod  Duo  Reges ,  vocatis  coram  efs  ve] 
Députât, s  fuis,  Partibus prwcipalibus^  de  Bloys  W  de 
Monteforti ,  per  eos,  vel  eorum  Deputatos  [pédales  Ce 
tnformabu-at  de  Jure  Partium;  fe^  nitentur  ponere  ^Jr 
tes  m  Concordm,  fuper  omni  illo  qriod  eft  in  Uti^io  in~ 
ter  tllos,  ettius  quo  poterint.  ° 

Et,  in  cafii  quo  diBi  Reges,  perfemet,  zcl  pey  Cr'os 
Ueputatos,  nonpotuerunt  illos  ponere  in  Concori-  '  n 
fra  unum  Anmtrn,  poflquam  Rex  Francis  appUÙ'er't 
Lalefit,  Armes,  umus  Partis  ^  alterius  diligent' ■  i'-i 
formabuntfe  de  Jure  Partium,per  niodrrrafiipradiki'rà 
tS'  laterponent  vires  fras  ad  ponendirm  Partes  pradiSas 
m  comordia,  melms'qm  fieri  poterit ,  quantocHis,  pote- 

Et ,  fi  ipfi  non  potuerunt  illos  ponere  in  Concordia 
tnjra  medmm  Annum,  extunc  proximà  fequentem  iph 
reportabimt  diSis  duobns  Regibus  ,  vel  eorim  Deluta- 
t!s,  totnm  ilhid  quod  invenerim  fuper  Jure  didarum 
Partium-, Jà  de  quo  Discordia  reraanebit  inter  diSas 
Partes;  •d  tmic  diB,  duo  Reges  per  fe,  vel per  eorurrz 
Deputatos  fpeaales  ,  cttiùs  quo  poterint ,.  panent  didas 
Partes, nConeordui,  vel  die  eut  [mm  Avifaraentiim  û- 
nale  Juper  Jure  umus  Partis  ^  alterius ,  ^  ilbcd  man- 
dabitur  exécution,  per  ipfos  duos  Rerres. 

Et,  in  cafu  quo  illi  hoc  non  pojjfint  facerc ,  infra  mé- 
dium Annumproxirno  indè  feqttentem ,  tune  anibo  Partes 
principales  ,  de  Bloys  ^  de  Monteforti  ,  facient  illuÀ 
quod  nieliHs  ets  vidébttur  ;  £5=  Arnici  unius  Partis  ^  al- 
tertus  juvabunt  quamcumque  Partem,  quarn  ftbi  pU'cue- 
r,t  ,  absque  impedimenta  diéîorum  Regum  ,  zs'  absque 
dampno  ,  culpâ  ,  vel  reprehenftone  ,  per  aliquem  ipfo- 
rumd,aorum  Regum,  aliquo  tempare  habendis ,  ex  eau- 
fa  fupradiéla. 

Et,  fi  itafuerit  quhd  jtna  dlêaram  Partium  nollet 
coraparere  fifticenter  coram  diéiis  Regibus,  vel  eorum 
Deputatis ,  ftatuendo  tempore 

Et  etiara  in  cafu  quod  diai' Reges ,  vel  Depuhjii  fui 
or  dinar  ent,  vel  ftatuerent  ,vel  declararent,quèd  Partes 
pradiéite  forent  in  Concordia,  vel  quod  dixerint  diBum 
fuum  Avifamentum  pro  Jure  unius  Partis ,  $3"  âliqua 
ex  diBis  Parttbus  nollet  ad  hoc  concordare  ne'c  parère 
diéla  Declarationi , 

Tune  diSi  duo  Reges  ernnt  contra  illam  cura  totafua. 
potentia ,  ^  m  adjutorium  alterius  qu.e  vellet  concorda- 
re '^  obedtre;  fed,  in  nullo  cafu,  d'éii  Reges,  in  pro- 
priis  Pcrjoms,  necper  alios,  pofiint  facere  nec  fuscipere 
Lelh'.ra,  itnus  contra  aller um,  ex  caufi  antedida. 

Et  femper  remanebit  Superioritas  ^  Homagium  diéii 
Ducatûs  Régi  Francis. 

22.  Item,  quod  omnia  ,  Terr.e  ,  Patrie'  J/iUa 
Caftra,  éf  aliaLoca,  tradita  didis  Regibus,  Vrunt  in 
taltbus  Libertatibus  £5=  Franchefiis,  ficut  fiint  in  prafen- 
ti  ;  C5'  erunt  confirrnata;  per  didos  duos  Reges  vel  per  ' 
fuosSueceJJores,  ^  per  quemlibet  eorum ,  quandocir/que  ' 
inde  fuerint  reqmfit, ,  Ji  non  fint  Contraria  liuic  trac- 
tatui. 

23.  Item  ,  quod  diélus  Rex  Francise  reddet  ,  ^ 
redd,  factet  i^  confirmari  de  faSla  ,  Domino  Philippa 
de  Navarra,  ^  omnibus  fuis  Adhcerentibus  in  publieo, 
ettius  quo  fieri  poterit ,  fine  dolo  malo ,  ^ ,  ad  ultimum 
infra  unum  Annum  proximum ,  poftquani  Rex  Franci^ 
recejferit  de  Calefio,  omnia  Villas,  Caftra,  Fortalitia^ 
Damtnia,  Jura,  Redditus  ,  Proficua ,  Jurisdiâiones, 
d  Loca  qucecumque  diSius  Phil'ippus,  i.hn  causa  fui 
quàm  causa  Uxoris  fuie,  vel  diéii  Adh,vrentes  tenent 
vel  debent  tenere  in  Régna  Francité,  nec  eis  ttnquam  fi- 
ciet  diSus  Rex  vituperium  ,  dampnum, ,  vel  impedi- 
mentum ,  pro  quibuscnmque  antehac  faâis  ;  £3'  ipfis  con- 
donabit  amnes  Offenfas  &  Misprifiones ,  de  tempore  pra:- 
terito,  occafiione  Guerrtc;  ^  fuper  hoc  habcbunt  Literas 
fuas  bonas  ^  fujficicntes  ;  ita  quod  diStus  Di/minus  Phi- 
lippus  id  diâi  Adhccrentes  fibi  revertantur  in  fuirm  Ho- 
magium ,  Isf  fimtfiibi  boni  i^  fidèles  Vaft'alli,  ^  fibi  fa- 
ciant  Deveriafua. 

24.  Item,  Concordatum  eft  quod  Rex  Ànglia  pote- 
rit donare ,  hac  vice  folummodo ,  in  Hareditatem ,  cui- 
cunque  fiibi  placuerit ,  omnes  Terras  y  ILereditates , 
qu<e  fuertint  quondam  Domini  Godefridi  de  Harecourt , 
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A  vvn    du  Duc  de  Normandie ,  ou  d'autre  Seigneur ,  de  qu'el- 

■"■^  les  doivent  eftre  tenues  par  railbn,  parmy  les  Hoinma- 

1360    ges  &  Services,  anciennement  accouftumez. 

•'        '       25-    Item,  ell  Accordé  que  nul  Homme,  ne  Paiis, 

qu'ait  erte  en  l'obcillance  d'une  Partie,  &  vendra  par 

c'eft  Accort  a  l'obciflance  de  l'autre  Partie  ,   ne  Ibit 

empeschie  pour  cliole  faite  ou  temps  paffé. 

3.6.  iTtM,  eft  Accordé  que  les  Terres  des  Banniz 
&  Àuherenz  ,  de  l'une  Partie  &  de  l'autre,  &  auffi  des 
Eglifes, d'une  Roialme  &  de  l'autre,  &  que  toui  ceulz 
qui  font  déshéritez  ou  oftcs  de  leurs  Terres  ou  Héri- 
tages,  ou  charges  d'aucune  Peufion,  Taille,  ou  Re- 
devance, ou  autrement  grevez  ,  en  quelque  manière 
quecefoit,  pour  caufe  de  celle  Guerre,  Ibient  refti- 
tiiez  entièrement  en  mcisme  le  Droit  &  poffeffion, 
qu'il  eurent  devant  la  Guerre  commencié: 

£t  que  toutes  manières  de  Fourfaiteures ,  Trespaz, 
&  Mesprifons ,  faiz  par  euls  ,  ou  aucun  d'euls  ,  en 
moien  temps ,  foient  du  tout  pardonnez  : 

Et  que  les  choies  foient  faites  au  pluftoft  que  l'en 
pourra  bonnement  ,  &,  au  pluftart,  dedenz  un  An, 
prochein  après  ce  que  le  Roy  fera  partiz  de  Calais  ; 

Excepte  ce  qu'ell  dit  en  l'Article  de  Calais ,  de 
Merch ,  &  des  autres  Lieux ,  nommez  ou  dit  Article  : 

Excepte  aufli  le  Visconte  de  Fronffac,  &  Monfire 
Jehan  de  Galard;  le  quels  ne  feront  paz  comprinz  en 
c'ell  Article,  mais  demourrout  leurs  Biens  &  Hérita- 
ges en  l'eftat ,  qu'il  eftoient  par  avant  ceft  prefent 
Traittie. 

27.  I T  E  ^f ,  eft  Accorde  que  le  Roy  de  France  dé- 
livrera au  Roy  d'Angleterre,  au  pluftoft  qu'il  pourra 
bonnement,  &donra,  &,  au  pluftart,  dedenz  la Fefte 
Saint  Michiel,  prochain  venant,  en  un  iVn,  après  fon 
partir  de  Calais  ,  toutes  les  Citez,  Villes,  Paiis,  & 
autres  Lieux  dellus  nommez ,  qui  par  ce  prefent  Trait- 
tie doivent  eftre  baille'es  au  Roy  d'Angleterre. 

28.  [tem,  eft  Accorde' que , 
En  baillant  au  Roy  d'Angleterre,  ou  a  autre  pour 

luy  par  especial  Députe ,  les  Villes  &  Forteresces,  & 
toute  la  Conte  de  Pontieu , 

Les  Villes  &  Forteresces,  &  toute  la  Conte  de 
Montfort, 

La  Cite  &  le  Chaftel  de  Xaindles, 
Les  Chafteaux,  Villes,  &  Forteresces,  &  tout  ce, 
que  le  Roy  tient  en  Demaine,ou  Paiis  de  Xaindtonge, 
deçà  &  delà  Charentre, 

Et  la  Cite  d'EngoIesme,  &  les  Chafteaulx,  Forte- 
resces, &  Villes,  que  le  Roy  de  France  tient  en  De- 
maine,  en  Paiis  d'Engolesmois, 

Aveuc  Lettres  &  Mandemenz  des  Delaiffemenz  des 
Fiez,  &  Hommages, 

Le  Roy  d'Angleterre,  a  fes  propres  couz  &  fraiz, 
délivrera  toutes  les  Forteresces,  priiez  iSc  occupeez  par 
Lui,  par  fes  Subgiez,  Adherenz,  &  Allez,  es  Paiis  de 
France,  &  de  Toureine,  d'Anjou,  de  IVlaine,  deBer- 
ri,  d'Auvergne,  de  Bourgoigne,  &  de  Champaignie, 
de  Picardie,  &  de  Normandie ,  &  de  toutes  les  autres 
Parties,  Terres,  &  Lieux  du  Royaume  de  France; 
Excepte  celles  du  Duchie  de  Bretaignç,  &  des  Paiis  & 
Terres  qui ,  par  ce  prefent  Traittie  ,  doivent  apparte- 
nir &  demourer  au  Roy  d'Angleterre. 

29.  I T  E  M ,  eft  Accordé  que  le  Roy  de  France  fera 
bailler  &  délivrer  au  dit  Roy  d'Angleterre,  ou  a  fes 
Hoirs,  ou  Députez,  toutes  les  Villes,  Chafteaulz, 
Forteresces,  &  autres  Terres,  Paiis,  &  Lieux  avant 
nommez  ,  aveuc  leurs  Appartenences ,  aus  propres 
fraiz  &  coux  du  dit  Roy  de  France. 

Et  auffi  que,  fe  il  y  avoit  aucuns  Rebelles,  ou  Des- 
obeilfantes,  de  rendre,  bailler,  ou  reftituer  au  dit  Roy 
d'Angleterre  aucunes  Citées,  Villez,  Chafteaux,  Pais, 
Lieux,  ou  Forteresces,  qui  par  ce  prefent  Traittie  li 
doivent  appartenir ,  le  Roy  de  France  fera  tenu  de  les 
faire  délivrer  au  Roi  d'Angleterre,  a  fes  despenz. 

Et,  famblablement,  le  Roy  d'Angleterre  fera  déli- 
vrer, a  fes  despenz,  les  Forteresces,  qui,  par  ce  pre- 
fent Traittie,  doivent  appartenir  au  Roy  de  France. 

Et  feront  tenuz  les  ditz  Roys,  &  leur  Genz,  a  euls 
entraidier,  quant  ad  ce  requiz  en  feront, aus  Gages  de 
la  Partie  qui  le  requerra;  qui  feront. 

D'un  Flourin,  de  Flourence,  par  Jour,  pour  Chi- 
valier. 
Et  demy  Flourin  pour  Eschier, 
Et  pour  les  autres  au  Feur, 

Et,  du  fourplus  des  doubles  Gages ,  eft  accordé 
que,  fe  les  diz  Gages  font  trop  petiz  ,  en  regart  au 
marchie  des  vivrez  en  Paiis  ,  il  en  fera  a  l'ordenance 
de  IV.  Chivalieis,  pour  ce  efleuz  ;  c'eft  afçavoir ,  II. 
d'une  Partie,  &  II  d'autre. 

30.  Item, 


ad  teaeMdiim  de  Duce  Normannia^  vil  de  alto  Domitia,  AnNO 
de  quo  illx  deberent  teneri  de  Jure  ,fer  Homagia  cs'  Ser-  , 

vit  in  j  amiquitàs  cowfueta.  I^OO, 

25'.  Item,  Concordatum  eji  qmd  huIIhs  Homo  vel 
Patria ,  qui  fuit  de  obedientia  uuius  Partis  ,  £3'  per 
ijiiim  Coucordiam  veniet  ad  ohedientiara  alteritts  Partis, 
erit  impeditus  pro  re  faélâ  t  empare  retroaélo. 

16.  Item,  Concordatum  efi  qiiàd  Terrée  Sannitorum 
iS'  Adhitrentiura ,  nnius  Partis  ^  akcrius,  ^  etiam 
Ecclefiarinn ,  unius  Regui  ts"  alterius ,  i^ ,  quod  omnes 
il/i,  qui  faut  exhareditati  aut  detrufi  a  Terris  fuis  vel 
H.ereditatibus ,  vel  fint  onerati  aliqnâ  Penfione,  (^eSi- 
gale ,  Débita ,  aut  aliter  gravati  qualitercumque ,  causa 
ijlius  Guerrx  ^  refUtuantur  intégré  in  eisdem  'Jure  £3" 
Pofjeffione ,  quie  habuerunt  ante  Guerram  iriceptam  : 

Et  quod  omnimoda,  Forisfaâtirie,  DcliSla,  isf  Mis- 
priJioHes ,  faéla  per  eos ,  vel  per  eorum  atiquem ,  medio 
tempore ,  fint  ex  toto  remiffa  : 

Et  quôd  ifia  fiant  citiùs  quo  poterit  bono  modo,  ^ ,acl 
altimum ,  infra  ttnum  Annum ,  proximum  pofiquam  Rex 
recedet  de  Ùalejio  ; 

Excepto  eo  quod  diSium  ffi  in  Articulo  de  Calejio ,  Ç^ 
de  Merk-ii^  de  dcteris  Locis  ,nominatis  in  Articulo  prie" 
diéio  : 

Exceptis  etiam  Vicecomite  de  Fronffaico  cs'  Johanne 
de  Galard;  qui  non  comprehendentur  in  ijlo  Articulo, 
fed  remanebunt  fua  Bona  ^  Hcereditates  in  Jlata,  quo 
fuerunt  ante  prcefentem  TraSlaturn. 

27.  Item,  Concordatum  efl  quod  Rex  Franci.-e  Ube- 
rabit  Régi  Anglice ,  citiùs  quo  commode  poterit ,  i£  ai 
ultirmim  ,  citra  Feflum  Sandi  Michaelis ,  proximi  ven- 
turum^  in  Annum,  pofl  fuur/i  receffum  de  Calefio,  om- 
nia  Civitates  ^  Villas,  Patrias,  i^  Loca  alia  fuprana- 
minata,  que,  per  hune  T'raHatum  prxfentem  ,  debent 
tradi  Régi  Anglice. 

28.  Item,  Concordatum  efl  quod, 
Traditis  Régi  Anglice,  vel  alteri propter  ipfum  fpecia- 

liter  Deputato,  Villis,  y  Fortalitiis,  £3'  toto  Comitatii 
de  Pontieu, 
Villis,  Fortalitiis,  $3'  toto  Comitatu  de  Monteforti, 

Civitate  (jf  Caflro  de  Xanéionis, 

Cafiris,  Villis,  isf  Fortalitiis,  (sf  omni  illo  quod  Rex 
tenet  in  Dominio ,  in  Patria.  XanSonenfi,  citra  ^  ultra 
Carentam , 

Civitàte  Engolismenfî ,  (jfC a/iris,  Fortalitiis,^ Vil- 
lis ,  quie  Rex  Francia  tenet  i»  Dominio ,  in  Patria  En^ 
golismenji , 

Cum  Literis  55"  Mandatis  Relax atiomim  Feodorum, 
is"  Homagiorum , 

Rex  Anglia ,  fuis  propriis  fumptibus  £5"  impenjis ,  li- 
berabit  omnia  Fortalitia ,  capta  ^  occupata  per  Ipfum , 
fuos  Subditos  ,  Adhierentes ,  £3^  Alligatos ,  in  Partibus 
Francis,  Turoniie  ,  Andegaviie  ,  de  Mayne ,  Biturie 
Alverniic,  Burgundice,  i^  Campanite,  Picardiaiff  Nor- 
mannite,  £5'  in  omnibus  aliis  Partibus,  Terris,  £5'  Locit 
Regni  Francité;  exceptis  ilhs  Ducatûs  Britania ,  £3^  Pa- 
trits  £3"  Terris  qutc ,  per  hune  prafentem  Traélatum ,  de- 
bent ad  Regem  Angine  pertinere  (^  remanere. 

29.  Item,  Concordatum  efl  quod  Rex  Franciie  faciet 
tradi  isf  liber ari  d'élo  Régi  Anglia ,  aut  Hdredibus ,  vel 
Deputatis  fuis  ,  omnia  Villas  ,  Cafira ,  Fortalitia ,  £^ 
Jjoca  fupranominata  ,  cum  fuis  Pertinentiis ,  propriis 
fumpt'ibus  £3^  expenfis  Régis  Francité. 

Et  etiam  quod,  fi  ibi  fint  aliqui  Rebelles,  vel  Inobe- 
dientes ,  ad  reddendum  ,  tradendum  ,  £3"  reflituendum 
diSlo  Régi  Anglice  aliquaCivitates ,  Villas,  Cafira,  Pa^ 
trias,  Loca,  vel  Fortalitia,  quic,  per  hune  prtefentem 
Traàatum ,  fibi  debent  pertinere ,  Rex  Francité  tenebi' 
tur  illa  facere  liberari  Régi  Anglite  fuis  expenfis. 

Et  ,  confimiliter  ,  Rex  Anglite  faciet  liberari  ,  fuit 
expenfis  ,  Fortalitia  qute ,  per  ipfum  TraSlatum ,  debent 
pertinere  Régi  Francité. 

Et  tenebuntUT  diâi  Reges,  £3"  G  entes  fute ,  fibi  invt- 
cem  opitulari  ,  cum  ad  hoc  requifiti  fuerint ,  Vadiiî 
Partis  illius  qute  id  requiret  ;  qute  erunt , 

Unius  Florence  de  Fiorentia,  per  Diem ,  pro  Milite, 

Et  dimidite  Florenic  pro  Armigero , 

Et  pro  aliis  juxta  Ratam , 

Et  ,  de  refiduo  dupllcium  Vadiorum ,  concordatum  efi 
quod.  fi  Vadia  prctdiÛafint  nimis parva ,  habit 0  refpeilu 
ad  forum  viilaaimr/i  in  Patria  ,  flabitur  ordinations 
quatuor  Militum,  ad  hoc  eleélorum  (videlicet)  duorum 
ex  Parte  iinii ,  ^  duorum  ex  altéra, 

30.   Item, 
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30.  Item,  eft  Accordé  que  tous  les  Arcevesques, 
Evcsques,  &  autres  Frelaz  de  Sainte  Eglite,  a  caufe 
de  leur  Temporalité  ,  feront  Subgiez  de  celi  des  II. 
Roys,  louz  qu'il  tendront  leur  Temporalité,  &,  fe  il 
ont  Temporalité  lout  touz  les  I!.  Roys,  il  feront  Sub- 
giez  de  chascun  des  IL  Roys  pour  leur  Temporalité , 
qu'il  tendront  foubz  chascun  d'iceuls. 

31.  Item,  eft  Accordé  que  bonnes  Aliances,  Ami- 
tiez,  &  Confédérations  foient  faites  entre  les  IL  Roys 
de  France  &  d'Angleterre,  &  leurs  Royaumes, en  gar- 
dant l'Onneur  &  la  Confcience  de  l'un  Roy  &  de  l'au- 
tre ,  non  obftant  quelconques  Confédérations  qu'il 
aient,  deçà  &  delà,  aveuc  quelconque  Perfoiines , 
foient  d'tscoce ,  de  Flandres ,  ou  d'autres  Faiis  quel- 
conques. 

32.  Item,  Accordé  eft  que  le  dit  Roy  de  France, 
&  l'on  Ainsné  Filz,  le  Régent, pour  eulz  &  pour  leurs 
Hoirs ,  Roys  de  France  ,  lî  avant  comme  il  pourra 
cftre  fait  ,  fe  delairont  &  départiront  du  tout  des  Al- 
liances, qu'il  ont  aveuc  les  Escoz  :  &  prometteront,  li 
avant  comme  faire  fe  pourra,  que  jamais  eulz,ne  leurs 
Hoirs,  ne  les  Roys  de  France,  qui  pour  le  temps  fe- 
ront, nedonront,  ne  feront,  au  Roy,  ne  au  Royau- 
me d'Escoce  ,  ne  ans  Subgiei  d'icelui  ,  prefens  &  a 
venir,  Aide,  Confort,  ne  Faveur  contr-e  le  dit  Roy 
d'Angleterre,  ne  contre  fes  Hoirs,  ne  Succelfeurs,  ne 
contre  fon  Royaume,  ne  contre  fes  Subgiez  ,  en  quel- 
conque manière  ;  &  qu'il  ne  feront  autres  Aliances 
aveuc  les  diz  Escoz,  en  aucun  temps  à  venir, encontre 
les  diz  Roy  &  Royaume  d'Angleterre. 

Et ,  famblablement ,  fi  avant  comme  faire  fe  pourra , 
le  Roy  d'Angleterre,  &  fon  Ainsne  Filz  ,  fe  delairont 
&  départiront  des  Aliances  ,  qu'il  ont  aVeuc  les  Fla- 
menz  :  &  prometteront  qu'eulz  ,  ne  leurs  Hoirs ,  ne 
les  Roys  d'Angleterre  qui  pour  le  temps  feront  ,  ne 
donront,  ne  feront,  aus  Flamenz,  prefens  ou  avenir. 
Aide,  Confort,  ou  Faveur  contre  le  Roy  de  France, 
fes  Hoirs,  &  SucceflTeurs,  ne  contre  fon  Royaume, 
ne  contre  fes  Subgiez ,  en  quelque  manière  ;  &  qu'il 
ne  feront  autres  Aliances  aveuc  les  Flamenz,  en  au- 
cun temps  aï  venir,  contre  les  Roys  &  Royaume  de 
France. 

33.  Item,  Accordé  eft  que  les  Collations  &  Pro- 
vifions ,  faites  d'une  partie  &  d'autre ,  des  Bénéfices , 
vacanz  tant  comme  la  Guerre  a  dure ,  tiegnent  &  foient 
valables;  &  que  les  Fruez,  Ylfuez,  &  Revenuez,  re- 
cevez &  levées  de  quelconques  Bénéfices  ,  &  autres 
chofes  quelconques  ,  es  diz  Royaumes  de  France  & 
d'Angleterre,  par  l'une  Partie  &  par  l'autre,  durant  les 
dittes  Guerres,  foient  quittes  d'une  Partie  &  d'autre. 

34.  I T  E  .M ,  que  les  Roys  delfus  diz  feront  tenus  de 
faire  confermer  toutes  les  chofes  deffus  dittes  par  nôtre 
Saint  Père,  le  Pape,&  feront  vallées  par  Seremenz,  & 
Sentences ,  &  Ceufures  de  Court  de  Rome  ,  &  tous 
les  autres  Lieux,  en  la  plusfort  manière  que  faire  fe 
pourra. 

Et  feront  empêtrées  Dispenfations,  &  Abfolutions, 
&  Lettres  de  la  ditte  Court  de  Rome  ,  touchanz  la 
perfedion  &  conipHlfement  de  ce  prefent  Traittie, 
&  feront  bailles  aus  Parties,  au  plus  tart,  dedenz  les 
III.  Sepmaines  après,  ce  que  le  Roy  fera  arrives  a  Ca- 
lais. 

35".  Item,  que  touz  les  Subgiez  des  diz  Roys,  qui 
voldront  eftudier  es  Eftudes  &  Univerfites  des  Royau- 
mes de  France  &  d'Angleterre,  joyront  des  Privilèges 
&  Libertez  des  dittes  Eltudes  &  Univerfites ,  tout  aufll 
comme  il  povoicnt  faire  avant  ces  prefentes  Guerres , 
&  comme  il  fout  ad  prefent. 

36.  Item,  a  fin  que  les  chofes  deffus  dittes  ,  trait- 
tees  &  parlées ,  foient  plus  fermes ,  ftablez ,  &  valables, 
feront  faites  &  données  les  Fermetez  qui  s'enfuivent; 
c'ell  afçavoir. 

Lettres  feellees  de  Seaux  des  diz  Roys,  &  des  Ainsnez 
Filz  d'iceuls,  les  mcillours  qu'il  pourront  faire  &  or- 
dener  par  les  Confeils  des  diz  Roys , 

Et  jureront  les  diz  Roys,  &  leurs  Enfartz  Ainsnez, 
&  autres  Enfanz,  &  auffi  les  autres  des  Linages  des  diz 
Seigneurs,  &  autres  Granz  des  Royaumes,  jusques  au 
nombredeXX.de  chascune Partie  qu'il  tendront,  &  ai- 
deront a  tenir,  pour  tant  comme  a  chascune  d'eulz 
touche ,  les  dittes  chofes  traittees  &  accordées ,  & 
accompliront ,  fenz  jamais  venir  au  contraire  ,  fenz 
fraude,  &  fenz  mal  engin,  &  fenz  faire  nul  empes- 
chement. 

Et  fe  il  avoit  aucun ,  du  dit  Royaume  de  France , 
ou  du  Royaume  d'Angleterre,  quifcuffent  Rebelles, 
ou  ne  vaufiffent  accorder  les  chofes  deffusdittes ,  les 
IL  Roys  feront  tout  leur  povoir  de  Corps ,  de  Biens , 
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30.  Item,  Concordatum  eft  quod  ornnes  Arcbiep'isco-  ANNÔ 
fi ,Episcopi,  i^  alii  Ecclefiariim  Priclat: ^  occafionefuo-  ^ 
ruin  'Temporalium  ,    eriim  Sttbdhi  iUi  ex  diiobns  Kegi-  I  ^OO» 
bus ,  fiib  qiio  tenebunt  fua  'Temporaha  ;  i^ ,  fi  haheant 
Temporatia  fub  ntroque  Rege  ,    eritnt  Snhditi  utriusqtte 
duoriim  Regura  pro  Temporalibiis  fuis ,  quie  ipfi  tenebunt 
fub  quolibet  eorum. 

31.  Item,  Concordatum  eft  quod  perennes  Alligcm- 
tiiC ,  Amiciti^t ,  isf  Confoederationcs ,  fiant  inter  duos  Re- 
ges  Francue  is>  Angli<e  isf  fia  Régna  ^  confervando  Ho- 
norent y  Confcicntiam  unius  Régis  ijf  alierius ,  'non  ob- 

ftantibus  quibuscur/ique  Confœdcrationibus  quai  habent  ^ 
utrinque ,  cur/i  quibttscumqne  Perfonis ,  fîve  funt  deSco- 
tia ,  de  Flandria  ■,  "vel  de  alia  Patria  quacumqtie. 

32.  Item  ,  Concordatum  eft  qu^d  Rex  Francis,  ^ 
fuus  Primogenitus ,  Regens,  pro  Ipfis  l^  pro  Hceredibus 
fuis,  Regihus  Fi ancice ,  in  quantum  fier i  potefl ,  dimit- 
tent  {^  recèdent  in  toto  de  Alligantiis ,  quas  habent  cum 
Scotis  :  y  promettent ,  in  quantum  fieri  poteft ,  quhd 
nunquamilli,  vel  Hteredes  fui ,  nec  Rcges  Francise,  qui 
pro  tempore  ernnt  ,  dabunt  vel  ferent  Régi ,  nec 
Regno  ScotiiS  ,  nec  Subditis  [ejusdem  ,  prtefentibns 
vei  futuris ,  Auxilium ,  Confolarnen ,  vel  Favorem  contra 
diélum  Regem  Anglite,  nec  contra  Hier e des  is'  SucceJ'o- 
res  fuos,  nec  contra  fuum  Rcgnum,  vel  Subditos  fias , 
quocumque  modo  ;  ^  quod  ipfi  non  facient  alias  Alligan- 
tias  cum  diélis  Scotis,  in  futurum ,  contra  d.idnm  Regera 
^  Regnum  Anglite. 

Et ,  confimiliter  -,  in  quantum  fieri  poterit ,  Rex  An- 
gUx ,  ^  fuus  Primogenitus ,  fe  dimittent  ^  recede;:t  de 
Alligantiis ,  quas  habent  cum  Flamengis  :  l^  promittent 
quod  ipfi,  nec  Hteredes  fui ,  nec  Reges  Angtice  qui  pro 
tempore  erunt ,  dabunt  vel  ferent  Flamengis  ,  pr^efenti- 
bus  vel  futuris ,  auxilium,  confolamen ,  vel  favorem  con- 
tra Regem  Francice ,  H.tredes ,  vel  Succefjores  fnos ,  nec 
contra  fuum  Regnum ,  vel  Subditos  fuos  quucunque  mo- 
do ;  i^  qu'od  ipfi  non  facient  alias  AlUgantias  cum  Fla- 
mengis,   in  futurum  ,   contra  Reges  ^  Regnum  Fran- 


33.  Item,  quod  Coltationes  £3'  Provifiones  falite  ex 
una  parte  ^  altéra  ,  de  Beneficiis  vacantibus  quamdiù 
Guerra  dnravit ,  teneant  i^  fint  valida:  ;  C3^  quid  fruc- 
tus ,  exitus,  i^  obventiones ,  rccepti  cs'  levati  de  quibus- 
cumque  Beneficiis ,  £5^  de  aliis  temporalibus  quibuscum- 
que  ,  in  diSlis  Regnis  Francité  isf  Angliie  ,  pei^  unam 
Partem  ^  per  altérant ,  durantibus  diliis  Guerris ,  fint 
quitati  ex  una  Parte  ^  altéra. 

34.  Item,  quid  Reges  fupradidii  tenebuntur  facere 
confirmari  omnia  fupradiéla  per  noftrum  Sanélura  Pa- 
trem  ^  Papam  j  Ji?  erunt  -valiata  per  Juramenta  ,  £3? 
Sententias ,  is'  Cenfuras  Curite  Romana ,  Ss'  omnia  alia 
ligament  a ,  fortiori  modo  quo  fieri  poterit. 

Et  !  runt  impetratie  Dispenfationes ,  Abfolutiones ,  y 
Literie  a  diila  Curia  Romana,  tangentes perfeéiionem  y 
completionem  hujus  pnefentis  Trailatûs ,  £3*  erunt  tra- 
dit£  P artibus ,  ad  ultimum  ,  infra  très  Septimanas  poft- 
quam  Rex  applicuerit  Calefii. 

3  J'.  Item,  quod  omne  r  Subditi  dillorzim  Regum ,  qui 
voluerunt  ftudere  in  Muf.eis  ^  Univerfitatibus  Regno- 
rum  Franciie  ç^  Anglia ,  gaudebunt  Privilegiis  J?"  Li- 
bertatibus  diéiorum  Mufaorum  ^  Univerfitatuum ,  om- 
ninà  ficut  potuerunt  facere  ante  prafenîes  Guerras ,  îs" 
fient  facittnt  ad  prxfens-, 

36.  Item,  ad  finem  quod  fupradiéia  traiiata  Jj* 
proloquuta  fint firmiora  ^  ftabiliora,  ^  validiora,  erunt 
condita  isf  traditx  Securitates  quce  fequuntur;  vide- 
licet , 

LitertefigillatiS  SigilUs  diéiorum  Regum,  ^  Primo- 
genitorum  fuorum  j  meliores  qu£  poterunt  fieri  is'  ordi- 
nari  per  Concilia  diéiorum  Regum , 

Et  jurahunt  diéii  Reges ,  Q  eorum  Primogeniti ,  ^ 
alii  Filii,  £3'  alii  etiam  de  Sanguine  diéiorum  Domino- 
rum ,  i^  alii  Magnâtes  Regnorum ,  usque  ad  numerum 
viginti  ex  qualibet  parte  ,  quod  ipfi  tenebunt ,  £5'  java- 
bunt  tenere ,  in  quantum  quemlibet  eorum  tanget ,  h<tc 
d  éia  traéiata  i^  coxcordata ,  cjf  complebunt ,  fine  eo  ut 
unquam  venerint  in  contrarium,  fine  fraude  csf  dolo  ma- 
l"  1  i^  fine  eo  quod  fecerint  aliquod  impedimentum: 

Et  fi  fuerint  aliqui ,  de  diéîo  Regno  Franciie ,  vel  de 
Regno  Angliie,  qui  forent  Rebelles,  vel  nollent  concor- 
dare  ad  pradiéia ,  duo  Reges  facient  totum  fuum  pofte , 
de  Corpore ,  £5'  de  Bonis ,  y  de  Amicis  ,  ad  ponendum 

diélits 


Anno 
1360 


3<îo. 


16  CORPS     DIPLOMATIQUE 

&d'Amis,de  mettre  les  diz  Rebelles  en  vraie  obeiflàn-  1  diilos  Rebelles  in  vera  obediextia  ,  fcc:tndu;n  formam  y  AnNO 
ce,  lelon  la  fourme  ôc  teneur  du  dit  T.  aittie.  \temrem'TracUt{is  p-^d,ai,     ^  ,     .  „     ,  ,  „        ,      ,. 

ht    aveuc  ce,  le  lubmettcrout  les  diz  Roys,&  leurs  ,       t.t ,  cttm  hoc ^  di^t  Keges  Jubmitteut je ,  es'  Hareaes  i  ■ 
Hoirs     &  RoViùimes  ,   a  la  cohercion  de  nôtre  Saint     ^  Régna  fiia  cohercioni  noftri  Sanâi  Paais  PapiC,^  ad 
Père  le  Pape  '  a  fin  qu'il  puilll-  contraindre,  par  Sen-  \finem  quad  ipfe  pojfit  cunftringere ,  per  Se;:(entiasisy  Cen- 
tences     Cenllires  d'Egliles,  &  autres  voyes  deuez,  ce-  U'iiras  Ecclejiafticas ,  cs"  iH'H  iiias  débitas,  iliiim  qui fue' 
lui  qui' fera  Rebelle,  felonc  ce  qu'il  fera  de  railbn.  rit  RebeUis ,  fecuyiditm  quodjiiftitia  fnadebit^ 

Et  parmy  les  Fermerez  &  Scartez  delfus  dittes,  i^t -,  medaniihus  Ftrmitatibus  y  Securitatibiis  pr.e- 
renonceront  les  diz  Rois,  &  leurs  Hoirs,  par  Foy  &  diélis ,  remmciahiim-  diÛi  Reges  tjf  H^tredes  fui,  /vr 
par  Serement  a  toutes  Guerres  &  a  touz  Procès  de  fidem  y  Juramentum  ,  omnibus  Guerris  b"  oimiibus 
i-_-,  I  ProceJJibus  faéli. 


Et,  fe  par  desobeilTance  ,  rébellion,  ou  puillance 
de  aucuns  Subgiez  du  Royaume  de  l'rance,  ou  uutre 
jufte  caufe,  le  Roy  de  France,  ou  les  Hoirs,  ne  po- 
voient  acomplir  toutes  les  choies  dellus  dittes  ,  le  Roy 
d'AniJleterre,  fes  Hoirs,  ou  aucun  pour  eulz,  ne  fe- 
ront,''ou  deveront  faire  Guerre  contre  le  dit  Roy  de 
France,  fes  Hoirs,  ne  fon  Royaume;  mais  touz  en- 
famble  s'efîbrccront  de  mettre  lés  diz  Rebelles  en  vraie 
obeiffance,  &  de  accomplir  lescliofes  deflus  dktes. 

Et  auffi,  fe  aucuns,  du  Royaume  &  obeUlance  du 
Roy  d'Ànt^leterre,  ne  voloient  rendre  les  Chafteaux , 
Villes,  ou°Forteresces,  qu'il  tiennent  ou  Royaume  de 
F'rance,  &  obéir  au  Traittie  dellusdit,  ou  pour  julle 
caufe  ne  pourront  acomplir  ce  qu'il  doit  fere  par  ceft 
prefent  Traittie ,  le  Roy  de  France,  ne  fes  Hoirs,  ou 
aucun  pour  euls,  ne  feront  point  de  Guerre  au  Roy 
d'Angleterre,  ne  a  fon  Royaume,  mais  touz  II.  en- 
lamble  feront  leur  povoir  de  recouvrer  les  Chafteaux, 
Villes  &  Forteresces  deffusdittes,  &  que  toute  obeis- 
fance  &  accomplilTement  foient  faiz  es  Traittiez  delfus 

Etlcront  auffi  faites  &  données,  d'une  part  &  d'au- 
tre félon  la  nature  du  fait,  toutes  manières  de  Fer- 
merez &  Seurtez,que  Ion  l'aura  en  pourra  devifer,tant 
par  le  Pape,  le  Collège  de  la  Court  de  Rome,  comme 
autrement ,  pour  tenir  &  garder  parpetuelment  la  Paix  , 
&  toutes  les  choies  pardelfus  accordées. 

37.  Item,  eft  Accorde'  que,  par  ce  prefent  Trait- 
tie &  Acccrt,  touz  autres  Accorz,  T'raittiez,  ou  Pro- 
locutions, le  aucuns  en  y  a.  faiz  ou  pourparlez  ou 
temps  palfe,  font  nulz  ,  &  de  nulle  valeur,  &  du  tout 
miz  a  néant;  &  ne  s'en  pourront  jamais  aider  les  Par- 
ties, ne  faire  aucun  reproche  l'un  contre  l'autre,  pour 
cauïe  d'iceulz  Traittiez  ou  Accorz,  fe  aucuns  en  y 
avoir ,  comme  dit  eft. 

3S.  Item,  que  ce  prefent  Traittie  fera  approuve, 
jure,  &  conferme  par  les  II.  Roys  a  Calais,  quant  il 
y  feront  en  leurs  Perfonnes. 

Et,  depuiz  que  le  Roy  de  France  fera  parti  de  Ca- 
lais, &  fera  en  fon  povoir,  dedenz  un  IVloys,  prochcin 
enfùivant  le  dit  département,  le  dit  Roy  de  France  en 
fera  Lettres  confirmatoires ,  &  autres  neccllaires  Ou- 
vertez,  &  les  envoyera  &  délivrera,  a  Calais,  au  dit 
Roy  d'Angleterre ,  ou  a  fes  Députez  au  dit  lieu. 

Et  auffi  le  dit  Roy  d'Angletetre,  en  prenant  les  dit- 
tes Lettres  confirmatoires  ,  en  baillera  Lettres  confir- 
matoires, pareilles  a  celles  du  dit  Roy  de  trance. 

29  Item,  eit  Accorde  que  nul  des  Roys  ne  pro- 
curera, ne  fera  procurer,  par  lui  ,  ne  par  autre,  que 
aucunes  Nouveletez  ou  Griefs  fe  facent  par  l'Eglife  de 
Rome,  ou  par  autres  de  Saint  Eglife,  quelconques  il 
foient  contre  ce  prefent  Traittie,  fur  aucun  des  diz 
Roys ,' leurs  Coadjuteurs,  Adherenz  ,  ou  Allez,  quel- 
ques il  foient,  ne  fur  leurs  Terres,  ne  de  leurs  Sub- 
eiez,  pour  achaifon  de  la  Guerre,  ou  pour  autre  cau- 
fe ne  pour  Services  que  le  diz  Coadjuteurs  ou  Alliez 
?ic'ntfaitauz  diz  Roys,  ou  aucun  d'iceulz  ;  Et,  fe  nô- 
tre dit  Saint  Pcre  ou  autie  le  vouloient  taire,  les  II. 
Roys  le  deftourberont ,  felonc  ce  qu'il  pourront,  bon- 
nernent,  fcnz  mal  engin. 

40.  Item,  des  Oftages,  qui  feront  bailles  au  Roy 
d'Angleterre  a  Calais,  de  la  manière  &  du  temps  de 
leur  département  les  II.  Roys  en  ordeneront  a  Calais. 

Toutes  les  quelles  chofes  defus  escriptes,  &  chascu- 
ne  d'icelle  ,  furent  faitees ,  ordenees  &  accordeez  par 
&  en  la  prefence. 

De  Révèrent  Père  en  Dieu,  nôtre  Tre^cher  &  Féal 
Chancelier, 

Jehan  par  la  Grâce  de  Dieu,  EJleu  de  Biauvez,  ter 

de  France, 
Noz  Amez  &  fcaulx  Confeilliers , 
Ma'ftre  Efliene  de  Paris ,  Chanoine , 
Pierre  de  la  Chante,  Chantre  de  f Eglife  de  Paris, 
'Jehan  de  Angcrent,  Doien  de  Chartres, 

Mejfirc 


Et  ,Ji  pcr  iriijbedientiara,  rebellionem  ,  vel  poteutiam 
alicujus  Siibditi  Regni  Francité  ,  vel  per  aliam  jn/lam 
caafarn ,  Rex  Francid  ,  vcl  Hieredes  fui ,  non  poterint 
complere  ornnia  fupradiéia  ,  Rex  Ângli.s ,  ^jf  H^tredes 
fui ,  ï'el  aitqui  pro  eis ,  non  facient ,  nec  debent  facere , 
Gucrram  contra  diBum  Kegem  Francia ,  fuos  Hicredes , 
vrl  Regnum  ftium  ;  fed  omnes  fimiil  fe  fortificabunt ,  ad 
poncndum  diihos  Rebelles  in  vera  obedicntia ,  £?"  ad  com- 
plendum  fupradilia. 

Et,  conjjmiliter ,  Ji  allqui ,  de  Regno  ^  obedientia 
Régis  Ângliie ,  nollent  reflituere  Cajlra,  Fi  lias,  ^  Far- 
talitia,  qux  tenent  in  Regno  Francicc,  C3'  obedire  Traéîa- 
tai  fupradidio ,  vel  ex  caufa  jujia  non  pojfet  compleri  il- 
hid  qitod  dekeret  fieri  per  pr.tfentem  TraSiaturn ,  Rex 
Francise,  nec  Hisredes  pli ,  vel  aliquis pro  cis  non  facient 
Gsierram  Régi  Anglia,  vel  Regno  fuo  ;  fed  ambo  facient 
fuurn  pofj'e  ad  recuferandum  Caflra ,  FUlas ,  ^  Fortali- 
t:a  fupradiéia  ,  cs!^  quod  omnis  obedientia  £5'  complementum 
fient  m  'TraSlatibus  fupradi^is. 


Et  erunt  fimiliter  faSliC  ct'  traiitce  ;  ex  unâ  parte  $5" 
ex  altéra,  fecundum  exigentiarn  faéli ,  omnir/todit  firmi- 
tates  l^  fecuritates ,  quas  fciverint  vel  poterint  avifari  , 
tàm  per  Papam  ,  ij  Collegium  Roman<e  CuriiC,  quant 
aliter,  ad  tenendiira  i^  coafervandum  perpétua  Pacem, 
y  omnia  fuperihs  concordata, 

37-  Item,  Concordatum  efl  ,  per  hune  prxfentem 
Trailat'.im  cf  Concordiam ,  quod  omnes  ali<e  Concordix , 
'Traûatas ,  tî"  Prolocutiones ,  fi  aliquie  fuernt  faltts  vel 
prolatcs ,  temporibus  retroaélis ,  funt  nulht  {^  nullius  va- 
loris ,  ijf  de  toto  anichilatit,  nec  indè  poterunt  Partes 
nnquam  fe  juvare ,  nec  facere  aliquod  F^ituperitim  una 
contra  atteram ,  occafione  diltorum  Trait atiium  vel  Caa- 
cordiarum,  fi  aliqUiC  forent ,  ut  diîlum  eft. 

38.  Item,  quod  prccfens  TraSiatus  approbabitur ,  jii- 
rabitur,  ^  confirmabitur  per  duos  Reges  Calefii,  cùm 
ibidem  fnerint  tn  proprits  Perfonis^ 

Et ,  poflquam  Rex  Francis  recefferit  de  Calefio ,  zsf 
fuerit  in  fua  potefiate  ,  infra  unum  Mcnfcm ,  froximi 
fequentem  dilium  recejfum ,  diSlus  Rex  Francité  faciet 
indè  Literas  confirm.ttorias ,  ijf  alias  necefj'arias  Paten- 
tes ,  ^  nias  mittet  iji  liber abit ,  Calefti ,  diBo  Régi  An- 
glid ,   vel  Deputntis  fuis  in  loco  pr^ediélo. 

Et  fimiliter,  diiius  Rex  Angli^e  ,  receptis  diélis  Li- 
teris  confirmatoriis  ,  tradet  Literas  confirmatorias  coH' 
fimiles  itlis  Régis  FranciiC. 

39.  Item  ,  Concordatum  eji  quod  nnllus  diilorum 
Regum  procurabit ,  nec  faciet  procurari  per  fe ,  vel  per 
aiium  ,  quod  aliqua  Novitates  feu  Gravamina  fiant  per 
Ecclefiiam  Romanam ,  vel  altos  de  Sanéla  Ecclefia ,  qui- 
cumque  fuerint ,  contra  pr^ffentem  Trailatum ,  fuper  ali- 
quem  ex  d.idis  Regibus  ,  eorum  Coadjutoribus ,  Adhè- 
rent ibus,  vel  Alligatis  ,  qnicnnque  fuerint  ,  nec  fuper 
eorum  Terras  vel  Subditos  ,  occafione  Guerra ,  vel  pro 
alla  caufa,  nec  pro  Serviiio  quod  diéîi  Coadjutores  vel 
AUigati  fecerint  diélis  Regibus ,  vel  alicui  eorum  ;  ^ , 
fi  nojler  diétus  Sanélus  Pater  vel  alius  illad  vellent  fa- 
cere, diéli  duo  Reges  illud  impedient ,  in  quantnra  pote 
rint ,  bono  modo ,  fine  dolo  malo. 

40.  Item  de  Obfidibns,  qui  tradentur  Régi  Angliit 
Calefii,  de  modo  ^  tempore  recefiis  eorum  duo  Reges 
Calefii  ordinabunt. 

QuiC  omnia  Id  fiingula ,  fuperiùs  deicripta  ,  faéla 
fuerunt  ,  ordinata  i^  concordata  per  is'  in  pne- 
fentia, 

Reverendi  Patris  in  Deo ,   noftri  cariffimi  ér"  Fidelis 
Cancellarii, 
Johannis  ,    Dci   Gratil  ,   Bavocenfis  Eleûi  ,   Parif. 

Franciœ  : 
Dileélorum  àf  Fidelium  Confiliariorum  noftrorura, 
Magiftri  Stephani  Canonici  Parilienlis, 
Pétri  de  la  Charité,  Gantcris  Eccleli»  Parifienfis, 
Johannis  de  Angerent,  Decani  de  Carnoto, 

Do- 


DU    D  11  Ô  ï 

AnNO        -J^^F^re  Jthan  de  Mengre ,  dit  Bouckaitt,  Mareschaî  j 
de  France  y  1 

1260.       Charles ,  Sire  de  Mountmottre-acy , 
*'  Evart  de  la  'Tour,   Sire  de  Vinay  y 

Jehan  de  Groûlee , 

Aegaault  de  Goviilons, 

Pierre  d'Omont , 

Symon  de  Bucy  ^ 

Chivalers  : 

Maiftres, 

Guillaume  de  Dormans  \ 

Et  Jehan  des  Marez  j 

Jehan  Ma  llart , 

J^ourgois  de  Paris  : 

Maiftres , 

Mate  Gtiehery^ 

Et  Nichole  de  Verres , 

Noz  Clers,  Secrétaires, 

Commiz  &  Députez ,  de  par  Nous,  Tur  ce,  avec  les 
Commiz  &  Députez  du  dit  Roy  d'Engleterre,  ci  des- 
fouznomez;  c'eft  afçavoir, 

Monfieur  Henry  ^  Duc  de  Lancaftre  ^ 

William ,  Conte  de  Northamfton , 

Ithomasi  Conte  de  tVardwikz, 

Raoul ,  Conte  de  Staff  or  d  , 

William  Conte  de  Sarebris  : 

Monjîeur  Gautier,  Sire  de  Manny ^ 

Monfieur  Regndult  deCobham, 

Monjîeur  Jehan  de  BeaucharA^  ^ 

Monfieur  Guy  de  Brian: 

Jehan  C  fital  de  Buch , 

BerthoUmieu  de  Burgoshe, 

Frances  de  Haie, 

Guiltiaum  de  Granfon , 

Jehan  Chaundos , 

Noël  L  oreng , 

Richart  la  vache  j 

Miles  de  Stapelton  j 

Chivalers: 

Monfieur  Jehan  de  ff^ynéwykt ,   Chancelier  du  Roy 

d' Angleterre , 
Mai/ire  Henry  de  Ashton, 
Maiftre  iVdhaume  de  Loughteburgh  , 
Maiftre  Jehan  de  Branketre , 
Adam  de  Hylton, 
Et  iVilliatime  de  Tyrringham , 
L'An,  &  le  Jour,  &  au  Lieu  deflusdiS; 


1360* 


r     D  E  S     G  E  N  S.  ïf 

Domini  Jo.  de  Mengre,  difli  Bucecand,  Mafescalii  AnNO 
FranciiO, 

Charoli,  Domini  de  Mountmorcncy, 

Everardi  de  la  Tour,  Dom.  de  Vinay, 

Jo.  de  Groulee, 

Reginaldi  de  Gouillons, 

Fetri  de  Omout, 

Simonis  de  Buly, 

Militum: 

Magiflrortim , 

Gulielmi  de  Dormans, 

Et  Jo.  de  Marez, 

Jo.  Maillart, 

Bt'.rgenfium  Parifienfiumi 

Magiftrorum , 

Matei  Guehery, 

Et  Nicolai  de  Verres, 

Noftrorum  C lericornm ,  Secretariorum , 

Commijjarioruin  y  Defutatorum  per  Nos ,  fuper  hoc^ 
ctim  Commiffariis  ^  Deputatis  diéii  Régis  Anglice  infra- 
nominatis  {viz.) 

Domino  Henrîco,  Dùce  Lancaflrîs, 

Willielmo,  Comité  Nortliamptonii:, 

Thoma,  Comité  de  Warwicli, 

Radulpho,  Comité  de  Staiford , 

Willielmo,  Comité  Sarum, 

Domino  Gualtero,  Domino  de  Manny, 

Domino  Reginaldo  de  Cobham , 

Domino  johanne  de  Beauchamp, 

Domino  Guidone  de  Brian, 

Johanne  Capitali  de  Buch, 

Bartholomœo  de  Burghash, 

Francisco  de  Haie, 

Gulielmo  de  Granfon, 

Jo.  Chandos, 

Noël  Loreng, 

Richardo  la  Vache  j 

Milone  de  Stapeltorl, 

Militibus:- 

Domino  Johanne  de  Wytie'Vyyk ,  Cancellario  Regîs 

Angli», 
Magiftro  Henrico  de  Ashton, 
Magiftro  Willielmo  Loughteburgh, 
Magiftro  Johanne  de  Branketre, 
Adamo  de  Hylton. 
Et  Willielmo  de  Turingham. 
Anna,  Die,  ^  Loco  fnprafcriptis^ 


VIL 

Lettres  Patentes  de  Jean  Rot  de  France i,  conte- 
nant la  Ceffion  £5?  Renonciation  des  'Terres,  qui, 
en  conféquence  du  Traité  de  Paix  fait  à  Bretigny 
le  8.  Mai  1360.  doivent  être  délivrées  à  E- 
ÏJOOARD  III.  Roi  d' Angleterre.  Données  à 
Calais  le  14.  OStobre  1 560.  [  R  y  m  e  R ,  Fœ- 
dera,  Conventiones,  Sec.  Tom.VI.pag  2,37.] 

JEhan,  fiar  la  grâce  de  Dieu^  Roy  de  France  ^  a  touz 
ceulz,  qui  ces  prefentes  Lettres  verront,  Salut. 

Comme, 

Pour  les  discentions ,  debas.  Guerre  j  &  dSscors, 
meuz  ,  &  espérez  a  mouvoir  entre  Nous,  &  noftre 
treschier  Frère,  le  Roy  d'Angleterre, 

Certains  Traiâeurs  &  Procureurs  de  Nous  &  de 
noftre  treschier  ainsne  Fil,  Charles  Duc  de  Norman- 
die ,  &  Dalphin  de  Vienne,  aiant  a  ce  fouffifant  Po- 
voir  &  Autorite,  pour  Nous  ,  &  pour  lui,  &  noftre 
Royaume,  d'une  part, 

Et  certains  autres  Traifleurs  &  Procureurs  de  nos- 
tre  treschere  Neveu ,  le  Prince  de  Gales ,  Fil  ainsne 
de  noftre  dit  Frère,  le  Roy  d'Angleterre,  aiant  Po- 
voir  &  Autorité  de  fon  dit  Père,  en  partie,  pour  fon 
dit  Père,  &  pour  lui, 

Se  feuffent  aflTambles  a  Bretigny  près  de  Chartres  ^ 

En  quel  lieu  fu  parlée  ,  traittie  ,  &  accorde  final 
Pais  &  Concorde,  le  VlII.  jour  de  May,  darreinment 
paffe,  par  des  Traitteurs  &  Procureurs  de  l'une  &  de 
l'autre  partie,  fur  les  discentions,  Guerres,  &  descors 
devant  dis , 

^  Les  quelz  Traittie  &  Pals  les  Procureurs  de  noftre 
dit  Fil,  pour  Nous  &  pour  lui,  &  les  Procureurs  de 

ToM.  II.  Part.  I.  noftre 


VIÎ. 

Easdem  Litteras  Latine  redditîE; 


JOhannes  ,  Dei  gratta  ^  FrancoYtim  Rex  .,  univerfisj 
frafentes  Literas  vifurisj  Salutem. 

Cùm , 

Pro  dijfenfionibus ,  litibus ,  Guerris  ,  fs'  discordiis  j 
motis ,  isf ,  utfperatur,  movendis  inter  Nos  is"  cariffi- 
Ttiiim  Fratrern  noftrum ,  Regem  ArlgiiiS , 

Certi  Traliatores  ^  Procuratores  nojlri  i^  cariffimi 
Primoçreniti  noflri ,  Karoli ,  Ducis  Normannia,i3' Del- 
phin't  Viennce ,  habentes  ad  hoc  fufficientem  Poteftatem 
C5'  AuHoritatem ,  pro  Nobis  ^  isf  fro  ipfo ,  £«r'  Regno  nos- 
tro,  ex  parte  unâ , 

Et  certi  alii  Traélatores  ^  Procuratores  carijfimi 
Nepotis  noftri  ,  Principis  Walli^  ^  Primogeniti  diiii 
Fratris  noflri  ^  Régis  Angli.e ,  habentis  Auâoritatem  cs' 
Poteflatem  a  P atre  fuo  pr<edi^o ,  in  parte ,  pro  diéio  fuo 
Pâtre  ^  is^  pro  ipfo, 

Fuijfent  congregati  apud  Bretigny  prope  Camotum, 

In  auo  loco  fuit  locuta,  traÛdta  cs'  concordata  fina- 
lis  Pax  iff  Concordia,  oilava  die  Maii .,  proximi  prxte-' 
rito  j  per  Traéiatores  àf  Procuratores  ex  unâ  parte  c^ 
altéra,  faper  dijfenfionibus,  Guerris,  isf  discordiis  antc 
diiiis  , 

Qiios  Traiiatum  y  Pacem  Traéialores  cs"  Procurâtes 

res  di^i  filii  nojlri,  pro  Nobis,  b"  fro  ipfo,  £5"  Procti' 

C  ratores 


CORPS     DÎPLOMATI  dU  E 


An'NO    noftrc  dit  Neveu,  pour  le  dit  noftre  Frère  d'Angleter- 
,       re,  &  pour  lui,  jureront,  aux  fains  Evangiles,  tenir 
J3OQ.  &  garder. 

Et  après  le  jurèrent  folemnelment  nos  dis  Fili  & 
Neveu ,  es  noms  que  delRis , 

J£t  depuis  nous.&  nollre  dit  Fil  l'avons  conferme  & 
jure  folemnelment. 

Parmi  le  quel  Accort, entre  les  autres  chofes,  Nous 
&  noftre  dit  Fil  fommes  tenus,  &  avons  promis,  bail- 
ler ,  délivrer  ,  &  delailller  a  noitrc  dit  Frère  pour 
Nous,  nos  Hoirs  &  Succefleurs,  a  toujours,  les  Ci- 
tez, Contes,  Villes,  Challeaux,  Fortereces,  Terres, 
rentes,  revenues,  &  autres  choies, qui  s'enfuent,avec- 
ques  ce  que  noilre  dit  Frère  tient  en  Guienne  &  en 
Gascoingne,  a  tenir  &  polîlder  parpetuelment  a  lui, 
&  a  fes  Hoirs  ,  &  Succefleurs ,  c  e  q  u  e  e  n  D  e  m  a  i- 
NE  EN  De  M  AINE,  &ce  que  en  Fie  en  Fie,  &  par 
le  temps  &  manières  cy  après  esclarcies, 
'  La  Cite,  le  Chaftel,  &  la  Conte  de  Poitiers,  &  tou- 

te la  Terre  &  le  Paiis  de  Poitou,  enfamble  le  Fie  de 
Thovarts,  &  la  Terre  de  Beleville, 

La  Cite,  &  le  Chaftel  de  Xainêtes  &  toute  la  Terre 
&  le  Pais  de  Xanftonge,  par  deçà  &  par  delà  la  Cha- 
rente avecques  la  Ville,  Chaftle,  &  Forterece  de  la 
Rochelle, &  leurs  Appartenances  &  Appendances , éf <■■ 
comme  dans  le  'f  raidie  de  Paix  jusque  au  fin  de  r  Ar- 
ticle 6. 

Et  euft  efte  pourparle  que  Nous ,  &  noftre  ditains- 

:  ne   Filz ,  renonciflbns  aux  Reflbrs ,  &  Souverainetés , 

&  a  tout  le  Droit,  que  Nous  poviens  avoir  en  toutes 

les  chofes  deftTus  dites  ;   &  que  nostre  Frère 

LESTENIST,  COME  VOISIN,  SENzReSSORT 
ET    SOUVERAINNETE    PE    NoUS    OU    DENOS- 

TRE  Royaume:  &  que  tout  le  Droit ,  que  Nous 
avons  es  chofes  delTusdites,  Nous  li  cediflbns  &  trahs- 
portiffions  parpetuelment  &  a  tous  jours. 

Et  auffi  euft  efte  pourparle,  que  famblablement  nos- 
tre dit  Frère  le  Roy  d'Angleterre,  &  fon  dit  Fil,  re- 
noncaflent  expreft"ement  a  toutes  les  chofes  qui  ne 
doutent  eftre  bailliez,  ou  demoutrer,  a  noftre  dit  Frè- 
re le  Roy  d'Engleterre  par  le  dit  Traittie;  &,  par  es- 
pecial  ,  au  Nom  &  au  Droit  de  la  Couronne  &  du 
Royaume  de  France:  a  l'Omage,  Souverainnete ,  & 
Demainne  du  Duché  de  Normandie ,  &  du  Duché  de 
Thourainne  :  des  Contez  d'Anjou,  &  du  Mainne  :  a 
la  Souverainnete  &  Homaige  du  Duché  de  Bretaigne  : 
a  la  Souverainnete  &  Homaige  du  Conte  &  Paiis  de 
Flandres;  &  a  toutes  autres  demandes,  que  le  dit  nos- 
tre Frère  nous  faifoit ,  &  faire  porroit ,  pour  quelcon- 
que caufe  que  ce  foit;  Excepte  les  chofes  defTus  dîtes, 
qui  doivent  demourrcr  &  eftre  baillies  a  noftre  dit 
Frère  &  a  fcs  Hoirs. 

Et  qu'il  nous  transportaft ,  ceifaft ,  &  dclaiffaft  tout 
le  droit, qu'il  povoit  avoir  en  toutes  les  chofes  qu'il  ne 
li  doivent  efte  baillies. 

Sur  les  quelles  chofes  ,  après  plufeurs  altercacîons 
eues  fur  ce,  &,  par  especial ,  pour  ce  que  les  dites 
Renonciations  ne  le  feront  pas  de  prefent,  avons  fina- 
blement  accorde  a  noftre  dit  Frère,  par  la  manière  qui 
s'enfuit;  c'eft  allavoir. 

Que  Nous  &  noftre  dit  ainsne  Filz  renoncerons, 
&  ferons,  &  avons  promis  a  faire,  les  Renonciations, 
Transpors,Ceffions,  &  Delaiffemens  deflus  dis,  quant 
&  fi  toft  que  Nous  &  noftre  dit  Fil  aurons  baille  a 
noftre  dit  Frère,  ou  a  fes  Genz,,  par  lui  especialment 
députez,  la  Cite  &  le  Chaftel  de  Poitiers,  &  toute  la 
Terre  &  le  Pais  de  Poitou,  enfamble  le  Fie  de  Tho- 
vatt,&  laTerre  de  Beleville:  la  Cite  &  le  Chaftel  d'A- 
een  &  le  Paiis  d'Agenois  :  la  Cite  &  le  Chaftel  de 
p!errco"ort,  &  le  Paiis  de  Picrreguis  :  la  Cite  &  le  Chas- 
tel  dc^'Caours,  &  le  Pais  de  Caourfin  :  la  Cite  &  le 
Chaftel  de  Limoges ,  &  toute  la  Terre  &  le  Paiis  de 
Limolin  :  &  toute  la  Conte  de  Gaure  ;  les  quelles 
chofes,  nous  &  noftre  dit  Fil  promettons  baillier  a  lui, 
ou  a  fes  dites  Genz  ,  dedens  la  Fefte  de  la  Nativité 
Saint  Jehan  Baptifte  procheien,  fe  nous  povons. 

Et,  aptfes  ce,  devant  certainnes  Perfonnes  ,  qui  fe- 
ront députées  depar  noftre  dit  Frère,  ferons  &  noftre 
dit  Fil  fera  ,  en  noftre  Royaume  ,  icclles  Renoncia- 
tions, Transpors ,  Ceffions,  &  Delaiffemens  par  Foy 
&  par  Seremens  folennelment. 

Et  d'icclle  ferons  Nous  &  noftre  Fil  ainsne  bon- 
nes Lettres  Ouvertes,  feelles  de  noftre  Grant  Seel  & 
du  Seel  de  noftre  dit  Fil,  par  la  fourme  &  manière, 
comprife  en  nos  autres  Lettres,  fur  ce  faites,  &  que 
compris  eft  ou  dit  Traittiee. 

Les  quelles  nous  envolerons  ,  a  la  Fcfte  de  l'As- 
fumpcioii  noftre  Dame  prochain  enfuant ,   en  l'Egli- 

ie 


ratores  diéii  Ncfotis  mjlri ,  fro  diélo  Fratre  tiafiro  An-  AîNNO 

glix  ,  ^  pro  fi,  jurâriint,   ad  fan  ai  a  Dci  Evangelia,  y-  ■ 

tenerc  tsf  ohfirvare ,  'IJOO, 

Et  pofieà  illud  jiiravertiat  filempniter  dilhi  Filius  nos- 
ter  tï  Nepos ,  numinibns  quibtis  J'tipri, 

Deindè  nos  I3'  pra:dlîius  Frater  m/ler  illud  confirma- 
vimus  àf  juravir/ias  filempniter , 

Pei  qttam  Concordiam ,  imer  alla ,  Nos  {^  diÛns  Ft- 
litis  nojier  tenemur,  Jj'  promijîmus,  traders,  liber  are , 
cf  dimtttere ,  diào  Fratri  tiojiro ,  pro  Nobis ,  noftris  Hx- 
redibus  ,  ^  SriccejJ'oribns  ,  in  perpetitum  ,  Civitates , 
Comitatus  ,  Fillas ,  Cajlra ,  Fortahtia ,  T'erras  ,  reddi- 
ius,  obventiones,  i^f  alla,  quce  fiquanUir ,  cum  illo  quod 
diélus  Frater  tenet  in  Aquitania  is  Vasconia ,  ad  tenen- 
dam  y  pojjidendum  perpétua  fibi ,  y  fiiis  Hîercdibus , 
is'  Succejpjribus ,  iLr.uu  quod  in  Domanio  im 
DoMANio,  ^  illud  quod  in  Feudo  in  Feudo  ,  Î2°  per 
temftts  i^  rnodos  hic  infiriùs  déclarât  a, 

Civitatcm,  Cajirum  ,  ^  Comitatum  Piiiaviic ,  ^ 
totam  Terram  ^  Patriam  de  Piéîavis ,  cum  Feudo  dt 
Thouart,  ^  ferra  de  Bclkville, 

Civitatera  i^  Cnftrnm  de  Xaunâen ,  i^  totam  Ter- 
ram ^  Patriam  XaunSlen,  citra  cs'  ultra  Charcnt  ,cum 
Villa,  Caftro,  y  Fortalitiis  de  Rupella,  ^  Pertinen- 
tiis  isf  Dependentiis  fuis ,  &c.  ut  in  Tra£tatu  Pacis  us- 
que  in  fineni  fcxti  Articuli. 

Et  fuit  prolocutura  quod  Nos  ^  ^  diélus  Primogeni- 
ttis  nofler ,  renunciaremus  Refortis ,  ^  Superioritatibus , 
C?"  omn'i  Jiiri,  quce  Nos poffemus  habere  in  omnibus  fu- 
pradiâis ;  £7'  quôd  DICTUS  Frater  noster  i  l- 
LA  TENERET,  SICUT  VlCINUS,  ABSQUeRe- 
SORTO  ET  SUPERIORITATE  DE  NoBISVEL 
DE  RegnO  NOSTRO:^?'  quèd  omne  Jus  ,  quod  nos 
habemus  in  rehus  fupradivlis ,  Nos  in  eum  cederemus  ^ 
transferenius  adfemper  zsf  in  perpetuum. 

Et  etiam  fiierit  prolocntum ,  quod  conjîmiliter  diélus 
Frater  nofler  Rex  Anglite,  ^  diélus  fuus  Filius,  re- 
nunciarent  expreffè  omnibus  qute  non  deberent  tradi ,  vcl 
r  émaner  e ,  diélo  Fratri  noflro  Régi  Anglice  per  Traéla- 
titm  diélum;  i^,in  fpecie,  nomini  ^  Juri  Coronic  c?"  Regni 
Francise  :  Homagio  ,  Superioritati  ^  Dominio  Ducat&s 
NormaniiC  £5'  Dncatûs  Thuranite:  Comitatuum  Ande- 
gavicc  y  de  Maya  :  Superioritati  ^  Homagio  Ducat ûs 
Britannia  :  Superioritati  i^  Homagio  Comitatus  £5" 
Patrice  Flandrice  ;  £3^  omnibus  aliis^ petitionibus  ^  quas 
diélus  Frater  nofler  nobis  faciebat ,  vcl  facere  poterat ,  pro 
quacunque  Caufâ  qu£  illa  fuerit  ;  Exceptis  rebuts  fupra- 
diélis ,  y»j?  debent  remanere  ^  tradi  diélo  Fratri  noflro 
£3'  Hieredibus  fuisi  ^ 

Et^  quod  Nobis  ipfe  traasferret ,  cederetj  ^  diniitte- 
ret  omne  Jus ,  quod potuit  habere  in  omnibus  rébus ,  aux 
non  fibi  tradi  deberent. 

Super  quibus  rébus ,  pofl  plures  altercationss  fuper  hot 
habitas,  (jf ,  fpecialiter ,  quia  diéite  Renunciationes  non 
funtfaélce  de  pnefcnti  ^  finaliter  concordavimus  cum  Fra- 
tre Moftro  pnediélo ,  per  modum  qui  fiquitur  ^  videlicet  ^ 

Quod  Nos  ^  diélus  Primogenitus  nofler  renunciabi- 
mus ,  es"  facier/ius ,  i^  promijimus  facere ,  Renunciatio- 
nes,  T'ranslationes  ,Cefiiones  ,^  Dimiffioncs  fupradidas^ 
quando  is'  tàm  cita  quàr^  Nos  £7'  diélus  Filius  nofler  tra- 
didimus  diélo  Fratri  noflro,  -vel gentibus  fuis,  per  ipfunt 
fpecialiter  deputatis,  Civitatem  £3°  Caflrum  Piélaviicj 
ijf  totam  T'erram  C5  Patriam  Piélavienfem,  fimiliter 
cum  Feodo  de  T'houart ,  cf  Terra  de  Belleville:  Civita- 
tem y  CaftruM  de  Agenna  ,  £3^  Patriam  Agenenfim: 
Civitatem  £3^  Caftrum  de  Petragoriâ,  £3^  Patriam  de 
Petragoriâ:  Civitatem  àf  Caflrum  de  Caors,  £3^  Pa- 
triam de  Caorfin:  Civitatem  £3^  Caflrur/i  de  Lemovicis ^ 
i^  totam  Terram  ^  Patriam  de  Lemovicen:  £3^  totum 
Comitatum  de  Gaour  ;  quce  Nos  £5'  diélus  Filius  nofler 
promittimus  tradere  fibi ,  vel  fuis  gentibus,  citra  Feflum 
Nativitatis  Sanéli  Johannis  Bapiifl.v  proximà  ventu- 
rum,  fipojjîmus. 

Et,  flatim  pofl  hoc,  coram  certis  Perfanis^  per  diélum 
Fratrem  noflrum  deputandis ,  faciemus ,  £3"  diélus  Filius 
nofler  faciet  ,  in  Regno  noflro  ipfas  Renunciationes , 
Translationes  ,  Ceffiones ,  £3^  Dirmffiones ,  per  fidem  £5" 
juramentum  filempniter. 

Et  de  hoc  faciemus  Nos  £s'  diélus  Primogenitus  nofler 
bonas  Literas  Patentes,  flgillatas  noflro  Magno  Sigilh 
es'  Sigilh  diéli  Filii  nojlri ,  per  modum  £5^  formam ,  com- 
prehenfas  in  aliis  Literis  nofhis  ,  indè  faélis  ,  £3"  qui 
comprehenduntur  in  Traélatu  prxd'élo. 

Quas  Nos  mittemus,  in  Feflo  Affumptionis  beattc  Vit- 
ginis  proximà  fiqueati  ,  in  Ecclefia  Auguflinenfi  apud 

Bruges, 
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'fe  des  Auguftins  a  Bruges  ,  &  leï  ferons  biillier.a 
ceulx,  que  nollre  dit  Prere  y  envolera  lors  pour  les 
recevoir. 

Et,  fe  dedens  ladite  Fefte  de  Saint  Jehan  Baptifte, 
Nous  ne  pourions  baiiliei:  les  dites  ,  &  prochainnes 
•deffus  nommées  .■,  Citez,  Contes,  Chartelz,  Villes, 
Terres,  Fais,  Illcs,  &  Liex,  nous  les  baillerons  de- 
dens la  Fefte  de  Toullains  prochien  en  un  An , 

Et  icelles  bailliez,  ferons  nous,  &  iioftre  dit  Fil, 
Tes  dites  Renonciations, Transpors,  Ceffions,  &  De- 
laiffemenz  par  devant  les  Genz,  qui  feront  députez  de- 
par  lui ,  come  dit  eCl:  ;  &  en  ferons  Lettres  teles  &  par 
la  manière  delfusdite ,  &  les  ferons  bai  Hier  a  fes  Genz, 
au  jour  de  la  Fefte  Saint  Andrieu  lors  enfuiant,  en  la 
dite  Eglife  desÀuguftins  a  Bruges,  par  la  manière  des- 
fusdite. 

Et  auflî  Nous  a  prortlis  noftre  dit  Frère,  que  il  /k 
fondit  Filz  renonceront,  &  feront  famblable,  lors  & 
par  la  manière  deffus  dite,  les  Renonciations,  Trans- 
pors, Ceffions,  &  Dèlaiffenhens ,  accordées  par  ledit 
Traittie,  a  faire  de  fa  partie,  li  comme  deffus  eft  dit: 
Et  en  envolera  fes  Lettres  Patentes  ,  feelles  de  fon 
Grant  Seel  &  du  Seel  de  fon, dît  Fil,  aux  dis  Lieux  & 
Termes,  pour  les  bailler  aux  Genz,  qui  depar  nous  y 
feront  députez ,  famblable  come  dit  eft. 

Et  auffi  accordons  &  promettons  a  noftrç  dit  Frère, 
que  Nous  &  nos  Hoirs,  furferons,  jusques  au  Termes 
des  dites  Renonciatioiis  deffus  esclarcies ,  de  ufer  de 
Souveraineté  &  Relfort,  en  toutes  les  Cites,  Contes, 
Chafteaux,  Villes,  Terres',  Pais,  Yfles,  &  Liex,  que 
tenoit,  en  temps  du  dit  Traittie,  noftre  dit  Frère,  les 
quelles  li  dévoient  demeurer  par  le  dit  Traittie:  &  es 
autres,  qui,  a  caufe  des  dftes  Renonciations  ,  &  du 
dit  Traittie,  li  feront  bailliez,  &  doivent  demourer; 
fenz  ce  que  Nous ,  noz  Hoirs ,  ou  autre  a  caufe  de  la 
Couronne  de  France,  jusques  auz  Termes  deffus  es- 
Clarciez ,  &  iceulz  durans ,  ne  ne  puiffions  ufer.  d'au- 
cun Service  ou  Souveraineté,  ne  demander  fubjedtion 
fur  noftre  dit  Frère,  fes  Hoirs,  leurs  Subgez,  d'icel- 
les ,  prefénz  &  avenir  ;  ne  Qu'îrélles  ou  Appiaux  en  nos- 
tre  Court  recevor,  ne  rescrepre  a  icelles,  ne  de  Juris- 
dicion  aucune  ufer  a  caufe  des  Citez ,  Contez ,  Chas- 
teaulx.  Villes,  Terres,  Pais,  lUes,  &  Liex  prochein 
Bominees. 

-  Et  accordons  auffi  a  noftre  dit  Frère,  qu'il,  ne  fes 
Hoirs ,  ne  aucuns  de  leurs  dis  Subgez ,  a  caufe  des 
Citez,  Contez,  Chafteaux,  Villes,  Terres,  Pais,  II- 
les,  &  Liex  prochein  avantdis,  comme  dit  eft,  foient 
teous ,  ne  obligiez ,  de  Nous  recongiloiftre  leur  Sou- 
verein,  ne  de  faire  aucune  fubjeiSion ,  fervice,  ne  de- 
voir a  Nous, a  nos  Hoirs,  ne  a  la  Couronne  de  P'ran- 
ce,  jusques  aux  termes  ds  Renonciations  devantdis. 

.  Et  auffi  nous  a  promis  &  accorde  noftre  dit  Frère, 
que  il  &  fes  Hoirs  furferront  d'eux  appeller  &  porter 
Roy  de  France,  par  Lettres,  ne  autrement,  jusques 
dux  termes  deffus  nomrrieez,  &  iceuix  durans. 

Et, combien  que  es  Articles  du  dit  Accord  &  Trait- 
tie de  la  Pais  ,  en  ces.  prefentes  Lettres ,  ou  autres , 
dependanz  des  dis  Articles,  ou  de  ces  prefentes ,  au- 
tres quelconques,  quelles  que  elles  foient,  foient,  ou 
feuffent,  aucunes  paroles,  ou  fait  aucun,  que  nous 
ou  lui  feiffiens  ou  deiffiens ,  qui  fentiffent  Translation 
ou  Renonciation,  taifibles  ou  expreffes,  de  Reffors  ou 
Souvereinnetez, 

C'eft  l'entencion  de  Nous,  &  de  noftre  dit  Frère, 
que  les  avantdis  Souvereinnetez  &  Reffors,  que  nous 
avons  es  dites  Terres,  qui  feront  bailliez  a  noftre  dit 
Frère,  corhe  dit  eft,  demourront  en  l'eftat,  en  quel 
elles  font  a  prefent;  mais,  toutes  fois,  Noiis  furfer- 
rons  d'en  ufer  d'aucun  Service,  &  derriahdêr  Subjec- 
tion,  par  la  mariiere  deffus  ditte,  jusques  aux  termes 
deffus  declairés. 

Toutes  les  quelles  Citez,  Contes,  Chafteaux,  Ter- 
res, Paiis,  Villes,  Illes,  &  Liex,  par  avant  divifees; 
&  auffi  tout  les  autres,  qui  devront  baillier  a  rioftre 
dit  Frère,  par  forcé  du  dit  Traittie,  &  leurs  apparte- 
nances &  appendances  quelconques  ,  avecques  toute 
Souverainnete &  Reffort  (aptes  le  temps  que  noftre  dit 
Frère  aura  renoncie,  transporte,  &  delaiffie,  par  la 
manière  que  deffus  eft  dit,  &  bailliez  les  dites  Lettres 
de  Renonciation,  aux  dis  jour  &  Lieux,  a  nos  Dépu- 
tez) demourront  entièrement  a  noftre  dit  Frère,  a  te- 
nir a  lui  &  a  fes  Hoirs,  parpetuelment,.  comme  Voi- 
lins  aux  Roys  &  au  Royaume  de  France ,  &  fenz  re- 
çongnoiftre  Souverein  pour  yceulx,  &  auffi  franche- 
ment, comme  les  Roys  de  France  les  tindrent  en  au- 
cunes temps  paifibles  &  paffez. 
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Bruges ,  ^  nias  faciemtis  tradi  i'ilis,  pios  di^us  Frater 
najler  ihi  tnnc  mhtet  ai  eas  recipiendas. 

Et^ficitra  diUum  Fçfti'.m  Sanâi  Johann  h  Baptiflà 
Ko:i  poterimus  traderè  diSia,  éf  proximè  fupra  nomtnà- 
ta^  Cïvitates^  Comitatus,  Caftra,  Villas,  'Terras,  Pa,. 
trias ,  lufulas,  ^  Loca,  Nos  illa  trademus  circa  Fejium 
ommv.ra  Sanilorum  proximà  venUirurn  in  u>2um  Annum. 
Et,Jpfis  traiitis,  faciemus  Nos  ^  diélns  Filins  nos'- 
ter  diclas  Reauaciationes,  Translâtiones ,  Cejfiones  ^ 
DirniJJlones  coram  Geritilms  qu.ie  depitakintur  per  iphim 
proiit  diiliim  eft;  zsf  ir.dè  faciemus  teles  Literàs  §  pcr 
rnodiirn  [upradiilum ,  ^  ipfas  faaer^us  tradi  Gsntibiis 
fuis ,  m  tefto  SanBt  Andrex  tune  fequenti ,  in  diSla  Ec- 
clefia  Augnftinenfi  apiid  Bruges  per  modum  fiiprâ- 
diaum,  ,       •  -  ■■ 

Et  etiam  mbis  fr»mifit  diéîics  Frater  nofter ,  àifàd  ipte 
y  diBm  Filius  ftms  renmiciaham  zs'  facienl  c'onfirlili- 
tèr,  t/wc  ^  fer  modn-m  fupradiaitm ,  Renunciatior.es 
Translationes  .Cejfiones ,  IS  Dimiffiones,  concor  datas  per 
Traéiattfin  pradiélur/i,  fiendas  ^x  parte  fiid ,  fuut  fupra- 
ditlnm  eft  :  Et  indè  raitpet  Literas  fuas  Patentes    LJ. 
latasdtfuoMagno  Sigilto  àf  Sigiilo  dicli  Filii fui'^ ad 
diélos  Locum  is'  terrninx)s ,  adtradendum  iUas  Genthus 
qui  per  nos  ibi  deputabtintiir ,  fimiliterftcut  diilum  eft.  ' 
,    Et   etiam    concordarnns  ^  promitti/nus   dido    Fratri 
noftro,  q'Md  Nos  l^  Hierede^  noftri  fu^erfedebimus  ,   us- 
qzie  ad  terminos  diéiartim  Renunciatiunur/i  fuperius  dé- 
clarât os,  mi Superioritate,i:f  Reforto  in  omnibus  Civitati- 
bus .  C omit ati bits;   Caftris,  Fillis,  Terris,  Patriis    In- 
fulis,    ^  Loeis.  qua;  tenebat ,  tempore  diai  Traûltûs 
nofterdiSas  Frater ,  qux  fibi  debent  remanere  per  dic- 
tmn  TraHatum:  ^  in  aliis,  qux  ,    onafîone  dïHarum 
Renunciattonum  ,   {^  diiii  Traéiatûs  Jibi  tradentiir  ij 
debent  remanere ;  ahsque  hoc  quod  Nos,  Haredes  no/lri 
mit  alius  occafione  Coronx  francia ,  usque  ad  terrninjs 
fuperïàs  dcclaratos  ,    y  ipfrs  durantibus  ,    non  poffimus 
mt  altquo  fervitio  vel  fuperioritate ,  «ec  petere  fubieaio- 
nemfuper  diHo  Fratre  noftro,  Hceredibusfuis.,  {^  .eorum 
Suhditts ,  priefentibus  ^  futuris ,    nec  Querelâs  vel  Ap- 
pellationes  in  Curia  noftra  recipere  ,    nec   referib'ere  ad 
easdem  ,    nec  JurisdiBione  aliqua  uti  occafione  Civita- 
tJirn ,  Comitatuum  ,    Caftrorum ,   Villarum     Terrarurn 
Patriarum,    Infularum,  b'  Loçorum  proximo  nominà- 
tormn.  ,  ,  . 

Et  concordamus  etiam  cum  diSo  Fratre  noftro  quod 
nec  ipfe,  nec  Haredes  fui,  nec  aliquis  ex  eorum  ''Subdi- 
tis  prtediélis  ,  occafione  Civitatura ,  Comitatuum  Cas- 
trorum,  Villarum,  Terrarum,  Patriariim-,  lêfularum 
^.  Locorum  antediâorum ,  ut  dillum  eft,  teneantur  nec 
obligentur  Nos  recognoscere  fuum  Superiorem ,  nec  facere 
aliquam  fubjeSioner»  ,  fervitium  vel  deveriuni  Nobis 
Haredibus  noftris ,  vel  Coronte  Francis ,  usque  ad  termi- 
nas Renunciationum  antediilos. 
,  Et,  etiam  nobis  promifit  ^  conc.ordavit  didus  Frayer 
mfter,  qticd  ipfe  ^ H.eredes  fui  fuperfcdebunt  ipfos  appel- 
lare  ^gerere  Reges  trancia^per  Utteras,  vel  alio  modo 
usque  ad  termmos  fupranominatos ,  ^  ipfis  durantibus  ' 
Et ,  licet  in  Articulis  diàorum  Concordige  l^,  Traàa- 
tûs  Pacis,  inpra:fentibus  Liieris ,  -vel aliis],  pendentibus 
ex  diBis  ArticuUs ,  vel  de  prcefentibus ,  aut  aliis  quibns- 
eumque,  qualesciimque  fuerint ,  fint ,  vel  forent  aliqua. 
verba,  vel  fadum  aliquod,  quod  Nos  -vel  ipfe  fèci(femus 
vel  dixijfemus ,  quie  fentirent  Translationem.  vel  kenun- 
ciationem,  tacitas  vel  exprejfas ,  de  Refortis  vel  Sitperio- 
ritatibus , 

Hxc  eft  intcntio^  noftra,  ^  didi  Fratri  s  noftri ,  quod 
antedida  Superioritates'^ Reforta,aux  Nos  haberms  in. 
diBis  Terris,  quce  tradentur  diéîo  Fratri  noftro  ut  dic- 
tum  eft ,  remanehunt  in  ftatu  in  qtio  funt  de  prcefenti  ■ 
fed,  nichtlominm ,  Nos  fuperfedebimiis  uti.  aliqiio  ftrvi- 
tio  &■  petere  fuhjeaionem ,  per  modum  fupradiâium  us- 
que ad  terminas  fuperius  declaratos,  ' 

Qiite  amnia,  Civitates  i,  Comitatus  ,  Caftra  Terrée 
Patrite  ,VilU  ,  PafuU,  ^  Loca  ante  limitaia;  i^'etiarà 
omnia  aiui ,  qu<e  debent  tradi  dido  Fratri  noftro  vizore 
diili  TraBatûs  ,{^  Pertinentia  Jj'  Oependentiafua  qu£^ 
ctimque  ,  cum  omni,  Superioritate  i^  Rcforta  (per  tem- 
pus  qua  diéîus  Frater  nofter  renunciaVerii ,  tranftulerit 
iS  dirniferit  ,per  modum  quo  fuperius  diSutn  eft, 'ç^  tradil 
derit  diilas  Literas  RenunciatioHum,  diéiis  F>ie  ^  Lo- 
cb,  noftris  Députât is)  remanebunt  intègre  dido  Fratri, 
noftro ,  tenenda  fibi  isf  Hxredibus  fuis  in  perpetmtm 
fient  V'cinis  Regjbiis  ^^  Regno  Francis  ,  non  re- 
cognoscendo  Supe.  io'rem  fro  eisdem ,  of  ita  libère  ficut 
Rex  Franc'u  illa  tenebat  aliqua  tempare  pacifico  £^ 
transalio. 


Anno 

1360. 


C  i 
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AkNO        ^'■'  P^'^  habundant,  nous  renonçons  ,  des  lors  par 
exprès,  aux  dis  Souvereinnete  &  Reffors,  &  a  toutes 

I  ?  60,    i^s  autres  chofes ,  que  Nous  devons  renoncier  par  for- 
ce  du  dit  Traittie. 

Et  voulons  que  les  dites  Renonciations  foient  te- 
nues pour  faites,  ou  cas  deffusdit ,  fi  avant  comme 
profiter  porra  a  noilre  Frère  devant  dit  &  a  fes  Hoirs. 

Et  voulons  &  accordons  que,  par  ces  prefentes,  le 
dit  Traittie  de  Pais  &  Accort,  fait  entre  Nous  &  nos- 
tre  dit  Frère,  les  Soubgez,  Alliez,  &  Adhercus  d'une 
Partie  &  d'autre  j  ne  foit ,  quant  aux  autres  chofes 
contenues  en  iceli  ,  empire  ne  eftbibloie  en  aucune 
manière  ; 

Toutes  les  quelles  chofes,  cy  deflus  en  ces  prefen- 
tes  Lettres  escriptes,  Nous,  Roy  de  France  delfusdit, 
voulons  ,  ottroions  ,  &  promettons  loyaument ,  en 
bonne  foy,&  par  noftre  fairement , fur  ce  fait  fur  fains 
Euvangiles,  &  le  Corps  noftre  Seigneur  Sacre,  tenir, 
garder, entériner,  &  accomplir  fenî  fraude  &  fenz  mal 
engin  de  noftre  partie. 

Et  a  ce  &  pour  ce  faire  obligons  a  noftre  dît  Frère 
le  Roy  d'Angleterre  Nous,  nos  Hoirs,  &  tous  noz 
Biens,  pfefens  &  avenir,  en  quelque  lieu  qu'il  foienf  ; 
Renoncans,  par  noftre  dite  Foy  &  Serement,  a  toutes 
Eïcepcions  de  Fraude,  Decevance,  de  Crois  prife  & 
a  prendre,  &  a  impetrer  Dispenfacion  du  Pnpe  ,  pU 
d'autre,  au  contraire;  la  quelle,  fe  empêtrez  eftoit, 
nous  voulons  eftre  nulle  &  de  nulle  valeur  ,  &  que 
Nous  ne  nous  en  puifliens  aidier  :  Et  aux  Drois ,  di- 
fant  que  Royaume  ne  porra  eftre  trenche,  &  gênerai 
Renonciacion  non  valoir  fors  en  certaine  manière  ;  & 
a  tout  ce  que  nous  pourrions  dire  ou  propofer,  en  Ju- 
gement ,  ou  dehors ,  au  contraire. 

En  Tesmoîgnage  des  quelles  chofes  Nous  avons  fait 
mettre  noftre  Seel  a  ces  prefentes  Lettres. 


Et  ^  ex  habutidami ,  Nos  renunciamus  exnuHc  exfref-  AnnO 
fc  diBis  Saperioritatilins  is'  Jicjortis,  i^  omnibus  aliis 
qiiibiis  Nos  renimciare  debemiis  vigore  diiîi  Traéiatûs.    '    1 3  ^O. 

Et  volumus  qttôd  diÛ.t  Renunciationes  habeantnr 
pro  jhil'is  ,  in  cafii  fufradièlo  ,  in  quantum  proficere 
patent  tratri  mftro  ftipradOio  isf  H.credibus  fais. 

Et  volurHus  o"  concordamus  quid ,  per  prtcfetttes 
diâi  "Traéiatus  Pacis  iff  Cencordia ,  faiSa  intcr  Nos  i^f 
diélum  Fratrem  noftritm  ,  Subditos ,  Alligatos  i£  Ad- 
h<trentes  unius  Partis  isf  alterias  ,  quantum  ad  alia 
contenta  in  eisdem .  «0»  pejorentur  nec  infirmentur  qua- 
litercumque  ;  fed  volumus ,  isf  nobis  placct ,  quàdjini  ^ 
remaneant  in  fiio  pleno  vigore  ^  virtute. 

Qux  omnia,  hie  faperiùs  in  pr.cfentibus  Literis  des- 
cripta,  Nos,  Rex  Francorum  ,  fupradiéîus,  volumus 
concedimus,  ^  proraittimus  fideliter ,  in  bonâfide,  ^ 
per  noftrum  'Juramentnrn  ,  de  hoc  faltum  fiiper  JanBa 
Evangelia ,  ^  Sacratum  Domini  nojlri  Corpus  ,  tene~ 
re,  obfervare  ,  integrare  ,  cs"  complere  fine  fraude  Cs" 
fine  dolo  malo  ex  parte  noflra. 

Et  ad  hoc  y  pro  hoc  faciendiim  obligamus  diélo  Era- 
tri  noftro  Anglia  Nos,  Hxredes  noftros ,  ^  omnia  Bona 
noflra  ,  pr^fentia  i^  futur  a  ,  nbicumque  locorum  fue- 
rint  ;  Kenunciantes ,  per  noftram  diBam  Fidem  ^  Jura- 
mentum,  omnibus  Exceptionibus  Fraudis ,  Doit,  Crucit 
accepta  y  accipiendiC  ,  irnpetrandx  Dispenfationis  Pa- 
px,  ziel  alterius  in  contrarium;  quam  ,  fi  impetratura 
fuerit,  volumus  ejje  nullani  ^  nutlius  valons,  £3?  quid 
Nos  non  poffimus  inde  adjuvari  :  Et  etiam  Juri ,  dicenti 
quod  Régna  non  poffunt  dividi ,  i^  gêneraient  Renuncia- 
ti<fnem  non  valere  exceptis  certis  cafibus,^  omhi  illi  quod 
Nos pojfemus  dicere  vel  apponere  in  contrarium,  in  "Ju- 
dicio ,  fiva  extra. 

in  quorum  "Teflimonium  Sigillum  noftrum  fecimus  hiis 


Don.  a  Calais  le  xxiv.  jour  d'OSobre,  l'An  de  gra-       Dat.  Calefii  vicefimo  quarto  die  Oélobris,  Anno  Do- 
te Mill ,  Trescentz ,  SoiiTante.  mini  MUlèfimo ,  T'retentefimo  ^  Sexagefimo. 

Par  le  Roy. 
J.  Math. 

Sub  Sigilio  Cane  viridi  ir/ipreffo ,  a  Filis  fericis  viridis 
tubeique  coloris. 


ïnftrumentum  Nuncii  Papa  fuper  prcefata  Liiérà  da- 
tur  ad  eunderii  Locttm  vicefimo  quinto  Me  Menfis  eJKs- 
dem. 


VIII. 

Lettres  Patentes  c/'Edouard  IIL  Roi  d'An- 
gleterre ,  contenant  les  Renonciations  qui  fe  dé- 
voient faire  «Jean  Roi  de  France ,  en  vertu 
du  Traité  de  Bretigny.  Données  à  Calais  le  i4., 
OBobre  1360.  [Rymer,  Fœdera ,  Con- 
ventioncs ,  &c.  Tom.  VI.  pag.  143.  d'où 
l'on  a  tiré  cette  Pièce ,  qui  fe  trouve  auiïï  dans 

.  le  LVI.  Vol.  des  MSS.  de  la  Biblioth.  Royale 
de  Berlin,  pag.  12.3.] 

EDwA  RD,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  d'Engleter- 
re,Seignur  d'Irlaunde  &  d'Aquitain , as  touz  ceux, 
qi  ces  Lettres  verront,  Saluz. 

Come, 

Pur  les  Dift["enfions ,  Debaz ,  &  Discors  ,  meuz ,  & 
espérez  a  movoir  entre  Nous  &  noftre  trescher  Frère 
le  Roi  de  France, 

Certains  Traidleurs  &  Procureurs , 

De  Nous  &  de  noftre  treschere  Ainsne  Filz  Edvrard 
Prince  de  Gales,  aianz  a  ce  fouffifant  povoir  &  auto- 
rité, pur  Nous,  &  pur  Lui,  &  noftre  Roialme  d'une 
part. 

Et  certains  autres  Traiâeurs  &  Procureurs, 

De  noftre  dit  Frère,  &  de  noftre  treschere  Neveu 
Charles  Duc  de  Normandie,  Dauphyn  de  Vienn,Filz 
Ainsne  de  noftre  dit  Frère  de  France,  aiantz  povoir  & 
auftorite  de  fou  dit  Piere  en  cefte  partie,  pur  fon  dit 
Piere  &  pur  Lui , 

Se  feuflTent  aflfemblez  a  Bretîgny  près  de  Chartres , 

Ou  quel  lieu  fuz  parle  ,  traittie  ,  &  acorde  final 
Paix  &  Concorde, le  vjii.  jour  de  May,  darrein  paflîe, 
des  TraiiScurs  &  Procureurs  de  l'une  &  de  l'autre  Par- 


tie, fur  les  Diflènfions ,  Dfcbaz,  Guerres,  &  Discors 
devantditz , 

Les  queux  Traitie  &  Paix  les  Procureurs ,  de  Nous 
&  de  noftre  dit  Filz,  pur  nous  &  pur  lui,  &  les  Pro- 
cureurs, de  noftre  dit  Frère  &  de  noftre  dit  Neveu, 
pur  fou  Piere  &  pur  lui,  jurèrent  auz  fainz  Evangiles 
tenir  &  garder , 

Et  après  ce,  le  jurèrent  folennëllemetit  nos  ditsFili 
&  Neveu  en  noun  qui  deffus , 

Et  depuis  Nous  &  noftre  dit  Frère  l'avons  confer- 
mee  &  jure  folennement  : 

Partfty  le  quel  Acôrd ,  entre  les  autres  chdfeS ,  nds- 
tre  Frère  &  fon  Filz  devantditz  font  tenuz  &  ount  pro- 
mis bailler,  délivrer,  &  deslaiflfer  a  nous,  noz  Heirsj 
&  Succeffeurs ,  a  touz  jours,  les  Citées,  Contées, 
Villes,  ChafteauXj  Forteresces,  Terres,  Illes,  Ren^ 
tes,  Revenues,  &  autre  chofe  qui  s'enfuent,  avec  ce 
qui  nous  tenons  en  Gyenne  &  en  Gascoigné,  a  tenir 
&  poffider  perpetuelment  a  Nous ,  &  a  noz  Heirs ,  &  a 
noz  Succelïburs  ,  ce  qui  en  DEKtAiNE  en  De- 
mai  n  e  ,  &  ce  qui  en  Fee  en  Fee,  &  par  les  temps  & 
maneres  cy  après  esclarciz , 

La  Citée,  Ôe  le  Chaftel ,  &  la  Countee  dé  Poy tiers ^ 
&  toute  la  Terre  &  le  Paiis  de  Poitou,  enfemble  le 
Fee  de  Thûuarz  &  la  Terre  de  Belville, 

La  Citée  &  le  Chaftel  de  Xaintes ,  &  toute  la  Terré 
&  le  Paiis  de  Xaititonge,  par  decéa  &  par  delà  la  Cha- 
rentre,  avec  la  Ville,  Chaftel  &  Forterefles  de  la  Ro- 
chell,  &  leurs  Appartenances  &  Appendances, 

La  Citée  &  le  Chaftel  d'Agen,  &  la  Terre  &  lePaiis 
d'Agenoîs, 

La  Citée, &  le  Chaftel,  &  toute  la  Countee  de  Pier- 
regort ,  &  la  Terre ,  &  le  Paiis  de  Pierregins , 

La  Citée  &  le  Chaftel  de  Lymoges ,  &  la  Terre  &  le 
Paiis  de  Lymoifin, 

•ta 
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Li  Citée  &  !e  Chaftel  deCaours,  &  la  Terre  &  le  j  de  Càlàys,  avec  leur  Appsrtenances ,  demouront  en  AnNÔ 
Paiis  de  Caourfiii , 


La  Citée,  le  Chaftel  ,   &  le  Paiis  de  Tarbe,  &  la 
Terre,  le  Paiis,  &  la  Couiitee  de  Bigorre, 
La  Countee,  la  Terre,  &  le  Paiis  de  Gaure, 
La  Citée  &  le  Chatel  d'Engolisme,  &  la  Côuntee, 
la  Terre,  &  le  Paiis  d'Engolemois, 

La  Citée  &  le  Chaltel  de  Rodes ,  &  la  Terre  &  le 
Paiis  de  Rovcrgue, 

Et,  fe  il  y  a  aucuns  Seignurs  ,  come  /c  Conte  de 
Faix ,  le  Conte  d'Armignac ,  le  Conte  de  Lille ,  le  Conte 
de  Piérregort,  le  Viicamte  de  Lymoges ,  ou  autres,  qi 
tiegnent  aucunes  Terres  ou  Lieux  dedeiiu  les  Metes 
des  diti  Lieux,  il  en  ferront  Homage  a  nous,  &  touz 
autres  Services  &  Devoirs  deui  a  caufe  le  leur  Terres 
&  Lieux,  &  en  la  manere  q'il  les  ont  fait  en  temps 
paffe. 

Tout  ce  que  nous  ou  aucuns  des  Rois  d'Engleterre 
ancienement  tienerent  en  la  Ville  de  Monftrel  fur  la 
Meer,  &  es  Appartenances, 

Toute  la  Countee  de  Poitou  tout  entièrement, 
Sauf  &  excepte  qui,  fi  aucunes  chofes  ont  efte  alie- 
hes  par  les  Rois  d'Engleterre  ,  qui  ont  elle  pur  le 
temps,  de  la  dite  Countee  &  Appartenances,  &_as  au- 
tres Parfpnnes  qui  aus  Rois  de  France,  noftre  dit  Frè- 
re, ne  fes  Succeflburs ,  ne  ferront  pas  teiius  de  les 
rendre  a  nous , 

Et,  lî  les  dites  Alîeiiacions  ont  efte  faites  àus  Rois 
de  France,  qi  ont  efte  pur  le  temps,  fanz  aucun  moien , 
&  noftre  dit  Frère  les  tiegne  a  [Jrefent  en  fa  main,  il  les 
laiftèra  a  Nous  entièrement, 

Excepte  qui,  fi  les  Rois  de  France  les  ont  euz  par 
éfchange  as  autres  Terres,  nous  deliverons  ce  qui  on 
en  a  eu  par  éfchange ,  ou  nous  laifferons  a  noftre  dit 
Frère  les  chofes  enli  aliènes, 

Mais,  fi  les  Rois  d'Engleterre,  qi  ount  efte  pur  le 
temps,  en  avoient  aliène  ou  transporte  aucunes  cho- 
ies en  autres  Parfonnes,  qui  es  Rois  de  France,  &  de- 
puis foieat  venues  en  les  mains  de  noftre  dit  Frère,  ou 
auffi  par  partage ,  noftre  dit  Frère  ne  ferra  pas  tenuz  de 
les  rendre  j 

Et  aufl] ,  fi  les  chofes  defl^usdites  dévoient  Hômages , 
noftre  dit  Frcre  les  baillera  as  autres  qui  en  ferront  Ho- 
mage a  Nous, 

.    Et,  fi  il  ne  dévoient  Homage;  il  nous  baillera  un 
Tenant,  qui  lions  en  ferra  le  devoir,  dedeinz  un  Aii 
prochein  après  ce  qui  noftre  dit  Frère  ferra  departiz  de 
Calays, 
Le  Chaftel  &  la  Ville  de  Calays , 
Le  Chaftel,  &  la  Ville,  &  la  Seignurîe  de  Merk, 
Les  Villes  ,   Chafteaux  ,   &  Seiguures  de  Sangate, 
Coloigne,  Hames,  Wale,  &  Oye, 

Avec  Terres  ,  Bois  ,  Marrois ,  Rivers  ,  Rentes , 
Seignures,  Avoaifons  d'EglifeS,  &  toutes  autres  Ap- 
partenances &  Lieux,  entregifantz  dedeinz  les  Metes  & 
Boundes  qui  s'enfuent;  c'eft  alfavdir, 

De  Calays  jusques  au  Fil  de  laRlvere  pardevantGra- 
velvngcs , 

Et  auffi,  par  le  Fil  de  meisme  la  Rivere,  tout  en- 
tour  Langle, 

Et  auffi ,  par  la  Rivere  qui  va  pardela  Poil ,  &  par 
meisme  la  Rivere  qui  chiet  ou  Grant  Laq  de  Guines , 
jusqes  a  Fretun, 

Et,  d'ilec  par  la  Valee  entour  la  Montaigne  deCal- 
kuly,  enclovant  meisme  la  Montaigne, 
Et  auffi  jusqes  a  la  Meer  , 

Avec  Sangate  ,  &  toutes  fes  Appartenances  ,  le 
Chaftel  &  la  ville,  &  tout  entièrement  la  Counte  de 
Guynes,  avec  toutes  les  Terres,  Villes,  Chafteaux, 
Forteresccs ,  Lieux ,  Hommes ,  Hommages  ,  Seignu- 
res, Bois;  Forez,  Droiturs  d'ycelles  ,  auffi  entière- 
ment le  Conte  de  Guynes,  darreinement  mort,  les 
tint  au  temps  de  fa  mort , 

Et  obéiront  les  Eglifes  &  les  bones  Gentz ,  eftanz 
dedeinz  les  Limitacions  du  dite  Contée  de  Guynes ,  de 
Calais,  &  de  Merk,  &  des  autres  Lieux  deflusditï,  a 
nous  auffii  come  il  obeiffoient  a  noftre  dit  Frère,  &  au 
Counte  de  Guynes  qi  fuft  pur  le  temps. 

Toutes  les  queles  chofes,  comprifes  en  ceft  preftnt, 
&  en  l'Article  prochcifi  précèdent  de  Merk  &  Calays, 
nous  tendrons  en  Demaine;  Excepte  les  Héritages  des 
Egliles,  qui  demouront  aus  dites  Eglifes  entièrement, 
quelque  part  que  il  foient  affis  ;  &  auffi  excepte  les 
Héritages  des  autres  Gentz  des  Paiis  de  Merk  &  de  Ca- 
lays ,  affis  hors  de  la  Ville  de  Calays ,  jusqes  a  la  Value 
de  cent  Livres  de  Terre  par  An ,  de  la  Monoie  courant 
ou  Paiis,  &  au  deffoaz  :  les  queles  Héritages  leur  de- 
mourront  jusqes  a  la  value  dcflTusdite  &  au  deflbuz ,  . 
Mais  Habitations  &  Héritages,  affis  en  la  dite  Ville 


Demaine  a  nous,  pur  en  ordener  a  noftre  volenté,  ^ 

Et  auffi  demouront  as  Habitantz  en  la  Countee,  Vil-  ^  3        ' 
le,  &  Terre  de  Guynes  touz  leur  Demaines  entière- 
ment, &  y  revenroat  plainement,  fauf  ce  qui  eft  dit 
par  avant  des  Confrontacions ,  Metes  &  Boundes  des- 
fusdites,  en  l'Article  de  Calays, 

Et  toutes  les  Ifles,  adjacentz  aus  Terres,  Paiis,  & 
Lieux  avant  nomez ,  enfemble  avecqes  toutes  les  au- 
tres Ifles, queles  nous  tenions  ou  temps  du  dit  Traitie, 

Et  euft  efte  purparle  qui  noftre  dit  Frère  &  fbn  Ains- 
ne  Fils  renouncaflent  as  Relfors  &  Soverainetez\  &  à 
tout  le  Droit  q'il  purroient  avoir  en  toutes  les  chofes 
deft"usdites ,  &  qui  nous  les  reniflons,  come  voiiin, 
fanz  RelTort  &  Soverainete  de  noftre  dit  Frère,  ou  du 
Roialme  de  France,  <X  qui  tout  le  Droit,  qui  noftre 
dit  Frère  avoir  es  chofes  delfusdites,  il  nous  cedift^aft 
&  transportai!:  perpctuelment  &  a  touz  jours  : 

Et  auffi  euft  efte  purparle  qui,  femblablement,Nous 
&  noflre  dit  Filz  renoncaflbns  expreffement  a  toutes 
ks  chofes,  que  ne  doviënt  eftre  baillées  ou  demoure'r 
a  nous  par  le  dit  Traitie ,  & ,  par  efpecial , 

Au  noun  &  au  Droit  de  la  Coronne  &  dii  Roialme 
de  France , 

A  Homage  ,  Soverainete ,  &  Demaine  du  Duchie 
de  Normandie,  du  Duchie  de  Toarainne,  des  Coun- 
tces  d'Anjou, 

Et  Demaine,  &  Soverâiilete,  &  Homage  du  Duchie 
de  Bretaigne, 

A  la  Soverainete  &  Homage  du  Conte  &  Paiis  de 
Flandres, 

Et  a  toutes  autres  Demandes,  qui  nous  faifons  & 
faire  purrons,  pur  qûeconqae  caufe  qui  ce  foit,  excep- 
te les  chofes  delfusdites,  qui  devient  demorér  &  eftre 
baillées  a  Nous  &  a  noz  Heirs, 

Et  qui  nous  lui  transportafTons ,  ceflalTons  ,  &  de- 
laiftiaffons  tout  le  Droit,  qui  nous  purrons  avoir  en 
toutes  les  chofes,  qui  a  nous  ne  dovient  eftre  baillées; 

Sour  les  queles  chofes ,  après  plufeurs  altercacîons 
eues  fur  ce,  &  par  efpecial  pur  ce  qui  les  dites  Renon- 
ciacions  ne  fe  font  de  prefent,  avons  finablement  ac- 
corde avec  tloftre  dicFtere  pai:  la  manière  qui  s'enfuit  j 
ceftalTavoir , 

Qui  Nous  &  noftre  dit  Ainsne  Filz  renuneerons  & 
ferrons,  &  avons  promys  a  faire,  les  Renunciacions, 
Transportz  ,  Ceffions  ,  &  Delaiflèmentz  delfusdites, 
quant  6e  fi  toft  qui  noftre  dit  Frère  aura  baille  a  Nous, 
ou  a  noz  Gentz,  efpecialment  deparnous  députez,  la 
Citée  &  le  Chaftel  de  Poitiers,  &  toute  la  Terre  &  le 
Paiis  de  Poitou,  enfemble  le  Fie  de  Thouarcz  &  la 
Terre  de  Bellville  :  la  Citée  &  le  Chaftel  d'Agen,  & 
toute  la  Terre  &  le  Paiis  d'Agenois  ;  là  Citée  &  le 
Chaftel  de  Pierregort,  &  toute  la  Terre  &  le  Paiis  de 
Pierregins:  la  Citée  &  le  Chaftel  de  Caourz ,  &  toute 
la  Terre  &  le  Paiis  de  Caourcin  :  la  Citée  &  le  Chaftel 
de  Lymoges ,  &  toute  la  Terre  &  le  Paiis  de  Lymo- 
fin:  &  toute  la  Couritee  de  Gaire;  les  queles  chofes 
noftre  dit  Frère  nous  a  promys  a  bailler,  ou  a  nos  es- 
pecialx  Députez ,  dedeinz  la  Fefte  de  la  Nativitie  Saint 
johan  Baptiftre  prochein,  s'il  puet: 

Et  tantoft  après  ce,  devant  certaines  Parfonnes,  qui 
noftie  dit  Frère  députera.  Nous  &  noftre  Ainsne  Filz 
ferrons,  en  noftre  Roialme,  ycelles  Renunciacions, 
Transportz,  Ceffions,  &  DelaiftTementz  par  Foy&par 
Serement  folennement, 

Et  d'ycelles  ferrons  bones  Lettres  ovêrtes  ,  fealles 
de  noftre  Grant  Seal ,  par  la  manière  &  fourme,  com- 
priz  en  noz  autres  Lettres,  fut  ce  faites,  &  qui  com- 
priz  eft  ou  dit  Traitie , 

Les  queles  Nous  envolerons,  a  la  Fefte  de  l'As- 
fumpcion  noftre  Dairie,  prochein  èiifiiant,  en  l'Egli- 
fe  des  Auguftins  a  Bruges  ,  &  les  ferrons  bailler  a 
ceulx,  qui  noftre  dit  Frère  y  envolera  lors,  pur  les 
rescevoîr , 

Et,  fe  dedeinz  la  dite  Fefte  Seint  Jobari  Baptiftre^ 
noftre  dit  Frère  ne  povoit  bailler  les  Citées,  Countees, 
Chafteaux,  Villes,  Terres,  Paiis,  Iftcs,  &  Lieux  des- 
fus  procheins  nomez,  il  les  doit  bailler  dedeinz  la  Fes- 
te  de  Toufaintz  prochein  venant  en  un  An  : 

Et,  ycelles  baillées,  ferrons  Nous  &  noftre  dit  Fila 
les  dites  Renunciacions,  Transportz,  Ceffions,  &  De- 
laiflèmentz, par  devant  les  Geiùz  qui  ferront  députez 
par  noftre  dit  Frère  come  dit  eft. 

Et  on  ferrons  Lettres  tiêles ,  &  par  la  manière  deffus- 
dite,  &  les  ferrons  bailler  a  fes  Gentz  au  jour  de  la 
Fefte  Saint,  Andrew,  lùrs  enfuant,  en  la,  dite  Eglife 
des  Auguftins  a  Bruges,  par  la  manere  delfusdite, 
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AMvn        E*  *'^'^'  ^°'^'  ^  prorais  noftre  dit  Frcre  q'il  &  fon 

i\NNU    Ainsne  Fih   renonceront   &   terront,   lemblablement 

13^0.   l®rSi  &  par  la  manière  deffusditc ,  les  Renounciations, 

^        '  Transport!,  Ceflions,  &  Delaiirementz ,  accordez  par 

le  dit  Traitie  a  faire  di;  fa  partie,  licorne  delfus  ell  dit, 

&  envolera  fes  Lettres  Patentes,  feallccs  de  fon  Grant 

Seal,   aus  ditz  Lieu  &  Termes  ,    pur  les  bailler  aus 

Gentz,  que  depar  nous  y  fcrront  députez  femblable- 

ment  corne  dit  eft. 

Et  auffi  Nous  a  promys  &  accorde  noftre  ditTrere 
t\m  Lui  &  fes  Heirs  furferront,  jusqes  aus  termes  des 
dites  Renunciacions,  deffus  esclarch,  de  ufér  de  So- 
verainete  &  RefTort,  en  toutes  les  Citées,  Countees, 
Chafteaux,  Villes,  Terres,  Paiis-,  liles,  &  Lies  qui 
nous  tenions  ou  temps  du  dit  Traittie  (les  queles  nous 
dovoient  demourer  par  le  dit  Traite)  &  es  autres,  qui 
a  caufe  des  dites  Renunciations  &  du  dit  Traitie  nous 
ferront  baillées,  &  dovient  demourer  a  Nous  &  a  noz 
Heirs,  fanz  ce  qui  noftre  dit  Frère  ou  fes  Heirs,  ou 
autre  a  caufe  de  la  Coronne  de  France  (jusqes  aus  ter- 
mes deflus  esclarciz,  &  ycelz  durante,  )  puiflent  ufer 
E' aucune  Service,  ou  Souveraineté,  ne  demander  Sub- 
jeâion  fur  Nous,  noz  Heirs,  noz  Subgiz  d'ycelles, 
prefent  &  a  venir ,  ne  quereles ,  ou  appeaux ,  en  lour 
Court  rescevoir,  ne  rescrire  a  ycelles,  ne  de  Jurisdic- 
tîon  aucune  ufer  a  caufe  des  Citées ,  Countees ,  Chas- 
teaux.  Villes,  Terres^  Paiis,  Ifles,  &  Lieux  prochein 
nomez. 

Et  nous  a  auffi  accorde  noftre  dit  Frerc  qui  Nous , 
ne  noz  Heirs ,  ne  aucuns  de  noz  ditz  Subgiz ,  a  caufe 
de  dites,  Citées,  Countees ^  Chafteaux,  Villes,  Ter- 
res, Paiis,  Ifles,  &  Lieuz,  procheins  avantditz, corné 
dit  eft,  foions  tenuz  ne  obligez  de  le  recognoiftre  nos- 
tre  Soverain,  ne  de  faire  aucune  Subjedion,  Service, 
ne  Devoir,  a  Luij  a  fes  Heirs,  ne  a  la  Coronne  de 
France,  jusqes  aus  termes  des  Renunciacions  devant- 
dites. 

Et  auffi  accordons  &  promettons  j  a  noftre  dit  Frè- 
re, qui  Nous  &  noz  Heirs'  furferrons  de  nous  appel- 
ler  &  porter  Roys  de  France  par  Lettres,  ne  autre- 
ment ,  jusqçs  aus  termes  deffus  homez  &  yceulx  du- 
rantz. 

Et,  combien  qui  es  Articles  du  dit  Acord  &  Traitie 
de  la  Paix ,  en  ces  prefentes  Lettres  ,  ou  autres  de- 
pendences  des  ditz  Articles ,  ou  de  ces  prefentes ,  où 
autres  quelconqes  q'elles  foient  ou  fuflent,  aucunes 
paroles  ou  fait  a,ucun,  qui  Nous  ou  noftre  dit  Frère 
deiffiens  ou  feiffions ,  qui  fentiifent  Translacions  ou 
Renunciations,  taifibles  ou  expreffes,  des  Refortz  & 
Soverainetez,  c'eft  l'entencion  de  Nous  &  de  noftre 
dit  Frère,  qui  les  avantditz  Souverainetez  &  ReiTortz  , 
qui  noftre  dit  Frère  fe  dit  avoir  es  dites,  qi  nous  fer- 
ront baillées  corne  dit  eft,  demeurent  en  l'eftat  où 
quelle  elles  font  a  prefent: 

Mais  toute  foiz  il  furferra  de.en  ufer  aucun  Servi- 
ce ou  Souvereintez  &  demander  Subjeftion  ,  par 
la  manière  deffusdite  ,  jusqes  aus  termes  deffuz  de- 
clarciez. 

Et  auffi  volons  &  accordons  a  noftre  dit  Frère  qui , 
après  ce  q'il  aura  baille  les  dites  Citées  5  COuntee?,, 
Chafteaux.  Villes, Terres,  Paiis,  Ifles,  &  Lieux,  qu'il 
nous  doit  bailler  par  mi  fa  Deliverance,  &  Renuncia- 
tions fusdites ,  &  les  dites  Renunciations,  Transportz, 
&  Ceffions,  qui  font  a  faire,  de  fa  partie,  par  Lui  & 
par  fon  Ainsne  Filz,  faites  &  envoies  aus  ditz  jour  & 
Lieu  a  Bruges  les  dites  Lettres ,  &  baillées  aus  Dépu- 
tez depar  nous,  qui  la  Renunciacion,  Transport,  Ces- 
fion,  &  Delaiffement,  a  faire  de  noftre  partie,  foient 
tenues  pur  faites. 

Et ,  par  aboundant  ,  nous  renuncons ,  deslors ,  par 
exprès, au  noun  &  au  Droit  de  laCoronne  &  duRoial- 
me  de  France  ^  &  a  toutes  les  cliûfes,  qui  nous  devons 
renouncier  par  force  du  dit  Traittie ,  fi  avant  corne 
profiter  purra  a  noftre  dit  Frère  &  a  fes  Heirs. 

Et  volons  &  accordons  qui,  par  ces  prefentes,  le 
dit  Traitie  de  Paix  &  Accord ,  fait  entre  Nous  &  nos- 
tre  dit  Frere,les  Subgiz ,  Allieez ,  &  Adherentz,  d'une 
partie  &  d'autre,  ne  foit,  quant  as  autres  chofes,  con- 
tenues eu  ycelli ,  empire  ou  affbiblie  en  aucune  ma- 
nierci  mais  volons,  &  nous  pleft  ,  q'il  foient  &  de- 
mouront  en  leur  plaine  force  &  vertu.'  . 

Toutes  les  queles  chofes  y  en  ces  prefentes  Lettres 
efcriptes,  Nous,  Roi  d'Éngleterre  deffusdit,  volons, 
ottroions,  &  promettons  loialment,  &  en  bone  foy, 
&  par  noftre  Serement ,  fait  fur  les  Corps  Dieu  &  fains 
Evangiles,  tenir,  garder,  entériner,  &  accomplir  fanz 
fraude,  &  fanz  mal  engin,  de  noftre  partie, 

Et,  a  ce,  &  pur  ce  faire  ,  obligeons  a  noftre  dit 


Frère  de  France  Nous ,  noz  Heirs ,  &  toùz  noz  Bietts,  A  NfCÔ 
prcfentz  &  avenir,  en  quelque  Lieu  q'il  foient;  Re- 
nounciant,  par  noftre  dit  Foy  &  Serement,  as  toutes  lîdo. 
exceptions  de  fraude  ,  decevancc  ,  &  croiz  pris  &  a 
prendre,  &  a  impetrer  dispenfacion  de  Pape  ou  d'au- 
tre, au  contraire;  la  quele,  fi  impetre  eftoit,  nousvo- 
lons  eftre  nulle  &  de  mill  valeur. 

Et  qui  nous  ne  nous  en  puiffions  aider  as  Droitz, 
difantz  qui  Roialme  ne  purra  eftre  devifee,  &  gênerai 
Renunciacion  noun  valoir  fors  en  certaine  manere,  & 
a  tout  ce  qui  nous  porrions  dire  ou  oppofer  au  contrai- 
re en  Jugement  ou  dehors. 

En  Tesmoi»n  des  queles  chofes  Nous  avons  fait 
mettre  noftre  Grant  Seal  a  ces  prefentes  Lettres. 

Don.  a  noftre  Ville  de  Calays  Ibui  noftre  Grant 
Seal,  le  xxiv.  jour  d'Oétobre  ,  l'An  de  grâce  Mill', 
Troscentz,  Soixante. 

ÏX. 

Cejîoii  6?  Transport  du  Comté  de  Gùienne  ,  fait 
far  Jean  Roi  de  France  à  Edouard  II L 
Roi  d"  Angleterre ,  en  fuite  du  Traité  de  Bretigny. 
A  Calais  le  24.  Octobre  1360.  [Rvmer, 
Fœdera,  Convcntiones ,  &ç.  Tom.  VI.  pag. 
24.7.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce,  qui  fe  trou- 
ve aulU  dans  le  LVI.  Vol.  des  Manufcrits  de 
la  Bibliothèque  Royale  de  Berlin  reliez  en  rou- 
ge pag.  2j-jr.] 

JEhan,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  Fratlccj  a 
tous  ceulz ,  qui  ces  prefentes  Lettres  verront. 
Salut.  .        _ 

Sçavoir  faifons  que  nous  avons  promis  &  promet- 
tons bailler,  ou  faire  bailler  ,  &  délivrer,  reaiilment 
&  de  fait,  au  Roy  d'Angleterre,  nôtre  treschier  Frère, 
ou  a  fes  Députez  efpeciaulz  en  celle  partie,  aux  Frè- 
res Auguftinz  dedens  la  Ville  de  Bruges,  au  Jour  de 
la  Fefte  de  Saint  Andrieu,  prochain  venant  en  un  An; 
Lettres  feelleez  de  nôtre  Grant  Seel ,  en  Laz  de  Soye 
&  Cire  vert. 

En  cas  que  nôtre  dit  Frère  aura  faites  les  Renoncia- 
tions ,  qu'il  doit  faire  de  fa  partie  &  nôtre  treschier  Ne- 
veu fon  Filz  Ainsne,  &  ycelles  bailliez  a  noz  Gens  ou 
Députez  au  dit  Lieu  &  tetme,  par  la  manière  que  obli- 
ges y  font. 

Des  quelles  Lettres  la  teneur  de  mot  a  mot  s'en- 
fuit, 

JE  H  AN,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  i-fça- 
voir  faifons  â  touz,  prefens  &  a  venir,  que; 

Comme  Guerres  morteleS  aient  longuement  dure 
entre,  nôtre  treschier  Seigneur  &  Père,  jadiz  Roy  de 
France,  lui  vivant,  &,  après  fon  Deces,  entre  nous 
d'ime  partie;  &  le  Roy  d'Angleterre,  nôtre  Frère,  le 
quel  reclamoir  foy  avoir  Droit  en  dit  Royaume,  d'au- 
tre partie,  ayetlt  porte  mult  grans  dommages  non  pas 
feulement  a  Nous  &  a  tout  nôtre  Royaume ,  mais  aux 
Royaumes  voifinz  &  a  toute  Chriftiente, 

Car,  par  les  Guerres,  font  maintefois  avenues  Ba- 
tailles morteles , 

Occifions  de  Gens, 

Pillemens ,  &  arfures ,  &  deftruâions  de  Gens , 

Et  perilz  de  Ames, 

Deiiorations  de  Pucelles  &  de  Vierges, 

Dehonneftations  de  Fammes  marieez  &  Vesves,, 

Arfures  de  Villeà,  d'Abbayes,  de  Manoirs,  &  Edi- 
fices, J     TT  o 

Roberies  &  oppreffions ,  &  guyetemens  de  Voyes  & 
de  Cheminz , 

Juftice  en  eft  faillie. 

Et  la  foy  Creftienne  refroidie; 

Et  Marchandife  perie. 

Et  tant  d'autres  maléfices  &  o'rribles  faiz  s'en  font 
enfuiz,  qu'il  ne  pourront  eftre  diz  ,  nombre,  ne  es- 

cripï.. 

Par  les  qûelz  nôtre  dit  Royaume  &  les  autres  Royau- 
mes par  Creftiente,  ont  fouftenu  nfiult  d'afflidioils  & 
de  dommages  irréparables  ^ 

Pourquoy  Nous, 

Confideranz  &  penfanz  lès  Maùlz  deffusdiz,  &  que 
vray  femblable  chofe  eftoit ,  que  plus  grans  s'en  pour-^ 
roient  enfuyvre  ou  temps  a  venir. 

Et  aians  grant  pitié  &  compaffion  de  nôtre  bon  & 
loyal  Pueple,  qui,  fi  fermement  &  fi  loyaument,  s'eft 
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teAu,  fi  longuement,  en  vraye  conftance  &  obeiflance 
envers  Nous,  en  expolant  leurs  Corps  &  leurs  biens  a 
tous  perilz,  fans  elchover  despens  &  tnifes,  dont  nous 
devons  bien  avoir  parpetuel  mémoire. 

Avons  pour  ce  foullenu  par  plufieurs  ïoh  Traittie 
de  Paix, 

Premièrement,  par  le  moyen  d'Honnorables 
Pères  en  Dieu  plulieurs  Cardinalz  &  Meflàgez  de  nô- 
tre Saint  Père,  le  Pape,  qui,  a  grant  diligence  &  ins- 
tance, y  traveillerent  pour  lors  : 

Et,  depuis  ce,  y  ait  en  plulîeurs  Traittîez,  Parlez, 
&  plulieurs  voies  touchieeï,  entre  Nous  &  le  dit  Roy 
d'Angleterre  nôtre  Frère; 

Finablement,  en  moys  de  May,  dernièrement  paffe, 
Vindrent  en  France ,  depar  nôtre  Saint  Père,  le  Pape, 
noz  Amez  &  Feâulz,  l'Abbe  de  Clugny,  Frère  Sy- 
mon  de  Lengres ,  Maiftre  en  Divinité  ,  Maiftre  de 
l'Ordre  des  Frères  Preefcheurs,  &  Hugue  de  Genève, 
Seigneur  d' Anton  Chivaler,  ou  eftoient  lors  le  dit  Roy 
d'Angleterre  &  fon  OU, 

Et  tant  alerent  &  vindrent  les  diz  Meffages,  devers 
Charles  nôtre  treschier  Ainsne  Filz  ,  &  devers  le  dit 
Roy  d'Angleterre  nôtre  Frère,  qu'en  plufieurs  Lieux 
s'aflemblerent  d'une  partie  &  d'autre,  pour  parler,  & 
traittier  de  Paiz  entre  Nous  (qui  lors  eftions  en  An- 
gleterre) &  le  dit  Roy  d'Angleterre  &  les  Royaumes 
'de  l'une  &  de  l'autte. 

Et  au  dernier  l'alTemblerent  les  Traitteurs  &  Procu- 
reurs ,  depar  Nous  &  depar  nôtre  dit  Filz ,  aux  chofes 
deflbuz  escriptes  par  efpecial  Députez,  &  les  Procu- 
reurs &  Traitteurs  de  nôtre  Neveu  le  Prince  de  Gales, 
Filz  Ainsne  du  dit  Roy  d'Angleterre,  nôtre  Frère, 
ayant  povoir  &  auélorite  de  fon  dit  Père  en  ceft  partie, 
a  Bretigny  près  de  Chartres, 

En  quel  Lieu  fa  traittie  ,  parle  ,  &  accorde  final 
Paix  &  Concorde,  des  Traitteurs  &  Procureurs,  de 
l'une  &  de  l'autte  Partie,  fur  tous  les  descors,  dis- 
centions,  &  Guerres ,  que  Nous  &  le  dit  Roy  d'An- 
gleterre nôtre  Frère  avions  l'une  contre  l'autre  , 

Le  quel  Traittie  &  Paix  les  Procureurs  de  nôtre  dit 
Filz,  pour  Nous  &  pour  Lui,  &  les  Procureurs  du 
dit  nôtre  Neveu  ,  le  Prince  de  Gales ,  pour  le  dit  Roy 
d'Aneleterre,  nôtre  Frère,  &  pour  Lui,  jurèrent,  aux 
Sainz^  Kuvangiles ,  tenir  &  garder , 

Et,  après  ce,  le  jurèrent  folennelmeilt  nôtre  dit 
Filz ,  pour  Nous  &  pour  Lui , 

Et  le  dit  nôtre  Neveu,  le  Prince  de  Gales,  aiant  à 
ce  povoir,  pour  fon  dit  Père,  nôtre  Frère,  &  pour 
Lui, 

Et  Nous, 

Apres  ces  chofes ,  ainfi  faites ,  &  a  nous  rapporteez 
&  expofeez  ,  conlîdere  que  le  dit  Roy  d'Angleterre, 
nôtre  Frère,  s'ïccordoit  &  confentoit  au  dit  Traittie, 
&  vouloit  ycelui  &  la  Paix  tenir,  &  garder,  &  aeom- 
de  (a  partie  , 

Yceulz  Traittie  &  Paix, 

Du  confeil  &  cdnfenterhent  dé  plufieUirs  de  nôtre 
Sanc  &  Linage,  Prêtas  de  fainte  Eglife;  Dux,  Con- 
tes, tant  Pers  de  France  que  autres,  Clers  &  Gens 
d'Eglife ,  de  Barons ,  Chivalers ,  &  autres  Nobles ,  Bour- 
gois,  &  autres  Saigcs  de  nôtre  Royaume. 

Pour  apaifier  les  Guerres,  &  les  maulz,  &  douleurs 
delfusdiz  ,  dont  le  Pueple  eftoit  fi  malmené  comme 
deffus  efl:  dit,  plus  que  pour  nôtre  délivrance, 

A  l'onneur  &  a  la  gloire  du  Roy  des  Roys,  &  pour 
révérence  de  Sainte  Eglife  ,  de  nôtre  Saint  Père,  le 
Pape ,  &  de  fes  diz  MeflageS , 

Avons  confenti,  &  confentons  ,  &  les  ratifiions, 
gréons,  &  approuvons. 

Et,  comme  par  le  dit  Traittie  &  Paix  Nous  doîons 
délivrer  &  delaiffier,&  aions  baillie,  délivre  &  delaiffie, 
fi  comme  il  efi:  contenu  en  noz  autres  Lettres ,  fur  ce 
faites,  plus  plainement,  a  parpetuite,  a  nôtre  dit  Frè- 
re le  Roi  d'Angleterre,  pour  Lui,  fes  Hoirs,  &  Suc- 
celFeurs,  a  tenir  parpetuelment ,  &  a  tous  jours ,  toutes 
les  chofes  qui  s'enfuivent,  a  tenir  par  la  manière  que 
Nous,  ou  nôtre  dit  Filz,  ou  aucuns  de  nos  An(?efl:res 
Roys  de  France  les  tindrent  en  aucun  temps  pafle 
(c'eft  afçavor  ,  ce  que  en  Souveraineté,  a 
TENIR 'en  Souveraineté,  et  ce  que  en 
Demaine  en  De  m  aine)  c'eft  afçavoir, 
di  La  Cite,  le  Chaftel,  &  la  Conte  de  Poitiers, &  tou- 
te la  Terre  &  le  Paiis  de  Poitou,  enfamble  le  Fiez  de 
Thouars,  &  la  Terre  de  Belcville, 

La  Cite ,  &  le  Chaftel  de  Xairiâes  &  toute  la  Terre 
&  le  Paiis  de  Xanftonge,  par  deçà  &  par  delà  la  Cha- 
rente, 

La  Cite  &  le  Chaftel  d'Agen,  &  la  Terre  &  le  Paiis 
d'Agcnois, 
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La  Cite,  le  Chaftel,  &  tout  la  Conte  de  Plerregort,  ANNO 
&  la  Terre  &  le  Paiis  de  Pierreguis,  , 

La  Cite  &  le  Chaftel  de  Limoges,  &  toute  la  Terre   ^  3        * 
&  le  Paiis  de  Lymofin , 

La  Cite  &  le  Chaftel  de  CaOurs,  &  la  Terre  &  le 
Pais  de  Caourcin , 

La  Cite ,  le  Chaftel ,  &  le  Paiis  de  Tarbe ,  là  Terre, 
&  le  Paiis,  &  la  Conte  de  Bigorre, 

La  Conte,  la  Terre,  &  le  i^aiis  de  Gaure, 

La  Cite  &  le  Chaftel  d'Angoulesme,  la  Conte,  la 
Terre,  &  le  Paiis  d'Angôulemois, 

La  Cite  &  le  Chaftel  de  Rodes,  &  la  Terre  &  le 
Paiis  de  Roergue. 

Et  ce  ,  que  le  Roy  d'Angleterre  ,  ou  àucunt  des 
Roys  d'Angleterre  anciennement  tindrent  en  la  Ville 
de  Monftoreul  fur  la  IVler,  &  es  Appartenances. 

3.  Item  ,  la  Conte  de  Pontieu  tout  entièrement- 
fauf  &  excepte  &  félon  la  teneur  de  l'Article,  contenu 
ou  dit  Traittie,  qui  de  la  dite  Conte  fait  mention. 

4.  Item,  le  Chaftel  &  la  Ville  de  Calais  j 
Le  Chaftel,  la  Ville,  &  Seignorie  de  iVlerli. 

Les  Villes,  Chaftiaux,  &  ieignories  de  Sangate, 
Couloigue  ,  Hammes,  Wale,  &  Oye;  avec  les'l  er- 
res. Bois,  Marez,  Rivières,  Rentes,  Seignories, 

Et  autres  chofes,  contenues  en  l'Article,  faifant  de 
ce  mention,  où  dit  Traittie,  &  félon  la  teneur  du  dit 
Article. 

f.  ,1  TEM,  le  Chaftel,  la  Ville j  &  tout  entièrement 
la  Conte  de  Guines,  avec  toutes  les  Terres,  Villes, 
Chaftiaux,  Forteresces,  Lieux,  Hommes,  &  Hom- 
mages, Seignories,  Bois,  Forez,  &  Droitures  (félon 
l'Article,  faifant  de  ce  mention  plus  plainement,  ou 
dit  Traittie)  &  avec  les  Ylles,  adjacens  aux  Terres, 
Paiis ,  &  Lieux  avant  nommez ,  enfamble  avec  toutes 
les  autres  Yfles,  les  quelz  le  dit  Roy  d'Angleterre  tient 
a  prefent,  &  tenoit  au  temps  du  dit  Traittie. 

Et  comme,  par  la  forme  &  teneur  du  dit  Traittie  & 
de  la  Paix,  Nous  &  nôtre  dit  Frère  le  Roy  d'Angle- 
terre devons  &  avons  promis ,  par  Foy  &  par  Sere- 
ment,  l'un  a  l'autre  yceulz  Traittie  &  Paix  tenir,  gar- 
der, &  acomplir,  &  de  non  venir  encontre, 

Et  foions  tenuz  Nous,  &  nôtre  dit  Frère,  &  noz 
Filz  Ainsnez  delfusdiz,  par  Obligation  &  Prome{re,par 
Foy  &  par  Serement,  faiz  d'une  partie  &  d'autre,  cer- 
taines Renonciations  l'un  pour  l'autre,  félon  laTorme 
&  teneur  de  deux  Articles,  contenuz  entre  les  autrei 
ou  dit  Traittie  &  Paix,  dont  la  forme  eft  celé;  viz. 

7.  Item,  eft  accorde  que  le  Roy  de  France  &  foii 
Ainsnez  Filz  le  Régent,  pour  eulz,  &  pour  leurs 
Hoirs,  &  pour  tous  les  Roys  de  France,  &  leurs  Suc- 
ceflTeurs,  a  tous  jours,  au  pluftoft  que  fe  pourra  faire, 
fanz  mal  engin,  &  au  pluftard  dedens  la  Saint  Michiej 
prochain  venant  en  un  An ,  rendront  &  bailleront  au 
dit  Roy  d'Angleterre,  &  a  tous  fes  Hoirs  &  Succes- 
feurs  ^  &  transporteront  en  eulz  tous  les  Honneurs , 
Regalitez ,  Obédiences ,  Hommages ,  Ligeances ,  Vas- 
faux,  Fiez  ,  Services ,  Recognoilfances  ,  Seremens, 
Droitures,  mère  &  mixte  Impere,  toutes  manières  de 
Juridiâions  hautes  &  baflTes  ,  Reffors  ,  Sauvegardes, 
Seignories,  &  Souverainetez,  qui  appartenoient,  ap- 
partinnent,  ou  pourroient  en  aucune  manière  apparte- 
nir auz  Roys  &  a  la  Couronne  de  France,  ou  a  aucu- 
ne autre  Perfonne  a  caufe  du  Roy  &  de  la  Couronne 
de  France,  en  quelque  temps,  &  Citez,  Contez, 
Chaftiaux ,  Tetres ,  Pàiis ,  Ylles ,  &  Lieux ,  avant  nom- 
mez, ou  a  aucuns  d'iceulz,  &  a  leurs  Appartenances 
&  Appendances  quelconques,  on  es  Perfonnes,  Vaf- 
faulz ,  ou  Subgez  quelconques  d'iceulz  ,  foient  Prin- 
ces, Dux,  Contes,  Vicontes,  Arcevesques,  Eves- 
ques,  &  autres  Prelaz  d'Eglifes,  Barons,  Nobles,  & 
autres  quelconques,  fanz  riens  a  eulz,  leurs  Hoirs,  & 
SuccelTeurs,  la  Couronne  de  France,  ou  autre  que 
ce  foit,  retenir  &  referver  en  yceulz;  pour  quoy  ilz, 
ne  lours  Hoirs ,  &  SuccelTeurs  ,  ou  autres  Roys  de 
France ,  ou  autre  que  ce  foie  a  caufte  du  Roy  ou  de  la 
Couronne  de  France,  aucune  chofe  y  pourront  cha- 
lengier  ou  demander,  en  aucun  temps  avenir,  fur  le 
Roy  d'Angleterre,  fes  Hoirs  ,  &  SucceftTeurs,  ou  fur 
aucun  des  Vaflaux  &  Subgiez  avantdiz,  pour  caufe  des 
Paiis  &  Lieux  avant  nommez  ;  ainfi  que  toute  les 
avant  nommez  Perfonnes,  &  leurs  Hoirs,  &  Succes- 
feurs ,  parpetuelment  feront  Hommes  liges  &  Subgiez 
du  Roy  d'Angleterre  ,  &  a  tous  fes  Hoirs ,  &  Suc- 
cefiiurs. 

Et  que  le  dit  Roy  d'Angleterre,  fes  Hoirs,  &  Suc- 
celTeurs, toutes  les  Perfonnes,  Citez,  Contez  Ter- 
res, Paiis,  Ifles,  Chaftiaux,  &  Lieux  avant  nommez, 
&  toutes  leurs  Appartenances  &  Appendances  ten- 
dront, (Sauront,  &  a  eulz  derriourront  plainement  & 

firatï- 
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A'NKO    francliement  en   leurs   Seignorics  ,   Souveroinctci,  & 
'  ObeilEmce,Ligeaiice,  &  iubjeCtioii,  comme  les  Roys 

I200,  de   France   les    avoicnt   &:   leiioieiit   en  aucun  temps 
•^  paflc. 

Et  que  le  dit  Roy  d'Angleterre,  fes  Hoirs ^  &  Suc- 
ccfTeurs  auront  &  tendront ,  paifiblenient  &  parpetuel- 
nieat,  tous  les  Paiis  avant  nommez,  a\ec  toutes  leurs 
Appartenances.  <5c  Appendances  ,  &  les  autres  chofes 
avant  nommée?.,  en  toute  Franchile  &  Liberté  parpc- 
tuelle,  cojiime  Seigneur  Souverain  &  Lige,  &  comme 
Voilin  au  Roy  &  au  Royaume  de  France,  fanz  y  re- 
'  cognoiltrc    Souverain,   ou   taire  aucune   Obédience, 

Hommage,  Relibrt,  Subjeftion,  &  fanz  faire,  en  au- 
cun temps  avenir  ,  Service  ou  Recognoiirancc  aux 
Roys,  ne  a  la  Couronne  de  France,  des  Citez,  Con- 
tez, Chalh'aux,  Terres,  Paiis,  Yfles,  Lieux,  &  Pcr- 
ïbnnes  avant  nomcz,  ou  pur  aucuns  d'icclles. 

12.  Item  ,  eft  accordé  que  le  Roy  de  France  & 
fon  Ainsnez  Filz  renonceront  expreirement  aux 

dizRESSORS&SoUVERAINETEZ,    &   a   tOUtle 

Droit  qu'il  ont  ou  povent  avoir  en  toutes  les  chofes, 
qui  par  ce  prcfent  Traittie  dovient  appartenir  au  Roy 
d'Angleterre. 

Et,  femblablement  ,  le  Roy  d'Angleterre,  &  fon 
AinsneFilz  renonceront  exprelfement  a  toutes  les  cho- 
fes, qui  par  ce  prefent  Traittie  ne  dovient  eftrc  bail- 
lieez  ne  demeurer  au  Roy  d'Angleterre,  &  a  toutes  les 
demandes ,  qu'il  faifont  au  Roy  de  France, 

Et ,  par  efpecial,  au  Nom  &  au  Droit  de  la  Couron- 
ne &  du  Royaume  de  France, 

A  rOmmage,  Souveraineté,  êrDemainedu  Duchie 
de  Normandie,  du  Duchie  de  Touraine,  des  Contez 
d'Anjou  &  du  Maine, 

A  la  Souveraineté  &  Hommage  du  Duchie  de  Brc" 
taigne, 

A  la  Souveraineté  &  Hommage  du  Conte  &  Paiis  de 
Flandres , 

Et  a  toutes  autres  demandes,  que  le  dit  Roy  d'An- 
gleterre faifoit,  ou  faire  povoit,  a  Nous,  pour  quel- 
comque  caufe  que  ce  foit,  oultre  ce  &  excepte  que  par 
ce  prêtent  Traittie  doit  demourer  au  dit  Roy  d'Angle- 
terre ,  &  a  fes  Hoirs. 

Et  en  transportons  ,  cefTons  ,  &  delaiflbns,  &  il  a 
nous,  &  l'un  a  l'autre,  au  mielz  que  Nous  povons, 
tout  le  Droit,  que  chascune  de  Nous  povoit  &  puet 
avoir  en  toutes  les  chofes, qui  par  le  dit  Traittie  &  Faix 
dévoient  demourer  ou  eftre  bailliez  a  chascune  de 
Nous. 

Sauf  &  referve  aux  Eglifes,&  Gens  d'Eglife,  ce  que 
en  a  eulz  appartient;  &  que  tout  ce,  qui  a  elle  occupe 
&  e(l  détenu  du  leur  pour  occoifon  des  dittes  Guerres', 
leur  foit  rendu  &  délivre. 

Et  que  les  Villes  &  Forteresces,  &  tous  les  Heri- 
tans  d'icelles,  feront  &  demouront  en  telles  Libertez 
&  Franchifes,  comme  elles  eftoient  par  avant  en  notre 
main  &Seignorie,&  leur  feront  confernie  p:;r  ledit  Roy 
d'Angleterre  s'il  en  eft  requis,  le  contraires  ne  font 
aux  chnfcs  devant  dittes. 

Et  foubmettonz  ,  quant  a  toutes  ces  chofes ,  Nous , 
noz  Hoirs, &  Succelleurs,a  la  Jutisdition  &  Cohertion 
de  l'Eglife  de  Rome. 

Et  voulons  &  confentons  que  nôtre  Saint  Père,  le 
Pape,  conferme  toutes  ces  chofes,  en  donnant  Moni- 
tions  &  Mandcmens  generaulz ,  fur  l'acompliffement 
d'icelles,  contre  Nous ,  noz  Hoirs,  &  Succefleurs,  & 
contre  tous  noz  Subgiez,  foient  Communes,  Collèges, 
&  Univerlites,  ou  Pcrfonnes  iinguliers  quelconques: 
&  en  donnant  Sentence  generaulz  d'Escommuniement, 
de  Sufpention,  &  de  Intredit,  pour  élire  encouruz  par 
Nous  &  par  eulz  pour  ce  fait  : 

Et,  fi  toit  comme  Nous  ou  eulz  fêtons,  ou  attemp- 
terons,cn  occupant  Forteresces,  Villes,  ou  Chaftiaux, 
ou  autre  quelconque  chofe  faifant,  ratiffiant,  &  agré- 
ant ,  ou  donnant  confeil,  confort,  faveur,  ou  aide, 
feleemcnt  ou  en  appert,  contre  la  ditte  Paix  ; 

Des  quelles  Sentences  il  ne  puillent  élire  abfoulz  , 
jusques  qu'il  aient  faite  planierc  fatisfaâion  a  tous ,  qui 
par  celui  fait  auroient  foullenu  ou  fouftendroient  dom- 
mage. 

Et, avec  ce, voulons  &  confentons  que,  nôtre  Saint 
Pierre,  le  Pape,  pour  ce  que  plus  fermement  foit  te- 
nue &  gardée  la  ditte  Paix  a  parpctuite,  toutes  Parlions, 
Confédérations,  Aliances,  &  Couvenances, comment 
qu'elles  puiffcnt  élire  nommées  ,  qui  pourroient  ellrc 
préjudiciables  ou  obvier  par  quelque  voie  a  la  ditte 
Paix,  en  temps  prefent  ou  a  venir  (fuppofe  qu'elles 
fulîent  fermeez  ou  baillecz  par  paine,ou  par  Serement, 
&  confernie  de  l'auétorite  de  nôtre  Saint  Pierre  ,  le 
Pape,  ou  d'autre)  foient  cafleez,  ittitsez,  &  mifes  a 


nient,  comme  contraire  au  Bien  commun,  &  au  Bien  AnNO 
de  Paix  commune  &  proutîtablc  a  toute  Crelliente,  & 
desplailant  a  Dieu;  &  tous  Seremens,  faiz  en  telz  cas,  I^OO. 
foient  relâchiez,  &  foient  décerne  ,   par  le  dit  nôtre 
Saint  Pierre,  que  nul  foit  tcnuz  a  telz  Seremens,  Al- 
liances, ou  Couvenances  tenir  &  garder, 

Kt  défendre  que,  ou  temps  a  venir,  ne  foient  faites 
telles,  ou  femblables. 

Et ,  fe  dit  fait  aucun  attemptoit  ou  faifoit  le  contrai- 
re, que  des  maintenances  les  calfe,  &  irrite,  &  rende 
nul  &  de  nulle  vertu. 

Et  mentinoms  Nous  le  punirons  ,  comme  viola- 
teur de  Paix  ,  par  Paine  de  Corps  &  de  Biens ,  li 
comme  le  cas  le  requerra  &  que  raifon  vendra , 

Et ,  fe  nous  faifions ,  procurerons  ,  ou  foufFrions 
élire  fait  le  contraire  tque  Dieu  ne  veuille)  Nous  vou- 
lons élire  tenuz  &  reputez  pour  desloyal  &  menfon- 
gier,  &  voulons  encourrir  Blame  &  Diffame  comme 
Roy  faerc  doit  encourir  en  tel  cas , 

Et  Jurons,  fur  le  Corps  de  Jehu  Chrift,  les  chofes 
deffus  dittes  tenir,  garder,  &  acomplir,  &  encontre 
non  venir  par  Nous,  ou  par  autre,  par  quelque  caufe 
&  manière. 

En  Tesmoing  de  la  quell  chofe  Nous  avons  fait 
feeller  ces  Lettres  de  nôtre  Seel. 

Donne  a  Calais  le  xxiv.  jour  d'Oftobre,  l'An  de 
grâce  Mil,  trois  cens,  foixante. 


X. 


Confirmation  fs"  A-mplification  de  la  Cejfion  6?  Re' 
nonciation  de  Jean  Roi  de  France  faite  à 
Edouard  III.  Roi  d'Angleterre.  Donnée 
à  Boulogne  le  i6.  OBohre  1360.  [Rymer, 
Fœdera,  Conventiones ,  &c.     Tom.  VI.  pag. 

JEhan,  par  là  grade  de  Dieu,  Roy  de  France,  a 
touz  ceulz,  qui  ces  Lettres  verront,  Salut. 

Sçavoirfaifons  que  Nous  avons  promis, &  promettons, 
baillicr,  ou  faire  baillier  &  délivrer,  realment&de  fait, 
au  Roy  d'Engleterre  nollre  Frère,  ou  a  fes  Députez  en 
celle  partie,  sus  Frères  Auguftins  dedenz  la  Ville  de 
Bruges ,  au  jour  de  la  Fefle  de  Saint  Andrieu  prochain 
venant  en  un  An,  Lettres,  feellees  de  nollre  GrantSeel, 
en  laz  de  foye,  &  en  cire  vert, 

En  cas  que  nollre  dit  Frère  aura  faites  les  Renuncîa- 
tions,  que  il  doit  faire  de  fa  partie,  &  nollre  treschier 
Neveu  fon  Filz  Ainsne,&ycelles  baillées  a  noz  GenZj 
ou  Députez  au  dit  Lieu  &  terme,  par  la  m.iniere  que 
obligiez  y  font. 

De  quelles  Lettres  la  teneur  de  mot  a  mot  s'en- 
fuit , 

JEhan,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  ,  a 
noz  bien  amez,  les  Arcevesques,  Evesques,  Ab- 
bez,  &  autres  Prelaz  :  lesDoiens,  Prevos ,  Chapitres, 
&  Convenz,&  autres  Perfonnes  d'Eglifes,  tant  Cathe-' 
draux  &  Collegiauls,  que  Conventuauls  &  autres  Ré- 
gulières, &  Séculières  :  Et  a  noz  Amez  &  Feauls,  les 
Dux, Contes,  Vicontes,  Barons,  Chivalers,  &  autres 
Nobles:  les  Maires,  Eschivins,  Jurez,  Confuls,  & 
Univerfites,  &  Communautez  ,  &  autres  Perfonnes, 
tant  Nobles,  que  non  Nobles,  noz  Subgiez  en  Tem- 
poralité, &"  tenans  de  Nous,  ou  fouz  nous. 

Temporalité  de  la  Citée,  Chaftel,&  Counte  de  Poy- 
tiers ,  &  de  toute  la  Terre  &  Paiis  de  Poitou , 

Des  Fiez  de  Thovarz  &  de  la  Terre  de  Belleville, 
De  la  Citée  &  Chatlel  de  Xaintes,  &  de  toute  la 
Terre  &  Paiis  de  Xaintonge,  par  deçà  &  par  delà  la 
Charente, 

De  la  Cite  &  Chaftel  d'Agen ,  &  de  la  Terre  &  Paiis 
ri'Agenois, 

De  la  Citée,  Chaftel,  &  de  toute  la  Counte  de  Pier- 
regort,  &  de  la  Terre,  &  Paiis  de  Pierreguis, 

De  la  Cite  &  Chaftel  de  Limoges,  &  de  la  Terre  & 
Paiis  de  Limoilin, 

De  la  Cite  &  Chaftel  de  Caourz,  &  de  la  Terre  & 
Paiis  de  Caourcin, 
De  la  Cite,  Chaftel,  &  Paiis  de  Tarbe, 
De  la  Terre ,  Paiis ,  &  Conte  de  Bigorre, 
De  la  Conte,  Terre,  &  Paiis  de  Gaure, 
De  la  Cite  &  Chaftel  d'Engoulesme,  &  de  la  Con- 
jte,  Terre,  &  Paiis  d'Engolesmois, 
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be  la  Cite  &  Chaftel  de  Rodeis ,  &  de  la  Terre  & 

Paiis  de  Ro vergue, 

Salut  &  Dilecon.  ^ 

Les  Guerres,  qui  ont  longuement  dure  entre,  tios- 
tre  Treschier  Seigneur  6l  Fere,  ladis  Roy  de  France, 
lui  vivant ,  &  ,  après  l'on  deces  ,  entre  Nous  d'une 
part,  &  le  Roy  d'Engleterre^  noftre  Frère,  lequel  re- 
clamoit  foy  avoir  Droit  ou  dit  Royakne,  d'autre  part, 
porte  mult  grans  domages  ,  non  pas  feulement  a 
Nous  &  a  Vous  ,  mais  a  tout  le  Peuple  de  noftre 
Royaume,  &  des  Royaulmes  voifins,  &  a  toute  Cris- 
tiante,  li  corne  vous  meismes  le  favez  bien  ; 

CaT ,  par  les  dites  Guerres ,  font  mainteffbiz  avenues 
Batailles  morteles, 
Occilions  de  Gens, 
PiUemens  d'Eglifes, 

DeftruSions  de  Corps  &  Péril  de  Ames, 
Defioracons  de  Hucelles  &  de  Virges, 
Dehonneltation  de  Fammees  mariées  &  autres , 
Ari'ures  de  Villes,  de  Manoirs,  &  Ediffices. 
Roberies  &  Oppreffions,  Guyetemens  de  Voyes  & 
£e  Chemins , 

Juftice  en  eft  faillie, 
Et  la  Foy  Criftianne  refroidie, 
Et  Marchandife  perie,  .  .^     . 

Et  tant  d'autres  mâlx  &  horribles  faiz  s'en  font  en- 
fuit, qu'il  ne  pourroient  eftre  dis,  nombre,  ne  es- 
crips , 

Par  les  quels  non  pas  feulement  les  deux  Royaumes, 
mais  les  autres  Roiaumes  par  Criftiante,  ont  fouffert 
mult  d'affliâions  &  dommages  irréparables, 
Pourquoy  Nous, 

Conlideranî  &  penfinz  les  rrtaulz  deflusdii,  &,  que 
vray  fcmblable  chofe  efto!t,que  plus  grans  s'en  pooîent 
enfuyvre  en  temps  a  venir,  &  que  le  Monde  foufFroit 
tant  d'engoilfes  &  de  doleurs  par  les  dites  Guerres , 

Et  aians  pitié  &  compaffion  de  nôtre  bon  &  loyal 
Pueple,  qui,  fi  fermement  &  li  loyaument,  S'eft  tenu, 
fi  longuement  ,  en  vraye  confiance  &  obeiflancc  en- 
vers Nous,  en  expofant  leurs  Corps  &  leurs  Biens  a 
tous  perilz,  &  feni  eschiver  despens  &  mifes  ,  dont 
nous  devons  bien  avoir  parpetuel  mémoire, 

Avons  pour  ce  pieca  fouftenu  Paroles  &  Traittie  de 
Paix , 

P  R  E  M I E  R  E  it  fc"  N  r  ,  par  te  moyen  d'Hdnti'Orables 
Pères  en  Dieu  plufieurs  Cardinauls  &  Meffàgers  depar, 
noftre  Saint  Père,  le  Pape,  qui,  a  gratit  diligence  & 
inftance,  y  traveillerent  pour  lors  : 

Et,  dépuis  ce  ,y  ait  en  plulieurs  Traittleï,  Parleï, 
&  plulieurs  voies  touchieez,  entre  Nous  &  le  dit  Roy 
d'Angleterre  nôtre  Frère  ; 

Finablement,  en  moys  de  May,  darnier  paffe,  viii- 
drent  en  France,  Meflages  depar,  nôtre  Saint  Père, 
le  Pape,  noï  chiers  &  feauls  Amis,  l'Abbe  de  Clugny, 
Frère  Synion  de  Lengres ,  Maiftre  en  Divinité, Maiftre 
de  l'Order  des  Frères  Prescheurs,  &  Hugue  de  Genè- 
ve, Seigneur  d*Auton  Chfvaler  j  ou  eftoit  loirs  le  dit 
Roy  d'Angleterre  &  fon  Oft, 

Et  tant  alerent  &  vindrent  les  dii  Meflages,  devers 
Charles,  nôtre  treschier  ainsne  Filï,  &  devers  le  dit 
Roy  d'Éngleterre  nôtre  Frère,  qu'en  plufieurs  Lieux 
s'affcmblerent  Traitteurs,  d'une  part  &  d'autre,  pour 
parler  &  traittier  de  Paix  entre  Nous  (qui  lors  eftions 
en  Engleterrc)  &  le  dit  Roy  d'Engleterre  &  les  ROyau- 
.   mes  de  l'une  &  de  l'autre, 

Et ,  au  dernier  s'aflemblerent  les  Traitteurs  &  Pro- 
cureurs, de  Nous  &  depar  nôtre  dit  Filz, aians  Povoir 
&  Auélorite  fouffifer  de  Nous  &  de  nôtre  dit  Filz,  & 
les  Procureurs  &  Traitteurs  de  nôtre  Neveu,  le  Prince 
de  Gales,  Filz  ainsne  du  dit  Roy  d'Angleterre,  nôtre 
Freré,aiant  Povoir  &  Auâorite  de  fon  dit  Père  en  ces- 
te  partie,  a  Bretigny  près  Chartres. 

Ou  quel  Lieu  fu  parlée  ,  traittie.  &  aécotde  final 
Paix  &  Concorde,  des  Traitteurs  &  Procureurs,  de 
l'une  h  de  l'autre  Partie,  fur  tous  les  Descors,  Dis- 
fentions.  &  Guerres,  que  Nous  &  le  dit  Roy  d'An- 
gleterre nôtre  Frère  avions  l'une  contre  l'autre. 

Lequel  Traittie  &  Paix  les  Procureurs  de  Nous  & 
de  nôtre  dit  Filz,  pour  Nous  &  pour  Lui,  par  fouffi- 
fant  Povoir  donne  a  euls  fur  ce,  &  les  Procureurs  du 
dit  nôtre  Neveu,  le  Prince  de  Gales,  pour  le  dit  Roy 
d'Angleterre, nôtre  Frère;  &  pour  Lui,  jurèrent,  aus 
Sains  Euvangiles,  tenir  &  garder. 

Et ,  aptes  ce  ,  le  jurèrent  folennelment  nôtre  dit 
Filï,  pour  Nous  &  pour  Lui, 

Et  le  dit  nôtre  Neveu,  le  Prince  de  Gales,  aiant  a 
ce  Povoir,  pour  fon  dit  Père,  nôtre  Frère,  &  pour 
Lui, 
Et  Nous , 

TOM.   H.  PARt.   t 
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Apres  ces  chofes ,  ainfi  faites ,  &  a  nous  rapportées   A    .  •  ■ 
&  expofees  ,   coniidere  que  le  dit   Roy   d'Angleterre  -f^NNO 
s'accordoit  &  conlentoit  au  dit   Traittie,   &  vouloit  i':>Aci 
ycelui  &  la  Pai;;  tenir  &  acômplir  de  fa  panie,   yceulS      J^^' 
Traittie  &  Paix, 

Du  confeil  &  confentement  âx  plufeurs  de  nôtre 
Sanc  &  Lînage,  Prelaî  de  fainte  Eglife,  Dux  &  Con- 
tes, tant  Pers  de  France  qu'autres,  de  Clers  &  Gens 
d'Eglife  ,  de  Barons  ,  Chivalers  ,  &  autres  Nobles  j 
Bourgois,  &  autres  Sages  de  nôtre  Royaume. 

Pour  apâilier  les  Guerres,  &  les  mauls,  &  douleurs 
dellbsdiz  ,  dont  le  Pueple  eftoit  fi  malmené  comme 
defllis  eft  dît,  plus  que  pour  la  délivrance  de  nôtre 
Perfonne, 

,  A  l'onneur  &  a  la  gloire  du  Roy  des  Roys  ■,  &  de 
!a  Virge  Marie,  &  pour  révérence  de  Saintte  Eo^lifèi 
de  nôtre  Saint  Pere^  le  Pape,  &  de  fes  Meflages" 

Avons  oonfcnti  ,  &  confentons  ,  &  les  ratifions' 
gréons,  &  approuvons.  ' 

Et,  comme  par  le  dit  Traittie  &  Paix,  le  dit  Roy 
d'Angleterre  ,  nôtre  Frère  ,  pour  Lui ,  &  pour  fes 
Hoirs,  &  Succefleurs,  ait  renuncie  expreffement  a  la 
Succefllon  &  Efchoite  de  nôtre  dit  Roiaume,  qu'il  de- 
mandoit , 

Au  Nom  &  a  la  Couronne  dicelui  ,  &  a  tout  la 
Droit,  qu'il  rechimoit,  &  povoit  reclamer  &  deman- 
der, en  quelque  manière,  a  tous  jours. 

Et  a  toutes  les  chofes ^  qui,  par  le  dit  Traittie,  né 
li  doivent  eftre  bailles, 

A  toutes  autres  Demandes  &  Avions  i,  qu'il  nous  pOJ 
voit  faire , 

Et  en  celle  meisrnes  rrtaniére  y  ait  renuncie  le  dit 
Prince  de  Gales,  fon  Filz  ainsne,  nôtre  Neveu 

Et  expreflTement  ont  renoncie  a  plufieurS  Terres  j 
Duchés ,  Contes  j  Hommages  ,  &  Souveraineté!  de 
nôtre  dit  Royaume,  que  le  dit  Roy  d'Angleterre  nôtre 
Frère  demandoit  a  avoir  &  es  quelle  il  le  difoit  avoir 
Droit , 

Et  ,  parmi  ce  ,  Nous  li  aions  ottroie  &  promis  a 
baillier  ,  délivrer,  &  delaiflSer,  pour  Lui,  &  pour 
fes  Hoirs,  &  Succefleurs,  a  tous  jours;  certaines  Ter- 
res, Cites,  Chafteauls,  Villes,  Contes,  &  SeignurieS 
en  notre  dit  Roiaume,  fi  comme  plus  a  plain  eft  con- 
tetiu  en  dit  Traittie  &  Accord;  entre  les  queles  Ter- 
res, Cites,  Contes,  &  Seignuries ,  font  celle  qui  ci 
après  font  escriptes, 

PRHMiERtMEHT,  quç  le  Roy  d'Angleterre ,  avec 
ce  qu'il  tient  en  Guienne,  &  en  Gascoigne,  aura, pour 
Lui  &  pour  les  Hoirs,  parpetuelment  a  tous  jours  ^  tou- 
tes les  chofes  qui  s'enfuivent,  a  tenir  par  la  maniéré 
que  le  Roy  de  France,  &  fon  Filz  ou  aucun  de  fes 
Anceftres  Rois  dé  France  les  tindrent;  c'eft  afça- 
voir  ; 

Ce  QtTE  EN  ScSOVERAINETE,  EN  SotJVE- 
RAINETE,  CE  QUE  EN  DeMAINE  EN  De  M  AI- 
NE, &  par  le  temps  &  manières  au  deflbut  declairées . 
La  Cite;  &  le  Chaftel,  &  la.  Conte  de  Poitiers  6c 
toute  la  Terre  &  le  Paiis  de  Poitou,  enfamble  les  Fiez 
deThouarz,  &  la  Terre  de  Beleville, 

La  Cite  &  lé  Chaftel  de  Xainttes ,  &  toute  la  l'erre 
&  le  Pais  de  Xainttonge,  par  deçà  &  par  delà  la  Cha- 
rente, 

La  Cite  &  le  Chaftel  d'Ageflj  &  la  Terre  &  le  Paiis 
d'Agenois, 

La  Cite,  &  le  Chaftel,  &  tout  la  Conte  de  Pierre- 
gort,  &  la  Terre  &  le  Paiis  de  Pierreguis, 

La  Cite  &  le  Chaftel  de  Limoiges,  &  toute  la  Terré 
&  le  Paiis  de  Lymofin, 

La  Cite  &  le  Chaftel  de  Caours,  &  la  Terre  &  le 
Pais  de  Caourcin; 

La  Cite,  &  le  Chaftel,  &  le  Pais  de  Tarbe,  &  là 
Terre  j  Paiis,  &  Conte  de  Bigorre; 
Isa  Conte,  la  Terre,  &  le  Paiis  de  Gaure,, 
•La  Cite  &  le  C:haftel  d'Engoulesme,  le  G 
Terre,  &  le  Pais  d'Engoulesmois, 

La  Cite  &  le  Chaftel  de  Rodeis,  &  la  Terre  &  le 
Paiis  de  Roergne. 

Et,  fe  il  y  a  aucuns  Seigneurs,  corne  le  Conte  de 
Foix,  le  Cente  d' Armignac ^  le  Conti  de  Lille  ^  le  Con- 
te de  Pierregort  ^  le  yiscante  ds  L-jmoge ^  Ou  autres,  qi 
tiennent  aucun  Terres  ou  Lieux  dedens  les  M  êtes  des 
diî  Lieux,  il  feront  Homage  au  Roy  d'Engleterre  & 
tous  autres  Services  &  Devoirs,  deuz  a  caufe  de  leurs 
Terres  ou  Lieux, en  la  manière  qu'il  oht  fait  ou  tempj 
paife. 

Item  ,  dura  le  Roy  d'Engleterre  tout  ce  que  le 
Roy  d'Engleterre  ,  ou  aucuns  des  Rois  d'Engleterre 
anciennement  tindrent  en  la  Ville  de  Monftereuls  fut 
la  Mer,  &  es  appartenances, 

^  Item, 


Conte,  la 
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A  xivn        I T  £  M ,  il  eft  accordé  que  le  Roy  de  !•  rance ,  &  fon 

■"■"^  ainsiié  Filz  ,    le  Regeiit,  pour  euls,  a  pour  tous  leurs 

12  do.    Hoirs,  &  Succelleurs,   au  plus  tort  que  1  en  pourra, 

^  fenz  fraude  &  lenz  mal  engin ,  &  au  plus  tare  dedenz 

la  Feltc  de  laint,  Michiel  ,   procheui   venant ,   en   un 

An  ,    rendront ,    bailleront  ,    &    délivreront    au   d,t 

Roy  d'Angleterre  b'f.  frout  m  TraSatu,    brettgnui-- 

ci    habita  ,    us<iHe    ad.   finem    undectmi    ArtiCHli  ,    y 

^"no'uV  voulans  le  Traittie,  Accorde,  &  Paiz  deflus 
dii  tenir',  garder,  &  acomplir  ,  l'iir  tous  les  Articles 
ci  deflus  escrips,  &  chascun  d'iceulx,  touz  les  Paiis, 
Cités  Terres,  Contes,  &  choies  delïïis  nommées  es 
diz  Articles,  &  toutes  les  Appertenanccs  &  Appendan- 
ces,  quelque  part  que  il  Ibient  ,  baillons,  rendons, 
délivrons, &  delaiflbns,pour  nous,  noz  Hoirs  ,  &  Suc- 
celleurs, Rois  de  France,  au  dit  Roy  d'fingleterre, 
par  ces  prefentes  Lettres,  pour  Lui,&  pour  les  Hoirs, 
&  SuccelFeurS,  &  les  transportons  en  Un,  avecques 
toutes  les  Honneurs,  Régal itez ,  Obédiences,  Hom- 
mages, Ligeances,  Vallaux  ,  Fiez,  Services,  Re- 
cognoiffances ,  Seremens ,  Droitures  ,  mère  &  mixte 
Impere  &  toutes  manières  de  Junsdicions  hautes 
moyennes,  &  baflès ,  Rellors,  Sauvegardés,  Seigneu- 
riéz,  &  Souverainetéz  ,  qui  appartenoient,  appartien- 
nent, ou  pourroient  en  aucune  manière  appartenir  ans 
Rois'&  a  la  Couronne  de  France,  ou  a  aucune  autre 
perfonne  a  caufe  de  Nous  &  de  la  Couronne  de 
France  en  quelque  temps  ,  es  Cités  ,  Contez , 
Chafteauls ,  Terres  ,  Paiis  ,  Ylles  &  Lieux  avant- 
nommez,  ou  en  aucun  d'euls,  &  a  leurs  Appartenan- 
ces &  Appendences  quelconques,  ou  es  Ferfonnes, 
Vaflauls  ,  ou  Subgiez  quelconques  d'iceulx ,  Ibient 
Princes,  Dux,  Contes,  Arcevesques ,  Evesques  &  au- 
tres Prelaz  d'Eglifes,  Barons,  Nobles,  &  autres  quel- 
conques, fenz  riens  a  Nous,  noz  Hoirs,  &  Succes- 
feurs,  la  Couronne  de  France,  ou  autre  que  ce  foit, 
retenir  ne  referver  en  yceuls. 

Pourquoy  Nous,  ne  noz  Hoirs,  &  Succelleurs,  ou 
autres  Rois  de  France,  ou  autre  que  ce  foit,  a  caufe 
de  Nous  ou  de  la  Couronne  de  France  ,  aucune 
chofe  ne  pourroient  chalenger  ou  demander  ,  ou 
temps  a  venir,  fur  le  dit  Roy  d'Engleterre,  fes  Hoirs, 
&  Succelfeurs,  ou  fur  aucun  des  Vaflauls  &  Subgiez 
avant  diz ,  pour  caufe  des  Paiis  &  Lieux  avant  nom- 
mez; ainli  que  tous  les  avantnommes  Perfonnes,  & 
leurs  Hoirs  ,  &  Succefleurs  ,  parpetuelment  feront 
Hommes,  Liges,  &  Soubgiez  du  Roy  d'Engleterre, 
fes  Hoirs ,  &  Succefleurs ,  toutes  les  Perfonnes ,  Cit^s , 
Terres,  Contes,  Paiis,  Ylles,  Chafteaulx,  &  Lieux 
avant  nommez ,  &  toutes  les  Appartenances  &  Appen- 
dences, auront,  &  tendront,  &  euls  demourront  piai- 
llement', parpetuellment,  &  franchement  en  leurs  Se- 
eneuries.  Souveraineté,  &  Obeilfance,  Ligeance,  & 
Subjeaion  comme  les  Roy  de  France  les  avoicut  & 
tenojent  en  aucun  temps  palTé.  ^    „  . 

Et  que  le  dit  Roy  d'Engleterre,  fes  Hoirs,  &  Suc- 
celfeurs,  auront  &  tendront  parpetuelment  touz  les  Pais 
avant  nommez,  avec  leurs  Appartenances  &  Appen- 
dences ,  &  les  autres  chofes  avant  nommées ,  en  toute 
Franch'ife  &  Liberté  parpetuele,  comme  Seigneur  Sou- 
verain &  Lige  ,  &  comme  Voilins  au  Roy  &  au 
Royaume  de  France,  fenz  y  recognoiftre  Souveraine- 
té ou  faire  aucune  Obeiffance,  Hommage,  Reflbrt, 
Subjeaion,  &  fenz  faire,  en  aucun  temps  a  venir,  au- 
cun fervice  ou  recognoiflTance  ,  aus  Roys  ,  ne  a  la 
Couronne  de  France  ,  Cités  ,  Contes  ,  Chafteauls , 
Terres, Paiis,  Ylles,  Lieux,  ôc  Perfonnes  avant  nom- 
mées, ou  pour  aucun  d'icelles. 

Et  fe  des  Cités ,  Contes,  Chafteaux ,  Terres ,  Pays, 
Ylles  &  Lieux  avant  nommez.  Souverainetés,  Drois, 
mère  '&  mixte  Impere,  Jurisdicions  ,  &  proffis  quel- 
conques, que  tenolt  aucune  Rois  d'Engleterre  iliec- 
qucs,  &  en  leurs  Appartenances ,  &  Appendences  quel- 
conq'ues,  aucun  Aliénations,  Donations, Obligacions, 
ou  Charges  ont  elle  faites  ,  par  aucun  des  Rois  de 
France,  qui  ont  efte  pour  le  temps  ,  puis  fexante  dix 
Anz  ença,  par  quelconque  fourme  ou  caufe  que  ce 
foit,  toutes  telles  Donations,  Allienations  ,  Obliga- 
tions, &  Charges  Nous  des  ores  rappelons,  caflbns, 
&annllons  du  tout,  &  toutes  chofes,  ainfi  données, 
aliénées  ou  chargées  ,  rendrons  &  baillerons  ,  reai- 
ment &  de  ÎM  ,  au  dit  Roy  d'Engleterre  ,  ou  a  fes 
Députez  efpeciaulx  ,  a  mesmc  l'entierete  ,  qu'il  fu- 
rent es  Roys  d'Engleterre  de  puis  fexante  dix  Anz 
ença  au  plus  toit  que  l'en  pourra  ,  fenz  mal  en- 
gin ,  '&  au  plus  tart  dedenz  la  Fefte  de  Touflains 
proc'hein  venant  en  un  An ,  a  tenir  au  dit  Roy 
d'Engleterre,  &  a  toux  fes  Hoirs,  &  Succelfeurs,  pai- 
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petuelment  &  heritablement ,  par  manière  que  delTus  AnNO 
clt  dit.  ^ 

Et  toutes  les  Citez,   Contez,  Chafteauls,  &  Paiis  ^3        * 
delfus  nommées ,  qui  anciennement  n'ont  efté  des  Roys 
d'Engleterre,  aura  &  tendra  en  l'eftat,  &  auffi  comme 
Nous,  ou  noz  Filz,  les  tiennent  a  prêtent. 

Et,  fe  dedenz  les  metes  des  diz  Paiis,  qui  furent 
anciennement  des  Rois  d'Engleterre  ,  avoir  aucunes 
chofes  qui  autres  foiz  n'cuflent  elle  des  Rois  d'Engle- 
terre, dont  nous  fuflîcns  en  pofleffion  le  jour  de  la 
Bataille  de  Poitiers  (qui  fu  le  xix.  jour  de  Septembre 
l'an  Mill.  CCC.  cinquante  fix)  Nous  les  baillons, 
délivrons,  &  delaiflbns  a  tous  jours  au  dit  Roy  d'En- 
gleterre, pour  Lui,  &  pour  fes  Hoirs,  en  la  manière 
que  delTus  eft  dit; 

Exceptées  toutes  les  chofes,  donnés  &  aliénées  es 
Eglifes,  qui  leur  demourront  pailiblement  en  tous  le 
Paiis  &  Lieux  deflTus  nommez  ;  li  que  les  Perfonnes  des 
dittes  Eglifes  prient  diligemment  pour  Nous  &  nôtre 
dit  Frère,  comme  pour  leurs  Fondeurs; 

Et  feront  fubgiez  les  Arcevesques,  Evesques,  & 
autres  Prelaz  de  fainte  Eglife,  a  celui  des  deux  Roys 
fouz  qu'il  tendront  lour  Temporalité; 

Et  ,  fe  il  ont  Temporalité  fouz  touz  les  deux  Rois, 
il  ferront  Subgiez  de  chascun  des  deux  Rois  ,  pour 
leur  Temporalité  qu'il  ont  fouz  chascun  des  deux 
Roys. 

Et  toutes  les  Cités,  Villes,  Chafteauls,  Lieux,  & 
Pais  delliis  dis,  &  les  Eglifes,  Prelaz,  Chapitres,  & 
toutes  les  Communes,  &  Univerfites  ,  &  linguliercs 
Perfonnes  d'icelles,  auront  toutes  leurs  Libertez, 
Franchifes,  &  Privilèges,  que  il  avoient  au  temps  du 
dit  Traittie  &  Paix,  &  enjoiront  pailiblement,  &  leur 
feront  confirmées  par  le  dit  Roy  d'Engleterre,  fe  il 
en  eft  requis,  fe  contraires  ne  font  aus  chofes  deffus 
dittes. 

Et  mandons,  &  eftroitement  commandons,  &,avec 
ce,  femefticreft,  commettons,  par  ces  prefentes  Let- 
tres, a  touz  noz  Senefchaulx,  &  Juges,  Baillis  &  Pre- 
voz.  Capitaines,  Chaftellains,  Gardes  des  Paiis,  Vil- 
les, &  Lieux  deflus  diz  ,  &  a  chascun  d'euls,  ou  a 
leurs  Lieuxtenants,  que  chascun  en  la  Seneschaleric 
ou  Jugeiie,  Capitainerie,  Chaftellerie  &  Garde,  ou  il 
fonteflablis,  &  es  Relfors,  fur  la  Foy  &  Obeifliince 
qu'il  nous  dovient,  &  fur  paine  d'encourer  nôtre  In-  i 

dignation ,  &  d'eftre  prives  de  noz  Offices ,  contrai- 
gnent reidement  touz  les  contredifanz ,  desobeiffans,& 
Rebelles,  par  toutes  les  voies  &  manières,  que  mettre 
fera  &  que  a  faire  fera,  obéir  paifiblement, fermement, 
&  entièrement  aus  chofes  deflus  efcriptes,  &  a  chas- 
cune  d'icelles, félon  la  teneur  de  ces  prefentes  :  &  con- 
traignent les  desobeilfanz  &  Rebelles  ,  en  telle  maniè- 
re, qu'il  ny  conveigne  autrement,  pour  tenir. 

Sur  toutes  les  quelles  choies,  &  chascune  d'icelles, 
&  es  Deppendences  &  Appendences,  Nous  voulons  & 
commandons  que  touz  noz  Feauls  &  Subgiez,  Capi- 
taines, Chaftelains,  &  Gardes  obeillent  &  entendent  a 
noz  diz  Senefchaulx,  Baillis  Juges,  &  Prevoz,  &a 
leur  Députez,  &  a  chascun  d'euls. 

Et  jurons  que  jamais  ne  ferons  ne  fouffrerons  eftre 
fait,  par  Nous,  ne  par  autre,  en  prive  ne  en  appert, 
aucune  chofe  contraire  es  chofes  devant  dittes,  &  au- 
cun d'icelles. 

En  tesmoing  de  la  quele  chofe  Nous  avons  fait  met- 
tre nollre  Seef  a  ces  prefentes  Lettres. 

Doun.  a  Bouloigne  le  xxvi.  jour  d'OSobre,  l'An 
de  grâce  Mill.  CCC.  fexante. 

Et,  pour  ce  que  les  dittes  chofes  &  chascune  d'icel- 
les foient,  de  point  en  point,  &  par  la  manière  &  for- 
me defliis  dittes  tenues  &  acomplies  ,  Nous  obligeons 
Nous,  &  noz  Hoirs,  &  tous  les  Biens  de  Nous  &  de 
noz  Hoirs,  a  nôtre  dit  Frère,  le  Roy  d'Angleterre,  & 
a  fes  Hoirs, 

Et  Jurons,  auz  fainz  Euvangiles,  depar  nous  cor- 
poreiement  touchées,  que  Nous  parferons,  accorde- 
rons,  &  accomplirons,  ou  cas  dcffusdit,  toutes  les  de- 
vant dittes  chofes,  p.ar  Nous  promifes  &  accordeez, 
comme  devant  eft  dit. 

Et  voulons  que,  ou  cas  que  nôtre  dit  Frère  &  nôtre 
dit  Neveu  auroient  faites  les  dittes  Renunciations,  & 
envolées  &  baillicez,  comme  dit  eft  ,  &  les  dittes  Let- 
tres ne  feulVent  biillies  a  noftre  dit  Frère  au  Lieu,_& 
terme,  &  par  la  fourme  &  manière,  que  delfus  eft  dit, 
des  lors,  en  cas  delfus  dit  ,  noz  prefentes  Lettres,  & 
quanque  eft  compris  dedenz  ,  aient  tant  de  vigueur, 
effcâ  &  fermeté  ,  comme  auroient  noz  autres  Let- 
tres, par  nous  promifes  a  baillier, comme  delfus  eft  dit. 
'  Sanf , 
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A  vvn       Sauf    toute  voies,  &  referve  pour  Nous  ,no2  Hoirs,  1  leurs  Corps  &  leur  Biens  a  touz  périls ,  fani;  efchiver  AnNO 
k  Succelleurs,  que  les  dittes  Lettres,  deffus^encorpo-    despens  &  mifes  ,    dont  nous  devons  bien  avoir  parpe»   jj^q 


I  3.60.  recs,  n'aient  aucun  etTeft  &  ne  Nous  puilFent  porter 
aucun  préjudice  ou  dommage,  jusques  a  ce  que  notre 
dit  Frère  &  nûtre  dit  Neveu  auront  faites,  envoies,  & 
bailliées  les  dittes  Renonciations,  par  la  manière  des- 
fusditte,  &  que  il  ne  s'en  puiflènt  aidier  contre  Nous, 
nos  Hoirs,  &  SuccelTeurs,  en  aucune  manière,  fe  non 
ou  cas  delTusdit. 

En  tesmoing  de  la  quele  chofe  Nous  avons  fait  met- 
tre nôtre  Seel  a  ces  prefentes  Lettres. 

Donne  a  Bouloigne  le  xxvi.  jour  d'OiSobre  l'an  de 
grâce  Mill.  CGC.  foixante. 

Par  le  Roy. 

J.  Math- 

IJliiis,   de  KenimciMioHibti!  ^    Literie  ,  fer  Carolum 
Prir/iogenitum ,  Confinnatio  datnr  ut  fr.pra. 


XI. 

Confiiniation  i^  ^amplification  des  Renonciations 
d'E DOUARD  III.  Roi  d'Angleterre  faites  à 
Jean  Roi  de  France,  Donnée  à  Calais  k  24. 
Ociohre  1360.  [Rymer,  Fœdeni ,  Con- 
Ventiones,   6cc.  Tom.VI.  pag.  2f(î.] 

EDwARD,  &c.  a  touz  ceux,  qui  ces  prefentes 
Lettres  verront.     Salut. 

Savoir  faifons  qui  Nous  avons  promis,  &  promet- 
tons ,  bailler,  ou  faire  bailler,  &  délivrer,  reaiment 
&  défait,  au  Roy  de  France,  nodre  trescher  Frère, 
ou  a  fes  Députez  efpecialx  en  celle  partie,  aus  Frerres 
Au^ullins  dédains  la  Ville  de  Brugges,  au  jour  de  la 
Fefte  de  Saint  Andren ,  prochein  venant ,  en  un  An , 
Lettres ,  feellees  de  noftre  Grant  Seel  ,  en  laz  de  foi , 
&  cire  vert. 

Ou  cas  qui  noftre  dit  Frerre  aura  fait  les  Renuncia- 
tions,  qu'il  doit  faire  de  la  partie,  &  noftre  trescher 
Neveu, fou Filz  ainsne, &  ycelles  baillez  a  noz  Gentz, 
ou  Députez  audit  Lieu  &  terme,  par  la  manière  qui 
obligez  y  font. 

Des  queles  Lettres  la  teneur  de  mot  en  mot ,  s'en- 
fuit, 


EDwARD,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  d'Engle- 
terre,  Seignur  d'lrlaunde& d'Aquitain  ,  favoir  fai- 
fonz  a  touz ,  pn;fentz  &  a  venir ,  qui , 

Come  Guerres  mortieles  aient  longuement  durrez 
entre  Nous ,  qrù  avons  reclamez  avoir  Droit  au  Roial- 
me  &  a  la  Coronne  de  France,  d'une  part,  &  le  Roi 
fhelip  de  France  ,  lui  vivant,  &  après  fon  deces,  en- 
trez, noftre  treschier  Frère,  le  Roi  de  France  d'autre 
'  part  ,  aient  porte  moult  grantz  damages  ,  non  pas 
feulement  a  Nous,  &  a  tout  noftre  Roialme,  mes  aus 
Roiaulmes  voilîns,  &  a  toute  Criftiente, 

Car,  par  les  dites  Guerres,  font  maintefFoiz  avenues 
Batailles  morteles , 

Occifions  des  Genz, 

Pillemenz,  &  arfures,  &  deftrua.ions  des  Gentz, 

Et  paril  d' Aimes, 

Defloracions  des  Puelles  &  de  Vierges, 

Deshonueftations  des  Fammes  mariées  &  veuves, 

Arfures  des  Villes,  d'Abbcries,  de  Manoirs,  &  E- 
ditîces, 

Roberies  &  Oppreffions,  Guyetementz  de  Voies  & 
de  Chemyns , 

Juftice  en  eft  faillie. 

Et  la  foy  Criftienne  refroidie, 

Et  Marchandife  perie , 

Et  tant  d'autres  maléfices  &  horibles  feiz  s'en  font 
enfuiz  ,  qui  ne  pourroicnt  eftre  ditz  ,  nombrez  ,  ne 
efcriptz , 

Par  les  queles  noftre  dit  Roialmes ,  &  les  autres 
Roialms  par  Criftiente,  ont  fouftenu  molt  d'aiBiûions 
&  de  damages  irréparables , 

Par  quoi  Nous, 

Confiderantz  &  penfantz  les  maulx  deftusdiz  ,  &, 
qui  vrais  fcmblable  eftoit  ,  qui  plus  grantz  s'en  por- 
roicnt  enfuyvrc  en  temps  a  venir , 

Et  aiantz  grant  pitié  &  compaffion  de  noftre  Poeple, 
qui,  en  l'a  profecution  de  noz  Guerres,  ont  expo  fes 
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tuel  mémoire, 

Avons  pur  ce  fuftenu,  par  plufeurs  foiz,  Traittie  de 
Paix , 

Premièrement,  par  le  moyen  de,  Honurables 
Peres  en  Dieu  ,  plufeurs  Cardinalx  &  Mclfages  de 
noftre  Saint  Pierre,  le  Pape,  qui,  a  grant  diligence  & 
iuftance,  y  travcillctent  pur  lors  : 

Et,  depuis  ce,  y  ait  en  plufeurs  Traities,  Parles  ,& 
plufeurs  voies  toucheez,  entre  Nous  &  noftre  Frère  de 
France, 

Finablement,  en  Mois  de  May,  darreinement  paf- 
fe,  vindrent  en  France  ,  Mefiages  depar  noftre  Saint 
Piere,  le  Pape,  noftre  chère  &  foial  ,  l'Abbe  de 
Clugny,  Frère  Symon  de  Lengres,  Maiftre  en  Divi- 
nité, Maiftre  de  l'Ordre  des  Frères  Prefcheurs,&  Hu-^ 
gue  de  Genève,  Chivaler,  Seigneur  d'Auton ,  ou  nous 
eftoions  lors  en  noftre  Hoft  , 

Et  tant  alerent  &  vinrent  les  ditz  Meflàges,  devers 
Nous  &  devers  noftre  treschere  Neveu  ,  le  Duc  de 
Normandie,  lors  Régent  le  Roialme  de  France,  qui 
en  plufeurs  Lieux  s'allemblereru  Traitteurs,  d'une  part 
&  d'autre,  pur  parler  &  traitier  de  Paix  entre  Nous 
&  noftre  dit  Frère  de  France,  &  les  Roialmes  de  l'un 
&  de  l'autre. 

Et, au  darreiner , s'affemblerent  les  Traiteurs  &  Pro* 
cureurs , 

Depar  Nous  &  depar  noftre  Ainsne  Filz,  le  Prince 
de  Gales ,  as  chofes  ddfus  efcriptz  par  efpecial  Depu^ 
tez. 
Et  les  Procureurs  &  Traiteurs, 
De  noftre  dit  Frère  &  fon  Ainsne  Filz ,  aiant  a  ce 
Povoir  &  Auûorite  de  l'un  &  de  l'autre, 
A  Bretigny  près  de  Chartres , 

Ou  quel  Lieu  feu  parlée ,  traitée  ,  &  acordee  ,  de 
Traitteurs  &  Procureurs ,  de  l'une  &  de  l'autre  Partie , 
fur  touz  le  Discors,  Diffentions  ,  &  Guerres,  que 
Nous  &  noftre  dit  Frère  avoions  l'une  contre  l'autre. 

Le  quel  Traitie  &  Paix  les  Procureurs,  d'une  partie 
&  d'autre,  pur  l'une  Partie  &  pur  l'autre,  jurèrent, aus 
faintz  Evangiles,  tenir  &  garder. 

Et, aptes  ce,  le  jurèrent  foleniiement  noftre  dît  Filz 
pur  Nous  &  pur  Lui, 

Et  le  dit  noftre  Neveu,  le  Duc  de  Normandie ,  aiant 
a  ce  povoir,  pour  fon  dit  Piere,  noftre  Frère,  &  pur 
Lui, 
Et  Nous, 

Apres  ces  chofes,  ainfi  faites,  &  a  nous  reportées  & 
expofees,  conlîdere  qui  noftre  dit  Frère  de  France 
s'accordoit  &  confentoit  au  dit  Traittie  ,  &  vouloit 
ycelui  &  la  Paix  tenir,  garder,  &  acomplir  de  lii 
partie , 

Icelles  Traitie  &  Paix, 

Du  confeil  &  confentement  de  plufeurs  de  noftre 
Sanc  &  Lignage,  Dux,  Countes,  Clers  &  Gentz  d'E- 
gllfe,  de  Barons,  Cliivalers,  &  autres  Nobles,  Bour- 
gois,  (&  autres  Sages  de  noftre  Roiame. 

Pur  appailier  les  Guerres,  &  les  maux,  &  doleurs 
deffusdiz ,  dont  le  Pàeple  eftoit  fi  malmené,  come  des- 
fus  eft  dit, 

A  l'onneur  &  a  la  glorie  du  Roy  des  Roys ,  &  pur 
Révérence  de  Sainte  Esglife  ,  de  noftre  Saint  Piere, 
le  Pape,  &  de  fes  Meffages, 

Avons  confenti  ,  &  confentons  ,  &  les  ratifions, 
gréons,  &  approvons. 

Et.  come,  par  le  dit  Traitie  &  Paix,  noftre  dit  Frè- 
re de  France  doit  délivrer  &  delaiifer,  &  ad  baillie,  de- 
livre,  &  deleiffe,  fi  come  il  eft  contenu  es  ces  Lettres, 
fur  ce  faites,  plus  plenement,  a  parpetuitie,  a  Nous, 
pur  Nous,  &  pur  noz  Heirs,  &  SuccefiTeurs,  3  tenir 
parpetuelment  &  a  touz  jours,  toutes  les  chofes  qui 
s'enfuivent,  par  la  manière  qui  noftre  dit  Frère  ou  fes 
Filz,  ou  aucun  de  fes  Aunceftrcs  Rois  de  France  les 
tindrent  ,  en  aucun  temps  pafle  (c'eft  affivoir.  Ce 
qu'en   Soverainete,   a   tenir  en   Sove- 

RAINETÉ,    CE    Qu'EN    DeMAINE,   ATENIR    EN 

D  E  M  A  I  N  E  )  c'eft  allavoir , 

La  Cite ,  le  Chaftel,  &  toute  la  Counte  de  Poitiers, 
&  toute  la  Terre  &  le  Paiis  de  Poitou,  eWemble  les 
p'ees  de  Thouartz  ,  &  la  Terre  de  Beleville, 

La  Cite  &  le  Chaftiel  de  Xaintcs ,  &  toute  la  Terre 
&  le  Pais  de  Xaintonge,  par  decea  &  par  delà  la  Cha- 
rente, 

La  Cîtee  &  le  Chaftiel  d'Augen ,  &  la  Terre  &  le 
Paiis  d'Agenois, 

La  Citée,  &  le  Chaftiel,  &  toute  la  Conte  de  Pcr- 
regort,  &  la  Terre  &  le  Paiis  de  Pierregntz, 
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A  vvr»       La  Cite  &  le  Chaftiel  de  Limoges ,  &  toute  la  Terre 
-^^^;"    &lcPaiisdeLymofin, 

li6o.      La  Ciic  &  le  Chaftel  de  Caours,  &  la  Terre  &  le 
^        *  Pais  deCaourciii,  ,^  ..    j     -r-    ^      ci 

La  Citée,  le  Chafticl,  &  le  Pans  de  Tarbe,  &  la 
Terre,  Haiis,  &  Conte  de  Bigorre, 

La  Conte,  la  Terre,  &  le  Paiis  de  Gaure,^ 
"La  Citée  &  le  Chafticl  d'Angolesme,  le  Conte,  la 
Terre    &  le  Pais  d'Angolcsmnis, 

La  Citoe  &  le  Chaftiel  de  Rodeis ,  &  la  Terre  &  le 
Paiis  de  Rovergne.  „   .     „t-     , 

lit  ce  que  Nous,  ou  aucuns  des  Rois  d  Angleterre 
auncienuemcnt  tindrent  en  la  Ville  de  MonftreuU  fur 
la  Meer,  &  les  Appartenances. 

Item,  la  Contée  de  Pontiu  tout  entièrement  ;  fauf, 
&  ex-cept,  &  félon  la  teneur  de  P  Article  contenu  ou 
dit  Traitie,  qui  de  la  dite  Conte  fait  mencion. 

It£M,  leClialliel  &  la  Ville  de  Calais  , 

Le  Chaftel,  la  Ville,  &  Seigneurie  de  Merle , 

Les  Villes,  Chaftielx  ,   &   Seignuries  de  Sangate, 
Couloigne,  Hammes,  Wale,  &  Oye;  avec  les  Ter- 
'  res.  Bois,  Marois,  Rivers,  Rentes,  Seignuries, 

Et  autres  chofes,  contenues  en  l'Article,  faifant  de 
ce  mention,  ou  dit  Traitie,  &  feloa  la  teneur  du  dit 
Article. 

Item,  le  Chaftiel,  la  Ville,  &  tout  entièrement  la 
Countee  de  Guines,  avec  toutes  les  Terres,  Villes, 
Chaftielx,  Forteresces,  Lieux,  Hommes,  Homages, 
Seignuries,  Bois,  Forez,  &  Droitures,  felonc  la  te- 
neur de  P  Article,  faifant  de  ce  mencion  plus  plane- 
ment ,  ou  dit  Traittie. 

Et,  avec  les  Iles  adjacentes  aus  Terres,  Paiis,  & 
Lieux  avant  nommeï,  enfemble  avec  toutes  les  autres 
Ifles,  les  queles  Nous  tenons  au  prefent,  &  tenions 
au  temps  du  dit  Traittie. 

Et  corne,  par  la  forme  &  teneur  du  dit  Traitie  &  de 
la  Paix,  Nous  &,  noftre  dit  Frère,  le  Roy  de  France 
doions  &  avons  promis,  par  Foy  &  par  Serement,run 
a  Pautre,  y  ceux  Traitie  &  Paix  tenir,  garder,  &  acom- 
plir  ,  &  non  venir  encontre, 

Et  foiens  tcnuz,  Nous  &  noftre  dit  Frère,  &  noz 
Filz  Ainsnez  deflusdiz  ,  par  Obligation  &  Promefle, 
par  Foy  &  par  Serement,  faitz  d'une  partie  &  d'autre, 
certains  Renonciations ,  l'un  pur  Pautre ,  félon  la  for- 
me &  teneur  des  deux  Articles,  contenuz,  entre  les 
autres ,  ou  dit  Traitie  &  Paix  ;  dont  la  forme  eft 
tielle, 

Item,  eft  acorde  qui  le  Roy  <3e  France  &  fon  Eis- 
nez  Fils  le  Régent,  pur  eux,  &  pur  leurs  Heirs,  & 
pur  toutz  les  Rois  de  France,  &  leur  Succelfeurs,  a 
touz  jours,  a  pluftoft  qe  fe  purra  faire,  fanz  mal  en- 
gin, &  a  pluftard  dedainz  la  Saint  Michel  proschain 
venant  en  un  An,  rendront  &  bailleront  au  dit  Roi 
d'Engleterre,  &  a  touz  fes  Heirs  &  Succelfeurs  ,  & 
transporteront  en  eux  touz  les  Honeurs ,  Regalites ,  O- 
bediences,  Homages,  Ligeances,  Valfaulz, Fiez, Ser- 
vices, Recognoiflances ,  Serementz,  Droitures,  mère 
&  mixte  Impere,  toute  manière  de  Jurediétions  hautes 
&  bafles,  Reffors,  Sauvegardes,  Seignuries,  &  Sou- 
verainetcz,  qui  appartenent,  ou  purroient  en  aucune 
manière  appartenir  aux  Roys&alaCorone  de  France,  ou 
a  aucune  autre  parfonne  a  caufe  du  Roi  &  de  laCorron- 
ne  de  France,  en  quelque  temps ,  es  Citées,  Contées, 
Chafteaulx,  Terres,  Paiis,  Ifles,  &  Lieux  avantno- 
mez,  ou  en  aucuns  d'ycelles,  &  à  leur  Appartenances 
&Appendantz  quelconqes,ou  es  Parfonnes ,  Va.Taulx, 
ou  Subgiz  quelconqes  d'yceux  ,  foient  Princes ,  Dux, 
Contes,  Viscontes  ,  Ercevesques  ,  Evesques,  &  au- 
tres Prelatz  d'Eglife,  Barons,  Nobles,  &  autres  quel- 
conqes ,  fanz  riens  a  eux ,  leurs  Heirs ,  &  Succefleurs , 
laCorone  de  France,  ou  autre  que  ce  foit,  retenir  ne 
resceivir  en  yceux;  pour  quoi  ils,  ne  leur  Heirs,  & 
Succefliiurs ,  ou  aucuns  Rois  de  France,  ou  autre  que 
ce  foit  a  caufe  du  Roi  ou  de  la  Corone  de  France,  au- 
cune chofe  y  pourront  chalenger  ou  demander  ,  ou 
temps  avenir,  fur  le  Roy  d'Engleterre ,  fes  Heirs,  & 
Succelfeurs ,  ou  fur  aucun  des  Valfaulx  &  Subgitz 
avantditz  ,  pur  caufe  des  Paiis  &  Lieux  avant  no- 
uiez ; 

Ainfi  qui  toutes  les  avant  nomez  Perfones,  &  leurs 
Heirs,  &  Succelfeurs,  parpetuelmeut  ferront  Hommes 
liges  &  Subgiz  du  Roi  d'Engleterre  ,  &  a  touz  fes 
Heirs,  &  Succelfeurs. 

Et  qui  le  dit  Roi  d'Engleterre ,  fes  Heirs ,  &  Suc- 
celfeurs, toutes  les  Perfonues,  Citées,  Conteez, Ter- 
res, Paiis,  Ifles,  Chaftielx  ,  &  Lieux  avant  nomez, 
&  toutes  leurs  Appertenances  &  Appendantz,  auront, 
&  tendront,  &  a  eux  demourront  pleinement,  perpe- 
tuelment,  &  franchement  en  leur  Seignuries,  Souve- 
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rainete,  àObeilTance,  Ligeance,  &  Subje6lion,Come  Av-vTr» 
les  Rois  de  France  les  avoient  &  tcnoient  en  aucun  ■'*-"'^'^ 
temps  paife.  I?do. 

Et  que  le  dit  Roi  d'Engleterre,  fes  Heirs,  &  Suc-  "' 
celfeurs  auront  &  tendront ,  paifiblement  &  parpctuel- 
ment,  toutz  les  Paiis  avant  nomez ,  avec  leur  Appar- 
tenances &  AppendenceSj  &  les  autres  chofes  av,inc 
nomez ,  en  toute  Franchile  &  Liberté  perpétuelle ,  co- 
rne Scignur  Souverain  &  Lige  ,  &  come  Voilins  au 
Roi  &  au  Roialmc  de  France ,  fanz  y  recognoiftre  Sou- 
verain, ou  faire  aucun  Obédience,  Hommage,  Re- 
fort, Subjeflion,  &  fmz  faire,  en  aucun  temps  a  ve- 
nir ,  Service  ou  Recoignoiffance  aus  Rois, ne  a  la  Co- 
ronne  de  P'rance  ,  des  Citeez,  Conteez,  Chaftielx, 
Terres,  Paiis,  Ifles,  Lieux,  &  Perfonnes  avant  no- 
mez, ou  pur  aucun  d'icelles. 

Item,  eft  acordé  qui  le  Roi  de  France  &  fon  Eis- 
nez  Filz  renunceront  exprellcment  aus  ditz 
Resors  &  Soverainetez,  &  a  tout  le  Droit 
qu'il  ont  ou  povoient  avoir  es  toutes  les  chofes,  que 
par  ce  prefent  Traidie  dovient  appartenir  au  Roi  d'Eu- 
gleteire. 

Et ,  femblablement ,  le  Roi  d'Engleterre  ,  &  fon 
Eisnez  Filz  renonceront  expreffement  a  toutes  les  cho- 
fes, qui  par  ce  prefent  Traiftie  ne  dovient  eftre  baillez 
ne  demourrer  au  Roi  d'Engleterre,  &  a  toutes  les  de- 
mandes ,  qu'il  fafoit  au  Roi  de  France. 

Et,  par  efpecial,  au  Noun  &  au  Droit  de  la  Corone 
&  du  Roialme  de  France, 

A  Hommage,  Soverainete,  &  Domaine  du  Duché 
de  Normandie,  du  Duché  de  Turaigne,  des  Contées 
d'Anjou  &  du  Maine, 

A  la  Souveraineté  &  Homage  du  Duché  de  Bre- 
taigne, 

A  la  Souveraineté  &  Homage  du  Conte  &  Paiis  de 
P'iandres, 

Et  a  toutes  autres  demandes ,  que  le  Roi  d'Engleter- 
re faifoit,  ou  faire  purroit ,  au  Roi  de  France,  pur 
quelque  caufe  que  ce  foit, 

Outre  ce  &  except,  qui,  par  ce  prefent  Traitie, doit 
demourer  &  eftre  baille  au  dit  Roi  d'Engleterre,  &  a 
fes  Heirs. 

Et  en  transporteront,  cefleront,  &  delaiiferont  l'un 
Rois  a  l'autre,  perpétuel  ment,  tout  le  Droit,  qui  ches- 
cun  d'eulz  a,  ou  puet  avoir,  en  toutes  les  chofes,  qui 
par  ce  prefent  Traiflie  dovient  demourer  ou  eftre  bail- 
lez a  chescun  d'eulx, 

Et  du  temps  &  Lieu,  ou  &  quant  les  dites  Renun- 
ciacions  fe  ferront ,  parleront  &  ordeineront  les  deux 
Rois  a  Calais  enfemble. 

Et, 

Pur  ce  qui  noftre  Frère  de  France  &  fon  Eisne  Filz,  ' 
pur  tenir  &  acomplir  l'ArticIes  &  la  Paix  &  Accort 
deifusditz,  ont  renunciez ,  expreifement,  as  Refors  & 
Soverainetes  ,  compris  es  ditz  Articles,  &  a  tout  le 
Droit  qu'il  avoient,  ou  povoient  avoir,  es  toutes  les 
chofes  deffus  dites,  qui  noftre  dit  Frère  Nous  ad  bail- 
lie,  dclit're,&  delaiffie,  &  es  autres  qui  d'ores  en  avant 
nous  dovient  demourrer  ou  appartenir  par  les  ditz  Trai- 
ties  &  Paix ,     ■ 

Nous ,  parmy  les  dites  chofes ,  renuncions ,  expres- 
fement,  a  toutes  lei,  chofes,  qui,  par  les  diz  Traitie  . 
&  Paix ,  ne  dovient  eftre  bailliez  ne  demourrer  a  Nous, 
pur  Nous,  &  pur  noz  Heirs  , 

Et  a  toutes  les  demandes,  que  nous  faifoiens  &  pou- 
voions  faire  envers  noftre  dit  Frère  de  France, 

Et,  par  efpecial,  au  Nom  &  au  Droit  de  la  Corone 
&  du  Roialme  de  France, 

A  l'Omage,  Souveraineté  ,  &  Domaine  du  Duché 
de  Normandie,  du  Duchede  Touraine,  des  Countees 
d'Anjou  &  du  Maine, 

A  la  Soverainete  &  Homage  du  Duché  deBretaigne, 

Et  a  la  Souveraineté  &  Homage  du  Contée  &  Paiis 
de  Flandres, 

Et  a  toutes  autres  demandes,  que  Nous  faifons,  ou 
faire  povions ,  a  noftre  dit  Frère ,  pur  quelque  caufe 
que  ce  fuft, 

Outre  ce  &  excepte  qui,  par  ce  prefent  Traidie, doit 
demourrer  a  Nous,  ou  a  noz  Heirs, 

Et  en  lui  transportons,  ceflions,  &  delailfeons,  & 
il  en  Nous,  &  l'un  a  l'autre,  au  mielz  qui  nous  po- 
vons,  tout  le  Droit  qui  chescun  de  Nous  povoit  & 
puet  avoir  en  toutes  les  chofes,  qui,  par  le  dit  Traic- 
tie  &  Paiz,  dovient  demourrer  ou  eftre  bailleez  a  ches- 
cun de  Nous, 

Sauf  &  referve  aus  Eglife  ,  &  Gentz  d'Eglife  ,  ce 
que  a  eux  appartient,  &  que  tout  ce,  qui  a  cfte  occupe 
&  eft  détenu  de  leur,  pur  achoifon  des  Guerres,  leur 
foit  rendue  &  délivre, 

Et 
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A^     ~       Et  que  les  Villes  &   Forterefles ,  &  touz  les  Habi- 

ANNO   tant!  d'icelles ,  ferront  &  demourront  en  tieles  Liber- 

1  760    tes  &  Franchifes ,  corne  elles  elloient  par  avant  en  nos- 

*        '  tre  main  &  Seignurie,  &  leur  ferront  confermees  par 

noilre  dit  Frère  de  France  ,  li  il  en  elt  requiz ,  fi  con- 

trers  ne  font  aus  choies  devantditcs. 

Et  fouzmettons  ,  quant  a  toutes  ces  chofes,  Nous, 
&  noi  Heirs,  &  Succeffeurs,  a  la  Jurediâion  &  Co- 
hercion  de  l'Eglife  de  Rome. 

Et  voulons  &  confentons  qui,  noflre  Saint  Piere,  le 
Pape,  conferme  toutes  ces  chofes,  en  donnant  Moni- 
cions'  &  Mandementz  generalx ,  fur  l'acompliffoment 
d'icelles,  contre  Nous,  noz  Heirs,  &  Succeifeurs,  & 
contre  touz  noz  Subgez  ,  foient  Communes,  Collè- 
ges ,  &  Univerlites  ,  ou  Perfonnes  fingulers  quel- 
conques : 

Et  en  donnant  Sentences  generaulz  d'Escommunie- 
ment,  de  Suspenfion,  &deEntredit,  pur  eftre  encot- 
reuz  par  Nous  &  par  eux ,  pur  ce  fait  : 

Et  li  toll  qui  Nous  ou  eux  ferons  ou  attempterons , 
en  occupant  Forteresce,  Ville,  ou  Chaftiel,  ou  altre 
quelconque  chofe ,  faifant,  ratiffiant,  ou  aggreant, 
ou  donnant  confeil,  confort,  faveur,  ou  aide,  felee- 
nient  ou  en  appert,  contre  la  dit  Paix  j 

Des  quelles  Sentences  ils  ne  puiffent  eftre  abfouls, 
jusqes  ils  aient  fait  plenerie  fatisfaûion  a  touz  ceulx, 
qui  par  cellui  fait  auroient  foultenu  ou  fuftendroieut 
damages. 

Et,  avec  ce,  voulons  &  confentons  que,  noftre 
Saint  Piere,  le  Pape,  pur  ce  que  plus  fermement  foit 
tenue  &  gardée  la  dite  Paix  a  perpétuité ,  toutes  Fac- 
tions ,  Confederacions  ,  Alliances,  &  Covenances, 
coment  qui  elles  puiflTent  élire  nomeez ,  qui  purroient 
eftre  préjudiciables  ou  obvier  par  quelque  voie  a  la  dite 
Paix,  ou  temps  prefent,  ou  a  venir  (fuppofe  qui  elles 
fuiliènt  fermées  ou  vallées  par  Peines  ,  ou  par  Sere- 
mentz,  &  confermees  de  l'AuÊlorite  de  noftre  Saint 
Piere,  le  Pape,  ou  d'autre)  foient  caftes,  irrites,  & 
mifes  a  nient,  corne  contrairs  au  Bien  commun  ,  &  au 
Bien  de  Paix  commun  &  profitable  a  toute  Creftiente, 
&  desplaifanz  a  Dieu  ;  &  touz  Seremenz ,  faiZ  en  tiel 
cas,  foient  relâchiez. 

Et  foit  décerne,  par  le  dit  noftre  Saint  Piere,  qui 
nul  foit  tenu  a  tiel  Serementz,  Alliances,  ou  Cove- 
nances tenir  ou  garder. 

Et  défendre  qui,  en  temps  a  venir,  ne  foient  faites 
tieles ,  ou  femblables , 

Et,  fi  dit  fait  aucun  attemptoit  ou  faifoit  le  contrare, 
qui,  des  maiijtenant,  les  caffe,  &  irrite,  &  rende  nuls 
&  de  nulle  vertu. 

Et  nientmains  Nous  les  punirons ,  come  Violateurs 
de  Paix ,  par  peines  de  Corps  &  de  Biens ,  ficome  le 
cas  le  requerra  &  que  raifon  voudra, 

Et ,  fi  nous  faifions  ,  procurions ,  fouffrions  eftre 
fait  le  contraire  (  que  Dieu  ne  veulle  )  Nous  voulons 
eftre  tenu  &  repute  pur  defloj^al  &  menfongier,  &  vou- 
lons encourrer  blasme  &  diffame  come  Roi  Sacre  doit 
encourret  en  tiel  cas , 

Et  jurons,  fur  le  Corps  de  JehuChrift,  les  chofes 
delfus  dites  tenir,  garder,  &  acomplir,  &  encontre 
non  venir  par  Nous,  ou  par  autre,  par  quelque  caufe 
ou  manere. 

En  Tesmoign.  &c. 

Don.  &c. 


Et,  pur  ce  qui  les  dites  chofes,  &  chascune  d'icel- 
les, foient,  de  point  en  point,  &  par  la  forme  &  ma- 
nière deflusditcs,  tenues  &  accompliees  ,  Nous  obli- 
geons Nous ,  noz  Hoirs ,  &  touz  les  Biens  de  Nous  & 
de  noz  Heirs,  a  noftre  dit  Frère  le  Roi  de  France,  & 
a  fes  Heirs , 

Et  Xurons ,  aux  faintz  Euvangties ,  par  nous  corpo- 
relement  touchez,  qui  Nous  parferons  ,  accordrons, 
&  accomplirons ,  en  cas  deftîisdit ,  toutes  les  devant 
dites  chofes,  par  Nous  promifes  &  accordées,  come 
devant  eft  dit. 

Et  voulons  qui,  en  cas  qui  noftre  dit  Frère  &  noftre 
dit  Neveu  auroient  faites  les  dites  Renunciacions,  & 
envoiez  &  baillées ,  come  dit  eft ,  &  les  dites  Lettres 
ne  fuffent  baillées  au  noftre  dit  Frère,  aux  Lieu  &  ter- 
me, &  par  la  forme  &  manière,  que  delfus  eft  dit,  des 
Iors,en  cas  delfusdit.  Nos  prefentz  Lettres ,  &  quant- 
que  eft  compris  dedeinz  ,  aient  tant  de  vigeur,  effeft, 
&  fermeté , come  auroient  noz  autres  Lettres,  par  nous 
promifes  a  bailler,  come  delTus  eft  dit. 

Sauf,  toutes  voies ,  &  referve  pur  Nous ,  noz  Heirs , 
&  Succeflèurs ,  que  les  dites  Lettres,  delfus  encorporees , 
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n'aient  aucun  effeft ,  ne  Nous  puiflent  porter  aucune   AnKO 
préjudice  ou  damage,  jusques  a  ce  qui  noftre  dit  Frtrc         ^ 
&  noftre  dit  Neveu  auront  faites,  envoies,  &  baillées    I  3 
les  dites  Renunciacions,  par  la  manere  delfusdite,  & 
qu'il  ne  puiftTent  aider  contre  Nous ,  noz  Heirs ,  &  Suc- 
ceifeurs ,  en  aucune  manière,  fi  noun  en  cas  delfusdit. 

En  tesmoignance  de  quele  chofe  Nous  avons  fait 
mettre  noftre  Seal  a  ces  prefentes  Lettres. 

Donne  a  Calais  le  xxiv.  jour  d'Oilobre,  l'An  de 
grâce ,  mil ,  trois  cens ,  foixante. 

XIL 

Traité  de  Paix  conclu  entre  Jean,  Roi  de 
France,  £5?  Edouard  III.  Roi  cV Angle- 
terre ,  £5*  confirmé  par  Charles  Dauphin 
de  France.  Donné  à  Boulogne  le  i6.  Ocîobre 
15 60.  [Rymer,  Fœdera ,  Conventioncs , 
&:c.  Tom.  VI.  pag.  z6o.] 

CHARLES,  Ainsne  Filz  du  Roy  de  France,  Duc 
de  Normandie,  &  Dalphin  de  Vienne,  fçavoir 
faifons  a  touz,  prefens  &  a  venir,  que  nous  avons  veu 
&  diligement  avife  les  Lettres  de  nôtre  treschier  Sei- 
gneur &  Père  contenans  la  forme  qui  s'enfuit, 


JEHAN,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France,  a 
touz  ceux,  qui  Ces  prefentes  Lettres  verront, 
Salut. 

Sçavoir  faifons  que  Nous, 

Penfanz  &  confideranz  que  les  Roys  &  les  Princes 
Creftiens,  qui  veulent  bien  governer  le  Peuple  qui  leur 
eft  fubget,  doivent  fuyr  &  efchiver  Guerres,  DilTen- 
fîons,  &  Discordes  (dont  Dieu  eft  offendu)  &  quer- 
rer  &  avier,  pour  eulx  &  pour  leurs  Subgez,  Paiiz, 
Unité  &  Concorde, 

Par  la  quelle  l'amour  du  Souverain  Roy  des  Roys 
doit  eftre  acquife,  les  Subgez  font  gouvernez  en  trans- 
quilite,  &  aux  perilz  des  Guerres  eft  obvie, 

Et  recordans  les  grans  maulx ,  domages  ,  &  afflic- 
tions, que  nôtre  Royaume  &  noz  Subgez  ont  fouftenu 
par  long  temps,  pour  caufe  &  occafion  des  Guerres  & 
Discordes,  qui  ont  dure  longuement  entre  Nous  & 
nôtre  treschier  Ftere  le  Roy  d'Angleterre,  &  les  Roy- 
aumes, Subgez,  Amis,  Aydenz,  &  Alliez  d'une  Par- 
tie &  d'autre. 

Sur  les  quelles  entre  Nous  &  nôtre  dit  Frère  fina- 
blement  eft  fait  bon  Accort  &  bonne  Paiz  reformée. 

Et  dcfiranz  ycelle  tenir,  &  garder,  &  perfev'erer  en 
vraye  Amour  parpetuelment  ,  par  bonnes  &  fermes 
Aliances  entre  Nous  &  nôtre  dit  Frère,  noz  Hoirs,  & 
les  Royaumes,  &  Subgez  de  l'une  &  de  l'autre. 

Par  les  queles  pourroit  la  ditte  Paix,  Accorde,  & 
bonne  Amour  eftre  plus  fermement  &  plus  entièrement 
en  Concorde  garde  , 

Juftice  mieux  eftre  exercée, 

LesDroix  &  Seignories  de  l'une  &  de  l^autre  m.ieuls 
deffenduz , 

Les  Rebelles,  Malfaitteurs ,  &  Desobeiflans  a  l'une 
&  a  l'autre,  eftre  plus  aifelment  contrains  a  obéir,  & 
celTer  des  Rebellions  &  Excès , 

Toute  Chriftiente  eftre  maintenue  en  plus  paifible 
eftat. 

Et  la  Terre  faintte  en  pourroit  mieux  eftre  fecorue 
&  aidée. 

Et  toutes  ces  caufes  &  autres  attendenz,  &  confide- 
rans  que,  nôtre  Saint  Père,  le  Pape  ait  dispenfe,  par 
grant  délibération,  avec  Nous  &  nôtre  dit  Frère;  c'eft 
afçavoir. 

Avec  Nous  £2'  totiz  noz  Subgez  tant  Geaz  d'EgUfe , 
comme  Seculetirs ,  fur  toutes  les  Confédérations.,  Alian- 
ces.,  Conventions  ,  Obligacions .,  Lettres.,  ^  Seremenz, 
qui  efloient  entre  Nous,  nôtre  Royaume .,  àf  noz  Sub- 
gez, d'une  partie,  tS^,  nôtre  treschier  Coufin ,  le  Roy 
d'Escoce  ,  fon  Royaume,  ^  fes  Subgez  d'autre  part, 
comme  le  bien  ^  l'effeû  de  ta  ditte  Paiz ,  entre  Nous 
£5'  nôtre  dit  Frère  d'Angleterre ,  les  Royaumes  £5*  Sub  • 
gez  de  l'une  ^  de  r autre  ,  pejtfl  efire  empefchee  par 
ic elles,  ^  pour  ce  les  ait  le  dit  nôtre  Saint  Pcre  cafjees, 
oftees ,  anu liées  ,  C3^  irrites  du  tout. 

Si  comme  en  fcs  Lettres ,  &  es  Procès ,  fur  ce  fiîz , 
eft  plus  plenement  contenu. 

Pour  conlîderation  des  caufes  &  chofes  delfus  ditte?, 

&  aufll   voulens   acomplir,  en  tant  comme  toucher 

Nous  peut,  le  dit  Accort  fait  fur 'les  dittes  Allian- 

D  3  ces, 
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A   ..TP,  CCS,  fi  comme  ottroie  l'avons,  comme  dit  cft,  eue, 

ANNO   j-j^j.  j.g^  tresgrant  &  meure  délibération, 

1  2  60        Avons  fait ,  &  par  ces  prclentes  failbns ,  pour  Nous, 

^        '  noz,  Enfanx  ,  noi  Hoirs  ,   &  1102  Succefleurs ,  nôtre 

Royaume,  &  noi  Terres  quelconques,   &  nos  Sub- 

t^iez,  d'une  part,   avec  nôtre  dit  Frère,   fes  Enfans, 

les  Hoirs,  &  Succefleurs,  fon  Royaume,  fes  Terres, 

&   fes   Subgez   d'autre  partie  ,   parpetueles   Aliances , 

Confédérations,  Amiiicz,  P^aions  ,   &  Convenances 

qui  après  s'enfuiont  ;  c'ell  afçavoir , 

Que  Nous,  noz  Enfanz,  noz  Hoirs,  &  Succes- 
feurs,  nôtre  Royaume,  noz  Terres,  &  noz  Subgez 
quelconques,  prefeus  &  a  venir,  nez,  &anaiflre,  fe- 
rons, a  touz  joursmais  ,  a  nôtre  dit  Frère,  fes  En- 
fanz,  fes  Hoirs,  &  SuccelTeurs  ,  fon  Royaume,  fes 
Terres ,  &  Subgez  quelconques ,  bons ,  vrays ,  &  loyaux 
Amis  &  Alliez,  &  leur  garderons,  de  tout  nôtre  po- 
voir,  leurs  Honours,  &  leurs  Droix, 

Ou  Nous  les  faurons,  leur  dishoneur ,  leur  vitu- 
père ,  &  leur  dommage  empefcherons  loyaument  de 
tout  nôtre  povoir, 

A  aucuns  de  leurs  Ennemiz,  prefens  &  a  venir,  nez 
ou  a  naifire ,  quelqu'il  foient ,  aucun  confeil ,  confort , 
ou  aide  encontre  eulx  ,  ou  aucun  d'eulx,  pour  quel- 
conques caufe  ou  occafion  que  ce  foit  ou  puift  élire, 
par  Nous  celeement  ou  en  appert,  Nous  ne  donne- 
rons, ne  ferons, 

Ne  yceulx  Ennemiz  ,  au  domage  ou  préjudice  de 
nôtre  dit  Frère,  fes  Hoirs,  ou  fon  Royaume,  fcieu- 
inent  recepterons,  recevrons,  ne  recepter  ne  recevoir 
ferons  ou  fouftrerons,  en  aucune  manière,  en  nôtre 
Royaume,  ou  autres  noz  Terres  ou  Seignories, 

Ne ,  par  iceux  Royaume  &  Terres  ,  ou  aucun 
d'eulx,  en  préjudice  ou  domage  de  nôtre  dit  F>ere, 
fes  Hoirs,  Succefleurs,  fon  Royaume,  fes  Subgez,  & 
fes  Terres,  leurs  diz  Ennemiz  paffer  ne  demorer  fcieu- 
ment  foufFrerons, 

Ne  autrement  yceuz  Ennemis  par  Nous,  ou  par  au- 
tres, en  appert  ou  en  repoli,  fous  quelconque  tiltre 
ou  coleur  que  ce  foit,  contre  nôtre  dit  Frère,  fes 
Hoirs ,  &  Subgez ,  &  fon  Royaume ,  &  autres  Terres , 
ne  porterons  ne  fouftendrons, 

Noz  Amiz  &  noz  Alliez  a  leur  Amour  &  Alliance, 
s'il  Nous  en  requièrent,  de  nofl:re  povoir  enduirons. 

Et  ne  fouffrerons  aucuns  de  noz  Subgez,  ne  autres 
quelconques,  aler  ou  entrer  en  Royaume  ou  autres 
Terres  de  nôtre  dit  Frère,  fes  Enfans ,  Hoirs,  ou  Suc- 
cefleurs, pour  y  faire  Guerre,  domage,  ne  offenfe  au- 
cune, a  Gaiges  ou  Service  d'autrui  ,  ou  autrement, 
par  quelque  manière  &  caufe  que  ce  foit ,  aincois  les 
empescerons  &  dellourberons  de  tout  nôtre  povoir, 

Et  fe  aucuns  de  nos  Subgez  faifoient  le  contraire, 
ou  aucune  Guerre  ,  villenie  ,  ou  dommage  a  nôtre 
dit  Frère,  a  fon  Royaume,  par  Terre  ou  par  Mer,  ne 
a  fes  Enfanz,  Hoirs,  Succeflfeurs,  ou  Subgez,  nous 
les  en  punirons  &  ferons  punir,  fi  grandement,  qu'il 
fera  example  a  touz  autres , 

Et,  de  tout  nôtre  povoir,  ferons  adrecier  &  reparer 
touz  les  domages  ,  attemptaz  ,  ou  emprifes  ,  faittes 
contre  ces  prefentes  Alliances,  fe  Nous  en  fommes 
requis, 

Et  toute  foiz,  que  nôtre  dit  Frère,  fes  Hoirs,  ou 
Succefl~eurs  auront  meftier  de  nôtre  aydc,  &  il  Nous 
en  requerront,  ou  ferront  requérir.  Nous,  encontre 
toute  perfonne,  qui  puife  vivre  &  morir,  leur  aide- 
.  rons  ,  &  donrons  tout  le  bon  confeil  ,  confort,  & 
aide  ,  a  leurs  propres  frais  iSc  despens,  que  Nous  fe- 
rions &  pourroions  faire  pour  nôtre  propre  fait  &  be- 
foijx'ne,  &  fanz  fraude  &  mal  engin, 

Non  contreflant  quelconques  autres  Alliances,  Ami- 
ticz,  ou  Confédérations,  que  Nous,  ou  noz  Prede- 
ceflTeurs,  aions  eues  ,  en  temps  palîè,  a  quelconques 
autres  pcrfonnes;  aux  quelles  toutes,  &  chascune  d'i- 
celles,  Nous  renoncerons  du  tout,  pour  Nous,  noz 
Succelfcurs,  Royaumes,  Terres,  &  Subgiez  ,  a  tous 
joursmais,  par  prefentes  ; 

Referve  toute  fois  &  excepte  le  Pape  &  le  Saint  Siè- 
ge de  Rome,  &  l'Empereur  de  Rome  qui  ores  ell;  les 
quiex  Nous  ne  voulons  élire  compris  en  ces  prefentes 
Alliances  en  aucune  manière. 

Et,  pour  ce  que  Alliances,  Confédérations,  Con- 
venances ,  Padlions ,  &  autres  chofes  àeffas  dittes ,  & 
chascune  d'icelles,  foient  plus  fermement  tenues,  gar- 
dées, &acomplies.  Nous  avons  jure  fur  le  Saint  Corps 
JeruCri(l,&encores  jurons  &  promettons  par  la  foy  de 
nôrre  Corps,  &  en  parole  de  Roy,  les  chofes  deifus  dittes 
&  chascune  d'icelles  tenir  fermement  &  acomplir  a  touz 
jours,  fanz  enfreindre  en  tout  ou  en  partie,  en  aucune 
manière,  par  quelconque  caufe  ou  occafion  que  ce  foit. 


Et  fe   Nous   faifions  ,    procurions ,   ou  fouffrirons  AknO 
fcieument  le  contraire  élire  fait  (ce  que  Dieu  ne  vuil-         ^ 
le)  Nous  voulons  eftre  tenu  &;  repute,  en  touz  Lieux,   IJ^*-*' 
&  en  toutes  Places,  &  en  touz  Paiis,  pour  faux, mau- 
res, &  delloial  parjur,  &  encourir  tel  blasme  &  diffa- 
me comme  Roy  Sacre  doit  encorir  en  tel  cas. 

Et,  par  ces  prefentes  Aliances,  nous  n'entendons, 
ne  voulons,  que  aucun  préjudice  fe  face  a  Nous,  a 
noz  Hoirs,  &  Subgez,  par  quoy  Nous,  &eux,  pour- 
rions &  pourront  recepter,  porter,  &  tenir  touz  les 
banniz  &  fuitis  hors  du  Royaume  d'Angleterre,  prefens 
&  a  venir,  nez  &  a  naillre,  par  quelconques  caufe  ou 
occafion  que  ce  foit,  par  manière  que  a  eftefait,  & 
acoullume  de  faire  en  temps  paife. 

Et  fouzmettons,  quant  a  toutes  ces  chofes  ,  Nous, 
&  noz  Hoirs ,  &  Succefleurs  a  la  Jurisdicion  &  Coher- 
cion  de  l'Eglife  de  Rome. 

Et  voulons  &  confentons  que,  nôtre  Saint  Père,  le 
Pape,  onferme  toutes  ces  chofes,  en  donnant  Moni- 
tions  &  Mandemens  généraux,  fur  l'acompliflèment 
d'icelles,  contre  Nous,  noz  Hoirs,  &  Succefleurs,  & 
contre  touz  noz  Subgez ,  foient  Communes  ,  Collè- 
ges ,  Univerfitez  ,  ou  Perfonnes  fingulieres  quelcon- 
ques , 

Et  en  donnant  Sentences  généraux  d'Escomuenie- 
ment,  de  Suspenfion,  &  de  Intredit,  pour  eftre  en- 
coruz  par  Nous  &  par  eulx,  pour  cellui  fait,  fi  toft 
que  Nous  ou  eulx  ferons  ou  attempterons ,  en  occu- 
pant Forteresce,  Ville,  ou  Chaftel,  ou  autre  quelcon- 
que chofe  faifaiit,  ratifiant,  ou  agréant,  ou  donnant 
confeil ,  confort ,  faveur  ou  aide  ,  celeement  ou  en 
appert,  contre  la  ditte  Paiz  &  celles  prefentes  Al- 
liances. 

Et  avons  fait  femblablement  jurer  toutes  les  devant 
dittes  chofes  par , 

Noz  treschers  Enfanz, 

Le  Duc  d'Anjou  ^  du  Maine, 

Le  Duc  de  Berry,  ^  d'Auvergne: 

Le  Duc  de  T'houraine , 

Le  Duc  dOrliens,  nôtre  Frsre : 

Et,  noz  Confins,  le  Duc  de  Bourbon, 

Monfire  'Jaque  de  Bourbon , 

"Jehan  d'' Artois, 

'Monfire  Pape  d'Alencon  , 

Monfire  Johan  d'Eftampes , 

Guy  de  Bloys , 

Le  Conte  de  Saint  Pol , 

Le  Conte  d'Hare court. 

Le  Conte  dAuceurre , 

Le  Conte  de  T'ancarvilh, 

Le  Conte  de  Sanceurre, 

Le  Conte  de  Jooigny, 

Le  Conte  de  Salebruche  ^ 

Le  Conte  de  Breile, 

Le  Sire  de  Coucy , 

Le  Sire  de  Craon, 

Le  Sire  de  Fi  en  les  , 

Le  Dauphin  d'Auvergne, 

Le  Sire  de  Montmorancy , 

Guillaume  de  Craon, 

Le  Sire  de  Saint  Venant, 

Et  ferons  auflî  jurer,  femblablement  &  au  plulloll 
que  faire  pourrons  bonnement,  la  plus  grant  partie  des 
Frelaz,  Pers,  Dux,  Contes,  Barons,  &  autres  No- 
bles de  nôtre  Roiaume. 

En  tesmoing  des  quelles  chofe  Nous  avons  fait  met- 
tre nôtre  Seel  a  ces  prefentes  Lettres. 

Donne  a  Bouloigne  le  xxvi.  jour  d'06lobre,  l'An 
de  grâce  Mill-  CCC.  fexante. 


Et  Nous ,  Charles  deflTusdit , 

Voulens  de  tout  nôtre  povoir  entériner  &  acomplir 
tout  ce  ,  que  nôtre  dit  Seigneur  &  Père  a  promis  & 
convevancie , 

Promettons,  loyalment  &  en  bonne  foy,  &  avons 
jure,  &  jurons,  fur  le  Corps  Jehu  Crill  facre,  te- 
nir, garder,  &  acomplir,  pour  tant  comme  il  Nous; 
touche  &  pourra  toucher  ,  toutes  ,  &  chascune,  les 
chofes,  contenues  es  Lettres  ci  delTus  transcriptes, 
&  par  la  forme  &  manière  que  compris  y  ell ,  fanz 
venir  ,  ne  faire  venir  ,  en  aucune  manière  ,  a  ren- 
contre. 

En  tesmoing  de  ce  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Seel 
a  ces  prefentes  Lettres. 

Donne 


Anno 
13  do. 


l6.  Mai. 

A  C  U  A  ï  £. 


i 


DU    DROIT 

Donne  a  Bouloigne  le  xxvi.  jour  d'Oflobre  l'An  de  j 
grâce  Mill.  CGC.  fexante. 

Par  Monfire  le  Duc. 

N.  DE  Venes. 

StibSigillo,  Cera  v:rsM  impreffo,  a  Filis  fericit. 

Teflificalur  ^er    Abbatem    Andruynum  fub    eadern 
Data. 

XIII. 

.  Tejlammt  de  Jaqjjes  de  Savoye,  Prince  d'J- 
chaie,  en  date  du  i6.  Mai,  1560.  [S.  Gui- 
c  H  E  N  o  N ,  Hiftoire  Géné.ilogique  de  la  Mai- 
fon  de  Savoye.  Preuves,  pag.  114.] 

/»  aomine  Domnii  noflri  Jefa  Chrifti,  Amen. 

ANno  ejasdem  Domini  millefimo  tercentelîmo  fexa- 
gelimo,  Indiâione  quart! ,  die  fexdecima  menlis 
Maji,per  hoc  pr^feiis  publicum  Infl:rumeiitum,cunâis 
appareat ,  tam  prsefentibus  quam  futuris-  Cv.m  Illajlris 
Domiam  Jacobus  de  Sabaudia  Princeps  Achay£  Filins  , 
y  HiSres  recoiexdie  memori<e  Domini  Philippi  de  Sa- 
baudia Princifis  Achayte  qaofidam ,  confiderans ,  &  at- 
tendens  quod  nichil  eft  certius  morte,  &  nichil  incer- 
tius  horamortis,  volens  providere  ûluti  ejus  animse, 
&  de  bonis  fuis  fibi  à  Deo  collatis  ordinarc  taliter, 
quod  poft  ejus  deceffum ,  de  ipfis  bonis  fuis  ,  in- 
ter  liberos  fuos  impofterum  nulla  contentio  oriatur  : 
Idcirco  idem  Dominus  Jacobus  fanus  mente ,  & 
corpore  ,  per  Dei  gratiam ,  de  bonis  fuisi  omnibus , 
lîve  lint  mobilia  ,  vel  immobilia  ,  nomina,  jura,  & 
aûiones  ,  vel  alia  quœcumque  coram  me  Notarié, 
&  teflibus  infra  fcriptis  masculis,  &  puberibus  prœfen- 
tibus,  audieutibus,  &  intelligentibus,  vocatis,  &  roga- 
tis  fpecialiter  per  ipfum  Dominum  Jacobum  Princi- 
pem,  pro  infra  fcriptis ,  &  ad  infra  fcripta ,  ut  de  ipfis 
Veritas  perpétua  habeatur,  fuum  prsefens  Teftamentum 
nuncupativum,  licet  in  fcriptis  redaâum,  &  fuam  ul- 
timam  voluntatem  ,  &  dispolitionem  facit  ,  disponit, 
&  ordinat  in  moJum  qui  fequitur,  &  formam.  In 
■  primis  animam  fuam  cum  à  corpore  fuo  exiverit  re- 
commendat  Altiffimo  Creatori  ,  &  Gloriof^  Virgini 
Marix  Matri  fui,  &  toti  Cnelefti  Curiœ  Supernorum. 
Item  fepukuram  fuam  eligit  in  Cimiterio  Fratrum  Mi- 
norum  OrdinisBeatiFrancisci  Conventus  Pinarolii,  vi- 
delicet  in  Capella  per  ipfum  inchoata  ibidem,  &  ibi 
vult  fepeliri  fecundum  ftatum  ipfius,  ad  ordinationem 
fuorum  Executorum  infra  fcriptorum,  quibus  Fratri- 
bus  Minoribus,  tam  pro  remedio  animse  fuœ,&  paren- 
tum  fuorum,  quam  pro  facicnda,  &  conftruenda  diâa 
Capella  una  cum  tumulo  ,  in  quo  vult  fepeliri,  tria 
miUia  florenorum  boni  auri ,  &  magni  ponderis,  per 
Hœredem  fuum  univerfalem  infra  icriptum  folvenda 
femel  dat ,  &  légat.  Item  Pauperibus  Chrifti  dividen- 
dum  per  diélos  fuos  Executores  infra  fcriptos  pro  re- 
medio anirnse  fus,  &  parcntum  fuorum ,  centum  libras 
groflbrum  Turonenfium  femel  dat  ,  &  légat.  Item 
vult,  ordinat,  &  disponit,   quôd  ordinationes,  &  le- 

fata  faÔE ,  &  fadta  per  inclyta;  recordationis  Dominum 
'hilippam  de  Sabaudia,  is'  Dominam  Catharinam  ejus 
parentes,  de  quibus  apparebit  per  Teftamenta  îpforum, 
plenariè  obferventur,  per  Hœredem  fuum  univerfalem 
ad  quorum  omnium  plenariam  obfervationem  ,  ipfum 
Haredem  fuum  obligat.     Item  Domina  Margaretts  de 
Bellojoco  ejus  Co:jugi,    dotalicium  fuum,  &  donatio- 
nem  propter  nuptias ,  &  in  augmentum  Dotis  per  eum 
fibi  faélam,  una  cum  afllgnatione,  de  ipfis  per  eum  fibi 
fafta ,   de  quibus  conftare  afferit  Inftrumento  publico 
recepto,  manu  Anthoiiii  Becfonis  de  Yenna,  Notarii 
publici  da^,  &  légat,  &  cafu  quo  de  ipfo  aiïêttaraento 
non  appareret .  ipfum  dotalicium  ,   &  augmentum  ei- 
dem  Dominx  IVlargarets  aflignat ,   de  prsfenti  fuper 
Caftris.&  V'illisTaurini,  IVlontiscalerii,  &Cariniani  unà 
cum  Jurisdiélione  oninimoda ,    Hominibus ,   Homa- 
giis,Fidelitatibus,Redditibus,  Cenfis,   Ufugiis,&  om- 
nibus aliis  Juribus,  &  pertinentiis  Locorum  prîcdi£to- 
rum,  ciuœ  omnia  eidem  Dominae  Margaretœ  pro  fuis, 
dotalicio.  donatione  ,  &  augmento  hipothecat  tenen- 
da,  per  ipfam,  poft  ejus  obitum,  quamdiu  fe  abftinue- 
rit  ad  fccundas  nuptias  convolandum ,  &  in  cafu  quo 
fccundario  nubet ,  vult,  &  ordinat  idemTeftator,  quod 
didum  dotalicium,  cum  donatione  ,  &  augmento  pxx- 
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diâis,  eidem  Domins  Margaretœ,  per  tîseredem  fuum  AKNO 
univerfalem  infrà  fcriptum  ,  intégré  perfolvatur,  &  ^ 
quod  ipfa  Domina  Margareta  in  eodem  cafu  diéta  Cas-  ^  3  ®' 
tra.  Villas,  &  cxtera  libi  aliignata  ,  ipli  Hseredl  fuo 
univerfali  remittere  teneatur.  Item  Dominum  Philipi- 
pum  ejus  Fitiiim  ,  quem  fuscepit  à  Domina  Sibilla  de 
Baucio  ejus  conjuge ,  quondam  in  Caftris,  &  Villis  Vi- 
goni,  Villas-Franchae  ,  Mirobolii  &  Briqueralii,  una 
cum  Jurisdiûione  omnimoda  diâorum  Locorum,  & 
una  cum  omnibus  Hominibus,  Homagiis,  Fidelitati- 
bus,  Redditibus,  Pofleffionibus ,  Ufagiis,  Tributis,& 
aliis  omnibus  Juribus  ,  &  pertinentiis  ipforum  Loco- 
rum ,  nec  non ,  &  in  reachetis ,  &  rachetorum  Juribus, 
quse  habct  in  Caftris,  &  locis  Morets,  &  Briquerasci, 
quorum  rachetorum  prgîtia  per  Hxrcdem  fuum  univer- 
falem infra  fcriptum  folvantur ,  Hacredem  fuum  infti- 
tuit  .  &  pro  tanto  ipfum  ejus  Filium  ,  de  bonis  fuis 
omnibus,  vult  efle  contentum,  &  quod  aliquid  ulte- 
rius  aliqua  caufa,  de  Hjcreditate  fua,  non  poffit  petere, 
ita  tamen  quod  ipfaCaftra,  Villas,  &  Loca  prîedidla 
cum  juribus  &  pertinentiis  ipforum  Locorum  teneat  in 
Feudum  ab  Ha;rede  fuo  univerfali  infra  fcripto,  &  fub 
Homagio  Ligio  ad  quod  priEftandum  ipQ  HEredi  fuo 
univerfali  fit  efficaciter  obligatus,prœcipiens  idem  Tes- 
tator  ,&  per  fideic.  requirens  ipfum  Dominum  Philippum 
Filium  fuum, quod  in  cafu  quo  ipfum decedere  contin- 
geret  fineHxredibus  legitimis,&naturalibus  masculis, à 
fuo  proprio  corpore  procreatis,quod  pra:di6la  Caftra,Vil- 
las,  atque  Loca,  cum  Juribus,  &  pertinentiis  ipforum 
Locorum,  reftituat  diâo  Hsredi  fuo  univerfali  infra 
fcripto,  &  ad  ipfa  omnia  reddenda  diflo  Haeredî  fuo 
univerfali  in  cafu  prœdiâo,  ipfum  obligat,  &  quod  fi 
forfan  decederet,  remanentibus  fibi  Filiabus,  una  vel 
pluribus  naturalibus  ,  &  legitimis,  &  de  fuo  proprio 
corpore  procreatis ,  ipfas  vult,  &  prxcipit  maritarî  per 
diâum  Hœredem  fuum  univerfalem ,  ad  ordinationem 
Illu/iris,  ^  Magnifici  Principis  Domini  Amedei  nimc 
Comitis  Sabaudia!  IJomini  fui  carilTmii,  vel  Succeflb- 
rum  fuorum  Comitum  Sabaudia,  quas  quidem  Filias 
omnino  prohiber, ne  ad  fucceffionem  diâi  Domini  Phi- 
lippi  eorum  Patris  in  Caftris,  Villis,  &  locis  ptxdiSth 
aliqualiter  admittantur.  Item  Ludovicum  ejus  Filium 
quem  fuscepit  à  diÊla  Domina  Margar.  nunc  conjuge 
fua,  in  quingentis  florenis  auri  annualibus  fibi  afiignan- 
dis,  per  Dominum  nunc  Comitem  Sabandiœ,  aut  ejus 
Succeflbres,  qui  fuerinr  Comités  Sabaudiœ  ,  in  loco 
vel  locis  aliis  ipfius  Teftatoris,ubi  eis  videbitiir,  Ha;re- 
dem  fuum  inftituit,&  pro  tanto  ipfum  Ludovicum  ejus 
Filium  ab  omni  Hxreditate  fua,  vult  eire_ contentum, 
&  quod  res  qus  fibi  affignabuntur ,  pro  diftx  floreno- 
rum fumma  ut  fupra,  à  diûo  Hœrede  fuo  univerfali  te» 
nere  debeat  in  Feudum  ,  &  fub  Homagio  Ligio  ,  & 
quod  fi  ipfum  Ludovic,  decedere  contingeret  fine  libe- 
ris  legitimis ,  &  naturalibus  à  fuo  proprio  corpore  pro- 
creatis, quod  difls  res  fibi  afllgnats,  pro  diâa  quanti' 
tate  florenorum,  ad  diftum  Hxredem  fuum  univerfa- 
lem infra  fcriptum  plenariè  revertanmr;  rogans ,  per 
fideic.  ipfum  Ludovic,  ejus  Filium,  ut  in  diclo  cafu , 
prxdida  omnia  reftituat  Hœredi  fuo  univerfali.  Item 
Domino  Aymoni  de  Sabaudia  Fratri  [ko  carifllmo  Cas- 
trum,Villam,  &  Mandamentum Combs  Viannœ , cum 
Jurisdiâione  omnimoda,  Hominibus, Homagiis,  Fide- 
litatibus,  Redditibus,  Serviciis,  &  omnibus  aliis  Juri- 
bus, &  pertinentiis,  &  de  quibus  idem  Teftator  jam  alîè- 
rit  ordinaire,  ut  ea  habeat,  dat,  ita  tamen  quod  fi  ip' 
fum  decedere  contingeret  fine  Hasredibus  masculis  na^ 
turalibus,  &  legitimis  à  fuo  proprio  corpore  procreatis, 
quod  prsedida  omnia  ad  diâum  Ludov.  ejus  Filium 
perveniant,  &  pervenire  debeant  pleno  jure,  &  diâus 
Ludovic  in  eo  cafu  omnia  ea  tenere  debeat  à  dido 
Hœrede  fuo  univerfali  infra  fcripto  in  Feudum ,  &  fub 
eodem  Homagio  quo  fupra,  rogans  idem  Teftator  ip- 
fum Dominum  Aymonem  Fratrem  fuum,  ut  in  cafu 
prsdido  ,  prxdida  omnia  reftituat  eidem  Ludov. 
ejus  Filio.  Item  vult,  &  disponit  idem  Teftator  quod 
fi  contingeret  ipfum  habere,  &  procreare  plures  Filias, 
unam  vel  plures  à  dida  Domina  iVlargareta  nuucuxore 
fua,  vel  à  quacumque  alia  uxore  fua  légitima,  quôd 
ipfa  Filia,  vel  Filis  maritentur  femper  per  Dominuns 
nunc  Comitem  Sabaudix,  vel  per  ejus  SuccefiTores  qui 
Comités  Sabaudia;  fucrint,  etiam  de  juffu,  &  volnnta- 
te  ipforum,  expenfis  tamen,  &  fumptibus  didi_H£ere- 
dis  fui  univerfalis  infrà  fcripti,  &  quod  Filias  primoge- 
nitsdetur,  &  conftltuatur  dos,  videlicet  viginti  quin- 
que  milliûm  florenorum  auri,  &  alteri  Filis  fecundo 
genitsc  detur,  &  conftituatur  dos,  videlicet  deccm  mil- 
liûm florenorum  auri,  &  fie  fuccefllvè  cuilibet  ex  ipfis 
Filiabus  ulteriùs  nascentibus  detur,  &  conftituatur  dos 
decem  millium  florenorum  auri,  quarum  quidem  Filia- 
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A  vvtn  run^  '■'^  nascentium ,  &  nasciturarum  Dotes ,  per  dic- 
/YNNO  j^j^  Hïredem  fuum  intrà  fcripcain  Iblyi  debeant,    & 

tyôo. 


in  cafu  quo  dcccderent  didx  Filia;  line  Hberis  naturalî 
bus,  &  legiiimis,  ipla  dos,  Icu  dotes  lie  Ibluts:  ,   ad 
îplum  Hœredem  fuum  univerfalem  iiifrà  fcriptiim  re- 
vertantur,  iplasque  taies  Filias  iic  nascentes,  &  nasci- 


gulis  Caftellanis,  &  Officiariis  fuis,  qui  tune  efunt,  itt  AïJNO 
didaCallra,  Villas,  ix.  Loca,  &  alia  bona  fua  cidem         ^ 
Domino  Comiti  Sabaudiïe  reaiiter  expédiant,  &  omui-  IJoO* 
bus   fuis   fidelibus,  Vallallis,  &   SubjecHs,   ut  eidcm 
Domino  Comiti  in  omnibus  pareant,  &  obediant,  tan- 
quam  ipli ,  lî  tune  vivcret  in  humanis.     Exccutores  ■ 


turas,  &  îpfarum  quamlibet  in  dictis  quamitatibus  fibi  j  ro  fua:  prxfentis  uUimœ  voluntatis  conllituit,  &  ord' 


Haîtedes  inrtituit,  &  pro  tanto  vult  ipfas  ,  &  c-arum 
quamlibet  à  tota  Hxreditate  fuataeitas,  &  contentas. 
Item  vult,  ordinat,  &  disponit  idem  Teftator ,  quôd 
omn'bus  familiaribus  ,  &  fervitoribus  fu's  utriusquc 
fexus  tiat,  ad  ordinationem  Executorum  fuorum  infrà 
feriptorum ,  &  per  ipfos  Executores  fuos  condigna  re- 
muneratio  de  fuis  ferviciis,  &  labore,  taliter  quod  mé- 
rita fint  contenti,  &  debeant  contentari.  In  omnibus 
autem  aliis  bonis  fuis  mobilibus,  &  immobilibus  qute- 
cumque  lint,  &  quoeumque  nomine  Cenieantur,  /^>^ie- 
deirm  Filiiim  fuum  quem  à  diôa  Domina  Margareta 
nunc  conjuge  fua  primogenitum  fuscepit  Ha:redem 
fuum  univerfalem  libi  inftituit  eo  modo  ,  jure,  &  for- 
ma quibus  meliùs  potelt,  &  vult,  &  prsecipit  omnia  le- 
gata,  &  ordinata  per  ipfum  Amedeum  Hœredem  fuum 
univerfalem  perfolvi,  nec  non  omnes  clamores  fuos 
emendari,  k  quscumque  maie  ablata  per  ipfum  ante- 
didtum,  de  ipliusmandatoplenarièteftituiad  arbitrium^ 
&  ordinationem  didorum  Executorum  fuorum  infra 
feriptorum:  Et  in  cafu  quo  idem  Amedeus  Filius,  & 
Kxres  fuus  univerfalis  prîedidus  decederet  in  puplllari 
âtate  .  vel  aliter  quamdoeumque  fine  liberis  inasculis 
naturalibus,  &  legitimis  de  fuo  proprio  corpore  procrea- 
tis,  didum  Ludovieum  ejusdem  Tellatoris  FiliUm  ei- 
dem  Amedeo  vulgariter,  &  pupiUariter  ,  &  per  fidei- 
comminfum  fubftituit.  Et  in  cafu  quo  idem  Ludovieus 
decederet  absque  liberis  maseulis  naturalibus, _  &  legiti- 
mis ex  fuo  proprio  corpore  procreatis  in  pupillari  sta- 
te,  vel  aliter  quandocumque,  eidem  Ludovieo  fie  de- 
cedenti ,  primogenitum  Filium  fuum  masculum  eidem 
fubftituit  vulgariter,  &  pupiUariter,  &  per  fideicom- 
milfum  ,  &  per  confequens  omnes  alios  fuos  Filios 
nascituros  gradatim,  ficut  &  quemadmodum  nasceren- 
tur,  alterum  alteri  fubftituit,  &  in  cafu  quo  non  habe- 
ret  ulterius  Filios  aliquos  masculos,  natnrales,  &  legi- 
timos  natos,  &  nascituros,  eo  cafu  eidem  Ludovieo 
Dominum  Aymonem  de  Sabaudia  Fratrem  fuum  ea- 
riffimum  fubftituit ,  &  ubi  idem  Teftator  Filios  haberet 
nascituros,  ultimo  decedenti  in  pupillari  xtate,  vel  ali- 
ter quandocumque  fine  liberis  maseulis  naturalibus ,  & 
legitimis  de  fuo  proprio  corpore  procreatis ,  didum  Ay- 
monem Fratrem  fubftituit.  Si  veto  didus  Dominus 
Aymo  à  dida  Hœreditate  ,  per  formam  fubftitutionis 
prjïdidœ  decederet  fine  liberis  maseulis  naturalibus,  & 
legitimis ,  Illufirem ,  Sif  Md^nificum  Principcm  Domi- 
num Amedeum  nunc  Comitem  Sabaudia  Dominum 
fuum  cariflimum ,  d  vixerit ,  alium  fuum  Snecefforem 
Comitem  Sabaudix  eidem  Domino  Aymoni  fubftituit  ; 
Et  fi  forfan  didus  Dominus  Phîlippus  ejus  Filius^  ex 
tune  viverct,  videlicet  adveniente  loco  dids  fubftitu- 
tionis per  mortem  diéVi  Doraint  Aymonis  qnem  vetat, 
&  prohibet  ne  ad  aliquam  fucceffionem  prœnomraato- 
rum  admtttatur  ,  vult,  oîdînat,  &  requirit  idem  Tefta- 
tor,  quod  in  eo  cafu  didus  Dominus  Cornes  Sabaudia, 
eidem  Domino  Philippo  Filïo  fuo  teneatur  afllgnare,  & 
aflertare  ultra  montes  in  partibu»  Sabaudiaî,  videlicet 
in  loeis  quibus  fibi  Domino  Comiti  plaeuerrt,  in  alia 
fua  Terra,  fex  mille  florenos  auri,  in  reditibus  fufS- 
cientîbus,arrnualiter  percrpiendis ,  per  ipfum  Dominum 
Philippum,  orta  cum  Jurisdidione  omnimoda  LocO" 
îum  omnium  quïe  affignarentur  eidem,  &  idem  Domi.-' 
nus  Philippus  dida  Caftra,  &  loca  cum  reditfbus,  ho- 
minibus,  Homagiis,  lidelitatibus ,  &  aliis  pertinentiis 
ipforum,  in  quibus  ut  fupra  eundem  inftituit,  Domino 
Comiti  reddere ,  &  dtmittere  teneatur.  Item  didis  li- 
beris fuis  utriusque  fexus,  tam  naris  quàm  raasciturrs 
Tutorem  Teftamentarium  ordinat.  &  conftituit, videli- 
cet didum  Dominum  Comitem  Sabaudia:,  absque  ta- 
men  redditione  Computi ,  &  Inventarii  confedione, 
quem  rogat  humiliter,  &  requirit.  Ht  onus  tutelx  ipfo- 
rum liberorum  fiiorum  dignetur,  &  fibi  placeat  affu-me- 
re,  quousque  ad  tempora  pervenerint  pubertatis,  &  ul- 
tra ipforam  liberorum  fuorum  bona  regere,  &  admi- 
niftrare,  donee,  &  quousque  fuerint  œtatis  Icgitimx, 
ïcilicet  viginli  quinque  arjnorum',  &  quod  fciant  fe  re- 
gere, &  bona  fua  admini'ftrare  decenter.  Item  vult,  & 
ordinat  idem  Teftator  quod  quandocumque  altilïïmp 
plaeueritCreatori,  ipfum  Teftatorem  ab  hoc  fseulo  mi- 
grari,  quod  omnia  Caftra,  Vilis,  Loca,  &  quœcum- 
que  alia  bona  ipfius  Teftatoris,Tn  manibus  didf  Domini 
Oomitis  Sabaudix  reaiiter  ponamur;  Et  mandat  idem 
Tellatotjtenore  prsièntis  Iiiftrumentî, omnibus ,  &  fin- 


nat  idem  Teftator,  Videlicet  K  R.  inChrifto  Patres  Do- 
minos Joannem  Dei  gratia  Episeopum  Taurincnlèm, 
Eduarduni  eadem  gratia  Abbatem  Seeufia;,  Dominum 
Ruflinum  Priorem  Novalefia:,  &  Joannem  Bartholo- 
mé,  Fratrcs  Joannem  de  Lucerna,  (S:  Mattinum  Cay- 
UiE  ;  dans  eisdem  Exeeùtoribiis  fuis  plenam,  &  libe- 
ram  poteltatem  contenta  in  prœfenti  Inftrumento  cxe- 
quendi,  prout  in  talibus  fieri  débet  ,  non  obftantibus 
aliquibus  contradidlonibus  per  Hairedcm  fuum, feu  per 
alterum  quemeumque  faciendis,requirens  idem  Teftator 
per  formam  hujus  Inllrumenti  didum  Dominum  Co- 
mitem .Sabaudiae  Dominum  fuum  cariffimum,quatenùs 
didos  Executores  fuos  fortes  faciat,  ad  ipfam  cxeeu- 
tionem  plenariè  fociendam,  &  quôd  de  bonis  fuis  ipfis 
Executoribus  faciat  expedire,  pro  executione  plenaria 
facienda  fusE  prœfentis  ultime  voluntatis  ;  &  fi  forfàn 
aliqui  ex  ipfis  prœnominatis  Executoribus  ,  ad  ipfam 
executionem  facicndam,  adefl"e  nequiverint,vel  nolue-» 
rint,  ester!  nihilominùs  prœdidam  executionem  fa- 
ciant,  &  infolidum  fuper  hoc  habeant  poteftatem.  Hoc 
autem  fuum  ultimum  Teftamentum^  &  fuam  ultimani 
voluntatem.,  &  dispofîtionem  eife  voluit  j  quôd,  & 
quarn  valere  vult  jure  Teftamenti  nuncupativi ,  &  {\ 
forfan  non  valet  jure  Teftamenti  nuneupativi,vultquôd 
valeat  jure  Codicillomm  ,  vel  jure  Donationis  canfa 
mortis,  vel  cujusque  altericts  ultims  voluntatis,  fecun- 
dùm,  &  prout  quod  meliùs  ^  &  fortins  valere  poterie 
fecundùm  Jura,  &  Canonicas  Sandiones  :  Revocans, 
calFans,  irritans  ,  &  annuUans  omnia  alia  fua  Tefta- 
menta  ,  &  Codieillos  ,  qux  reperientur  haétenus  per 
eum  furfle  fada,  &  ipfa  vult  fore,  &  elfe  nullius  valo- 
tis,  &  moment!.  Requirens  humiliter  didum  Domi- 
num Comitem  Sabaudis  per  feriem  hujus  Inftrumenti, 
ut  fibi  placeat  Teftamentum  confirmare,  &  quôd  ipfum, 
eum  loeus  evenerit,  faciat  plenariè  attend! ,  &  adim- 
pleri ,  &  in  fuis  fingulis  capitulis  firmiter  obfervari. 
Requirens ,  &  rogans  idem  Teftator  teftes  infra  fcriptos 
prœfentes  masculos,  &  pubères,  quorum  nomina  infe- 
rius  describuntur ,  ut  hilic  fuo  ultimo  Teftamento,  & 
fuœ  ultimœ  voluntati,  teftes  interfint,  &  quôd  de  prx- 
didis  omnibus  ,  loco  &  tempore  perhibeant  teftimo- 
nium  veritatis.  Adum  apud  Rippolas  in  Domo  Wil- 
lermi  Dro,  videlicet  in  Caméra  juïta  aulam,  prœfen- 
cibus  Dominis  Francisco  de  Longa-Comba  liaillivo 
Vallis-SecufiiE,  Petro  Bovardi,  Aymone  Bernardi  Mi- 
litibus,  Fratfe  Joanne  de  Crofo  Ôrdinis  Fratrum  Mi- 
nornm,  Fratre  Petro  de  Caftromonte,  &  Fratre  Do- 
minieo  de  Caftromonte  Ordinis  Prsedicatorum  ,  An- 
thonio  de  Monte- majori  ,  Bariholoma;o  Mareynt  de 
Foflano  ,  &  Petro  Hernodi  dido  Rofli;t  Secretario 
didi  Domini  Comitis  vocatis  ,  &  rogatis  teftibus  ad 
pr^miffa  ,  per  Teftatorem  praididum.  Signé  vyi.  Ah-' 
LE  NI  s. 

xiv. 

Imperatoris  C  A  R  o  l  i  IV.  Liveftitura ,  Ducibus  z  i . 
jlufiria  RuO'OLPHo,  Friderico,  A  l- 
BÈRToCif.LEUPOLDO,  de  Ducatibus  Aus- 
triae ,  Styri^e  £5?  Cavinthiœ  cnm  omnibus  5?  Jîn- 
gulis  Comitatibus  ;  item  Dommiis  Carniola;  y 
Marchia:  £5?  Portas  Naonis  ,  omnihinque 
Fendis^  qua  iidem  Duces ^  eor unique  Progeniio- 
rcs  in  Suevia ,  AHatia  £s?  alibi  ab  Imperio  U- 
îiuerunl,  tiecnon  de  Feudis  qua  Duces  A  l  B  e  R- 
T  «  s  (i?  Otto  ab  Imperatm'c  L  u  d  o  v  i  c  o 
BavrtTO  habnernnt  conceffa.  Daîim  ëeveld  die 
XII.  Kaknd.  Jimis  1560.  [Pièce  tirée  des 
Archives  Impériales  du  petit  Tréfor  de  la  Ré- 
gence 6c  de  la  Clïambre  a  Vienne.] 

KArolus  Quartus  divina  favertte  cîemciïeia  K(> 
iTianorum  Imperator  femper  Auguftus,  &  Boemie 
Rex,  Notum  facimus  tenore  prefcncium  univerfis,- 
quod  pure  tidei,&preclarc  dcvocionisinlignia quibus  II- 
lurtris  Rudolfus  DuxAuftriejStyrie&KarinthiePrinceps, 
&Geiiernofter  diledus  nos,  &  Sacrum  Romanum  Im- 
perium  fincerius  veneratur,&  obfequia  fruduofa,  quo 
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nobis ,  &  eidcm  Impcvio  exhibuit  &  que  ipfe  Rudolfus 
Diix,  nec  non  lllulhcs  Fridcricus  ,  Albertus  &  Leu- 
poldiis  Uuces,  ejos  Fratres,  &  iplbrum  Hercdes  in  fu- 
turum  impendere   poterunc  &  debebunt  ,   clare  noftre 
mentis  intuitu  limpidius  intuentes,  Ip(i  Rudolfo^Duci 
Aulirie,  Stirie  &  Karinthic,  ac  Fratribus  luis,  Fride- 
rico,  Alberto  &  Leupoldo  Ducibus  prediâis,  ceteris- 
que  eorum  Heredibus,  prclentibus  &  fiituris,  Ducatus 
Auftrie,  Stirie  &  Karinthie,   cum  omnibus  &  lingulis 
Comitatibus ,  Advocaciis  ac  Oominiis ,  necnou  Judiciis , 
Mutis,  Tiieoloneis,  Monetis  ,   Nemoribus,  &  Silvis 
&  omnibus  Juribus,  ac  Bonis  feodalibus  ,   ad  eosdem 
Ducatus  A ufirie,  Stirie  &  Karinthie  pertinentibus,  quo- 
cunque  nomine  cenfeantur,nccnonDominiaCarniole, 
Marchie  &  Portus  Naonis  ,   &  omnes    Comitatus  & 
Dominia,  cum  omnibus  eorum  Juribus  &  Bonis  feo- 
dalibus, omniaque  Feoda  ,   Jura  &  Libertates  ,    quas 
vel  que  iplîus  Duces  Rudolfus,  Fridericus,  Albertus 
&  Leupoldus  habuerunt,  vel  adhuc  habcnt,  ac  fingula 
que  a  Romanis  Imperatoribus  feu  Regibus  hadenus  te- 
nuerunt  &  poifcderunt,  univerfa  quoque  Dominia, Co- 
mitatus ,  &  Civitates  cum  omnibus  fuis  Juribus  &  per- 
tinenciis  fuper  quibus  a  divis  Imperatoribus  feu  Regibus 
Romanorum  Duces  preditli  habent  teftimonium  litté- 
rale, omnia  quoque  &  fiugula  Feoda,  que  jam  didti 
Duces  ipforumque  Progénitures  in  Swevia,  Àlfacia  & 
alibi   ab   Imperio   haftcnus   tenuerunt   &  poffederunt, 
velud  Romanorum  Imperator,  nomine,  &  vice  Sacri 
Romani  Imperii ,  contulimus  &  conferimus ,  cum  om- 
nibus Juribus  prediâis,  Libertatibus ,  Confuetudinibus, 
ac  pertinenciis  univerfis,  prout  ab  antiquis  temporibus 
&  modernis  ,   hucusque  devolutum  fore  dinoscitur  & 
deduâum,  necnon  univerfa  Feoda  que  felicis  recorda- 
cionis  lUuftres  Dux  Albertus  Genitor  ipforum,  &  Ot- 
to quondam  Dux  Frater  ipfius  ab  olim  Ludewico  de 
Bavaria  ,   qui  fe  Imperatorem  nominavit,  tenuerunt  & 
poflederunt  per  omnia  juxta  fuarum  tenorem  &  conti- 
nenciam  Litterarum ,  cum  ejusdem  Ludovvici  Infeoda- 
ciones  &  Littere  fint  &  fuerint   invalide  &  nullius  vi- 
goris  penitus,   vel  momenti  ,  predidis  Rudolfo  Duci, 
necuon  F'riderico,  Alberto  &  Leupoldo  ipfius  Fratri- 
bus ,   ac  ipforum  Heredibus  ,   de  novo  contulimus  & 
conferimus  de  liberalitate  Cefarea  &  gracia  fpeciali,  ac 
eundem  Rudolfum  Ducem ,  fuo  &  prediôorum  Fride- 
rici ,  Alberti  &  Leupoldi  Fratrum  fuorum  ac  Heredum 
eorundem  nomine  atque  vice,  Sceptro  nollro  Imperiali 
iuveflivimus  &  inveftimus  de  Feodis  fupradiâis  ,    ad- 
hibitis  folempnitatibus  debitis  &  confuetis  ;   condicio- 
ne  tali  quod  Illuftres  Fridericus,  Albertus  &  Leupol- 
dus Duces,  Fratres  Rudolfî  Ducis  prefcripti,  ceteri- 
que  ipforum  Heredes,  Ducatus  ,   Priucipatus,  Domi- 
nia, &  Terras  prediftas,  cum  omnibus  fuis  pertinen- 
ciis, prout  fuperius  funt  exprefla,  a  nobis  in  Feodum 
debebunt  accipere  modo  debito  &  confueto ,  quando  ad 
ipfos  fuerint  Hereditarie  devoluta.     Nos  quoque  pro- 
mittimus  &  fpondemus,  quod  in  cafu  prediflo,  Duca- 
tus ,  Principatus ,  Dominia  ,   &  Terras  easdem  ,   cum 
omnibus  fuis  pertinenciis  prcdiSis,  Friderico,  Alber- 
to, &  Leupoldo  Ducibus,  &  eorum  Heredibus,  con- 
ferre  volumus  &  tenemur,   quolibet  recufacionis  feu 
dilacionis  diffugio  pretermifîb  ,   quamprimum  ad  ipfos, 
vel  eorum  aliquem,  ut  premittitur  ,   Jure  Hereditario 
fuerint  devoluta,  prefencium  fub  Imperialis  noftre  Ma- 
jeftatis  Sigillo  teftimonio  Litterarum.    Datum  Seveld. 
Anno  Domini  millefimo  ,  trecentefimo,  fexagefimo, 
Indiccione  tercia  décima  XII.  Kalend.  Junii,  Regno- 
rum  noftrorum   Anno   quartodecimo ,    Imperii   verô 
fexto. 

Per  Dominum  Cancellarium, 

Jo.    EySTETTEN. 


XV. 

17.  Dec. •Di/'/w»^  Karoli  IV.  Imperatoris ,  qao  omnia, 
Jura  £5?  Immtmitates  Civltatibus  £3"  Judiciis 
Auftrije,  Styiias  &?  Carinthia?,  olim  concejfas, 
eisdem  mmc ,  in  favorem  Ducis  R  u  d  o  l  p  h  1 , 
£5?  Fratrum  fuorum  Fb.  iderici,  Alber- 
ti, £5?  Leupoldi, confirmât.  Nuremberg  An- 
no 1360.  IncUa.  13.  XVÏ.  Kal.  Januar.  [Piè- 
ce tirée  des  Archives  Impériales  &  Archi-Du- 
cales  du  petit  Trefor  de  la  Régence  6c  de  la 
Chambre  à  Vienne.] 

ToM.  II.  Part.  I 


KArolos  Quartus  divina  favente  clemeticia  Ro-  A  vr,-g 
man.  Imperator  femper  Auguftus  ,  &  Boemie  '^"" 
Rex,  Notum  facimus ,  tenore  prefencium,  univerlis.  I  î  do» 
Quod  nos  Illuftri  Rudolfo  /\ullrie,  Styrie  &  Karinthie, 
Duci,  Generofo  b.  Principi  nollro  dileflo,  nec  non 
Illuftribus  Friderico  ,  Alberto  &  Leupoldo  Fratribus 
fuis,  Heredibus  &  Succelforibus  eorum,  intuitu  obfe- 
quiorum ,  que  nobis  &  Romano  Imperio ,  poflunt  & 
debent  impendere,confirmavimus,  &  confirmamus,  Im- 
periali aufloritate,  omnia  Jura,  gratias  &  libertates, ac 
eciam  bonas  confuetudines,  quàs  eorum  Civitates,  & 
Judicia,  ab  Imperatoribus,  &  Romanorum  Regibus, 
ad  ipfos,  usque  in  diem,  quo  elefti  fuimus,  funt  de- 
duéle.  Infuper  debent  eciam,  Judei,  qui  in  ipforum 
Civitatibus,  vel  Municionibus  relident,  aut  in  eis  do- 
micilium  contrahent ,  fub  Juribus  &  confuetudinibus 
permanere,  quibus  ab  antiquis,  usque  ad  nos  in  hec 
tempora,  devenerunt,  prefencium,  fub  Imperialis  nos- 
trc  IVIajeftatis  Sigillo,  teltimonio  Litterarum.  Latum 
Nuremberg  Anno  Domini  millefimo,  trecentelimo, 
fexagefimo,  Indiccione  tercia  décima  XVI.  Kalend. 
Januarii,Regnorum  noftrorum  Anno  quinto  decimo, 
Imperii  verô  fexto. 

Per  Dominnr/i  CancelUriurn. 

Heinr.  Australio, 

XVÎ. 

Reverfales  Ëolko.ijjjs  Silejia  I),ucfS- erga  Ca-  X'i.6\. 
R  o  L  u  M  IV.  Romanorum  £?"  Bohemia  Regem  ;    q  ^   , 
^uod  donata  fibi  à  prafato  Rege  média  Civitas^  ^   ^^'^' 
Glogoviae  atque  appcrtinentia,foft  obitum  fuum ^ 
ad  memoratum  Regem ,  aut  Haredes  vel  Succeffo- 
res  ejus  reverti  debeant.     Datum  Snueidaitz  Do' 
minica   Oculi   13151.      [Lunig,    Teutl'ches 
Reichs-Archiv.  Part.  Spec.  Continuât.  I.  Abf. 
IIL  pag.  316.] 

NO  s  Bolko  Del  Gratin  DuX  Silejl^i  de  Furftenberg;. 
isf  Domimts  in  Sweidnitz  ,  notum  facimus  uni^ 
verjis  prie/entes  Literas  infpeéîuris.  Quod  quia  Sere- 
niffimus ,  ac  Inviilijjimus  Princeps ,  is'  Dominus  Caro- 
lus  IV.  divina  favente  Clementia  Romanorum  Imperator 
femper  Âuguftus ,  ^  Boêmiie  Rex ,  Domina!  nofler  gra- 
tiofus .,  ob  fingularis  amoris  afteflum,  quo  nos  gratiosè 
compleftitur,  medietatem  Civitatis  Glogoviœ  ad  fe  & 
Regnum  fuum  Bohemiœ  ejusdem  Regni  Coronam  im- 
médiate fpeâantem  cum /^'7//;j- ,  Curiis ,  CenfiOus^  Uti- 
litatibus ,  Honoribus,  Civibus,  Fafallis ,  Incolis  ai  Rus- 
ticis ,  ac  Univerfis  pertinenttis  prsdid:.e  Civitatis  médite 
ac  diflriélus  ejusdem  ,  nobis  dédit  atque  donavit  tenen- 
dam,habendam,  uti  fruendam,  per  nos  &  ad  vitœ  nos- 
tra:  tempora  pacifiée  poflidendam.  lia  quod  port  nos- 
trum  obitum  ad  ipfum,  feu  Hceredcs ,  &  Succcjfores  Re- 
ges  Bormiie,  ef  i^d  Regnum  Boheriiia:  omnimodo  revel- 
tatur.  Ideoque  fus;  gratias  grati  effe  volentes ,  eidein 
Domino  nolîro  promifimus  ,  &  praefentibus  ex  certa 
nofira  fcientia,  bona  fide  noflra,  fincere  absque  omni 
fraude  promittimus,  quod  quamprimum  ad  pra:fentîam 
fuam  (  Deo  volente)  venerimus,  ex  tune  juxtafuam, 
vel  non  extante  (quod  abfit)  Heeredis,  &  Succefibris 
fui  Régis  Boêmiie  informationem  &  pro  nobis  &  Hxre- 
dibus  noftris  ipfum  &  Hœredes,  aut  Succeflbres  fuos 
Reges  Boëmij:,  cum  literis  &  promiffis  fidelibus  Illus' 
trijfrmj;  Principis  Dominée  Âgnetis  Duciffie  Silcfi.t  ^  in 
Sweidnitz  $3^  Jaurov  :  fufficienter  certificare,  libique 
cavere  volumus,  &debemus,  quod  port  obitum  nos- 
trum  difla  medietas  Glogoviœ  cum  univerfis  pertinen- 
tiis  fuis  prsfatis,  absque  omni  contradiftione,  impedi- 
mento,&  àiffLCultite ,ad merfioratum  Dominum  nojirnm 
Dominum  Imferatorem ,  Jj'  Regem  Bohemiie  feu  Hccre- 
des  i^  Succeffores  fuos  Reges  Bohemia  ^  ad  Regnum 
BohemiiC  ejusque Coronam  infallibiliter  &  omnimode  re- 
vertatur.  Et  fi  quicunque  cujuscunque  conditionis  , 
dignitatis  vel  ftatus,  poil  noftrum  obitum,  ipfum  Do- 
minum noflrum  Imperatorem  ,  ut  Regem  Bohemi.e,  H^e- 
redcs  k^  Succeffores  fuos  Reges  Bohemia:,  qui  pro  tem- 
pore  fuerint,  in  receptiouc  &  recuperatione  diâia;  Civi- 
tatis médias  Glogovienfis  nec  non  Diflriélus,  àc  perti- 
nentiarum  omnium  prxdiflarum,  quomodolibet  impedi- 
re,  vel  eas  occupare  tentaverit,  eadem  conthoralis  nos- 
tra,  Hasredes  noftri  necnon  &  Nobiles.,  Civitatenfes, 
Vafalli,  &  terrigena  Svjidnicenfes  ^  Jaurenfes  .^  prse- 
diâi  eos  ad  obtinendum,  recuperandum ,  ac  pleniffime 
E  capiea- 
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A  Mvjo  capiendum  ,  Civitatem  mcdiam  antedidam  cum  fuis 
ANiSO  pertjnentiis  prœlibatis  fideliter  &  cfficaciter  tota  lua  po- 
I  3  dl.  tentia  adjuvabunt.  Illud  autem  fpccialiter  expreflc  pro- 
^  '  mittimus  bona  fide,  quod  ad  regimcii  &  ad  guberna- 
tionem  Civitatis  &  Dillridus  prœdiêtorum  ,  honeftum 
virum  rtatuere  volumus  &  dcbemus ,  qui  cum  eisdeni 
Domina  nojlra  Imperatori  lit  Régi  Bohemi^t,  Htcredihis 
y  Succejfiiribns  fuis  Regibns  BoèmiiS ,  jurata  tide  pro- 
mittet,  quandocunque  nos  mori  coiitînget  ,  ea  fine 
omiii  dolo  ipiis  fideliter  affignare  &  in  iplorum  redderc 
poteltatem.  Et  quotiescunque  uiio  dtpolito  alium  in 
eodem  Regimine  ftatuemus ,  toties  fimilcm  promiffio- 
nem  juratam  ipfis  fieri  ptocurabimus  bona  fide  à  quo- 
libet qui  per  nos  illis  fuerit  conllitutus.  In  cujus  rei 
tertimonium  prsfentes  Literas  Fratris,  &  Sigilli  noftri 
de  certa  nollra  fcientia  juffimus  appeniiorn:  inuniri. 
Data  Sweidaitz-  Anna  Domini  M.  CCCLXl.  Do- 
minica  quadragefimali  qua  cantatur:  Ociili  mei. 

XVII. 

j2^2,  LuDovici  Régis  Ungar'ne  Littera  Fœderis  inter 
'      fe  iS  Ducem  Aiifiria  Rudolphum  contra 

10.  Mars,  quoscunque  tam  Cafarea  quant  Regia  Dignitatc 
pi'iefulgentes  ^  quibuscum  litem  £5?  Guerram  inire 
contingeret ,  hoc  faSlo ,  ut  Opida ,  Caflra  £5"  For- 
talitia  in  hoc  Bello  acquit enda  ,  aqualiter ,  fub 
pari  numéro  ac  valore  inter  fe  dividantur.  Dat. 
Buda  die  lo.  Mardi  1362.  [Pièce  tirée  des 
Archives  Impériales  du  petit  Tréfor  de  la  Ré- 
gence &  de  la  Chambre  à  Vienne.  ] 

NO  s  Lodovicus  Dei  gratia  Rex  Hungariae,  ad 
omnium  &  fingulorum  quorum  intereft,  vel  in 
futurum  intererit  noticiam,  deducimus  per  prefentes, 
quod  nos ,  fano  confilio  &  matura  deliberacione  pre- 
habitis,  penfantes  débite  odia  amputari,  &  discordias 
ac  amicicias  &  unitatem  nientium  folidari ,  fi_  res  futu- 
/  re,  prefertim  bellice  quarum  eventus  eft  dubius,  eque 

lancis  moderamine  previdentur ,  cum  Sereniffimo  Prin- 
cipe Domino  Rodoiftb  Duce  Âuftrie  ,  Stirie  &  Karin- 
tie  &c.  Fratre  noftro  KariflTimo  concordavimus  ,  & 
convenimus  in  hune  modum.  Quod  in  cafu  quo  ip- 
fum,  &nos,  cum  quovis  feu  quibusvis  hominum  cu- 
juscunque  llatus,  coudiciouis,  vel  preheminencie  exis- 
tant, eciamfi  Imperiali  vel  Regia  fulgeant  Dignitate, 
litem  &  guerram  contingere  vel  inire  continget,  quod 
omoes  homines,  Civitates,  Opida,  Caftra  &  Fortali- 
cia  feu  ÎVluniciones  Partis  adverfe,  quos  &  que  capie- 
mus ,  acquiremus ,  &  expugnabimus  ,  divino  prelidio 
îufFragante,  cum  difilo  Domino  Duce,  Fratre  noftro, 
condividere  debemus,  &  volumus,  equaliter,  &  fub 
pari  numéro,  ac  valore,  poil  quam  eciam  divifioncm 
Pars  utraque  de  portione,  que  fibi  cefferit,  ordinare  & 
disponere  poterit,  ad  fue  placitum  voluntatis ,  homini- 
bus  &  rébus  exceptis  duntaxat ,  qui  &  que  ,  ad  Terras 
&  Dominia  alterius  nortrum  pertinebant  quorum  & 
quarum  capcio  &  acquificio  illi  ex  nobis  ad  quem  prius 
pettinuerant  debebunt  integraliter  remanere._  Ceterum 
promifimus  &  per  prefentes  bona  fide  promittimus  no- 
mine  preftiti  Juramenti,  quod  fi  cum  diâo  Fratre  nos- 
tro  Duce,  contra  noftros  hoftes  &  adverfarios  in  cam- 
pis  manete  contingeret ,  exercitu  inftaurato ,  nunquam 
fine  ipfius  voluntate  &  fcitu  ab  eo  difitedere  volemus 
nec  debebimus ,  quousque  in  caufa  litis ,  votum  fui  ani- 
mi  affequatur.  Cum  ipfe  ad  premiflforum  obfervanciam 
nobis  obligaverit  confimiliter  viceverfa.  Et  in  hujus 
rei  teftimonium  evidens  atque  robur  prefentes  Sigillo 
noftro  fecimus  communiti.  Datum  &  adum  Bude  de- 
cimo  die  Mai-cii.  Anno  Domini  Millefimo  CGC.  LX 
fecundo. 

XVIII. 

lo.Mars.LuDovici  Hangaria  Régis  Diploma  Cejfwnis, 
quo  Caftrum  Suertzenpach  Duci  Âuffiria  Ru- 
do  l  f  f  o  affignat  £5?  refiituit ,  pur  chut  dmque , 
feu  penftonem,  pro  Caftrenfi  cuftodia  à  Civitate 
nova  folvendam  relaxât  .^  i^  fimul  omnibus  Juri- 
lus  iè  aBionibus  in  diBum  Caftrum  £5?  purchu- 
tam  ftbi  competentibus  renunciat.  Dat.  Wuda 
die  10.  Martii  1352.  [Pièce  tirée  des  Archi- 
ves Impériales  du  petit  Tréfor  de  la  Régence  5c 
de  la  Chambre  à  Vienne.] 


NO  s  Lodovicus  Dei   gracia  Hungarie  Rex  ,  &c.  AnNO 
Recognoscimus  &  notum  facimus   publiée  per  y- 

prefentes.  Quod  cum  Illuftris  Princeps  Frater  nolter  13^^* 
Kariffimus,  RudoltFus  Dux  Auftric  ,  Stirie  &  Karin- 
thie,  &c.  le  nobis  fraterna  dileccione,&amicicia  con- 
federaverit,  ac  eciam  adunaverit,  dignum  reputamus, 
&  condecens,  quod  iplius  voto  uberius  debcamus  con- 
descendere,  in  cundis  negociis  ,  que  ipfum,  &  Ibas 
Terras  concernere  dinoscuutur,  Cumque  eciam  fibi,fHO 
&  llluftrium  Fratrum  fuorum  ,  ipforumque  Hercdum 
omnium ,  nomine ,  aflîgnaverimus  &  reftituerimus 
Caftrum  Suertzenpach ,  quod  nos  &  noftri  Progenitores 
habcbant,  &  tenucrunt,  a  longis  temporibus  retroadis, 
purchuta  feu  penfione  pro  CalWUania  vel  Caftrenfi  cus- 
todia  dcputata,  ad  idem  Caftrum  de  nova  Civitate  per 
nos  relaxata,  nichilominus  &  dimilTa,  remiflaque  libe- 
raliter  eadeni  penfione  feu  purchuta,  que  de  dida  no- 
va Civitate  hadenus  Ibluta  non  extitit  &  negletta.  Nos 
pro  nobis  &  univerfis  noftris  Heredibus  &  Succelforibus 
renunciavimus ,  abfolute  &  fimpliciter  ac  exprefle,  & 
ex  certa  fciencia  renunciamus  prefentibus  omnibus  & 
fingulis  Juribus,  accionibus,  &  impeticionibus ,  que  in 
didum  Caftrum  Suertzenpach  &  ad  purchutam  pre- 
didam  de  nova  Civitate  habuimus,  vel  habere  poflu- 
mus  (quovis  modo)  Promittentes  quo  fupra  nomine, 
quod  in  didum  Caftrum  &  purchutam  pretadas,  nul- 
lam  unquam  accionem,  impetitionem  feu  caufam  de 
Jure  vel  de  fadio  movere ,  habere ,  feu  iutentare  debe- 
mus, nec  volumus  quefito  quovis  ingenio,  vel  colore. 
Eo  tamen  adhibito  moderaminç,  quod  per  prefentcm 
renunciacionem ,  feu  celTionem  ,  nobis  feu  noftris 
Terris  in  fuis  meiis,  ibidem  nullum  prejudicium  gene- 
retur,  verum  ipfe  meté  permaneant,  &  permanere  de- 
beaut  in  Juribus ,  quibus  ab  antiquis  temporibus  per- 
manfetunt.  Volumus  eciam  quo  fupra  nomine,  Litte- 
ras  fupra  dido  Caftro  Suertzenpach ,  &  purchutam 
prehabitam,  datas,  feu  éditas  in  noftra  poteftate,  vel 
alibi  depofitas ,  feu  fervatas  ,  quoad  idem  Caftrum  & 
purchutam  ,  fore  mortuas ,  inanes ,  &  irritas ,  &  nul- 
lius  roboris,  feu  moment!  ,  nec  ipfas  didis  Ducibus 
Auftrie ,  vel  eorum  Heredibus  ,  ullum  penitus  afl^erre 
prejudicium  five  dampnum.  Si  vero  in  eisdem  Litteris 
forent  aliqua  de  cauia,  feu  rébus  aliis  comprehenfa, 
que  didum  Caftrum  ,  &  purchutam  prenotata  non 
concernèrent,  ea  debent  in  fuo  vigore,  &robore  per- 
pétue &  integraliter  permanere  ,  dolo  &  fraude  qui- 
buslibet,  in  premiflîs  &  premilforum  fingulis,  penitus 
relegatis ,  harum  teftimonio  Litterarum.  Datum  &  ac- 
tum  Wude  decimo  die  Marcii.  Anno  Domini  Mille- 
fimo CGC.  LX  fecundo. 

XIX. 

5Sifi.f)of  G  o  T  T  F  R I D  s  wn  QJatfciW  SSticf  /  woburcr) 
t5c  (5tÇ()Ct|Dg  Rudolf  tca  IVtcn.  t»pn  Ûcftcr» 
rcict)  wirt)  fcincn  Jjerrcn  ^Srftbcrn  ^(i^t>$m  F  r  i  d  e- 

RICHEN,    AlBRECHTEN,   ««Il  iCÛpCltCtl  JU  OC' 

fttmicl)  mit  aUn  fctnet  9J?ac6t  tvitcr  aik  3()rc 
geint)(!  ju  f)c(ffcn/  aucl)  aik  fdne  Scfîcn  ju  al(cn  i()tcu 
^ricgcn  uni)  9T&tl)ca  offctt  ju  I)a(tcn  tcrfrrtcljt.  @c» 
kti  JU  "^Bicu  am  ÔJîontag  tôt  Uiifcr  ikbtn  graucn 
^ag  ÎJtttûnÏJigunâ  1361.  [Hundii  Metro- 
Dolis  Salisburg.  Tom.  I.  pag.  263.  d'oti  l'on 
a  tiré  cette  Pièce ,  qui  fe  trouve  auffi  dans  L  u- 
NiG,  Spicileg.  Ecclcfiaft.  im  II.  Theil.  pag. 
7i"-] 

C'eft-à-dire, 

Lettres  de  Godefroi  Evêque  de  Pajffau,  par  21. Mars. 
lesquelles  il  promet  (^  s'oblige  .^  envers  Rodol- 
phe Archiduc  d'Autriche.,  13  envers  F  r  i  d  e- 
Ric,  Albert,  £3"  Leopold  Ducs  d'Au- 
triche [es  Frères.,  de  les  affilier  de  toutes  fes  for- 
ces contre  leurs  Ennemis  dans  tous  les  cas  de  né- 
ce  ffité  £sf  à  leur  requifttion,  comme  auffi  de  tenir 
fes  Places  ouvertes  poiir  leur  fervice  en  tems  de 
guerre  £?"  de  néceffiité  ;  le  Lundi  avant  l'Annoncia- 
ciation  de  la  Vierge  i  ^,6^, 

nfet^i  ©otftib  »oii  @£)ttcé  Ocndben  sSiftDoff  \\\  g)(if]âro/ 
■*i^  bcfemicii  imb  tljun  fimbt  offéntlid)/  mit  bcm  SSïiefc/nl- 
Icit  ben/  bie  \\)\\  fclxnbt/  obct  bôteiib  Icfen  nu  obet  hetnadvbaf 
■ml  mitâiitein  3Caf&  iinb  Soïkttncijtimg/  butt^  Jnbcé  iinb 

Semcmcô 


DUDROIT     DES     GENS.  3; 

Avvn  3«neiiK^  9Î"P  u"î>  rtiitt;  ©einatljé  imfetct  Jjcwfclidffc/  unî)  i  ©Mffcgribctiifcii  bcin  SBra^graffen  i'cn£)îijraI)er(i/&cïficlMmf  Aisivrt 
ji.i>ixu  ^jj^^  ^^^^  Unbect!)oiicit/  fut  une/  imb  fur  unfcte  «)^flc(ifom=  feiiietîocl)Cctîufeincm<5ol)n«ctl)aitcthctt/urertntn>oïfenfDlten/  ^^" 
ï  2(<Z  men  SSifd)ofe  ju  $>rt)lk«v/  l'ecljmfTm  unb  ralobt  bnben/  beç  l'ûtimfcvmQcnii/beiiuSirtçfer/imbwrbciigém'Iiitiîeii/unbmicr)  I  î<5'2 
•'  unf«n  îrenjen  /  unb  mit  28otfe  unfctet  guïjlmlicbcn  SButbig'    l'or  mibcm  iyuvtleii  /  bic  Ijctna*  gcfditiebeii  ©(icl)e.  ©(iriM*  bc- 

■  ■"       ■      "        •     ••  '  ■...-. fanbteiibieS8iirgetbegiKûrl)ébic©a)(inbten/nnbIc«teiibenbte' 

fclbeii  (S«cl,K  fût/  i):ê  fommm  bic  ©cndnbtcn  ubct«'ii/  bnfi  fîc 
bcm  œntl)c  won  bcm  edicptfen/  bie  ©rttlie  in  bic  ftnnb  aabm/ 
bié  fetjt  bcr  ^a))fa  niebct  /  Sjcvra  ©cttdd;  grtj^Sifdioff  iii 
SStmnfjy  S'Jçttiog  3Ciiprcc!;ten  bcn  gUccn/  unb  «ctfioa  kti= 
pcc^itbcnSunaem/  ^fciltsgiMffén  bei;  Sv^ein/  unb  fiemcacn 

5.t[cfcnftcni/  Coadjutor  unb  «ppegcc  bctS  SSiftumé  jti  iciet/ 
*#Dff  'jabi;cd)£  »on  2Buitbui-a/  Sifdwff  3o!)rtnncé  »oit 
©twfbiirg/  i'3ei-eog  ôtten  non  SSaçm/  Sjcnn  ;?rieberid)  unb 
ijenn  SBilbelm  aJÎOTggr.ifltn  Don  ^.;eid)fm/  unb  bm  imïb- 
gtoffin  i-on .vjcffcn.  unb  bcs  gabcn  bic §8"r3«  m\\  'JathcbM- 
SU  Ulrid;  ben  ©ttoincc  jit  bcr  gnibcn  iKoffm/  ?Clbrcd^t  ben  (?b' 
nec  (lin  @(il§in«tfe/  itltid;  fettomcc  foec!  donrobcn  t*,„|r„ '/ 
gett!)oIbt  S-p>i(fct  unb  SBcwljoIbt  îudict/  ftcnnmi  2îo?chtc  / 
g)etet  fettomcr/  Sjcinti*  ©eubcv/  unb  gri^en  Scpfitn/  bic 
el)C'âcn«nbten  ©adic  ju  l'crdnfivottcn.  3n  ttrttt  but  bct  die- 
gcnnnbt  SButgiîvnf  ^ticbccid;  /  unb  tldgt  âcn  bec  ètrtbt  m 
giurnbcrg/  bnf  bie  ?3immmm  ju  Sfîiii-nberd  bdé  SCcdit 
batt/  bnf  bci-  S3utsâMftfd)a|:  îtmtnwnn  ju  g^tînibcrg  baS 
©cndjt  befr^cn  foie/  mit  bcm  èdiiiltljnig  /  unb  i-on  allai  Ml- 
m  an  bm  ©ei-idtc/  njrtnn  obct  niic  bic  foinincn  unb  ûcfd'chcn/ 
ftc  «untcn  grog  çbct  flcin/  bie  jmen  ?I)eil  fottcn  ntif  bcben  unb 
nebinen/  imb  bntt  aud)  bie  Sjet^nfft/  lo.  spfuiib  S^iïrnbeMci; 
?Pfcnmiw5rtr)«sei;@ulte/ uon  bem  mibern  brittcn  ':£I)ciI  bd 
©diHltlwif  Otinfé/  bie  wnren  bet  Sjctîfdxifft  alîe  %itercoi-= 
bcn/  01)11  bet)  ben  @d)ultr;mfen  ber  jc^unb  wk/  btt  Kitt  (te  bet: 
S3enfd)rtff£  yûtgelxilfeii  unb  nidic  gcbeii.  &  hatt rtii*  bicèucte 
gtamaift  10.  ;-p|iinb  Stocnbcrgcr  Çifcnnina  i«talid)cc  ©lîlf  / 
uom  Sutt  ju  Sflumbcvs/  bic  !)att  mnn  nud;  bcï  ftenfdMfft  »oi;= 
geplten.  t    i  /  m 

<S)aêmmmîm  bic  SSimiei;  <ilfo  :  bné  ©etidic  unb  autb 
bec  3olt  i»ncen  bcé  iXeidjë/  unb  unfcc  fôcï!  gctcl' bec  «anfcc 
l>itt  feinen  3iid;tcc  unb  feinen  Boffnet:  ba  fikn/  biefclbcn  folteiT 
brté  l'ccniifmocfcn/  mit  mcrdjen  sKcditcn  unb  ©ciDobnlieiten  fe 
bie  r)ccbC(id;t  hflttcn  3teiu  nud)  fl.igt  bec  mvmra^/  bnf  bie 
SBucgec  l'om  EKrttIje  fotd)e  ncue  ©cbott  Uv  gcoflicc  q>ccn  feêtcn/. 
bmnit  fîc  baé  @ccid;f  fccncften/  unb  feine  gcedit  bencincn/  dlfo 
obbrtéTOnce/  brttJ  bec  «Sucgcc  i])c  ciner  obccmck/  w'cl  obéi; 
uientg  [Çceiiel  begiengen/  bncum  fie  bem  ©ccidif  ^ufirc&bia 
rencen  unb  buffcn  foUen/ bnf  (te  bné  iw©ccid)£unb  bcm  (5dntlt= 
baitTennid)!  tlngenbDCftcn/  unb  milieu  bus  flngcn  unb  bcins 
gcn  fuc  bie  58ucgec/  m  ben  unb  aud)  baf  bem  iXntlic  b<inn  biSr== 
fen  roic  bec  roolt.  ®(ié  uccamraoctcn  bic  S3iicgcc  aifo:  (5ie 
l)atten  il^m  pi  biefen  Bcifcit  big  nid)t  ju  iiiitwoctcn/  irâc  ciber/ 
bflf  fie  i!)m  brté  foltcn  l'ecniKiDoctcn/  fo  rcolten  (te  brté  nlfo 
l'ecmitnjocten/  fie  I)nttcn  bnéiion  "JCtecî!  nlfo  bccbradic/  ning 


îeit/»ccl)iiitTcn  unb  l'cclûbcn  nud)  mit  bem  SSciefc/  biié  wic  bcn 
®iicd)lcud)tigen  unb  Sjodigebocncn  'Juï|leii/  unfeccn  gnebigen 
Jjeccn/Xjeccn  3Ciibûlfeii/£cè^etêogen  ju  £ie|lccccid)  /  ju  ©fcçc/ , 
JU  ^à-ntcn/  Sgeccn  ju  £tain/  «uff  bec  ^inbifdien  WlavA)/ 
cui)  su  ipoctenmv/  ©ciii'c  ju  Qnbftmcg/  511  f>fiict/  unb  ju 
"Jlinbucg/  aUdcgciiPc  ju  9ucg<iw/  unb  ianbgcnfen  in  glfnffen/ 
imb  feiiiem  Sjocbgeljocnen  SScubccn/  unfeccn  giwbigcn  xjeccn/ 
g^cibecid)en  /  "«Ibcetbten/  unb  iciipolbcn/  i'jecêogen  unb  Xjcccn 
îiec  c!)egennnten  innbc/  unb  ntten  il)cen  gcben  unb  9îrtdrtom- 
incn/  gc!)o[ffen  fcijn  fottcn  unb  woITen/  filcbcclid)  unb  enbtiid)/ 
mit  iittcc  unfeccc  SSÎiid;!/  jit  naen  iljccn  gl)cen/2Bùcbcn/3;cd)= 
tcn/  unb  gcumrnc/  ivibec  fllfcc  mcnigflid)/  niemaiibt  nufjge= 
itommen/  umnn  >n  bep  9îo£l)  gcfd)id)t/  unb  reic  bncume  geuoc- 
fcccc  unb  gciniint  reecben/  ol)n  alieé  uccsiclxn/  unb  bnf  reic  il;n 
<nid)  (ittc  unfece  2)efîen  offen  Ijiibcn  jbttcn/  ju  iittcn  ibcen/  unb 
il)cec  innbe  ^cicgcn  unb  S(îp£l)en/  ûl)n  ©ei'ecbc.    S5ec  nbec/ 
baÇ  jcinnnbt/  bec  une  angeboct/  icibec  bie  iiocbenanntcn  unfece 
Sjeccen/  ^ec^ogc  SCuboIfcn/  fcin  Scubcc/  ibr  gtben  unb  il)c 
Sî(id)îûmmcn/  obcc  wibcc  bie  il)ccn/  id)t  ti)e£en  /  bncumb  futfcn 
fie  une  ju  ^tb  fctsen/  unb  foUen  bencn  l'oc  bem  unfccen  ininnc 
unb9îcd;t  tijun/  ndcl;  ©elegenljcit  bec  ©ndje/  o!;ii  ©ewecbe/ 
jBoIt  flbec  bec  unfec  beg  iribcc  feon/  unb  lOtinne  unb  SXed)tenS 
fîc  une  nid,it  geljorfrtin  fep/  fo  foUen  luic  unfecn  uocgenanntcn 
Sjcccn  i^ccn  (gcben  unb  9!rtd)fouiinen/  «uff  bcnfelbcn  gcl)0lfen 
fcpn/  aïé  Idiig/  untj  ec  bdcumb  gebeifcct  mitbt/  unb  binbcn 
mid)  uefïigtid;  ju  ben  «ocgcfdjribenen  ©eliibbcn  unb  ©ingen  nlle 
unfec  9îari;foininen/  ciBigflid)c/  mit  bcm  Ucfuiibt  bcg  SSi'icfcé/ 
ien  VBit  bnciibec  gebcn/  befîgelt  mit  unfccin  nn[)rtngcnbcn  ^nfi- 
gel.    Unb  rcic  ïï:ibced)t  «on  'JBinctl/  'îbmnpcobll/  ©unbaflicc 
©edinnt/  unb  btié  Snpittel  gemeinflid;  bcé  ©ottljaiif  ju  q)nf= 
frtit!/  Dcciel)en  unb  befcnncn  offtntlid)  mit  bcm  SSciefc/  ba^  bit 
Bocgefd)cibne  ssûnbtnuS  unb  ©cliîbbe  mit  unferein  âBiffen  unb 
SBitfen  unb  Kathc  gefdieljen  i|l/  unb  globen  nud)  bie  fîâtt  jtt 
I)nben/  fiic  une/  unb  aUt  unfer  i>lnd)foinmen/  eit)igtlid)e.  unb 
JU  @id)ecl)cit  bec  (gad)e/  I)rtbcn  n)ic  unfec  3nfeel/  ju  unfece 
«Ijegeminnten  ^ecccn  S3ifd;ofé  ©otftibeé  ju  >P(it7(in)  ^ift^d/ 
âcljcncft  an  bem  Scicf«/  bec  geben  ijî  ju  3Bicn/  nm  SBÎontng 
Boc  unfec  ^cduen  îcig/  ju  bec  SiSnb^gunge/  nnd;  g^rilli  ©e= 
fcucty  i562.3ii!)c. 

XX. 


i6.  Mars  3«jïc«nicnt  fccé  9î(!Cl[)té-2Cufivïuc1[)g  mmt  ©lutfâtjïcn 
ûbcr  untcrfcl)icl)lic(K  ©trcttigfcitcti  2)urggrar'  grifcc-- 
tid)S  JU  Oluïiibêrg  /  mit  tec  ibtabt  STtûrttbcrg  wt-- 
gcn  ï>cé  253  afc^  tcc  Oîûtnbcrger  §or)î  gctiannbt  / 
3oUëîc.  ©l'bcn  Sflûcnbcrg  ain  ncct)ftcn  (bambftog 
iiact)  ©t.  S5encl)icten  'îcig  '2fnno  1 3  6^.  Sabci;  aitct; 

fceé  9lÔmircl)C11   ^Ônigé  Albert  i  I.     Diploma, 

iDUcinncn  <ét  '^m^gmfStïttkljm  jm  Sfiûrnberg  taê 
SSurggtaft^um  Difitnbctg  mit  fetncr  3uâc()5nin9  ^u 
îc^cn  gibt.  (Sém  ju  (Stra^butg  im  15.  9Jlai; 
Anno  1300.  indiftione  1 5.  [Ch  ris  t.  G  as- 
tel  iu  s,  de  liatu  Public.  Europ.  Univerf. 
Cap.  XXIV.  pag.  786.  Ex  Gravaminibus  Se- 
natus  Noribergenfis  in  caufa  Revifionis  contra 
Brandenburg,  anno  lySf ,  impreffis.  d'où  l'on  a 
tiré  ces  1.  Pièces,  qui  ie  trouvent  aufïï  dans 
L  o  N 1 G  ,  Teutfch.  Reichs-Arch.  Part.  Spec. 
Cent.  I.  Abtheil.  IV.  Abfatz  III.  pag.  z^z. 
&  ^36.] 

C'eft-à-dire  , 

Sentence  Arbitrale  rendue  par  quelques  EleEleurs  en- 
tre F  R 1  D  E  R  I  c  ,  Burgra've  de  Nuremberg  , 
fs?  la  Fille  de  Nuremberg,  touchant  le 
Bois  appelle  la  Forêt  de  Nuremberg,  comme  aufji 
au  fujet  des  Péages  i^c.  A  Nuremberg  le  Samedi 
après  la  St.  Benoît  1162..  Avec  le  Diplôme  d'In- 
•ueftiture  donné  par  Albert  I.  au  Burgrave 
F  R I  D  E  R I  c,pour  le  Burgraviat  de  N  uremberg, 
avec  fes  Dépendances  fjf  Appartenances  en  Fief  de 
r  Empire.  Donné  à  Strasbourg  aux  Ides  de  Mai, 
IndiSlion  13.  Ann.  1300. 

cv^  ©Ottcé  girt!)men/  "Xincn:  SfJnd)  feincc  ©cbirett)/  bceç^ 
J  jc[)en  !)unbect  unb  iin  ffoo)  unb  @cd;sig(1cn  3rtl)cc/  bcë 
ned)tlen  Jteçtngé  uoc  bcm  ©onnttig  £)culi  in  bec  ^(i|lcn/  iviic- 
bcn  gefocbect  bie  SBucgcc  bnè  ÏHat^i  ju  gîiScnbccg/  fuc  unfecn 
S^ctmi  Sjecm  iSticl  ben  aî6mifd;«n  ^ar>fet/  nlfo  bdfi  (le  gcn 
ToM.  II.  Part.  I. 


.-   ---  ..-,.  .^ v,t/  ii'n^ 

.le  ©efc^e  bucd)  Jciebeé  unb  guné  wiaen  fefien/  bacinnen  ncl)= 
mcn  (îe  bem  iXid)tec  unb  bem  ^Ingec  allma  ibc  dite  iXedit 
uocnué.  ' 

3tcm  ec  îlcigt  «bec/  bnf  bie  SSitcgcc/  unb  beë  ©diultliciffeit 
©ewnite/  bec  Sjcczfdxift  ik  Jceiitjcit  «uf  bec  2)e(}e  m  mim 
becg  ubccfnl)ccn/  unb  gefcnnctt  Ijâften/ unbeinert©ef(tngcnert 
bncaué  genommen  Iintten/  mit  @malt  an  \%ed)t.  ®eg  luotb 
ce  untecn)ci(fet/  btif  bie  ©ucgcc  bncnn  unfcl;ulbig  icnrcn/  unb 
ec  lieg  (td;  bdi'on  iveifen  freunbïidjen. 

3tem  mid)  tlagî  bec  $8ucggc(iff  lîbcc  bk  SBucgec  ju  mûnu 
berg/  bnp  i&m  feme  2)cftc  «ccbauet  unb  i'ecfd)lD(Tcn  ronce/  cilfo 
b(if  memaiib/  it)ibec  bec  SBucger  ^Biffcn/  bncvon  obec  bac  u 
fcmmen  raodjte/  be»)  îng  ober  bcii  gjndit.  ©né  bciben  bie 
«Bucgec  «Ifo  vecantmoctct:  ©eé  3Ccid)é  3c(ïc  iMtte  feine  «nbc- 
ce  gmfntt/  bnnn  bfl(relbig  Cîijcc/  unb  baê  SCeid)  hnttc  bné  be= 
fcicbct  unb  bcn  @d)lofgnttcm  bncum  fjeiffcnmddicn/  unb  bie 
mDd;t  baé  SCei*  roiebec  nbbced^en/  ob  baê  mû)  mit.  •Jtud) 
batcn  bie  SSucgcc  unfecn  S-jcnn  ben  ^a))fa  unb  bic  (yitucfuc(len/ 
baf  (le  bncju  giengen  unb  baé  befd)nucten/  bciidit  (îc  bcnn/  bné 
bem  3veid)cunb  beé  îXeidjé  2)e(ie  ©dinbc  ronce/  bnf  (le  bnnit 
brté  (ibtl)ntcn/  bnéfelb  bcfcicb  unb  gnt'tccn  ricifen  fie  alfo  be(ic' 
fjen.  3-tcm  ec  tlngt  <iud;/  bnf  ein  jcblid)e  @d)intitcn  in  bec 
@f(ibt  geben  fûlt  bec  Sjecifdjnfft  aik  3(i[)c  12.  q)fcnning/  unb 
jeglid)e  jjoflKlnbt  m  ©t.  ioccnêec  ffau  ein  ©dmittec.  ®eë 
(introoctcn  bic  58ucgec  alfo/  bnÇ  (îe  i«d;t  gc!)6ct/  baf  cinige 
(^djmiitcn  in  ©t.  @cbfllbé=>pfnc!  je  etrong  gcben  I;ntt/  unb 
I)ntt  nud)  in  iocen^ec=q)fncî  fcmcn  ©dmittcc  $d)abt/  root  hàu 
un  (te  gcl)Dct/  bnp  in  ©t.  iocenêec=5)f(icj/  je^ic  jjoi^tntl)  nae 
3(tl;c  peen  S^eUec  geben  \)an/  unb  in  becfefben  q)f(ici  jcbe  flci= 
ne  ©d)mittc  Diec  S3e(rec/unb  cine  greffe  ©d)mitte  ein  ©d)iaina 
S^ettcc.  3£em  «ud;  tkgt  ec/  bnf)  bec  bcitte  fïel)enbe  SSouin / 
unb  aUiê  liegenbcg  ^oia  un  5DC(i  in  ©t.  iocen6ec  ^fan  fcin 
ronce/  unb  bnÇ  mnnn  bie  .^crjfdwp  bncnn  ircc/  unb  ci  licgen 
nud)  bec  Spcczfd)nfftcn  nuffèn  t!)cc  îKecbten  uon  <Solecn  /  Q.Vd;= 
bccnnecn/  2B(ignecn  unb  SButtnecn/  unb  bné  jeigt  ce  nud)  feinç 
ucfunb  in  inteni  gefd;ciebcn/  non  SBocf  ju  SBort  nlfo: 

AL  B  E  R  T  u  s  Dei  gratia  Romanorum  Rex ,  femper 
Augudus ,  univerlis  praefentem  Literam  infpedu- 
ris  falutem  &  credere  fubnotatis.  Regalis  praseminen- 
tis  requirit  honellas,  ut  (îngulos  6j  univerfos  nobis  de» 
voté  &  fidc'liter  famulantes  d^gnis  debeamus  prxmio- 
rum  retributionibus  praevcnire,  ut  fpe  remunerationis 
1  E  2  cxtetj 


3^ 


CORPS     DIPLOMATiaUE 


A  MMO   c=Etcri  ad  noftra  '&  Imperii  obfequia  confidennus  ani- 
■"•'^  meneur.     Notum  igitur  die  volumus  ,   &  prxlcntibus 

1  ?  (j  ■»     pablicc  proteliamur,  quod  nos  advertenies  devotionem 
-*  &   tidelitatcm  dilefti    uobis    l-'riderici    Burggravii    de 

Nurnberg  uiiiverfa  bona  iiitra  icripta  videlicet  Comi- 
tiam  Burggravix  in  Nurnberg,  Cartrum  quod  tenct  ibi- 
dem, cuitodiam  portoc  litx  propè  idem  Caltrum,  Judi- 
cium  Provinciale  in  Nurnberg,  cui  etiam  vice  Impera- 
toris  omiie  Judicium  judicans  prœlidebit  ,  Officialis 
etiam  ejusdcm  Burggravii,  unà  cum  Scultcto  nolko  in 
Civitate  Nurnberg  judicio  prœliiiebit,  &  quicquid  emo- 
lumenti  de  ipfo  judicio,' vel  per  homicidium  yel  queifi- 
cunque  cafum  alium  pervenerit,  idem  Officialis  duas 
partes  cjusdem  lucri  per  &  tollet.  Didoque  Burggra- 
vio  quœque  fabrica  in  Nurnberg  folvet  unum  Iblidum 
annuatini.  Ccntum  quoquc  tollet  de  omnibus  areis  ab 
altéra  parte  pontis,  &  de  quolibet  tempore  meflîs  unum 
meflbrem,  tcrtiam  feram ,  tertiam  arboreni  de  forefto , 
ac  orania  ligna  jaccntia  in  eodem,  Officium  foreiti  ab 
ifta  parte  pontis,  cum  fuis  attinentiis.  Villam  Werde, 
Villam  Pucli  ,  Oppidum  Swand  ,  Caftrum  Creufen, 
Advocatiam  Cœnobii  in  Steina,  Reditus  decem  libra- 
rum  Denariorum  de  Officio  Sculteti  in  Nurnberg,  & 
decem  libras  de  Telonio  ibidem  ,  cum  reliquis  Fen- 
dis, quK  idem  &  lui  progénitures  à  noftris  antecelTo- 
ribus  habuifle  dignoscuntur  :  titulo  Feudali  in  Feudum 
duximus  concedenda.  Ad  majorem  itaque  obfervan- 
tiam  praimilTorum  &  roboris  firmitatem,  fcripta  prœ- 
fentia  noftri  Sigilli  cliaraûere  juffimus  roborari.  Da- 
tumapud  Argeniinam,  Idus  Maji,  Indidione  13.  An. 
Domini  MCCC.  Regni  veto  noftri  Anno  II. 

©a  mm  biefe  Itrfimb  nlfo  vcri;ort  wotbcn/  bit  mclbefcn  bic 
■  «Biirijcr/  b,it;'mfcmcinSBticff3ef")vi*mfliiiib/  bafbet?8ire3' 
(iraffe  i>ai  Joif  ^rtint  l)«ben  fclt  /  ubec  beit  Jorfï  Ijinber  bet 
iSiKâ  in  &.  gcbalbë  ^Pfiic!  /  imb  <iuci)  von  liltecs  Ijet  aniné 
m\)tm  bcMH  nici)t  geljabt  ^atte/  imb  fte  bam  nittl)  bie  &)m= 
fût\lm  uiib  rtiibrec  ^ucfîcii/  bie  bnbêi)  wam/  ba$  fîc  bas  nlfo 
gcbcncfcii  uioteii/wcmit  feiit  IBncf  anbccé  mcl)f  fngfcn/  !c.  iiiib 
îim  bie  ^(îlb  becbcïfeité  bet  $>eguiê/bné»cMnflBortenbieS3iir= 
gctalfû/  baÇ  bicfclbeit  îroeeit  SBnlbe  beë  SKeid;é  roatm/  iinb 
wk  (iiicl)  bic  (gtnbf  bnmit  getlift/  iiiib  bie  l^att  nodj^ïKecl^tbaCî 
eii!/  imb  bie  ©tdbt  non  limé  l)ec  Ijatt  bicfcibcii  2Bnlbe  genof= 
fcit/  imb  etlidu- Sitffa'  (iittl)  bie  biibci;  legeii/  imb  bet  totco^ 
met  imb  bet^otlîmetlîet  iveifcfen  auâ)  û)t  ittfmib/  ba^  ftc  obetjîe 
gotfîmeiffet  beé  SBolbé  iii  &.  ioten^et  q-^iit!  l'on  bcë  yind)é 
mgin/  1111b  fiiâten  bic  5Dr|îmei)Icï  mic  fflinc  beii  îBtitgetn/  bctf 
fîc  uon  Qtlteté  Ijct  nie  geljôret  Ijattett/Don  îetncm  btmeii  ^mm/ 
Dber  l'on  feinetlci)  foltl;en  iXedjteit/  aie  bet  SSiitggtaffe  fiît(ie= 
6eit  I)i)tteii/  bie  et  niif  bem  SBnlb  hahm  folt/  imb  iim  bte  ^0- 
let/  g)ed)bteiiiiet/ Sffifliînct  imb  «Bnttnct  /  l'ctniitiBottcii  bie 
SBiicgci  (ilfo/  bug  ^m)fa  iubwiq  bic  nbgenommen  l)att/  mif 
beebeii  ^nlben/  mit  ©tajf  3'>l)'''n»^  ^^'^  58urggcaifeii  2Biaeii 
imb  SBifTen/  «nb  &rttte  rtiid;  bie  irnebctlcat  bem  SSutagtitfcn 
tmb  nnbcin  5ot)îmei|toii  jeiifcit  iiiib  bifcit  mit  furtcutcii  nuf 
beebeii  SBiîIbeii. 

3tcm  iiitd)  firtiic  bel  S3ut<î3trttfe  imtec  nitbcni  Slam/  & 
mm  b(ê  JCcichS  ïSntiîiltniîe/  unb  fyeiji  buvon  cin  ?8nmtnif 
DOtt  9'2iïtnbetii  /  biig  et  bcg  SKcicbs  S3iitg  ob  Sîiititbetg  folt  eiii-- 
iicj)mcn/  ivaim  eiii  .S.iDfet  abâicitg/  imb  folc  bet  vtîegeii/  imb'' 
flud)  inné  l)(iben/  bié  an  m  ti'mt^iaeg  îKcicl;^  <S>nê  i'cttmt= 
roottcii  bie  «Siircict  .ilfo  :  Sie  SBtitg  uiib  bie  fctrtbt  511  pîutn^ 
hm  3cI)ott  su  cïiwnbet/  tmb  waten  beé  Sîeid'é/  imb  baft  aiid; 
bie  (gtnbt  baè  nlfo  iH'vbtadjt  uoii  "Jtlteté (imb  hait  lUicf)  beé  gitt 
Utfimb/  (ilfo  ioet  bci^  3vetd)é=g)f[egct  œat  niif  bet  $8utg/  bet 
fol:  beit  Sîutijctii  fokb  ©iéctljeit  thnn/  mann  eiit  iXeicl)  rtb= 
rticnçi/  bnf  bet  'Pilcget  bie  ÎSutg  cinmitii'otteu  folt  ben  58iit= 
aetn/  uiibbie  folccii  tle  bdiiii  iiinljalteii/  bié  nii  eiii  funffittgeé 
Sîcid)/  imb  1K  nici|lcii  aiid)  bctTclbcn  bet  ©tnbt  Ittf uiib  /  non 
Sat)fetii  imb  5;ôiiiitcii/  wn  Snvfet  Sjeiiitid;/  .Sm^fet  iubiDig 
imb  l'on  SrtVfet  (Earl/  imb  bd  \)M  bet  ssutggtdfe  femeii  SStief 
iibet  biefelbcu  58utii.  Unb  nlfo  iiitljeiltcn  bie^obgenannfen  Jut^ 
lîenntte/  bflÇ  bie  fetieife/  bie  bie  ©tflbt  butte/  Stnffï  folfcn 
ï)aben  /  unb  bnÇ  ftc  .lud)  bntbci)  bleibeii  folten/  bntn<id)  mndjfen 
bie  £l)iitîgutflcn  JTOccn  ^mf/  unb  snben  bet  cinen  bernSSutg^ 
gtiiflfen/  unb  beii  «nbetii  bet  (5t<ibf  /  bec  fiunb  je  cinet  nié  bet 
fliibct/  l'on  SBott.ju  2i5ottcn  gleid;  ntfo  : 


<2B^ 


le  von  ©otteé  ®«(ibcn  ©ctlnd)  £tÉ=S3iftI)of  juSEfînin^/ 
bc£!  Sj.Svcubé  gtftsÊflnêlet  in  îeiitfd'cn  icmben/DCuptcét 
bctQ{clttc Çpfrtlftgtnff  bcç  iXb«n  /î>f^ ^î-  9^"*'^ £)bectlet  'îtuèfcé 
«11b  fictfiog  l'on  «Srtt'tn/  SCiibolpl)  Ssetftog  jii  ©.id'fen/  bcé 
S?.  iXeid)é  Obct|l  SKarfdwlcE/  mib  Ciine  von  5«lctcn|?ein 
Coadj  utor  bcé  ®l;tTOiitbig<n  Sjetm  «Boemunê  (Sté=;'Sifd;otf  ju 
"îiKt/  mib  non  feincn  ivegen/  befcnnen  unb  tl;im  fiiiib  mit  bic= 
fem  SSticff  ofcntlid)  (itlcn  bencn  bic  il)n  fel)en  obct  l)oten  Icfen/ 
îwië  uinfngt  an  3wciun<i  imb  SDiifljclTung/  aie  jwifdxn  bein 
gblen  gtiebciid)  SSutggrnffén  511  i«utnbetg/  unfetm  Iieben 
£i()cim  an  einen  'îl>'il/imb  bet  ©tabt  unbS3iitgetn  l'onSfiutii:; 
betg/  unfetn  liebeii  ijrcunbcn  an  bem  anbetn-ttcile/^gemcfen 
feçn/  unb  bctfclben  bco  uns  unb  aiibctn  bcS  îXeid)é  Jurtîcn  su 
bcibcn  îljcilcn/  unb  mit  fieycn  SBiltcn  fet;n  bclteben/  ba^  ivi» 


inOegemBetltigtcit  beâ  'îftretbutdileitclitigilen  Jiîtflcn  unb  S 
52etini£atis.ycôm.  SiipfetS/  aUcscif  iflicbtet  bcs  S\cid;s/ 
^iônig  su  JSôbeim/  unfetS  Iieben  gniîbigen  ijetm/  unb  mic 
ÎKrttbc  unb  5013  mibctet  bcS  3;eitbs='(piîr|lcn  /  biefcRieii  3iveiung 
unb  anijibellung  atë  iKtmid)  gefd.'ticDcn  ifl/  Iwben  entfclieiben. 
3u  bcin  etflen  /  uni  beii  'SBalb  genemu  Sliit nbctgct  5ct|V/  unb 
gclegeii  bi'nen  bet  îetmineii  imb  ©cjitcï  bet  '■Pfiti  ju  (5t.  ^0= 
tençcn  ju  Sîiitnbetg  foll  bet  S3utggtafe  bleiben/  bci;  bcn  gceiis 
bcicen  unb  iXccbten/  bie  et  unb  fcme  gltetn  bci)  îKbm.  ."iîrti'feru 
unb  ,<^6nigen  bisljet  gcbabt  Iwbcn/  unb  mic  bem  imtctftbieb/ 
iviit  eS/  baji  biis  SCeid;  in  benfell>cn 3Balb  Icgtc  5to[et/>putncr/ 
'Pccbctct  obet  >ped;et/  waà  (Ôefâlle  bem  3\eid)  baci'on  ge/te(en/ 
bet  folfcn  bem  S3utggtaffi;n  cin  Stittelgefaacn/bicSSutgataffcit 
tottcn  I8rtul)0lé  unb  ^teimbol^  in  bcn  •got\l  Ijauen/ aïs  bas  l'on 
altct  Sjetfommen  i)î/  unb  batûbct  foUcii  bie  SButggtn^n  bcit 
2i5albnid)tuettaufen/  nod;  fdiâblid;  uetbaiien.  £)et28rtlb5 
fitoinec  unb  Otto  '^^orttaci|Tct/  unb  il^tc  (Etben  foUen  .-Obctll 
5ot)tmeijlct  feçn  bcs  cl;egcnaiinten  SBalbeé/  mit  folriicn  9Ccd'= 
tcn/  flls  fie  baé  vot  'HUetâ  (jagebtacl't  bimt/  unb  mid;  iljtcr 
58tie|f  laiit. 

®ie  ©tabt  su  Sîutnbctg  /  bie  Sot ff  /  unb  aiie  bie  l'on  711- 
cet  Ijet  iXed;t  geljabc  ben/  in  benfl-lbcn  2Salbe/  fiiiîcn  bci;  il^tcn 
SCed)tcn/  bie  fte  uon  "aitets  bi^bet  gebabt  bnbcti/  bleiben/  unb 
gcbalten  mccbcn.  &  foII  jeglitije  5joff(?abC  in  ©t.  iorcnêec 
'pfrtt!  /  ben  58utggratfén  l'on  eincn  '.Jag  in  bem  2<^l)t  in  bet 
êtnbte  leiben  cinen  @d;nittet  unb  einen  qjfenniiig.  (JS  foH 
ieglidjct  (ècbnittet  in  betfelben  g>fat!/  bet  ein  éffe  b«t/  bem 
SButggtaffén  geben  <illc  3abt  cinen  (gcbiliing  ^finning.  "îtiid» 
mag  bet  $8iitggtaffe  bei;  bcS  SeidiS  ©d'ultheit|ên  in  b(;t  êtnbt 
5H  SKitiibetg  cmen  ©iê  b«"/  unb  waà  SSu^  gcfiitei /von  ©e^ 
tid)tS  u'cgcH/  bctfclben  iSu^  fotlcn  sraei;  'îbeil  bet  SSutggtaffcu 
fci)n/  unb  baé  btitte  'îbeil  bcs  Scid'é  ©ebiiltbeip  /  ùnb  von 
bcnifelbcii  btittcn  îl)cile/  fott  bet  ©tbulcbeip  bem  SSutgijtaffcn 
geben  10.  q)funb  $>fenniiig  9îûtiibetget  âîebtmig.  ^Cudjfoffen 
bie  SBurggraflrên  auf  bem  3oa  ju  9iiitnbcrg  ntte  3abi  babcit 
10.  q)fimb  4)3fcnning  97utnbetget  2Scbtjmg.  Scsi  su  Uttunb 
unb  eivigct  (stettigfeic  /  b^beii  mit  imfct  3til^f3«I  en  btefcii 
SSticf  ti)un  bencfcn.  Ocbeii  unb  entfdiieben  vot  cin  iXcd)C  511 
Slutnbctg/  nad;  Êbtiflt  ©ebutt  btoyseben  bunbccc^abt/  mtà 
batnai)  in  bem  sivei;  unb  ©edjiSjigften  3"nbt/  an  bem  iKd;)ieti 
toambflag/  unb  S.  Benediflen  'Za^.^ 

Unb  ba  niiin  nuii  bie  58tteff  vcrbotte  /  ba  Inmentitcen  bie 
SSutget  gcgcn  bcn  Sbut'Jutfîcn  unb  anbetnfÇûtt^cn/  baf  bte 
votgcnanbtc  'Xtticfcl  von  bet  58Htg/  in  ben  ISticffcn  nid;t  gcs 
fd)tieben  flunbc.  Sn  fpracbcn  bie  (5;but=3iit(îeîi/  bet  .Saçfct 
TOolf  nid)C  bengen/  bag  man  baê  ben  SBiitgetu  vctfcbtieb/  fn 
folten  )ld;  lalfcn  genugen  an  bcn  guten  -Stiefen/  bic  |]Abatiîbcc 
btttten.  liud)  Inucmctcten  bie  SSutget  bcn  %ttidel/  bet  in  bem 
votgcnanten  bcé  58utgtiitfen  SBrief  gcfdu'icben  fhmbc/  bag  et 


ftctm  Anno 


vetfcbtiebcn.  ®aé  vetaiitroottcn  |1e  nbct  alfo  /  bet  .Xai;fet  n'oit 
baÉ  mA)t  bengen/  bod;  baten  |lc  bie  gbut'Sutilcn  flciftlglid) / 
baÇ  (îc  bifi  ■JCttict'clS/  unb  aud)  beé  votbetn  "JCtticfctS  um  bie 
SSutg  gcbcmfen  ivoltciy  ob  eS  ibnen  batjii  fommen  modjc/  baÇ 
ibm  bic  vctfcbtieben  mutbcn  mit  bet  (îbiit=Siît|îenS3ticfcn/DniS 
vctantivortcn  (le  gemciiiiglid)  unb  fptacbeii:  ©iciuoltenjeingetii 
gebencfen/  ;c.    Datum  die  &  anuo,  quo  iupra. 

XXI. 

Reverfales  Wenceslai  Dacis  Sikfi<e  &f  Do-  1 8 . Mai,- 

mini  Lignicenjis  ;  quibus  Romanorum  Imperatori 
Carolo  IV.  tanquam  fuo  vero  Domino  Ha- 
reditario  promittit ,  nihil  de  Caftro  aut  Civita- 
te Lignitzenfi  ,  ejusque  difiribu  ,  fe  iinquam 
aliénât urum.  Datum  in  Piska  ,  anm  i  jtfz. 
If.  Caleudas  Junii.  [Lunig,  Teutfches 
Reichs- Archiv.  Part.  Spec.  Continuât.  I.  Abf. 

m.  p.  317.] 

NOs  Wenceslaus  Dei  gratia  Dux  SiLi/î.c  ^ 
Dominus  Lignicenfis  ,  promittimus  bona  noftra 
fide  fine  omni  dolo,  prxfentibus,  &  fpondemus  Scre- 
nijjimo  Principi  éf  Domino  Carolo  quarto,  divina  fa- 
vente  clementia  Romanorum  Imperatori  fcmper  Angujia 
y  Bohemia  Régi  ,  tanquam  Domino  vere  Hxreditario 
isf  naturali,  Legnicz  tam  Callrum,  quam  Civitatem, 
cum  ejus  diftriau,  cumque  fuis  pertinentiis  umVerfis 
&  fingulis  ,  nunquam  vendere  ,  neque  a  nobis,  &  a 
noftris  Haeredibus  quomodolibet  alicnare.  Harum  nos- 
trarum  figillo  noftro  fub  appenfo  teftimonioLiterarum. 
Datum  in  Pisia  Anno  Uomini  M.  CCCLXII.  Quin- 
decimo  Calendas  Junii. 

XXII. 

Traçât  us  pro  c»knda  tniitua  aniicitia  inter  Eduar-21.  Juin. 

BU  M 


D  U     D  R  O  I  T     D  E  s     G  E  N  s.  37 

DUM  [II.  Regem  Angl'ue  £5?  Petrum  Regem  Iceflbres,  Regnum,  Terras,  Cominia  five  Subditos,  AnNO 
Caftella  &  Leiicfiis.    Dat.  Londini  die  zz.  Junii    fu'tinebi^nt ,  nec  juvabunt  quovis  modo  , 

ijâz      [Rymer,   Fœdeia,  Coiiventiones ,    ^^^^^  Imperatorem  ,  modernum  Dominam  Regem 
&c.     Tom.  VI.  pag.  36p. J .-     '.        --  .     -        -& 


UNiverfis,  prxfentes  Literas  infpeiSuris,  Williel- 
mus  Dominus  de  Latymere  Miles  &  Baro,  ac 
Johannes  de  Stretleye  Decanus  LincoUiienfis,  Legam 
Doâor  ,  Ambalîiuores  &  Frocuraiores,  lUuftriliimi 
Principis,Domini  Kdwardi,Dei  gratiâ,  Régis  Anglia:, 
Domini  Hiberui^  &  Aquitaiiis,  Salutem  in  Domino 
fempiternam. 

[nter  estera,  quibus  Regnorum  procuratur  Exalta- 
tio,  &  quietudini  conlalitur  Subjedorum,  illud  proba- 
tnr  fore  prœcipuum,  ut  libi  invicem  Reges  &  Hegna 
unitatis  &  indiflblubilis  amicitiœ  Fœdere  conjungantur, 
quo  alter  alteri  libenter  affiftat  in  prosperis  ,  &,  im- 
pendendo  frutluola  fubfidia  ,  nunquam  deficiat  in  ad- 
verlis, 

Prœmiffa  igitur, 

Necnon  quôd  incliti  Reges  Caftella;&Legionis,qui 
pro  tempore  fuerant  ,  ac  Domus  ipforam  tota,  clarœ 
memoria;,  Anglorum  Regibus,  Progenitoribus  prafad 
Domiui  Régis  noflri,  iplorumque  Domui,  conlimilis 
unitatis  &  amicitiœ  nexibus  antiquités  mutuô  junge- 
bantur , 

Idem  Dominus  nofter  Rex  internis  meditationibus  • 
revolvens,  &,  quod  per  eosdem  linceris  atFeâibus  ges- 
tum  erac,  volens  continuatis  tempotibus  profequi  opè- 
re pariter  &  fermone. 

Super  prssmiffis  ,  &  ea  concernentibus ,  cum,  cir- 
cumfpeftis  Virîs,  Dominis,  Didaco  Sancii  de  Torra- 
gas  Milite,  &  Alvaro  Sancii  de  Cueller  J3acallario  in 
Decretis , 

Procaratoribus  ,  Sereniffimi  Principis  ,  Domini  Pé- 
tri, Dei  gratiâ,  Régis  Caftellae  &  Legionis  Illuftris, 
Confanguinei  ejusdem  Domini  noftri  Régis, 

Et,  ad  ineundum  &  faciendum  fecum  &  nobiscum 
Confœderationes  &  Ligas  fubfcriptas,  a  prœfato  Rege 
PoteftateiTi  fufficientem  optinentibus , 
Ac  nobiscum  multâ  deliberatione  priEhabitâ  , 
Pro  eodem  Domino  noftro  Rege,  &  Domino  Ed- 
wardo,  Filio  fuo  ,  ejusque  Primogenito  ,  eorumque 
Hsredibus  &  Succeflbribus ,  Regno ,  Dominiis,  Ter- 
ris fuis  &  Subditis  quibuscumque,  prœfentibus  &  futu- 
ris,  ubicurnque  fuerint  vel  erunt, 

Cum  prœfato  Domino  Petro ,  Rege  Gaftellx  &  Le- 
gionis, 

Pro  fe,  ac  Domino  Alfonfo  Filio  fuo,  ejusque  Pri- 
mogenito, eorumque  Hscredibus,  Succeflbribus,  Reg- 
no, Dominiis,  Terris,  eorumque  Subditis  quibuscum- 
que, prsfentibus  &  futuris  ,  ubicurnque  faerint  vel 
erunt,  ac  eorum  Procuratoribus  fupradiâis, 

Perpétuas  Alligantias ,  Confœderationes ,  Paftiones, 
Ligas,  &  Amicitias ,  vigore  Poteftatis  noftrEe  (cnjus 
ténor  continetur  inferiùs)  inimus  &  facimus  in  hac 
forma;  videlicet, 

-Quôd  dictas  Dominus  nofter  Rex  Anglise,  Domi- 
nus HiberniE  &  Aquitaniœ,  ac  dictus  Dominus  Edwar- 
dus  Primogenitus  fuus,  Hœredes  &  Succelfores,  Reg- 
num, Domiaia,  Terrss,  &  Subditi  fua  quEcûmque, 
prsefentia  &  futura,  erunt,  cuntis  futuris  temporibus, 
prsefato  Domiao  P.  Régi  Caftellœ  &  Legionis,  ac  prs- 
fato  Domino  Alfonfo,  Primogenito  fuo  ,  eorum  Hx- 
redibus,  Succeffbribus,  Regno,  Dominiis,  Terris, & 
Subditis  quibuscumque,  Terra  Marique,  boni,  vera- 
ces,  &  fidèles  Amici  &  Alligati, 

Et  eis  confervabunt,  poflé  fuo, honores  &  jura  quo- 
libet, ubicumque  fciverint  ea  fore, 

Dampnum  ipforum  impedient  fideliter  pari  mo- 
do , 

Quibuscumque  fuis  Inimîcis ,  Perfecutoribus ,  & 
iEmulis,  prsfentibus  feu  futuris,  aliqua  ,  confîlium, 
auxilium,  vel  favorem  contra  ipfos  ,  aut  eorum  ali- 
qucm,  quacumque  caufa  vel  occalione  ,  praefenti  vel 
futiirâ,per  fe,  vel  per  alios ,  publiée  vel  occulté,  nun- 
quam dabunt  ncc  facient, 

Nec  Inimicos  hujusmodi,  ad  dampnum  feu  prasju- 
dicium  diâi  Régis  Caftellse  &  Legionis,  Filii  fui,  Hœ- 
redum,  Regni,  Dominiorum,  feu  Terrarum  fuorum 
fciciiter  non  receptabunt  nec  récipient,  receptari  aut  re- 
cipi  facient  nec  permittent  quomodolibet, 

Nec  in  Regno  ,  Dominiis  h.  Terris  fuis  prxdiftis 
morari  fcientcr  patientur , 

Nec  alios  Inimicos,  Perfccutores,  &  iEmul os  hu- 
jusmodi, per  fc  vel  alios,  publiée  vel  occulté,  quibus- 
cumque titulo  vel  colore  ,  contra  didum  Regem 
Caftellx  &  Legionis ,  Filium  fuum ,  Hœredes,  &Suc- 


Regem 
Francis,  iplius  Hsredes  ,  Liberos  ,  &  Succeflbres, 
Regnum,  &  Subditos  ,  prsefentes  &  pofteros,  excipi- 
mus  fpecialiter  &  expreilc. 

Si  tamen  prœdiâii,  aut  aliqui,vel  aliquis  eorum,  ju- 
verint,  veljuverit,  per  fe,  vel  per  Genres  fuas,  Ini- 
micos ,  Perfccutores ,  ac  jfemulos  didi  Régis  Caliel- 
l;e,  &  Legionis,  feu  dicii  Domini  Alfonlî  Filii  fui, 
aliorumque  Hœredum,  &  Succefforum  fuorum,  aut 
dederint ,  feu  dederit ,  eis,  vel  eorum  cuicumque, 
conlîliam  ,  auxilium,  vel  favorem,  idem  Dominus 
Rex  Anglis,&  diûus  Dominus  Edwardus  Filius  fuus, 
aliique  HEredes,  &  Succellbres  fui,  juvabunt  per  fe  & 
Genres  fuas  dictum  Regem  CalIeUœ  &  Legionis,  & 
diâum  Dominum  Alfonfum  Filium  fuum,  irla:redes, 
&  Succeflbres  fuos  (ipforum,  Régis  Caftellœ  &  Le- 
gionis, Filii,  &  Succeflbrum  fuorum,  fumptibus  & 
expeniîs)  eisque  dabunt,  fuper  hiis  ,  conliliura,  auxi- 
lium ,  &  favorem  ad  tuitionem  &  protedionem  Regno- 
rum &  Dominiorum  fuorum  prEediélorum. 

Subditos   fuos  ,   &  alios   qualescumque ,   Regnum 
CaftellcE  &  Legionis ,  aut  alia  Terras  &  Dominia  difli 
1  Régis,  per  Terram  vel  per  Mare  olfendere,  vel  inva- 
I  dere  molientes,  refra;nabunt  etiam  toto  pofle,  &  dic- 
I  tum  Regem  Caftellœ  &  Legionis,  ac  didtum  Alfonfum 
Filium  fuum,  Hsredes,  &  SuccelFores  eorum,  juva- 
bunt, ut  eft  diâum; 

Et  ha^c  omnia  &  (ingula ,  quotienscumque  diflas 
Dominus  Rex  Caftella:  &  Legionis,  Hsredes,  &  Suc- 
ceflbres fui,  fuper  hiis,  prœfatum  Dominum  noftrum 
Regem  Angliœ,  aut  ejus  Primogenitum  fupradidum , 
vel  Hœredes  &  Succeflbres  eorum,  duxerint  requiren- 
dum,  &  eis  necefle  fuerit ,  aut  indigeant  ipforum  auxi- 
lio,  in  hac  parte,  bonâ  fide  adimplebunt; 

Et  contra  omnes  homines  Mundi,  qui  poffunt  vivere 
five  mori ,  qui  didlum  Regem  Caliella;  &  Legionis, 
Filium  fuum  ,  Hsredes,  Succeflbres,  feu  Subditos, 
Regnum ,  Terras ,  feu  Dominia  fupradifla ,  Terra  Ma- 
rive  ofFendere,  invadere,  impugare,  aut  in  ipfis  Guer- 
ram  facere  prjefumpferint  (ipforum,  Régis  Cafliella:  & 
Legionis,  Filii,  &  Succeflbrum  fuorum,  fumptibus  & 
expenfis)  eos  juvabunt  toto  poflîe,  ut  eft  diàum,  & 
in  hiis  eis  dabunt  confîlium,  auxilium,  &  favorem, 
prout  meliùs  fciverint  aut  poterunt  quovis  modo,  bonà 
fide,  &  fine  fraude,  &  malo  ingenio,  &  ficut  pro  faêlis 
&  negotiis  ipforum  facerent. 

Ad  h33C,  promittimus  ,  bonâ  fide,  vice  &  nominc 
quibus  fupra,   quôd. 

Si  contingat  Dominum  Regem  Caftells  &  Legio- 
nis, Alfonfum  Filium  fuum  ,  aut  ipforum  Haeredes, 
Hominibus  ad  Arma,  Caftellanis ,  Sagittariis ,  Guietibus, 
Vandalienfibus,  aut  aliis  indigere,  ac  fubfidium  prœ- 
fati  Domini  noftri  Régis,  in  hac  parte,  quotienscum- 
que &  quandocumque  duxerit  feu  duxerint  requiren- 
dum  per  fe  aut  Nuncios  eorumdem , 

Idem  Dominus  nofter  Rex,  &  Edwardus  Filius 
fuus,  eorumque  Hsredes,  absque  difficultate  aliquâ, 
juvabunt  bonâ  fide,  &  fecundum  modum  &  formam 
fuperiùs  annotatos,  diélos,  Dom.inum  Regem  Caftel- 
ls&  Legionis,  &  Alfonfum  Filium  fuum,  ac  eorum 
Hsredes,  de  Gentibus  hujusmodi,  &  usque  ad  nume- 
rum  quem  a  fe  commode  poterunt  dimittere, 

Et  etiam  fuftinere,confideratâ  eorum  neceffitate  pro- 
priâ,  qus  contingere  poterit  temporibus  fuccefluris 
(fumptibus  tamen  &  expenfis  prsfatorum,  Régis  Cas- 
tells  &  Legionis,  Alfonfi  Filii  fui,  &  Hsredum  fuo- 
rum) fecundum  ftatum  Hominum  armorum,  Sagitta- 
riorum,  &  aliarum  Gentium  prsdiâarum, 

Infra  XV.  dierum  fpatium ,  a  tempore  requifitionis 
hujusmodi , 

Ad  forum  vidualium ,  qui  pro  tempore  contînget  in 
partibus,  refpeâu  habito  ,  bonâ  fide  taxandum,  ac 
etiam  moderandiim  per  quatuor  Légales  Milites,  qui 
ad  hoc  affiamentur  (videlicet)  duo  ex  una  parte  &  duo 
ex  alia,  qui  fciant  &  arbitrentur,  taxent  &  moderen- 
tur  ,  fumptus  &  expenfas  fecundum  temporis  &  loci 
vel  locorum  ubertatis  vel  fterilitatis  circumftantias, 
ut  prsfertur , 

Servientque  Gentes  hujusmodi  legaliter  prsfuis  Do- 
minis, Régi  Caftells  &  Legionis. &  Alfonfo  Fiiio  fuo, 
&  eorum  Hsredibus  ,  in  Guerris  ipforum,  quamdiu 
eos  fecum  daxerint  retinendos,  &  eis  fatisfecerint  de 
ftipendiis,  ficut  prsmittitur,  moderandis. 

Per  prsefentes  tamen  Alligantias  dido  Domino  noftro 
Régi  Ànglis,  Domino  Hibernis  &  Aquitanis,  ejus- 
que Filio  fupradiâo  ,   Hœredibus  ,   auc  Subditis  ipfo- 
E  3  ruai, 
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AvvO  ''"'"'  prsfentibus  &  futuris,  nuUum  volumus  prxjudi- 
ANNU  ^j^^^  geiierari,  quiii  potcruiit  omiies  &  (îngulos  fugiti- 
vos,  exules,  &  forbaïuiitos  ,  pr«c(ciues  &  polkros, 
quibuscumqae  occalione  live  caufâ ,  a  Regno  Caltellx 
&  Legionis  prœdiito  receptare,  fuftinore,  &  foven;  in 
Kegiio,  Dominiis,  Terrisque  luis  prasdidis ,  modo  & 
forma  quibus  retroaflis  temporibus  faétum  erat  &  fieri 
fuper  hiis  extitit  conLuetum. 

Ht ,  ad  lixc  omnia  &  lingula  fupradifla  cfFedlualiter 
adimplenda,  eundem  Dominum  noftrum  Regem,  Hs- 
redes,  &  Succellbres,  Subditos  fuos,  Regnum,  Ter- 
ras, &  Dominia  ipforum  qusclibet,  prxlentia  &  futura, 
praefatis  Dominis,  Régi  Calklla:  &  Legion's,  &  Al- 
fonib  Filio  fuo  ,  eonimque  Hxredibus,  SuccetTori- 
bus,  &  Subditis,  tenore  prsfentium  ,  efficaciter  obli- 
gamus, 

Et  nunc,  ad  majorem  fecuritatem  eorumdem,  vice 
&  nomine  fupradiâis  ,  promittimus  bonâ  fide,  ac  in 
animam  didi  Domini  nolbi  Régis  Angliœ  corporale 
prsltamus  Sacramentum,  quôd  idem  Dominus  Rex 
Alligancias,  Ligas,  Amicitias,Confœderationes,Con- 
ventiones,  &  Kaâa,  csteraque  prxdida,  in  omnibus 
&per  omnia,  tenebit,  adimplebit,  &  inviolabiliter  ob- 
fervabit,  teneri,  adimpleri ,  &  inviolabiliter  obfervari 
faciet,  eaque  in  toto  vel  in  parte  nunquam  rumpet  nec 
violabit,  rumpi  nec  violari  faciet  nec  permittet,  nec  ip- 
fis  contravenerint  in  futurum, 

Et  quôd,  in  propr'a  perfona  fua,  easdem  Alligan-- 
tias,  ac  omnia  &  lingula  fupradiâia,  pro  fe,  ejusque 
Filio  Primogenito,  &  eorum  Hseredibus,  acceptabit, 
approbabit,  &  deiiuô  confirmabit  ,  aftantibus  Coniilia- 
riis  fuis ,  PriElatis , Proceribus, Nobilibus .  &  aliis  Kegni 
AngliE,  &  aliorum  Dominiorum  fuotum, 

Et,  fuper  hiis  omnibus,  Literas  fuas  ,  Sigillo  fuo 
munitas,  prout  Anteceifores  fui,  Reges  Angliœ,  fece- 
runt  in  fimilibus ,  citra  Fcftum  Refurreâionis  Domini- 
ez; proximum ,  eidem  Régi,  vel  Nunciis  ejusdem  Ré- 
gis Caftellx,  ad  recipiendum  easdem  deputandis,  inter 
r'ontem  Rabiam  &  Bayonam,  tradet,  tradi  feu  realiter 
liberari  faciet ,  eodem  Jurejurando,  totaque  iioftrâ  po- 
tentii  curabimus  nos  failuros. 

7'eaor  quidem  fnediéii  Procuratorii ,  Jîi'c  fradiéfa  Po- 
tejiatis  ,  ejl  ijle  qui  fequitur , 

EDwARDus,  Delgratiâ,  Rex  Anglix,  Dominus 
Hiberniœ  &  Aqnitanis,  omnibus,  ad  quos  praîfeu- 
tes  Literse  pervenerint ,  Salutem. 

Sciatis  quôd  Nos, 

De  discretione  &  induftriâ  ,  dileélorum  &  fidelium 
noftrorum,  Willielmi  Domini  de  Latymer  Militis  & 
Baronis ,  ac  Johannis  de  Stretleye  iJecani  Ecclelia; 
Lincolnienlis ,  Legum  Doâoris ,  prxfcntium  exhibito- 
rum,  confidentes, 

Ac  tenentes  iine  dubio  quôd  ea,  qux  fibi  committi- 
mus,  fideliter  ac  laudabiliter  curabunt  adimplere, 

Eosdem ,  Willielmum  &  Johannem ,  &  eorum  quem- 
libct  in  folidum  (ita  quôd  occiipantis  conditio  melior 
non  exirtat  )  facimus ,  conftituimus ,  creamus ,  feu  etiam 
ordinamus  noilros  veros,  certos,  legitimos,  fufScien- 
tes ,  &  indubitatos  Procuratores ,  Aâores ,  negotiorum 
Geftorcs.  ac  etiam  Nuncios  fpeciales;  videlicet, 

Ad  traêtandum,  ordinandum,  disponendum,  con- 
veniendum  ,  concedendum  ,  ineundum  ,  facieiidum , 
contrahendum,  comp'-obandum,  firmandum,  &  robo- 
randum,  perpetuô  vel  ad  tempus,  noftro  nomine,  & 
proNobis,  Regnis,  &  Dominiis  noftris,  ac  pro  nos- 
tris  Subditis  &  Vaffallis  ,  cum  txcellentiffimo  ,  ac 
Magnifico  Principe,  Domino  Petto,  Dei  gratiâ,Rege 
Cauellœ,  Legionis,  Toleti,Gallecis,Cordub3s ,  Mur- 
cia,  Giennii,  Algarbis  ,  &  Algelirs  ,  ac  Vifacayx, 
&  Gomitatûs  Molinx  Domino, p'ro  le, fuisque Regnis, 
&  Dominiis, Hxredibus,  &  Succelforibus  fuis,  ac  fuis 
Subditis,  &  Vaffallis, 

Necnon  cum  ejus  Procuratore,  feu  Procuratoribus , 
Nunciisque  fpecialibus ,  ab  eo  habentibus  ad  infrafcripta 
nieram,  plenam,  &  liberam  Poteftatem  ,  Mandatum 
etiam  fpeciale, 

Quoscumque  Traflatus ,  Confœderationes,  PaQa, 
Conventiones ,  Alligantias, Amicitias ,Pa6tiones ,  Pro- 
miffioncs,  Fœdcra,  &  Ligamina  quxcûmque,  &  om- 
nia alia  Ik  fingula  quœ  in  prsemiffis  &  circa  prsmiflàne- 
ceffaria  fuerint  feu  etiam  oportuna,  prout  iplis  Procu- 
ratoribus noftris  vel  eorum  alteri  vifum  fuerit  expe- 
dire, 

Damus  infuper  &  concedîmus  proefatis  Procuratori- 
bus noftris,  &  cuilibet  ipforum  in  folidum,  plenam, 
merani,  &  liberam  Poteftatem  &  fpeciale  Mandatum 
prxmiffa  omnia  &  lîngula,  cum  dependentibus  ex  eis, 


lemergentibus,  incidentibus ,  &  connexis,  ficiendi,  fit-  AnnO 
'mandi,  roboranrii,  ac  etiam  vallandi  pcr  Juramentum  , 

in  animam  noftram,  aut  aliàs  qualitercûmque  ,  prout  ^  3"  ^* 
prxdiflis  Procuratoribus  nof[ris,&  eorum  alteri, vifum 
fuerit  expedire, 

Necnon  &  bona  noftra,  &  Subditorum  noftrorum, 
mobilia  &  immobilia,  prafentia  &  futura ,  modis,  for- 
mis,  &  conditionibus  quibus  voluerint,  obligandi  fu- 
per prsmiffis  omnibus  &  lingulis  tenendis  &  obfer- 
vandis, 

Qusc  omnia  &  fingula  fupradiôa,  per  prxfatos  Pro- 
curatores noftros,  &  eorum  alterum,  traâata  vel  trac- 
tanda,  firmata  vel  firmanda,  roborata  vel  roboranda 
vallata  vel  vallanda  ,  feu  aliàs  facienda,  juranda,  & 
obliganda  in  praemiffis  ,  &  circa  prsmiiia ,  ac  prsEmis- 
forum  quodlibct ,  ut  prxfertur,  Nos,  de  certa  fcientia 
exnunc  prout  tune  laudamus ,  concedimus ,  firmamus 
roboramus,  &  comprobamus ,  atque  ratificamus. 

Et  etiam  promittimus  pro  Nobis,  HsEredibus,  & 
Succefforibus  noftris,  fub  bonâ  noftra  fide,  prcemiflà 
omnia  &  fingula  perpetuô  tenere,  non  contrafacere  vel 
venire  per  Nos  ,  vel  alium,  feu  alios, 

Set  ea  firmiter  &  inviolabiliter  obfervare,  ac  fi  per 
Nos  prafentialiter  &  perfonaliter  faâa,  traûata,  ordi- 
nata,  &  roborata  fuiffent ,  ac  etiam  vinculo  Juramenti 
feu  quavis  aliâ  firmitate  fulcita,  etiam  fi  expreffatis  & 
fuperiùs  nominatis  fortiora  feu  graviora  exiftant ,  vel 
etiam  taliaqus de  jure  five  confuetudine  Mandatum  exi- 
gant  fpeciale. 

Quicquid  autem,  per  diftos  Procuratores  noftros 
aut  fpeciales  Nuncios,  geftum,  aâum,  procuratum' 
initum,  compofitum,  ordinatum  fuerit  feu  quomodo- 
libet  attemptatum  ,  promittimus  ratum,  gratum,  fir- 
mum  Nos  perpetuô  habituros,  ac  etiam  inviolabiliter 
obfervare ,  iub  Ypotheca  &  obligatione  omnium  bono- 
rum  noftrorum. 

Relevamus  etiam  eosdem  Procuratores  noftros,  in 
prxmiffis  &  pramifforum  fingulis,  &  in  hiis,  qux,  fub 
di6ta  forma  Mandati  ,  poffent  concludi  verilîmiliter, 
vel  aliàs  quoraodolibet  contincri,  ab  omni  onere  fatis- 
dandi. 

Dat.  in  Palatio  noftro  Weftm.  fub  Magni  Sigilli 
noftri  teftimonio ,  vicefimo  fecundo  die  Menfîs  Junii, 
anuo  Domini  Millefimo,  CGC,  fexagefimo  fecundo  j 

aftantibus  &  prsfentibus , 

Venerabilibus  Patribus , 

WilUelmo,  Wyntonienfi , 

Simone^  Elienjî^ 

Noftris  Cancellario  &  Thefaurario,  \ 

Ac  "Johanne  Wygornienji , 

Episcopis  :  'f 

Roberto,  Comité  Suffolcia, 

Johanne  de  Bokyngham,  Decam  Lichefeldenfî , 

Willielmo  de  U'ykeham^  Canonico  Lincolnieaji , 

Et  Johanne  de  Branketre ,  Thefaurario  Eborum,  Na- 

tario  nojlro , 
Teftibus  in  prxmiflîs. 

E.  REX. 

Et  ego  Johannes  de  Branketre,  Clericus  Norv^ycen- 
fis  Diœcefis ,  Apoftolicâ  &  Impérial!  auôoritatibus  No- 
tarius  ^^ublicus,  conftitutioni  ,  faÛioni  ,  &  ordinatio- 
ni  didorum  Procuratoriorum,  &  poteftatis  dation!, 
necnon  omnibus  aliis  &  fingulis  fupradiflis ,  per  prxfa- 
tum  Dominum  noftrum  Regem  recitatis,  faétis,  &ges- 
tis  ,  Ccut  fuperiùs  continetur  ,  unà  cum  Reverendis 
Patribus,  Dominis  Episcopis,  al iisque  Teftibus,  pra:- 
fens  fui,  eaque  omnia  &  fingula,  necnon  fcripturam 
(E.  REX)  manu  Domini  Régis  propria  faâam,  die 
vicefimo  fecundo  difli  Mcnfis  in  Caméra  fua,indido 
Palatio  ,  &  coram  Dominis  Cancellario  &  Thefaurario 
fupradiâis,  fie  fieri  vidi,  &  audivi,  multis  occupatus 
Negotiis  per  alium  fcribi  feci,  &  publieavi,  meoque 
confueto  Signo  fignavi,  de  mandato  ejusdem  Domini 
Régis ,  in  teftimonium  eorumdem.    B.R. 

Fadla  &  data  fuerant  hœc  prxdida  per  nos  Procura- 
tores ,  fuperiùs  recitatos  ,  fub  Sigillorum  noftrorum 
Teftimonio,  in  Cathedrali  Ecclefîa  Sanfli  Paul!  Lon- 
donienfis,  die  xxii.  Mcnfis  Junii,  anno  Domini  Mil- 
lefimo, CGC.  LXII.  Indidione  quint.idecimâ  :  Pon- 
tificatûs  Domini  Innocentii  PapxVI.  anno  X.  Prîcfen- 
tibus,  tune  temporis,  in  eisdem, 

Reverendo  Pâtre, 

Domino  Johanne, Dei gratiâ,  Wygornieftfi  Efiscopa: 

Ac, 

Nobî- 


DU     DROIT     DES     GENS. 


A.,.,_        Nobilibus  potentibusque  Viris, 
^^°       Dominis, 
\  '>  Cz         Michaele  de  Ponynges , 
^  Richardo  de  Staff  or  d, 

liarouibiis  : 

Giraldo  de  Tartas  de  Puya»a^ 

'Johaane  de  P ornerais , 

Johanne  de  SanSlo  Claro , 

Nicholao  de  Pophara, 

Et 'Johantie  de  IValays , 

Ac, 

Venerabilibus  Viris, 

Dominis , 

Johaane  de  Bokynghara ,  Decaito  Lichefcldenfi , 
Johanne  de  Branketre ,  T'hefaurario  Kboraceafi , 

Johanne  de  Bamburgh ,  Archidlacono  Nortlmmbriit  in 
Ecclefia  Dunolmenfi  ^ 

Et  IVillielrno  de  T'yryngton^  Canonico  Londonienfi: 

Petro  Johannis  de  Ulabajfieta , 
Martino  Johannis  de  Acorda, 
Burgenlibus  de  Bermeo  : 
Francisco  Ferandi  de  Médina  Cali, 
Egidio  Fernandi  de  Cueller  : 
Johanne  Albon,  Cive  Londonienfi , 
Johanne  Batalhi  Domicello , 
Johanne  Clernaus ,  Notario  Publico  , 
Et  pluribus  aliis  Teftibus  in  prxmiffis. 

Et  Ego  Johannes  de  Brankctre ,  Clericus  Norwlcen- 
fîs  Diœcefis,  Apollolicâ  &  Impérial!  aadoritate  Nota- 
rius  Publicus,  Alligantiis,  Confœderationibus ,  Padtio- 
nibus,Promiffionibus,  Obligationibus ,  Juramentorum 
prasftationibus ,  cseterisque  prœmiffis  ,  per  Dominos , 
Didacum  &  Alvarum,  difli  Domini  Régis  Caftellœ  & 
Legionis  ,  ac  Dominum  Willielmum  de  Latymer  & 
Johannem  Decanum  Lincolnienfem  ,  Anglorum  Ré- 
gis ,  Domini  Hibernise  &  Aquitaniœ  ,  Procuratores , 
licut  prxmittitur ,  fadis ,  recitatis ,  &  gedis ,  unà  cum 
Notario  &  Teftibus  fubfcriptis,  prœfens  interfui,  eâ- 
que  omnia  &  fingula  fie  fieri  vidi  &  audivi,  multis  re- 
galibus  occupatus  Negotiis  per  alium  fcribi  feci,  &,  ad 
requifitionem  Procuratorum  eorumdem,  publicavi  prx- 
mifla,  &  ea,  in  hanc  publicam  Scripturam  &  formam 
redigens,  meis  confueto  Signo  &  nomine  roboravi  in 
fidem  &  teflimonium  eorumdem. 

Et  Ego,  Willielmus  de  Tiryngtons,  Clericus  Lin- 
coltiiénlis  Diœcefis  ,  publicus  auâoritate  Apollolicâ 
Notarius ,  Alligantiis  ,  Confœderationibus ,  Padioni- 
bus,  Promiflionibus,  Obligationibus,  Juramentorum 
prsltationibus,  csterisque  prsmiflls  ,  per  Dominos, 
Didacum  &  Alvarum,  diifti  Domini  Régis  Caftells  & 
Legionis  ,ac  Willielmum  Dominum  de  Latimer  &  Jo- 
hannem Decanum  Lincolnienfem  ,  Anglorum  Régis , 
Domini  Hiberniss  &  Aquitanis  ,  Procuratores  ,  licut 
prœmittitur,  faiftis,  recitatis,  &  geftis,  unà  cum  No- 
tario &  Teftibus  fubfcriptis,  prœfens  interfui,  eâque 
Omnia  &  fingula  fie  fieri  vidi  &  audivi,  multis  regali- 
bus  occupatus  Negotiis  per  alium  fcribi  feci ,  &,  ad  re- 
quifitionem Procuratorum  eorumdem,  publicavi  prs- 
miflà,  &  ea,  in  liane  publicam  formam  redigens,  meis 
confueto  Signo  &  Nomine  roboravi  in  fidem  &  tefti- 
monium  eorumdem. 

XXIII. 

1 6  Tuill.  ContraEi  de  Mariage  de  J  a  qjj  e  s  de  Savoye , 
Prince  d' Achaie^  13  de  Marguerite  de 

iTsÊi^-     Beaujeu ,  fait  le  i6.  de  Juillet  ^    1362.     [S. 

iiiu.,  .  Gui  CH  ENON,  Hiftoire  Généalogique  de  la 
Maifon  de  Savoye.    Preuves,  pag.  117.] 

In  Nomine  Domini  Amen. 

ANno  Nativitatis  ejusdem  M.  CGC.  LXII.  &  die 
XVI.  menfis  Julii  ,  apud  Bellicium  ,  in  Domo 
Episcopali  difli  loci,  ptsefentibus  Viris  Nobilibus  Do- 
minis Jacobo  Marefcalci,  Guillermo  de  Chalamont, 
Girardo  d'Eftrés  Legum  Dodore,  &  Johanne  de  Châ- 
les Militibus,  teftibus  ad  hoc  vocatis,  per  prsefenslns- 
trumcntum  publicum  ,  omnibus  evidenter  appareat  : 
Qaod  cum  Traftatus  habitus  fuerit,ut  dicitur,de  Ma- 
trimonio  contrahendo,  inter  Magnijicitm  Virum  Domi- 
num Jacobiim  de  Sabaudia  Principem  Achayx  ex  una 
parte,  &  Domicellam  Margaritam  de  Bellojoco  ex  alté- 
ra, (nde  eft  quôd  diftus  Dominus  Princeps  ex  una 
parte ,  &  Vir  Magnificus  Dominus  Anthonius  Domi- 


nus Bellijoci,  Fratet  didje  Domicellœ  et  altefa,  co^   Avliiffi 
ramdiftis  teftibus,  &  me  fubfcripto  Notario  conftituti  ^^^^ 
perfonaliter,propter  ea  qua;fequuntur,Traaatumpra-   i  261, 
diâum  deducere  volentes  ad  effcétum,  idem  Uominus 
Princeps,  fuo  proprio  nomine  juratus  corporaliter  ad 
Evangelia  Dei  fanila ,  fe ,  &  bona  fua  quxcumque  mo- 
bilia,  immobilia,  prœfentia,  priterita ,  &  futura  obli- 

fando  promifit,  &  convenir  dido  Domino  Anthouio 
)ornino   Bellijoci,  michique  fubfcripto  Notario,  ut 
publics  perfonx  proefentibus  ftipulanti,  &  recipienti  vi- 
ce, nomine,  &  ad  opus  pradidas  Domicells  omnium- 
que,  &  fingulorum  aliorum  quorum  intereft,  &  poterit 
inpofterum  intereïïe,  ducere  &  accipere  in  fuam  iipon- 
fatti,  &  Uxorem  legitimam  didam  Domicellam  Mar- 
garitam, ipfamque  in  facie  fands  Ecclefis  desponfare, 
Sandâ  Matre  Ecclefia  concedente,  nihilque  fecifl"e  vel 
facere  impediens  didi  Matrimonii  complementum:dic- 
tus  vero  Dominus  Anthonius  Dominus  Bellijoci  fcien- 
ter,  &  fponte  promifit  &  convenir  dido  Domino  ja- 
cobo Principi  prîefenti ,  &  ftipulanti ,  corporali  prseftito 
per  eum  juramento,  ad  Evangelia  Dei  fanda,fub  fuo- 
rum_ obligatione  bonorum  mobilium,immobilium,pra:- 
fentium,  &  futurorum  quorumcumque,  facere, &  pro- 
curare cum  effedu,  quod  djda  Domicella  Margarita 
Soror  fua,  nubet  dido  Domino  Principi,  ipfum  in  Vi- 
rum fuum ,  &  Sponfum  legitimum  accipiet ,  &  in  facie 
fandx  Matris  Ecclefiœ  desponfabit,  nifi  fit  aliud  Ca- 
nonicum  rai ionabile  quod  obfittat,  nihilque  facere  vel 
feciffe  propter  quod  didum  Matrimonium,   &  ipfius 
complementitm  valeat  impedire  :   prœterea  didus  Do- 
minus Bellijoci  dat,  &  conftituit,  dareque,  &  folvere 
promifit,  &  convenir  fub  juramento ,  &  obligationibus 
prœdidis,  dido  Domino  Principi  pro  fe,  &  fuis  ftipu- 
lanti in  Dotem,  ac  nomine,  &  ex  caufa  Dotis,  didse 
Domicellce   iVIargaritœ  Sponfa;    futurs  didi   Domini 
Principis,  quindecim  mille  florenos  auri  boni  ponderis 
folvendos  terminis,  per  Illujirem  Principem  Dominum 
nojlrum.  Domiman  Arnedetim  Cor/iitem  Sahaudiie  ordi- 
nandis,  &  ftatuendis,  de,  &  fuper  quibus  terminis  or- 
dinandis ,  &  ftatuendis ,    nec  non  ,   &  quantitate  qua 
in  quolibet  termino  taliter  ordinando  folvi  debebit ,  de 
didis  quindecim  millibus  florenis,  didi  Domini  Prin- 
ceps, &  Bellijoci  ipfi  Domino  noftro  Comiti  plenam, 
&  liberam  dederunt,  &  conceflfèrunt  poteftatem,  qui- 
bus mediantibus  dida  Domicella  Margarita  quittare, 
&  remittere  debeat  dido  Domino  Bellijoci,  omnia  Ju- 
ra,  partes ,  portiones ,  adiones  reaies ,  perfonales,  ine- 
ras,  mixtas,  utiles,  diredas,  &  alias  quascumque  fibi 
compétentes,  &   competentia  quâcumque   occafione, 
&  quibusvis  titulîs,   feu  caufis,  in  omnibus,  &  fingu- 
lis  Hxreditatibus  ,  rébus  ,   bonis ,  &  Juribus  quibus- 
cumque ,  qus  fuerunt  bons  memorix  Domini  Eduar- 
di ,  &  Domince  Mari£  de  "fil  Domina  quondam  Belli- 
joci PatriSj  y  Matris  diéîorum  Domini  Anthonii  Do- 
mini niinc  Bellijoci  ,    fjf   diUx  Dor/iicell^  Margaritie , 
quxcumque  fint  ipfa  bona  &  jura,  ubicumque,  &  quo- 
cumque  nomine  nuncupentur,  falvâ  dids  Domicella, 
&  exprelfè  refervata,  fi  &  quando  continget  légitima 
fucceffione,  &efcheutâ,  falvis  etiam,  &  expreflè  re- 
fervatis  eidem  Domicellx  ,   quod  in  cafu  quo  didus 
Dominus  Bellijoci,  quôd  abfit,   fine  liberis  masculis 
legitimis,   uno  vel  pluribus  ,   ex  fuo  proprio  corpore 
procreatis ,  decederet,  eidem  Domicellx  falva  fint,  & 
remaneant  omnia  jura  fua  ,   omnesque  adiones  qux- 
cumque,  &  qualescumque  fint ,  qux  ,   &  quas  nunc 
habet,&  pro  futuro  tempore  poterit  habere,  ex  quibus- 
cumque  caufis  in  omnibus,  &  fingulis  Hareditatibus, 
bonis  ,   rébus ,  &  Juribus  Paternis ,  &  Maternis  fupra.- 
didis,  nonobftante  fienda  quittatione  prxdida,  quia  fie 
ut  prxmittitur  adum,  &conventum  extitit  inter  Partes 
prxdidas.     Item  didus  Dominus  Princeps  profe,  Se 
fuis  Succelforibus   quibuscumque  dédit ,    &  conftituit 
dido  Domino  Bellijoci  michique  dido  Notario  ftipu- 
lanti ,   &  recipienti  vice ,   nomine  ,   &  ad  opus  dids 
Domicellx   Margaritx   Sponfx    fux    futurx   in    Do- 
talitium,  &  nomine  Dotalitii  ejusdem,   in  cafu  quo 
didum    Dominum    Principem,  ante   ipfam   decedere 
contingeret ,  tria  mil  lia   florenoriim  auri    annualium 
ad    vitam  ipfius   Domicellx  ,  dum  vjxerit  poft  ipfius 
Domini   Principis  decefl^um   percipienda ,  &  habenda 
fingulis   annis   dum  vixerit  ut  fupra.     Qux  quidem 
tria    millia    florenorum    annualium    ut    fuprà  ,    dic- 
tus  Dominus  Princeps  promifit,  &  convenit  dido  Do- 
mino Bellijoci  afllgnare,  &  aflTetare  competenter  eidem 
Domicellx,  vel  ejus  certo  mandate.     Item  didus  Do 
minus  Princeps  fcienter,  &  fponte  pro  fe,  &  fuis  Hœ- 
redibus,  &  Succelforibus  quibuscumque  caufamque  ha- 
bentibus,  &  habituris  ab  ipfo  dédit,  donavit  donatione 
pura,  mera,  fimplici,  &  irrevocabili  inter  vives ,  ficut 

meliùs, 
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CORPS     DIPLOMATIQUE, 


i3^i. 


AnNO  rtieliùs,  &  fordus  poteft  iatelligi  feu  dici,  libcris  mas- 
culis,  uni  vel  pluribus  ,  ex  hujusmodi  Matrimonio, 
concedente  Domino  nascituris  ,  diiloque  Domino 
Bcllijûci,  &  michi  Notario  ut  publicrc  pcrfoni:  llipu- 
lantivice,  nomine,&  ad  opus  didorum  libcrorum  ,  & 
omnium,  &  lingulorum  al;orum  quorum  intereft,  & 
importerum  poterit  intereire  ,  à  fcx  usque  ad  feptcm 
niillia  florenorum  auri,  per  ipfum  Dominum  Princi- 
pem  futilcienter  alïïgnanda  promittens  ,  pactumque  ,  & 
conventionem  facitus  per  luum  juramentum  ,  &^  fub 
obligationibus  quibus  fupra  dido  Domino  Bellijocij  & 
mic'lii  diito  Notario  ftipulanti  nomine,&ad  opus  Filia- 
rum  nasciturarum,  Deo  dante,  ex  Matrimonio  fupra- 
ditto,  ipfas  Filias,  unam,  &  plures  fufficienter  mari- 
tare  ,  fecundum  decentiam  ftatus  ipfius  Domini  Princi- 
pes, &  Filiarum  prœdiâarum,  ado,  &  convento,  &  in 
padum  expreflum  dedudo,  inter  ipfos  Dominum  Prin- 
cipem,  &  Dominum  Bellijoci  nominibus  quibus  fuprà, 
quôd  Dominus  Philippus  Filius-  didi  Domini  Principis 


cujuslibet  ipforum  non  obfervantium  prœdida,  de  qui-  ANNO 
bus  le  didus  Dominus  Hugo  obligat  ad  requilitionera  t  j/Cj, 
Partis  iplum  requirentis,qui  non  obfervavcrit prcedida,  J  * 
prsmilFd ,  &  convcnta  circà  folutionem  rellitutionis 
didœ  Dotis,  aircttamcntum,  &  contervatioiiem  Dota- 
talicii  mcmorati,  iple  Dominus  Hugo  tenctur,  promi- 
lit  ,  &  convenit  iplis  Domino  Principi  ,  &  Domino 
Bellijoci,  &  michi  Notario  ftipulanti  ut  iuprà,  lub  ju- 
ramentis  &  obligationibus  prscdidis  perlbnaliter  in  quo- 
libet termino,  in  quo  elTet  defedus  ,  tenere  Hoftagia 
apud  Caftillionem  in  Dombis,  donec  tuerint  oblervata 
promiira,  &  conveuta  pro  terminis  tune  elaplis  ,  vel 
donec  ab  illo  qui  ipfum  requiliviifet  de  didis  Hoftagiis 
tenendis  licentiam  habuerit  ab  ipiis  Hollagiis  recedendi, 
quos  Fidejulfores,  &  Principales  ac  didum  Dominum 
Hugonem  de  Gletens,  &  quemlibet  ipforum  promlfc- 
runt,  &  convenerunt  eisdem,  &  cuilibet  ipforum  didi 
Dominus  Princeps  &  Dominus  Bellijoci  fub  eorum  ju- 
ramentis ,  &  obligationibus  prœdiclis ,  prout  pro  quo- 


prœdidis  omnibus. &  lîngulis  debeat  confentire,fuum-  j  libet  ipforum  fe  obligaverunt  ut  fuprà  de  pra:didis  om 


que  prxbere  confenfum,"c5c  affenfum,  &  ea  omnia,  & 
lingula  laudare,  approbare,  &  etiam  confirmare  cum 
juramentis, promiffionibus,  obligationibus, renunciatio- 
nibus,  &  aliis  folemnitatibus  opportunis,  qus  omnia, 
&  fingula  fuprà  dida  didi  Dominus  Princeps,  &  Do- 
minus Bellijoci,  nominibus  quibus  fuprà  promiferunt, 
&  convenerunt  alter  alteri  folemnibus  ftipulationibus 
intervenientibus  hinc  inde ,  michique  diclo  Notario  iii- 
pulanti,&recipienti  vice,nomine,  &  ad  opus  omnium, 
&  fingulorum  quorum  intereft,  &  impofterum  poterit 
interelfe  fub  juramentis  fuis,  &  obligationibus  prsedidis 
rata,  grata,  àfirmahabere,  tenere,  attendere,  folve- 
re,&  ôbfcrvare  cum  effeftu  prout fuperiùsexprimuntur, 
nunquam  contra  per  fe  vel  per  alium  in  judicio,vel  ex- 
tra facere  vel  venire,nec  contra  facere  vel  venire  voient! 
confentire  aut  prxbere  conlilium,auxiliumvelfavorem, 
didusque Dominus  Sellijoci  de  didis  quindecim  milli- 
bus  florenis  fatisfacere, prout  fuperius  declaratur,dido 
Domino  Principi,  vel  ejus  certo  mandate  terminis, 
per  ipfum  Dominum  noftrumComitem,ut  fuperius  ordi- 
nandis;  didus  vero  Dominus  Princeps  promilit,  & 
convenit  michi  Notario  ftipulanti  pro  ipfa  Domicella , 
&  aliis  omnibus .  &  lingulis  quorum  intereft  ,  &  inte- 
relle  poterit  fub  juramentis,  &  obligationibus  prsdidis, 
didum  Dotalicium  affetare  competenter  ut  fuprà  ,  & 
didam  Dotem  reftituere  iplî  Domicell;E  vel  alteri,  cui 
de  jure  pertinebit  in  omni  cafu,  quo  locum  habebit  res- 
titutio  ejusdem  per  eosdem  termines,  &  fimiles  quibus 
lîbi  fatisfadum  fuerit  de  eadem  reftitutione,  &  refarci- 
re  alter  alteri  omnia  damna,  gravamina,  expenfas,  & 
interefle  quïB,  quod,  &  quas  alter  per  defedum  alte- 
rius ,  in  obfervatione  prsedidorum ,  tecerit  aut  incurre- 
rit  quoquo  modo  fuper  eis ,  quse  alter  alteri  credere 
verbo  fimplici  omnia  alia  probatione  ceflante ,  pro  qua 
quidem  Dote  folvenda  iirmius   ipli  Domino  Principi 

didi  Domini  Bellijoci  prœcibus,   &  mandato,  &  pro  ..       .,  .       .-.r-.^      •  - -. 

ipfo  Domino  Bellijoci  fe  fidemque  conftituerunt,  qui-  cembris,  vice  &  nomme  didi  DomnuLomitis  ac  Fiho- 
bus  in  folidum  erga  Dominum  Principem  fuprà  didum  !  rum  masculorum  legnimorum  ejus,  &  pro  eis  ex  al- 
ftipulantes  pro  fe,  &  fuis  Hccredibus,  &  Succeflxjribus  j  tera  parte,  Fecerunt  inter  fe  libi  ad  mviccm  Contœde- 
quibuscumque,  necnon  ad  requilitionem  ,  &  pra:ces  rationem,  Fraternitatem.Umonem  &  Ligam  perpetuô 
l-nn-\ :.?:  D.:„-:„:^   x,„,„  :„r,^=,Tro  ,^;An.r, 'nr..T,;r.,.m     dnrnruram  .   cumPadis.  Conventionibus .  conditionî- 


nibus,  &  iingulis  indemnes  penitùs  obfervare,  de  qui- 
bus ipli  Dominus  Princeps,  &  Dominus  Bellijoci,  pro 
utroque  ipforum  dida  Domicella,  &  aliis  quorum  inte- 
reft vel  intererit,  Inftrumcnta  publica  tenoris  ejusdem 
fier!  requilîverunt.    Signe  B  e  c  z  o  N. 

XXIV. 

Traité  de  Ligue  entre  A  m  e'  V  I.  Comte  dt  Savoye  2.6.  Dec. 
furnommé  le  Comte  Verd,  £5?  G  a  l  e  a  s  Ficom-  s  a  v  o  y  e 
te  de  Milan,  contre  le  Marquis  de  Monf errât;  ■''■  *'•■ 
fait  à   Milan,   le   2.6.   Décembre    1362.     [S.*"*"' 
GuiGHENON,  Hiftoire  Généalogique  de  la 
Maifon  de  Savoye.    Preuves,  pag.  zoj-.J 

/«  Nomine  Domini^  Ament 

ANno  Nativitatis  ejusdem  M.  CGC.  LXII.  ïn-  ' 
didione  quinta  décima,  die  vieelima  fexta  menlis 
Decembris.  Magnificus  Dominus  Dominus  Gale  A  s 
Vicecomes,  Filius  quondam  recolendx  memoriœ  Do- 
mini Stephani  Vicecomitis  Mediolani ,  &c.  Imperialis 
Vicarius  generalis,  pro  fe  ac  Filiis  fuis  masculis  legiti- 
mis,  ex  una  parte;  Et  egregii  Milites  Domini  Ludovi- 
cus  Revoyria;  Dominus  DomeylTmi  &  Gerbaiii ,  & 
Humbertus  baftardus  de  Sabaudia,  Dominus  Altivillari 
&  Moletarum ,  Procuratores  ad  infra  fcripta  omnia  & 
fingula  peragenda,  ///«7îr«V  Prt»cipis  Domini  Ame- 
DEi  Co-mitis  Sabatidi<e ,  prout  de  hujusmodi  procura- 
tione  conftare  dicitur  publico  Inftrumcnto,  rogato  per 
Joaunemde  Allenis  Notarium  &  Secrctarium  Domini 
Comitis  prsdidi,  anno  millefimo  trecentefimo  fexage- 
fimo  primo,  Indidione  quartadecima,  die  odava  De- 


didœ  Dotis,  ac  dido  Dotalicio  affettando  ,  manute- 
nendo,  defendendo,  &  confervando  didœ  Domicellœ 
Principales  ScFidejuAbresintercefferunt  quilibet  in  foli- 
dum ,  &  fe  conftituerunt  Princeps  lllujlris  Dominus 
mfter  Ameieus  Cornes  Sabaudia;,  Viri  Nobiles  Domini 
Guillermus  de  Grandifono ,  Dominus  de  Sanda  Cru- 
ce,  Ludovicus  Revoire,  Dominus  Domeffiiii,   Hum- 


viceni  fe  defendere  contra  quamcumque  perfonam  de 
mundo;  Excepto  Domino  Impcratore  qucm  ambo  pra:- 
didi  Domini  exceperunt  communiter,  &  excepto  Do- 
mino Barnabone  Vicecomite  Fratre  didi  Domini  Ga- 
leas,  quem  excepit  idem  Dominus  Galeas,  ac  exceptis 
Domino  Papa  &  Domino  Rege  Francix,  &  exceptis 
illis  qui  nunc  funt  Domini  alicujus  didorum  Domi- 


bcrtus  Mufiti  Dominus  Sandi  Stephani  Nemorofi,  i  norum  Comitis  &  Galeas,  leu  V.i(ralli  pro  ns  quœ  nunc 
Toanncs  de  Laia,  Hugo  de  Châles,  Stephanus  de  Ta-  I  tenent  ab  ipfis  Dominis  Comité  &  Galeas,  vel  aliquo 
ncy  Milites  &  Petrus  Gerbaifii  de  Bellicio  Thefaura-  l  eorum.  Item  quôd  uterque  didorum  Dominorum  Co- 
rius  Sabaudis,  qui  omnes ,  &  fiiiguli  jurati  corporaliter  mitis  &  Galeas  habere,  tenere  &  tradare  debeat  pro 
ad  Evangelia  Sanda  Dei  pro  pra:didis  omnibus,  &  fin-  '  inimicis  Marchionem  Montisferrati,  &  quoscumque 
culis  de  quibus  fe  obligaverunt  fpecialiter,  &  cxpreftè  .  alios  didorum  Dominorum,  vel  eorum  alterius  inimi- 
didis  Domino  Principi,  &  Domino  Bellij.oci  prcedidis  ,  cos  citra  montes,  tam  prasfentes  quàm  futuros,ac  Vas- 
nominibus  fe  &  omnia,  &  fingula  bona.fua  mobilia,  \  fallos,  Subditos  ,  Terras ,  adhérentes,  complices  & 
immobilia,  prcefentia,  prseterita,  &  future.  Item  Do-  ;  fequaces  eorum,  &  contra  ipfos  tanquam  contra  ini- 
minus  Hugo  de  Gletens  Miles  de  dida  folutione  Dotis  micos  procedere,  &  ad  invicem  fe  juvare  &  Guerram 
pro  dido  Domino  Bellijoci  ,  erga  didum  Dominum  facere,  exceptis  luperius  exceptalis.  Item  quèd  nuUus 
Principem,  &  de  ipfius  reftitutione,  &  afiTettamento  !  didorum  Dominorum  Comitis  &  Galeas,  cum  dido 
Dotalicii  ,  &  ipfo  manutenendo  pro  dido  Domino  Marchione  fivc  cum  aliquibus  aliis  didorum  Domino- 
Principe  erga  didum  Dominum  Bellijoci,méque Nota-  rum,  vel  eorum  alterius  inimicis  citra  montes,  tam 
rium  ftipulantcm  ut  fuprà  fe  obligavit,&  bona  fua  qua;-  prxfcntibus  quàm  futuris ,  feu  adhxrentibus,  complici- 
cumque  prxfentia,  &  futura  ,  cum  prœftatione  jura-  bus  feu  fequacibus  corundem;  Paccm  feu  Treugam  fa- 
mcnti  corporalis  ad  Evangelia  Dci  Sanda  per  hune  I  cerc  poflit,  nifi  utriusque  ipforum  Dominorum  Comi- 
modum  ,  videlicet  qu6d  in  defedu  Principalium ,  &  I  tis  &  Galeas  concordi  accedente  confenfu  àvoluntate. 

Item 


DUDROIT     DES     GENS. 
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AnNO  I-temquôd,durante_guerracumdiaoMarchione,&qiii-|  Retrofeudis,  Honwgiisi  Fidditatibus  &  juribus  uni-  AKNn 
buslibet   fex   menlibus   sftivis  ,    incipier.dis   in  medi,.  |  verlis  eorum  &  cujuslibct  eorum  commaniter  &  divi- 

1301.  menlis  Aprilis  cujuslibet,  cujuslibet  duorum  proximè  lim,  fint  &  effe  debeant  prœfati  Oomini  Comiti<  Item  l  ^6t, 
<-.,^r,„„„,„;„^  on„o.„^     ^  rt„,-„„^,v.  .-„  „„„l,■K„^  „„-     quôd  acquifitis  Tertls  &  Caftris  fuprà  IcHptis ,  tafii  illis 


fubfequeiuium  annorum,  &  finiendis  iii  quolibet  me- 
dio  menlis  OSobris  ;   Prsefatus  Dominas  Galeas  fuis 
expenlis  propriis,  teneatur  &  debeat  dare  di6to  Domi- 
no Comiti,  ad  otfenfam  diéèi  Marchionis  Montisferra- 
ti  ac  Vairallorum,Subditorum,Terrarum,con.iplicium 
&  fequacium  ejus,  Baunerias  quinquaginta  Gentiiim  ar- 
migerarum  equeftrium,  &  Bannerias  viginti  peditum; 
ac  quolibet  menfe  quorumiibet  dlitorum  fex  œttivorum 
meniium,  cujuslibet  diélorum  duorum  proximè  fubfe- 
quentium  annorum,  fex  millia  florenorum.    Prsfatus 
enim  Domiuus  Cornes  diâo  œilivo  tcmpore  cujuslibet 
didorum  duorum  proximè  fubfcquentium  annorum, 
habcre&  tenere  tenetur  ad  offenfam  prœdidam  Barbu- 
tas  mille, quibus  per  diclum  Dominum  Comitem  fatis- 
fiat;  rcliquo  verô  tempore  hiem  ,li  didorum  duorum 
proximè  fiibfequentium  annorum,  dicta  Guerra  duran- 
te, &  iplis  duobus  annis  fînitis,  toto  tempore  hiemali 
&  œftivo  continué  usque  ad  iplam  Guerram  finitam, 
prasfatus  Dominiis  Galeas  teneatur  &  debeat,  fuis  pro- 
priis expenfis,  dare  diâo  Domino  Comiti  folum  Banne- 
rias viginti  quinque  Gentium  armigerarum  equeftrium, 
&  Bannerias  viginti  peditum.     Et  pra;fatus  Dominus 
Cornes  dido  hiemali  tempore  didorum  duorum  proxi-  1 
mè  fubfequentium  annorum ,  &  ipiis  duobus  annis  fini- 
tis,  toto  illo  tempore  que  dida  Guerra  durabit,  habere 
&  tenere  teneatur  fuis  expenlis  folum  Barbutas  trecen- 
tum.   Item  quod  omnes  prxdidx  Genres  tam  IUe  pras- 
didi  Domini  Comitis,  quàm  illae  prœfati  Domini  Ga- 
leas, primo  &  ante  omnia  intendere  debeant  ad  des- 
truendum,  &  de  Territorio  utriusque  didorum  Domi- 
norum  Comitis  &  Galeas  espellendum  Societatem  An- 
glicorum,  qux  nunc  eft  in  partibus  Canapitii^  &  quôd 
cum   didis   Gentibus   ad   nihil   aliud   intendi    debeat, 
quousque  Societas  prœdida  erit  aut  dertruda,  aut  de 
Territorio  utriusque  didorum  Dominorum  Comitis  & 
Galeas  expulfa,  nilî  majori  neceflîtate  cogente;   des- 
truda  autem   Societate  prsdida,   aut  de   Territorio 
prœdidorum  Dominorum  expulfa   ut   fuprà  ,   debeant 
Gentes  prjefats  intendere  ad  faciendum  &  fieri  facien- 
dum  varta  fuper  Territorio  &  Diftridu  Civitatis  Aften- 
lîs.     Poftmodum  veto  prœfatus  Dominus  Cornes  poffit 
uti  fervitio  Gentium  prsedidarum,  ad  damna  Marchio- 
nis  prsedidi,  in  ea  parte  in  qua  idem  Dominus  Cornes 
maluerit,  tanto  tempore  quanto  ipfae  Gentes  rtetiffent 
occupât^   circa  vafta   prœdidi   Territorii  fi  Dillridus 
Aftenlis;  &  ipfo  tempore  finito,  poffit  didus  Domi- 
nus Galeas  vel  Capitaneus  ejus,fimiliter  uti  tantundem 
temporis  fervitio  didarum  Gentium  ad   damna  Mar- 
chionis  prsdidi,  in  ea  parte  in  qua  maluerit;  &  fimili- 
ter  tantundem  tt-mporis  facere  poffit  pollea  didus  Do- 
minub  Comes,&  deinde  (imiliter  Dominus  Galeas  prs- 
fatus,  quousque  didi  fex  menfes  œllivi  cujuslibet  dic- 
torum     duorum     proximè     fubfequentium    annorum 
erunt   finiti  ;   finitis  autem   didis   duobus   annis  ,   de- 
beat  didus   iJominus  Comes  fex  menlibus  sftivis  cu- 
juslibet anni,  incipiendis  &  finiendis  ut  fupra,  fervitio 
illarum  Gentium  quas  tune  habere  débet  tam  de  fuis 
quàm  à  Domino  Galeas  prœfato,  uti  ad  damna  didi 
Marchionis,  in  ea  parte  in  qua  maluerit  pro  utilitate 
utriusque  Partis.    Item  quôd  de  iis  quE  quovismodo  ac- 
quirentur  live  acquîrantur  per  Gentes  didi  Domini  Co- 
mitis, live  per  Gentes  didi  Domini  Galeas,  fiât  &  fieri 
debeat  ut  infra  fequitur  :   videlicet,  (  ivitas  Aft.  cum 
univerfo  ejus  Territorio  &  Diftridu, omnes  Terrxquas 
prEfatus  Galeas   feu   Domini  Luchinus   vel    Joannes 
Archiepiscopus  ejus  Anteceifores  tenuerunt  In  partibus 
Pedemontium,  tota Terra  Fi'izani,  omïies  illa;  Terrs 
Marchionis  iViontisferrati  quîB  funt  inter  Tanegrum  & 
Territorium   Januenfe  ,   Terra   Cafalis  Sandi  Kvalii, 
Fralfanetum,  Terra  Valentiœ , omnes  Terrse  quas  iViar- 
chio  prididus  tenet  de  Diftri£tu  Vercellarum,  omnes 
TerrœquasMarchio  prsdîdus  tenet  de  Diftridu  Fapiae, 
omnes Terrx  quas  Marchioprxdidus  feuquivis  alius  te- 
net de  Diftridu  Alexandrie, tam  ab  una  parte  Tanegri , 
quàm  abalia,  cum  omnibus  rerritoriis,Diftridibus,Perti- 
nentiis,  Honoribus,  Feudis ,   Retrofeudis,  Homagiis, 
Fidelitatîbus  &  Juribus   univerfis   earum  &  cujuslibet 
earum  conmuniter  &  divilim,  (int  &  eiïè  debeant  prs- 
fati  Domini  Galeas  :  Omnes  autem  Terrx  Marchionis 
Montisferrati,  exceptis  fupra  fpecificatis  in  parte  Do- 
Jnini  Galeas;  totum  Canapicium  cùm  omnibus  Terris 
qua;  tenentur  per  Marchionem  prœdidum  feu  VaflTallos 
fuos,  quîB  funt  inter  Padum  &  Duriam  quse  labitur  per 
Iporegiam;  Caftrum  Luzonum,  tota  Terra  Rips  Che^ 
rii,  totum  Territorium  Cherii  cum  omnibus  Territo- 
riis ,   Diftridibus ,  Pertinentiis  ,  Honoribus,  Feudis, 
ToM    II.  Part.  I  ' 


quae  effe  debent  prxdidi  Domini  Galeas  ,   quàm  illis 
quœ  effe  debent  didi  Domini  Comitis,  ut  fuperius  dic- 
tum  eft;  intelligatur  elle  finitum  tempus,   quo  dîdus 
Dominus  Galeas  prœfato  Domino  Comiti  dare  débet 
pecuniam  &  Gentes ,  de  quibus  fuperius  eft  fada  men- 
t'O  ;  Et  lie  etiam  tune  acquilitis   1  erris  &  Caitùs  prs- 
didis,  intelligatur  effe  finitum  tempus,  quo  Dominus 
Comes  pracdidus  fuis  expenlis  tenere  débet  Gentes  Ar- 
nnigeras,  de  quibus  fuperius  didum  eft.     Item  quod  de 
Callro  Albiani  fiât  &  fieri  debeat,  proùt  ipli  Domino 
Comiti  placebit.     Item  quôd  Dominus  Galeas  dat  pu- 
ram  &  libcram  poteftatem  dido  Domino  Comiti, quod 
deFeudo  Foliani,  Cavallarii  majoris  &  fummœ  Ripje 
taciat  &  ord'uet  pro  Cux  libito  voluntatis  ;  lie  quod  lit 
in  ejus  arbitrio  libero  ordinare  ,   vel  quôd  remaneant 
Domino  Galeas  fupradiéto,  vel  quôd  libi  approprier 
&  in  fe  ipfum  transférât  tanquàm  in  Dominum  in  foliî 
dum,  quandocumque  ordinare  voluerit,  nuUius  perfo- 
nîe  confenfu  vel  prœfentia  requilita.     Qua  dispofuione 
vel  ordinatione  fada,  didus  Dominus  Galeas,  li  Do- 
minus Comes  pro  feipfo  duxerit  ordinandum,  ex  nunc 
Jus  Feudi  &  Homagii  praedidi,  eidem  Domino  Comiti 
dat  &  cedit  &  in  eum  transfert;  &  ex  nunc  prout  ex 
tune  fe  conftituit  ejus  nomine  poflîdere  vel  quali     & 
didum  Dominum  Principem  pure  folvit  &  libérât  de 
Feudo  &  Jure  Feudi  &  Homagii  pra:didi:  Mandans  & 
prscipiens  eidem  Domino  Principi,  ut  didum  Feudum 
ab  ipfo  recognoscat,&  eidem  fidelitatem  &  Homagium 
faciat  fibi  debitis  pro  eisdem  in  cafu  pra;dido.     item 
quôd  nullus  prœdidorum  Dominorum  Comitis  &  Ga-- 
leas, receptare  debeat  feu  receptari  permittat  in  aliqua 
parte  Diftridus  vel  Territorii  fui,  aliquem  proditorem 
vel  rebellem  alterius  ipforum  Dominorum.   Item  quod 
de  Mercatoribus  &  Cafanariis  Aftenfibus,  &  Territorii 
ac  Marchionatus  IViontisferrati  converfantibus  &  mo* 
rantibus  infra  Sabaudiœ  Comitatum ,  Dominus  Comes 
poffit  facere  ad  fuam  voluntatem;  &  Dominus  Galeas 
non  poffit  nec  debeat  fe  intromittere  quovismodo,  de 
ipfis  vel  de  bonis   eorum   quœ  haberent  infra  diéîum 
Comitatum  :   Et  hoc  Capitulum  &   contenta  in  eo 
vindicent  fibi   locum   folùm   illo   tempore   quo  Mar- 
chio   prsdidus   tenebit   occupatam    Civitatem    Afien- 
fem  ,   &  alias  Terras  didi  Marchionatus  ,   ad  didum 
Dominum  Galeas  perventuras  ex  forma  dîvifionis  fu- 
pradidœ,  &  in  perfonis  &  bonis  illorum  tantùm  qui 
non  funt  obedientcs  pra;fato  Domino  Galeas:  Adve- 
niente  autem  tempore,  quo  didus  Dominus  Galeas  ha- 
beret  Domiuium   dids   Civitatis  Aftenlis  &  didarum 
aliarum  Terrarum,  fiât  de  prsedidis  omnibus  Mercato- 
ribus, &  Cafanariis  &  de  ipforum  bonis,  prout  fieri  con- 
fuevit  antequam  didus  Marchio  occuparet  Civitatem 
prœfatam.     Item  quôd  fuprà  fcripta  omnia  &  iingula 
intelligi  debeant  fecundùm  purum  &  fanum  intellec- 
tum,  &  per  utramque  partem  bona  fide  (îne  fraude  fer- 
vari.     Adum  Mediolani,  in  Palatio  didi  Domini  Ga- 
leas, in  quadam  Caméra  cubiculari  didi  Domini  Ga- 
leas fita  in  parte  inferiori  didi  Falatii:  Prsfentibus  Do- 
minis  Joanne  de  Hepulis  de  Bononia,  Filio  quondam 
Domini  Tadei,  habitatore  IVIediolani,  ManfredoMar- 
chione  Salutiarum,  Filio  quondam  Domini  Manfredi, 
habitatore  Mediolani;  Frotalio  de  Caymis,  Filio  quon- 
dam Domini  Stephani,  Cive  Mediolani  ;    Roberto  de 
Fronzola,  Filio  quondam  Domini  Grure,   habitatore 
Mediolani,  Militibus;  Manuelle  de  Ponxano  de  Ter- 
dona  Legum  Dodore,  Filio  quondam  Domini  Carbo- 
ni  ,   habitatore  Mediolani  ;   Petro   de  Mûris   Legum 
Dodore ,   Filio  quondam   Domini    Pétri   de  Cambe- 
riaco  Comitatus  Sabaudise  ;   &  Antonio  dido  Prsepo- 
(ito  de  Aladio  ,   Filio   quondam   Domini  J.annis  ex 
Comitibus   de  Sando   Martino  ,   Teftibus   vocatis  & 
rogatis. 

XXV. 

Gonfœderatio  inter  Duces  Aujirî£  Iî.ifDOLt>HrM  jj  Degk 
Fridericûm,  Albertum,  £5?Leo- 
P  o  L  D  u  M  ,  nec  non  M  E  i  n  H  a  r  b  u  M  Ea- 
varite  Duccm  ab  una ,  fj?  Ludovicum  Hun- 
garia^  alque  Casimir  u  m  Polonia  Reges  à 
parte  altéra,  ^uâ  ilU  diBos  Reges  ^  Haredes  â? 
7'erras  eorum  contra  omnes  Homines  cunElis  viri'- 
bus  iS  fubftantia  defendere  atque  ac^uvare  pro- 
F  mittunt  j 
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mittunt;  uti  6?  ad  nullam  Brigam  vel  Giterrarn 
ahsque  communi  confenfii  movendam  fe  obligant. 
Datiim  PojJ'onn  ult'ma die  Decembris  anno  i  561. 
[  L  u  N  1  G  ,  Teutfches  Reichs-  Archi\\  Part. 
Spécial.  Continuât.  1.  Ablkz.  IV.  tJpn  £>|îci:i:cicl) 
pag.  16.] 

NOs  RoDOLPHUsP'RiDERicus,  Albcrtus , 
&  Leupoldus  Dci  gratia  Duces  Aurtriœ,  Siirias, 
CariiithiiE,  Fracres.  Notiim  facimus  univerlîs  prsfen- 
tes  Literas  inlpeSuris,  quod  nos  attciidentes,  quantum 
ex  concordia  &  unitate  rerum,  non  tain  magaarum, 
quam  etiam  parvarum  foleat  provenirc  augmentum, 
vûlentesque  nos  cSc  inclytus  Princeps  Meinhardus ,  Dux 
fuperioris  Bavarix  &  Cornes  Tytolis,  Frater  &  Soro- 
rius  norter  chariffimus ,  &  unione,  coUigatioiie  &  con- 
nexione  fraterna  una  cum  Excellcntibus  &  Magnihcis 
Principibus  Dominis  Ludovico  &  Calimiro  Ungans 
&  PoloniiE  Regibus,  Fratribus  noftiis  &  eorum  com- 
modis,indemnitatibus  &  profedibus  attentius  providere, 
de  maturo  &  deliberato  conlilio  Prœlatorum  &  Majo- 
rum  noftrorum  Baronum  pro  nobis ,  &  pro  eodem  Du- 
ce Meinhardo  &  Hœredibus  h.  Succelfonbus  nollris,& 
ejusdem  Ducis  Meinhardi , promittimus  bona  fide,cum 
omni  linceritate  &  diledione,  absque  omni  fraude  & 
dolo,  taâis  lacrofanaisque  Evangeliis  Corporali  prœs- 
tito  Juramento,  Nos  cum  prsdidtis  Dominis  Regibus 
Fratribus  noftris  velle  effe  nunc  &  femper  indilTolubili- 
ter  unitos  ,  &  fraterna  dileâionis  vinculo  connexes , 
ita  videlicet,  quod  nos  &  diâus  Dux  Bavariœ,  noftri- 
que  &  fui  Hœredes ,  pradiftos  Dominos  Reges  Fratres 
nodros ,  eorumque  H^redes  &  Succeflbres  Terras  ac 
ipforum  Dominia,  cum  fuis  Juribus  &  pertinentiis, 
quas  &  quae  in  prœfenti  habent  &  poffident .,  vel  m  pos- 
terum  poffidebunt ,  contra  omnes  homines  cujusvis  fta- 
tus ,  conditionis  &  prœëminentix  exiftant ,  &  fi  Regali 
autImpcrialifu!geantDignitate,nuno  penitus  dempto  & 
excepte,  defenfari,  tueri,  adjuvare  ,  &  protegere  te- 
neamur,  eisque  &  ipforum  Haredibus  ac  Succelfonbus 
adelfe,  li  etiam  oportebit  propria  in  perfona  cum  tota 
noftra  potentia,  militia  ac  fubftantia,  non  parcendo  ré- 
bus ,  laboribus  &  expenfis ,  quiu  omnia  eorum  negotia 
tanquam propria nofira  fore  reputantes, toto  noftro  poffe , 
eisdem  Fratribus  noftris  pr^dièlis  ipforumque  Haeredi- 
bus  contra  omnes  Invafores  dampnificantes  &  occupa- 
re  volentes  eorum  Terras  &  Dominia,  omnidilatione, 
tergiverfatione  &  colore  quaîfito  procul  amotis,  conti- 
nuato  prsfidio  usque  ad  finalemreiexitum,  qnotiescun- 
que  requiliti  fuerimus  per  eosdem  Fratres  noftros  ac 
ipforum  Hîeredes  aute  diâos  ,  obmiffis  &  poftpofitis 
omnibus  aliis  propriis,  vel  aliorum  faâis  autnegotiis, 
quibus  pro  tune  elfemus  occupât! ,  ipfis  fraternitaliter 
fuccurremus.  Ita  tamen  quod  nullam  Brigam  feu 
Gweram  prEcdidi  Reges  Fratres  noftri,  absque  noftro 
confilio  h  beneplacito,  vohmtate  atque  fcitu,  movere 
intentabunt;  quo  more  fimile  nos  &  diâus  Dux  Mein- 
hardus nullam  Brigam  feu  Gweram  cuique  movebimus 
fine  eorundem  Fratrum  noftrorum  confilio,  fcitu  & 
confenfii.  Prïterea  promittimus  bona  fide  ut  fupra, 
quod  nullam  affinitatem,parente!am,  feu  confanguini- 
tatem  cum  aliqua  perfona  contrahemus,  fine  volunta- 
te,  fcitu  &  confeufu  Fratrum  noftrorum  Regum  eo- 
rundem. Infuper  omnes  ipfis  Regibus  Fratribus  noftris 
&  ipforum  Hœredibus  ,  nec  cum  aliquo  œmulorum, 
inimicurum  &  eis  malevolentium,  Pacem,  Concor- 
diam  ,  Unionem ,  nec  aliquam  Colligantiam  inea- 
mus  fine  beneplacito  &  expreffa  voluntate  Fratrum 
noftrorum  ante  notatorum  ,  modoquo  fuperius  eft  ex- 
preffum.  Cxterum  fub  virtute  poteflatis  Juramenti  pol- 
licemur ,  quo  ad  ipforum  Fratrum  noftrorum  commo- 
da  amp!ianda,honorumque  ipforum  augraenrum  diûis, 
faâis,  opère  &  voluntate  femper  affiftemus  &  eorum 
honori,  famse,  fl:atm  &  profeftui  derogare  volentibus, 
totis  viribus  volumus  effe  contradidores  &  Imperato- 
rcs.  Prseterea  etiam  omnem  Concordiam ,  Unionem  ac 
Colligantiam  cum  quibuscunque  perfonis  initam  &  fir- 
niatam  qucEprEmiffa:Unioni,Confœderationi  &  obliga- 
tion! in  tota  vel  in  aliqua  fui  pane  derogaret  feu  puflTet 
in  futurum  derogare  irritam  effe  volumus  &  inanem, 
omnem  vero  Concordiam, Pacem, Ligam  &  Uniimem 
cum  pr^diais Regibus  Fratribus  noftris  chariffimis  quo- 
cunque  tempore  initas  &  contraSas,  quœ  huic  prœfen- 
ti  Confœderationi  robur  poffunt  tribuere  aliquale  in 
fua  firmitate  &  vigore  perfolenniter  decernimus  fore 
permanfuras.  ^t  ut  prxmiffa  rata  &  inconvulfa  pcr- 
maneant  ferventurque,  prasfentes  Literas  noftras  appo- 
fitionc  Sigillorum  Ducaliurri,  nec  non  Sigillorum  Prœ- 
latorum  noftrotum,  qui  etiam  fuper  ratihabitione  pras- 


mifforum  Juramenta  corporaliter  prasftiterunt  fequntur  AnNO 
communita.  Nomina  autem  ptincipalia  Prslatorum  ^ 
&  Baronum  Ducatuum  noftrorum,  quorum  SigiUa  pra:-  I  JO^.» 
fentibus  appendent,  funt  hxc  ,  venerabiles  in  Chrifto 
Dominus  Gotfridus  Patavienfis ,  Dominus  Joannes 
Gurgen  noftiœ  Curix  Cancellarius.  Dominus  Ulricus 
Seccovienf.  &  Dominus  Petrus  Laventin  :  Ecclefiarum 
Episcopi,  Petrus  S.  Lamberdi  Joannes  Mediceufis:  Ul- 
ricus S.  Pauli  Vallis  Laventinœ,  Albertus  Admcten 
CIcmens  Scotorum  Viennx  ,  Ulricus  in  Rotwico  in 
Chremsmunrter  IVlonaft.  Abbates.  ItemJacobusPerichs- 
tergadicnf.  Ordolfus  Neumburgenlis  Ecclefiarum  Prs- 
pofitî,  Item  fpeâabiles  &  generufi  Meinhardus  de  Go- 
ricza  Palatinus  Carinthix,  Otto  de  Orttenburg,  Ulri- 
cus de  Schaunberg  Comités  Avunculi  noftri  chariffuni, 
Nobilcs  ac  fidèles  noftri  dileâi  t'erclitoldus  de  Aiaid- 
burch,  Joannes  de  Phannberch, Ulricus  de  Cilia  etiam 
Comités.  Stephanus  Dominus  Meiffas  fummus  Ma- 
refchalcus,  Albertus,  Dominus  de  Puecham  fummus 
Dapifer,  Petrus,  Dominus  de  Eberftorph  fummus  Ca- 
merarius,  Haidenricus,  Dominus  de  JVleiffaw  fummus 
Pincerna,  Wilhelmus  ,  Dominus  de  Creuspach  lum- 
mus  Magifter  Venatorum  Auftris,  Joannes  de  Traun, 
Capitaneus  fuper  Anafum  ,  Eberhardus  Dominus  de 
Walfee  deAnafo,  joannes  didus  Comes  de  Pernftain, 
Leupoldus,  Dominus  de  Stadech  Ptovincialis  Mares- 
chalcus  Auftrix.  Eberhardus  Dominus  de  Cappella  Ca- 
pitaneus Anili.  Perchtoldus  Dominus  de  Pergovy  Ju- 
dex  Curix  noftrx,  Heiniicus  Dominus  de  Raunftain, 
Joannes  Turfo  ,  Dominus  de  Rauchenek.  Eberhar- 
dus, Dominus  de  Dachsperg  ,  Joannes  Dominus  de 
Zelckino ,  Albertus  Stachs  Dominus  de  Trautmansdorf , 
Conradus  Dominus  dePottendorf,  Pilgerinus  Dominus 
de  Strewn ,  Fridericus  Dominus  de  W  inchel ,  Catholdus 
fenior  Dominus  de  Ekerzau,  Ulricus  Dominus  Krain- 
berg, . , .  Dominus  de  Hohenberg,Heinricus,  Dominus  de 
Hackenberg,  Wolfgangus  Dominus  de  Widen,Otto  Do- 
minus de  Walzendof,  Gotfridus  Dominus  de  Wildings- 
maur,Chadoldus  Dominus  de  Haslowe.  Item  de  Stiria, 
Fridericus, Dominus  de  Pettovia fummus Marfchalcus, 
Fridericus  Dominus  de  Walfe,de  Grei,  fummus  Dapifer, 
Rudolfus  Otto,  Dominus  de  Lichtenftein  fummus  Ca- 
merarius,  Fridericus ,  Dominus  de  Stubeuberch ,  fummus 
Pincerna  Stiris ,  Item  Fridericus  Dominus  de  Aufl^enftein 
fummus  Marfchalcus  &  Capitaneus  &  Herthnidus  Do- 
minus de  Grey,  fummus  Dapifer,  Hermannus  Domi- 
nus de  Otztrowitz  lummus  Pincerna  Carynthix,  Item 
Conradus,  Dominus  de  Auffenftein,  Capitaneus  Car- 
niolx,  Heinricus  Dominus  de  Monte  Parifo,  Eberhar- 
dus Dominus  de  Walfe,  de  Grez.  Heinricus  de  Rap- 
pach ,  noftrx  Curix  Magifter.  Joannes  de  Lasperch 
noftrs  Camerx  Magifter.  Datum  &  aâum  Poflbnii 
ultima  die  Meufis  Decembris  Anno  Domini  Millefimo 
trecentefimo  fexagefimo  fecundo. 

XXVI. 

Donation  du  Duché  de  Bourgogne  faite  par  Jean  lîtfî. 
Roi  de  France  ,   ^Philippe  fin  quatrième 
Fils^  qu'il  crée  Pair  de  France^  faite  le  6.  Sep-  ^-  Sept. 
tembre  1363.  ^  confirmée  par  Charles  V.  France 
Roi  de  France ,  Frère  ^^  P  h  i  L  i  p  p  e  ,  au  Lou-  et  b  o  u  »- 
we  le  z.  Juin  1^64..     [Aubert  le  Mir e,  '^°°'' ^■' 
Donationum  Belgicarum,  Cap.  C  V.  pag.  364. 
d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce .  qui  fe  trouve  auflî 
dans   G.  G.  Leibnitz,  Codicis  Diploma- 
tici  pag.  120.     6c  dans  Rymer,   Fœdera, 
Conventiones,  Sec.  Tom.  VI.  pag.  411.  mais 
fans  la  Confirmation  deCHARLEsV.]  ; 

CA  R  o  L  u  s  Dei  gratia  Francorum  Rex ,  notum  fa- 
cimus univerfis  prxfentibus,  pariter  &  futuris,nos 
vidiffe  Literas  clarx  memorix Domini  Genitoris  noftri, 
formam  qux  fequitur  continentes. 

Joannes  Dei  gratia  Francorum  Rex.  Ad  Subdi- 
torum  quietem  &  pacem  curam  gerentes  foUicitam, 
faiSi  didicimus  experientia  ,  non  modicùm  prodeife , 
fidèles  &  ftrenuos  habere  Vafallos.  Ipforum  enim  me- 
ritis ,  propulfis  invidis  &  xmulis ,  Pacis  traiiquillitas 
acqu'ritur,  &  Juftitia,  omnium  Regnorum  fundamcn- 
tum,  pacificè  («")  adminiftratur  ,  ad  regnantium  glo- 
riam  &  honorem  :  unde  fervot  oritur  dileSiunis  ad  '"•"'P't«ri' 
Dominum  ,  cujus  etiam  crescit  vigor  fubjedionis  in 
(b)  eisdem.  v-/ 

Novimus  infuper  Coronam  ftabiliriRegixMajeftatis,  "«'"», 
dum  perfonx  prxclari  generis ,   moribus  utique  &  hf>- 

neftate 


odcm.  ' 
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AvMn   neftate  vêrnatites ,    dignitatibus    inclytis   prsferuntur. 
JfVNNO    ^^^  [pforum  igitur  adfiftentia  laterali  non  minus  fceptra 
17.6x     coruscant  regnantium,  quàm  gemmis  corona. 
^  (^)  Laudabilia  igitur  Praedecertbrum  noftrorum  Re- 

(i)  La  fia  gum,  qui  folita  munificentia  dignis  confueverunt  digna 
f»"- rependerc,  fequentes  veftigia,  et(i  lingulos,  juxta  fuo- 
rum  exigentiam  meritorum  ,  defideremus  profequi  fa- 
voribus  gratiofis  ,  digniores  tameu  cenfemus  debere 
adtxDifit-  dignioribiis  inligniri.  Attendentes  quôd  etfi  natura- 
«'"quéc  ''•:"  noftris  tenemur  liberis  alïïgnare  ,  unde  ftatum 
G.  uihnik  juxta  fus  perfpicuitatem  profapiae  ,  honorificè  conti- 
nuent ;  ad  hoc  tamen  impendendum  eô  liberaliùs  in- 
ducimur  ,  quô  inftantiùs  eorum  continuata  mérita  id 
exposcunt. 

£t  d«fîderantes  affeéluoiîùs  gravamina  &  oppreiTio- 
nes,  irruentibus  hoftibus,  ilIatasSubditis  noftris  Duca- 
tiis  BurgiiKM.e,  qui  ex  fuccelïïone  bons  memoris  Phi- 
lippi,ultimi  Ducis  cjusdem,  in  nos,  ut  in  propinquio- 
on  a  fuiïi  fgi-ji  [f,  génère,  noviter  eft  delatiis,  amputare,  &  ipfo- 
r*"j^i>»  rura  providere  quieti  :  &  ad  memoriam  reducentes  gra-  j 
qui  rômblc  ta  &  laude  digna  fervitia  ,  qus  cariiTimus  Philippus, 
avoir  eu  un  Filius  nofter  quarto  genitus  (qui  fponte  expofitus  mor-  ] 
tis  periculo,  nobiscum  imperterritus  &  impavidus  fle- 
tit  in  acie  prope  (f)  Piéiavos  ,  vulneratus ,  captus  & 
detentus  inhoftium  poteftate)  ibi  &  poft  liberationem 
noftram  haâenus  exhibuit,  indefeffè  ,  &  veto  amore 
filiali  duâus  :  ex  quibus  fuam  meritô  cupientes  hono- 
rare  perfonam  ,  perpetuoque  pramio  fulcire,  fibi  pa- 
terno  correspondentes  amore  ,  fpem  &  fiduciam  ge- 
rentes  in  Domino,  quôd  iplîus  crescente  providentia, 
diài  nollri  Subdiii  Ducatus  ejusdem,  à  fuis  oppreiTio- 
iiibus  releventur. 

Notum  itaque  facimus  univerfis ,  praefentibus  pariter 
&  futuris ,  quôd  nos  liis  &  aliis  juilis  coniîderationibus 
excitati ,  &  ad  humilem  fupplicationem  Subdicorum 
noftrorum  diâi  Ducatus  ,  prsdidum  Dacatum  Bur- 
guadiie  in  Pariatu,  &  quidquid  juris,  poffeiTionis  & 
proprietatis  habemus ,  &  habere  poiTumus ,  &  debemus , 
in  eodem ,  nec  non  &  in  Comitata  Burgundite ,  &  in 
quacumque  parte  iplîus,  ex  fucceffione  prsdidta,  cum 
univerfis  &  fingulis  Honoribus,  Juribus,  Reditibus  & 
Proveijtibus ,  Hominibus ,  Homagiis ,  Feudis  &  Retr o- 
feudis,  Jurisdidionibus  altis  ,  mediis,  ôcbalTis,  mero 
&  mixto  Imperio ,  Civitatibus,  Villis,  Caflris,&  Cas- 
tellaniis,Domibus,Maneriis,Stagnis,Fluviis,  feu  Ri- 
pariis,  Nemoribus,  Foreftis,  Vineis,  Terris,  Pratis  , 
Cenfibus ,  &  aliis  Pofleffionibus  quibuscumque  diâi 
Ducatus ,  &  Juris ,  quod  habere  poffumus  ex  caufla 
praediâa  in  Comitatu  pradiâo  ,  quociimque  nomine 
nuncupentur,  &  cujuscumque  valoris  exiftant,  diéto 
Fiiio  noftro  conceffimus,  donamusque  &  concedimus, 
tenore  prœfentium ,  de  noftris  fpeciali  gratia ,  certa 
fcientia,  auâoritate  Regia,  &  noftrE  Régis  poteftatis 
plenitudine ,  prxmiflàque  in  eum  transferiraus  tenenda, 
pofTidenda  per  eum,  &  Heredes  fuos ,  in  legitimo  Ma- 
trimonio,  ex  proprio  corpore  procreandos,  perpétué, 
hereditariè,  pacifiée,  &  quictè. 

Ponentes  ex  nunc  diâum  Ducatum  Burguftdia,  & 
jus,  quod  ex  fucceiïïone  prsdiâia  habemus  in  Comitatu 
pra;dido,  cum  fuis   prxdiflis   pertinentiis ,  extra  nos- 
trum  Domanium,  &  feparantes  omninô  :  oui  fiquidem 
Domanio  prsmiifa  duxeramus  (^)  adjungenda,   non 
obftante,  fi  voluerimus  &  ordinaverimus ,  fub  quibus- 
Ceurrautits  cumque  modo ,  obligatione,  fubmifîione  &  forma  ver- 
pctitcsdif-  borum,  vel  quod  ejusmodi  ordinatio  prscefiTerit,  vel 
térer.ccs      (^  habitatoribus  diâorum  Ducatus  &  Comitatus  ,   feu 
deuïExcm- Communitatibus  Villarum,  Caftrorum,  vel  Locorum 
flairts ,      aliorum  eorumdem,  vel  perfonis  fingularibus  conceflTe- 
qu'iiferoic  yinnus,  prsîmifla  in  toto  vel  in  parte,  à  noftro  &  Co- 
*:°iapoifei.  ''O"®  noftrs   Domanio  ,    nullatenus  ex  tune  in  antea 
'  feparari.     Quorum  di£tum  Filium  noftrum  Ducem, 
frimumque  Parent  Francité  facimus  &  creamus.     Vo- 
lentes  &  concedentes  eidem,  ut  ipfe  fuique  Heredes  ex 
proprio  corpore.,  in  legitimo  ,   ut  prœdicitur,   Matri- 
monio  procreati,  qui  fe  fuccedent  in  Ducatu  preediâo, 
utantur  &  fruantur  perpetuô  &  pacificè  univerfis  &  fin- 
gulis Privilegiis,  Franchifiis,  Juribus,  Libertatibus,  & 
i'rxrogativis,  quibus  ufi  funt  haâenus  &  utuntur  ceteri 
Pares  Francise,  omni  modo  &  forma,  quibus  tenebant 
didlum  Ducatum  ,   &  didtis  Privilegiis  ufi  fuerunt  hac- 
tenus  Duces  Burgundias,  &  utebatur  diftus  defunélus 
ultimus  Dux  Philippus,  dum  vivebat  ; falvis  tamen  Do- 
nationibus  &   Concefllonibus,  fi   quas  fecimus,  poft- 
quam  diÊlus  Ducatus  devenit  ad  manum  noftram,  ut 
prsdicitur,  quas  nolumus  effeâu  fruftrari.     Salvis  in- 
fuper ,  &  retentis  nobis  &  Succelforibus  noftris  Fran- 
cis Regibus ,  fuperioritate  &  rcforto  diâorum  Dona- 
torum  ;  fide  etiam  ac  homagio  Ducis  prsftandis  nobis 
&  Succeflïiribus  noftris  praedidis ,  modo  debito  &  con- 
ToM.  II.  Faut.  I, 
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fueto  fieri  &  prsftari  per  Duces  Burgundiaé  temporibus  A  K'Vf» 
anteadis  ,   regalibusque  &  Juribus  aliis  Regiis  ad  nds  -"■""" 
pertinentibus  ad  cauflam  noltraî  Coronœ ,  &  quce  habe-  i  î  (5  i 
bamus  vivente  dido  ultime  Duce  defundo ,  in  Ducatu      ^     ^  * 
prcedido. 

Pro  quibus  donatis  prsedidis,  didus  FiliuS  nofter 
nobis  fecit  Horriagium  tanquam  Dux  &  primus  Par  Fran- 
cis prsdidus  &  eo  modo,  quo  defundi  Duces  liur- 
gundis  tenebantur  ,  &  confueverunt  facere  nobis,  & 
noftris  Prsdecefforibus.  Ad  quod  Homagium  admifi- 
museundem:  quem  per  hoc  emancipavimus,  &  extra 
poteftatem  noftram  paternam  pofuimus  ,  &  ponimus 
per  prsfentes.  Salvo  infuper  &  retento ,  quod  fi  didus 
Filius  nofter,  vel  fua  pofleritas  ,  ut  prœdicitur,  pro- 
creanda  decèiîerint,  quod  abfit,  absque  Herede  ex  pro- 
prio corpore  ,  fuccedente  in  dido  Ducatu ,  prsmiifa 
univerfa  &  fingula  fie  donata,  pleno  jure  integraliter 
revertentur  ad  nos,  &  Succeflbres  noftros  Reges,  qui 
pro  tempore  fuerint,  noftrœ  Corons  Domanio  appli- 
canda. 

Per  hanc  autem  concefllonem  noftram  prïefentem  & 
donum,  Ducatum  Turonix,  quem  cum  fuis  pertinen- 
tiis dido  F'ilio  noftro  aliàs  donavimus,  ad  manum  nos- 
tram  pdnimus ,  &  retinemus ,  ordinaturi  de  eodem  ad 
noftrs  beneplacitum  voluntatis.  Quapropter  damus 
prsfentibus  in  mandatis  univerfis  Prslatis,  &  aliis  per- 
fonis Ecclefiafticis,  univerfis  Ducibus,  Coniitibus,  Ba- 
ronibus,  &  aliis  Nobilibus,  aliisque  Clericis  &  Laicis, 
ad  quos  pertinuerit  ,  quatenus  Homagia  &  deveria 
honores,  fervitia,  &  obedientias,  in  quibUs  nôbis  te- 
nebantur ante  donationem  prsfentem ,  ratione  Ducatuè 
&  aliorum  donatorum  prsdidorum,  prèfteni:  &  faciant 
indilatè  &  de  cetero  dido  Filio  noftro,  fuisque  Here- 
dibus  antedidis,  de  legitimo  Matrimonio  procreandis, 
modo  &  forma,  quibus  ipfa  fecerant,  &  facere  debiie- 
rant  dido  ultimo  defundo  Duci  :  per  quorum  prsfta- 
tionem  nos  inde  abfolvimus  penitus ,  &  quitamus  eos- 
dem,  volumusque  obediant  dido  Filio  noftrù,  tan- 
quam Duci  didi  Ducatus  &  Pari  Francis  primo,  Jile- 
nariè,  &  absque  difficultate  quacumque. 

Mandamus  infuper  diledis  &  fidelibus  Confiliariis 
noftris,  Prsfideritibus  ,  &  aliis  Gentibus  rioftri  Parla- 
menti  Parifienfis,  univerfis  infuper  Juftitiariis  &  Offi- 
ciariis  noftri  Regni  prsfentibus  &  futuris  ,  quatenus 
didum  Filium  noftrum  &  Heredes  fuos ,  prsdidos 
Duces  Burgundiœ  &  Pares  Francia;,  in  Omnibus  cafi- 
bus  atque  locis ,  in  judicio  &  extra,  ut  Duces  &  pri- 
mes Pares  Francis  recipiant  &  admittant ,  ipf  jsque  fa- 
ciant &  permittant  uti  &  gaudere  pacificè  Prsro- 
gativis  ,  Franchifiis  ,  Libertatibus  ,  Honoribus  ,  & 
Juribus  Ducatus  &  Pariatus,  &  noftram  prsfentem  or- 
dinationem  teneri  perpetuô  inviolabiliter:  nihil  facieri- 
tes  vel  attentantes  in  contrarium  qUoqiiomodo  ;  non 
obftantibus  Confuetudinibus,  Statutis,  Ufibus,  &  Pri- 
vilegiis contrariis  quibuscumque ,  donisque  &  gratiis 
dido  Filio  noftro  fadis  aliàs,  &  quœ  in  prsfentibus 
non  fuerint  exprefïàta. 

Quod  ut  firmum  &  ftabile   permaneat  in  futurum 
noftris  prsfentibus  Litteris  fecimus  apponi  Sigillum- 
falvo  in  aliis  jure  noftro,  &  in  omnibus  alieno.  Datuni 
Germiniaci  fupra  Maternam  in  die  fexta  Septerribris 
annoDomini  millefîmo  trecentefimo  fexagefimo  tertio! 
Per  Regem.  "Juo. 

Nos  igitur  memores,  quôd  îpfo  Domino  Genitore 
noftro  adhuc  fuperftite,  attentis  cauflis  &  confideratio-, 
nibus  ,  quibus  ipfe  Dominus  Genitor  nofter  ,  in  do- 
natione  didi  Ducatus  Burgundis  ,  cariflimo  Fratrl 
noftro  Philippe,  de  quo  in  eisdem  Litteris  fir  mentio, 
ducebatur ,  quas  veras  &  efficaces  fuiffe  &  cffe  cogne- 
vimus,  amore  infuper  fpeciali,  quem  ad  ipfum  Fra- 
trem  noftrurn  femper  habuimus,  &  adhuc  gefimus  & 
habemus,  didam  donationem,  &  cetera  contenta  in 
Litteris  fupra  fcriptis  grata  habuimus,  ex  tune  pro  fu- 
turis temporis  bona  fide  promittentes  in  contrarium 
nonvenire,  quovis  exquifito  colore  &  occafione,  ad 
quemcumque  ftatum  nos  venire,  vel  ascendere  contin- 
geret.  Et  fuper  hoc  noftras  fibi  Litteras  recolimus 
concelIîflTe,  ipfas  Litteras,  donationem,  &  cetera  in 
eis  contenta,  rata  habentes  ,  &  grata,  eas  volumus 
laudamus,  approbamus,  &  de  fpeciali  gratia,  audori- 
tate  uoftra  Regia ,  &  certa  fcientia ,  tenore  prsfentium 
confirmamus,  volentes  &  concedentes ,  ut  ipfe  Frater 
nofter  dido  Ducatu,  &  aliis  fibi  donatis  prsdidis,  fui- 
que Heredes,  ex  fuo  corpore,  in  reda  linea,  &  legiti- 
mo Matrimonio  procreandi  gaudeant  &  utantur,  juxta 
prsscriptarum  feriem  Litterarum. 

Et  ex  abundanti  ,    ipfius  &  fuorum  fecuritati  pro- 
videre volentes,  didum  Ducatum,  &  alia  fibi  prsfcrip- 
taruHi  fcfie  Litterarum  donato,  tenenda  &  poffidenda, 
F  *  modffl 
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modo  &  forma,  quibus  in  eisdein  continetur  Litteris , 
cidem  Fratri  nollro  donamiis  &  conccdimus,  de  nos- 
tris,  gratiij  fcienda  <k  audoritate  prsdidis.  De  qui- 
"  bus  iple  Frater  nolkr,  ut  Dux&  Par  Francis  prîediàhis 
nobis  tecit  homagium,  lub  forma  in  prœfcriptis  inferta 
Litteris:  ad  quod  ipfum  admilinius  :  falvis  &  retentis 
eis,  qua;  dictus  Dominus  Genitor  noiler  decrevit,  per 
pr^fcriptas  Litteras,  libi  &  fuis  Silccelforibus  retineri  : 
Quapropter  damus  prcofentibas  in  mandatis  univerlis  & 
fîniJ^ûlis  l^rxlatis,  &  aliis  perfonis  EcclelialHcis,  Duci- 
buf,  Comitibus,  Baronibus,  &  aliis  Nobilibus,  cetcris- 
que  Clericis  &  Liicis  ,  ad  quos  pcrtinebit,  quatenus 
HomLigia,Fidelitatcs,  Honores,  Servitia,  &  Ueveria, 
quibus  Duci  didi  Ducatus  tenentur,  &  teneri  pollunt 
&  deûcnt,prx(lent  &  faciant  indilatè,&  de  cetero  dido 
Fratri  noiho ,  &  fuis  iieredibus  ,  in  legitimo  Matri- 
moiiio  procreandis,  modo  &c  forma  in  fuprafcriptis 
Litteris  exprelfatis.  i'er  quorum  prxilationem  nos  inde 
abfolvimus  penitus,  &  quitamus  eosdem,  eidemque 
obediant  tanquam  Duci. 

Quem  lîquidem  Fratrem  noftrum  inParlamento  nos- 
tro  Farilienlî,  &  ubique  in  Kegno  noftro,  in  judicio  & 
extra,  &  fuos  Heredes  proedidos  Duces  Burgundis  vo- 
lumus  in  omnibus  calibus,  ut  Duces  Bur/^iradiie  i^  pri- 
mas Parcs  FraHci.e  admitti,  recipi  &  tradari,  ac  uti  & 
gaudere  Privilegiis,  Juribus,  &  Houoribus  Ducatus  & 
Pariatus  pcrpetuo,  pacificè  &  quietè. 

Et  ulteriùs  donum  &  gratiam  didi  Domini  Genitoris 
noitri  prsdidam  &  nollram  prsfcntem  ampliantes, 
Daminn'Burguitdite,  fitam  in  monte  S.  GenovcfîE  Pa- 
rifius,  qua;  à  longis  temporibus  citrà  fuit  Ducum  Bur- 
gundis,  eidem  Fratri  nollro  pro  fe  &  fuis  Heredibus 
prsdidls  donamus,  de  gracia  &  audoritate  prœdidis, 
tenendam  cum  fuis  pertineutiis  ,  eo  modo  &  forma , 
quibus  didus  ultimus  Dux  Burguudis  eain  tenuit, 
quoad  vixit. 

Non  obflantibus  eis ,  qua:  didus  Dominus  Genitor 
nofter  voluit  in  fuis  praefcriptis  LittL-ris  non  obftare,  & 
donis  per  ipfum ,  vel  nos  dido  Fratri  noltro  aliàs  fac- 
tis  ,  quae  pro  expreifis  in  prsfentibus  haberi  volumus  • 
&  cenferi:  Quod  ut  firmum  &  ftabile  perpetuô  per- 
feveiet,  noftrum,  quo  ante  fufceptum  Regni  noftri  re- 

fimen  utebamar,  prœfentibus  Litteris  fecimus  apponi 
igillum  ;   falvo  in  aliis  jure  nollro  ,   &  in  omnibus 
alieno. 

Datum  in  Lupara  prope  Parifios  ,  die  fecunda  Ju- 
nii,  anno  Domini  millelimo  trecentelimo  fexagefimo 
quarto. 

V     .  XXVII. 

,  Projet  d'union  du  Royaume  d'Ecoffi  avec  celui 
d' Angleterre ,  concerté  entre  Edouard  III. 
Roi  d' Angleterre  £5?  DaviddeBruys  Roi 
d'EcoJfe.  Donné  à  IFeftmunfler  h  27.  Novem- 
bre 1353.  [  R  Y  M  E  R ,  Fœdera ,  Conventio- 
:    nés,  &c.  Tom.  VI.  pag.  426.] 

F  Ait  remembrer  l'Endenture  prefent  que, 
L'An  de  grâce  M.  CGC.  leffante  troiz,  le  xxvu. 
jour  de  Novembre,  a  Weymonftier, 

En  la  prefencc  des  Excellens  Princes,  Melïïres  Ed- 
ward, par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  d'Engleterre,  &  Da- 
vid, par  celle  mesme  grâce.  Roi  d'Escoce, 
;    Parle  fu,  en  manere  que  s'enfuyt,  entre  les  privez 
Conlieux  des  ditz  Rois, 

Non  pas  corne  de  chofe  (par  offerte)  affentue,  ne 
affermée  d'une  part  ne  d'autre , 

■  ÎVlais,  Protellations  fur  ce  faites  expreffes,  que  ce 
ferroit  comme  de  cliofe  touchie,  pur  attempter  fe,  par 
la  grâce  de  Dieu,  bone  Pes  &  Concorde  en  pouroicnt 
fourdre  entre  les  Roialmes  &  Pueples  des  ditz  Rois, 
les  quelles  ilz  defiroient  durement  ;  c'eft  allavoir  ; 

Parle  fa  que  le  dit  Rçi  d'Escoce  eflaieroit  ententi- 
vement  les  Comunaltes  de  fon  Roialme,  s'ils  fe  vou- 
âroient  a  ce  alfcntir  &  aifermer,  que, ou  cas  que  le  dit 
Roi  d'Escoffb  trcspafle  du  ficclc,  faiiz  Hoir  engendre 
de  fon  corps,  le  devant  dit  Roi  d'Engleterre,  ou  que- 
conques  qui  alors  en  ferroit  Rois,  &  fes  Hoirs  Rois 
d'Engleterre,  aient  Succeflîon  heritable  du  dit  Roialme 
d'Escoce. 

Et  puys  fu  parle,  que,  ou  cas  que  les  dites  Comu- 
naltes pourroient  eftre  a  ce  traitaiecs ,   le  Roi  d'Engle- 
terre feroit  délivrer  la  Ville  de  Berwic,  le  Ciiallel  &  le 
Paiis  enviroun  la  Ville, 
Et  le  Chaftel  de  Roxburgh,  &  le  Paiis  enviroun, 


Les  Chaftiaux  de  Jedworth  &  de  Lochmabane,  &  AnnÔ 
les  Paiis  enviroun,  '    ^ 

Et  outreement  &  entièrement  toutes  les  Terres  oc-   ^3     3' 
cupiees  &  détenues  par  ly  &  les  Siens,  es  quelles  ,  ja- 
dis le  Roi,  Robert  Père  du  dit  Roi  d'Escoce,  morut 
veftu  &  laifi. 

Item,  qu'il  voudroit  du  tout  pardoner  toute  la 
Somme  d'Argent,  que  ly  ell  deue  pour  la  Rançoun  du 
dit  Roi  d'Escoce, &  quitement  délivrer  Ollages,  Obli- 
gations, &  iMonumens,  qu'il  a  par  devers  ly  pur  caufe 
de  la  ditte  Rançoun. 

Item,  que  le  Roi  d'Engleterre  voudroit  faire  fatis- 
fadion  plenerie  &  agréable  as  Seigneurs  deflbuz  nomcz  j 
c'ell  allavoir , 

An  Conte  de  Athoile , 

As  Sires , 

De  Biaumotit , 

De  Percy, 

De  Ferrereis , 

As  Hoirs  du  'ïalbot  j 

Et  a  touz  autres,  qui  Terres  challengerent  en  Esco« 
ce,  des  Terres  qu'ilz  y  chalengerent,  tant  du  Doun 
ou  Ottroi  du  dit  Roi  d'Escoce,  faitz  puis  qu'il  fu  Pri- 
fonier  au  dit  Roi  d'Engleterre,  corne  autrement,  a  fin 
que  ceux,  qui  celles  1  erres  ont  ore  en  poffeffion,  & 
leur  Hoirs,  les  joiflent  quitement  fanz  grief,  chalenge, 
ou  deftourbance  de  eus  ne  de  leur  Hoirs. 

Item,  que  le  Roi  d'Escoce  ferroit  mys  en  pofFes- 
fion  &  en  eftat  Heritable  de  la  greindre  partie  des  Ter- 
res &  Rentes,  que  fes  Auncellfes  eurent  en  Roialme 
d'Engleterre, &auroit  fatisfadion  da  remanant,en Lieu 
covenable;  en  faifant  au  Roi  d'Engleterre  Service  deu 
pur  icelles  Terres  feulement. 

Item,  que  le  Noun  &  le  Tytie  du  Roialme  d*Es- 
coce  ferroit  tenu  &  gaurde,  en  honeur  &  en  propre 
différence,  fanz  union  ne  annexion  faire  au  Roialme 
d'Engleterre;  ayns  fe  nomeronc  ly  Rois,  en  fes  Let- 
tres &  autrement.  Roi  d'Engleterre  &  d'Escoce. 

Item,  que,  après  qu'il  ferroit  corounez  Roi  d'En- 
gleterre ,  il  vendroit  ou  Roialme  d'Escoce  ordcnee- 
ment ,  &  ferroit  corounez  Rois  a  Scone  en  Siège 
Roi  AL  (le  quel  il  fera  délivrer  Iiors  d'Engleterre)  & 
par  ceux  d'Escoce,  qui  a  ce  faire  font  Députez  par  la 
Court  de  Rome.  Et  ylecques  ,  ou  auirepart  ou  die 
Roialme  d'Escoce,  tendroit  Parlement,  toutes  les  foiz 
qu'il  ferroit  tenu  des  chofes  touchanz  l'Eftat  &  Orde- 
nance  du  dit  Roialme  d'Escoce. 

Item,  que,  a  fon  Corounement ,  il  feroit  ferement 
de  garder  &  maintenir  entièrement  la  Franchife  de 
fainte  Eglife  d'Escoce,  fi  qu'a  nul  Archevesque  ne  foit- 
fouzmife  ne  obeiflànt  fors  au  Se  de  l'Apofile: 

Et  fi  jureroit  qu'il  garderoit  &  maintendroit  les 
Lois,  les  Elfatuz,  &  les  Couftumez  du  Roialme  d'Es- 
coce ,  faites  &  elkblies  par  les  bons  Rois  d'Escoce 
trespaffez  : 

Ne  poynt  ne  feroit,  par  nulle  voie,  les  Gens  d'Es- 
coce femondre,  ne  conltraindre,  pur  compoir  en  An» 
gleterre,  ne  ailleurs,  fors  la  ou  ilz  doivent  ou  Roial- 
me, felonc  leur  Lois  &  Couftumez. 

Item,  qu'il  feroit  a  lors  Serement,  qu'il  n'afTenti- 
roit  jamais  que  les  Esvescliees,  Dignetees,  ou  autres 
Bénéfices  de  fainte  Eglife  d'Escoce,  fcroient  donees, 
fors  as  Perfones  du  Roialme  d'Escoce, de  tant  comme 
en  ly  iert* 

Item,  que  fon  Chancer,  Chamberlayn,  Juftice, 
Viscontes ,  Provoz  ,  Baillis,  Gardiens  des  Villes  & 
Chafiiaux,  &  autres  Miniftres,  il  feroit  faire  &  efiablir 
des  bones  Gens  du  mesme  Roialme  d'Escoce,  &  non-  ..  , 
ne  d'autres. 

I  t  K  M ,  qu'il  tendroit  &  maintendroit  Prelaz ,  Con- 
tes, Barons  ,  &  touz  Franéfenanz  du  dit  Roialme 
d'Escoce,  de  viel  &  de  novel  ,  quitement  &  entière- 
ment, en  leur  Franchifes  &  Seigneuries,  de  Terres, 
Rentes,  &  PolTefiTions ,&  Offices ,  felonc  leur  feofie- 
menz ,  &  felonc  ce  qu'ilz  ont  efte  accoullumez. 

Itiîm,  que  le  Conte  de  Douglas  auroit  polTeflloii 
&  Eftat  heritable  des  Terres  &  Rentes  en  Angleterre, 
des  quelles  fon  Père  &  fon  Oncle  eurent  Eftat  &  pos- 
feffion ,  dont  il  a  Chartres  &  évidences,  felonc  le  te- 
neur d'icelles,  ou  la  value  en  Lieu  covenable. 

Item,  que  le  Roi  d'Engleterre  ne  feroit  nulle  re- 
vocation, nul  temps,  des  Dons  ou  Confirmations  du 
Père  du  dit  Roi  d'Escoce,  ou  de  foi  mesmes,ou  d'au- 
cun de  fes  Predeceffeurs. 

Item,  que  les  IVIarchans  d'Escoce  uferoîent  leur 

Franchifes  de  marchander,  &  qu'ilz  ne  feroicnt  cons- 

trainz  a  alcr  a  Cales ,  ne  ailleurs ,  fors  a  leur  voloir ,  & 

•    •  qu'ilï 
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ÂnNO    ^"'''^  "^  paient  fors  demi  Marc  du  Sac  de  Laine  a  la 

^  graiit  Courtume. 

j  2Ô3.  Item,  qu'il  ferroit  jure,  comme  dit  eft,  qu'il  ne 
feroit  nulle  aliénation  par  donn,  ne  autrement,  du  dit 
Roialme  d'Escoce,ne  nulle  divifion, anullydu  monde, 
qui  en  ferroit  tenu  a  faire  Hommage  ou  Service,  quel- 
que foit,  au  Roi  d'Engleterre,  comme  Roi  d'Engk- 
terre,  ne  a  autre  ;  mais  tendra  le  Roialme  d'Escoce 
auxi  franc  &  entier  ,  comme  il  fu  en  aucun  tenlps  du 
Roi  Robert. 

Item,  qu'il  auroitConfeillurs  des  Pères  &  Seigneurs 
du  dit  Roialme  d'Escoce,  en  ce  que  touciiont  ycely, 
&  nome  d'autres. 

Item,  qu'il  ne  mettroît  nulles  Impofitions,  Prifes, 
Taillagcs  ,ou  Exaûions  ou  dit  Roialme  d'Escoce,  au- 
tres ne  autremeet,  quelles  n'ont  efte  faites  &  mifes  es 
temps  des  bons  Rois  d'Escoce  paffez. 

I T  E  M ,  qu'il  ne  feiont  mie  les  Genï  d'Escoce  tra- 
vailler as  Guerres  autrement,  que  Couftume  n'en  ait 
efte  devant  ces  heurs  :  Et  que,  paffez  les  xl.  jours,  es 
quiex  i\i  font  tenuz  a  fervir  a  leur  despens ,  il  leur  fe- 
roit délivrer  fuffifanz  Gages,  felonc  les  Eftatz  des  Per- 
Ibnes,  &  la  quantité  &  manière  du  travail. 

Item,  que  les  Abbaies  &  autres  liens  de  Religion , 
de  l'an  Roialme  &  de  l'autre,  aient  plenîere  reftitution 
de  leur  Terres,  Rentes,  &  Bénéfices,  qu'ilz  foloient 
avoir  en  temps  de  Pes ,  ou  qu'elles  foient. 

Item,  qu'il  ne  feroit  nulle  adion,  ne  chalenge, 
ne  nulle  manière  de  molefte,  a  quiconques  Ferfones 
du  Roialme  d'Escoce,  efpoir,  ont  efte,  autrefoiz,  a 
fa  Foi,  pour  caufe  qu'ilz  l'aient  puys  deguerpie. 

Item,  que ,  quicunques  foiz  que  le  Roi  feroit  co- 
roune  a  Scone,  les  Lettres,  que  feroient  faites  &  con- 
firmées fur  ce  Traytie,  feroient  ylecques  leues  devant 
tout  le  Pueple,  le  Roi  prefent;  &  que  illecques  a  touz 
Poinz,  Articles,  &  Conditions,  contenus  en  icelles, 
tenir ,  maintenir ,  &  parfaire  il  feroit  perfonel  fere- 
ment. 

Item,  qu'il  fe  voudra  avifer  ,  par  l'avifement  de 
fon  Confail,  a  granter  &  confermer  queconques  au- 
tres Poins,  Conditions,  &  Articles,  en  fourme  &  en 
effeit,  les  quiex  &  quoment  les  III.  Comunaltes  d'Es- 
coce voudroicnt  demander,  pour  le  protBt  comun  du 
Roialme ,  &  pur  le  plus  ferme  eftabliffement  de  tran- 
quillité a  durer. 

Ft  fu,  finalment,  parle  que  le  dit  Roi  d'Escoce 
èflaiera  fon  Pueple,  fur  la  parlance  &  coUacon  fusdite 
&  touchiee, 

Et  en  certifiera,  de  leur  voloir,  le  devant  dit  Roi 
d'Engleterre,  &  fon  Confeil,  dedans  xv,  jours  pro- 
cliains  après  Pasques ,  procliain  a  venir ,  ou  plus  toft , 
fe  faire  le  puyfle  bonement. 

Et,  en  après,  parle  fu  entre  les  ditz  Confieu.t  des 
Rois,  hors  de  leur  ptefence,  &  demande  comme,  pur 
remembrer,  a  en  toachier  autrefoiz  as  Rois,  &  a  leur 
Comuns  d'une  part  &  d'autre,  quelle  recompenfation 
devroit  eftre  faite  au  Roi  d'Engleterre  pur  la  Ville  de 
Berwic ,  Chaftel ,  &  Paiis ,  &  pur  les  autres  Chaftiaux 
&  Terres,  fusrendues  au  Roi  d'Escoce,  en  cas  que  le 
dit  Roi  d'Escoce  ait  Hoir  mafle  engendre  fon  corps 
que  Diex  vueille. 

Efcriptl'An,  le  jour,  &  le  lieu  devantditz. 


XXVIII. 

-  . ^  Pax  fs"  Re conciliât io  inter  Carolum  IV.  Im- 
J    ■T*      peratorem,  W  ^.i^cesl.  a.vm.  Regem  Bohemite, 

lo.Fevr.  ^  Joannem  Marchionem  Moravia  ah  ima ^ 
ai  que  LuDovicuM  Regem  Ungaria  i3  Ru- 
DOLFUM,  Albertum  ij  Leupol- 
D  u  M  Duces  Auftria  ab  altéra  parte.  jîUum 
Brunna  in  die  S.  Scholaftica  Virginis  13(54. 
([Pièce  tirée  des  Archives  Impériales  du  petit 
Tréfor  de  la  Régence  &  de  la  Chambre  à 
Vienne.  ] 

NOs  Karolus  Dei  gracia  Romanorum  Impe- 
rator  femper  Auguftus.  Nos  Wenceflaus  eciam 
Dei  gracia  Rex  hoem.  &  Marchio  Brandembur- 
gen.,  jam  difli  noftri  dileâi  Domini  &  Patris  Karoli 
Imperatoris  Filius.  Et  nos  Johannes  eadem  Dei  gra- 
cia IMarcliio  Moravie  predidi  Domini  noftri  Imperato- 
ris Frater,  pro  nobis  &  pro  omnibus  noftris  He- 
tedibus  Filiis  â(  Filiabai  ex  parte  una ,  &  nos  Lu- 


doviricuS  Dei  gracia  Rex  Ungarie,  âc  Nos  Rudoîfus,  AnKO 
Albertus  &  Leupoldus  eciam  Dei  gracia  Duces  Aus-  ^f 
trie,  Styrie  &  Karîntliie  Domini  Caruiole  ,  Marchic  ^3^4' 
Slavice  &  Portus  Naonis,  Comités  in  Habspurg,  Ty' 
rolis,  Ferretis  &  in  Kyburg  ,  Marchiones  Burgovfc, 
&  Lantgrafii  Alfacie  ,  pro  nobis  omnibusquc  noftris 
Heredibus,  Filiis-&  Filiabus  ,  virtute  noftre  fpecialis 
Lige  ex  parte  altéra,  fatemur,  recognoscimus,  &  no- 
tum  facimus  publiée ,  ptr  hanc  Litteram  omnibus  eam 
infpicientibus ,  legentibus  vel  legi  audicntibus.  Quod 
nos  in  parte  utraque,  bonapremcditacione  previa,fcien- 
ter,  de  conlilio  noftrorum  fideliuraEcclefîafticorum  & 
Secularium  Principum  ac  Baronum  noftti  JuratiConfi- 
lii,per  Traâatus&manus  Sereniflirae,  Illuftris,  hones- 
te  &  fapientis  Katherine  de  Boemia  noftri  prediâi  Ka- 
roli Imperatoris  Filic  &  noftri  prefati  Rudolffi  Ducis 
Auftrie  légitime  Conjugis  fattos  fuper  pronunciacione 
quam  prius  llluftres  Principes  Dominus  KazimirusRes 
Polonie  ,  &  Dominus  Bolko  ,  Dux  Swidniczenlîs  in- 
ter nos  iitrobique  ordinafle  noscuntur,  hinc  inde  ad  in- 
vicem,  pro  nobis  &  omnibus  noftris  Amicis ,  Auxilia- 
toribus  &  Servitoribus  fumus  uniti,  expediti  &  récon- 
ciliât!, amicabiliter  &  benivole  fuper  omnibus  difl"en- 
fionibus,  discordiis  &  controverfiis  quas  adverfus  invi- 
cem  habuimus,  verbis,  faSis  &  geftibus,  usque  in  ho. 
diernum  diem  ,  ex  caufis  quibuscunque.  Et  debent 
eciam  fublate  elle  totaliter  omnes  aâiones  &  impeticio- 
nes  quas  ex  nobis  pars  altéra  ad  reliquam  pro  fuis  Ter- 
ris, hominibub  feu  bonis,  usque  in  prefencia  tempora 
habuit  quovismodo,  propter  quod  ad  firmam  fecurita- 
tem,  perpetuam  &  integram  ftabilitatem  ejusdem  Ami- 
cicie  &  Reconciliacionis,  nos  predide  Partes  fpopon- 
dimus ,  &  promilimus  alterutrum  per  fidem  noftram  & 
verbis  di>;nitatum  noftrorum  Principatuum,  ac  pro  eo 
eciam  ad  Sandos  juravimus  juramentis  corporalibus 
Sacroftindis  Ewangeliis,  ac  ligno  fanfle  Crucis  mani- 
bus  noftris  tadis,  quod  neutrà  Parcium  Htigiofe,  vel 
contra  alterius  Partis  voluntatem,  ad  ejusdem  alterius 
Partis  Terras  nec  Homines  Principatus  nec  Dominia 
Libertates, Jura, Dignitates,nec Honores,  quos  &  quas 
nunc  habet  &  poflîdet  vel  acquiret  impofterum  ubicum- 
que  (ituentur  ,  vel  quibuscunque  cenfeantur  nomini- 
bus,  uUis  umquam  temporibus  conari  ,  feu  ipfam  in 
eisdemdebilitare,  dampnificare  debebit,  aut  per  vias  ali- 
quas  impedire,  &  eciam  nuUi  confulere  auxiliari  vel 
confentire,  tacite  vel  expreffe,  qui  ipfain  in  hiis  quo- 
vismodo vellet  aggravare  ,  offendere  vel  angariàre, 
omni  dolo  &  fraude  penitus  circumfcriptis.  Et  in  pra- 
miftbrum  omnium  &  lingnlorum  tt-ftimonium  evidens  & 
robur  perpetuum.  Nos  Karolus  Romanorum  Jmpera- 
tor.  Nos  Wenczeflaus  Rex  Boem.,  &  Nos  Johan- 
nes Marchio  Moravie  predidi ,  pro  nobis  &  noftris 
Heredibus  ex  una.  Nos  quoque  Ludowicus  Rex  Un- 
garie, &  nos  Rudolftus,  Albertus  &  Leupoldus,  Du- 
ces Auftrie  prenotatl,  pro  nobis  &  noftris  Heredibus 
parte  ab  altéra,  ut  predicitur,  Sigilla  noftra  pendi  fecî- 
mus  ad  prefentes.  Adum  &  datum  Brunne  in  die  fanc- 
te  Scolaftice  Virginis.  Anno  Domini  Milleiimo  trc- 
centefimo  fexagelimo  quarto. 

Imper.    Rex  Boem,    Marchio  Morav.    Rex  Ungar. 
(L.S.)        (L.S.)  (L.S.)  (L.S.) 

Dux  RuD.       Dux  Alber.      Dux  Leup. 
CL.S.)  (L.S.)  (L.S.) 

XXIX. 

Çrb'SercJniatmâ  ^ircl)(ti  09l£  ï>cn  IV.  9î?mifcrxtt  lo.Fevr; 
M\i\tt\  2Beii|c(  JKotiig  in  asél^mcn  /  un»  3ol)atm 
COîarggraf  ju  g)îâ()itn  an  cincm  /  ï»ann  Sîubolpf) 
2((brecl}t  un»  Icopclî)  J^crgogcn  jii  £>c;tcrtcicl)/  me 
a«c()  3Jîargarct()am  ju  Dcfterccicl)  untcrn  ^i)cilé/ 
wcgm  ter  Succeffion,  tin  fait;  fcafîfcic  cinc!partf)ci) 
o()nc  (S()clicl)c  îcibcé'ijrbcn  flfc  af»gcl;cn  /  ta^  M 
tann  bctoianS  uni)  ieut^c  auf  tic  antcwfaKcn  fcKcn. 
©fbcn  JU  ^;5ïunn  an  ter  J^ct;ligcn  3»iiâfTO«  Scho- 
laftica ^ag  1364.  [LoNDORpii,  Aâa pu- 
blica  Tom.  IV.  Cap.  XC.  pag.  (Sip.  col.  i.] 

C'cft- à-dire, 

Union  Héréditaire  entre  CharIes  IV.   Empe- 
reur  des  Romains ,  Wenceslas  Roi  de  Bo- 
hême ^  &■  Jea  N  Markgrave  de  Moravie  d'une 
part  f  13  li:^  f'^oii  Frères  Anhiducs  d' Autriche 
F  i  RoDOï.* 


4^ 


CORPS     D  I 


AnKO  Rodolphe,  Alberto  Leopold, 
jr  .         avec  Marguerite  leur  Sœur  d'autre part^ 

^3  4*  touchant  leurs  refpe&ives  Succédons  ;  en  telle  fir^ 
te  que  les  fnrvivans  devront  fucceder  aux  défunts 
dans  leurs  Biens,  Terres  £5?  Seigneuries,  au  dé- 
faut d'Hoirs  légitimes.  Fait  à- Brin  le  jour  de 
Stis  Siholaftique  1364. 

CnX  S"^  £'2f ?Î4  "i"'  ® o***^  ©nrtbcn  SÎDmifcI'ct  Sm;fci;  /  ^iû)- 
'*^  va-  b;g  3\eicl)é/21>Jr  2BcnccpUiiié  lUid)  iion@Drteé@iw= 
î)en.<?Diiig  ju$8é!)inoii/  imb  SKatggtiif  511  SBraiiboiibutâ  /  bcg 
clxçtcnamen  uiifcré  liebcit  25atteré  Sdçfct  Sntl^  ©oljiie/  imnb 
2Brt  3oI;(înncé  won  bclTclbcn  ©otteé  ©nnbcn  SDÎnraatdfî  jxi 
S)lâbtci'n/befrcl[icn  itnfcré  bc^  .^m;fcré  îBtubet  cm  emem 'îi)cil/ 
iiiiub  SBtt  SXuboIph  ■jabi:cd;t  imnb  tcovolb@cbtubec/i>on@ot= 
«^©nrtbcn^er^ogcnjuOefîcmi*/  ju(&£ctet/  jti^rtcnbtcn/ 
3U  <imni  nuff  ber  2Biiibi|d)eit  SSlrtvct'/  unb  511  q>ottenmv/ 
©Mfcit  jii  »nbfi)ut3/  îii  îçtol/  v-x  fp|îcb/ jn  Si^biitâ  /  g«nr3= 
gvflftn  511  SSiic^inv/  unb  a)î(irg(îïrtfi;n  ju  (Elf'Hi  /  unb  2Btt 
SOlnrgawtljn  l'ou  ôc|lcrvci*/  beÇ  )cteciirtmciiï3ci-aoiim©d)ire= 
fl«t/  n'cçliinb  2)î(ivââvrtttn  5:1  -^tanbcnbutg  /  S^etêogm  ju 

SSaX)m\l  imnb  ©vnfïii  J«  'în>''>l/  «•  ■^"  i'""  ""^"'"  '"S^ï"'/ 
Sctidifcn  imnb  tOiin  timb  m\  bcçbcnîixifcn  ojfmtlid)  mitbie= 
fciu  5Bricif  rttten  bciim/  bic  iljn  lefni  obct  \)Oxmi  mm  unb  bin= 
nn*  ewigli*/  (internai)!  bdjj  nciri)  Otbmmg  unb  @efd)id)t  beg 
^ffniiwbtigcn  ©ûttcé  /  iriï  knben  Iwtbcn  bi(rd)  iJîatuc/  unnb 
waA)  ba  ©cbufett/n'cgen  bcë  @efd)ied)té  crblid)  jii  cinanbcr  ge^ 
l)6rcn/  in  fold'ct  mag/  jebaieba  'îbeil  u"tct  uns!  abgieng/  unb 
l'etfùljt  cljne  cjjclidje  4cib(S=(Stben/  bj  bcï  bm  (inbem  nUe  femc 
{mibsi'îijc|l£ntl)umunbi-?eïîfcl}nfïta/  bie  gt  nlfo  !)inter  ibm 
Itcp/  bidicl;  ol)nc  JXed)t  gônncit  fotTc/  fut  «U  anbet  ieut/  b(it= 
tnnbcii  25i(  il;n  nilff  beçbcn  ïbcilcn  na*  gutct  bcti'fld)tunâ  mit 
,r«d)ten  2BttTc"  /  Svutl)  /  SBiKcn  unb  ©unll  /,  atfcï  imfecec  5ut= 
(Icn/  4rtnb-S3c«n/  Stttcmunb  Sn«I)t/  «Burgetn  uitb  4(mbfnf= 
j'en/  in  aUcr  unfetn  ianben  ixnb  ©fctbtcn/  bic  notijbutfitig  bai-= 
jugc^ôïen/  mit  «Oec  ûtbnung  unnb  s8efd;cibenl)ctt/  Sxa^l 
2Botten/'2Bcïct"cn  unb  ©ebevb/  bie  nrtd)  @eifîlid;eii  unb  ^Belt^ 
lidwn  SCedifen/  unb  ©eivoI)iil)eittn  /  imnb  iwd)  îemetlei;  knb 
<S'itteii  unnb  'Jwçljeiten  bntju  geljorct/  an  eiti  anbet  getï^ttn  Ija= 
beit/  te*té  unnb  vcbli*  /  foldjeij  @cmad)té  /  ûrbmmg  unb 
@a(ie/  (île  I)ienad)  befd)éiben  ifl/  baé  i|î  ju  mercfcn/  cb  ce  ge- 
fdiel)/  ban'Oï  ©ottfci;/  bag  wit  bic  wtgenanfcn  .<itai;fet  Sacl 
«on  iSom/Sénig  'BencePaiis  «on  s8oI)men/  a)îatggcafeit_3o' 
Çanncé  l'on  aJîaljtern/  unnb  unfcr  cl)clidi,c  Sinb/  «lé  @ol)ne 
imnb'îôditeiv  bie  n)it  mm  l)abcn  /  obcc  futbag  geminnen/  unb 
iiecfiîijïcn  oI)ne  £ljelid)c  4cibé=£rben/  unb  nud)  ob  biefelbeif  itn= 
fet  ^^itib  icibé=(£rben  gcwimicn  /  nod)  furbaÇ  oI)ne  &)t\\A)i  inhé- 
ecbcn  yetfiiljfen/  unnb  unfet  ianb  alfo/  i'ed)£  tcib^-grben/^bic 
«on  Uni?/  unfetn  ^inbetn/  imb  <Sinbé=^inbetn  rommert  mod)' 
ten/  (grblog  wûtben/  baÇ  bann  aU  unfei  ctblid)  gut|îenfl)imi/ 
icmb  unb  ^etifdirtfften  2)cfî  unnb  (gtobte/  icufbunb  ©iitcv/ 
î)ic  2Btt  mm  Ijaben/  obet  futbaf  gereinnen  /  orben/  unnb  ge= 
foUen  foiren  mit  ganêen  Sîed)t/  «uf  bie  uorgcnantcn  Spetlogen 
iion£>ejïctteid)/  bie  ci)egcn«nten  aîatgnretl;en/  31)re  ©d^we^ 
(îer/  unb  auff  «ae  31)te  4eibé=£tben/  (goI)n tmb  'îodjtet/  bie 
tl)nen  ©ûtt  gcben  mag/  unb  anff  betfelben  ^tnb/SinbcëSmb/ 
nfld;  bem  red)cen  ©tammen  croiglid)/  bie  »oit  31)>-'«ni  ieib  fom= 
inen  mégcn/  oljne  aacé  gefel;):/  unnb  ju  gleid)et  weif  l)inmiber/ 
fptedum  2Bit  unb  njoHcn/  SSit  bie  «orgenanten  Sjetêogen  «on 
£)efictreid;/bie  cl^cgcnamen  5SRiirgatel)tcii/  31;i'c  ©d)it)c|1et  /  ob 
î)rtëgefd)elx/  baé©ûtt  butd)  feiuc  ©nabtcenbe/  baf  2Bit/ 
unb  ia  SHid)tmid;tig  '5iît|1/  5jet!  iubmig  Sonig  ju  Ungatu/ 
tmfet  liebcr-Stubet/  unb  bic  Sjodigebotne  'Staw  Sonigiujctne 
g)]iittet/uiib  bic  i-jodigebotitc  glifnbetl^/roeçlanb  Sjeitog  i&fef^ 
fané  l'on  Ungarn  feinc^  SBcubetn  îoditet  /  unfcr  liebe  ©djroeffet  / 
flbgienâcn  unb  «crtli'itbcn/  o!)nc  ®l)clid)c  4cibé-£i'ben/unb2Btt 
(lup  benfelben  unfeté  'X\)n\èi  éeib=£rben  geroonncn/  bic  futbrtÇ 
ol)nc  4eibé=Êrben/  bic  l'on  UnsS/  nufern^inbé/  unnb^inbé= 
^inbcrn  fommen  modxcn/ffrblog  routben/  ia^  bann  ad  unfa 
erblicl)  §&ftm£l)umb/  4anb  unb  Spetifd)aflten  /  Scften  unb 
©tiîbt/  imi)  unb  ©lîtct/  bie  roit  bie  l'orgcnonte  «jctêogen 
an  i)c|lctteid;/  unb  bie  SO^atgatetl^a  unfet  @d;n5c|llec/  inmjn' 
6cn/obet  l)ernrtd;  geœinncn/gtbcu  unb  gefatten  foOcn  mit  altcii 
unb  ganien  SCedjtcn  /  aw^  bic  «otgenantc  /  ^açfct  gatln 
l'on  SXom/Sônig  'Bcnce^laufen  von  Sobnimbcn/  unb  g)i(itci= 
gtrtff  3o5anncé  l'on  '3)îâhtctn/  unb  3I)t  atlet  ieibé-grben/ 
(gôjin  unb  îôditec/  unb  aiiff  bctfdbcn  ,^inb  unb  ^inbcé.'^inb/ 
iirtd)  bcn  redjten'  ©tammen  eiriglicl)  /  bie  «on  3l)tcm  4cib  im\- 
sneu  mégcn/  elp.  aUiè  gcfcbt/  bod)  mit  foidjem  unterfdxib/bnfj 
oufF  beçben  îfxilen  jcgiid)  unfet  4anb  unb  ieut!)  /  fonbetlid;  roe^me 
Bie  gcfaL'cn/  bleibcn  foQcn  croiglid;/  bc»  atrenbencn  SCedjten/ 
g^tei,)l)citcii  /  ©nnbcn/  unnb  gutcn  @en)oî)nIxtten/  bie  @ie  «on 
^tcc  gclwbt/  «mib  hctgcbtadjt  Ijaben/  obiic  allé  gcfeI)tbe;'3Bit 
ï)(iben  aw\)  in  bem  gînl;mcn  ax\^  beçben  'ÎI)eilcii  niiiTcnttid;  fiit 
tmé  fclbn/  unb  fiît  ntl  unfet  Stbcn/  unb  gtbc^rgtbcn/  a\6 
Vùt  bcfd,ieibcii  ijT/ewiglidi  gefd)i«otcn/  [ciblidj  (gçb  ju  ben^ct)= 
ligcn/mit  nuftïi««fteiiSJ;'mbcii/  auff  baé  Sjcçlig  ©>angelium/ 
imb  aiid>  (iclobct  mit  unfetn  îrmten/  unnb  mit  ben  Sjottcn  un= 
fcrcï  Jiîtfilid'cn  2?iîtbigfcit/  ^a^  2Bit  auf  jeb>BCbecn  îbeil 
J«ibev  bicfcé  i'orgefd)ticbenc£i  mmhApxà^l  recbet  mit  ©etiriît/ 
nod)  of)««  ©ctitw/  nod)  in  ? eincn  nnbctn  ©adjen  /  beé  Se*' 
WH  obeibetgetljiitt/  Ijcimblid;/  nod;  offeiitlid)  nimmevme&t 
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tl)un  fottcn/  no^i  wotten/  unb  «ud;  nicmanb  gebclen/  fo  batiBi=  AnnO  ■ 
bet  tbmi  wolt/  obn  nUcé  gefébtb'/  Unb  «etscybcn  Une  aud;von  ^ 
beçben  îbeplen/in  ban  i)iabmen/al^  5U«ot/fold)a''2tuf  jug  unb  1 3  04« 
Jtînb  /  bamif  SBit  in  bem  9'Jabmcn  aie  bati'or  /  jebivebec 
'■î:bcin>Tnrtd)  fommen/  unb  fptcd;en  mod;tcn/  bnÇnnt  biefe 
©em(îd)tmtg'/  £)tbnimg  unnb  ©ab'bcscugcii/  t»cbtcn/obet  Wi 
(cbivcbccîbcil  ben  rtnbctu  untebliri)  imnb  unbilfid)  bat^inbct  gc» 
btad)t  bât/  obet/  bag  @ie  nicbt  teblitl)/  unb  tc*t  bcfdicbcit 
xokmi  unnb  mibctfagcn  nudt  bntinnen  Xji'ilff  unb  ÎKatb  nUer 
©eitîlidicn  unnb  QficUlidjcn  JXid)tct/  S\ed)tcn  unb  ©etid'tcn  / 
fonbetlicb  bcn  îKcd)tcn  /  ia^  man  vetfebttcn  unnb  cnn«e'btten 
icutensuS^iîIfffommct/  unbi«ibet  ibt  ©emebtfcêt/  unb  ben 
î)tcd;t/  bagfptid't/  «evscçbung/  bie  gemciu«etfabt  nid)t/  £ë 
gebc  bann  ginfcnbet  «or/ unnb  «tt  anber  ©cifîlid)  unb  àîcltlid) 
gefd'tieben  unnb  ungefd)ticben/  gejîiflFtcn  unb  ungcfrifften/  fun= 
ben  unb  unfiinbcn/a\ed}ten/5-rçb«£cn/©emonbeiten  dltenJjanbs 
«et^cn  imb  SSticffcn/  bic  2Bit  nun  baben/  obet  betnad;  gmwu 
rten  môd)fcn/  bamit  wir  auff  benben  îb"''»/  »§«  jcmanb  «on 
unfettmcgen/  rcibet  biefc  àcrfwteibung/  @emâd)tniîg/  ûrb= 
mmg  unb  ©aab/  «tt/  jcgiid)  obet  bci)bcn  'îbftfn  immcr  tbun 
môd)ten/  in  tcinem  rocg  unb  «leifc/  \m  @£)tt  «or  fei;/  i>aé  raie 
auf  icbrccbctn  îb^'l^n  eé  felbfî  «etgofTen/  unnb  immcr  brtrnJi= 
ber  je^t  âctbatcn  ober  tbun  i«oltcn/  waf  SBit  nidn  gctrauen/ 
ob  unfet  jebmebct  'iijàll  «otmabln  feinen  SBtief  gcgebcn  bot/ 
obet  binnad)  feinen  gcbcn/  bic  reibcr  biefe  (^cl)reiben/©emad)t= 
mif  /  ûrbnung  unb  ©aab  in  feinen  i«cg  i«aren/  biefeUngen  yt- 
rig/  unttîd)ti3/  tob  unb  «bfein/  unb  fcin  ^rafft  b«bcn  noci)  gc^ 
reinnen  foll. 

SBann  2Bit  fie  in  foId)cr©efd)icbt/mit  biefemÇBricf  /  wiffen^ 
lidtcnQCbnabm/  «ctnitbtcn/  tobten  unb  wibettufjtn  gnn^lid)/ 
unb  fol  atlcm  bicfct  SBtief/  unb  beften  gleid)cn/  «otunbnad) 
rtÇenanbetn  SSticffcn /bic  bicfe  @ad)en  betûbtcn  /  infeinet  Stajft 
gân^lid)  unb  cmig  bleibcn/  obnc  a((c  ©efcbtt  unb  TCtgelifl/  >cic 
bct  «otgcnantc  SapfctSatl  5Xom.  baben  audï^alé  em  Sîémifdjer 
^açfct  iBiffcnclid)  /  mit  SaDfctlid)er  '3Ka))c|làtifd)et2Jînd)t«o(ta 
fommentlirt)  biefcé  «orgcfd)tiebene  @emâd)t/  ûtbnimg  unn& 
©aab/  butd)  Jtiebené  mitlen/  unnb  gcmeineé  gtiten /nnd)  Sîat^ 
bet  giîtpen  be^  ijciligen  3;eid)é  ©ci|flicl)et  uiib  2Bcltlid)£r/  bie 
bajumablbcç  unsi  i«nbtEn/  beçbct  'JBitfcn  «etbângt/  «etgunt/ 
bemâbtt/  bcfc|ftgt/  be|lâttigt/  tedjt  unb«c|ï/  (îatcf  unb  red)t» 
lid)/«crgiJnnen/bcmebtcn/bcfflligcn  unnb  bc(làttigenaud)furuné 
imb  unfetc  S(îad)fommcn  un  ben  Sjeil.  3{eid)  croiglid;  nut  bicfem 
SBtief  in  aller  bet  maf  aie  «orgefd)ricbcn  ifi/obncntfe  gefebïbe/ 
unb  ob  ié  mcati  "ia^  rein  ^açfetlid;  ©efnê  obet  iKcd)t/bic  nuii 
flunben  unb  gefdjtiebcn  |mb/  obet  bctnad)  fTimbcn  unnbgefi^tie» 
bcn  iBctben/  roiôct  bicfe  «otgefd)ïicbenc  unfetc  @em(ic(itnu6  / 
i^ibrlung  unb  ©aaben  in  feinen  rccg  «éttiglid;  obet  bei)  tbcilcn 
vokmi  bte  fbup.  28it  «b/  rciberrufcn  unb  «ernitlHcn  (îe/  in 
biefen  ©adicn  mit  unfetn  Sai)fctlid)en  ©ercalt/  gnnélid)  unb 
eœiglid)/  in  garnie  «mib  «e(lc  ©tattigteit/  unjcrbrod)en  bleib 
unb  gebflltcn  icetb/alfet  bct  maf  aie  «otgefd)ticben  unb  befçbci= 
bcn  ifl/  ûbn  allc  gcfcbtt/  batumb  «on  beçben  'îkilcn  gebieten 


2Bitfc({iglid)  bep  Unfern  Jjulbcn/  unnb  aUen  unfetn  ©ci  jllid)cii 
unnb  2Beltlid)en  gtîtfîen/  Çirœirtfcn/  ©taflen/  Jtcçbetîcn/ 
©inÇbetîen/  ianbbctsn/  Sîittctn  unnb  Sncd)tcn/ 58iîtgctn  unb 
4anbfaf|èn/  nuff  ben  ianb  tmb  in  ©tàbten/  unb  affcn  unfetn 
Untctibancn/  in  i«eld)em  trefcn  unb  rcie  (te  genanb  fcpnb/  baf 
(te  bic  «orgcnanbtc  unfetc  @cmad)tnûf/  Ûtbnung  unb  ©aa& 
auf  fold)  ©efd)id)t  aU  «otgcfd)ticbcrt  (Icbct/  leben  imnb  fd)TOe5 
bcn  JU  ben  jjepligen/  fat  ju  bnben  unb  ju  «oUfit^tcn  gànûlid)/ 
TOrtnn  ce  JU  fd)ulbcn  fompt/  obne  atfc  "îBibettcb  unb  ©cfebtb/ 
imb  batmnb  fo  geben  'Bit  in  offcncn  «et(lcgelfcn  SBtief/  linnb 
batiîbet  JU  ein  Ubtfunb  unnb  n)al)ten  cmigen  'Jejfimg/  attet  ber 
«orgefd)riebcncn  ûrbnung  unb  ©adien  brtben  2Bit  bic  «orges 
nnntcn  Sai)fet/  ^£rttl  ju  3{om/  ^onig  SJBenteflaué  ju  S3ô> 
beimb/  unb  £[)îarggtaf  3obanneé  «on  ïWnbrn/  fur  IDié/  aO 
unfere  grbcn  unb  grbÇ-gtbcn/  als  uotgcfd)tiebcn  ift  an  einett 
fbeil/  unb' mit  bic  cbcgcnanbtcn  Svubolpb/  'jnbrcd)t  unb  ico= 
Volb/  ©ebtubet/  Sper^ogen  ju  £)c(feiTeid)  /  unb  bie  gcnanbte 
a)fatgrtrctb/ibt  ©d))«efiet  fiîr  Uné/att  unfere  gtbcn  unbgrbf- 
(ètbcn/  (lié  «orgefd)ricbcn  flcbet/  an  bem  anbetn 'îbeil  unfere 
3n(]egcl  gcbângct/  an  biefen  ^rieff/  iai  i(î  gefdieben  unb  bed 
iStieff geben  ju  ï>rin  nad;  £b«fii  ©cbutt  1Î64.  3abt/  an  ber 
Sjeiligen  3ungfT«ucn='5:ag  S.  Scholaftica ,  unfeté  ^%iifctS 
gatls  3tcid)£i/  in  bcn  i?.  unb  bcf  ^açfcttbumbé  im  gten 
3abt. 

XXX. 

Caroli  Francoïum  Régis  Canfirmatio  Dû»^- îjuin.' 
tionis  de  Ducatu  Burgunciis,  /^r  Joannem 
fuum  Patrem  ,  ejus  Fratri  P  h  i  l  i  p  p  o  faSla. 
Dat.  in  Lupara  propè  Parifios  2.  Junii  1 364. 
[Voyez-la  ci-devant  pag.  42.-44.  fous  le  6.  Sep- 
tembre I3<î3.] 

XXXI. 

Traité  de  Mariage  entre  Esmon  Comte  de  Cam-  ip,  Qft. 
Fils  ^'Edouard  III.  Hoi  d'Angle- 
terre 


DU    DROIT     DES     GENS, 


AnNO  terre ,  &  Marguerite  Diichejfe  de  Bour- 
A  ?(w»É' ,   Fille  de  Louis  Comte  de  Flandres  £5? 

î  3  °4'  Duc  de  Brabant  (s'c.  Donné  au  Chaftel  de  De- 
voir le  iç.OBobre  131Î4.  [Rymer,  Fge- 
deiu  ,  Conveutiones ,  &:c.  Tom.  VI.  pag. 
44f-] 

A  La  Révérence  de  noftre  Seigneur ,  pour  nurrîr 
perfait  Amour  &  Concorde  entre  Treshaut  Prin- 
ce, Monlieur  Edward,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi£n- 
gleterre,  Seigneur  de  Irland  &  Aquitaine  ,  &  Noble 
&  Puiffant  Seigneur,  Meffieur  Loys ,  Counte  deFlan- 
dres  ,  Duc  de  Brabant ,  Counte  de  Nyvers  ,  &  de 
Recheft,&  Sire  de  lVlalynes,leur  Heirs  &  Succeffours, 
&  pour  quiète,  bien,  &  profit  des  Subgitz,  d'une  code 
&  d'autre,  &  de  touz  les  repairanz  a  les  Paiis  &  Sei- 
gnuries  de  l'une  &  l'autre,  par  l'avis  &  confentement 
des  Prelaz  ,  Nobles,  k  autres  de  leur  Confails, 
trettees ,  paffees  ,  &  accordées  font  les  chofes  deffouz 
efcritez  ; 

PRiMEi^EMENr,  que  le  dit  Counte  de  Flandres 
donra,  &  ferra  avoir  en  IVlariage,  a  Noble  &  Puiffant 
Sire,  Meffieur  Esmon  ,  Counte  de  Cantebrigg,  Filz 
au  dit  Roi ,  Dame  Margarete  Duchefle  de  Bourgoigne 
fa  Fille, 

Et  la  fera  &  foffrera  marier  au  dit  Meffieur  Esmon  , 
en  la  Ville  de  Bruges  en  Flandres,  le  Marsdi  prochein 
après  la  Fefte  de  Purificacion  de  noftre  Dame  ,  pros- 
chein  avenir,  en  face  d'Esglife,  par  my  la  Dispenfa- 
cion  fuffifante  du  Pape  &  l'accompliflèment  des  cho- 
fes, accordes  a  faire  pour  lors,  dont  le  dit  Roi  s'ad 
ciiargez , 

Et  deslors  foefFrera  que  la  dît  Meffieur  Esmon  pos- 
fede,  &  enjoiife,  &  tiegne  la  dite  Dame  en  vrai  Ma- 
trimoigne,  &  la  governe  par  manere  qu'il  devra  faire 
fa  droite  Compaigne  &  Feme,  fans  y  mettre  contredit 
ou  empeschement  en  temps  avenir. 

Item,  a  promis ,  accorde  ,  &  couvenencez  le  dit 
Roi  au  dit  Counte,  qu'il  donra,  baillera,  &  delaiffera 
au  dit  Meffieur  Esmon  fon  Filz,  &  as  Heirs,  iffanz 
du  dit  Mariage,  &  tranfportera  en  eulx,  a  perpétuité, 
toute  la  Comte  de  Pountieu ,  la  Chaftiel  de  Helicourt, 
Ciileis,  la  Countee  de  Guynes,  &  la  Terre  de  Merk, 
avec  toutes  les  Appurtenances ,  Attenances ,  Appen- 
dances,  toate  Juftice  &  Seigneurie,  touz  Honours,  & 
touz  autres  Chofes  appertenantes  as  ditz  Lieux,  a  joir 
des  dites  chofes  heritablement  ;  referve,  par  exprefs , 
audit  Koi,  ces  Hoirs,  &  Succelfeurs,  Roîs  d'Éngle- 
terre,  l'Omage  &  la  Souverainte  du  dit  Meffieur  Es- 
mon, &  de  fes  Hoirs,  &  le  Reffbrt  des  Terres  &  Paiis 
deffuisdiz,  &  des  Subgiz  d'iceux. 

Et  plus  donra  le  dit  Roi  ou  dit  Meffieur  Esmon ,  & 
a  fes  Hoirs  delfus  touciies  le  Chartel  de  Knaresburgh, 
avec  toutes  fes  Appurtenances,  de  la  value  de  quatre 
mill  Franks  par  An,  &  le  Chafticl  fanz  pris ,  tenir  & 
poffidcr ,  paifiblement  après  le  trespas  de  ma  Dame  la 
Roine  d'Engleterre,  enfemble  fis  mill  Franks  par  An 
heritablement  a  joir  &  alfeoir,  en  Engleterre  ,fuffifant- 
meiit  &  prefentem  nt,  en  Terres,  en  Rentes,  en  Pos- 
feffions,  &  en  Seigneuries, 

Et,  avec  ce,  tout  le  Droit,  que  le  dit  Roi  a  &  poet 
avoir,  a  caufe  de  la  ma  Dame  la  Roine  fa  Feme,  es 
Countees  de  Henau  ,  Holand  ,  &  Zeland,  &  en  la 
Seigneurie  de  Frife- 

Et  C\  enli  fueft  que  le  dit  Roi,  parTretee  &  Accord, 
euft  pour  fon  Droit  des  dides  Countees  &  Seignuries, 
a  Coante  de  Henau  entièrement,  fi  l'aura  en  Heretage 
le  dit  Monfieur  Esmon, pour  en  joier  &  poflefTer  lui  & 
fes  Heirs  deflusdiz,  après  le  deces  &  trespas  de  la  dite 
Dame  la  Roine. 

Et  ,  fi  enfi  avenoit  que  le  dit  Roi  conqueftat  les 
ditz  Countee  &  Seigneurie  ,  fi  n'auroît  le  dit  Mon- 
fieur Esmon,  fors  la  Conte  de  Henau  ,  a  joir  corne 
dit  eft: 

Et ,  par  queconqe  manere  que  la  dite  Comte  de 
Henau  viegne  a  la  poffèffion  du  dit  Roi  tutdis  demorra 
audit  Comte  de  Flandres ,  &  a  fes  Heirs ,  Comte  de 
Flandres .  les  Terres  de  Ceffines&de  Flourbergh  ,  que 
on  dit  Terre  de  débat. 

Item,  accorde  efl:  que,  par  my  le  dit  Marriage, 
la  diteDame  de  Burgoigne  aura  &  tendra  peifiblement 
a  fa  vie ,  pour  fon  Doaire ,  la  Comte  de  Pountieu ,  le 
Chailiel  de  Helicourt  entièrement .  avoec  toutes  Honu- 
res,  Seignuries,  &Ju(lices,  Chaftiaux ,  Foriereches, 
&  toutes  autres  chofes  appertens  &  attenaas  a  la  dite 
Conte  &  Challiel. 


Et,  fe  la  dite  Conte  de  Haynnau  fuft  au  dit  Mon-  A^r-M^. 
fieur  Esmon  entirement  &  par  la  manière  dellusdite    ^^^^ 
fi_  aura  &  devra  avoir  la  dite  Dame  de  Burgoigne,  s'il  1x6  Ai, 
li  plaisra,  la  dite  Conte  deHaynau ,  en  laifant  la  Conte     ^ 
de  Ponthieu  &  Chaltiel ,  fans  que  demander  ne  reclamer 
aucun  Droit  a  caufe  de  fa  dite  Doyare. 

Item,  parmy  le  dit  iVlariage  a  promis  le  dit  Roy, 
&  loj^aiment  en  covent,  de  paier,  ou  faire  payer,  au 
dit  Conte,  ou  a  fon  certain  Députe,  en  la  Ville  de 
Bruges,  au  jour  deffusdit,  cent  mille  Francs,  &  a  la 
Fielte  de  Saint  Michiel,  lors  prochain  enfuant,  trente 
&  fept  mill  Franks,  &  a  la  Fefte  de  Saint  Michel,  a- 
donc  prochain  enfuant,  trente  &  oyt  milles  Franks 
ticlx  corne  deffus ,  pour  ent  faire  &  dispofer  a  fa  fran- 
che volunte. 

Item,  eft  accorde  &  promis  le  dit  Comte,  fi  avant 
come  la  chofe  lui  touche,  ou  poet  touchier.qui  la  dite 
Dame  de  Bourgoigne,  fa  Fille,  aura  &  devra  avoir  & 
tenir  prefentemcnt ,  c5c  tendra  en  après,  quatorze  mille 
Livrées  de  Terres,  a  Tournoys,en  Doyare  (c'eft  aiïa- 
voir)  fys  mill  Livrées  de  Terre  tant  en  Arioys  co.me  en 
Flandres:  &  un  Chaftiel  avec  quatre  mill  Livrées  de 
Terre  en  la  Conte  de  Bourgoigne:  &  un  Chaftiel  avoec 
quatre  mill  Livrées  de  Terre  en  la  Duché  de  Bur- 
goigne. 

tt,  fe  la  Dame  d'Artoys  moroit  devant  le  dit  Come 
de  Flandres j  la  dite  Dame  de  Burgoigne  aura,  joira, 
k  pofTelTera  dys  mill  Livrées  de  1  erre  heritable- 
ment. 

Et,  fe  cas  avenoit  que  la  Ducefle  de  Brabant  moruft 
devant  la  dite  Dame  d'z\rtois,  &  la  Countelfe  de  Flan- 
dres,  la  dite  Dame  de  Burgoigne  aura  &  tendra  fis 
milles  Livres  de  Terre;  dont  les  quatre  milles  Livres 
ferront  affifes  en  Brabant  ,  &  les  autres  deux  milles 
Livres  en  Lieu  covenable,  ou  il  plaira  au  dit  Comte, 

Et,  fi  enfi  eftoit  que  la  dite  Dame  d'Artois  moruft 
après  la  Duchefle  de  Brabant,  &  devant  les  diz  Comte 
&  Counteflè  de  Flandres,  la  dite  Dame  de  Burgoigne 
n'auroit  mie  les  dites  mill  Livrées  de  Terre  par  Suc- 
ceffion  de  la  dite  Dame  d'Artoys ,  mais  en  aura  quatre 
mill  Livrées  de  Terre. 

Et,  le  enfi  eftoit  que  la  Duché  de  Brabant  efcheift  a 
la  dite  Dame  de  Burgoigne,  avant  la  mort  du  dit  Con- 
te, ce,  que  elle  auroit  pour  caufe  de  la  mort  la  dite 
Dame  d'Artoys ,  elle  laira. 

Et,  fe  tant  feuft  que  le  dit  Conte  de  Flandres  euil 
un  Filz  en  Mariage,  la  dite  Dame  fa  Fille  aura  fon 
Droit  Naturel  es  Paiis  du  dit  Conte. 

Et  toute  la  Terre,  que  devant  li  fuft  baille,  ferra  de- 
du3e  a  Elle  de  fon  Droit  nature! ,  li  quel  eft  en  Flan- 
dres le  tierz  ,  en  Artois  le  quint  ,  &  es  autres  Paiis 
felonc  la  cuftume. 

Item,  eft  accorde  que,  en  cas  que  le  dit  Comte 
de  Flandres  aift,  en  temps  a  venir,  Heir  Mafle  de  fon 
Corps  en  Matrimonie,  queadonques,  après  le  trespas 
du  dit  Comte  de  Flandres,  le  dit  Monfieur  Esmon,  a 
caufe  de  fa  Femme ,  fera  &  devra  eftre  content  d'avoir 
&  prendre,  es  Paiis  du  dit  Comtee  de  Flandres,  le 
droit  tiel  q'il  doit  avoir  felonc  la  conftitucion  &  cous- 
tume  des  Pairs,  &  plus  avant  il  ne  demandra,  ne  pren- 
dra par  quelconque  manière. 

Et  que,  avec  ce,  il  ferra  &  devra  eftre  eidant  loyal- 
ment  au  dit  Hoir  Mafle ,  a  fauver  &  garder  fon  droit 
Héritage,  par  telc  manière,  que,  le  dit  Hoir  Mafle, 
li  venu  a  fon  eage ,  foit  famblablement,  &  par  toutes 
les  voies  qu'il  poura  ,  aidant  au  dit  Monfieur  Esmon, 
&_fa  Femme,  &  leur  Heirs,  a  tenir,  polfcATer,  &  joir 
paifiblement  quant  qu'il  tenront  ,  &  devront  tenir  & 
avoir,  par  force  de  ceft  prefent  Accord,  &  autrement 
de  Droit  ou  de  Coftume  ;  &  en  ferront  toudis  aidants 
&  confortants  l'un  a  Pautre,  en  toutes  leur  alTairs  & 
neceffites,  come  bon  &  vrais  Amis  &  Alliez  ,  toutes- 
foiz  que  bufoigne  fera  ,  &  fanz  fraude  &  fanz  mal 
engin. 

Item,  eft  accorde  que  le  dit  Roi  Meffieur  Esmoti, 
ne  aucuns  de  fes  Frères ,  ne  demanderont ,  ne  purcha- 
ceront  en  aucune  manere  ,  par  eulx'  ,  ne  par  autres, 
contre  le  grée  du  dit  Conte  de  Flandres,  a  avoir  SeJ- 
gnourie,Dominacion,  ou  Governement  aucun  es  Paiis 
du  dit  Comtee  de  Flandres,  de  la  Dame  fa  Mete  ne 
la  Countelfe  de  Flandres,  jusqes  a  ce  que,  par  droite 
Succeffion,  de  mort  naturele,  il  leur  efchera  &  le  de- 
vront avoir. 

Item  ,  eft  accorde  que,  fi  tant  feuft  que  la  dite 
Dame  de  Burgoigne  euft  du  dit  Matrimonie  Heir'fe- 
melle,  le  dit  Heir  ne  pourra,  ne  ne  devra,  eftre  ma- 
riée a  nulle  Perfone  de  Mound,  fi  non  par  la  voluntee 
&  confentement  exprefs  des  diz  Roi  &  Comte,  ou  de 
lour  Hoirs  :  &  en  touz  cas  cellui ,  qui  la  devra  avoir  en 

Mariage, 


^S  CORPS     D  I  P  L  O  M  A  T  I  Q_  U  E 

a   .         Mariage,  jurera,  accordera  ,  &  promettra  pour  Lui ,     feront  &  contregarderont  lui  «ns  a  l'autre,  corne  il  fe- AnNO 
AN'NO   ^  pou°  fcs  Hoirs,  avant  le  dit  Mariage,  les  Alliances 
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&  quant  que  compris  ell  en  ceftprelent  Accord,  lî  avant 
conie  le  fait  lui  touche;  ou  pourra  touclier,  en  aucun 
temps  a  venir,  &  lanz  fraude  &  fans  mal  engin  :  &., 
fur  ces  choies,  donra  &  fera  avoir  au  dit  Roi,  &  a  les 
Heirs,fes  Lettres  Patentes,  feallees  de  fou  GrantSeal, 
le  Roi  fefant  a  lui  femblablement. 

Et,  li  tant  feuU  que  le  dit  Meffieur  Esmon  morull 
avant'  la  dite  D?.nie  de  Burgoigne,  li  fera  la  dite  Dame 
de  Burgoigne  rendue  &  faillie  aler  tout  a  délivre,  &  dé- 
livrée, fanz  delay  ou  contredit  aucun,  au  dit  Comre, 
ou  a  fon  Heir  Comte  de  Flandres ,  queu  part  que  lui 
plaira,  fanz  aucune  obligacion  ou  promelle  de  Mar- 
riage,  ou  autrement;  lauf  tant  que,  fi  elle  fe  voloit 
marier,  cellui,  qui  la  prendra  en  Mariage,  devra  jurer, 
accorder  ,  &  promettre  toutes  les  dites  chofes ,  tou- 
chantes les  Alliaunces,  &  fur  ce  palier  fes  Lettres, que 
lèrront  baillées  au  dit  Roi,&  a  les  Heirs;  &  le  dit  Roi 
fera  a  lui  femblablement,  fi  come  deffus  elt  dit,  avant 
l'accomp lifiTement  du  dit  Mariage. 

Item  eft  accorde  que,  fi  enli  feuft  que  la  dite  Da- 
me d'Artois  &  le  Conte  de  Flandres  fon  Fili  moris- 
fent,  par  quoi  les  Paiis ,  q'ils  tienent  ,  efcheilfent  au 
dit  Monfieur  Esmon ,  a  caufe  de  la  dite  Dame  de  Bur- 

f oigne,  que  adonques  le  dit  Meffieur  Esmon  relèvera 
u  Roi  de  France,  en  manere  q'il  appertient  les  Paiis 
que  moevent  du  Roialme  de  France,  fanz  contredit  ou 
réclamation. 

Item  ,  ell  accorde  que,  fi  tant  feufl  (que  jan'a- 
viegne  )  que  la  àiâe  Dame  de  Burgoirae  morull  fanz 
Heir  de  fon  Corps,  ou  devant  le  dit  Esmon,  ou  que 
le  dit  IVlonfieur  Esmon  morull  devant  la  dite  Dame  de 
Burgoigne ,  adonque  fera  baillée  ,  outre  ,  rendue ,  & 
délivre,  &  delailfee,  quiptement,  &  fanz  aucun  con- 
tredit, ou  empefchement ,  tant  au  Roi  d'Engleterre, 
come  au  Conte  de  Flandres,  &  a  lOur  Heirs,  &  as  au- 
tres, a  qui  il  appertendra,  dedeins  un  moye  profchein 
après  la  dite  mort,  toutes  les  Terres,  Paiis,  Forteres- 
fes , Chatleux  ,  &  Lieux,  qui  baillez  ferront  a  caufe  du 
dit  IVlatrimonie,  ou  éfcherront  a  lui,  ou  a  l'autre,  par 
SuccelEon  de  Héritage,  a  caufe  de  Doaire,  come  au- 
trement, tant  es  Contes ,  Terr.oirs,  Paiis,  &  Seigneu- 
ries de  Pontieu,  en  Challel  de  Helicourt,  de  Guynnes, 
Calais,  Merlts,  en  Roialme  d'Engleterre,  de  Flan- 
dres, d'Artois,  de  Burgoigne,  en  Roialme  de  France, 
&  aillours ,  queu  part  q  ils  foient  affis ,  au  profit  &  pour 
ceulx,  a  qui  ils  appartienent  a  prefent,  ou  dovient  de 
Droit  ou  de  ascune  appertenir  en  aucun  temps  a  ve- 
nir, referve  la  Doaire  la  Dame  a  fa  vie  ,  comme  dit  eft 
perdelTus. 

It£M,  eft  accorde  qije,  par  my  le  dit  Marîage< 
toutes  demandes  &  autres  chofes ,  que  poent  eftre  ou 
avoir  efte,  en  queconque  manere  que  ce  foit  j  entre  les 
ditz.  Roi  &  Comte,  avant  le  jour  prefent,  dont  au- 
cuns contencions,  queftions,  ou  debatz  purroient  ave- 
nir en  queconque  manere,  en  aucun  temps  a  venir, 
foient  de  tout  a  mifes  a  néant  ;  &  toutes  obligacions 
(s'aucunes  en  y  a)  rendues  a  l'une  Partie  &  a  l'autre, 
au  jour  du  dit  Mariage. 

Et  en  feront  les  ditz  Roi  &  Comte ,  leur  Heirs ,  En'- 
fanz,  &  Subgiz  bons,  vrais,  &  loiaux  Amys  &  Alliez, 
&  eideront,  confeilleront,  &  conforteront  l'un  a  l'au- 
tre quant  requis  feront;  &  parfairont  &  accompliront 
l'un  a  l'autre,  fanz  fraude  &  fanz  mal  engin,  quant  que 
compris  eft  en  ceft  prefent  Accord. 

Item,  eft  accorde  que  le  dit  Roi  &  fes  Enfanz  fe- 
ront  aidantz  &  confortantz,  quant  le  cas  avendra,  & 
mefter  fera,  a  conquere,  fauver,  &  défendre  Héritage, 
que  doit  efcheoir  au  dit  Comte  de  Flandres  ,  a  la 
Countelfe,  &  a  leur  Fille;  &,  par  efpecial,  la  Duchee 
de  Brabant  &  de  Leinburgh  ,  &  a  la  Contée  de  Bur- 
goigne, &  par  eljjecial,  au  cas  que  lui  Duc  de  Burgoi- 
gne fe  voufi  aider  du  donn,  que  l'Empereur  lui  a  fait 
de  la  Counte  de  Burgoigne  ,  &  pour  ce  guerroier  la 
dite  Dame  ou  fes  Heirs;  &  en  ce  cas,  &  en  toutz  au- 
tres, cidera,  confeillera,  &  confortera  l'un  a  l'autre, 
&  gardera  ,  &  fuftendra  lour  la  quiète  &  le  profit,  de 
l'un  &  de  l'autre ,  toutefoiz  &  quantefoiz  mefter  fera , 
envers  touz  &  contre  toutes  lesPerfonesdeMond,  nez 
&  a  neftre. 

Et  garderont  le  dit  Roi,  Meffieur  Esmon,  &  fes  au- 
tres Enfanz,  &  le  Conte  de  Flandres,  &  fes  Heirs,  les 
Corps  &  Perfones  des  uns  &  des  autres,  de  tout  da- 
mage &  vilenie. 

Et,  s'ils  fcieuflfent  on  puiffent  enquerre  que  aucune 
autre  Perfone  leur  voufift  mal  ou  grever  en  Corps  ou 
en  Biens,  par  queconque  manere,  ils  les  deftourberont 
de  toute  leur  puiffance,  &  fanz  mal  engyn,  &  en  fui- 


ront leur  propres  Corps  &  Perfones  ,  fi  avant  come  ^ 
ils  pourront  faire,  fanz  préjudice  des  Alliances  qu'ils  I  3  ^^ 
ont  as  autres  Perfones  (  c'ell  alfavoir)  les  Alliances  qe 
le  dit  Roi  a  envers  le  Pape,  l'Empereur  q'ore  eft,  le 
Roi  de  France,  le  Roi  d'Efpaigne,  &  Johan  Duc  de 
Bletiigne  &  Comte  de  Mountfort;  &  fauf  tutdys,  par 
exprès,  l'Omage,  Foi,  &  Service  qe  le  dit  Conte  de 
Flandres  a  &  doit  au  Roi  de  France,  a  l'Empereur,  & 
l'Evesqe  de  Lege. 

Item,  il  eft  accorde  que  toutes  les  dites  chofes  fer- 
ront acceptez,  promifes,  &  jurez,  accordez,  &  con- 
fermez,  tant  par  la  Dame  la  Roine,  le  Prince,  les  au- 
tres Enfans  du  Roi,  par  le  Comte  &  la  Countelîe  de 
Flandres,  &  la  Duchcfle  de  Burgoigne,  leur  Fille,  & 
touz  autres  qu'il  appertendra,  &  que  bon  &  profitable 
femblera  a  l'une  Partie  c5t  a  l'autre, pour  la  feuretee  des 
toutes  les  dites  chofes  ,  &  pour  l'acompliffement  & 
perfeccion  d'icelles  :  ou  feront  &  donront  les  Par- 
ties dellusdites  l'un  a  l'autre  ,  a  leur  efpecialx  Com- 
mis &  Députez,  en  ladite  Ville  de  Bruges,  a  jour  du 
dit  Mariage,  Lettres  particuleres  overtes  ,  feallees  de 
leur  Graniz  Sealx,  bones  &  fuffifantes,  &  en  due  for-  1 

me,  &  per  manere  que  le  cas  requiert,  &  a  toutes  &  J 

iceles ,  dont  les  dites  Parties  fe  tiegnent  peur  contentz, 
fi  ferront  toutes  les  dites  Lettres  pafl"ees  &  feellees  eit 
la  Ville  de  Bruges  quinze  jours  avant  le  dit  Mar- 
riage. 

Et  toutes  certes  chofes  &  chescun  d'icelles  les  Roi, 
&  Conte  de  Flandres,  &  Meffieur  Esmon  deffusditz, 
pour  euix,  &  pour  leur  Heirs,  ficome  le  fait  leur  tou- 
che, ou  poct  toucher  ;  Et,  par  efpecial,  l'article  da 
Mariage  del  Heir  femelle ,  ilfante  du  Mariage  de  Mon- 
fieur Esmon  &  de  la  Dame  de  Burgoigne  deffusditz, 
ont  promis  &  en  covent  l'un  a  l'autre,  en  leurfoiz, 
ferement,  &honour,  de  parfaire  ,  tenir,  accomplir, 
&  entériner  fanz  fraude,  &  fanz  maie  engin,  &  fanz 
jamais  venir,  dire,  ne  faire,  en  appert,  ne  en  report, 
taifiblement ,  ne  expreffement  ,  aucune  chofe  al  en- 
contre. 

Et,  pour  la  partie  du  dit  Roi  ,  fi  ad  promis ,  ac- 
corde ,  &  jure  a  fare  toutes  les  dites  chofes,  Noble  & 
Puiffant , 

Sire  Johan  Duc  de  Lancaflrc,,  Filz  au  dit  Roi, 

Et  Meffieur  Richard^  Comte  i^Arondel  ^  de  Surr, 

Et  pour  la  partie  du  dit  Comte  de  Flandres, 

Nobles  Sires,  Meffieurs, 

Henri  de  Flandres , 

Et  Meffieur  Loys  de  Namur, 

Les  queux  Henri  &  Loys  ont  fait  mettre  leur  Sealx 
a  ces  prefentes. 

Et  feurent  &  eftoient  prefenz,  en  toutes  les  chofes, 
fi  come  elles  font  perdelfus  récitées , 

Honourables  Pères  en  Dieu , 

U-'itliara  de  Wynceftre , 

Simon  de  Ely , 

Chancelier, 

Johan  de  Baa  y  de  If 'elles, 

Treforer , 

d'Engleterre, 

Simon  de  Eoufjdrés , 

Et  U'illiam  de  U^'ircejlre , 

Evesques  : 

Nobles  &  Puiftànt  Sires, 

Humbrey  de  Herford, 

Robert  de  Suffolk  , 

Thomas  de  Oxenford, 

Countes  : 

Edward,  Sire  Despenfer, 

Rauf,  Sire  de  Neville, 

Et  Henri,  Sire  de  Perci , 

Routand,  Sire  de  Ponkes,    . 

Henri  le  Scrop  Baneret, 

Bartholome  de  Burghershe , 

Sire  IVilliam  de  Wykeham ,   Archidiakne  de  Nicole , 

Gardein  du  prive  Seal  de  le  dit  Roi, 

Meffiire  Jehan  de  Branketre,  Treforer  d'Everiuyéj 

Gérard  de  Rafyngheem , 

Godefrey  de  le  Delf , 

Rauf  Spigurnel . 

Et  Alein  de  Boxhull, 

Chivalets, 

Tesmoignes  en  toutes  les  chofes  dcffusdites. 

Donne  auChaftel  deDovoir,  le  dys&noefisme  jour 
d'Oéi:obre,l'an  de  grâce  mille,  troiscenz,fexante  &  quatre. 

E.  Johan 


DU     DROIT     DES    GENS. 


A.KNO       E.  Johan  de  Branketre,  Clerc  de  laDiocife  de  Nor- 
.       wicz,  par  les  auûoritecs  du  Pape  &  de  l'Empereur, 
I  J04.   tabellion  public,   pour  ce  que  jeo  tu  prêtent  es  Fac- 
tions ,  Promelfes,  Covenances,  Obligacions ,  Seremenz, 
&  en  toutes  les  autres  chofes  deflus  récitées  &  escrites, 
adjoulle  tiele  condicion, 

Si  les  chofes  fe  facent  &  accompliffent,  d'une  code 
&  d'autre ,  fanz  fraude  ,  &  fanz  mal  engin ,  as_  Lieu 
&  termes  &  par  manere  &  forme  deffus  compris , 

Et,  les  viz  &  oyz  enfî  eftre  faites,  je  les  ay  mys  en 
cefte  publique  forme,  par  commandemenz  exprès  de 
Koi  &  Conte  deflusdiz ,  &  a  ce  mis  mon  Signe  en  plus 
grande  évidence  &  tesmoignance  de  toutes  les  chofes 
aelfusdites. 

B.  R. 
XXXII. 

\x6's,  Sifcf;of2((6mr;t^  t)eéII.p«Prt|fmt;  uni)  fciticé S)oin-- 
^  (Capitulé  ^3ricf/uioï)urc()fte<5rê--.Çcr^og9tul)Dtvt)cn 

zijanv.  tcm  IVtcn.  tjon  £>cftcrmc()  Èc|fcn  J^crrcn  Srûtcrn 
j^crèogcn  2(lt)tccl;tcn  uni)  îciipolCcn  t5Pn  £>e|^crtcicl) 
■  nitocr  aSk  i|)rc  ^cinlx;  mit  aller  il)rcr  9}îacl)t  iii  allcju 
91ot()fall  uni)  fo  offt  ftc  geforDcrt  tvctben/  6cintiftc()cii/ 
aucl)  tt)rc25c|rtn  itjncit  o|fv'n  juijattcnucrfprcaxni  wol-- 
Jcnauclj/Daf  ticfc^  citi  cwtgc^Statutumte^^Si^tumbë 
fci)/  imî)  V%  tcin  5Sifc6of  folle  angcnommcn  wcrtcti  /  cr 
()a6c  iè  ïiann  ju  l)altcti  6cfcl;toot)i:(!n.  3)at.  QSicit  an  ©t. 
2{gnrtl)Cn'-'îa9  156J.  [Hundii  Metropolis Sa- 
lisburgenfis  Tom.  I.  pag.  264.  d'où  l'on  a  tiré 
cette  Pièce ,  qui  fe  trouve  auffi  dans  L  u  n  1  g  , 
Teutfches  Reichs-Archiv.  Spicileg.  Ecclef.  im 
2.  Theil.  pag.  7Pi.] 

C'eft-à-dire, 

Lettres  d'A  l  b  E  r  ï  1 1.  Evêque  de  Pajfau  iS  de 
fin  Chapitre,  par  lesquelles  ils  promettent 
£s?  s^ obligent  envers  Rodolphe  Archiduc 
d'' Autriche  ^  13  envers  ALBERt  £5?  Leo- 
PoLD  Ducs  d'Autriche  fisFreres,  de  les  ajfifter 
de  toutes  leurs  forces  contre  leurs  Ennemis^  dans 
tous  les  cas  de  nécejftté,  £5"  toutes  les  fois  qu'ils  en 
feront  requis  ;  comme  aujfi  de  leur  ouvrir  toujours 
leurs  Places ,  Châteaux  ^  Forterejfes  ;  ladite 
Obligation  devant  pajfer  à  leurs  Succeffeurs  ,  com- 
me un  Statut  perpétuel  de  VEvêché  ;  en  forte 
que  nul  Evêque  ne  foit  reçu  £5?  établi ,  fans  en 
promettre  V obfervation  avec  ferment.  A  Vienne 
le  jour  de  Ste.  Agnès  i  jfîf. 

<7rtr3t  ■aibredjf  Bon  ®ù\ttè  ©enabm  SBifcf)off  511  <9o.^mt 
"^-^  58cfennen  imb  t^un  funbf  offentlid;/  mit  bem  S8i'tef<-7 
ciitn  iixii  bie  il)n  fc^enbt/  lefcnbf  /  ûbcr  l)ô«nbt  lefcii/  nu  obct 
\)tm&A)i  bng  TOit  mit  giitemSKntl)  unb  seitigct  Sotbcfrrtd^tung  / 
bucd)  Jribeë  iinb  gemcineë  Sfîiiéeé  iinb  oiid)  ©emiid^é  witten 
unfeceï  ^etjfd)rtfft/  unb  nUcc  imf«t  Unte«l)rtnen/  fur  une/  unb 
fur  u'nfcre  ««(id)f  ommen  SSifdiofc  ju  $)nffan)  /  i'ctl)rti|T«n  unb 
»ertobf  feaben/^bep  unfem  'iremm/  unb  mit  2Borten  unfetet 
Sutplidjen  SîBûtbtgfêit/  »tt'l)att]cn  unb  uctlokn  nu*  mit  bic= 
f«m  SBciefe/  baf  rotr  bm  £)urd;leud;ti3en  unb  Sjodigebornen 
gurjîcn/  unfcren  gnebigm  S^enn/  Sjenn  JKubolfen/  bem  wiet- 
ttn  von  ©ûttc^  ©eniibcn/  (gï|l;etéDgcn  ju  ûefierteid)  /  ju 
(Stti)t/  JU  ^ntnten/  ju  &a\n  1  S-jetm  (luff  ber  2Binbifd;OT 
a)întd)e/  unb  ju  q)ûttenfltt)/  ©taren/  ju  Jjdbfpurg/  ju  îç^ 
ïol/  JU  «Pftctbt/  unb  JU  Sibutg/  îOîntgrafm  ju  S3urgnTO/unb 
innbtarrtucn  in  (£lfcf|l'n/  unb  feinen  Sjod)gcbotnert  ârubern/ 
iinfetn  gnebigen  Sjetm/  "JQbtcdjtcn/  unb  ieupolbcn/  Sjecéogen 
bct  cl^egenrtntenirtnbê/  unb  nUm  ,tljten  £tben  unb  yî<id;fDm= 
men/  gel)olffcn  fcin  fcdcn  unb  roétten/  fiîtbetlid)  unb  enbtiid;/ 
mit  nttec  unfer  9Jtiid)t/  ju  o.\im  il)tcn  gljten/  '25i5rbcn/  Sîed> 
tm/  unb  Jtummen/  reibet  a\ln  menigtlidjcn/  niemanbt  rtiié= 
gcnommcn/  wnnn  in  bcf  gjotl)  gcfd)il)ec/  unb  reit  brtrumb  l'on 
i!)n  gewoïbett  imb  gemom  ïDctbm/  oI;n  atlcé  yecjiel)cii/unb  bug 
iDit  t!)ncn  nud)  ntle  unfcr  2)e(îen  offen  l)<iben  fullen  /  ju  a\lm 
il)tet  {(inb  Sriegcn  unb  i)}otl)en/ol)n  ©euctbc.  ©od)  I;aben  n)it 
in  bicfcc58ùnbtnu(i  roifTêntliri)  wotbeÇabt  unb  ouégcnommen  un- 
fem Ijeilijcn  Snttccn  ben  <Prtb|?/  in  nUm  @et|îlid;m  (S(id)en/ 
oW  brtë  biUid)  i|l.  'JBofctc  nber  jcrncinb/  ber  une  (ingc^ôtt/ 
iDibct  bie  ncrigcn  unfetn  Sjccren/Sjerêogen  iXubolfcn/  fctn58tu= 
ber/  iljrgrben/  cbcr  ibr  9}fld)îommen /  ober  iroiber  bie  i!)ren 
id)t  tl;cten/  bntumb  futten  fie  une  ju  SXeb  fe^cn/  unb  fotten  wir 
tmx  «on  ben  unfcren  minne  unb  3îed;t  tftun/  nad;@eleaen; 
Tom.  II.  Part.  I. 
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feçn/  unb  mmuc  mib  ^cd)tcné  yot  unfet  ntd)t  gel)orfrtmm  fcçn/ 
fe  foHen  mit  unfcrn  Borgenonntcn  Jjecten  /  tljtcn  gtben  unb  i  3  ^  ç 
î)îad;fDmnien/  fluf  benfelben  geljoljfén  feçn/  «IS  Imig  un^  et     •>     •'  ' 
barinnb  gebeffett  witbt.    Urtb  btnben  nud;  uefliglid)  ju  bem  uot- 
genamifcn  ©cldbbert  unb  Singen  rttle  unjer  Sfîn^fommcn  cn)ig= 
tlid;c/  batiSbet/  but*  eirt  »e|le  ©idxrbeit  imb  ewig  58cleibnu3 
ber  obgefd;riben  >Pflidtimge/  SStnbtnuilên/  unb  "^Cinung/  \)ai 
ben  rotr  bec  uorgenannt  S3ifd)off  "«Ibre^t/mir  ber  'ît)ui"vrobfl/ 
ber  Scd)nn£/  unb  gemcinflid)  bie  g:i)ot'l)crïu/  beg  (lofiMé  ju 
î>rtfrrttp/  fut  une  unfer  Sfî(id)fommen  /  tn  unfcr  eroig/  imwi» 
bcrtufpid;  gcfdjTOûrert  Statut  gcfcêt  unb  gcnommen  /  unb  fe^en 
mxb  nemmcn  nud)/  nnt  bem  SBtiefc/  red)t  tmb  reblid»  ntfeë  baé 
itnbifem  «Scicf  gefd;rtben  ^û,ai  fo  6cfd)eibcnlid)  /  buÇ  mit  bie 
elxgennnnten  S3ifd)off/  'îbumprobfl/  ©edinnt/  unbbteg^or» 
berzn  gcmeinitlid)  /  unb  )eblid)et  befunber/  unfer  vorgcnnut  unb 
biefeé  gegenroertig  Statut,  je^unb  wiflëntlid)  gefd)Woren  ^nbcn/ 
unb  bie  nud;  nlle  unfere  9}nd)fommcn  jcgtlidjet  m  feinen  'Sla^ 
inen  unb  SKefen/  emigflid;  fd)iveren  foUen  ju  ()rtlten/  tteivIttÇ» 
unb  gen^Iid;  oI)n  ©cuetbe/  unb  futten  mir  nud)  fiîrbrt^  feinen/ 
ber  (Eljûrbeer  ju  ^nfllnv  wirbf/ju  unfet  ^nnblung  ober  èndjen 
unferé  ginpittelé/  unb  ju  feiner  (gtimnic  in  bemfelben  unferin 
(Srtpitte,!/  nod)  ju  uiifcrcr  g.N(riSnbte  ju  ^XiffnTO  mit  ncmen/  ninc 
cr  fd^ix'ore  ju  bem  erfîen  bie  fiSrgennnnf  Statut  ju  fcnltcn/  in  nU 
1er  ber  SSînf  nié  l)icuot  gefdjribcn  ijî.    SBcnn  nud;gefd)el;e/ 
bag  bnë  58tfl!)uinb  ju  *pnfTrt«>  lebig  wurbc/  unb  bnfelb(î  ntd)t 
S3ifd)off  wetc/  fo  futten  i»ir  bie  cbegennnnten  'ÎI)Uinptobti/®e« 
d)ant/unb  gemeintgf(id)  bie  gr^orîjerm  befJSnpittclsiju^pnftnm/ 
emen  unfem  a)îit=g:&orl)et!n  unfcré  Savittclé  ju  ancni  2)ifii 
tl)umb  unb  2)cnrefer  beé  S3itîtt)umbé  reéljfcn  unb  neminen/  ber 
unfet  yorgennnt  Statut  gefd^rocren  l)nb  ju  bnlten/  unb  ber  bie 
^peg  bej  SSifîtljumbé  bnnn  i;nlt  unb  mnenl;nb  /  une  a\\^  ei,- 
nen  funfftigen  bcpctten  S3ifd)otf  ju  «Pnffan)/  in  foldjcr  SBinbC» 
nug/  TCimgung/  unb  SO^nfTe/  <il^  \)\t  i|l  befcbriben.    llnb  fott 
ber  23iét5uinb  unb  23eni)cfcr/  unb  nud)  «'it/  cintn  tiinfftigen 
befleltcn  SBifdwff  ju  «Jîu^  unb  ©erocr  beÇ  et)egcnrtnnten  5gif= 
tl)iimbé  JU  ^pnifnro  nid;f  ncmmen/  erfd;ni6rebnnnbeé  etfïen/ 
unfcr  Statut  JU  Ijnlten/  nié  ftirgcfdjtiben  f{cl)et.  Ttud)  fottcn  reiï 
tejiien  Sompcofî/  unb  Sed^nnc  nit  nemmcn  ju  Sf}u§  unb  ©e^ 
n'ct  ber  'îl)umptob|le!)  unb  Sed)neç/  et  fd)n)ôrr  bnnn  ju  bem 
crflen/  unfer  Borgennm  Statut  ju  ènlten  fd)led}figelid;  unb  trcnji 
lid)/  ol)n  ©ewcrbe/  nud)  [)rtben  wit  tn  bem  gîninen/  nié  bntftSr 
l'ot  une/  unfet  îdndjfommen/  gefdircoten  eincn  Ieibli*cn  TCibe/ 
mit  nngetiîtfen  ftnnben  nujf  Uè  i)ci(ig  gonitgclt/  (înt  ju  l)ns 
ben/  unb  ju  Bolfiiî)ten  ercigtiid;  mit  gnnêen  'îrenjcn/  bife 
SBinbtnuflë/  Ornibung/  unb  "JCinigung/  m  ntter  ber  SRnf  /  nié 
»otgefd)tiben  lleljet/  ofjn  ©euetbe/  nud;  foUen  bie  uorgcnnimten 
unfet  ©nebige  ijerm/  bie  Sjecéogcn  l'on  ôcflertci*  unb  ntt  tljr 
îfîad;tommcn  unb  grben / crotgf lid; /  une/ unfét  ©oité=l)nuf  unb 
unfet  £f}nd;f  Dinmen  fd;irmen/  uet|Vred;en  unb  fi-i  |1en  ewigf  lirt;/  «or 
nttem@cai(iItunbttnred;t/n)o  unb  rocnn  unébef  «Jîotl;  gcfcl;id;f/ 
nié  bie  btief  fngcnb  /  bie  trir  bntiîbet  von  il;iicn  !)nben  /  o^n  nUc  ©e^ 
verbe.  aWifUttunbbepriefï/ben  tvit  bnruber  gebcn/befîgeltmit 
unfermnnl;nngenben3ntleger.    llnb  leit  ber  ©omprofî/  bet®e» 
d;nnf  /  unb  haè  gniie  Snpittel  gemeinigtiid;  beé  ©ottél;rtug  ju 
îpnfTIin)/  »ctjel;en  unb  befennen  ofemlid;/  mit  bem  briefe/bnf 
bie  i'otgefd;tibne  SBi'mbnuf  unb  ©cltibce  mit  unfctm  2Bttten/ 
^Biffen/  unb  Sîfltbe  gcfd)e!)ert  tfï/  unb  loben  nucl;  bie  ffnt  ju 
I)nben/  frit  une/  unb  ntte  unfer  gînditommcn /  eicigtlici;/  bel) 
i>a\  'Jtiben/  bie  rctr  bncuinb  gefd)ivoren  l;nben/  wiffenflid;/  mit 
nngen5rtenJ?nnbcnnuffbnéQ.gunngeli/unb  bnn'ibet  ju  ueflet 
@id;etl)cit  l;nben  reii  beé  el)cgennnten  unfeté  (Tnviftclé  3n|lgcl/ 
SU  unfeté  votgcnnnten  ^erm  g3ifd;of  'arbred;té  ju  $)nf(nro  3n= 
iTgct/  gel;cngt  nn  bifcn  «Btief.    Ser  geben  ifl  ju  2Bien  nn  ©. 
Tlgnefen  îng  ber  Ijcitigen  ^imgfrmven/  nad;  Sbtil^i  ©ebutt 
i565.3rtl;r. 

xx:xin. 

Fenditio  SylvEe  Regalis  di£la  Kunigswalde ,  per  jj.Fevr. 
Romanorum  Imperatorem  C  a  r  o  m  m  IV., 
Communitati  Zittavienfî  pro  quingentis  fexagenii 
Grofforum  Pragenfium  faàa.  Prague  7.  Kalend. 
Martii  (i)  ijéf.  [Christ.  Godof. 
HoFMANNus,  in  Appendice  Diplomat.  atque 
Documentor.  Hiftoriam  Lufatia:  illuftrantium, 
Tom.  IV.  Scriptor.  Lufaticor.  pag.  ipp.] 

CArolusIV.  divina  favente  clemehtîa  Rofflano- 
rum  Imperator  femper  Auguftus  &  BoheniisRex, 
notum  facimus  tenore  prœfentium  univerfis,  etfi  nos- 
trs  Majeflatis  circumfpefla  benignitas  univerforum  fa- 
luti  de  innata  fibi  clementia  dignatur  întendere,  ad  illa 
tamen  prxcipue  ex  quadam  fpecialis  favoris  inclinatio- 
ne  meditari  inclinatur,  quas  Civîtatum  atque  Univerfi- 
tatum  utilitatetn  refpiciunt  &  profedum  ;  praîfertim 
G  illarum, 

fi)  Je  ne  fti  quelle  Date  eft  la  plus  viayc,  ou  celle  de  cetce  Pièce, 
ou  ce]]e  de  la  Conrïrmaiion  du  R.oi  IVenceJlitt  ;  mais  l'une  ou  l'autic 
eft  faufle  ;  auttgment  il  faudioit  que  la  Confiimaiioa  ii  l'ASlt  eût 
pncedc  l'Aftc  même ,  de  fcpt  jouis,    [  O  tf  M,  ] 
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Ammo  illaruni,  qaas  intemeraté  fidei  immota  conftantia  &  m- 
■"•""  deteffi  laboris  grata  oblequia  Claris  teftimoniis  recom- 
1  îdf.  meudant.  Sane  conlideratis  multiplicibus  lludiolis  ob- 
^  '"fequiis,  quibus  Judex  ,  Jurati ,  totaque  Coramunjtas 
Civitatis  Zittavienlis  Ibllicita  probitate  noftra:  Celfitu- 
diui  placuiffe  noscuntur,  &  tanto  ubcrius  placere  pote- 
runt  in  faturum,  quaiito  ft  a  noltro  culmine  perfpexe- 
rint  generolius  prolecutos,  iplis  &  Communicati  Civi- 
tatis précédente  animo  deliberato,  Principum,  Baro- 
num  ac  Procerum  noftrorum  sccedente  confilio ,_  non 
per  errorem  aut  iinprovide,  fed  de  certa  noftra  fcien- 
tia  Sylvam  noftram  Regalem  ,  diâam  Knmgswalde , 
fitam  iiiter  Villas  HeinrichsdorfF  &  Oderwitz  ,  Zit- 
tavienlis DillriÊtus  rite  ac  rationabiliter  vendidimus, 
cum  omnibus  lignis  ftantibus  crescentibus,  viridibus_, 
aridis,  jacentibus&aliis  quibuscunque,  cum  venationi- 
bus,aucupationibus,  mellicidiis,  pratis ,  pascuis ,  aquis 
aquarumve  decurlibus ,  piscaturis  &  omnibus_  fuis  perti- 
nentiis,  quibuscunque  fpecialibus  nominari  poterunt 
vocabulis,  prout  in  fuis  limitibus  &  gradibus  circum- 
ferentialiter  diftindaesiftit,  ac  prout  Nos,  Progénitu- 
res noilri,  Reges  Bohemis  illam  hue  usque  poffediffe 
dignoscimus ,  pro  quingentis  fexagenis  grolForum  Pra- 
genlîum  numeratis  effedlualiter  &  folutis.  Cnpientes 
ïgiturex  prsfato  vendîtionis  coïitraâu  fupradiftse  Civi- 
tatis Zittavienlis  conditionem  fieri  meliorem,  Sylvam 
prsedifitam  cum  omnibus  fuis  pertinentiis  fuperius  ex- 
preflatis  &  non  expreiïatis  ,  fupra  nominatis  Judici, 
Juratis,  ac  toti  Communitati  ptaefats  Civitatis  conce- 
dimus ,  conferimus  &  audorîtate  Regia  Bohemiœ  ap- 
propriamus  babendam  ,  tuendam ,  poffidendam ,  ac  in 
fuos  ufus  &  utilicates,  prout  iplis  congruentius  &  me- 
lius  expedire  videbitur,  libère  convertendam  perpetuis 
temporibus  afFuturis;volentes  nihilomînus  ipfis  earidem 
Sylvam  evincere,liberare,  &  ab  impugnationïbus  ac  ar- 
reftationibus  quorumiibet  cujuscunque  etiam  ftatus 
prceeminentiœ  aut  conditionis  exiftant,  efFeâualiter  dis^ 
brigare.  Mandamus  igitur  univerfis  ac  fingulis  Burg- 
graviis,Camerarii$,  Sub-Camerariis ,  Capitaneis,  OfE- 
cialibus ,  judicibus  atque  omnibus ,  ad  quorum  notitiam 
prsfentes  pervenerint,  fidelibus  noftris  dileftis,  gratiae 
noUrse  fubobtentu, quatenus  hanc paginam  noftras  vendî- 
tionis ,  conceffionis  feu  coUationis  &  appropriationis 
nuUaeenus  infringere  prœfumant,  aut  ufu  temerario 
contraire.  Si  quis  antem  contra  hanc  paginam  &  nos- 
trum  mandatum  quicquam  attentare  prxfumferit,  in- 
dignationem  noftram  gravilîîmam,  &  cum  hac  pœnam 
centum  fexagenarum  groflbrum  Pragenfium  fe  noverit 
irremiffibiliter  incurfurnm.  Quarum  medietatem  Re- 
gali  noftras  Camerœ ,  &  aliam  medietatem  prsfatE  Ci- 
vitati.annumerari  paflîs,  applicari  volumus  &  praefenti- 
bus  declaramus ,  Prxfentium  fub  noftras  Majeftatis  Si- 
gillo  teftimonio  Litterarum.  Datum  Pragae  anno  Do- 
mini  millefimo  ,  trecentefimo,  fexagefimo  quinto,  In- 
diaione  III.  VII.  Kalendar.  Martii  Regnorum  noftro- 
lum  anno  decimo  nono ,  Imperii  vero  decimo. 

8<S.Fcvr,  WENCESLAr  Bohemia  Régis  Co^firmatto prace- 
dentis  Fenditionis.  Dàt.  Praga  XIV.  Caknd. 
.Martii  i jtff .  [Christ.  Godo y.  Hoff- 
mann u  s  ,  loco  cit.  pag.  2.00.  ] 

WE  N  z  E  s  L  A  u  s  Dei  Gratia ,  Bohemié  Rex ,  Bran- 
denburgenfium  Lufatia:  &  Budiflinenfis  Marchio, 
Silefiœ  ôç  Lucemburgenfis  Dux,  &  Cornes  inSultz- 
bach.  Notum  facimus  tenore  prœfentium  univerfis, 
quod  attendentes  multiplicia  probitatis  mérita,  quibus 
Judex  &  Jurati  ,  nec  non  tota  Communitas  Civitatis 
Zittavienlis  Claris  teftimoniis  commendantur,  nec  non 
grata  fidelitatis  obfequia,  quibus  noftris  Progenitoribus 
complacere  poterunt  &  debebunt ,  ipfis  Venditionis  Con- 
tradum  de  Sylva  Knnigswalde  fita  inter  Villas  Hen- 
richsdorff"  &  Oderwitz  ,  Zittavienfis  Diftriélus,  cum 
Serenifllmo  Principe  &  Domino ,  Catolo  Romanorum 
Imperatore  femper  Augnfto  &  Bohemiœ  Rege,  lUuftri 
Domino  iScGcnitore  noftro  perchariffimo  initum,  quam 
quidem  Sylvam  ab  eodem  Domino  &  Genitore  noftro 
quingentis  fexagenis  groflbrum  Pragenfium  &  numera- 
tis &  folutis  rite  &  rationabiliter  compararunt,  delibe- 
rato animo ,  Procerum  noftrorum  accedente  confilio , 
&  de  certa  noftra  fcientia,  auiftoritate  Regia  approba- 
mus  ,  &  omnes  Literas  prœfati  Domini  &  Genitoris 
■noftri  fuper  eodem  Contraélu  Venditionis  confedtas,  at- 
que eis  traditas  ratificamus  ,  &  tenore  prsefentium  in 
omnibus  fuis  tenoribus ,  pundis  &  claufulis  de  vcrbo 
ad  verbum,  prout  prsceflerunt,  proinde  conflrmamus, 


prsfentium  fub  majori  noftro  Sigillo  teftimonio  Lite- 
rarum. 

Datum  Prags,  Anno  Domini  millefimo,  trecente- 
fimo,  fexagelimo  quinto  XIV.  C«lend.  Martii  Regni 
noftri  anno  fecundo. 

XXXIV. 


Anno 


Scttunlntîig  i(\v>ifc()cn  bcncn  Wxj  ©ttotcn;  ©tïrt§6iivg/ 1 1 .  Mai. 
OBornie"  unîi  ©j^eçr  t^w  gcmctnrci}rtfftlic()cin  Scijfîanb 
uiil)Scrtl)ci;l)i9ungwiî)ci:  allc'JcinbliclxiScwalt.  (Sc= 
fcl)cl)cn  ;^u  '2Bci|fcnbur3  am  Somiccfiag  mii)  bcm 
©onittag  dantatc  i3<5j.  [Lehmanni  Chio- 
nicon  Spirenl'e  Libr.  VII.  Cap.  LU.  pag.  716. 
col.  2.] 

C'cft-à-dire  , 

Traité  entre  les  trais  Fillds  de  Strasbourg, 
^eWoRMS,  (3  de  Spire  pour  leur  commune 
ajfiftancc  k3  défenfe  contre  toute  hoftilité  £3"  vio- 
ience  injufte.  J  Weijfenburg  le  jeudi  après  le 
Dimanche  Cantate,  i  ^6f. 

Ct'Sl  ©ûttcé  SJînmm /  Qfmm.    2Btr  Me  ESôt^e  Hiib  bk  S3tit=> 

J  gec  gcmcinlid)cn  bet  @t«bt  Bon  ©trnÇbutfl/  SBormé  iinb 

©vite/  tl;im  hmb  ndcn  bcn/  bie  bicfmSBticf  foljentobet  \)i' 

renc  lefen/  bflf  ton  butd)  {imblidje  9îi)tl)bucfft/  97u(}/  gtiben 

iinb  Jniminen  tmfer  ©fnbtc  unb  ÇButgct  gcmeinlidjcn/imé  jit= 

fnminen  I^ont  geunidit  unb  wtbiinbeii/  mit  bcn  (£vben/  bic  wk 

bacum  âetl)rtn  tjrtbent/  l'on  bcin  "îcige  aU  birce  $8rie(f  geben  tfj 

bi^  ju  ©.aJîflrfiné  'înge  bet  iitretned)(!  tuinmet/unb  won  bcin= 

fflfc«rt  (g.  gjîrtttîné  'îoge  iSbet  bti  ganée  3nl)t/  bie  bornât!) 

(illetncd^fî  fomment/  cne  untetlof  /  mit  fe  gctbnnct  SBcfdjctben» 

!)eit  /  jnttBCctcn  unb  2)ctbunbn»ffèn/  aU  \jar\aé  âcfd;ticbcn 

fiel)t/  bflf  wk  cinanbet  gctturetidjen  gerafl^cn  unb  bebolften  foU 

len  unb  wottcn  fin/  ju  nttcn  b<n  Stiegen/  bic  Mt  m  bem  vùf 

gcnantcn  3tel  gewinnent  obcr  une  anfnttcnt/  won  même  iiai  be= 

fd)e/  one  ntte  ©efecbe.    @cfd;el)e/  baf  \v\ï  bie  uotgennntc  brie 

©tâbtc/  Dbec  bcl^ein  imtct  une  »on  beffcfbcn  'Jfngttfcô  tocgcn 

niibetinn  nngegriflën  iDutbem/  »on  ben  fie  uot  bitte  2)ctbiSnb* 

tinf  gefd;cbigt  bnnt/  uff  bcn  unb  uf  bie  fotten  reit  bie  worge= 

nrnite  ©tnbte  uff  bcn  gçb  bebolffini  fin  in  nUc  SBife  «lé  ju  beit 

Stiegen/  btercitinbcm  vorgensnten  3*^'  geroinnen  ;  unb  fol 

nod)  en  mtig  ftd;  be[)ein  gfabf  bamit  befd)irmcn/brtf  (ïe  fpred)e/ 

eé  fie  »on  eincé  dltcn  .Sticgeë  rcegen/  one  atte  ©efetbe.    @i> 

i)l  betebt  unb  ubeteintommen/  '=ffiet  cg/  baf  behein  ©tnbt  un= 

tct  une  gefdjrtbigt  rotStbc  in  bem  uoigcnanten  3Jel  uon  jemcinne/ 

rcct  bit  VKWi  unb  bng  bet  SKdtf)  betfclben  ©tnbt/  obct  boô 

mc^et  X\)e.\i  tn  bemfelben  JKatbe  fid)  uf  ben  (ït)b  etfeiitcnt/ b«f 

fte  gefdxbigt  rcetent  jBibct  bcm9îct()tcn/unb  bog  man  ;n  untedjt 

tf)cte/bet  foirent  bie  nnbetn  ©tntte  beI)olf|tn  (în  uf  ben(ïi)b/gti= 

djet  SBife  aie  \\jn  iaè  Unred)f  unb  i>tï  ©djnbe  gcféc^en  reete. 

®o*  fol  bic  ©frtbt  bic  brt  gçfd)ebigt  ifl/  «etboffd)rtfîten  bcï 

ncd>jleni@tabt  brt  bet®d)ftbe  gefd)cl)en  ijî/bttÇ  fie  gcfd)âbigt  fie  A 

unb  fol  banne  bie  ©fnbt  \itt  té  i)etbottfd)nf|t  rcitb/  oH  bnuot 

gefdjtteben  fieljf  /  fiîtbctlid)cn  unb  oI)nc  S^etjog  uf  bcn  Sçb  bic 

rtiigrieffen  iiix  ben  fd;<ibcn  I)nnt  getijan/  baç  té  getid)tef  tBctbe 

one  (tUc  ©efetbe.    itnb  fol  mtd)  bie  ©tabt  ber  ti.  »ctboffd)afit 

roitb  cXé  brtWt  gefdjtieben  (lel)t/  beÇcin  bet  <inbetn  ©tobte  baju 

mrtiien/  fie  etîenne  bann  el)  uff  itxi  (Sxjbl  brtÇ  fie  c^  nttcin  ni£ 

bcpingen  mogent/  unb  ronnne  fie  bné  ctîcnnent/n!e[Iid)©tabt 

fie  bmm  incment/bie  fol  baju  bcjjolffcn  fin  uff  ben  gçb/alé  b«s 

Wt  gcfrijtieben  <^t%i  /  obne  (lUe  ©efetbe.    2Bete  nud)  /  baf  f einnit 

bet  uorgcniintcn  ©fàbtc  bcl)ciiicn  ©d)«bcn  fl)ete  in^bcm  i)otgc= 

melbten  3iel/  bem  fod  mon  tn  ben  »otgenonten  ©tnbten  feineit 

Jeileufrtuff  gcben.    Unb  tcinc  aud;  cinet  in  itx  wtgenonteii 

©tnbte/ bet  ein  betfclben  ©tôbte  fd)cbigt  Ijettc/  ben  jba  biei&tiibt 

nngticffcn/  bo  et  inn  fominct  /  in  aile  bie  2Bife  aK  il)t  bec 

©d)abengefd)cl)enrcete/  banad)  fo  tè  tï)t  wtfunbct  mutb  l'on 

bet  ©fttbt  bie  gefdjebigt  i)l/  oljne  «fle  ©efetbe.    ©efdjc^e  audy  \ 

brtÇ  jeman  /  eé  fte  SjctJ  /  SCittet  obct  Sned)t  /  obet  \m  et  ifi  /  bet  \ 

Uûtgenantet  ©tnbte  einte  ©d)ttbcn  f l;etc  ii>  ben  iiorgcnantcn  3iln/  ^ 

unb  il)ne  uetpottfdjnffi:  œutbe  »on  bet  ©tabt  bie  et  gefd;abigct 

(jette/  b<if  et  i&ê  wifiettljâte/  wibcttbct  et  bnnn  nif/  uff  bcn 

unb  uff  bie/  foU  man  bcl^olffen  fm/  aU  bavot  gcfd)tiebcn  flel)t/    . 

unb  tt)ct  iljr.  obct  ^it  eraljcltet/  ^ufct  obet  l)ofct/  obet  iljn  tal)tet 

obet  \)û\^tl  mit  2Botten/  obct  mit  'JBettfen/  uff  bcn  unb  uf 

bie  foaent  bie  iiotgenante  ©fabte  bebolfltn  |în  uff  bcn  (Fçb/  iit 

d'Ut  bie  3Bife/  ois  uf  bcn  bet  ben  ©d)aben  getljan  bett/  unb  uf 

m  bic  fo  bte  ©tabt  ctrennet/  Vt  bet  ©d)abe  gefd)e!)en  ifï/  ju 

bem  fie  Sîed^t  Ijdbent  o^nc  (ittc  ©e|ïtbc.    2Baé  Sxmté  auâ)  m 

bem  Botgenantcn  3icl  uffetflunbe/  biemeilç  bicfe  SJctbunbnuf 

wetct/  unb  l'on  einte  bet  l'otgenanten  ©tobtc  nngcfangcn  obet 

begtiffen  roiîtbc/  bet  ©tabt  fol  inan  bcholffiîn  fin  /  aU  lang  un* 

bet  <^tieg  wtfûl>net  roiîtb.    &  i(l  nuri)  nemblidjen  betebt  /  baf 

bci)ein  ©tabt  bet  «otgenanten  btiet  ©tabt  bcljetne  Sjetten  woii 

biefct  2)etbi4iibnuf  wegen  beijoiftn  fol  tîn/  fie  tljun  ti  bmiit 

«ctne.   SBete  obet/  baft bebeii»  ©Wbt  bet  wtaendnccn  ©fabte 

"  fee^eime 


A  vvr»  t>e})cmu  S^atn  tkntn  roofe/  naé  bct  ©wbf  in  bcm  Sicntl  be= 
AiNNu  f((,ei,c/  i,^^l^  joden  6,e  nnbctn  ©tâbt  iiif  beljolffiit  fin/  fie  fl)un 
i  z6<  ^^  ^''""  3""^'  ^"^  ^P^  ""^^  bel)eineii  ijecm  obet  Q,taht  m 
^  -^  '  bicfe  2).œbi'inbm1|  cmpfnl;cii/  bie  ucttâemintcit  ©tâbfe  jint  ec: 
bonti  ctnl)e[Ii3lid;crt  ubcrctufoimncn/  imb  ttuwcnc  baf  ce  nuê 
uiib  aut  fi/  u^genoininen  bec  ©wbt  uon  SDtoiêc/  bcnn  wit  bie 
Don  aSotinfe  imb  oon  (gpite  ba^  bel)i41ten  l^iii/  bap  fîe  Ijeniiicl) 
in  biefcn  58unb  foinmcn  inoâcm/obe  |ïe  iroacn/QtlfobociViVrtnn 
mit  bie  ©tiibt  l'orâennnt/  obet  bêt  mè^ta  'i\)àl  umt  uni 
puàmt  baf  ce  nul)  imb  gut  fç/  bod)  mit  fûlcl;cni  5Bcfc!)cibc/ 
■îiag  fie  in  biefcni  SSmib  ju  bct  ianban-t  fo  |ïc  gcninnc  iBcrbcn/ 
intt  Wtt'êig  ^clmen/unb  nud;  mit  cinbcm  Sinjicnbicnenfotrcnf/ 
clé  von  ben  l'orgcniinten  btien  ©tâbfcn  bcgrifcn  ifl/  m  @cs 
fcïbe.  SBiStbe  aiid)  ein  ©mtt  bct  l'ovgennnter  bricc  &abu  bie 
«nbem  manènbc/bnp  fie  û)t  etn@e|inbe  hiljcnt  jii  irtntïoci;  /  b(it= 
jnlpUcn  liljenbieiiongttrtfbitra  wic^ig  s^cImc/bicvonSBonnbij 
btifiy  Qelmc/  un&  btc  t'oii  ©pire  bnffig  s^cUne  /  unb  nit  mcl)  /  umb 
inintc  nwg  man  |tc  (iii*  wol  mawn/ol)ne  ntte  ©efetbe^.  a)îod)= 
te  nber  bec  l'ocgen.intcn'gtàbtc  et(id)e  fo  fie  gemnnt  wucbe/  bec 
uûCâcniinten  RÎiI  bec  Jjclme  bac  nit  gcfd)icfen  «on  el)c!)afftiiien 
@ad;en/fû  foa  unb  nind)  bie  ©tnbt/  bie  «te  gcmant  njurbe/bie 
Jjdinc  gcminncn  uf  ific  ."^ojï  boct  bi  bec  ©tnbt  bie  bie9)^«nun3 
gctijan  !)at/  obcc  «bec  bicfelbe  ©fnbf  bie  SUÎdnunâ  l)nt  getl^nn/ 
im$  fie  bi  i^n  (jcroinnen  uf  bec  ©tàbtcSoften/  bie  ntfo  gcmnnt 
îDUCbe/  infoIid;ecSBcfd)eibenÇeif/  nféob  ce  (le  felb  miaicngc/ 
ofine  ©cferbe.  ©liclicv  'îBife  atë  (te  bie  Ijcttent  brtcaefdjicfet/  unb 
icn'L^ofien/  mit  dlamm  bm  ©olb/fott  bie  gênante  ©tdbt  geltcn 
unb  gcben/  bi  bem  gibe/  in  bem  ned)|ien  iffinnbe  bacmid)/  fo 
baé  an  fie  l'on  bec  &abt  btc  ben  ©olb  bntgeben/^unb  aelie[;cn 
Iwt/gefocbecf  U'ucbe/  o!)ne  ©cfccbe.  Unb  lucld)  i&tiibt  bie  an= 
iecii  alfo  mrtnet  um  cm  @e|mbe/  bie  fott  bcm  ©ejtnbe  l;iilben 
tëûlic  geben/  biemilc  ce  in  jcmc  ®ieni?c  ifi/  bacnnd)  û\6  je  bie 
©fabt  i!)c  ©ienece  bann  ««Dunnen  unb  gcbiniict  I)rtt/  onc  &i- 
fecbe.  SBurbe  man  ju  ^elb  ligen/fo  fod  K  bie '©tnbt  ifccen  fum 
bccn  .^oftcn  r>uî/  obne  nffc  (Scfecbc.  2BcId;  ©tabt  nud;  bie  nn^ 
bccn  mant  jn  cincn  &cfc]Tt/  eine  Se^cn  ju  geœinnenbe/  obcc  jn 
fd)(îbi3cnc/  ben  Sofim  ten  nwn  b<tnn  uoc  bec  2)e|tet  I)abenbc 
«)icb/mit  ©reben/  mit  ©umMn/  2Bcci,fcn/  2BecctIntcn/obcc 
mit  itnbccui  iSuœc  bec  bdtju  !)ôcet/  fotl  bie  ©titbt  libcn/bie  bn 
gcnwnt  [)(it.  ©od;  wecb  ein  ©effc  nn  ben  ©t.ibtcn/  baê  cince 
©trtbt  gclegen  mecc/bie  nit  gcnJant  bntte /fo  fott  bod)  bie©trtb£/ 
bie  bem  ©effe  gclcgen  i|{/  aie  bavût  gcfdjcicben  ift/  il;c2Berg 
unb  nnbecn  iljcen  3ug  barju  fd;icfei?/  obc  nwn  |in  bcbnclfe  l  aie 
il)cen  ®!)cen  root  mf|îel)t/  obnc  aile  ©cfccbc.  Sînnt  nud)  ein 
■  ®tabt  bie  «nbecn  ju  einem  Ufiogc/  o6ec  jn  eim  @c|l[é/  brt  fott 
bie  i&tabt/  bie  bn  gemnnf  reicb/  ectcntKn  uf  ben  gçb/  nnd) 
ben  ©ingen  unb  an  bie  ©tâbte  ba  fie  !)in  gemant  \\'i/  trie  iljc 
baiJ  gelcaen  i)!/  bag  jle  barnad)  biene/  aie  iljcen  gljccn  trolan^ 
ficI)et/o!)nc  atle  ©efecbe.  2Beld)  ©tabt  aud)  gemant  roicb / aie 
bauoc  gefd;rieben  (îeljt  /  unb  biefclbe  ©tabt  /  bie  ba  gemant  reicb/ 
fi)cid)t/  eg  iteuon  einec  ^pactl;e  wcgen  /  unb  cctennet  bann  bec 
SCatI)  obet  baè  meljcec  lijdl  bcÇ  ÎXat!;eé  bet  ©tabt/  bie  ba  ge= 
inant  I)at/  uff  ben  gçb/  baf  ce  von  einet  qJattc  roegen  iud)t  en 
ifl/  fo  folf  man  il)t  bcî)olfen  fm  ol;nc  nUc  ©/fetbe.  "Mud;  ijî 
betebt/  baf  beljcin  ©tabt  bet  Dotgenanten  ©f&t  uff  bie  anbece 
@))ife  fott  geben.  Unb  luecc  ba^  man  btt  iiocgcnnnten©tnbte 
licl)cinc  fdiiîbigetc/  obet  ©pife  roolfc  fdïicfcn  ben/  bie  uff  (îejo= 
gctent/obet  i])n  @d;aben  tl)âtent/baë  foUent  bie  anbeten  @f abte 
JDeI)ccn  unb  menben  uff  bm  &)b/alé  fette  fîe  tonnent  obet  mo= 
gent/unb  fottent  «udj  bie  Sjecccn  f)inbcc»ettct  a'ngcifcn/bie  uff 
î>cc  ©trtbfe  ©djnben  gejogen  fmb.  'îBccc  nud)  /  baf  bel)cni 
©tabt  untet  une  bie  «otgcnanten  ©tâbte  eine  obcc  racb  citen 
icoltc/  il)te  j'Çinbe  batuf  ju  fd)âbigene/  baé  fott  maniljt  wol 
gunnen/  unb  il)t  and)  batju  getatl)cn  unb  beljolffcn  fin  /  oI;ne 
©efctbe.  Ofud)  i|î  bctcbt  unb  ufgctcagen/  ^ec  ce/  ba^  ein 
©tabt  untcc  une  ein  anbete  ©tabt  oud)  untet  une  manenbe 
iDiîtbe/baf  fîe  angtiffé  obet  fd;àbigctejeman/bet  ein  ©tabt  un^ 
ici  une  angcgcifltn  obet  gefd)abigt  I)âttc/  ben  mag  bie  ©tabt/ 
bicbagcmnntroitb/  angtciffen  unb  fdiabigen/  unBccboffd,tcffte 
obc  fîe  »Bit/  ÎBittc  abec  (te  eé  il)me  iiccpotfdjcfftcn/cl)  fîe  jn  an^ 
gtifl^/  baê  mag  fîe  wol  tl)im/  unb  fott  il)t  bai  an  ftme  (£i;b 
nod;  an  bitce  2)ctbunbmiffc  nit  fdjaben/  baf  et  reibec  tl)u  ohne 
SDecjog/  baë  ce  getlwn  I)at  bet  ©tabt/  bie  ce  nngegciffcn  obcc 
^efd;abigct  fyxt/  tî)ctc  ce  baé  nit/  fo  fott  il^n  bie  ©tabt/  bie  nlfo 
gemant  if/  angviffén  unb  fd)abigene  oI)ne  SBecjog/  glid)et  2Si= 
fc/  aie  TOCt  il)t  bet  @d)abe  gefd)el)cn.  £é  ifl  and)  becebt/  roec 
eë/baf  une  bel)cin  bec  uocgenanten  bti«-  ©tnbte  eine  2)ccbûnb= 
nuf  médite  mit  jcme  ^ecm  bcm  58ifd)off  unb  bcm  ©tjtte/  bcf 
^eglicbe  ©tatt  untet  une  fol  a)lad)t  I;an  ju  tunbe/  luûtbc  bann 
-bct  «ofgenantcn  btiec  ©tâttc  eine  obet  inel)  el)  gcinant  um  einen 
tléjog  uon  jtmcî'jcttn  bem SBifd'offc  unb  bcm  ©tiffte/bann  von 
uns  ben  uotgenantcn  ©tabtcn/  fo  fotten  fîe  i|)mc  bcl)olffcn  fîn/ 
unb  fott  jn  baé  an  jcme  TCib/  nod)  an  bitte  SÛccbiînbmSffe  nit 
fri)abcn.  3Bann  fîe  abcc  uon  bet  Sjclffc  wicbet  I)eim  fommeiu/ 
fo  foKent  fie  ben  anbetn  ©tàbtcn  bcl)olffcn  fin  /  in  alïec  bec 
aKaffc/  aie  bicfe  25etb:înbmif  fleht/  one  attc  ©cfetbe.  S[BcId;e 
©tabt  aud)  imtet  bitte  i&tàbte  bel)eince  bclegcn  roitb  /  ba  fottcnt 
bie  anbetn  ©tâbte  uff  jtc  <E\)b  bel)enbiglid)en  unb  unuctgogcn» 
lid'cn  ju  bun/  nacb  attcc  jcet^2)îad)t  fîe  ju  bcfd^ûêent.  Tinû)  l;«n 
roit  bie  uotgenantcii  btic  ©tabte  in  bitte  QJccbiînbnuffe  uf  gc= 
nommcn  bai  3Cidjc/  mit  fold)ec  S3efd)cibenl)eit  :  "iJBccc  baf  je» 
man/  ntcc  bec  roct^  une  bie  votgenantc  btie  ©tnbte/  obet  bc; 
ijeine  imut  mé  fd)âbigctc  roibct  bem  3Ccd)tcn/baf  reit  wibet  ben 
uf  bm  £t)b  gcttunjcliàjen  einonbet  getatljen  unb  beholffen  fotten 
ToM.  II.  Part.  I. 


D  U     D  R  O  I  T     D  E  S     G  E  N  S.  51 

fin/  in  rtffc  bie ^ife/  aie  bauoc  gefdjticbenifl/ûnc  atte  ©cfet,  ANKn 
bc.  •Xud)  l)an  bie  uon  ©ttaf  biicg  in  bn-te  2>ecbiSnbnuf  ni (!e=  ■^^  "^  ^ 
nommen Jtcn  S^eun  ben  mmff  von  ©ttafbm'g/  unb  baijit  i  :<  (5î. 
s'?s"  ^"^'H.  '^''l''}l'â  ""f»  SBrffad)/  ibcc  gçbgcnofU'n/  alfo  ^     ■> 


baf  bie  Sticffé  unb  Setbitubmiffc/  bie  fîe  uocmaliJ  untet  ciiu 
anbct^geben  unb  gcmad;t  I)ant/f1ec£  unb  unuecbtodjen't'on  bicce 
gccbunbnutTe  ivegen  fotten  bliben/al<5  fîe  begciffen  fînt/ouc  aUi 
©efecbe.  Unb  mogcn  aud)  bie  2)ccbûnbinitre/  bie  fîe  mit  bcn= 
felben  il^ccii  £i,i,bgeno|]cn  l)am/  cciengctn  ob  (ïc  rootten/tinb  fott 
fie  biefc  2)çcbunbUHf  bacan  nit  binbccn/  nod;  ©cbabc  lîn  one 
©efecbe.  ©o  l)ant btc i-on  SBotmbë  unb  @))ifc  inbitte  2îec= 
bunbnuffc  ufgcnommcn  bie  «on  gjfeii^  il)cc  gnbgenoiîcii  /  unb 
bacm  bie  uon  Oppen[)eim  mit  jtcn  Sugcljovbcn/  alg  ibn  unb  ilj= 
len  (3;çbgc)iof[en  »on  iSîenfje/  bie  in  ïpfanbfdiafft  i'(cfe|et  fînt/ 
na(^^_  aittung  bec  SBticff/  .btc  fîe  iibec  bicfelbe  ©fanbfd^afft  I  aut/ 
bicnieile  bicfelbe  q)fanbfd)affiEm-et  one  attc  ©efctbe.  %er  eS 
amy/  baf  bie  mu  ©ttaf  bucg  ùon  iT;teéx?etmit!egenbe'g$Sifd)ûfe 
fe»/  obcc  l'on  bet  pegen  uon  S8afcl/von  5nbucg/nnbi)onSBci= 
m)  (l)  gemant  mucbcnt  um  einen  Ufjog/  banne  von  ben  anbecn  ' 
sro Ç.!)ert©tnbtcn  2Bocmbé  unb  ©picc/obet  pon  ben  l'on  SKcnfie/obe 
fîe  m  bicfe  2)ccbunbnuf  fement/  fo  fotten  fîe  jcmc  S3ffd)off/  beix 
Wrt  SSafel/  uonjcibucg/  uon  SStifid)  mit  bcm  itfjog  bcholfe 
feu  fa;n/  unb  iranne  fie  bamx  Icbig  roecbent/  fo  foKent  fîe  au* 
^n  anbecn  ©t abtcn  mit  bem  Uf  30g  gcceit  fîn/alé  uotgefdjticbcn  ifi. 
©lcid;et  2Btfe  luucbent  aud;  bie  m\  îKcnec/uon  ^otinbé  obet  uon 
©ptte  mnbe  bic  25ctbunbnuf]"e/  bie  fîe  uot  mit  cinanbet  !)ant  /  cb  ge= 
mant  iimbc  einen  Uf  jog/fo  follcnt  |îe  aué  cl)  einanbet  mit  bcm  àufe 
jog  bcl)olffen  fc!)n/unb  luannc  (îc  aud)  beiî  Ufjogcécntlflbcnibecî 
bent/fp  fotten  fîe  bacnncl)  ben  anbetn /bie  fîe  umb  Ufjogc  uon  bitte 
a'etbunbnuffciuegcn  gemant  l;nn£/futbetlidxn  beboltfcnfin/one 
attc  ©efetbe.  ©od) /ott  je  bic  ©t.ibt  bie  anbcté  gemant  miitbc!/ 
bann  uon  bitte  Setbunbniif  roegcn  /  um  cincn  Uéjog  /  bcteit  fini  m 
belffenc/unbbieS^elmejufcnben/jubetianbroct/m  attc  bie  ^^ifc/ 
aie  bauot  gefdjcieben  ifî/iœgcnommen  ivibet  bic  bawx  uf  gcnommen 
imb/  aie  bauoc  bçfœcibcn  tfi/o^ne  aile  ©cfetbe.  ®afaiid)iuic 
bie  uotgcnante  ©tabte  bcfîc  fribelid;  unb  fceunblid)  gelcben  mô= 
gent/fo  l)abm  luit  mit  gemcinen  Sîiitc  gcma*t  unb  bctcbt/bag 
beljcin  Sutgct  obet  SBucgctin  bet  uocgemintcn  ©tàbt  bieanbctit 
hefummccn  fottcnt/  bann  bie  roaljccn  unb  ©clbfdjulbencc.  SBolte 
nbet  bebeirt  58ufgct  obcc  S5ucgetin  btt  uotgenantcn  ©tnbt  bit 
anbetn  ju  Svebcn  fc^en/  in  bec  <ëtabt  ba  bie  ©djulbcnct  jne  ge= 
fcflTcn  finb/  um  beljemte  liant  ©d)ulbcn/  obet  um  beljcin  anbetc 
©rtdie/  bie  fie  inif  iljn  jii  fd)a)fcn  geiuinncnt/  in  bem  3ile/  bic^ 
mile  bicfe  2)ccbunbnuf  luctet/bem  fol  man  cid)fcn  oIinuctîOi!en= 
lidie.  4oucfcnt  abcc  bw  gaiulbcnet  bet ©d)ulbe/ obet  bec  ^Inge 
-bocum  ce  angefptodicn  rcutb/  unb  roil  il;n  bct  '?lâget  etnîgcn/ 
baë  fol  et  t&un  mit  bibctbcn  iutcn/bie  babi  fînt  genjefcn/biciim 
bic  ©dnilb  obec  umbeiie  îinfptach  luiflcnb/  obet  mit  «Stieffen 
bie  bittig  Ijelffen  fotten  unb  môgent/ unb  fott  man  bk  and)  hoccn/ 
unb  bcm  Slngec  bacnad)  tid;tcn/  one  aUc  igcfccbc.  ^bci:  urne 
alfc  ©d)ulb  obet  um  anbetc  ■JCnfptadi/  bie  uot  bitte  Setbunb- 
nufrycmatbt/  obcc  ufecflanben  |tnb/  fol  ;eglid)cc  bet  uotgenan= 
tcn  tetabte  an  jtme  altcn  9Ced;te/  ©emonbcit  unb  Stcnbeit  veu 
bleiben  oI)nc  ©efetbe,  &  ift  attdj  betcbt  /  baf  beljein  (Qtabt  un» 
Ut  une  ben  uotgenantcn  ©tabtcit/  nod)  bd)m  ^Smait  obcc 
«Sutgetin  bitte  uotgcnanten  ©tabtcn/  bcljein  ©tabt  nod)S3ut= 
get obcc sSutgecin untet  une  angtciffen  fol/ nod; bctu'mmctn obnc 
@eci*te/  'îBanbe  liât  jeinan  untcc  uns  bm  uocgcnaïuen  @tâb= 
tcn  ÎSutgccn  obet  58ucgecin  mit  ben  anbetn  jt  m  fdjafftn  obcc 
an?ufptcd)en/  m  iveldicn^  2Bcge  baë  mu/  baê  (bttcnt  fîe  thiin 
mit  ©ctidite  on  bem  ©tabtcn /ba  inné  jcnte/bcniîeanfutcd'cnt/ 
JU  aîcditfoll  (îclm/  iinb  fol  mait  il^ine  ba  cid;tcn  unuccîô«cn= 
lid>en/  aie  uotgcf"ditieben  ffel)t.  ®od;  en  fol  |(di  bcljcin  ©tabt 
anncl;mcn/  bebemen  il)tcn  $8utgcc  obec  ^utgetin  m  fcbjtmcn 
wibet  bie  anbecn  bct  uocgenanten  ©tâbte  s^ucgcc  obcc  SButgenii/ 
uon  bcl)einé  Stiegeé  obet  'JCngtieffeé  ircgcn  /  bct  jcmc  5Siu'«cc  obcc 
SBucgctin  gcfct)cl)c/  el)  fîe  SBucgcc  obcc  SSutgccin  rcuibcnt.  @e= 
fdiclx  aud)  bel)ein  Tlngcicff  untet  uiiê  ben  uotgcnanten  ©tâbren/ 
oljne  ©ctitbt/  bcnn  foU  btc  ©tabt/  bec  58ufget  obec  SSiiriicciu 
ben  'Jtngticf  getban  bat/  folid;  I>ilten/  baf  fîe  ivibec  thm/' baè 
fîe  oI;nc  @cvid;t  getl;an  l)am/  3Bnnbe  jebcc  «Sucgec  unb  ^ut= 
gecin  untcc  une  ben  uocgenantcn  btien  &(àbtm/  follcn  uon  cn= 
nnbet  3ved)£  nebmen/  an  ben  ©tabtcn/  ba  fie  ju  [ifedifen  tbiin 
follcnt/  aie  bavût  gefd;tieben  fîelit/  one  ©efecbe /botb  fol  je  bic 
©tabt  bacan  ibccn  ÎXed;tcn  Jtepbeiten  /  unb  ©en'onbcitcn  uec= 
Vleiben/  als  fîe  uon  altec  bec  ifi  fommen.  Hnb  mogcn  an*  bie 
SButgec  uon  jcglnbec  ©tabt  ibccn  S^cnn  nnb  Jtciinben  biciicn/ 
obc  fie  iroUcnt/  aU  uon  altec  bct  tommen  ift/  obne  atte@efctï 
bc.  unb  becubet  fo  b<it  bcbçin  <&tabt  untcc  iiiié  ben  uocgcnan^ 
tcn  ©tnbtcii  î)jîad;t  ubec  bie  anbecn  jii  cctennenbc/  von  ibc»? 
«SucgccS  obet  SBiitgctin  tt'cgcn/  anbet'iS/  biinn  bauoc  gefdities 
ben  ijL  5Bit  fînb  aiidj  ubetein  fommen/  met  ce/  baf  behenie 
S3utget  untet  un«  bcçen  ©(nbtcn  fîn  $8ucgccted>f  uetteilt  iuiic= 
bc/  baf  et  nit  fommen, folt  in  bic  etabt/  von  cêlicbet  biinb= 
fadxnobccitmbatcniegen/  tuo  bec  bebcintc  in  unfet  bic  uocgcs 
nanten  ©tabte  bebeine  feme/uiibSucget  ba  luucbe/bie  fottibin 
bod)  nit  bebolffcn  fi)n  nod;  fd;icmeii  uon  bn  ©ad;  nicgcn  jcgcn 
bec  ©tabt/  banncnctucttciebenift/  unb  fîn  sButgcctedit  wc= 
teilt  ifî/  obnc  ©efecbe.  &  ifï  nticb  btubt/  mt  eà  baf  bebcin 
©tabt  untcc  uns  ben  uocgenantcn  bti;en  ©tabtcn/  mit  bct  aii^^ 
betn  ©tabt  eintc  <S>V<^n  «e»iinne/won  bebciiiS  'Xiticfels  lucgen/ 
bie  an  biefem  SStieff  gefd;tieben  fîcbent/  unb  U'ct  es  bj  bie  îOt' 
fpcad)c  uon  bct  ©tabt  uon  ©ttafbutg  bcfd;ebe/  von  bcflêlbctt 
©pancg  >uegen/  fo  fpllent  fîe  ben  SBteflcn  bcingen  fut  eine  bec 
^  *  anbetn 
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CORPS    DÏPLOMATICIUE 


A  Mxrn  «"î^"'  î"'""^"  gtâttc/  tocIcK-  (ic  rootlcit/  unb  fccit  SBtcffcn  bcm 
iiiM^u  tX'.ub  bevfdbm  (gmtt  fûriesen/  imb  wic  ce  bctfelbe  SKatl)  bec 
I  ï  5  f ,  iStiitt/  obct  biié  m£!)teml)cil  «met  i!)n  uptirtjtcnt  «ff^cii  %\bt/ 
^  ''  bomit  fol  |îe  jegweba- Itte  besniicgcn,  ^SBcvertbecbctevutnn'i- 
fclieii  bcn  «nbetn  jmcçcn  ©tâttcn/  moc^'tem  bami  bicfelbe  jtro 
(gtntte  brtp  tinter  i!)n  fetb|î  in*t  gcvid)fcn/fi)  fbacntf(ebiiébtin= 
gcii  fiît  bcn  iXdt^  s»  ©tvnpbiirg/unb  n>ie  ce  (iiicl;  bcrfelbeîXrttI)/ 
Dbct  biig  mcl)tcrtl)eil  muer  iljn  u(îri*tcnt  tiff  bcn  %;bt/  biimit 
foi  bcn  ètatten  nud)  beguiiegen.  Uns  fol  niicb  ber  Svfitb/  fur 
ben  bnS  btaclit  reirb/  baé  iigritbtcn  ol)nrccîogcnlitl)cn  oljne  aile 
.gei'crbc.  Unb  fol  bod)  je  bie  e>tntt  in  il)tcn  îScttten/  'Jreçlxi^ 
tcn  imb  ©emonbciten  verblibcn/  imb  foKcu  iljn  biiran  bic  l'orge^ 
fcbriebenc  '2ftricfcl  nit  fdmbcii.  Siejé  «orgcfdjriobcnc  25crbunb= 
niiffc  gcloben  mit  itff  bic  %\)bc/  bie  wit  «t  jctilici;cr  bcr  i'or(jc= 
iinnten  gtiïtte  brttumbc  gcfdjiDotcn  unb  gctban  Ijrtbcnc/  getrii= 
iDclûl)cn  /  tîecc  mib  i'c)îc  ju  l>ilten.  IJnb  nwnnc  cin  iSiUlj  (tbgcl)C 
«ntcr  une  bcn  Dorgcmintcn  bricn  ©tatten/  bap  je  ber  nltc  9C(U() 
bcm  mii*cn  SCotb  in  ben  "JfHbt  folgeben/  bicfe  25ctbunbmifrc/ 
tinb  bicfciiS3ricf  jïcet  «nb  l'cjtc  ju  I>ilfenc  unf,  jii  bcm  iiorgen«n= 
tcn  3iel  o!;nc  alk  gcucrbe.  litie  birre  Borgercl;nebcne  ©ingc^ju 
«incni  ir<il;renUrfiinb/bag  fîc  l'on  une  cbegemniten  brtcn  ©t.it- 
ten  fîecf  unb  uefl  gel;alten  wcrben  ;  fo  tian  iDir  inifer  bricr 
©trttf  Snilcgeïc  an  bicfen  «Sricf  gcl)cnget.  ©cbcn  jii  28itfen= 
burg  nnd)  dhiftaê  @cburtc/bri6el)ml)unbcrt  Sflljre/Hnbinbem 
<5f.  3<i!)r/  an  bem  ®unrefîiig/  niicl;  bem  Sunentnge/  fo  imni 
finget  Cantate ,  nad)  £)|ïern. 

XXXV. 

30,  TuiU.  Çrfc^ïJcctrag  3unfcl;cn  ®mf  îScrt^olt)  wn^cmicnèctâ/ 
jÇartcnbcrgifcbcr  îinic  I  mt  @raf  ^crmaim  ijon 
J5cnncn(!ci:g/2[fcï)acl}tfct}cr£mie/  ta^  iw  ciner  vpii  i(> 
tien  Dl)iic  aîîdnnl.  £cibc6=Ç>:bcit  rtbgicngc  /  ter  an» 
î)C«/oï>er  t>tê  antern  ©oljnc  fuccedircii  foltcn.  (Sckn 
flin  nccljftcn  9}iittwccl;cn  fur  fct.^Pctcrs  'îag/  Vin- 
cula  gcnamitt.  1 3<55-  53>it  ^a\)\aê  S7(9vDÏ3  IV. 
lcl)cn=^:St(cf  liber  bci;î)cr  ob  bcnaiittêit  ©cafcn  (Siittcr 
imD  Confirmation Jicfcë  (Srb=25cttwg£?.  ©cbctt 
Sflitrnbcrg  ain  (5t.  eimon  uni)  3'i'-ï'fl5''2ibcnt)  i}66. 
[MoLLERi  Reiclis-Tags  The.itrum  Vor- 
Itell.  I.  Cap.  XIX.  pag.  ifd.] 

C'eft-à-dire, 

Pacle  de  SiuceJJîon  entre  Berthold  Comte  de 
Henmnhcrg  de  la  Ligne  de  Hartenherg ,  fi?  H  e  r- 
M  A  N  auljî  Comte  de  Hennenberg  de  la  Ligne  de 
jîfchacb ,  portant  qu'eux  ou  leurs  Fils  devront  fe 
fucceder  mutuellement  en  cas  d'extinSlion  des  mâles. 
Fait  le  Mecredi  avant  la  Fête  de  St.  Pierre  aux 
liens  iSiSf.  KvtcksLettres  de  fief  de  l'Empereur 
Charles  IV.  fur  les  Biens  de  l'un  £5?  l'autre 
Comte ,  y  Confirmation  dudit  Pacte.  A  Nurem- 
berg la  veille  de  la  Fête  de  St.  Simon (^  Jude  1 366. 

(-m3ï  SBertI)oIb  non  ©ottcé^Onobcn/  ©rof  yon  J-jenuebcrg/ 
-^^  S^crî  JU  S'^iirtenbcrg/  unb  œir  sjcrinwnn  l'on  bcnfclbeit 
©nnben  ©rdf  uon  Sjenncnbcrg/  S^en  s"  W'"/  bcfcnnenbe. 
fmntlid)  nn  bicfem  SBrief  nllcn  bencti/  bte  il)nfebcnb/  bownb/ 
ober  Icfen/  but)  roir  mit  gcfunbcn  ii)b  /  mit  l'ercintem  unb  wùW 
bcbrtdJtcn  ïDîutl)/  lidd)  Sutlj  unfcrcr  v?crrcn/imb  Jreunbc/  dire 
imfctgtbimb  (Sutl)/  ti  fcç  iehcn/  cbit  eigon/  ober  fdbccnb 
S}aahi  Sïcitai/  ©tnbtc/  ©crubt/  ÎBUbbiibn  /  SBoffer  unb 
%âlb/  iflnb  uilb  icutc/  b«fu4;t  anb  unbefud't/  \bic  tè  gennnnt 
fen/  ob  bcr  gtbcn  cbcr  imtcc  b«E  «Iibni/  :,i|aiaiiv'i;  U'crffi'n/ 
jn(iri)cn  mibgcben/  imfcr  i|l;û;<v  b?ip  ai:;>;u.'  ;■,,&  lo!;.;;  ,iud) 
Itnfec  jeglubec  ben  rtubcril  cin  m  '.nlji  "':  :•  ■-■  .--i'.w,»:.  /  ::'=  lUc 
bie  ©ut/  céfcn  £rbc/  eigen  o^  i-;!'.»^.  c^'v  tv,'rci);'te /  cig 
l^ctnrt*  gcfd)riebcn  (Icljct/  iiïfo  bcfd-.iibi'nair.;  /  .j'j  i.r.lu  cmer  al- 
gieng/'  bu  @ott  longe  l'or  p)l  c'onc  itiKSîiïrbciV  b.ig  md)t 
(Sébne  bii  iDnrcn/  fo  folt  ce  fûrbag  gcfitUca  itf  ben  rtnbcrn/unb 
fluf  feme  ®rbcn/  cbne  ©efcljtb/  unb  ob  brtS  •xn.i  bu?  bec/  ber 
flbgnngen  roer/  'î.ôd)ter  licpc/  bie  foltauii".  i'.u'3:;d)te5'/  nad) 
'  SSflt  iljter  bcebcnSteiinbe/  ol)n  @efcl;rbc/  unb  i|T  iHîd)  gerebet 

jDorben/  bu?  wir  (ittc  Sjulb  bcfnmcntiicl)  mit  emanber  einnc5= 
incnfoUen/  niif  bcçben  (geiten  obne  ©efeljvbc/  mib  fottcn  bie 
mit  emanber  befcftcn  «nb  cntfc^cn  /  ol;ne  ©cfcl)tbe.  •Jturi)  i^  gu 
ïcbet  iDotben/  ob  mifer  ciner  el)clid;  wolt  «icrbcn/  n)eld;er  ber 
màxil  ber  mbd)tecin3ugclbm(id;en/  nud)  bcr  gremibe  iXml)  / 
cl)ne  @cfcl;rbc.  %.w{)  ift  gerebet  reorben/  ob  unfer  ciner  t'er= 
îfluffen  ober  nerfcÉcn  wolte  ober  mii(le/  baé  folte  uiifcr  feincr 
oljne  beé  «nbcrn  Sdtl)  tljun.  %iSrben  \m  bnnn  ui  JXiitl^e  /  bn(j 
imger  ciner  verfnitffai  ober  uecfescn  rooltc/  biié  folte  er  ban  <in- 
bernnnbieten/  môdtt  bunn  bcrfclbe  /  ober  feme  (jrben  /  oberfci^ 
ne  Siencr/i'on  fcinct  roegen  barju  îommen/  biiÇ  er  birà  gcfmif' 
fen  môd)tc/  fo  fûtl  er  il)n  bnju  \an  îommcu  wor  onbern  tcuten. 
2iJncc  ober/  bdf  et  btivju  nid;t  fommcnwDcljt/  fo  fott  et  iljn 


furbnf!  buron  nitbt  I)inbcrn  /  iveber  511  «erfniiffcn  nocb  jtt  Dcr-- 
fe^en  obnc  @efcl)rbc.  itnb  wml  bnf  unfcr  ciner  jed^té  i'cr= 
Wl  fo  font  «nfet  jeglitliet  «nb  fêin  grben  fcin  iofiiiig  b<irnn 
l^iibcn.  ■JCiid)  fott  unfcr  ®ing  ntfcsj  ein  ®ing  jeiin  1111  iiUen(fcn= 
tl'cii/  unb  fort  unfer  jeglicbct  bem  «nbcrnl)clffcn/  «nbtiitl^cn/ 
iwr  giircn  ■îreucn/  ol;n  ©cfcltrbc/  mit  folcbein  Unterftbieb/  H^ 
unfcr  jcglubcr  |îsen  unb  blciben  fol  bei;  iiUcn  ben  ©lîtctn/bicfeiu 
2)ntcr  «itf  ihn  gcerbct  Iwt/  unb  bic  Ijcrbradît  hall  ober  bic  cr 
nodjgcminncnmôdit/  unb  iviire  biié/  bdÇ  «nféc  ciner  fd)ulbi3 
ivnce/  ober  (gdwlbcn  niiKbte  /  bie  von  fcinctmctîcn  uiâtcn/  bcï 
folt  bic  ©clnilb  <iiiÊ(tid)ten/unb  bejatilen  «on  fciitcn  ©lîtcrn/bie 
fem  2)(iter  (luf  il)n  gcerbct  !)at/  «nb  bie  cr  Ijergebriul)t  I>it/  unb 
notb  gcaMimcn  môcbte.  Ttud;  i|1  gerebet  >»orben  /  ob  mir  l'or; 
gcnnntcr  ©rnfe  îjcranrtim  «on  Sjenncbetg  obnc  grben  clje  (ib= 
giengcn/  b.mn  unfcr  l'orgenniifcr  25ettcr/  ©raf  5Sctt!;oIb  ju 
ïjcnncbccg/  S^m  ju  S'^cirtenbcrg  /  fo  fotft  unfcr  SBrubciv  ©rnfe 
SScrtboIb  «on  ^cnncbcrg/  ■îl)imil)cn  ju  S3innberg/  fi^cn  «nb 
blciben  tn  nllen  3^i«écn  unb  ©ulern  pi  ben  bolben  'Z\)à\.  ju  fei:r 
nen  icib/  bic  n)ir  gclrtt]ën  l)âttcn/  o!)ne  @cfïl)rbe.  Qfud)  rcbcu 
ifir  «orgcnonter  ©rrtfe  S8ertI;olb  «on  Sjcnncberg/  Sjcrz  jii  îjnr- 
tenbetg/  «or  une  «nb  alfe  «nferc  Srben/  ob  biié  t«rtte/  bug 
«nfcr  «orgcnimter  2)ett(r/  ©ntf  Sjcrnnanrt  «on  Sjcnncberg/ 
o!)ne  (Jrben  eljc  nbgicng/  bitnn  unfcr  «orgennntcr  SBcttcr/  ©mf 
58crtljDlb  «on  Sjeimeberg/  fcin  SBriibcr/  'î.fjumljetz  j«  $8am- 
UïK}!  brtg  iDir  (lire  bie  icben  /  bic  er  gckfTenbat/  fceulidj  tM» 
gen  foUcn  «nb  JDolTen  ju  bcm  l^ulbcn  'î^eil/  iin  ©ut  unbju 
9tu|  bcm  «orgenannten  «nfcrn  Sîettcr  /  ©rnf  §8ett!)olben  ju 
^enncbcrg/  îl^uinl^crm  ju  Siimbcrg/  unb  fott  bnë  i;albe  ^Ijcil 
niijen  «nb  m'cfcn  j«  fcmen  4cib/  biemeil  er  lebt/ol)ne  ©ejebtbe, 
'Jtud)  i(i  gerebet  gcnjorben/  xoann  ber  «orgennnnfe  ©raf  SBet= 
tI)oIb  JU  iQcnncbcrg/  'îljuml^cn  j«  SSmnbcrg/  (ibgel)et/bnf  fiir^ 
bflf  (ittc  bic  ©lîtec  unb  iel;cn/  bie  cr  innen  gclinbt  lint/  «nb  bic 
iljme  «on  feincm  SBrubcr  migcfnUen  fcçn/  rtuf  bcn  «orgcinclbtcn 
@riifS3crt!jolben«onSjenncbcrg/  ^crm  ju  Sjnrtcnberg/  ober 
nuf  fcine  grbcn/  ober  rocine  cré  giebt/  ober  »crmad;t/  gefattcn 
follcn/  oI)ne  aire  '2£sicberrebe  /  «nb  o!)ne  @cfel)tbc.  Unb  nin: 
«orgenonbcer  ©taf5Sertl)olb«onS:3cnneberg/  S'jcn  ju  Sjntten; 
bcrg/  unb  roir  «orgennntcr  ©rnf  Sjcriinnnn  jii  S^cnnebcrg/^eri 
JU  '2ffd)a/  befenncn  ofentlid;/  bnp  mie  entmen  gclobctçnbm/ 
unb  JU  beneu  ^Jciligcu  gcfdjn'orcn  Ijnbcn/  nttc  biefe  Borgcfd)tic= 
bcnc  S)incî/  «nb  nUc  bicfe  «orgefd;ricbene  'JCrticiiI  flet  ju  Ijalten 
untgutenîrcaen/  «nb  nimmcrme^r  bnnviebec  jutljtm/  o!;nc 
rt0e6  @efc!)rbc.  ©cflcn  jh  Urfunb  gebcn  »«ic  biefcn  S3ricf  «cr- 
tlcgclt  mit  unfern  unb  beé  gljrmûrbigcn .^Jernt /  ^erm  Jricbcicbë/ 
a3ifd)offcn  ju  58nmberg/  unb  beg  gbien  sjcrni  ©rnfcn  5jein» 
tid)é  «on  îtiiljenbingen/  feineé  SSrubcrn/iinfecé  £)[)eimb(J/nn= 
I)nngcnben  'j^nfic«,ûni  bie/  burc^i  unfcr  bcçbcr  SBitte  iritrer./ii^re 
3nficgel  nn  biefcn  SSrief  gel)nnget  Ijnben.  Unb  i«ir  Jricbrid!  «on 
©ottcé  ©nnben/  5Sifd)of  ju  ^nmberg/  imb  mir  J5eintirii/«Dii 
bcflêlben  ©nnben/  ©rnf  ju  'îrul)enbingen/  fcin  s^rubcr  bcfcn= 
ncn/  ia^  mit  beç  ben  'îcçûungcn  geme|ï  finb/  bie  gefd;el)cn  fcçii 
jmifdjcn  imfcrn  «orgenannten  Ôljcimcn  /  ©rnfeiT  ^ectbolb  j« 
^ennebctg/  .^ctui  j«  sjnttcnberg/  unb  ©tnfcn  Sjernnnnn  «u 
S'jcnneberg/  Sjerni  j«  %\&)ai  beë  Jnben  ibir  unfcr  Jnfîcgcl  n)if= 
fentlid;1incd;  il)rer  bci;bct  S3itt  niiUcnj!'.  il;rcn  3nt(ege(n  nnbic; 
j'en  58ricf  gel)cngt/ber  gcben  i|l  nnriifôottcg  ©cburti)  brci>jelxit 
I;imbct£  f)'il'ï/î>n'''"it')  •"  t"'"  6^  3nl)r/rtn  bcn  nccbjlcn'gnitt; 
modicn  ftir  ©.  '^atïi'%ai  /  Vincula  gennnt  /  M  tjciligcn 
jmôlf  58ot!)en. 

.Kaçfcré  SaroK  IV.  ic()t1"25ricf  wnl»  Confirmation 
t)Ot''inferirtcn  0actr. 

rm3t  Cnrl  «on  ©ottcë  ©iwbcn  Dvoinifdier  ^cijfcr/  $«  ( 
"^^  3"tcn  fflîeljrcr  beé  iXcid;ë  unb  Sonig  ju  &bl)cim/ 
fcnncn  unb  tl)«n  f«nt  offcntlid)  mitbiefem  $8rietf  nUen  ben/  bie 
\\)n  fcl;cnt  ober  I;orent  lefcn/  bnÇ  fur  «né  fominen  (înb  bic  Sb» 
len/  s8crtl;oIb  ©rnf  «on  Sjcnncnberg  /  Sjct:  ju  S'Jnttenbcrg/ott 
eincm  'îl)cil/  unb  Sjctunnnn  ©rnf  ju  Sjenncnberg  /  ^etj  jit 
'îtfdinm/nm  nnbctn/unfct  «nb  bci?  SXeidié  lieben  @etrcucn/«nb 
bnben  nl(c  il)rc  grbcn  «nb  ©lîttct  /  bie  (le  «on  \Xné  unb  bcin 
SCcid)c  j«  iclxnhnbcn/  jufnmmcn  gctrngcii  «nb  gemn*t/  m\b 
feinb  bc0  mit  gut'en  SBtffen  «nb  tedjtcn  SBiffen  unb  cinmutiglid) 
lïbctcin  fommen/  bnf  wcld)cr  «ntcr  il)nen  oI)ne  icibcé  icbcné= 
<itha\  fiiïrbe  /  bnf  bmwt  ailt  foidje  ^cljcn  unb  ©uttct  mif  bctt 
nnbcrn  unb  fcine  grben  oljne  flf(e<$  Sjinbcrniffc  gcfnKcn  foCcn. 
Scg  I)nben  (le  «né  gcbctl)cn  bei)bcrfcit  unb  mit  ntlem  sjleifi/ bng 
■i«ir  iljn  bcçben  mit  cinnnber  bicfelbe  iljte  grben  fmntlicb  «crlcis 
l)en  /  «nb  bic  cbcgennnnte  Qûifgnb  /  23ermnd)uiig  unb  ôrbnung/ 
«on  un('ctn  fonberlidicn  ©nnben  unb  mit,.^ei)|aiicbcr  5!)icd;te 
SBot(fommenbcit  gctiirt;ten  gnnbiglid)  bejîntigcn  /  befc(îcn  unb 
cor.firmiren.  ®ef  l)(ibcn  nnr  ni)gcfcl)cii  il)tc  rcblicbc  58ctc  unb 
getremc  ©icn(l/  bie  (le  une  «nb  bem  Sieid)  ojffç  nujlid)  gefl)nn 
^nbcn  «nb  fiïrbng  tl;mi  fottcn  «nb  mégen/  in  fùnfftigcn  geiten. 
Unb  I)rtbcn  il)n  beçbe  mit  cinnnber  nttc  bie  obgennniue  ii)tc  ielicn 
mi)  ©lîtfer/  bie  (ic  «011  Uniî  unb  bcm  SCcicÇ  bnitcu  iiiio  j«  H- 
j)cnl>ibcn/  «on  unfa-  fonberlidjcc  ©nnbe/  mit  rcdjfcn  SfËtfRn 
imb  .^^eyfctlidicn  a!cci)tc  fiimtl.  verlichen  unb  «crleiben/  nlfoiti» 
il)c  ciner  nlfo  (liîrbe/  bnfi  et  cbclidje  icl;eni3  4cibcu=gtben  Ijitifer 
il)m  nicbt  cntlief  /  ^a^  bnnn  ntic  biefetbeii  tcljcn  n«f  bcii<î»bcrn 
«nb  fcine  (^rbcn  o|)ne  nCc  S?inbcrnit]c  gcfnUen  fottcn/  unb  baju 
bie  cbegcnnntc  îtufgnb/  ûrbnmig  «nb  2)crmndHiiige  bcllctigen/ 
b(fe(lcii  unb  ccinfirmiten  mxl  in  nder  bcr  ma^ialé  l'oc  tcgnffen 

itl. 


Anno 


rtffen 
bc= 


DU     DROIT     DES 


E  N  S, 


J5 


Ansto    'tî-    SKif  ttcftiiib  biêfcâ  SSïiefcë  iieïlïegelt  mit  unfet  ^eyfecf. 

■"•  £Di(tie([.  ^tilîcgel,    ©ec  gcgcbcn  i|î  m  giutnbetg  iwd)  gl)ti|li 

j  7^c    ©eburtl)/  &K9jel)en  l)iiiibctt  3(îl)t  uiib  bamaà)  in  bcm  66|icii 

•>    '  *  3ïi!)i7  dm  ©.  (éiinoii  unb  ^iibiië  "Jtbenb/  bet  ^eiligen  jwôlff 

S3ûf!)cii/  tiufcrcï  iXeidje  im  u.  nnb  beé  Scçfcttljuinbé  iin  iitcn 

P.  DomiDum  Cancellarium 

NicoLAus  DE  Ckapicz. 


XXXVI.     . 

17. Dec.  Pf'i'vilegiuni  Caroli  IV.  Romanorum  Impera- 
toris,  pro  Lamberto  Episcopo  Spircnfi  i3 
Succeffbribiis  ejus,  de  non  folvendis  VeSigalibus  ^ 
à  vint  s,  frugibus  £3"  ligais,  aJiisque  ad  fuam  ali- 
moniam  neceffarih.  Datum  in  Monte  ad  Khimium 
die  Mercurii  proxima  poft  Fejlum  S.  Lticia  annô 
^l^î-  [JuLii  Belli  Laurea  Auftriaca 
Libr.  II.  pag.  8p.  L  u  n  i  g  ,  Teutfches  Reichs- 
Archiv.  Part.  Spécial.  Abtheilung  1 1 1.  Conti- 
nuât. I.  Fortfetzung  III.  AbfatzXIX.  pag. 
2jp.  en  Allemand.] 

NOs  Carolus,  Dei  gratia,  Rom.  Imperator, 
femper  Auguftus ,  Rex  Boemiœ,  &c.  Palam  his 
Litteris  tettamur ,  &  notum  facimus  omnibus ,  qui  eas 
legent,  aut  legi  audient,  nos  recolentes  utilem  &  rîde- 
lem  operam,  quam  Reverendus  Vir,  Lambercus  Epis- 
copus  Spireiifis,  dileâus  nobis  Princcps  ac  frsful,  no- 
bis  &  S.  Rom.  Imperio  multoties  prompte  ac  libenter 
prEftitit,  &  in  faturum  prsftare  poteft  ac  débet,  con- 
fulto  ex  certa  fcientia  &  plenitudine  Csf.  poteftatis  fioc 
Hngulare  Privilegium  ipfi  conceffiire ,  &  harum  Littera- 
rum  vigoreconcedere,  ut  ipfi  &  omnibus  ejus  Succes- 
foribus  Episcopis  Spirenfibus  in  perpetuum  liceat,  fua 
vina,fruges,  ligna,  &  alia,  quibus  ad  fuam  alimoniam 
aliosque  ufus  in  fui:;  munimentis  opus  liabent,  quocun- 
que  ea  nomine  appellentur,  fine  dolo  &  fraude,  fecun- 
do&adverfo  flumine  Rheno  in  fua  Munimenta&Arces 
ante  omnia  Telonia  libère  absque  ullo  veâigali  &  im- 
pedimento  transveliere  &  transvehenda  curare. 

Secundum  hxc  omnibus  Principibus,  Ecclefiafticis 
&Politicis,  Comitibus,  Baronibus,  Equitibus,  Nobi- 
libus,  Urbibus  &  omnibus,  qui  jus  Telonii  in  Rheno 
nunc  habent,  aut  deînceps  confequentur ,  mandamus, 
nt  fupra  memoratum  noftrum  Privilegium  firmiter,  ac- 
curate  &  inviolabiliter  obfervent  ,  qui  contra  fecerit, 
quacunque  id  ratione  fiât ,  in  noftram  &  Imperii  gravem 
indignationem  incurret. 

In  cujus  rei  fidem  his  Litteris  noftrœ  Csf.  Majeftatis 
Sigillam  apponi  curavimus.  Datum  in  IVlonte  ad  Khu- 
nium  Anno  à  Chrifto  nato  M.  CGC  LXV.  pro.xi- 
ma  die  Mercurii  poft  Feftum  S.  Luciœ  noftri  Regni 
Tigefimo,  &  Imperii  undecimo  AnaÔ. 

XXXVII. 

Ltttera  Jbfoluîoriôe  Régis  Hungaria  Ludovi- 
c I ,  quibus  Duces  Jtuftriis  Albertum  13 
Leopoldum  omnibus  verbis ,  Juramentis  fj' 
promijjîonibus  ,  nec  non  obligationibus  ipfi  fa£lis 
qiiietos ,  expeditos  i3  folutos  pronuntiat  atque  dé- 
clarât. Data  Wiida  die  zf.  Februar.  1365. 
f  Pièce  tirée  des  Archives  Impériales  du  petit 
Tréfor  de  la  Régence  &:  de  la  Chambre  à 
Vienne.] 

NOs  LuDOvicus  Dei  gratia  Rex  Ungaria:  No- 
tum facimus  tenore  praefentium  univerfis ,  quod 
nos  bona  fide  &  fincera,  absque  omni  dolo  &  fraude, 
Illuftres,  &  inclitos  Principes  Dominos  Albertum  & 
Leopoldum,  ejus  Fratrem  Germanum,  Duces  Aus-" 
triœ,  Styriae,  &  CarinthÎE  fuper  omnibus  verbis,  Jura- 
mentis, promiflîonibus,  obligationibus.  ligis,  realibus 
&perfonalibus, nobis  per  ipfos  fub  quorumcunque  ver- 
borum  materiis ,  &  formis  tacite  vel  exprefife  fadis,  tum 
fub  fidei  poUicitatione,  quam  Literis  utrobique  vallatis 
&  firmatis,  quietos,  expeditos  &  folutos  rcddimus  & 
committimus,  harum  fub  noftro  Majeftatis  SigiUoLit- 
terarum.  Datum  Wuds  die  vicefima  quinta  Februar. 
Anno  Domiûi  13$^.  Regni  autêia  ngftri  vigefimo 
quintO, 


XXXVIII. 


Anno 

55ip(o«ia  Sa\)fitê  GÎC9Î0O  IV-  iwrbuïcï)  Çr  bkzo.Mars, 

i(SC>cp£)VS>k5£n  rtiicl)  î()rcq>rdlatcii  mit  £aitD5|)cnn 
rtllcr  2i\)t  un»  ^:5ûnîini!tJ  mit  .iîSnig  iiiSnng  in  Un» 
garn  fo>w()t  wcgcn  JÇfiiff/  aie  Jpcytatl)  swifcDcii  &p 
fabctt)  /  J?:r|og  (5tcpt)anë  JïcnigS  lU.i!'3b3@*5 
fficuteré  'îcc^itcr  /  mt>  torgcnanntcn  .Çcr|pg  liU 
bviclnm  (iiifgcricDt  /  loBfpiicljt  tinî)  allc  \eitl)(  2Upi 
itnî)  Siintmilfc  auff)ebt  uilt  cajlirct.  ©cbcn  ju  «Prag 
tcn  grci;tag  uac!)  Ljetare  1 366.  [  Pièce  tu-ée  des 
Archives  Impériales  du  petit  Tréfor  de  la  Ré- 
genté &c  de  la  Chambre  à  Vienne.] 

C'efl-à-dire, 

Diplôme  de  l'Empereur  Charles  IV.  par  lequel 
il  abfoiit  les  Ducs  d'Autriche  Albert  £3" 
L  E  o  p  o  L  D ,  comme  auffi  leurs  Prélats  ^  Etats 
Provinciaux  de  tous  les  liens  d'Alliance  (3  de 
Serment  qu'ils  avaient  contraâés  avec  L  o  u  ï  s  Roi 
de  Hongrie  tant  à  l'égard  du  fecours  réciproque- 
ment promis ,  qu'à  l'égard  du  Mariage  déjà  conclu 
âf  fait  entre  ledit  Duc  Albert  £5?  Elisa- 
beth Fille  (^'Estienne  Frère  dudit  Roi  de 
Hongrie^  lesquelles  Alliances  13  Serments  il  cajfe 
&f  annulle.  A  Prague  le  Fendredi  après  le  Di- 
manche LîEtare  1365. 

Cfixy  SncI  l'on  @ott«ë  ©m<ibm  3\ômif*et  §.m^tï  ju  Oim 
'"-'  3"Kn  aric!)tct  bcé  3vcid)é  unb  &bn\%  \\i  §8ol;ejmb.  S«a 
fcnncn  unb  tienne  hmb  Dfféntfid)  mit  biefein  SStief /  nticn  bm 
bte  iljn  lefenb/  cba  I;5fen  Icfen/  bnf  \m  mt  bcm  Q,m&\tl  bcn 
une  bel-  TOolgcbom  itltibi^ilinié  Sjcr^og  \\x  ùml  unfcï  liebci: 
©djronget  unb  Jurfî  uoafoinmenlid)  geben  I)rt£  in  ftaffï  bcé 
©enjrtlfîbticfé  /  bcngcuné  l'on  benibUïd)Icud)tige5iît(lcn  un& 
^crm  iubmig  ^ontg  ju  Sjungdm  unfcrn  liebcn  a3rubccn  unî» 
grnuen  glifobctljmn/  i>tx  feinev  anufijcv  ber  gUcnt  .gônigin  ju 
ijungocn/  untct  tljren  nnfjnngenbcn  ^nfîcgcln  brodât  unb  gcjct= 
gcf  ijnt/  mit  n'oI)Ib«bcid;tcn  SDhictlVunb  mit  SXiitl)  unfeta'Jdt^ 
flcn  unb  ©«tteuat  bzt  ^od^gcbotiicn  'Jtlbred'tcn  unb  icopolbcn 
S3«eoâ«n  S"  ûcfietteid)/  jn  ©tcçt/  ju  ^crnnbten/  \\)t  ^tnlrt^ 
ten  unb  ianbtjcrm  tl)tct  gûrjîcntbumb  unb  Sjetjfd^dfften/lcbig/ 
<iucif  unb  hé  gsfflgt  unb  gctoffcn  Ijnben  ntletîtibc/  ©clûbte  unb 
S3untnug  bit  fie  fid)  gegcn  bem  nctt'cn  ..^unig  l'on  Ungorn  in 
ba\  gtûtTcn  SBimt^brief  /  bu  i^re  unb  \\)ta  dxgennnmen  ^riU 
Inten  unb  i(inbl)ecjn  3nfî«gcl  mil^ongcnb/  wtbunbm/  wtiabtf 
unb  wi:fd;n)otcn!)aben/bmmt  fie  umb  I)iil|f  i(>t«  ianb^merm 
Hiod)fcn  gcmcint  reetbcn/  unb  mit  nomen  bec  ©eliîbb  nnb  'JCibe 
bic  jic  unb  fecliget^gebfldxmtë  ilutt^oa,  Subolvl)  i!)r  âtiibcc  bein 
ejjegennnnbtcn  Sonig  non  ^ungnrn  /  umb  ben  S^eiratl)  unb 

Erunbfdjrtff  jniirdien  bcn  ^od^gcbolu'n  glifiibetl)/  SBçlflnb/ 
ct$og(Stepl;rtn  fcincé  QBtiîbcrë  'îoditeiv  unb  Sjetèog  Ttlbcedjt 
bem  l'orgennnnbten  getljim  Ijettcn/  unb  iBotfen/  unb  fpredien  in 
.gtflft  beffelbcn  @eiB«lté/  ba?  betfelb  58unbté=$8cieffunb  a\li 
foldje  Oeliîbbc/  ?8ijnbnué  unb  "Jtîbc/  bte  bniinn  gejcljricben  )?«= 
ijen/  tobt/  fcrtilçît/  unftâfftig/  unb  unnué  feçn  joBen/  unb 
frtin  Srdffï  !)rtbcn  ewtglid)/  mit  Itrfunb  biefciJ  ^tii^é  ivrfîegelt 
mit  unfetm  ^a\)p\.  ffljajell.  Sil^i^iJ^f-  ®cben  ju  ^tao,  nndi 
(yi^tifîi  ©ebuctl)  I  :i66.  an  bcm  'Jrcptng  nnd)  Laetare  ïn  b<x 
Jajîen  unferé  ^i\ù)é  m  jronnjiâjîen/  utib  btâ  S(t))fett!)iiinbé 
im  Silflïcn. 

XXXIX. 

Mxj^né  eîtSÎOJS  IV.  !Scrftcï)ramgg  Srtcf  an  fcic  26.MaiSj 
J^crgoge  ton  Ocftcrrcicl)  %{hxKi)i  imï)  îoipefbtcn 
rtuegcftctit/  tafî  Çr  i()ncn  il)rcn  Ocgcmbimlits"  Sricf/ 
ben'fjc  jt^uig  iuîimig  ju  îlngarn  gcgcbcn/  biiinen  gc 
lï»i|fct  frift  wicljcr  rcl)vîffïn  mlk.  ©fbcti  ijufpmg  am 
«cchftcn  èornftag  t>pr  tecm  J3ci;ligcit  «palmtag  1^66. 

[Pièce  tirée  des  Archives  Impériales  du  petit 
Tréfor  de  la  Régence  &  de  la  Chambre  à 
Vienne.] 

C'eft- à-dire, 

Lettres  à'ajfurance  données  par  l'Empereur  Char- 
les IV.  M!i  Ducs  d'Autriche  Ajlbert  (3 
G  5  Le»- 


J4 


CORPS    DIPLOMATICIUE 


AnKO        Leopold,  par  lesquelles  il  fe  charge  de  leur 

y-^        faire  rendre  par  Louis  Roi  de  Hongrie,  dans 

^3°  incertain  terme,  les  Lettres  ou  Revers  de  leur 

jîUia}>ce  avec  lui.     A  Prague  le  Jeudi  avant  le 

Dimanche  des  Rameaux  1 366. 


"3citcn  iDl«brcc  beéSCcicl'é/  unbSwiia  î"  S?ôl)Cim/  sSc= 
îcnncn/  tiiib  tlnm  finit  offcntUd;  mit  bicfan  'Si'icfe  dtlcn  bcii  bic 
in  fc^cn  cbcr  botciit  kfen / ivniin  bic  xjocltgcboracn  lllbrecln  imb 
ieitpolt  Sjêtêogîit  su  £))îciT<;it!i/  ju  tètojt  tmb  511  i^nnitljcn  / 
iiiifct  licbcii  ©mii:  «iib  5ùi'|lcii/  beit  SSuntbïicff  bcn  fie  l'Of 
m\\è  fbii  bcm  biitcl;Icutl)tiijeii5iîc(len/  Jjerm  iiiMixigcii  ^^iinia 
je  ungcrii  /  imférm  licbeit  ^^rubcc  gci)(ibt  I^nbm/  uiibct  fciiicn 
imb  ctlia)c  '^i5r(ten/  q)tiï[iifcii  nnb  i^mmi  beé  Siiiiiiji'cid;^  511 
Ungccn  3n|i}jcln/  une  bcbccbticlid)  tmb  milficlitl)  gcmminirt  \)a- 
hmi  imb  Ijnbeit  imiS  mad)C  gcijobcn/  bdj  roit  Bcnfcifaen Stief 
jBicbergcbcnmiiijcii/bcmcoienaimten^imiac/brtyûiigcIobeiirciicbeii 
cgcnantcn  Sjcï^ogcn  von^Olîcrrcid)  iinfent  licben  ©imett  in  311= 
teii  ttmm  on  i5ciici'bc/b<i)^ivir  in  ben  gleidjm  @cgenbimt=bcicfc/ 
î)cn  (Te  mit  ctlid)en  ivcn*ptrtlatcn/@rn»m  iinbJJcïtcnbcin  cgcn. 
Siim<îc  gcben  I;iibeu/  roi)bcc  fd'ufcu  tmb  (introomn  ftiffen  tmb 
ttJcUcn  jtrifdxn  fniite  3ol;anfcn  tiigc  5e  @unit)cnt«n  bcr  fdjietfi 
îunjftig  ifî/  obet  )\\  cinen  ûtiitbïicf/  tmb  cinen  îotbïicf  fd^nf- 
f«n  l'on  bem  «gcn.  ^^imige  311  Ungctit  innemenbig  ben  uotgennn» 
tcnfïitlcninfttld^cnitite/  (Aê  bctlclben  ûttitbncfdé  tmb '3:01= 
briefcs  nofcl/  mit  bcé  Sjodjgebotn  UlabiÇla  S^ctéog  ju  ûptil  / 
itnfîfé  lieben  ©Diigeï  tmb  Sikflen  ^ngcfigef/  imé  i'£rfd)I055<n 
imb  l'otlîgclt  gebcn  i|i/  unb  wcï  buj  f«d)c  baj  wit  beé  nidit  gcs 
tm  inoditen/  «10/  ha^  mt  jn  bcn  cgcn.  SBimtbciejf/  obcc  cinen 
ûuttbticf  nnb  lotbïicff  nid)t  fd)iSft"cn  /  );nnen)cnbig  bcn  cgcn. 
f:i|îcn/  ©0  gclobcn  vniï  in  gulcn  ti-ctrcn  on  gcuerbc/  hai  mt 
jn/itcn  ^ralrttcn  tmb  irtiitijcTOn/iinb  wen  iiai  «ngcct/  nndjbcé 
egcn.  SBuntbticjiis  lufc/  jit  [)nnt  aie  roit  bcé  crmnnnt  ivcïben/ 
Don  betfclbcn  buntniisîc  /  unb  nllcrt  ben  geMbben  bie  bntinnc  bcs 
gtifcnfèin/  mitbeé  52ciligen  3v6mifd)cn  3veid)é  g&ftcn  /  unb 
mit  tcd)t  unb  uctcil  Ijelffcn  tucUen  unb  ftiffen  ttnuctijogcntidviilé 
fccfd)cibcnlid)  /  biij  |lc  fo(d)cfndx/  f&  une  bem  cgcniinten  JKci= 
ti;e/  unb  beit  'Jiîv|tot  mit  fleiste  uornbci'n/  tmb  fud)en  futtcn  nié 
ïcdif  ifî/^îBîiturfunb  bié58t'iefcé  vcrfîegeit  mit  unfetc^ScifcrlidKn 
SKfljcjîrtt  3iigctlgel/  bct  gcbcn  i|l  ju  *pi-age  n«d)  £tifîu0  gcbiit^ 
te  bfcm^cnljunbcït  3(it/  barndd;  in  bcm  &A)ê  unb  (gctwgficn 
3atc/  nn  bem  ncl;|tcn  SorniïngsS  »oï  bem  Sjeiligen  $>nlmtiige/ 
unfci:  3vcid)e  in  bcm  3it)cnèig|lcn  unb  bcé  xeifcïtumé  in  bcm 
gçlpn  3flrc, 

Per  Dominum  Cancellarium.' 
Decanus  Glogoviensi. 


XL. 

iO.  Mars.  Çracitcruilâ  teé  Pafti  Reciproci  J^ifcÇcil  ^^^it  ^ati 
lin  IVtcu  /  QBcujeélao  itènig  511  Sol)mcit  iiiiî)  30-- 
l)atinfcti  ^Jîarggrafcn  su  C53tàl)rc!t  an  ciiiciii;  unb  J^ci--- 
rcn  Tilbcïto  mit)  iccpclbo  Jpcr|ogcn  ju  Oftcrccicl;  ant 
mlixn  %[)î\\  I  Ité  Iviiits  /  ï>:\^  wcnn  cm  'îl)cil  ol)nc  el> 
Uû)i  idkê  &bm  mit  Zttt  abgicngc/  tct  mUxt  in 
U^  abç^tfiotbmm  ianUn  mt  '^ut(tml)mm  fuccedi- 
ïcn  foUc/  wobci)  ftc  juglcicl;  cinantcr  aOc  ^iîlffc  Va-- 
fprccljen.  <Stbm  Sprag  ï>m  Sonncrftiig  i^oir  bem 
'  ïpalmtag  i36(î.  L^.  unig,  TeutfchesReichs- 
Arch.  Part.  Spec.  Abtheil.  L  pag,.  6.] 

C'eft-à-dire,    ' 

Remuvelkrnent  des  PaEles  réciproques  entre  Char- 
les IV.  Empereur ,  Wenceslas  Roi  de 
Bohême  Csf  J  e  a  n  Marcgrave  de  Moravie  d'une 
part ,  Albert  i^  Lëopold  Ducs  d'Au- 
triche d'autre  part ,  portant  que  Ji  l'un  des  Con- 
traBans  vient  à  décéder  fans  Hoirs  de  fin  Corps, 
les  autres  devront  lui  fucader  en  [es  Etats  y 
Principautés.  Ils  fe  promettent  de  plus  une  Affis- 
tance  mutuelle  dans  les  cas  de  néceffité.  Fait  à 
Prague  le  Jeudi  avant  le  Dimanche  des  Palmes 
136(5. 

C^l(t3>^  Sflfl  won  ©ûttcé  @naben  iXomifcliei;  ."Siîçfcr/ju  oircn 
AAJ  jeitcn  g)îcl)rcc  bcé  9vcid)é  unb  .^onig  ju  S3Dl)em:2ëic 
SBcnccglrtué  niid)  «on  OOttcé  ©nubcn  ,^ônig  ju  $86j)Cim  unb 
SHitrggrnf  ju  $8v<mbcnburg  bcg  jc^t  gcnanbten  unfccë  licbcn 
Sjenn  unb  2?rttteï£i  .Sai)fer  <ïatln  @obn  :  Unb  \m  3oh(mncg 
i)on  benfclben  ©ottcé  ©naben  SUrttggïiif  ju  SDlnljven  be^elben 
«nfcïé  J2««il  fcc^  .^itpfcïé  gStubcc  un  <iitt  'îljeile  ;  unb  wic 


^(Ibïcdit  unnb  ieupolb  ©cbtubct  uon  ©otteé  ©mtèoi  Sjci'^ogt 
su  i)e|tccrcid)  unb  ©tcyci-/  su  .^ncnbtcn  tmb  su  i£rain/  :5cïjcii 
ii"lf  bci-  2Binbifd>'n  aiat'cE  tmb  ju  ^pottcnau/  ©iMfen  511 
S?iibffia\i/  su  %\)XiM  \\\  q.M,wrt  tmb  su  .<S)*tn-g/  iSîin-gtîvafcn 
$u  iïiirgau  unb  ianbgrafcn  i'm  (ïlf.ifSc/  iinbctn  tlicils?.  2)ti-î 
)nl)cn/  bdcniion  unb  tlnm  fiinb  t)on  bccbcn  Oriicilcn  iJifcntlidi 
mit  bicfcni  Q?vic|fc  iitUn  bcn/  bie  ibn  fcbcn/  l;bvcn  obcc  UYcn 
mm  unb  Hcnad;  cwiglidi  ;  fcib  bcm  mulUc'/  b.w  n>id)  Ovbnun.t 
unb  ©cfebidit  bc|!  •JWmnditigcn  ©oftcé  ivic  bccbcnfl>ili\'n  buvri) 
cinitnbct  l'on  97rttuï  unb  bct  ©cburcl;  bcji  ©cfd;leclKé  llppclid^ 
SU  eindiibct  gcljôtcn/  in  foltbei;  SSÎnpc  jcbrocbcï  'îlicil  imâ  %<«. 
(ibgicngc  unb  vcïlïiljtc  ofeni  i\j<M)t  ieibcé^Sv-bcn/  biiiS  bcrfclbe 
■$I>'il  bcm  nnbmi  (ittcf  fcinei;  ^anbe  imb  '^îfflentl^umbcn/  .Sé- 
nigvcid;c/  Sjcteogtbumben  /  SDÎrtrggrnffC^aflten/  ©vaffjcbafî 
ten/  unb  S'jcnfd.jrtftcn  Q^cfto  unb  ©tâbtc/  icutcn/  ©ctitlitcn/ 
unb  ©tîtciv  bic  cï  rtlfo  bintcc  il)m  licpe/  bittid)  unb  non  Sïcdit 
gonncn  fotl/fiït  otren  imbci'cn  ictitcn:  ©ii(3  bcinnnb  œiv  in  beiu 
97(i!)mcn  dé  bn«oï  nmf  bccben  'îl)cilen/  iwd;  giitci;  93otbc= 
trrtd)tung  mit  rcd)tcm  gBiffcn  niid)  3îatl)/2BiUcn/  Hnb@un|lc/ 
(tact  unfcrct  Ji'itficn/  4iinbf)ei:!cn/  Siittctn  tmb  .!^ncd)tçn/i;8uf» 
gctn  unb  tnnbfnfcn  in  ottcn  tinfctn  innbcn  unb  étôbten  bie 
£l}otI;biii'ffti(i  brtti^u  trntcn/  mit  atTet  bcv  ôrbnung/  58cfebci5 
bcnt)Cit  tmb  toftt/  SBottcn/  2Bcvcf"en/  tmb  ©cbcrbcn/  bie 
Urt*  ©cifîlid)en  unb  tBcItlidjcn  SCcditen  obcr  @cironl)eiten  /  unb 
nrtd;  feinci'lei)  innbrcdjtcn  obcr  gtei)!)eitert  bfltsu,Scl)orcnb/cinï 
(inbcr  gctl>in  babcn/  fcd;t  unb  rcblid;  fold;  ©einâditmjfTc/ ûtbî 
nung  unb  ©nben  nlë  bicnnd)  bcfdxibcu  i|l/  b«é  i)t  511  mercfcn/ 
ob^bné  gefd'elje  (bn  hoï  @£'ttfci;)  b«ë  ivit  bic  l'otgennnbteii 
Snçfer  Sntl  l'on  Sont  imb  .Sônig  ju  SSôïlcimb/  ^éiiig  2Ben6= 
In  von  58o!)cimb  unb  a)(ntggv(if  Sbi)"""^  ^'bn  a)înl)fcn/-iinb 
uiifct  rttteï  el_)elid)  Sinb  /  ©oljn  tmb  î6d)(ci'  bic  niic  nuit  !)«- 
bcn/  obet  (jcrnnd)  geminncn/  dbgicngcn  unb  ttcvftifitcn  ol)ne  cl)e; 
lid;e  4cibë=£rbcn  unb  nud)  ob  bicfclbcn  unfct  Siiib  icibéîijtbcn 
geroiniienb/  bic  aud)  fitibné  obne  icibé=(£tbcn  l'crfi'iîjrai/  unb 
unfcirc  irtnb  <ilfo  tcd)tcv  ^cibé=(ji'bcii  /  bic  «on  un^/iinfecn  ^in= 
bcrn  unb  5iinbéfinbcvn  fommen  mod^tcn/  Eïblo^  wiiïben/  bnS 
bnnn  nltc  bie  «oïgennnbten  unb  nnbeïc  unfctc  gi-blid)  ianb/nnb 
5itt'11ent!)iimb/  iîôntgi'cid)e  S'jcrfiogtiîumb/  î8î(ii'ggr(ififd)rtfffcn/ 
©iMtffdwfpen/  unb^ccîfdjaften/  2îc|îen  unb  *&tiibtc/  tcute 
unb  ©iSter/  bic  niir  nun  ftnbcn  obct  Ijcrnnd)  geminncn/  mit  oK^ 
len  i!)rcn  @ctid;ten  /  SSediten/  unb  9îuêcn/  '3BiSitcn  unb  gl)» 
tcn/  5tcijl)eiten  tmb  (ilten  be>«cl)ttcn  ©emohnlieiten/  bic  bnrsu 
gcboïcnb/  wij:-èic  gcnrtnbt  feçn/  dm  citte  ©efnljcbe  ctbcn  unb 
gcfiiLfen  fortcn  mit  iiottem  unb  gnnficm  3\cd)te  niiff  bic  «otge- 
Uiiubtcn  ^crtiogcn  «en  Ocfîettctd;/  unb  nitff  iljr  beebct  inb= 
grbcn  ©ôi;nc  """&  4od)teï/  bie  jn  ©ûtt  nod;  geben  inng/uiib 
(luf  betfelbcn,^inbunb.Sinb0finb  nnd;  bcm  red)ten  ©tiimmcn 
cwiglid)  bie  l'on  \\ytm  icibcn  ïommen  mod;tcii  oljn  nae  ©e^ 
fdji'bc. 

Unb  su  glcidjcï  îfBcifc  binniicbcï  fvrcdîcn  unb  ivoBcn  n>i(  bis 
«orgennnbten  j^ci-^ogcn  «on  i>e)î«ceicb/  cb  b«ë  gcfdjel^e  ^(bn^ 
©û'î'î  buvcb  fcinc  (Snnbe  turabc)  basi  mx.  «bgiengcn  «cffi5!)i'cit 
oI)nceIx(id)eicibé=£rbcn/  unnb  aud)  ob  tvit  «n  beinfclbcn  un» 
ferm'îbeil  ieib=(£fben  geminnen/  bie  fiîtbaÇ  ol^ne  icib^gfbcn 
«etfiSbi'en/  unbtmfcre  {anb  nlfo  ted;tct  icibé»£tbçn/  bic  «on 
une/  unfctn  ^inbcrn  tmb  Sinbéfinbctn  fommcn  inDd)tcn/(Erb= 
lof  TOiitbcn  /  bné  biinn  (iffe  bie  «oïgcnmibtcn  unb  tinbcfe  imfcrc 
crblid)e  4cinb  unb  Jittjîcntbumb/  xjetéogtljumb/  a)îni'ggiMfi"= 
fdjrtpn/QtnfffdKitften/unb  Sjetjfdinfftcn/  Sîcjîcn  tmb  eitiibr 
te/  iciiteunb@iîteï/  bic  mir  nun  bnbcn  obct  %tt\\Oi&)  gaviii^ 
nen/  mit  «tten  iten  ©eciclitcn/  JKcditcn  tmb  9îu^cn/  3Biîïben 
unb  £t)ten/  5i'ei)l)eiten/  unb  nltcn  bei«cl)ttcn  @emol)nl)eitcn/ 
biebiii-jugebotcubt/  wic  bic  genanbt  fcin/  ol)n  atfc  ©efcl)ïbc/ 
crbcn  unb  gcfntten  foUen  mit  gan^cm  unnb  «otîcm  iXert;tc  nuff 
bie  «orgenniibten  ben  'ÎKtctbuKl)lrtud)tig|Icn  S'ît'pcn  imfcïit 
©nàbigcn  Sjettn/  S?etm  Satin/  3vômifdxn  xnyfcr  s»  (iKcii 
^citen  9}îc!;tev  bcë  SCeicbé  unnb  Sonig  ju  SSobeimb/  cM  lUif 
cinen  ^^onig  ju  ^ôbcimb/  <?5nig  <î8en|!lrt  «on  «Bolmicn/  unb 
îBîiwggïrtf "Solxmnfcn  «on  à)lnl)tcn/  unb  nuff  iljt  (iKet  4cibé= 
éfbcn/  @of)ne  unb  îôc^tcc  /  unb  nuff  betfclben  ^inbc  unb 
Sinbeé'Sinbe/  nnd)  bem  ïcd;tcn  ©tnminen  cmiglid;/  bie  «oit 
il)ren  ieiben  foininen  mégcn  /  A)\\  nflc  ©cfeljcbc  :  ©od;  mit 
foId)cm  Untctfécibe  /  bflé  nuf  bccben  ît)cilcn  icglid)e  unfcte 
innb  unb  icutc  fonbcïlidi  /  tvem  Ijnlt  bic  gefntlcnb  /  bleibcu 
fblTcn  emiglid)  bci)  nUcn  bcn  3Ccd)ten/  fÇtepfxitcn/  ©nnbcn/ 
unb  guten  ©emonbcitcn  /  bie  (îe  von  %\t<x  gel^nbt  unb  I)ci;=> 
brrtd;tf>ibcnb/  o!)n  «ttc  ©efefttbc.  3n  bicfct  «ozgefdiricbcncn 
ôfbnimg/  unnb  ©cmncbtnûHc  I;nben  tvit  nuff  bccben  'îhcileit 
n!i)Tcntli*«o!gcI)rtbt/  unnb  nnftgenommeii/  umb  bic  innb/  bie 
tmé  tiSnfpîigl.  nngefrttren  mijdjtcn/bng.^onigfeid;  ju  S^ungara/ 
mitfo(d)cm  Untei:fd)cibc/  £)b  bec  ®ute()Icud)tige  Jmfunfcu 
licbcf  SSniba-  ^ctt  iitbmig  Wmh  Soiug  s»  Ungnm  bafyêlbe 
fcin  iîônigteid)  fciiicin  unter  mi  miidtcn  tmb  gebcn  tBolte/ 
bttiJbetbfliJtPûInuffneOmcnmng/  inn  fold^et  Sînfc/  bné  eg 
bemfelben/  bcine  ce  nlfo  gegcbcn  unb  gcfiigct  wirb/  unb  bcffel= 
ben  rcd)ten  gfben  bclcibe/  unnb  von  ^tafft  ivegcn  bicfec  «or= 
gefd)ficbenen  ©emiîdnmSpe/  auff  feincn  (inbcrn  '.îbeil  geffllfcn/ 
fotfc  nod)  miîge  /  obn  «ae  @efel)vbc.  Unb  nninn  «on  biefec 
.Otbnung  tmb  ©emndjtniiffc  mcgen/  mitl)  'îBcifung  unb  Imic 
big  gegenmnrtigcn  SMrieffcé  bie  «oïgcnanbtcn  unb  rtiibetc  Jur» 
f^entinimb/  ^ônigccidic/  ^ec^ogtljumb  /  9)îiitggïii|fl'd;i)fÎTcn/ 
©rnffdtnfftcn  ,unb  Sjcrifdjafftcn/ SSetîcn  u.  (gtnbte/ icute/ 
@crid)t  mib  ©ittci-/  bic  wit  nun  I>tbe!i  obci'  l)icnad)  gcrem-  . 
ncn  /  (iiiff  \!ii!si\\  "îbeilen  sU  einnnbet  «erpflid;tct  finb  /  unb 
fcin  foKcn/  «Ifo  baf  jebrocbcï  îbcil  be^  «nbetn  (nnb  unb  ficn^ 

fdirtiftcn 


Anno 


DU     DROIT    DES    GENS, 


An  NO  f4"i  Ipm  m  ba  ^«ife  Unb  @efcl)id;t/  oK^bitwc  begttfftn  ifî/ 
,^  ivdI  fiît  bie  feincn  |(ibcn/  nenncii/  unb  fcl)nêcn  irnig/  imb  roit 
1300.  otid)  betfclbe  iniibe  becbeit  (geiten  gemein  l'éteinte  unb  unbefun- 
bctte  ^cit^ct  fciu/  brt  i(î  bitfiij/  biié  U'it  jcbircbet  fcçt  einanbct/ 
bicfefbcn  unfccc  4anb  unb  ijetîfcl.iofftcn  I)clfltn  su  fci)tnncn/  ju 
tt)cf)tcn  unb  JU  l'ctten/  unb  biiS.uiii'  uns  fciben  unb  |te  bep  iiHen 
unfemunb  i!)tcn  Sicdjten/  SBûrben/  ®l)tcn/  Jteçljeiten/  unb 
Suten  @en)ûn])ei£en  l)nlten  Bc|figlicl)  mit  gutcit  '-Cceucn  o{)1K  «de 
êefc[)tbe. 

^©rttumb  TOic  bci-  uûtgcnrtnbt  Sâçfct  Sni'I  uonKom/  alëctn 
Sonig  5u  Sîôlximb/  Sénig  SBsn^lrt  won  S3oI)mcn  fein  ©oljn/ 
unb  a)i(itggraf  3oI)rtnné  ju  a)ln!)rcn/  beg  (g^egcnanbten  un= 
fcn3S3ctccnbegSat)feté58tubet/  nié  «n  eiinOi^eile:  Unbreitbie 
obgcnanbten  •i!Clbred;t  unb  icupoto  ©cbtiîbet  /  S:^et(^o$m  ju  £)cfîct= 
retd;/  nu  bcm  anbecn  'îbcile/  feinb  rnid)  3înl)t  unfct  ©etreucn/ 
fllé  uorgcfel)tieben  1Te!)ct  /  bucd)  bie  elxgendnbten  2îei'm(id)ung 
tn  beren  ^rdffie  /  ii'ii;  alla  î>et  cl^gcnanbten/  unfei'c  lanic/ 
SiSïlTcntl^nmb  unb  S^mféa^un  gemetne  /  «éteinte  unb  ungefun= 
bette  >^e|î^et  fein  mit  einânbet  iniffentlid)  ubetcinfommcn  einei 
foId;en  S3inbnut]ê/  aie  I)ienad)  befd>'ib«n  ifl: 

5>(ié  i(l  5U  metct'en/  bag  auf  iebmebeim  îljeiïc  reit  unb  fltfe 
unfet  £tben  unb  (£tbeé-£tben  emiglid;  mit  rttfen  im|ètn  ian- 
beit  imb  i3et!fd)ii)ften  /  mo  bie  gclegen/  unb  n)ie  fie  genanbt 
fein/  bie  roit  mm  l)aben/  obet  bictnnd)  gcroinncn/  beç  einanbet 
M  ein  ^petfojjn/  boé  ifï  alâ  gleid)e  58e|lêct  gemeinct  imite  bc- 
leiben  /  unb  einnnbet  mit  ntlet  unfetct  3)îad)t  getntl)en  unb  ges 
^ûlffen  fei)n  fotCen  unb  moUen/  getteulid;/fbtberlid)  unb  fteunb= 
lid;  mit  leçbcn  unb  mit  guten  reibet  ntte  ieute/niemanb  nuége^ 
nommen  /  in  mlâjrn  2Butben/  gl)ten  oba  SBefen  bie  fein/ 
bie  jebiuebet  'îl)cil  umet  une  obet  bie  Unfein  nn  iciben  obet  an 
©uten  nn  unfetn  gvblid)en  4<inben  obet  ieuten/  SKcd)ten/28iîtî 
cbei  ©)ten/  Jteçljeiten/  obet  guten  @enjol)ii[)eiten/  bie  roit 
unb  bie  Unfetn  nun  l)(iben  obet  Ijiendd;  geminnen/  betiSmmet= 
un/  jttctcn/  befdjroetten  obet  bebtàngten/  obet  bie  une  bmmx 
Jtten/  migteifen/  befdinbigen/  befdjiretenobet  beftmufenrooli 
un/  in  feincm  2Bege/'n)o  bie  gelegcn  unb  tvie  fte  genanbt  fein 
cljne  aUc  @e)ï!)tbe. 

Unb  TOet  bet  ifl  obet  ifitb/  bcm  nifo  «on  fold)et  ongtieffe  unb 
©(id)en  loegcn  einet  untet  mé  feinb  ifl  obet  feinb  witb/  bem 
fotleri  n)it  bie  nnbetn  ntte  ju  gleid)et  reeife  feinb  fein/  umib  fol- 
len  aud)  einanbet  brttumb  in  atten  (gadjcn  beçgeflnnbig  unb  ge= 
Ijoiffen  fein  mit  gnu^et  mad)t/  »efltglid)/  enblid)/  etnfllid;/ 
getteulid)  unb  unuetjogenlid;  û|[)rt  nOe  @efe!)ibe  unb  M^t  itjl. 

SBnnn  ce  unfet  ntlct  gemein/  wteinte/  ungefunbctte/  unnb 
cigene  (gnd;  ifl/  nlë  brtBot  gefd)tiebcn  fleljet/  unb  ju  TOeId;em 
Sticgiuit  nlfo  mit  einnnbet  fntten/  obetfommen/  gegenrcem 
obet  wo  bné  fei;  obet  vBctbc/  bn  fotl  ftd)  unfet  teinet  nit  vmt))= 
bingcn  nod)  beticÇten/  obet  finnen  ojne  bce  nnbetn  unb  bet  fln= 
Detn  iittet  œitTen/  3Cn!)t  unb  SSiacn. 

^ud;  fotl  unfet  feinet  mit  niemnnb  ïetnen  gtofTe»  unb  nninb= 
lidjeii  Stieg/  brtium  et  bet  onbctn  obet  ibt  teineë  ^lîlffe  bebotf= 
fi/  nnfiiïjen  nod)  enbcn/  nod;  teine  58unbm5ffe  mit  jcmnnb  nn^ 
4etn  mrtd)en  ol;ne  bec  mibetn  nttet  SBiffen/  SXfltl)  uub 
SBitrcn. 

Unb  foCT  nud)  nnfet  tcinct  fid;  felbet  nodj  fcinc  Sinb/  bie  mit 
nun  Ijnbcn  obet  l)emad)  geminnen/  bie  nid;£  MCtIobet  fïnb/  vet= 
l)ci;tntl)en/  beun  mit  bet  nnbetn  atlet  SKnfl)  unb  ÎBitTen. 

2Bel;ce  nbet  /  ba^  ieinnnb  unfet  einem  foId)e  ju  met  @d;nben 
imb  ^igtieffe  tl)nte/  aie  «otgefd;ttebeu  fle^t/  bet  foU  unb  mng 
fid)  befi/  ungefrngt  bet  nnbetn /reicbetfeèen  unb  roel)tcn/uiib  bie 
«nbetn  m  Sjulffe  bntju  mnljnen  unb  fotbetn/  bie  iljm  nud)  bnt= 
uinbsusjiiltfefoinmen  fotten  unuctjogenlid) /  nié  uot  befdjeiben 
ifî/  ol)n  rtlle  @efe[)tb. 

'2Bag  nudi  ^Pfnffen/  giicflen/  unb  Ç)tnlnten  finb/  bie  S'jet!; 
fdwfften/  2)cfïen/  obet  ©tiîbte/  in  unfet  emé  innbe  Çnbenbf/ 
tic  fûKen  l)ûlfflid)  unb  bienfllid;  bet)  unfet  feglid^en/  in  beg  innb 
(ie  mà)te  I;nbenb  /  beleibcn/  nié  bnë  uon  ^Itet  in  guten  @e= 
»o!)n()eiten  l)etfoimnen  ifl/  ol)ne  (3efel)tbe. 

ÉMtûbet  fotten  rcit  nud)  beeben  l)alben  einnnbet  gcttcu  unb 
gewet  fein  o!)ne  @efel)tbe/  unb  foUe  jeglidjet  bcé  nnbetn  @d)n= 
ben  trenben/  fein  gtiiê  unbfeine  (£l)te  fi!tbetn  /  unb  fotlen  nud; 
(inrtnbet^el)ten  unb  iietfpteci)en  getteulid)  unb  freunbliel)  wiebet 
flttet  mnnnigitd)  /  niemnnb  nuégenominen  mit  2Bptten  unb 
mit  'îBetcten  /  l)eimlid)  unb  Dff«nbnl)t/nlé  fetm  mit  tonnen  unb 
mogcn  oI)ne  nïïe  @efrtl)tbe. 

ICud;  fott  unfet  jeglidiet  in  feinen  innben/  Sjetjfdjnfften  unb 
©ebieten  bef  nnbetn  ^tnlntcn  unb  innb'Sjeraen  geifllid;  unb 
lueltlidv  Sienet/  Sîittet  unb  Sncd)te/  S8ûtget  unbinnbleute/ 
fdjitmen  unb  fi:iflen  nn  i|)ten  ieiben  unb  ©uten  uot  nKem  @e- 
rcnlt  unb  Untcd)t  aie  getteulid)  /  aie  futbetlid)  unb  aie  etnfllid) 
aie  fein  felbé  ieufe  unb  ®ienet  oI)n  alic  @efel)tbe/tBrtnn  eé  un= 
fet  nllet  gemeine  «éteinte  ungefunbette  unb  eigcne  (gnd;  ifl/  nié 
Iwx'on  gefdxieben  fîel)et. 

'3Bné  rait  nud)  yocmnlé  »ot  3)lrtd)ung  unb  g5iSnbmSf[ê  mit 
jeinnnb/met  bn  ifl/  getl)nn  unb  gemnd)ct  Ijnben/  bie  foUen  bie= 
fet  3etmrtd)iing  unb  SBiSnbmîffe  ntletbing  unfd)nblid)  feçn. 
2Bnnn  toit  in  benfolben  2)ctmntl)ung  unb  SBiiubmiffe  nié  »ot 
cin^Pecfon  unnb  gleid)e  SSe|îêet  gemeinet  knbe  ereiglid;  bep  ein= 
nnbct  bleiben  foffen  unb  rcoUen.  3n  nttet  bet  SEUnfe/  nié  »ot: 
befdieiben  ifl  ol)n  ©efnbtbe. 

2Bit  l)rtben  nud;  inn  ben  9}n!)men  /  nié  bnuot  nuff  beeben 
îlxilen  mifTcmlid;  fut  ntte  unfete  (Etben  unb  ©beésCftben/nls 
«otbefd)eiben  ifl/  gefdjirootnen  leiblidje  (ïçbe  ju  ben  Sjeiligen  mit 
«ngetùttenSjnnben/  nuff  bné  beilige  gunngelium  unb  nud;  ge- 

lofat  mit  unfetn  Znum/  unb  mit  ben  28«tm  unfetet  ptfl= 


n 


Iid;en'2B&bigfeif/  bnÇ  roit  nuf  jebroebeim  îljefic  VDiebet  biefe  A.NNO 
uotgefditiebenc  unfete  (èeninditmiffe/  ôtbnung  unb  Siinbuiiffê 
mit  unné  felbet  nod)  mit  nnbetn  ieuten/  recbet  mit  ©etid)tnotl;  1  2  06, 
oï;ue  @ecid)t  nod;  mit  feinen  nnbetn  \5nd;en  bef  >Xed;ten  obet  "^ 
ba  ©eflnlt  I)eimlid;  nod;  6ff«n£lid;  jimnet  getl)un  folfen  nod> 
TOoKcn/  unb  nud)  niemnnb  bel)clfen/  bet  bnœiebet  tl;im  moite 
oI;ne  nlIc  @efel)tbei  Unb  «et5eil;en  une  nud)  bntumb  bet)bent= 
Ortlb  foId;et  "Xiifsi'igc  unb  Jiînbe/  bnmit  mit  in  bem  9'îrtl;iiien/ 
nié  brtDoc  nuf  jebrocbetm  'îl;eilcy  l;etnnd)  f ommen  unb  fpted;en 
inôditen/  ba^  mit  bicfet  @cmnd;tm5fTe  unb  $8i5nbni^)]"e  bejn.nin= 
gcn  meten  i  ûbct  bné  febrocbet  '3:I;eil  ben  nnbetn  unteblid)  unb 
unbillid)  bntl;intet  htaà)t  I)ette:£>bec  bné  fie  nid)t  ted;t  unb  teb* 
lid;  gefd;el)en  œeten  :  unnb  «etjeif)en  une  bntumb  J^iSlffe  unb 
9{ntl;é  nllet  geifllid;et  unb  n)eltlid;et  ÎKid)tet/ Sed)t  unb  ©ecid)= 
te/fonbetlid;  beé3Ced)ten/  bnmit  mnn  befd)tDâtfcn  unb  cntiuetben 
ieuten  ju  Sjulff  tômmt/  unb  mibet  il)t  @emel)t  fc§t/  unnb  beé 
Sîed;ten  baé  ba  f»tid;t/geineine2jetîeil;ung  «etfrtl;tenid)f/eé  gel)e 
benn  eine  gefunbctte  i'otl)et/  unb  nllet  nnbetet  geiitlid;et  unb 
melttid;et/gêfd;tiebenetunb  ungefd)tiebneé  funbnet  unb  unfiinbneï 
SCedite/  5feçl)eiten/  innbtcdite/  imb  @CTOol)n!)eitcn/  unb  aU 
Ut  Sjnnbi'eflen  unb  SBticflt/  bie  mit  mm  l;nben  obet  I)etnnd;ge= 
romnen  m6d;ten  /  bnmit  mit  nuf  iebmebetm  îbcile  /  obet  jemnnb 
Don  unfetn  megen  mtebet  biefe  uotgefd;tieben  unfjt  45tbnung  / 
@emnd;tnuffe  unb  S3iinbmît]e  nlle  gleid;  obet  bei;  tl;cilen  iinmct 
getjun  mod;ten  in  feinem  mege  oline  aile  ©efnijtbe. 

Unb  mte/  bng  mit  nuf  jebmebccm  'Zl)àU  une  felbet  «etgcfs 
fen/  unb  je  einet  bntmibet  nid)t  gettetten/  bn  ©Oit  vot  fcç/ 
obet  bae  mit  nid)t  gettnuen/  ob  unfet  jebmebct  îl)''!  »otmnl)lé 
SStiefe  gcbcn  l;ette/  obet  l;iennd;  «nbete  33,tietfe  gebe/  bie  mibct 
biefe  »otgefd)tieI)en  unfet  iDtbnung/  @emnd)tnuffe  mmbSBinib» 
nûffe/  in  einigcmîBege  meten/  bie  foKen  ittig/  iiçvig/  fobt/ 
unb  nb  fein/  unb  tein  Stafft  I;nben  nod;  gemimien/  mnnn  mit 
fie  in  foId)ct  @efd;id)t  mit  biefem  SBtieffe  rcipentlid;  nbnel;men/ 
yetnid;fcn/  tôbtcn  unb  miebettUffen/  gnn^lid)/  unb  follen  biefct 
SBtieffi:  unb  becgleid)en  @egen=SStic(fe  in  il;tcnStnfften  emigitd; 
bleiben  ol;ne  nlle  @efrtl)tbe. 

2Bit  fein  nud;  nuf  beeben  tÇetlen  bef  tSbeteinf ommen/  unb()rts 
ben  une  felbet  BOtgeljnbt  miffcntlid;/  ba^  mit  mit  einnnbet  ge^ 
memiglid;  mit  unfet  nllet  einl)eHigen  ^iffên  unb  Sînt^e/@unflc 
unb^ilfen  biefe  iiot3efd;tiebenen  unfet  ûtbmmg/@em,id)tmiflê 
unb  SBitnbmSffe  mel;ten/  befctn/  fleccten/  unb  leutetn  mogen/ 
mnnn  unb  mie  une  gemeiniglid;  buncfet/  baê  une  bné  beebent^ 
6nlb  nu6/  eljtlid;  unb  fiiglid;  fep/  ol)n  ntte  @efnl;tbc. 

©ntumb  son  beeben  ben  sotgennnbfen  '$;l)eilen  getieten  mit 
ueffiglid;  bel)  unfetn  pulben  ntten  unfetn  geipd)en  unb  melts 
lid)en  giîtflen  /  ^tnlnfen/  ©tnffen/  Jteçen/  S)ienfrl;ettcn/ 
innbl)etten/  StftetnunbSneditcn/  SBiJtgetn  unb  innbfnffen/ 
nuf  ben  innbcn  unb  in  ben  ©tnbten/unb  ntten  unfetn  Untettl;rt= 
nen  gemeiniglid;/  in  roeld;en  mefen /  unb  mie  fie  gennnbt  fein/ 
brt|fie  bie  uotgenmibten  unfet  ûtbnunge/  @emnd)tnuffe  unb 
SBiinbiiiifc/  loben  unb  fdweten  ju  ben  l)eiltgcn  flete  ju  bnben 
unb  JU  iioUful)ten  gnn^lid;  ol;n  ntte  2Biebetteben  unb  ®efnl;tbe/ 
in  nttet  becmnffe/  nié  yotg{fd;tieben  fte^et/  mb  nud;  bntiSbet 
gebcn  i[;te  offene  itetftegelte  SStiefe/  be})rtlten  bod;  nîlen  i!)ten 
gîed;fcn/  5tet)I)eifen  unb  guten  ©eroonfieiten/  bie  fte  »on  ■Jllter 
gel)rtbt/  unb  l)etbtnd)t  ^nbenb  ungcfnl)tlid;. 

2Bit  bie  Dotgennnbten  Sônig  SBcn^In  uon  ^hl)eimh/  unnb 
SKrttggtflf  Soljminé  uon  âlnbten  «n  eim  î^eile:  Unb  biegr;cî 
gennnbten  %lbteti)t  unb  teupolb  ^etêogen  ju  £)efletceid;  nn  bon 
nnbetn  'îl;eile/bie  bod;  in  bet  uotgefd;tiebenen  unfetet  ©emnd)t= 
nûffe  unnb  sSiiubmiffe  ein  g)ccfon  inrtd)ent/  «lé  gleid;e  SSefi^et 
gemeinet  Jnnbe  /  l;nben  gebefl^en  gegenmettiglid;  unb  bitten  nud; 
mit  biefem  58tiefe  gemeiniglid;  ben  «Oîgennimten  unfem  nllecs 
gnnbtgflen  S^etien  unb  SBattem  /  Sjetten  CntI  sXomifti;en  ^ni)= 
fet/  bae  et  von  fein  felbfl  unnb  beé  Ijeiligen  EKomifd;en  Sîeid)é 
megen/  biefelben^ unfete  ûibnung  ©emrtd;tmtfe  unb  SB'inbmifc 
uetl;engen  /  bercn^ten  /  ueficn  unb  befleten  getul)e  gnnbtglid;  in 
foId;et  mnpe/  bae  fie  emiglid;  in  nllen  jtcn  $>uncten/a)leinungen 
unb  ■JCuiculn  unuettuift/  gnnè  unb  flet -bleiben.  2Bit  ba  Uû!ge= 
nnnte  ^nyfct  (£ntl  uon  SUom  bnben  nud;  nié  ein  Siom.  Snçfes 
mifTentlidj  in  Snt)fetl.  9Jînd)te  23oUtommeiibeit  /  mit  roiffeii 
unb  ÏKatk  /  28itten  unb  ©unfle  beé  f;eil.  îXomifdien  iKei*é 
gl;utfutflen  unb  nnbetet  beffelben  b.eil.  SXeid;é  'JiStfien/  ^tn= 
Inten  unbSjetten  geifllid;et  unb  meltltdjet/ bie  bnsiramble  bet)  uns 
mnten/  butd)  fleipige  SBctt  bet  l'otgcnnnbten  tl;eilen  bet)bent!)rtl= 
ben/  bie  in  fold;et  SOleinimg/nlé  sot  befd)eiben  ifl/  eine  ^petfon 
nié  gleid;e  $8cfi^et  gemeinet  {nnbe  mnd;enb/  biefe  »otgefd;tiebeî 
ne  ûtbnung/  ©einnd)fniîfe  unb  SBunbmîge  butd;  gtiebeé  unb 
geineineé  guten  mitten  »etl)enget/  gegunnen/  beme^tet/  unb  be- 
«eflenet/  unb  beflnttet  ted;t  unnb  teblid;/  vet\)cngen/  gunnen/ 
bemebtcn/  ueflencn/  unb  beftntten  fie  nud;  fût  une  unb  unfete 
gind)tommen  nn  bein  I;eil.  iX&mifd;en  iXeid;  emiglid; /mit  biefein 
SStiefi:/  in  nttet  bet  mnÇe/  nié  vDtbefd;eibcn  ifl  ol)n  nttetSe» 
fnl)tbe.  Unb  ob  bné  mate/  bnfj  bn  eine  Srti)fetlid;c  3{ed)te  obet 
©cfeê  bie  crfunben  unnb  gefd;tiebeu  finb/  obet  èinnd)  funben 
unb  gefd)tieben  metben/  wiebet  biefe  uotgcfd;ticbene  ©emnd)t' 
nûffe/  ôîbnung  unb  SBiînbimge/  in  einigen  mege  nttiglid;  obet 
bct)bettr;cilen  mnten/  bie  nel;men  mit  nb/  imnbroicbettufen/ 
tobten  unb  uecnid)ten  fie  in  biefen  (5nd)en  nié  fette  fte  bnrciebec 
fein  mit  unfet  ^at}fetl.  3)lnd;t  gnn^Iid;  unb  emiglid;. 

"îBnnn  mit  meinen  unb  raoffen  in  bem  gînfnncn  nié  bni'oi/ 
bae  biefe  @emnd)tmige/  ôtbnung  unb  58imbniîffe  nuf  beeben 
tbeilcn  emiglid)  in  gnnêct  unb  »eflet  flettigteit  um)etbtod;enlid; 
bleiben  unb  gel;nlten  metben/  tn  nttet  bet  innfe/  <ilé  votbe= 
fd)eibenifl/  ofen  ntte  @efe{)tbe. 


5^ 


CORPS    DIPLOMATICLUE 


An  NO  l'"^  bMÛkt  ju  cinern  woren/wctîeit/  c>fncn  imb  cmiiien  ltht= 
funbc  Met  bct  vû(âefd;ncbciien  ûcbminij/  (Sflnad)tmipc  iiiib 

I  J 66.  i8iïiibmîÇe/l)iibcii  \m  bie  l'orgciwnbteii Xm'fct  ^lU-l  l'ouSCom/ 
"^  S.oms  SfiîenSlrt  von  SSoljeimb  tinb  SSÎiirsijnif  3ol)rtnné  von 

S)cnl)tcii  /  fur  une  unb  iitto  nnfre  gtben  unb  gvbciS  gcbcn 
ênMgltdVflli?  vorbefcljciben  itl/  un  eim  -îbcilc/  unb  \vk  bic  vor= 
gcnnnbtcn  ■J£lbïccl)t  unb  iciipolb  iScbtùbcr  J^ctçog  ju  ÎJciïct' 
ïdcl)  îc.  fut  une  unb  aile  uufrc  gtbcn  unb  Stbee  grbcn  eiuig; 
,  litb/  rtl^  t'0!(icfd)rii:bcn  flcljrt/  an  bcm  nnbctn  îljciU/  «h5  cnie 
Çietfon  tinnb"  CSeil^ct  acmcinct  irtnbe/  unf«  ^nfti^el  gel)cnrft 
<in  biefen  «Bticff.  ®rt8  i|l  3cfcl;cl)cn/  unb  ifl  bufcc  îSi'itf  gsbcn 
ju  ^\(ig  nnri)  &i>n]'ii  ©cbntt  bK95e!)nlnmbett  3(il)t  unb  bar= 
nnd;  in  bcm  fcdié  unb  feri)^ig(?en  3'n!)"  '"^  î>^'"  nel)e|lcn  'À)on= 
nerjîngci'orbcm  ^Piilmtoge/  unfre  bcë  gl>'gcnrtnbtcn  j^nçferé 
SXeidie  in  bem  3ivtin3=unb  b(è  ^in;fc«l)umbé  in  bem  gyljftcn 

XLI. 

14.  Avr.  JoANNis  Marchîonis  Moravia  Littera  ,  ^bd 
nec  ipfe  nec  Sticùejfores  fui  Marchiones  Moravia, 
Regnum  B  o  h  e  m  i  ^  £5?  fertinentias  ejusdem 
invadi  permijfuri  fint ,  quôdque  Marchionatum 
ipfum  à  Rege  Bohemia,  ejusque  Succejforibus  Re- 
gibus in  Feudum  illujire  ^  inftgne  rtcipere  is!  te- 
nere  debeant.  Praga  in  die  S.S.  Tibuttii  £5?  Fa- 
leriani  ann'o  13(56.  [Balbini  Miscelkneor. 
Hiftoricor.  Regni  Bohemiîe  Decad.  I.  Libr. 
VIII.  Epiftolar.  Part.  II.  Epift.  VI.  pag.  173. 
LuNiG,  Teutfches  Reichs- Archiv.  Part. 
Spécial.  Cont.  I.  Abfatz  II.  von  M'àhren  pag. 
ij-j.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce.] 

NOs  JoANNES  Dei  gratia  Marchio  Moravix. 
Notum  facimus  tenore  prjefeiitium  Univerfis; 
Quod  licet  alias  Sereniffimm  ac  Inviâijfimus  Princeps 
•^  DominiiS  Dominus  Carolus  IV.  divina  favente  Cle- 
mentia  Komanorum  Imperator  fer/iper  Âugujius  ^  Boe- 
mis  Rex  Illujiris,  Dominus  nofter  gratiofus ,  tanquam 
Boemite  Rex ,  nobis ,  Haeredibus  &  Succefforibus  nos- 
,  -  tris  legitimis  Marchionibus  Moravice  Sexus  Masculin! 
infignem  &  Ilhiftrem  Priticipatum  Marchionatum  Mo- 
raviie  cum  attincntiis  &  pertinentiis  ejusdem  Principa- 
tus,  Vener.  Olomucenfi  Ecclefia  ,  &  Illuftri  Oppaviie 
Ducatu  duntaxat  exceptis  ,  propter  Bernam  Kegiam 
Generalem,  in  bonis  Episcopalibus  diûs  Olomucenfis 
Ecclelis  qus  ad  nos  Hsredes  &  Succeffores  noftros 
Marchiones  Moravia  pertinet,  prout  in  aliis  Literis  de- 
fuper  editis  plenius  eft  expreflum,  iu  Feudum  llluftre& 
inligne  conceflerit.  Nosque  diiSum  Marchionatum 
cum  fuis  pertinentiis,  ut  prsefertur,  à  prasfato  Domino 
noftro  Imperatore  ut  à  Rege  Bûemi<e ,  in  Feudum  fus- 
ceperimus,  &  fidelitatis,  homagii,  fubjeâionii  &  obe- 
■  dientiœ  ficut  in  fusceptione  Feudorum  confuetum  eft 
fieri,  fibi,  ut  Régi  Bohemiie,  prseftiterimus  corporalia 
juramenta,  ficut  etiam  noftri  Hœredes,  &  Succeffores 
leeitimi  Marchiones  Moraviie  mascuiini  fexns  eundem 
Marchionatur/i  cum  attinentiis  ejusdem  ab  ipfo,  ut  à 
Rege  Boernice  &  à  Corona  Regni  ejusdem  in  Feudum  re- 
cipere  tenebimur  &  habere^ea  tamen  conditione  notan- 
ter  adjefta ,  qnod  idem  Marchionatus  cum  pertinentiis 
fuis  in  eum  cafum,  ubi  nos,  Hsèredes  &  Succeffores 
noftri  legitimi  Marchionatus  Moravia  Sexus  mascuiini 
fine  Heredibus  masculin!  Sexus  legitimis  decederemus, 
ad  ipfum,  ut  ad  Regem  Bohemia  Hsredes  &  Succeffo- 
res fuos,  Reges  Bohemia  &  ad  Coronam  ejusdem  Regni 
immédiate  devolvatur,  ficut  prxmiffa  omnia  in  aliis 
Liteiis  defuper  confeâis  funt  expreffa.  Nos  tamen  ex 
fidelitate  &  dileâione  debitis  commoditatibus  dicSi  Do- 
mini  Imperatoris  ,  Hsredum  &  Succeflbrnm  fuorum 
proEdiftorum  providere  cupientes,  fibi  bona  fide  absque 
omni  dolo,  &  fub  Juramento,  quod  defuper  viva  voce 
ad  fanâa  Dei  Evangelia  corporaliter  prasllitiffe  dignos- 
cimur,  pro  nobis  noftrisque  Hœredibus  &  Succeffori- 
bus Marchionibus  Moravis  prsmilimus  ,quod  homines 
îpforum  Fcudatarios ,  Vafallos  ,  ^  alias  quosUbet  fub- 
jeiios,  Barones,  Nobiles,  ^  Ignobiles,  Ecclejiajlicosz^ 
Seculares  contra  ipforum  voluntatem  &  in  prijudicium 
ipforum  quantum  in  nobis  eft,  quE  in  Regm  Bohemia 
obtinent,  nunquam  defendemus,  protegemus,  prolo- 
quemur,  manutenebimus,  nec  ipfos  tuebimur  in  futu- 
rum.  Sicut  etiam  ipfe  ,  Heeredes  &  Succeffores  fui 
prxdiâi  contra  noftram  Hairedum  &  Succefforum  nos- 
trorum  Marchiomim  Moravia  voluntatem,  &  in  nos- 
trum  prxjudicium  noftros  homines  Feudatarios,  Vafal- 
los, &  alibs  quoslibet  Subjedtos  Barones ,  Nobiles,  & 
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Ignobiles,  Ecclefiafticos  &  Seculares,  qui  in  Marchio-  A  vmo 
aaf.t  Moravia  buna  obtinent,  &  in  eisdem  bonis  defen- 
dere,  manu  tencre,  protegere,  proloqui,  aut  tueri  ali- 
qualiter  non  debent.  Notanter  etiam  pro  nobis,  di£lis 
nortris  Hxredibus  &  Succefforibus  noftris  Moravia 
Marchionibus,  live  Hxredibus  &  SucceObribus  fuis, 
Bohemia  Regibus  animo  deliberato,  &  ds  certa  noftra 
fcientia  bona  fide  fine  omni  dolo  promilîmus,  &  fuper 
eo  Baronum  &  fidelium  noftrorum  communicato  con- 
filio  fano  &  maturo  promittimus  per  hœc  fcripta;  quod 
nos  &  diSi  noftri  Hxredts,  &  Succeffores  Marchiones 
Moravia  prxfatum  Regtiiim  Bohemia  ,  attinentias  & 
pertinentias  ejusdem  fingulas  à  diflo  Domino  noftro, 
Ha;redibus  &  Succefforibus  fuis  prœdidis,  Jure  Eccle- 
fiafticb,  vel  civili,  aut  fatlo,  tacite  vel  expreffe,  per 
nos ,  alium  feu  alios ,  aliqua  occafione  ratione  vel  cau- 
fa,  direéle  vel  indirede  ,  quantum  in  nobis  eft,  fine 
omnidolo, invadi  non  permittemus,nec  ipfum  Regnum 
Bohemia  aliqualiter  impetemus ,  nih"  in  eum  cafum  ubi 
didum  Dominum  noftrum  Imperatorem,  Hxredes  & 
Succeffores  prœfatos  absque  Haeredibus  legitimis  mas- 
cuiini Sexus  decedere  contingeret,  quia  tune  didura 
Regnum  Bohemia  cum  fuis  attinentiis  &  pertinentiis  fuis 
ad  nos  ,  Hxredes  &  Succeffores  noftros  Marchiones 
Moravia  effet  devolutum,  &  nos,  Hisredes  &  Succef- 
fores noftri  prafatum  Marchionatum  cum  attinentiis  & 
pertinentiis  fuis  à  dido  Domino  noftro  Imperatore,  ut 
à  Rege  Bohemia  Haredibus  is'  Succejforibus  Regibus  Bo- 
hemia y  à  Corona  Re^ni  prsedidi  in  Feudum  illujire  ^ 
injigne  recipere  &  omni  tempore  tenere  debebimus, 
prout  in  aliis  Literis  defuper  traditis  plenius  eft  expref- 
fum.  Quas  Literas  in  omnibus  fuis  claufulis ,  fenten- 
tiis,  tenoribus  &  pundis,  ficut  fcripta  funt,  in  fuo  ro- 
bore  per  omnia  volumus  remanere  &  ad  omnia  &  fin- 
gula  prœdida,  &  eorum  quodlibet  prout  exprefîàntur 
fuperius,  obfervanda,  nos  bona  fide  absque  omni  dolo 
virtute  corporalis  Juramenti  pradidi  de  certa  noftra 
fcientia  obligamus  ,  Prsfentium,  fub  appenfo  majori 
noftro  Sigillo  ,  teftimonio  Literarum.  Datum  Pragas 
Anno  1366.  in  die  fandorum  Tiburtii  &  Valeriani 
Martyrum. 

XLII. 

Imperatoris  C  a  r  o  l  1 1 V.  Confitmatie  A  L  b  e  r-  p.  Mai. 
TO,  y  Leopoldo  jîujlria  Ducibus  concef- 
fa ,  omnium  Jurium  ,  Libertatum ,  Gratiarum  {jf 
Confuetudinam ,  qua  £3"  quas  ipfi ,  vel  Priores  eo- 
rum in  fuis  'Terris  i3  Hominibus  habuerunt.  Da- 
tum Fienna  Sabbat 0  anîe  PankracH  1366.  [Piè- 
ce tirée  des  Archives  Impériales  du  petit  Tré- 
for  de  la  Régence  Se  de  la  Chambre  à  Vien- 
ne.] 

KA  R  o  t  U  s  Quartus  divina  favente  clemencia  Ro- 
manorum  Imperator  femper  Auguftus  &  Boemie 
Rex.  Notum  facimus  tenore  prefencium  univerfis 
quod  nos  llluftribus  Alberto  Duci  Auftrie,  Styrie,  Ka- 
rinthie  &  Karniole  Comiti  Tyrolenf  &c.  Genero  & 
Principi  noftro,  nec  nonLeupoldo  Fratri  fuo  Avunculo 
noftro  diledo ,  Heredibus  &  Succefforibus  eorum  obfe- 
quiorum  intuitu  que  nobis  &  Sacro  Romano  (mperio 
poffmt  &  debent  impendere  audoritate  Impérial!  con- 
firmavimus  &  confirmamus  omnia  Jura,  Libertates  & 
Gracias  ac  Confuetudines  que  &  quas  ipfi  vel  Priores 
eorum ,  in  fuis  Terris.  Hominibus ,  Civitatibus  &  Judi- 
ciis  hadenus  habebant,  usque  ad  noftram  eleccionem. 
Infuper  Judei  qui  in  ipforum  poteftate  refident  ad  pre- 
fens  vel  in  antea  refidebunc  in  omnibus  Juribus  &  per- 
tinenciis  permaneant  quemadmodum  ipfi  vel  eorum 
Priores  Judeos  in  bec  tempora  deduxerunt  prefencium, 
fub  Imperialis  noftre  Majeftatis  Sigillo,  teftimonio  Lit- 
terarum.  Dat.  Wienne  Sabbato  ante  Pankracii.  Anno 
Domini  millefimo  ,  trecentefimo  ,  fexagefimo  fexto , 
Regnorum  noftrorum  vicefimo  ,  Imperii  vero  ,  duo- 
decimo,  annit. 

per  Dominum  Imperatorem , 

Werden.  Episcopus  Rudolphus. 

XLIII. 

.KdDfcï  (S2(9l£>0  IV.  (PriDilcgimn  /  mWê  Çr  tc>  "•  Mai. 
itcti  -Çccgogcn  fou  £>c|îccKid)  liVonâitm  unbicôppfts» 
tcn  cwt)ci((;t  u«D  Die  gnalic  gc(i)«n  ^(W  /  tti  ;cmanj) 


D  U     D  R  O  I  T 

irctîîntm^ancngcàcl&tt;  vcrfdjricfeêitt  «ni)  fcljcîblidbc  | 
icHttjc  umvifcntltcl;  ^icltc/  lyaufrè/  c|tc  o5cc  trâiid'' 
tc/tag  Çr  ïJcsmgcn  ucr  tcin  iant'-gcricljt  otcc  antrcé 
igcricljtc  ju  bcfptcct^cn/otcr  ciit  folcJjeé  ùbct  i^n  jii  xkfy 
tttt  nn!X)t  l)abcti  toUc  ©cbcn  ju  QBicn  am  9JîonWc) 
wr  fccin  ^.  'Hllf artlj'^ag  1 5  <î^.  [  Pièce  tirée  des 
Archives  Impériales  du  petit  Tréibr  de  la  Ré- 
gence &  de  k  Chambre  à  Vienne.  3 

Ç'eft-à-dire., 

Privilège  de  V  Empereur  Charles  IV.  accordé 
aux  Ducs  djîut riche,  Albert  £;?  Leo- 
p  o  L  D  ^portant  que  Ji  quelques-uns  de  leurs  Sujets 
reçoivent  chez  eux  far  ignorance  des  Proscrits^ 
fs"  des  Bannis  ou  d'' autres  Criminels,  13  qu'avec 
le  (ouvert  ils  leur  fournirent  la  fubfiftance;  ils 
ne  feront  point  cités  ni  jugés  pour  cela  hors  du 
Pais.  A  Vienne  le  Lundi  avant  la  Fête  de  PAf- 
cenfion  de  notre  Seigneur  1 365. 

CnftSt  ^(irl  Doit  ®o«é  ©tKtfeen  Sîômifd;** Siox^tl'^  ûffcn 
■**^^i\m.  M'élit  îseé  SKeidjÉ/iiîtb^ttnige  jii  SSebein...  23ctje= 
fien/bfSKnti«n  uni  tl)iiit  îunt  offtniid;  mit  bifcm  SBticf/flacn  bcn 
cieinfe^ênbt/  oî)«t  %mx^i  lefen.  Saj  rctt  natt)  guta  i>ort)c= 
crad;mng  mit  «ci)te£  n^ijjen  biitd)  tcbhd;ec  notbmfc/  imb  uon 
1)ttttd;et  f(id;cii  n)èâ«n/  fur  uns/  unb  urtfet  niwl)tûiranen  rt,n  bem 
S3«iltgen  9Cémi|d)ertSXcid)c  en.nd)Iid)  mit  S<!;fetltd)«:  matl)te  i'oI= 
îomcnhcit/  bm  Çodjgeboiînen  unfern  liebtn  (gunen  unb  5t!c|îctt 
5[[brcd)tm  unb  ieupolben  ©cbtiîbcreS^ecéogcn  m  £)é(îetceid;/ju 
©t«i)r/  îu  Sncnbt«n/  unb  ju  ^cain/Sjcn  auf  ben  '3!Binbifcl)cn- 
£iJîncid)y  unb  ju  «pot.tcnnu/  ©rafcn  \\x  S'jàbfputg/  ju  îotol/ 
JU  p^prt  unb  JU  Sçbucg/  Sllrttdjâtnfcn  ju  ^utgou  urtb  tanb^ 
âïflfsn  in  Êlfnjie/  unb  ttn  etbcn  unb  nrt.d)îommcrt  butd)  bcfun^ 
î)ec  gnnb/  folid)  ftct!)rtit  unb  gnob  getnn  Ijabcn/  unb  tun  oud; 
-mit  bicfem  58tief/  waebnjir  iantljenn/  gcittcc  obet  Sned;te/ 
spatgec  unb  iantfajjen  in  (ito  icen  ianben/  S^erîfdja^en  unb 
©tctten/  unbfunbetlid)  ju  ©«jnben/  ju  glfnjse  ju  gtaou/  ju 
5;uMou/  juOlrtniS/  unb  nuf  bem  ©n)ttcsic«lbgcrtd)te/  ii«t= 
fd)tibene  unb  fdjeblid)  iute/  unmijjenflid)  I^iclten/l^aufcrt/cétcn 
cbet  trçnten/baj  in  d;ein  iantgcnd^t/  cbet  gcrid)te  bntuntb  ju= 
fiîttd;en/  ob«  roibci:  jind^tenfol/  in  bljetn  rccife.  SBcte  nbec 
bas  brttubet  roibei;  @i/  obec  te  bljninen  won  t)cm(i.nn«/  tt5«£  ber 
wetc/  gei;id)tef  n)Uïbe/  @d  etdiertnén  unb  weam  itiit  mit  ^iXj-- 
f«clid;et  mnd;t/  bnj  fuidje  g«id;t«/  d;ttin  djwft/o&et  mndjt  I)a= 
bm  futfcn/  unb  in  an  leib  obet  an  gut  d)ainen  i"d)aben  bcingcit. 
2B«  abet/  bnj  betfelben  ad;t«  b^jairt  bei  in  obec  ir  bljainem 
nngeuaOen/  unb  mit  d;Iage  geljcffst  routbc;  beé  futtcn  (t  bon 
djlagcc  /  unb  bem  an»affei:  geflatten/  unb  futten  oudjbrtïnad)/ 
«on  bemfciben  ad;tcr  tid)tcn  unuerjogenlidj  alj  rèdjt  i|l/  teten  fi 
brtj  ni*f  /  obet  ob  fi  aed^tet  ipijjentttd)  entftielten/  fo  mag  man 
von  fotd)et  entljaltnujje  wegcn  ju  in  ïidjten  /  linb  |1  3t  aed;te 
tun/  atj  baj  gerconlid)  unb  tt&fi  ifl/  an  aile  ge»ctb/  mit  uc= 
d)unb  bi^  btiefg.  SBeftgeft  mit  unfer  SJÎajeflat  3nfîge[.  ©cbeii 
JU  'aSicn  an  SKentag  uit  bem  àeiligen  "Mufact  tag^  gîad» 
Si:iflué  geburb  breujeÇen  !)unbeçt  3at/  batnaci)  in  bem  (gedjé 
unb  fedjjigtfien  3ate.  unfet  Seidx  in  bem  Swinsigifien/  unb 
tes  Sepgettttmô  in  bon  Swel^en  3aten, 

Per  Dorninnm  Cancell. 
P.  Jauren. 


D  E  S     G  E  N  S.  j7 

Charles  IV.  a«.v  Ducs  d'Autriche  Al-  Anno 
EERT  Cs'Leopold,  pour  les  Duchés  d'hw-  xx66 
triche,  ^f  Stirie,  Carinthie,£5'Carniole, /io/.r      -^ 

les  Seigneuries  de  Windismarc  6?  de  Portenau,  £3* 
pour  tous  les  Fiefs  qu'ils  po_fedeiiî  tn  Siiabe,  en 
Tirol ,  en  Alface  ,  6?  aux  Montagnes  ;  comme 
aujji  pour  tout  ce  qu'eux^  ou  leur  Père  le  Duc 
A.L  B  E  R  Tj,  »«  leur  Frère  le  Duc  O  t  t  o  n  ,  oit 
obtenu  ou  tenu  de  r  Empereur,  ou  foi  difant  Em- 
pereur, Louis  de  Bavière.  A  Fienne  la  veille 
de  P  Afcenfon  de  notre  Seigneur  i  36(5. 


XLIV.     . 

i}.Mai.^^>)r«^<S3C§lO£3!IV.  îê^cH'^Sriêff;  iwburd)  (5r 
tcnen  .$ér|Dgcn  t?on  Oefferrcicl^  2(lbtccl;t  unî)  £ctt= 
f  cftiten  tie  .5(;cgi)9tt)umb  juOcfîcitdd)/  ju  (5tci;cc/ 
ÎU  .^ctnbtcn  unD  ^raiti  /  "m  J^cnfd&afften  2Binïit. 
fd&C'QJÎarcf  unb^octcnau/  aucl)  i()«  ©raf-unl)  J^erj» 
rdÈiaffitcii/  inâ(ctti)cn  aûe  W  £c()cn/  bic  fie  «ni'  «!)« 
3îorfaf)rcrt  JU  @c|)»a6cn/  in  (Jifafen/  su  %\)xt>\  m 
©cbucg  /  unb  wcldic  -Çcrgog  3((brccï)t  j()r3atet  unb 
^tt^og  Ott  bec  35rubct  ton  j?ai;fcr  îubwtg  inn 
gchabt/  t)on  neuein  D(;rlM)t)c£  unb  facftâttct.  (Sebcn 
ÎBicii  an  unferé  J^mn  2Cuffa«()ë-.2(bcnt)  1366. 
[Pièce  tirée  des  Archives  Impériales  du  petit 
Tréfor  de  la  Régence  &  ce  h  Chambre  à 
Vienne.] 

^  C'eft- à-dire, 

Lettres    d' Invejliture    accordées    par    l'Empereur 
ToM.  II.  Part.  I. 


OTtSt  -Sifl  Wû"  ©ûtë  Onabeii  SCômifdKr  <?nyfet/  tUe  atfcii 
'**-'  Seiten  iKe!)re£  beé  Keid;g/  unb  j^junig  jue  SSelieim/bes 
fennen/  unb  t!)imn  funbt  offennlid;  mitbifem  ÔJcief/atten  ben/ 
bte  m  fc()éii/  obet  I)ocen  lefen/  bas  nnt  l)aben  angefcbcn/  mit 
bemge(td;te  imfecé  lautern  Shieteé/  ôie  bcpât/  laucet  tteue/ 
unb  geboïfam/  mit  ben  bie  $jotl)gcboïnen/7i:ibi'ccl)t  itnb  ^uj 
polbt  gebtuebet  /^Jcr^ogen  jti  Ôefiecreid;  /  jue  ©teyr  /  511e ^crnb- 
tcn/  unb  jiie  SI)tain/  S-jcrren  aitf  bet  3BinbifdKn  gjîard)/  unb 
5ueq>ottcnaro/@rafen  jue  Sjabfpurg/jue  'îçïcl/iiue  q)ljivt/  imb 
jue  Sobutg/SKargtttfén  jue  SSurgan)/  unrib  taubtgtafen  tn  (El= 
faji/  unnfet  Iteben  ©un/  imb  Jut^flen/  imë/  unb  baé  ftenlia 
îXDmtfd;îftétd)gecïet/tinb  bie  ftuditbatn  bicnfl  bie  ©n  baniXeicl) 
ctjmgtijaben/  imb  bie  (gç/  imb  jt  fftben  futbafer/  uni»  reof 
get^un  mugen/.uiib  fotfen/  unb  l)abcn  bie  l'utgenanten  S^ctêog 
■^UBrectjtnmb  icupolten  /  unb  aUeit  ireii  (Jtben/  bie  ftct^og» 
t|)umb  pie  ûctîéïceid;  /  jue  @tei)r  /  juc  .Sembten  /  liiib  jue  S.Wm 
mmwtl  tvie  bie  gênant  fein/  unb  batjue  bie  J-Jetfdjafft  auf  bet 
28inbifd;en  ïSRartl)/  unb  jue  q)ôKenaro/  unb  Oit  (Swfftbaffit/ 
unb  Sjerfdiafft/  mit  atten  fcèh  SCetÇten/  ©iietern/  unb  l'etfe 
Ijenbtcn  ©uctern/  unb  afle  bie  ieljeritedjt/  itnb  Stenl^eit/bicign 
gel)abt/unb  I)cvbMd)t  &aben/  obec  Bie  @i;  nod;  ()abert/unbnmï> 
aUeébaé/  baj  ©p  Ijecbiadjt  Ijabcn/  bei;  SK&mifdjen  Sânfetn'/ 
unb  bei;  S!)miigen/  unb  aud)  affe  bie  Sjerfdiafp  unb  ©ratf= 
fdiafft/  .unb  ©teet  mit  affen  icen  Sîed^ten  bie  m  jii3cl)Dtn/  bar:» 
iibet  biefelben  Sjerèogen  uon  .Sâçfctn/  obet  won  ^bunigcn  brief 
habent/  uub  aud;  aHe  bie  ieljcn/  bie  ©ij/  obet  ic  Qîocbeni  ©i. 
î)cc  »on  bein  SXomifdjen  Sîeid)e  gel^abt/  ober  befefTen  baben/  jue 
©d)œaben/in  glfafTen/jue  Tçrol  in  bem  gebutg/obet  anberé^» 
m  i'erli!)cn/  unb  uerleiljen/  aie  ein  SX6mifd)et: .Sàijfer  wnbeg' 
SJetligen  ïiîomifdxn  JKeid;eé  iBcgen/  jue  red)tem  {el)en/mit  affen 
uotgehantcn  SKèd;ten/  gceçungen/  ©cnjo.bnljeitcn/  unb  jugeho» 
tungen/  aie  eé  non  altec  imb  aud;  nun  i)ct:btad)t  i|1/  U4ib  nTIe  • 
bte  4e!)en/bie  53cr§og?CIbted)t  fcelig  ir  2)ater/  unb  fein  SBnieber 
^er^og  m  felig/  »on  etmen  iubreigen  «on  Sanm/  bet  fid» 
Saçfet  nnnte/gebabt  !)aben/in  allet  maffe/  aie  fein  SBricffe  fa=. 
gcn/  bie  ©ij  batubec  ^abent  /  rcann  bie  nid)t  Stap  Ijaben/  bit 
geben  unb  wrieiljen  mie  in  «on  nmii  «on  unfem  befonbcm 
laçfeclidjen  ©naben/  mib  befîatten  aud;  benfelben  fierêogen 
'2(Ibted;t/unb  ^et^ogen  ieupolt/  an  it  unb  it  gtbeii  fîatt/  unb 
tn  it  iirtb  itetgcben  namen  mit  unfecm  .^â«fctlid;en  ©cotet/bie 
«OJgenanten  ieljen/  mit  biHid;et  unb  geroonlid;et  fd;onI;eit/  unb 
8ierl;fit/  bie  bacjuegeijott/  mit  foltid;  berd;aibcnl)eit/  ivcnn  ti 
JUC  fd)ulben  tame/  unb  bie  «otgenanten  iejjen/  an  it  (gtben  «e= 
jîekn/  baé  ©i;  brtnn  bie  «oîgcfd;tiéen  ^eréogt!)umb /  ffiîrfien» 
tumb/S3êtfd;afff/  iannbe/  unb  mi  barjue  gehost/in  aaecbci: 
rceife/  aie  ©1;  ba«ot  gênant/  unb  gefd;tiben  feint/  «on  unnS 
tmbbcm  ^etIigenSeid;e/  emçl)al;cn  foUen/  aU  tedtt  imb  m> 
roonltd;  t(l/  unb  rcann  ce  jue  fd;ulbcn  himbt/  fo  jblïenitei 
obec  unfet  nad;Pomen  an  bem  Jjeiligcn  JKetd;e  benfelben  itcn  (Bu 
ben  bie  «o!gefd;tibeii  S3etêogtf;umb  /  Ju'tfïentbumb  /  foctf*a|ft/' 
iannb/  unb  wai  batjue  gcÇott/  in  aUet  bet  iBcifc/alë©»  b<t= 
«02  gênant  unb  gefd;tiben  fein/  in  fheinem  mai  nid;t  yerjichen/ 
mit  uttunt  bia  S3îiefé  «etfigeit  mit  unnfet  .Sanfctl,  Wimhv- 
3n(tger.    ©ebcn  ju  2Bien  nad;  gbrifti  ©ebuct  b!ei;îe!)n!)unbett 
'-^mi  batnad;  m  bem  fett)ë  imb  fedjêigfîen  3at  an  unferé  httm 
%\x^mé  Itbent/unftet  SCeidjc  in  \)m  jtcenfigfïen  mxh  M  ^a»à 
feitl^umé  tn  bem  Swelfflien  Sat. 


XLV, 

Scïbûnbnug  ji^ifcl^cn  €f)ui;fôrfî  î^\vfm\)t  bert  «(tètJi/  .  4.,,^. 
unb  9luptccl;t  bcn  3^ngcm/  bei;bct  q>fa(|ârafcrt  '•^°"^' 
am  9l()cin  cm«é  /  unb  bcn  ©tdbtcn  <:mmx\é  unb 
@jJCi)raubetn'2:^ct(élju  jjcmcinrcl^afTtlictjcrDefenfion  ' 
unb  5rtf)ci;(un3  bccjuftitz,  auf  i  o.3\i^i'  ctnacgangm. 
@crmcrél)c«m  auf  bcni  ndd()tîcn  9)îitttwcl;cn  nac& 
bcn  t%  Vincula  @ti.  ^Ctrigcntwnbt  1 366.  [L  e  h- 
M  A  N  N I  Chronicon  Spirenfe  Libr.  VII.  Cap. 
LU.  pag.  7tp.  Col.  I.] 

C'eft-à-dircj 

Traité  pour  dix  ans  entre  PL  o  b  e  r  t  le  vieux 

Eleveur    Palatin    fjf     Robert     le     jeune 

H.  Comte 
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CORPS     DIPLOMATI  Q_U  E 


AnKO  Comte  Palatin  d'une  part ,  fj?  /«  ^/7/«  ^^ 
'^^        WoRMS   y   ^^   Spire  d'autre  part  ,  /x)//»- 

'J*^^*  leur  commune  défenfe  (^  pour  Vadmcmftra.tion  de 
la  Juftice.  A  Gcrmesheim  le  Mccredt  après  la 
Fête  des  Liens  de  St.  Pierre  l'an  1 7,66. 

Ontî^t  3Ciii>tcd)t  b£t  Tiéut  ww  ©otteé  ©uakn/  gjfalêgwfc 
-^^^  l'ç  SKçne/  beé  ^.  SCèin.  3tid)é  obettict  'î.niffcffe/.  imb 
^ecÇotj  111  SSeiJcrn/  Unb  mit  Sviipccciit  ber  3"iîn3«>'/  l'^n  beiifel^ 
beii  ©iiabcn  ^fiilégvnfe  bi;  >Xi;ne/unb  Spet^ogc  m  58eçetn/Unb 
niirbieSBiitscrineitîcK/  iSntlnv  unb  aSui'gete  gemcinlidxn  bet 
jtticçcr  ©trttt/  QBoi'iiKffcii  unb  ©vù'f/  BetKijeu  offcntlid)  nn 
bifcm  jcgenrocttigm  SSticf /^  unb  tl)im  f  unb  «trcn  bcn  bic  i!)n  im= 
met  (client/  (cfcnt/  cbet  ijotent  Icfcn/  brtp  wit  mit  rcol  VDtbes 
&ild)fcn£S)îutI)cn/burcl)  funblidtecSStffJen  unb  Un|tiebeu  rciacn/ 
bie  jeêuntinbcnUanbc  in  imfeth  ^eittcn  |ïnb /  x\^i>i\'f  ifit  vmé 
unb  bre  unfctrt  iib  unb  @ut/i'ot,untcd;tcc  ©otxilt  unb  j^tiegcii 
bcbaf  bcfribcn  unb  bcfdjivmen  mogcn/  buniinbc  I;aben  mit  une 
mit  rcdjtctïïBiffen  jiifamnun  uctbunbcn/  iiiib  «ctbinben  und  ^u- 
faimncn  mit  bicfcm  «Stief/  in  o&tx  «Dlnf  aie  I;etnad)  g«fd)tieben 
fïc[;f  :  guin  crlîen  l)iiu  i»it  gelobct/unb  aclobcn  cin  gemein^iSlff 
ju  tbunbc/unfct.  jcalu'lje  bcn  (inbcm/  mited)te  Stieg  unbQcmalc 
jti  »ocI)tcrt/unb  fol  bie  ^lîlf]^  unb  Sîeïbunbnulfeieéunt  angcten 
l'on  bem  îtige  nte  bitte  ^tief  gcben  iflyunb  fol  rceten  »on  nnn 
@t.  iSînttins  îiiije  bet  ncd,ifï  tommct/ûbet  lo.  '^a\)tl  bicned»! 
iMd;  enanbet  îummct.  Itnbc  ifl  mit  jyimnen  getcbt/  bdf  roit 
eiitonbct  gcftutKelidKn  unb  »e(ïiglid)en  /  cbnc  ntfetlci  ijinbetnué 
unb  23«cjti(j/  funbc't  (itfe  atgc  ii)î/  iDie  bicfe  beé  S^Jotl)  gefd)id;t/ 
tn  benfclbcn  lo.  3(il)ten  iribct  atfet  menniglid)en/  iitx  uns  fun= 
Ut  ùbit  fflinment  fdjàbiget/  Icibiget/  obet  leêet/rtn  unfctnSjetî; 
fdjnfîten/  Jtcpbntên/  3Ccd)ten  unb  (3en)on!)eiten  /  bie  unfete 
TClten  bit!)et  uff  une  btnd)t  Ijabeut/  obct  an  unfetn  iibctn  obet 
©utetn/init  îXaub/mit58tflnbt/  mit  ©efengmié/  mit9i«me/ 
obet  mit  meldxm  @d)aben  obet  ©«djen  bné  ge|m  obet  gefdxb«n 
médite/  bel)o[fl|«n  foUcn  rcefen.  Unb  wit  bie  wotgennnten  bebe 
J2etéogi-'u  folî'ii  unb  rcotten  bcn  l'otgcnantcn  hcim  ©tnlten  fun= 
bet  unb  faminent  uon  bitte  S'jcltfc  unb  2)eibiînbnué  wegen/ 
wannc  unb  mie  bief  fïc  une  obct  unfete  obetfJe  Q^mptliSte  cincn 
obet  ine^t  beé  etnwncnt/  in  Un  ned)|ïen  nd;t  'îrtgen  nad)  bet 
fBîanunge/  obneSjinbetliué  unb  Setjug/ju  (itten  i[)ten  SfJotljen 
unb  .<?tiegcn/  uf  unfct  Sîetlufl/  Cofïcn  unb  ®d)<iben/  mit 
Sfîmncn  mit  ^ec^og  9îupt.cd)t  bet  ^(eltete  uotgeniint  mit  40. 
©Icfen/  Unb  mit  ftet^og  3Cupted;t  bet  3iSngct/  mit  smnn^ig 
©fejfin  motetuîgtet  Iiîte  bienen  5H  i^ten  tcglid;cn  ,<îtiegen/  ol)ne 
gcDCïbe/  ©od)  ntfo/  btcmile  mit  bicfelben  fcdiéjig  ©lefen  in  jt= 
me  Sienjî  biiben/  fo  |tn  mit  il)n  nit  fdiulbig  iljne  bntjii  ju  fd;iC5 
tmi  mit  tbun^eé  biinn  gctn.  Sdmibct  fottcn  mit  bie  «otges 
liante  bebe  (gtott  mit  gflainen  mit  bie  »on  '2Botmef  mit  27. 
©IcDcn/Unb  mit  bie  non  ©cite  nud;  mitij.  ©lewen  /  Don  bitte 
SptîlfunbSDetbûnbnuémegen/  bcn  »otgenanten  Uhm  ^etéo= 
gcnfunbet  obct  faminent/  mnnne  unb  mie  biif  mit  beéfunbet 
obct  fammcnt  »on  ijjn  obet  i^ten  obet|ïen  linprtuten  eine  obet 
me/  S.înge  «ot  etinabnct  metben/  ju  ibten  Slot^en  unb  ^tie= 
gcn  uf  mifct  Êo|îen/  2)etlujî  unb  (&d;abcn  /  aud;  mit  molet^ 
jiSgten  iiîfen  bienen/  onc  S^inbctniîë  unb  oI)ne  nUe  a,ti)iîht, 
S>od)  alfo/  biemik  mit  bicfdbcn  ço.  ©feuen  in  jtme  Sienjî 
i)aben/  fo  finb  mit  il)n  nit  f*ulbig  mcl)  baju  jufdjicfen/  mit 
tbutt  tè  bann  getne/  one'gci'etbe.  TixxA)^  fotten  mit  bie  uotge= 
nantcn  bebe  Sjct^ogen  mit  unfetn  TCmptliîtcn/  bie  mit  jêunt  l)a= 
bcn  obet  Ij^nid;  geminncn/  bcfîeUen/  ia^  ftc  mit  unfetn  @ûu 
uni  25e|lcn  unb  mibetn  unfetn. ianben/  bie  mit  umb  bcn  SKone/ 
jereebet  ©ite  fTÎnff  ^\\t  2Begé  oben  Ijetabe  yon  ^talboucn  bif 
JU  Sfficfcln  ligcnbc  bdbcn/  ben  notgcnantcn  ©tâtten  SBotmeS 
unb  ©pitc  gcbotfamblid)  foUcnt  fin/  unb  il;n  bicofféne/  )Td) 
bfttuf  unb  bntin  ju  bcbclffenc/  glid;  une  felben/  ju  «Ucn  ibteii 
^tiegen  unb  Sîôtljcn/  bie  (te  fdi'et  nngebnt/  obnc  unfetn  unb  bet  un= 
fetn@d)<)bcn/obnegciictbe/  Unb  aud)  mit  bet  uotgenanten  unfct 
^ulfe  benfelben  ©tflttcn  su  bienen/  in  bcnfelben  3iiijal)len  uiib 
3ilcn/ <xU  i)ûtgcfd)tiebcn  ^A)tl  oljnc  attc  geuetbc/  Unb  jcmcbct  ©ite 
nînf£9^ile<2Be3ë  l'on  bem  iKine  /-oben  J)ctab  i>on  ©talbouen  bi^  ju 
^efeln/foUenroit  bie  iiDfgenrtnte©tatt2Botmeë  unbgpite  ben 
l'otgcnamen  beben  Sjetêogcn  mit  bet  Dotgenamen  unfctet  ^ijlffc 
bienen/ unb  bfltju  ôfen  mitiljn  unfete  ©tnttSBotineS  unb  ©pçte 
JU  «aen  il)ten  gîôthen  unb  jîticgen  /  bie  fie  fclbct  angc^ent/  m 
brttuf  imb  bfltin  jubel)clffen/  bie  iiotgen(inte_3'nbtjnl  unb  gici  â'id; 
uns  fclbcn/.obne unfetn  unb  bet  unfetn  tod;abcn/  obncgcwt- 
be.  SBetc  hud)/  bftf  une  icmcin  fdinbigcte/  obet  Icibigete  mit 
S3tnnb/  Kaub/  i)îamc/  obet  mit  anbctn  ©mgen/  m  ben  Bot= . 
■  genannten 3iln /  aie  fie  untetfcl)icben  finb/  bet  u^menbig  bcn= 
felben  3ilcn  gefcffen  obet  gcljufct  mete/  uff  bcn  unb  uf  bie  foUen 
mit  enanbet  3etteumelid)en  gctatbcn/beI;olffcn  unb  nadjfolgenbc 
fin/  jue  glid)ct  SBifc/  aK  obe  et  in  bcn  obgcnanfen  3ilen  unb 
Stciffen  gefcffen  unb  gel)ufct  muni  ol)ne  gci'ctbe.  gs  ifl  aud; 
betebt/  Obe  une  ben  votgcnanten  Jjetêogcn  fament  obet  fiinbet/ 
obct  ben  l'oi-gcnantcn  ©tâbtenSBotincéunb  ©pite/faincnt  obct 
fiinbct  ©diabe  gefe()cl)c/  même  Uî  @d;abc  untet  mè  gefd)id)t/ 
fo  b«lb  et  bné  bcn  nnbctn  «ctriînbct/  obet  fie  bntmn  etinabnet/ 
fo  fol  mnn  finen  2Bottcn  gloubcn/  unb  il)me  obct  i^nc  ol^ne 
SJBibertebe  unb  Sjinbctmié  ftîcbctlidjcn  baju  bcfeolfifén  fin/  a\ê 
iiotgcfd)ticbcn  ifl.  SBiS  Xtiegcé  nud)  in  biefcn  '^Wtni  bimile 
biefet  éunb  metet/  ufetftunbe/  W  une  geinein/  obet  jcinan 
imtet  une  bcfunbet  angicnge/  batju  foUen  mit  nad)  ben  Botgc^ 
amtn  3«bttaln  enanbet  bejjolffeii  fln/unge  an  bie  ©tunb/baf 


bctfelbc  Stieg  gcnèlid)eij  wttichtet  «nb  ^efûiiet  mutbt/  «nb  fcl 
ftduutdutnfct  fcinet  olmc  bcn  anbctn  li-iben  obet  funen/  obne 
atte  geuetbc.  %icb  ift  bctcbt/  'JSete  eS/  inx^  w\è  bet  Wfgc= 
nantcn  i^etgogen  âltanii/  JSuvgmnnnc/'îiicnete  obet  Unfeftl)iin 
id;t  5H  fcbaf^n  l)ettcn  obet  gciDinnen  anbiei'ovgciirtiitçjmo&tàts 
te/  emc  obct  bebe/  obei-  an  tl)te  SBut^etc  obet  '.Oienffiic/  batum 
fotlen  fie  titcn  in  bie  ©tatt/  an  bie  tie  alfo  511  fptcd.icn  obct  ju 
fd>ifgnl)aben/  unb  foUcn  batumbe  ncmcu/  maé  itx  3\atb  111 
bi^t  i&trtft/  nad;  •Mnfprad)  unb  ÎBicbctennvettc  fvH-e(l;cn  uf  bcn 
ÎCi;bt/  biié  tcd;t  fi;.  Sod;  alfo/  obe  biefelbc  unfete  SBJannc/ 
îSutgmanne/  ©ienet  obct  Untettl;anc/  bie  mit  jÇimb  l;aben/ 
obet  I;etnad;  geminncn  /  bie  ootgenante  @tâtt/i!)tc  SSutgcte  obet 
©ienetc  angegtiefeii  l;ettcnt  /  obet  angtiefen  oI;nc  ©cticlttc /baf 
(îe  baficlb  foUciit  miebcttetcn/  ci;  banne  man  nad)  •Jliifptadi  unb 
■JfntU'otte  cin  ©ctidjte  batum  »etl;ôte/  alS  votoicfdtticbcn  fîebf  / 
unb  follent  baé  tl;un  biiinen  i'ietecl;en  'îagcn/  oI;nc  gcoetbe. 
2Banne  fie  aud;  nlfo  miebeitel;vet  l;nbcnt/  maé  fie  bann  jii  fpte^ 
ciiene  (jabent  an  bie  wotgenanten  ©tàtt  eine  obet  mcb/il;te58uf= 
gete  obet©ienetc/fû  foÙ  man  ibn3ved;t  fptcdten  /  nad)  Irnfptad; 
unb  2Bibettebe  in  inet|cbcn  îngcn  oI;ne  Setjoge  mib  geiictbe. 
Unb  micbctfcbttcn  ^fte  banne  nit  aliS  l'ofgefcln-icbcn  flcbt  /  fo 
foffen  mit  ben  ©tâtten  miebct  fie  bebolffcn  fin/  wann  fie  une 
batum  ermanent/  obne  S3etjoge  unb  geoetbe.  '2Betc  aud;/  bng 
mit  bie  iiotgenanten  ©tntte  eine  obet  bebe/ unfete  SSutgete  obet 
Sienete  id;t  ju  fpted;cn  bettcn  obet  geminncn  nn  bie  l'otgenante 
ijet^ogen/  ibtc  àRanne /  SButgmannc/  ©iencte  obct  Untcttba= 
nc/bntuin  fotlen  mit  nad;  'JCnfptad"  unb  ^ibettebe  nomen/mo^ 
funffug  betfelben  Sjetéogen  3Catb/  bie  mit  bann  neniicn  fotlen/ 
aiif  ben  %;bt  rcifenb/maé  ?vedit  batumbe  fç/unb  bicfetbe  fiînjf/ 
bie  mit  benne  nennen/  fotlen  |le  folid;  \)a\im  obne  geuetbc.  (JS 
metc  benne/  obe  betfelben  funffe/  bie  mit  genennec  bettent/einei; 
obct  meb  obngcfebtlicben  uetlobt  bcttent/  uff  bcn  TCl'bt/  gÇcd;t 
JU  fpteeben/  an  beÇ  obet  bet  flatt  fotlen  mit  anbcte  bencnnen/bie 
ung  i>aé  3Ced;t  fpted;en/  bie  aud;  bie  uotgenanten  Sjctêogcn  box^ 
}U  balten  fotfcnt/  baf  fie  une  9Ced;t  fptedjen/  &\é  uot  unb  bct= 
nrtd;gefd;tiebcn  fîebt/  obne  aile  geuetbc/  bod;  alfo/  obe  unfete 
aSutgete  obct  ©ienetc  (le/  ibteajianne/  SSutginannc/  ©ieneic 
obet  Untcttbnne  angcgtieffén  battent/  obet  angtiefen  obne  @e= 
tid;t/  baé  fotlem  fie  miebctfcbten  in  14.  'îagen/  nad;  'JCnfptad) 
unb  SBibctrebc/  cl;c  benne  man  fein  @ctid;te  batmrib  uetbôte/ 
al0  bauût  gefd;ticben  fîebt/  SBannc  aud;  micbetfebit  mdtb/nlô 
uotgefd;treben  fîebt/  fo  fol  inait  il;n  iXed)t  fpted;en  binncn  14. 
îagcn/  obne  geuetbc.  2Sctc  aud;/  baf  fie  nit  mibctfebttcn/ 
aie  uotgefd;ticbcn  fîebt/  fo  foffcn  mit  betfelben  ^et^ogen  mibei: 
fie  bebolfen  (In/  manne  fie  obet  ibte  "amptlute  une  batum  ct= 
inanent/ obne  aliax  S3etjog  unb  geuetbc.  TCud;  ifl  getebt/28ec 
cë/bnf  bebcin  @efcllfd)nffit  ufetfianben  mctc/  obct  nu  obct  \jtts 
nad;  in  ben  uoigenanten  ^a\)tyx\n  ufetfîunbent/mie  bie  gênant/ 
obct  met  bie  metent/  obet  jeman  anbctd/  xotx.  bet  mete /bet  mê 
fainptlid;cn  obct  fiinbetlid;en  an  unfan  iibcn/  ianbet/  itSten/ 
@ûfetn/$3ctifcbaffi:cn/5!ci;bciten/  îiîedjten/  @ûuonI;eiten  obcc 
Sugebotungen/  mie  bie  gennm  metent  /  leibigen/fd;âbigen/obec 
itten  moite/  in  meld;em  2Beg  i)aè  mete/  iaé  fotlen  unb  mollen 
mit  affe/  mem  baë  untet  \mé  notb  tbut/  gettumelidjen  unfet 
ieglid;et  mitgan^et  gi{ad)t/  glid;  finen  epgcnen  ianben/  itîten 
obet  ©lîtetn  belffên/  entfd;dttcn/  fdiitmen/  ueteiitmetten/un5 
meten  mibet  atlennmmiglitb  unb  cincn  jcglid;en  obne  aile  geuctî 
be/  ©od)  mit  SBebaltnuffe  une  bcn  uojgenantcn  ©tntten  ^ou 
ineé  unb  ©pire  /  in  atten  biefen  uo!=unb  nad;Md)ricbcncn  ©tiScf  m 
unb  Tttticuln  fold;ct  25crbiînbnuffe/alé  mit  uo!  bitte  Sûetbiînbî 
nufe  mit  unfetn  gçbgcnofTcn  uon  îOîenêe  unb  uon  ©ttafbutg 
«ctbunben  fçn/  obne  aile  atgc  iifî  unb  ©cftbtbe.  Unb  aud;,/ 
baf  mit  biefelbcn  unfete  Sçbgcnoffcn  uon  2)îcné  unb^uongttafï 
butginbicfegcgcnmâttigeSctbiinbmife  in  bicfcm  nnd'tîcn^abr/ 
anjujebicnbe  uon  bicfcm  biîtigen  ïage/alé  bitte  ^ticf  gebcn  ifî/ 
JU  une  nebincn  unb  empfangen  môgen/  obe  fie  batin  fomincnt 
motlent  unb  batnadt  nid;t/  ce  fç  bann  gemcin  SBitte  unb  Sets 
bcngraiffe  bet  uoigeiinntcn  beben  Sjctêogcn  unb  @tatte/3Bo!mô 
unb  ©pite/  obn  atle  geuetbc.  Unb  baxyx  baben  mit  bie  uoigcs 
nantc  2.  ©tntte  'Sîozmeë  unb  ©pite  jeglid;c  ibten  S3ifd)of  unb 
©tiffi:  ufgcnoininen/  obne  geuetbc.  Unb  mit  j^cii^og  iKup!ed;t 
bet  îleltet  uoigcnant/  ban  nucb  Hfgenommcn  biefelbc  i.SSifdjof 
ju  SBouneé  unb  ©pite/  obne  gcueibe.  Unb  ncmcnnud;  uf  un» 
feni iytm  unb  0\)tmi  ^etm ©«lad;/  (£iébifd;of  ju  SWcnêc/ 
unb  ben  gblcn  ©jafe  gbcîbaitcn  uon  SBiîtembeîg/  obne  geuc!= 
be.  ©0  ban  mil  S'jcj^og  DCupjetbt  bci  3ungez  uoigcnant /^iif; 
genomincn  unfete  ftcitcn  bicgttèbifcboucju  îiiei  unb  ju  gotln/ 
unb  unfem£'b«'in@!<'ff  Ubcibaitcn  uon  SBiitcmbcig  uoigcnant/ 
obn  atle  gefeib.  ©od)  mctc  eé/  baf  bie  uoigcnante  1.  ©tnttc 
^oimeé  obei  ©pite  init  ibtcn  5^ifd;ofen  fiicgenbe  miïiben/  fo, 
foaen  mil  S^ei^og  îXupiedjt  Ui  ^ungn  ibn  mit  fedj^ig  ©Icucn 
mibei  fie/  funbei  obei  fament/  ju  bem  Siieg  bebolffcn  fi;n/man= 
ne  mil  obei  \m\m  ■Jtmptlcute  uon  ibn  bif  ciinabnt  meibcn/  aliJ 
uoigefd;îieben  fîebt/  obne  atlc  gefeibel  xm  in  atlci  biitc  S8ci= 
bunbnuffe  fo  baben  mil  bie  uoigcnantcn  bebe  5eiêogen/3?up!ed;{ 
bel  gltct/  unb  Svupied;t  bci  giinget/  unb  mu  bie  uoigcnante 
i.  ©tâtte  3Bo!ine0  unb  ©pite/  funbetlid;en  ufgenommen  ben 
•îttreibuid)Ieud)tigtîcn  ^cim/  ^cim  C<iîln/  îfjoin.  .^açfei/  ju 
aUen  3cifcn  giîcbtem  beé  3Ceid;g/  unb  aud;  iai  ^.  EXom.iXiçbe. 
S3t)  beinfctben  unfeim  ^ctm  §.a\)p  Sailn/unbbçbcm  Sj.ïXom. 
3tid)e  mottcn  mil  attejçt  getiumelid;en  ueiblibcn/  in  atfci  iSîaf  / 
a\i  unfete  gltem  unb  25oifabtcn  Ué  uf  mé  biad;t  baben/  unb 
a\ê  mil  bcifummcn  fçn/  unbc  a\ê  mil  billig  foltcn/  unb  mollen 
une  bauon  nieman  Infcn  mifen/  biingen  obei  jmingen/  mit  be» 
heinengadjen/  t^m  «iU  «.qnU.  2Bi?:âlobmb9fluten3:îumen 
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fni;  \méi  iiufa-e  £tbm  unb  giad^fûinmcn/  btcfc  25«bimbnuf]l' 
mttndenJunBOîten/  *puncKn  iiiib  ■atiicfcln  /  a\é  ilc  an  bie= 
feiti  58jief  befd)ricticn  unb  begcifcn  fînb/  fl«te/  genein  unb  l'cfJe 
5U  ijalten/gettumelitljen/funûei'  olle  acge  iift  unb  ©efabe.  Unb 
bas  ju  )Brtl)t«m  mfunbe  unb  Seflimâc  I>ibcn  mt  bie  wojgcniin» 
te  bcbe  Sjecéogen  unfcc  jc3licl)ct  (tn  gioti  3n|Kgel/  unb  «rô  bic 
sotgcnrtnfe  jwo  (gtntte  'SBonncé  unb  (gwte  jCij(ici)e  il)t  totntt 
gnjieâcl  rtn  biefen  SSticf  âci)anacn.  Set  gcbcn  ïUrttb  }u  ©ct= 
inetél)cim/  bo  nwn  snljtt  l'on  g:i)ii(li  ©eburt/  bufent/  b2i;l;un= 
bcct  fed^ésig  unb  fed^ê  3al)ïe/  uff  bie  nadjjlc  a)linuod;e  nad; 
(gt.  'pecete=î(i3/  bcn  man  nenm  Vincula  l'em. 


XLVI. 

23.  Sept.  Conveniiones  inter  Petrum  Regsm  CafldU ^ 
Carolum  Regcm  Navarra,  y  Eduar- 
b  u  M  Principem  Waïïm  £3"  Jquitaniie  ,  ^ro 
praftando  ftbi  invicem  muiuo  auxtlio.  Dat.  in 
Villa  Liburniie  prope  Burdegdam  die  25.  Sep- 
tembris.  13  (56.  [Rymer,  Fœdera ,  Con- 
ventionesj  6cc,     Tom.  VI.  pag.  fH-] 

PE  T  R  U  s ,  Del  graiiâ ,  Rêx  Caftellas  &  Legionis,  Ca- 
rolus ,  eadem  gratiâ ,  Rex  Navarrs ,  Cornes  Ebroi- 
cenfis,&  Edwardus , Primogenitus  Régis  Anglis,Pnii- 
ceps  Aquitanis  &  Wallix. 

Notum  facimus  aniverfîs,  prœfentibus  &  futuris, 
quôd, 

Cùm  Henticus  Cornes  Traftamere  ,  falfo  fibi  no- 
men  Régis  Caftells  affumens ,  occupârfet  Régna,  Ter- 
ras, Loca,  Civitates,  &  Cadra,  ad  Nos ,  Regern  Pe- 
trum, tanquam  ad  verum  Regem  Cafells,  pertinen- 
tia,  &  ea  dednuit  &  detinet  indebitè  occupata,  Nos 
didlum  Regem  Petrum  fpoliando  didis  Regnis  ,  Ter- 
ris, &  Locis,  contra  Jus  &  Juftitiam,  indebitè  &  in- 
juftè,  I 

Idcircô  idem  Rex  Petrus  rogavit  ac  etiam  requifivit , 
tanquam  Amicos  &  Parentes,  Nos,  Carolum  Regem 
Navarr»,  &  Edwardum  Principem,  fupradidlos,  ut 
contra  illurïi  Henricum  ,  Occupatorem  &  violentum 
Detentorem,  &  contra  fuos  Valitores,  Auxiliatores, 
&  Fauâores,  procederemus  per  Guerram,  unà  cum 
eodem,  taliter  quôd  ad  occupata  &  illicite  detenta  res- 
titui  valeat  idem  Rex  Petrus ,  cùm  per  Nos  meliùs  & 
commodiùs ,  quàm  per  alios ,  prsmiffa  fieri  poffint  & 
haberi , 

Nos  igitur,  Petrus  Rex  Caftells  &  Legionis,  Caro- 
lus  Rex  Navarras,  &  Edwardus  Princeps  Aquitanise, 
fupradiâi  ,  convenientes  in  unum,  in  Civitate  Baio- 
nenfi,  ratione  prsdiftâ,  Traâatum  ,  Compofitiones , 
Confœderationes ,  PaiSa,  &  Amicitias  fecimus ,  for- 
mam ,  quae  fequitur ,  continentes  ; 

InDeiNomineAmen. 

Eftos  fon  les  Articlos,  de  la  Liga,  ordenada,fecha, 

&  firmada  entre,  les  Seynores  ,   Don  Pedro  Rey  de 

Caftiella,  &  Don  Karlos  Rey  de  Navarra,  &  Don  E- 

duuard  Princep  de  Aquitania  &  de  Gualles, 

I  Primerament,  que  ellos  feran  buenos,  leales, 

[  &  verdaderos  Amigos ,  &  fe  ayudaran ,  bien  &  fielment, 

1  cada  uno  al  otro,  lin  engano  &  fin  color  de  algun  en- 

I  gano ,  contra  todos  los  que  fueren ,  o  qui  fieren  feer 

\  contra  ellos,  &  contra  cada  uno  d'elles,  &  contra  el 

Valedor  o  los  Valedores,  Captenedor  o  Captenedores, 

&  Ayudador  o  Ayudadores ,  Favorable  o  Favorables , 

Ipecialment  en  la  Guerra,  que  emienden  fazer  en  Es- 

panna ,  contra  el  Conde  Don  Henrrique ,  fobre  la  Eu- 

trada  que  ha  fecho  en  la  dicha  Efpanna  ,  i/k  Ciuda- 

des  ,   &   Villas  ,   &  Logares  ,   &  Sennorios,  que  ha 

occupado  ,   de  los  Regnos  &  Senorios  del  dicho  Rey 

Don  Pedro  ,   en  qualquiere  cofa,  que  fobre  ello  pue 

de  acaefcer  a  los  dichos  Senorios  ,   o  cada  uno  del- 

los  ;  &  non  faran  algunos,  nin  alguno  dellos  ,   con 

los    fobredichos  ,     nin    con    alguno  d'ellos  ,     Paz , 

Tregua,  Confederacion,  Abftinencia  ni  Sobrefeymien- 

to   de   Guerra  ,   lin   confentumento   del   otro  ,   o  de 

los  otros. 

Item,  por  razon  que  el  dicho  Rey  de  Navarra  ha 
de  ayudar  al  dicho  Rey  Don  Pedro,  en  la  dicha  Guer- 
ra, a  cobrar  las  Tierras  &  Senorios,  quel  dicho  Con- 
de Don  Henrrique  ha,  &  tiene  occupados ,  en  los  fus 
Regnos ,  el  dicho  Rey  Don  Pedro,  en  gualardon  de  la 
dicha  aynda,  que  le  ha  de  faier,  cognofce  queleda, 
por  pura  &  irrévocable  Donation,  que  es  llamada  ente 
vivos,  las  Tierras  de  Guipuicoa,  con  todos  fus  Puer- 
tos  de  Mar  enterament  :  Et  Vitoria ,  &  toda  Alana  en- 
ToM.  II.  Part.  I. 
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terament  :  Et  Logronno  &  Navarre  fitero  :   Et  Gudu-  A  ^^/^ 
zen ,  con  todos  lus  Termines  &  Aldeas  enterament  :  ' 

Et  Calahorra  &  Alfaro  con  todos  fus  Termines  &  Al- 
deas enterament:  Et  todo  &  Derecho,  que  ha,  o  pue- 
de  aver,  en  los  dichos  Logares ,  Termines, &  Aldeas, 
trafpaflàlo  en  lo  dicho  Rey  de  Navarre  parpetualmen- 
te  ;  defviftieiido  alî  de  los  dichos  Logares  &  del  De- 
recho dellos ,  &  villiendo  al  dicho  Rey  de  Na- 
varra: 

Et  defta  fobredicha  Donatien  feran  fechas  Cartas ,  las 
majores  &  mas  fuertcs  que  fazer  fe  podran. 

Et  dara  Cartas  de  Mandamiento  a  los  Oficiales  & 
Moradores  ey  los  diches  Logares  ,  que  obedezcan  & 
guarden ,  por  Senor  natural ,  al  dicho  Rey  de  Navar- 
ra, &  a  fus  Succeflbres;  quitand  los  del  Omenage  & 
Naturaleza,  que  han  a  el  ;  Et  de  Trenino  con  fus  Al- 
deas, &  de  n'agera,  haro,  Briones,  la  Baftida,  h  de 
todo  lo,  que  el  dicho  Key  de  Navarra  dize  que  tue 
de  Navarra  antiguaraent,  dexaulo  los  dichos  Reyes, 
al  cognofcumento  del  dicho  Princep  ;  falvo  Roia  & 
Burueina. 

Item,  quanto  a  la  PolTeflion  deles  dichos  Logares, 
el  dicho  Rey  Don  Pedro  dara  luego  Pelleffion  Real 
al  dicho  Rey  de  Navarra,  o  a  los  que  el  mandare,  de 
los  Logares  que  por  el  éftan  do,  lin  efcandalo  lo  pu- 
dierc  fazer  quelos,  tangan  oms  del  Rey  de  Navarra, 
con  Jura  &  Homenage,  fecretament  en  fu  nombre,  & 
publicament  por  el  Rey  Don  Pedro; 

Et  efTo  mefme  de  los  Logares ,  que,  fe  cobraren  o 
aquivieren  pero ,  fi  publicament  pudire  dar  la  PoiTel- 
fion  fin  efcandalo ,  que  fea  teindo  de  dar  la  luego  que 
feran  aqueridos  &  rendidos  ;  &  los  oiros  Logares  do 
fazer,  non  fe  pudicre  fin  efcandalo j  feran  teindes  en 
nombre  del  Rey  Don  Pedro. 

Et,  quando  el  fera  apoderado  de  Burgos,  o  autes, 
fi  autes  pudiere,  fin  efcandalo,  fera  teindo  de  dar  la 
Peffeffien  de  todos  les  diches  Logares  al  Rey  de  Na- 
varra publicament ,  trayendo  les  Rebelles  a  la  obe- 
diencia  del  Rey  de  Navarra  ;  Et  efto  mesme  premetra 
el  Princep  de  fazer  &  compkfter  a  cell:',  &  a  miffion 
del  dicho  Rey  Don  Pedro. 

Pero  por  tracr  los  Rebelles  a  obediencia  non  fera 
dexada  la  principal  Guerra  del  Rey  Don  Pedro,  que  es 
contra  el  Don  Henrrique  &  fus  Valedores;  &,  fi, 
centinuande  le  dicha  Guerra,  lo  pudiere  complir,  el 
dicho  Rey  Don  Pedro ,  que  fea  teindo  de  com- 
plir lo. 

Item,  el  Princep  &  el  Rey  Don  Pedro  juraran  & 
prometran  al  Rey  dé  Navarra  Villas  fobre- 

dichas,  &  de  tedos  aqllos  que  perteneront  al  Rey 
opprefos ,  o  occupados  ,  por  qualquier 
via  o  manera  que  feer  puede,  por  ellos  ,  o  por  fus 
Gentes,  o  Aliados,  o  Adhérentes,  o  Ayudautes,  que 
Lieugo,  fin  dilation,  las  rendran  &  faran  render  reai- 
ment &  de  fecho,  al  Rey  de  Navarra,  o  a  fus  Gentes, 
a  elle  ordinades ,  &  en  la  Pofleffion  pacifica  d'ellos , 
le  ayndaran  lealment  gardar  &  manz  alli 

adelan. 

I T  E  M ,  fi  el  Rey  Don  Pedro ,  en  lo  tiempo  venidoro, 
fazia  Guerra  al  Rey  de  Navarra,  o  a  fus  Succeflbres, 
en  fu  Règne ,  o  en  las  Tierras  fobredichas ,  que  aura 
de  nueuo ,  el  Princep  fera  teindo  de  ayudar  al  Rey  de 
Navarra  contra  el  diche  Rey  Don  Pedro,  &  fus  Suc- 
ceflbres, non  contrafiando  Aliancas  fechas  entro  los 
es  de  prefent  renuncia  en  efla  cofa  el  dicho 
Rey  Don  Pedro  expreflTament  ^  fi  en  ello  cayere. 

Item  C\,  pendient  la  dicha  Guerra,  algun  Rey,  Prin- 
cep, o  Senor,  o  otra  Perfonna,  de  qualquier  eftado 
0  condicion  que  fea,  movieffe  Guerra  al  dicho  Rey 
de| Navarra,  en  fu  Règne  ,0  en  quelquier  de  fus  Seno- 
rios, do  quier  que  fean,  que  les  dichos  Très  Senorej 
luego  caten  &  pongan  Remédie  en  ello  ;  &,  fi  non  pu  ■ 
dieren  en  lo  Remédie  concordar ,  que  eften  &  finquen 
por  el  Remédie ,  que  el  dicho  Seuor  Princep  acordare, 
&  cumplan  le  que  fobrello  mandare,  mas  que  la  orde- 
nanca  de  efte  Remédie  fea  puefta  por  el  Princep,  lo 
mas  autes  que  feer  podra  bonamente  ,  fin  malicia  & 
fin  eangono. 

Ite.vi,  por  foflener  &  mautcner  la  Guerra  fobre- 
dicha, que  al  Rey  de  Navarre  mas  peligrefa,  cofto- 
fa  &  danolà  ,  que  a  algun  otro  ,  el  Rey  Don  Pedro 
pagara  al  Rey  de  Navarra  dozientas  vezes  mil  Fle- 
rines  de  Oro,  delos  quales  a  prefent  tomara  el  Rey 
de  Navarra  veynte  mil  Florines  ,  los  quales  ha  dé 
dar  el  dicho  Princep  :  Et  del  rémanent  pagara  el  Rey 
Don  Pedro  ,  dentro  a  feys  Mefes  primeros  veinde- 
ros,  la  tercera  parte,  &  la  otra  tercera  dentro  los 
otros  feys  Mefes ,  &  la  otra  tercera  deiiiro  los  êtres 
feis  Mefes,  affi  que  toda  la  Surama  fea  pagada  dentro 
H  1  ert 
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en  Ano  &  medio  complido  :  &  a  efto  fe  obligara  el  ! 
Key  Don  Pedro   por  tal  mancra  quel   dicho  Rey  de 
1  266    Navarra  fea  bien  feguro.  ,      ,.  , 

^  *  Item,  tamara  luego  el  Rey  de  Navarra  del  dicho 
Princep,por  les  Gages  de  un  mes  de  mil  Omms  a  Cavallo, 
ôcmilOmms  a  Pie,treyma&feys  mil Florines,& luego 
come  el  Princcp  &  el  Key  Don  Pedro  &  el  Rey  de  Na- 
varra fueren  en  Logrono ,  o  en  qualquier  parte  de  fu 
Senorio,  por  entrar  en  Caftiella,  o  ocho  dias  defpues 
al  mas  tardar,  el  Rey  Don  Pedro  pagara  al  Rey  de  Na- 
varra los  Gages  de  mil  Omms  a  Cavallo  ,  &  mil 
Omms  a  Pie  por  dos  Mefes  adelantados  ,  es  afaber, 
por  cada  Omrae  a  Cavallo  treynta  Florines  cada 
mes ,  &  por  cada  Omme  a  Pie  fiete  Florines  cada  mes , 
&  de  y  adelante  de  dos  mefes  en  dos  mefes  pagara  el 
Rey  Don  Pedro  al  Rey  de  Navarra  los  Gages  fobredi- 
chos  adelantados,  en  la  manera  fobredicha,  quanto  la 
dicha  Guerra  durare;  Et,  a  efto  fe  obligara  el  dicho 
Rey  Don  Pedro,  por  tal  manera  que  e!  dicho  Rey  de 
Navarra  fea  bien  feguro,  Et  fi  los  fobrediahos  Princep 
&  Rey  de  Caftiella  non  fueren  y  con  fus  proprias  Per- 
fonas,  embiarcn  fus  poderes,  &  el  Rey  de  Navarra  en- 
trare  con  ellos,  comme  dicho  es,  aya  fus  Gages  en  la 
manera  que  fobredicha  es. 

Item  ,  por  feguridat  de  las  cofas  fobredichas ,  to- 
das  &  cada  una  d'ellas  ,  el  Princep  terna  &  guarda- 
ra  las  Rehenes  &  otras  Seguridades ,  que  recibra , 
affi  por  el  Rey  de  Navarra  ,  commo  por  fu  proprio 
fecho. 

Item,  jiirara  el  dicho  Rey  Don  Pedro  &  fe  obli- 
gara en  buenas  Cartas ,  &  focas  mas  fuertes  penas ,  que 
feer  podra  ,  de  tener,  guardar,  &  compléter  bien  & 
lealment  de  fecho,  fin  malicia  o  malengano  alguno,to- 
das  las  cofas  fobredichas  ,  &  cada  una  d'ellas  ,  bien 
&  enterament,  &  de  nunca  venir  contra  en  todo,  nin 
en  pertida,  por  fi,  o  por  otro,  en  algun  tiempo,  pu- 
blicamient  nin  occultament,  direâement  o  indireQe- 
ment ,  o  en  algun  otra  manera. 

Et  el  Rey  de  Navarra  prometra  &  jurara  que  al  di- 
cho Rey  Don  Pedro  ayudara  por  las  razones  fobredi- 
chas &  otras  muchas,  contra  el  dicho  Don  Henrri- 
que,  bien  &kalment  commo  bueno  Rey,  Amigo,  & 
Verdadero,  mientre  la  dicha  Guerra  durare,  a  cobrar 
las  Cibdades  &  Villas  &  Logares  &  Tierras  &  Seno- 
rios ,  quele  fin  o  le  fueren  occupados  por  el  dicho  Don 
Henricque ,  &  fus  Valedores ,  &  Ayudadores ,  en  los 
fus  Regnos  del  dicho  Rey  Don  Pedro. 

Item,  prometra  &  jurara  el  Princep  al  Rey  de 
Navarra ,  que  el  fara  tener  ,  guardar ,  &  complir  de 
fecho,  commo  defTufo  dicho  es,  bien  &  lealment,  al 
dicho  Rey  Don  Pedro ,  todas  &  cadaunas  cofas  fobre- 
dichas ,  &  todas  otras ,  que  por  el  dicho  Rey  Don  Pe- 
dro feran  prometidas  al  Rey  de  Navarra  ;  ■ 

Et,  en  cafo  que  el  Rey  Don  Pedro  el  contrario 
fizielfe  ,  o  faier  qui  fîefc  ,  en  todo  o  en  partida, 
que  el  dicho  Princep  fera ,  coul  dicho  Rey  de  Na- 
varra ,  contra  el  Rey  Don  Pedro  ,  en  todo  &  por 
todo. 

Et  efle  mefmo  prometra  &  jurara  al  Rey  de  Caftiel- 
la, que  fera  tener  &  guardar  &  complir  de  fecho, 
commo  deffufo  dicho  es,  bien  &  lealmente  el  dicho 
Rey  de  Navarra  al  dicho  Rey  de  Caftiella,  todas  & 
cada  unas  cofas  fobredichas  ,  &  todas  otras,  que  por 
et  dicho  Rey  de  Navarra  feran  prometidas  al  dicho  Rey 
de  Caftiella; 

Et  en  cafo  que  el  Rey  de  Navarra  el  contrario  fizief- 
fe,  o  faïer  quiziefle,  que  el  dicho  Princep  fera  coul 
dicho  Rey  de  Caftiella,  contra  el  dicho  Rey  de  Na- 
varra, en  todo  &  por  todo. 

Et  para  efto  renunciaran  &  renuncian  ,  defde  ago- 
ra todos  los  très  Senores  fobredichos,  &  cada  uno 
d'e'clos,  en  uno  del  confentimento  del  otro,  a  todas 
Aliancas,  fcchas  entre  Uos,  que  pueden  prejudicar,  o 
contrariar,  al  execucion  de  todas  lai  cofas  fobredichas, 
o  cada  una  d'ellas. 

Et,  por  fpecial,  rcnuncia  el  dicho  Rey  Don  Pedro, 
a  todas  Aliancas,  que  ha,  o  puede  aver,  coul  Rey  de 
Inglatierra,  fi  lo  fobredicho  non  guardare,  quanto  3 
efte  cafo  ; 

Et ,  fobre  eftas  cofas  todas  ,  feran  fechas  buenas 
Çartas  &  Obligaciones  ,  focas  mayores  Penas  ,  que 
fetr  puedan,  a  la  Caméra  del  Papa,  &  en  otras  mane- 
ras ,  fegunt  al  Princep  bien  vifto  fera. 

Item,  el  Rey  de  Navarra  dara  al  Rey  Don  Pedro 
de  Caftiella,  &  al  Rey  de  Inglatierra,  &  al  Princep  de 
Aquitania,  &  a  fus  Gentes  &  Valedores  &  Aydadores, 
que  venran  a  la  dicha  Guerra,  paffage  por  fu  Regno, 
luego  que  y  Uegaren,  &  les  feran  dar  Viandas  por  fus 
Dineros,  a  fu  poder,  finenbargo  algao  eu  buena  fe. 


Item,  todos  los  Prefoneros  ,  que  los  Senores,  ^»^.v.q 
Princep  &  Key  de  Navarra,  o  fus  Gentes,  tomaraa, 
feran  de  a  queilos  qui  los  auran  tomados  ;  &  los  Seno-  I  î  6d. 
res  auran  y  tal  puecho,  como  ellos  an  acoftumbrado 
de  aver  en  las  Guerras  de  Francia;  falvando  losTray- 
dores,  judgados  por  cl  Key  Don  Pedro, Tello  &  Don 
Sancho,  fus  Hermanos,  &  fus  Mugeres,  &  fus  Firos; 
los  quales,  o  algunos  del  los,  li  prefos  fueren,  feran 
dados  al  Rey  Don  Pedro,  pagando  el  tal  fumma  com- 
mo el  Princep  ordenara. 

Item,  cada  uno  de  los  Senores  fobredichos  aura 
la  cognofcentia  de  fus  Gentes,  fi  mal  fixielTen  entre 
ellos;  &,  fi  mal  fiziere  con  las  Gentes  de  los  otros 
Senores ,  los  dichos  fus  Senores  ordenaren  cada  uno 
un  ComifiTario,  los  quales  cognoftran  del  los. 

Et,  quia  pluribus  aliis  Negotiis  occupati,  ad  aliquo- 
rum  Dubiorum  declarationem,  &  ad  fubfcripta  TraQa- 
tum,  Compofiiiones,  Confœderationes ,  Paâa,  &  A- 
micitias,  firmanda  perfonaliter  intendere  comodè  non 
potuimus,  noftrum  quilibet  fuos  certos  veros  &  legiti- 
mos  Procuratores  fccit  &  conftituit,  fub  forma  qua  fe- 
quitur, 

In  Nomine  Do  m  INI  Amen. 

Don  Pedro ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  Caftelle, 
de  Lion,  de  Toledo,  de  Gallice,  de  Seville,  de  Cor- 
done,  de  Murcie,  de  Jehanne,  del  Algarbe,  de  Al- 
gexire,  de  Vifcaye,  &  de  Molina,  a  toux  ceuls,  qui 
ces  prefentes  Lettres  verront,  Sslut. 

Savoir  faifons  que  nous, 

Confianz  a  plain  du  fens  &  de  la  loyalte  de  ,  nos 
amez  &  foials  Confeilleres , 

Don  Frère  Martin  Lopez,  Maiftre  de  l'Ordre  de  Is 

Chevalerie  d' Alcantara , 
Matheus    Ferrandiz  ,  Chancelier    de    noftre  Prive 

Seel, 
Aluar  Sanchiez , 
Maiftre  Paule  Gabriel, 

Yceuls  avons  fait  &  eftabli,  faifons  &  eftabliflbns, 
par  ces  Prefentes,  nos  Procureurs  gênerais,  &  Mefla- 
ges  efpeciales, 

Aus  quels  enfemble  ,  ou  aus  deux  de  euls,  Nous 
avons  donne  &  donnons  plain  povoir,  de  délivre  vo- 
lunte,  audorite  &  mandement  efpecial  de  faire,  traic- 
tier  ,  &  accorder  Confederacîones  ,  Aliances,  &  A- 
miftiez,  &  toute  autre  maneire  de  Traiûiez,  &  de 
Convenances ,  que  bon  leur  femblera ,  pour  Nous ,  aos 
Royaumes,  &  Seignories,  avec,  Excellans  &  Puiffans 
Princes,  nos  trescheres  &  tresamez  Confins,  le  Roy 
de  Navarre,  &  le  Prince  d'Aquitaine  &  Galles, &  avec 
chascun  de  euls,  conjointtement,  ou  diviscement. 

Et  de  ycelles  Traiôees  &  Acordees  affermer,  &  ju- 
rer, en  noftre  Ame,  a  tenir  &  acomplir  toutes  les  cho- 
ies qui  feront  contenues  ou  diz  Traiâie,  Acort,  & 
Aliances,  &  chascune  d'icelles,  bien,  &  loyalment, 
&  planeriement,  fenz  jamais  venir  encontre, 

Et  de  obliger,  pour  Nous  ,  &  en  Nom  de  nous. 
Nous,  nos  Royaumes,  &  nos  autres  Seignories, quel- 
que part  que  elles  foient,  &  touz  noz  Subgez  d'iceuls, 
&  touz  nos  autres  Biens  meubles,  &  de  nos  diz  Sub- 
gez ,  a  la  Juridiêlion  &  Cohercion  de  noftre  Saint  Pè- 
re, le  Pape,  &  de  l'Auditeur  de  fa  Chambre,  &  de 
chascun  autre  Juge  d'Eglife,  pour  Nous  en  noftre  Par- 
fonne  Excommenger,  &  mettre  ces  &  enterdit  en  nos 
diz  Roiaumes  &  nos  autres  Seignories, 

Et,  ou  cas  que  nous  fuffions  deffaillans  es  chofes 
paflees ,  promifes ,  &  acordees  par  nos  diz  Procureurs, 
ou  deux  de  euls,  ou  aucuns  d'icelles,  a  confentir  & 
acorder  a  prendre  merque  fur  Nous  &  touz  nos  Sub- 
gez, de  quelque  eftat  ou  condicion  &  quelque  part  qu'il 
foient. 

Et  de  faire  en  outre  toutes  autres  chofes ,  que  bons 
&  leyauls  Procurers  puent  ou  devient  faire,  &  que 
nous  ferions  &  faire  pourrions  fe  parfonnelment  pre- 
fens  eftions,  fuppofe  que  elles  requièrent  Mandement 
efpecial,  ,  „-    j. 

Et  tout  ce,  que  par  nos  Procureurs  delfusdiz,  ou  les 
deux  de  euls,  fera  fait  ,  traiâie ,  acorde,  aferme,  & 
jure,  aurons  ferme  &  cftable  &  aggreable,  &  desmain- 
tenant le  approvons  &  ratifHons , 

Et  les  relevons  touz ,  k  deux  d'iceujs.  de  toute  char- 
ge de  fatisdation ,  foubz  l'obllgacion  de  tous  nos  biens, 
prefens  &  a  venir; 

Et,  en  oultre,  au'îî  promettons  loyaument,  en  Pa- 
role de  Roy,  que  les  diz  Traifliez,  Aliances_,&  Con- 
federacîones, &  tout  le  conteau  d'icelles,  ratiffierons, 

appro- 
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approverons ,  &  confermerons ,  par  Serement,  &  en 
autre  manière  fouffifaument,  a  toutesfoiz  que  par  noz 
diz  Coufins ,  ou  l'un  de  euls ,  ferons  fur  ce  duement 
requis. 

En  tesmoignance  de  ce  Nous  avons  fait  faire  ceft 
prefent  Inltrument  publique,  par  les  Notaires  Publiques 
cy  delToubz  efcriî ,  les  quels  nous  avons  fur  ce  priez 
&  requis, pour  ce  que  Nous  n'avons  noftre  Grant  Seel 
a  prefent. 

Afta  fuerunt  hœc  in  Villa  Liburnix,  prope  Burde- 
galam  (videlicct)  pênes  Fratres  Minores  ipfius  loci  Li- 
burniaj,  in  Camerâ  diâi  Domini  Principis  Aquitanix, 
Anne  ab  Incarnatione  Domini  millelîmo,  trecentefi- 
mo,  fexagefirao  fexto,  die  vicefimâ  tertiâ  Menfis  Sep- 
tembris ,  circa  horam  primam  ,  Indiâione  quartâ ,  & 
Pontificatûs  Sanâiffimi  Patris  &  Domini  noftri ,  Ur- 
bani,  Divinâ  Providentiâ,  Papx  quinti,  Anno  quarto; 

Prxfentîbus , 

Honorabili  &  Magnifico  Viro,  Dom'tm  Johanne  de 
Harewelt,  Archidiacono  Balifchine  in  Hcclefîa  Sa- 
resbirienfi,  Canchellario  Aquitanix: 

Nobilibus  Viris,  Dominis, 

Rogerio  Domino  de  Lovara, 

Petro  de  Cafetoa,  Domino  de  Gordonio, 

Et  Guifchardo  D angle , 
Militibus  ; 

Et  pluribus  aliis  ad  prœmifla  vocatis  Teftibus  &  ro- 
gatis. 

Sttbfcriptio  Notariorum  Publicorum  ad  hîc 
vocatoritm. 

Ego  verô  Guillielmus  Decunariî,  Clericus  Engolis- 
menfis  Diœcefîs ,  Apoftolici  audoritate  Publicus  No- 
tarius , 

Cui  conftat  de  didionibus  fuperiùs  (videlicet)  înxiv. 
lineâ  in  rafurâ  fcriptis  (videlicet)  a  prendere  Merque, 

Prsmiffis  omnibus  &  fîngulis ,  dùm  per  diflum  Do- 
minum  Regem,  ut  prsmîttitur ,  fièrent,  unà  cum  Pu- 
blico  Notario  fubfcripto,&fupradiâis  Teftibus,  prœfens 
perfonaliter  interfui,  &eafîc,  ut  praimittitur ,  fieri  vi- 
di&audivi,  prsemifla  manu  propriâ  fcripfi,  publicavi, 
&,  in  hanc  publicam  redigendo  formam,  Signo  meo 
folito  confignavi  requifitus,  unà  cum  fubfcripto  Nota- 
ïio  in  teftimoniam  prsmiUbrum. 

Et  ego  Johannes  de  Londoniis,  Clericus  Winto- 
nienfis  Diœcefîs,  Publicus  Apoftolicâ  auéloritate  No- 
tacius,  quia  proemiffis  omnibus  &  fîngulis,  dùm  per 
diftum  Regem,  ut  prœmittitur,  fièrent,  unà  cum  No- 
tario Publico  fuprafcripto  &  Teftibus  praenotatis ,  prs- 
fens  perfonaliter  interfui ,  &  ea  fie ,  ut  praemittitur , 
fieri  vidî  &  audivi,  de  Mandato  ac  requifitione  diâi 
Régis  me  hic  fubfcrîpfî ,  Signoquc  meo  folito  praîfen- 
tes  confignavi  Literas ,  unà  cum  fuprafcripto  Nota- 
rio in  fidem  &  teftimonium  prsraiirorum. 

Item,  Cliarles,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  Na- 
varra.  Conte  d'Eureux,  atousceuls,  qui  ces  prefen- 
tes  Literes  verront ,  Salut. 

Savoir  faifons  que  Nous ,  confians  a  plain  du  fens 
&  de  la  loyalite  de,  nos  amez  &  feauls,  Confeillers, 

Mefire  Martin  Henrriauiz ,  Sire  de  la  Carre ,  noftre 
Coufin  &  Alferiz  de  noftre  Royaume, 

Maiftre  Simon  de  Descourrey ,  Abbat  de  Falces , 

Maiftre  Martin  Michiel ,  Abbat  de  Sangofle  la 
Vieille, 

Et  Sanche  Lopiz.  Ditriz,  noftre  Huiflier  d'Armes, 

Yceuls  avons  fait  &  eftabli,  faifons  &  eftabliflbns , 
par  ces  prefentes,  nos  Procureurs  generauls,  &  Mef- 
ûges  efpeciauls, 

Aus  quels  enfemble  ,  ou  aus  deux  de  euls.  Nous 
avons  donne,  &  donnons  plain  povoir,  de  délivre  vo- 
lente,  auaorite,&  Mandement  efpecial  de  faire,  traic- 
tier,  &  acorder  Confederaciones ,  Aliances,  &  Amis- 
tiez,  &  toute  autre  maneire  de  Traifliez  &  de  Couve- 
nances,que  bon  leur  femblera, pour  Nous, nos  Royau- 
me, &  Seignories,  avec,  Excellens  &  Puiflans  Prin- 
ces, nos  treschers  &  tresamez  Coufins,  le  Roy  de 
Caftelle  Don  Pedro,  &  le  Prince  d'Aquitaine  &  de  Gual- 
les,  &  avec  chascun  de  euls ,  cojoinâement,  ou  divi- 
téement. 


Et  de  ycelles  Traidiees  &  Acordees  affermer,  &\u-  Amimp» 
rer,  en  noftre  Ame,  a  tenir  &  acomplir  toutes  les  cho-  ■'^'^"'-' 
fes  qui  feront  contenues  ou  dit  Traidie  ,   Acort,  &  t  î5d. 
Aliances,  &  chascune  d'icelles  ,   bien,  loyalment,  & 
planeriement ,  fenz  jamais  venir  encontre, 

Et  de  obliger, pour  nous,&  en  nom  de  nous, Nous 
noftre  Royame  de  Navarre ,  &  nos  autres  Seignories  ' 
quelque  part  que  elles  foient,  &  touz  noz  Subgez  d'i- 
ceuls ,  &  de  touz  nos  autres  Biens  meubles,  &  de  tous 
nos  diz  Subgez,  a  la  Juridiâion  &  cohercion,  de  nos- 
tre  Saint  Père,  le  Pape,  &  de  l'Auditeur  de  fa  Cham- 
bre,_&  de  chascun  autre  Juge,  pour  nous  en  noilre 
Parfonne  excommeiner,  &  mettre  ces  &  entredit  ça 
noftre  dit  Royaume  &  autres  Seignuries, 

■Et,  ou  cas  que  nous  feuflîons  deftaillans  es  chofcs 
paflfees ,  promifles ,  &  acordees  par  nos  diz  Procurers 
ou  deux  de  euls,  ou  aucune  d'icelles,  a  confentir  6c 
acorder  a  prendre  marque  fur  Nous,  &  tous  nos  Sub- 
gez, de  quelque  eftat  ou  condition  &  quelque  part  qu'il 
foient. 

Et  de  faire, en  oultre,  toutes  autres  chofes,  que  bons 
&  loyauls  Procureurs  peuent  &  doivent  faire,  &  que 
nous  ferions  &  faire  paurrions  fe  perfonellment  pre- 
fens  eftions ,  fuppofe  que  elles  requièrent  Mandement 
efpecial , 

Et  tout  ce,  que  par  nos  Procureurs  deflus  diz  ,  ou  les 
deux  de  euls,  fera  fait,  traidtie  ,  acorde,  aferme,  &c 
jure,  aurons  ferme,  eftable,  &aggreable,  &  desmain- 
tenant le  approvons  &  ratifiions , 

Et  les  relevons  touz,  &  deux  de  euls, de  toute  char- 
ge de  fatisdacion,  foubz  l'obligacion  de  tous  nosBiens, 
prefens  &  a  venir  ; 

Et,  en  oultre,  aufli  promettons  loyaulment,  &  en 
Parole  de  Roy  ,  que  les  diz  Traidiez,  Aliances,  & 
Confederacions,  &  tout  le  contenu  d'icelles,  ratifie- 
rons, approverons,  &  confermerons  par  Serement,  & 
en  autre  maneire  fouffifaument,  a  toutes  les  foiz  que 
par  nos  diz  Coufins,  ou  l'un  d'euls,  ferons  fur  ce  due- 
ment requis, 

En  tesmoign  de  ce  Nous  avons  fait  mètre  noftre  Seel 
a  ces  prefentes. 

Donne  a  Baftelle  le  v.  jour  de  Septembre,  l'An  d* 
grâce  Mil,  CGC. fexante  &  fex. 

Et  eft  iftnd  Proeuratorsum  fie  fignatum.  Par  le  Roy 
tH  fin  CoDfeil,  ' 

P.   GODEILE. 

Dufl. 

Item,  Edward,  ainsne  Filz  du  Roy  d'Angleterre, 
Prince  d'Aquitaine  &  de  Gualles,  Duc  de  Carnoaille, 
&  Conte  Ceftres,  a  touz  ceuls  ,  qui  ceftes  prefentes 
Lettres  verront,  Salut. 

Savoir  faifons  que  nous,  confians  a  plain  du  fenz  & 
de  la  loyaulte  de,  nos  âmes  &  feault,  noflre  treschere 
Coufin, 

Le  Conte  d'Ârmanhac , 
Sire  Arnaut  Amanyon  Sire  de  Lebret, 
Sire  Johan  Chandos,  Visconte  de  Saint  Saveur,  Co- 
neftable  d'Aquitaine, 

Et  Sire  T'humas  de  Felton,  Senefcalle  de  Aquitaine, 

Yceuls  avons  fait  &  eftable,  faifons  &  eftabIifi"ons, 
par  ces  prefentes  Lettres,  Nos  Procureurs  gênerais, & 
MeflTages  efpecials, 

Aus  quels  enfemble,  ou  aus  deux  de  euls,  nous 
avons  donne,  &  donnons  plain  povoir,  de  délivre  vo- 
lunte,auaorite,  &  Mandement  efpecial  de  faire,  traic- 
tier  ,  &  acorder  Confederaciones ,  Aliances  ,  &  A- 
mifties ,  &  toute  autre  maneire  de  Traiâiez  &  de  Con- 
venances, que  bon  leur  femblera,  pour  nous,  nos  Prin- 
cipautés &  autres  Seignuries,  avec,  Excellens  &  Puif- 
fans  Princes  ,  nos  treschers  &  tresamez  Coufins  le 
Roy  de  Caftelle  Don  Pedro,  &  le  Roy  de  Navarre,  & 
au  chascun  d'euls ,  conjoindlement,  &  divifeement! 

Et  de  ycelles  TraiiSties  &  Acordees  aflirmer,  &  ju- 
rer, en  noftre  Ame,  a  tenir  &.  acomplir  toutes  les  cho- 
fes que  feront  contenus  ou  dit  Traictie,  Acort  &  A- 
liances,  &  chascune  d'icelles,  bien,  &  loyalment  & 
plainerement,  fenz  jamais  venir  encontre,  ' 

Et  de  obliger,  pour  Nous,  &  en  nom  de  nous, 
Nous,  nos  Princrpautez  ,  &  nos  autres  Seignories 
quelque  part  que  elles  foient,  &  touz  nos  Subgez  d'i- 
ceuls ,  &  touz  nos  autres  Biens  meubles ,  &  de  noz  diz 
Subgez,  a  la  Juridiaion  &  cohercion  de  noitre  Saint 
Père,  le  Pape,  &  de  l'Auditeur  de  fa  Chambre,  &  de 
H  3  chas- 
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A      -n    chascun  autre  Juge  d'Eglife,  pour  nous  en  noftre  Par- 

n.NNO    j-^jf,n£  excomenger,  &  mettre  ces  &  entredit  en  nos 

1766    di'i  Principautez  &  nos  autres  Seignories, 

•^  Et  ou  cas  que  nos  fuflîons  defaillans  es  choies  pal- 

fees  'promiles,  &  acordes  par  nos  diz  Procureurs,  ou 

deux  de  euls,  ou  aucun  d'icelles,  a  confeotir  &  acor- 

der  a  prendre  marque  fur  Nous,  &  touz  nos  Subgez, 

de  quelque  etlat  ou   condiciofl   &   quelque  part  qu'il 

foient, 

Et  de  faire, en  oultre,  toutes  autres  choies  que  bons 
&  loyaux  Procuters  pouent  &  devient  faire  ,  &  que 
Nous  ferions  &  faire  pourrions  fe  parfonelment  pre- 
fens  eftions ,  fuppofe  que  elles  requièrent  Mandement 
elpecial,  , 

Et  tout  ce,  que  par  nos  Procureurs  deflus  diz,  ou 
les  deux  àe  euls ,  fera  fait ,  traidie  ,  acorde ,  affer- 
me, &  jure,  aurons  ferme,  eftable,  &  agréable,  & 
desmaintenant  le  approvons  &  ratifions. 

Et  les  relevons  touz,&  deux  d'iceuls,de  toute  char- 
ge de  fatisdacion ,  foubz  l'obligacion  de  touz  noz  Biens, 
prefens  &  a  venir. 

Et,  en  oultre,  auffi  promettons  loyalment,  en  Pa- 
role de  Prince  &  Fil  du  Roy,  que  les  diz  Traiâiez, 
Aliances,  &  Confederaciones ,  &  tout  le  contenu  d'i- 
celles, ratifierons,  approverons,  &  confermerons  par 
Serement,  &  en  autre  manere  fouffifaument,  a  toutes- 
foiz  que  par  nos  diz  Confins ,  ou  Pun  de  euls ,  ferons 
fur  ce  deuement  requis. 

En  tesmoign  de  ce  Nous  avons  fait  mètre  noftre 
Grant  Seel  a  ces  prefentes. 

Donne  a  Liborne  le  xxiii.  jour  de  Septembre,  l'An 
Mil,  CGC.  fexante  fex. 

Quad  qu'tdem  Procuratorium  fie  eft  fignatum,  [^ifa. 
CanT.  Par  le  Prime  enfin  Cofifiil. 

Desmier. 

Et  Dorapnus  Fmter  Martimu  Ltcpi ,  Magifter  Ordi- 

nis  Militîœ  de  Alcantara, 
Matheiis  Ferdinandi y  Cancellarius  noftri  Régis  Cas- 

tellae  Privati  SigiUi, 
Alvar.  Saacii,  Judex  Curis  noftras, 
Et  Magijier  Paiilus  G. érielis, 
Procuratores  noftri  Pétri  Régis  Caftellœ  ^ 
-'    Primo  , 

DomsKus  Martinus  Henriei ,   Domiaus  de  la  Carra, 

Confanguineus  nofter,  &  Vexillarius  Regni  noftri 

Caroli  Kegis  Navarrae, 
Magijier    Simon    de    Escorciaco  ,   Redor    de   Fal- 

cibus , 
Magijier  Martinus  Michaelis ,   Redtor  de  Sarigofla 

Veteri, 
Et  Saacius  Lup  de  Uricio  ,   Hoftiarius  Armorum, 

Procuratores  noftri  Caroli  Régis  Navarre , 
Secundo , 

Et,  Confanguineus  noftri  Edwardi  Principis  Aquita- 

nia;,  Cornes  Armaniaci, 
Dominns  Arnaldus  Amaneni  Dominus  de  Lebreto , 
Dominus  'Johannes  Chandos ,  Vicecomes  SanSti  Salva- 

toris  ,  Coneftabularius  Aquitaniœ, 
Et  Dominus  'Thomas  de  Felton  ,   Senefcallus   Aqui- 

tanise, 
Procuratores  noftri  Edwardi  Principis  Aquitaniœ, 
Subfequenter , 

Jurârunt,  faper  Sandla  Dei  Euvangelia  &  Cruce, 
corporaliter  per  eosdem  manibus  tacta  ,  &  fub  Jura- 
mento,  per  eosdem  prsftito,  promiferunt,  pro  nobis, 
&  in  animas  noftras,  quod  quilibct  noftrûm  faceret, 
compleret,  &  teneret  omnia  &  iingula  ,  in  Articulis 
fuprafcriptis ,  prout  ad  Nos  &  quemlibet  noftrûm  per- 
tinet,  contenta,  intégré,  fideliter,  &  fine  fraude,  fub 
Pœnis  &  obligationibus ,  in  diflis  Procuratoriis  con- 
teatis,  de  quibus ,  fi  necelfe  fuit,  fiant  Literœ  ad  Par- 
lera,  taliter  quôd  contra  illuni,  vel  illos,  qui  venerit, 
vel  venerint,  contra  prœdiitum  TraQatum,  Confœde- 
rationes,  Paûa,  &Amicitias,  valeat  procedi  firmiter, 
&  Excommunication!  mandari. 

Firmatus  &  juratus  fuit  Traâatus  fuprafaâus  ,  & 
omnia  &  fingula,  in  eo  contenta,  per  fupernominatos 
Procuratores,  ut  diétum  eft,  in  Domo  Fratrum  Mino- 
rum  Villae  Liburnice,  Diœcefe  Burdegalenfi,  vicefimo 
tertio  die  Septembris,  Anno  Domini  millefimo,  tres- 
centefimo,  fexagefimo  fexto,  in  quorum  omnium Tes- 
timonium,  Sigillorum  noftrorum  pr»fentes  Literas  fe- 
cimus  robore  communixi. 


Sub  Sigillo  Plambeo  ycui  ArmaCaJielLe  imprejpa  ipe»- 
deate  .a  filis  flavi  furpureiqiie  Colorum. 


XLVII. 


Anno' 


Donationes  Terrarum  quaruridat» ,  <J  P  e  t  r  o  Rtge  ^S- 
Cajîell^ ,  Eduardo  Principi  fVallia  £3"  y/- 
quitaniie  pro  praftito  auxilio  faB^.  Datum  apud 
Liborniam  die 2. 3 . Septembris  1366.  (^Rymer, 
Fœdera,  Conventiones,  8cc.  Tom.  VI.  pag. 
pi.] 

PE  T  R  u  s ,  Dei  gratii ,  Rex  Caftellse  &  Legionis,  om- 
nibus, prxfentibus  pariter  &  futuris,  acfquos  prs- 
fentes  Literae  pervenerint,  Salutem,&  fidem  plenariam 
prxfentibus  adhibere. 

Cùm ,  ex  Confœderationibus  &  AUigantiis  Regum 
&  IVlagnorum  Principuni  ,  quieti  Reipublics  providè 
confulatur,&,  in  magnum  Juftitix  &  Pacis  obfequium, 
fcandalofis  occurratur  periculis  ,  quse,  Regnorum  & 
Gentium  turbatione  fuborti,  feminante  Inimico,  Pâtre 
Discordiœ ,  pofiTent  pro  tempore  fuboriri ,  Homines  in- 
fuper  &  Vaflfalli,  eorum  Ditioni  fubjedi,  in  tranquilli- 
tate  permaneant ,  plenâque  gaudeant  iecuritate,  fie 
quôd  nunquam  aliquod  polTmt  fubire  discrimen,  virtus 
namque  unita  fortior  eft  feipfà  disperfâ , 

Ad  quod  ,  inclits  recordationis ,  quondam  Rages 
Angliae  &  Caftellas  falubriter  advertentes,  feipfos  invi- 
cem,  ac  Domos  Regias  Regnorum  ipforum,  eorum- 
que  Haeredes  &  Succeifores, Matrimoniali  &  indiffolu- 
bili  Conventionis  ac  Pacis  haftenus  vinculo  alligâ- 
runt, 

Nosque  etîam,  ipforum  Prœdeceflbrum  noftrorum 
veftigiis  inhœrentes ,  Confœderationes  &  Alligantias 
easdem  rénovantes  cum  Dominis ,  Edwardo  Rege  An- 
gliœ  Illuftri ,  ac  Edwardo  Principe  Aquitanias  &  Wal- 
lix,  ejus  Primogenito,  confanguineis  noftris,  dudum 
inhierimus , 

Et,  propter  Inimicorum  noftrorum  hoftiles,  dures, 
&  graves,  contra  nos  noviter  exhortes,  Incurfus,  ve- 
nerimus  &  recurfum  habuerimus  ad  didum  Dominuip 
Edwardum  Principem  Aquitaniae  &  Wallite,  confan- 
guineum  noftrûm,  tanquam  ad  Portum  tutiffimum  & 
Kefugium  opportunum ,  neceffitatis  tempore  nobis  a  iJeo 
paratum,  pro  petendo  &  habendo  ab  eodem  confilium, 
auxilium,&  favorem  contra  Henricum,olimComitetn 
deTriftemare,  qui,  fibi  falfô  nomen  Régis  aflumens, 
invafit&occupavit  Régna  noftra,  Civitates,  Villas,  Lo- 
ca,&Caftra,&  ea  indebitè  detinet  ocCupata  (&  quibus 
fumus  per  eundem  Henricuni  contra  Jus  &  Juftitiam 
expoliati)  nec  non  contra  fuos  Complices,  Valirores, 
Suftentatores ,  Auxiliatores ,  Confiliaries ,  &Fauteres, 

Et  ipfe  Princeps ,  cùm  propter  vinculum  Sanguinis , 
quo  Illuftriffimo  Régi  Angliœ,  Progenitori  fuo,  &  ei- 
dem  Principi  attinemus ,  &  ipfi  nobis ,  tùm  etiam  prop- 
ter diâarum  Confœderationum  &  Alligantiarum  vincu- 
lum ,  quinymo  fui  benignâ  liberalitate  &  gratîâ  ,  ad 
Nos  nobilis  mentis  fux  oculos  direxerit ,  &,  noftr» 
compatiens  defolationi ,  benivolo  affeâu  Nos  fuerit 
profecutus , 

Nobis  infuper  obtulerit  &  promîferit  auxilium  fu* 
propriîe  Perfons  &  fuarum  Gentium. 

Et  jam,  realiter  &  de  fafite,  feipfum  in  Perfona  pro- 
pria &  Gentes  fuas  expofuerit  ad  recuperandum  prae- 
diâa,  quibus  fumus  expoliati, 

Nos, 

Prsmiflbrum  intuitu  &  confideratione,  in  recompen- 
fationem  aliqualem,  quE,  fi  ad  condignum  non  fuffi- 
ciat ,  faltem  in  parte  accipiatur , 

Damus  &  coNCEDiMus,  de  noftrâ  ccttâ  fcicH- 
tiâ ,  &  efpeciali  Dono ,  ac  Regiâ  Donatione  &  Potefta- 
te,  pro  Nobis,  Hsredibus,  &  Succeflbribus  noftris, 
diifto  Domino  Edwardo,  llluftrilTimi  Régis  Anglias 
Primogenito,  Principi  Aquitanis  &  Wallias,  Confan- 
guineo  noftro  antediflo,  pro  fe,  Hxredibus,  &  Suc- 
ceflbribus fuis ,  ac  O  R  D I N I  0 , 

Caftrum  &  Locum  de  Vermee,  Loca  de  ViIb3U,de 
la  Queyte, 

TotamTerram,  Patriam,  &  Deminium  de  Caftro 
de  Ordialibus,  cum  omnibus  fuis  Periinentiis  perin- 
tegrè, 

Necnon  Terras  ,  Villas  ,  &  Loca,  cum  omnibus 
eorum  Dominiis  &  Pertinentiis  univerfis ,  quac  funt  in- 
ter  Patriam  &  Loca  de  Biscaye,  &  de  Caftro  de  Ordia- 
libus (videlicet)  diélas  Terras  &  Loca  intermedia, 
prout  fe  eitendunt,  ia  longitudine,  a  âne  diâse  Patris 

&  ho* 


Sept. 


DU     DROIT     DES     GENS. 


&  Locorum  de  Biscaye  ,  verfus  &  usque  introitum 
TcrraE.  &  l'atris  Cartri  de  Ôrdialibus,  &  unam  Leucatn 
in  Ladtiidine,  &,  durante  diitâ  Longitudine,  incipiet 
Latitudo  diâœ  Leucs  a  Mati  continuando  furfum  ver- 
fus Terram  , 

Necnon  omniaaliaCaftra,  Villas,  Loca,  Aldeyas, 
Fortalitia,  Nemora,  Prata,  Molendina  ,  Aquas,  Ri- 
perias ,  Servitiites ,  Prîeftationes ,  Pascua ,  Virgulta ,  Ter- 
ras cultas  &  non  cultas,  &  omnes  Res  alias  &  Bona 
qux  funt  infra  Terram  Patris  &  Dominii  de  IJiscaye  & 
Villœ  Gaftri  &  Dominii  de  Caftro  de  Ordialibus,  Vil- 
larum,  Locorum,  &  Dominii  Terrs  &  Patrix  inter- 
mediœ,  prout  inLongitudine  &  Latitudine  fuperiùs  eft 
exprelFum,  cum  omnibus  fuis  Redditibus,  Exitibus, 
Cenlibus-,  Agrcriis,  Proveutibus,  Hominibus  Qusfta- 
libus  &  Affeuatis ,  &  omnibus  aliis  Deveriis ,  quxcûm- 
quc  fint,  quocùmque  uomine  cenfeantur,  &  in  quibus- 
ciîmque  rébus  confîftant,  &  cum  ipforum  Sporlis, 
Landumino  ,  mero  ac  mixto  imperio  ,  alta  média  & 
baiîà  Jurisdiâione  , 

Ad  HABENDUM  &  TEVENDOM  PERPETUO 


^3 


Quôd,  fi  contigerit  nos  venire  contra  prîemifla,  aut    AnnO 
aliquod  pr^mifforum  (quod  ablit)  in  toto  vel  in  parte  y  /■ 

haberi  volumus  pro  Perjuro  &  Infami,  '   I  300« 

Ita  quôd  omnis  Nobis  audientia  denegetur,  &  quôd 
diétus  Princeps ,  omnibus  viis  &  modis,  quibus  libi 
placuerit,  contra  Nos,  Régna  noftra,  Homines&  Vas- 
lallos,  noftrx  Ditioni  fubjeétos,  procédât,  feu  procedi 
faciat,  ad  obfervationem  omnium  &  fingulorum  prs- 
mifTorum. 

Et,  pro  prsmifli s  omnibus  &  fingulis  tenendis  ,  ad- 
implendis  ,  &  lirmiter  obfervandis,  Nos,  diélus  Rex 
Petrus,  obligamus  diflio  Principi,  &  fuis  Hsredibus , 
&  SuccefToribus ,  Nos,  Hxredes,  &  Succeflbres  nos- 
tros,  Régna  noftra,  ac  Terras,  &  omnes  nofiros Sub- 
jeélos,  cujuscunque  ftatûs  feu  conditionis  exiftant  & 
omnia  Bona  noftra,  mobilia  &  immobilia,  pr^fentia  & 
futura ,  quœcùnque ,  fub  quocunque  nomine  cenfe- 
antur ; 

Submittentes  Nos ,  Régna  noftra ,  ac  Terras ,  &  om- 
nes noftros  Subjeélos,  fuper  prœmiffis  omnibus  &  quo- 
libet ipforumj^  Cohercioni,  Compulfioni,  &  Jurisdic- 


per  diâum  Principem,  Haeredes,  &  SucceflTores  fuos,  tioni,  Sanâiffimi  in  Chrifto  Patris,  &  Domini  noftri, 
id  quod  de  omnibus  &  iingulis  prxmiffis  Nos  Rex  Pe-  Domini  Urbani,  Divinâ  Providentiâ  ,  Papas  Quinti, 
trus  tenemus  vel  tenere  debemus  ,  in  Domakio  |  SuccefTorum  fuorum,  Summorum  Pontiflcum,  &  ip- 
qoodinDomanio,  et  in  SuPERioRiTA-j  fius  Sacri  Collegii  Dominorum  Cardinalium ,  necnon 
tequodinSuperioritate,  Camerarii ,  Auditoris  ,  &  Subaudltoris   Camers   diâi 

Et  ad  dandum  cui  voluerit,in  toto  vel  in  parte,  cum     Domini  noftri  Papa,  &  SaniStx  Sedis  Apoftolics, 
omnimoda  Dominii  Nobilitate  &  Superioritate,  adeô         Supplicantes  Nosque,  Rex  Petrus,  eisdem,  quôd, 
libéré  &  nobiliter  licut  nos  unquam  habuimus  vel  te-     (î  contigeret  Nos,  Hœredes,  aut  Succeffores  noftros, 
nuimus,  aut  tenere  debuimus  ,   aut  aliqui  Genitorum    facere  vel  venire  contra  prcemiflà,   per  Nos,  ut  prœ- 
noftrorumhabuerunt,vel  tenuerunt,aut tenere debuerunt,  !  mittitur,  Juramento  vallata,  in  toto  vel  in  parte,  quôd 


Et  absque  aliquo  Refforto ,  Superioritate,  Recogni 
tione,  aut  alio  Deverio,  vel  Homagio,  indè  nobis  fa- 
ciendo,aut  Succelforibus  noftris  Regibus  Caftells,  aut 
alicui  alteri  Perfonx  pro  tempore  futuro. 

De  quibus  omnibus  &  fingulis  Bonis  &  Rébus  prœ- 
miffis,  per  Nos  diâo  Principi  donatis  &  conceffis. 
Nos  Rex  Petrus  ponimus  eundem  Principem ,  per  prx- 
fentes,  &  traditionem  prsfentium,  in  veram,  realem, 
&corporalem,  naturalem,  &  civilem  PofTeffionem  & 
Sayzinam  ,  ipfumque  Dominum  Prin:;ipem  diélorum 
Bonorum  &  Rerum,  Superioritatis,ac  Refl"orti,verum 
Pofreflbrem  &  Proprietarium  conftituimus  Rei  fuse , 

Diftaque  Res  &  Bona,Superioritatem  &  Reffortum, 
fi  quid  de  ipfîs  tenemus  vel  poffidemus ,  ea  prœcario  no- 
mine, ac  vice  &  loco  ipfius  Domini  Principis,  tene- 
mus &  poffidemus ,  ac  tenere  &  poffidere  recognosci- 
mus,  nihil  ex  hoc  Juris,  Poffeffionis ,  aut  Proprieta- 
tis  Nobis,  Hœredibus,  aut  SuccefToribus  noftris  reti- 
nentes. 

Et  praemiflas  Donationes  fecimus ,  ac  nos  fecîffe  re- 
cognoscimus ,  &  fatemur ,  pro  utilitate  &  honore  Co- 
rons Regnorum  noftrorum  Gaftellœ  &  Legionis,  & 
ex  caufîs  fuperiùs  declaratis;  mandantes,  tenore  pr»- 
fentium,  omnibus  Hominibus ,  Subditis  &  Vaflallis 
diSorum  omnium  &  fingulorum  Locorum  ,  Patrix, 
Terrarum  &  Dominiorum  ,  quôd  diâo  Principi ,  tan- 
quam  eorum  vero  Domino,  obediant  &  intendant,  ac 
eidem  folvant  omnia  Deveria,  faciant  Homagia ,  &  prxs- 
tent  Fidelitatis  Sacramenta  ,qus  ipfi  &  Prsdeceffores  fui 
Nobis  &  PrsdeceiToribus  noftris ,  Dominis  diâorum  Lo- 
corum, Dominiorum,  Terrarum,  &  Patris,  funt  fol- 
vere  &  prœttare  confuetî,  &  quae  facere,  folvere,  & 
prffiftare  tenentur. 

Nos  eosdem  Homines  &  Vaffallos  quittamus  &  ab- 
folvimus,  &  quemlibet  eorum,  ab  omni  Homagio  & 
Fidelitatis  Sacramento ,  &  ab  omni  alio  Deverio ,  Su- 
perioritate ,  &  Reiforto ,  in  quibus  Nobis ,  Prxde- 
cefToribus,  Hsredibus,  aut  SuccefToribus  nollris  tene- 
rentur ,  &  efTent  aliqualiter  aftriâi ,  feu  etiam  obligati  ; 
diâo,  utdiâumeft,  obediendo  Principi, ipfumque, ut 
fuum  Dominum,  recognoscendo. 

Et  juramus,  ad  Sanâa  Dei  Evangelia,  a  nobis  cor- 
poraliter  manu  taâa,  &  in  verbo  promittimus  Regio, 
pro  Nobis, Hxredibus,  &  SuccefToribus  noftris,  didtam 
Donationem  firmiter  tenere  &  inviolabiliter  obfervare, 
nec  contravenire ,  in  toto  vel  in  parte ,  ratione  Ingrati- 
tudinis,  immenfx  Donationis,  Lasfionis  levis  vel  enor- 
niis,  aut  quôd  difta  Bona  efTent,  in  toto  vel  in  parte, 
Coronae  diêlorum  Regnorum  adeô  annexa  ,  quôd  ea 
conferri  vel  donari  non  pofTent,  in  toto  vel  in  parte, 
vel  aliâ  quacunque  ratione,  caufa,vel  occafione.prop- 
ter  quam  Donatio  de  Jure  ve!  Confuetudine  poffit  aut 
valeat,  in  toto  vel  in  parte,  revocari  vel  etiam  retrac- 
tari;  quos  Cafus  omnes  &  fingulos,  in  Jure  exprefTos, 
pro  enumeratis  hic  haberi  volumus  &  expreffis. 

Et  quôd  omnia  &  fingula  prsmiffa  tenebimus  &  in- 
violabiliter obfervabimus,  fine  infraSiione  quacûmque, 
fubvirtute,  per  nos,  ptœftiti  Sactamenti, 


iidem,  nobis  non  vocatis  nec  auditis,  ferant  Excom- 
municatioiiis  Sententias  in  perfonam  &  Interdiâi  in 
Régna ,  &  aliàs  compescant  per  Cenfuras  Ecclefiafticas 
Nos,  Hœredes,  &  SucceflTores  noftros  ad  obfervatio- 
nem omnium  &  fingulorum  prsmifTorum  ,  prxdiSas 
Sententias  &  Ecclefiafticas  Cenfuras,  quantô  poterint, 
aggravando. 

Et,  in  Teftimonium  omnium  &  fingulorum  prs- 
mifTorum,  &  ad  majorera  ipforum  roboris  firmitatem, 
Sigillum  noftrum,  quo  utimur  in  talibus,  prsfentibus 
impendenti  in  Plumbo  &  Filo  Serici  viridisque  coloris 
duximus  apponendum, 

Volentes ,  &  confentientes  ,  ac  etiam  requirentes 
Vos ,  Magîftrum  Johannem  '  de  London  ,  Publicum 
Notarium,  quatinus,  ad  perpetuam  omnium  &  fingu- 
lorum memoriam  ,  vos ,  cum  prsfentibus  Teftibus , 
fubfcribatis ,  prxfentésque  Litetas  Signe  veftro  folito 
confignetis. 

Datumapud  Liborniam,  Diœcefè  Burdegalenfî,  die 
vicefîma  tertia  Menfis  Septembris,  Anno  Domini  mil- 
lefimo,  tricentefimo,  fexagefimo  fexto , 

Prœfentibus , 

Prœcariffimo  Confanguineo  noftro, 

Domino  Johanne^   Duce  Lancaftria ,   Illuftris  Regh 

Angliic  Filio ,  ac  Fratre  diUi  Principis  :  ■ 

Reverendis  in  Chrifto  Patribus, 
Domino  Helia,  Archiepiscopo  Burdegalenfi , 
Domino  Bernardo  ,  Episcopo  XanHonenfi^ 
Johanne ,  EleBo  Bathonienfi  £3"  Ifellenji, 
Johanne  Chaundos  Conftabulario , 
Thoma.  de  Fehon  Senefcallo, 
Aquitanias, 

Nigello  de  hoereyn  Camerarîo  difti  Principis  , 
Baidoyno  de  Frevilla,  Senefcallo  XanSonenfi, 
Et  aliis  Teftibus  ad  prœmifTa. 

Yo  El  REr. 

Et  ego  Johannes  de  London ,  Clericus ,  Wintonien- 
fis  Diœcefis  ,  Publicus  auôoritate  Apoftolieâ  Nota- 
rius,  undecimâ  die  Menfis  Februarii,  Anno  Domini 
fupradido,  Indidlione  quintâ,  Pontificatûs,  Sanâifîî- 
mi  in  Chrifto  Patris,  &  Domini  noftri,  Urbanî,  Di- 
vinâ providentiâ,  Papx  quinti,  Anno  quinto,  in  Caftro 
Civitatis  Bayons,  in  Capella  ejusdem  Caftri,  unà  curii 
Teftibus  infrafcriptis ,  fui  prxfens  quando  didlus  Do- 
minus  Petrus  prxmifla  omnia  &  fingula  innovavit, 
confirmavit ,  &  Juramento  fuo  vallavit ,  tangendo, 
propriis  manibus  fuis ,  fanfla  Dei  Evangelia,  quan- 
do ipfe  propriâ  manu  fe  fubfcripfit,  meque  requifivic 
&  mandavit ,  ut  prxfentibus  Literis  me  fubfcriberem , 
&  Signum  meum  apponerem  confuetum. 

Teftes  ,  qui  fuerint  prœfentes  ad  ifta  unâ  me» 
cum, 


<Î4 


CORPS     DIPLOMATIÇLUE 


AîsNO 


Domlttus  Frater  Martinus  Lupi, 

Magifter   Militis  Domûs  de  Alcantara ,    Ordinis 

.'  Ciftercienfis , 

(Roger us  Donfinus  de  lalVare  , 

)Gomêrius  Gajfio  île  Royos^ 

ÎVliles,  '  . 

'GalfridasFeraandideyilfoilry,'     '•' 

Véxillarius  Major  Domini  Sancii,  Filii  diâ!  Domini 
Reg's,  •  '  ,  .  ....  „  . 

'Mathi«y Ftraaffdi^      . /:'t '5:.u  i- .        i 

CanccUarius  SigillFSeerëlî  diâi  Domini  Régis , 

Magifter  Pdulns  Gabrielis  \ 

.tJivis  Ifpalenlîs,    - 

^ahtnnes  GuiUriiy  '(p^-'-'f''!^  ; 

Decanus  Ecclefi»  Segobienfis,-.  ,     ,   .-r--„ 

lEt  Magifler  RohértHS'FregdMdii' ^'.    ^   '■  '-   "'  '  _ 

'  .Notarius  Domini  mei  Pr'incipis  Aquitanî*  &  Wallis 
fupradfâi. 

XLVIII. 


îtf.Sept.  Bcrtruâ  ^i»ifcfien  Çrl^SSifcfcof 2((6c£t  ju  «Srcntca/  uni) 
îicin  iiSfltt)  wic  mirt;  l)cn  ^SiJtgcrn  alita;  twDurct;  atlc 
jtvifclxn  î)cncnfcl6cn  bx^^ite  j1d|)  crl)altcne  ^trungcn/ 
Miib  '^cinDfcctigftitcn  bcçgclcgt  nicrtcn.  (Scrct)c()cn 
iin  3(i^ï  ^i^^-  ''"  ï*""  (^t"^"^  ®*'-  Cosms  unï)  Da- 
miani.  [Lunig,  Teutfch.Rekhs- Archiv. 
.  Part.  Spec.  Continuât.  II-  Abf.  V.  p.  44f.  J 

C'eft-à-dire, 

Accord  entre  Albert  Archevêque  de  ÈrêrHe ,  y 
le  Magijlrat  de  la  Fille  de  Brème  fur  leurs 
anciens  Différents.  La  Figile  de  St.  Corne  (^  St. 
Damien  i}65. 

rfYï^tlicf  il)  rtfl  beii  g\)t\m  be  bcfen  SStcf  Icfrt  /  oftc  Icfcn  hà- 
-^^  rct  :  bat  mt)  TClbctt  van  ber  ©iwbe  @obeé  gt^crSgifco)) 
ber  !)iff3l)cn  .Sttrfcii  tOo  SStemcii/  11a  rnbc  unb  Biilbotc  unfeé 
leuen  àîebbera  ^ettog^en  3Bill)elmé  imbc  ^iinrftïen  iobmU 
g\icê  imfcé  S3tobetcé/  S^ettl^ogeit  t^o  funcbotijf).  Une  ghanp 
licfm  »ctfôl)nct  unbe  utuntltctcn  «otcnct  l)iibbet/  uiimme  otfet- 
let;e  fcf;elc  mb  mibvaA}t  be  fo  iDcfcii  Ijefft/  bette  oit  bcffeii  ®ad)/ 
tiDpcn  une  iinbe  unfe'Xjelpete/  nm  cpne  3Jt/  iinbe  én)ifcl;en 
te  iXaetmrtnn  unbe  SBotgcte  »an  SBvcmcn/  ©reoen  t£otbe  imb 
3tmcEetn  Serjlenc  won  Olbcnbotti)  /  ©tewn  ^^ecllene  van  3cï:= 
inenl)oc(l/  unbe  otte  cce  Sjelpete  uppc  b«  <inbei:en  Sic/  in  begct 
%ifc.  'il)D  bcm  cr(lcn  mnljlc  fdvole  roç  bcn  SCnctinonncn  itnbe 
ben  SBotgeten  t^n  SStcnicn' webbet  antioorben  one  SSotCcd)  bat 
<S*lotl)  tl)o  (gtotte/  unbe  eu  Sjclffte  bcé  gciiloKé  t!;o  'îlje» 
bmâ&ufcn/  mit  bet  SJogcbeçe/  mçbt  bet  Ijaluen  ■Sflôkn/  init 
ntreme  5Xc(lX«  unb  mit  aHet  ^.fjoheljotb  /  «Ifo  fe  (gtotle  unbe 
îobin3l)ufen  I)cbben/  cet  en  SBremcn  rtffserounnen  mort.  Orf 
fd)èle  irt)  be  5éotgeï<  van  Q3temcn  reebbet  imreljten/  in  aU  cre 
gbtib/  brtf  f>)€tM'gl)ub/  ieljngub  cbbet  SBebbefdwt/  batm^ 
cfltc  Unfc  sjclvete  fc  utl)e  \ve\)tet  I)cbbet/  unbe  fcl)ôlcf  fe  bat  fti- 
dxh;fcn  nne  befitten  Irtten  /  filfû  fe  fotc  bcfeten  /  unbewoten. 
2)ûtt  meljt  f(l)cle  mo  bcn  3\iietinannen/  mcbetïintnjotben/  unbe 
rcebbet  nntrootbcn  latm/  rtUcbe  bveue  be  \v\)  ofltc  be  Uiife/  eb= 
bet  Unfc  S'jclpetc/  en  unb  ctcn  ?8otgetm  nfgebebaebln.^Ijct/  nf= 
8l)«btimgl)en7  offcc  nomen  Ijcbbct/  wanben  ©«giie  bat  mi)  en 
ÇStcmen  «finunncn  /  fc  fçn  troeiij>lt  ebbct  eniiolt  /  fc  fprcfen 
rootiiyfcfptefcn/  fe  luben  inb  fc  hiben/  be  fdiéle  n)ir)  en  <ilt0' 
uinle  ïBebbeu  antïBotben/  nne  Settod;.  Qd  fdjôlc  \m)  en  gcvm 
unfc  oppnicn  bef«l)3clben  ?8teff/  metc  bot  na  befiêmeS)a3henn= 
beré  iKntd;  SSteff  VDtebtrtajt  wurbc/  be  beme  9i(i!)bc  pp  bcn 
58oti(()ei;en  «an  SStcmen  rtffgcbe{)gebin3ct  ojfïe  rtol;mcn  wm/na 
bct  b\)\)t  Dfftc  in  bev  ttjbt/  bnt  en  58tcmcn  «fgoBunnen  watb/ 
be  f(l>na  bot  unbe  m(id)tlof  wefen/  of  fd}oIec  bc  Kdctmnnnc 
unbe  S3orgI)etcurtnSB(emcn/  van  une  unbe  non  bcn  imfcn/ 
«nbe  ynn  unfcn  S^elpctcn/  lel)bid)unbe  loÇ  rocfcn/  nll  btt(£bc/ 
ioflîtcé  unbe  SStcBC/  be  en  in  beflem  ûtlogbe  affgebcungl>cn  of^ 
te  affgebcljbinget  fçn ;  ûct.fdwlct  aire  2)rtngt)enen/  be  nod)  in 
ben  ©tDiten  fittet/  lcbid;unb  log  mcfcn  in  twe  gçt/  unbe  «xib 
ben  îBotgltétcn  bi)unen  SBremcn  i)enteli)tcn  nfgcfd)attef  ip/  in 
befTcn  Oïlogljc/  unbe  nod)  nid)t  utljgctommcn  ig/  beé  fd)ôlct 
©e  Icbid;  unbe  loÇ  rccfen.  25ûttincr  fd)ole  mn  be  SCnctmann/ 
S8orgI;cïC  unbe  ©tubt  l'nn  58temen  lntl)en/  61;  «tic  ctcn  olben 
SCcd)tc/  S3n;l)cit/  sBteyc/  2Bont)evt  unb  3cben/  bnc  fe  bi;  me- 
fcn  Ijcbbcf  bç  Unfet  2)orunt<n  tçben/  unbe  f*oIctcn  alie  unfc 
SBïewc  ummc  bcfegljclcn/  im;b  unfem  gtoten  ©egbcle/  be  roç  en 
vot  bcjcgbelf  t)cbbct/eec  wç  t!)0  StJicbifcoiJe  wçljct  itmrben  /  ^icf 
^ebbc  TOI)  bebcgbebinget  in  bcf et  ©éne  /  unfen  ®onipi:oi'e|l 
Sjcyntvf  e  unbe  i^ctm  Ttlvetifc  ben  Cluuct  S)oml)crm/  oflt  fe 
bnrinne  wefcn  roitfet.  îBîQet  fe  avn  nidit/  fo  en  jAfok  wç  cffi 
te  be  Unfe/  en  unbe  am  S^d-pnm/  mit  nidite  tijo  bclpc  wcu 
ben/  gc|ilitf  oftc  roettlicf.  2)o(tinei:  ftcbbe  2Bi)  imb  unfe  S'jcl; 
)pe«/  opj)cbbrtb£  fSotgctc  v«n  SStcmen/  unbe  «te  Jjelpejc/ 


bcn  Jrtnbttïcbe  ijetgi)en  «ne  brofcn/  bat  fd)rtl  guijtwefcn/  mer  AnnO  ' 
wc  nn  beifcme  Sngix  bcn  innbtrcebe  mcet  bncHf  berne  fd;ha  ^ 

mcn  nelgljcn  n<i  bcjj  iaubvitcbcë  iXcditc.    25i>ttmet  fd;al  ©tcw  I  3 60. 
gutbt  l'an  ûlbcnbotd;/  i'tçd)li;fen  beilttcn  lînc  içfptudjt/  in 
bemcgul)bc  tljo  Si)^ibbel|î  sjnmmclTOucben  /  bat  c^me  bebeljgcs 
bl>ing«  iDnvb/  bo  m  ma  foneben  mit  iQcnn  a)î<iuritiD  unfem 
Sombefcne/iDann  aret@teue  gut'b  boet  if/fo  fd)aa  bat  @!)Ub 
unfcmc  ©tid^tc  bcl)gct  log  wcfcn.    ûrf  féaiï  @m'e  .Scv|îcn  van 
©elmenl)orfî  unb  fync  (£ti>cn/  fifdiligten  bc|7ttcn  unbe  btuten/ 
beè  ©Ijubcë  in  beme  iedjtcclanbc/  alje  ()c  bat  bcfeten  Ijcfft/  eer 
Unfet  U)bt'/  alfo  Iijjigljc  recnb  eme  bat  gl)ub  ajfgclijct  reetbc/  na 
lube  (inct  58rei'e.    2)cttmet  fo  en  f*atf  bcfle  pegcniDarbigc SSt'ceff 
tbo  ncncripc  fd.wben  offlc  Oinnet  fommen/  ben  SSrcucn/  bebe 
©reuen  van  bec  S^oçen/  nan  ûlbcnbotd;/  ynn  ®clmenl)orfl / 
l'an  iSrocff^ufcn/unbe  be  Kaetmann  ran  SBtemen  luibet  fict  be» 
fel;ge(t  Ijebben.  W  bcffen  uorfd)tci'cn«ne  ©tucfe  !)ebbc  2Bij  nor» 
fd;tei'ene  SBifdjop  "JAbett/  loi'ct  an  tnimcn/  bcn  uorbcnomB» 
ben  iXaetmannen  unbe  58otgI;ecten  uan  58«mcn/  ©rencn  guti 
be/  3ungfl)ettcn/  ^^ecjlcnc  van£)Ibcnbord)/  ©tcwn  ^ctjftne 
uan  Sclmenl)ott]  /  unb  nttc  ctcn  jjdpcrcn/  bc  in  bcfieme  ûl)t= 
loge  bcgtcpcn  |nib/  tturoelçtcn  tl)o  fjolbenbc/ uafî  imbim»erî 
brofcn/  nnbt^o  cner  openbttbtcn  beflSdjmîpc/  foif  Unfcgrotê 
3ng!)C5egea/  nu;t  Uirfem  'SBitten  unbe  QBittfdjup/  fxmgbm  tho 
befemSBrew.    Unbe2B»  Sjettijogc/ SBifflxUn/^imgbecc  iobc=- 
iiiid)  /  ijcrt|>ogcn  tl)0  iunebotd)  iiovg!)enompt  /  xjcn  âintich 
^roi'cjî  tljo  imej  jjet  ©eg!)ebanb  uan  beiij  58etgbe/$3et  ijnn» 
tid)  unn  3bfcnborpe/  Sjcr  (Station  van  «Kanidibufen  /  «ei: 
une  van  iync  ÎSibbete/  tiboi'iué  «an  SStcmen/  unbe îljibetit^ 
uan  Sjebeten/  Snapcn/  t^o  einct  gtotcrcn  betiîdjcniîgc  «a  bcficï 
uorfd)teiiencn  flucfc/  bat  be  aabug  gebànbelet  unb  gljcbebgbcbin» 
get  finb/  fo  feebbe  njt)  ocf  unfc  3ngl)efcl)gl)elc  Ijangen  t\jt)  beffcm 
SStci'c.    ®c  fo  gcljuen  unbe  begebinget.  if?/  na  ©abcé  SBocb/ 
btutteçn^unbett3ac/  in  beme  feg  unbefcfligbeflcn^abtc/  tu 
bcm  I)i(gl)en  nucnbe  ©unte  Sofmc  unbe  ©nm'inni/  bet  Ijilgcn 
SiKcttetoe. 

XLIX. 

(h^'^ifdjofé  Wmï  su  25rcmcii  ScrstcÇt^^rtcf (  îtbtx  id.Sept 
adc  il)mc  wkttx  tic  ©tabt  Srcmcn  5uf(ct)cnl)c  g^oïbê» 
rungcn.  ©cbcn  iin  3af)r  136^-  am  -Oeiligeti  @t. 
Cosmxtint  Damiani  (iotnt).  [  L  u  N  i  g,  Teutfch. 
Reichs- Archiv.  Part.  Spec.  Continuât.  II.  Abf. 
V.  pag.446.] 

C'eft-à-dire, 

Renonciation  «f  A  l  b  e  r  t  Archevêque  de  Brème  à 
toutes  les  prétentions  qu'il  avait  fur  la  Fille  de 
Brème.  La  Figile  de  St.  Céme  £7  St.  Damien. 
1^66. 

Cfttj^  "Klben  Mn  bec  ©nnbcOobcé/  (îté«=S3ifd)0p  beï  bit»; 
'**^  gt;cn  Sercfen  tljo  S3temen;S3efcnnct  unbe  bettSgljct  opens 
baljrc  in  bepein  SBtei'c/ bat  2Bç  bcm  SCate  unb  bcna)îcnenS3oc» 
gljetcn  tI)o  SStcmen/  luebbet  antwotb  Ijcbbct /  aile  be  SSrcue  ui\» 
be  sjanbi'etîtljingc/  be  wt)  unbe  be  unfe/  unbe  unfe  ^clpere  ett 
ûflFgcBegI)cbinget  I)ebben/  bo  rvx)  cnenS3ï«mcn  offgcicunncn  \)ab' 
bm.  2acrcam7  begmpnid;tcn  Ijoppen/bntonbccéçenigljcra 
Iei;e  SSrc)f  na  beflcr  fçb  votcbtodjt  mmbe  /  ben  nit)  offtc 
be  unfe  unb  unfc  Sjciperc  /  en  offiïc  ctcn  -S3oïgI)ccten  /  in 
bet  tpb  offte  na  ter  tpb  /  Ibo  toi;  SStemen  en  nffgcmunî  ■ 

nen  Ijetten/  affgl)cbeg]^ebinbingct  offi:e  nomen  {)Cbbcn  ;  ben  en  v 

fd;blet  en  nimbet  incljc  /  tl)o  nnnctlctje  fd)abcn  offte  Ipinbec  f 

tomcn/  unbe  fd^att  fc  ijo  bav  nid;t  mcfebc  manen.  'JButben  fe 
Dcf  bat  mcbe  manet/  fo  fd}Dle  2B9  cnen  bcg  jo  bcijulpcn  mftn/ 
na  ali  unfet  mad;t.  'îljo  cinct  opcnbaljten  bctugijingc  fo  ig  unfe 
gtotte  fjngefegelf/  mi;t  unfci  reitfdjup  unbe  2)ulborb/gc!)ang()eit 
an  befieit  58rcff/  be  fo  geyen  i)1  na  ©obcé  SSotb/  bufenb  ^a^t 
bre!)unbett  3al)c  unbe  in  beme  feg  unbe  feflegljefïen  ^ave/  in  be^ 
me  I)ilgl)cn  'îCpenbe  ©mite  £of  me  unbe  ©amiani  bet  I)i[gf)en 
éîectelete. 


Swtmg  ÇrÇ-ÇSifcfioffé  lHktti  imft  tté  Œapituf^  m  itf.  OSL 
«Srciucit  /  mit  îicm  9vath  utib  î>it  ®taU  aUtal  wa  ■ 

mgm  t>iê  ()a(bcii  <Silm(é  su  @tctt(e/  f>crct)i!t)tn  su 
2Binfcimm  tag  Sti.  Galli  Se  Lulh  annô  1^66. 

[  L  u  N I G  ,    Teutfches  Reichs  -  Archiv.  Part. 

Spécial.  Continuât.  II.  Abf.  V.  pag.  447.] 

C'efl-à-dire, 

Accord  entre  Albert  Archevêque  de  Brème  avec 
[en  Chapitre  d'une  part ,  £s?  la  Fille  «/f  B  r  e  m  k 

d'autre 


DU     DROIT     DES     GENS. 


Anno 
1^66. 


^S 


d'autre  part ,  touchant  la  moitié  de  la  Forterejfe 
de  Stotle.  j1  f-Finfen  le  jour  de  St.  Gall  £5" 
Lulk  1366. 

CÇnV  ■JClbctt  »rtii  bct  ©iwbe  ©obeé/  (îi1e=S8tfd)op  b«  Wu 
■*^  gm  S.Kdm  tl)o  S3tcm:n/  SBcfeniicn  imbe  bettî^f^en  0))<ii= 
bdljr  lin  beffm  S3cevc/  bat  m)  mé  (jlxlitenbt  l)fbl>«/  inpb  bc= 
me  âùibe  imbe  bft  (gtab  »aii  IStemen  atfbué/  bntbe  Scfeii 
unbe  birt  Srtiîtttel  b«t  biUigen  ^etcfen  tl)i>  ^tcincii/  f(i;n[I  uiibe 

!d)6leii  rtntœûtbeii  berne  JXabe  unbe  W  ©Mb  tl)o  SBceinen/  btit 
wlue  (&*lot  t!)o  ©tofle/  aifo  dlfe  fe  l'orc  bebben  mrjb  aUeine 
S\ed)te/  wœe  oflie  ge  beg  iittl)t  en  beben/  (&»  fdjolcn  wp  en 
bat  ©d;lot  tlio  igtotle  I;clpcn  webbec  winnen/  mi;b  attet  unfet 
iSîad^t.  Unbe  wat  fe  baruor  uotteewben  th'biic  uotfotlb«ben/ 
offte  çentgetlepe  fcliaben  wcWetlepe  iDçfe  fe  en  nel)men/  bat  fd}D; 
Icn  fe  rectencn  iippc  beé  £apitfelé  l;eltpe/  unbe  fd)olen  bni 
©d'Iût  fI)o  ©tctle  fo  longue  I)o(ben/bet  fe  bat  ©elt  Ixbben  uan 
«tec  Ijelffte/  unbe  od  bat  gelbt  «an  beé  ÊapittelÉf  Ijelffite/  unbe 
beg  fd;61en  2Bt)  'ÎClbctt  unn  bec  @nabe  ©obcé  /  (^r^ebifdjop  bet 
ïjiUigben  ^^ercfcn  tbo  SBtemen  en  emen  openen  JBceffâfW'n^rtt 
(ge  an  beiraljtct  fm.  Sit  fl)o  bolbcne  /  beg  l)cbbc  nn;  ilnfegro^ 
te  ^ng\)fifi«,ai  ge^angen  an  betTein  58teff.  Datum  '2Binfen  an' 
no  Domini  M.  CC  C.  LX.  fexto,  in  Galli  &  Lulli. 


lui. 

j  3  ^j^  Traite'  dJlliance    entre   Edouard  TII.    Roi 

^       *       d"  Ayigleterre  i3  Louis  Comte  de  Flandres  Î3c. 
27.  Mai.       Donné  la  •veille  du  jour  de  TAfcenfion^  I3<Î7- 
[  R  Y  M  E  R  ,    Fœdera  ,    Conventiones ,    &c. 
Tom.  VI.  pag.  f<îo.] 

NOus  Edward,  par  la  grâce  de  Dieu,  Rois  d'En- 
gleterre,  Seignur  d'Irlande  &  d'Aquitaigne, 

Failons  favoir  a  touz  que, 

Pur  acroiftre  &  nourrir  Paix,  Amifte,  &  Concorde, 
entre  Nous  &  noz  Subgitz ,  & ,  Noble  &  Puiffant  Si- 
res, Loy  s  Contes  de  Flandres,  Duc  de  Brabant,  Con- 
tes de  Nevers  &  Rechlin ,  .&  Sires  de  Malyns , 

Et  pour  profit  évident  de  Nous  &  de  nos  ditz  Sub- 
gitz &  Paiis, 

Nous ,  par  bon  avis  &  meur  confeil ,  fur  ce  eus ,  & 
par  grant  deliberacion  ,  avons  ordenee  ,  &  acordee, 
&  fait  Alliances,  avec  le  dit  Conte,  par  la  manere  que 
s'enfuit, 

C'éftaflavoir ,  que  Nous  Rois  &  Lui  delTus  nomeï 
Contes,  tout  noilre  vivant,  &  les  Subgitz  d'une  coufte 
&  d'autre,  ferrons  bon,  vrais,  &  entiers  Amis  &  Al- 
lies, &  garderons  ,  fullendrons  ,  &  apporterons  lui 
uns  l'autre,  &  les  Subgitz  d'une  coufte  &  d'autre,  noz 
Terres ,  Paiis ,  &  Lieux  ,  de  greif ,  domage  ,  &  pré- 
judice, a  tout  noftre  poair: 

Et  ne  fouffrerons,  fcienment,  aucuns  Gentz  d'Ar- 
mes, Archiers,  Baleftiers  ,  ne  autres,  paffer  par  noz 
dites  Tetres,  Paiis,  ne  Lieux  quelconques ,  pour  faire 
Guerre,  Domage,  ou  Vilenie  fur  aucun  de  nous  dites 
Parties,  ne  fur  noz  Pcrfonez,  ne  Biens,  noz  Amis,  & 
Alliez  a  noftre  Amour  &  Alliance  ,  de  toute  noftre 
poiirance,&  par  toute;,  les  bones  maners  que  nous  pur- 
rons  &  lavrons  ,  endivrons  &  entreaidrons  Lui  uns 
l'autre,  de  Corps,  de  Biens,  &  d'avoir,  de  toute  nos- 
tre  poitfanfe,  contre  toutes  Gentz  &  perfoneS  qui  puif- 
fcnt  vivre  &  morir: 

Exceptez  tant  feulement  par  efpecial , 

Pour  la  partie  de  nous,  Rois  d'Engleterre, 

Le  Roi  de  France  &  le  Roialme  de  France, 

Dom  Pierre,  Roi  d'Efpaigne,  &  le  Roialme  d'Es- 
paigne, 

L'Emperour  de  Rome  qui  ores  eft  : 

Et  pour  la  partie  du  dit  Contes  de  Flandres  font  ex- 
ceptez efpecialment  l'Emperour  de  Rome  qui, pur  le 
temps  ferra. 

Le  Roi  de  France  &  fon  Roialme, 

Et  l'Evesque  de  Liège ,  par  caufe  de  l'Esglife  Seint 
Lambert  ; 

Les  queux  ne  font  point  compriz ,  pur  l'utle  Partie 
ne  pur  l'autre  ,  en  ces  prelentes  Alliances. 

IrtM,  que,  atout  temps  &  heure,  que  lui  uns  de 
nous  aura  affaire  de  l'Aide  de  l'autre,  c'ils  de  nous, 
qui  requiz  ferra,  envolera,  a  plus  toft  que  on  pourra 
bonement,  a  l'autre  as  cous  &  frais  de  requérant,  "& 
en  aide  de  cellui  mesmes,  tantz  des  Gentz  d'Armes, 
&  autres,  a  Chival,  &  a  Pce,  corne  il  pourra  bone- 
ment, en  bon  foi  &  confcience,  fanz  fraude  &  mal 
engin,  despourter  en  regarde  a  la  diftance  &  proschai- 
netee  de  Lieu,  &  terme  ou  quiel  la  Guerre  fe  ferra , 

Tom  II.  Part.  I. 


&  auffi  en  regard  a  l'eftat  du  Paiis  de  Nous  qui  requis  A  NNO 
ferra. 

Item,  que  en  cas  que  les  Subgitz,  d'une  cofte  ou  i  2  6^« 
d'autre  ,  leveroient  ou  desobeiroient  contie  lour 
Seignur,  (eft  aflavoir  de  nos.  Rois  d'Engleterre,  ou 
le  Conte  deffusdit)  par  acune  caufe  que  fe  t'euft,  la 
Partie  ,  qui  requife  ferra,  mettra,  en  bon  foi  &  con- 
fcience, toute  loiale  paine  &  diligence,  que  faire  faura 
ou  purra  ,  d'apefer  la  Riote,  &  de  faire  l'Accord  en- 
tre eux  a  mieltz  que  faire  fe  pourra;  mes  ne  ferra  point 
tenuz  d'envoier  aucuns  Gentz  d'Armes,  n' autres,  en 
aide  del  dit  Partie  requérante,  ne  faire  aucune  Guerre 
a  tieux  Subgitz  par  celle  caufe,  en  aucune  manere,  & 
ne  devra  aider  ne  conferter  tieux  Subgitz  contre  leur 
Seigneur. 

Item,  ^ue,  en  cas  que  nous.  Rois  &  lui  defllisdît 
Contes ,  de  noftre  comune  concorde  ,  entreprefliens 
aucune  Guerre  fur  aucune  Seignur ,  Paiis ,  ou  Lieu ,  a 
noz  communs  despens  :  &  Chaftel,  Ville,  ou  Forte- 
reffe  fe  preigne  par  aucun  de  Nous,  oudenos  Gentz  ; 
la  Ville,  Chaftel,  ou  Fortereiïè,  en(i  prife,  demeura 
a  la  Partie  de  Nous ,  qui  l'aura  pris  ,  entièrement  & 
fanz  contredit. 

Mes  fi  l'un  de  nous,  en  fon  chîef,  &  pur  fon  Droit 
recouvrir  ,  face  Guerre,  a  fes  propres  frais  &  cous  :  & 
Chaftel,Ville,ouFortereire  fe  preigtie  par  l'autre  Partie; 
tieu  Chaftel,  Ville,  ou  Forterelle  demura  a  la  Partie, 
faifante  les  despenfes ,  fans  aucune  difficultés. 

Et,  en  cas  que  accordée  ferroit  entre  Nous,  Rois 
&  le  dit  Conte,  que  la  Guerre  fe  feilîft  pur  hayne  ou 
vengeance  prendre  fur  acun  contraire,  pur  greif,  ou 
damage,  ou  deshoneur,  fait  a  caufe  de  lui  a  l'un  de 
Nous,  ou  a  noz  Subgitz,  par  quelconqe  caufe  que  ce 
foit  :  &  Chaftel ,  Ville ,  ou  Fortereffe  fe  preigne  par  l'u- 
ne des  dittes  Parties;  tieu  Chaftel,  Ville,  ou  Forte- 
refle  demourra  a  cellui,  a  qui  il  ferra  ajugies  par  l'Or- 
dinance  ou  Arbitrage  des  certeins  Gentz ,  qi  a  ce  fer- 
rent efluz  d'une  coufte  &  d'autre. 

Et,  en  cas  que  le  Chief  Adverfaire  de  la  Guerre  fer- 
roit pris ,  par  force  de  Guerre,  ou  autre  aventure  ,  par 
aucuns  Gentz  de  nous ,  Rois  ou  de  dit  Conte ,  il  ferra 
détermines,  a  qui  le  dit  Chief  de  la  Guerre  demurra, 
par  forme  &  manere  que  deffus  eft  efclaritz  du  Chaftel, 
Ville,  ou  Forterefl"e  prife,  parmi  covenable  regard  fai- 
fant  a  cellui ,  qi  l'aura  pris  par  manere  q'il  appar- 
tendra. 

Item,  que  certeins  Perfones  ferront  députez ,  d'u- 
ne coufte  &  d'autre  ,  qi ,  en  regard  au  Marchee  des 
Vivrees  ou  Paiis,  taxeront  &  limitteront  les  Gages,  que 
les  Gentz  d'/^rmes,  Arcliiers,  Baleftres,  &  autres,  a 
Chival, &  a  Piee,  prendront  par  la  journe  d'une  coufte 
&  d'autre,  ficome  de  raifon  ferra  &  il  appartendra,  fe- 
lonc  l'eftat  des  dites  Gentz. 

Les  queles  Alliances ,  Pointz ,  &  Articles  deffus  es- 
criptz  &  esclarciz,  &  chescun  par  lui,  Nous,  Rois 
d'Engleterre  deffus  nomez,  avons  promis  &  jurreez, 
promettons  &  jurons,  par  nos  Foi  &  Serementz,  fur 
ce  bailles,  a  tenir,  entériner,  &  accomplir  au  dit  Con- 
te, bien  &  loiaument,  par  la  mesme  manere  &  forme 
que  dit  eft,  fanz  aler,  venir,  ne  faire  a  rencontre  par 
aucune  manere,  ou  trover  voie,  ou  cautele  aucune, 
fecrement  ou  en  apert,  contraire  as  Alliances  &  pro- 
miffes  deffus  dites,  ou  aucune  d'ycelles. 

En  tesmoignance  de  ce,  &  pur  tant  que  nous  volons 
que  les  chofes  deffusdites  foient  bien  &  fermement  te- 
nues. Nos  Rois  deffusdit,  pur  noftre  partie,  avons  fait 
apendre  a  ces  prefentes  Lettres  noftre  Grant  Seal. 

Faites  &  donnez,  la  veille  du  jour  del'Affencion, 
l'An  de  Grâce  mille,  CCC,  foixante  &  fept,  &  de 
noftre  Règne  quarantisme  primer. 

LU. 

Vo%  l^  Hommage  rendu  à  J  e  a  n  Roi  de  France ,  28.  Sept. 
■par  J.EAN  Duc  de  Lorraine.,  pour  la  'Terre  £5? 
Château  de  PafTavant.  J  Paris  le  iS.  Septem- 
bre 1 367.  [La  Véritable  Origine  des  Maifoiîs 
d'Alface,  de  Lorraine,  d'Autriche,  &c.  Aux 
Preuves,  pag.  idS.  numérotée  par  en-eur  z68.] 

NOus  Jean  Duc  de  Lorraine  &  Marchis,  faifons 
fçavoir  a  tous  que  nous  avons  reconnu  &  recon- 
noiffons  pour  nous  &  pour  nos  Succeffeurs  Ducs  de. 
Loherenne,  tenir  en  Fief  &  en  Hommage  de  très-Ex- 
cellent &  tres-Puiffant  Prince  le  Roy  de' France  noftre 
Sire,  ou  nom  de  li  &  de  fes  Succeffeurs  Rois  deFran- 
I  ce. 
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AnNO  ce,  noftre  Chaftel  de  Paflavant,  avec  toute  la  Chadel- 
^        Icrie  d'iceluy,  &  des  maintenant  l'avons  repris  &  en 

13  "7*  femmes  devenus  fon  homme,  &  ly  avons  fait  Hom- 
mage. Et  comme  nous  ly  fiffions  demande  à  caufe  de 
feu  noftre  Seigneur  &  Père,  que  Dieu  abfoiUe,  de  la 
Somme  de  trente  mille  florins  ,  h  auffi  de  plulieurs 
courfes  &  chevauchées, &  de  pilleries,roberies  &  dom- 
mages, que  nous  dilions  avoir  eftif  faits  en  noftre  Du- 
chié  de  Lorraine  &  ailleurs  fur  nos  Sujets,  par  maniè- 
re d'hoftilité,  ou  nom  &  par  plufieurs  Officiers  &  Su- 
jeets  dudit  Seigneur.  Nous  de  noftre  bonne  volonté 
avons  quitté  de  tout  le  Roy  noftredit  Seigneur  &  fes 
Succeflèurs,  de  toutes  les  demandes  deffusdites,  &  au- 
tres quelconques  que  nous  ou  noï  Succeflèurs  Dux  de 
Lorraine  pourrions  faire  pour  occalion  des  debtes  de- 
vantdittes,  ou  d'autres  quelconques ,  tant  pôv-r  lesdites 
courfes  &  chevauchées  ,  comme  pour  quelque  autre 
eaufe,  couleur  &  occafion  que  ce  ibit.  Sauf  en  ce  le 
Droit  de  nos  Subjets  pourfuivir  civilement.  Et  vou- 
lons que  tous  les  faits  fur  les  chofes  deflus  dittes  ou 
avenues  d'icelles  foient  &  demeurent  cancellez  &  de 
nulle  valeur,  fans  que  jamais  aâion  ne  demande  en 
puiffe  eftre  faitte,par  nous  ou  par  autres  ou  temps  ave- 
nir. En  tesmoin  de  ce  nous  avons  fait  mettre  noftre 
Seel  à  ces  prefentes.  Donné  à  Paris  le  vîngt-huiéliéme 
jour  de  Septembre  l'an  de  grâce  mil  trois  cens  foixante 
éE  fept. 

LUI. 

r5.  oa.  Syicttctré  Q5tfcf)of  3((6wcl;té  IL  ju  çpaffau  uitb  fcincé 
S)om<Sapitu(é  gcgcn  bic  -Çcitogc  ton  Dftctreicl; 
3ilbrccl;t  unt  îwpoiti;  taf  (^c  ofjiic  ttcfer  QBiUcn  unï> 
SBitfcn  fcincii  gricl)  nocl;  Sîicl^twiig  mit  ibccn  ungc^ 
ï;orfamcn  QSiirgcrn  ju  ^ap«  ivoflcn  macçcn;  gcbcn 
«ucl)  lieiicn  kinclotcn  J^ergcigcn  îu  Çifcgung  i()reé 
intCMi  jtt^ifc|)cn  tcin  @tifftçpa1]a«  "nb  bcu  gcCacl^tcii 
«ngc|)otramcti  Sârgcrn  gcful^rtcn  .Kricg  /  ctlittcncit 
©c()rtticné;  tcn  ()albcti  ^f)Cil  adct  tct  «Pa|]kiuct 
J^i^ufcc  iml)  ®ûtcr/  t>M  in  fcccfclbcn  Çt|l)crgpgen 
Janbcn  uni  ©tdttcn/frnlicrlicl;  in  ObcrnmD  lîntcc< 
£>c|îcrttic&  gclcgcn  (Inïi.  ©cbcnjuSt-^Ôttcn/  an 
©t.  (SaHcn  tag  1 3  87.  [  H  u  n  d  1 1  Metropolis 
Salisburgenfis  Tom.  I.  pag.  z68.  d'où  l'on  a 
tiré  cette  Pièce ,  qui  fc  trouve  auffi  dans  L  u- 
NiGS  Spicileg.  Ecclef.  im  II.  'S^eit  pag. 
7P8.] 

C'eft-à-dire  , 

Revers  donné  par  AlbertII.  Evêque  de  Pas- 
fau ,  y  par  fon  Chapitre  aux  Ducs  d'' Autriche 
Albert  (â  Leopold,  far  lequel  lesdits 
Evêque  iâ  Chapitre  s'' engagent  à  ne  faire  ni  Paix 
ni  Accord  avec  leurs  Sujets  rebelles  y  desobéïs- 
fans,  fans  le  confentement  desdits  Ducs  Al- 
bert y  Leopold;  leur  cédant  £3"  trans- 
portant en  outre ,  la  moitié  des  Biens  desdits  Su- 
jets de  Paflau  fttués  principalement  dans  la  haute 
fsf  Bajfe  Autriche^  &?  cela  pour  dédommagement 
des  Pertes  (^  Dommages  qui  leur  ont  été  csufés 
par  cette  Guerre.  lait  à  St.  HippoUte  le  jour  de 
St.  Gall  1367. 

Cnt^  ÎCIbrctt)!  Don  ©otteé  ©nabcn  «Siftljefc  ju  ^a^axol 
"^^  uericfeen/  bcfmnen  uiib  fijuii  timb  offcntlid)  mit  bicfcm 
58rief«/  ifrtnn  bie  Sin:cl)Uud;ti3enSjotl,)gcbotncn^5iiï(îcn/ 1111= 
fcce  liek  Sjccten  ^etêoâ  '2Clbi'cd)t/unb  Sjctêog  ieiîvolb  /  SBtii' 
fc«/ JU  ôcitea'dVî"  ©KÇï/  Jii  ^ntntcn/uub  jii  S.taml®ta- 
fen  JU  'îçtol/  2C.  xmè  unb  iinfctm  ©ottéf^nué  ju  gûrbetunge/ 
v.\ù>  jH  Sjilffe/  fid)  rtngcnommcit  unb  unbevrounbcn  IJubcnt/  mit 
fflinbt  méi  fl'cunblid;  unb  eni|llid)  unf«é  S.t\t%èi  ben  raie  I)ii= 
ben  mit  unfctn  reibccfpennigcn  unb  ungeljorfrtmcn  Sîurgctn  ju 
^rtpw/  bie  fid)  mit  fttvûtt  ©etutfîgfcit/  unbitrid;  unb  un= 
«d;tlid)  ttJibcc  une  unb  bué  uotgsnrtnt  unfst  @ottâlj«u§  gefc^t 
j)nbent/  bug  mit  btitumbe  bcn  votgcnnntcn  tm|ctn  sjctrcn  uon 
Ocpcttc'd;  w«r)ai)Tcn  unb  gctobt  l)abent/  rciffcntlid)  mit  unfetn 
umml  on  ©cyccbc/  wrijniffcn  unb  gelobcn  awô.)  l'efliglid)  mit 
fctcfem  SSriefc/  bnf  ton  vm  bcn  iiotgennnten  SButgevn  ju  Ç>of= 
fmv  niinmet  Jtib  ncth  ©itunc/obet  SXid^tung  nufiicmmcn  fuffcn 
nod)  ttJDden  in  fcinen  iveg  /  on  bct  uorgennmcn  u'nfetct  5jcrten 
«on  ûe|î«i:eid;  SCntlvS^ifTen  unb  QBittcn.  ?ifd  aud)  iinS  unb 
Ê()t  c^eginontm  unfcKia  ©ottëijaup/  von  ixn  @(tic!;tm  b<f 


$?.  3vom.  SCcicl'é/  mit  Ui-tnit  unb  mit  DÎ£d)t  crfcnnct/  cttljcilcf  AnnO 
unb  gcfnUcn  i jl  /  ii([«  bet  l'orgcninitcn  unfcïcc  niigcl^orfiuncn  *3iu'= 
get  JU  *Pii|];mi  ijgonbe  unb  fiibtenbc  S^'Wb/  \vù  bic  gcU-gcn/  unb  I  3  67. 
wie  bie  gcniint  !|t/  iirtd)  ©nge  unfcvet  ^;Scl)iib=S?v'n.f>.7  bic  wic 
bncumb  fjabcn/  bntûbet  une  bic  uotgenamcn  unfcrc  sjcn-cn  I'lmî 
Ûetlcttcid)/  in  iljKn  ionbcn/  ju  (gd;imi  unb  fd;inuotn  gcgcbeii 
fcinb  »on  bcé  Sj.  Seid;d  reegm/  l)rtbcn  »vir  mid)  bi[Iid;cï  93cî 
ttrtdjtung  crtcnnt  unb  bcbudit  bie  gtoffcn  igd'âbt'n/  bie  unfa* 
worgennnt  Sjctm  l'on  £)e|torcid)/  unb  il)t  ionbé  unb  iljt  icutc/ 
ncmctv'onbcg  eljcgcnantcn  S.ntgê  xotgml  rtn  il)i'cn  âlînutcn/ 
unb  in  rtnbet  SBcge/  mnnigfnltiglid)/  unb  gcben  i!)nen  rtud)mic 
biefem  SBïiefe  iDifentlid;  unb  iDiUiglid;/  bcn  bnlbcn  'îl)nil  «ttct 
bet  uorgcnontcn  ^nflâTOcr  Oriînbtcu  unb  S2nnfct/QCctcr/2Btin= 
gatten/  unb  îBifen/  unb  ntlc»:  ber  'Ji'udit/91u6e/imb®icn|le/ 
licgenbct  unb  fiitcnbcc  Sjanb/  uni  Ile  bie'ljnbcn/  luib  umc  fi;  bc= 
Miint  i|î  in  bct  wotgcnantcn  Unfet  S^eccen  l'on  ûcjlcitci*  ianbcn 
unb  ©tcttcn/  fonbetlid;  in  bcni  iiinb  unb  (ètetten  jii  .Oefîct= 
rcid;/  nttenti)nlben  ob  bci'(EnÇ/unbet  bct  gnÇ/  unb  nud^  in  nn» 
bctn  il)ten  itinbcn  unb  ©tniten/  b«f  >rit  ju  ndct  bct  cl)cgcnan» 
fcn  a3utgct  ju  q)rtfil«r  fnl>tcnbcn  Sjndbe/roie  bie  gciwnt  fjVttnb 
JU  (iden  il)ten  5nici)tcn/  3infcn  unb  3nl)cnbcn/  9^iîècn  unb 
Sienfien/  fie  fcçnb  an  îtnibc/  on '28cin/mi  pfennig /nn@cs 
ninnb/  ni!  2)ic!)«/  unb  on  niretl)anb  ,t(iufl[inanfc(infft/  unb  roie 
i[)t  fal^tcnbe  52nnb  gcnnnt  ijl/gtciffen  fuUen/  jc^iinbcr  uiu'crjos 
gcntlid)/  unb  bie  mit  einanbei  gleid)  tlxilen/  a\è  ■cm  befd;tibcii 
Met/  unb  mai  nber  <iuf  bné  Ttbfiuimen/  Jc.tcn/  tmb  £in= 
bttngcn  becfelben  Sliîêc  unb  fal^tcnbct  i^rtnb  nottI)iîrfîtiget  imb 
geit)on[id)ct  SXejlunb  3cl)rung  gcl;e£/  bie  futten  unfetet  TCmbfs 
leiuunbSJtenct/  bie  >vit  bnibcntbnlb  batju  fd)icfen/  iw  nb* 
nemen  l'on  gemcinen  gut/  obn  t&cô  ©cwctbc/unb  futrenroitbie 
ubrigen  gîii^e  imb  f(il)tcnbe  f^aah  gicid;  mit  cinnnbct  tl)eilen  /  nU 
fo/  biitî  bon  Dotgennnten  mifctn  J^etm  i>on  Ûcjletteid)  bct  I)(ilbe 
îl)cil/  unb  bet  anbet  Ijnlbe 'îljcil  tint!  tiditigtlid)  unb  nu^lid) 
gcf(iUe/^ol)n  nae  3«ung  unb  ©ecctbe/  toai  nbct  bntiîbctifl 
f  an  ©rûnben  unb  i'^mifcrn  /  unb  2Bcingiittcn  unb  ®ctccn  /  «nî> 
(tn  nnbec  ligenbct  JQnnb/  n)ie  bie  gcnnnt  if/  bic  fuden  ivit  bats 
bentbnlb  Icgcn  in  unfetn  gemcinen  ©ewnlt/  jiclicntmbncmen/ 
unbfHlIen  bie  alfo  in  unfetm@cn)alt  ungctljcilt  ligcn  (afTcn/unê 
auf  bie  3cif/  bnf»  irit  baibctt^nlb  mit  cimmbct  ju  3\atl)  n)et= 
bcn/  niicunbvuciunvitbieangtciffen/  «Ifo/  baf  té  une  bai» 
&entl)rtlb  teblid)/  eljtlid;/  unb  nu^Itcl)  feç.  Unb  ronnn  mit  bef 
nlfû  mit  einanbet  iSbctcin  f ommen  /  fo  fuUen  irit  bicfclbc  ligcnbe 
S?(inb  rtud)  tbailen/  gIcid)  in  jreecn  'îl)eil/  bct  cinet  gefaUen  foŒ 
bec  l'otgenanten  unfcvn  ^am  vm  €icfïctteid)  /  tmb  bct  anbct 
une  /  gleid;  aie  aud)  bie  obgenant  fal)tenbc  Sjaab.  Unb  fiiUcn 
bicfelben  "îlîeilung  bct  ©tiSnbe  unb  aflet  Ijcnbct  ©lîtct  tljun 
nad)  Sîatl)  imb  gtf antnuf /bet  gblcn  imb  grbctn  <octm/©tflf 
Ultit^cn  von  @d;aumbctg  /  Sjctm  gbctljatté  l'on'SBalbtfee/ 
non  {in§  Sjauptmnn^  ob  bet  gnf  /  unb  iQetin  gbctbatté  «oit 
©ad'evetg/  unb  wovictt  bct  bl)ctnet/  bai'ot  ©£)tt  fei,)/  in  bct 
3cit  ab/  obet  fonfl  bntju  nid}t  tommcn  môdjt  obet  reoltc/  an 
beg  flatt  fiiacn  unb  mogen  bic  uctgenanten  unfcte  ^Jcttcn  won 
ûefïetteid)  gebcn  ein  nnbctn  ctbntcn  S^i^ti'cn  tl)tcé  gcftbirootnert 
^aû)èl  iBcldxn  fie  ivbbicnb/  bie  gemcincntlid)/  obet  bet  mcl)» 
tcfîljcilbntumb  fptcdicn  tmb  ctfenncn  miJgcn  unb  futfcn/iBann 
ibic  iAé  baibcntjalb  nu  fie  l'otbctn/  olin  nllcé  ©eiietbc/  imb 
njnnn  fie  biefelbigc 'îbnilung  alfo  getuenb/  fb  fod  imfct  jcbroebei; 
mit  bcm  'îlwil/  fo  il;m  gcfïiacnb/  fcincn  gtummcn  féaffèn  unb 
tl)un/  îBic  îljne  ini  oUetbcji  fugcf.  2Butbc  aud)  bec  votgcnant 
unfet  Stieg  aU  lang  njctcn/  unb  bic  cf)cgenaiucn  unfet  ^cttcn 
i)on  ûcffetteid)  fo  gtoffen  ©djabcn  ncmmcu/  U^  fie  bittid) 
beud)te/  unb  an  une  votbcttent  baÇ  mit  in  attet  bct  ebegcnan^ 
fcn  fabtenbct  unb  licgenbct  Sjnabcmcbt/  bann  bcn  Ijiilben  ÎI)''I 
foltcn  faden  taffcn  /  baë  fitttcn  unb  wotlen  wic  and)  gctn  tl)un/ 
nad)  gtfantnug  unb  Sîatlje  in  ootgcnantcn  btcijct  i^ami  oUt 
bcé  meljten  'i\)à\é  unbct  i!)n/  unb  n)elcl)ct  unbct  benfelbcn  3. 
bfltju  nid)t  f  ommen  môd)tc  obet  woltc/  an  bef  fTat  foffcn  bie 
l'otgenanten  inifetSjctten  l'on  ûc|lcttcid)  aud)  cincn  anbctnS'jets 
ten  \\jtti  «[cfd)n)otcn  iKatl)^  gcben/  aie  uot  befciiaiben  if?/  o!)rt 
arieé  ©cDctbc.  SBann  aud)  wit  btfe  »ot8efd)tibcn  ©eliîbt  xwi) 
îaibung/  burd)  bcÇ  cl)egcnairtcn  «nfetâ  @ottS|)auf  unb' unfet 
fid)figcn  gîottutfft/  mit  SBitlen/  3\atl)  unb  SBiffen  unfcréga» 
pittelë  getljan  î)"bcn/  batumbcn  binbcn  isit  batîu  miffentlid) 
baffclbe  ©ottél)nng/  unfet  9}ad)fommcn/  unb  unfet  Sapittcl 
fefïigflid)  ju  ftnltcn  atleé  haè  filtgcfd)tieben  fîcljct/  obn  aKcg 
©ci'ctbe.  SaruTbct  jii  Ul)tfunb  gebcn  rcit  bifcn  SBticf/  l'criT- 
geltcn  mit  unfetn  anl)nngenben  3nftgcl/bet  gebcn  i|l  îu©.q)oI=. 
ten/  an  ©.  ©aUcn  îag/  nad;  g^titlt  ©cbutt  15.  Ijunbett 
3a!)t/ botnad;  in  bcm  67. -S'a^t. 

LIV. 

Régis  Ungaria  L  u  D  o  V  i  c  i  Littene  Abfolutoria ,  jo.  08t. 
quibus  tam  fuo,  quam  Genitricis  fua  Regina  E  L  r- 
s  A  B  E  T  H  iE  nomine,  caJJ'at ,  annuUat  y  morti- 
ficat  Litteras  Fœderis  interfe  &  Duces  Auftria^ 
Rudolphum,Fridericum,  Alber- 
TUM  £5?  Leopoldum  permutatas ,  di6los~ 
que  Duces  ah  omnibus  6?  Jîngulis  obligationibus , 
promijjîonibus ,  paSlis  ,  Juramentis  ,  fif  Ligis , 
quibus  vigere  harum  Literarum  ipfi  adflriSli  ex- 

titêre. 
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Anno 

1367. 


titêre^abfolvit  ^  quittât  (^  libérât.  Dut.  TVudce  1 
die  zo.  ÛSlobr.  i  ^6-/.  Cum  Infcrtione  diSiarum 
Literariim  trritciriim.  [  Pièce  tirée  des  Archi- 
ves Iraperiiiles  du  petit  Trcfor  de  la  Régence 
&  de  la  Chambri.'  à  Vienne.] 

NO  s  Ludovicus  Dei gracia Rex  Hungar. &c. lu Ely- 
zabetheadem  gracia  Senior  Regina  ejusdemRegiii 
fiiaGenitrix,quia  de  facili  à  memorialabiturliominum, 
quod  non  fcrenar  lucida  furies  Litterarum  ;  Eapropter 
ad  cundorum  noticiam  deducimus  per  prefentes,  quod 
nos  pablicc  fatemur  in  hiis  fcriptis,  Litteras  Sereniffi- 
niorum  Principum  jUominorum  Rodoiphii,  Fridrici , 
Albert!  &  Leopoldii  Ducum  Aullrie,  Stirie  &  Karintie, 
&c.  Sigillis  iplbriim  necnon  Episcoporum,  Frelatoriim, 
Baronum  &  Civium  earundein  vallatas  &  communicas 
habuili'e  fub  hiis  verbis.  Nos  Rodolphus,  Fridricus, 
Albertus  &  Leopoldus,  Dei  gracia  Duces  Auftrie,  Sti- 
rie &  Karintie, &c.  Notum  racimus  univerlis,  prefen- 
tes  Litteras  inipeâuris,  quod  nos  aitendentes  q'uantum 
ex  concordia  &  unitate  rcrum  non  tam  magnarum, 
quam  eciam  parvarum  foleat  provenire  aiigmentuin,vo 
kntesque  nos, ex  unione,  colligancia&  connexione  fra- 
ternali,  unà  cum  Serenillimo  Principe  Domino  Lodo- 
vico  Dei  gratia  Rege  Hungarie,  Fratre  nollro  Kariffi- 
mo  ,  noftris  &  fuis  comodis,indempnitatibus&profeâ:i- 
bus,attencius  providere,  de  maturo  &  deliberato  conli- 
lio  Prelatoruni  &  Waronum  pro  nobis,  nottrisqueHe- 
redibus  &  Succefforibus  promittimus  bona  fide,  cum 
oratii  finceritaie  &  dileccione,  absque  omni  fraude  & 
dolo,  taâis  Sacrofandis  Euvangeliis,  corporali  prîefti- 
to  Juramento,  nos  cum  prediclo  Domino  Rege  Fratre 
nollro  velle  elle,  nunc  &  femper  indiflblubiliter  unitos, 
&  fraterne  dileccionis  vinculo  connexos,  ita  videlicet, 
quod  nos  ,  noftrique  Heredes  prediâum  Dominum 
Kegem  Fratrem  noftrum,  fuosque  Heredes  &  Succes- 
fores,  Terras,  ac  fua  Dominia,  cum  fuis  Juribus  & 
pertiaentiis,  quas  &  que  in  prefenti  habet  &  poiTidet , 
vel  impofterum  poffidebit,  contra  omnes  homines,  cu- 
jusvis  ftatus  condicionis  &  preheminencie  exiftant, 
eciam  fi  Regali  aut  Impérial!  fulgeant  Dignitate  ,  nuUo 
penitus  dempto  &  excepto ,  defendere ,  tueri  &  adjuvare , 
ac  protegcre  teneamur ,  eique  &  fuis  Heredibus  ac  Suc- 
ceflbribus,  adeffe,  fi  eciam  opottebit  propriis  in  per- 
fonis,  cum  tota  noftra  potencia,  milicia  ac  fubliancia, 
non  parcendo  rébus,  laboribus  &  expenfis,  quin  eciam 
fua  négocia  tanquam  nofira  propria  fore  reputantes, 
toto  noftro  polfe,  fibi  fuisque  Heredibus  contra  omnes 
invaforcs,  dampnificantes  ,  &  occupare  volentes  fuas 
Terras  &  Dominia,  omni  dilacione,  tergiverlione,  ac 
colore  quelito  procul  motis,continuato  prelidio,usque 
ad  ùnem  h  finalem  rei  exitum  quocienscunque  requifiti 
faeiimus  per  eundem  Fratrem  noltrum  ac  fuos  He- 
redes, obmiffis  etiam  poftpofitis  omnibus  aliis, propriis, 
vel  aliorum  fadis  autnegociis,quibus  pro  tune  ellemus 
occupât;,  eidem  fraiernaliter  fuccurremus.  Ita  tamen, 
quod  nullam  brigam  feu  guerram  pretaÊlus  Dominus 
Rex,  Fraternofter,  absque  noftro  confilio  &  benepla- 
cita  voluntate,  atque  fcitu  movere  intemptabit,  quod 
modo  fimili  nos  nullam  brigam  feu  guerram ,  ciiicun- 
que  movebimus  fine  ejusdem  Domini  Régis  Fratris 
noftri  confilio, fcitu  &  confenfu;  Preterea  promittimus 
bona  fide  ut  fupra,  quod  nullam  affinitatem,  parente- 
lam  &  confanguineitatem,  cum  aliqua  perfona  contra- 
hemus,  fine  voluntate, fcitu,  &  confenfu,  Domini  Ré- 
gis Fratris  noftri  prenotati.  Infuper  omnes  ipfi  Domi- 
no Régi  Fratri  noftro,  &  fuis  Heredibus  inimicantes 
înfidiantes ,  &  fuos  emulos ,  noftris  habebimus  pro  emu- 
lis  &  inimicis  fpecialibus,  nec  cum  aliquo  emulorum , 
inimicorum  ,  &  eidem  Domino  Régi  malevolencium 
Pacem, Concordiam,  Unionem,nec  aliquam  Colligan- 
ciam  iniemus,  fine  beneplacito,  &  expreffa  voluntate 
Domini  Régis  Fratris  noftri  fupradifti  ,  modo  quo  fu- 
perius  eft  expreffum.  Eciam  fub  virtute  preftiti  Jura- 
menti  pollicemur,  quod  ad  ejusdem  Domini  Régis  Fra- 
tris noftri  comoda  amplianda,  honorisque  fui  augmen- 
tuni,diâis,fa(Sis,  opère  &  voluntate  femper  afllftemus, 
&  fiiohonori,  famé  &  ftatui,  ac  profeftui  derogare 
volentibus  ,  totis  viribus  volumus  elfe  contradiétores 
&  inapugnatores  :  Preterea  eciam  omnem  Concordiam, 
Unionem&Colliganciam,cum  quibuscumque  perfonis, 
initam  &  firmatam,  que  premiflTe  IJ  nioni,Confederacioni, 
&0)lligacioniintotovel  in  aliqua  fui  parte derogaret  feu 
poffet  in  futurum  derogare,irritamefre  volumus  &inanem, 
omnem  vero Concordiam, Pacem,  Ligam&  Unionem, 
cum  prcdiao  Rege  Fratre  noftro  KarifTimo  quocunquè 
tempore  initas  &.  contraQas  que  huic  prefenti  Confede- 
lacioni  robur  pofiTent  tribuere  aliquale  in  fua  fiimitate 
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&  vigore  perhempna'.iter  fore  decernimus  permanfuras.  Awn 
Verum  quia  prefati  Domini  Duces  Aullrie,   Litteras  '^^^ 
CoUigaiiciarum   &   Confederacionis ,  tenoris   fuperiùs  i  xCj , 
cxprelfiti,  quas  iplis  alias  donavimus,  fanas  &  intégras 
reddiderunt,  ob  quod  ad  reftitucionem  fuarum  Littera- 
rum confimilis  tenoris,   quas  nobis  douaverunt,  iplis 
nos  ex  dida  ordinacioue,  intcr  nos&eos  habita  confpi- 
cimus  obligari,  prout  eciam  lUuftris  Princcps  Uladyz- 
laus  Dux  Opulienlîs ,    confanguineus   nofter   Karifiî- 
mus,  fe  noftro  nomine  &  de  fpeciali  noftro  mandato, 
ad  manus  Serenilîimi  Frincipis  &  Domini  Doinini  Ka- 
roli  quarti  Romaniirum  Imperatoris,    femper  Augufti 
&  VVohemie  Régis  ,    Fratris  noftri  Kariffimi  predidis 
Ducibus  fuis  Litteris  &  promiffionibus  bona  fide  firmi- 
ter  obligavir,  Et  quia  dicte  Littere  prefatorum  Domi- 
norum  Ducum  in  noftro  conlervatorio,  cafu  acciden- 
te fortuito,  deperdite,  alienate,  exiftunt  h  amiffe.nec 
easdem  habito  exirrde  diligenti  fcrutinio  invenire  potui- 
mus  de  prefenti  quoquomodo.     Eaproptcr,  ne  ex  de- 
perdicione,  alienacione,  feu  amifîîone  dièlarura  Litte- 
rarum fupradidis  Ducibus,  ac  eoram  Heredibus  &  Suc- 
cefforibus aliquod  periculum  ,   fcandalum  feu  infcfta- 
cio  poftit  futuris  temporibus  imminere,  aut  aliquatenus 
evenire,  talibus  malorum  &  fortuitorum  cafuum  even- 
tibus  débite  aminiculo  obviare  cupienies,  habita  delibe- 
racione,  unacum  eadem  Sereniffima  Principe  Domina 
Elyzabeth  Regina  Hungarie  Génitrice  nollra  Kariffima, 
Prelatisque   &   VVarouibus   noftris,   prematura,  didas 
Litteras  prefatoram  Dominorum  Ducum.  modo  quo 
fupra  cafualiter  deperditas,  alienatas  &  amiffas  ,  quoad 
omnes   ipfarum  continencias  ,   claufulas,   capitula   6c 
punda,  de  certa  nollra  fciencia,  calfamus,  anulamus, 
mortificamus,  irritamus,  viribusque   &    vigoribus    per 
omnia   decernimiis    carituras  ,    Kenunciantcs    exprciîe 
predidis  Litteris,  &  omni  Juri  feu  beneficio,  quod  no- 
bis Heredibus_&  Succefforibus  noftris  poftet  ex  iplis 
futuris  temporibus,  competere  vel  aliqualiter  provenire' 
prefatosque   Dominos   Duces   Auftrie,  &c.   &  eorum 
quemlibet  ipforum  Heredes  &  Succeffores  ,   nec  non 
Prelatos,  Warones  &  Cives  eorundem  quorum  Sigilla 
prefatis  Litteris  preallegatorum  Dominorum  Ducum 
propter  firmiorem  &  uberiorem  obfervanciam,  ac  tena- 
citatem  validiorem  promifforum  appenfa  fuerunt  &  an- 
nexa, ab  omnibus  &  fingulis  obligacionibus,promifl]o- 
nibus,  Padis,  Juramentis  &  Ligis,  quibus  vigore  pre- 
didarum  Litterarum,  nobis,  Heredibus  &  Succeffori- 
bus noftris  ,   aftridi  extiterunt  &  obnoxii,  abfolvimus 
quittamus,  liberamus,&audoritate  prefencium  omnino 
liberos  reddimus  &  folutos.     Infuper  promittimus  pro 
nobis  Heredibus  &  Succefforibus  noftris  Regibus  Hun- 
garie, quod  predidis  Litteris, fi  unquam  futuris  in  tempo- 
ribus inventefuerint. vel  in  lucemprodierintquovismodo 
uti  in  Judicio  &  extra  non  velimus  vel  aliqualiter  de- 
beamus,  fed  predide  Littere  tanquam  frivole, irrite   & 
vacue  haberi  debeant  &  perpetuo  repu  tari,  in  cujus'rei 
evidens  tcftimonium  &  fidem  premifforum  ,   noftrum 
Regium,  &  ejusdem  Domine  Régine  ,   Matris  noftre 
precare,  Sigilla  auttentica  appendi  juffimus  ad  prefen- 
tes.     Datum  Wude  vigelima  die  Menfis  Odobris ,  An- 
no  Domini  Millefîmo,  trecentefimo,  fexagelimo  fep- 
timo. 

LV. 

Compromis  ^'H  E  n  r  i  Roi  de  Caftille  ^  de  Léon,  l-\6%, 
qui  remet  à  Charles  Roi  de  France  la  déci-  2,0  Nov 
fion  de  tous  les  différens  qu'il  a  avec  le  Roi  (  i  ) 
^'Aragon,    donné  le  2.0.  Novembre,   1 368. '^■'""■'-* 
[G.  G.  Leibnitz,   Codicis   Diplomatici.  con."^*" 
pag.  Z2Z.] 

HEnricus  Dei  gratïa  Rex  Caftells  &  Legionis; 
Univerfis  &  fingulis  pra:fentes  Litteras  infpeduris 
falutem.  Cum  quicunque  verus  Catholicus ,  maxime 
mundi  Principes,  amorem,amicitiam  ,  pacem  &  dilec* 
tionem  cum  cxteris  Principibus  fidelibus  habere  po- 
nere  &  nutrire  pro  fuis  poffe  dSc  viribus  teneantur  ut  ex 
hincipli  cum  fuis  Subditis  in  fincera  tranquillitatcPacis 
vivant.  Notum  facimus  quod  nos  amicitiam  &  dilec- 
tionem  Sereniffimi  Principis  &  Régis  A  R  R  A  G  o  N  u  M 
defiderantes  intimé;  de  debito,  diffenlione  &  discordia 
quœ  funt  aut  poffe  fperantur  oriri,  inter  didum  Regem 
Arragonum  ex  parte  una,  &  nos  ex  altéra,  in  arbitrium, 
voluntatem  ,  ordinationem  atque  didum  illuftris  & 
magnifie!  Principis  Caroli  eadem  gratia  Régis  Francis 
^  ^  Fratri» 

(i)  C'cioit  tiirri  IV.  futnomms  /«  Cir'iniitiiiix. 
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•is  noflri  chariffimi,   compromifimus  &  compro- 
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Akko  Fra'fis  noflri  chariffimi,  compromifimus  &  compro- 
mittimns;  &  juramus  verbo  Régis,  ncc  non  tuper  ima- 
I  3(Jg  giaem  &  memoriam  Domini  noitri  Jefu  ChrilH  cruci- 
'  tixi,  Evangeliaqui  fiia  landa  corporaliter  tadam  & 
taâa,  ordiiiationi  voUuitatis  &  diûo  diili  Régis  Fran- 
ciae  Fratris  nortri  cariffimi,  penitus  ftare,  iplasque  in- 
violabiliter  obfervare  *  rata  &  grata  ea  nunc  habeimis 
&  habf;bimus  perpetuô  ,  quicquid  pcr  diduin  Regem 
Francix  Fratrem  noftrum  charilïïmura  ordinatum  fuper 
dièto  debato  fuerit  fivc  diiSlmn. 

Ç.  z.  Et  hoc  fub  obligatione  omnium  Regnorum, 
bouoriim  ,  Hxrcdam  &  SuccefTorum,  &  inlbpcr  lub 
pœnis  per  didiim  Regem  Francis;  Fratrem  noftrum 
charilTunum  &  ejus  arbitrio  dcclarandis  &  etiani  appli- 
candis  ;  dum  tamen  idem  Rcx  Arragoniim  in  diètum 
Regem  Francis  Fratrem  noftrum  chariffimum,  infra 
Feilum  purifîcationis  beatœ  Maris  proximè  inftantis, 
de  faSo  per  fuas  Litteras  modo  limili  compromittat. 
Qui  quidem  Rex  Francis,  Frater  noftcr  charilïïmus, 
infra  unum  annum,  à  die  purificationis  beatœ  Maris 
proximè  vcnientis  computandum,  ut  arbiter  de  iftis 
prsdiâis  tenebitur  ordinare  ,  dicere  &  pronunciare. 
Volumus  tamen  &  confentimus  quod  idem  Rex  Fran- 
cis Frater  nofter  charilTimus  diiStum  tempus  pro  arbi- 
trio  prorogare  pofîit  &  valeat  ,  ut  pro  ambarum  Par- 
tium  utilitate  &  commode  libi  videbitur  melius  ex- 
pedire. 

§.  3.  Quod  fi  idem  Rex  Arragonum  conceflerit  in 
prsmfffis, volumus  &  confentimus  per  prsfentes,quod 
inter  ipfum  Regem  Arragonum  &  Filium  fuum  Primo- 
genitum.  Régna, Terras  &  Subditos  fuos  ex  parte  una, 
nosque ,  Filium  noftrum  Primogenitum ,  Régna  &  Sub- 
ditos noftros  ex  parte  altéra;  ex  nunc  amicitis  &  Fra- 
ternitates,  &  plenius  fiant  Ligœ  &  Confœderationes 
contra  quascunque  perfonas ,  qus  polfunt  vivere  five 
mori,  excepto  prsdiâo  Rege  Francis  Fratre  noftro 
chariffimo,  &  Succeflbribus  ejus  Francis  Regibus:  fie 
quod  idem  Kex  Arragonum,  aut  fuus  Primogenitus, 
contra  diQum  Regem  Francis  Fratrem  noftrum  cha- 
riffimum, Filium,  natum  aut  nasciturum,  Piimogeni- 
tum,  five  Regni  primum  Hsredem,  Regnum,  Terras 
&  Subditos  fuos ,  nosque  Filium  noftrum  Primogeni- 
tum, natum  aut  nasciturum.  Régna,  Terras  &  Subdi- 
tos noftros,  Guerram,  damaum,  detrimentum,  vitu- 
perium  aut  dedecus  non  faciant ,  inférant  aut  procu- 
rent ;  faciat  ,  inférât  aut  procurer  ;  five  fieri ,  inferri 
aut  procurari  faciant  ,  aut  faciat  per  aliiim  ,  quovis 
modo. 

§.  4.  Quod  fi  idem  Rex  ArraTOnum,  aut  Filius  ejus 
Primogenitus,  contra  faciant ,  (quod  abfit)  aut  faciat, 
ceffabit  prsdiâa  exceptio  five  expeSatio  ,  &nos,  Pri- 
mogenitus nofter,  unà  cum  Rege  Francis  Fratre  nos- 
tro  chariflîmo,  ejusque  Primogenito  nato  aut  nascitu- 
ro,five  primo  Regni  fui  Hsrede,  erimus,  prout  fumus, 
unanimiter  Confcedcrati  contra  didlum  Regem  Arra- 
gonum &  fuum  Primogenitum  prsdiélos. 

§.  5-,  In  quorum  omnium  teftimonium  prasfentes 
iftas  Litteras  Sigilli  noftri  majoris,  una  cum  figno  pro- 
pris manus  noftrs,  &  fubfcriptione  Notarii  infra  fcrip- 
ti,  juflîmus  appenfione  muniri.  Datum  in  Palatio  nos- 
tro,  in  obfidione  noftra  fupra  Civitate  Toletana,  die 
vigefimaMenfis  Novembris,  Anno  Domini  1368.  fe- 
cundum  computationem  Romanam,  Regni  verô  nns- 
tri  anno  tertio.  Ainfy  Signé  ;  Nos  EL  Ret.  Et  plus 
bas  eji  efcrit. 

§.  6.  Et  ego  Theobaldus  Royers  Diocefis  Antiflîo- 
dorenfis  publicus  atque  audoritate  Apofto-Iica  Nota- 
rius,  compromiffo,  juramenti  prsftationi  ac  omnibus 
&  fingulis  fupra  diétis,  dum  fie  agerentur  &  fielrent  per 
diâum  Dominum  Regem  Caftells,  anno,  die,  menfe 
&  loco  prsdiàis,prsfeDS  interfui,  eaque  omnia&  fingula 
fie  fieri  vidi  &  audivi;  &  ad  requifitionem  diéii  Domini 
Régis  Caftells  in  hanc  publicam  formam  redegi, 
fîgnum  manu  confuetum  ibidem  apponeiis.  Et  fuerant 
ad  prsmifla  fie  facienda  teftes  :  Dominus  Infans  Arra- 
gonum Archiepiscopus  Toletanus  ,  &  alii  fubfcripti. 
Jtufy  Signé  RoYERS.  Et  far  le  reply  eft  efcrit  Per 
Kegem  in  fuo  Confilio  Dominus  Petrùs  Ordinis  Fra- 
tru'm  Minorum  Infans  Arragonum  compromilfus  Ar- 
chiepiscopus Toletanus,  Petrus  Ferdinandus  de  Velas- 
co  Camerarius  major,  Fernandus  Gomezius  Murcis 
ThePaurarius  major,  Petrus  Loyol,  Fernand  Petrus  de 
Ayala  ,  Didacus  Gomezius  de  Tolcto  ,  Gundifalvus 
Meffis  de  Miengna  Decanus  Burgenfis ,  Petrus  de  Ce- 
vorio  Archidiaconus  de  Tauro,  Joannes  Ferdinandus 
de  Padolla  Confiliarii.  Ainfy  Signé  Royers  £5'  fcel- 
lé  fur  tact  de  foye  jaune  i^  rouge  d'un  grand  Seel  fur 
(ire  jaune  £5'  rouge. 


Anno 
1368. 


Confœderatio  C  a  r  o  l  i  V.  R'gis  Francité  cum  20, 
H  E  N  R  I  c  0  Rege  Cafiellce  ,  pro  priejfando  ftbi 
Kiitiio  auxi/io,  priefcrtim  contra  Jiegciu  A'tigliie. 
Dat.  in  obfidione  T'oletana  die  10.  Novembris 
1358.  [Rymer,  Fœdeiu,  Conventiones, 
&:c.  Tom.  VI,  pag^  5-98.  Voyez  l'explica- 
tion de  quelques  Articles  de  ce  Traité  fous  le 
S.  Juin  1 56p.] 

In  No  mine  Domini  Amen. 

AD  perpetuam  ,  Fraternitatis ,  Confœderationis ,  & 
Amicitis , 

Inter,  lUuftrem  &  Magnificum  Principem  ,  Karo- 
lum,  Dei  Gratiâ,  Regem  Francorum,  Fratrem  nos- 
trum  carifllmum,  ex  parte  unû  ,  &  Nos  Henricum, 
eadem  Gratiâ,  Caftells  &  Legionis,  ex  parte  altcrû, 
initarum , 

Memoriam , 

Et  ut, 

Nonnullorum  dementium,  more  Serpentis  inficien- 
tis  venenofè  Terras,  cornibus  elatis  &  effrsnato  ca- 
pite,  discurrentium  hinc  iude,  infanie  &  furore,  nutu 
divino,  totaliter  exiirpatis, 

Populus  fidelis  in  tranquilitate  Pacis  vivat, 

Diàiisque  Rex  Francis,  Frater  nofter  cariflimus,  & 
Nos  vires  corporis  ,  fubftantiam ,  &  Subditos,  nullo 
obviante  contrario  ,  contra  Infidèles  exponere  valea- 
mus, 

Ligs,  Confœderationes ,  Pa£la  ,  Fraternitates ,  A- 
micitis,  Conventiones ,  &  Traâatus  faâi,  &  faâa, 
funt, 

Inter  Nos,  prsdidum  Henricum,  Regem  Ca(lell<B 
&  Legionis,  ex  unâ  parte. 

Et,  Nobiles,  Franciscum  de  Periliolibus,  Viceco- 
mitem  Rods,  Admirai lum  Francis,  Johannem  deRya 
Dominum  de Nebboris, Milites, Confiliarios  &  ut  Pro- 
curatores  diâi,  Fratris  kariffimi,  Régis  Francis,  vir- 
tute  poteftatis  fibi  dats,  ex  altéra, 

Qui  &  qus  fecuntur , 

Primo  (videlicet)  quôd  Nos  Henricns ,  Rex  Cas- 
tells,  prsdifliisque  I-ilius  nofter  Primogenitus,  natus 
aut  nasciturus.  Régna, Terrs,  Patria,  &  Subditi  noftri, 
fumus,  &  erimus  ex  nunc  de  cstcro,  unà  cum  diifto 
Karolo,  Rege  Francorum,  Fratre  noftro  caiiffimOjF'i- 
liôquc  Primogenito,  nato  aut  nascituro,  feu  primo  Reg- 
ni fui  Hsrede, Regno, Terra,  Patriâ,  &  Subditis  fuis, 
boni,  veri,  fidèles  Confœderati,  &adhœremes  Amici, 
tamquam  noftro  vero  Fratri  naturali  &  Germano ,  tali 
modo;  videlicet, 

Quod  Nos,  &  Filius  nofter  Primogenitus, natus  aut 
nasdturus,  dampnum,  vituperium,  detrimentum,  aut 
dedecus,  diâi  Fratris  noftri  carifl"imi,  Régis  Francis, 
Filii  Primogeniti,  nati  aut  nascituri,  feu  primi  Regni 
fui  Hsredis,  Regni, Terrs, Patris,  &  Subditotum  fuo- 
rum  ,  non  procunibimus  ullo  modo, 

Nec  cuicunque  Perfons  viventi  ,  cujuscûnque  fta- 
tûs,  conditionis,prœeminentis,aut  dignitatis  exiftat, 

Etiam  fi  Perfona  Regalis  fuerit,  aut  alia, 

Quœdifto,  Fratri  noftro  kariflimo.  Régi  Francis, 
Filio  Primogenito, nato  aut  nascituro, feu  primo  I^egni 
fui  Hsrcdi,  Regno,  Terrs,  Patris,  &  Subditis  fuis, 
Guerram,  dampnum,  vituperium,  detrimentum,  aut 
dedecus  facere,  perpetrare  voluerit  aut  inferre, 

Confilium,  auxilium  prsftabimus  feu  favorem; 

Qus  quidem  Ligs,  Confœderationes,  Pada,  Ami- 
citis, Conventiones,  &  TraÊlatus,  fupra  &  infra  fcripti 
&  fcripta,  durabunt  quo  ad  vitam ,  PVatris  noftri  ka- 
riffimi, Régis  Francis,  Filii  niasculi  Primogeniti,  nati 
aut  nascituri,  &  primi  Regni  Hsredis,  lhorum,noftri- 
que  Régis  CaftellE  &  Legionis,  Filii  Primogeniti,  nati 
aut  nascituri  noftri, prsdiaorum,&  quamdiu  ipfi  &  nos 
vitam  duxerint,  aut  duxerimus,  in  humanis. 

Item,  prsdiflum  Fratrem  noftrum  cariflîmum, 
Regem  Francis,  &  Primogenitum,  natum  aut  nasci- 
turum, &■  primum  Regni  fui  Hsredem, Regnum, Ter- 
ras, &  Subditos  fuos,  tàm  per  Mare,  quàm  per  7'er- 
ram,  contra  quascunque  Perfonas,  qus  poffunt  vivere 
five  mori,  cuiuscdnque  ftatûs,  conditionis  ,  prœemi- 
nentis,  aut  dignitatis  exiftnnt, 

Etiamfi  Perfona  fuerit  Regalis  aut  alia , 

Qus  diûo  Fratri  noftro  cariflimo  ,  Régi  Francis, 

Filio 


Nov. 


DU     DROIT     DES     GENS. 


6^ 


AnNO   Filio  Primogcnito,  nato  aut  nascituro,  h  primo  Regni| 
\,Q    lui  Hsredi,  Rcgno,  TetrE,  Patrix,   &  Siibditis  fuis, 
lîOO.  Guerram,  dampnum,  vituperium  ,  detrimentum  ,  aut 
dedecus  fact-re,  perpetrare  voluerit  aut  infore, 

l3onâ  fide  juvabimus,  <5c  juvart  teiiebiinur,  absque 

fraude,  .,t-    •    n 

Nosque  Guerram  difti,  Fratris  noltu  cari(limi_,  K.e- 
gis  Francis,  Filii  Primo;jeniti,  nati  aut  nascituri,  aut 
primi  Regni  Hsredis  fuorum,  in  Nos,  &  in  Perfonam 
noftram,  tamquam  propriam  noftram,  recipiemus  & 
recipere  tenebimur,ac  in  Regnis  nollris , tamquam  nos- 
tram  propriam,  facere  prœconizari  &  jubere: 

Sic  tamen  quod  diâus ,  Krater  carifllmus,Rex  Fran- 
cis, Primogenitus,  aut  Regni  fui  Hsres  primus,  five 
alter  eorumdem ,  Nos  ,  aut  Primogenitum  noftrum , 
natum  aut  nasciturum,  requifierit  :  feu,  per  eos,  aut 
eorum  alterum,  fuerimus,  de  certo  Regni  noftri&Sub- 
ditorum noftrorum  armatorum  numéro,  ad  opus  Guer- 
re fus,  fubvenire  requifiti;  Nos,  Primogenitus nofter, 
natus  aut  nasciturus,  hoc  facere,  ipfasque  Genres  ad 
fervirium  ^  juvamen  ,  Fratris  noftri  cariffimi .  Régis 
Francis,  Filii  Primogeniti,  nati  aut  nascituri,&  primi 
Kegni  Hœredis ,  fuorum  prasdiâorum  ,  eorum  tamen 
fumptibus  &  expcnfis,  mittere  teneamur. 

Item,  Guerrâ,  nomine,  Fratris  noftri  cariffimi, 
Régis  Francix,  Filiique  Primogeniti,  nati  aut  nascitu- 
ri,  feu  primi  Regni  fui  Hsredis,  aut  noftri  nomine, 
five  Filii  noftri  Primogeniti,  nati  aut  nascituri,  contra 
quemciinque  inceptâ,  Nos  ,  &  Primogenitus  nofter, 
cum  Parte  adverfl  PaÊlum,  Tradatum,  Accordiam, 
Treugam  ,  feu  Pacem  facere ,  tradare  ,  accordare 
(absque  concenfu  &  voluntate  expreflis  didti  Fratris 
noftri  cariffimi,  Régis  Francis,  Filii  Primogeniti,  nati 
aut  nascituri,  feu  primi  Regni  HïEredis)_&ftrniare  non 
poterimus  feu  poterit  quomodolibet  aut  inhire. 

Item,  fi  diftus ,  Frater  nofter  cariffimus ,  Rex  Fran- 
cis, pro  ifto  prsfenti  Auno,  iniEftate  feu  Vere  proxi- 
mè  venientibus,  Guerram  haberet  contra  Regem  An- 
glis  ,  &  pro  diâa  Guerra  decem  Galeas  armare  vo- 
luerit &  armaverit  fupra  Mare,  Nos  viginti  Naves  te- 
neamur armare: 

Et,  fi  diiftus,  Frater  nofter  cariffimus,  Rex  Fran- 
cis plures  Galeas  aut  pauciores  armaverit,  nos  in  du- 
plo  Naves  armare  tenebimur  fecundum  quantitatem 
prsdiâam; 

In  cafu  verô  dùm  &  quando  Civitatem  Yfpalenfein 
recuperavimus  :  vifumque  bonum  &  expediens  fuerit 
duobus  Admirallis,  Francis  &  Caftells,  pro  utilitate 
&  commodo  noftris,  aut  Fratris  noftri  cariffimi,  Filii 
Primogeniti,  primi  Hœredis :  &  quôd  pro  Expeditione 
diits  Guerrs  debeat,  &  quanta  Armata  fieri  fupra  Ma- 
re; quantas  Galeas  didlus  ,  Frater  nofter  cariffimus, 
Rex  Francis,  aut  Filius  Primogenitus,  natus  aut  nas- 
citurus, five  Regni  fui  primus  Hsres, armaverit.  Nos, 
aut  Filius  nofter  Primogenitus,  tantas  Galeas  teneamur 
&  teneatur  armare  ,  &  in  hoc  cafu  Naves  non  tenea- 
mur feu  teneatur  armare  :  quamque ,  fi  in  Anno  prs- 
fenti  minime  (quod  abfit)  Civitatem  Yfpalenfem  re- 
cuperare  valeamus,  &  diais  duobus  Admirallis  expe- 
diens fupra  Mare  videatur  Armata,  quantas  Galeas, ca- 
riffimus Frater  nofter,  Rex  Francis  armaverit,  Nos 
Naves  in  duplo  teneamur  armare. 

Volumus  tamen  quôd  Admiralli  prœdiâi  &  ipforum 
quilibet,  de  Confenfu,  Licencia,  &  Mandato  expreflb 
diûi  Fratris  noftri  cariffimi  ,  Primogeniti,  aut  primi 
Hsredis ,  noftrique  aut  Primogeniti  noftri ,  prsdido- 
rum  ,  Juramentum  folempne  facient  &  prœftabunt,  fi 
quod  ipfi  &  eorum  quilibet  utilitatem,  commodum,  & 
honorcm  ambarum  Partium  procurabunt,  &  tàm  unius 
quàm  alterius  communiter  &  divifim  bonâ  fide  totali- 
ter  obfervabunt ,  feu  quod  Navium  &  Galearum  Ar- 
mata prsdiflâ  Admiralli  prsdiâi  Guerram  habeant  fa- 
cere in  Partibus  &  Locis  illis,  ac  pro  tanto  tempore, 
quibus  pro  ambarum  Partium  commodo  &  utilitate  eis 
magis  videbitur  expedire. 

Item,  volumus  quôd,  quamdiu  dicli  Admiralli 
commitivâ  navigabunt  infimul,quiquid  fuper  Inimicos, 
tàm  in  Terra,  quàm  in  Mari,  acquifiverint,  inter  ip- 
fos  duos  Admirallos  per  médium  dividetur,xquaIipor- 
tionc  diftribuendum,  fecundum  morem  &  confuetudi- 
nem  Regnorum  Francis  &  Caftells  prccdiclorum. 

Si  verô  contingat  quôd,  per  ipfos,  fie  infimul  com- 
mitivâ navigantes,  aliquis,  de  Sanguine  Regali  Anglls, 
aut  Fetrus  Inimicus  nofter,  qui  fe  olim  Regem  Caftel- 
ls ufurpativè  nominavit,  captus  fuerit,  ad  arbitrium, 
ordinationem,  &  voluntatem,  diâi,  Fratris  noftri  ca 


unà  cum  di£l:o  Fratre  noftro  cariffimo, fuper  expeditio-  ^j^jj^q 
ne&deliberationediâicaptiviordinare,  prout  ambarum 
Partium  placuerit  volunta.i.  I  2<îoi 

Quippe  cùm  didi  Admiralli  non  commitivè  fed  par- 
liculatim  navigabunt ,  quicquid  eorum  alter,  tàm  in 
Mari,  quàm  in  Terra,  acquifiverit,  etit  fuum,  absque 
alteri  Admirallo  Dtjiribittione  faciendâ,_&  hoc  fecun- 
dum Confuetudinem  Regnorum  Francis  &  Caftellas 
prslibatam. 

Item,  Caftra ,  Civitates,  Vills,  Fortalitia,  five 
Loca,  qus  &  quas  Nos  aut  Gentes  noftrs,  in  Regno 
&  Terra  Anglis,  &  Ducatu  Acquitanis,  acquifiveri- 
mus,  occupaveiimus,  acquifiverint,  feu  occupaverint, 
Nos,  didlo  Fratri  noftro  cariffimo.  Régi  Francis  Fri- 
mogenito,  aut  primo  Hsredi,  five  fuo  certo  Nuncio 
aut  mandato,  Nos,  &  Gentes  noftrs  prsdifts;  &  Fi- 
lius Primogenitus  nofter,  libère  dare  &  reftituere  tene- 
bimur ,  &  etiam  tenebuntur  ; 

Supra  quibus  &  eorum  quolibet,  tàm  fuper  Gûerrâ, 
quàm  Perfonis  fupradidtis,  &  omnibus  aliis  ad  hoc  ne- 
celTariis ,  faSum  Guerrœ  ,  utilitatem  &  commodum 
didi,  Fratris  noftri  cariffimi,  Régis  Francis,  Primo- 
geniti ,  nati  aw  nascituri ,.  five  primi  Regni  fui  Hsre- 
dis,  Regni,  Terrs,  &  Subditorum  fuorum,  concer- 
nentibus,  Nos,  aut  Primogenitus  nofter, relation!  fim- 
plici  &  acertioni ,  per  diâum  ;  Fratrem  noftrum  caris- 
fimum, Regem  Francix,aut  Primogenitum,  five  Regni 
fui  primum  Hsredem,  five  Literis  fuper  hoc,  aut  fuo 
certo  Nuncio,  ad  hoc  habenti  fpecialem  poteftatem, 
Nobis  aut  Frimogenito  faélis,  absque  alia  "probatione 
feu  informatrone  quaciinque  ,  per  diâum  ,  Fratrem 
noftrum  cariffimum,  Regem  Franciœ,  Primogenitum, 
c&  primum  Hsredem,  fuos  faciendis,  fidem  indubiam 
plenariè  tenebimur,  &  tenebitur,  &  promittiinus  adlni- 
bere;  intimationéque,  prout  pradicitur,  nobis  faélâ  , 
Nos ,  &  Primogenitus  nofter  ,  prsdidum  ,  Fratrem 
noftrum  cariflimum,  Regem  Francis,  Primogenitum, 
&  primum  Hsredem ,  RegnuiTi,  Terram,  &  Subditos 
fuos ,  fecundum  form^m  fuperiùs  prsinfertam  ^  de  fafto 
tenebimur,  &  tenebitur,  viriliter  adjuvare._ 

SanèaLigis,  Confœderationibus ,  PaSis,  Conven- 
tionibus  ,  &  Traftatibus  prsdiétis  excipimus  &  excipi 
volumus  Perfonas,  Sanéliffimi  in  Chrifto  Patris,  Do- 
mini  noftri  Romani  Pontificis,  &,  Illuftriffimi  Frinci- 
pis,  Karoli  Imperatoris  femper  Augufti,  pro  nunc  vi- 
ventium,  necnon  fimiliter  Regem  Arragonum,  &  Fi- 
lium  fuum  Primogenitum,  qui  nunc  funt;  dùm  tamen 
idem  Rex  Arragonum,  &  Filius  fuus  Primogenitus, 
eonimve  alter,  contra  Fratrem  noftrum  cariffimum, 
Primogenitum,  natum  aut  nasciturum,  five  Regni  fui 
Hsredem,  Rcgnum,  Terram,  &  Subditos  fuos,  five 
Nos,  Primogenitum,  natum  aut  nasciturum^  Régna, 
Terras,  &  Subditos  noftros  ,  Guerram,  dampnum, 
&  vituperium,  aut  dedecus,  five  detrimentum  non  fa- 
ciant,  inférant,  aut  procurant,  faciat,  inférât  j  aut  pro- 
curât ,  fuis  fieri  ,  inferri  ,  aut  procurari  faciant ,  aut 
faciat,  per  alium  quovismodo  ;  quod  fi  (quod  ab- 
fit) idem  Rex  Aragonum,  aut  fuus  Primogenitus  con- 
trarium  facerent ,  ceflabit  prsdiâa  exceptio  ;  &  Nos ,  & 
Primogenitus  nofter,  aut  primus  Regni  noftri  Hœres, 
cum,  diflo  Fratre  noftro  cariffimo,  Rege  Francis, 
ejusque  Primogenito,  nato  vel  nascituro  ,  feu  primo 
Regni  fui  Hsrede  ,  erimus ,  prout  fumus ,  unanimiter 
Confœderati  contra  Regem  Arragonum  &  fuum  Pri- 
mogenitum prœlibatos. 

Qus  omnia  prsdidta  &  fingula  Nos,  prsdiâus  Hen- 
ricus,  fana  &  provifâ  deliberatione  Confilii  fupcr  hoc 
prœhabit;'! ,  pro  Nobis ,  Primogenito ,  nato  aut  nascitu- 
ro, Regnis,  Terris,  &  Subditis  noftris,  juramus,  in 
animam  noftram,  fuper  ymaginem  &  Memoriam  Do- 
mini  noftri  Jehu  Chrifti  crucifix! ,  Euvangeliaque  fua 
Sanfla,  corporaliter  taûam  &  taila:  promittimusque, 
verbo  Régis,  bonâ  fide,  prœdiâis  Procuratoribus,  Fran- 
cisco &  Johanni,  vice  &  nomine  diâi,  Fratris  noftri 
kariffimi, Régis  Francis,  Filiique  fui  Primogeniti, nati 
aut  nascituri,  five  primi  Hsredis  Regni,  Terrs,  &  Sub- 
ditorum fuorum,  &  pro  ipfis,  facere,  tenere  ,  &,  de 
punâo  ad  punSum ,  fraude  &  malo  ingenio  ccffantibus, 
adimplere  ac  inviolabiliter  obfervare;  &  hoc,  fub  obli- 
gatione  omnium  Bonorum,  Hsredum  &  Succeiforum 
noftrorum  futurorum,  necnon_&  fub  Pœnâ  Parjurii, 
quam  Rex  poteft  incurrere  tali  cafu  ,  infuperque  fub 
Pœnâ  centum  mille  Marcharum  auri: 

In  quibus  obligationibus  &  Foenis  Nos,  diâus  Rei 
Caftells  &  Legionis  ,  Régna,  &  omnia  Bona  nos- 
tra,  Hsredum  &  Succefl~orum  noftrorum,  diélo,  Fra- 


riffimi,  Régis,  Primogeniti,  aut  primi  Regni  Hsredis'  tri  noftro  cariffimo.  Régi  Francis,  ejusque  Primoge- 
fuorum,  noftrique,  aut  Filii  noftri  Primogeniti,  nati  j  nito,  nato  aut  nascituro,  aplicanda,  tamquam  pro  ju- 
&* nascituri, captiv us  tenebitur;  itifimulque poterimus , !  dicato,  condempnato,  &  conceffato,  &  in  ipfas  Pœ- 

I  ^  nas. 
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ANNO    nas ,  fi  contra  prxdiaa  Nos  aut  Primogemtus  nofler 
fecerimus  aut  fecerit,  confitemur  Nos  &  frimogeni- 

1300.   tumnoftrum  acjudicamas  incurrilTe,  &  tàm  de  Jure, 
quàm  d^  fado  totaliter  incidiffe. 

Et  Nos  iplbs,  Primogenitum,  Hsredes ,  &  Succeffo- 
rcs  noQros,  Régna,  &  bona  noftra,  Hxrcdum  &  Suc- 
ccfforum  noftrorum,  prsifentia  &  futura,pro  prremilîis 
■firmiter  adimplendis ,  lubpofuimus  &  luppoiiimus  co- 
hercioni  &  compullîoni  CatnercE  Sedis  Aportolici. 

Volumusque  &  confeiitimus  quod,  ad  majorem  fir- 
mitatem  prsdidlorum  omnium  &  lingulorum,  Lineras 
Apoftolicas  &  Publicas,  iuper  iplis  tbrtiores  &  melio- 
res,  diéto  Sapientum,  fubftaiitiâ  non  mutatî,  Nos,  & 
diftus  Primogenitus  noller,  natus  aut  nasciturus,dido, 
Fratri  noftro  cariffimo  ,  Régi  Francise,  Filio  Primo- 
genito,  nato  aut  nascituro,  live  primo  Regni  Hcredi, 
fuis  facere  &  concedere  teneamur,  &  etiam  teneantur, 
quotiens  per  didum  Regem  Franci3s,Fratrem  noftrum 
cariflîmura,  live  Primogenitum,  aut  primum  Regni 
Hïredem,  fuos,  Nos,  aut  Primogenitus  ,  fuerimus, 
aut  fuerit,  requiliti,  feu  etiam  requilitus. 

In  quorum  omnium  &  fingulorum  prEdiflorum  fir- 
mitatem  majorem  atque  robar  prœfentes  illas  Literas 
Sigilli  noftri  Majoris,  unà  cum  Signo  proprix  manûs 
noltriE,  Subfcriptionéque  Notarii  infrafcripti ,  juffimus 
appenlionc  muniri. 

Datum  in  Palatio  noftro ,  in  obfidione  noftrâ  fupra 
Civitatem  Toletanam,  die  vicefiml  Menfis  Novem- 
bris,  Anne  Domini  miUelimo,  trecentefimo,  fexage- 
limo  odavo ,  l'ecundum  computationem  Romanam. 

"ïenor  veroPotefiatis  diSorumProcuratorum fequi' 
tur  in  hac  ver  ha  ^ 

KA  R  o  L  u  S ,  Dei  Gratià,  Francorum  Rex,  univerfis , 
prxfcntes  Litteras  infpeduris,  Salutem. 

Notum  tacimus  quod  Nos , 

De  diligentiâ,  fidelitate,  &prudentiâ,  dile6lorum& 
fidelium  noftrorum,  Francisci  de  Perilioiibus  Viceco- 
mitis  de  Rode  Cambellani  noftri  &  Admiralli  Francise, 
ac  Johannis  de  Rie  Domini  de  Rie  Militis,  &  Con(i- 
liariorum  noftrorum,  plenariè  confidentes , 

Ipfos  noftros  Confiliarios,  Tradatores,  Procurato- 
res,  &  noftros  Nuncios  fpeciales  facimus,deputamus, 
&  conftiti:imus  per  prxfentes, 

Eisque  damus  &  concedimus  plenam  &  liberam  Po- 
teftatem,  Auftoritatem,  ôtlVlandatum  fpeciale  ad  trac- 
tandum  &  firmandum  ,  pro  Nobis  &  noftro  nomine, 
Hîeredumque,  Subditorum,  &  Adhxrentium  noftrorum, 
cum  Regibus  quibuscumque,  facrofands  FideiCatho- 
licje  Zelatoribus ,  fuper  faciendis  Paclis,  Conventioni- 
bus,  Ligis,  Confœderationibus,&  Amicitiis  perpetuis, 
ad  tempus ,  vel  imperpetuum  ,  cum  prrfatis  Regibus , 
&  quolibet  ipforum,  modo,  conditionibus ,  &  forma, 
quibus  didis  noftris  Confiliariis  utiliùs  pro  Nobis  & 
Regno  noftro  videbitur  expedire, 

Necnon  Tradatus ,  cum  prœfatis  Regibus  per  didos 
Conliliarios  noftros  fados  &  inhitos,  Pada,  Conven- 
tiones,  Ligas,  Confœderationes,  &  Amicitias  perpé- 
tuas prsedidas  ,  ad  tempus ,  vel  imperpetuum ,  Pœ- 
nis  ,  Juramentis  ,  Stipulationibus  ,  Promiffionibus  , 
Obligationibus ,  &  aliis  quibusciinque  fecuritatibus  & 
firmitatibus,  vallandum,  muniendum,  affècurandum , 
&  firmandum, 

Ac,  de  tenendo,  firmando,  &  fideliter  obfervando 
condida  &  concordata,  per  didos  noftros  Conliliarios 
&  Legatos,in  hac  parte,  Juramentum  in  animam  nos- 
tram  prœftandum, 

Ac  ad  omnia  &  fingula  faciendum,  exercendum,  & 
expediendum  quae  in  prœmiffis  &  ea  concementibus  uti- 
lia,  neceflîiria,  vel  opportuna  fuerint,  &  qucE  nosmet 
poflemus  facere  fi  prxfentes  eflemus ,  etiam  fi  manda- 
tum  exigant  fpeciale; 

Promittemes  Nos,  fub  obligatione  omnium  bono- 
rum  noftrorum,  pro  Nobis  &  Succeftbribus  noftris. 
Regibus  Francis,  Subditis  &  Adhxrentibus  ,  ratum  & 
gratum,  firmum  &  ftabile  habituros  quicquid  per  didos 
noftros  Confiliarios  adum  fuerit  in  prxmiffis ,  five 
geftum,  ac  per  noftras  Patentes  Literas  confirmare,  fi 
lit  opus ,  &  fuper  hoc  fuerimus  requifîti. 

Datum  Parifius  die  decimû  nonâ  Julii,  Anno  Do- 
mini millefimo, trecentefimo, fexagefimo  odavo, Regni 
verô  noftri  quinto. 

Pir  Regem  Thorie- 
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Privilcgium  Imperatoris  C  a  R  o  L  i  IV.  Episco- 
po  Spircart  Lamberto,  ejusàemqiie  Episco- 
patiii  incialtum  ;  pô  [ex  (aro£'os  "Turonenfei  de 
quoiibct  Fafe  vini  (^  aliis  mercantiis  in  l^  fitpcr 
Tclonio  in  Udenheim  ,  ab  Imperatoribus  ohm  le- 
vaios,  poftea  ab  bnpcratore  L  u  d  o  v  i  c  o  Buva- 
ro  Episcopatui  Spirenfî  pro  mutiio  accept'n  qua- 
draginta  quinque  Florcmrum  millibus  oppignora- 
tos ,  memorato  Episcopo  Ï3  Episcopatui  in  veram 
(S  pcrpettiam  Harcditatis  i^  Proprietalis  pojjes- 
ftonem  îargitur  ,  Luca.  Anno  1369.  [Leh- 
MANNi  Chromcon  Spirenfe  Libr.  IV.  Cap. 
XXII.  pag.  J12.  Col.  a  ] 


Anno 
13  dp. 


y  ladividuie  Tritiitatis  féliciter , 


la  Nomine  SanSi.i 
Amen. 

AD  perpetuanj  rei  mcmoriam  Carolus  IV.  divina  fa- 
vente  clementia  Romanorum  Imperator  fempcr 
Auguftus  ,^  &  Bohemiœ  Rex.  Vencrabili  Lamberto 
Episcopo  Spirenfi  Principi,  Confillario  devoto  fuo  di- 
ledo,  gratiam  fuam  &  omne  bonum.  Dudum  cele- 
brands  mcmoriEe  Domini  Romanorum  Imperatores  & 
Reges,  Prsdeceffores  noftri,  habito  refpedu  ad  multi- 
plicia  ftudiofaî  fidelitatis  obfequia,  quibus  A nteceffores 
tui  facrum  Imperium  honorarunt,  multa  quidem  béné- 
ficia eidem  impenderunt  Ecclefise,  inter  quas  fex  Gros- 
fos  Turonenfes  fuper  Telonio  Rheni  de  quolibet  vafe 
Vini  &  aliis  mercantiis  quibusciinque  ,  pro  rata  juxta 
morem  &  confuetudinem  Telonioruin,  fuper  alveo 
Rheni  eidem  Ecclefix  donaverunt:  Et  ficut  de  talibus 
ImperialisnoftraSerenitas  relatione  veridica  plenam  in- 
formationem  accepir ,  praefati  fex  Groffi  Turonenfes 
fub  modo&  conditione  exprefiarum  *fuperius,  nondum  "SmuImi 
fuerunt  Ecclefia;  prœdidtc  proprietas,  fed  pignorum  ti-  "P'^'ï'"'»' 
tulo  habiti  funt,  pro  quadraginta  quinque  millibus  flo- 
renorum,  ea  conditione,  quod  ufusfrudus  &  omnia 
percipienda  &  percepta  non  deberent  in  fumma  prin- 
cipali  deduci ,  eo  quod  frudus ,  obventiones  &  per- 
cepta hujusmodi  ,  prEfati  PrideceATores  noftri  tuis 
Antecefforibus  propter  multa  grata  fervitia  ,  quse  ab 
ipfis  acceperant ,  in  donum ,  prudenti  deliberatione 
prsevia  ,  liberaliter  erogarunt  ,  fiait  etiam  Impe- 
rialis  noftra  Majeftas  fub  Regio  Romano  &  Imperiali 
titulis,ha;c  omnia&qusvis  ab  eis  dependcntia&cisdem 
connexa,  de  certa  fcientia  approbavit,  ratificavit ,  de 
novo  concefllt,&  autoritate  Ca;farea  confirmavit.  Nos 
igitur  attendcntes,  quod  Spirenfis  Ecclefia  nobile  fit  & 
infigne  Membrum  Sacri  Romani  Imperii,&  adeo  dulcî 
conatn  &  afFedu  fincero  DiviPrîedeceflbres  noftri  ejus- 
dem  Ecclefi<e  complexi  fuerunt,  gratiofam  profecutio- 
nem  honoris  &  fiatus,  ut  plerique  ipforum  ficut  evi- 
dens  fadi  demonftrat  notum,  fuas  inibi  elegerint  fepul- 
turas, etiam  confiderantes  attenté,,  quod  ante  dida Spi- 
renfis Ecclefia  adeo  fit  attenuatarediiibns&folutionibus 
annuis,  quod  frudus,  obventiones  &  provcntus  ipfius 
cuftodiis  Caftrorum  &  Munitionum  minime  valeant  con- 
venienterfufficere:  nedumquod  inde  Sacri  Romani  Im- 
perii  promovendis  &  manutenendis  honoribus  ferviatur. 
Animodeliberato,non  per  errorem  auc  improvidè,  fed 
fano  Principum,Comitum,Baronum&Procerum  Sacri 
Romani  Imperii  Fidelium  noftrorum  accedentecnnfilio, 
magns  tux  fidei  gratum  nobis  advertentes  indicium , 
eo  quod  multo  jam  tempore  .id  Sacrofanda;  Romans! 
Eccleliœ  &  Sacri  Romani  Imperii  honorum  &  ftatus  in- 
crementa  felicia, juxta  donatam  fibi  cœlitus  induftriam, 
fideliflîmo  ftudio  laborafti,  de  Imperialis  poteftatis  ple- 
nitudine,  ac  de  certa  noftra  fcientia  tîbi  &  Succeflbrf- 
bus  tuis  Episcopis  ibidem,  qui  pro  tempore  fuerint,  & 
eidem  Spirenfi  Ecclelis;  in  perpetuum  fupra  didos  fex 
Groifos  Turonenfes  de  quolibet  vafe  Vini  &  aliis  mer- 
cantiis, juxta  modum  expreflatum  fuperius  iii  ôe  fuper 
Telonio  in  Udenheim  fluminis  Rheni,  ubi  recipiuntur 
ad  prxfens  in  veram  &  perpetuam  Hseredit.atem ,  pro- 
prietatem,  nec  non  jurtsc  &  vers  Hxrcditatis  &  pro- 
prietatis  pofleffionem  &  titulum  bénigne  largimur,  da- 
mus &  conferimus,  &  donamus  cum  .ludoritate,  Bay- 
lia  &  poteftate  pleniiïlma  prsedidos  fex  Grofifos  Turo- 
nenfes antedidi  Telonii  fuper  &  in  prxfato  Flumîne, 
ibidem  in  Udenheim  accipiendi,  levandi  &  toîlendi  per 
eos,quos  induftria  tua  prsficiendos  duxerit,  &  cosdem 
fex  GroiTos  per  omnem  modum  prcedidum  ,  dum  & 
quotiens  tibi  &  Succeflbribus  tuis  Spirenfibus  Episcopis 
pro  utilitate  &  commodo  Spirenfis  Ecclefis  vifum  fuerit 

eïce- 


DU     DROIT 

A\'KO   expe'J'rSi  'i  Luterburg  feii  alibi,  ubicunque  in  tuo  & 
■^  tux  Ecclefias  Domiiiio  locare  &  inftitueie  poiTis  &  va- 

T  260,  le^s,  &  tui  Succellbi-es  poirint  &  vali.-aiii:,impediiTiento 
^  quolibet  procul  moto.     Deccrncntes,  &  hoc  Imperiali 

p'crpccuo  viilituro  ftatuentes  Edido,  quodOfficiales  tui 
&  Succefroium  tuorum ,  ad  maudatuin  tuum  &  ejus 
Episcopi,  qui  pro  tempore  tuerit,  absque  alia  requili- 
tioiie  noliri  vel  Succeffbrum  uoftrorum,  omnes  &  lîn- 
culos,  qui  coutemto  prEftnti  Privilegio  adverfus  nos- 
trasgratis  Imperialis  indultum  prœfatumTelonium  non 
folverit  &  expedierit  ad  plénum,  eo  modo,  quo  ex- 
prefliitur  fiiperius ,  impignorare  ,  detinere  &  arreftare 
corpoiibus  &  rébus  poiJint  &  valeant,  ut  moris  ell,  & 
in  hoc  &  circa  omnia  &  lingula  facere  ,  quse  cxteri 
Principes  Sacri  Romani  Imperii  confimili  gaudentes 
Privilegio  facere  &  exequi  polFunt,  de  confuetudinevel 
de  jure.  Mandamus  igitur  univerlis  &  fingulis  Priuci- 
pibus,  Comitibus,  Nobilibus  ,  Baronibus,  Militibus, 
Clieniibus,  nec  non  Judicibus,  Scultetis,Confulibus, 
Juratis,  Civibus  &  Univerfitatibus  Civitatum,  Oppi- 
dorum  &  Locorum  quorumlibet  Sacri  Romani  Impe- 
rii ,  qui  pro  tempore  fuerint ,  fîdelibus  noftris  dileâis , 
quatenus  te,  Succeflbres  tuos,  &  eandem  Spirenfem 
Eccleliam  circa  prasdifl-œ  noftrx  Donationis,  Conces- 
fiouis  &  Largitionis,  CoUationis,  Approbationis,  Ra- 
titicationis,  Confirmationis  &  Mandat!  gratiam,  fub 
omni  modo,  forma  &  condicione  ,  prout  expreffatur 
fuperius  ,  pro  fuis  viribus,  bona  fide,  &  absque  cu- 
juslibet  contradiCtione  obire  manuteneant  &  confer- 
vent.  Neque  à  modo  te,Succefrores  tuos,  &  eandem 
Spirenfem  Ecclefiam,dire(£tè  vel  indireâè,  publiée  vel 
occulté,  quovis  ingenio  vel  colore  quEiîtis,molellent, 
impediant,  turbent,  vel  inquiètent,  aut  moleftari ,  im- 
pediri ,  turbari  feu  inquietari  permittant  qnomodolibet 
in  futurum.  Sub  pœna  perditionis  &  amiffionis  om- 
niumPrivilegiorum,  Jurium,Libertatum  &  Gratiarum, 
qux  &  quas  à  nobis  Sacre  Imperio  feu  Romanorum 
Imperatoribus  &  Regibus,  PradeceiToribus  noftris,  fub 
quibuscunque  tenoribus ,  fententiis ,  pundis  &  claufu- 
lis  obtinuiffe  noscuntur,  qus  &  quas  in  cafu  ubi  con- 
travenire  prsfumpferint ,  annullamus,cafîamus,  irrita- 
mus ,  &  pro  nullis  ,  caflatis ,  irritatis  haberi  volumus 
&  teneri  &  fub  pœna  mille  iMarcarum  auri  puriffimi  , 
quas  prseter  pœnas  expreifatas  fuperius ,  ab  eo  qui  con- 
trafecerit,  totiens  quotiens  contrafaâum  fuerit,  irre- 
miffibiliter  exigi  volumus,  &  earum  medietatem  noftri 
Imperialis  jErarii  lîveFisci,  refiduam  verô  partem  tuis 
&  Succefforum  tuorum  ufibus  applicari  ,  fupplentes 
omnem  defeilum,  fi  quis  in  prœmiffis  vel  eorum  altero 
*  obfcuritate  fententiarum ,  verborum,  folennitatum  om- 
miffs,  aut  alias  quovis  modo  compertus  fuerit,  de  cer- 
ta  noflra  fcientia  &  de  plenitudine  Imperatoriae  potefta- 
tis.  Signum  Sereniffimi  Principis  &  Domini,  Domini 
Caroli  Quarti,  Romanorum  Imperatoris  invictiffimi  & 
gloriofiflîmi  Bohcmia  Régis.  Telles  liujus  rei  funt, 
Kcverendiffimus  in  Ghrillo  Pater,  Dominus  Guido, 
Portuenfis  Episcopus,Sanâ3e  Romane  Ecclefiae  Cardi- 
nalis,  pro  iVlajeftate  noftra  Cœfarea  in  partibus  Italiœ 
Locum  tenens,&  Generalis  Vicarius:  Venerabiles  Jo- 
hannes  Olonnicenfis,  Imperialis  noftrs  Aulœ  Cancel- 
larius  :  VVilhelmus  Lucanus  Franciscus  Tornentinen- 
iis  :  Et  Johannes  Spoletonenfîs,  *Ecclefîarum  Episco- 
pi :  lUullres  Rupertus  Lignicenfîs,  &  Henricus,  Li- 
tuani32  Duces,  Joannes  diâus  Zoweslanus ,  Moravia 
Marchio,  Spedlabilis  Franciscus  de  Prato,  Cornes, 
Nobilis  Bernhardus,  Burggravius  de  Donin,  pro  Ma- 
jeftate  C^farea  Civitatis  Lucani  Capitaneus,  Petrus  de 
Wartenberg, Imperialis  nollras  Curiae  Magifter :  Buhus- 
laus  de  Wilhartz,  Imperialis  noftrs  Curia;  Marefchal- 
lus  :  Andréas  &  Benefchius,  Fratres  de  Duba,  Impe- 
rialis Camers  noftrs  Magiftri  :  Joannes  de  Wartera- 
berg,  Imperialis  Pincerna,  Andréas  de  Bruneck,  Lu- 
poldus  de  Nortemberg,  Imperialis  coquina;  Magifter, 
Lucanus  de  vice  Comitibus,  Johannes  de  CœfleHora, 
Sdencko  de  Sternberg,  Gotzo  de  Rein ,  Henricus 
Schenck  de  Lutershuien,  Michael  &  Hermannus  de 
Sanesheirn,  Colmannus  de  Donerftein,  Petrus  deLis- 
ki,  &  alii  quam  plurimi  noftri  &  Imperii  Sacri  Nobiles 
&  Fidèles,  prsfentium,  fub  Bulla  Aurea  tipario  noftr» 
Majeftatis  impreffa  teftimonio  Literarum.  Datum  ut 
fupra. 

LVIII. 

1368.  ^ractatus  Pacis  £5?  Amicitia  coïenda  inter  Edu- 
1369  ARDUM  m.  Regem  Anglia,  y  Petrum 
0  Janv      ■^^■^^'^  Arragonia  conclufus.  Dat.  Weftmonafterii 
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die  ïo.Januarii  1368.     [Rymer,  Fœdera,  AnNO 
Conventiones ,  &c.  Tom.  VI.  pag.  cîocî.J        tjXS 

R EX  omnibus,  ad  quos  &c.    Salutem.  ^3"P* 

Ad  Rcgum  &  Regnorum  omnium  exaltatio- 
nem  ,  &  continuum  iplbrum  ac  ftabile  fulcimen- 
tum  ,  a  multis  retrù  temporibus  ,  ex  naturalis  Or* 
dinis  providentiâ,  femper  hadeuus  extitit  obfervatum, 
ut  propinqui  Reges  &  Principes  Orbis  TerrE,  Confœ- 
derationum  vinculis  &  Amicitiarum  continuatis  Foe- 
deribus,  fibi  invicem  mutuis  nexibus  jungerentur,  qui- 
bus  alter  alteri  libenter  affiîlcret  in  prosperis,  h,  proue 
polïïbilitas  exegerit  temporis,  nunquam  deficeret  in 
adverfis. 

Prsmifla  igitur  pondérantes  ex  intimis,  quddque  In- 
cliti  Reges  Arragonum,  qui  pro  tempore  fuerant,nec- 
non  Dominus  Petrus,  Uei  gratiâ,  Rex  Arragonum, 
quinunc  eft,  ac  Domus  ejus  tota,  ftrenuitatis  probatœ 
ac  fidelitatis  folidiffims  prœconiis  per  univerfum  Ter»- 
rarum  Orbem  quamplurimùm  attolluntur,  cum  eodem 
Rege  Arragonum  ,  Hîeredibus ,  &  Succeflbribus ,  Regno, 
Dominiis,  Subditis,  &  Vaffallis  ipforum,  pro  Nobis, 
Hœredibus,  &  Succefforibus,  Regno,  Dominiis,  Sub- 
ditis, &  Vaflallis  noftris,  tàm  prœfentibus,  quàm  fu- 
turis ,  Fœderum  &  Amicitiarum  Confœderationes,  Alli- 
gantias,  &  Amicitias  perpétuas,  de  confilio  &  aftfenfa 
Prselatorum  ,  Ducum.,  Comitum,  Baronum,  &  alio- 
rum  Procerum  &  Nobilium,  Majoriimque  Comunita- 
tum,  Civitatum  ,  &  Villarum  Regni  noftri,  inimus 
&  facimus  ,  valituras  perpetuis  temporibus  ,  fub  hac 
forma  ;  videlicet, 

Quôd  Nos, aut  Edwardus,  Prinçeps  Aquitaniae,  Tri 
mogenitus  nofter  ,  nunquam  gravabimus  nec  invade- 
mus,  per  Terram,  nec  per  Mare,  Perfonas  diâi  Ré- 
gis Arragonum,  nec  ejus  Primogeniti,  Subditos  fuos. 
Régna,  Terras,  nec  Patrias  ipforum,  prœfentia,  nec 
futura, 

Nec  unquam  juvabimus  aut  fuftinebimus,  nec  diSus 
Primogenitus  nofter  Prinçeps  juvabit  aut  fuftinebit ,  Ini- 
micos  didiorum  Régis  Arragonum,  aut  ejus  Primoge- 
niti, nec  eisdem  Inimicis  unquam  prceftabimus  ,  nec 
prœftabit  idem  Filius  nofter  Prinçeps,  auxilium,  con- 
filium,  vel  favorem,  pro  dampnificando  aut  invadendo 
Perfonas  ipfius  Domini  Régis  Arragonum,  aut  Primo- 
geniti fui,  Subditos  fuos.  Régna,  Patrias,  &  Terras 
eorumdem,  que  tenent  &  poflident,  tenebunt  &  poffi- 
debunt. 

Et,  infuper.  Nos  Edwardus  ,  Rex  Angliœ  fupra- 
didlus  ,  tàm  pro  Nobis ,  quàm  ,  Priniogenito  noftro 
Principe  Aquitaniœ  fupradido,  bonâ  fide, &  prout  jufti 
&  honeftè  potuimus,  dolo  &  fraude  cefTantibus,  feci- 
mus  quôd  Duces,  Comités,  Barones,  Milites, &  alii 
cujuscûmque  ftatûs  aut  conditionis  fuerant,  Homines' 
Vaffalli,  &  Subditi  noftri,  nunquam  pra;ftabunt  auxi- 
lium, confilium,  vel  juvamen  Inimicis  didi  Domini 
Régis  Arragonum,  feu  ej.us  Primogeniti,  pro  dampni- 
ficando aut  invadendo  Perfonas  didi  Régis,  aut  ejus 
Primogeniti,  Subditos  fuos ,  Régna,  Patrias, aut  Ter- 
ras eorum,  prxfentia,  &  futura;  immô  ipfos  Subditos 
&  alios  quosciimque,  ne  per  Terras  fuas,  aut  de  Ma- 
re ,  tranfitum  facient  pro  dampnificando  aut  inva- 
dendo Perfonas,  Subditos,  Régna,  Terras,  &  Patrias 
ipforum  Régis  Arragonum,  feu  ejus  Primogeniti,  feu 
Subditorum  fuorum,  pro  viribus  impedient  bonâ  fide. 

Volumus, infuper,  &  concedimus,  pro  Nobis,  Pr'i- 
mogenitdque  noftro  prcediilo,  &  expréflè  proteftâmur 
quôd  omnes  Alligantiae,  olim  per  Nos  fafta:  cum  qui- 
busciimque  Regibus, Principibus,  &  Perfonis,in  quan- 
tum funt  &_effe  pollunt  contraria  prafentibus  Alligan- 
tiis,  a  Nobis,  eodémque  Primogenito  noftro,  fint  fal- 
vïE  penitùs  &  excepta. 

Et  promittimus ,  infuper,  pro  Nobis,  &  Hœredibus 
noftris,  bonâ  fide  &  in  verbo  Regio.  easdem  Alligan- 
tias,  prout  fuperius  describuntur ,  in  omnibus  &  per 
omnia  tenere  &  inviolabiliter  obfervare  ,  &  eis  nun^ 
quam  contra  facere  vel  venire  quovis  modo. 

In  quorum  Teftimonium  prœfentes  Alligantiarum 
Literas  Magno  Sigillo  noftro  Regio  fecimus  config- 
nari. 

Datum  &  Aftum  in  Palatio  noftro  Weftm.  die  déci- 
ma Menfis  Januarii,  Anno  Domini  millefimo,  trecen- 
telimo,  fexagefimo  odtavo,  &  Regni  noftri  anno  qua- 
dragefimo  fecundo. 


lulX. 
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LIX. 


Anno 
13(59. 

12.. Avril.  Contra&  de   Mariige   de    Philippe    Duc   de 
Bourgogne ,  dit  le  Hardi ,  avec  Marquer  1- 
o  o  G  N»  TE  I-ille  unique  de  L.  ouï  s  H I.  Comte  de  Flan- 

TTfLAK-  -^ig^  i§  Veuve  de  Philippe  ^j>  de  Rouvre 
Duc  de  Bourgogne.  Fait  à  Gartd  le  1  i.  jlvril 
156p.  [G. G.  Leibnitz,  Codicis  Diplo- 
matici,  pag.  213.  d'où  l'oa  a  tiré  cetre  Pièce, 
dont  Pierre  d'OuDKRGHEESr  rapoite 
un  Extrait  dans  fes  Chroniques  &  Annales  de 
Flandres,  Chap.  CLXVIll.  FeuiU.  182.J 

TRaiflié  &  accordé  eft  par  nous  Pierre  Evesque 
d'AulTerre,  Gauchier  Seigneur  de  Chaftillonà  Ar- 
*auld  de  Corbie,  ou  nom  &  pour  le  Roy  noftre  Sire, 
qui  eftions  envoyez  de  par  luy  pour  traiâier  du  maria- 
ge de  Monlîeur  le  Duc  de  Bourgogne,  &  de  Madame 
Marguerite  Fille  de  Monlieur  le  Comte  de 
Flandres  Duchefle  de  Bourgongne,  par  vertu  de  cer- 
taine Commiffion  &  Pouvoir  à  nous  fur  ce  baillié  de 
par  le  Roy  d'une  part,&  de  par  le  Confeil  de  Monlieur 
le  Comte  de  Flandres ,  ou  nom  &  pour  le  did  Comte 
d'autre,  en  la  manière  qui  s'enfuit. 

§.  2.  Premièrement  pour  fatisfier  &  faire  raifon  à 
Monlieur  de  Flandres  tant  de  dix  mil  livres  de  Terre  à 
Héritage,  qu'il  demandoit  au  Roy  noftre  Seigneur  par 
Lettres  du  Roy  Jean  de  bonne  mémoire  fou  Père  der- 
raiu  trespalfé,  que  Diex  abfoilve,  &  les  fiennes  fur  ce 
faiâes  &  des  arrérages  d'icelles  par  plulieurs  années, 
comina-  de  cent  mil  deniers  d'or  à  l'efcu  pour  la  re- 
compenfation  de  fa  monnoye  de  Clamecy ,  &  pour  le 
payement  de  certaine  quantité  de  Gens  d'armes  tenus 
par  long  temps  à  Gravelingues. 

§.  3.  Nous  au  nom  du  Roy  pour  faire  raifon  au  di£t 
Monlieur  de  Flandres  de  fa  diâe  demande,  &  pour  le 
Roy  en  acquitter  vers  luy  avons  accordé,  que  le  Roy 
noltre  Sire  donnera  &  baillera  pour  les  diâes  dix  rail 
livres  de  Terre  en  Héritage  perpétuel  au  difl;  Monlieur 
de  Flandres,  &  à  fes  Hoirs  &  SuccelFeurs  Comtes  ou 
'  Comtelfes  de  Flandres,  les  Villes, Chafteaux,  Challel- 
lenies  de  i'Ifle,  de  Douay  &  Dorchies,  &  toutes  leurs 
appartenances,  baillies,  patronages,  nobleflès  &  ap- 
peudances  quelconques,  que  les  Predeceffeurs  du  dift 
Monlîeur  de  Flandres  Comtes  de  Flandres  tenoient  ou 
temps,  qu'elles  furent  transportées  eî  Predeceffeurs 
du  Roy  noltre  Sire  par  la  manière  &.  conditions,  qui 
enfuivent. 

$.  4.  C'eft  à  fçavoir,  que  ou  cas  que  le  à\Gi  Mon- 
lieur de  Flandres  n'auroit  hoir  mafle  de  fon  corps  en 
loyal  mariage,  les  dides  Villes,  ChaHeaux,  Chaftelle- 
nies ,  appart  nrances  &  appendances  quelconques  lèront 
Héritage  de  Madame  la  jjuchefle  de  Bourgogne  fa  Fil- 
le, fes  Hoirs  malles  procréez  de  Monlieur  de  Bour- 
gogne ,  &  auliy  les  Hoirs  mafles  procréez  &  descendans 
en  droi6te  ligne  &  en  loyal  mariage  de  leurs  difls  Hoirs 
malles. 

§.  ;.  Et  que  ou  cas  que  le  dit  Monlieur  de  Flandres 
en  loyal  mariage  n'auroit  Hoir  mafle,  ne  la  dide  Ma- 
dame laDuchelfe  de  Bourgongne  fa  Fille  auflTy  n'auroit 
Hoir  malle  procréé  du  corps  du  diél  Monlieur  de  Bour- 
gongne, comme  dellus  eft  di61,  &  que  la  droiâe  ligne 
en  descendant  des  Hoirs  malles  du  didl  Monlieur  de 
Flandres  &  de  la  diâe  Madame  de  Bourgongne  pro- 
créez du  corps  du  diS:  Monfieur  de  Bourgongne,  com- 
me didt  eft,  faudroit,  parquoy  en  aucun  temps  à  tenir 
le  Comte  de  Flandres  efcheift  à  Fille  ,  ou  à  autres 
Hoirs  mafles  ou  Femelles  ;  le  Roy  &  fes  Succeffeurs 
Roys  de  France  pourront  en  ce  cas  ravoir  les  dides 
Villes,  Chaftellenies ,  appartenances  &  appendances, 
en  baillant  dix  mil  livres  de  Terre  à  Héritage  par  mon- 
noye de  Flandres,  courant  le  lixiesme  jour  du  mois  de 
Novembre,  l'an  mil  trois  cens  cinquante  cinq,  c'eft 
à  fçavoir  le  Marc  d'argent  au  Marc  de  Troyes  pour 
cent  dix  huiét  folz,  aux  Hoirs  de  Monlieur  de  Flan- 
dres aflifes  en  franc  demaine  bien  &  fouffifamment, 
c'eft  à  fçavoir  les  cinq  mil  livres  dedans  le  Royaume 
de  France  entre  la  Rivière  de  Seine  &  Flandres,  en 
descendant  jusques  à  la  Mer  ;  &  les  autres  cinq 
mil  livres  de  Terre  prés  des  Comtés  de  Nevers  ou  de 
Rethel. 

§.  6.  Et  ou  cas  qu'il  pla'ra  au  Comte  ou  Comtelle 
de  Flandres ,  qui  fera  au  temps  du  rachapt,  il  aura  pour 
les  cinq  mil  livres  de  Terre  deifus  diiftes,  qui  fe  deb- 
vrom  alîeoir  prés  des  Gomtez  de  Nevers  ou  de  Rethel, 


comme  diél  eft,  argent.  C'eft  à  fçavoir  pour  le  denier 
de  Rente  quinze  deniers  payez  à  une  fois  monnoye  de 
France,  ou  vingt  deniers  payez  tout  aune  fois  de  la 
di£te  monnoye  de  Flandres,  lequel  qu'il  plaira  mieulx 
au  Comte  ou  Comtefle  de  Flandres,  qui  fera  au  temps 
du  diél  rachapt;  lequel  rachapt,  fe  le  Duc  de  Bour- 
gongne alloit  de  vie  à  trespalfement  fans  lailTer  Hoirs 
malles  procréez  de  fon  corps  &  du  corps  de  la  diSc 
Duchelfe,  que  Diex  ne  vueille,  le  Roy  ne  fes  Succes- 
feurs  ne  pourront  tant  faire  durant  la  vie  de  la  dicle 
Ducheffe  de  Bourgongne,  tant  qu'elle  fe  tendra  de  re- 
marier, ou  qu'elle  fe  marie  de  la  volenté  &  aflente- 
ment  du  Roy  noftre  Seigneur  ou  de  fes  Succelfeurs 
Roys  de  France. 

§.  7.  Et  tendront  les  Succefteurs  du  difl  Comte  de 
Flandres  Comtes  ou  Comteffes  de  Flandres,  les  dittes 
cinq  mil  livres  de  Terre,  qui  feront  affiles  entre  la  Ri- 
vière de  Seine,  la  Comté  de  Flandres  &  la  Mer, com- 
me delTus  eft  dict,  en  un  Hommage  avecques  la  Com- 
té de  Flandres ,  &  en  Pairrie  aulii  noblement  comme 
la  difle  Comté  de  Flandres  eft  &  doibt  eftre  tenue  de 
la  Couronne  de  France.  Et  avecques  ce  ils  tendront 
les  autres  cinq  mil  livres  de  Terres,  qui  feront  aflifes, 
comme  diâ  eft,  prés  des  dides  Comtez  de  Nevers  ou 
de  Rethel  à  une  foy,  &  à  un  Hommage  a  par  luy,  aufll 
noblement  comme  celles  des  diftes  Comtez,  dont  el- 
les feront  plus  près  alfis,  ont  à  eftre  tenues  de  la  Cou- 
ronne de  France. 

§.  8.  Et  les  diâes  Villes,  Chaftels,  Chaftellenies  de 
rifle,  de  Douay,  d'Orchies,  &  toutes  les  appartenan- 
ces &  appendances  d'icelles  tendront  le  diiSl  Monlîeur 
de  Flandres,  fes  Hoirs  mafles,  la  difte  Ducheffe  de 
Bourgongne  fa  Fille,  les  Hoirs  mafles,  leurs  Hoirs  & 
Succefteurs  Comtes  &  Comteffes  de  Flandres  en  un 
Horomage  <Sr  en  Pairrie  avecques  la  Comté  de  Flan- 
dres, &  aufli  noblement,  que  le  dift  Monlieur  de  Flan- 
dres tient  &  doibt  tenir  la  didle  Comté;  rcfervé  au  Roy 
&  à  fes  didlz  Succeffeurs  Roys  de  France  le  fié,reirort 
&  fouveraineté  des  difles  Villes,  Chafteaux,  Chaftel- 
lenies de  rifle  de  Douay  &  d'Orchies  &  des  apparte- 
nances &  appendances  d'icelles,  &  les  droiâz Royaux, 
que  les  Predeceffeurs  du  Roy  yavoient  ou  temps  qu'el- 
les eftoient  ez  mains  des  (Jointes  de  Fl.indres  Prede- 
ceffeurs du  diâ;  Monlieur  de  Flandres.  Et  aufli  refer- 
vé  au  Roy  &  a  fes  Succefteurs  deflîis  diâz  Roys  de 
France  le  rachapt  des  diiSles  Villes,  Chafteaux,  (ihas- 
tellenies,  appartenances,  ou  cas  &  par  la  manière  & 
conditions  dellus  dièks. 

§.  9.  Et  ne  feront  tenus  les  Hoirs  du  à\Sc  Monfieur 
de  Flandres  Comtes  ou  Comteffes  de  Flandres  de  bail- 
lier  &  rendie  iceux  Chafteaux,  Villes,  Chaftellenies, 
appartenances  &  appendances  ez  mains  du  Roy  ou  de 
fes  Succefleurs  Roys  de  France  jusques  à  ce  que  les 
dittes  dix  mil  livres  de  Terre  paiées  monnoye  de  Flan- 
dres deffus  diéle  leur  feront  affifes  plainement  en  franc 
demaine  &  délivrées  par  la  manière  deffus  déclarée,  & 
qu'ils  ayent  la  pailible  poffeffion  realement  &  de  faiijl. 

§.  10.  Lesquelles  Villes,  Chafteaux,  Chaftellenies, 
appartenances  &  appendances  quelconques  de  Lifle,  de 
Douay  &  d'Orchies  le  Roy  &  fes  Succeffeurs  Roys 
de  France  feront  tenus  de  deschargier  de  toutes  charges 
&  affignations  faiâcs  fur  icelles  à  Héritage,  à  vie,  à  ter- 
mes, ou  autreinent,  depuis  qu'elles  furent  bailliées  à 
fes  Predeceffeurs  Roys  de  France, &  en  prendra  le  Koy 
noftre  Sire  dés  maintenant  la  charge  fur  luy  &  en  ac- 
quittant &  fera  garant  au  diâ  Monfieur  de  Flandres, 
fes  Hoirs  &  Succeffeurs  vers  tous  ceulx,  qui  aucune 
chofe  luy  en  pourroient  ou  voudroient  demander,  fauf 
que  fe  aucunes  Rentes  en  font  aliénées  en  Héritage  à 
Eglifes  depuis  le  diit  temps,  le  Roy  fera  tenu  d'en  fai- 
re recompenfation  au  dièl  Monfieur  de  Flandres  en 
autre  Terre  aflife  bien  &  fouffifamment  entre  la  Riviè- 
re de  Seine  &  la  diéle  Comté  de  Flandres  en  franc  de- 
maine, prés  des  dides  Villes,  Chafteaux  &  Cliaftelle- 
nies;  à  tenir  avec  icelles  Villes,  Chafteaux,  Chaftelle- 
nies, appartenances  &  appendances  quelconques  tout 
en  un  Hommage  avecques  ladiéle  Comté  de  Flandres; 
ou  le  Roy  payera  au  dift  Monfr.  de  Flandres  pour  mil 
livres  Parilis  de  Terre  par  an,  fe  tant  y  a,  vingt  mil 
florins  d'or  francs  de  France  pour  une  fois,  &  fe  plus 
ou  moins  y  a,  à  l'advenant. 

§.  ir.  Laquelle  affiette  en  payement,  le  Roy  fera 
faire  &  accomplir,  comme  diil  eft,  au  di61  Monfieur 
c'e  Flandres  dedans  le  jour  de  la  Fefte  fain6t  Remy  en 
Oflobre  prouchain  venant  au  plus  tard,  &  de  ce  as- 
feurra  bien  &  fouffifamment  le  dift  Monlieur  de  Flan- 
dres par  bons  pleiges,  fouffifans  &  agréables  au  dièl 
Comte ,  &  qui  s'en  feront  debteurs  principaux  avant  le 
diél  mariage. 

Ç.  Il,  Es 
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AnNO  5-  ^^-  Ktpour  ce  que  depuis,  que  les  dides  Villes, 
Chafteaux,  Chaftellenies ,  appartenances  &  appendan- 

J2O0.  ces  vindrent  ez  mains  de  fes  ditts  Predeceffeurs  Roys 
de  France,  iceux  Predeceireurs  ont  acquis  la  Terre  & 
le  Chafiel  de  l'Esclafe  emprés  Douay,  qui  meuvent  & 
font  d'ancienneté  du  fié  du  reffort  du  Chaftel  de 
Douay,  !e  Roy  voudra,  promettra  &  confentira  que  le 
diift  Comte  de  Flandres  &  les  Hoirs  par  la  manière des- 
fus  di£te,  en  ayent  l'Hommage  d'un  Homme  Héritier 
de  la  Terre  dellus  dide  &  tout  autre  Droid ,  Reflbrt  & 
Souveraineté  fur  les  difts  Cliaftel  &  Terre  de  l'Egli- 
fe,  comme  fes  Predeceffeurs  Comtes  de  Flandres  y 
avoient,  quand  les  diâes  Villes,  Chafteaux,  Chaftel- 
lenies ,  appartenances  &  appendances  de  Lifte ,  de 
Douay  &  d'Orchies  eftoient  en  leurs  mains,  non  obs- 


des  deffils  di£tz  cent  mille  escus  pour  les  Gens  d'armes  a  iT»jf, 
qu'il  tint  à  Gravelingues  &  pour  le  reftant  de  fa  dite 
monnoye  de  Clamecy.  Et  fera  tenu  le  diâ  JVlonlîeur  j  i6ô» 
de  Flandres  rendre  au  Roy  toutes  les  Lettres ,  qu'il  a 
fur  ces  chofes  du  Roy  Jehan  Fere  du  Roy  à  prefent  & 
de  luy  ou  d'autres  pour  ce  obligez  ,  &  dés  mainte- 
nant veult,  qu'elles  foient  nulles;  &  jamais  n'en  pour- 
ront le  dict  Comte  ne  fes  Succe/Ieurs  aucune  chofe  de- 
mander au  Roy  ne  à  fes  Succefleurs  ou  autres  pour  luy 
obligiez,  comme  di£t  eft. 

§.  i8.  Et  avec  ce  promettra  le  Roy  au  dî£l  Mon- 
fieur  de  Flandres,  que  la  pofleffion  des  diSes  Villes, 
Chafteaux,  Chaftellenies,  appartenances  &  appendan- 
ces quelconques  de  Lifle,  Douay  &  d'Orchies,  il  luy 
fera  baillier  &  délivrer  reaulment  &  de  faia&  luy  payer 


tant,  que  les  Predeceffeurs  du  Roy  ayent  acquis  le  De-    pleinement  les  premiers  cent  mille  francs  deffus  diéts, 


marne. 

§.  13.  Et  fera  tenu  le  d\St  Conite  de  Flandres  dé 
faire  derechief  Hommage  au  Roy  de  la  Comté  de  Flan- 
dres &  des  diâes  appartenances  &  appendances  d'icel- 
les  adjointes  à  icelle  Comté  à  tenir  en  un  Hommage 
&  en  Parrie  comme  did  eft,  en  la  manière,  que  der- 
renierement  il  feit  Hommage  au  Roy  de  la  Comté  de 
Flandres.  Et  (i  affeurra  le  difl  Monfieur  de  Flandres 
le  Roy,  &  obligera  luy,  fes  Hoirs  &  Succeffeurs  &  tous 
les  biens  &  Terres  quelconques  prefens  &  à  venir  de 
Juy ,  de  fes  Hoirs  &  Succeffeurs,  quelque  part  qu'ils 
foient  ou  dicl  Royaulme,  de  rendre  &  baillier  au  Roy 
&  fes  Succeffeurs  Roys  de  France  les  dids  Chafteaux, 
Villes,  Chaftellenies,  appartenances  &  appendances  de 
Lifle,  de  Douay,  &  d'Orchies,  ou  cas  que  les  condi- 
tions deffas  diâes  avendroient,  que  Diex  nevieulle, 
&  que  on  les  racheteroit  par  la  manière  deffus  di£be. 
Et  quant  à  ce  foubzmettra»le  diâ  Comte  foy ,  fes  Hoirs 
&  Succeffeurs  fus  didi  &  les  biens  &  Terres  de  luy  & 
d'eux  à  la  Jurisdiûion  &  contrainte  du  Roy  &  de  fes 
Succeffeurs  Roys  de  France  &  de  fa  Court;  Par  les- 
quelles fes  di6lz  Hoirs  &  Succeffeurs  feroient  con- 
trainâz  à  ce  &  non  autrement ,  le  diél  rachapt  premiè- 
rement faifl:  par  la  manière  que  deffus  eft  did. 

§.  14.  Et  les  Hoirs  &  Succeffeurs  du  di£t  Comte 
ayans  premièrement  reaulment  &  de  faidl  la  poffelïïon 
paifible  de  la  dide  recompenfation  deuement  faide  & 
îans  fraude,  &  parefpecial;  voudra  le  did  Monfieur 
de  Flandres,  fe  fes  Hoirs  eftoient  defaillans  de  rendre 
&  de  bailler  les  dides  Villes,  Chafteaux,  Chaftellenies 
&  appartenances  de  Lifle,  Douay  &  Orchies  &  des  ap- 
pendances quelconques  ;  que  adonc  le  Roy  &  fes  Suc- 
ceffeurs Roys  de  France  puiffent,  s'il  leur  plaifoit,  failir 
&  arrefter  toutes  leurs  Terres  deffus  dides  &  contrain- 
dre les  Hoirs  du  did  Co.mte  par  toutes  voyes  raifon- 
nables  par  la  Jurisdidion  temporelle  &  non  autrement, 
afin  que  les  dides  Villes,  Chafteaux,  Chaftellenies, 
appertenances  &  appendances  d'icelles  luy  fuffent  ren- 
dues. Et  icelles  rendues  le  Roy  fêta  tenus  de  tantoft 
rendre  &  mettre  au  néant  les  arrefts  &  faifines  &  tous 
empefchemens  mis  aux  Terres,  biens  &  poffelïïons 
deffus  dides  fans  nul  contredid  ;  &  en  baillera  le  did 
Comte  fes  Lettres. 

§.  ly.  Et  en  outre  baillera  le  Roy  au  did  Comte  de 
Flandres  pour  plafienrs  grands  fommes  d'argent,  en 
quoy  il  eft  tenUs  à  luy  pour  les  demandes  deffus  dides, 
deux  cens  mille  deniers  d'or  francs,  desquelz  le  Roy 
luy  payera  cent  mUle  francs  huid  jours  avant  le  did 
Mariage.  Et  les  autres  cent  mille  francs  luy  fera  le  Roy 
payer  en  fa  Ville  de  Bruges  dedans  deux  ans  après  le 
did  Mariage  faid  à  quatre  termes  &  à  quatre  fois,  c'eft 
à  fçavoir  vingt  cinq  mille  francz  dedans  demy  an  après 
le  did  Mariage,  &  après  de  demy  an  en  demy  an  à  cha- 
cun terme  vingt  cinq  mille. 

§.  16.  Et  de  celuy  donnera  le  Roy  fes  Lettres  obli- 
gatoires &  bons  pleiges  fouffifans  &  agréables  au  did 
Comte  de  Flandres,  qui  de  ce  s'obligeront  au  did 
Comte  bien  &  fouffiiamment  en  leurs  propres  &  privez 
noms,&  chacun  pour  le  tout,  s'aucune  difficulté  avoit 
ou  payement  des  dids  cent  mille  francs  aux  termes  des- 
fus  déclarez  ,  &  de  ce  donneront  bonnes  Lettres  & 
fouffifans,  telles  qu'ilz  fouffifent  au  did  Monfieur  de 
Flandres. 

§•  17.  Et  parmy  baillant  reaulment  &  de  faid  au  did 
Comte  de  Flandres  les  dides  Villes,  Chafteaux,  Chas- 
tcllenies ,  appartenances  &  appendances  &  la  poffefilon 
d'icelles,  comme  deffus  eft  did;  le  Roy  &  fes  Succes- 
feurs  Roys  de  France  &  autres  pour  ce  obligez  font  & 
feront  quittes  envers  luy,  fes  Hoirs  &  Succeffeurs  des 
dix  mille  livres  de  Terre  deffus  dides.  Et  auffi  par  luy 
payant,  comme  did  eft,  les  deux  cens  mille  francs, 
fera  le  Roy  quitte  envers  luy  &  fes  dids  Succeffeurs  de 
tous  les  arrérages  d'icelles  dix  mille  livres  de  Rente,  & 
ToM.  II.  Part.  I. 


avant  que  le  Mariage  fe  face  en  lainde  Eglife. 

§.  19.  Et  iceluy  Mariage  faid  en  fainde  Eglife 
comme  did  eft,  la  dide  Duchelie  de  Bourgongne  de- 
mourra  ou  Païs  de  Flandres  par  un  an  après  le  dit  Ma- 
riage faid, ou  par  tant  de  temps  d'iceluy  an,  comme  il 
plaira  au  dit  Monfieur  de  Flandres. 

§.  20.  Et  voudra  &  confentira  le  Roy  pour  luy  fes 
Hoirs  &  Succeffeurs  Roys  de  France,  que  toutes  Let- 
tres &  munimens,  qu'il  a  ou  puet  avoir  ou  autres  de 
par  luy  du  did  Monfieur  de  Flandres,  ou  de  fes  Pre- 
deceffeurs ,  ou  did  Pays  de  Flandres  touchatis ,  en 
quelque  manière  que  fe  puift  eftre,  le  transport  faid'  par 
le  did  Comte  ou  fes  Predeceffeurs  aux  Predeceffeurs 
du  Roy  des  didz  Chafteaux,  Villes,  Chaftellenies  de 
Lifle,  de  Douay  &  d'Orchies  ,  des  appartenances  & 
appendances  quelconques  ;  foient  nulles  &  de  nulle 
valeur  ,  &  des  maintenant  les  adnullera  &  caffera  & 
cognoiftra  &  voudra  eftre  de  nul  effed,  force  ou  vertu 
foubz  quelconques  teneurs  qu'elles  foient  en  tant  com- 
me elles  puent  ou  pourroient  eftre  au  temps  à  venir 
contraires  ou  préjudiciables  ;  &  que  d'icelles  le  Roy 
ne  fes  Succefleurs  ,  ne  autres  pour  luy  ne  pour  lez 
ditz  Hoirs  &  Succeffeurs  ne  fe  pourra  aydier  par  quel- 
que manière  que  fe  foit  à  l'encontre  des  dides  chofes 
ou  d'aucunes  d'icelles. 

§.  21.  Toutes  les  quelles  chofes  deffus  dides  &  cha- 
cune d'icelles,  en  la  manière  que  defl^iis  elles  font  dé- 
clarées de  poind  en  poind  ,eue  fur  ce  meure  délibéra- 
tion avecques  plufieurs  de  fon  fang  &  autres  de  fort 
Confeil,  le  Roy  promettra  pour  luy  &  fes  Succeffeurs 
&  auffi  pour  le  did  Duc  de  Bourgongne  fon  Frère* 
dont  il  fera  fort,  en  bonne  foy  &  loyauté  &  parole  dé 
Roy  tenir, garder  &  accomplir  de  poind  en  poind  fans 
enfreindre  j  &  que  il  ne  fes  dids  Hoirs  &  Succeffeurs 
ne  auffi  fon  did  Frefe  le  Duc  de  Bourgongne  ne  ven- 
dront par  eux  ne  par  autre  en  aucun  temps  à  venir  à 
rencontre.  Et  à  ce  obligera  fes  didz  Hoirs  &  Succes- 
feurs  Roys  de  France  loyaulment  &  en  bonne  foy  fans 
fraude  ;  Non  obrtant  que  les  didz  Chafteaux,  Villes  âc 
Chaftellenies  de  Lifle,  de  Douay  &  d'Orchies,  les  ap- 
partenances &  dépendances  quelconques  d'icelles  fus- 
fent  appliquées  au  Demaine  de  la  Couronne  de  France 
&  en  iceluy  Demaine  ayent  efté  &  demeuré  par  long 
temps;  quelconques  revocations  générales  ou  efpecia- 
les,que  le  Roy  ou  fes  Predeceffeurs  ayent  faid,&  que 
il  ou  fes  didz  Hoirs  &  Succeffeurs  facent,  ou  puiffent 
faire  ou  temps  à  venir ,  par  droid  Royal  ou  autrement, 
des  dons  ou  aliénations  faides  ou  à  faire  du  Demaine  de 
la  dide  Côûrohné  de  Fi-ance,  ou  dé  quelconques  au- 
tres dons  ou  grâces  faidz  au  did  Comte  de  Flandres 
ou  fes  diitz  Predeceffeurs  par  les  Predeceffeurs  du  did 
Roy  de  France  ou  Idy  rhesmes ,  que  iceux  .lutres  dons 
ou  grâces  ne  foient  fpecifiez  &  esclairciz  ez  Lettres 
qu'il  en  donrra;  &  quelconques  Conftiuitions,  Edits  ou 
Ordonnances,Couftumes,  Stilés  ou  Ufages  de  la  Court 
de  France  ou  autre  chofes  quelconques  contraires  à  ce: 
lesquelz  Revocations,Conllitutions,  Edidz  ,  Ordonnan- 
ces, Couftumes,  Stiles  ou  Ufàges  &  toutes  autres  cho- 
fes ,  en  tant  comme  ils  font  ou  pourroient  eftre  con- 
traires ou  préjudiciables  aux  chofes  deffus  dides  ou  au- 
cune d'icelles ,  le  Roy  caifera,  rapellera  &  mettra  du' 
tout  au  rleant  pour  luy,  fes  Hoirs  &  Succeffeurs  par  li 
teneur  de  ces  Lettres. 

§.  22.  Et  pour  les  chofes  deffus  dides  faire  &  ac- 
complir au  did  Monfieur  de  Flandres  par  la  taanieré 
deffus  declairëe,  &  pour  bailler  toutes  Lettres  &  feur- 
tez  à  ce  appartcnans  d'un  cdfté  &  d'autre  ,  feront  les 
Gens  du  Roy  à  Lifle  au  dimenche  prouchain  avant  la 
PentecoUfte  prouchain  venant.  Et  toutes  ces  dides 
chofes  parfaides  entièrement  au  did  Mohfieur  de  Flan- 
dres ,  il  veult  &  confent  dés  maintenant  en  ce  cas  le 
Mariage  des  deffus  didz  Monfieur  le  Duc  de  Bour- 
gongne &  de  fa  Fille,  &  que  dés  lors  en  avant  on  pro- 
K  cède 
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AkNO   cède  à  la  folennifation  du  à\&  Mariage   à  tel  jour, 
*  qu'il  plaira  au  Roy,  &  le  plus  brief,  qu'il  fe  pourra 

1  îOOi  faire  bonnement. 

§.  23.  En  tesmolng  de  ce  nous  Pierre  Evesque 
d'Autlerre,  Gauchier  Seigneur  de  Chaftellion,  &  Ar- 
nauld  de  Corbie  pour  la  partie  du  Roy,  pour  lequel 
nous  faiions  fortz.  Et  nous  Henry  de  benic  Challel- 
lain  de  Diquemne,  Baudovins  Sire  de  Praet  &  Rouland 
Sires  de  Poulies,  Confeillers  de  Monllcur  de  Flandres 
pour  Gi  partie  &  pour  lequel  nous  faifons  forts ,  ce  qu'il 
promettra  pour  luy  &  pour  ma  didte  Dame  de  Bour- 
gongne,  de  tenir  &  accomplir  toutes  les  choies  des- 
fus  diftes  &  chacune  d'icelles,  en  tant  comme  elles 
touchent  à  eux  &  à  chacun  d'eux  ;  avons  plaquiez  nos 
feaulx  à  ce  prefent  Traiftié ,  lequel  fut  faiél:  à  Gand  le 
Juedy  dousiesme  jour  du  mois  d'Avril  après  Pasques, 
l'an  de  grâce  mil  trois  cens  foixaute  neuf. 

LX. 

8. Juin.  Interpretationes  qtiorundam  Art'iculorum  ,  in  Con- 
fœderatione  C  a  r  o  l  i  V.  ■  Régis  Franci£  cum 
H  E  N  R I  c  o  Rege  CaftelU,  fupra  ad  zo.  Nov. 
1368.  allata,  contentonm.  JDat.  Tokti  die  8. 
Jimii  136p.  [ R  Y  M  E  R  ,  Fœdera ,  Conven- 
tiones,  6cc.  Tom.  VI.  pag.  611.] 


H 


E  N  R I  c  u  s ,  Dei  gratiâ  ,  Rex  Caftells  &  Legïo- 

nis,  univerlis  &  fingulis  ,   pra:fentes  Literas  in- 

fpeCturis,  Salutem. 

Cùm  certae  Confœderationes  &  Amicitis  fint  &  fue- 
rint  fattîE  &  inhits  inter  Nos  ex  una  parte,  &  Nobi- 
les,  Franciscum  de  Periliolibus  Vicecomitem  Rode  & 
Admirallum  Francia;,  ac  Johannem  de  Rie  Dominum 
de  Balencon,  Milites  &  Confiliarios,  Nuncios  &  Pro- 
curatores,  ad  eadem  fpecialiter,  Illuftris  &  Magnifie! 
Principis  Doraini  Karoli,  Dei  gratiâ,  Régis  Francis, 
Fratris  noftri  Cariffimi,  Deputatos,Nomine  fuo  &  pro 
iplb  ex  parte  altéra , 

Prout  in  Literis  utriusque  Partis  latiùs  continetur, 

Verùm  quia  ,  diûarum  Literarum  apparatu ,  ali- 
qua  dubia  erui  &  ex  obfcuritate  verborum  emergi  pos- 
fint ,  in  futurum ,  per  quas  ambarum  Partium  fadla  re- 
tardari  valerent, 

Notum  f.icimus  quôd,  diSis  Confœderationibus  ite- 
rùm  perleflis  &  auditis,  fana  &  provifâ  deliberatione 
Confilii,  &  in  pracfentia,  dileftorum,  Johannis  deBar- 
guctes  Militis  Cambellani,  &  Yvonis  de  Lzatrambarz, 
Hoftiarii  Armorum  &  Nunciorum  diéli  Régis  Francis , 
Fratris  noftri  Cariffimi ,  apud  Nos ,  fuper  diâis  Con- 
fœderationibus jam  fa£lis  ,  dedinatorum,  fuper  hoc 
prffihabitû,  ambiguitatem  omninô  amovere  cupientes, 
&  ut  faflum  dubium  emergens  praecedat  provilîo, «tan- 
te vulnerationem  occurramus  in  tempore  ,  quaedam 
obfcura  ,  in  didis  Confœderationibus  contenta  ,  pro 
parte  noftrâ,  &  in  quantum  nos  tangunt,  ad  ipfarum 
Confœderationum  incrcmentum  &  augmentum,  decla- 
ramus  (videlicet) 

Quôd  fuper  Articulo  mentionem  juvaminis  Navigii 
faciente. 

Si  quèd,  quaxtas  Gahas  Rex  Francia  Frater  nofler 
(drijjimas  armteverit  fupra  Mare ,  Mos  tantas  G  aie  as  aut 
Ndves  in  dnplo  tencaraiir  armare , 

Et  lie  intelligimus  &  intelligi  volunnts  qu6d,  quam- 
diù  Gales  diâi  Régis  Francis,  Fratris  noftri  cariffimi, 
erunt  fupra  Mare,  Gales  noftrs  aut  Naves  erunt  fupra 
Mare  funiliter,  &  pro  illo  tempore  erunt  noftris  pro- 
priis  fumptibus  &  expenfis. 

Item,  fuper  Articulo,  faciente  mentionem , 
Quoi  Gtierram  Régis  Franciie ,  Fratris  noftri  cariffimi , 
eontra  quer/iquam  inceptam,  aut  incipiendain ,  in  Nos  isf 
in  Perfonam  mftram,  ut  Capud  Guerra  ^  tcnemur   re- 
tipcre  ^  y  ;'»  Regnis  nofiris  priecognizari  juhere , 
Declaramus  &  intelligi  volumus  quôd , 
Cùm  per  Literas  Patentes,  Sigillo  diâi  Régis  Fran- 
cis, Fratris  noftri  cariffimi,  aut  fui  Primogeniti,  feu 
primi  Regni  Hsredis,  certifficati  plenè  fuerimus  quôd 
Guerra  fuerit  aperta,  &  in  Regno  Francis  prsconiza- 
ta,   inter  Regem  Francis  ,  aut  fuum  Primogenitum, 
feu  primum  ilegni  Hsredem,  ex  parte  una,  &  Regem 
Anglis,feuPrincipemWallis,feu  quemcumquc  alium 
ex  parte  altéra. 

Nos  diflam  Guerram,  tamquam  noflram  propriam , 
iSc  ut  Capud  Guerrs ,  ia  Nos  &  in  Perfonam  noAram^ 


tàm  perTerram,  quàm  fupra  Mare,  recipiemus,  &,  AnNO 
iufra  decem  Dies,  in  noftris  Regnis  prxconizari  facie- 
mus,  a  Data  pr^difl^e  Ccrtificationis ,  ut  didum  elt,  I  ^^O. 
Nobisfaâs.  •*    ^ 

Item,  fuper  à\&o  Articulo,  de  Captivitate  Régis 
/inglice,  aut  Principis,  feu  alteriiis  de  fuo  Sanguine  Rc- 
gali,  mentionem  faciente. 

Declaramus  &  intelligi  volumus  quôd. 

Si  per  Nos,  aut  Gentes  noftras,  Regem  Anglis,aut 
fuum  Primogenitum, feu  qucmcùnque Hsredem  Regni 
fui  &  Dacatûs  contingeret  captivari, 

Nos,  Filius  nofter  Primogenitus,  natus  aut  nascitu- 
rus  ,  aut  Regni  noftri  primus  Hsres ,  &  Geotes 
noftrs  ,  fupradiâos  Captivâtes  Régi  P'rancis  ,  Fratri 
nottro  cariffimo  ,  aut  fuo  Filio  Primogenito  ,  nato 
five  nascituro ,  feu  primo  Regni  fui  tisredi ,  aut 
fuo  certo  Nuncio  feu  Mandato ,  in  fua  poteftate 
libéré  dare  &  reftituere  tenebimur  ,  &  etiam  tene- 
buntur ,  absque  fraude  ;  ut  exinde  Rex  Francis ,  Frater 
nofter  cariffimus  ,  aut  Filius  fuus  Primogenitus,  feu 
Primus  Hsres  Regni,  fuam  meram  voluntatem  valcat 
ordinare. 

Si  verô  aliquis,  de  Sangiune  Regali  Anglis,  Prin- 
ceps,  Dux,  Comes,  feu  quicunque  alter  fuerit  (ex- 
ceptis  proximè  diiSlis  )  Captus  &  Captivatus,  confen- 
timus  &  volumus  quôd  fit  Capientis  &  Occupantis,  & 
eidem  concedatur. 

Non  eft  autem  intentionis  noftrs  Confœderationes 
&  Amicitias  ,  inter  Nos  &  Procuratores ,  de  quibus 
fupra  fit  mentio,  faflas,  corrigere,  diminuere,  nifi  fo- 
lum  in  prsfatis  Declarationibus,  aut  ab  ipfts  discedere 
quoquomodo;  quinymoip&s,  cum  fupradiâls  Decla- 
tionibus,  &  cum  Pœnis,  &  aliis  in  ipfis  ambabus  Con- 
fœderationibus contentis ,  volumus,  pro  noftrâ  parte, 
in  fuo  robore,  prout  funt,  permanere. 

In  quorum  Teftimonium  prsl'entes  Literas  Sigilli 
noftri  Magni  juffimus  munimine  roborati. 

Datum  in  Palatio  noftro  Civitatis  noftrs  Tolletans , 
die  odavâ  Junii,  Anno  Domini  Millefimo,  trecentefi- 
mo ,  fexagefimo  nono ,  fecundum  coniputationem  Ro- 
manam ,  &  Regni  noftri  Anno  quarto. 

Sic  Jignata ,  per  Regem  in  fuo  Concilia. 

NoiERS. 


L/xr. 

Traité  de  Paix  entre  Jean  I.  Duc  de  Lorraine^  lo.  Dee." 

y  J  E  A  N    Comte   de    Salm  ,   le  10.  Décembre 
I  36p.     [Traité  Hiftor.  6c  Critiq.  fur  l'Orig, 
-    êc  la  Genéal.  de  la  Maifon  de  Lorraine,  Sec. 
Aux  Preuves,  pag.  cxxxvn.] 

"VjOus  Jehan  Dux  de  Loherenne  *  Marchis,fa?- 
jLN  fons  favoir  à  tous ,  que  fur  tous  les  descord  que 
funt  &  puellent  avoir  eftei  entre  nous  &  notre  Coufin 
Monfieur  Jehan  Comte  de  Salmes,tant  pour  li  comme 
pour  Monlieur  Jehan  le  jeune  de  Salmes  fon  Coufin, 
cui  Deus  pardon,  fuir  plufours  panrrement ,  waige- 
mens,  domaiges  &  injurefifes  quil  par  li  ou  fes  Gens 
nous  puellent  avoir  fait  on  temps  paftei,  &  de  toutes 
demandes,  raifon  &  aâion  que  nous  li  pnlriens  faire 
pour  quelconque  caufe  &  en  quelque  meniere  que  ce 
fuit ,  dez  lai  confeâion  de  ces  prefentes  en  arriéres 
bonne  Paix  &  bon  Accord  finauble  en  funt  dez  mente- 
nant  à  tousjoursmaix,fenscen  que  nous  ou  nous  Hoirs, 
ou  aultres,ou  nom  de  nous, en  puixiens  jamais  rien  de- 
mander à  li,à  ces  Hoirs,  ne  a  aultres  en  nom  de  li;  fauf 
&  refervé  toutes  chofes  que  toucheroient  ou  pouroient 
touchier  à  Homaige  ou  à  Heritaigcs ,  desqueils  Homaiges 
&  Heritaiges  nos  ne  faifons  point  quitance  ne  renuncia- 
tion,  maix  ladite  Paix  &  Accord  des  autres  chofes  des- 
fusdites  promettons  nous  pour  nous  &  pour  nos  Hoirs 
DucZ  de  Loherenne  &  IVIarchis,  tenir  &  warder  en 
bonne  foy,  comme  loyaul  Prince,  fus  l'obligation  de 
tous  nos  biens  mobles  &  Heritaiges,prefens  &  advenir. 
En  figne  de  vérité ,  avons  nous  mis  notre  Seel  pendant 
en  ces  prefentes  Lettres, que  furent  faites  l'an  mil  trois 
cens  fexante  &  nuef  le  deixieme  jour  du  mois  de  Dé- 
cembre. 
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LXII. 

Lettre  ^'Edouard  III.  Rui  d'JngUterrs  aux 
Grands  Seigneurs  de  P  Aquitaine ,  dans  laquelle  il 
déclare  les  rai  fous ,  qui  Cavoient  obligé  de  repren- 
dre le  Nom  de  Roi  de  France.  Donnée  à  Lon- 
dres le  30 .  Décembre  1 3 (ïp.  [ R  Y  m  e  r  i,  Fœ- 
dera ,  Convcntiones ,  &c.  Tom.  V I.  pag. 
643.] 


EDwARD,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de  France 
&  d'Engleterre,&  Seignur  d'irland,  a,noftre  chè- 
re &  tbial ,  le  Seigaur  do  Salutz. 

Aflcz  eft  notoirement  conuz  cornent  jadis  le  Roial- 
me  de  France ,  a  Nos  acquis  &  devolut  corne  noftre 
Héritage  par  droite  Succeffion,  Nous  purfuismes  mes- 
me  nortre  Droit  par  fort  main  ,  pur  defaute  d'autre 
Juftice,  contre  Phelip  de  ValoySi  lors  torteuous  oc- 
cupent du  dit  Roialme,  &  puis  après  encontre  Jehan 
fon  fitz  Succelieur  en  vice, 

Et,  combien  que,  au  pleifer  de  Dieu,  le  dit  Johan, 
par  fait  de  Guerre,  eftoit  mys  &  renduz  en  noftre  poair 
Vrifoner  ,  nientmains  ,  pur  efchuer  efFufion  du  Sank 
Criftien,a  la  Révérence  de  Dieu  &  de  la  Seint  Siège  de 
Rome,  Nous  entrasmes  Treitee  de  Pees, 

ht  eftdit,  par  Mediacion  des  Meifages,  noftre  Seint 
Piere  le  Pape,  la  Pees  ordenee,  foutz  certeine  fourme, 
entre  Nous  ,  &  le  dit  Johan,  &  Charles,  fon  Fiti, 
ja  torteuous  occupeur  du  dit  Roialme,  &  afferme,  par 
ferement  fur  le  Corps  noftre  Seignur  ,  &  les  Seintz 
Ewangiles, 

Parrny  la  quele  Pees  les  ditz ,  Johan  &  Charles,  es- 
toient  tenuz,  entte  les  autres  chofes,  as  Lieu.t  &  ter- 
mes acordes,  de  nous  baillier  ,  tout  plein,  des  Ter- 
res &  Foffeffions ,  Renonciacions  des  Soverainetes  & 
Refortz  faire  ,  certeines  Sommes  de  Monoie  a  nous 
paier,  &,  pur  l'acomplilTement  des  dites  chofes,  cer- 
teins  Hoftages  a  nous  doner, 

Adjouftes  par  exprès  que,  fi  aucuns  des  Hoftages, 
fanz  noftre  Congie  ,  s'en  departiffent  de  noftre  Hofta- 
ge,  ou  trespalBlfeut,  de  compeller  les  departantz  de 
retourner  en  noftre  Hoftage,  &  de  fubroger  aultres,de 
esgale  value,  en  lieu  des  mortz. 

Mais,  certes,  les  ditz  Johan  &  Charles  n'avoient, 
ficom  il  apparu,  ne  cure  de  garder  &  entreiner  le  dit 
Acord,  par  manere  que  la  dite  Pees  dernandoit, 

Kinz  lui,  fusnomez  Charles,  pur  lieu  &  temps  cove- 
rables  &  depar  nous  fovent  requis  fur  mesmes  les  cho- 
fes,  nous  fift  au  darrein,  par  les  Meflages  de  parole, 
feulement  offrir,  pur  liveree  des  Terres,  &  pleine  de- 
liverance  des  Hoftages,  certeines  Terres,  entreleffant 
put  oultrement  les  Paiement!  de  les  Sommes,  reftitu- 
cion  &  fubrogacion  des  Hoftages,  departiz  &  mortz , 
&  ks  Renonciacions  avantditz. 

Et  tant  come  entre  Nous  &  lui  avoir  efte  treternent 
&  parlance  ,  &  pendante  fur  ce  Responfe  finale  ,  la 
quele  il  nous  devoir  avoir  donne  &  faite  a  la  Fefte  de 
Fentecoftc  darrein  paifee,  dedanz  quele  terme  riens  ne 
deurt  avoir  eftee  innovez  ou  attemptez  d'une  partie  ne 
d'autre , 

Defouz  la  demoeuré  &  exfpectacion  de  quele  Res- 
ponfe, nous  esperantz  fanz  fraude  bon  iffue  de  laPees, 
fi  fift  il  moût  grant  defaute  devers  Nous  par  colour  de 
Soverainte  &  Refort,  les  queux  il  dit  a  lui  mesmes  ap- 
partenir, &  les  queux,  par  fa  notoire  default.  Nous 
demoerent,  prendre,  par  puiffance  d'Armes, Chaftialx^ 
Villes,  &  Forteresces ,  a  nous  liverees  par  la  Tretee 
de  mesme  la  Pees,  tant  en  Aquitaigne,  com  en  Pon- 
tieu,  &  les  ad  appliquez  a  fes  poair  &  Signuris,&  enfi 
les  détient  il  de  fait  occupez. 

Et,  que  pluis  eft  ,  il  ad  fait  tuer  cruelment  noz 
Gentz,  &  les  uns  de  eux  mettre  en  tresfort  Prifone,  & 
s'atforce,  par  toutes  les  voies  q'il  purra  devifer,  noun 
pas  tantfeulement  a  deftruire  Nous  &  noftre  treschere 
JFitz  le  Prince,  eins  de  nous  &  toutz  les  noz  oufler  de 
tout  recordacion  &  mémoire. 

Enfreignant,  par  tiele  manere,  outrcment  de  fa  part 
la  fusdite  Paix,  la  quel  Nous  ne  penfasmes  unqes  d'a- 
voir ofFendu  ne  blemy  en  aucun  point,  come  Dieu  le 
fciet,  en  cas  que  les  chofes,  a  Nous  promîtes,  corne 
dit  eft,  nous  euffent  efte  gardeez  , 

ht,  eftre  ce,  nous  fait  toutdis  force  &  Guerre  over- 
tement ,  &  par  tout  ce  q'il  ne  purroit ,  ne  ne  deveroit 
faire  par  aucun  colour. 
ToM.  II.  Fart.  I, 


Et  pur  ce  que  lui,  devantdit  Charles  ,  rumpUe  pair  A>j\ir)- 
lui  tout  outrement  la  Paix  fusdit,ne  n'ad  tenuz  a  nous    ■'•^^^"^ 
ne  gardez  fa  foi   ne    lealtee  ,   einz  (ce  que  Nous  eii'  1  2  ô'O'. 
defpleft  a  dire)  l'.id  blemy  overtement  &  violez,  come 
dit  eft  , 

Par  ount  nous  ne  fumes  arrieremain  obligez  ne  te- 
nuz  de  lui  garder  foy  en  ce  cas,  mcsmement  que,  en 
fefmt  le  ferement,  fur  la  Faix,  Nous  dilismes  &  pro- 
tcftasmes  de  noftre  bouche,  &  adjouftames  exprelfe- 
ment  que  nous  ne  penfasmes,  ne  ne  veuUiens  unqes, 
eftre  par  noftre  ferement  obligez ,  fi  noun  en  tant  qiie 
les  chofes,  a  nous  promifes  par  la  Treitee  de  ladite 
Paix,  nousfeuflTent  par  les  ditz,  Johan  &  Charles,  de 
point  en  point,  loialment  gardez, 

Si  avons  repris  le  noun  renomee  ettî- 
TLE  DU  Roi  et  nu  Roialme  de  France 
les  queux,  avant  la  Treitee  de  la  Pees,  nous  nfismeî 
come  novis  devions,  &  il  nous  leuft  de  clere  Droit 
ET    as    queux    Nous   ke    renonciasmes 

UNQU.sS    TEISEBLEMtNT    NE    EXPRESSEMENT, 

Et  penfons  a  purfuire  noftre  Droit  en  ce  cas, par  tou- 
tes les  bones  voies  que  faire  purrons ,  &  de  contreefter 
&  reboter,  a  noftre  poair,  la  malice  &  violence  du  dit 
Charles,  a  l'eide  de  noftre  Seignur  tout  puilfanr,  fico- 
me  lui  plerra  a  nous  doner  la  Krace. 

Toutes  les  queles  chofes  Nous  vous  fignifions  en 
vérité,  aufynque,  par  tant  entreleflant  chescune  ma- 
nere de  fcruple  de  confcience,  vous  foiez  excitez,  af- 
forcez,  &  encoragez  a  demoerer  toutdis  noz  vrais  & 
loialx  Subgietz,  &  de  faire  veftre  devoire,  &  par  toutz 
voz  Subgietz  faire  auffi  envers  Nous  &  noftre  dit  FitZ 
le  Prince,  come  promife  avetz  &  tenuz  y  eftes;de  quoi 
nous  avons  ferme  espérance; 

Ne  ne  veullez  croier  ne  accepter  fuafions,  enformè- 
fons,bealx,  plauces,  ou  promeffes  de  nullui  que  vous 
ad  par  cas  excitez,  ou  vous  purra  en  après  exciter,  au 
contraire,  de,  Vous  metter  hors  de  noftre  obeifancc 
afFedtion ,  &  bon  amour;  car,  certes.  Nous  vous  mons- 
trerons  &  ferrons  toutdis,  &  a  toutes  noz  bones  & 
vrays  Subgietz,  tiel  amour,  favour,  &  Juftice,  dont 
vous  &  eux  en  devriez  bien  loicr  &  vous  eut  piir 
contentz. 


Don.  par  tesmoîgnance  de  noftre  Grant  Seal ,  à 
noftre  Tour  de  Loundres,  le  trentisme  jour  de  Dé- 
cembre, l'an  de  Grâce  mill ,  troiscentz  ,  feflante  & 
noefi 


".  1370. 


LXIli. 

Déclaration  de  Charles  V.  Roi  de  France  . 
confisque  fur   Edouard  III.    ou   VI.    Roi 
d'Angleterre^  i^  fur  Edouard  Prince  de  Ga-  14.  Mai. 
les  fon  Fils  le  Duché  de  Guienne,  Donnée  à  Vin-  j, 
cennes ,  /i?  14.  Mai  (  i  )  1 370.     [ G.  G.  L  e  i  b-  e  ^  an- ^ 
NiTZ,  Codicis  Diplomadei  pag.  zzS.]  JJ^"^^^"' 

CA  r  0  L  u  s  &c.  Univerfîs  &c.  curh  dudùni  ad  nos- 
trum  perveniftTet  auditum  :  quod  licet  nonnulli 
Prselati,  Blrones,  Nobiles,  Confu les  &  habitantes,  & 
certi  alii  finguiares  de  Ducatu  noftro  j.\quitaniœ,  ac  de 
Terris  &  partibus  quondam  traditis  &  affignatis  per  in^ 
clitE  recordationis  DominumGenitorem  noftrum,dum 
viveret,  &  nos ,  E  d  o  u  a  r  d  o  de  Anglia  &  £  d  o  u  a  r- 
DO  ejus  primogenito  in  Traâàtu  Pacis  noviffimè  faâs 
&  initœ  inter  dictum  Genitorem  noftrum  &  nos  ex  una 
parte, &  didlos  de  Anglia  ex  altéra;  ad  nos,  &  noftram 
fuperiorem  Parlamenti  Curiam,  à  diâis  de  Anglia  ac 
certis  loca  çorum  tenentibus  &  aliis  Officiariis  in  didis 
Ducatu  &  Terris  qucm  feu  qiias  in  puro  doraanio  fub 
noftra  fuperioritate  &  refl^orto  tune  tencbant  &  tenere 
debebant,  appellaffent ,  ratione  plurimorum  gravami- 
num,  oppreflionum  &  excelfuum  eisdcm  à.  eorum  fin- 
gulis  tortionariè  &  indebitè  contra  Jus  &  juftitiam  per 
diâos  de  Anglia  &  eorum  Officiarios  antedîftos  fafto- 
rum  &  illatorum;  nosque  pro  debito  Jufticia;  eisdem 
appellantibus  adjornamentUm  requireniibus  in  caufis  ap- 
pellationum  pr^diftarum  tamqiiam  fupcrior  Dominusy 
ut  moris  eft,  conceftimus,  ut  facere  potcramus,  &  fe- 
cundum  jiifticiam  tcnebamur;  cum  per  dittum  Traâa- 
tum  Pacis  fuperioritas  &  rclfortum  totius  Ducatus  prœ- 
difti  &  aliarum  Terrarum  per  prxdiitum  Traélatum 
eisdem  de  Anglia  traditaruin&affignatarum  diflo  Geni- 
K  2  tori 

(  I  )  Mizirai  &  les  autres  Hiftotiens  pailent  d'un  femblable  Ecrit  ou 
i  Scditiationi  qu'Us  mettent  en  tiif. 
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CORPS     DIPLOMATI  Q_U  E 


A  vvr»  tori  &  nobis  ac  Succeflbribus  notlris  falvi  effint  &  tuis- 
n.NNU  ^-^^j.^  fintque  &  fueriiu  ipecialiter  &  exprelïe  relerva- 
1270  ti,  &  ad  nos  fpeâarent  &  pertinerent  ac  fpeacnt  & 
■  r  '  pertineant;  tota  illa  iiuegriiate  cum  qua  ad  nos  &  Co- 
roiiam  noltram  cemporibus  retroaâis  pertinuerunt  ante 
Tractatum  fQpradidum. 

§.  2.  Nihilominos  tamen  difti  Edouardus  Pater,  & 
Edouardus  Filias  &  eorum  Officiarii  prsdiifti,  quam- 
quam  de  conluetudine,  ufu,  ftilo  &  comimini  ac  ge- 
neraliobtervMtiaCuriœ  noftrœ  antediÊtx  ac  totiusReg- 
ni  nortri,  appellantes  antedicti  ac  eorum  genres,  Sub- 
diti  &  OiEciarii  quicumque,  appellationibus  antediâis 
pendentibus,iu  omnibus  cafibus  client,  &  eire  deberem 
exempti  à  didis  de  Anglia&  eorum  Officiariis  fupradic- 
tis  ;  nec  cuiquam  nili  nobis  &  dictœ  Curioc  noftriE  dum- 
taxat  obedire  renentur  poil  &  contra  didas  appellatio- 
nes  interpofitas  ;  nolkam  Superioritatem  ufurpare  vo- 
lentes,  eosdem  appellantes,  &  alios  appellare  feu  ap- 
pellantibus  adhœrere  volentes,  ac  alias  gentes  dictorum 
bucatus  &  Terrarum  ad  obediendum  fibi ,  &  ad  re- 
fiftendum  nobis  minis  &  muneribus  commoverunt 
contra  nos  &  etiam  concitaverunt ,  publiée  edicen- 
tes  quod  nobis  &  gentibus  noftris  in  nuUo  parerctur. 

§.  3.  Nonnulli  etiam  ex  diSis  appellantibus,  fimpli- 
citate  vel  ignorântia  aut  aliàs  fua  temeritate  àwSà ,  eis- 
demobediebant&  noftris  Jufliciariis  &  OflSciariis  obedire 
formidabant  &  recufabant;  &  quod  erat  &  eft  deterius, 
port  appellationes  multas  à  didis  de  Anglia  &  eorum 
Officiariis  antedidlis  ad  didamCuriam  nottram  interpo- 
fitas ,  occafione  &  in  odium  appellationum  ipfarum ,  in 
magnum  &  grave  prœjudicium  Superioritatis,  &  Juris- 
didlionis  noftrx  contemptum  &  loefionem  Regiœ  Ma- 
jeftatis  ,  appellantes  ipfos  à  Juiisdiflionefua  propter 
easdem  appellationes  exemptes  ,  ut  prjemittitur,  ditli 
de  Anglia&gentes  ac  Officiarii  ipforum  irrationabiliter 
&  crudeliter  ac  fpreta  reveremia  nobis  débita  traiîtave- 
runt  ac  traûabant,  &  multos  ex  eisdem  appellantibus 
inhumaniter  mortem  fubire  fecerant ,  nuncios  etiam 
noftros  folemnes,  quod  ad  diûum  Eduardim  Filium 
deftinaveramus  noftras  Patentes  Litteras  defterentes, 
per  quas  diSum  Edouardum&ejus  Officiarios  a  quibus 
fuerat  appellatum,  ad  inftantiam  didorum  appellantium 
adjornabaiTus&adjornarimandabamus  coram  nobis  feu 
in  dicta  noftra  Curia  fuperiori  in  caufis  appellationum 
prxdiâarum  proceflruros,&  ul  terius  fafluros  ut  effet  ratio- 
nts,iprc  Edouardus  Filius  prilbnarios  detinuerat&adhuc 
dctinebat  feu  detineri  faciebat.  Licet  etiam  per  alias  Lit- 
teras noftras  in  Villis  &  Locis  publicis  convicinis  par- 
tibus  in  quibus  diSus  Edouardus  Filius  ac  fui  &  Gent- 
toris  ejusdem  loca  tenentes^  Officiarii  converfari  dice- 
bantur ,  publicato  nofttise  citationis  Ediflo  certam  diem 
feu  certos  dies  eidem  EdouardoFilio  ac  ejus  Officiariis 
à  quibus ,  ut  prasmittitur,  extiterat  appellatum,  in  cau- 
fis appellationum  pr^diftarum  allîgnari  feciffemus  co- 
ram nobis  feu  in  Curia  noftra  fuperiori  pradiôa,  ad 
diem  tamen  feu  dies  eisdem  affignatos  per  fe,  vel  per 
alium  comparere  contemferant  nec  comparuerant,  ut 
debebant  ;  quare  ipfos  exigente  juftitia  contumaces 
reputavimus ,  &  pofuimus  in  defeéln.  Et  prîeterea 
di(Sli  Pater  &  Filius  ac  alii  de  domo  fua  &  adhérentes 
eisdem,  ad  détériora  prorumpentes ,  diftum  Traétatum 
&  Facem,  eorundem  propriis  juramentis  folemniter 
prœftitis  firmatam ,  violantes ,  &  contra  eadem  temerè 
&  de  faéto  venientes ,  elata  obftinatione  ac  obftinata 
elatione ,  Superioritatis  &  Refforti  noftrorum  ufurpatio- 
ne  antediâa  non  contenti  ,  contra  nos  &  Coronam 
noftram  pr^diSam  evidenter  &  manifeftè  rebelles  & 
inimicos  noftros  fe  reddiderant,  nobisque  &  Regno 
noftro  Guerram  notoriè  acpermanenter&apertèindixe- 
rant  &  fecerant ,  licut  adhuc  faciebant,  ac  per  diverfas 
Regni  noftri  partes,  tam  in  difto  Ducatu  quam  alibi, 
multos  hoftiles  infultus  fecerant  &  fieri  mandaverant  & 
adliuc  faciebant,  diftasque  partes  totis  fuis  viribus  ne- 
quiter  invadere  nifi  fuerant ,  incendia  &  alia  innumera- 
bilia  facinora  &  damna  graviffima  inferendo. 

§.  4.  Propter  qua;  &  alia  multa  fcelera  per  eosdem 
de  Anglia  &  eorum  Adhérentes  &  Coadjutores  notoriè 
perpetrata  &  commiffa ,  nos  cum  noftro  Confilio  ac 
pluribus  peritiffimis  ac  magns  fcientiœ  viris,  delibera- 
tione  fuper  hoc  prshabita  diligent!  ,  per  noftras  alias 
Litteras  in  menfe  Novembris  noviflîmè  prœterito  con- 
feftas , diximus  &  declaravimus  didum  Ducatum  Aqui- 
taniœ  &  alias  Terras ,  quas  diâi  de  Anglia  in  ditlo 
Regno  noftro  &fub  noftris  Superioritate&  Reffortoante 
rebelliones  antediclas  tenere  &  poffidere  dicebantur ,  & 
quas  de  faâo  occupabant,  nobis  caufa  forefaâurœ  con- 
fiscatas  &  applicatas  fuiffe  &  effe,  &  eosdem  Ducatiim 
&  Terras  qui  feu  qus  ad  nos  per  diiSam  confiscatio- 
ncui,  ut  praamittitur ,  devenetunt  &  ceciderunt  in  coia- 


miffum   noftro  Domanio  applicavimus  ;   deccrnentes ,  AnNO 
omnes  &  lingulos  Valallos  homines  c5c  Subditos  didlo- 
rum  Uucatus  &  Terrarum  &  qui  eisdem  Patri  &  Filio  ^^70, 
Juramento  tidelitatis  ante  rcbellionem  antedidam  tene- 
bancur,  quittos  elle  &  liberatos  perpctuo. 

§.  y.  Et  quia, ut  intelleximus  ,nonnullidedid:o  Du- 
catu &  aliis  Terris  fupradidis  in  commillum  deventis 
ac  nobis  confiscatis&applicatis,  &  adDomanium  nos- 
trum  unitiSjUt  eft  didum,quibusdam  coloribus  exquili- 
tis ,  licet  de  praîdidis  tam  notoriè  &  manifeftè  ignoran- 
tiam  non  poffent  aut  debeant  praetendere  qualemcum- 
que,  cum  talia  lin^qua;  nulla  tergiverfatione  celari  pos- 
funt,  aut  non  notoria  vel  manitefta  dici  vel  fieri  ne- 
queunt;  prîcdidis  de  Anglia,  vel  eorum  gentibus  & 
Officiariis  quamquam  in  fuis  rebellionibus ,  guerris  & 
inimicitiis  evidenter  &  notoriè  contra  nos  perfeveran- 
tibus  adhuc  obedire ,  &  eorum  partem  fovere  praefu- 
mant  ;  quidam  veto  ex  iplis ,  licet  nos  verum  Supe- 
riorem  ac  direftum  &  immediatum  Dominum  dido- 
rum  Ducatus  &  Terrarum  recogn.-'Scunt ,  nondum 
tamen  fidelitatis  Homagia  &  alia  dcveria  ad  qus  no- 
bis tanquam  veto  &  immediato  Domino  pro  fuis 
Feudis  ,  Poffelfionibus  ,  &  Terris  tenentur,  piœftite- 
runt  ,  vel  fecerunt;  &  eisdem  iuimicis  notoriè  guer- 
ram facere  &  pro  fuis  viribus  nocere  diftulerunt  ;  es 
quibus  damna  quam  plurima  &  fcandala  ac  irreparabilia 
pericula  nobis  &  toti  reipublicse  Regni  noftii  ulterius 
contingere  poffent ,  &  fequi ,  nifi  eisdem  celeriter  ob- 
viatur. 

$.  6.  Notum  igitur  facimus ,  nos  urgente  Juftlcia, 
pro  jure  &  honore  Cotonse  noftrs  ac  totius  Reipublicae 
&  Subditorum  didi  Regni  noftri  utilitate  ac  Privilégie- 
rum  omnium  in  didis  Ducatu  &  Terris  habitarum  con- 
fervatione;  prxmilla  ulterius  absque  competenti  remé- 
die tolerare  nolentes  cum  dide  Confilio  noftro  &  aliis 
litteratis  &  prudentibus  viris  fuper  hoc  delibcratione  ha- 
bita, Ducatum  prïcdidum  &  omnes  alias  Terras  ante- 
didas  ex  caufis  &  fadis  &  rationibus  antedidis  &  aliis 
manifeftis  &  notoriis,  ac  nos&didum  Confilium  nos- 
trum  in  hac  parte  rationabiliter  &  juftè  moventibus,  ex 
abundanti  decernimus&declaramus,  ut  antedidum  eft, 
in  commiffum  nobis  cecidiffe,  &  erga  nos  confiscatos 
fuiffe  &  effe ,  eosdemque  noftro  Domanio  Régie  appli- 
camus:  decernentes  tenore  pr»fentium,prout  alias  de- 
cerniraus  ut  eft  didum  ,  omnes  &  fingulos  Vafalles, 
homines  &  Subditos  didorum  ]")ucatus  &  Terrarum  a 
quibuscumque  Juramentis  fidelitatis  &  fubjedionibus 
quibus  ante  didam  rebellionem  &  confirmationem  eis- 
dem de  Anglia  &  fibi  adhœrentibus  tenebantur,  fuiffe 
&  effe  quittos  &  in  perpetuum  liberatos  &  *  *  injun- 
gentes  omnibus  &  fingulis  didorum  Ducatus  &  Terra- 
rum Subditis  ,  cujuscumque  ftatus  ,  prœeminentise, 
dignitatis  aut  conditionis  exiftant ,  ut  &  ipfi  nobis  tan- 
quam fuperiori  &  immediato  ac  veto  Domino  didarutn 
Ducatus  &  Terrarum,  ac  Gentibus  &  Officiariis  noftris 
in  omnibus  cafibus  de  caetero  obediant,  expreffius  in- 
hibentes  eisdem  fub  paenis  amiffionis  bonorum  fuorum 
querumcumque,  &  aliis  quas  erga  nos  incurrere  poC- 
funt,  ne  deinceps  pra;didis  de  Anglia,  &  eorum  Offi- 
ciariis in  cafibus  quibuscumque  obedientiam  prajbeant 
aliqualem  ,  nec  conlilium,  auxilium  vel  faverem  eis- 
dem quomodolibet  prsftare  prsfumant  ;  eisdemque  & 
eorum  fingulis  expreffius  injungimus,  ut  ipfi  de  caetero 
dides  de  Anglia  &  omnes  &  fingulos  eisdem  adhxren- 
tes  &  eorum  partem  foventes  &  tenentes,  erga  nos  re- 
belles ac  noftros  &  Regni  noftri  ac  fuos  teneant  ac  re- 
purent notorios  inimicos.  Qui  veto  contrarium  fece- 
rint  ipfos  ex  nunc  noftros  ôcCoronae  noftrse  inobedien- 
tes  &  rebelles  reputaraus  &  tenemus. 

§.  7.  Et  ut  deinceps  nullus  de  pradidis  ignorantiam 
polïït  prœtendere  aliqualem,  omnibus  Senefcallis,  Bail- 
livis,  csetcrisque  Jultitiariis  &  Officiariis  noftris  dida- 
rum  Ducatus  &  Terrarum  ubicumque  conftitutis,  aut 
eorum  Locatenentibus  &  ipforum  cuilibet  ad  quem 
pertinuerit  diftriilè  praicipimus  &  mandamus  :  quatenus 
ipli&  eorum  linguli  in  Villis  &  Locis  inlignibusdiiti  Du- 
catus &  aliis  eorum  Jurisdidionibus  fubditis,declaratio- 
nes,  cenfiscationes,  injundiones  &  inhibitiones  noftras 
fapradi61:as ac  omnia&fingula,  prout  fuperius  funt  prs- 
taâa,publicent&publicari folemniter  faciant;  ac  omni- 
bus &  fingulis  Pr:elâtis,Baronibus,Militibus,Con(uIibus 
&  aliis  ubilibet  in  Ducatu  &  Terris  antedidis  couftirutis 
fignif:cent,interinent,cisdcmque  &  eorum  fingulis  ex  parte 
noftrainhibeant fub  omni  pœna,quamerKanosincurrere 
poffent;  ne  quisquam  eorum  de  cœtcro  didis  de  Anglia 
vel  eorum  Officiariis  in  cafibus  quibuscumque  pareant 
aliqualiter  vel  intendant;  pra:didisque  Prœlatis  ac  Ba- 
ronibus,  Militibus,  Confuiibus,  &  omnibus  aliis  qui- 
bus intererit  ei  parte  noftra  praecipiatur ,  ut  ipfi  absque 

morofa 
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morofaàlatione  quacumqUe,  ad  nos  feu  chariffimum 
noftrum  Germanum  Ducem  Andegavenfem ,  noftrum 
Locuimenentem  in  diâo  Ducatu  &  partibus  Occitani- 
cis,  feu  ad  alios  Locumtenentes  &  OfBciarios  noftros 
in  Terris  prxdidis  ad  quos  fpeclabit  perfonaliter  accé- 
dant, pro  fide  &  Homagio  &  Juramentis  fidelitatis , 
cseterisve  juribus  &  devenis  nobis  per  ipfos  debitis,  pro 
fuis  temporal] bus,  Feudis, Terris  &  Poffeffionibus  ante 
diélis  faciendis  &  prxftandis ,  aut  ad  fufferentiam  requi- 
rendum  li  fit  opus.  Quae  lie  fieri  &  exécution!  effeâua- 
liter  demandari  volumus,  jubemus^^tiam  ordinamus 
per  prsfentes.  In  cujus  rei  teftimaBnim  &c.  Datum 
in  Caftro  noftro  Vincennarum  xiv.  die  Maji  anno 
Dom.  M.  ccc.  LX  X.  &  Regni  noftri  fepiimo.  Sic 
Jignati'.m. psi  Regem  in  iVIagno  Confilio  fuo  ,  Vil- 

.    LtMEK. 

LXIV. 

Emptio  fsf  Incorporatio  Marcbionatûs  Lulatite ,  y 
Dominiorum  Milberg,  Strcl,  i3  Verdenheim, 
Regno  BohemiEe  fa^c,  per  Imper at or em  C  a  r  o- 
L  u  M  IV.  tanqiiam  Bohemite  Regem.  Datum 
Kaknd.  jiugujii  IndiSt.  V I II .  ^miô  1 370. 
[Christ.  Godef.  Hofmannus  in  Ap- 
pendice Diplomatum  atque  Documenter.  Hifto- 
riamLufatis  illuftrantium ,  Tom.  IV.  Scriptor. 
Lufaticor.  pag.  zoj.  (i)  Balbinus  inter 
Literas  publicas  de  Bohemia  Miscellaneis  His- 
toricis  ejusd.  Regni  adjcétas  Vol.  I.  Part.  V. 
Epift.  III.  pag.  254.  LuNiG,  Teutfches 
Reichs- Archiv.  Part.  Spécial.  Continuât.  II. 
Abtheil.  IV.AbfatzII.  in  Supplément,  des  An- 
hangs  zu  der  Laufitz  pag.  88.  d'où  l'on  a  tiré 
cette  Pièce.  ] 

In  Nomine  Sanéla  if  Ittdivida<e  T'rinitatls  féliciter. 
Amen, 

CAaotus  IV.  divinâ  favente  Clementlâ  Roman. 
Imperator  femper  Auguftus  &  Bohemia  Rex ,  ad 
perpetuam  rei  raemotiam  ;  Inter  meditationes  alias  quœ 
nollrjE  mentis  oculis  occurtunt  variis  modis,  ad  hoc 
ptaecipuè  confideratio  noftra  dirigitur,  qualiter  ad  ho- 
norem  omnipotentise  Dei,  &  Sacri  Rom.  Imperli  dé- 
çus &  gloriam,  Regnum  &  Corona  Bohemis  augmen- 
tô  felici  proficiant  &  noftrs  dih'gentiœ  laboribus  au- 
geantur.  Ut  in  hoc  celebris  &  recolendx  memoriiE 
i^rogenitorum  noflrorum  imitemur  veftigia  &  noftros 
Hœredes  ac  Fofteros  confolari  poiîîmus ,  &  magnifica- 
tis  Regno  &  Coronâ  prsdiâis  ,  fub  Magnifici  Régis 
potentis  regimine  fubjeflus  nobis  Populus  in  amœ- 
nifTim^e  Pacis  fpeciofa  pulchritudine  conquîescat. 

Sanè  quum  aliàs  infignis  Principatus  iVIarchionatus 
Lufati*  cum  certis  aliis  conterminis  eidem  &  vicinis 
Regionibus  ex  prsfidentium  debili  quidem  &  inordi- 
nato  Regimine,  adeo  Guerrarum,  feditionum  &  alia- 
rum  tempeftatum  gravarentur  periculis ,  in  manifeftam 
circum-adjacentium  Dominorum  perniciem,  ut  etiam 
ex  his  prsfatorum  Regni  &  Coronœ  Boëmis  debe- 
rent  non  immérité  gravia  dispendia  formidari  :  Nos 
ad  procurandum  commoda  quietis  tfanquills  fupra- 
diâum  Marchionatum  Lufatis  nec  non  Ùominia,vi- 
delicet  Milberg,  Strel  &  Werdenheym  cum  fuis  per- 
tinentiis  à  veris  atque  legitimis  Principibus,  Dominis 
ac  PofTeflbribus  eorum  comparavimus  &  emimus  nos- 
trâ  pecuniâ  ad  gloriam  S.  Romani  Imperii  &  Regni 
noftri  ac  Coronas  Boëmiœ  commoda  pariter  ac  tute- 
lam.  Ideoque  animo  deliberato ,  fano  Principum , 
Comitum,  Baronum  ac  Procerum  S.  Imperii  fidelium 
noftrorum  accedente  confilio,  de  Imperialis  poteftatis 
plenitudine  ac  de  certa  noftra  fcientia  infignem  atque 
illuftrem  Principatum  antediSum  Marchionatus  Lufa- 
tise,  nec  non  Dominia  Milberg,  Strel  &  Werdenheym 
cum  omnibus  Civitatibus,  Oppidis,  Vallis,  Diftriâi- 
bus,  Territoriis  ,  Comitibus  ,  Baronibus,  Militibus, 
Clientibus ,  Vafallis ,  Vafallatibus ,  Feudis ,  Feudata- 

(  I  )  BdUiinus  ne  donne  de  ce  Traité  que  le  commencement  8c  la 
fin.  Ce  fout  deux  Fiagmcns  ,  dont  le  premier  finit  à  ces  mon  ; /«- 
ma.  ficut  hue  unijuam  factri  ftjfuyms  mrtiori  ;  &  l'autre  commence  par 
ceux-ci ,  altentitti  dtcreuïmttt ,  ^  dr  bac  Editio  C^farto  dignum  duximm  &€. 
La  raifon  qu'il  eu  donne  eft,  que  l'Exemplaire  qui  lui  croit  tombe 
entre  les  mains  droit  extrêmement  vicieux.  H!c  dus  fdU  tmiCi,  dit-il, 
çwia  piendofum  ExemfUr  fum  na£lm,  ex  ^ut  nifi  minda  imptiratum  ,  nikU 
imMim  [tiHi.    [  D  u  M .  ] 
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riis,  Judicibus,  Schultetis,  Civibus,  Rufticis,  Emphv-   AvMr» 
tetis  &  ad  glebam  adftriêtis ,  &  Univerfitatibus  Civita-  ^'^^^ 
tum,  Oppidorum,   Villarum  &  Locorum  quorumlî-  I  ?70. 
bet,  cum  agris  cultis  &  incultis,  vus,  inviis.  fylvis 
nemoribus,  virgultis  ,   rubetis,   pascuis,  pratis,  vena- 
tionibus,  aucupationibub  ,   aquis  ,   aquarumve  decurli- 
bus,  Stagnis,  Lacubus,  Paludibus,  Piscinis,  Piscatu- 
ris,  Molendinis,  Cenfibus,  Reddiuibus,  Proventibus 
Obventionibus ,  Utilitatibus ,  Honorantiis , Emolumen- 
tis,Teloniis,  Conduaibus,  Ungeltrs,  Talliis ,  Exac- 
tionibus,  Judiciis,  JurisdiSionibus,  alcis  &  baffis,  pœ- 
nis  &  mulftis  de  Judicio  provenientibus  feu  aliàs  unde- 
cunque,Monetis  &  audoritate  cudendi  Monetas,  aiiri 
argenti,  grofforum  Hallenfium  feu  alterius  coni',  im- 
preffionis  five  charaéteris  cujuscunque. 

Quam  quidem  auiftoritatem   per  anteadiftum  Mar- 
chionatum   Lufatiœ  &   Dominia  Miilberg ,    Strel    & 
Werdenheym  &  eorum  pertinentias  univerfas  plene  ex- 
tendi  volumus.     Ubicunque  etiam  nos,  Ha;redes,Pro- 
hasredes,  Pofteri  aut  Succelfores  noftri  Bocmiîe  Keges , 
qui  pro  temporefuerint,  ftatuere  ac  ordinare  decreve- 
rimus  antediâam  Monetam  cudendam  fore  feu  quomo- 
dolibet  faciendam,necnon  metis,gadibus,  grauitiis,  limi- 
tibus  &  omnibus  circumferentiis  fuis,  ficut  ab aliis  aliorum 
quorumcunque  bonis  circumadjacentibus  circumferen- 
tialitef  funt  diftinfta,  Dominiis  direâis&utilibus,  Ho- 
magiis,Homagialibus, atque  auri, argenti,  Ilanni,  cupri 
&  alterius  cujuscunque  metalli  mineris,  Judœis  quoque 
Caméra;  noftrœ  fervis,  tributis  &  Servitutibus  eorum  & 
omnibus  aliis  in-fub-&  fuper  Terra  exiftentibus,  quibus 
etiam  poffint  feu  valeant  fpecialibus  vocabulisdefignarî 
antedidto  Regno  noftroBoemiœ,  &ejusdemKegninortri 
Boëmix  felici  Coronœ  Maj eftatis  noftrs  Hœredibus, Hro- 
hsredibus.PofterisacSucceiïbribus  noftris  Boëmiœ  Re- 
gibus in  perpetuum,aui5loritateCœfareâ,&  de  Imperialis 
poteftatis  plenitudine  adjungimus,attribuimus,incorpora- 
mus,invisceramus&unimLis  perpetuù  &  irrevocabiliter 
fub modo,jure& forma,  ficut  hoc  unquam  facere  poffu- 
mus  meliori.  Decernentes  &  hoc  Imperiali  perpetuo  fta- 
tuentes  Ediâo ,  quod  non  liceat  quavis  ratione  aut  cau- 
fa  alicui  Illuftr.  Regum  Botmix,  Hœredum  &  Suc- 
cefforum  noftrorum  antediâum  Marchionatum  Lufa- 
ti»  in  Milberg  ,  Strel  &  Werdenheym  Dominia  nec 
non  Caftra,  (Jivitates,  Munitiones,  Terras,  Oppida, 
Villas,  Vafallagia,  Dominia  &  pertinentias  eorum,  ut 
prœmittitur ,  in  toto  vel  in  parte ,  quibusvis  etiam  in- 
genio ,  excufatione  feu  colore  quœfitis ,  vendere ,  alie- 
nare,  fcindere,  obligare,  permutare,  dividere,vel  alio 
quovis  modo  à  poteftate  &  Dominiô  Regum,  Regni 
&  Corons  Boémis  removere.     Et  quod  li  quis  Illus- 
trium  Regum  Boëmis  in  contemptum  hujusmodi  Im- 
perialis EdiSi  &  in  prsjudicium  Regni  &  Corons  Boë- 
miae,  antedidum  Marchionatum  Lufatiœ  nec  nonMil- 
berg ,  Strel  &  Werdenheym ,  Dominia ,  Civitates ,  Cas- 
tra, Munitiones,  Vafallos,  Vafallagia,   Jura,  Juris- 
di£liones  &  alla  quœ  exprimuntur  fuperius  in  toto  vel 
în  parte,  quibusvis  ingeniis,  titulis  feu  coloribus  qusfi- 
tis,  vendetet,  fcinderet,  obligaret,  alienaret,  permu- 
taret,  feu   à  Regno   &   Corona   Boëmiœ  removeret 
nulli  pœnse  corporali  reddatur  obnoxius,  cum  non  fit 
conveniens ,  quod  Regiam  Majeftatem  corporalis  pœna 
conftringat,fed  ipfum  Regem  pœnam  &  notam  perjurii 
ipfo  fafto  incurriffedecrevimus.    Principes  verô    Ba- 
rones  &  Nobiles  aliî  quicunque,  cujuscunque  dignita- 
tis,gradus,  conditionis  vel  ftatus  exiftant,  qui  ad  ven- 
ditionem  ,   fciffionem  ,    obligationem  ,    alienationem, 
permutationem  feu  remotionem  hujusmodi  quonrado- 
libet  niterentur  auxilium,  confilium  ,  favorem,  adju- 
torium  feu  confenfum  prreftiterint,  ipfo  faSo  fint  & 
reddantur  infâmes  ,   &  cadant  ab   omnibus  fuis  Juri- 
bus,  Privilegiis  &  honore,  &  univerfa  bona  ipforum, 
mobilia  &  immobilia,  polfeiTiones  &  prœdia,  ubicun- 
que feu  in  quibuscunque  rébus  confiftant,  ad  ufus  Re- 
gum ,  Regni  &  Corona  Bohemiœ  confiscentur,  ac  iplî 
tanquam  proditores  infidèles,  rei  ]s&  Majeftatis  Cri- 
minis , turbatores  Pacis  &  quietis,  fidelium  difilpatores, 
Regni  &  Coronx  Bohemis,  &  honoris  Regalis  con- 
temptores  fint,  ab  omnibus  impunè  usque  ad  mortem 
inclufivè   &   finale  fupplicium  perfequendi,  atque  ad 
hujusmodi  perfecutionem  ipforum  omnes  iridiiferenter 
Regnicols  pra:fati  Regni^  &  Coronx   Bohemis  teneri 
debebunt,  &  ad  perfecutionem  eorum  modo  prcediflo, 
intendere  diligenter  fub  pœna  perditionis  omnium  Ju- 
rium,  Privilegiorum,  Libertatum,  gratiarum  je  hono- 
rum,  quibus  unquam  eis  Regum  Bohemix  Liberalitas 
providit  haflenus  &  duxit  provîdendum.    Teneantur 
etiam  Reges  Bohemi»  qui  pro  temporc  fuerint  &  fint, 
virtute  hujus  Imperialis  Edidti  ad  hoc  fpecjaliter  obli- 
gati,  ut  videlicet  hune  Articulum  de  non  vendendis, 
K  3  fcia- 
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fcindendis  alicnandis  permutandis  feu  ctiam  rcmo-  lexiftant,qai  te  adverfum  iiolhosSubditos  jus  autaffio- 
vendis  prœdidis  omnibus  jurent  in  Priucipum,  Baro-  I  nein  habere  coutendennc,  ibidem  &  non  alibi  tencantur 
num  &  Nobilium  Re^^ni  liohcmis  prsdicti  prxfentiâ,  accipere  JuUitia:  complementum  ,  in  dctcdum  verô 
radis  corporalifr  Sacrolanais  Evansîeliis  prius,  &  au-  Julliiii,  put.i,  ii  Judices  nolln  m  adminillranJa  Julli- 
tcquim  de  mriibus  vcncrabilis  Arihi- Episcopi  Pra-  Itia,  (quoa  abUt  )  negh-entes  rcdderei:t,  aut  11  propter 
uenli'  feu  altcrius  Episcoporum  Regni  Bohcmia)  prx-  juuquuacem  lentencia;  le  aliquis  conquereretur  oppres- 
titi  no'ftrorum  Principum  coronati  fuerint,  feu  Sacram  !ium,  ex  tune  liceat  ei  cujus  interfuent  m  catuni  diao- 
Regiam  acceperint  Undlioncm,  &  prœdictis  pœnîs  per  !rum  gravamiaum  ad  noltrum^  Hscredum  ac  SucccUo- 
iios  infliâis,  fervatis  vel  non  fervatis,  pisdiéta  nihilo- 
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minus  omnia  6c  corum  quodlibet,  ptoiit  funt  exprcHata 
fupcrius,in  fao  robore  perfevercnt.  Frœterea  omnibus 
&  (îngulis  in  prxdidis,  Marchionatu  videlicet  Lufatiœ, 
noc  non  Milbcrg,  Strel  &  Werdcnlieym,  Dominiis, 
Civitatibus,Callris,  Terris,  Muniiionibub  &  pertinen- 
tiis  fuis  relid-'Otibus  feu  qui  pertinent  ad  eadem,  hac 
edidali  Cxlarea  Lege  dirtriSius  iiiliibemus,ue  quis  cu- 
juscunque  conditionis  exillat,  occalione  debitorum  len 
cujuscunquc  caufx  alterius  in  bonis, prsediis  feu  poifes- 
fionibus  alterius  auâoritate,  imô  verius  temeritate  pro- 
priâ  pignorare  feu  pignora  praefumant  accipere,  nili 
auiftoritatem  hujusmodi  coram  noftris  Judicibus  per 
definitivam  fententiam  obtinuifle  noscatur,  cujus  tamcn 
fententiœ  vigore  ad  receptionem  talium  pignorum  no- 
lumus  aliqua  ratione  procedi,  nili  in  praslisntia  corpo- 
rali  judicialis  Nuncii,  quem  noilri  Judices,  quorum  iu- 
terfuerit,  ad  executionem  talium  duxerint  deflinandum. 
Habitatores  etiam  prifati  Marchionatus  Lufatiœ,  nec 
non  Dominiorum  Milberg,  Strel  &  Werdenheym  & 
pertinentiarum  quarumlibet ,  vel  qui  Callra,  Munitio- 
nes ,  Curias ,  Domus  aut  PcfTefTiones  ibidem  habuerint, 
non  audeant  prssfumptione  quacunque ,  quibuslibet 
occafione  ingenii  feu  colore  qusefitis,  adverfus  Mar- 
chionatum  Lufatis  praediâum  ,  nec  non  in  Mil- 
berg  ,  Strele  &  Werdenheym  Dominia  nollra  &  édi- 
teras Regni  &  Coronse  Bohemia;  pertinentias  aliqua 
quEC  in  damnum  f.  dispendum  Regni,  Regnicolarum 
&  Terrarum  vergere  polfcnt,  quomodolibet  attentare. 
NuUi  etiam  talium  habitantium  feu  poffidcntium  Bona, 
Caftra,  Domos,  Munitiones  feu  Prsdia  in  Marchionatu 
Lufatise  prœdidlo,  nec  non  IVlilberg,  Strel  &  Werden- 
heym ,  Uominiis  noQris  &  eorum  pertinentes,  etiamli 
taliaHEreditatis,proprietatis,feu  quovis  alio  titulo  pos- 
fiderent,  aliqua  ratione  liceat  de  bonis  &  rébus  hujus- 
modi fitis  intra  limites  Marchionatus  Lufatiae  &  Do- 
miniorum Miilberg,  Strel  &  Werdenheym  exprelfato- 
rum  fuperius  ,  fe  alicui  alteri.  Dominio  feu  Domino 
cu]us  etiam  pr^eminentis,  Sïatus  feu  Nobilitatis  exis- 
tant, Vafallagio,  Homagio,  Feudo ,  aut  alio  quovis 
titulo  fabjicere,  fub  pœna  perditionis  omnium  bonorum 
fuorum  qua;  tune  temporis  in  eisdem  Principatu  ac 
Dominiis  noftris  quomodolibet  obtinerent.  Ut  etiam 
irifignis  Marchionatus  Lufati^  prajfatus  ,  nec  non  in 
Milberg,  Strel  &  Werdenheym,  Dominia,  Caftra, 
Civitates,  Terroe,  Munitiones  &  Loca  quœlibet,  qax 
de  pertinentiis  eorum  aliquo  refpeâu  conftituunt,  eo 
itberiori  prosperitate  gaudeat  &  augmentis  prosperentur 
felicibus,  quo  eadem  contigeiit.  Virtuofa  juftitia  de- 
liberatione  virtuofi  Principis  attentius  ,  decerniraus  & 
de  hoc  Ediélo  Cœfareo  dignum  duximus  perpétué  fta- 
tnendum.  Quod  nullus  Princeps  Eleflor  feu  alter 
Princeps,  Dux,  Marchio,.  Comes,  Baro,  Minifteria- 
lis,  Miles,  Cliens  ,  Clericus  five  Laicus  ,  Civis  aut 
Civilis,  Unîverfitas  (îve  Cléricale  Collegium,  feu  alia 
qusecunqUe  perfona  Eccleliaftica  vel  Secularis,  cujus- 
cunque  dignitatis ,excellentise, prœeminentiî;, nobilitatis 
feu  conditionis  exiftat ,  quoscunque  homines  noftros 
Marchionatus  Lufatiœ  &  Dominiorum  expreflatorum 
fuperius,  cujus  etiam  gradus  ,  ftatus  aut  conditionis 
exiftant,proquacumque  caufaciviii,criminali  feu  mixta, 
ad  alia  quœcunque  judicia  fecularia  quorumcunque  Ju- 
dicum  extra  Marchionatus  Lufatias  pracfati  &  Domi- 
niorum pridiflorum  diftriflus  ,  judicia  feu  Territoria 
citare  feu  evocare  prsefumat,  feuqucmcunquehomincm 
etiam  reum  notoric  aut  quem  in  ipfo  malelicio  a£l;ua- 
li  fugitivo  pede  conantem  evadere  t:uerint  perfequuti, 
de  prxdiftis  Marchionatu  atque  Dominiis  &  corum  ju- 
diciis  potcntcr  aufcrre  prcefumant,  aut  illum  alibi  judi- 
care  nili  de  Judicum  &  Officialium  noftrorum  ibidem 
quorum  interfaerit,  mandata,  fcientia  ftu  licentia  fpc- 
ciali.  Inhibemus  etiam  aufloritate  prœfatà  omnibus  & 
iingulis  in  praefato  Marchionatu  Lufatia:,  nec  non  in 
Milberg, Strel  &  Werdenheym  Dominiis  &  eorum  per- 
tinentiis relidentïbus,  ne  fupet  bonis,  polleffionibus  & 
rébus  quibuscanque  litis  in  Terris,  Diftridtibus,  Terri- 
toriis  &  pert  nentiis  Marchionatus  &  Dominiorum  hu- 
jusmodi alibi  prajterquam  noftris  Judicibus  quorum  in- 
tertuerit,  Confiftoriis  &  fcamnis  judiciorum  noftrorum 
audeant  respondere.  Quodque  omnes  &  finguli  cujus- 
cunque  ftatus ,  gradus ,  prseminenti»  feu  conditionis 


rum  noftrorum  Regum  Bohemis  auditorium  appellare, 
qui  demum  caufim  live  cauLas  hujusmodi  delegare  po- 
terunt  alicui  fidej^kno  ex  fuis  Subditis,  fine  juridico 
terminandum  ,  all^ius  tamen  lie  delcgati  fentaitia 
non  aliàs,  nili  ad  Illuftrium  Bohemiae  Regum,  qui  pro 
tempore  fuerint,  Regalem  CarHeram  ,  aliqua  ratione 
concedimus  appellari.  Refertatâ  nihilominus  nobis^ 
Hccredibus  &  Succeftoribus  noftris  Regibus  f'ohemix, 
fa'ukate  &  poteftate  libéra  .quoscunque  homines  Mar- 
chionatus Lufatia;  in  Miilberg,  Strel  &  Werdenheym 
Dominiorum  &  pertinentiarum  omnium  duni  &.  quo- 
ties  iiobis  placuerit,  quacunque  raticuie  feu  caufa  pro 
noftro  beneplacito  ad  noftri  prsefentiam  cvocandi  feu 
per  Judices  noftros  citari,  conftituendi,  &  in  judicio 
tali  juxta  morem  proccdcndi,  iicut  Regni  Bohemiœ  an- 
tiqua  &  dudum  oblervata  tenet  confuetudo.  Si  quid 
autem  adverfus  prudiéla,  feu  alterum  ipforum  in  con- 
temptum  Imperialis  noftri  Uecreti,nec  non  'n  Regum, 
Reani  &  Corona;  BohemiiE  prsjudicia  fieret,per quem- 
cunque  in  quacunque  dignitate  vel  ftatu  manente,  Nos 
omnia  S  lingula  attentata  feu  attentanda,quoquomodo 
feu  qualitercunqne  fièrent,  annuUamus ,  caflamus ,des- 
truimus  ikanâoritate  Impérial!  ac  de  certa  noftra  fcien- 
tia viribus  vacuamus  &  pro  non  fadis  haberi  volumus, 
nequc  ex  his  aliquem  ad  obfervantiam,  fatisdationem, 
feu  quodcunque  aliud  quomodolibet  volumus  obligari. 
Si  quis  verô  in  Terra  noftra  praidida  relideniiam  fa- 
ciens,  àut  bona,  tes  &  polfeiTiones  habcns  ibidem, 
fe  in  prfcjudicium  noftri  Marchionatus  Lufatiœ  &  Do- 
miniorum, qua:  funt  exprefla  fuperius,  ad  aliéna  judi- 
cia traxerit  feu  alibi  Rclidens  de  pofliiffîonibus  fuis  fitis 
ibidem  fub  alterius  cujuscunque  judicio  duxerit  refpon- 
dendum,  aut  fi  quis  perfona  &  rébus  ad  didum  Mar- 
chionatum  Lufatix  &  prâdida  Dominia  noftra  perti- 
nens  homines  noftros  ad  aliéna  judicia  citaverit,  decer- 
nimus,  &  hoc  Imperiali  perpetno  fancimus  Edidlo, 
quod  Citàtores  ejusmodi  &  qui  fe  voluntariè  citari  fus- 
tinuerint,  nec  non  Procuratores ,  Judices  &  Caulidici 
qui  fe  alterius  cujuscunque  proteftioni  comniiferint  feu 
qui  tsles  in  ptoteâionem  fusceperiut  ut  quilibet  eorum 
fpeciftcè  &  fingulariter  quadraginta  Marcas  puri  Auri 
nomine  poens  componant,  ab  eisdem  &  eorum  quoli- 
bet, quotiès  contra  faôtum  fuerit,  irremilJibiliter  exi- 
gendas  ,  quas  lîluftrium  Regum  &  prsedidi  Regni 
ac  Corons  Bohemia;  ulibus  decernimus  applicandas, 
non  obftantibus  quibuscunquc  Privilegiis,  Literis,  ab 
linperio  facro  feu  aliundc  obtcntis,Libertatibus,Exemp- 
tionibus  feu  Indultis,Statutis,  Reformationibus  &  Juri- 
bus  communibus  municipalibus  feu  privatis,  editis  feU 
edcndis  in  pofterurn  loqueutibus  in  contrarium,  Quibus 
omnibus  fi  &  in  quantum  prccfentibus  adverfiri  cenfen-» 
tur,  fub  quibuscunque  etiam  verborum  exprelTîonibus 
dici  vel  enuclcari  va!eant.  Ac  fi  etiam  de  his  jure  vel 
confuetudine  deberct  in  prccfentibus  de  verbo  ad  ver- 
bum  fieri  mentio  fpecialis  audoritate  Imperiali  &  de 
Ca;fare£c  poteftatis  plenitudine  ac  de  certa  noftra  fcien- 
tia derogamus.  Nulli  ergô  penitùs  hûminum  liceat 
hanc  noftra;  attributionis ,  incorporationis,  inviscera- 
tionis,  unionis,  decrcti ,  inhibitionis  ,  Statuti,  pœna- 
rum  adjedionis  &  dcrogationis  paginam  infringere,  fea 
ei  quovis  aufu  temernrio  contraire  fub  pœna  mille 
Librarum  auri  puri  quas  ab  co  &  ab  his  qui  quavis 
prxfumptione  contravenerint,  fuper  omnes  pœnas  fu- 
perius ad)e£las  quas  in  fuo  robore  manerc  noftra  dc- 
crevit  Serenitas  ,  ftatim  &  immédiate  componi  &  ir- 
remiiîîbiliter  exigi  volumus ,  toties  quoties  fuerit  con- 
trafadum  &  earum  medietatem  Imperialis  œrarii  livs 
fîsci,  refiduam  verô  partem  Regum  Bohemiœ  qui  pro> 
tempore  fuerint,  Camers  feu  uiîbus  applicari. 

Sigmtm  Sereniffimi  Trinc!j>is, 

Et  Domini,  Domini  Ca- 

roli  Roman.  Imperat.  In- 

vidiffim.  &  gloriofiffiraf 

L)ohemis  Régis  &c. 

Teftes  hujus  rei  funt  Illuftres,Rudolphus  Dux Sax'o- 
nis ,  Sacr.  Rom.  Imper.  Archi-MarfchalKis  Otto 
Marchio  Brandenburgenfis,  Sacr.  Roman.  Imper.  Ar- 

chi-Ca- 


DU     DROIT     DES     GENS. 


Anno 

J370. 


1371. 

10.  Mars, 


chi-Camerarius ,  Principes,  Ele6i:ores,venerabiles,  Jo- 
haniies  Pragenfis  EcclelÎE  Archi-tpiscopus,  Apoftolics; 
Sedis  Legacus,  Albertus  Magdeburgeiilîs  Archi-Epis- 
copus ,  Johannes  Olumuceiilis  Episcopus,  Sacrœ  Im- 
per. Aola;  nollrcE  iJanccllarius  ,  Lambertus  Spirenfis 
&  Petrus  Luthomislenlis,  Eccleliarum  Episcopl  Illus- 
tres :  Johannes  Marciiio  Moravia; ,  Rupercus  Ligni- 
cenlis,  Johannes  Oppavienlis ,  liolko  Opulienlis,  & 
Henricus  Lithwanis  Duces,  Speâabiles,  Fridericus 
Burggraviiis  NLirnbergenlis,  Johannes &Ulricus  Land- 
gravii  Leuchtenbergenlis ,  IJlricus  de  HelfFcnllein,  Jo- 
hannes &  Burchardus  de  Peckz ,  Engerandus  de  Chus- 
iin  ,  Dominas  iii  IBcdefori:  &  in  Soyffan  ,  Comités , 
Nobiles  :  Petrus  de  Wartenbergk  Imperialis  Curiœ 
nortrœ  Magilter,  Borfo  de  Rifènburgj  Capitanei  Ter- 
rarum  nollrarum  Bavaris  &  Eranconi9e ,  Thymo  de 
Coldyck  Capitaneu's  Terrîe  noftrs  Poloniœ,  Andréas 
&  Beneffius  Fratres  de  Duba,  Haflb  &  Zwireticz, im- 
perialis CamerE  noftroc  Regalis  Bohemix  Notarius,  & 
alii  quam  plures  noftri  &  Imperii  Sacri  Nobiles  &  fidè- 
les, Prailentium  fub  Imperialis  noftrœ  IVlajeftatis  Sigillo 
teftimonio  Literarum.  Datum  Pragje,  Anno  Domini 
millefimojtrecentefimo  feptuagelîmo,  Indiilione  oda- 
vâ,  Calendis  Augufti ,  Regnorum  noftrorum  Anno 
Roman,  viceiimo  quinto,  Bohemis  vicefimo  quarto, 
Imperii  veto  fexto  decimo. 

LXV. 

Hommage  rendu  par  Ferry,  Comte  Sauvage  de 
Kirbourg^  ^  Jean  l.  Duc  de  Lorraine,  four 
fe  racheter  de  la  frifon,  le  \o.  de  Mars  1371. 
"[  Traité  Hiflor.  &  Crit.  fur  l'Orig.  &  la  Gé- 
néalog.  de  la  Maifon  de  Lorraine,  Sec.  Aux 
Preuves,  pag.  cxxxviii.] 

UNiverfis  prsfentes  Litteras  infpefluris,  Ferricus 
Miles  des  Sylvertris ,  Comes  de  kirbergh,  falu- 
tem  &  omue  bonum.     Com  illuftris  &  potens  Princeps 
liôminus  Johannes  Dux  Lotharingiœ  &  Marchio  michi 
rinper  fua  nobilitate  talem  &  tantam  gratiam  intulerit , 
quod  meum  proprium  corpus  in  fuis  carceribus  &  vin- 
culis  ex  certis  rationabilibus  &  legitimis  caulis  areda- 
tum,vin6tum,  captivatum  &  detentum,  ab  hujusmodi 
carceribus  &  vinculis  plenariè  liberavit,  &  fub  certis 
modo  &  forrhâ  etiam  gratis  &  complacentibus  prillina: 
reftituerit  libertati;.hinc  eft  quod  ego  attendens  &  con- 
ilderans   ejuidem   gratis  magnificentiam  .  .  .  propter 
hoc  quod  absque  vi,    côaiSione  aut  violentià  quibus- 
que,  imô  potiùs  ex  meâ  propriâ,  merâ ,  fpôntaneâ  & 
lioerâ  voluntate,  faâus  fum  pro  me  &  Hsredibus  meis 
Dominis  feu  Comitibus  de  Kirberch,  homo  ligius  di6ti 
Domini  Ducis ,  pro  fe  &  fuis  Haîredibus  Ducibus  Lo- 
tharingice   &    IVIarchiûnibus,   ex   nunc   in  perpetuum. 
Ejusmodi  Homagium  ego  aut  diéti  Hœredes  mei  pote- 
rimus  redimere,    retraheré  feu  recuperare  ,   pro  &  ex 
fomma  quatuor  millium   florenorum  véterum  auri  & 
ponderis  bonorum,  jullorum  &  legitimorum,  in  ma- 
iiibus  dicîti  Domini  Ducis,  aut  fuorum  diQorum  Hxre- 
dum,  feu  alicujus  alterius  eorumdem  caufam  fpecia- 
lem  in  hoc  habentis  ,   folvendorum  ,  reddendorùm  & 
computandorum.     Et   fi   poft  deceffum   meum,   didli 
Hxredes  mei  hujusmodi  Homagium  facere,  feu  diftam 
fummam  auri  folvere,  quod  abfit,  recufarent;  ego  ex 
nunc  pro  tune  privo,  &  privatos  eflfe  volo  &  ordino 
diâos  Hsredes  meos  à  fuccelfionc  omnium  &  fingulo- 
rum  bonorum  meorum  mobilium  &  immobilium  quo- 
rumcumque.     Que  quidem  bona  mea  volo  &  ordino 
ex  nunc  pro  tune  fore  obligata,  capta,  areftata  &  de- 
tenta  in   manibus   diâi   Domini   Ducis,  feu    fuorum 
diftorum  Hferedum,  usque  ad  debitum  complementum 
omnium  &  fingulorum  prsmifforum.     Hoc  etiam  ad- 
dito  cum  pra;miffis ,  quod  ex  caufa  fèil  ôccafione  hujus 
mese  arreftationis ,   captivationis   feu  detentionis  ^  aut 
dampnorum  quorumque  etiam  exinde  fecutorum  feu 
incurforum ,  non  evenient  nec  erunt  faâa  per  me  nec 
p'er  illos  qui  mecum  erant  feu  vénérant  tempore  &  loco 
hujusmodi    meœ    arreftationis  ,    nec  etiam   per  alias 
quascumque  perfonas  aliqua  dampna  feu  mala  j  dido 
Domino  Duci  nec  illi  feu  illis  qui  me  areftaverunt, 
captivaveruut   feu   detinuerunt  ,    nec   etiam   aliquibus 
hominibus  feu  bonis  ad  diflum  Dominum  Ducem  feu 
diêtos   fuos   Hsrcdes   quovis   modo   fpeâantibus   aut 
fpeôaturis.    Hoc   etiam   addito  quod  intuitu  ejusdem 
gratix,  per  ditlum  Dominum  Ducem,  etiam  ut  pras- 
ttrtur,  quittavi  Ik  quitto  per  praefentes  pro  me  &  Hx- 
redibus  meis  didlum  Dominum  Ducem,  &  didos  Hs- 
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redes  fuos  de  quibuscumque  debitis,  querelis  &  impo-  Anno 
fition;bus,in  quibus  diftus  Dominus  Dux, aut  fui  Prœ-  ''^""^ 
decefifores  Duces  Lotharingia:  &  Marchiones,  potue-  I27ti 
riint  &  poflTunt  temporibus  r«troaâis  usque  ad  confec- 
tionem  prscfentium  etiam  aut  Hsredibus  meis  teneri, 
aut  etiam  comodolibet  obligari.  Omuia  autem  &  fin- 
gula  prxmiifa  promili  &  promitto  per  prxfentes  pro  me 
&  di6tis  Hsredibus  meis  tirmiter  tenere  &  inviolabiliter 
obfervare,  ditlo  Domino  Duci  &  fuis  Hœredibu^  prs- 
didis  per  fidem  meam  loco  juramenti  corporaliter 
prsftitam,  &  fub  obligatione  omnium  &  fingulorum 
bonorum  meorum  moûilium  &  immobilium,  prœfen- 
tium  &  futurorum  quorumque  &  ubicumque  exiftentium 
feu  exiftendorum-  Quœ  quidem  bona  il  ego  feu  diâi 
Hxredes  mei  defficeremus  in  prxmiliis  aut  aliquo  pra- 
milforum  (quod  Deus  avertat)  diSus  Dominus  Dux, 
feu  diâi  fui  Haeredes ,  aut  eorum  caufam  habens  in  hac 
parte,  poffit  capere  feu  capi  facere  per  fe  vel  per  alios 
quosque  juftitiâ  mediante  vel  non  mediante,  vendere, 
diftr.ahere,&  alienare,  absque  ilrepitu  Judicii ,  ufûs  aut 
confuetudinis  cujuscumque  usque  ad  complementum 
&  reintegritatem  inclufivè  omnium  &  fingulorum  prs- 
mifiîbrum,  &  reftitutionem,  reftaurationem,  feu  repa- 
rationem  omnium  dampnorum  pradiâorum  ,  miflio- 
num  &  expenCirum  propter  hoc  emiiforum  feu  incur- 
forum, de  quibus  lator  prxfentium  credi  debebit  &  cre- 
detur  per  fuum  folum  &  fimplex  juramentum,  absque 
aliqua  alia  probatione  ,  teftium  produdiione,  aut  aliis 
documentis  quibuscumque.  Renuntiavi  infuper  &  re- 
nuntio  quantum  ad  omnia  &  fingula  prxmifla,  omni- 
bus exceptionibus  mali,  fraudis,  circomventionis  &  )e- 
fiunis,  omnibus  cautelœ  allegationibus,  deffenfionibusj 
propofitionibus  ,  rationibus  juris  &  fa6H  Canonici,  & 
cujuslibet  fcripti  in  favorem  captivorum  aut  alias 
conftituti,  &  fpecialiter  renuntiavi  &  renuntio  pro  me 
&  Heredibus  meis  prxdiâis ,  proponere  feu  allegare  in 
futurum  caufas  diâs  mex  arreftationis,  captivationis 
feu  detentionis  judas,  rationabiles  &  légitimas,  dictam 
gratiam  etiam  à  diélo  Domino  Duce  fadam ,  ut  prs- 
mittitur  ^  fuifiïe  &  effe ,  &  omnibus  &  fingulis  aliis- 
que  ,  in  hoc  etiam  aut  diftis  Heredibus  meis  poflenC 
prodeffe ,  &  diflo  Domino  Duci  feu  fuis  Heredibus  prce- 
diSis  vel  eorum  caufam  in  hoc  habenti  quomodolibet 
obefle,  &  fpecialiter  juri  dicenti  generalem  renuntiatio- 
nem  nil  valere.  Et  in  tellimonium  &  robur  omnium 
&  fingulorum  prxmiflbrum,  duxi  figillum  meum  prx- 
fentibus  apponendum  ;  rogavi  infuper  viros  nobiles 
Dominos  Jacobum  de  Monte  Claro  &Thielmanum  de 
Petra,  Milites,  quatinus  ipfi  cum  diâo  meo  figillo  fua 
figilla  prœfentibus  apponant  ad  majus  teflimonium  veri- 
tatis.  Nos  autem  Jacobus  &  Thielmanus  Milites  prx- 
fati,  ad  inftantem  rogationem  diéli  rogantis,  pro  ma- 
jori  Teftimonio  veritatis  ,  ut  prxfertur,  figilla  noftra 
duximus  prxfentibus  apponenda.  Ada  fuerunt  hxc  an- 
no Domini  M.  CGC.  LX XI.  décima  die  Martii. 

LXVI. 

,Kaiiff-5Sïicff  îtvJfcKxti  ®raf  SSettfjefcm  ju  ^cnnéerg^  if .  Avr* 
.Çartcnbctg  ;  unb  @raf  .Çerinann  ju  J^enncbcrg» 
:Sfcl)ac(;  /  woburdi  jenct-  tkfcm  aile  feinc  iaiiDc  mn 
Syooo.  (Pfunl)  JPictoWrtauffct.  ©«bcnflinnccl;» 
ftcit  Sieniîag  ttacl)  ï>cm  ©onntag  Qualimodogeni- 
ti  1371.  [MuLLERi  Reichs-tags  Thea- 
trum  Vorftellung  I.  Cap.  XIX.  pag.  if/.] 

C'eft-à-dire, 

Contradl  de  vente pajfê entre  Berthold  Comte 

de  Hennenierg  de  la  Ligne  de  Hartenberg^  £5? 
H  E  R  M  A  N  aujfi  Comte  de  Hennenberg  de  la. 
Ligne  d' Aschach ,  par  lequel  Berthold  vend 
toutes  [es  Terres  13  Seigneuries  à  Herman^ 
pour  h  prix  £9"  Somme  de  8f  000  Livres  d'oboles. 
Le  Mardi  après  le  Dimanche  Quafimodo.  1371. 

on(t  3c  58ml)oit  l'Oit  ©Dfeé  Onrtbm  ©tafc  wn  Sjenncberg/ 

■^*^  betennen  offentlicb  mit  biefem  58rif«/|itt  iitifi  unb  nCe  un:; 

jcr  grben/  rtllen  ben/  bi  in  feben/  l)ôtcn/  aUt  lefcn/  bap  mi 
i  red)t  imb  tcblid)  iietfmiflht  I)rtben/  nnb  <îebcn  ju  .Smiff  tccl)tiâ 
j  ."^rtuffe^  mit  bifem  SBrif  je  t'Ottct  unb  croiclitl)/  bem  (?bcln/un= 
]  fctn  licben  2îcttcrn/  ©rnfen  S^crmnnn  non  Sjcnncbcra/  unb  a\î 
I  toi  ftncn  grbcn/  naeimfct  gdjlosîc/  S5c1Icn/  ©tctc/@«id)t/ 
!  Sôttfct/  Sonrcrcf/  Qofc/  gBiffen/  ■acfcr/2Belbe/'2B(HS«/ 
I  ianbe  imb  iùte/  unb  nacé  baj  mt  fciiben/  mit  Sfînmen  «nfet 

Sjug  Sjattenbctâ/  iinfw  @t<it  ^htaWl  «nfet  $2uf  ^ïfcrbeta/ 
'  «nfe* 


hofe/  SSmmâ/  S^ôfc  I  SBifcn/  gcfcf/  SBclSc/  2BiIÎ>prtn/ 
SBnitcv/  SPiiniK  imbSBcçbc/  «nb  ntlcsS  bnj  botjuâcljbrt/cj  fu 
clin  nbct  grosse/ u'i)  bas  ««"«"t  f»/  nba-i)^ftmeiil)ot/bcfucl)t  imb 
imbcfucbf  /  iimb  fûnff  imb  aéiiâctufenb  f>fimt  S-^eact/  âiitev  4ant' 
ircre  jti  'jrmicfcn/  bcr  wit  gut  iinb  gtiislicl)  ron  im  bcjtilt  imb 
(lovctt  lin  iPoibeii  /  uiib  by  in  itnfccn  9hiAc  imb  gtiimcn  ge^ 
nicitbt  iiiib  gcFci't  I)<ibcii  /  on  ©ci'cvb.  %x\C)  fcèçn  \m  bcn  i'Dt= 
««iMiitcn  uiifern  2)ettet/  imbfingtbcnmct  in  nùjlid;  Iiplicl)©e= 
Ktt  flUet  bec  iwgcfdu-ibcu  23c|lcn  /  (gfetc/  ©otl^t/  ©cncbt/ 
irtnbe  unb  iiSt/  imb  biibcn  imf  bec  yecjiebcn/  mib  sccfcliossen/ 
mit  gnimbc/Sjnnbe/unb  Sjnlme/  tmb  fiiUcn  in  bec  2Bec«n  unb 
SBcifcl'rtflit  «m/  nrtd)  beé  4<inb«é  511  jcrtncfen  iXecljtunb  @c= 
itionbcit/  on  oUe^  ©ei'ccc/  bod)  ijl  gcrctt  imb  gebeibingf  in  bie^ 
fcm  .^iiiif  /  baj  ivic  mit  iinfecn  l'orgenanten  25ettern  inne  fi^en 
fiiffen  in  (itten  Sîtiscn  unb  ©uten  bec  l'ocgennnten  @d;Iosje  / 
©tett  imb  ©orfec/  tmb  rtud;  in  ntten  bcn,  î)!iièen/b«ecyocyon 
<inbecn  fînen  igdibsscn/  ©teteii/imb  Sotfetn  geljnbt  I)rtt/imb 
nod;  !)of/  olfo/  bns  n'ic  bifelbm  gîuéimgc  a\it  mit  un/  iibec  p 
m\  gcbcn/  inne  l)«ben/  niSéen  imb  niiTen  fiitlen/  ju  imfecm 
iiclie/  bi  iDil  iq  reir  lebcn/  on  Oiiè  ©cperb.  TCiid;  ifl  gccett 
imb  geteibingt  in  biefcm  ^(luffe/  reec  ej/  b.is  wir  jn  Snc  reur* 
ien  mit  xmgecn  Jciînbeii/  bnj  wic  el)lic()  roolbeii  roecben/  «bec 
JviScbcn/  fo  folten  xok  (ibec  mod)ten  cinc  'Jtrtmven  obec  3img; 
fïrturoen  nemeii/  bi  imgec  ©enosjinnc  wcc/  unb  mt  brtnne/bns 
TOit  iM  gcben  licfcn/  bus  @mi  reer/  fo  folbc  in  volgen  unb 
lielibn  /  unb  uf  fi)  ecben  bns  Sjué  û(îecberg  /  imb  brtj  Sjit^ 
©d)nj(ir5rt  mit  iljren  gugeljom/  unb  wec  m  brtj  bifcibn  gcbii 
nbgingen/  fo  folben  |î  wibet  gcfntten  uf  unfecn  i'ocgcn(mfen3et= 
fcm  nbct  fin  grbcn/  on  ©cvccb/  wcc  «bec  bnj  bifelbn  imfec 
€cbn  bi  yûvgn<mtenS3iSfcc£)tïetbccgunb(gd)irac5rt/  l'ecFcuffcn 


M  A  T  I  au  E 

Anno 

LXVII. 

1371. 

JohAnnis  Marcbidnis  Mora'j^i^  Literie^  quhd  i-j.h.\v. 
nullum  Subditum  Regui  Bohemiie ^aiit  bona,  eorum 
citrà  voluntatem  Regtim  in  fervitium  fuum  tint 
defenfionem  fiiscipere  foffit  £3'  valeat.  Datum 
Praga  I  f .  Cakndas  Mail  Anno  1 37 1 .  [  B  a  l- 
BiNi  Miscellanea  Hiitorica  Regni  Bohemiœ 
Decad.I.  Libr.VIII.  Epiftolar.  Part.  II.  Epift. 
VII.  pag.  i7f .  L  u  N I G ,  Teutfches  Reichs- 
Archiv.  Paît.  Spécial.  Cont.  I.  Abtheil.  I. 
Abfatz  II.  von  Màhren  pag.  z^%.  d'oti  l'on  a 
tiré  cette  Pièce.] 

JOannes  Dei  gratia  Marchio  Moraviaci.  Noturri 
facimus  tenore  prsleutium.  Licet  alias  Sereniffimus 
Hrinceps  ac  Dominas  Dominns  Carolus  Romanorum 
Imperator  femper  Auguftus  &  Boemite  Rex ,  Dominas 
&  Frater  noller  prax;liarilîimus,  Nobis,  Hœrcdibus  & 
SuccelToiibus  nortris  legitimis,  Marchioaitus  Moravi.-e  y 
Sexus  masculini ,  infignem  &  illuftrem  Principatum, 
Marchionatiim  Moravie,  cum  attinentiis  &  pertinentiis 
ejasdein  Principatus,  vcnerabilis  Olomucenfis  Ecclefise 
&  lUullri  OppaviiS  Ducatu  duntaxat  cxceptis;  Nos  ta- 
mcn  commoditatibus  diSi  Domini  nortri  &  Fratris, 
Hxredum  &  Succeffotum  fuorum,  Fraternae  diledio- 
nis  Judicio  ptovidere  cupientes,  eisdem  bona  fide,  abs- 
que  omni  dolo,  &  fub  juramento,  ejuod  defuper  viva 
voce  ad  Evangelia  fanâa  Dei,  iïoftrisque  Haeredibus, 


WOltenoOecmutcn/    0   oawn  1J  TOiroigeimiiiuiimiui.  ;i>«^     &   Snccefforibu?    Marchionibu!  Moravia      l-oa»>,e      fr 

tecn  nber  fin  gvben  mibitten/  m6d;ten  ft)  banne  butsu  tuinen/fo  1  %  i-ucçeiionwis  marcmombu!  inoravie     Joanrie     & 
folben  fis   igTben "oc  mtbecniiSten/  on  ntreé  ©ewbe.    2Bec    Procopo,  Filus  noilns,  n^c  non  alns  noftns  F.lns  for- 

.     -   -  1  j jg-g   Q^scentjis  ^  eorum   Hsredibus ,  &   Prohairedibus , 

cujuscunque  conditionis,  (latus  vel  praeminentis  fo-- 
rent ,  feu  ad  quemcunque  gradum  Dignitatis ,  Principa- 


fludv  brtj  ivic  elicb  iviScben/  unb  brtj  ivic  nubt  du.go|îobec 
^ufe  gel)fllten  môd)ten  mit  unfecn  l'ocgennnten  2)ettetn/^@o 
foltcn  mxi  uf  bebcii  |îten/  unjicc  iglidjec  cinen  ttnec  Jcunbe 
fcocjii  gebn/  unb  bi  folben  bebencfen/  nrtdj  bem/  cAé  unfec  uoci- 
fiec  Settec  mit  mè  gcfrtuft  l)Dt/  Wrt'j  ec  imé  sminfccm  iibe 
««iijunggebnfûlbe/  ju  ben  l'orgcnrtnten  (Sdjlojjen  î)(iccbetg/ 
«nb  ©cbuiiicjn/  rtlé  twgefd^ciebn  jlet  nn  nKcg  ©ewecb.  'ÎCucl; 
i(l  gecctt  unb  geteibingt  in  bipein  ^nuffé/  roec  es/  brtj  unfec 
»ocgennntcr  Settcc  <in  iibé^gcbcn/  brtj  ©un  iuec/  uni)  linfec 
Sîettcc/  @rnf£SBecf!)olb/  imSBcubec/  ce  nbgienge/bmm  iniiv 
fo  fulTen  rttre  bifc  l'ocgefcbribene  25c|îen/  ©tctc  unb  S5ocfec/imb 
«ikii  brt$  tîe  l'oc  gel;nbt  l^rtbn/  gnc  unb  gcnslid;  iiff  une  unb 
unfec  (Hvb'cn  gcfrtilcn  /  on  «ttcé  ©eucrb.  %ec  rtud;  wcld)ec  ungec 
cinec  on  iib^=(grbrt/  brtj  ©un  ivece/  ee  (ibging/  brtnn  bec  rtn= 
Bec/  unb  brtj  bccfclbe  'iod^tec  lijje/  fo  folte  bec  «nber  bifcîbn 
^od)tec  iijjcidjtcn  nrtd;  bec  Scûiibe  iXnt/  on  ©eoecb.  Qlud)  i|î 
gccett/  roec  ej/  brtj  luic  l'Oc  .Scnncf|)cit  flbcc  fiifî  in  unfecn 
©d)lo5jcii  rtubecércb  S'Jiife  l)rtlbcrt  moltcn/  brtnnc  bi;  unfecn  i'oc= 
gcnantenSDcttecn/  brtj  mod)tcn  iPic  tim/  unb  folben  rtiid;  brtj 
tun/  flifo  bnj  iDirj  belbcc|ît  jufomen  mtb  gemefen  modjfcii/  on 
@e»ecb.  "Jfiid)  fuam  «ne  mit  unfecn  wcgen«'nten  25ettecn/  nbcc 
fînen  (Ecben/  rttle  Sjirtbe  ïwbn  unb  imtemen/  unb  Bi  mit  in  bc^ 
fcsen/  unb  entfesen/  jii  unfcciu  4ibc/  bi  inil  wic  lebn/  rtn  @e- 
t)ecb.  "Xiid)  befenncn  roic  uocgenrtntec  ©cflfe  SSectboIt/baj  ivic 
dite  bife  Dûcgefdjcibn  ©nd)e/  ©ti'icfe  imb  TCcticel  mit  îtumen 
gelobt  I>!bu bem  nocgenrtiiten  unfecn  2}ettecn/nn  (in  Sjrtnt/imb 
globn  mit  bifem  S3cif  /  unb  ec  une  wtbec  rtiitl)  en  'îcmwn  globt 
l>ot/  brtj  iwr  brtj  rtHeé/  <\\è  hi;  «oc  gefd^cibciï  flet/  fuUen  m'a 
iDûIfen  Doljiclxn/  fïet  wx&i  giinje  I)rtlten/  unb  brtmibc»  nimmec 
ÎU  tim/  on  ©eyecb.  ©ej  ju  Ucfunb  I;nbn  roic  unfec  3ntlgel  ju 
tes  UDcgellrtntcn  imfecé  23cttecn  Sniîgel  wijjcntlid;  aw  bifenS3cif 
gehencft/  unb  roit  l'ocgentint  ©crtfe  iijecmfln  bcïennen  offcnlidv 
Ètj  iwiï  bem  yctgertrtntén  unfecm  23ettecit  en'  Qicmpen  globt  l^rt^ 
ben  rttre  bife  ©rt-dj/etiîcïe  imb  '2£cticcl/  |ïet  uiib  grtnj  jn  l)rtltn/ 
unb  brtj  ju  l'oljiben  in  rtUec  bec  2Bife  «Ij  !)iuoc  gcfcbcibcn  |Tet/ 
en  rtllcë  ©eBecbVbej  l;nbn  imgcvSntigelju  bej  yocgeiMUtcn  un= 
fcré  2)ettecn  Snfigel  iDijienlicl;  rtn  bifcn  SBcif  gel)rtng£n.  ®cj 
tm@esike/unb  fin  bp  bifen  ctcijbmgen  gcnjefl  bie  ttfrtmcn  reifen 
ii5t/  bi  ©rf)ôppfcn  unb  bec  JSrtt  geincinlicl)  bec  ©trtt  jnSfliin= 
ftflt/  unfec  liben  ©ctrinren/  tmnb  bie  iicfle»  SSJrtnnc/  Sjniife 
»on  iKofentrtI/  S^ije  SS(liiÔ«  /  ^«nsjc  ^elnec  l'on  Komeltmib 
fîrtnfc  l'on  SiiSgbeim/  bi  bucd)  unfec  Sete  rtllec  \t  ©igel  ju  un- 
fec beybcï  Snfigcl  «n  bifen  58cif  gel)engt  Ijrtbn.  Itnb  iDit  bi  uoc- 
gennnten  ©cbôvpfcn  unb  bec  Sirtt  gemcinlid;  bec  ©tat  jn  SfJun= 
ftrtt  bcfcmicn/  bnî  mie  bi;  bifen  Qicçbmgcn  geiBefî  (mb/  unb  bej 
î)rtbn  luic  JU  ©csiigniîje/  unb/  bucd)  f8ct  n>iUen  bec  i'ocgenrtn= 
ton  unfec  gnebigen  Sjcrm/bec  vocgenantcn  ©tnt  ^nfgel  «n  bi^ 
fen  58cif  ger)rtngen/  unb  roic  bie  «ocgenrtntcn  ôrtiife  uoii  SKofen^ 
Ml/  SijjeîOtussec/  Sjeinsc  ."?elnec  unb  Jjrtnje  iion3{ugl)eim/ 
befenncn  «udv  brt$  nnc  bç  bifcn  îieçbingen  gcwcfi  (in/  unb  lirt-- 
ben  bej  s»  ©esiîgniîsse  unb  bucd)  58et  luillcn  bec  focgenanten 
tmf ce  Sjeccen  unfec  '^nfgcl  jn  icen  3nfî3<ln  rtn  bifen  S3cifge= 
i)engt.  ©ec  gebn  iffnrtd)  ©ofeS  ©cbiict  bcujclxnljunbcct  3rtc/ 
unbbrtcnrtd)in  bem  cin  unb  flbensiglîem  3rtcertn  bem  ned)|}en 
©infîflâ  «ad;  bem@ontrtg  nli3  man  fngct  Quaflinodogeniti. 


tuum,  iive  Dominiorum  pervenire  polTent ,  promitti- 
mus  per  pfcefentes,  quod  prœdiâorum  Regnm  Boemite 
homines,  Feudatarios  ,  Vafallos  ,  &  alios  quoslibeL 
SubjeûoSjBaroneSjNobiles,  Ignobiles,  Ecclefiafticos 
five  Ssdulares  eoruudem,  contra  voluntatem  &  in  prs- 
judiciunï  ipfOfum  in  ndbis,  quse  in  Regno  Boemite  obtî- 
nent,  unquam  defendemus  ,  manu  tenebimus,  prote- 
gemus,  proloquemur,  aut  ipfos  tuebimur  in  futurunii 
Sicut  etiam  idem  Dominus  noftef  &  Frater,  Hœredes 
&  SuccelFores  fui  ,  Reges  Boemite  ,  ac  etiam  alii  fui 
Filii  nati,  &  nascendi,  eorum  Hœredes  &  Prohœredes, 
cujuscunque  gradum  Dignitatis  Principatuum,five  Do- 
miniorum pervenire  poiïènt,  contra  noftram ,  Haeredurrx 
&  Succeffbrum  noftrorum  prsdiélorum  voluntatem  & 
in  noftrum  prsjudicium  noftros  homines,  Feudatarios, 
Vafallos,  Barones,  aliosque  Subjedos  &c.  Nec  ip- 
fum  Regmrm  Boemite  cum  fuis  pertinentiis  nobis  vendi- 
cabimus,  applicabimus,  aut  eidem  Regnum  aliqualîter 
impetemus,  poUicemur  infuper  &  promittimus  fub  fidè 
&  Juramentis ,  quibus  fupra  nominato  Domino  Jy'  Fra- 
tri  nojiro.  Domino  Imperatori  ut  Régi  Bohemiie,  Hare- 
dibus  bf  Prohieredibits  fuis  prâfatis,  în  cafu  quo  ipfî, 
feu  îpforum  aliquis  vel  etiam  eorum.  Principes,  Ba- 
rones ,  Mobiles  ,  l^afalli ,  Homines ,  Familiares  &  Subditi 
cujuscunque  c'otidicionis  forent,  quocunque  du£lu, 
fpiritu,  vel  ingcnio  quocunque  feu  ipfos,  (ive  Domi- 
nia.  Terras,  Pofleffiones  &  bona  ipforum  acceptare, 
fuscipere  feu  nobis  vendicare  quomodolibet  non  debea- 
mus,  fed  potius  ad  hoc  confîliis,  auxiliis,  &  juvamini- 
bus  operari  pro  viribus,  ut  ipfi  Principes,  Barones, 
Mobiles, Faf lia,  Familiares  &  Subditi  una  cum  Terris, 
Dominiîs ,  Hœreditatibus ,  PofTeffionibus ,  &  bonis  om- 
nibus fub  ipfis  &  eorum  Dominiis  remaueant.  Ita  ta* 
men,  quod  Marchionatiis  Moravite  ab  ipfo  Rege  Boe- 
mite  ,  qui  pro  tempore  fuerit,  &  ipfius  Regni  Coro- 
na  fuis  loco  &  tempore  fuscipiatu'r  Iri  Feudum.  Et  ip(î 
Reges  Bohemite,  qui  pro  tempore  fuerint,nos,H3;redes 
&  îiucceflbres  noftros  in  ipfo  Marcbionata  &  omnibus 
ipfius  Juribus  &  pertinentiis,  qus  ad  ipfum  ab  antiquo' 
fpedaile  noscuntur ,  favere,  manutenere  debeant,  ef- 
feélualiter  defenfare,  ficut  hoc  idem  in  aliis  noftris  Li- 
teris,  quas  mutuô  defuper  fibi  dedîmus  ,  hicidiùs  cfl 
exprelfurn.  Et  în  eum  cafum ,  ubi  diflum  Dominant 
noflram  i^  Fratrem ,  Hteredes  ,  y  Succe[lores  noflros 
prtefatos,  absque  Hsredibus  legitimis  masculini  Sexus, 
decedere  contingeret,  quod  tune  diflum  Reg,:um,  ad 
nos,  Hœredes,  &  Succeifores  noftros  Marchiones  Mo~ 
ravive  effet  légitimé  devolutum,  ut  in  aliis  Literis  defu- 
per traditis  plenius  ell:  expreffum,  quas  Literas  in  om- 
nibus fuis  claufulis,  fenteniiis,  tenoribus,  &  pundis, 
licut  fcript»  fûiu,  in  fuo  robore  per  omnia  volumus 
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AnNO   remanere,  &  ad  oinnia  &  fingula  &  eorum  quodlibet,!  &  Ecclefiœ  reftituit,  &  donavit  in  integrum  &  comple-  A  mx-q 

prout  exprelfantur  fuperiuSjOblervanda,  Nos  bona  fide  I  tè.     Id  circo  pro  nobis  &  licclefia  noftra  Magdebur- 
I37I'  absque  oiniii  dolo,  &  in  virtute  corporalis  Jurameuti     genfi,  noftris  Succefforibus ,  nec  non  omnibus  &  lin- 


absque  oinni  dolo,  &  in  virtute  corporalis  Jurameuti 
prxdiéli,  de  certa  noftra  fcientia  fîrmiter  obligamus , 
rrsfentium,  fub  noftro  majori  pendenti  Sigillo,  Teft'- 
monio  Literarum.  Datum  Frag^  ,  Anno  Domini 
M.  CGC.  LXXI.  Indidione  9.  ij.  Calend.Maji. 


LXVIII. 

ij.  Août.  A  L  E  E  R  T I  jirchi-  Ephcopi  Magdehurgenjis  ,  13 
C  A  P I  T  u  L  I  ejusdem  Ecdefia  Litera  ,  quitus 
frofiUntur,  qubd  Fendhio  Marchionatâs  Lufatiîe 
Magdeburgenfi  Ecckfia  fer  Theodoricom 
Juniorem  Landgravium  Thuringia  faBa  ,  nun- 
quam  in  effeStum  realem  fuerit  deduSta ,  £5?  quhd 
idem  Marchionatus  légitimé  à  Marchionihui 
Brandenburgensibus  per  Caro- 
LUM  Regem  Bohemia,  i3  ejusdem  Regni  Coro- 
nam  fit  emtus  ;  Renunciantes  in  perpetuum  omni 
impetitioni  fjf  a5iioni  in  pradiSlo  Marchionatu 
Lufatice.  Dat.  Magdeburg.  in  die  AJfumtionis 
Beatijf.  Firginis  Gloriofe.  1371.  [Christ. 
GoDOF.  HoFMANNUs,  iii  Appendice  Di- 
plomat.  &  Documenter.  Hiftoriam  Lufatiîe 
Illuftrantium.  Tom.  I  V.  Scriptor.  Lufaricor. 
pag.  2,07.  LuNiG,  Teutfches  Reiclis- 
Archiv.Pait.  Spec.  Continuât.  II.  Abtheil.  IV. 
Abfatz  II.  in  anhang  von  der  Laufitz.  pag.  10. 
d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce.] 


gulis  prosfentibus  &  futuris,  quorum  intereffe  poterit, 
conlideratis  pracmiflis  omnibus,  &  in  examen  rationis 
rite  deduâis,  anime  deliberato ,  diligcntique  &  folemni 
tradatu  communiter,  &  fœpius  inter  nos,  &  in  noftro 
C'apitulo  habico,  noftris  nihilominus  &  ËcclefiîÉ  Mag- 
deburgeuli.  Minifterialibus  &  Privilegiis  recenlitis,  no- 
bis &  Succefforibus  noftris  à  quxftionibus  &  vexatloni- 
bus  prscavere  volences,  recognoscimus  publiée  pro- 
teftautes  Contraétum  prEfatum,licut  hoc  etiam  exprîe- 
ceffis  omnibus  perfeétè  coUigitur,  nuUius  fore  fimpli- 
citer,  nec  unquam  fuiffe  roboris,  vigoris  &  efficaciîe 
Nosque  Ecclefiam  IVlagdeburgenfem  l^raedeceffores  veî 
Succeffores  noftros  quoscunque  ,  nullum  penitùs  in 
Frincipatu,  proprietate  vel  Dominio  Marchionatus  Lu- 
fatiic  antediâi  aliquod  jus  habere,  habuiiïe,leu  unquam 
ex  Contraftu  hujusmodi  pofte  habere  perpetuis  tempo- 
ribus  adfuturis.  Renunciantes  expreliè  pro  nobis  & 
Ecclefia  Magdeburgenfi  prxdida  &  omnibus  Succeffo- 
ribus noftris  in  perpetuum  omni  impetitioni, arreftationî 
feuadtioni,  quas  adverfus  fupradiàos  Dominttm  Impe- 
ratorem,  velut  Regem  Bohem:<e,  Dominum  Wenceslautn 
ejus  Ftltum  Bohemix  Regem ^  eorum  Hceredes  ^  Suc- 
ceffores ,  Bohemia  Reges  £5"  ipfius  Regni  Coronam ,  ra- 
tione  Principatûs,  Marchionat&s  &c  Dominii  prsdiélo- 
rum  unquam  facere  vel  habere  poffemus,  quocunque 
ingenio,  indicio,  colore  per  nos  vel  per  alios  direâè 
vel  indireétè,  tacite  vel  expreflè,  in  eundem.  In  tefti- 
monium  prxmifforum,  noftrum  &  Capituli  noftri  Sigil- 
la  prslentibus  funt  appenfa.  Datam  Magdeburr  Anno 
M.  CCC.  LXXI.  in  die  Affumptionis  Beàtiffimaa 
Virginis  Gloriofs. 

LXIX. 


1371. 


N 


Os  Albertus  De!  gratia  fanâx  Magdeburgenfis  \     .  „. 

Ecclefis  Archiepiscopus,  Germanis;  Frimas, nec    -^«g«^    offenfive    fs?    défcnfive    entre    Charles  ^g   QiL 


non  Hermannus  Fr^pcfitus,  Gerhardus  Decanus,  & 
totum  Capitulum  ejusdem  Magdeburgeufts  Ecclefia. 
Notum  facimus  tenore  prEfentium  univerfis.  Licet  à 
longis  retroadlis  temporibus  rccolend£ememoris;,quon- 
dam  l/enerabilis  in  Chrifio  Pater  Dominus  Burchardus 
pro  tune  Magdeburgenfis  Episcopus ^  Prtedeceffor  nofter, 
quendam  emtionis  Contraélum  cum  Illuftri  clarœ  re- 
cordationis  Domino  Theodorico  Juniore  ,  Thuringia 
Landgravio  Orientait ,  i^  Lufatiie  Marchione pro  Domi- 
nio ^  Terra  Marchionatâs  Lufaticc  ac  earundem  perti- 
nentiis ,  pro  quibusdam  certis  pecuniis ,  fex  Millibus , 
videlicet  Marcharum  Argenti  tl-ciffe  &  iniiffe  dicatur. 
Tamen  conlîderantes  &  pcr.ijienter  attendentes,  quod 
Contrains  ejusmodi  ex  deteflu  notabilium&  ccrtarum 
conditionum  in  ipfo  notanter  expreffarum,  in  effedlum 
nunquam  deducl:us,  neque  rationabilitcr  confummatus 
dignoscitur,  &  prsfertim  quôd  antedidbus  Landgravms 
Theodoricus  ,  Principatus  isf  Dominium  Marchionatus 
Lufatia  prœdifli,  Divis  quondam  Regibus  Romano  isf 
Imperio  facro  ad  manus  pradiiSorum  Archi- Episcopi, 
Succefforiim  ejus,  &  EcclefiiB  Magdeburgenfis,  nullo 
unquarn  tempore  refignaverit,  ficut  hoc  in  forma  Con- 
traélûs  hujusmodi  nominatim  &  fingulariter  eft  expres- 
fum,  eoenim,  quod  exinde  prxdidus  Archi-Episcopus 
Prœdeceffor  nofter,  Succeffores  fui,,  nos  ipfi,  &  prœ- 
fata  Magdeburgenfis  Ecclefia  in  poffeffionem  realem 
Principutûs  &  Dominii  fupra  didi  iVIarchionatûs  nun- 
quam milfi  fumus,  nec  ipfam  adepti  vel  ejus  guberna- 
tioue  funfti  quomodolibet,  feu  potiti-  Pcrpendentes 
que  ratione  prEviâ  qualiter  idem  Marchio  Theodoricus 
Marchionatum  pr^diflum,  Marchionibus  Orandenbur- 
gcnfibus  fupradiSi  Landgravii  Theodarici  legitimis  Suc- 
cefforibus, i\  ejusdem  Domùiii  veris  k  quietis  poffes- 
foribus  cefferit,nunc  Serenijfrmns Princeps  ^  Dominus, 
Dominus  Carolus  IF.  Divinâ  favente  Clementiâ  Roma- 
norum  Imperator  femper  Âugufius  isf  Bohrmia  Rex ,  II- 
luftris  Dominus  nofier  gratiofus ,  Marchionatum  prœ- 
di^êtum  prasfente  pia  recordationis  quondam  Domino 
Theodorico  Archi- Episcopo  ejusdem  Ecclefix  immediato 
KoftroPradecefore,  &  de  ejusdem  fcitu  &  con/ilio  rite 
&  rationabiliier  comparaverit,  ipfumque  tanquam  Rcx 
Boëmij' ,  fibi  isf  Illuflri  Principi  Domino  H'enceslao 
Bohemia  Régi,  ejus  Filio ,  H^eredibus  isf  Succefforibus 
pus  Boëmix  Regibas  &  ejusdem  Re^ni  Coron.e  jufto 
venditionis  titulo  vendicaverit,  qui  etiam  ex  fuperabim- 
dance  benit^nitatis  ipfius  clennentiâ,  ne  nos  &  Ecclefiam 
Ma-rfieburrenfem  in  perditione  pecuniarum  fex  mil- 
lium  videliCet  Marcharum  Argenti  prasdidarum  dispen 


VIII.  Roi  de  France  (if  Robert  Roi  d'E- 
cojfe  ,  contre  r  Angleterre.  Donné  au  Château 
d'Edinbourg  le  iS.  Octobre  1371.  [Rymer, 
Fœdera,  Conventiones ,  &c.  Tom.  VI.  pag. 
6p6.] 

RO  B  E  R  T  ,  par  la  Grâce  de  Dieu  ,  Roy  d'Es^ 
coce,  favoir  faifons  a  touz,  prefens  &  a  venir, 
que. 

Comme,  entre  les  autres  chofes,  par  les  quelles  les 
Roys  régnent  &  Royaumes  font  gouvernes  ,  conve- 
nable chofe  foit  &  neceffaire  que  Princes  s'alient  en- 
femble  par  lien  d'Aniitie  &  de  Bienveuil lance  ,  pour 
les  grevances  de  ceulx,  qui  grever  les  veullent,  plus 
efforcement  refraindre,  &  la  Faix  &  transquilite  d'eulx 
&  de  leurs  Subgez  plus  paifiblemcnt  purchaffier  &  main- 
tenir , 

Nous,  confiderans  les  Amitiés  &  Aliances,  Confé- 
dérations &  Bienvieullances, 

Qui,  de  très  long  temps,  ont  efte  contraires,  gar- 
des, &  maintenues  entre  le  Roy  de  France  ,  nôtre 
Coufin,  &  fes  Prcdeceffeurs  ,  &  Nous,  &  noz  Pre- 
deceffeurs  ,  &  noz  Royaumes  ,  Communautez  & 
Subgez, 

Voullans  d'icelles  eftre  renouvelées  ,  earde'es,  & 
fortifBes,  '   ^  ' 

Avons  avec  le  dit  Roy  de  France,  pour  Lui,  &  fes 
Hoirs,  &  Succeffeurs,  traiftie  &  acorde  ,  pour  Nous, 
&  noz  Heirs,  &  Succeffeurs,  par  la  manière  qui  s'en- 
fuit; c'eft  affavoir, 

Que  le  Roy  de  France  deffus  dit,  &  fes  Hoirs,  & 
Succeffeurs,  Roys  de  France,  &  Nous,  noz  Hoirs, 
&  Succeffeurs,  Roys  d'Escoce,  les  Communautés  & 
Subgez  des  diz  Royaulmcs  de  France  &  d'Escoce, 
fommes  des  maintenant ,  &  ferons  pour  le  temps  a  ve- 
nir, par  lien  de  Union  &  Amitié,  en  bonne  Foy  liez 
&  obligiez  enfemble  ,  &  dorefenavant  ferons  ,  don- 
rons,  &  procurerons  Amour,  Aide,  Confeil ,&  Con- 
fortée tout,  quanque  Nous  purrons,  comme  loiauls 
Allies,  les  ungs  aus  .autres. 

Et,  pour  ce  que  le  Roy  d'Angleterre  &  fes  Prcde- 
ceffeurs fe  font  fouventefoiz  efforcies  &  pênes  de  gre- 
ver &  dommagier,  de  tout  leur  povair,  les  dizRoyaul- 
me  de  France'à  d'Escoce,  le  dit  Koy  de  France  fes 
Hoirs,  &  Suceffeurs,  Nojs,  noz  Hoirs, &  Suceffeurs 
fommes  &  ferons  enfembles  lies  &  obligies  pour  re- 
fraindre &  empefchier  les  grevances  deffus  diScs    que 


d.ofe  remanere  contmgeret  ,    licct  ad  hoc  faciendum    toutes  foiz,que  le  Rov  de  France  deffu  dit    fo  Ho   s' 
non  tcnere  ur  ,^  fupradiQas /.x  m,lU  Marchas,  nobis    &  Succeffeurs  deifusdites  auro.u  =>  fil.J.'i  •!"'.': 
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,  nobis  I  &  Succeffeurs  deifusdites  auront  a  faire  de  Aide  ou  de 
^  Cou, 


8i 


CORPS     DIPL 


AnNO  Confcil,  en  temps  de  Paix  ou  de  Guerre,  contre  le 
Roy  d'Angleterre,  fts  Hoirs,  ou  Sucellburs,  &  fes 
^37^'  Subgez,  Nous,  noz  Hoirs,  &  Suceffeurs  dellusdiz, 
aiderons  &  confeillcrons,  en  quanque  Nous  pourrons, 
comme  lovaulx  Alics  ,  le  dit  Koy  de  France,  fes 
Hoirs,  Sucelieurs,  &  les  Communautés. 

Et  auffi ,  1cm jlablemeiit ,  toutes  fois ,  que  Nous ,  noz 
Hoirs,  &  Succifeurs,  Roys  d'Escoce  ,  aurons  afaire 
■d'Aide  ou  de  Confeil ,  eu  temps  de  Faix  ou  de  Guerre, 
contre  le  Roy  d'Angleterre  ,"  fes  Hoirs  ,  fes  Succs- 
feurs,  &  fes  Subgiez,  le  Roy  de  France,  &  fes  Hoirs, 
&  Sucelfeurs  deliusdits ,  aideront  &  confeilleront,  en 
quanque  il  pourront,  comme  loyaulx  Alies,  Nous, 
noz  Hoirs,-  &  Sucelfeurs  ,  nôtre  Royaume  ,  &  noz 
Communautés. 

Item,  fe  Guerre  eftoit  meuë,  ou  mouvoir,  entre 
le  Roy  de  France,  fes  Hoirs,  &  Sucelfeurs  deflusdites, 
&  le  Roy  d'Angleterre, fes  Hoirs, &  Sucelfeurs, nous, 
hoz  Hoirs,  &  Sucelfeurs  deflusditz  ,  ferons  tenuz  & 
obligiez  a  faire  Guerre  ,  de  toute  nôtre  puilfance,  au 
dit  Roy  d'Angleterre  ,  &  les  Hoirs  &  Sucelfeurs  ou 
Royaulme d'Angleterre, fi  tort  comme  de  ladiSeGuer- 
res  meue  Nous,  noz  Hoirs,  &  Sucelfeurs  en  ferons 
certiffies  par  Escript  fuffifaumcnt,  6u  par  relacion  cer- 
taine, ou  par  renommée  commune;  les  Trêves  toute- 
vo's,  prinfes  &  pcndans  a  prefent  entre  Nous  &  le  Koy 
d'Angleterre,  finecs,ou  par  quelque  manière  anulkes, 
ou  rompues,  par  le  fait  des  Angloys. 

Et  auffi  le  Roy  de  France,  &  fts  Ho'rs,  &  fes  Su- 
celieurs,  Roys  de  France  ,  feront  tenUz,  femblable- 
ment,  a  faire  Guerre ,  de  toute  lour  Puilfance,  au  Roy 
d'Angleterre,  fes  Hoirs,  &  Sucelfeurs,  ou  Royaulme 
d'Angleterre ,  fi  toft  comme  il  fera  certifie  au  dit  Roy 
de  France,  fes  Hoirs,  &  fes  SuccelTeurs,  que  Guerre 
foit  esmue  entre  Nous,  noz  Hoirs,  &  Sucelfeurs,  & 
le  Roy  d'Angleterre,  fes  Hoirs,  ou  Sucellburs,  com- 
me dit  eft;  les  Trêves  toutevois  deifus  diélis  finees,  ou 
par  quelques  manière  anuUes  ou  rompues  par  le  fait 
des  Anglois  comme  dit  eft. 

Item,  que  le  dit  Roy  de  France,  fes  Hoirs,  &  fes 
Sucelfeurs,  Roys  de  France,  ne  lailferont,  foufFre- 
ront,  ou  fouftendront,  par  aucune  voie,  aucuns  de 
leurs  Subgez  faire  ou  donner  aucun  Aide,  ou  Confeil, 
ou  faveur  au  dit  Roy  d'Angleterre,  fes  Hoirs,  ou  Su- 
celfeurs, fes  Alies,  ou  aidans,  ne  aler,  ou  eftre  en 
aide,  a  gages,  par  quelque  voie  que  fe  foit,  avec  luy, 
ou  autre  perfonne  quelconque,  qui  foit  Ennemy,  Ad- 
verfaire,  ou  Rebelle  de  Nous,  noz  Hoirs,  ou  Suc- 
celfeurs  ,  nôtre  Royaume,  ou  Communautés,  ou 
Gtief,  Préjudice  ,  ou  JDommaige  de  Nous,  de  noz 
Hoirs,  &  Suceffours  ,  ou  de  noz  Subgez,  &  de  noz 
Communautés. 

Et  fcmblablement  Nous ,  noz  Hoirs ,  &  Suceffours, 
ne  lailfcrons ,  foulFrerons,  ou  fouftendrons,  par  aucu- 
ne voie,  aucuns  de  noz  Subgez  faire,  ou  donner  aucun 
Aide,  Confeil,  ou  faveur  a!u  dit  Roy  d'Angleterre, fes 
Hoirs,  ou  Suceffeurs,  fes  Alies,  ou  Aidans,  ne  aler, 
ou  eftre  en  Aide,  a  gages,  ou  fans  gages,  par  quelque 
voie  que  ce  foit,  ovec  lui,  ou  autre  perfonne  quelcon- 
que, que  foit  Ennemy,  Adverfùre,  ou  Rebelle  du  dit 
Koy  de  France, fes  Hoirs, ou  Suceffeurs,  Ion  Royaul- 
me, ou  fes  Communautés,  ou  Grief,  Préjudice,  ou 
Dommage  du  Roy  de  France,  fes'Hoirs,&  Suceffours, 
ou  de  fes  Subgez  &  de  fes  Communautés. 

Et  fe,  après  inhibicion  ou  deffcnfe  generaument  fur 
ce  feite ,  aucun  des  diz  Royaumes  de  France  &  d'Es- 
coce peult  eftre  trouve,  qui  air  fait,  ou  face  le  contrai- 
re, il  fera  prins  &  pugny  comme  Traifte  &  Rebelle 
contre  fon  Prince  &  fun  Pais,  fans  en  avoir  grâce,  fa- 
veur ou  remiffion  aucune. 

I  T  K  -M ,  que  les  Adverfaires  &  notoirement  Rebelles 
du  dit  Roy  de  France,  de  fes  Hoirs ,  &  Suceffeurs,  & 
de  Nous,  nos  Hoirs,  ou  Suceffours,  ou  de  noz 
Royaulmes,  ne  feront  aucunement  receuz  ou  recep- 
tes ,  en  appert  ou  en  report ,  dedens  le  Royaulme  ou 
les  Seigneuries,  l'un  ou  de  l'autre,  fi  toft  &  deslors 
en  avant  que  l'un  en  fera  requis  de  l'autre;  mes  garde- 
rons &  procurerons,  les  ungs  es  autres,  le  dit  Roy  de 
France  &  Nous,  &  noz  Hoirs,  &  Suceffours,  l'On- 
neur,  Proufit,  Droit,  Privilèges,  &  Franchifes  l'un 
.de  l'autre,  &  de  noz  diz  Hoirs  &  Suceffours,  &  en- 
duirons &  attrairons,  de  tout  nôtre  povair,  noz  Amis, 
Alies ,  &  Adherens  a  l'amour  &  a  l'aide  l'une  de  l'au- 
tre, &  de  noz  Hoirs  &  Suceffours ,  noz  Royaumes  & 
Coitimunautes,  &  le  vitupère,  deshonnour,  villennie, 
.&  dommage  l'un  de  l'autre  empefclierons  a  noftre 
povair. 

I T  t  M ,  que  Nous ,  noi  Hoirs ,  &  Suceffeurs ,  ne 
pourrons  prendre  Trêves  au  Roy  d'Engletecre,  fes 
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Hoirs,  ou  Succeffours,   fans  îe  confcntement  du  dit  ANNO 
Roy  de  France,  de  fes  Hoirs ,  ou  Suceffours,  ou  fans   .  -  _ 
ce  qu'il,  fon  Royaume,  &  fes  Communautés  y  foient   ^  3'  '• 
comprins,  fe  ainfi  ne  eftoit  que  il  ny  voufiffent  mye 
eftre  comprins  : 

Et  pareillement  le  dit  Roy  de  France,  fes  Hoirs, ou 
Suceffours,  ne  pourront  prendre  Trêves  au  Roy  d'An- 
gleterre, fes  Hoirs,  ou  Suceffours,  fans  le  confente- 
ment  de  Nous,  de  noz  Hoirs,  ou  Suceffours,  ou  fans 
ce  que  Nous,  nôtre  Royaulme,  &  noz  Communautés 
y  foions  comprins  ,  fe  ainfi  n'eftoit  rque  Nous,  noz 
Hoirs,  &  Suceffours,  &  Communautez,  ny  voullis- 
fions  mye  eftre  comprins. 

Item,  que  le  dit  Roy  de  France,  fes  Hoirs,  & 
Suceffours,  ne  pourront  faire  Faix  ovec  ce  le  Roy 
d'Angleterre,  fes  Hoirs,  ou  Suceffeurs,  fans  exprès 
confentement  de  nous ,  de  noz  Hoirs,  ou  Succeffeurs , 
ou  fanz  ce  que  Nous ,  nôtre  Royaulme ,  &  noz  Com- 
munautés y  foions  comprins  entièrement: 

Et  auffi  Nous ,  nos  Hoirs ,  ou  Suceffours ,  ne  pour- 
rons faire  Pais  ovec  le  Roy  d'Angleterre,  fes  Hoirs, 
ou  Suceffours,  fans  exprès  confentement  du  dit  Roy 
de  France,  de  fes  Hoirs,  ou  .Suceffours,  ou  que  il,  & 
fon  Royaume,  &  fes  Communautés  y  foient  comprins 
entièrement. 

Item,  que,  fe  il  àvenoit  que  nous  allions  de  vie 
a  trespallèment  làns  Lignée  procrée  de  nôtre  Corps,  & 
que  débat  feuft  entre  aucuns  fur  le  Droit  de  la  Suces- 
fion  de  l'Eritage  de  nôtre  Royaulme  d'Escoce,  en  ce 
cas  le  Roy  de  France,  fes  Hoirs,  ou  Succeffours  des- 
fusdiz,  ne  aideront  aucune  d'iceulx,  ne  par  les  leurs , 
ne  fouffreront  aidier  comment  que  fe  foit;  Mais  feroit 
faiâe  la  decifion  de  ce  débat  par  les  Prelas  &  autres 
Grans  de  nôtre  Royaume  d'Escoce  félon  les  Loys, 
Droiz,  &  Eftatus  d'icelui;  &  celui,  qui  laplus'grant 
&  la  plus  faine  partie  aprouveroit  pour  Roy, le  dit  Roy 
de  France,  fes  Hoirs,  &  Suceffours  le  tendront  aulïï 
pour  Roy,  &  pour  leur  Alie  &  Confédéré. 

Er,  fe  aucun  de  fes  Adverfaires,  par  la  Puiffance  du 
Roy  d'Angleterre,  de  fes  Hoirs,  ou  Suceffours,  faî- 
foient  Guerre  contre  ycelui ,  ainfi  aprouve  pour  Roy , 
le  dit  Roy  de  France,  fes  Hoirs,  ou  Succeffours  de 
toute  leur  Puiffance  le  fouftendront  &  deftendront  con- 
tre fon  dit  Adverfaire,  &  contre  fes  Adherens  &  ai- 
dans ,  félon  la  fourme  de  l'Aliance  deffusdiâe. 

Item,  que  cefte  Aliance  fera  ratiffie  &  confermee 
de  nôtre  Saint  Père  le  Pappe  :  Et  que  le  dit  Roy  de 
F"rance,  fes  Hoirs,  ou  Suceffeurs,  Nous,  noz  Hoirs, 
ou  Suceffeurs  ne  ferons ,  ou  procurerons ,  en  appert  ou 
en  report,  par  Nous ,  ou  par  autre.  Nous,  nos  Hoirs, 
&  Suceffours,  les  Royaumes  de  France  &  d'Escoce, 
ou  nos  Subgez  eftre  abfolx  du  ferment  fait,  ou  a  faire 
fur  certe  Aliance  tenir,  garder,  &  parfaire. 

Item,  que,  fe  le  Saint  Père,  de  fa  volente  &  de 
fon  propre  mouvement ,  ou  par  indition  d'aucunes  per- 
Ibnnes  quelcunque,  vouloir  abfouldre  le  dit  Roy  de 
France,  Nous,  ou  nos  Hoirs,  &  Suceffours,  les  div. 
Royaumes,  ou  Subgez,  du  ferment  deffusdit,  ou  ice- 
lui  ferment  anuler,  le  dit  Roy  de  France,  fes  Hoirs  & 
Sucelfeurs, Nous,  nos  Hoirs  &  Sucefleurs  ne  uferons, 
pourrons,  ou  devrons  ufer,  par  aucune  voye,  du  bé- 
néfice de  telle  abfolution  ;  Mais  tendrons  &  garderons 
loyaument  &  entièrement  certe  Aliance  en  touz  poins, 
fans  fraude  &  mal  engin,  &  fans  jamais  faire,  ou  dire 
aucun  chofe  au  contraire  ,  tout  &  ainfi  come  celle 
abfolution  ou  anulation  ne  feuft  onques  faiiSle  ou 
donnée.  ,        ; 

Et  toutes  les  chofes  deffusdiftes  &  chascune  d'icel- 
les,  entant  comme  elles  pevent  fouchier  Nous,  noz 
Hoirs,  &  Succeffeurs  ,  Nous  avons  promis,  &  pro- 
mettons en  bonne  foy,  garder,  tenir,  &acomplir,  & 
ainfi  l'avons  fait  jurer  ,  en  la  prefence  du  dit  Roy 
de  France  ,  par  nôtre  ame  &  féal  Coufin  ,  Arche- 
bault  de  Douglas  Chivaler,  en  nôtre  ame  &  aux  Sains 
Euvangilles  de  nôtre  Seigneur, pour  ce  corporel lement 
touchées. 

Donne  foub?,  nôtre  Seel  ,  en  nôtre  Chaftel  de  E- 
dynbourch,  le  xxviii.  jour  du  Mois  d'Odobre,  l'an 
de  grâce  mil,  CCC  LXXI.  &  de  nôtre  Règne  Ic 
premicr.  • 

LXX. 

Mariage  ( i )  '^' A  m  e' , depiis  Comte  de  Savoye FIL  ^  ^7'. 

du   etVuÙu. 

(i)  Ce  fut  le  dernier  Comte  de  Savoye,  Ame  VIII.  fon  Fils  ayant   -r.lylai, 
fait  ctiger  la  Savoye  en  Duché.  /  •  ' 
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du  nom,Fils  d'K  m  e'  VI.  Comtede  Sa'voye;  avec 
B  o,^-  N  E  i>  E  B  E  R  R  I ,  Fille  de  Jean  de  Fran- 
ce ï>uc  de  Bcni  ,  fait  le  j.  Mai  i  jji.  [  S. 
GuicHENON,  Hilloire  Généalogique  de  la 
Maifon  de  Savoye.  Preuves,  pag.  ijf.] 

/«  Nomine  Domini ,  Amen^ 

PAr  ceft  préfent  publique  Inftrument  foit  manifefte  à 
tous  :  Que  l'an  de  la  Nativité  de  Noftre  Seigneur 
M.  CGC.  LXX  II.  le  VII.  jour  de  May:  En  la  pre- 
fence  de  nous   Jaque  de  Moutbelliart  Clerc  &  Secré- 
taire de  Très-excellent  Prince  Monlieur  Jean  Fils  Roy 
de  France,  Duc  de  Berry  &  d'Auvergne  ,   Comte  de 
Mascon;  &  de  Antoine  Beczon  Clerc  &  Secrétaire  de 
Tres-excelknt  Prince  de  Monlieur  AMtY  Comte  de 
Savoye,  tous  deux  Notaires,  &  des  tesmoins  cy-dcs- 
fous  escripts  :    Perfonnellement  eftably  les  deflusdits 
Monlieur  le  Duc  de  Berry  d'une  partie,  &  ledit  Mon- 
iieur  le  Comte  de  Savoye  d'autre  partie  :  Icelles  Parties 
fachans  &  advifés,   fans  fraude  n'y  barat,  de  &  fur  le 
Traitté  eii  de  contraire  Mariage  entre  Amey  Fils  dudit 
Monfieur  le  Comte ,   l^  Madame  Bonne  Fille  diidh 
Monfieur  le  Duc,  ont  fait  enfemble  les  payions,  pro- 
miffions    &   convenances  que  s'enfuivent.     Première- 
ment, que  ledit  Monfieur  le  Comte  promet  que  il  fera 
&  prochalfera  avec  tout  eftait,  que  ledit  Amey  fonFils 
prendra  à  Femme  pour  Mariage  Madite  Dame  Bonne , 
fe  Dieu  &  Sainte  Églife  s'y  accordent  ;   Et  aufli  Mon- 
fieur le  Duc  deffuscfit  promet  que  il  fera  &  prochalfera 
avec  tout  effait ,   que  Madite   Dame  tBonne  fa  Fille 
prendra  en  Mary  &  Espoux  ledit  Amey.    Et  pour  con- 
templation  dudit   Mariage  ,  &   entretenement  d'icel , 
Monlieur  le  Duc  delfusdit  donra  &  donne  audit  Amey, 
en  nom  &  caufe  de  Dot  de  fa  Fille,  &  pour  tout  le 
Droit  ,   partage   &   droiture  qu'elle  pourroit  avoir  es 
biens  Paternaux,  &  Maternaux,  cent  mille  francs  d'or 
par  une  foy  à  payer  audit  Monfieur  le  Comte  en  nom 
dudit  Amey  fou  Fils  à  Baugié  aux  Termes  cy  deffous 
escripts.     C'eft  aflàvoir,  le  jour  qu'ils  feront  espoufés 
trente  mille  francs  d'or,  &  l'an  après  de  compter  du 
jour  dudit  iVlariage  l'an  révolu,  dix  mille  frans  ;   &  de 
là  en  outre  un  chascun  an  dix  mille  frans  ,  jusques  à 
l'accompliffement  &  payement  de  la  Somme  de  cent 
mille  frans  deffusdite.     item  accordé,  que  au  casque 
ledit  IVlonfieur  le  Duc  yroit  de  vie  à  trespaflement  fans 
avoir  Hoirs  mafles  descendans  de  fon  propre  corps  de 
loyal  iVlariage,  ladite  Madame  Bonne  fa  Pille  fera  fa 
Héritière  en  tout  fi  elle  eftoit  feulé  ,    &   s'il  en  avoit 
plulîeurs  elle  héritera  félon  fa  portion  tant  feulement, 
ce  en  quoy  il  la  peut  hériter  :  &  auflî  au  cas  qUe  Ma- 
dame la  Duchefle  Mère  de  ladite  Madame  Itonne  iroit 
de  vie  à  trespalfement  (ans  Hoirs  mafles  de  fon  corps, 
ladite  Dame  Bonne  fera  fa  Héritière,  en  tout  fi  elle 
eftoit  feule,  &  fi  elles  eftoient  plufieurs  Filles,  félon  fa 
portion  qui  luy  pourroit  &devroit  avenir  félon  le  nom- 
bre des  Fillesi     Item  accordé  eft  entre  lesdites  Parties, 
eft  desduit  en  paft,  que  Mondit  Seigneur  le  Comte, 
fait  &  confumé  ledit  Mariage,  baillera  &  deslivrera  au- 
dit Amey  fon  Fils  pour  tenir  fôn  eftat,  tant  de  Terre 
qui  vaudra  feize  mille  frans  de  revenue  par  an,  Chas- 
tiaux  &  Fortereflfes  non  comptés  en  value  ;   lesquelx 
feize  mille  francs  par  la  manière  que  delTus  eft  contenu, 
luy  feront  affis  &  ailignés  en  la  Terre  de  Brelle:  &  au 
cas  que  ladite  Terre  ne  feroit  de  fi  grand  value,  le  fur- 
plus  luy  fera  affis  &afligné  fur  l'autre  Terre  de  Mondit 
Seigneur  le  Comte  au  plus  prés  de  BrefiTe.     Item  que 
pour  caufe  auffi  &  contemplation  dudit  Mariage,  ledit 
Monfieur  le  Comte  voudra  &  confentira,  veut  &  con- 
fent  déjà  par  exprès,  que  ledit  Amey  de  Savoye  fon 
Fils  foit  fon  Héritier  Comte  de  Savoye  après  le  decés 
dudit  Monfieur  le  Comte,  &  aura  Savoye,  Morianne, 
Tharentaife,  Beugeys,  Valbonile,  Revermont,Brefre, 
&Dombes,  avec  les  Rentes,  Yffues,  Honneurs, No- 
blelTes,  Fiés,  Homages,  Rierefiés,   Baronnies,  Juris- 
di&ions ,  mères  &  mixtes  Imperes,  Souverainetés,  Res- 
forts,  &  toutes  autres  choies  qui  font  dedans  lesdites 
Terres,  appartenans  &  pouer  appartenir  audit  Monfieur 
le  Comte  pour   caufe  d'iccUes  ;   &  aufiTy  les  Fiés  & 
Hommages,   Souverainetés,   &  Reflbrts  des  Barons, 
qui  tiennent  Fiés  &  doyvent  Homage  audit  Monfieur 
le  Comte  ;   &  pourtant  fe  tiendra  pour  content  ledit 
Amey  fon  Fils,  refervé  la  bonne  voulonté  &  libéralité 
de  Mondit  Seigneur  le  Comte.     Item  accordé  &  con- 
venu entre  lesdites  Parties ,  que  au  cas  que  ledit  Amey 
iroit  de  vie  à  trespaffement,  ledit  Monfieur  le  Comte 
farvivant,  &  auroit  Enfans  mafles,  un  ou  plufieurs  de 
T0M..II.  Faux.  I. 


fon  propre  corps  &  de  loyal  Mariage  de  ladite  Madame  AMi?J(î 
Bonne;  en  ceft  cas  fon  premier  Fils,  &  les  autres  des- 
cendans mafles  de  luy ,  abiles  &  fouffifans  de  perfonne  ^  3  '^ 
pour  eftre  Comte,  auront  tout,  ou  tel  &  femblable 
Droit,  &  feront  Héritiers  de  Mondit  Seigneur  le  Com- 
te, par  la  forme  que  fuft  ledit  Amey  fon  Fils  s'il  fut 
en  vie,  comme  delius  eft  déclaré.  Item  accordé  eft 
entre  lesdites  Parties  i&  a  voulu  &  confenty  ledit  Mon- 
fieur le  Comte,  que  au  cas  que  kdic  Amey  fon  Fils 
iroit  de  vie  à  trepalfement ,  que  Madite  Dame  Bonne  fa 
F'emme  à  venir  foit  doiiée,  &  l'y  conftituc  en  Doiiairé 
dix  mille  francs  d'or  de  revenue  chascun  an  en  Juftice 
&  Seignorie  ,  non  comptés  ne  compris  Chafteaux  & 
Fortereflfes,  en  revenue  de  Terre  ;  par  telle  condiiion 
&  manière,  que  Madite  Dame  Bonne  ne  prendra  ne 
recevra  à  caufe  dudit  Douaire  ,  s'il  n'avenoit  tant 
comme  Mondit  Seigneur  le  Comte  qui  eft  à  prefcnt 
vivra,  fors  tant  feulement  fix  mille  francs  de  revenue 
par  an  par  la  manière  que  deifus  ;  &  luy  allé  de  vie  à 
trespaflement,  au  cas  ou  elle  furvivroit,  elle  prendra 
&  recevra  entièrement  les  dix  mille  francs  delfusdites 
par  la  fourme  devant  ditte  ;  lequel  Doiiairé  au  cas  que 
deffus  fera  alfis  en  &  fur  la  Terre  de  Foucigny  ;  &  au 
cas  auffy  que  ladite  Terre  de  Foucigny  ne  vaudroit  lors 
dix  mil  francs  de  revenue  de  Doiiairé  comme  dit  eft, 
ledit  Monfieur  le  Comte  veut',  confent  &  promet,  par 
luy  &  fes  Succelfeurs ,  fupplir  &  alîigner  ce  qui  foudroie, 
en  &  fur  les  Teires  &  lieux  plus  prochains  de  la  Terre 
de  Foucigny:  Et  dudit  Doiiairé  fe  le  cas  avenoit,  Ma- 
ditte  Dame  Bonne  fera  foy  &  HomaiJe  à  Mondit  Sei- 
gneur le  Comte  de  Savoye  qui  eft  à  prefent:Et  luy  allé 
de  vie  à  trespalfement,  Madite  Dame  Bonne  le  recon- 
noiftra  tant  feulement  à  tenir  de  Fié,  Souveraineté  & 
Relfort  de  cely  qui  fera  Comte  par  le  temps  fans  luy 
faire  foy  ne  Hommage.  Item  que  s'il  avenoit  que  ledit 
Amey  alaft  de  vie  à  trespaflement  fans  avoir  Enfans 
mafles ,  descendans  de  fon  propre  corps  &  de  ladite 
Madame  Bonne  fa  Femme,  ou  mafles  descendans  des 
mafles,  &  qu'ils  euflient  une  Fille  tant  feulement;  le- 
dit Monfieur  le  Comte  veut  &  confenty  que  luy  ou  fes 
Héritiers  feront  tenus  de  donner  en  Mariage  du  fien 
propre  à  ladite  Fille  cent  mil  francs  pour  une  fois ,  ou- 
tre le  Droit  qu'elle  auroit  es  cent  mille  francs  donnés 
en  Mariage  à  ladite  Madame  Bonne  fa  Mère:  Et  au 
cas  qu'il  y  auroit  plufieurs  Filles,  la  première  aura  en 
Mariage  fur  les  biens  dudit  Monfieur  le  Comte  foixan- 
te  mille  francs  pour  une  fois,  outre  le  Droit  que  elle 
auroit  au  Dot  &  es  autres  biens  de  ladite  Madame  Bon- 
ne fa  Merc;  &  fera  tenu  ledit  Monfieur  le  Comte  de 
marier  les  autres  Filles  félon  fon  eftat  ;&  pourtant  lesdi- 
tes Filles  feront  contentes  &  exclufes  de  tous  les  biens 
Paternaux  de  Mondit  Seigneur  le  Comte.  Item  eft  ac- 
cordé &  convenu  entre  lesdites  Parties,  par  Convenan- 
ces &  Paflions  exprelfes,  que  au  cas  que  ledit  Amey 
iroit  de  vie  à  trespaflement  ;  ladite  Madame  Bonne  fur- 
vivant,  &  que  reftitution  de  Dot  auroit  temps  &  lieu; 
ledit  Monfieur  le  Comte  ou  fes  Héritiers  &  Succefl"eurs 
feront  tenus  de  reftituer  à  Madite  Dame  Bonne  ou  à 
fes  Héritiers,  lesdits  centîmille  francs  donnés  par  elle 
en  Mariage  comme  dit  eft,  fe  payé  avoient  efté ,  &  au- 
trement ce  que  payé  en  feroit ,  à  femblables  termes 
qu'il  aura  efté  payé  :  Et  au  cas  que  ladite  Dame  Bonne 
iroit  de  vie  à  frespaffément  fans  Hoirs  descendans  de 
fon  corps,  ledit  Monfieur  le  Comte  ou  fes  Héritiers 
feront  tenus  de  rendre  ce  que  de  ladite  Somme  de  cent 
mille  frans  aura  efté  payé  aux  Hoirs  de  madite  Bon- 
ne, ou  à  ceux  qui  auront  caufe  d'elle.  Item  eft  accor- 
dé que  ledit  Monfieur  le  Duc  garnira  ladite  Madarne 
Bonne,  &  ledit  Monfieur  le  Comte  la  enioiolera  félon 
fon  Eftat.  Lesquelles  Paflions  &  Convenances  ainfi 
faites,  lesdits  Meffieurs  le  Duc  de  Berry  &  Comte  de 
Savoye,  ont  promis  &  juré  par  leurs  loyaux  Seremens 
fur  les  Sainâs  Evangiles  donnés  &  prellés  corporale- 
ment,  &  fur  l'obligation  de  tous  leurs  biens,  &  fur  la 
foy  de  leurs  corps  baillée  de  l'un  à  l'autre:  &  pour  le 
faire  plus  à  plein,  Mondit  Seigneur  le  Duc  promet  de 
payer  audit  Monfieur  le  Comte,  au  nom  de  Amey  fon 
Fils  à  Bagié,  la  Somme  de  cent  mille  frans  delfusdîts 
aux  termes  eftablys:  &  a  donné  ledit  Monfieur  le  Duc 
pour  ladite  Somme  en  pleiges,  &  fiances,  c'eft  aflà- 
voir ,  Très-excellent  Prince  Monlieur  Jean  Comte 
d'Armignac,  Mefllre  Jean  de  la  PerfOnne  Vicomte 
d'Aunoy,  Mcflire  Guillaume  de  Bourbon,  Renaud  de 
Breqïoles,  Vefian  de  Lomaçne,  Eftienne  du  Fay, 
Guichatt  de  Mar/é  ,  Chevaliers  ;  Mefllres  Pierre  de 
Grac  Chancelier  de  mondit  Seigneur  de  Berry  j  &  Im- 
baur  Seigneur  du  Pefchin.  Et  auflî  d'antre  partie  ledit 
Monfieur  le  Comte,  de  ce  pour  la  reftitution  desdits 
cent  mille  francs  donnés  en  Mariage,  &  pour  ledit 
L  3.  Douaire 
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A  vMrt  Douaire  attendre  &  entériner,  baille  &  donne  en  plei- 
/V.NNO  ggj  jg  j-y^^^;,.  ^lotiiieur  le  Comte  d'Armignac,  MeiDre 
13  7  2.  i'hilibert  de  la  Baume,  Guillaume  de  Chahimont, Gas- 
^  '  part  de  .Vlontmayour ,  Chevaliers  ;  &  Humbert  Seigneur 
de  Fromentes,  Escuver.  Lesquelles  pleiges  &  fian- 
ces, prêtais  &  confentans,  c'ell  a(ravoir,ceux  dcMon- 
dic  Seigneur  le  Duc,  &  chascun  d'eux  par  foy  &  par  le 
tout,  de  leur  bonne  volonté,  fans  fraude  ne  barat,  fe 
font  conliituds  &  eftablys  fiances  &  pleiges  de  la  Som- 
me de  cent  mille  frans  fusdits  ,  au  cas  que  mondit 
Seigneur  le  Duc  defaudroit  es  payemens  d'icellc  Som- 
me, aux  termes  elkblys,  &  ce  en  les  mains  de  mon- 
dit Seigneur  le  Comte  prefent  &  recevant;  &  ont  pro- 
mis lesdits  Pleiges  de  faire  les  payemens  de  ladite  Som- 
me de  cent  mille  frans,  aux  termes  &  lieux  deifusdits, 
ou  venir  perfonnellement  à  Bourg  en  Breffe,  en  cely 
lieu  tenir  Hoitages  continuellement,  &  dudit  lieu  non 
partir  fans  congié  de  mondit  Seigneur  de  Savoye,  ou 
de  fon  certaîn  Mciiage,  jusques  à  ce  que  ledit  IVIon- 
fieur  le  Comte  foit  pleinement  payé  des  Sommes  deuës, 
&  feront  tenus  venir  es  dits  Hollages.  C'ell  afFavoir, 
Monlieur  le  Comte  d'Armignac  dedans  deux  moys 
prochains,  après  ce  qu'il  en  fera  requis  par  ledit  Mon- 
fieur  le  Comte  de  Savoye,  ou  par  fon  certain  IVIeffage, 
ou  y  envoyer  quatre  Chevaliers  ;  Et  tous  les  autres 
Pleiges  dudit  Monlieur  le  Duc  dedans  un  moys  pro- 
chain ,  après  ce  que  eux  en  feront  requis  :  &  fembla- 
blement  lesdits  pleiges  &  fiances  dudit  Monlieur  le 
Comte,  &  un  chascun  d'iceux  par  le  tout  ,  de  leurs 
bonnes  volentés  Fins  barat  ou  contrainte,  ont  promis 
&  juré  par  les  foys  de  leurs  corps  &  fur  l'obligation  de 
tous  leurs  biens,  de  rendre  &  reftituer  à  MaditeDame, 
ou  à  ceux  qui  auront  caufe  d'elle,  ledit  Dot  de  cent 
mille  frans,  ou  ce  qui  en  fera  payé  audit  Monfieur  le 
Comte,  &  auffi  de  faire  aiFeoir  &  affigner  à  elle  le 
Doiiaire  deffusdit  à  l'y  donné  par  ledit  Monfieur  le 
Comte  :  Et  ont  auffi  promis  &  juré ,  de  faire  tenir  &  ac- 
complir les  chofes  fusdites,  ou  d'aller  tenir  Hoftages 
en  leurs  propres  perfonnes  en  la  Ville  de  Mascon,  c'eft 
affavoir ,  un  mois  prochain  après  ce  que  par  mondit 
Seigneur  le  Duc  ou  fon  certain  Meffage,  en  feront  re- 
quis; &  là  tenir  Hoftages,  &  de  là  non  partir  fans  li- 
cence dudit  Monlieur  le  Duc  :  &  fe  Meffire  Philibert 
de  la  Baume  deffusdit  ne  pouvoit  ou  vouloit  tenir  les- 
dits Huilages  ,  que  il  y  puiffe  envoyer  un  Chevalier 
fouffi&nt  qui  illec  tiendra  lesdits  Hoftages,  pour  &  en 
nom  de  luy,  par  la  manière  que  deffus.  En  tesmoin 
desquelles  chofes,  <5c  pour  ce  que  elles  foient  fermes  & 
eftables  à  toufiours,  Nous  Duc  de  Berry,  &  Comte 
de  Savoye  defijisdits ,  avons  fait  mettre  à  c'eft  prefent 
Inftrumcnt  nos  grands  Seaux,  &ont  efté  faites  &  don- 
nées ces  chofes  a  Valence  fur  le  Rosne  en  la  Maifon 
de  la  Bergerie  à  l'Enfeigne  de  l'Image  de  Saindl  Geor- 
ge, l'an  &  jour  que  deffus:  Prefens  à  ce  Meffire  Jaque 
Loup  Chambellant,  Guillaume  de  Guifay,  Jeoffroy 
de  Germoles  Maiftres  d'Hoftel  de  mondit  Seigneur  le 
Duc,  Guichard  de  Sure,  Chevaliers, Colas  Meugnin, 
&  Guillaume  Seguin  Secrétaires  de  mondit  Seigneur  le 
Duc ,  tesmoins  à  ce  appelles.    Sigad de  B o r d i s. 


LXXI. 

liî.  Mai.  LuDovici  Himgaria  £5"  Polonia  Régis  Litera, 
qiàbus  ,pro  fe  ,fua  Conjuge  ELisABETHAy 
Succejforibus  fuis  ^promittit ,nunquam  ad  Regnum 
Bohemia  13  Principatus  ejusdem  Regni  afpirare , 
nec  quemquam  ex  Subditis  Regum  Bohemia  in  pro- 
teUiomm  ^  fubjeUionem  recipere.  Dat.  in  Wiffe- 
grad  in  Fejio  SanStie  "itrinitatis  1571.  [Bal- 
BiNi  Miscellaneor.  Hiiloiicor.  Regni  Bohe- 
miEeDecad.I.  Libr.  VIH.  Epiflolar.  Epift.XI. 
pag.  ipj.  LuNiG,  Teutlbhes  Reichs-Ar- 
chiv.  Parc.  Spec.  Continuât.  I.  Abtheil.  I.  Ab- 
fatz  III.  von  Schlefien.  pag.  318.  d'où  l'on  a 
tiré  cette  Pièce.] 

NO  s  Ludovicus  Dei  Gratia  Rex  Hungarias,  Dal- 
maticE,  Polonix  &c.  Notum  facimus  univerfis 
quibus  intereft  ,  vel  intereffe  poterit  in  futurum,  per 
praîfentes  ;  quod  ob  fingularem  interne  charitatis  ardo- 
rem ,  quo  Sereniffimnm  ac  InviUiJfimum  Pri»cipem  ^ 
Domixum ,  Domintim  Carolum  IV.  Romani  Imperii  fem- 
fer  Aufr^ujiiim  ^  Boetnite  Re^^ern  lllulirem  ,  Serenijji- 
mara  Prineipem ,  Domiaam  Étifabeth  Romanorum  Im- 


perat:  icem  &  Bo<?>Ki>  Regiytam  Sororem  noftram,  &  11-  Ammo 
iuftrem  ac  Magnificum  Prïncipem  Drminum  ifenccs-  '^^'-' 
laura  Bcum'us  lifgem pr.tf  ti  Domini Imperatoris^ilium.,  \  Z7Z> 
ac  llliiftres  Principes ,  Dominos  Joanncm ,  ^  'Judocztm 
ejus  Primogenitum ,  Alarchioass  isf  Dominos  'Terne  Mo- 
ravi.v  Fratres  noltros  chariffunos,  cacterosque  Filios  & 
H.ïredes  ipforum ,  pio  fraternoque  linceritatis  ïelo 
comple6liiiiur  iplis,  animo  deliberato,  non  per  errorem 
aut  improvide,  fcd  maturo  Principum  Ecclelialiicorum 
&  Sa;cul:irium,Comitum,  Baronum  &  Nobilium  nos- 
trorum  fidelium  accedente  conlilio,  &  ex  certa  noftra 
fcientia ,  pro  nobis  ac  Serenijjima  Principe  Domina  Eli- 
sabeth conforte  noftra  charijfima,  HangariiC .,  Polonits, 
ûalr/iatiit  ijfc.  Regina,  nec  «on  Haredibus ,  Hareditm 
Htcredibus ,  îs'  Succeforibus  noftris  Hungariie ,  Polonice, 
Dalmati^e,  (sfc.  Rej^ibus  in  perpetuum  promifimus,  & 
promittimus  bona  fide,  dolo  &  fraudibus  quibuslibec 
procul  motis ,  &  fub  eo  Juramento  corporali  quod  nos 
&  prœdiila  Domina  confors  noftra  chariffima  Regina 
Hungaris  fuper  lignum  vivifies  Crucis,  &  fuper  Dei 
Evangelia  in  maiius  Reverendi  in  Chrifto  Patris  Domi- 
('  ni  Joannis  Patriarchie  Alexandrini  ,  Apollolica;  Sedis 
1  Legati,  prEftitimus,  quod  tam  nos  quam  eadem  Do- 
I  mina  Regina,  HiCredes  cs'  Sitccejjures  no/lri,  nunquam 
;  nos ,  vei  Rseredes  noftri  &  Hœredum  Hxredes  &  Suc-  " 

f  ceffores  afpirare  debemus,  nec  volumus  ad  vendican- 
j  dum,  aut  ufurpandum  nobis,  vel  iplis,  aut  alicui  ex 
nobis  Regnum  Boemia,  Principatus  feu  Principes,  aut 
Prtclatos  Ecclefiafticos  five  feculares.  Et  fignanter  fpe- 
;  cifice  &  expreffe  ejusdem  Regni  &  Coron.e  Boemia 
Principes ,  Principatus  isf  Ducatus  videlicet  IVratista' 
vix  ,  SuidniciiC  .,  yaurenfis  ^  Munfterbergenjîs ,  Ligni- 
cenjis,  Bregenjts,  Olsnicen/îs ,  Glogovienfis ,  ^  CraJJii ^ 
Saganenjis,  Oppolienjis  ,  Fahkenbergenfis  ,  Strilitzenjîs  ^ 
Thejfinenfis ,  Ratiboricnjïs ,  ^  Oppavia ,  Koslenjîs ,  By- 
tonenfis ,  Stinavi^e ,  fff  Gorenfis ,  nec  non  Marchionatus 
Moravi<e ,lj\iiiil\x  Budiffinenfis  &  Gbrlicenjis ,  feu  alios 
eorum  quoscunque  Principatus ,  Ducatus, T'errat,  Ho- 
mines,  Dominia,  Civitates ,  Caftra,  feu  quaslibet  per- 
tinentias  eorum  communiter  &  diviiîra ,  in  génère  feu 
in  fpecie,  five  in  Boemia,  Moravia,  Silejîa,  Polonia, 
Saxonia,  Bavaria,  Franconia,  feu  alias  ubicunque  lo- 
corum  exiftant ,  vel  ad  vendiçandum  feu  ufurpandum 
nobis  quascunque  vel  alicujus  eorum  metas,  granitias, 
gades  feu  terminos  aut  Jura,  libertates,  pertinentias , 
confuetudines  ,  vel  obfervantias ,  qux  ,  feu  quas  ad 
prsefens  tenent,  habent,  &  poffident ,  feu  Authore  Do- 
mino adiptsci,  habere,  tenere,  obtinere  vel  poffidere 
poterunt,  aut  debebunt ,  quomodolibet,  in  futurum; 
Seu  etiam  quœcunque  alla  ad  ipfos  quovis  modo  fpec- 
tantia,  ubicunque  fita,  qu»  non  funt  nominatim  inclu- 
là  prsefentibus ,  etiamfi  talia  forent,  de  quibus  hic  fieri 
deberet  vel  poffet  mentio  fpecialis.  Et  in  eum  cafum,  iî 
hujusmodi  eorum Principes,Principaius,Ducatus,Duces, 
Comités,  Barones,  Nobtles,  Milites,  Cives,  Civitates^ 
Oppida,  Caftra,  aut  Univerjîtates  Terne  feu  Homines , 
aut  eorum  aliquis,  vel  aliqui  fe  voluntariè  ,feu  fponte, 
libère  offerrent,  offerre  vellent,  vel  quovis  modo  de- 
liberarent,  fubdere  ,  fubjicere  ,  vel  offerre,  quod  ex 
nunc ,  prout  ex  tune ,  promittimus  &  fpondemus ,  pro 
nobis  &  omnibus  &  fingulis  fupradiélis  fub  Juramento 
&  fide  prxfatis,  taies  vel  talem  uullatenus  affumere, 
recipere,  feu  aliquatenus  acceptare,  quibuscunque  ad- 
inventionibus  ingenio  vel  colore  quaefitis.  In  cujus  rei 
teftimonium  prxfentes  noftrx  IVlajeftatis  &  ejusdem 
Dominse  Reginie ,  confortis  noftrx  chariflîms  Sigillis 
authenticis  fimplicibus  appenfione  juffimus  communiri. 
Datum  in  IVijJegrad  in  Fefto  fanûas  Ttiuitatis  Anno 
Domini  M.  CGC.  LXXII. 

LXXII. 

Ligue  offenfive  £5?  défenftve  entre  Edouard  III.  ip.Juill; 
Roi  d'Angleterre  i3  Jean  Duc  de  Bretagne^ 
conclue    à    Weftmunster   le    ip.    Juillet   i^jz. 
[  R  Y  M  E  R , Fœdera, Conventiones,  Sec. Tom. 
VI.  pag.  738.] 

APeRPETUELE     REMEMBRANCE     et     ME- 
MOIRE. 

■  Conue  chofe  foit  a  toutz,  par  la  tenur  du  cette  En- 
denture,  qui. 

Par  l'advis  &  meure  deliberacion  de  Grantî,  No- 
blez,  &  Sages,  du  Counfail  de,  Treshaute  Prince, 
Tresnoble  Seigneur,  Monlieur  Edward,  par  la  grâce 
de  Dieu,  Roi  de  France  &  d'Engleterre, 

Par  monûrant  les  grantz  amours,  affedlion  &  bien- 
k  veuUianti 


DU     D  R  O  I 


Anno 

1372. 


veulliâtitz  qui  ont  efte,  picea  font,  &  ferront  toutdis, 
a  l'aide  de  Dieu ,  par  entre  le  dit  Roy,  &,  Noble  & 
Poiirance  Seigneur,  Meliieur  Johan  Duc  de  Bretaign , 
Counte  de  Mounifort,  fon  Filz, 

YcelLi  Duc, 

Recordant  frefciiement  les  tresgranti  iionurs ,  aides , 
bienfaites,  &  bountes,  les  quicls  ils  ad  fovient  refleu 
du  dit  Roi  fon  Piere,  tant  come  il  eftoit  meindre  d'âge, 
&  en  la  primere  Noreture,  come  autrement,  jusqes  au 
parclos  de  l'avancement  de  tout  fon  Eftat, 

£t  délirant,  a  tout  fon  poair,  purfuire  en  bien  leu- 
cres,  del'ellat,  honur  ,  profit,  &  quiète  du  dit  Roy 
fon  Fiere,  &  pur  lui  faire  plelir  li  avant  come  fa  pois- 
fance  s'estent ,  &  come  tenuz  y  elt  par  fine  natu- 
resce. 

Entre,  lui  Noble  Seigneur  ,  Johan  Sire  de  Nevill 
Senesctial  del  Houftiel  le  dit  Roi  d'Engleterre,  &  Sire 
Thomas  de  Melbuni  Chauoign  de  'l'Eglife  de  Ni- 
chole. 

Procureurs  des  avantdiz  Seigneurs,  Roi  &  Duc,  a 
faire  &  parfourmer  toutes  les  chofes  aval  escriptz, 

Aianti  fouffifantz  Poair,  ficome  compris  eft  en  cer- 
teines  diverfes  Lettres,  feallez  des  Sealx  des  ditz  Sei- 
gneurs Roi  &  Duc ,  dont  la  tenur  eft  au  deffouz  en- 
corporez  ,  ,  r r-'-'  " 

A  l'onur  de  Dieu,  &  en  afForcement  des  Alliances,  1  tures,  Seignuries,  Juri: 
n'adgaires  faites  entre  les  fusditz  Seignurs  Roi  &  Duc ,  fes ,  Libertez ,  Polfeffit 
quiète  &  repos  des  Subgiez  de  l'un  &  de  l'autre, 

Tretes,  purparlcs,  &  accordes  font  les  chofes  qui 
s'enfuient;  c'eftaffavoir  , 


D  E  S     G  E  N  S.  85- 

leurs  Hoirs,  &  Enfantz,  &  les  Hoirs  des  ditz  Enfantz 


Qui  les  ditz  Seignurs,  Roi  &  Duc,  leurs  Heirs,  & 
Enfantz  ,  iifantz  &  descendantz  des  Corps  de  l'un  & 
de  l'autre  &  leurs  Heirs,  neez  &  a  naiftre,  toutz  leur 
Subgiez,  &  les  Subgiez  de  leur  ditz  Enfantz  &  de  leur 
Ho'Vs,  ferront  toutz  joursmais  ,  a  perpétuité,  bons, 
vrais,  leals,  &  entiers  Amys  &  Alliez, 

Et  garderont,  maintendront  &  fuftendront  li  uns  les 
autres,  par  Terre,  &  par  Mier,  de  Corps  ,  de  Biens, 
&  d'Amis,  &  de  toutes  leurs  feus  &  poifrance,en  tou- 
tes leurs  neceffitees,  encontre  touz  &  envers  toutz, qui 
purront  vivre  ou  morir,  de  quielconque  Eftat  ou  Pois- 
fance  q'ils  fuient,  fans  forsprife  de  nulle  Parfone  du 
Moande,  qui  desore,  en  aucun  temps  a  venir,  fe  vou- 
dra afForcer  ,  ou  s'afforceroit  de  porter,  movoir,  ou 
faire  Guerre,  Domage,  Préjudice,  Vilenie,  ou  Gre- 
vance  aucune,  par  quielconque  manière,  ne  par  quiel- 
conque caufe,ou  occafion,  a  les  Parfones  des  ditz  Sei- 
gnurs, Roi  ou  Duc,  ou  a  leurs  Hoirs,  ou  Enfantz, 
ou  les  Hoirs  de  leurs  Enfantz,  leur  Terres,  Paiis,  ou 
Lieux,  ou  a  leur  Subgiez  quilconqes,  neez  ou  a  nais- 
tre,Ia'.iz  faire  en  aucime  temps,  l'un  Seignur  vers  l'au- 
tre, défaut  aucun,  ne  allegger  ou  oppofer  exception, 
excufacion,  ne  effoine  a  l'encountre  des  dites  Allian- 
ces, fauftant  qui,  a  toutes  les  foitz,  qui  l'une  Partie 
aura  meftier  de  l'autre,  l'en  aura  regard,  de  bone  foy, 
&  fanz  malveife  en  coverture,  a  les  neceiferes  afaires, 
occupacions  ,  &  charges  qui  l'un  ou  l'autre  des  ditz 
Seignurs,  Roi  ou  Duc,  covendra  neceflairement  fup- 
p orter  à  fouffrir ,  au  temps  lors  currant ,  pur  la  defen- 
fe  &  falvation  de  leurs  Paiis  &  Subgiez  &  recoverer 
de  leurs  Droitures,  couutre  leurs  Eaemys  ,  prefentz 
ou  a  venir. 

Et,  par  my  celles  Alliances  ,  toutz  les  Subgiez,  de 
quielque  eftat  ou  condition  q'ils  foient,  des  avantditz 
deux  Seignurs,  Roi  ou  Duc,  de  leur  Hoirs, &  de  leur 
ditz  E.'ifantz,  &  de  les  Hoirs  de  leur  Enfantz,  pour- 
ront franchement  ,  feurement,  &  paifiblement ,  par 
Terre,  &  par  IVlier,  entrecomuner,  &  entreconverfer, 
pàifer,  repafler,  fejourner,  &  demeurer. 

Et  les  Marchantz  marchander  &  amcsner  leur  Mar- 
chandifes  en  toutz  les  Portz,  Havenes,  Paiis,  ou  Lieux 
de  chescun  des  ditz  Seignurs  ,  &  hors  d'yceul'x.  les 
uns  a  les  autres,  &  ailleurs,  toutesfaiti  &  tantefoitz 
qu'il  leur  plerra,  par  paiant  les  Devoirs  &  Cuftumes ,  a 
l'un  les  &  a  l'autre,  fanz  Guerre,  riote  ,  contencion, 
ne  débat  faire,  mener,  exciter,  ne  movoir. 

Et  yceulx  ferront  toutdiz  fuftenuz,  recuillez,  aidez, 
tretez  ,  desmenez,  refreschez,  &  comfortez  ,  d'une 
coftc-e  k  d'autre  ,  tout  auifi  amiablement  &  paifible- 
ment come  en  leur  Paiis  propre  eftre  le  purroient, 
ferroient,  ou  deveroient ,  &  come  en  temps  paffe  de 
bone  Paix , 

Laquiele  chofe  ferra  notifie  &  publie  es  Paiis  & 
Seigniures,  de  l'un  les  &  de  l'autre,  le  pluis  tofte  qui 
faire  fe  poutra,  &  au  temps  qui  femblera  bon  ou  ex- 
pediente  a  lus  avantditz  deux  Seigniures,  Roi  &  Duc, 
a  fin  qui  la  chofe  foit  le  plus  overtement  conue 


leurs  Hoirs,  ôc  tntantz,  6t  les  Hoirs  des  ditz  Enfantz,   A  Mnjr» 
&  toutz  leur  Subgiez  avantditz  ,  efchiuront  &  empes-  ■^^■^O 
cheront,  countretterront  &  deltourberont  ,   de  parole  127Z4 
&  de  fait ,  &  a  tout  leur  leal  poair ,  fanz  fraude  &  fanz      ^ 
mal  engin,  &  come  bons,  vrais,  6c.  lealx  Amis  &  Al- 
liez faire  le  devront,  l'un  &  l'autre,  tout  le  mal  ,  do- 
mage, &  vilenie  qui  en  aucune  temps  pourra  ou  devra 
avenir  a  l'un  les  ou  a  l'autre,  &  de  ce  ferront  hafteive- 
ment  garnir,  avifer,  &  favoir  Pun  a  l'autre,  par  Ter- 
re, &  par  Mier,  par  Melfages,  Lettres,  &  autrement, 
par  la  meilleure  &  pluis  haliie  manière  ,   qui  faire  le 
purront,  par  aucune  voie  de  IVIounde. 

Item,  Accorde  eft,  par  entre  les  Procureurs  de- 
vantditz ,  es  nouns  qui  delfus ,  qui  en  toutes  les  Trie- 
ves,  Abftinences,  Patiz  ,  ou  Soeftrances  de  Guerre, 
Paix,  ou  Accordances  quielconques. 

Qui  fe  ferront  ou  prendront  parcntre  le  dit  Roi,  fes 
Hoirs,  fes  Enfantz,  &  les  Hoirs  de  leur  Enfantz,  & 
Stibgiez,  leurs  Paiis,  &  Seignuries , fusditz, d'une  part, 
ovesque  leur  Enemys,  mal-veulliantz ,  ou  Adverfaires 
de  France,  ou  d'ailleurs,  qui  ja  font  ,  ou  ferront  en 
après ,  de  l'autre  part , 

Le  dit  Duc ,  fes  Heirs ,  &  fes  Enfantz ,  &  lour  Hoirs, 
&  Subgiez ,  Paiis ,  &  Seigniures ,  avantditz  ferront  ex- 
j  preffement  compris ,  &  leurs  Honurs ,   Eftaitz ,  Droi-' 
"sdiâions,  Noblesces,  Franchi- 
ons,  &  tout  leur  Eftat,  en  tou-" 
tes  chofes ,  falvez ,  gardez  ,   &   refervez  auifi  entière- 
ment come  ils  unqes  furent  en  temps  paftes,  &  come 
en  temps  de  leur  Predecelfours ,  &  par  autiele  manière 
come  les  ditz.  Roi,  fes  Hoirs,  ou  Enfantz,  voudrotit 
avoir  fait ,  ou  auront ,  pur  leurs  propres  faites  ou  bu-» 
foignez , 

Et  qui  le  dit  Roi,  fes  Hoirs,  Enfantz, &  leurHoirs, 
le  dit  Duc,  fes  Hoirs,  Enfantz, &  leur  Hoirs,  &  Sub- 
giez, Paiis,  Seignuries,  &  Droitures,  fusditz,  tout- 
ditz ,  garderont ,  aideront ,  fuftendront  ,  &  mainten- 
dront, par  toutes  les  voies  refonables  &  honeftez  q'ils 
fauront  ou  purront,  encontre  touz  leur  Enemys , IVlal- 
veullantz,ou  Adverfaires  quielconques,  prefentz,  ou 
a  venir. 

Et,  femblablement,en  toutes  les  Trieves ,  Abftlnen* 
ces, Patiz, ou  Soeffrances  de  Guerre,  Paix,  ou  Accor- 
dances quielconques. 

Qui  fe  ferront  ou  prendront  parentre  le  dît  Duc ,  fes 
Hoirs,  fes  Enfantz,  leur  Hoirs,  leur  Paiis,  &  Seignu- 
ries ,  &  Subgiez  ,  fusditz  ,  d'une  part  ,  ovesque  leur 
Enemys,  Mal-veuUantz,  ou  Adverfaires ,  quelconqes 
qui  ja  font,  ou  en  après  ferront,  d'autre  part. 

Le  dit  Roi  de  France  &  d'Engleterre,  fes  Hoirs, 
leur  Enfantz ,  &  les  Hoirs  de  leur  Enfantz  ,  &  leur 
Pays ,  Seignuries ,  Droitures ,  &  Subgiez  quielconqes , 
ferront  expreffement  compris ,  &  leurs  Honurs ,  Eftatz , 
Droitures,  Seigniures,  JutisdiSions, Noblesces, Fran- 
chifes,  Libertees  ,  Regalies,  Poffeflions,  Pays,  Sub- 
giez, &  Droitures,  &  tout  leur  Eftat,  en  toutes  cho- 
fes, falvees,  gardées  ,  &  refervees  auffi  entièrement 
come  ils  unqes  feurent  en  temps  paflez,  &  come  en 
temps  des  Progenitours  du  dit  Roi,  &  par  autiele  ma- 
nière cornes  les  avantditz  Duc,  fes  Hoirs, ou  Enfantz, 
ou  les  Hoirs  des  ditz  Enfantz,  voudront  avoir  fait,  ou 
auront ,  en  leu  propre  fait  ou  bofoigne , 

Et  qui  le  dit  Duc,  fes  Hoirs,  Enfantz  ,  &  Subgiez, 
&  les  Hoirs  de  fes  Enfantz,  a  toutz  jours,  garderont, 
aideront ,  fuftendront ,  &  maintendront  le  dit  Roi ,  fes 
Hoirs,  Enfantz,  &  les  Hoirs  de  fes  Enfantz,  leurs 
Droitures,  Subgiez,  Paiis,  &  Seignuries  fusditz,  par 
toutes  les  voies  refonables  &  honeftes  q'ils  faveront  ou 
pourront,  encountre  touz  leur  Enemys  ,  IWal-veul- 
liantz ,  ou  Adverfaires  quielconques ,  prefentz  ,  ou  a  , 
venir 

Item,  ne  ferront  déformais ,  en  aucun  temps  , 
fcientement  receptez,  refrefchez  ,  aidez,  counfaîllez, 
confortez,  ne  favorez,  en  l'un  Paiis  ne  en  l'autre,  par 
aucune  coverture,  les  Adverfaires,  ÎVlalveulliantz,  ou 
Enemys,  privez,  ou  appertez,  de  l'un  Seignur  ne  de 
l'autre  ,  foient  ils  de  leur  Paiis  ou  de  l'autre,  ou  de 
quielconque  autre  Paiis,  Nacion,  ou  condicion  q'ils 
foient,  fanz  aucune  forsprife  ou  exception  de  Parfon, 
ne  de  Lieu  : 

Ne  yceulx  Enemys,  MalveuUiantz,  ne  Adverfaires 
foeffert  fciennement  palTer,  fejourner,  ne  demourer  en 
l'un  Paiis  ne  en  l'autre,  par  quielconques  caufe  ou  oc- 
cafion qui  ce  fuit;  mes  toutz  les  Enemys,  Malvcul- 
liantz,  ou  Adverfaires  des  dits  Roi  ou  Duc,  eftoiantZ 
|a  hors  des  Paiis  de  l'un  ou  de  l'autre,  ferront  tantoft, 
reelment  &  de  fait  ,  comandez  ,  chargez,  amoncftez, 
ajournez  de  retourner,  vers  leur  Paiis,  fur  peine  de 


Item,  qui  les  avantditz  Seignurs ,  Roi  &  Duc,  &  l  Corps ,  de  Biens ,  &  d'Eritages ,  &  de  tout  autt e  chofe 
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AnNO  q'ils  porront  forfaire  envers  leur  Seignur  ,  fam  plus 
faire  domage,  par  quelconque  manière,  fur  l'un  h'ar- 
I  37Z.  tie,  ne  fur  l'autre,  &  fans  doner  aide  ,  counfail  ,  ou 
confort  ,  a  les  Encmys  de  dit7.  Roi  ou  Duc  ;  & ,  s'ils 
ne  vouldrent  a  ce  obéir,  en  tieu  cas,  ils  ferront  des- 
lors  banniz, exilez, &  forjuggez  de  leur  dit Paiis, Biens, 
&  Héritages,  fanz  espoir  de  retour. 

Item  ,  ell  accorde  qi,  fi  tant  foit  qui  le  Roi,  en 
fa  propre  parlbne,  alall  en  France,  fur  fes  Enemys  il- 
loeqes ,  le  dit  Duc  lui  accompaignera  &  irra  ,  en  fa 
propre  parlbne,  ovesque  milles  Hommes  d'Armes,  as 
Gages  du  dit  Roi,  de  clx.  Francs  par  An,  par  clies- 
cun  au  fcur,  &  por  le  rat  du  temps  qui  les  difi  milles 
Hommes  d'Armes  Iburjoutont  avec  Roi  hors  du  Faiis 
de  Bretaign: 

Mais,  le  le  Roi  ne  paffe,  en  fa  parfone,  mais  envoie 
fesGentz,de  par  delà, pur  grever  fesEnemys,li  ferront 
mesmes  les  Gentz,  qui  enfi  ferront  envoyez, de  l'eure  q'ils 
vendront  vers  le  Faiis  de  Bretaign,bonement&  amiable 
memresceuz,recuillez,&  receptez  esChafteuz,  Foite- 
resces, Villes, &  autres  Lieux  du  dit  Duc,  &  illoeqes, 
&  ailleurs ,  par  tout  fa  poiffance  &  Seigniiire,  en  amiable 
manière  tretez ,  refrefcliez,  vitaillez,  &  confortez ,  a  leurs 
despens, a  toutes  les  foitz,&  par  tout  le  temps,  q'ils  y 
vendront,  ferront,  ou  demourront: 

Et  le  dit  Duc  ordeinera,  porchaiera,  &  fera,  de  tout 
fa  poiflànce ,  fanz  mal  engyn ,  &  indura  fes  Gentz  & 
Subgiez,  fanz  deftourber  ou  empefchement  aucun,  a 
toutes  les  foitz  qui  leur  plerra  aler,  a  l'enforcemcnt 
des  avantditz  Gens  du  Roi, pur  guerroier  &  grever,  par 
tout  &  quieu  part  que  meultz  leur  femblera,  les  Ene- 
mys  du  dit  Roi,  a  plus  grand  &  haftie  Esploit  de  la 
Guerre  ; 

Et  celle  Article,  ovesque  les  autres  paramount ,  il 
ferra  aulfi  publier  par  toute  fa  Terre  de  Bretaign,  &  le 
plus  toft  qui  bonement  faire  le  poura. 

Toutesfoitz  les  ditz  Gentz  du  Roi,  paflantz  ou  de- 
morantz  ou  dit  Paiis  de  Bretaign,  auront  leur  Vitaille 
&  Vivres,  par  paiant  ent  refonablement  les  pris,  ou 
-  valeur,  &  le  pluis  aifement  &  a  meindre  damage  qui 
faire  fe  poura  fur  les  Subg|ez,  vrais  obeiffantz  de  dit 
Duc,  tenantz  fa  partie;  Et,  fi  aucuns  foient  trovez 
illoeqes,  taifantz  la  contraire,  la  puniflement  d'eulx 
appartiendra  au  dit  Duc;  appeliez  toutditz  ceulï,  qui 
pur  le  dit  Roi  a  ce  ferront  députez  &  ordeinez. 

Et,  par  femblable  manere,  ferront  puniz  les  Gentz 
du  dit  Duc,  felonc  le  quantité  du  meffaite,  fi  aucuns 
d'eulx  foient  trovez  faifantz  Grief  ou  Domage  aucun  a 
les  Gentz  du  Roi  avantdit. 

Item,  ell  accorde  qui  le  dit  Roi  envoiera ,  vers 
Bretaign,  troiscentz  Hommes  d'Armes,  &  troiscentz 
Arcliers ,  a  fes  propres  despenfes,  &  jusques  a  tant 
q'ils  foient  arrivez  en  la  Terre  de  Bretaigne,  &  deslors 
ils  ferront  tantoft  paiez  des  propres  gages  &  despens  du 
dit  Duc. 

Item,  ell  accorde  qui,  par  caufe  des  Alliances  & 
Covenances  avantditz,  le 'dit  Roi  donrra  au  dit  Duc  la 
Countee  de  Richemund,  a  tenir  du  Roi  &  de  fes  Hoirs 
par  Homage  lige,  &  par  les  aunciens  fervices,ent  duez 
&  accullumez,  avoir  en  Héritage  au  dit  Duc,  &  a  Ma- 
dame Johanne  fa  Cofflpaigne,  &  a  les  Hoirs  du  corps 
le  dit  Duc  engendrez  ,  ovesque  les  Fées,  Advoefons, 
Hommes ,  Hommages ,  Vaffalx  , Tenantz ,  Relefs ,  Ser- 
vices ,  Retentes ,  &  Devoirs ,  Boys ,  Marreys ,  Pefche- 
ries,  Molyns,  Challealx,  ForterelTes,  &  toutes  autres 
Appartenances  &  Appendences,  par  manière  &  fourme 
qui  l'en  faura  meulz  ordeiner. 

Et,  par  caufe  des  dites  Alliances,  &  par  manière  & 
fourme  corne  le  fait  le  requiert ,  le  dit  Roi  lui  donrra 
ce  q'cll  Marche  entre  Bretaign  &  Poitou,  a  tenir  a  li, 
&  a  fes  Hoirs  de  fon  corps,  engendrez,  feul  &  pur  le 
tout  referve  &  retenu  au  dit  Roi ,  &  a  fes  Hoirs ,  la 
dectaracion  des  boundes,  &  auffi  la  Soverainte  &  le 
Refort  de  la  dite  Marche,  par  fourme  &  manière  q'ils 
eftoient ,  en  temps  paffez ,  aus  Rois  &  a  la  Coronne  de 
France. 

Et .  neantmeins ,  acquietera  le  dit  Roi  au  dit  Duc , 
par  fes  Lettres  fouffifantes,  de  quant  que  il  pourra  de- 
mander a  Li,  &  a  fes  Hoirs,  ou  autres  quielconques, 
a  caufe  de  la  relie  d'une  gioffe  Somme,  en  la  quieles 
mesme  le  Duc  cfloit  obligez  au  dit  Roi  par  fes  Lettres 
obligatoires,  ou  par  autre  caufe  ou  enchefon  quielcoii- 
que  (  fauf  l'effeà  de  celles  )  les  quieles  Lettres  &  tou- 
tes autres,  s'aucunes  foient  trovez, lui  ferront  renduez 
&  rebail  les. 

Item,  aura  le  dit  Duc  de  bones  Lettres  particule- 
res,  contenantes  qui,  ou  cas  qui  aucun  des  Subgiez  le 
dit  Duc  lievent  ou  rebellent  encontre  lui,  ou  foient 
aidantz  ou  adheredantz  as  Euemys  ou  Adverfaires ,  en 


appiert  ou  en  covert,  des  ditz  Roi  ou  Duc,  ou  de  leur  ANNO 
Hoirs,  ou  Enfantz,  en  France,  ou  ailleurs,  quielque  ^  j-r-j 
part  q'il  foit ,  encontre  la  fourme  des  ditz  Alliances,  -^i/^* 
en  tieu  cas  le  dit  Duc  n'encourge   aucune  forfaiture 
vers  le  dit  Roi;  mais  les  punira  &  ferra  punir  par  li,  & 
par  fes  Officers,  &  Minillres,  par  leur  Corps  &  Héri- 
tages, &  par  toutes  les  autres  maniers  qui  faire  pourra, 
&  li  femblera  bon,  pur  garder  les  ditz  Alliances ,  fanz 
blâme,  reproeve, ou  otfenfe  aucune  avoir  n'en  encour- 
rier  devers  le  dit  Roi  par  celle  caufe,  en  aucune  temps 
a  venir,  non  obflantcs  aucunes  paroles  conireres  com- 
prifes  es  Alliances  avantdites. 

Et  femblables  Lettres  aura  le  Roi,  pur  fa  partie,  du 
Duc  avantdit. 

Toutes  les  quieles  chofes  &  chescune  d'ycelles  les 
avantdites  Procureurs,  &  chescun  pur  fa  partie,  ont, 
parleur  ferementz,  &  foys,  jurez,  promys,  en  cove- 
nanciez  l'un  a  l'autre,  es  Nouns  &  Ames  de  leur  Sei- 
gnurs,  &  par  force  de  leur  Poiffance; 

Et  por  ce  ils  font  obligez  leur  ditz  Seigneurs ,  &  leur 
Hoirs,  Terres,  Paiis,  Lieux,  Seignuries,  Subgiez,  & 
biens  quielconques,  prefcntz,  &  a  venir,  a  tenir,  gar- 
dir,  entériner,  &  accomplir,  de  point  en  point,  ieal- 
ment  &  de  bone  foy ,  &  fanz  fraude,  &  fanz  mal  en- 
gyn, &  fanz  dire,  allegger,  ne  purpoufer,  en  Jugge- 
ment,  ne  dehors,  taifiblemcnt,  ne  exprefltment,  aucu- 
ne chofè  a  rencontre,  en  aucune  temps  a  venir. 

Et  les  ditz  Procureurs  ferront  leur  leal  diligence  qui 
mesmes  les  Alliances  &  Covenances  ,  en  toutz  leur' 
pointz  &  articles ,  en  foubftance ,  &  par  les  dites  cau- 
fes,  corne  elles  touchent  les  Parties  de  leurs  Seignurs, 
les  avantditz  Seignurs,  Roy  &  Duc,  pur  eulx,  leur 
Hoirs,  &  Enfantz,  &  les  Hoirs  de  leur  Enfantz, toutz 
leur  Subgiez,  Terres,  Paiis, &  Lieux  avantditz,  accor- 
deront,pafïeront, ferront, &renovelleront  en  leur  pro- 
pres parfones  ,  prometteront  &  jureront  a  les  tenir,  a 
parpetuite,  envers  toutz  &  countre  touz,  ficome  deffus 
eft  efcripr,  par  leurs  foys  &  ferementz,  &  par  Lettres 
defoutz  leur  grantz  fealx,  &  ycelles  envoleront  &  fer- 
ront bailler  l'un  a  l'autre  ,  a  plus  toft  qui  faire  fe  pour- 
ra bonement,  par  aucune  manière;  Et  autrement  tout 
ceft  prefent  Accord,  &quantque  compris  eft  en  ycelly, 
foit  tenu  por  nul  &  de  nul  valeur,  vîgeur,  ne  fermeté, 
ne  ne  pourra  obligier  l'une  Partie  vers  l'autre,  ne  por- 
ter préjudice,  vileine,  ne  domage  ,  en  aucun  point, 
pur  temps  a  venir,  a  aucun  des  deux  Seignurs,  Roi  ou 
Duc  avantditz. 

Les  tenurs  de  la  Poiffance  des  Procureurs  avantditz 
cy  ampres ,  de  mot  a  mot,  s'enfuit, 

Edward,  pat  la  grâce  de  Dieu ,  Roi  de  France  & 
d'Engleterre,  &  Seignur  d'Irlaund,  a  noftre  chère  & 
féal ,  Johan  Seignur  de  Nevill  ,  Senefchal  de  noftre 
Houftel,  Salutz. 

Confiantz  de  veftre  fen,  loialte,  &  discrétion,  don- 
nons a  vous  auflorite,  plein  poair,  &  mandement  es- 
pecial,  par  la  tenur  de  nos  prefentes  Lettres,  de  trai- 
ter, accorder,  prendre,  &  rescevoir, 

Por  Nous,  &  por  noz  Hoirs  &  Enfantz,  &  les  Hoirs 
&  Enfantz  de  leur  corps  descendantz ,  noz  Subgiez ,  & 
les  leurs,  d'une  part. 

Et,  noftre  treschere  &  tresame  Filz ,  Johan  Duc  de 
Bretaign ,  Comte  de  Montfort ,  fes  Hoirs  &  Enfantz , 
de  leur  corps  iffantz,  &  leur  Hoirs,  Enfantz,  &  Sub- 
giez ,  d'autre  part , 

Les  Seignuries ,  Terres ,  &  Paiis  ,  &  Lieux  d'une 
couftee  &  d'autre; 

Bones,  fermes,  &  perpetueles  Alliances  envers  touz 
&  countre  touz,  de  quelque  Eftat  ou  Poiffance  q'ils 
foient,  en  la  meillure  manere,  fourme,  tenure,  ou  ex- 
preffion  des  paroles,  que  ferra  ou  pourra  eftre  devife 
ou  ordeine  par  l'advis  de  noftre  Counfail ,  ovesque  l'ac- 
cord du  Procureur  &  Députe  por  la  partie  de  noftre 
dit  treschere  Filz,  le  Duc, 

Et  ycelles  Alliances,  ovesque  toutes  autres  pointz, 
claufes,  &  articles  touchantz  celle  matire,  en  la  ma- 
nière &  fourme  qui  accordez  ou  paffez  ferront,  affeu- 
rer,  afForcicr,  &  affermer  par  bones  obligacions,  fere- 
mentes,  &  feurtes,  tielx  que  pourra  fouffire. 

Et  de  promettre,  en  l'aime  de  Nous,  en  bone  foy 
d'Armes  &  de  Gentilesce,  &  en  Parole  de  Roy,  tou- 
tes fes  dites  chofes,  qui  enfi,  corne  dit  eft,  es  noms 
qui  deffus,  &  por  noftre  partie,  ferront  traites ,  accor- 
des, pris, ou  resceues,  tenir  &  avoir  fermes  &  eftables, 
a  perpétuité,  envers  touz  &  countre  touz,  qui  purront 
vivre  ou  morir,  a  tout  noftre  leal  poair,  &  fanz  jam- 
mais  venir  a  l'encontre  ; 

Et 


DU     DROIT     DES     GENS, 


Et  de  promettre,  femblablcment,  que  ycelles  chofes 
toutes ,  en  fourme  &  manière  fusdites ,  nous  ferrons  & 
renovellerons  en  nollre  propre  parfone,  en  cas  qui, 
noftreditFilz,  le  Duc  ycelles  chofes  toutes  aura  agréa- 
bles, &  les  face  &  renovelli^  pareillement  &  fembla- 
blcment, eu  fa  propre  parfo",  &  por  la  partie, 

Et  de  faire,  expédier,  &  exécuter  toutes  autres  cho- 
fes ,  qui  font  ou  eltre  pourront  neceifets  ou  profitables 
en  tien  cas,  fuppofe  qui  plus  efpecial  Mandement  en 
ferroit  requis. 

Don.  par  tesmoignance  de  noftre  Grant  Seal,  a  nos- 
tre  Palais  de  Weftm.  le  primer  jourde  Juyn,  l'an  de 
grâce  mille,  troiscentz,  foixant  &  dousze,  &  de  noz 
Règnes,  de  France  trente  &  trois  ,  &  d'Engleterre 
quarrant  &  lis. 

Par  le  Roy  Zîf  fin  Confiil. 

IEhan  Duc  de  Bretaigne  &  Comité  de  Montford, 
feifons  favoiratoui,  qui  nous  avons  ordieigne  & 
eftably ,  & ,  par  ces  prefentez ,  ordeignons  &  eltablis- 
fons,  noftre  bien  arae  Clerc  ,  Thomas  de  Melburn, 
noftre  Procureur,  Aaemr,&  Meffagier  efpecial,  quant 
a  treiter  &  acorder  ou ,  noftre  tres-redoute  Seigneur  & 
Fier,  le  Roy  d'Engleterre,  fur  certeins  Articles  ,  des 
quex  en  avons  charge  noftre  dit  Clerc,  taunc  par  bou- 
che, quant  par  Lettre  feele  de  tioftre  prive  Seel  & 
Signet ,  touchant  le  fait  du  dit  Treite  , 

A  quele  noftre  Clerc  avons  donne  &  donnons  plein 
Pouer,  &  Mandement  efpecial,  de  ceo  faire,  en  le  ma- 
nere  &  comme  nous  luy  avons  charge, 

Et  promettons ,  en  bone  foy ,  d'avoir  &  tenir  ferme 
&  eftable,  tout  quanqez  noftre  dit  Clerc  accordera,  & 
fera,  fur  ceftez,  pour  Nous,  &  pour  noz  Heires  de 
noftre  corps,  procurez. 

Don.  en  noftre  Chaftel  de  Aulrey  fouz  noftre  prive 
Seel  &  Signet,  le  xxv.  jour  de  Feverer,  l'An  mille, 
troiscentz ,  fesante  &  onze. 

Eu  fiijfe  pur  le  Duc, 

En  tesmoignance  des  quieles  chofes  les  Procureurs 
deffusditz  a  certes  Endentures  ont  mys  &  appofez  entre- 
changeablement  leur  Sealx. 

Ce  fu  fait  en  la  Chapelle  Roiale  de  Weftm.  le  xix. 
jour  du  Moys  de  Juyl,  l'Ande  grâce  mille,  troiscentz, 
foixante  &  dousze, 

Prefentz , 

En  le  faifant  le  toutes  les  chofes  fusefcriptl, 

MeJJieur  "Johan  Knyvet ,  Chancellier, 

Et  Nichol  Carreii,  Gardein  de  Privée  Seal, 

Du  Roi  d'Engleterre  : 

Richard  de  Ravenfer ,  Arcedeacre  de  Nichole, 

Johan   de   Hurabelton ,  Arcedeacre   de   Sudbury   en 

l'Esglife  de  Norwicz  : 
'Bryan  de  Stapelton, 
Robert  de  T'eye , 
Et  William  de  Briiys, 
Chivalers  : 

Johan  Filz  Nichole  Esquier  ; 

Et  tout  plein  des  autres  Chivalers ,  Clers ,  &  Esquiers, 
Tesmoignes  en  toutes  les  chofes  avantditz. 

Et  Jeo  Johan  de  Brankettre ,  Clerc  de  la  Diocife  de 
Norwicz ,  par  les  audtoritez  du  Pape  &  de  l'Emperour 
Notaire  Publique,  por  ce  qui  je  fui  prefent  fur  le  fai- 
fant des  chofes  avantdites,  &  les  viz  &  oyz  enfi  eftre 
faitz  par  les  Procureurs  avantditz,  les  jour  &  Lieux 
avantditz ,  ovesque  les  Tesmoigns ,  &  Maijlre  M'illiam 
de  Tyrington  Notaire  Publique,  je  les  ai  fait  escrivre 
&  mis  en  cefte  poublique  fourme,  en  évidence  &  tes- 
moignance de  chofes  avantditz, 

Approvant  la  rafure  faite  dcllus  en  les  paroles,  de 
jour  du.  Moys  de  Jul. 

B.  R. 

Approvant  l'enterline,  fauf  l'cffed  de  ceftes. 
Et  aufïï  la  tafute,  en  la  vintisme  line ,  a  compter 
montant. 

B.  R. 


LXXIII.  . 

Sententia^  fer  Romanorum  Imperatorem  Caro- 
LUM  IV".  contra  Galeatium  Vkarium 
Mediokni,  &f  ejus  complices  tanguant  invafores 
T'errarum  Sacra  Romana  Ecclefia ,  i3  reos  Cri- 
f?iims  Le/a  Majeftatis  ,  lata.  ^lâ  tlli  omnibus 
(^  finguHs  fuis  privihgiis ,  pae-mhientiis  l^-  gra- 
tiis  privantur ,  atqiie  in  bannum  decJarantur. 
JJatmn  Pragie  ann'à  i  372.  Indiclione  X.  tertio 
Nonas  Augufii.  [  Pièce  authentique  ,  tirée 
des  Archives  Royales  de  Milan  Reeiitre 
V.  V.] 

KArolus  Qoartus&c.  Univerfis , & fingulis 
Regibus,  Principibiis  ,  Ele£toribus  Imperii,Eccle- 
liafticis  &  Secularibus,  Ducibus,  Marchionibus,  Co- 
mitibus  ,  Baronibus  ,  Nobilibus  ,  Judicibus ,  Civibus 
juratis,  &  Univerfitatibus  Regnorum,  Principatuum, 
Ducatuum,  Marchionatuum,  Comitatuum,  Provincia- 
rum,  Civitatum,  quos,  &  qus  Sacri  Imperii  ktitudo 
compleflitur  ,  fidelibus  fuis  dileftis  gratiam  fuam,  & 
omne  bonum.  Licet  aliàs  nobili  Galeatio  de  Vice- 
comitibus  Mediolani  &c.  pro  Imperiali  Maeftate  noftra 
Generali  Vicario,  eumdem  Vicariatum  Civitatum  prae- 
fatarum  ,  &  aliorum  Locorum  ,  &  Terrarum  noftra 
commiferit  Imperialis  Serenitas  fub  cettis  tenoribus 
Litterarum,  quas  defuper  erogavimus,  fperando  quod 
latirudine  beneficiorum  ,  qucc  fibi  impendimus  ,  ejus 
ergà  nos,  &  Sacrum  Imperium  deberet  augeri  devotio, 
ut  tantô  fideliùs  noftros,  &  ejusdem  Imperii  profeque- 
retur  honores,  quantô  fe  intelligeret  amplior'ibus  Im- 
perialis iVlagnificentiœ  beneficiis  prœveniri  ;  Ipfe  tamen, 
velut  aspis  furda,  gratitudinis  aures  obturans,  tanto- 
rum  beneficiorum  oblitus  &  immcmor,quœ  fibi, &  fuo 
Genitori  Divus  Henrichus  quondam  Romanorum  Im- 
perator  Auguftus  Avus  nofter  impendit,  &  earum,qu35 
de  Magnificentia  noftra  noscitiir  recepifl'e ,  in  contemp- 
tum  Maeftatis  Cœfareee,  irreverenti  animo,  &  impudi- 
co  conatu  tàm  ipfe  Galeaz,  quàm  colligati,  adhseren- 
tes,  complices  in  hac  parte,  &  fequaces  ejusdem  îtà 
notoriè,  &  publiée,  quod  nullâ  poteft  tcrgiverfatione 
cclari,  Sacrofanflam  Romanam  Ecclefiam  ,  &  ejus 
Terras,  cujus,  ex  Dignitate  C^farea  nobis  eft  caîlitus 
attributa  defenlio  hoftiliter  audeiit  invadere,  &  ejusdem 
Ecclefice  colligatos,  complices,  adhœrentes,  fidèles, 
eorumque  Terras  demolicione  cotidiana  femper  invade- 
re perfe,&  alios,&  invadere, moleftare , perturbare  non. 
ceffant  adverfùs  eam  Pacem,quE  inter  prafatam  Saiic- 
tam  Romanam  Ecclefiam  ,  colligatos  ,  adh;rrentes, 
complices, &  fautores,&  fidèles  ipfius  ab  nnâ,  &  eum- 
dem Galeatium,  colligatos,  adhaerentes,  fequaces,  & 
fautores  ipfius  parte  ab  alrera  traftata  ,  conclufa,  & 
noftra  interpofitione  firmata,&coi!firniata  fore  dignos- 
citur,  de  direéto  venientcs,  quam  plurimas  oftenfiones, 
&  injurias ,  guerras ,  dampna, deprœdationes,  &  invafiones 
indefinenter  inrulcrunt,  &  indignante  animo  inferre  quo- 
tidiè  non  verentur  eidcmSantta;  MatriKcclefia;,  Terris, 
&  coUigatis,  adhœrentibus,  &  fautoribus  fidelibus  ejus- 
dem in  noftram ,  &  Sacri  Romani  Imperii,  ficut  prœmifi- 
mus,irrevercntiam,&  contcmptum, pr^fertim  cum  fibi, 
&  cuicumque  fideli  conftet.ôc  conftare  debeat,quod  ad 
nospertincatlibertatum,&  jurium  EccIefiœRomauxde- 
fenfio  antediâ:s;,&  tamen  idem  Galeaz,  colligatique,  & 
adhœrentes ,  fequaces ,  &  fautores  fui  pridem  ad  requilî- 
tionem,  &  monitionem  Venerabilis  Lamperti  Argenti- 
nenfis  Episcopi,  quem  ad  eosdem,  &  ad  quemlibet  eo- 
rumdem  ex  hac  caufâ  accLiratè  transmiferat  Imperialis 
noftra  Serenitas,  à  ditlis  ofFenfionibus,  txdiis  &  dis- 
pendiis,  invafionibus,  moleftiis ,  rapinii.  ,guerris  fanfla: 
RomansB  Eccleliœ  colligatorum,  adhsreiitium,  &  fau- 
torum,  fideliumque  ipfius  refipiscere  nuluerunt,  quam- 
vis  ex  parte  noftrœ  Maeftatis  per  eumdem  Episcopum 
caritativo  ,  &  paternali  affeâu  rcqiiifiti,  propter  quod 
idem  Argcntinenfis  Episcopus  auftoritate  fpeciali,  quam 
à  nobis  acceperat  ,  certum  Frocuratorera  ftatuit,  qui 
prxfatum  Galeacium  ,  ncc  non  prœfatos ,  &  fingulos 
colligatos,  adhocrentes ,  complices,  fequacesque  fuos 
in  hac  parte  peremptoric ,  &  ad  noftri  citaret  perfona- 
lem  pncfentiam ,  fuper  hiis  omnibus,  &  aliis  coràm 
uoftrœ  Maeftatis  prœfentia  infrà  triginta  dierum  fpa- 
tiumàdie  fafta;  Citationis  continué  computandorum  ad 
certam  dicm,quK  qiiidçm  fuit  prima  dies  /Aprilis,pcrfo- 
naliter ,  ac  peremptoriè  în  certo  Loco  in  di6ta  Citatione 
Icomprehenfo, comparèrent  rcsponfuros  corani  nobis, & 
'  jufti- 


Anno 

1-372. 

3.  Août, 


CORPS     DIPLOMATI  CLU  E 


AkN'O  jutlinam  recepturos  pro  prxmiffis;  qui  fi  quidem  Pro- 
curator  meru,  qui  cadit  inVirum  conllantem,  non  au- 

1X72.^  dens  didi  Galeacii ,  fequacium,  coUigatoram,  adha:- 
rentium,  faucorumque  iplius  perfonakm  adiré  prœlen- 
tiam,  manifelUm  eorum  tyrannidem,  potentiam,  & 
malitiam  metuendo,  propter  quod,  quemadmodum  à 
nobis  fpecialem  poteftatem  acccperat,  in  Locis  tàin  vi- 
cinis  publicc,&  multorum  Tellimoiiio  ,videlicc-t  iil  Ci- 
vitate  Mutina,  qus;  eft  ïmperialis  ,  &  vicina  lerris, 
quas  detinel  idem  Galeaï,  &  iplius  in  Ir.ic  parte  com- 
plices, fequaces,  adlixrentes,  atque  fautores  fupradiâi, 
publiée,  &  peremptoriè ,  &  perlonaliter  citavit  eosdem 
allegaturos,  &  oftenfuros  corain  nobis,  li  aliquam  ra- 
lionabilem  caufam,  aut  colorem  habent  in  prxmiffis, 
&  recepturos  luper  eisdem  tàm  notoriis ,  &  manifeûis 
exceffibus  à  nobis  jullitij;  debitum  complementum,  & 
fpecialiter  vifuros,  &  audituros  privationem  Vicaria- 
tuum,  quos  tenent  à  nobis,  &  Sacro  Imperio,  Terra- 
rum,  &Civitatum,  &  aliorum  quorumcumque  Loco- 
rum,  &  omnium  privilegiorum,  libertatum,  &  imnm- 
nitatum  ,  honorum  ,  poteftatum  quorumcumque,  & 
quocumque  nomine  nuncupentur,  cujus  quidem  Cita- 
tionis  publicatio  tàm  publiée  in  dicta  Civitate  Mutina 
faéa  extitit,ut  impoffibile  fuerit,  &  fit  Citationem  eam- 
dem  Galeaz  prxdifto  ,  ejusque  colligatis,  adha;renti- 
bus,  fequacibus,  &  fiuitoribus  fupradiSis  aliquatenus 
occultari,  quin  hta  divulgatione  multorum  ad  eoruin 
notitiam  perveniret,  daudo  nihilominus  eisdem  iu  ve- 
niendo,  itando,  &  redeundo  ad  noftram  Imperialem 
Serenitatem  per  omnes  Terras  nortras ,  &  Sacri  Impe- 
rii,  fideliiimquenoftrorum,  fpondentes ,  &  promitten- 
tes  eisdem  proindè  de  falvo,  &  fecuro  conduflu,  c& 
comitiva  fufficienti  usque  ad  noftri  praefentiam,  &  in 
ftando  ,  &  revertendo  usque  ad  Terras  fuas ,  d-,  &. 
quando  fuiiremus  re(}uifiti,  pro  ut  in  Litteris  diftse  Ci- 
tationis,  &  ïmperialis  Poteftatis  exprellè  diâo  Nuntio 
noftro  Argentinenfi  Episcopo  pleniùs  continetur.  Ve- 
rùm  quia  idem  Galeaz ,  colligatij  adhérentes,  compli- 
ces, &  fequaces  ipfius  in  affignatis  fibi  Loco,  &  tcrmi- 
no  non  comparuerunt,  ut  debebant,  Procuratore  ge- 
nerali  noArse  Guriae  difti  Galeatii  ,  colligatorum,  ad- 
hœrentium,  fequacium,  fautorumque  ejusdem  contu- 
inaciam  evidentem  coram  nobis  accufante.  Pro  Tribu- 
nal! fedentes  in  Civitate  nodra  Pragenfi,  quse  ftierat  lo- 
cus  ad  comparendum  eisdem  perfonaliter,  &  peremp- 
toriè in  diàa  Citatione  airignatus,affi(lentibus  nobis  11- 
luftri  Wenzetlao  Boemia;  Rege  Filio  noftro  ,  Vene- 
rabili  Johanne  Archiepiscopo  Moguntinenfi,  &  Illuftri 
Wcnietlao  Duce  Saxoni.x  Elettoribus  Imperii  ,  & 
aliorum  Principum  ,  Hrxlatornm  ,  Comitum  ,  atque 
Baronum  multitudine  copiofa  ,  eumdem  Galeazium, 
coUigatos,  adha;rentes ,  fequaces,  fautoresque  iplius 
extra  fores  noftri  Palatii  per  loca  diverfa  follicitudine 
Magiftri  CuriE  noftrœ,juxtà  ïmperialis  Audienti»  con- 
fuetudinem  vocari,  &  inquiri  fecimus  diligeutcr,  qui 
cum  per  fe,  aut  per  Procuratorem  legitimum  minime 
comparere  curafTent,  inobedientiâ  tali  eorumdem  rite 
penfatâ,  eumdem  Galeacium,  complices,  colligatos, 
adhxrentes,  fequaces,  &  fautores  fupraditïtos  contu- 
maces pronunciamus,  &  per  Vencrabilem  Johannem 
OlomucenfemEpiscopum  Cancellariuni  noftrum  man- 
damus  eumdem  Galeacium,  complices,  colligatos, 
adiixrentes,  &  fequaces  ejusdem  in  hac  parte  contu- 
anaces  publiée  nuntiari,  pro  ut  idem  Cancellarius,  nos- 
trum  exequendo  mandatum,  ibidem,  &  in  noftri  prE- 
fentià  eosdem  contumaces  publiée  prnnuntiavit,  &  de- 
nQntiavit,&  quamvis,  tali  eorumdem  contumacia  pos- 
cente,  adverfùs  eosdem  fuper  huiusmodi  caufa,  &  tàm 
notoriis  eorumdem  exceffibus  noftra  Maeftas  potuiflet, 
&  procedere  debuilfet ,  tamcn  de  fiiperabundanti  gratia, 
tune  proceflTus  ipfos  diftulimus  ad  ipforum  malitiam 
convincendam,  &  de  ïmperialis  poteftatis  plenitudine 
eumdem  Galeaiium,  complices,  colligatos,  adhEcren- 
tes,  fautores,  &  fequaces  ipfius  prxfatos  per  Ediftum 
publicum  de  novo,  &  iteratô  citavimus  ad  fecundam 
diem  menfis  Julii  fequentis,  ubicumque  nos  infràGer- 
maniam  tune  efl"e  contingerct,  ut  perfonaliter,  &  per- 
emptoriè comparèrent  coràm  nobis  _nd  purgandum 
fuam  rcbcUiam  ,  &  contumaciam,  vifuri,  &  audituri 
privacionem  tàm  Vicariatuum  ,  quàm  privilegiorum, 
honorum,  prœeminentiarum ,  poteftatum,  officiorum, 
lit  fupra  diitum  eft,  &  ultra  hoc  recepturi  pro  prsmis- 
fis  notoriis  exceffibus,  &  transgrcffionibus  ccrtas  alias 
pœuas  tàm  arbitrarias,  quàm  ordinarias,  pro  ut  juftitia 
expoftulat,  &  jura  exigunt,  &  Curias  ïmperialis  con- 
fuctudines  approbatx  requirunt,  tenorem  Citationis  ip- 
lius ad  expreffam,  &  magis  evidentem  notitiam  ïmpe- 
rialis Curire  noftra;  valvis,  &  poftibus  affigendo,  efs- 
dem  in  veniendo,  ftando,  &  redeundo  Imperialem  ft- 


curitatcm ,  &  fecurum  conduîtum  per  Terras  rioftras ,  ^jj^O 
&  Sacri  Imperii,  fi  rcquifiti  fuilfemus,  concedendo; 
Cumque  didâ  die  fecundâ  menfis  Julii  nos  in  Civitate  1371, 
Colonienà  Impérial!  lunc  ageremus,di6Iusque  Galeaz, 
fuiquc  in  hac  parte  col^ati .  adhérentes  &  fequaces 
pra;fati,  nec  per  fe,  ne^er  Procuratorem,  aut  Nun- 
cium  fiium  coram  nobis  comparere  curalfcnt,  quamvis  S 

ipfum  in  portis  Hospicii,&  Palatii,  in  quo  tonc  in  Co-  jj 

loniâ  habitabamus  per  Magiftrum  Curix  noftra:,  ut  elt 
moris,  eosdem,  fi  ibidem  adellcnt ,  evocari  feciflèmus 
diligenter,  fedthtes  pro  Tribunal!,  &  affiftentibus  no- 
bis Venerabiiibus  Johanne  Moguntinenfi  ,  Friderico 
Colonienfi  Archiepiscopis  ,  &  llluftre,  &  Magnifico 
Wenzcflao  RcgeBoemia;, Élcdoribus  Sacri  Imperii,  (.Se 
Gulielmo  Duce  Juliacenfi,  Principibus,  &  aliis  noftris 
Imperii  Sacri  Comitibus,  Nobilibus,  Baronibus,  &  fi- 
delibus,  ipfos  abfentes  ,  exigente  Jullitia,  reputavimus 
contumaces ,  adhuc  tameu  de  Ca;farea:  pietatis  clcmen-  J 

tiâ,  didi  Galeazii,  fuorumque  colligatorum,  compli-  '9 

cum,  adhxrentium,  fautorum  ,  &   (equacium  proter-  ^ 

viam,  &  contumaciam  apportantes, eosdem  per  Edic- 
tum  publicum,  ut  eft  moris  noftrs  Camerœ,  citavimus 
perfonaliter,  &  peremptoriè  ad  primam  diem  inftantis 
menfis  Augufti,  vel,  fi  illa  fcriata  elfet, ad  immédiate  fe- 
quentem ,  ubicumque  nos  infrà  Germaniam  tune  adeiTe 
contingeret,  &  perfonaliter,  &  peremptoriè  comparere  j- 

coràm  nobis  curarent,   quem  eisdem  peremptoriè  as-  JB: 

fignaviraus  coram  nobis,  omni  dilatione,  exeufatione,  " 

&  occafionc  quibuslibet  procul  motis,  fuper  moleftiis, 
dampnis  ,  injuriis  ,  &  invafionibus  tàm  notoriis,  & 
etiam  manifeiftis ,  quoduullâ,  ut  prsemifTum  eft,  vale- 
rent  tergiverfacione  celari,  quœ,  &  quos  prxfatus  Ga- 
leaz,  colligati,  complices,  adliarentes  ,  &  fequaces 
ejusdem  in  hâc  parte  pra:fati  in  multis  adverfùs  Pacem 
firmatam,  &  per  eos  juratam  inique  veuientes,  eidem 
Sanfts:  Romanx  Ecclefis,  &  colligatis,  adhsrentibus, 
fidelibus,  &  fautoribus,  ac  Terris  ipforum  pedem  in- 
tulerunt,  &  inferunt  quotidiè,  &  inferre  non  defiftunt, 
omnimodè  responfuri,  excufacionem,  feu  coloracio- 
nem  fui  reatus,  fi  quam  haberent,  oftenfuri  ibidem; 
alioquin,  non  obftante  eorumdem  abfentiî,  adverfùs 
eosdem ,  juxtà  ïmperialis  noftrs  Curis  Leges  &  ap- 
probatas  confuetudines,  finequavis  dilacione,adSenten- 
tiam  vellemus  procedere,  prout  juftitia,  &  reatus  ejus- 
dem pravitas  exig!t,&  ut  cxteris  tranfeat  in  exemplum, 
ex  officio  noftro  fuper  tàm  notoriis ,  &  evideniibus  ex- 
ceffibus ad  privacionem  Vicariatuum,  honorum,  liber- 
tatum, prseminentiarum,  privilegiorum,  &  alias  pœ- 
nas  légales ,  &  confuetudinarias ,  &  arbitrarias ,  ut  prs- 
milFum  eft, procedcndo, cujus  Citacionis  tenorem, quo 
minus  ignorantiam  dittus  Galeaz,  didique  complices, 
adhérentes  ,  colligati  ,  &  fequaces  ejusdem  poffent 
pra:tendcre,  in  valvis  portarum  noftrarum  mandavimus 
afligendum  ,  dando  nihilominus  eisdem  in  veniendo, 
ftando ,  &  redeundo  fccuritatem  Imperialem  per  omnes 
Terras  noftras,  &  Sacri  Imperii,  Ipondentes,  &  pro- 
mittentes  eisdem  de  fecuro  condiidu  fecuriffime  provi- 
dere,  ipfis  verô,  nec  aliquo  ipforum,  in  ultimo  ter- 
mino  peremptorio  prœnotato  non  comparentibus  in  Ci- 
vitate noftra  Pragenfi  Regni  lîoemi»  ubi  tUnc  devene- 
ramus,  Procuratore  noftrx  Curiac  generali  prccfente,  & 
inobedientiam,  ac  contumaciam  jamtrinam  prccfato- 
rum  reorum  aceufmte,  pro  Tribunal!  fedentes,  affis- 
tentibus  nobis  Illuftri  Wenzeslao  Rege  Boemix  Nato 
noftro,  &  Sacri  Imperii  Eleâore,  &  aliis  Principibus, 
Prœlatis,  Comitibus,  Baronibus,  &  Procerum  multi- 
tudine copiofa,  ipfum  Galeacium,  nec  non  valitores , 
complices,  colligatos,  fequaces,  &  adhxrentes  ipfius 
in  hac  parte  contumaces,  rebelles,  hoftesque  noftros, 
&  Reipublicx,  &  reos  Lxfx  Majeftatis  crimine  pro- 
nunciavimus,  &  dcclaravimus,  &  virtute  prafentium 
pronuntiamus,  &  declaramus,  &  quia  ad  vocem  mife- 
ricordis  monicionis  noftrs  de  malis  fadi  funt  pejorcs, 
&  de  pejoribus  peffiimi,&  de  peffimis,more  Diaboli,iii 
malum  obftinati  iniquitatem  iniquitati  fuper  accumu- 
lantes in  prxfatx  Sacrofanâx  Romanœ  Ecclefix,  Ter- 
rarum,Dominiorum, libertatum,  colligatorum,  adhtE- 
rentium,  &  fautorum  ipfius  notam  perniciem,  &  publi- 
ca  nocumcnta,  ac  in  noftrx  Maellatis  obprobrium,  & 
conteniptum:'Nos  igitur  Sands  Matris  Ecclefix  pic 
compatiendo  prefturas,  animo  deliberato,  non  per  er- 
rorem,  fedfano,  atque  maturo  Principum,  Comitum, 
Baronum,  &  Procerum  noftrorum  acccdente  confîlio  , 
de  certâ  noftnl  fcientiâ,  &  de  plenitudine  Cafares  po- 
teftatis in  hiis  Scriptis,  Dei  nomine  iuvocato,  pronun- 
ciavimus  ,  decrevimus  ,  &  dcclaravimus  ,  pronuntia- 
mus,  decerniimis,  &  declaramus  prœfatum  Galeatium, 
adjutores,  complices,  valitores,  faulores,  adhxrentes, 
&  fequaces  ipfius  in  hac  parte,  ctiarafi  Ducis,  Comitis, 

Vicç- 
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AnNO    Vîcecomitis,  Baronis,  aut  alterius  Dignitatis,  feu  No- 
bilitatîs  honore  prxfulgeant,  qui  eidem  Galeacio  adver- 

1372.  fus  eamdem  Sanclam  Mairem  Eccleliam,  colligatos, 
adhsrentes,  &  fautores  ipfius,  verbo,  nutu,  aut  opère, 
confilium,auxilium,aut  juvamen,  publiée  vel  occulté, 
direâè  vel  indireâè,infupradiâisGuerris,mole[liis, in- 
vafionibus,  rapinis,  &  dampnis  prœftiterint ,  &  haâe- 
nus  prœftaverunt,in  illas  pœnas  ipfo  faâo  incidiffè  rea- 
Jiter,  quae  à  facris  Legibus  promulgatE  funt  in  eos,qui 
rei  funt  Lxfas  Maeftatis  crimine  ,  &  auâoritate  pr«- 
fata  amediitos  Galeaz,  colligatos,  complices,  adhé- 
rentes, fautores, &  fequaces  iplîus  IVIandatorum  Impe- 
rialium  contemptores  notiffimos,  qui  monitiones,  & 
ex'hortationes  beuignitatis  Csfareœ  prxfumptuofa  ma- 
lignitate  contemplerunt,  nec  non  Haeredes  ,  &  Suc- 
ceiïbres  ipfius  in  perpetuum  Vicariatu  ,  &  Vicariatibus 
Civitatis  JVIediolani  ,  &  omnium  aliarum  Civitatum, 
Diftriiîtuum,  & Tcrritoriorum ,  Terrarum ,  Caftrorum , 
&  Locorum,  quce  aliàs  fuo,&  ipforum  Vicariali  Regi- 
minijtàm  per  nos,quàm  per  quemvis  alium  Prsedecellb- 
rum  noitrorum  Romanorum  Imperatorum ,  fpecialiter 
vel  generaliter,ac  quovis  modo  commiffa  fuiifent,  pri- 
vamus,  &  exuimus,  privatos  ,  &  exutos  légitimé,  & 
ex  certa  fcientia  declaramus,  &  prEfentibus  nunciamus, 
&  ad  nos,  &  meiifam  nollri  Sacri  Iraperii  reducimus, 
&revocamus,  ac  euudem  Galeatium  ,  &  Succeffores 
fuos  in  perpetuum,  nec  non  adjutores,  complices,  va- 
litores,  fautores,  &  adhasrentes  ipfius,  ac  omnes,  & 
lingulos  fupradiâos  ,  etiamii  Ducis,  Comitis,  Vice- 
comitis , Baronis ,  aut  alterius  Dignitatis,  feu  Nobilita- 
tis  honore  pr^fulgeant,  nec  non  uxores,  &  liberos  eo- 
rumdera,  nec  non  qui,  fie  ut  prœmittitur,  eidem  ver- 
bo, nutu, vel  faâo  confilium,  anxilium,  aut  juvamen, 
publiée  vel  occulté,  direftè  vel  indiredlè  ,  five  per 
modum  ftipendii ,  vel  Societatis,  autLigx,  aut  aliter, 
à  tempore  diâarum  noftrarum  Citacionum,&  prohibi- 
cionum  hujusmodi,  prsEfliterunt,  prsellant,  feu  prsefta- 
bunt  in  futurum ,  profcribimus ,  bannimus ,  &  verbera- 
mus,  &  eos,  &  eorum  quemlibet  omnibus,  &  fingulis 
Privilegiis,  prœeminentiis ,  gratiis ,  indultis,  juribus,& 
honoribus ,  quibus  ex  indulto  Principum  ,  <5c  origine 
genituriE,  feu  aliis  quibuscumque  titulis  gaudebant ,  feu 
fruebantur  haflenus,  penitus  exuimus,  &  privamus,  ac 
privatos,  &  exutns  légitimé  praefentium  tenore  declara- 
mus, &  prsefentibus  nunciamus ,  nec  non  univerfa,  & 
fi.ngula  Feuda,  bona  inobilia,  &  immobilia,  poifeffio- 
nes,  Civitates  ,  Caft'ra  ,  Villas,  Oppida,  Terras,  & 
Dominia  fupradiSorum,  quœ  ticulo  alio,  quàm  Vica- 
riali obvenerunt  eisdem ,  &  ex  quacumque  caufa  obti- 
nebant,  nec  non  frudtus,  redditus,  &  proventus  eo- 
rumdem  in  quibuscumque  rébus,  feu  ubicumque  lo- 
corum noscantur  confillere  noftri  Imperialis  Erarii,  & 
Fisci  ufibus  applicavimus,  &  confiscavimus.  Prxtereà 
ipfum  Galeatium,  Filios,  &  H£eredes,&  omnem  pos- 
teritatem  ipforum ,  complices  ,  fautores,  adha;rentes, 
&  fequaces  fupradiftos  ipfius  inhabiles  reddimus,  de- 
claramus, &  pronuntiamus ,  &  ad  obtinenda,  regenda 
quœvis  Officia  publica  Imperialia,  five  quaecumque  alia, 
iive  Vicariatus,  five  alia  quaecumque  fumenda,  ita  ut 
nullam  indulgentiam  valeant  ad  pra:miira,  vel  eorum 
alterius  aliquo  modo,  &  tempore  quocumque  reduci, 
feu  habiliiari  quommodolibet  in  futurum.  Infuper  Vas- 
fallos,Subditos,&  fidèles  eorum, qui  ad  ipfos,five  titulo 
Vicariali,  Hsreditario , aut  alio  quovis  modo, pertinere 
noscebantur,  &noscuntur  ab  omnibus  fidelitatibus,pro- 
miffionibus  ,  &  fidelitatis  Homagio  ,  feu  obligationis, 
aliisque  fubjeâionibus  quibuscumque  denominari  voca- 
buh's, quibus  praefato  GaIeazio,&  Filiis  fuis,  aut  fuis  in 
hac  parte  Complicibus,  Fautoribus,  CoIligatis,Sequa- 
cibus  teneri  quovis  modo  poterant ,  abfolvimus ,  &  auc- 
toritate  Csfarea  ,  &  Imperialis  potefiatis  plenitudine 
penitùs  liberamus,  mandantes  eadem  auétoritate ',  & 
fub  pœnis  in  prsefentibus  proceffibus  contentis ,  eisdem , 
&  eorum  cuilibet,  ut  in  nullo  prafato  penitus  deinceps 
nliquibus  coloribus,  feu  titulis  obediant ,  aut  obedire, 
aut  eis  juvamen,  favorem,  auxilium,  fervitium,  con- 
filium impendere  quovis  modo  prKfumant  ,  &  quod 
omnia  bona  fupradiflorum ,  mobilia  &  immobilia,  qus 
alio,  quàm  Vicariali  titulo  obtinebant  ,  facro  Erario 
confiscata  cenfuimus  ,  •  &  declaravimus  ,  audoritate 
prsdiQa  eadem  bona  cuilibet  concedimus  occupandi, 
dando  ,  &  concedendo  fingulis  fidelibus  ,  &  Subditis 
Sacri  Imperii,  &  quibuslibet  aliis  plenam ,  &  omnimo- 
dam  poteftatem,  ipfos,  &  eorum  quemlibet  lamquàm 
rebelles  Sacri  Imperii  hofiies,  &  inimicos  Reipublicas, 
ac  LxCx  Maeftatis  crimine  reos  ,  &  condempnatos 
impuné  capiendi,  captivandi ,  mutilandi,  &  interficien- 
di  ,  ita  utexinde  gratiam,  &  honorem  expeftent,  & 
muniticentiam  Cilares  iVIaeftatis  ;  inhibemus  etiam 
ToM.  II.  Part.  I. 
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univerfîs,  &  fingulis  noftris ,  &  Sacri  Imperii  fidelibus  Am\j/-i 
fub  pœnis  exprelfatis  fuperiùs,  ne  antedifto  Galeazio,  '^'^"^ 
Filiis,  Heredibus,  ac  Succeflbribus  fuis,  Adjutoribus,  I272, 
Sequacibus ,  Complicibus ,  Adhxrentibus ,  &  l' autoribus  ' 
eorum  aliquod  deinceps  in  perpetuum  exhibeant,  five 
prEeftent ,  publiée  vel  occulté,  direftè  vel  indireflè, 
per  fe  vel  alios, confilium,  auxilium,  fubfidium,  favo- 
rem, prsefidium,  feu  juvamen,  fupplentes  omnem  de- 
feâum,  fi  quis  in  prœmiffis,  feu  prsmifforuni  aliquo, 
dubietate,  defeftu  ,  aut  finiftra  interpretatione  verbo- 
rum,  vel  fententiarum  ,  feu  folempnitatum  obmiflàe, 
aut  ex  non  fervato  Juris  ordine  ,  vel  alio  quovis  modo 
captus  fuerit  de  certa  noftra  fcientia  ,  &  plenitudine 
Imperatorix  poteftatis ,  non  obftantibus  quibuscumque 
Legibus ,  Conftitutionibus ,  Statutis,  &  Reformationibus, 
publicis  vel  privatis,  Privilegiis,  Litteris,  gratiis  ,  in- 
dulgentiis,  confuetudinibus ,  ufibus,  &  obfervantiis, 
quibus  etiam  fpecialibus  vocabulis  valerent  experiri, 
etiamfi  hiis  jure,  vel  confuetudine  deberent  in  prœfen- 
tibus  expreflé,  diftriflè,  &  fpecificè  fieri  mentio  fpe- 
cialis;  quibus  omnibus,  &  fingulis,  fi,  &  in  quantum 
praîfatœ  intentioni  vefira:  in  toto ,  feu  in  aliquâ  fui  parte 
obviare,  contraire,  feu  adverfari  cenfentur,  de  certâ 
noftrâ  fcientia,  &  Imperialis  poteftatis  plenitudine  per 
omnia  derogamus ,  &  expreflé  revocamus ,  ac  fi  de  hiis, 
&  fingulis  in  prsefentibus  proceffibus  exprefla,  &  fpe- 
cialis  mentio  faâa  effet,  quse  omnia  volumus  pro  ex- 
preflls  haberi;  &  ne  prœfatus  Galeaz  manifeftus  invafor 
Sanâîe  Matris  Ecclefico,  &  reus  crimine  Lœfa  Maefta- 
tis, ac  Sacri  Imperii, &  Reipublicœ  inimicus,  &  hoftis, 
adjutores,  complices,  valitores  ,  fautores  ,&  adhae- 
rentes  ipfius,  ut  prsmittitur  ,  fimulatam  ignorantiam 
conftruflam  fuis  fraudibus,  &  dolofis  ingeniis  prœten- 
dere  valeant,  univerlis,  &  fingulis  Principibus,  Duci- 
bus,  IVlarchionibus  ,  Comitibus  ,  Baronibus,  Nobili- 
bus ,  Civitatibus,  Communitatibus,  &  csteris  quibus- 
cumque noftris,  &  Sacri  Romani  Imperii  Subjeâis  fide- 
libus, ad  quos  noftri  proceifus ,  &  fententiïE  per  quos- 
cumque,  &  qualitercumque  pervenerint,  mandamus, 
ptEEcipiraus,  &  injungimus  prafentibus  feriofe,  quate- 
nus  antediéla  omnia  fub  omnibus  fententiis,  tenoribus, 
punflis,  &  claufulis,  ficut  exprefl"antur  fuperiùs ,  ante- 
didi  Galeatii,  &  fuorum  complicum ,  &  adhairentium, 
fi  commode  potuerint ,  deducant  notitiam,  &  eadem 
fibi  intimare  velint,  &  debeant  tali  follicitudine,  tali- 
que  frequentia,  quod  non  verifimile  quin  ad  notitiam 
didi  Galeazii,  &  fuorum  fequacium,  complicum, fau- 
torum,  &  coUigatorum  perveniant  omnia  fupradida, 
ficut  &  nos  tenore  prajfentium  eisdem  intimamus,  de- 
nunciamus,  &  publicamus ,  nec  non  fupradida  publi- 
cent,  &  publicari  faciant  fine  mora  in  fuis  Curiis,  Ci- 
vitatibus, Locis,&  Terris,  ut  in  omnem  Terram  exeat 
fama,  &  noticia  noftrorum  praefentium  proceffuum,  & 
Imperialis  in  tàm  peftiferos,  &  criminofos  promulgata 
fententia  ultionis,  fub  pœna  mille  marcharum  ?uri  pu- 
riflTimi,  quamillos,  &  quemlibet  eorumdem ,  qui  nos- 
tris  mandatis  non  obedierunt  cum  efl^edu,  noftro  Era- 
rio applicandam  incurrere  voluimus  ipfo  fado,indigna- 
tionem  nihilominus  Maeftatis  Cjefarese  ,  nec  non  & 
ali?s  pœnas  tàm  légales,  ccnfuetudinarias,  quàm  ar- 
bitrarias,  prout  noftrae  Serenitati  videbitur,  fe  corpore 
incurrere  ex  tali  inobedientiâ  non  immérité  formidan- 
tes,  prœfentium  &c.  UatumPraga;  anno  Domini  mil- 
lefimo  tricentefimo  feptuagefimo  lecundo,  Indidione 
décima,  tertio  Nonas  Augufti,  Regnorum  noftrorum 
anrio  vigefimo  feptimo,  Imperii  verô  decimo  odavo. 

Extraéla  fuit  prcefens  Copia  à  Regifiro  infcripto  fub 
Litteris  V.  V.  Bernabovjs  Vicecomitis  exijieme 
in  Re^io  Archivio  Cafiri  Partie  Jovis  Mediolani  inpafi- 
ro  fcrifto.  Dat.  Mediolani  die  trigefima  mmfis  Oétohriî- 
anni   171 9. 

Examinavit  JoANNES  FranCISCUS  Stri- 
G  E  L  L 1 U  S  Regii  Archiva  Officialis, 

LXXIV. 

Privikgiv.m  Ficariatûs  Imperii  per  Imperatorem  zî^oy, 
Carolum  IV,  conceffum  A  m  A  d  ^  o  Co- 
miti  Sabaudia  fiiper  omnibus  Italia  partibus. 
Cùm  Declaratione  Imperiali  fuper  hoc 
Privilégia.  Data  Pyrn  annô  1 7^-jz.  Indiiliorie 
decimâ ,  £î?  noni  Kakndas  Decembris.  [_  Pièce 
authentique,  tirée  des  Archives  Royales  du 
Château  de  Milan,  Regiftfe  V.  V.] 
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ArolusQuartus  Divini  favente  clementiâ 
Romanorum  Imperator  femper  Auguftus ,  &  Boe- 
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ANNO  '"'*  ^^^'  ^"'^'^'■'  '\niedeo ,  Comitî  Sabaudiae ,  Sacri  Im- 
perii  Principi,  ac  f3deli,&  Confaiiguineo  fuo  cariflimo 

tzyz,  gratiam  fuam,  &  omne  bonum.  Confanguinee  Prin- 
ceps  ,  &  fidelis  cariffime.  Conliderantes  turbationes 
multiplices  Sacrofandïc  Romane  Ecclelis  Matris  nos- 
ttœ,  quibus  verlucia,  &  pravitate  Barnabovis  de  Vice- 
comitibus  noIlri,&  Imperii  Sacri  Rebellis,acReipubli- 
cs  inimici  indelînenter  affligitur ,  eidem  fanâiffimœ 
notlrs  Matri  tamquàm  devotus  Filius  pio  compatien- 
tes  afFeftu  ,  inter  csteros  noftros  ,  &  Imperii  Sa-:ri 
Principes,  &  fidèles,  quorum  ad  nos  pervenit  familia- 
ris  notitia  ,  te  ranquàm  Confanguineum  noftrum,  de 
cujus  fide,  &  virtutis  conftantia,  nativa  fanguinis  pra;- 
fumptione  confidimus  in  partem  tantx  follicitudinis 
nortra  quidem  elegit  Serenitas,  ut  Majeftati  noftrae  ve- 
lut  confanguineus  ,  nativo  poscente  decreto,  &  tam- 
quàm Princeps,  &  fidelis  Imperii  débite  fidei  perfua- 
dente  ad  honorem,commodum,  &  defenlîonem  fanéla 
Matris  Ecclelix  in  tantis  opportunitatibus  tuse  virtutis 
induftria  fufFrageris  ,  prœfertim  cum  Dominus  nofter 
fummus  Pontitex  adeo  grandem  erga  te  gerat  benigni- 
tatis  atFeélum,  ut  pro  tua  perfona  ac  Sacri  Imperii, 
noftrorum  fidelium  accedente  confilio,  anime  delibe- 
rato ,  de  plenitudine  Imperatoriis  poteftatis ,  ac  de  cer- 
tâ  noftrâ  fcientiâ,  te  in  omnibus  partibus  totius  Italiae, 
qus  nos  ,  &  Sacrum  Romanum  Imperium  jure,  vel 
confuetudine,  feu  quavis  ratione,confpiciunt,facimus, 
conftituimus,  &  ordinamus  noftrum,  &  Sacri  Imperii 
Capitaneum,  Locumtenentem,  &  Vicarium  Genera- 
lem;  dantes  ex  nunc,  &  concedentes  tibi  plenam,  & 
liberam,  &  omnimodam  auéloritatem  temporalem,  & 
generalem  Jurisdidionem,  &  gladii  poteftatem,  me- 
rum,  mixtum,  &  abfoliitum  imperium,  &  etiam  ad- 
miniftrationem,  &  Jurisdidlionem  omnimodam,  con- 
tentiofam  &  voluntariam,  vice,  &  auétoritate,  atque 
nomine  noftris  in  Provintiis  ,  Principatibus ,  Do- 
miniis  ,  Diftriflibus  ,  Civitatibus  ,  Oppidis ,  Caftris , 
&  eorum  pertinentiis  quibuscumque  vocabulis  nomina- 
tis  ,  &  ubicumque  locorum  ,  nihil  penitus  exclufo, 
confiftentibus  in  certis  métis  ,  circumferentiis  ,  &  li- 
mitibus  fupradiélis , per  te, vel  alium,feu  alios  exercen- 
di,  animadvertendi  in  facinorofos  ,  &  reos  homines, 
eosque,  &  rebelles  quoscumque  puniendi ,  relegandi, 
deportandi ,  ultimo  fupplicio  addicendi ,  &  aliter  co- 
hercendi  ratione  praevia  ,  &  mediante  juftitia ,  prout 
crimînis  qualitas  exigit,  &  delidi,  ac  culpa  rebellium, 
&  exceffus,  fures,  prsdones  ,  &  quoslibet  maléfices 
inquirendi,  infequendi,  puniendi,  laqueandi,  fuspen- 
dendi,  membra  detruncandi,  in  facie  tmllandi,  ad  bes- 
tias,  &  fuUenum  cohdempnandi ,  in  exilium  perpétue, 
feu  ad  tempus  relegandi ,  &  taies ,  dum  pre  modulo  tuae 
discretionis  oppertunitas  illud  exegerit,  abfolvendi,  & 
ad  jura  priftina  reducendi,  &  ut  etiam  apud,  &  pre  te, 
ac  tuum ,  feu  tuos  Commiflarios  merum,  &  mixtum 
imperiiim,  adminiftrationem,  &  Jurisdiâionem  hujus- 
modi,contentiofa,  feu  voluntaria,  in  loca,&  homines 
cujuscumque  ftatus  ,  prEcminentise  ,  vel  conditionis 
exiftant  infrà  termines ,  &  limites  prœdiftos  confiften- 
tia,  &  confiftentes,  falva  femper  in  omnibus  Sacro- 
fanéta  Ecclefiaftica  Libertate,exerceantur  libéré  fecun- 
dumquedjus,  &  ratio  perfuadebunt ,  cum  auâoritate 
pleniffima  pœnas  imponendi,  augendi,  dimminuendi, 
&  remittendi  ,  mulâas  imponendi ,  &  cohercionem 
quamlibet  exercendi ,  concedentes  nihilominus  tibi ,  & 
illis,  quibus  hœc  commiferis,  &  in  te,  illum,  vel  illos 
jure  plenario  transferentes  auéloritatem  ,  poteftatem , 
&licentîam  generalem  monetas  cudendi,TheoIonea,pe- 
dagia,veâigalia,  &  aliaquœvis  onerainftaurandi,  levandi, 
accipiendi,  &,  dum  placuerit,  toUendi,  &  remittendi, 
coUeélas,  &  datia  confueta,  enera  realia,  &  perfona- 
lia,  ac  mixta  nobis,  &  noftro  Imperio  débita,  necnon 
omnes  cenfus,  redditus,  jura,  proventus,  emolumen- 
ta,  obventiones,  conduftus  ,  Theolonea  ,  &  pedagia 
diàorum  Principatuum  ,  Dominiorum  ,  Monafterio- 
rum,  Civitatum,  Terrarum,  Territorierum,  Diftric- 
tuum,  Oppidorum,  Caftrorum,  Villarum  ,  &  Loco- 
rum prsdiaorum  ad  nos,  &  Sacrum  Imperium  perti- 
nentium,  exigendi,  levandi,  &  recipiendi,  pœnas,  & 
mulâas,  ratione  prsevia,  imponendi,  lev;indi ,  &  ex 
caufis  racionabilibus  augumentandi,  minuendi,  remitr 
tetidi  in  judicio,&  extra,  Judices,  Camerœ  noftrae  fer- 
vos  acccptandi ,  &  defendendi  ,  bona  dampnatorum, 
rebellium,  &  reorum  juftitia  exigendi,  confiscandi, 
publicandi,  Officiales  quoscumque  inftituendi,  &  des- 
tîtuendi,  &  de  omnibus  criminibus  ordinariis,  &  extraor- 
dinariis,  enormibus,  levibus,  publiais, &  privatis  coç- 
noscendi,  puniendi,  &  cxecutionem  faciendi  tàm  le- 
cuhdum  jura  municipalia,  quàm  communia,  feu  Legis 
conftitutionem ,  &  ciecifîonem  hnjusmodi  committendi, , 


in  integrum  reftituendi,  abolicionem  concedendi,  in- 
famia  tàm  juris  quàm  f;i£li  notatas  publicandi,  eamque 
tûllendi, &  fuper  ea  (iispenfandi,de  caufis  principalibus, 
&  appellationum  ad  nos,  &  Sacrum  Imperium  interpo- 
fitarum  ,  feu  interponeiidarum  quibuslibet,  tamquam 
nofter,  &  Imperii  in  didis  Italis  partibus  Capitaneus, 
Locumtenens ,  &  Vicarius  Generalis  cognoscendi,exa- 
minandi,  decidcndi,  &  difBniendi,  &  alia,  quE  caufa- 
rum  mérita  requirunt,  exercendi,  &  exequendi,Ferias, 
&  Nundinas  inftituendi,  imponendi ,  collocandi ,  &  con» 
cedendi,  rebelles  Sacri  Imperii  perfequendi ,  &  pu- 
niendi, privandi,  &  exuendi  Fendis,  gratiis,  libertati- 
bus,  indultis,  &  juribus  quibuscumque  temporalibus, 
infâmes, &  inhabiles  reddendi,  pronunciandi ,  ac  decla- 
randi,  ac  dellitutos,  privatos,  vel  exutos  per  te,  vel 
alium,  feu  alios  etiam  per  quscumque  juditia  dampna- 
tos,  ut  extra  jus,  nt  moris  eft,  feu  aliter  conftitutos, 
&pofitos,  ad  honores,  ftatus,  oiBcia,  jura  priftina  in 
integrum  libéré  reftituendi, belium  indicenii,  Décréta, 
Statuta,  &Provi(îones  in  prsdiflis  omnibus,  &  quoli- 
bet prsdiderum  faciendi,  de  novo  corrigendi  fafta,  e- 
liam  tollendi  femel,&pluries,&  toties  quoties  opportu- 
num  fuerit,  &  ordo  diâaverit  rationis,  omnia,  &  fin- 
gula  Feuda  vacantia,  &  etiam  vacaverint  infrà  termi- 
nes, &  limites  prœdiiSlos  committendi,  &  conferendi 
Fendis  înlîgnibus  Episcoporum  ,  Comitum ,  &  Bare- 
num,  ac  fpecialiter,  &  expreflè  illis,  qui  cum  vexiljis 
confueverunt  recipi  ,  &  de  quibus  OfBcialibus  Curia; 
Imperialis  fervitur,  dumtaxat  exceptis,  &  à  recipienti- 
bus  Feuda  hujusmodi,  dum,  &  quoties  fe  cafus  obtu- 
lerit,  Homagii,  fidelitatis  ,  obedientiEE,  &  devotienis 
débita  juramenta,  noftro  &  Imperii  Sacri  nomine,  pos* 
tulandi,  &  recipiendi,  ad  Canonicatus,  &  Prœbendas, 
ac  Dignitates  Ecclelîafticas ,  etiamù  Curatse  exiftant, 
Perfonatus,Ecclelias  Parochiales,  &  Bénéficia,  ac  Of- 
ficia Ecclefiaftica,  feu  temporalia  ,  dum,  &  quotiens 
vacaverint ,  dum  tamen  ad  nos ,  &  Sacrum  Imperium 
pertineant,  &  nobis,  &  Imperio  in  illis  jus,  &  patro- 
cinia  debeantur,  perfonas  aptas ,  &  idoneas  prajfentan- 
di  &  eas,  &  ea  conferendi,  dotes,  &  dotalitia,  ac  do- 
nationes  propter  nupcias  admittendi ,  approbandi ,  & 
confirmandi,  mente  captis  Curatores ,  pupillis,  orpha- 
nis,  &  viduis  Tutores,  &  Defenfores  pr3:ficiendi,ac  Tu- 
tores,  &  Defenfores  minus  légitimé  dates  confirmandi, 
devolutiones  fiscales  quorumcumque  Dominiorum, 
Prsdiorum ,  Agrorum ,  Hœreditatum ,  feu  etiam  rerum 
mebilium,  dummodôjus,  &  ratio  illud  exegerit,  nos- 
tro  &  Imperii  nomine,  exigendi,  tenutam  «  pofïèflîo- 
ném  talium  capiendi ,  ita  ut  generaliter  omnia,  &  fin- 
gula  Regalia,  &  alia  quaecumque  ex  Lege,  Jure,Con" 
ftitutione ,  Ediâo ,  feu  Confuetudine ,  aut  aliter  quali- 
tercumque  Maeftati  noftrae,  &  Sacre  Imperio  compe- 
tere  dinoscuntur  ,  ad  te  Capitaneum  ,  Locumtenen- 
tem, &  Vicarium  Generalem  noftrum,-  &  eos,  quibus 
hoc  commiferis  pertineant  pleno  jure  ,  &  generaliter 
omnia,  &  lingula,  quae  ad  legitimum  ,  &  verum  Sa- 
cri Romani  Imperii  Capitaneum,  Locumtenentem, 
&  Vicarium  Generalem  in  Lecis,  &  Terris, fie  ut  prae- 
mittitur,  pertinent,  libère  faciendi,  exercendi,  &  exe- 
quendi,  etiam  fi  qua  ex  eis  jure,  vel  confuetudine  fpe- 
ciale  mandatum  exigèrent  in  pracmiffis  ,  non  obftante 
quod  prsdifta,  feu  aliquod  prsdiâorum  dicerentur  elle 
dampnofa  fisco,  vel  juri  contraria,  feu  quod  fecund» 
jufilo  non  diceretur  interceflîife,  &  etiam  non  obftanti- 
bus  quibuscumque  Legibus,Conftitutionibus,  Confue- 
tudinibus,  Juribus,  &  Statutis  municipalibus  &  locali- 
bus ,  generalibus  vel  fpecîalibus  ,  publicis  vel  priva- 
tis, in  contrarium  facientibus,  quibus  omnibus,  &  fin- 
gulis,  in  quantum  praefentibus  obviare  poffent  in  tote, 
vel  in  aliqua  fui  parte,  ac  fi  talia  fpecificè,  in  fuis  Ca- 
pitulis,  &  punflis  hîc  forent  inferta,  &  nominatim  ex- 
preflTa  Décréta,  noftrâ  fcientiâ,  &  de  plenitudine  po- 
teftatis  CiEfareœ  ipecialiter  derogamus,  fupplentes  om- 
nem  defeâum,  ii  quis  in  prœmiffis,  feu  praemiflbrum 
aliquo,  dubietate,  defeélu,  aut  finiftra  interpretatione 
verborum ,  aut  fententiarum ,  feu  folempnitatis  obmîs- 
fx,  feu  in  alîo  quovis  modo  compertus  fuerit, de  certi 
noftrâ  fcientiâ ,  &  plenitudine  Caefarex  poteftatis  ;  Man- 
dantes nihilominus  firmiter  ,  &  diftrifte  univerfis,  & 
fingulis  Ecclefiafticis ,  etiamfiPontificali  Dignitate  prje- 
fulgeant,  &  fîccularibus  Principibus,  Coniitibus,  Ba- 
ronibus,Nobilibus,Minifterialibus,!Vlilitibus,Clientulis, 
Vaftallis,  Civitatibus ,  Oppidis ,  &  eorumdemUniverfita- 
tibus ,  Locorum  Redloribus ,  &  eorumdem  Communita- 
tibus,  Caftris,  Villîs ,  Subditis  ,Tcrrigenis,  Incolis, Habi- 
tatoribus ,  Callellanis ,  Cuftodibus ,  Officialibus  ,&  homi- 
nibus  quibuscumque  pertinentiarum,Diftriduam,Domi- 
nierum ,  Terrarum  ,Territorierum ,  circumferentiarum , 
&  limicum  Italiîe  praedidorum,  &  nominatim  univerfis. 
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DU     DROIT     DES     GENS. 


A'*^NO  &  fingulis,  qui  de  JurisdidionCj'Baylia,  feu  Diftriâîo- 
ne  didorum  Vicecomicum  Mediolanenfium ,  Bernabo- 

I27Z.  vis,  &  Galeaz,  colligatorum  fuorum  ,  feu  eis  adhœ- 
rentium,  Vicariali,  feu  alio  quovis  titulo  fuerint,  vel 
fint,  quibuscumque  fpecialibus  vocabulis  appellentur, 
ciijuscumque  prscinincntia,  dignitatis,  ftatiis,  gradus, 
l'eu  condiciouis  exillaiit,  prxfeiuibas,  &  futuris,  qua- 
tenus  te  prxfatum  AmedeumComitemSabaudia:,  Prin- 
cipcm,  &  Confanguineum  noftrum  cariflîmum  tam- 
quam  generalem  Capitaneum  ,  Locumtenentem,  ar- 
que Vicariuni  obedienter,  bénigne,  &  absque  difBcul- 
tate  qualibct  recipiant ,  &  admittant ,  tibique ,  &  OfE- 
cialibus  tuis,  quos  ibidem  ftatuendos  duxeris  loco  tui 
in  omnibus ,  &  fîngulis,  quœ  Officium  taie  respiciunt, 
noibo  &  Imperii  Sacri  nomine ,  fideliter ,  &  eft'efluali- 
ter,  tamquam  nobis^  obediant,  pareant,  &  intendant 
fub  pœna  criminis  LœfE  Maeftatis ,  rebellionis,  prodi- 
tionis  ,  &  perjurii  ,  nec  non  perdicionis  Feudorum, 
pofleffionum,  rerum  mobilium ,  privilcgiorum  ,  gratia- 
rum,  &  indultorum  ,  &  omnium  fimpliciter,  qus  à 
Sacro  Romano  tenent  Imperio ,  &  haflenus  tcnuerunt, 
&  fub  pcena  privacionis  nobilitatum ,  honorum ,  digni- 
tatum,  &  famcE,  quas  in  contrarium  quovis  modo  fa- 
cient,  ipfo  fado  volumus  incidilTe.  Igitur,  Confingui- 
nee  cariffime,diIedionem  tuam  afFeduofe  requirimus, 
&  rogamus ,  quatenus  ad  lionorem  ,  commodum ,  & 
defenlionem  Sands  Matris  Ecclefias,  &  pro  Sacri  Im- 
perii exaltatione,  décore,  &  gloria,  ad  comprimendum 
rcbellium,  &  malorum  contemptum,  &  fuperbiam,  & 
ut  modeftis ,  &  bonis  pacis  am^nitas  procuretur  -,  didos 
intrépide  velis  adiré  labores,  ut  exinde  Divinam  gra- 
tiam,  &  benedidionem  veram  populi,  auxiliante  Do- 
mino, merearis ,  prœfentibus  ad  noftrum  dumtaxat  bene- 
placitum  valituris.  '  In  cujus  rei  Teftimonium  prœfen- 
tes  fieri,  &'lmperialis  noftrse  Maeftatis  figiUo  Tefti- 
monio  roborari. 


Declaraîio  împerialis fiiper  'Privi- 
legïo  fuprafiripto. 

KArolus  Quartus  &c.  Illuftri  Aftiedeo  Co- 
miti  Sabaudiœ,  Principi,  &  Confanguineo  fuo  ca- 
riflimo  gratiam  fuam,  &  omne  bonum.  Confanguinee 
cariffime  ,  Quamvis  Impériales  LitterE  noftrœ  ,  quas 
pridemDiledioni  tuœ  fuper  Vicariatu  Italia;  noftra  deli- 
beravit  erogare  Serenitas,  etiam  ad  juftitiam  Domini 
iioftri  omiiipotcntis,  adeo  generaliter  favent,  ut  in  eis 
nihil  penitas  (ît  cxceptum;  quia  tamen  ejusdem  Vica- 
riatus  inftitutio  fada  eft  in  favorem,  &  pro  defenfione 
Sands  iVlatris  Ecclelia;,  intentionis  noftrœ  fuit,  &  eft 
hodie,  quod  idem  Vicariatus  tibi  conceffus  audoritate 
Cîcfarea,  folùm  ad  eas  Civitates,  Caftra, Terras,  Dis- 
tridus,  &  pertinentias,  quas  à  nobilibus  Bernabove,  & 
Galeaz  de  Vicecomitibus  iVIediolanenlibus,  fratribus, 
complicibus,  fequacibus,  feu  adjutoribus  eorum  quo- 
vis tenent,  feu  diftringuntur  titulo,  &  non  aliter  fe  ex- 
tendaut,  neque  umquam  fuit  intencionis  noftrœ  colH- 
gatis,  confederatis ,  amicis,  &  adjutoribus  Sandœ Ma- 
tris EccleiÎE  cxteris  Vicariis  noftris,  aut  Communlbus, 
feu  Communitatibus  Tuscis,  feu  aliarum  partium  ali- 
quod  prxjudicium  generari,  cum  folum  médium  ante- 
didorum  Vicecomitum  IVIediolanenfium  velut  deftruc- 
torum  publier  Pacis ,  &  invaforum  Libertatis  Eccle- 
fiafticK  qui  etiam  Privilegiis  Iniperialibus  adeo  abufi 
funt,  ut  ab  eis  ceciderint  penitus,  &  ex  toto  antediétus 
Vicariatus  proceflerit  ut  ad  malapatranda  eô  minus  fuiB- 
ciant,  qao  auxiliante  Deo  tui  laboris,&  fidelitatis  pr!E- 
fidio  humiliati  fortius  fuerunt,  &  reddîti  viribus  imbe- 
cilles,qua  propter,  cariffime  Confanguinee,  licet  ante- 
didi  Vicariatus  lata  lit  comprelienfio  fub  Litterarum 
Imperialium  tenaribus,  ut  prœfertur,  declaramus  nihi- 
lominus  audoritate  Cœfarea,  &  de  Imperialis  potefta- 
tis  plenitudine,&  de  certâ  noftrâ  fcientiâ  volumus,  vir- 
tute  prEefentium  ,  quod  antedidi  Vicariatus  poteftas, 
facultas,  &  qusevis  jurisdidio,  non  obftante  generali- 
tate  prsedida,  ad  Terras  dumtaxat  antediâofum  nobi- 
lium  Bcrnabovis ,  &  Galeaz  Vicecomitum  Mediola- 
nenfium, complicum,  colligatorumque  ,  confœdera- 
torum,  adhcercntium  ,  &  fequacium  fuorum,  &  non 
ulterius  fe  extendar.t;quà  propter, audoritate Imperiali, 
&  de  Csfareae  potcftatis  plenitudine,  ac  de  certâ  noftrâ 
fcientiâ, inhibemus  tibi,  ne  per  te, vel  alium  alibi, prœ- 
terquàm  in  Civitatibus,  Terris.  Caftris,Diftridibus,  & 
pertinentiis,  qiiœ,  &  quas  antedidi  Vicecomites  Mediola- 
ncnfcs,  complices, fequaces,  feu  adjutores  eorum  dis- 
tringunt,  audoritatem ,  poteftatetn ,  feu  jurisdidionem 
ToM.  II.  Part.  I. 


pi 


Vicarialem  exercera  virtute  Litterarum  Imperialium,  A.NNO 
quas  defuper  obtinuiffe  dinosceres,  quibus  quô  ad  prs- 
mifl!a,  &  in  quantum  aliis  noftris  Vicariis,  coUigatis,  1  7.7 Zt, 
amicis  ,  &  coadjutoribus  Sands  Romance  Ecclelis  in 
toto,  vel  in  aliqua  fui  parte  prœjudicant,  pleniffimè,ac 
de  certâ  fcientiâ  derogamus  ,  decernentes  audoritate 
Ca:farea,  &  de  Imperialis  poteftatis  plenitudine,  &  de 
certâ  noftrâ  fcientiâ  irritum,  &  inane,  &  viribus  va- 
cuum  exiftere,&  nullius  momenti,  feu  roboris,  fi  quid 
perte,  feu  quempiam  alium,  quovis  jurCj  ingenio,  feu 
colore  qua:fitis,adverfus  prxfentis  noftrœ  feriem  fueric 
attemptatum,prKfentium  fub  Imperialis  Maeftatisnoftrae 
figilloTeftimonio  Litterarum.  Datum  Pyrn  anno  Do- 
mini millelimo  tricentelîmo,feptuagei:mo  fecnndo  ,In- 
didioue  décima,  nono  Kalendas  Decembris.  Kegnorum 
noftrorum  anno  vigelima  feptimo,  Imperii  vcrô  decimo 
odavo. 

Ad  Mandatum  Domini  Imperatoris.  Nicolaus 
Camericeniîs  Prœpofitus. 

ExtraBa  fuit  frtefens  Copia  à  Regiftro  iafcripto  fuh 
Litteris  V.  V.  BernabOVIS  Vicecomitis  exijleme 
in  Regio  Archivio  Caftri  Port  te  "Jovis  Mediolani  in  papi- 
ro  fcripto.  Dat.  Mediolani  die  trigefimà  rnenfis  Uâo- 
bris  anni  1719. 

Examinavit  JoANNES  FrANCISCUS  StRI- 
G  E  L  L I U  S   Regii  Archivii  Officiai:!, 


LXXV. 

(Jinuiig  Sritricr)^/  Salt^afaré/  imî)  Q3îi(f)c(ing  ictnti  ap^s  le 
graffcii  in  '3:()ûrmgcn/  unb  93?argâraffcn  in  93îci6cn;  ^f.Noy. 
mit  j?avfcc  Satin  Dcin  IV".  (x\ê  ^ênigin  Saf)«icn/ 
«nbfcincm  @ot)n  ^M^  Q!Bcn|clnin^;55^ini!n/  nio= 
tmd)  fiel)  jcne  gcgen  tiefc  vcrbinten  /  @ic  bcp  nOcn 
if)ren  îanîicn  iinî)  ieutt)en  crljaltcn  jn  ()clffcn  /  «n& 
nnc6cc  3()rc  unî>  tcé  Jtonigrcicl^é  ^^mn  Ser^ 
gcivaltigcc  su  ïic«f)ct;î)igcii  :  bctingmaucl)/  tagtïicfe 
55fmbnuf  fccnen  tiorigcn  2)itnl)niigcn  nïûjtë  tewgiren 
folle.  ®c6cnsuCpirncnacl)(5t.(5at^arincn3:ag  1371. 
[  M  u  L  L  E  R  1  Reichs-tags  Theatrum,  Vorftel- 
lung  II.  Cap.  IX.  pag.  f2.6.] 

G'eft-à-dire  , 

Lettres  ^1?  Frédéric,  BalthasàAj  £9" 
Guillaume  Landgraves  de  l'huringe ,  fp* 
Alarcgraves  de  Misnie ,  contenant  les  Conditions 
de  leur  Jlliance  avec  Charles  IV.  Empe- 
reur comme  Roi  de  Bohême ,  ^Wenceslas 
fon  Fils  au(Jl  Roi  de  Bohême,  par  laquelle  ils  leur 
promettent  de  les  ajjifter  pour  la  confervation  de 
leurs  Domaines ,  £5"  de  les  fervir  £5?  défendre  eux 
y  le  Royaume  contre  toute  forte  d'hoftilité  ^  d'a- 
taque  5  Le  tout  fans  préjudicier  ni  déroger  aux 
antiennes  alliances  ,  lesquelles  doivent  demeurer 
dans  leur  force  (^  vigueur.  A  Pirne  après  la  Sain- 
ts Catherine  1372. 

On^St  Jtibeïicl)  /  S3rtltl)(i5(iï  tm6  mWm  ®&tiUui  «otl 
''^^  ©Dtë  ©iwbcii  {rtntgtai'cu  in  ®l;iîtfn(icn/  £9î(trggi-(ii)cit 
Jtt  aKcifen/  in  bein  ûfiiiiciiibc  unb  jit  irtnbiébetg  <Sxhm  ju 
Ûclmiiuiibc/  unb  Sjctrat  beé  kanié  511  ^Mtffén/  bctenncii  iinS 
t\)\m  fmib  offcntlitl)  mit  biefcm  S3ïi«e  nUcit  beii/  bie  i;n  fejin 
obet  IjDten  Icpcii/  bnf  \x>\t  mit  TOolbcbrtcl;ten  SSlmi  mit  ^m 
«mifci:  getrarom  ltmF)eïfI;ttncn/  in  guteii  ttorcii/  one  ©cuctbc/ 
Une  l'ctbiinben  l^oïm/  imb  uorbinben  Une  mxA)  croiglid;  mie 
bcm  iiCei:biird)lrtud;ttg)tm  giitjlcn  unb  S^ccm  /  i)mn  ^nrlcn/ 
3;bmifd)m  .^eijfctc/  \\\  nllcn  giftengKercc  beéSvtdié  «nb^onii 
gcju  S3el)eimen/  tmnfecm  Itebcii  gnebigcn  i}m\\l  nié  cincm 
.^onige  ju  58e^cim/  bcm  ®tti:d)I<iud;tig)îcn  %vx'^m/  i^mw 
SBenëIrttt)/  Sénigc  ju  S3el)eim/  îKoi'âStrtum  ju  SScrtnbenbutg 
unb  Jjccsogcn  ju  ©lefîen/  feinem  (gonc  unb  offm  çteii  (?tbcn 
unb  9î(id)fommen  Sontâcn  jtt  IBd^cimcn  /  tnit  nttctmafe  nié 
()tetnncl)  3cfd)ïicben  <iel)et  :  au  î><^i"  «i-'N  fo  globen  SBir  fue 
Unné  /  unnfcc  ©ben  unnb  iWndifomcn  /  SJJJnvggïnutn  ju 
âlciÇcil/  iiijufcn  'ixmml  nnc  aUté  ©ei'ccbc/  unb  bci;  bcu 
éçbcrt/bic  2Bii;  bnnîbct;  leiplidnu  bcii  Ijciligcn  gcfrootn  l;nbcn/ 
ia^  row  ben  cpnntcn  unnfcrat  ^etiii  bem  .Scçfct/  nl£i  cwicm 
Sénifiê  JU  S3el)einien/^S6ni3C  2Bcneel/  feinem  ©oiic/çverigr» 
bcn  imb  nrtd)fomcn  ..^onigen  ju  SBe!)ci;mcn/  gernten  imb  bel;u(* 
fcit  foin  folfcn  unb  ivoUen/  cTOigtid;  ju  bel)rtlbcn  pi'c  Jitif  entlni^- 
.  me/iflnnbe/J2mfd)cjfte/  gtw/  ©wc/  (Eu7Si;cd;tunnb©f» 
M  %  )vom;cit/ 
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A  vrvrr,  iBouficit  /  mh  bic  Sjuifft  fiitîcn  imb  wcnen  reiï.çn  tl)un  mit  ah 

T  î  Tî.  ftufitîênomcii/  von  Un  fie  aiijriffcn  /,  S^nbci-t  cin  W«'3t 
^i'^**  n)i«î)m/  imb  btc  .m  »«  iicbe  S-inttentI)iim  /  S3eï!fd)atf  c/ 
(£tbe.@iite/  Dvedite/  £rc  /  ©emonljeitc /  innbe  ubec  iciutt/ 
oeiflli*  ob«  ïveriuUd)/  acciffcit  «.niltcn/iiiinb  fie  bùmmm  îa- 
m  '2Bcnfe  liinbccn  ubcv  bcfdîcbiiicu/  b>)  namcn  au  bdS  .sony- 
ïci*  juSîclKimen/  bu  Sutc  imb  (&ti)mmc/  bic  «;n  .ym;!  5° 
55?c!)cim  won  nicivn  («çnet  iniibe  l)rtb/  imb  Ijabcii  fiiu  an  m 
SJalc  eiiKé  îXoinifd)cu  garnie  unb  tunffttgeii  .^ci,if«é/  <in  bie 
Sîrtnnfdiefftc  imb  id)cnfd;cffte  bct  nii*5icfd;ïibcii  '(yuvjtcntljumb  / 
îicc  SOÎiitcf/  jii  «Sîcrbcni/  bct  S^etsoat!)iimb  jii  ■iroppini)/  5" 
Satibor/  «i  itâniê/  {U  bem  «Sriflc/  511  SOÎuiiltobcrg/ jii  b«t 
Dlèin/  «1  ©logm»/  jii  bcm  ©rtcîrtn/  m  Opptl/  ;ii_(«rntti:nî 
betg/iu  'icfd^in/  511  bct  Bojcl/  ju  $8cnf$um/  jii  ba;  totei;nflTO 
«nb  JU  ItlJiBcêtjn/  bic  ron  bcm  Somatçdje/  ben  Soiitgcnimb 
bet  Croiicn  lu  SSeljcim  p  iel)in  rutm/  imb  flii  Bic  iyut(ieii  bctj 
fclben  ianbe/  (in  bic  imibc  nnb  Sjctjojîtl^iim  (&d)ivibcnii5  uiinb 
Sdiucc/  tmnb  ntte  t)fc  3iiâcl)0tuiiâe/  mi  bic^gitflta  unb  wnbc 
S3ubigcn  imb  ©otliê/  inib  ma  butsu  gcijott/  (iii  bic  ©fcte 
SBtef  Iiin)  /  9îcucnm(ir(ft  /  gtancf enflcin  /  97amf ImD  /  ©logaw/ 
©tcynan)/  unnb  gdt  an  bué  inniib  ju  4u|iô/  mit  ben  ©tcttin 
unb  (Sd;lo(rcn  iutrtit»/  ©iibin/  ©ometfclb/  ©ptcinbecaj  ^a= 
I<iro/  iubin/  ©olfîn/  g)tiêc/  iiibtaë/  gutjtoibcra/  tett(if= 
fïieb/unb  nn  <iUe  bejTcIben  ianbé  S-jetfdjcf  e/SKonnfdjefflc  unb 
Bugeiorunac/  nn  bie  ©tet  unb  ©lolTe  W^U  SSelmi/ @tûU 
buM/  mua/  ÎXcid;cnbrtd)/  @d)ûnncc£/  @iitembDtff/©iJat= 
tcmbctg/.^nrfiBrtlbc/  Kcçtsent^cin/  58lancfenbiitâ  il)tc  aRnnii' 
fdjeffteimbSugcbotunge  «ngRolbctg  unb  '2BetbenI)ci)m  mit  çten 
ajîannfdjcffieit  unb  3iiâc!)0tuiigcn/iifê  fie  bie  won  ©ndjfcu  unb 
bic  «on  ûpetnfutt  wetfmifft  l)rtbcn/ nn©ftoel/ Sjctjlcm/ 
©luœtjt/  îiefcnnrtn)/  ûlflctroctbc/  ©olan/  kitlnictv  ©tobc/ 
ffticbinnnnéTOdlbe/  unb  nUe  nnbcte  Sjovc/  ©utet  unb  Bugcl^O' 
nmge/  aU  fte  bct  S3ifd)of  won  gîtimbutg  wotfauft  b^b/  nn  bie 
Seften /  ©f nte  unb  ©lotie  /  Sjitëljrtm  /  gîcivenfinb  /  5Setnnro/ 
©totenflcin/  tmb4iditcn|ïein/  bie  bct  l)od)3cbûtnnen  Jiitjïcn/ 
Ôettn  gjuptedjt  beë  nltctn/  tmiib  Sjcttn  ïKuvtcd;t  itê  jungetn/ 
^frtltjâtnwen  bct)  iXeiit/  unb  Ssctjogcn  ju  sseçctn  /  unnfet  Ohd- 
men/  tedit^  &hi  «eTOcfcii  fciii/  unb  bie  bem  obgnnntcn  unn= 
fctm  ftettn/bem  .^cçfet/  iwilTcntlid)  unb  tetbtlid)  wotfnitfft  l;n= 
bcii/  nn  bic  innbe  unb  nrt*3cfd)ticbeii  ©cette  /  ©djloffe  unb 
anntcfte/  ©ultjbnd)  3iofcmbetg/9'îi)bftcin/S3itttenfïein/ftûtn= 
llein/foiIfpolttïcin/iid)tnecf/'îo£tenbûtff/SMncf<:i>l'ctg/'2tn)er= 
brtd;/  Sietfbmd/  Sîotcnbetg/  a^Inrcff  /  SBeibcn/  bné  g)Ied; 
efcbenbrtdv^egnifj/  S-Jolject/  '3Betbenfîein  unb  ÎXuptcd)tfîein/ 
bie  ctiwnn  b(ê  I)o*3ebotnen  gutffen/  ^ettcn  «Kuboip  feligcn  / 
qjfnlîgtnwcn  bcç  èîein  /  unnb  Sjctjogen  jn  S3ei)etn  /  umifeté 
^crtn  beê  Scçfeté  ©cbnjct/  unb  unnfets  £)I;eimen/  gcwcfcn 
feiii/imb  niif  bie  obgennnten  Sjettn  SKupcedK/  ben  gltetn/  unb 
S^ettii  SJuiJtccbt/  ben  ^ungetn/  unufet  £)l)cimen/  nnd;  îobe 
Jjcttjog  iXuborp  m  obgnnnten/  etblid)  wctfnaeu  iwncen/  unb 
(ic  bcm  obgnnnten  unfctm  Sjettn  bcm  ^eijfet  TOifrentlidvted)tIid) 
unb  teblid;  wcttnuflï  Ijnben/nn  bic©trtb2Bciben  unb  bic©IotTe 
C>nt*tlcin  unb,Çlog  nn  bie  'Jcften  unb  giitct  gtlnnge/SSticfcn^ 
botf/' SSitnnbgbcÇui/  $8ctnbq)m/  SjeijfingÇfelc  /  S3eI)infHtt/ 
imb  ttud;  ntte  nnbcte  innbe/  2)e|îen  unb  ©utet /bic  be<c  obgnnii^ 
te  unnfet  Qctte  bec  ^eifct  unb  fcin  £tben  ju  Jtnncfcn  unb  m 
terotfdjcn  innbcn  bnben/  unb  nUen  >;ten  Biigel^otungcn  /  nud; 
«otneinlid;  nn  bie  2)tannfd)rtfft  bct  gbeln  won  q)ncfe/  unb  won 
ftncfcnbotn/  nn  bie  won  ^Inmen  mit  ^Iniwen  S'jnup  unbgtnb/ 
So^nnng  ©ttîn  unb  Csiitbil/mitÇKnnnfdiefften  unb  nnbctn  3ii= 
SeI;otungcn/  bie  won  bct  Stoiie  ju  «Scbeim  ju  iebcn  tutcn/  nn 
bie  ©djoncmbiitg  mit  @Uid;niw  met  unb  i)te  gugebûtunge  /  bic 
»on  bet  Ctone  ju  S8et)cunen  ju  icl;en  tutcn/  an  bic  won  2Brtl= 
bcnbutg  mitS?niwf  imbgtnbunb  i;te  3iigel)otungeii/bie  won  bct 
Ctone  ju58c!)cim  ju  icl)cn  tutert/rtnbiewonSoïbi£j/t)teg)înmi= 
fd;nflf  /  2Beiben/  unb  maé  bntju  gel)ott/  bic  won  bct  gtone  ju 
SSeheimen  ju  4cl;cii  tutcn/  nn  bie  won  fjUcnbutg/  unbfemen 
gugebôtungen/  bie  won  bet  gtonc  ju  S3el)eimen  ju  ielxn  tutcn/ 
©trtwe  S^eintid;  won  ©cbwnttjputg  won  Qttntînt  mit  ©nlwclt/ 
SButgimb@tnbSuboIf|i;nb  ^l)Ui«8':n  ""!>  5"  S3tod;in)i:ctn/  mit 
nten  ^ugcbotuiigcn/  bie  won  bet  ©one  ju  SScljeim  ju  i.(\)m  ru= 
m/  ©rnwe  Sjeintid;  won  ©d^mnttjbutg  mit  iuttembutg  unb 
JXembc  unb  wten  jugcbôtungen  /  bie  won  bct  gtone  jit  «Beljeiui 
tu  ielicn  ii'icenbe  /  ben  g^uffen  ju  ^Invwen  mit  bcm  ©tei;n  bei;  Zh 
bcnbutg  m}i)  fciiict  3ugct)otunge/  bic  won  bct  (Stone  ju  S3el;cim 
JU  ichin  tûten/ben  nnbctn  KutTcu  won  qMnrocn  mit  btu^en  unb 
feincnSugcbôtungen/  bie  won  ba  Stone  jit  58el)eiin  ju  iel;tn 
tutcn/  bie  won  Sonpn  mit  bet  et)nen  wcfleii  ©onçn  unb  nlTeii 
«ren  Sugebôtungen/  bic  won  bet  ©one  ju  «Scljepm  ju  icljen  tu= 
ren/  bcnwon@etn  pn  iûben|lcin  unb/eineii  Sugefjotuiigcn/ 
bie  won  bct  Scone  ju  Î3el)cim  ju  icbiii  tutcn/  bie  ©pntnnccfec 
mit  bcin  btttten  'îcil  bet  ©tnb  aHiind)betg  /  unb  bet  'Sciim 
SBnlblfctn  unb  i;tcii  gugcljotungen  /  bie  won  bet  Stonc  ju  $8e= 
Ijeilii  JU  4el;cn  tiitcii/  Ôetten  SBotctreii  mit  S-?oen|liem  unb  ©d;mntê' 
bctgimbyrengiigcljotungcn/  ben  won  aîid;elgbetg  mitfcmen 
ÎBcficnunb  çtcn'^gugcborungen/  bie  nflc  bciJ  Sonigtcid)^  unb 
bet  (Stonc  JU  SBeteim fcin/  nud)  nn  bie  !})fnnbfd)efftc  ju  £get/ 
ju  S?itfbctg/  QClbclbittg/  unb  aU(  nnbete  spfnnbfdjefjfte/  bie  (te 
non  bcm  ?;eicl)c  I;nbcn/  irie  bie  gitnnt  feçn/  îimtînmff/  bai 
wom  ©tifft  ju  Secîittfpitrg  •.pfnnb  i|î/3)pl)OWen/baéuom@tiffi; 
JU  28iît$btttg  ^fnnb  ifî/  unb  an  nttc  nnbcte  çte  S^etifdKffte/ 
SKnttnfdjnfftc/  iel;cnfd;effte/  khm/  25e(îcn/  S3utgen/,©tecc/ 
SJlntcfte/inniib/  icwte  mtb  ©utet/  imb  ntte  t;re  gugebotunge/ 
wo  nbet  iu  weldjen  4nnbcii  bie  3clc£eii  fcin/  bie  (ï«  96«nb  i)aUa 
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obcr  fiîtbag  in  btjep*:"  ^Btif'  gennmen/  unb  foUcn  nud)  2Bit  AnNO 
unb  unfct  nllet  (Etben/  SDîntggtnwen  ju  «Bïçffen/  fte  unb  91e 
Êtben/  ^onige  juSBcbetmen/  botnn  nfficlid)  nb«  bct)  "îcilcn  lî/^» 
niininec  in  bbcçncn  Sittcn  ittcn/  Ijinbctn  nbet  nnfpïe*cn  fuKeii 
in  bl)et)iict  ^cig/  fimbetn  (le  bnju  gettniwclidien  (Klfl^n  511  bc^ 
fd)itinen  unb  ju  l>iiibl)rtben  mibct  ntlci  mctiiglid)/  nié  wotge= 
felitiben  flebct/  unb  mnnii  twit /nbct  imiifet  ei;nct/ unnfet  gtben/ 
unb  iinci)fomcn  SKntggtnwen  ju  iJJÎciflcn/  won  iwegen  be^  ob^ 
gnnnten  unnfctg  ^cttii  bcS  seifeté/  feitiet  £tben  unb  nndit 
foinincn  ,^onigcn  ju  58ei)ciinen/  bcS  etiunnt  twctbcn/  fofotfcit 
unb  rcotlen  twit/  itireciibigt  wictjeben  îngcn/  obctfoiwitfdiictfl 
mogen/  nad)  bein  a\ê  bet  ^ulffc  nobgcfdii^t/  nne©ci'etbe/ 
nnd)  bem  înge  fokbet  îDînmmge  iin  ju  S?ulffe  tomcn/  iti  bet 
SOÎnë/  nié  bnwot  gcfd'ticbcn  i\\.  2Bnnn  nud)  mit  ben  obgnnn^ 
tcn  imfetn  jjetrn  bem  Senfet/  nbet  feinen  £tbcn/  Sontgen  su 
58el)etmen/  juSjuIf  fomcn/  nbet  tiiinfet  2îoIcf  ))ne  ju  îQulffe  _,  ' 
fenben/  fo  fotten  fie  \\nê  nbct  bicfelbigen/  bie  2Git  icnben/  mit  \ 

SBict/  mit  S3tobe/  StSdienfpcife/  unb  tvo  mnn  nicbt  un  gelbe 
lege/  mit  Juttet;  beforgeii/  nue  ©ewetbe.  "Slanm  mit  nbct  bic 
uiifctn  ©*nbcn/  ben  fcinb  fTe  Une  iud)t  vPiditigt  nuésuticl'ten/ 
gcroinnenSBit  nbct;  umcteinnnbet  2)eflcn /  bic  in  unfcm  innbcnil 
beibetfeit  nid)t  gclegen  roetcn/  nbct  won  Une  bcifaetfcit  nid;f  jU 
icl)en  giengcn/  bie  futten  iwit  bted)en/  nbct  fuUen  lîc  gleid)  mit 
cçnnnbet  teilen/  ïwic  une  baê  nttetbcjle  gefcaet/nemen  mit  ^o^ 
incn  an  2$e(icn/  bie  in  unfctn  innbtn  gelcgcn/  abn  won  une  ju 
ie!)cn  «ingcn/  bct  gtoine  fntt  Une  ntlein  blcibcn/  twae  nbre/ 
brtf  twit/  nbct  bie  unnfetn  jtûmen  neinen  nn  gcfnngcn/  bie  fols 
len  jwit  und;  i)Mid)é  SBÎnnjnl  gcrenvcmet  icute  gleid)  mit  epunn^ 
bit  tcilen/  nud)  globen  SBit  wotnemlidt  in  ntte  bct  '3Bcife/  nlS 
Bûtgcfd)tiben  fle|)ct/  bnf  btcfc  gcinmctttige  SBuntniÇ  unnb  S3tii 
we  ben  wotigen  5Suntnu§cn/  mit  bct  2Biï  unb  unfet  Sntct  feli^ 
gctju  bemfelben  unnfetm  xjettn/  bem^cçfet/  fcinem  2)ntet/ 
feliget  ©ebndjtnié/  unb  t)ten  gtbcn/  ^omgen  ju  «Sebeiinen/ 
wotjeitcn  wetbunbcn  geroejl  fein/  unb  nucb  ben  58tiwcn/bie  bnts 
ubet  gegcbcn  fein/nn  fenncn  çtcn  ©tiictcn  teçnen  @d)nben  nber 
3te  fnl  btengcn  fuUen/nbet  mogen /fonbetn  beçbe  tljenigeîSunt* 
nié/  uitb  nud)  biefe/  mit  fnmpt  ben  SStiwcn/  bie«bntubet  gebeit 
fcin/  fuffen  nae jeit  ju  ijten  3)^ci)imngen  unb  ©innen/  nié  fie. 
wonSBotttc  ju2Botttc  bcgtiffen/  unb  gemnd)t  fein/  nuégcno- 
men  ntlein  in  bet  wotigen  «Siiutnié  bic  Ittricfcl  uinb  bicinnbeju 
iu|lê/îu  bct  @d;iwiebeiuS  unb  ju  bem  Sniret/  unb  nud;>pfrtnbî 
fcbrtfp  beé  ©lûéé  Sjitgbetg/  bicfelbigen  "Jttticfel  inbennibeit 
Stiwen/  bntumb  in  i)ten  Stcfften  nid)t  bleibcn  inogcn  /  baS 
fcinb  bct  3eit  betfelbigen  innbe  m^l  @d)mcibniê  unb  Sbniwec 
erblid;/  unb  nud)  M'ébetg  im  $ifnnbé  rceifle  nn  bic  cgnnnteti 
unfetnS^ettn/  bcn»!)fct/  ^onig'2Bcnêel/  femen  ©one/  çte  , 
gtbcn/  Sonige  bet  gtone/  unnb  baé  Souigtid)  ju  §8el)eiinen/ 
tedrtli*  unb  rcblid)  tomen  fein/ nud) fotlen  bic  nlbcnSBtiwe  unnb 
gSunbnif  unnfetn  S^cttu/  bem  Scçfct/  .^ontg  SBcn^el/  feinem 
©one/  unb  i)ten  gtben/  Sonigen  ju  SBebeim/  unb  nud)  UnS 
an  alim  ben  25enen/  iSîannfdicfftcn  unnb  ©uten/  bie  in  biffcit 
geitimetcigcn  58untnif  unnb  «Btiwen  beibetfeit  bcgtiffen  fcçn/- 
teinen  ©d)rtbcn  btcngen/  nifo  bnÇ  bicfelbigen  unnfet  S^ette/  bet 
^eifet/  ^onig  2Ben|eI/  fein  ©on/  uimb  çie  gtben/  Sonige 
JU  58cl)eimcn/  nn  ben/  bie  mit  in  feinen  SBtiwen  gennnt  bnben/ 
unb  2Bit  unb  unfet  gtben  an  ben/  bie  et  in  biefen  unnfctin 
«Stiue  ge"annt  l)nb/  innninet  etwiglicb  bl)ei)nctlei)  "Knfptnd)  Itn» 
ben  fullen.  311  biefeii  wotgnnnt  2)otbunttii?  unb  gçnungc  ne» 
inenmit  ben  gnwitbtgen  in  ©ot  Sntec  umib  Sjetm/  Sjetm^ 
iubmig/SBifd)off  JU  aSnmbctg/  unnfetn  lieben  Sjctm  unbSBtus 
bet/  unnb  ben  (gbeln/  gticbetid)  ÇButggtnwen  ju  97utenbetg/ 
umifetii  licbcn  ©mnget/  unb  nlle  fcine  ®tben/  bic  nt(e  ©nd)en 
l)nlben  fiiaen/gegen  imnfctiH  Qettn/  bem  Seçfet/ feinen  gtben/ 
unb  bet  Ctone  ju  SSe!)cmcn/  nié  mie  unb  nIfo  Iticwot  gefcl)tiebeit 
]Wtf  bod)  nlfo/  brtg  rtlfe  58unb>S8tief|ï/  bie  betfelbe  unnfet 
©mnget/  bct  SButggtnwe/  unnfetm  Ôetm/  bem^ei)fct/  geges 
ben  !)nb/  bet)  wten  Stcf|ïcn  unb  gnnd)ten  futten  blciben.  2Bete 
nud)/  bo  ©ot'Innge  fût  fei)/  ba^  unnfet  licbct  J^ette  unbSStu- 
bet/  ftetce  iiibiwig  /  fl&bc/  bcraiod)  foUcn  biefc  gcimwetttige 
SSiîntnig  unb  SStiwe  in  wottet  maA)t  be|lcl)en  unb  bleibcn.  SWtt 
Utfunbc  bicfcé  SStiwcé  wcttîgclt  mit  unnfetn  5m|llid)en  ^nn» 
ficgel/  betgegeben  tfîjug>itnennd)@nncc^nt!)etm'îng  bût  ()«» 
Iigcn3ungtVn»t)en/und)  Sbtifti  ©ebutt  bteçjeDm  !)unbect3nt«/ 
birciirtd)  in  bem  îivct)  «nb  ilebenjigflen  3nte. 

LXXVI. 

'TraBatus  Pacis  5f  Âmicitia  -mutins  inter  Eduar-  lî/J, 
DUM  III.   Regem  AngU<e  y  Ferdinan-    ■       . 
DU  M  Regem  Porti/gallia  y  Jïgarbia  concJufus.'^^-i^^^' 
Dat.  Londinidie  16.  Junii  Anno  1375.    [Ry- 
M  E  R  ,   Fœdera  ,   Convcntiones  ,   Sec.  Tom. 
VII.  pag.   If.] 

UNiverfis  ,  prxfentis  Pagince  feriem  infpe£laris, 
Ù^illielmus  Dormnus  de  Latymer  Miles  &  iJato 
Cameiatiusque  regius ,  &  'Thomas  Juvenis  Curix  Can- 
tuatienfis  Officialis,  lUuftriffimi  Hcincipis  &  Metucn- 
diiTimi  Domini  noftti,  Domini  Edward! ,  Dei  gtatiâ, 
Régis  Anglia  &  Fraacix  Procuratores,  &  Negotiomm 
°  Geftoies, 


DU    DROIT    DES    GENS. 


Geflores ,  ad  infrafcriptum  negotium  fpecialiter  dépu- 
tât!, in  omnem  eveiitum,   temporibus  quibusciimque, 
Salutem  in  Domino,  &  firmam,  fi  placet,  credentiam 
Prœfentibus  adhibere. 
Dudùm  (iquidem,  , 

Ex  parte,  Illuftris  &  Magnifie!  Prlncipis,  Dominî 
Fcrnandi,  Dei  gratiâ  ,  Rcgts  Portuga!i<e  àf  Algarbii, 
&,  lUuftriffims  Femius,  Dominas  Âitanorte  ,  Kegtnx 
&  Conjugis  ejusdem,  Ambaflatores ,  Procuratores ,  & 
Nuncii  fpeciales, 

Nobilis  Vir,  Johanna  Fernandi  de  Andeiro  Miles, 
&,  venerabilis  &discretus  Vir,  T)ommm  Felascus Do- 
■minici  Cantor  Ecclefise  Bracarenfis , 

Ad  fiipradiSi  Domini  noftri  Régis  prsfentiam  per- 
fonaliter  accedentes , 

AUigantias,  Adunationes,  Confœderationes ,  &  pu- 
rs diledionis  Fœdera, 

Inter  didtos  Regem  Portugalis  &  Reginam,&,lnus- 
trem  &  Magnificum  Principem,  Dominum  Jobannem, 
Dei  gratiâ,  Rcgem CastelU &Legio»!s ,  DucemLancaS' 
triae,  diâi  Domini  noftri  Régis  Angliœ  Filium  prsedi- 
leâum,  adinvicem  initas ,  contra£bas,  &ordinatas. 

Et  prEConceptum,  non  folùm  exindè ,  fet  es  vincu- 
lo  propinqUÊE  Confanguinitatis  &  amicitiis  antiquatis, 
inter  ipfos&,  recolendœ  memoriœ,  eorumdem  Proge- 
nitores,  fîneers  dileûionis  afFeftum, 

Quem  tàm  erga  Perfonannjj^ifti  Domini  noftri  Régis, 
quàm  ejus  Filios,  Jura,  &  Subditos  eorumdem,  didi 
Dominus  Rex  Portugaliœ  &  Regina  piis  gerebant,  & 
gerunt  omni  tempore ,  visceribus, 

Eorumdem  zelantes  ferventius  comodum  &  iiono 
rem  &  inimicorum  fuorum  malitis ,  &  fraudulentis 
0iachinationibus  ,  feu  molitionibus,  contra  prsdidos 
Dominum  noftrum  Regem,  ejus  Filios, Regnum,Do- 
minia,  Terras,  &  Subditos,  nequiter  macliinatis ,  obG- 
tando  refiftere, 

Ac  cum  ipio  Domino  noftro  Rege ,  &  ejus  Filio 
Primogenito,  Domino  Edwardo  Principe  l^'allice,  cœ- 
terisque  Filiis  ejusdem  Domini  noftri  Régis  (cum  qui- 
bus  nondum  AUigantias  contraxerunt)  Regno  Angliœ, 
futorisque  SuccelToribus  fuis  quibuscûmque  in  dido 
Regno  Angliœ,  ac  cum  aliis  Terris,  Dominiis,Locisve, 
fuis  VafTallis  &  Subditis, fideliter  obedientibus,  Amicitias ^ 
AUigantias, Adunationes, Confœderationes  bonas ,&puri 
amoris  Fœdera,  contra  omnes  Homines  qui  poffunt  vive- 
re  vel  mori,  cujuscùmque  ftatûs,  conditionis,  prœemi- 
nentiœ,  feu  dignitatis  exiftant ,  Régna,  Dominia,  Terras,& 
Provincias  eorumdem  (Sedis  dumtaxat  Apoftolicœ  & 
Domini  noftri  Paps  Statu  illibato  &  integro  fpecialiter 
refervato)  inire,  contraliere  ,  &  copulare  cordialiter 
afFedantes , 

Non  tantum  vivâ  voce ,  quinimo  Literis  pradiflo- 
rum,  Domini  Régis,  &  Domins  Reginx,  Conjugis 
ejusdem,  exhibitis  &  oblatis,  elegantiùs  exponebant, 

Inftrumentum  etiam  Publicum,  cujusdam  Procura- 
torii ,  didorum  Régis  &  Reginœ  ligillis  communitum , 
in  médium  proferentes , 

Poteftatem  continens,ab  eisdem  Rege  &  Regina  ipfis 
traditam  &  conceflam,  diétas  AUigantias,  vice  &  no- 
minibus  Dominorum  fuorum  prœdiâorum ,  iniendi, 
contrahendi,  confummandi ,  &  firmitate  débita  robo- 
randi,  cum  adjeflione  Articulorum,  Paftorum,  Con- 
ventionum,Conditionum,  &  Claufularum,  quœ  utrili- 
bet  Parti,  Regnis,  Terris,  Provinciis  ,  Dominiis,& 
Subditis  fibi  viderint  expedire,  proue,  ex  diâi  Inftru- 
menti  tenore,  manifeftiùs  &  pleniùs  conftare  poterit 
cuilibet  intuenti, 

Circa  prœmiffa  didli  Domini  noftri  Régis  propofitum 
&  benivolentiam  eisdem  declarari,  exprimi,  &  impen- 
di  repetitis  inftantiis  exorantes , 
Dominus  verô  nofter  Rex, 

Prasmiffis  omnibus  &  fingulis,  propofitis  per  eosdera 
&  oblatis,  vifis  benigniter  &  pronis  auribus  ascultatis , 
diligcnter  circumfpeflis ,  &  débité  confideratis,  clauftris 
cordialibus,  intima  meditatione,  revolvens  quàm  ge- 
nerofum  fit  &  regale, finceris  afFeftibus  regalibus , mero 
motu  proprio,  gratantiùs  dilatatis  ,  eos,  dignis  attol- 
lendo  laudum  prxconiis,  &  gratiaram  aâionibus,  re- 
compenfare  fimiles  feu  majores  !  quàmque  fit  tutum  & 
indeficiens  in  arduis  &  adverfis,  &  gloriofum  in  pros- 
peris,  Reges  &  Principatum  tenentes  AUigantias,  Adu- 
nationes ,  &  purae  diledlionis  Fœdera  mutuô  copu- 
lare ! 

Per  qux  Principum  &  Regnorum  prosperitas  &  glo- 
ria,  in  fublime  proveêts,  grata  fibi  tranquillitate  lœ- 
tantur,  Subditorum  falus  &  incolumitas  procurantur, 
Adverfariorum  malitiœ  &  pervcrfx  macliinationes  mul- 
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ne  impetuofèferiant,  obviati  &  praveniri ,  exaSi  tem^-   AnNÔ 

poris  discrimina  &  experientia,  efficax  rerum  Magiftra 

lucidiùs  atteftantur ,  '    I  ^  7  ?  ■» 

Prsliabitâ  fuper  prœmiflîs  deliberatioue  providâ  cura 
Re^ni  fui  Prœlatis  &  Proceribus , 
Cum  &  de  comuni  confilio  eorumdenj, 
Nos  praedidos,  Willielmum  &  Thomam, 
Ad  contrahendum,  ordinandum  ,  confummandum, 
&  fufiîcienter  fecuritate  vallandum. 

Vice  &  nomine  fuo,  Regni  fui  Angliae,  &  Succeffb,- 
rum  fuorum  in  di£lo  Regno,  Terrarum,  &  Dominio- 
rum,  Provinciarum,  Vaffallorum,  &  Subditorum  fuo- 
rum quorumcûmque ,  fideliter  obedientium 

AUigantias ,  Amicitias  ,  Adunationes ,  Confœdera- 
tiones boiws ,  &  puroî  dileélionis  Fœdera  ,  cum  prs- 
fcriptis,  Nobili  Vire  Domino  Johanne  Fernandi  Milite 
&  Venerabili  &  discrète  Viro  Felasco  Dominîci  Canto- 
re  Ecclefiîe  J3raçarenfis ,  Procuratoribus  &  Nunciis 
pradiftorum  Régis  &  Regina:  in  hac  parte  fpecialiter 
deputatis  ,  vice  &  nominibus  eorumdem ,  Regnorum 
etiam  Portugalise  &  Algarbii,  Terrarum ,  Dominiorum 
Vaflallorum,  &  cajterorum  Subditorum.  quorumcûm^ 
que,  diâo  Régi  Portugalias  fideliter  obedientium, 

Cum  adjedtione  &  interpofitione  Claufularum ,  Arti- 
culorum,  Fadtorum,  Conventionum,&  Conditionum 
quos  utrique  Parti,  &  earum  Succefl"oribus ,  Regnis' 
Terris,  Doininiis  ,  Provinciis,  Vailallis,  &  Subditis 
fupradiétis ,  in  reportatione  conimodi,  prosperitatis  & 
honoris,  futuris  temporibus  quibusciimque,  viderimus 
expedire, 

Veros  &  légitimes  conftituit  Procuratores,  Nego- 
tiorum  Geftores ,  &  Organum  vocis  fus ,  prout  in  Li- 
teris Procuratoriis  Patentibus,  indè  confeélis,  Magno 
Sigillo  fuo  Regio  figillatis  (quarum  principiuin  &  finis 
inferiùs  describuntur  )  plenius  continetur. 
Nos  veto , 

Volentes  Mandatis  regalibus  fupradifli  Domini  nos- 
tri  Ligii,  ex  fidelitatis  debito ,  firmiter  obedire,  &  ea  ^ 
qu33  ad  noftrum  in  hac  parte  fpeûant  Officium,  débite 
executionis  efFeâui  mancipare, 

Vigore  nobis  in  hac  parte  traditœ  Poteftatis  &  fus- 
cepti  Officii, 

AUigantiaSj  Confœderationes,  Amicitias,  Adunatio- 
nes, &  pur»  diledionis  Fœdera,  cum  prjediais  Am- 
baffatoribus ,  &  de  expreflb  confenfu  eorumdem,  vice 
&  nominibus  quibus  fupra,  fub  modis  &  formulis  infe- 
riùs annotatis,  prshabita  deliberatioue  competentî  con- 
trahimus ,  facimus ,  &  ftabilimus ,  perpetuis  temporibus, 
Altiiïïmo  concedente,  iuviolabiliter  obfervanda, 

I N  P  R I M I  s ,  ordinamus & cOncordamus  quod,  inter 
prœdiilum  Dominum  noftrum Edwardura Regem  AngUa 
hFranc'ue,  Dominum  Fer-nandum  Regem  Portw^atiœ  & 
Algarbii ,  &  Dominam  AUamram ,  Reginam  &  Conjugem 
fuam,  eorum  Succelfores  in  Regnis  prsdiâis  Anglia;  & 
Fortugali»,  Regna^  Terras,  Dominia,  Provincias,  Vaffal- 
los,&Subditos  quoscùmque,  fideliter  obedientes,erunt 
hinc  inde  veraces,  fidèles, confiantes, mutux  &  perpetux 
Amicitiae,  Adunationes,  AUigantias,  &  pura:  dileétionis 
Fœdera,  &^  velut  Amici  fidèles  &  veraces,  &  mutuô 
hinc  inde  Amicis  Amici,  &  Inimicis  Inimici,  contra 
omnes  Homines  qui  polTunt  vivere  vel  mori,  cujus- 
cûmque  dignitatis,  ftatûs,  prxeminentiœ,  feu  condi- 
tionis  exiftant,  eorum  Terras,  Régna,  &  Dominîaj 
invicem  fe  juvabunt,  manutenebunt ,  &  fuftinebunt, 
per  Terram,  &  per  Mare,  mutuô: 

Procurabunt,  &  pro  vin'bus  confervabunt,  Perfona- 
lem  incolumitatem,  fecuritatem,  commodum,  &  ho- 
norem  ;  Jurimn  fuorum ,  bonorum ,  rerum ,  &  amico- 
rum,  ubilibet  exiftentium,  indempnitatem  ,  falvatio- 
nem ,  recuperationem  : 

Dampnis  &  înjuriis,  dedecori  feu,  ut  ita  loquamur, 
vilenie,  qus_  fciverint,  vel  altéra  Pars  fcivcrit,  alteri 
Parti  aliqUotiens  iminere ,  feu  contra  eandem  excogita- 
ri,  provifis  remediis ,  hinc  inde,  fideliter  occurrentes ;  / 

Parti ,  contra  quam  talia  machinantur ,  quàm  citô  com- 
mode fieri  poterit ,  per  Literas ,  vel  per  Nuncium ,  aut 
aliis  modis  melioribus  excogitatis,  intégré  &  plcnaric 
révélantes,  praemunientes,  &,  fuper  prxmiflîs ,  falu- 
briter  confulentes. 

Item,  neutra  Pars  cum  Inimicis jjEmulis,  velPer- 
fecutoribus  Partis  alterius  Amicitias  copulabit: 

Scienter,  in  alterius  Partis  detrimentum,  dampnunl, 

feu  prœjudicium  aliquale  ,  eisdem  Inimicis,  iËmulis, 

feu  Herfecutoribus  comunicans,  per  fe,  vel  alios,con- 

filium,  auxilium,  vel  favorem: 

Eosdemquovismodo  confortans,receptans  in  Regno, 


totiens  refra:pantur ,  &  poftremô  infinitis  periculorum    feu  Regnis,  Terris,   Dominiis  ,   Provinciis,  Locisve 
jaculis  prîBvifis,  communicatis  Conliliis  &  Auxiliis,   fuis;  confortari ,  receptari ,  fuftineri  fcienter  patiens 

1  M  3  Vel 
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AkNO    v=1  morari,  publiée  vel  occulte  ,  exquiluis  figmentis, 

occafionequibuslibet  feu  colore: 
12  72.  Fugitivis,  exulatis,  forbannitis,  prxfentibus  &  futu- 
ris,  quibuscumque  occalîone  five  caufî,  a  Regno,  aut 
ab  aliis  Provinciis,  Terris,  Dominiis,  feu  Locis  alter- 
utrius  eorumdem  Regum,  appellatione  Iiiimicorum, 
iEmulorum.  feu  Perfecutorum  ,  nullatenus  fubinclu- 
fis  ;  quin  in  Regno,  &  quibuscûmque  Terris  &  Locis, 
altèri  Régi  fubjeûis,  iiinc  &  inde  receptari,  fuftineri 
libéré  valeant  &  foveri;  nifi  forte  taies  fugitivi,  exula- 
ti,  &forbanmti  forent  pro  Crimine  LîcIIe  Mageftatis, 
ut  Régis  &  Regni  proditorcs  fententialiter  condempna- 
ti,  aut  aliàs  taliter  fufpedi  quôd  perces  utriusque  Par- 
tis vel  alterius  earum  detrimentum,  dedecus,  injuria:, 
vel  discordiœ  procurari  verilimiliter  formidentur ,  & 
ideb ,  ut  inimici  &  perfecutores ,  deberent  meritô  evi- 
tari;  quo  cafa  una  Pars,  per  altcram  requilita,  taies, 
licut  prœdiâum  eft ,  ad  Partem  requirentem,  fi  petan- 
tur,  remittere,  aut  a  fe,  Regnis,  Dominiis,  &  Terris 
fuis  expellere,  forbannire,  &  dimittere  teneatur. 

Item,  fi  contingat  Regnum  alterius ,  Terras,  Do- 
minia,  Loca,  oftendi,  opprimi,  vel  invadi,  per  Ter- 
ram,  vel  per  Mare,  per  Inimicos  ,  Perfecutores,  vel 
iEmuIos,  aut  eosdem  Inimicos  faltem  offendere,  op- 
primere  ,  vel  invadere  molientes  ,  macliinantes ,  aut 
quomodolibet  properantes , 

Et  Pars  alia,  vel  ejus  Succeffores,  pro  auxiliofeu 
fubfidio  impartiendo  &  impcndendo,  in  Hominîbus 
Armorum  ,  Sagittariis  ,  Baliftariis ,  Navibus ,  Galeis 
ad  Guerram  fufficienter  prajparatis ,  aut  alio  génère  de- 
fcnfionis  quociimque  (  fi  tamen  illud  genus  ,  vel  ali- 
quod  pramifforum,  in  Regno,  a  quo  petitur  prsdic- 
tum  fubfidium,  habeaturvel  fuerit  ufitatum)  per  Par- 
tem, contra  quam  talia  machinantur,  pcrLiteras,  vel 
per  certos  Nuncios,  fuerit  requifita,  quotienscûmque 
&  quandocùmque  dida  Pars,  taliter  requilita,  Parti 
requirent! , 

Ad  defenfionem  Regni ,  contra  quod  hujusmodi  in- 
vafiones  prxparantur,  aut  aliarum  Provinciarum,  Do- 
miniorum,  vel  Locorum,  &  recuperationem  eorum- 
dem, per  hujusmodi  Invafiones  deperditorum,  contra 
diflos  Inimicos,  Invafores ,  Perfecutores,  feu  invadere 
vel  perfequi  molientes ,  cujuscûmque  flatûs  ,  condi- 
tionis,  prceeminentis ,  dignitatis  exiftant, 

Juxta  numerum  &  modum,  in  prœmiffis  Hominibus 
Armorum, S3gittariorum,Baliftariorum,  Navium,  Ga- 
learum  ad  Guerram  competenter  in  omnibus  requilitis 
inllruGarum,  &  alterius  generis  defenfionis,  quem(fal- 
vis  fempcr  ordinatâ  caritate  &  propriâ  neceffitate)  a  fe 
dimittere  poterit ,  vel  absque  gravi  prœjudicio  fufti- 
nere, 

Diâum  fubfidium  bonâ  fide  pfxftabit,  impartietur, 
&  mandabit, 

Sumptibus,  expenfis,  &  ftipendiis  requirentis, 

Per  quatuor  expertos  Milites ,  aut  idoneos ,  légales , 
&  discrètes  Viros  (duos  ex  utraque  parte  deputandos 
feu  eligendos  )  fubtiliter  arbitrandis,  fecundumPerfo- 
narum  mittendarum  &  graduum  earumdem  qualitatem, 
temporum  conditionem ,  &  forum  Locorum ,  in  qui- 
bus  hujusmodi  mittendos  virtutem  fen  Opéra  bellica 
contigerit  exercere, 

Tempore  infra  quod,  poil  requifitionem  pradiftam , 
hujusmodi  Subfidium  debeat  prsparari  &  mandari ,  jux- 
ta celerem  necelFitatem  Partis  requirentis,  &  poflibili- 
tatem  convenientem  Partis  requifitœ; 

Vacnatis  in  omnibus  fraude  &  malo  ingenio ,  jEqui- 
tatis  tramite  benigniter  cxtimato. 

Item,  ad  ha;c  omnia  &  fingiila  fupraditta  efFeflua- 
liter  adimplenda  à  fideliter  confervanda ,  vice  &  nomi- 
nibus  fupradiâis ,  Nos,  Procuratores  prœdiéli,  pro- 
mittimus  bonû  fide,  &  in  animam  diâi  Domini  noftri 
Régis  AngliE,  taâis  Sacrofandlis  Rwangeliis,  juramus 
quôdipfe,  Dominus  noftcr  Rex,  Alligantias,  Amici- 
tias  ,  Adunationes ,  Confœderationes ,  Conventiones 
fupr'afcriptas ,  &  quosciimquc  Articules  feu  Claufulas 
eorumdem  (falvis  femper  pr^contraftis  Alligantiis)  in 
omnibus  &  fingulis,  pro  viribus  totis  &  fenfibus,  tene- 
bit,  adimplebit,  &  inviolabiliter  obfervabit , 

Teneri,adimpleri,&iuviolabiliter  faciet  obfervari, 

Prssmilfa  vel  eorum  aliquod,  in  teto,  aut  in  parte, 
rumpendo,  infringendo  ,  vel  violande,  infringi,  vio- 
lari,  aut  rumpi  fcienter  procurando  feu  tolerando,  cu- 
jusvis  excufationis  prxtextu  vel  exceptionis,  fraudis  vel 
doli ,  erroris ,  cohercionis ,  Juris  fcripti ,  copfuetudi- 
nis,  faSi,  vel  intentienis,  privilegii  impetrati  vel  im- 
petrandi,  aut  quibuscûmque  machinatis  fraude,  dolo, 
aut  malo  ingenio,  re  aut  verbo,  nullis  unquam  tem- 
poribus contraveniet  in  futuruin,aut  contraveniii  fcien- 
ter quomodolibet  patietur. 


O  M  A  T  I  au  E  ^ 

Ténor  verô  Mandat!  noftriProcuratorii,  de  quo  fu-   AnNO 
pra  fit  mentio ,  fie  incipit ,  t  ^  "r  -> 

ED  v/  A  R  D  u  S ,  Dei  gratiâ ,  Rex  Francii  &  Anglix^ 
Dominus    Hiberniœ ,    Notum   facimus   univerlis 
quôd  Nos , 

De  fidelitate,  circumfpedlione ,  &  indullriâ,  dilefto- 
rum  &  Fidelium  nodrorum,  l^'tUietmi  Domini  de  La- 
tymer  Conliliarii  noftri  ,  &  Magiftri  Thonut  Jnvcyiis 
Officialis  CuriîE  Cantuarienfis,  plurimùm  confidentes, 

Ipfos,  Williclmum  &  Thomam,  infimul,&  eorum 
quemlibet  in  folidum  (ita  quôd  occupantis  primitùs  ne-' 
gotium  non  fit  potier  cenditio,  fet  quod  unus  eorum 
inceperit  alter  profequi  mediare  valeat  &  finire)  faci- 
mus, conftituimus,  ac  etiam  ordinamus  Procuratores 
nofiros  negetiorûmque  Geftores ,  * 

Danres  &  concedentes  diâis  noftris  Procuratoribus, 
&  eorum  cuilibet,  plenam  &  liberam  poteltatem  trac- 
tandi  &  paciscendi  cum.  Magnifiée  &  Illullri  Principe, 
Domino  Fernando ,  Dei  gratiâ ,  Portiigalia  éf  Algurbit 
Rege,  &  cum,  Illuftri  Domina,  Domina  Elianonî  Re- 
ginâ,  ejus  Conforte,  i^fc.  proitt fupra  de  Dat.  i.  "Jun. 
y  deinde  fequitur  hoc  modo  (^ï'iz.  ) 

In  quorum  omnium  fidem  &  Teftimonium  prœfentes 
noftras  Literas  fieri  &  publicari  fecimus  per  Magifirum 
"Johannem  de  Bri!»fe/rf,  Notarium  Pubiicum ,  Seribam- 
que  regium  infraferiptun^c  Sigillorum  noftrorum  ap- 
penfiene  muniri. 

Datum  &  Aâ:um,in  Civitate  Regiâ  Londonise,  apud 
Majorera  Ecclefiam  Cathedralem  ibidem  ,  in  Fefto 
Novs  folempnitatis  Corporis  Chrifti  (videlicet)  déci- 
me fexto  die  Menfis  Junii  :  Anno  Domini  millefimo, 
trescentefimo,  feptuagefimo  tertio  :  Indiâiene  undeci- 
mâ  ;  Pontificatûs  verô  Domini  Gregorii,  Paps  unde-- 
cimi ,  Anno  tertio. 

Prsfentibus, 

Nobilibus  Viris , 

Dominis, 

"Johanne  Knyvet,  Cancellario  AngliiE, 

Nicholao  Carreu,  Cuftode  Privati  Sigilli  Regii: 

Domino  Johanne  Gotery  ,    Decano  Ecclefis  Sego- 
bîenfi  i 

'ïhoma  Orgraiié,  Archidiacono  Cornubiœ  in  Ecclefîâ 
Exenienfi  , 

Roger 0  Holme , 

IVahero  de  Aldehury , 

Et  Willielmo  de  Dyghton, 

Canonicis  diâœ  Majoris  Ecclefîx  Londoniœ: 

Nicholao  de  T'amviorth , 

Matheo  Redmane  j 

Militibus  : 

Maeiftro  Simone  de  Mnlton,  Legum  Déflore, 

Ac," 

Petro  Didaci,  Milite,  Comendatore  Ordinis  Sanfli 
Jacobi  in  Portugalia; 

Teftibus  in  omnibus  fupradidis. 

Ego  Johannes  de  Branlcetre  ,  Clericus  Norwicenfis 
Diœcefis^  Âpoftolicâ  t^  Imperiaii  AuBoritatihus  Nota- 
rim  Publicus  ,  ipjiusque  Domini  nojlri  Régis  Scriha , 
quia  Alligantiis  ^  ContraQibns  ^  Juramentorum  Pnefta- 
tionibiis ,  Sigillorum  Appenfionibus  ,  ctterisque  omnibus 
bf  Jingulis  ,  per  Procuratores  fupranominatos  habitis, 
faélis ,  ^gejlis,  Anno,  IndiSiione , Pontificat» ^Menfe ^ 
die ,  isf  loco  fuperiùs  annotatis ,  unà  cum  Teftibus  ante- 
diilis ,  pricfens  interfui ,  eaque  omnia  (sf  Jingula  fie  fieri 
vidi  isf  audivi  ,  per  alium  ficribi  feci    (aliis  Regalibus  ; 

Negotiis  occupatus  )  ^  puhlicavi ,  ^  ,  in  hanc  publi- 
cam  fcripturam  &  formam  redigens ,  meis  confueta 
Signo  ^  Nomine  roboravi  ia  fidem  ^  Teftimonium  Ve- 
ritatis. 

B.  Rs. 

LXXVII. 

C'aroli  V.   Francia  Régis  EdiEtum  perpetuum  y,— ^ 
de  Pubertate  feu  Majorennitate  Regum  Fran-     3  '4* 
cite  ;  ^{èd  nimirtim  iUi  decimum  quart um  annum    Août. 
attingentes  pro  puberibus  feu  Majorennibus  repu- 
tari,  Regimen  ^  Adminiflrationem  Regni  fusci- 
pere  iS  haherc ,  ac  omnia  facere  pojjint ,  qua  ad 
verum  Regem  pertinent.     Datum  in  Cajlro  Ne- 
?noris  Vincennarum,  menfe  Augufto  anni  1374. 
[Leibnitz,  Codex  Juris  Gcntium  Diplo- 
mat.  Tom.  I.  pag.  23 1 .  dont  la  Copie  efl:  tics- 
défcftueufe.     Dv  Pu  y,  Traité  de  la  Majo- 
rité des  Rois  de  France,  6c  des  Régences  du 

Royau- 
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Royaume.  Aux  Preuves,  pag.  iff.  d'où  l'on  a 
tiré  cette  Pièce,  qu'il  avoir  prife  lui-même, 
comme  il  le  marque,  duTréfor  des  Chambres, 
Numéro  <?.] 

CA  R  o  L  u  s ,  Dei  Gratia,  Francorum  Rex ,  ad  per- 
petuam  rei  memoriam.  Filios  Regum  per  Paren- 
tes edacari  &  erudiri  debere,  ut  Deum  timeant,  virtu- 
tum  &  virium  profettum  celeriter  attingant,  iîncere  dî- 
ligi  ,  &  primogenitos  maxime  magnis  donis  &  altis 
honoribus  decorari  ,  Reipublicœ  commodum  ,  ftatus 
Regnorum  &  Subditorum  concernentibus ,  &  tranquil- 
licatis  augmentandiE,  Prœdecefforum  lUuftrium  feiSan- 
do  velligii,  clarè  liquet.  Bona  enim  terra  diligenter 
colitur,  ut  frudus  optimus  reportetur.  Multô  magis 
funt  Filii  Regum  per  Patres  ftudiofius  nutriendi  &  do- 
ceiidi,  ut  virtutibus  imbuantur  ,  foitificentur  &  cres- 
cant;  &  cùm  in  adultam  œtatem  pervenerint,  pueriti» 
redoleant  bonos  mores, qui  ad  majoris  honoris  culmen 
funt  in  Populis  erigendi.  Altiùs  nempe  prxcepta  fii- 
munt ,  quîE  teneris  imprimuntur  œtatibus.  111a  verô 
utilis  cenfetur  doârina  ac  prildentia  quse  ab  œtatis  ini- 
tiis,  atque  ab  infantia;  ipfius  exordiis  inchoatur;  unde 
Sapiens  :  Fil; ,  à  pmentute  tua  excife  doBrinam ,  Jj"  ad 
canos  inventes  Sapientiam.  Cfflterum  CBquum  cenfetur 
Reges  Filios  fuos  ut  feipfos  diligere,  tanquam  fus  fe- 
neàutis  Paftores,  &  Cultodes  domûs  fuîe;  cùm  natura 
eadem  perfona  reputentur  cum  ipfis:  &  Filii  11  non  bene 
vivant ,  ad  interitum  Patris  elTent.  Sanè  Filios  Regum 
generaliter  magnificandos ,  &  honorandos  plus  quàm 
alios  Jura  clamant.  In  quibus  Parentes  cœteris  inunifi- 
centiores  effe  debent.  Nara  ipfis  folis  remanentibus , 
poft  mortem  memoriâ ,  &  fpe  duéli  quodammodo  im- 
mortalitatem  participant  ;  unde  non  magnificando  vol 
honorando  eosdem,  donum  Dei  fibi  in  Filiis  prxlUtu- 
tum  negligere  viderentur.  Rurfûsquôd  in  honoribus  fint 
aliis  fratribus  primogeniti  prœferendi  paternâ  benedidlio- 
ne  pinguiori ,  iatis  patet  ex  benediâione,  quam  dédit  Ifaac 
ipfe  Jacobjfic  inquiens  :  Det  tibi  Deus  de  rare  Cœli  ,^  de 
fin^aedine  'ïeme  ahi'.ndantiam  frume-ati ,  Jj'  vint  (^  olei. 
Serviant  tibi  Pop7ili,  is'  adorent  Tribus  ;  efto  Dominus  Fra- 
tru'/n  ttioriim ,  is  incarventiir  ante  te  Filii  matris  tue.  Por- 
rô  fummè  debent  Reges  attendere,qu6d  bénéficia  Filiis 
fuis  prœcipuè  primogenitis  impenfa  cum  publica  utilita- 
te  concurrant  ;  cùm  hxc  duo  poft  Deum  fibi  debeant 
exiftere  chariora,conâdentes  in  Filiis  Rempublicam,poft 
ipforum  obitum,  féliciter  confervari  in  ipfius  negotiis 
peragendis  ;  fie  intendentes  folerter  ea  qus  periculofiora 
iunt ,  nequaquam  fine  remedio  reformationis  accom- 
moda relinquant:  Sed  fie  refbiciant  oculatè,  quôd  Po- 
pulus  ab  opprimentium  proteclus  incurfibus,  exuberan- 
tiâ  virtutum  quiescat  in  pulcritudine  pacis,  ia  taberua- 
culis  fiducis,  &  Regins  temporalium  opulentis,  res 
quoque  publica  fit  fuis  temporibus  in  bona  prosperitate. 
Poftremô  fuper  regimine  Regni  debemus  Prœdeceffo- 
rum  noftrorum  velligiis  inhœrere ,  &  inter  bonos  me- 
liores,  &  inter  meliorcs  optimi  funt  feftandi.  Hinc  eft 
quôd  nos  confiderantes  attente  letatem  quatuordecim 
annorum,  feu  &  minorem,  nuUatenus  repugnare  Re- 
gice  Dignitati,  vel  adminiftrationi  nancisceuda;  vel  fus- 
cipiends  Regnorum  :  Joas  enim  nnflus  fuit,  &  regna- 
vit  setatîs  fua;  anno  feptimo.  Jofias  annorum  oâo  erat, 
quando  regnare  cœpit.  David  parvulus  in  Regem  unc- 
tus  eft  ;  &  Salomonem  elegit  Deus  adhuc  puerum  & 
tenellum  :  &  ifti  Reges  fecerunt  placitum  coram  Do- 
mino. Hiercmias  puer  fuper  Gentes  conftitutus  eft. 
Confiderantes  quôd  annus  decimus  quartus  discretionis 
esiftit,  &  in  ipfo  'quôd  ad  plures  aûus  légitimes,  exer- 
cendi  &  alTuescendi  fint  nobiles  ad  labores  militares  & 
opéra  bellicofa;  &  quod  nonnulli  Reges,  tam  Prîede- 
ceifores  noftri,  quàm  alii  hac  œtate,  feu  paulô  ante, 
vel  pôft  Regnorum  gubernacula  aflecuti,  magnifiée  & 
utiliter  regnaverunt  :  Quôd  Filii  Regum  Francis  fo- 
lent  cura  pervigili  inftrui  &  educari  in  bonis  moribus, 
virtutibus  &  honore.  Quapropter  ipfos  verifimiliter 
traditur  plus  illo  tempore  profecllfe,  quàm  alios  mino- 
ris  ftatus  œtate  longé  majori,  juxta  illud  quod  fcribi- 
tur  ,  Cafarihas  virtus  contigit  ante  dies ^  atque  in  corde 
noftro  indelebiliter  eft  fcriptum  ,  qualiter  fandiffimus 
Atavus,  &  Prœdeceflxjr  nofter,  Patronus,  Defenfor,& 
Dominus  fingularis  beatus  Ludovicus  ,  flos,  decus, 
lumen,  &  Ipeculum,  ncdum  regalis  ProfapiEe,  fed  om- 
nium Gallicorum  cujus  memoria  in  benediàione  e(^, 
&  non  relinquetur  in  fsecula,  ac  divfna  protegente  gra- 
tia nullius  mortalis  criminis  fenfifl^e  contagium  perhibe- 
tur,  Regnumque  &  Rempublicam  fie  laudabiliter  gu- 
bernavit,  quod  gefta  ipfius  prœclara  (qus  mundus  mi- 
rabitur,  quandiii  Sol  permicabit)  per  «os  ad  Succeffb- 
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res  noftros  meritô  ad  confequentiam  trahi  debent  •  fie  A  vvr\ 
quôd  fua  aâio  noftra  Inftruôio  videatur.  De  ipfô  -^'^'^" 
enim  legitur,  quôd  Regni  maximi  &  potentes  inimici,  I  3  74,. 
agente  Deo,  ipfius  pueri  Régis  viribus  funt  repulfi,  ^'  ^ 
œtatis  fua;  quarto  decimo  anno  Regni  regimen  affumpl 
fit,  recepit  Homagia,  feu  fidelitatis  juramenta  Prœla- 
torum,  Farium,  &  aliorum  Vaffallorum,  fuitquefacra 
regâli  unftione  inunâus  &  coronatus.  Videntes  & 
dierum  crescente  malitia  mundi- jugiter  in  deter'iora 
prolabi,  &  non  ex  divinse  providentia;  defeâu  feu  de- 
bitirerumordinis,  fed  ex  propriis  demeritis.  In  homi- 
num  mentes  aifueta  depraVante  nequitia  in  illis  malo- 
rum  paffim  cumulum  fuperaddi,  atque  qnafi  damna  in- 
finita  per  Adminiftratores  alienos  minoribus  illata  &  ir- 
rogata  fuerunt  temporibus  retroaSis ,  nec  ceffant  proh 
dolor!  inceffanter  inferri.  Exaflique  temporis  confîde- 
ratio  edocet,  &  penfata  evidenter  discrimina  manifeftant 
quot  &  quantis  aliéna,  longsva,  &  peregrina  Regiminà 
plena  periculis  extiterunt.  Quibus  de  caufis  &  aliis  ut 
minorum  indemnitatibus  fuccurratur,  &  ipfi  fréquenter 
veniam  œtatis  impétrant;  &  nos,  &  PreedeceûTores  nos- 
tri  in  concedendo  eandem ,  confuevimus  nos  exhibere 
petentibus  libérales  ;  quôdque  Rex  &  Dominus  natura- 
lis  ac  legitimus  plus  diligitur  à  Subditis  quàm  quicun- 
que  Regens,  pro  eo  videtur  libentiùs,  &  fibi  ab  eisdem 
promptiùs  obeditur,retrahunturque  à  facinoribus,  &de- 
lidis  folum  Dominum  videndo,  &  ut  fréquenter  vifum 
eft,  puerum,  juvenem,  vel  infantem,  ad  bonum  obe- 
dientiœ  &  fervitiorum  promptitudinem  excitantur  au- 
daces ac  niagnanimi'  fiunt,  ac  magis  in  omnibus'  vir- 
tuofi.  Macedones  enim  prœlio  pulfi  Rege  fuo  Reeis 
defunfti  Filio  exiftente  in  cunis,  penè  in  acienî  pofîto 
acrius  repetiêre  certamen,  &  viftores  fuerunt  propter 
prœfentiamejusdem;  oftendentes  priori  bello  Regem 
non  virtutem  Macedonîbus  defuifl"c  ;  &  GalJici  Chil- 
pericum  Regem  Franci»,  cujus  anûoritate  &  nomine 
œtatis  quatuor  menfium  exiftentis  Regnum  régi  volue- 
runt,  intuentes  per  Reginam  Matrem  fuam  ad  exerci- 
tum  inter  brachia  portari,  ità  firenuè  bellaverunt  quôd 
didus  Chilpericus  gloriofiflimum  habuit  &  obtlnuit 
triumphum.  Pacifico  ftatui  Regni  noftri,  nedum  pro' 
noftris ,  fed  perpetuis  temporibus  cupientes  finceris  af- 
feflibus  providere,  ad  vitandas  discordias,  removenda 
fcandala,  &  alia  inconvenientia,  &  detrimenta  maxima 
qus,nifi  provideretur,  timerentur'verifimiliter  evenire - 
prœmiffis  omnibus  &  fingulis,  quantum  nobis  ex  alto 
permittitur,  meditatis  prudenter  ,  ut  agere  confideratè 
poffimus  :  ad  omnem  dubitaîionis  materiam  fubmoven- 
dam,  habita  fuper  hoc  deliberatione  matura,  &  conff- 
liopleniori,  cum  pluribus  Prœlatis,  perfonisque  nota- 
bilibus,  Clericis  &  Laicis  ,  declaramus,  decernimus 
ordinamus ,  &  hac  ediétali  Lege  noftra  irrefragabili  & 
m  perpetuum  valitura  definimus,  conftituimus  &  fanci- 
mus  de  noftra  certa  fcientia,  de  Regia;  plenitudine  po- 
teftatis,  ut  fi  nos  vel  Succeflbres  noftros  nutu  divino 
decedere  ,  vel  ab  hac  luce  mîgrare  contigerit  Filio 
noftro  masculoprimogenito,  feu  primogenitis  Regum 
Succeflorum  noftrorum  pro  tune  exiftentibns  minori- 
bus  quatuor-decim  annis ,  eo  ipfo  quôd  diélus  Primo-  ' 
genitus  nofter,  feu  Primogeniti  prœdiftorum  Succeftb- 
rum  noftrorum  quartum-decimum  annum  fus  œtatis 
attigerint,  vel  eisdem  decedentibus,  five  Filiis  masculis 
Fratres  fui  ab  eodem  Pâtre  procreati,  naturales  &  leei- 
timi,  fecundum  debitum  ordinem  originis  eorumdem 
diftum  annum  decimum-quartum  attingentes  quos  ex 
nunc ,  prout  ex  tiinc ,  quo  ad  infrà  fcripta ,  pubères  fta- 
tuimus  &  decernimus,  reputari  habeant  &  habere  de- 
beant regimen  &  adminiftrationem  Regni  Homagia 
&  juramenta  fidelitatis  per  frcelatos,  Fratres,  Pares' 
Principes, feu quascumqne  perfonas  alias, Ecclefiafticas 
vel  Sœculares ,  prœftanda  &  facienda  ,  etiamfi  Archi- 
Episcopali,  Episcopali,  Regia  vel  alia  quacunque  prs- 
fulgeant  Dignitate,  recipiant,  &  admittant.  Illi  verô 
qui  ad  eadem  prseftanda  vel  facienda  erunt  quomodoli- 
betadftridti,  illa  diâo  tempore  fibi  facere,  &  prceftare 
necefîàriô  teneantur  :  Donumque  mimificum  facriE 
unflionis  regalis,  Sceptrum,  Coronam ,  Diadema,  Vefti- 
menta,  h  alia  infignia  regalia  univerià  &  fiugul'a  reci- 
pere  valeant  pro  fuœ  libito  voluntatis  :  teneant  ac 
plénum  fortian tu r  effeâum  juramenta  taminfacraÙnc- 
tione  vel  Coronatione  ,  quàm  aliàs  tune  per  eosdem 
pra;ftita,nec  non  Grati!E,Pai3a,Conventiones,  &  Pro- 
mifliones  faélœ  fuis  Subditis  &  Vafallis,  feu  aliis  per- 
fonis,  Eccleliafticis  vel  Sœcularibus  quibuscunque  ac 
fi  effent  majores  yiginti  quinque  annis ,  faciantqu'e  & 
disponant  in  omnibus  &  per  omnia,  prout  bonus  Rex 
Francorum  facere  poteft ,  &  eidcm  competit  ratione  fui 
prœcelfi  culminis  ,  ac  Dignitatis  fupremcc  fus  Regia 
Majeftatis ,  confuetudinibus  non  obftaatibus  quibuscun- 
que : 


Anno 

1374- 


^6  CORPS     DIPLOMATICLUE 

que  :  cùm  enîm  fine  ac  fuerint  ab  antiquo  pro  Domanio    ad  perpetuam  memoriarn  redigendam.     Datum  in  Cas-  AnNO 
Regni  regendo  &  confervando,   aâibus  bellicis  ad  lau-    tro  nollriNemoris  Vincennaruin  menfe  Augufto ,  Anno 
dem,  honorem  &  vindidam  malorum ,  li  opus  fuerit ,    Domini  miliclimo  trccentefimo  leptuagelîmo  quarto:   ^37  4» 
exercendis  &  ad   Provinciarum  regimen  ,   ac  pro  de-  i  Regni  verô  noUri  undecimo.    Per  Regem  in  Confilio 


bita  juftiiia  ,  quce  hucusque  (  laus  Deo)  in  Regno 
noftro  dicitur  floruiffe  absque  acceptione  perl'ona- 
rum ,  omnibus  &  fingulis  miniftranda  Officia  ordi- 
nata,  Virique  fpeâabiles  ,  illuftres  &  fuperilluitres, 
litterati  ,  prudentes,  &  fcientifici,  quorum  opinioni- 
bus  &  operationibus  floret  Orbis  commiin  &  deputati 
ad  hujusmodi  Officia  gubernanda  ,  impendenda  obie- 
quia,  ac  miniftranda  coniilia  MajelUti  Hegiae,  in  om- 
nibus qux  Jus  publicum  concernunt,&  luper  adeptione 
vel  adminillratione  Regni  non  reperiatur  certa  œtas 
confiituta  vel  prœfinita  à  Jure  in  Rege,  qui  folutus  eft 
Lcgibus,  cùm  Jura  dicentia  xtatem  cxigi  in  minoribus, 
loquantur  Jurivim  ditioni  lubjcûis  ,  dignum  prorfùs 
&  congrnum  arbitramur,  tara  ex  his,  quàm  ex  fupra- 
di6iis,in  diâo  aiiuo  quarto  decimo  fupra  fcripto  Filios 
nodros,  vel  SuccelFores  noftros  in  ca(ibus  fuperiùs  de- 
claratis,  regimen  &  adminiiirationem  Regni  nancisci , 
fuscipere  &  haberc,  ac  omnia  facere,  quœ  ad  verum 
Regcm  pertinent,  ut  fuperiùs  eft  ptsemilHim.  Siquis 
autem  in  tantam  proruperit  temerarix  prsfumptionis 
audaciam,  quôd  prxmiflii  vel  aliquod  praimiflorum  per 
fe  vel  per  alium, publiée  vel  occulté, nixus  fuerit  impe- 
dire,  feu  fuper  eisdem  fc  inobedientem  reddiderit  vel 
rebellem,  omni  jure  Succeifionis,  &  Regni  regiminis 
vel  adminiftrationis  cjusdem,  quod  pro  tune  &  future 
tempore  fibi  competere  poifet,  nec  non  Dignitatibus, 
Terris,  Feudis  &  Domaniis,  quœ  in  Regno  noftro  te- 
nebit,  &  etiam  mandantes  ,  confulentes,  agenres,  & 
confentientes ,  feu  ratum  habentes,  eo  ipfo  noverint  fe 
privatos.  Ne  autem  noftra  prxfens  Lex  vel  Conftitutio 
deinceps  in  dispatationis  materiam  deducatur  ;  fed  (i 
quEE  fuper  ipCi  prsetenderetur  ignorantia,  craffa  dici  de- 
beat  &  fupina  :  volumus  &  decernimus  eandem  folem- 
niter  publicandam,  &  inArchivo  Chartarum  noftrarum 


fuo,  P.  Blancheï.     Duplicata.     Imprimé  dans  les 
OrdoMfiatice*    de    France   de    FoMtamof7. 

Cette  Loy  ouConftitution  Royale  fut  publiée  au  Par- 
lement du  Koy  en  fa  prefence  de  par  luy,  tenant  fa 
Juftice  en  fon  dit  Parlement,  en  fa  magnificence  ou 
JVlajefté  Royale,  le  vingtième  jour  deMay,ran  de  grâ- 
ce mil  trois  cens  fdixante  quinze.  A  ce  furent  prefens 
Monfieur  le  Dauphin  de  Viennois  Fils  aisné,Monfieur 
le  Duc  d'Anjou  Frcre  du  Roy  noftre  Sire,  le  Patriar- 
che d'Alexandrie,  les  Archevesques  de  Rheins  &  de 
Tholoze,  les  Evcsques  de  Laon,  de  Meiux,de  Paris, 
de  Cornuaille,  d'Auxerre,  de  Neveurs  &  d'Evreux, 
les  Abbe?.  de  Saint  Denis  en  France,  de  l'Eftoure,  de 
Saint  Waaft,&  de  Sainte  Colombe  de  Sens,  de  S.  Cy- 
prian,  &  de  Veudosme  Chancelier  du  Duc  d'Anjou, 
le  Redleur  &  plulieurs  Maîtres  Dofteurs  en  Théologie, 
Doâeurs  es  Décrets,  &  autres  fages  Clercs  en  l'Uni- 
verfité  de  Paris,  le  Doyen  &  Archidiacre  de  Brie,  le 
Chancelier  &  Pénitencier,  &  plufieurs  autres  notables 
perfonnes  de  l'Eglife  de  Paris.  Monfieur  le  Chancelier 
de  France,  les  Comtes  d'Alençon  ,  d'Eu,  &  de  la 
Marche,  Melfire  Robert  d'Artois ,  le  Comte  de  Bren- 
ne  &  de  l'ifle,  &  Melîire  Reymond  de  Beaiifort,  le 
Frevoft  des  Marchans  &  les  Efchevins  de  la  Ville  de 
Paris,  &  plufieurs  autres  gens  Sages  &  notables,  tant 
Clercs  comme  Laiz  en  grand  nombre.  Et  eft  cette 
Loy  ou  Conftitution  Royale  enregiftrée  au  Parlement, 
&  l'Original  mis  au  Trefor  des  Chartes  du  Roy;  &  la 
Copie  d'icelle  par  manière  d'Original  fous  le  grand  Seel 
Royal, baillée  aux  Religieux  de  Saint  Denis  enFrance, 
pour  la  mettre  &  garder  en  leur  Threfor  ;  &  tout  afin 
de  perpétuelle  mémoire  d'icelle  Loy,  ou  Conftitution 
Royale.  Ainfi  eft-il  contenu  en  une  Cedule  attachée  à 
icelle ,  par  le  Greffier  du  Parlement'. 


LXXVIII. 

19.  Août,    Tra5laet  van  Vrede  en  Verdrach  tujfchen  Wen- 

brabant         celen  vanBemen  Hertoge  van  Lymborch, 

Et  Bâtie.       van  Lothryck  en  Brabant  en-z.  neffens  J  o  a  n  ne 

*^'  deffeîfs  Huysvroww  ter  eenre ,  en  Albrecht 

Hertoge  in  Beyiren  en%.  ter  ander ,  door  Raad  en 

goede  Manfchaf  van  Perfonen  ,   van  byde  zyde 

gefielt,  gejloten  den  ip.  Augufii  i  374.     [D  y  n- 

■    TER,  Chroniques  de  Brabant.  Li v.  V.  fol.  f  o.] 

WEncelen  van  Be.men  by  der  gratien  Godts, 
Hertoge  van  Lymborch,van  Lothrijck,endevan 
Brabant,  ende  Lymbor  ch  Marckgrave  des  heylige  Rijckx, 
Joanne  by   der  felver  gratien  Godts,  Hertoginne  des 
Hertochdomme  ,   ende  Merckgravinne  des  Merckgra- 
venfchap  vorfz,  ende  Albrecht  van  Godts  gena- 
den,  Hertoge  in  Beyeren,  Palsgrave  by  den  Rynen, 
Ruwaert  van  Henegouwe,  van  Hollant,  van  Zelant, 
van  Vrieslant  ,   doen  cont  ende  kennelijcken  ,   allen 
lieden  die  defe  Letteren  fullen  fien  oft  hoore  lefen,  dat 
want  ecne  twift  ende   wanghonfte  opgeftaen  tufchen 
onfe  byder  Landen,  Steden,  ende  lieden  van  Brabant, 
van  Henegouwen,  van  HoUandt,  Zelandt  endeHeus- 
den,  foo  dat  pandinge  arreftement,  ende  oock  brandt 
aen  beijen  fijen  gefchiet  waren,  ende  te  duchten  was, 
dat  mcer  onraets  in  gevallen  mochte  iijn,  hadden  de 
faken  iet  langer  foo  gellaen  in  onrafen  ,  foo  dat  wy  aen 
beyde  de  feyden  omnie  de  onrufte  af  te  leggen,  ende 
aile  andere  fakeu  ende  onruftcn,  die  tufchen  ons  in 
beyde  fyden  ende  onfer  beyder  Landtftede,ende  lieden 
weren  mochte  van  voorleden  tijden  tôt  op  den  daech 
des  dacts  des  Briefs,  gefamentlijck  overdragen  ende  te 
r-ade  worden  fijn ,  dat  wy  Hertoge  ende  Hertoginne  van 
Lutzcmborch,  ende  van  Brabant,  cofen  ende  namen 
uyt  den  rade  ons  Neven  Hertoge  Albrechts  vorfz  Hee- 
ren  Philips  Pollanen,  ende  Heeren  Conrardus  Deken 
van  S.  Marien  in  den  Hagc ,  ende  wy  Hertoge  Albrechte 
,  cofen  ende  namen  uyt  ons  even  rade  des  Hertoges  van 
LiUtzemborch  ende  Brabant,  uyt  ons  moeye  rade  des 

Herto- 


LXXVIII. 

Traité  de  Paix  &  d'Alliance  entre  Wen-  '9-^°*'' 
ceslasdeBoheme  Duc  de  Brabant,  ^ij*|*", 
&  Albert  Duc  de  Bavière,  Comte  de  m. 
Hollande  &c.  Fait  à  Gertrudemberg, 
le  19.  Août  1374.  [Dynter,  Chro- 
niques de  Brabant.  Liv.  V.  Feuill.  fc] 


VEnceslas  de  Bohême,  par  h  grâce 
Dieu ,  Duc  de  Limbourg ,  de  Lorraine ^Ï3  de 
Brabant  ^  Margrave  du  St.  Empire  ;  Jeanne .^par  la. 
même  grâce  de  Dieu ,  Duchejfe  i3  Margravinne  des 
ftisdits  Duchez fcf  Margraviat j&?  Albert,  par 
la  grâce  de  Dieu ,  Duc  de  Bavière ,  Comte  Palatin  du 
Rhin, grand Bailly  de Hainaut ,  de  Hollande^  de  Ze- 
lande  ,  de  Frife  j  à  tous  ceux  qui  ces  pre fentes  Lettres 
liront  ou  orront  lire ,  Jçavoir  faifons ,  que  discorde  £3" 
inimitié  étant  furvenU'es  entre  nous iS nos  Pais,  Fil- 
les £5?  Peuples  de  Brabant ,  de  Hainaut,  de  Hollan- 
de ,  de  Zelande ,i3  de  Heusden ,  jusques  là  que  con- 
tributions avaient  été  levées,  des  perfonnes  avoient  été 
arrêtées,  (^  des embrafements  avoient  été  faits-,  £5" 
qu'il  était  à  appréhender  qu'il  n'en  arrivât  de  plus 
grands  desordres ,  fi  les  chofcs  étaient  demeurées  plus 
long  tems  dans  set  état  de  discorde,  nous,  pour  d'un 
y  d'autre  côté  y  mettre  fin,  aujjî  bien  qu'aux  autres 
affaires  £5?  divifions  Jj?  troubles  qui  ont  été  £5?  peuvent 
être  entre  nous  de  part  ^  d'autre ,  [^  nos  Pats ,  Fil- 
les £3'  Peuples  jusques  au  jour  de  la  datte  de  ces  p'efen- 
tes ,  femmes  convenus  13  avons  trouvé  à  propos ,  que 
nous  Duc  £9"  Ducbef/é  de  Luxembourg  £3''  de  Brabant , 
choififfonsl3  prenons, du  confeil  de  nôtre  Neveu  le  Duc 
Albert  fusdit ,  les  Sieurs  Philippe  Pollanen  &'  Conrard 
Doyen  de  S".  Marie  à  la  Haye ,  £g'  nous  Duc  Albert 
choififfons  i3  prenons,  du  confeil  de  nôtre  Oncle  le  Duc 
de  Luxembourg  £3"  de  Brabant  £3"  du  confeil  de  ladite 

Ducheffe 


DU     DROIT 

AK'vn    Hertogiiuie  voorfz ,  dcn  Hecre  van  Gruythiiyfe,  ende 
ANNO    ^^^  Heere  van  Boutcrlcm,  cndc  colen  ende  namen  la- 
I  374.    mentlijck  noch  dea  Heere  vander  Leck  van  Breda,  als 
^      '    tôt  eenen  Overman  ende  gavens,  dcfe  vijfve  volcomen 
machte  aile  faken  die  in  gefchille  li;onden  te  laten,  en- 
de igelijcken  die  welcke  daer  op  raet  gehadt  hebben , 
ende  hebben  met  onfcr  al  te  wille  weten  ende  coafen- 
ten  die  laken  gelcyt  ende  verkeken  inder  manieren,  als 
hier  iiaer  volcht. 

In  defen  eerften  foo  fnllen  aile  de  onde  clagen  énde 
pandinge  die  gedaen  ende  over  gegeven  waren,  voor 
onfe  ùwrouwen  dach  Aflumptie  anno  1373.  af  wefen 
fonder  ons  ende  onfer  beydcr  ondcrfaet ,  die  een  den 
anderen  iet  daer  af  te  heflchene,j\inacr  elck  van  ons 
Heeren  fal  fijn  onderfaet  ftellen,  vanden  voorgaende 
clagen  ende  pandingen,  ende  des  fal  elck  van  ons  fiju 
onderfieten  mogen  nemen,foo  vves  fy  ten  pant  te  pant 
hebben,  om  andere  die  clagen  lijn  mede  te  llillen, 
hier  inné  is  gcnomen  die  brandtfchade  ,  die  Jan  van 
Mederionne  dede  aen  Laureys  huys  ertde  Goede  van- 
den Putte  teHonshurde,iTiaer  daer  fullen  elck  van  Par- 
tyen  een  man  oft  twec  bewegeri ,  ende  nemen  dat  te 
vetlijcken  ende  wel  daer  inné  t;efchit,des  fonde  wefen 
die  Heere  vander  Leck,  een  Overman  dat  te  fcheyden. 
Item  vander  pandinge  die  Heer  Claes  van  Brulfel ,  Jan 
van  Renilfe,  ende  Heer  Floris  van  Borffele  ,  gedaen 
hebben  op  die  lieden  ende  Pooters  van  Brabanc,  daer 
tôt  Breda  af  overdragen  was,dat  fyt  weder  keeren  fou- 
den  op  Sint  Jacops  dach  leellleden,  daer  af  is  geaccor- 
deert  wat  die  voorfi  Heer  Claes,  Heer  Jan,  Heer 
Floris ,  Erfgenamen  meffaken  dat  fy  des  Godts  niet  al- 
foo  vêle  gepant  en  hebben  noch  gehadt  hebben,  als  die 
voorfz  Pooters  ende  lieden  van  Brabant ,  in  fchrift 
over  gegeven  hebben,  dat  meneer  Claes,  Heer  Jan, 
ende  eenen  van  Heer  Floris  erfgenamen  ,  ende  hare 
Jieden  die  dit  goet  op  gehouden  hebben  ,  ende  oock 
Heer  Seger  van  Oeftkerke  ontbieden  fal  te  komen  te 
Breda,  op  nu  onfer  Livvrouvven  dach  nativitatis,  ende 
daer  falmen  weten  by  haren  eede  foo  wat  goet  fy  ge- 
hadt of  hare  lieden  ende  Knapen,  ende  aile  foo  verre 
als  men  vindt  by  haren  ende  ter  waerheyt,  oft  metten 
fcheplieder  dat  fy  gehadt  hebben,  dat  fullen  fy  betalen , 
ende  dat  fal  men  nemen  an  hare  gelt,  dat  fy  in  Brabant 
hebben  fnllen  van  hare  fchade  des  llrijt^  vun  Baellwil- 
len,  cndc  daer  voor  fal  haer  gelt  voorft,  inder  Stede 
handen  van  Brabant  blyven  ftaen,  tôt  gouder  rckenin- 
ge,  ende  die  lieden  ende  Poorteren  uyt  Brabant  fullen 
haere  goet  groten  by  haren  eede,  foo  wat  hare  eerfl 
roops  gecoft  hceft.  Item  fullen  ftaende  blyven  ende  te 
niet  wefen,  die  fchade  die  die  lieden  uyt  Henegouwe 
geleden  hebben,  by  arrefte  des  Meyers  van  Lovene,der 
iaken  wille  des  Heeren  van  Gcmppe,  ende  oock  die 
fchade,  die  die  lieden  uyt  Hencgouwe  gedaen  wert, 
doen  wy  Hertoge  van  Lutzemborch  ende  van  Brabant, 
te  Velde  gewapent  lagen,  tôt  Valeonpont  tegen  den 
Omnergonde  fyde ,  die  de  Heeren  van  Gemppe  deden , 
ende  hune  hulperen  met  wonen  doen  hy  die  brandt  de- 
de tôt  Sintachtenrode.  Item  die  lieden  ende  Poorteren 
van  Boflche  tôt  eewelijcken  dage  behouwen  ,  alfulc- 
ken  palinge  als  de  Heeren  van  bruyswael  paelde  ende 
befchende,  tuffchen  die  van  BofTche,  van  Ingelen  ende 
van  Blynen,  terwylen  die  Landebende  ons  des  Herto- 
gen,ende  derHertoginnen  van  Lutzemborch, ende  van 
fjrabant,  waren  alfoo  onfe  Brieven  die  wy  daer  af  ge- 
geven ende  befegelt  hebben ,  dat  beffchyden  maer  heb- 
ben, die  van  den  Boflche  defe  païen  wat  voorder  ge- 
graven  oft  begrepen  ,  dat  fal  men  uitworpen  ende  dat 
fal  blyven  de  Lande  van  Pleusden.  Voort  die  vande 
BoflTche  haer  païen  wel  gehouden ,  ende  comen  daer 
dan  Beeften  over  die  mach  men  fchieten  op  eenen  re- 
delijcken  fchoot,  voort  foo  fullen  die  vanden  varen 
voor  den  Toi  tôt  Heusden  op  hare  onde  rechte,  ende 
om  dat  die  païen  voorfz  den  Lande  van  Heusden, naer 
fteken  by  Hertoge  Jans  tijden,  ende  die  Brieven  begre- 
pen, daer  Heusden  mcde  over  gegeven  was,  dat  wy 
Hertoge  Albrecht  dat  Landt  van  Hoesden  hebben  fou- 
den,  alft  an  Hertogen  Jan  gccomen  was,  foo  weert 
verwaerde  dat  wy  Hertoge  ende  Hertoginne  van  Lut- 
zenborch  ende  van  Brabant,  voor  al  fulcken  gebreck 
ende  Ictfel  als  onfe  Neve  Hertoge  Albrecht  daer  in  heb- 
ben mach,  hem  verfet  ende  ralloir  doen  ftellen,  ande- 
re flucken  in  al  fulckcT  manieren  als  Heer  Coenraet 

Deken 
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D  E  S     G  E  N  S.  pf 

Duchejfe  nôtre  tante,  le  Sieur  ik  Gritythuyfà  y  le  AnNCJ 
Sieur  de  Bouterfem,  i3  cho'tfijj'ons  ^ prenons  enfcm-  -f-iy/t 
blement  encore  le  Sieur  de  la  Leck  de  Breda  pour      ^'    '" 
Sur-arbitre  ,   fs"  donnons  à   ces  cinq  plein  pouvoir 
d'' accommoder  toutes  les  affaires  qui  font  en  différent  .^ 
lesquels,  après  avoir  là  deffus  délibéré , ont ,  de  notre 
volonté,  feu  i3  confentement ,  dit  à?  declçiré  commis 
s'enfuit. 

Premièrement  demeureront  les  plaintes  £5?  contri^ 
butions,  qui  ont  été  faites  avant  V  Jffomption  de  no- 
tre Dame  de  Pan  i  573.  afjoupies,  fans  qu^ aucun  de 
nos  Sujets  de  part  £5?  d'autre  puijjé  en  rim  demander  5 
mais  que  chacun  de  nous  Souverains ,  indemniferafes 
Sujets  desdites  contributions  &?  plaintes ,  £3"  fera  une 
repartition  fur  fes  Sujets  pour  avoir  dequoy  fournir  à 
ladite  indemnité,  (jt  apaifer  les  plaintes.  En  cecy 
eft  compris  le  dommage  du  feu  que  mit  Jean  de  Me- 
derionne à  la  maifon  de  Laureys  i^  de  laquelle  Godde 
vander  Putte  étoit  locataire  ;  mais  chacune  des  Par- 
ties prendra  une  perfonne  ou  deux  pour  faire  T accom- 
modement,  ifj  s'il  arrivait  qu'ils  ne  pufjent  s'accor- 
der, Mon/ieur  de  la  Leck  comme  Sur-arbitre  les  met- 
tra d'accord.  Item  quant  Alix  contributions  c^iii  ont 
été  levées  par  les  S^s .  Nicolas  de  Bruxelles ,  Jean  de 
Rencf'e  £5?  Floris  de  Borffele  ,  fur  les  gens  £5?  Bour- 
geois de  Brabant,  y  furquoy  il  avoit  été propofé  £5? 
convenu  à  Breda  qu'ils  les  raporteroient  au  jour  de 
St.  Jaques  dernier,  furquoy  les  héritiers  desdits  Ni- 
colas, Jean  tj"  Floris  nioient  qu'il  eût  été  rcçti  au- 
tant que  lesdits  Bourgeois  de  Brabant  ont  mis  dans 
leurs  écrits  ;  que  les  héritiers  desdits  Sieurs  Nicolas, 
Jean  y  Floris,  £5?  ceux  qui  ont  eu  cet  argent ,  com- 
me cluffi  le  Sieur  Seger  d' Oeftkerke  feront  ajournez  à 
Breda  pour  le  jour  de  la  nativité  de  nôtre  Dame, 
pour  fçavûir  ce  qu'eux,  leurs  gens,  £5?  leurs  fervi- 
teurs  ont  eu,  ^  ce  que  l'on  trouvera ,  par  la  décla- 
ration de  la  vérité ,  qu'ils  auront  eu, ils  le  payeront^ 
(^  cela  fera  pris  fur  l'argent  qu'ils  ont  en  Brabant  y 
pour  le  dommage  qu'ils  ont  foUffert  au  combat  de 
Baeftwillen ,  ^  pour  cet  effeél  les  fus  dit  s  deniers  qu'ils 
ont  dans  les  Filles  de  Brabant  feront  arrêtez  à  bon 
compte  ;  £5?  les  gens  (^  Bourgeois  de  Brabant  eflime- 
ront  leurs  biens  fur  le  pied  de  ce  qit'ils  leur  ont  coûté 
en  premier  achapt,  Item  demeurera  ajoupi  6?  an- 
nullé  le  dommage  qu'Ont  fouffert  ceux  de  Hainaut , 
par  l'arrêt  des  Maires  de  Louvain  à  caufe  de  l'af- 
faire des  Seigneurs  de  Gemppe  ;  (^  aufji  le  dommage 
qui  a  été  fait  aux  dits  du  Hainaut ,  lors  que  nous 
Duc  de  Luxembourg  l^  de  Brabant  étions  campez 
avec  nos  troupes  à  Valenpont  à  côté  de  Ommergonde, 
£5?  lequel  les  Seigneurs  de  Gemppe  firent  avec  leurs 
adhérents,  lors  qu'ils  mirent  le  feu  à  Sintachtenrode. 
Item  les  gens  £3"  Bourgeois  de  Boisleduc  retiendront  à 
toujours  les  limites  que  les  Seigneurs  de  Bruys- 
vael  avoient  entre  Ceux  de  Boisleduc,  de  Ingelen, 
^  de  Blynen,  du  temps  que  les  troupes  de  nous  Duc 
£5?  Duché [fe  de  Luxembourg  £?"  de  Brabant  y  et  oient, 
ainfique  les  Lettres  que  nous  en  avons  donné  i§  fcellé 
le  déterminent.  Mais  fi  ceux  de  Boisleduc  ont  creufé 
plus  avant  ou  étendu  davantage  le  s  dit  es  limites  on  les 
comblera  pour  rendre  à  ceux  de  Heusden,  ce  qu'ils 
doivent  avoir.  Ceux  de  Boisleduc  ayant  ainfi  leurs 
limites,  fi  les  bêtes  viennent  à  les  paffer ,  on  les  pour  ci 
arrêter.  Item  ceux  de  Heusden  demeureront  à  l'égard 
de  la  Douane  dans  leur  ancien  droit.  Et  parce  que 
lesdites  limites  £3"  bornes  étoicnt  plus  avant  vers 
Heusden  du  temps  du  Duc  Jean ,  £3"  qu'il  eft  dit  dans 
la  Capitulation  qui  fut  faite  lors  de  la  reddition  du- 
dit  Heusden ,  que  nous  Albert  aurions  ledit  Pats  de 
Heusden  comme  £3"  ainfi  qu'il  étoit  avenu  au  Duc 
Jean  ;  Il  eft  convenu  que  nous  Duc  £5?  Diuhcffe  de 
Luxembourg  £;?  de  Brabant,  indemniferons  nôtre  Ne- 
veu Duc  Albert  dans  l'empêchement  £3"  dommage  qu'il 
pouroit  recevoir  en  cela,  en  la  manière  que  le  Sr.Con- 


T  I  CLU  E 


Gruythculeavoorlz,  ende  Godefroide  vander  Cou  die  |  ^^^^^.^^^  ,    y  Godef,oi  vancler  Cou  que  nôtre  dit 
onfeNeve  voore  eeuoemt  uyt  onlen  radegecoren  heb-(  '  ,       ^,  ^  5 

ben    ordincreu  ftclen  oft  die  Heere  vander  Leck  onfer  U^"^^"'  «  ^''"  de  r.oire  confeil,  en  ordonneront^  ott 
beyderOvetman  waeren,  Sijs  met  een  die^wel  vijf  per-    /<?  Sieur  de  la  Leck  que  nous  avons  les  uns  £5?  les  au- 


1  dan  te  fcheyden.eer  dat  ly  dit  ver-  L.,^  ,,0^^  fi  rendront  à  Bredciala  St.  Rémi  prochain, 
t  hebben ,  ende  oock  die  andcre  s  -Ç -,  ^-  -^  ,  ,  ,  ^  ■  .  t  ç^  j  '^  ■  ? 
te  verlijckèn  lijn,  dat  Heer  Diedc-    ^  afirmeront  den  en  pmt  partir  i^_  de  ne  point  fe 


foonen  aidas  van  onfe  gecoren  incomen  felen  to:  Brc- 1  très  nommé  pour  cinquième  au  cas  que  les  autres  ne 
da,  op  nu  Sint  Rcmeys  dach  naelkomende,  ende  fe-  \puffent  s'accorder.     Les  cinq  per fonncs  ainfi  nommées 

Icn  fekeren  met  van  ^ r,u„.,^.>„   .„  a^,  r.,  aw  .,„_  1  ,         .  ,_*___     -^ 

lijck   ende  verclaert 

rij°ck  eTde  Heer  Claertôt  ^Hemwaert  hebben.  "Oock  ^feparer  avant  qu'ils  aient  accommcdé  les  fusdits  d'if- 
ill  verwaerde  gemelt,  alfoo  dat  Godt  bieden  moet  dat  \ferents,  £3"  auffi  les  autre:  points  qui  /ont  à  accom- 
ccnich  van  dslèn  perfoonen  voorft,  die  wy  aldus  ge- ;  ^^^o^^,-^  fçf  qu'ont' xs  Sieurs  Diederick  £3"  Nicolas 
cofen  hebben  oft  die  Overman  aflyvich  werden  ott  ;  ^^  Hemivaert.  Il  eft  aujfi  convenu,  que  s'ilarri- 
anders  met  nootfaken  belet  werden,  eer  fy  tôt  Breda        .^  ,.    7i-  „  „    J -r  1  j 

în  quamen,  oft  eer  defe  fake  verclaert  oft  verlijckh""^  «  ?«  «  ^'"^  ne  plmfe,  que  quelcune  de  ces 
worden  ,  dat  dan  elck  van  ons  Heeren  an  dies  l'y  de  ^  per  fonncs  que  nous  avons  amfi  élues,  ou  le  cinquième 
dat  gebreck  waere,  eenen  anderen  an  die  Stadt  kiefen  ■  allaJJ'ent  de  vie  à  trépas ,  ou  qu'elles  vinjfent  à  rece- 


ionde  die  fchuldich  foude  fijn  in  te  comen  toi  Breda 
alfoo  voorfz ,  ende  te  doen  al  dat  d'andere  gedaen  fou- 
de hebben,  in  dies  Stadt  dat  hy  gecofenis.  Item  is 
geaccordeert  van  den  brande  die   tôt   Einghten  ende 

tôt gedaen  wert,  ende  van  den  brande  die 

de  Heere  van  Gemppe  dede  tôt  Sintachtenrode  ,  dat 


voir  quelque  empêchement  neceffaire  ,  avant  de  fe 
rendre  à  Breda  ou  avant  d'avoir  terminé  ces  affaires^ 
qu'alors  celui  de  nous ,  du  côté  duquel  ladite  perfonne 
viendroit  à  manquer,  en  choifira  une  autre  en  la  place 
qui  fera  tenue  de  fe  rendre  à  Breda ,  comme  dit  eft  , 


die  fallen  ftaen  d'een  tegen  d'andere  tôt  den  verclaeren  £5?  de  faire  ce  qu'auroit  dû  faire  l'autre  en  la  place 
der  voorfz  Raetslieden  ende  des  Overmans  beft  voorlz,  ^^  i  jj^  ^i^.^^  j^„,-^_  j^^^  -^  ^a  ^^^^^^^^  ^  j,.^^ 
ende  die  eene  die  den  brandt  deden  ott  doen  deden  lui- 1  j,,      ;     r        ^        ■    -  ^   r-    ^      cji  ■■  °f» 

len   die  ^fmaetheyt   beteren    ons    Hertoge  Albrechts    delmiirafementarr:veaE,ngten(^a.  •■•.&' 
■    •  -       "       ••  '  'a  l  égard  de  celuy  que  firent  les  Seigneurs  de  Gemppe 

à  Sintachtenrode ,  que  les  Parties  feront  en  prefence 
pour  informer  les  fusdits  Confeillers  £5?  ledit  cinquié- 
7ne,  £3"  ceux  qui  ont  fait  ou  fait  faire  ledit  embrafe^ 
ment  en  indemniferont  nous  Duc  Albert  fuivant  ce 
qu'en  ordonneront  lesdits  quatre  Confeillers  £5?  h  Sur- 
arbitre. Item  a  été  accordé  qu'à  l'égard  du  dom- 
mage des  Seigneurs  de  Gemppe ,  il  fera  promis  d'en 
faire  tel  dédommagement  que  les  quatre  Confeillers  fî? 
le  Sur-arbitre  fusdits  ajugeront  devoir  être  fait  h  nous 
Duc  £5"  Ducheffe  de  Luxembourg  i^  de  Brabant , 
moyenant  quoy  lesdits  Seigneurs  de  Gemppe  Qf  leurs 
adhérons  feront  a'vec  nous  reconciliez  à  cet  égard. 
Item  on  ne  fera  l'un  à  l'autre  aucune  demande  ni 
payement  des  i  zoo.  vieux  écus,  fchilden,  non  plus 
que  du  Canon  £5?  des  munitions  de  bouche  de  Heusden 
ni  des  i  lôo.  moutons,  que  le  Paï's  de  Hainaut  don- 
nait à  nous  Duc  de  Brabant ,  mais  ils  en  demeureront 
quittes  les  uns  envers  les  autres.  Lesquels  points, 
conditions  £5?  accord,  nous  Duc  £5"  Ducheffe  fusdits 
avons  promis  £5?  promettons  en  bonne  foy  de  tenir  l'un 
l'autre  pour  ferme  £3'  inviolable  ce  qui  eft  £3*  fera  or- 
donné par  les  Confeillers  £5'  Sur-arbitre  fusdits.  En 
témoin  (^fermeté  dequoy  avons  trouvé  bond' attacher 
nos  Sceaux  à  ces  prefentes  Lettres.  Donné  à  Get' 
truydenberg  le  \().  d'Août  i^j^- 


voorfz,  naer  ordinantie  der  voorfz  4.  Raetslieden  ende 
Overmans.  Item  is  geaccordeert  vande  fmaetheyt  en- 
de misdaet  des  Heeren  van  Gemppe,  geloven  fal  te 
voldoene  al  fulcken  beteringe,  alfoo  de  4.  Raetslieden 
ende  Overmans  voorfz  hem  toe  feggen  fuUcn  te  doene 
ons  Hertoge  ende  Hertoginne  van  Lutzemborch  ende 
van  Brabant,  ende  daer  mede  fal  die  Heere  van  Gemp- 
pe ende  fijn  hulperen  tegen  ons  verfoent  lijnde  van  de- 
fen  faken.  Item  fal  men  van  den  1200.  ouwe  fchil- 
den, alfoo  vande  gefchutte  ende  Provantien  van  Hoes- 
den,  noch  van  iioo.  mottoenen  die  Lant  van  Heue- 
gouwe  ons  Hertoge  van  Brabant  gaef ,  geen  eyfinge  of 
betalingc  doen  aen  d'een  fyde  of  acn  d'ander  ,  maer 
d'een  fal  tegen  d'andere  quyt  fijn.  Welcke  pointen 
verwaerde  ende  accoort  voorfz  ,wy  Hertoge  ende  Her- 
toginne voorfz  gelooft  hebben ,  en  geloven  in  gocdcr 
trouwen  elckander  vaft  ende  gefccht  te  houden  on- 
verbrekelijck,  gelijck  dat  fygeordineert  fijn  ende  noch 
geordineert  fuUen  worden,  by  den  Maenslieden  ende 
Overman  voorfz.  In  oorconden  ende  vafticheden  ■vvelc- 
ker  dunck  wy  onfe  fegclen  famentlijck  gehangen  aen 
defenLetteren.  Gegeven  tôt  SinteGertrudenbergedcn 
19.  dach  in  Augufto  anno  1574.  Hier  naer  vokht  de 
uytfprake  van  de  4.  Segslieden. 


LXXIX. 

jî-f  r^  Inftrumentum  Publicum  Tregute  inter  SanBiffimum 
Papam  Gregorium  undecimmn  ab  una ,  £5? 

4. Juin.  Dominos  Bernabovem,  atque  Galea- 
T 1  u  M  Ficecomites  Mcdiolani ,  £5?  Ficarios  Im- 
périales inita.  Datum  Boyionia  4.  Junii.  In- 
diBione  decimâ  tertià  ,  annô  i-^jy.  [Pièce  au- 
thentique, tirée  des  Archives  Royales  du  Châ- 
teau de  iVIilan.  Regiftre  V.  V.] 

la  Nomiiie  Domlni  noftri  "Jefu  Chrifti.     Arnen. 

NOverint  univerfi  prxfens  Inftrumentum  publicum 
infpeâuri,  quod  anno  à  nativitate  ejusdem  mil- 
lefimo  trecentefimo  feptuagefimo  quinto  ,  Indiiftione 
décima  tertia,  die  Lunœ  quarto  menfis  Junii,  Pontifi- 
catus  Sandtiffimi  in  ChriUo  Patris  ,  &  Domini  noftri 
Domini  Gregorli  Divina  providentia  Paps  undecimi, 
anno  quinto.  In  mei  Notarii  Publici,  &  Teftium  fub- 
fcriptorum  ad  hoc  vocatorum  fpecialiter,  &  rogatorum 


prsfentia  conftitutî  perfonaliter  Reverendiflimus  îti 
Chrifto  Pater,  &  Dominus  Domînus  Guillielmus  mi- 
feratione  Divina  fanai  Angeli  Sacrofanfts  Romanae 
Ecclefiœ  Diaconi  Cardinalis  in  nonnullis  Terris  Italie 
Romans  Ecclefiœ  immédiate  fubjeftus  pro  Domino 
noftro  Papa,  &  eadem  Ecclefia  Vicarius  Generalis,  ac 
Commiffarius  prœfati  Domini  noftri  PapE  ad  omnia, 
&  fingula  infrafcripta  fpecialiter  deputatus,  prout  con- 
ftat  per  Litteras  Apoftolicas  ejus  vcra  Bulla  bullatas, 
quarum  ténor  inferius  describerur.  Attendens,  &  con- 
fidcrans,  quod  plerumque  Sacrofanâa  Romana  Eccle- 
fia laudabiliter  concepta,  &  confulte  ordinata,  fuaden- 
te  poftmodum  fubjeàorum  utilitate  ,  maxime  ubi  vi- 
tantur  ftrages  perfonarum,  animarum  pericula,  ac  re- 
rum,  &  guerrarum  dispendia  confultius,  &  racioii^ibi- 
liiis  revocat,  &  in  melius  commutât,  ac  condolens  in 
filiorum  lenitate  pictatis  ad  redeuuduni  eos  invitât  ir- 
remilTè,  &  gratulanciùs,  cum  reditum  fperat  fruéluo- 
fum,  &  non  otiofe  prxmeditans  quot,  &  quanta  dis- 
crimina alîerant  guerrarum  anfraâus,  ut  mundus  ho- 
die  in  maligno  politus  plurimum  inanifeftat  cum  lacry- 
mis  in  maxillis;  Ex  hiis  enim  frigescit  caritas  in  Popu- 
lo Chriftiano,  infurgunt  homicidia  ,  incendia,  deprœ- 
dationes,  &  demum  omnis  machina  malorum  cxulat 
devotio  populorum  -,  &  quod  deteftabilius  eft  auélor 

Pacis 
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Pacis  coli  pcrtLirbatur ,  fperansque  exiiide  fubfequi  nnn  I  obedientia  funt,  &  hoc  libère,  &  absque  aliqua  contra-  AnNÔ 
folum  boiuim,quietum,  &tranquillum  ftatum  Partium  j  diûione. 


intrafcripiarum  ,  &  cujuslibet  earum,  ac  Subditorum 
iplorum  ,  led  etiam  totiiis  Italie  ,&  Subditorum  iplius, 
idem  Domiaus  Cardinalis  nomine  Cmdilïïmi  Patiis,  & 
Domini  Domiiii  noftri  Paps  fupradiiti,  ac  Sacri  CcJle- 
gii  Dominorum  Cardinalium,  &  Komanee  Ecclefis,  at- 
que  fuo,  ac  pro  le,  &  omnibus  Colligatis ,  Adhccrenti- 
bus,  &  Sequacibus  eorumdem,  pro  omnibusque  Pro- 
vintiis  ,  Sabditis  ,  Terris,  &  Civitatibus  eorumdem, 
feu  quas  teneiit,  &  gubernant,  &  pro  Illuftriilima  Do- 
mina Johanna  Regina  Jerulalem  ,  &  Siciiia;  &c. ,  & 
Subditis,  Provintiib,  &  Terris  ejusdem,  ac  pro  lUuftri 
Principe  Domino  Amadeo  Comité  Sabaudia;,  &  pro 
lUuftribu-s  Viris  Dpminis  iVlarcliionibus  A'iontisferra- 
ti,  ac  pro  omnibus  Terris, &  Subditis  eorumdem,  nec 
non  cîrcumlpeirtus  Vir  Dominus  Antonius  deMazonis 
de  IVliuina  Licentiatus  in  Jure  Civili,  Vicarius,  &  Pro- 
curator  Illullrium  Dominorum  Nicolai  ,  &  Alberti 
Marcliionum  Eftenllum,  ac  Vicariorum  Ferraris,  & 
Mutina;  &c.  Colligatorum Domini  noltri  Papce,  ?i.^c- 
clelÎE  pra;di6lorum  pro  diâis  Dominis  IVIarchionibus, 
ac  pro  Civitatibus,  Terris,  Caftris,  &  Locis,  quas,& 
quîE  tencnt,  regunt,  aut  gubernant,  &  pro  luis  Subdi- 
tis, Colligatis,  Adlia;rentibus,  Sequacibus, Fautoribus, 
&  Kecommendatis,  &  ipforum  omnium,  &  lingulorum 
Terris,  Caftris,  Locis,  &  Fortaliciis  ,  &  Territoriis 
quibuscumque  ex  una  parte  ;  Et  fapientes  Viri  Domini 
Tomalîus  de  Cropelio  de  Soncino  Vicarius  iVlagnifici, 
&  Excelfi  Domini  Domini  Bernabovis  Vicecomitis 
Mediolanenlîs  &c.  Imperialis  Vicarius  Generalis  & 
Aduardus  de  Curatis  de  iVIediolanoLegum  Do£lor,  & 
Nobilis  Vir  Vailiilinus  de  Boffiis  de  Mediolano  Procu- 
ratores,  &  Procuratorio  nomine  pra^fati  Domini  Ber- 
nabovis pro  eodem  Domino  Bernabove,  ejusque  Filiis, 
Colligatis,  Adhœrentibus,  Sequacibus,  Fautoribus,  & 
Kecommendatis,  ac  Subditis, Civitatibus, Terris, Caftris, 
Fortaliciis,  &  Territoriis  quibuscumque,  feu  quas ,  & 
quas  prœfatus  Dominus  Bernabos  tenet,  régit,  aut  gu- 
bernat,  ac  fapiens  Vir  Dominus  Ludovicus  de  Bom- 
bellis  de  Valentia  Legum  Doftor,  Vicarius  Magnitici ,  & 
Excelli  l-'omini  Domini  Galeaz  Vicecomitis  iVlediola-, 
ni  &c.  Imperialis  Vicarii  Generalis, &  Nobilis  Vit  An- 
tonius de  Lucino  de  Cumis  prœfati  Domini  Galeaz 
Cancellarius  Procuratores  ,  &  Procuratorio  nomine 
ejusdem  Domini  Galeaz  pro  iplb.  Domino  Galeaz  , 
ejusque  Filiis,  Colligacis,  Adhœrentibus,  Sequacibus, 
Fautoribus ,  &  Recommendatis ,  ac  Subditis, Civtatibus , 
Terris, Caftris, Fortaliciis,  &Territoriis  quibuscumque, 
feu  quas,  &  quœ  prrfatus  Dominus  Galeaz  tenet,  ré- 
git, aut  gubernat  ex  parte  altéra,  prout  de  diâorum 
Procuratoium  omnium,  ac  fingulorum  Procuratoriis , 
feu  IVIandatîb  conftat  perinftrumenra  publica  ibidem  ex- 
hibita,  quorum  tenores  inferius  funt  inferti,  de,  &  fu- 
per  discordiis,  guertis,  &  dilfeniionibus  prœteritis,  & 
vigentibus  inter  diSas  Partes  ,  pervenerunt ,  &  per- 
veniunt  ad  infrafcriptam  Concordiam ,  atque  Tre- 
guam  ,  qaam  fecerunt  ,  &  faciunt  cum  omnibus 
Paâis  ,  fotmis ,  modis ,  &  tenoribus  infrafcriptis  ,  vi- 
delicet  : 

In  primis  quod  di£ta  Tregua  à  die  hodierna  duret ,  & 
duraredebeat, atque  intelligatur  usque  ad  annum  unum 
proximè  venturum  &  poft  continué, &  femper,  donec 
iina  Pars  eam  alteri  Parti,  fcilicet Dominus  nofter  Papa 
eisdem  Jominis  Bernabovi  ,  &  Galeaz ,  vel  ipfi  Do- 
mini Bernabos ,  &  Galeaz  eidem  Domino  noftro  Papœ 
contramandaverint ,  &  poft  contramandata  per  duos 
menfes,  aâo  expreflfè ,  quod  Dominus  Dominus  nos- 
ter,  &  SuccefTor,  atque  CoUegium  Sede  vacante  poffit 
infrà  annum,  &  etianr  poft  annum  quandocumque,du- 
rantibus  Treguis, dictas  Treguas  prorogare  ad  fex  menfes, 
vel  infrà  illos  ad  tempus,  de  quo  fibi  videbitur,  &  poft 
tempus  prorogatum  durent  ctiam  continué,  &  femper, 
donec  una  PaiS  eam  alteri,  ut  fuptà  ,  contramandaverii , 
&  poft  conttamandatum  per  duos  menfes,  quam  pro- 
rogaiioncm  prœfatns  Dominus  nofter  notificati  faciat 
Partibus  infrà  menfem  à  die  prorogationis,  infrà  quem 
menfem  ceffet,  &  ceffare  debeat  omnis  ofFenfa,  &  no- 
vitas  iu'er  Partes,  prsedifta  autemTregua  prseconizetur, 
&  publicetur  in  Civitatibus,  &  Locis  Fronteriarum  die 
Luna;  undecima  prscfcntis  menfis  ;  Et  (\  poft  diem  prse- 
fentcm  infrà  dictam  diem  Lunx  fieret  aliquid  contra 
Treguam,  non  imput.-tur  alicui  Partium  ,  nec  pœna 
committatur ,  nec  reltitutio  dampnorum  fiât,  fed  li  ca- 
pcrentur,  vel  occuparcntur  intérim  per  unam  Partem 
aliquœ  Civîtates  ,  Terra:  ,  vel  Caftra  alterius  Par- 
tis ,  vel  fuorum  Colligatorum  ,  Adhjerentium ,  Se- 
quacium  ,  Fautorum  ,  &  Reccommendatorum  &c. 
reftituantur  illis ,  qui  hodie  poffident ,  feu  fub  cujus 
ToM.  IL  Part.  L 


Item  quod,  durante  diêla  Tregua,  cuilibet  diflarum  I 
Partium,  &  colligatorum,  Adhœrentibus,  FautoribuSj 
Recommendatis,  &  Sequacibus  eorum  liccat ,  ac  pos- 
lînt  prxdicla  cum  efleÊtu  tenere,  &  poflîdere  paciticèj 
&  quietè,  fine  oftenla,  &  contradiétione  alicujus  cie  al- 
téra parte, absque  eo  quod  poffit  ad  recuperationem  ali- 
cujus Civitatis,  Caftri,  Fortalicii,  Loci  ,  vel  VillSj 
feu  eorum  ,  vel  alicujus  earum  Diftritluum,  Territo- 
riorum,  feu  Villarum  per  modum  Guerre,  velTraâa- 
tus  teneutibus  ipfa  Fortalicia,  Civitates,  Caftra,  Loca, 
feu  Villas  cum  earum,  vel  eorum  Diftridibus,  Terri- 
toriis, ac  Villis  volentibus  5  vel  invitis  ptocedi,  nec 
etiam  recipi,  ^\  Popuii  fubditi  uni  Parti,  feu  habitantes, 
vel  commorantes  fub  obedientia  unius  Partis, ac  Locis^ 
in  quibus  commorantur,  feu  dcgunt, voluntariè  vellent 
ad  obedientiam  alterius  Partis  venire ,  omnia ,  &  fingula 
Fortalicia,  &  Loca,  Civitates,  Caftra,  &  Villas  cum 
earum,  &  eorum  Diftridibus  ,  &  Territoriis,  atque 
Villis,  jura,  res,  &  bona,  quœ  nunc  tenent,  &  poiîl- 
dent,  feu  in  quibus  habent  obedientiam  ,  ptEceniinen- 
tiam,cuftodiam,fuperioritatem,  vel  guardiam  qualem- 
cumque,  prxfentiales  &  actuaks,  per  le  vel  alium,feu 
alios  non  occultas,  &  cum  omnibus,  &  fingulis,  quœ 
eisdem  Partibus  obediunt,  hiis  dumtaxat  exceptis,  quje 
infcrins  in  fequentibus  Capitulis  declarantur,  &  quod 
quilibet  de  dittis  Partibus,  durante  dida  Tregua,  poflit 
libéré ,  &  fecurè ,  per  le  vel  alium ,  ire  &  mittere  vic- 
tualia,  &  gentes  etiam  armigeras,  &  qurelibet  aJia  pro 
cuftodia,  &  commoditate  neceffaria,  &  utilia,  feu  fibi 
grata,  vel  placita  ad  Civitates,  Caftra,  Villas,  Loca, 
61;  Fortalicia, quœ  tenent,  &  poffident,  b.  qua;  fub  ejus 
Dominatione,  &  obedientia  ftant  ,  feu  degunt,  etiam 
per  Tejritoria  alterius  Partis  fine  aliqua  contiadi6lione, 
vel  oftenfa,  folvendo  datia,  &  pedagia  pro  tempore  or- 
dinata  generaliter  in  fingulis  Terris  Partium,  per  quas 
tranfitum  fieri  contigerit  ,  ficque  in  impofitione,  & 
cxaâione  cefTet  omnis  fraus,&  machinatio;  Ita  tamen, 
quôd  fi  gentes  armigerx  tranfire  volentes  fint  ultra  nu- 
merum  viginti,  debeant  Officiales  Locorum  ,  de  qui- 
bus recedunt,notificare  per  unam  diem  anteOfficialibus 
Terrarum,  per  quas,  feu  quarum  Tertitoria  traniire 
voluerint,  &  in  omni  cafu,  &  in  quocumque  numéro 
fie  tranfire  volentes  habeant ,  &  fecum  portent  Litteras 
Teftimoniales  Officialium  ipforum  Locorum  de  quibus 
recèdent,  &  OfBciales  Locorum,  per  quœ,feu  quorum 
Territoria  tranfibunt  diâï  gentes  armigerx,  debeant, 
&  tencantur  eis  facere  miniftrari  in  eorum  Territoriis 
vidualia  pro  pretio  competenti. 

Item,durante  dia-aTregua,neutra  Partium  poffit  con- 
tra alteram  Partem,  aut  Colligatos,  Adhérentes,  Fau- 
tores,Recommcndatos,feu  Scquaces  ipfius,Subditumj 
Colligatum ,  Adhxrentem ,  Recommendatura,  feu  Fau- 
torern  alterius  Partis  recipere,  in  fuam  fubjeélionem, 
obedientiam,  coUigationem ,  adhœrentiam  ,  recom- 
mendationem  ,  feu  fautoriam,  etiam  fi  vellet  volunta- 
riè venire, &  fe  fubjicere, colligare,recommendare,vel 
quomodolibet  adhxrere. 

Item  quia  in  partibus  Placentinis,  &  alibi  funt  aliqus 
Villas  apertx,  &  propter  Guerram  inhabitatse  ad' pra:- 
fens,ad  quas  Habitatores,&  Incolas  diclarum  Villarum 
redire  poterunt,  Tregua  durante,  &  polfet  cftfe  poftea 
quxftio  de,  &  fuper  eis  inter  Partes,  convenerunt,  at- 
que conveniunt,  quod  Homines  ,  qui  rctraxerunt  lé  ad 
Fortalicia,  &  fab  obedientia  Ecclefia;  unà  cum  iplorum 
bonis ,_  polfeffionibus,  &  rébus  omnibus  rem.ineant  fub 
Jurisdictione,  &  obedientia  Ecclefix,  &  fuorum  Offi- 
cialium; Illi  veto,  qui  retraxerunt  le  ad  Fortalicia,  & 
fub  obedientia  didorum  Dominorum  Bernabovis  ,  & 
Galeaz,  feu  altetius  eorum  unà  cum  bonis,  rébus,  & 
poflTeffionibus  eorum  remaneant  fub  Jurisdidione ,  & 
obedientia  didorum  Dominorum  Bernabovis ,  &  Ga- 
leaz ,  ado  tamen ,  quôd ,  durante  Tregua ,  neutra  Par- 
tium poffit  Fortalicia  quocuinque  modo  facere  in  eis 
Villis  ,  vel  aliqua  eorumdem  ,  aut  in  Territoriis 
eorum. 

Item  quôd,  durante  hujusmodi Tregua, didi  Dominî 
Bernabos,  &  Galeaz  fervent,  &  fervari  faciant  plenè, 
&  libéré  in  omnibus,  &  fingulis  Terris,  qus  per  iplbs 
tenentur,  &  poffidentur,  nec  non  in  Terris,  feu  Do- 
miniis  aliorum  eis  uti  fiiperioribus  Dominis  obedien- 
tium  Prxlatis,  &  omnibus  Perfonis  Ecclefiafticis  Juris- 
didiones  fuas  fpirituales  ,  &  Eccleliafticas  libertates , 
ut  poffint  bona,  qui:  tenent,  &  poffident,  feu  qua;  tc- 
nebant,&  poffidebant  tempore  motœ  prEcfciitis  Guerrte, 
libéré,  &  pacificé  poffidcre  ,  &  frudus ,  redditus,  & 
provcntus  eorum  perciperc,  &  habcrc  etiam  absque  eo 
quod  eis  taleas,  vel  colledas,  vel  exadioncs  quascum- 
N  2,  que 
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Antmo  ■?"=  imponant,  feu  exigant,  vel  qualitercumque  reci- 
piant  ab  eisdem,  nec  pro  hadenus  impolicis  exigant;  & 
127c.  Apoftolicos,  ac  etiam  ordinarios  impctrantes  ad  eonim 
^  gratias,  &  Bénéficia  admiitere  permittant  absquc  impc- 
dimento  quocumqne ,  &  fi  per  ipfos  impétrantes ,  vel 
eorum  parte,  vel  alios  pro  cis  invocetur  eorum  brac- 
chium  Ikculare  admitti ,  &  in  pollt;flionem  licneficio- 
rum  hujusmodi  libère  fociant,  quibuscamquc  impedi- 
mentis  remotis,  de  ipiis  etiam  ijeneficiis,  &  Dignitati- 
bas  Ècclefiafticis  non  le  impediant,  nec  alios  impedire 
permittant  quocumque  modo. 

Item  quôd  prcefati  Domini  Bernabos,  &  Galeaz  per 
fe  vel  per  alios  non  moleftent ,  nec  inquiètent,  nec 
per  fuos  Officiales,  vel  Subditos  moIelVari,  inquietari, 
feu  turbari  permittant  Pra:l«tos,  &  alias  Perfonas  quas- 
cumque  Ecclefiafticas  Terrarum ,  l'eu  Dominiorum ,  & 
Diftriftuum,  quas,  feu  quos  ipfi  Domini  Bernabos,  & 
Galeaz  conjundlim  ,  vel  divilim  habent,  regunt,  feu 
gubernant  in  Caftris ,  Terris,  Dominiis,  Jurisdiftioni- 
bus,  rébus,  redditibus,  poireffionibus,  feu  bonis, quas, 
feu  quse  didti  Prœlati,feu  PerfonxEcclefiafticœ  habent, 
&  tenent ,  feu  poflident ,  feu  qua:  tempore  mot£c  Guer- 
rae  habebant,  tenebant,  &  poffidebant,  fed  circà  fafta 
Episcopi  Lunen.  ferventur  tantum  Capitula ,  qu33  fpe- 
cialiter  loquentur  de  fadtis  Episcopi  Lunen.  &  failis 
Lunifan.  . 

Item  quôd ,  diêtâ  Treguâ  durante ,  omnes  Colligati , 
Adhaerentes,  &  Subditi,Recommendati,  Sequaces,feu 
Fautores  utriusque  Partium  poffint  libéré  per  Territo- 
dum  alterius  Partis  mercari ,  &  aliter ,  fine  oflîenfione 
tamen,  negociari,  in  omnibus,  prout  fiebat  antè  mo- 
tam  prscfentem  Guerram ,  folvendo  dacia,  &  alla  dove- 
ria  pro  tempore  ordinata  generaliter  in  fingulis  Terris 
Partium,  per  quas  tranfitum  fieri,_vel  in  quibus  mer- 
cari contigerit,  ità  quôd  in  impofitione,  &  exaâioiie 
ceflet  omnis  fraus  ,  &  machinatio  ,  fie  tamen,  quod 
Wranum,  &  bladum  cujuscumque  maneriei  de  Territo- 
riis  Partium  prœdiftarum  absque  licentiâ  earumdem  ex- 
irahi  non  poflTit. 

Item  quôd  pro  meliori ,  &  fecuriori  obfervatione 
Treguarum ,  &  pro  honore  etiam  Domini  noftrî  Papse 
diûus  Domiuus  Bernabos  permittat  libéré,  &  fine  con- 
tradiflione  Episcopum  Lunen.  uti  fua  fpirituali  Juris- 
diitionc,  &  eidem  fervet,  &  fervari  faciat,  per  gentes, 
&  Officiales  fuos  plenè ,  &  libéré  omnes  Ecclefiafticas 
libcrtates- 

Item  quôd  permittat  eumdem  Episcopum  Lunen.  & 
ipfius  Episcopi,  &  Ecclefia  Lunen.  homines,  h.  Sub- 
ditos, qui  fibi  adhacxerunt  in  praifenti  Guerrâ  ,  plenè,  & 
libéré  gaudere  omnibus  Pofl"effionibus ,  Redditibus , 
Fruflibus,  Proventibus,  &  Juribus,  quibus  utebantur, 
&  gaudebant  anté  motam  prœfentem  Guerram ,  dum- 
modô  fe  non  intromittant  ,  nec  intromittere  poffint , 
pendente  Treguâ ,  de  fru6libus ,  redditibus ,  &  proven- 
tibus perceptis ,  &  habitis  à  tempore  mots  Guerres  us- 
que  ad  diem  cclebrationis  prœfentis  Contraélus,  nec  cir- 
cà ea,vel  eorum  aliquod  fibi,  vel  eis  prxfiet,vcl  pra:s- 
tari  permittat  aliquod  impedimentum,  nec  aliàs  ipfum, 
gentes  fuas,  aut  Subditos  molefl:et,  vel  inquietet  per  fe, 
vel  OfEciales,  aut  qualitercumque  ,  vel  quocumque 
modo',  fed  de  Caftris  ,  &  Fortaliciis  in  Jurisdiftione 
temporali  fe  non  intromittat  Episcopus,  durante  Tre- 
guâ, fed  fiât  prout  in  proximo  fequenti  Capitulo  conti- 
•  netur,  &  quod  Homines,  &  Subditi  diéli  Episcopi, qui 
funt  verifimiliter  fufpefli  Domino  Bernabovi,  &  pos- 
ant nocere  Statui  fuo,  quod  in  determinatione,  &  de- 
claratione  efle  debeat  illius  Militis,  qui  ad  gubernatio- 
rem  Caltrorum,  &  Locorum  fecundum  tenorem  in- 
frà  proximi  Capituli  deputabitur ,  non  accédant  perfo- 
naliter  ad  ipfa  loca. 

Item  quôd  diftus  Dominas  Bernabos  ponat  in  mani- 
bus  unius  Domini  Cardinalis  eligendi  per  ipfum  Domi- 
num  Bernabovem ,  Baftitam  de  Cexio  contra  iVlutinam , 
nec  non  omnia  Caftra,  &  Fortalicia  Ecclefia;,  &Epis- 
copatus  Lunen.  in  quibus  non  intelligatur  Sarzana, 
Caftrum,  Sarzanœ,  &  Aventia,  qua:  Caftra ,  Baftitam, 
&  Fortalicia  ponenda,  ut  fuprà,  in  manibus  Cardinalis, 
ipfe  Dominus  Cardinalis  cuftodiri  faciat  expenfis  ipfiiis 
Domini  Bernabovis  per  aliquem  probum  IVlilitem  placi- 
bilem ,  &  non  fufpcflum  Domino  Bernabovi  ;  Et  ipfe 
Dominus  Cardinalis,  &  Miles  promittant,  &  tenean- 
tur  eidem  Domino  Bernabovi  ea  redderc,  &  reftituere, 
■  Treguâ  finitâ,  'î\  Pax  non  fequeretur;  fi  autem  fequa- 
tur  Pax ,  fiicere  de  eis ,  prout  per  Pacem  fuerit  ordina- 
tum;  hoc  aélo  quôd  IVliles,  qui  deputabitur  ad  cnfto- 
diam,  provideat  in  o£to  dies,  poftquàm  habuit  poftès- 
lionem  Baftitx,  quod  per  Canale  poflint  navigia  cum 
perfonis,  &  rébus  quibuscumque  libéré,  &  absque  uUâ 
folutione,  vel  impedimento  duci,  &  reduci,  &  etiam 


hoc  aûo,  quod  Dominus  Bernabos  in  Sarzanâ,  Caftro  A.NNO 
Sarzana:,  &  Aventiâ  ponat  pro  toto  tempore  Treguâ; 
Oificiales  placibiles,  &  non  fufpeftos  Domino  noftro  ^\7S' 
Papa;,  qui  jurent,  &  promittant,  quod  per  ipfas  Ter- 
ras, &  iplarum  Terricoria  liber  erit  tranlitus,  &  fecu- 
rus  tranfeuntibus ,  maxime  in  tranfitu  Uomini  noftri 
PapE,  toto  fuo  poUe,  bonâ  nde  ,  &  fine  fraude,  & 
quod  tenebunt  palius,  &  ftratas  fecuras  ,  &  bannitos 
Ecclefiœ  Romana:  fcienter  de  cxtero  non  recepta- 
bunt,'&  fi  receptarent ,  requifiti  expellent  ,  &  Tre- 
guas  fetvabunt,  &  volentes  cas  rumpere  impedient  fuo 
poflè. 

Item  quôd  difli  Domini  Bernabos,  &  Galeaz,  feu 
eorum  alter,  &  Colligati,  &  Adhérentes  non  procé- 
dant quoquo  modo  contra  aliquem  ex  Subditis ,  CoUi- 
fatis,  Adhœrentibus ,  feu  Sequacibus  fuis,  qui  cum 
)omino  noftro, vel  fuis Officialibus, vel  Gentibus,  aut 
Colligatis,  Adhxrentibus,  Sequacibus,  vel  Fautoribus 
Domini  noftri,  vel  eorum  Officialibus,  vel  Gentibus  de 
veniendo  ad  ipfius,  vel  eorum  obedientiam,  vel  fub- 
jedlionem,  Traélatus  aliquos  habuerunt,  vel  fuerunt  in 
hoc  participes ,  vel  confentientes ,  &  quod  omnes  pro- 
celfus  durante  Guerra  diâis  ex  caufis  inchoati  nondum 
terminât!,  fintfuspenfi,  &  efteftum  non  habeant  Tre- 
guâ pendente,  &  contenta  in  prxfenti  Capitulo  intelli- 
gantur,  &  locum  habcant  in  Domino  Cardinal!.  &  in  , 
omnibus  Officialibus  Ecclefiae  Romanx,  &  Colligatis, 
&  Adhœrentibus  ut  procedere  non  poffint  in  cafibus  fu- 
prafcriptis;  &  fi  proceflus  inchoati  eflent,  &  nondiim 
terminât!,  fint,  &  effe  debeant  ,  durante  Treguâ ,  fus- 
penfi ,  hoc  etiam  exprelie  convento ,  quod  jam  banniti 
Parcium  prœdiâarum  ad  Loca  ipfarum  Parcium,à  qui- 
bus funt  banniti ,  perfonaliter  non  accédant. 

Item  quôd  quœlibet  Partium  praediftarum  faciat  jura- 
re,  &  aliàs  obligare  Redores,  Capitaneos,  &  principa- 
les Caporales  Civitatum  faarum,&  aliorum  Fortilicio- 
rum,  quE  funt  in  Fronteriis,  videlicet  Dominus  nofter 
illos,  qui  per  eum,  feu  pro  ejus  parte  funt,  feu  efl^enc 
ordinati  in  Civitate  ,  ac  Comitatu  Vercellarum,  ac  in 
Territoriis ,  Novarienfi  ,  Papicnfi,  Placentinenfi,  A- 
lexandrinenfi ,  &  Terdonenfi,  &  ipfi  Domini  Berna- 
bos, &  Galeaz  fimilitcr  illos,  qui  per  ipfos,  vel  eorum 
parte  funt ,  vel  erunt  ordinati  in  Civitatibus,  Territo- 
riis ,  ac  Diftriâibus  Parmenfi,  Regii,  Placentinenfi, 
Alexandrinenfi,  Vercellenfi,  Novarienfi ,  Papienfi ,  & 
Terdonenfi  de  plenè ,  &  fideliter  obfervando  Treguas 
hujusmodi,  &  omnia  contenta  in  eis ,  &  de  impedien- 
do  poffe  fuo  omnes  illos,  qui  eos  infringcre  vellent. 
Et  fi  illos  mutari  ex  quavis  caufà  contingeret,  quod 
fimili  modo  alios,  qui  fubrogarentur  ,  faciat  jurare, 
&  fe  obligare  ad  Treguarum  hujusmodi  plenam  ,  & 
fidelcm  obfervationem  ,  &  ad  volentes  cas  infringere 
toto  poft^e,  &  bonâ  fide  impediendum,  &  fimiliter  fub 
eadem  forma  praediâi  Marchiones  Eftenfes  faciant  pro- 
mittere,  &  jurare  Redores ,  Capitaneos  ,&  principales 
Caporales  Mutinac ,  &  partium  vicinarum  prjefentes ,  & 
futures. 

Item  quôd  quœlibet  Partium  pracdidarum  promittant 
prœfentem  Trcguam,  &  omnia,  &  fingula  ipfius  Capi- 
tula tenerc,  &  obfervare,  &  etiam  ea  à  fuis  Colligatis, 
Adhœrentibus,  &  Sequacibus  faccrc  inviolabih"ter  ob- 
fervari  fuo  polfe,  bona  fide,  fine  dolo,  &  omni  frau- 
de celfante,  &  ad  hoc  fe  obligent,  &  jurent,  ut  moris 
ert  ;  Et  difti  Procuratores  prsfatorum  Dominorum 
Bernabovis ,  &  Galeaz  nominibus  quibus  fuprà  obligant 
didlos  Dominos  fuos,  &  promittunt  eorum  nominibus 
in,&  fub  fide  Nobilium,  quod  fi  prœfati  eorum  Domi- 
ni, vel  alter  eorum  contravenirent,  feu  contraveniret, 
quod  contravenientes ,  feu  contraveniens  pollènt,  feu 
poflrctubiqueappellari  fidefr3gi,fidementiti,  atqne  perjuri. 
Item  quôd  fi  per  didtos  Dominos  Bernabovem  & 
Galeaz,  aut  eorum  alterum,  vel  eorum,  feu  alterius 
eorum  Subditos,  Officiales  contra Treguam  prœdiaam 
fieret  aliquid,  vel  attemptaretur  in  cafibus  inferius  des- 
criptis,  vel  aliquo  eorum,  videlicet  Civitatem,  Cas- 
trum,  vel  Fortilicium  ,  Villam  ,  vel  Locum  alterius 
Partis,  vel  fuorum  Colligatoruml,  Adhxrentium,  Sub- 
ditorum,vel  Sequacium  per  modumGuerras  tra6latG3,vel 
aliter  capicndo,  vel  ad  rebelliouem,  vel  inobedientiam 
reducendo,vel  Subditum,Colligatum,  Adhœrentem,  vel 
Sequacem,  Civitatem,  Caftrum,  Fortalicium,  Villam, 
vel  Locum  alterius  Partis  etiam  voluntariè  venire  vo- 
lentem  rccipiendo,  feu  Territorium  alterius  Partis,  vcl 
fuorum  hoftiliter  invadendo,  vel  invadi  faciendo,  aut 
pra;ftando  in  hiis  auxilium,  confilium,  vel  favorem, 
ipfi  Domini  Bernabos,  Galeaz,  &  ipforum  quilibet  te- 
neantur  infrà  duos  menfes,  poftquàin  fuerint  requifiti, 
attemptata,  vel  fada  contra  Treguam  in  prxmiffis  ca-  , 

fibus,  vel  eorum  aliquo,  ad  ftatum  priftinum  redu- 

cere. 
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cere,  &  facere  redaci,  &  dampna  data  emendare,  &I  compelli  per  omnia  Juris  remédia  opportuna ;  Et  fî  fie  AnNO 


ita  lervare,  &  adimplere  promittunt  diéti  Procuratores 
prccfatorum  Dominorum  Bernabovis ,  &  Galeaz  diâis 
nomiràbus,  bonâ  tîde,  &  fine  fraude,  &  dolo  quibus- 
cumque;  &  ii  infrà  didos  duos  menfes  pofi:  requifitio- 
nem  fadtam,  eis  contra  facientibus,  vel  alteri  eorum, 
qui  contra  fecerit,  attemptata,  vel  fafla  contra  Tre- 
guam  in  pr3emiffis  calibus ,  vel  eorum  aliquo  ad  ftatum 
priftinum  reduxeriut,  vel  reduci  fecerint ,  &  dampna 
data  quommodocumque  emendaverint ,  feu  emendari 
fecerint,  Tregua  ipfa  remaneat  in  fuâ  iîrmitate,  &  ipfi 


faciens  contra  Treguam  ipfam  requilitus  per  aliam  Par- 
tem  infrà  diàlos  duos  menfes  pofl  requifitionein  non  1375» 
emendaverit  dampna  data,&  attemptata  ad  priHinujn  Ha- 
tum  non  reduxerit,  feu  dampna  data  emendari,  &  at- 
temptata ad  priftinum  ftatum  reduci  non  fecerit,  poflît 
eidem  fie  contra  Treguam  venienti  per  Dominos  Car- 
dinales, &  Comitem  inferius  nominatos,  vel  eorum 
majorem  partem  pcenam  imponi  quadrupli,  &  hoc  in 
dampnis  emendabilibus,feu  reftaurabilibus  ;  Indatnpnis 
verô  non  emendabilibus,  feu  reftaurabiiibus  fît  quanti- 


Domini'  liernabos  ,   &  Galeaz  nuUam  pœnam  incur-  tas,  &  determinatio  pœnœ,  ac  dampni  in  dispofitione, 

rant;  fi  verô  prœfati  Domini  Bernabos,  &  Galeaz  in-  &  arbitrio  Dominorum  Cardinalium  Commiflàriorum^ 

frà  didos  duos  menfes  poft  hujusmodi   requifitionem  &Comitis,  feu  majoris  partis  ipforum ,  juxta  dampni' 

quicquid  àttemptatum  fuerit  contra  Treguam  in  aliquo  &  injutise,  ac  pcrfonarum  qualitatem,  &  condicionem' 

ex  cafibus  fuperiùs  in  hocCapîtulo  nominatisnon  redu-  &  Tregua  nihilominus  remaneat  in  fua  firmitate,  hoS 

xerint,  feu  reduci  non  fecerint  ad  priftinum  ftatum,  &  aûo  fpecialiter  inter  Partes,  quod  prœdida  determinatio 

dampna  qualitercumque  data  non  emendaverint,  feu  non  quantitatis  poense ,  ac  dampni  in  dampnis  non  emenda- 

fecerint  emendari,  incidant  ipforum  videlicetquiiibet  qui  biiibus,  feu  non  reftaurabilibus  ficnda  per  didos  Do- 

contra  fecerit,  tociensquociensvenerint,feuvenerit  con-  minos  Cardinales  Commilfarios ,  &  Comitem, vel  ma- 

tra Treguam  hujusmodi,faciendo  contra  Treguam  in  ali-  jorem  partem  ipforum  ut  fuprà  intelligatur,&  locumha- 

quo  ex  cafibus  fuperiùs  in  lioc  Capitulo  expreflls  &  no-  beat  in  omni  Capitulo,  &qualibet  parte,  fecundùm  quod 

minatiSjin  pœnam  centum  millium  florenorum  auri  ap-  infrà  ponitur,ubidedampnorumemendationefitmentio. 


pofitam  proTreguae  obfervatione,  &dc  ea  folvenda  ca- 
veant,ut  in  ordinato  fuper  hoc  Capitulo  inferius  contine- 
tur,&  nihilominus  teneautur  dampna  data  refarcire,  vel 
facere  refarciri,  fie  tamen,quod  fi  alter  ipforum  tantum- 
modô  faccret.  velvcniret  contra  aliquemex  cafibus  fupe- 
riùs  nominatis  ,  ille   folum  pœnam  incurrat ,   &  ad 
dampnorum  datorum  reftitutionem  teneatur,  ac  rema- 
neat obligatus  ;  &  etiam  quod  eorum  Colligati,  &  Ad- 
hœrentes  ipforum  ipfos  juvare  ad  pnem'Ma  nuUatenus 
teneantur,  nec  poffint,&  etiam  quôd,pœnâ  folutâ,  vel 
non,  fit  in  optione  Domini  noftri,  &  Partis  Gix  utrum 
vclit  Treguas  in  fua  firmitate  manere,  an  eas  totaliter 
effefradas,  hoc  ado  exprelfè,  quod  Colligati  Eccle- 
fia;  Romans;,  qui  non  obligantur  ad  pœnam  pecunia- 
riam,  prsefati  Domini  Bernabos,  &  Galeaz  ad  pœnam 
pecuniariam  non  obligentur. 
Si  verô  pro  parte  didi  Domini  noftri  videlicet  per 
.  Subditos,  vel  ÔiEciales ,   vel  Gantes  ipfîus  fieret,  vel 
attemptaretur  aliquid  contra  Treguam  in  cafibus  infe- 
rius defcriptis,  vel  aliquo  eorum,  videlicet  Civitatem, 
Caftrum,  vel  Fortilicium,  Villam,  vel  Locum  alterius 
Partis,  vel  fuorum  CoUigatorum,  Adhsrentium,  Sub- 
ditorum,  vel  Sequacium  per  modum  Guerrx  tradats, 
vel  aliter,  capiendo,  vel  ad  rebellionem  ,   vel  inobe- 
dientiam  reducendo ,  vel  fubditum,  colligatum,  adhœ- 
rentem,  vel   fequacem   Civitatem,  Caftrum,  Fortali- 
cium.  Villam,  vel  Locum  alterius  Partis  etiam  volun- 
tariè  venire  volentem  recipiendo ,  vel  Territorium  alte- 
rius Partis  hoftiliter  invadendo,lêu  iuvadi  faciendo,'aut 
pr^ftando  in  hiis  auxilium  ,   confilium,  vel  favorem, 
ipfe  Dominus  nofter  teneatur  attemptata  facere  ad  fta- 
tum priftinum  reduci,  &  dampna  data  emendari  infrà 
duos  menfes  ,   poftquàm  fuerit  requifitus  ;   &  fi  infrà 
didos   duos   menfes   fecerit   innovata,  vel  attemptata 
contra  Treguam  in  pr-imilTis  cafibus,  vel  eorum  aliquo 
ad  priftinum  ftatum  reduci,  &  dampna  data  emendave- 
rit ,   vel    fecerit    emendari  ,   remaneat  Tregua  in  fua 
firmitate ,   aliter  Tregua  habeatur  pro  fradà  ,   fi  didi 
Domini  Bernabos,  &  Galeax  voluerint,  &  nihilominus 
ipfe  Dominus  nofter  ad  dampnorum  reftitutionem  te- 
neatur, &  remaneat  obligatus;  &  ulterius  quod  Domina 
Regina  ,   Cornes   Sabaudiée  ,   iVIarchio   Montisferrati  , 
Marchiones  Eltenfes,  &  alii  Colligati  ipfum  quantum 
ad  hoc  juvare  non  teneantur,  nec  poflint;  ii  verô  per 
aliquem  ex  Colligatis ,  Adharentibus  ,   vel  Sequaeibus 
alicui  Pattium  prxdidarum  fieret  aliquid  contra  Tre- 
guam, feu  aliquid  ex  Capitulis  eontentis  in  ea  per  mo- 
des fuperiùs  cxpreflTatos  ,   vel  aliquem  ex  niodis  prac- 
didis,  per  hoc  non  intelligatur  rupta  Tregua  inter  dic- 
tas Partes ,  fed  fie  committens  teneatur  ad  reftitutionem, 
&  emendam  dampni  infrà  duos  menfes  poftquàm  fuerit 
requifitus,   &  fi  reftitutio  dampni  per  talem  fiât  infrà 
terminum  antedidum,  remaneat  in  Tregua,  fi  non, fit 
privatus  ipfo  fado  benefitio  Treguœ  ,   &  nihilominus 
poflTit  proiequi  ad  reftitutionem  dampni,  injutiarum,  & 
intereffè  per  dampnum  paffum,  &  Partem  fuam,  &  tàm 
per  modum  Guerrs,  quàm  aliter,  &  quod  Pars  eujus 
erat  adhxrens ,  colligatus .  fubditus,  &  fequax  ad  prce- 
mifta  ipfum  juvare  non  debeat,  neque  poflit. 

Si  verô  aliter,  quàm  fupradidum  eft,  fieret,  aliquid 
contra  Treguam  omni  cafu  attemptans ,  vel  faciens, 
five  de  Colligatis,  Adhsrcntibus,  Fautoribus. vel  Se- 
quaeibus ipfirum  Partium ,  vel  alterius  earumdem,  te- 
neatur infrà  duos  menfes,  poftquàm  fuerit  requifitus, 
reducere ,  vel  reduci  facere  attemptata  ad  priftinum  fta- 
tum, &  ad  reftitutionem  dampnorum,  &  ad  hoc  poffit 


Si  verô  aliquis  ex  Subditis  alterius  Partium  prœdida- 
rum,  feu  Colligatorum  earumdem,  aliter  quàm  in  ca- 
fibus fuperiùs  nominatis  contingeret  aliquid  fieri,  vel 
attemptari  contra  Treguam,  prsfati  Principales,  &  Col- 
ligati teneantur,  &  debeant  quilibet  eorum  attemptata 
à  fuis  Subditis  facere  ad  ftatum  priftinum  reduci,  & 
dampna  data  emendari,  &  aliter  de  illis  attemptationî- 
bus  tamquàm  de  fradoribus  Tregux  facere  juftitis 
complementum  fuo  poflTe,  bonâ  fide,  &  omni  fraude 
ceffante,  &  nihilominus  poffit  contra  fie  facientes,  vel 
attemptantes  contra  Treguas  per  Ecclefiafticam  Cenfu- 
ram  procedi. 

Item  fi  altéra  Partium  prœdidarum  frangeret  Treguam, 
vel  faceret  frangi  per  aliquem  ex  modis  fuperiùs  declara- 
tis,  &alia  Pars  contra  quam  elfet  frada  Tregua ,  cognito 
tamen  prius,per  duos  inferius  nominatos,&  per  modum  in- 
ferius descriptum,  quàm  fadum  fuerit  contra  Treguam, 
velit  ipfam  ex  toto  elfe  fradam,&  ipfam  amplius  non  fer- 
vari,  teneatur  Pars  alteri  Parti  débité  notificare,&donec 
notificaverit,  &  de  uno  menfe  poft  non  poffit  alteri  Parti 
Guerram  facere, nec  aliquam  aliam  novitatem;hoc  ex- 
preflè  convento  inter  Partes,  quod  per  prœfens  Capitulum 
non  derogetur  in  aliquo  poteftati ,  &  arbitrio  circà  pro- 
rogationem  Treguarum  Domino  noftro  fuprà  in  primo 
Capitulo  concelfx ,  &  attributs. 

Item  quod  in  cafu  quo  prœfati  Domini  Bernabos,  & 
Galeaz,  feu  eorum  alter,  vel  Subditi,  OfBciales,  vel 
Gentes  eorum ,  vel  eorimi  alterius  per  fe  ,  vel  alios 
Treguam  prœdidam  fregerint ,  feu  fecerint  frangi  quoad 
cafus  expreflatos  in  Capitulo,  quod  incipit:  Item  fi  fer 
prtediélos  Dominos  Bemabovem  isf  Galeaz  &c.  inferius 
descriptos,  videlicet  Civitatem,  Caftrum,  vel  Fortali- 
cium,  Villam,  vel  Locum  alterius  Partis,  vel  fuorum 
CoUigatorum ,  Adhœrentium ,  Subditorum ,  Recommen- 
datorum,  vel  Sequacium,  vel  alterius  eorumdem  per 
modum  Guerrœ ,  Tradatus,  vel  aliter  accipiendo,  vel 
ad  rebellionem,  vel  inobedientiam  reducendo,  vel  Sub- 
ditum ,  Colligatum ,  Adhoerentem,  vel  fequacem  Civi- 
tatem, Caftrum,  Fortalicium,  Villam,  vel  Locum  al- 
terius Partis  etiam  voluntarie  venire  volentem  recipien- 
do, feu  Territorium  alterius  Partis,  vel  fuorum  CoUi- 
gatorum, Adhserentium,  Subditorum,  Recommenda- 
torum,  Sequacium,  vel  Fautorum  hoftiliter  invadendo, 
vel  invadi  facicndo  ,  aut  prseftando  in  hiis  auxilium , 
confilium,  &  favorem,  etiamfi  Dominus  nofter  vellet 
Treguam  nihilominus  in  fua  firmitate  manere  infrà 
duos  menfes  poft  requifitionem  fadam  eis  contra  fa- 
cientibus, vel  alteri  eorum,  qui  contra  fecerit,  at- 
temptata, vel  fada  contra  Treguam  in  prccmiffis  cafibus, 
vel  eorum  aliquo  ad  ftatum  priftinum  non  reduxcrint, 
feu  reduci  non  fecerint ,  &  dampna  qualitercumque 
data  non  emendaverint  ,  feu  non  fecerint  emendari, 
incidant  ipforum  quilibet,  videlicet  illi,  vel  ille,  qui 
contra  fecerint,  vel  contra  fecerit  in  pœnam  centum 
millium  Florenorum  auri  ponderis  Camers  Apoftoli- 
cœ,  &  pro  folutione  hujusmodi  pœns  femel  tantùm 
pro  quolibet  eorum  in  cafu  quo  ipfam  didi  Domini 
I3ernabos ,  &  Galeaz  incurrerent ,  vel  alter  eorum  in- 
curreret,  veniendo  contra  Treguam  hujusmodi  in  cafi- 
bus fuperiùs  in  hoc  Capitulo  expreffatis,  vtl  aliquo  eo- 
rum, dabunt  Fideju (Tores, &  principales  Debitores  ipfo- 
rum quilibet  fex  ]VIiliies,&  fex  Mercatores ,  vel  plures 
bonos,&  fufficientes,  qui  non  fint  de  7'erris,  nec  Do- 
miniis  ipforum,  nec  eorum  alterius,  aut  CoUigatorum, 
feu  Sequacium  eorumdem, vel  Commune  Venetiarum, 
aut  Commune  Januse  ;  Ita  tamen  quod  Fidejuflbres ,  & 
N  3  princi- 
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A  principales  Debitorcs ,  qui  fe  obligabunt  pro  prxdiais , 

NNO  jeni-antiir  p^o  iiu  fumma,  &  qmmtitate,  pro  qua  le 
obligabunt'cxprelTè,  &  quilibet  diâorum  1- idejuflbrum, 
&  priiicipalium  Dcbitorum  habeant  in  bonis  duplum 
quantiratis,  feu  lummx,  pro  qua  le  obligabit._  vel  pro 
jpla  lamma,  &  quantitate  dentur  duo  Fidejuflbres,  & 
principales  Debitores  in  folidum,  quorum  luerque  ha- 
beat  in  bonis  tantum  capit.  fumma,  Icu  quantitas,  pro 
quâ  le  obhgabunt,  &  ad  pr^diftam  lummam  folven- 
dam  fubmiaunt ,  &  obligant  fupradiili  Procuratores 
prxfatorum  Dominorum  bernabovis.&Galeaz,  nomi- 
iiibus,  quibus  fuprà,  prxdidos  Dominos  Bernabovem, 
&  Galeaz ,  quorum  Procuratores  lunt  ,  &  utrumque 
jpforum  ad  vices  ,  &  Cohortem  Camerœ  Apoltolica; 
fub  pœnis,  &  fcntentiis  Ceniura>  Eccleliaftici  ;  Et  et 
nunc  nominibus  diâorum  Dominorum  fuorum,  quo- 
rum, Procuratores  exiftunt,  conlHtuerunt  ,&  tecerunt, 
acfaciunt,  &  conftituunt, omnibus  via,  modo,  à  tbr- 
ina,  quibus  melius  potuerunt  &  poifunt  ,  eorum,  & 
cujuslibet  eorum  in  Iblidum  luos  veros,  certos,  &  le- 
giptimos  Procuratores  VenerabilesViros  Dominos  Sub- 
diaconum  Domini  noftri  Pap32,Correétorem  Litterarum 
vApoftolicarum,Correaores  Litterarum  Pœnitentiaria;, 
Regillratores  Litterarum  Apofiolicarum  ,  &  Supplica- 
tionum  lîgnatarum,  nec  non  l\dagiftrum  Raymondum 
Scini,Bernardum  de  Bugneto,  &  Aurelium  de  Monte 
Granario,  abfentes  tamquàm.  prxfentes ,_  &  quemh'bet 
eorum  in  folidum,  ita  tamen  quod  non  fit  melior  con- 
ditio  occupantis ,  fed  quod  unus  ipforum  incxperit,  al- 
.ter  profequi,  mediare  valeat,  &  finire,  ad  comparen- 
dum  coram  Auditore  Curiœ  Camerx  Domini  noftri  Pa- 
px,  ejusquc  Locumtcnente,  vel  Vice-aiiditore  tociens 
quociens  opus  erit,&  ad  confiteiidum  coram  difto  Au- 
ditore, feu  Vice-auditore  ,  poftquàm  fuerit  declaratum, 
&  judicatum  per  Dominos  Cardinales  Commilfarios,  & 
Comitem  Sabaudis  infrafcriptos  ,  feu  fubrogandum , 
vel  mittendum  ab  eo,  feu  majorem  partem  ipforum, 
.de  qua  majori  parte  lit  prîefatus  Dominus  Cornes,  vel 
fubrogandus,  vel  mittendus  ab  eo  ,  diâos  Dominos 
Berna'oovem,  &  GaleaT,,  feu  alterum  eorum  incidiffe 
in  pœnas ,  &  fententias  tàm  pecuniarias ,  quàm  alias  in 
prœfenti  Contra£tu  contentas,  ipfas  commilïïones  pœ- 
narum,  &  ipfos  contravcniife  in  caiibus  fuprafcriptis , 
&  ad  rccipiendum  in  fe,  nominibus  diSoruiTi  Domino- 
rum poft  didam  declarationem,inonitiones,  mandata, 
prEcepLa,&  fententias  Cenfurœ  Eccleliafticœ  quascam- 
que  fupcr  prœdidis,  &  ex  nunc  juraverunt,  &  jurant 
in  animas  diilorum  Dominorum  fuorum  diétos  Procu- 
ratores fuos  minime  revocare,  usque  ad  fatisfaâionem 
integram  prEdifitoruni,  promittentes  etiam,  nominibus 
quibus  fuprà,  fe  gratum,  ratum,  firmum  perpétué  lia 
bituros  quicquid  per  diâos  i'rocuratores  ,  vel  eorum 
alterum  aâum,  faâum,  diâum,  vel  confeffatum  fue- 
rit in  prœmiffis  ut  fuprà,  ac  volentes  eosdem,&  quem- 
libet  eorumdcm  relevare  ob  omni  onere  fatisdandi, 
promiferunt,  eisdem  n^iminibus,  judicio  lilli,  &  judica- 
tum folvi  cum  fuis  claufulis  univerfis,  fub  ippothecâ, 
&  obligatione  omnium  bonorum  prxfatoruin  Domino- 
rum fuorum,  prœfentium  &  futurorum ,  &  diâi  etiam 
Fidejuirores,&  principales  Debitores  fubmittent,  &  obli- 
gabunt  fe  pro  diâo  Domino  Bernabove  in  centum  mil- 
libus  Florenis  auri  folvendis  femel  tantùm,&  pro  diflo 
.Domino  Galeaz  in  centum  millibus  Florenis  auri  fol- 
vendis femel  tantùm  ,  modo  &  forma  ,  quibus  diâi 
Domini  Bernabos,  &  Galeaz,  &  uterque  eorum  fe 
obligant,  &  ex  ContraÊtu  priefenti  obligati  funt  in  ca- 
fibus  contentis  in  prsefenti  Capitulo,  &  quolibet  eorum 
pro  illis  partibus,  pro  quibus  fe  obligabunt  expreffe,  & 
ad  ftandum  declarationi,  &  liberîe  voluntati  Domino- 
rum infrà  nominatoruin,  vel  ipforum  majoris  partis,  fi 
quod  dubium  fuper  incurfu  pœnarum,  vel  folutionum 
iplius,  aut  aliter  oriretur,  &  ad  folvendum  diâam  pœ- 
ram  femel  tantùm  in  cafu,  quo  incurretur  ut  fuprà,  & 
ultrà  quod,  dimiffis  diâis  Dominis  Bernabove,  &  Ga- 
lea7, ,  didli  Fidejuflbres,  &  eorum  quilibet  poffint,  feu 
poffit  discuti,  feu  exigi,  in  toto  vel  in  parte,  &  uno, 
vel  pluribus  diâorum  FidejulForum  dimiflb  ,  vel  di- 
miffis, alius  ,  vel  alii  poffint,  feu  poffit  discuti,  vel 
exigi,  lient  Domino  noftro  videbitur  faciendum  pro  ea 
Parte  videlicet,  pro  qua  fe  quilibet  ipfornm  Fidejulfo- 
rum ,  &  principalium  Debitorum  obligabit ,  ac  fe  fub- 
jnittent,  &  obligabunt  ad  vires  Camerx  Apoftolica;,  & 
ad  Cenfuras  Eccleliallicas,&  renunciabunt  folempniter 
omnibus  juribus,  per  qus  poffent  quommodolibct  fe 
tueri,  ac  Procuratores  in  Romanâ  Curià  conib'tucnt, 
&  alia  facient  in  conllitutione  diâorum  Procuratorum, 
&  etiam  mandata  eorum  in  forma  fuperiiis  cxpreflhta 
contra  pcrfonas  Dominorum  Bernabovis,  &  Galeaz 
prîediâorum,  fie  tamen  quod  fi  alter  diâorum  Domi- 


norum Bernabovis ,  &  Galeaz ,  feu  eorum  alterius  Snb* 
diti,  Officiales ,  vel  Genres  venirent  contra  Treguam 
hujusmodi  in  cafibus  fuperiùs  nominatis,  vel  altero  eo- 
rumdem,  &  alter,  ac  Subditi, Officiales,  &  Genres  ip- 
fius  plenè  obfervaret  Treguam  ipfam,  in  diâis  cafibus 
ille  folum  pœnam  prœdidam  incurrat,  qui,  feu  cujus 
Subditi,  Officiales,  vel  Gentes  Treguam  ipfam  rum- 
pillent. 

Item  quod  fi  fupradiâi  Doinini  Bernabos,  &Galeaz, 
aut  eorum  alter ,  per  fe  vel  Otlîciales  fuos,quoquo  mo- 
do procédant,  vel  procedi  ficiant  ,  durante  Tregua, 
contra  illos,  vel  aliquem  ex  illis,  qui,  durante  Guerra 
prœfenti,  cum  Domino  noftro,  vel  Gentibus  fuis,  vel 
aliis  fuo  nomine  ,  aut  CoUigatis,  Adhxrentibus,  Se- 
quacibus  ipfius ,  vel  aliis  eorum  nomine  de  veniendo 
ad  ejus  ,  vel  alicujus  ex  ipfis  CoUigatis  fervitia,  vel 
obedientiam  Traâatus  aliquos  habuerunt ,  vel  tenue- 
runt,  feu  fuerunt  in  hoc  confentientes ,  vel  participes, 
aut  praftiterint  in  hiis  auxilium,  confilium,&  favorem, 
ipfi  Domini  Bernabos,  &  Galeaz  ,  feu  eorum  alter, 
qui  contra  feciffent,  incurrat  pœnam  centum  millium 
Morenorum  auri  ponderis  Camerx  Apoftolica; ,  nifi 
dampna  emendaverint,  &  ad  ftatum  priftinum  reduxe- 
rint ,  faâa ,  &  attemptata  per  illos ,  ut  luprà ,  infrà  termi- 
num  duorum  menfium  poft  requilitionem  eis  faâam, 
vel  alteri  eorum,  qui  contra  fecillent,  feu  contra  fe- 
cilfet;  fi  verô  aliquis  ex  Subditis,  vel  Gentibus  eorum, 
durante  prœfenti  Tregua,  otfenderent  aliquem  ex  prœ- 
diâis,  qui  diâos  Traâatus  habuerunt  ut  luprà  ,  te- 
neantur,  &  debeant  prsfati  Domini  Bernabos,  &  Ga- 
leaz,feu  eorum  alter,  ut  fuprà,  facere  emendari  dampna, 
&  reduci  ad  priftinmn  ftatum,  fafla,  &  attemptata  in- 
frà duos  mentes,  poftquàm  fuerint  requifiti,  &  de  of- 
fendentilîus  facere,  &  fieri  facere  juftitice  complemeii- 
tum;  &  i]  eo  cafu  requifiti,  ut  fuprà,  infrà  didos  duos 
menfes  non  fecerint  emendari  dampna,  &  faâa,  &  at- 
temptata, non  fecerint,  feu  fieri  non  fecerint  juftitias 
complemcntum,  incurrant  pœnam  videlicet  illi,  vel 
ille,  qui  contra  fecerint,  vel  contra  fecerit,  floreno- 
rum  auri  centum  millium,  hoc  aâo  expreflè,  quod 
jam  banniti  pra:diâorum  Dominorum  Bernabovis,  & 
Galeaz,  feu  akerius  eorum, ad  Loca  ipforum  Domino- 
rum Bernabovis,  &  Galeaz  perfonaliter  non  accédant; 
&  fi  accédèrent,  &  in  illis  Locis  oftenderentur ,  non  in- 
currant prœdiâi  Domini  Bernabos ,  &  Galeaz  diâa  oc- 
cafione  pœnam  prœdiâam,  &  fimili  modo  banniti  Ter- 
rarum  Ecclefiœ,  feu' "olligatorum  fuorum  ad  Loca  ip- 
fius Ecclefiœ,  feù  Colligatorum  perfonaliter  non  accé- 
dant, &  fi  accédèrent,  &  in  illis  Locis  oftenderentur  , 
non  teneatur  Ecclefia,  nec  ipfi  Colligati. 

Item  quod  quslibet  Partium  pra;diâarum  nominare 
debeat  Colligatos, Adhérentes, Recommendatos,&  Se- 
quaces  fuos  infrà  duos  menfes  tantum  à  die  prxfentis 
celebrati  Contraâus  computandos  ,  hoc  aâo  ,  quod 
prœdiâa  nominatio  fiât  ,  &  fieri  debeat  in  fcripiis  in 
Civitate  Bononioe  coram  Domino  Cardinale  fanai  An- 
geli,  aut  deputando,  feu  deputandis  per  eum,  &  quod 
pro  Adhœrentibus,  Sequacibus ,  &  Recommendatis  per 
neutram  Partium  dentur, feu  nominentur  Subditi  Partis 
alterius,  qui  fe  palam  non  immiscuerunt  de  Guerra ;& 
de  contentis  in  prœfenti  Capitulo  ftetur  declarationi 
Dominorum  Cardinalium  Commiflâriorum,  fi  dubium 
oriretur. 

Item  diâi  Procuratores  prsfatorum  Dominorum 
Bernabovis, &  Galeaz, nominibus  quibus  fuprà, promi- 
ferunt  folempniter ,  &  promittunt  prcefato  Domino 
Cardinal!  ftipulanti,  &  recipienti  nominibus  quibus  fu- 
prà, fe,  diâis  nominibus, fa6l:uros,&  curaturos  cum  ef- 
feâu  ,  quod  prsfati  Domini  Bernabos ,  &  Galeaz 
eorum  Domini  prœfentcs  Treguas,&  omnia,  &  fingula 
in  eis  contenta  perfonaliter  ratificabunt ,  &  approba- 
bunt,&  facient  ratificari,&  approbari  per  eorum  Uxo- 
res,&  Liberos  masculos  quatuordecim  annorum  majo- 
res, &  eas,  ac  ipfos  obligare,  &  jurare  videlicet  de 
non  veniendo,  feu  faciendo  contra  Treguam  fimili 
modo,  &  forma,  ficut  ipfi  Domini  Bernabos,  &  Ga- 
leaz obligantur,  excepta  Fidejuflîonis  dacione,  &  hoc 
infrà  tertiam  diem  ,  poftquàm  ipfi  ,  _  vcl_  uterque  eo- 
rum pro  parte  prxfati  Domini  Cardinalis  fuerint  re- 
quifiti. 

Item  quôd  quœlibet  Partium  prociiret,  quod  Colliga- 
ti, Adhérentes, &  Sequaces  fui  infrà  duos  menfes  poft- 
quàm fuerint  nominati,  excepta  Domina  Regina  Sici- 
litc,  quœ  habeat  quatuor  menilis,  ratificent,approbent, 
&  confirment  pra;lentem  Contraâum,  &  omnia  Capi- 
tula contenta  in  co  ,  &  de  hujusmodi  ratificatione 
certificent  Dominos  Cardinales  Tusculan.  Gebeu- 
nen.  Munacen.  fanai  Martialis  ,  &  fandi  Eufta- 
chii,  qui  Treguas  hujusmodi  traâaverunt,  vel  alterum 
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eOrumdeiT),  feu  Dominum  Cardinalem  fandli  Angeli; 
quas  ratificationcs ,  &  certificationem  illi  Domini  Car- 
dinales, velille,  quibus,  feu  cui  notiâcata  fuerit  dida 
ratiâcatio  ,  feu  approbatio ,  debeant  ,  feu  debeat  iiifrà 
menfem  poft  certiticatioiiem  ,  feu  notificationem  eis,_ 
vel  ei  fattam^  Partibus  intimare.  Aûo  quod  li  aliqui 
ex  fupradictis  ratificare  debciitibus  prîcfeiitcm  Contrac- 
tum  approbare  nollent,  non  propterea  illa  Pars,  cujus 
erat  colligatus ,  adhœrens,  vel  fequax,  videatur  aliquid 
comra  prcefentem  Contratium ,  vel  promiffiones  in  eo 
contentas  fecille,  vel  veniife,  fed  foliim  illi,  qui  hoc 
approbare  noluerint,  non  gaudeant  beueticio  hujusmo- 
di  Tregus;. 

Item  quod  eligantur,  &  deputentur  ab'utraque  parte 
ConfervatoresTreguarum,qui  eas  faciant  inviolabiliter 
cuftodiri,&nihilominus,fi  effet  inter  Partes  quœtlio  de 
terminis,  vel  limitibus  Civitatum,  Cattrorum,  Villa- 
rum,  vel  Locorum,  vel  Territoriorum,  ipli  Confer- 
vatores  habeant  cognoscere,  &  li  non  poffent  concor- 
dare,  decidere,  vc'l  definire  ,  rcmiitatur  ad  Dominos 
Cardinales  &  Comitem  Sabaudi.-e  fuperiùs  nominatos. 

Item  li  aliquod  dubium  emergeret  ,  vel  occurreret 
circa  praîfentem  Contraélum,  vel  aliquod  ex  Capitibus 
inipfo  contentis,  feu  intelleèlum  vcrboram  politorum 
in  prsefenti  Contraau.feu  ctiam  li  oriretur  aliquod  du- 
bium inter  Partes,  utrum  Tregua  cenferetur  fratta,  vel 
non,  feu  fi  pœna  elfet  incurfa  ,  vel  non  ,  feu  aliud 
quodcumque,  vel  qualecumque  dubium, ftetur,  &ltari 
debeat,  tàm  per  Principales,  quàm  per  Fidejullores  ip- 
forum  Dominorum  Bernabovis,  &  G.ileaz,declarationi 
concordi ,  &  liberce  voluntati  diftorum  .Dominorum 
Cardinalium,  &  Comitis  Sabaudis,  vel  majoris  partis 
ipforum,  fie  tamen  quod  ipfe  Dominus  Cornes  débet 
unus  elle  ex  ipfis,  quibus  ex  nunc  Partes  ipfœ  de  hoc 
plenariam  potellatem  tribuunt ,  &  concedum.  Afto 
quod  eo  cafu  diftus  Dominus  Cornes  ad  pra;fatos  Do- 
minos Cardinales  debeat  venire,  vel  û  ex  aliquâ  caufâ 
venire  non  pofll't.vel  nollet,  debeat  loco  fui  unumMi- 
litem  deftinare,  qui  loco  fui  unà  cum  diftis  Dominis 
Cardinalibus  habeat  potcftatcm;  &  û  requilitus  nollet, 
vel  non  polTet  venire,  nec  mittere,di£t:i  Domini  Cardi- 
nales foli  procedere  valeant  prout  fupràj&  i\  continge- 
rit  unum  ex  dictis  Dominis  Cardinalibus,  feuplures, 
vel  oranes  quommodolibot  abelTci  Dominus  nofier  Pa- 
pa, loco  deficientis, vel  deficientium,  alium,  feu  alios 
pro  fuo  velle  poterit  libéré  fubrogare. 

Quxomnià,  &  fingula  fuprafcripta  antefatus  Reve- 
rendilïïmus  Pater,  &  Dominus  JDominus  Guillielmus 
Sanâi  Angeli  CardinalisCommiŒirius,nomin;bus, qui- 
bus fuprâ ,  &  pro  omnibus ,  &  fingulis  de  parte  Sanârsc 
Romanœ  Ecclefis,  de  quibus  fuprà  fit  mentio,  &  fu- 
prafcriptus  Dominus  Antonius  Procurator,  &Procura- 
torio  nomine  prxfatorum  Dominorum  Nicolai,  &  Al- 
berti  Marchionum  Eftenfium ,  &  pro  ipfis,  ac  pro  om- 
nibus, &  fingulis  fuis  Colligatis,  Subditis,  Adhceren- 
tibus,  Sequacibus,  Fautoribus,  &  Recommendatis,& 
aliis,  de  quibus  fuprà  fit  mentio  ex  parte  una,  &  prœs- 
cripti  Domini  Tomaxius  ,   Addoardus  ,  &  Valfallinus 
Procuratores,  &  Procuratorio  nomine  amefati  Domini 
Bernabovis,  &proipfo,  &  dlâi  Domini  Ludovicus, 
&  Antonius  Procuratores,  &  Procuratorio  nomine  fu- 
pralctipti  Domini  Galeaz,  &  pro  ipfo,  &  pro  omni- 
bus, &  fingulis  eorum  Colligatis,  Subditis,  Adhœrentibus, 
Sequacibas,  Fautoribus,  &  Recommendatis  ex  altéra, 
fie ,  &  prout  conventnm ,  aâum ,  ordinatum,  fcriptum  & 
expreflum  cft  in  Capitulis  faprafcriptis,debere  promitti, 
obligari ,  ficri ,  &  facero  fieri  per  fuprafcriptos,  &  quem- 
libet  eorum,   communitcr  aut  fingulariter,   aut  con- 
junàim.  &divifim,  &  fnb  modis,  formis.,  Paâis,tc- 
noribus,  adjcitionibus  ,   ac  obligationibus  quibuscum- 
que  fuperiùs  appofitis,  &  declaratis,  expreflis,  &  con- 
tentis promiferunc  fibi  invicem,  &   promittunt  altéra 
Pars  alteri  ,   &  altéra  alteri,  folemnibus  flipulationibus 
hinc  indè  intervenientibus  ,facere,  adimplere,  attende- 
re,  &  effeftiialiter  obfervare  bonâ  fide,  &omnidolo, 
&  fraude  ceflantibus,  per  le ,  &  alios  quoscumque  fupra- 
fcriptos ,   quibus   fecundum   fuprafcripta  tenentur,  & 
obligati  funt,  &  prout,   &  ficut  pro  eis  tenentur,  & 
obligati  funt  fecundum  contenta,  &  exprefifa  in  Capi- 
tulis, feu  Articulis  fuprafcriptis,  &  in  nuUo  contra  fa- 
cere,  vel  venire,  perle  vel  alium,  feu  alios,  de  jure 
vel  de  faâo  ,   diredè  vel  indireftè  ,    publiée  vel  oc- 
culté, feu  alio  quocumque  quaelito  colore,  &  qualibet 
ratione,  vel  caufâ,  fub  pœnis,  modis,  formis,  &  obli- 
gationibus fuperiùs  contentis,  &  exprefTatis,  &  prout, 
&  ficut  fpctialiter  conventum,   aflum,  &  declaratum 
eft  in  Capitulis,  feu  Articulis  fuprafcriptis.  prœdiâos, 
&  eorum  qucmlibet  fe  abfttingere  ,  &  obligare  de- 
bere. 
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Et  quod  poéna,  feu  pœnœ,  &  alia,  fub  quibus  diâx  A  KNO 
Partes,  &  quslibet  earum,  ac  qua;libet  ex  pra;di£tis  lé 
obligare  ,  &  abftringere  convenerunt  ut  fuprà ,  com-  I  2  7  f , 
mittantur ,  exigantur ,  ôr  e.xigi  valeant  cum  efliédu  per 
obfervantemj  &  obfervantes  à  contra  facientibus,  feu 
contra  faciente  juxtà  conventa,  fcripta,  &  expreffata 
in  Articulis,  feu  Capitulis  fuprafcriptis,  &  prout,  & 
ficut  in  ipfis  Capitulis  *  ferioliùs  continetur.  ^p.-iit-fc» 

Quâ ,  feu  quibus  pœnâ ,  feu  pœnis ,  ac  aliis  obliga-  fp-.*"o''"s. 
tionibus  fupra  contentis,  &  fpecificatis  in  Capitulis, ieu 
Articulis  pra:diâis, commiifâ,  vel  coramiflîs,ac  foluta^ 
vel  folutis,  femel,  vel  pluries,  nihilominus  pr^fensCoti- 
tradus  in  fuaremaneatfirmitate,  prout,  &  ficut  ellin  dic- 
tis Capitulis,  feu  Articulis  contentum,  &  esprelfatum. 
Renuntiaverunt  infuper  diéli  Domini  Commilfarius, 
&  Procuratores, nominibus  quibus  fuprà,exceptioni  pr» 
didorum  omnium,  &  fingulorum  non  fie  fadorum, 
conventorum,  &  promiflbrum  ut  fuprà,  exccptioni  dc- 
li  mali^  in  fadum  condidioni  fine  caufâ,  vel  ex  in- 
jullâ  caUfâ,  foti  privilegio,  feriis  quibuscumque,  ap- 
pellationiSj  nullitatis  ,  &  reftitutionis  in  integrum  rt= 
medio,  &  omni  juris  communis,  &  municipalis  ausi- 
lio,  &  privilegio  cuicumque,  per  quod  tueri  fe  poffet 
quoquo  modo,  aut  contra  prccdida ,  vel  aliquod  pra;- 
didorunl  aliqualiter  facere,  vel  venire,  &  fpecialiter 
juribus  dicentibus,  &  continentibus  generalem  tenun- 
tiationem  non  valere. 

Et  pro  prœmilforum  omnium ,  &  fingulorum  obfer- 
vacione  juxta  fuprà  contenta  ,  &  exprelfata,  obligave- 
runt,  &  ippothecaverunt  fpecialiter,  &  expreflfè  fibi  in- 
vicem prœfati  Domini  Commiffarius ,  &  Procuratores  j 
nominibus  quibus  fupfà,  omnia  &  fingula,  mobilia  & 
im.mobilia,  prœfentia  &  futura^  eorUm  quorum  Com- 
mififarius;  &  Procurator  exifiiunt,  videlicet  didus  Do- 
rhinus  Commiflairius  bona  Ecclefia;  Romane,  &  didus 
Antonius  bona  praîfatorum  Donu'norum  Nicolai ,  & 
Alberti  Marchionum  Ellenfium,  &  uniuscujusque  eo- 
rum pro  didis  Procuratoribus  Dominorum  bernabovis, 
&  Galeaz,  pro  ers,  &  eorum,  &  cujusiibct  eorurn  no- 
mine, ftipulantibus,  &  recipientibus ,  &  didi  Procura- 
tores Dominorum  Éernabovis ,  &  Galeat  bonà  prœfa- 
torum  Dominorum  Bernabovis  &  Galeaz,  &  utriusque 
eorum  prœfatis  Domino  Guilielmo  Cardinali  Commis- 
fario,  &  Domino  Antonio  didorum  Dominorum  Ni- 
colai, &  Alberti  ftipulantibus,  &  recipientibus , nomini- 
bus Commilfario,  &  Procuratorio  préefcriptorun],  quo- 
rum CommiflTarius ,  &  Procurator  funt,  qua;  bona  pra:- 
didi  Commilfarius,  &  Procurator,  &  quilibet  eorum ^ 
nominibus, antedidis  in  cafu,  vel  cafibus  contraventio- 
nis,  &  commiffionis ,  cum  eftedu  conltituerunt  fe  pro 
Parte,  contra  quam  fienda  ellèt,  &  cujus  obligatio  quE- 
fita  effet  precariô  poflîdere  usque  ad  fatisfadionem  in* 
tegram  eorum,  ad  quœ  tenentur,  &  obligati  ellènt. 

Infuper  juraverunt  prœdidi,  videlicet  Reverendîfïï- 
mus  Dominus  Cardinalis,  &  Commilfarius,  ut  moris 
efl;,  Commilfario,  &  fuo  non:!inibus,  &  pra:didi  Pro- 
curatores omnium,  &  fingulorum  fupradidorum,Pro- 
curatoriis  nominibus ,  quibus  fuprà ,  ad  Sanda  Dei  E- 
vangelia  corporaliter  Scripturis  ta6Us,in  animas,  &  fu- 
per  animas  eorum,  quorum  Procuratores  exiftunt,prœ- 
dida  omnia,  &  fingula,  prout  &  ficut  Dominos  iuos 
concernunt,&  obligati  funt,  inviolabilitSr  obfervare,& 
nullatenus  contra  facere,  prout  fuprà. 

'Fenores  vero  Litterarum  Apoftolicarum,  ac  Infiru- 
mentorum  Procurationum,de  quibus  fuprà  fit  mentio^ 
fequuntur  per  ordinem,  &  funt  taies. 

Ada  funt  hsec  Bononiœ  in  Palatio  refîdentia;  Reve- 
rendiflimi  Patris,  &  Domini  Domini  Cardinalis  fandli 
Angeli  fupradiâ:i, fub  anno,  Indidione,  die,menfe,& 
Pontificatu,  quibus  fuprà  prœfentibus. 

la  Chrijii  nomine  Amen.  Noverint  univerfi  &c.  con- 
ftitut.  &c.,  ac  confiderantes ,  &  attendeutcs  quod  cum 
in,  de,  &  fuper  guerris  ,  discordiis,  &  dilfenfionibus 
prœteritis,  &  tune  vigentibus  , inter  ipfas  Partes,  fuerit, 
&  fit,  Divinâ  favente  clementià ,  perventum  ad  Con- 
cordium,  feu  Treguam  fub  certis  modis,  formis,  te- 
noribus,&  obligationibus,  prout  de  hiis  omnibus  cons- 
tat publico  Inftrumento  ftipulato  ,  &  publicato  inter 
didas  Partes  per  meNotarium  infrafcriptum  fub  anno  , 
Indidione,  die,  menfe,  Pontificatu,  &  loco  quibus 
fuprà,  quodque  pro  bono  ,  tranquillitate  ,  &  utilitate 
prEfcriptorum  omnium,  &  quorumcumque  Colligato- 
rum  ,  Adhxrentium  ,  P'autorum  ,  Recommendato- 
rum,  Sequacium,  &  Subditorum  ipforum,  &  cujus- 
iibct ipforum  ,  &  totius  Italix  ,  &  Populorum  ip- 
fius  expedit  ordinare,  ac  providcre  de,  &  fuper  Genti- 
bus  armigeris,  ftipendiariis,  e'quefiribus ,  &  pcdeflribus, 
qUGE  de  prsfenti  funt  ad  ftipendium,  feu  fervitia  prœ- 
f  didorum,  &  cujusiibct  eorum,  &  aliis  quibuscumque 
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AnKO  ad  raphias,  &  aliéna  flipeudia,  feu  dampna  dispofitis, 
&  auelantibus,  ut  ab  eorum  pravis  coiiatibus  reirahan- 
1375.  tur  &  cellct  prxdiaonim  conttahentium  ,  &  aliorum 
lupralcriptorum  molelHa  ,  &  dnquietas  quaUscumque, 
&  ex  hoc  intcr  didos  contrahentes ,  &  alios  iupralcrip- 
tos  tollatur  omnis  occalio  discordiœ,  diflenlionis,  per- 
turbationis,  &  cujuslibet  noxiœ  novitatis. 

Idcircô  prEtati  Revcrendiffimus  Pater,  &  Domiiius 
DomiiHis  Guillielmus  ,  &  Dominus  Antonius  Com- 
millariuSi&Procurator, nominibus  fupralcriptis  ex  uiia, 
&  antefcripti  Domitii  Tomaxius,  Addoardus,  &  Vas- 
fellinus,  Frocuratores  prœfati  Domiiii  Bernabovis,  ac 
prEtatus  Dominus  Ludovicus,  &  Antonius  Procurato- 
res  antefati  Domini  Galeai  ex  altéra  iupralcriptis  peri- 
culis,  &  malis  occurrere,  h  remcdium  adhibcre  volen- 
tes,  &cupientes,  ad  Conventiones ,  Promiffiones,  & 
Obligationes  infrafcriptas  deveuerunt,  &  deveniunt,vi- 
delicet,  quôd  qua;libet  Gentium  Partium  prœdiâarum 
de  Gente  armigera,qûam  habet  de  prcofenti,  taliter  dis- 
ponet,  providebit,  &  ordiiiabic  ,  quod  ,  Treguâ  ,  de 
quâ  fupra  fit  mentio ,  durante ,  non  poffit  eflTe  ipfa  Gens 
contra  Partem  alteram,  nec  in  ejus  Territoriis  com- 
morari  per  modum  focietatis,  ftipendii,  vel  alio  quo- 
cumque  modo,  nec  ad  praîdida,  aut  aliquod  ex  eis, 
prxftabunt  iplls  armigeris  auxnium,_conlîlium,  &  fa- 
vorem,  immô  eos  fuo  pofTe,  bonâ  fide,  &  fine  fraude 
impedient,  &  reliftent,  caflabuntque  gentes  illas,  quas 
caffare  voluerint  per  partes,  &  tcnipore  competenti  in- 
termedio,  &  faciendo  per  diverCis  partes  discederc,fic- 
que  verifimiliter  pofteà  revenire  non  polfuit ,  &  aliis 
modis  convenientibus,  aut  utifibus,  toto  pofie  fuo,  & 
omni  fraude  ceffiinte  ;  Et  quia  hoc  fatis  elfet  diflncile, 
fi  de  alio  remedio  non  provideretur ,  &  ad  hoc  ut  om- 
nes  ofFenfE  ceifent,  &  ut  puritas  animorum  ipforum 
contrahentium  circa  tidelcm  obfervationcm  Treguœ 
prsdiélœ  meliùs  manifelletur  pro  confervatione  (tatus 
fartium  pr^didarum,  &  cujuslibet  earum,  &  tranquil- 
litate  totius  Italix,  volueriim,  &  convenerunt  fpctiali- 
ter,  &  exprcllè,quod  omnes  armigeri  in  ltalia,in  Ter- 
ris, Dominiis,  feu  l'erritoriis  ipforum  contrahentium, 
CoUigatorumdeprsfenti,  &  pro  illâ  Guerrâ  Lombardis 
Sequacium,  feu  Fautorum  exiftentes  furcnfes,  &  non 
Subditi  Partis  illius  ,  videlket  tàm  illi  ,  qui  per  ipfas 
Partes  caffabuntur,  quàm  illi,  qui  ad  prxfens  non  lunt 
ad  ftipendia  alicujus  Partium  prasdiélarum,  illis  tantum 
exceptis,  qui  per  Partes  ipfas,  vel  ipfarum  alteram  ad 
fua  ftipendia,  &  fervitia  retinebuntur,  &  expellantur  de 
Terris,  &  Territoriis  ipfarum PartiUm  in  Italiâ  exiften- 
tibus  per  Concordiam  cum  iplis  armigeris  fiendam,  vel 
aliter,  prout  utilius  ipfis  Partibus  vidcbitur,  commiini- 
bus  cxpcnfis  Partium  prsdictarum  ,  hoc  modo  videlicct, 
quod  Dominus  nofier  Papa  prxdiâus,  &  fui  Colligati, 
Adhxreotcs,  &  fuprafcripti  Iblvaut  de  quinque  partibus 
duas  partes,  &  diài  Domini  Bernabos,&  Galea2,cum 
fuis  CoUigatis,  Adhxrentibus,  &  Sequacibus  folvant 
de  diiftis  quinque  partibus  alias  très  partes, quas  debeant 
folvere  inftà  menfem  à  tcmpore  Concordia;  habits  fu- 
per  diâis  gentibus  cxpellendis  in  totum,  vel  in  parte. 
Hoc  afto  quod  ftatim,  &  fine  morâ  ad  fxccutionem 
fuprafcriptarum  eifeSualiter  procedatur  bona  fide,  & 
quod  modus,  &  forma  diâx  Concordia:  lit,  &  efie  de- 
beat  in  dispofitione,  &  ordinatione  Partium  prxdifla- 
rum,  fi  poterunt,  &  voluerint  concordare,  &  fi  Partes 
non  effent  concordes,  eligantur  per  ambas  Partes  duo 
probi  viri  de  partibus  iftis,  qui  fint  interdiras  Partes 
Arbitri,&amicabilesCompofitores  fupcr  modo,  &  for- 
ma Concordiïj&ubi  praediâi  duo  fie  eligendi,ut  fuprà, 
non  concordarcnt ,  eligi  debeat ,  &  eligatur  per  didas 
Partes  concorditer  tertius ,  quorum  duo  declarationi ,  & 
voluntati  Concordii  circa  prxdiSa,  &  eis  discordanti- 
bus  declarationi,  &  voluntati  tertii  fuprafcripti  concor- 
danti  cum  altero  ex  duobus  fupralcriptis  ftari  debeat,  & 
fie  ex  nunc  prxfatus  Commifiarius,  &  Procurator  fu- 
prafcriptuSjCommiffario.&Procuratorio  nominibus,in- 
vicem  folempniter  convenerunt,  &  promiferimt,&  eos, 
quorum  Commifiarius,  &  Procurator  funt,  obligave- 
runt.  Hoc  etiàm  expreflè  convento,  quod, pro  genti- 
bus exifientibus  in  Dominiis,  feu  Territoriis  Domina; 
Reginx  Jerufalem  &  Sicilix,  non  teneatur  ad  aliquid 
etiam  ex  omnibus  prxfatis  nominibus  fuprafcriptis  ad 
fupcriùs  contenta,  nifi  ad  procurandum ,  &  operandum 
bonâ  fide,  hoc  ctiàm  fpecialitcr  adjeâo,  quod  Subditi 
Partium,  qui  client  ad  fux  Partis  ftipendia  de  prxfcnti, 
vel,  Guerrâ  durante,  fuiflent,  arâ;cntur,&  abftringan- 
tur  ab  eorum  Dominis  fuo  pofle,  &  bonâ  fide,  per  fi- 
deju (forum  dacionem,profcriptum,feu  baunum,pcena- 
runi  impofitionem,  bonorum  publicationem ,  feu  aliis 
modis  expedicntibus,  quod  ad  dampna  Partis  alterius 
HuUatcnus  accèdent. 


Qux  omnia,  &  fingula  fuprafcripta  prxfati  Domînl  Amvta 
Guillielmus  Cardinalis,  &  Dominus  Antonius  ex  uiiâ  , 
&  prxfati  Domini  Thomaxius,  Adoardus,  VaifuUinus,  i  27  ç, 
&  Ludovicus,  &  Antonius  ex  altéra,  CommiUario,  &  ^ 
Procuratoriis  nominibus  quibus  fuprà,  &  pro  illis, pro- 
miferunt  libi  invicem,  videlicet  una  Pars  alteri,  &  al- 
téra alteri,  fuper  fide  ,  ac  legalitate  Dominorum  fuo-  'M 
rum,  quorum  Commilfarii,  &  Procuratorcs  exiftunt,  A 
ac  etiam  folempnibus  ftipulationibus  hinc  indè  interve- 
nientibus,  facere,  adimplere,  &  inviolabiliter  obfervare 
toto  eorum  polfe,  boni  &  purâ  fide,  ac  omui  dolo, 
fraude,  &  circumventione  ceffantibus, Treguâ  durante, 
&  in  nullo  de  jure,  vel  de  fado ,  dircdc  vel  indiredè, 
tacite  vel  exprelie  ,  publiée  feu  occulté  ,  feu  aliâ 
quacumque  rationc,  durante  Treguâ,  contrafacere,vel 
vcnire,  nec  in  prxdidis ,  aut  eorum  aliquo  cavillatio- 
nes,  dilaciones,  autinducias,  feu  fubterfugia  quxrere, 
adinvenire,  ponere,  vel  aliqualiter  allcgare,  dittâ  Tre- 
guâ pendente  ,  nec  etiam  locietutem,  conventiculas, 
vel  congregationcs  quascumque  Gentium  armigerarum 
in  Italiâ,  durante  Treguâ ,  ordinare,  emergere,  mitte- 
re,  favere,  defenfare,  feu  quocumque  modo  manute- 
nere,  nec  eis,  &  de  ipfarum  corpore  exeuntibus  prx- 
bere  favorem,  auxilium,  vel  confilium  quoquo  modo, 
immô  ipfas  impedire  ne  fiant,  &  faCtas  deftruere,  & 
annihilare  fuo  poife,  &  bonâ  fide  ,  fub  pcenâ,  &  obli- 
gatione  dampnorum,  expenfarum,  &  interelle  à  Parte 
contrafaciente  Parti  obfervanti  debcndorum. 

Extraéla  fuit  pnefens  Copia  à  Regijlro  infcrifto  fub 
Litteris  V.  V.  Bernabovis  Viceco'/nitis  exijlente 
in  Regio  Archiiio  Cajiri  Partie  Jovis  Mediolani  iti  papi- 
ro  l'cripto.  Dat.  Mediolani  die  trigcfima  menfis  Oàobris 
aiini   1719. 

Examina'Vit  JoANNES  FrakciscUS  Stri- 
G  E  L  L I  u  S  Regii  Archiva  Officialis. 
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Traité  de  'Trêves  four  un  An  ^  conclu  entre  E- 2-7- Ji^'^' 
DOUARD  III.  Roi  d'Angleterre  fg"  Jean 
Roi  de  Caftille  Ci?  de  Léon  d'une  part ,  £5"  Char- 
les V'I.  Roi  de  France  de  Vautre.  Fait  à 
Bruges  le  2,7.  Juin  137]".  [Rymer,  Fœ- 
der.i ,  Conventiones  ,  ccc.  Tom.  VII.  pag. 
68.] 

JOhan  Roy  DE  Castille  et  de  Léon, 
Duc  de  Lancaftre,  a  touz  ceulx,  qui  ces  Lettres 
verront,  Salutz. 

Savoir  faifons  qui  ,  come  noftre  trafeint  Piere  le 
Pape,  a  plufours  foiz  prie  &  requis,  par  fes Lettres, & 
fait  prier  &  requerer  ,  par  fes  follenez  Meflages,  & 
darreinement,  par,  reverentz  Pieres  en  Dieu,  l'Erce- 
vesqtie  de  Ravennes ,  &  VRvesqiie  de  Caipentras ,  nos- 
tre  tresredoubte  Seigneur  &  Piere,  de  encliner  &  con- 
descendre a  bone  Paix  &  Accord  ovesque  fon  Adver- 
faire  de  France , 

Et ,  pur  ceo  ,  noftre  dit  tresredoubte  Seigneur  & 
Piere,  a  la  requeft  des  ditz  Meflàges  de  noftre  dit  Seint 
Piere,  nous  eit  comife  &  envoie,  par  devers  eux,  es 
Parties  de  Flaundres,  pur  traidier  de  la  dit  Paix  oves- 
que, noftre  Coufin,  le  Duc  de  Bnrgoign ,  Frère  au  dit 
Adverfiire,  ficome  il  appert  par  fes  Lettres,  des  quel- 
les le  tenour  s'enfuit, 

Edward,  par  la  grâce  Dieu ,  Roy  de  Fran- 
ce ET  d'Eng  LETERRE,  Sire  d'Jrlaunde,  a,  nos- 
tre  treschere  &  tresame  Filz  &  foial,  Johan  Roi  deCas- 
tille  isj  de  Léon,  Duc  dp  Lancaftre,  Salutz. 

Parmy  la  tresgrant  expérience  &  parfait  coignoifan- 
ce,  qui  nous  avons  &  tenons  de  voz  avifement,  dis- 
crccion  h  loialte  l^c.  prout  fupra  in  Potefiate  Dat.  8. 
Jun,  deinde  fequitur  hoc  modo;  "videlicet. 

Et,  pur  traitier  de  la  dite  Paix  &  Accord,  Nous& 
noftre  dit  Coufin,  &  plufours  autres,  du  Counfeil  de 
noftre  dit  tresredoute  Seigneur  &  Piere  h  de  fon  dit 
Adverfaire,  avons  eftee,  par  piufours  jours,  avec  les 
diz  Meftages  en  la  Ville  de  Brugges, 

Finablement, 

A  lour  requeft,  en  esperaunce  de  bon  Paix  &  bon 
Acord  eftre  mis  procheinement  entre  les  dites  Par- 
ties, 

Nous, 

Pur  l'onnour  de  Dieu  ,  &  révérence  de  noftre  Seint 
Piere,  le  Pape,  &  pur  la  gtante  pite  &  compafl5on  qui 

iivons 


DU     DROIT     DES     GENS. 


lo; 


avons  du  Poeble ,  qui  par  caufe  des  dites  Guerres  a  tant  ' 
ad  elle,  &  lerroit,  li  plus  duroient,  grevez,  opriinez, 
&  damages , 

Avons  ottroie,  promis,  &  accordez,  &  par  ces  pre- 
fentez  Lettres ,  ottroions,  promenons,  &  accordons, 
ovesque  noltre  dit  Coulin  ,  par  vertu  du  Povoir  ,  a 
Nous  donnez  par  nollre  dit  tresredoute  Seigneur  & 
Piere, 

Et  lui  auflî,  avec  nous,  par  venue  du  Povoir,  a  ly 
donez ,  fur  ceo ,  par  Ion  dit  Seigneur  &  Frère  ,  du  quel 
le  tenour  s'enfuyt, 


Et  pur  ,    noftre  treschere  Seigneur  &  Ffere  a    le  A  vMri 


Charles,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de 
France,  a  touz  ceux  ,  qui  ces  Lettres  verront , 
Salutz. 

Savoir  faifons  qui  , 

Corne, noftre  Seint  Piere  Je  Pape  Nous  a,  plufours 
foiz ,  prie  &  requis ,  par  ces  Lettres  &  iVleffages  foleni- 
nez ,  & ,  darreinement ,  par  rcverentz  Pieres  en  Dieu , 
r Arcevesque  de  Ravcmies ,  &  l'Evesque  de  Carpentras , 
qui  nous  vouffifons  condescendre  &  encliner  a  bone 
Paix  &  accorde  entre  Nous  &  noftre  Adverfaire  d''En- 
gletcrre.  Nous, 

Enclinans  as  Prières  de  noftre  dit  Seint  Piere ,  pur 
honur  de  Dieu,  &  de  Seint  Siège  de  Rome,  &  auxi 
pur  le  bien  de  Paix,  que  nous  &  touz  bones  Parfones 
devons  voloir  &  defirer. 

Requis,  par  les  ditz  Reverentz  Pieres,  d'envoier  par 
devers  eux,  es  Parties  de  Flandres,  ou  aillours  illec 
environ,  de  noz  Genz,  tielz  come  bon  nous  lemble- 
roit  ,  pur  traitier  de  la  dite  Paix  avec  Jeha»  Duc  de 
Lancaflre ,  Filz  de  noftre  dit  Adverfaire, 

Confians  pleinement  de,  noftre  treschere  &  tresame 
Frère,  Philif  Duc  de  Bourgoign-,  iceulx  avons  ordene 
&  comis  a  aler  en  dites  Parties  de  Flaundres ,  ou  ail- 
lours ,  par  devers  les  dites  Mefluages  de  noftre  dit  Seint 
Piere , 

Et  ly  avons  done,  &donons,  parle  teneur  de  ces 
prefenz,  plein  Poair,&  Auâorite,  &  Mandement  fpe- 
cial  de  accorder,  prendre,  &  fermer,  pur  Nous  &  en 
noftre  Noun,  avec  le  dit  Duc  de  Lancafire  ^  &  autre 
de  la  partie  de  noftre  dit  Adverfaire, par  ly  ïpecialment 
a  ceo  comis,  Trêves  ou  foeffrance  de  Guerre,  en  es- 
pérance de  Paix  entre  Nous,  noz  Subgiz,  Amis,  Al- 
liez, BienveuUantz,  &  Adherens,&  ceux  de  noftre  dit 
Adverfaire,  en  tielx  Marcheez  ,  Leux  ,  &  Countrees , 
tant  par  Terre ,  come  par  Meer  ,  &  jusqes  a  tiel  temps, 
come  bon  ly  femblera. 

Et  auflî  de  convenicr,  traitier,  pacifier,  tranfiger, 
&  accorder,  avec  eux  ,  de  &  fur  touz  les  descors, 
contens,  diftenlions,  queftions,  &  debatz,  meeus  ou 
espérées  a  movoir  entre  nous,  noz  ditz  Amys,  Alliez, 
BienveuUantz,  &  Adherens,  noz  Roialme, Terres ,  & 
Seigauries  d'une  part,  &  noftre  dit  Adverfaire,  &  ceux 
de  la  Partie ,  d'autre  part ,  de  faire ,  mettre ,  &  accor- 
der ,  en  noft'e  nouu  ,  &  pur  nous  ,  avec  noftre  dit 
Adverfaire,  bone  Paix  pur  nous,  noz  Roialme,  Ter- 
res, &  Seignuries ,  Alliez,  Subgiz,  Amiz,  &  Bien- 
veuUantz defTusditz, 

Et  ycelle  Paix,  &  toutes  les  chofes,  contenuz  en 
celle,  ou ts  Articles,  ou  Scriptures ,  faiz  fur  ceo,ba- 
1er,  fermer,  &  jurer  en  l'Aime  de  nous,  &promettre, 
tenir  &  accomplir,  &  fur  ce  doner  &  ottroier  fes  Let- 
tres , 

Et  generalment  de  faire  es  chofes  deflTuisditz ,  &  en 
leur  circumftances  &  dependences,  tout  ceo  q'il  verra 
eftre  a  faire,  &  qui  fere  purrions  ii  nous  y  eftoismes  en 
Parfone,  ja  ceo  foit  qui  ce  foient  chofes  qui  requirent 
Mandement  plus  fpecial. 

Et  tout  ceo,  qui  par  luy  ferra  traitie,  fait,  &  acor- 
de,  es  chofes  deftfuisditz ,  &  en  leur  circumftances  & 
dependencez,  tant  par  Terre,  come  par  Meer,  Nous 
promettons,  en  Parole  de  Roy,  &  fur  obligacion  les 
biens  meubles  &  non  meubles ,  de  Nous  &  de  nos- 
tre  Roialme,  avoir  ferme  &  aggreable,  &  faire  tenir, 
garder,  &  acomplir,  de  point  en  point,  loialment  & 
véritablement,  fanz  fraude  ou  mal  engyn,  &  fanz  ve- 
nir ou  foufFrir  venir  encontre  par  quelconque  voie,  & 
confermer,  par  noz  Lettres,  touz  fois  qui  requis  en 
ferrons. 

En  tesmoignance  de  ceo  nous  avons  fait  mettre  nos- 
tre  Seal  a  ces  Lettres. 


Pur,  noz  treschere  Frères,  le  Counte  de  Cantebrigg^ 

Mellire  T'humas  de  IVodeftok, 

Pur  Meflâre  Johan  de  Montfort ,  Duc  de  Bretaigne, 

Et  pur  nous  ; 

Et,  noftre  dit  Coufin,  le  Duc  Burgoign^ 

Pur,  fon  Seigneur  &  Frère,  le  Adverfaire  de  noftre 
tresredbubte  Seigneur  &  Piere, 

Pur  Henri  noftre  Adverfaire  de  Caftill, 

Pur  ,  fon  Seigneur  ,   fon   Neveu  le  Donlphine  de 
Vicne , 

Pur,  fes  trescheres  Frères  ,   le  Duc  d'Anjou  ^  de 
Berri , 
Et  pur  ly  mesmes, 


I37J. 


Donn.  aParis,  en  noftre  Ouftiel  de  Seint  Poul,  k 
primere  jour  de  Marce,  l'An  de  grâce  Mille,  CCC, 
LXXI V.  &  de  noftre  Règne  le  xi. 

Treux  Generalx, 

Pur,  noftre  tresredoubte  Seigneur  &  Piere,  le  Roy, 

ToM.  II.  Part.  I. 


Et  pur  touz  lour  Roialmes,  Duchies,  le  Doulphine 
de  Fiene ,  Countees ,  touz  les  Terres ,  &  Seigneures 
de  l'un  part  &  de  l'autre,  tant  par  Terre,  come  par 
Meer , 

A  comencer  les  dites  Trêves,  en  &  par  les  Trêves 

Paiis,  &Lieux,  &  as  jours  qu'cnfuont  ;  C'eftaffavoir^ 

En  Picardie  &  Vermondoys  i,   &  par  toute  la  Paiis  de 

cea  la  Rivere  Doys,  &  en  tout  le  Koialme  d'Engleterre 

le  jour  de  la  Dat  de  ces  Lettres, 

Exceptez  les  Portz  de  la  Meer,  ou  les  Trêves  co- 
menceront  a  courre  as  jours  delfoubz  déclarez , 

En  Normandie,  en  France,  en  Champaygne ,  en  Bur- 
goign,  en  Daulphinee  ,  le  ii,  jour  de  Juyïlet  profchein 
a  venir. 

En  Bretaigne,  en  Anjoii,  en  Mayne ,  &  en  'lorayne 
le  vu.  jour  de  dit  Mois  de  Juyiet, 

En  Poitou  ,  Santonge  ,  Englemois  ,  Alvorne  ,  Ly^ 
rnoojfin,  &  Berri,  Bourbonoys ,  &  le  Counte  de  Feroys , 
le  xvi.  jour  d'icelx  Mois  de  Juyiet , 

En  Agenoys,  en  Burdeloys ,  en  Bayonois  ,ç.vs.  Roergne, 
en  Bigarre,  &  es  autres  parties  de  Guienne  &  de  Lan- 
guedoc ,  &  generalment  en  touz  ces  autres  parties  du 
Roialme  de  France,  nonn  nomez  &  déclarez  cy  delTus, 
le  XXII.  jour  de  dit  Mois  Juillet, 

Et  en  le  Roialme  de  Caftille,  le  ii.  jour  d'Aoft,  pro- 
chein,  a  venir. 

Et  par  Mer,  de  VEfclufe  ,  en  Flandres,  jusqes  a  H 
Bouche  de  Sayne,  &  par  les  PortZ  qui  font  a  l'oppollte 
en  Engleterr'e,  a  le  ix.  jour  de  Mois  de  Juyiet  des- 
fusdit. 

De  la  dite  Bouche  de  Sayne  jusqes  a  la  ./?of/5<?/?,  & 
par  les  Portz,  qui  a  l'oppolite  fount  en  Engleterre  ,  le 
XVII.  jour  de  dit  Fvlois  de  Juyiet, 

Et  de  la  Rochell  jusqes  a  Bourdeux  &  Bayonne,  le 
XXII.  jour  d'icelx  Moys  de  Juillet, 

Et  generalment,  par  toux  les  autres  Portz  &  Parties 
des  Roialmes  de  France,  &  à' Engleterre  &  de  Caftille , 
&  des  autres  Seignuries  des  Roys,  &  de  leur  Alliez, 
Eidantz,&  Adherens,  tant  par  Terre,  come  par  Meer, 
le  ii  jour  de  dit  Mois  d'Aoft^ 

Et  durerount  ycelles  Trieves  ,  de  les  jours  delTus 
déclarez,  en  checun  Paiis,  jusqes  a  darrein  jour  de 
Juyn,  Soleil  levant;  qui  ferra  l'An  Mille,  CCC  foi- 
xante,  &  xvi. 

Et  avons  promis  &  jurez ,  fur  les  Sdntz  Evangelez 
de  Dieu,  par  nous  touchez,  &  uncore  promettons, 
loialment  &  en  bone  foy ,  par  ces  prefentez ,  tant  en 
noun  de  noftre  dit  tresredoute  Seigneur  &  Piere,  par 
vertue  du  dit  Povoir,  de  ly  a  nous  fur  ceo  done,  come 
en  noftre,  tenir  &  garder,  bien  &  loyalment,  &  faire 
tenir  &  garder,  les  dites  Trêves,  tant  par  Mer,  come  par 
Terre,  par  touz  les  Lieux  &  Paiis  fusditz,  fanz  faire, 
ou  foufFrir  eftre  fait,  aucune  chofe  au  Contraire. 

Mes,  duranz  les  dites  Trêves,  ccffera,  &  ferrons 
cefTer,  generalment  &  univerfelement ,  touz  prifes  de 
Parfones,  de  FortereftTes,  &  autres  Lieux,  pilleries, 
roberies,  arceures,  &  tout  autre  ftiit  de  Guerre,  par 
touz  les  Roialmes, Terres,  &  Seignuries  de  l'une  Par- 
tie &  de  l'autre. 

Et  purront,  durant  le  temps  des  diz  Trieves,  touz 
les  Subgiz  ,  de  l'une  Partie,  &  de  l'autre,  desarmez, 
aler,  venir,  demourer,  marchandier,  &  faire  tous  au- 
tres euvres  &  bufoignez  liablez ,  feurement  les  uns  es 
Parties  des  autres,  fanz  eftre  empefchcz,  areftez,  ou 
moleftez  par  Merquc,  ou  Reprcfaille,  ou  Contreprife, 
coment  qui  foit,  en  paiant,  toute  foiz,  les  devoirs  or- 
denez  en  Lieuz  &  Paiis  ,  ou  ils  ferront,  ou  par  les 
quculx  ils  paflTcront,  fanz  ceo  qui  paieront  autre  choli; 
qui  les  Subgiz  des  Seignurs ,  ou  ce  ferra. 

Toutefoiz  ne  purront  il  entrer  es  Chafteulx  de  Gar- 
de, les  uns  des  autres,  fanz  Licence  des  Seigneurs  ou 
Capitains  des  Lieux,  ou  des  Confervatours  des  Trie- 
ves, ou  autres  aianz  povoir  a  ceo, 

O  Et 


CORPS     DIPLOMATiaUE 


lOÔ 

Akko  Et  aafi  ne  purront  entrer  es  Villes  fermées  ,  ou  au- 
,/.i.ni>w  ^^^^  Forferelfes,  li  ils  ne  font  desarmez,  &  en  petit 
I  î  TÇ.   noumbre.  ,     ,       o  ■  t 

•^  Et    avec  ceo  ,   noftre  dit  trcsredoubte  Seigneur  & 

Piere'  ou  aucun  de  fes  Alliez  ou  Subgiz  deffusdiz,  ou 
nous  ne  endurrons ,  ou  ferrons  enduir ,  ascun  des  Al- 
liez ou  Subgiz,  du  dit  Adverfaire  de  noftre  dit  tres- 
redoubte  Seigneur  &  Piere ,  a  laiffer  Ion  Partie  ou  fou 
Alliance,  durant  le  temps  de  la  dite  Trieve, 

Et  ne  fufferont  aucunes  Parlbnes  eftre  priles ,  a  cau- 
fe  de  Guerre,  areftez ,  ou  empefcheez. 

Ne  eftre  prife,  affailly,  combatu,  efchiele,  ou  em- 
ble  aucun  Fort  &  Terres  &  Paix  de  l'obefflance  du  dit 
Adverfaire  de  noftre  dit  tresredoubte  Seigneur  &  Piere, 
ne  fes  dites  Amys,  Alliez,  Aidanz,  &  Adherens, 

Et,  fi  aucuns  Parfones  ou  Lieux  eftoient  prifez, 
noftre  dit  Seignur  &  Piere  les  ferra  délivrer  les  Parfo- 
nes  avec  leur  Biens,  &  les  Lieux  rendre  &  reftituer 
fanz  delay,  contredit,  ou  difficulté  aucun,  fi  toft  qui 
requis  en  ferra.  . 

Et  auffi  ne  foufrerons  aucun  Fort  eftre  fait,  ou  en- 
force,  de  novel,  en  aucuns  des  Terres  &  Paix  ,  de 
l'obeiffance  du  dit  Adverfaire  de  noftre  dit  Seigneur  & 
Piere ,  ou  de  fes  Alliez  ou  Subgiz  devant  diz ,  par  les 
Genz  de  obeilfance  de  cely  noftre  tresredoubte  Sei- 
gneur &  Piere ,  ne  d'aucun  de  fes  Alliez ,  pur  porter 
damage  ou  préjudice,  en  temps  a  venir,  afon  dit  Ad- 
verfaire, ne  a  ascune  de  fes  Subgiz  ou  Alliez. 

Et  ne  fouffrera  noftre  dit  Seigneur  &  Pitre,  ne  nous 
aufi,  en  aucune  manière,  qui  aucun  de  fes  Alliez  ou 
Subgitz  aille  a  faire  aucun  damage  ou  préjudice  en  le 
Terre  de  fon  dit  Adverfaire,  ne  de  fon  obeiflTance,  ne 
de  aucun  de  fes  Alliez,  Amis ,  BienveuUianiz ,  ou  Sub- 
gitz, foit  par  manere  de  Compaignie,  de  roberie,  ou 
autrement,  par  fait  ,  parole  ,  comfort ,  counfeil  ou 
eide,  fcientement  ou  taifiblement,  en  aucune  manere, 
par  quelconque  voie  qui  ceo  foit;  mes  ferroms  punir, 
.  generalment,  &  univerfelement ,  touz  manières  de  cri- 
mes, exceifes,  debatz,  &  autres  mefFaitz  quelconqes , 
touchants  fait  de  Guerre,  qui,  duranz  les  dites  Trêves, 
ferront  faitz ,  comifes  ,  ou  perpètres  par  aucunes  des 
Subgiz  de  noftre  dit  tresredoubte  Seigneur  &  Piere,  ou 
de  fez  BienveuUiantz,  ou  Alliez  deffusdit. 

Et,  uncore  en  efpecial ,  Nous,  ne  le  fousdit  He«ry 
mftre  Adverfaire  de  Caftille ,  ne  pourrons  ferç ,  durantz 
les  dites  Trieves ,  aucun  damage,  grief,  ou  empefche- 
ment  a  quelconqes  Subgiz,  Alliez,  Amys,  Eidanz,ou 
BienveuUantz  del  autre,  ne  a  leur  Terres,  Paiis,  Sei- 
gneuries, ou  Biens  quelconqes,  par  quelconqes  mane- 
re, colour,  ou  occalion  qui  ceo  foit. 

Et,  ferront  puniz  les  malefaftors  &  attempteurs, 
countre  dites  Trieves,  fi  aucuns  en  y  a,  fi  toft  qui  vien- 
dra a  la  cognoifance  des  Seigneurs,  fanz  autre  prier, 
fummonicion,  ou  requeft. 

Et ,  outre  ceo ,  touz  attemptaz ,  faitz  countre  les  di- 
tes Trieves,  par  Meer,  ou  par  Terre,  après  les  jours 
deffus  limitez,  en  chescun  Paiis,  par  les  Subgiz,  Al- 
liez, ou  Aidantz  de  noftre  dit  tresredoute  Seigneur  & 
Piere  ,  celuy  noftre  tresredoute  Seigneur  &  Piere  & 
nous  les  ferrons  reparer  fanz  delay  ou  difficulté  aucun; 
&,  fe  les  malefafteurs  ne  puiffent  reftituer  les  dama- 
ges, le  dit  noftre  tresredoubte  Seigneur  &  Piere  les 
reftituera,  ou  ferra  reftituer. 

Et  fe  aucun  Compaigne  des  Genz  d'armez  fe  metoit 
en  aucunes  des  Terres  du  dit  Adverfaire  de  noftre  tres- 
redoute Seigneur  &  Piere,  il ,  pur  obvier  a  la  ditCom- 
paigne,  aidera,  fi  requis  en  eft,  fon  dit  Adverfaire  rai- 
fonablement  a  la  faire  vuidrier. 
"^  Et  ne  foufriorons  Ly  ou   Nous  ,  duranz  les  dites 

Trêves,  aucuns  demolicions  de  Mefons,  ou  abate- 
mens  d'Arbres  fruit  portanz  ,  faitz  par  aucuns  de  fes 
Subgiz  ,  en  préjudice  ou  damage  de  fon  dit  Adver- 
faire, 

Et  fi  ferrons  confermer  les  dites  Trêves  par  le  dite 
noftre  tresredoute  Seigneur  &  Piere,  &  fur  ce  doner  & 
ottroier  fes  Lettres  de  confirmacion ,  as  quelles  noz 
prefentz  ferront  acorporez  de  mot  a  mot. 

Et,  avec  ce,  nous  ferrons  que  noftre  dir  Seigneur 
&  Frère  les  Prince,  &  noz  autres  Frères  defuisditz,  & 
/  leur  Lieutenants,  &  Capitains,  &  Officers  principals 
de  Guerre,  &  autres  Officers  &  Capitains,  du  Partie 
de  noftre  dit  tresredoubte  Seigneur  &  Piere,  des  quel- 
les Ly  ou  Nous  ferrons  requis  par  les  Confervatours 
des  dites  Trieves,  prometteront  &  jureront  a  les  tenir 
&  garder,  loialment  &  véritablement,  faunz  fraude,  & 
fanz  mal  engin. 

Et  avons  promis  &  acorde,  corne  delTus,  qui,  pur 
aucun  meffait,  attemptat,  ou  entreprife,  fe  aucun  en- 
trevenoit ,  (qui  Dieu  ne  le  voille)  contre  les  chofes 


deffusditz,  ou  aucun  d'icellès,  ne  ferront,  ou  purront  AnÎîO 
eftre  ,  tenuz  ou  reputcz  pur  enfraintes  ces  prellnz 
Trieves,  ne  Guerre  pur  ceo  eftre  fait  d'une  Partie  ou  ^^7)* 
d'autre  ;  mes  ferront  reparez  &  remis  au  premerc  &  de- 
hu  eftat  les  ditz  mefFaitz,  attemptatz,  &  entrepiifes, 
faitz  par  ceux  de  la  Partie  de  noftre  dit  tresredoubte 
Seigneur  &  Piere,  tant  par  Terre,  come  par  IVleer,par 
les  Confervateurs  ou  Commiffaires,  qui  par  noz  autres 
Lettres  nous  ordenons,  en  chescun  des  diz  Paiis,  fur 
le  fait  des  dites  Trêves  ;  &  ferront  les  Malefaâours  pu- 
niz, felonc  le  cas,  ficome  deifus  eft  dit. 

En  tesmoignance  de  ce  nous  avons  fait  feeler  ces 
prefentez  Lettres  de  noftre  Seal,  &  avons  requis  les 
ditz  iVIefiTages,  de  noftre  faiut  Piere  le  Pape,  qu'il  y  fa- 
cent  mettre  lour  Sealx. 

Donn,  a  Brugges,  le  xxvii.  jour  du  Moys  de  Juyn, 
l'An  de  grâce  Mille  C  C  C.  l  x  x  v. 


Additions  âf  cbangemem  de  quelques  Articles  dans 
k  fusdit  traité  de  Trêves.  Donné  à  Brugges  le 
zy.  Juin  PJn  ijyf.  [Rymer  ,'  Fœdera, 
Conventiones,  &c.  Tom.  VII.  pi^g-7f.] 

JO  H  A  N ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Ray  de  Caftille  ^  de 
Leo-a  ,  Duc  de  Lancaftre,  a  touz  ceulx,  qui  ces 
Lettres  verront,  Salut. 

Savoir  faifons  que. 

Apres  ceo  qui  Nous  &  nôtre  Coufîn  k  Duc  de  Bar^ 
goigne , 

Meflâgers&Traitiers,envoiez  par  noftre  tresredoubte 
Seigneur  &  Piere  le  Roy  &  par  foa  Adverfaire  du  Fran- 
ce ,  fur  la  fait  de  la  Paiz , 

Avons  longement  traitie  &  parlemente  enfemble, 

Par  la  grante  diligence  &  bone  Mediacion  des  Reve- 
rentz  Pieres  en  Dieu ,  rErcevesjiie  du  Ravennes  &  /'£- 
vesque  de  Carpefitras ,  Meffages  enviez  fur  le  dit  fait 
par,  noftre  feint  Père,  le  Pape, 

Ount  eftee  avifez,  fur  le  fait  du  dit  Traytîe ,  les  Cha- 
pitres, ou  Articles,  avesqes  les  mutations,  declara- 
cions,  &  modifications  qui  s'enfuiant, 

Apres  ce  qui  les  Meflàges,  qui  envolez  eftoient,  de- 
vers les  Rois ,  par  noz  Seigneurs  Jes  Ducs ,  fur  le  fait 
des  Trieves,  ount  eftee  retournez  a  Brugges,  après  la 
Fefte  de  la  Trinitie ,  eft  avife  &  regarde  par  Nous , 
P,  Arceve'que  dti  Ravennes  &  G.  Rvesque  du  Carpe»' 
tras,  iVIefthges  de  noftre  feint  Piere  le  Pape,  par  ma- 
nere de  fupplement ,  mutation  &  declaracion  ,  en  la 
manere  qui  s'enfieut, 

Primerement,  qui  la  Trieve  gênerai  d'un  An , 
&  touz  les  chofes, 

Purparlez  &  advifez  a  Bruges ,  appointées  par  nous , 
IVIefiTages  deflTuisditz , quant  au  fait  du  Traitie, de  la  dits 
Trieve,  le  Sabmedy  xxvi.  jour  de  IVlay, 

Demouront  toutz  en  leur  effeiSt,  folonc  la  fourme 
&  teneure  de  la  Scripture,  fur  ce  fait. 

Sauves  &  exceptes  les  modifications,  mutations,  & 
déclarations ,  cy  après  efcriptes ,  de  la  quelle  Efcripture 
la  teneure  s'enfuit, 

P  R I M  E  R  E  M  E  N  T ,  qui  les  dites  Trieves  fe  lignent 
&  foient  parfaitement  gardez  entre  nos  Seigneurs  les 
Roys ,  en  touz  &  par  touz  leur  Roialmes  &  Seigneuries 
quelconqes,  tant  par  Meer,  come  par  Terre. 

Item,  foient  entenduz  &  compris  en  ycelles  Trie- 
ves taunt  le  Roy  Henry  de  Caftille,  &  les  Roialmes  & 
Terres  q'il  tingt,  come  touz  autres  Alliez,  Aidantz, 
Aidons ,  &  Adherens  quelconqes  de  Roy  de  France. 

Item,  femblablement  y  foient  compris  taunt  le 
Duc  de  Bretaigne ,  come  touz  autres  Alliez  ,  Ai- 
dantz, Aidons,  &  Adherens  quelconqes  du  Roi  d'En- 
gleterre, 

Item,  qui,  ces  diz  Trieves  duraunz ,  toute  Guerre 
celfe  en  Bretaigne,  &  n'en  y  puilfe  faire  le  Duc  de  Bre- 
taigne aucune  par  luy ,  ne  par  autre ,  le  dit  temps  du- 
rant; mais  face  le  Roy  d'Engleterre  &  le  Duc  brief- 
ment,  touz  délaies  &  excufacions  celfantz,  retourner 
en  Engicterre,  ou  autre  part,  hors  de  Bretaigne,  &  de 
Roialme  de  France,  tout  fon  Armée  &  Geutz  d'Ar- 
mes, qui  fount  prefentement  en  Bretaigne:  toutefoitz, 
les  dites  Trieves  duraunz,  le  dit  Duc  purra  tenir  en 
Bretaigne  aucunes  Gentz  d'Armes,  jusqes  au  noumbre 
de  deux  centz  Hommes  d'Armes,  pur  la  garde  cove- 
nable  de  fes  Villes  &  Lieux  q'il  tient,  foient  Englois 
lou  Bretouns ,  auffi  qui  mieux  lui  plerra,  avesqes  les 

autres 
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AmWO    '"'"^^  Gentz,  pur  fon  Eftat  covenable;  lesquelles  tou- 

ANNtl     (eyoies  ne  facent  aucune  Guerre. 

yiyc.       Et,   pur  la  provilîon  &  munition   de  ces  Villes  & 

J'  )'  Lieux  q'il  tient  prefentement  en  Bretaigne,  come  dit 

eft  ,   eft'advife   qui   purra   lever   &   recevir  ,   &  faire 

lever  &  recevoir  ,   le  dit  temps  durant  ,   toutes  raun- 

ceons  &  partis  ,  qu'il  avéra  au  jour  qui  les  Seigneurs 

Traiteurs  parteron  de  Brugges  ,   a  ceft  primiere  foiz , 

pur  aler,  depar  nous  Seigneurs  les  Ducs,   devers  les 

JRoys. 

Item,  qui  le  Siège  de  faint  Savour,  en  Norman- 
die, fera  cafTe  &  levé,  &  s'en  parleront  touz  Gentz 
d'Armes  du  Roy  du  France  : 

Toutefoiz,  ce  non  obftant ,  les  Baftides,  faites  & 
enforcies  ou  lieu  &  environ  la  muraille  de  feint  Sau- 
vieur,  les  quelles  laifferont  desiTiaintenant  les  Fraun- 
çoys  vuydes  &  fanz  ascun  eftablie,  demourront,  le  dit 
temps,  par  ainfy  qui  des  c'ites  Baftides  foient  oftez  les 
iîfcluffes  &  Empartimentz,  &  foient  mifes  en  l'eftat, 
qui  elles  edoient  avant  qui  elles  fuilTent  enforcez,  en- 
triez (  c'efl:  aflavoir  )  en  dit  eftat  qui  les  Fraunçoys  les 
laifferount  : 

Et  ne  les  devrount,  ne  ne  purront  aucunement, 
prendre  ne  a  eux  applicuer  les  Anglois ,  ne  lour  Gentz, 
ne  ycelles  ou  aucune  d'ycelles  demoler  ,  romper  ou 
empirer  par  quelconque  voie; 

Mais  les  porrount  &  devront  reavoir  les  Fraunceys, 
a  la  fin  des  dites  Trêves,  en  l'eftat  qui  les  lailferont, 
&  fanz  ces  qui  les  ditz  Anglois ,  par  eux ,  ne  par  au- 
tres, y  ayent  aucunement  attempte  ou  empirie; 

Et,  ovesque  ce,  les  Villes,  qui  ount  efte  eftablez  & 
enforciez  pur  les  Fraunceys,  qui  ount  tenu  la  Siège, & 
auffi  les  Baftides,  eftaunz  hors  de  lieu  &  arrier  de  la 
muraille  de  Seint  Sauveur,  ferrount  &  demourront  en 
leftat  qui  elles  fount ,  &  les  purra  faire  garder  le  Koy 
du  France  auffi  come  bon  ly  femblera. 

Item,  qui  le  Lieu  de  Coynak  ferra  mys ,  durant  le 
dit  temps ,  es  mains  de  noftere  Seint  Piere  &  de  nous 
Meflages  deffusditz,&  auffi  ferra  rendu  &  baillie,  après 
le  dit  temps,  le  dit  Lieu  de  Coynak  a  celuy,  a  qui  il 
devra  appartenir. 

Item,  de  la  partie  des  Englois ,  ad  eftee  prie  & 
requis  tresalFefluofement  qui,  a  fin  qui  les  bufoignes 
puiflent  mieux  &  plus  gracioufement  eftre  purfieviez , 
le  Capital  Monfieur  Rogier  de  Beaufort ,  &  Monfieur 
Johan  de  la  Roche, Con  Neveu,  foient  retrieuz  pur  aler 
ou  il  lour  plerra,duranz  les  ditz  Trieves,&pur  purcha- 
cer  lour  deliverance,  auffi  come  plus  covenablement 
purrount,  fous  bones  Seurtecs;  fi  fu  accorde  &  pro- 
mys,  par  les  Traiteurs  de  la  partie  du  France,  de  fiire 
toute  diligence,  devers  le  Roy  du  Fraunce,  fur  la  fait 
de  la  dite  retreaunce,  &  de  envoler  desmaintenant  pur 
.  en  favoir  fa  volunte. 

Et  retourneront  les  Traiteurs,  fur  le  fait  des  dites 
Trêves,  a  Brugges,  ou  a  Burbourgli,  fe  nos  Seigneurs 
les  Ducs  ne  euoient  a  Brugges,  le  Dymenche  jour  de 
la  Trinité  profchein  venant. 

Ly  après  s'enfievent  les  modifications,  declaracions, 
&  mutations ,  fjites  fur  le  Traitie  des  Trieves  deffiis- 
ditz,  le  xxvii,  jour  de  Juyng,  l'An  mille, troys  centz, 
foixante  &  quinze,  quant  au  fait  de  Bretaigne,  &  de 
Seint  Sauveur,  &  eflargilTement  des  Prifonners, 

PRiMEREMhNT,  qui ,  pur  le  paiement  de  deux 
centz  Hommes  d'Armes,  qui  le  Duc  de  Bretaigne  pur- 
ra laiffier  pur  la  Garde  de  fes  Forrerefl^es ,  durant  la  dite 
Trieve,  il  levra,  ou  ferra  lever  &  resceivoir,  durantz 
ycelles  Trêves,  generalx  d'un  An,  touz  pattis  &  touz 
raunceons  qu'il  avoit  le  dit  xxvii.  jour  de  Juyng,  ou 
quel  les  dites  Trieves  ount  eftee  acordez  &  jurrez. 

Item,  ad  eftee  touche  &  advife,  par  nous  IVleflages 
deffuisditz,  qui,  pur  caufe  de  ceo  qui  les  chofes  tou- 
chent le  Duc  de  Bretaigne,  le  dit  Duc  vigne  au  Trai- 
tie de  la  Paix  a  Brugges,  ou  en  Engleterre  au  Roy, pur 
taunt  qui  plus  preftement  en  puet  recourre  a  lui ,  pur 
les  bufoignes  qui  le  purront  toucher  en  dite  Traitie. 

Item,  quant  au  fait  de  Seint  Sauveur,  les  Gentz 
du  Roy  d'Engleterre  ferrount  deliver,  a  la  journe  em- 
prife,le  dit  Fort  de  Seint  Sauveur  a  nous,  Meffages  de 
noftre  Seint  Pier  deffuisditz,  ou  a  noz  Comyffaires  & 
Députez, pur  le  tenir  en  noun  de  noftre  Seint  Piere, 

En  paiant,  a  la  dit  journée,  par  les  Gentz  du  Roy 
de  France,  au  Geni  du  Roy  d'Engleterre  ,  qui  ren- 
dront ou  ferrount  rendre  le  dit  Fort,  quarant  milles 
Franks, 

Les  quelles  ount  eftee  promys  &  accordeez  ,  pur 
rendre  ycelle  Forteresce,  outre  xx.  milles  Franks, qui 
la  part  du  Roy  de  France  ount  ja  paiez,  ficome  ils 
dient,  a  caufe  de  la  Forteresce  du  dit  Seint  Sauveurs, 
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aux  Englois  de  la  dite  Forteresce,  ou  aux  Gentz  de  la    Aurtn 
partie  de  Englois, 

Parmy  ceo  qui  ,   fi  le  Paix  eft  fait,   durant  la  dite   I  2  7  C» 
Trieve,  le  dit  Fort  demurra  ou  il  ferra  ordene  par  la 
dite  Paix, 

Et,  fi  ycelle  Paix  n'eftoit  fait,  durant  la  dite  Trieve 
Cqui  Dieux  ne  veulle)  le  dit  Fort  de  Seint  Sauveur 
ferra  rendu  &  dclivere,  franchement  &  quitement,  aU 
Roy  de  Fraunce,  ou  a  fes  Députez  ,  le  xv.  jour  de 
Juyn  profchein  venant ,  en  paiant  par  lui  ,  ou  par  fes 
Gentz,  au  Roy  d'Engleterre  ou  a  fes  Commyffaires  & 
Députez,  autres  xl.  milles  Franks,  le  primere  jour 
de  dit  Moys  de  Juyng,  a  Brugges. 

Et,  en  cas  qui  le  Roi  du  France  ne  paiera,  aux  diz 
jour  &  Lieu  ,  come  dit  eft  ,  les  diz  quarant  milles 
Franks,  nous,  Meffages  delfusditz,  ou  ceulx  qui  ten- 
drount  le  dit  Fort  en  noun  de  noftre  Seint  Piere,  le 
rendrount  ou  ferrout  rendre  au  Roy  d'Engleterre, 
fraunchement  &  quitement ,  ou  a  ces  Comyfaires  & 
Députez , 

Et,  a  faire  &  resceivor,  en  cas  deffus  dit,  la  reftitu- 
tion  du  dit  Fort,  le  dit  Roy  de  Fraunce,  par  li,ne  par 
autre,  ne  ferra,  ou  fouftera  eftre  fait,  aucune  deftour- 
bier  ou  empefchemcnt;  alncois  futFera  les  Gentz,  qui 
f-:rront  ordeinez,  par  le  Roy  d'Engleterre,  pur  rescei- 
voir le  dit  Fort,  aler,  feurement  (S  peifiblement,  par- 
my fes  Terres  &  Seigneuries ,  a  recevoir  le  dit  Fort  de 
ceux ,  qui  devront  faire  la  dite  reftitution. 

Et,  parmy  ces  chofes  ,  cefiera  la  journe  emprife  a 
feint  Sauveur  a  11.  jour  de  Juillet  profchein  venant,  & 
ne  ce  tendra  de  une  Partie,  ne  d'autre. 

Et  auffi  l'Article,  contenu  en  dite  Traitie  de  la 
Trieve,  parle  le  xxvi.  jour  de  May,  fcifant  mention 
de  feint  Sauveur,  ferra  tenu  &  repute  pur  non  parle  & 
pur  non  efcript  de  tout,  fans  ce  qui  au  dit  Article  l'en 
ait  regart  en  aucune  chofe. 

Item,  quant  a  Traitie,  parle  le  dit  jour, fur  le  fait 
de  la  Paix ,  accorde  eft  qui  les  Roys  envoierount  au  dit 
Lieu  de  Brugges ,  le  xv.  jour  de  Septembre,  profchein 
venant, parfonnes  notables,  aiantz  pleine  pouer  de  eux, 
&  pleinement  inftruis  de  leurs  ententions,  pur  procé- 
der &  aler  avant,  fur  la  Traitie  de  la  Paix,  par  les 
voies  contenuz  en  dite  Traitie  ,  &  par  toutes  autres 
voies,  juftes  &  refonnables,  qui  bon  femblera  tança 
nous, Meflages  delfusdiz, come  as  Traiteurs  ,q'ij  plaie- 
ra  envoier  aux  Roys ,  dount  deffus  eft  fait  mention. 

Item,  le  Capital  Monfieur  Rosier  de  Beaufort,  5c 
Monfieur  Johax  de  la  Roche,  fon  Neveu  ,  ferront  rc- 
treuz  &  eflargiz,  jusqes  a  quatre  Moys,  fouz  bones 
caucions  &  feurtces,  pur  aler  un  chascun  d'eux  ou  il 
lui  plaiera  &  bon  lui  femblera;  pourveu  qui,duranz  les 
diz  quatre  Mois,  le  dir  Capital  ne  Monfieur  Rogier  de 
Beufort  ne  pourrount  entrer  eu  Guienne. 

Les  quelles  Chapitres  ou  Articles ,  ovesque  les  de^ 
claracions  ,  mutations ,  &  modifications  ,  faitz  fur 
yceulx,  &  les  chofes  dedeins  contenues,  felonc  leur 
form  &  teneur,  Nous,  en  nom  de  dit  Monfire  le  Roy 
&  pour  lui,  aujourduy  avons  pafl"ees,  voluez,  &  ot- 
troiez,  promifez  ,  &  jurez  folempnelement ,  fur  les 
Saintz  Evangiles  de  Dieu,  en  les  mains  des  dites  Mes- 
fages  de  noftre  Seint  Piere, 

Et  ycelles  volons  &  ottroions,  confentons  &  accor- 
dons, jurrons  &  promettons,  en  bone  foie,  a  tenir, 
&  faire  tenir  &  garder , 

Loier,  approver,  &  confermer,  par  le  dit  Monfieur 
&  Piere  le  Roy,  entériner  &  acomplir, 

Saunz  decept,  fraude,  mal  engyn  ,  ou  cavillacion 
aucunes  ,  loialment  &  véritablement  j  pur  lui  ,  fes 
SubgiZ,Amys,  &  Alliez,  &  Bienveulliantz  delfusditz, 
fanz  faire,  venir,  ou  fouffrer  eftre  fait,  aucune  chofe 
au  contraire,  a  noftre  poair. 

En  tesmoign.  de  ce  nous  avons   fait  mettre  noftre 
Seal  a  ces  Lettres,  avesqes  les  Seaulx  des  dites  Mes-         .^ 
fages,  qu'ilz  y  ont  mys  a  noftre  requeft. 

Don.  a  Brugges  .le  27.  jour  de  Juyng  defïïisdit,  l'An 
de  grâce  Mill,  troiscent,  foixante  &  quinze; 

Et  proteflor/is  (jf  d/foms  qui , 

Come  bien  qui  es  Articles,  contenut  en  nos  freÇentt  L  et- 
très  csf  Acordez  ,  les  dites  Reverentz  Pieres  l'/ircevesque  • 

de  Ravennes  ZS'  Evesqiie  du  Carfemras  ayon  intitulez , 
le  Adverjaire  de  noftre  dit  Seigneur  Ç3'  Piere  le  Roy  ., 
Charles  Roy  du  Fraunce,  'd'  noftre  Adver- 

faire  de  Caftille  ,  Henrï  RoY  DU  CasTILLE, 

Non  efl  noftre  entention  approuver  les  dites  Titres  des 

dites  Adversaires ,  ne  prejadicier  ,  en  aucune  ma» ère ,  au 

Droit   qui  ,   noftre  dit  Seigneur  is'  Piere  ,   le  Roy  Ss" 

O  2  '  ions 
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A  UMr»    '""'"  "'"'">!  ^»  ^'fZ  Roialmes  ^  chcscnn  ou  aucune  , 
Donn.  come  dejfus. 
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30.N0V.  (5rb-Statutum  tinb  Jus  Primogeniturx   Hé  S^tdy- 
©ràfl- JÇaupcé  ^anau  Don  i^ttm  lUricl}cn  511  J^iiiau 

mifgcric^tct/imîigcbcn  ipro  Die  Andrex  Apoitoli 
1375.  'Ù\ih\l  MWti  RuDOLPHi  II.  Con- 
firmation ,  (Jrldutcïung  unî)  Çi'Hàl^nittij  Davfibcr/ 
gcbcn  Q3rag  bcii  19.  Decembr.  1607.  »»k  mid; 
3^ro .Kai)f!crttc|)cn gjîajcft.  Ferdinand!  II. 
Confirmation, gcbcn  QÉicn  Un  2-9 •  Oftobr.  lâzo. 
[Urrac()cn/watumï)«C&râff[.Jpanauifclxn25c>rmunï)= 
fcl;atft  9)îitt)Mmfmt)crc  ftcl;  Ué  @tamint)a«fcé  îic|> 
'    tmbctg  ecrilcbm  te  in  Scvlag.  fut.  Lit.  B.  fub 

Append.  Diar.  Europ.  Contm.  ip.  pag.  if. 
LuNiG,  Tcutfch.  Reichs-Archiv.Part.Spec. 
Cont.  1 1.  Abtheil.  V I.  in  Supplément.  Mn 
©mfcn  t)On  J^WIOM  pag.  f  3 1  ■  d'oîi  L'on  a  tiré  ces 
Pièces,] 

C'eft-à-dÏTe, 

Statut  Héréditaire ,  étahlifant  h  Droit  de  Primoge- 
niture dans  la  Maifon  des  Comtes  de  Hanau,/»;> 
$ar  UlrichdeHanau  le  jour  de  l'Apô- 
tre Saint  André  I37f.  Avec  la  Confirmation^ 
Elucidation,  y  llluftration  dudit  Statut  par 
l'Empereur  Rodolphe  II.  J  Prague  le  \p. 
Décembre  1607.  Comme  auffi  la  Confirmation 
de  l'Empereur  Ferdinand  IL  Donnée  à 
Vienne  le  zp.  OUobre  162.0. 

rai3r  fÇetbiiwnb/  b«c  "Jlnbeï/  Bon  @£)tfeg  ©ira&eit  r  ix-. 
-ii'  m«I)lter  sxômifd)ci;  Sflçfec/  ju  ottcn  3cttcn  5î(îel;tci' besi 
Sîcicl)ë/  in  ©cnnrtnien/  ju  Sjiingrtïn/  SBbl)mm/  ®alm«ft«n/ 
Ctciticn  mtb  ©clcuiomen  k.  Ibnig/  (£té'S2«i;êo3  8"  £>c|lci'= 
rcid;/  fterei>â  \\\  Siiïgimb/  SSwbanb/  ju  ©«);«/  su  S«nb= 
ftn/ui  ©(lin/  JU  (iiêcnburg/  jn  SBuctcnbetg/ûbet'Unb  Sfîie= 
bet=è*fcfien  /  5ut|î  jtt  ©djœdben  /  gnrttggwff  beg  S^eçl. 
3C6niiftl)cn3(cicl)é/  îiiSButsidU/  ju  îJfîaljïcn/  ôb«=unb  ïfîic= 
bet=irtufni^  !C.  @e|iît|îctci;  ©taff  ju  ^(ibépiira/ ju  'îixdI/ 
«u  $ifiîtbt/  su  Sçburs  imb  ®bte  "•  ii«ib=@vrtff  m  Slf.ig/ 
Setr  (iiif  bct  2Binbifd)m  SOlntcf  /  ut  g)ottcnrtU  unb  ju  ea= 
Iiné  jc.  «Bctennen  offcmlict)  iràt  bicfcm  SBriejf/itnb  tljun  fmib 
flacnnnnniâli*/  U'i  une  bie  2Sûl)l^cbûl)i'ne/  unfece  Itcbe  an= 
bâcbtiflc  /  Catharina  Bclgica  ,  ©ïnfïn  p  Sjannu  /  geboljme 
©tnftn  jn  SKdpn/  rocçl.  ©trtff  «pijilipé  ittbeiuigen  juS-Jflnnu/ 
ï)in£ctl(ifjcnc  2Bittib  /  «lé  uetorbncte  SMmunbctm  iljvet  un= 
«ninbtgcn  Sinbcr/  in  âlnubœiSrbigcit  ©djein  liitbnnam  kffcn/ 
cinen  Confirmations  unb  S3e|lnti3un3é=SSincff/  l'on  wcpinnb 
^«çfec  CKubûIpIjcit  bcm  anbctn/  Unf«n  gcliebten  Sjettn  Sct= 
tem  unb  23rtttern/  lobfccligpct  @ebnd)tnuÇ/  3iil;ré  fed)jcl)en 
!)unbett  ©iebcn/  evfïbenîljictan  il)«m  uetflorbenen  g!)Cï'2Bu>:t!)/ 
libec  ber  @wfcn  m  Sjrtndu  tiljtûlte  gtbîStamten  gcgcben  njor= 
bcn/  n)eld)cc  S3ïieff  «on  SBott  ju  ÏÏBottm  Ijanad;  gefd;ticbm 
fcljet/  unb  rtlfolautct; 

'2Btc  $XuboIvI)  beï  'Jtnbeï/  von  ®£)tt«ë  ©nnben/  emchlfct 
CKômifa^œ  Snçfet/  ju  dUen  3«iKn  9)îd)tci'  beé  Svcidjé/  in  ©et:; 
inanien  /  ju  S^ungant  /  S3oI;eiinb  /  ©nlniaftcn  /  grontien  / 
étlrti'onicu  îc.  Soiiig/  ei^'S^ct^og  ju  ùi'^mi\A)  1  ^alog 
su  sBircgunb/ju  sSrnbmib/ju  totei;er/ ju  SMnbtm/  ju  Êrnin/ 
{uiiî^cnburg/  juSB&tcnbctg/  Obetsunb  9îicbcc4mif)i$  /  @c= 
futlîcfcï  ©Mff  ju  S^rtbfpui'd)/  }tt  'ÎDtoI/  JU  «Pfîtb/  îU.Stibiirg 
unb  JU  ©ôïê  îC.  ifliibj©raif  m  gîfng/  SJtw  ouf  ber  2Bin' 
Wfd)en  gJîrtrctV  Ju  q>oïtmau  unb  ju  ©nliné  îc,  betcmien  of= 
fcntlid;  mit  biefem  gSrieff/  unb  tl)un  îunb  (lactmnnntglid;  /  W^ 
«nS  bet  2Bol;Igebûl)ïnc/  Unfet  unb  bcé  Svcidjé  liebec  ©ctreuer/ 
*})!)ilipé  iubmig/  ©tnff  ju  jjflnnu  unb  Sjctt  ju  SJunôcnbcrg/ 
iinfet  JKatlj/  cin  ul)ï<iltcé/  roegcn  bct  primogenuur,  unb  (£tl1= 
Scbuttbé=@ctcd;tigtcit/  in  bec  ©wfffdwfft  Sjonnu/  Dl)nctunb= 
îid)cn  Qtnfnng  I;ct«cbwd)tcé  /  unb  bdtnuf  fur  ctlid)c  bunbetf  3al;- 
ten  rtufgetidïKë/feitber  in  jîetigec  uuucrtiîcfter  Obfervam ,  oud) 
.  burd)  unferfd)icblttbe  Dctnnlnfte  TCuéfpnid)/  unb  fonfi  in  incbc 
QBeg  berecl^rtcé  unb  beftnfjtigteé  Statutum  in  glaubwutbiga' 
gonn  fïitbringen  IrtfTen/  joeldjc^  wn  2BotC  ju  2Bovt  Inutet/ 
jvie  !)ernad)  gcfd;tieben  ; 

SBir  Ultid)  Jjerte  jit  Jjnnnimie/  befcnnen/unb  g^cnuroc  glfc 
ctronnnen  ©tcfîn  ju  JBcrtljcçm/  bem  ©ûtt  gnnbe/  Unfcr  cl)c= 
lidie  S3u(î--5raun)e  betcnncn  une  offïnltd)  mit  bicfcm  opiSS-vfffe 
t>uc  une  imb  aUe  m{\t  Srbcn  unb  i)iad;tointnm/  ba^  mx  mit 


)VD!)Ibcb(idxen»  5SeMben/  fflîubc/  mit  gcfunbcm  iibe/  mit  gus 
ten  (tynncn  unb  mit  SCnbe  imfcc  ;^n'inb£  unb  licbcn  ©cttumcn/ 
cinnuibtlidieiv  |(n  iibcrfommcn  unb  gcmrtc|>t  unb  lîcfiilit  \)a\\  /  unb 
niiuhui  unb  feçcn  bnê  mit  Svnfft  uiïb  a)tod;t  bietinj  ^rpfsS/biié 
umtncr  cnnElid)c  numme  bann  «i;n  ^crre  (lu  in  fiil  juiDiniauwe 
unb  in  ber  i^cvfdwfft  ju  S'jminuive/  unb  mit  9îiil>men  fo  fal  ui- 
tid;  Unfcr  écn  ber  i;èunt  nn  i(i  bct  (ElbctTc  unb  llnc  icbcné^ 
grbcn  bct  (Slbc|lc  cçn  xjctre  |ïn  jii  ftnnnumc/  unb  tn  ber  fier» 
fd)rtfït  JU  ^mmxi  nnd;  itnpirui  Ssbe/unb  reerc  ce  ©fld'c/bnft 
ber  l'on  ©obéwegen  (ibcg«nge  cr  bniin  cm  bicSjcrfd'nfft  wiirbe/ 
obcc  cr  bnnn  I)e  iibeé  4cl)cns  (gtbin  !)cftc  obcr  gen'oiinc;  ©o  fn! 
biîrnnd)  ber  Slbcfle  Hnfcc  ©on/  met  bcrbnnnifî/  ci;nrctrt 
ftajujpinirtuwc/unb  feçnic  me/nlfo  bigctc  oM  bité  nob  gcfdiiec 
von  etimc  ju  bem  mibcrn/alfo  bnij  oifmegcn  ewiclidjcn  mime  bnit 
epn  Sjcttc  (m  in  fdl  ju  SjitnnmBe  unb  in  bct  ftcrfelxiffit  ju  'Qhï 
nrtumc/  wiinn  bnô  oon  iin|îrn  ■JCelbevn  nud;  cilfo  nuff  une  ift 
fommcn.  Sjetumbfobçbenunbgepictltenivir  oKen  unfecn  a)î(in= 
non/  S3urgmnnncn/  Tljnîpthïben/  SSurgctn/  @cbutciT/'îl)otn= 
tûbcrn/  q:iortl)nctn/  26cd)tem  unb  roie  it  nnbcté  fijt  genimt 
ubet  bne  mit  l)«n  ju  gepicbcn  unb  ju  pijben/  bic  ççunb  fm/  ober 
bi)e  [;ernnd;  îouuncn/  baê  it  Hltid)  unftrn  ©on  Ijulbet/  fnictct 
unb  gelobct/  ob  cg  nob  gcfdiçt  nad)  Unfetm  ®ebe/  unb  fcçme 
unfcr  ©lîne  me/  (£ê  in  rente  bnnn  bn^  I;c  Bon  ©otéroegen  nbe» 
«ynge/cc  bcm  cm  bicSjccfdwjft  nnirbe/obit  ce  bnnn  \)t  iibcé  ic= 
bcné  grbin  Jette/  ober  gcreonne/  fo  fulbct  it  bfltndd)  Ijulben/ 
froereu  unb  geïoben  cçme  unférm  ©onc/  ber  bnnn  bet  ÊlbetToBc» 
te/imb  nbic  ni;mrtnne  me/n!fo  bict'e  nié  bnë  nob  ifï/  nne  n[fc©c« 
Bctbe/  unb  bnê  fnl  iSmmct  croicïid)  Bon  come  ju  bem  nnbecn  ni' 
fo  bliTten/  unb  fiebe  unb  fejîc  geijnlben  iretben.  SBet  eé  nbir 
bnê  Itltid)  une  ©on  4ibc£i  4cl)cn£i  Étbin  mndnc/obet  htt  nnbetii 
une  ©lînc  epne/  nuff  ben  bic  Jjetfd)ttfiit  nifo  <|Bcme  nW  Botge- 
fdïtçbcn  flet;  @o  fulbe  nwn  nbir  bem  £lbe|îen  ©onc  I)ulben/ 
fiBcren  unb  gctoben/unb  îeçuie  me/  nïfo  bicEe  nié  baé  nob  luerc/ 
unb  (ilfoetBicIidjen/  unb  j«  bliben  tiff  ci;me  S-^erre  ju  ^nnnume 
unb  nujf  t'eçmc  me/  in  nCet  bec  mnfl<  nié  Borgefd;ci;ben  fîct/ 
nIfo  bict'e  nié  \>t.è  nob  i)T.  'JCud;  n)cld;  unfet  ©on/  unfct  Spet^ 
fd;nf1t  n'icb  befn^en  nnd)  imfcrm  S5obe/ber  fnl  tmc  nnbernS8ru= 
berc/  >Bte  Biel  çc  ber  I)cttc  ober  gcroonnc/  çr  ijglid)en  fîd;er  mn= 
d)cn  unb  ivol  bemiffen  jnvi;  Ijimbcct  ©ulben  ©cité  ;jrnncfmï 
furter  ^ecnnge  fin  icbc  înge  buc  £rbc  îcçl  ju  nemcn  unb  \iO.-= 
mt)be  fnl  be  Bon  bec  Sjevfcbnffi:  unb  Bon  bcnt  grbe  ber  S'jcrfd'nffï 
te  |tn  gefcl)C!)ben/  unb  racUbcr  Bon  ©otémegen  nbegct /bnè@£)f 
liinge  fi'i|îe/  beé  jiBcçbunb'ert  ©ulben  ©clbeé  folte  miebber  uff 
ben  gcfnacn  ber  bic  Sjccfd^nft  bnnn  be|Têt/  nlfo  biefc  nié  bed 
nob  sefd;pct/  nudj  a'cld'ir  ein  geijlllid;  Jôtfïe  wurbc/  cbet  bu» 
|]nt  ©ulben  ©cité  Q)I;nf|înlitf;  ©ulbe  gcicoime/  beé  jn'Cï)!)Hn= 
bcrt  ©uïbe  "@clbé  fotlen  i;m  kbig  roocbcn  fin /bct  bnnn  ein^er» 
rc  ifT  JU  ^«nnuroc/  unb  bief  fnl  ijmmec  c>Biclid)c  Bon  cçme  ju 
bcm  nnbcrn  nlfo  gcr>ilfcn  iBctbcn/  nlfo  bicfc  nié  etj  nob  âcfdjçet. 
■autbfna  bet  obcc  bie/  bcm  cbct  ben  bçe  j>Bei)l)unbett  ©itibeit 
©elbé  gemndjt  njcrbcn/  fweren/  globcn  unb  iBol  Bcrbcoffcnt/ 
bi;fc  Botgennnnt  Qlttigîel  unb  ©tiîgcfe  flebe  unb  fcfie  ju  I;rtU 
ten  unb  ni)t  bn  iBicbcr  ju  tunbe  nn  fcçn*  SBçg  /  nlfo  bigcfc 
nié  beé  nob  gefd)r)ct  /  onc  ntfe  ©cBçrbe  imb  ■JCtgcIttî.  2Ber 
eé  nud)  ©nd)e/  bntj  n)ir  Ultid)  S?crve  ju  Sjnnnim'c  Botgennnt 
obct  iBcr  bie  xjerrfc^mp  ju  Sjnnnuroe  nnd;  unferm  ©obe  inncï 
but/  Sori)ter  I;ette  ober  geœonnc/  eine  obcr  me/  rculbc  \)t  bye 
in  bie  SBecnt  bernben/  bye  fnl  I)e  ufrid;tcn  mit  getcçben  @clb« 
obcr  nntÇ'fnnb=©ube/  nié  bije  Sjecfd^nfp;  bnmi  Bcrmagf  Bur 
£rbet!)cil  ju  nemcn/  wvii)  bntj  fnl  nnd)  ummec  enutlid)  nlfo  gc? 
I)rtltcn  iBctbcn/nnc  nllcé  ©cBccbe,  ®cf  jn  Uctunbc  uiib  ju  eçs 
me  eiBigen  flcbigen  SJcfletciit  /  fo  |)nn  wir  lllcid;  Soctre  jii 
SjnnnuiBC  unb  grnuiBe  bçe  Borgennnt  glfcntte  bt)feBûrgc"fd;ci)biit 
©titiîcfe  unb  "attigefcl  mit  giitcn  'îrcucn  mi.  gnb  fintt'  gelobec 
Bur  une  unb  nlTe  unfcr  Srbtn  unb  îlînditommen  i^ebe  unb  Bcfie 
JU  bnlten  ummcc  cwiclidjc  /  unb  f)nn  beé  Unfcr  beçbcr  3nfîegcte 
ju  ©cjugnçffc  bm  imé  unb  oKc  unfcr  £cben  unb  Sîndifûinmcii 
bon  l)ongfinn/  unb  Ijnn  bntru  gebebben  ^t.  gtfnuK  Bcficn  iiîbe 
ïjcrt  ^obnnne  Bon  ssdbcrfdjevim  Êommcnt!)ut  juc  Dîubincfcpm/ 
Sjcrr  ©ctt)ïijb  l'on  ©togl)eim  ben  glbcjlcn/  SjcttgrçbctidjBoii 
■Xubincfeçm  JKittetc  Unfet  libin  ©ettun)cn/  bn^  fie  il)c  Sugcfiei 
gcle  burd;  unfcc  S3ebbc  wittcn/ju  merem©cjeugm3gc/bç  uné^n* 
gcé  nn  bçfcn  S3ci)jf  l)rtnt  gcjnngcn/  v.x&>  >ui;c  3ol;rtnn  BonSScIs 
bcrfd)eim  /  ©otftieb  Bon  ©togttxim  unb  Jtybcrid)  Bon  Svu» 
binci'cim/bic  boc  gennnnt/bcfcnncn/  bng  n)it  Une  3ngcé  bucd> 
58cDbe  witten  Unfeté  gncbigcii  5?ettn  imb  unfet  gncbigcn  ;^tnii= 
mcn  bet  Botgennnt/  bt)  nte  3ngeé  nn  bçfen  SStpf  Ijnn  gcljnn? 
gen.  Datum  Anno  Domini  Millelimo  trecemefimo  feptua- 
gcfimo  quinto  ipfo  die  Andreae  Apoftoli. 

(L.S.)    (L.S.)    (L.S.)    L.S.)    (L.S.) 

Unb  une  bnrnuf  gcf)ûcfnm|l  nngcrufftn  unb  gcbeftcn/iBcilbcfa 
iBcgcn  ft'd)  ol)nlimg|1  s>Btfd)en  3bmc  unb  feineé  bnmnljlé  nod) 
minbcrinI)rigenS3ciibeté/  beé  28ol)IgcboI)rnen  Unfccé  unb  bcS 
iXcidjé  lieben  ©etrewen  ■2Clbtcd)tcn  /  ©cnBcn  ju  ïjnnnu  unl> 
Spcccn  JU  a)îunecnbctg  2)ormùnbcrn  /  @tritt=unb  3rrungcn 
eicugt/  nud)  bcrglcidjcn  iiié  fiînffïig  Bon  unfricblicbcnbcn  icuten 
cvwccft  roerben  mbd)tc/  iBir  gctubetcn  ju  SOctljùtung  bcficn /uni) 
(giijnltung  biefet  ©rnflffdinp  uljrnlten  lijblid)en  jjetbringcné/ 
nid«  nticin  nngercgteé  Statutum  ,  nié  rcgtetcnbcc  9voinifd)cc 
.«lîçfct  /  JU  confirmiten  tmb  JU  bct^ntigen  /  fonbetn  nu*  bic 
b.-nfelbcn/  Bon  Untcrl)nltung  unb  alimentation  bct  Sfînd;gcboI)r=> 
ncn/  einBctIcibte  Clauful,  nié  bcm  Majorât  obne  bné  gcmnfi  / 
nud)  «cil  bel)  iéigen  iniipcn  vxii  Bcitcii  ^^w  £rind;fommcn  cine 

jeivilTc 


DU     DROIT     DES     GENS. 


AknO    Scwtffe  nrtl)ml)ii|fic  ©timma  jik  aîimentanon  bec  Slîrtd)3e[)oI)r5 
lien  511  beiKiiiicn  f*iBa'  fiittcn  mDcl)£e/  gnâbigli  b(û)ui  ju  cclnti' 

I  ?7  ?•  *"^"/  ""'^  5"  "•■fl'î'''"/  fc'if  '^<""'  f"'"l'  i^'^  (El_fci'n  bc^ivcgeii 
^  •'  nit  tliic  disponirct  obcï  SBci'oïbmmg  bcfdxbe/  utt  foMien  'Jatt/ 
biircii  bcr  ©tcifffcljiiflt  iKcl)|î'«etn)rtnbte  liiib  su3«I)anc  JXâtIjiy 
foId)C  alimenta ,  bCïCt  bem  Primogenito ,  nd;|lfolâ£llbcil@ebru= 
bec  iiiid)  2)cniic(jen  tmb  @ck3eiil)cit  bec  ©tufflcbafft  igoiiciu 
Kecmittett/âleidjTOobl  baf  biîcmnb  «Ile  Ubeniwg  Dccl;ûtttet/  iiiib 
bic  ©catfftbdffi:  nid)£  511  !)od)  gefijmmet  obec  befd)»c!)rt/  mid; 
fOÏd)Cé  nid)£  jU  wett  extendicet  TOcrbe. 

©efTeu  l)(iben  roir  nngefeljen/  fcldx  fein  bcé  ©cuff  q^bilivé 
iubmigen  3e[)ocf(iinlîe  jicmlidje  SSitte/rtiid;  bemSiiSé  imbyrtomî 
mm/  fo  l)ienion  bec  gan^eii  (Scatffd;rtfit/  imb  beco  nngebôcigcn 
S)}(inii/  JBurgmiinncn  iiiib  llntecfbrtncn  ecfoïgt/  imb  bacumb 
mit  giitem  ÎHati)  uiib  ced)tec  '2Biflêii/  obbefdjciebeiKé  «Ijcrtlteé 
©tmniiiîJSedjt  iinb  Majorât ,  in  aUea  beflèn  q>imct"ten/  Clau- 
fuln,  Articuln,  ^nljalfimgcn  /  aneçHuiig^imb  SBeâceifimgen/ 
(rtnfiëc  bec  ClauTul  l'on  alimentation  bec  iJîrtdigçbocnen/  bie 
niic  ex  plenitudino  poteiVatis  &^ccrta  fcientia  gllàbtgfî  brtbin  / 
>rie  obpe^t/^eclmttecn  unb  ectlnren)  nié  cegiecilbcc  avDimfdjec 
S(ir)fet/  gnôbiglid)  ratificict  /  confirmict  /  be|î(îtigc/  unb  ge= 
bettenec  inrtffen  eclautect  tmb  ecElnct/  ratificicen/  confirmiren/ 
befffltigen/  nlàuttm/  unb  ecflâcen  biefcë  ntfeé  l'on  3v6mifd)ec 
^ai;fec(id)ec  WlmU/  iBiflcnblidi  /  in  ^crtfft  bië  58cicp/  waè 
wir  «on  iKed)f  unb  5Si(Iigfcit  iwgen  bnctin  ju  confirmicen/  ju 
criàutecn  unb  5U  a-fl&en  I>iben.  ^ 

Unb  meçnen/  fefjen  unb  ivoUcn/bdf  nun  !)tnful)Cûfûld)eé  cb^ 
gcfd;ciebeneé  Statut,  in  olfcn  2Boctten/  «punrften/  Claufuln, 
Articuln  ,  3nl)rtlfimg=2)]eiiiung=tmb  SBegcetpngen/  reie  obtte 
I)Cf /fcnffitig  tmb  mâd^tig  fei;n/  jlet/  f<(l  unb  uni'ecbciSd)Iid;  ge= 
I)[ilten  tmb  «offjogen  tBecbe/|îd)  nud;  beflên  fttte  (£c|î=unb  £>}(id;5 
geboI)cne  ©cafen  »on  Sjiinau  fceuen/  gebciiud;en  genicffen  fotten 
unbmogen/  von  naecmânniglid;  unuecljinbect  /  bod;  une  unb 
bcin  i)a)l  iXcid;  unb  fonjï  mànnigltd)  an  fetneu  3Jed)tert  un^ 
fdjàblid;  unb  uni'orgceipd).  Unb  gebteten  biicduf  ntten  tinb  ;es 
ben  Sl^ucsJurjïen/JiktTen/  ©ciil^unb  SBeltlid^n/  qjcàlaccii/ 
©cafen/ Jceçen/  ^cccen/  SfCittecn  /  Sncd)tcn/  ianb=aJînc= 
fd^rttren/  Siébomben/  SDqtgten/  ^^(icm/'iStmtfmi/%mhU 
Icuten/  i(inb=3tid;fecn/  SCntljen/  58uvgccn  /  ©emcinbcn/  unb 
fonfîfltfenanbccn/  Unfecn  unb  beë  iKeid>é/  aud)  unfeccc  ^ô= 
nigceid;  ccblidjen  gitc(ïenc!)uinb  unb  4nnb  untectljanen  unb  ©c= 
tceuen/  infonbecljeif  «bec  bec  ©cajflaxtfft  Sjniwu  "Ztngenirtnb^ 
tca/  fb  ieêo  obec  tuniftig  aué  bem  @rMid)en  ©tainm  SjdiMU 
Ijerfoinmen/  foreobl  M  «nbecn  ielxn'iettten/  SSutginanncn/ 
Svâtl)enunb  SBeninbEen/  (gtâbten/  ■Jtngeljocigen/Untect^nnen/ 
maê  SBitcben/  @t(tnbé  obec  28efené  bie  feçn/  «nplid)  unb 
vepgM)/  mit  btcfein  SBcief /  unb  rootlen/  bnf  fîe  ojftgcb(id)te 
©crtifen  »on  i^amu/  m  biefen  obbefd)ciebcnen  Statut,  unb  un- 
fcccc  il)lten l)iecûbec  ectljeilten  confirmation,  $8e|îàfigung/  gt^ 
Inutecung  unb  gcflâcung  nit  Ijiiibecn  nod)  icccn/  fonbecn  fîe 
betfelben  cuijigitd)  fceuen  /  gebcflud)en/  genicfen  unb  gitnjlid) 
babe\)  biciben  Irtflën/  I)iertiicbet  nidjt  tlnm/  nod;  beé  iemanbé 
flnbecn  ju  tbitn  gejiatten/  in  îeiu  SBcife  nod;  2Seg/  a\ô  [icb 
eineiniebenfei;/  unfcc  fdjivcce  UngiKib  unb  fetcatf/  imb  bnju 
cin^pén/  ncinlid;  fedjjig  iMatâ  lôtigeé  ©olbë  ju  wecinciben  / 
ète  ein  iebec/  fo  offt  ec  jreuenblid)  IjienJiebec  tl)âte/  Une  Ijulb  in 
Unfec  unb  bes  Sîeid)^  Commcc/  tmb  ben  «nbecn  b«Iben  îfjcil 
l'ielgebnd^fen  ©cnfen/  beten  &ba\/  unnrtd)In|5(id)  ju  bejrtljlen 
»fc^iiren  fei;n  fotf.  9Jii£  Uttunb  bié  SBciep  be(tegelt  mit  un= 
fecin  .^àçfcclicben  anbangcnben  3"l''^â'l  /  bit  geben  ifl  nuf  un= 
fcrm  ^éniglid;en  ©djlof  ju  Çcdg/  ben  neiinjcbenben  iag  beé 
Wlonaté  Decembris  itrtd;  g;i)ci|îi  unfeté  lieben  ^eccn  unb©ee= 
Iigmad)ccé  ©cbuctb/  fed)é5ef)cn!)unbect  unb  intlebenben/  Hn= 
fecec  Sîeidx,  beé  SCômifdjcn  im  ;5.  beé  iQungncifdjen  iin  36. 
unb  biê  S3ôl)emifd;en  (lud;  tin  bceç  unb  bcepfiîgjlen  3'(il)cen. 

RUDOLPH. 

Àd  Mandatum  Sacra  Cafare<e 
Majeftatis  profriuni 

i.  wn  ©CC(il)Ienbûcff. 

G.   HERTEt. 

unb  une  bûtrttif  obgemetbtc  »ccit)ittibte  ©enfin  van  Sjannu 
bemutbiglid;  <ingecu)Fen  mib  gebcten/  bnf  roic/  &\é  \h  cegie= 
cenbec  Komifd;ec  Snçfcc  /  becfelben  foldien  SBciejf  gmibiglid) 
confirmicen  unb  bejîntigen  TOûtlen  /  iminnlfën  itingtî  l)tet)oc  irep; 
Imib  unfec  gelicbtec  xjccc  SDettec  tmb  23atec/."?flpfecafl(ttt!)iné/ 
(îbtipmilbetlec  @ebnd;cmif  /  g(eid;ec  ge|înlt  gctl)iin  |)nfte.  Seë 
bflben  iBic  rtitgefel)en/  fold;  il)c  bec  ©enfin  siemlidje  «Sitt/  tmb 
îincumb  mit  >roblbcbad)tcm  SDÎutl)/  guten  iKutb/  unb  ced;tec 
^tflTcn/  bccfclfacn  Çatharina  Bclgica ,  ©enfin  JU  S?nnnu/  ob= 
wtul)ctenS3ctef  gnnbiglid)ecncuecf/  conarmict  unb  beflntigt. 
©iieucen/  confirmicen  unb  bejlntigen  foldwn  nud;  l)ieinit  reif^ 
giiMid)  in  Scnflit  big  Scieffë/  bn^  xok  il)c  uon  SKed)té  unb 
SBmigteit  roegen  bncnn  confirmicen  unb  beflntigen  folfcn  tmb 
tnogen.  Unb  meçnen  /  fci^cn  unb  reotlcn  /  bnf  obbcgciffenec 
gcief  m  nHen  femcn  SBocten /  *)>uncf ten /  Articuln ,  a)let)nung= 
jn^)nlt=unbS8egceiffimgen/grtii§  fcntftig  tmb  màd)tig  fei;n/ftet/ 
ve)j/  unueçbcud)lid)  gcljnltcn  tmb  voUjogen  ttecbcn/  unb  bie  ge^ 
6nd)te  ©enfin  uon  J^nnnu  /  bei;  foldjen  3ceDl;eitcn  eul;iglid)  blei- 
bcn/ Jtd)  becen  gebcnudjen  tmb  genie)7cii  foOe  unb  môge/  won  nl= 
lecmnnniglid)  unuec^inbect.  Unb  gebieten  bncnuf  nUen  unb  ieben 
€(Hic=5uc(ien/  Sm^mi  @eitîltd)en  unb  SSeltlidjeti/  >pc(îln» 
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teit/  ©eaftn/  Jeeçen/  ijcccen/  EKiftcen/  Sneditcn/  ftnupt--  Avva 
leuten/  4nnb;2)oigten/  2)iêboinben/  23oigten/5pflcgccn/a)ee:=  J»i>i>«J» 
nicfeen/^'2(mbt=iemcn/  ed;ulbtl)eif en  /  S3tiegeiiiei|lecn /  DCt*^  1277. 
teen/SCntIjen/  SBticgecii/  ©emeinben  unb  fontîniTeii  iiiifecii  imb  ^  ■' 
beé  îXeid'é  Untect^nneii  unb  ©etceuen/  waè  '2Bticben /  êtnnbé 
obec  SBefené  bie  fennb/  een|îlic|)  unb  fefîigtid)  mit  biefen  Qcief/ 
tmb  rcoUen/  baÇ  fie  bie  obgebnd)te  ©enfin  uon  Sjniinu/  nn  oba 
becubctec  geeçljeit/  unb  Unfcc  btefec  baeitbec  gcgebenen  feeneen 
Confirmation  unb  S3c|toiguiig  /  nid)t  iecen  nod)  Jjmbecn/  foit= 
been  fie  bnbei)  uefîiglid)  I)niibl)nbcn/  fdnîêen/  fd)irmeii/  unb  fîd; 
bcefelb  beeuljigddxn  fteuen  /  gebcniidieii  unb  gcniejfcn  InfTcn/ 
I)icciPicbecmd)ttr;un/  no*  bnë  iemnnb  nnbetn  su  fl)un  gefinf^ 
ton/  inteinea^cig/  nié  lieb  ciiicm  ieben  feç/  Unfec  tmb  beé 
9îeid,ié  fdjmece  Ungnnb  unb  ©tenf  /  unb  bncju  bie  ^on  in  ob* 
begeiffencn  roeçlnub  unfecé  gcItcbtenSjeccnaîctteen  unb  SJnttecii 
^nnfcc  SCuboIïiIxn  beë  Q^nbeen  ic.  Confirmation -îSciefFbcî 
gtiffeii/  su  yecineibeii/  bie  cin  icbce/  fo  offt  ec  fccuenblid)  I)iec- 
roibec  ù/aui  Une  l)nlb  in  unfec  tmb  ixé  SCeidjé  (Jnmmec/  unb 
ben  nnbeen  Ijnlben  ?I)eil  obgenmttec  ©cnpn  uon  S'Jminu/  oOn=> 
iirtdHnflid,!  JU  bejttblen  Deefnden  feçn  foHe.  SDîit  Uljcîunb  biefcé 
^eiefé  beftegelt  mit  unfeen  Sni;feeIid,Kn  nrt!)rtngenben  3n|îegel. 
®(hax  in  unfccec  (gtnbt  2Btcn/  ben  neun  tmb  jSDnnÊtgtlen  ing 
beé  aRonntljé  oaobris ,  mid)  £I)Ci(ïi  imfccë  lieben  ^gcili  unb 
©celigmndieeé  ©cbuctf;  /  fed)jel)en!)tinbeet  unb  in  jnjanêigflen  / 
Unfccec  iXctd)e  beé  SCômifdjen  im  nnbeen/  beé  S'3ungncifd;en  im 
beitten/  unb  beé  S3é|)emtfd)en  in  meebtcn  3<i!)te, 

Ferdinand. 

Ut.  SL.  V.  Ulm. 

Ad  Mandatum  Sacra  CiefarCiS 
Majejiaiis  profrima 

J.  R.  PUCHER. 

LXXXlî. 

^M^  ^cnlefô  tjon  «Soï^ciui  Scrjîcljcnjtig/  ^txèoa  z-r-Dec. 
mmWn  m  Oc(tnx(kl)  an  Çybcéftatt  bcfcl)c|)cn/ 
ta?  wam  <5r  ïKoml.  jtoiiig  lufirtc/ Çcalfcichcn/ 
fo  tcc  ^er|og  Dciti  «Rôinl.  9ieici}  kfmi  ^hutc 
»cr(c»)()cn/  auc()  afic  Privilegien  confînnircn  wcUe. 
(Sc6m  su  (Sgcc  an  fccé  J^cif.  CÇiri^Xflgc  137;. 
[Pièce  tirée  des  Archives  Impériales  du  petit 
Tréfor  de  h  Régence  ôc  Chambre  à  Vienne.] 

C'efl- à-dire  j 

Lettres  d" JJfârance  données  par  Wencëslas 
Roi  de  Bohême  à  Albert  Duc  d'Autriche^ 
(s  qui  doivent  lui  tenir  lieu  de  Serment;  portant 
que  ,  s'il  vient  à  être  couronné  Roi  des  Romains 
il  lui  donnera  Vlnveftiture  de  toutes  les  'Terres 
&f  Païs  qu'il  tient  de  l'Empire,  &'  lui  confir- 
mera tous  [es  Privilèges,  A  Egra  le  jour  de 
Noël  I37f. 

(TmSi'  SBenéIrttt)  von  ©otié  ©itnben  .^itnig  tu  S3«!)eim/ 
'^  sStaeggcni'cju  •SBcnnbcnbucg  unb  Sjee^oge  in  ©re|îenî 
S3cfennen  tmb  ttm  funt  ofenlid;  mit  bifem  SSeieue/  Oiax  ben/ 
bie  çn  feben  obec  I)ocen  Icfcn  bnf  niic  gelobt  I)(iben  mit  guten 
tccwen  nn  gpbc0=finf.  ©cloben  unb  uecbeigen  nud)  wifents 
IidKn  mit  cenfte  m  SBcjefé/  rcenne  iaé  gefdnt/  b4  xoit  ju  bem 
Komifd^en  5îunige  gefeonet  roeeben/  bng  reie  benne  nié  ei)n  fXoj 
mifd;ee  Sunig/  ben  Sjod^gcbocn  gitefien  ^ec^cgen  "Xfbeedjten  ju 
ôfieeeeid)/  ju  ©teçc/  ju  Seenbten/  unb  jn.§ent)n/  ©cnueit 
JU  îijeol/  ic.  Unb  feinen  gcben  nffe  bie  iniibe/  ^eeifd;efte/ 
2îe|ien  unb  ©eflo^/  4eute  unb  ©iltee/  bie  (gic  won  bem  S'^ei» 
ligen  iXôinifdxn  SSeidie  ju  W;en  |)nbcnf/  imbbe)i$ent/  leiljen/ 
unb  aUt  bie  ÎXed)te/5ceiI)cit/2Bicbe/gec/  tmb  gute  gcwonljcit/ 
unb  nud;  bie  «Btiene  unb  ^nntfelîcn/  bie  ©ic  biieiibee  tnbent/ 
l'on  SXoinifdjen  SeDfcen  tmb  Siinigen/bcfieten  unb  uecnemen  fiif» 
lenunbTOoden/  mit  unfeen  befunbeen  SBeieoen  unb  ijnntfetien 
nne  nlTié  uec^ieijen  /  3Bibeeeebe  /  uiib  gewecbe.  iSSlxt  uefunb 
biê  SBeieffé  ueefîgeit/  mit  unfee  .Smiiglidien  aitRjejirttSnfigel/ 
bec  geben  i(i  ju  ggec  nnd)  gcifié  gepuet/  bceujcn  bimbect  Snce/ 
bncnnd)  in  bein  iiinf  tmb  ©ibençigfien  3nee/  nn  beé  ïjeiligen 
£ci|ié=înge.    unfccé  ^miigeeid;é  in  bem  jnjelfften  ^mn. 


LXXXIIL 

Bulle  de  l'Empereur    Charles  IV.    pour  If  T'^ 76» 
Droit  y  la  Succejfion  des  Electeurs  de  S  axe.  ^^  j  • 
O  î  Don-      '■'      * 


Anno 
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Donnée   à  Francfort,   le   10.   tie  Juin.  1576. 
[GoLDAST,  Tom.  I.  pag.  37i. ] 


toncellu. 


pco. 


In  Namitie  fanSîx  isf  individiut  Tririitatis  feUcittr , 
Amen. 

CA  R  o  r.  u  S  Qiurtiis  divina  fnvcnte  clementia  Ro- 
maiiorum  Imperator,  femper  Augullus  &  Bohe- 
miœ  Rcx ,  ad  perpetuam  rei  memoriam.  Quamvis  fabli- 
mitas  CccrareEUignitatis,iu  quam  Conditor  Orbis  Nos 
fuGE  pietads  clementia  féliciter  collocavit,  jugitcr  men- 
teni  noftram  foUicitet,  ut  cura  pervigili,  à.  laborum 
Ihidiis  accuratis  ,  nodrorum  &  Imperii  lacri  lidelimn 
ainputemus  incommoda,  eisque  delîderatœ  Pacis  amœ- 
nitatem  falubriter  procuremus:  ferventiori  tamen  aflec- 
tu  cor  noftrum.  accenditur  pênes  ea,  quœ  lacri  decus 
Imperii,  &  lUuftres  ipfius  Principes  Elettorcs,  quadam 
fingularitate  concernant;  eos  prscipuè,  quos  generis 
Nobilitas,  multiplicia  virtutum  inlignia  ,  &  prœclara 
fidei  devotio,  laudabiliiis  recommendant. 

2.  Sane  (icut  aliàs  à  Principibus,  Comitibus,  Baro- 
nibus,Nobilibus,  Proceribus,  ac  multis  aliis  noflris  & 
Imperii  facri  fidelibns ,  informationem  certiffimam ,  ac 
lace  teftimonia  clariora  acccpit  Cœfarea  Celfitudo,  qiia- 
litcr  felicis  memoriœ,  Illuftris  Albertus,  quondam  Sa- 
xoniiBDux,  aviis  Uluftris  Wenccnai,  moderni  Ducis 
SaxoniE ,  Sacri  Romani  Imperii  Archimarefchalli, 
Principis  Eleftoris  ,  necnon  Lunxburgenfis  Ducis , 
avunculi  noftri  chariffimi,velut  Archimarclchallusejus- 
dem  Imperii,  &  verus  Princeps  Eleftor,  voUuitate, 
confenfu,  &  votis  aliorum  fuorum  Coëleélotum  Prin- 
cipum  unanimitet  accÈdentibus,  clarœ  mcmorio;  fere- 
niffimos  quondam  Rudolphum,Adolphum,  &  Albcrtum  , 
ejusdem  Rudolphi  Fiiium,  Ducem  Aullrix,  Romanos 
Keges,  Prsedcceffores  noftros,  quadam  confequentia  or- 
dinata,  rite  &  rationabiliter,  juxta  debitam  Sacri  Ro- 
mani Imperii  obfervantiam,  in  Romanos  Reges  elegit, 
ad  Imperatoriam  Celfitudinem  promovendos  ;  &  poft 
obitum  iplius  Albert! ,  Romanorum  Régis  ,  dum  ali- 
quandiu  nonnuUis  erroribus  Sacrum  Imperium  fluftua- 
ret,  recolendae  memoris  Rudolphus,  quondam  Saxo- 
niiE  DuXjdiâi  Ducis  Alberti  Filius,&  moderni  Wcnceslai, 
Saxoniœ  &  Lunsburgenlis Ducis,  Pater,  celebris  recor- 
dationisSerenilTimum PrincipemHenricnm,  avum  nos- 
trum  uileaum,cum  fuis  Coëlcftoribus,  in  Romanorum 
Regem  dignoscitur  elegiffe:  qui  etiam  avus  nofter  poft 
eledionem,  eandem  adeptus  fuit  féliciter  Csefaream 
Dignitatem.  Ciimque  manifeftiffimum  exiftat,  &  lon- 
gé, latè  per  Orbem  T'errarum  lucidiffime  divulgatum, 
nec  unquam  poffit  in  dubium  revocari,quomodo  etiam 
diftus  Rudolplius  quondam  Saxonia  L)ux  ,  moderni 
WenceUai,  Ducis  Saxonis  &  Lunseburgenfis,  Pater, 
felicibus  noftris  temporibus,cum  cseteris  fuis  Coe'Ieîto- 
ribus  Sacri  Imperii  nos  m  Romanorum  Regem  elegit 
fbjenniter;  prout  etiam  poft  eandem  Eleélionem,  aufpi- 
ce  Deo ,  in  Romanorum  Imperatorem  fumas  promoti, 
ac  féliciter  coronati;  qucmadmodum  hxc  omnia  &  lin- 
gula,  Principnm  ,  &  fide  dignorum  multorum  funt 
teftimoniis  fidelibus  approbata.  Ejusdem  Wenceflai, 
moderni  Saxoni^  Ducis,  Sacri  Imperii  Archimarefchal- 
li ,  &  Principis  Ekéloris  ,  nec  non  Lunseburgenlium 
Ducis,  tamclaro,  tamque  manifefto,  &  notorio  jure 
confiderato;  infpedo  nihilominus  &  diligentius  penfa- 
to  ,  qualiter  idem  Wenceflaus  modernus  ,  tanquam 
Dux  Saxonis, Sacri  Imperii  Archimarefchallus,& Prin- 
ceps Eleflor  ,  cum  aliis  Principibus  &  Coëleftoribus 
luis,  c5c  iplî  cum  eo  Sereniffimum  Principem,  Domi- 
num  Wenceilaum  ,  Regem  Bohemia;  Primogenituin 
noftrum  chariffimum,  in  Romanorum  Regem  unani- 
miter  &  concorditer,  in  Ecclefia  coUegiata  Sancfi  Bar- 
tholomxi  Francenford.  Moguntinen.  Diœcefcos,  nul- 
lo  penitus  reclamante,  Spiritus  Sanéli  gratia  invocata, 
hodie  elegerunt. 

^.  Quodque  prœfati,  Albertus  avus,  &  Rudolphus 
Pater,  difl:i  Wenceflai,  quondam  Saxoniîe  Duces,  diu- 
turna  temporum  prœfcriptione  inconcuffii  habuerunt,& 
polTederunt  légitimé,  prout  etiam  ipfe  Wenceflaus  in 
prxfcntiarum  ad  inftar  illorum,  ex  fuccefimne  paterna 
&  hœreditaria  ,  dignoscitur  juflo  titulo  poflldere  jus, 
vocem,  dignitatem,  &  poteltatem  cligendi  Rom.  Re- 
eem  in  Imperatorem  promovendum,  fano  tam  Fccle- 
fiafticorum,  quam  Secularium  Principum  Sanéli  Impe- 
rii Eleélorum  {a)  confenfu,  &  conlilio  accedente, 
non  improvide,  neque  per  errorem  ,  fed  animo  delibe- 
rato,  aliorum  etiam  plurimorum  Ecclefiafticorum,  & 
Secularium  Principum,  Baronum,  Nobilium,  &  Pro- 
cerum  nnftrorum ,  &  Imperii  Sacri  tidelium ,  maturo 
communicato  confilio,  cupientes  ,  autore(^)  Domi- 
no, futuris  obviare  periculis,  &  materiam  omnium  fuc- 


cidere  dubiorum,  de  certa  noftra  fcientia,  &  plenitudi- ^ji^j^q 
ne  poteitatis  Ca;larex,  in  his  fcriptis  pronunciamus,  de- 
ccrnimus,  ftatuimus ,  declaramus,  &  etiam  hoc  Impe-  I  î^^», 
riali  perpetuô  valituro  lancimus  Editto ,  quôd  jus ,  vos,  g^ 

dignitas  ,   &  pot.eftas  cligendi  Romanorum  Regem  in  ^P 

Imperatorem  promovendum  ,   eidcm  Wenceflao ,  mo-  «^ 

derno  Duci  Saxonia;,  tanquam  Imperii  Sacri  Archi- 
marcfchallo,  ac  Principi  Eledori,  Hsredibus,  &  Suc- 
celToribus  fuis  legitimis,  Laicis  duntaxat,  ab  eo  des- 
ccndentibus,  quoties  cafus  hujusmodi  eledionis  emer- 
ferit,  in  perpetuum  debeat  competere,  lîcut  &  rite  fibi 
tanquam  Duci  Saxonia;,  ac  Imperii  A rchimarcfchallo, 
competit  manifeftè,  ac  ipfe  velut  Saxonia;  Dux,  Sacri 
Romani  Imperii  Archimarefchallus ,  verus  &  legitimus 
Princeps  Eleaor,&  poft  obitum  ejus,  Hxrcdes  &  Suc- 
ceftbres  fui  legitimi,  modo  &  forma  fubmiffis,  Duca- 
tum,  Principatum  &  Comitatum  Palatinum  Saxonix, 
ac  Archimarefchalliam  Imperii  facri,  cum  omnibus  & 
lingulis  eorum  Terris,  Dominiis,  proprietatibus,  (c )(<).«'.  V»- 
Vafillagiis,  Libertatibus,  Honoribus  ,  &  pertinentiis, '^"''''^•. 
in  quibuscunque  rébus  confiftant,  &  quibuscunque  fpe- 
cialibus  pofTent  voeabulis  deiignati ,  necnon  jus,  vo- 
cem, dignitatem,  &  poteftatem  cligendi  Romanorum 
Regem,  in  Imperatorem  promovendum,  fine  impedi- 
mento  quolibet  debeat  obtincre. 

4  Et  ne  inter  Hœredes  &  Succeflbres  Ipfius ,  eo  de- 
funôo,  fuper  jure  hujusmodi,  futuris  tcmporibus  du- 
bitationum ,  quaftionum  ,  feu  litium  qua;vis  materia 
oriatur,  decernimus,  ftatuimus  ,  &  prafenti  Imperiali 
fancimus  Edifto ,  in  perpetuum  valituro,  quôd  poft  didli 
Wenceflai  Saxonia;  moderni,  &  Lunœburgenlîum  Du- 
cis obitum,  primogenitus  ejus  F'ilius  ;  &  poft  primoge- 
niti  obitum,  ejusdem  primogeniti  fenior  Filius  es  or- 
dfne  geniturœ,  &  iic  deinceps  à  feniore  Filio  desccn- 
dentes,  ex  ordine  geniturœ  femper  fenior  :  Si  verô  pri- 
mogenitus Ducis  VVenceflai  prxfati  decelferit,  mascu- 
lini  fexus,  Laicis  duntaxat,  legitimis  Hœredibus  non 
reliais,  ex  tune  fecundogenitus  Filius  Wenceflai  Du- 
cis prxdifli,  &  poft  obituin  ejus,  fecundogeniti  Filius 
fenior  ,  Laicus  ;  &  fi  fecundogenitus  fine  tlxredibus 
legitimis,  masculini  fexus,  Laicis,  deceftTerit,  tertio- 
genitus  diiSti  Wenceflai,  &  fenior  ejus  Filius  Laicus, 
poft  mortera  ipfius;  k  deinceps  per  talem  modum,  di- 
redlâ  lineà  genitura;  descendentes  ab  eo,  Laici  dunta- 
xat, jus,  vocem,  dignitatem,  &  poteftatem  eligendi 
Romanorum  Regem,  promovendum  in  Imperatorem, 
&  Officium  Marefchalliœ,cum  omnibus  &  lingulis  fuis 
Dominiis,  Honoribus,  Juribus,  Privilegiis,  Dignitati- 
bus,  &  pertinentiis,  perpetuis  temporibus,  obtinebunt, 
per  Succeffionem  hïereditarîam  &  paternalem,  ut  prœ- 
mittitur,  ex  ordine  geniturs. 

f.  Si  verô  pra;fatum  Wenceflaum,  modernum  Saxo- 
niœ,  &  Lunxburgenfium  Ducem,  fine  legitimis,  mas- 
culini fexus  Hxredibus,  Laicis,  de  lumbis  ejus  direâa 
linea  genituri  desccndcntibus,mori  contingeret,ex  tune 
Principatus,  &  Comitatus  Palatrnus  Saxonix,  nec  non 
Archimarefchallia  Sacri  Imperii,  acjus,  vox , dignitas, 
&  poreftas  eligendi  Romanorum  Regem ,  in  Imperatorem 
promovendum, ad  Illuftrem  AlbertunijEiliuitiOttonis, 
quondam  Ducis  Saxonix,  Ducem  Saxonix  &  Lunœbur- 
genfium  modernum,  Patruum  diâi  Wenceflai,  Ducis 
Saxonix  &  Lunxburgenfium  ,&  ad  legitimos  ejus  Hxre- 
des,  masculini  fexus, Laicos  duntaxat  ;,ita  videlicet^  quôd 
poft  ejusdem  Alberti  obitum,  primogenitus  ejus  Filius,  m 

&  poft  primogeniti  ejus  obitum,  ejusdem  primogeniti  le-  m 

nior  Fîlius,ex  ordine  geniturx,&  fie  deinceps  à  feniore  Fi-  | 

lio  descendentes, ex  ordine  geniturx, femper  fenior:  Si 
verô  primogenitus  Ducis  Alberti  prxfati  decelferit,  mas- 
culini fexus, Laicis  duntaxat ,  Hxredibus  non  reliais,  ex- 
tunc  fecundogenitus  Filius  Alberti  Ducis  prxdiai,&  poft 
obitum  ejus,  fecundogeniti  Filius  fenior,  Laicus  :  Et 
li  fecundogenitus  fine  Hxredibus  legitimis ,  masculin: 
fexus,  Laicis,  decelferit,  tertiogenitus  di£li  Alberti, & 
fenior  ejus  Filius  Laicus,  poft  mortem  ipfius,  &  dein- 
ceps per  talem  modum  direâa  linea  geniturx,  descen- 
dentes ab  eo,  Laici  duntaxat,  jus,  vocem,  dignita- 
tem, &  poteftatem  eligendi  Romanorum  Regem,  pro- 
movendum in  Imperatorem,  &  Officium  Archiniarescha- 
Ilix, cum  omnibus  &fingulis  fuis  Dominiis,  Honoribus, 
Juribus ,  Privilegiis ,  Dignitatibus ,  &  pertinentiis ,  perpe- 
tuis temporibus  obtincbcnt  per  Succeffionem  hxredita- 
riam  &  paternalem  ,  ut  prxraittitur,  ex  ordine  geniturx. 

6.  Quibus  omnibus  non  extantibus,  ad  proximiorem 
Hxredem,fccundum  lineam  paternalem,  duntaxat  Lai- 
cum,  feniorem  Ducem  Saxonix,  pro  tempore,  acejus 
Hxredes  fecundum  modum  fuperius  exprelFitum  ,  iii 
perpetuum  légitimé  devolventur. 

7.  Et  talis  fucceffio  &  devolutio,  ne  in  his  commjt- 
tïntur  errores,  futuris  temporibus,  débet,  ut  prxmit- 

titur. 


DU     DROIT     DES     GENS. 


îir 


titur,  in  omnibus  &  fingulis  prxfcriptis ,  fine  iunova- 
tione,  perpétua  oblervari  inviolabiliter  ;  taliter  videli- 
cec,  quod  ii  aliquem  ex  eis,  modo  prsmiiro,  ab  hac 
luce  migrare  coniingereti  qui  masculin!  fexus  Hsredes 
legîtimos,  Laicos,  port  fe  relinqueret,  débits  patien- 
tes, defedlum  atatis,  extunc  fenior  Frater,  Nepos,  aut 
Confanguineus  proximior,in  linea  genitura;,li  (a)  Fra- 
ter  non  extitericj  ejusdem  defunêti,  Laicus  duntaxat, 
diâi  pupilli  &  juvenis,  ad  quem  prœfcripta  devolven- 
tiir, de  juVe  Tutor  elle  debeat,&  Curator,tàm  diu,do- 
nec  debitam  pertingat  œtatem.  Gui  etiam  juveni,  quàm 
cito  statelTi  debitam  pertingenti,  vocem,  jus,  dignita- 
tem,  &  potellatem  ,  pr^fcripta  devolventur,  de  jure 
Tutor  elTe  debeat,&  Curator",  tàm  diu,  donec  debitam 
pertingat  actatem.  Gui  etiam  juveni,  quàm  cito  xtatem 
debitam  pertingenti,  vocem,  jus,  dignitatem,  &  po- 
teftatem,  prxdiite  Eleélionis,  ac  omnia  &  fiugula  ab 
ipfis  depeudentia,  idem  Tutor  fine  difficultate,  &  reni- 
tentia  qualibet  tenebitur,  &  debebit  protinus  aflignare. 
jEtatem  autem  debitam, in  hoc  cafu,  eligendi  videlicet 
Romanorum  Regem,  in  Imperatorem  promovcndum, 
decem  &  ofto  annorum  cenferi  volumus,  &  iiaberi.  In 
Principatibus  autem,  Ducatibus,  &  Dqminiis  aliis  tem- 
poralibus  gubernandis  ,  ïetatem  obfervandam  decerni- 
inus,  prout  à  Divis  Romanis  Imperatoribus,  &  Regi- 
bus, noftris  PrœdecelToribus,  cft  fancitum. 

8.  Porrô  nefuper  jure,  voce,  dignitate,  &  potcftate 
Eleâionis  hujusmodi,  nec  non  iJucatLi,  Principatu,& 
Officio  Archimarefcliallia;  prœdiâis,ulio  unquam  tem- 
pore  contingàt  fcandala  fuscitari,  vcl  attentari  valeant 
iiovitates,  de  Imperatoriœ  plenitudine  potedatis,  &  de 
certa  noftra  fcientia,  omnia  &  fingula  prœmiira,  prout 
in  fuis  claufulis,  membris,  articulis,  atque  pundlis  fu- 
perius  defignantur,  authorifamus,  approbamus,  ratifi- 
camus ,  &  tenore  pr^cedentium ,  de  certa  noftra  fcien- 
tia confirmamus.  Infuper  Wencellao,  &  Alberto, mo- 
dernis  Ducibus  Saxoniîe  &  Lunœburgenfium  prœdiâis , 
nec  non  eorum  Hsredibus,  &  legitimis  Succeflbribus , 
quemadmodum  priùs  donaviraus,  fie  hujusmodi  dona- 
tionem  iterum  innovantes,  damus,  concedimus,  con- 
ferimus  ,  &  donamus  authoritate  Imperiali  pra;di6la, 
Ducatum  &  Principatum  LunEburgenicm ,  cujus,  au- 
thore  Deo,  polFeAlonem  jam  obtinent,  cum  omnibus 
&  fingulis  eorum  Terris,  Givitatibus,  Callris,  Oppi- 
dis,  Fortalitiis,  Dominiis ,  Proprietatibus,  (l?)  Vafal- 
■  lagiis,  Juribus,  Jurisdidionibus ,  Ulibus,  Utilitatibus, 
Fruftibus ,  Reditibus,  Proventibus,  Emolumentis,Li- 
bertatibus,  Ufufruftibus,  Attinentiis,  Appendiciis,  & 
Pertinentiis  univerfis  ,  in  quibuscunque  confiftant,  qui- 
busve  poffint  fpecialibus,&  exqnifitis  vocabulisdelîgna- 
li,  nihil  prorfus  exclufo ,  prout  Ducatus,  &  Principa- 
tus  Lunœburgcn.  pra;diâ:us  in  fuis  terminis,  finibus,Ii- 
mitibus  ,  &  granitiis  circumferentialitcr  antiquitus  eft 
diftin£las ,  non  obllantibus  Legibus  ,  Juribus  commu- 
nibus,municipalibus,&  privatis  Confuetudinibus,Privi- 
legiis ,  vel  Statutis  quibuslibet,  in  contrarium  editis,  & 
fervatis,  etiamfi  forent  talia,  de  quibus  fpecialis:&  ex- 
preflaprEcedentibus  effet  mentio  facienda,quibus  omni- 
bus &  fingulis,  in  quantum  prEmiiris,aut  alicui  eorum 
poffent  quolibet  obviare,  de  ditt»  plenitudine  Impera- 
toriœ  poteftatis  penitùs  &  omnimodô  derogamus ,  fup- 
plentes  de  prœfatœ  Imperatoria:  plenitudine  poteftatis 
omnem  defeûum,  fi  quis  in  prsemilîis,  aut  eorum  ali 


Anno 


rRupertus  Senior,  Cornes  Pala-"v 
I    tinus  Rheni,  Sacri  Imperii  Ar-  | 
IIlus- J„  chidapifer,  Dux  Bavariac,  S-Princjpeo  E~ 

tres     j  Sigismundus   Matchio  Brande-  1  leÊtores. 
burgenfis ,  Sacri  Imperii  Archi- 
(^  camerarius^  J 

rjoannes  Archiepiscopus  Pragenfisj  ApoftoII- 
Venera-  s  cœ  Sedis  Legatus; 

biles        iTheodorus   Metenfis  j    &  Ec-^  Ecclefiarum 
C  chardus  Wormatienfis,  .''Episcopi. 

fEberhardus   de  VVirten-"! 
1    bcrgk,  I 

SpeSabiles  ^  Theodoricus  de  Gatzen-  v>Comites. 
I    einbogen ,  &  Henricus  i 
(^  de  Sponheim,  j 

f Pctrus  de  Warteubergk ,  diâus  de  Coft ,  Im- 
Nobilês<    perialis  Guris  noftrs  Magifter. 

(.Thîmo  de  Golditz ,  Gamer^e  noflrœ  Magifter. 
Et  alii  quàm  plures  noftri  &  Imperii  Sacri  Principes, 
Nobiles  &  fidèles.  Pronunciatum  fub  BuUa  aurea  ti- 
pario  noftrœ  Majeftatis  imprelTa,  tefiîmonio  Literar'um. 
Datum  Franckenford  (  c  )  fuper  Mogano ,  anno  Do-  (')  "'•  Supn 
mini  millefimo  trecentefimo  feptuagefimo  fexto  ,  In-  ^^œ™™- 
diâione  quarta  décima  -,  quarto  Idus  Junii  :  Regno- 
rum  nofirorum  anno  tricefimo,  Imperii  veto  vicefimo 
fccundo. 

Et  nos  Ludovicus  Dei  gratiâ  Moguntinenfis  Eccle- 
ûx  Archiepiscopus,  Sacri  Romani  Imperii  per  Germa- 
niam  Arcliicancellarius,  recognovimus. 

LXXXIV. 

Capitula  Pacis  inter  Summum  Pontificem  Gre-  ip-JuilK 
G  o  R I  u  M  XI.  fro  fey  i3  nomine  J  o  M  a  N  N  je 
Sicilia  Regina ,  nec  non  Principum  Au  AtiJEi 
Comitis  Sabattdia  ,  S  c  A  N  i  D  o  t  i  Marchionis 
Montisferrati ,  Nicolai  i3  Alberti 
Marchionum  Eftenftum,^  omnium  Adhierentium 
abuna,^  Galeatium  l^icarium Imprialem 
pro  fe ,  atque  ejus genito  Comité  VirtutuMj 
nec  non  A  zone  diSîi  Comitis  Filio ^  £5?  Fr an- 
cor  um  Rcgis  Nepote^  ac  pro  omnibus  eontmdem 
Colligatis  parte  ab  altéra,  eonclufa-.  ASlum  in 
Territorio  Oliveti  Fallis  Salmoria  Diœcefts  Bo- 
nonienfis  annô  1575.  IndiEtione  14.  die  ip.  Julii. 
[Pièce  authentique,  tirée  des  Archives  Roya- 
les du  Château  de  Milan,  Regiftré  V.  V.] 

AD  lludem,  &  gloriam  illius  fummi  Boni ,  à  quO 
omne  datum  optimum,  &  omne  donum  perfec- 
tum,  cujusve  immenfa  clementia  fors  aspera  manfues- 
cit,  Populorum  ceffat  affliâio,  fit  pœna  folatinm,  dul- 
cis  labor,  odium  vertitur  in  amorem,  &  malarum  rc- 
rum  eventus  placide  terminatur.  Quoniam  procurante 
malivolo  prsevaricationis  auSore,  Ghriftianieque  con- 
verfationis  emulo  infelici,  qui  tranquillitati  hominum, 
ac  vits  pacificse  Bellorum  furiofis  tumultibus,  ut  ani- 
mas illaqueet  ,  &  demergat  jugi  verfucia  adverfatur. 
IVIulto  tempore  jam  exaào  in  partibns  Lombardis  in- 


quo,  ex  verborum  deteSu,  fententiarum  obfcuritate,     ter  partes  nominatas  inferius,  letalis  discordia  âgebatur 
■n.i„„n;.,H,„,  ^,^;it;^„»    (%„  ,1;^  .,„^„;e  r^^^r.  „„„^  ihr     q^^3  pj.  ^^^  innumerabilis  PopuH  vehementi  ftrage  ex- 

titit  caufata  pernicies,  rerumque  atrox  depopulatio,  & 
Gaftrorum,vcrùm  etiam,  quod  eft  fcelerius,  multimo- 
da  periclitatio  animarum.  Idcircô  Pax  inextimabilis 
virtutis  principium,fpes,&  fumma  laborum,  Belli  Par- 
tium  jam  fedati  cslorum  ftabilitas,  terreftrium  bono- 
rum  ageries,  &  hic  hœreditas  fola  Ghrilli,  utque  laudes 
ipfius  brevibus  profequantur  fcrnionibus,  Pax  fummum 
bonum  in  Terris,  fine  quâ  nil  ftabile,  nil  utile,  vel  jo- 
cundum,  tanti  discriminis  in  remedium,  favcnte  Altis- 
fimo,  eft  adepta,  ut  fletus  mutetur  in  rifum,  dolor  iii 
gaudium,neceflîtati  copia,  &quiestot,  &  tantis  fudo- 
ribus  fuffragetur,  &  ut  mentes,  quae  importabilibus 
feflTa;  laboribus  defecerunt,  piè,  &  devotis  operibus  ad 
Dominum  revertantur.  Invocato  itaque  Sandœ,  Indi- 
viduxque  Trinitatis  auxilio  Patris,  &  Filii,  &  Spiri- 
tus  Sanai,ac  Bcatiffima;  Virginis  IVIatris  Maria:, Sanc- 
torumque  Apoftolorum  Pétri  &  Pauli ,  &  Johannis 
Batiftas,  nec  non  folempniflimi  DoSotis  Sanfti  Am- 
broxii,  omniumque  San6lorum,fine  qnibus  millum  rite 
fundari  exordium  repertum  eft;  ad  reverentiam  ulte- 
riùs,  &  honorem  Sanftifllmi,  &  Bcatifiîmi  Patris  Do- 
mini  Gregorii  undecimi  SacroûmÔEe  Romanas,  &  uni- 
verfalis  Ecclefix  digniflimi  fummi  Pontificis,  facrique 
Gollegii  Reverendiffimorum  Cardinalium ,   atque  ad 

prospe- 


folennitatum  omiffione,  feu  alio  quovis  modo  nunc  & 
inantea  reperietur  admiffus. 

9.  NuUi  ergo  penitus  homiaum  liceat,  hanc  noftrse 
Pronuntiationis,  Decreti,  Statuti,Declarationis,Sanc- 
tionis,  Authorilationis,  Approbationis,  Ratificationis , 
&  Confirmationis  paginam  int'ringere,  aut  ei  aufu  te- 
merario  quolibet  contraire,  fub  pœna  mille  marcarum 
auri  puriffimi,  quas  ab  eo  ,  qui  contrafecerit,  toties, 
quoties  fuerit  contrafadtum  ,  irremiffibiliter  exigi  vo- 
lumus, &  earum  medietatem  Imperialis  noftrs  Game- 
rsefisco,  refiduamverô  partem  injuriam  pafforum  ufibus 
applicari. 

Signum    SereniJJimi    Principis   $5"    Domini ,    Domini 
Garot,  I  QuARTi,   Romani  Lmperatoris  ,   ijf 
gioriofijftmi  Bohemiie  Régis. 
Teftcs  hujus  rei  funt 

TLiudovicus    Archiepiscopus'^ 

1    Moguntinenfis,  Sacri  Im-  I 
perii  per  Germaniam,  | 

Fridericus  Golonienfis  Ar-  !   ,       . 
chiepiscopus ,  Sacri  Imperii  ^Ajchicancella- 

Iper  Italiam,  1  '"• 

GunoTrevirenfis  Archiepis-  1 
copus,Sacri  Imperii  perGal-  | 
V.  liam&RegnumArcktenfe,J 


Venera-J 
biles 
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CORPS     DIPLOMATÏÇLUE 


Awvir»  rrosperum,  &  tranquilUim  ftatum  Magnifici,  &  Ex- 
cclli   Domiui   Domini    Galeaz   Vicecomitis  Mediola- 

fi76.  ni  &c.  Iniperialis  Vicarii  Gencralis,  &  lUuftris  Na- 
•*  '  ti  ipliiis  Dominum  ,  Comitis  Virtutum  ,  &  Domini 
Adonis  Filii  didi  Domini  Comitis  Virtutum ,  Ne- 
potis  Sereniffimi  Principis  Régis  Francorum,  &  ad  io- 
lamen,  &  requiem  Subditorum  Partium  fupralcripta- 
rum.  Univerlis,  &  (ingiilis  infpefturis  hioc  publicum 
Inllrumcntum  liquidé  iniiotescat,  quod_  Reverendiin- 
inus  in  Chrirto  Pater,  &  Dominus  Dominus  Robertus 
Balilicœ  duodecim  Apo(tolorum,digna  Dei  provideiuia 
Prisbyter  Cardiualis,  in  nonnullis  partibus  Italiœ  pro 
Sancla  Kqmana  Ecclelia  Apolloliciï  Sedis  Legatus,  ac 
Vicarius  Generalis,  ut  conllat  Litteris  Papalibus  vera 
bulla  plumbea  munitis,  quarum  ténor  inferiùs  annota- 
tur,  nomine,  &  vice  prœfati  Sanêtilïimi  Domini  noltri 
Domini  Gregorii  Papso  undecimi,  &  Sanâœ  Romana; 
Ecclefis,  atque  fuo,  nec  non  nomine,  &  vice  Sere- 
niffimx  DominsE  Joliannœ  Jerufalem,  &  Sicilias  Rcgi- 
ns,  Illuftriumque  Principum  Dominorum  Amadei Co- 
mitis Sabaudis  ,  Scanidoti  Marchionis  Montisferrati, 
Nicolai,  &  Albert!  MarchionumEltenfium,  ac  Colli- 
gatorum  ,  Sequacium  ,  Adiiasrentium  ,  OiBcialium, 
Gentium,  &  Subditorum  omnium,  &  fingulorum  diâi 
Domini  noftri  Paps;,  &  aliorum  quorumcumque  Lo- 
corum  ad  ipfum  Sanîliiîîmum Dominum  noftrum,  Ro- 
manam  Ecclefiam,&  Colligatos  prjedidtos  médiate,  vel 
immédiate  fpeftantibus ,  &  pertinentibus  quoquo  modo, 
&quœvice,  &  nomine  didi  Domini  noftri  Papœ,  & 
Sandïc  Romans  Ecclefix,  ac  didorum  Dominorum 
Colligatorum,  Adhsrentium,  &  Sequacium,  Caftella- 
norum,  Officialium,  Familiarium, Subditorum, &  Sti' 
pendiatorum  eorumdem  etiam  divifim  reguntur,  &  gu- 
bernantur  nomine  Domini  Papse ,  &  Sands  Romani; 
Ecclefias ,  in  quibus  prœfatus  Sandiffimus  Dominus 
nofter  Papa,  feu  prxnominati  Colligati,  Adhsrentes, 
&  Sequaces  ipforum,  tàm  conjundim,  quàm  divifim, 
habent  aliquam  fuperioritatem.pr3Eheminentiam,velcus- 
todiam  ex  parte  una.  Et  Egregius ,  &  Sapiens  Vir  Do- 
minus Pinotus  de  Pinotis,  Legum  Dodor,natus  quon- 
dam  Domini  Bonvifini  de  Regio,  Procurator,  &  Pro- 
curatorio  nomine  Magnifie!,  &  txcelii  Domini  Domi- 
ni Galeaz  Vicecomitis  Mediolani,  Papix,  Cumarum, 
Placentiffi,  Alexandrie,  Terdonse,  Novarix,  Vercel- 
larum,  ac  Bobii  &c.  Imperialis  Vicarii  Generalis,  ac 
llluftris  Principis  Domini  Galeaz  Vicecomitis, Virtutum 
Comitis, Genit!  fui, de  quibus  quideni  Procura, &nian- 
dato  confiât  publico  Inftrumento  tradito .  &  rogato  per 
Pasquinum  de  Capellis  Notarium  Filium  Domini  Bal- 
defarri ,  cujus  ténor  inferiùs  eft  descriptus  ;  &  Egregius, 
&  laudandœ  fcientis  Vir,  Dominus  Filippus  de  Caxo- 
lis  de  Regio,  famofus  Legum  Dodor,  &  prudens  Vir 
Pasquinus  de  Capellis  Canzellarius.Ambaxiatores  pra;fa- 
torum  Dominorum, nomine,  &  vice  ipforum  Magnifi- 
ci  Domini  Galeaz ,  &  llluftris  Domini  Geniti  fui"  Do- 
mini Comitis  Virtutum,  &  Domini  Azonis  Fili!  didi 
Domini  Comitis,  Nepotisque  Sereniflîmi  Domini  Ré- 
gis Franchorum, Filiorumque, Hœredum,  &  Succeflb- 
rum  eorumdem  per  redam  lineam  ex  eorumcorporibui 
procreandorum,  &descendentium,  &  infuper  nomine,  & 
vice  omnium,  &  fingulorum  Colligatorum,  Adhaeren- 
tium, Sequacium,  Caftellanorum,  Redorum,  Officia- 
lium, Familiarium,  Subditorum,  Stipendiatorum,  ac 
fingulacium  perfonarum  prefatorum  Dominorum  Ga- 
leaz, &  Comitis  Virtutum,  &  pro  Civitatibus,  Caftris, 
Terris,  Burgis,  Vil  lis,  &  aliis  quibuscumque  Locis  mé- 
diate, vel  immédiate  fpedantibus,  &  pertinentibus  quo- 
quo modo,  &  quœ  vice,  &  nomine  didorum  Domi- 
norum Galeaz  &  Comitis  Virtutum,  vel  ipforum  alte- 
rius,  feu  Colligatorum,  Adhî;rcntium ,  &  Sequacium 
ipforum  reguntur,  vcl  gubernantur,  médiate  vel  im- 
médiate, &  in  quibus  ipli ,  feu  ipforum  aliquis,  habent 
fuperioritatem,  pra:eminentiam,  vel  cuftodiam  qualem- 
cumque  ex  parte  altéra;  fpontè,  deliberatè,purè,  beni- 
volc,ac  ex  certâ  fcientiâ,  omnibus  via,  modo,  &  jure, 
&  forma,  quibus  melius  potuerunt,  &  poffunt,  fece- 
runt  &  facitint,  inierunt  &  iniunt  ,  contraxerunt  & 
contrahunt,ad  invicem  &  viciffim ,  puram,  veram,  li- 
beram,  ftabilem,&  folempnem,&  irrevocabilem  Con- 
cordiam,  atque  Pacem,  faventc  Altiffimo,  duraturam 
perpétué  intcr  prsedidos,  eorumque  Succeflbres ,  de 
omnigucrrâ,  discordiâ,  offenlione,la;fionc,  &  pertur- 
batione  vigentibus,  feu  qus  viguerint,  &  orts,  agita- 
tx,  ventilatœ,  feu  illata;  fuerlnt  inter  Partes  prœdidas 
hinc  rétro  usque  ad  prElentem  diem ,  vel  inter  aliquem 
prxdidorum,  &  ipforum,  &  cujuslibet  eorum  Colliga- 
tos, Adhérentes,  Subditos,  &  Sequaces,  vel  aliquas 
quascumque  Gentes,&  Perfonas  Partium  prœdidarum, 
quœ  in  prœdidis,  vel  aliquo  prœdidorum  fe  introinife« 


tint ,  vel  immiscucrint  usque  in  diem  prœfcntem  qua-  AnnO 
curaque  occaxione,  vel  caufa,  fub  modis  tamen,  for-  »,— ^ 
mis ,  Conventionibus ,  Padis ,  &  Capitulis  infrafcriptis.      *  3  '  ^" 

In  primis  namque  d!dicon[rahentes,didis  nominibus, 
fecerunt,  &  faciunt  fibi  invicem,  &  vicillîm  remilTio- 
nem,  liberationem,  quietationem,  renuntiationcm,  & 
folenmem  finem,  &  refutationem  de  omnibus,  &  lin- 
gulis  guerris,  odiis,  rancoribus,  inimicitiis,  dilfenlio- 
nibus  ,  depopulationibus,  iiijuriis,  homicidiis,  inccn- 
diis,  robariis,  dampnis,  rapinis,  pœnis,  intcrelfe,  ex- 
penfis,  &  ofFenlis,  &  quibuscumque  lœfionibus  ,&  no- 
cumentis  quommodocumque,  &  qualitercumque  inter 
didas  Partes,  feu  alteram  ex  iplis,  feu  Colligatos ,  & 
Adhérentes,  Complices,  Sequaces,  Subditos,  Cives, 
Homines,  Diftriduales,  vel  alias  quascumque  Gentes 
Partium  prcedidarum,  vel  alterius  corum,communiter, 
vel  divilim ,  hinc  retrô  datis,  fadis,  commiflis,  perpe- 
tratis,  illatis  ,  vel  qualitercumque  obvcnientibus,  vel 
occurlîs,  ita  quod  ex  nunc  remiifa,  fopita,  extinda, 
illata  generaliter,  vel  fpecialiter  ipfo  jure,  &  fado  fint, 
&  elle  intelligantur  inter  Partes  prxdidas,  eorumque, 
&  cujuslibet  eorum  Colligatos,  Adha^rentes, Sequaces, 
Complices,  &  Subditos  prxdiilos  omnia  odia,  omnes 
injuria;,  extorfiones,  &  dampna  quxcumque,  ac  om- 
nes pœnœ  conventionales ,  feu  légales,  homicidia,  cri- 
mina,  &  delida  etiam  magna,  vel  maxima  fada,  da- 
ta, illata,  vel  occurfa,  vel  qualitercuniquc,vcl  quom- 
modocumque obvenientia  didu  ,  verbo,  vel  fcripto, 
feu  qux  evenerint  in  Guerrâ  prxdidâ,  &  ejus  occaxio- 
ne per  unam  Partem  alteri ,  vel  alteram  alteri ,  vel  per 
ipfarum  Partium  Complices,  Adhérentes,  &  Sequaces, 
Homines,  Subditos,  vel  Stipendiâtes,  vel  aliàs  cujus- 
cumque  generis  fint  perfonx, usque  in  prxfentem  diem, 
falvis  tamen,.  ac  firmis  remanentibus  infrafcriptis  Ca- 
pitulis, &  omnibus,  &  fingulis  contentis  in  eis,  &  quo- 
libet eorum. 

Item  prafatus  Dominus  Cardinalis ,  Legatus ,  &  Vi- 
carius ,  confideratâ  bonâ  voluntate,  &  firmâ  conftantiâ 
didorum  Dominorum  Galeaz ,  &  Nati  fui  Comitis  Vir- 
tutum, quam  per  experientiam  monftraverunt  circa  ob- 
fervationcra  Treguarum ,  nec  non  ad  honorem ,  &  con- 
templationcm  Sereniffimi  Principis  Régis  Franchorum, 
qui  pro  hâc  Pace,  tàm  per  Litteras,  quàm  folempnes 
Ambaxiatas  Domino  noftrofummoPontifici  fœpius  fup- 
plicant,  contentatur,  promittit ,  &  vult  tradere,  feu 
reftituere,  &  affignare,  feu  tradi,  reftitui,  &  affignari 
facere  prœdido  Domino  Azoni,Filio  ejusdem  Domini 
Comitis  Nepoti  ipfius  Serenilfimi  Régis  Franchorum,  & 
ejus  Hsredibus,  &  Succeflbribus ,  infrà  duos  menfes  à 
die  publicats  Pacis, omnes  illas,&  fingulas  Terras  oc- 
cupatas  in  prœfenti  Guerrâ  eisdem  Domino  Galeaz,  & 
Domino  Comiti  Virtutum, feu  Adhxrentibus,  Colliga- 
tis,  vel  Sequacibus,  feu  Subditis  eorumdem,  &  qua; 
tempore  inchoata;  prEclcntis  Guerra;  per  ipfum  Domi- 
num Galeaz,  vel  ipfum  Dominum Comitem  Virtutum, 
feu  per  alium  eorum  nomine,  ûve  per  Adhérentes, 
Colligatos,  Subditos,  &  Sequaces  tenebantur,  rege- 
bantur,  &  gubernabantur  in  Diocxfi  Placentina  ,  Pa- 
pienfi,  Terdonenfi  ,  Alexandrinà,  Novarienfi,  vel  in 
Diocœfi  Vercellarum,  &  alibi  ubicumque,  quas  pra^fa- 
tus  Dominus  nofter  Papa  dumtaxat  tenet,  feu  qua:  ejus 
nomine,  &  Sandx  Romans  Ecclefia:  tan.tummodô  te- 
nentur,  &  gubernantur,  ut  pra;fertur.  Exceptis  tamcii 
Terris  cum  earum  exitibus,  Diftridibus,  &  Territoriis 
Bugellas,  &  Sandx  Agathx,  pro  parte  videlicet  didse 
Terrœ  Sands;  Agathx  cum  fuis  pertinentiis ,  quœ  repe- 
rirentur  per  ipfum  Dominum  Cardinalem,  Legatum,  & 
Vicarium,  efl"e  Ecclefix,  &  Domini  Episcopi  Vercel- 
lenfis,  feu  alterius  Ecclefix,  &  ad  ipfas  fpedare;  & 
exceptis  aliis  Terris,  fi  quse  eflent,  qux  fpedarent  ad 
aliquas  Ecclefias,  de  quibus  cognoscerc  habeat  didus 
Dominus  Cardinalis ,  &  disponere  prout  fibi  videbitur 
fummaric,  &  de  piano  ,  &  fine  lire,  remotis  excep- 
tionibus  quibuscumque;  falvo,  &  hoc  fpecialiter  dido, 
quod  ipfe  Dominus  Cardinalis  debcat,&teneatur,  publi- 
cata  Pace,  infrà  très  menfes  computandos  à  die  didse 
Proclamationis ,  accipere  in  fe  libéré,  &  expeditè  Civi- 
tatem  Vercellarum  cum  Cittadella,  &  Caftro,  &  cum 
omnibus  aliis  Terris  Dioca:fis  Vercellarum  occupatis 
in  prxfenti  Guerrâ  prœfato  Domino  Galeaz,  feu  Do- 
mino Comiti  Virtutum, vcl  eorum  AdhcErentibus,CoI- 
ligatis,  Subditis,  &  Sequacibus,  qua;  nunc  tenentur, 
(Se  gubernantur  nomine  prœfati  SandilTimi  Domini  nos- 
tri,  &  Sandœ  Romans  Ecclefis;  quas  quidem  Civita- 
tem,  Cittadellam  ,  &  Caftrum  ,  &  alias  Terras  prx- 
didas non  fpedantes  ad  aliquas  Ecclefias,  de  quibus 
ipfe  Dominus  Cardinalis  cognoscat  ut  fupra,  teneatur, 
&  debeat  prxfatus  Dominus  Cardinalis ,  cum  per  fe 
ipfum  occupatum  ad  majora, eisdem  regere  non  poftet, 

infrà 


DU    DROIT 

AnNO  '""^  ^^''°^  "^""^  meilfcs  immédiate,  &  proximè  fecutu- 
ros  ponere  in  manibiis  alicujus  probi,  &  valentis  viri 

1276.  non  fulpetti  Partibus  fiiprafcripcis ,  qui  diîlas  Civita- 
■^  tem,  Cittadelam,  &  Caftrum,  &  Terras  bene,  &  di- 

ligenter  cuftodire  debeat  nomine,  &  vice  prsfati  Sanc- 
tiffimi  Domini  noftri,  &  Sanftœ  Komanœ  Ecclefiœ  us- 
què  ad  annum  unum  incœpturum  poft  très  menfes  à 
die  publicationis  prxtcntis  Pacis  numerandos,  &  qui 
Gubernator, feuReitor  Civitatem,  CittadelIam,&Cas- 
trum  \^ercellarum,  &  Terras  pradidlas,  elapfo  ditlo 
anno,in  continenti  teneatur,  &  debeat  tradere,feu  res- 
titucre  fuprafcripto  Domino  Azoni  nato  diéH  Domini 
Coiiiitis  Virtutum,  Nepotique  praefati  Sereniffimi  Prin- 
cipum  Régis  Franchorum,&  Ha:redibus,&  Succelîbri- 
bus  fuis ,  exceptis  tamcn  Terris  fuprafcriptis  fpeftami- 
bus  Ecclelis  ut  Iuprà,&  qui  Dominus  Rea:or,feu  Gu- 
■bernator  teneatur,  &  debeat  jurare  fuper  fide  fui  cor- 
poris  hoc  inviolabiliter  obfervare;  &  in  cafu  quo  Epis- 
copus  Vercellenlis  ,  five  Capitulum  Vercellenfe,  aut 
alius  nomine  Episcopi,  ac  Capituli  prœdiflorum  dice- 
rcnt  Civitatem  prœdiftam  fpeâate  ad  Eccleliam  Ver- 
cellenfem,  quô  ad  Dominium  temporale, teneantur,& 
debeant  infrà  ipfam  annum  de  jure  fuo  docere  coram 
didio  Domino  Cardinali,  vel  deputando,  &  deputandis 
ab  eo  tali  tempore  ,  quod  infrà  didum  annum  polfit 
pronunciari,  poffitque  ipfe  Dominus  Cardinalis  ,  vel 
deputandus,&  deputandi  ab  eo  in  hujusraodi  caufa  pro- 
cedere  fumaiariè ,  &  de  piano,  fineftrepitu,  &  figura 
judicii,  folâ  rei  veritate  infpcââ,  juris  ordine  fervato  , 
&  non  fervato,  prout  fibi  videbitur  expedire,&  ubi  per 
cventum  caufs  repertum  fuerit,  &  pronunciatum  per 
ipflim  Dominum  Cardinalem,  vel  deputandum,aut  dc- 
putandos  ab  eo,dia:am  Civitatem  ad  Episcopum,& Ca- 
pitulum Vercellarum,  conjunflim  vel  divifim,  in  tem- 
poralibus  pertinere  debcre,  ipfe  Dominus  Cardinalis  te- 
neatur, &  debeat  operari  cum  effeétu,  quod  Dominus 
noller  Papa  dignetur  date  licentiam  Episcopo  Vercel- 
lenlî,  &  Capitulo,  conjunâim  vel  divilim,  infeudandi 
diâam  Civitatem  quô  ad  temporaiia  prasdiito  Domino 
Azoni  nato  Domini  Comitis  Virtutum  Nepoti  prsfati 
Sereniffimi  Principum  Régis  Francliorum ,  ejusque  Hî;- 
redibus,&  Succefforibus  lub  certo  annuo  cenfu,dequo 
diâo  Domino  Cardinali  videbitur,  &  placebit,  &  diâus 
Dominus  Episcopus,five  Capitulum, ut  fuprà,  teneatur, 
&  debeat  infeudare  diftam  Civitatem,  &  Terras  Diocse- 
lis  Vercellarum  fuprafcriptas  ipfi  Domino  Azoni,  feu 
Ha;redibus,  &  SuccelToribus  ejus,  qui  teneatur  ipfam 
infeudationem  dicti  Domini  Cardinalis  Gebenneniis  ac- 
ceptare,  omologare,  &  approbare.  &  cenfum  annuum 
folvere  in  terminis,  &  prout  per  ipfum  Dominum  Car- 
dinalem Gebennenfem  fuerit  ordinatum;Ita  tamenquod 
ipfe  Dominus  Cardinalis  teneatur,  &  Dominus  Papa 
dignetur  procurare,  quod  prœdi&a  infeudatio,&  cenfus 
fomtio  fieri,&  recipi  poffit  de  confenfu,  &  licentia  Se- 
reniffimi Domini  Imperatoris,  fine  prayudicio  aliquo- 
rum  Imperialium  Privilegiorum  concefforum  dido  Do- 
mino Galeaz ,  &  Comiti  Virtutum  ;  Si  verô  infrà  an- 
num prsdidum  probatum ,  aut  pronunciatum  non  fue- 
rit, aut  diâus  Dominus  Episcopus,feuCapitulum,com- 
muniter  vel  divifim,  non  invelliverit,aut  licentia  à  Do- 
mino Imperatore  obtenta  non  fuerit,  tune,  &  eo  cafu 
diclusGubernator  teneatur, &  debeat  libéré  reftituere, & 
tradere  fuprafcriptam  Civitatem  cumCaftro,  Cittadel- 
lâ,& Terris, prout  fupcrius  in  hoc  Capitulo  continetur. 
Item  prœfatus  Dominus  nofter  Papa,  feu  diSus  Do- 
minus Cardinalis  teneatur, &  debeat  in  continenti  publi- 
cata  Pace  prœditta  procurare  fuo  poffe,  quod  quicum- 
que  ex  Colligatis ,  Adhœrentibus ,  Sequacibus,  &  Sub- 
ditis  ipforum,vel  qui  adhasferunt  ipfis  in  prsfenti  Guer- 
ra,  &  qui  tencnt,  feu  quorum  nomine  tenerentur  aii- 
qux  Mx  ex  Terris  occupaiis  in  prifenti  Guerra  per- 
tinentibus  ad  ipfum  Dominum  Galeaz,  vel  Comitem 
Virtutum  ejus  natum  ,  feu  ad  eorum  Colligatos,  Se- 
quaces,&  Subditos,  tempore  inchoatœ  Guerrœ  prsefen- 
tis,tenebantur,regebantur,  &  gubernabantur,  eas  Ter- 
ras non  fpcdantes  ad  aiiquas  Ecclelias,  de  quibus  Do- 
minus Cardinalis  cognoscat  ut  fuprà,  ipfi  Domino  A- 
ïoni  Filio  diâi  Domini  Comitis  Virtutum  Nepoti  Sere- 
niffimi Régis  Franchorum  ,  &  Succefforibus  fuis  libcrè, 
&  expeditè  infrà  duos  menfes  reftituent,  aut  Adhsren- 
tibus  ,  Colligatis  ,  Sequacibus  ,  &  Subditis  diflorum 
Dominorum  Galeaz  ,  &  Comitis  Virtutum  ,  quorum 
ipfœ  TerrE  effent,  &  ad  quns  fpeftarent,  vel  quorum 
nomine  tenebantur  tempore  inchoats  prseientis  Guerras 
in,&  fuper  Territorio  Domini  Galeaz,  &  Comitis  Vir- 
tutum; &  fi  reftituere  recufarent  juxta  declarationcm 
diSi  Domini  Cardinalis,  quam  facere  teneatur,  &  de- 
beat  infrà  alios  duos  menfes,  tune,  &  eo  cafu  prxfatus 
SanSiffimus  Dominus  nofler  Papa,  &  ipfe  Dominus 
ToM.  II.  Part.  I. 
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Cardinalis,  &  alii  eorum  Colligatî,   AdhiEtentes,  Se- AnNO 
quaces ,  Stipendiati ,  &  Subditi  non  poffint,nec  debeant  /• 

ipfis  tenentibus  aliquam  ,  vel  aliquod  ex  Terris,  feu  ^3^ 
Caftris  ipfis  fpeflantibus,  ut  fuprà  didum  eft,  dare  au- 
xilium,  conlilium,  vel  favorem  contra  prsdictos  Do-» 
minos  Galeaz,  &  Comitem  Virtutum  ,  &  Dominum 
Azonem,  corumque  Hœredes,  &  Succeffores,  feu  Ad- 
hérentes, Colligatos,  Sequaces,  &  Subditos  eorum,  ' 
quorum  effent  iplE  Terru:,  feu  Caftra,vel  quorum  no- 
mine tenebantur  ut  fuprà;  &  è  contra  fi  diclus  Domi- 
nus Galeaz,  feu  Dominus  Cornes  Virtutum  ,  feu  fui 
Adhérentes,  CoUigati,  Sequaces,  Subditi,  vel  eorum 
aliquis,etiam  qui  adhasferunt  ipfis,  &  eorum  cuilibet  in 
pra;fenti  Guerra  teneant,  five  teneat,  feu  eorum  nomi- 
ne tcneantur  aliqua  Loca,  Caftra,  vel  Terrs  ad  prcc- 
fatum  Sandiffimum  Dominum  noftrum  Papam,  &  Ko- 
manam  Ecclefiam,  five  Colligatos,  Adhérentes  Se- 
quaces, &  Subditos  ejus,  vel  qui  adhaîferunt  ei  in'ptîG- 
fenti  Guerra,  fpeélantia  occupata  in  prœfenti  Guerra 
feu  quœ  per  ipfum  Dominum  noftrum,  feu  Sanilam 
Romanam  Eccleliam,  feu  per  Colligatos,  Adhœren- 
tes,  Sequaces,  &  Sulîditos,  aut  eorum  nomine  tem- 
pore inchoata3  Guerras  prîcfentis  tenebantur,  regeban- 
tur,  feu  gubernabantur,  teneantur  eas  Terras,  Caftra, 
&  Loca  reftituere,  &  tradere  illi,  vel  illis,  quorum 
dida  Loca  erant ,  &  ad  quos  fpeSabant ,  vel  quorum 
nomine  tenebantur ,  regebantur,  feu  gubernabantur;  & 
fi  non  reftituerint  juxta  declarationcm  didi  Cardinalis 
infrà  duos  menfes,  tune,  &  eo  cafu  prsefati  Domini 
Galeaz,  &  Cornes  Virtutum,  &  Dominus  Azo,  feii 
eorum  Colligati,  Adhérentes,  Sequaces,  &  Subditi, 
&  Stipendiati,  feu  ipforum  aliqui  non  poflint,  nec  de- 
beant ipfis  tenentibus  aliquam,  vel  aliquod  ex  Terris 
feu  Caftris  eisdem  fpedanti'bus  ,  ut  fuprà  didum  eft' 
dare  auxilium,confilium,  vel  favorem  contra  prœfatiim 
Dominum  noftrum  Papam ,  feu  didum  Dominum  Le- 
gatum,  eorumque  Colligatos,  Adhœrentes,  Sequaces, 
&  Subditos,  quorum  effent  didas  Terrs,  vel  dida 
Caftra,  vel  quorum  nomine  tenebantur  ut  fuprà,  & 
quod  eo  cafu  taies  nolentes  reftituere  non  gaudeant 
beneficio  prœfentis  Pacis,  hocaddito,  quod  fi  de  Ter- 
ra Cuneii  dubium  aliquod  moveretur  ,  ipfe  Dominus 
Cardinalis  Gebennenfis  fuper  hoc  declarare  ,  &  de- 
terminare  poffit,  prout  fibi  videbitur,  &  placebit. 

Item  quod  didus  Dominus  Galeaz  ,  &  ejus  Films 
Dominus  Cornes  Virtutum,  ac  pracdidus  Dominus  Azo 
Nepos  Serenilfimi  Régis  Pranchorum,  &  ille  in  cujus 
manibus  didss  Terra;  tradcntur  ,  feu  reftituentur  & 
quilibet  alius  Succeffor  ipforum  ,  ad  quem  Ipedabit 
feu  cui  dida  reftitutio  fiet,  teneantur,  &  debeant  im- 
médiate ,  Pace  publicata,  rebellibus ,  &  omnibus,  & 
fîrigulis,qui  in  prsfenti Guerra  adha:ferunt  prœfato  Do- 
mino noftro,  &  Sandse  Romanx  Ecclefiîe,  vel  qui  in 
favorem  didi  Domini  noftri,  &  Ecclefia:,ac  Adhœren- 
tium,  CoUigatorum,  Sequacium,  &  Subditorum  fuo- 
rum,  &  cujuslibct  eorum  aliquid  operati  funt,  vel  fe- 
cerunt  contra  ipfum  Dominum  Galeaz,  feu  Comitem, 
Colligatos,  Sequaces,  vel  Subditos  fuos,  &  eorum, 
&  cujuslibct  eorum  ftatum  parcere,  remittere,&  indul- 
gere,  &  ex  nune  parcunt,  quietant,  remittunt,  &  in- 
dulgent omnes,  &  fingulas  injurias,  dampna,  delida, 
&  ofl^enfas  quaslibet,  quse  ipfis  Dominis  ,  vel  eorum 
Colligatis,  Adhaerentibus ,  Sequacibus,  vel  Subditis, 
vel  contra Statum  ipforum  etiam  divifim  illatœ  fuiffent, 
vel  commiffa,vel  perpetratadicipoffentquommodolibct 
in  praefenti  Guerra  Ecclefiœ,  &  ante,  quandocumque, 
&qua!itercumque,&  quommodocumque  usque  in  praî- 
fentem  diem  firmatE  Pacis,  ita  quod  nihil  de  praeteritis 
commiffis,  exceffibus,  didis,  aut  fadis  poffit,  aut  de- 
beat  eis  aliquo  modo  quocumque  colore  quœfito  impu- 
tari,  vel  imponi ,  &  proceffus,  &  condempnaciones, 
atque  banna  contra  ipfos,  vel  aliquem  ipforum  fada, 
promulgata,  feu  d.ata  facere  libéré  canzellari,  &  annul- 
lari,  &  pro  canzellatis,  &  annullatis  ex  nunc,  &  nul- 
lis  reputari,haberi,&  teneri;  &  ipfos,  &  eorum  quem- 
libet  reftituere  ad  omnia,  &  fingula  bona,  fitjurafua 
quœcumque,  ac  permittere  ftare  in  Terris  ;  &  etiam 
quod  poffint,  &  debeant  gaudere,  &  utifrui  bonis,  ju- 
ribus,  &  rébus  fuis,  ficut  poterant,  &  debebant  ante 
■prsefentem  Guerram,  ità  quod  in  omnibus ,  &  per  om- 
nia fint  in  priftino  ftatu  reftitutî ,  &  reintegrati ,  prout 
erant  ante  preefen'em Guerram, quantum  eft  ad  res  mo- 
biles extantes  tempore  publicatœ  Pacis  pênes  occupato- 
res,  &  etiam  ad  res  immobiles  in  eo  ftatu,  quo  eile 
reperirentur,omni  fraude  cédante  ;&  quod  aliqui  eorum 
Fidejuffores  obligati  pro  ipfis  de  tenendo  ipforum  For- 
talicia,  &  Caftra  ad  honorem,  &  obedienti.im  prxfato- 
rum  Dominorum  Galeaz  ,  &  Comitis  Virtutum ,  oc- 
caxione  didarum  Fidejuflionum  ,  feu  promiffionum 
P  nul- 
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AvMn  nuUatcnus  moleftentur,  nec  moleftari  aliqualiter  dc- 
béant,  live  poffiut  propter  rebellioiiem  ipforum,  feu 
137^  alicujus  ipforum,  quin  immb  tàm  ip(î,  quàm  eorum 
^  '  Fidejullbrcs  llnt  liberi,  &  quicti  ipfo  jure,  &  ipfo  fac- 
to ,  &  quôd  pro  aliqaibus  hiiic  rétro  commiffis,  feu 
quoquomodo  perpetratis  ,  aliqua  eorum  Caftra  ,  feu 
Fortalicia,  vel  Loca  non  diruantur,  nec  dirui  poffint; 
&  quod  omnia,  &  fingula  fuprafcripta,  &  infrafcripta, 
&  omnia  in  prsfenti  ContratUi  contenta  ratincare,  & 
amologare,  ac  jurare  teneantur  infrà  quindecim  dies  à 
die  publicatœ  Facis  diiftus  Dominus  Galeaz  ,  &  Domi- 
nus  Cornes  Virtutum  proprio  Sacramenio ,  &  per  fidem 
corporis  fui,  &  etiam  permittere  pet  patentes  Litteras 
ipforum  figillis  figiUatas,  &  in  manibus  alicujus  depu- 
tandi  per  prsfatum  Dominum  Cardinal em,  ut  hoc  pos- 
fit  perpétué  demonftrari,  &  fimiliter  OfRciales  prîcta- 
torum  Dominorum,  &  prcediâi  Domini  Azonis  Filii 
diâi  Domini  Comitis,  qui  pro  tempore  erunt  in  Ter- 
ris praidîais, jurare  debeant,  &  obfervare  prsdiûa  om- 
nia ,  &  fingula  teneantur ,  ac  etiam  didi  Subditi  tradlari 
debeant  sque  bene,  &  favorabiliier,  prout  traftabuntur 
alii  Subditi  pr:efatorum  Dominorum,  &  quod  nullagra- 
vamiiia  ipfis  reftitutis  imponentur,ac  fi  numquàm  con- 
tra Statum  diflorum  Dominorum  Galeaz,  &  Comitis 
Virtutum  feciflent,  vel  attemptaflent,  &  non  obltatiti- 
bus  aliquibus  commiffis  per  eos  ;  &  fimiliter  verfa  vice 
Adha;rentes,  Colligati,  &  Subditi  diâorum  Domitio- 
rum  Galeaz,  &  Comitis  Virtutum,  feu  qui  pro  parte, 
&  in  favorcm  ipforum,  vel  alterius  eorum  aliquid  con- 
tra Ecclefiam,  feu  Colligatos,  Adhérentes,  Sequaces, 
&  Subditos  fuos  fecerunt,  &  operati  fuerunt,  poffint, 
&  debeant  gaudere,  &  utifrui  omnibus  bonis,  juribus, 
&  rébus  fuis,  ficut  poterant,  feu  debebant  ante  prœfen- 
tem  Guerram,  quantum  fit  in  potellate  Ecckfias ,  feu 
Adhcerentium  ,  CoUigatorum  ,  Sequacium,  &  Subdi- 
toruin  fuorum;  &  quod  eis,  &  cuilibet  ipforum  par- 
cantur,  remittantiir,  &  indulgeantur,  &  exnunc  re- 
miira;,&  induits  fint  omnes,  &  fiiigulae  injurias,  damp- 
na,  deli(fta,&  ofFenfs  quœ  Statut  EcclcfiiB,vel  prxno- 
minatorum  Adhserentium,  Sequacium,  &  Subditorum 
fuorum  illatœ  fuiifent,  vel  commifla  ,  feu  perpetrata 
dici  poffent  quommodolibet  in  prsefenti  Guerra,  & 
quôd  procefTus ,  condempnationes ,  atque  bauna  contra 
ipfos,  vel  ipforum  aliquem  faâa,  promulgata,  feu  da- 
ta libéré  canzellentur,  &  annuUentur  ,  &  pro  canïel- 
latis,  &  nullis  ex  nunc  habeantur,  teneantur,  &  repu- 
tentur,  ita  quod  in  omnibus,  &  per  omnia  fint  in  pris- 
tino  ftatu  reftituti ,  &  réintégrât!,  prout  erant  ante  prœ- 
fentem  Guerram,  quantum  efl;  ad  res  mobiles  extantes 
tempore  publicatE  Pacis  pênes  occupatores,  &  etiam 
ad  res  immobiles  in  eo  ftatu , quo  effè  reperirentur, om- 
ni  fraude  ceffante,  ut  fuprà;  falvo  tamen,  quod  illi  ex 
prcedidtis,  qui  elfent  de  Terris  Romana;  Ecclefi^  im- 
médiate fpedantibus  in  ipfis  ftare,  &  habitare  non  pos- 
fmt ,  nifi  fi  ,  &  prout  placuerit  fandifllmo  Domino 
nofl;ro  Papa;. 

Item  in  cafu  quo  aliquis  feu  aliqui  ex  illts  ,  qui  vigo- 
re  prcefentis  Facis  reftituendi  veniunt,  &  reftitui  debent 
prjîfato  Domino  Azoni  Filio  difti  Domini  Comitis 
Virtutum,  Nepotisque  Serenifiimi  Régis  Franchorum 
ad  eum  non  venirent  cum  eorum  Terris ,  Locis ,  & 
hominibus  obedientia,  ficut  vigore  pr^fentium  Capitu- 
Jorumvenire,  &  reftitui  debent,  vel  Caftra,  Loca,  & 
Terras,  quas  habcnt,  tenebuut,  &  régent  fub  Doini- 
nio,  &  Territorio  Dominorum  Galeaz,  Comitis,  & 
Azonis  prxfatorum,  &  alicujus  ipforum  non  facerent 
ipfis  Dominis,  fub  cujus  Dominio  erunt,  obedire,  re- 
quifiti  ipfi  taies  ad  obedientiam  venire  nolentes  vel  non 
facientes  ipforum  Terris  obedire  ut  fuprà  ,  non  gau- 
deant  beneficio  hujus  Pacis,  fed  ab  jpfa  Pacefint,  & 
elfe  intelligantur,  tanquam  protinus  inobedientes ,  ex- 
clufi,  &  quod  Dominus  nofter  Papa,  feu  diftus  Do- 
minus  Legatus,  vel  aliquis  ex  Colligatis,  Adhxrenti- 
bus  ,  &  Sequacibus  fuis  non  poffint,  neque  debeant 
dare  ipfis  inobedientibus  aliquod  auxilium  ,  confi- 
lium  ,  vel  favorem;'&  fimiliter  verfa  vice,  fi  refti- 
tuendi vigore  prifcntis  Pacis,  &Capitulorum  ejus  prce- 
fato  Sandtiirimo  Domino  noftro ,  &  Sanâ»  Romanœ 
Ecclefije,  feu  Colligatis,  Adhxrentibus,  &  Sequacibus 
fuis  ad  ipforum  non  venirent,  cum  eorum  Locis,  Ter- 
ris, &  hominibus,  obedientiam,  vel  Caftra,  Loca, 
poireffioncs,  &  Terras,  quas  tenebunt,  &  regcnt  fub 
Dominio  pra;fati  Domini  noftri  Papas,  &Sani5l3;Roma- 
nœEcclefiE,  feu  CoUigatorum,  Sequacium, &  Adhœ- 
rentium  ejus  non  facient,  ei,  &  ipfis,  fub  cufus  Do- 
minio erunt,  obedire,  requifiii  ipfi  taies,  ad  obedien- 
tiam venire  recufantes ,  feu  nolentes ,  &  non  facientes 
ipforum  Terras,  &  Caftra  obedire,  non  gaudeant  be- 
nefitio  hujus  Pacis  &c.  ut  fuprà. 
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j  Item  quod  proceftTus  Papales ,  fi  qui  fafli  funt ,  oc-  A  \t«t/> 
'  caxione  pra;fentis  Guerrx,  cojitra  didos  Dom  no'  Ga-  ^"^^ 
leaz  ,  &  Comitem  Virtutum  ,  eorunique  Adhérentes,  117^, 
Colligatos ,  Officiâtes ,  Subditos ,  &  Sequaces ,  feu  alios, 
qui  dedcrint  cis  auxilium,  confilium,  vel  f.nûrem,tol- 
'  lantur  tam  contra  perfouas  Ecclcfiafticas ,  quàm  Sxcu- 
lares,  ita,  &  taliter  quod  abfolvautur  ab  oinnibus  Scn- 
tentiis,  Excommunicutiunious,  &  irrcgu'ariiatibusqui- 
buscumque,  &  quod  in  ftatum  priltinum  per  nmnia  re- 
ducantur,  &  reduci  debeant,  lervata  tamen  tornia  ju- 
ris,  &  quod  Dominus  nofter  Papa,  etiam  ip;e  Domi- 
nus Cardinalis  procurabunt  fuo  polie,  quod  proceli'us, 
&  Sententias  Impériales ,  fi  qui  fuerint  contra  eos  oc- 
caxione  pr^fentis  Guerr.-c,  toUentur  ,  &  cauiellabun- 
tur,  ita,  &  taliter,  quod  ipfi  Dominus  Galeaz,  &  Co- 
rnes Virtutum  fint  in  eodem  ftatu,  &  in  eodem  fuo 
jure,  in  quibus  erant  tempore  inchoat^  Guerrae  prœ- 
fentis. 

Item  quod  tempore  quo  fiet  reftitutio  Civîtatis  Ver- 
cellarum  prœdiitx  ,  &  Terrarum  Diocaefis  ejusdem, 
juxta  Capitula  praidida,  debeant  Partes  diâa;  Civitatis, 
videlicet  Pars  illorum  de  Advocatis  cum  Parte  illorum 
de  Tizonibus  pacificari  ad  invicem  per  ditlum  Domi- 
num Legatum,  &  Vicarium,  &  per  didum  Dominum 
Comitem  Virtutum,  aut  eoriwn  Commiflarios,  Si  ita 
taliter  ordinari,  quod  fimul  ambac  Partes  praidiiSa;  pos- 
fint  in  dida  Civitate,  &  Dioca;li  cuin  eorum  amicis  pa- 
cifiée commorari,  &  œqualiter  communicare  in  digni- 
tatibus,  &  honoribus,  pro  ut  iplis  videbitur  convenire, 
&  hoc  infrà  duos  menfes  à  die  fads  reftitutionis  pros- 
didœ. 

Item  quod  didus  Dominus  Galeaz,  ejus  Filius  Do- 
minus Cornes  Virtutum  natus  didi  Domini  Comitis, 
Nepos  Sereniffimi  Principum  Régis  Franchorum,  Has- 
redes,  &  SucceflTores,  ac  Officiales  ipforum,  feu  ali- 
qua alia  perfona  pro  eis ,  vel  eorum  nomine,  vel  aliqui 
eorum  Colligati,  Adhérentes  ,  Sequaces,  &  Subditi 
fub  aliquo  colore  qusfito  non  poffint ,  nec  debeant 
quoquomodo,  publiée  vel  occulté  ,  diredè  vel  indi- 
redè,turbare,  inquietare,  exigere,  vel  extorquere,ca- 
pere,  tenere,  aut  ufurpare,  vel  injurias,  aut  dampna 
inferre,  vel  inferri  facere  per  fe,  vel  alium,  feualios, 
contra  Ecclefias,  vel  Ecclefiafticas  perfonas,  vel  ipfo- 
rum Jurisdiéb'oues ,  jura ,  &  bona  qusecumque  ad  ipfas 
perfonas  Ecclefiafticas ,  &  Ecclefias  fpedautcs ,  &  per- 
tinentes quoquo  modo,  fed  quod  didœ  Ecclefiae,  & 
perfonce  Ecclefiafticce  fuis  Juvibus,  Jurisdidionibus.red- 
ditibus,  &  bonis  pacificè  gaudeant,  &  bene  tra£tari,  & 
manuteneri  debeant  per  didos  Dominos  ,  eorumque 
Succeffores,  &  Officiales  cum  pura,  &  mera  Eccle- 
fiaftica  libertate,  prout,  &  fecundum  quod  jure  cave- 
tur,  &  cautum  eft. 

Item  quod  per  aliqua  aditata,  &  fada  in  praefentf 
Contradu  non  pra:judicetur ,  vel  derogetur,  nec  prse- 
judicatum  cflc  intelHgatur,  feu  derogatum  aliquibus  Ju- 
ribus,  Privilegiis,  &  Honoribus  Imperialibus  datis,  feu 
conceffis  Ecclcfiis,  feu  perfonis  Ecclefiafticis,nec  non 
prîefatis  Dominis  Galeaz,  &  ejus  genito  Comiti  Virtu- 
tum, falvis  tamen  Capitulis  fupra  ,  &  infrafcriptis  ia 
prasfenti  Contradu. 

Item  quod  dampna  reftaurabilia  data  hinc  inde  à  die 
publicationis  Treguarum  usque  in  diem  publicationis 
prœfentis  Pacis ,  pro  obfervatione  ipfarum  Treguarum 
reftituantur,  &  emendentur  per  illos,  qui  dida  damna 
fecerunt,  ad  arbitrium  tamen  ,  &  ordinationem  prx- 
fatorum  Dominorum  Cardinalis ,  &  Comitis  Vir- 
tutum. 

Item  quod  pro  bono  Pacis  prœdidœ,  &  pro  majori 
roboris  firmitate  ipfius  ,  &  ad  hoc  ut  tollatur  omnis 
materia  litis,&  quasftionis,  &  recidivx  Guerrarum,ac- 
tum  eft ,  quod  proedidi  Magnificus  Dominus  Dominus 
Galeaz,  &  Illuftris  Dominus  Cornes  Virtutum  ex  unâ 
parte,  &  Illuftris  Dominus  Marchio  Montisferrati, 
ejusque  Fratres  ex  altéra,  de  omni  lite  ,quœftione,  con- 
tentione,  debato  ,  peticione  ,  &  requefta  ,  qus  inter 
Partes  prxdicT:as  hadenus  mota  fuiiret,vel  eftetde  praî- 
fenti,  vel  moveri  coutingeret  quommodolibet  in  futu- 
rum  occaxione  Guerrarum  antiquarum,  qux  inter  Par- 
tes ,  &  PriEdeccflbres ,  fcminante  Satore  Zinzania3,mo- 
tac,  ortx,  &  agitata;  fuerunt,  compromittunt  fe  le  fo- 
lempniter,  de  alto  &  de  baiTo,  de  jure  &  de  fado,  in 
praaiatum  Dominum  Cardinalem  Gebennenfem  fecun- 
duni  formam  Compromiffi ,  feu  Inftruiiienii  Compro- 
miffi  inferiùs  dcnotati,  &  ex  nunc  prsefitus  Dominus 
Pinotus  Procurator  habens  ad  hoc  plénum, &  fufficiens 
Mandatum,  pro  ut  conftat  publico  Inftrumcnto  fcripto 
per  Pasquinum  de  Capellis  de  v'remona  Notarium 
publicum  teaoris  inferiùs  defcripti ,  compromittlt  no- 
mine Procuratorio  quo  fuprà  in  eumdem  Dominum 

Cardi- 


DU     DROIT    DES     GENS. 


115- 


«  „^j_.  Cardinalem  de  alto,&  de  baffb,  ac  de  jure  &  de  fado, 
/VNNOjjjqjJq  prffldiâo.  Hoc  addito  ,  &  adjetto  in  prxlenti 
X276  ContraiSu  iiiter  Partes  prsediâas,  quod  fi  prsditti  Mar- 
^  '  chio,  &  Fratres  alia  Pars  non  le  compromittant  iimili- 
ter,  &  eodem  modo,  &  forma,  &  fecandum  tenorem 
diâi  Inftrumenti  Compromiffi  inferiùs  annotati  per  fe, 
vel  eorum  Procuratores  habentes  plénum,  folempne, 
&  fufïiciens  m3ndatum,intrà  très  menfes,in  prEdiélum 
Dominum  Cardinalem ,  tune ,  &  eo  cafu  careant  omni 
beneficio  Pacis  quo  ad  Guerras  ante  pr^fentem  Gner- 
ram  Ecclefiî"  agitatas ,  &  motas  ,  ac  movendas  inter 
Partes  pr£edi£las,&  li  faâo  diflo  Compromiflb  non  de- 
clararetur,  &  pronunciaretur  inter  Partes  prœdiûas  per 
ipfum  Dominum  Cardinalem, in  termine  limitando  in 
diâo  Inlbumento  Compromiffi,  tune,  &  eo  cafu  non 
fit,  nec  intelligatnr  Pax  ipfa  faCta  efle,  quantum  inter 
prxfatos  Dominos  Galeaz,&  Marchionem  Montisferrati, 
ni(i  pro  prxfenti  &  de  prsfenti  Guerrâ  Ecclefis  tantum,& 
quod  h2c  Pax  quantum  ad  contentiones  antiquas  agita- 
tas  inter  di6tas  Partes  ante  motam  prxfentcm  Guerram 
Ecclefia:  non  vendicet  fibi  locum,  nec  aliquid  opere- 
tur,  fed  eo  cafu  liccat  diélo  Domino  Galeaz,  &  Co- 
miti  Virtutum,  eorumque  SuccefToribus  agere,  &  fa- 
cere  contra  Dominum  iMarchionem  Momisferrati ,  & 
ejus  Fratres ,  &  Succeffores  pro  fuis  juribus  confe- 
quendis,  &  recuperandis ,  absque  eo  quod  dici  poffit, 
quod  per  hoc  hanc  Pacem  infringerint  ;  nec  eo  cafu 
poffint,  nec  debeant  diâus  Dominus  noller  Papa,  feu 
CoUigati,  Adhserentes,  &  Sequaces  fui  dare,  vel  prss- 
tare  di6lis  Domino  IVIarcliioni ,  &  Fratribus  auxilium, 
confîlium,  velfavorem,  falvotamen,  &  iioc  adjefto, 
quod  û  ipfe  Dominus  Cardinalis  occaxione  jufti  impe- 
dimenti  infrà  diètum  terminum  fententiare  non  polfet 
inter  Partes  prcediâas,  tune,  &  eo  cafu  debeant  diâa; 
Partes  infrà  unum  menfem  à  die  expirati  Compromiffi 
eligere  duos  communes  amicos  ,  videlicet  unum  pro 
qualibet  Parte ,  qui  infrà  duos  alios  menfes  incepturos 
in  fine  didi  primi  menfîs  fententiare,  pronunciare,  & 
declarare  inter  prœdiflas  Partes  fuper  omnibus  fupra- 
fcriptis  ,  &  fi  diâi  eligendi  invicem  concotdare  non 
poflent ,  Sanâiffimus  Dominus  nofter  Papa  debeat  da- 
re eis  de  confidentibus  Partium  tertium,  qui  confiden- 
tes per  Partes  ipfas  dari  debeant  prffifato  Domino  noftro 
PapE  infrà  primum  menfem  didorum  duorum  men- 
fium,  &  quicquid  per  didos  très,  vel  majorem  par- 
lera pronunciatum ,  &  arbitratum  fuerit  infrà  terminum 
fuprafcriptorum  duorum  menflum  debeat  per  Partes  in- 
violabiliter  obfervari;  Et  in  cafu  quo  pr^diftse  eledio- 
nes  non  fièrent  modo  prœdiflo,  vel  û  fiant,  &  non 
pronuncietur  per  eligendos  ut  fuprà,  tune,  &  eo  cafu 
utrique  Parti  remaneant  jura  fua  falva,  ficut  erant  ante 
prsfentem  Guerram  Ecclefiîe  ;  &  i\  pronuncietur ,  & 
pronunciamentis  non  tient,  &pareant.  Pars  non  pa- 
rens  ,  &  non  ftans  didis  pronunciamentis  incidat  in 
pœnam  contentam  in  Inftrumento  didi  Compro- 
miffi. 

Item  quod  omnes,  &  finguli  carcerati,  &  detenti  in 
pr^fenti  Guerrâ,  feu  ejus  occaxione  hinc  inde  libéré, 
&  fine  folutione  etiam  expenfarum  aliquarum  relaxen- 
tar  infrà  quindecim  dies  à  die  publicationis  prasfentis 
Contradus  numerandis. 

Item  convenerunt  dids  Partes  nominibus ,  quibus 
fuprà,  quod  fi  aliquod  dubium  emergeret,  vel  oriretur 
in  prœfenti  Contradu,  aut  circà  eum,  vel  aliquod  ex 
Capitulis  fupra  &  infrafcriptis ,  in  intelledu  verborum, 
aut  aliter  quommodocumque,  ftetur  ,  &  ftari  debear 
ordinationi ,  &  declarationi  pra;fati  Domini  Cardinalis 
Legati,  &  Vicarii  ut  fuprà. 

Item  quod  utraque  Partium  teneatur,  &  debeat  no- 
minare,  &  in  fcriptis  dare  Domino  Cardinali,  aut  de- 
putando,  &  deputandis  per  eum  infrà  duos  menfes  à 
die  publicationis  pra;fcntis  Pacis  omnes CoUigatos,  Ad- 
hérentes, Complices,  &  Sequaces;  &  neutra  Partium 
poffit,  vel  debeat  nominare ,  vel  in  fcriptis  dare  pro 
Colligato,  Adhœrente,  vel  Sequace  aliquem  ,  qui  fit 
de  Civitate,  Territorio,  vel  Comitatibus,  feu  Diftric- 
tibus,  qu:e  reguntur  ,  &  gubernantur  per  aliquem  de 
aliâ  Parte,  qui  nunc  ftet,  vel  habitet  in  ipfis  Civitati- 
bus,vel  Terris,  &  Territoriis,  feu  Diftridibus,qui  re- 
guntur, &  gubernantur  per  aliquem.  ex  aliâ  Parte;  Hoc 
addito,  quod  omnes,  &  finguli,  qui  per  diSlas  Partes 
pro  CoUigatis,  Adhxrentibus,  Complicibus,  &  Sequa- 
cibus  nominabuntur,  &  dabuntur  in  fcriptis  ut  fuprà, 
teneantur ,  &  debeant  infrà  duos  menfes  à  die,  quo 
dati  jn  fcriptis  faerint  ,  per  fe  ,  vel  eorum  legiptimos 
Sindicos,  feu  Procuratores  plénum,  &  fufficiens  man- 
datum  iiabentes  ad  hoc  ,  comparere  coram  Domino  Le- 
gato  prxdido,  feu  alio,  &  aliis  per  ipfum  ad  hoc  de- 
putando,  &  deputandis,  &  ipfam  Pacem,  ac  prsfen- 
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tem  Contra6lum,&  omnia,&  fingula  Capitula, à quE-  j^nNO 
cumque  in  ipfis  contenta,  in  quantum  quemlibet  ipfo- 
rum  tangit  ,  raiificare,  emologare  ,  &  approbare,  &  I  270. 
promittere,  &  le  folempniter  ad  obfcrvationem  Pacis 
ipfius  obligare  in  iis,  quae  Adhérentes  ipfos  respiciant, 
&  prout  obligantur  Partes  prœdida;, nominibus,  quibus 
fuprà,  per  quas  ut  Adhcerentes ,  Colli^ati,  Complices, 
&  Sequaces  fuerint  nominati  ;  &  û  infrà  didum  termi- 
num prcedida  non  fecerint,  vel  etiam  fi  fecerint ,  & 
per  eos  promilfi  obfervata  non  faerint,  vel  in  aliquo 
contrafecerint,  benefitio,  &  lenitate  Pacis  minime  po- 
ciantur,  quin  immô  habeantur,  &  fint  penitus  exclufî. 
Et  nihilominus  Pars ,  quœ  illos  taies  nominaverit  pro 
AdhErentibus.ut  fuprà,  non  poffiit, nec  debeat  ipfos  ad- 
juvare,  nifi,  &  pro  ut  in  proximo  fequenti  Capitulo 
continetur;  Illi  autem,  qui  nominati  funt  fpecialiter  in 
prœfenti  Contradu  pro  Âdhœrentibus,  Sequacibus,  & 
CoUigatis  infrà  duos  menfes ,  excepta  Domina  Kegi- 
nâ,  qu33  habeat  quatuor  à  die  Contradus,  &  publica- 
tionis prasfentis  Pacis,  teneantur,  &  debeant  fîmiliter 
comparere,  feque  obligare,  &  omnia  facere,  quE  fu- 
periùs,&  inferiùs  continentur,  aliàs  exclufi  fint,  &  pro 
exclufis  habeantur  ut  fuprà. 

Item  quod  fi  quœfiio  aliqua,  vel  dubium  aliquod  ori- 
retur inter  Partes  prœdidas,  vel  aliquem  ipforum,  feu 
Adhérentes ,  &  Sequaces  Partium  prœdidarum ,  eo 
quod  per  aliquem  ipforum  diceretur  Pacem  fibi  ruptam 
efi^e,  tune,  &  eo  cafu  fuper  tali  quœfliione,  vel  dubio 
procedatur  ,  cognoscatur  ,  &  decidatur  modo  fupra- 
fcripto,  videlicet  quod  fi  talis  ruptio  effet  clara,  &  no- 
toria,  utpotè  quia  unus  audoritate  proprià  de  faélo  in- 
vaderet,  occuparet,  acciperet,  vel  accipi  ,  feu  occu- 
pari  faceret,Civitatem,  Caikum,  vel  Terram  aiterius, 
liceat  Parti  lœfœ,  &  offenfœ  fe  defendere  quoqup  mo- 
do, &  fine  aliâ  denuntiatione,  vel  folempnitate  recupe- 
rare  Civitatcm,  Terram, vel  Locum  eum  toto  exfortio 
fuce  Partis,  &  ejus,  cujus  fuerit  Adhœrens,  Colligatus, 
vel  Sequax,  &  etiam  invafores  expellere,  &  nihilomi- 
nus denunciatio  fiât,  fi  placebit  oftenfo,  &  per  i'artem 
lasfam  ad  exadionem  pœnîe  quommodolibet  proceda- 
tur. Si  vero  aliter  ,  quàm  didum  fit  ,  clarè  pateret 
eum  non  fervaffe  promiffa,  tune  ad  requifitionem  talis 
offenfi  teneantur  omnes  alii  de  parte  oiFenfî  tali  non 
fervanti  per  eorum  Nuncios,  &  Litteras  intimare,  ut 
ftatim  quidquid  contrafecerit  refarciat,  &  reilituat,  & 
pœnam  promiffam ,  quam  inciderit  talia  committendo, 
perfolvat.  Et  fi  hoc  non  fecerit  intrà  menfem ,  tune 
omnes  alii  de  Pane  prœdidâ  effe  poffint,  &  debeant  in 
favorem  ,  &  fubfidium  olïenfi  contra  eum,  &  contra 
ipfius  Subditos  ,  &  Terras  bonâ  fide  ad  prœdidorum 
obfervantiam,  &  pœnœ  folucionem;  Si  verô  adhuc  fu- 
per prœdidis  talis  ,  cui  foret  denunciatio  fada,  pra;- 
tenderet  excufationem  aliquam  ,  quœ  rationabilis  effe 
aliqualiter  viderctur,  tune  ad  requifitionem  lœfa:  Par- 
tis, duo  pro  qualibet  Partium  eligantur,  qui  jurare  te- 
neantur, &  debeant  in  manibus  didi  Domini  Legati, 
•vel  cui  duxerit  committendum ,  ad  fanda  Dei  Evan- 
gelia,talem  excufationem  in  didum  tempus,fummariè, 
&  expeditè,  ac  fine  ullo  litigio  decidere,  &  quod  ipfo- 
rum decilioni  ftetur  ,  &  quscumque  prœcepcrint ,  il 
concordare  poterint,  obferventur ,  &  fi  discordavcrint, 
tune  prœfatus  Dominus  Legatus  determinet  quicquid 
fibi  videbitur  unà  eum  eis,  vel  faltem  duobus  ex  eis;& 
hoc  in  cafibus  reftaiirabilibus  ;  in  cafibus  verô  inres- 
taurabilibus  jus  commune  fcrvetur,  &  ukrà  fccundum 
quod  dido  Domino  Legato  videbitur  convenire;  Si  au- 
tem dubium  aliquod  foret  in  aliquo  pundo,  vel  negli- 
gentiâ  prxmifforum  hinc  indè  fadorum,  vel  de  aliquâ 
re,  vel  dejure  debendo  juxtà  promiifa  in  prœfenti  Con- 
tradu per  unam  alteri ,  vel  alteram  alteri,  tune  eligan- 
tur per  Partes  contendentes  duo  valentes  Viri,  videli- 
cet unus  pro  unâ  Parte,  &  alter  pro  altéra  P.irte,  qui 
convenient,  &  jurent,  ac  terminent  ut  fuprà, &  fi  non 
effent  concordes,   pra;fatus  Dominus  Legatus  pro  ter-  ' 

cio  fit,  &  quicquid  terminabitur  per  eos,  vel  majorem 
partem  ipforum,  hinc  indè  firmiter,  &  fideliter  obfer- 
vetur. 

Item  eum  Dominus  nofter  Papa,  &  Sanda  Romana 
Ecclefia  eum  aliquibus  CoUigatis, &  Adhœrentibus  fuis 
Ligas  habeat  ,  ut  afferitur  ,  fub  diverfis  terminis  ,  & 
temporibus  finiendis,  convenerunt  didee  Partes  nomi- 
nibus quibus  fuprà,  quod  per  aliqua  contenta  in  Capi- 
tulis fuprafcriptis ,  &  in  toto  prxfenti  Contradu,  non 
teneatur  Dominus  noller  Papa,  feu  Romana  Ecclefia 
facere  ullo  modo  concrà  formam,  &  tenorem  aliciijus 
Lig33  ,  quam  hodiè  eum  aliquibus  habeat  ,  nec  oblige- 
tur  quominus  diélas  Ligas  usque  ad  tempus ,  ad  quod 
fadce  funt,  poffit,  &  debeat  absque  laefioue  prxfentis 
Pacis  plenariè  obfervare;  Ità  tamen  quod  prsefatus  Do- 
P  2  minus 
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rum  facianc  menrioncm  infrà  très  nienies  proxirrjè  lub- 
fequentes,  aliter  fuprafcripta  Capitula,  &  praîfens  Con- 
tractus  locum  habeant ,  ficut  jaceiit. 

Quac  quidem  Pa£ta ,  promiffiones ,  liberationes ,  quie- 
tationes  ,  ablbluciones  ,  amiuUaciones,  obligationes, 
refcrvacioncs,  &  amnia  alia  ,   &  lÎDguIa  fuprafcripta, 
prcefaïus  Dominus  Legatus  fuo,  &  nominybus,  quibus 
fuprà,  ex  parte  unâ,(5c  prsfatns  Dominus  Pinotus  Pro 
curator,  &  Procuratorio  nominc  prxdiâorum  Domi- 
norum   Galeaz,  &  Comitis  Virtutum,  Nati  ipfius,  & 
utriusque  ipforum,  &  uomine  Communitatum,  &Col- 
ligatoruin  fiipradiâorum  ex  parte  altéra,  folempnibus 
Uipulationibus  intervenientibiis ,  convenerunt ,  &  promi- 
ferunt  inviolabiliter  obfervare  perpétué,  pure,  &  bonâ 
fide,  absque  dolo,  fraude,  &  aliquâ  calliditate,  &  ma- 
chinatione,  remotà  etiatn  qualibet  juris,  vel  faSi  ex- 
ceptione,attendere,  obfervare,  &  firma,  rata,  &  grata 
habere,  &tenere,  &  in  nulle  contrafacere,  vel  venire 
per  fe,  vel  per  alium,  feu  alios,  clam  vel  palam  ,  ta- 
cite vel  expreHè ,  direftè  vel  indireftè  ,   aliquâ  ratio- 
ne,  vel  modo,  vel  ingtnio,  five  caufâ,  fub  pœnâ,  & 
in  pœnam  florenorum  centum  millium  boni  auri ,   & 
jufti  ponderis  per  contrafacientem,  feu  contrafacientes 
attendent!,  &  obfervanti,  feu  attendentibus ,  &  obfer- 
vantibus  applicandorum  ,  &  efFeâualiter  perfolvendo- 
rQm,et!àm  cum  refeélione  dampnorum,  &  expenfarum 
litis,  &  extra,  de  quorum  dampnorum,  &  expenfarum 
quantitatibus  creditur  Sacramento  illias,  contra  quero 
fadum  fuerit  ,    absquè  aliquâ  probatione  ;   qus  pœna 
fuprafcripta  tociens  committatur,  &  committi,  &  exigi 
pofllt  cum  efFe£tu,  quociens  in  prEmiffis,  vel  aliquo 
prEemilforum  fuerit  contrafadlum ,   vel  contraventum, 
vel  aliquod  de  prsdiftis  ncni  fervatum;  &  pœnâ  folutâ, 
vel  non,  uihilominus  prœfens  Contra6tus  Pacis  in  fuis 
robore,  &  firmitate  remaneant  in  damnuni,  &  praeju- 
dicium  contrafacientium  in  pra;miffis,  vel  aliquo  prœ- 
millorum  ;  &  infuper  non  artendens ,  vel  non  obfervans 
prïmifla  omnia ,  vel  aliquod  prEmilTorum,  poffit  ubi- 
cumque  locorum,coràm  quocumque  Principe,  ac  Do- 
mino appellari,  ac  reputari  perjurus,  pro  quibus  omni- 
bus ,   &  fingulis  firmiter  obfervandis ,   &  attendendis 
obligaverunt  omnes,  &  finguli  fuprafcriptr  omnia,  & 
fingula  bona,  mobilia  &  immobilia,  prœfentia,  &  fu- 
tura  illorum, quorum  nominibus  agunt,  &  contrahunt, 
ubicumque  poiita,  &  fita  fint,  renuntiantes  omnes,  & 
fiuguli  fuprafcripti ,  nominibus  antediSis,  per  PaSum 
fpecialiter,  &  exprcflè  in  antediâis  omnibus,  &  quo- 
libet ipforum, exceptioni  omnium, &  fingulorum  fupra- 
fcriptorum  non  (ic  fadlorum,  nec  celebratorum    nec 
promiirorum,  ut  fuperins  continetur,  exceptioni  doli, 
mali,  vi,  metusvc,  caufâ,  line  caufâ,  vel  ex  injuftâ 
caufâ,  fori  privilegio,  remcdio  appellationis,  fupplica- 
tionis,  nuUiratis,  &  beneâcio  reftitutionis  in  integrum, 
omnique  juris  auxili'.j  tàm  Canonico,  quàm  Civili,  vel 
Municipal!,  cum  quo,  vel  quibus  contra  prœdifla,  vel 
aliquod  prxdidorum  poflet  aliquid  objici ,  vel  opponi, 
&  fpecialiter  juri  dicenti  generalem  renuntiationem  non 
valere.     Cœterum  prœfati  Procuratores,nominibus  qui- 
bus fuprà, taélis  Scripturis  corporaliter, jurant  ad  fanéta 
Dei  Evaugelia  in  auimabus  diétorum  Dominorum  fuo- 
Tum  Conftituentium  fuprafcripta  omnia,  &  lîngula  rea- 
liter ,   eflScaciter,  &  inviolabiliter,   bonâ  ,  &  purâ  fi- 
de, &  absquè  fraude,  vel  dolo  adimplere  ,   attendere, 
&  obfervare,  &  rogant  omnes,  &  finguli  antedicti  me 
Notarium,  ut  de  prEediftis  omnibus,  &  fingulis  ego, 
&  alius  conficerem  ,   &   conficeremus   Inftrumentum 
unum,  duo,  vel  plura,  &  quot  voluerint,  &  volueri- 
mus  ad  petitionem  cujuslibet  ipforum  in  confonantiam 
fine  discrepantiâ  ,  &  fimilia,  &  conveniencia  publica 
Documenta. 

Aâum  in  Territorio  Oliveti  Vallis  SalmoziiE  Dio- 
cœlis  Bononîenfis ,  in  quo  diSus  Dominus  Cardi- 
nalis  caftrametatus  efi:  anno  à  Nativitate  Domini 
M.  CGC.  LXXVI.  IndiSione  decimâ  quartâ,  die 
decimâ  nonâ  mentis  Julii,  Pontificatus  iianaîffimi  Do- 
mini noftri  Domini  Gregorii  uivinâ  providenciâ  Papae 
Undecimi  anno  fcxro;  prsfentibus  Reverendifljmis  Pa- 
tribus  Domino  Steifano  de  la  i-.olumpna  diitf  Domini 
noftri  Papa;  Prothonotario ,  GuiUielmo  SenenfijLuchâ 
Narnienli,  Fratre  Angelo  Penfaurienli ,  Francisco  A- 
quenli,  &  Ademario  Bctclemitano  Episcopis,  ac  Ma- 
gnifico  Milite  Domino  Ugnne  de  Ruppe,nec  non  Ve- 
nerabil'bus,  &  Nobilibus  Viris  Domino  Petro  Zambo- 
no,  Uccano  Ligonienli  Sacri  Palatii  Auditore,  &  Jo- 
hanne  de  Marolio  Archidiacono  Camaricenfi,  ac  Egre- 
giis  Viris  Gasparro  Filio  Nanuis  de  Ubaldinis,  Ber- 


Valfallis  Legura  Doctoribus  ,  &  Johanne  de  Ponte 
Ambaxiatore  Reverendiffimi  Patris  Domini  Episcopi 
Vercellenfis ,  Tellibus  ad  prsmifla  rogatis ,  &  vo- 
catis. 


Extraila  fuit  fnefoj!  Copia  à  Repjlro  i»fcripto  fiih 
Litteris  V.  V.  DERNABOVIS  Ficecamitis  exijiente 
in  Regio  Ârchivio  Caflri  Porta  Jovis  Mediolani  i»  papi- 
ro  fcripto.  Dat.  Mediolani  die  trigejlma  menjis  OÎlo- 
hris  anni  lyjp- 

Examinavit  JoANNES  FrANCISCUS  StRI- 
G  E  L  L I U  S  Regii  Archivii  Officialis. 
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33crtrag  S^ifcN  Oviiprcdit^bcin  âftern  (S^urf5r|î«isu  17.  Où; 
çpfa^  cincé  /  iml)  t)cii  ^SDtâttcn  fïHaong  ;  QEc'ntiS 
«nt)fcVcijrrtnlicrntf)ci(3/TOcgciil>cëoccafione  tes  yœv> 
fctïcn  bcn  ®rafcn  «on  iciningcn  uni»  bcmclDtcn  (Stâ^- 
tcngcfùl)rtm.Kncg5;  cinantcr  jugcfiigtcn  @cl)al)Cné. 
-Çciljclbcrg  auf  ttn  SJ^ontag  toc  @t.  ©iinonié  unï> 
^util  "îag  1 376.  [  L  E  H  M  A  N  N I  Chronicon 
Spirenfe  Libr.  VII.  Cap.  LIV.  pag.  yif. 
Col.  a.] 

C'eft-à-dire  , 

Accord  entre  Robert  le  vieux,  EleSîeur  Pahtiny 
d'une  part ,  £5?  les  Villes  de  Mayence,  de 
WoRMS  {3  de  Spire,  d'autre  part ,  fur  les 
dsrnmages  réciproquement  faits  (s  fouferts  en- 
tr'eux  à  Voccafion  de  la  Guerre  desdites  Filles 
contre  le  Comte  de  Linange.  A  Heidelberg 
le  Lundi  avant  la  Fête  St.  Simon  £3"  Jude 
1376. 

cmSï  =Kiivr«d)t  bet  %âm  non  ©ûtteé  ©noben  qJfol^jMfî 
•^^  hx)  3C);ne/  î)«ê  ÏJ.  Sîçin.  SKçdxé  ober|ict  £(tiidife(yc/  uiiî> 
SjcriDS  in  âcçctn/  befennén  ofenbnt;  mit  btcfem  58ricf/  imb 
tljiui  fimbt  nlftn  bcn  biejbn  fil)cnt  oba  Ijércnt  Ufm/  iiinb  Joldje 
Sfimne/  «bcrâricff  inib  *&d;rtbe/  n(é  bie  SSurgctmdfîccc/  Snbe 
iinb  bieïBurgcrê  ba  ©tàbtc/  fflîciièe/  ^onnbé  uiib  ©pitc/ 
il>t£  ^cIf.Tc''unb  ©ieiime/  unfci'ii  JOÎnnnen/  SSitrgmfliincn/ 
(fl6(fcni/  $>fiifeii/  imfetn  SSutâem  unb  un(ml;aucn/  mit 
Sfîrtinen/ 

©ffVbrtit  t'Dit  Su|WI)eiin. 

©itri*  Sriiiitiie  l'oii  ^ittl}eti, 

S^ubolff  l'on  gcifiigtiieim. 

SjiniÉKglcbct/  3î»tt«. 

vtt  l'on  Sjolbcnberg. 

3ccfel  uon  Ttltorlf. 

SCovipc  imb  ®itnwi;  ^tiîbae, 

@Ô5  vm  CDÎnlbofen. 

gtibcrid)  l'on  SBcnninjjen. 

(giniunb  l'on  3«iê"âft)ciin.  ' 

ï>inilué  l'on  ^toppbei'â. 

Simili  <iiliîâltn. 

Sjcncbm  l'on  rùbcnbnd;, 

Itnb  *pecer  von  in^en. 

©nt-ju  inifctn  glofîcru  Jtrtncfemijdt/bm  jiroicn  {rfô(îcrnii;iit» 
Viivg/ ©dionfelb/  ûttetbiirg  /  97onnm=a)îtîn|to/ ,^irf*â<ir=> 
uni  ©diônaft)/  S^cmciiburg/  biirju  imfcrn  SBucgern  l'on  bcr 
97eixif}att/  irtinélKun/  2B(id'enl;dm/  "Jtjjctfdieim  /  ©cnnctfd)» 
l)eim/  biirjit  iiiifem  nnncn  ieutcn  jii  iaû)tnl  ©d'iffn'lîntt/gtia 
bclpl)eiin/  icngenfclb/  (5d)nicbidiint)eim/  SD^ecfailjcim  /  £)bin- 
!cini/©tubenl)otm/iinb  ©d)utl)cim/  «nb  (inbcrn  iinfcrn  Untecs 
t!)iiiien  sjcfct'nbiflt  iinb  gctljiin  ï)(ibcn  in  bem  Sxitg  /  bcn  btcfcibe 
©tôt  l)(ittcn  inif  bcm  gbicn  unfcnn  licbeii  ©ctmi'cn/  ©Mfe 
£mid)eni)on4i;mngen/  bnrju  flud)  umb  nnbere  rtlteunbncree 
llbcrgricf  imb  ©dwben/  bcn  bie  obijcnonten  ©tnbtc/  i!)rcijclfi 
fcrc  iinb  ©tcnctc  /  uon  toai  roegcn  img  iinb  bcn  iinfcrn  tlntct» 
tljancn-  gctftm  Ijabcii/  bi^  uff  biefcn  fecutigcn  'îog/  Unb^nud) 
umb  aUt  Ubetgnff/9îmne  unb  ©djubcn/dlti  bcnfclbcn  ^t  tabtcrt 
unb  bcn  i!)rcn  uon  une  unb  bcn  unfcrn  ond'  bif  uff  biefcn  bcuti* 
gcn  în,^  gcfd'iîbtgt  unb  3cfd)cl)cn  i|î/Â)<ig  i»tt  unb  bicpbaennn» 
fcii  uiifcr  i)JÎ(innc  unb  feurginannc/  «nb  Untcttl^anm  aft  ftic=> 
gcfdxicbcn  (ïc!)f  /  umb  (lŒe  obqcnnnte  ©turf  l'on  bei;ben  ©citcn 
mit  bcnfcibcn  ©tnbtcn  aûtlidien  lîbcrcin  foinmcn  unb  i'Ctrid)C 
(în/  itnb  ifï  (iHcb  bflcumb  uon  betben  ©iten  ein  lutet  ©onc  uni) 
aJctjia  cmiglidjcn  o!)ne  offc  ©cfctbc  unb  «tgc  i((î.  ®c^  ,ui  llc= 
tuub  V)  !)abcn  m  unfcc  3'i(î«3«l  tbun  bencten  dit  biefcn  S?rtcf. 

©ebcn 


DU    DROIT     DES    GENS. 


<3eUn  jti  SJcibelberg  itff  bcn  «Bîcntng  vot  ©ai«  ©imonië  unb 
3ii!)à  îdâ/  nad)  S;i)niîi  ©cbutt/  bnÇcl)ciiI)unbat  ^^al)ï  «iibiii 
bcm  f«cl;6  unb  iTcbeii^iglTcn  3a!)t. 

LXXXVI. 

6ctjaî)log-95ttctf  wclc(;cn  bic  @taM  9îcut(inâm  ter 
©tatt^Çgtiitgcn  ivcgcn  tcg  mit  3()r  une  tcncn  an^ 
tern  fctàDtcii  îîdn  ;  Qvottweil/  uitli  Q3Sci;l  /  oufgc» 
ric()tctcn  ^Siinîitcé  unb  aM  tal)ct  o()n9cfcl)r  cntffclicn» 
tcn  fc()aï)cné  gcgcbcn.  Qîcutlingcn  an  tcin  tag  tcê 
ingc^cnîcn  3a()r^  tcn  mrtu  nennt  bcnSungtag.  1 377. 
[JoH.  Philip.  D ATT,  Volumen  rerum 
Germanicar.  novum  Libr.  I.  Cap.  VI.  pag.  35-. 
§.  2,4.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce,  qui  le  trou- 
ve auflî  dans  L  u  n  i  g  ,  Teutfch.  Reichs  Ar- 
chiv.  Part.  Spécial.  Contin.  IV.  Abth.  VIIl. 

s?on  iîîckl;é'(StflWcn  pag.  yoi.] 

C'eft-à-dire, 

Lettres  d'Indemnité  données  par  la  faille  de'R.^vr- 
I4INGEN  à  la  Ville  (^'Eslingen  touchant 
[on  Alliance  avec  elle ,  £;?  avec  les  Villes  ^'U  l- 
ME,  de  RoTHWEiL,  £5?^^^  Weil,  iS  le 
dommage  qui  fourrait  lui  en  arriver.  A  Reutlin- 
gen  le  jour  appelle  Ewigtag  1377. 

(•y«;3c  b«  SSutgermeijïet/  bie  SCidita  »nb  bec  Sîrtuc  bctgtdf 
*^  le  JKiîcIingcii/  bdibit  cldinec  îHmxt  »iib  gtofec  S?(iut/i'nb 
mit  yn|  bu  ©emiîiiibe  bdibu  iX:d>  unb  ■Jti'm  ju  Sutlingen/  i)er= 
Seben  offcntlid)  mit  Iti'fimb  big  SStiefé  Biib  fiigen  îunc  «acn 
ôm/  bte  in  lefcnt  obec  I)OKnt  kffn/  bnf  twic  bcn  gtfamen  xoU 
fcn/  bcin  SSurgenndfîer  unb  beni  iXaut  bct  (gtatt }«  (Egettngcn/ 
«nfctn  licben  gettumcit  Jreunben  unb  ^bgenoÇen  /  gelobtunb 
l'ecfptodxn  ïjabm/  fut  ung  felbe  «nb  fût  <inbete  b«p  S'jeiljgcn 
SCeid)é  ©tette/  unfer  Ttçbgcnogat  bif  nadjgcfest  ©tutf  Bnb'2(c= 
ticfcl/je  Ijrtltenbe  »nb  je  uolbtingcnbe  ungei'oclid;.  ®eg(£c|îcn: 
25ûn  (ittet  bet  £o|îc  unb  @d;nbcné  wgcn/  bieuf  bef  £îtd)eé 
©tett/  btê  bm  aSunt  gefiuorcn  l)(int/  gegongcn  i)l/  une  uff  bi= 
fen  tiig/nlg  bicfer  S3ricf  gcgcben  i|1/bnj  bte  uon  gglingcn  brtc= 
«n  nujic  gebat  foffcn/  nod;  bel)(iinen  ©djnben  beg  Ijoben  futten. 
®aé  "JCnbct:  £)rtg  bte  uon  gfelingen  jroein  uget  ireinSCrtut  ju 
bcm  @î5ï"d)c  fcjcn  futtcn/iucnne  bic  ©fctt  ananbcc  jcfamcn  \m- 
nent/  dlf  ce  uon  nltec  ^^ccfoinen  tjî.  Soé  Scitte:  23on  bcf 
SXidx^  @tcttc/  bic  in  bifein  ^unbc  (tnt/  ©olbcmr  unb  (Spicfe 
Ijnnf  ufgcfejfc  jgtid;ci;  ©tatt/  n(id)'j[nj(i(itergciuo!)nlid;cn@m= 
te/  biiâ  bic  ©tcttc  in  bifem  SSunbe  bic  uon  (fglingcn  tmin  nit 
tcingcn/  nod;  jmingcn  firacn/  bdé  fu  folidjcc  ©olbcnec  ober 
©pitfe  I>)bint/  benne  nié  uctvc  fïc  getne  tunb.  S)iië  Sicrbe  : 
Srtfi  bie  ©tctte  in  bifcin  SBunbc  bcn  uon  gplingen  futtenf  uff= 
,  btingcn  unb  entlcl)nen  fiSnf  'îufcnb  ©ulbin/  boj  fu  bie  bnbin 
une  uf  unfcc  Svoron  'îrtg  ^ccjmièi;/  bci-  nun  n,ig|t  funipt/  unb 
îurté  man  ©d)abcné  /  obct  Scïjinfcé/  uon  bcnfclben  fiînf  cufcnt 
©ulben  gcbent  roirt/  uon  bemfcibcn  unfet  Jromn  Zaai  bet  nu 
nngll  ïumpc/  «in  ganjcë  3rtt/  benfdben  Sd;flben  nitoi  «ttc 
©fcttc/  bie  in  biefcni  SBunbe  |înt/  gcuiainlid;  Ijrtben:  2Jnb  fu[= 
len  nud)  bte  uon  gglingcn  it  «Bticf  unb  ©ctuiplxit  geben/  bnj 
fu  bie  fiînf  tiifcnt  ©iilbin  gcitcn  uiib  geben/  uf  bdé  uutgefd;tiî 
bcn  31I.  28it  bet  SBttrgetmei|Ï£t/  in  3Cid;tcr  unb  bet  3Caut/ 
baibu  cirtinct  iXiiut  unb  gtofct  SXdut  bet  ©mtt  îcKiîtltngcn/ 
«ec)el)cn  :  baj  wit  gclobt  ijaben  uf  unfct  Qtibc/  (itte  biefe  uotge= 
fd;tibnc  ©tucfc  unb 'JCtficfcI  an  bifein  SStief  ront  unb  t^atc  jcljal' 
tenbe  unb  5e  uotTbtingenbe  ungcuotltd)en/  M  ob  cj  unfct  «igen- 
lidj^ing  i>vi>  @nd)c  tuete  :  2înb  n?rtce/  bdp  xoki  obet  diibec 
©tatt  unfct  Qfibgenofen  funbctlid)  bie  uon  23Iine/  uon  Kotiui» 
le/  unb  bte  uon  2BiIe/  bic  unf  mit  3ccn  58tiefen/  uottcn  @c- 
lufllt  in  btfcn  @iid)en  gcgeben  l^nnt/  fuinig  TOnten  an  ben  uotge» 
nanten  uict  fetiicf'cn  unb  Tttticfcln  unb  bicfelbcn  uict  ©fuif 
unb  TCtticfel  obet  it.  iglidjcn  funbetbat  nit  uotifutten  /  in 
bet  3Bife  aie  uotgefd)tibcn  (ïnt  /  bnj  roit  bo*  je  @ott  nuf  gc= 
ftmucn/  in)ueld)en@d;aben/  ben/  bie  uon  (gfdingen  bouon 
îumen/  ba  fuflen  tuit  unb  bte  egcnnntcn  btie  ©tette/uon2)linc/ 
uon3votu)ileunb  uonSSiie  incn  uon  Ijelffen  one  ntten  iten©d)(i= 
tiw  I  utigcu«t[id)en.  2)iib  bcttcn  oud)  benne  bic  uon  (£f  clingen/ 
unb  it  S3cIffct/SKcc()t  unb  ©ciualt/  untj  unb  bicfelbcn  bic  ©tet» 
rc  rtnjegviffcnbe/  mit  gci|llid)cn  unb  mit  reeltlidjcin  ®etid)t/unb 
(ine  @etid>t;  unb  in  wcldîcn  ©d)iibcn  jîc  bcp  foinct/  bn  foltcii 
in  bicfelbcn  btie  ©fette  unb  nud)  tuit  3ncn  uon  t)cl|fen/fln  nlfen 
iten@d)rtben/wngeu<itlid)  ;  2)nb  bcp  «ffeé  su  cincin  luoten  25t= 
tunb  unb  offcnct  @ejeiu]n«9  /  fo  I>iben  mit  bet  SSutgcttncitîet 
unb  bct  Svnut  je  fXutlingen/bcibu  clrtiitct  Sînut  unbgtogctSnut 
inifct  ©trtttc  je  «Kutlingen  gtof eé  gemnincé  Snnftgcl  offcnlid) 
gcl)cncfct/  «n  bicfen  ^tief  /  bct  geben  roott  bcg3(it£(/  i)a  man 
jalt  uon  (S!)tj|luÇ  ©ebutte  btitjc^en  bunbctc  ^at  unb  in  bcm 
©ibenn  unb  t&tbenjtg  3at/  <in  bein  Zag  bef  maenbm  3nté/ 
ben  mnn  nennet  /  bcn  (f  roigtag. 


ïi7 


LXXXVII. 


2ÎM:rc(jtci6Hng(S^arfûrfîé£>ttoniëunbl)crctQ3fa(|9raffcit 
«nD  .Çetgogcn  ©tcjjljan/  ^citrict)  unï)  ^oljann  t>on 
^ai;cm  gcgcn  Uè  -ÇodOftiflt  ^n<i^Au  1  ta^  |lc  hin= 
fii()ro  son  bec  Slcrifci;  ini  ianbc  jii  23micrn/  fo  untcc 
^ocljgcbacl;!^'^  -^ocljftifft  gc()prig/  (cinc  ©tcûr  nicftr 
forbcrn/  ntd)  nc^tnen  iwlicn.  (3tkn  in  îante'butÊ 
an  (5t-  <Paulus=tag  ba  ci-  fcctc^rt  irarb  1377. 
[HuNDii  Metropolis  Salisbuigenfis  Tom.  I. 
pag.  Z71.  d'oii  l'on  a  tiré  cette  Pièce,  qui  fe 
trouve  aufli  dans  Lu  ni  g,  Teutfches  Reichs- 
Archiv. Spicileg.  Ecclefiall.  Pareil,  von  Stifft 
PaffaUj  pag.  1^19.^ 

C'efl-à-dire, 

Revers  donné  par  Otton  EMeur  Palatin,  £3" 
par  les  Comtes  Palatins,  y  Ducs  de  Baviè- 
re «  VEvêché  ^f  P  4  s  s  A  u ,  par  lequel  ils  pro- 
mettent de  n'exiger  (^  même  de  n'accepter  aucune 
forte  de  Collège  des  Ecclefiaftiques  dépendants  de 
l'Evêché  de  Paflàu,  qui  font  en  Bavière.  Fait 
à  Landfhutt  le  jour  de  la  Converfion  de  St.  Paul. 
^177- 

r^3t  £)tt/  bef  (jetligen  3Coinifd)en  ?Kctd)ë  £tf;frtmmci'ct; 
"■^  g;!)utfut(lc/  unb  luic  ©fcpt/  unb  u'it  gtibtid)/  uii& 
luit  3o!)(inné/bcg  uotgcniinten  ^ettn  .Ottcn  23cttctn/  ntrc  uon 
©ottcé  ©nnben  *Pf<iticn$gtauen  be»  SCIicin/  unb  ^ct$ogcn  in 
^at)tn/îc.  uetjcl)en  unb  bcfenncn  fut  mèiati  unfct  gtbcn  imb 
£f}(id)fommen/  offcntlid;  mit  bem  58ticf/  unb  tl;un  funbt  allen 
isa\i  bic  ihn  fcljcn/  Icfcn/  obct  f;otcnb/  bie  nun  Icbcnb/  unb 
bctitrtd)  funfftig  (Tnb/  bng  une  bic  €l)t»uiitbig  /  unfct  licbcti 
Steunbe/  Sjctt  Qllbtcdjt  aSifdwff  ju  ^a^axo  /  unb  bct  glitfrt^ 
inen/  bct  'î!)umpcob|i/  itt  Sedjnnt/  imb  haè  gon^  gnpittcl 
bnfelbë  ju  ^(iflrttu/  geîtngt/  unb  teblid;en  unb  roolbcbcdnligen 
futbtad)t  I)nbenb/  bug  tuit  ju  bicfct  3cit  ein  ©tewt  diiff  fie  unb 
nuffiI)tcl)cgcn(intë@ottéI)nup  unb  Ccpittcl  ju  q><ifffliu/  imb 
bacju  rtuff  (ittet  g)f(iff beit  m  tinfctm  innbe  ju  S3m;tn  ieut  unb 
©utet/  gelcgt  I;ettcn/  luibet  ©eifllid)  Jtculxit/  bef  tuit  nit 
tcd)t  bteten/  unb  iaé  mid;  fid^tigfltd)  tuete/  iDtbet  bie  gênante 
SBticf/  bic  fie/  unb  gemcinflid)  «tic  $ifaf  Ijeit  in  bemfcibcn  un» 
fctmknbc  ju  ?èam\i  uon  unfccn  2>ormtuibetn  fceltd)ct  @c- 
,  bed)tnué/  batumb  baben/  bic  njtt  nun  ge!)6tt  unb  gefihcn/  unb 
bnten  une  bemutigflid)/  unb  mit  gieif /bap  luit  fîc/tl)t©ottgr 
l)aHf  /  unb  grtptttcl  JU  g>afi:tn>/  atfc  il)te/  unb  anbete  9ùfa^-, 
l)eitubctaa/  in  unfctm  ianbc  ni  SSautn  icut  unb  ©iitct/  luie 
bic  ^gênant  /  unb  luo  bie  gefcffcn  finb  /  auf  hit  ©ottéheufct 
©tunbten/  obet  Ijinbct  onbctn  iciiten/  fold;ct  unb  anbet©teiut 
fmicf  mnn  bet  etbencfen  inod^te/  unb  fuiifî  naet  anbete  unbitfis 
d)et  S3cfd;n)etungc/bie  btt  fînb  unb  luetcn  roibct  ©cifilidtc  Sten= 
bettcn/  jeèunb  unb  !)infitt  begoben/  unb  butiimb  unbcttiSbt  licfi 
fcn/  fo  fie  une  tuol  gcttaïueten /  imb  baf  tuit  ijn  aud)  bic  ehc^ 
genanten  il)t  S3ciefe/  unb  funfï  Oit  anm  iljt  58ticfc/btc  fic/iht 
©ûttél)auf/  unb  £<ipiitel  ju  *paffaiu/  uon  «ttcn  unfctn  2)or= 
uotbetn/  unb  uon  une  Ijabcn/  unb  bnju  nffc  ii^tc  3îccbte/ïîrcii= 
beiten/unb  gut  ©etuonbeit /  tHd;tcn  gunfîlid;  ju  befïettigeit.  9/u 
babenroit  «ngcfcl)cn  iljt  bcmuttg  getedtte  gebcttc/  unb  baè  ifit 
Sotuotbctn  feelig  /unb  fîc/  in  unfctn  Sotuotbetn  fceligen/  unb 
mêi  luo  tuit  fie  gebcten  baben/  monigfaltigflid;  iml)  ccbavlid) 
babcn  gefaacn/unb  nod;  binfucan  gefatten  mogen/  imi,  tuit  uct^ 
bciffén  tbn/  bel)  unfetn  ©naben/  unb  tuit  uccbinbcn  uns  nud» 
iuiffentlid)/  bel)  imfetn  'îtcmen/  filt  une/  unb  fiït  ail  unfcl: 
£cbcn  unb  5y2ad)fûinmen  unuctfdjaibcnlidv  ba'^  mit/  ait  imfec 
gtbeii  unb  gîad)fûinnten/  nod)  nicmanb  uon  imfetn  tuegen/uoit 
bcn  ebcgenanten/bem  S3ifd)ûff/bem  (Tapittel/unb  ibtem  ©otté* 
bauf  JU  ^a^awi  uon  nllcn  ibtcn  icuten  unb  ©utein/  tvic  bie 
gênant /obet  luo  bie  gcfeffcn  fînb  auf  benfdben  ibrcs  ©otfSljnufe 
unb  Sapittcl  ju  <^a%xn)  gtiînbten/  obet  aiibccfltvo  binbet  ans 
betn  teuten^  unb  batju  uon  attct  anbet  ^fifbcit/  unb  ibte 
ieiit  unb  ©utet/iibctaft  in  tinfccm  ianbc  jtiSaijtn/feingtetuc/ 
nod) Sotbctung/ trie  bic  Siainen  bnbcntunb  gcnennt  fïnb/nidjtg 
unbenuegen  gelaffen/  ic^unb  unb  bi"|iît  ciuigflid)  itid;t  aiileacn/ 
nod)  neininen  foL'cn  nod)  ivôtfcn/  tucbcc  mit  S3etfc/  nod;  in  fcin 
nnbetn  2Beg/nod;  haé  fiitfcn  nod;  fdtafcn  obet  otbncn/il;n  rtn= 
julegcn  unb  ju  neinmen/  feineé  tuegS/obn  aUd  ©cuetbc.  "JCud) 
beflettcniuit  ibniuifTentlid;/  unb  mit  ginmcn  bie  uotgcnanten 
ibt  SBticfc/  tnic  fo  bie  gênant  fînb/  bic  fie/  ibt  ©ottélwufi/unb 
i£apittel  bdfelbë  ju  Çiaffam/  uon  unfctn  Socuotbcïnfcdigcii/ 
unb  uon  une  bnbenb/  unb  bntju  nn  ilit  SXcd)tc/  jtcKbrite/uitb 
gitte  ©ciuonbcitc/  bic  fîc  uon  iXed;t/  ©cifïlid;  imb  28eltlidieit 
Sîedjtcii/  obet  uon  ©naben  babenb/  unb  inainen  unb  niôlfcn 
nod)  fottcn  battuibct  in  fcin  tueif  nid;t  jutbuii  /  fonbet  feécn  unb 
tuoUen  tuit/  baf  bic  ebegcnantcn  ibt  SSciefc/  teaé  iat  fînb/unb 
iimb  tucn  bie  fagenb/  imt  a\im  ibten  *piincten/  ©tiicfeii/  unb 
•«tticfeln/  fo  batubet  begtiffcit  (inb/  bep  atten  ibccii  Sxâf^tai 
P  '  iinucKs 


Anno 
1377. 

Zf.Janv. 
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CORPS     DIPLOMATIQUE 


AnNO  unrctntrf et  /  unb  «dcâ  ilK-tfdïfit  Mcibeii  /  imb  baé  î),mnbci7 110*  1 
ivibci-  nU  ibtc  î\ctl't/  Jrciil^cit  imb  giit  (ôou'onkir/  fo  bic  obcii 

1377.  bcn'irt  |mb/  vmiimë/  im'b  nttm  uiifcvii  ^rbcii  imb  SîiubfiMiu 
mcn/  n«l;  l'on  «((en  bcii  uiifeni  gcàcmvevtiijai  imb  tuiifftiijeii 
iiidité  vetfucbt/  no*  gctbmi  ivctbc  /  in  fcm  iwtp  /  imgc((it= 
Iitl)'cn/  wit  g'ebkten  iiiid;  prciiâlicl)  mit  iSriifi/  bc»  imfcrn®iiii= 
bcn  unb  X2"ï'>'^''/  ""f"^"  gcttewcn  licbcii/  (itten  iinfcrn  ■Jinibt= 
Icutcn/  2)ifitl)iimbcn/  *P|lesiCi:n/  Jjcn-cn/  îùttcrn/ unbSncd'= 
«n/  i)Cid)Cctn/  gblcn  unb  Un<blcn  /  inib  ijciiwii'flid)  «lien  bcii 
unfcrn/  irie  fo  bie  gciKint  feinb/  imb  u'oUcn  /  bafi  iTc  mitfitinbt 
une/  itnfcrn  £tbcu  unb  9]art)tommcn /  bie  uorâcnmiteuy  bcn 
$8i|"*cf/bné  grtpittcl/  unb  \\)t  (SottsWiitfc  ju  ^paffiw/rtUcihr/ 
i\)u4  ©ottélMul  unb  Savittclê  bafclbiS  /  unb  iiUc  ibtc  pfitif; 
l)eit/  4eut  uiib  @ut/  bci;  nUcn  ibrcn  SBticfcn/  iXcditcn/  5rci>- 
èeitcn/unb  gutcn  ®c>ron!)eiten/  fo  l'otbegriffin  i)}/  jeijHnb  unb 
Ïiiifi5t  emiâflid;  Idffcn  bciciben/  unb  bie  nidit  ubccful^ren  /  wcbcï 
écimiid)  no*  offcntli*/  l'on  um'cnn  ?8ette/  obct  @cfd)c)fte/ 
nod;  an  unf«  Sicttc  unb  @cfd>îfltc/  in  fcincn  SBegen/oIjn  nUc 
©ei'ecbe.  SBué  <tb«  batmibct  get^on  wcre/  ober  nod)  l)infuto 
croiglid;  in  beinfelben  uiifctm  tanbc  ju  SBiii;tn  bawiber  gctr)on 
itnitbc/  von  iveit  bné  reete/  niciminb  duégcnommcn  /  bdei  nidn 
b£|'d;cljen  foU  ;  niitinm  unb  gebietcn  mit  ei-n|lliri)/  bng  baé  a\- 
Icë  rtbfein/  unb  îein  Wlai)t/  5«c*'"â  ""b  Strttjt  l)nbe  ju  fd- 
ncc  3eit  fd)Ud)tigfli*/  on  aVi(ê  @«i'«be.  Unb-  bc^  ju  cinem 
enbfwl;en  U^tfunb/  unb  ju  eincc  cwiflen  ©tettigfcit  nllct  «or- 
iierfdjttebenetigadie/SBiînbc  unb  S?_«nbUm<5/  geben  wir  n'iffcnt- 
lid)  bcn  obgcnnntcn/  bon  s8if*ot7  bem  ^npittcl/  unb  if)vcm 
@ottéI)(uife  bntelN  ju^paf]Int>/  bcn  SBricf  miTgcltcn  mit  un^ 
fmx  rtnl)(ingenben  3niigeln  /  bcr  gebcn  ijl  an  ©lUit  ^cuiUié 
■îng/  nié  et  beteljtt  watb/  in  bet  (Stntt  ju  ianbtsliut/  nod) 
&)ï\^i  ©cburt  btcnjcbcnljunbett  3al;tc/  brti;nad;  in  bcn  ftben 
unb  iTbcn  unb  tlbcnj'igijlen  3(il;rcn. 

LXXXVIII. 

7,  Juill.  TraElatus  Pacis  inter  Ilhifiriffîmos  Principes,  .Ga- 
le a  z  Vîcecomitem  de  Mediolano,  Comitem  V  i  R- 
T  u  T  u  M  ,  Ipforumque  Complices  ab  una ,  i3  Se- 
ciindum  O  t  t  o  n  e  m  Marchionem  Momisfcrra- 
ti,  y  O  T  T  o  N  E  M  Ducem  Brunsvicenfem  fito 
proprio  nomine  ,  £5?  Cm'atorem  pnefati  Domini 
Marcbionis ,  Ï3  l'titorem  Fratrum  ,  Horumque 
yîdharentes  ab  altéra  parte ,  initi  in  Civitate  h'a- 
pia  in  Caftro  Illufiriffimi  G  a  l  e  AZ  die  j.  Ju- 
lii,  IndiEîione  quinta  décima ,  anno  \yjj-  [Piè- 
ce authentique  tirée  des  Archives  Royales  de  la 
Ville  de  Milan,  Regiflre  V.V.] 

In  noy/ilne  Domini  Amen- 

MUltiplicata  longo  discurfu  tempotis  gra- 
vis aiiimarum  diflenlio  inter  Magnificos,  &  Ex- 
celfos  Principes  ,  &  Dominos  ,  videlicet  Dominum 
Galeaz  Vicecomitem  de  Mediolano  [mperialeni  Vica- 
riuni  Generalem,  ac  Illullrem  Dominum  Comitem 
Virtutum,  ac  fuos  Complices,  Auxiliatores,Valitores, 
Fautores,  Adha;rentes,  Subditos ,  &  Sequaces  ex  una 
parte,  &  bons  memoria;  quondam  Dominum  Joannem 
Marchionem  Montisferrati  Imperialem  Vicarium  ,  & 
poft  ipfum  Dominum  fecundum  Ottonem  Marchionem 
Montisferrati  cj  us  primogenitum,  ac  Illullrem  Princi- 
pem,  &  Dominum  Dominum  Ottonem  Dacem  Brus- 
vicenfem  fuo  proprio  nomine ,  Curatorem  prœfati  Do- 
mini Marchioms,&  Tutorem  Fratrum,  fuosque  Com- 
plices, Fautores  ,  Valitores,  Auxiliatores,  Adha;ren- 
tes,  Sequaces,  &  Subditos  ex  parte  altéra,  dudum  ex 
diverlis  caufarum  fuborta  generibus,  totam  qualî  Lom- 
bardix  Provintiam  in  discrimina  pofuit ,  &  magnam 
aiiimarum ,  &  corporum  quamplurium  perfonarum 
lexionem,  &  ftragem  induxit.  Verùm  cum  Paries  ip- 
fœ,  earumque  Terras,  Subditi,  &  Fidèles,  Valitores, 
Adhérentes,  Complices,  &  Sequaces  innumeris  atE- 
cerentur  anguftiis  ,  ac  multiplici  molertia  vexarentur, 
cupientes  Partes  ipfe  exemplo  illius,qui  de  Populo  fuo, 
fomitibus  odiorum  exclufis,  voluit  in  eos  Pacis  femi- 
nare  conlllia,  foUicitudinem  pofuerunt  diligcntem,  & 
iplorum  ftudia  converterunt,  ut,  fedatis  Icandalis,  Pa- 
cis, &  Concordix  inter  Partes  easdem  reformatio  per- 
venirct.  Placuit  igitur  illi,  qui  gratiolbs  fruûus  Mi- 
nillrorum  fuorum  laboribus  impartitur,  quique  ad  gra- 
tiam  facile  fleftitur,  dum  apud  ipfum  quxritur  bonum 
Pacis,  &  fuae  propter  hoc  Macftatis  beuignitas  iniplo- 
ratur,quod  Partes  ipfx,&  quxlibet  Partium  ad  Pacem, 
ac  Concordiam,&  ad  iiifrafcripta  facieudam,  &  facien- 
da  ,  peragcndam,  &  pcrngcnda,  &  executioni  mandan- 
da  concorditer ,  &  unanimitcr  pcrvenirent,  videlicet 
praefatus  Magnificus  Dominus  Galeaz  fuo  proprio  no- 
mine ex  una  parte,  &  Nobiles  Viri  Nicolcllus  de  Ca- 


vagnolio,  &  Dominicus  de  Montilio,  nec  non  Egre-  AnNO 
gii  Viri  Domini  Ugolinus  de  Falchonibus  deRegio, 
&  FraylinusGiiarleta  de  Ail,  Legum  Dodtores ,  Procu-  I  377» 
ratores,  &  Procuratorio  nomine  pra;fatorum  illulîrium 
Dominorum  Dominorum  Ottonis  Ducis  Brusvicenlis 
fuo  nomine,  ac  fecundi  Ottonis  Marchionis  Montis- 
ferrati ,  &  Attores ,  &  Adlorio  nomine  pra:fati  Domini 
Ottonis  Ducis  Brasvicenlis, Tutoris,  &  Tutorio  nomine 
Joannis, 'reodori,&  Gulielmi  P"iliorum  boncs  memoris 
quondam  lllullris  Domini  Joannis  Marchionis  Montis- 
ferrati ex  parte  altéra,  cum  pleno,  ac  fpetiali,  &  ge- 
nerali  mandato,  ac  omnimoda  poteftate  fuper  omni- 
bus, tSc  lingulis  fuprafcriptis,  &  infrafcriptis  juxta  te- 
norem,  &  formam  publici  Inllrumenti  rog.:ti,  &  traditi 
manu  mei  Antonii  de  Pasquario  de  Montebello  Nota- 
rii  Publici  infrafcripti  anno  Domini  millelimo  trecente- 
fimo  feptuagelimo  feptimo,  Indidione  décima  quinta, 
die  penultimo  menlis  Martii  à  me  Pasqiiino  Notario 
infrafciipto  vifo,  &  ledo;  qu!  Magnitîcus  D^  minus 
Dominus  Galeaz  fuo  nomine,  ncc  n^n  Nicolellus, 
Dominicus,  Ugolinus  ,&  Fraylinus  Procura  ores,  Am- 
baxiatores,  Aaores,  &  Nuntii  ,  &  Procunuoriis,  & 
Aéloriis  nominibus  quibus  fuprà,  !  eum  habentes  pras 
oculis,  &  in  mente,  attendentes  eiiam  quod  l-'ax  eft 
ferenitas  mentis,  tranquillitas  cordis,limplicitas  animi, 
abundantia  rerum  ,  amoris  vinculum  ,   &  confortium  3 

caritatis,  &  (^vod  heati  pi-at  petles  forta-ates  Pnceifi ,  fah  .  ■ 

fpe  Concordix, ac  perpétua;  Pacis  inter  Partes  prœdiclas  1 

Habiliter  iniendas,  &  perpétua  confirmanda:.  Ad  lau- 
dem  Dei  Omnipotentis ,  IJeatxque  Maria  Virginis,  & 
omnium  Sanftorum,  ac  (latum  prosperum  ,  &  tran- 
quillum  diêlarum  Partium,  &  cujuslibet  ex  diâis  Parti- 
bus,  Lombardix  rclevationem,&  gaudium  Populorum, 
ac  corporum,  &  auiinarum  falutem,  in  illius  ncmine, 
qui  Pacem  in  Terra  diligens,  illam  in  .Terris  ut  donum 
gratiffimum  dcrelinquit,  Pacem,  concordiam,unitatem, 
&  veram  amicitiam  inter  Partes  prxdiâas ,  fuosquè  Va- 
litores, Complices,  Sequaces,  Fautores,  Auxiliato- 
res ,  Adhérentes,  Colligatos,  &  Subditos  ,  Commu- 
nitates,  Univerfitates,  Populos,  Homines,  Vaffallos, 
&  Fidèles  fecerunt  inter  fe  fe  nominibus  antediélis,  & 
inter  Partes  prsediftas,  &  prout  fuprà,  Deo  propitio, 
perpetuô,  inviolabiliter  obfervandam,  &  ad  infrafcripta 
Paéla,  Conventiones,  Promiflîones ,  &  Orduiationes 
folempniter  pervenerunt  etîam  obfervandas  ut  fupra; 
Partes  namque  prxdiftse  in  Dei  nomine,  &  Btatœ  Ma- 
rias Virginis  gloriofse  ,  completo ,  perfedlo,  ac  (îrmato 
Matrimonio  per  verba  de  prxfenti  inter  llhiftrem  Prin- 
cipem  ,  &  Dominum  Dominum  fecundum  Ottonem 
Marchionem  Montisferrati ,  folempnibus  Procuratori- 
bus  cjus  nomine  firmantibus,  &  confenticniibus,  &  Il- 
lullrem Dominam  Dominam  Violantem  prxfati  Magni- 
fici  Domini  Domini  Galeai  [Filiam],  prout  apparu  in 
Inilrumento  rogato,  &  tradito  manu  Antonii  de  Monte- 
bello publici  Impérial!  auâoritate  Notarii  fecerunt ,  &  • 
faciunt,  inierunt,&  ineunt,  contraxerunt,  &  contrahunt 
puram,  veram,  &  irrevocabilem  ,  ac  ,  Deo  propitio, 
femper  duraturam  Pacem,  &  Concordiam  de  omnibus 
Guerris  veteribus,  atque  nova,  &  de  omnibus  discor- 
diis, diffenfionibus,  injuriis,  atque  dampnis,  fub  Paélis, 
modis,  &  conventionibus  infrafcriptis. 

Primo  namque  ad  invicem,&  viciflim  remîferunt  fibi 
ad  invicem  Partes  prœdiélx  omnia,  &  lingula  dampna, 
injurias,  rancores,  &  odia  &c. 

Item  volentes  Partes  prxdiâx  dudum  traélata  pro 
Pace  inter  Ambafiatores  Partium  prxdiâarum  tàm  ia 
Januâ  ,  quàm  in  Curiâ  Romanâ  fortiri  etf'eftum  ,  & 
executioni  mandari,  convenerunt,  &  ad  invicem  pro- 
miferunt,  &  promittunt  quod,  qui  habet,  teneat,  falvo 
quod  dispolita,  &  firmata  in  Pace  publicatâ  per  Reve- 
rendiffimum  in  Chrillo  i^atrem  Dominum  R.  Gebenen- 
fem  Cardinalem  &c.  in  quantum  reftitutionem  Terra- 
rum,  &Locorum,  feu  i'ortilitiorum  concernunt  & 
ipfas  Partes,  vel  ipforum  Subditos,  vel  Sequaces  vin- 
dicent  libi  locum,&  in  omnibus,  &  per  omnia  debeant 
attendi,  &  obfervati,  ac  executioni  mandari. 

Item  convenerunt,  &  ad  invicem  promiferunt  Partes 
prxditlx  ,  quod  occaxione  diéli  Matrimonii  prxfatus 
Magnificus  Dominus  Dominus  Galeaz  tencatur  dare 
&  numerare  prxfato  Illullri  Principi  l.^omino  Secun- 
do Ottoni  Marchioiii  Montisferrati  florenos  triginta 
mil  lia. 

Item  convenerunt  ,  &  promiferunt,  quod  prxfatus 
Magnificus  Dominas  Domina  Galeaz  prxdii5tx  lllus- 
tri  l'ilix  fux  Dominx  Violanti  Uxori  prxfati  Illuftris 
Principis  Domini  Secundi  Ottonis  Marchionis  Montis- 
ferrati dabit,  &  aflignabit  jocalia  qux  habet,  &  quœ 
ipfi  habuit  ab  Illuftre  Principe  Domino  Duce  Claren- 
t\x  olim  ejus  Viro. 

;    Item 


DU     DROIT     DES     GENS. 


A  vwri       ^^^^  convenerunt,  &  ad  invicem  promiferunt ,  quod 

ANNO    pfgf^jyj  Maguiricus  Dorainus  Dominus  Galeaz  refti- 

j-jyy,  tuet,  &  dabit  diclo  Illuftri  Domino  Marchioni  infra- 

^     '  '  fcriptas  Terras,  videlicet  Fortilicium  Quarti  cum  Ter- 

ritorio,  Caftrum,   &  Villam  Malemortis  cum  Terri- 

torio,  &  Fortilicium,  &  Villam  Anzani  cum  Territo- 

rio,  quas  ad  prxfeas  ipfe  Magnificus  Dominus  Galeaz 

tenet  in  Territorio  Aft. 

Item  convenerunt  Partes  pra:di£ls  ad  invicem,  quod 
Illurtris  Frinccps  ,  &  Dominus  Dominus  Otto  Dux 
Brusvicenfîs  debeat  remanere  Tutor,  &  Curator  difti 
llluftris  Principis  Domini  Secundi  Ottonis  Marcliionis 
praîdifti,  &  Fratrum,  &  Terrarum  eorum  fecundùm 
quod  in  Teftamento  quondàm  llluftris  Principis  Do- 
mini joannis  quondam  IVlarchionis  Montisferrati  di- 
citur  contineri  ;  Et  quod  Legata  ipfi  Domino  Du- 
ci ,  &  Fratribus  diôi  Domini  Marchionis  fafla  in 
Teftamento  pra^fati  llluftris  Principis  Domini  Joannis 
quondam  Marchionis  fuprafcripti  debeant  Ibrtiri  etfec- 
tum  contra  ipfum  Dominum  Secundum  Ottonem,(îne 
prœjuditio  tamen  aliquorum  jurium  diâorum  Domino- 
rum  Magnifici  Domini  Galeai  ,  &  llluftris  Principis 
Domini  Comitis  Virtutum,  ità  quod  prscfati  Domini 
Galeaz,  &  Comes  Virtutum  fe  non  intromittant. 

Item  quod  omncs  injuria;,  dampna,  crimina ,  &  of- 
fenfœ,  qua:  per  aliquem  bannitum,  vel  forenfitum,vel 
quemcumque  alium  Subditum  Partium  prœdiélarum, 
vel  alicujus  earum  illata:,  &  illata,  &  commifla;,  vel 
perpetrata  fuerunt  tempore  Guerrarum  veterum  ,  vel 
novse,  quœ  inter  Partes  prteditlas  feminata;,  auftore 
zizaniœ  ,  dudùm  viguerunt,  remittantur,  &  ex  nunc 
intelligantur,  &  fint  remiflb;,  &  induits.  &  remifta, 
&  indulta  penitus,  &  in  toium  per  omnes  illos,  &  iîn- 
gulos,quos  ipfe  injurise,  dampna,  crimina,  &  offenfa; 
po(runt,feu  poffent  concernere  quoquomodo,  ità  quod 
querelans,  vel  accufans  nullatenus  audiatur,  nec  que- 
rela  ullatenus  admittatur  ;  &  quod  omnes  proceitus, 
condempnationes ,  multationes,  &  banna  quEccumque 
prœdiftarum  Guerrarum  temporibus  contra  prasdiâos 
faéïa, illata,  vel  promulgata  canzellentur,  &  annullen- 
tur  &  debeant  cancellari ,  &  annullari ,  &  ex  nunc  pro 
canzellâtis ,  &  annullatis  habeantur  ,  teneantur  ,  & 
refpeétentur- 

Item  quod  omnes  Cives,  &  omnes  banniti,vel  foren- 
fiti  Partium  prsdiâarum,  ac  quicumque  alii  Colligati, 
Adhœrentes ,  Sequaces ,  &  Subditi  Dominorum ,  &  Par- 
tium prxdiûarum  ex  utraque  parte  habentium  domos , 
fedimina,  Terras,  &  polTeflîones,  prsdiales ,  ac  cré- 
dita, feu  nomina  debitorum  in  Terris,  &  Territoriis 
Dominorum  antedidorum  ad  eas,  &  ea  redire  poffint, 
ac  reftituantur  libère,  &  eis  liccat  uti,  frui,&  gaudere, 
&  frudus  percipere,  &  percipiendis  de  Terris,  &  pos- 
.  feffionibus  fuprafcrlptis  eorum  conducere  ad  Terras,  & 
habitationes  eorum  ad  ipforum  liberam  voluntatem ,  & 
reftituantur,  &  pro  reftitutis  liabeantur  in  eo  ftatu,  in 
quo  erant  tempore  initii  Guerrarum  prœdiâarum ,  non 
obitante  aliquo  curfu  temporis,feu  prœrcriptione,dum- 
modô  complètes  non  fuillént  antè  inchoatas  didtas 
Guettas,  feu  antè  tempus  exitus  ipfarum. 

Item  quod  in  prœdiâa  reftitutione  non  veniant  fruc- 
tus  prœfentis  anni  extantes,  nec  prœteriti. 

Item  convenerunt  quod  creditoribus  quibuscumque, 
&  aliis  omnibus,  qui  in  perfonis,  vel  rébus  bannito- 
rum,  vel  forenfitorum  ,  vel  alicujus  ipforum  potuis- 
fent,  vel  quoquo  modo  poffent  aliquod  jus  prœtendere, 
feu  liabere,  antequàm  fuerint  forenfiti,  vel  banniti,  vel 
fi  forenfiti,  &  banniti  non  fuiffent  ullo  tempore  intelli- 
gantur effe,  &  fint  aâiones,  &  jura  ipforum  falva,  & 
de  eis  poflînt,  &  valeant  agere,  &  experiri,  &  ipfis  uti 
injuditio,  &  extra,  quemadmodum  poterant,  poffent, 
vel  potuiffent,  û  didi,  contra  quos  jus  prœtenditur , 
nullo  tempore  fuiffent  banniti,  vel  forenfiti  quacumque 
ptŒfcriptione,  dummodô  compléta  non  fit  antè  in- 
choatas Guerras  pra;di6las,  curfu  temporis,&  dilatione 
non  obftantibus,&  quocumque  impedimento  ceffante. 

Item  convenerunt,  quod  nullus  poffit  contra  banni- 
tos,  vel  forenfitos,  vel  bona  ad  ipfos,  vel  aliquem  ip- 
forum fpe£Iantia  uti  aliquo  jure,  vel  aliqua  aâione, 
quod  quœfitum  fit,  poftquàm  fuerunt  forenfiti  ,  vel 
banniti  à  Communi,  vel  Domino,  cujus  ipfi  reftituti 
fuerunt  banniti,  vel  forenfiti  contra  ipfos,  vel  ipforum 
bona,  feu  jura;  Et  è  converfo  diâi  forenfiti,  vel  ban- 
niti non  poffint  uti  aliquà  aâione,  vel  jure,  quod  fit 
quxfitum  à  Communi,  vel  Domino,  quibus  poftquàm 
fuerunt  forenfiti ,  vel  banniti  adhxferunt. 

Item  quod  diéli  banniti,  vel  forenfiti,  &  omnes  alii 
reflituendi  non  poffint  pro  aliquibus  taleis,  veloneribus, 
realibus  vel  perfonalibus,  feu  mixtis,  convenir!,  nec  in 
perfonis,  feu  rébus  moleftaii  pro  tempore,  quo  fuerint 
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banniti,  vel  forenfiti,  fed  omnia  talia  onera  intelUgan-  AnNO 
tur,  &  fint  remiifa,  &  caffata,  &  non  polfint  exigi.      ^^"'^^ 

Item  convenerunt  quod  poffelîîoncs,&  jura  adjacen-  I  377» 
tes  alicui  Caltro,  feu  Fortilicio,  quod  reftitutioni  non 
fubjaceat  vigorc  prœfentis  Pacis,  &  quœ  funt  in  eodem 
Dominio  cum  Caftro,  vel  Fortilicio  non  reftituantur, 
fed  per  illum,  vel  illos  teneri  poffint,  qui  didium  Cas- 
trum,  vel  Fortilicium  tenere  habebir  vigore  Capitulo- 
rum  prœfentis  Pacis. 

Item  quod  forenfiti,  &  banniti  Fartium  prœdiflarum 
non  poffint,  nec  debeant  intrare  Civitates,nec  Suburbia, 
nec  Terras,  de  quibus  funt  forenfiti,  feu  banniti,  nec 
etiam  appropinquare  Loca  prœdiéta  per  médium  milUa- 
re,  nifi  cum  per  prscdiâos  Dominos  fuerit  de  ipforum 
reditu,  &  modo, redeundi  deliberatum,  &  provifum. 

Item  convenerunt  Partes  prœdiélœ  ad  invicem,  quod 
nullus  Partium  pr:edi<Sarum  poffit,  nec  valeat  proCol- 
ligato.  Adhérente,  vel  Subdito  recipere  ad  fuam  Ad- 
ha;rentiam,Co;iigationem,  vel  Subjeâionem  aliquem 
qui  fit  de  Colligatis,  Adhxrentibus,  vel  Subditis  alte' 
rius  Partis,  nec  etiàm  Civitatem,  Caftrum,  Fortali- 
ciam,  vel  Teiram,  qux  alteri  Parti  fubjaceat,  vel 
obediat. 

Item  quod  omnes  reftituendi  vigore  Capitulorum 
prsdiôorum  teneantur,  &  debeant  folvere  omnia  one- 
ra, c5r  fadiones  pro  illis  pofleffionibus,  qus  reftituen- 
dx  veniunt  in  illis  Locis,  in  quibus  dida:  poffeffiones 
fituatx  funt  poft  annum  unum  à  die  publicationis  prœ- 
fentis  Pacis  computandum. 

Item  quod  ftatini  publicatâ  Pace  prsdiilâ  eligantur 
pro  qualibet  Partium  prxdidarum  quatuor  probi,  & 
discreti  Viri,ac  £:ipientes,qui  fint  Executores,  acCon- 
fervatores  prxfentis  Pacis ,  &  qui  eani  faciant  per  pree- 
diétas  Partes,  &  quemlibet  de  diélis  Partibus  integrali- 
ter  obfervari;  Et  fi  qua  obfcuritas,  vel  contentio"  aut 
dubium  oriatur  inter  Dominos ,  &  Partes  principales, 
feu  Colligatos,  Adhérentes,  Subditos  ,  vel  Sequaces 
Partium  prœdidarum,  occafione  Pacis  prsedids,  in,  & 
fuper  Capitulis  didx  Pacis,  illud  decidatur  per  prœdic- 
tos  fie  eligendos  ut  fuprà,  qui  jurent  prsdida  facere 
ad  SandaDeiEvangelia  mauu  tadisScripturis  fideliter, 
&  boni  fide,  non  habito  refpedu  ad  quem  Partium  fit 
moleftum  infrà  duos  menfes  à  die  didi  dubii  compu- 
tandos,  quorum  declarationi,  &  decifioni  ftare,  &  pa- 
rère teneantur,  &  debeant  Partes  prxdids. 

Item  quod  pro  prxdldis  omnibus,  &  fingulis  exe- 
qucndis  quatuor  ex  ipfis  fufficiant,  videlicet  duo  pro 
qualibet  Partium  priEdidarum  ,  qui  poffint  prxdida  exe- 
qui,&  adimplere,  &  ipforum  declarationi,  &  decifioni 
ftari  debeat  per  prsdidas  Partes  pro  ut  fuprà, fub  pœnâ 
amiffionis  rei,  de  quâ  effet  quxftio,  qua:  pœna  veniat 
in  aliam  Partem,  qus  prsdidam  declarationem ,  &  de- 
cifionem  obfervabit. 

Hoc  tamen  fpetialiter,  &  ^reft^è  ado,  &  conven- 
to  inter  Partes  prxdidas,  quc^per  fuprafcripta  Capi- 
tula, vel  ipforum  aliquod  non  prxjudicetur,  nec  prx-  ' 
judicatum  in  aliquo  effe  intelligatur,  feu  intelligi  poffit 
Capitulis  Pacis  tradatx,  fadœ,  &  publicatx  per  Re- 
verendiffimum  in  Chrifto  Patrem  &  Dominum  Domi- 
num Robertum  Gebennenfem  Dei,  &  Apoftolicx  Se- 
dis  gratiâ  Baxilicx  duodecim  Apoftolorum  Prxsbyte- 
rum  Cardinalem,  in  nonnullisque  Italix  Partibus  pro 
Sandâ  Romanâ  Ecclefiâ  Vicarium,  &  Legatum  die 
decimo  nono  Julii  millefimo  trecentefimo  feptuagefi- 
mo  fexto  inter  Sandiffimum  Dominum  noftrum  Do- 
minum Gregorium  Undecimum  fummum  Pontificem, 
Sandam  quoque  Romanam  Ecclefiam  prœlibatam,  ac 
ipforum  Colligatos,  Adhérentes,  Sequaces,  &  Subdi- 
tos ex  unâ  parte,  &  prxfatum  Magnificum  Dominum 
Dominum  Galeaz,  iplius  quoque  Illuftrem  Natum  Do- 
minum Comitem  Virtutum  ,  ac  ipforum  Colligatos, 
Adhérentes,  Sequaces, &  Subditos  ex  altéra ,  nec  etiam 
aliquibus  exindè  vigore  Capitulorum  antedida: Pacis  fc- 
cutis,  &  fadis. 

Infrafcripti  funt  Adhérentes,  &  Sequaces  Illuftrium 
Dominorum  Ducis  Brusvicenfis,  &  Marchionis  Mon- 
tisferrati, ac  etiam  eorum  Colligati. 

Primo  Domini  Episcopi  Aftenfis ,  &  Aquenfis,  & 
Terra:,  &  Feuda  didarum  Ecclefiarum  pro  Colligatis. 

Domini  Marchiones  Incifx,  Ponzonî,  &  Cevx. 

Prxceptor  Morani,  &  Locus  Morani. 

Filii  quondam  Domini  Thomx  Marchionis  Malas- 
pinx. 

Manfredus  de  Bufcha. 

Jacobus ,  &  Tête  de  Carreto, 

Domini  de  Azelio. 

Viter  Guanonus. 

Domini  de  Pontibus. 

Ruffinetus  de  Troya  cum  LocD  Mekti  de  Troya. 

Uior, 
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Usor,&Hs;redes  quondam  Laïuoni  Palidi  de  Art. 
Bcrnardus  Malabayla  cum  Loco  Caftellarii. 
Doniiiii  Scorii  cum  Loco  Seorii  _ 

jacobiis  JJlaiichus,  &  alii  de  Blanchis  de  Novis  cum 
Caftro  Paftorana:.  ..  ,    ^  .,       j     d 

Domiiius  Albertinus,  &  alii  de  Guasconibus  de  Va- 
pia,  &  cxtcri  Forcnlki  de  Papia. 
Forenfiti  Garlafchi. 
Forcnlki  Viqueris. 
Forenfiti  Calinarum. 
Forenliti  Maxii. 

Forenfiti  Caftri  novi  de  Rivalbâ, 
F'orenfiti  de  Cafali. 

Dominus  Baflianus  de  Montezocho  de  Papïa. 
Michael  de  Montafia,  &  Hœredes. 
Filii  quondam  Rugerii  de  Montafia. 
Franciscus,  Joannes,  &  Frater,  ac  Villanus ,  &  cœ- 
teri  eoram  Confortes  de  Ysnardis  de  Gualfeiiaria  cum 
Loco  Gualfenarix  ,  ac  cum  Loco  Tornanaxiae. 

Qui  omnes  dantur  pro  SubditisIlluftrisDominiMar- 
chionis  Montisferrati  prœdiâi  pro  iis ,  qux  ab  iplb  te- 
ncnt ,  fi  aliquid  tenent  à  praîdifto ,  &  pro  Adhœrenti- 
bus  pro  iis,  quaj  non  tenent  ab  ipfo. 

Infrafcripti  funt  Colligati,  Adhs;rcntes  ,  Sequaces, 
&  Recommcndati  Magnifici,  &  Excclfi  Domini  Do- 
taini  Galeaz  Vicecomitis  Mediolani  &c. ,  ac  Illuftris 
Domini  Domini  Galeaz  Vicccomitis  Comitis  Virtutum 
&c.  ejusdem  geniti,  &  cujuslibet  iplbrum. 

Primo  Dominus  Manfredns  Marchio  Salutiarum  cum 
Filiis  fuis ,  cum  Loco  Fariglavi, 

Georgius  Filius  quondam  Domini  Theodori  de  Salu- 
tiis  cum  Loco  Mulazani. 

Henricus  de  Carreto,  &  Filii  fui  cum  fuis  Locis, 
Caftcis,  &  Villis,  ac  Fortaliciis. 

Nomina  Dominorum  de  Choconato  Comitum  Ra- 
dicatx. 

Dominus  Bonifatius. 
Dominus  Abellonus. 
Joannonus. 
Henricus. 
Guidetus. 
Ubertus. 
Ricardinus. 
Gulielmus. 
Raynerius. 
Antonius. 
Petrus. 
Conradus. 
Petrus. 
Opitius. 

Joannes,  &csteri  alii  de  diââ  Domo ,  (i  qui  alii  funt. 
Religiofi  de  diftâ  Domo. 

Dominus  Frater  Guide  Abbas  Sanâi  Bartolomei  de 
Alxano.  A 

Dominus  Frater  ThOTas  Ordinis  Sanfli  Joannis  Ye- 
rofolimitani. 

Dominus  Frater  Percinalus  Monacus  Ciftercienfis. 
Antonius,  & 

Migcletus  ex  Confortibus  Aramengi  cum  eorum 
Cafiiris,  ViUis,  &  Fortaliciis  infrafcriptis. 

Infrafcripta  funt  Cattra,  Terras,  Villoe,  Fortilicis, 
&  Loca  diâorum  Dominorum  de  Cochonato,  &  quas 
per  ipfos  poffidentur ,  videlicet  : 
Cochonatum  cum  Curte. 
Rubella  cum  Curte. 
Broxolium  cum  Curte. 
Plebata. 
.    Marmoretu  m. 
Primelium. 
Cerretum. 
PafTaranum. 
Caftrum  Vaprum. 
Cerrealium. 
Mainotium. 

Caftrum  Cafalis  Bergoni. 
Crapilium. 
Bagnafclium. 
Graietum. 
Zongum, 
Aramengum. 

Vialium,  &  caîtera  alia  qua:  per  prœfatos  Dominos 
poffidentur. 

Nobiles  de  Fraffaneto  pro  fe,   &  locis  FrafTaneti, 
Guardapafl] ,  &  Varmachœ. 

Nobiles  de  Fraffaneto  de  Ruffinenghis,  Salvaticis, 
&  Cicognonibus. 

Aynionetus  de  Ticineto,  cxterique  alii  Confortes 
eorum,  omnes  Comices  Cabaliatœ. 


LOMATîdUE 

Infrafcripti  funt  Subditi,  &  Adhérentes  de  Territo-  AkNO 
rio  Allcnfi,  &  Albcnfi  vitfclicet: 

Domini  de  Solcrio  de  Teglolis  cum  diûo  Loco.  ^  377» 

Domini  de  bolcrio  de  Gouono  cum  dido  Loco,  & 
generaliter  omnes  illi  de  Solario. 

Abellonus  Malabayla  cum  Locis  Cantaranx,  &  Ser- 
ra Longœ. 

Jacnbus  Franciscus  de  Malabaylis  cum  Loco  Caftri 
Aynaldi. 

Guidetus  Malabayla  cum  Loco  Belregardi,  &  cum 
ejus  parte  Subrici,  &  Publicearum. 

Bernardus  Malabayla  cum  Loco  Caftellerii. 
Catellanus,  &  Bernardus  de  Malabaylis. 
Secundinus  Filius  quondam  Bernardi  de  Ritiis  cum 
Loco  Saccti  Pauli. 

Andreonus,  Perrottus,  &  Paulonus  de  Ritiis  Fratres 
cum  Loco  Sanâi  Michaclis. 

Et  generaliter  omnes  illi  de  Ritiis  cum  omnibus  fuis 
Locis. 

Domini  de  Borgogninis ,  &  de  Sobonengis  de  Sur- 
brico  cum  diâo  Loco. 

Domini  de  Montafia  cum  diâo  Loco  Montafix. 
Roffinetus  de  Troya  cum  Loco  Meleti  de  Troya. 
Domini  de  Roatis  cum  Loco  Melletti  Roati. 
Locus ,  &  Homines  Viali. 

Domini,  &  Homines  Caflri ,  &  Villœ  Pleyx  cum 
diûo  Loco  Pley£e. 

Nicolinus  de  Playa  cum  Loco  Sepuniti. 
Simoninus  de  Brayda  cum  Loco  Cornaglani,  &  cs- 
teri  de  Brayda  cum  omnibus  fuis  Locis. 

Omnes  alii  Forenfiti  de  Alba  qui  Guerram  fecerunt 
pro  prxfatis  Domino  Galeaz,  &  Comité. 

Obertinus  de  Montafia,  &  cœteri  de  difto  Loco. 
Domini  de  Afteriis  de   Maglano  cum   didto  Loco 
Maglani. 

Domini  de  Palidis  cum  eorum  parte  Loci  Caftri  Ay- 
naldi. 

Antonius,  &  Thomas  de  Afinariis  de  Duxino  cum 
difto  Loco  Duxini,  &  aliis  Confortibus. 

Locus  Veranse,  qui  tenetur  per  Gnionim  Provanam. 
Gaspar,  &  Fratres  de  Pelletis  cum  ejus  parte  Loci 
Corfembrandi. 

Henricus  Pelleta  cum  ejus  patte  diéli  Loci  Corfem- 
brandi.       .  . 

Locus ,  &  Homines  Loci  Cortafoni ,  qui  tenetur 
per  Henricum  Pelletam  prœdiâum  nomine  prxfati  Do- 
mini. 

Omnes  Forenfiti  Montis  vici,qui  Guerram  fecerunt 
pro  Dominis  antediftis. 

Bartholomeus,  &  Roffinetus  de  Pelletis  cum  Loco 
Burii. 

Domini  de  Pelletis  de  Loco  Turris  Vallisgorarias 
cum  dido  Loco. 

Bonionus  Pelleta  cum  Caftro  Prslorini  immediatae 
Villœ  di£li  Loci. 

Petrinus  Cachayranus  cum  Loco  Cavazoli. 
Opeîiuus,  &  Fratres  de  Cachayranis,  &  Jacobus  de 
Cachayranis   de   Rocha  de  Ayrazio   cum  ipfo  Loco 
Rochffi. 
Francischinus. 
Joannes,  &  Frater,  ac 

Villanus,  &  cxieri  eorum  Confortes  de  Ysnardis  de 
Villafenaria  cum  dido  Loco  Vallisfenarise  ,  ac  cum 
Loco  Ternanafi. 

Hxredes  Guieti  Ysnardi  cum  Loco  Infulse  bellas. 
Domini  de  Ysnardis  de  Sinfredo  cum  dido  Loco 
Sinfredi. 

Domini  de  Ysnardis  de  Somarippa  de  Paterno  cum 
dido  Loco  Somarippx. 

Domini  de  Pelletis  de  Seorio  cum  dido  Loco  Seorii. 
Omnes  illi,  qui  funt  extrinfeci  didoe  Civitatis  Aften- 
fis  tàm  de  populo,  quàm  de  hospitio. 

Domini  de  Guttuariis  de  Aglano  cum  dido  Loco 
Aglani. 
Prsdidi  cum  Caftro  novo  Calzeœ. 
Dominus  Petrus  Guttuarius,  &  ejus  Confortes  cum 
Loco  Quatordearum. 
Prsdidi  de  Guttuariis  cum  Loco  Cafinaschi. 
Prasdidi    de    Guttuariis    cum    Monafterio    Sandae 
Zilisî. 
Prîedidi  de  Guttuariis  cum  Loco  Mayrans. 
Prajdidi  de  Guttuariis  cum  Loco  Meielli,  &  gene- 
raliter omnes  illi  de  Guttuariis,  qui  funt  extra  Civita- 
tem  Aft  cum  eorum  Locis. 

Nicolinus  Scarampus,  &  ejus  Confortes  cum  Loco 
Ridibovis. 

Dominus  Antonius  deTizonibus  tamquàm  Subditus, 
&  omnes  alii  de  Tiïonibus  Subditi  fimiliter  de  Locis 
Riparum ,  &  Balzolse.  „  „ 

Didus 
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AnNO        Dî£lus  Dominus  Autonias  tamquàm  Adhœrens,  & 

fequax  de  Loco  Crefentini. 
1Z77'        Maranus,  &  t  ^ 

Vicentius,  &  Fratres  de  la  Cavana  cum  Loco  Gazii. 

lili  de  Fallctis  de  Mba  cum  eorum  Caltris ,  &  Forti- 
liciis,  cum  quibus  feceruut  Guerram  pro  praefato  Mag- 
nifico  Domino  Galeaz. 

Martinus ,  & 

Bonifatius  de  la  Baftitata,  &  alii  eorum  Confortes 
de  domo  fua  cum  eorum  Loco  BaftitE  ,  &  aliis  fuis 
Locis. 

Filippellus  de  la  Capella  de  Montebaruzio. 

Sozonus  ejus  Frater. 

HîEredes  quondam  Dominî  Francifchini  de  Brayda. 

Omnes  Forenlîti  Cunei. 

Omnes  Forenliti  Montisvici. 

Raynaldus,  &  Manuel  Fratres  de  Spinolis. 

Berardonus  Malabayla  cum  loco  Palatii  Vallis  Go- 
larix. 

Francifchinus ,  Joannes,  &  Frater,  ac  Villanus,  & 
cxteri  eorum  Confortes  de  Ysnardis  de  Valfenaria  cum 
diiSlo  LocoV"alfenari3:,ac  cum  Loco  Tornavafii. 

Georginus  de  Salutiis  Dominus  Mulazani  pro  fe,  Lo- 
co ,  &  HominibuS  Mulazani  fadus  eft  Adhœrens  ,  & 
Recommendatus  prjefati  lUuflris  Domini  Comitis  Vir- 
tutum,  &  prafatus  Dominus  eum  aflumpfit  in  Adhx- 
rentiî  fuâ  millefimo  trecentelimo  oftuagefimo  primo, 
die  vigelîmo  nono  Martii  mauè, 

Que  omnia,  &  fingula  fuprafcripta  prxdidae  Partes , 
videlicet  prœfatus  Magnificus  Dominus  Dominus  Ga- 
leaz, &  prœfati  Nicolellus,  Dominicus,  Ugolinus ,  & 
Fraylinus  nominibus  quibus  fuprà  libi  ad  invicem,  & 
viciffim  folempu'bus  ftipulationibus  intervenientibus 
promiferunt  attendere  ,  &  obfervare  perpétué,  ac  ef- 
fectualiter  adimplere,  &  contra  ipfa,  vel  ipforum  ali- 
quod  nuUatenus  facere,  vel  venire,  per  fe  vel  alium, 
direâô  vel  peroblicum,  aliquâ  ratione  velcaufâ,  de 
jure  vel  de  fafto,  fub  refeftione  omnium,  &  fingulo- 
rumdamnorum,  expenfarum,  &  intereffe  litis,  &  ex- 
tra, de  quibus  credi  voluerunt  Parti  obfervanti,  &  ip- 
fas ,  &  ipfa  incurrenti  contra  Partem  non  obfervantem 
nudo,  &  limplici  verbo,  fine  teftibus ,  êcSacramento, 
&  aliâ  probatione  quacumque  ;  Et  fub  obligatione  om- 
nium, &  fingulorum  bonorum  diélarum  Partium,  vi- 
delicet prœfati  Magnifie!  Domini  Domini  Galeaz,  ac 
pr^fatorum  Illuftrium  Domiuorum  Ducis  Brusvicen- 
lis,  &  Marchionis  Montisferrati,  &  Fratrum,  mohi- 
lium  &  immobilium  ,  prœfentium  &  futurorum ,  qus 
proinde  fibi  ad  invicem,  &  vicifllm,  &  mihi  Notario 
infrafcripto  Offitio  publico  (lipulanti,  &  récipient!  no- 
mine,  &  vice  omnium,  &  fingulorum,  quorum  inter- 
erit,  vel  poterit  interelle,  pignori  obligaverunt.  Re- 
nuntiantes  in  prsemiflîs  omnibus ,  &  fingulis ,  fpontè  & 
ex  certâ  fcientiâ.omni  exceptioni  doli,  mali  metus,  & 
in  fa£lum  conditioni  fine  cauil,  &exinjuftâ  caufâ,  rei 
non  fie  geftiE,vel  aliter  fcriptas,  quàm  gells,  benefitio 
minoris  statis,  ac  rellitutionis  in  integrum,  nec  non 
Legibus,&Gonftitutionibus,tàmCanonicis ,  quàm  Ci- 
vilibus,  ac  omni  alii  auxilio,  quibus  contra  prEmiflà, 
vel  aliquod  prEemiffbrum  poffet  qnomodolibet  fieri,  vel 
veniri;  pra^cipientes  de  pr^diâis  Partes  prsdiâs  fieri 
publicum  Inllrumentum  per  Antonium  de  Pasquario  de 
Mombello  Notarium,  ac  per  me  Pasquinum  de  Capel- 
lis  de  Cremona  Notarium,  ejusdem  tenoris. 

Afla  funt  lise  in  Civitate  Papiœ  in  Caftro  Magnifici 
Domini  Domini  Galeaz,  in  faU  magnâ  inferiori  verfus 
Zardinum  Anno  Domini  millefimo  trecentefimo  fep- 
tuagefimo  feptimo,  IndiÊlione  quintâ  decimâ,  die  fep- 
timo  menfis  Julii;  prœfentibus  egregiis,  &  fapientibus 
Viris  Domino  Pinotto  de  Pinottis  de  Regio ,  &  Bartho- 
lomeo  de  Jacobo  de  Janua  Legum  Doftoribus ,  ac  no- 
bilibus  Viris  Caftellino  de  Pasqualibus  de  Mediolano, 
&  Acorfolo  de  Landriano  de  Mediolano,  Teftibus  ad 
prasmifla  vocatis ,  &  rogatis. 

Exam'raavit  Joannes  FranciSCUS  Stri- 
C  E  L  L I  u  S  Régit  Archiva  Officialis. 

LXXXIX. 

TeJIament  «?e  Jean  I.  Duc  de  Lorraine,  fait  en 
ramée  1377.  [Traité  Hift.&Crit.  fur  l'Orig. 
&  la  Genéal.  de  la  Maifon  de  Lorraine,  6cc. 
Aux  Preuves,  pag.  cxlii.] 

Au  Nom  du  Ferre  Çff  du  Fil  l^  du  S.  Efprit,    Amen. 
ToM.  H.  Part.  I. 


JE  Jehan  Duc  de  Loherreine  &  Marchis ,  en  bon  J^'^yzn 
fens  &  bonne  mémoire  de  mon  entendement ,  & 
bonne  prosperitei  de  mon  corps  Deu  merci,  rewardant  I  î  77s 
&  confiderant  qu'il  n'eft  choie  plus  certenne  de  la 
mort,  &  de  chofe  moins  certenne  de  l'ore  de  la  mort, 
pour  ce  feix  &  ordonne  des  mentenant  mon  Teftament 
oudareine  volontei  per  la  forme  &  meniere  que  s'enxut. 
Premier,  je  ren^J  mon  ame  à  Deu  mon  Creatour,  que 
la  créait ,  &  li  fuppli  dévotement  qu'il  la  veulle  mon- 
deir  de  tout  pefchief,  &  recepvoir  en  fon  fainfb  Para- 
dis. Item,  je  eli  ma  fepulture  en  l'Knglife  Collégial 
de  Monflîeur  Sainû  George  de  Nancey,  de  la  Diocefe 
de  Toul,  devant  l'auteir  de  la  Chapelle  N.  Dame,  la-  ■ 
quelle  Chapelle  j'ai  fonde'e  &  douuée  de  mes  biens,  enfi 
com  il  appeirt  plus  pleinement  en  certennes  Lettres  fur 
ce  faites,  que  je  en  ai  donnei  à  meis  ameis  Chapelains 
en  Deu,  Prevoft  &  Chapitre  de  ladite  Englife.  Item, 
je  veulle  &  ordonne  que  le  jour  de  mon  obit,  foit  faift 
l'office  de  Deu,  &  aufi  tel  luminaire  &  telle  offrande, 
comme  à  mon  efi;ait  appartient.  Et  efpecialement 
foient  offerts  trois  de  mes  melours  chevalz;  le  premier 
en  hernoix  de  Werre,  le  fécond  en  hcrnoix  de  Jolies, 
&  le  tier  en  hernoix  de  Tournois,  en  figne  que  tous 
Eftais  terriens  tant  foient  grant  &  haultz,  convient  il  à 
la  fin  retourneir  à  Deu  &  à  fainte  Englife.  Item,  je 
donne  &  ordonne  à  chascun  Preftre  que  dirat  Méfiée  en 
ladite  Englife  de  S.  George  le  jour  de  mon  obit,  ung 
petit  florin  vief  de  boin  or  &  de  jufte  pois  ;  â  chascun 
Clerc  que  dirait  les  vigiles  des  mors,  cinq  gros  Tour- 
nois d'argent;  à  chascun  Clerc  que  dirait  les  fept  Pfal- 
mes  penitantialx,  trois  gros  Tournois  d'argent,  &  à 
chascun  petit  Escolier  que  dirait  Pater  nojler  ,  Ave 
Maria  in.  Credo ^  ung  gros  Tournois  d'argent,  &  aux 
poivres  Gens  mendiant,  le  pain  de  ving  relalz  de  fro-, 
ment,  à  mon  feptiéme  jour  de  deix  refalz  de  froment, 
&  à  mon  trentième  jour  de  cinq  refalz  de  froment. 
Item,  je  veul  &  ordonne  que  tous  mes  debtes  foient 
payez ,  &  mes  tort  fais  emendeis  par  tout  là  où  ils  fe- 
ront appâtant,  prouveis,  declareis  ou  enformeis  foffi- 
famment.  Item  je  veul  &  ordonne  que  les  fundations 
&  ordinations  des  Chapelles  de  Noftre  Dame  &  de 
Moufllr  Saint  Charle  mon  Oncle  le  Duc  de  (i)  Bre- 
tangne,  que  j'ai  fondées  &  ordonnées  en  ladite  Englife 
de  S.  George,  ce  tengnent  fermement  &  eftablement  à 
toujours-maix  perpétuellement  par  la  forme  &  meniere 
que  je  les  ai  fondées  &  ordonnées,  enfî  comme  il  puet 
apparoir  plus  plenement  par  les  Lettres  fur  ce  faites , 
que  je  en  ai  donnés  auxdits  Prevoft  &  Chapitre  de  ladite 
Englife  de  S.  George,  &  avec  ce  que  la  donation  de 
mil  florins  vief  de  boin  or  &  de  jufte  pois,  quej'ai  fait 
darrienement  à  ladite  Englife  de  S.  George;  lesquels 
mil  florins  j'ai  affignés  à  panre  à  deix  ans  continuels  & 
efcomplies  l'une  après  l'autre,  chacun  an  cent  florins 
fur  ma  rente  de  port,  pour  les  convertir  en  l'ourage  & 
edifiement  de  ladite  Englife,  enfi  comme  il  puet  appa- 
roir plus  plenement  en  certennes  Lettres  fur  ce  faites, 
que  je  en  ai  donnés  auxdits  Prevoft  &  Chapitre  de  ladi- 
te Englife  de  S.  George ,  fe  tengne  &  foit  efcomplie 
per  la  forme  &  meniere  que  lesdites  Lettres  fur  ce  fai- 
tes, fe  devifes  plus  plennement.  Item,  je  veux  &  or- 
donne que  les  Teftaments  de  mon  très  chier  Signour 
MouflSeur  leDucde  Raoul  monPere&de  matres chier 
Dame  ma  Dame  la  Ducheffe  Marie  ma  Mère ,  foient  aflè- 
vis  &  escomplis  entièrement  chacun  en  droit  foy  per 
la  forme  &  meniere  que  les  Lettres  faites  fur  lesdits 
Teftaments  le  devifent  plus  plenement.  Item,  je  veul  1 
&  ordonne  que  le  Douuaire  de  ma  très  chiere  Suer  la 
DucheflTe  ma  Femme  &  leal  espoufe ,  fe  tengne  par  la 
forme  &  meniere  que  les  Lettres  fur  ce  faites  le  devifent 
plus  plenement.  ltem,je  donne&ordonne  en  l'Englife 
deBeIprei,près  de  Luneville,en  laquelle  Englife  mon- 
dit  Signour  le  Duc  Raoul  mon  Père,  &  plufieurs  al- 
tres  de  mes  AncefiTours  Ducs  de  Loherrenne,  onr  eftci 
&  funt  enfevelis,  pour  prier  Deu  pourles  âmes  d'eux 
&  de  moy,  &  pour  faire  nous  Aniverfaires  chascun  an 
à  tousjoursmais,  deix  petits  florins  vief  de  boin  or  & 
de  jufte  poids  de  Terre  annuel  que  je  lour  ai  aflignei  & 

affigne 

(i)  C'eft  Chnhi  de  Blois,  Duc  de  Bretagne,  à  qui  Jtân  Comte  d« 
Montfort  enleva  la  Couronne.  Les  auflentez,  les  pénitences  de  ChM- 
Us  pendant  fa  vie,  &  durant  fa  piilbn  d'Anglçtctie,  les  miracles  qui 
fe  firent  à  Ton  tombeau  après  Ta  mort,  lui  méritèrent  les  honneurs  de 
Saint.  VrUfn  V.  &  Gnioire  XI.  ordonnèrent  à  l'Evêque  de  Bayeux, 
aux  Abbez  de  Mairmontier,  &  de  S.  Aubain ,  d'Angers,  d'informer 
de  la  vie,  des  mœurs  &c  des  miracles  de  Charles  de  Blois,  pour  procé- 
der à  faCanonization.  Quand  les  témoins  eurent  été  ouïs  &  la  pro. 
cedure  inftruitci  Je^in  de  Montfort  s'oppofa  fi  fortement  auKproi'etsde 
la  Canonization  de  fon  Rival,  que  Crutire  XI,  pour  ne  point  aigtil 
les  ruiffanccs,  fit  mettre  le  procès  à  l'écart  en  137t.  Il  n'a  pas  été 
reveillé  depuis  ;  mais  on  n'a  pas  pour  cela  discontinué  le  cnlK,  conv 
me  U  fe  voit  pai  le  Teftament  du  Duc  Juo  L, 


1Î2  CORPS     DIPL 

A  .-v-o  affigne  à  panre  &  levcîr  au  terme  de  Pasque  fur  la  table 
/VNNU     ^^  l^uneville  pour  ledit  terme  chascuu  au  à  tous  jours 

j  -y-ry  maix.  Item,  je  douue  &  ordonne  à  Rcligiofes  pcr- 
^  ibnncs  Labbci  &  le  Convent  de  l'Englile  de  Cleirlicu 

prez  de  Nancey,  pour  prier  Deu  pour  moy,  quarante 
petits  florins  vief  de  boin  or  &  de  julle  pois.  Item,  je 
donne  &  ordonne  à  Religiofes  &  dévotes  perfonnes  les 
Preschcrefles  de  Nancey,  pour  prier  Ueu  pour  moy, 
cinquante  petits  florins  viefs  de  boin  or  &  de  jullc  pois. 
Item,  je  donne  &  ordonne  à  Religiofes  perfonnes  le 
Priour  &  fcs  Compagnons  du  Priorci  de  Notre  Dame 
de  Nancey,  pour  prier  Deu  pour  moy,  deix  petits  flo- 
rins viefs  de  boin  or  de  jufte  pois.  Item, je  donne  &  or- 
donne aux  Frères  Menours  du  Convent  de  Toul ,  aux 
Frères  Preschours  du  Convent  de  Toul ,  aux  Frères 
Menours  du  Convent  de  Mes,  aux  Frères  Preschours 
du  Convent  de  iVles,  aux  Frètes  Carmes  du  Convent 
de  Mes,  pour  prier  Deu  pour  moy,  à  chascun  desdits 
Convents,  feix  petits  florins  viefs  de  boin  or  de  jufte 
pois.  Item,  je  donne  &  ordonne  à  Religiofes  perfon- 
nes Labbei  &  le  Convent  de  l'Englile  de  S.  Martin  de- 
vant Mes,  &  auffi  à  Religiofes  Dames  Abbeffe  &  Con- 
vent de  S.  Pierre  de  Mes, à  chascutie  desdites  Englifes, 
pour  prier  Deu  pour  moy.  vingt  petits  florins  viefs  de 
boin  or  &  de  jufte  pois.  Item,  à  Religiofes  Abbeffe, 
Dames  &  Convent  de  Buxerres  aux  Nonains  prés  de 
Nancey,  pour  prier  Deu  pour  moy,  deix  petits  florins 
viefs  de  born  or  &  de  jufte  pois.  Item,  je  donne  & 
ordonne  à  l'Englife  de  Notre  Dame  de  Freiftorf  prés 
de  Sierk,  pour  prier  Deu  pour  moy,  feix  petits  florins 
viefs  de  boin  or  &  de  jufte  pois.  Item,  je  donne  & 
ordonne  à  l'Hôpital  de  Nancey,  pour  la  fuftentation 
des  poivres,  vjngt  petits  florins  viefs  de  boin  or  &  de 
jufte  pois.  Item,  je  veul  &  ordonne  que  la  penlion  de 
vingt  florins  de  terre  que  l'ai  donnci  ôtordonnei  à  Reli- 
giofe  perfonne  Frère  Jehan  de  l'ierperc,  mon  Confefleur, 
&  li  ai  alîîgnei  à  panre  chascun  an,  toute  fa  vie  durant, 
fur  mes  Salines  de  Dueze,  pour  prier  Deu  pour  moy,  fe 
tengne  fermement  per  la  forme  &  meniere  que  les  Let- 
tres que  je  l'en  ai  donne!  fur  ce  faites  ,  le  devifent  plus 
plenement.  Item,  je  donne  &  ordonne  à  ma  Mesnic'e 
de  mon  Hôtel,  pour  eux  reftablir  &  recompenfeir,  fc 
je  les  avoir  mal  paiei  on  temps  paffei,  dous  cents  petits 
florins  viefs  de  boin  or  &  de  jufte  pois,  à  ordonneir, 
&  diftribueir  pour  chascun  endroit  foy,  tel  portion 
comme  par  mes  Executours  cy  après  efcripts  ferait  or- 
donne! &  avifei.  Et  pour  executeir,  affevir  &  escom- 
plir  ce  mien  prefoit  Teftament  ou  darrienne  volontei, 
je  efli ,  faix  &  conftitue  mes  Executours  madite  fuer  la 
DuchelFe  ma  Femme  &  leal  espoufe  &  mes  ameis  & 
feables  Confeillers  Monlieur  Ferry  de  Parroyes  ,  & 
Monfieur  Jehan  de  Tello;  en  la  main  desquels  je  mes 
&  ordonne  dés  mentenant  pour  à  donc,  tous  mes  biens 
mobles  &  non  mobles ,  prefens  &  advenir ,  pour  affevir 
&  escomplir  toutes  les  choies  deffusdites,  &  chascunes 
d'icelles.  Et  fe  alcuu  de  mes  dis  Executours  ne  s'en 
peoit  ou  voloit  entremettre, je  veul  &  ordonne  que  celi 
ou  ceulx  que  s'en  voutroit  ou  voulroient  entremettre, 
ait  ou  aient  poifîance  pteniere  en  ce  fait,  altretant, com- 
me eulx  tous  averoient,  fe  eulx  tous  s'en  entremet- 
toient.  Auffi  je  veul  &  ordonne  que  ce  mien  prefent 
Teftament  ait  force,  vertu  &  valour  per  toutes  les  voies 
que  boin  Teftament  de  fiable  Criftien  puet  &  doit  avoir, 
&  rapelle  tous  altres  Teftament  que  je  poulrois  avoir 
fait  on  temps  pafTei.  Et  pour  ce  mien  prefent  Tefta- 
ment ou  darrienne  volunte!  eftre  de  bonne  valour  en 
toutes  les  chofes  deffus  dites  &  chascune  d'icelles ,  ai- 
je  fait  mettre  mon  grant  Seel  pendant  en  ces  Prefentes. 
£t  en  la  prefence  du  Notaire  publique  &  des  tesmoins 
cy-deffub  efcripts,  ai  priei  &  requis  à  discrète  perfonne 
rOfficial  de  la  Cour  de  Toul ,  en  qui  Jurisdiâion,  co- 
hercion,  &  conftrente  j'ai  fubmis  &  fubmet  tous  mes 
hors  &  tous  mesdits  biens, mobles  &  non  mobles,  pre- 
fens &  advenir,  pour  eulx  eftre  conftrens  &  demeneis 
per  Sentences  d'excommuniement,  on  cas  que  mesdits 
hors  feroient  rebelles  en  tout  ou  en  partie  à  l'exécution 
&  accomplixement  de  ce  mien  prefent  Teftament  ou 
darrienne  volonter,  qu'il  veuUe  faire  mettre  le  Seel  de 
faditc  Cour  avec  le  mien  en  ces  Prefentes.  Et  nous 
Officiai  de  la  Cour  de  Toul,  à  la  prière  &  requefte  de 
très  excellent  Prince  Monfeigneur  Jehan  Duc  de  Lo- 
herrene.&  Marchis,Teftatour  deffusdit,  &  per  la  fiable 
relation  du  Notaire  publique  cy-deffub  efcript  Notaire 
jurei  de  notre  dite  Cour  ,  auquel  nous  adjoudons  & 
avons  accouftumei  adjoudre  foi  plenîere  en  ce  fait  &  eu 
plus  grant  ;  Avons  fait  mettre  le  Seel  de  notre  dite 
Cour  avec  le  Seel  duditTeftatour  en  ces  Prefentes.  Ce 
fut  fait  en  l'an  de  l'Incarnation  Notre  Signour  mil. 
CGC  LXXVII. 
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Convention  entre  Richard  II.  Roi  d'j^ngleter-  f.  Avr. 
rf  y  J  E  A  N  Duc  de  BrctagnCypar  laqueUe  celui- 
ci  cède  au  premier ,  fous  de  certaines  conditions,  le 
Château  de  BrelL  Donné  à  ff^eftmunjier  le  f. 
^vril  1378.  [Rymer,  Foedeia,  Conven- 
tiones,  iicc.  Tom.  VII.  pag.  190.] 


Ohan,Docde  Bretaigne,  Conte  de  Mont- 
fort  &  de  Rychemond,  a  touz  ceaus,  que  celles 

ettres  verront,  Salutz. 

Nous  avoms  veu  certein  Treitee, 

F  A I T  &  acordee  par  entre-,  nôtre  trespuiflànt  Sei- 
gneur, Monlieur  Richard  Roy  d'Engleterre ,  &  de 
France,  &  fou  Confeil  d'une  part ,  &  Nous  d'autre 
part. 

En  !a  Forme  que  enfuit. 

Ces  font  Us  Articles. 

P  Ri  M  ERE  MENT,  que  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy 
avéra  le  Chaftiel  de  Breeft,  oue  touz  les  apporte- 
nances,li  bien  les  Breefs  de  Bretaigne,  a  prendre  illoe- 
ques,  comme  Seicheries,  &  toul  autres  Seigneuries  & 
proiitz  queconques; 

Et  ferra  garder  bien  &  furemeut  ,  a  fes  propres  cus- 
tages ,  mesme  le  Chaftiel ,  durant  les  Guerres  ; 

Et,  les  Guerres  finies,  ou  par  Treitee,  ou  par  lon- 
ge Trewe,  ou  autrement,  par  quecunque  voie  que  ce 
ibit,  nôtre  dît  Seigneur  le  Roy  ell  tenuz  &  obligez, 
pour  lui ,  &  pour  îfes  Heirs ,  de  rendre ,  bien  &  loial- 
ment,  le  dit  Chaftiel  de  Breeft,  oue  touz  les  apporte- 
nances,  avantditz,  au  dit  Duc,  ou  a  fes  Heirs  de  fon 
corps,  ou  a  fa  Femme,  fauz  fraude  ou  mal  engin, 
franchement  &  quitement,  fanz  ascun  empêchement, 
pour  defaute  de  Paiement, ne  pour  autre  caufe  quecun- 
que, que  poet  eftre  dit  ou  fait  a  l'encontraire,  qant  nô- 
tre dit  Seirneur  le  Roy  ou  fes  Heirs  ent  ferront  requis 
par  le  dit  Duc ,  ou  par  les  foens  eantz  poair  de  lui , 
ou  par  ascun  de  eaux ,  ou  touz  enfemble  ; 

Et,  a  ce  faire  &  acomplir,  en  manière  fuisdite,  nô- 
tre dit  Seigneur  le  Roy  a  promys,  loialment  en  Parole 
de  Roy ,  pour  Lui ,  &  fes  Heirs ,  &  auffi  ont  promys , 
en  Foy  de  Chevalrîe,  pour  eaux,  &  pour  lour  Heirs, 
de  l'afîentde  nôtre  dit  Seignour  le  Roy,  le  Duc  de 
Lancafire,  les  Contes  de  la  Mareh ,  d'Arnndel,  IVar- 
rewyk.  Staff  or  d,  &  Suffolk,  par  lour  Lettres,  enfeal- 
les  de  lour  Sealls,  qu'ils  mettront  lour  loial  diligence, 
par  devers  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy,  &  fes  Heirs,  de 
bien  &  loialment  accomplier  les  chofes  fuisditz ,  &  les 
ferment  tenir. 

Item,  en  cas  que  le  dit  Duc  dévie  ,  fanz  Heir  de 
fon  Corps ,  adonques ,  après  le  mort  de  dit  Duc  &  fa 
Femme,  le  dit  Duc  voet  &  grante  que  le  die 
Chaftiel  de  Breeft,  ovesque  touz  les  Apportenances , 
demorge  a  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy,  &  a  fes  Heirs  de 
fon  Corps. 

Item,  que  nôtre  dit  Seignour  le  Roy  donera  &  as- 
fignera  au  dit  Duc  un  Chaftiel  covenable,a  la  value  de 
fept  centz  Marcs ,  annuelement  en  Terres  &  en  Ren- 
tes, en  Engleterre,  en  bon  afllete,  &  a  plus  près  en- 
femble qu'ils  porront  bonement, ovesque  touz Seigneit- 
ries,  Comoditees  ,  Gardes,  Mariages,  Fées,  Avoe- 
fons,  &  touz  autres  profites  quecunques,  as  ditz  Ter- 
res &  Seignuries  apportenantz ,  a  avoir  &  tenir  au  dit 
Duc,  &  fa  Femme  ,  &  as  Heirs  iflantz  du  Corps  de  dit 
Duc,  tant  comme  le  dit  Chaftiel  de  Breeft  demorrera 
en  la  main  de  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy,  ou  de  fes 
Heirs,  en  la  manere  fuisdite. 

Item,  que  nôtre  dit  Seignour  le  Roy  donera  au  dit 
Due ,  pouï  l'acord  fuisdit ,  milles  Livers  d'Efterlin- 
ges;  les  queux  ferront  baillez  a  fa  Feme ,  ou  a  Recei- 
vour  de  dit  Duc,  quel  hure  que  nôtre  dit  Seigneur  le 
Roy  ferra  en  polfellion  de  le  Chaftiel  avantdit. 

Item,  avéra  le  dit  Duc  franche  entrée,  ifl!iie,  & 
demore  en  le  dit  Chaftiel  de  Breeft ,  toutes  les  foiz  que 
lui  plerra,  fanz  aucun  empêchement. 

Item,  avéra  le  dit  Duc  franchement,  hors  de  dit 
Chaftiel ,  touz  fes  Joals  &  autres  Biens ,  a  lui  apporte- 
nantz en  icelle,  qafit  &  quel  hure  qu'il  voudra,  par 
lui ,  ou  par  fcs  Députes. 

I  t  F  m,  ferront  faites  Endentures  des  Vitaîlles  &  Ar- 

telliries,  que  as  Gentz  de  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy  fer- 

,  ront  dsliverez ,  ovesque  le  dit  Chaftiel ,  a  fyn  que  a 

i'  tant 


DU     DROIT    DES     GENS. 


tant  foit  renduz  au  dit  Duc,  ou  a  foens,  qant  le  dit 
Chaftiel  lour  ferra  rebaillez. 

Item,  que  les  Breefs  ,  &  autres  Nobleffes  de  dit 
Duc,  a  Breell,  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy  ufera  en  noun 
de  dit  Duc,  &  noun  autrement. 

I T  £  M ,  le  i;>  Duc  avéra  Lettres  de  nôtre  dit  Seignour 
le  Roy,  a  fes  Officers  a  Burdeaux  ,  qu'ils  lui  fulfront 
&  faceut  enjoyer  fes  Breefs  qu'il  ad  a  Burdeaux  ,  li 
comme  lui  &  fes  Aunceftres  ount  fait. 

Item,  fi  le  dit  Chaftiel  de  Breeft  foit  venduz,  ou 
par  ascuii  voie  perduz  fouz  le  main  de  natte:  AtSeigneur 
le  Roy,  ou  de  les  Heirs  ,  avant  que  mesme  le  Chaftiel 
de  Breeft  foit  reftitut  au  dit  Duc  ou  a  fes  Heirs,  ou  a  fa 
Femme .  en  manere  comme  dift  eft  ;  Nôtre  dit  Seigneur 
le  Roy,  &  fes  diti  Heirs  ferront  tenuz  a  faire  ce  qu'ils 
porrônc  a  regainer  &  recoverer  le  dit  Chaftiel,  a  fin 
qu'il  foit  reftitut  au  dit Dac,o\\  a  fes  Heirs,  ou  a  foens , 
en  manere  defuisditc  : 

Et  les  autres  .i>/j»o2r/,  avant  nomez,  promettront, 
&  ferront  tenuz,  a  faire  ce  qu'ils  porront  loialment, 
devers  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy,  &  fes  ditz  Heirs ,  a  ce 
faire  ; 

Et  que.tanque  le  dit  Chaftiel  foit  reftitut  au  dit  Duc, 
ou  a  fes  Heirs  de  fon  corps ,  ou  a  y«  Femr/te ,  comme 
defuz  eft  dit ,  le  die  Duc ,  &  fa  Femme ,  &  fes  ditz 
Heirs  tendront  le  dit  Chaftiel ,  &  les  fept  centz  iVlârcs 
de  Terre  &  de  Rente  ,  que  lour  ferront  affignez  en 
Engleterre  comme  dit  eft,  ovesque  touz  lour  apporte- 
nances  fuisditz  parfournez,  jusques  a  la  value  de  dit 
Chaftiel  de  Breeft  ,  ovesque  les  appoitenances  d'y- 
celle  : 

Et,  a  quel  hure  que  le  dit  Chaftiel  de  Breeft  fetta 
renduz  &  reftitut  au  dit  Dut,  ou  a/«  Femme  ,  ou  as 
Heirs  de  dit  Duc  de  fon  corps,  que  nôtre  dit  Seigneur 


Ï^S 


le  Roy  puilTe  franchement  reprendre  a  fa  main  ,   fanz     memoriam. 


corps,  reftitut,  folonc  le  purport  de  dite'Treite,  que  Aw-mq 
adonques  nôtre  dit  Seignour  la  Roy ,  &  fes  Heirs  puis- 
font  franchement,  fanz  contredit  de  Nous,  ne  de  nô-  I  278» 
tre  dite  Femme,  ne  de  uoz  ditz  Heirs  ,  feifir  a  lour 
main  le  Chaftiel ,  ovesque  toutes  les  Terres ,  Seigneu- 
ries ,  &  apportenantz  quecunques ,  que  nôtre  dit  Seignour 
le  Roy  nous  avéra  baillez  &  affignez ,  en  Engleterre,  a 
caufe  de  dit  Chaftiel  de  Breeft,  par  vertue  de  Treite 
fuisdit,  en  manere  comme  il  eftoit  parle,  treite,&  acorde. 
En  Tesmoignance  de  quele  chofe  Nous  avons  a  ces 
prefentz  fait  mettre  nôtre  Seal. 

Don.  a  Weftmonftier  le  quinte  jour  d'April ,  l'An 
du  Règne  de  ,  nôire  dit  Seignour  ,  le  Roy  Richard 
primere. 

Et  ce  voulions  &  outre  jours  avons  parfornyfant  les 
chofes  defous  efcriptes. 
Paffe  de  nôtre  main. 

Suh  Sigillo  Ducis  Cens  rube<e  exprejfo ,  ^  a  caudâ 
Pergamente  fendent. 

XCI. 

Conftitution  de  T Empereur  Charles  IV.  pour  j.  Avf. 
le  Droit  de  l'Eleilorat,  aparté nant  aux  Rois  de  l'empirs 
Bohême,  donnée  à  Prague, lej.jlvril^iiyi.  ^i  bohe- 
[GoLDAST,  Tom.  II .  pag.  pj . ] 

TT"  A  R  o  L  o  s  Dei  gratia  Romanorum  Rex ,  femper 


Auguftus  ,   &  B  o  E  M I  jE  Rex ,   ad  perpetuam  rei 


contredit  du  dit  Duc,  le  Chaftiel  &  les  Terres  &  Ren 
tes  ovesques  touz  les  apporrenances ,  que  nôtre  dit  Sei- 
gneur le  Roy  lui  avéra  affignez  en  Engleterre  pour  la 
caufe  avantdite. 

Item,  que  les  Aliaunces,  avant  fes  hures  faites  par 
entre  le  Roy  Edward, qae  darrein  moruft,&  le  ditDuc, 
ferront  conferritez  &  ratefiez  par  nôtre  dit  Seigneur  le 
Roy  qu^ore  eft. 

Item,  le  dit  Duc  avéra  retorner  des  Brefs,  en 
tout  fa  Terre  ,  apportenant  a  la  Contie  &  Honour  de 
Rychemond ,  &  les  autres  Fraunchifes  apportenantz  a 
ycelles  ,  as  termes  des  Vies  de  dit  Duc  &  de  fa 
Femme. 
Et, 

Quant  a  ce,  que  en  le  quarte  Article  defuisdit  eft 
coiuenuz,  que  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy  doneroit  au 
die  Duc,  pour  le  dit  Acord  ,  milles  Livers  d'Efterlin- 
ges,  les  quels  ferront  baillez  a  fa  ditte  Femme,  ou  a 
Ion  Receivour,qele  hure  que  le  nôtre  Seigneur  le  Roy 
ferroit  en  poceffioun  de  dit  Chaftiel, 

Eftoit  acorde ,  après  la  failTance  des  Articles  avant- 
ditz,  parentre  le  dit  nôtre  Seigneur  le  Roy  &  le  dit 
Duc,  que  la  ditte  Somme  ferroit  paiez,  par  le  dit  nô- 
tre Seigneur  le  Roy,  a  Soudiours  que  eftoient  demor- 
ranz  en  le  dit  Chaftiel  de  Breeft,  en  partie  du  paie- 
ment de  ce  que  as  ditz  Soudiours  eftoit  dchues,  de 
lour  Gages,  avantque  le  dit  Duc  fift  la  livre  de  dit 
Chaftiel ,  hors  de  fa  main ,  a  caufe  de  l'Acord  fuisdit  ; 
&  que  le  dit  Duc  tendroit  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy 
pour  quite  &  defcharges  qant  a  paier  a  lui  les  mille 
Livers  avantditz  ;  &  que  le  dite  quarte  Article  foit  des- 
ore  de  nulle  vertùe. 

Nous  avant  dit  Duc,  touz  les  fuisditz  Articles,  en 
manere  comme  defuis  font  acordez ,  traitez  &  fpecefiez , 
eantz  fermez  &  agréables ,  ycelles  en  tout  ce,  que  a  nous  & 
a  nôtre  Partie  touche,  &  poet  toucher  en  quecunque 
manere  ,  promettoms  &  grantoms ,  de  nôtre  franche 
&  libéral  volunte,  pour  Nous,  &  pour  noz  Heirs,  en 
bone  foy  ,de  bien,  &  ferment,  &  loialment  garder,  te- 
nir, &  accomplir,  de  nôtre  part,  en  touz  Poyntz, 
fanz  fraude  &  mal  engin,  &  fanz  ren  faire  ou  fuffrer 
eftre  fait  a  contraire  par  nous,  ne  par  autres  quecun- 
ques, par  quecunque  voie  que  fe  foit,  que  puiffe  eftre 
dit  ou  fait. 

Et,  par  efpecial ,  veulloms  &  grantoms  que,  fi  nous 
devioms  fanz  Heir  de  nôtre  corps,  adonques ,  après  la 
mort  de  nous  &  de  nôtre  dite  Femme,  le  dit  Chaftiel 
de  Breft,  ovesque  touz  les  apportenantz,  remeine  a 
nôtre  dit  Seigneur  le  Roy,  &  a  fes  Heirs  de  fon  corps, 
par  tout  jours ,  comme  defuz  eft  contenuz. 

Et  auffi  voloms  &  grantoms  ,  pour  Nous  &  pour 
noz  Heirs,  que, en  cas  que  le  dit  Chauftiel  foit  a  nous, 
ou  a  nôtre  dite  Femme,  ou  a  noz  ditï  Heirs  de  nôtre 
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Innata  cordi  noftro  benignitas  circa  fidelium  & 
devotorum  noftrorum  honores  &  commoda  continuis 
intenta  Vigiliis,  votis  ipforum  annuere  nos  jueiter  indu- 
cit,  quoties  poscentium  vox  eft  jufta.  In  hoc  enim  li- 
beralitatis  noftrœ  non  errât  intentio,  fed  Regalis  fceptrî 
faftigium  attollere  falubriter  arbitratiir. 

2.  Sanè  ad  noftrs  Cellitudinis,  venerabiles,  Archie- 
piscopus  Pragenfis;  Olomucenfis,  Wradiflavîenfîs,  & 
Lytomiflenfis,  Eplscopi,  necnon  Illuftres  ,  Johannes 
Carinthis,  Comesque  Tyrolis  &  Coriciœ,  germanus 
nofter  chariffimus,  ac  Nicolaus  Opaviae  &  Ratiborise 
Duces,  ceterique  Prœlati,  Duces,  Principes, Barones, 
Proceres,  &  Nobiles  Regni  noftri  Bohemias,  &  perti- 
nentiarum  ejusdem,  prsfentiam  accedentes,  Nobis  hu- 
militer  fupplicarunt,  ut  quasdam  Literas  Divi  Roma- 
norum Régis,  Prœdeccfforis  noftri,  Nobis  per  ipfos  ex- 
hibitas,  quarum  ténor  &  feries  fequitur  in  hoec  verba: 
RUDOLF  HU  S  Dei  gratia  Romanorum  Rex  femper 
Auguftus  &c.  Quanta  jura perfonarum  &c.  noftra  con- 
fîrmare  aufloritate  Regia  dignaremur. 

3.  Nos  îtaque  prœtatorum  Prœlatorum,  Ducum, 
Principum,  Baronum,  Procerum,  &  Nobilium  (quos 
honoris  &  felicis  ftatus  Romanorum  Regni  &  Sacri 
Imperii  fidèles  &  follicitos  prœ  cœceris  novimus  zelato- 
res,  ipfumque  Regnum  Boëmis  Romanorum  Regni 
nobilius  membrum  fore)  fiipplicationibus,  benigniùs 
inclinati,  prrfatas  Literas,  ac  omnia  &  fingula  con- 
tenta in  eisdem,  laudamus,  ratificamus,  approbamus, 
confirmamus,acdenovo  ex  certa  fcientia  de  noftrœ  Ro- 
manorum RegicE  plenitudine  poteftatis ,  prœfatis  Regno, 
Prœlatis,  Ducibus,  Principibus,  Baronibus,  Proceribus 
ôcNobilibus,  ac  univerfitati  Regni  ipfius,  &  pertinen- 
tiarum  ejusdem,  ad  ufum  &  opus  Regum  Goëmiœ  in 
perpetuum  damus  tenore  praefentium,  confcrimus,  & 
donamus  ;  omnem  diminutionem  &  defeâum,  fi  quis 
in  prsemiflîs  fuerit,  reparantes  omnimodè  &  fupplenîes, 
ac  omne  diibium  k  obfcurum  pro  parte  &  in  favorem 
ipforum  Regni  &  Regum  Bofimix,  de  uberiore  dono 
Majeftatis  Romanorum  Regix  &  plenitudine  poteftatis, 
interprétantes,  &  etiam  déclarantes  :  non  obftantibus 
Legibus,  Confuetudinibus,  Ufibus,  Obfervantiis,  Ju- 
ribus  Municipaîibus  vel  Communibus,  Statutis  feu  E- 
dittis,  faélis  &  editis  in  contrarium  quibuscumque; 
quas  &  qus,  quantum  ad  hxc,  ac  fi  forent  nominatim 
&  de  verbo  ad  verbum  fcripta  pra;fentibus  &  infetta,  re- 
vocamus,caflamus,  irritamus,  annullamus,  &  de  difla 
ratione  Regise  plenitudine  poteftatis  decernimus  firmiter 
fore  nullius  penittis  momenti. 

4.  Nulli  ergè  omninô  jiceat  hancnoftra:  Laudationis, 
Ratificationis,  Approbationîs,  Confirmationis,  Dona- 
tionis  ,  Reparationis  ,  Supplementi  ,  Interpretationis, 
Declaratfonis,  Rcvocationis,  Caifationis,  Irrirationis, 
&  Annullationis  paginam  infringere,  vel  ei  aufu  teme- 

,  rario  aliquo  contraire.  Contrarium  ver6  facientes  fi  qui 
Q  a  fuerint 
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fuerint  (quod  abfit,)  ultra  indigiiatîonem  noftrs;  Celli- 
tudinis  Rcgix,  quam  ob  hsec  fe  noverint  graviter  inctir- 
furos ,  mille  Marcas  auri  puri  nolko  &  Komaiii  Regni 
fisco  componant  ;  iplarum  vidclicec  medictatem  noltric 
&  Succefforum  nodrorum,  Romanorum  Regum &  Im- 
peratorum,  Curix  feu  Camerx,  &  reliquam  paffism- 
juriam  irremiffibiliter  applicandas.  In  quorum  omnium 
Teftimonium,  &  ad  cercitudinem  pleniorcm,  praelcntes 
fieri  juffimus,  &  BuUa  Aurea  typario  noftras  Majeftatis 
imprelTà  prxcepimus  comrauniri. 
Hujus  rci  Teftes  l'unt  : 

Gerlacus  Archicpiscopus  Moguntinenfis  ,   per  Ger- 
maniam  S.  Imperii  Archicancellarius. 

Rudolfus  fenior  Dus  Saxoniœ ,    Sacri  Imperu  Ma- 
refcalcus. 

Rudolphus  Junior,  Saxonix,  &  >Diices. 
Fridericus  de  Deck  j  ^ 

Johannes  Burgravius  Norimbergenlis. 

Ulricus  Laudgravius  de  Luyclcenberg. 

Fridcricus  de  Ollremund,     ") 

Ulticus  de  Helftcnftein  ,   &  >Coraitcs. 

Rudolfus  de  VVertheim         J 

Petrus  de  Hedwig ,         ^ 

Craft'to  de  Holoch 

Gotfridus  de  Prunes        {^Romani  Regni  prxfatî 

Eberhardus  de  Walte      ç  Principes  &  Barones. 

Fridericus  de  Walfe 

Eglof  de  Fryberg  &         I 

Burckliardus  deÉlrbachJ 
^  i^g-  Datum  Pragx,  anno  Domini  M.  CGC.  *  XLVIII. 

i.xxvni.     indiaione  prima,    feptimo  Idus  Aprilis  ;    Regnorum 
noftrorum  anno  fecundo. 

XCII. 

ïjjuin.  Jo  ANNiE  Jemfahm  13  Skilia  Regina  Dtpïoma, 
quo  feptuagmta  duo  Floreni  affignaniur  ,  titulo 
pnfioms ,  G  u  1 G  o  N I  D  E  R  o  M  o  L  1  s ,  fuisq^iie 
Heredibus  fuper  redditibus  Gabella  Nicia.  Ac- 
tum  die  17.  Jurai  IJ78.  Cum  Lit  ter  is 
Executionis  Nicia  7.  Novemh.  1380.  [Du 
Pu  Y,  Traitez  touchant  les  Droits  du  Roi 
T.  C  aux  Preuves  des  Droits  fur  le  Comté  de 
Nice.  pag.  60.] 

FUlco  de  Agonto  Vicecomes  Relame.     Comita- 
tuum  Provincie  &  Forcalquerii  Senefcallus,  egre- 
eiis  Viris  Magitris  Kationalibus   magne   Régie  Curie 
Aquis  refidentibus ,  Thefaurariisque  Comitatuum  jam 
diaorum,nec  non  Gabellotis  &  quibuscumque  Recep- 
■  toribus  jurium,  reddituum  &  proventuum  Régie  Ga- 
belle Civitatis  Nicie  ad  quos  Ipeftat^cuilibet ,vel  Loca- 
tenentibus  eorundem  prefentibus  &  futuriscumdileâio- 
ne  falutem.    Pro  parte  Nobilis  Viri  Dcmim  Guidonis 
deRomolis  Militisfuerunt  nobis  noviterquedam  Paten- 
tes Littere  Reginales  prefentate,  maguo  fue  Majeftatis 
Sii^illo  pendent! ,  ac  parvo  cadrato  ad  exhibitionem  fis- 
caïis  pecunie  deputato ,  necnon  anulo  lecreto  in  cera 
rubea  more  folito  communite,  hujus  per  omnia  feriei: 
J  o  A  N  N  A  Dei  grati  J  Regina  Jernlalem  &  Sicilie  ,  Duca- 
tus  Aoulie  &  Pri'ncipatus  Capue,Provintie  b.  l' oi-calquerii 
ne  Pe'demontis  Comitiffa,  Senefcallis,  &MagiftrisRa- 
tionalibus  magne  noftre  Curie,  &  Thefaurariis  Comi- 
tatuum noftrorum  Provincie  &  Forcalquerii,  vel  eoriim 
Locatenentibus ,  nec  non  Clavariis  ,   ac  quibuscunque 
Rcceptoribus  jurium,  reddituum  &  proventuum  Gabel- 
le Civitatis  noftre  Nicie ,  Gabellotis  feu  Credenceriis , 
prefentibus  &  futuris  ,   fidelibus  noftris  gratiam  &  bo- 
iiam  voluntatem.     Scire  vos  facimus  quôd  Guigoni  de 
Romolis  Militi  diledo  Cambellano,  familiari  &  fideli 
noftro    Patentes  Litteras  noftras   nuper   conccffimus, 
fubfcripte  per  omnia  feriei  :  Johanna  DeigratiaRe- 
gina  lerufalem&Sicilie,Ducatus  Apulie,&Principatus 
Capue    Provincie  &  Forcalquerii  ac  Pedemontis  Co- 
mitifTa,  univerlis  prefentes  Litteras  infpeâuris  tam  pre- 
fentibus quam  futuris  benemeritis  gratias  libenter  im- 
pendimus  :  illâsque  ut  eis  cédant  realiter  fruauofè  ad 
ipforum   devotas  inftantias    libenter    communicamus. 
Sanè  olim  attentis  meritis  obfequiofe  ac  precipuedevo- 
tionis&fidei  Guigonis  de  Romolis  IVlilitis  dileai  Cam- 
bellani,  familiaris  &  fidelis  noftrî,  nec  non  gratis  utili- 
bus  placidisque  ferviciis  per  eum  Majeftati  noftre  fideli- 
terpreftitis,  que  ipfum  gratum  noftro  confpeftui  rcd- 
didcrunt,  libi  in  aliqualem  fuftentationem  vite  fue  ac 
fupportatioijem  ftatus  ipfius,  de  annuis  unciis  duode- 
decim  pondère  geueralis  ia  argento  vel  floreno  auri  flo- 


rcnis  boni  &  jufti  ponderis  feptuaginta  duobus  percî-  /^wMrt 
piendos  per  eum  fupra  proventus  rrezenorum  &  con- 
demnationum ,  &  aliis  quibuscumque  proventibus  Cu-  1278. 
rie  noftre  Pugcti  Thenearum,  &  ejus  Vicarie  live  Dis- 
triiftus  ,   duximus   de  ccrta   noftra  fcientia   providen- 
dum,  tadis  atque  couceflis  eidem  per  nos  opportunis 
Patentibus  Litteiis  noftris  fub  datum  Neapoli  in(Jamcr» 
noftra  anno  Domini  millcfimo  trecentclimo  fexagelimo 
quinto,  die  primo  Mail  tertie  Indiâionis,  Regnorum 
noftrorum  anno  vicelimo  tertio.     In  quibus  hec  &  alia 
ponuntur  contineri.    Noviter  autem  attento  quod  idem 
Guigo  nihii  de  diâa  proviftone  fua  unciarum  duodecim 
ia  argento  five  in  diitis  florenis  feptuaginta  duobus  & 
certo  preterito  tempore  usque  nunc  potuit  live  poteft: 
pcrcipere  vel  habere,  nos  in  débita  conlideratione  du- 
centes  fervitia  per  progenitores  fuos  &  ipfum  progeni- 
toribus  noftris ,  &  nobis  fideliter  &  laudabilitcr  preftita 
in  diyerfis  partibus  tam  hîc  in  Regno  quàin  in  Comita- 
tibus  noftris  Provincie  &  Forcalquerii  cum  multis  la- 
boribus  &  expeniîs,  &  provide  nolentes  ipfum  Guigo- 
nem  ejusdem  annux  provilionis  fue  iii  tii-tum  reali  per- 
ceptione  carere,  quem  premiffis  fuis  &  fuorum  exigen- 
tibus  fervitiis  reputamus  majori  gratia  noftra  dignum 
perceptionem  diflarum  annuarum  unciarum  duoiecim 
in  argento  live  in  florenis  auri  feptuaginta  duobus,  ut 
**  de  illis  prout  impedimus  fatisfiat,  ad  florenos  tan- 
tùm  fexaginta  reduximus ,  &  illorum  perceptionem  dic- 
tarum  unciarum  de  diflis  proventibus  ad  jura  redditus 
&  proventus  Gabellce  Nicix  de  Comitatibus  antedidis, 
de  certa  noftra  fcientia  harum  ferie  commutemus,  ac 
illos  &  pro  fe  &  fuis  Heredibus  utriusque  fexus  ex  fuo 
corpore  légitime  descendentibus  natis  etiam  &  inantea 
nascituris  fuper  eisdem  juribus  ftabilimus  percipiendos 
per  eos  ex  nunc  inantea,  iingulis  videlicet  annis  fuper 
juribus  antediftis ,   renunciata  priùs  ex  nunc  inantea, 
per  eundem  Guigonem  perceptioni  diâarum  annuarum 
unciarum  duodecim  in  argento  five  in  florenis  auri  fep- 
tuaginta duobus,  quas  erant  in  ejus  vita  fuper  didis 
proventibus  ad  diftas  noftras  Litteras  ficut  ptedicitur 
percepturus,  ac  refignatis  per  eum  in  noftra  Curia  pre- 
diûis  noftris  Litteris  &  de  diiSta  provifione  concefTis, 
quas  lacerari  juflîmus,  &  deRegiftris  ipfius  Curie  can- 
cellari.     Sic  equidem  quod  idem  Guigo  ac  prefati  fui 
Heredes  eosdem  annuos  Florenos  fexaginta  immédiate 
&in  capite  à  nobis  &  noftra  Curia  teneant ,  &  poffideant, 
nullûmque  alium  prêter  nos  ac  Heredes  &  Succeflbres 
noftros  in  diflis  Comitatibus  in  Superiorem  &  Domi- 
num  eidem  recognoscant,  ac  fervire  tencantur  nobis 
ac  diflis  Heredibus,  &  Succefforibus  noftris  in  Comi- 
tatibus prelibatis ,  de  feudali  fervitio  propterea  ipfi  Cu- 
rie noftre  dcbito  fecundùm  ufum  &  confuetudinem 
Comitatuum    jam    didorum.     Quod   fervitium   idem 
Guigo  in  noftri  prefentia  conftitutus  preftare  &  facere 
nobis  &  diâis  Heredibus,  Succefforibus  noftris  obtulit 
&  promifit,  iplb  Guigone  de  prefenti  noftra  gratia  per 
noftrum  annulum  prefentialiter  inveftito,  quarn  invefti- 
turam,  vim  &  vigorem  vere  donationis   ac  realis  per- 
ceptionis  volumus  obtinere.    In  cujus  rei  Teftimonium 
prefentes  Litteras  exinde  fieri  &  pendenti  Majeftatis  nos- 
trc  Sigilîo  juiiimus  communiri,     Datum  in  Cala  fanst 
prope  Caftrum  Maris  Deftabia  per  virum  magnificum 
LigornumLuculum  de  Neapoli  MilitemLcgothetliam 
&  r'rotonotarium  Regni  Siciliœ,  dileflum  Collateralem, 
Confiliarium,  &  fidelem  noftrum  anno  Domini  mille- 
fimo  trecentelîmo  feptuagefimo  festo,  die  decimo  lèp- 
timo  Junii  décime  quarte  Indiâionis,  Regnorum  nos- 
trorum  34.     Ut  itaque  jam  diflus  Girigo  ac  ipfi  fui  He- 
redes  eorumdem  annuorum  florenorum  fexaginta  cis 
per  nos,  ut  premittitur,  concelTorum  reali  perceptione 
fruantur,  volumus,  &  fidelitati  vcftre  de  difta  fcientia 
certa  noftra  ferie  mandamus  expreflè  quatenus  tcnore 
prxfcriptarum  noftrarum  Litterarum  per  vos  diligenter 
attento  &  in  omnibus  efficaciter  obfervato  juxta  illuin 
vos  predidi  Clavarii  ac  Perceptores,  Cabeloti  fou  Cre-i 
dencerii,  prefentes  videlicet  &  futuri,  eidem  Guigoni, 
ac  diSis  fuis  Heredibus,  vel  ipforum  pro  eis  Procura-    . 
tori  feuNuntio  jam  diflos  annuos  florenos  deauro fex- 
aginta de  florenis  boni  &  jufti  ponderis  provifos  eis  per 
nos,  velut  premittitur,  exhiberi  quolibet  fcilicct  anno 
à  die  date  prefcriptarum  noftrarum  Litterarum  inantea 
numerando,  de  pecunia  jurium,  reddituum  &  proven- 
tuum diâe  Gabelle  Nicie  fiftente  &  futura,  per  manus 
veftras,  prout  ad  vos  fpeâaverit  officiorum  veftrorum, 
temporibus,  intègre  &  fine  diminutione  aliqua  vigore 
prefentium,  cxfolvatis,  &  recipiatis  ab  eis  de  hiis  que 
ipfis  folvcritis  exinde  fuis  vicibus  more  folito  apodix'. 
quam  vobis  plene  fufficere  volumus  ad  cautilani,  il- 
Idmque  unà  cum  folutione  hujusmodi  in  veftro  co_m- 
puto  acceptari  prout  &  admitti  nuUis  cautelis  aliis, 

quim 


DU     DROIT     DES     GENS. 


ÏZJ 


AnNO   quàm  prefentibus  noftris  Litteris  cum  apodixa  jamdifla  1  certa  eorum  fcientia,  non  vi,  dolo  vel  rnetu  ad  hxc  A  vrvTm 
_     à  vobis  proptcrea  quomodolibet  requirendis  :  vdsque    indufti,  nec  ab  aliquo  ficut  aflernnt  circumventi,  unà  •^'^N® 


I  270.  prediâi  Sencfcalli  ac  Magilhi  Rationales  &  Thefaura-    lîmul  ad  invicem  mutuis  confenfibus,  folemnibiis  fti- 
rii  vel  Locumtenentes  prelentes  fimiliter  &  futuri,  non  |  pulationibus  vallatis  [ntervenientibus  liinc  inde,  pro  fe 
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impediatis  in  aliquo  lolutionem  eandom,imô  jamdiétos 
Clavarios  ac  Perceptores ,  Cabellotos.leu  Credencerios, 
ad  illam,  iicut  prcdicitur,  faciendam,  fi  &  prout  opus 
fuerit,  acriùs  compellatis;  Et  nihilominus  vos  prediflri 
Senefcalli  vel   Locumtenentes   iignilicare   curetis   per 
Litteras  vedras  ,   Clavariis  feu  Perceptoribus  pecutiie 
proventuum  dittorum  Trczenorum  &  condemiiatio- 
num,  ac  aliorum  quorumcumque  proventuum  ipfius 
Curie,  Curia   Pugcti  Thenearum,  quôd   nihil   eidem 
Guigoni  vel  alii  pro  ipfo  ex  nunc  inantea ,  prefatis  an- 
nui'j  unciis  duodecim  in  argento  feu  in  florenis  auri 
feptaaginta  duobus  vigore  prefatarum  ,  ac  quarumcun- 
que  Litterarum  noftrarum,  feu  tranfumpto  affumpto- 
rum,  vel  aflumendorum,  forfan  ex  illis  qaas  lacerari 
juflimus,  &  deRegiftro  Curie  cancellari,  quoquomodo 
perfolvant,  quc5dque  retineri  ac  recipi  faciatis  fuis  vici- 
bus  diâum  feudale  fervitium  propterea  ipiî  noftre  Curie 
debitum  fecundùm  ufum   &   confuetudinem  Comita- 
tuum  jamdiâorum,  fuper  quo  vobis  duximus  totaliter 
■  incumbendum,  quibuscumque  Ordinationibus,  Litte- 
ris ,  Mandatis ,  vel  EdiiSis  in  contrarium  forte  fadis , 
vel  inantéa  faciendis  fub  quacunquc  forma  vel  expres- 
fione  verborum  ac  temporum  &  dierum  per  que&quas 
effcdlus  prefentium  impediri  poffit,  in  aliquo  vel  ditier- 
ri,etiam  fi  de  illo  vel  aliqua  illorum,  feu  illarum  clau- 
fula,  de  verbo  ad  verbum  effet  hîc  fpecialis  &  feriofa 
mentio  facienda,&  prefertim  Mandatis  vel  Ediâis  nos- 
tris  ,  vel  alterius  cujuscumque  de  non  folvendo  alicui 
de  pecunia  jurium  prœfatorum  in  ea  toto  ad  noftram 
Curiam  diftorum  Comitatuum  deftinanda,  vel  in  ufus 
alios   convcrtenda ,    executioni  prefentium  nullatenus 
obftituris.     Prefentes  autem  Litteras  poft  opportunam 
infpeflionem  earum ,  tranfumpto  ipfarum  per  vos  prse- 
didtos  Clavarios  ac  Perceptores,  Cabellotos,  feu  Cre- 
dencerios in  publica  forma  recepto ,  pro  cautela  reftitui 
volumus  prefentanti  premiffo  modo  efficaciter  inantea 
valituras.     Datum  in  Cafa  fana  prope  Caftrum  Maris 
Deftabia  in  Caméra  nofl:ra,anno  Domini  millefimo  tre- 
centefîmo  feptuagefimo  fexto  die  24.  Junii  décime  quar- 
te Indidionis  ,  Regnorum  noftrorum  anno  tricefimo 
quarto.    In  quarum  quidem  Reginalium  Litterarum 
executionem  realem,  ad  quam  procedere  cupimus  re- 
verenter  ut  debemus,  volumus,  &  vobis,  ad  quem  feu 
quos  pertineret,  Reginali  auQoritate  qua  fungimur  te- 
rore  prefentium  expreffé  mandamus ,  quatenus  mente 
&  forma  prescriptarum  Reginalium  Litterarum  diligen- 
ter  attentis  &  in  fingulis  fuis  partibus  efficaciter  obfer- 
vatis  ipfas   fervetis ,  exequamini  diligenter ,   ac  fervari 
&  exequi  veftris  temporibus  inviolabiliter  faciatis ,  prout 
in  eisdem  fcribitur,  precipitur  &  mandatur, nihil  exinde 
de  contingentibus  obmittendo  :  fie  quôd  inde  propterea 
noftra  non  expédiât  iterare  mandata  prefentibus  oppor- 
tune jus  .  .   .     Quarum  tranfumpto  vobis  alterutrum 
affignare  volumus,   impendenti  remanentibus  prefenti 
modo   premiffo   inantea  valituris.     Datum  Nicis  per 
virum  nobilem  Dominum  Leonardum  de  Afflidto  de 
Scalis  Juris  Civilis  Profefforem,  magne  Reginalis  Cu- 
rie Magiftrum  Rationalem,  Majorem  &  fecundarum 
Appellatiouum  Judicem  Comitatuum  predidorum, an- 
no Domini  millefimo  trecentefimo  oduagefimo,   die 
feptima  menfis  Novembris  quarte  Indidionis. 

XCIII. 

19.  Août.  ïïraiié de  Paix  entre  Ame'  VI.  Comte  de  Savoye^ 
rUiL/iN  £T      &JeanGaleas  Vicomte  des  Vertus,  y 

Isavoïe.  Seigneur  de  Milan  i^c.  Fait  h  29.  d'Août, 
1378.  [S.  GuiCHE  NO  N,  Hifloire  Généa- 
logique de  la  Maifon  de  Savoye.  Preuves, 
pag.  zii.] 

în  Nomine  Domini  woflri  Jefu  Chrijli  ,   Amen. 

ANno  Nativitatis  ejusdem  M.  ccc.  Lxxvni.  In- 
didione  prima, die  vicefima  nona  menfis  Augufti: 
Per  prxfens  publicum  Inflrumentum  candis  appareat 
evidenter,  quôd  in  prEfentia  noftrorum  Notariorum 
publicorum  &  teftium  fubfcriptorum,  conftituti  perfo- 
naliter  propter  ca  qux  fequuntur ,  llluflres  ^  Magnifici 
Principes  isf  Domini  Domini  Âmedeiis  Comes  Sabauiite^ 
ex  una  parte  ;  &  Joaknes  Galeas  Vicecomes 
Virtutum,  Mediolani  &c.  Imperialis  Vicarius  genera- 
lis,  ex  parte  altéra;  Ipfi  quidem  Domini  Comités  ex 


&  fuisHxredibus  &  Succefforibus  quibuscumque  Pada, 
Conventiones  &  Capitula  inter  fe  viciffim  fecerunt  & 
inierunt,  nobis  didis  Notariis  pubiicis  ftipulantibus,  & 
recipientibus  pro  iplis  DD.  &  utroque  iplorum ,  &  om- 
nibus aliis  quorum  intereft  &  intereffe  poterit  in  futu- 
rum,  quœ  &  prout  inferiùs  declarantur.     Primo-,  quôd 
diélus  Dominus  Joannes  Galeas  Vicecomes,   Comes 
Virtutum,  Mediolani,  &c.     Imperialis  Vicarius  gêne- 
rai is  vult  &  confentit  &  contentas  ell:  quôd  prœfatus 
Dominus  Amedeus  Comes  Sabaudia;  ejus  Avunculus 
poffit  &  valeat  disponere  &  facere  pro  fe  libito  volanta- 
tis,  deCaftris,  Villis,  Fortalitiis  ,   Fendis,  Homagiis 
&  aliis  bonis  qusc  idem  Dominus  Comes  Sabaudiîe  te- 
net  vel  poffidet  per  fe  vel  alium  in  Diocefi  Vercellenfî 
&  Yporigiœ.    Qux-  quidem  Caftra,  Vill2e,Feuda  &  bo- 
na  alia,  fuerunt  recolends  memori^  Domini  Galeas 
Vicecomitis  Mediolani ,  &c.  quondam  Patris  didi  Do- 
mini Virtutum  Comitis,  &  in  pra:didis  omnibus  plenè 
confentit  didus  Dominus  Comes  Virtutum  ,   confîde- 
ratis  amore  confanguinitatis  ,   honoreque  &  legalitate 
prœfati   Domini   Sabaudiée   Comitis.     Secundo,   quôd 
prsedidi  Domini  Comités  Sabaudics  &  Virtutum,   re- 
mittunt  fibi  ad  invicem  &  vicifîim  omnes  &  fingalas  in- 
jurias, damna  &  discrimina  quœcunque,  qus  per  unam 
Partem  &  alteram,  alteri  feu  eorum  Subdiiis  &  eorum 
Territorio  quomodolibet  fada,  illata  &  perpetr.ita  fue- 
runt feu  dici  poffant;  ita  quôd  ab  inde  in  antca  didi 
Domini  firmam  &  validam  Pacem  pro  fe  &  ipforum 
Subditis  inter  fe  habeant  &  teneant  perpetuô  inviolabi- 
liter duraturam.    Tertio  ,   quod  prœnominati  Domini 
Comités  fibi  promittant  ad  invicem  &  viciffim,   non 
praebere  aliquo  modo  palam  vel  fecretè,  dircélè  vel  in- 
diredè,  auxilium,  confilium  vel  favorem  alicui  feu  ali- 
quibus  cujuscumque  conditionis ,   excellentis  vel  fta- 
tus  exiftant,  volenti  feu  volentibus  offendere  alteram 
Partium,  modo  aliquo,  in  perfona  ,   ftatu  feu  bonis, 
falvo  tamen &  refervato  honore  cujusiibet  Partium'prs- 
didarum  in  prœmiffis-  Quarto, quod  diéli  Domini  Co- 
mités promittunt,  contra  quoscumque  volentes  offen- 
dere alteram  Partium,  quod  juvabunt  &  tradabunt  fe 
ad  invicem  ficut  bonus  Pater  débet  tradare  bonum  Fi- 
lium,  &  bonus  Avunculus  Nepotem,  &  è  converfo; 
&  hoc  tantum  quantum  cum  honore  utriusque  Partis 
fieri  poterit.     Que  omnia  &  fingula  fupradida   didi 
Domini  Comités  Sabaudiœ  &  Virtutum,  &  uterque  ip- 
forum promifcrunt  nobis  didis  Notariis  infra  fcriptis  , 
ftipulantibus  &  recipientibus  omnia  &  fingula  fupra  & 
infra  fcripta  vice  &  nomine  ipforum  &  fuorum  Hsre- 
dum  &  Succefforum  quorumcumque,  &  omnium  alio- 
rum quorum  intereft  &  intereffe  poterit  in  futurum ,  per 
juramenta  fua  ad  fanda  Dei   Evangelia  corporaliter 
prxftita,  &  fub  expreffa  hipotheca  &  obligatione  om- 
nium bonorum  fuorum  mobilium,  immoÈilium,  pre- 
fentium &  futurorum  quorumcumque,  rata,  grata,fir- 
ma  &  irrevocabilia  habere  perpetuô  &  tenere,  &  contra 
non  facere  per  fe  vel  alium  feu  alios  quomodolibet  ve- 
nire,  feu  contra  facere  vel  venire  volenti  confentire, 
feu  prsbere  confilium,  auxilium  vel  juvamen;  fed  ea 
omnia  &  fingula  attendere  &  complere,  firmitcrque  & 
inviolabiliter  obfervare  cum  effedu  ficut  fuperius  defti- 
nabuntur,  omni  juris,  confuetudinis  &  fadi  exceptione 
femota.     De  quibus   omnibus  &  fingulis  diâas  Partes 
petierunt  à  nobis  fufcriptîs  Notariis 'unum  exemplum 
prœfentis  Inftrumenti  fibi  dari ,   ejusdem   tenoris,  feu 
fadi  fubftantia  non  mutata.  Ada  fuerunt  hœc  in  Caftro 
Papise  prsfati  Domini  Gomitis  Virtutum  ,   in  caméra 
cubiculari  Illuftris  Domina  Blanchie  de  Sabaudia ,  Re- 
liâce  quondam  diâi  Domini  Galeas;  Prœfentibus  ipfa  II- 
luflri  Domina  Blancha   de   Sabaudia  ,   Magnifico  viro 
Domino  Manfredo   Marchione  Saluciarum   Domino 
Cardeti  ;   egregiis  &  fapientibus  Viris  Dominis  Girardo 
d'Eftrez  Domino  Bannencii,  Cancellario  Sabaudis, 
Jacobo  de  Verme;  Bartholomeo  de  Chignino,  Militi- 
bus,  &  Antonio  de   Porris  de  Mediolano,  Teftibus. 
%»<:'Ravasii,  &deLucio. 

XCIV. 

gcicbcii^-'2fu|îrprud[;.Kâi;fcréSarp(iIV.  î\kt  (xUt  Sxmy-v-  Août, 
un^cti/  <èti^Mrit^xkgti  tie  ftd)  mnfclxn  @cr()arl) 
55ifd)0ffcn  ?u  2Bfir|burg/  <56crf)arl)  iinb  î-îlricl)/ 
©rafcrt  «on  2Birtciiibcrg  /  uni)  Gi'afftcn  t)oii  J^o» 
Meijt  mil)  l))cfcc  ^clfcr  m  mmx  l  tann  bcncn 
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CORPS    DIPLOMATICLUE 


Anno 

1378. 


9vcirt;^-jïâï)tcii  in  @c()tvabcn  tinb  Svctciibiirg  an  ter 
dauber  imî)  tcrcn  -Çiclffii'n  am  antan  •Slicil/tJcdauf^ 
fcn  l)iibcn.  (Scfclichcn  ju  Qlùvnbcrg  î>cn  nccirtcii 
anpntas  cor  lôt-  '^cditicn  îa^  lUmo  1 5 7 S.  [  J  o  h . 
Philip.  Datt,  Volumen  rcrum  Germa- 
nicar.  novum  Libr.  I.  Cap.  V  1.  pag.   jâ.  §. 

C'eft- à-dire, 

Sentence  de  Pacification  rendue  par  l'Empereur 
Charles  IV.  entre  Gérard  Evêque  de 
Tf'urtzbourg ,  Eberaud  Js'Ulrick  Com- 
tes de  Wirtemherg ,  &"  Crafft  de  Ho- 
H  E  N  L  o  E  avec  leurs  jidhérants  £;?  JJJîfiants 
d'une  part  ^  13  les  Villes  Impériales  de  Suabe 
avec  celle  de  R  o  t  e  n  b  u  r  g  h  Ar  /e  Tauber  £5? 
leurs  Adhérants  £5?  Jffiftants  d'autre  part ,  par 
laquelle  toutes  les  Guerres ,  y  toutes  les  Inimitiés 
furvenn'és  entf  eux  font  terminées,  ji  Nuremberg 
le  Lundi  avant  la  St.  Gilles  i^jS. 

Cftt^t  Srtrf  V6n  ©otfcô  ©«rtbert  Sîémifdjei;  i?ci)fci;/  jit  atim 
•^^  geitcii  gjîetci:  bcf  9îcicl;é  unb  Simig  ju  S3c!)eiin:  58cfeii= 
iim  imb  fui!  fimb  ojfenItcl;eit  mit  biefcm  SSrieue/  «lïen  ben/  bic 
3n  fcl)cn/  obet  l)ôïen  Icfm/  bnf  n)it  mit  n)oIb«bad)tem  îSïûu/ 
ml)tet  '2Bi^en/  unb  iwd;  ÎKrttc  unfct  tiiib  bef  SCetcl;<j  giScjïcii 
«nb  licbeii  ©«ttowit/  iimb  (rtfe  Sroeiim'gcit/  aîîifixil/  èfoÇc 
unb  &mqe/  Bic  fid)  uoit  \vt$m  bef  StcrolStbigen  ®etl)iircë  S3i= 
fc()offé  jû  'SBi'its&ittâë  iinb  btt'  £betn/  (gberljavté  unb  Ultidié 
©Mccn  wn  SBurtcmbcca  unb  Stdfflcn  uon  ijoenlof)  y  ntlct 
3ret  graînbe/  ®icnct  unb  Sjclfcs/  bic  in  btfcn  ^u(â  but* 
^Tcn  ^iUcit  fomeu  fint/  an  etnein  îcile/  unb  unfevn  unb  b«| 
5Keid)é  (gtetten  in  (Siwtbcn/  fKottmbucs  itff  bit  Zaubn/  iinb 
flnbcm  (gtettcit/  too  bie  gelcg<:n  fcin/  unb  alfen  3tren  '.JtêiSnben 
Sjclffcni  unb  Sicneni/  bic  in  bicfen  ^neg  burcl)  3ïcn  2Bi[(«n 
fomincn  |mc/  iin  beni  «nba'n  'ZaiU  /  »ccku|fcn  l)ant/  cçnc 
ganje  ©une  unb  3Cid;ti3un3  mit  bepbct  Menant  'îiiile  2Bi§cn 
unb 'SBitten  fciîntlid)en  unb  gen^tidjen  upgcfptod)en  unb  3emiid)t 
habcn  /  unb  bie  fie  oud)  uf  bcibe  ©eite  ufgcnonunen  unb  «elobt 
Çiiben  su  Ijalbcn/  in  «utcm  'îtCiPcn  unb  «ne  aUcâ  (Sœttbi:  in 
(ittct  b<:r  mrtfen/  (il|  Ijetnnd)  «oit  SBotte  je  2Bowe  (îcfd;nbcn 

ffcet:  58ci)  bcm  ctpen "  ■ mt 

<iud)/  brt|  bic  iion  gflingcn  dit  bem  von  SBiirtcmbccg  fulid;e 
©lîtct  l'otbcvten/  biig  ben  uon  SBisïtembeciî  bnudjte/  bie  ec  in 
iud;t  gcnomincn  Ijette/  nod)  Ejinfpar/  ©tempni;  unb  25ogtprtc 
gemacljt  l;ctte/fcib  bec  ÎKid)tung  ju  4rtuffén/fo  fol  bec  uonâBut^ 
tembetg  Çsweitc  bac  geben/  unb  bie  i>on  (£glingeii  jroeene  m' 
»or5^03eitlid)en.  Unb  bie  \>w  futtf"  «lû^^  '»''  2)etmijâen  tl^iiii/ 
cb  tie  bie  (gad>'n  rid)ten  miSgcn/bei)  ^i^'i'  Sutenîveroen.  ^cvc 
flbet/  bfl^  fid;  bie  Siete  nid)t  «ei-cijnen  môd)ten/  fo  IjnDcn  luic 
ben  ^od;gebotncn  gtibcid^en  Ç>f(i[j3i*nï>en  bei;  Sîcçnc  unb  Sjet- 
jogen  in  Sepccn  bfli'ju  gcgeben.  (go  !)aben  au*  bie  (gtettc  111= 
ïid)en  ÏSefcrei:  Suïâci;  ju  Hlincn  bdrju  gegeben/  unb  bie  jipene 
futten  ein  ^ami  fem  ungeuctlidjen/  unb  fiitlen  uf  ©ente  mi' 
d)elé  îag/  bec  fd)ierefl  tuiupt/  fcin  ju  gglingen/  unb  futtcn 
î)ie  ©topf  unb  i5(id}cn  yoïndjten  beç  3ten  îreœen.  SBetc  nud) 
©ttd;e/  bnfj  biejwecne  uf  ©ente  îDîidielé  îng  gcn  gplingen 
ntd)t  tommen  moditen/  butd)  cljnfftct  g^ot  rmUln/  fo  fiiffcn  |le 
brtOin  tommen  uf  eincn  nnbctn  îng  !)iejn)ifd;cn  unb  ©ente  Meu 
tins  'îag  bet  fd)ieccli  fumpt/  unb  futicn  3c  fiildx  ©ndien  rid,i= 
ten  nlf)  b«»cc  gcfd)tiben  fïcct.  ©fuïbe  nud)  brtsmtfdKn'ber  cgé= 
naiitîjetjogSnbtidvfo  fnaen  mit  obet  unfct  ©on/bec  Éômifd) 
Siinig  cinen  mibctn/  nié  fd;ibUd)en  /  nlf  jn/mi  feine  fîaf  unuoc- 
jogenlid)cn  geben.  ®tmbc  nud;  bec  cgenonte  Ultid)  SBeffcret 
fo  fuden  bie  egenante  ©tettc  eincn  «nbetn/  dlg  fd))blid)cn 
an  feine  ©fntt  unoocjogenlidjen  geben  /  unb  ce  foi  oiid; 
l'on  3'f  "'''^'  foinmen/  |7e  l)abcn  benne  bie  ©nd)cn  uecs 
ïfdjtet  :  Unb  ivie  ei  bie  jtBeenc  tid)tent  unb  mrt*eiit  /  bn  fol  bec 
l'on  2Buctembccg  unb  nud;  bie  l'on  gÇlingen  bci;  bki= 
ben.  Om\)  fpced)en  roic  uÇ/  uon  wegen  bec  g;io(Tcc/  bie  ju  ung 
unb  bcm3veid)egel)ocent/  b«Ç  bie  unb  3ce4e>rte/  iceèiîltc/ 
ir  28ein  unbSorn  fiîcen  miîgen/  luo  (te  l)in  weffen/  ungel^in» 
bcct  unb  ungeicrct  bef  pon  'îBiJïtcmberg  unb  nUec  feinec  %npt= 

leiîte  unb  (i'ltetmcniglid)é  «ne  ntleé  ©euccBc 

oudj  fuUen  «Ue  ©euangcn  ju  bei)becfçt  mit  cincc  fd)[ed;tcn 

Urfcbc  Icbig  fcin/  getteœïid)  «ne  mi  ©evecbc.  2Bctc  oud)/Db 
îd)ts8iScgfd;rtfptttiecc/  uon  ©d)iijungcn  obet  îSotbingnup  U'c; 
gen/  bng  uff  biefen  Ijeutigen  îng  nid)t  besolet  recte/  bnp  fof 
Dud;  JU  bcibeifcit  nbefeiu  unb  genslitlien  lebig  feijn.  àîit  unfct 
Snifcclid)et  anajcflnt  ^nngcfigcl/  bec  geben  i(l  ju  Sîtîcembccg 
nnd)  (ïl)tifîé  ©ebutt/  bceojclxnbunbctt  3at /•  bacnnd)  in  bem 
<id)t  uiibÊibcnligcnèigtien^rtcc/  bef  ned)lîen  ijjîontrtgeé  iw 
©antc  ggibien  'înge/  unfecet  3{cid;e  in  bcm  bteiunb  bteigigj 
fien/  unb  bep  ^nifettmnbé  in  bem  vice  unb  stoainêiâfien 


xcv. 


Anno 

1378. 

JoA  nnyE  Jerufakm^ Siciliie  Regina  Ratificatio  z6.  Oft. 
Locatioais,  ad»  duos  annos ,  redditûs  ^  GabclliS 
Sais  Civitatis  Nicis,  per  SenescalUim  £5?  Ma- 
giftros  Rafionales  [nos  faBa;  pretio  Florenorum 
duorum  millium  quadringentorum  JinguV.s  annis 
folvendorum.  Aitum  die  2.6.  OElob.  i  378.  [Du 
Pu  Y,  Traitez  touchant  les  Droits  du  Roi 
T.C.  aux  Preuves  du  Droit  fur  le  Comté  de 
Nice.  pag.  60.3 

JOaNna  Dei  gratis  Regina  &c.  tenore  prefentium 
notum  facimus  univerlis  earum  feriein  infpcdluris 
tam  prefentibus  quàm  tuturis,  quôd  olim  Vir  magnifi- 
cus  Fulco  de  Agonto  Miles  prefens  Comitatuum  nos- 
trorum  Provinaa;  &  Forcalquerit  Senefcallus,  diledus 
Conliliarins  &  fîdelis  nofter,  nitens  jura  nodcE  Ciiriaj 
de  bono  in  melirts  promovere,  v^ndidit  ac  locavit  Lu- 
gueto  de  Girardinis  dePiftorio  &  ejus  fociis  jura  omnia 
redditûs  &  proveiitus  Gabella:  Salis  &  Ripagii  Livitatis 
nollrx  Niciœ  pro  annis  duobus  incipiendis  &  riumeran- 
dis  port  finitum  tempus  'quatuor  annorum,  pro  quibus 
ipfa  jura,  &  redditûs  eis  vendita  exttterunt  per  Senes- 
callum  &  Magiltros  Rationales  magns  noltrE  Curii: 
Comitatuum  eorundem  per  fatisfa£tionem  pecuniœ  dé- 
bita; viro  magnifico  Comiti  Armaniaci  inantea  pro  pre- 
tio &  nomine  pretii  florenorum  duorum  millium  qua- 
dringentorum  per  annum:  pro  quorum  jurium  vendi- 
tione,  idem  Luguetus  florenorum  auri  mille  nobis  per 
manus  diéli  prelentis  Senefcalli  Provincise  de  fua  pro- 
pria pecunia  mutuavit,  faêlo  de  venditione,  &  loca- 
tione  diâorum  jurium  pubiico  Inllrumento  dcbitis  fo- 
lemnitatibus  roborato:  In  quo  hec  &  alia  pomintur  ple- 
niùs  contineri.  Et  licèt  fucceffu  temporis  diéta  vendi- 
lio  c5c  locatio  poflet  minus  valida  reputari:  Nos  tamen 
confiderantes  quôd  idem  Senefcallus  ad  hujusmodi 
venditionem  &  locationem  cum  maturo  noftri  Confilii 
deliberatione,  &pro  commodo  Curix  nodrœ  proceflfit; 
idcirco  ad  quelibet  in  hac  parte  obilacula  removenda, 
que  diâo  Lugueto  &  prefatis  fociis  fuper  venditionem 
&  locationem  liujusmodi  faâam  per  diâum  noilrum 
Provincie  &  Forcalquerii  Senefcallum  eidem  Lugueto 
ac  diâis  fociis  fuis  de  prefatis  juribus  pro  diilo  biennio, 
ac  pro  dicto  pretio,  ut  prefertur,de  noftra  certa  fcien- 
tia  juxta  fertem  Inftrunienti  jamdiâi  tenote  prefen- 
tium confîrmandam,  ac  confirmattonis  noftre  preiîdio 
roboramus.  Et  niiiilominus  prefatam  quaiuitatem  pe- 
cunie  Florenorum  mille  per  diflum  Luguctum  nobis 
per  manus  diÊti  Senefcalli,  iic  ut  prcdîcitur  mutuate  , 
ratam,  &  gratam  habentes,  illam  libi  in  ejus  computo 
de  dida  certa  nollra  fcientia,  vigore  prefentium  accep- 
tari  pariter  &  admicti,  absque  cautelis  aliis  ab  eo  prop- 
terea  quomodolibec  requirendis  ;  quibuscumque  Ordi- 
nationibus,  Litteris,  Mandatis  vel  Edidis,  huic  forte 
contrariis  ,  nullatenus  obdituris.  Datum  in  Caftro 
Ovi  prope  Neapoli  in  caméra  noftra  annoDomini  mil- 
lelimo  trecentelimo  feptuagellmo  oftavo,  die  vicelima 
fexta  Odobris,  fecuude  Indidionis,  Regnorura  nos- 
trorum  anno  tricelimo  fexto, 

XCVI. 

'Traité  de  Ligue  entre  A  m  e'  VI.  Comte  de  Savoye,  ji.NoVj' 
fifjEAN  Gale  A  s  Vicomte  des  Vertus ,  £5? 
Seigneur  de  Milan ,  i^c   Fait  le  zx .  Novembre  Savoie, 
1378.    [S   GuicHENON,    Hiftoire  Généa- 
logique de  la  Maifon  de  Savoye.   Preuves  pag. 
212.]. 

I»  Nomine  Domini ,  jJ/ne». 

ANno  ejusdem  m.  ccc.  lxxviii.  die  vigefima 
prima  menfis  Novembrîs  ,  Indidione  fecunda. 
Univerlis  &  lîngulis  ad  quos  pr:efens  publicum  Inftru- 
menrum  advenerit ,  pateat  evidenter  ;  Quod  Illriflres 
Principes  i^  Magnifia  Domini  Oomini  A  M  H  I)  E  u  S 
Cornes  SabaudiiV,  &c.  &  JoANNES  GaleaS  Vice- 
comes  Virturum  ,  Cornes  ]VIedi(il;nii,  &c.  Imperialis 
Vicarius  generalis,  moti  ram  ex  (Irido  fanguinis  vinca- 
lo,  quàm  ex  iiitimx  diledionis  &  mutua;  caritatis  com- 
pagine,  quibus  funt  limul  JJco  difponente  coujundi, 
ad  inftafcripcas  Gonventiones  &Pada,ex  nutu  ùd  du- 
rante 
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rante  perpétué ,  ad  îiivicem  devenerunt.    Primo  nam- 
que  lUnftris  isf  MagnificHS  Chminiis  Dominus  Amedeus 
Sabaud'ue  Cornes ,  &c.  promifit  &  promittit  &  per  fidem 
fui  corporis  fao  facramcnto  juravit  &  firmavit,  nun- 
quam  tacere,  &  quod  nunqiiam  faciet  Ligam,  Juram, 
Unionein  vel  aliam  Coafœderationern,quocumque  no- 
mine  cenfeatur,  cum  aliquo Principe,  Domino,  Com- 
jnunitate ,    vel   quovis   alio   Prêefidente   cujuscpmque 
prxeminentîœ,   ftatus  &  condidonis  exiftat;  uifi  priùs 
iu  omnibus  &  per  omniaac  in  omnem  cafum  exceptatis 
prafato  lUuftri  &  Magnifico  Domino  Joanne  Galeas 
Vicecomite  Comice  Virtui:um,&c.  Nepote  &  Filio  fuo 
cariflimo,   omnibusque  Civitatibus, Terris, Caftris,   & 
Subditis  fuis,quas  ad  prîefens  tenet  &  poffidet,  &  quas 
etiam  ipfum  in  futurum  tcnere  &  poflîdere  continget , 
ab  omnibus  offenfionibus,  injuriis,  damnis  atque  mo- 
leftiis,  quse  per  prsfatum  lUuftrem  &  Magnificum  Do- 
minum  Dominum  Comitem  Sabaudis,   &c.  &  quem- 
cumque     feu    quoscumque    coUigandos  ,     jurandos  , 
uniendos  &  confœderandos  cum  eo,  vigore  alicujus  Li- 
gaa,  Jurae,  Unionis  vel  Confœderationis  fiendarum  ut 
prsfertur,   prsfato  Illuftri  &  Magnifico  Domino  Do- 
mino Joauni  Galeas  Vicecomici,  Comiti  Vircutum,  &c. 
fuisque  Civitatibus,  Terris,  Caftris  &  Subditis  ancediâis, 
pollent  quomodolibet  direâè  vel  per  indireâum  inferri. 
Item  promific  &  promittit  &  per  fidem  fui  corporis  fuo 
facramento  juravit  &  firmavit  Illuftrls  Dominus  Ame- 
deus Cornes  SabaudiE  fupradidtus,  quod  fe  nunquam 
alicui  taliter  obligabit,  quin  cafu  quocumqueadvenien- 
te  poffit  prsfato  lUuftri  Domino  Domino  Joanni  Ga- 
leas Vicecomiti,  Comiti  Virtutum,  &c.  contra  quem- 
cumque,  ipfum  &  Statumfuumlxdereyolentem,  dare 
toto  polie  iuo  auxilium,  confiiium  &juvamen:  Verfâ^ 
que  vice  praefatus  Illuftris  &  Magnificus  Dominus  Do- 
minus Joannes  Galeas  Vicecomes ,  Virtutum  Cornes , 
&c.  promilît  &  promittit  &  per  fidem  fui  corporis  fuo 
facramento  juravit  &  firmavit,  nunquam  facere&quod 
nunquam  faciet  Ligam,  Juram,  Onionem,  vel  aliam 
Confœderationem  quocumque  nomine  cenfeatur ,  cum 
aliquo  Principe,   Domino,   Communitate,  vel  quovis 
alio  Prœfîdente  cujuscumque  praeeminentix ,   ftatus  & 
conditionis  exiftat  :  nifi  priùs  in  omnibus  &  per  omnia 
ac  in  omnem  cafum  exceptatis  prœfato  llluftri  &  Mag- 
nifico Domino  Domino    Amedeo   Comité  Sabaudiœ, 
&c.  Avunculo  &  Pâtre  fuo  cariffimo,  omnibusque  Ci- 
vitatibus, Terris,  Caftris,  &  Subditis  fuis,  quas  ad  prs- 
fens  tenet  &  pofTidet ,  &  quas  etiam  ipfum  in  futurum 
tenere  &  poflîdere  continget,  ab  omnibus  offenfionibus, 
injuriis,   damnis,  atque  moleftiis,  quœ  per  pr^fatum 
llluftrem  &  Magnificum  Dominum  Joannem  Galeas 
Vicccomitem,   Comitem  Virtutum  &c.  &  quemcum- 
que  feu  quoscumque  alligandos,  jurandos,  uniendos& 
confœderandos  cum  eo ,  vigore  alicujus  Ligs,  Juras, 
Unionis  vel  Confœderationis  fiendarum,  utprafertur, 
prsfato  llluftri  &  Magnifico  Domino  Domino  Amedeo 
Comiti  Sabaudia;,&c.  fuisque  Civitatibus,  Terris,  Caftris 
&  Subditis  antediâis,poirent  quomodolibet  direiSè  vel  per 
indireftum  inferri.     Item  promifit  &  promittit,  &  per 
fidem  fui  corporis  fuo  facramento  juravit  &  firmavit  Il- 
luftris Dominus  Joannes  Galeas  Vicecomes,  Virtutum 
Cornes  prœdiclus,  quod  fc  nunquam  alicui  taliter  obli- 
gabit, quin  cafu  quocumque  adveniente,  polîit  prsfato 
llluftri  &  Magnifico  Domino  Domino  Amedeo  Comiti 
Sabaudice,  &c.  contra  quemcumque,  ipfum  &  Statum 
fuum  Isdere  volentem,  dare  toto  pofle  fuo  auxilium, 
confiiium  &  juvamen.     Que  quidem  omnia  &  fingula 
fupradiâa    promiferunt   fibi  invicem   prsfati   Illuftres 
Principes  &  Magnifie!  Domini  Domini  Amedeus  Sa- 
baudis  Cornes,    &c.  &  Joannes  Galeas  Vicecomes, 
Comes  Virtutum,  &c.  attendere  &  inviolabiliter  obfer- 
vare:  Non  intendentes  propterea  prsfati  lUulbes  Prin- 
cipes  &  Magnifici  Domini  Comités  pralibati ,   quod 
propter  pramifiTa  vel  aliquod  prsemiflbrum ,  poffit  vel 
debeat  aliquibus  Conventionibus  &  Padlis  aliàs  intereos 
folemniter   celebratis   &   fadis  ,    aliqualiter   derogari. 
Aêtum  in  Civitate  Papi»,  videlicet  in  magiftro  Caftro 
jpfius  Civitatis,inTurri  pofita  fuper  angulo  diSi  Caftri 
Verfus  Citadellamab  intrà;  Prxfentibus  fpeftabilibus  & 
egregiis  Dominis   Manfredo   Marchione   Salutiarum, 
Girardo  d'Eftrefio,  Jacobo  de  Verme,   Militibus,   & 
Linoto  de  Pinotis,  ac  Antoniolo  Porro,   teftibus,  & 
nobis  Notariis  infrà  fcriptis,  ad  hsc  vocatis  fpecialiter 
&  rogatis,appofitis  huic  Inftrumento  Sigillis  Illuftrium 
Dominorum  Comitum  prsedrStorum ,  in  majus  robur 
omnium  prœmiflbrum. 
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3ctra|.25ùef'2Bmjcé(at  9l6itiifcr;en  .Konigé/  uipburct; 
er  -Çcr|og  icopolCcn  su  Ocftcrrcicl)  tes  9vcicl;5  iml-- 
tJogtl)CVcn  in  Obcmninb  9"îict)cni  *5ci;>vaben  t?cr  40000 
gulDcn  Don  ^lorcng  gut  t)on  goto  /  tml)  mw^t  «on 
gewicljt  ucrpfdnbet  /  auelj  frlclici»  ^(ugéburg  unt  ® in- 
gen  eiiivjîclct/  tic  cr  mit  tetiîanbïrgtt)ci;en  miic|)abcn 
lolle.  (Sebcn  ^ranctfuttl)  an  fcciu  9)iat)n3(nnp  1 579. 
[Information  aui  wug  Urfac^en  taé  jl'di/ccl.  iant^ 
gcricl;t  in  @c{;ivabcn  nk\)t  abolirt/  mtl)  bcinÇrfi^ 
^aué  Offcrreicl;  witcr  fcinc  frci;t)etten  ï>cr  ZCuPtraq 
çalbcr  \xi0>)të  neucrlicljcé  îU3cmut()ct  wcrten  ïônne 
de  Anne  i(îf8.  in  Sci)(rtgcn  fub  INum.  i.  apud 

p  ^''  T?  '"  ©^unî^cffe  (5Mrcpâîfc(}cv®crcc§tfauicn 
l'arc.  11.  Cap.  IV.  pag.  12.  Item  pag.  35-.  in 
Documentis  tcc  gegcn  -  Information  tt$  iè(,(. 
@rf;>»â6tfc&cn  Srci;fcs  intercffntcc  BûxîOi  &c.  fub 
•Nura.  II.] 

C'eft-à-dire, 

Lettres  de  Wenceslas  Roi  des  Romains^ 
{ar  lesquelles,  il  engage  à  Leopold  Duc 
d  Aianche  la  Landvogtbie  Impériale ,  ou  Eaillia^ 
ge  Provincial  de  la  haute  &  baffe  Suabe  Off«r  la, 
Jomme  de  40  mille  Florins  monnaye  d'or  ^  de  bon 
poids,  comme  auffi  la  F/& rt?'Augsbourg, fs? Gin- 
gen,  pour  les  tenir  avec  ladite  Landvogtbie  A 
Francfort  fur  le  Meyn  l'an  1 37p. 

(ja  3r  'BmUro  Don  (ëùm  ©lîci&eii  Komiféct  Siûmun 

SBeîbcnmn  imb  t\,m  tmH  offcntlid;  mit  bifan  §8ttef  fllici?  k^ 
nen/  b.c  tl)u  nnfel;en  ober  \)'mn  tefe.,/  brtg  S^;^! tn/m  «M 
mmttt  uub  wtticl'tet  I;*en  mit  bcm  i?od;«1bôri  n  to  w  b£ 
m^m  m  ÙtftmcKh/  iu&uût/m  Vermeil/  j"      ffenn 

tevn  f«l,gen  «nçfet  £atlm/  «né/  unb  bem  I;7t  iSicîfoffi 
oJnwbroiTgihd)  gcc!)ûn  Wu  unb  nod;  tÇuen  fbC  unb  ml  !t 

unb  ^geltcnfodcn  40000.  )î.  i-on  iJIorcnjey  â"  f Von  @olb  u  " 

m  uub  l'ctpfcnbt  mm/  m  tcAm  mnbmifa  vcmènmh 
wtvfcnbeu  ni  £r«fÇ  M5  Sriefé  itnfer  unb  S  d'ibn  b"rtnb^ 
»oigti;  m  ÙUm  unbS)^ibern©d)mrtben/  b<irjutbcSr  ^i  m 

wm  mnenhdben  foff/  aie  lmaâ)gcfd)mmma/mbhabm 
31)n  batjucbeïDctfet  unb  befd^mben  ôyU.  fl.  bVe  It  iS  b^" 
fdbémtffbebcnfoa/  mit  (lacngtucf  n/  ^unrftcn/  ZlVl 
beâtiffen  iff.  |[fo  bag  &•  biefdbe  ùnbmTnSm 
^ibctn  ©d)mben  mu  ben  tl)e$mmntn  &itnzmmm 
to.cnâcn/,unb  mit  «nbctn  bes  3CcJd;é  gtàbten  b^Z  W, 
m/  Sotffetn  unb  im[)ax/  «uf  flUen  SBu'tbcn/  gkm  uni) 
DCed)ten/.»ûtn--guIten/  (Setraibte  unb  mbm  2imhotummZ 
miber  imtmt  bte  biéljero  inngcbabt  6rtben/SS/S 
nicfm uub  bcfiêen m-.  îanpttcuti,/  b.e  Un/unb bcm  Sn. 
â«!)otmbt/  feêen  unb  entmi  :  Unb  nffe  (gfldvn  b.irimi  tb  en 
M  unb  mag/  alé  QBit  fclbp  mwaë  &  bnr>^n  fi,u"t./ b«" 
foa  ganê  unb  ffcljt  belciben  oM  fllle  SBibecrcb :  Zué  mùmt 
31)ne  bn  ©ulbni  unb  bct  gRun^ê  nit  minbcr  madm/  nodîbit 
nienwnb  rtnbeté  Bccfd)tcf!)cn  unb  wtfdjcdbcn/  btcicétrcbi«finbt/ 
obet  ob  une  futbnf  m  ben  cbcâcnflnntcrtinnbi'oijjtsnm  McbtbiîU 
te  won  jcnwnbfë  Jcbig  icutbe/  bie  SBic  mmaW  wifdiicfbc 
oî«  yerfd)>;Kbm  batten /  bie  foffen  ^b"  yolgcn  unb  flefnlleit 

2Bii;  bn&«n  and)  3bim  bie  befonbei-  I3mb  anhan/  roer  eâ 
©ici;/  brtf  im  unb  bem  mû)  in  benfcfben  i(inb--25oi<iteii(n  in 
£ibccn  unb  SStbern  (gd)roiibcn  von  Stittcnncf  iaen  ieutben  / 
.^ncd^ten/  SBurgctn/  obcc  onbern  «nnen  ieutben/  bie  Wien- 
®nct  \)ahm/  unb  Une  unb  bem  Scidi  i;d;tcr  [ebig  rourb/  un& 
an  Uns  unb  baê  md)  «cfuel  ober  gefiitfcn  fôlten/  baê  buben 
2Bit  3binunb  fetnen  grben/  emigitcb  wrtieben/  imb  verlctibcn 
3bm  i>aé/  in  ^tafft  bi^  S3tteffi  jubfîben  mb  mbemm  maUi 
bet  «Knffcn/  a\à  fie  bie  gebnbt  unb  befeffen  buben  im  ben/  bie 
fy  Une  lebig  rootben  finbc  ungeuerb.  Zud)  fofl  ber  wraenmmc 
^et^og  icïPïiolt  llnfet  liebec  Ob«m  unb  fein  gtben  bie  cbeiie-- 
nanmcn  ianbuoigtt)  tn  ùinn  unb  giibcrn  @*n)(tbcn  mit  bcu 
gtfltten  oU  brttuor^gcfdinbcn  tlebct  /  inboben  unb  beffien/  unt> 
bte  meuinnbtsm  lotcn  gcbcn/  unb  nnv  foKen  nuri)  nicmnnbtâ 
gctïrtttenobergunnen/  bat!  bie  Don  ibnengelô|]u)ctbcn/egit)ec 
ban/  ba^  2Bir  felbct  ober  Unfcc  S^ndifoinmen  an  bem  9Jeid)  bit 
wn  3bin  "lit  itnfetn  fclbfS  ^fenningen  unb  ju  Uiifetn  SOoiiben 
lebigen  «nb  lofen  reelten  e^m  (dmvbt,  unb  wan  2Bit  benne 
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Bavière 

ET   FraN- 


bic  o6â«îianntcn  Drtibc  ianbvoiijtcçcn  mit  fambtbciKgtnbtcii/i 
nié  von  3I)in  unb  fciiicn  grben  gelcbiyîct  mib  gclDit  l\nbcn/  um 
bic  l'orgeiitribne  **ummn  (Sclts  /  fo  foU  igt  unb  fcmc  gi-bcu 
Une  «nb  bcm  JXciclic  bcrfclbcn  ianbi'ûigtci)  mit  bcn  (gtattcn 
giieclicl)  iibtïctcn/  unb  kbig  laiTcn/  ol)u  âlk  %ibtt'rcb  unbol)ne 
gcvetb. 

■JCutl)  fbtr  bei;  iwgcnmint  .^ctêog  icwvolt  unb  fcine  gcbcn 
cUi  3ube  inncl)(iben  tn  ûbern  unb  9îibcra  gd)Wi)bcn/  unb  m 
6en  cl)£8cnrtnnt«n  ©tflttcn  mit  nllen  ginfen/  (Sûltcn  unb  iXcn= 
ten/  fo  i£c  bct  bc)tc  gcnûcilçn  mag/  unb  ivaé  (£r  obcr  fcin  g!= 
fccn  bcé  gcniSejTcn/  biiiTclb  foU  gc  Dbct  fcin  gcbcn  Une  unb  bcm 
SCcid)  brtll)  £iiici)cn  unb  nnavoctcn  /  unb  bcnanbcoiljiilbcnîlxil 
fbll  &  unb  fein  gtbcn  nufljcben./  unb  in  i!)ten  Sîuê  vamn- 
bcn/  unb  fcKnnrtc(jil)tem2Billcn.  ÏÏBacrtucI;/  biigeljcgciwnnt 
Sjctéog  icmpolt  Unfet  £)!)Cim  unb  fcin  gtbcn  obct  fcm  uabcv 
ianbuotgt  in  ôbctn  unb  Sîibcni  ©dnv.ibcn  gcn  Uni?  Sdns  bc; 
fagct/  obcc  bcfd)iilbiâet  iwîvbt/  batumcnfolIcnSBa-ôicisuotlid) 
ÎH  SXeb  fc^cn/  unb  ©çc  gnnblid;  wttbrcn/  unbil)ncni!)tgStcd;= 
tcné  âunncn/  wn  bcé  SCcid;é  mcgen/  ûl)nfd)ablid)  bod)  iebcc= 
man  un  feincn  iKed;tcn.  TCud)  fiMlen  2Bii:  nllc  3al)t  wc  ©t. 
gjlnïtiné^Qirtg  (ilé  bcç  geiten  unb  gemonlid;  ©teut  imb  ©lilt 
ûuittung  gcbcn/  bog  ®pe  bnnni  Unf«ttl;rtlb  idit  gcfiuiinbtn'cus 
ixn.  "JCud)  gunnen  unb  crMubcn  SBit  bem  cI)e3enrtuntcn53eit.Di! 
icmpolf  urifccn  ûjcim  unb  feni  (£tben/  rons  2î«(îe  ©uetcrebcv 
©lîltc  in  bcn  elxgenunccn  ianbi'Oigti;cn  in  Dbci-n  unb  Sîibcr 
©djmrtben  non  Unfi  oba  unfetn  2)oif(iI)rm  JXomifdicn  ^h)fm 
obcr  i^ûnigcn  in  'Pfimbtmeié  vetfcêt  .n>nrcn/  bag  ©1;  bic  lofcn 
mogcn/  >vnn  ©>;  mblUn/  unb  foll  Bamit  (Et  unb  fcin  grbcn 
bicfelbcn  2îc(ien  unb  ©lîettcr/  bte  ft)  nlfc  gclo|t  l)aben/  inncl;al- 
fcn/  unb  bet  gniicffcn  of;n  TCbfdjlng/  nié  Innjj/  unj  bnf  'îBir 
Dbet  Hnfcc  gînriifommcn  nn  bem  Jîcid)  bie  ctlebigcn  unb  eclofcn 
lunb  nié  l'il  ©elté/  nié  bie  uetfeêf  wnten/  bnp  gt  obct  fcin 
(gtbcn  ffmnbclid;  mit  bcn  iSticfcn  bcmcifen  mogeii  /  bie  lîbct 
bicfclbcn  *pfnnbtfd;njftcn  l'on  une  obct  «nfctn  25otfal;rctttgcgcî 
bcn  tmb.  '2B«re  aud)/  ba^  Unfct  Snttct  fect.  ^Inçfct  (Entlc 
in  ben  obgcfd)tibcn  innbBoigtDcn  çcmnnbt  id)£  @utt  obct  3ubcn 
«ctpfcnbt/  unb  voc=octfd)tibeu  Ijetten/  baé  2Bit  nit  wibertuf» 
fcn  m6d)tcn/  bct  obct  bicfclbcn  foticn  bnbci;  bdeibenol^nntrcijini 
fcetmié/  nnd)  Inutl)  foldiet  SStief/  bic  ©ie  von  unfetm  2)nfcv 
fecliâcn  bntilbct  l)nben.  «Kit  Urfljunbt  bi^  58tiefé  /  netfïgclt 
mit  unfetm  .^dnigl.  gjînt).  Snfigl/  bct  gcbcn  i|î  ju  (|tnnctnitt 
ouf  bcm  aïînin  nnd)  £l)ti|lt  ©cbuttt  i^yg.  3"i)>-'/  nn  bcm 
ned)|1cn  {Çtcçtng  nncb  ©t.  SOînttljiné  îng/  bes  l)cili3en  3wdfî 
Voften.  Unfetet  3Ceicl)e  beé  S3cl)einifd)en  in  bcm  16.  unb  bcé 
a6mifd;en  in  bem  bcitten  3nl)tc. 

XCVIII. 

Traité  de  Mariage  «f?  R  o  b  e  k  t  ,  Fils  de  Robert 
Duc  de  Bavière  13  Comte  Palatin^  avec  Ca- 
therine Fille  de  Charles  V.  Roi  de 
France.  A  Francfort  ^  le  20.  Février.  137p. 
[G.  G.  Leibnitz,  Codicis  Diplomatici. 
pag.  23 f.  d'oii  l'on  a  tiré  cette  Pièce,  qui  fe 
trouve  aufll  dans  L  u  n  i  G ,  Teutfches  Reichs- 
Archiv.  Part.  Spec.  Contin.  ILAbth.IV.  Abf. 
ï.  pag.  13.] 

U  Ni  VER  SI  s  prSfentes  Litteras  infpeâuris.  Ru- 
pertus  fenior,  Cornes  Palatinus,  Dux  Bavariœ, 
Eleâôr  lacri  Imperii,  Rupertus  junior  iplius  Domini 
Ruperti  Nepos  Cornes  Palatinus,  Dux  ISavariîe ;  &  Fri- 
dericus  Burggravius  Nuremburgenfis  ;  &nos  Aimericus 
permiflione  divina  Parilîenfis  Epifcopus,  &  Carolus  de 
Boivilla  Gubernator  Delphinatus  Viennenfis,Nuntii  & 
Procuratores  illullriffimi  i^c  fereniflîmi  Principis  Domi- 
iii  Caroli  Régis  Francorum,  falutem  in  Domino  fem- 
piternam. 

§,  ^.  Notum  facimus  univcrfis,  quod  nos  confide- 
raiites  &  intra  cordis  noftri  prxcordiarecenfenteslingu- 
larem  internx  caritatis  ardorem  fanguinisque  propinqui- 
tatem  ,  unïonem  &  connexionem  ,  quas  illultriffimi 
Principes  Reges  Francorum  &  domus  regalts  Francix, 
ac  magnifici  &  prspotentes  Principes  Domini  Comités 
Palatini,  Duces  Bavarix  hadlenus  continuo  habuerunt; 
volcntes  infupcr  ,  &  quantum  polTimus  alfedlantes  , 
quod  vêtus  amor  &  perpetuus  fit  inter  Reges  Franco- 
rum &  Comités  Palatinos,  &  unio  &  connexio  fangui- 
nis  &  generis  domorum  Francis:  &  Comitum  Palatino- 
rum  propagine  tîrmiilima  renoventur  &  roborentur , 
ac  vifceratius  &  attentius  perpetuis  temporibus  obfer- 
ventur. 

§.  3,  Nos  Rupertus  fenior  Cornes  Palatinus,  Ru- 
pertus junior  ejus  Nepos,  &  Fridericus  ex  una  parte; 
&  nos  Aimericus  &  Carolus  Procuratores  &  Nuntii 
prœdiâi  nomine  difli  Rcgis  Francis;,  &  pro  ipfo  ex  al- 
téra parte;  Traâ:atum_,Conventiones  Matrimoniales  & 
Padliones  fecimus  ad  invicem  inivimus  promifimusque 


&  juraraus,   qus  fequentur  :  Videlicet,    quod  infans-  AnNO 
Rupertus,  Filius  Domini  Ruperti  ,tilii  nofîri  Ruperti, 
{a)  Nepotis  noftri  Ruperti  lenioris,  Comids  t^alatiiii  ;    I  379» 
habebit  in  Sponfam&Uxorem  Dominam  Cathari-  (,.)  ex  fia- 
SAM  fili.im  difti  Domini  Kegis  Francii.     Quu  me-      «. 
diante  nos  Rupertus  fenior,  Comcs  Palatinus,  Ruper- 
tus ejus  Nepos,  &  Fridericus  volumus  &  accordamus; 
vultquc  &  accordât  nollrum  quilibet,  quod  didus  In- 
fans Rupertus  fit  unicus  Hœres  &  uuivetlalis  Succellbr 
noitri  Ruperti  Seniotis  Comitis  Palatini 

§.  4.  Ht  promittimas  &  juiamus  taclis  per  nosfacro- 
fanélis  Evangeliis  videlicet  nos  Aimericus  &  Carolus 
Nuntii  &  Prucutatores  prsediâi  ,  pro  &  nomine  didi 
Domini  Régis  Franciœ,  quod  procurabimus  viis  omni- 
bus &  modis  quibus  poterimus,  quod  IVlatrimonium in- 
ter ipfos  Iiriantem  Rupertum  &  Dominam  Catharinam 
perficiatuf  &  coufummutui,  &  quod  didus  Dominus 
Rex  Ftancix  per  nos  Duces  Bavarix  &  Burggravium 
prcedidos  feu  alterum  nollrum  requifitus,  absque  con-  *" 
tradidione  promittet  &  jurabit  promiffa  tenere,  facetc 
&  complète,  &  Matrimonium  hujusmodi  inter  ipfos  In- 
fantem  Rupertum  &  Dominam  Catliarinam  ejus  Filiam 
lapfo  feptennio  facere  &  confcrvarc,  &  per  ejns  Filiani 
perfici,  impleri  &  confervari  facere  «bsque  difRcultate 
feu  contradidione  quibuscumque  ,  aut  impedimcnto 
aliquo  in  hoc  ditedlè  vel  inditedè  ,  feu  aliàs  quovis 
modo  interponendo;  didusque  Dominus  Rex  fuas  fu- 
per  iis  omnibus  Litteras  concedet,  &  fieri  facietfuoSi- 
gillo  tegio  toboratas,  nobisque  ptxfatis  Ducibus  Cava- 
lis  easdem  tradi  faciet  &  expeditc.  Quodque  didam 
Dominam  Cathatinam  ejus  Filiam  dotabit  fecundumfta- 
tum  &  decentijm  Filix  Régis  FtanciîG  ornatam  h  mu- 
nitam  jocalibus  &  aliis  fuis  neceilariis,  ptout  confue- 
tum  &  decens  eft  Filiabus  Régis  Francis:,  cum  in  Ma- 
ttimoniis  collocantut,  pet  Reges  Francorum  elargiri. 

§.  f.  Kt  nos  Rupertus  fenior.  Cornes  Palatinus  & 
Rupertus  ejus  Nepos ,  &  Ftideiicus  ptxnominati  vice 
vetfa  jutamiis  &  promittimus  pet  noftta  juramenta  ad 
fanda  Dei  Evangelia  fupet  hxc  prxftita,  quod  iVIatri- 
monium  hujusmodi  inter  ipfos,  lufantem  Rupertum  & 
Dominam  Catharinam  feptennio ,  ut  prxmîttitur,  elap- 
fo,  absque  difficultate  vel  contradidione  quibuscumque 
feu  impedimento  in  hoc  ditedè  vel  inditedè  aliqualiter 
interponendo  confummabitut  ,  perficietut  &  pcnitus 
complebitut;  &  quod  didx  Dominx  Cathatinx  Dona- 
tionem  ptoptet  nuptias  ac  Dotalitium  atquivalens  &  in 
valote  confimili  Doti,  per  didum  Dominum  Regem 
Francix  didx  Dominx  Catharinx  ejus  Filix  dandx  & 
affignandx  dabimus  &  affignabimus ,  in  Caftris,  Villis, 
Domaniis,  Redditibus  ,Nobilitatibus ,  Juftitiis  ,&  etiain 
in  Tetris. 

%.  6.  Et  quia  didus  Dominus  Rupertus  Pater  didf 
Infantis  Ruperti  eft  de  prxfenti  abfens  ex  partibus  iftis , 
nos  Rupertns  fenior  Cornes  Palatinus,  Rupertus  Ne- 
pos ipfius,  &  Fridericus  prxnominati,  jutamus  &  pto- 
mittimus,  in  vim  ptxftiti  à  nobis  jutamenti,  quod  pto- 
pè  infra  menfem  à  data  prxfentium  computandum, 
ptxmiffa  omnia  &  fingula  latifficabit  &  approbabit,  ea- 
que  tenere,  facere  &  complète,  &  adimpleri  facere  & 
confummari  promittet  &  jurabit,  &  fuas  fuper  hxcLit- 
tetas  concedet  &  fieri  faciet  fuo  Sigillo  roboratas.  . 

§.  7.  In  quorum  omnium  &fingulorumtelL'moniuirt 
prxfentes  Litteras  per  Notatios  publicos  infra  fctiptos 
fieti,  &  eorum  fignis  &  fubfcriptionibus  fignari  manda- 
vimus  ac  figillotum  nofttotum  impteffionibus  commu- 
niri.     Adum  &  datum  in  Ftanckenfotdio  ,   in  domo 
Religiofofum  &  honeitotum  virorum  Fratrum  Sandi 
Joannis  Hierofolymitani,  anno  à  nativitatc Domini  1 379. 
Indidtione  fecunda,  menfis  veto  Febtuatii  die  20.  cir- 
ca  hotam  fextam;  ptxfentibus  fpedabilibus  &  potenti- 
bus  vitis  Dominis  Fridcrico  {b)  de  Lingen  ,  Willelmo  de  a\çi„  ^^t 
Bathemi  luRogem,  Hentico  de  Spanheim  Comitibus;  jireAi,„v>« 
ac   venetandœ   difctetionis   viris   Dominis  Nicolao  de  i""!-  .Ce 
Vuifsbades  Canonico  Ecclefix  Wotmatien.  nofîti  Ru-  ^"o*"^'  ''*, 
perti  fenioris  Ptothonotario,  Joanne  de  BozavelloDe-  qu'iHerat' 
cretotum  Dodore,  Ptiore  Prioratus  Sandi  Martini  in  bien  difficile: 
valle  Carnoten.  Hugone  Lenvoifie  in  facra  pagina  Pro-  ^c'eiéu- 
teffore,   &  nonnullis  aliis  tellibus  ad  prxmiila.  vocatis'    "' 
fpecialiter  &  togatis. 


XCIX. 

Pax    £5?    Concordia    inter    Dominum    Berna- 
B  o  V  E  M  Vice-comitem  Mediolani ,  pro  Je  £5?  ejus 
Regina  de  la  Se  a  la  ^Ip  una , 
Antonium    y    Bartholom^e- 
uiM  PE  LA  ScALA,  Domitios FcTona  ab  al- 
téra 


26.  Fevt} , 


DU     DROIT     DES     GENS. 


tera  parte,  medtante  A  M  a  d  ë  o  Comité  S'.ihan- 
di.e  inita.  jlEliim  Mediolani  jinno  \yj9-  Indic- 
tionefaunda  ,  die  2.6.  Febriiahi.  [Pièce  authen- 
tique tirée  des  Archives  Royales  du  Château  de 
•Milan,  Regillre  V.  V.] 

/a  nor/ilne  Sanéix ,  y  Indlvidii.t  Trinitaiis  PaUris ,  zs' 
Fila ,   £5"  Sfiritiis  Sanili.  Amen. 

AN  N  o  à  Nativitate  Domini  millefimo  trecentefimo 
feptiiagefimo  nono ,  Indidionefecundâ,  dievigelimo 
lexto  mentis  Februarii.     Ad  honorem,    &  reverentiam 
San6tœ  Matris  Ecclelîte,   &  Sacri  Imperii.     Super  om- 
nibus, miiverlis,  &fingulis  pcticionibus,  qua;ftionibus, 
litibus,  controverlîis,  &demandis,  diffidiis,  &  querc- 
lis  ,   qu£e,   &  quas  Illuftris,   &  Magnificus  Dominus 
Dominus    Bernabos  Vicecomes  Mediolani ,    Laudîe  , 
Cremons,  Parmce,  Pergami,  Brixis  &c.  Dominus,  ac 
Imperialis  V'icarius  Generalis,   in  quantum  eum  con- 
ccrnit,  &  tangere  potell  ;  nec  non  Illuftris  Domina  Do- 
mina Regina  de  la  Scala  ipfius  Magnitici  Domini  Do- 
mini Bern;ibovis  Confors  nomine  fuo  proprio ,  &  difti 
Domini  Conjuges  nomine  omnium,  &  finguJorum  Fi- 
liorum,  &  Hairedum  fuorum  ex  una  parte  petebant  ha- 
bere,  poterant,  &  debebant,  &  fe  habcre  quommodo- 
libet  prœtendebant  contra,  &  adverfùs  Magnificos  Do- 
minos Dominos  liertolameum,  &  AntoniumFratres  de 
la  Scala  Veronœ,  Vicentiœ&c.  Dominos,  &  Impériales 
Vicarios  Générales  tàm  in  Civitatibus  Veronse,  &  Vi- 
centiœ,  &aliisCaftris,  Terris,  Villis,  ôcLocis,  quàm 
in  poffeffionibus ,  hxreditatibus,  &  bonis  ipforum  Fra- 
trum  de  la  Scala,  &  quœ  fuerunt  quondam  Magnifici 
Domini  Conlignori  de  la  Scala,  &  ejus  Fratrum,  vi- 
delicet  Domini  Canisgrandis ,   &  Domini  Pauli  Albuy- 
ni,    &  eorum  Parentum,    &  Prœdeceflbrum  utriusque 
fexus  ubicumque  conftitutis,  quàm  etiamaliis  qualiter- 
cumque,  realiter,  &  perfonaliter,  &  generaliter  fuper 
aliis  quibuscumque  ipforum  bonis  ,  juribus  ,  &  juris- 
didionibus  ad  eos,   à.  quemlibct  ipforum  fpeâantibus, 
&  pertinentibus,   &  qu<E  ad  ipfos  fpeftare,  &  pertinere 
potuifTent,  &polfent,  ac  poffunt,  videlicet  ca  tantùm, 
&  in  eis,  qus  tenent,  &  poffident,  &  qus  tenebant, 
&  çoffidebant  diûi  Domini  Verons  per  menfem  unum 
antè  tempus  iuclioats  Guerrs  prœfentis,  &  fuper  omni- 
bus, &  lingulis,  qus  didi  Domini  Veronœ  petere,  & 
requirere  poterant,   &  pofTent  prœfato  Magnifico  Do- 
mino Domino  Mediolani  &c.,   ejusque  Conforti,  & 
Filiis,  feu  alteri eorum  qualibet  occallone,qu33dicipof■ 
fet,  vel  excogitari.     Nobilis,   &  Egregius  Miles  Do- 
minus Antonius  de  Auria  Filius  quondam  Domini  Hec- 
toris,  &fapiens,  &  Nobilis  Vir  Dominus  Fauftinus  de 
Lantanis   Legum  Dodor   Vicarius  prœfati  Magnifici 
Domini   Domini   Mediolani  ambo  Procuratores  ,    & 
Nuntii  fpeciales  prstati  Magnifici,  &  Excelfi  Domini 
Domini  IJernabovis  Vicecomitis  Domini  Mediolani  &c. 
Imperialis  Vicarii  Generalis  pro  fe,  &  prœfata  Illuftre 
&  Excelfa  Domina  Domina  Regina  ejus  Conforte,  ac 
Patris,  &  legitimiAdminiftratoris  InclytorumDomino- 
rum  Marchi,   Ludovici,  Haroli,  Rodulfi,  &  Martini 
Filiorum  fuorum,  &  pro  eis  ex  una  parte;  de  quo  Pro- 
curatorio  conftat  publico  Fnftrumento  tradito,    &  fub- 
fcripto  per  Tomalium  de  Capitaneis  de  Vicomercato 
Notarium,  &  Canzellarium  prœfati  Domini,  &  nomi- 
ne,  &  vice  prxdiclorum,  &  cujuslibct  eorum,  &  pro 
eis,   &  fpeftabiles  Milites  Dominus  Spineta  Marchio 
Malafpins  ,    &  Dominus   Guillielmus  de  Bivilacquis 
Procuratores  ,   Fadores  ,   &  legitimi  Nuncii  fpeciales 
praetatorum  Dominorum  Verons,    ut  conftat  publico 
Inrtrumento  rogato,  &  tradito  per  meBatiftamdeMar- 
2afio  Notarium  infrafcriptum  ex  altéra ,  tradatu ,  pro- 
motione,  ac  procuratione  Illuftris,  ac  Magnifici' Prin- 
cipis,  &  Domini  Domini  Araadci  Comitis  SabaudiiE, 
Ducis  Cablafii,  &  Auguftx,   &  in  Italia  Marchionis. 
Ad  pacem  ,   finem  ,    transadtionem,   concordiam,   & 
compofitionem  amicabilem  ,    in  hune  ,    qui  fequit'ur 
modum,  devcnerunt.  ' 

In  primis  quod  prxfati  Domini Bartliolameus,  &  An- 
tonius de  la  Scala  Domini  Veronx,  Vicentiœ&c.  Impé- 
riales Vicarii  Générales  dare,  &  folvere  teneaiitur  II- 
luftri  Dominx  Domina:  Rcginœ,  &  fuisSuccefforibus 
feu  légitima  perfonx  pro  eis  recipienti,  femel  tantùm' 
quadringenta  ,  &  quadraginta  millia  Florenorum  boni 
auri,  &  ponderis  folvendorum  ad  terminos  infrafcrip- 
tos,  videhcet  triginta  millia  Florenorum  die,  qua  prs- 
fatusMagmficus  Dominus  Dominus  Mediolani  &c  tra- 
det,  «expédier,  vcl  tradere,  &ex-pedire  faciet,  veldie 
immédiate  fequenti,  dido  Domino  Comiti  Sabaudia; 
Baft.tas  fadas  per  ipfum  Dominum  Dominum  Medio- 
ToM.  II,  Part.  i. 
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lani  &c.,  &  quœcumque  Fortilicia,  quœtenet,  &  quas  AnNO 
ca;pit  à  prœdidisDominisVeronro  inVeroncnii  Diftric- 
tu,  &  alibi  ubicumque,  &  quœ  cxperit ,  feu  capere  ^379. 
contigerit  à  tcmpore  prœfentis  Guerra;  incepta;  usque 
ad  tempus  firmatcc  Pacis  prjelcntis ,  &  quas  Baftitas  & 
Fortilicia  teneatur  idem  Magnificus  Dominus  Domi'nus 
Mediolani  &c.  in  continent!,  videlicet  infrà  quindecim 
dies  à  tempore  hujus  Contradus  Pacis  celebratœ  proxi- 
mè  dido  Domino  Comiti  Sabaudia;,  vel  légitima;  per- 
fona:  pro  eo  tradere,  &  expedire;  qua:  triginta  millia 
Florenorum  prcetati  Domini  Verona;  mittcre  teneantur 
ad  alterum  Locorum  Montisclavi,  vcl  Lonadi  Salo- 
di,  vel  Materni,  Rivoltella:,  vel  Patengularum  quœ 
praîhui  Magnificus  Dominus  Dominus  Mediolani  vel 
Illuftris  Domina  Domina  Regina  elegerit  infrà  de'cem 
dies  à  die  firmatœ  Pacis  prœfentis,  &  quod  didus  Magni- 
ficus Dominus  Dominus  IVlediolani,  vel  Domina  Re- 
gina ad  requifitionem  didorum  Dominorum  Vcronje 
teneantur  mittere  fuper  Territorio  fuo  tantùm,  bonam' 
&  fufficientem  fcortam  pro  dida  pecunia  fecur'è  pdrtan- 
da,  &  conducenda  ad  alterum  Locum  eledum  de  prs- 
didis;  &  alia  triginta  millia  Florenorum  prifati  Domi- 
ni Veronœ  folvere  teneantur  usque  ad  duos  menfts  in- 
tegros  indè  proximè  fubfequentes  diète  Domince  Regi- 
ncE ,  feu  ejus  SuccefToribus ,  &  Hsredibus ,  vel  legiptima: 
perfonas  pro  eis  recipienti  in  altero  Locorum  prxdido- 
rum,  qui  fuerit  eleétus  ut  fuprà,  &  fi  cafus  contingerit 
quôdprsfati  Domini  Verona;,  durante  prœfenti  Guerra' 
cspiffent ,  vel  caperent  aliquam.  ex  Terris , vel  Fortaliciis' 
prsflui  Magnifici  Domini  Domini  Mediolani  &c.  feu 
quï;  tenebantur  per  eum  tempore  inchoaia:  prœfentis 
Guerra;,  cam,  vel  eas  libéré  reftituere  teneantur  prœfa- 
to  Domino  Mediolani,  &  c  converfocongruacongruis 
referendo  ;  &  quod  fi  Locus  jam  eledus  efficeretur  fus- 
pedus,  &  non  fecurus  poffit  mutari,  &unusalius  Lo- 
cus ex  prsdidis  fecurus  eligi,  dum  tamen  fiât  notitia 
ut  infrà. 

_  Ado,  &  in  padum  expreflum  dedudo,  quodflcon- 
tingeret,  quod  aliqua  quantitas,  quœ  portaretur  eum 
didta  Icorta  pro  faciendo  folutionem  in  aliquo  didorum 
terminorum,  vel  aliorum  terminorum  infrafcriptorum 
caperetur,  vel  aufereretur  qualitercumque  per  violen- 
tiam  peraliquosexGentibus,  velStipendiariis,  vel  aliis 
perfonis  de  parte  didi  Domini  Mediolani  fuper  Terri- 
torio diéli  Magnifici  Domini  Domini  Mediolani,  & 
dida:  Domina:  Regina: ,  vel  Filiorum  fuorum,  quod  eo 
cafu  illa  quantitas  ablata,  feu  capta  céder  in  onus  didi 
Magnifici  Domini  Domini  Mediolani,  &  didœ  Domi- 
na Regina:;  fi  veto  e  contra  talis  quantitas  caperetur 
vel  aufereretur  qualitercumque  per  violentiam  per  ali- 
quos  ex  Gentibus,  vel  Stipendiarîis,  vel  aliis  perfonis 
Dominorum  Veronœ  fuper  Territorio  ipforum ,  eo  ca- 
Tu  cedet  talis  prœda  in  onus,  &  prœjudicium  ipforum 
Fratrum  de  la  Scala  Dominorum  Verons. 

Item  quod  à  fefto  Pafchœ  refurredionis  Domini 
proximo  usque  ad  unum  annum  proximè  fubfequentem 
•didi  Fratres  delà  Scala  Domini  Veronœ  folvere  debeant 
eidem  llluftri  Domina;  Domina:  Reginje,  vel  legiptimœ 
perfona;  pro  ea ,  Fîsredibusque,  &  Succeiforibus  fuis, 
caufamque  habentibus,  &  habituris  ab  ipfis  quadraginta 
millia  Florenis  auri  boni  ponderis,  &  fie  deinceps  annis 
fingulis  in  fefto  didi  Pafchatis,  vel  antè,  &  fiante  fol- 
vere voluerint,  notificare  teneantur  per  quindecim  dies 
ante  dicm  folutionis,  &  declarare  diem,  qua  folvere 
voluerint  quadraginta  millia Florenosauri  boni,  &  jufti 
ponderis  usque  ad  plenam  folutionem,  &  fatisfadio- 
nem  didorum  quadringentorum  ,  &  quadraginta  mil- 
lium  Florenorum  bonorum ,  excepto  ultimo  termino, 
in  quo  non  cèdent  nifi  vîginti  millia  Florenorum  dum- 
taxat_;  &  prxdidx  folutiones  fiant  in  altero  Locorum 
pra:didorum,  vel  fi  maluerint  in  Vcneciis,  quem,  & 
pro  ut  diila  Illuftris  Domina,  ejusque  Hœredes ,  vel 
caufarn  habentes  ab  ipfa  elegerint  quolibet  anno  feu 
una  vice  pro  pluribus  annis,  feu  pro  omnibus  annis 
fecundum  quod  melius  placuerit  pra;fata:  Dominœ  vei 
ejus  Hœredibus ,  dum  tamen  eligatur  Locus  fecurus  in 
quo  dida  pecunia  folvenda  poflît  fecurèportari,  de'qua 
eledione  fiât  noticia  pro  parte  pra;fatorurn  Magnifici 
Domini,  vel  Domina;,  feu  Harredum  eorum,  vcl  lia- 
bcntium  caufam  ab  ea  alteri  ex  didis  Magnîfici's  Dom'i- 
nis  VerouE,  vel  Domino  Poteftati  Vcrona;,  vel  Do- 
minationi  Venetiarum  ,  in  cafu  quo  dida  notificatio 
fieri  non  poffit  pra;fatis  Dominis ,  vel  Poteftari  Vcro- 
nse,  qui  pro  tempore  fuerit,  &  antè  tempus  folutionis 
fiends,  &  Ç\  non  fecerint,  noti  currat  tempus  didis 
Dominis  Fratribus  de  la  Scala,  donec  per  unum  men- 
fem antè  eis ,  vel  aliis  ut  fuprà  notificarent ,  &  ipfi  Do- 
mini, &  Poteftas  Verona:  debeant  prxftare  pacientiam, 
quod  eis  notificatio  fiât. 

^  Item 
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minium  norenorum  prœfati  Domiiji  Veronoî ,  ti  Un 
perpetuô  Succeflbres  dare,  &  folvere  teneantur  diQx 
JUuftri  DominxRcginx,  fou  légitima  perlons:  procade- 
ccm  millia  Florendrum  auri  boni  pondens  quolibet  anno 
ad  vitam  ipfius  Dominx  Reginx  natuialem  dumtaxat  m 
terto  Pafchatis  reairreâjonis  Domini  lolvendorum  per 
modum  noniinatum. 

Item  quod  pro  lecurirate,  &  fîrmitate  omnium  prœ- 
didorum  dictus  lUufiris  Dominus  Dominus  Cornes 
Sabaudis  in  manibus  fais  tcnere  ,  &  cuftodire  debcat 
Baftitas,  &  Fortilicia  prceiietas  llbi  tradcndas,  &  espe- 
diendas  ut  fuprà  per  priEtatum  iVlagnificum  Dominum 
Dominum  Mediolani  lumptibus  communibus  Partmm 
prœdiaarum,  donec,  &  qno  usque  ditU  Dommi  Vero- 
nsB  affecuraverint,  &  fatisdederint,  idoneè,  modo,  & 
forma  iufrafcriptis  prEdids  Domina; ,  Regma;  per  Com- 
mune Veuetiarum  de  folvendis  trecentisoauagmtamii- 
libus  Florenorumrelbntiamdequantitate  totali,  leu  de 
iUa  quanti-ate  tune  reliante  ad  folvendum  tempore  dic- 
ta; fatisdatiopis.  Qua  fecuritate,  &  fatisdatione  fada 
per  diaum  Commune  Veuetiarum,  &  lolutis  pr^didis 
Florenis  fexaginta  miUibus  folvendis  m  pnmo,  &  fecun- 
do  terminis  ut  fupra  prœdiaas  Fortilicia,  âcBaQicastra- 
dendas  per  prEfatum  Magnificum  Dominum  Dominum 
Mediolani  reddere,  &  rcftituere  debeat  idem  Dominus 
Comes  SabaudiE  eisdem  Dominis  Veronx,  feu  Faâo- 
rib'js  vel  Frocuratoribus  ipforum,  ut  de  iplis  difpone- 
re  &  facere  poffint  ad  ipforum  libitum,  &  etiam  fecu- 
litàte  non  prœftita,  folutis  tamen  intégré  didis  trecen- 
tis  oauaffintamillibusFlorcnorumauri,  &aliis  Florenis 
fexaginta"  minibus  ut  fuprà,  idem  Dominus  Cornes  ea 
reftituere  teneatur.  .   .     ^      .        ^^ 

Item  quod  diâi  Fidejuflbres  per  ipfos  Dominos  Ve- 
ronse  dandi  ut  fuprà  fe  fe  obligent,  &  eorum  bona  fo- 
lempnitcr  cum  promiffionibus ,  juramenti.,  renuncia- 
tionibus  &  aliis  folempnitatibus,  &  claufulis  opportu- 
nis  &  hoc  tamquam  Promilfores ,  &  principales  Debi- 
tores  fe  conilituani  de  folvendo  diûas  pecunis  quanti- 
tates  eidem  lllullri  Domins  Dominas  Regin»,  feu  le- 
citima;  perfons  pro  £a  terminis  lupradiflis ,  &  m  cafu 
quo  Commune  Vanetiarum  folveret,  poiTit  fieri  ipfa 
folutio  iuCivitate  Veneciarum,  &  per  modum  fupra- 
diaum,  omni  exceptione  remotâ. 

Hoc  a&o  etiam,  quoddifli  Fidejullores  non  pofJint 
uti  uUa  retentione  ,  compenfatione,  inhibitione,  feu 
cxcufatione,  nec  aliqua  alia  defenlione,  propter  quas, 
vel  quam  d- negare  poffint,  vel  differre  folucioncs  prs- 
diâas  ex  quavis  caufa,  qua  dici ,  vel  excogitari  poffit 
quovis  modo  in  bona,  &  fufficienti  forma.  Ita  quod 
huiusmodi  intcntio  plénum  fortiatur  effeaum  ,  mR  m 
quantum  per  formam  prsfentis  Pacis  m  contrariumfpe- 
cialiter  lit  provifum  quô  ad  diûos  Dominos  Verona:, 
&  Venetos  eorum  Fidejuffores,  &  fimiliter  fe  obligent 
Fideiuffores  praefati  Magnifie!  Domini  Domini  Medio- 
lani &c.,  quos  dare  tenctur  in  calibus  fuis  utmfrà  con- 
erua  con'gruis  referendo.  _ 

Item  quod  pr;ifati  Domini  Verons  reftituant  Domi- 
uis  Tebildo  de  la  Scala  ,  &  J^cobo  de  Cavallis,  & 
omnibus  de  domo,  &  agnatione  didi  Domim  Jacobi 
de  Cavallis  bona,  quœ  ad  eos  pertinebant  de  jure  quo- 
vis modo,  quE  fuerunt  ipfis  occupata  perdiaos  Domi- 
nos Verona,  vel  ipforum  nomme,  &  quod  ab  omm 
bannimento  lint  remoti,  &  quod  procefTus  fiâi  contra 
€05  caniellentur,  &  ipfis  bonis  omnibus  uti  poffint,  & 
gaudere  per  fe,  &  per  alios  quoscumque. 

Item  quod  fi  aliqui  fint  revelati  contra prœfatum  Mag- 
nificum Dominum  Dominum  Mediolani  &c.,  &  pro 
prcefenti  Guerra,  qui  anteà  non  cffient  bannui,  vel  re- 
belles ipfi  revelati  reftituantur ,  vel  Locadiao  Magni- 
fico  Domino  Domino  Mediolani  &c.,  ita  quod  Magni- 
ficus  Dominus  Dominus  Mediolani  &c.  parcat,  &  re- 
mittat  eis  omnes  offenfiones,  &  reftituat  eorum  bona 
immobilia  eis  ablata  in,  &  pro  Guerra  prrfemi,  &  m 
priftinum  ftatum  reducantur.  ,.-        .     j- 

Item  &  è  converfo  fi  aliqui  effent  revelati  contra  dic- 
tos  Dominos  Veronx  in,  &  pro  pr^efenti  Guerra,  qui 
anteà  non  ellent  banniti,  &  rebelles  diaorumDommo- 
lum  Verona:  rcltituantur  ad  eorum  bona  immobilia  eis 
ablata  in,  &  pro  Guerra  pra;fenti,  &  m  priftinum  fta- 
tum reducantur ,  &  ita  quod  eis  parcantur  omnes  of- 
fenf»  eo  modo,  quo  fuprà. 

Item  quod  mediamibus,  &  adimpletis  omnibus  prE- 
diâis  folutionibus  diSorum  quadringentorum,  &  qua- 
draeintamilliumFlorenoriim,  vel  fifadisoblationibus, 
ptoteftacionibus ,  &  depoficionibus,  pro  ut  in  Capitulo 
de  hac  materia  loquente  continctur,  non  obftaret  per 
prasfatos  Dominos  Veronx,  quo  minus folucionespra:- 


d\âx  ficrcnt,  &  parati  elTent  folvere  cumeffeau,  difli  AnN'O 
Illullrcs  Dominus  Dominus  Mediolani  (Sic.  &  Domi- 
na Rcgina,  &  uterque ipforum,  &eoruinFilii,  &iplb-  ^^7 y» 
rum  quilibet  quietent ,  &  remittaut,  ccdant,  &  man- 
dent, quietare,  remittcre,  &  ccdere  teneantur,  quie- 
tantque,  remittunt,  cedunt,  &  mandant  dièti  Procu- 
ratores  prxfati  Magnifici  Domini  Domini  Mediolani 
&c.,  nominibus  quibus  fuprà -diais  Procuratoribus  dic- 
tis  nominibus,  &  nobis  Notariis  infrafcriptis  ftipulanti- 
bus,  &  recipicntibus  nominc  prxfatorum  Doiiiinorum 
Veronx,  &  .ixicdum  fuornm,  non  tamen  dcrogando 
aliquibus  aliis  Capitulis  prxfcntis  Contraaus,  ex  nunc 
pro  ut  ex  tune  prifentium  tenore  pro  fe,  h  Succeffo- 
ribus  eorum  perpetuô  omnes  aaiones,  rationes,  dric- 
turas,  &  jura,  reaies  &  perfonales,  civiles  &  prxto- 
rias,  direiitas,  utiles,  &  mixtas,  &  alias  quascumque, 
quse,  &  quas  ipli  Magnificus  Dominus  Dominus  Me- 
diolani &c.,  &  Domina  Regina,  &  ipforum  uierque, 
ac  eorum  t-ilii  habcnt,  vel  habcre  poflunt,  communiter 
vel  divilim,  contra  prxfatos  Dominos  Veronee,  &  eo- 
rum utrumque,  &  bona,  qux  ipfi  Domini  Veronx  te- 
neur, &  poffident,  videlicet  ea,  qua  tenebant,  &  pof- 
fidebant  per  unum  menfem  antè  tempusinchoatxGuer- 
rx  prxfentis,  afl"erentes  fe  diâa  jura,  &bona  nulli  cef- 
fiffe,  vel  aliquo  modo  alicnaflc';  &  fi  apparerct  prxfa- 
tam  llluftrem  Dominam  Domlnam  Keginam  ceffiffe, 
vel  alienaife  aliqua  bona,  &  juraprxdiaa à  morte  Mag- 
nifici Domini  Domini  Miiftini  Katris  didx  Dominx 
Reginx  ,  citrà  quod  de  ipfis  cefllone  ,  &  alienatione 
diàos  Dominos  Veronx  indemnes  lervare  teneatur  ; 
hoc  ado,  quod  fi  diai  Domini  Veronx,  vel  eorum 
Hxrcdes,  vel  habentes  caufam  ab  eis  deficerent  in  ali- 
qua folutione  terminorum  prxdiaorum,  vel  eorum  Fi- 
dejullores poft  terminum  non  folverent  infrà  oao  dies 
tune  proximè  fubfequentes ,  quod  eo  cafu  dids  quieta- 
ciones,  ceffiones ,  &  temiffiones  jurium,  &  aftionum 
prxdiélarum  faax  per  prxfatum  Magnificum  Domi- 
num Dominum  Mediolani  &c. ,  &  Dominam Reginam, 
&  eorum  Filios  nullxfint,  fed  cafTx,  &  pro  nullis,  & 
caffis ,  &  irritis  habeantur  proinde  ac  fi  faax  non  ef- 
fent,  omniaque  jura,  &  adiones  remaneant  falva,  & 
intégra  diais  Magnifico  Domino  Domino  Mediola- 
ni, &  Dominx  Reginx,  &  Filiis,  pro  ut  erant,  &  effe 
poterant  antè  prxfentemContraaum.  Aaoetiamquod 
fi  ipfi  Domini  Veronx,  feu  eorum  Nuncii  die  qua  de- 
berent  folutionem  facere  in  Loco,  in  quo  ipfam  facere 
deberent,  non  reperirent  aliquem  poteftatem  fufficien- 
tem  fuper  hoc  habentem  de  ipfa  pccunia  recipienda,  & 
quietacione  danda,  qui  vellet  iplam  pecuniam  recipere, 
quod  eo  cafu  diai  Fratres  Domini  Veronx,  feudiûam 
folucionem  parati  facere  pro  ipfis  poffint ,  &  valeant 
diaam  quantitatem  folvendam  confignare ,  &  deponere 
pênes  Commune  Veneciarum;  &  fi  Commune  Vene- 
ciarum noUet  dîaum  depofitum  recipere,  pênes  aliam 
idoneam  perfonam,  fi  folutio  fieri  debeat  in  Veneciis, 
&  fi  alibi  in  aliquo  Locorum  prxdiaorum,  quod  fuffi- 
ciat  oblatio  ,  &  proteftatio  per  Inftrumentum  publi- 
cum,  qualiter  parati  funt  folvere  poteftatem  fufficien- 
tem  habenti,  &  didlis  cafibus,  vel  aliquo  ipforum  non 
incurrantur  pxnx  in  hujusmodi  Pacis  Contradu  def- 
criptx;  &  nihilominus  diai  Domini  Veronx,  &eorum 
Fidejullores  ipfam  quantitatem  folvere  teneantur  infrà 
menfem,   cum  fuerint  débité  requifiti,  vel  interpellati  ' 

ipfi,  vel  aliquis  eorum,  vel  Poteftas  Veronx  pro  eis, 
qui  pro  tempore  fuerit,  vel  Dominacio  Veneciarum, 
in  cafu  quo  prxfati  Domini  Veronx,  vel  Poteftas  Ve- 
ronx non  polfent  requiri,  vel  interpellari. 

Et  verfâ  vice  pradidi  Procuratores  prxfatorum  Do- 
minorum  Veronx  fecerunt ,  &  faciunt  quietationem, 
liberationem,  remiffionem,  &  cefîîonem  didis  Domi- 
no Antonio,  &  Fauftino  diais  nominibus  recipientibus, 
&  per  eos  prxfato  Magnifico  Domino  Domino  Medio- 
lani recipienti  pro  fe  nominibus  quibus  fuprà,  &  nobis 
Notariis  infrafcriptis  ftipulantibus,  c&  recipientibus  no- 
mine,  &  vice  prxfati  Domini  Mediolani,  &  lUuftris 
Confortis  ejus ,  &  Filiorum ,  &  Hxredum  fuorum  de 
omni,  &totoeo,  quod  prxfato  Domino  Mediolani, 
ejusque  Confort! ,  &  Filiis,  vel  alteri  eorum  qualibet 
occaxione,  quxdici,  vel  excogitari  poffit, quovis  mo- 
do dicere,  feu  petere  poflent,  feu  in  bonis,  qux  per 
eos,  vel  alterum  eorum  tenentur,  exceptis  Baftitis,  & 
Fortaliciis  dcponendis ,  &  falvis  contentis  in  aliis  Ca- 
pitulis. 

Item  quod  prxfati  Domini  Domini  Veronx  poffint, 
&  eis  licitum  fit  attendere  Sereniffimo  Domino  Domi- 
no Régi  Hongarix  Capitula,  qux  fequuntur,  &  ultra 
ea  qux  in  eis  Capirulis  continentur  contra  Magnificum 
Dominum  Dominum  Mediolani  ,  &  Dominam  Re- 
einam  ,  feu  Filios  ipforum  ,  favorem  aliquem  prx- 
°  bere 
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berc  non  poirmt.     Di£la  Capitula  funt  hsc  in  efFedu. 

Primo  quod  durante  tempore  quatuor  annorum  in- 
cceptorum  die  oélava  Augufti  M.  CGC.  LXXVIII.  In- 
diâione  prima  ,  qua  die  diûi  Domini  Veronse  ,  feu 
eorum  Procuratores  inicrunt  diâa  Capitula  cum  eodem 
Domino  Rege  Hongariœ,  feu  cum  Procuratoribus  pra;- 
fati  Domini  Régis,  prœfati  Domini  de  la  Scala  exhibe- 
bunt  omnes  palFus  fuos  liberos ,  &  apertos  omnibus 
Gentibus  diâi  Domini  Régis,  quaîfunt,  vel  venient 
ad  partes  Italisc  pro  faftis  ditli  Domini  Régis. 

Item  quod  durante  tempore  diîlorum  quatuor  anno- 
rum prstati  Domini  de  la  Scala  dari  facient  Gentibus 
venientibus  ut  fuprà  per  totum  Territorium  fuum  vic- 
tualiapro  eorum  denariis,  &  etiam  in  alieno  Territorio 
contiguo  Territorio  diâorum  Dominorum  Verona; 
juxta  polfe  fuum  pro  eo  pretio,  pro  quo  didi  Domini 
Gentibus  fuis  dari  facient, dùm  tamen  difli Domini  Ve- 
ronœ  non  liaberent  Guerram ,  propter  quam  eis  necelfe 
effet  tenere  viftualia  fua  pro  eorum  Gentibus. 

Item  quod  durante  diito  tempore  prafati  Domini  de 
la  Scala  non  permittcnt  ftipendiariGeutes  aliquas  fuper 
eorum  Territorio ,  nec  alibi  ll:ipendiatas,vel  alias  Gen- 
tes  per  ipforum  Territoria  polfe  fuo  tranlire,  qus  irent 
ad  damna  Gentium  difli  Domini  Régis ,  &  in  cafu  quo 
dids  Genres  violenter  vellen:  tranfire,  inimicabunt  eis 
tamquàm  inimicis  propriis. 

Item  quod  durante  tempore  prslibato,  prœfati  Do- 
mini de  la  Scala,  iplis  Dominis  non  habentibus  Gentes 
Regias  &  contingat  prœfatum  Dominum  Regem  habere 
Gentes  armii^eras  in  partibus  Italise  pro  faftis  fuis,  ip- 
fis  tamen  Dominis  Guerram  non  habentibus,  dabunt 
ipfi  Domino  Régi  annuatim,  &  in  ratione  anni  viginti 
millia  Ducatorum  auri  in  fubfidium  expenfarum  regà- 
lium  pro  rata  fingulis  menlibus  folvendorum  ^  videlicet 
pro  illo  tempore  tantum,  quo  diûas  Gentes  erunt  in 
Italiâ ,  &  non  pro  pluri. 

Item  quod  Adhxrentes,  &  Sequaces  poffint  dari  per 
utramque  Partem  llatim  die  celebrationis  hujus  Coti- 
traâus  nominandi  in  ipfo  Contraflu,  qui  Adhérentes 
dandi  funt  taies,  qui  Guerram  fecerint  palam,&  adtua- 
liter  pro  Partibus  in  Guertâ  praefenti,  dum  tamen  diâi 
Adhérentes  in  fcriptis  dandi,  ut  fuprà,  antè  tempus  in- 
choatEE  Guerrœ  prafentis  non  effent  banniti ,  vel  rebel- 
les alicujus  didarum  Partium,  vel  alterius  eorum  Sub- 
diti  ad  ejus  obedientiam  exiltentcs,  &  quod  nominandi 
teneantur  ratificare  hanc  Pacem  in  unum  menfem  à  die 
prsefentis  Contradus  numerandum,  &  qui  non  ratifica- 
bunt  in  didum  terminum  non  gaudeant  beneficio  pra- 
fentis  Pacis. 

Nominati  vero  pro  parte  Domini  Mediolani  funt 
hi:  Dominus  Antonius  de  Archo,  Dominus  Guilliel- 
mus ,  &  Antonius  Fratres  de  Caftrobarcho,  Dominus 
Guido  Savina  de  Foliano ,  Dominus  Cabriotus  de  Ca- 
noffa,  Dominus  Aczo,  &  Dominus  Guido  ejus  Filius 
de  Corigia,  Dominus  Johannes, Dominus Francischus, 
Dominus  Prendcparte,  Dominus  Spineta,&  Thomaxi- 
iius  de  la  Mirandola,  Dominus  IVIanfredinus ,  &  Do 
minus  Francischus  Fratres  de  Saxollo,  Dominus  Az 
2ollinus,&  Nicholaus  Fratres  Marchiones  Malaspinœ, 
Dominus  Jacobus,  &  Dominus  Antonius  Fratres  de 
Piis  ,  Antonius ,  &  Fratres  Marchiones  Vialis  de 
Mulacio ,   Luchinus  Marchio  Vialis  de  Olivola. 

Nominati  verô  pro  parte  prœfatorum  Dominorum 
Veronœ  funt  hi:  Dominus  Spineta,  &  Dominus  Leo- 
nardus  Fratres ,  &  Filii  quondam  Galeoti  Marchiones 
Malaspinse,  Dominus  Ricardus  quondam  Domini  Opc- 
cini  Marchio  Malaspinœ,  Petrus,  Zotus,  &  Jacobus 
johannes  Fratres  de  Caftro  Romano,  Petrus  Zotus  de 
Lodrono  ,  Dominus  Mercabrinius  de  Caftrobarcho, 
Dominus  Azo  Aldrighetus  ,  Albertus ,  &  Dominus 
Francischus  de  Caftrobarcho, Dominus  Gibertus  Preg- 
nanus,  &  Fratres  de  SefTo,  Dominus  Ludovichus  de 
Purziliis  de  Ferovilli. 

Item  quod  didœ  Partes  videlicet  prœfati  Illuftris 
Domina  Domina  Regina,  &  eorum  Filii  majores  qua- 
tuordecim  annis,  &  prœfatus  magnificus  Dominus  Do- 
minus Bernabos  tamquàm  Pater,  &  legiptimus  Admi- 
niftrator  Domini  Malbini  Infantis  ratificare  teneantur 
prœdida,  &  infrafcripta,  infrà  duodecim  dies  à  tem- 
pore hujus  Contra6lus  celebrati,  &  quod  dida  ratifica- 
tio  facienda  prcccedat  per  très ,  vel  duos  dies  antè  pri- 
mum  terminum  foluciouis  facienda; ,  &  eodem  modo 
didi  magnifici  Domini  Verona  ratificare,  &  confirma- 
re  teneantur  prsedida  omnia  infrà  quindecim  dies  fupe- 
tiùs  nominatos,  &  hoc  cum  juramentis,  &  folempni- 
tatibus  opportunis  per  publicum  Inftrumentum. 

Et  quas  ratificationcs  prxdiétas  pradidi  Procuratores 
Magnifici  Domini  Domini  Mediolani  &c.,&  didi  Pro- 
curatores didorum  Dominorum  Verons  debeant ,  & 
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teneantur  procurâre,  &  ficri  facere  Cum  effedu,  quod  A  Wvo 
fiant  per  modum  ,  &  perfonas  fuprafcriptas  cum  fo-  •'^^'^^ 
lempnitatibus  opportunis.  I  3  70  > 

Item  eft  adum,  &  in  Pàdùm  Éxprefllim  dedudum 
pariter,  &  conventum  inter  Partes  prididas,  quod  lî 
contingcret,  quod  ablît,  impofterum,  quod  didi  Do- 
mini Verona,  feu  alter  eotum  aliquid  taccrent  ,   vet 
incurrerent  contra  formamCompolitionis,   &  Trans- 
adionis  prœfentis,  communiter  vel  divifim,   quod  eo 
cafu,  quo  apparuerit  eos  coutrafeciffe,  limul  vel  dis- 
jundim  ,   incurrant  pœnam  cerituni  rnillium  Floreno- 
rum  didis  Magnificis  Dominis  Mediolani  &c.,  &  II- 
lullri  Domina  Domins  Régine  ejus  Conforti  uni  fe- 
mel  applicandorum  ,   lalvo  quod  propter  ceflationeiH 
folutionis  hujus  termini  tantùm  non  incurrant  didam  pœ- 
nam ccntum  millium  Florenorum  unà  cum  aliis  infra- 
fcriptis    pœnis ,    &     ultrà    liceat    Magnifico    Domi- 
no Domino  Mediolani,   &  Illuftri  Conforti  ejus,  & 
eorum  Filiis,    &  cuilibet  eorum  Guerram  facere,'  & 
movere  contra  didos  Dominos  Veronœ,  &  eorum  Ci- 
vitates,  &  Fortilicia,  &  Subditos,  qua  quidem  Guer- 
ra  jufta,  &  racionabilis  cenfeatur,  &  cum  ptadidà  pce- 
nâ  centum  millium  Florenorum,  cadem  Illuftris  Do- 
mina Domina  Regina  iibi,  &  fuis  perpetuô  Succeffori- 
bus  retineat,  &  ad  eam,  &  fuos  Succefl^bres  pertineat 
totalis  quantitas,  quam  pro  tune  receperit  per  fe,  vel 
alium  ejus  nomine  de  Somma  didorum  quadringento- 
rum, &quadraginta  millia  Florenorum;  &  nihilominus 
refiduam  quantitatem  reftantem  ad  folvendum  de  didis 
trescentis  oduaginta  millibus  Florenorum  auri  folvere' 
&  fatis  facere  dida  Domina    Regina   teneantur  did'i 
Domini  Verona,  &  FidejufFores,&Haredes  ipforum, 
&  cum  pradiftis  rcmilFio,  &  quietatio  fada  per  didos 
Magnificum  Dominum  Dominum  Mediolani,  &  Illus- 
trem  Dominam  Dominam.  Reginam ,  &  iplbrum  Con-< 
jugum  Filios  de  pradidis  juribus,  rationibus,  adioni- 
bus,&  driduris  nulla  fit,  fed  ex  tune  in  anteà  fit  caffa- 
&  irrita,  &  pradiéla  jura  ad  pradidos  Conjuges,  &  ipl 
forum  Filios,  &  SuccefForcs  perpetuô  pertineant ,  Se 
pertinere  debeant  pleno  jure,  prout  &  quemadmodum 
antè  quietacionera ,  celFionem ,  &  remiflionem  pradic- 
tam,  &  ad  eos  ex  quacumque  caufâ  pertinere  pôterant, 
&debebant;  &  nihilominus  Baftita,  &  Fortilicia  pra- 
dida  tradentur  dido  Illuftri  Principi  Domino  Comiti 
Sabaudia  per  prafatum  magnificum  Dominum  Domi- 
num Mediolani  ut  fuprà  ,  ipfe  Dominus  Cornes  redde- 
re,  &  reftituere  debeat  eidem  Domino  Domino  Medio- 
lani &c.  prafata  Domina  Domina  Regina,  &  eorurti 
Succeftbribus,  &  habentibus  caufam  ab  eis  vigore    & 
ex  caufâ  Pacis  violata  pradida.     Et  hoC  in  cafu  quo 
eadem  Fortilicia,  &  Baftita  nondùra  reftituta  eftfent  irt 
manibus  diélorum  Dominorum  Verona ,  fed  adhuc  es- 
fent  in  manibus  didi  Domini  Comitis,  de,  &  pro  quiJ- 
bus  centum  millibus  Florenis  pœna  nomine  adjedis  ut 
fuprà,  ultrà  dida  trecenta  oduaginta  millia  Florenorum 
didi  Domini  Verona  fatisdare  debeant  idoneè  per  dic- 
tum  Commune  Veneciarum,   feu  fingulares  perfonas 
dida  Civitatis  fuiBcientes,  &  idoneas  ad  pradida    & 
hoc  fub  modis,  &  folempnilatibus  pradidis,  &  hoc  in- 
frà très  menfes  à  tempore  prafentis  Contraétus. 

Et  viceverfà  fi  contingeret,  quod  Deus  avcrtat,  quod 
prxfatus  magnificus  Dominus  Dominus  Mediolani  &c. 
feu  Illuftris  Domina  Domina  ejus  Confors,  aut  aliquis 
Filiorum  fuorum  rumperent,  aut  violarent  Pacem,  & 
Transadionem  prafentem,  eo  cafu  incurrant,  &  com'- 
mittant  pœnam  centum  millium  Florenorum  auri  bonî 
ponderis,  qua  fit,  &  applicetur  didis  Dominis  Vero- 
na &  caufam  habentibus  ab  ipfis  femel  dumtaxat;  <& 
nihilominus  ceflîo ,  &  remilFio  didis  Fratribus  Dominis 
Verona  fada  per  pranominatos  Magnificum  Dominum 
Dominum  Mediolani,  Dominam  Reginam  ejus  Con- 
fortem,  c'k  ipforum  Filios  de  pradidis  juribus,  ratio- 
nibus, &  driduris  ut  fuprà,  eo  cafu  fint,  &  remaneant 
in  fuis  juribus,  &  in  fui  roboris  firmitate,  absque  eo 
quod  ab  illo  tune  in  anteà  didi  Domini  Conjuges,  vel 
Filii  ipforum,  feu  caufam  habentes  ab  ipfis  quicquam 
petere  debeat,  vel  habere  in  rébus,  &  bonis  remiffis,& 
quietatis  ut  fuprà,  de,  &  pro  quibus  quantitatifaus  dic- 
torum  centum  millium  Florenorum  nomine  pœna  ad- 
jedis debeant  fatisdare  idoneè  prafati  Domini  Conju- 
ges per  Commune  Venetiarum,  vel  fufBcientes  perfo- 
nas dida  Civitatis  infrà  très  menfes  à  die  prafentis 
Contradus  numerandos;  falvo  quod  didum  tempus 
trium  menfium  non  currat,  donec  prafati  Domini  Ve- 
rona notificaverint  per  unum  menfem  antè  prafatis 
Domino  Mediolani,  vel  ejus  Conforti  qualem  fatisda» 
tionem  ipfi  Domini  Verona  dare  volucrint;  &  fi  did» 
Partes ,  vel  altéra  eorum  non  fatisdcderint  infrà  didoe 
très  menfes  ut  fuprà,  eo  cafu  Pars,  qux  non  fatisde- 
R  i  dwis. 
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Avvn   dciît,  inCufrat  in  prenam  Florenorum  deccm  millium  j 

alteri  Parti,  qux  diôam  fatisdatioiiem  dedillet,  appU- 
13  70  candorum  ;  quœ  pœna  Florenorum  decem  iniiluim 
^ y  edani  committacnr  dcinceps  fingulis  tribus  menlibtis , 
usque  quù  diifta  fatisdatio  data  tuerit,dum  tamèn  diflcc 
pœncE  l-lorenorum  decem  niillium  non  exccdant  delu- 
per  toco  ;  Ht  nihilominus  promiffiones  pœna;  Floreno- 
rum cciituni  millium  firmae  remaneant  ut  infrà  proxi- 
inc.  Que  Citisdationcs  pœnorum  pcr  utramquePartium 
adjeflarum  durarc  dcbcant  dumtaxat  per  dccem  annos 
proximè  t'uturos,  Pacc  nihilominus  perpétua  duraturâ 
etiam  cum  promiffione  pœna;  prsdictœ  centiim  millium 
Florenorum  quo  ad  principales  Partes  tantùm  pro  qua- 
libet  Parte. 

Et  quod  ex  nunc  fraSa  Pace  per  eosdem  Dominos 
Conjuges,aut  Filios  iplbrum,  vel  aliqueni  eorumdcm, 
niiiil  ulteriùs  de  iiis  ,  qua;  remanerent  ad  folvcndum 
difta:  DominsReginx  qualitercumque  prsdidi  Domuu 
Veronce  folvere  teneantur,  falvis  femper  intrafcriptis  ; 
6:  ultra  prtediâa  dida;  Badita;,  &  Fortilicia  fint,  &  re- 
marcant  perpétué  eisdem  IVlagnificis  Dominis  Veronx, 
fi,  &  ubi  pro  tune  reliitutio  libi  tadafoerit  de  ipiîs  per 
diaum  Dominum  Comitem  Sabaudi^  ;  quod  (i  tune 
fafta  non  fuerit,  cocalu  ipfas  Baftitas ,  &  tortilicia 
didus  Dominus  Conies  Sabaudije  reddere,  &  expedire 
debeat  eisdem  Dominis  Veronse,  &  caufam  habentibus 
ab  iofis  in  continenti,  poltquàm  apparuerit  Pacem,  & 
Transaaionempriv;d;61amfra6tam,aut  violatam  effe  per 
diûos  Matinificum  Dominum  Dominum  Mediolani 
&c.,  &  Dominam  Reginam,vel  Filios  eorumdem,vel 
aliquem  iplbrum  ;  &  fi  forfan  per  aliquam  diâarum 
Partiam  aliquid  fa£tum  eflet ,  vel  attentaretur  contra 
formam  Pacis  prsfentis  aliter  quàm  per  ceflationem  fo- 
lutionum  pra:diaarum,  vel  alicujus  earum,  non  prop- 
ter  hoc  intelligatur,  nec  dici  poffit  Pas  hujusmodi  ali- 
qualiter  violata  ,  dummodô  damnum,quod  propter  hoc 
fuerit  illatum,  cmendetur  per  dampnum  dantem,  vel 
alium  pro  eo ,  Parti  oftenfo  infrà  duos  menfes  à  tem- 
pera quo  fuerit  cognitum,  &  decifum  per  Confervato- 
res  Pacis  &  ad  cognitionem  diSorum  Dommorum 
Confervatorum  hujus  Pacis  inferiùs  defcriptorum,  & 
pendente  cognitione  didorum  Confervatorum ,  &  do- 
nec  cognitum  fuerit,  &  terminatum,  ipfœ  Partes  de- 
beant,  &  teneantur  omnia,  &  iingola  Capitula  Pacis , 
àContradus  obfervare;  &  fi  infrà  termmum  fupradic- 
tum  damnum  datum  non  emendaretur,  tune  intelliga- 
tur, &  dici  poffit  Pax  hujusmodi  violata, &  pœna;  prs- 
dia^  committantur,&  incurrantur  per  contra  facientes 
ut  fuprà.  .^ 

Item,  &  ut  prfediaa  melius,  &  fortius  attendantur 
per  diaas  Partes  hinc  indè  voluerunt,  &  volunt  diaœ 
Partes  pro  confervatione  Pacis  hujusmodi  eligantur  vi- 
delicet  pro  parte  Magnifie!  Domini  Domini  Mediolani 
lUuflris ,  &  Magnificus  Dominus  Dominus  Galeaz  Vi- 
cecomes  Comes  Virtutum,  Mediolani  &c.  Imperialis 
Vicarius  Gcneralis,  &  pro  parte  Magnificorum  Domi- 
norum  Dominorum  Vérone  Magnificus  Dominus  Do- 
minus Gakotus  de  Malatcflis  Arimini  &c.  pro  Sanaâ 
Romani  Ecclefiâ  Vicarius  Generalis  ;  quos  etiam  eli- 
euut,  &  nominant  de  prsefenti,  qui  iint ,  &  effe  de- 
beant  abiiidc  in  anteà  Confervatores  Pacis  prsfentis, 
cognitoresque ,  &  decifores  contentionum,  discordia- 
rum,  obfcuritatum,  &  diffidiorum,  fi  qua;  pullularent, 
vel  orirentur  inter  Partes  fuperiùs  nominatas,  &  qui 
cognoscere  debcant  ,  fi  Pax,  &  Transaaio  fuerit,  vel 
ne  aliqualiter  violata  infrà  tempus ,  &  terminum  trium 
inenfium  à  die  notificationis ,  feu  quereliE  faase  didis 
Confervatoribus ,  &  notitiae  faax  per  Confervatores 
Parti  contra  quam  fuerit  querelatum ,  computandorum, 
nifi  didus  terminus  per  diaos  Confervatores  ex  caufâ 
fuerit  prorogatus,  qui  tamen  prorogari  non  poffit  ultra 
alios  très  menfes  proximè  fubfequentes.  Que  querela 
fieri  debeat  per  Partem ,  contra  quam  faaum  eflet,  co- 
ràm  diêtis  Confervatoribus  infrà  duos  menfes  à  tempo- 
re  contrafadionis  computandos. 

Hoc  aao  quod  fi  per  prœdiaos  Confervatores  pro- 
nunciaretur ,  &  declararetur  didam  Paccm  fore  ruptam 
per  prœfatum  Magnificum  Dominum  Dominum  Me- 
diolani &c.,  vel  ejus  Coulbrtem,  &  Filios, &  penden- 
te cognitione  prœdidorum  aliqua  folutio  alicujus  ter- 
mini  lapfi  fieret  poil  contrafadionem ,  propter  quam 
pronunciaretur  didam  Paccm  fore  ruptam,  talis  pecu- 
nia  (bluta  ut  fuprà  proximè  reftituatur  prœfatis  Domi- 
nis Veronx,  &  nihilominus  alise  pœnx  committantur, 
&  hoc  in  cafibus  ,in  quibus  intelligatur  Pacem  effe  rup- 
tam absque  remedio  emcndationis  danini,  quibus  Con- 
fervatoribus didx  Partes,  &  quxlibet  ipfarum  Partiam 
dant,  &concedunt,  tcnore  pra;fentis  Inftrumenti,  ple- 
nani  &  liberam  poteftatem ,  &  liberum  arbitrium  di- 


cendi,  cogiioscendi,  &  declarandi  prout  ipfis  videbitur,  â  wv-ri 
&  illud,  quod  pronuntiaveriut,  &  declaraverint,  ipfx  ■'^^■'^O 
Partes  teneantur  inviolabiliter  obfervare;  &  fi  diaiDo-  I  l'^O 
mini  Confervatores,  vel  aliquis  ipforuin  decederet,  eo 
cafu  Pars,  cujus  eflet  Confervator,  teneatur,&  dcboat 
fubrogare  alium  loco  ipfius   infrà   duos  menfes  à  die 
obitus  iplius  inchoandos. 

Jtem  quod  fi  aliquis  de  diais  Adhxrentibus  Partium 
nomiuatis  in  prxfenti  Contradu  contrafacerct  Paci, 
quod  per  hoc  non  intelligatur  Pax  rupta,  nifi  refpedu 
talis  contrafacientis  tantùm  ,  qui  contrafacientes  te- 
neantur infrà  duos  menfes  à  lempore  declarationis  fac- 
tœ  per  Confervatores,  qui  debeant  hoc  cognovilfe,  & 
termiiiaffe  à  tempore  notificationis  eis  fadx  intïà  duos 
menfes  damnum  cmendare,  &  attentata  revocare,  qux 
nifi  adimpleverint  fint  exclufi  à  beneiicio  Pacis,  nec 
talibus  contrafacientibus  debeat,  neque  polfit  ille,  de 
CUJUS  parte  fuerit,  prxbcre  auxilium,  conlilium  ,  vel 
favorem. 

Item  concordaverunt  unanimirer  didx  Partes ,  vide- 
licet  prœnominati  Domini  Spineta  Marchio  Malas- 
pinx,  &  Guillielmus  de  liivilacquis  Procuratores,  & 
Procuratorio  nomine  didorum  Dominorum  Vero- 
nx, &  fe  faduros,  &  curaturos  cum  efledu  promife- 
runt,  quod  Gentes  ,  qus  funt  ad  flipendia  didorum 
Dominorum  Veronx ,  non  invadent  ,  nec  aliquod 
dampnum  dabunt,  nec  per  modum  Societatis,  nec  alio 
modo  prxfato  Domino  Mediolani,  di£tx  Dominx  Re- 
ginx,  Filiis,  &  Gentibus  fuis  ,  &  Ttrritoriis  ipfius 
Domini  Mediolani  ,  Confortis  ,  &  Filiorum  fuorum 
durantibus  fex  menfibus  à  data  prxfentium  numerandis. 

Hoc  intelledo,  quod  R  aliquis  ex  prxdidis  ftipendia- 
riis  traufeundo  per  Territoria  didi  Domini  Mediolani 
in  modicâ  quantitate  forfitàn  aliquod  damnum  datent, 
non  proptereà  intelligatur  contrafadum  fuiflè  promis- 
fioni  prsdidx. 

Et  verfâ  vice  prxdidi  Procuratores  Magnifici  Domi- 
ni Domini  Mediolani  &c.  nominibus  ,  quibus  fuprà , 
convenerunt,  &  fe  faduros,  &  curaturos  promiferunc 
cum  effeau,  quod  Dominus  Comes  Lucius  de  Lando, 
&  Dominus  Johannes  Hanchud ,  &  eorum  brigatx ,  qux 
cum  eis  redierunt  de  Veronenfi  Difl:riau  in  tranfitu 
Athefis ,  &  etiam  qux  funt  ad  ftipendia  ipfius  Domini 
Mediolani, Dominx  Reginx,&  Filiorum  fuorum,  non 
invadent,  nec  aliquod  dampnum  dabunt,  nec  per  mo- 
dum Societatis, nec  alio  modo  didis  Dominis  Veronx, 
Gentibus,  &Territorio  ipforum  in  Territorio  didorum 
Dominorum  Veronx,  durantibus  confimiliter  fex  men- 
fibus à  data  prxfentium  numerandis  ;  hoc  etiam  intel- 
ledo ,  quod  h  aliqui  ex  diais  ftipendiariis  didi  Domini 
Mediolani,  qui  recédèrent  de  fuis  ftipendiis,  transeun- 
do  per  Territoria  didorum  Dominorum  Veronx  in 
modicà  quantitate  forfitàn  aliquod  dampnum  darent,  " 
non  propter  hoc  intelligatur  contrafadum  fuiffe  pro- 
miffioni  prxdidx. 

Qux  omnia  fada  funt,  &  fiunt  eo  ado,  &  eâ  Lege, 
&  Pado,quod  jus  prxfentis  Contradus  didorum  qua- 
dringentorum,  &  quadraginta  millium  Florenorum,  & 
aliorum  Florenorum  decem  millium  in  anno  ad  vitam 
prxfatx  Dominx  Reginx  debendorum  ut  fuprà  promis- 
forum  didx  Illuftri  Dominx  Dominx  Reginx,  aquira- 
tur,  &  quxfitum  effe  intelligatur  didx  Domina  tan- 
tùm, &  ad  eam  tantùm  perveniant  eâ  vivente  ;  &  poft 
ejus  obitum  id  quod  reftaret  ad  folvendum  pettineat  ad 
ejus  Succeffores,  feu  habentes  caufam  ab  ea,  non  obs- 
tante  Statuto  Commanis  Mediolani  ,  quo  cavetur, 
quod  fi  qua  Mulier  rem  aliquam,  vel  jus  aliquod  acqui- 
fiverit,  conftante  Matrimonio,  quod  acquiratur  Mari- 
to,  exceptis  certis  cafibus  defcriptis  in  dido  Statuto, 
nec  alio  Jure  communi,  vel  municipal!  in  contrarium 
disponente, quibus  Statutis,  Juribus,  &  Ordinationibus 
ex  certà  fcientiâ ,  &  exprcflè  didi  contrahentcs  renun- 
ciaverunt,  &  renuntiant,  etiamfi  talia  forent,  de  qui- 
bus oporteat  fieri  mentio  fpecialis,  non  derogando  aliis 
Capitulis,  &  contentis  in  prxfenti  Pace  facientibus  pro 
ipfis  Dominis  Veronx. 

Item  eo  Paao,  quod  fi  per  aliquam  Partium  prxdic- 
tarum  occuparetur  aliqua  Civitas  alterius  Partis,  quod 
pofl;quàm  fuerit  mauifeftum  de  tali  occupatione,  ccn- 
fcatur  Pax  rupta,  &  pœnx  committantur  in  prxjudi- 
cium  contrafacientis;  Si  verô  non  Civitas,  fcd  aliquod 
Cafirum,F'ortilicia,vcl  Terra  occuparetur  ut  fuprà,  de 
qua  fit  manifeftum,tencatur  ille,  qui  taliter  occupaverit, 
reftituere  didam  Terram,  Caftrum ,  &  Fortilicia  alteri 
Parti,  &  damna  manifcfta  didâ  occaxione  data  infrà  ter- 
minum duorum  menfium;  alioquin  cenfeatur  qu5  ad 
prxjudicium  contrafacientis  Pax  rupta,  &_pœnx  com- 
mifl^x  in  prxjudicium  contrafacientis  ;  Si  verô  Gen- 
tes armigers .  alicujus  didorum  Domiuorum  Me- 
diolani, 
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diolanî,  &  Veronx  de  voluntate  Dominorum  fuorum 
invadent  hoftiliter  Territorium  alterius  Partis  pro  acci- 
piendo  aliquam  Civitatem,  vel  Fortiliciam  alterius  Par- 
tis, licèt  non  caiperinCj  &  etiamlî  Genres  alicujus  dic- 
torum  Dominorum  cum  Capitaneis,  vel  Vexillis  rêve- 
ra, &  fine  fraude  in  magna  quantitate  invadent  hoftili- 
ter Territorium  alterius ,  quod  hsc  intelligantur  de  vo- 
luntate Doniini,  de  cùjus  parte  eflent  pr^did^  Gentes, 
vel  Capitanei,  vel  Vexilla  omni  fraude  ceiTante  ut  fuprà, 
fi  Gentes  prœdiâs  ivcrinc  caufâ  accipiendi  aliquam  Ci- 
vitatem ,  intelligatur  Pax  rupta  ut  fuprà  ;  Si  ver6  caufâ 
accipiendi  Caftrum,  Terram,vel  Fortiliciam,  tune  te- 
neantur  damna  data  emendare  infrà  terminum  trium 
menlinm  ad  cognitionem  Dominorum Confervatorumj 
&  fi  emendatum  non  fuerit ,  cenfeatur  Pax  rupta  ut  fu- 
prà; fi  verô  fieret  offenfa  per  unum  ex  Partibus  princi- 
palibus  in  perfonâ  alterius,  vel  è  converfo,  tuuc  cen- 
featur Pax  rupta;  Si  verô  in  perfonas  Subditorum  fiât 
jus  per  Dominum  ofFendentis  contra  delinquentem,  & 
puniatur  toto  pofiTe,  nec  per  hoc  intelligatur  Pax  rupta, 
nec  ulla  pœna  commiflTa  ,  &  fit  ,  &  elfe  debeat  in 
cognitione  Confervatorum,&  cognitorum , fi  fuerit  du- 
bium,  utrùm  Pax  fuerit  rupta,  vel  non,  cognoscere, 
&  terminare  de  talibus  dubiis,  &  fimilibus;  Si  verô  ali- 
ter damnum,  vel  offenfa  fieret,  tune  etiam  fit  in  cog- 
nitione Confervatorum,  &  damni  reftitutio  fiât,  prout 
in  Capitulo  continente,  &  mentionem  faciente  de  Gon- 
fervatoribus  continetur,  &  pœna  non  committatur,nec 
Pax  fracta  intelligatur. 

Item  quod  A  aliqua  Partium  principalium  contraface- 
ret  alicui  ex  Adhsrentibus  alterius  Partis,  teneatur  in- 
frà duos  menfes  à  tempore  declarationis  fadtsperCon- 
fervatores  ut  fuprà  Pars  contrafaciens  damnum  datum 
emendare,  &  attemptata  revocare,  &  nullam  aliam  pœ- 
nam  incurrat. 

Item  quod  mediantibus,  &  falvis  pradiâis  fit  bona 
Pax,  &  perpétua  tranquillitas  inter  Partes  prsedia:as,& 
earum  Subditos,  Valitores,  Adjutores ,  Adhérentes, 
&  Sequaces  fuperiùs  nominatos,  videlicet  Adhœrentes, 
Valitores ,  &  Sequaces  qui  in  prsefenti  Guerrâ  Partibus 
palàm  auxilium  prœbuerunt,  vel  alteri  earumdem,  & 
qui  antè  tempus  inchoatce  Guerrs  prsfentis  non  eflfènt 
banniti,  vel  rebelles  alicujus  Partium  pradiftarum,  vel 
ejus  Subditi  ad  ejus  obedientiam  exiftentes. 

Item  quod  infrà  proximè  fcriptis  parcantur  omnes 
injuria: ,  &  ofFei^fc  per  eos  faux,  vel  illatEe  in  prœfenti 
Guerrâ  diâis  Partibus,  vel  alicui  earum,  &  reftituantur 
eis  bona  immobilia  eis  ablata  per  diSos  Dominos ,  vel 
alteram  ex  eis  in,  &  pro  pr^fenti  Guerrâ.  Quorum 
nomina  funt  hsc:  Cathelanus  de  GrifEs,  Izellinus  de 
Poncarali,  johannes  Arzellini  deTusculano,  Bertoli- 
nus  de  IVIedicis  de  Gavardo,  Bertolinus  de  Vifinancia, 
Bertolinus  de  Poncarali,  IVlanfredinus  de  Moris,  Bie- 
minus  de  Pedezochis,  Quilitus  de  Bonzanis,  Antonius 
de  Gref ,  Aymericus  de  Ciniberghis ,  Mclotus  de  Bren, 
Baroncinus  de  Locio,  Bonivefius  ejus  Confanguineus, 
Caviliata  de  Coronibus,  Carpionus  ejus  Frater,&Do- 
minus  Aymerinus  de  Lulino,  Dominus  Paganinus  de 
Panicho,  Nicholaus  de  Terciis,  Matheus  de  Lendena- 
nima,  Jordanus  de  Alticheriis,  Hsredes  quondam  Da- 
nielis  Âbuletis,  Lanzarotus  de  Sommaripa,  Benediftus 
de  Malfefino,  Nannes  Pegolottus,  Petrus  Symon  de 
Pegolottis,  Dominicus  de  Verona,  &  Jacobus  de  Ca- 
raria. 

Item  quod  omnes  offenfa,  pœnœ,  damna,  ranco- 
res,  injuria,  inimicitia;,  &  querela  hinc  indè  quafita, 
data,  &  illatx  fînt  remiiFa,  &  remiffa,  &  quod  una 
Pars  non  pofllt  alterius  damnum  abindè  in  anteà  pro- 
curare, nec  per  modum  Societatis  ,  nec  alio  quovis 
modo  ,  fed  fint,  &  remaneant  diâa  Partes  boni,  & 
veri  amici ,  &  affines ,  falvis  femper  Capitulis  fupra- 
fcriptis,  &  ipforum  quolibet. 

Item  quod  aliqua  verba  narrativa,  vel  enunciativa  po- 
fua  in  prafenti  Contradu,  qua  non  fint  de  fubftantiâ 
prafentis  Contraâus  nullum  afferant  prœjudicium  Par- 
tibus ,  nec  alicui  ipfarum. 

Item  quod  omnia,&  fingula  Capitula  prafentis Con- 
traftus,  &  contenta  in  ipfo  Contraâu  debeant  intelligi 
bonâ  fide  ,  &  fecundum-bonum  ,  &  fanum  intellec- 
tum,  omni  dolo,  fraude,  &  cavillatione  cefl^antibus. 

Quaro  quidem  Tr3nsaa;ionem,Pacem,finem,  quieta- 
tionem,remifllonem,&Concordiam,&  didorum  Pacis 
Confervatorum elcaionem,&  naminationem,&  omnia 
alia, &  fingula fupradida  difla Partes, videlicet didiPro- 
curatores  IVIagnifici  Domini  Domini  Mediolani  &c.  diétis 
nominibus  ex  unâ parte,  &pranominati  fpeSabilcs  iviili- 
tes  Dominus  Spineta  Marchio  Malaspina,  &  Dominus 
Guillielmus  de  Bivilacquis  Procuratores,&Procuratorio 
nomine  pradiâorum  Magnificorum  Dominorum  Domi- 
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norum  Verona  ex  altéra  promiferunt,&  juravcrunt,nobis  AnNÔ 
Notariis  publicis  infrafcriptis  ftipulantibus  &  recipienti- 
bus,ea  omnia, &fingula  fuprafcripta  vice,nomine,&  ad  I  ^7^' 
opus  diâarum  Partium,  &  cujuslibct  ipfarum , fuorum- 
que  Haredum,  &  SuccefiTorum  qualitcrcumque,  cau- 
famque  habentium,  &  habiturorum  ab  ipfis,&  omnium 
aliorum,  quorum  intereft,  intererit,  &  interefle  poterit 
in  futurum,  per  juramenta  fua  ad  Sanâa  Dei  Evange- 
lia  corporalitcr  praftita  diSi   Procuratores  'in  aninrias 
didorum  Dominorun^  fuorum,  &  omnes  fub  fide,  & 
legalitate  corporum  fuorum, &  fub  pœnis  aliàs  fuperiùs 
declaratis,  una  fimul  ad  invicem  altéra  alteri,  &  vicis- 
fim  folemnibus  ftipulationibus,  &  juramentis  interve- 
nientibus  hinc  inde,  &  fub  exprelîâ,  &  fpeciali  ypothe- 
câ,  &  obligatione  omnium  bonorum  didorum  Domi- 
norum Conjugum,  &  Filiorum  fuorum  ,   &  didoruiii 
Dominorum  luorum  mobilium,  immobilium,  prœfen- 
tium,  &  futurorum  quorumcumque  ratam,  ratas, &  ra- 
ta, gratam,  gratas,  &  grata,  firmam,  firmas,  &  firma 
habere  perpetuô,  &  tenere,  &  contra  non  facere  ullo 
um.quàm  tempore  quommodolibet  vel  venire,  nec  con- 
trafacere,  vel  venire  volenti  per  eos,  vel  alios  confen- 
tire,  aut  dare,  prœbere  auxilium,  confilium  aliquod, 
vel  favorem  ,  palàm  vel  apertè,  tacite    vel   expreflê, 
diredè  vel    indiredè,  vel  alio  quovis  modo;   fed  ea 
omnia,  &  fingula  attendere,  &  complète,  firmiterque, 
&  inviolabiliter  obfervare  cum  effedu  perpetuô  pro  fe, 
&  fuis  perpetuô  Succeffonbus ,  pro  ut,  &  ficut  fuperiùs 
dcscribuiitur,  omni  juris  ,   confuetudinis,  &  fadi  ex- 
ceptione  femota ,  pradidaque  omnia,  univerfa,  &  fin- 
gula ratificari,  &  confirmari  facere  didus  iVIagnificus 
Dominus  Dominus  Mediolani  &c.  per  didam  ejus  II- 
luftrem  Confortem  Dominam  Dominam  Reginam,  & 
eorum  Filios  majores  quatuordecim  annis  &c,  ut  fuprà, 
&pranominati  Domini  Procuratores  per  prœfatosMag- 
nificos  Dominos  Verona  cum  promiffionibus ,  jura- 
mentis, obligationibus,  fidei  corporum  dationibus,  & 
aliis  juris  folempnitatibus,  &  clauxulis  opportunis  in- 
frà tempus,  &  terminum  fuperiùs  declaratum,  volen- 
tes,  &  confencientes  ex  Pado  convento  Partes  prœdic- 
ta,  quod  fi  quovis  cafu,  vel  tempore  per  aliquam  dic- 
tarum  Partium  aliquid  contra  pramifTa ,  vel  pramiffo- 
rum  aliquod  aliqualiter  diceretur,  vel  fieret,  aut  fi  ali- 
cui offendenti,  vel  otfendere  volenti,  vel  dicenti,  aut 
auxilium  ,   confilium  ,   vel  juvamen  prabenti  alterutri 
Partium  in  Territoriis ,  perfonis,  rébus,  &  bonis  ipfo- 
rum praberetur  auxilium,    confilium,   vel  juvamen, 
quod  ei  fie  contrafacienri  ,   venienti ,   vel  dicenti ,  aut 
auxilium,  confilium,  vel  juvamen  prabenti  omnis  au- 
diencia  in  judicio,  &  extra,  ac  judiciorum  aditus  peni- 
tus  denegetur  tamquàm  venienti  contra  proprium  jura- 
mentum,  &  nihilominus  ipfa  omnia,  &  eorum  fingula 
femper,  &  perpetuô  fint  firma,  &  valida,  &  remaneant 
per  modum,  &  formam  fuperiùs  declaratum.     Renun- 
tiantes  dida  Partes,  &  earum  qualibet  fub  juramentis, 
fidei  dationibus ,  &  obligationibus  praditlis  omni  adioni, 
&  exceptioni  doli, mali,metus,&  in  fadum  condicioni 
fine  caufâ,  vel  ex  injuftâ  caufâ,  condicioni  ob  caufam, 
juri  dicenti,  fi  dolus  dat  caufam  contraetur,vel  incide- 
rit  in  Contradum,Contradum  rescindipofle,beneficio 
in  integrum  refiiiutionis,  Senatus  Confulto  Velleiani, 
fori  Privilegio,omnique  Juri  Canonico,(?cCivili,Con- 
fuetudini,  &  Statuto,  per  qua  contra  pradida,ve!  ip- 
forum aliquod  facere  poilèntjVel  in  aliquo  fe  tueri,  &  ma- 
xime juri  dicenti  generalem  renunciationemnonvalere, 
nifi  pracelTerit  fpecialis.  Qua  omnia  ada  fuerunt  coràm 
Illuftri  Principe, &  IVIagnifico  Domino  Domino  Ame- 
deo  Comité  Sabaudia  &c.   ibi  prafente  ,   laudante,  & 
disponente  didam  Pacem,  &  contenta  in  eâ,  &  in  om- 
nibus ,  &  per  omnia  fieri  debuiffe ,  ac  fervari  debere  pro 
ut  fuperiùs  continetur.     Adnm  Mediolani  in  aulâ  ha- 
bitationis  Magnifici,&  Excelfi  Domini  Domini  Galeaz 
Vicecomitis  Comitis  Virtutum  Mediolani  &c.  Imperia- 
lis  Vicarii  Gcneralis  fub  quadam  lobiâ  parvâ  inferiori 
pofîtâjuxtà  Cameram  cubiculariam  quondam  Magnifi- 
ci,  &  Excelfi  Domini  Domini  Galca?,  Vicecomitis  &c. 
prsfentibus  Pronotariis  Johannino  de  Cermenate  Filio 
quondam  Domini  Dionilii  Porta  Vercellina  Parochia 
Sanda  Maria  ad  Portam,  &  Johannolo  de  Antcgnate 
Filio  quondam  Poroli  Ports  nova  ParochiaSandi  An- 
dréa ad  Pufterlam  novam  ambobus  Civitatis  Mediolani 
Notariis;  &  pro  Tefiibus  Egregio,  &  Potente  Milite 
Domino  Jubleto  de  Calanth,    Domino  Montis  Oneti 
Filio  quondam  Domini  Johannis,  &  Nobiiibus  Militi- 
bus  Domino  Jacotto  Provana  Filio  quondam  Domini 
Thoma,  &  Oomino  Gorucio  de  Fronzola  Filio  quon- 
dam Egrcgii  Militis  Domini  Robcrti,   &  fapicnîe  Le- 
gum  Dodore  Domino  Calvîno   de   Sando  Gallo  de 
Pergamo  Filio  quondam  Domini  Pétri  uoto,  &  Pru- 
R  3  dente 
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AnXO    dente  viro  Vaffallrao  Boflîo  Filio  quondam  Domini  Ja- 
cobi  Cive  Mcdiolani  liiniliter  noto ,    Scr  Petrucio  de 

1^79"   Acatapaiiis  de  Cuniis  Filio  quondam  Domini  Andrei;, 
&  Axerbolo  de  Sexto  Filio  quondam  Domini  t  acii  Ci- 
ve Mediolaui  omnibus  ad  prsmilîa  vocatis,   idoneis, 
&  rogatis. 
Ego  Bâti  s  TA. 

Extrada  fiûî  frx^ir.s  Copia  à  Regifiro  iufcripto  fié 
Lhteris  V.  V.  Bernabovis  V'cecomitis  exiftente 
in  Repo  Anhivio  Ca/iri  Partie  Jov'is  Mediolani  in p.ipi- 
ro  fcripto.  Dat.  Mediolaui  die  trigejlma  menfis  Oiïo- 
bris  anni  I7i9' 

Examinavit  JoANNES  FrANCISCUS  StRI- 
G  E  L  L I U  S   Regii  Archivii  Ojjicialis^ 


G. 

5-.  Avril,  Traité  de  Mariage  entre  Ferry,  Fils  de  Jean 
Duc  de  Lorraine,  ^  Bonne  Fille  de  Ro- 
bert Duc  de  Bar.  Du  f.  d'J-vril  1375. 
Avec  la  Procuration  de  Charles  Duc  de 
Lorraine  ,  four  fommer  le  Duc  de  Bar  d'ac- 
complir ,  ou  d'annuler  ledit  Mariage.  Du  zo. 
-  jlvril  1 3P2..  [La  Véritable  Origine  des  Mai- 
fons  d'Alface,  de  Lorraine^  &  d'Autriche.  Aux 
Preuves,  pag.  1 8p.  Tiré  des  jîrchives  de  Lor- 
raine r\ 

NOus  Jean  Duc  de  Loherenne  &  Marchis  d'une 
part ,  Et  Nous  Robert  Duc  de  Bar  Marchis  du 
Pont  ,  d'autre  part.  Failbns  fçavoir  à  tous  que  nous 
par  boin  Confeil  &  mehure  délibération  fur  ce  devant 
ehue  fur  le  faiS:  du  Mariage  espéré  à  faire  &  advenir 
entre  F  E  R  R  y  Fil  de  nous  Duc  de  Loherenne  deifus- 
dit  &  Bonne  Fille  de  nous  Duc  de  Bar  deflusdit, 
Avons  fai£t  &  faifons  l'un  de  nous  à  l'autre  les  conve- 
nances que  s'enxuvent.  Premier  que  iî  toft  comme  le 
plus  jonne  desdis  Enfans  feroit  en  l'aage  de  fept  ans 
escomplis,  Nous  Duc  de  Loherenne  delfus  dit  devons 
faire  &  ferons  ledit  Ferry  noftre  Fils  fiancier  ladite 
Bonne,  &  pareillement  nous  Duc  de  Bar  deflus  dit 
devons  faire  &  ferons  ladite  Bonne  noftre  Fille  fian- 
cer ledit  Ferry  par  paroUes  de  futur  ad  caufe  de 
loyal  Mariage  advenir  entre  iceulx  Enfans,  &  au  plus 
toft  que  lesdits  Enfans  feront  aptes  à  contrahier  Mai- 
riage  par  parollcs  de  prefent,C'eft  aifçavoir  ledit  Fer- 
ry en  l'eage  de  quatorze  ans  escomplis  ,  &  ladite 
Bonne  en  l'eage  de  douze  ans  escomplis,  ou  plus 
toft  par  Droit  &  par  Dispenfation ,  perce  que  le  malice 
desdis  Enfans  poulroift  fuppleier  le  defFault  de  l'eage, 
ou  aultrement  peoit  eftre  faid  bonnement.  Nous  les 
dous  Signour  deffudia  debvons  faire  &  ferons  espolier 
&  contrahier  Mairiage  nos  dis  Enfans  par  parolles  de 
prefens,  enfemble  tel  folenncitez  comme  au  faidi  de 
celi  Mairiage  &  à  l'eftai£t  desdis  Enfans  appartenrait. 
Item,  Nous  Dac  de  Bar  delfus  diiSt  avons  donné  & 
donnons  ad  caufe  de  celi  Mairiage  auxdites  Fille  pour 
li  fes  Hoirs,  ueis  &  procrées  oudit  Mairiage,  &  pour 
ceux  qui  en  descendcrons, trois  mil  florins  de  Florence 
viefs  de  bon  or,  &  de  jiifte  poiz,  &  les  tenir  heredita- 
blement  que  li  feront  affiles,  affignées  &  délivrées  en 
noftredite  Duchief  de  Bar  ou  altre  part  en  Terre  appar- 
tenant à  nofttedit  Duchief  de  Bar,  toutevoie  en  Ro- 
man Pais  en  toute  haultour,  Nobleft"e,  Juftice,  Signo- 
ries  avecq  les  altres  profis,  &  feraiS  foiifie  la  prilie  & 
affiete  desdites  trois  mil  florine  de  Terre  par  la  Couftu- 
me  &  ufaige  de  leur  Fais  ou  l'allignation  feraiâ:  foiSes. 
Desquels  trois  mil  florine  de  Terre  Nous  Duc  de  Bar 
deffiisdit  affignerons  &delivcrons  à  noftredite  Fille  mil  & 
cinq  cens  florine  de  Terre  en  faifant&  célébrant  lesdits 
Mairiage  par  parolle  de  prefent,  &  les  altres  mil  cinq 
cens  florine  de  Terre  dcveront  eflre  &  feront  aflignées 
&  délivrées  à  noftredite  Fille  tantoft  après  noftre  decés 
par  noftre  Succeflbur  fans  moien  Duc  de  Bar.  Item, 
poulront  eftre  rechetées  lesdites  trois  mil  florine  de 
Terre  es  temps  c&  par  manière  que  feuxent.  C'eft  as- 
fçavoir  les  mil  &  cinq  cens  florine  dé  Terre  que  pre- 
mier feront  affignc?,  &  délivrez  en  fafants  lesdit  Maria- 
ge per  parolles  de  prefent  comme  dit  eft,per  nous  Duc 
Se  Bar  delfusdiâ  pour  la  Somme  de  quinze  mil  desdis 
florins  tout  à  une  fois,  tant  comme  nous  viverons,  & 
deix  ans  aprez  per  noftre  Succefl"our,  fans  moien  Duc 
de  Bar.  Et  les  altres  mil  &  cinq  cens  florine  de  Terre 
que  doient  eftre  affignées  &  délivrées  à  noftredite  Fille 


tantoft  après  noftre  deceps  comme  difl  eft  poulront  cft^-é 
reccptes  pour  la  Somme  de  quinze  mil  desdites  florins 
tout  à  une  fois  par  noftredid  Succeftbur  Duc  de  Bar, 
tant  comme  il  viverait  &  non  altrement.  Item  ,  ou 
cas  que  lesdits  trois  mil  florine  de  Terre  feroient  re- 
cheptées  ou  la  moitié  comme  dict  eft  l'argent  deccli 
refchait  dcverait  eftre  &  ferait  mis  en  acqueft  de  Terre 
tout  à  une  fois  ou  à  plufleurs  fois  aux  plus  grands  prof- 
fits  de  ladite  Fille  aux  regards  &  ordonnances  de  bon- 
nes Gens,  &  fe  tantoft  le  refchait  faid  on  ne  peoit  bon- 
nement troveir  l'acqueft  aftaire ,  en  cely  cas  l'argent  de 
ceft  refchait  fe  dcverait  conligneir  &  conflgnerait  en 
certaine  main  pour  faire  cely  acqueft  au  regard  &  or- 
donnance de  bonnes  Gens  comme  dit  eft.  Et  ce  ferait 
celle  conlignation  en  la  main  des  Juftices  de  la  Citei 
de  Reims, &  ne  poulront  ou  dcveront  ceulx  que  feront 
ceft  refchait, emander  ne  avoir  ladite  Terre  que  fe  puet 
lefcheiier  comme  dit  eft,  jusques  à  ce  que  ladite  con- 
lignation feroit  faide,  &  adonc  dés  lors  avérant  droitb 
de  la  reclameir  &  avoir,  item,  Iî  ladite  Fille  trespas- 
foit  de  ce  fiecle  fans  laxier  Hoir  de  fon  corps  procreeis 
oudit  Mairiage,  en  celi  cas  doient  &  deveront  demo- 
reir&retourneir  demoulront  &  retourneront  oudit  Du- 
chief de  Bar  lesdits  trois  mil  florins  de  Terre  que  dolent 
eftre  affignés  &  délivrés  ad  caufe  dudit  Mairi.ige  à  la- 
dite 1-^illc,  ou  ce  que  à  celle  caufe  en  avcroit  eftei  à 
délivre!  à  ladite  Fille,  ou  l'argent  de  la  conlignation 
pour  celi  refchait  fe  acqueft  n'en  eftoit  encore  faiâ,  ou 
l'acqueft  que  faifl:  en  feroit  fans  y  mettre  empelche- 
ment  ou  débat  alcun.  Item,  nous  de  Loherenne  des- 
fusdit,  avons  donei  &  ordenei,  donnons  &  ordenons 
à  ladite  Fille  ad  caufe  dudit  Mairiage  advenir  pour  & 
en  nom  de  Doeraire  efpecial  &  devis,  dous  mil  florins 
deTerre  petits  florins  de  l' lorence  viefs  deboinor&de 
jufte  pois  que  li  feront  afllfe  &  affignées  &  délivrées  en 
noftredite  Duchié  de  Loherenne  ou  altre  part  en  Terre 
appartenant  audit  Duchié  de  Loherenne,  toutevoie  en 
Roman  pais,  en  toute  haltour,  Nobleife ,  Juftice 
&  Sîgnourie  avec  les  altres  profis,  &  ferait  faite  la  pri- 
fee  &  afliette  desdits  dous  mil  florins  de  Terre  per  la 
Cuftume  &  ufagie  des  Leus  &  Païs  où  l'aiTignation  fe- 
rait faicle,  desquels  dous  mil  florins  de  Terre  Nous 
Duc  de  Loherenne  dc;fl^usdit  ou  nous  Hoirs  Ducs  de 
Loherenne  en  alîignerons  &  délivrerons  à  ladite  Fille 
mil  florins  tantoft  après  le  decez  dudit  Ferry  &  les 
altres  mil  florins  li  feront  alTignez  &  délivrez  tantoft 
après  noftre  decez  per  noftre  Succefltur  Duc  de  Lohe- 
renne fens  moyen,  &  fi  nous  trespafliens  de  ceft  fiecle 
devant  le  decés  dudit  Ferry,  en  celi  cas  deveront  es- 
tre  &  feront  aflSgnez  &  délivrez  à  ladite  Fille  lesdites 
dous  mil  florins  de  Terre  tout  à  une  fois ,  tantoft  après 
le  decés  dudit  Ferry  par  noftredit  Succeffeur  Duc 
de  Loherenne  pour  le  temps.  Mais  tantoft  en  folemp- 
nifant  ledit  Mairiage  ferait  dénommez  &  déclariez, 
fpeciffiez  &  ordonne!  le  Leu  &  la  Terre  où  Ladite  Fille 
avérait  &  perceverait  lesdiâes  mil  florine  de  Terre  pour 
fondit  Douaire,  feurement  &  fans  deflïiut,  a(En  qu'el- 
le en  puxe  meux  &  pieux  feurement  joyr  &  esploiter  fe 
le  cas  y  efcheoit.  Lesquels  dous  mil  florine  de  Terre 
revenront  &  retourneront  audit  Duchiet  de  Loherenne 
tantoft  après  le  decés  de  ladite  Fille  ou  cas  qu'elle  tres- 
palferoit  de  ce  fiecle  fans  laxier  Hoirs  dudit  Mairiage, 
lesquels  Hoirs  s'il  y  eftoit  emporteroit  la  Terre  dudit 
Doeraire  comme  fon  propre  Héritage.  Item,  nous  Duc 
de  Bar  defiTus  dit  en  foUempnilant  ledit  Mairiage  de- 
vons adhorneir,  jollier  &  eftoflSer,  adhornerons,  jol- 
lierons  &  eftofterons  noftredifle  Fille  bien  &  fouffifa- 
ment,  à  l'onour  &  félon  l'eft.ajt  de  nous  &  desdis  En- 
fans. Item,  parmey  les  convenances  deft"usdi tes  tou- 
chant le  Mariage  à  faire  ou  advenir  entre  lesdits  Fer- 
ry de  Loherenne  <&  Bonne  de  Bar,  Nous  les 
Soignours  delîusdis  nous  acquittons  pleinement  l'ung 
l'autre  de  toutes  les  convenances,  créances,  feremcns, 
peines  &  obligations  que  nous  auriens  faiiS,l'uu  à  l'au- 
tre en  tout  le  temps  paffei  dés  le  jour  dehu  en  arrière, 
touchant  le  Mariage  adonc  espérez  à  faire  ou  advenir 
entre  Henry  de  Bar  aine  Filz  de  nous  Duc  de  Bar 
deflusdit  &ISADELde  Loherenne  Fille  de  Nous  Duc 
de  Loherenne  delfusdit,  c&  voulons  que  toutes  Lettres 
&  efcripts  &  altres  enfeignemons  enfemble, tous  points 
&  obligations  que  fur  ce  ont  eftez  faiûcs  entre  nous  ou 
temps  paflei  dés  le  jour  dch.u  en  arrier  foient  dés  main- 
tenant adneanties  &  de  nulle  valour.  Item,  nous  les 
dous  Signours  delTusdis,  avons  promis  ,  creantez  & 
jurez  aux  Sainâe  Evangiles  de  Dcu  folempnellement, 
faire  pour  heflier  &  entretenir  &  escomplir  par  oeuvre 
de  faift  &  altrement  chacun  en  tant  comme  ali  touche 
&  puet  touchier  toutes  les  chofes  deflusdites  &  chacu- 
ne d'elles  bonnement  &  loyalmeut  fens  fraude  ou  fic- 
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tion  alcune,  fub  efpecial  poine  de  vingt  mil  desdits  Flo- 
rins que  celi  de  nous  ferait  encouru  de  faid ,  en  qui  le 
detfalt  feroic  trouvei  de  faire  advenir  &  escomplir  ledit 
Mariage  en  toutes  altres  chofes  touchant  celi  Mariage , 
par  la  forme  &  manière  qu'il  eft  dcfus  devifei  &  efcrit. 
Lesquels  vingt  mil  Florins  feront  acquix  à  l'autre  de 
nous  ou  à  Ion  ayant  caufe  que  ne  feroit  point  renies  ne 
deltellant  descomplir  toutes  les  chofes  delfusdittes  cha- 
cun endroit  foy  ,  pour  lesquels  mil  Florins  pourxuir 
apercevoir,  Nous  les  dous  Signours  defliisdis 
avons  obligea  obligeons  l'ung  en  main  de  l'autre,  tous 
b^ens  de  Nous  &  de  tous  noz  Subjefts,  mobles  &  non 
mobles,  prefens  &  advenir.  En  figne  de  veritei  avons 
nous  faid  mettre  nos  Grands  Seels  pendants  en  ces 
prefcntes  ,  que  furent  faites  en  l'an  de  l'Incarnation 
nollre  Seigneur  mil  trois  cens  foixante  &  dix  neuf,  le 
cinquiesme  jour  du  mois  d'Apvril.  Scellées  de  deux 
5eelz  cire  rouge  fur  doubles  queues. 

NOus  Charles  Duc  de  Loheraine  Marchis , 
Faifons  fçavoir  à  tous  que  nous  avons  fait,  cons- 
titué &  tftably  &  par  la  tenour  de  ces  prefentes  fai- 
fons, conlHtuons  &  eftabliffons  nos  amez  Chevalliers 
&  fidclles  Confeillers  Monfieur  Liebald  du  Chaftellet 
noftre  BaiUy  de  Nancey ,  &  Monlieur  Jehan  de  Ludes, 
&  chacun  d'oui   per  foy   nos   Procureurs  gênerais  & 
Meflages  efpeciaulx ,  efpecialement ,   pour  &  ou  faid 
cy  après  efcript,  touchant  un  Traité  &  Accord  per  au- 
tresfois  traitei  &  accorde!  per  feu  noftre  tres-chier  & 
amei  Signour  &  Père  Monfignour  Jean  Duc  de  Lo- 
heraine &  Marchis  quand  il  vivot  d'une  part,  &  mei 
Couiin  Monliour  Robert  Duc  de  Bar  Marquis  du  Pont 
d'autre  part,  de  &  fur  ung  certain  Mairiage  efcrei  ade- 
venir  entre  noltre  tres-chier  &  amc  Frère  Ferry  de 
Loherenne  Fil  jadis  de  feu  noftredit  Signeur  &  Père 
le  Duc  de  Loheraine,  &  noftre  tres-chicre  &  améeCou- 
line  Bonne  Fille  de  noftredit  Coufin  le  Duc  de  Bar  enfi 
comme  celuy  Traittié,  &  Accord  pueent  apparoir  plus 
plennement  par   le   contenu  de  certaines  Lettres  que 
fur  ce  furent  faittes ,   fecUees  des  Grand  Seels  de  feu 
noftredit  Seigneur  &  Père  le  Duc  de  Loheraine,  &  de 
noftre  Coufin  ledit  Duc  de  Bar  ,   &  avons  donnei  & 
concedei  &  per  ces  prefentes  donnons  &  concédons  à 
nosdis  Procurours  &  à  chacun  d'eulx  per  foy  plenne 
poiffance,  licnce,  auftorité  &  mandement  efpecial  de 
lignifier,  déclarer,  prefentcr  &  offrir  pour  &  en  nom 
de  nous,  comme  ja  per  altresfois  ait  eftei  faid  à  neftre- 
dit  Coufin  le  Duc  de  Bar  que  nous  voulons,  affedons 
&  defirons  efficacement ,  tant  &  fi  à  certes  comme  nous 
peons  entendre  ,   alTeuir ,   efcomplir  &  entretenir  en- 
vers nous  ledit  Traidiei  &  Accoid,   enfemble  toutes 
les  communeautez  ,  appartenances  ,    deppendances  & 
circonftances  quelconques  touchant  celluy  Traidiei  & 
Accord  tant  par  la  forme  &  meniere  qu'il  eft  contenu 
plus  plenement  esdites  Lettres  fur  ce  faides ,  de  faire 
obtention  &  demonftrance  d'icelles  Lettres  à  noftredit 
Coufin  s'il  luy  plait,  &  de  luy  donner  copie  d'icelles 
fe  il  le  requiert ,  de  requérir  &  accepter  leu  &  temps 
convenables  pour  entendre  &  procéder  oudit  faid  fé- 
lon ce  qu'il  appartenrat,  de  requérir  à  noftredit  Coufin 
le  Duc  de  Bar  responce  lînable  s'il  veult  procéder  avant 
outdit  faid  ou  non ,  ou  fe  il  veult  que  ledit  Accord 
foid  enterinei  de  luy  rendre  lesdites  caflees  &  adnul- 
lées  que  nous  avons  de  luy  fur  leditTraidié&  Accord, 
pourveu  qu'il  pareillement  nous  rende  les  Lettres  qu'il 
a  de  feu  noftredit  Signour  &  Père  fur  celuy  Traidei  & 
Accord,  de  faire  plenne  quidance  de  la  penne  que  fur 
ceulx  fuit  ordonné  contenue  plus  plennement  esdites 
Lettres  provehu  qu'il  nous  face  quiitance  pareille  d'i- 
celle  penne  ,   &   generallement   de  faire  autretant  en 
toutes  les  chofes  defTus  dides  ,     &  chacune  d'elles , 
&  en  toutes  lours  appartenances,  despendances  &  cir- 
conftances quelconques,  comme  nous  mesmes  en  per- 
fonne  feriens ,  faire  poulriens  &  debveriens  fe  nous  y 
eftiens  preleiit  en  prometant  loyalment  &  fur  l'obliga- 
tion de  tous  no  biens  mobles  ,    prefens  &  advenir  à 
avoir  aggreable,  ferme  &  eftable  dés  maintenant  &  à 
tousjoursmais  ,   fans  rappellcr  tout  cen  que  par  nos- 
dis Procurours  ou  par   l'un   d'eulx   ferait  dit  ,   faid, 
ordonnai  &  procurei  en  toutes  les  chofes  deffusdites, 
&  chacune  d'elles    &  en  toutes  lours   appertenances , 
deppendances  &  circonftances    quelconques   félon   ce 
qu'il   eft   cy   devifei   &   efcript.     En   figne  de   veritei 
avons  nous  faid  medre  noftre  Seel  pendant  en  ces  pre- 
fentes, que  furent  faides  en  l'an  de  l'Incarnation  nos- 
tre  Seigneur  mil  trois  cens  quatre  vingt  &  douze,  le 
vingtiesme  jour  du  mois  d'Avril.    Scellées  d'un  Grand 
Seau  de  eire  rouge  fur  double  queuif. 


DES     GENS. 
CI. 
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Bulle ,  par  laquelle  le  Pape  Clément  VII.  éta-  1 7  Avr. 
blit  (^  érige  une  partie  des  l'erré!  de  VEglife  en 
Italie  en  Royaume ,  qtt'il  nomme  le  Royaume  d' A- 
dria,  £3"  enfuit  Roi,    Louis    Duc  cC  Anjou. -^^^  i^vt. 
Donné  à  (i)  Spelunca.,   le  17.  d'Avril  (2)  1382.  «r  an- 
[G.   G.  Leibnitz.    Codicis  Diplomatici.-'""' 
pag.  23p.] 

CLemens  Epifcopus  Servus  Servorum  Dei,  cha- 
riflîmo  in  Chrifto  Filio  noftro  L  u  i)  o  v  i  c  o  Régi 
Adriae,  Duci  Andegavenfi  &Turonenfi,  ac  charifl"imi 
in  Chrifto  Filii  Noitri  Caroli  Régis  F'rancorumlUuftris 
germano  ,  falutem  &  Apoftolicam  benedidionem. 
Conftituti  in  fuprema  militantis  Ecclefis  ftatione  ab  eo, 
per  qucm  Reges  régnant ,  &  Principes  imperant ,  &  qui 
folus  habet  fuper  univerfam  Creaturam  plenitudinem 
poteftatis,  neceifehabemus,  interdum de Regnis&  Ter- 
ris iplis,  &  fpecialiter,  quœ  Romana;  Ecclcfite  juris  & 
proprietatis  exiftunt,  cum  Fratribus  noftris  ad  pacem  & 
juftitiam  populorum  perpétua  ftabilitatedifponere.  Ter- 
ras ipfas  dignitate  decorare  Regia,  &  in  earum  foliis  ad 
regimen  Gentium  fubjedarum,  quos  dignos  credimus 
fublimare;  ut  evulfis  fpinofis  vepribus  plantas  infera- 
mus  proficuas,  frudos  uberes  fuo  tempore  in  domo 
Domini  allaturas  ;  inftrutli  cœleftis  Régis  exemplo  , 
qui  terrenis  Regibus  poteftatem  tribuit,  ut  affumto  offi- 
cio  domiuandi  in  œquitatejudicent Populos,  &  dirigant 
in  Terris  libi  fubditis  Gentium  Nationes,  fitque  eorum 
voluntas  in  executione  j urtici:E ,  &  meditatio in  Lege  rec- 
titudinis  &  obfervantia  fandœ  Pacis. 

2.  Ea  propter  Terras  noftras  &  Ecclefis  Romanœ , 
quas  habemus  in  Italia  refpicientes  oculo  pietatis,  & 
confpicientes  eas  feu  habitatores  earum  rétro  jam  lapfis 
remporibus  adeo  elle  laceffitas,  &  dominantium  in  eis 
jure  &  audoritateSedis  Apoftolic»  crebra mutatiorie  ef- 
feda,  multitudine  Tyrannorum  tàm  circa,  quàm  infra 
eas  ipfas  occupare  conantium  fie  elfe  afflidas,  quodpe- 
nè  ad  exinanitionem  Clerus  &  Populus  eft  dedudus  iii 
eis  ;  nosque  utpote  Orbis  regimine  occupât!  ad  debitam 
earum  reformationem  intendere  nequeamus. 

3.  Hiis  &  aliis  juftis  confiderationibus  moti,  depra- 
trum  noftrorum  confilio  &  aftTenfu,  Terras  ipfas  vide- 
licet  Provincias  Marchiœ  Anconitanae,  Romandiols, 
Ducatus  Spoletani,  MalTse  Trabari,  uec  non  Civitates 
Bononiam  ,  Ferrariam  ,  Ravennam  ,  Ferufium,  Tu- 
dertum,  cum  earum  omnibus  Comitatibus,  Territoriis 
&  Diftridibus ,  &  omnes  alias  &  fingulas  Terras ,  quas 
ad  prœfens  nos  &  Ecclefia  Romana  in  Italia  extra  Reg- 
num  Sicilix  habemus  &  habere  debemus  ,  per  quos- 
cunque  &  quacunque  audoritate  poffideantur  feu  deti- 
neantur  ad  prsfens  ,  exceptis  duntaxat  Urbe  Romana 
cum  ejus  Diftridu  &  Provinciis  Patrimonii  Sandi  Pétri 
in  Tufcia,  Campanise  &  maritima  ac  Sabina,  feu  Rec- 
toratibus  didarum  Provinciarum  {a)  Régi  folitis  qux  '^J,^ 
Terrœ  fpecialium  commiflionum  vocantur,  noftrisque 
Succeflbribus  &  RomanE  Ecclefise  expreflè  &  fpeciali- 
ter retinemus,  in  unum  Regnum  erigimus,  ipfas  Pro- 
vincias &  Civitates  cum  earum  Comitatibus,  Diftridi- 
bus feu  Territoriis,  Dignitate  Regia  decoramus,ac  Reg- 
num Adris  ordinamus ,  ftatuimus  &  decernimus  per- 
pétué nuncupari. 

4.  Et  confiderantes,  quod  perfonam  tuam,  qui  de 
illa  prxclariflîma  Domo  Francias,  quam  benedixit  Do- 
minus ,  traxiftioriginem,  ftrenuitate,  magnanimitate  ac 
prudentia,  aliarumque  virtutum  donismultiplicibus  Do- 
minus  dignatus  eft  adornare,  proutjudex  veritatis,  ex- 
perientia  ,  ac  prsclara;  fams  prœconium  luce  clarius 
manifeftant  :  &  propterea  ipfam  perfonam  tuam  hono- 
rare  &  fublimare  volentes,  ad  honorem  Dei  Omnipo- 
tentis  Patris  &  Filii  &  Spiritus  Sandi,  beats  &  glorio- 
fx  femper  Virginis  Maris,  beatorumque  Apoftolorum 
Pétri  &Pauli,  SacrofandsRomauEcEcclefiœ,  necnon 
ad  utilitatem  Regui  feu  Terrarum  ipfarum,  pacificum- 
que  ac  tranquillum  ftatum  Incolarum  feu  habitantium 
in  Regno  feu  Terris  prxdidis,  Regnum  Adris  prsdic- 
tum,  &  omnes  Terras ,  quas  extra  Regnum  Sicilix nos 
&  Romana  Ecclefia  in  Italia  habemus  feu  habere  debe- 
mus, 

(i)  Qu'on  noraitic  aujourdMiui  Sjierlon^a, 

h)  Je  ne  (ai  comment  ccctc  date  ,  mife  par  G.  G.  Lr:br:!n.,  fc 
peut  accorder  avec  celle  qui  eil  à  la  rtii  de  certe  Bulle,  que  nous  fuivons 
ici,  3c  qui  marque  qu'elle  fut  donnée  la  première  année  du  Pontificat 
de  Climim  VU,  puis  qu'il  fut  clu  Pape  le  1 6.  Septembre ,  ;j78.  Au 
lefle  chacuB  fail ,  que  ce  Climmt  VU.  eft  mi»  au  taag  des  Antipapes. 
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A^v-Q  mus,  per  quoscumque,  &  quacumquc  accujuscumque 

"        auaoritate  poffidcautur  feu  detineantur  ad  prsfens  ;  ex- 

1:270.  ceptis  Urbe  Romana  cum  fuo  Territorio  &  Uiltrictu, 

•>     '     jr  Proviacia  patcimonii  be.ui  Pétri  iu  Tiifcia  Sabina , 

"Campania   &   maritima  ,    cum  earum  Reaoratibus  & 

Terris  fpecialium  commiffiouum  per  Reûores  didarum 

Proviuciarum  gubernari  haîlenuslblitis;  cum  dignitate, 

honore,   prirogativis,   prsceminentiis,  privilegiis,   im- 

munitatibus  &  libertatibus    quibuscumque   Regiis  ,     & 

fub  Regni  titulo  in  Feudum  perpetuum ,   feu  perpétué 

■     habendum,  teiiendum&pollidendum  tibi  tuisqueHxre- 

dibus  ex  te  légitimé,   ficut  infra  dicitur,  dcfccndenti- 

bus,  fub  infra  fcriptis  modis  c5c  conditiouibus  auiilorita- 

te  Apoftolica,   ac  de  Apoftolicse  plenitudinc  poteftatis, 

de  Fratrum  noftrorum  conlilio  &  confenfa,  conferi- 

mus  ,   concedimus  &  donamus ,   teque  Regem  Regni 

pi'Ediâi  conftituimus  &  creamus. 

5-.  Conditiones  autem  funt  1ie  :  Si  in  tuo  vel  Here- 
dumtuorura  obitulegitimumHseredem,  prout  infra  fcri- 
bitur  te  autipfos,  quod  abfit,  non  habere  contigerit, 
Regnum  ipfum  ad  Romanam  Ecclefiam  ejusque  difpo- 
fitionem  libéré  revertatur.  Defcendentes  autem  ex  te 
&tuisHeredihus,  fcilicet  Regibus,  mares àfemins,  in 
eodem  Regno  fuccedant,  fie  tamen  quod  deliberis  plu- 
ribus  maribus  in  eodem  gradu  fimiliter  concurrentibus, 
masculus  omnibus  aliis  prxferatur.  Quod  fi  Nepotem 
ex  Filio  primogenitoprœmortuocumFilio,  velNeptem 
ex  Filia  primogenita  pr^mortua  cum  Filia,  ad  fuccef- 
ceffionem  hujusmodi  concurrere  forte  contingat,  Ne- 
potem Patruo,  &  NeptemAmitîevolumusanteferri.  Si 
verô  Nepos  cum  Amita  vel  Neptis  cum  Patruo  forfan  ad 
hujusmodi  fucceffionem  concurrerint,  marem  fœminœ 
volumus  anteferri. 

6.  Si  verô  te,  quod  ablît,  fine  liberis  ex  te  légitimé 
defcendentibus  mori  contigerit  ;  poflit  tibi  in  Regno 
praediào  fuccedere  unus  de  defcendentibus  ex  Regiâ 
ftirpe  Regum  FrancÎE  mafculus  dumtaxat  ,  quem  tu 
■^uandocumque  ad  fucceffionem  hujusmodi  qualitercuu- 
«jue  duxeris  nominandum;  &  fi  te,  quod  abfit,  absque 
liberis  ex  te  légitimé  procreatis  &  nullo  per  te  de  ftirpe 
\pr£efata  Regum  Francice  ad  fuccefllonem hujusmodi no- 
.minato,  ut  didum  eft,  ve!  etiam  nominato,  Ç\  ipfum 
per  te  nominandum,  fine  liberis  mori  contigerit,  Reg- 
num ipfum  ad  Romanam  Ecclefiam  ejusque  difpoli- 
ttonem  libéré  revertatur.,  Sed  fi  aliquem  de  aliis  Suc- 
ceflbribus  tuis  Regem  vel  Reginam  Adriœ  fine  proie  lé- 
gitima fui  corporis  mori  contigerit,  in  futurum  fucce- 
dent  fibi  fervatis  gradibus ,  fi  fuperftites  fuerint  hîE  per- 
fbna:  videlicet  Régis  vel  Regins  fine  proie  légitima  fui 
corporis decedentis,  FratervelSororacCoUaterales  fu- 
periores,  mares  &  femins,  utpote  Patrui  &  Avunculi, 
Amitîc  &  Materter»,  &  furfum  usque  ad  quartum  gra- 
^  dum  dumtaxat.  Collatérales  etiam  inferiores  fuccedent 
'^  fimiliter  mares  &  feminœ,  utpote  Nepos  vel  Neptis  ex 
Fratre  vel  Sorore,  &inferius  usque  ad  eumdem  tantum- 
modo  quartum  gradum. 

7.  Quod  autem  de  Feminis  refis  linese  &  collatera- 
lium  fuperius  exprefllim  ,  intelligimus  tàm  de  nuptis 
quàm  etiam  innuptis ,  dummodo  nuptse  fint  fidelibus  & 
Ecclefi»  Romans  devotis  :  &  ficut  inter  has  perfonas 
collateralium  linearum  ad  fucccfllonem  hujusmodi  ve- 
nientes  gradus  fervari  volumus  ut  fcilicet  prior  gradus 
pofteriori  gradui  prœferatur;  fie  &  in  eodem  gradu  plu- 
ribus  concurrentibus  priorem  natu  &  marem  femins  in 
hujusmodi  fucceffionibus  volumus  anteferri. 

8.  Perfonarum  autem  ipfarum  nulla  fuperftite,  Reg- 
num ipfum  ,  ficut  praîdicitur  ,  ad  Romanam  Eccle- 
fiam &  ejus  difpofitionem  libéré  revertatur.  Quod  fi 
forte  deficientibus  mafculis  contingat  feminam  innup- 
tam  in  Regno  ipfo  fuccedere,  illa  maritabitur  perfons 
quoe  ad  ipfius  Regni  regimen  &  dcfenfionem  exifiiat  ido- 
nea.  Romani  Pontificis  tamen  fuper  hocconfiliorequi- 
fito;  nec  nubct  nifi  viro  Catholico  &  Ecclefiœ  Roma- 
ns 'dcvoto  ;    &   fi  contra  hoc  fccerit ,    licebit  eidem 

'  Romano  Ponlifici  contra  ipfam  ad  privationem  fine  fi- 
gura judicii,  &  absque  omni  juris  folemnitate,  in  qua- 
cunque  state  femina  ipfa  confiftat,  procedere,  fi  hoc 
ei  vidcbitur  expedire.  In  Regnum  verô  pnEdiflum  nul- 
lus  fuccedet,  qui  non  fuerit  de  légitime  Matrimonio 
procreatus. 

9.  Ad  hsc,  tam  tu,  quam  tui  in  Regno  hujusmodi 
Heredcs  Regnum  prEdiftum  nuUatenus  dividetis,  fed 
femper  illud  unus  tantum  fub  ipfis  modis  &  conditioui- 
bus immédiate  &  in  capite  ab  Ecclefia  Romana  tenebit. 
Tu  autem  Romana;  Ecclefia:  &  nobisrecipientibus  juras 
ad  prxfens  ac  modo  fimili  tàm  tu  quam  tui  in  Regno 
hujusmodi  Succefibres  euilibet  Romano  Pontifici,  qui 
pro  tempore  fuerit ,  Juramentum  fidelitatis  prsftabitis, 
&  Homagiura  ligiuai  facietis,  &  pradifta  juramentum 


&  Homagium  faciendomentionemdeprxfcntibusLitte-    a,, 
ris  facietis  in  hune  modum.  "' 

10.  Ego  Ludûvicus  Uei  gratia  AdriiB  Rex  plénum  &  I  2 
ligium  Vailallagium  faciens  Ecclefix  Romanœ  pro  ^ 
Regno  Adriœ  praifato,  ab  hac  hora  inantea  tidelis  & 
obediens  ero  beato  Petro  &  Domino  meo  Domino  dé- 
menti Papae  fuisquc  Succelforibus  canonicé  intrantibus, 
fandsque  Romana;  Apollolicx  Ecclefiœ;  non  ero  in 
confilio,  aut  confcnfu  vel  fafto,  ut  vitam  perdant  aut 
menibrum  ,  aut  capiantur  mala  captione;  confilium, 
quod  mihi  credituri  funt  per  fe  aut  Nuntios  fuos  velpec 
Litteras  **  ad  eorum  damnum,  illud  pro  polfe  impe- 
diam,  &  fi  impedire  non  polfum,  illud  eis  figuificare 
curabo.  Papatum  Romanum  &  Regalia  Sandi  Pétri 
tàm  in  Regno  Adriac  pra:diCto ,  quàm  alibi  exiftentia, 
adjutor  eis  ero  ad  defendendum  &  retinendum,  ac  re- 
cuperandum  &  recuperata  manutenendum  contra  om- 
nem  hominem.  Univerfas  conditiones  contentas  in 
prEefcntibus  Litteris  plenarié  adimplebo  &  inviolabili- 
ter  obfervabo  ,  nec  uUo  unquam  tempore  veniam 
contra  illa  :  Sic  me  Deus  adjuvet  &  ha:c  fanda  Dei 
Evangclia. 

II.  Hujusmodi  autemHomagium  facere  &  Juramen- 
tum fidelitatis  prîeftare  tu  &  ditti  tui  Heredes  fecundum 
prsefcriptam  formam ,  fi  Romanus  Pontifex  in  Italia fue- 
rit infra  fex  menfes,  fi  verô  extra  Italiam  ipfum  efle 
contigerit  infra  annum  ,  poftquam  Regni  dominium 
adepti  fueritis,  teneamini  ;  &  fingulis  ipfis  Succelîori- 
bus  noftris  &  eidem  Romanx  Ecclefia:  renovabitis  tam 
ipfum  homagium  quàm  hujusmodi  juramentum.  In 
optione  autem  &  beneplacito  erit  Romans  Ecclefis, 
te  &  lieredes  tuos  vocare ad  prœflandum  pcrfonaliter  Ju- 
ramentum fidelitatis  &  Homagium  ligium  Romano 
Pontifici  &  Ecclefiœ  Romanœ  prœdifta;,  dummodo  ad 
hoc  vobis  locum  tutum  ihtuant  &  affignent  :  vel  ali- 
quem Cardinalem  ipfius  Ecclefias  Romans,  aut  alium, 
qui  vice  Romani  Pontificis  Juramentum  juxta  eamdeni 
formam  &  Homagium  recipiat  deftinare. 

12.  Tu  quoque  nobis  &  Ecclefis  Roman»  in  noftris 
manibus  juras  ad  prasfens,  te  ad  hocfpecialiter  obligan- 
do  ;  &  tam  tu  fingulis  noftris  Succeflbribus  ac  prsdidîE 
Ecclefis,  quam  tui  in  dido  Regno  Heredes,  nobis  & 
fingulis  noftris  Succefforibus  &  prsdids  Ecclefis , 
quando  prsftabitis  hujusmodi  Juramentum  fidelitatis  ju- 
rabitis,  vos  ad  hoc  fpecialiter  obligantes. 

13.  Quod  fi  contigerit  pro  tempore  vos,  feuveftrum 
aliquem,  in  Regnum  Romanum  feu  Alamannis  vel 
Teutoniœ,  feu  in  Regem  vel  Dominum  Lombardis, 
aut  majoris  partis  ipfius  Lombardis  eligi,  feu  qualiter- 
cumque  nominari  vel  affumi,  vobis  feu  aliquo  veftrum 
per  vos,  vel  aliàs  quovis  modo  pro  vobis,  vel  aliquo 
veftrum  quocumque  ftudio  vel  aliàs  procurantibus,  feu 
fine  veftra  vel  veftrum  alicujus  procuratione  ad  procu- 
rationem  alterius  cujuscumque,  feu  fine  procuratione 
alicujus,  motu  proprio  Principum,  vel  aliorum  feu  al- 
terius cujuscunqiie  ad  quos  feu  quem  eledio  hujusmo- 
di, nominatio  feualfumtio  noscitur  pertinere,  feu  aliàs 
quomodocumque  vel  qualitercunque  :  vos  eledioni  feu 
nominationi  aut  affuroptioni  hujusmodi  nullatenus  con- 
fentietis,  nec  de  Regno  hujusmodi  Romanis,  Alaman- 
nis,  feu  Teutonis,  aut  de  Regno  feu  Dominio  Lom- 
bardis,  feu  majoris  partis  ipfius,  de  ipforum  Regno-  • 
rum  vel  eorum  alterius  regimine  vel  adminiftratione  in 
toto  vel  in  parte  aliqualiter  vos  intromittetis,  nifi  priùs 
is  veftrum  qui  fit  cledus,  nominatus  fuerit  vel  afTump- 
tus,  in  manibus  Romani  Pontificis,  vel  illius  quem  ad 
hoc  idem  Romanus  Fontifex  duxerit  deputandum ,  Fi- 
lium  fuum  fuccefTurum  in  Regno,  vel  Filiatri,  fi  forte 
Filium  non  haberet,  cujuscunque  fuerit  statis  emanci- 
pet  &  Regno  renuntiet,  nihil  juris  in  eo  retinens  clam 
vel  palàni  nec  cujuslibet  etiam  poteftatis  ;  nec  ipfum 
Filium  feu  Filiam  ad  aliquod  fervitium,  feu  fubfidium 
faciendum,  juramento  vel  voto,  ftipulatione  vel  pado 
fibi  vel  fuis  Succelforibus  adftringat,  ficque  fadus  Fi- 
lins vel  Filia  fui  juris,  ab  eodem  Romano  Pontifice, 
vel  alio  deftinato  ab  ipfo  protinus  inveftiatur  de  Regno, 
ad  cujus  Succeflîonem,  fi  forte  decederet  fine  liberis, 
nullo  umquam  tempore  Pater  veniat  Imperator  ,  vel 
Rex  alicujus  prsdidorum  Rcgnorum.  Sed  fi  Imperio 
vel  Regno  &  omnibus  qus  ad  ipfum  Imperium  feu  Reg- 
num pertinent  idem  Pater  renuntiare  voluerit,  &  Reg- 
no Adris  prsfato  tantùm  eft"e  contentus,  poft  renun- 
tiationem  liujusmodi  ad  illius  Succeifionem.  libère  ad- 
mittatur:  &  tune  ab  ipfo  Romano  Pontifice  vel  alio  De- 
putato  inveftituram  recipiat  Regni  prsfati. 

14.  Qus  verô  de  Filio  dicuntur  vel  Filia,  ut  videli- 
cet eis  poffit  fubobfervationeprsmifl"aàPatre,  ad  Impe- 
rium vel  Regnum  Romanum ,  vçl  Alamannis,  feu  Reg- 
num vcl  Dominium  Lorabardi»  viinseunte  Regnum 

di= 
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AnNO    ^'™"';   'î  ^^^  liberos  non  habeat,  in  aliis  perfonis,  | 
■'*  qiias  fupra  diximus,  liberis  non  extantibus,  in  Regno  | 

I  î  79'  'P'-''  '^dris  poire  fucccdere  li  aliqua  perlonarum  praedic-  j 
^  '  tarum  fuperlles  fuerit,  obfervetur;  excepto  dumtaxat  ] 
emancipationis  ardculo,  quîe  in  Iblis-ipfis  perfonis  pro- 
cédera potcft ,  quœ  capaces  emancipationis  exiftunt  ra-  1 
tione  pateruE  poteftatis;  nec  ni(i  de  Romani  Pontificis, 
qui  pro  tempore  fuerit,  licentia  fpeciali;  nec etiam poli 
obtentam  licentiam,  nilî  formam,  conditiones  &  mo- 
dos  in  conceffione  licentis  exprelfatos  plenariè  adim- 
plendo  ;  &  li  contrarium  ,  quod  ablit ,  feceritis ,  yel 
vellrûm  aliquis  faceret,  nos  eleâioneni,  nominatio- 
nem  &  alfumptionem  hujusmodi,  ac  prsftationem  con- 
fenfus ,  tamquam  contra  tenorem  prslentis  Contraflius, 
te  ad  hoc  pro  te  &  lingulls  tuis  in  Regno  ipfo  Succelfo- 
ribus  fpecialiter  &  exprellè  confentiente,decernimus  ir- 
ritas &  inanes  :  decernentes  ut,ocGa(îone  taliseleftionis, 
nominationis  feu  alTumptionis ,  de  Regimine  vel  admi- 
nillratione  Imperii  vebRegnorum  hujusrnodi  Romani, 
AlemanniîE  feu  Teutonix  ,  vel  Regni  feu  Dominii 
Lombardiœ  vel  ipfius  majoris  partis  vos  vel  veftrûm  ali- 
quis intromittere  non  valeatis  ;  &  fi  contra  feceritis  vel 
aliquis  veftrûm  fecerit,  eleâioni,  nominationi,  vel  as- 
fumptioni  hujusmodi,  (nifi  prius  Regno  per  modum 
prxmilfum  dimiflb ,  vel  nifi  de  licentia  Rofnaui  Ponti- 
ficis) confentiendo  ,  &  adminillrationi  Imperii  vel 
Regni  Romani,  Alemanni^  feu  Teutoniae,  five  Regni 
feu  Dominii  Lombardiœ  vel  iplius  partis  majoris  pro 
parte  vel  pro  toto  vos  immiscendo:  eo  ipfo  cadatis  à 
jure  Regni  Adrix  prœfati,  &  ad  Romani  Pontificis,  qui 
pro  tempore  fuerit,  &  Ecclefis  Romans  dispofitionem 
libéré  revertatur. 

If.  Cseterum  û  contigerit  aliquem  de  veftfîs  Heredi- 
bus ,  qui  defaerent  in  Regno  fuccedere  memOrato ,  in 
Imperatorem,  vel  Regem  Romanias,  aut  Alemannise 
feu  Teutoniï,  vel  in  Regem  feu  Dominum  Lombar- 
dfœ  vel  majoris  partis  eligi,  nominari,  vel  alfumi,  an- 
tequam  Regni  hujusmodi  fibi  Succeffio  deferretur,dum 
caius  Succeffionis  ipfius  Regni  Adris  obvcniet,  nulla- 
tenus  Succeffionem  ipfius  Regni  acceptet,  nec  pofles- 
fionem  nanciscatur  ejusdem,  nec  de  ipfius  Dominio, 
cura,  adminiftratione  vel  regimine  per  fe  yel  alios  ali- 
qualiter  fe  intromittat,  nifi  prius  Imperio  vel  Regno 
KomanÎB,  Alemannis  feu  Teutoniae  vel  Regno  feu 
Dominio  Lombardiœ  vel  majoris  partis  ipfius, ad quod- 
cunque  eorum  eleâus ,  nominatus  fuerit  vel  alfumptus, 
&  omni  juri  fibi  compétent!  in  ipfo  vel  eis,  verbo  & 
faâo  omninô  renuntiet,  &  nec  de  jure  nec  de  fafto  il- 
lud  gerens  vel  retinens  omninô  dimittat,  ipfum  nuUo 
umquam  tempore  refumpturus ,  nifi  de  Romani  Ponti- 
ficis licentia  fpeciali:  alioquin  cadat  ab  omni  Succes- 
fione  &  Jure,qus  in  Regno  prsefato  fibi  compettret  ip- 
fo faSo  ;  ita  quod  ipfum  Regnum  ad  Romanam  Eccle- 
fiam  ejusque  dispofitionem  libéré  revertatur. 

i6.  Si  verô  aliquem  de  veftris  Heredibus  ,  qui  in 
Regno  deberent  fuccedere  memorato  in  Imperatorem 
vel  Regem  Romanix,  aut  AJemannias  feu  Teutonis;, 
vel  in  Regem  feu  Dominum  Lombardia;,  vel  majoris 
partis  ipfius  contigerit  eligi,  nominari  vel  afllimi,  ante- 
quam  fibi  Regni  Succeflio  deferretur  &  ipfe  Imperio, 
Regno  Romanix,  Alemannix  feu  TeutoniE,vel  Lom- 
bardis  voluerit  elfe  contentus;fic  quod  in  Regno  Adrice 
praediéto  nuUum  velit  fibi  jus  quomodolibet  vendicare; 
tune  quando  cafus  Succeffionis  obveniet,ad  illum  pro- 
ximc  fequens  in  Succeffionis  gradu  fecundum  formam 
fuperius  annotatam,  dummodô  fuperftes  fit  aliqua  de 
perfonis ,  quas  fupra  diximus  poife  fuccedere  in  Regno 
prsfato  Adriœ,  fuccedat ,  aliàs  ad  Romanam  Eccle- 
iîam  ejusque  dispofitionem  plenè  &  libéré  rever- 
tatur. 

17.  Quod  û  non  exftantibus  masculis  femina  in  eo- 
dem  Regno  fuccefferit,  quœ  maritata  non  eflet,  illa  Im- 
peratori  vel  Régi  Romanis,  feu  in  Imperatorem  vel 
Regem  Romanum  eleâo,  aut  Régi  feu  eleâo  in  Re- 
gem Alemannis  feu  Régi  vel  Domino  Lombardis  aut 
in  ejus  Uominum  aut  Regem  eleflo,  aut  majoris  partis 
,     ,  ipfius,  numquam  matrimonialiter  copuletur,  c5c  i]  con- 

trarium fccerit,  eo  ipfo  cadat  à  Regno  Adris,  maneat- 
que  iplius  jure  prorfus  privata,  ipfo  Regno  ad  eamdem 
Ecclefiam  devoluto.  Si  verô,  non  extantibus  mascu- 
lis, femina  in  Regno  hujusmodi  fucceffura.  antequàm 
hujusmodi  Succeffio  deferretur  eidem,  fuerit  matrimo- 
nialiter copulata  Imperatori,  vel  Régi  Romanix,  aut 
Régi  Alamannice,  feu  in  Regem  aut  Dominum  Lom- 
bardia: eleâo  vel  alTumto,  non  fuccedat  in  Regno 
Adrix  prsdiclo,  fed  ad  illas  perfonas  fervatis  gradibus 
Regnum  perveniat,  quas  prxnotavimus  in  Regno  polie 
fuccedere,  fi  Régi  prxmortuo  liberi  non  fuperlint  :  cum 
noftrx  intentionis  exiftat,  ut  prxfatum  Regnum  Adrix 
ToM.  II.  Part.  I.- 
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Imperio  aut  Regno  Romanix  vel  Alemannis,  aut  Reg-  À  KKG 
no  vel  Dominio  Lombardix  aut  ejus  majoris  partis, 
nullo  umquam  tempore  fubjiciatur  ,  vel  quod  ipfuni  I  Î79« 
Regnum  Adrix  cum  Imperio,  vel  Regno  Romano  aut 
Alemannix,  vel  cum  Regno  feu  Dominio  Lombardis 
prxdiâo  quomodolibet  in  unam  perfonam  uniantur,  ut 
fcilicet  unus  &  idem  limul  fit  Imperator  &  Rex  Adrix, 
vel  Rex  Romanix,  aut  Alemannix  ,  feu  Lombardix, 
&  Kex  Adrix.  Et  fuper  hoc  articulo  cavebitur  tam  fer 
pœnas  fpirituales,  quam  alias  idoneas  cautiones;  quo- 
modocumque  hoc  Romanus  Pontifex  duXerif  requi- 
rendum. 

18.  Ad  hase  volentes  ut  ipfum  Regnum  Adrix  nullo 
tempore  careat  legitimo  defenfore;  Volumus  &  Apoflo- 
licaauftoritate  ordinimus,  ut  fi  in  Regno  hujusmodi 
fuccedens  xtatis  decem  odo  annorum  fuerit, libéré  ad- 
minillret;  fed  quamdiu  minor  fuerit,  tam  iplè  quam 
Regnum  in  baillio  &  cuftodia  Romanx  iîcclefix  ma- 
neat ,  donec  Rex  ipfe  compleverit  prxdiâam  xtatcni  ; 
fruftibus  &  emolumentis  ipfius  Regni ,  eX  quibus 
fumptus  neceffarii  faciendi  pro  Statu  Régis  &  ipfius 
Regni  cuftodia  deducantur.  Régi  confervandis  eidem, 
&  lucri  alterius  ratione  hujusmodi  cuftodix  non  ces- 
furis. 

19.  Tu  autem  &  tu!  in  Regno  prxfato  Adrix  Here- 
des  in  Urbe  Romana,  aut  ejus  Territorio  vel  Diftriftu, 
aut  in  Provinciis  Patrimonii  beati  Pétri  in  Tuscia,  Sa- 
bina,  Campania,  vel  IVlaritima,  aut  in  Terris  fpecia- 
lium  Commiffionum,  qux  per  Reflores  didarum  Pro- 
vinciarum  folitx  funt  gubernari ,  aut  aliis  Domaniis  feu 
Feudis  ipfius  Romanx  ixclcfix  ubilibet  conftitutis,  ex 
Succeffione  vel  Legato  aut  quocUmque  alio  Jure, Titu- 
lo  vel  i  .ontradu ,  nihil  umquam  vobis  acquiretis,  vel 
vind'cabitis  ,  recipietis  ,  habebitis  vel  retînebitis,  feU 
poteritis  acquirere,  vindicare,  habere,  recipere,vel  re- 
tinere:  nuUam  etiam  Poteftariam,  Capitaneam,  Redlo- 
riam,  vel  alium  honorem,  nuUamque  Dignitatem  feu 
Poteftatem  Senatoriim ,  vel  quamcumque  aliam  Admi- 
niftrationem,Commendam,vel  quodcumque  aliud  Of- 
ficium  recipietis,  habebitis,  vel  retînebitis  ;  feu  recipe- 
re,  habere  vel  retinere  poteritis  in  eisdem. 

20.  Prxfatam  etiam  Urbem,  aut  Provincîam  Patri- 
monii beati  Pétri  in  Tuscia,  Sabinam,  Campaniam, 
vel  Maritimam,  nec  Terras  fpecialiumCoriimiffionum 
prxdidas,  aut  earum  vel  ipfarum  alicujus  partem  non 
occupabitis,  nec  occupari  facietis  nec  in  eis  offendctis , 
vel  quomodolibet  moleftabitis  Romanam  Ecclefiam, 
aut  moleftari  facietis  :  quod  fi  contrarium  feceritis ,  & 
moniii  vel  requifiti  per  Romanum  Pontificem;  vel  R 
commode  requiri  vel  moneri  nequiveritis,  juxta  ipfius 
Romani  Pontificis  alTertionem  vel  didum,  poftquam 
ipfe  publiée  &  folemniter  de  hoc  vos  monuerit,  iufra 
fex  menfes,  habita,  acquifita,  vindicata  vel  capta  hu- 
jusmodi rcaliter  &  de  fado  non  dimiferïtis,  ea  poftmo- 
diim  nullatenus  repetituri;  vel  fi  à  prxfatis  molcftatio- 
nibus  ,  inquietationibus  &  impedimentis  omninô  non 
dertiteritis,  feu  fi  per  vos  vel  alios  pro  Vobis  occupata 
feu  invafa  non  reftitueritis  intégré  &  pcrfedè;  eo  ipfo 
ab  ejusdem  Regni  jure  cadatis  totaliter,  ipfumque  Reg- 
num prorfus  amittatis,  &  ad  Romanam  Ecclefiam  li- 
béré devolvatur.  Quod  fi  reftitueritis  occupata,  nihir 
lominus  de  univerfis  injuriis  &  damnis  illatis  ad  man- 
datum  Romani  Pontificis  ad  plénum  fatisfacere  de- 
beatis. 

21.  Alii  verô  Heredes  veftri,  qui  non  funt  fucceffii- 
ri  in  Regno,  fi  in  Urbe  &  aliis  Terris  prxdiilis  aliquid 
acquirere  ve!  vindicare,  recipere,  vel  retinere  ex  quo- 
cumque  titulo  ,  vel  Capitaneam  vel  Poteftariam,  aut 
quodcumque  aliud  Ofiicium,prxeminentiam  vel  hono- 
rem in  eisdem  acceptare,  recipere,  vel  retinere  prx- 
fumpferint  ;  aut  fi  aliquas  de  prxdidis  Provinciis  five 
Terris,  aut  earum  a'.iquam  vel  per  fe,vel  per  alios  oc- 
cupaverint,  vel  fecerint  occupari,  aut  li  Romanam  Ec- 
clefiam moleftaverint  in  eisdem;  6  moniti  vel  requifiti 
aut  (fi  fecundum  diduin  vel  alfertionem  Romani  Pon- 
tificis moneri  vel  requiri  non  poffint  commode)  poft- 
quàm  ipfe  Romanus  Pontifex  eos^  publiée  &  folemniter 
monuerit,  infra  fex  menfes,  habita,  acquifita,  vendi- 
cata  quocumque  titulo  vel  caufa  non  dimiferint,  vel  fi 
à  prxfatis  moleftationibus  vel  inquietationibus  quibus- 
cumque  non  deftiterint ,  feu  fi  occupata  vel  invafa 
plcnè  non  reftituerint;  eo  ipfo  Sententiam  Excommu- 
nicationis  incurrant,  &  nihilominus  ipli  vel  eorum  pos- 
teri  in  petpetuum  non  poffint  in  Regno  ipfo  fuccedere, 
l\  ipfis  in  cafu  aliquo  eadem  Succeffio  deferretur,  fed 
ab  illo  tanquam  indigni  prorfus  &  totaliter  excludan- 
tur;&  nihilominus  ille,  qui  tune  ejusdem  Regni  Adriîe 
gubernaculis  prxfideret  **  Romano  Pontifie!  patenter 
&  cum  eftedu  affiftere  teneatur. 

S  a,  Rurfas 
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AnNO  ^^'  Rirais  cam  non  expédiât  Romanse  Ecclefis 
ejusdein  Feuda  in  unam  pcrlbnam  uniri,  volumus  & 
I?7Q,  te  pro  te  &  tuis  Succeiroribus  univerfis  expreflè  con- 
fentiente ,  disponimus  &  irrcfragabiliter  ordlnamus ,  ut 
tu  vel  tui  in  pofterum  Succelfores  in  Regno  hujusmo- 
di,  Régi  feu  Reginx  Sicilise,  qui  pro  tempore  fuerit  in 
Regno  iiiciliE  6c  Terris,  quod  &  quas  ab  Eccleiia  Ro- 
inaiiî  tenet  in  Feudum,  ex  quacumque  caufa,  jure  live 
titulo  non  poffitis  fuccedert;,  vcl  alias  ad  didti  Regni 
SiciliE  &  didlarumTerrarum  Dominium  vel  Succemo- 
nem  venire;  nec  è  converfô  fcilicet  Rex  Sicilii,  qui 
pro  tempore  fuerit,  tibi  vel  alicui  tuorum  in  Regno 
Adriï  prsdido  Hcredum,  ex  quacumque  caufa,  jure 
five  titulo  non  poffit  fuccedere,  vel  aliàs  ad  didi  Regni 
Dominium  vel  Succeffioncm  venire.  Quod  (i  contin- 
geret,  ut  propter  propinquitatem  generis,vel  aliàs  Rex 
vel  Regina  Sicilix,  Régi  vel  Regins  Adrix  deberet  in 
Regno  fuccedere,  vel  e  converfô,  Succeffio  hujusmo- 
di  ad  fequentem  in  gradu,illum  videlicet  qui  déficiente 
Rege  vel  Regina  Sicilis  elTet  fucccflurus  Régi  AdriiE  vel 
è  converfô,  qui  fcilicet  déficiente  Rege  vel  Regina  A- 
driae  effet  fucceffurus  Régi  Sicilip,  Succeffio  hujusmo- 
di  transferatur  *  *  Pafta  infeudationum  poffint  fuccede- 
re in  eisdem  Regnis  :  aliàs  ad  Romanam  Ecclefiam  & 
ejus  dispofitionem  ipfum  Regnum,  de  cujus  Succeffio- 
neagîtur,  libéré  devolvatur,  non  movebitis. 

17:  Prsterea  tu ,  nec  aliquis  tuorum  in  Regno  Suc- 
cellorum  pro  te  vel  alio  quocunque,  ex  quacumque 
caufo,  titulo  vel  occafione  Guerram  vel  aliam  per  viam 
faéli  quamlibet  novitatem  contra  Regem  tiicilise,  qui 
pro  tempore  fuerit,  Vafallos,  Subditos  vel  Valitores 
iplius,  qui  de  ipfo  Sicili^  Regno  exiftant,  fac  etis:  nec 
facienti  alteri  dabitis  auxilium ,  confilium  vel  favorem  ; 
nec  ipfe  Rex  Sicilia;  contra  te  feu  aliquem  tuorum  in 
ipfo  Regno  Heredum,  Vafallos, Subditos  vel  Valitores 
tuos,  &  ipforum  tuorum  Heredum,  qui  de  ipfo  Regno 
exiftunt;  fed  fi  quid  diffenfionis,  quseftionis  vel  quere- 
lae  inter  vos  Reges  fcilicet  Adriffl  &  Sicilia:  contingeret 
exoriri;  Regum  Dominus  adeatur,  qui  Romanus  Fon- 
lifex  vobis  Regibus, per  concordiae  vel  litigii  viam,  feu 
aliàs, ut  fibi  videbitur,  juftitiam  adminidret.  Si  autem 
contra  aliquem  veftrorum  yafallorum  feu  Subditorum 
ex  quacumque  caufa  qualiscumque  per  alterum  Re- 
gum prcediiSorum  querimonia  proponatur  ;  is  Regum 
pro  miniftranda  juftitia  adeatur  ,  Contra  cujus  Subdi- 
tum  vel  Vaffallum  fuerit  querimonia  deferenda  ;  qui  fi 
diftulerit  juftitiam  miniftrare,  Romanus  Pontifex  ejus- 
dem  Régis  fuppleat  negligentiam  feu  defeôum. 

14  Si  autem  tu  vel  aliquis  tuorum  in  Regno  Adriœ 
praefato  Hœredum,  contrarium,  quod  abfit,  attentavc 
ritis  contra  Regem  Siciliœ,ejus  Subditos  vel  Vafallos, 
Guerram  movendo,  vel  novitatem  faâi  aliam  facien- 
do,  feu  facienti  aut  moventi  dando  auxilium,  confi- 
lium vel  favorem,  publiée  vel  occulte, aut  fi  Rex  Sici- 
lia: ,  qui  pro  tempore  fuerit ,  contrarium  attentaverit 
contra  te  vel  aliquem  tuorum  in  ipfo  Regno  A  dris  He- 
redum, feu  contra  veftros  Subditos  vel  Vaffallos  Guer- 
ram movendo,  vel  faciendo  per  viam  fadi  novitatem 
aliam,  feu  facienti  vel  moventi  dando  auxilium,  con- 
filium vel  favorem , publiée  vel  occulté,  ipfe  Guerram 
vel  novitatem  attentans ,  aut  moventi  vel  facienti  dans 
auxilium,  confilium  vel  favorem;  ad  emendationem 
damnorum  datorum  in  Guerra  hujusmodi  plenariè  te- 
ncatur,&  niiiilominus  eo  ipfo  Sententiam  Excommuni- 
cationis  incurrat,  quam  fi  animo  indurato  per  très 
menfes  fuftinuerit  non  ceffando  totaliter  &  effeflualiter 
à  Guerra,. auxilio,  confilio,  vel  favore  prœdiâis,  vel 
fi  de  damnis  vel  injuriis  in  Guerra  feu  novitate  hujus- 
modi irrogatis  infra  fex  menfes  poftea  immédiate  fe- 
quentes  ad  plénum  non  faiisfecerit,  Ecclefiaftico  fub- 
jaceat  Interdiâo. 

!<;.  Nullam  etiam  Confederationem  vel  Paâionem 
feu  Societatem  cum  aliquo  Imperatore  vel  Rege,  Prin- 
cipe vel  Barone,  Saraceno,  Cliriftiano  vel  cum  Grœ- 
co,aut  cum  aliqna  Provincia,  Civitate  &  Communfta- 
tc,  vel  aliquo  Loco,  fcienter  contra  Romanam  Eccle- 
fiam, vel  in  damnum  Romans  Ecclefis  facietis;  &  fi 
eam  feceritis  ignorantes,  ad  mandatum  Romani  Pon- 
tificis  revocare  teneamini,  &  R  fcienter  taie  quid  fece- 
ritis ,  &  ad  mandatum  Romani  Pontificis  nolueritis 
revocare  ;  eo  ipfo  Sententiam  Excommunicationis  in- 
curratis,  quam  Ci  animo  indurato  per  menfem  fuflinue- 
ricis,ex  tune  totum  Regnum  Ecclefiaftico  fubjaceat  In- 
terdiâo,  donecipfamerteaualiterduxeritisrevocandam. 
16.  Si  quis  prxterea  Imperator,  Rex  vcl  alius  Prin- 
ceps  quicumque,  Univerlitas,  Gommunitas,Tyrannus 
vel  quaevisPerfonaEccIefiafticavel  SecularisProvincias 
Patrimonii  Sanfti  Pétri  in  Tuscia,  Sabîna,  Campania, 
Maritima,  aut  ipfarum  aliquam,  feu  parteni  alicujus 


ipfarum  vel  aliquam  de  Terris  fpecialium  Commiiïio-  AnNO 
num,  qucE  per  Redores  diâarum  Provinciarum  lunt 
folitœ  gubernari  &  quas  nos  nobis  ,  Ecclefix  Ro-  1  379. 
mana:  &  noftris  Succefforibus  expreilè  &  fpecialiter 
retinemus,  occupaverint,  aut  fecerint  occupari,  feu  in 
eis  aliquo  modo  Romanam  Ecclefiam  aut  nos  vel  nos- 
tros  Succeffores  moleftaverint  vel  fecerint  moleftari  ; 
feu  fi  Urbs  aut  Provincix  ipfsc  feu  Terrx  vel  earum 
aliqua  contra  Romanam  forfan  rebellarent  Ecclefiam; 
vos  ipfam  Ecclefiam  Romanam  ejusque  honores  &  ju- 
ra in  eisdem  Urbe,Provinciis  atque Terris  &  aliis  fem- 
per  boni  fide  teneamini  cuftodire  ;  &  nihilominus, 
quandocumque  Romana  Ecclefia  indigebit,  luper  qua 
indigentia  ftabitur  Romani  Pontificis  fimplici  affertionf 
vel  dido,  tune  tu  aut  tui  in  dido  Regno  Heredes  re- 
quifiti  ab  eo  ,  ad  Urbem,  Campaniam,  Maritimam, 
aut  Provinciam  Patrimonii  Sandi  Pctri  in  Tuscia,  feu 
alias  Terras,  quas  nobis.  Romans  Ecclefia;  &  noftris 
Succefforibus  fpecialiter  retinemus  ,  trecentos  milites 
equis  &  armis  benc  &  decenter  munitos  &  paratos ,  ita 
quod  unusquisque  ipforum  habeat  quatuor  equitaturas 
bonas  vel  très  ad  minus ,  in  ipfius  Ecclefice  Romana; 
auxilium  transmittetis ,  pet  très  menfes  integros  &  con- 
tinuos,  poftquam  illam  ex  Provinciis,  vel  Terris,  in 
qua  ipfis  indigebit  Romana  Ecclefia,  ingreffi  fuerint,  in 
tuis  vel  tuorum  in  dido  Regno  Heredum  fumtibus  & 
expcnfis  femel  in  quolibet  anno  benè  &  fidelîter  fervi- 
turos;  quorum  fi  aliquos  intérim  pendente  fervitio  mo- 
ri ,  vel  alias  quomodocunque  deficere  contigerit,  tu  & 
tui  in  Regno  Heredes  tenebimini  numerum  trecento- 
rum  militum  modo  confimili  ftatim  fupplere;  vel  poil 
lapfum  didorum  trium  menfium,  cum  tôt  quot  defue- 
rint,  &  pro  tanto  tempore,  quanto  defuerint,Romano 
Pontifici  &  Ecclefis  Romanaî  teneamini  benè  &  fideli- 
ter  facere  deferviri. 

27.  Sanè  omnibus  Ecclefiis  tamCathedralibus,quam 
aliis  Secularibus&Regular!bus,nec  non  omnibus  Prse- 
latis  &  Clericis  ac  univerfis  Perfonis  Ecclefiafticis,  Secu- 
laribus  St  Religiofis  in  dido  Regno  Adriœ  injuriam 
paffis  plenariè  dimittentur  &  reftituentur  intégré  eo- 
rum  bona  immobilia,  à  quibuscumque  ablata  vel  oc* 
cupata  fint ,  &  per  quoscumque  detineantur.  Hac 
autem  reftitutio  fiet  fine  contradidione  &  difficultate 
qualibet  ficut  nadus  fuetis  ipfius  Regnî  poffeffionem , 
hoc  modo  ,  fcilicet  quod  ftatim  in  illa  parte  Regni, 
qu3E  tibi  obediet  reftitutio  ipfa  fiât  ,  &  poftmodum 
fucceffivè  confummabitur,  ficut  habebis  reftituendi  fa- 
cultatem. 

28.  Ne  autem  fuper  his  rébus  reftituendis  ingeti  pos- 
fit  aliqua  difficultas ,  deputabuntur  à  nobis  feu  Romano 
Pontifice,  qui  tune  fuerit, aliqui  discret!  Viri,  ad  quo- 
rum mandatum  &  arbitrium  reftitutio  ipfa  fiât ,  ita  quod 
et  de  quorum  Dominio  vel  proprietate  aut  poffeflione 
notorium  fuerit, ad  eorum  mandatum  &  arbitrium  mox 
reddentur.  In  dubiis  verô  per  ipfos  de  piano ,  &  abs- 
quejudicii  figura  &  ftrepitu  diligentius  inquiratur:  fuf- 
ficîet  autem  vocariRedorem  feuThefaurarium  velPro- 
curatorem,  in  cujus  Jurisdidione  vel  Adminiftratione 
feu  Terrîtorio  bona  de  quibus  agetur  confifterent,  ad 
videndum  jurare  teftes,  qui  in  hujusmodi  inquifitione 
déponent:  hujusmodi  quoque  temporalia  &  mobilia  bo- 
na quacumque,  etiamfi  Civitates,  Caftra,  Jurisdidio- 
nes  exiftant  qusecumque  &  quocunque  nomine  cen- 
feantur  Redores  Ecclefiarum  tam  Cathedralium  quam 
aliarum,  Regularium  &  Secularium,  &  univerf»  alias 
Perfonœ  EcclefiaftiCE  ,  tenebunt  libéré,  absque  eo, 
quod  ab  eis  poffit  ratione  ipforum  temporalium,  per  te 
vel  aliquem  tuorum  Heredum, peti  feu  exigi  Homagium, 
juramentum  fidelitatis  vel  recognitio  aliqualis;  nec  dis- 
faifentur  Ecclefia  Cathédrales  ,  vel  alia  Régulâtes  & 
Ssculares,  nec  earum  Pralati  feu  cetera  Perlbna  £c- 
clefiaftica  per  te  vel  aliquem  tuorum  Heredum  vel  Of- 
ficiales  veftros  quocumque  nomine  n'uncupentur ,  eo- 
rum temporalitate  vel  parte  ipfius,  nec  poterunt  deflîii- 
firi;  nec  in  eorum  Domibus,  vel  eorum  bonis  mobili- 
bus  vel  immobilibus  vaftatores  feu  cuftodes  ponen- 
tur  ,  nec  poni  debeant  feu  poterunt  quoquo  modo  ; 
fed  omnes  Ecclefia  &  Perfona  Ecclefiaftica  omni- 
nô  erunt  libéra  ,  &  in  nuUo  Régi  vel  Principi  fub- 
jacebunt. 

29.  Nullas  infuper  taillias  vel  colledas  imponetis 
Ecclefiis  ,  Monaftcriis  ,  Clericis  &  Viris  Ecclefiafti- 
eis,  feu  bonis  vel  rébus  ipforum,  &  in  Ecclefiis  vacan- 
tibus  tu  vel  tui  de  Regno  Adria  Heredes  nullam  habe- 
bitis  Regaliam,  nullosque  frudus,  redditus  &  provcn- 
tus  ;  nullas  etiam  obventiones,  nuUaque  alia  percîpîe- 
tis  ex  eisdem:  curtodia  earum  Ecclefiarum  intérim  li- 
béra rémanente  pênes  Perfonas  Ecclefiafticas  juxta  Ca- 
nonicas  Sandiones, 

■^0.  Omnes 


DU     DROIT 

30.  Omnes  infuper  Ecclelia: ,  tam  Cathédrales ,  quam 
aliœ  Regulares  &  Sœciilares ,  nec  non  &  omnes  FriElati 
&  Clerici,  ac  univerfe  FerfouEE  Ecclefiafticae,  Secula- 
'  res  &  Religiofe,  ac  quœcunque  LocaEcclefiaftica  cum 
omnibus  bonis  fuis  in  eledionibus  ,  poflulationibus, 
nominationibus ,  provifionibus,  &  omnibus  aliis  plena 
libertate  gaudebunt  ;  nec  ante  eleûionem,  live  in  elec- 
tione,  velpoft,  Regius  aflenfus  vel  conlilium  aliqua- 
tenus  requiretur  :  quam  ucique  libertatem  tu  &  tui  in 
Regno  Heredes  femper  manutenebitis  &  conlervabitis, 
ac  manuteneri  &  confervari  facietis  ab  omnibus  Subdi- 
tis  vedris  plenariè  lîne  fraude;  falvis  femper  circa  Ec- 
clelias  Cathédrales  &  alias  tàm  Seculares  quàm  Regula- 
res, ac  alias  Perfonas  &  Loca  Eccleliaftica,  tam  in  fa- 
ciendis  provifionibus  &eleétionibus  confirmandis ,  quam 
in  omnibus  &  quibuscumque  aliis  Romani  Pontificis  & 
Ecclefis  Romans  Jurisdièlione  &  auftoritate  plenaria 
&  libéra  poteftate. 

31.  Omnes  etiam  Caufa;  ad  Forum  EcclefiafHcum 
pertinentes  libère  &  absque  ullo  impedimento  agitabun- 
tur,  traftabuntur  &  ventilabuntur  coram  ordinariis  & 
delegatis  judicibus  Ecclelîafticis:  &  terminabuntur  per 
eos  ;  &  ,  il  ad  Sedem  Apoftolicam  fuper  hujusmodi 
Caufis  appellari  contigerit,  tàm  appellantes  quàm  ap- 
pellati  ad  eamdem  venire  Sedem  pro  appellationum 
fuarum  profecutionibus  libéré  &  absque  inhibitione  ali- 
qua  permittentur.  Et  fi  qui  fint  Praslati  vel  alis  Perfo- 
ns  EcclefiafticE  ,  qui  bona  aliqua  teneant  à  te  Rege 
prsdiÊlo,  &  Succeflbribus  tuis,  vel  ab  aliis  Dominis 
temporalibus  tibi  fubditis  ,  &  qui  ratioue  hujusmodi 
bonorum  ab  antiquo  confueverunt  nobis  noftrisque 
Prxdeceflbribus  &  ipfis  Dominis  temporalibus  aliqua 
fervitia  pecuniaria  ,  vel  alia  exhibere ;  hujusmodi  anti- 
qua  &  honefta  fervitia  tibi  tuisque  Succeflbribus  ,  & 
cisdem  Dominis  fecundùm  antiquam  &  rationabilem 
confuetudinem ,  &  ficut  Statuta  patiuntur  caaonica, 
impendantur. 

32.  Porerunt  infuper  omnes  Habitatores  &  Incol» 
Regni  Adris  praefati  libéré  &  absque  omni  impedimen- 
to ad  Curiam  Romanam  ubicumque  eam  effe  contige- 
rit, pro  fuorum  negotiorum  commoditatibus  venire, 
ftare  &  redire  ad  propria,  nec  non  ad  ipfam  Curiam 
Romanam  blada,  vina,  carnes,  pisces ,  &  alia  vidua- 
lia  quascumque  pro  ipfius  Romani  Pontificis,  Cardina- 
lium  Sacro-Sanâae  Romana  Ecclefis  &  aliarum  Perfo- 
narum  Ecclefiafticarum  Curiam  Romanam  fequentium, 
&  in  ea  &  m  Loco,  ubi  Curia  refidebit  commorantium 
provifionibus  portare  &  portari  facere  libéré  &  fine  im- 
pedimento ,  per  Terram  vel  per  Mare ,  prout  duxerint 
eligendum  fine  folutione  Traâs,  Pedagii,Leud£B,Ga- 
bells ,  Impofitionis ,  vel  quocumque  alio  coftagio ,  vel 
onere  vel  redhibentia  aliquali.  Et  de  provifionibus  Ro- 
mani Pontificis  &  fuorum  familiarium  &  aliarum  Per- 
fonarum  Ecclefiafticarum,  Literis  Camerarii  noftri  & 
Ecclefis  Romans  ;  de  provifionibus  verô  Cardinalium 
&  familiarium  fuorum  ,  cujuslibet  ipforum  Camerarii 
Litteris  ftabitur  &  credetur  plenariè  &  absque  omni  dif- 
ficultate. 

33.  Promittis  infuper  pro  te  &  tuis  Succeflbribus 
in  Regno  hujusmodi  univerfis,  quod  nullus  Clericus, 
vel  Perfona  Ecclefiaflica  ejusdem  Regni  in  civili  vel 
criminali  Caufa  convenietur  coram  Judice  fxculari, 
nifi  de  Feudo  &  petitorîo  civih'ter  forfan  ageretur. 
Non  facietis  quoque  feu  edetis ,  feu  fieri  aut  edi  facietis 
aut  permittetis  in  Regno  hujusmodi  Statuta,  Conflitu- 
tiones  vel  Leges  contra  Ecclefiafticam  libertatem,  feu 
per  qus  juri  aut  libertati  Ecclefiaftics  in  aliquo  de- 
rogetur. 

34.  Comités  verô,  Barones,  Milites  &  univerfi  Ho- 
mines  totius  Regni  prsdiâi,  vivent  in  ea  libertate,  & 
habebunt  illas  Immunitates  iliaque  Privilégia,  ipfisque 
gaudebunt  quales  &  qus  autiquis  temporibus  habue- 
runt.  Prsterea  exules  &  exititii  Regni  prœdifti,  feu 
Provinciarum  ,  Civitatum  ,  Comitatuum  ac  omnium 
Locorum  ipfius  ,  cujuscunque  conditionis  exiftant, 
ad  mandatum  Ecclcfiae  reducentur  in  Regnum  ,  ac 
etiam  in  fuis  Civitatibus,  Cafl:ris,  feu  Locis  aliis  qui- 
buscumque reftituentur  eis  poirefliones  &  quœcumque 
fmmobilia  bona,  &  jura  ipforum,  qus  non  eflent  légi- 
timé confiscata.  In  hujusmodi  autem  reftitutione  fe- 
cundùm formam  in  Capitulo  de  bonis  Ecclefiarum  res- 
tituendis  prsfcriptam  tàm  in  notoriis  quam  in  dubiis 
procedetur. 

35-.  Habebis  autem  tu  &  tui  in  Regno  SucceflTores 
ipfum  Regnum,  ficut  ad  Romanam  Ecclefiam  noscitur 
pcrtinere  ;  ea  videlicet,  qus  de  Domanio  funt  Romanœ 
Ecclefis,  in  Domanium;&  alia  illo  jure,  modo  &  for- 
ma quibus  ad  nos  &  Romanam  Ecclefiam  pertinerc 
noscuntur;  cum  noflrs  intciuionis  exiftat,  ut  per  prx- 
ToM   II.  Part.  I. 
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f  fentem  Conceflionem  alicui  in  fuis  poffèffionibus  ve!  AnNO 
'proprietatibus  nuUum  prsjudicium  generetur,  Regio  in 
iis  jure  femper  lalvo.  ^  i^P' 

36.  Pro  toto  verô  generali  cenfu  ipfius  Regni  qua- 
draginta  millia  Florenorum  boni  auri  ad  pondus  Caine- 
rœ  rtpollolicœ  in  Fefto  Beati  Pétri,  ubicumque  Roma- 
nus  Pontifex  fuerit,  ipfi  Romano  Pontifici  &  Romans 
Ecclefis  annis  fingulis  perfolventur.  Si  verô  tu  vel  tui 
in  dido  Regno  Heredes  quocunque  termino  non  folve- 
ritis  intégré  cenfum  ipfum,  &  expeâati  per  duos  men- 
fes  terminum  ipfum  immédiate  fequentes  de  illo  ad  plé- 
num non  fatisfeceritis ,  eo  ipfo  eritis  Excommunicatio- 
nis  Sententiâ  innodati  ;  quod  fi  in  fecundo  termino  & 
infra  duos  fubfequentes  menfes  cumdem  cenfum  fine 
diminutione  aliqua  non  petfolveritîs ,  totum  Regnum 
Adris  Ecclefiaftico  erit  fuppofitum  Interdifto.  Si  verô 
nec  in  tertio  termino  nec  infra  duos  menfes  proximos 
per  plenam  fatisfaftionem  ejusdem  cenfus  vobis  duxe- 
ritis  confulcndum;  ita  quod  transaûo  eodem  tertio  ter- 
mino infra  duos  menfes  ipfum  tertium  terminum  fe- 
quentes ipfi  Romans  Ecclefis  intégré  non  fuerit  fatis- 
faâum;  ab  eodem  Regno  ipfiusque  jure  cadatis  ex  to- 
to, &  Regnum  ipfum  intégré  &  plenariè  ad  Romanam 
Eccleliam  revertatur.  Si  autem  de  cenfu  quadraginta 
millium  Florenorum  prsdifto  hujusmodi  primi  termi- 
ni  infra  diâos  tertium  terminum,  &  duos  fubfequen- 
tes menfes  plenariè  fatisfeceritis,  nihilominus  femper 
pro  fingulis  quadraginta  millibus  fingulorum  termi- 
norum  ,  fi  fimili  modo  in  eorum  folutione  ceflave- 
ritis  ,  vel  illa  non  folveritis ,  fimiles  pœnas  incurrc- 
tis ,  falvis  aliis  pœnis  &  proceflîbus,  qus  vel  qui  de 
jure  inferri  vel  fieri  poterunt  per  RomanumPontificem 
in  hoc  cafu. 

37.  In  quolibet  etiam  trienniodabitis  tu&tui  in  Reg- 
no hujusmodi  Heredes  Romano  Pontifici  unum  Pala- 
fredum  album,  pulchrum  &  bonum,  in  recognitionem 
difti  Dominii  ejusdem  Regni. 

38.  Ad  hsc  poftquam  tu  prsdidum  Regnum  acqui- 
fîvetis,  vel  tantum  de  ipfo  quod  etiam  fi  aliqus  Ci- 
vitates  vel  Munitiones,aut  aliqua  alia  Loca  ipfius  Reg- 
ni adhuc  tibi  rebellia  fuerint ,  reputeris  &  poflîs  ip- 
fius Regni  Rex  &  Dominus  reputari ,  ad  dida  qua- 
draginta millia  Florenorum  &  Palafredum  terminis  fu- 
pra  diâis ,  &  fub  pœnis  annotatis  fuperius  tenearis ,  & 
tui  fubfequenter  Heredes  in  Regno  hujusmodi  perpetuo 
teneantur. 

39.  Ad  hsc  fi  Romanns  Pontifex,  qui  pro  tempore  ■ 
fuerit, vellet  cum  fua Curia  in  aliqua  Civitatum  vel  alia- 
rum Terrarum  feu  Locorum  ipfius  Regni  Adris  mo- 
rari,  hoc  poffit  libéré  &  absque  impedimento  quocun- 
que ,  &  cum  eisdem  Libertatibus  ,  Privilegiis  &  Im- 
munitatibus,  quas  Ecclefia  Romana  tàm  de  jure  quam 
de  antiquis  obfervantiis  habere  débet,  &  ufa  eft  tem- 
poribus retroadis  ;   &   tam  circa   libratas   ordinandas 

cancellos  f ta  ,   rationes  domorum  ,   Jurisdic- 

tione  Marefcalli  libéra  &  aliorum  Officialium  Romans 
Curiœ,  quam  alias  in  quibuscumque  confiftant  &  quali- 
tercunque  retrô  temporibus  fuerit  obfervatum. 

40.  Tu  etiam  ad  prefens  &_finguli  tui  in  Regno  He- 
redes quando  facient  Homagium  &  juramentum  fideli- 
tatis  prsftabunt ,  dabitis  Privilegium  veftrum  aurea  bul- 
la  buUatum  Romano  Pontifici  &  Romanœ  Ecclefis  in 
quo  proprio  juramento  fatebimini  &  recognoscetis  ex- 
preffè  Regnum  Adris  pr^didum  ex  fola  gratia  &  mera 
liberalitate  Sedis  Apoilolics,  vobis  de  novo  fore  con- 
ceflum  ,  vosque  recepiflfe  &  tenere  Regnum  hujus- 
modi à  Romana  Ecclefia  fub  Padis  &  conditionibus 
fupradidis. 

41.  Habebis  autem  tu  Militum  ,  Balliftariorum  & 
aliorum  belligerorum  Hominum  comitivam  talem  & 
tantam,  quod  ad  profecutionem  &  perfedionem  Ne- 
gotii  acquifitionis  ipfius  Regni  fufBciens  reputetur,  & 
cum  arripiendo  &  profequendo  iter  verfus  Italiara  pro 
profecutione  Negotii  quam  citius  commode  poteris,  & 
ad  longius  infra  duos  annos,  à  data  prsfentium  com- 
putandos  ,  debeas  Regnum  Francis  exiviife  legitimo 
impedimento  ceflante  ;  quod  fi  in  tua  perfona  efl^es  for- 
fitan  impeditus,  ut  infra  didum  terminum  perfonali- 
ter  non  poffes  prsfato  negotio  acquifitionis  vacare, 
loco  tui  talem  Subftitutum  feu  Locum  tenentem  de- 
beas ordinare,  qui  judicio  Romani  Pontificis  ad  taie  & 
tantum  negotium  idoneus  l'k  fufficiens  reputetur.  Et  li 
tu  perfonaliter,  vel,  ubi  eflbs  in  perfona  propria  impe- 
ditus, per  Subtlitutum  vel  Locum' tenentem,  ut  cA  dic- 
tum ,  idoncum  iutra  didum  terminum  per  modum  prs- 
fcriptum,  vel  faltem  infra  duos  menfes  fincm  termini 
immédiate  fequentes,  non  inceperis  &  profecutus  fue- 
ris  acquifitionis  negotium  antedidum  ;  vel  û  ,  quod 
Dcus  avcrtat,  te  intérim'  mori  contingeret ,  ex  tune 
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AnNO    pr^fens  Conceffio,  Infeudatio,  &  omnia  quE  in  prîcfen-  [ 
tibus  Litteris  continentur,  fint  nulla,  cafTa  &  irrira  ip-  1 

1370.  fo  jure,  liceatque  Romano  Pontifici  &  Romanse  Ec- 
deux  de  Regno  &  Terris  ipfis  disponere  &  ordina- 
re,  prout  placuerit,  &  eis  videbitur  rationabiliter  ta- 
ciendum. 

4i.  NuUi  ergo  omninô  hominum  liceat  hanc  pagi- 
nam  noftrœ  Ordinationis ,  Statuti ,  Decreti ,  Conceffio- 
nis,  Donationis,  Conllitutionis  ,  Creationis,  Volun- 
tatis,  Dispofitionis,  Colhitionis  &  Retentionis  infrin- 
gere,  vel  ei  aufu  temerario  contraire.  Si  quis  ameni 
hoc  attentare  prxfumpferit ,  indignationem  Omnipo- 
tcntis  Dei  &  beatorum  Pétri  &  Pauli  Apoftolorum 
ejus  fe  noverit  incurfurum.  Datum  Spelunga  Caje- 
tanœ  Diocelîs,  xv.  Kal.  Maji.  Pontificatus  noftri  an- 
no  primo. 

CIL 

14.  Mai.  Conventtones  inter  Dom'mttm  Galeaz  Comitem 
Firtutum  Mediolani ,  à?  Dominos  A  n  t  o  n  i  u  m 
atque  Bartholom^dm  delà  Scala 

de  cuftodiendts  per  frafatum  Comitem  Bafiitis  £î? 
Fottalitiis  ,  qua ,  vigore  Contraciâs  Pacis  inter 
hos  y  Dominum  Bernabovem  die  2.6. 
Febrtiarii  annô  137p.  concluji^  Comiti  Sabaudia 
expedîri  debuerant.  D^tum  Papia\<\  Maii  137p. 
IndiEilone  fecunda.  [Pièce  authentique  tirée 
des  Archives  Royales  du  Château  de  Milan, 
Regiftre  V.  V.] 

In  Nomi-ae  Domini, 

ANno  à  Nativitate  ejusdem  millefimo  trecenteiîmo 
feptuagefimo  nono ,  Indiftione  fecunda,  die  Sab- 
bati  quarto  decimo  menfis  Maii  horâ  nona.     Cum  ad 
promotionenj  lUuftris  Principis,  &  Magnificf  Domini 
Amadei  Comitis  Sabaudiae  &c.  fada  &  celebrata  fue- 
rit  Pax  inter  Procuratores  Magnifici,  &  Excelli_  Do- 
mini Domini  Bernabovis  Vicecomitis  Mediolani  &c. 
Imperialis  Vicarii  Generalis ,  Nati  quondam  recojendae 
niemoris  Magnifici,  &  Potentis  Militis  Domini  Stef- 
fiini  Vicecomitis  pro  eo,  &  lUuftre  Domina  Domina 
Regiua  ejus  Conforte,  ac  Inclytis  Dominis  Marco, 
Ludovico,  Harolo,  Rodulfo,  &  Maftino  ejusFiliis, 
&  nomine,  &  vice  prsedidorum,  &  cujuslibet  eorum 
ex  una  parte,  &  Procuratores  Magnificorum  Domino- 
rum  Bcrtholomeî,  &  Antonii  Fratrum  de  la  Schala  Na- 
torum  quondam   bons  memoris  Magnifici   Domini 
Canfegnorii   de  la  Schala  ex   altéra,  in  quo  quidem 
Contraâu  Pacis   inter   alla  continetur ,   quod  prœfati 
Domini  IJertolomeus ,  &  Antonius  date,  &  folvere  te- 
neamur  dii^x  lUuftri  Dominx  Domins  ReginE,&  fuis 
Succefforibus ,  feu  legiptima  perfona:  pro  eis  recipienti 
femel  tantum   Florenos   quatuor   centum  quadraginta 
millia  bonos  auri,  &  ponderis,  folvendos  per  termi- 
nos  in  Inftrumento  Pacis  defcriptos,  videlicet  triginta 
millia  Florenos  die,qua  prasfatus  Magnificus  Dominus 
Domînus  Mediolani  traderet,  &  expedire  faceret,  vel 
die  immédiate  fequenti  Domino  Comiti  Sabaudiae  Badi- 
tas  faâas  per  ipfum  Magnificum  Dominum  Mediolani, 
&  Fottalizia ,  quœ  tenebat ,  &  caspit  à  praediétis  de  Ve- 
rona  in  Veronenfi  Diftriûu  à  tempore  incaptœ  Guerr» 
tun"  praefentis  usquè  ad  tempus  firmata;  Pacis  praedic- 
tœ  ,   &  quas  Baftitas ,   &   Forlalizias   teneretur   idem 
Magnificus  Dominus  Dominus  Mediolani  in  continen- 
ti,  videlicet  infrà  quindecim  dies  à  tempore  difti  Con- 
traâus  didlo  Domino  Comiti  Sabaudise,  vel  legiptimae 
perfonae  pro  eo  tradere ,  &  expedire  ;  &  alios  triginta 
millia  Florenos  prxdifl:!  Fratres  de  la  Schrla  teneren- 
tur  folvere  usque  ad  duos  menfes  intègres  inde  proxi- 
mè  fubfequentes ,   &  refiduum  per  terminas  in  diéla 
Face  conientos,  &  quod  pro  fecuritate  ,   &   firmitate 
prsediûorum  omnium  diâus  lUuftris  Dominus  Domi- 
nus Cornes  Sabaudiae  in  manibus  fuis  tenere,  &  cufto- 
dire  deberet  Baftitas ,  &  Fortalizias  prxdiâas  fibi  traden- 
das,  &  expcdiendas  ut  fuprà  per  prafatum  Magnificum 
Dominum  Dominum  Mediolani  fumptibus  communi- 
bus  Partium  praediflaruni,   donec,  &  quo  usque  difti 
Domini  Veronje  airecuravifTciit ,  &  fatisdediffent  ido- 
neè,  modo,  &  forma  in  Inftrumento  Pacis  defcriptis 
praidiâs  Domina:  Reginx  per  Commune  Venetiarum 
de  folvendo  trecentum  oftuaginta  millia  Florenorum 
rellantium  de  quantitate  totali,  feu  de  illa  quantitate 
Sunc  reliante  ad  folvendum  tempore  didls  fatisdationis, 


vel  integraliter  totalem  fummam  promiflam,  &  con- 
ventatam,  iplî  Dominas  Reginx,  vel  ejus  Haredibus 
folvilfent ,  &  in  omnibus ,  &  per  omnia ,  prout ,  &  ficut 
in  Capitulis  contends  in  Inftrumento  ditli  Contraâus 
pleniùs  continetur,  rogato,  &  tradito  per  Thomalium 
de  Vicomercato  Notarium  Mediolauenfem,  ac  Can-, 
cellarium  praefati  Magnifici  Domini  Domini  Mediola- 
ni ,  &  Batiftam  de  Mariafio  Notarium  ,  &  Scribam 
prœfatorum  Dominorum  Fratrum  de  la  Schala  ;  Cum- 
que  procfatus  Dominus  Sabaudix  Comes  didas  Ballitas, 
&  Fortalizias  recipere  omiferit,  &  recufaverit,  modo 
Nobiles,  &  Sapientes  Viri  Dominus  FauftinusdeLan- 
tanis  Legum  Dodtor  Vicarius  prxfati  Magnifici  Domi- 
ni Mediolani,  &  Vaflàlinus  lîoffius  Comes  Palatinus 
Procuratores,  &  Nuntii  fpeciales  prxfati  Magnifici,  & 
Excelfi  Domini  Domini  Mediolani  nomine  prxfati 
Magnifici  Domini  Mediolani ,  pro  ut  confiât  Inltru- 
mento  uno  Procurx  tradito,  &  rogato  per  Thomaxium 
de  Capitaneis  de  Vicomercato  Notarium,  &  Cancella- 
rium  prxfati  Domini  Mediolani  hoc  anno,  die  quinte 
prxfentis  menfis  Maii  Indiâione  fecunda,  ibidem  ex- 
hibito  ;  &  fpefliabiles  Milites  Domini  Spineta  Marchio 
Malaspinx,  &  GuiUielmus  de  Bivilaquis  Cives  Veronx 
Procuratores ,  &  Nuntii  fpeciales  prxfatorum  Magnifi- 
corum Dominorum  Bertholomei,  &  Antonii  Fratrum 
de  la  Schala  nomine  prxfatorum  Dominorum  ex  altéra, 
pro  ut  confiât  publico  Inftrumento  inde  rogato  per  Ba- 
tiftam de  Meriafio  Notarium  Veronenfem,&  Scribam 
prxdiâorum  Dominorum  Fratrum  de  la  Schala  hoc 
anno,  die  vigefimo  fexto  menfis  Aprilis,  Indiâione  fe- 
cunda, ibidem  exhibito.  Spontè,  libéré,  &  ex  certi 
fcientiâ  volentcs  fuper  prxdiflis  atiiicabiliter  prcJvidere, 
&  componere,  confill  de  Magnificentiâ,  &  Legalitate 
Illuftris  Principis, &  Magnifici  Domini  Domini  Galeaz 
Vicecomitis  Comitis  Virtutum, Domini  Mediolani  &c. 
Imperialis  Vicarii  Generalis,  eligerunt,  &  eligunt  prx- 
fatum  lUuftrem  Principem,  &  Magnificum  Dominum 
Dominum  Comitem  Virtutum  ad  prxdifla,  &  eum  fub- 
rogaverunt ,  &  fubrogant  loco  difti  Domini  Comitis 
Sabaudix  fuper  prxdiélis ,  &  infradiflis,  &  dependenti- 
bus,  &  connexis  ab  eis,&  fe  fe  convenerunt,&  conve- 
niunt,  &  concordaverunt,  &  concordant  in  hune  mo- 
dum  videlicet  ;  quod  diélx  Fortalizix  ,  &  Baftitx , 
qux  funt  hxc  videlicet,  fummx  Campanex,  &  Mon- 
tisfortis  tradantur,  &  expediantur  per  prxfatnm  Magni- 
ficum Dominum  Dominum  Mediolani,  feu  ejusman- 
dato,  prxfato  Illuftri  Principi,  &  Magnifico  Domino 
Domino  Galeaz  Vicecomiti  Comiti  Virtutum,  Medio- 
lani &c.  Impérial!  Vicario  Generali,  feu  legiptimx  per- 
fonx  pro  eo;  &  quod  per  eum  Dominum  Comitem 
Virtutum ,  feu  quem ,  vel  quos  ad  hoc  duxerit  depu- 
tandos  diâx  Baftitx,  &  Fortalizix  cuftodiantur  com- 
munibus  fumptibus  Partium  prxdiétarum  eo  modo,  & 
pro  ut  in  dido  Contraâu  continetur ,  debuilfe , 
feu  debere  tradi  ,  &  expediri  dido  Domino  Co- 
miti Sabaudix  ,  feu  legiptimx  perfonx  pro  eo,  &  ad 
ejus  manus  teneri,  &  cuftodiri,  reftitui,  &  rehxari,  & 
de  eis  fieri,  &  relaxari  fecundum  quod  in  dido  Con- 
tradu  Pacis  continetur  ,  ità  quod  prxfatus  Dominus 
Comes  Virtutum  in  omnibus,  &  per  omnia  quô  ad 
contenta,  &  conventa  in  dido  Contradu  Pacis  intelli- 
gatur  effe,  &  fit  fubrogatus  loco  didi  Domini  Comitis 
Sabaudix ,  &  proindè  habeatur ,  ac  traditio ,  &  expeditio 
fiendx  in  manibus  didi  Domini  Comitis  Virtutum  de 
didis  Fortaliiiis,  &  Baftitis,  eumdem  etfedum  opere- 
tur,  ac  W  didx  traditio,  &  expeditio  fadx  fuilTentdido 
Domino  Comiti  Sabaudix,  h  de  eis  fiât,  &  ficri  debeat 
per  prxfatum  Dominum  Comitem  Virtutum  in  omni- 
bus, &  per  omnia,  pro  ut  fieri  debuiffet ,  fecundum 
formam  didi  Contradus  Pacis ,  per  didum  Dominum 
Comitem  Sabaudix,  fi  ea  recepiffet  ;  Et  infuper  didi 
Procuratores  Magnifici  Domini  Mediolani,  &  Illuftris 
ejus  Confortis  concefl^erunt  ,  &  concedunt  de  gratiâ 
didis  Procuratoribus  didorum  D.  D.  Fratrum  de  la 
Schala,  quod  fi  per  aliquos  dies,  qui  non  excédant 
odo,  vel  decem  dies  proximos  poft  decimam  quartam 
diem  prxfentis  menfis ,  differrent  ad  folvendum  Flore- 
nos fexaginta  millia  primi,  &fecundi  terminorum,quos 
folvere  debent  prxfatx  Domina  Reginx,  vel  legiptimx 
perfonx  pro  ea,  quod  propter  hoc  non  incurrant  pœ- 
nam  aliquam,  dum  tamcn  dida  folutio  fiât  infrà  didos 
dies  decem  tune  proximè  fequentes,  &  quam  foiutio- 
nem  didi  Procuratores  didorum  Dominorum  de  la 
Schala  facere  promiferunt,  &  promittunt  hinc  ad  dic- 
tum  terminum  ;  Et  infuper  didi  Procuratores  didis 
nominibus  fponte,  &  ex  certâ  fcientiâ  convenerunt  ad 
iuvicem,  &  contenti  fuerunt ,  quod  de  infrafcriptis 
Capitulis  in  dido  Contradu  Pacis  contentis  fiant 
corrediones ,  declarationes ,  mutationes ,  &  additio- 
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nés,  &  reformatlones  pro  ut  inferius  per  ordinem  con- 
tiiietur  ;  cœteris  in  ipfo  Contraélu  Facis  coiitentis 
in  fuo  robore  pennanfuris  ;  ad  quas  quidem  correc- 
tiones  ,  declarationes  ,  mutationes  ,  additiones  ,  & 
reformationes  fupradiétas,  &  infrafcriptas  remilîioncs 
pœnarum,  danipnorum,  &  intereire  facicndas  prœfatus 
Magnificus  Dominas  Mediolani  condefcendit  amore, 
&  contemplatione  prxfacorum  Dominorum  Bertholo- 
mei,  &  Antonii  Fratrum  delaSchala,  quœ  capitula, 
cotreftiones  ,  declarationes,  additiones,  mutationes, 
&  reformationes  tafta;  eisdem  funt  hgec  videlicet  :  Pri- 
mo quod  licet  in  Capitulis,  &  ContraQu  diâœ  Pacis 
contineatur,  quod  utraque  Pars  teneatur  fatisdare  per 
Commune  Venetiarum,  vel  lingulares  perfonas  idoneas 
in  Venïziis  infrà  très  mentes  de  Iblvendo  femel  tantum 
pœnamFlorenorum  centum  miUium  auri  in  dido  Con- 
traâu  Facis  appolitam,  li  committeretur  &c.,  pro  ut  in 
ipfo  Contradlu  Facis  latiùs  continetur,  tamendidiPro- 
curatores  dièlis  noniinibus  ad  invicem  convenerunt,  & 
content!  fuerunt,  quod  promiffio,  &  obligatio  de  dida 
fatisdatione  prsitanda  de  folvendo  dièkm  pœnam  ut 
fupr»  ex  toto  remittatur,  &  fublata  elfe  intclligatur, 
ratis,  &  firmis  nihilominus  remanentibus  promiflioni- 
bus,  &  (tipulationibus  didœ  pxnœ  quo  ad  principales 
Partes.  Item  quod  in  ea  parte  didorum  Capitulorum, 
in  qua  continetur  quod  Genres  Dominorum  de  Verona 
non  invadent,  nec  aliquod  dampnum  dabunt,  nec  per 
modum  Societaiis,  nec  alio  modo,  prœfato  Domino 
Mediolani,  dida:  J3omin;e  Reginas,  Filiis,  &  Genti- 
bus,  &  Territoriis  iplius  Domini  JVlediolaiii,  Confor- 
tis ,  &  Filiorum  fuorum,  quod  illa  didio  ^  prspofita 
didioni  'Terntarih  ipfiiis  Dor/iini  ,  intelligatur  cafTa, 
&  ejus  loco  intelligatur  in,  &  quod  illa  verba  appofita 
poft  verba  fer  modam  Societatis  continentia  ,  nec  alto 
modo  ,  intelligantur  caflà,  &  pro  non  appoiitis  habean- 
tur,  &  limiliter  quod  licet  in  didis  Capitulis  continea- 
tur, quod  didi  Procuratores  prœfati  iVIagnifici  Domini 
Mediolani  convenerunt,  &  promiferunt  fe  faduros,  & 
curaturos  cum  efFedu ,  quod  Dominus  Luzius  Comes 
de  Lando ,  &  Dominus  Johannes  Anciiud ,  &  eorum 
Brigata,  qui  cum  eis  redierunt  de  Veronenfi  Diftridu, 
&  in  transitu  Atiiicis,  &  etiam  Gentes,  qu»  erant  ad 
flipendium  ipfius  Domini  Mediolani,  &  Dominae  Re- 
ginœ,  &  Filiorum  fuorum,  non  invadent,  nec  aliquod 
dampnum  dabunt,  nec  per  modum  Societatis,  nec  alio 
modo  didis  Dominis  Veronœ  &c. ,  quod  illa  verba  po- 
fita  poft  dida  verba  fer  modum  Societatis  ,  videlicet 
nec  alio  modo,  intelligantur  caffa  ,  &  pro  non  appofi- 
tis  habeantur.  Item  quod  licet  adlisrentes,  &  fequa- 
ces  nominati  in  Contradu  Pacis ,  vel  aliqui  ex  eis  non 
ratificavcrint  Pacem  infra  terminum ,  pro  ut  debebant 
fecundum  Capitula  dida  Facis ,  quod  adhuc  ipfam  Pa- 
cem ratificare  polîint  infra  menfem  proximè  futurum , 
&  gaudeant  fi  ratificabunt  infra  didum menfem,  velra- 
tificaflent  hinc  retrô  ,  etiam  poft  primum  terminum, 
beneficiô  didœ  Pacis,  pro  ut,  &  quemadmodum  fi  ra-' 
tificalTent  didam  Pacem  in  primo  termine  ordinato  ;  & 
infuper  didi  Procuratores  didîs  nominibus  fponte,  & 
ex  certa  fcientia  fibi  ad  invicem  pado  espreflbfolemni- 
ter  remiferunt  omnes,  &  fingulas  injurias,  contume- 
lias ,  &  offenfas ,  reaies  &  perfonales ,  quommodocum- 
que  liinc  retrô  illatas,  &  fadas,  fi  quse  fads  appâtè- 
rent per  unam  Partem  alteri ,  vel  aliquem  feu  aliquos 
didar um  Partium ,  vel  alicui,  feu  aliquibus  didarum 
Partium,  &  quaslibet  poenas  incurfas,  fi  quse  incurfœ 
apparerent  à  tempore  didi  Contradus  Facis  citrà  usque 
ad  diem  hodiernam  ,  &  quselibei  dampna,  expenfas,  ;& 
intereire,  quj;  peti  polîcnt  per  didas  Partes  ,  feu  aliquam 
ex  eis,  videlicet  per  unam  Partem  alteri,  &  alteram  al- 
teri à  dido  tempore  didœ  celebratx  Pacis  citrà  ;  ac  om- 
nia,  &fingulajura,  &adiones,  quEoccaxionehujus- 
modi  pœnarum  ,  vel  injuriarum  quommodolibet  ipfis 
Fartibus  competerc  poffent,  ita  quod  à  prœmiffis  ipfae 
Partes,  &  quaelibct  earum  quietatœ  fint,  &  tik  intelli- 
gantur. Promittentes  infuper  didi  Procuratores  didis 
nominibus  una  Pars  alteri,  &  altéra  alteri,  fole'mpni 
ftipulatione  hinc  indè  interveniente  ,  fub  obligatione 
omnium  bonorum  prœfatorum  Dominorum  fuorum  vi- 
ciffim,  quod  prsedida  omnia,  &  fingula  rata,  grata, 
&  firma  habebunt,  &  tenebunt,  &  contra  non  facient, 
nec  veulent  aliqua  ratione,  vel  caufa,  quae  dici  poffet, 
vel  excogitari  ;  Renuntiantes  didi  Procuratores  diftis 
nominibus  exceptioni  prjedidorum  omnium,  &  fingu- 
lorum  non  itti  adorum,  &  fadorum,  &  omni  proba- 
tioni,  &  defenfioni  in  contrarium.  Et  infuper  fupra- 
fcripti  Procuratores  prœfatorum  Magnifie!  Domini  Do- 
mini Mediolani,  &  llluftris  Confortis  ejus  juraverunt , 
&  jurant  in  animas,  &  fuper  animas  didorum  Domini, 
&  Dominas ,  &  cujuslibet  eorum  ad  Sanda  Dei  Evan- 
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gelia  corporaliter  tadis  Scripturis,  quod  contra  non  fa-  AnNO 
cient  aliqua  ratione  j  &  quod  attendent,  &obfervabunt 
omnia,  &  fingula,  quœ  in  hoc  Contradu  continentur  ^S^P* 
&  verfa  vice  didi  Procuratores  didorum  Magnificarum' 
Dominorum  Dominorum  Fratrum  de  la Schala  jurave- 
runt, &  jurant  ad  Sanda  Dei  Evangelia  corporaliter 
taétis  Scripturis,  in  &  fuper  animas  didorum  Fratrum 
delaSchala,  &  cujuslibet  eorum,  quod  didi  Fratres 
de  la  Schala  funt  majores ,  videlicet  didns  Dominus 
Berth'olomeus  annis  viginti,  &  didus  Dominus  Anto- 
nuis  aunis  quindecim,  &  quod  contra  non  venient  ra- 
tione, caufa,  vel  beneficiô  minoris  œtatis,  nec  aliqua 
ratione,  nec  beneficium  reftitutionis  implorabunt  •  & 
quod  prœdièta  omnia,  &  fingula  attendent,  &  obfe'rva- 
bunt  in  omnibus,  &  per  omnia,  pro  ut  fupra  contine- 
tur. QucE  omnia  fada,  &  gelta  fuerunt  coram  prœfato 
Illuftre  Principe,  &  Magnifico  Domino  Domino  Ga- 
leaz  Vicecomite  Comité  Virtutum  Mediolani  &c.  Im- 
periali  Vicario  Generali  prsedida  omnia  acceptante  & 
prxdidis  omnibus  confentiente,  in  quantum  eum  c'on- 
cernunt,  &  ejus  fadum,  juxta  conventa  inter  Partes 
prœdidas  in  pr^fenti  Contradu  ;  Ac  mandante  Nobili- 
bus  Viris  Jacobo  quoudam  Spinolotis  de  Tholomeis  de 
Senis,  &  Betino  de  Haufino,  &  utrique  eorum  in  foli- 
dum,  abfentibus  tamquam  prœfentibus,  quos  ejus  miC- 
fos  ,  Nuntios ,  &  Procuratores  ad  apprehendendum 
&  cuftodiendum,  &  cuftodiri  faciendum  didas  Baftitas' 
&  Fortalizias  eo  modo,  &  forma,  de  quibus  fupra  fit 
meiuio,  conftituit  per  prœfentes,  quatenus  accédant  ad 
didas  Baftitas ,  &  Fortalizias ,  qua;  per  prcefatum  Domi- 
num,  &  ejus  nomine  tenentur  in  Veronenfi  Diftridu 
&  eas  appréhendant,  &  retineant  nomine  prœfati  Do- 
mini Comitis  Virtutum  tenend.  &  cuftodiend.  per  eos 
&  per  alios ,  quos  ad  hoc  duxerit  deputandos  modo  & 
forma  in  dido  Contradu  Pacis  appofitis  ;  &  eisdem  con- 
cefîît,  quod  de  traditione,  &  expeditione,  &  receptio- 
ne  didarum  Fortaliziarum ,  &  Baftitarum  confefliones 
&  proteftationes  opportunas  facere  poflînt,  pro  ut  eis- 
dem videbitur  expedire;  Refervante  tamen  prœfato  Do- 
mino Comité  Virtutum  fibi  plenariam  poteftatem  mu- 
tandi  didos  fuos  Procuratores ,  &  Deputatos  ut  fupra 
&  alios  de  novo  conftituendi  ad  prœdida  femel  &plu' 
ries  ,_  pro  ut  fibi  placuerit.  Et  de  prœdidis  prŒfatus 
Dominus  Comes  Virtutum, &  didi  Procuratores  didis 
nominibus  mandaverunt  mihi  Johannino  de  Cermenate 
Notario  Mediolanenfi,  Thomaxio  deCapitaneis  de  Vi- 
comercato  CanccUario  prœfati  Magnifici  Domini  Do- 
mini Mediolani,  Andriolo  de  Arifiis  Cancellario  prs- 
fati  Domini  Comitis  Notariis  Mediolanenfibus  Batiftse 
de  Marzafio,  &  Nicolao  de  Schachis  Notati'is  Vero- 
nenfibus  ,  &  Cancellariis  prœfatorum  Dominorum  de 
Verona,  &  cnilibet  noftrum,  ut  de  prœmiffis  omnibus 
conficeremus  unum,  &  plura  ejusdem  tenoris  publica 
Inftrumenta.  Adum  in  Caftro  Magno  Papiœ  in  fala 
fuperion  prœfati  Domini  Comitis,  prœfentibus  Reveren- 
do  in  Chrifto  Pâtre  Domino  Fratre  Angelo  Epifcopo 
Penfaurienfi ,  &  Spedabilibus ,  &  Egregiis  Dominis  Teo- 
doro  de  Monteferrato  Filio  quondam  llluftris  Principis 
Domini  Johannis  olim  Marchionis  Montisferrati 
Manfredo  Marchione  Saluciarum  Filio  quondam  alte- 
rius  Domini  Manfredî,  Bonifacio  de  Chochonate  Filio 
quondam  Domini  Guillielmi,  Domino  Bertolomeo  de 
Placcntia  Filio  quondam  Domini  Rolandi,  Domino 
Filipo  de  Cafolis  de  Regio  Filio  quondam  Domini  fa- 
cobi  Legum  Dodore  ,  &  Antoniolo  de  Porris  Filio 
quondam  Domini  StefFanoIi,  Teftibus  notis ,  roeatis 
&  ad  prxmifl"a  fpecialiter  vocatis.  ' 

Extrada  fuit  frafens  Cofia  à  Reglftro  infirlpto  ÇÙb 
Ltttens  V.  y.  Bernabovis   Ficecomitis   exiflente 
m  Regto  Archtvio  Caftri  Porta  Jovis  Mediolani  in  tapi-   ■ 
ro  fcrifto.     Dat.  Mediolani  die  trigefima  menfis  oâo- 
iris  anni  171 9. 

Examinavit    Joannes    FranCIScus    Stri- 
G  E  L  H  u  S  Regii  Archimi  Officialis. 
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Anno 
i37p- 


4julll. 


tit   Tvéfor 
Vienne.] 

de    la    Régence 

C'eft-à-dire, 

fie   Chambre 


1  imîi  anbct  (3ci|îlicl;  4ÛK/  bcfcMnnct  mcrbcii/  ft*ct  fciii  imb  601  A  NXo 
® eiiiibcn  bdeibcn  ;  ©0  linbcn  unt  mit  >voIbcb(id)tcm  Wluû)  1  bcm 
licthgen  SXoimfcbcii  Kci*  juc  ©tcrcfimg/  5c  9^15  uni)  mtcb  tu  1^70. 
®rii  /  \m  fclbct  unb  nud)  bcn  uiifctn/uiib  bcm  gcincincn  icmia        ' 
ju  'Jrib/unbju  ©cniiidx/uujî  mit  bcii  grbci'ii  iinb2Boifen^cu= 
tcn/  bcÇ  b^lia*-'"  3Comifd;cit  i);cid;é(gtcttcn/uim/iï:o(lcii(!/(£^=. 

Letttes   de    Wenceslas    Ao<    rfM   ^'''^''î?^'  bMdvSCrtuenfputg/iinbmr/ ©mu  fânacii/.^cinvtcn/ irtut^^ 
/(ir  lesquelles  il  confirme  a  Leopold,   Vue  (,u(en/  iuttitd)/  3)f  nin  /  Sœmiijm  /  q)|iiamborf/  SSud'orn/ 
--     ■'       •       '     "^-■'  -       -       j--.  i  '- -■   -■•  a3ud;miv97étblinâcn/ ®incfdf))i5lxl/ Sotcnbm'amifbccîH^ 

bcr/  (Seimlnbt/  ijnac/  sjmlbtmKii  /  2Bimv^n/  SBcinfperci  / 
$8o);fiitoicii/  'JCiifcii/  ©icngcn/  2Bi;lc  m  îtîtgow/  unb  1{n»\' 


d'Autriche  ,  tous  les  Ptivilcges ,  accordés  à  lui, ou 
à  [es  Prédecejfeurs  par  r  Empereur  Charles 
I V.  y  par  les  précédents  Empereurs  (^  Rois  des 
Romains.  A  Sneym  la  veille  de  l.i  Fête  de  St. 
Jean  1 37p. 

0(n  3t  '2Bcntj(rtro  vm  Ootcë  ©nabcn  Svômifd)C);  S.w.m  \\\ 
'^■^  nOcn  3eltcn  SSÎd;ter  bc^  SCcid.'é  /  tmb  ^uma  ju  58s= 
Ittim.  S8ct!)cimcn  unb  tbuii  funt  cffcntlid;  mit  biefcm  ©tiev'c 
«lïleii  ben/  bic  m  fcbcn  obcc  Ijbccn  kfen/  U^  2Bit  bcun  ^od); 
gcbotiieu  4ci5r)0ltcn  ^etèogcn  j«  £511ctid)/  ju  ©teçr/  ju  Senin= 
tctt/  iiiib  jii  Rtaxjni  ®xam\  ju  'îçrol/  K.  Uiifetn  licben 
jOIxiin«  M"î>  5iît(tcii  beflett  /  unb  confirmireiu  l)nbcn/  bc|îc= 
tcnt  unb  confirmicent/  unb  beBcjlcn  oud;  mit  Srnft  bi^  Stie^ 
l'cé/aac  bieSjnntueflcn/  gji-ici'c  tmb  uthnib/  bie  feinm  l'orbern 
iinb  i;m  l'on  wcilcnt  bcm  •JCKcrbm'd^Icudjtigilïcn  5uï(len  unferm 
licben  ^enn  unb  Srtttct  /  S3cnn  Snvlen  fdigct  ©cbeditnué 
{Kômifdjcn  Sni)fci*  unb  (ittcn  unfctn  25oruatn  nn  bcm  ijcilincn 
SCémifaxn  3Ccid)  §.a\)\Kn  unb  Sunigen/  ubeï  (ittc  iel)cn/  SCedit/ 
grcçljntt/  spfnntfdjcft  unb  ©tetcn  gegeben  finb  /  alfo  boÇ  bie  ben 
flUenSBoïten/  ^«ftcn/  reitbcn/  unb  crcn  futbofet  /  emiclitl) 
■fleit  unb  unjctbtodien/ bdeibcn  faUen/çn  ato  majs  nfô  bie.uot- 
gcncnte  S3ricf  won  rcort  ju  wm  lautcnt/  unb  r)eUent/  unb  beg 
JU  utf'unb  I)(ibctx  n>it  unfcï  âroé  Î8înie|1rtt=3n(t3d  geljcnrt  nn 
bicfem  SSïici'c/  bcvgcbcn  tjl  ju  ©ncijm  ndc^  £ri|lei3  ©ebutt/ 
bïcmcbcn^unbctt  '^axti  bnvuiid)  çn  bcm  Sfîemn  unb  ©ibenêiçjï 
fîen  3-nce  nn  fnnb  3o!)rtné  TCbcnt  ju  ©immucnbcn  /  unfer^  3Ceid;g/ 
beé  83el)eimiftbcn  911  bcm  ©ibcnjcnbcn/  unb  bce  3vc)mifd;cn  çn 
bcm'briten  Sm-cn, 

per  Dominum  Witkone 
DE  Lantstein  Martinus. 


CIV. 

ÇSunbnué  jUnfcfxn  Ç^uïfûtfi  Sîuprccljt  im  lidtmx  I 
Sfluprccot  Dcm  ^fmgcrn/  OttI  @tcpl)an/  gricfcricl) 
3ol)atiné/  «nt  9il»HJrcc()t  fcan  3fin9f(cti/aflcrfcité 
(Pfall'-gmfcn  bci)  9ll)cin  /  wic  aiicl;  '2Bcrn()rtrticu/  dy\at-- 
acaffm  'oon  ^Saabcu  Dor  \iii)  uvib  m  23oriinmï)fcl)a|ft 
feitic^S5tuî)cr^9iut)olpl)i  cincë/unb  tcncn  «m  Traftat 
bciiaimttcu  @cl)uiàbifcl)Crt  9vcici)é'(5tâî)tcii  anr>tm 
ti)e\{êi  wbt\)Uxfc'ttê  ricl)cr()cit  unb  reciprocicr(icl)cn 
bcpftonîit  gcfcl;(oi]cn  ju  «Saabcn  mx  @r.  Ulxia^êZas- 
Qimo  1379.  [joH.  Philip.  Datt,  Vo- 
lumen  rerum  Geimanicar.  novum  Libr.I.  Cap. 
VI.  pag.  3p.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce  ,  qui 
fe  trouve  auffi  dans  L  u  n  1  g  ,-'  Teutfches 
Reichs  Archiv.  Part.  Spec.  Abtheil.  IV.  Ab- 
fatz  I.  pag.  f74.] 

C'eft-à-dire, 

Confédération  entre  les  Comtes  Palatins  du  Rhin, 
Robert  l'aîné  Elecletir,  Robert  le  jeune, 
Otton,Etienne,  Frider  ic,TEANy 
R  o  B  E  R  T  /f  plus  jeune  de  tous, avec  Bernard 
Marckgrave  de  Bade,  tant  pour  lui,  que  co?nme 
T'uteur  de  Rodolphe  fin  Frère  d'une  part , 
{ff  les  Villes  Impériales  de  S  u  a  b  e  jy  dénommées, 
d'autre  part,  pour  leur  commune  fàr  été ,  défenfe, 
y  ajjîftanse.  A  Bade  h  jour  de  St.  Ulrich 
I57P- 

«Ttr^i-  9vupïed)t  bet  glfct/  Sîuprcdif  bct  ^ung/  £)tt/  @tc= 
•^^  pljttn/  gtibtid;/  3i)l)iinng  unb  3Cu))ted)t  ber  3.''"3|l  l'on 
©Dttcë  «Snnben^pfndcnÈgrnBen  bcç  Sicin  nnb  Sjctêogcn  in  Seictn/ 
unb  \v\t  !ScrnI)(itt  mcaggxaw  juc  SBobcn/  bcdjcnncn  ojfcnbm: 
mit  bifem  «Bncf  /  bnicjuc  uc>:fpred)cn  mt  wotgcnnnt  SBctn^att 
fccfnnbetlid)  fut  unfctn  SSrubec  2)î<irârrtff  SCubolffcn  »on  a3<i- 
itnl  bcr  nod)  8u  fcinen  îngen  nid;t  fomcn  i|l;  2Bnnn  \m  mit 
gmijcr  SBcgirbe  bornuf  gcneigt  fcin/  ju  Jtib  unb  gemcincm  ?r?iij 
bctinnbe/  unb  bug  aBitrocn  unb  SBnifcn/  "JCnn  unbSîeid)/ 
^ilgrdin/  SdUflfUt/  idntfaï  «nb  £!)(iufmflnfd;n5  /  @i)èS)iîfet 


/ 

jcU/  b.i|  4nnb/fïen)ntlid)  unb  gcncbiglid)  uccmniijct/ unbVîici'» 
rtungen  nud)  une  jc^o  mit  in /mit  rcditerSCisjcnb/  in^cnfftbift 
SBnefé;  2Bir  iiorgennnt  Sîucficn/  nrit  unfctn  gutcn  îtcù  imb 
5nt|lli*en  ffm/  unb  roit  BDtacmnn  aïîntMtof  SSctnhntt/  mie 
fluten  •îvcmn  unb  3cfd)W0tncn  îtibe/  bcn  roir  bntnmb  libli*/ 
mit  rtuf3cl)nbncn  Singetn  unb  «cicttcn  <3Bortcn  jiie  ben  .«Jcllia'eri 
gcfcbn)otnl)(ibcn/  mit  ung  felbcn/  unb  (itten  m^m\  ©tcttcn/ 
2)c|1cn./  ©dilDiTcn/  imibenunb  idten/  ©icncm/Kittctnunb 
Sned)fcn^  (jinnnp  von  ^eut  bcm  îng/  nlj  bct  ïSrief  acbcn  ifi/ 
big  nuf  fâanbgotgeu'îttgbcn  nnc^fcn/unb  boniod)  fiînf  année 
3(ir/  btc  nnd;pcn  nnd)cinrtnbet/  3n  folicbet  58efd)eibenhcit/  nlfi 
bctnncb  3efd;tibeu  (Int.  311  bcm  er(icn  fc^cn  unb  nenuncn  \m 
uf  /  unfctn  ^crrcn  ben  Komifdjen  5£iîni3/unb  bcm  !)ci[i(îcn9Cô= 
mifd;cn  SXeid)  feine  ?Ked;t  jne  tucnb  an  ©ci'crb/  \)tn  ©tuci  m 
iXom/  bcn  S.M&  l'on  itngctn/  Sjcr^og  2dbted;tcn  uon  «Bni-tii 
unfctn  2iettctn;  unfct  Sjetéog  ûttcn  SBtnbet;  unfctn  ©mebcc/ 
bcn  5Sutggtni'cn  non  gitirenberg  /  unb  unfctn  ©rodjet  boit 
Otrti'cn  l'on  @oté ;  bod)  nlfo  :  ob  icman  rect  bcr  xoki  h\)wx- 
gcnnntcn  ©tctt  gcinninlid)  obct  it  ein  ober  met  bcfunbcr/  Boit 
3ten  SBrici'cn/  Jteiljnitcn/  gnten  @cn)obnl)citcn  /  obet  fîe  Boit 
eiiMnbcr  bringcn  obct  jetttcnnen  wolf /unb  bnuon  bie  l'otgennnt 
©tctt  bef  Kcidié  gcfd)n)ed)t  luutbcn/  beg  furrcn  roit  in  fmnent' 
Iid)  tmb  befnnbcr/  nnd)  nUcin  tmfctm  25ctinôgcnb/  gctrcwlid) 
uot  fdn/  unb  nud)  batjue  bcinten  mi  gcbolfl^n  fein/  nn  ntfe 
©efetb/  nié  long/  bij  fi  bet)  ircn  foidjen  Jrdljnifen/  93rici'cn/ 
gutcn  ©en)oI)nl)dten  tmb  bei)  cinnnbct  beliben  finb.  2Bnc  nbct 
@nd)/  brtf  jcinnn  met  bcr  rcct/bic  iiorgcnnnt  ©tctt  gemninli* 
obct  tt  eine  ober  met  bcfimbct/nugriff  unb  bcfdjnbigte/mitgîn; 
me/  mit  SBwnbe/  mit  iXon)b  ober  mit  anbctn  ©ndjen  ;  ^nnn 
bnnn  rcit/  obct  unfer  "KmptleiSt/  bç  bem  'Jfngtiff  unb  SBcfcbà- 
bigung  am  nnd)fl  gefcjjcn  ober  gelcgen  fînt/  Bon  bcn  Borgcnnnt 
©tcttcn/obet  Bon  bcn/  bcn  bcr  ©cbnb  gefdxben  obet  iBibetBatn 
nmr/  bnnimb  gcinnnt/  ober  jue  ftifdjcr  ©ctnt  gc(iifd)en  iBtir= 
ben/  obet/  nié  bolb  witi  ober  imfct  Tfinptliît/bep  fué  iimmn/ 
obcrgcTOtttroutben;  ©oftiffcniBit/  unb  bie  Unfctn/  iinBcfito= 
genlid;  ju  fi:ifd;ct  ©ctnt  bntjiic  gteiffen/  d)ctn  unb  tun/one  nUc 
©cBcrb/  Boneinem  sjRittcmtng/  nn  bcn  mibetn/  nn  nae@e- 
Bctb;  3h  gc(id;et  2Bcié/  nig  ob  xmê  bné  felbcn  befdjn^en  wnr/ 
nnd)  (ittem  3rcm  bc|lcn/  bi^  bnf  bcr  gtngrijf  unb  SScfdxbigung 
je  frifdxt  ©ctnt  ctobctt  nnb  n'ibctcbctt  iBu'rb.  2Bôr  (ibct©rtdv 
b«é  b»  Qtngrif  tmb  ^efd)nbigung  nlfo  gcfînat  unb  gcfd;nffen  wntn/ 
ia^  Ile  juc  frifitcr  ©ctnt  ntd)f  erobert/  nod)  ti§gett(igen  nicrbcn 
foUcn/  nod)  inôd)fen;  ober/  bné  fpunfcr  âilf  fné  jue  tnglidxn 
jÇrfcgcn  bebnrfftcn  unb  I;nn  miîtîcn;  ©omûgcnbbiefelben©tett/ 
obct  ©tnt/uné  ftct^og  iXuptcdjt  ben  gltetn/  S?crêog  Kupredjt 
bcn  Sungcn  unb  ïjeréog  Sîupted;t  bcn  3iîng|len  /  unb  JDÎnrggtnf 
S3ctnl)flttcn  Botgennnt  ober  tinfer  'JCmptlciSt/bie  xoxt  îiieSjmbeU 
bcrg  bnbcn/  mnncn  gen  Sjdbelberg/  in  bic  ©tntt/  nnb  une 
^et^ogûttcn/  Sjcrêog  ©tepbmi/  '(^ribridjcn/  tmb  ^oljnnfcn/ 
ober  unfer  'JCmptleut/  bic  \m  juc  innèf^erd)  Ijnbcn/  mnnen  gen 
ianêfpcf  d)  in  bie  ©tntt  ;  obet  oh  fie  une  /  obet  biefclbcn  unfer 
TfnnJtleutlj/nnbcr  fiînbcn/  nn  ©cBctb/  fi  felbcn /obct  inttgicii 
93otten  obet  SSricfen;  Unb/ fo  iBit/  obet  tnifet  Tfmptrtîtl^/BOit 
in  (ilfo  etmnnt  njcrbcn/  ©0  foffcn  nnr  3Cu)jrcd)f  bet  £ltet/  3îit» 
Vred)f  bet  3iingimb3Ciil>red)t  bet  '^mg^l  unb  ffllnrggtnf  S3etn= 
bntt  Borgcnnnt  nn  cincm  îcil/  ober  unfer  ■JCinptlejjt  Borgennnf  ;' 
Unb  tBit  Ott/  ©tcvbnn/  Jribttd,!/  unb  So!)""^'  obct  un^et 
"Mmvdeiît  Borgennnt  Bon  imfern  iBcgcn/  nn  bem  nnbern  înil/ 
tinfer  3â''4)^  îeil  bcfunbcr/  roeldjcr  'îcil  bitnn  etmnnt  rctîtbt  / 
inœenbtg  bcn  nÂdjftcn  rtd)t  îngcn  bntn(id)/in  \)\mi)m  mit  ©liî^ 
fen  etbetg  4en)tbe)teUen  unb  !)nben/  unbbie«ud;n)ittinfcttali4)g 
îcil  in  ijcàhl  in  ben  nndjflen  nd;t  "îngen/bnrnnd)  nnbieigtrtt/ 
bi;  imii  obet  unfctn  "JCiuptlcitten  Borgennnt  Bon  in  bnnn  be^ 
nnnnt  iBctbcn  /  f*icfcn  tmb  fenbcn  fiitfcn  ;  unb  bcn  anbctn  \jah 
ben  'îbcil  berfelben  ©tnfen  nbct/  in  bcn  nrtd)(îen  nd)tîngen 
bnrnnd)/  ob  (le  bcë  bcbiîrffen/  nuf  tmfcr  nigcii  g;o(î  unbScï 
tung/  rtupgenoincn  nttdn  j?olé/  ^etberg/  ©ttoiB/  .^cm  unb 
4ictl)t/  bnp  fîe  in/  nljbnlb  |i  in  3r  ©lof  fomcnb/  gebcn  fuffcn/ 
nn  nff  ©cBctb;  Unb  fiiITcnt  nud;  bng  tim/nljlnng/bif  bicgnd) 
nufgetrngen  iBiîtt/  unb  ber  ©d)nb  iBirf  nbgdcit/  nn  nttc  ©e» 
Bcrb  ;  TCncb  fiittcn  fi  bcmfelben  uiifam  2)oW  in  3ren  ©lojîcn 
teblicl)  Bdiln  d;fluf  gcbcn/  uinb  ir  (ëdii  nn  nlT  ©cBcrb;  SÔnt 
(ibet/  bnf)  folid;  Tfngtif  unb  S3efd;cbigung  nlfo  gcfïnltrontn/ 
brtfi  fie  mit  ben  obgennnt  3glict)é  înilë  bnnbert  mit  ©Infcn 
ni*t  crobetf/  nocb  iijgctrngcn  wetben  méd)teii;  Unb  bnf)  fie  m= 
feticglid)^  obetdné'înilëS'Jilf  fdrbnp  bcbtîtffiîcn/  unb  nofbiitf= 
tig  tButbcn/  fo  miîgcn  fîe  ir  S3otfd;nfft  jtie  unfer ^cglidicmîeil/ 
obct  jttc  iinfern  îlmvtldtcn  Borgcnnnt  fdncf'en  tmb  fenben/  une 
in  ber  ©ndv  ber  fi  notbutffïtig  fcin/  je  imbetTOcifcn/  unb  nnd) 
brttnuff  iimb  Jpilf  jtimnncn  ;  unb  fuden  iBit  tinfct  icglidjé^îeil/ 
iBcIdxt  bnnn  etmnnt  wixtj  nnd)  bet  g)îrtnun5  in  ben  nndjflert 
nd)t  'îngeit/  mit  unfctn  Svntcn  t'ibct  bie  @nd)  fiûen  unb  une  et» 
d;cnnen  iindj  unfctn  îtoBcn  unb  gren/  reng  S^tlf  in  bfltjuc  not» 

burfîi:i3 
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AWr>  bdtiTnUct);  ma)  bm/  fllt*  une/  im&  tmfcr  ÎKqt  bimci;curl6 

T  2  70  «î  unfct  iMltd)3  ZWé  aim  wat  /  bcn  (sfetten/  cbçc  bct 
^"^^^  étntt/  ?e  m  \(  clomincu  mit  fo  «il  ^oiaé/  fllp  iwr  Une 
^ealithé  'îl/eifé  afmmt  I)(iben/  baç  in  bilflj*  («Çî  unb  bnimc 
Sie'giwlj  erobece  unb  nufgctMâeii  wetben  mug/  un  nUc  @c»cti 
i>r,  unb  bte  ijilf  foff  6cftl;c!)en/»ûn  unfct  SsUdX'n  -tiXii  •"  bcn 
ned'iiciiwictkben'îfiscn/  nacl)  bcn  l'otgcnant  (iclit 'îrtâcn/  an 
,iac@ei'ctb;'  2B&  cl5  iiud)/bnÇ  witbie  vorgenimt5iiïtî«n  unb  i 
ftctccn/  l'on  n)cld)em  î;l)cil  baÇ  ren:/  nid)t  m  mifcrn  ianbcn 
wcarn/  wmn  bann  iinfct  \ea\mê  'îl)cilé  TCmptkut/  mit  97a= 
mcn/oec  Siftum  juc  ^eibclbctg/  obct  bct  !3i§tuni  ju  irtnbtéi 
BKd)  /  ûbct  wcidje  »on  iicn  TOcgcn  ba  •JCmptlcntl)  rontn/uon  beit 
votgenanc  ©tctten  uinb  i^ilf  ctinant  t»crbcnt/  <Uj  uotgcfdxtbcn 
ftet/ bHfclbcn  unfct  Scglid^fiS  îciIsS  25iètunt  unb  •JCmptleutè  /  fiiUcn 
mbicfclbenS-Dilfunwecsogcnlid;  tmi  unb  uolstdxn  /  pie  3clcid;ct 
2BcJg/  rtifibifi  \)kwc  wn  une  gcfdîtibcn  flat  /  miaUOcfctb. 
g^  fuacn  (lud)  ben  yorgcnrtnt  ©tetten  affen/  nUe  unfct  bcbcttcil 
Mrm  nnb  Ôctten  we(lc  (gteit  linb  ©1d?  offcn  fcin  jUe  rttoi 
itcngîotbiitfften/rtt-,  wotgcfditiben  tlctl;/mtaUc  ©îwetbc.  ^at 
©rtd)/  ba^  m  bct  3cit/'rtliJ  bifc  unfct  Sctrtinung  wctbén  M/ 
fûlid)  iâiif  unb  @rtd;  nuflîunben/  'bnlj  mnn  ©dcgct  urtb  Scfej' 
iiê/ainS  obct  mel)t/fat  ein  etfttt/25c|i;  obct  ©(oÇ/bcbutffen 
ipuibf  unb  Ortben  miîjlc/  bcfdjebcn  bann  foUd;  ©clcgct/uné  bcn 
Dotgcnitnt  îwcin  ZaWn  3iit(lcn  unb  sjcttcn  /  >vcl*cin  'îcil  brtg 
iinbct  une  mk  ju  ©icnll  unb  ju  iicb/  unb  »on  beficlben  'îcila 
îccgcn/fû  fol  bccfelb îcil  unbct  une/  TOcldjcnîetl  bag  lingicng/ 
ivrtïiSoft  obeiedwbcn  bntitbci;  gicng/unb  wad^peu  ivutb/won 
©cicirgé  unb  2Bctcfl)Ieutb  wcgen/  brttgcbcn  unb  nu5tid)ten  bem 
rtnbetnîcilbctjiitlîcn/  unb  aud)  bct  obtenant  (gccttnn  ©dja^ 
bcn.  S)od)  ïDiliKè  'îcil  bdp/  unbct  une/  bcrt  gutjTcn unbt 
foctiu  amàt/  baf  bij  obgcnnnt  ©tctt  bcnifdbsn  îeil  itcn  &(" 
Scipg/  ob  bapfdb  'îl)cil  bcf  bntjuc  bcbittfft/  Icilxntultcn/  on 
(ittc  ^ibcttcbc/  unb  bcn  àudv  roit  baibc  'îcil  bct  obgcnant 
jiîttlcn  unb  S^cttcn  /  in  3tcn  lëtctten  l)olcn  /  unb  ivibct  bctcin 
rtntrouttcn  fuUcn  mit  unfctm  nificn  &\ï/  on  ©euctb;  UnbTOrtj 
mid)brtj|oIbîcil  unbct  une 'Jittilcn  unbx^ctin  Botgcnant/Stett/ 
2)e|ïcn  obct  (Slog  gcirinnen/  fo  bct^S^S  unfct  bet  l'otgennnt 
'.Çtîtlïen  unb  i>m\x  an  nincm  îcil  wnt/unb  «on  iinfctn  wcgcn/ 
ivcldic^îcil  biié  WM/  bmiii  cingicnlV  nlgi'otgcid^tibcn  (Int; 
unb  ob  bcitifclb  ZdU  in  benfdben  ©lojscn/  i*t  gcfnngcn  œuti 
bm/  mit  bcmfclbcn  ©lojs  unb  ©cfangcn/  mûgen  wit  bnffdb 
îdl/  unbct  nné  bcn  Jûtl^cn  linb  sjcttcn/bnÇ  bns  Angat/lcbcn 
unb  tmxiwk  bnîTdl)  ïàl  wil/baj  bnj  anbet  Scilbct  uotâcnnnt 
'jjût|lcn  unb  j^cttcn  /  unb  «ud)  bic  obgcnnnt  ©tett  baran  nicbfô 
raiîgcn  cnm  obct  btengcn  in  bbcin  îBcis;  bod;  atfo/  bnp  bnd- 
fdb'îeil/  mitgîamcn  atfo  bufotgen  fol/  bas  bcm  mibcnl 'îcil 
'Jutlïcn  unbt  ^etïcn/  unb  aud;  bcn_©tattcn/  uon  benfdben 
©losjeniinb  ©cuangcn  batumb  fein  tod;ab  met  auftlanb/  an 
(lire  ©cuctb;  Itnb  beÇgclcidjcn  fol  bem  anbctn'îeil^ufjîen  unb 
é)cmn/  unbct  une  «otgenanten/  unb  aud)  bcn  ©tcttcn  obgc= 
liant/  bctmibct  umb  aud)  tcd)t  fcin,  S3cfd)rt6en  abet  foltd)^@c= 
Icgei  unbSBcfâss/i'on  un^  baibdrt  'îailn  bct  obgcnamen  gut|lten 
unbSjcttcn/  unb  aud)  uon  ben  ûbgmanten©tcttcn/  uort  bct 
•îcil  attct  btci)/  gcmainé  giué  megen/unb  mit  gcnieincm  Svat!)/ 
fo  futlcn  mit  bicfelbcn  btci'îl)cil  bcn  @d)abcn  unb  £o|î/bet  uon 
©ciercg  unb  "2Betcêteiîtl)  batiîbct  gicng/  gcinainlid)  Icibcn  unb 
ttam'-:  nlia/  ba'$  iglid)ct  îcil/  unfct  bet  uotgcnonten  'Jutl^cn 
«nb  S^cttcn/amen  ©titteil/  unb  bic  obgcnantc  ©tetf  nud)  eincn 
Stittcil  tid)tcn futlcn/  unb  mi  nlfo  gemunncn  mutb/  ©tett/ 
@d)tof  /  3cgt  /  ùbtt  (Seuangcn  /  ba  foU  iglid)et  "îeil  ifnfet  uot» 
gcnanten  ijuttlcn  unb  ôcttcn  cirien  Stitteil/  )mb  bie  obgenante 
©tctt  niid)  cincn  Scitteil  anncmeny  unb  l)abcn.  ^cfdja^e  abct/ 
baf  uon  cinom  'îeil  unfet  bct  uotgcnanten  "Jutjlcn  unb^cttcn/ 
unb  wn  ben  obgenantcn  ©tcftcn/  an  bcm  anbem'îcil/  fo  fotf 
bnifclb  'îcil  unfct  uotgcnanten  Jiîtften  unb  Sjetten/  Unb  aud) 
bic  obgcnantc  ©tctt  bi;  Sofî  unb  ©d)aben/  uon@eîeTOgunb 
SBetdilerot  luegen/  unb  aud)  bcn  i)î«^  unb  iÇtum/  an 
©lojjen  unb  (gcfangen  /  rtlg  »otgcfd)ti6en  flet/  gcmcin- 
lid)  Icibcn  unb  ttagcn/  Ijaben  unb  nemcn;  "Jtlfo/  bag  3cglid)ë 
îcil  batan  cin  !)alb  îcil  ttagcn  unb  nemeii  foU  ;  Unbt 
nlë  balb  aud)  bct  3og  unb  îXaif  /  ein  gnb  nimt/,  fo  futfenS^ct- 
tcn  unb  ©tett  uotgcnant  m  cincm  îDlonatl)  beU  nnd)jlcn  batnad; 
juefamen  d;omcn  cbct  it  iXat  mits)3U[l)t  batfdjicfcn;  "Hlfo  mat/ 
ba^  bic  ©a*  uns  bie  uotgef*tibeu  ^ctçog  3îuvted)t  ben  gltetn/ 
S^etijog  3\uprcd)t  ben  ^miijctn/SjetÇog  !Kuptcd)t  bert  Sung^en/ 
unb  bic  SRatggtaucn  uotgcnanten  unb  bç  egcnantc  ©tett  an= 
gieng  /  fo  fuUcn  roit  bcb  îl^cil  d;ommcn/  obet  unfct  ÎKat  mit 
■3Jl«d?tfd)tcfcn/  gcn  gglingcn  in  bie  ©tatt;  ^at  abet/  ba^ 
ce  une  obgenantcn  Sjct^ogûttcn/  Sjetçog  fetept^an/  J^ct^og 
5tibrid;cn/  unb  SjctSog  iQanfcn/  unb  bi)  egcnantc  ©tett  bi; 
jTOaj  'îcil  bcfimbet  /  obct  aud)  beib  'îcil  unfct  bct  uoi'gcnanteu 
^uttîen  unbsjctten  unb  bie  egcnantc  ©tett  bi)  îeil  atte  btet  an» 
gieng  ;  fo  fuOcn  tuit  bç  btc)  'îljcil  cI)omuien  obet  unfct  3Cat  mit 
Sïfîad't  feitbcn  gcn  Ittm  in  bie  ©tatt/  unb  fuUcn  bi)  d)o(l  ba  an» 
Icgen  unb  in  bem  nâd)l]cn  SDÎonatl)  batnad)  bcsaln  /  art  affcg 
23cr5iebcn  on  fâeuetb.  £i};ct  ifl  bctcbet/  ob  bag  tunt/  ba§  nnt 
bie  uovgcnante  ^lîtllen  unb  Sjctten/uon  vucld)em  îcil  bag  ma- 
re/ obct  bc!)ain  unfet  îDîann/  Sienet/  sButcfmau/Stctt  cbct 
©tctbutget/  glogct  obet  ©eiplid)  4ûtc/  obet  ©cbrtutgmanne / 
ju  bcn  l'otgenantcn  ©tcttcn  gcmainlid)/  obet  ju  it  einct  obet 
mel)t  bcfunbct  /  obet  uic  bctfetbcn  ©tctt  Ç^utgct  /  glofict/ £ lojlcts 
lûtcn/obet  (gcbautgmancn  /  unb  bic  bod;  aud)  in  guten  gcfiuot» 
ncu  befcétcn  @ctid)ten  gcfcsjen  mâtii/  ju  dngcn/juc  fvtcd-cn 
obct  juc  uotbctn  f)cttcn/obet  gciuuuncn/batiimb  fol  mann  3Ccd)t 


uort  in  ncmmcn/  itiib  nadiuaicii  uot;  bcin  ©djultfjcijjen  in  ben  AnNÔ 
©tctten/  obct  uot  ben  ©ctid)tcn/  ba  fie  bann  gefej jcn  (îno/unb 
fol  man  in  aucl)  bcg  9ved)fcn  bel)olflïn  fdn/baj  lU  baf  nidjtUcr;  i  370, 
îogcn  mctb/ an  atfe  ©euetb.  SBataud)/ bag  bic  uorgenante  -'  ^ 
©tctt  an  unfct  bct  uotgcnanten  Jiîttlcn  unb  Jjctten/  uon  >ucl« 
diem  îcil  bag  mat/  it  bl)einer/  enic  obct  mcl)t/  obet  bctfdbcn 
©tctt  ^urdct  /  ©cbiitgmnnn/  Êtotîet  obet  glofietliStc/  jijs 
uiifetn  ©tettcn/  obct  ©tctbutgct  obct  bl;cincn  unfctm  @cbutg= 
manne/  obet  glogctlciîtcn/^unb  bi)  bocl)  in  gnten  gcfmotncîi 
bcfcêtcn  ©etiditcn  gcfcjîcn  mntcn  /  su  dagcu  /  jue  fvtedjen  cbct 
ju  uorbctn  5cttcn/obet  gemiînen;  barumb  futlcn  |7  bcnfcibcn  un^ 
fetii  ©tctten/  ©tetbutgetn/  Clolîctlct'itcn  obet  ©ebaurgmanen 
nud)  nnd)uatn  unb  SCed)t  uon  3"  ncmmcn/  an  bcn  ©etid'tcn/ 
uot  bcm  ©d}ultl)ei8jen  unb  nn  ben  ©tctten/  ba  ge  bann  gef-ijen 
fînb;  bûd;/  bag  mann  in  bcg  îXcd)tcn  aud)  I)e!)olfcii  fei;  unb  in 
bag  nid)t  uetjogen  rcctb/alg  uotgcfdjtiben  jlat;  S3efd)iîcl)  abct/ 
baj  bct  uotgcnanten  ©tett  bf)cine/  cinc  obct  mc!)t/^obet  bl;cin 
it  îSutget  id)ê  jucuns/obet  ju  unfctn®ienctn/çîmntnSjctfen/ 
SCittct/  obct  *ined)t/  (Elh^n  obct  @aiglid)4eut/  jue  fptcdicri 
obct  JUC  dagcu  I)cttca  obct  gcmûnnen/ bag  futfn  biefclben  ©tétt/ 
obct  bcrfdbcn  ©tett  SButgct/  bic  bie  ^ad)  anttcf/  btingen/mt 
un^/  bie  obgennutcn  Jiittlen  unb  ^ctten/  redd)c^  îcif  bann 
unbct  unis  bie  ©ad)  nngat/  tbit  an  unfct  ■^tmptlcûtl);  %\\o/ 
ob  b)>  ©ad)  uns  uotgcnant  '5«tgcn  «nb  Sjeitcn/  S'^ct^og  î\\xu 
))tedjt  bcn  èltetn  unb  bie  uon  benfdben  '-îcil  angct/  fo  fiiîln  ik 
bag  btingcn  an  Hnfctn2)iêtimi  jueQaibdbetg  obet  met  anfeinct 
fiât  juc  bct  3dtl)  ba  ig;  &  mât  bann  bai  ce  une  uotgcnan- 
ten 5l)Jatgg(af  uon  58aben  anttâf/  fo  fuilcn  fie  bag  btingcn  nn 
unfetn  'Jlmptuiann  juc  *pfotèI)cimi  '2Bnt  abet  baj/  baj  une 
uotgenanten  5ût|îen  Sjct^og  £ittcn/  ^ct^og  ©(c))l)an/  S;ietêog 
5tibtitl)en/  unb  Sjetftog  3ol)anfcn  anttâf/  fofuUcn  fie  bag  uct= 
d,mnben  iiilfcrm  2}iêtl>«m  jue  4anbfpetd)/obct  met  an  fcinct  gat 
sue  bet  3citl)  ba  ig  ;  unb  fuftcn  mit  obgcnantc  giîrgcn  unb  îjctjn  / 
uon  baibcn  '^leiln/  mdd'cm  Q:eil  unbct  un«  ben  nlfo  juegefpto* 
dicii  mutt/  nad)  bcm/  âlg  gc  bai  «»  une  obet  au  unfct  'J(mpt= 
Icut  brad)t  !)abcnb/  alj  uofgefd)tiben  gct  /  inmenbig  ben  iied)=^ 
fien  uict5el)cn  'îageii/  an  atle  ©cuctb/  btei  aug  unfetn  Kâtcn/ 
mel!)i  btei  bnn  bi;  uotgcnanten  ©teit  obct  bt)  3ten/bicbie@ad> 
angct/  benennen/  inib  bie  fd)icf"en  an  bic  ©tct/  alg  !)etnad)  gc» 
fd)tiben  gctl).  "îtlfo:  2Bât/  bag  bic  ©ad;  une  obgenantcn '^ût=^ 
gcn  unb  sjetten  ^ct^og  3Cupted)t  bcn  £Itetn/unb  bie  juc  bcm= 
fdbtn  'îcil  gel)otenb/  alg  uotgcfd;tibcn  fîet/  «ngieng;  ©o  ful= 
Icn  mit  bicfdben  btc)  unfeté  Otaté  fd;itfen  unb  fcnben  /  gcn 
©âmnfdiain  (fdlicet,  ut  nunc  fcr!bitur©injl;eim)  cbct  gen 
^tetl)aiii/  mcllji  ©tat  une  bnn  uon  in/  obet  ben  3tcn  bcncnt 
miîtt:  ©laig  (é  nbet  ung  uotgenniuen  îîKatggtafcn  an/fo  fuj» 
len  bicfdben  btcj  Snt  teitcn  gcn  <PfDr(iI)ciin  in  bie  ©tatt.  3Bâr 
abct/  Bas  bic  ©ad;  angicng  une  uotgcnante  'S&ïfKn  S^t^itiû^ 
Ôtten/  Sjcttjog  ©tepl;an/  Sjettjog  gttbtid)en  unbt  Sjcttjog 
3ol;anfen/  obct  bi;  unfetn/  nlg  uorgcfd)tibcn  gct /ba  futlenmic 
byfdbcn  btcç  unfet  JXât  td;icfcn  unb  fcnben  gcn  ©d;mebifd)cn 
2Botb/  gen  2Bci55enI)om  obct  gen  ianbfpetd;/  in  rocll;i  ©tatt 
unbct  bcn  bticn  g/  obet  bie  3tcn/  bç  bnnn  !)in  uobetnt  obct 
manent;  unb  futten  aud;  mit  obgcnant  Jiîtgcn  unbS'^etîn  fd;afi 
fcn/bag  mit/  unb  bi;  «nfctn/  jiic  bcn  g  obct  bp  Si^^"  ban  suc= 
fl3fcd;cn  l;abcnt/  in  SCcdité  auf  ben'îag/  au|f  bic  obgcnant  bt); 
unfet  iXnt/  bç  bann  bie  uotgenanten  ©tett  obet  bu  3ten  alfo 
batsucgcnommenl)ctten/  gcgattcn  unb  œibctuntn  latfen;  unb 
baé  aud;  bag  nid;t  ucttsogen  metb/  «li  ntte  ©cuctb;  Unb  futlcn 
aud;  bicfdben  btç  uniêt  iXâte  bng  3vcd;t  batumb  f))tctl;cn/auf  it 
QCtbe/  ob.gcbag  nidit  fteunbflid;/  mit  baibct  îpatticn  2Bitlen 
Unb  SSilfcnyucttiditen  mod;ten;  unb  futfn  aud)  auf  beib  fccitu 
f  urd)Dmmen  unb  begetfen/  an  atte  ©euetb/  ba  g  biU'ttbct  bcl)ainctkg 
angrif  nod;  4>f(4nbimg  on  ?Ked;t/  nit  gcf*âd);58eftliâ!) abct bng 
batiibet /  baj  fiittcn  mit  auf  bdb  ©dtcn  fd;af en  mibettan  unb  lebid; 
lagcn/unb  bag  gc  batmnb  511e  bcm  JKcd;ten  diomen  /  in  dû'ct  2Bcig  / 
aUg  uofgefd;tiben  gnt  ;  ®od;  l)abcn  mit  aUctnicnigtid;  unbt 
3ebevmann/mnb  att  uctbtip  ©d)ulb/  unlaugenbat  ©ult/unb 
umb  Sjauptgdt/  SDogttciJt/  ©temct  unbt  3miS/  atte  ite9icd)t 
bd)atten  unb  auggefcjt/  alg  baj  uon  TCltet  bigt;et  djonicn  ig/ 
an  atte  ©cuctb;  5Bâtaud;/  bag  mit  uotgcnante  gm-gcn  unb 
Sjcttcn  auf  baiben  'î^ailn/  unb  bic  cgenante  ©tctt  mit  jcmail 
sue  Sbtieg  fcmen/  met  Ut  mât/  unb  bag  bct  Stieg  inbet3cit/ 
alg  mit  Une  mit  in  uctaint  baben/  nidu  auggeftagen  mutbcn: 
©0  futten  mit  obgcnantc  Jdtgcn  imb  S)tun/  utlb  bie  egename 
©tctt/  nad)  bet  Êinigung 'Jluggangt  cinanbct  bannod;  l5d;olf= 
fcn  fcin/  big  bag  bec  ^ticg  ucttid;t  mitt/nn  ©cuctb;  (£g  fiiU 
len  amh  unfct  obgenantcn  Sûtgen  unb  i^nxm/  attet/  jUe  bai^ 
bcn  îailii/  att  ilnfct  2îogt  unb  'îfmpflctît/  unbt@d;ultl)ai58cn/ 
in  atfcn  unfetn  4anben/  g  fein  auf  Scgcn/  in  ©tctten  obct  m 
®6tffcrn  iKfc5S«n/  bigegiiumg  auA)  fdwctn  nue  gdettcn'SBot' 
ten  unb  aufgcbotten  2)ingetn  jtie  !;altcn/  gcttemlid;  an  affe^Qc. 
uetb/  alg  uotgcfditibcn  fïet;  Unb  manu  ge  bal;cim  nid;t  mnrn/ 
bi)  bfinn  an  it  gatmâtn/  an  atte  ©cuctb;  Unb  man  it  ciner 
obct  mcbt  abgicng/  obet  entfcjt  mutb/  an  ©euctb/  fo  giltcn 
mit  uotgcnante  'Jiitgcn  unb  ^ctm/uon  rocldicm  "îeil  bag  mat/ 
albcgcn  eincn  obct  anbct  nn  bcrfdbcn  gat/  in  bem  nedigcngSo» 
natl;  barirad)/  batfe^cn  unb  gebcn/  unb  bct  aud;  bç  SJctennung 
fmctntmitt  juel;altcn/  an  atte  ©cfatb/  alj  uotgefd)ribcn  gct  ; 
2Biï  uorgcnantc  ^lîtgcn  unb  Sjcrtcn  atte  /  ncmen  auj  bi)  iant' 
fïib  iik  j-tancfcn  unb  juc  iSeictn  ;  beginbct  ncmen  mit  3Juptcd)f 
bct  gîter/  3îuptcdH  bct  Sung/  unb  iXui)tcd;t  bet  3iingg/  unb 
aud)  bic  ffllatggfaflïn  uorgcnmit  aug  bic  ianbttçbin  in  bcral^e' 
teram/  bct)  bcm  JXcin  unb  in  glfnjscn  unb  bt)  Sjcvm  unb  ©tctt 
bx)  barinn  fcin /in  a\l(\:  bet  9Jlag/alg  byfdbcn  éaiibtfl'ibt  ganb,/ 
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A  vvo  en  iitte  ©eveït.  itnb  »iï  Sîiiptcdit  bec  Sung/  ncmcn  nufi /btc 
•"■"^^  ®t5bifd)offiiDn£5Itt  iinî>  von  îiiet  wn  ben  wit  bclcljnt  fim : 
T  ,2  70  ©0  """«"  >w  ^i^m  O  tt  /  Xjetjog  ©tevbrtrt  /  S3«ti03  gnbri* 
3  '  '^  unb  ôettog  goljmincé  l'otgenant  auj  unfctii  (Sttng»  ©'«T 
gbetl)rtttcn  unb  ©raf  Ulriclwi  won  SButtcmbctg/  jubcnimt 
«ng  ttertnmbcii  bnbcii/  bçiwil  bçfclbcit  spumnusj  rectbent.  Unb 
txf  afieê  «u  rentcm  Utd)iinb  scbcn  «nt  oorgenant  iXuvrcdjt  bec 
<£!ter/  Kupccdjt  bec  311119/  Ott/  (&tcpb'»"/  Jnbcid)/  jo= 
Ijrtiineë  imb  Kiipi'«*t  bec  3ung|l/  l'on  ©otteé  ©cnobcn  aue 
à^frtljgtauen  bci)  iXcçn  unbîQetjoâen  in  «Sciem  :  Unb  imc  SBcrn; 
Imb  mmmf  s»  iSAben  flic  unf/  unb  fuc  imfcrn  «ciiNic 
SKocgcoffa^ubolffen/  bec  nuA)  jit  feinen  Zmn  nid;t  f oininen 
i\i/  bcn  uocaenfliitcn  ©««en  gemrtinlid)  bifcn  SScieff/  beilgelfen 
mit  imfecn  eigen  ^nnfiacln;  bn  «fie  offenlid;  jii  gogcn  bangcnt: 
bec  gebcn  ifî  jue  Snben  an  @(inb  Wnéê  Zas  I  ba  inan  jalt 
l'on  Sbïifîi  ©ebucb  bcûjeljenbunbect  3ac  unb  brtcnad)  in  b«n 
9îeit)ii  unb  ©ibensigflan  3«c- 

CV. 

i(î.  Oa.  S)cê  9î6mlfd&en  «KônigS  Wenceslai  Privilegium 
S^txm  îcupolMcn  tjonOcfïcïtcicl)  cït^eilct/tag  Diefc^ 
îîntcrtt)ancn/S)icner/îaiil)leut()  m  cwigcH  3citcn  son 
nicmanlieniwterfùr  fcaé  jîéntgl.  ^ofacricljt  oï>cr  cjnig 
ftcmt)  iartl)=©mcl)t  ténticn  gdatcnl  bcfprod^en  ml 
beHagct  werbcn.  Cerner  tttljciUt  (5t  fecfagtcm  ^crgog 
tic  bcfonDcre  gnatc/  tag  <St  unD  fcinc  (Stbcn/  3l)t 
Sicner/  ianWcutt)e  utit  ^Suïgct  in  3f)n;n  ©tcttcn/ 
3)C(îen/  rDîctcttcn  unD  S)ôrff«ii  oflvnc  iScbtcr  (jaufcit 
unb  ^otïcn  mûgcn.  @ebm  Q>tag  an  fannt  (SaUcn 
^ag  ^179-  [_P'iècc  tirée  des  Archives  Impé- 
riales du  petit  Tréfor  de  la  Régence  &:  Cham- 
bre à  Vienne.] 

C'eft-à-dire, 

Privilège  de  WenceslAs  Roi  des  Romains 
accordé  à  Leopold  Duc  d' Autriche  -portant 
qu'aucun  de  [es  Sujets,  Officiers  .y  tS  Hommes  ne 
fourra  être  jugé,  cité,  ni  accufé  devant  un  Tri- 
bunal étranger ,  non  pas  même  devant  celui  de 
V Empereur;  Ù  que  lui  Duc,  fes  Succejfeurs, 
Officiers,  Habitans,  £5"  Bourgeois,  pourront  pa- 
bliquement ,  recevoir  ,  loger  ,  &  entretenir ,  les 
Proscrits  dans  leurs  Places  fortes.  Châteaux, 
Filles  là  Lieux.  A  Prague  h  jour  de  St.  Gall 
1379- 

r«T3c  SCeitêtrtit)  l'on  ©ottô  ©tinben  3t5mifd)  ^bini'3  !" 
'^^  naenSeitcu  SKccct  beé  ïf?eid)éunb^l)unig  îuSSejjeiin/ 
gcfcnncn  unb  fbuen  î^^mbt  cjfenlid,ien  mit  biefein  «Bcieue  atten 
ben  bic  3n  fcb^n  bbec  \)km  Icfen  /  bnf  roic  burd)  lieb  unb 
fïcunbtfd;afït/  bec  roic  une  V'ccfel)en  unb  ccfunben  l)«l>en  nn  bem 
foodwcbobcnen  ieupclten  XjctÇogen  ju  ûficrccid)  /  ju  ^gfcic 
«mtb  îu  .^flcnbtcn  k.  Unfecm  licben  ôbeimen  unb  Jucflen/ 
tinb  flud;  bucd;  bien|ie  unb  tremen  bie  gc  unf  unb  bem  ÎXeid;e 
ecjeigcf  unb  getl)rtn  b<»t/  ««b  fûcbasjbum  fott  unb  mag  in 
thiînffiiiîenBeiten/  iin/  unb  feinen  lirben  init  «polbebndxem 
tnuete/mit  gitetem  cate  Unfcc  unb  beg  iXetcljé  gucjlen  gbeln  unb 
cetteuen/unbmitred)(ec  reilTen/  bie  gnab  unb  '^ceçbiit  gegebeii/ 
«ebmaudjinit  ccdfftbitô  S3tieféunbiXûmifd)^biinigclid)med);e/ 
ûlfobaf  i5t)/ite®'«"«t/4nnnbleut/  SBucgec  nnnbgebamcn  fuc= 
bnfi  mec  ereigclid)  niemrtnben/  n>cc  bec  fe»  unb  in  weldjen  gten 
iDicbenScfeç/miteinrtnbec  obec  befunbcc/fuctceiben/uocbecn/an= 
fpceri'en/beflflgen  obec  befbimecn/ucteilen  obcc  <id)ten  foQe/  obec 
murte/  flic  unnfec  Sbunigclid)  ^ofgecidit  /  obcc  an  benni(innb= 
gecid)tc  ju  35otweiI/  obec  tm  fbeinen  niinbecn  i<mnbgccid)ten/ 
obcc  «ecid)ten/  mo  bicgelegen/  tmb  mie  bie  genannc  fem/  bc= 
funbec/ivcc  ju  bcn  egenonten  unferé£)b'iin  obcc  fem  (gcbcn/©ic= 
iiern/4cmten/S3uc(îccn  unb  gcbaucen  <i(Ieii/  ic  aiitein  obcc  mec/ 
bcfunbec  bie  «uf  bcïnidnnbgefefTcnlinnbC/bie  nubt^ucgec  fein/ 
(£c  feç  man  obcc  iteib/  ju  fpïed)cn/  ju  çldgcn  unb  uocbcung 
biit/  obcc  gcminnet/  bec  fott  bai  tbucn  fuc  bc^  iiocgcnrtnnten 
unnfctg ôbcim 4(innbgecid)t  bt)  benn  bcfe^  fein/  iveld>nn  benn 
«in  jcbec  attec  ncd)|1  gefcffen  ifl/  Se  fei;  Q;bel  obec  uncbd  unb 
»on  bcn  ISucgecn  woc  bem  Sid)tec  unb  iXfttc  becfclben  ©Mtt  bo 
êi;gcfc|fcnfem/unb  bnfelb|îved;tnebmcn  unb  ninbect  onbcc^mo/ 
tè  irccc  benn  bap  ben  eicçiecn  obcc  glcgccinncn  tbimtlid;cn 
unb  offcntlidjcn  ccd)t  l'ccfcigt  mucbc  /  unb  nidit  mibccfncen 
môdHcuon  bcneegcnnmené(innb=£iCiditccn/unb  SCid'tcrn/  oud; 
roellen  iric  uon  befunbctn  gniiben/  bug  bccfelb  unfcc  £»bfim  unb 
fcin(£cben/ic®icnec/innmlcutc  unb  58ucgec/in  3""  ©tctcn/ 
Q)cfien/  3)îettd)tcn  unb  Socfltcn  offenc  £d)tec  b«tif*fn  unb 
I)oi'cn  iniîgen/  unb  mit  in  dOc  gemoinfdjafft  \)((bm  I  alfo  TOcce 
brté  ijcinrtnb  becfclben  (Ed)tcc  cinen  ober  jwen/uil  obec  reenig  in 
bcnfelbcn  3ten  ©lofTcn  /  (gtcttcn  /  25c|lcn  /  £i«ectbten  unb 


©ocffccn  nnfeaet  /  bem  fott  man  ain  unoecsogcn  hXed^t  tbucn  A  NNO 
nad;  bctS  iannbtgccidjtc  bafefbfl  obec  gecidjté  gcii'onbeit.  Unb 
«If  oftfotd)e(£d,'tertnbicfclb<n3ce(SloÇ/®tett  cbetiStofbtc  i  270, 
tbomcn/  unb  iribcc  bacauf /baÇ  &ç  numant  nnfpcidicc  mit  bem  ^  ' 
3ted)ten/  bai  fol  bcin  (ggenanten  unfccn  Obeim/  feiiicii  gcbeii/ 
Sienecn/  ianbclcuten/  SButgci'n  unb  gebaiiecn  fainm  fd;aben 
bcingen  won  bec  ©cmcinfd^nfft  iregcn.  ©ncumb  gcvictcn  iwc 
aOcn  5tîc(îen/  ©cipd,ien  unb  2Bcltlid)en/  ©cafen/  Jrcrcn/ 
^ctcen/  S)ien(llut)ten/  iXittetn/  ^^ned;ten/@tcttcn/©emain5 
fd)atften/  bem  innnbsîXidjtec  ju  ÎXotweil/  unb  nacii  annbccn 
iannbîSKidjtecn/  unb  iXicl'tern  /  unb  ben  bie  an  bcn4nnnb=ge= 
cid'tcn  unb  getiditcn  ju  bem  cedjtcn  (léen/  unb  ucteil  fptcdjcn  / 
bie  je^uiib  fein/  'ober  in  tbunfftigen  3eiten  rcccbcn/  unfccn  unb 
bcg  b'iligen  iXcid;é  liebcn  getccucn/ecnpiic^tçn  unb  «cjîigclidj/bc» 
unfccn  unb  beé  2Ccid;ë  bufbcn/  baf  tel)  fiïcbné  mec  en)iglid)eii 
feinen  bec  cgcnnnten  unnferé  ôbcimen  obec  feiner  gvben  ©ic^ 
nec/  4annbtlcutc/s8ucgec  unb  ©cbauccn/aincn  obcc  mcc/2nnn 
obcc  SSeib  /fûrbaé  cgcnnnnt  unnfec  Suniglidi  S2'>fg«t'4'tc/iannbtï 
getid;te  unb  gecid.ite  nid't  cifdien/laben/yDcbecn/fi5ctreibcn/cbcr 
fbein  uctcçl  ubec  3c  leib  obec  ubec  3ï  guet  fpcccben  obcc  in  bie  aci'tc 
tbuen  fottcn  /  obec  imîgcn/in  tbain  luei^  ;  unb  iro  baij  gcfd;ebe 
>t>ibec  bife  egenant  ©nabe  unb  ^ccijbait/  ®o  ncmcn  wic  unb 
tbucn  abc  mit  ted)tec  wigcn  unb  Sbuniglidjcc  annd)te  l'olfo^ 
mcnbflit/  «Hc  folcbc  iabung/  ecfd;cimmg/  l'ocbcimgc/anfijcadie/ 
Uttaçl  imb  bie  ad)te/  uimb  enntfd^eibcn/  leutccn/  cicccn  unb 
fpccd;eii/baf  ©p  mitcinanbec  unb  bcfunbec  nCTe  unfccfftig  imiib 
Uiuuglid)fcinfoUcn/  unb  tbucn  @i)  aitd;  abc  upnb  l'ecnicbten 
©çgâmi^lid^unbgnc  an  aaen3cen  SBegceiffungcn/ïJJîeinungen 
unbPuniaen/wic  ©i)  bac  tbomcn /gefpcod;en  obecgcutteilt  mu 
ben  obec  wiicben;  unb  ob  çeinanb  trerc/  bec  reibec  folid)  unnfec 
©nnbe  ftcocnlid^en  tctte/  bec  obcc  bie  fodcn  in  unnfec  unb  bcS 
iXeidig  imgnabe/  unb  bacju  eincn  tcd;ten  *pccn  funfftia  ^axH 
ïûtigS©olbé  wcfaden  fem/  a\é  offte  bec  bareibec  fbuct/  bie 
balb  in  unnfec  unb  beë  iXcid)éî£ammcc/unb  bné  anbcc  balb  îail 
ben  ©9  alfo  lîbetfaccn  rcucben  genjlid;n  unb  an  aUe  minncc^ 
nup  foUeu  gefarrcn.  «D^it  uctbunbt  bitë  aStiefé  yec(tgclt  mit 
unnfec  S.  m.  3nntlgl/  bec  geben  ifî  ju  SBcage  nad)  Êbtifli 
©epucbe  i  ^yç.  3nc.  an  fannt  ©aïcn  Xag  /  unnfec  3;eid;e  bii 
SBebcimifdjcn  im  17.  unb  iX6raifd;en  in  bem  uiccbten. 
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Wenceslai  Romanorum  Régis  Diploma  Ah-  l  3 8 O. 
folutorium  ah  omni  Pronunciatione  £3"  Declaratio-       • 
ne  privationis  contra  Joannem   Galeaz  '7-J^"^' 
Fice-Comitem ,  £5?  Mediolanenfem  Ficarium  Im- 
periakm  vel  ejus  Pradecejfores  lata.     Datum 
Praga  annô  1  j8o,  Indi^ione  tertia,  16.  Kalen- 
das  Februarii.      [Pièce  authentique  tirée  des 
Archives  Royales  du  Château  de  Milan.  Re- 
gillre  V.  V.] 

WEnceslaus  Dei  gratiâ Rotilânorum Rex  fem- 
per  Auguftus,  &  BoemiEE  Rex.  Nobili  Johannî 
Galeaz  de  Vicecomitibus  de  Kaediolano  nato  quondam 
Nobilis  Galeaz  Mediolanenfis  Vicarii  fideli  fuo  dileélo 
gratiam  Regiam  ,  &  omne  bonum.  Habito  refpedu 
benigno  adnonnullagratuita,  &  accepta  fervitia,  nec 
non  immotœ,  &  fincers  fidei  puritatem,  quibus  idem 
tuus  Genitor,dùm  in  humanis  ageret, in  confpeâu  Di- 
voram  quondam  Pro3vi,&  Genicoris  noftrorum  à  km- 
gis  temporibus  multipliciter  claruiiïè  dicitur,  &  quibus 
tu,  fpedlabilisque  Azo  natus  tuus  confanguineus  nos- 
ter,  ac  veftridescendentes,  &  porter!  erganos,  &  Sa- 
crum Imperium  clarere  debebitis,  &  poteritis  uberiùs 
in  futurum.  Animo  deliberato ,  non  per  errorem,aut 
improvidè,  fed  maturo  noftrorum ,  &  Imperii  Princi- 
pum,  &  Procerum  accedente  confilio,  de  certâ  noftrâ 
fcientiâ,  nec  non  Regiœ  poteftatis  plenitudine,aua:ori- 
tate,  baylia,  tàm  ordinaria,  quàm  abfoluta,  omnibus- 
que  aliis  modis,  quibus  melius  poffûmus,  omnem,  & 
quamlibet  pronunciacionem  ,  declarationem  privacio- 
nis ,  &  quamlibet  privaciouem  ,  qus  reperiretur  pro- 
punciata,  lata,  feufaûa,  &  quoscumque  proce£rus,& 
quscumque  agitata  ipfarum,  feu  ipfius  occafione  fac- 
tos,  feu  faSa,  &  cogitata,  &  etiam  fecutos,  feu  fe- 
cuta  contra  PrœdecefTores  tuos,  &  eorum  descendentes, 
contra  te,  &  tuos  descendentes,  vel  contra  aliquem 
prœdiflorum  tuorum  Prœdeceflbrum ,  &  eorum  descen- 
dentium,  ac  tui,  &  tuorum  descendentium  ,  vel  aliter, 
declaramus  fuifle,  &  eiîe  nullam,  nullas,  &  nulla,  & 
irritam,  irritas,  &  irrita,  nullius  valoris  penitus,  & 
momenti  effe  volumus,  jubemus,  &  decernimus,  ac 
ipfos,  teque,  ac  descendentes  tuos ,  &omnes,  &fin- 
gulas  perfonas  in  eis,  vel  in  aliqua,  vel  in  aliquo  ipfa- 
rum, vel  ipforum  nominatas  generaliter,  vel  fpeciali- 
ter  in  (latum  priftînum  reftituimus,  &  in  eis  ftatu,  & 
eradu  efle  volumus,  &  decernimus,  ad  eosque  ftatum, 
°  &  gra- 
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&  gradum,  in  quibus  erant,  vel  eras  ante  ipfos,  vel 
ipfa,  reduximus  ,  &  reducimus  de  Kegiœ  plenitudine 
potellatis,  prEfentium  fub  Régis  Macftatis  noftrsc  Si- 
gillo  Tellimonio  Litterarum.  Datum  Prags  anno  Do- 
mini  millefimo  trecentelimo  oSuagefimo.  Indiitione 
tertià,  decimo  festo  Kalendas  Februarii  ,  Pvegiiorum 
noùrorum  anno  Boemiœ  decimo  feptimo  ,  Romano- 
rum  verô  quarto. 

Extrada  fuit  fr^fens  Copia  à  Regijîro  infirifto  fub 
Litteris  V.  V.  BeRNABOVIS  V'cecomstis  exiflente 
ia  Regio  Ârchivio  Caftri  Purtce  Jovis  Mediolam  in  papi- 
ro  fcripto.  Dat.  Mediolam  die  trigefirna.  menfis  Oéio- 
bris  anni  lyip- 

Examinavit  JoANNES  FrANCISCUS  Stri-- 
G  E  L  L 1  U  S    Régit  Archivii  Officialis. 

CVII. 

•  W ENCESLAi  Romamrum  Rtgis  Concejfio  Vica- 
riatîis   Generalis  ,  fad:a   Joanni  Gale  a  z 

/'''ice-Comiti  Mediolani  c jusque  Haredibus,  fuper 
l'ariis  Sacri  Romani  Imperii  Civitatihis,  Dis- 
^ittibus,  atqiie  Territoriis.  Data  Prag£  anno 
1380.  Inditlione  tertia ,  if.  Kakudas  Febritarii. 
[Pièce  authentique  tirée  des  Archives  Royales 
du  Château  de  Milan.    Regifl:re  V.  V.] 

WEnceslaus  Dei Gratiâ  Romanorum  Re.t  fem- 
per  Auguftus,  &  Boemise  Rex.  Nobili  Johanni 
Galeaz  de  Vicecomiiibus  dcMediolano  nato  recolenda; 
memorix  Sacri  Imperii  dileâi  Nobilis  IVlilitis  qaondam 
Galeaï  olim  Geiiitoris  tui,  ndftro,  &  Sacri  Imperii  fi- 
deli  dileûo  gratiam  Regiam,  &  omiie  bonum.  Dum 
inter  clauftra  noftri  peâoris  provida  conlideratione  per- 
pendirhus,  qualiter  fuperns  Majeftatis  dignatio  nos 
quamvis  immeritos,  fua  picrate  provesit  ad  apicem  Re- 
giœ  Dignitatis,  gubernacula  nobis  Sacri  Romani  con- 
cedens  Imperii,  quod  fùpcr  Principatus,  &  Dignitates 
alias  Orbis  Terra;  ad  fupremum  Excellenciœ  gradum 
Divina  Sapientia  more  ina;(Iimabill  fublimavit,  inveni- 
mns  liquidé  ex  injuiifto  nobis  officio  Rcgalis  Ibllicitu- 
dïnis  humeris  noliris  incumbere,  qualiter  virga  virtu- 
tis  nollras  Reges  ,  &  Régna  regere,  &  in  llatu  tran- 
quillo  Populos  fub  Pacis,  &  Juiïicix  régula  dcbeamus 
falubriter  gubernare;  Quoniam  autem  noftram  iîmul  in 
diverfis  partibus,  quas  Sacri  Imperii  ambitus  continer, 
non  pofTumus  exhibere  prœfentiam,  ne  aliquibus  défit 
uuUra  vigilantia  ad  gubernandum  eas,  in  quibus  non 
adfumus  ,  perfonas  idoneas  generis  nobilitate,  &  mo- 
rum  honellate  confpicuas,  ac  reram  experientiâ  circum- 
fpedlas  noftra  confuevit  Majeftas  eligere,  &  in  partem 
fuE  foUicitudinis  evocare.  Sànè  nobilis  olim  Mathei 
Vicecomitis  Proavi  tui  lincerœ  devorionis  afFeâum, 
grataque,  &  utilia  prompta;  fidelitatis  oblequia,  quibus 
ergà  celebris,  ac  recolendx  memoria  Dominum  Hen- 
richum  quondam  Romanum  Irnperatorem  Auguftum 
Proavum,  Prœdecefïbremque  noftrum  claruiffe  dignos- 
cîtur,  (imilemque  devotionis  afteâum,  ac  fimilia  obfe- 
quia,  quem,  &  quœ  prxfatus  quondam  Geniior  tuus 
habuit  ergà  celebris,  ac  recolend<E  memoriré  Dominum 
Harolum  Romanorum  Imperàtorem,  ac  olim  Gcnito- 
rem  noftrum  cariffimum  gratiofius  recolentes,  conlide- 
rantes  etiam  fidem,  &  devocionem  ipforum  in  te  efle 
fucceffione  quadam  hxreditariâ  propagatam  ,  quibus  ad 
prosperitatem  ,  &  falutem  noftrœ  fublimitatis  Regiœ 
placido  Succellionis  ordine  jugiter  auelafli,&  pro  nos- 
trx  iVlajeftatis  iionore  peribnas  fepius  ,  atque  rerum 
discrimina  minime  refugilH,  habito  de  innatâ  nobis  be- 
iiignitatis  clementiâ ,  maxime  ad  praEiniffii  bcnigno  res- 
pethi,  ac  de  iàdei  condantiâ ,  legalitate,  &  pradentiâ 
plurimùm  praefumentes  ;  etiam  ad  cautelam,  iterato, 
&  de  novo,  fpontè,  &  ex  certâ  fcientiâ,  &animo  deli- 
bcrato,  te,  tuosque  Hœredes  ,  &  descendentes  tuos, 
&  quemlibet  tui  Hsredum,  &  descendentium  tuorum 
in  Iblidum  pro  Sacra  noftra  Maeftate  Rcgiâ  Romauâ, 
noftros,  &  Sacri  Imperii  facimus,  conllituimus ,  ordi- 
namus,  &  creamus  Vicarios  Générales  irrevocabiles, 
&  perpetuô  duraturos  per  omnia  tempora  vita;  nolirs, 
dum  tamen  in  nollra,  &  Sacri  Imperii  fide,  &  obe- 
dicntia  perfiftatis ,  Civitatum,  &  in  Civitatibus,  Terri- 
toriis, &  Diftridibus,  videlicct  Civitate  Papix,  &  ejus 
Tcrritorip.  &Di(Iri£tu,  &  eorum  pertinentiis,  &  fi- 
per  Comitibus  de  Lomello,  etiàm  quantum  ad  Callra, 
pofTeffiones,  &  bona  iplbrum,  quœ  in  Territorio  Pa- 
pienfi  confiiicre  dinoscuntur,  tàm  in  Terra,  quàm  in 
Aquî,  tàm  in  Monte,  quàm  in  piano,  Civitatïs,  feu 
in  Civitate  Placentiœ,  Civitacis,  feu  in  Civitate  Nova- 
ToM.  II.  Part.  I. 


rÏE,  Civitatis,  feu  in  Civitate  VerceIIarum,Civitatis,  feu  AnNO 
in  Civitate  Terdonx,  Civitatis,  feu  in  Civitate  A  lexan-  „ 
driœ ,  Civitatis ,  feu  in  Civitate  Pubii ,  feu  Bobii ,  Civitatis ,  I  ?  o  O  d 
feu  in  Civitate  Aft,  feuAftenfi,  Civitatis,  feu  in  Ci- 
vitate Albœ,  &  de  omnibus  aliis  Terris ,  Caftris,  Lo- 
cis,  &  Villis  Pedemontîum,  Civitatis,  feu  in  Civitate 
Cumarum,  Terra;,  feu  in  Terra  Cunei,  Terra;,  feu 
in  Terra  Montis  vici,  Terrœ  ,  feu  in  Teri-a  Cevae, 
Terrse,  feu  in  Terri  Demontis  .  Terrœ,  feu  in  Terra 
Canoleii,  Terrarum,  feu  in  Terris  Viglevani,  Caffi- 
narum  ,  Baftignanœ,  feu  Baftimanœ,  Locarni,  Cana- 
lis,  Barmei,  feu  Burmii,  Blandrate,  Kraffineti ,  Cla- 
rafclii,  Pezeti,  Valencis,  Caxalis , Sanâi  Evaxii, Cas- 
tri, feu  Terra;,  feu  in  Cailro  ,  feu  in  Terra  Novi ,  Çws 
Avoni,  Terrœ,  leu  in  Terra,  Caftri,  feu  in  Caftro  de 
Pontibus,  Terrs,  feu  inTerradeBialcha,  feu  Habias- 
cha,  Pontis.  feii  Pentium,  feu  in,  &  de  Pontibus  fu- 
per FIumineTicini,  cuiii  omnibus,  &  aliquibus  Terris, 
Caftris,  Locis,  Villis,  Communitatibus,  Territoriis,  & 
Diftriélibus  ipfarum,  &  ipforum,  &alicujusipfarum,& 
ipforum.  Item  in,  &  de  quibuscumque,  qualibuscum- 
que,  quommodocumqué,  &  quocumquejure,  quacum- 
queratione  ,  caufa,  vel  occalionepcrtinentibus,  fpeftan- 
tibus,  feu adjacentibus Civitatibus,  Terris,  Caftris,  Vil- 
lis, &  Locis  prsdiâis,  feu  alicni  eorumdem.  Item  de 
aliis  Civitatibus,  Caftris,  Communitatibus,  Terris-,  '& 
Locis ,  quaein  citramarinis ,  &  ultramarinis  paitibus  ad  Sa- 
crum Imperium  pcrtinentibus  per  vos,  velprovobis,  & 
veftro  nomine  tenent ,  tenentur ,  reguntur ,  &  poffidentur , . 
&  in  quibuscumque  juribus,&  pcrtinenciis  earumdem  ; 
&  item  in,  &  de  omnibus  Civitatibus,  Terris,  Terri- 
toriis, Villis,  &  Caftris,  Honoribus ,  Infeudationibus, 
Hominibus,  &  beneficiis,  irl  quibus,  de  quibus,  &  fu- 
per quibus  prœfatus  Genitor  tuus  per  prœfatum  Genito- 
rem  noftrum  creatus,  &  conftitutus  fuit  Vicarius;  & 
item  de  omnibus  Juribus  ,  Infeudationibus,  &  Sub- 
jeflionibus  quibuscumque,  &  qualitercumque,  &quo- 
cumqiie  jure,  &  quacumque  caufa,  vel  occaxione  pcr- 
tinentibus, vel  fpeftantibus  ptsedidis  Civitatibus,  Cas- 
tris,  Villis,  Terris,  &  Locis ,  &omnibus,  &  lingulis 
prsdiétis,  &  cuilibet,  vel  alicui  ipfarum,  &  ipforum, 
vel  ipCirum,  vel  ipforum.  Et  cum  noscamus  pleniùs 
quod  recolenda;  mémorise  quondam  Sereniffimus  Geni- 
tor, &  Prxdeceffbr  nofter  D.  Harolus  eumdem  tuum 
Genitorem,  ad  ejus  HEeredcs ,  &  per  confequens  te, 
qui  ejus  Hatires  exiftis,  prœdiflarum ,  &  prœdiflorura 
omnium  Terrarum,  Dominiorum,  Civitatum,  Caftro- 
rum,  &  Diftriduum  fuos,  &  Sacri  Imperii  Vicarios 
creavit,  fecit,  &  realiter  conftiiuit,  pro  ut  certarum 
Litterarum  tenore  ab  eodem  noltro  Genitore,  &  Do- 
mino per  tuum  prœfatum  Genitorem  per  fe,  &  ejus 
Haeredes  obtentœ  clariùs  edocent,  quas  in  fui  roboris 
firmitate  ipfius  Genitoris  tui  meruit,ac  tute  potitur  pro- 
mereri  per.Qîverata  fidei  conftantia  permanfuras.  Idcir- 
cô  Ci  varietate  negociorum  innumera,  aut  importuna 
precum  inftantia ,  feu  aliier  quommodolibet  contra 
prefatas  noftri  Genitoris  Litteras,  &  eorum  tenores 
quis  aliquas  Litteras  à  fœpe  dido  noftro  Geniloré  quo- 
vis  modo  impetrafl^et,  aut  à  nobis  in  futurum  quom- 
modolibet  impetraret,  feu  conceiïio  per  PrxdeccfTores 
noftros  faâa  fuiffet,  feu  per  aliquem  eorum  proceffis- 
fet,  vel  per  nos  fieret,  feu  procedcret  in  futurum, qus 
tibi  in  Vicariatu,  Infeudationibus,  Jurisdiâionibus, Ho- 
noribus, &  Juribus  quarumcumque  Terrarum,  aut  ali- 
cujus,  vel  alîquarum  earum  Civitatum,  Terrarum, 
&  Locorum,  quas,  &  qua:  prxfatus  quondam  Genitof 
tuus  à  pra;fato  Genitore  noftro,  feu  à  nobis,  &  împe- 
rio  quovis  modo  tenuit,  pofledit,  feu  aliquo  tempore, 
quo  in  humanis  agcbat  tamquam  Sacri  Imperii  Vicarîus 
gubernavit, quovis  modo  aliquibus  polTent,  feu  valeanc 
prœjuditium  generare  ,  ipfas  quidem  Conceffiones,  & 
Litteras  per  alîum  queincumque  quovis  rnodo  impe- 
tratas  ,  vel  quas  in  futurum  impetrari  contingent  per 
qucmcumque  alium,  ac  etiam  quamcumque  conftitu-  ^ 

tionem,  Creationem,  ordinationem  ,  &  conceffioncm 
Vicariatus ,  &  infeudationem  ,  ac  etiam  quascumque 
Immunitates,  Libertates,  nec  non  Privilégia  quœcum- 
que  cujus  alteri  pcrfona;  fuper,  vel  in  ipfis  Civitatibus, 
Terris,  Territoriis,  Diftridibus,  Infeudationibus, Ho- 
noribus, Jurisdiétionibus,  Imperiis,  Juribus,  &  pertr- 
neutiis  fadas ,  &  fada,  concellas,  &conceffa,  prceter 
quàm  praifato  quondam  Genltori  tuo,  tibi,  &  descen- 
dentibus  tuis,  vel  alicui  veftrûm,  vel  in  futurum  fa- 
ciendis,&  facienda,  concedendis,  feu  conccdcnda  cui- 
cumque  alteri  ex,  &  de  noftrœ  RcgiiE  Romanorum  po- 
teftatis  pleniiudine,  omni  modo,  quo  melius,  &abfo'- 
lutèpoiïiimus,  ex  nuncjproutcx  tune  revocamus,  irri- 
tamus,  annuUamuSj  nullas  &  nuUa  ,  irritas  /&  irri- 
ta, iiulliusque  valoris,  &  momenti  cflè,  &  elfe  debcre 
T  cenfr-' 
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Akko  «nfemus,  volutnus,  jubemus,  mandamus ,  &  decer- 
nimus  ex  certâ  fcientiâ,  deliberato  auimo  ,&  cum  con- 

1280.  filio  ponderato,  non  obftandbus  aliquibus  in  contra- 
^  rium,&  maxime  quibus  in  iplisConceirionibus,Conni- 

tutionibus,  Immunitatibus ,  Libertatibus,  Infeudaiioni- 
bus,  Privilegiis,  Beneficiis,  ÔcLitteris,  feuinaliqua, 
vel  aliquo  eorum,  vel  earum  contineatur,  feu  comi- 
neretur,  vel  in  futurum  contineri  reperiatur,  feu  rcpe- 
riretur,  quod  nilî  totus  ténor  iptarum  Conftitutionum, 
ConceiTionum,  Creationum,  Immunitatum ,  Liberta- 
tum,  Infeudationum,  Privilegiornm,  Beneficiorum,& 
Litterarum  fit  in  iplarum  ,  l'eu  ipforum  revocatione, 
annullatione,  irritatione,  &  declaratione  de  verbo  ad 
verbum  iufertus,  feu  fpecificè  dcscriptus  ,  quod  ipfx 
revocationes,  annullationes  ,  irritationes ,  &  declara- 
tiones  lint  nullius  valoris,  &  momenti,  ac  etiam  non 
obftaiite  quod  in  eisdem  appofita  foret  aliqua  alia  clau- 
fula  derogatoria,  &  maxime  ifta  videlicet,  non  obQan- 
tibus  quibuscumque  Legibus,  Conftitutionibus,  Con- 
fuetudinibus,  Statutis  ,  &  Juribus  Legalibus,  Com- 
munibus,  Municipalibus,  generalibus,  vel  fpccialibus , 
quibus  omnibus  Juribus  per  Concefforem,  Conftituto- 
rem ,  &  Creatorem  ipforum ,  &  ipfarum  foret  quovis 
modo  derogatum,  ac  etiam  non  obftantibus,qua;  in  eis 
continentur  ;  non  obftantibus  aliquibus  aliis  claufulis 
derogatoriis  in  ipfis,  feu  in  ipfa  quovis  modo  infertis, 
nominatis,  vel  fpeciflcatis,  vel  de  quibus  in  eis,  vel  ip 
ea  fieret  quovis  modo  mentio,  ac  etiam  non  obftanti- 
bus aliquibus  aliis  claufulis  derogatoriis  qus  in  ipfis  _re- 
periantur  infertœ,  quarum  habentes  plenam  notitiam 
per  refpeftum  ad  conceflas  ,  feu  concelfa ,  ex  certâ 
fcientiâ  de  eisobmittimus  facere  fpecialemmentionem. 
Volentes  prxfentem  revocationem,&omnia,c&  lîngula 
prxdiéla  vires,  robur,  &  effeaum  fortiri  ,  ac  fiipfœ 
clauful»  de  verbo  ad  verbum  forent  in  ea,  &  in  eis  in- 
fertœ,  &  fpecificatœ,  &  eis  taliter  fpecificatis  foret  per 
nos  fpecialiter  derogatum.  Inque  noftra  pr^fenti  Vj- 
cariatus  conftitutione  ,  creatione,  &  ordinatione  tibi, 
&  tuis  descendcntibus ,  &  cuilibet  veftrûm  audoritate 
Regia,  &  de  npftrs  concedimus  plenitudine  potejhtis 
etiam  in  prsdiâis  Civitatibus,  Terris,  Communitati- 
bus,  Caftris,  &  Locis,  quibus  harum  ferie  eftis  vos, 
&  veftrûm  quilibet  conftituti  Vicarii,  in  vos,_&  veftrûm 
quemlibet  transferimus  plenam  ,  meram,  liberam,  & 
omnimodam  temporalem  gladii  poteftatem,  &  jurisdic- 
tionem,  nec  non  merum,  miftum,  &  abfolutum  im- 
perium,  vice,  &  aufloritate  noftris,&  Sacri  Imperii  in 
eisdem  Civitatibus,  Terris,  Communitatibus ,  Locis, 
Territoriîs,  &  Diftri£tibus,  &  ipfarum,  &  ipforum,  & 
cujuslibet  ipfarum,  &  ipforum  pertinentlis ,  &  Juribus 
univerfis,  nec  non  in  rébus,  &  perfonis  quibuslibet  eo- 
rumdem,  &  earumdem  cujuscumque  dignitatis,  ftatus, 
ordinis,  prseeminentiiE,  vel  condicionis  exiftant;  falva 
femper  Ecclefiaftica  libertate,  &  plenam,  ac  omnimo- 
dam poteftatem  exercendi  prsdiâa,  &  infrafcripta  per 
vos,  vel  alios  Officiales,  &  Miniftros  veftros  ad  hoc 
deputatos,  feu  etiam  deputandos,  animadvertendi  in 
facinorofos  homines,  &  cohercionem  quamlibet  quan- 
tumcumquc  magnam,  vel  modicam,  ratjone  prsevia,  & 
mediante  jufticiâ,  exercendi,  ut  omninô  fitis  vos,  & 
Hœredes  veftri,  veftrumque,  &  eorum  quilibet  quô  ad 
omnia,  &  fingula,  qua;  dici,  &  appellari  poffint,  feu 
fint  de  mero,  abfoluto,  &  mifto  Imperiis,  ac  Juris- 
diflione  qualibet  generaliter  quô  ad  omnia,  &  fpeciali- 
ter quô  ad  fingula,  qus  in  hujusmodi  Jurisdiâinnibus, 
&  Imperiis  includerentur  generaliter  vel  fpecialiter,  Vi- 
carii, Judices,  Reftores,  Poteftates,  &  Adminillrato- 
res  ordinarii,  générales,  &  fpeciales  auftoritate  noftrâ 
Regiâ  conftituti  irrevocabiliter;  dum  tamen,ut  prœmit^ 
titur,  in  noftrâ,  &  Imperii  Sacri  fide  ,  &  obedientiâ 
perfiftatis;  damus  infupcr ,  &  concedimus  tibi,  &  des- 
cendcntibus tuis,  veftrumque  cuilibet,  &  in  te,  &  ves- 
trûm  quemlibet  transferimus  plcno  jure  omnera  aufto- 
ritatem,  licentiam,  &  poteftatem  generalem  ,  &  fpe- 
cialem,  impoficiones  pœnarum,  augmenti,  &  dimmi- 
nutionis,  ac  remiffionis  ipfarum,  muldtas  imponcndi, 
&  remittendi  in  caufis,  &Negociis  contingcntibus  gla- 
dii poteftatem,  &  cohercionem  quamlibet  exercendi; 
Ita  quod  in  Civitatibus,  Communitatibus, Terris, Cas- 
tris,  Locis,  Territoriîs,  &  Diftriaibus  quibuslibet  fu- 
pradiflis  omnem  vice  noftrâ  fuperioritatem  obtiueatis, 
Jurisdiflionem  latiiïîmam,  &  Imperia  tibi,  &  descen- 
dcntibus tuis,  veftrumque  cuilibet  à  Lege,  velut  &  à 
nobis  Lege  animata  in  Terris  commiffii  plenojure,  & 
generaliter,  ac  fpetialiter  demandata.  Et  ut  etiam  aput 
vos,  &  Haeredes  veftros,  veftrumque  quemlibet ,&  co- 
ramvobis,  &  Hsercdibus  veftris  pr^diitis,  veftrumque 
quolibet  poffint  ;àm  contcntiofa,  quàm  voluntaria  ju- 
dicia  exerceri  ubique  in  Locis  prxdiflis ,  &  etiam  extra 


Territoria  fupradifta  ,  de  rébus  dumtaxat  coiitraSis, 
vel  quafi  contradlis,  feu  de  maleficiis,  crimiiiibus,  & 
deliitis,  vel  quafi,  commiflls,  &  pcrperratis  inter  Sub- 
ditos,  &  Incolas,  vel  per  Subdiios  ,  &  Incolas  pra;- 
diâ:orum  Locorum,  vel  etiam  inter  non  Subditos,  & 
Incolas  ,  fed  in  prxditiis  Territoriis  contradis ,  vel 
perpetratis.  Volumus  etiam ,  &  concedimus ,  quod  tu, 
&  descendentes  tui,  &  veftrûm  quilibet  poflîtis  omnia, 
&  fingula  fupradida,  &  infrafcripta  exercere  per  vos 
ipfos,  &  per  alios  Judices  à  vobis,  &  veftrûm  quolibet 
generaliter  conftitutos,&  fpecialiter  delegatos  :  lia  quod 
omnino  habeatis  fpecialiter,  &expreflè,  fimplicitcr,  & 
de  piano,  &  cum  caufs  cognitione  Judicis  dandi  licen- 
tiam femel,  &  fœpius,  ac  etiam  rcmovendi  datum,  & 
alium  vel  alios,  cum  caufa,  vel  fine  caufa,  quociens 
vobis  ,  &  cuilibet  veftrûm  videbitur,  fubrogandi,  pofir- 
tisque  vos,  &  Ha:redcs  veftri  prxdidi  d.ire,  &  datos 
declarare  Tutorcs,  &  Curatores  ncdum  perfonis,  fed 
etiam  rébus,  &  bonis,  pofleffionem  bonorum  conce- 
dere,  &  in  ipfam  mittere  ex  quacumque  caufa  quau- 
tumcumque  maxima,  feu  magna.  Caufas  quascumque 
Capitales,  Criininales,  vel  Civiles,  maximas, magnas, 
vel  minimas ,  etiamfi  bonorum  omnium ,  feu  partis ,  aut 
ftatus  cujuslibet, feu  libertatis,vel  fervitutis,perfonarnm 
fcientiam,  &  cognitionem  requirant  tibi,  &  veftrûm  cuili- 
bet per  vos  ipfos,  vel  alios,quoselegeritis,committinius, 
&  mandamus,  &  ipforum  decifionem,  cognitionem, dele- 
gationem,  &  fubdelegationcm  concedimus  pleno  jure, 
fugitivorum  inquifitionem,&  infecutionem,ac  puuitio- 
nem ,  laqueationem ,  furium  fuspenfionem ,  membrorum 
truncationem,bullationcm  in  facie,  fuftium,  &  iélus  per- 
cuffionem,  Patriœ  propriae  temporaliter,&  perpétue, ac 
fori  interdiflionem ,  ad  beftias,  &  aculeum  damnatio- 
nem ,  ignis  incremacionem ,  &  totius  corporis ,  vel  par- 
tis debilitationem,  &  quamlibet  aliam  vitœ  condcmna- 
tionem,ademptionem,  relegationcm  quamlibet  tempo- 
ralem, vel  perpetuam,  etiam  extra  Territoria  fupra- 
difla  ,  limitum  tuicionem  ,  bonorum  publicationcm, 
Officialium  conftitutionem,  &  omnium  criminum  or- 
dinariorum  ,  publicorum  &  privatorum  ,  cnormîum 
&  facilium  cognitionem,  &  decifionem,  ejusdcm  deci- 
fionis,&  cognitionis  commiffionem,  in  intcgrum  refti- 
tutionem,  abolitioneni  quamlibet  injuditio,  &  extra, 
exercendi,  &  disponendi  plenariam  licentiam,  /k  libe- 
ram facultatem-,  quodque  ad  te  Vicarium,  &  descen- 
dentes tuos,  &  ad  Judices  per  vos,  &  quemlibet  ves- 
trûm  deputandos  devolvantur,  &  pertineant  appellatio- 
nes  in  quibuscumque  caufis  criminalibus,  vel  civilibus, 
enormibus ,  vel  facilibus  ,  etiamfi  nominatim ,  &  ex- 
prefl^è  ad  noftrs  Maeftatis  audientiam  fuerint  interpofî- 
t3s,  &  illas  tamquàm  à  nobis  generaliter,  aut  fpecialiter 
appellationum  ipfarum  etiam  ad  nos  interpofitarum  Ju- 
dices, &  CommiiTarii  deputati  poflîtis  cognoscere,  & 
per  vos,  vel  alium,  vel  alios  examinare,  terminare,  & 
definire,  decretorum  primi,  &  fecundi  interpoficiones, 
declarationis  Dominii  utilis,  vel  direûi,  ac  cujuslibet 
alteriiis  Juris,  vel  fervitutis  fiendas  per  nos,  &  veftrûm 
quemlibet,  vel  alios  committimus  pleno  jure  expedi- 
tionem,  impofitionem,  exadionem  omnium  Veéliga- 
lium  tàm  folitorum,  quàm  novorum,  Tholoneorum, 
Monetarum,  Gabellarum,  Datiorum,  &  aliorum  one- 
rum  tàm  realium  ,  quàm  perfonalium,  ac  miftorum, 
angariarum,  perangariarum ,  &  cenfuum  in  Terra,  & 
in  Aquâ,impoficionem;Feriarum,Nundinarum  indicio- 
nem,  Confuetudinum,  &  Jurium  Municipalium  ftabi- 
litionem  ,  conftitutionem  ,  &  renovationem  ;  Officio- 
rum,  &  Beneficiorum  collationem,  infuper  rebellium, 
qui  funt,  vel  fuerunt ,  vel  crunt  tàm  Imperii,  quàm 
Urbium  Imperialium ,  &  prsfertim  prœdidorum  Lo- 
corum infecutionem ,  &.  punicionem  ;  &  generaliter 
omnia,  &  fingula  regalia  qujccumque  ,  qus  à  Lege, 
Jure,  vel  Conftitutione,vel  EdiiT:o,feu  Confuetudine, 
aut  aliter  qualitercumque  noftrs  Serenitati,  &  Sacro 
Imperio  competere  dinoscuntur,  ad  te  noftrum  Vica- 
rium, &  tuos  descendentes,  &  illos,  quibus  commi- 
feritis,  pertineant  pleno  jure,  ita  quod  omnia  emolu- 
menta,  redditus,  &  proventus  qualitercumque  proptcr 
publicationes,  vel  confiscaciones  bonorum,  impoficio- 
nes pœnarum,  exadtiones  Vedigalium  novorum,  vel 
veterum,  vel  aliter  quoquo  modo  provcniunt  de  Civi- 
tatibus, Comitatibus,  Terris,  Locis,  Juribus,  &  per- 
tinentiis  prxdidis  ad  vos,  veftrumque  quemlibet  perti- 
neant pleno  jure,  fine  aliqua  reftitucione,  iSc  racionc 
nobis,  &  Sacro  Impcrio  deinccps  iienda,  &  in  veftrûm 
privatum  patrimonium  ,  feu  erarium  ficut  volucritis, 
convertantur;  qua)  omnia,  &  fingula  prœdida  facimus, 
habita  deliberatione  procerum  noftrorum,  &  ex  certâ 
fcientiâ  omni  audoritatc,  baylia  tam  ordinaria,  quàm 
abfoluta,  &  omnibus  aliis  modis,  qifibus  melius  poilli- 

mus. 


Anno 

1380. 


DU     DROIT 

AnNO    ™^*  '  '^'^  noftrîB  plcnitudine  potcftatis ,  dum  tamen  Ci- 
vitaces  ,   Terrœ  ,    Calka  ,   Commuiiitates,   Fortalicia, 
1280,  Loca,   Diftriâiis,   &   !  erritoria  fiipradiÉla,  &  eorum 
quodiibet  cum  omnibus  pertinentiis  fupradiitis  de  noftra, 
&  Sacri  Romani  Imperii  Jurisdidione,   Dominio,    & 
proprietace  conliftant,  non  obftante  quod  prœdida,  feu 
aliqua  prsmiUbrum  dicercmur  efle  damnofa  Fisco,  vel 
Juri  contraria,   &  non  obllante  quod  fecunda  juffio  di- 
catur  non  interceffilTe,  &  non  obftante  quod  de  aliqui- 
bus  debuilFet  fieri  mcncio  fpecialis,  &  omnibus  aliisLe- 
gibus ,   Juribus,   vel  Confuetudinibus  generalibus_,  vel 
fpecialibus  ,    quce  poflent  prœdiîlis  in  aliquo  obviare  , 
nonobflantibusquibuscumque;  quibus  omnibus,  &lin- 
gulis ,  in  quantum  obviare  reperirentur  quovis  modo , 
de  noftrœ  pleninidinc  poteftans ,  fpecialiter  &  expreflè, 
ac  ex  certa  fcientia  derogamus,   &  ipfo  jure  derogatum 
cfle  per  prs:lentes  volumus,  &jubemus.    Infuper  etiiim 
fimilibus  modo,   &  forma,   &  ad  cautelam  conllitui- 
mus,  facimus,  &  creamus,  &  ordinamus  te,  tuosque 
Hxredes,  &  descendentes,  &  quemlibet  veftrûm  in  fo- 
lidum  noftros,   &  Sacri  Imperii  Vicarios  Générales  in, 
&  de  Civitate  Mediolani,   &  ejus  Comitatu,  Territo- 
rio,  &  Dillriâu  cum  omnibus  Jurisdiôionibus,  Impe- 
riis,   Honoribus,  Libertatibus,  Priviiegiis,  Beneficiis, 
Juribus,  &  pertinentiis  prscdièlorum  Civitatis,  Comita- 
tus,  Diftriâus,  &  Territorii,   ac  etiam  damus  tibi,   & 
prsediftis  Hœredibus  tuis,   &  etiam  transferimus  in  te, 
Hœredesque  tuos  omnimodam,  &  liberam  poteftateni 
faciendi ,  exercendi ,  gerendi ,  &  exercere  faciendi  om- 
nia,  &  lingula,  quorum  tibi,  &  Hseredibus  descenden- 
tibus  tuis  fupra  conceffimus  generaliter,  vel  fpecialîter 
poteftatem,  vel  fjcultatem  taciendi,  exercendi,  &  ge- 
rendi,  &  exercere  faciendi  refpeflu  diftariim  aliarum 
Civitatum,  &  Terrarum,  &  didorum  aliorumjurium, 
ut  ea  poffis ,  &  poffitis ,  &  quilibet  veftrûm  pofllt  ita  fa- 
cere,  gerere,   &  exercere,  &  exerceri  facere  in  prxdic- 
tis  Civitate,    Comitatu,  Territorio,  &  Diftriftu,  ficut 
pofTes,  portètis,  &  quilibet  veftrûm  polfct  in  diâis  aliis 
Civitatibas,  &  Terris,  in  quibus  concefla  eft  poteftas 
tibi,  &  prffidiftis  Ha;redibus  tuis,  quaiis  fupra  eft  con- 
tenta; &  hoc  fine  prxjudicio  aliquo,  &  fine  Issfioneali- 
qua  nobilis  Militis,  ac  Honorandi  Patrui  tui  Bernabovis 
de  Vicecomitibus,  &  ejus  Hœredum,  ac  alicujus  ipfo- 
rum,  &  alicuius  gracias,  &  privilegii,  ei,  vel  eis,  vel 
alicui  ipforum  conceifs,  vel  conceffi,  velalictijusjuris 
ipfis  ,   vel  alteri  ipforum  competenti  ,  pertinent!  ,  vel 
fceâanti  in  prxdiftis  Civitate,   vel  in  ejus  Comitatu, 
Territorio,  &  Diftriftu;  Ita  tamen  quod  prœfens  Con- 
ceflio,  qu33  fit  tibi,  &  H^redibus  tuis  de  prœdidis  Ci- 
vitate Mediolani,  ejus  Comitatu,   Territorio,   &  Dis- 
triftu  habeat  talem,  tantum,  &  non  minorem  etfeâum, 
qualem,  &  quafftum  haberet,  fi  ipfaConceffio fada  fo- 
ret praefato  Bernabovi,  &  tibi,  &  Haeredibus  ipfius Ber- 
nabovis,  &  tuis,   &  utrique  veftrûm  in  folidum.    Et 
hœc  omnia  facimus  ex  certa  fcientia,  &  cum  fimilibus 
delibcratione,  auûoritate,  baylia,  &  modis  quibus  fu- 
pra ,   &  cum  non  obftanciis  illis,   de  quibus  fupra  fit 
mentio.  NuUi  ergo  omninoliominumliceathancnoftrs 
Magieftatis  paginam,  quse  de  fingulari  noftro  mandato, 
&  de  certa  noftra  fcientia  rite  proceffit,  infringere,  feu 
ei,  &  contentis  in  ea  quovis  auxu  temerario  contraire, 
&  fub  pœna  centum  marcharum  puri  auri,  quas  ab  eo, 
qui  contravenerit,  tociens,  quociens  contrafadtum  fue- 
rit,  irremifllbiliter  exigi  volumus,  &  cum  plena  integri- 
tatecomponi ,  acearum  medietatem  noftri  Rcgalis  Frarii, 
feu  Fifchi,  refiduam  vero  diftorum  Vicecomitum  Vi- 
cariorum,  &  fidelium  noftrorum  ufibus  applicari,  pr;E- 
fentium  fub  Régies  Majeftatis  noftrae  SigilloTeftimonio 
Litterarum.     Datum  Fragœ   anno    Uomini  millefimo 
trecentefimo  oâuagcfimo,  Indidione  tertia  XV.  Kal. 
Februarii ,  Regnorum  noftrorum  Boemiœ  anno  décime 
feptimo,  Romanorum  verô  quarto. 

Extraéla  fuit  pricfens  Copia  à  Regiftro  i>ifcripto  fub 
LitUris  V.  V.  Bernabovis  Vicecomitis  exijiente 
in  Regio  Archivio  Cajiri  Partie  'Jovis  Mediolani  in  papi- 
ro  fcripto.  Dut.  Mediolani  die  trigejiraa  menjis  Oélo- 
bris  amti  1719. 

Examinavit  JoANNES  pRANCISCUS  Sts.1- 
G  E  L  L I  u  S  Regii  Architiii  Officialis. 

CVIII. 

I  5  7Q    ^*^''^  ^'  "^'^"^  Offenftve  ^  Défenfive  conclu  entre 
_i'  J'_      Richard  II.    Roi   i  Angleterre  £5'   Jean 
Duc  de  Bretagne,  wzrre  Ch  a  r  les   VI.  ^1 
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&c.  Tom.  VU,  pag.  236.]  ^^^^^ 


1380.  

I.  Mars.      '^'  France.    Donné  k  Wedmmfier  U   i.  Mars 
ToM.  II.  Part.  I,       ' 


SUR  les  chofes,  13^°' 

Parlez  &  frétées  parentre  Meffieurs  William  Sirè 
de  Latymer  .^  Guy  de  Brien,-  BanetettZ,  Richard  le  Scrop 
Chivafier ,  &  Meftre  Johan  de  Shepeye  Dodeur  en  Loys, 
Procurers  des  Tresnoble  &  Trespuillùnt  Prince ,  Richard 
Roy  d'iLKgleterre  hf  deFrance,  d'unepart;  &JVlonfieur 
Johan  S:re  de  Beaurnairers ,  Monlieur  EJiephien  de 
Guyon,  Monûcar  Eujlace  de  la Hoxfaye ,  MatheuRago- 
nel,  Johan  Valeys,  Johan  de laChapcl,  àiRichardCterk 
Procurers  &  Mcffages  de.  Noble  &  Puiflant  beigniour, 
Johan  Duc  de  Breiaigne,  Conte  de  Rychemond  &  de 
Montfort,  d'autre  part, 

Eft  apointcz  &  accordez,  parentre  les  ditz  Procu- 
reiirs  &  Meflhges,  eiantz  a  ce  Poair,  en  Noun  de  leur 
Seignurs,  en  la  mauere  qui  enfuit, 

Primerement,  que  le  dit  Duc,  fcs  Heîrs,  &  touz 
fes  Subgitz,  &  Obeillantz,  qi  ore  font,  ou 'en  après 
ferront  de  la  Duchee  de  Bretaigne,  &  de  toutes  fes  au- 
tres Seignuries,  ferront  defore  a  perpétuité  vrais  Amys 
&  Alliez  a,  Trespuiffant  Prince,  Richard,  par  la  grâce 
de  Dieu,  Roy  d'Engleterre  £5^  de  France,  &  a  fesHeirs 
Roys  d'Engleterre,  &  a  Roiaume  d'Engleterre,  &  a 
touz  fes  autres  Seigneuries  &  ObeilFantz,  encontre  touz 
ceux  qi  purront  vivre  &  morir. 

Et,  par  efpecial,  encontre  celui,  qi  ore  eft,  ou  pur 
le  temps  a  venir  ferra  Adverfaire  au  dit  Roy ,  ou  a  fcs 
Heirs,  en  la  Royaume  de  France,  &  contre  les  Heirs, 
&  touz  les  Amys,  Aidantz,  &  Adherantz  du  dit  Ad- 
verfaire : 

Et  auxi  contre  touz  altres,  de  quile  eftat,  dignité, 
ou  condition,  qu'ils  foient,  qi  ore  font,  ou  en  après 
ferront,  Enemys  a  dit  Roy,  fes  Heirs,  &  a  dit  Royau- 
me d'Engleterre,  &  fes  altres  Seigneuries  queconques; 
excepte  noftre  Piere  le  Pape. 

Et,  en  mefme  lemanere,  lediiRoy,  fesHeirs,  & 
touz  fes  Subgitz  &  ObeiftTantz,  qi  ore  font,  ou  en  après 
ferront,  ferront  defores  a  perpétuité  vrays  Amys  &  Al- 
liez au  dit  Duc,  fes  Heirs,  &  a  fon  dit  Paiis  de  Bretai- 
gne, &  a  touz  fes  autres  Seignuries,  ôcObciffautz,  en- 
contre le  dit  Adverfaire  de  Fraunce,  &  encontre  touz 
autres  ,  de  qu.iele  eftat ,  dignité  ou  condition  q'ils 
foient,  qi  ore  font,  ou  en  après  ferront  Enemys  au  dit 
Duc ,  fes  Heirs ,  ou  a  fon  Paiis  de  Bretaigne ,  &  autres 
Seigneuries  queconqes  ;  excepte  noftre  Seint  Piere  le 
Pape  : 

Et,  defore  en  avant,  le  dit  Roy,  &  fes  Heirs  & 
Subgitz  tendra  &  tendront  les  Enemys  du  dit  Duc''  & 
de  fes  Heirs,  les  fiens  &  les  leurs;  &  le  dit  Duc,  &fes 
Heirs,  &  Subgitz  tendront  les  Enemys  du  dit  Ro-j,  & 
de  fes  Heirs,  les  'fiens  &  les  leurs  femblablement: 

Et  foft'rera,  &  foeffreront,  leditiîoy,  c5t  fes  Heirs 
qi  leurs  Hommes,  Subgitz,  &  Alliez  aillent  ou  focours 
du  dit  Duc,  fes  Heirs,  Subgitz,  &  Alliez  qant  requis 
en  ferront;   Et,  femblablement,   ferront  le  dit  Duc 
fes  Heirs,   &  Subgitz,   devers  le  a:\tRoy,  &  fes  Heirs' 
&  Subgitz.  ' 

I T  E  M ,  que  nul  des  Enemys  du  dit  Roy ,  par-efpecial 
de  France  ,  ou  autres  ,  de  quiel  eftat ,  dignité  ,  ou 
condition  qu'ils  foient ,  ne  ferront  par  le  dit  Duc 
ne  par  aucuns  de  fes  Subgitz  &  Obeiffiintz  de  Bretai- 
gne, favorez,  ne  confortez,  ne  en  dit  Paiis  de  Bre- 
taigne receptez ,  ne  recuilliz,  par  IVlere,  ne  par  Ter- 
re, pur  faire  Guerre,  ou  porter  damage  au  ditz  Roy 
fes  Subgitz  &  Alliez,  fi  avant  corne  leditZ?/.'^,  fes 
Heirs,  Subgitz,  &  Alliez  les  purront,  a  leur  loial  poair, 
deftourber;  ainfi  ferront  le  dit  Duc,  fes  Heirs,  &  Sub- 
gitz tenuz  a  faire  devers  les  ditz  Enemys,  coine  a  leurs 
Enemys  propres;  &,  par  femblable  manere,  le  dit/îoy 
fes  Heirs ,  &  Subgitz  ferront  tenuz  a  faire  as  Enemys 
de  dit  Duc  ,  de  Fraunce  &  autres  quelconques  : 

Çt  purront  les  Nobles,  Marchantz,  &  autres  des 
Paiis  &  Seigneuries  des  ditz  Roy  &  Duc  ,  &  de  leur 
Heirs ,  convcrfer  &  demourer  les  uns  oue  les  autres 
come  Bienveillantz,  Amys,  &  Alliez;  paiantz  les  Cus- 
tumes  &  Devoires  au  dit  Roy ,  &  au  dit  Duc  &  autres 
come  il  appertendra.  ' 

Item,  que  null  des  Subgitz,  Obeiflliniz  &  Atten- 
dantz  du  dit  Duc  de  Bretaigne,  ne  de  fcs  ditz  Heirs ,  qi 
font,  &  ferront,  ne  ferront  defore  ovesque  le  dit  Ad- 
verfaire de  Fraunce,  ne  ovesque  aucuns  autres  Enne- 
mys  du  dit  Rov,  ne  de  fes  Heirs,  ne  as  ditz  Advcrfài- 
res  &  Ennemys,  aidantz  ne  confortantz  encontre,  le 
dit  Roy,  fes  Heirs,  ne  le  dît  Roiaume  d'Engleterre',  fi 
avant  come  le  dit  Duc.,  &  fes  ditz  Heirs,  Subgitz,  & 
T  i  ■  Obcif- 
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Terres  &  Poneffious  des  Subgiz,  AUicï  du  dit  Roy ^  qi  /. 
lerront  pris  ou  conquis  par  le  die  /Jr.'f  ,  les  Subgiz , 
ou  Alliez ,  paiant  aulïï  les  Coftages  a  \;\  garde  du  dit  ^ 
Roy^  ou  de  les  Heirs,  ou  de  leur  Lieuteiuintz,  quant  '" 
a  tes  Forteretces  qi  pris  lerront  hors  de  la  dit  Du-  '' 
clice  ; 

Sauf  les  Fortciefccs  de  la  Dame  de  Vontcusr  en  le 
Vifcontce  de  Limoge,  &  les  Forterelces  ào.  le  l'"tjcoKe 
de  Koan  en  Normandyc,  dont  les  collages  fcrrontpaiei 
a  la  gard  du  dit  Ohc., 

Purveux  toiitelbitz  qe  les  Villes,  Chafteux,  Forte- 
relces, Terres,  &  Poifeffions ,  qi  lerront  conquis  du 
propre  Heritaj;c  &  Domaigne  des  ditz  Koy  &  Dkc  , 
quel  part  q'ils  foicnt,  ferront  franchement  delivcrez  as 
ditz  Hoy  &  Duc ,  &  leurs  ditz  Heirs,  a  chcfcun  le  lien, 
fans  rien  paier;  ■ 

Et  fuubz  celle  Article  ne  font  compris  la  Ville  & 
Challel!  de  Breft,  pur  ceo  qe  entre  le  Roy.lk  le/J//c-ell, 
&  ad  elle,  trete  &  accorde,  paravantces  heures. 

Item,  en  droit  dfs  Paiis  &  Korterefces ,  qi  ferront 
conquis  en  Roiaume  de  f  raunce  par  le  dit  Roi  &  les 
Gentz,  &  par  le  dit  Duc  &.  les  Siens,  les  Rampions  & 
Patiz,  qi  primer  les  purra  faire,  fanz  fraude  &  mal  en- 
gin ,  par  conllreinte  des  ditz  Forterefces ,  &  perfefant 
Guerre  hors  d'iceux,  ferront  &  demoreront  a  ceux, 
qi  priraercment  conqueront  les  ditz  Rampfons  &  Pa- 
tiz : 

Et  vaudront  &  ferront  tenuï ,  d'une  &  d'autre  par- 
tie, les  Saufconduitz,  que  le  dit  Roy  ^  le  dit  Dric ,  & 
chefcun  de  leur  Capiteius  &  Chevetains ,  tcnantz  les 
ditz  Forterelces,  doueront  quant  as  ditz  Rampfons  & 
Prifoners ,  fanz  les  enfraindre  en  afcun  manere  : 

Et,  li  débat  foit  fur  les  ditz  Kampfons,  il  ferra  dé- 
terminée par  le  dit  Rey,  ou  parfon  Lieutenant,  Cones- 
table  ik  Ivlarefchal  de  l'Oit,  qi  ferront  pur  le  temps j 
dont  l'un  IVlarefchal  ferra  Députe  par  le  dit  Duc: 

Et  la  Conqucll,  des  Forterefces  &  Paiis,  qi  fe  ferra, 
en  Fraunce,  &  aillours, 

Hors  d'Aquitaigne,  Pontieu,  &  la  Marche  de  Ca- 
leys, 

Et  excepte  le  Domaigne,  &  Pattimonie  du  Roy,  & 
de  la  Corone  de  Fraunce,  &  del'  Patrimonie  de  feint 
Elglife,  queu  part  q'ils  foient ,  &  les  Terres,  Hérita- 
ges &  Uroitz  de  fes  Subgiz ,  Obeiffantz,  &  Alliez,  es 
queux  ils  furent  en  poireffion  puis  c.  Anz  dernièrement 
palléz , 

Serra  a  qi  les  conqucra  ;  fefant  au  /ioy  d'Engleterre 
Obeiflance  &  autres  devoirs,  qi  a  Lui  appartendront, 
corne  a  Sovurein  et  Rov  de  Fraunce. 

Item,  fi  le  Roy,  ou  fes  Lieutenatitz,  paflent  parla 
Duchee  de  Bretaigne,  en  elleant  de  Guerrt-,  ledit  Aoy, 
fes  Lieutenantz ,  &  Officiers  averont  la  Jurisdicion  , 
Conoilîance,  &  Puniffement,  en  tous  Cas,  detouzles 
Geiitz  &  Suljgiz  du  dit  Ry  deinz  l'Oft,  fanz.  cco  qu'il 
tourne  a  préjudice  du  dit  Duc,  ne  fes  Heirs,  ne  des 
Franchifes  &  Cullumes  de  fon  dit  Paiis,  en  temps  ave- 
nir; &  par  femblable  manere  le  dit  Z);/c,  &  fes  Officiers 
conoiftront  &  ferront  Juges  de  leur  Gentz  :  &  en  tous 
Cas,  Deliz,  &  Forfaitz,  qi  ferront  faitz  en  la  Duchee 
de  Bretaigne,  dedeinz  Ville  ou  Forterefces,  &  aillours, 
hors  de  la  Jurisdiilion  &  Governance  de  l'Hoft,  de 
quelque  Nation  q'ils  foient,  le  dit  Duc,  &  fes  Subgiz 
en  lerront  Juges  &  feront  la  Punicion,  folonc  les  Ufa- 
ges  &  Cullumes  de  Paiis  : 

Et,  s'il  avient  qeceux,  qi  tendront  la  Partie  du  A* 
Adverfaire,  preignent  afcuns  des  Subgitz  &  Alliez  du 
dit  Roi ,  ou  de  dit  Duc ,  &  en  face  punicion  corpore- 
le;  par  femblable  manere  ferront  le  dit  Roy,  &  le  die 
Dnc  a  ceux,  qi  fetront  pris  de  la  Partie  dii  dit  Advcr- 
faire,  de  quile  Eflat  ou  Condicion  q'ils  foient,  &a 
quelconqes  q'ils  foient  Prifoners. 

Item,  qe  en  Duchee  de  Bretaigne  ne  ferront  impo- 
fes  Rainpfons ,  Patiz,  n'autrcs  Subvencions,  fors  par 
rOrdenance  àa  dit  D/ic;  Et  fcmblablement  ne  ferront 
faitz,  ne  impolèz  Rampfons,  Patiz,  ne  autres  Subven- 
cions en  la  !^rincipautes  d'Aquitaigne,  Pontieu,  ne  en 
la  IVlarche  du  Caleys  forsquc  par  l'Ordenance  du  dit 
Roi  : 

Et  font  &  ferront  les  Honeurs  &  Eltatz,  Nobles- 
ces,  Franchifes  &  Libertees  du  dit  /ioy,  &  les  Uûges 
&  Cullumes  de  touz  fes  Paiis  refervez  &  gardez  entier- 
ment,  • 

Sauf  &  excepte  qe  ,  fi  le  dit  Roi  d  Englcterre ,  ou 
fes  Heirs  ,  veinent  a  la  potTeffion  de  la  Corone  de 
Fraunce,  le  dit  D»c ,  ne  fes  Heirs,  ne  ferra,, ne  ftr-- 
ront  tenuz  a  leur  faire  Homage,    ne  Obeilfance,   en 
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Obeilfantz  les  purront'cmpefcher  ;  ceflant  tout  fraude  : 
Et  fi  aucuns  des  Sabgitz  &  ObcUlantz  du  dit  Dnc, 
ou  de  fes  Heirs,  ent  face  le  contraire,  q'.l  foit  puny 
folonc  IcCuftume  du  Paiis,  fans  diflunulation,  trau- 
de  ou  mal  engin  ;  &  femblablement  ferra  de  touz  les 
Subgitz,  &Obei!lantzdudit  ^7,  &  fes  Heirs,  envers 
le  dît  Aïf  &  fes  Heirs.  r  r,    r 

Item  fi  le  dit  Roy  paffe,  en  fa  Perfonne,  ou  en- 
voie fes  Gentz  ,  devers  les  parties  delà  laMer,_  puraler 
en  Fraunce,  Gnyen.  ouaillours,  le  dit  finir,  fes  Heirs, 
&  touz  les  Subgitz,  &  Obeilluitz  de  Lui,  &  de  les  ditz 
Heirs  ferront  tenuz  a  recevioir  &  rccuillir  amiable 
ment,'  par  Mier,  &  par  Terre,  le  dit  Roy,  &  fes  ditz 
Gentz,  &  les  conforter  &  rcfrefcher  des  Viclailles,  Vi- 
vres &  autres  chofes  ,  qui  lour  befoigneront ,  pour 
lour' deniers  :  Et  auffi  de  les  focffrer,  franchement  & 
auiiablement,  palfer  parmy  fon  dit  Paiis  de  iiretaigne, 
&  -x  fes  autres  Seigneuries ,  en  alant ,  demorant ,  lo- 
iournant,  &  retournant,  &  élire  logez  &  recuillez 
curtoifement  en  fes  Villes  &  Forterefces,  la  ou  ils  ave- 
ront a  palier,  coms  Amys  &  BienveuUantz,  lans  des- 
tourbance  ou  enipefchement,  toutes  les  foitz  qui  ds  y 
vendront  &  verront  paffer ,  paiant  refonablement  pur 
lour  Vitailles  ,  Vivres  ,  &  autres  necelKures  ,  q'ils 
prendront  :  en  favant  au  dit  Duc  la  feurte  des  fes  ditz 
Ohifteux  Villes,  &  Forterefces,  &  de  celles  de  les 
Barons  Subgitz  &  Alliez;  &,  en  mefme  le  manere, 
le  dit  Roi,  fes  Heirs,  &  touz  fes  Lièges  &  Obeiliantz  , 
ferront  tenuz  a  faire  au  dit  Duc,  &  a  les  Gentz,  toutes 
les  foitz  q'ils  vendront  &  averont  a  palier  par  fon  dit 
Roiaume  d'Angleterre,   ou  autres  de  fes  Seigneuries  & 

Item  que  le  dit  Duc,  ne  fes  Heirs,  ne  ferront , 
ne  prendront  Paix,  Trieus,  Abltinences  de  Guerre, 
ne  autre  Traicie,  ne  Alliance  queconque  ovesquele  dit 
jidTJerfaire  de  tranace,  ne  autre  Enemy  du  dit  Roy,  ou 
de  fes  Heirs  queconque,  en  préjudice  ne  au  contraire 
de  celles  Alliances,  fans  Accorde  &  Confentemcm  ex- 
près du  dit  /v'JV,  ou  de  fes  Heirs  :  Et  en  touz  les  Traî- 
nes &  Accordances  de  Paix,  Trieues  &  Abllinences  de 
Guerre,  ou  autre  Traitie,  ou  Alliance  queconque,  que 
le  dit  Rot  &  fes  Hcirv  ferront  ou  prendront  ovesque  le 
dit  Adveri'cire ,  ou  autre  de  fes  ditz  Enemys,  ledit£).ïf 
ferra  compris  &  appeliez,  &  Lui,  &  fon  Paiis,  &touz 
fes  Héritages,  &  de  fes  Subgitz  &  Alliez,  tenantz  la 
Partie  des  ditz  Roy  &  Duc,  &  de  leur  Heirs,  &  les 
Honeurs  Drr.itures,  Libertees,  Nobelefcez,  Seigneu- 
ries '  &  lurisdiaions,  &  l'Kftat  de  Lui,  &  de  fes  Sub- 
eitz'  &  de  fon  dit  Paiis ,  ferront  exprefle.ment  compris, 
&  en  touz  chofes  favez  &  gardez,  deliverez  &  refervez 
auffi  entiermcnt,  come  ils  elloient  en  temps  de  Lui  & 
du  bon  Dite  Johan  fon  Uncle ,  &  les  Héritages  de  fon 
'Piere  &  Mère,  &  leur  mys  delivere;  &  autrement  la 
Paix  ne  fe  ferra  nullement  fanz  l'Alfent  &  Accord  du 
dit  Duc ,  &  fes  Heirs,  elleantz  en  lour  franche  volen- 
te-  purveu  toutefoitz  que.  quant  as  Trieues  &  Ablli- 
nences de  Guerre  particulières,  l'une  Partie  les  purra 
prendre,  fans  l'alfent  de  l'autre,  a  durer  par  xl.  Jours 
■  tant  foulement  :  ,.     , ,      r  ■      j    c  r 

Et  en  cas  que  le  dit  Ai-verjarre  dz  traunce ,  ou  les 
Heirs  vorroit,  ou  vorroicnt  faire  Guerre  au  dit  Duc, 
ou  a  fes  Heirs,  Subgitz,  ou  Alliez  avantditz,  en  afcun 
temps  le  Roy  &  fes  Pleirs,  Subgitz  &  Alliez,  font  & 
ferront  tenuz  a  les  eider  &  focure  en  perpétuité,  co- 
rne bons  &  vrais  Amys  &  Alliez,  &  femblablement  fer- 
ront le  dit  Duc,  fes  Heirs,  Subgitz  &  AIrliez ,  au  dit 
Roy,  fes  Heirs,  Subgitz  &  Alliez. 

Item,  toute  la  Duchee  de  Bretaigne  entierment, 
&  touz  l'es  Forterefces  ,  qi  y  font  &  ferront  faitz  , 
conquifes  ,  &  a  conquerre  ,  ovesque  les  Terres  & 
Forterefces,  qi  font  a  Lui,  fes  Subgiz  &  Alliez,  hors 
la  Duchee,  qi  feuront  en  la  porfeiTion  des  ditz  Subgiz 
&  Alliez  puis  c.  Anz,  font  &  ferront  a  dit  Duc,  fes 
ditz  Subgiz  &  Alliez  ,  tenantz  overtement  la  Partie 
des  ditz  Roy  &  Dm ,  &  de  lour  Heirs ,  come  deffus , 
fans  ce  qui  le  dit  Roy,  fes  Heirs,  Subgi-.  &  Allie»  le 
puiffentdebater  en  nulle  manere: 

Et  yccux,  conquis  par  aucuns  des  Subgiï  ou  Alliez 
du  dit  Roy'  les  leur  mettre  le  dit  Roy  .  &  ferra  mettre 
a  délivre  de  Lui,  &  fes  Subgiz,  &  Alliez,  a  la  mayn 
d'iceux,  a  qi  ils  appertient  &  doivent  appertenir,  quant 
requis  en  ferra,  fanz  les  pooir  occupier,  ne  faire occu- 
pier  par  Lui,  fes  Subgiz,  ne  Alliez;  paiant  pur  ceux, 
as  queux  les  ditz  Forterefces  ferront  relHtuz,  les  cus- 
tages,  faitz  pur  la  prife  &  gard,  des  ditz  Forterefces, 
a  ceux  qi  les  prendront,  a  la  gard  de  dit  Duc  de  Bre-^ 
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taime    quant  as  Forterefces 'qi  ferront  pris  dedeinz  fa    afcun  temps,  pur  la  dite  Duchee  de  Breraigne 
D^diee  ^  ^-  f,^  ç^^^  ^  ^.j.^,Q„j  1^.5  Honeurs,  Ellatz,  Nobelesces, 

Et  femblablement  ferront  tellituez  les  Forterefces,  I  Franchifes,  Libertees  du  dit  i^af,  &  de  fes  Subgiz ,  &^ 
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les  Ufuges  &  Cuftumes  de  fon  Paiis  refervez  enticre- 
mcnt. 

Et,  a  tenir  fermement ,  &  accomplir  toutes  les  cho- 
fes  fusditz,  en  le  manere  qi  deffuis  font  traitiez  &  ac- 
cordez, les  deffusditz  Procureurs,  d'une  part  &  d'au- 
tre, pur  &  en'noun  de  lour  dkz  Seignurs,  pur  tant  que 
a  chescun  de  eus  touche  &  appertient,  ou  poet  toucher 
&  appartenir,  ont  promis,  &  par  ces  prefentes  Lettres 
promettent  loyaiment  &  en  boue  foy  les  tenir  fanz  fain- 
tilie  ou  mal  engin  aucun. 

Et,  en  oultre,  eft  accorde  &  affentu  ,  par  les  ditz 
Procureurs,  d'une  parte  &  d'autre  part,  que  les  ditz  iïo>' 
&  Duc  feront  &  donront  l'un  a  l'autre  lour  Lettres  fuf- 
lîftntes,  a  faire  defouz  leur  ^Jrantz  Seelx,  des  Allian- 
ces, Amilles,  &  de  toutz  les  Pointz  &  Articles  delTus 
traitiez  &  accordez  : 

Et  qe  les  Prelatz,  Grantz  &  autres  Nobles ,  fibien 
du  Royaume  d'Engleterre,  corne  de  Bretaigne,  jure- 
ront &  promettront  a  garder  ,  tenir  ,  entériner  ,  & 
accomplir  les  dites  Alliances,  Amiftes,  Pointz  &  Ar- 
ticles, &  quelconque  compris  eft  en  ycelles,  &  que  a 
les  ditz  Lettres,  enli  a  fere  par  les  ditz  Aoy  &  Otic, 
come  deffus ,  mettront  lour  Sealx. 

En  Tesmoingnance  des  quelles  chofes  fuisdites ,  les 
avantditz  Procureurs  &  Meflages  du  dit  Duc  ont  a  ces 
Prefentes  mys  lour  Sealx. 

Don.  a  Weftm.  le  primer  Jour  de  Marcz  l'An  de 
Grâce  Mill.  troiscentz,  feptante  &  noef. 

Stil>  Sigillis ,  feptem  Procuratorum  Ducis  Britiinn'tce , 
Cerâ  rubeâ  exprejjis. 

CIX. 


Ij8o.  Capitula  Liga ,  Unimis^  6f  Confœderationis  con- 
i'.  Avi".  traSla  inicr  Dotumura  Joannem  Galeaz 
Fke-Comitem  Mediolani ,  fff  Vicarium  Impe- 
rialem  Generalem  ah  una, ,  atque  R  e  m  p  u  b  l  1- 
c  A  M  V  E  N  E  T  A  M  farte  ah  altéra ,  contra  Du- 
cem  i3  Commune  Janu^.  Âclum  Papia  anno 
1580.  23.  jîprilis ,  IndiEiione  tertia.  [Pièce 
Authentique ,  tirée  des  Archives  Royales  du 
Château  de  Milan.  Regillre  V.  V.] 


INfrafcriptafuut  Capitula  Ligx,  Unionis,  &  Confje- 
derationis  contraâse,  celebrata:,  &  folemniter  fir- 
matœ  per  lllufttem  Principem,  &  Magnificum  Domi- 
iium  Dominum  Galeaz  Vicecomitem  Comîtcm  Virtu- 
tum,  Mediolani  &c.  Imperialem  Vicarium  Generalem 
pro  fe,  fuisque  Filiis  ,  &  Hœredibus  ex  una  parte,  & 
Nobilem,  &  circumfpeftum  Virum  Dominum  Petrum 
Cornario  Honorabilem  Civem  Venetiarum,  Procura- 
torem  Sanéli  Marchi ,  folempnem  Ambaxiatorem  , 
Syndicum,  &  Procuratorem  Illuftris  Domini  Andréa; 
Contareno  Dei  gtatia  Venetiarum  i&c-  Ducis ,  nomine, 
&  vice  ipfius  Domini  Ducis ,  Communis ,  &  Dominii 
Venetiarum  ex  altéra  parte  videlicet. 

Primo  namque  convenerunt  dièlasPartes,  quodlllus- 
tris  Dominus  Cornes  Virtutum  infra  dies  fex  proximos 
teneatur,  &  debeat  diffidare,  &  difBdari  facereDucem, 
&  Commune  Janux,  pro  fe,  &  omnibus  Subditis,  & 
fidelibus  fuis  in  perfonis,  &  œre,  &  e.tpcllere,  &  ex- 
pelli  facere  de  toto  Territorio,_  &  Dominio  fuo,  fuo- 
rumqueSubditorum,  &fideliurn  omnes,  &  fingulosja- 
nucnfes  ,  eorumque  Subditos  ,  &  fidèles  cum  eorum 
mercanciis,  rébus,  &aliis  quibuscumque,  prêter  illos, 
qui  etfent  ad  obedientiam  Magnifici  Domini  Domini 
Bernabovis ,  vel  iplius  Domini  Comitis  ,  fuorumque 
Haitedum ,  &  de  quanto  durable  prœfens  Guerra  ipfos 
traQare,  &  traétari  facere,  &  habere,  &  habeti  facere 
tamquam  publiées  hoftes  ,  &  inimicos  ejus  ,  durante 
pra;fenti  Guerra  Venetorum ,  &  Januenlium. 

Item  quod  ftatim  poft  faflam  dirBdamiam  fuprafcrip- 
tam  teneatur,  &  debeat  prccfatus  Illuftris  Dominus  Co- 
iTies  claudere,  &  claudi  facere,  &  claufos  tenere,  & 
tcneri  facere  juxta  polie  omnes  ejus  paflus,  ita,  &  tali- 
ter  quod  niillus  poffit  traffigare,  feu  neg£)ciari  de  Ter- 
ris, feu  per  Terras,  &  Territoria  iplius  Domini  Comi- 
tis cum  rébus,  mercanziis,  vel  fine  cum  Januenfibus 
prxdiiîlis,  nec  ire  ad  partes  Januenfes  obedientes  Com- 
mun! Janux,  nec  abinde  redire,  &  qui  omnes,  &  fin- 
guli  euntes,  vel  redeuntes  ut  fupra  capiantur  in  xre,  & 


perfonis  perOfficiales,  &Gentes  iplius  Domini  Comitis  _/\^i\j-KO 
ipforum  polie. 

Item  quod  fubfequenter  ipfe  Dominus  Cornes  tenea-  I  2  oO. 
tur,  &  debeat  infrà  dies  quatuor  à  die  fadx  diflîdancix 
movere  Guerram,  &  moveri  facere  Januenlibus  fuper 
Territorio  Januenli,  &  tenere  fuis  expenlis  continué 
ad  offenfas  januenlium  Lanceas  quatuor  ceutum  de  vi- 
ris  armigeris  de  tribus  equis  pro  qualibet  Lanzea  fuper 
Riperia,  vel  Territorio  Januenli  tantotempore,  quanto 
ibi  habiliter  ftare  poterunt  ad  oftenlas  Januenlium  ; 
quando  autem  fuper  Territorio,  vel  Riperia  habiliter 
Itare  non  polient ,  tune  teneantur  ,  &  ponantur  ipfx 
Lancex  fuper  Fronteriis,  &  in  Terris  ipfms  Domini 
Comitis  propinquioribus  Territorio  Januenli,  proutfe- 
cundùm  tempora  eidem  Domino  Comiti  melius  videbî- 
tur,  &  placebit;  hoc  afto,  quod  fi  prxfato  Domino 
Comiti  pro  meliori  videretur,  &  pro  majori  oftenfa  Ja- 
nuenfium  convertere  aliquam  partemexpenfarum  diéta- 
rum  Lancearum  quatuor  cenium  usque  ad  fummamfti- 
pendii  Lancearum  oduaginta,  aut  in  provifionibusdan- 
dis  alicui  exNobilibus,  vel  popularibus  Januenfibus, 
aut  in  Peditibus ,  liceat  ipfi  Domino  Comiti  hoc  facere, 
&  in  ejus  dispolicione  lit;  &  ad  prxdifta  teneatur  quous- 
que  de  prsfenti  Guerra  Venetorum,  &  Januenlium  Pax 
fadla  fuerit,  feu  Tregua. 

Item  quod  fi,  &  quandocumque  cafus  occurreret , 
quod  aliqux  Gentes  armigerx  in  magna  quantitate  de 
partibus  ultramontanis,  vel  aliunde  ingredi  vellentTer- 
ritorium  prxfati  Domini  Comitis,  feu  ingrclfx  forent 
diflum  Territorium;  &  intelligatur  magna  quantitas, 
quando  eifent  Gentes  in  quantitate  fufficienti  ad  tenen- 
dum  Campum  fuper  Territorio  ipfius  Domini  Comitis, 
vel  quod  eidem  Domino  Comiti,  ejusque  Filiis,  & 
Hxredibus  in  partibus  Lombardix,  vel  Pedemontium 
Guerra  per  aliquos  moveretur,  liceat  fibirevocare Gen- 
tes fuas  in  totum,  vel  in  partem  juxta  opportunitatem , 
fenper  tamen  guerrizando  contra  Januenfes  de  Locis, 
Fronteriis,  Subditis,  &  Gentibus  fuis  polie  fuo  boiia 
fide,  &  femper  tenendo  claufos  palfus,  &  itinera  pro 
poffe  ut  fupra,  ipfasque  ponere,  &  operari  ad  cufto- 
diam  ,  &  defenfionem  Territorii  ,  &  Terrarum  fua- 
rum,  &  ad  olFenfionem  oftendentium ,  absque  eoquod 
per  hoc  intelligatur  prxfenti  Confœderationi ,  &  Ligx 
in  aliquo  contrafaâum.  Ita  tamen  quod  ceffantibus 
cafibus  fnprafcriptis  teneatur  ipfe  Dominus  Comes  dic- 
tas Gentes  fuas  revocatas  remittere,  reponere,  &  reti- 
nere  ad  offenfas  Januenfium  pro  ut  fupra  in  alio  Capi- 
tule proximè  di£lo  continetnr  ,  quo  usque  prxfèns 
Guerra  duraverit. 

Item  quod  liceat ,   &  licitum  fît  prxdiflis  Domino 
Duci ,  &  Communi  Venetiarum  facere ,  feu  fieri  facere 
pro  fux  beneplacito  voluntatis  de  prxfenti  Guerra  Pa- 
cem  ,  vel  Treguam  non  prxjudicialem  didlo  Domino 
Comiti,   nec  ejus  Hxredibus,   nec  ipforum  Statui,    & 
honori  cum  Januenfibus,  &  CoUigatis  eorum  commu- 
niter  vel  divifim.     Ita  tamen  quod  prxdiâi  Dominus 
Dux,  &  Commune  Venetiarum  teneantur,   &  debeant 
in  omniPace,  feu  Tregua  ad  quam  ipfos  cum  Commune 
Janux  venire  contingat,   includerc  nominatim,   &  ef- 
feftualiter   prxfatum  lllufttem   Dominum   Comitem , 
ejusqtaeFilios,  &Hxredes,  ejusque Colligatos,  &Ad- 
hxrentes  cum  omnibus  Civitatibus,  Terris,  Caftris,  & 
Locis,  &  qux  ad  prxfens  tenet,  feu  gubernat,  &  ré- 
git, ant  ejus,  vel  fuorum  Adhxrentium  nomine  tcnen- 
Uir,  &  reguntur,  aut  regentur,  vel  gubernabuntur,  fi 
eidem  Domino  Comiti,  vel  Hxredibus  fuis,  notifica- 
tione  fibi  fafta  ,   antè  conclufîonem  diftx  Pacis  ,   vel 
Tregux  includi  placuerit  in  ipfa  Pace,  feu  Tregua  cum  - 
Januenfibus,   &  aliis,  qui  fe  immiscuerint  in  prxfenti 
Guerra,  &  quod  etiam  fîmiliter  ipfum  includerc  tenean- 
tur in  Pace,  feu  Tregua,  ad  quam  ipfos  cum  CoUigatis 
ipforum  Januenfium  venire  contingat,  fi  ipfi  Domino 
Comiti,  vel  Filiis,  &  Hxredibus  ejus  includi  placuerit 
in  ipfa  Pace,  feu  Tregua,  notificatione  faftaantè  con- 
clulionem  ut  fupra;  &  etiani  cum  hoc  Padlo  exprefi^o, 
quod  quidem  Paftum  difti  Dominus  Dux,  &  Commu- 
ne Venetiarum  teneantur,  &  debeant  apponere  inCon- 
traûu  Pacis ,  velTregux,  in  qua  ipfe  Dominus  Comes, 
vel  fui  Filii  ,  vel  Hxrcdes  inclufi  fuerint,  &  includi 
voluerint ,    videlicet  quod  Commune  Janux  ,    vigore 
diiStx  Pacis,  velTregux  fatisfaciant  intègre  ipfi  Domino 
Comiti,  fuisque  Filiis,  &  Hxredibus  infra  illos  termi- 
nos  breviores  declarandos  in  Pace,  vel  Tregua,  qui  po- 
terunt obtineri  per  ipfos  Dominum  Ducem,  &  Com- 
mune Venetiarum,   de  Florenis  ducentis  vigiiiti  quin- 
que  minibus  auri  in  una  parte,  qux  eft  pars,   (ive  rcs- 
tum  fummx  Florenorum  tricentorum  millium,  quos 
Januenfes  promifcrunt  darc,  &folvereMagnificoquon- 
dam  Domiuo  Galeaz  Vicecomiti  clarx  memori»,  tem- 
T  3  pore 
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AkNO  porc  quofaaa  fuit  Pax  inter  Magnificum,  &  Excel fum 
Uominum  Doniinum  Bernabovem,  &  prœfotum  quoii- 
Iî8o.  dam  Wagnificum  Domiiium  Galeaz.  ex  una  parte,  & 
lanuenfes  ex  altéra,  pro  ut  confiât  Inttriimento  rogato, 
&  imbrcviato  per  Antonium  de  Credentia  quondam 
Conradi  Notarium  ,  &  Icripto  julTa  iplius  per  Anto- 
nium  de  Planis  de  Clavano  qooudam  Symoiïis  Nota- 
rium, &  fabfcripto  per  Vaffallinum  de  Boxiis  Filium 
quondam  Domini  JacobiNotariumMediolanianno  Do- 
miniez Nativitatis  millelimo  terceiitelimo  lexagelîmo 
feptimo,  Indiilione  quarta  fecundum  curfum  Livitatis 
Januce,  &  Indiftione  quiiita  fecundum  curfuni  Civitatis 
Mcdiolani  die  tercio  menlis  Julii;  Ita  tamen,  &  hoc 
fpecialiter  appolito,  quod  fi  bicviores  termini  obtineri 
nonpoflent,  declaretur  per  iplbsDominumDucem,  & 
Commune  Venetiarum  in  Pace ,  feu  Tregua  fienda ,  quod 
à  die  fienda;  Pacis,  velTreguœ,  teneantur  Commune, 
&  Dominium  Janua:,  intégré  fatisfecilFe  eidem  Domi- 
no Comiti,  fuisque  Filiis,  &  Hairedibus  infrà  quinde- 
cimannos  poltPacemfaiiam,  (ive  I  reguam,  folvendo 
omni  auno  in  Civitate  Papia;  pro  rata  totam  prxdiâam 
fummani  Florenoram  ducentum  viginti  quiuque  mille 
auri.  Salvo  femper  in  qualibet  parte  prxfentisCapituli, 
quod  fi  per  Januenfes  probaretur  ,  &  oftenderetur  , 
quod  de  diûa  fumma  Florcnorum  ducentum  viginti 
quinque  mille  auri  folviflent  prEefato  Domino  Comiti, 
feu  Magnifico  quondam  Domino  Galeaz  Genitori  fno 
clarx  memoris  ,  vel  eorum  Nunciis  legitimis  Flore- 
nos  fepteni  mille  quinque  centum,  quod  tune,  &  eo 
cafu  diai  Januenfes  non  teneantur  ad  folutionem  illius 
quantitatis,  quam  fe  folviffe  légitime  probarent  ex  difta 
quantitate  dumtaxat  Florenorum  feptem  rriille  quinque 
centum;  &  confimiliter,  &  etiam  modo,  forma,  & 
padtis  prŒdiftis  teneantur,  &  debeant  ipfi  Commune, 
&  Dominium  Janu»  fuisfecilife  eidem  Domino  Comiti, 
fuisque  Filiis,  &  Hœredibiis  de  Florenis  quinque  milli- 
bus  quingentis  auri  occafione  dampni  certœ  quantitatis 
falis  ipfius  Domini  Comitis,  &  quod  aliter  Pacem,  vel 
Treguam  facere  non  poffint. 

Item  eo  addito,  &  exprellèdeclaratoadfuprafcriptum 
proximè  Capitulum,  quod  l]  d\Q.\  Januenfes  non folvif- 
fent  fingulas  pecuniarum  quantitates  de  dicta  fumma 
ducentum  viginti  quinque  mille  florenorum  dido  Do- 
mino Comiti,  feu  Filiis,  &  Irlœredibus  fuis  per  fingulos 
terminos ,  quos  apponi  contingat  per  diO-tos  Dominum 
Ducem,  &  Commune  Venetiarum  in  dida  Face,  vel 
Tregua  ,  quam  fieri  contigerit  inter  diélos  Dominum 
Ducem,  &  Commune  Venetiarum  ex  una  parte,  &  Ja- 
nuenfes ex  altéra ,  in  qua  ipfe  Dominus  Cornes ,  feu 
Filii,  vel  Hœredes  fui  inclufi  fuerint,  &  includi-volue- 
rint  ut  fupra,  tune,  &  eo  cafu  prrfati  Dominus  Dux, 
&  Commune  Venetiarum  teneantur  curare,  facere,  & 
operam  cum  effeitu  dare,  quod  difti  Januenfes  infrà 
très  menfes  poft  fingulos  terminos,  quos  apponi  conti- 
gerit in  difla  Pace ,  vel  Tregua  ut  fupra  fatisfacient  in- 
tègre ipfi  Domino  Comiti,  fuisque  Filiis,  SHscredibus 
diâam  quantitatem  pecuniîe  didorum  ducentum  viginti 
quinque  mille  Florenorum. 

Item  quod  pr^diâi  Dominus  Dux  ,    &  Commune 
Venetiarum  in  prsdiâa  Pace,  feu  Tregua  fienda,  inqua 
ipfe  Dominuj  Cornes,   feu  F'ilii,   vel  Hîeredes  fui  in- 
\^  clu fi  fuerint,  &  includi  volucrint.  addicere,  &  inferere 

teneantur  ,  &  debeant  hoc  padum  expreflè  videlicet, 
quod  vigore  ipfius  Pacis  ,  feu  Treguje  dimittantur,  re- 
laxentur  ,  &  redituantur  cum  etFeau  eidem  Domino 
Comiti,  fuisque  Filiis,  &  Hœredibus,  Adhœrentibus , 
Sequacibus,  atque  Subditis  omnes  Terrae,  VillE  ,  & 
Foriilicise  ,  ac  Territoria  ,  quas ,  &  quœ  eisdem,  feu 
alicui  eorum  aliquo  modo,  durante  Guerra  prEdida, 
per  januenfes,  feu  eorum  Colligatos,  Sequaces,  vel 
Subditos  occupari  contingeret,  quod  abfit,  &  quod  ali 
ter  Pacem,  vel  Treguam  facere  non  poflint  fub  psnâ  , 
quam  in  Contradu  Pacis  ,  feu  Treguœ  apponi  conti- 
gerit. 

Item  quod  fi  forfan  prxfato  Domino  Comiti,  Filiis, 
vel  Hiredibus  fuis  notificatione  fada  antè  conclufio- 
nem  Pacis ,  vel  Tregua ,  ut  prsmittitur ,  non  placuerit  in- 
cludi in  ipfa  Pace,  feu  Tregua,  ut  fupra,  &  modo,  & 
forma  fuperiùs  in  aliis  Capitulis  contentis  liceat  Do- 
mino Duci,  &  Communi  Venetiarum  facere  Pacem, 
vel  Treguam  pro  beneplacito  fuo  ,  non  prœjudicialem 
tamcn  dido  Domino  Comiti.  nec  ejus  Hœredibus,nec 
ipforum  Adhairentibus,  Colligatis .  Sequacibus,  &Sub- 
ditis,  nec  ipforum  Statui,  &  honori .  ut  fuperiùs  die- 
tum  eft;  (alvis  nihiloniinus  femper  Capitulis  fuprafcrip- 
tis  ,  &  infrafcriptis  in  omnibus,  &  per  ornnia,  ficut 
jacent. 

Item  quod  intelligatur  Pax,  feu  Tregua  prsejuditialis 
vigore  cujus  Dominus  Dux ,  &  Commune  Venetiarum 
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datent,  feu  prxberent  ,  per  fe  vel  alium,  pa1am  vel  Av> 
occulté,  alicui  Communitati,  vel  perfona:auxilium,  vel  '  ' 
favorem,  vel  contra  ipfum  Dominum  Comit^m,  Civi-  i  î  S 
tates,  Terras,  Loca,  &Subditos,  feu  ipfius  Adnœren- 
tes,  &  bona  eorumdem,  vel  indampnum  prsdidorum, 
vel  alicujus  ipforum,  feu  etiam  cujus  vigore  obligarcn- 
tur  ipfe  Dominus  Cornes ,  ejus  Civitates,  Terra;,  Lo- 
ca, feu  Subditi,  Adha;rentes,  &  Sequaces,  &  Loca, 
qustenerent,  ad  aliquid  dandum,  faciendum,  vel  re- 
mittendum  prxdido  Communi  Janux,  aut  alteri  cui- 
cumque  Communitati,  Univerfitati,  feu  Perlbnco,  cu- 
juscumque  gradus,  dignitatis,  &  conditionis  c.xifteret, 
feu  etiam  vigore  cujus  praefatus  Dominus  Cornes,  feu 
Civitates,  Tcrrœ,  Loca,  &  Subditi,  feu  ipfius  Ad- 
hxrentes,  &  Sequaces,  &  Loca,  qux  tcnerent,  rema- 
nerent  extra  inclufionem  Pacis,  vel  Tregua;,  ac  iplius 
efFedum ,  vel  commodum.  In  calu  quo  eidem  Domi- 
no Comiti,  fuisque  Filiis,  &  Hxtedibus  includi  pla- 
cuerit in  Pace,  vel  Tregua  fienda,  proutin  fuprafcriptis 
aliis  Capitulis  continetur  ;  &  generaliter  vigore  cujus 
rtatus  tam  proefens ,  quàm  futurus  tempore  ûidx Pacis, 
vel  TrcgUB  ipfius  Domini  Comitis,  Civitatum,  Terra- 
rum,  Locorum,  &  Subditorum  ipfius,  feu  Adhœren- 
tium,  &  Sequacium  fuorum,  &  eorum,  quatenent, 
vel  tenerent,  in  aliquo  Isederetur,  lurbaretur,  damnifi- 
caretur,  vel  dimminueretur. 

Item  quod  Adhcerentes ,  &  Sequaces  prœfati  Domini 
Comitis,  &  Filiorum  fuorum,  &  Hœredum  intelligan- 
tur  elfe  illi ,  qui  lunt,  vel  erunt  usque  ad  tempus  Pacis, 
vel  Tregus  Adhcerentes ,  &  Sequaces  fui  in  partibus  Lom- 
bardia;,  &  Pedemontium,  &  in  Territorio,  &  Riperiis 
januenfibus,  &  in  Diocœfi  Lunenfi. 

Item  quod  pro  Tregua,  qucc  per  didos  Dominum 
Duccm ,  &  Commune  Venetiarum  cum  Commune  Ja- 
nuœ  de  prxfenti  Guerra  fieret  ad  fex  menfes,  vel  abin- 
dè  infrà  pro  una  vice  tantxim ,  non  teneantur  ipfi  Do- 
minus Dux,  &  Commune  Venetiarum  dido  Domino 
Comiti,  Filiisque,  &  Haeredibus  fuis  ad  ea,  qua;  ia 
cafu  Pacis,  vel majorisTreguœfiendœtenerenturvigore 
Capitulorum  fuprafcriptorum.  Salvis  femper  fupra- 
fcriptis, &  infrafcriptis  Capitulis. 

Item  quod  Pace  fada  ,  feu  Tregua  intcr  pra;didos 
Dominum  Ducem,  &  Commune  Venctiaruin  ex  una 
parte,  &  Commune  Januse  ex  altéra,  fi,  &  quando- 
cumque,  &  quocienscumque  infrà  tempus  fex annorum 
à  die  prœdid»  Pacis ,  feu  Treguœ  per  aliquem  Domi- 
num, feu  Principem,  cujuscumque  ftatus,  gradus,  vel 
preheminentiœ  exiftat,  nemine  exceptato,  vel  aliquas 
Communitates  ,  feu  Congregationes  Gentium  prxfato 
Domino  Comiti,  feu  Filiis,  &  defcendentibus  fuis, 
Guerra  moveretur ,  vel  aliter  quoquo  modo  turbaretur 
Status  ipforum,  teneantur,  &  debeant  Dominus  Dux, 
&  Commune  Venetiarum  infrà  unum  menfem  à  die, 
quo  fuper  hoc  Dominus  Dux,  aut  per  Litteras,  aut 
per  Nuncios  ipfius  Domini  Comitis,  feu  Filiorum,  & 
Hœredum  ejus  fiierit  requilitus  mittcre  in  fubfi'diutn 
ejusdem  Domini  Comitis  pro  defenfione  Status  fui,  Ad- 
hœrentium,  Sequacium,  &  Subditorum  fuorum ,  &  of- 
fenfione  offcndcntium  Lanceas  quatuor  centum  bono- 
rum  virorum  armigerorum  de  tribus  equis  pro  qualibet 
Lancea,  ipfasque  manutenere  eorum  fumptibus  in  fcr- 
vitio  didi  Domini  Comitis  ut  fupra  in  partibus  Lonibar- 
diœ,  &  Pedemontium,  quo  usque  novitas,  &  Guerra 
duraverit,  intelligendo  Guerram  moveri  eidem  Domi- 
no Comiti,  quando- aliquis,  quicumque  fit,  &  cujus- 
cumque conditionis  e.\:ftat,  nemine  exceptato  ut  fupra, 
primo  hoftiliterinvaferitTerritorium,  autLocum  occu- 
paverit,  feu  Loca  ipfius  Domini  Comitis,  vel  fuorum 
Adhxrentium,  Sequacium,  vel  Subditorum  in  partibus 
dumtaxat  fuperiùs  declaratis;  hoc  addito,  quod  fi  ipfi 
Dominus  Dux  ,  &  Commune  Veneciarum  in  fubfidium 
didi  Domini  Comitis  mittere  non  polfenr,  aut  non  vel- 
lent  didas  Lanceas  ,  teneaniur  intrà  terminum  fupra- 
fcriptum  mittere  eidem  Domino  Comiti  fiipendium  ipfa- 
rum  Gentium  in  pecunia  ad  computum  Florenorum  vi- 
ginti unius  pro  qualibet  Lancea  computatis  provifioni- 
bus,  &  fie  omni  inenfe  fucceflivè,  Guerra,  &  novita- 
te  durante.  Hoc  addito,  &  exprcllè  declarnto,  quod 
fi  contingeret  infrà  tempus  fuprafcriptorum  fex  anno- 
rum prœfatum  Dominum  V'omitcm  ,  ejus  Filios',  & 
Haeredes,  per  fe  vel  alium  Guerram  tacere,  vel  move- 
re  contra  Marchioncm  Montisferrati ,  feu  contra  Ter- 
ras, Loca,  vel  Territoria,  qux  per  ipfum,  fe.i  ejus 
nomine  tcnercntur,  vel  regereutnr,  &  cafus  continge- 
ret ,  quod  Commune  JanuE  aut  faceret  Ligam  cum 
prcedido  fiomino  IVlarchione ,  feu  Adha:remibus,  & 
Colligatis  epis,  prsfiando  fibi  juvamen  ex  Liga  prœ- 
didai  aut  aliter  quoquo  rnodo  ,  palamvcl  occulté,  prx- 
beret  auxilium  ,    vel  juvamen  eidem  Marchioni ,  feu 

Col- 
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Â  vvn  Colligatis,  &  Adhxreiitibus  fuis,  quod  tune,  &eo  ca- 
ANNU  ^-^  praididus  Dominus  Diix,  &  Commune  Veneciarum 
I  380,  tcneaiKiir,&  fine  aftiiâi  infrà  unum  menfem,pollquàm 
■^  '  dittus  Dominus  Dux  requilirus  tuerie  ut  fuprà,  inittere 
in  fubfidium  ejusdem  Domini  Comitis  fuprafcriptas 
l,ancias  quatuor  centum,  ipfasque  manutenere  in  ejus 
fervicio  ut  fuprà, donec  dida  Guerra  durabit  infrà  tem- 
pus  pr.-cdiàT;orum  fex  annorum,  vel  tantam  pecuniam 
transmittere,  quanta  fit  fuiîiciens  ad  folutionem  dida- 
rum  Lanciaruni  quatuor  centum  ad  computum  fupra- 
fcriptum.  Hoc  tamen  declarato,  quod  per  contribu- 
cionem  proediÊlam  prœdiéli  Dominus  Dux  ,  &  Com- 
mune Venetiarum  non  intelligantur  intrare  Guerram 
cumillo,  vel  illis,  contra  quem,  vel  quos  fiet  diSa 
contributio  ;  rémanente  tamen  femper  firma  obligatio- 
ne  diiftEe  contribucionis  Lanciarum  quatuor  centum ,  ut 
fuprà  in  prœfenti  Capitulo  continetur. 

Item  quod  Dominus  Dux ,  &  Dominium  Venetorum 
quo  usque  Fax  faèla  fuerit  cum  Januenlibus,  &  poft 
Pacem  per  annos  très  teneantur,  &  debeant  date,  feu 
dari  facere  prœfiito  Illuftri  Domino  Comiti ,  fuisque 
Filiis,  &  Hœredibus ,  feu  eorum  Officialibus  omni  an- 
no  pro  diftis  temporibus,  videlicet  de  anno  in  annum, 
de  tempore  in  tempus,  fecundum  quod  ab  ipfls  fuerit 
requifitum  per  prœfatum  Dominum  Comitem,  feu  Of- 
ficiales  ejus,  modia  duo  millia  Vencta  falis  maris  pro 
ufu  Civitatum,  &  Terrarum  ipfius  Domini  Comitis, 
videlicet  pro  illo  pretio ,  &  sequalis  bonitatis ,  de  quo 
tenentur  dare,  feu  dari  facere  Magnitîco  Domino  Do- 
mino Bernabovi  fecundum  formam  Ligœ  contraftœ  in- 
ter  ipfum  Magnificum  Dominum  Dominum  Bernabo- 
vem  ex  una  parte,  &  Dominum  Ducem,  &  Commu- 
ne Venetiarum  ex  altéra,  vel  pro  illo  pretio,  quo  dic- 
tus  fal  conduâus  in  Papia  non  vcniat  carior  eidem  Do- 
mino Comiti  illo,  quem  nunc  habet  à  Januâ,  compu- 
tatis  expcnlis  conduihir^  à  Januâ  usque  Fapiam;  quod 

quideiia  pretium  eft,  tafto  calculo,  Florenorum . 

pro  modio  Veneto  conduflo  Papiam;  &  in  cafu  quo 
prœfati  Dominus  Dux,  &  Commune  Venetiarum  non 
haberent  de  dido  fale  maris,  ita  quod  de  ipfo  dare  non 
poffent,  teneantur  ,  &  debeant  dare  eidem  ,  aut  fuis 
Officialibus,  de  Sale  Yftriîe  ,  aut  Sclavoniœ  pro  illo 
pretio  ,  quo  iftâ  ultimâ  vice  dederunt  prsfato  Domi- 
no Comiti,  aut  Officialibus  ejus,  ita  quod  in  arbitrio 
îpforum  Domini  Ducis ,  &  Dominii  Venetorum  fit  fa- 
cere alterum  de  fuprafcrlptis  duobus  partitis  pro  eorum 
beneplacito  voluntatis  ;  Et  faélâ  femel  eletlione  de  al- 
tero  ex  partitis  ab  ipfa  recedere  non  poffint,  nifi  cum 
voluntate  pracfati  Domini  Comitis ,  declarando  quan- 
tum venir,  feu  confiât  modium  falis  maris  condudum 
à  Venetiis  Papiam,  computatis  omnibus  expenfis. 

Item  quod  Dominus  Dux,  &  Commune  Venecia- 
rum contribuere,  &  folvere  teneantur,  &  debeant ter- 
tium  delucri,  feu  perdita;  omnium  viftualium,  qustam 
per  iVIagnificum  Dominum  Dominum  Bernabovem, 
quàm  per  ipfum  Dominum  Comitem  mittentur  fjper 
Territorio  Januenfi  pro  vi£tu  Gentium  diâorum  Do- 
I  minorum ,  ubicumque  fuerint  fuper  Territorio  Januen- 

fi, computatis  expenfis  compta,  condudlurs,  perditœ, 
&  periculi;  Ita  tamen  quod  diâa  conttibutio  diâse  ter- 
tio partis  non  excédât  iummam  Florenorum  mille  fin- 
gulo  menfe. 

Item  quod  didus  DomiUus  Dux,  &  Commune  Ve- 
netiarum teneantur,  &  debeant  contribuere,  &  folvere 
tertium  omnium  expenfarum  fiendarum  prodamno,  & 
offenfionc  Januenfium,  aut  in  provifionibus  nobilium, 
vel  popularium  Januenfium,  aut  in  Traftatibus  fiendis 
contra  Januenfes,aut  prœdiâorum  occafione  inGuafia- 
toribus,  Guidis,  Nunciis,  &  Spiis  ,  &  hujusmodi,  & 
confimilium  aliarum  expenfarum  extraordinariarum, 
quae  neceffarise ,  vel  utiles  videbuntur  ad  diftum,  &  de- 
liberationcm  concorditer  fiendam  per  très  deputandos 
fuper  hoc  ,  videlicet  unum  per  IVIagnificum  Dominum 
Bernabovem,  unum  per  ipfum  Dominum  Comitem, 
&  alium  per  Dominum  Ducem,  &  Commune  Vene- 
tiarum. 

Item  convenerunt,quod  Illufiris  Dominus  Dux  cum 
fuis  Confiliis  per  fuas  Patentes  Litteras  buUatas  folitâ 
bullâ  plumbeâ,  prœdifla  omnia,  &  fingula  ratificabit, 
approbabit,  &  contirmabit,  ac  de  novo  complebit,  & 
firmabit,  prœfente,  recipiente  ,  &  flipulante  Nuncio, 
feu  Procuratore  prsefati  Domini  Comitis  ad  hoc  de- 
putato,  vcl  deputando  ;  &  hoc  infrà  0Q.0  dies,  poft- 
quàm  per  Nuncium,  feu  Procuratorem  prœfati  Domi- 
ni Comitis  fuerit  requifitus. 

Qux  nmnia,  &  fingula  fuprafcripta  pro  ut  fuprà  fpe- 
cificata  funt,  prxfatus  lUuflris,  &  Magnificus  Domi- 
nus Comcs  Virtutum  pro  fe,  fuisque  Filiis,  &  Hœre- 
dibus  ex  una  paite,  &  Nobilis,  &  Circumfpedus  Vit 


Dominus  Petirus  Cornario  Honorabilis  Civis  Venetia-  AnMO 
rum  ex  altéra  parte,  folemnibus  ftipulationibus  hinc  in-  .     g 
de  intervenientibus,  &  concurrentibus  omnibus  folem-      3  ^* 
niratibus  tam  juris,  quàm  faâi,  qus  in  talibus  requin', 
&  apponi  confueverunt ,  feu  funt  neceirari!e,vel  oppor- 
tuns, fibi  ad  invicem  promiferunt  obfervare,  curare, 
facere,  &  inviolabiliter  attendere,  &  in  nullo  contra- 
facere,  vel  venire  fub  pœnâ ,  &  in  pœnâ  Florenorum 
centum  millium  auri  per  Partem  contrafacientem  Parti 
fervanti  efteclualiter  perfolvenda  ,   qui;  pœna  tociens 
committatur,   &   exigi   poflît   cum  etfe£i:u  ,   quociens 
fuerit  contrafaêlum,  feu  non  fervatum,  ratis  femper 
&  in  fua  firmitate  manentibus  prxfenti  Contraflu,  & 
omnibus,  &  iingulis  in  eo  contentis,  &  etiam  fub  pœ- 
nâ refeâionis  damni,&  expenfirum  exindè  fiendarum 
de  quibus  credatur  nudo,  &  liniplici  verbo  ejus    cui 
non  elfet  fervatum,  absque  Sacramento,  &  alia  pro- 
batione. 

Renuncîantes  fuprafcripti  Dominus  Comes,  &  Do- 
minus Petrus,  didlis  nominibus,  exceptioni  prEediélorum 
omnium,  &  fingulorum  non  fie  conventorum  ,  pro- 
miIforum,geftorum,&  contradorum,  ut  fuperiûs  con- 
tinetur, ac  exceptioni  doli,  mali,  quod  metus  caufa, 
fine  caufa,  vel  ex  injufia  caufa,  &  fori  Privilégie,  ac 
etiam  cuilibet  auxilio  Juris  tam  Canonici,  feu  Civilis  j 
quàm  Municipalis,&  Juri  confuetudinario ,  &  cuicmn- 
que  alteri  Juri,  per  quod,  vel  cujus  vigore  contra  prse- 
diâa,  vel  aliquod  prœdiftorum ,  dicere,  venire,  face- 
re, vel  allegare  poifet  quommodocumque,  &  Ipeciali- 
ter  Juri  dicenti  generalem  renunciationem  non  va- 
lere. 

Obligantesetîam  fibi  învîcem  pro  validiori  obfervatione 
omnium,&  fingulorum  fuprafcriptorum,videlicet  prœfa- 
tus  Dominus  Comes  omnia  fua  bona  mobilia,  &  immo- 
bilia,&pr;cdi£i:us  Dominus  Petrus,difl:is  nominibus, om- 
nia bona  mobilia  &  immobilia  antefati  Domini  Ducis, 
&  Communis  Venetiarum,  &  omnium  eorum,  quo- 
rum Nuncius,  &  Procurator  eft.  Quas  bona  omnia 
prffidiâi  Contrahentes  fuprafcriptis  nominibus  in  cafu , 
quo  contrafaâum  fuerit  in  aliquo  conflituerunt  fe  pre- 
cario  pro  parte  altéra  poflidere  usque  ad  integram  fatis- 
faftionem  pœnœ ,  vel  pœnarum  commilTœ  ,  vel  com- 
miffarum,  mandantes  di6t»  Partes  nominibus,  quibus 
fupra,  Ser  Defiderato  Lucio  de  Venetiis  Notario  Du- 
calis  AuIj;  Venetiarum,  &  mihi  Pasquino  de  Capellis 
Notariis  infrafcriptis,  quatenus  de  prsediSis  omnibus, 
&  fingulis,  &  quolibet  Capitulorum  fuprafcriptorum , 
fi  fuerit  expediens,  faciant  unum,  &  plura  ejusdem  te» 
nofis  publica  Inftrumenta. 

Adlum  Papiaî  in  Caftro  hibitationis  pfœfati  Illuflris 
Principis  Domini  Comitis  Virtutum  in  quadam  Camé- 
ra fuperiori  ipfius  Domini  Comitis  de  verfùs  Zardi- 
num  ;  prxfentibus  fpeêlabilibus  IVlilitibus  Dominis 
Manfredo  Marchione  Saluciarum,  &  Jacobo  de  Ver* 
me  de  Verona ,  ac  Egregiis  ,  &  Sapientibus  Leguin 
Doâoiibus  Dominis  Bartholomeo  de  Placentinis  de 
Parma,  Pinoto  de  Pinotis,  Filippo  de  Caxolis  ambo- 
busdeRegio,  &  Rizardo  de  Villanis  deMediolano, 
ac  Egregiis  Viris  Domino  Johannolo  de  Cafate  iVlih'te, 
&  Antoniolo  de  Porris,  Thomaxio  de  Capitaneis  de 
Vicomercato  ,  &  Petto  de  Stampis  omnibus  quatuor 
de  Mediolano,  nec  non  Sapiente  Legum  Dodtore  Do- 
mino Defiderato  Filio  quondam  Domini  Henrici  de 
Lufchis  de  Vincentia,  ac  Prudenti  Viro  Gerardo  de 
Guazonibus  de  Cremonà,Teftibus  ad  prasmiffa  vocatis, 

&  rogatis. 
Anno  Dominiez  Nativitatis  millefimo  tricentefimo, 

oÊluagefimo,  die  Lunœ  vigefimo  tertio  Aprilis  ,  hora 
vigefima  fecunda,  Indiâione  tertia. 

Extraéla  fiiii  trafics  Cofia  k  Regiftro  itifcrîpto  jfuh 
Litteru  V.  V.  BernaboviS  Vicecomitis  exiftenté 
i'it  Regio  Archhiio  Caftri  Partie  Jovh  Mediolani  in  papi- 
ro  fcripto.  Dat.  Mediolani  die  trigefima  meitfis  Oao' 
iris  anr/i  171 9. 

Examinmiit  JOANNES  FraNCISCUS  StRI- 
G  E  L  L I  U  S  Regii  Archivii  Officialis. 

ex. 

(  I  )   Adoption  âe   Louis    Duc  d'Anjou  ,    -par  ^n  Juin; 
Jeanne  I.    Reine  de  Sicile  ;  faite  au  Chciicau 
de  rOeitf  près  de  Naples,  le  zp.  Juin.    i^j?<o.t^c\H" 

[G.  G. 

(i)  Maigre  cetrc  adoption  fnite  dans  toutes  ics  formes,  (harkt 
de  Dbmj,  CouCn  de  Jumi ,  ne  laiffu  pas  de  s'établit  fui  le  Tiône,  ce  qui 
c^ufa  de  grande!  Cucriei. 


^5 


CORPS     DIPLOMATIQ.UE 


AnnO  [G.  g.  Leibnitz,  Codicis  Diplomatici. 
pag.  137.  d'où  l'on  n  tiré  cette  Pièce  qui  ie 

1380.  tiouveaufli  dans  l'Hift.  de  Charles  VI. 
Roi  de  Fiance ,  aux  Annotations  de  D  e  n  y  s 
GoDEFROi  pag.  f 41.  &  dans  Mulleri 
Reichs-Tags  Theatium,  III.  Vorlkll.  pag. 
681.1 

JO  H  A  N  N  A  Dci  gratia  Hierufalcm  &  Sicilice  Regina, 
Ducatas  Apulis  &  l'rincipatus  Capua;,  PfOviiiciœ 
&  Forcalquerii,  ac  Fedenioutis  Comitiffa,  &c.  Sanè 
prœfaEum  Uominum  L  u  «  o  v  i  c  u  m  Ducem  Andega- 
veulem  in  noftrum  legitimum  Filium  adoptavimns,  re- 
cepimus,  admifimus,"  iiillituimus ,  &  etiam  ordinavi- 
mus;  adoptamus,  recipimus,  admittimus,inftituimus, 
&  etiam  ordînamus  pcr  prœfentes  :  ftatuentes  &  ordi- 
naiites,  quod  ipfe  Domiiius  Ludovicus  nofter  legiti- 
mus  Filius  omnibus  &  lingulis  Privilegiis,  Libertati- 
bus,  Juribus,  Immunitatibus,  Jurtitiis,  Dominationi- 
bus,  Nobilitatibus,  Dignitatibus,  Honoribus,Prœemi- 
nentiis  &  Prœrogativis  gaudeat  &  utatur,  quibus  Filii 
legitimi  adoptivi  uti  &  gaudere  poffunt  &  debent  quo- 
modocumque  &  qualitercumque,  tam  de  Jurecommu- 
ni  quam  de  quocumque  Jure  alio  fpeciali. 

§.  2.  Quem  diftum  legitimum  Filium  uberibus  ma- 
ternis  &  intimis  profequi  cupientes  afFeâibus  ,  quem 
inter  noftra  prœcordia  prœrogativa  dileflionis  interns 
meritô  debemus  ampleâi,  ex  caulîs  fuperiùs  deljgnatis 
&aliis,  utilitatem,  defenfionem  &tranquillitatem  Ko- 
'  rnanîE  Ecclefis  prxlibatE,  noftri  Status  Regii,  Regni, 

Terrarum  &  Subditorum  noftrorum  pacifici  manuten- 
tionem  ac  proteflionem ,  &  aliàs  Rempubl.  concerneii- 
tibus,  quas  in  noftro  reâœ  conliderationis  examine  ve- 
ras,  évidentes,  neceffarias  atque  jullas  fcimus,  habe- 
mus  &  reputamus,  ipfum  eumdem  Dominum  Ludovi- 
cum  Ducem  legitimum  Filinm  noftrum  adoptivum, 
licet  abfentem,  tanquam  prœlentem,  petentem  &  re- 
quirentem  per  Procuratores  &  Nuntios  fupra  diflos 
Procuratorio  nomine  &  pro  parte  iplius  Domini  Ludo- 
vic! legitimi  Filii  noftri,  de  audtoritateque  &  benepla- 
cito  prœfati  Domini  noftri  Papœ  démentis ,  &  vigore 
fuarum  Litterarum  praîfcriptarum ,  noftrsque  Regina- 
lis  pknitudine  poteftatis;  etiam  de  conlilio  &  conlénfu 
prœdiâis,  deliberationeque  diligenti,  provida  &  matu- 
ra  ,  ciim  perfonis  fupradiilis  &  aliis  mukis  fidelibus 
noftris  prœhabita  &  prjemiiFa,  pro  evidenti  &  commuai 
utilitate  Regni,  Terrarum,  Valallorum  &  Subditorum 
noftrorum,  ac  provifione  fuprafcriptorum,  ex  noftra 
certa  fcientia,  libero  propofito,  prœvifœ  &  certioratîe, 
non  indufl:»  per  aliquem  vel  aliquos  fraude,  deceptio- 
ne,  dolo,  circumventione,  vi  vel  metu,  fed  de  mera, 
libéra  ac  fpontanea  voluntate,  ac  proprio  motu,  nos- 
tris,  illisque  melioribus,modo  &  forma,  quibus  tàm  de 
jure,  quàm  confaetudine  ac  aliàs  poffumus  &  valemus 
in  futurum  Regem  Sicilise  Hœredem  &  SucceftlDrcm 
noftrurii  (poft  obitum  tamen  noftrum)  &  eo  déficien- 
te, Ludovicum  iplius  Domini  Ludovic!  noftri  legitimi 
Filii  natum,  &  eodem  Ludovico  nato  fublaio  de  me- 
dio,  quemcumque  alium  legitimum  Filium  &  natura- 
1cm  di£li  Domini  Ludovic!  Ducis  legitimi  Filii  noftri, 
inter  eos  ordine  geniturœ  fervato,  in  Regno,  Terris, 
Locis.&Dominiis  citra  Farum,ac  in  Comitatibus  Pro- 
vinciîe,  Forcalquerii  &Pedemontis,  nec  non  in  omni- 
bus &  fingalis  Terris,  Locis  &  Dominiis  eorundem  ad 
nos  &  Anteceftxires  noftros  pertinentibus  &  fpeftanti- 
bus,  pcrtinereque  &  fpeftare  debentibus,  &  valentibus 
quomodocunque  &  qualitercumque  ,  tenore  prsfen- 
tium  nominamus,  pronuntiamus  ,  declararaus,  faci- 
mus",  inftituimus  ,  &  ordinamus,  ac  pro  futuro  Re- 
ge  Succelfore  &  Hœrede  noftro  ,  poft  dccelFum  nos- 
trum,  in  Regno,  Comitatibus,  Terris,  Locis  &  Do- 
miniis noftris  omnibus  &  fingulis  fuprafcriptis  ordina- 
mus ,  habemus  ,  traâ.imus  ,  tenemus  &  reputamus  ; 
habebimus  ,  tenebimus  ,  tradabimus  &  reputabioius  , 
&  ac  li  nofter  effet  legitimus  Filius  natiiralis,  haberi, 
teneri  omnibus  Vafallis  ,  Subditis  noftris  &  quibus- 
cumque  aliis  Perfonis  cujuscumque  ftatus  feu  condi- 
tionis  exiftant,  traftari  ac  reputari  volumus  &  manda- 
mus. 

$.  3.  Et  amplius  prœfentium  tenore  fatemur,  attes- 
tamur,  &  ad  notitiam  univerforum  deducimus,  quod 
prxfatus  SanÊliffimus  in  Chrifto  Pater  &  Dominus  nos- 
tcr  Dominus  Clemens  Papa  VII.  claufulam  de  Suc- 
ceflîone  Regni  Sicilix  loquentem  in  Infeudatione  fada 
clars  memoria;  Domino  Carolo  I  iplius  Regni  Régi, 
qua  cavetur  ,  quod  nullus  in  dido  Regno  fuccedere 
poffit,  nifi  fit  de  descendentibus  à  dido  Domino  Ca- 


rolo (omnibus  aliis  !n  dida  Infeudatione  contcntls  in  AnNO 
fua  firmitate  manentibus  )  de  noftro  pleno  alfenfu  pari-         q 
ter  &  confenfu,  expreflè  pcr  fuas  Apoftolicas  Litteras   13* 
fuperiùs  defcriptas  revocavit  ,   &  vitibus  vacuavit;  !p- 
famque  didse  claufulx  revocationem,  &  ejusdem  ju- 
rium  vacuationem  fadas ,  fie  &  prout  in  ipfis  Apofto- 
licis  Litteris  continetur,  ex  nunc  etiam,  quantum  in 
nobis  eft,  approbamus,  ratificamus,  &  ratas  &  gratas 
habemus,  ipfisque  alTentimur,  eisdem  prœftantes  nos- 
trum  benepiacitum,  voluntntem  pariter  &  confcnfum, 
ut  ex  caulis  fuperiùs  exprelFatis  prxdida  omnia  &  fin- 
gula  poft  noftrum  obitum  ,   uti  pra:didum  cft,  fuum 
plénum  Ibrtiantur  eft'edum. 

^.  4.  Dantes  nihilomiuus,  &  etiam  transferentes  te- 
nore prsfentinm  in  eumdem  Dominum  Ludovicum 
legitimum  Filium  noftrum  &  ejus  pofteros  ac  prœdidos 
fuos  Procnratores,  &  Nuntios,  pra.-fentes,  rccipientes 
&  ftipulantes ,  nomine  didi  Domini  Ludovic! ,  &  pro 
ipfo  ac  fuis  pofteris  ex  nunc  in  cafu  obitus  noftri  prœ-' 
di6H,Regnum,  Comitatus,  Terras,  Loca  &  Dominia 
praedida,  ac  omnia  &  fingula  jura  competentia  quo- 
modolibet  in  Regno,  Comitatilius,  Terris,  Locis  & 
Dominiis  antefatis;  infuper  declaranius,  ordinamus  & 
volumus,  de  audoritate  &  beneplacito  prxfati  Domini 
noftri  PapE  ,  ac  etiam  noftra  Reginali  audoritate  ad 
eundem  Dominum  Ludovicum  noftrum  legitimum  Fi- 
lium ,  feu  Ludovicum  ,  ejusdem  Domini  Ladovici 
Filii  noftri  natum,  ac  eorum  pofteros,  Regnum,  Ter- 
ras, Loca  &  Dominia  citra  Farum  ;  Comitatus  Pro- 
vinciiE,  Forcalqueiiique  &  Pedcmontis,  Terras,  Loca 
&  Dominia  eorundem  ad  nos,  &  Prxdeccffores  nos- 
tros  quomodocumque  pertinentia  &  fpedantia,  &  per- 
tinere  ac  fpedare  valentia  &  debcntia  fpedare  ,  &  per- 
tinere  debere,  poft  obitum  tamen  noftrum  &c. 

§.  f.  Datum  &  aduni  in  Caftro  noftro  Ovi  propè 
Neapolim,  anno  à  Nativitatc  Domini  millefimo  tre- 
centefimo  oduagefimo,  Indidione  tertia,  die  pcnulti- 
ma  menfis  Junii,  Pontificatus  Sandiflîmi  Domini  nos- 
tri  Papœ  prsedidi  anno  fecundo;pra;fentibus  VirisiVlag- 
nificis,  Jacobo  Magno  Regni  noftri  Siciliœ  Camerario 
Minerbini ,  &  Antonio  Calertano  Comitibus  ;  nec  non 
Ludovico  de  Conftantio  Milite  Neapolitano,  Locum- 
tenente  ejusdem   Magni   Camerarii  ,   Confiliariis,   &  ^ 

Magiftro  Angelucio  de  Furno  de   Ravello,  fidelibus  | 

noftris  diledis,  Teftibus  ad  prasmiffa  vocatis  fpecialiter  I 

&  rogatis.  I 

CXI. 

Confirmatk  CleMentis  VII.  Papa  fuper  hac  ip. Juii 
Adopîom  ^  fcilicet  quoad  Regmim  SlciMs^  jure 
direSli  Dominii  ,  &  quoad  Comitatus  Provin- 
ciiE  ,  Forcalquerii  £9"  Pedimûntis  ^c.  ex  pne- 
tenfa  fuperioritate  in  Imperio ,  {?■  pnetenfo  jure 
fuccedendi  in  locum  Imperatoris ,  Imperio  vacante. 
Dat.  in  Cajiro  Ovi  (i)  die  penultitna  mcnfis  Ju- 
nii. Anno  a  Nativitate  Domini  ï^So.  [His- 
toire de  C  H  A  R  L  E  s  VI.  Roi  de  France ,  aux 
Notes  de  Denis  Godefroi  pag.  ^-42. 
Leibnitz,  Cod.  Jur.  Gent.  Diplomatici. 
Part.  I.pag.  238.] 

CLemens  Epifcopus  Servus  Servorum  Dei ,  ca- 
rilîimo  Filio  Ludovico  Duci  Andegavenfi, 
Salutem  &  Apoftolicam  Benedidionem ,  &c.  Quare 
pro  parte  tua  nobis  fuit  humiliter  fupplicatum ,  ut  cùm 
Regnum  &  Terra  citra  Farum  przdidajure  diredi  Do- 
minii ad  proefatam  Romanam  Eccleliam  fpedare  nos- 
cantur,  didique  Comitatus  Provincix,  Folcarquerii  & 
Pedimontis  ab  Imperio  teneannir  inFeudum,  ipfum- 
que  Imperium  vacet  ad  prïcfens  ,  nominationi  ,  pro- 
nuntiationi  ,  declarationi  ,  fadioni  ,  inftitutioni,  or- 
dinationibus,  translationi,  &  donation!  prxdidis,  ac 
omnibus  &  fingulis  aliis  in  eodem  Inftrumento  contenu 
tis,  quoad  Regnum  &  Terram,  Audoritate  Apoftoli- 
ca  ,   &  quoad  Comitatus  Provinciœ  ,   Folcarquerii  & 

Pedi- 

'  f  ;  )  Lcibnriz.  date  cctre  Piccc,  ^veuîont  II.  K^l.  ^agufl.  ^nno  Pon- 
Tifii.ittis  II.  la  confond;int  par  erreur  avec  une  iccondc  Coiifirmatioo 
donc  Godefroi  fait  mention,  &  qui  contenoit  p.ir  infcrcion  toiire  i*A- 
doption  de  la  Kzmzjeunne.  Pour  celle-ci ,  elle  fut  faire  au  même  Lieu, 
&  le  même  jour  que  l'Adoption.  C'eft  ce  qui  fe  voit  par  Ja  Copie 
de  Godefroi  que  nous  donnons  Ici  préferablement  à  celle  de  Leilnùz., 
Ôc  qui  efl;  au0I  plus  authentique, étant  tin 
TrcI' 
[D 


ui  efl;  au0I  plus  authentique, étant  tirée,  comme  il  le  marque, du 
Ibr  des  Chartres  de  fraiice  garde  à  U  Ste,  Chapelle  de  Paris., 

UM   ] 
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Anno 

1380. 


Pedimontis ,  pradida  tam  ex  Superiorkate  quam  ad  ip-  1  tuagefimo  primo  ,  lit  fpecialis  Securitas ,  habens  vira  AnNO 
fum  Imperium  habere  dignoscimur,  quàmex  potellate  1  &  eftecftam   quos    habuerunt   Magn^  Treug/S,  „ 

qua  eodem  vacante  Imperio,  Imperatori  luccedimus,  I  aliàs  initiE  inter  Régna,  &  habent  fi  non  fint  frafts,   I^"^» 


I.  Nov, 


ac  etiam  eadem  Anâoritate  Apollolica  robur  Contîr 
mationis  adjicere  cum  fuppletione  defeûuum  ,  û  qui 
forfan  intervenerint  in  prsmiflîs  de  benignitate  Apofto- 
lica  dignaremur.  Nos  itaque ,  qui  Adoptationem  prœ- 
diâam  per  alias  noftras  Literas  confirmavimus,  hujus- 
modi  Supplicacionibus  inclinati ,  Nominationem,  Fro 
nuntiationem  ,  Declarationem ,  Inllitlif'onem  ,  Ordi- 
nationes,  Translationem,  &  Donationein  prœdièUs, 
ac  omnia  &  fingula  alia  in  prîediâo  Inllrumento  con- 
tenta, eas  quomodolibet  concernentia  ,  rata  &  grata 
habentes,  illa,  quo  ad  Reguum  Audoritate  Apolloli- 
ca ,  ac  Comitatus  prxdiûa ,  ex  Superioritate  &  Po- 
tellate  prsediflis  ,  nec  non  illius  plenitudiiie  potefta- 
tis  ,  quam  Chrillus,  Rex  Regum  ,  &  Dominus  do- 
minantium  ,  nobis  licet  immeritis  in  perfonam  beati 
Pétri  conceffit ,  de  Fratrum  noftrorum  confilio  & 
aflenfu ,  ex  certa  fcientia  confirmamus  ,  &  praefen- 
tis  Scripti  patrociniô  communimus,  fupplentes  quem- 
cunque  defeftum  ;  fi  quis  forfan  intervenerit  in 
eisdem,  &c.  Aâz  fuerunt  hsc  in  Caftro  Ovi  prope 
Neapolim,  in  quo  dida  Domina  Regina  inhabitabat, 
annô  à  Nativitate  Domini  rtiillefimo  trecentefimo  oc- 
tuagefimo,  Indictione  tertia,  die  penultima  menfis  ]u- 
rii,  Pontiticatûs  Sanaiffimi  Domini  noftri  Paps  prœ- 
difti  anno  fecundo  :  Praefentibus  Magnifico  &  Hono- 
rabilibus  Viris,  Antonio  de  Larat,  Comité  Cafertano, 
Ludovico  de  Contlantio  Milite  Neapolitano,  magni 
Camerarii  proediâi  Regni  Sicilise  Locumtenente,  Con- 
filiariis,  &  Magiftro  Angelucio  de  Furno  de  Ravello, 
Reginali  Secretario ,  Tellibus  ad  prEmilFa  vocatis  fpe^ 
cialiter  &  rogatis. 

CXII. 

traSlutus  Iniudarmn  inter  Richardum  II. 
Regem  Angliie  £5?  Robertum  II.  Regem 
Scotia  in  anni  ffatiwm  conclufarum.  Dut.  apud 
Berewicum  die  i.Novembris  jînnoii'èo.  [Ry- 
M  E  R  ,  Fœdera  ,  Conventiones ,  &c.  Tom. 
VII.  pag.  276.] 

H  Me  Indentura, 
Facta  apud  Berewycum,  primo  die  Menfis 
Novembris,  Anno  Domini  miUefimo  ,  trecentefimo, 
odluagefimo,  inter,  Inclitum  Principem ,  Johanaem 
Dei  gratiâ,  Regem  Caftella  ^  Legloais,  Ducem  Lan- 
callri£e,Locum  tenentem  in  partibus  Marchiarum  Sco- 
tia, ac  Comilfarium  fpecialem,  Sereniffimi  Principis, 
Domini  Ricardi,  Dei  gratiâ,  Régis  Angli^  Illuftris,ex 
una,  &  Venerabiles  Patres,  Walterum  ^  'Johannem, 
Dei  gratiâ  ,  Glaguenfem  {^  Duakeldenfem  Episcopos, 
ac  ,  Nobilcs  Viros  ,  Dominos  tVilUelmum  t^  Geor- 
gium  de  Douglas  &  Marchice  Comités^  &  Archibaldum 
de  Douglas  Dominum  Galividis,  Commiffarios,  Mag- 
nifici  Principis,  Roberti ^  Dei  gratiâ,  Régis  Scoti^e,  ex 
parte  altéra, 

Testatur  quôd  , 

Poft  multos  &  varios  Traflatus  ac  Altercationes  ha- 
bitas apud  Lyliotcrofle,  Maxton  ,  &  Merchouflawe, 
xvii.  die  Menfis  Oftobris ,  proximô  prsteriti,  cum 
quatuor  diebus  fequentibus,  fuper  diverfis  Articulis  & 
Punftis ,Ikdenturam  Treugarum  concernentibus, 
inter  CommiiFarios  Régis  Scotias  fuprariiâos ,  &,  No- 
biles  &  Potentes  viros ,  Dominos ,  T'bomam  (sf  U^ilUel- 
rnum^  IVarviicce  £5"  Sajfolciie  Comités^  ac  nonuUos 
alios  ipfius  Domini  Régis  Caflellœ  Deputatos, 

Demùm  Commiiïariis  &  Deputatis  fupradiiflfs  expe- 
diensvidebatur  quôd, ad  melius  providendum  pro  quiè- 
te &  fecuritate  Populi  utriusque  Regni,  &  eis,  qiiœ  de- 
duâa  erant  in  quseftionem,  congruentiùs  appunâuan- 
dis,  prœfati  CommifTarii  Régis  Scotis  ad  praifentiam 
ipfius  Domini  Régis  Cafl:ell;E,  apud  Berewicum,  fub 
fecuritate  competenti,  ultimo  die  didi  Menfis  Odo- 
bris,  perfonaliter  declinarent, 

Quibus  quidem  die  &  Loco  ,  prœfatis  Comiflàriis 
Régis  Scotige  ad  prœfentiam  didi  Régis  Caftellœ  ve- 
iiientibus ,  &  cônfenfu  utriusque  Partis  ,  prorogatus 
fuit  dies  ille  ad  diem  fequentem  (videlicet)  primum 
diem  menfis  Novembris  fuprafcrîptum , 

In  quo  quidem  die  inter  Partes  prxdidas  extitit  con- 

cordatura  quôd,  pro  quiète  Populi  utriusque  Regni,  a 

die  Datoc  prœfcntium,  usque  ad  Feftum  Sandi  Andréa: 

Apoftoli,  Anno  Domini  miUefimo,  trecentefimo ,  oc- 

ToM   II.  Part.  I. 


tàm  per  Terram,  quàm  per  Mare,  inter  Reges  &  Rég- 
na ac  Subditos  utriusque  Régis  ;  ita  quôd  ,  durante  Se- 
curitate  prœdidâ,  nec  Caftra,  nec  Vills,  munies  vel 
non  munitîe,  feu  quaevis  Loca  ,  Perfonse  ,  vel  Bona 
alia  perPaMcm  unam  vel  alteram  capiantur, 

Quam  quidem  Securitatem ,  tàm  prxfatus  Dominus 
Rex  CaJlelLe,  quàm  Comillarii  Domini  Régis  Scotics 
fupradidi,  promiferunt  firmiter  cullodire,  &  fine  dolo 
&  fraude  faCere  fideliter  obfervari: 

Et,  li  per  Subditos  unius  Partis  vel  alterius,aliquid 
contra  Securitatem  hujusmodi  (quod  abfit)  fuerit  at- 
temptatum,  Cuftodes  Marchiarum  (de  quorum  parte 
fuerint  hujusmodi  attemptantes )  infra  menfem,  a  rem- 
pote requifitionis,  in  eâ  Parte,  in  forma  qu»  fequitur 
faciendœ,  dampnum  paffis  plenam  fatisfadionem  im- 
pendi  facient ,  vel  Perionas  delinquentes  Cuftodl  Mar- 
chiarum Partis  adverfs  ,  loco  làtisfadionis  ,  libera- 
bunt  : 

Et  nichilominus,  loco  Pœn£e,Capitanium,feu  aliam 
Perfonam  delinquentium,  in  eledione  didi  Cuftodis 
Partis  adverfa;,  prout  ei  rationabile  vifum  fuerit,  pu- 
niendum ,  liberare  cSc  tradere  teneantur. 

In  attemptatis  autem,  concernentibus  Bundos  Comî- 
tis  Marchia:,fiat  Requifitio,  pro  parte  Anglicorum  apud 
Duno,  pro  parte  Scottorum  apud  Berewycum, 

In  concernentibus  Bundos  Comitis  de  Douglas,  fiât 
Requifitio,  pro  parte  Anglorum  apud  Melros, pro  par- 
te Scottorum  apud  Rokesburgh, 

Ubi  vcrô  Bundi  fui  concernunt  partes  Occidentales, 
fiât  Requifitio  Anglicorum  ad  Domum  Johannis  Ftlii 
'Thomce  apud  Ardkane,  Scotorum  verô  Requifitio  fiât 
Anglicis  ad  Prioratum  de  Canoniby, 

In  concernentibus  Bundos  Domini  Archibaldi  de 
Douglas,  fiât  Requifitio,  pro  parte  Anglicorum  apud 
villam  de  Lochmabane,  &  pro  parte  illorum  de  iicotia 
apud  Callrum  ibidem. 

Item,  Concordatum  eft  quôd,  ad  majorem  corro- 
borationem  &  firmitatem  prEemifTorum  ,  uterque  Rex 
hujusmodi  Securitatem,  in  forma  qua  fuprafcribitur, 
per  eorum  Literas,  fub  eorum  Magnis  Sigillis,  appro- 
bent  &  confirment;  &  Rex  Anglice  Literas  fuas  hujus- 
modi ad  Monafl;erium  de  Melros  ,  Rex  verô  Scotiie 
fuas  ad  Monafterium  deKellchowe,citra  Feftum  Ephi- 
faniœ  Domini ,  proximô  futurum ,  absque  ampliori  di- 
latione,  transmittant. 

Item,  Concordatum  eft  quôd  non  liceat  uni  Parti 
velalteri,  durante  Securitate  praedidâ,  Subditis  Partis 
adverfa;  aliquas  Taxationes  vel  Redemptiones  impone- 
re,  feu  ab  eis  exigere,  eâ  occafione  vel  caufâ  ut  fe  abs- 
tineant  a  Gr.avaminibus&  Vexationibus  hujusmodi  Sub- 
ditis inferendis.  , 

Item,  Partibus  prîcdidis  ,  pro  quiète  Subditorum 
utriusque  Régis  ,  videatur  expediens  quôd  unus  dies 
Marchia;,  apud  Ayton,  absque  multitudine  &  Armis, 
per  prsefatum  Regem  CaftelU  pro  parte  Régis  Anglia, 
ôcMagnificum  virum  Dominum  Johannem  Comitem  ds 
Carryk  pro  parte  Régis  Scotire ,  fufBcienti  Poteftate  in 
ea  parte  fuiTultos ,  duodecimâ  die  menfis  Junii,  proxi- 
mô futurâ ,  teneretur  ;  fet  de  materia,  modo ,  &  for- 
ma, fuper  &  fub  quibus  dies  illa  teneri  deberet,  licec 
fuper  hiis  diutiùs  inter  Partes  priEdidas  altercatum  exti- 
terat,  confentire  nequibant, 

Volebat  namque  Pars  Scotis  quôd  dies  illa  appunc- 
tuaretur  fub  hac  forma  ;  videlicet ,  quôd  in  illa  die ,  an- 
te  omnia, haberetur  cognitio  an  Magn^  Treug^, 
aliàs  init3e  inter  Régna,  fint  frada:  feu  violatîe,  &  cul- 
pâ  cujus,  vel  non?  &,  fi  repereantur  non  violata;, 
quôd  tune  procedatur  fuper  obfervationc  earumdem 
impofierùm,  &  earum  firmatione,  aa  reparatione  at- 
temptatorum  contra  easdem  :  & ,  fi  repereantur  fradœ, 
tune  procedatur  fuper  Tradatu  Treugarum  ,  noviter 
ineundarum,  prout  tune  inter  Partes  poterit  coiicordari: 
Placuit  autem  prisefato  Domino  Régi  Ca/lelLc,&  Par- 
ti Anglorum,  quôd,  in  illa  die,  (ïatim  procederetur 
ad  reparationem  attemptatorum  contra  Treugas ,  û  Pars 
adverfa  ad  hoc  vellet  confentire,  quia  prasfatus  Domi- 
nus Rex  CaftetU  ad  reformaudum  qiiECunque,  attemp- 
tata  contra  ipfas  Treugas, pro  Parte  illorum  de  Angliâ, 
paratum  fc  obtu-lit;  dumtameii  confimjliter  fibi  fiât: 

Et.  \\  Pars  Scotia;  omninô  vellet  cognitionem ,  fu- 
per Treugarum  violatione,  prceferri ,  placuit  prœdido 
Domino  Régi  Caltellae,  pro  Bono  Pacis ,  quôd  proce- 
datur primo  ad  cognitionem  fradionis  Treugarum, ho- 
neliam  &  debitam  in  hoc  cafu  ;  ita  tamen  quôd  fi ,  ci- 
tra  culpam  Partis  Angliœ,  TreugEe  non  probentur  per 
cognitionem  hujusmodi  violatx  ,  quôd  Uatim  proce- 
V  datUT 
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datur  [ad  reformationem  omnium  &  fîngulorum  at- 
temptacorum  contra  Freugas,  &  ad  alios  Articules  & 
PunAa,  Indenturam  Treugarum  concernentia  :  li  ve- 
rô,  per  cognitionem  hujusmodi  ,  Treugœ  repereantiir 
violatce  ,  quôd  tune  procedatur  ad  ea  quœ  fuernu  ra- 
tionis,  &  ad  Traftatum  novarum  Treugarum,  prout 
inter  Partes  poterit  concordari. 

Et  quia  Partes  prsdiQs  fuper  materia,  modo,  & 
forma' tenendi  didam  diem ,  prout  fuprafcribitur,  dis- 
cordârunt,  placuit  utrique  Parti  Regibus  fuis  &  eorum 
Conciliis  hujusmodi  varietatem  referri  ;  ità  quôd  didli 
Re^cs  Angli£  (videlicet)  apud  Melros,-  &  Scoticc  apud 
Kelkhowe,  voluntates  fuas  in  hac  parte,  per  Literas 
fuas ,  mutuô  certificent  citra  Feftum  Puritîcationis  bearse 
MariiB,  proximô  futurum,  ut  fie  de  agendis  ad  diflum 
diem  poterit  comodiùs  ordinari. 

In  quorum  omnium  Tellimonium  atque  fidem  Parti 
hujus  Indenturffl,  pênes  partem  Scotiae  remanenti , pr^î- 
fatus  Rix  CaftelU  Sigillum  fuum,  alteii  verô  Parti, 
pênes  partem  Anglis  remanenti,  W'Mtelmm  &  Geor- 
vetis  de  Douglas  &  Marchia  Comités ,  ac  Dominus  Àr- 
chibaldus,  fupradiai  SigiUa  fua  alternatim  appofue- 
runt. 

Dat.  apud  Berewicum  Anne,  menfe  &  die  fupra- 
diûis. 

Sub  tribus  StgilUs  Cerd  riiheâ  exprejjis,  fendentibus 
n  çaudis  pergamena, 

CXTII. 

J  o  A  N  N  ^  Siciliie  Régime  Litera  Executionis ,  fu- 
per feftuaginta  duobits  Florenis  per  eam  titulo 
penfionis  ^  Guigoni  de  Romolis 
ftgnatis.      Data    Nicia    7.    Novembris 

[Voyez-les  ci-devant  fous  le  17.  Juin 

pag.  124.  col.  I.] 


1380, 
1378. 


CXIV. 


i3«i. 

zo.Mars 


Î5cr6ônî)mtgt)ci!  9l^ci«irct)cn  ©tâMc;  '^m%l  ©«af 
buta/  QBotmé/  ©pci^r/  gMucffutri)/  J^agcnautinl) 
îBciiTcnbura  ;  occafione  teë-'tjon  ctlicljen  (£t)urfûr-- 
ftcn  iinï) 'Jftrlîcn  ï>cé  9vciclié/  wiïJCttic  @ct)Wâ6irct;' 
mX>  îSai)rifcl;c  ^mym^  ïKctcljérwfctc  gcmacl^tcn  Smu 
Ï)C9/  ju  allafdtiâcn  ©c(}uê  mX>  fecl)irin  mifgcticljt. 
©pci)v/  in Ux  93îit(c wcl)cn  votUnfct^wuctUSlibcl' 
t<X^  I  tin  liwn  ncnnt  Annuntiatio  yi^i-  [L  e h- 
MANN  I  Chronicon  Spiienfe  Libr.  VU.  Cap. 
Lxvi.  pag.  743.  fol.  6.  d'où  l'on  a  tiré  cette 
Pièce ,  qui  fe trouve  auffi  dans  L  u  n  i  g,  Teut- 
fches  Reichs-Archiv.  Paît.  Spécial.  Contin.  IV. 

Abtheil.VIII.wn9vci(l;é'-©trtî)tcningcmcin.  pag. 
30.] 

C'efl:- à-dire, 

Confédération  entre  les  Filles  de  Mayence, 
Strasbourg,  Worms,  Spire, 
Francfort,  Haguenau,  ^  Weis- 
SENBOURG,  pour  liur commune défenfe ,  à Voc- 
cafion  d'une  Jlliance  faite  entre  quelques  EkBeurs 
(^  Princes  de  V Empire  contre  les  ailles  libres  ^ 
Impériales  de  Suabe  £5"  de  Bavière.  A  Spire  le 
Mecredi  avant  V  Jnnonciatitn  de  la  Sainte  Fierge 
1381. 

3n  &ùucé  Sflmnen.  Qtmen. 

rfu3ï  î)ie  Svrttk  iinb  bic  sBiirâeïe  gcmcinlidxn  ba  ©tnbte/ 
•^IffinçuSe/  ©frnPucg/  îlBonucffc/  ©pire/ 5tancfen= 
fiitt/  Sjnsenowe  imb  SBifTcnbutâ/  tunt  funbt  «am  bm  btcfcii 
SStieff  fcl)cnt  obct  Ijôtcnt  Icfen/  baf  mii;  bcm  S^ciligcn  Soini^ 
fd)eit  îKpd;e  ju  CEljrcn/  uiib  butd)  timblid)c  Sfîotbbutfft/  <Sluii/ 
Cfticbcn/  tmb  Çtummcn  bcÇianbtë/  uiifm  ©tabtc  unb  «Sut' 
ûaxi  gcmcinlid;en/  m6  sufammen  ^mt  gcmfld)«  uiib  «ctbimbm  mit 
Kn  gnbêii/  bi«  wit  bntumbc  gctljrtit  \)abm/  vmx  bcm  'îflge  aià 
bitre  SBïiefF  gebcn  i|l  big  2Bv)!)Ciwd;tcii  lïbcc  btiegim^e  3nl)i7 
bic  brttnrtd)  flUcmcd)|l  tomment  011c  itntcrl<iÇ/  mit  fo  âetixmec 
s8efd)eibcni)cit/  JiînBOïten/  imb  SSetbiSnbnuffc  atë  bicmicl)  «(= 
f(l)nebcn  (irtt/  b(tf  m  «iiimbcn;  â««Hwelid;m  acrotijcn  Hiib  6e= 


I)olffcn  fotleii  uub  wottcn  (in  ju  rttim  btit  5vïiei)Cn  /  bic  wir  i»  AnNo 
bcn  l'ocgenuiitcn  3i.)tcii  ijaviuncn/  obcr  un»?  iiiicfiUlcii  /  «en  \vt- 
me  iiiê  gcfdidx/  o[)iic  at(c  (Scfctbc.  Unb  i|l  bctcbtimb  libcrciu  1351, 
fommcn/  mtt  iè  ba^  bicljcinc  ©tnbt  imtcv  imé  (jcfdjnbigetobcc  •' 
gclcibigcc  TOiirbc  in  bcn  UDtgenautcn  3!)Kn  l'on  jcmnn  wct  bec 
ivrttc/  iinb  Wiié  bvc  \S.M\)  betfclben  ©tiibt  obct  bdé  mcbtcrtljcil 
in  bemfclben  iXiit|)C  |7d;  bip  uff  bcn  £ob  crfcnncnt/  i>a^  |ic  ijc= 
fcbcbigct  rea'cnt  roibcr  boni  Sicditcn/  unb  bdp  miin  in  untcdjt 
fl)ctc/  baé  fûU  bicfclbc  nncgriffcn  ©tabt  bcn  nnbetn  ©tiîbtctt 
l'crfunbigcn/  imbjïc  batumbcn  mnnca/  bnfi  (ic  il;tc  uff  bic  obcc 
iif  bcn  bicmicgricfcn/  unbgcfdjnbigctl^nnt/  bcI,olffi.'n(ïn/  unb 
fcïTent  biU'nnd)  jtijîimbf  btcfelbcn  gcmanctcn  ©tâttc  bct  iQuxbtf 
bic  (ilfo  gcfdjrtbigct  imb  nncgricf en  i\l/  bd^olffcn  (Tn  imi'cnogciu 
lid;cn  uff  bcn  gçb  /  b(i^  in  bcr  @cl)nbc  unb  bec  'JCnegïicif  gcfc 
ret  reetbc/  glid;et  2Bife  a\é  in  bcn  nnbetn  ©tntten  bei'Sncgticf» 
fc  unb  bct  ©d)nbe  fcibc  gefd)cl)cii  iDcce. 

9Bcvc  ce  niid;/  b«p  jcninn  bic  l'on  ^ngenorocy  obct  bic  l'oit 
SBiffcnbiitg  fimbct  obct  fmnincnt  in  bct  3it  biefcc  Sctbûnbnup 
fcljflbigct  obct  micgtiejfe/  obct  (îc  Icibigcto/  imb  bnÇ  |7c  in  jteii 
beçbcn  iXntI;cn  betfclben  jiueçcn  ©tiîttc  unb  mit  ben  mcljtcntijcit 
in  benfclbcu  Svutl^en  |ld;  uff  bm  gib  etf entent/  baf  \ic  geftbiî» 
biget  imb  nncijticjfen  ircten  wibetbcm3Ced;ten/  unb  brt^m.ini!)n 
imtcdjt  tl)etc/  baà  foîlent  fie  mie  cnnnbet  bcn  aiibctn  ©tiittcii 
ccttiinbigen/  unb  |jc  brttuinb  ctnwbncn/  bdg  |Tc  in  iif  bic  cbec 
ben/  bic  (ic  cinegticffen/  unb  gefdnibigec  l)am/  bcfjolfen  [m/ 
unb  foirent  brttnnd;  juflunbt  bicfdbcn  geninf^ntcn  ©tâttt  in  nlf» 
bel;ûlffen  fin  uni'ctjogcnlidjen  uff  bm  ©)b/  bng  in  bct  @d;nbi; 
imb  bct  "JCncgticffi  gctetctrectbc/  gclid)ct'2Btfc/  nl^  uûtgcfcï)tteî 
ben  fiect  onc  attc  ©etttbc. 

3Bcre  niid)  /  ba^  jcmnn  bct  l'ûtgcnannten  ©tnbte  bel)cintc 
@d)nben  ff)Cte  in  bcn  notgcninintcn  gitcii  bitte  2)ctbitnbnufic  / 
bm  fûil  mnn  in  ben  Bocgcnnnten  ©tnbtcn  fcinen  fcptcn  Sau^ 
geben/  unb  queinc  nud;  cinct  obct  me  ni  bct  Mtgçnnnten  ©tôbte 
bc^ctnc/  bct  cinc  bct  Borgcnnuten  ©tâbte  gcfcÇiibiget  unbnncs 
gtiffen  l)ntte/  bn  et  in  t'ummct/  in  ntrc  bic  2Bife/  aU  il)t  bct 
©djiibc  obct  "Jtnegtiff  felbc  gefd;cl)cn  mite/  bmnad)  fo  eé  Ijiï 
l'cttiînbct  n'itb  wn  bct  ©fnbc  btc  gefd;nbtgct  unb  nnegtiffen  i|i/ 
onc  nUc  ©cfctbc.  @efd)cl;c  nud;  bof  Jcmiin/  ce  fi)  Sjcn/  9Cic= 
tct  obct  Sned;t/  obct  met  et  ifl/  bct  uotgenonfen  <ëtàbtt  eincK 
@d;nbcn  ti)ttc/  in  bcn  uotgcnonten  3!)t«n/  unb  tljmci'ctbott' 
fd^nfft  motbe  von  bct  (ët<ibt  bic  et  gef*nbigec  unb  .ingtiffenfictt/ 
brtÇ  et  baè  micbcttijete/  U'ibcttljetc  et  bonn  nie  imuccîogcnlidjcn/ 
uf  bcn  unb  iiff  bie  fott  mnn  bel)oIffcn  fïn/  aie  voï  unb  l)cin<id> 
befdjticben  fteet/  bori)  fo  mng  jeglid;cbct  imbern  ©fÂbtc/  iDnmt 
fie  etmnljnet  witb/  i!)te  (?l)tc  gcgen  bcm  obct  bcn/  bicbieStnbC 
gcfd^nbigctrjmit/  bcmnljren  mitSBibetfngen/  unbnjct  biefcibctt 
Qfliegtifet  cntljelfct/  tufet  obct  I;ouet/  obct  in  tettctobetbiltTft/ 
mitSBortcn  obet  mifSBctcfcn/  uffben  unb  uffbiefoUcntTOic 
bie  uotgenmiten  ©tnbte  beI)olffen  |in  uf  bcn  Éçb  in  aUc  bic 
laBifc/  aU  uf  ben  bct  ©tliobcn  getbnn  Dette/  unb  uf  nffe  bie  fi> 
bie  ©cnbt  ctîennct  /  bct  bct  @d;(ibc  gefd;el)cn  ifi  ju  ben  (îc  3îeq)£  j 

I>iben/ onc(i(Ie@e(i;tbe.  " 

'2Bnmie  nutl)  cin  <S>tabt  bct  votgennnten  @fnb«  bic  nnbcm 
roirb  rannen/  ba^  fie  i!)t  ju  ^clffcn  fuminen/  aU  yotgefdxicbeii 
(lel)t/  bmiu  fotten  lichen  imb  fcnbcn  bic  yonS)îenêcl)unbctf  ©Ic^ 
nen/  bie  l'on  ©ttnputg  !)unber£  ©lencn/  bie  non  2Sotme)Té 
)âînff  imb  fed;éig  ©Icnen/  unb  bic  uon  ©vite  fiîrtff  unb  fcdifiig 
©[encn/  bic  «on  Jtnncil^itc  fiînf  unb  fed;êig  ©Icnen/  bie  «on 
S'jrtgeiMU  fed;iel)en  ©Icnen/  unb  biei>on2Bi)tcnbutg()d)f©Ieiicu 
mol  ctsiigctct  éûfe  mit  '^fetben/  ^ntnnfd)/  Jjiiben  imb  SSein^^ 
gereniibe/  unb  mogenc  nud;  bie  «on  SWcnée/  bie«on5Botmeflre/ 
bic  «on  ©v'itc  unb  bic  «on  gtnncffntt  je  ju  lo.  ©Icnen  10. 
©nf))ennigc  gcnicipuet  geben  unb  fenben/  fiît  5.  ©Icnen  ob  fie 
iDoUent/  nnd)  aRotjdl  mi)ttc  obct  me.  ZuA)  foffent  bie  «oit 
©ttrtpburg  je  ««cinÇig  ©Icnen/  jeglid.ie  ©Icn  mit  bti)  «Pfetbeit 
I;nbcn  fiît  fiïnff  unb  jwnn^tg  ©Icnen  nntb  Oîncjnl/  nigfîcbiimi 
gemnnet  reetbent/  bod)  nlfo  biifj  jeglid'e  ©leneeincngeiBdffhcteii 
^ned)t/  obct  einen  micdncm'JCtmbtûfl  Ijaben  fotfcn/  bciTdbcii 
glidjcn  mogent  bie  niibctn  ©tnbte  nud)  I;(ibcn/  ob  jïe  raotlcnt. 

■jaid)  mogcnt  bic  «on  ©ttdgbutg  /  ob  |Tc  moacnf  je  jrocn  Sin^ 
fpennige  gercaffent  geben  fut  cine  ©lencn  iiibctJotnnmbiSJaÇ/ 
(lié  bic  «on  2)ienêc/  unb  bic  «nbein  ©tnbte  tljunt/  o^ne  rttle 
©cfctbc. 

"®ct  mtcl)/  baf  cinegfnbc  bic  nnbete  ©tnbte  mmicte/  um 
iljte  ©ienete  /  bie  ©tnbf  bie  (ilfo  gcninncc  Ijnc  /  bic  foK  H)vt  ] 

©umme  bct  ©Icnen/  bntum  fie  bnnn  bic  nnbetn  ©tnbt  gemaî  , 

net  \)<itl  bti  îngc  futbin  Ijnbcn  fiSc  bcm  'iiclcl  a\i  ITc  bic  iin= 
betn  ©tnbte  gemnnet  l)rtt/  onc  ntle  ©cftîtbe.  &  nwg  nud> 
cin  ieglid)c  bet  «otgennnten  ©tnbte/  ob  fie  roitt/  mnljnen  bie 
nnbetn  ©tnbte  um  il)tc  Sicncte/  iiûcl  obct  «ici  ©lencn/  un^ 
«n  bie  ©umme  bet  ©leneii  a\i  «otgefd;tiebcn  fîcljt.  ^ê  ifl  nu^ 
betebt/  bnfî  mnn  jcéunb  juflunb  ^ahm  foU  unb  fnglid;en  Ijnrt 
Inmbett  imb  viet  ©lencn/  bntju  foUen  geben  bic  «ona)1enée 
fiinff  unb  jmen^ig  ©Icnen/  bictfon©trnfburgfnnjfunb5n)cn6isJ 
©lencn/  bie  «on  SBotmeffe  16.  ©Icnen/  bie  «on  ©pitc  fedj^e» 
lien  ©lencn/  bie  «on  Jtnncffiitt  fecb^eben  ©lencn/  bic  «on  Sjfls 
genoiB  «iet  ©lencn/  unb  bie  «on  SBifTcnburg  jroo ©lencn/  nnd; 
bct  gjînffe  (i\i  bnfiSc  gcfd}tiebcn  (icl)t. 

Itnb  i»ete  ce  nud)/  bnf  «on  bcl;einete  ©tnbt  futbnf  gemnncc 
TO'îrbc/  unft  nn  bie  gtofjc  ©umme  ubct  bic  l)unbetf  unb  «iet 
©Icnen/  obct  uinbe  imittc/  n'cld;e  bnnn  nlfo  etinnbnetroetbcnt/ 
bie  fuirent  bnnn  il)t  2joIcî  !)(ibcn  in  «ictêebcn  Q:ngcn  nn*  bet 
gj^nlmungc  nn  ben  ©tnbten/  ba.  fie  bnnn  bin  gemnl;ncc  rootbeti 
onc  ntte  ©efetbc.  Itnb  xocié  ©lencn  bct  ©tnbt  nnd)  ibte  iSia- 
nwn3«  fllf»  âef«nb«t  mbi  ba  mb  bie  ©tflbt  /  bt<  «tlfb  geinnnec 


DUDROITDESGENS.  ijj- 

bcê  tcitigcii  fXcmifcktt  3^vtl;cg/  uiib  SiSm'g  jtt  «801)11101/  tm-  Amno 

fa-ii  liebeii  «imibigcn  Sjcvm  /  uiib  bné  S^cil.  S^émifdjc  SJçcfie,  ■'*""'-' 

go  ticl)incn  ivir  bie  non  îOtcn^e/  bie  l'on  SBormcfjc/  uiib  bie  I  2  8  I» 
l'en  èpire  aiif  /  bie  SJecbunbiiufTe/  bie  ivit  uon  "JCltetuntctciu      ^ 


A  vvin   6'^'^  Kâltcl)ci'  ©Iciten  fui:  Qfbegrtng/  Sofeit  iiiib  g*rtbcn  gebcn 

•"^"^      jii  bcm  'îflijc  imb  5U  bct  9îiKl)t  cin  vicrtcl  cime  (Snlbcn/  mn 

j  2  g  T    bcm  îrtgc  fu  (le  nfinticn  nnjii5cl)lcn/  itnè  iiff  bie  B't  big  fie  iri= 

J       'bec  I)cim  fominen/  cnc  a(le  (gcfctbe.    iDîodjte  nbet  bec  l'oviîcs 


nomen  fetabtc  c|licl)e/  fo  ilegemniict  imirbcnt/  bct  l'orgcmm 
ten  3(il)l  bec  ©Icncn  nabnt  iiit  gefcljicfen  iiûnel;cl)afftcn(*)atl)cii/ 
fo  fott  unb  mnâ  bie  (gtub  bie  n\\ù  mnana  tuii-b  bie  ©lenen  ijc= 
U'innen  iif  iljïcn  ^o|îcn  bon  bct;  bec  (gtnbt/  bie  bie  ffltanuiiae 
gcfjiin  l)M/  obcc  iibcc  biefelbe  i^tait/  bie  bie  î!)î«nimi(el)iit  gc^ 
tl>in/  iiwg  tTe  bi  il;n  geœinncn  iiff  bec  (gtàbte  Soflcn  bie  iilfo 
genwnct  ruicb  /  in  ail  folcljcc  SBcfi'Ixibcnlicit/  «le  ob  ce  (le  fdbe 
iiiicgicnjic/  one  ©efecbe/  (jclidjcc  %ife  a\ê  fie  bie  jettent  bncge^ 
ftbicCet/ unb  bcnfclbcn  So|îen  /  mitSînmcn  bcnigolb/  fotl  bie 
geinnncte  (gtobt  gelfcn  unb  geben/  bi  bcm  Sçbe/  in  bcm  iiccl,!^ 
flenaîîanbe  bncnad;/  fo  bdë  on  fie  l'on  bccgtnbt/  bicbcn@oIb 
brtcâcben  unb  gcliiljen  l)at/  geforbcct  witb/  one  ©cfecbc. 

âSeld)  ©Mbt  (lud)  (îlfo  n|f  bie  nnbccn/  bie  fie  gcmnlmct  but/ 
©lenen  gcreûnnc/  bk  fotf  (le  geminneii  eiiicn  ffltanb/  imb  niece 
es/  bo^  iiiini  iï)t  bdcniid;  ine  bebôctftc/  fo  folicn  tic  je  eincn 
îKflnb  bicncn  iimb  bii)7elbe  ©elt  /  dis  laiig  maii  iljc  bunnc  bc; 
îxicf. 

SBececé  md)/  b(iÇbc!)cine(5tabtbebud;£c/  bdl?  ciJ  notljbiicff^ 
tig  mm/  bag  mon  me  â)oIcfeS  bebiîcffte/  rciiiinc  bec  gcoljén 
©uinnicn  aie  bawt  gcfdxicbcn  fidjt  /  bie  mag  bie  (inbccn 
&àbt  «ccbottfdjiifften/"  unb  il;n  îtige  bncumbe  mddjen/  unb 
tvaé  bie  (gtiîbte  bmin  cinljetriglid)  libccfomment/  biifi  foU  mnn 
fuc&cclic()cn  f!)im  unb  oljne  Sîecsiigc/  one  ntte  ©cfccbe.^ 

2Bece  eé  mid)  /  ba^  ein  fenibt  bct  wocgeniincen  ©tnbce  Slotl) 
«ngicngc/  unb  bie  nnbecn  &àbtc  nwl;netc/  umcin3al)l@lencn 
liber  bie  Sjalbe  ©uinme  bec  gcoffcn  ©imiinen  ©Icnen/  «nbibre 
iie  ©tcncit  gcfd)icfet  njiîtbcm/  unb  bacnad)  bec  onbccn  gemiil;' 
ncten  <Bt&bt  eine  obcc  me  Sîotl)  dugicnge/  bnf  fie  bec  ©lenen 
<iHd)  bebiîttfent/  unb  ba^  bte  (*Mb£/  bicjum  cr|teii  gcmniict 
!)nt/  lic|]ën  nMfTeii/  unb  in  funbt  tljiken  uft  il)ten  &}b/  fo  fol( 
bie  ©Mbt  bie  jum  ettîeii  gcnirtiict  \)at/  bas  3;l)ct(  bec  ©lenen/ 
bie  ir  gcfd)icf'et  jinb(  iSbcc  biiS  bulbe  îteil  bec  gcoiTcn  (aummeit 
bec  (gtrtbc  obcc  (gtâbten  ju  S3iîlff/d)icfcn  /  onenttesjinbecnuffe. 
Unb  mégenc  bie  ©tnbt  obcc  ©tnbtc/  bte  nlfo  îiîotl)  «ngcljet/ 
bie  nnbecn  (gtabte  umb  bie  lîbrigen  ©umme  ©lenen/  bie  (le  bec 
©tnbt  bie  5um  ec|1en  gemobnec  l)nt  iii£  gefanf  l)a\u/  monen/ 
unb  foffent  |Te  ibn  mici;  bie  ©lenen  on  2ïecjog  fci)tcfen.  Unb 
îvcldie  ôtfibt  bie  ©inere  bebntf  /  unb  bie  anbccn  ©tnbtc  umb 
«breSienecc  cimrtljnec/  bie  gtrtbf  fott  benfdben  ®icncrn  ntfen 
eiiien  sjoupiinmin  geben/  bem  bk  Sicnece  aud)  follcntgcl^ocfmn 
«nb  gefotgig  |în  8«  citcn/  nnsugcicffcn/  unb  ju  tljunt  unycc50= 
gentlid)/  rené  (îe  bec  spnupfmnnn  l)eit7ct/  obne  nlle  ©cfctbe. 

Qfud)  i|l  becebi/  b«f  bel;cine  (gfnbt  unfcc  bec  Docgcniinten 
©trtbfe  uf  bie  mibccn  ©piffc/  nod)  teincclei)  (inbccn  3{rtfl)  nod; 
^lîlf  gcben  nod)  t))un  foll/  nod)  uf  bie  anbccn  bienen  foll/  m 
be^cine  3Bife  one  aile  ©cfecbc.  Unb  wcce  ce  baf  icman  bec  uoïï 
genamitcn  feicâbtc  bcl)cine  fd)rtbigcte/  obcc  ©piffc/  Ssûlffobet 
onbccn  îKatl)  toolte  fd'icfen/  ben  bie  uf  fie  îogeteu/  obcc  fie  fd)n= 
bigcn  roolten/  baé  follenc  bie  anbecn  ©câbt  iDccen  unb  ivcnben 
uff  ben  (£\)b/  ali  fecr  fie  fonnent  obec  mogent/  one  ©efecbe. 
Unb  follen  aud.)  bk  angcifcn/  û)t  4ib  unb^iljc  ©ut/  bie  ben 
©fnbten  ©d;aben  getl)an  !)cttcn/  obcc  )te  fdjâbigen  roolten, 

2Bcce  eë  aud)  /  bag  bcjeine  ©cabt  imtec  une  in  bie  anbccn 
bec  oocgenaiiten  gtabc  cinc  obec  me  rittcn  roolten  /  iljcc  Jynbe 
bacué  JU  fd;âbigen/  baé  foll  man  iljc  rool  giSnnen/  unb  il)c  aiicl) 
bacju  getatl)cn  unb  bel;ûlfrcn  (ïn  /  oljiie  allé  ©efecbe.  28aë 
Sciegeé  aud;  in  bec  yocgenantcn  Bçt  uffec)^nnbe/  bicroiïe  biefe 
2)ecbûnbmië  mecet/  unb  non  einec  bec  nocgcnanten  ©f&fe  an- 
gcfnngen  obcc  bcgciffcn  roiicbc/  bec  ©tabt  foll  manbcl;olffcnfin/ 
aie  Inng/  une  bi|î  bec  ,^cieg  »ccfunec  roicb/  unb  fotl  fîd)  aud; 
îeine  ©tnbc  o\)nc  bie  anbecn  ©tâbte  fcieben  nocb  funen/  in  bc 
Ijcine  SBife  /  oI;ne  bec  anbccn  ©tâbte  SBiiïcn  /  bie  in  biefcm 
SBunb  finb/  ol;nc  aile  ©cfctbe. 

■îBere  aud)/  bag  bcl;eine  ©tabt  bec  l'ocgcnanten  ©tâbte/  be= 
!;einc  sjcctcn  obec  jcmanb  anbecé  bienen  rooltc  /  roaij  bec  ©tabt 
in  bcm  Sicnjîc  obcc  uon  beg  Sienjié  roegen  gefd)cl;e/  bacju  fol- 
lent  bie  anbetn  ©tabtc  nid;t  bcl^olfièn  (Tii/  (îe  t(;un  ce  banngcc- 
ue/  one  aile  ©cfecbc. 

£Oian  fod  aud;  bcl;cinen  Qetccn  obct  ©tabt  in  biefe  25ecbuiib= 
tiiié  einpfa!)cn/  bie  uocgenantcn  ©tâbte  |Tnb  ce  bann  cinl)ct(ig= 
Iid;cn  ubccciu  foiniueii/  unb  getcitrocn  baé  ce  nii^  unb  giit  (i;. 

,  2Bcce  abec/  ba^  bel;cine  ■gûï]l  obcc  ©tabt/  obct  roec  bccroc^ 
te/  in  bicfcn  58unb  ciiicmc/  bem  obct  ben  fotl  man  becntl;en  unb 
6cI;olffen  (In/  511  glicdxcSJBifc/  aie  une  bcnuovgenauten@tâb= 
ten/  unb  m  bec  sSîa^  aie  bawt  gefd}ticbcn  flat. 

Unb  baf  roic  and;  bejîo  fi:icblid;cc  mit  cingcfçn  môgen/  fo 
l)«u  roic  lîbettoinmen  /  ba^  bcbeine  ©tabt  untet  une  ben  uocgc= 
nanten  ©tâbten  nod;  bel^cin  Î3ucgcc  obcc  SSnrgcc  m  birce  voï- 
genanten  ©tâbte/  bel;cine  ©tatt/  nod)  58ucgcc  obcc  ^ucgccin 
untecuné  angciffcnfoK/  nod;  befummecn/  one©cciri;tc/  roan= 
ne  bat  jcinanb  untcc  une  ben  uocgenantcn  ©tâbten  $8'utgcc  obcc 
SSurgctin  mit  bcm  nnbecn  id)t  ju  fd)rtffcn/  obcc  fie  anjufpcecbcn/ 
in  rocld)en  2Beg  baé  roece/  baé  fotfcnt  (ic  tl;nii  mit  ©ccicbtc. 
©efd)el;e  aud)  bcl)cinc  Ttnciciff  untcc  une  ben  yotgenaiifcn  ô>iàb- 
ten/  ol)nc  @ecid)tc/  ben  foU  bte  ©tabt/  bec  SBucgec  obecSBucî 
getin  ben  'JCngctetf  gctl)an  l)rtt/  fottid)c  l)alteit/  bap  fie  roiebec 
tl)imt/  bas  fie  ol)tie  ©ccid)t  gctl)ati  l;ant/  otic  ©efecbe. 

Unb  roic  bie  uocgenantcn  ©tâbte  l)an  aud)  aUe  mit  eitianbcc 
upgenomtncn  ben  '2tttetbiir*lciiriHigt1en  giïc|lcn  unb  S^ecjcn  / 
SOcrm  'SBcnccélau  3CônHfd)cn  S.'oms/  ju  atlcn  gçtcn  g)îel)tec 
T  o  M.  II,  Part,  I, 


bi^l)ec  gcl)abct  I;an. 

©0  ncnicn  roic  bie  l'on  ÎBÎcn^e/  funbcclidicn  uf  unfccn  S^ec* 
cen  bcn5tunig  l'onSîôficm/  unb  bie  gcon  «on -S3oI)em/  bctt 
SStfdioff  unb  baë  (Japitel  l'on  aKcn^e/  bcf  îKectcn  ©tifffeg, 

iSo  iiemen  roic  bie  «on  ©tcaf'buvg  ufj  ben  S-Jodtgcbocncit 
5uc|îen/  j^ccm  SScntcélau  won  §8ol)cm/  Sjec^ogen  5U  q)cofant 
unb  JU  iuÇclnbutg  /  unb  bacju  ben  gbtimîtbigen  Sjecm  bctt 
Ûsifdjof  wn  ©tcafbutgy  bec  jciiunb  \\ï  obcc  l;criiad)  roitcb/ 
batjH  ben  gcmeinen  ianbftieben  im  glfasS/  unb  bicUrfagcbie 
roic  l)an  mit  ben  S-^ccm  von  58itfd;e/  unb  mit  3nncfec  fiencid) 
Don  .gccml;ingcn. 

©0  nemen  roit  bie  uon  SBocineffc  uf  bcngbTOiicbigettfôccm/ 
unfccn  ^ccni  ben  S3ifd)off  uon  SBocmcffc. 

©0  nemen  roic  bie  i'on  ©pice  uf  bas  ssijli)um  ju  ©pice  ait 
eineé  5Bifcl;ofé  fiait/  bif  u|f  bie  3pt  bif  baf  roic ciiien $8ifd'off 
gctriimen/  ben  roic  fiic  eineii  S3ifcl,'otf  I)an/  obne  atte  ©cfecbc. 

©0  nemen  roit  bie  non  '(Çcancffuct  uf  bcngbnDiîcbigcnJ^ecîii 
unb  7fbbct  l'on  Solbc  unb  (îiicn  ©tiffit  /  ben  ianbfnut  in  bct; 
ÏÏBcttci^be/  bec  jcÇunb  \\l/  obct  ju  3!)teii  web/  bie  Don  5rieb= 
betg/  uon  ^c^flac/  unb  bic  uon  @ci;lcnl)aufcn  /  unb  ben  Mes 
ben  unb  Sctbuiib  in  bct  28etcei;bc/  aie  fctc  bcgciffeu  i|1/  obne 
©cfecbc. 

Unb  roic  bie  uon  S^agenoroe  unb  bic  uon  SS^iHêtibucg  netncnt 
uf  eincn  ianbfaud)/  bec  bann  ju  bct  3m  bcf  S\);d)eé  ianbfaut 
1(1  in  (SlfaS/  bncju  ben  gcmeinen  ianbfciebcn  im  (glfaé/  uni» 
ben  SBunb  ben  roit  I)ant  mie  bcf  gvt;tbc5  ©tâften  inglfas/  unb 
brtf,u  fo  ncbmen  roic  bie  uon  â^ilTenbucg  funbeclid)en  uf  ben 
(ïbvtWicbigcn  Sjecni/  unfccn  ijetm  ben  "itbbct  uonSBiflcnbucg/ 
one  alfe  ©efecbe. 

'3Baè  ^imb  unb  (gintmge  aud)  roic  bic  uocgenantcn  ©tnftc 
ufgcnommen  b'ibcn/  aie  bauoc  gcfdicicbcn  (lebt  /  bie  fotlent  in 
aUen  il)ten  .Stâften  uctbibcn/  nad)  bem  aie  bie  bcgciffcn  (îtib/ 
obec  alS  bie  Scief  befagent  bic  batubec  gemad)t  finb/  obne  atlc 
©efcrbc. 

Sicfc  uoïgcfd)tiebene  Secbiînbnuffè  gelobcn  roic  uf  bie  &)b/ 
bie  roic  cin  jcglidiec  bct  uotgenanten  ©tâtte  batumb  gefd)roûccit 
unb  getban  babcnt/  getcuroclid)cn  (îetc  unb  ucfîc  ju  balten.  Uni) 
roann  ein  Svatb  ufgcbc  in  ben  uotgenanten  ©tâtten/  baf  je  bct; 
alte  Satb  bcm  niirocn  Katb  in  ben  (£\)b  fort  geben/  biefe  2Jet» 
bunbimf  unb  be(fcn  S3cie((;  (letc  unb  ucjle  ju  balten/  un^e  511 
bec  uocgenantcn  Sçt/  unb  in  aUc  bec  2Bife  aie  bauoc  gefd;tic= 
ben  (Icbt/  one  allé  ©efecbe. 

■allée  bitte  uotgcftbciebcn  ®ing  jit  cincin  roabtcn  Ucîunb/ 
baf  (k  uon  une  ben  ebegennntcn  ©tâbfeii  (ïcte  unb  uefïe  gebal^ 
ten  roctbcn/  fo  ban  roic  unfec  ©tâbte  ^ngefîcgel  an  bicfcn  îSticff 
gebangcn/  ©cben  ju  ©pice/  ba  man  jalfe  uon  gbtifhië  ©et 
butte/  bti^ebcH  bimbect  unb  ciné  unb  adj^ig  ^al)t/  in  bct  initie 
%od)eii  uoc  unfcc  ^caïucn  ©ibcltag/  ben  man  uennet  Annua^ 
ciatio ,  in  bet  jaCien, 

cxv. 

25ifc^off  3o^anfcn^  Don  îpa(faii  Revers  gfgctt  J^cr^og  17.  Avr. 
3CII)rccl)tcii  ttoii  Dcftcnrcicl;/  taf  cr  miD  fcin  Capitiit 
3fym  .Çcrlogcn  mit  aikt  jljrcr  a)îiT#t  ivitci-  aUi 
Ç-cinbc  ()clffcn  unt  t()ïc  J^cftcn  i()ncn  effcn  ijaitm  fcl» 

2(111101381.  [HuNDii  Metropolis  Salisbur- 
genfis  Tom.  1.  pag.  tjz.  d'où  l'or:  a  tiré  cette 
Pièce  ,  qui  le  trouve  auflî  dans  L  u  n  i  g  s  , 
Teutfches  Reichs  Archiv.  Spicil.  Ecclef.  in  2. 
S:t)cil  pag.  801.] 

Ceft-à-dire, 

Revers  donné  par  Jean  Evêqiie  âe  Pajfait ,   iS 
par    fort     Chapitre    à    Albert    Duc 

d' Autriche ,  portant  promejfe  13  obligation  de  s'en' 
îf  aider ,  de  toutes  leurs  forces ,  contre  leurs  Enne- 
mis ,  y  de  le  recevoir  lui  ou  Jes  Troupes  dans  leurs 
Châteaux  i3  Places  fortes.  A  Pajfau  le  Mecre- 
di  de  Pâques  1381. 

CUtSt  Sobanncé  uon  @oM  ©eiiabcn  SSifcbbff  ju  ^affaro/ 
-^-^  bclcnncn  unb  tbun  funbt  ofcntlid)/  mit  biefcm  S3riefe/ 
allcn  ben/  bie  ibn  anfebcnbt/  Icfcnt/  obcc  bw'cnbt  Icfcn/  mi 
obct  becnad)  /  baf  roic  mit  gutem  -Katbe  unb  jcitigec  25ocbc= 
ttatbtung  /  biicd)  Jciebcë  unb  gemeiiie^  gîtiÊcS  unb  aud)  ©c* 
mndis  luiilcn  nnfciccï3cr!fd)aft/  unb  allée  nnfcccc  Untcctboncn/ 
flic  unÊ/  unb  fut  unfcce  9}ad)foinmcn  58ifcbofc  jii  ^affatu/ 
uccbaifcn  imb  ueclobt  babcn/  hex)  uiifecn  îcerocn/  unb  tnic 
2Bocten  unfcccc  Jtl.  2Biltbigïeif/  uctbaiffcn  unb  uetlobcn  and) 
mit  biefcm  SSricfe/  baf  roic  bcii  ©ucd;Icud)ti3cn  «nb  ftotbge^ 


1^6  CORPS     DIPLOMATICIUE 

A  vxin  iS'iJ»-'""'  S"vf  «n/  «nfa'n  giKbi!j«'  S'?"!»  "î(ltvcd)teu  Sjcrèogcn  ju 
rv.NNU  £,c|^OTatl)/  su  ©tcpt/  su  Sunitai/  uni  ju  ^îvam/  (yvitt'cn 
-J  î  8  I    >"  ^'■'^''' '  ""^  "^'"^  ^""'■'"  '^'''""  ""^  9t'i*f omincn /  goljoliftii 


\cm  fcUcn  unb  wèUcn/  fuvtcrlicl)  unî)  cnîjtltcb/  mi:  dllcr  iinfcv 
fflùutt/  stt  iilkn  tl)Kn  g!)rcii/  ÎBuvbcn/  3v«c£tcu_imb  5riim= 
mai  "     '  - '^^•■"' -  ■■^— '--'- '— ■ 


11/  unb  b,if  mit  il)n  nu*  ntt  mifec  2}c|lcn  offcn  Kiboii  lullcii/ 
Mm  tbrcr  unb  ibtcr  iiinbe  Sricgcn  unb  976tljcii/  cl)n  @c-- 
l'crbc.  SBetenbeï/  bdpjcmnnb/  bcr  une  mi3el)ort/  u'tbccbcn 
t'otbenonteu  unfcni  Sjcvm  S^etgog  QtlbKd^tcn  /  ivibeïfciiKEvbin 
cbct  S(}rtd;fommcn/  cbct  mia  bic  ibtcn  itl)t  tl)etcn/  bcirumb 
fuCcn  tic  uns  5u  3\cbc  fcécn/  unb  futicn  ivu-  bcncn  l'on  bm  un= 
fcïcnaîtniK  unb  Svccl;t  tl)un/  nndj  bec  ©dcgcnbcit  bct  i&ncbc/ 
dm  Oci'ccbe.  3Boltc  «bec  bet  unfee  bcgiDiber  fcmi/  unbûJîin- 
nc  unb  g\c*teiië  uot  unis  nidjt  gcborfnm  fo;u/  fo  foUen  \vk  vox= 
genontcn  uiifci-nSjcrzn/  unb  fcnien  gtbcii  unb  tîndrfommen  / 
<iuf  benfclben  gcljolffcn  fctm/  nlsi  long  une  bnf  et  bnvumb  gc= 
ticitctt  mirbt.  Unb  bmbcu  mé  oucb  iiclhglicbsu  ben  «ovgcf*ncb= 
neii  ©cMbbcn  unb  ©ingcn  aUc  unfeK  9î(id)fcmmên  cwu)flid\ 
S9iit  uljthmb  big  SSricf^/  ben  mit  Htûba  gebcn/  bcfeclt  mit 
unfcrm  (tnljangcnbem  3n(ïgcl.  Unb  wit  bct  ■îIjumywblV  unb 
>Ptï  bct  ©cdjiint/  unb  bn6  Snpittcl  gemeinflid;  befi  (SottSl^aug 
SU  ^Pnffrtn)/  »cricl;cn  unb  bcfenncn  opitlid;/  mit  bcm  SSticfc/ 
Èrtft  bio  uocgcfd)tibnc  5Binbtniitfcii  unb  ©clubtm  mit  unfctni 
2Bi||cn/  SBiCen/  unb  >XrttI)e  bcfdicljcu  ijî/  unb  loben  dud)  bic 
ftnc  jul)<ibcn  /  )iSc  une  /  unbntlcunfct  gîad;fmnmcn/  cmigh 
lid;c.  Unb  ju  @ul;cri;cit  bcr  ^aû^c/  l)abm  mit  uiifet  3nftg«[/ 
;u  unfcvë  cbegenonfcn  Wtzn  SàifdiDff  3ol>mfcn  5ui\if|;im3ii- 
lîgcl  gel)cncfc  m  bcn  ÇSticfc/  bct  gcbcn  irf  ju  *Prtf|iiTO/  «n  a)îi= 
tid;eii  in  bct  ,Oflctn>cd;en/  nod;  g;i;ti|h  ©cbutt  i;Si. 

CXVI. 

Z.  Mai.  Tranatus  inter  Wenceslaum  Romanorum 
Imper  aï  or  em  fc?  RICHARDU^f  II.  Regem 
jîngUte  fiiper  Matrimonio  inter  dicium  Regem  ^ 
A  N  N  A  M ,  Sororcm  prafati  Imper atoris  ,  cori' 
trahendo.  Dat.  Londinî  die  z.  Alaji  Anno  i  581 . 
[^Rymer,  FœcJera ,  Convcntiones  &c. 
Xom.  VI].  pag.  ipo.  ] 

UNiverfis  Sama^  Matris  Ecclefix  Filiis,  prsfen- 
tes  Literas  ihfpeftatis,  Nos, 

Przimiflatu  ÛHX  Tej'chlnenfis ^  CoMradus Kreyeryi-à- 
gifter  Curia;,  &  Petrns  IVartemberg  Magifter  Camerse, 
Sereniffimi  Principis'&DominiDomini  iVencelaii^  Dei 
gratiâ,  Rorrja'aorur/i  zs'  BohcnniP.  Régis  ^ 

Necnon  Edmundas  Cornes  Caatebrigiie^  Hugo  de  Se- 
grave  Sencscallus  Hospitii,  &  Alhredits  de  Veer  Came- 
rarius,  llluftriffimi  Principis  &  Domini,  Domini  A/- 
chard'i ^  Dei  gratiâ,  Régis  Angliis  is'  Franche,  Milites, 

Ambaffato'res ,  Commiflarii ,  feu  Procuratores  ad 
quasdam  Amicitias,  Ligas,  feu  Confœderationes  inter, 
Sereniilimos  Principes  ,  Reges  prxdiûos  ,  Dominos 
■  noftros  metaendiffimos,  trattandas,  ineundas,  &con- 
cordandas,  cum  Poteltatc  fuificienti,  p_rout  ex  infer- 
tione  Mandatorum  noitorum ,  inferiùs  difcribendorum, 
clariùs  patebit,  fpecialiter  dcputati, 

Salutem  &  perpétuant  memoriam  rei.gcftx. 

111a  confuetudo  rc6tè  rcgnantium  ,  ille  mes  juftè 
principantium ,  femper  fuit  bonum  commune  Subdito- 
rum  quibuscumque  privatis  prsferre  commodis,  tali- 
busque  Rem  Publicam  munire  prsndiis,  per  qu^poifet 
continué,  exclufis  cscis  inquietationum  turbinibus, 
quieta  perfiftere,  &  fub  optatœ  Pacis  votivâ  felicitate 
lEctari  ,  quod  tune  fatis  utiliter  creditur  promoveri  , 
cùm  Principes  Chrifliani  &  Potcntes,  in  unam  Fidci 
Catholics  Unitatem  &  veram  Aniicitiam  coujunÊti  , 
in  unam  mentis  confonantiam  afFcftuofè  conveniunt, 
&  inlimul  indiffolubilis  anioris  fccdere  copulantur. 

Hoc  fiquidem,  Sereniffimi  Principes  &  Domini  noflri, 
Reges  metucndifl'imi  fupradiih'  in  difcretœconfideratio- 
nis  examine  laudabili  Concilio  revolventcs,  pcr  nos, 
Ambafïatores,  Commiffarios ,  feu  Procuratores  fuos 
pridii^tos ,  quaîdam  Ligarum  &  Amicitiarum  Capitula 
examinari,  traiStari,  expediri,  &  concordari  voluerunt 
eo ,  qui  fequitur ,  fub  tenore. 

In  primis,  traâatum  eft  &  finaliter  concorda- 
tum  quôd  Sereniffima  Domina  Anna ,  prxfati  Romano- 
rum ^  Boheraix  Régis  Soror  Inclita,  praedifto  Domino 
Richardo  Régi  Angli'.e  ^  Franciic  in  Uxorem  legitimam, 
per  Parentes  &  Amicos  iplius  Domins  &  de  ejusdem 
fpontaneâ  voluntatc ,  detur,  affignctur,  &matrimonia- 
liter  copulctnr:  &  quôd  ad  Regnum  Aiiglia:,  feu  Vil- 
lam  Calefii,  circa  Feftum  Sanâi  iVlichaelis  proxirnè 
fnturum,  pradifta  Domina,  expenfis  prœfati  Domini 
Régis  Romanorum  af  Bohcraiie ,  &  aliorum  Amicorum 
Xuorum  ,  traducatur,  &  eidcm  Domino  Régi  Anglia 


fina  &  iucolumis,  quantum  in  Deo  fuerit,  eifeâuali- 
ter  liberetur.  ■  • 

Item,  quôd  diâus  Romanorum  i^  Bo&emi.e  Rex 
mittat  prrcdictjm  Sororem  fuam,  competenterdotatani 
&  apparatam,  habito  refpeétu  ad  Contrahentium  Status 
&  Perfonas,  &  fecundum  quod  cidem  Régi  Romano- 
rum pro  honore  fuo  &  diéiœ  Sororis  fux  vidcbitur  fa- 
ciendum. 

Item,  quôd  difta  Domina  Anna,  podquamdiiîlum 
Matrimonium  faerit  confùmmatum ,  tempore  debito 
coronabitur,  &  in  aliis  traâabitur  prout  alix /ii  ?)»,e 
/ingli,c  trattari  confuevcrunt. 

Item,  cùm  diflus  Dominus  Rex  Anglij!^  Franci.e 
Parentelam  contraxerit  cum  didlo  Domino ^ow^wor//»» 
ef  Boheraia  Rege  ,  rccipiendo  in  Uxorem  legitimam 
pr.^di<Stam  Dominam  Annam  Sororem  fuam  ,  proptet 
Fratcrnum  Amorem  &  puram  Amicitiam,  inter  ipfos 
Reges  &Hœredes  fuosmutuô  conlervandos,  inter  Par- 
tes e(t  expreflè  concordatum  quôd  idem  Rex  Angliie 
{^Francis,  Ha;redesque  fui,  omnem  Amicitiam,  "Be- 
nevolentiam,  &  Amorem  Fraternalem  eidem  Romano- 
rum l^  Bohemije  Régi  ,  Hœredibusque  fuis  ,  futuris 
temporibus,  continué  exhibebunt,  &  quilibet  fuo  tem- 
pore cxhibebit,  necunquam  aliquis  eorum  eritinimicus 
eidem  Romanorum  i^  Bohemi.e  Régi  aut  Hœredibusfuis, 
nec  contra  eos,  Régna,  Terras,  Dominia,  Valfallos, 
autSubditos  fuos  ftabunt  quovis  modo,  ncc  etiam  gra- 
vabunt,  nec,  quantum  in  eis  ell,  per  fe,  vel  per  fuos, 
gravari  permittent  prœdiâum  Romanorum  y  Bohemia 
Regem,  Hxredcs  fuos.  Régna,  Terras,  Dominia, 
Vaflallos ,  aut.  Subditos  eorumdem  quociimque  co- 
lore : 

Et,  e  converfo,  diâus  Dominus  Ao»?<îKor«»2 y So- 
hemice  Rex,  H^redesque  fui,  omnem  Amicitiam,  Be- 
nevolentiam,  &  Amorem  Fraternalem  eidcm  Régi  A»- 
glite  çjf  Franciie,  Hsredibusque  fuis,  futuris  tempori- 
bus, continué  exhibebunt,  nec  unquam  aliquis  eorum 
erit  Inimicus  diSo  DoiTiino  Régi  Anglia  i^  Francia:, 
vel  Hœredibus  fuis,  nec  contra  eos,  Régna,  Terras, 
Dominia,  Vaffallos,  aut  Subditos  fuos  ftabunt  quovis 
modo,  nec  etiam  giavabunt,  nec,  quantum  in  eis  eft, 
pcr  fe  vel  per  fuos  gravari  permittent  prœdidlum  Reger/t 
Angliie  ef  Franciie,  Hœredes  fuos.  Régna,  Terras, 
Dominia,  Vaflallos,  &  Subditos  eorumdem  quocum- 
que  colore; 

Et  eandem  Amicitiam  &Fraternitatem  inter  fe,  de 
cœtero,  confervabunt,  dolo  &  fraude  ceffantibus  qui- 
buscumque. 

Item,  quôd,  exnunc,  fint  inter  diftum  Dominum 
Regem  Romanoritm  isf  Bohemire,  &  Dominum  ^/V/^ar- 
durii  Regem  Angliie  ^  Franciit  prœdidtum  ,  Unio  & 
Liga,  contra  omnes  &  quoscumque  Scismaticos,  & 
Rebelles  Romanse  Ecclelis,  &  Y)QTxi\n\Urbani  Pafie 
Sexti ,  &  Succelforum  fuorum  canonicè  întrantium , 
&  per  Collegium  Cardinalium,  dido  Domino  Urkano 
adhsrens,  eligendorum,  tàmEccleliafticos,  quàmSe- 
culares  ,  cujuscumque  ftatûs  ,  gradûs  ,  dignitatis  , 
feu  conditionis  exiftant,  prsfentes  &  futuros: 

Non  eft  tamen  intentio  difli  Domini  Régis  Anglice 
^  Francis  fe,  vel  Hœredes  fuos,  ex  hoc,  quovis  mo- 
do, adftringere,  quin  fuper  quibuscumque  aliis  Quxs- 
tionibus,  Controverliis,  &  Debatis,  cum  quibuscum- 
que Inimicis,  feu  Adverfariis  fuis,  etiam  Scismaticis, 
poffit  licite  &  libéré  tranligere,  pacisci,  concordare, 
ac  Pacem,  feu  Treugas  cum  eisdem  facere  &  inire, 
prout  &  quando  &  quotiens  libi  videbitur  expedirej  fu- 
pradiéla  tamen  &  finceritatem  fidei  coufervando. 

Item,  quôd  nec  dithis  Rex  Romanorum  is' Bohe- 
mice,  nec  Hsredes  fui,  aliquas Confœderationes, Ami- 
citias, Paâa,  feu  Alligantias  cum  quocumque  Rege, 
Principe,  aut  Perfonâ  Mundauâ  aut  Eccleiïafticâ,  eu-, 
juscumque  ftatûs  ,  dignitatis  ,  aut  conditionis  exis- 
tant, de  cœtero  contrahent,  aut  inient  in  prœjudicium 
prsfati  Régis  Angine  is"  Franciie,  ac  Ligarum  prxfen- 
tium  : 

Et  fimiliter  nec  prœdiflus  Angliie  Çs"  Franciic  Rex, 
nec  Hsredes  fui,  aliquas  Contœderationes ,  Amicitias, 
Pafla,  feu  aliquas  Alligantias  cum  quocumque  Rege, 
Principe,  aut  Perfonâ  Mundanâ  aut  Ecclefiafticâ  , 
cujuscumque  ftatûs,  dignitatis,  aut  conditionis  exis- 
tant, de  cœtero  contrahent,  aut  inient  in  prœjudicium 
prxfirti  Romanorum  ijf  Bohemia Régis,  ac  Ligarum  prte- 
fcntium. 

Item,  quôd  Vaiîiilli  &  Subditi  prœfati  Régis  Angliie 
y  Franciie  poflint  libéré,  fecurè,  &  absque  impedi- 
mento  feu  perturbatione  quacumque,  intrare,  trans- 
ite, morari,  converfari ,  &  mercari,  uàm  per  Ter- 
ram,  quàm  per  Mare,  in  omnibus  Terris  Imperii,  & 
in  quibuscumque  Terris ,  Regnis  &  Dominiis  ipfius  Ro- 
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mayioriim  Isf  Bohemie  Régi; ,  &  abinde  libéré  recedere 
&  ire,  quocumque  voluerint,  cum  Rébus  &  Mercan- 
difis  fuis  ,  absque  iinpetitione  ,  arefto  ,  feu  molefta- 
tione  quacumque  (falvis  tamen  Juribus  Dominorum& 
Principum  quorumcumque)  &  fie  fiet  Subditis  ipfius 
Romauormn  îsf  Bohemut  Régis,  vice  verfâ. 

Item,  quôd  non  liceat  eidem  Romanorum  ^Bohe- 
mi.e  Régi,  nec  alicui  de  ipfius  Subditis  aut  Vaflàllis, 
quemcumque  Subditum  feu  Vaflallum  diûi  Régis  An- 
glis  \S  Francice,  quocumque  modo,  detinere,  cape- 
re,  feu  areftare,  vel  incarcerare,  aut  ipfius  LJona  quo- 
modolibec  fub  arelto  impedire ,  etiam^  ratione  Rcpri- 
falis  feuContraprilîs,  nifi  ratione  Delifti  velContrac- 
tùs,  commilîi  feu  initi  infra  DilWclum  fuum,  &  hoc 
Juris  ordine  obfervato;  Nec  etiam  liceat  dido  £)o!»;- 
no  Re-ri  Anglia  éf  Francis,  quoad  Subditos  pr£efati/2o- 
manornm  {^  Bohemi,e  Régis  ,  vice  verfâ. 

Item,  quôd  diâus  Romanorum  l^  Bohemite  Rex 
prsfentes  Ligas  Literis  fuis  propriis  firmare,  &  etiam, 
poftquam  Infulas  Impériales  receperit  &  Coronœ  fus 
Iblempnia  compleverit,  innovare  &,  ut  Imperator,  de 
novo  facere  teneatur. 

Quas  quidem  Amicitias ,  Gonfœderationes ,  feu  Li- 
gas  Nos  ,  Przimijlaus  Dux  'Tefchinenjîs ,  Conradus 
Krcyer  Magifter  CuriE,  &(.P etrus M'^artemberg'W[vLg\{^tï 
Caméra,  di£ti  Principis  &  Domini  Doipini  H^encelaii , 
Dei  gratiâ ,  Romanorum  ^  Bohemix  Régis  Anibaffato- 
res  prxdidti,  pofl  plenam  &  exadiffimam  Examinatio- 
nem  omnium  &  fingulorum  ,  in  prœmifils  Articulis 
contentorum,  nomine  Domini  noftri  Romanorum  ^ 
Bobemia  Régis  fupradiiti  &  nottro  ,  ex  noftra  certa 
fcientia,  inivimus,  fecimus,  &  contraximus ,  inimus, 
facimus,  &  contrahimus,  eisdemque  confenfimus  ac 
etiam  confentimus ,  promifimusque,  &  adhuc  promit- 
timus,  bonâ  fide,  quôd  idem  Dominus  ?«o/?i?r  Afx  om- 
nia  firlingula,  per  nos  inliac  parte  fafla,  gefta,  &con- 
cordata,  fub  Majeftatis  fus;  îigillo  ratificabit  &  appro- 
babit,  defeôumque,  fi  quis  in  Mandatis  feu  Procura- 
îoriis  noftris  habeatur ,  ac  omnem  alium  defedlum  in 
prœmiffis ,  fupplebit  &  emendabit,  prout  fuerit  oportu- 
num; 

Et  nichilominus,  ad  majorera  praîmifTorum  firmita- 
tem ,  in  prœdifli  Régis  Anglice  isf  Franciie ,  Reverendif- 
fimi  in  Chrifto  Patris  Domini  &  Domini  Pilei,  Dei  gra- 
tiâ ,  titu/i  SanHi  Praxedis  Présbiteri  Cardinalis ,  ac,  Re- 
Verendorum  Patrum,  Dominorum,  SimonisCantuariis 
Archiepifcofi  totius  Angli»  Primatis  &  Sedis  Apoftoli- 
cœ  Legati,  IVillielmi  Londonite,  Willielmi  IVyntonia, 
"Johanais  Hereforde>!Jis  ,  Radi'.lphi  Sarura  ,  Epifcopo- 
rum,  Il luftris  Principis  Domini  Jahannis  Régis  Caftel- 
i<e  y  /.^^/oz/V  Ducis  Lancaftriœ,  Richardi  Arundellse 
&  Surrifc,  Hagonis  Staôbrdis,  GuUielmi  Sarum,  & 
Willielmi  Suffolcis,  Comitum,  ac  plurium  Baronum 
&  aliorum  Nobilium  prœfentiâ,  ad  Sanda  Dei  Evan- 
gelia,  per  nos  corporaliter  taâa,  in  Animam  Domini 
noftri  Régis  fupradiâi  juravimus,  &juramus,  Amici- 
tias, Ligas,  &  Confcederationes  pra;didas,  ac  omnia 
&  fingula,  contenta  in  eisdem,  inviolabiliter  obfervare 
&  tenere,  dolo  &  fraude  celfantibus  quibuscumque: 

Et ,  ex  habundanti ,  renunciavimus  ,  &  renuncia- 
mus  nomine  ,  quo  fupra,  omnibus  h  fingulis  Excep- 
tionibus,  Cavillationibus ,  &  Defenfionibus,  tàm  Ju- 
ris, quànlFadli,  per  quas  contra  prsmiiîà,  vel  prœmif- 
forum  aiiqua  ,  poifemus ,  vel  poflet  idem  Dominus 
nofter  quomodolibet  fe  tueri. 

Ndsque,  F,dr/tandus  Cor/tes  Cantebrigire ,  Hugo,  & 
Albredus ,  Ambaflatores ,  Commiflarii,.feuProcurato- 
res  fupradiâi,  prjcdiâas  Amicitias ,  Gonfœderationes, 
feu  Ligas  ,  nomine  Domini  noftri  Régis  fupradiâi , 
unà  cum  eisdem,  Przir/iiJlM,  Conrado,  tsf  Petro  ,Am- 
bafl"atoribus,  Commiffariis,  feu  Procuratoribus  ^o»2a- 
norum  ^  Bohemiie  Rcgis  fupradiâis,  inivimus,  feci- 
mus, &  contraximus,  inimus,  facimus,  &  contrahi- 
mus, eisdemque  confenfimus,  ac  etiam  confentimus, 
promifimusque  ,  &  adhuc  promittimus  ,  bonâ  fide  , 
quôd  idem  Dominus  nofler  Rex ,  omnia  &  fingula,  per 
nos  in  hac  parte  fafta,  gefta,  &  concordata,  fub  Ma- 
jeftatis fua:Sigillo,  ratificabit  &approbabit,  ac  defec- 
tum,  fi  quis  intervencrit  in  prœmiflîs,  fupplebit  prout 
fuerit  opportunum, 

Et  nichilominus  in,  metuendiffimi  Domini  noftri, 
Rcgis  prœdiûi,  ac  aliorum  Prœlatorum  &  Procerum 
prsedidorum  pr^fcntia,  juravimus,  &juramus,  Ami- 
citias, Eigas,  &  Confœdcrationes  prœdicïtas ,  ac  omnia 
&  fingula,  contenta  in  eisdem,  inviolabiliter  obfervare 
&  tenere,  dolo  h  fraude  celfantibus  quibuscumque: 

Et,  ex  habundanti,  renunciavimus  &  rcnnnciamus, 
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nomine  quo  fupra,  omnibus  &  finguifs  Exceptionibus,   AnNO 
Cavillationibus,   ac  Defenfionibus,  tàm  Juris,   quàm 
Fadti,  per  quas  contra  prïemilîa,  vel  prœmhforum  ali-   1381^ 
qua ,  poifemus ,  vel  polfet  idem  Dominus  nofter  quo- 
modolibet fe  tueri. 

Teaores  vero  Procuratoriorum  ,  de  quibus  fuperius  fit 
meKtio ,  fequuntur fub  hac  Forma, 

Litera  Procuratoria  Jmia  Filia  Caroli  Imperatoris 
^  Régis  Bocmite,  ad  traclandum  de  Matrimo- 
nio  contrahendo. 

NOS  Anna,  Dei  gratiâ,  clarœ  memotiîe,  Sere- 
niflîmi  ac  InviéHifimi  Principis  &  Domini,  Do- 
mini Karoli,  quondam  Roma?iorum  Lmperatoris  &  Boe- 
mite  Régis ,  Patris  noftri  cariflîmi  Filia, 

Recognofcimus ,  tenore  prxfentium,  univerfisquôd 

Ad    confilia  ,    requifitiones ,    necnon  induâiones  ^ 

Sereniflîmi  Principis,  Domini  H'^encejlai,  Romanorum 
^  Boerniie  Régis ,  Domini  &  Fratris  noftri  pertimendi, 
necnon,  Sereniffimœ  Principis,  Homma^  EUzabeth , 
Romanorum  Imferatricis ,  &  ReginaBoemiis ,  Domina: 
&  Matris  noftrœ  carifljmeE,  necnon,  animodeliberato, 
voluntate  libéra,  &  ex  certâ  fcientia, 
_  Conftituendos  duximus,  &  conflituimusinhiisScrip- 
tis,  noftrosveros,  certos,  &  legitimos  Procuratores, 
&  Nuncios  fpeciales,  prœfentes,  &  onus  Procuratio- 
nis  in  fe  fpontè  recipientes,  Illuftrem  Principem  Domi. 
num  Przenijlaum ,  Ducem  Tefchinenfem ,  Confangui- 
neum  noftrum  cariflîmum  ,  &,  Nobiles,  Conradum 
Kreygcr ,  ac  Petrum  de  IVartenbcrg ,  difli  Domini  Ré- 
gis &  Fratris  noftri  Confiliarios,  adcontrahendumlMa- 
trimonium,  noftro  nomine  atque  vice,  per  verba  de 
prEsfenti,  cum,  Sereniflîîmo Principe,  Domino AîVW- 
do  Rege  Anglia  dumtaxat , 

Et  ad  faciendum  omnia  h.  fingula  inhujusmodiCon- 
tradtu,  quomodolibet  oportuna,  etiam  fi  Mandatum 
exigant  fpeciale,  &  qus  nos  facere  poifemus  fi  perfo- 
naliter  adeflemus, 

Promittentes,  bonâ  fide  &  absque  dolo,  ratum  & 
gratum  tenere  &  inviolabiliter  obfervare  quodcunquCj 
per  diâos  Procuratores  &  fpeciales  Nuncios  noftros, 
in  Contraflu  diéli  Matrimonii,  adum,  fa6lum  fuerit 
quomodolibet,  five  geftum. 

Et,  quia  proprio  Sigillo  nondum  uti  confuevimus, 
prsemiffa  fub  Majeftatis  Sigillo  prœdiai  Domini  &  Fra- 
tris noftri  Romanorum  ^  Boemice  Régis,  &  in  prœfen- 
tia,  Venerabilium  Patrum,  Dominorum,  Johannis ^ 
Pragenfis  Archiepifcopi ,  &Conradi,  Lubicenfis  Epifio- 
/)/ Ecclefiarum :  lUuftrium  Principum,  Domini  Henri- 
ci  Ditcis  Slejie  &  Domini  Bregenfis ,  Domini  Procopit 
Marchionis  Moravia,  Confanguineorum  :  diledtorum 
noftrorum,  &  Nobilium,  Andrice  ^  Henrici  de  Daba, 
Thymonis  de  Colditz  ,  Bothonis  de  CzaflolowitZ ,  &  Be- 
nejfii  de  Duba,  voluimus  &  rogavimus  roborari. 

Et  nos,  Wenceflaus  Romanorum  cf  Boemice  Rex'çts- 
diâus,  publiée  profitemur,  nos,  ad  petitionis  inftan- 
tiam,  Sereniffimœ  Principis ,  Do!»/k<?  Annx  prœdiâse, 
Sororis  noltrœ  prœcariflîmœ,  Majeftatis  noftras  Sigil- 
lum  prsefentibus  appendilfe. 

Datumin  Caftro  Burgelehens,  Anno  Domini  mil- 
lefimo,  trecentefimo,  oiluagefimo  primo,  Indidione 
Quarta,  x.  Kalen.  Februarii. 

Procuratoria  Elizahetha  ,  Matris  Anns  fupra- 
diSîa. 

P  LiZABETH,  Divinâ  faventeCIementiâ,  Romano- 
■*— '  rumimperatrtx  femper  Augujla,  &Boemiie  Regina, 

Recognofcimus,  tenore  pr^fentium,  univerfis  quôd. 

De  circumfpeftionis  &  legalitatis  induftriâ,  Illuftris 
Principis,  Domini  Przimijlai  DucisThefchinenJisCon- 
fanguinei  noftri  kariffimi,ac,  Nobilium,  CoBrac^/Cr^câr, 
Serenilïimi  Principis  Domini  IVengcJlai  Régis  Romano- 
rum^^ Boemice,  Filii  noftri  kariflîmi,  Curia;  Magiftri, 
&  Pétri  de  Wartemberk  al  de  Ploft  diâi  Filii  noftri  Ca- 
mereingii,  plenam  &  indubiiatam  fiduciam  obtinentes, 
aninio  deliberato,  &  de  certa  noftra  fcientia. 

In  prœfentia  ,  Nobilium  ,  Sdenkins  de  Waldenfteyn 
Magiliri  Curiœ  noftra; ,  Hermant  de  Kuffuyk  Burgravii 
noftri  Groten.  &,  honorabilis,  Martini  Canonici  Olo- 
mucenfis ,  Thefaurarii  noftri, 

Difto  Domino  Duci  &  KobiUbus  praifatis  plenam, 

l'beram ,  &  omniniodam dedimus ,  & damqs  prsefentibus, 
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ivNn  Facaltatem,  de  &  fuper  Parentcla,  inter,Sereniirimum 

"•  8  I .  Exci-'llentem  Virginem  ,   Domicellain  Annam  Natcim 
^        '  -aoftram  ,   noftro  nomine  ,   tradandi,    ordiaandi,    dil- 
ponendi,  &,  in  auimam  nollram,  jurandi, 

Et  quidquid  per  dictos,  Duccm  &  NohHcs ,  in  iplo 
Parentels  Negotio  ,  pro  hac  vice,  traélatum,  ordi- 
natum,  dispolitum,  &  qualiterciinquc  juratum  in  ani- 
mam  nollram  tuerie  ,  hoc  ipfum  ratum  ,  gratum  ,  & 
firmum  habere,  tenere,  &  inviolabiliccr  oblervare  vo- 
himiis,  promittimus,  &debemus,  prœfentium  (.fubap- 
penfo  noftro  SigiUo)  teftimonio  Literarum. 

DatumPrage,  die  penultimi  Menfis  Januarii,  An- 
no  Domini  millefimo  ,  trecentefimo ,  oâGgcfimo 
primo. 

Commijfto  Imperatoris  ai  traStandum  de  Jmicitiis , 
£i?  de  Liga  contra  Scismaticos. 

WEnceslaus  ,  Dei  gratiâ  ,  Romanorum  Rex 
femper  Ârigajlus  &  Bocmix  Rex , 

Notum  facimus,  tenore  prœfcntiuin,  univerfisquod, 

De,  Illuftris  Przemijlai  Ducis  Tefchinenjis  Priucipis 
&  Sororii  noflri  cariffinii,  acetiam,  Nobilium,  Con- 
■  radi  de  Krevger  Magiftri  Curiignoftra; ,  &PelrideUar- 
tenberg,  Cônfuiariorum  &  Fideliumdileflorumnoftro- 
rum  ,  legalitatis,  virtutis,  &  probatJB  circumfpeflio- 
nîs  iiidultriis  pknam  &  indubitatam  fiduciam  obte- 
nentes, 

Ipfos,  animo  deliberato,  de  certa  noftra  fcientia, 
&  fano  Principum,  Baronum  &  Procerum  noftrorum 
accedente  confilio  ,  noftro  Nomine  ,  creavimus  , 
conilituimus  ,  fecimus  ,  crcamus  ,  facimiis  ,  confti 
tuimus,  &,  meliori  modo  &  forma  quibus  fieri  poteft, 
prœfentibus  ordinamus  noftros  Ambaxiatores,  Procu- 
ratores,  Ncgotiorum  Geftores,   &  Nuncios  fpeciales, 

Dantes  &'  concedentes  eisdem  plenam  &  omnimo- 
dam  Potedacem  tractandi,  contrahendi,  iiiiendi,  fa- 
ciendi ,  &  confummandi ,  pro  Nobis  &  Hœredibus 
noftris  Bocmia;  Regibus,  Amicitias,  Uniones,  &  Li- 
gas  Fraternales ,  &  etiam  Colligantias , 

Statum  &  Honorem  Sacrofandis  Romana:  Ecclefia;, 
&,  Sanitiffimi  in  Chrillo  Patris  &  Domini,  Domiui 
Urbani  Papce  Sexti  ,  concernentes ,  ad  eïtermînium 
Scismaticorum  ,  nunc  vigentium  &  Rebellium,  prœ- 
fentium  &  futurorum,  iplius  DomimUrtdni Pap<eprx- 
diâî,  &  SuccelTorum  fuorum  canonicè  intrantiuiii,  & 
per  CoUcgium  Cardinalium,  diûo  Domino  Urhano  ad- 
hsrens,  eligendorum, 

Cum,  Sereniffimo  Principe,  Domino  Rschardo  Re- 
ge  Angli-elWuiïn,  Fratre  noftro  cariffimo,  pro  fe,  & 
fuis  Hœredibus  Angli»  Regibus, 

Et  ca^dem  Amicitias,  Uniones,  &  Ligas  Fraterna- 
les, necnon  Colligantias  pro  Sacrofanâa  Romana  Ec- 
clelia  ,  &  Domino  noftro  ,  Urhano  Papa  prœdifho  , 
noftro  Nomine,  &  Hœredum  noftrorum,  Literis  nos- 
tris  firmandi,  &  in  animam  noftram  jurandi, 

Ac  etiam,  noftro  Nomine,  a  ditto  Domino  Rege 
Angli'i  Juramenta  recîprendi ,  do  &  fuper  prsmifla  fer- 
vando,  &  etiam  adimplendo, 

Ac  ômnia  &  fingula  faciendi,  quje  pro  confumma- 
tione  feu  faflionc  Amicitiarum,  Unionum,  &  Fra- 
ternalium  Ligatum,  necnon  CoUigantiarum  ptEediâa 
rum,  neceflaria  fuerint,  feu  quomodolibet  opportuna; 
Et  quœ  nos  facere  &  concludcrc  poflemus  (i  perfonali- 
ter  adeffemus,  etiam  fi  Maudatum  exigant  fpcciale: 

Promittentes  nichilominus  ,  pro  Nobis  ,  &  diflis 
Hseredîbus  noftris  Boemia:  Regibus,  ratum,  gratum, 
atque  firmum  inviolabiliter  obfervare  ,  quidquid  per 
prjeflitos  Sororium  &  Confiliarios  noftros  ,  Ducem 
"ïeÇchiticriÇcm ,  Conradum  de  Creyeger  ,  &  Pctrum  de 
IFartenherç ,  noftro  Nomine,  i'n  prœmiflis  ,  aSum, 
faéum,  feu  confummatum  fuerit  quomodolibet,  Çwc 
geftum  ,  prEefentium  (fub  Regix  noftra:  Majeftatis  Si- 
gîllo)  Tcftimonio  Literarum. 

Datum  Nuremberg  Anno  Domini  millefimo,  tre- 
ceutelimo  ,  oèluagefimo  primo  ,  Indiilione  quartJ  , 
Kalen.  menfis  Fetiruarii,  Regnorum  noftrorum  Anno 
Boemis  dccimo  oâavo ,  Romanorum  vcrô  quinto. 

De  Mandata  Domini  Régis ,  C  A  C  £  L  L.  Archiepifco- 
fiis  Pragen. 

RI  C  A  R  D  u  S  ,    Dei  grati.1 ,  Rex  Angliie  Ijf  Franciic , 
&  Dominas  Hibernis:,  ad  quos  prsefentes  Literse 
pcrveaeriat,  Saluteiu. 


Inter  gloriofus  Rcipublicx  curas  &  Regalium  folici-  A  mkt/j 
tudinum  trudus  ubercs,  xftimamuspra;cipuum  aliorum 
Principum  &  Kegum  lublimium  fibi  copulare  Prxfidia,  i  2  8  I. 
ac  cum  talibus  Ligarum,  Atïinitatum  &  Amicitiarum 
rpecialium  inire  Fœdcra,  per  quos  Principatus ,  liinc 
indè  Amoris  indiilolubilis  nexu  conjundi,  infurgenti- 
bus  ex  adverfo  rcliftere,  &  ab  omni  oppreffionis  clade, 
coadunatis  viiibus,  poterunt  le  tueri. 

Qu6d,  dùni  intra  mentis  noftrsprœcordiadiligentiùs 
tradaremus,  cum  Sereniffimo  Fratre  noftro  Domino 
H'encelao  ,  Dei  gratiû ,  Romanorum  isf  Bohemi.e  Rcge 
lUuftriffimo,  &,  Uivinâ  favente  Clementiâ,  Impeni- 
iorefuiuro,  nedùm  hujusmodi  Amoris  Fœdera  ftringe- 
re,  fet  Affinitatem  &Parentelam  contrahere,  Ligasque 
firmas,  fpeciales,  &  perpétuas,  prsc  cœteris,  optaba- 
mus  inire. 

Undè,  cùm  certi,  fuper  hoc,  Ambafliitores  noftrî 
Cellitudini  fus  per  nos  primitùs  mitterentur ,  placuic 
modo  eidcm  Sereniffimo  Fratri  noftro,  pro  voluntate 
&  defiderio  noftris  adimplendis ,  folempncs  Ambaffiito- 
res  &  Confiliarios  fuos ,  Illuftreni  Prezmiiaimi  Ducem 
Tefchinenfem  ,  Conradum  Kreyger  Magiftrum  Curix  , 
&  Petrum  de  Vortenberg  IVlagiltrum  Caméra;,  &  Bur- 
gravium  Prag.  didi  Fratris  noftri,  nedùm  pro  Ligis  & 
Amicitiis  hujusmodi  appunduaudis,  fet  pro  Tradam 
Matrimonii,  inter  Nos  &  Sereniffimam  DominamDo- 
minam  Annam  iplius  Fratris  noftri  Sororem  Inditam 
prslocuto  ,  féliciter  ,  Dei  gratiâ  ,  concludendo  ,  in 
Regnum  noftrum,  ad  noftram  pra;fentiam  deftinare: 

Nos, 

Volentes  ulterius  procedere  in  prxmiffis, 

Ac  de  circumfpedione  &  legalitatc,  diledorum  & 
fidelium  noftrorum,  Edmundi  Comitis  Cantebrigix  Pa- 
trui  noftri  cariffimi,  Hiigonis  Segrave  Senescalli  Hos- 
pitii  noftri,  h  Aibredi  de  Veer  <Z2^\-atî2iX\\no\!iX\,  Mili- 
tum,  plcniùs  confidentes. 

Ad  tradandum  ,  ordinandum  ,  &  concordandum 
cum  Ambaffatoribus  ,  Frocuratoribus,  Nunciis,  feu 
Deputatis  prxdidi  Fratris  noftri,  Poteftatcm  ad  infra- 
fcripta  habentibus ,  fuper  Ligis ,  Confœderationibus , 
&  Amicitiis  Fraternalibus  ,  &  fpecialibus  ,  temporali- 
bus,  vel  perpetuis, 

Inter  eundem  Fratrem  noftrum,  Subditos fuos , Rég- 
na &  Dominia  fua  quxcûmque,  ex  una,  &  Nos,  Sub- 
ditos noftros,  ac  Régna,  &  Dominia  noftra  quscûm- 
que,  ex  parte  altéra,  ineundis, 

Ac  etiam  de  modo  ,  forma  ,  quantitate  ,  &  quali- 
tate  Auxilii ,  Subventionis,  feuSubfidii,  hinc  inde, 
tempore  neceffitatis,  mutuô  miniftrandi. 

Et  Communicationibus ,  inter  Subditos,  hinc  indc, 
in  Mercimoniis  &  aliis  licitis  ,  fecurè  &  fraternaliter 
laciendis , 

Necnon  fuper  Sponfalibus  feu  Matrimoniis  ,  inter 
Nos  &  Sereniffimam  Annam  fupradidam  féliciter,  per 
Dei  Gratiam  ,  contrahendis  ,  &  de  quantitate  Dotis 
eidem  affignandx,  feu  Arris  in  hac  parte  conftituendis, 
ac  etiam  quomodo&  quandoprEcdida Domina,  per  Pa- 
rentes &  Amicos  fuos,  nobis  transmitti,  &  inDomum 
noftram  Regiam  traduci  debeat  ,  ordinandum  &  dis- 
ponendum, 

Necnon  ea,  qua;  fie  tradata  ,  conventa  ,  &  con- 
cordata  fuerint,  ta  m  fuper  Ligis,  quàm  fuper  Contrac- 
tu  Matrimonii,  prœdidis,  omni  Securitate  honeftâ  & 
débita  Nomine  noftro  firmandi, 

Confimilémque  Securitatem  pto  Nobis ,  &  Nomine 
noftro,  petendi,  ftipulandi,  &recipiendi, 

Jurandique  in  Animam  noftram  quôd  tradata , 
conventa  ,  &  concordata  hujusmodi  rata  habebimus 
atque  grata,  ' 

Cxterâque  omnia  &  fingula  faciendi ,  excercendi , 
&  expediendi  quse  in  prxmiffis  &  circa  ea  neccftaria 
fuerint  feu  quomodolibet  oportuna,  ac  quœ  qualitas  & 
natura  Negotiorum  hujusmodi  exigunt  &  requirunt,  & 
quœ  Nos  faceremus  feu  facere  polFemus  fi  perfonaliter 
pra;fentes  effemus ,  etiam  fi  talia  fint  qux  Mandatum 
exigunt  quantumcùmque  fpcciale, 

Prxdidos,  Edmundum,  Hngonem,  hAlbredum,  &. 
duos  eorumdem,  noftros  veros,  legitimos,  &  indu- 
bitatos  Procuratorcs,  Negotiorum Geftores,  Commif- 
farios  ,  Deputatos  ,  &  Nuncios  Spéciales  ,  facimus, 
ordinamus,  &  conftituimus, 

Per  prsfentes  promittentes ,  in  verbo  Regio ,  Nos 
ratum  &  gratum  perpétué  habituros  quicquid  per  Pro- 
curatorcs noftro.s  prxdidos,  ac  duos  eorumdem,  ac- 
tum,  geftum,'-feu  procuratura  fuerit  in  prœmiffis. 

Dat.  in  Palatio  noftro  Weftm.  fub  Magni  Sigilli nos- 
tri  Teftimonio  ,  vicefimo  nono  die  Menfis  Martii , 
Amio  Regni  noftri  quarto. 

■  In 


DU     DROIT    DES     GENS. 


Anno 
1381. 


In  quorum  omnium  &  fingulorum  teflimonium  at- 
que  fidem  Nos, 

PrzimiJJaus,  Conradus ,  &  Petrus,  prsdidli  Roma- 
norum  &  Bohemiœ  Régis , 

Ac  Edmtifidus,  Hugo,  &  Albredus,  prsfati  Anglfe 
&  Francis  Régis ,   ' 

Coramiflarii  feu  Procuratores  fupradiai,  prsfentes 
Literas  Diïplicatas  (quarum  una  pênes  ipfum  Romam- 
Tum  is'  Boemice  Re^em,  altéra  verb  pênes  Reger/i  AngUa 
^  franciic  fupradiâum  remanebit)  fcribi  &  Sigillorum 
aoftrorum  munimine  fecimus  communiri. 

Dat.  Londonis  in  Palatio  Regio  Weftm.  fecundâ 
die  Maii ,  Anno  Domini  millefimo  ,  '  trecentefimo  , 
odlogefimo  primo. 


CXVII. 

ly.Tuin.  35«6ânl>tiug  îtoifctKn  (Sin  unt)  Sicïjig  @cf)Wd6ifîJ)' 
iK^cttiifcJ)êit  unt  anlicrn  gtci)  -  unî)  9îc)c()ë-©tàl)tcit  / 
ju  9cinctnfcl)aff£lic()ei:  ©id^cïijeit/  Scrtl^ctigung  iinD 
23ci;fîanï)  auf  5-  3cif)t:  aiifgcricljtct  ©vci;r  tcS 
nâc<)rtcii  aJîontagé  Dor  6t.  3o!)inti^''2:iiâ  fcB  S^«"f' 
fcré  a(é  ce  gcbpt)rcn  warl).  13^1-  [Lehman- 
Ni  ChroniconSpirenfeLibr.VII.Cap,  LXVI. 
pag.  745.  Col.  a.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce, 
qui  fe  trouve  auffi  dans  L  u  n  i  g  ,  Teutfches 
Reichs-Archiv.  Part.  Spécial.  Continuât.  IV. 
Abtheil.  VIII.  ton  9îctc(;^< ©tâWen  in  gcmcin 
pag.  33.  &  dans  Phil.  Datt,  Volupien 
rerum  Germanicarum  novum.  pag. f4.  col.  i.] 

C'efl-à-dire, 

Confédération  pour  trois  ans  faite  entre  quarante  t? 
une  Filles  Libres  ^  Impériales  des  Cercles  de 
SuABE  tif  du  Rhin,  pour  leur  commune  dé- 
fenfe  i3jàreté.  y/  Spire  le  Lundi  avant  la  Na- 
tivité de  Samt  Jean  1 381. 


Ijp 


Iimcjc  gthm  fotfett/  (irfo  bnp  fie  jten  eigen  .gofîcn  batinneit  Ça^  AnNû 

ben/imb  auA)  kpctleii/  baf  fjc  in  ;teii  ôtnbtcn  rcbUcl)en  fcçleii 

Siiuff  fînben/  iimb  tljr  g)fciinin<i/  oljiie  a\li  Ocfctbe.  I  ?  8  î» 

Unb  rtiid;  «bcr  aifo/  iKeim  ipit  uon  bcn  »otâenanten@tnbtcn     ^ 
ctuiflut  roetben/  jii  jti  Ijclflïii/  «[g  liotgerdu'icbêii  fie!)t/baf  roit 
une  brtnne  gcgeii  beiifcrbm/  rotbec  bte  rcir  bm  «orgmfltmKn 
©tnbtcn  l)dfl«n  fuffen/  mit  'îBiberfrtgeii  Uv>a\)xm  inôgen. 

SBer  cf  «bcr  (sntl)e/  brtf  jcmitn  (îe  cbet  bie  iljrcn  ongrift 
unb  bcfcl)nbtiic«  bi;  une  ober  umb  une/  ce  roeren  .Souffldtc/ 
,"?oiitfin(tnfcl!n^e/  obet  nn  roeld;  anbœe  2Btfe  btié  irerc/fb  fbttCTi 
WK  j»t?unb/  fo  iBic  bnô  innnn  ober  gcroat  TOCtbcn/bntjuccnfe- 
lidicn  gi'tflln  unb  tijun/  frtinraentltd;  obcc  befunbet/  baf  bug 
n.iibat<inunb3cfcl)t£«itt'be/  jugleidjerSBife/  (ilëunébaé  felbec 
wibctfiil)tenunbâ(fdie!)enrocce/oneatk@eferbc.  ^etc  cgdud)/ 
bnp  \m«n  jïc  fcimmcmlid)  ober  bcfunber/  obec  bie  jr«n  (ingtiflt/ 
obec  uf  fîe  jielien  obet  bienen  «jolte/  ober  $jiîl)fe/  ©pifc/  obec> 
nnbern  3{fltl)e  batju  Cljefe  obcc  gcbe/  ober  (te  bufcçe  ober  Ijofefe/ 
bie  bt  \mè  ober  umb  une  âefcficn  njeren/  bnf  reir  beii  ober  bicî 
felben  batumbc  «ud)  nnâriffen  unb  befd;cbigen  foffen/  nn^ibun!) 
■@ufe/  fo  brtlb  tujr  biié  innen  obet  gercor  iBetben/eé  ft  une  uott 
ben  «origen@tflbten  fnminemlid;  obet  bcfunber  uethînbtgct  obec 
nit/  (lucÇ  jH  gIejd,iet2Bifc/«lé  une  bnf]êlbc  njiberfnjiten  unb  bee 
fdief)cn  rente/  one  ndc  ©eferbc. 
'  ^ete  ce  (ludi  ©nd;  /  baf  bie  yotgenniMen  <Bi^ti  bebudîtt  /  baf 
eé  jne  notI;bùtfitig  vuete/  bag  fie  mel)t  SSoIcfcé  unb  S^iîIflF  uoit 
une  bcbiStfften/  bann  W  (gumme  aie  uotgefd)rieben  licf;c/bag 
mogen  (je  une  in  bcn  SKatl^e  gcn  (gf  Iingcn  uettiSnben/  unb  ttn^ 
batumbe  îag  befdjeiben/  in  ein  (gfabt  ba  fîe  tturoen/  bie  un* 
alletgctegenlidieft  fçc/  unb  uff  eincn  bcqucm[id;cn  5:age  ben  \-e\t 
etteidicn  unb  ctiangcn  mégcn/  u)f  benfelbeit  Ôrag  rcit  aud)  un^ 
fctc  Jtdnbe  m(id;tiglid)en  fd)icfcn  unb  fcnbcn  fotfcn  ju  ;nert/imJ> 
xoai  bann  fîe  imb  wit  cin!)elligltd)cn  ûbetf  ommen  mitS'JtîIffî  (^îr* 
baf  batju  vitbunbe/  baé  fottcii  rcit  onc  Sctjog  unb  fStbetlidjcn 
t!)un  one  affe  ©efetbe. 

I  %uA)  enfoffçn  reit  nod)  feinct  bct  unfem  niemanb  ber  bie  e()c« 
gcnanten  ©tâbce  ober  bie  ibten  befdiâbiget  t)ette  obet  angti)^/ 
fcinetlci;  Beilcn  .gauff/  ©pife/  ©ejiîge/  S'jctncfdvnod)  feiner» 
kï)  anberii  S^atlje  gebcu  nod;  tljan/  in  be!)ein  2Bife/  o^ne  oïïe 
©eferbc. 

2Bcrc  ce  aitd)  baf  rcit  «or  bcn  yorgenamcn@tâbfengcina6nt 
rourben/  il)nen  uiifet  @(cncn  ju  S}i!lff  ju  fdjicfen/  a(ë  worgc* 
gcfdjticben  (^el)t/  unb  jnc  bie  gcfcnbt  l)etten/  a(é  aud)  worges 
fditicben  jiel;t/  unb  baf  bann  betfelben  iSitabtt  ein  ober  me^c 
Slotijangienge/  ivic  bann  biefelben  ©tâbt  fammemlid;en  obec 
mit  bein  mcttcn  tl;ei[  ettanten  baf  ce  notljbiStjïftg  irere/  einec 
©tabf  ju  S^iîlf  JU  fominen  obet  meljr  (gtnbten  jujutljeilen/bcf 
'    ~ilei         .-----     - 


pnî^ï  î'isf'  l)«rnad)  gcfd;tiebenen  bef  Sjciligcn  3Joinifd)en  ^u 
■^^  d)cg  (Stable/  Ttugëputg/  Ulme/  goflenê/  SfTclingen/ 
!Xiîtlingen/fKotn>jle/ajile/  Ubeclingen/  Sdemmingcn/^Bibtad)/ 
S\a«cn6pitrg  /  iinbau/  ©.  ©atten/  ^pfitUcnbotf  /  .Semytcn/ 
<?ouffbuten/  içttitd)/  ï'fnp/  "SBnngen/SBudjltotn/êcmunb/ 
Sjaïïe/  Sjaçlbrnnncn  /  2Bimpffen/  2Binëpetg/  9î6tbtingcn 
S)uncfelf))iU/  Sîotenbiirg  uff  bet'îaubet/  ©iengen/  îSopflin; 
gen/  "ïulun/  2BiIe  in  îutgoro/  unb  Sud^oro  /  «tcitncn  offene^ 
Xid)  unb  tlwn  funbe  mit  bicfem  SBticfe  atten  bcn  bie  il)n  fcl)cnt 
cbet  bôtcnt  Icfcn/  baf  >vit  une  bcm  Sjciligen  ÎKômifdjen  Kidjc 
JU  £l)tcn/  une  unb  bcm  tanbe  ju  gîuÇe  unb  ju  Jtummen  wc^ 
bunben  !)«n/  unb^cinmi3fl)ig  wotben  fm/  mit  bcngtfamen^îBi' 
fcn  iiltcn/  ben  3CâtI)en  unb  58ut«ctn  gcmeinlid)en  bet  fctâbte/ 
SDicnêc/  ©ftafbutg/  ÎBormbé/gpitc/gtancfenliitf/Sjagej 
JiOiB/  'âBiffenbutg  unb  $>I)ebcrébeim/  reit  l)iîte  bicfem  'îage/ 
<tlsS  bitte  SBticf  geben  ijT  2BiI)ened;ten  bie  ned)|îe  tomment  /  unb 
non  benfetben  ^il)cncd)ten  iibct  btiu  gan^ou  3iï^/  bie  batnad) 
fl[retned)fie  nad)  einaribet  fommcnbe  |lnb/jn  gettuwelid;  bctat!)en 
unb  bcI;oIffcn  ju  fin/  in  bie  ^orm  unb  îJJÎaf  /  aie  Ijcrnad)  ge= 
fd)tieben  fiel)£/  mit  91amen  alf'o: 

SBcte  eé  (gad;e/  baf  (îc  fammentlid)  obet  bcfunber  cbet  bie  ' 
iÇtenuon  jeman/  rcet  W  itcte/  in  bitte  3i£  bif  2)etbunbcé 
gefd)ebiget  obet  anegeariffén  iDurben/in  TOcId)en  2Beg  baé  rocte/ 
obet  nut  aKadx  uff  fie  jieljen  moite /unb  bie  ©tabt  obet  (gtâbtc/ 
bie  aIfo  gcfd;ebiget  obet^anegcgtieffen  tpctcn/ obet  uff  bie  aIfo  ge= 
jogen  reete  /  in  jren  SXât^en  ober  mit  bem  merten  $I)eiIe  in  ben^ 
felben  jren,3Cntl)e  uff  ben  £i;b  erfanntcn/  baë  il)n  unred)t  gc» 
(■d;cben  roâre  ober  gefd)cl)c/  unb  baf  bie  l'ottgen  (gtâbtefamï 
mentlid)  mit  jn/  obet  mit  bcn  metten/îl)eile  unter  jn  une  baë 
DCttiînbigtcn  unb  etmanctcnt  umbe  S3ulff  gcn  ®f  lingcn  in  ben 
Sîatl)c/  fo  fotten  reit  jn  gefturoclid)en  getatijcn  ^unb  bel^olffcn 
fin/  mit  jifflin  Ijunbett  ©Icncn  mot  ctstSgctet  iiïte/  oljnc  ©e= 
fctbc/bie  aud)  nad)  in  2)cthînbigunge  in  bcn  ned)fien  wictjeljeu 
'îagcn  »on  Sjuf  uftitten  follcn/  unb  aud)  furbctlid)^i'oI[ritten 
an  bie  @tabt/  bie  iTe  mé  banne  bcncnncnt  unb  uerfunbent  ol)' 
ne  atle  ©eferbc/  &  voerc  bann  baf  jle  un^  umb  minbcr  ©Icnc 
mamcn/bic  foQcn  mir  ;n  aud)fenbenmberfeIbenforme/bod)alfû 
baf  fîe  if)te  ©Icnc  brp  CÉage  uotI)in  I)aben  an  bet  ©tabt/  bal)in  fie 
une  gemant  l)ant/unb  fotten  il)n  mit  benfelben  unfetn  ©lenen  aettu= 
jBclid)  geratl)en  unb  befeolffen  |ïh/  roibet  atlctmânniglid)  /bie  jic  atfo 
angtiffcn  unb  gefdjcbigct  f)âtten/alë  uotgefd)tieben  fel)t/unb  bie 
jf)n  bcnfcIbcn'Kngtiffetn  batju  getat^cn  unb  geI)olfcn  ^cttcnobct 
nietcn/  aie  langbif  jn  bet  (5d)àbe  unb  'jfngtiffe  abgcleit  unb 
gefebrt  witb.  Unb  futlen  mit  bif  tl)un  uff  imfct  eigen  Sofi/ 
(gd.Hibcnuiib  SetluÇ/  alébicfe  bef  gîotl)  gcfd)id)t  /  obnc  atte 
©efotbc  /  aIfo  baf  jle  bod)  benfelben'  unfetn  ©lenen  in  il)ren 
«gtâbfen/  foibnbfltmne  g«b%rt  juligcn/Jîcrbetgeunbétal; 


follen  unfet  ©lenen  nnb  SBolcf  get)otfam  fin. 

Unb  n)cld)er  gtabt  obet  ©tabten  unfet  2>olrf  aIfo  gcfd;iifct 
obet  jugetljcilt  mthtni  bie  fotten  bcm  îbcil  eincn  ftauptmait 
gcbcn  bas  jn  jugefdjicft  ifl/  unb  bem  aud)  bafTélbe  'îÇeil  gc^ot* 
fam  fott  fin  nnîugticffcn  unb  ju  fd)àbigen/  ojjue  affe  @e» 
fetbc. 

Unb  njcnnc  aud)  roit  umb  Jjuiff  uon  il)n  Un  Dotgenanten 
©tnbtcn  ctmabnt  mcrbcn/  c!)e  oaf  mit  fie  umb  iQtîlff  ganaljnt 
Ijettcn/  fo  follen  mit  il)n  bod)  mit  unfet  S?t5lfl«/  ob  une  bat= 
nad)  mol  9îotl)  angienge/  ju  Sjelffc  fommcn  aie  uorgefd)tie^ 
bcn  fîel)t/  alfû  baf  bie  erfle  ££fianunge  mit  Sfîamcn  votgeljcn 
fott. 

Unb  mcte  eg  baf  fie  miticnfelben  unfetm  SîoWc  «n»  ©lenen 
fo  mit  il)n  bie  alfo  jugcfdtiefct  I)etten/  td)t  ©diloffc/  Scfïcre 
ober  ©tàbte/obet  gefangen  gerotinncn/  mit  benfelben  (5d)Iofj'eit 
unb  ©efangencn  niôgcn  bie  uotgcnanten  ©tâbte  mol  lebcn/  un!> 
i^un  mie  fie  motfen/  unb  baé  untet  fîd)  tljcilen/nad)  aRatgjate/ 
alébannc  jcglidie  ©tabt  untet  tl)nen  batumbe  uff  bem  25clb  gc^ 
mefen  ift/  Dl)nc  attc  unfet  unb  bet  unfetn  ^ibettebe  unb  ^tn« 
bctmiffê.  Sodj  fo  fotten  fie  »ctfotgcn  fo  fie  bcfle  mègcn  on  ©e* 
fcrbe/  baf  «nf  ober  bcn  unfern/  uon  bet  uorgenantcn(Sd)loffc/ 
©cfangciten  ober  £fîal)me  megcn  be!>ein  ©djabc  nod)  gSigent» 
fdjaffï  batnad)  uffiitfîanbe. 

Unb  xom  cg  aud)  baf  iit  l'orgcnanfen  @tnbf<  ein  obet  mcjr/ 
ober  bie  iljren  jre  g5igenbc  uf  unb  in  unfer  (gtâbte  fammcntli^ 
ober  befunbete  fd)âbigcn/  fudjen/  obet  angticfcn  molten/  bef 
fotten  mir  i!)n  mol  giînnen/  unb  il)n  bnrju  gcrntl)cn  ober  bea 
i)oIffen  (tn/  unb  fotten  jn  aud)  ju  atfcn  iljten  'Sïhû^tn  bif  SÙ^x^ 
bunbé  aa  unfet  @d)Iof  offen  fcn/  fld)  batinn  unb  batauf  jti 
be()clfenb  o!)ne  atle  ©efetbe,  _ 

5Bcte  ce  aud)  baë  bie  t'otgcnantcn  ©tabtc  obet  bie  iljtc  itt 
I)cinem  ijetm  obet  jemanb  nnbetg  bicntcn/  bie  ju  bicfem  S3unî> 
nit  gel)6ttcn  /  xtaé  itjn  Bon  bef  ©icnjïé  megen  gcfd)e1)e  obet  an» 
gicngc/  barju  fotten  mit  \\)\x  nit  bef)oIffeii  fin /mit  tt)un  eébanit 
gctnc/  bod)  alfo  baf  biefelben  ©tâbtc  nod)  bie  jten  nicmart  bienen 
baé  mibct  bicf'cn  iSunb  ft)/  one  atle  ©efttbc. 

■Jtud)  enfotten  mit  une' mit  niemanb  umbe  beljein  ©acfjc/  bie 
fid)Bonbid)2îctbunbé  mcgcn  «erloffen  bette  ober  gefd)cl)cnmere/ 
iJtiebcn  nod)  funcn/  in  bc^cine  "3Bife/  one  bcr  uorgenanteti 
etàbte  mittcn  unb  mifTen  /  cbne  atte  ©eferbc.  "JCud;  enfotl 
man  niemanb  in  biefen  S3unb  emi3fal)en/bie  Botgcnanten  ©tabté 
unb  mit  fin  té  bann  «ot  cmtjcaiglid)  l'ibctfommen. 

QBaS  ^^ricgeé  aud)  in  bitte  git  bif  Setbunbë  imb  uon  bif 
gjcrbunbs  rcegen  uffttfiiînbe/  unb  Bon  cinct  bet  Botgenantctt 
©tâbte  obet  mel)r/  angcfangen  rocte/  batju  fotten  mit  jn  bc^ 
l)0lffcn  fin/  aie  uotgefd)ttebcit  f cbt.  Unb  nad)  bif  2îctbunb3 
Ut^gang  ein  3al)t  baë  n(;d)tie  glicçet  2Bife  al^  in  biefcni  SDet* 
bunb/  ol)nenllc  ©efetbe. 
28it  bie  l'orgenentcn  ©côbt  nelnmn  uf  inWefein  Sïîetbunbe/ 


i<^o 


COR  PS     DIPLOMATI  Q.U  E 


AnNO    ^^  QCtobutd^lcucl^tcgsjïen  giufeii  iinb  ftcrm  2B«nécéIinicn  / 
îXàinifdjen  .«^ôitig/  ju  aficn  yiKii  a)fîel)tct  bcf  jjcil.  iXôniifAen 

1 2  8  I  •   9v<i*^  imb..<vôi)ig  jit  aSoljcm  imfent  gnnbigcn  Jjcrm/  >mb  birà 
^  ^.  Sômifclx  JXi;clx/  baqu  fo  ncljmcii  ivit  ug/  bic  ®nt*lcit*= 

tigen  jjûdigcbontcrt  Jutflen/  Sjcïéog  iXiipccdjt  bai  'Xeltctn/ 
Çerèog  iXiivccdjt  bcn  ^iinâcrn/sjctêod  iKiipted)C  ben  3iîiij|lcii/ 
iQ«|ojj  ©Kpljon/^etgojî  ;^tibcricl;cn/uub  ^et^og  Sjanfeu  aUc 
9>falêgtrtf«n  bi;  OCpne/  imb^etgoacn  itt  S3«i)«n/  imb  bntju 
i^cctiùii  iutipolbt  non  ûeftcttcid)/  iinb  batjit  bic  ®blcn  Sjctm/ 
Sjcriii  ^Sctnljatt  ntib  Sjcrm  Stubolpl)  iSîargarafen  511  SSnbcn/ 
êrflf  aùibûlpl)  l'on  ijorticnbcrg  /  ©cnf  iXiibolpl;  l'on  SOiontfotr/ 
SJCH  jii  2)eJbfitclV  ©tnf  Sjemid)  von  ©.  (Snnë  gcniint  won 
gnbuêe/  ©tflfiirbwig  imb  ©Mf 'jtibetid)  «on  £)ettin3cn/ @c= 
brûbetey  ©rnf  Êiinrab  wn  iKontfort/  Sjcr?  su  SStegcnô/  un= 
fête  gnnbige  ^ccui/  itnb  ben  'ÎCbbt  uon  a)îiirnl)act  /  imb  fotten 
fliid;  air«  2)cfbdiibnuflë/  bie  mit  mit  ben  gctl^nn  l)rtbcn/  bie  reiï 
«ggenoimnen  Ijobca/  nié  norgefdjticben  1lat/  in  iljten  ."Srnfliîcn 
vcrbliben/  biewtic  bicSBunb  jvcten/  nié  fie  je^o  l'ctgtiffcn  |inb/ 
unb  fûtTcn  (lud;  fiîrbnS  teincn  SSnnb  lundjen/  eé  wetbe  bunu 
bicfet  5Siinb  t>Dt  uggenominen. 

llUc  biefe  uorgefclirtcbenc  ©tiScf  nnb  TCtficfel  foinmentlid)  unb 
fofurtbci:  biÇ  tiotgeiwnten  SJctbunbé  /  \)ant  \m  l'orgennntcn 
<5fâbf  gclobt  bi  gutcn  'îtuTOcn  unb  bntnnd;  ju  ben  S^ciligen  gc; 
fd)n)orcn/  \ïct(/  uct^  unb  imi'ctbtodjenlid)  ju  \)a\unj  ju  Icificu 
unb  jtiuollfTÎIjren/  one  nlk  «rge  iijle  unb  ©cferbe/  ma)  beé 
SBcieff.?  ©nge. 

Unb  be^  5U  maf)nn  Urfimbc  unb  uetîerlStnfigfcit/fo^flnroit 
unfet  (gtcibte  3ngcnegclc  û)m  I)enrfcn  m  biefen  SBtieff/  betge^ 
ben  i(f  ju  ©pire /ba  mcin  s<ilte  ndd)  (SJrifiué  ©ebucte/  btijeljen 
Junbett  3"!)'/  ""î»  batnnd)  in  bem  ein  unb  ndi^icjjîen  ^(ii)t/ 
he^  ned;|îen  fflbntngé  »ot  (g,  3o[)anë  îng  bef  'înutfeté 
aie  et  geborn  ivatt  /  genrtnt  in  iatine  Nativitates  Joannis 
Baptiftïe, 

CXVIII. 

29. Juin.  S«ni!ïC  <5rf(a()riitt9  iit  waé  pllcn  Ut  ÇH^cinifcfic  mit 
tmcn  (bcf)ivâ6ifcl)cn  uni)  anîicm  9îcicl,)^-.@tâWcn 
(aut  Ï)CS  t»or^cr3c()cnï)Cti  ïractatS  v»crbun6enc  ©tâbtc 
ticfcn  (c|tcrn  aiicl;  UMîict  î>k  jcnigc  Jgîcrrfdbaiftcn; 
ludcljc  (te  infonî)cr()cit  aufbetjaltcn  /  -Ç)(i(tfc  tcitîcti 
foUcn.  @ct)cn  îu  @4JC4;c  fccé  nâcl)ftcn  îDîotttagcé  fût 
@t.  3'>')«""Cé''2:a3  ttê  'Ààufcrs  al^  et  gd)o()t(!n 
ivarl».  1381,  [JoH.  Philip.  Datt,  Vo- 
liimen  reram  Gerroanicar.  novum  Libr.I.  Cap. 
Vlir.  pag.  5-4.  §.  iz.] 

C'eft-à-dire, 

Ultérieure  Déclaration  des  cas  dans  lesquels  les  Filles 
Impériales  du.  Rnm/eront  tenuës,de  fecourir  celles 
de  S  u  A  B  E  i§  les  autres  Villes  Impériales ,  mê- 
me contre  les  Princes  £5?  les  Comtes  qui  font  ex- 
ceptés dans  le  Traité.     Fait  le  Samedi  après  la 

■     Fête  de  St.  Jean  Baptifte.  1381. 

rtit^ï  fc'«  ©«tte  unb  (Xk  SButgct;  gcmmnïid)c  bet  @fett  i>i 
•^^  îKcnêe  /  ©tMf butg  /  2Bunné  /  ©pier  /  gtdncffuttt)/  S^a- 
genowc/  ^Bigeiibutg  unb  $il)ebcïé[)eim  /  bcfenncn  une  unbuec^ 
jcl)en  offenIid;en  mit  biefeinJSi'icfe/nlIen  ben/  bie  çn  (incfcbcnb/ 
obcc  Ijorenb  lefeii.  %\^  wk  uiif  mit  bcn  iStetben  'Jfugëbutg/ 
Ulme  /  Soflen j  /  ©jelingen  /  iXuteliugen  /  S?otI)n)i)le  /  Ubetlingen  / 
aîimmçngen/  SSobewd)  /  iXnfenébutg  /  içnbon)  /  @nnt  ©allen  / 
P;iiUcnbo(ff/  ^empten/  S(iufîbei'iten/4uttird)cn/î)fnt/2Brtn= 
mi  5Sud)botn/  ©emunbe/  Sjolle/  Sjnçlbtomie/  2BimpI>'n/ 
SBingpetg/  Sîorbclingen/  ©oncfelébobel/  Sîotenburg  uff  bet 
®uber/@icngen/SBopp!)in(îen/%vlcn/2BçIein/S3urgTO  unb  S3u= 
d;oïiv  bem  Ijeçligcn  âComfd^cn  3vt;d;c  ju  èeten/  bem  irtnbe  unb 
ung  su  £*?u5e  /  unb  ju  Jromen  l'cvbunben  l^nbcii  /  unb  eçnmiîtig 
loutbeu  im/nadj  bet  SBtiefe  fngc/bie  mit  ennnbct  brttiîbei  untct 

•  unf  ©tebte  ingeftgeln  yetJTgelt  unb  gcgeben  l)rtn  ;  2)etfp(cd;en 
imîtun^befunbctlid)inbicfcmS3tictfé/  unb  gbbn  in  gutcn  îtH= 
vomi  bi;  bcn®i)ben/  bie  mit  in  bem  uotgcnflnten  2}etbunbc  gc= 
tm  !)«ben.  2Bcê  (  i-  e-  VBct  eë  )  @ad)e  /  boj  jem«n  wet  bn  met/ 
bic  Dotgcnantc  (gtcbte  fnmentlid;/  cbct  bcfunbct/uon  beinScts 
biinbc/  ben  |le  unb  roit  mitcnanbct  l^nbcii/enttenneii/obctbittdn 
notigen  tuoltc/  in  rocidjen  "SBeg  baj  irete:  fo  foUcn  tmb  luollcn 
U'it  X)\\  ha  >t)ibet  gcttun>Iid)cn/  ouff  bie  ®t)be/  gctotc»  unb  be= 
I)Dlffcn  fin /one  Mt  ©euctbe.  2Bann  nbct  in  bem  l'otgenantcn 
Setbunbe  unb  gçnmutigfeibc  bie  worgcnonten  ©tctbc  gemci;n= 

.  lid)e  (i(re  niitcnanbet  uggenommcn  lyibcn/  n<id)  iiitc  unb  itgmi: 
fungc  bcf  SjaiibtbticfcSbeesBetbunbcé/bcn  roiît  t'on  t;nl)abent  : 
©0  uetbunben  unb  «ctfprcdjen  reit  \m^  beg  oud)  /  in  bifcm 
SBtieffe/  uffbic  (gnbe/  nlfo  :  2Ceê  ®rtd;e/  ha%  bic  ijctjogin / 
©rnfcn  obct  ^ettcn  bci)einet/  mit  gîrtijmen/  Sjctjogc  iXubtcd^t 
ia  glter/  jpctjoge  Kubtcd)£  bet  3unget/  àetjog  iXubtcdjt  bet 
Stingflc/  Sjcf  soge  ©teffcin  /  ^et^ogc  .^rrbctid)  obctsjetjogci-jnnfi/ 
«a«*pfrtlJâtnfen  bç  Sins  «nb  ^etjogeii  çn  SSaçetn/éctJOiJs  iu» 


polt  »on  £)(îertcidvS?cr!  SBetnljntt  unb^ctDCubol|faJlnrggtaf=  Anno 
fcn  JU  Siibcn  /  ©tdfe  SCubolf  îBîrttggtnf  uon  SDÎontfott  /  jjct 
JU  Scltfitdjc/  ©rafe  J2einti*  l'on  êam  ©«nÇ  gencint  uon   13  01» 
2)rtboj/  ©tnfe  iubciuig  unb  ©ttife  l'on  £»tingen/  ©tnfc  (Eom      "^ 
tab  «on  SDlontfbtt/  jjet  ju  SStcgen?  obct  bcticbbct  non  -Wotn» 
l)nt  bel)einet/it  einct  obct  met /bet  |le  in  bem  «otgcn«ntcn  2)ct= 
bunbe  unb  gçnmutigtcibt  ufgenommcn  t)nbcn/  unb  nlfo  bie  mit 
S^lrthmc  l)ie  m  biefcm  SBticfe  beiinmet  fmb  /  toibct  bie  wotgcnnnte 
(&tcbtebèeinebcnobetmitbenfclben©teb£e  ctûgcnbe  obet  srecçcnî 
bc^mutben/  in  j»cld)cn  '2Bcg  ha^  vrcte;  unb  bnj  bet  Svnt/  obct 
Sîote/  obct  brtj  meetette»)!  umctjn/  bic  biefelbcn  alfo  tticgoten/ 
obetbefd)ebegotcn/  ettcnntenuffit)te(Ei)b</  baj  pn/ non  bem/ 

obet  ben/  bie  fie  uggenommen  l)nnt/ •  untce^it 

gefd^ecn:  ©0  mcgcn  bie  fetgcnnutc  ©tetbc  fnmcntlid)  mit  çn/ 
obct  bet  meetct  Qlcçl  unbct  çn  /  unij  rcol  mnnen  unb  foQen  wir 
i;n  bnnne  rcibet  biefelbcn  gcttuiDcliti)  getatl)cn  unb  bcljûlffen  fçiy 
in  ntlct  in  a)]afe/  nié  ob  bet/  obct  bie/  in  bem  2$ctbunbe  nit 
H^genommen  roeten.  Unb  nnd)  bcg  Botgennntcn  23ctbunbcg 
Sjnuptbtieffc  fnge/  ben  jTc  non  unÇ  bntiibet  ||)nnf  /  nne  nlîc  ©e» 
wtbc.  SBîit  Uttunbe  big  sgtiefé/batan  n>it  unfet  ©tcbtc  nç» 
gcne3iigc|lgel Ijnnbthuntjenctcn.  ©et  gcbcn  i|l  su  ©put/no(<) 
C!)tithië  ©ebutte  btcuset)cnl)unbctt  3"^/  batnnd)  in  bem  eiit 
unbndjèigoficm^rttc/  bef  nel;c|]cn  gjiontngeé  fut  ©nnt  3o=> 
bnnncé  Xai  /  bef  Sauffcté/  nl^  et  gcboî)ten  mort/  gennnt  511 
iûtine  Nativitas  Johannis  Baptille. 

(L.S,)    CL.  S.)    (L  S.)    (L.S.)    (L.S.) 

ex  IX. 

Ira&atus  Induciarum  inter  RichardumII.  18. Juin 
Regem  Anglits  i3  RobertcjmII.  Regem 
Scotia  in  bietmium  prorogatarum.  Dat.  apud 
Akheflre  die  1 8.  Junii  jînno  1381.  [Rymer, 
Fœdera,  Conventiones,  6cc.  Tom.  VII.  pag. 
3IZ.] 

H-iEc  Indektora, 
Fadta  apud  Abcheftre ,  juxta  Ayton,  decimo 
oétavo  die  menlis  Jùnii,  anno  ûomini  millefimo,  tres- 
centelimo,  odtogefîmo  primo, 

Inter,  inclitos  Principes  &  Dominos  ,  Dominum 
Ducem  Lancaftrias,  Locum  tenentem  in  partibus  An- 
glix  verfus  Marchias  Scotix ,  ac  CommiiTarium  fpecia- 
lem,  Sereniflîmi  Principis,  Domini  Richardi,  Dei  gra- 
tiâ,  Régis  Angliœ  illuftris,  ab  una,  &  Dominum  Jo- 
hannem  Comitem  de  Carryk,  Pnmogenitum,ac  Locum 
tenentem ,  &  Commiffarium  fpecialem  ,  Sereniffimi 
Principis, Domini /Jo^em,  Deigratiâ.  Régis  Scotorum 
illuftris,  a  parte  alia, 

Tëstatur  quod, 

Cùm  ipfi  conveniflènt,  apud  Ayton  ,  die  Mercurii 
ultimô  prsterito  (videlicet)  duodecimo  die  prafentis 
menlis  Junii,  cum  continuatione  dierum  fequentium, 
usque  in  prœfens,  pro  habenda  cognitione,  primitùs, 
&  ante  omnia,  modo  debito  &  honefto,  an  Ma  G  n.(E 
Treug^,  aliàs  inits  inter  Régna ,  fradts  fuerint ,  &  1 

culpâ  cujus,  vel  non,  proutaliàs,  apud  Berewicum, 
primo  die   menlis   Novembris  ,   ultim6   prsterito ,  in  '  ! 

Traftatu  fuerit  inchoatum,  &  poftmodùm ,  per  Litetas 
claufas  Regum  Anglii:  &  Scotiœ,  concordatum. 

Et,  cùm  a  Parte  Anglise,  per  Pattem  Scotiae,  plurî- 
bus  prîefatorum  dierum  dids  continuationis  a  diâo  die 
Mercurii  citra,  peteretur  inftantiùs  adimpletio  prsfatïE 
cognitionis ,  dicendo  fe  paratam  adimplere  eandem  mo- 
dis  debitis , 

Quatinus  tangebat  ipfam  Partem  Angliae  ,  quamviî 
affereret  fe  paratam  adimplere  difbam  cognitionem, 
juxta  Traftatum  prœhabitum  ,  rogabat  tamen  Partem 
Scotis(quam,  ut  dixit,  credebat  fuper  hoc  avifatam) 
quôd  esprimeret  fibi  Articulos,  quibus  innitebatur,per 
quos  reputabat  Treugas  fraâas;  &  modum  habendae 
didîe  cognitionis ,  quem  Pars  Scotix  sftimabat  debitum 
&  honeftum  : 

Ad  quod  respondit  Pats  ScotÏK  ,  Quoad  Prj- 
MUM,  quôd, 

Ubi ,  in  Indentura  Treugarum,  concedi- 
tar  quèd  omnes  Gentes  isf  Sabditi  Régis  Scutite  imcrcom- 
municitbioit ,  converfabitKttir  ,  ^  mer  candi fabiint  cum 
omuibiis  Gentibus  ^  Stibditis  Régis  Àagliic,  libéré,  pa- 
cifiée ,  Ji»e  arejla ,  vel  alio  impedimento ,  ita  amicabili- 
ter  ficM  deberet  fieri  tempore  bonie  Paeis ,  l^ fine  ofien- 
fione  Litcroi-um  defaho  Conduélu, 

Contra  iftam  conceiïionem  denegata  e(l  Communio, 
Subditi  Régis  Scotiîe  trucidati ,  capti  ,  &  deprcedati, 
&  diâa  denegatio  Communionis  fuit  proclumata  in 
Anglia,  &,  quamvis  ifta  eircnt  intimata  fspiùs  Com- 
milTariis  Anglie,  in  Maichiis,  quandoque  Régi  An- 

gli» 


DU     DROIT    DES    GENS. 


ï6i 


ANNO   Sli*>  3<^  finem  ut  ceflarct  ab  hujusmodi  Impedimento, 

'&  ur  fervarenturTreugx  quo  ad  Communioncm,nun- 

13  8  I,  quain  tamen  fuit  fecuta  aliqua  Emenda,  let  denegatio 

Communionis  magis  obftinatè ,  fine  caula  fufficieuti,  & 

injuftiffimè  obfervata  : 

Hanc  caufam  propofuit  Pars  Scotix  tanquam  fuffi- 
cieiitem,  etiam  fi  fola  effet,  cum  ProtelUtionc  adjun- 
gendi  plures,  cùm  fiiper  modo  cognoscendi  fuerit 
concordatum  : 

QùOAD  SECUNbuM,  dicunt  qu6d  modus  cog- 
noscendi, débitas  &honefius,  eft  per  utriusque  Rcgiii 
Pares  numéro  &  gradu  ftatûs,  EIc£los  &  Jurâtes,  ita 
quôd ,  lecundum  magnitudinem  Articuli  ,  fuper  quo 
habenda  eft  cognitio ,  Pares,  quoad  ftatum,  eligaiitur 
majores  vel  minores  ,  fet  quo  ad  numerum  lemper 
fint  îequales  ;  nam  in  Controverfiis  inter  Régna  quali- 
buscumque  ifte  modus  eft  folitus  &  confonus  jEquita- 
ti,  &  non  diffonus  Juri  Communi: 

Pars  veto  Anglia:  afferuit  Treugas  pra;dii3:as  non  effe 
fuâ  culpâ  violatas  feu  ruptas,  otîereus  fe  paratam  ad 
reformandum  &  reformari  faciendum,  fi  quE  per  eos 
fuerint  in  contrarium  attemptata;  dumtamen  confimi- 
liter  fibi  fiât  : 

Et  videbitur  Parti  Anglîcorum  quôd  via  cognitionis, 
oblata  per  Partem  Scotis,  non  fuit  rationabilis, débita, 
nec  honefta,  nec  in  illam  confentirent , 

Primo,  Quia  nec  ufitata  nec  confueta  in  tàm  alta 
QuEftione,  &  propterea,  cùm  non  fit  Juri  confoiia,fet 
contra  Jutis  ordinem,in  fuis  Cafibus  introdua:a,ad  con- 
fequentiam  trahi  non  débet. 

Secundo,  Quôd  Quafiio  hujusmodi  concernit 
Honorem  &  Vitupeiium  Kegis  Anglias,  &  ûc  eam  ter- 
minari  per  iplius  Lîgeos  &  Subditos  non  effet  conve- 
niens  ant  confonum  Rationi. 

Et  fubfequenter  diâa  Pars  Anglis  ofl^erebat  quod 
eligeretur,  de  confenfu  utriusque  Partis  ,  unus  Prin- 
ceps  Catholicus,  neutri  Parti  fufpeâus,  qui  poffet  fu- 
per Quaeftione  hujusmodi  cognoscere,  &  eam  fine  de- 
bito  terminare,  absque  prœjudicio  unius  Regni  vel  al- 
terius  in  aliis;  cujus  Principis  determinationi  dida  Pars 
AnglÎE  in  omnibus  vellet  ftare  : 
Il  la  itaque  via  fibi  videbatur  rationabilis  &  honefta. 
Primo,  Qaoniàm,  ex  quo  Rcges  Anglis  &  Sco- 
t\x  non  habent  ipfis  Superiorem,qui  pofllt  Quasftionem 
hujusmodi  terminare  ,  juftum  ell  &  aequum  quod  in 
alium  compromittant , 

Secundo,  cùm  Intencio  Partis  Angliœ,  per  In- 
denturas,  Literas  ,  ac  alias  evidentias,  ibidem  exhibi- 
tas,  fuit  fufficienter  fundata  ,  &  lucide  declarata,  ut 
videbatur  eisdem,  rationabile  eft  hujusmodi  Quxftio- 
nem  coram  Arbicro  indiffèrent!  traftare,  &  contra  ra- 
tionem  eft  committere  rem  Fortunac, 

Tertio,  Confona  eft  Juri  Divino  &  HumanO,  h 
quafi  comrauniter,  uc  dicit,  in  omnibus  Mundi  parti- 
bus  ufitata. 

Pars  verô  Scotis  hunc  modum  cognoscendi  dicebàt 
non  effe  congruum  vel  honeftum,  quia  vix  vel  non  in- 
vcnirctur  Rex  vel  Princeps,  gratus  uni  Parti,  quin  effet 
fufpedtus  alteri  Parti  :  &  diftantia  Locorum  &  difficul- 
tas  trahendi  Exteros  ad  fubeundum  onera  eis  inutilia, 
potius  forent  impedimento  quàm promotion!  expediend'e 
cognitionis  :  &forfanille modus  trahereturinexemplum, 
in  pofterum,  in  fimilibus  Cafibus,  per  quod  poffet  Rex 
ille  clamare  fibi  Jus  effe  Superioritatis  fuper  Régna; 
Quod  Parti  Scotis  ,  propter  exilitatem  potcntix  ,  de- 
beat  effe  timori,  quamvis  Pars  Anglix  ,  confifa  de 
magnitudinc  potenti.-E,  hoc  vel  hujusmodi  timere  non 
haberet  :  &  ifte  modus  eft  inauditus  &  infoliius,  quia 
non  eft  folitum  extra  Régna  feu  Confinia  eorumdem, 
fuper  querelis  eorum  ,  mendicari  ab  Exteiis  fuffragia 
discuflSonis  ,  confilii,  vel  terminationis  ,  fcd  omnia, 
ut  prœfertur,  fuis  Subditis,  paribus  numéro  &  gradu, 
agere  &  implere;  nec  effet  honeftum  Regnis  quod  Ex- 
teri  intellîgcrent  tantam  debilitatem  prudentiœ  Regno- 
rum,  quod  eorum  querelas  fuis  nescirent  Confiliis  dis- 
cutere  &  terminare. 

Tandem  cùm  fuper  hoc  modo  ,  debito  &  honefto , 
cognitionis  prsfati  Articuli  fie  altercaretur  inter  Partes, 
nec  fuper  hoc  invicem  concordarent  ,  pro  quiète  Fo- 
puli  utriusque  Regni,  placuit  pra:fatis  Dominis,  &  eo- 
rum Conciliis ,  quôd  ab  hinc  ,  usque  ad  Feftum  Sanfti 
Andrcs  Apoftoli,  proximô  futurum,  prout  eft  antea 
concordatum  ,  &abinde,  usque  ad  Feftum  Purifica- 
tionis  beatse  Maris  Virginis,  extunc  per  Biennium  fe- 
cuturum  ,'videlicet)  Anno  Domini  millefimo,  trecen- 
tefimo,  oftuagefimo  tertio,  fit  fpecialis  Securitas,  ha- 
bens  vim  &  effeâum  quos  habuerunt  MagnjeTreu- 
G/E,  aliàs  inita;  inter  Régna,  &  habent  fi  non  fint  frac- 
tœ,  tàm  per  Tcrram,  quàm  per  Mare,  inter  Reges  & 
ToM.  II.  Part.  I.  ^ 


Régna  ac  Subditos  utriusque  Régis  ;  ita  quôd  (durante  AnNO 
Securitate  prsdiftâ)  nec  Caftra  ,  nec  Villee,  munitx      ,0 
vel  non  munitœ,  feu  qusevis  Loca,  Perfona;,vel  Bona  I3       * 
alia  per  Partem  unam  vel  alteram  capiantur, 

Quam  quidem  Securitatem,  prœfati  Domini, Dux  & 
Comes,  unà  cum  Cuftodibus  Marchiarum  utriusque 
Partis, promifcrunt  firmiter  cuftodiendam,  &  fine  dolo 
&  fraude  facere  fideliter  cuftodiri  : 

Et,  fi  per  Subditos  unius  Partis  vel  alterius,  contra 
Securitatem  hujusmodi  (quod  abfit)  fuerit  attempta- 
tum,  Cullodes  Marchiarum  (de  quorum  parte  fuerint 
hujusmodi  attemptantes  )  infra  menfem,a  tempore  Re- 
quilitionis,  in  eâ  Parte,  in  forma  quœ  fequitur  facien- 
dx,  dampnum  paffis  plenam  fatisfaflionem  impendi  fa- 
cient,  vel  Perfonas  delinquentes  Cuftodi  Marchiarum 
Partis  adverfîE,  loco  f.itisfadlionis,  liberabunt: 

Et  nîchilominus  ,  loco  Pœns  ,  Capitaneum ,  feu 
aliam  Perfonam  delinquentium,  in  eledionc  diêti  Cus- 
todis  Partis  ad verfs,  prout  ei  rationabile  vifum  fuerit, 
puniendum ,  liberare  &  tradere  teneantur. 

In  attemptatis  autem,  concernentibus  Bundos  Co- 
mitis  Marchia;,  fiât  Requilitio,  pro  parte  Anglicorum 
apud  Duns,  pro  parte  Scotorum  apud  Berevvycum, 

In  concernentibus  Bundos  Comitis  de  Douglas ,  fiât 
Requifitio,pro  parte  Anglorum  apud  MeIros,pro  par- 
te Scotorum  apud  Roxesburgh, 

Ubi  verô  Bundi  fui  concernunt  partes  Occidentales, 
fiât  Requifitio  Anglicorum  ad  Domum  '^ohannis  Filii 
T'hoifia  apnd  Ardkane,  Scotorum  verô  Requifitio  fiac 
Anglicis  ad  Prioratum  de  Canoniby, 

In  concernentibus  Bundos  Domini  ArchibaUi  de 
Douglas^  fiât  Requifitio,  pro  parte  Anglicorum  apud 
Villam  de  Lochmabane,  &  pro  parte  illurum  de  Scotia 
apud  Caftrum  ibidem. 

Item,  Concordatum  eft  quôd,  ad  majorera  cor- 
roborationem  &  firmitatem  prasmifforum,  uterque  Res 
hujusmodi  Securitatem , per  Literas  eorum, fub  Magnis 
Sigillis  fuis,  hanc  Indenturam,  de  verbo  ad  verbiim, 
continentes,  approbent  &  confirment;  &  Rex  AngU,e 
Literas  fuas  hujusmodi  ad  Monafterium  de  Melros, 
Rex  verô  Scot'ue  fuas  Literas  ad  Monafterium  de  Kell- 
hovsre  (citra  Feftum  Sanéli  Michaelis  Archangeli,  pro- 
ximô futurum)  absque  ulteriore  dilatione,  transmit- 
tant. 

Item,  Concordatum  eft  quôd  non  liceat  uni  Parti 
vel  alteri ,  durante  Securitate  pradiflâ ,  Subditis  Partis 
adverfîE  aliquas  Taxationes  ve!  Redempticnes  impone- 
re,  feu  ab  eis  exigere,  eâ  occafione  vel  caufâ  ut  fe 
abftineant  a  gravaminibus  &  vexationibus  hujusmodi 
Subditis  inferendis. 

Item,  Partibus  prxdiflis,  pro  quiète  Subditoruin 
utriusque  Regni ,  videbatur  expcdiens,  &  confentierunt, 
quôd  unus  dies  Marchiarum  apud  Lilliot  Crofs,  abs- 
que multitudine  &  Armis ,  per,  prsfatos  magnificos  & 
inclitos  Dominos,  Diicem  &  Comitem, 

Aut  ,  impedimento  legitimo  interveniente ,  per  fe- 
cundos  Majores  Regnorum  poftipfos,  fufficienti  Po- 
teftate  fuffultos , 

In  Oftabas  Fefti  Nativitatis  Sandi  Johannis  Baptiftas 
(videlicet)  primo  die  Julii  Anno  Domini  milefimo, 
tricentefimo  ,  odtogefimo  tertio  ,  cum  continuatione 
dierum  fequentium,  prout  opus  fuerit,  teneatur, 

Ad  habendum  cognitionem  primitùs  &  ante  omnia 
de  fupradiSo  Articulo, 

AuMagN/eTreuG/E,  aliàs  inits  inter  Rcgna, 
fraâa:  fuerint,  &  culpâ  cujus,  vel  non.-' 

Per  modum  cognoscendi,  qui  intérim  inter  Reges  & 
eorum  Concilia  videbitur  debitus,  vel  faitem  per  mo- 
dum, qui  tune  per  Commiffarios  &  eorum  Concilia 
reputabitur  debitus,  vel  juftè  debebit  reputari,  nifi  in- 
tetim  per  Traitatum,  habendum  inter  Partes,  melius 
evenerit  ordinatum , 

Et  ad  tune  ibi  traflandum  pro  quiète  utriiisque 
Regni  ulterius  ,  prout  inter  Partes  potetit  concor- 
dat i. 

In  quorum  omnium  Teftimonium  atque  fidem  parti 
hujus  Indemuras  (pênes  Partem  Angliœ  remanenii) 
prrfatus  Dominus  Cornes  de  Carryk  Sigillum  fuum,  al- 
teri verô  parti  (pênes  Partem  Scotix  remanenti)  prae- 
fatus  Dominus  Dux  Sigillum  fuum  alternatim  appo- 
fuetunt. 

Dat.  Apud  Abcheftre  Anno,  menfe,  die,  &  Loco 
fupradidlis. 

cxx. 

Injlranietunm PubUcum  ds  CapitulisPacis  inter  Do-  ^  3  "  ^* 
X  w;V;«»>iû.Janv. 
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CORPS     DIPLOMATIQ_UE 


Ann  O  i'/iiimm  Joannem  G  a  le  a  z  Vice-Conùtem 
_  Vicarium   Mcdiolani ,   atf.ie    Theodorum 

1302.  Mo.rchionem  Momhferrati  fancita.  AUumPa- 
fiie  in  Cajîro  magno  annô  1381.  die  Jovis  16. 
Jamtarii,  quint  a  Indiaione.  [Pièce  authenti- 
que tirée  des  Archives  Royales  du  Château  de 
Milan.  Regiihe  V.  V.] 

Iii  Chrifti  Nomine  Amen, 

Uoniam  omnia  benè  geruntur,  &  fîngula,  lï  rei 

piincipium  fiât  decens ,  &  amabile  Deo.  Ideô  ad 

laudem    Omnipotentls     Dei  ,    ejusque    Matris 

Sanaiffima;  Maris  Virginis  gloriols,  Johannis  utrias- 

que  BaptiftiE,  &  £vangelilte  ,    &  Beati  Ambrolii,  ac 

Beati  Antonii,  totiusque  CeIcIHs  Ciirioî. 

Quoniam  leminante  iiifelici  nefondo  auftore  Zinïa- 
nis,&  cmulo  converlacionis  hiimanx.quiprsDmeditatis 
maliciis,  ut  fcelerum  materiam  prï:paret,  &  inducat, 
&  ut  pacificas ,  &  re£tc  dispolitas  mentes  pervertat,  & 
ftatum  pacificum,  &  tranquillum  revolvat,  &  ad  pra- 
vitates  deducat,  &  homines  intrà  fcelerum  vias  deti- 
neat,  &  involvat  :  Dudum  retroaftis  temporibus  inter 
Parentes ,  aliosque  PraidecelFores  infrafcriptorum  Do- 
minorum  Guerrs,  concemptiones,  discordia;,  &  deba- 
sa  multiplicia  longis  retroa£lis  temporibus  viguerunt, 
qus  pollmodum  velut  jus  hsreditarium  ex  jure  quo- 
dam  fucceffionis  ad  infralcriptos  Dominos  fint  deduc- 
tîE,  qui  cum  Qrifl:o  cognationis  vinculo  conneflantur, 
&ex  mutuâ,  &  diurnâ  converfatione  fraterno  amore  fe 
ad  invicem  diligant  ex  innato,  volentes  eara  in  totum 
tollere,  estinguere,  &  delere  iîc  quod  inter  ipfos  non 
amplius  materiadebellandi,&quod  Bellorum  calamitas 
introduxit,Pacis  lenitate  protinus  deleatur.  Ideo  Illullris 
Princeps,  &  Magnificus  Dominus  Johannes  Galeaz 
Vicecomes,  Cornes  Virtutum,  Mediolani,  Papis  &c. 
Imperialis  Vicarius  Gencralis,  natus  recolendœ  memo- 
ris  quondam  Magnifie!  Domini  Domini  Galeaz  Vice- 
comitis  &c.  pro  fe,Colligati3,  Adlixrentibus ,  Vaffa!- 
lis,  Subditis,  &  Sequacibus  fuis  quibuscumque,  &  ip- 
ïbrum  nomiiie  ex  una  parte,  &  Illuftris,  &  Magnificus 
Dominus  Dominus  Theodorus  Marchio  Montisferrati 
pro  fe,&  vice,  &  nomine  Illuftris  Domini  Guilielmi  Fra- 
tris  fui,  &  pro  fuis  Colligatis,  Adliarentibus,  Vaflallis, 
Subditis, &  Sequacibus  quibuscumque,  Scipforum  nomi- 
ne, &fpecialitervice,&  nomine  Terrarum,&Locorum,ac 
■L)niverlitatum,&  Communitatum  infrafcriptorum  Lo- 
corum,  &  cujuslibet  eorum  in  folidum  ,  pro  quibus 
Locis  infrafcriptis  Dominus  Marchio  promifit,  &pro- 
mittit  folempniter  de  rato  nobis  Notariis  infrafcriptis 
ftipulantibus ,  vice  &  nomine  omnium  quorum  intereft, 
intererit,  &  interelTe  poterit,  qu^Terts,  Communita- 
tes ,  &  ix>ca  funt  infrafcripts ,  &  infrafcripta  videlicet  : 
Civitas  Albs,  Monsvîcus,  Vulpianum,  Verolengium, 
Calulium,  Sanftus  Rafaël,  Caliignetum,&  Viliarium, 
Piperaginum,  Bovifium,  Brufaporcellum  ,  Margarita, 
&  Bennœ  fiiperiores  cum  omnibus,  &  fingulis  Fortilî- 
ciis,  Subditis,  &  Villis  Diftriaus  cujuslibet  didorum 
Locorum,qui,  &  qux  funt  fub  obedienti3  prsfati  Do- 
mini Marcliionis,vcl  Communitatum  didorum  Loco- 
ru m  ex  parte  altéra.  Spontè,  deliberatè,  pure,  beni- 
volè,  &  ex  certâ  fcientiâ,  millo  errore  duSi,  omni- 
bus via,  modo,  &  forma  quibus  melius,  &  efBcacius 
potuerunt,  &pofflluit,  ac  ctiam  intervenientibus  prœ- 
fentialiter  folempnitatibus  quibuscumque  tàm  fafli, 
quàmjurts,  qua:  in  talibus  funt  necelTaris,  &  oppor- 
tuns;, fecerunt  &  faciunt,  inierunt  &  iniunt  ,  con- 
traxerunt  &  contrahunt  ad  invicem  &  viciffim,  ftipu- 
latione  folernpni,  puram,  meram,  liberam,  ftabilem, 
folerapnem,  &  irrevocabilem  Pacem,  &  Concordiam, 
favente  Altiffimo,  perpetuo  duraturam  inter  prsedidlos, 
eorumque  Succeilbres  quoscumque  de  omnibus  Guer- 
ris,  rixis,  oftenfionibus,  laîfionibus  ,  &  pcrturbationi- 
bus  vieentibus,  feu  etiam  quœ  viguerunt, feu  orta;,  agi- 
tatx,v'entilata;,  feu  illatx  fuerunt  inter  Partes  pradiflas, 
vel  aliquam  ex  eis,feu  eorum,  feu  alicujus  eorum  An- 
tecefforcs,  vel  Pracdeceflbres ,  feu  eorum,  vel  alicujus 
eorum  OfÈcialcs,  vel  Adminiftratores  iiinc  rétro  usque 
in  praîfentem  diem,  &  etiam  inter  ipforum  &  cujuslibet 
eorum  Colligatos,  Adhérentes ,  feu  ipforum  cujuslibet 
Subditos,  &  Sequaccs  quoscumque,  vel  aliquas  quas- 
cumque  genres,  &  Perfonas  Partium  praidiftarum ,  vel 
alicujus  eorum,  qua;  in  prsdiflis,  vel  aliquo  prœdiélo- 
rum  fe  iniromiferunt,  vel  caufam,  feu  occalioncm  ad 
aliquod  praidiôorum  prxfliterint,  vel  quommodolibet 
immiscuerunt  in  prxdidis,  vel  aliquo  pridiâorum  us- 
que in  pra:feriteni  diem  quacumque  oecafione,  vel  cau- 


fâ,fub  modis  tamen,  formis,  Conventionibus,Paais,  AnNO 
&  Capitulis  infrafcriptis  videlicet  ut  infrà. 

Primo  namquc  convenerunt  di6lœ Partes  ad  invicem,  I  3  '^  '^» 
&  viciffim,  quod  de  cxtero  ad  invicem  non  movebunc 
Guerram,neque  rixam,neque  injurias, ncque  dampna  in- 
ferent,videlicet  unaPars  adverfusalteram,velaliqucm  ex 
eavel  è  contra;  &  quod  etiam  alicui  interenti,  feu  move- 
re,tacere,vel  inferre  volenti,vel  atiemptanti  ullatenas  nom 
dabunt  redu£l:um,necvidtualia,nec  dari  permittcnt,im- 
m6prpponeprohibcbunt,nec etiam  prxftabunt  prxdidis, 
nec alicui  prxdiélorum  auxilium,  conlilium,  vel  favorem.' 

Item  quod  didi  Contrahentes  fecerunt,  &  faciunt,  fuo 
proprio  nomine,  &vice,  &  nominibus ,  quibus  fuprà, 
lolempnitatibus  quibuscumque  intervchientibus  ut  fu- 
prà,  etiam  ftipulatione  folempni  ibidem  interveniente, 
fibi  ad  invicem  &  viciiîlm,  reniiffionem,  liberationem 
&  quietationem,  renunciationem,  fincm  folempnem, 
&  refutacionem  de  omnibus,  &  fingulis Guerris,  odiis, 
rancoribus ,  inimicitiis,  dillenfionibus  ,  depopulationi- 
bus,  injuriis,  homicidiis,  ince.idiis,  rqbariis,dampnis, 
fpoliis,  rapints,  poenis,  intercffe  ,  expenfis,  offenfis, 
Ixfionibus,  &  nocumentis  quibuscumque,  quommodo- 
cumque,  &  qualitercumque  inter  diftas  Partes,  feu  al- 
teram  ex  eis,  vel  aliquam,  feu  aliquos  ex  eis,  five  per 
fe,  vel  per  alium  ,  feu  alios  ,  feu  etiam  Colligatos, 
Adhérentes,  Complices,  Sequaces,  Subditos,  Cives, 
Homines,  Diftriâualcs,  vel  alias  quascumque  Perfo- 
nas, feu  Gentes  Partium  praîdiâarum,  feu  alicujus  ea- 
rum,communiter  vel  divifim,  hinc  retrô  fadlis,  datis, 
commiffis ,  perpetratis ,  illatis ,  vel  aliter  quoquomodo 
occurlis;  ità ,  &  taliter  quod  ex  nuHC  remiffa,  fopita, 
extinôa,  abolita,  &  generaliter  &  fpecialiter,  ipfo  ju- 
re &ipfofaâ:o,  perpétué)  fint  &  effe  intelligantur,  in- 
ter Partes  prœdiélas,  earumque  ,  &  cujuslibet  earum 
Colligatos, Adhérentes, Sequaces, Complices,  &  Sub- 
ditos ipforum,  &  cujuslibet  prœdidorum  Hœredes,  & 
Succelfores  prœdiQos ,  omnia  odia,  omnes  injurix,ex- 
torfiones ,  &  dampna quoecumque ,  ac  etiam  omnes  pœnœ 
conventionales,feu  legales,homicidia,crimina,&deliaa 
etiam  magna,  &  maxima,f3âa,data,illata,  vel  occurfa, 
vel  qualitercumque,  vel  quommodocumque  obvenientîa 
aéIu,verbo,vel  fcripto,feuquœvenerunt  inGuerrispra- 
diâis,  &  earum  oecafione  per  unam  Partem  alteri ,  &  alte- 
ram  alteri,  vel  per  ipfarum  Partium  Complices,  Adhé- 
rentes ,& Sequaces , Subditos ,  Stipendarios,  &  alias  Per- 
fonas cujuscumque  fint  generis  usque  in  praefentem  diem, 
falvo  tamen  Capitulis  infrafcriptis,  &  contentis  in  eis. 

Ado  tamen  per  Partes,  &  inter  Partes  prxdidas  per 
Padum  expreflum  folempni  ftipulatione  hinc  indè  val- 
latum  antè  prœfentem  Paccm  ,  &  Contradum,  &  ia 
ipfâ  Pace,  &  Contradu,  in  principio,  medio,  &  fine 
prsfentis  Pacis ,  &  Contradus  appofitum,  &  conven- 
tum  etiam  cum  proteftationc  folempni,  &  aliter  non 
faduri ,  quàm  per  prxfentem  Pacem ,  &  per  prœfentem 
Contradum ,  remiffionem ,  liberationem ,  quietationem  , 
renunciationem ,  finem,  refutationem ,  &  acceptilationem 
fuprà,vcl  infrà  fadam,  feu  fadas  de  Guerris,  injuriis, 
depopulationibus,  robariis,  dampnis,fpolHs,rapinis,in- 
tereffe ,  pœnis  legalibus  ,&  convencionalibus ,  oftenfioni- 
bus, Ixiionibus,  &  nocumentis,  &  aliis  fuprafcriptis,& 
infrafcriptis, &  quod  per  aliqua  in  pr:cfentiPace,&  Con- 
tradu fuprafcripta  ,  vel  infrafcripta  ,  &  contenta  non 
intelligantur  Domini  prxdi6li,vel  etiam  aliquis  ipforum 
principaliter  contrahentes  pra:judicare ,  nec  derogare 
alicui  juri,  nec  alicui  adioni  reali ,  perfonali,  vel  mix- 
tœ,vcl  alii  curcumque  competentibus,  feu  quœ  com- 
petant,  vel  competere  poffint  aliquâ  oecafione,  ratio- 
ne,  vel  caulà  ipfis  Dominis,  vel  ipforum  alteri  tàm  ex 
pr^didis,  &  aliis  fuprà,  vel  etiam  infrà  remiflis,  qui- 
tatis,  vel  acceptolatis,  &  aliis  quibuscumque  fupra- 
fcriptis ,  &  infrafcriptis ,  vel  prsedidorum  oecafione , 
quàm  ex  quacumque  alia  oecafione,  ratione,  vel  caufâ 
in  aliquibus,  vel  aliquâ  Civitate,  Terril,  Caftro,Bur- 
gOjFortilicia,  vel  etiam  ad  ipfas  res,  vel  aliquam  ipfa- 
rum,vel  etiam  pro  ipfis  rébus, vel  ipfarum , feu  alterius 
earum  oecafione,  qui,&  qua;  ad  prœfens  per  didas  Par- 
tes, vel  alteram  Partium  prxdidarum.vel  aliquam  ex  eâ 
reguntur,vel  gubcrnantur,quin  immô  jura  prxdida,  & 
adionespra;didx,&OfficiumJudicis,&quodcumque  jus 
ipfis  Partibus,  vel  alteri  ipfarum  compétentes,  &  com- 
petentia,  &  <\\\«.  competere  pofl!ent  in  rébus  prxdidis, 
feu  ad  ipfas  res ,  vel  pro  ipfis  rébus ,  vel  ipfarum ,  feu 
alicujus  earum  oecafione  ex  caufis  prxdidis, &  aliis  ra- 
tîonibus,  &  occafionibus  quibuscumque  intelligantur, 
&  fint,&  cenfeantur,&  fingantur, hujus  Conventionis, 
&  refervationis  vigore,&  oecafione,  &  de  Partium  vo- 
luntate,&  confcnfu,falva  efle,&  rcfervata  in  omnibus, 
&  per  omnia  illi,  &  illis  ex  Dominis  antedidis  cui,  &  ^ 

quibus  cornpetunt ,  feu  competere  poiTunt ,  prîcfenti  I 

Con-  '   ~ 
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A    Tvro  Contraélu,  &  remiffionibus ,  ac  liberationibus,  &  aliis 

ANNO  fuprafcriptis,  &  infrafcriptis  in  aliquo  non  obftantibiis. 

12821       Quibus  juribus  liceat  utrique  Partium   pra;diclarum 

^        *  uti  per  modum,  &  viam  juris,  &  non  faiti,  ità  quod 

adGuerram,  &  rixam  contra  priElentein  l^acem  prœ- 

veniri,  vel  promoveri  non  poflînt. 

Item  convenerunt,&  ad  invicem,  &  vicîffim  folemp- 
niter  promiferunt ,  &  dispofuerunt ,  ac  etiam  nobisNo- 
tariis  infrafcriptis  ut  perfonis  publicis  ih'pulantibus,  & 
recipientibus  vice  &  nomine  omnium  quorum  intereft,  in- 
tererit,  feu  interelfe  poterit,  promiferunt  pro  omnibus,  & 
fingulis,qui  in  pr^fenti  Guerrâ,feu  Guerris  prœteritis, 
vel  aliquâ  earum,  qua;  inter  prxdidos  Dominos,  feu  ip- 
ibrum  Fraedeceirores  aliquo  tempore  liinc  retrô  vigue- 
runt ,  &  adhisferunt  Partibus  prœdiâis,  feu  alicui  ex  eis,  vel 
ipforum,fênalicujus  ipforumPrœdecellbribus,vel  qui  in 
favorem  alicujus  Partium,  &AdhEerentium,Sequacium, 
Colligatorum.,&  Subditorum,  &  cujuslibet  eorum,  vel 
PrEdecelforum  ipforurn  Dominorum,vel  alicujus  ipfo- 
rum  ftatum,res,vel  bona,ac  ipforumHœredibus,&  Suc- 
ceflbribus  fine,  vigore  ptiefentis  Contraâus,  remilTa,* 
remiflr;E,&  acceptolatœ,  &  remittunt,  &  acceptoferimt 
prsedidis omnibus  &  iîngulis,omnes&  (ingulas  injurias, 
dampna,&  offenfas  quaslibet,  quœ  occafione,  vel  cau- 
fâ  Guerrnrum  prœdiétarum,  vel  alicujus  ipfarum  quo- 
vis  modo  illata,  vel  commifla,  vel  perpetrata  fuiflent, 
ac  etiam  quœ  in  fervitium,  vel  favorem  Uominorum 
pr:edi£torum,  vel  alicujus  ipforum,  vel PrEdecefforum 
fuorum,  vel  alicujus  ipforum,  vel  in  fervicium,  vel 
favorem  alicujus  ex  Colligatis,  Adhœrentibus,  Subdi- 
tis,  vel  Sequacibus  commifTa  ,  illata,  vel  perpetrata 
fuilfent,  vel  contra  ipfos  Dominos  contralientes ,  vel 
aliquem  ipforum,  feu  contra  aliquem  Prxdecefforem 
diflorum  Dominorum,  vel  contra  ipforum  Colligatos, 
Adhérentes, &  Sequaces,  vel  contra  Statum  ipforum, 
vel  altcrius  eorum  illata,  commifTa, vel  perpetrata  fuis- 
fent  in  prEfenti  Guerrâ,  vel  Guerris  prsdiiSis,  feu  in 
aliquâ  ex  prcedidis  Guerris,  vel  etiam  quommodocum- 
que,  &  qualiterciimque,  &  quandocumque  occafîoni- 
bus  antediâis  usque  in  prœfentem  diem^  ita,  &  taliter 
quod  nihil  de  didlis  prîeteritis  commiflis  excelïïbus, 
diétis ,  aut  faflis  poffit ,  aut  debeat  eis ,  nec  ipforum  Hœ- 
redibus,  velSuccefforibus  aliquo  modo,  nec  etiam  aliquo 
colore  qu3s(ito  in  juditio,  feu  extra,  agendo,vel  excipien- 
do,  feu  replicando  quovis  modo  objici,imputari,vel  im- 
poni ,  quin  immô  quod  omnes ,  &  finguli  procefTus,  con- 
dempnationeSjConfiscationes,  &  bonorum  publicationes, 
&  banna,  &  etiam  aliœ  quEvis  novitates  contra  ipfos,  vel 
aliquem  iplbtum,  feu  ipforum  HEredes,vel  Succeflbres 
fafta,  &  faÛEjpromulgata.feu  promulgatshincretrô  can- 
y.ellentur,  &  annullentur,  &  ex  nunc  prout  ex  tune  ip- 
fo  jure  pro  canzellatis,  &  annuUatis  reputari,  &  teneri 
debeant,&  fint,ità  quod  objiciens,  opponens,  vel  pro- 
ponens,  feu  allegans  aliquid  ex  praediâis  non  audiatur 
ab  aliquo  jusdicente  Partium  ,feu  alterius  Partium  prœ- 
diôarum,  immô  repelli,  re|ici  ,  &  audientia  denegari 
debeat  etiam  ex  officio  à  qaocumque  jusdicente,  vel  à 
quo,  feu  ad  quos  videbitur  pertinere. 

Item  quod  omnes ,  &  finguli  Forenfiti ,  &  etiam  alii 
quicumque ,  qui  fe  intromiferunt  in  Guerris  praediâis , 
vel  in  aliquâ  ex  eis,  &  etiam  omnes,  &  linguli,qui  in 
fervitium  Dominorum  prxdiâorum  ,  vel  Prœdeceflb- 
Tum  ipforum  Dominorum,  vel  alicujus  ex  eis,  vel  in 
fervitium  Col  ligatorum  ,  Adhsrentium  ,  Sequacium, 
vel  Subditorum  Dominorum  praididorum,  feu  alicujus 
ex  eis  aliquid  operati  fuerint  in  Guerris  prœdiâis,  vel  in 
aliquâ  ex  eis,  &  etiam  ipforum  Hseredes,  &  Succeflb- 
res reftituantur,  &  reponantur  in  pofleflîone,  vel  quafi 
bonorum,  &  jurîum,  quœ  ipfi  per  fe,  vel  alium  tene- 
bant,  vel  poffidebant,  vel  quafi,  antequàm  elfent  exiti- 
tii,  vel  antequàm  fe  intromififlent  in  Guerris  pradiSis, 
vel  aliquâ  earum,  de  quibus  fuerunt  fpoliati,  privati, 
vel  quafi,  feu  amiferint  occafionibus  antediâis,  &  ex 
nunc  ,  prout  ex  tune,  ipfo  jure,  &  fado  reftituti,  réin- 
tégrât!, &  repofiti,  intelUgantur  efle,  &  fint  in  eo  fta- 
tu,  &  pofleflîone,  vel  quafi  ,  quo,  &  quâ  erant  tem- 
poribus,feu  tempore  fupradiâis;&  hoc  quantum  ad  res 
immobiles  pr:ediales  in  eo  ftatu,  in  quo  funt,  &  etiam 
quantum  ad  res  mobiles  extantes,  ità  quod  eis  liceat 
redire  ad  prœdiélas  res,  &  bona,  &  uti  omni  jure  fuo, 
quod  eis  competebat  temporibus  antediâis,  aliquâ  tem- 
poris  prœfcriptione,  quœ  tempore  diâarum  Guerrarum, 
vel  alicujus  ex  eis  pofl  exitum  ipforum,  feu  poft  fpo- 
liationem,  privationem,  vel  amiflionem  fupradiâas  cu- 
currerit,  &  etiam  quavis  aliâ  exceptione  non  obllanti- 
bus  ,  &  non  obftante,  de  qua,  vel  quibus  nemini  li- 
ceat objiccre,  vel  excipere  contra  prœdiâos,  vel  ali- 
quem ex  praîdiélis,  falvo  quod  fi  aliquis  prœdiâorum 
aliquid  fpontè  alienaflet,  vel  à  fe  abdicalfet  ipfe,  vel 
ToM.  II.  Part.  I. 


ejus  Prîcdeceflbr,  à  quo  caufam  haberet  ex  prœdiâis  Avma 

rébus,  feu  Juribus  fupradiClis,  poftquam  fuilfent  esiti- 

cii,  vel  forenfiti,  vel  fe  intromififlent  in  Guerrâ,  vel  I  î  8  î» 

Guerris  prœdidis,  vel  amififlcnt,vel  deferuiflent  utfuprà 

alicui,  qui  fit  in  poffefiione,  vel  quafi, vel  qui  caufam  ha- 

beat  ab  illo,  vel  illis, quibus  alienalfet,  vel  in  quem,  vel 

quos  tranflulillèt  aliquid  ex  rebus,vel  juribus  antediâis, 

quOd  contra  talem,  vel  taies  fie  poflidentes,  vel  quafi 

non  debeat  ulla  refiitutio  vigore  ptsefentis  Uontraâus 

concedi,  immô  potius  communem  vendicet  fibi  locum. 

Eo  tamen  falvo,  &  exceptato,  quod  neuter  Domi- 
norum prcediâorum,  nec  etiam  ipforum,  vel  alicujus 
eorum  Colligati,  Adhérentes  ,  Vaflalli,  Subditi,  vel 
Sequaces  teneantur,  nec  afiringantur  ad  reftitutionem 
alicujus  Civitatis,  Villa;,  Caitri,  Burgi,  Rochx,  vel 
cujuscumque  Forcaliciœ  vigore  hujus  Facis,  &  Con- 
traâus, &  contentorum  in  eis,  nec  etiam  teneantur  ad 
reftitutionem  aliquarum  poffeflîonum,  quse  de  jure  pu- 
blicats,  feu  confiscata;  fuerint,  vel  de  jure  publicari  po- 
tuerint,  feu  confiscari, qus  fpeâaverunt  ad  principales, 
contra  quos  principaliter  retinentur  diâa  Caftra ,  &  For- 
tilicia,  fivè  Loca  praîdiâa,  rernanentibus  tamen  falvis 
ipfis  Dominis,  &  cuilibet  ipforum  quibuscumque  Juri- 
bus, &  aâionibus  realibus,perfonalibus,  atque  mixtis, 
&  aliis  quibuscumque  competentibus  ipfis  Dominis,  & 
cuilibet  eorum  in  Locis  prsediâis,  &  ad  ipfa  Loca,  & 
"  quœlibet  ipforum  ,  &  ipforum ,  &  cujuslibet  ipforum 
occafione,  quacumque  occafione,  ratione,  vel  caufa, 
ac  falva  rémanente  proteftatione,  &  relèrvatione  fupe-  ' 

riùsfaâa  in  Capitule,  quod  incipit  :  Aéio  tamea  inter  P ar- 
tes  pradiéias  kc.ciux  remaneant  in  fui  roboris  firmitate. 

Item  quod  faâis  refliiutionibus  antediâis,  jus  pro- 
prietatis,  &  quodcumque  aliud  falvum  remaneat  uni- 
ciuque,qui  retlituerit  in  ipfis  rébus  reftitutis,&adipfas, 
&  fupcr  eo  fiât  jus  fummarium&expeditum,&  de  piano, 
fine  llrepitu  &  figura  judicii,  illi  qui  reftituerit,fi  duxe- 
rit  poftulandum,  &  hoc  per  Confervatores  Pacis,  vel 
faltem  duos  ex  eis,  videlicct  unum  de  qualibet  parte. 

Item  quod  proceflTus  faâi,  condempnationes,confis- 
cationes,& banna  latœ,&  promulgata;,&  lata  contra  illos, 
quorum  Caftra,  Loca ,  &  Fortalicia ,  poffefliones,  &  bona 
non  reftituuntur,feu  non  veniunt  reftituenda  virtute  prx- 
fentis  Pacis, remaneant  in  fua  roboris  firmitate  quantum 
ad  ipfa  Caftra,  Fortalicias,  Loca,pofiefliones,&  bona 
tantùm  quE  non  reftituuntur,  feu  non  veniunt  refti- 
tuenda ut  fuprà;  quantum  verô  ad  alia  fint,  &  intelli- 
gantur  cafl"a,  &  irrita,  &  penitus,  &  ipfo  jure  nulla  ut 
ïuprà ,  &  pro  non  faâis  habeantur. 

Item  quod  procefl"us,  condempnationes  ,  bonorum 
publicationes,  &  banna  per  alterutram  Partium  prcedic- 
tarum,  vel  aliquam  ex  eis  ab  hinc  rétro  quocumque 
tempore  contra  quoscumque,  qui  adhaeferunt  in  aliquâ 
ex  Guerris  antediâis  faâi,  prolats,  &  promulgatœ  ex 
caufa  deliâorum,  vel  criminum  commiflbrum,  vel  per- 
petratorum  per  prscdiâos  alia  occafione,  quàm  occa- 
iione  alicujus  ex  Guerris  pr32diâis,vel  etiam  alia  occa- 
fione,quam  in  fervitio  alterutrius  Partium  prœdiâarum, 
vel  alicujus  ex  ea  vigore  prœfentis  Contradus  non  cas- 
fentur,nec  annullenrur, necpraîdiâi, vel  aliquis  prœdic- 
toruni  contra  taies  condempnaciones,confiscationes,& 
banna  reftituantur,  nec  reftituti  eflè  intelligantur  vigore 
prœfentis  Pacis, immô  ipfi  tales,&  talia  proceffus,  con- 
dempnationes, confiscationes,  &  banna,  prout  de  jure 
fuerit,  in  fua  remaneant  roboris  firmitate;  falvo  quod 
fi  aliquis  ex  diâis  bannitis  fe  vellet  fubmittere  juri,  & 
defendere,  quod  hoc  fibi  liceat  per  fe,  vel  per  legipti- 
mum  Procuratorem  ;  &  quod  refpeâu  talis  fie  fe  ful> 
mittere  volentis,  vel  etiam  fie  fe  fubmittentis,  &  de- 
fendentis,  diâa  banna,  &  procelfus  habeantur  pro  fus- 
penfis  usquè  ad  cognitionem  diffinitivam  latam  fuper 
diâa  defenfione,  &  ipfa  diffinitiva  fuerit  abfolutoria, 
diâa  banna,  &  procelTus  fint  ipfo  jure  nulla,  cafla,  & 
irrita;  fi  verô  fuerit  condempnatoria  ,  ipiii  banna,  & 
procefliis  in  fua  remaneant  roboris  firmitate. 

Item  convenerunt  quod  excefliis,  &  commifla  per 
Homines  de  Sanâo  Salvatore,  qui  funtintrà,  &  per 
Homines,  feu  Communitates  Montisclari,  Cifani,  & 
Zinalii  contra  Illuftrem  Dominum  JMarchionem  Mon- 
tisferrati,  feu  ipfius  Prffldeceliores,  vel  Sequaces,  Ad- 
hgerentes,  Colligatos,  vel  Subditos  intelligantur  com- 
mifla occafione  Guerrarum  praidiâarum,  lèu  in  fervi- 
tio Illuftris  Domini  Comitis  Virtutum  ,  ut  fie  diâœ 
Communitates,  &  Homines  quo  ad  remifliones  ban- 
norum,  procefluum,  fententiarum,  &  omnium  alia- 
runi  quarumcumque  novitatum  revocationes,  annulla- 
tiones,  &  canzellationes ,  &  bonorum  publicationes, 
&  quf^ad  recuperationes,  &  reftitutiones  bonorum,  & 
etiam  quô  ad  alia  bénéficia  prsefentis' Pacis  gaudeant,& 
gaudere  debeant  beneficio  prœfentis  Pasis,  fintque  diâî 
X  1  pro- 
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Av-vT(-«  proce(rus,banna,  fententicc,  &  novitates  ipfo  jure  nul- 
Ix,  callcE,  &irritœ,  non  obLbntibus  aliquibus  in  prœ- 
I  î  3  Z.  f^"''   Oontraôu   fupralcriptîs  ,   vel  infrafcriptis  ,   qui 
■^  huic  Capiculo  videantur  in  aliquo  derogare,  teneantur 

tamen  difli  de  Monteclaio  redituere  Callellanis,  qui 
erant  in  Monteclaro  tempore  novitatis  nuper  iadx 
contra  Caftra,omnes  il'.as  res ,  &  omnia  illa  bona,qui; 
perveucrunt  in  eos  de  bonis  di£i:orum  Caftellanorum, 
quâ  reftitucione  fadâ ,  feu  paratâ  fieri  cum  effeètu,  fiât 
eodem  modo  rellitutio  de  bonis  acceptis  illis  de  Monte- 
claro, illis,  quibus  accepta  funt  caufâ  prœdiéM. 

Item  quôd  creditoribus  quibuscumque,  &  aliis  om- 
nibus ,  qui  in  perfonis ,  vel  rébus  bannitorum ,  vel  fo- 
renfitorum,  vel  aliquorum,  feu  alicujus  inclulbrum  in 
pra:fenti  Pace  pro  altéra  Partium  prxdiâarum  ,  vel  ali- 
quibus  ipforum  potuiflcnt,  vel  quoquo  modo  poffent 
aliquod  jus  prjetendere  ,  feu  haberc  antequàm  forent 
forcnfiti,  vel  banniti,  vel  fi  forenfiti,  vel  banniti  non 
fuiflènt  uUo  tempore,  intelligantur  efle,  &  fint  adlio- 
nes,  &  jura  ipforum  falva,  &  eis  polîînt  agere,  &  ex- 
periri,  &  iplîs  uti  in  judicio,  &  extra,  quemadmodum 
poterant,  poffent,  vel  potuiffent,  fî  diâi,  contra  quos 
jus  prxtenditur,  nuUo  tempore  fuiflènt  banniti,  vel  fo- 
renliti,  vel  quemadmodum  fi  ipfi  nullo  tempore  impe- 
diti  fiiilfent  occalione  Guerrarum  praîdiftarum  tàm  co- 
ram  quocumque  Judice  compétente  ,  quàm  coram 
Confervatoribus  Pacis,  feu  duobus  ex  eis,  uno  vide- 
licet  pro  qualibet  Parte,  quos  duxerit  adeundos,  qui 
poffmt,  &  debeant  de  pr^diâis  cognoscere,  &  decide- 
refummariè,  fimpliciter,  &  de  piano,  fine  ftrepitu , & 
figura  judicii ,  cavillationibus  cefTantibus  quibuscum- 
que ,  quacumque  prrfcriptione  ,  dummodo  compléta 
non  fit  antè  inchoatas  Guerras  prsdiûas,  five  antè  exi- 
■  tus  ipfarum ,  curfu  temporis ,  &  dilatione  non  obftante. 
Item  quod  nullus  poffit  contra  bannitos,  vel  foren- 
lîtos,  vel  bona  ad  ipfos,  vel  ipforum  aliquem  fpeâan- 
tia  uti  aliquo  jure,  vel  aliqua  ratione,  quod  quîefitum 
ab  aliquo  Communi,  vel  Domino  fit,po(l:qnam  fuerint 
forenfiti,  vel  banniti,  contra  ipfos,  vel  ipforum  bona, 
feu  jura,  &  è  converfo  difti  forenfiti,  vel  banniti  non 
poflint  uti  aliquâ  ratione,  vel  jure,  quod  fit  quœfitum 
ab  aliquo  Communi  ,  vel  Domino ,  poftquàm  fuerint 
forenfiti,  vel  banniti. 

Item  quod  dicli  forenfiti,  vel  banniti,  &  omnes  alii 
reftituendi  non  poffmt ,  pro  aliquibus  taleis ,  vel  oneri- 
bus,  realibus  vel  perfonalibus ,  feu  mixtis  ,  conveniri, 
rec  in  perfonis,  feu  rébus  moleftari  pro  tempore,  quo 
'  fuerint  banniti,  vel  forenfiti  usque  in  prcefentem  diem, 

fed  omnia  talia  onera  intelligantur,  &  fint  remifla,  & 
calfata,  &  non  poflint  exigi. 

Item  quod  poffeflbres ,  &  habentes  pofTefïïones ,  dô- 
mes, vel  fedimina,  vel  alia  bona  immobilia,  vel  qui 
reflituentur  ad  poffefTiones ,  &  bona  pradida,  vei  vigo- 
re  prœfentis  Pacis  in  Territoriis,  feu  finibus,  &  Locis 
diâorum  Dominorum,  vel  alicujus  eorum  teneantur 
fubire,  &  folvere  pro  di£lis  polfeôionibus ,  &  bonis  in 
Loco,  &  Locis  diftorum  Dominorum,  vel  alicujus 
eorum,  in  quibus,  &  in  quorum  Territorio,  feu  fini- 
bus diftx  poiTeffiones ,  &  bona  pofita ,  &  fituata  funt 
tantum,  &  non  plus  de  taleis,  quœ  in  futuro  imponen- 
tur  in  Locis  prœdidis  pro  rata  quantum  folvent  alii  ho- 
mines  diftorum  Locorum  pro  poffefïïonibus  eorum  fî- 
tuatis  in  ipfis  Locis,  five  finibus  ipforum  Locorum  œ- 
quipollentibus,  &  quod  unus  pro  altero  non  teneatur, 
nec  gravetur ,  &  ad  hoc  funt  obligatœ  godiœ  diélarum 
pofTeffionum ,  &  non  proprietates  ipforum.  Loca  au- 
tem,  Domus  Ghiroldorum  ,  Marza'englii  ,  &  Belre- 
guardi  cum  poffefïïonibus  eis  adjacentibus,  vel  fpeâan- 
libus  ad  illos,  quorum  Tunt  Loca  prœdiâa,  non  fol- 
vere ,  feu  contribuere  teneantur  cum  Commune  Sanéli 
Damiani,  non  obftantibus  aliquibus  in  praifenti  Con- 
traêlu  fuprafcrîptis ,  vel  infrafcriptis ,  qux  huic  Capitu- 
le videantur  in  aliquo  derogare. 

Item  quod  homines  ,  &  familiares  forenfitorum  de 
Aft  Adhsrentium  difti  Domini  Marchionis  poflint  ire, 
redire,  (lare,  morati,  &  converfari  ,  &  negociari  in 
Aft,  &  ubicumque  Locorum  ficut  alii  Aftenfes ,  ha- 
bitare  autem  non  poflint  fine  LicentiaDominorum;U- 
xores  verô,  &  Mulieres,  ac  Maffarii  ,  &  Laboratores 
diftorum  Adh2erentium,&  Forenfitorum  de  Aft  poflint 
in  dida  Civitate,  &  'l'erritorio  morari,  &  liabitare,ire, 
&  redire  pro  libito  voluntatis,  ficut  alii  Cives  Aftenfes, 
&  Maffarii  aliorum  Aftenfium,  perfonce  aut  ipforum 
Forenfitorum,  &  Adha;renti«m,  &  Filii,  &  Pratres, 
&  Nepotes  non  poflint  diftam  Civitatem  intrare  fine 
licentiâ  Domini,  vel  Officialium  ipfius  ;  &  verfa  vice 
in  omnibus,  &  per  omnia  intelligatur  de  Forenfitis  Al- 
bœ,  &  Montis  Vici,  &  Sanfli  Damiani,  &  aliorum 
■  quorumcumque  Locorum  didorura  Dominorum,  & 


Adhœrcntium,  &  de  hominibus,   familiaribus ,  Maffa- y!^-j^-j^Q 
riis ,  &  Laboratoribus  fuis. 

Item  quod  poffmt  pracdidi  Contrahentes,  &  quilibet  IJoZt 
ex  eis,  &  omnes,  &  finguli  Colligati,  Adha;rentes,Se- 
quaces,  &  Subditi  Partium  prsdiétarum ,  &  quicumque 
ex  eis,&  etiam  omnes, &  Hnguli,qui  veniunt  ad  res,  vel 
bona  immobilia  reftituendi,  Srremittendùv igoreCapitu- 
lorum  pra:fentisContrai!:T:us,qui  liabent,vcl  polîldent,fcu 
habebunt,vcl  pofîldebunt  res, &  bona  immobilia  inTerri- 
torio,  Diftri6tu,vel  pofle  altcrius  Dominorum  prcediilo- 
rum,  vel  alicujus  eorum,  poflint  gaudere,&utifrui  diûis 
bonis  immobilibus, molefiia,  &  impedimeiito  quocumque 
ceffantibus,  &  etiam  poflint  godias ,  frudus,  redditus, 
&  proventus  diâarum  polfeffionum  vehere,  ducere,  & 
vehi,  &  duci  facere,  &  exportare  ad  Loca  alterius  Par- 
tis ,ubi  eis  placuerit,  libère,  &  fine  uUa  folutione  dacii, 
velgabellaOjCum  licentiâ  tamen  ejus,  ad  quem  ff>edta5it, 
quam  teneatur  libéré  concedere,&  fine  aliqua  folutione. 

Item  quod  ftrata;,  &  itinera  Partium  prœdidarum ,  & 
cujusiibet  earum  tàm  per  Terram,  quàm  per  Aquam, 
per  omnes  Terras,  Paffus,  Loca,  Diftridus,  Terri- 
toria,&  Dominia  didarum  Partium  fint  libers;, &  aper- 
tsB,  &  libéra,  &  aperta  quibuscumque  Perfonis  etiam  . 
cum  mercanciis,  beftiis,  vidualibus,  &  rébus  quibus- 
cumque ,  &  quod  omnes  Subditi  utriusque  Partium 
prasdidarum  polBnt  ire,  ftare,  &  mercari,  redire,  & 
negociari,  &  converfari  libéré,  &  impunè  per  Terras, 
&  Territoria  cujusiibet  Partium  prxdidarum  fine  im- 
pedimento  quommodolibct  inferendo,  folvendo  tamen 
dacia,&pedagia  hadenusconIueta,non  faciendo  tamen 
aliquid,propter  quod  deftruerentur,fraudarentur,feu  dim- 
minuerentur  dacia,&  intratœ  alicujus didarum  Partium, 

Item  quod  Reverendus  in  Chrifto  Pater  Dominas 
Episcopus  Aftenfis  fit  inclufus,&  includatur  in  prœfen- 
ti  Pace,  ita  quod  in  omnibus,  &  per  omnia  gsudeat  bé- 
néficie praifentis  Pacis,  &  quod  reftituatur,  &  reftitu- 
tus  eSe  intelligatur  ad  pofleffiones,  jura,  Jurisdiétie- 
nes,  &  Honores  ejus,  &  Ecclefiaj  Aftenfis  ubicumque 
fint,  &  etiam  quod  poffit  uti,  &  frui  rébus,  Juribus, 
&  Jurisdidionibus,  &  Honorantiis  fuis,  &  Ecclefîs 
Aftenfis,  fine  contradidione  quacumque  didi  Domini 
Marchionis, &  fuorum,&fme  quavis  alia  contradidio- 
ne tàm  Communitatis ,  quàm  fingularium  perfonarum. 

Item  quod  omnes, &  finguli  carcerati,capti,eccafio- 
ne  Guerrs  didorum  Dominorum,  vel  alterius  eorum, 
libéré  relaxentur,  &  quod  detemptores  eorum  ad  re- 
laxationem  diâorum  carceratorum  omnimodé  com- 
pellantur  per  illum  Dominum,  cui  fubfunt,  feu  extite- 
runt,  didâ  ultimâ  Guerrâ  durante. 

Item  quod  ipfi  Domini,  &  quilibet  eorum  teneantur 
nominare,  &  in  fcriptis  dare  alter  alteri  ad  invicem 
omnes  fuos  Adhérentes,  Complices,  &  Sequaces  in 
prœfenti  Contradu,  qui  omnes  neminandi,  &  dandi  in 
fcriptis  ut  fuprà  teneantur  per  publicum  Inftrumentum, 
&  cum  juramentis  eorum,  &  cujusiibet  eorum  ratifîca- 
re  prœfentem  Pacem  cum  omnibus,  &  fingulis  Capitu- 
lis  in  eâ  contentis  folempniter,  &  ad  ipfius  Pacis  ob- 
fervantiam  fe  fe  teneantur  cum  omnibus,  &  fingulis, 
quse  in  eâ  fingulatiter  continentur,  folempniter  obliga- 
re  infrà  unurn  menfem,  quorum  omnium,  &  fingulo- 
tum  ratificationem  ut  iuprà  teneantur  didse  Partes  al- 
téra alteri,  &  c  converfo  mittere  ,  &  prœfentare  per 
publica  Inftrumenta  infrà  quindecim  dies  poft  didum 
menfem:  lUi  autem  ex  eis, qui  non  ratificaverint  prout 
fuprà,  excludantur  à  bénéficie  Pacis  prsfentis  ;  &  fi 
contingeret  aliquem,  vel  aliquos  dari,  &  nominari  pro 
utraque  parte  pro  Adhîcrente,  vel  Adhasrentibus ,  in- 
telligantur elle  Adhcerentes ,  vel  Adhaerens  illius  Partis, 
fub  quâ,  &  ad  cujus  inftantiam  diclam  Pacem  ratifica- 
verunt  pre  ut  fuprà  ;  &  ex  nunc  prœfati  Domini,  & 
quilibet  ipforum  nominant,  &  in  fcriptis  dant  pro  Ad- 
hxrentibus,Celligatis,  &  Sequacibus  fuis  infrafcriptes 
ut  infrà  videlicet. 

Infrafcripti  funt  Adhérentes,  Colligati,  &  Sequaces 
lUuftris  Principis  Domini  Cemitis  Virtutum  &c.  nec 
non  in  fcriptis  dati  per  eumdem  illuftrem  Dominum 
Cornitem  pro  parte  fua,  videlicet. 

Deminus  Episcopus  Aftenfis  pro  fe,  &  Ecclefiâ  fuil 
Aftenfi  ,  ac  pro  omnibus  competentibus  dida;  Ecclefi», 

Deminus   Episcopus    Albenfis   pro   fe,  &  Ecclefiâ  | 

fuâ,  Caftris,  Terris,   Villis  ,   &  Locis  fuis  Verdini,  I 

Redi,  &  Rodelli,  ac  pro  omnibus  fuis  Caftellanis,ha- 
bitatoribus,terrigenis,  &  incolis  didorum  fuorumCas- 
trorum,  Villanun,  Terrarum,  &  Locorum. 

Dominns  Manfredus  Marchio  Salutiarum  pro  fe  , 
Caftro,  Terra,  Hominibus,  &  finibus  fuis  Fereglani. 

Zerzinus  de  Saluciis  pro  fe,  Caftro  Mulazani,  & 
aliis  fuis  Villis,  Terris,  &  Locis, Hominibus,  &  Ha- 
bîtatoribus  ipforum. 

Anto- 
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Antonius  de  Porris   pro   fe  ,    &   Cartris   Pioperse, 
AnNO    Sanûse  ViâoriiE,  &  aliis  Terris,  &  Locis  fuis,  ac  pro 

o  ,  Caftellanis,  Hominibus  &  Habitatoribus  eorum. 
I  JO  i.  Henricus  de  Carreto  Marcliio  Saonenfis  pro  fe,  Fi- 
Jiisfuis,  &proCaftris,  Villis,  &  Locis  fuis,  ac  pro 
Hominibus  fuis ,  Caftellaiiis  ,  Habitatoribus,  Terrige- 
nis,  &  Incolis  Callri,  &  Villas  Albareti,  Caftri,&  Vil- 
lœ  Montisbarcherii ,  Villœ  Sanéti  Benediâi,  Caftri,  & 
Villœ  iVLelli  de  Valleberbi,  Caftri,  &  VillE  Faxolii, 
Caftri, &  VilliB  Bo2olafchi,Calhi,  &  Vills  SerravaJlis, 
Caftri  &.  Villas  Bofiœ,  Caftri, &  Vills  Cafteni,  Caftri, & 
Villœ  Munilîti,  Caftri,  &  Vills  Julix  SanftE,  Villœ 
Viofis,  Villa;  Cagnœ,  Villas  Loyfii ,  &  fux  partis  Loci 
Millefimi,  &  Crufterriœ. 

Lazarinus,  &  Harolus  de  Carreto  ex  Marchionibus 
Saonspro  fe,  Filiis,Caftris, Terris,  Villis,&  Locis  fuis, 
&Hominibus  diflorum  Locoram ,  &liabitantibus  in  eis. 
Dominus  Manfredinus  de  Saluciis  pro  fe,  &  Filiis 
fuis,  &  pro  Caftris,  Villis,  &  Locis  fuis,  ac  pro  om- 
nibus fuis  Caftellanis,  Habitatoribus,  Terrigenis,  & 
Incolis  diftorum  fuorum  Caftrorum ,  Terrarum,  Vil- 
larum,  &  Locorum,  videlicet  pro  Caftro  ,  &  Loco 
Budini,  pro  Caftro,  &  Villa  Bdvideris,  pro  fua  parte 
Caftri,  &  Villa:  Dolani ,  pro  fua  parte  Caftri, &  Villa: 
Aglani,  ac  omniurîi,  &  fingulorum  Hominum  fuorum 
didorum  Locorum ,  &  Caftrorum. 

Bertolameus  de  Saluciis,  &  Georgius  ejus  Frater  pro 
fe,  &  Filiis  fuis,  ac  pro  Villis,  Caftris, &  Locis  fuis, 
ac  pro  omnibus  fuis  Caftellanis,  Habitatoribus, Terri- 
genis,  &  Incolis  fuorum  Caftrorum,  Terrarum,  Vil- 
larum,  &  Locorum,  videlicet  pro  Caftro,  &  Villa 
Leuci.  Item  pro-p>arte  ipfjrum  Caftri,  &  Loci  Dola- 
ni, pro  parte  Caftrorum,  &  Villarum,&  cujuslibet  ip- 
farum  Canefana: ,  &  Aglani,  ac  omnium,  &  fingulo- 
rum  Hominum  fuorum ,  &  didtorum  Caftrorum,  Vil- 
larum,  &  Locorum. 

Manuel  deSaluciis  pro  fe,  àSuccefforibus  fuis, &  pro 
Caftris,  Terris,  Villis,  &  Locis  fuis,ac  pro  Hominibus, 
Caftellanis,  Habitatoribus,  Terrigeuis  ,  &  Incolis  fuis 
diâorum  Caftrorum ,  Terratum,  V illarum,&  Locorum. 
Omncs  Nobiles,  &  Domini  de  Cochonato  pro  fe 
ipfîs  &  nomine,  &  vice  omnium  aliorum  Confortum 
fuorum  pro  fe,  &  Filiis  fuis,  &  pro  Caftris,  Terris, 
Villis,  &  Locis  fais,  ac  pro  omnibus  fuis  Caftellanis, 
Habitatoribus  ,  Terrigenis,&  Incolis  didorum  Caftro- 
rum, Terrarum,  Villarum,  &  Locorum. 

Matheus,  Ubertus,  Aleranus,  &  Gabriel  ex  Mar- 
chionibus Incifise  pro  fe  fc,  &  Filiis  fuis,  ac  pro  Cas- 
tris,  Terris,  Villis,  &  Locis  fuis,  Caftellanis  ,  Habi- 
tatoribus ,Terrigenis  ,  &  Incolis  diâorum  fuorum  Cas- 
trorum,  Terrarum,  Villarum,  &  Locorum. 

Domini  Bertolameus,  Stefanus,  &  Johannes  Fratres 
Marchiones  Malaspins  de  Vartio  Filii  quondam  Do- 
mini Fedrici  pro  fe,  &  Filiis  fuis,  &  pro  Caftris, Ter- 
ris Villis,  &  Locis  fuis,  Caftellanis,  Habitatoribus, 
Terrigenis  ,  &  Incolis  diftorum  fuorum  Caftrorum, 
Terrarum,  &  Locorum. 

Bonifacius  Marchio  Malaspins  de  Vartio. 
Omnes  Marchiones  MalaspinE   de   Auramala  ,   de 
Godilialio,  pro  le,   Caftris,    Ferris,   Villis,  Locis, 
Caftellanis,  &  Hominibus  fuis,  &  Habitatoribus  ipforum. 
Francischinus  Marchio  Malaspina  Filius  quondam  Do- 
mini Aionis,pro  fe,Filiis  fuis,Caftris,Villis,Terris,Locis, 
Caftellanis  &  Hominibus  fuis,  &  Habitatoribus  ipforum. 
Spineta  Marchio  Malaspinas  de   Villa  Franch'a  pro 
fe,  fuis  Filiis, Caftris,  Terris,  Villis,  Locis,  Caftel- 
lanis, &  Hominibus  fuis,  &  Habitatoribus  ipforum. 

Francischinus  de  Carreto  Filius  quondam  Domini 
Conradi  cï  Marchionibus  SaonE  pro  fe,  fuis  Filiis, 
Caftris,  Villis,  Terris,  Locis,  Caftellanis,  &  Homi- 
nibus fuis ,  &  Habitatoribus  ipforum. 

Dominus  Luchcxius  de  Spinolis  de  Luchulo, Spine- 
ta Spinola  de  Luchulo,  Antonius  de  Spinolis  de  Lu- 
chulo pro  fe,  Filiis  fuis  ,  Caftris,  Terris,  Villis,  & 
Locis,  ac  pro  Caftellanis,  &  Hominibus  fuis  ,  &  Ha- 
bitatoribus ipforum. 

Domina  Violant,  &  Benediflus  de  Auria  pro  fe,  & 
Filiis  fuis, Caftris, Terris,  Villis,  &  Locis  ut  fuprà. 

Dominus  Antonius  de  Ticionibus  pro  fe,  Filiis  fuis, 
Terra  Crefentini,  &  pro  aliis  Caftris,  Terris,  Villis, 
&  Locis  fuis,  Caftellanis,  &  Hominibus  fuis  j  &  Habi- 
tatoribus ipforum. 

Dominus  Ubertinus  de  Lando  pro  fe,  I-iliis  fuis,& 
pro  Caftris,  Terris,  ViUis,  &  Locis,  fuis  Caftellanis, 
&  Hominibus  fuis,  &  Habitatoribus  ipforum. 

Dominus  Johannes  de  Saluciis  Marchio  Cravefanœ, 
Vallis  Roiia:  pro  fe  ,fuis  Filiis, &  diiïlis  Caftris,  Terris, 
Villis,  &  Locis,  ac  Caftellanis,  &  Hoiniuibus  fuis,& 
Habitatoribus  ipforum. 


Symoninus  de  Brayda.&  Frater  pro  fe,&  Filiis  fuis, 
Caftris, Terris,  Villis, &  Locis, Caftellanis, &  Homini- 
bus fuis,  &  Habitatoribus  ipforum. 

Antonius,  Dominicus,  6c  Jacobus  Fratres  de  Rota- 
riis  pro  fe,  &  eorum  Fratribus,  Filiis,  &  Confortibus, 
nec  non  pro  omnibus  Caftris,  Terris,  Villis, &  Locis, 
Caftellanis,  Hominibus,  Terrigenis,  &  Incolis  fuis, 
ac  Habitatoribus  ipforum. 

Faronus  Rotarius  Filius  quondam  Domini  Spinetse, 
Thomas  Rotarius  ejus  Frater,  Livor  Filius  quondam, 
&  Hires  Domini  Bernard!  Rotarii,  Antonius,  &  Ay- 
monetus  pro  fe,  &  eorum  Fratribus,  Filiis,  &  Con- 
fortibus, nec  non  pro  omnibus  Caftris,  Terris,  Vil- 
lis, &  Locis,  Caftellanis,  Hominibus,  Terrigenis,  & 
Incolis  fuis,  ac  Habitatoribus  ipforum. 

Dominus  Pctrus  Gutuarius,  Dominus  Antonius  Gu- 
tuarius  ,  Bernabos  Gutuarius,  &  omnes  Nobiles  de 
Gutuariis  de  Caftello  ,  &  de  Rifranchorio  pro  fe  ipfis, 
&  Filiis  fuis,  Caftris,  Terris,  Villis,  &  Locis,  Cas- 
tellaiiis,&  Hominibus  fuis.ac  Habitatoribus  ipforum. 

Aymo  de  Ticineto omnes  Nobiles  de  Frafla- 

neto omnes  Nobiles  ex  Comitibus  Cabaliacs  pro 

fe  ipfis,  fuis  Filiis,  Caftris,  Terris,  Villis,  &  Locis, 
Caftellanis,  &  Hominibus,  &  Habitatoribus  ipforum. 
Omnes  Nobiles  de  Maglano  pro  fe,  &  fuis  ut  fuprà. 
Dominus  Manfreonus  de  Faletis  pro  fe  &  fuis  ut  fuprà. 
Dominus  Jacobus  Marchio  Cevs  pro  fe,  Filiis  fnis,& 
pro  Caftris,  Terris,  Villis,  &  Locis  fuis,  ac  pro  omnibus 
fuis  Caftellanis.  Habitatoribus,  Terrigenis,  &  Incolis  fuo- 
rum Caftrorum,  Terrarum,  Villarum,  &  Locorum,  vide- 
licet pro  fuâ  duodecimâ  parte  Caftri,  &  VillaeCevs,  me- 
dietateCaftri,(5c  Villa:  Lefegni,medietate  Caftri,  êcVill» 
Montisgroffi,  Caftri,  &  Villa  Stanegli,  Villœ  Lifii, 
medietate Caftri,  &  VillœPauparati,quartse  partis  Rochs 
Ziglerii,duodecimx  partis  Caftri,  &  Vills  Baftitœ,&  fext» 
partis  Caftri,  &  Villa;  Clufs,ac  omnium,  &  fingulorum 
fuorum  Hominum  diâorum  Locorum, &  Caftrorum. 

Dominus  Chriftoforus,  &  Jacobus  ex  Marchionibus 
CevEE  pro  fe,  Filiis  fuis,  &  pro  omnibus  Caftris,  Ter- 
ris, Villis,  &  Locis,  ac  pro  omnibus  Caftellanis,  Ha- 
bitatoribus, Terrigenis,  &  Incolis  diâorum  omnium 
Caftrorum  fuorum, Terrarum,  Villarum, &  Locorum, 
Thomas ,  &  Torellus  de  Turre  ex  Marchionibus  de 
Carreto  pro  fe,  &  Filiis  fuis,  &  pro  Caftris,  Terris, 
Villis,  &  Locis  fuis,  fcilicet  Tiirris,  &  Bergulii,  ac 
pro  omnibus  fuis  Caftellanis,  Habitatoribus,  Terrige- 
nis ,  &  Incolis  diâorum  fuorum  Caftrorum ,  Terrarum, 
Villarum,  &  Locorum. 

Francischinus  Britonus  pro  fe,  &  Caftro  Vad  Ec- 
clefiaj,  &  polfeffionibus,  &  Hominibus  diâi  Loci. 

Guidetus,&  Abbellonius  de  Malabaylis,  LuyfiusMa- 
labay la, Jacobus  &.  Franciscus  de  Malabaylis  pro  fe,  & 
Filiis  fuis,  Caftris,Terris,Villis,  &  Locis  fuis,  ac  pro  Cas- 
tellanis,  &  Hominibus  fuis,&  Habitatoribus  ipforum. 
Abbas  Monafterii  Fruâuarienfis ,  &  Monaci  pro  fe, 
&  Eccleiiâ  diâi  Monafterii,  Caftris,  Terris,  Villis, 
&  Locis  fuis ,  &  pro  Caftellanis ,  &  Hominibus  fuis ,  &' 
Habitatoribus  ipforum. 

Omnes  Nobiles  de  Ysnardis  pro  fe,  &  Filiis  fuis, 
Caftris,  Terris,  Villis,  &  Locis  fuis,  Caftellanis,  & 
Hominibus  fuis,  &  Habitatoribus  ipforum. 

Berrardonus  ,&  omnes  alii  N obiles  de  Solario  pro  fe,& 
Filiis  fuis.  &  pro  Caftris,  Terris,  Villis  ,&  Locis,  Caftel- 
lanis, &  Hominibus  fuis.  &  Habitatoribus  ipforum. 
Omnes  Nobiles  de  PcUetis  pro  fe,  &  fuis  ut  fuprà. 
Omnes  Nobiles,  &  Condomiiii  Plans  pro  fe,&  fuis 
ut  fuprà. 

Zarlonus  Sibonengi  ,  &  alii  Confortes  Condomin.i 
dicli  Loci  pro  fe,  &  fuis  ut  fuprà. 

Ruffinetus  de  Troya  pro  fe,  &  fuis  ut  fuprà. 
Johannonus  Scarampus  ,  Frater,  &Nepotes,  Ma- 
theus, &  Antonius  Fratres  de  Scarampis,  (ilaxius,  & 
Gotofredus  Fratres,  Tomenus  ,  Jacomacius,  Geor- 
gius ,  &  Bernardus  ejus  Frater  de  Scarampis  pro  fe,  & 
fuis  Filiis,  &  Caftris,  Terris,  Villis,  &  Locis  ut  fuprà. 

Bernabos,  &  alii  Nobiles  de  Sanâo  Alexio  pro  fe, 
&  fuis  Filiis ,  Caftris ,  Terris,  Villis,  &  Locis  ut  fuprà. 

Omnes  Nobiles  de  Riciis  pro  fe,  &  Filiis  fuis,  & 
pro  Caftris,  Villis,  Terris,  &  Locis  ut  fuprà. 

Omnes  Nobiles  Rocheta;  Tanagri  pro  fe,  &  Filiis 
fuis  ut  fuprà. 

Jacobus,  &  Tadeus  de  Garretis,  Georgius  Garretus 
pro  fe,  &  Filiis  fuis  ut  fuprà. 

Thomas  Afinarius,  &  Frater  Filii  quondam  Domini 
Raxonii,  Thomas  Afinarius  de  Duxino,  &  Confortes 
Duxîni  pro  fe,  &  Filiis  fuis,  Fratribus,  Nepotibus, 
Caftris,  Terris,  Villis,  &  Locis  ut  fuprà. 

Domina    Lezadra  Ùxor  quondam   Domini   Ame- 

dei   Rotarii,   &   Filii  ejus  pro   fe  ,    &   diâis   Filiis, 
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AKVn  Cafhis  ,  Terris,    Villis  ,    &    Locis    fuis    ut    fuprà. 
Omnes  Nobiles  ,    &  Coiidomini  lVlontafi£e  pro  le, 


'3' 


&  Filiis  fuis, Cadris, Terris,  Villis,  &  Locis  uc  lupra, 
Gabriel  Falidus,   &  Filius,  Ricardus,   &  Henricus 
de  Palidis  pro  lej  &  Filiis  fais,  Caftris,  Terris,  Vil- 
lis, &  Locis  ut  fupra. 

Jacobus  Bergognonus  ex  Condominis  Caflri  Sulbrici 
pro  te,  &  fuis  uc  fupra. 

Petrus  de  Graxellis,  &  Frater  ex  Condominis  Cas- 
trorum,  Septimarum,  &  Vialis  pro  fe,  &  F'iliis  fuis , 
&  diffis  Callris,  &  Locis  ut  fupra. 

Petrus  Cachayranus  pro  Caftro  Covazoli ,  &  pro  fe , 
&  Filiis  fuis,  &  aliis  Locis  ut  fupra. 

Guilliclmus  ,  &  Antonius  Fratres  ,  Francischus  , 
Guillielmus,  &  Fratres,  &  Confanguinei  ex  Condo- 
minis Caftri  Ciglerii  pro  fe  fe,  &  Filiis  fuis,  ut  fupra. 
Quos  omnes  ,  &  fingulos  prsfatus  Jlluftris  Do- 
minus  Cornes  Virtutum  dat,  ponit,  &  nominat  pro  fe, 
&  Confortibus  ipforum  pro  Subditis  pro  omnibus  Cas- 
tris  ,  Locis,  Feudis,  &  Hominibus,  qus  teneur  in 
Feudum  ab  ipfo  Domino  Comité;  pro  aliis  verô  Lo- 
cis, Caftris,  Terris,  &  Hominibus,  quœ  non  funt  de 
Feudo  diéli  Domini  Comitis  dat  ,  &  nominat  ipfos 
omnes ,  &  fingulos  pro  Adhœrentibus,&  Sequacibus  fuis. 
Infrafcripti  verô  funt  Adhérentes,  CoHigati,  &  Se- 
quaces  Illuftris  Principis  Domini  Marcliionis  Montis- 
ferrati  &c. 

AdhiEteutes  verô,  quos  prœfatus  Dominus  Marchio 
nominat,  &  dat  in  fcriptis  cum  omnibus  Caftris,  Lo- 
cis, Terris,  Villis,  ValTallis,  &  Hominibus  fuis,  & 
qui,  &  quœ  nunc  tenentur,  &  poffidentur  per  ipfos,  & 
quemlibet  ipforum  funt  hii. 

Primo  lUuftris  Dominus  Marchio  Saluciarum,  Bur- 
gus,  &  Locus  Cunei  cum  diftriâu ,  qui  tenetur  perLo- 
cum  Cunei. 

Nobiles  Franciscus,  &  Fraylonus  de  Bolleris  cum 
Locis,  Terris,  &  Hominibus  fuis. 

Nicolaus  de  Urbc  veteri,  &  Locus  Cerveriarum. 
Egtegii  Domini  Marchiones  de  Ceva. 
Egrcgii  Dominus  Manuel ,    &  Nepotes  de  Carreto 
de  Finario. 

Egregius  Dominus  Bonifacius  de  Carreto. 
Egregius  Manfredus  de  Carreto. 
Egregius  Manfredus  Marchio  de  Bufcha. 
Nobiles  Jacobus,  Tethe,  &  Gifa  de  Carreto. 
Nobiles  Manfredus,  &  Bertholomeus  de  Pontibus. 
Egregii  Marchiones  de  Ponzono. 
Egregius  Ysnardus  Marchio  Malaspinx. 
Reverendus  Dominus  Episcopus  Aquenfis,  &  Loca 
Episcopatus  Aquenlis. 
Egregii  Domini  Marchiones  Incifœ. 
Egregius  Antonius  Turchus ,  Filii ,  &  Nepotes. 
Nobiles  Antoniuus ,  Godinus  ,  Bertholomeus  ,  & 
Jacobus  Fratres  de  Friugo. 
Johannes ,  Petrinus ,  &  Fratres  de  Turchis. 
Nobilis  Manuel  Afinarius. 

Nobiles  Antonius,  &  Filii,  Franciscus,  &  Loyfîus 
de  Afmariis. 

Nobiles  Johannes,  Petrinus,  &  Guillielmus  de  Afi- 
nariis  de  Cafascho. 
Nobilis  Bonifacius  Rotarius. 
Nobilis  Georgius  Rabia. 
Nobiles  de  Garretis  de  Ferreriis. 
Froylinus  Guarleta  Legum  Doâor. 
Leoninus  Deatus,  &  tjxor. 
Johannes  Deatus. 
Nobilis  Cathelina  de  Chacharanis. 
Caftrum,  Portus,  &  Locus  Motani. 
Nobiles  Domini  de  Azellio. 
Nobilis  Johannardus  de  Incifa  cum  Loco  Cervi. 
Nobiles  Aymonetus ,  &  Frater ,  &  Nepotes  de  Ro- 
tariis  de,  &  cum  Loco  Gaureno. 
Heftor  Rotarius. 

nu  de  Scarampis  pro  Feudis,  quœ  tenent. 
lUi  de  Chatena  pro  Loco  Rochetas  Pellafera. 
Domini  de  Saluciis  de  Doliano  de  Ctavexana. 
Domini  de  Tonengo, 

Dominus  Galeaz ,  &  Fratres  de  Lanzaugiis  cum  Lo- 
co Caltri  novi  de  Caxinis. 

Quos  omnes,  &  fingulos  dat,  ponit,  &  nominat  pro 
Subditis  pro  omnibus  Caftris,  Locis,  Feudis,  &  Ho- 
minibus ,  qu3î  tenent  in  Feudum  ab  ipfo  Domino  Mar- 
chione,  &  Marchionatu;  pro  aliis  verô  Locis,  Caftris, 
Terris,  &  Hominibus,  qure  non  funt  de  Feudo  difli 
Domini  Marchionis  ,  ipfos  omnes,  &  fingulos  dat, 
&  nominat  pro  Adha;rentibus,  &  Sequacibus. 

Item  quod  procefius  ,  condempnationes ,  confisca- 
tiones,  &  banna  fatli,  lata;,  &  lata,  &  data  ex  caufa 
crimiiium  cominiflorum  in  Loco ,  &  poflè  San£li  Da- 


miani  tempore  quo  di6tus  Locus  fuit  obediens  Domîno  AnNO 
Marchioni ,  &  Prccdecclforibus  fuis  pcr  Illultrem  Do- 
minum  Comitcm  Virtutum  &c.  ,  vcl  cjus  Officiales,  130I* 
&  alios  quoscumque  ,  qui  prxfucrint  in  Civitate  Ait 
usque  in  prcfentem  diem  contra  quoscumque  homines, 
&  perfonas  de  Sanfto  Damiano ,  &  Habitatores  ipfius, 
&  alios  quoscumque  usque  in  pra;featem  diem  fint  calfi , 
calfa;,  &  caJla  ,  &  pro  canzcUatis  .aboliiis,  &  annulhitis 
habcantur,  &  elfe  intclligantur  ipfo  jure,  &  ipfo  faâo. 
Item  quod  prxfatus  lUuftris  Dominus  Marchio  nec 
non  Colligati,  Adhxrentcs,aut  Subditi  fui  non  poffint, 
feu  debeant  in  Territorio  Aftenfi  exigere  aliquadatia, 
pedagia,  vel  gabellas,  nifi  pro  ut,  &  ficut  esigebant 
antè  initium  Guerrarum  fuprafcriptarum  ;  &  verfa  vice 
prxfatus  lUuftris  Dominus  Cornes  Virtutum  ,  &  fui 
CoUigati ,  Adhsrentes  ,  aut  Subditi  non  poffint,  feu 
debeant  in  Aft,  feu  Territorio  Aftenfi  exigere  aliqui 
datia,  pedagia,  vel  gabellas,  nifi  pro  ut,  &  ficut  exi- 
gebantur  antè  initium  Guerrarum  fuprafcriptarum. 

Item  quod  de  controverfiis ,  quxftionibus,  &  debatis 
vigentibus,  feu  qua  vigere  poflunt  inter  Kugerium  Ca- 
nem,  fwe  Jacobinam  ejus  Uxorem,  ac  Matrcm  didls 
Jacobina;  ex  una  parte,  &  Antonium,  Ludovichum  , 
&  Francifchum  de  Afinariis  ex  altéra  ,  debeat  diélus 
Dominus  Marchio, five  ejus  Confilium  cognofcere,  & 
definire  fummarie,  fimpliciter,  &  de  piano,  fine  ftre- 
pitu,  &  figura  judicii,  cavillationibus  ceffantibus  qui- 
buscumque,  &  tali  definitioni,  &  dcterminationi  ftari, 
&  pareri  debeat,  quacumque  appellatione,  &  contra- 
diâione  celfante,  cui  fi  non  parebitur,  vel  fi  aliquis 
pr!Bdi£lorum  non  confenferit,  &  bailiam  non  dederit 
de  cognitione  prœdicla,  liceat  Dominis  antediflis ,  & 
cuilibet  ipforum  procedere  contra  non  parentem  de  Ju- 
re, &  de  faâo,  pro  ut  ipfis,  vel  alteri  ipforum  vide- 
bitur,  &  placebit. 

Item  quia  parum  prodefTet  convencîones  inire,  nifi 
eflent  qui  ipfas  exequerentur,  teneantur  di£li  Domini 
infra  dies  triginta  proximos  venientes  eligere,  &  nomi- 
nare  bona  fide  duos  bonos,  notabiles,  &  expertos  Vi- 
ros  pro  qualibet  Parte  Confervatores ,  &  pro  Conferva- 
toribus  hujus  Pacis,  &  contentorum  in  ea,qui,  vel  duo 
ex  eis,unus  videlicet  pro  qualibet  Parte,  fuper  omnibus,  . 
&  fingulis  pertinentibus  ad  obfervationem  prsfentis  Pa- 
cis ,  plenariam  habeant  poteftatem  audiendi,  citandi, 
cognofcendi ,  &  etiam  exequendi. 

Item  quod  pra;fatus  Dominus  Marchio  curabit,  & 
faciet  fideliter,  &  bona  fide  pofle  fuo,  quod  Illuftris 
Dominus  Guillielmus  de  Monteferrato  Frater  diSi 
Domini  Marchionis  infra  unum  menfem  proximè  futu- 
rum  ratificabit,  approbabit,  &  amologabit  prsfentem 
Pacem,  &  omnia,  &  fingula  contenta  in  Inftrumento 
praîfentis  Pacis ,  &  quod  infra  diftum  terminum  in  ma- 
nibus  publicas  perfonae  recipientis ,  &  ftipulantis  vice , 
&  nomine  diâi  Illuftris  Domini  Domini  Comitis  Virtu- 
tum &c.,  &  omnium  aliorum,  quorum  intereft,  feu 
interelfe  poterit  quommodolibet  in  futurum,  folempni 
ftipulatione  promittet ,  &  jurabit  folempniter  omnia, 
&  fingula  prxdiâa  attcndere  perpétua ,  firmiter ,  &  ob- 
fervare,  &  non  contravenire,  feu  contrafacere  per  fe, 
vel  per  alium.aliqua  ratione,vel  caufa,  quxdici,  vel 
excogitari  poffit;  In  cafu  verô,  quo  prœfatus Dominus 
Guillielmus  non  ratificaverit,  promiferit,  &  juraverit 
ut  fupra,  infra  unum  menfem  ut  fupra,  prœfentem  Pa- 
cem, &  contenta  in  ipfa,  fit  ipfo  jureexclufusabomni 
beneficio  prœfentis  Pacis  ;  &  ii  ratificaverit  ut  fupra, 
teneatur  infra  quindecim  dies  poft  diâum  menfem  mit- 
tere  per  Inftrumentum  diclam  Ratificationem  Domino 
Comiti  Virtutum  &c. 

Item  quod  infrafcripti  omnes ,   &  finguli  de  Sanflo 
Salvatore  non  poffint  ullo modo venire,  ftare,  velmo- 
rari  ad  Terras,   &  in  Terris  Sanâi  Salvatoris,  &  Cas- 
telleti,   nec  ad  Territorium,  nec  in  Territorio  difta: 
Terr«  Sanôi  Salvatoris,   &  Caftelleti.    Poffint  tamen 
laborari,  &  coli  facere  Terras,  &  polfeffiones  fuas,  & 
godias  percipere  terrarum,  poiTeffionum,  &  bonorum 
fuorum,  &  de  ipfis  godiis  facere  quicquid  eis  placue- 
rit,  ipfis  folventibus  pro  diâis  polfeflionibus ,  &  bonis 
juxta  dispofitionem  Capituli  duodecimi  prxfeutis Pacis., 
quod  incipit  :  Item  quod  pojfeffiones  (jfc. 
Nomina  quorum  funt  hccc  videlicet. 
Mafeus  Merlus,  &  Filii. 
Ghionus  Merlus,  Filius,  &  ejus  Nepos. 
Johannes  Merlus  Rabella:. 

Andréas  Merlus,  ">  „„^„^,.^  n-  j- 
r^  .,,.  ,  y/i  ,  >  quonaam  Girardi. 
Guillielmus  Merlus,  ;   ^ 

Michellonus  Merlus  Rabells. 

Rabellinus  Merlus. 

Conradus  Merlus  Jacobi,  &  Filius. 

Johannes  Merlus  Jacobi. 

Ac- 
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Accatus  Merlus  Jacobi- 
Johaiiiies  Blanchus,  &  Filius. 
Dotninicus  Blanchus,  &  Filius. 
Ferrerius  Merlus,  &  Nepos. 
Antonius  Merlus  Georgii. 
Raynerius  Merlus  Georgii. 
Dominicus  Merlus  Rayiieriî. 
Anferinus  Merlus  Raynerii. 
Bonifacius  Papievexius. 
Vixiiius  Papievexius,  &  Filius. 
Andréas  Papievexius ,  &  Filji. 
Berreta  Papievexius ,  &  Fihi. 
Imerichus  Papievexius. 
Bonus  Johannes  Papievexius. 
Stefanus  Tefta,  &  Filii. 
Johannes  Tefta. 
Guillielmus  Tefta,  &  Filii. 
Jacobus  Tefta. 

F^ancifchus  de  Monterucio,  \  pQj; 
Thomas  de  Monterucio,        j 
Michael  Rizius ,  &  Filii. 
Bertramus  Rizius. 
Guillielmus  Rizius. 
Matheus  Rizius. 
Bertholinus  Rizius. 
Antonius  Rizius ,  &  Filii. 
Gabrius  Gorgnardus,  &  Fratres. 
Antonius  Gorgnardus  diftus  Cantorinus. 
Poflunt  eflTe  in  numéro  quatraginta. 
Ceteri  verô  forenfiti  de  tianâoSalvatore,!]  qui  repe- 
rirentur,  poffinttutè,  libéré,  &  impunèvenireaddiéla 
Territoria,  &  indc  redire,  colère  per  fe,  velperalium 
&  utifrui  polîeffionibus  eorum,  dum  tamen  nonintrent 
in  àiâis  Terris,  vel  aliqua  earum. 

Item  quod  de  poireffionibus,  &  bonis  forenfitorum 
de  Vigueria,  &  Garlafcho,  ac  de  fru6libus,  &  pro- 
ventibus  earum  fiât,  pro  ut  ambo  Domini  infimul  dis- 
ponent,  &  concordabunt. 

Item  quia  parum  proddTet  convenciones  inire,  nili 
eflent,  qui  ipfas  exequerentur,  teneantur  diâi  Domini 
infra  dies  triginta  proximè  venturos  eligere,  &  nomina- 
le bona  fide  duos  bonos,  notabiles,  &  expertos  Vires 
pro  qualibet  Parte  Conferv.itores ,  &  pro  Confervatori- 
bus  hujus  Facis,  &  contentorum  in  ea,  qui,  vel  duo 
ex  eis,unus  videlicet  pro  qualibet  Parte,  fuper  omnibus, 
&  lingulis  pertinentibus  ad  obfervationem  prœfentis  Pa- 
cis,   plenariam  habeant  poteftatem  audiendi,   citandi, 
cognofcendi,   &  etiam  exequendi,  ac  attentata,  fi  qua 
fièrent,   contra  Pacem,   quod  abiit,   in  ftatum  prifti- 
num,  &  debitum  reponendi  bona  fide,  &  fine  fraude, 
&  omnia  prœdiâa  poffint  fummariè ,  fimpliciter,  &  de 
piano,  fine  ftrepitu,  &  figura  judicii,  etiam  fola  veri- 
tate  fa£li  infpefla,  qui  Confervatores  teneantur,  &de- 
beaur  acceptare,  &  limul  convenire,  vel  faltemduoex 
ipfis,  unus  videlicet  pro  qualibet  Parte,  in  Loco  com- 
muni,  quocienscumque  per  alterutram ParcîumprEdic- 
tarum,  leu  per  aliqueni  ex  Dominis  antediûis  princi- 
palicer  contrahentibus,  vel  ipforum  Procuratore  legip- 
timum  habente  mandatum  fuerint  requifiti,  &  dièli  fie 
nominati,  &  electi  ut  iupra  teneantur,  & debeant  quili- 
bet  iplbrum  prima  vice,  qua  fimulconvenerint,  inma- 
nibus  publici  Notarii,   videlicet  quilibet  ipforum  jurare 
ad  Sanfla  Dei  Evangelia,   quod  officium,  &  incum- 
bentia  oiBcio  antediôto  cognofcet,   difiniet,   &  deter- 
minabit  pure,  fimpliciter,  &  bona  fide,  &  à  Sententiis 
per  ipfos  Confervatores  latis,   feu  à  determinationibus 
per  ipfos ,   vel  duos  ex  eis ,  unum  pro  qualibet  Parte , 
faflis  non  poffit  appellari,  proclamari,  vel  iiulla,  feu 
iniqua  dici  quoquo  modo,  immo  debeant  inviolabiliter 
obfervari,   &  exécution!  mandari  ;   &  fi  aliquis  ex  fie 
elecStis ,  vel  nominatis  Confervatoribus  non  acceptaret , 
feu  acceptarent ,  &  fequi  non  pofiTet ,  quia  forte  impe- 
diretur  ,   vel  moriretur  ,   loco  illius  non  acceptantis  , 
impediti,  vel  mortui  alium  eligere  teneatur  is,  de  cu- 
jus  parte  fie  deficiens  fuerit;  &  fi  contingeret,  quod 
abfit,  ex  Colligatis,  vel  Adh£erentibus,feu  Subditis  al- 
tcrius  Partis  aliquid  contra  prsefentem  Pacem  commit- 
tere,  vel  inferre  in  dampnum,  vel  prœjudiciumalterius 
Partis,  vel  alicujus  ex  Parte  alterius,   quod  ad  inftan- 
tiam,   &  requifitionem  Partis  Icefœ,   feuejiis,   qui  Is- 
fus  cflet,  teneantur  dicU  Confervatores,  vel  duo  ex  ip- 
fis, unus  pro  qualibet  Parte,  ad  invicem  convenire,  & 
infra  fpatium  «nius  menfis  à  die  quo  fimul  convcncrint 
de  di£to  dampno,  feu  injuria  cognofcere,  &  decidere; 


prffidiâum,  juxta  mandatum  prxdiflorum,  tune  &  in-  A  xjvr, 
clufus  remaneat,  qui  fie  contrafecerit,  &  emendaverit  ■'^'^^O 


ut  fupra;  fi  verô  dampnum,  vel  injuria  contra  formam  i 
prsfentis  Facis  illatum,  feu  illata  per  emendam  refar- 
ciri  non  poffet ,  vel  poflît,  &  dampnum,  feu  inju- 
riam  inferens  juxta  mandatum  diétorum  Conferva- 
torum  refarcirc  ,  vel  emendare  noluerit ,  vel  in  non 
respondendo  ,  &  non  fatisfaciendo  contumax  fuerit , 
&  in  contumacia  perfeveraverit  per  duos  menfes ,  tune 
omnis,  qui  intulerit,  vel  contumax  fuerit  ut  fupra,  iji- 
telligatur  efle,  &  fit  extra  Pacem,  &  gaudere  non  de- 
beat  beneficio  hujus  Pacis,  &  impunè  olFendi  poflît;  & 
nihilominus  debeat,  &  teneatur  ille  ex  Dominis  princi- 
paliter  contrahentibus,  ex  eujus  parte  fuerit  diélus  eon- 
trafadlor  Pacis ,  ad  requifitionem  diflorum  Conferva- 
torum,  vel  majoris  partis  ipforum,  &  etiam  ad  requifi- 
tionem illius  Domini,  de  cujus  parte  fuerit  diclus  \x- 
fus,  feu  injuriam  paflus,  toto  polTe  auxilium,  confi- 
lium,  &  favorem  prœftare  Confervatoribus  pridiflis 
vel  Parti  lœfœ,  feu  ipfi  lœfo,  vel  injuriam  palFo,  quo 
usque  diftus  lœfus,  feu  injuriam  paiTus  fatisfaélionem 
debitam  confecutus  fuerit  cum  dampnis ,  &  interelTe  ■ 
&  etiam  jurare  debeat,  &  teneatur,  &  quo  usque  ad 
debitam  damnationem  realem,  &  perfonalem  deven- 
tum  fuerit  contra  taies,  &  etiam  teneatur,  &  debeat 
taies  contumaces ,  feu  inobedientes  reputare  pro  inimi- 
cis,  &  ipfis  fie  facientibus,  &  adimplentibus,  ut  in  hoc 
Capitulo  continetur,  non  iiitelligatur,  nec  fit  diétaPax 
rupta,  immo  omnia  alia  contenta  in  prxfenti  Pace  de- 
beant obfervari,  &  executioni  mandari. 

Item  fi  eontingat,  quod  Deus  avertat,  fieri  per  ali- 
quem  ex  Subditis,  Adh^crentibus,  Colligatis,  &  Se- 
quacibus  diôorum  Dominorum ,  vel  alicujus  eorum 
contra  Pacem  prîcfentem,  &  contenta  in  ea,  vel  aliquod 
ipforum ,  quod  propterea  non  infringatur  ipfa  Fax ,  fed 
femper  ,  &  in  perpetuum  rata  remaneat.  Teneantur 
tamen  didti  Domini,  &  quilibet  ipforum  punire  contra- 
facientem,  ipfumque  compellere  ad  debitam  reftitutio- 
nem,  &  emendam  dampnorum,  pro  ut  Domini  Con- 
fervatores Pacis  duxerint  ordinandum  ,  &  fecundum 
formam  Capituli  de  ipfis  Confervatoribus  mentionem 
facientis. 

Item  quod  omnk  verba,  &  omnia  contenta,  &  nar» 
rata  in  prxfenti  Contraélu,  &  ejus  Capitulis  intelligan- 
tur,  &  intelligi  debeant,  &  interpretari  fimpliciter,  & 
bona  fide,  &  fi  aliqua  dubietas  oriretur  fuper  prsmiflîs 
vel  occafione  prxmiflx)rum,  decidi  debeat,  eognofci, 
&  determinari  per  Confervatores  Pacis, feu  duos  ex  ip- 
fis, unum  videlicet  pro  qualibet  Parte,  ratis  tamen  ma- 
nentîbus  omnibus,  &  fingulis  eontentis  in  Capitulo  po- 
teftatis  Confervatorum  pr^fentis  Pacis. 

Que  omnia,  &  fingula  diâœ Partes,  videlicet  Illus- 
uis  Princeps,  &  Dominus  Dominus  Johannes  Galeaz 
Vicecpmes  Cornes  Virtutum  Mediolani  &e.  Imperialis 
Vicarius  Generalis,  pro  fe,  &  fuis  Hsredibus,  &  Suc- 
cefforibus,  ac  Colligatis,  Subditis,  Adh^rentibus,  & 
Sequacibus  quibuscumque,  &  ipforum  nomine  pro,  & 
ex  una  parte,  &  diétus  lUuftris  Princeps,  &  Dominus 
Dominus  Theodorus  Marchio  Montisfcrrati  pro  fe ,  & 
nomine,  &  vice  diûi  Illuftris  Domini  Guillielmi  Fra- 
trisfui,  ac  etiam  pro  fuis  Hseredibus,  àSuccelforibus, 
Colligatis,  Adhsîrentibus,  Vaft^allis,  Subditis,  &  Se- 
quacibus quibuscumque,  née  non  proLocis,  Terris, 
Fortiliciis  fuprafcriptis ,  &  eorum  nomine,  ex,  &  pro 
alia  parte,  fibi  ipfis  ad  invicem,  &viciflim,  ac  nobis 
Notariis  infrafcriptis  ut  perfonis  publicis  ftipulantibus , 
&  recipientibus,  vice,  &  nomine  omnium  ,  &  firigulo- 
rum  fuprafcriptorum ,  &  omnium  quorum  intereft,  in- 
tererit,  feu  interefi^e  poterit  in  futurum,  folempnitati» 
bus  omnibus  intervenientibus  tam  juris,  quam  fa61i,& 
folempnibus  ftipulationibus,  &  conventionibus  interve- 
nientibus promiferunt,  &  convenerunt  attendere,  ad- 
implere,  obfervare,  &  executioni  mandate  in  omni- 
bus, &  per  omnia,  &  in  perpetuum,  pro  ut  inprsfen- 
ti  Contraélu  ,  &  Inftrumento  continetur ,  &  fuperiùs 
fcripta  funt,  &  in  nullo  contra  facere,  vel  venire  quo- 
vis  modo,  aliqua  ratione,  vel  caufa,  fub  pœna  Flore- 
norum  viginti  quinque  millium  auri,  quam  poenam  ad 
invicem  folempniter  promiferunt  ,  qua;  pena  tociens 
committatur,  quociens  contrafaôum  fuerit,  vel  con- 
traventum;  Et  qus  pena  femel,  &  pluries  peti,  &  exi- 
gi  poffit,  rato  manente  prœfenti  Contraftu,  &  omni- 
bus, &  fingulis  in  eo  eontentis.  Pro  quibus  omnibus, 
&  fingulis  prxdiaa;  Partes  ad  invicem  obligaverunt  fc 


&  fi  reperierint  dampnum,  vel  injuriam  illatos  fuilfe  le,  &omnia,  &  fingula fua  bona  immobilia,pra:fenti3, 
contra  formam  prœfentis  Pacis,  &  per  emendam  refar-  &  futura  ;  &  ad  majorem  roboris  firmitatem,&  ut  prx- 
ciri  poffit,  mandare  debeat  illud  emcndari,  &  refarciri  difla  melius  valeant ,  &  efficaciorem,  &  irrcvocabilem 
per  illuin,  vel  illos,  ad  quos  fpeâabit  infra  unum  men-  effeiSum  fortiantur ,  juraverunt  prœdicli  Domini,  & 
fem;  &  fi  refarcita  fuerint,  &  emcndata  infra  tempus  I quilibet  ipforum  ad  Sandla  Dei  Evangelia  in  manibus 

nos- 


CORPS     DIPLOMATÎCLUE 


Avvn   notlrùra  Notariorum  infrafcriptorum ,  taflis  corporah- 
*^  ter  Sicrolandis  Scripturis  pr3;dii:ta  omnia,   &  fingula 

I  3  J)  1.  attendere,  &  obferviire  ut  fupra,  &  non  comrataccrç , 
■^  vel  venire  ut  fupra,  ratione  minoris  œtatis,  doli,  mali, 

nec  rationc  modicsc,  feu  enormis  lilionis,  nec  aîiqua 
quavis  ratione,  occalîone,  vel  caufa,  qu3  dici,  vel 
excogitari  poffit;  Renuptiantes  cum  lacramento  prx- 
d'ièto  prEdicta;  Fartes  ad  invicem,  &  vicilîîm  exceptio- 
ni  metus,  &  line  caufa,  vel  ex  injulla  caufa,  &excep- 
tionidoli,  mali,  gencrali,  vel  fpeciali,  &  cuilibet  alii 
exceptioni,qux  ipiis  contra  praidiâa  quovis  modocom- 
petit,  feu  competero  poffet.  De  quibus  omnibus,  & 
iingulis  prœfati  lUullres  Domini  Comcs  Virtutuin,  & 
Marchio  Montisfcrrati  prœceperunt  unum  ,  &  plura 
eiubdem  tenoris  publica  confie!  Inftrumenta  per  Anto- 
nium  de  Caftello  de  Ponîano  natum  Domini  Pétri 
Diocsfis  Vercellenlis ,  &  me  Pasquinum  Notanum 
infrafcriptum. 

ASum  in  Civitate  Papis  in  Caftro  magno_,  videhcet 
in  fala  nova  fuperiori  respiciente  plateam  iplius  Caftn, 
anno  à  Nativitate  Domini  N'olhi  Jefu  Chrifti  millefi- 
mo  trecentelîmo  o£tuagefimo  fecundo,  die  Jovis  fexto 
decimo  menfis  Januarii,  quinta  Indiélione,  hora  vige- 
fimatcrtia.  Prcefentibus  fpeflabilibus  Militibus  Domi- 
nis  Manfredo  Marchione  Saluciarum  ,  Eonifacio  de 
Chochonate  Comité  Kadicata;,ac  Egregiis,&  Sapienti- 
bus  Viris  Domino  Ottorino  de  IVlandeUo  Milite,  An- 
tonio de  PorrJs  ambobus  de  Mediolano  ,  Dominis 
Bertholameo  de  Placentinis  de  Parma,  Filippo  de  Ca- 
folis  de  Regio,  Rizardo  de  Villanis  de  Mediolano  Le- 
gum  Doftoribus,  Johanne  Daflardo  de  Monteferrato 
Milite,  Antonio  de  Corgnato,  &  Antonio  de  Gorrena 
Legum  Doâoribus  ,  nec  non  Nobilibus  Viris  Nico- 
lello  de  Cavagnolio,  Lanzia  de  Gabiano,  Jacobino  de 
Sanûo  StefFano,  &  Guillielmo  de  Grazano  diélo  Bo- 
geri  Domino  Salœ,  Teflibus  notis,  ad  pr^miffa  voca- 
tis  fpecialiter,  &  rogaris. 

Extrada  fiùt  pr^fens  Copia  à  Regiftro  iit/cripto  fnb 
Litteris  V.  V.  BernaboviS  Viacomitts  exiftente 
in  Regio  Archivio  Caftri  PorU  Jovis  Mediolaui  in  fapi- 
To  fcripto.  Dat.  Mediolcmi  die  trigefima  rnevfis  Oéio- 
Irris  anni  'l1\'^. 

Examinavit  JOANNES  FrAKCISCUS  SxRI- 
G  E  L  L I U  S  Regii  Archivii  Officialis. 

CXXL 

30.  Mars.  Bulla  Papie    U  r  b  a  n  i    VI.  quâ   W  e  n  c  e  s- 

L  A  u  M  Romanorum  Impcratorem  omnibus  Fœde- 
ribus  cum  Principibus  Schismalicii  £5?  Hareticis 
coniraBis  exfolvit  ,  omniaque  talia  Fœdcra  ipfs 
Jure  nulla  pronunciat.  Dat.  Roma  3 .  Kal.  Jprilis 
Jmioi-2,%1..  [Rymer,  Fœdenv,  Conven- 
tiones,  &c.  Tom.  VIL  pag.  35-2. j 

URdanus  Episcopus,  Servus  Servorum 
Dei,  ad  futuram  rei  memoriam. 

Inter  folicitudines  varias,  quibus  affiduè  premimiir, 
îlla  potiffuTiè  puUat  &  excitât  mentem  noftram,  utcir- 
ca  laluiem  Animarum  Chridi  fidelium  fclicitis  ftudiis 
intendamus,  &  ne  Fidèles  ipli ,  ex  confortio  &  parti- 
cipatione  Scismaticorum  feu  Hxreticorum,  labefaibari 
valeant,  adhibeamus  remédia  oportuna. 

Sanè  ad  nollrum  nupcr  pervenit  auditum,  quôdtàm, 
Cariffimus  in  Chrillo  Filius  nofter,  Wenccflaus  Roma- 
norum is"  Boher^iis  Rex  llluftris,  quàm  etiam,  clara; 
mémorise  ,  Carotiis  Ror/ianornrn  Impcrator  ,  &  iplius 
Régis  Genitor,  fimul  vel  fucceffivè,  nonnullas  Con- 
fœdcrationes ,  vel  Colligationes,  feu  Ligas,  &  Con- 
ventiones  cum  diverfis  Regibus,  Principibus,  Duci- 
bus,  Comitibus,  ac  Magnatibus ,  Nobilibus,  &  certis 
aliis',  inieruntfeu  fecerunt,  &  quôd  aliqui  ex  hujusmo- 
di  Regibus,  Principibus,  Ducibus,  Comitibus,  Mag- 
natibus, feu  Nobilibus ,  aut  aliis,  tune  erant feu polteà 
funt  cftefli  Scismatici  feu  Hsretici  manifefti  ,  &  ab 
Unitate  Sanflœ  Romana:  &  Univerfalis  Ecclefiîe  fepa- 
rati,  quamvis  per  Nos  aliàs  declarati  non  lint; 

Nos  igitur, 

Attendentes  quod  hujusmodi  Confœderationes  , 
Colligationes ,  &  Liga: ,  feu  Conventiones  (faaœ  cum 
hujusmodi  Ha:reticis  aut  Scîsmaticis,  poftquam  taies 
effecli  erant)  funt  temerariae  ,  illicitce  ,  &  ipfo  Jure 
nullse  (etii  forte,  ante  ipforum  lapfum  in  Scisma  feu 
Hserefim,  initE  feu  faïaœ  fuifiTent)  etiam  fi  forent  Jura- 
inento  vel  Fide  data  ficaiat»,  autConfixmatione  Apos- 


tolicâ  vel  quâcunqueFirmitatealiâ  roborat:B,  poftquam  AnNO 
taies  ,   ut  pra;mttlitur  ,   font  etierti ,  co  ipfo  làm  idem  o 

Rex  ,  quàm  alii,  qui  forlan  uni  cum  co  hujusmodi  ^3  • 
Confœderationes,  Colligationes,  &  Ligas,  feu  Con- 
ventiones cum  talibus  inicrunt  feu  fecerunt,  &  adquos 
hujusmodi  Confœderationes,  Colligationes,  Liga;,fcu 
Conventiones  quomodolibet  cxtendi  polïïint,  &  quo- 
rum interell  vel  intcreile  poterit  ,  ab  earum  obferva- 
tione  abfoluti  exiftunt ,  iilasque  ipfis  fervare  non  de- 
bent , 

Quinimo  ipfe  Rex  hujosmodi  Scismatîcos  &  Hsre- 
ticos,  ratione  Imperii,  ad  quod  Eleflus  &  per  Nos  ap- 
probatus  exiftit,  in  favorem  SanÛE  Romanx  ac  Uni- 
verfalis Ecclefias,  cujus  ell  Advocatus,  pro  poffe  per- 
fequi  tenetur,  quodque  omnis  Cominunio  cum  talibus 
Hïereticis  feu  Scismaticis  nimis  pcriculofa  exillit,  cum 
nulla  fit  prorfùs  nec  efle  debeat  participatio  lucis  ad 
tenebras,  aut  Chrifti  ad  l^elial, 

Etcupientes,  fuper  hiis,  Animarum  Saluti,  &  Ho- 
nori,  ac  Statui  ejusdem  Régis-  &  aliorum  quorum  in- 
tereft,  ut  prœfertur,  falubriter  providere,  ac  periculis 
&  fcandalis,  quœ  ipfis  exindè  provenire  poflent,  utili- 
ter  prEECavere, 

Eundem  Regem  &  omnes  alios,  quorum  intereft, 
vel  interefiîè  poterit  ,  Auiloritate  Apoftolica  ,  tcnore 
praifentium  ,  declaramus  fuiife  &  elfe  ab  earumdem 
Confœderationum,  CoUigationum ,  Ligarum  ,  &Con- 
ventionum  obfervatione  pcnitùs  abfolutos,  &  ad  earum 
obfervationem  aliquatenus  non  teneri,  iilasque,  qua- 
tenns  de  faâo  procellerunt ,  caflamus,  irritamus,  & 
nullius  efi^e  decernimus  firmitatis. 

Et  infuper,  cupicntes  Animarum  periculis  obvîare, 
tàm  eidemRegi,  quàm  etiam  omnibus  hujusmodi  aliis, 
quorum  intereft,  feu  intcreffe  potell,  teriore  prsfen- 
tium,  diftrrâiùs  inhibemus,  ne  Confœderationes,  Col- 
ligationes, Ligas,  aut  Conventiones  hujusmodi  aliqua- 
tenus obfervent ,  feu  ab  aliis  fervari  quomodolibet  per- 
mittant  : 

Decernentes  ex  nonc  îrritum  &  inane  quicquid  in 
contrarium,  a  quoquam,  quâvis  auSoritate,  fcientcr 
vel  ignorantcr ,  contigerit  actemptari. 

N'ulli  ergo  omninô  Hominum  liceat  hanc  paginam 
noftrœ  Declarationis,  Caflationis,  Irritationis,  inhibi- 
tronis-,  &  Conftitutionis  infringere,  vel  ei  aufu  temera- 
rio  contra  ire;  (iquis  autem  hbcattemptareprxfumpfe- 
rit ,  indignationem  Omnipotentis  Dei  ,  &  Beatorum 
Pétri  &  Pauli  Apoftolorum  ejus,  fe  noverit  incutfu- 
rum. 

Dat.  Roms  apud  Sanélnm  Petrum  m,  kal.  Aprilis 
Pontificatûs  noftri  anno  quarto. 

Sub  filis  fericis  flavi  rubeique  Coloris. 

De  Caria  T.  FrABj. 


CXXIÏ. 

2>ei'6ôitï)itn|i  ®raf  (î6i;r()arl)^  ton  '^Bûrtcinfecrg/  jtnts  p.  Avf. 
tix  t)ï(\)  ©cfdfcl;aîftcii  mit  Sein  Jëmcii/  (gant  2Bi(' 
lyAmi  uiît)  ©aiit  ©corgcii/  mit  Jipci-|og  JcpjjoIî)  ju 
l)cftctrcic()/  ml  bcn  gcnaiintcn  9\cic()é-totdftcit  tc^ 
25unt)eé  iii  &c(nva[)cti  /  i!)i'cii  iaiiScit  unïi  icutcn/ 
untgcmciitcmianl)  ju  ^ût  imî)  su  (Sciitac(>()cfcl)c()eu 
an  ï)Cï  necl^jtcn  9)îittn>pcl;  ttaclj  fccn  ()ei;ligcii  Ôftcr' 
tagc/  S)a  tmn  jalc  ton  Sljtifté  gcbiitt  i^Si. 
[JoH.  Fhil.  Datt,  Volumen  reium  Ger- 
mawicar.  novum  Libr.  I.  Cap.  VII.  pag.  4^.  §„ 
I .  Ex  Origimli  :  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce , 
qui  (e  trouve  aufli  dans  Lunig,  Teutfchcs 
Rcichs  Ajchiv.  Part.  Spécial.  Contin.  I.  Fort- 
fctzung  II.  Abthcil.  II.  pag.  23.] 

C'eft-à-dire  , 

Confédération  entre  Eberhard  Comte  de  ÎVir- 
temberg.,  (^  les  trois  Sociétés ,  f-ivoir  la  Léo- 
nine, celle  de  St.  Guillaume,  £3"  c^Jls 
5/.  George,  avec  Leopold  Duc  d'Au- 
triche ,  y  les  tailles  de  la  Confédération  de  S  u  a- 
u  E ,  pour  le  maintien  dt  lu  Paix,  (J  de  la  ira»' 


DU    DROIT    DES    GENS. 


16^ 


quUlilé  dMS  leurs  Terres ,  fj?  parmi  leurs  Sujets. 
Faite  le  Mecredi  après  Pâque  l'ait  1382. 

PfnSï  ©trti'c  (iHûatt  l'wi  "2Sti'Kin6eï3  tiitb  W)ic  &ic  ^mitt^ 
-"^  Icutl;  bci-  ©cfeâfcljiifft  mit  beu  iown  ju  tgcl)œnbcn/©ra= 
lic^cintid;  »on  SOÎontfoi'f/  S^cn  511  'îcitnang/  @tiivc  Ulritl) 
Don  SBiïKinbcïg/beg  yoraciwntcn  ©ïiwe  gbetljuït  ©un/  uub 
©ïdue  Sïibvicl)  l'on  Solct/  l'on  bet  S'jobeiijoli't  ;  imb  mit  bie 
Jjrtupttut  bel-  @cfcfffcl)iifft  mit  (gant  2BilI)eIm  ;  Uub  mt  bic 
Jjauptlut  bel-  ©cfclffdjflfft  mit  è'iiit  ©coi'ien/  iinb  «lirbicflev' 
rcn  SCiditet  tmb  S"«l)fe/  gcniiiinlitlicn/  in  bcnfciben  btj  ©efcfc 
ftl)rtften/  (ilf  rcir  cm  bcn  3\tmtm  uiib  Stcijifcn  scfcjscn  mib  bc^ 
Icgen  tu'n  /  l'on  bcm  itcfrtf  je  @i)eçr/)enl;ii[b  SCimé  iif  flcn  ©ttnp= 
burg/  unb  l'on  (gf rapma  l'oc  bem  ©cbii'ij  nf  gcn  SBafel  ;  unb  l'on 
«Bafcl  tcnl>ilb  SCtncé  «f  gen  «Sccaenêi^unbi'onSBKâcnêwtbcm 
©cbirg  iif  gen  a)liSncl;eit/nnb  l'on  aJluncljcn  3cn3ii3«'(î«tt/unb 
von  S'ngciprttt  gen  Tttct'jïcttcn  ;  unb  «on  •^ticl^tlettcngcnSegené- 
çittg/  unb  l'on  Scgcnëvurg  btfj  gen^mbctg/  unb  uon  "îiïm- 
betgbi3gen(ïga7  unb  uon  ggcï  big  gen  Soburg/  unb  l'on  ^o- 
tucgbisgenSiDinftiit/  unb  l'on  (gwmfiirtbif.gcnffl^tenbctg/ 
tmb  uon  ailiitcnbcrg  hit,  gen  Sjdibelbetg/unbuonSînibelbcvgwi' 
bet  gen  ©pci;t  m  brtg  Utfrtc;  bcfeniicn  unb  tun  funt  nttcn  ben/ 
bic  bifen  SBtief  (m|cl)cnt/  obet  I)6tent  Icfen;  umbe  b«f  /  i>a\  (Ait 
rcblicl)  unb  getert)t  ©ad)  gcfucbett  unb  gcjîei'rt't/  unb  ntt  uni'cb= 
Ii*unbungcted;t©iKl)mbcrgettucft  unb  be|1  buf  gcroenbetreec^ 
bcn/  bfltumb  unb  nudi/  bng  iitt  @oêl)ûfet/@«i|îlid)  iût/iSiU 
grnn/  .^ofliît/  5îofinanfd;rtô/  ianifaret/  ©etlfc/  SBitiven  iinb  "îBni' 
fen  gcfcl)itmc  U'ctben/  unb  bcjl  bng  bj  ©cmad)  bcliben;  @ol)ii5 
bon  ivit  une  gat  bctrttenlic!)/  mitgutem'Jutfcljen  unbKd;tct$8eî: 
fantnuëc/  urtbfunbctiid)/  ndd;  ii^ai  (illet  unfet  Svnt/  i^ttmx 
unb  ©cfctten/  bie  mit  brtjcmnl  bç  une  Ijettcn  /  ©ott  je  ioUl 
imé  unb  unfctn^rtnbcn  unb  ititcn/unb  gemnincm  ia\\\st  jcjtib 
imb  je  ©cmiidi/  mit  (iffen  unfctn  2îe(iin/  ©tetten  unb©dj!of= 
fen/  uub  mit  nUcn  unfetn  ®ienern/2>ûgtcn  unb  'JtmptKitcn/ ju 
bcn  Sil'Ctn  unb  SBifen  i)i^  %d\\o,m  Svomifdjen  3Cid)é  i&tetten/ 
SCcgcnéi.'urg/'Jtugépucg/ulin/  (Eoflen^/  gglingen/  Svutlingen/ 
9Coniiil/îBile/Ubet[ingen/iWcmmingen/58ibtad)/3Cai)cnë))utg/ 
iinbiTO  /  ©(int=@n[fen  /  q)|ii(tenborf /  Semptun  /  ^of bdten/  iùt= 
îttd'/2"|î"iit/  2B<iitgen/  SCotenbutg  uf  bec  îubct/giotbiingen/ 
©intf  elfpûljet  /  Sjiitt  /  ©miînb  /  Sjdilpt  un  /  SBimpfen  /  ©ieugen  / 
2Binépctg/SSop|tngen/7(uten/i8ud;otn/  2Bil  in  'îutgonj  unb 
sSudiom/  bie  in\  $8unb  mit  cinnnbet  I^nltent  in  ©wdben/  m 
einemîcil:  unb  jue  bem  S5od)gebDl)tn  5iît|ien/  unfermliebeii 
Saurai  J^ccêog  ieupolten/  ijcrfog  ju  ù^amà)!  je  ©tçt/  5e 
Sictnten/  xt  S.ta\)\\i  @mw  je  içrol/  aRrtïggtawc  je  'îcti'ië: 
imbjucilncnirtnben/  (glfitj/  SBtifgom/  ©untgôm/  'JCtgom/ 
"îutgôra/  ^utn'iill)en  unb  ©wnben/  unb  funbeclid)  ju  unb  mit 
bec  J^ct;fd;afît  je  s?o!)cnbecg  /  unb  ivng  nud;  bcnfelben  |mcn  iiin= 
bcn  unb  Sja-jfdjdtlten  jugel^otb/  eê  ften  ©trttt/  2)ôl1incn/  obci* 
©*Icf  /  bic  in  bcnfelben  (încn  innbcn  unb  StmlTen  Scïegcn 
■(iut/  unb  od;  ju  a\lm  (meu  Jnnbfuogtcn  /  Sjeitcn/  îKittct/ 
^ncd;tcn  unb  Sicnetn/  bie  bdti'm  gcfejjcn  unb  tBoI)nI)np 
fine/  «n  bem  (Uibecn  "Snit/  ic^  iviffcclid)  unb  tugentlid;  uec= 
frirft/  i'Cï)5f!id,it  unb  uccbunbcn/  md)  wctbinben  une  od;/ 
mit  (îtrtfff  biij  SSi'iefô  /  unb  unt  gutcn  îrurocn  unb  gcfiuocs 
lien  îCibcn  /  l;tnniîd;in  big  uf  bcn  -ûbtofîen  îng  /  je  aBt- 
tljenad'fcn/  t^n  nttetfdjietcfî  fumpc^  unb  bnn  nnl)in  nin^^nt/ 
brtë  nadjtle/  in  gctiulicl)  (itlcj  baj  fiàtje  i)(ibcn  unb  jci'ott)iîtcn  / 
isai  hicnad)  on  bifcm  S5iicf  bcgvijfcn  unb  l'ccfditiben  ^kl 
<in  cilt  QCïgcnlitï  unb  ©ci'nrbc.    58y  bem  tt^nw:  2Bnc/  bof 
jcnwn/  iDct  bet  ivât  /  bet  ben  uotgeniuuen  JKid)é  ©tettcn  bcf 
Spunbeë/obct  bcn  3tcii/  obct  bcn  egeiwnten  unfetn  S^etten  won 
£>ficnt.  obct  beljnin  3"t  Janbtuégt  obet  ®icnct  /  unb  bic  bifen 
9>unt  od;  gen  une  Jetifibctumb  odi  gefiDotn  Ijnnt/  &  wcten 
Sjcticn/iXittet/  obct  Sncd)t/  obet  îflin  it  ©fctt  /  $8utgct  obct 
(itm  iût/iniXii'ietcn  unb  Strtiffeu/  nlj  baj  Ijiei'ot  begciffen  unb 
Decfd'riben  ijï/  od)  in  gitcn  bip  23ccbuntnué/  «ngtif  obet  bc; 
fd'cbigoii/  mit  3)îott/  mit  q)rrtlibe/  mit  Sîop/  obct  mitun= 
rcd'tcm  îBibetfagen/bné  fuQcn  unb  luoffen  wit  uotgen<int®trt; 
l'c  Êbcïijiitt  l'on  'îffiittembcrg  unb  ii'it  bie  bt;  @cfcacfd)(if|ten 
«nb  bie  unfetn/  3n  unb  ben  3tn  gcftuïid;  sottm/  unbdud) 
batju  berrttl;cn  unb  beIjoIfFen  (in/  wenn  obet  nljbalb  roitbnj  in» 
nanobctgciMt  wctben/obct  uon  in  (tttet  ben /ben  betfcfl)  ©d)nb 
«)ibeti'iitnimbbcfd}el;enn)ct/  brttmnb  etmmit  reutben/  jefti= 
fd)ct  ©cfrtf  /  mit  nad)i;Icn/  mit  @efd)tii!)  unb  od;  mit  «Ken  (in^ 
betn©rtdKn/  bic  bntju  gcljotcme  uon  einem  mittem 'îdg  bif 
<in  bcn  (in'bern/  je  gelidiec  2Bifc/(iIj  ob  une  fclb  obet  ben  Unfetn 
folidiet  ©dinb  n)ibctf(il)ten  wet/  un  ntt  ©euctbe  :  SBntnbet/ 
bag 'folie')  ©lit')  «Ifo  sc|tiitt  unb  ,3efd;nffcn  wac/  bnf  {k  ju  fti» 
fd)ct  ©ctrtt^  nit  folten  notl)  mottten  ctobctt  unb  ujjgcttngcn 
metben;  >unt  eë  bcnn/b<ij  bie  ©nd)  bie  cgennntegtcttbeg^ïins 
beé/  obet  bie  3tn/  bic  jn  3tem  'îdit  gc()5tcnt/  rtlfi  uofgcfd^ti' 
benflrtt/  ainig  nngicng/  fo  ftitfen  bet/  obet  bicfclbcn/  bcn'bct 
©d;(ib  TOibctfrtIjten  ift/  bic  @nd)  btingen/  mit  Êliig/  nn  bie 
i'otgen(inte©tett  obet  bic3tcn/unb  buntft  bcnn  btefclbcn@fctt/ 
bet)  3icn  'îtiiTOcn  unb  ecfeimcnt  fiel)  rtud)  beg  mit  jten  iXnfcn/ 
uf  it  ■Jfibc/  brtj  bem  unccdK  bcfd,'e()cn  fi/fo  futtcn  unb  miigen  (îe 
bie©(id,i  bringcn  mit  (EIng/  «n  \mi  bcn  uotgcnnntcn  uon2Bit= 
lenbetg/  unb  nn  bic@cfcaefd;(tfften/iinb  od)  une  bntduf  m<inen  / 
Umb  ^iljf  mit  it  (Etbnt  S3otfd)afft/  unbSBcicuengcnStutgrtts 
tcn/in  b:c  @tnt;fo  futlen  wit  in  benn  funPiig £ibct  mit@viefs 
fcn  ju3\og  mot  et^ugtctiut/  uf  unfeviS  felbé èo|V©d;rtbcn  unb 
2)ctlu|!/fd)icfcnunb  fcnbcn/nn  bie©tett/biefieungben  tmeiupt 
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unb  uetfnnt  t)éttcn/nn  nff  ©cwtbc:  &  tuât  bnmi/bnç  fie  mit  A  vMrt 
SBitlcn  gctn  minbec  2îoWé  uon  \i<é  l)nbcn  irbltcn/bic futonn^it  ■'^^^"'^ 
3n  MK\)  fcnben/^unb  fuUen  od;  fd;(i|fcn/  bnj  bicfclbcn  uiiféc  1282,. 
©VtciJ/  in  bcn  UiKlfen  uicfjel;en  %amM  wxh  bec  (frmnnung/      ^ 
geiiélid)  uon  Sjufe  ujjgctitten  unb  gcfd'uiben  fîcn/  uiibod;uoU= 
citcrt  nn  bic©tctt/  bie  mi  uon  inn  bcnampt  unb  uettunnt|mf/ 
nn  rtll  ©euetbc;^  unb  bic  oud;  jn  fuïen  @e!;otfinn  fin/  (injcgiif= 
fen  unb  je  befd;nbigen/  unb  nut  bcn  odi  l'i  folid;  ©nd;  ctobctn 
foffcn/  fo  fï  bcfïe  mûgcn/  nu  nd  ©eu'crbc;  je  gclid;er  SBifc/ 
gieng  folid;  ©od;  on  ben  uoigemintcu  unfetn  xjctm  uon  £i|ïct= 
teid;/  obct  bie  ©iiicn/  obet  bic  ju  bcmfelbcn  îdil  gcjjoccnt/  ni; 
uoigcfd'vibcn  ^at/  fo  fuan  bic/  bcn  fuldjcc  ©diob  unbet  in  bc= 
fci;cl;cn  i|î/  bic  ©iici;  od)  btingen  mit  g:ing  mi'bcn  uotgcnnntcn 
unfetn  fyxm  uon  ô|îettcid)/  obet  «n  lin  tunbuogt/ob  et  fclbct 
in  innbcé  nit  enmat;  unb  ctfcnnent  1ïd;  bie  bcn  od;/  uf  it  Ête 
unb  lixbil  brtg  bem  untcd)t  befd)el)en/  fo  futtcn/  utib  miîgcn  pe 
bie  ©iicbmid)  btingen/  mitèlng/  an  mé  ben  uotgcnmiten 
uon  asittembetg  obet  nn  bic  ©efcticfd'flfft  /  unb  umb  ijilf 
mnnen  nlg  uotgefd)tiben  lîntt  gen  ©tucgrttccn/ in  bic  ©tatt/ 
unb  fuQcn  luit  in  bciui  od;  funfÇig  ®tbct  mit  ©picfen  fd'icCcn 
unb  fenben/  nn  bie  ©teft/  bie  une  ^txi  bcnempt  fint  /  in  folid)ct  Jt:  jï 
unb  3i[ii  unb  in  nUcin  bem  3îcd)tcn/'nlj  uotgcfd)tibcn  x^ian  <& 
©euetbe;  &  toat  benn/  brtf  |ïc  od;  mit  3Bi[fen  getn  minbct 
2)oWéuonunéI;nbcnn)olten.    2Bàt<tbet/b<i9  folid;  ©ad;  bmbe 
uotgcnante  'înil  je  mal  lUigenb  xovxiti  baj  futten  fie  une  nbet 
ucttunben/gcn  ©tucgattcn/  in  bie  ©tatt/alÇ  uotgcfd'tibcn  i|V 
unb  futten  wic  bcnn  3-gIid;cm  'îl;eil  bcfunbet  funfMg  ©picf 
fd;icfcn  unb  fenben  an  bie  ©tett  unb  in  nUet  bet  SBife/  fo  bcf 
bieuoc  begtifcn  unb  uctfd;tibcn  ifl/  an  aU  ©euetbe;  unb  futlen 
od;  mit  9îrtmen/baibe  îail/bct  uotgenantcn  ©tatt  unb  unferâ 
Sjcttcn  uon  ûeflettcid;/  unb  bie/  in  iucld;em  "SiM  suit  bcn  iinfcc 
2îoWI)gcfd;icet  I)etten/fd;rtffén  unb  bcflcacn/bafi  unfetm  SDokfl) 
in  3îcn  ©tetten  unb  ©d;Ioffcn/  fo  in  batinne  gebiitt  je  ligcn/ 
ieblid;ct  failedof/  mnbit  «Pfening  unb  ©elt/  gcben  luctb/nn 
ail  ©euetbe:^  2B<ic  nbct/  ha'^  folid;  ©adi  nbct  alfo  gciMt  unb 
gcfd;afcnroaten/brt8  it  Seglitl;!?  ^t  jmaict  'îail  bec  obgcnantcn 
©teft  unb  itnfcté  Sjectcn  uon  £ic|Ietceid;  bie  ©ad;  mit  funfêig 
©ïiicflèn  nit  ecobecn/uod;  uggetcagen  mod'tcn/unb  baj  fie  baib/ 
obet  bec  (lin  înil  unfcc  Sjiîff  fiîtbrtj  bebotfîîen/  hcx,  fol  iglid;ei; 
îailunbecin/  iueld;enbagbann(ingiengc/  un^  abct  uettimbeii 
gen©tutgacfen/tu  bie  ©tatt  unb  ocl)  batauf  inancn  imibijilff; 
fo  fulfcn  roit  benn/  nad;  betfelben  QCnmanung/  in  b,cn  ned)|lcn 
uietjcl)enîagen/ungeucrlid;  bie  funf  Sîann/  mit  giainen@tas 
ue  Svubolf  uon  ©ulj/  .«Jaintid;  Cj;tud;fc5jcn  uou  Sjeftngcn/  un= 
fein  ^offmaiflet  /  uon  unfet  bef  uotgennntcn  uon  '2Sittcnbcï3 
rocgcn/  Sjeti  @cbl;att  uon  9îed;betg/  uon  bec  iimn  ©efea? 
fd;nfftrocgcn;  $?cci  2BilI)clm  uon  9ved)becg  ;  uon  ïjobcn  3ied)= 
becg/  uon  ict  28il!)clmec  @cfetrfd)n)ft  luegcn  ;  unb  Jjcc!  52ain= 
itd)  bec@d;cncfl;/uon@i;nen/uon  bcc@eotiet@cfeafd;rtfft  roe^ 
gen/bcfd;icfcnunbbcfenbeugenSitd;eim  tn  bic  ©tatt.  Ilfoiuàv 
brtÇ  bie©rtd)  rtiigieng  bie  cgennnte  ©tctt  obet  bie  ju  in  gcl)6tcnt/ 
fo  fuUcnt  (ïe  uicc  iSîann  ujjec  bcn  funfen/  ha^  i(1  ^nné  @of-> 
fenbtot  uon  ^Cugéputg/  iuj  Stafft  uon  Ulm/Ulcid)  ©apd)uon 
goflenê/  3tct  jjunipif/  ©tattammann  ju  Svauenépucg/  unb 
2Becul)cc  ijucnbog  uon  Sviulingcn/  lueldic  fï  bcnn  bncuf  lucU 
lent  unb  amU^  gel)an  miigcnt/  ju  unfetn  Jimffen  fe^en  unb 
gebcn;  gicng  eé  abct  htn  vtiigamMn  unfccn  Jjctten  uonûefîec; 
rcicl;  an/  unb  bic  ju  im,gcl)6ccnf/  fo  fullcn  fi  ju  bcn  uocgcnan=. 
tcn  unfetn  funfgjîanncn/  uieca)înnn/  ujjct  bcn  funffen/  bag 
ifî  S^ai  SBaltljcc  uon  bec  QdtentKngen  iuntuogt  in  îCtgôw; 
Sjcfz  S-?ané  uon  «Sobem  bec  %ki  S^ctj  ^ibiuig  uon  Sjotn  tein/ 
Sjec:  yjîanÈ  uon  S'jotnflcin  unb  Sjcintid)  uon  Sanbecfl)  âîogt 
je  ©d;affl)augen/  iueld;c  fie  benn  batug  nemcnt  unb  nm  bcft 
gcltabcn  mugent/  od)  feécn  unb  gcben;  îflfo  iaè  aliueg  bec 
Clagent  ïnile  utet/  unb  bet  l;clffcnt  'Z.o.\\  funf  babj  \)<Am  fuU 
lent;  an  n'e[d;em  'iaWl  bng  bcfd;al)e/  unb  nield;en  'îail  bie 
©ad;  alfo  angicng  obct  gcnb  luutbc/  bcffclbcn'îailéuiccSiKann 
unb  unfcc  fimf  iWann  bie  batju  geotbcnct  finf/  aie  i'oc3efd)n= 
bcn  firtt/  fuaent  jufaïucn  fi|en  je  ^itd;eim  in  bec  ©taft/unb  ba 
Sjilf  nnlcgen  unb  fd;op)feii/  nad;  bem  alg  bcnn  bic  ©ad;  an  ic 
fclbcc  gcjlalt  ifl/  imb  wie  obet  luafsjilfjt  ha  gemainlid;  obct  mit 
bem  mccectai!  uf  te  îtibe  fd;opfcnt/  etfcmicnt  obet  je  Sat  rcecî 
bem/  mit  betfelben  Sjilf  fiiUen  od;  luit  bemfdben  Za\\/  bcnbaâ 
.-ingat/  gctcuclid)  jujiel;cn/  betafen  unb  bel)o(ffen  [in/  jcge= 
Iin;ei;  '2Bife/  alf  ob  bas  tmfeté  fclbë  (Ba^i)  xok/  unb  une  fclbec 
iuibccfal;ten  unb  bcfd;el)en  xomim  aii  ©cfàtbc  ;  alp  lang/  bi^  ha$ 
folid;  ©ad)  gnn^lid;  etobect  unbt  uf  gctcagen  n'itt/  an  ail  ©cuatbc/ 
obct  nbec  fo  lang/ob  bec  glagent  'înil  folid)  Sjilf  fo  lang  I)abett 
ïubtt  /  bip  fîd;  bic  uotgcnante  Sliin  SDuinn  bic  foUd;  Sgilf  gcfd)ôpfft 
l)ettcn/  gemcinlid;  obec  mit  bem  mccccncl;eil/  unbet  în  je  *Kat 
rcctbent/  unb  fid)  uf  3t  •Jlibe  ettcnncnt/  baj?  umb  folid)  ©ad? 
gcnug  bcfd)el;cn  ftc/  i>aé  od;  benn  biesjilff  unb  bec  303  ein  ©1= 
be  ^abc.    Unb  wcbecn  'îail  unbet  ben  uotgenantcn  ©tetten  bei5 
^unbcë  unb  unfcté  $jettcn  uon  £>pecfcidi  baë  angicng/  bcnfel= 
ben  înil  miigen  wit  luol  mancn/  umb  fin  uicc  gjîann  unb  bis 
nud)  bctfdb  '-ïail  /  bcn  /  tinucrjogenlid;  /  in  attec  bet  2Bife  /  fo  uor- 
gefd;tibcn  tîat/  gen  Sivd'cim  m  bie  ©tatt  fd;icfen  fuUen/  unb 
ju  ben  fuKcn  luit  unfct  funf  ?J^ann  od;  fe^cn/  alfo  ba«  bicfclbcn 
mîniWann/  mit97amcnbatumb  jufamen  fommen  futlen  unb  fid) 
umbbie@ad)etfenncn  unb  bec  cin  ©ibt  gcben/alé  uocgefd)cibeti 
fiât;  SBatbrtSbaibuotgcnantc'îailunéumbSjilf  jcinal  mit  cin= 
aiibet  jufpted)cn  \n\i  mancn  reiîcben  /  )b  fiitfcn  luic  imfcc  ftmf 
gilann  ju  )cglid;cé  'înilë  uiec  9)}annen  bcfunbet  unb  nnc^  ciua 
anbcc  feôcn  /  gen  ^itd)cim  in  bic  ©fart  ;  ce  luate  benn/ baé  mie 
^ail  «il  btj  cinl)eacclid;  W  mit  cimnibct  ihixUmwml  b«ê 

yi  mt 


t7o  CORPS     DIPLOMATI  dV  E 

A,„^  mit  mfmm  Wn  wbUm/  tinb  rené  iTcb  ba  jc(;licl)9]imS)tm«i 

^3 


fuUcii  ivii-  tiiibcn  'îrtikn  <ib«  slijicbcn  imb  bcijoiffin  fm  /  m 
«acr  bci;  3Bi|c/  fo  l'W-aefcbnbcn  Itut/  .m  nU  ©ci'ctbc;  Uiib  i>oii 
ttcbenn  Zail  \wt  l'or  âcmant  iDcrbcii  /  (é  scftlntcl)  non  baibt'ii 
obet  bem  «incn  î.iil/  elx  bnâ  roit  |lc  semant  l)cttcij/  bcm  obcc 
beufdben  îmlcn  fuin  ivinmfct  Sûlrfb  îiic|tl)icfm  imb  fcnbcii/ 
cb  rail'  baniflcl)  raol  je  fd.'flfpnt  gciDimicii  ;  QClfi)  /^bap  mif 
gîamcn  bie  ctlte  îDimutna  almg  VDtm  fol;  ce  waxt  bciiii/ 
b.ip  fid)  bic  Sliîit  obcc  ie  ber  meMnil/uf  it  (En  iinb  "îttbe  etfdii' 
fci;/biip  nirtniT  mit  roIitl)ctS'3ilf  jii  baibcii  (gacbcii  scfcelffen  unb 
gctim  mDd;t/brtp  foU  man  ort)  bciin  tiinbaii;eivî(îilii/nnrtU'2Bi= 
bevïcbe/  ma)  gïtontmië  bcitdbcn  9îim  ûbcc^it  bcé  mcrcni' 
tcilé/nii  (itt  ©cvctbc;  ivm  «bet /bag  fohd^  Snfatl  imb 'Jiitatif  / 
mit  iiJîoit/  mit  ï>trtiit/  mit  sKoïi/_nbci'  mit  tiin'ccl)ti:m  '2l^ibccî 
fcweii/in  iinfcni  iiiiibeii  imbt  ^m\im bcfcl)ci}cn/(m  ©oêbiifetn/ 
cbet  (lit  «aifllukii  iûtcnm  S3ilgvin/im  ®cttcn/au  ifliitfflccn:/ 
obct  (lit  .^ofiiîtcn/  b«  fuaen  wk  jti  fïiffK't  ©«nt  îiitljiin/  mit 
nncbiilcit/  mit  3iif*ncit/  «Ig  bné  uorijcfclinbcit  \ii\t.  mad)t  (ifcci- 
brtfi  jue  fnfct)ci:  ©ctnt  mdit  iifacttugcit  \mim/fù  fiiUeit  mt/ob 
bflé  in  iinjéni  ianbeit  bcf*(tl;e/i>bcï  bep  ci-|ieit  banmibiinseriicffï 
irucbcit/  baibcu  obet  bcm  cincn  'iiini  bcv  iiojgmrtmcii  (gtcttimb 
iinfei'é  ficïten  »oit  ûfïcïteict;  bdi'imib  jiifpïcdjcn  iiiib  miincii/ 
itrtci;  ©elerten&cit  folic^et  ©«ci)/  -aifo/baj!  dliveg  ber  0:011/  bi; 
bem  obet  iit  beg  initben  intbt  ©ebieteii  folitl)  ©n*  bc|*ebcit/bic 
flitbcïii'înil  bnnmtb  ntfliieit  fot/ob  bcffelbîail  bité  (111113  »"  ei:= 
cbctn  rnodx;  uiib  fiittu  ivii-  beit/ob  tuii!  ut  (ilfo  iugefticort;cii  I)et^ 
feit/  imfet  uiet  aRdiin/sti  ber/  ober  bcÇ  'îdilë  fimf  SWrtitn/  bie 
tok  mmm  iKtteit/  fe^en  in  folid;er  Bit  nié  wrgefdxiben  fint/ 
imb  an  biegtctt/nlé  biië  ir  «Bimtbtief  tuifent  tiiib  fngent/bie  fie 
mém  Ixibeitt;  iinb  waê  Jjtiff  biefelbeiiSlim  obcv  jï  bet  mctet' 
Mil  311  folidjen  ©ad^en  fd;Dpfent/  (ilfo  futfen  twii;  imb  fie  jtiêic= 
I)eitimb!)elfen(inrta©euei-bc/  tmb  in  bci;  2Bife/  atë  wrge= 
fdiïibeii  ifi;  &  futtcii  od>  b«ib  'îrtti  ber  obijenanten  ©tett  beé 
g3iinbeé  tiiibt  imferS^er!  uonûftcnreid)  iinb  bie  irn  gen  imê  tmb 
gen  bcit  Uiifctn/  imb  ivic  imb  bic  unfcrn  I;intt)ibctiim  gcit  3it/ 
imb  bcit  3tcii/  jcglidicr  "iciil  befimber  behbcn  bj  ir  (litfcc  gerti» 
jveclid)  miiilidjcr  ©cwer/dlf  fie  bie  b«  tif  bifen  biitigcn  î.ig  in= 
Sel)(ibt/  !)crbrrtdit/  gcncfTcn  unb  bcfeffen  I)(tbent/  (in  (ta  ©ei'cr» 
be;  QCbct  mnbe  bdé/  baê  bi^  "Jnmtfd'aflt  imb  Scrbuittnug  befl 
^•iintlidjet  gcbnlûeit  imb  b«(î  mmber  gweiimg  tmb  Umvillené  m 
giten  bifcr  23erbitittraié  iiffertîflnbc/fû  Ijnben  tt)ir  cgeiKtnt  ©rd^ 
«e  £bcrl)drt  «on  'SSittcnberg  unb  bie  ©cfellfdidflt  fur  une  imb 
biettnrcrn  iiiisS  beÇ  3Ced)ten/  gcn  ben  cgcnantcit  ©tctten  beé 
§)!inbeé/  t>ei-i)|ïid)t  uitb  «erbunben/  uggenomeit^rtKciit  ber  t»oit 
Svotcnburg  uf  bec  îiiber/  bie  bdf  Sedjt  nit  «nruten  fott  unb  bi; 
ir  ©tdtt  5ïi!)dit  bcliben  fiiUen/  nifo  tDdC  bdë  bie  iioîgcnnnte 
©tcît  bcé  '•puitbcé/  ir  sSticger/ober  ir  dtmcn  (ut/  Dber  jemdit/ 
î)ie  jiic  iu  geborent  /  id)t|lt  nu  fiirbdé  tttel)r  /  anunferbcé  iws 
flenniifciî  l'oitîBirtemberg/ober  ©cfeafd;dfft/Sienet/9vittcr  obcr 
Sncri;t/bie  sue  tmsi  geborent/  ober  tein  ir  ©tett  58«tger/  obcr 
ÎCnnliît/ir  mk  enter  ober  mer/ je  fprcdjent  geraumien  unb  bie  in 
<iemurrtten@erid)ten  gefeffeit  maun/  radrumb  bdf  radr/bdtumb 
Men  fie/ unb  bie  3rn/uinS  unb  ben  Ititfent/bie  ju  une  geborent/ 
nad'fflrn/in  biefclben  imfer  ©tett /unb  bn  iKed)t  non  bm  lînfern 
fudieu  unb  ncmmen/  V'or  mifern  ?(mï>fluten  unb  ©d^ultbcitTcn/ 
itnb  Bd)  fid)  bdé  ba  »on  beit  uufcrn/  cbcf  reaè  m  bd  mit  itrtatl 
imb  mit  bem  Sîcditen  ertbcilt  tDiitb/  benugen  tdffen/dn  aa<3e- 
Derbc;  tmb  bûd)'dlfo/  bdj5  mn  ber  uctgeiiditten  von  2Birtem= 
berg/  unb  bie  @cfcUf*dtft  uirb  bie.Unfern  fdviffcn  unb  befîetten 
fiiKen  baé  in  imb  bcii  3vii/  iit  benfelben  uiiferit  ©tctten  tôirber^ 
lid)  ©eridit  tmb  SCcdit  nit  Der^ogen  ivcrbe/  dit  ad  ©enerbe. 
'3&k  dbct  /  bdg  bie  l'otâcitdnteit  ©tett  bcè  q)unbeë  obej  i^ 
sgurgcr  uitb  "JCrmlilt/imb  bie  ju  in  geborent  «bttït  dn  uitfer  beg 
«otgendntcn  non  '2Birtentbcrg  unb  bie  ©efeafd)dfft  unferSJiener 
obet  unfci©tettl8iugcj  obet  %imm  luten/  bie  ju  une  geborent/ 
se  f»îcd;ent  getBiitnen/  bie  in  SO]d'.gten/in  ®otffc!n/in  SBiicrn 
cbc!  in  Soéfen  gcfet]én  tvdrcii/  bduimb  fiiffcn  fîdxbie  cbgcndnteit 
©tett  bté  ^unbeé/  tmb  bie  ^m/  bie  ju  in  geborent/  dlg  i'ot= 
gcfd)tiben  jîdt/  gen  beiifélben  mit  bem  iXecbten  bdltcii/  dlg  bnë 
îeglidx  ©tdtt/  gen  jtit  iJîd^gebHrn/  obct  gen  ben/  ben  fl  obct 
bie  'Xtit  tu  se  fptedjcnt  bcttcn/  uon  %ltn/  obet  iiut  ©eironbeit 
beibtddit  b<M/  «n  «tt  ©cwtbe.  SBdt  nbet/  baé  bte  uotgcndnte 
©fctt  beS  éimbcé/  it  cin  obet  met  id;tftf  nu  futbdë  met /in  3t= 
ten  btfet  2)etcinung  mit  unfet  beg  noigenmtten  t>on  2Bi:tembe!g 
©ienet/  (6  wkm  Sjeiren/  Svittci/  obet  Sucdjt/  obet  ju  uitietn 
obet  unfet  ©ienei/gdn^en  ©tctten/  obet  ju  ben  S^nuptiiiten  bet 
DDigenditt  btiet  ©efeUfd)dffteit/obet  juc  bebdtn  ben  ijetreit/  3Cit= 
fet  obet  Sned)ten/  bie  bdiinne  fmt/  ju  m  felb/  obeijubebdin 
it  ©iciictn/  ober  gdn^eii  ©tetten/  unb  bdé  od)  din  gmiç  ©tdtt 
flitgieng/  je  fdjdffent  gerainnen/  uittb  @dd)/  bic  nu  tuibaé  met 
bcfd)dbcii;  bdiumb  fiàen  biefelben  ©tett  mtb  bic  3in  jucinem 
gemcinen  ajldnn  itemen  /  dinen  ttÇet  ben  uotgendnten  ttinffeit  / 
bie  yen  Unfem  unb  bn  l'otgendnfen  ©efcirefdjdfft  beitemyt  fim/ 
n)cld)cn  île  meUen/  in  foliS^ei  SScfdMibcnbeit  ;  mi/  bdp  mdnn 
imfetn  bté  nctgenditten  uon  'Bittcnbctg  imbt  bei  ©efeirfdidfff 
©ienet  obet  ©tetten  $ufpîed;ent  rautb  /  fo  fiiUcn  )ie  bn  nmen 
su  dinem  gcntdinen  a^diut  ncmcn/  utfct  ben  t'oigeiiniiten  tmfctn 
tKntben/  mit  ndittcn  ©tduc  SviiboIflF  l'on  ©iilft  obet  S^dlnridi 
•îtudifniTc"  U"fc!"  S36fmai(let/raeld;en  ta'  uiibcr  bm  swaiit  mcl- 
Iient;  ninrdber/  bas  man  ben/  bie  in  ber  i'omn  ©cfeUefdmtP 
fmt  îufi)ted'en  luolt/  fo  fol  innnn  ju diiteingcntdinen  Slîdn  ne= 
meit/J2cn @«W;attenwon Sved;bcr3,;  whx  (îbet  bflf  mmiii ben/ 
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iiiditn  JUC  dtncm  gcmaincn  âîdim  ncmcn/  .sj;«  îBillicliiieit  von 
Jvcdibcrg  von  i'joben  ■Kcd'bctg;  nnîv  ùbci-  baff  bic 


t'otgcnantc 
©tett  bcé  'Pmiksj/  utîgcnoincn  £i\ot£nbm-g  bct  ©tdtt  uf  bec 
îdiibcr/ber  ©cfcllefd'dflï  mit  ©nnt  ©coricn  ju  fijredient  iVHr= 
bm/  fo  futîcit  \i  jii  cinem  gcmeineit  îDînnn  nemmen  :ga-i  ^in^ 
ricb  ben  ©d'cititen  t'en  ©çrcn;  unb  dlfo  ftilfcn  ^ii/'unfer  bt§ 
l'LH-gcndiiten  i-en  "SBirtemberg  ©iciier/  imb  gnné  ©tett /unb dit 
bie  DDi-gcndute  jjctrcit/  Svittcr  obcr  ^ned,!t/  ber  brier  ©cfeiu 
fdidfitcn  unb  dïle  je  ©ieitcc  unb  gditg  ©tett/  ju  nielbeinobcc 
tuelbec  fie  benn  ju  fpmHn  bcttcnt/9CccbtggejIdtteitimbivibcrfdrii 
Idficn/  uf  berfelben  genutiit  iStann  dinen/  unb  uf  bie  ©tbibliît/ 
bic  benn  î>en  bdiben -îbeiln  bdrjii  gefe^t  tiierbcnt/  in  diiier  dn= 
ber  tmpcr  ebcr  unfec  '©icnec  ©tett  /  obcr  dit  diibccn  gelegiieii 
©tetten/ bic  ^n  benn  ber  geuirtin  iWdnn  bdrjii  benempt  unb  be=> 
fd.Mibct/  unb  bie  bem  Sjcrretî/  Jvittct  ober  ^<îned;t/  ober  bec  ©tdtt/  bie 
ntdnditfvirccbcniuil/  dt(ergelcgenli*c)ï  \\}/  unb  botb  mit  ti^gc:? 
nomiitcn  ivortcn/  bdé  mdn  tiiié  nod)  bebdinen  unfecit  ©icnerit/ 
iiecb  bie  tn  ben  uotgendntcn  brj  ©efeafchijften  tmt/  bie  ©rdoeti 
ober  Jvieit  |]nt/  uiub  bebdin  ir  Xjertftbiifft  nod;  idiibe:  ned)  be^ 
bdin  Uitfern/  nod)  ben  ^rn/  gditscn  ©tetten  umb  tdin  gigeiia 
féaift/  umb  qjfdutfdmtft/  nod;  umb  fdin  ir  |}dt/  nod)  teiii 
ebdffti;  nit  SHf)jred;eit  fol  ;  unb  ocb  dber  dlfe  mm/  ob  eittrocbet: 
'îdil  in  ■3[ttd)t  ober  in  îSdtnte  tU(ït/bd|)  bag  an  bem  DCcd)teitgenêlid> 
fiitt  ligeii/  unb  entntebcrm  Zail  ju  bcm  3ved)ten  nit  fdidben  foff/ 
in  bebdinen '28eg  dit  aU  ©ewerbe  ;  unb  fulTcn  od)  mit9'2dmcn  bie 
©cniditi/bie  nIfo  genemmen  n>erbent/bie©dd)  l'erfotgeii/bnbciit 
*3Cibe/  ben  3eglid)ec  .bcfunbcc  btirumb  gcfitierii  l)nt/  tmb  ed;  bdf 
Kccbt  uf  ben  ^"JCibe  fpred)en/  unb  od)  ndd;  bem  dié  eâ  crwotbctt 
tvirt/in  ben  uddiflen  Dicrjeben  ^îdgen^ dinen  Itétrag  gcbcn  «n  dtl 
©ciierbe/  «lé  i>otgeftbrieben  fidt;  ttidr  dber/bdg  bie  uetgendnte 
©tett  beé  ^nitbeé  ober  jr  58urgec  dlbec/  bie  3cn/  bie  ju  in  ge^ 
borçitt/  ir  diiiec  ober  mcbr/  id^tfit  dn  une  bie  netgendittcn  l'on 
SBirteinbcrg  felber  bi'ibe/ober  ben  eiiten/in  3iW  biferSerpiîiitî 
ituf  jiifprecl'ciit  geroinncn/  mnb  gdd;  bie  nu  fttrbiié  befd^ben/ 
bdcmnb  fiitren  mit  dinen  gcnidincn  £OJdnn  nemeit  tiffec  ben  fiinf 
?3;dniien/  bie  iifler  ben  ©tetten  benemiJt  jint/unb  bdrjtie  iinbci; 
gimrdben  bm  3opf  von  SBimpfen/  tmb  gtmrdt  S3i|Tcrn  l'Oit 
©inef'clfijubcl/n'elcbcn  it)ir  unber  bm  ©tben  tpelfen/uiib  bie  bem 
"îeil  ber  une  jtifvredien  wil/  dUer  geïegenlidjcjl  itï/obcri'onireit 
racgeit  bcnempt  ijt/unb  ju  bemfclben  futfen  rair  jiven  ©tbibnutnii 
feiicit/  unb  ber  ober  bic  /  bie  une  dnfprc(('en  wcUmt/  od)  jiu'en  ;  uni» 
crfemtcnt  |ïd)  bic  fnnf /  nod;  unicr  bdiber  'iail  &a$  unb  '^i- 
bcrrebc/  gciudinlid;  ebec  mit  bem  mercrn  Zail/  baf  mann  une/ 
uen  foIid;er  ©dd;  ii'cgen/  nit  ju  fvtecben  M/  bef  fiitTeit  inii; 
geniei7en  unb  od)  bdb;  beliben;  èrMntcn  fîcl)  dber  bie/bdÇfelid> 
©dd)  dlg  reblid;  tvecen/  bdg  wk  ^tt  mit  unfer  felbé  liben  biU 
M)  red)t  Udtm/  bdÇ  feftt  od;  rair  benn  ttm  unb  3n  red;t  })aU 
tenuf  bertieigeiidittena)îdnitdiiten/ugcrunfenn9vdt  diifotltd;cit 
©tetten  imbind[rerbec2Bife/d!|5bdgt)etnitberfd)diben  ijî/dudtt 
©cDiû-be/nnb  od;  nlfo/bdÇ  mdn  une  timb  tcin  unfec Jjertfd)dfîi: 
nod;  idnbc  nit  ju  f))rcd;en  fea/d[f;'iiotgcfd;riben  fdt;  unb  bepgcs 
lidicn  ftilten  ivir  bie  uotgennntcn  l'oit  2Birfenberg  unb  bie  ©e» 
fertfd;dfft/  imfcr  Sieiier  imb  ©tett/  unb  bie  jti  une  gcbéreiit/ 
une  be^  Sicditen  l'oit  ben  «otgcndnten  ©tetten  bcji  q>unbeë  unb 
ben  iren  beniîgen  laÇm/  an  bm  ©tetten  unb  uf  bie  ©emeiiien/ 
dig  baâ  in  3rein  ^untbrief/  bm  (îc  une  be|îgclt  bdut/  vùU 
t'oinmcnlicb  begriflîn  ifî/dndl(  ©everbe.  SBiir  dber  gdcb/ 
bdg  voit  unfcrit  unb  ber  egenditten  jtrdier  'îdil  ber  ©tett  bcé 
sSunbcé  unb  unferé  Sjcrtit  uon  £)c)lerceicb  flog  ttnicbcn  /  umb 
ditgcfdllen  «ncrfidrbeit  ©ut/  unb  bie  entircbcc  "îbcil  in  gcirct; 
bcrbvddit  bet/  bie  fiilfcn  bereditct  tDcrben  in  folid)er  «S'î.if  ;  mxf 
baê  ber  7lber)Tdrben  yen  bem  baà  &m  gefdllen  wm/  din^ur=: 
ger  ivk  getfefen/  fe  fuln  bic/  bie  ndd;  bem  ©ut  fpied;cnt/  bdé 
beretbten  in  ber  ©tdtt/  ba  bec  d^gegdiigen  58ncgec  gerâefen  ijl/ 
unb  ndd)  berfelben  ©tdtt  9Ced)f  ;  radi  rtbct  bct  Tfbctjîdtben  /l'on  bem 
baé  ©ut  gefdllen  mk/  fein  purger  geiuefcn  unb  I;ie  uf  uf  bem 
imbe  gefef|cn/  fo  futfen  bie/  bic  ndd;  bem  ©utipred;eiit/  bdf 
bercd;ten  bic  ti|t  uf  bcm  idube/ttiib  uf  bcrgenidiiieniSidnneinen/ 
in  bem  îdil/ug  beà  'îdil  bec  i(l/  ber  iidd;  bem  ©ut  f))rid;t  unb 
bn  ben  ©dd;en  dllerbegt  gcfcfen  i|î/  dit  folid;en  geleitiien  ©tet^ 
ten/ bie  3n  benn  ber  gciitdin  i3îdn  bdrju  bcncmpt  unb  befd'(îibet/ dii 
dll  ©ci'ecbe.  SBir  bibcn  od;  befimber  in  bifcr  2>etbiîntniip  bett 
©tetten.  bci5  $>imbciS  in  'tjrdncfen/  tmb  bm  3>-'cngen  une  bec 
l'ocgenduten  @efetlfd;dtff  mit  ©diit  ©eoricn  unb  (|cn  ben  uii= 
fern  unb  unfcrn  drmeit  iûtm/  unbod;uiiferbccfclbcn©cfcafd'dffe 
unb  ben  iinfccn  gen  btn  yorgenanten  ©tetten  beé  «Ptmbcé  in 
'Jcdncfcit  unb  ben  3rn  "wncn  ititeii/  bdf  mit  9îdmeit  tifgefeéc 
tmb  bebdlten  /  waê  loir  mit  eiitdnber  ober  gen  einnnber  je  fpcedient 
ober  je  fd;dfltnt  bcttent  obec  gciyinen  /  in  Bitcn  bifec  25erbtntfa 
nuf  /  bdj)  tuir  bdf  bdibcntbdlb  mit  fTunbtlid;cm  Sïcd;tcn  aeit 
cinduber  uf trdgen  unb  ocb  bej  eiitdnber  gefdtteit  unb  bditcn  jtiU 
Un/  dit  ben  i&uttm  dif  eé  yondlter  bifber  tiiminen  i|l/  naà) 
be|]êlben  idiibcd  ©emobubdifen  unb  SCccbtcn/  dndll@eyerbc; 
unb  dlfo  fitlfen  ivir  bie  yergciidiitcn  yon  2Bictembergiiitbbie@e^ 
fellcfcbdfften  mit  Sîdmcii  bcfiellen  unb  ycrfummen/  fo  irir  bcfe 
miigcn  dn  dll  ©evctbe;  bdf  ific/nod;  fein  ber  Unfer/bie  ju  uii^ 
geborent/  niemdn  yon  ben  yoigeiidnten  jradin  îdiln  ber  ege^ 
iidnten  ©tett  bcé  'pnnbté  mb  imfer£iS3erren  yon.Oferrcidtiiod) 
ber  3ten/  unb  bie  ju  in  geborent/  iré  ©u^/  ba&  bm  3egli= 
d'cc  in  fillcr.germvclitbcr  iîulïlid;er  ©etyer  inn  fyn/  eue  SCccbt/ 
nit  entiyctcn  nod)  niemcn  /  nod;  baS  bebdin  Ubergriff  bdra 
tîber  dn  Svetbt/  yon  ting  ober  ben  Unfcrn  nit,  befdjcdben  ;  uiib 
rod  bdS  bdruber  yon  uns*  ober  ben  Itnfcrn  befd;dbc/fo  fullcniBii: 
bdf  «nyerjogenlid)  «ni)  «n  nU  Qmxit  /  iâjaffiW  jvjbcrfecc 
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«nbiutbcïCntt/  U11&  baâ  wk  tiiib  bie  llnfctn/  hmmû)  jiibcm 
Sîcd)tcit  îuinincn/  iwcl)  bct  g)iiiitbtie)f  lut  imb  fus/  bic  ïuit  uiib 
bie  uorâenanten  ©c**  bcé  g3ini&eé  imb  xmfei'  S^m  w>ii  Ûetîet= 
reid)  ctiirtnber  jii  ailen  bii  îciilii  bclî^elt  «tib  gcgebcn  !)nbeit/one 
iiUc  ©ewcrbe;  mm  «iber/  baé  ivir  «inig  an  brtiber/  obet  bc6  ni^ 
lien  îrtitd  bec  l'orgenantcit  ©tett  niib  imferéSjencii  iion£ic||cc= 
£eid)SiIff/  biijnitgcfd;nffea/  «'Dbera  iiotl;  ujsgctMgcn  inDd> 
feu/  fo  futfcn  unb  miîgeu  wit  wol  brtibcn/  obet  bein  aiiicii^înil 
bimimb  jiifpreclKii  imb  iimb  ^tlf  iiwnen/  fo  futten  ben  )cglid)ci: 
bci'felbcn  'înil  ic  funf  îDlnn  befdjicfen  imb  befeiiben  anbk&ctt/ 
bie  brtïju  befd)(iibeii  )iii£/  iwd)  bet  Çnmtbtief  lut  tmb  fiig/  bie 
(îe  imâ  brtrumb  gegeben  \)ûnt/  imb  futten  wit  ju  ieglic^iem  bec- 
felbcn  'înil  imfet  i>iei-  iSlarm  fcêen  imb  geben/  unb  wie  fîd)  bie 
£fîun  it  ieglidieë/  bet  jweiet  Za\l/  gemciinlid)  obcc  mie  bem 
inetcrn  'îdite  'ei-fennent  cbec  batsite  S^ilf  fdiopfcnt/  (ilfo  fiitn 
fie  imb  wii'  ju  5icl)en  imb  bebôlfen  fm/  nlf  Inng  bi^  baê  tt)ibei;= 
îert  iDiîrbt;  obet  obcc  bip  jïd)  biefelbcn97itngem(iinlid;  obet  mit 
bem  metetii  îail  ctfemicnt/  bdg  l'on  foOidjec  ©nd;  reegen  gnug 
befd;el)cn  ii/  m  ntt  ©efntbc;  bod)  iifgenommen  «det  l'etbtief; 
tec  ©d)iilb  unb  imtogcnbdv  ©dit/  unbumbSjubgelt/  25ogt= 
teét/  ©tuteiT  imb  3infe  fol  iebetmaim  unb  (idetmenglid)  ah 
le  tmu  Sîedjc  bcijaltcn  unb  u.isgefejt  fin/  fllj  bnj  von  nltet  big= 
l)et  fummen  ifï/  an  aU  &iVMit;  benne  fo  vette  unb  nttein  bej 
iisgefe^C/  ma',  bec  uctgemint  unfet  fçetce  von  £»|l!ecccid)  obet  fin 
25iûtbecn(5d)ulbûbef©nbe  umb  ©ienjï  yccljrtijjen  obet  vecfdjti= 
ben  jflnt/  busTOicnieman  rcebec  se  ®ienerinimfec@efe[refd;(ifff/ 
nod;  je  ISucget  innemen/  nod)empf(iJ)cnfiiffcn/  ntle  binvilbi^ 
fet$>imtnject/bem  tvit  batumb  gen  in  becrttenobeçbeI)o!fen(Ien/ 
cbec^n  obet  bte  ©inen  bflcuinb  beljainë  ivegeé  noten  obet  vfeii' 
ben/  rennn  et  mit  ijïamn  baj  gen  une  vectabingt  unb  uctbingt 
l)iif  ;  rtbec  umb  tinbec  (5d)ulb/  unb  bie  im  gelifcen  fint/  futfeit 
Sebetnwnn  ftriu  $Xcd)t  bel)(ilten  jîn/  ntrj  im  bnj  ben  vetfcibeu 
imb  i'ccl)(ii5jen  i(l  un  «a  ©euetbe;  roit  votgenant  uon  2Bicten= 
tecg  unb  bie  ©efettefdjnft  unb  beljnin  unfet  ©ienet  nod)  (gteft/ 
futten  od)  von  •Jtnevnng  bifet  2)ecrtinung/genwinlid)/nod)  unfet 
fcinct  bofunbcc/  fllg  («nge  bi^  2$ecbiînfnuét  wecen  fott  unb  ge» 
innd)t  itï/rtié  l'ûcgcgtiben  fiât/  îeinen  SSucgec/unb  bdj  bie  Dots 
gcnrtnte  jiren  'înil  bct  ©tctt  bej  Ç>unbeë/  nod;  imfeté  fiecten 
non  ÛÇecteid)  obet  bie  ^tu  nncutec/innemmen/nod)  enipfiir^en/ 
benbie|îd;^ugimb  I)ablid)  in  biefelben<&t(itfcêenimbi[ic!)eu/ba 
fie  SSutgcc  reotben  (tnt  ;  ivat  nbet/  bns  bet  feinet  bie  «Ifo  je  S3ut= 
(]et  cmpfflngen  njâcen/iten  Sjeccen  uotl;in  yecfn)ocnobecuccbut= 
gef  I)etten/bej  môdjfen  fie  biefelbenSjetcenivol  in  bcÇ  ecflen  3<ii'ë 
'Jcifî  ungeveclid)/  won  bem  'îng/  alj  bie  S3»cget  rootben  ftnt/  in  bet 
(gtiitt/brt  fi  ^utget  ivocben  TOâccn/bcc  Q>ai)  ubecîommen/mif 
iangetid^tbtiefen/  obet  nbet  mit  58tieuen  /  bcitan  jwcn  etbet  un= 
»etf!)tûd;en  ^lan  /  bie  "SBupené^genop  mkm/  «Pfnffen  obet 
4open/ic  3"i'fe«l gel;encfc  Ijeften/bie  baj  feifen  uf  it  '2[ibe/b<ts  in 
bnj  fimt  unb  ivijjcnt  mat  -,  Jetten  nbet  bet  obet  folid)  ir  Sjetten 
iiit  58tief/,n)nc  eë  ban  ein  5ucfî/©trtwe  obet  'Jtç/  bec  iai  uj= 
bctngen  roôlt  /  bet  nwg  baj  roolujbtingcn/  mit  (ïnem '^myts 
mann/bct  baë  fmeten  fol  ju  ben  S'jmligen/  unb  ju  im  jwen  ct= 
bec  uniiecf))rod)en  îDlnnne/bodi  ubec  bie  betfclb  Sjcti/bej  "Umpu 
inann  baé  ujbtingcn  roi  1/ oit  jé  gebietcnb  Ijnb/obet  bie  fein  aigcn 
nit  fTen/  nod)  bie  im  roebec  je  @eb/  nod;  je  ©eitt  ftècn/  imb 
baj  bie  od)  fa'ecen  gclect  îCibe  ju  hm  S'jailigen/ bag  3n  bn^  funt 
unb  roiffent  fî;  roolt  ubec  ein  SXitfet/  ein  Sned)t  obet  ein  mibet 
CiRann  baé  ujbtingen  /  bct  foI£  baj  ivifen  mit  JTncm  Ttibe/  unb 
«betjuc^mjroenetbec  imuetf»tod)en  îWann  od)  mit  icen  Qtibcn/ 
ubet  bie  et  nit  je  gebietcnbt  Ijntt/  obet  bie  fin  nigen  nit  ivàten/ 
obet  bie  inn  je  @~cb  nod)  je  ©elt  nit  feffen/in  bet  ^ife/alj  noc 
gefd)tiben  flet  an  ail  ©efâtbeumb  in  roetdjet  unfet  obcc  bec®e:> 
(i:llefd)nf£  obcc  ®ienet@tetten/ folid)  SSutgec  ubectummen  rouc- 
ben/alj  votge^tiben  ifl/becfelb  ©tat/  nod)  it  Sjetj  fol  ben  fut» 
ba  vot/  baj  im  anbeljebt  ifî/  nit  fd)icmen  in  beijaiii  SBife/  an 
<itl  ©ei'ccbc;  bod)  tijgenomen  attcc  ®blet  iiît/dlofïetunb^faf- 
fen/  bie  inul)en  unfet/  ©efet(efd)atfï  unb  Siencc  ©tett  rool  je 
sBucget  tnnemmen  unb  enn)frti)en/  in  folid)cm3îed)ten/  nié  fie 
«on  altet  bigljet  gefan  I)ant/  an  att  ©ewetbe;  unb  od)  abet  bej 
iiJS8«f4t/  ob  brtj  roàc/  baé  fein  ©cbuc  in  unfet/  obet  m  unfec 
gîienet  unb  @efeaefd)atft  ©tetten  SSucgec  iviitbt/  cj  mm  in  it 
flinet  obet  n\t\)t/  bct  tniné  sjetten  obet  ©tett  ^utget/  bie  ju 
ben  «otgenanten  jroara  'îailn  ge!)ôtcnt/  aigen  roàc  geroefcn/unb 
becfelb  ©cbuc /it  roàt  ainet  obet  met/  ain  aigen  ©ut  I)ie  ujj  uf 
bemianbe  l)et/  obet  uf  aine  anbecn  SButgecé  aigcn  ©ut  ge= 
fejjen  roàc/  bet  inag  rool  l)ie  ué  figcn  uf  bem  ianbe  in  fo[lid)et 
58efd)aibenl)eit :  roàc/  bas  ec  in  beljeincé  Sjetteny  SXittet  obet 
<?ned)té  obet  ©tett  SSncget/bifec  Setbuntmifl  ®ôtfetn/  @c= 
tid)ten/3i»ingen/obctS3ennen  gefcffen  roecen/bafî  et  od)  biefelben 
@crid)£/Sûtfcedx/®l)a|fti/3roing  unb  58«nn  \)aU/  unb  od)  tu/  alâ 
anbet  itîtuoc3i"  "nb  binbet  im  ungeitetlid)  ;  unb  nnd)  bem  /  aie 
baéfclbe  ©ut  Doii  altet  l)cctommen  ifVan  aU  ©c»âcbc/  roàcod)/ 
bag  fcman  in  unfetm  obet  in  unfet  ©iencc  obec  ©efettcfd)afp: 
©tettcn  ainet  obec  mel)c  58ucgct  roiicb/  bec  in  eincc  anbetn  bet  vot = 
gcnanten  jœaiet  'îail  bet  ©tett  bcjj  S3unbcé  obet  unfecé  J^etm 
von  £)|letteid)  obet  ic  Siencc  ©tetten  gefeifcn  roàc/  betfclbe  fol 
(îd)  in  biefelben ©tatt  ba  et  SBucget  rootben  \\V  fe^en  unb  jiel)en/ 
bod)  alfo/ba^etbemS^ctccnobet  bec  ©tatt/batug  et  bann  sil)et/ 
©tutcn/Sûlt/TCnjal  unb  ^tàfflinen  uëtidjtcnfol/  bie  fie  teb= 
lid)  unb  mit  ted)t/  uf  ben/  obec  bie  bcingen  mDd)ten/  ungcvàts 
Itd)/  in  beg  cc|lcn  ^até  'Jtifl/  in  bec  ©tatt/  ba  et  ^ingcjogen 
roac/  mit  iXid)tetu  ^obet  mit  gcfrootnen  Svàtcn/  iië  bet  ©tat/ 
banan  et  gejogcn  roàc.    Od)  fuUcn  roit  votgenantcn  von  2Bit= 
tcnbetg  unb  bie  @efetlcfd)aff£  unfet  ©icnct  unb  nod)  be^ain  bet 
«nfci  bet  vovgenunten  jroateïîflil  beï©te»bep¥»unbeé  «nbun^ 
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fecé^eçm  VDn£)fîetceid)/nod)  ic  ©ienct  unb  ©tatt/ unb  bie  jue  A  NNO 
3'n  gebocent  vienb  nit  baltcn/rocbct  l)ufen  nod)  l)ofen/roebct  fpi=  •'^""" 
fcn/nffcn  nod;  ttencfcn/nod)geuàtlid)6infd)ieben  inbe!)ain'3fBife/  i  2 
an  all@efatbe;  bncjit  I)nben  roit  batben  votgenantcn  'îailen      •' 
vecf))tûd)cn  unb  vcttaifTcu:  roàc/  ob  fi baib/  obcc  bet  ein 'îail 
mit  jeman  je  ^^tiege  fcmen/  baÇ  roit/  nod;  unfet  ©ienet/  nod; 
bie  Unfecn/  bie  ju  une  gel;ôtent/  une  fcin  it  25ienb  ©d)Iof5/- 
2)cf[inen/  ©tett  obet  ©utet/  -aile/  bicroile  btï  ^tieg  roetet  unb 
od)  m  Siten  bij  2îetbunbcë/  gevaclid)/  biitd;  ©d)icmcë  roitten/ 
nit  imbetjiel)en  nod;  innemmcn  fuUcn/  nod;  in  tein  2Bife  an  ail 
©evecDc;  &  roctc  benn/bag  roic  unb  bie  Unfetn  fold;@d)lof/ 
2)cftinen/©tett  obec  ©l'itet  ungeueclid;/ unb  butd)  teincë  ©d;ic=i 
meë  roillen/  mit  ©eligcc/  mit  ©tiîcmen/  obet  fu|l  mit  roeten^ 
betiQanbe/  ben  ^ienben  abgebtûd)en  unb  abgen6tcnmôd)ten/ 
an  ail  ©evecbe;  28at  od)/  bag  roit  unb  bie  votgegtiben  ©tett 
bej'>punbc(j/unb  unfeté  Sjcccen  von  ûfîetceid)  an  bâiben  îàiln/ 
mit  icman  je  Stieg  femmcn/in  Biten  bij  Sctbunbeé  unb  vonbeï 
votgefd)tiben  attict'cl  roegen/wec  bet  roàc;  unb  baÇ  betStiegin 
bet3it/al|}  bifct^punt  roeten  fol/nit  uggetcagcnroiScb/  unb  bat= 
umb  bod;  votl;in/unb  el;  ba^  bifet  ^unt  ein  gnbe  l;et/  gemanc 
root/  fo  futten  roit  unb  od;  bie  jroen  Zail/  bec  egcnanten  ©tett 
bep  spiinbcé  unb  unfcté  Sjecten  von  -Ofletteid)  cinanbet/nad)  bi= 
fet  2)etbùmnufiuégang/  bennod;  beI;oltfen  fin/  alélang/  bif 
nad;(?ffamnu6 bct Stûncn/ obet  it  bcg  metetnteilé/bievonbens 
ftagcnbcnunb  von  bem  I)elfcnbcn  ^ail  Batju  gefejt  roccben/ 
batju  gcfd;il;t  /  alp  fid;  biefelben  batumb  ctfent  I;etten/  baj  bats 
JU  genug  geI;olfen  unb  gctl;an  fi; /an  ©cfàtbe;  28àc  od;@ad)/ 
bag  mann  in  bitt  3it/alé  bifet$iunt  roeten  fol/ ©eligct  obet  ©es 
fe|jcïJ  vot  cinct  ©tatt/  Scfîin/obec  @d)lo^  airtofl  obet  inet/bcs 
bucfféntroucb/  obct^nnmufi;  befd)ài;cn  bann  fottid;  ©cliget 
une  votgenantcn  l'on  2Bictcmbecg  unb  ben  ©efeLfefd;afften  unb 
ben  Unfecn  je  ©ienfï/  unb  je  liebi;/  unb  «on  unfccn  rocgcn/  fo 
futten  roic/  roaé^Sofl  obet  @d)nbenébatiibctgiengimbroad)fen£ 
roicb/  von  ©ejiîgeé  roegen  bacgebcn  imb  ugcid)ten/  bm  votgc' 
nanten  ©tetten  bcé  Çpunbeé  unb  unfetm  Jjecinvcnûfientcidjait 
baiben  îailn  an  @d)aben;  bod)  alfo/  bafî  )î  une  it  SBetci'liït 
unb  irn  ©e|i3ge  lil)en  futtent/  an  ait  2Bibcctcbe/  unb  ben  roit 
in  icen  ©d;loffen  unb  ©tetten  l;otcn  unb  roibet  bann  arttttnictcn 
futten/  mit  unfet  aignet  Sofl  an  att  ©cuccbe/  unb  roaë  od; 
a)lann/©teit/2îefîinen  obet  ©d;lof  geroinncn/fo  becBogeunfet 
bet  votgenanten  von  SBictcinbccg  obet  bct  ©efeaefd)ajft  roàt/ 
tmbc  von  unfetn  roegen  banan  gicng/unb  ob  iiibcnfclbcn©d)lûf= 
fen  il;£  gefangen  routbcn/  mit  benfelben  ©d;lofren  unb  gefnngcii 
inûgcn  roit  Icben  uub  tun/  roie  roit  rocffen/  alfo  baê  biè  votges 
nnntc  ©tett  beë  ^unbcé  nod;  unfet  SjecJ  von  £if?entid;  vort 
baiben  îailn  une  batan  nid;êit  futten  nod;  mugent  itccn/  cngcn 
nod;  gebcengen/in  bcl;aincn  2Beg;  bod;  alfo/  bas  roit  initSla^ 
inen  vccfocgen  futten/  baê  ben  obgenanten  ©tetten beég)unbcë/ 
unfecn  S'Jettcn  von  Dflcntid;  /  nod;  ben  3cen/  von  benfelbeit 
©d;lof]'en  unb  ©efangcn  bel;ain  @d;ab  baciimb  mel)c  ufetfîanï 
be/nod;  roibetfat/an  att  ©efatbe.    unb  beégelil;en  fol  ben  ob^ 
genanten  ©tetten  beé  ^unbeé/  unb  unfetm  ijetten  von  ûften- 
cid;  an  baiben  "Zailn/  von  roeld;eë  îailé  roegen  baÇ  bcfd;àte/ 
l;ct  roibcïumb  od;£  (i.e.  aud))  ted)t  fin.    S8efd)àl)en  abet  foli= 
d;et  ©cliget  von  baiben 'îailn  ben  egcnanten  ©tetten  beé^unbeS 
unb  unfecg  Sjccten  von  ûflenccid)  unb  od;  von  une  vocgenanteti 
von  'îBii'tcnbctg  unbt  ©efettcfd;.  von  b(t  îail  allée  bcict  /  gemeineé 
Dlu^cë  meâcn  /  unb  mit  geineinem  3Ca£  /fo  futten  roit  biefelben  "iail 
atte  bti  ben  ©d;aben  unb  bie  £o|î/bie  «on@cjtîg  unb2Berc£liî£ 
roegen/  batiibcc  gicngen  unb  road;fen  routbcn/  aemainlid;  mit* 
cinanbec  bacli!)en/  ujtiditen  unb  tejalen/  unb  oci;  ben  âîuê  unb 
ben 'Jcoinen/ an  ©d)lofrcn  unb  ©cfangcn/alÇ  Bocgcfd)ciben  fiât/ 
od;  miteinanbec  nieffen  unb  r;aben;  %lfû  :  bag  jeglid;ë  'îail  oiit 
©cittcil  bacan  tcagcn  unb  nemen  fol/  an  att  @euctbe;unbalë=» 
balbe  bec  3oge  unb  bie  £f{aife  ein  ®nbe  nimpt/  fo  futten  ijct* 
ten  unb  ©tctt  in  aincm  £!Kûnnt  bem  nàd)f?cn  bncnnd;  jefamcii 
fommcn  obcc  it  SXatI;  mit  ïfflaû}t  fd;icfen  gen  ulm  in  bet  ©tatt/ 
unb  futtit  bie  Cofî  von  bië  ©cjiigeé  unb  bct  SBcccfltSt  roegen  / 
bn  anlcgen/  unbt  in  eincm  Sftonat  bm  nàd)(îcn  bacnad;  bcjaln 
an  affcs  25ccjiel;en/unb  an  att  ©evecbe;  &  futten  od;  atte  un» 
fec  vocgcnanten  von  SBictenbecg  baibcc/  unb  od;  bet  @efette= 
fd)affit©icnet/  unb  bie  bié  Ç>Hnbcg  gemeffen  roettcnt/  eé  (Ten 
Sjccten/  3îittet  obet  Sned;t/  unb  batjue  att  unfcc  2)ogC  unb 
7Cm)jtlut/ft  ftcn  in  ©tetten/ uf58ucgen/in©btffetn  obcc  in  Sa?i- 
letn/bifenq>unt  od;  froeteii  mit  gcIettenSBottenjubcnS'jailigcn/ 
unb  od)  mit  Sfîamen  bie  iiît/  bie  von  imfccm  'îail  iejo  p  gemei^s 
nen  iiïten  ju  bem  3ved)ten/unbumbfftfnntinijïbccS'3iIf  bcnempt 
unb  geoibnet  fmf/alé  voîgefd)tiben  flnt/  beé  od;  froeten/bné  al= 
ké  je  f)altcn  unb  je  volfutcn/ ungeueclid;/  nad;bcc2îctbiîn£nu(ï 
SBcieff  fag/  bie  bacubetgebcn  fint  /  tmb  rocnn  3^  <•"'«  ba^ 
l;eim  nit  roàt/  nnbet/  bie  ben  an  flnet  ftatt  roaccn/  obec  ben  ce 
fin  ftat  cmpfoI;lcn  I;ct  ;  unb  altS  birfl;  od)  betfelbcn  geinainci: 
seRann  ainet/  obet  bct  25ôgc  unb  'Xmptlitt  ainet  obet  mec  ai- 
gieng  /  entfc  jt  routb  /  obet  in  ianbcé  nit  enroac  /  fo  fuUm  roic  allrocâ 
aincnobetanbet  an  beifclben  fiât/ in  eincm  a)îonatI;bemnàd;(len 
batnad)/  fejen  unb  geben  /  fo  roit  batumb  gemantroetbcn/  an 
atteé  uetjie!)en  unb  an  ail  ©euccbe;  unb  funbcclid)  /  ob  bet  ge= 
mainet  iiît  tainet/  bie  roit  umb  (Ecfantnufi  bec  Sjilf/  unbt  ju 
bem3Ced)tenbenempt  unb  geotbnct  I)aben/fllé  voîgcfd;ciebcnfiàt/ 
ainet  obet  met  in  bet  ^Bilc  abgicngen/  futten  roit  alroeg  aincn 
obet  nnbet /alf  fd)ibtid;/von  bem  'îail/  bec  abgangen  roàt /mit 
item  gutcn  SBillcn  unb  ^Biffcn/  in  bem  nàd)(ien  aiîonatl;/nad; 
bem/fo  baf  an  uni  eti'ûîbett  roittbt/fetien  imb  an  it  fiatt  geben/ 
an  ail  ©evecbe  ;  bai  fclb/roenn/obet  alf)  bic(l)/bet  gcmninec  âîann 
rtinec/»bev'incc/bic  uni  von  baiben  wî^cnonten  ^diln  bec  ©tett 
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'AwKO    î»'^  ^Mln^cê  iinb  tmfci'é  S^cttcn  i'oii  ûficnvct*  'iUban  ?Ccd>tcn 
■"■^  obcc  jii  gvfrtntiuilî  6ci-  S^ilff  nb<iiciigcn  /  fo  fiillcn  tic  une  dUvc^ 

T  2  8  2.   in  citicin  aîonutb  bcm  nk^en  imxnA)/  fo  bdé  nn  (t  cn'Oîbçvc 
^  n-iïb/  miicnobct  niibct/  <i!é  ftl-ibli*/  mit  9î>imcn  bie  ^tatt 

btè  éimbcé  u^et  iwn  Snteii/  «in  bec  cbcc  nn  bcfifclbcn  ttat  m 
b«  SCii'ireii  bec  nbgcjiditscn  wnc/  mit  uiifccm  2Ri)Têii  tmb  giitoii 
•  Sffiidcit  otb  fc^cii  tmb  scbcii/  an  aU  Ocwcbc.  £)u*  fu!Icn  iiiio 
muacii  n'ic  nociîenntint  l'on  SBirtcmbcrg  «nb  btc  @efcr(«f*ititt 
in  ^itea  bif  Scrbunbcé/  tvoïSittcc  tmb  .^iicèt  je  ©iciicc  uiib 
inûiifcc  ©cfellcfcbntît  ""!>  imf«  ©fftt/  je  S3"tS« '""«"P  / 
uiib  cmpfnl^en/  itiib  bie  l'ovâcitrtiite  ©tett  bcé  *pimbeé  miidcn 
bie  ori)  wd  je  SSiivgcc  iimeimnen/  imb  bec  l'occîeiirtnt  tmferSQcc; 
non  £)|ieiicicl)  ocl)  je  ®ienec;Dbcc  fie  (©cctt  miigcn  bie  auA)Wùi 
se  «Siicaec  inneincn  imb  cmpfrtl^en/  imb  bie  tii  ben  l'ocijeiirtilten 
S5tuieccnimb  ScitilTen  gcfcfTen  fmî;  tmb  rom  n>ic  <ilfo  jeSie^ 
ncc/  obcc  in  unfcc  ©efeUeftliaiTt  tmb  imfcc  ©fctt  je  feiirgec 
obec  b«ib  mmm  Zail  je  ©iencc  tmb  je  «ticgec  tmienicn 
imb  (rnsfieiweii/  bcn  fol  btfec  q)iint  ocl)  fdiicmcn  tmb  bdjiolffcii 
fin  /  -Xlfo  brtg  biefclbcn  od)  fd)iWcn  gclcrt  ■JCtbc  jii  ben  ^fliltgcn/ 
bié  «Pimtniili  je  Iwltcn  unb  je  Irtipen  nn  ûU.  ©ewccbe  ;  bocl;  «Ifo/ 
bng  reebcc  mt/  no*  fi;  ntt  fiicbrtsJ  mec  iiicmnmi  je  Sicncc/nod; 
inimfec  ©cfcHcfdwflit  no*  je  SBiicgecn  inncmcn  iiod;  cmpfafjcii 
fullcn/  ben  wic  ttf  dllen  btj  înilii  fcincc  (tlteit  i&aû)  bie  ec  je 
fd;flffciit  m  «cl;rtbt/  m  bcm  Za^j  nl^  ec  ©icncc  tn  bie  @,c= 
(cIIefdMfft  obcc  Sm'âec  TOOîben  mt/  bel)0lffcn  \m/  m  bel;mii 
SBife/nnnllOci'ccbc;  bdcjiic  fullen  mit  Siînmeii  roebeciiMc/nod; 
bie  ircii  'îrtil  bec  iioîgenrtnten  ©tett  beg  <Pmibcé/  unb  imfccë 
fectceii  l'on  ûficntid)  bec  'iail  nllcc  fmncc/tcincn5urfon/©cii= 
«en  nod)  nnbecn  (jcûfTcn  ^eccen  obcc  ^);fd)off  in  bifcn  Çiimtmt 
inncmen/  ben  in  folidjec  SBefd>aibcnkit  ;  me  W;ec  Zaïl  bio  imiemeii 
j»oIt/unb  bie  bod)  in  ben  t)o:3cfc')ï*cn  toifcn  gefcften  nwcn  / 
ictfelbe  Zail  fol  l'tcc  «Slann  tmb  bie  «nbctn  tailn  fmif  gncinn 
bflcnie  fefen  tmb  gcbcn/  unb  bclrciment  fid)  bicfclben  Sîunobecit 
bcr  mcccc 'înil/  bii^i  bec  obcc  bie  tiijcuemen  tKn  obec  nu/  obcc 
iDic  mnn  fîd)  bnciniie  l)altcii  fiille/  bdbi;  lo!  ce  od;  belibcn  anall 
©ci'ccbe  ;  brtctu  ifi  fonbcclub  me  bccctt/  rocldiec  unfcc  wigennii» 
m  uon  'ÎBictenbcvsî  unb  bec  ©cfcltcfdwfFten  nllcc  bcter/Sicncc/ 
ober  bie  in  bcn  ©cfeL'cfdirtîtccn  rcnccn/  bifcn  «punt  nit  fwm'oii/ 
obec  fmecen  mltm/  fie  ivctcn  Jjecccn/  SCittcc  obcc  Snc(t)C/bflg 
od)  bie  bifec  q)imt  nit  f*irmen  fod;  nod;  roebcc  S-jecccn/  iiod) 
©tett/  bié  «unbeé  nil)ttît  gcbunbcn  fuacn  fin/  je  I;cï|fcii  tn  bc 
l;rtinen  SBcgc;  unb  fullcn  wt  bie  nnbctn  S^ccccn  unb  ©tett/ l'on 
nllen  bri  întln  bij  2>ccbunbeé/  cinmibcc  gen  bcm/ obcc 3enben= 
fclbcn  bcftolffcrt  |în/  Ob  fie  bec  ctail  tcincn/  tmbec  big  wge- 
fd;cibcn  •JCrctctcl  /  nnsciffcn  obec  tntcit  ;  gp  i|î  od;  bacm  mec 
gecetb:  obbagitw/  bnf  bec  Sjcïcen/  iKittcc  obcc  Sncd;t  fci= 
nec/  bie  in  bec  4oœen  ®cfellefcl;flfp  ftnt/  roenn  te  S3untnu|î  nu 
iifbiennd;ften  '3Bil)cnnacl)tcn  i\%et/  fmUê  nit  Icngcrbncmn 
fin/  obcc  bie  SSiïntnufî  fiitbnë  l;rtltcn  roolt/  bog  bec  obec  bie 
woljl  bnciij  fomen  mugen/  «lé  occce./  bug  nue  bie-5?optlut  bec 
iôroen  @efcllcfd;rtfft  /  bcn  nnb<;c  jwnin  îailn  bie  wcfunbcn  fui» 
len/  unb  benfclbcn  fol  mnnn  fucbflé  od)  nidiftt  mec  gcbunbcn  fin 
sebciffcn  :  (£3  wk  ben/  iaf  ce  in  bifcc  2)ecbuntnu|i  gecn  leii= 
gec  bcliben  w'olt/  obec  tmfct  nlë  bec  nocgefcbribcn  ©tett  bcë 
«iunbcé/obec  unfccé  Sjcctcn  Bon  ûllencM)  ©icncc/obcc  tn  icn/ 
obcc  unfccn  ©tettcn  SBitcscc  nmcb/  fo  foll  im  bié  3ccbuntnu|i; 
ftScbag  mol  bc!)olffcn  |m.  '2Bic  voîsenanten  «on  2Bictcnbctg 
unb  roic  bie  ©efcnefd;afft/  unb  nll  unfcc  Siciicc  unb  ©tebt/ 
itnbt  (illc  bie  itnfccn/  gcmninlicl)  unb  od;bcfitnbcc/  fiiUen  bdi» 
bcn  bj  nllcn  mifciit  jnl^niten/  S8!icii£u/S;cd)tcn  unb  guccii©c= 
roonl;rtiten/  bie  roic  unb  |1  l'on  Svomifcl)cn  ^^aifcrn  unb  Sunigon 
hrtbcii/  unb  une  bccbcadu  bnbeii/  «n  a\l  ©ci'ccbc;  tifigcnomcn 
nUcin  bec  ©fitcf!;  unb  bec  QCctictel/bcc  mie  unf  !)ici'oc  nn  bifcm 
S3cicfuecf*cibenî)rtbcn/  bie  3it  î»iP  2ïccbuube£i/  nls5  Inng  bec 
WcccnfoU;'bod)unfd;rtbIit()  ben  «Scicfen/  bie  mie/  bie  iiocge:: 
,  nnnte  i»n  2Bietcnbeeg  unb  bie  ©tntt  jiie  (£f  ïmgcn  gcn  cinnn= 
bee  bttben;  unb  nlfo  l>ibcn  mie  l'ocgennnt  (ômvt  (gbcelMtt  l'on 
2BittenbcC(î/  unb  mie/  ®enve  Ulcid;  Bon^ictcnberg  tm@im/ 
imb  mie  bie  ftnuptlut  bee  tioeiîefd)cibncn  ©cfcL'cfdinfft  ntfcc 
beiee/  unb  nltc  S3eccen/9\ittee  tmbSncd)t/  bic  bncmn  tmt/  aU 
unbejmungcnlid)  gcfmocn  (jelcrfJCeib/  ju  bcn  S'pniligcn  mit  ufae^ 
bottcn  2)ingecn/  ali  uocgefd^eibcn  ©nd)  mne  unb  (Int  je  bnUen/ 


m  Sv6mifd)en  Si'mg  unb  bnp  I^nilig  SXpd)  ;  bie  Jjeccen  Don 
ssmecngcmniiilid);  bcn  s3ifd)otf  wn  Wlanli/  ju  bcn  mic  l'oe» 
«cnnnt  wn  SBietenbceg  l'oc  l'cebimbcn fieii;  bncjiic nemen  mie 
Soenennnten  non  %icfcnbecg  bnib  unb  btc  @cfcUfd),rtfiit  mit  bcm 
iômen  befunbee  uf  /  bic  ©efcUcfdjnfft  mit  bcm  ioroen  nn  bem 
9Ctn/  je  9îibcclnnt/jc  glfnë  unb  je  «eifgom  mib  bie  imbcc  bic= 
fciben  i^cvtlut  unb  ©efetrefcbntffcn  gcboecm;  bnejtic  ncmcn  mic 
bie  ©efcdfdinfft  mit  ©nnt  Georien  od;  befunbee  uf /benSSifd'of 
-Don'Biilbiicg/  bm  ■S5iîcl)off  l'on  SSnbenbccg/  uiibbcn^ticg. 
âcnvcn  l'on  Sduecnbccg/  unb  bod;  nlfo  :  mne/  ob  bee  S^eeecn 
fcincc/  bic  mie  fimbcc  u^gcnommen  l;rtben/  bcn  jronm -tnmn 
bee  Doeâcnnntcn  ©tett  bc^  q)unbeé/  obec  unfccé  S^ececn  l'on 
Oflcneci*  unb  bcn  3cen/  mibcc  iiê  t)oe3efd;cibcn  ■JCcticfel  nn= 
ûcifftn  obcc  tnten/  baé  bcnn  mie  bie  nnbeen/  bie  ben  obcebier 
felben  nit  ufgcnommcn  I;cttcn/  jn  gcn  bcn  fulteii  bel)ulffcn  tm/ 
on  nlle  ©eucebc.  Unb  biiS  nllcë  je  mnecm  lîefimbc  gebcn  mic 
bec  l'ocgennnt  ©cni)e  gbccl;nct  oonSBtîctembceg/unb  mie@ertî 
vt  Ufeitl;  1)011  SBùctanbceg  fin  ©un/  unb  mie  bic  cgciinntc  bei 
@efct[efd;nfften  bcn  jmnin  'îniln  bec  i)oc<îennitten  ©tett  be^ 
«piinbcë  unb  unfcem  SJcem  l'on  î)lTcneeid;  bicfen  SSeief  befeelt 


O  M  A  T  I  au  E 

mit  iinfee  l'oegcnnnten  l'on  '2Biîcrcmbceg  bnibcn  nigcii  3n(îgclit/  AnNO 
unb  imt  bee  l'oegennntcn  beicc  ©efcircfd'nfft  nnl;nngcnbcii  31111= 
flgcln.    ®ec  gcbcu  i)l  nn  bee  iicdillcn  àlittmod)/  nncb  bein  hrti=  3  2  82 
ligen  ûftcctngc/   bo  mnii   jnlt  l'on   0mp  ©cbiiet  bcH=     •^ 
je''d)enl)uubcct  3ae  unb  bncnnd;  in  bcm  jmcj  unb  nd;6isotIen 
:3nl;c  2C. 

CXXIII. 

SSôtibmidl  foï)tc®tâWc9)îât)n|/©ti:af&Uïâ/5!BMm657  h  16. 
@pci)r  /  gi^ancffurtl;  /  ^agcnmi  /  OBciflcnburs  /  Mai. 
(5cï)(cftrtai)t/  (51)tn()ciin  imb  q5fcï5ci-S(;eim  auf  10. 
3iil)r  imtcï  cinaiilJCï  rtiifgcticl)t/  U'Obiircl;  ftc  ftcl)  wû 
tix  alic  iinbillicljc  ©cUHilt  uiit)  îtnfallung  reciprocic» 
licljc  -Çultfc  imli  affiftentz  f  ctffrcclien/auci)  \m  fîarrf 
i)ie2>c(cts'^û(lTc  ftvn  fodc/Jcnalniicn.  ©cbcn.^u 
£ï)îcit|C/uff  ï)ca  'Stita^  mci)  (fcailt  Bonifaciens  "îag 
iaê  J^ciligcn  ©ifdjcff»  1 5 Sz.  [  Diplomata  aci  JE- 
NF.M  S  I L  V 1 1  Hiftoriam  F  r  1  d  e  r  i  c  i  III. 
Imp.  illuilranciam  addica.  pag.  237.  L  u  n  i  g, 
Teutfches  Reichs-Archiv.  Pain.  Spec.  Contin. 
ÎV.  Abtheil.  VIII.  in  addendis  toi)  9vCic(;^» 
©tâfctcn in  gcmcin.  pag.  1435".  d'où  l'on  a  tiré 
cette  Pièce.] 

C'eft-à-direy 

Traité  cVMiance  fait  £5*  conclu  entre  les  Villes  de 

MAYENCE,f/^STRASBOURG,^f  WoRMS, 

(^e  Spire,  ^/c  Francfort,  ^^Haghe- 

NAU,  ^(jWeISSENBOURGj/^^ScHLET- 
S  T  A  D  T,  f/'E  H  I  N  H  E  I  M  ,  y  i/l?  P  F  E  D  E  R  N  S- 

H  E  I  M  pour  dix  ans ,  par  lequel  elles  fe  promettent 
une  ajjiftance  réciproque  contre  toute  Jgreffwn ,  £3" 
hofiilité;  y  conviennent  du  notnhre  des  Troupes 
qu'elles  devront  s'envoyer  Vune  à  Vautre.  A 
.Mayence  le  Vendredi  après  U  St.  Boniface  I58z. 


3n  ®ùtuê  'Simm  •JCmen, 

rftx%  bic  3vcfe  unb  bieS3ue3eec  gcmcintidjcn  bcc@fcttc3)(tciis 
*^  ec/  ©tenfbucg/  SBocmpc/  ©pice/  'Jcnncfinfw't/Sjn^ 
gcnnm/  '2Bipenbucg/  ©leêtîntt/  gbinbcim  tmb  ^cbccnfibeim/ 
tun  îunt  nticn  bcn/  bic  biefcn  SBcii;fffel;ciit  obcebocent  Icfen/ 
a\i  mie  bem  bcilMen  3îomifd;cn  Svid'c  jitgcen/  unb  bued)  tum= 
Iid;e  Sîotbocfft/  91ue/  geibcn  unb  iJeommen  bcé  innbeiS/  1111= 
fee  ©tctte  tmb  SBiïcgec  gcmeinlid'cii  unb  ntfcc  bec  bç  mê  mo= 
ncnbc  tint/  unb  mé  jii  l'ccniitmoctcn  fleen/  mê  l'oe  3i;tcn  jti=. 
fnmmcngcmnd;tunbi'eebuiibenl)nn/  mit  bcn  (gnbcn/  bie  mie 
bnctimbflctnnbnbcn/  nndi  km  bee  S3cnt=58cii)c/  btc  bnciibci: 
incmndjt  unb  bccjeiffcn  |înf  /  bntTdbc  «Biintnçffc  nnginig/  nn  bec 
ccfîeii  g)1itmud)en  l'OC  unfcc  Senumen  Sli;bel='îrtg  bes  3ncié/ 
bo  mnn  fcbecip  nod;  S:i;cifit  ©ebiictc  bei6cnl;unbcet  unb  cm  unb 
nd)^(n  3nee/  unb  meccn  folfc  l'nn  betfelbcn  SOÎitivoctjcn  bifî  of 
■JBmincbtcn  nc|}e  bnrnnd;  foincnbc/  unb  t'on  beeiclben  ^çnncl'^ 
tcn  tibec  beu  «nnfte  3nc/  bnenncb  nllcenelî  l'orgcnbc  /  beé  |in 
mic  bneiîbee  gcfcijcn  mit  gutee  $8ctentl)tiinge  /  unb  l;nbcii  mit 
molbcbrtd)tem  Wlwttl  gutcm  SCntc  unb  ncccintem  '2Biacii/  bcm= 
fciben  Koinifd;cn  SCcrd'c  jit  ®een  unb  buedi  funtltd;e9îotbocfl"t/ 
"■^liij  /  V^eibcn  tmb  gi'omnten  beé  iniibesi  /  unfcc  ©tcttc  unb 
Sûencc  nemcinlicb/  unb  aitt  bec/  bic  bi;  une  monbe  tînt/  unb 
une  JU  l'ccnntmoetcn  pecm/  bnfTclbe  iSonmçgc  ron  numcé  ec= 
Inngct/  unb  ge|lccc£it  unb  une  jufnmen  3cmnd;t/unb  »cebunbcit 
mit  hm  ©iben/bie  mie  bncumb  getnnjwn/  l'on  bem  Sngc  m\l 
m  bicce  58eicff  gcbcn  i|l/  biê  of  (çniit  3obnnné=®n<t  bcé 
©cuffccé/nté  ec  gcboen  mnet/  nc|tc  fomet/  unb  l'on  bcmfclbcii 
©mit 'Àol;nné--Sngc  iibce  jcl;en  gnuêc^nec/  bic  bncnnd;  ntrci; 
ncftc  iind)  einnnbec  tômenbc  fmt/  nne  ilnbcclné/  mit  lo  getnnee 
$8cfebcibbcit/gucmoctcn  unb  2>ccbuiitnçpc  /  nl^  l)icnnd)  gcfdici= 
ben  ficcf/  bnë  micciiinnbet  geteuiuclid;  gccntcn  unb  bcl;oIfcii 
foUcn  tmb  motren  |în  jii  nften  ben  iJcicgcn/  btc  mtc  tn  bcn  i'oc= 
ncnnntcn  3i;tcn  ncroonncn  obcc  une  nnfnacn/^  »on  mcm  baé  ge= 
fdicbc/nnc  nlTe  ©ei'cebe.  «nb  ifl  gecct  unb  ubcceinfomen/mece 
i)aé  bc!;einc  ©tntt  iinbcc  mê  gcfd;cbigit  obcc  gclcibigit  miicbc/ 
in  bcn  l'oegennntcn  3i;tcn  won  pcmnii/  mec  bec  meec/  unb  bnp 
bee  ÎKrtt  bcefelbcn  ©tcttc  obee  U^  mccec  'ia\  in  bcmfclben  Kntc 
fid)  off  bem  gib  ccfcntcn/  Ué  (îe  gefd)ebigct  meec  mtbee  bjn 
9;ed)tcn  unb  Ui  mnn  in  «nce*t  tête/  bns  fol  btc  niigcâciffcn 
©tnt  ben  nnbeen  ©tettcn  uccfimbisicn  imb  |ic  bncumb  cemnnen/ 
brt^  fie  Kl  of  bic  obcc  of  ben/  bie  |îc  niigcaeiffcn  obec  befd)ebiget 
Itnnt/  bcbolfen  (tn/  unb  fotfenf  bncnnd)  jtt  ©timb  biefelben  gc= 
nnntcrt  ©tcttc/  bee  ©tntt  bie  nlfo  gcfdiebiget  unb  nngcgciffcn i|t/ 
beholifcn  ttn  unucciogcnlicl)  otf  bcit  £ib/  Ué  in  bee  ©d)nb^unb 
bec  %i«eiff  getect  mcebc/glicljee  3Bife/  nié  in  bcn  nnbeen ©tct= 
tcn  bct  'Jlngciff  obec  bec  ©d;nbe  [elbtc  âef«!>«!)«i'  <»««•   ^Becc 


Anno 
1382, 
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nu*/  bnj  çciiwirbte  von  S^dâciiiium  ûbK  bit  «on  'SBeiffenbiitâ/ 
fiinbet  obet  frtinent/  obcc  nbet  bi«  uoii  ®*Ieê|î(ic  uiib  bit  uoii 
gl)inl;cim  fiinbcr  obet  fnmcnt/  obcr  nitd)  bit  uon  *pebctngl;dm 
in  bct  ji;t  big  aJiTbûiunçiTc  fd^cbigte  obcr  (iiiârtffe/  obcr  jTe  Ici^ 
bi(jK/  unb  bic  l'on  Sjitgenaun)  uiib  bit  l'on  SasifRnbiirg/ in  itcn 
beiben  SCeten  bcvfelbeii  sweiec  ©tcttc/  iinb  mit  bem  mei-ernîcile 
in  bmfdbciiDCctcn/obci;  nbii-  bie  uoneieêndt  unb  bic  «on(£l)Ui= 
Ijeim  in  itcn  bcbcn  iKctcn  bcrfelbcn  jwctjct  @tettc/unb  mit  bem 
mctccnîeile  in  bcnfdben  SCettcn/  obet  aud)  bie  «on  ^ebetné= 
I)eim  mit  bcn  von  SJBotmfe  in  itcn  3Crtte  |Tcl;  uff  btn  <£r)t  etf(iu= 
ten/  brtj  fit  gcfd;ebt3ct  obet  «naegtifltn  rocien/  vBibct  ben  3Ccd)= 
ten/  unb  bnj  man  jn  xtnicdif  tcte/  bné  folnt  bie  uon  Sjagcnnu^ 
m  mb  bit  »on2Bi(T«nbut3  mit  cinanbct/bie  von  @tl)Icifflnt  unb 
iie  »ou  (E!)inbcim  mit  cincinbet/  unb  bie  uon  q)ebctn^l)eim  mit 
ben  non  2Botm^e/  luelid^e  imbcr  jn  gcfd)ebiâet  tccten/  bcn  nn^ 
Betngtetteni'etfunbiâen/  unb  |le  brttumb  etmanen/  brtj  fîejn 
off  bic  obet  off  bcn/  bie  fit  tUKîcâtitfen  unb  gefdjebiijct  l>nnt/bc^ 
I)ol)fen  tîn  /  unb  folnt  batirad)  jut  ©tunb  bicfelben  gennnte 
©fctte  bcnfclben  ©tcttcn/  bie  nlfo  gcmanet  I)cttcn/bc[)oIffcn  fin/ 
unuersogcnliclv  off  ben  £it/  ba^  m  bet  ©djabe  unb  bet  "Kn^ 
gtiffgctctet  roetbc/  glidjct  SBife/  alS  i'ot3cfd;tibcn  flect/  une 
(irie  ©euctbc.  2Bct  ce  and)/  biij  çemun  bct  wotgenonten ©tet- 
fc  bl)cinct  @*(iben  tcte  in  bct  uotgeniinfen  3))t  bitte  2ictbont= 
m;iTe/  bem  fiil  nwn  tn  ben  uotgennntcn  ©tctten  feincn  iniilcn 
^Çrtuf  gcbcn/  unb  quemc  nud)  cinet  obet  me  in  bct  «otaenonten 
©teite  bel;cinc/  bct  cinc  bct  uorgenmuen  ©fctte  gefd;cbige,t  unb 
flngeçjtifftn  bette/  ben  fnl  bic  ©tcitt  nnatiffcn/  bo  et  infomct/ 
ia  rtUc  bie  2Bife/  nid  it  bet  @d)nbe  obet  'angtiff  felbit  gefdjcijcn 
rcet/  bntnnd)  fo  eé  it  uettunbigct  luntt  uon  bct  ©tnt/  bie  ge= 
fdjebigif  unb  nnçîegtifcn  ifi/  nn  ntte  ©cuetbe;  @efd)e!)enud)/ 
brtjçemnn/  eéfi;  xjcttc/  JXittet  obet  Sned;t/  obet  ïuctetifî/ 
6et  uoi'sîcnrtnten  ©tcte  einet  ©dinbcn  tcte/  in  bcn  uotflennntcn 
Sçten/  unb  iine  uetbotfcbnfft  vuûtb  uon  bet  ©tnt/  bic  et  gcfdx' 
bigit  unb  nngegtifcn  bette/  baj  et  baé  wibcttete/  luibettcte  et 
6nnn  nit  imuetsogcnlidien  /  off  bcn  unb  off  bie  fnl  mnn  beljolffcn 
fîn/  nié  uot  unb  bntnnd)  gcf*tibcn  ficet/  bod;  fo  mng  çeglidje 
bet  nnbetn  ©tcftc/  luniine  fit  ctmnnet  n)itt/  it  gte  gcm  bem/ 
obet  ben  bic  ©tnt  ncfdîcbiget  bmif/  bewnten  mit  SBibetfngcn/ 
«nbivct  bicfelben  QCngttffctentbclbet/  l)"f«t  "bct  boft/  obetjn 
retct  obet  bilffët/  mit  2Bot£cn  obet  mit  SBetcfcn/  off  ben  unb 
cff  bie  folnt  roit  bie  uotgenmucn  lôKtte  bel)oIffén  tm/  off  ben 
&)t/  in  nae  bie  2Sife/  aie  off  ben/  btt  ben  ©dwbcn  qttan 
Ijettc/  unboffnUc  bic/  fo  bic  ©tntt  etfennet/  btt  bct  ©djnbe 
gefd^eben  ifî/  ju  bcn  (le  Stcd^t  I)nben/  nne  ntic  ©euetbc.  SBnnnc 
nud)  cin  ©tntt  bet  uotgcnnutcn  ©tette  bie  nnbetn  iuutt  mnncn/ 
bai  it  su  Sjelffe  îomcn/  aU  uotijcfd^tiebcn  jïeet/  bntju  f^ntli= 
6cn  unb  fcnben  bie  uon  SD^cni^e  bunbctt  ©lenen/  bicuou(attng= 
burg  bnnbctt  ©lencn/  bie  uon  SBotmÇe  fiînff  unb  fcdi^ig  ©le? 
nen/  bic  uon  ©vite  finiffmibfcdjfiig  ©Icnen/  bie  uon  Jtnncf^ 
fiittftmffunbfediMg  ©lenen/  bie  uon  SSifienbutg  nd)te  ©le» 
nen/  bie  uon  ©djlc^ flnt  nditc  ©Icneii/  bic  uon  (Eljinbeim  uiet 
©lencn/  unb  bic  uon  <pebctnéi)cim  bti;c  ©Icncn  iuotetsugitet 
4uten/mit  f>ferben/  Qntnifdv  Sjuben  unb  s8eingcn)nnbcn/imb 
«logent  nud;  bic  uon  sjicnêe/  bie  uon  5Bormfe/  bie  uon  ©vite 
unb  bie  uon  Jrnncfmfiict  çt  ju  imnfyq  ©Icncn  jclxn  ginfpen-- 
nigc  gemnvnic  gcben  unb  fcnben  fut  filnff ©lenen  ob  (Te  rnoOcnf/ 
iind)  •S/îa'ct^fti  mûxtt  obet  me.  %ud)  foUent  bie  uon  ©ttnf butg 
nt- jreenéig  ©Icncn/  çeglidie  ©lenen  mit  btçen  'Pfctbcn/bnben/ 
pt  fiînff imb  smnnêig  ©Icncn/  nnd)  îSînténl/  nié  |îe  benn  ge= 
mnnct  mctbent/  bod)  nlfo/  bnj  ))cglid)e  ©Icne  cinen  geiunpneten 
<?ned)t/  obet  cinen  met  "JCmbtot^c  bnben  foUcn/  bcjfclbenglicben 
môgent  bie  nnbetn  ©tette  nud)  l)iiben/  ob  fte  luoUent.  <[ud) 
mogent  bie  «on  ©ttnputg  ob  jle  mottent/  çc  srocne  (Einfvcnnt= 
<te  gcwrtffcnt  gcben  fut  cine©Ienc/  in  btt  Jotme  unb  àJînjje/ 
m  bit  van  Mentit  unb  bie  nnbetn  ©tette  oimt  /  nnc  nde  ©«= 
«etbe.  2Bet  nutt  /bn^  cine  ©tntt  bie  nnbetn  ©tette  mnnetc  umb 
It  ©ienen/  bie  ©tntt/  bte  nlfo  gemnnet  l)nt/  bic  fnl  it  ©um- 
me  bct  ©Icne/  bntumb  |Te  bnnn  bic  nnbetn  ©tette  gemnnet  l)nt/ 
btçe  'înge  fûtbin  I)nbcn  uot  bem  3çl«/  "1^  f''  bit  nnbetn  ©tct» 
te  gemnnet  I)nt/nne  aiit  &tvnbc.  £j  mng  nud)  eiu  ^eglidie  bct 
«otgcnrtntcn©tcttc/ob  ftt  iDil/mnncn  bie  nnbetn  ©tette  umb  il)t 
©icnen  iûM  obet  uil  ©lencn/  un^e  nn  bie  ©umme  bet  ©Ic= 
lien/ nié  Uûi'gcfditibcn  ftect.  (£j  i\t  getct/  bnj  mnn  i)6unt©tunb 
t)nbcnfnl/  unb  teglid)  l)nn  bmibett  nd)te  ©lencn/  bntjn  folnt 
«ebcn  bic  uon  g)icnèc  funff  unb  jimn^ig  ©Icncn/  bie  uon 
2Borm^e  fed)éei)cn  ©Icncn/  bic  uon  ©vite  fed)|el)en ©lenen/ bic 
»on  ©d'ie^jïrtt  jTOo  ©lencn/  bic  uon "SBif enbutg  jmo  ©lencn/ 
bie  uon  (£l)inl)eiin  cinc©lenc/  unb  bie  uon  $icbetnel)ciin  cine 
©lenc/  nnd)  bet  Wla^t/  nié  bo  uotgefd)tiben  flcct/  unb  iBcte 
ej  nu*/  bns  uon  bbeinte  ©tnf  futbnj  gemnnet  mwbt/  une  m 
bie  gtôjjc  ©umme  ubct  bie  l)unbctt  unb  nd)te  ©lenen/ obet  umb 
mçete/  n)cld)c  nlebnnn  nlfo  ctmnnet  luetbcnt/  bie  folnt  bnnn  it 
SplcE  bnbcn  in  uict^cben  îngen  /  nnd)  bet  aJlnnunge  nn  bcn 
©tettcn/  ba  fit  baiiin  gemnnet  rcctbcnt/  nnc  aiit  ©cuetbe/  unb 
roné  ©lenen  bet  ©tntt  nnd)  it  îSînnunge  nlfo  gefenbet  luetbeitt/ 
ba  min  bit  &tat/  bit  nlfo  gemnnet  l)nt/  i)cglid)ct  ©lenen  fiît 
Qlbgnng/  Soflen  unb  ©tlinben  gcben/  ju  bem  <S>aie  unb  ju  bet 
97nd)t  cin  Sictteil  ciné  ©iiltcn/  uon  bem  îngc/  fo  (îc  ié  tt)= 
bcnt/  nn  i«  jelen/  untj  off  bic  3i)t/  bij  fie  iuiebct  l)eim  tômcnt/ 
«ne  nlTc  ©euetbc.  gnocbte  nbit  bet  uotgciinntcn  ©tette  c^lidjc/ 
jb  fie  gemnnet  wetbent/  bct  uotgcnnntcn  3nl  bct  ©lencn  nlbnt 
nit  gcfd)icfcn  uon  ebnfftigen  ©ndicn/  fo  fnll  unb  mng  bic  ©tnt/ 
bie  nlfo  ctmnnet  wutbc/  bic  ©lencn  goviincn  off  itcn^Sotlen 
bott  bt)  bct  ©tnt/  bic  bie  «Sîniumgc  gctnn  bat/  obet  nbit  bic 
©tnt/  bie  bic  Dînmiiigc  l)nt  getnn/  mnâ  fie  bç  je  awunncn/ 
Ton.  II.  Paiw.  I, 
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uff  bct  ©tcttc  Sofîe/  bic  nlfo  gemnnet  luiîtbe/  in  nlfoIid)et$8e=  a  ^y,, 
fci)eiben!)cif/  nlS  ob  ej  |îc  fclbit  nnegingc/  nnc  ©cuetbe/  gliel)cr  ■^'^^^ 
SBifc/  nié  tic  bie  I)cttcnt  bntgcfcbirt'it  /  unb  bcnfclben  Soffen/mit  1282 
9>nmen  ben  ©oit/  fnl  bic  gcnnntc  ©tnt  gcltcn  unb  gcben/  bp  3 
b^m  gçbc/ in  bem  et|len  SJ^nnbe  bntnnd)/  fo  bnj  an  tle  uon  bec 
©tnt/  bic  ben  ©oit  bntgebcn  imb  gelil)cn  l)nt/  gefotbett  nntt/ 
nne@euejbe.  2Beld)e©tnt  nud)  nlfo  off  bie  nnbetn/  bietîcgcs 
mnnet  l)nt/ ©lenen  geiuiînne/  bie  fnl  |îe  geminncn  eincn  lOîniict/ 
unb  luet  ey  iai  mnn  it  bntnnd)  me  bcbetfftc/  fo  folnt  fie  ce  eir 
nen  ailnnet  bienen  umb  bnjfclbc  ©cit/  nié  Innge  mnn  it  bnnn 
bcbnrff.  2Bet  ej  nud)/  bai  bheinc  ©tnt  bcbud)te/  ba^  té  nou 
botfftig  mctc/  brtg  mnn  me  Jolct'iS  bcbotffitc/  lunnn  bet  gtoj' 
jcn  ©umme/  nié  bo  uotgef(l)iibcn  ficet  /  bte  mng  bie  nnbetn 
©tette  uetbotfd)cfffcn  /  unb  in  S3ngc,  bntumb  mnd)en/unb  iucé! 
bie  ©tette  bnnri  einl)etlicîlid)cn  ûbett'oment/  bné  fnl  mnn  fût' 
betlid)cn  tun  unb  nne  25etjug/nnc  nlle  ©cuetbe.  28et  cj  aud}/ 
brtj  cine  ©tnt  bct  uotgcnnntcn  fetette  Sîot  nnegienge/  unb  bie 
bie  nnbet  ©tette  mnnete/  umb  ein  3"'  ©lenen  ubct  bicl^nlbe 
©umme  bct  gtoffen  ©itmine  ©Icncn  /  unb  it  bic  ©lenen  ge=! 
fd)icfct  wetbent/  unb  bntnnd)  bet  nnbetn  gennnten  ©tette /cine/ 
obet  mc/gîûf  nnegienge/ bng  |îe  bet  ©lenen  nud)  bebotfftcn  /  unb 
bné  bic  iî5tat  bic  jum  et|îen  mal  gcmnnt  l)nt/  licfe  luipcn  unb 
in  tunt  tètent  off  iten  (£i)t/  fo  fnl  bte  ©tnt  bie  jum  etjïcn  mnl 
gciimnct  i)at/  bai  ^eiï  bet  ©lenen/  bie  it  gcfd)icfent  jjiit/  iSbet 
bnj  bnlbe  îcil  bet  gtoffen  ©umme/  bet  ©tnt  obet  ©tettcn  ju 
^clffc  fd)icfen/  nnc  nfle  Sjinbctnçfc/unb  mogent  bic  ©tnt  obet 
©fctte/  bic  nlfo  gîot  nnegect/  bic  nnbetn  ©tette  umb  bie  ûbti^ 
gen  ©umme ©lencn/  bie  (le  btt  ©tnt  bie  jum  ci'ilcn  gemnnet 
l)nt/  nit  gcfnnt  l)nt/  mnncn/  unb  folnt  |îe  nucb  bie  ©lencn  nnc 
Sctsng  fd)icfcn/  unb  rccld'c  bet  ®ienct  bebntff/  unb  bie  nnbetn 
©tcttc  umb  it  ©ieiict  ctmnnet/  bic  ©tnt  fnl  bcnfclben  ©ienetn 
rtden  cinen  Sjeubtmnn  gebcn/  bem  bic  ©ienct  nud)  folnt  gel)or= 
fnm  unb  gcfolgid)  tin  511  tiben/  nnjugtiffen  unb  ju  tunbe  unuet:= 
5ogcnIid)cn/  «né  fit  bct  S^cubtmnnn  I)ci(|èt/  one  nlle  ©cuetbe. 
îtud)  ifî  betcf/  bnj  bel)cinc  ©tnt  unfet.bct  uotgcbnd)ten  ©tette 
off  bie  nnbetn  ©vife  nod)  feinctlo)  nnbetn  SXnt  nod)  Qiîiffe  ge= 
ben  nod)  tun  fnl /nod)  nff  bic  nnbetn  bienen  fnl/  in  bel)cine  2Bi= 
fc/  nnc  ndc  ©cuetbe.  Unb  tuet  cj/  bnj  ç/mnn  bet  uotgebndjteii 
©tette  bcbeine  fd)ebigte  obet  ©vife/  Sjiîlffe/  obet  nnbetn  iXnt 
wolfc  fd)icfcn/  btn  bie  of  fie  jogiten  obet  fd)ebigen  roolten/  baS 
folnt  bte  nnbetn  ©tette  n'ctcn  linb  reenbcn  off  bcn  gçt/nlé  uct^ 
te  fie  fonnent  obet  mogent /nnc  ©cuetbe/  unb  folnt  nud)  bie  nn^ 
gtiffen/  it  iiv  unb  ©ut/  bie  ben  ©tetten  @d)nben  getnn  I)ct3 
tcnt/  obet  jle  fcbcbigcn  ivoltcn.  '2Bet  ej  nud) /bnj  bel)cine  ©tnC 
unbet  une  in  bie  nnbetn  bec  uotgebrtd)tcn  ©tette  cine  obet  me 
citen  ïuolfcn/  itc  Jinbe  bntuj  ju  fd)cbigen/  bnj  fnl  mnn  it  luoi 
gunncn/  unb  it  nud)  bntju  getnten  unb  beboiffcn  fm/  nne  ntte 
©cuetbe.  2Bné  ^ticgcé  nud)  in  bec  uotgcb<Jd)fcn  39*  'iff^t' 
tliînbe/  bicroile  biefc  2)ctbontntjfe  rectcf  unb  uon  einte  bec  uots 
gebnd)tcn  ©tette  nnegcfnngen  obet  bcgtiffcn  motben/  bec  ©tntt 
fnl  mnn  beboiffén  fin/  nié  Innge/  uiîê  bct  .Sticg  uctfunef  rcict/ 
unb  fnl  fid)  nucb  feine  (àtat  nne  bie  nnbccn  ©tette  ftiben  nod) 
funcn  in  bebeine  SLMfe/  nnc  bct  nnbetn  ©tette  5Si(fen/bie  inbi= 
fcm  ^onbc  (lut /nne  nffe  ©cuetbe.  2Bet  nud) /bnj  bebeine  Qitat 
bct  uotgebnd)fcn  ©tcttc/ bbeincn  ^ccm  obet  çeinnnb  nnbeté  bic= 
ncnn)olten/ïunébct©tnt  in  bemôienfle/  obet  uon  bcj  ©icntîe^ 
iDcgen  gcfd)ebe/  bntju  folnt  bie  nnbetn  ©tette  nit  bebolffcn  fin/ 
fie  tun  ej  bnn  gctnc/  nnc  ntfc  ©cuetbe.  SDtnn  fnl  nud)  bbeincn 
jjctm  obet  ©tnt  in  biefc  SBetbontnufic  cmpfnbcn/bieuotgcbnd)» 
ten  ©tcttc  (tn  cj  bnneinbeffcctlidicnubcteinfomen/  unbgcttu= 
wtn/  bnj  ej  niSêe  unb  gut  fci).  ^et  nbit/  bnj  bbeinit  Jutfïe/ 
Sjette  obec  ©tnt /obet  »uct  bec  roct/in  biefcn  sgont  ciueme/bein 
obet  bet  fnl  mnn  bccnten  unb  bebolffcn  fîn  mit  cin  gc|ln  mogen/ 
fo  bnn  iuit  iibetfoinmen/  bnf  bbeinit  ©tnt  unbet^uné  bcn  uot= 
gebncbtcn  ©fctten  /  nod)  bbeinit  SBiîtget  obet  $8i4tgetinne  bitte 
uoîgcbnd)fc  ©tcttc  bbeiiie  &tat  nod)  '?8i3tget  obet  S3utgeti)nne 
unbet  une  nngttffen  fnl  nod)  beEtSmmetn/  nne  ©erid)te.  2Bnti 
bnt  çcmnnb  unbet  une  ben  uotgcbnd)tcn  ©tcttcn/  SSutgct  obee 
^utgett)nnc  mit  ben  nnbetn  id)t  ju  fd)nffen  obet  fie  nnjufvted)en/ 
in  TOcltben  'îBeg  bnj  mat/  bej  folnt  fie  tun  mit  ©ctid'te.  @e= 
fd)ebe  nud)  bbcni  "Kngtiff  unbet  une  ben  uctgcbnd)fcn  ©tcttcn 
nnc  ©ecid)fe/  ben  fnll  bie  ©tnt/  bec  SButgct  obet  Sutgetin» 
ne  ben  QCngtiff  gctiin  bnt/  folid)  bnlten  /  bnj  (ïc  luibct  tun/ 
bnj  (te  nne  ©etitbte  getnn  l)ant/  nne  ©cuetbe.  Unb  luic 
bie  uojgebncbtcn  ©tette  bnn  nud)  aUe  mit  cinnnbet/  uj3c=> 
nominen  bcnSutd)lud)tigjlen  iÇtitjicn  unbSjetm/SjctmîBcné^' 
IniD/  .^omifd)en  Sunig/  jti  nllen  3))tcn  SJÎctet  beé  beiligenîKoî 
mifd)cn  ÎKid)é/  unb  ^<îHnig  ju  SSebeim/  iinfetn  leben  gncbigeit 
Sjctten  unb  bnj  \)eili$t  iXomtfd)c  3\id)c/  unb  ben  $8ont/  ben 
n)it  bnbcn  mit  unfccn  gutcn  gtunben  unb  Sitgenoffen  beé  JXid)é 
©fettcn/bcé  geincincirSBonbcé  m  ©dininbcn  in  nlTet  bet  SBÎnjs 
je  unb  'Jotinc/  nié  bie  S»ont=$8ticfc  bnj  tlctlid)  ujiuifent/  bie 
(te  unb  mit  cinnnbet  bntiîbet  gcbcii  unb  uct(lgelt  l)an/  bct  uj» 
gcet  uon  ^icnncbten  nctle  foment  ubct  jwci)  3nrc.  ©0  nemen 
mit  bie  uon  SOÎentc  /  bic  uon  2Botm(ie  unb  bie  uon  ©vite  uj 
bic  ^ctbontnyfic/  bic  mit  uon  Qtltec  untcc  cinnnbet  biél)ctge= 
bnbt  bnn.  ©o  ncmen  mit  bic  uon  a^'cnée  fonbctlid)  uj/unfctn 
henn  ben^ônig  uon  fflebcim/  ben  SBifd)of  unb  bné  gnvitel 
wnWlenk/bei  metccn©tifftié.  ©0  ncmen  mit  bie  uon©ttrtp= 
butg  uj/  'ben  ijod^gcbom  J-iittlcn/  Sjctm  SBen^cInm  uon  93c- 
beiin/  JJctÉogn'ju  îStnbnnt  unb  iii^clnbucg/unb  bntju  benêt» 
miîtbigen  iocnn/  ben  93ifd)off  uon  ©ttn^ittg/  bct  t^unt  ifl/ 
obet  hctnnd)  mict.  ©0  ncmcn  mit  bic  uon  sSotmÇc  uj/  ben 
gtmutbigen  Sjccm/  imfetn  jjccm  ben  58ifd)o(f  uon  2Bocmge. 
©0  nemen  tvic  bic  uon  ©pite  uj/  bai  àSifiuin  juêvicenn 
z  tini 
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AkNO   exnê  2Bifd;offé  ©frtt/bié  cjf  bic  3iif/bié  imf  mt  cinen  SBifd'off 

Sgoviiimn/  benuMt  fut  cmcii  SBifctioff  Ijmi/  «ne  nUeOei'ctbe. 
2.  (g^o  neiiKii  mit  bic  Bon  ^vniKtfutt  u\/  bcn  grnîutbycn  S^etni 
bcn  îti^t  l'on  golbc  imb  tincn  ©tifft/  ben  inntfauc  iii  iet  2Bc= 
betejbc/  bcr  çBimb  i)1/  Dbft  Bct  ;u  Svten  wiïb/  bic  l'on  Jribc= 
bcrg  /  roit  2Bctjl.it  /  unb  bic  von  (gcvlnbufcn.  Unb  mit  btc  l'on 
SBifiênbiitg  nc'mcn  uj  cmcn  ianifanf/  bct  bmi  iu  bct  Sçt  beé 
aCtdjis*  iantfant  i\\  im  glfnf  /  unb  bcn  S3om/  bcn  wit  Ijnn  unt 
itê  Sticlié  ©fcttcn  tin  gjlfng  /  unb  batju  ncincn  wit  bie  uon 
SBiÇcnbiira  lunbctlid)  115 /bcn  (grnnîtbigen  Sjcnn/unfctnSjctjn 
bcn  %x>t  von  aBiÇcnbuti]/  nnc  ©cwtbc.  ©0  ncinen  niit  bic 
von  ©Icêjîat/  bie  «on  (£t)inl)cim  unb  bic  von  ^cbcineijeiin  uj/ 
<îemciiilid)tinbfunb«:litliiiacbic/  bie  roit  »ot  ujâcnomenl)<in/ 
111  bcm  SBonbc/  bcn  mit  mit  bifen  worgcbndrtcn  ©tcttcn  î)rtn. 
2Bns^  ÎSonbc  unb  gDuunge  mit  bie  Dotgcbadjtcn  ©tctte  ujgeno; 
men  i/abm/alè  i>ovgcfd)tibcu  jlcct/bie  folcnt  in  nUen  itcn  Si'cff' 
ten  l'ccblibcn/nadi  bcm  cils  bic  bcjitifitn  ttitt/obct  nié  bieSSne- 
vt  fiigent/  bie  brttiîbct  gcmadit  fmt/  nnc  dUc  Ocuctbc.  Sicfc 
l'oriicfd^tiben  3)ctbontni;ge  globcn  wit  off  bic  £i;bc/  bie  mit  in 
i;ec(îidKtbCï  i'0t8cbad)tcn@fcttc  bntuinb  geftpotn  unb  gctan  I;a= 
ben/  gcttunicliclicn/  (îcte  unb  fc|le  ju  I)rtltcn.  Unb  wanne  cm 
gCflt  iijgect  in  bcn  uojgcbndjfcn  ©tetten/bnf  i;ebet  nltc  iXrtf  bcm 
itumeii  iXiite  jn  bcn  Si)t  fui  gcbcn/  bife  2)ctbontnçfre  unb  bifcn 
SBtief  jîctc  mib  l'cttc  ju  ^altcn/un^  ju  bec  uotgcbnditcn  3çt  fmb 
11!  aU(t  bct  2Bofe/  nié  boi'ot  gctdjtibcn  flcct/  anc  <iUe  ©cvctbe. 
Qttret  bitte  uotgefditibcn  ®inge  ju  cime  lUiitcm  Uvfunbe/bnf  (ïe 
son  tmë  ben  egcncinten  ©tetten  fletc  imb  fe)îe  gcl)iiltcn  nicrben  / 
fo  I)im  mit  bie  3Cefe  bct  Botgebnd^tcn  ©tette  uiifct  çeglidxr 
©tettc  3iigc|îgcl  nu  bicfcn  S3iietf  gel;(ingen.  ©eben  ju  fflïen^e/ 
bû  innit  juttc  «on  Sbniit  ©ebiitte  i?8i.  ^ate/  uff  ben  Ji'itng 
nûd;  fiiiit  sBonifficicn^Ông  bté  I)ciligen  S3ifd;op. 

(L.S.)    CL.S.)    (L  S.)    (US.)    (L.S.) 
(L.S.)    (L.S.)    (L.S.)    (L.S.)     (L.S.) 


CXXIV. 

z6.Sevt.  T>it  ©tatt  QÎBc|(ar  Sutritt  m  tî«fcni  ©tcilifc  ^ôii^ 
mi^.  Oebcn  otf  fccn  nccl)|îcn  a)îitwocl;cn  wr  e>ant 
£Dîtrt;cfé--Sag  1381.  [Diplomata  ad  JEnex 
SiLvii  Hiftoiiam  Friderici  LU.  Imp. 
illuftrandam  addita ,  pag.  2.41 .  L  u  n  i  g  ,  Teut- 
fches  Reichs-Aichiv.  Part  Spec.  Ccmtin.  1 V. 
Abtheil.  V.IIL  in  addendis  Wn  9lcicl)é<@tât)'' 
tcit  in  gcmcill.  pag.  1439.  d'où  l'on  a  tiré  cette 
Pièce.  2 

C'eft-à-dire, 

AcceJJion  de  la  Ville  de  Wetzlar  à  la  précé- 
dente Alliance.  Du  Vendredi  avant  la  St.  Mi- 
chel 1382. 

(v»3t  bic  ÇButgctmcijïœe/  @d)effen/  Kat  unb  58utgctc  gc^ 
'*^  mcçnlidicn  bct  ©tnt  ju  "^i%\<«.  ctfennen  unb  tun  funt 
offentidje  nn  bifein  58tie|ifi:/(ilfo/«W  bie  gtfamen  SSifcn  iubc/ 
bie  ^(.K  unb  bic  sgutgcte  gcineçnlidK  bct  ©tctte/  «BiCin^e/ 
©ttrt  jbutg/  ^otinf  /  ©picc  /  Jcnncf  cnfotb  /  S'^agcnaicc/  SBigen- 
buig/  @à}lc^|?<it/  £l)cnbeim  uni)  P)cbccfl;cim/  unfctc  licben 
î^tuiibe/  \xai  biicd)  unfcte  (lif^igen  sgete  mitlcn  cntpfungcn  ijnn 
in  itcn  Sîimt/  bcn  fîc  bcm  l)ciligen  Slémifclxn  3Cid,ie  ju  £ten/ 
unb  in  unb  berne  innbe  ju  Sflu^e  unb  \\\  ^toinmen  geinad^t  Ijun/ 
n«d)  bet  58vicffc  ©ngc  /  bic  (le  batiSbct  unbct  itet  ©tebfe  3n= 
geltcgcl  uei'fègclt  geben  bmic/  iiiib  frti  b<ié  S3iintnife  nngcen  uf 
bcn  %(ig  aie  birte  SBttef  gegcben  i(i/  unb  fnl  metcn/  biê  of  ©t. 
gobnné^'îag  S3iipti|lcn  /  gclcgcn  ju  initten  ©ommet  nefie  to» 
met/  unb  l'on  benfelben  ©nnt  3ol)(inéS3«Vti|icn='î:<tg  iibit  nu^ 
ne  gan^e  '^«tf-l  bjc  bcitiMcl)  nette  l'olgenbe  ftnt/  bc^  l)(ibin  mit 
ntte  fmnentlidieu  unb  funbevlicl)  in  gitbcn  'îiumcn  gclobit/  unb 
bntîu  JU  bcn  Sjeiligcn  gefmont/  jii  bcm  uotgcnantcn  SBunbe  ju 
bicnen/  bcïnbcn  unb  bel)olfcn  ju  |îiibe/  manne  mit  «on  bcinfcl» 
bcii  SBunbe  famentlidx  gcnwnet  mctben/  mit  jeben©(cnen  ju 
bet  gvoÇcn  ©umme/  unb  in  unb  ben  i;ten  ju  aUen  itcn  gjoben 
itcë  SBunbcé  /  bic  ©tnt  ju  SBc^Int  off  jh  funbc  unb  (td;  bntu^ 
unb  brtfin  ju  bel)clfen.  Unb  ob  in  obct  itenS^clffctn  obet^ie» 
nctn/bic  une  gebiirte  j«  ligen/  fo  fotlcn  unb  motten  mit  çn  un= 
l'itjogcnlidjen  mit  unfctn  Sietcfen  /  fdm^cn/  cibenben  unb  lniiff<:n= 
ben  iutcn  gctitimclidjen  berntcn  unb  bel)oltfcn  fln/nn*  nlfit  un= 
fet  25innugc/nne  ©ewtbc/unb  bnrju  niid)  ntlc  nnbete  ©tucfc/ 
qjuncte  unb  •Jtrticfcle  fnmcntlidicn  unb  bcfunbct  bic  in  bein  i'oi= 
gebrtd'tem  SSiinbe/  nnd)  becfdbe  itë  S3unbcé=S3tief  ©nge/  bc= 
gtiffcn  fint/  nié  »ettc  mtè  bie  nntteffcnt/  flete/  uctle  unb  uii= 
vitbtodienlid)  jii  linlbt:!  nnb  ju  Dotlcnfiîtcn.  Unb  met  tel  Wi 
toit  mi  in  bct  3nt  big  23ecbimtni(i  begeinbe  mutben/  fo  fotten 
TOit  rtudj  mit  me  ©Iciicn  jii  bcm  éonbe  biencn  /  nncl)  bcm  nié 
juit  b(ië  bnn  bné  vitmocbccii/  unb  tîtl)  betfclbe  SBimt  etfentc/ 
mné  mit  lîbit  bic  jcbcn  ©icneii  me  biencn  fulben.  TCiid)  ettcn= 
jien  mit  une  mit  biepem  ÇBticjfe/  M  fid)  bie  uotgeiinnte  ®i= 
fcetn  SBiif™  iutc/  bic  iXcte  unb  SS«i:aeï  bct  wt2ebrtcl)te8©tcb= 


te  JU  ben  gibctn  SBicfen  éuten  beé  iXid-oé  ©tctbcn  beâ  SSonbe^  AnNO 
in  ©d;mnbcn  wivbuiiben  Ijnnt/bnsfclbe  SBuntnige  luid)  bci'felbin  „ 
58ticffe  ©ngc/bie  île  bniiîbit  mibet  itcc  ©tcbtc  ^ngcfigcln  i'it=  I  3  o  £• 
llgelt  gcbcn  Vnt/  mit  oud)  in  n[!tn  itcn  SScgtifj^n/  flcte/  l'qîe 
iifib  uni)itbtiid)entlid)  l)nlben  fbllen  unb  moiicn/  bt)  ben  l'otge^ 
fdjnbm  imfetn  giibc.  Unb  jrnnne  bie  iiorgennnnten  ©tebtc/ 
iiJîcinç«/  ©ttnÇbutg/  'aSotm^/  ©)Jirc/gtancfenfctb/X5nge= 
nnme/  2Bi^enbutj/  ©leç|lnt/  (£!)uit)<im  unb  ''Pbcbetgi)cirn/ 
l'on  bcé  îKidia  ©tcbtcn  beé  $8onbeé  in©d.m>nbeiigcinnnefmuts 
ben/  unb  ctfcmcn  fid)  it^i  bie  notgennntcn  ©tcbte  beé  SSonbeé 
bi;  bcm  iXiinc/  '^Ai  mit  eé  l'itmoditin  ben  ©tcbtcn  beé  iSonbciJ 
in  ©i^wnbcn  jit  bicnen/  fo  foUen  unb  moticn  mit  im  biencn  mie 
btçn  (èlencn  mol  eniiget/  in  atlcbie  26icfe/  nié  ba(fclbeS8ont= 
nitfë  ùgmiefet  \>a'c,  (îc  je^unb  mit  cini  geinndjt  l)nn.  2Ben  nu^ 
bie  uotgcbrtd'tcn  fetcbte  fi'it tet  me  in  itcn  JBuiit  nemenbe  mets 
ben/  brtS  mogcnt  fç  mol  tim  unb  fnl  bné  nud)  unfct  gut  2BiUc 
|ln.  aBcn  mit  nud)  nad)  Sntum  biffeé  58ticfce  ju  SButgetn 
cntpbaljcn/  bct  fal  not  ntlcn  bingen/  ce  bnn  mit  çn  ju  §8utgcie 
cntpl)nl)cn  ju  ben  ftciligcn  fiuctcn  /  buffm  ïSunt  ficbc  ucltc  nnb 
uni'crbcud)enlid)cn  jii  l)nlbcn  nne  nllc  ©ci'crbc.  Unb  in  bicfcin 
S3oncni|Te  nemen  mit  ué  hiw  Qtdetbutdîlud'tigetlen  5ût(lcn  mib 
^ccm/  j^ctin  SôcnSelnucf  /  3i;omifd)cn  Sunng/  ju  ntlcn  Sietcn 
îWetet  beé  JKirt)cé/  unb  5Jun))g  ju  Scljciim/  unfctn  liebcn  gnc=> 
bigcn  Sjctni  /  'iixi  l)cilige  ?\6inifd)c  3Cid)c  /  ben  innbfntit  in  bec 
SBcbcfcçb/  bcti^imt  ifî/  obct  ju  gçtcn  mitbct/  unfcte  giiten 
Stiuibc  unb  gçtgenofîcn/  bic  l'on  JÇrnncfenfutb  l'on  '^ît);bcber3 
unb  l'on  ©cçlnljiifen/  bcn  gbclen  Qetm  %'!i\)<m\  ©tnuen  ju 
gînlTiuime/  unb  bic  ©efellfdinfft  mit  bcn  Sjornctn/  nié  lange 
bne  93ontniflc  mciet/  bns  mit  mit  çn  Ijnn.  Wet  bitte  l'otgcî 
fditebni  ©inge  ju  mntem  Utfimbe  unb  i)e|lct  ©tebefeit/  Ijan 
nn£bieS3utgctmeif}ef/©d)effciie  unb  Sat  bct  l'otgenantcn  ©tac 
SBc^Int  unfct  ©fcttc  3ngc|lgcle  an  biffm  §8ti£ff  gcbangcn/  bct 
gcbiii  i|l  off  bcn  ncflen  iOîitmodjcn  uot  faut  aJîidiciéîSag  /  in 
beiu  3ntc/  ba  mnn  fdwcip  nad;  (£l)ti|li  ©ebutte  biifeiit  btu^uo» 
bitt  unb  jmeç  unb  ad)'6ig  '^ixtt. 

(L.S.) 

CXXV. 

S5er  ©talit  ©ctln^mi^cn  3utt>tt  îu  bcu»  tor^ergc^cnÎJcn  7.  Nov 
(5tàî)tc  ^:Simbnup.  ®cfc()el)cii  auf  Don  nâcl;tîcn  ^rç- 
tag nac() atJct  J^citigcn Xagc  135! 2.  [Diplomata 
ad^NEiESiLvu  Hilloriam  Friderici 
III.  Imp.  illuftrand.  addita,  pag.  241.  Lu- 
N I G  ,  Teutfches  Reichs-Archiv.  Part.  Spécial. 
Continuât.  I V.    Abtheil.  VIII.   in  addendis 

wn  9lcic|é"@tâlit«i  in  gcimin  pag.  1440.  d'où 

l'on  a  tiré  cette  Pièce.] 


C'eft-à-diie, 

Accejfion  de  la  Ville  de  Gellnhausen  à  l» 

précédente  Alliiwice.     Dit  Vendredi  après  la  Fête 
de  tous  les  Saints  1 381. 


C^ireS»  î»!*  SSurgermeifîeï/  @d)ef|in/  3;nb  unb  «Sutgci  ge» 
•^^  meinlid^en/  atm  unb  tr)d;e  bct  ©tcbte  ©cilnbufen  /  bc 
tcnnen  unb  tun  tunb  offentlidjcn  mitbiefeni^tief</fiit  une  unî> 
unfet  gfiad'Fommen/  alfo/  aie  bic  gcfnmen  2Bifen  iubc/  bie 
SButgetmeijlct/  iXete  unb  5Sutgcc  bct  ©tcbte  CPÎenêe/  ©ttnfjs 
butg/2Bormp/©pit/  Jcnncfcnfotb/  Çngcnnme/  gBifenbutg/ 
©d;lcêjlnb/  £Oent)eim/  2Bc^Int  unb  pxbetéljcim/  unfet  lies 
bcn  gtunbe/  biitd;  unfet  fliffigcn  S3ebe  mitten  /  einpl)angcn  r;nn 
in  itcn  S3unt/  bcn  fîc  bein  i)ciligcn  SCômifd^cn  3\t)d)e  tu  gtcn/ 
X)\x  unb  bcm  ianbe  ju  97uée  unb  ju  Jiommen  gemad^t  jjnn/  nad) 
bet  SBtieffc  ©ngc/  bie  bntiîbct  gcgebcn  fin/  beé  l;an  mitim^ 
mibctumb  ju  bcn  l'otgcnniuen  ©tcbtcn  fnmentlid;en  unb  befim* 
bctn/  unb  batju  audj  bcfunbct  mit  in  ju  ben  ©tcbtcn  beéSSun' 
beé  in  @d)mabcn/  nié  Innge  bie  fStinbe  meccnb/ucrbimben/uiiî) 
l'ctbinben  une  ju  in/  in  bicfcm  SBticfe/  unb  ba"  aHe  fnmentlic^ 
unb  bcfunbct  in  giitcn  îtumcn  gclobct/  unb  batnad)  liplid)  ju 
bcn  Sjciligcn  gefmotn  /  ju  bcmSctbunbc/  i>tn.  bie  votgcnanteit 
©tcbte  mit  einanbcc  !)an/ju  bec  gco)ircii©ummenbcc@îcn«n/bie 
in  im  SBtieffcn  beé^etbunbcé  bennnb  ifl/ju  biencn  mit  ©ed;p 
mit=@lencn/  molctsugctct  iubc/  unb  ju  bct  tleinen  ©ummett 
W  ©Icncn/  unb  ju  bcm  SSunbc  jii  ©d^mnben  mit  }i«ein/  mit» 
©Icnen  molcrjugcter  itibc/  unb  bcn  «otgcnnntcn  (stebtcn  beS 
Sunbcë  nn  bem  tXine/  unb  nudj  bcn  ©tcbtcn  beé  SSunbeé  in 
©dimnbcn  unb  ntlcn  bcn  itcn/  ju  ntlcn  itcn  ÎQoben  bie^stnt 
©eilnljufcn  uffjutunt/  |ld)  ju  n((cn  3t)ben  bntu^  unb  bncin  ju 
beDclflFcn/  nad)  Ufmifunge  bec  5BHnt=53tie|fe  l'ocgcbnd^tc/  unb 
brtcjuntic  nnbete  ©tucfc/  q)imcte  unb  "Jttticfelc/  fnmcntlidKii 
unb  it  jcglid;en  befunbeccn  /  bie  in  ben  vovgennnten'2)ecbiinbcit 
nnd)  7(u^mifungc  bct  SBneffe/  bie  ixK^iUt  gegeben  unb  befîgclt/ 
bcgciffen  fin/  nié  fcttc  une  bie  nn*  a)lnrg;nl  anctîtcn  obec  nm 
tiStenbc  mecbcn/  (Icte/  t'cftc  unb  utiuctbtod)cnlid.'  ju  bnlbcn/  in 
ndct  bct  SDiaffe/nlé  ob  mit  in  i>m  yotgenantcii  S3ttcfcii  bcccge-" 
nnnten  ©tebten  befd;ciben  unb  begctfcn  meten.  28cim  oudi 
bie  vucflenancen  SteWe  be^  SSunbeé  m  bem  Kiiie  in  iten  SSm\t 
'  onyfnn»- 


Anno 

1381. 


D  U    D  R  O  I  T    D  E  S    G  E  N  s:  i^^ 

m'pfM$M  Ijrttt/  fibeï  an))l)(ienbc/  baê  t(l  xiiiî»  fnl  iing  $\ibtt  1  ju  géen/  6c}(ilen  imb  gcbcn  fut/  onc  otte  Oebetbe.    Unb  an  bi-  A  vwr» 
SBitre  unb  2)«t[)mgmffe  fm.    2Becé  oud)/  bdé  bte  uot3eiiaii=     fem  Setbunbc  ncincii  mt  up  ba$  l)dl.  9îéimfd)e  3C«d)e/î)ieS)er-  ■"■""" 
fen(g(cbtc  «ber  bi«  3tcn  bi;  une  unb  unib  une  frtmentlid;en obct    >■(•"  "'^n  (ftH\m^^(ifMii-ii  ims  im,.  10^1,^0^;,,  /  „„i.  i...  ^<,^_  _  .  o  _ 
bcfuiibet  iK  Sicnbe  /  ebcc  bic  /  bic  )ïe  cb«  bie  3""  ScfdîcbJâct 
Dbei:  i)ci;uni;ed)Cct  Dettm/obct  bie  ^u  an  iibe  obet  «n  (gubc  nn= 
gtifen  oba  fdjebigen  troltcn/  unb  une  bné  lictTcn  wt|leen/b«ï= 
ju  folbin  wit  in  mit  bcn  unfcm  j«  q)I)ei)be  unb  ju  Juffe/  unb 
mit  unfecn  SBetcfen  unbQejutBen  âcttumelidjen  becubeu  unb  bc= 
boiffcn  fin/  unb  mit  in  jieljcn/  glid^cc  '2Bifc/nlé  une  bic  ©«dje 
felbcc  (inginge.    Unb  irt  biefcm  2)crbunbe  mmen  ivit  ug  bai  ljci= 
113e  iKômifrt)e  3?i)rt)/  bic  ^cttcn  l'on  ©d^TOotébutg  unb  «on^o- 
l)ert|îein/nad)  bct  S3ricfe  (gtigc/  bic  fie  won  më  I)fln/bcé3t9d)é 
inntfûflt  in  bct  'îBcftctcçbc/  bct  jc^unb  ifl/  obet  juSçbcnjuitt/ 
unfcte'gugcnoffen  bic  i>on  jtancfenfotb/i'ongtçbbetg  unb  voit 
SBe^lat.    ajîit  Utfunbe  bip  SBtifcé/  Beiftgclt  mit  unfet  ©tebte 
<inl)rtnivnbem  SnâcjigeL    ©ebcn  nndi  £I)ttfiuS  ©ebuttc  btuêc=: 
I)cnI)Hnbctt  3nt  /  brttnnd)  in  bcra  sircç  unb  ad;6'3cficn  ^iit/uf 
icii  ne!))îcn  iJrptdg  nai)  aiitt  Sjciligcn  Za^t. 
(L.S.) 


i/.Nov, 


CXXVI. 

55ûiil)nuP.  (Scbcn  offlien  nel)|îcm  éainf  tag  nact; 
(Sant  9J?artmé  Sag  13  Si.  [Diplomata  ad  JE- 
NE^  SiLvii  Hiftor.FRiDERici  III.  Imp. 
illuftrandam  addita  pag.  244.  L  u  n  i  g  ,  Teut- 
fches  Reichs-Archiv.  Part.  Spec,  Contin.  IV". 
Abtheil.  VIII.  in  addendis  ÎJOn  9îciçt)é''(Stâï)tCn 
in  gcmcirt  pag.  1440.  d'où  l'on  a  tiré  cette 
Pièce.  J 

C'eft-à-dire, 

'Accedion  de  la  Ville  de  Fridberg  h  la  p-êce^ 
dente  Alliance.  Du  Samedi  après  la  St.  Martin 
1382. 

<^1jt3ï  bic  SBuïâctmcifîct/  ©^jcffcti/  Sîflb  imb  SSutsct  ge; 

-^^  meçnlidjcn/  ncm  imb  içd;  bct  ©tcttc  Çticbebctg/  ettcns 

nen  unb  tun  tunt  offéntlidjem  mit  bçfcm  SBttcfc/  fi5t  une  unb 

imfet  9îad)fommen/  «Ifo/  (ilé  bie  ëtfiimen  2Bifen  titbe/  bic 

SButâctmcifte/  Setc  unb  SBuiget  bet  ©tette  îBîcnêe/  ©ttaf= 

butg/  2Botmf  /  ©pite/  Jtancfcnfutb  /  Jjngenniinje/ SBifTct- 

butg/  ©djictçflat/  £I)inl)cim/  'ffic^lAt/  ©eçtntjufe  unb  ^î^ 

î>etnel)cim  /  unfet  liebin  'jtunbc  /  une  butd)  unfet  ftiÇigen  SBcbc 

jcitlen  cmpljanâen  f)(m  in  itcn  ®unb/  ben  fie  bcm  Ijeiligen  3\o; 

mifdicn  3Ct)d)c  ju  gtert/  çn  unb  bem  imibc  ju  9îuée  unb  ju 

gioiiimen  gemndit  \ia\M  nnd)  bet  5Bticfc  ©nâc/  bie  bnciSbet  ge^ 

bin  fint.    ®ee  I)an  tvic  une  reibbetiimb  ju  bm  uotgendnten 

©tetten  fnmcntlid)/  unb  bntju  nud)  bcfunbctn  mit  ijn  ju  bcii 

©tetten  beé  ^onbié  in  @d;n)(iben/  a\è  Imtge  bie  SBunbe  roctit/ 

«etbunbcc/  unb  uetbinben  une  Ju  çn  bifem  S3tiefc/  unb  !)(in 

<iUe  famentlid)cn  unb  bcfunbctn  irt  guten  ?:tun)en  gelobtt  unb 

tntnnd)  liçlidjen  ju  ben  S2ciligcn  gcfwoten  ju  bcm  Çgonbe  bcn  bie 

Dûtgennntcn  ©tette  mit  cçn  l)rtn/  ju  bct  gtoffcn  ©ummen  bet 

©lencn/  bie  in  ben  58tiefcn  beé  23efbunbnië  bcnnnt  ifl/  ju  bie» 

nen  mit  ad)tc  niit=®lenen  wol  ctsugetet  iube/  unb  ju  bet  fleçj 

jien  ©ummen  bet  ©Icnen/  unb  ju  bcm  §8onbe  ju  ©djronben/ 

mit  jrococt  mit=@Iencn  rool  etjugetet  4ute/  unb  bcn  uotgcndn- 

ten  ©tetten  beé  CBunbië  nn  bcm  iXine  /  unb  nud)  ben  ©tetten 

î)cé  fSunbié  in  ©djtïnbcn/  unb  (tUen  ben  3ten/ tu  (lOen  itcn 

.  £floben  bie  ©fat  Jtibebetg  ufîutunc/  ftd)  ju  dUen  gtjbcn  bntug 

imb  batin  su  beljclffen/  nad;  itÇiroifungc  bet  i8unt=S3ticfc  iiot= 

gebrtdK/  unb  bnn  ju  ntte  <mbae  ©tucfe/  ^unctc  imb  'JCcticfele 

(iimentlidjcn  unb  it  jejlidicn  befiinbetn/  bie  in  bcn  l'Dtgcnonnten 

Sïetbunbcn/  ndd;  ufiT)ifim3e  bct  ?8tiefe/  bic  bntiîbit  gegeben 

unbbcfigcltfm/  begtiffen  fin/  nié  fette  une  bie  nnd)  aUînt^nl 

«ntikcn  unb  nntiStenbc  tcctben/ftctc/  «cfte  unb  unwetbtodjcnlid) 

JU  l)(tlten/  in  atfet  bct  gRofTe/  a\i  ob  nuit  in  ben  votgennnten 

ÏBticfcn  bct  cgenantcn  SDetbunbe/  nemclid;  mit  ben  egennntcn 

©fcbten  bcfd)ttben  unb  begvifcn  rocten.    2Ben  nud;  bie  «otgcs 

iwntcn  ©fcBtc  beé  «Bunbeé  nn  bcm  Sîinc  in  itcnfSunb  cmpfans 

«en  \)anl  obet  cmpljttbenbc  ivetbcn/  bai  ifi  unb  foi  unfet  gubet 

SBitte  unb  25etl)engniflc  fin    3Bctc  ti  audvbog  bte  wtgman- 

tcn  ©tcbte  obet  bie  3ten/  bç  une  obit  umb  une  f(imcntlid)en 

cbet  bcfunbetn  ite  3^ienbe/  obet  bic/  bie  fie  obet  bic  3tcngefd)e= 

biget  obet  i)etunted)tet  bctten/obit  bic  3ïcn  an  iibe  obit  (in©u= 

î»e  «ngtiffen  obet  fd)ebigcn  vBolbcn/unb  une  baè  liefjcn  vietficen/ 

bdcju  foin  roit  çn  mit  bcn  unfetn  ju  *pi)ctbe  unb  ju  giifTc/  unb 

mit  unfetn  SBetcfcn  unb  ©ejounjen  gctttiroelidi  betaben  unb  be= 

l)olffén  fin^unb  mit  çn  sicl)en/glid)et  SBtfc/  aie  imé  bic  @(i*c 

fclbet  (inginge/  bod)  nlfo/  bai  wiï  bie  ©tnt  gtibcbctg  mit  bén 

Itnfetn  futl)in  rool  befotget/  befinlt  unb  berontt  Ijoben/  nnc  aVii 

OcBctbc/  unb  (lud)/  xcai  "2Betcfe  unb  ©ejouroe  mt  olfo  biitui 

fu^en  obct  fdjicfcn/  bai  fal  fin  unb  gefd)eben  off  bet  ©tcbtc  bcé 

SBonbeB  cm  bem  Svine  unfet  gitgenoffen  gcmcinen  Soficn/  nlfo/ 

b(i0  ie  bic  ©trtt  m  bemfelbcn  unfan  s8unbc  folidjcn  ^oficn  «on 

bcn  ÎBcïcfcn  unb  ©csoumeit  nad;  ^m\a\i  m  n  bm  flehotet 

ToM.  II.  Part.  I, 


len  »on  ©d^wntfibutg  unb  von  sjoljcnficin/  nad)  bn  58ticfe  t  2  ! 
©(igc/  bie  fie  von  une  l;nn/  bcé  SKçdjcé  idntfiiut  in  bct  2Bc=  •* 
tctçbc/  bct  t^imt  ifl/  obet  ju  3i;ten  reitt  /  unfet  (EitgenofRu  bie 
von  JtrtncfcnfTitt/  unn  ©eilnl)ufcn  unb  l'on  2Bcf!lflt/  unb  ben 
nitcn  SSunt/  ben  rcit  mit  ben  SSiregmannen  Ijiin.  éîit  Utfun» 
be  bifcé  SBticfcé/  «etfigclt  mit  unfet  ©tcbtc  (infjnngenbcm  3ns 
«ftgsl,  ©ebcn  nnd;  <l\)ï'\^i  ©cbutte  btuftchen^imbctt  3at/ 
9htniid)inbcmstt)ei)unbfld;6igifi;cn3rtte/off  bcri  nebfieii  ©mnf» 
tng  Urtd;  font  îîfîatfiné=3(ige. 

(L.S) 

CXXVIL 

Littera  Ruperti   fjf  Womislai  Ducumll^î^ 

Lignicenftum ,  de  acceptis  anno  1301.  in  Feudum 
terris  fuis  ,  (^Wenceslao  Imper  atore  tan- 
quam  Bohemia  Rege.  Datum  Praga  in  die  Pas- 
chatis  1383.  [  Voyez-les  ci-devant  fous  le  13. 
Décembre  130Ï.   Tom.  I,  Palt.I.  pag.  331.] 

GXXVIII. 

5Sirc(;D|f  >^anmé  unb  tiê  S)om--Sa|Jitulé  «m  qJagttî 
Revers ,  gcgcn  .ÇcrÇcg  TCIbrccl^tcn  ju  Ocftcrrcicl)  /  ta# 
ftc  fo  wo|)l  JOine  oSè  alicn  fcincn  S^acljfolgcrn  fcàs  5f^ 
nungg  '9vccl;t  unD  ï>cn  îîortaiilf  an  t'en  Scftcn  /  «nï> 
(ScfclXolfen  an  bec  ïîjonaw/  Stec()Knrtcin/  £>ten« 
tocfîen/  Sîicbcrmvcf en  /  9lcinarig(/  Jp)aicl)en6aclj/ 
Selbcrt/  nnb  aiietcggen  /  bicmit  cinraumcn  ;  Unb 
fo(cl)c  «(fD  o^nc  vorf)crgc()enbcé  anbtetcn  an  'i>v^ii  S^<x\\^ 
£)ciîct:rctd()/  nifl;t  oeralieniwn  iwllcn.   îin|  2(nno 

1383.  [HuNdii  Metropolis  Salisburgenfis 
Tom.  L  pag.  272.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce, 
qui  fe  trouve  auiîi  dans  Lunig,  Teutfches 
Reichs-Archiv.  Part.  Spec.  Contin.  I.  Abtheil. 
III.  Abfatz  XVIII.  pag.2j-f.] 

C'efl-à-dire,' 

Renier  s  donné  par  Je  An  Êvique  de  Pajau^  ^ 
par  fort  Chapitre  à  Albert  Duc  d'Autriche , 
par  lequel  ils  lui  cèdent  i3  transportent  j  pour  lui 
y  fes  Succejfeurs^  le  Droit  d'Ouverture  £5"  de 
préférence  de  Fendition  fur  les  Châteaux  £3'  PU' 
ces  de  Viechtenftèin ,  Obernwefen  ,  Niderwe- 
fen ,  Ranarigl ,  Haichenbach ,  Velden ,  £5"  Rie- 
dcggen,  fitués  fur  le  Danube^  avec  promejfe  de 
ne  les  vendre  jamais  ni  aliéner  de  l'Evêché  fans 
les  avoir  premièrement  oferts  à  la  Maifon  d'Au- 
triche.   A  LintzTan  ii%i. 

(^«3ï  3oI)flnrtë  von  ©ottcé  ©cimben  58ifcI)Dfe  «11  <!paWawf 
•^  unb  roit  bit  ®cd;mit/  unb  bai  gnpittet  genieinflid;  bef 
©tiffté  brtfclbé/  betennen  offcntlid;/  fût  une/  unb  oae  unfctê 
Sartd)ifommcn/  nllen  benen/  bie  ben  S5ïiefcfel)en/  lefcn/  obec 
l)Oten  Icfen/  enjigflid^e/  b«f  rcit/  mit  biaid^et  58cftrtd)tung  / 
nngefcben  unb  bebnd^t  bnbcn  bic  Iautcfîteroc/unb5tetinbfd)(ifft/ 
S3cfd)ifmung/  Sjiiff/  Jutbctimg/  unbmnmgfci(tige@iîtc/bie 
von  ben  ®utd)leud)tigen  gutflen  aiHn  ^ct^ogcn  îii  £)cfiet=. 
teid)/  fecliget  ©ebadttnug/  unb  iiud;  bcm  ^odjgcbotncn  iÇiîti 
m/  unfctm  liebcrt  Sjetm  /  Sjetéog  2CIbtcd;ten/  j-jetêogen  !u 
ûeficttcid) /unfetn  Sotvotbetn/  unb  unfetm  ©tifft  suï'nffnm/ 
rcibctfnl)ten  finb/  unb  bic  nud)  nod)  fiîtbrtg  von  bcinfclben  mu 
fetm  Sjctten/  unb  fcincn  gîfldjtomincn/  une  unb  unfetn  diaâ)' 
tommen  n)ibetf(il)tcn  inogent/  fonbctlicl)  unb  mit  gtsmen/  bnfii 
bct  (cÈgcnnnnt  unfet  licbct  i^m/  jjct^og  QTlbtedjt  von  £»cfict= 
reid)/  îc.  unfet  veflcn  urtb  gcfd)Iûfiren  «uff  bet  'îl^onnm/  Sîiediï 
tcnfiein/  Obetnnjcfcn/  unbgiiebctnroefen/  SCmirttigl/ftaidxna 
bnd;  /  25elben  unb  Sîtebcggcn  bic  gnc  fd^wetlid)  von  unfctin 
©ottéftnup  vctfeSt  unb  empfiembbet  ivnten/  gc[)olfcn  Ijnt/  fet= 
bige  reibet  in  unfetn  ©enxilt  unb  ©émet  jubtingen/  unb  bat' 
umbc/  nfld)  bittigct  ©ancfbntfcit/  mit  gutcc  Sîotbcttndtfung  / 
nad)  JKatbe  unfet  gettemcn/  fo  bdbcn  ivtt  une  geiibeni  Borge= 
nnntcii  unfetm  licbcn  S?ctjn/  Sjet^og  ^Ibteditcit  ftetfto(!en  m 
ûefictteid)/  unb  atfcn  ftincn  (£ïbm  unb  Sf}a*fommcii  vcibuiw 
ben/  unb  iljn  gclobf  /  unî)  gcloben  nud;  wiffcntlicben/  mit  bein 
SSncfe/bné  bucd)  imi  felbet/  unb  unfetm  ©tifft/  aiid)  ben  cbeî- 
genantcn  Jjetéog  ■J(Ibtcd)tcii  /  unb  fcincn  innbcn  unb  icutcn  31» 
©eficttcid;/  fold;  Sticge  unb  ^nfatte  niminet  ouffctflcfcen  voit 
2-  a  m 
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AvTVT^  b«itc!)eiîenammtmf«!i(Sefci,>lûtTm/  aie  mn  \^Kt  ^mvftmb'^ 
/INNO  j,„|,.ç  y^tiimls  â£f*eb«n  i|^/  60^  \vix  bicfctten  imfct  @c|cbloti  / 
r  ,  C  ,  aie  fie  obcii  bciwncfcDn/  fiîïbrtg  wn  imferm  (gottélirtiiy  mai; 
■*■  i  "  J  •  mcnndit  l'CïfeÇcn/  l'cvf «luffeti  /  cmpftcmb&en  foUcn/  |»iibct  fcrt(j 
wit  fie  felbcc  inm  bafaeii/  uiuKvfummctt/  im6  miel)  Snmit  bcm 
ckaemintm  unfctm  ^crrcn/  unb  fcimii  9îa*fomnKii/uiit)  4rtn= 
bcnunbieutcii/  ciwatlid;  bei,y«l^«"&'3  "'">  bdwlifm  fct;iî  /  unb 
fie  ibnen  ju  aiitï  i!)K(  S^otl)  offen  !>nben/unb  bmnit  bei)  ibii  bc- 
kiben/  iwcli  laiit  bet  JSûnbtmie  imb  ïStiefc/  bie  s»vi|*«ï  HB=. 
ftrii  Q3oti'btbecn  iiitb  une  /  baibcnl)alb  ijeniadi:  fci^n.  tocfciKÇe/ 
bnfi  une/  tinb  uiifct  (àttflt/  fol*  ccblicli  gftcljiifft  Sîotl)  «11= 
<îiawc/  bn^  wiï  biefclbeii  (9cfcl;lo?  «crfciim  /  unb  wi'f.iu)fcii 
mûltm/  f»  fotlcn  icit  bcnfclben  (giiS  obcr  2)ci'tiiii|f  mcmaiib 
tlnm/  bnnii  bem  l'ûrâcmiiucu  unfetm  Sjevm/  bcm  i'jcrçoacii  ju 
ûcftcïtcicl) /  obcc  fciiim  gïbcii,  2Sifv  nbcv/  bdg  Dec  ebcc  bic/ 
bcii  ni*t  nnncmmcii  wolfeii/-  fo  fiiOcn  œit  bot  tl;uii/  mit  il^rcm 
%i[(cn'imb  ©unjî/  eincin  obcr  iiKl^rcn  bct  il)vcit  in  ban  ianit 
îii  ûcficrtci*  /  bct  obct  bic  511  il)n  unb  iljrcm  ionbe  3cl)oi;cn/brt= 
jnit  bic  cljciîcnnntcu  Scjîcn  imb  @efcl;lûfi  l'Cit  bcin  irtnbc  jii 
Ûcftctïcidvunb  ubii  unfctm  ©ottëliiiup  nitl)t  cntftcmbf  ipctbcn/ 
in  fcin  wciÇv  imb  bntûbct  ju  «vigcn  ittfunb  unb  @id)ctl)eit/ 
ûcben  «3it  tu  bcn58ficf  bcfeclten  mic  iinfetn  ebâcn<)ntcnS8i|d;ef» 
fcii  3ol)rtnfcn  tmb  unfevn  beg  dupicdé  (tnljnnàcnbeii  3n|t3cïn, 
©cbcn  JU  m/  nad)  £!)ti|ît  ©cbuct  158?. 

CXXIX. 


S.»vorE, 


27.  Fevr.  Tellament  J*  A  M  e'  V I.  Comte  de  Savoje ,  fait  au 
Château  S.  Etienne,  le  2,7.  Février  1383. 
[S.GuicHENON,  Hiftoire  Généalogique 
de  la  Maifon  de  Savoye.     Preuves,  pag.  216.] 

In  Normue  Dommi  noftri  Jefit  Chrijli  ,   b'  Virginis 
Cleriofe,  Amen.    ' 

ANno  Nativkatis  ejusdem  Domini  millefimo,  tre- 
centefimo  ,  oiSuagerimo  tertio  ,  IndiSione  fex- 
ta,  die  Venetis  (  t  )  vigeiima  feptima  menlis  Februarii, 
in'Cadro  faii£ti  Stephani  Bifuntin»  Dyoccfis,  &  Ca- 
méra in  qua  Uluftris  isf  Magnifiais  Priiiceps  '&  Dor^i- 
tius  Dornium  A  M  £  D  E  U  S  Cornes  Sahmdi.t ,  Priucep , 
Dux  C/Mlilafii  i^  Auguftx ,  £5"  in  Italia  Marchio ,  pro 
fua  refidentia  pernoélabat;  Prsfentibus  Viris  Egregiis, 
&  Potentibus  Dominis  Amcdeo  Domino  Urteriarum, 
Gaspardo  de  Montemajori  Domino  Villari  Saleti,  & 
Joanue  de  Verneto,  Militibus,  Viro  venerabili  &  Re- 
ligiofo  Fratre  Deofecit  Bonivardi  Ordinis  Minorum, 
Conventus  Chamberiaci,Petro  Vicini  de  Confleto  Ta- 
ren.  Mermeto  Rongeti  Bellicen.  ejusdem  Dorriini  Co- 
micis  Secretario,  &  Joanne  de  Cra  diflo  de  Druyn 
Burgea.  Aquiaui  Gebenii.  Diocefis ,  diâi  Domini  Co- 
mitis  Teftibus  ad  infrafcripta  vocatis  per  Teftatorem 
fubfcriptum ,  eodem  coutextu  prafentibus  fpecialiter  & 
rogatis;  per  prafens  verum,  publicum  &  autentiçum 
Inilrumentum  cunSis  appareat  evidenter  ;  Cùm  in  prx- 
fentia  Notarii  ptiblici  infra  rcripti,more  publics  perfonse 
ftipulautis  &  recipientis  omnia  &  iingula  fupra  &  fub- 
fcripta,  vice,  nomine  &  ad  opus  omniam  &  fingulo- 
rum  quorum  intereft  ,  intcrerit  &  intereffe  poterit  in 
futarum,&  Teftium  prœdiftorum,  conftitutus  perfona- 
liter  &  fpecialiter  propter  ea  qus  fequuMur.  Prœfatus 
lllullris,  &  Magailicus  Princeps  &  DominusDominus 
Amedeus  Cornes  Sabaudisc,  Princeps,  Dux  Chablalii 
&  Augurtae,  &  in  Italia  IMarcliio,  qui  nolens  decedere 
inten:atus,ftium  facit,  condit,  disponit  &  ordinat  nun- 
cupativum  Tcftamentum  (ine  fcriptis  diâum,  licet  in 
fcriptis  redaftum ,  feu  ultimam  dispofitionera ,  in  tno- 
dum  qui  fequitur  &  in  formam;  quod  quidem  Tefta- 
Htentum  &  Teftamentariam  dispolîtioncm  valerevult, 
praecipit  &  intendit  jure  Teftamenti,  &  fi  non  valeat 
jure  Teflamenti,  vult  eum  valere  jure  Codicillorum, 
feu  Donationis  caufa  mortis.  In  primis  fiquidem  ipfe 
Dominus  Amedeus  Cornes  Sabaudix ,  de  munifica  mi- 
feratione  Patris  &  Filii  &  Spiritus  Sanéli,  Beatœ  Vir- 
ginis  GlorîofE,  Sandtorum  Mauricii  &  Georgii ,  Sanc- 
torumque  &  SanSarum  Dei  merito  confidens,  corpus 
fuum  &  ejus  animam  recommendat  humiliter  &  dévo- 
te eisdem  Patri  &  Filio  &  Spiritui  SaniSo,  Beata;  inte- 
meratœ  Virgini  Marise,  Beatisque  Gcorgio  &  Mauri- 
cio ,  &  toti  Curis  Supernorum.  Item  fepulturam  fuam 
vult,  disponit  &  ordinat  in  Ecclefia  Abbatia:  Altce- 
combx,  in  Capella  fua  &  Monuraento  in  quibus  Pro- 
genitores  fui  confueverunt  fepeliri ,  in  qua  fepultura 
vocari  &  adcfle  vult  &  prxcipit  omnes  Arcliiepiscopos , 
Episcopos,  Abbates,  Abbatilfas,  Prxlatos ,  Ordincs  & 
Presbyteros,  &  alias  Eccleliafticas  perfonas,qui  &  qux 
haberi  poterunî  commode  ;  qui  ibidem  Miffarum  fo- 
(i)  Cette  Date  eft  fautive.  Le  j;,  Fevriej  de  l'An  IjSj,  tombe 
fw  un  Jeudi.    [DuM.1 


lemnia  &  alia  Divina  Officia  célèbrent,  pro  remedio  Avjjo 
animx  fua;  &  Prxdeceiroruni  fuorum;  quibus  Religio- 
fis  in  uuiverfo  vel  particulari  dentur  ad  arbitriuin  txe-  I  2  8  l, 
cutorum  fuorum  inferiiis  descriptorum.  Item  lumina- 
re,  &  ornamenta  fua  iieri  vult ,  prxcipit  &  ordinat, 
prout  fuo  llatui  congrait,  ad  arbitriuin  &  dispolîtio- 
ncm diilorum  Esecucorum  fuorum,  quatuor  vel  triuin 
ex  iplis.  Item  débita  perfolvi ,  &  clamore's  emendari 
vult  &  prxcipit  per  Hxredem  fuum  inferiùs  nomina- 
tum.  Item  prxfatus  Dominus  Amedeus  Contes  Sabau- 
dix  Tellator,  in  fux  mentis  confideratione  revolutus, 
honores,  bénéficia  &  commoda,  fais  teniporibus  habi- 
ta &  obtema  gratia  &  mifericordia  omnipotentis  Domi- 
ni, qui  ipfum  cum  laude  &  honore  non  modico  tam 
contra  belles  Chriliianx  fidei,  quàm  ejus  inobedientes, 
rebelles  &  contrarios,  fua  mirabili  potellate  vidorein 
fecit  in  pluribus,  ad  laudem  Domini  noftri  Jefu  Chrifti, 
Patris  &  Filii  &  Spiritus  Sandli,  &  Gloriofx  Gcnitricis 
Beats  Virginis  Mariœ  ,  Sanftorûmque  &  Sanâarum 
Dei ,  &  totius  Curix  Cœlorum ,  ut  peccatis  fuis  propi- 
tiatores  exiftant  ;  Vult,  disponit  &  ordinat,  qu6d  in 
Caftro  fuo  Petrx  Callri  fundetur,  fiât,  conftruatur  & 
fabricetur  unum  venerandum  Cœnobium  feu  iVIonafte- 
rîum,  fub  nomine  &  ad  honorem  Beatx  Virginis  Ma- 
ris, Fratrum  Heremitarum  Ordinis  Carthulienfis,  in 
quo  fint  &  ordinentur  &  adefi^e  debeant  perpetuô  quin- 
decim  Fratres  Carthufienfes  ad  honorem  quindecim 
Gaudiorum  intemeratx  Virginis  Marix,  qui  ibidem  fin- 
gulis  diebus  debeant  &  teneantur  Miflarum  folemnia  & 
alia  Divina  Officia  celebrare ,  pro  remedio  animx  fus 
&  Prxdecefforum  fuorum,  nec  non  pro  remedio  ani- 
marum  aliorum  Dominorum  &  Militum ,  qui  de  or- 
dine  Colaris  fui  fuerunt ,  funt  &  elfe  contigerit  in  futu- 
rum  ;  cui  quidem  Monafterio  totum  Caftrum  Petrs 
Caftri  &  ambitura  fuum,  unà  cum  toto  Territorio  in 
quo  fitum  eft,  ab  introitu  didli  Caftri  ubicumque  fupra 
Rupem,  dat  &  légat,  unà  cum  omnibus  &  fingulis  ar- 
boribus,  plateis,  ingreffibus,  egreifibus,  pertinentiis  & 
appendenciis  univerfis  ;  &  ipfum  Monafterium  &  Fra- 
tres prœdiêlos  in  eis  inftituit.  Item  ut  Fratres  &  fami- 
liares  ordinandi  ibidem  obfequendo  divino  cultui,  vi- 
vere  yaleant  ibidem  &  fuftentarî  honorificè  ficut  decet; 
ipfe  Dominus  Cornes  Teftator  dfftis  Ecclefix  &  Mo- 
nafterio ,  Fratribus  &  Conventui  mille  Florenos  auri 
boni  ponderis  per  annum  in  valore  dat  &  légat,  &  eos 
inftituit  in  eis,  didumque  Monafterium,  Ecclefiam  & 
Fratres  dotât  in  eis,&  ipfos  mille  Florenos  per  annum 
dat,  donat,cedit  &  conctdit  perpetuô  in  Dotem  &  no- 
mine Dotis  ipforum  ;  quos  quidem  mille  Florenos  au- 
ri boni  ponderis  affignat  &  afFeâat,  &  eos  affignari, 
declarari  &  fpecifiçari  vult,  disponit  &  ordinat  per  Exe- 
cutores  fuos  fubfcriptos,  &  très  vel  duos  ex  ipfis  inde 
&  fuper  Vineis,  Pratis,  Nemoribus,  Terris,  Reddiii- 
bus,  Hominibus  ,  Homagiis,  Eraphiteotis,  Direflis, 
Dominiis  propinquioribus ,  qux  &  quas  habet  &  habere 
poteft  in  mandamemis,Cafiellaniis&:DiftridIibus  Petrœ 
Caftri  &  Cordonis,  ad  veram  affifiam,  arbitrium&dis- 
politionem  diélorum  Executorum.  Item  volens  ipfum 
Monafterium  &  Fratres  ampliori  beneficio  communire, 
pro  xdiâciis  neceflariis  conftruendis  &  reparandis  ibi- 
dem, calicibiisque,  libris  &  aliis  ornam'entis  emendis 
ad  opus  diéli  IVIonafterii ,  quatuor  millia  Floren.  de 
Caméra  Domini  noftri  Papx  femel  dat  &  légat.  Item 
pro  Ponte  lapideo  conftruendo  fuper  Rhodano  in  por- 
tu  Petrx  Callri,  ultra  ducentos  Florenos  jam  traditos 
&  folutos  ea  occafione,  fex  millia  trecenta  Floren.  au- 
ri boni  ponderis  veteres  femel  dat  &  légat;  Et  pro  una 
Capella  in  diâo  Ponte  conftruenda  ad  honorem  B.  Vir- 
ginis Marix,  in  qua  fingulis  diebus  Miflf.  folemnia  ce- 
lebrentur  pro  remedio  animx  fux  (Se  Prxdecefforum  fuo- 
rum, &  tam  pro  xdificiis  &  docationibus  ipfius  Capellœ 
mille  quingentos  Florenos  auri  veteris  femel  dat  &  lé- 
gat. Item  fabricx  &  operi  Pontis  conftruendi  in  Mon- 
temeliano,  fupra  ripam  &  Flumen  Ifarx  ,  feï  mille 
Florenos  auri  boni  ponderis  femel  dat  &  légat.  Item 
vult ,  disponit  &  ordinat,  quôd  in  Hospitali  Montisme- 
lîani  conftruatur  una  Capella,  cSt  quinque  Presbyteri  or- 
dinentur, ibidem  Miflarum  folemnia  &  alia  Divina  Of- 
ficia célébrantes  ,  ad  honorera  quinque  plagarum  feu 
quinque  vulnerum  Domini  noftri  Jefu  Chrifti;  pro  qui- 
bus facicndis,  &c  dotatione  didx  Capellx,ac  ornamen- 
tis  emendis,  quatuor  mille  Florenos  auri  boni  ponde- 
ris veteres  femel  dat  &  légat.  Item  Capitnlo  &  Cano- 
nicis  Ecclefix  Laufan.  pro  una  Mifla  in  eadem  Eccle- 
fia diebus  fingulis  cclebranda  ad  honorem  B.  Virginis 
Marix,  quatèrcentum  Florenos  veteres  femel-  Item 
Fratribus  &  Conventui  Minorum  Laufann.  tam  pro 
reparatione  fux  Ecclefix,  quàm  pro  una  Miffa  in  ea- 
dem Ecclefii  dieisus  fingulis  celebranda,  pro  remedio 
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animE  difti  Domiiii  Comitis  &  Antecefforum  &  Suc- 
ceflbram  fuorum ,  quingentos  Florenos  veteres.    Item 
Conventui  &  Canonicis  S.  Mauricii  Agaunenlîs,  tam 
pro  una  Miffa  ibidem  lingulis   diebus   perpétua  cele- 
branda,  quàm  pro  una  lampade  accenfa,  tenenda  per- 
pétué &  continuo  ame  magnum  altare  diâœ  Ecclefiœ, 
pro  remédie  anima  fux,  Anteceflbrum  /^  Succeffbrum 
fuorum,  quingentos  Florenos  veteres  femel  dat  &  lé- 
gat.   Item  ipfe  Tellator  ad  S.  Mauricium  Agaunenfem 
habens  aftedionem  meritô  lingularem,  vult,  disponit 
&  ordinat,  quôd  Ecclefia  S.  Mauricii  prxdiâi  fabrice- 
tiir  &  sdificetur  integriter  de  novo,  de  &  fuper  bonis, 
rébus  &  H^reditatibus  ejusdem,  qus  fupponit  &  afficit 
ad  perfeâionem  ipforum.  Item  Conventui  &  Monafte- 
rio  S.  Eugendi  Jurenlis,  pro  una  MiflTa  ibidem  diebus 
lingulis  perpétua  celebranda,  quater  centum  Florenos 
veteres  femel  dat  &  légat.    Item  Conventui  &  Fratri- 
bus  S.  Anthonii  Vienu.  tam  pro  una  Mifla  ibidem  per- 
pétue celebranda, Capella  in  qua  eft  brachium S.  Antho- 
nii pingendum  armis  &  fignis  fuis ,  &  pro  una  lampade 
ibidem  accenfa  tenenda  perpetuo ,  quingentos  Florenos 
boni  ponderis  veteres  femel  dat  &  légat.    Item  Capitu- 
lo  &  Canonicis  Eccleliœ  Bel  lie.  pro  una  Miffa  ibidem 
perpetuo  celebranda,  pro  remedio  animse  fux  &  Ante- 
ceflbrum &  Succelforum  fuorum,  tercentum  Florenos 
veteres  femel  dat  &  légat.    Item  pro  tribus  Miflis  in 
loco  Cerderiacum  in  Maurian.  feptimana  qualibet  per- 
petuo celebrandis ,  fepties  vigimi  Florenos  veteres  fe- 
mel dat  &  légat.     Item  pro  una  Miffa  in  Capella  13. 
Maris  Pontis-fecufiœ ,  diebus  fmgulis  cantanda ,  &  una 
lampade  ante  effigiem  B.  Maris  accenfa  tenenda  per- 
■petuo,  tercentum  Florenos  femel  dat  &  légat.    Item 
pro  una  Miffa  in  altari  B.  Marias  de  Confolatione ,  una 
Miffa  in  altari  B.  Maris  de  Pace,  &  una  alia  Miffa  in 
altari  B.  Maria  de  Gratia  de  Thaurino ,  diebus  fingulis 
perpetuo  celebrandis ,  quater  centum  quinquaginta  Flo- 
renos veteres  femel  dat  &  légat.    Item  pro  una  Miffa 
in  altari  B.  Maris  Annefliacœ,  perpetuo  diebus  îîngulis 
celebranda,  tercentum  Florenos  veteres.  Item  pro  una 
Miffa  in  altari  B.  Mariœ  S.  Leodegarii  Chamberiaci, 
diebus  fingulis  celebranda, tercentum  Florenos  veteres. 
Item  pro  una  Miffa  in  Capella  Vultus  Domini  Viviaci, 
diebus  fingulis  perpetuo  celebranda,  quater  centum  Flo- 
renos veteres.    Item  Hospitali  novo  Chamberiaci ,  pro 
una  Miffa  ibidem  diebus  fingulis  perpetuo  celebranda, 
quater  centum  Florenos  femel  dat  &  légat.    Item  Do- 
minabus  Monialibus  de  Polletens  in  Eleemofinam,  du- 
centum  Florenos  femel  dat  &  légat.     Item  Conventui 
&  Fratribus  Seillonis  Carthufienfis  pro  una  Miffa  ibi- 
dem perpetuo  celebranda,  ducentum  Florenos  femel 
dat.     Item  fabrics  Pontis  Confleti,  &  una  Capella  ibi- 
dem conllruenda,  &  una  Miffa  ibidem  perpetuo  cele- 
branda fingulis  diebus,  mille  quingentos  Florenos  ve- 
teres.    Item  fibrics  Pontis  Drancis  inter  Thononum 
&  Aquianum,   quatercentum  Florenos  veteres  femel. 
Item  Domino  Joanni  de  Verneto  Militi ,  in  prœmium 
&  remuneratioaem   ferviciorum   fibi   impenforum  per 
eum,  tria  millia  Florenorum  auri  boni  ponderis  femel 
dat  &  le^at.    Item  Domino  Amedeo  Dommo  Urteri.i- 
rum,  ultra  tercentum  Florenos  fibi  ad  vitam  annis  fin- 
gulis donatos,  tercentum  Florenos  auri  confimiles  ei- 
dem  dat ,  ad  vitam  fuam  annis  fingulis  perfolvendos , 
in  &  fuper  Caftellania  Maurian.  per  Caftellanum  qui 
pro  tempore  fuerit,  termine  quo  diiSi  tercentum  Flo- 
reni  prières  folvi  debent,  &  ces  eidem  Domino  Ame- 
deo vult  dum  vixerit  affignari,  &  hoc  in  prsmium  fer- 
viciorum &   laborum  fuftentorum  per   ipfum.     Item 
Joanni  de  Credo ,  in  pramium  &  remunerationem  fer- 
viciorum &  laborum  fuftentorum  per  eum,  mille  Fle- 
tenos  auri  boni  ponderis  femel  dat  &  légat.   Item  Petro 
Vicini  Secretario  fue,  in  prsmium  ferviciorum  &  la- 
borum fuftentorum  per  ipfum,  mille  Florenos  auri  bo- 
ni ponderis  femel  dat  &  légat.   Item  Joanni  de  Cra  alîàs 
de  Druyn  ejus  valleto,  in  remunerationem  ferviciorum 
&  laborum  fuorum  fuftentorum  per  eum ,  mille  Flore- 
nos aviri  boni  ponderis  femel  dat  &  légat.     Item  ipfe 
Teftator  habens  ad  familiares  &  fervitores  fuesdemefti- 
cos  quemlibet  in  gradu  fuo   affeûionem  fingularem, 
volens  eis  pro  meritis  compenfare,   vult,  disponit  & 
ordinat,  quod  ipfi  prsmientur  &  remunerentur  cenfide- 
ratis   ipforum  fervitiis,  ad   ordinationem   Domina  & 
Çontheralis  fuae,   &  Executerum  fuorum  inferiùs  de- 
fcriptorum,  &  duorum  ex  ipfis.    Item  ipfe  Dominus 
Cornes  Teftator,  recognoscens  fe  fore  erga  Dominum 
Gaspard,  de  Montem.   Militcm  fuum,  &  Mermetum 
Kogeti  ejus  Secretarium  ,   merito  obligatum,  qui  fibi 
perpetuo  lue  tempore  fideliter  &  utiliter  fervierunt .  ip- 
fos  Domins  Uxeri  fux,  &  Amedeo  Fdio  fuo  cariffimis 
«ïpreflè  &  fpecialiter  recommendat;  volens, injungens 


&  expreflè  prxcipiens  ipfis  Uxori  &  Filio,  quatenus  eis-  AnNO 
dem  Domino  Gasp.  &  Mermeto  refpondeant  &  remu-         n 
nerent  condignè  pro  fervitiis  eorundem,  fuper  quibus   13     3* 
fe  exenerandum  ipfes  onerat,  afficit  &  aftringit  fpecia- 
liter &  expreflè.     Item  ipfe  DeroinOs  Comcs  Teftator, 
confîderans  &  attendens  grata,  fruduofa  &  laudabilia 
fervicia   fibi   fadta   lideliter    &   impenfa   per    Illujhent 
Co-afortem  fuam  carijfimam  Dominam  Bonam  de  Borbo- 
nio ,  &   quibus   intrinfecis   dileâiouibus   fuit  per  eam 
haélenus  humaniter  profecutus  ;  eandem  Dominam  Bo- 
nam  facit ,  vult ,  ordinat ,  neminat  &  disponit  Dominam 
veram  &  Adminiftratricem  ac  ufufruâuariam  in  Co- 
mitatu   Sabaudiœ  ,   Ducatu  Chablafii  &  Augufts      & 
Marchionatu  in  Italia,  &  Principatu,  ac  in- omnibus 
univerfis  &  fingulis  Civitatibus,  Villis,  Caftris,  Oppi- 
dis,  Locis,  Hominibus,  Homagiis  ,   Superioritatibus 
Reverentiis ,  Fendis ,  Retrofeudis ,  Jurisdiélionibus,  me- 
ris,  mixtis  Imperiis,  Jurisdiftione  omnimoda,  Reddi- 
tibus ,  Servitiis ,  Cenfis ,  Poffeflîonibus ,  Proprietatibus 
Dominiis  Dignitatum  prsdiâarum,  &  omnium  &  fin- 
gularum  Terrarum ,  Lecorum,  Caftrorum,  Villarum 
Burgorum,  Civitatum  &  Oppidorum,  ad  Comitaturti 
Sabaudis ,  Ducatum ,  Principatum ,  Marchionatum  per- 
tinentibus  quoquomodo  ,   five  citra  five  ultra  Montes 
fuerint  quomodolibet  fituata:  ita  quôd  ipfis  omnibus  & 
fingulis  utatur  &  uti  debeat,  &  omnes  fidèles  &  Subditi 
fui  eidem  plenè ,  perfedè  obedire  debeant  &  teneantur 
dum  tamen  in  humanis  vixerit,  &  ab  aliis  nuptiis  abfti- 
nebit  ;  ita  quôd  Amedeus  de  Sabaudia  ejus  Hlius  carifîi- 
mus  ftatum  fuum  &  ejus  uxorem  teneat,  &  eum  ea  vi- 
vat de  bonis,  rébus,  exitibus,  obventionibus  &  emolu- 
mentis  prsdiQorum  Comitatus ,  Ducatus,  Principatus 
&  Marchionatus ;  exceptis  Villis,  Caftris,  &  Locis  in- 
fràfcriptis,  &  ipforum  pertinentes,  quse  eidem  Domi- 
nx  Conthorali  fuse,  dum  vixerit  &  ab  iteratis  nuptiis 
abftinebit,  vult  effe  prtecipuè  expedita,  &  ea  vult  fibi 
modo  prœdiéto  propriè  &  fpecialiter  pertinere ,  &  eidem 
obediat  &  pareat  i&  intendat  tanquam  verus ,  bonus  & 
obediens  Filins; ita  quôd  eandem  Matrem  fuam  benig- 
niter,  humaniter  &  favorabiliter  profequatur    quoniam 
ipfam  eidem  recommendat  fpecialiter  &  expreflè  •  vo- 
lens quod  omnes  fidèles  fui  diéis  Domînx  dum  vixerit 
obediant,pareant  &  intendant, ut  fibi  ipfi  facerent,dum 
tamen  in  humanis  fuerit,  &  ab  aliis  nuptiis  abftinebif. 
Item  ipfe  Dominus  Teftator  volens  eandem  Dominani 
Conjugem  fuam  cariffimam  fpeciali  favore  &:dileàioric 
profequi,  eidem  Domins  &  Conjugi  fux  dat  &  légat 
ad  vitam  iplius  naturalem,  fi  ab  iteratis  nuptiis  abftine- 
bit, Caftra,  Villas,  Loca,  Territoria,  Mandamenta 
Superioritates  &  Diftri6tus  Aquiani,  Fifterns,  Ripail- 
lix,  Thononis,  Alingiorum,  Hermancis  &  Burgeti  ia 
Sabaudia,  eum  omnibus  &  fingulis  Redditibus    Servi- 
ciis,  Cenfis,  Hominibus,  Homagiis,   Pratis,  Vîneis 
Nemoribus  ,  Terris  ,  Stagnis  ,  Pascuis ,  Molendinis  ' 
Baptitoriis ,  Exitibus,  Obventionibus,  Èmolumentis' 
meris  ,   mixtis  Imperiis,   &  Jurisdiéliene  omnimoda' 
pertinentiis  &appendentiis  ipforum,  &  cujuslibet  eorun- 
dem; fie  quôd  ipfius  vita  naturali  durante,  &  ipfa  ab 
iteratis   nuptiis  abftinente ,   prxdiélis   omnibus  &  fin- 
gulis ipforum  utatur  &  uti  poffit  perpetuo ,  &  fuos  fruc- 
tus  proprios  facere,  absque  eo  quôd  ex  inde  rationem 
vel  computum  facere  vel  reddere,  vel  cellationem  fa- 
cere eum  alique  teneatur;  volens  quôd  omnes  Subditi 
&  Vaflalli  ditlorum  Caftrorum,  Villarum  &  Locorum 
prxdiderum,  eidem  Dominx  pareant,  obediant,  fol- 
vant  &  intendant  dum  vixerit,  &  ab  aliis  Nuptiis  abfti- 
nebit, prout   eidem   Teftatori  facere  tenerentur.     la 
Comitatu  autem  Sabaudix,   Ducatu  Chablafii  &  Au- 
guftx,  Marchionatu  in  Italia,  Principatu,  Dignitatibus, 
Seigneriis,  Baroniis,  &  in  aliis  omnibus  &  fingulis  ré- 
bus, bonis,  Hxreditatibus ,  Civitatibus, Locis, Caftris, 
Villis,  Oppidis  Comitatus  Sabaudix,  Ducatus  Chabla- 
fii &  Augufts,  Marchionatus  in  Italia,  &  Principatu, 
ac  Dignitatibus,  Obedienciis,  Superioritatibus,   Reve- 
rentiis, SubjeQionibus  eorundem,   Hominibus,   Ho- 
magiis, Fidelitatibus  Principis  Achayx  Domini  Âymo- 
nis  de  Sabaudia,  Cemiiis  Gcbennenfis,  Domini  Belli- 
joci,  Domini  de  Villariis,  Domini  Camerx,  Domini 
de  Aquis,   Comitis  Gruerix  ,   Domini   Grandiffonis, 
Domini  Guillermi  de  Grandiffone,   Comitum  Vallis- 
pergix,  Sanfti  Martini,  SandH  Georgii,  Dominorum 
Montisjoveti,  &  cxteris  ad  prxdiftas  dignitates  ad  dic- 
tum  Teftatorem  tam  citra  quàm  ultra  Montes  compe- 
tentibus  ,   meris,   mixtis  Imperiis,    &Jurisdi£tionibus 
omnimodis,  Redditibus,  Cenfis,  Terris,   Pratis,  Vî- 
neis, Pascuis,  Nemoribus,   Molendinis,   Baptitoriis, 
Stagnis,  Lacubus,   Piscariis ,    Venationibus,  Territo- 
riis  fupradidis,  &  cxteris  omnibus  ad  ea  pertinentibus 
quomodocumque  &  qualitercuniçiue ,  pertinentiis  & 
Z  3  »pp6B- 
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AkNO  appendentiis  eorundem ,  Uliiftrem  Amedetim  de  Sabau- 
dia  FiUumfiium  c ariffimitm  ^  fuum  Hscredem  univerfa- 

1  2  8  ?  •  1cm  inftitiiit ,  &  fuos  libcros  masculos  naturales  &  legiti- 
^  mos,  ex  luo  corpore  &   legitimo  matrimoiiio  descen- 

dentes,  vulgatiter,'  pupiUariter  &  per  Fideicommiffum, 
ita  quod  femper  prior  natu  fuccedat  aliis  Filils  masculis 
fecundùm  decentiam  generis  honorificc  fuftinendis,  & 
Filiabus  honorificc  maritandis  ;  Volens,  disponens  & 
ordinans ,  adhœrendo  femper  dispolîtionibus  Progenito- 
rumfuorum,  quôd  ftantibus  Filiis  masculis  de  génère 
&  armis  Comitum  Sabaudis  ,  &  generis  armorum  fuo- 
rum  mente  fanis  &  corporibus,  nunquam  Filix  ad  ip- 
iîns  fuccelFionem  vocentur  ;  &  li  enndem  AmedeumFi- 
lium  funm  cariffimum  line  liberis  masculis  legitiniis  & 
naturalibus,ut  fuprà,moFi  contigerit,vel  fi  habuerk,&: 
eos  mori  contingat  quandocùmque  fine  liberis  naturali- 
bus  &  legitimis  ;  eo  cafu ,  lllnflrem  Amedeum  de  Sabau- 
dia  Principem  Achayte,  Nepotem  fuum  cariffimum ,  & 
fuos  liberos  masculos,  naturales  &  légitimes,  ex  fuo 
proprio  corpore  &  legitimo  matrimonio  descendentes, 
eidem  fubftituit  vulgariter,  pupiUariter  &  per  Fideicom- 
miffum; &  co  cafu  mediantibus  prsdiâis,  Ludovicus 
de  Sabaudia  Nepos  fuus  cariffimus  terram  Principatus 
habere  debeat  pleno  juTe,&  fibi  competat  prout  ad  eun- 
dem  Principem  pertinet ,  &  confuevit  haSenus  pertincre  ; 
falvis  tamen  Homagio,  Fendis,  Retrofeudis  Comitis 
Sabaudise,  &  PaSis  &  Conventionibus  habitis  cum  eo- 
dem  ;  &  ita  quôd  femper  natu  prier  mente  compos  fuc- 
cedat,  &  cxteris  in  fucceffione  prsferatur  aliis  Filiîs 
honorificè  fuftinendis,&  Filiabus  fecundùm  decentiam 
generis  maritandis.  Et  fi  forte  eundem  Amedeum  Prin- 
cipem fine  liberis  masculis  naturalibus  &  legitimis  mori 
contingerit,  eo  cafu  Ludovicum  de  Sabaudia  Nepotem 
fuum  cariffimum  Fratrem  prœnomînati  Principis,  & 
fuos  liberos  masculos.  ex  fuo^  proprio  corpore  &  legiti- 
mo matrimonio  descendentes ,  fibi  fubfiituit  vulgariter, 
pupiUariter  &  per  Fideicommiffum  :  Et  d  forte  diâium 
Ludovicum  de  Sabaudia  fine  liberis  masculis,  natura- 
libus &  legitimis,  ex  fuo  proprio  corpore  &  legitimo 
matrimonio ,  mori  contingerit ,  eo  cafu  Dominum  Ay- 
r/ionem  de  Sabaudia  D/lilhem  Dominum  FilU-Fra»chie , 
&  fuos  liberos  masculos,  naturales  &  légitimes  eidem 
Ladovico,  &  co  pr3emoriente,"c*teris  fubftituit  vulga- 
riter, pupiUariter  &  per  Fideicommiffum;  ita  quôd,  ut 
fupra, prior  natu  prE  cscteris  in  Succeffione  vocetur,& 
ftintibus  Filiis  prxdiaorum,  nunquam  Fîliœ  ad  Suc- 
ceffionem  vocentur.  Executores  verô  fua;  hujus  ulti- 
ms  voluntatis  prœnominatus  Dominus  Cornes  Tes- 
tator  facit ,  disponit  ,  nominat  &  ordînat  R.  Patrem^ 
Dominum  Guyd.  Abbatem  Sanâi  Michaclis  Clufinî, 
Uominum  Guillermum  de  Grandiffono  Dominum  Au- 
bon»,  fi  adeffe  poterit,  Ludovicum  de  Coffonay  Do- 
minum de  Bertliiiî ,  Amedeum  Dominum  Urteriarum , 
Dominum  Joannem  de  Corgenon  Dominum  Mellio- 
liati,  Dominum  Gaspardum  de  Montemajori  Domi- 
num Villarii  Saleti,  Humbertum  de  Columberio  Do- 
minum de  Vuillermis,  Bartholomseum  de  Chignino, 
Humbertum  de  Balma  Dominum  Fromentarum,  An- 
dream  Bellœtruchae,  &  très,  &  duos  ex  ipfis,  pro  prs- 
didis  omnibus  &  fingulis  exequendis  ;  in  quorum  Exe- 
cutoruin  fuorum  mam'bus ,  hœreditates,  resque  &  bona 
fua  omnia  ponit ,  &  relinquit  pro  integro  complemen- 
to  &  fatisfaâione  ipforum,  &  de  ipforum  probitate  & 
dileâione  confidens  ,eos  fe  exonerando  onerat  de  prie- 
diâis.     Signe'  R  A  V  A  S 1 1. 

ex  XX. 

«î.  Avril.  M  A  R  I  ^  Regïna  XIngarue  Diploma ,  quS^  mfavo- 
rem  Civitatis  Ragusii,  de  confilio  (^  confen- 
Ju  Régime  Elisabeth^e  Getiitricis  fua  y  &f 
Prielatorum  Baronumque  Regni  Ungaria  ,  fan- 
cit ,  ne  ullus  Incolarum  fuorum  Regnorum  dein- 
ceps  Vinum  là  Sal  m  novum  Caftrum  in  Loco 
Dracovizza  frtum,  contra  Ragusii  liberta- 
tem  IS  Jus  y  Confuetudinemquc  portare  feu  infer- 
re prafumat.  Dat.  Buda pofi {i) quindenas  Pas- 
cha  Domini  Anni  1383.  [Johann.  Lu- 
c  I  u  s  de  Regno  Dalmatise  &  Croatie  Libr.  V. 
pag.  zj-6.] 


1385. 


N 


Os    Maria   D.  G.    Regina  Ung.  Dal.   Croa- 
tix  &c. 

(i)  Le  Jour  di;  Pâques  échut  en  138!.  au  12.  de  Mars,  &  la  quin- 
zaine au  i.  d'Avril.  On  lange  ce  Diplôme  fous  le  «.  comme  ayant 
çts  fait  af  lès  la  quinzaine.    [  D  u  m.] 


Notum  facimus  tenore  pra;fentiimi  quibus  expeûîf  AnNO 
univerfis,  quod  fidèles  noftri  Rcûor  ,  Judices,  Conlr- 
lium  &  Commune  Civitatis  nollra;  Ragufii  miffis  ad 
noilmm  Majefiatem  providis  viris  Petro  de  Gondola, 
&  Scephano  de  Luccaro  eorum  concivibus  Nunciis  & 
Ambalciat.  nobis  humiliter  fignificaruat  ;  quod  non- 
nulli  forent  homines  in  diflis  Regnis  noftris  Daim.  & 
Croat.  qui  vinum  &  falem  ad  quoddamCaltrum  deno- 
vo  per  D.  Regem  Rasciao  &  Bosnœ  inter  praidiâam 
Civitatem  noftram  Ragufii  &  Civiïatem  noliram  Cha- 
tari  appellatam  in  loco  Uracavizza  nominato  conftruc- 
Eum,  c&  etiam  ad  alia  loca  inconfueta  contra  libertatem 
&  antiquam  confuetudinem  ipfius  Civitatis  noftro:  Ra- 
gufii ,  &  in  opprobrium  &  diminutionem  juriura  ejus- 
dem  Civitatis  noftra:  portarent  &  déferrent,,  fupplicanc 
nobis,  ipfis  fuper  hoc  providere  de  remedio  opportuno. 
Nos  itaque  Yoleiites  dièlam  Civitatem  noftram  Kagufîï 
in  fuis  libertatibus,  &  confuetudinibus  antiquis  illibatè 
confervare,  ut  exinde  didi  Cives  nollri  discant  fub 
Principe  gloriofo  devoti  famulari,  atque  ab  ipfis  utilita- 
tibus,  c&  honoris  matcria,  lacrumque  frudiferum  Ré- 
gis perveniat  Majeftati  de  confilio,  confenfu  &  bene- 
placita  voluntate  Serm^.  &  Exm^.  Principis  D«.  Eli- 
fab.  prsmiffa  D.  G.  R.  Ung.  Po!.  Dal.  &c.  Genitricis 
noftrœ  cariffims,  Prxlatorumque  &  Baronum  R.  Nos- 
tri  prc-cmaturo  fancientes  duximus  committendi ,  ut  à 
modo,&deinceps  nullus  Incolarum  Regnorum  noftro- 
rum  memoratorum  Vinum,  &  Salem  ad  pradidumCas- 
trum  Novum  in  loco  Dracavizza,  ut  prxfertur,  con- 
ftrudum,  &  ad  alia  loca  inconfueta  contra  antiquam 
libertatem ,  &  confuetudinem  didx  Civitatis  noitrae  Ra- 
gufii &  diminutionem  jurium  ejusdem  Civitatis  nodras 
portare  prsfumat,  vel  déferre  fub  pœna  amiffionis  & 
prîvationis  vînofum  &  falium  prididorum,  &  hoc  vo- 
luimus  in  foris  &  locis  publicari  in  didis  Regnrs  noftris 
Dal.  &  Croatie  palam  ubique  facere  proclamari,  prout 
etiam  jn  formam  noftri  Privilegii  redigi  faciemus,  dum 
nobis  esdem  in  fpecie  fuerint  reportatse.  Datum  Buda; 
fub  magno  noftro  Sigillo  Sabbatho  prox.  poft quindenaî 
Feti  Pafch»  Domini  Anno  ejusdem  1383. 

ICXXXL 

tefiamentum  L  u  d  o  v  i  c  i  I.  Re^is  Jerufakm  (^  16.  Sep 
Sicilia,  Ducis  Andegavia  G"  luroniie,  Comitis 
Provtncia,  Forcalquerii ^  Cenomaniie ,  Pedemon- 
îis  IJ  Roffiaciy  ASt.  in  Civttate  Tarenti,  Indic- 
îione  VII.  die  20.  menfts  Septembrls  Anno  1 383. 
[Thésaurus  Novus  Anecdot.  Tom. 
I.  Col.  If 54.  Ex  Atitographo  in  l'ahulario Re- 
gïo  fervato.  j 

In  Nomine  Patris  (sf  Filii ,  J3'  Spiritûs-fanéii.  Arae»^ 

LUdovicus  Dei  gratiâ  Rex  Jernfalem  &  Sictliae, 
Ducatûs  Apulis,  Principatus  Capus,  Dux  Ande- 
gavis  &  TuroniiE,  Comitatnum  Provincios,  Forcal- 
querii,  Cenomania  &  Pedimontis ,  ac  de  Roffiaco 
Comes ,  univerfis  pra:fentes  Litteras  inlpeduris  falutem, 
Quoniam  brèves  dies  hominis  flint  ,  numerus  men- 
fium  ejus  apud  Altiffimum,  &  conftituît  termines  ejus 
qui  non  poterunt  prxteriri ,  fsnè  hac  celebri  meditatio- 
ne  revolventes ,  &  quôd  Deus  ftatuit  hominem  mori, 
qui  fuo  proprio  Filio  non  pepercit ,  mors  quoque  om- 
nia mordens  neceffitatis  modo  omnem  fuperat  fillogis- 
mum ,  exceptiones  non  recipit ,  &  dilationes  aliquas 
non  admittit.  Videmus  enim  vives  ftrenuiffimos,  Prin- 
cipes poteftate  terrihiles  tolâ  die  mori ,  mortis  etiam 
omnes  tributarii  fumus  ,  nec  ceffabit  donec  fodiatur 
peccateri  fevea.  Ille  fub  que  hedie  frémit  mundus, 
quem  tremunt  Pepuli,Provincix  alienx  fermidant , ho- 
die  moritur,  &  infra  brève  tempus  in  pulverem  viliffi- 
mum  redigetur.  Jam  certè  advespcrascit  nobis,  jam 
enim  vitx  neftrx  dimidi'um,.  &  ampfiùs  peregimus,jain 
venimus  ad  canes ,  &  mortis  prxambules  feftinantes 
accepimus  ;  &  cùm  fallax  fit  hic  mundus,  quia  vit» 
brevis,  &  finis  dubius,  de  morte  quidem  certiffimi  fu- 
mus, nihil  tamen  nobis  incertius  horâ_mortis,&  proin- 
de  in  noftro  &  cujuflibet  fapientis  anime  fufpeda  mé- 
rité débet  efife  jugiter  profedô  in  noftra  mente  gerentes 
quanta  fummus  Largitor,  Dominus  dominantium,  per 
quem  Reges  régnant,  nolîis  fecerit,  nos  de  Comité  in 
Ducem,  de  Duce  in  Regem,  fuâ  ineffabili  gratiâ  eri- 
gendo.  Sumus  fiquidem  in  laboribus  plurimis,  in  car- 
ceribus  abundantius  ,  in  mortis  periculis ,_  fréquen- 
ter ,  in  initeribus  fœpe ,    in  periculis  fluminum  pe~ 

(iculis 
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riculis  latronum,  perîculis  ex  génère,  periculis  ex  gen- 
tibus,  periculis  \a  Civitate,  in  labore  &  serumna,  in 
vigiliis  multis,  in  famé  &  liti,  in  jejuniis  plurimis,  in 
frigore  &  nuditate.  His  itaque  &  aliis  modis  in  arena 
hujus  fsECuli  pugnantes  ,  triumphum  nollrum  gladio 
confummavimus,  &  fanguinem  noftrum  in  nomine 
Jesu-Christi  Deo  vespertinum  otferentes  facrifi- 
ciam,  qui  pollmodum  multos  &  maximos  cum  eorum 
-  Provinciis  nollrœ  ditioni  miferabifiter  *fubjugavit.  Nos 
etiam  licèt  immeritos  honoribus  &  bonis  mundanis  in- 
numeris  extuHt.  Et  quia  inenarrabilia  funt  opéra  Do- 
mini,  &iplius  miferationes  funt  fuper  omnia  operaejus, 
ne  beneticiorum  quœ  nobis  fccit,  &  lliorum  mirabilium 
quic  nobis  oitendit  videamur  immemores,  inde  libi  de- 
votiffimas  &  gratiarum  uberrimas  corde  puriiïïmo  refe- 
rimus  aéliones  ;  &  ne  nos  (quod  ablit)  inteftati  dece- 
damus  ,  fed  de  bonis  à  quo  cundta  procedunt  nobis 
collatis,  &  iplîus  faciente  dextera  impofterum  confe- 
rendis  ordinare ,  &  etiam  disponere  cupientes ,  mente  & 
intelleâu  iànis  fulciti,   ac  etiam  prsemuniti, 

Frimitùs,  noftram  animam,  cùm  à  corpore  feparata 
fuerit,  fummo  Creatori  fiexis  genibus  devotiffimè  com- 
mendantes,gloriofililms  Matri  fus  beats Virgini  Ma- 
ri*, beatis  Gabriëli,  Raphaëli,  &  Michaëli,  ac  cé- 
leris beatorum  Spirituum  ordinibus  Angelorum,  Johan- 
ni  Baptiftïe  ,  cetetisque  Patriarchis  &  Prophetis  ,  Jo- 
hanni  Evangelifti,  Petro&Paulo,  Andrese,  Jacobo, 
Bartholomio ,  IVlatthaeo ,  ceterisque  Apoftolis  &  Evan- 

felillis,  Sanûis  Stephano  ,  Laureiitio  ,  Dionyfio,  & 
dauritio,  cum  fociis  eoruradem,  Georgio,  Chrillo- 
phoro,  Quintino  ,  ceterisque  Dei  Martyribus ,  beatis 
Martino,  Nicolao,  Juliano,  Ludovico  de  Francia,  & 
Maffilienfi,  Antlionio,  Thomse  de  Aquino,  PetroCe- 
leftino,  ceterisque  Confclloribus,  Saniftis  Maris  Jaco- 
bi,  &  balome,  Katiierinœ,  Magdalens,  Marthx,  Ag- 
neti,  Maris  jÈgyptiacce,  Margaretœ  ,  CecilicE,  Sabi- 
ne, Sana:EElilabctli,atqueClars,  ceterisque  Chris- 
Ti  Virginious,  ut  eorumdem  Sanâorum  &  Sanftarum 
interceffionibus ,  ipfa  noltra  anima  de  manu  inferi  libe- 
rata ,  in  lînu  fanâiiïïmi  Patris  Abrahs  per  eosdem  An- 
geles collocetur ,  nollrum  fecimus,  condidimus ,  &  or- 
dinavimus ,  facimus ,  condimus ,  &  etiam  ordinamus 
Teftamentum,  prout  in  decem  foliis  ibidem  altâ  voce 
in  noftrx  Majeftatis,  Telliam,  &  Notarii  infrafcripto- 
rum  prœlentia  compendiofè  narratis,  &  etiam  intellec- 
tis,  latiùs  &  feriofiùs  continetur.  Quorum  foliorum 
ténor  &  continentia  de  verbo  ad  verbum  inferiùs  des- 
cribuntur.  Quod  quidem  Teftamentum  valere  volu- 
mus  jure  Teftamenti,  &  (î  non  valeret  jure  Teftamen- 
ti,  valeat  jure  Codicillorum,  vel  jure  cujusiibet  alte- 
rius  voluntatis  ,  primo  &  ante  omnia  alia  ,  quamvis 
Teftamenta,  etiam  jure  Tertamenti,  aut  jure  Codicil- 
lorum, feu  jure  cujusiibet  alterius  voluntatis  valentia 
per  nos  hadlenus  &  ante  noftri  Regni  Siciliœ  tituli  Ré- 
gis affumtionem  facta  &  condita  uib  quibusvis  tenore 
atque  forma  revocando  expreflè  irritantes  caflando  & 
etiam  adnuUando  volumus  quôd  nullius  exiftant  robo- 
ris,  efficacijE,  vel  momenti.  Ténor  verô  &  continen- 
tia ditlorum  decem  foliorum  fequitur  in  iiœc  verba  : 

CV_y?  Tordonnance  de  noftre   Teftammt  t3  derraine 
volenté. 

Premièrement  nous  elifons  nôtre  fepulture  pour  nô- 
tre corps  en  la  baife  Chapelle  dejfous  la  fainte  Chapel- 
le du  Palais  à  Paris  derrière  le  grand  Autel ,  &  vou- 
lons que  nôtre  cuer  foit  en  l'Ëglife  d'Angiers  ,  & 
nos  entrailles  en  l'Ëglife  de  Monfeigneur  S.Martin  de 
Tours. 

Item,  voulons  &  ordonnons  que  pour  la  fondation 
&  dotation  que  nous  entendons  à  faire  en  ladite  fainte 
Chapelle  du  Palais  à  Paris,  il  aura  quatre  Chanoines, 
quatre  Chapelains,  &  quatre  Clercs,  outre  ceux  qui  y 
font  de  prefent,  y  eftre  converti  &  employé  jusques  à 
la  Somme  de  trois  mil  livres  de  rente,  &  des  Prében- 
des qui  en  feront  fondées ,  les  deux  feront  à  la  colla- 
tion &  donation  de  nôtre  trcs-cher  Seigneur  &  Neveu 
le  Roy  de  France,  &  les  autres  deux  à  la  nôtre  &  de 
nos  Hoirs  &  Succefleurs  Roys  de  Sicile  &  Ducs.  d'An- 
jou. Et  auffi  voulons  &  ordonnons  que  du  nôtre  Ibient 
faites  &  édifiées  les  Maifons  bonnes  &  fouffifantes  pour 
les  habitations  &  demeures  des  Chanoines,  Chapelains 
&  Clercs  en  certaines  places  &  lieux  qui  font  prés  de 
l'Hoftel  de  Meffire  Guy  de  Champdiver  :  c'eft  affavoir 
entre  les  murs  des  Jardins  de  la  pointe,  &  les  murs  de 
la  Rivière  dont  nous  requérons  la  place  à  Mbnlieur 
le  Roy. 

Item,  nous  voulons  &  ordonnons  eftre  fondées  fept 


Meflès  perpétuelles  qui  feront  chacun  jour  célébrées  AnNO 
en  ladite  Chapelle  baiïè  ,  en  laquelle  nous  avons 
edeu  nôtre  fepulture,  &  fera  en  nôtre  vivant  la  pre-  1303» 
miere  de  la  Trinité  ,  la  féconde  du  Saint  Efprit ,  la 
tierce  de  Noftre -Dame,  la  quarte  de  Saint  Loys, 
la  quinte  des  Reliques  ,  la  iîziéme  de  la  Croix  ,  & 
la  feptiéme  de  Saint  IJcnys.  Et  après  noftre  tre- 
pafliment  les  quatre  premièrement  nommées  feront 
célébrées  trois  de  mors  pour  nous  &  pour  nôtre  Com- 
palgne  la  Royne,  pour  nos  Enfans,  pour  nôtre  Saint 
Père  le  Pape  Clément  VII.  pour  nôtre  tres-chere  Da- 
me &  Mère  Madame  J  e  h  a  n  n  e  Royne  de  Sicile  que 
Dieux  abfoille,  pour  nos  Predeceffeurs  &  Succeffeurs, 
&  pour  ceux  qui  nous  ont  aidié  &  aideront  à  conques- 
ter  noftredit  Royaume. 

Item,  en  ladite  fainte  Chapelle  haute  chacun  Ven- 
dredy  après  Matines  la  graud-MelTe,  après  Vespres  fe- 
ra chantée  folemnellement  deux  Antiennes,  l'une  de  la 
Croix ,  &  l'autre  des  Reliques  avec  les  verfets  &  orai- 
fons  correspondantes,  &  chacun  Samedy  après  lesdit- 
tes  Heures  en  ladite  Chapelle  baffe  fera  chantée  une 
Antienne  de  Noftre-Dame,  avec  le  verfet  &  oraifon  , 
comme  dit  eft. 

Item ,  voulons  que  après  noftre  trepaflement  foit  fait 
perpétuellement  ce  dit  jour  de  noftre  obit  noftre  Anni- 
verfaire  folemnellement  chacun  an  en  ladite  Chapelle 
baflè,  &  ce  jour  tous  les  Chanoines  &  Chapelains  du- 
dit  lieu  feront  tenus  de  célébrer  ou  faire  dire  une  Mes- 
fe  des  morts  pour  nous,  &  auffi  icelui  jour  les  Frères 
Prefcheurs,  Meneurs,  Carmélites  &  Auguftins  de  Pa- 
ris iront  à  Procefl^ion  à  ladite  Chapelle,  &  devant  ou 
après  Vespres  des  Chanoines  diront  tous  enfemble  Vi- 
giles des  morts  folemnellement  &  à  trait  &  lendemaia 
pareillement  la  Mefle. 

Item,  voulons  que  perpétuellement  chacun  Lundy 
foit  fait  folemnel  Anniverfaire  pour  nous  &  pour  la 
Royne  noftre  Compaigne  en  laditte  Chapelle  balle,  & 
femblablement  le  premier  jour  de  chacun  mois,&  auffi 
quatre  fois  en  l'an  en  chacune  femaine  de  jeûnes  de 
quatre-T"emps,& chacun  jour  que  lesdits  Anniverfaires 
ferons  faits, excepté  ceux  de  chacun  Lundi,  chacun  de 
la  moitié  des  Chanoines  &  des  Chapelains  célébrera  ou 
fera  tenu  de  faire  célébrer  une  Mefle  de  morts  pour 
nous  ou  pour  la  Royne  nôtre  Compaigne.  Et  auffi  le 
jour  de  icelui  Anniverfaire 'excepté  ceux  de  chacun 
Lundi,  les  Frères  Prefcheurs  ou  Meneurs,  ou  Augus- 
tins,  ou  Carmélites  de  Paris  les  uns  après  les  autres 
iront  en  Proceffion  en  ladite  Chapelle  balfe,  &  devant 
ou  après  Vespres  des  Chanoines  diront  Vigiles  de  mors 
Iblemnels  &  lendemain  la  iVIeife,  &  commenceront  le 
jour  du  premier  desdites  Anniverfaires  les  Frères  Pres- 
çheurs ,  le  jour  du  fécond  Anniverfaire  iront  à  ladite 
Chapelle  les  Frères  Meneurs,  le  jour  du  tiers  les  Au- 
guftins, &  le  jour  du  quart  les  Carmélites,  &  ainfi  en- 
fuivent  des  autres  :  &  pour  ce  fera  donné  à  chacun  d'i- 
ceux  ce  qui  femblera  à  noftredite  Compaigne  la  Royne 
&  nos  Exécuteurs,  laquelle  chofe  nous  remettons  à 
leur  discrétion. 

Item  ,  voulons  que  perpétuellement  chacun  jour 
après  la  Mefle  de  l'Aoniverfaire  ,  ou  après  la  grant 
Mefle  de  ladite  fainte  Chapelle  haute,  &  après  Vespres 
les  Chanoines,  les  Chapelains,  &  les  Clercs  d'icellc 
iront  à  la  Proceffion  à  Croix  &  eau  bénite  en  ladite 
fainte  Chapelle  balfe,  &  entour  nôtre  fepulture  chan- 
teront folemnellement  aucun  respons  de  mors  enfui- 
vans. 

Item  ,  voulons  que  en  ladite  fainte  Chapelle  foienc 
chantées  à  Prélat,  félon  qu'il  eft  accoutumé,  les  Ves- 
pres &  la  grant  Meffè  des  Feftes  qni  s'enfuivent:  c'eft 
afiavoir  de  l'invention  &  exaltation  de  fainte  Croix,  de 
la  Nativité  &  Decolation  de  Saint  Jehan-Baptifte,  de 
Saint  Jehan  l'Evangelifte,  de  tous  les  Apoftres,  de 
Saint  Loys  &  de  fa  tranllation,  de  Saint  Denys  &  de 
fon  invention,  de  Saint  Martin,  de  la  glorieufe  Made- 
laine,  de  fa  tranflation,  de  Sainte  Marthe  &  de  Saint 
Loys  de  Marfeille,  &  gaigneront  les  Chanoines,  Cha- 
pelains &  Clercs  en  icelles  Feftes  telles  diflributions 
comme  ils  font  les  jours  des  quatre  Feftes  annuelles. 

Item,  voulons  que  la  rente  que  nous  avons  en  Nor- 
mandie &  fur  les  Halles  de  la  Vicomte  de  l'eau  de 
Roen  foit  convertie  au  fait  de  la  fondation  des  Chanoi- 
nes deflusdits  en  la  fainte  Chapelle,  &  ou  cas  qu'il 
plaira  à  la  Royn,e  noftre  Compaigne,  la  Terre  que  nous 
&  elle  avons  à  Bonne  Ville,  la  Loette,  à  Laigle,  Se 
à  la  Roche-Mabile  y  foit  auffi  convertie.  &  que  de  la 
Roche-Mabile  &  de  la  Terre  de  Laigle  l'en  fine  à  nos- 
tre  tante  de  Thouars  pour  fon  vyage  que  elle  y  a  s'il  fe 
puet  faire. 

Item,  i  l'Abbaye  de  Suint  Denyt  nous  voulons  qu'il 
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A  v-vjr»   f"'t  f°"dé  trois  Anniverfaires ,  un  pour  nous  &  pour  la 
n.NNO    goync  iiollre  Compaigne,   un  autri; ,  &  pour  Mon- 
jjg,     feigneur  le'Roy   Phelii'ES    noitre  ayeul  ,   &  pour 
^     '■  Monfeigneur  nollre  Pcre  un  autre,  &  feront  faits  fo- 
lemnellement  les  jours  de  nos  obits.    Et  outre  ce  vou- 
lons dire  fondées  deux  Chapelles  ésquelles  perpetucl- 
lemer.t  chascun  jour  fe  célébreront  deux  Melles,  l'une 
pour  nortre  tres-chier  Seigneur  &  Père  le  Roy  Jehan 
(que  Dieu  abroille)  &  l'autre  pour  nous,  &  pour  la 
Royne  noftre  Compaigne,  nos  Enfans  &  autres  nom- 
mez  c5:   déclarez   ou  tiers    article   de  nollre  prefent 
Teftament. 

Item ,  voulons  que  foit  ordonné  pour  nous  à  perpé- 
tuité trois  cierges  ardans  jour  &  nuit,  l'un  devant  le 
corps  Monfeigneur  S.  Denys ,  l'autre  devant  les  fain- 
tes  Reliques  en  la  Chapelle  haute  du  Palais  à  Paris,  <5c 
l'autre  devant  Noftre-Dame  en  la  bafle  Chapelle. 

Item,  voulons  que  en  l'Abbaye  de  Malbuilfon  lez 
Pontoifefoitfundé  un  Aimiverlaireavec  une  Chapelle  en 
laquelle  on  célébrera  perpétuellement  chacun  jour  une 
Melfede  mors  pour  l'ame  de  noftre  tres-chiereDame& 
Mère  Madame  Bone  DuchelTedeNormandiequeDieu 
abfoille,  laquelle  repofe  en  l'Eglife  d'icelle  Abbaye  & 
pour  nous  &  pour  la  Royne  noftre  Compaigne,,  nos 
Enfans  &  autres  nomez  &  déclarez  ou  tiers  article  des- 
fusdit. 
Item  au  Couvens  de  Frères  Prescheurs,  Meneurs, 
"  Auguftins,&  Carmélites  de  Paris,  d'Angiers,  de  Tours, 
des  Frères  Prescheurs,  &  Meneurs  du  Mans,  &  des 
Frères  Prescheurs  d'Auxerre,  nous  voulons  eftre  fun- 
dé  un  Anniverfaire  pour  nous,  pour  la  Royne  noftre 
Compaigne  à  faire  perpétuellement  &  folemnellement 
chacun  an  les  jours  de  nos  obiz  de  nous  &  de  elle  :  Kt 
auffi  en  chacune  Eglife  d'iceux  Religieux  fe  fundera 
une  Meffe  de  mors  qui  fera  dite  chacun  jour  perpétuel- 
lement pour  nous  &  pour  la  Roine  nôtre  Compaigne. 
Et  voulons  que  tout  ce  qui  fe  donnera  auxdits  Reli- 
gieux pour  leur  labour  &  caufe  delFusdite  foit  converti 
&  mis  es  réparations  des  Eglifes  ou  Maifons  ,  clofu- 
res  ou  fermetures  desdiz  lieux ,  ou  à  faire  aucuns  nou- 
veaux édifices  neceffaires  ou  profitables  pour  les  Frères 
de  iceux  Couvents. 

Item ,  que  es  Couvens  des  Chartreux  &  Celeftins  de 
Paris  foit  fundé  un  Anniyerfaire  pour  nous  &  pour  la 
Royne  noftredite  Compaigne  en  la  manière  deffusdite 
&  avec  ce  ou  Couvent  d'iceux  Celeftins,  foit  fondée 
une  iMefle  de  mors,  qui  fera  célébrée  perpétuellement 
chacun  jour  pour  nous  &r  pour  la  Royne  noftredite 
Compaigne ,  pour  nos  Enfans  &  pour  les  fusditz  décla- 
rez ou  tiers  article. 

Item,  es  Eglifes  Cathedraux  de  Roen,  de  Rains,de 
Sens,  d'Angiers,  de  Tours,  du  Mans,  de  Paris,  de 
Laon,  de  Chartres,  &  en  l'Eglife  CoUegialle  de  Saint 
Martin  de  Jours ,  de  Noftre-Dame  du  Puy ,  &  de  Bo- 
logne fur  la  Mer,  &  de  Lyence,  &  Saint  Eftienne  de 
Touloufe  fera  fundé  noftre  Anniverfaire  &  de  la  Roy- 
ne noftre  Compaigne,  à  faire  chacun  an  folemnelle- 
ment les  jours  de  nosdiz  obiz,  &  avec  ce  en  chacune 
desdites  Eglifes  fera  fundée  une  Chapelle  pour  dire 
pour  nous  perpétuellement  chacun  jour  une  Meflt 
de  mors. 

Item,  nous  voulons  que  en  la  Chapelle  du  Bois  de 
Vincennes  lez  Paris, c5c  en  l'Eglife Parroiffiale  deMon- 
terel  lez  lesdits  Bois  foit  fundé  noftre  Anniverfaire  avec 
une  MeiTe  de  mors  en  chacune  desdites  deux  Eglifes 
Parrochiale  h.  Chapelle  à  dire  perpétuellement  chacun 
jour  pour  nous  &  pour  la  Royne  noftre  Compaigne. 

Item,  nous  voulons  &  ordonnons  que  en  l'Abbaye 
de  Verzelay  foient  donnez  CCCC.  frans  pour  une 
fois  ,  pour  la  réparation  de  la  chaffe  de  la  glorieufe 
Marie  Magdalene  laquelle  repofe  en  l'Eglife  d'icelle 
Abbaye,  fi  comme  plulieurs  croient  &  dient. 

Item,  nous  voulons  que  en  icelle  Eglife  de  la  Mag- 
dalene de  Verzelay  foit  fundé  une  Chapelle  de  C.  li- 
vres Tournois  de  rente  pour  y  avoir  une  Meffe  chacun 
jour  &  chacun  an  quatre  Anniverfaires  folemnez,  les- 
quels feront  célébrez  lendemain  de  chacune  des  quatre 
Feftes  qu'ils  feront  de  ladite  Magdalene  pour  nous  & 
pour  la  Royne  noftre  Compaigne. 

Item,  nous  voulons  que  en  l'Eglife  de  l'Abbaye  de 
la  Boilfiere  foit  fundée  une  autre  Chapelle  de  C.  liv. 
Tournois  de  rente  pour  y  avoir  chacun  jour  deuxMes- 
fes  &  chacun  an  doux  Anniverfaires  folemnez  lende- 
main de  fainte  Croix  en  May  ,  &  de  fainte  Croix  en 
Septembre  pour  nous  &  pour  noftredite  Compaigne  la 
Royne. 

Item,  en  l'Eglife  de  Sainte  Marthe  deTarascon  une 
Chapelle  de  C.  livres  Tournois  de  rente  pour  y  avoir 
chacun  jour  une  MelFe  perpétuellement  &  chacun  an 


un    Anniverfaire    folemnel  ,   comme    cydeffus.  AnnO 

Item,  à  S.  Maxiinin  une  Chapelle  de  C.  liv.  de  ren-         q 
te  Tournois  pour  y  avoir  chacun  jour  une  Meffe  per-  ^3     3* 
petuelement  &  chacun  an  un  Anniverfaire  folemnclz 
cortiine  cy-deffus. 

Item,  une  autre  Chapelle  en  la  Balme  de  L.  livres 
de  rente. 

Item,  nous  voulons  que  le  jour  de  la  Fefte  du  Saint 
en  l'honneur  duquel  icelles  Chapelles  feront  fundées , 
chacun  Chapelain  qui  tendra  icelle,  foit  tenu  de  faire 
Vespres  &  Meffe  folemnez  avec  autres  Chapelains  & 
Clercs  qu'il  procurera.  Et  pour  ce  faire  ledit  Chape- 
lain gagne  ledit  jour  XL.  livres  des  C.  deffusdis,  &  les 
LX.  liv.  foient  pour  l' Anniverfaire  &  les  Meffes  des 
mors. 

Item,  voulons  que  de  nos  Chapelles  foient  données 
quatre  des  meilleures  en  ladite  fainte  Chapelle  du  Pa- 
lais à  Paris:  c'eft  alfavoir  une  vermille,  une  blanche, 
une  verte,  &  une  noire  toutes  complies,  &  quatre  ca- 
lices avec  les  burettes. 

Item,  nous  voulons  que  ou  Couvent  des  Reiigieu- 
fes  de  Prulhan  de  l'Ordre  de  Saint  Dominique,  foient 
fundez  douze  Anniverfaires,  chacun  le  premier  jour  da 
mois,  fe  Fefte  folemnelle  ne  l'empeschoit,  &  le  len- 
demain foit  fait  ou  cas  qu'il  fe  differeroit  pour  icelle 
Fefte,  pour  nous  &  pour  la  Royne  noftre  compaigne, 
&  feront  faiz  obiz  foleinnellement ,  &  avec  ce  fera  fun- 
dée une  Meffe  perpétuelle  de  oiors  qui  fe  dira  chascun 
jour  pour  nous  deux. 

Item,  nous  voulons  que  certaine  Somme  d'argent 
foit  baillé  pour  célébrer  certaines  Meffes  de  mors  le 
jour  de  noftre  obit,  &  aufli  pour  dire  Meffes  de  mors 
jusqucs  au  jour  de  nos  obfeques  &  par  aucun  temps 
jusques  à  cent  milles  Meffes. 

Item,  nous  ordonnons  que  à  S.  Jehan  d'Angely  oa 
autre  part  félon  noftre  dévotion,  foit  fundée  une  Cha- 
pelle en  l'onneur  du  glorieux  Saint  Monfieur  Saint  Je- 
han-Baptifte  en  laquelle  fe  chantera  perpétuellement 
chacun  jour  une  Meffe  de  mors  pour  nous  &  pour  la 
Royne  noftre  compaigne,  h.  pour  nos  Enfans. 

Item,  nous  voulons  que  aux  pourcs  Hospitaux  & 
Mailbns-Dieu  de  nosdiz  Pays  d'Anjou,  de  Touraine, 
&  du  Mayne,  &  auffi  à  la  Maifon-Dieu  de  Paris  foient 
donné  de  nos  tapiz  pour  couvrir  les  poures  de  ceux 
qui  leur  feront  plus  neceffaires, chacun  du  prix  de  trois 
à  fix  frans  ou  environ,  &  s'il  y  en  a  aucuns  grans  qui 
fuffent  de  grant  prix, nous  voulons  qu'ils  foient  vendus 
pour  donner  aux  poures  Hospitaux  ou  cas  que  nous  fe- 
riens  le  jour  de  nôtre  trepaffement  (i  mueblez  qu'en 
en  peut  acheter  d'autres  du  prix  deffusdit ,  fe  il  fembloit 
à  noftredite  compaigne  &  pour  nos  Enfans  ce  qui  leur 
en  feroit  befoin  pour  leurs  eftats. 

Item,  voulons  que  pour  accroiftre  les  rentes  de  la- 
dite Maifon-Dieu  de  Paris  en  la  fubftentation  des 
poures ,  ils  ayent  CC.  livres  de  rente. 

Item, ou  cas  que  le  jour  de  noftre  trepaffement  nous 
ne  ferions  fi  mueblez,  comme  deffus,  nous  voulons 
femblablement  que  nos  linges,  prins  premièrement  ce 
qui  neceffaire  en  fera  pour  les  eflas  de  noftredite  com- 
paigne la  Royne  &  de  nos  Enfans,  foient  vendus,  & 
l'argent  qui  en  yffera  foit  donné  &  diftribué  aux  Hospi- 
taux ,  maladeries  &  autres  lieux  de  nosdiz  Pays  par 
l'ordonnance!  de  elle  principalement  &  de  nos  Exécu- 
teurs, pour  le  falut  &  remède  de  noftre  arme,  &  de 
tout  ce  qui  fera  neceffaire  pour  noftredite  compaigne 
la  Royne  &  de  nos  Enfans  tant  de  tapis  &  linges  des- 
fusdits  voulons  que  tant  feulement  noftredite  com- 
paigne la  Royne  en  foit  crue,  &  non  autre, &  que  elle 
en  pregne  ce  que  pour  fa  neceffité  &  eftat  &  de  nosdiz 
Enfans  en  fa  confcience  ly  femblera. 

Item ,  &  aufli  voulons  que  de  nos  draps  d'or  &  de 
foye  foient  faites  des  Chapelles  &  icelles  données  & 
diftribuées  aux  Eglifes  de  nosdits  Pays,  ou  ailleurs,  où 
la  Royne  noftre  compaigne,  &  nos  Exécuteurs  verront 
qu'il  fera  bien  em.ployé ,  &  tant  qu'il  femblera  à  la 
Royne,  &  les  autres  vendus,  comme  des  tapis  &  lin- 
ges ,  ou  cas  que  nous  ne  feriens  mueblez  ,  comme 
deffus. 

Item,  Nous  voulons  que  la  Royne  noftredite  com- 
paigne, &  nos  Exécuteurs  donnent  telle  Somme  com- 
me il  leur  femblera,  a  poures  ferviteurs  qui  feniient 
entour  nous ,  lesquelx  ne  feroient  pas  rémunérez  félon 
les  fervices  qu'ils  nous  ont  fais. 

Item.  Et  afin  que  noftre  ame  puiffe  &  doie  mieulx 
eftre  deschargée,  nous  voulons  que  en  nos  Pays  d'An- 
jou, de  Touraine  &  du  Maine,  vint  mille  francs  foient 
par  nos  Exécuteurs  diftribuez  à  gens  poures  &  mifera- 
bles,  &  autres,  ainfi  que  la  Royne  noftre  Compaigne 
principalement  &  nosdits  Exécuteurs  verront  qu'il  fera 
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A  VMO  b'S"  employé ,  en  retour  des  charges  &  oppreffions  que 
nous  y  avons  donné,  tant  à  caufe ■  des  Subfides,  Tail- 

I  î  8  3 .  les ,  &  Aides  que  nous  y  avons  levées  &  fait  lever ,  que 
autrement. 

Item.  Et  afin  que  noflre  ame  puifle  &  doie  élire 
mieulx  deschargée  de  la  Guerre  que  nos  Gens  firent 
pieça  par  nous  en  nos  Contez  de  Provence  &  de  For- 
calquier,  nous  voulons  que  en  icelles  nos  Contez  de 
Provence  &  de  Forcalquier  foit  donné  &  diftribué  jus- 
ques  à  la  Somme  de  cinquante  mille  francs,  tant  aux 
Eglifcs ,  Hospitaux ,  Maladeries ,  comme  poures  Gens 
&  Pueples  d'icelles,  efpeciaument  à  ceulx  qui  perdirent 
pour  ladite  Guerre  tant  de  Bourgeois,  Laboureurs,  & 
autres,  comme  autrement,  tout  ainli  qu'il  chera  en  la 
discrétion  de  nos  Exécuteurs,  appeliez  le  Senechal, 
nos  Confeillers  &  Officiers,  ou  bons  preud'hommes  de 
nosdits  Contez,  qui  les  doient  informer  des  dommai- 
ges  portez  &  faits  en  icelles  Contez  pour  caufe  de  ladi- 
te Guerre,  &  par  especial  ou  Territoire  d'Arles  &  de 
Tarrascon,  &  auffi  en  l'Ifle  de  Carmargue,  &  vers 
Noftre-Dame  de  la  Mer,  &  autres  lieux, desquels  nos- 
dits  Exécuteurs  feront  informez,  comme  delFus. 

Item.  Au  Pays  de  Senechaucies  de  Beaucaire,  de 
Thouloufe,  &  de  Carcaffone,  autres  cinquante  mille 
francs ,  qui  feront  donnez  &  diftribuez  en  la  manière 
quediteft,  en  retour  des  pertes  &  dommaiges  que  le 
Peuple  y  a  foutenus  &  eus,  tant  comme  nous  en  avons 
eu  le  gouvernement,  tant  pour  les  Gens  d'armes  que 
nous  y  avons  tenus,  comme  autrement,  &  auffi  pour 
Execution  rigoureufe  fur  les  faits  des  Aides  &  Subfides 
que  nous  y  avons  fait  pour  le  falut  des  âmes  qui  mors 
y  ont  efté  ou  defers,  ou  rendus  fugitifs  de  leurs  Pays 
&  propres  Maifons,  &  mis  à  poureté  par  Tailles  outrai- 
geufes  ,  &  Executions  rigoureufes  faites  en  leurs  biens, 
6c  dont  nous  pourrions  avoir  efté  caufe. 

Et  quant  au  Douaire  de  la  Reine  noftre  compa'gne, 
pour  caufe  duquel  li  appartient  la  tierce  partie  de  tou- 
tes nos  Terres  ou  Royaume  de  France,  nous  les  y 
alleons  en  cefte  manière  :  c'eft  aflavoir  que  elle  aura 
&  tendra  les  Châteaux,  Terres,  Villes,  &  Chaftelle- 
nies  de  Saumur,  de  la  Koche-fur-Yon ,  &  du  Chafteau 
du  Loir,  avec  leurs  appartenances;  &  ou  cas  qu'ils  ne 
vaudroint  la  tierce  partie  de  nos  Terres  ,  nous  vou- 
lons qu'il  ly  foit  parfait  au  plus  ptés  de  chacune  desdi- 
tes Terres  &  Chaftellenies ,  en  luy  faifant  bonne  affiet- 
te  &  large.  Et  ou  cas  qu'il  plairoit  à  Dieu,  que  nous 
conqueftiffiens  ce  Royaume,  nous  voulons  que  outre 
les  chofes  delTusdites ,  elle  y  preigne  trente  mille  florins 
Ducas  de  rente,  lesquelx  nous  voulons  qu'ils  ly  foient 
très  bien  affis,  entant  que  elle  s'en  doie  tenir  pour 
tres-contente.  Et  encore  outre  toutes  les  chofes  des- 
fusditeç,  nous  voulons  que  en  nos  Contez  de  Pro- 
vence &  de  Forcalquier  ly  foient  affis  pour  accrois- 
fement  de  fondit  Doiiaire  dix  mille  florins  de  chambre 
de  rente,  &  que  ils  ly  foient  tellement  affignez,  que 
elle  s'en  doie  teni;-  contente. 

Item.  Auffi  déclairons  Scvoulons  que  les  Conqueftes 
que  nous  avons  faites  ou  Royaume  de  France,  elle 
tiegne  ,  &  ait  fa  vie  durant  ,  excepte  la  Roche-au- 
Duc,  que  nous  avons  donnée  à  vie  à  Pierre  d'Avoir, 
&  celle  de  Mirebeau,  avec  leurs  appartenances,  que 
nous  avons  données  à  vie  à  Meffire  Jehan  de  Bueil,en 
telle  manière  &  condition  comme  il  efl:  contenu  en  nos 
Lettres  de  ladite  Donation,  mais  après  leur  mort, elle 
les  tendra,  fe  elle  les  furvit. 

Cy- après  fenfuivent  les  Conqiiejies  que  nous 
avons  faites. 

Premièrement  les  Comtez  d'Eftampes  &  de  Gyen,fe 
noftre  Coufin  d'Eftampes  &  de  Gyen  muert  fans  Hoir 
descendant  de  fon  corps  ;  la  Comté  de  Rouffy ,  la  Ter- 
re de  Lunel.  le  Chaftel,  Terre  &  Seigneiirie  de  Sablé, 
le  Chaftel, Terre, Chaftellenie  de  Mirebeau,  les  Chas- 
*«»Rajaw,  teau,  &  Terre  de  Champigny,  la  Raiace  *  &  le  Cou- 
dray ,  comprins  avec  la  tierce  partie  de  toute  la 
Terre  de  la  Dame  de  Baucay  qui  eft  encore  à  affeoir, 
la  Roche-au-Duc,  le  péage  de  Tours  ,  les  rentes  & 
Maifons  que  le  Sire  de  Kayneval  y  avoir,  &  la  rente 
fur  le  péage  de  Langez  &  de  Monifouriau,  &  auffi  la 
Terre  de  Thalemont,  laquelle  nous  ne  voudriens  pas 
que  nos  Hoirs  reniflent  ou  poflTedifleiit,  fenon  que  par 
grant  Confeil  fuft  vcu  que  nous  y  euffiens  bon  Droit. 

Auffi  voulons-nous  que  la  Reine  noftre  compaigne 
ait  le  gouvernement  de  Lo  y  s  noftre  ainsné  Fils  Duc 
de  Cjlabre,  jusques  à  tant  qu'il  foit  en  aage  de  vint  & 
un  an  accomplis ,  fenz  ce  que  à  nul  autre'en  appartie- 
gne  adminiftration  ou  gouvernement. 
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Et  auffi  voulons-nous  que  elle  foit  toujours  confeil-  AnNÔ 
lée  par  les  Gens  de  nos  Pays,  &  non  par  autres,  les- 
quelx Confeillers  dés  m.aintenant  nous  declairons,  &  1383* 
luy  baillons.    Et  premièrement  pour  le  plas  especial^ 
Confeiller  &  pour  le  premier  Pierre  d'Avoir  Seigneur 
de  Chafteau-Fermont  noftre  grant  Chambellan  &  Sene-  - 
chai  en  noz  diz  Pays,  Jehan  de  Bueil,  Jehan  Evesque 
du  Mans  noftre  Chancellier,  Harduin  de  bueil  Eves- 
que d'Angiers ,  les  Abbez  de  Saint  Aubin  d'Angiers, 
&  de  la  Coufture  du  Mans, Pierre  de  Chevreufe,  Guil- 
laume de  Mathefelon  lainsné,  Pierre  de  Bueil,  Jehan 
Pellerin,  Maiftre  Jehan  Haucepic,  &  Maiftre  Jehan  le 
Bègue. 

.^utre  Ordenance. 

Sur  les  partaiges  de  Loys  Duc  de  Calabre,  &  de 
Charles  nos  enfans:  c'eft  alfavoir  que  Loys  nos- 
tre  Fils  ainsné  aura  pour  fon  partaige  les  Duchiez 
d'Anjou  &  de  Tour.aine,  &  la  Comté  du  Maine, avec- 
ques  les  Comtez  d'Eftampes  &  de  Gyen,  &  auffi  la 
Terre  de  Thalemont  ou  cas  que  nous  y  auriens  bon 
Droit  &  bon  titre  comme  delllis,  &  les  Hoftels  que 
nous  avons  en  la  Ville  de  Paris,  &  femblablement  nos 
Hoftels  de  Vinceftre  &  de  Cachant. 

Et  Charles  noftre  fécond  Fils  aura  pour  foti 
partaige  la  Comté  de  RouiTy ,  la  Terre  de  Guife  &  de 
Chailiy.  Et  s'il  avenoit  que  nous  puiffiiens  conquérir 
(ce  que  Dieux  vlieille)  le  Royaume  de  Sicile,  &  les 
Terres  qui  y  appartiennent ,  Loys  noftre  ainsné  Fils 
Duc  de  Calabre  fera  Roy  &  Comte  de  Provence,  & 
avec  ce  Duc  d'Anjou  &  de  Touraine,  &  Comte  dti 
Maine,  afin  que  s'il  avenoit  befoiiig  en  noftre  Royau- 
me de  Sicile,  noftre  très-cher  Seigneur  Neveu  le  Roy 
de  France,  de  qui  il  tendra  les  Duchez  &  Contez  des- 
fusdits,  ly  deuft  eftre  plus  enclins  a  ly  aidier  pource 
qu'il  feroit  fon  homme  d'iceux  Pays  ,  &  auffi  le  fe- 
roîent  les  Subgiez  desdits  Duchiez  &  Conté  plus  vou- 
lentiers. 

Et  noftredit  ainsné  Fils  Duc  de  Calabre  venu  à  la 
Couronne  dudit  Royaume  de  Sicile,  nous  voulons  que 
Charles  noftre  Fils  ait  en  augmentant  fon  partaige, 
les  Contez  d'Eftampes  &  de  Gyen,  avec  les  Terres  de 
Rochefort,  fe  nous  l'acquérons. 

Et  oultre  nous  voulons  que  noftredit  fécond  Fils  ait 
la  Duchié  de  Duras  &  la  Conté  d'Albo,  ou  cas  que 
nous  pouriens  tant  faire,  que  noftre  Coufîne  la  Du- 
cheffe  s'en  voulfift  démettre  ,  ou  l'en  ferons  héritier 
après  fon  decez. 

Item.  Voulons  que  accomplies  les  chofes  defllisdites 
de  noftre  Execution,  &  pourveu  à  l'eftat  de  la  Royne 
noftre  compaigne  &  de  nos  Enfans,  regleement  leur 
excez,  &  refaites  les  réparations  avec  Jardins  neceifai- 
res  pour  iceux  à  faire  en  nos  Chalîcaux  de  nozdiz  Pays 
convenablement ,  &  paies  les  gaiges  des  Officiers  & 
Confeillers  de  ce  qui  deu  leiir  fera,  le  furplus  de  ce  qui 
fe  lèvera,  tant  de  l'ordinaire,  comme  d'aucunes  aides 
qui  fe  lèveront  en  nos  Pays,  foit  converti  &  diftribué 
en  fatisfaftion  des  oppreffions  &  charges  que  nous 
avons  données  en  Languedoc  principalement  &  la  plus 
grant  part  pour  le  déchargement  de  noftre  ame,  fens 
riens  mettre  en  trefor,  ne  efpargnier,  jusques  à  ce  que 
nos  Enfans  foient  en  âge  de  leur  gouvernement,  & 
donné  pour  Dieu  à  poures  orphelins,  poures  Filles  a 
marier,  &  Eglifes  reparer,  calices  &  veftemens  par  le 
Royaume  de  France,  &  especialement  en  Pays  de  Lan- 
guedoc, où  nous  avons  plus  converfé. 

Et  outre  pource  que  tant  plus  nous  donne  Dieu  de 
biens  &  honneurs  en  ce  monde ,  tant  Ibmmes  nous  plus 
tenus  envers  ly,  &  plus  obligiez  à  faire  biens  &  aumos- 
nes,  au  falut  &  remède  de  noftre  ame,  de  la  Royne 
noftre  Compaigne, pour  nos  Enfans,  pour  noftre  Saint 
Père  Pape  Clément  VII.  pour  noftre  tres-chiere 
Dame  &  Mère  Madame  Jeh a  k  ne  Royne  de  Sicile, 
que  Dieu  abfoille,  &  pour  nos  Predecefleurs  &  Suc- 
cefleurs,  &  pour  ceux  qui  nous  ont  aidiez  &  aideront 
à  conquefter  noftredit  Royaume  en  lieux  où  nous  fem- 
blera  plus  convenable,  ou  cas  qu'il  plairoit  à  Dieu  que  ^ 
nous  aquerrienspaifiblement  noftre  Royaume  de  Sicile, 
&que  nos  facultez  fe  eftendroient  à  l'accomplilTement 
des  chofes  cy-delTous  escrites ,  nous  voulons  &  ordon- 
nons par  manière  de  noftre  Teftament  &  derraine  vou- 
lenté, comme  deffus  eftre  faites,  &  y  adjoftées  les  cho- 
fes qui  s'enfuivcnt,  &  auffi  au  fauvement  des  âmes  des 
deffusdits. 

Premièrement  ,   nous   voulons   eftre  fundez  quatre 

Mouftiers  en  ce  Royaume:  l'un  fera  de  Moines  noirs, 

jusques  au  nombre  de  cent  Religieux,  qui  feront  de    ■ 

l'Ordre  de  Saint  Benoift,  lesquielx  vivront  félon  l'Or- 

A  a  doa- 
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An  NO  dcmnance  &  Statuts  de  l'Ordre  de  Clugny  ,  &  feront 
fous  l'Abbaye  de  Clugny.  Et  voulons  que  iceluy 
I  ?  8  ?.  Mouftier  foitaffis  enTerredeLabour,&fundé  enl'hon- 
•'  ^  near  de  laTrinic(f,&  que  au  remcde  de  l'ame  denous, 
denoftrediteCompaigne  laRoyne,&dc  tous  les  delfus- 
dïtSjils  foient  tenus  de  dire  chacun  jour  vingt  Meffcs  de 
mors  ;&  outre  ils  tendront  à  Haris  en  l'eftude  pour  plus 
«lliucer  iceluy  Mouiller  dix  Religieux,  &  voulons  qu'il 
foitdoiié  de  lîx  mille  florins  de  rente,ne  no-us  ne  voulons 
point  que  l'Abbe'  ait  pour  fa  dignité  &  croiFe  outre  cent 
onces ,  ne  qu'il  le  entremette  de  recevoir  les  rentes  d'i- 
celuy  MoulHer,  mais  les  OfSciers  qui  feront  ordonnez 
à  les  lever ,  il  les  contraindra  de  ly  retidre  compte  de 
ee  qu'ils  recevront ,  &  du  furplus  de  ce  qu'ils  auront 
outre  leur  gouvernement,  nous  voulons  que  ils  foient 
tenus  de  faire  Hospitalité. 

Le  fécond  fera  de  Religieux  de  l'Ordre  deChartrous- 
fe,  &  feront  en  nombre  vint  &  quatre,  &  ordonnons 
que  iceluy  IMouflier  foit  fundé  en  l'honneur  de  la  vraie 
Croix,  &  voulons  qu'il  foit  doiié  félon  la  dotation  de 
ceulx  de  S.  Martin  prés  de  Chaftel  S.  Hernie  auprès 
de  Naples,  &  feront  tenus  iceulx  Chartreux  au  remède 
&  falut  de  noftre  arme  &  des  deffusdits  de  dire  chacun 
jour  lîx  Melfes  de  Requism ,  lecfael  Mouftier  fera  fua- 
dé  prés  de  Capuë. 

Le  tiers  Mouftier  fera  de  cent  Suers  de  l'Ordre  des 
Frères  Prefcheurs,  &  vivront  félon  la  fourme  &  or- 
donnance de  celles  de  Prulhan ,  &  fera  fundé  prés  de 
Naples  en  l'honneur  deNoftre-Dame,&  doué  de  qua- 
tre mille  florins  de  rente,  lesquelles,  au  remède  & 
falut  des  âmes  de  nous  &  des  deffusdits,  ordonne- 
ront que  chacun,  jour  dix  Dames  dient  dix  Sautiers  à 
leur  tour. 

Le  quart  Mouflier  fera  deCeleftiDS,jusque3  au  nom- 
bre de  trente  Rel^ieux,  &  fera  fundé  à  Naples  en 
l'honneur  de  la  glorieufe  Magdelaîne;  ils  feront  tenus 
dédire  chacun  jour  dix  MelTes  &  quatre  fautiers ,  au 
remède  &  falut  comme  deffus,  &  fera  doué  iceluy 
Mouftier  de  deux  mille  florins  de  rente. 

Item.  Nous  voulons  eftre  fundé  un  Anniverfaire  en 
l'Eglife  de  Saint  Nicolas  du  Bar,  avec  une  Meffe  per- 
pétuelle de  mors,  qui  fe  dira  chacun  jour  pour  nous 
&  pour  la  Royne  noftre  Compaigne,  &  pour  les  des- 
fusdits. 

Item.  Nous  voulons  eftre  fundé  un  Annjverfaire  en 
l'Eglife  de  Saint  Jacques  en  Galice,  avec  une  Meife 
perpétuelle  de  mors ,  qui  fe  dira  chacun  jour  pour  nous 
&  pour  la  Royne  noftre  Compaigne,  &  pour  les  des- 
fusdrts. 

Item.  Nous  voulons  eftre  fundé  un  Amiiverfaire  en 
l'Eglife  de  Noftre-Dam«  de  Montferrat ,  avec  une 
Mèlfe  perpétuelle  de  mors ,  qui  fe  dira  chacun  jour 
pour  nous  &  pour  la  Royne  noftre  Compaigne,  &  pour 
les  deffusdits. 

Item,  Nous  voulons  eftre  fundé  un  Anniverfaire 
en  l'Eglife  du  Veu  de  Luques,  avec  une  Meffe  per- 
pétuelle de  mors,  qui  fe  dira  chacun  jour  pour  nous 
&  pour  la  Royne  noftre  Compaigne ,  &  pour  les  des- 
fusdits. 

Item.  Nous  voulons  eftre  fundé  un  Anniverfaire  en 
l'Eglife  de  l'Annonciade  de  Florence,  avec  une  Meffe 
perpétuelle  de  mors ,  qui  fe  dira  chacun  jour  pour  nous 
&  pour  la  Royne  noftre  Compaigne,  &  pour  les  des- 
fusdits. 

Item.  Semblablement  nous  voulons  eftre  fondé  un 
Anniverfaire  &  Meffes  de  mors  comme  deffus  à  Bene- 
vent,  en  l'Eglife  où  repofe  le  benorft  Corps  Mon- 
ièigneur  Saint  Barthelemieu,  &  à  Maffe  pareillement, 
cil  l'Eglife  où  repofe  le  Corps  Saint  Andrieu  ;  &  à  Sa- 
lerne  auffi  où  repofe  le  Corps  Monfieur  Saint  Mat- 
,  thieu;  &  voulons  que.  en  chacune  de  icelles  Eglifes,  de- 

vant les  Corps  Saints  ait  un  Cierge  perpétuellement 
ardant. 

Item.  Es  Eglifes  de  noftredit  Royaume  de  Sicile,  en 
nos  Pays  d'Anjou,  de  Touraine,  &  du  Maine, en  nos 
Contez  de  Provence  &  de  Forcalquier,  qui  auront  def-. 
faut  de  calices  &  veftemens ,  nous  y  pourverrons  com- 
me bonnement  nous  pourrons. 

Item.  Les  Eglifes  &  Chapelles  dudit  Roïaume  de 
Sicile,  ésquelles  repofent  aucuns  précieux  Corps  des  A- 
poftres,  &  autres  Saints  principals  où  nous  avons  fin- 
guliere  afFedlion ,  lesquels  foient  en  ruine,  nous  ferons 
reparer,  &  mettre  en  eftat  félon  noftre  povoir,  ou  au- 
cun bien  à  l'augmentation  du  lumJrvaire  &  fervice  di- 
vin d'icelles. 

Item.  Comme  il  ait  douze  ans  paffez  que  nous  aïens 

iînguliere  dévotion,  propos  ferme  &  voulenté  de  faire 

•     le  failit  Paffaige  à  vifiter  le  fâint  Sépulcre,  &  depuis 

comme  il  ait  pleut  à  Dieu  nous  faire  Roy  de  Jerufa- 


km,  pour  quoi  nous  devons  eftre  plus  devos,  ardar»  A  jjjjq 
&  affeducux  de  faire  &  accomplir  noftredit  fiint  pro- 
pos &  voulenté,  tant  pour  l'accroiffemcnt  &  exaltation  I^B^» 
de  laFoy  catholique,  &  exterminement  des  mecrcans, 
comme  pour  noftredit  Royaume  conquefter ,  fe  noftre 
Saint  Père,  le  faine  Collège  des  Cardinaux, autres  Pré- 
lats, Rois,  Princes,  perlbnnes  très -notables,  laiges, 
de  tres-grant  fens  &  audorité,  nous  confeiilent  &  ai- 
dent par  manière  que  nous  puifficns  faire  ledit  paffiige, 
ou  que  fens  leur  aide  le  puiffiens  faire ;■  nous  termes  eu 
nosdits  propos  &  voulenté  ferons  iceluy  paliaige,  &  vi' 
(itérons  ledit  faint  Sépulcre,  avec  les  autres  faints 
Lieux  qui  y  font,  &  ferons  grant  &  notable  don  en  la 
Chapslle  dudit  faint  Sépulcre,  pour  l'accroiffement  du 
divin  fervice  &  luminaire  d'icelle,  &  auffi  en  l'Eglife 
de  Noftre- Dame  de  Joftphat,  &  autres  Eglifes  en  ice- 
luy Royaume  de  Jherufalem,  jusques  au  nombre  de 
trente.  Et  de  toutes  rentes  qui  nous  appartiendroient 
&  devroient  appartenir  pour  caufe  de  iceluy  Royaume 
de  Jherufalem,  lesquelles  feroint  où  noftre  Seigneur 
énumbea  en  la  glorieufe  Vierge  Marie,  où  il  na- 
quit, &  autres  faints  Lieux  de  pardelà,  bous  n'avons 
enteution  d'en  rienz  lever,  mais  voulons  que  toutes 
icelles  rentes  foient  converties  en  fundations  &  répara- 
tions d'Eglifes  &  povres  Hospitaulx. 

Item.  Nous  voulons  eftre  fundé  un  Anniverfaire  en 
l'Eglife  de  Noftre-Dame  de  Pié-de-crote ,  avec  une 
Meffe  perpétuelle  de  mors  ,  qui  fe  dira  chacun  jour 
pour  nous,  &  pour  La  Royne  noftre  Compaigne. 

Item.  Diligemment  &  de  tout  noftre  povoir  nous 
pourfurvrons  à  despens  les  Canonizations  de  fainte 
mémoire  Pape  Urbain  V.  de  Meffire  Charles 
jadis  Duc  de  Bretaigne  Père  de  la  Royne  noftre  Com- 
paigne,&  celle  de  la  Femme  Saint  Elizeart  Con- 
te d'Arian. 

Item.  Nous  voulons  funder  à  Paris  un  Collège  de 
Escoliers  en  Grammaire,  en  Ars,  en  Décret,  &  en 
Théologie  :  &  fera  fundé  iceluy  Collège  de  plus  grant 
rente,  que  nul  autre  qui  foit  à  Paris,  &  voulons  que 
chacune  desdites  quatre  Facultez  ait  autant  d'Escoliers 
d'un  comme  d'autre,  &  que  le  nombre  foit  d'autant 
comme  en  celuy  de  Navarre  à  Paris.  Et  combien  que 
en  la  Faculté  de  Décret  ne  ait  nuls  Escoliers  en  icelle 
Collège  de  Navarre,  toutesfois  nous  voulons  qu'il  en 
y  ait  en  noftredit  Collège,  &  chacun  Eftudiant  &  Maiftre 
en  icelle  Faculté  preigne  tant  comme  ceulx  en  celle  de 
Théologie,  &  que  les  bourfes  de  la  Faculté  de  Décret 
&  de  Théologie  foient  pareilles;  &  feront  iceulx  Es- 
coliers de  trois  Nations ,  une  tierce  partie  de  noftre 
Royaume  de  Sicile,  l'autre  de  nos  Pays  d'Anjou,  de 
Touraine,  &  du  Maine;  &  l'autre  tierce  part  de  nos 
Contez  de  Provence  &  de  Forcalquier.  Et  voulons 
que  après  noftre  trespaffement,  quiconque  fera  Chan- 
celier de  noftre  Royaume  de  Sicile,  donne  la  part  des 
Escoliers  de  Sicile.  L'Abbé  de  la  Boifliere  donnera 
ceux  de  nosdits  Pays  ;  &  quiconque  fera  Juge  mage  de 
nosditz  Contez  de  Provence  &  de  Forcalquier,  don- 
nera ceulx  de  iceulx  Contez.  Et  outre  voulons  que 
tant  &  tels  Officiers  art  en  iceli  Collège  comme  en  cei- 
li  de  Navarre;  &  auffi  qu'il  y  ait  fix  Chapellains  &  fis 
Clers,  pour  faire  &  dire  chacun  jour  le  Service  Divin, 
&  prendront  autant  iceulx  Chapellains  &  Clers,  com- 
me font  ceulx  dudit  Collège  de  Navarre,  &  fe  diront  ;) 
chacun  jour  en  icelle  Capelle  deux  MelTes  de  mors 
pour  le  làlut  de  noftre  ame,  de  la  Royne  noftre  Com- 
paigne, &  des  deffusdits. 

Item.  A  Naples  fe  fundera  un  folemnel  Hospital ,  ou 
Maifon-Dieu,  doiié  de  fix  mille  florins  de  rente,  pour 
recevoir  &  héberger,  &  charitablement  traittier  le  poures 
Pellerins  &  autres ,  &  eulx  adminiftrer  deument  leurs 
neceffitez.    Et  outre,  s'il  plaift  à  Dieu,  que  nous  con-  ; 

queftions  le  Royaume  de  Jherufalem  ,  nous  voulons 
y  funder  un  Hospital  nouvel,  ou  y  accroiftre  celuy  de 
Saint  Jehan  ,  &  retenir  bien  deiiement ,  &  voulons 
que  la  tierce  partie  de  toute  la  rente  qui  nous  pour- 
roit  appartenir  d'icelle  Cité  de  Jherufalem,  y  foit  con- 
vertie. 

Item.  Nous  voulons  que  pour  l'augmentation  du 
Luminaire  ,  pour  reparer  l'Eglife  de  Madame  fainte 
Katherine  du  Mont  de  Sinaï,  foient  envoyez  deux  mil- 
le florins. 

Item.  Nous  transporterons  en  la  Cité  d'Angiers 
l'Abbaye  de  la  Boifliere  en  l'Hoftel  qui  fut  du  Sire  de 
Craon,  &  aux  Religieux  d'icelle  Abbaye  acheptcrons 
Vignes  à  porter  communs  ans  deux  cens  pipes  de  Vin, 
&  d'autres  Terres  gaignables ,  &  autres  rentes  foulBfans 
pour  leur  vivre,  &  ferons  unir,  ou  que  ce  foit  unie  la 
Chapelle  de  noftre  Chaftel  d'Angiers, avecques  les  ren- 
tes d'icelle ,  &  feront  célébrées  le»  Meffes  en  ladite 
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Chapelle  félon  la  fondation,  &  fera  fondi^e  icelle  Ab' 
baye,  l'Abbaye  de  fainte  Croix  d'Angiers. 

Item.  En  l'Eglile  Cathédrale  de  lainte  Croix  d'Or- 
liens,  nous  voulons  que  foit  fundée  une  Chapelle  en 
l'honneur  de  la  Croix ,  en  laquelle  l'en  célébrera  cha- 
cun jour  perpétuellement  une  Mefle  pour  nous,  &  pour 
la  koyne  nollre  Compaigne,  nos  Enfans,  le  Pape,  & 
autres "deflusdits,  &  un  Anniverfaire. 

Item.  Voulons  eftre  donné  douze  mille  frans ,  pour 
faire  deux  châlles  à  illettré  les  précieux  corps  des  Be- 
nois  Apoftres  Saint  Pierre  &  Saint  Paul,  &  pour  met- 
tre leJ  chiefs  d'eulx,  félon  qu'il  fcmblera  plus  expé- 
dient, fe  ceux  que  y  fit  faire  Pape  Urbain  V.  ne 
elloient  gaftez. 

Item.  Nous  voulons,  que  en  l'Abbaye  de  Montes- 
caffin  foient  fandez  fix  Anniverfaires  &  une  Melle  per- 
pétuelle à  dire  chacun  jour  de  Repiiem.  Et  pareille- 
ment à  la  Maifon-Dieu  de  Nortre-Dame  à  Paris,  pour 
nous  &  pour  nortredite  Compaigne  la  Royne,  &  les 
deffusdits,  &  faire  chacun  an  folemnellement  le  jour 
de  noftre  obit ,  &  les  autres  de  deux  mois  en  deux  mois  ; 
&  pour  ce  voulons  élire  donné  à  ladite  iMaifon-Dieu 
trois  cens  livres  de  rente,  &  que  le  jour  que  fe  fera 
l' Anniverfaire,  &  chascun  Vendredy  de  l'an,  la  Prieu- 
fe  d'icelle  iVIaifon-Dieu  fojt  tenue  de  aller  dire  après 
la  Melfe  aux  poures  ,  qu'ils  prient  Dieu  pour  nous 
&  pour  les  deffusdits  ,  &  pour  la  prospérité  de  nos 
Succeffeurs. 

Item  Nous  voulons  que  chacun  an,  jusques  à  huit 
qns,  foient  donnez  trente  mille  francs,  dont  les  vint 
loient  dillribuez  à  povres  gens  de  Languedoc,  en  la 
fourme  &  minière  comme  deflus ,  &  autres  dix  eu  nos 
Contez  de  Provence  &  de  Forcalquier. 

Item.  Nous  vpulons  eftre  fundé  un  Anniverfaire 
en  l'Eglife  Cathédrale  de  l'Aigle,  avec  une  Meffe  per- 
pétuelle de  mors,  qui  fe  dira  chacun  jour  pour  nous, 
&  pour  la  Royne  noftre  Compaigne,  &  pour  les  des- 
fu?dits. 

Item,  voulons  femblablement  eftre  fundé  un  Anni- 
verfaire en  l'Eglife  des  Celeftins.  de  l'Aigle  avec  une 
Meffe  perpétuelle  de  mors  qui  fe  dira  chacun  jour, 
comme  deifus  eft  dit  ;  &  faire  parfaire  le  mouftier  avec 
ce.  livres  perpétuelles  de  rente. 

Irem,  en  l'Eglife  Cathedral  de  Civit-Real  femblable- 
ment voulons  eftre  fundé  un  autre  Artnivetfaire,  avec 
une  IVleffe  perpétuelle  comme  delfus. 

Item ,  nous  voulons  que  toutes  les  rentes  &  poffes- 
iions  des  Abbayes  de  la  Victoire  &  d'Escaphat  que  fun- 
da  le  Roy  Charles  I.  que  on  trouvera  avoir  efté 
aliénées,  ou  qui  feroient  occupées,  foient  rendues  aux 
mouftiers  d'icelles  Abbayes,  &  d'ycelles  en  noftre  vi- 
vant recouvrer  nous  ferons  tout  povoir. 

Item,  s'il  plaifoit  à  Dieu  que  nous  acqueriffions  pai- 
fiblement  nos  Comtez  de  Provence  &  de  Forcalquier, 
&que  noz  facultez  fouffiroient  à  l'accompliffement  des 
chofes  cy-deffous  escrites  ,  nous  voulons  que  elles 
foient  incorporées  eu  noftre  prefent  Tettament  &  dcr- 
raine  voulenté ,  &  les  exécuter  ou  faire  exécuter  com- 
me les  autres  deMeifus. 

Premièrement,  pour  l'accroiflement  &  fuften- 
tation  des  Frères  IVIencurs  en  l'Eglife  de  Saint  Loys  de 
Marfeille,  nous  voulons  y  eftre  donné  DC.  livres  de 
rente,  &  feront  tenus  de  dire  dix  Meffes  de  Requiem 
chacun  jour,  desquelles  l'une  fera  à  note  folemnelle- 
ment. 

Item,  nous  voulons  faire  ,  parfaire  &  accomplir  l'E- 
glife de  Saint  Maximin  en  Provence  félon  que  premiè- 
rement elle  fut  comrrtenciée  &  dispofée  du  Roy 
Charles  II-  &  avec  ce  les  Maifons  dudit  lien  nous 
voulons  eltre  reparées  comme  il  fera  necefTité,  &  auiTi 
ce  qui  conviendra  en  la  Chapelle  &  iVIaifons  fondées 
en  la  Roche  en  laquelle  la  glorieufe  Magdalenne  fit  fa 
pénitence. 

Item,  nous  voulons  eftre  fait  aucun  bel  &  bon  ou- 
vrage en  l'Eglife  de  Sainte  Marthe  de  Tarascon  &  es- 
tre  reparée  en  icelle  Eglife  comme  il  fera  de  necefllté 
&  voulons  que  aucun  augmentation  de  rente  y  foit  fai- 
te pour  l'accroiffement  du  fervice. 

item,  nous  voulons  eftre  fundé  en  la  Ville  de  Ta- 
rascon un  Hospital ,  ouquel  feront  receus  tous  poures 
Nobles,  Religieux,  gens  d'Eglife,  &  autres  qui  vou- 
dront élire  de  bonne  vie,  &  foit  foutenu  au  mieulx  que 
l'on  poura,  &  ledit  lieu  voulons  eftre  rente  de  M  M. 
livres  de  rente  pour  faire  &  accomplir  les  chofes  des- 
fusdites ,  &  ou  fe  audit  lieu  a  de  prefent  aucun  Hospi- 
tal, nous  voulons  qu'il  foit  accrea  de  rentes  fufBfans 
pour  accomplir  les  chofes  delïusditcs ,  &  fera  nommé 
l'Hospital  Sainte  Marthe  &  l'image  à  l'entrée  dudit 
Hospital  en  la  manière  comme  elle'  reçut  en  fonHoftel 
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noftre  Seigneur  Jesus-Christ  entaillé  ou  paînt,  AnMO 
&nous  &  la  Royne  noftre  Compaigne  feront  devant  à 
genoux.  1383, 

Item.  Nous  voulons  que  en  l'Eglifede Saint  Michiel 
ou  Mont  Gargan,  foit  fundé  un  Anniverfaire  pour 
nous  &  pour  la  Royne  noftre  Compaigne,  à  faire  cha- 
cun an  perpétuellement  le  jour  de  noftre  obit,  &  avec 
ce  foit  fundé  une  Meffe  de  mors ,  qui  fera  dite  pt-rpe- 
tuellement  chacun  jour  pour  nous,  &  aucun  Luminai- 
re de  cire  perpétuel  en  l'honneur  de  Monfieur  Saint 
Michiel. 

Item.  Nous  voulons  que  en  l'Eglife  de  Saint  Michiel, 
c'eft  aflavoir  ou  Mont  Saint  Michiel  en  Normandie^ 
foit  fundé  un  Anniverlaire  pour  nous  &  pour  la  Roy- 
ne noftre  Compaigne  ,  à  faire  chacun  an  perpétuel- 
lement le  jour  de  noftre  obit;  &  avec  ce  foit  fundé 
une  Melfe  de  mors ,  qui  fera  dite  perpétuellement 
chascun  jour  pour  nous,  &  aucun  Luminaire  de  cire 
perpétuel  en  l'honneur  de  iVlonlieur  Saint  Michiel. 

Item.  Nous  voulons  que  en  l'Eglife  de  Noftre- Da- 
me de  Tombellaine  en  Normandie  prés  dudit  Mont 
Saint  Michiel,  foit  fundé  un  Anniverfaire  pour  nous 
&  pour  la  Royne  nollre  Compaigne,  à  faire  chascun 
an  perpétuellement  le  jour  de  noftre  obit ,  &  avec 
ce  l'oit  fundé  une  Meffe  de  mors,  qui  fera  dite  per- 
pétuellement chascun  jour  pour  nous,  &  aucun  Lu- 
minaire de  cire  perpétuel  en  l'honneur  de  Noftre-Dame. 
Item.  Nous  voulons  eftre  fundé  un  Anniverfaire 
pour  nous  &  pour  noftredite  Compaigne,  &  pour  les 
deffusdits,  en  l'Eglife  de  Noftre- Dame  de  la  Mer,  en 
la  fourme  &  manière  deffus  escrite  :  &  outre  ce  trois 
Meffes  perpétuelles,  qui  fe  diront  chascun  jour  pour 
nous;  l'une  fera  de  Noftre-Dame,  &  les  autres  deux 
feront  des  deux  Suers  à  la  glorieufe  Vierge  Marier 
qui  repofent  en  icelle  Eglife. 

Item.  Nous  voulons  que  quant  aucun  grant  folem^ 
nité  fera  le. jour  ouquel  nous  ordennons  Meffes  de 
mors  ,  ou  autres  quelconques  à  célébrer  pour  nous, 
pour  la  Royne  noftre  Compaigne,  &  pour  les  deffus- 
dits ,  ou  pour  autres  perfonnes ,  comme  devant  eft  efcrit 
&  exprimé  plus  pleinement,  toutes  les  Meffes  qui  pour 
nous  devront  eftre  célébrées  ce  jour,  feront  de  la  Fefte 
&  folemnité  qui  fera  ledit  jour,  &  pour  nous  fera  dite 
rOraifon  efpeciale  en  chacune  Meffe  j  qui  pour  nous 
ce  jour  fera  célébrée. 

Item.  Nous  voulons  que  en  toutes  les  Eglifes  ou 
Chapelles  qui  feront  fundées  par  nous  comme  deffus  , 
nous  &  la  Royne  noftre  Compaigne  en  l'entrée  de  icel- 
les  foiens  à  genoux  devant  les  Saints  ou  Saintes,  en 
l'honneur  desquels  icelles  Eglifes  ou  Chapelles  feront 
fundées ,  &  que  les  imaiges  loient  entaillées ,  ou  de  très-* 
fines  peintures. 

Item.  Combien  que  nous  teniens  &  foïens  feurs  que 
fe  Dieu  nous  appelloit  à  fa  part  devant  noftredite  Com- 
paigne" la  Royne  j  elle  ne  fe  marieroit  point,  félon  que 
elle  nous  a  promis  &  juré,  toutesfnis  fe  par  indudlion 
d'aucuns  par  avanture  fe  remarioit  ,  laquelle  chofe 
nous  ne  pourriens  croire,  nous  ne  voulons  point  que 
l'accroiffement  que  nous  ly  avons  fait  deffus  de  fon 
Douaire  ly  vaille, ne  que  elle  en  ait  point ;&  auffi  nous 
ne  voudriens  pas  que  en  iceluy  cas  elle  euft  le  gouver- 
nement de  nos  Enfans ,  mais  nos  ConfeiUers  ordonnez 
cy-aprés. 

Item.  Comme  feu  Pape  G  R  Ë  G  o  i  r  e  XI.  fnft  tenu 
à  nous  de  foixante-dix  mille  francs  reftans  de  cent  mil- 
le, que  nous  doit  noftre  Saint  Père  Pape  Cle.me  nt; 
&  oultre  nous  ly  avons  prefté  quarante  mille  francs, 
qui  furent  baillez  à  fon  Chambellan  pour  le  temps  que 
noftredit  Saint  Père  eftoit  à  Fundes,  comme  il  appert 
par  les  Bulles  &  Lettres  du  Chambellan  ,  lesquelles 
nous  avons  devers  nous,  nous  voulons  que  toutes  les 
Sommes  deffuSditeS  foient  demandées ,  &  que  icelles  & 
toutes  autres  Sommes  d'argent  qui  nous  font  dues, 
foient  mifcs  &  expofées,  premièrement  pour  faire  & 
accomplir  les  chofes  deffusdites;  &  fe  ce  ne  foufiîfoit 
pour  les  faire  de  noftre  pooir  &  félon  noftre  faculté 
que  Dieu  nous  donnera,  nous  parferons  ce  qui  faudra 
pour  les  accomplir. 

Et  pour  l'exécution  de  toutes  les  chofes  deffusdites, 
&  les  faire  &  accomplir  félon  noftre  delir,nous  ordon- 
nons nos  Exécuteurs  la  Royne  noftre  Compaigne  pre- 
mière &  principale,  tres-Reverend  Père  en  Dieu  iVles- 
fire  Guillaume  du  titre  de  ftint  Vital ,  nommé  le 
Cardinal  de  Mende,  Pierre  d'Avoir  Sire  de  Chas- 
teau-Fromont  ,  Jehan  de  Bueil  ,  Meflirc  Jehan 
Evesque  du  Mans  noftre  Chancellier,  Meffire  Jehan 
Evesque  d'Alby  ,  MelTire  Pierre  de  Thury  Eves- 
que de  Maillezes,  Mcfllre  Hauduin  de  Bueil 
Evesque  d'Angiers  nos  ConfeiUers,  Pierre  de 
Aa  a  Che? 
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A  Chevreufe,   Goiî-LAUME  de  Mathefelon  l'ainsné, 

ANNO    p  1  ê  r  r  e  de  Bueil  nos  Chambellans ,  Jehan  Pelle- 
.  ,  Q  ,     rin  Maiftre  de  nodre  Hoftel ,  Frère  Jehan  l'Hermi- 
^i°5'   te  noltre  Cônfeffeur,  Maiftre  Jehan  Hauffepié,  & 
Maillre  Jehan  le  Bègue. 

Item.  Afin  que  les  choies  deffus  escrites,  que  nous 
voulons  &  ordonnons  de  faire  en  noftre  Royaume, 
aient  plus  brieve  &  meilleure  exécution  ,  laquelle  fe 
pourra  mieulx  faire  par  ceulx  dudit  Royaume,  que  par 
autres ,  nous  avons  ordonné  &  ordonnons  en  nos  Exé- 
cuteurs les  Arcevesques  de  Naples  &  de  Benevent,nos 
amez  &  féaux  CoUaterals  Confeillers  Meffirc  Viny- 
LAY  Duc  de  Benoufe,  Hugues  de  Saint  Severia 
Conte  de  Montaucons  ,  Nicolle  d'Allemaigne 
Conte  de  Bulcine,  &  Nicolle  Spinelle,  dit  de  Na- 
ples, Chancellier  du  Royaume  de  Sicile;  &  en  Proven- 
ce Foulque  Dagout,  Marquis  deCorfou,  noftre 
Senefchal  de  Provence  ;  Raymond  Dagout  Sire  de 
Saut , Loys  deANDUYSE  Sire  de  la  Voulte ^  lesquels 
ne  pourront  rien  faire  fans  le  fceu  &  confentement  de 
la  Royne  noftre  Compaigne,  elle  vivant.  Kt  voulons 
que  de  tous  nosdits  Exécuteurs  ,  quatre  ou  trois  au 
moins,  ésquels  nous  voulons  eftre  la  Royne  noftre 
Compaigne  principale ,  elle  vivant ,  &  puis  ledit  Car- 
dinal ,  &  le  Sire  de  Chafteau-Fromont  après ,  puiflent 
vacquer  à  ladite  exécution.  Et  fe  aucune  chofe  en  nos- 
tre  prefent  Teftament  étoient  trouvées  douteufes ,  fans 
attendre  ne  avoir  autre  jugement,  nous  voulons  &  don- 
nons povoir  &  autorité  aux  deflusdiz  quatre  ou  trois 
de  nos  Exécuteurs,  desquels  nôtredite  Compsigne  la 
Royne  fera  la  principale ,  de  déclarer  tous  iceux  doub- 
les, &  les  interpréter,  &  ce  nous  mettons  en  leur  dis- 
crétion &  vouloir  qu*ils  foient  creuz.  Et  ou  cas  que 
iceulx  Exécuteurs  ne  fe  pourroient  accorder  de  iceulx 
doubles, nous  donnons  à  nôtredite  Compaigne  la  Roy- 
he  pooir  &  audorité  de  toute  feule  les  accorder  & 
de  déterminer  tous  iceulx  doubles.  • 

Item,  comme  nous  aiens  de  noftre  très-cher  Seigneur 
&  Frère  le  Roy  Char  les,  que  Dieu  abfoille.  Let- 
tres de  quittance  avant  que  nous  euficns  nuls  Enfans, 
comment  il  n'entendoit  de  prendre  ne  avoir  aucun  de 
nos  biens  ou  cas  que  Dieu  ordonneroit  de  noftre  per- 
fonne,  mais  nous  &  nos  Hoirs  quittoit  purement  de 
toute  adminiftration  &  gouvernement  que  nous  avons 
eu  en  fonRoyaume,de  toutes  finances  que  nous  auriens 
eu  &  reçu  en  quelque  manière  que  cefoit  jusques  au  jour 
de  noftre  trepaiïement  avec  lesquelles  Lettres  noftre 
Saint  Père  Pape  Grégoire  a  auffi  par  fes  Bulles 
où  font  icelleS  Lettres  incorporées  donnée  Sentence 
de  escommuniment  contre  ceulx  qui  ofteroient  du  nos- 
tre  oultre  dix  frans  après  noftre  trepaflement,  ou  em- 
pcfcheront  noftre  Teftament  &  derraine  voulenté,  foit 
Rois  &  autres ,  &  y  eft  nommé  expreffement  le  Roy  de 
France,  lesquelles  Bulles  font  triplées ,  nous  voulons 
que  la  Royne  noftre  Compaigne  en  ait  une  devers  foi 
&  une  en  noftre  Chambre  des  Comptes  à  Angiers  &  les 
autres  demourrent  en  noftre  Chaftel  d'Angiers,  &  font 
pour  fes  chofes  tenir  &  garder  députez  juges  &  con- 
fervateurs  perpétuel!  par  noftredit  Saint  Père  quatre 
Cardinaux,  c'eft  à  fçavoir  trois  Evesques  &  le  Vice- 
Chancelier. 

Nos  enim  ardenti  defiderio  affcâantes  ut  fupradiâa 
omnia  &  fingula  efficaciter  &  débité  compleantur,  prœ- 
fcriptosExecutores  noftri  prœfentïsTeftamenti  feu  ultî- 
niE  voluntatis  inftituimus,  ordinavimus,  ftatuimus  & 
fecimus ,  inftituimus ,  ordinamus ,  ftatuimus  &  facimus 
jllis  melioribus  modo  &  forma  quibus  de  jure  poflu- 
mus  cum  auâoritate  &  poteftate  fupradiélis  ;  dantes  & 
concedentes  ukeriùs  eisdem  &  aliis  ipforum,  prout  in 
articulis  de  ipfis  Executoribus  mentionem  facientibus 
latius  &  feriofius  dcscribitur  &  etiam  continetur,  qua 
omnia  in  diâis  articulis  contenta  juxta  ipforum  feriem 
volumus  tenaciter  obfervari,  plenam  Jicentiam,  libe- 
ram  &  omnimodam  poteftatem  omnia  &  fingula  fu- 
pradiâa  tn  prsefenti  noftro  Inftrumcnto  feu  ultima 
voluntate  defcripta  de  bonis  noftris  quibuscumque, 
■ubilibet  fiftentibus  exequendi,  adimplendi  &  etiam  ex- 
folvendi. 

Ut  autem  prsBmiftis  omnibus  &  fingulis  fides  valent 
plenaria  adhiberi  per  Arnulphum  Li  Caille  Notarium 
publicum  &  Secretarium  noftrum  infrafcriptûm  pri- 
fens  publicum  Inftrumentum  fieri  &  publicari  mandavi- 
mus  &  magni  noftri  Sigilli  Regii,  quo  ante  întitulatjo- 
ncm  noftram  Regiam  utebamur  ,  juffimus  munimine 
roborari. 

Adla  fuerunt  hxc  in  noftra  CivitateTarentî  in  Domo 
Archiepiscopali  quam  nunc  inhabitamus  juxta  Came- 
rani  noftram  anno  Domini  MCCCLXXXIII,  Indic- 
tione  VII.  juxta  didi  noftri  Regni  Sicilj»  confuetudi- 


L  O  M  A  T  I  Q_U  E 

nem,  die  vicefimo  menfis  Septembres,  prsfentibus  ad  A.NN(ii 
haec  illuftri  Principe  &  egregio  ac  discret©  viro  Demi-         n 
no  Henrico  de  Britannia  Romanix  Despoto,  Fra-  ^33' 
tre  noftro  cariflimo  Roberto  de  Drocis,  Confau- 
guineo  Moreleto  de  Vvifent,  Raymundo  de  Vallibus, 
&  Polano  de  Eftelant,CambelIanis,  Johanne  de  Befiti- 
veaii  Militibus,  &  Magiftro  Guillelmo  Gualteri  Secre- 
tario  noftris  fidelibus  dileélis  Teftibus  ad  prsemifla  vo- 
catis  fpecialiter  &  vocandiSi 

Signé  L  o  Y  S. 
Et  au  deffous  eft  écrit. 

Ego  Arnulphus  la  Caille  Sylvaneftenfis  publicus  A- 
poftolica  &  Imperiali  aufloritate  Notarius  ac  prœfati 
Sereniflimi  Principis  &  Domini  Domini  Ludovici 
Dei  gratia  Jherufalem  &  Siciliœ  Régis  illuftris  Secreta- 
rius,  quia  prœfentis  Teftamenti  faSioni  ,  conditionî, 
ordinationi,Executorum  inftitutioni,  ordination! ,  prs- 
fentis  dationi ,  &  etiam  conceflioni ,  praerniflisque  om- 
nibus &  fingulis  fupradiftis  ,  dum  fie  ut  omnibus  prae- 
fcribitur,  fièrent  &  agerentur  per  prxfatum  Sereniffi- 
mum  Principem  nnà  cum  prœnominatis  Teftibus  ptse- 
lens  interfui ,  eaque  fie  fieri  vidi  &  audivi  per  hoc  prœ- 
fens  publicum  Inftrumentum,  licet  per  alium  fideliter 
fcriptum,  in  hanc  publicam  formaih  redegi,  hinc  me 
manu  ptopria  fubfcripfi  ,  &  in  quinque  locis  fignum 
meum  folitum  appofui  de  mandato  fspedidi  Serenifli- 
mi Principis  unà  cum  ipfius  appenfione  magni  Sigilli 
quo  ante  fuam  inftitutionem  regiam  utebatur ,  in  Tefti- 
monium  prxmiflTorum  requifitus. 

Et  à  coflé  eft  firné  A.  LA  CAILLE.  Au  dejfus  du- 
quel nom  eft  figuré i  une  Croix ,  Jg"  au  dejfus  deux  Ciefi 
en  Çautoir. 

Et  [celle  du  grand  Scean  en  cire  vermeille  ^  refrefeti- 
tant  un  homme  à  cheval  tout  armé^  tenant  une  épée  de 
la  main  droite.,  ^  un  bouclier  de  la  main  gauche .,  fur 
lequel  eft  femé  de  France  fans  nombre  à  l'orle  d'Anjou, 
le  cheval  caparaffonné  de  mênie  avec  un  lambel. 

"Tout  ce  Teftament  contient  trois  féaux  de  farcht^ 
mim 

cxxxn. 

Sc^  9î6mifd()ert  .K&nigé  Wenceflai  ^mj^titéécfîâtri^  16.  Oâ, 
gung  JÇctÇpg  JcuvotDtcn  îu  OeftcrreW;/  gcgcbcn/  txi^ 
tcfleii  lîntm()ancn  Dor  hm  fmnbcé  -Çeff'OUcr  ianU» 
gcrtc{)t  gclaDcn  uni)  gcfortcrt  Wittm  ïhmiw.  ©eben 
S^MVnbcïg  an  ©t.  (S aflcntag  1383.  [  Pièce  tirée 
des  Archives  Impériales  du  petit  Trélbr  de  la 
Régence  6c  Chambre  à  Vienne.  3 

C'eft-à-dirCj 

Lettres  de  Wenceslas  Roi  des  Romains ,  pat 
lesquelles  il  confirme  à  Leopold  Duc  d'Au-^ 
triche  le  Privilège  fartant  que  nul  Autrichien  m 
■peut.,  (â  ne  doit  être  appelle .j  accufé ,  (^  jugé  de- 
vant un  'Tribunal  étranger .,  foit  Provincial.,  foit 
Aulique.     A  Nuremberg  le  jour  de  St.  Gai.  1381. 

OfTtSt  SBniîImt)  »on  ©oté  ©nnben  3?ômifd)ei!  S,\iv«ài  %n 
'^^  Oim  geitm  £Dîereï  beé  gCeid^é  /  imb  S^itntg  ju  SBcljeim/ 
5Scfl)cnnen/  iiiib  ù)\m  tttiibt  offenlid)  mit  biefem  S3ticfe  a\itn 
ûen/  bie  3"  f«!)OT/  oba  Ijoten  lef«ii/  "JCIf  iitt  S3od)geborii  inxi 
yolt/  SjaÇog  jii  ôetlateid)  jc:  Unnfct  li«ber  ûljem  «nbJiStlIc/ 
«on  iinfetn  2)otb«m  nn  bcin  SCcid^c/  Svéïnifdjen  Sflçfcrn  imî> 
51)unt3en/  uiinb  \xnè  fotticl;  @nnb  imb  Jtcçljcit  l)erbt(id;t  \atl 
ha^  iiwn  fein  ©icmicc  imb  bie  3"  niigeljptcnbt  /  m  iveldjeire 
■SBcfcn  bic  imb/glôto/obcvÇifrtf^n  iinb  bnrju  nlf  fcinSBut^et/ 
cmgm  imi  2)oiît=icut  imb  llnbertnn/iinb  nud)  berfelbcn  femee 
u'nbcrtlian/;Sura£(/(ii;âen4£iit/25o8t^iciitunbltnbett!)(in(iufffljii 
énnbt^èctiflit/  nodi  $of=@end,it/  nicljf  gelnben/  nod;  ge»ots 
betn  mng/  ntid)  Inufc  feiner  SBticye/bic  gt  l'on  iinnë/imb  un= 
fctn  Qîetf«tn/b(inîbet  Ijnt/  T,i\\o  m«t;nm  unb  it>«a<n  reit/  haf 
bcr  ggciiont  ieiiyolbt  /  b<i;  bcit  l'otgcnfliibfcn  ©nrtbcn/  mb 
5reBl)ettmbelcibaifotIc/  imb  bnÇ  3'"/  "f?'  (iBcn  bcn  fdncn/ 
(Ai  nov^cfdirtcben  jl«t/  bic  »oti  çeinunbt  mugen  obet  foUeii  g«» 
ftenf^t  <iin  bdtiviebet  bcfd,we«  werbeti  tu  fdin  roeif /uor  otTcit 
4mibiîerid)ten/  bi«  VDn(ilt«I)afomenllnb/  unb  fonbetlid;  l'on 
Sjofacvidifcn/  bic  uon  ncwcii  bingcn  niifaefftêtrciicben/  nié  bie 
Mn3irid)t'0ï  bfm  diot  bafcibs  511  3w''d)  nincé  âcmad.it  {«i^ 
beiu/  unb  wurben  bni'iîber  çcmnnbt  bec  fepncn/  obet  bi«  bcn  fei» 
nen  jiigcbôtcnb/  a\é  oben  weitinbet  ifi/geeditct/imb  mitiiinbt» 
geridjteniîbetjoâen/  iaê  fott  tcin  ftdfft  l;nben/  unbgen^Iid) 
nidit  fet)n/  nxinn  reit  bie  i)etnid)tct  Ijinbcn/  unb  uccnidjten  unb 
gepicten  bnrumb  nUcn  giîtjlen/  @(ii)IIic<Kn  /  unbS!BeItlid)en/ 
Orawn/  grephemn/  ©knlilmcên/  9{itt«i;n/ 5îne(t;ten/@t«« 

tfli/ 


Dû     DROIT    DES     GENS, 


^5h- 


\vNO  «n/Qcirtrtittben/  imb  (tOcit  anbetn/  unfem  iinb  beé  ?Ktid)é  lit- 
bcii  ârttcuen  uiib  unbathanen/  bag  ©9  bcii  Botâcnantcrt  unf«n 
jDiJcim  Qeriû^  faipolbeh/  uiib  ntl  (inbet  obgcfcl)ticbcn/  bcp  bcn 
Docgeminbtett  ©iinben  unjcIjinbeM  beleibcn  lalfcn/bei)  ucthitibct 
^«n/bietnbetuoïâmanbtcti  imfccec  2Jûcfntn  nn  bein  SXetdx  / 
iXômtfibm  ^nçfcni  SBtki'c  in  beâriffên/  btegt  dbei;  bife  nbge- 
fdjïiebné  (Cad)  Iwt/  îjjîtt  Utfuiib  bié  S3n«fs  uœ(îgclt  mit  uit^ 
fit  ^ôiiiS'td)fn  a)îrtj£|ta£  Snligcl/  bcr  gcbeit  illRU  9îutemberâ/ 
Urtd)  C^rifïi  ©eputb/  btci;se!,t«nt)uiibat  ^at  /,  bncnndj  in  bein 
bïcç  imb  adi^igllen  3<"-*/  «n  ©<mct  ©iiUcit  fog/  imfctct  Sîcidje 
beé  SSê6cmifd)eii  in  bem  uin  imb  jmongtâficn  unb  beëJKôinifdjcn 
in  bcm  fld;fen  3atn. 

CXXXIII. 

,Oct.  ®wf  -ÇcmcicÇé  fcn  ©cïjalucnBcrg  Recogîiitidhs- 
«Sficff /  tag  (Se  allcë  u>a5  «Sr  uoin  25imun  $Pa|Tau 
ju  i.cf)m  sc^abtl  untcc  anîicrn  tic  Scftcii  unt 
@ri)(otfc  îue)c()ot»mbcrg/  juStaufttn/  8um  Qlcwn-- 
J)a«é/  iin6  ju  èfërtingcn/natljtcr  mnfdX" -Ç^tloâ 
Oitin  Ju  Ocftttrcid;  «mï)  i()ijic  gctïoffcncn  ttjeiDigung/ 
î>cin  23tfct)otfcn  j«  qjatfrtit  ^o^'^'infc"  ctufgcgcbcn; 
Sou  ticfcin  fci)-5ci'|03tainitbc(ct)nctiwtî)en/  iitiï) 
lïtefcr  .Çei'log  l)abi  fie  3f)m£  atéCaim  tvicScc  ter-- 
lie()ctt.  @cbcn  su  ii)uè  an  toamb^tag  /  nnd)  @f. 
©alicntag  1585,  [Pièce  tirée  des  Archives 
Impériales  du  petit  Tréfor  de  la  Régence  & 
Chambre  à  Vienne.] 

C'efl-à-dircj  ( 

Lettres  </e  H ê  n  r i  Comte  de Scha'Wenherg^par  les- 
quelles il  reconnoity  qu'en  conféqiience  du  'traité 
fait  entre  Otton  Duc  d'Autriche  (^  lui,  il 
avait  remis  i  Jean  Evêque  de  Pajfau,  tout 
ce  qu^ il  tenait  de  [on  Eglife,  e»tr' autres  les  Châ- 
teaux de  Schowmberg,  Stouften,  Newnhauîs, 
(^  Eferdingen  >  lequel  en  avait  d'abord  invefti  le- 
dit Duc ,  après  quoi  il  les  a  de  nouveau  reçus  de 
lui  en  Fief.     A  Lintz  le  Samedi  après  la  St.  Gall 


«ït3t  @i!rtf  ^einrid)  Bbn  ©djuiuîribetg/  ^tà)tmin  itiit  B«m 
•^^  SBticf  fi5t  une/  unb  nU  unfet  Erben  unb  91ttd}tomen  cwid;^ 
îid)/  umb  bie  2Je|lm  unb  ©ejTof  je  (gdjuroenbctâ  5c  (gfaufcn 
îcin  Sfîcronljnup  unb  ju  Sfccbingcn  mit  fompc  nUcc  te  sii3e!)0j 
rung/  bie  un^  I)cï  unfct  4cl)<n  gewefcn  fînb/  l'on  bcni^il^iint  je 
ajnjioro/  obcc  njrté  voit  ««n  beinfeïbm  SBijlnin  je  icljen  gd;rtbf 
çrtbeu/  wa  bnù  gelegcn  cbec  \m  té  gcnant  fei;/  nid;tâ  aùége= 
iioinen/  bnf  reic  bicfdbcn  icl^en  «tic/  md)  reblidjentnçbingen/ 
biê  jroifdjcn  unfetn  Itcbcn  ©ncbigcn  iytin  beni  butd)Ieud)tig|lcn 
giîtfien  Sjccêog  ■JUbtedKen  s^etiogcn  5c  Oe|1ettcid;  k.^  unb  ung 
«fdje^m  tînb/  rtufgcbenbabcn/  bem  (gcmitbigen  giîtfîen  unb 
?3etn  Sja'n  ^oljnrtfen  58ifd}ofen  je  q^nflaro  unb  feincm  gopitcl/ 
unb  bie  gcbctten/ baë  fi  bie  iietlciljen/bem  egenanten  urtfetui  Sjecjn 
S^eréûg  QClbtcdjt/  unb  ntfen  fcincn  gtbcn  unb  iîînd^tomen/  bie 
<iuct)  baë  getan  Ijabenb/  nnd)  inutt  bct  $Sricfen/  biejTe  bntiSbet 
Jrtbenb  gegcbcn.  ©acnnd)  I)iibcn  mit  biefclben  tcl;en  von  bcnt 
Je^gennnten  unfetm  gncbigcn  Sjetten  SjetÇog  %\buii)t  ju  icijen 
<inpl)«ngen  /  unb  empl^oljen  nud;  bie  mit  bcm  «Stief.  lUfo  /  bne 
iBic  unb  nll  unfet  gcben  unb  glrtd'tomen  bie  «on  bemfclbcn  un^ 
fecmSjenn  benSjet^ogen  unb  «on  «tien  fcinen  gtben  unbgirtd> 
fomen/  unb  «on  feincm  J&Pei'tiii"  js  O^itteid)  roetfen  unb 
futfen  su  red)tcn  iel)cn  \)abm  unb  ctdienncn  ereidid)/  olé  4el)enéî 
ïed;t  t|i/  unb  besS  ianbeë  9Ced)t  ju  ôefïertcid)  /  unb  aud)  m  nl= 
letîBeip  /nl£!  wir  atl  unfet  Sjnbc  won  3n  sn  Mjcn  Ijnben.  aiîic 
Utd)unb  btê  58riefé/  «etllgelt  mit  unfetm  nnljangcnben  3n(ïgel/ 
bet  geben  ift  je  it)n(i  m  gitmtjtrtg  nnd;  iSant)  (Sndentng  nndi 
Stijté  gebutb  bteutse!)eri!)unbect  3'ai-'/  bntiîod;  in  bem  breu  Unb 
<ic!)(ii3jfen  3<'te. 
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CXXXIV. 


Trait 


é  de  Trêves  pour  fix  mois,  conclu  entre  Ch  a  r- 
Es  VI.  Roi  de  France  £5"  Richard  II. 
Roi  d'' Angleterre .  Donné  à  Lenlynghem  le  2.6. 
Janvier  1383.  [Rymer,  Fœdera,  Con- 
vcntiones ,  &c.  Tom.  VII.  pag.  418.] 


Coupe  de  Derby,  J.  Evesqae  de  Herford,  Joha-aHoland,  ANNÔ 
William  de  Beauchamp ,  Thomas  Percy  ,   Johan  Mar-  „ 

rayon,  Wauter  Skirlawe ,  &  Johan  de  Xhepefe,  I  2  8  2* 

Cdmmys  &  Deputeî,  depar  mon  dit  Seigiiur  le  Roi,  •      p — ' 
pur  le  dit  fait  du  Treitee,  lïo^t 

Aiantz,  entre  les  antres  chofes,  depar  Luy,  plein 
Poavr,  Audorite,  &  Mandeiiient  efpecial ,  de  prendre 
&  afFermer  toute  manere  de  Trieus,  generaix,  ou  par- 
ticulers,  entre  Lui  &  fon  dit  Adverfaite,  ainfi  que  par 
fes  Lettres,  feallees  de  Ton  grant  Seal,  a  nous  bail- 
lées ,  poet  apparoir  plus  a  plain,  &  des  quelles  Lettres 
la  tenour  s'enfuit, 

LE  Roy,  a  touz  ceiix,  qi  cèdes  Lettires , verront  ou 
orront,  Saluz. 

.Savoir  vous  faifons  que  , 

Corne  Nous;' 

A  l'onur  &  révérence  de  Diedj  défideçante  noftré 
Poeple  mettre  en  Pees  &  en  Tranquillitee,  &  efchuicr 
l'efFuiion  du  Sank  Criftien  ,  &  les  tresgrantz  malxj 
que  font  avenui  &  purront  avenir, par  les  Guerres , que 
font  menés  &  continuées  parentre  Nous  &  nolîre  Ad- 
verfaire  de  France, 

Sûmes  énclinez  &  afTentuz  au  Tretee  de  bone  Pees 
&  Accord  parentre  Nous  &  nollre  dit  Adverfaire, 

Et,  par  celle  enchefon,  envoions,  de  prefent,  de- 
vers noftre  Ville  de  Caleys ,  &  les  parties  de  Pi- 
cardie, 

Pur  y  affembler  &  treter  ovesque  les  Meffages  & 
Députez  de  noftre  dit  Adverfaite , 

Noflre  treschere  Uncle  Johati  Roy  de  Caftellé  ^  de 
Lion  Duc  de  Lancaftre:  noftre  trescliere  Coufyn  Hen- 
ri Conte  de  Derby  :  l'onurable  Piere  en  Dieu  l'Evesque 
de  Hereford:  noîlre  trescliere  Frère  "Johan  Holand : noï. 
tresciieres  Couiins ,  IVilUam  de  Beauchàmp ,  &  Thoraas 
Percy  :  noz  trescheres  &  foialx ,  Johan  Sire  de  Cohe- 
hara ,  Johan  Marmyon ,  &  Johan  Devereux ,  Banerettz  i 
noz  amez  Clers ,  Meiftrc  If^auter  Skirlawe  Do'ftour  en 
Decrez  &  Gardein  de  noftre  Prive  Seal ,  &  Meiftre 
Johan  Shepeye  Dean  de  l'Eglife  de  Nicole  Doâour 
en  Leys  5  & ,  noftre  ciiere  &  toial ,  Johan  Philipot  Chi- 
Valer, 

As  queux,  unze  ,  dys  ,  neof,  oyt ,  fept ,  fys  ^ 
cynk,  quatre,  troys ,  &  deux  de  eux  (des  queux  vo- 
lons que  noftre  dit  Uncle  foit  un  )  Nous  avons  donet 
&  commys,  douons  &  commettons  ,  par  certes  pre- 
fentz,  plein  &  franclie  Poair,  Auflorite,  &  Mande- 
ment efpecial  de  treter,  ovesque  les  ditz  Meflàges  & 
Députez  de  noftre  dit  Adverfaire,  eiantz  a  ce  plein  & 
fuificiant  Poair  &  JVIandement,  des  Trieves  &  Abfti- 
nences  de  Guerre,  générales,  ou  particuleres  ,  &  par 
tant  de  temps,  corne  ils  porront  entre  acorder. 

Et  de  mesmes  les  Trieves  ou  abftinences  bones,loia- 
les,  &  feures  grantier,  accorder,  ottroiet,  &  fermer 
entre  Nous,  nozRoialraes,  Subgiez,  Alliez,  Amys, 
&  Adherentz  d'une  part,  &  noftre  dit  Adverfaire,  fes 
Subgiz,  Alliez,  Amys,  &  Adherentz  d'autre  part,  & 
jusques  a  tiel  temps  &  terme,  &  par  la  forme  &  mane- 
re, que  a  noz  ditz  Meifages  bon  femblera, 

Et  de  les  dites  Trêves  ou  abftinences  afTenret  par  foy 
&  par  ferement  j  a  doner  en  l'aime  de  nous,  &  de  ot- 
troier  &  doner  fur  .ce,  &  les  dependences  d'ycelle,  tou- 
tes maneres  de  caucions,  feuretees,  promellees,  obli- 
gacions,  &  Lettres  feallez,  tantz  &  tiellez  come  mes- 
tier  ferra  en  tieu  cas,  les  queles  nous  volons  avoir  tiel 
efteâ,  vigour,  &  fermetee  come  ii  Nous  les  euffiens 
donez  &  fait  en  noftre  propre  Perfone, 

Et  aulTi  de  doner,  ordener,  &  conftituer,pur  noftre 
partie,  Confervatours  des  ditz  Trieves  ou  Abftinen- 
ces, tantz  &  tieux  come  mefter  fetra,  oue  pleine  poair 
de  les  faire  redrescer  &  reparer  duement,  fi  riens  y  foit 
attemptez  (que  Dieu  défende)  par  noftfe  Partie,  en- 
contre les  dites  Trieves  ou  Abftinences, 

Et  generalment  de  faire ,  pur  Nous  &  en  noftre 
noun  ,  toutes  autres  chofes  que  as  dites  Trieves  ou 
Abftinences  de  Guerre  ferront  ou  purront  eftre  expe- 
dientes  &  covenables ,  combien  que  celles  en  requiè- 
rent IWandement  pluis  efpecial; 

Promettantz,  en  bone  foy,  avoir  agréable^  &  tenir 
ferm  &  eftable  toute  ce  que  par  noz  ditz  iVIeflàges, 
unze,  dys,  neof,  oyt,  fept,  fys ,  cynk,  quatre, 
troys,  ou  deux  de  eux  (de  queux  volons  que  noftre  dit 
Uncle  [oit  un)  ferra  fait,  tretee,  accorde,  promys, 
&  covenantes  en  cefte  partie. 


JO  H  A  N ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roi  de  Cajlille  ^  de       En  Tesmoignance  de  quele  chofe  as  caftes  nos  Let- 
Leon  Duc  de  Lancaftre  &  Lieutenant  de  Monfieur   très   Pacentz   nous    avdhs    fait    mettre    noftre  GranS 
le  Rot  es  parties  de  Picardie,  pur  le  fait  du  Treitee  de    Seal. 
Faix  entre  Luy  &  fon  Adverfaire  de  France  ,  Henry  1 

Aa  3  Don. 


r^%^ 
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CORPS     DIPLOMATICLUE 


AnNO       Don.  a  noflre  Paloys  de  Weftm.   le   quart  jour  de 
Novembre,  l'An  du  grâce  Mille,  troiscentz,  quater- 
1385.  viatz ,  &  tierce,  &  de  noï  Règnes  feptisme. 

1384..  Per  ipfum  Regem  ^  Conciliiim  in  P arlianuMto^ 

ATouz  celx,  qi  ces  Lettres  verront,^  Saluï. 
Corne,  pur  &  a  caufe  du  dit  Treitee  ,  Nous 
aiens  efte  aflemble'i ,  par  plufeurs  journées,  entre  Bo- 
loigne  &  Caleys ,  avec  noftre  Coulin  le  Duc  de  Berry, 
&  les  autres  Gentz  &  Meflages  du  dit  Adverfaire,  & 
pur  venir  au  bone  Paix  &  Acord,  a  plelir  de  noftre 
Seignur,  eient  plufeurs  ciiofes  efteez  purparlees  &  a- 
vifeez  d'une  cofte  &  d'autre,  & ,  pur  entretenir  &  con- 
tinuer le  dit  Treitee,  certeine  journée  ad  elle  prife  pur 
reairembler  d'une  partie  &  d'autre, 

Savoir  failbns  que,  d'une  comune  acorde  &  con- 
fentement,  de  Nous  &  de  noftre  dit  Coufyn  de  Berry 
&  autres  defusditz.  Nous  avons  pris  &  acordez,  par- 
nons  &  acordons  ,  par  ces  prefentes ,  avec  noftre  dit 
Coufin,par  vertus  du  Poair,  a  Nous  &  autres , efteantz 
ovecnous,  donez  fur  ce  par  mon  dit  Seignur,  bones 
&  loiales  Trieves ,  Seurtees ,  &  Abftinences  de  Guerre 
particulers,  pur  le  dit  Monlieur  le  Roi, 

Et  en  toute  la  Paix  &  Langue  de  Picardie , 

Et  en  toute  la  Paix  i^i? /^/««5rf/, 

Purveu  que  les  Habitantz  de  Gand  &  de  Audenard 
ferront  &  demuront  en  l'eftat,  ou  ils  font  a  prefent , 
iusqes  a  quinze  jours  profchein  venantz  &  entrefuantz, 
deins  les  queles,  par  nous  &  noftre  dit  Coufyn  de  Ber- 
ry ,  en  ferra  autrement  ordeinez , 

Es  Paiis  de  Normandie,  de  Bretagne,  Berry,  Au- 
vergne, Poitou,  Burgoign  ,  Burùoigneys ,  Lymojîn,  & 
en  tout  Gnyen  &  Gascoign, 

Par  Terre,  pur  les  Subgitz,  Amy s,  Alliez,  &  Ad- 
hèrent! d'une  part  &  d'autre, 

Et  auxi  par  tout  la  Meer  des  Subgitz  de  mon  dit 
Seignur, 
'     Et  ferront  les  dites  Trieves  criées  de  l'Eselufes  jus- 
qes  a  Bayon,  par  toutes  les  Havenes, 

A  commencier  icelles  Trieves,  Seurtees,  &  Abfti- 
nences, es  Terres  &  Paix  defusdites,  as  jours  q'en- 
fuent  (  c'eftalTavoir  )  . 

En  toute  la  Langue  &  Paix  de  Picardie ,  &  en  dite 
Paiis  de  Flandres,  le  fécond  jour  de  Feverer  prochein 
venant , 
.     En  Normandie  l'oylisme  jour  du  dit  Moys, 

En  Bretai'ne,  par  Terre,  &  par  Meer,  &  en  tant 
que  touche  celx  de  Breji,  le  quinzisme  jour  du  dit 
Moys, 

Et,  quant  a  la  partie  oppofite  d'Engleterre,  le  vint 
&  tierz  jour  de  celui  Moys, 

En  Berry  ,  Auvergne  ,  Poitou  ,  Burgoigne ,  Bur- 
boigneys,  Lymofin,  &  en  Guyen  ,  (G-ascoiine ,  &  en  la 
Senefchalcie  de  tholoufe  (hors  le  Paix  d'/llhigeis  &  les 
Senefchalciees  de  Cortajfanem  &  de  Beaucaire  )  le  quin- 
zisme jour  du  Moys  de  Marz  prochein  venant. 

Et,  par  Meer,  de  l'Esclufe  jusqes  a  Seint  Malowe , 
le  quinzisme  jour  du  dit  Moys  de  Feverer. 

Et  de  ieint  Malowe  jusqes  a  la  Rochelle^  &  de  la 
Rochelle  jusqes  a  Burdeanlx  is'  Baionne,  le  dit  quin- 
zisme jour  du  Moys  de  Marz  defusdit, 

Et  dureront  ycelles  Trieves  &  Abftinences  jusqes  au 
primer  jour  d'Odtobre,  prochein  venant,  Solail  le- 
vant ; 

Et  avons  promys  &  jurez,  fur  les  Saintz  Evangelies 
de  Dieu,  promettons  &  jurons,  loialment  &  en  bone 
'  foy ,  par  ces  prefentes ,  en  l'aime  de  mon  die  Seignur , 

&  par  vertue  du  Poair  a  nous  donee  depar  lui ,  tenir 
&  garder,  &  fere  tenir  &  garder,  bon  &  loialment, les 
dites  Trieves  &  Abftinences,  es  Lieux  &  Paiis  defus 
nomez ,  le  dit  temps  durant  (  c'eftaftavoir) 

Par  Terre,  par  les  Gentz  ,  Subgiz,  Aliez,  &  Ben- 
voillantz  de  mon  dit  Seignur  le  Roy,  &  par  tout,  en 
la  Meer,  par  fes  Subgiz  tant  feulement  corne  dît  eft, 

Sanz  fere  ou  foeftrir  eftre  faite  aucune  chofe  au  con- 
traire , 

Mes  durantz  ycelles  Trieves,  Seurtees, &  Abftinen- 
ces ,  cefleront  generalment  toutes  prifes  de  Prifoners , 
de  Fortereffes ,  &  d'autres  Bons ,  ou  Lieux  queconqes , 

Demolacions  de  Mefons , 

Abjtementz  d'Arbres  portantz  Fruitz, 

Touz  Arfins,  Pelleries,  Robberies, 

Et  ne  ferront  ascuns  Chaftelx,  Villes,  ou  Forteres- 
fes  alfaillez  ,  ou  combateuz  ,  efchelez  ,  ou  cmblez, 
d'une  cofte  ne  d'autre,  es  Terres,  Paiis  &  Lieux  de- 
fus ditz,  foit  fouz  caufe  ou  colour  de  marque,  repri- 
faille ,  caucions ,  promefres,obligacions,  ou  par  autre  ma^ 
nere  queconqes , 


Et,  fi  ascune  Parfone,  Bons,  ou  Lieux  eftoicnt  pri- 
fez,  ou  ascune  chofe  attemptee  contre  les  dites  Trie- 
ves, Seurtee,  &  x'Vbftinences ,  par  queconque  manere 
que  fe  feuft,  Monfieur  le  Roy  le  ferra  tendre,  refti- 
tuer ,  &  reparer  fanz  nulle  defaute  : 

Et  auxi  avons  acordez  &  acordons  que  touz  les  ran- 
ceons  &  patiz,  que  font  faitz  &  ont  cours  a  prefent, 
tant  d'une  partie  corne  d'autre^  ferront  &  purront  eftre 
levez  par  les  Gentz  d'une  cofte  &  d'autre,  pendant  le 
temps  des  dites  Trieves,  fanz  boter  feu,  ne  tuer  hom* 
me ,  en  cas  que  celx ,  que  les  ont  acordiez ,  foient  re- 
fufantz  de  les  paier,  fanz  ce  q'ils  puiffent  lesditz  ràn- 
ceons  ou  patiz  croiftre  ne  augmenter, ou  fere  novelles, 
mes  q'ils  demuront  en  manere  corne  ils  font  a  prefent  : 

Et  femblerement  eft  acordez  &  acordons  que  chescun 
des  Gentz  &  Subgiz ,  d'une  cofte  &  d'autre  ,  que  tie- 
gnont  ascunes  FortereflTes,  les  uns  entre  les  Autres  pur- 
ront âchatre  Vivres ,  pur  leur  argent ,  fur  la  Territoire 
d'autrui,  durant  le  temps  defusdit  foulement,  ceflTantî 
toute  fraude  &  maie  engin  : 

Et  ne  ferra  ascun  Fort  faite,  ne  de  novelle  enforcee, 
par  les  Gentz  &  Subgiz  de  mon  dit  Seignur,  en  ter- 
reure  de  l'obeiifance  du  dit  Adverfaire  : 

Et  fi  aucuns,  qi  tiegnont  ascuneè  Fortereffes,  dé  que- 
les ils  ont  fait  Guerre,  robberies,  &  pilleries,  fanz  ce 
q'ils  fe  foient  avouez,par  avant  la  Date  de  ces  prefentes, 
eux  eftre  de  l'obeiffance  du  dit  Adverfaire,  ils  ne  fer- 
ront point  compris  en  ces  prefentes  Trieves: 

Et  fi  purront  marchander  les  Subgiz,  d'une  cofte  & 
d'autre,  les  uns  ovec  les  autres,  parTerrCj  dé  Mar- 
chandées lifibles,  &  non  defenduz;  corne  armures  & 
autres  chofes  defenduz  en  temps  de  Guerre  : 

Ne  ne  purra  nul ,  des  Subgiz  du  dit  Adverfaire,  por- 
ter damage  ne  faire  Guerre  en  ascuns  des  Portz ,  n'en 
la  Coftere  &  Roialme  d'Engleterre,  par  Terre,  ne  par 
Meer,  &  par  efpecial  en  les  Paiis  de  Cornewaille ,  De- 
venfhire , Har/ipfhire ,  Sujfex ,  Kent,  EJfex,Sc  partout 
Pljle  de  lVigbt\  Et,  fi  aucuhs,  de  la  partie  des  Alliez 
dudit  Adverfaire,  fafoient  Guerre,  fur  la  Meer, à  mon 
dit  Seignur  j  ou  a  fes  Subgiz,  &  ils  fe  veullent  ascune 
foiz  retraire  ou  eux  refresiher  es  Ports  de  l'obeiftîince 
du  dit  Adverfaire,  s'ils  avoient  ascunes  chofes  gaignez 
ou  coriquifez  fur  celx  de  la  partie  de  mon  dit  Seignur 
es  ditz  Portï,  ils  les  pUrront  rendre,  &au:ti  elx  retrai- 
re s'ils  eftoient  chacez  de  la  partie  de  mon  dit  Seignur; 
mes  s'ils  voleieiit  demurer  &  fojourner  es  ditz  Portz, 
&  d'illoeqes  partir  pur  fere  Guerre  &  porter  damage  a 
celx  de  la  partie  de  Monfieur  fusdit,  &  après  retour- 
ner es  ditz  Portz,  en  ce  cas  ils  ne  ferront  receitez,  ei- 
dez,  ne  confortez  en  ascun  manere: 

Et  auxi  avons  acordez  û  ascun  Veffel  ou  Veffeux, 
de  l'obciflânce  de  mon  dit  Seignur, viegne  ou  viegnont 
marchandement ,  par  force  de  tempefte,ou  par  faute  de 
Vitaille,en  ascun  des  Portz  ou  Havenes  de  l'obeflance 
du  dit  Adverfaire,  &  q'ils  eient  mys  l'Ancre,  q'ils  de 
lors  em  puiffent  falvement  demurer  tanque  ils  averont 
biifoigne,  fans  eftre  mesfait  ascunment  par  ascuns  des 
Subgii,Amys,  Alliez, ou  Adherentz  du  dit  Adverfaire: 

Et  touz  les  chofes  defusdites,  &  chescune  d'ycelles, 
quant  attient  a  la  partie  de  mon  dit  Seignur,  fere,  te- 
nir, garder,  &  acomplir,  de  noftte  loial  poair,  Nous 
promettons,&  jurons  en  noftre  propre  &  prive  noun,fuf 
les  Seintz  Evangelies  de  Dieu,fanz  fraude  ou  mal  engin  : 

Et  auxi  avons  ottroie& acorde, ottroionsfit acordons 
par  ces  prefentes,  que  par  ascun  mesfait, attemptat, ou 
entreprife,  fi  ascuns  entrevenoient  (que Dieu  ne  veil- 
le) contre  les  chofes  defusdites,  ou  ascune  d'ycelles, 
pur  ce  ne  ferront  ou  purront  eftre  tenues  les  dites  Trie- 
ves ,  Seurtees ,  &  Abftinences  enfraintes  ou  rumpues  ; 
mes  demureront,  toutz  jours,  en  lour  force  &  vertue, 
le  dit  temps  durant; 

Et  ferront  reparer  toutes  les  attemptates  &  mesfai- 
tes,  &  remettre  en  eftat  due,  fi  ascuns  eftoient  faitz 
au  contraire,  par  les  Confervatours  des  dites  Trieves, 
Seurtees ,  &  Abftinences  ;  les  queux  Nous  nomons  & 
elifons , 

Pur  les  parties  de  Picardie  &  de  Flandres,  Monfieur 
Gu'lliam  de  Beaiichamp  Capitein  de  Caleys,  Monfieur 
Johan  Drayton  Capitein  de  Guynes,  &  Monfieur  Es- 
mon  de  la  Pôle,  Chivalers  ,• 

Pur  les  parties  de  Normandie ,  Monfieur  William  de 
Wyndefore,  &  fes  Députez  pur  le  temps  efteantz. 

Pur  les  parties  de  Bretaigne,  Monfieur  Thomas  P-er- 
cy  Chivaler,  Joh»n  Norbkry ,  Richard  Fodryngay ,  &  Ro- 
bert Bukton, 

Pur  les  parties  de  Guyen,  le  Senefchal  de  Guyen ,  là 
Captai  de  Bûche,  le  Sire  de  Lesparre ,  le  Sire  de  Muci- 
dan,  le  Sire  de  Duras,  Monfieur  Johan  de  Pomsrs  Se- 
nefchal de  Landes,  &  k  Maire  ds  Bardent, 

En 


Anno 

1383. 
1384. 


DU    DROIT    DES    GENS. 


i8r 


1384. 


A„-.      En  les  Paiis  fusdites ,  fi  bien  par  Meer ,  come  par 
NMJ  -pgjfg^  gj  chescun  de  eux  en  lour  Parties, 
128?.      En  Tesmoignance  de  ces  prefentes  Nous  avons  fait 
_ ^-    •'-  mettre  noz  Seaix. 

Don.  a  Lenlynghem  le  xxvi.  jour  de  Janver  l'An  de 
grâce  Mille  trois  cent!  quatervingtî  &  tierz. 

cxxxv. 

_ ,  0  .   Scr,^W)t35ricr9îuprcd;tg  tcgîtcftcrn  q3fa(|âwff«n  6"; 

^i°^'     9ît)cin  auf  Ik  i|)in  wcl)i:ciiî)cn .Kricgc wn  ter  (StaW 

16  luill     @P";cr  sugcfiigtc  ©cl^aten  uni)  ©cfd^icljt.    ©cbcn 

*     3U  Jpcitclbcrg  feria  Sexta  poft  divifionem  Apoflo- 

lorum  ijS^-     [LuNiG,   Teudches   Reichs- 

Archiv.  Part.   Spec.  Continuât.  II.  Abtheil. 

IV.  AbfatzI.  pag.  if.] 

C'efl-à-dirC} 

Renonciation  de  Robert  V aîné.  Comte  Palatin 
du  Rhyn,  à  toutes  fes  prétentions  fur  la  Ville  de 
Spire  au  fujet  des  Dommages  qu'elle  lui  avoit 
caufez.  A  Heidelberg  la,  fixieme  Ferie  après  la 
[épuration  des  Saints  Apôtres.  1384» 

OntSr  £fîupKtt)t  6cï  •Jtclter  g>f(il^gMfe  Bet)  Svfteçtt  /  %tè  Ijeil» 
•**-'  iXomifd^en  3v<;td)d  Ûbrtjîcc  'înitlifeé  unb  S-Jctêoa  m 
SSeiietn/  befcnncn  offénbac  mit  bifcm  Sneff/  bdf  ivic  mit  ben 
gvbrttn  /  tvdfcn  îciitcn  5Sur3ecmei|1ec  jmb  Statl)  bec  ©fabc 
(SpeiKr/  umb  cide  bic  @d)(iben  tmb  @efd)tcl)t/  bie  Une  unb  'mx 
Uufcmi)ont!)ncn/  iljwn  SBiîrâetn/  ©iencm  unb  Uxi  i!)ren  tn 
bcm  Sricge  /  bie  i»iï  Ijntten  mit  ben  (gtifftcn  non  iSîiiini  unb 
l'on  ©peçcc  /  gcfd;cl)cn  unb  TOicb«tfrtl)ten  fcçnb  /  gutlid)  unb 
fi:cunblid)ijbettommcn/  geridjc  unb  gefd)Itd;t  fepnb/  unb  Ijrtbcn 
bncumb  (luf  bic  wregcn  ©djnben  unb  @efd)id;f  /  eë  feç  umb 
«Btrtnbunbgîiime/  obet  \m  bic  gemefmunbcrgmtgenfepnb/ 
Inutctlid;  unb  aÂnêlid;  vctjiel)cn/  unb  «etseiljcn  batauf  cllerflid) 
unb  CTOiglid)  nn  btcfem  Sneff/  nlfo/  bng  toiï  unb  Unfecc  gr= 
bcn/  nod)  bic  unfcrn/  bencn  bic  ©cljnben  unb  @efd)id)t  tt!ibeï= 
fcibrcnfcçnb/  bnrummibie  (gtnbt  non  @))ei)ec/  il)ïcS8urgec 
unbSfîrtd^fommcn  nimmct  tcin'^CnfptudvSMbetunç}  nodjQfêung 
gebaben  foUen/  nod;  jcmnnb  nnbcrjî  won  unfctfwcgcn/njcbeiMnit 
fâeridif/  nod)  cl)nc  @ccid)t/  \,<mM)  nod;  offcntlid)  tn  tcine 
2Bcifc/  i>l)n  fttte  ©cfctbc.  Uïfunb  bif  58ïicffé/  «etltegelt  mit 
Itnferm  nnijnngcnbcn  3n|legcl.  Datum  Sjcibelbcïti  feria  tertia 
poft  divifionis  Apoftol.  Anno  M.  CGC.  LXXXIV. 


CXXXVL 

tolpt)  î)cé  J^ei)!.  9v&ml.  9icic()sf  in  Xcutrdjcn  iox^trx 
(5cg--5an|lctn/  9l«pcrt  îicin  attcn  çpfalggmffcn  bei; 
9vl)cin/  25cnit)arî)ï5ifcl)offcnpQBûrgburg/  Supolt 
Ji5cr|03«i  jii  Oeiîctrcicl)  /  5«ï'nd)  ^Sutâgrafcn  ju 
5ïîùcnbcrg  unïi  (56ert)atï!t  (Srafcn  su  QÎ3ûrtcmberg 
dnté/  îiajmDcncii@a)it»âbifcl>9î()einifcln!n;  uiftaiv- 
tcvcn  «JrcD'unt  9icict)g'@tdî)tcn  antcrn  2()ci(6/  auff 
^)citTcn  Wenceflai  tc»  OlomifdlKii  .KcttigS  îu  J^ant' 
l^abimg  tcâîanîjfriDcnë  «uî)  reciprocirUct)cv  affiftenz 
bié  auf  taé  cpfingft-Jcil  unt  Iiatnacl;  bié  auff  ncc()ftc 
3.  3at)t.  @cfcl;(p|1cn  ju  .Çaiticlbcrg  S)Jtnrtrtgé  nacf) 
Jacobi  1384.  LJ°ï^-  Phiupp.  Datt, 
Volumen  rerum  German.  novum.  Libr.  I.  Cap. 
Vlir.  pag.  ff.  §.  11.  d'où  l'on  a  tiré  cette 
Pièce, qui  fe  trouve  auffi  dans  L  u n i  g ,Teut- 
fches  Reichs-Archiv.  Part.  Spec.  Contin.  I V. 

Abtheil.  VIII.  îjon  9vcict)é<@t«Wm  iu  gcmcm 

C'eft-.à-dire, 

Confédération  entre  Rodolphe  Archi-Chance- 
lier  du  St.  Empire  en  Allemagne ,  Robert 
Vaine  Comte  Palatin  du  Rhyn^  Bernard 
Evêtjue  de  IVurtzbourg,  L  e  o  p  o  L  d  Duc  d'Au- 
triche ,  Frédéric  Burggrave  de  Nuremberg , 
(^  ëberard  Comte  de  tVirtembcrg  ,  d'une 
parti  ^  les  Villes  Libres  i3  Impériales  de 


SuABE  y  du  Rhyn,  Confédérées.,  d'autre  AnNO 
part.,  par  Commandement  de  l'Empereur  W  e  N-         n 
c  E  s  L  A  s  pour  le  maintien  de  la  Paix  publique   '3    4' 
y  pour  leur  Défenfe  y  ajftftance  mutuelle,  jus- 
qu'à la  Pentecôte  prochaine ,  f?"  trois  ans  après. 
A  Heidelberg   le  Marai  après  la   St.  Jaques 
1384. 

(jn^t  Me  SîurgcrmeilîEï/  %w  «nb  ^ntm  flCmcinlid)  bcr 
"'"^  êfette  gïtcnjc/  ©ttrtputjî  unb  Çrdncfenfort/  fut  un^ 
imb  aUe  anbu  ©fctt  en  bcm  iXi;nc/  in  glfitg  unb  in  bet  2B«b= 
betaiDc  bie  bcn  SBunb  mit  unf  I)(iltcnt/  uf  bm  S'ane:  tmb  od) 
ww/bk  Surgcnnciiler/  Kdfc/  unb  aUt  Surget  gemcinli*/  bec 
ëtatt  •Jfugfpucg/  SHrembecg  unb  Itlm/  fut  uni?  unb  «âe  atX' 
bere  ©tett/  in  £»becn  tmb  Sîibccn  givnben/  an  bcm  JXçne/  in 
iÇi-iincfen  unb  je  q)(ii)ecn/  biebenSSunbmiiunf  l)(iltenin  ©uhi^ 
ben/  befennen  ofentlid;  mit  biefem  S3rief/  unb  tun  funt  atten 
ben/  bie  in  feljent/  obec  Ijôcent  lefen/  biip  bec  •}iUc<chmd)liKht 
tigofîe  Jiîcfï  unb  Sjece  /  Sjcc  SBenéforo  uon  @ùté  ©nrtbe'ii 
îXomfd)cc  Sunig  je  âcl)eim/unfec  liebec  gnebigcc  Sjeccc/ jwifcljcn 
bcn  gcintScbigen  unb  S'jodjgeboécnen  Jiicjîen  unb  iQcrm/  Sjerm 
iXubolf/  bcf)  !)eiligen  SComfdjen  SJtdjë  in  tutfdjcn  ionben  (Sn- 
€nnj[ec/^ec:  SCupect  bcm  nlten/  Don  ©ofé  ©nnben  'p\;ûttm^' 
gw»c  bi  îKpne/  beë  I)eiligen  3îomifd;en  ÎKi*ë  £ibcofîen  'îcud^ 
fiig  imb  ^ecîog  in  q.>rti)ecn/^ecmS3ecn5act58ifd)ofr  ju2Buïe= 
burg/  Sjccm  iupolt  uon  @oté  ©nnben  Sjecjog  5c  £)|ïecceid;/je 
©fice/  5e  ^ecnben  tmb  je  Scan/  @ciif  je  'îçcol/  S'jccn  5cibe= 
cid)S8ucgc(ijf  je  g^ucenbecg  Sjecn  (Ebct\)att  Ocnuff  je  2Bucten= 
becg/  unb  oud)  ntfen  onbeca  Sucfîîc)len  unb  '^cfien/grtijllidjctr 
unb  n)eltlid)en/  ©cnufen/  Sjecm/  ®ien|11utcn/  Kittccn  unb 
^ned)fen  unb  ©tettcn/  wie  bie  gênant  |tnt/  bie  fîd;  ju  bemfelben 
unfetm  gnnbigcn  Sjctm/  ben  a'omfd}cn  Sunig  uecrtpniget  l)n= 
bcn  :  unb  oud;  jwifdicn  une  uocgcnnntcn  ©tctten  unb  nUm  bcn/ 
bie  mit  «ng  uecbunben  fînt/  reie  bie  gennnt  fînt  <iin  ftuntlid; 
©fflttung  gcmndiet  unb  gefdét  hant/  bie  befîan  unb  beliben  fol/ 
Ijirawn/  bif  uff  bie  l)mligen  f»fîng|]t(igc/  bicfd)ietojïfoment/ 
unb  brtcnnud)  bic  ned;|îcn  bcci;  gunju  3'"^/  bie  nnud;  nnanbcc 
uolgenb/unb  biefelb  ©tnttung  fol  in  bcn  ianbm/  58egciffcn/unb 
.ScniÇen/nlé  bie  Ijicnnud)  begcifen  unb  bencimct  fînt  yon  bcijbcn 
©çten  getcultd;  gclxiltcn/  gdaifi  unb  yolfuct  roecben  une  ntte 
©cBecbe.  SSy  bcm  &^m:  mat  eê  ©nd;/  baê  jcmnn  uon  bcn 
uocgcnnuten  giîcfîcn  unb  Sjecin/  obec  bie  in  juwcf)5ccd)cn)îcnb/ 
eé  iDrtcen  S'jctm/  SXittec  obec  Sncd)t/  obec  ©teft/  obec  rocc  bie 
ftnt/  bie  i;cjo  in  te  2îecnnnung  bi  in  tînt/  obec  nod)  furo  je  in 
f ornent/  nngegcifen  obec  bcfd;nbigct  luurbcn/  uff2Bnffcc  obec 
uf  4flnbe/  mit  SXnub/miC  SJÎoct/  mit  SBcnnbc  obec  mit  unced)^ 
fcm'2Bibccfrtgen/baf  ben  mût  t)ocgennnte©fctt  unb  recc  ju  une 
gebocet/  in  bncju  gcfculid;  beciïtcii  unb  beI;oIfcn  fiiffen  fin/  a\â 
brtlb  wic  obec  bic  unfecn  beé  innan  obec  gcivac  ivucben/obec  wn 
3n  obec  uon  bcn  ben  bec  ©dxibc  reibecfrtcn  unb  gefd;cl)en  iUiic  / 
obec  uon  çmmrtu  nnbecé  uon  iecen  luegcn  bacuinbe  gemant  roec= 
bent/ju  )ti;fd)ec  ©ctrtf  /  mit  nnud)i)jcn/  mit  sufdjcçcn/  mb  mit 
(itten  (mbecn©rtd.ien/bic  bncju  gcl)ocent/n()ud;  rtlTen  icem  bejîen 
uon  fluieni  SO^iacntng  b\â  an  bcm  nnbecn/  gclid)ec  OSif /nié  ob 
imë  bnf  elb  nngieng  unb  nud)  une  fcibec  luibecfcicn  unb  geftliel^crt 
lunc/  nne  ntfe  ©cuecbe.  2Brtc  ce  flbcc  ©ndjc/  baê  folid;  ge» 
fd)id;f/  unb  ^ngctjf  rtifo  gcfldlc  unbgcfdidffenTOnccn/  baé  |îe 
je  fct)fd;ec©et(ic  nit  ecobect/nod)  ufgetcdgen  mod^tcn  nod;  pU- 
fen  tuecben/fo  futten  bec  obec  bic /bcn  fo[(id;cc  @d;rtbe  iuibecf«cn 
unbgcfd)el)cnilt/biee(td)  bcingen  mit^lng  un  ben  obec  bic  5uc= 
fîencbccSjccm  bec  Sçencc  obec  SBucgec  ce  ifî  obec  btn  ce  juucc= 
fpcfldjen  fat  i  obec  ob  baê  nincn  giScjîcn  obec  Speczn  fcibec  (ini 
gtcng:  SBcfcnnct  fld)  bcn  ain  Jûcjt  tif  (în^uclîlubeîcumc  unb 
®ce/  (lin  ©cnuf  obec  nin  <inbec  jpccce  uff  |men  "Jtçbe/  baé  im 
obec  bcn  ©t;nen/  aie  ba  uocgefd)ctben  ftnt  nn  ben  uocgcnnntert 
uiec@tHcfen  obec  mec  unced}t  bcfdxl)cn  fie/  fo  fullcn  unb  mtîgenc 
bicfelben  JtScflcn  unb  ^Jccjn/  uon  n)eld)ec0nctçebien>rtrcn/uné 
uocgennnten  ©tefte/  melid)  ben  bem  QtngcifF  unb  ©efd;il)fe  ni; 
lecnegfïc  gcfefen  unb  gclcgen  fmt/  ce  ft)cbic>Prtct9ebcc©tettuon 
bem  îXi;nc/obec  bie  «pnctpc  bec  ©tett  ingiunben/bncumbjufpces 
djcn  unb  umb  Sjiljf  mnnen/unb  futten  luic  bnnne  bcn  uocgenrtn= 
cen  JiSrfîcn  unb  Sjecm  jeglid)ë  gincfi;  unbec  une/  wcldjcs  bcnit 
unbcc  une  ecmnnet  wurbe/  luicbnibe^nctpc  obec  bnsJ  nin  )cglid;d 
bcfunbcc  unbec  une  in  fiinftig  mit  ©))ic9cii  je  3Co9  erbncunbnjol 
ccjugctec  iute  nne  ©euccbe  fd)icfcn  unb  be(tel(cn/  unb  bie  anû) 
nnud;  becfclben  ic  (Ecmnminge/  in  bcn  ned.ifien  uiccjeljcn  ■Jagem 
uonSjufeupcitcn/  unb  oud;  fiîcbcclid;  uotfenten  fultcncnnbie 
©tett/  bic  uns  benne  uon  in  benennet  nnb  uccucfunbet  njccbeii 
nne  ntte  ©euecbc;  l\nb  futten  oud)  bié  tim  uf  unfec  ntgen  Sojl/ 
©djnben  unb  uecluft/  nlf  Iniig/  bié  bai  folid)ec  ©d'nbc  luibec 
rtbgelcit  unb  iuibecfcct  reict/nnc  ntte  ©euccbe.  ®od;  nlfo/roné 
bie  uoîgennntc  giScfïcn  unb  Sjccni/  obec  bie  ju  in  gcI;occnt/  nlf 
uocgefdjcibcn  fînt/  upgetcngcn  unb  geccdjtuectigen  nuigent  miÉ 
S^ilf  bec  ftînftig  ©pieg  uon  bw  «Pnctic  bec  (^tctt  mjbcc  uns? /bie 
bec©nd)unb©efd)il;te  ntlec  ncb(te  Scfcfen  wncen/  unb  oud;  mit 
ben  fiinfjig  ©picfen/  bic  bicfelben  jiîc|îcn  unb  S^mn/  bie  gc= 
mnnt  I;cten  /  fcibec  bnbi  l;nben  futten  /  baë  fi;  bnnnc  bec  nnbec 
<pnct)jc  unbec  une  uoigennuten  ©tcten  /  umb  bie  jjilf  bec  nnbecn 
fiînffjig  ©pieg  nit  ninncn/  nod)  bncumbe  jufprccbcn  fuln  :  & 
wnc bnnnc ©nd)/bniï  fie  |]d;  befntitcn/nin  ;ji'icf[e  bi  (Inen  5iîc(l=i 
litl)cn  îcureen  unb  CEcen:  nin  ©cnf  obec  nin  nnbec ijccce  nf  fei:« 
mn2(pbe/  nié  uûC3cfd;ribcnt1i)t/  bai  (1;  bec  bniu  nottiîcfitig 

!Vitvb«rt 


i88  CORPS     DIPLOMATiaUE 

AknO  ï»uï6cn  ofctï  wànn  «ne  nîlc  ©ci'cvbe.   Î3av  ce  iitcr  ©cwl)  /  isaè 

niiin  l'oii  folidKt  @cfcl;ibt  wcijcu/  mit  fccr  3alc  bcs  obsciiaiis 

1284.  ton  Solcfcé  jc'aîclbc  iio;cnt  ïinitbe/unb  iaé  Nn  fcaiSfelbc iBoUf c 

"'  lif  bcin  25elbc  bEfDvgct  ùnttbc/  î)>iïJ  miin  10  «btvibtii  o6ct  nl)cv= 


frt((cn  K)olte/fû  fuUcii  bon  bnéfelbe  2)olcfc  bct  yosgenniueirtyuv' 
pn  unb  fta-jii/  cbcc  bis  m  i»  Sc1)ûïciic  aie  l'otâcttbnbcii  put/ 
bti)  ©cliibmmu'on  it  q>ai'ttie  bnvsu  bt|*aibeit  unb  ijcbcn/  uiib 
011*  tmfcï  uDîSciwntc  ©tctt  2)olcfc/bné  bi  in  iif  bcm  2)clbê  i|V 
mi*  bn;  ©cbicbmnnn  borjii  bcfcl;aibcn  imb  gcbcii/iinb  bcFcnncnt 
fidi'bm  bicfel'bm  (gc*é  cbet  ber  mcrtmil  iinbci- ai  iif  it'JCybe/ 
baê  fie  inEc  2)oIcfcé  ju  folIccl)en©iid;en  bcbiitftent.imb  nottitrft' 
tigfîit/brtéjiillcntïcbmmt  une  «oigoncntaKëtcttett  imb  oiid;  ben 
cgcnnnten  Jiîrjlen  unb  Sjctten  vertunbcn  /  fo  futfai  mit  iamc 
biefclbcn  l'Oîgcnnnten  (gtett  won  unfctn  q)rtttt)cn  nn  bcm  SCync 
unb  l'on  ©wnben  Ijunbctt  mif^Slenen  su  unfetu  crtîcu  Ininbett 
inic-@lenen/unb  oud)  bic  l'oî^ennuten '^iJifcn  tnib  Sjenn  .'on  it 
f  (ittne  oud)  lnmbertmit»@lcncn  baju  fdiicfen  unb  fcnbm  uni'Cf^ 
joacnlid)  unb'flne  dUeSeyerbc.  Unb  wm  (é  baê  ber  vûtgenrtn' 
tcn  5m;|lcn  tiub  fôenn/  von  recldjeï  q)«rti;cn  bic  watcn/  mit 
bcïfelben  j^ilff/fo  bt«  iS^nnungc  it  wk  uni  uon  ici;cnivcgcnban= 
ncn  gicng/  \\)t  ©log  obct  ëcfmKincc  gcivunnen/  mit  bcnfdben 
©lov'en  unb  ©cfiuigcnen  musen  tle  âJfarn  unb  fun/  >riefîcmc[= 
ïm/  rtiie  unfo:  unb  bet  Itnfcvn  3cming  uiib2Btbcttebc/(ilfûbod) 
t>aé  ti  ucrfbîijen  fii((cn/  fo  ft  bc|k  miî<ien/ane  @c»etbc/bnénné 
UDîgennufen  ©tcticn/  nod)  ben  llnfern  gcmiiinlidjcn  nod)  bcfun= 
bec/  iiW  Vûjsefd)riben  jîiit/  bcl^nin  (5d)«te  bft»on  mec  ufettt(in= 
î»e/  nod)  n'ibeiftire  (ine  dUe  ©cvevbe.  3tem  unb  irnnne  \m  uo!' 
gcnoiue  gtett  ber  g).iïtt)e  uf  bcm  Sîync  obct  je  (gu'nbcn/  l'on 
ben  voîâcnnntenjiirjlcn  unb  Sjcrui/  gemdnc  reetbcn/  gbdg 
j»it3numbSîilff>U(îefpjod;cn  l)ctcn/  fo  fuUeii  mit  3n  bns  wx= 
geitflnt  imfet  2?olcte  fd;icf en  /  unb  fenben  /  reie  bod)  bné  irnt/  bniî 
roit  felbet  uff  biefeïben  git  je  fd;nffen  Ijeten.  "^flfo  inë  mit  ïfla^ 
men  bie  crlie  SSÎmiuiig  l'Otgnn  fol.  2Bnt  eè  nbet  (grtdv  bné 
bejmn  folid)  ©d'iog  obet  ©tcitt/  bie  bic  noîgcndnten  j-iîifcn 
unb  i?c«n  /  mit  uufet  Sjilff  umbe  bie-  noîgefd'tiben  êfidjc 
(tlfo  bcjîjeu  obct  IcfteUen  foitent  obct  muttenb  «on  ben  i'0!gen(in= 
ten'Jiîrflen  obctS'jcnn  obct  uon  ben  bi  jcfjo  bi)  in  tînt/obcr  nod; 
fûtbrtê  juin  i'oment/  bon  it  «tnent  obct  met  je ie!)en  tiîrten / 
cbetuon3niiei:fc(;t  obet  vecpljnnbet  ronsen/  cbet  it  otîi:n©d)lo|J 
lunten/fonragenbcïobet  biefeïben  bie  obet  ben  bciê  nlfo  flnâieug/ 
folid}eniXoiibunb©d;rtben  nïg  bdtup  obet  bnrinn  befdjeljenivât/ 
ïid)tcn/bcfctn  unb  bejnln/  nnud;  £ït(intnuë^beé  obct  bct/  Ben 
folid;et  ©d'fibcn  iDibctfarn  unb  gefd.ierjen  mat/  ben  11  funtlid; 
madjen  unb  bcmifen  futrcn/  mie  beè  obet  betgutfien  obet  Jjctni/ 
obet  bet  ©tettc/  obet  &nt  ÎUau/  ban  ber  âefd^abigec  me\)b= 
m/  -SBiitaet  ifï/  obet  ju  yerfpted;ent  p.utj  miÇent  uf  it  %\)bt/ 
baâ  bit  ben  (gdjaben  tuntlid;  madien  unb  bemifen  fuffe/  baé  fol 
et  tun  unb  babi  bcllben.  9Bare  abec  bct  SBefdiebtget  ein  5romb= 
beta)]an/  fo  fol  bcê  giirflen  obet  îjetn  JKate/in  bcê  i.anim  unb 
©ebieten  baê  gefd;al;c/  eber  bct  ©tett  obet  ©tat  Sîàce/  bie  beé 
erpenbarumbeangeruffctivarben/  ufitQtçbe  erfennen/  mie  ce 
bm  ©diaben  hmtlid)  inad)en  unb  bemifen  futte/  £  baémanfiit 
bie  ©dlcf  gejogen  rcàuc/  unb  bnà  ©d)!of  bainit  bnnne  an  fïd; 
ncmen/  nlfo  bod;  baé  et  ben  anbem  ©teten  unb  oud;  5iît(îen/ 
©tauffen/  ijenn/  ÎKiftct  unb  oud)  ^ned;ten  l'on  Dnijbcn  pm= 
ttjen  3«t  eitl)cïl)cic  bafilt  tun  fol/  baê  in  3ttcnbifet2)eratnung 
in  borup  nodi  batin  tain  iS>A)abe  met  befdjelje.  '2Bât  ce  ahcc/ 
baénitbefU)el)c/  nod)  l'oUenbet  routbc/  (£  baê  man  je  2)elbe 
gejoflen  mnr/  fo  fol  man  oud;  ben  wollefarn  unb  jiel^enunb  ju 
ben  (Snd)cn  gtifen  unb  tun/  a\ê  wzjîefd^tiben  Jlat  ane  at(e  ©cj 
verbe.  S'cm  mât  ce  atid)/  baé  çcman  angcgtifen  murbe/  von 
vecfctieftetÊdnilbemegcn/Dbet  von  uniogenbatct  ©lîtte  megcn/ 
obet  von  S-jubljelf/  Sogttcd)t/  ©tat  obet  3infcémc(jen/ba£i  fol 
nid)f  SKonb  l)ai|ien  nod;  tm/unb  fol  oud;  boruf  iiit  gcmcnt  met= 
ben;  bod)  bai  bte  bic  von  folid;ec  ©ad;  megen  angtiffént/  mit 
benfelben  qM;anbcn  i)l)'>"tf'd)  f'-Hent  geforn/  ane  allé  ^evetbe. 
@efd)e!)en  aud)  folid)  QCngtif  u(f  ben  ©trofTen/  an  Sôff liîten/ 
fln@e|len/an4anbfntern/an  5Si)lflrin  obct  an  anbetn  gaifllidjen 
obet  meltiid)en  iiîtcn/  uff  SBafct  obct  uf  bem  imbc/  fofulnbie 
voîgcnanten  5&|?en  unb  i^cun  unb  bic  bç  in  /int/bic  bem  'Jtn- 
gtiff  attet  nel)|î  uiib  be|1e  gcfctïcn  unb  gelcgcn  fine/  obet  in  bcâ 
tanbm  unb  ©ebicten  baé  2cfd)e!)en  mat/  unb  oud)  mir  bie  voj= 
gcnanfen©tctt/  mcld)cé  'îat)!  unbct  une  ben  bcé  ciflen  ct- 
mberf/  obet  von  bem  obet  ben/  ben  foIid)et  ©d)abe  mibeifarn 
mât/  obct  von  jenian  anbeté  von  jercn  megcn  batumbe  angctuft 
obct  ctmantmutbc/  je  fi'i)fd)er  ©ctaut  botjn  griffen  unb  tun  / 
nié  vo!3cfd)tibcn  \iat.  SDbdjte  abet  baé  jn  fcçfdjet  ©étant  nit 
uSgetragcnmctbcn/  fofulnbie  vcigcnantcn  Jurflen  unb  ^erni 
unb  oud)  jeglid'é  gi»acti)c  unbet  une  ben  voycnantcn  ©tetten  / 
mckké  ^ai)l  ben  beé  crflcn  baruinbe  angetuft  obet  ermantrctir= 
bc/  obet  in  bcê  giir|îen  unb  S^cnn  ianbm  unb  ©ebicten  baégc; 
fd'cl)cn  mât  /  bie  anbetn  q>aiti;e  batumbe  manen  unb  umb  Jjiîff 
iiufptcd)en/  unbbiefelb  S^ilff  oud;  ben  unvetjogenlitl)  batju  be= 
fd)el)cn  fol:  in  aller  bet  a)îa0e/  nlë  vojgcfd)tiben  fiât  ane  atle 
©evetbe.  '^tcm  mât  eê/  baé  von  ben  voigenanten  ©<»d)cn  be= 
ftainStiegiifciiiinbe/  ba  futlent  fid)  bie  voîgcnantcngiSrflenunb 
S^enn/imb  bie  su  in  geljorent/nidjtjtibenfuncn  nod)  vetmorten/ 
in  bcl)aine  '2Bife/  fi)  l)aben  ben  une  vojgcnanten  ©tctt/ von  bec; 
bcn^artçcn/  unb  bie  unfctn  in  betfelben  ©imung  unb  SCi^tung 
l'ctfangcn  unb  begtiffen/  gelid)  in  felbet/  «ne  aUe  &cmbe. 
Qui)  fuden  mit  vojgciianfe  ©tctt  von  baiben  'pMtm/  nod)  bie 
ynfetn/  bet  vojgenantcn  J&fîen  unb  Sjetni  nod)  bct  3eren  bie 
çeêo  bn  in  ftnt/  obet  nod)  futbaé  ju  in  foment/eé  fîen^iîrtlcn/ 
©tauffen /^ecteii/  Stirter  obetv<?ncd)t/  2îienbe/  bie  |î  mit  bcit 
«Oîâenanten  viet  ©tucfen/  it  ainem  obet  mcr/anflcifFciit  in  un^ 


fctn  ©tcttcn  unb  ®d)loÇcn  nid)t  Ijalten/  mcber  Ijufcn  nod)  ÇO:» 
fen/mcbet  fpi)fen/e^eh  nod)  ttencfen/  nod)  gcverlid)  Ijantijabciv 
nod)  I)infcijicccn/bie  3i£  >i^/  •«  bebaincn  SSeg/  ane  at(e@evci'= 
be.  3;em  mare  e^  baf'  ce  su  folid)en  ©efèifen/  Sciegen  obet  3iï' 
gcn  fainc/  von  biefct  Qjietaiinung  megcn/  fo  fol  man  bec  ^cunb  ©u= 
te/  .Sitd;cn;  nod;  grtifilid)en  liîtcn/  notl)  icren  gutcn  beljaineit 
©dMbcn  tun/  nod;  bic  btennen/  ane  allé  ©evecbe  :  ®od;  maj 
man  cgcnt  ©pife  ncmen  je  S8cfd'aibcnl)ait/  maé  manberbebccf/ 
ane  attc  ©evetbe/  nid)t  mibet  l)inbet  ^d)  je  fd'icfent/  «Ifobod'/ 
baé  man  ufSitd)cn  unb  (£l6|îetn  njl)éit  ncmen  fol  unb  bcê  genè' 
lid)  iîbi'rl)abt  t'm  futln.  î)ud)  ijî  lîbccttagcn/ baë  mit  vo!genan=> 
te  ©tett  unb  bic  mit  un<S  in  biefct  TCvnung  jlnt/  bec  voîgenan» 
ten  '^nriTcn/  ©rauffen/Sjerîn/  ixittec  unb  xncdjt/  bie  in  ic  QJccays 
nung  begtiffen  fint/bcl)ain  it©amentfd;aft  obct  befuubec  ©tett/ 
SDîâcct'c/  ©Oîtfct  obet  '2Bi,)Iec  m!)t  empfal)cn  fuDen  in  imfetni 
S8unb/'jû)nung  obct  je  SSurgct/  nié  lange  bic  voigeuantcStaU 
lung  u'ccot.  ûud)  miigen  mir  voigcnante'  bnibc  Ç>actt)e  mol  in= 
ucmcn  unb  cmphal)cn  amli^ge  ^ctfoncn/  aie  baê  von  altet  l)ecï 
fomcu  i|l  ungevâtlid).  ùnà)  fol  jctmcbec  vojgenanccr  înil  tai» 
ncn  gM)atburget  inncmen  nod)  empijaljen  /  a\ê  lange  bic  obs 
gênante  ©taltungmetot/ ane  atlc  ©evecbe.  ùkA)  futlent  bie'|Jiic= 
flen/©cautfen/S3crni/  ÎXiiier/  .^ncd)£  unb  ©tctt  bifcr  "JtDnung 
bclibcn  bi)  atten  iten  Sjenfd)affiten/4anben/iutcn/'i5ci;!)aifeii/gu5 
tcn  ©cmon!)aitcn/  unb  au*  @ccid)ten/  gai|lltd)cn  unb  mclta 
lid)eii/  alfj  |Te  bie  von  '3[lcct  I)erbrad)t  unb  gejjcbc  Ijabcnt/  ane 
atlc  ©evetbe  :  bod)  baê  atte  obgenanCJttticfelvon  baiben  îaçlit 
bic  obgenant  3it  uÇgeI)altcn  futten  metben/  aie  votgefd)tibeit 
fiant/  ane  aile  ©everbc.  @o  fint  bif  bie  Scrgviff  unb'îetmi= 
mincn/  3n  ben  bm  Sjilff/  naud)  ©elegenl)eit  bec  4anbe  befd'Cs 
f)en  fol/  alsS  vojgcfd)tibcn  ifl/  baê  ifl  an  bcm  ftomenflain  an/ 
unb  baê  ©eburg  fiît  fid)  umbt)in/  une  an  bet  Sjecni  ianb  voii 
'■paDccn/  unb  bonwud)  bct  Sjctm  ianb  von  ^at)ctnumb!)in/ 
un^  fiît  ben  58el)amet  2Balb/  unb  vo!  bem  2Balb  ab&in/unôan 
ben  ©à'inget  ?®aibe/  unb  ba  vo;  abc/  un$  an  bie  4onc/  unb 
lîbet  bic  ione  uii^  nn  ben  ©d)el£ec  SBalbe/  unbVDnbem©d)cl» 
toraBaIbcun(igenSi'i;bocff/  unb  von  Scçbotff/unêgensjab^ 
mat/  unb  von^'yjabmat  une  gcn  SKuntbuc/  unb  von  SSluntbur 
une  gcn  ieonfiain/  unb  von  ionflain  bannen  ubevijin  un^  uf 
ben  Jpunérucfen/unb  ba  fût  jld;  l)in  une  gcn  ^aifcietutetn/imb 
bannan  uffljin  une  $cn  ©agfyurg/unb  bannen  baê  ©ebutg  fiîc 
fîm  uff/  une  gen  iXotenbuvg  unb  bannan  mibet  uf  une  mibec 
an  beii  Sjornenfînin.  îCiid)  ncmen  mir  voigenautcn  ©tctt  aiic 
gemcinlid)  von  baiben  q)ar£i;en  in  bifet25ctapnungugben'J[tfcc= 
butd)lud)tigo|lcn  gnifen  unb  S^mn  r  Sjcrm  2Benôlamen  von 
©otteé  ©naben/  iK6mfd)cn  .Sunig/  ju  atten  3ifen  SDÎecer  bcê 
S;id)cé  unb  Sunig  je  SBcl)am/ unfctn  liebcn  gnabigenSjerni/un& 
aud)  baê  r^ailig  SXémfd)  Sid).  Saju  ncmen  mit  oud)  uf  in  bi^ 
-  fccSerbunbtnnÇ  unb  ©tatfung  atlc  imb  !)cglid;2)erai)nung  unb 
58unbtnug/  bie  mir  vo!  nnbeteinanbec  I)aben/obec  mec  bacin  ju 
ung  t'omet/  (ê  fi)en  giîcftcn/ ©tauffen/ ^et|n/3vittet/^ned)t/ 
obct  ©tett/  obet  bie  mit  çe^o  gen  anbetn  Jiitjlm/  ©rauflfén/ 
S^cnn/  JKittet/  .gncd)ten  obec  ©tcttcn  gemainlid)/  obet  befim= 
bec/  gelniibt/  gcmad;ct  obet  vccbciefct  Ijaben.  Unb  fol  aud)  unp 
mit  vlamai  bip  2ietai)nung  unb  ©tatfung  an  ben  SSunben  unb 
■Jtynungen  feinen  ©d)aben  bcingen/  unb  mit  fuCten  aud)  bct  gcs 
nie|7en  alf  bicfelbe  SSitube/  unb  2îccai)nungcn  baê  ufmçfenc 
obet  begtiffen  fint  /  ane  aUcê  ©evcrbe.  SOîit  Utf unbe  bi$  5Btieî 
feê/  vcriTgclt  mit  unfcc  bet  vojgcnanten  ©ed)é  ©tett  aigneti 
3itnftgeln/  bct  mit  fut  ung  unb  atlc  anbct  &ctic  unfecgQ3un> 
beê/uttb  met  ju  imp  bacin  geijotet/  an  bicfemSBtiefe  gebtiidicn. 
®ec  geben  ifl  je  Sjaibclbecg  beé  nel)flen  Sinflags?  naud)  ©aiit 
^acûhê  cjag  bcê  fcailigcn  jmolf  SBottcn/bomonjaltvonCDtiflî 
©cbucte/  bcusel)ent;unbcrt  ^ate  unb  bacnaud;  in  bcm  vice  unb 
ad;éigojlcn  3ii'e. 

CXXXVII. 

Inftriimentum  PuhVtctim  contra6ta  Liga  6?  Soaetatis 
inter  Dominum  Joannem  Galeaz  Fict- 
Comite-M  Mediohni  i3  Fkarium  Impenalem  Gê- 
neraient ,  Dominos  NrcoLAUM  t?  Alber- 
T  u  M  Marchiones  Efienfes ,  utrumque  F  r  a  n- 
c I s c u M  Dominos  de  Carraria,  atque 
Franciscum  de  Gonzaga  Dominum 
Mantua ,  ad  defenfionem  fuorum  Statuum  contra 
quascunque  Genîes  ultramontanas.  ABum  annô 
138)".  [Pièce  îiuthentique  tirée  des  Archi- 
ves Royales  du  Château  de  Milan.  Rcsiftre 
V.  V.] 

In  Nomhe  Domim  Koftri  Jefii  Chrijli ,  acfanéia,  $3" 
individus  "ïriaitatis. 

AD  honorem,  &  reverentiam  omnipotentis  Deî,  ac 
Gloriofœ  Virginis  Marix  Matris  ejus  ,  Beatorum 
Joiiannis,  Pétri,  &  Paul!  Apoftolorum,  totiusque  cas- 
Icftis  Curiae  Amen.  Et  ad  ftatum  pacificum,  &  tran- 
quillum,  Deo  propitio,  perpétue  duratnrum,  Illutlris 
Principis,  &  Excellentiffimi  Domini  Domini  Johannis 
Galeaï  Vice-Comitis  Comitis  Viftutuni,MedioIam&c. 


Anno 

1384. 
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Imperialis  Vicarii  Generalis ,  nec  non  infrafcriptorum 
Magniticorum  Dominorum  Colligatorum  ejus ,  ac 
etiam  quorumcumque  Subditorum,  Civium,  &  Beni'- 
volorum  Dominorum  pr^didlorum,  &  cujusque  eo- 
rum,  &  Civitatum,  Caftrorum,  &  Terrarum,quœ  per 
ipfos  Dominos,  vel  alterum  ,  &  quemvis  eorum  re- 
guntur,  &  eubernantur. 

Illuftris  Princeps,  &  Excellentiffimus  Dominus  Do- 
minus  Johannes  Galeaï  Vicecomes,Comes'Virtutum, 
Mediolani  &c.  Imperialis  Vicarius  Generalis,  pro  fcj 
fuisque  Hasredibus ,  &  SuccelForibus ,  nec  non  pro  Ci- 
vitatibus,  Caftris,  Terris,  &  Locis^  Civibus,  &  Sob- 
ditis  ipfîus  Illuftris  Principis  Domini  Comitis ,  feu  quiS, 
&  qui  per  eum  ad  prxfens  gubernantur ,  &  reguntur ,  & 
pro  Adhsrentibus  fuis  prout  infrà  ex  parte  una  ,  & 
Egregii  Milites  Domini  Dondacius  de  Malvicino  de 
Fontana  de  Flacentiâ ,  &  Filippus  de  Robertis  de  Tri- 
poli, acfapiens,  &  Nobilis  Vir  Dominus  Girardus  de 
Confanoneriis  de  Brixia  cognominatus  de  la  Frata  Ju- 
risperitus  ,  Cives,  &  habitatores  Civitatis  Ferraris, 
Procuratores ,  &  Procuratorio  nomine  lUuftrorum,  ac 
Magnificorum  Dominorum  Nicolaii,  &  Alberti  Fra- 
trum  Marciiionum  Eftenfium ,  Ferrarise  &c.  ad  infra- 
fcripta  folempniter ,  &  legiptimè  conftituti ,  prout 
conftat  publico  Inftrumento  rogato,  &  tradito  per  An- 
tonium  Notarium  Ferrarienfem  Filium  quondam  Paul! 
de  Cavalleria  anno  Domini  millelimo  tricentefimo  oc- 
tuagefimo  quinto,  oâava  Indiflione,  die  primo  menfis 
Julii,  ibi  ôhenfo,  ac  per  me  Notarium  infralcriptum 
vifo,  &  leQo  nomine  prœfatorum  Dominorum  Mar- 
chionum,  ôcproeis,  fuisque  Hécredibus,  &  Succeflb- 
ribus,  nec  non  pro  Civitatibus,  Caftris;  Terris, &Lo- 
cis,  Civibus,  &  Subditis  ipforum  Dominorurri  Maf- 
chionum,  feu  qux,  &"qui  per  eos,  vel  alterum  eorum 
ad  prsfens  gubernantur,  &  reguntur,  &  pro  Adhaeren- 
tibus  fuis  prout  infrà  ex  una  alia  parte,  &  fapiens,  & 
honorabilis  Vir  Dominus  Valeranus  de  Lombardis  de 
Scitonio  Legum  Doêtor  quondam  Domini  Veri,  &  no- 
bilis Vir  Bernardus  de  Scolaribus  quondam  Domini 
Lupi  deFlorentia,  ac  circumlpeâus  Vir  Francischus 
Turchetus  quondam  Ser  Antonii  Turcheti  de  Padua^ 
Procuratores,  &  Procuratorio  nomine,  &  Nuntii  fpe- 
ciales  Magnifici,  &  Potentis  Domini  Francisci  de  Ca- 
raria  Padus  &c.  nec  non  fpeQabilis  Militis  Domini 
Francisci  de  Cararia  junioris  nati  prxdiâi  Domini 
Francisci  de  Cararia  fenioris,  &  pro  eis,  &  quolibet 
eorum  ad  inftafcripta  folempniter,  &  legiptimè  confti- 
tuti, prout  confiât  publico  Inftrum-ento  rogato,  &  tra- 
dito per  Zillium  Notarium  Paduanum  Filium  Ser  Fa- 
cini  Notarii  de  Calvis  de  Montagana  anno  Domini 
millelimo  tricentelimo  oâuagelimo  quinto,  Indiâione 
odava,  die  Sabbati  vigefima  quarta  menlis  Julii  ibi  os- 
tenfo ,  ac  per  me  Notarium  infrafcriptum  vifo  .  &  lec- 
to ,  pro  eis ,  ac  Hœredibus ,  &  Succeflbribus  fuis ,  nec 
non  pro  Civitatibus,  Caftris,  Terris,  &  Locis,  Civi- 
bus, &  Subditis  fuis,  feu  quœ,  &  qui  per  eos,  vel  al- 
terum eorum  ad  prœfens  gubernantur,  &  reguntur,  & 
pro  Adhsrentibus  fuis  prout  infrà  ex  una  alia  parte,  & 
Egregius  Miles  Dominus  Franciscus  quondam  fpefla- 
bilis  Militis  Domini  Fentii  Comes  Prati,  &  Nobilis 
Vir  Ludovichus  quondam  Nobilis  Viri  Lupafdï  de  U- 
bertis  de  Florentia,  ac  fapiens, &  Honorabilis  Vir  Do- 
minus Ottonellus  quondam  Domini  Prandi  de  Descal- 
tiis  de  Padua  Legum  Doâor,  &  discrctus  Vir  Galea- 
zius  quondam  Domini  Bertolamei  de  Buxonis  de  Man- 
tua,  Procuratores,  &  Procuratorio  nomine,  &  Nuntii 
fpeciales  Magnifici  Domini  Domini  Francisci  de  Gon- 
ïaga  Mantua:  &c.  Imperialis  Vicarii  Generalis  ad  infra- 
fcripta  folempniter  ,  &  legiptimè  conftituti  ,  prout 
conftat  publico  Inftrumento  rogato,  &  tradito  per  An- 
tonium  Filium  quondam  Domini  Maginardi  de  Bonatis 
de  la  Volta  Notarium  Mantuanum  anno  Domini  mil- 
lefimo  tricentefimo  o6luagefimo  quinto,  Indiâione  oc- 
tava,  die  Dominico  fecundo  Julii,  ibi  oftenfo,  ac  per 
me  Notarium  infrafcriptum  vifo,&  leâo,  pro  eo, fuis- 
que Hsredibus,  &  Succefforibus,  nec  non  pro  Civita- 
tibus, Caftris,  Terris,  &  Locis,  Civibus,  &  Subditis 
ipfius  Domini  Francisci,  feu  quse,  &  qui  per  eam  ad 
prœfens  gubernantur,  &  reguntur,  &  pro  Adhœrenti- 
bus  fuis  prout  infrà,  ex  una  alia  parte. 

Spontè,  &  ex  certâ  fcientiâ  ,  &  unanimi  confenfu, 
&  voluntate  fecerunt  ,  inierunt ,  firmaverunt,  ac  fo- 
lempni  ftipulacione  ad  invicem  contraxerunt  Ligam, 
Unionem,  Confœderationem  ,  &  Fraternitatem^  ve- 
ramque  Amicitiam,  &  SocietaCem,  &  hoc  ad  defenfio- 
nem  Statuum  praefatorum  Dominorum,  &  cujusque 
eorum  contra  quascumque  Genres  Ultramontanas  ,  & 
eontrà  quascumque  Societates,  &  contra  quoscumque 
Populos,  &  Cives  Civitatum,  qua;  per  prsnominatos- 
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Dominos,  feu  alterum  eorum  reguntur,  &  gubérnan-  AnNÔ 
tur,  qui  aliquid  attemptare,  vel  traâare  prxfumerenc         q 
contra  Statum  ipforum  Dominorum  ,  vel  alterius  eo-  ^  3     T* 
rum,  cum,  &  fub  infrafcriptis  formiSt  modis,  padiSj 
convencionibus,  &  tenoribus  videlicet. 

Primo  quod  prœfati  Domini  Colligati  (it  fuprà  ,  & 
Confœderati  ut  fuprà  non  poffint,  nec  debeant  unus  al- 
terum, nec  è  converfo  offendere,  nec  dampnificare, 
nec  eorum  Statum  turbare  circà  regimeri,  &  guberna- 
tionem  Civitatum,  &  Terrarutn,  Comitatuum,&Ter- 
ritoriorum  quorumcumque,  quos,  quas,  &  quœ  obti- 
nent  de  prsefenti. 

ItemquodlialiquEGentes  Ultrattiontan;^  ctijuscum- 
queftatus,prœheminentiïe,&  conditionis  exiftant,  qus  de 
csetero  venirenr  de  partibus  Ultramontanis, turbare,  vel 
moIeftare,velaliqualiter  immutare  vellent  ftatum  prsefa- 
torumDOminorum,vel  alterius, &  cujusvis  eotum,&  prs- 
cipuè  circà  regimen,&gubernaiionera  Civitatum,&  Ter- 
rarum,qua;perpraEfatosDominos,vélaItetum,&  quem- 
vis eorum  ad  prasfens  gubernantur,  &  tenentur, eorum;; 
vel  cujuslibet  eorum  Territoria  hoftiliter  invadendo, 
vel  aliquo  quovis  modo,  ipfi  prœnominati  Domini  te- 
neantur,  &  debeant  totis  fuis  viribus  cum  eorum  gen- 
tibus  usque  ad  quantitates  unicuique  ipforum  Domino- 
rum inferiùs  limitatas,  fe  ad  invicem  adjuvare,  &  de- 
fenfare  bona  fide  contra  Genres  prœdiâas  ad  defenlio- 
nem  Statuum  eorum,  &  regiminis,&  gubernationis Ci- 
vitatum, &  Terrarumj  quibus  prsefunr. 

Item  quod  fi  aliqUse  Genres,  undecumque  fint,  per 
viam  Societatis,m6tu  proprio,vel  ad  inftantiam  cujus- 
vis alterius  Perfonse, vel  Communitatis,,  cum  ftipendio^ 
vel  fine  ftipendio ,  venirent ,  vel  prsfentialiter  effent  l'u 
partibus  Italie,  qux  accedere  vellent ,  vel  àttemptarent 
fuper  Territoriis  prœfatqrum  Dominorum  ,  vel  alte- 
rius eorum, prsfati  Domini  cum  eorum  forciis ,  &  Gen- 
tibus  inferiùs  unicuique  ipforum  limitatjs,  teneantur, 
&  debeant  fe  invicem  adjuvare  contra  diflas  Societates, 
&  ad  eorum  exterminationem ,  &  deftruchionem  inten- 
dere  fuo  poffe ,  &  prohibera  ne  veniant  fuper  Territo- 
riis pr^fatorum  Dominorum,  vel  alicujus  eorum. 

Item  quod  fi  aliqui  Populi,vel  Cives  Civitatum , quœ 
per  prœfatos  Dominos,  vel  alterum,  &  quemvis  eo- 
rum prsfentiallter  gubernantur,  tenentur,  &  reguntur j 
aliquid  facerent,  vel  traflarent,  feu  facere,  vel  trada- 
re  praefumerent  contra  ftatum  prsfatorum  Domino- 
rum, vel  alterius  eorum,  teneantur,  &  debeant  praeli- 
bati  Domini  eum  viribus,  &  Gentibus  unicuique  ad  de^ 
fenfionem  ftatuum  eorum  fe  ad  invicem  adjuvare,  & 
manutenére  in  eorum  ftatu  contra  Populos  y  &  Civeâ 
prœdiflos  talia  attemptare  prasfurnentes. 

Salvo  quod  fi  aliquis  ex  prsediÂis  Domînis  Colliga- 
tis  haberet  aliquam  Guerram  aliter  quàm  ex  cafibus'iti 
pracfenti  Liga  comprehenfis,propter  quam  aliqua  Com- 
munia, Loca,Terra;,velCaftra,aut  Cives,- vel  Subditi  ei- 
dem  rebellarent,fi  talia  Communia, Terrœ,  Caftra, vei 
Loca,  lèu  aliquod  vel  aliqua  ex  eis  tenerentur,  vel  occupa- 
rentur  per  Populos, vel  Cives  eorum,  vel  per  Genres  Ûl- 
trarripntanas,vel  aliquas  Societates,tunc  âlii  Domini  Col- 
ligati teneantur  ipfi  Domino  talem  Guerram  habenti  ut 
fuprà  fuum  fubfidium,&  auxilium  Gentium  taxatarum  per 
praefentem  Ligam  exhibere,&  prœftare.  Si  verô  ipfa  Com-' 
munia,  TerrE,  Caftra,  &  Loca,  vel  aliquod  ex  èis 
aliter  per  quamvis  aliam  Perfonam ,  vel  Communitatem 
occuparentur,vel  vincantur,  etiamfi  aliquod  Caftrufnj 
vel  Fortilicia  ex  ipfis  Locis,  Caftris,  vel  Terris  adhuc 
tenerentur  per  illum  Dominum ,  cujus  ef ant ,  &  funt 
ad  prEEfens,  tune  alii  Domini  ColHgatî  nullatenus  te- 
neantur ad  prseftandum  Subfidium  prœdidam. 

Item  quod  quilibet  prœfatorum  Dominorum  fervire 
teneatur  unus  alteri  viciffim  pro  obfervatione  prxmiflb- 
rum ,  quandocumque  cafus  exigerit  de  infrafcripta 
quantitate  Gentium  unicuique  eorum  taxata  ut  infrà,  & 
ipfas  Gentes  quocienscumque  aliquis  ex  didis  cafibus 
accideret,&  fuerit  requifitus  infrà  decem  dies  dirnidiaip 
ipfarum  Gentium,  &  infrà  alios  decem  dies  aliam  dimi- 
diam  mittere  in  Subfidium  illius  Domini  ex  prEedidis  j 
cui  contingerit  aliquis  ex  cafibus  antedidis,  &  eas  ibi- 
dem manutencre  fuis  expenfis  usquè  quô  dufaverit  t'alis 
cafus. 

Et  fi  eodem  tcmpore  duo,  vel  plures  ex  Côlligatis 
opprimerentur ,  quod  fubveniant  de  totâ  ,  vel  majori 
parte  conftituto  in  majori  ncceftitate,  fecundum  decla- 
rationem  aliorum  Colligatorum  non  oppreflbrum. 

Talfa  verô  Gentium  prididarum  eft  h^c  videlicet  : 
Illuftris  Princeps  Dominus  Johannes  Galeaz  Comes 
Virtutum  ponat,  &  contribuât  Lanzeas  trecentas;  11- 
luftres  Domini  NicoIaus,&  Albertus  Fratres  Marchîo- 
nes  Eftenfes  conttibuant  Lanieas  centum  quinquagin- 
ta  ;  Maem'ficus  Dominas  FrancLschus  de  Carraria ,  & 
1  Bb  Doii^ 
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(^  Dominus  Francischus  junior  ejus  natus  Langeas  centum 
quinquaginta;  &  Magnidcus  DoniitiusFrancischus  de 
Gonzaga Dominus  Mamuse  Laiizeas  quinquaginta;  qu;E 
Lanzecc  fint,  &eile  debeant  de  tribus  equis  pro  qualibet 
Lanzca. 

Item  quod  dids  Gentes,  qux  venerint  in  Subfidium 
ut  luprà  teneantur  ,  &  debeant  fideliter  fervire  illi  ex 
pra;fatis  Dominis,  in  cujus  fablidium  venerint,  &obe- 
dire  prœfato  Domino,  ejusque  Capitaneo,  &  Officia- 
libus  in  omnibus ,  perindè  ac  ii  forent  ad  prxfati  Do- 
mini  ftipendia, durante  aliquo  ex  diilis  calîbus;  Et  lioc 
quantum  eft  in ,  &  pro  calibus  fuprafcriptis  ;  &  hoc  fpe- 
cialiter  ditlis  Gentibus  imponatur,  &  mandctur  per  il- 
lum  ex  prœfatis  Dominis,  qui  ipfas  Gentes  milêrit  in 
fublidium  ut  luprà. 

Item  quod  quiiibet  pra-;fatorumDomiBorumteneatur, 
&  debeat  libéré  concedere  Gentibus  antediélis  ,  quœ 
mittentur  in  fabfidium  ut  fnprà  palius,  &  viflualia  pro 
eorum  denaïiis  pretio  competenti  fuper  fuo  Territorio, 
omnibus  impedimento ,  &  cxceptione  ceffantibus. 

Item  quod  prxfati  Domini ,  nec  aliquis  eorum  con- 
cédant paflus,  nec  viâualia  aliquibus  Gentibus  unde- 
cumque  fint,  nec  undecumque  veniant,  quas  motu  pro- 
prio,  vel  ad  inftantiam  cujusvis  alterius  Perfona;,  vel 
Communitatis  ,  cujuscumque  condicionis,  prshemi- 
nentÎE,  vel  ftatus  exiftat,  cum  ttipendio,  vel  line,  ve- 
nire  voluerint  fuper  Territoriis  prafatorum  Domino- 
rum,  vel  alterius,  &  cujusvis  eorum  caufâ  dampniti- 
cand'i,  vel  invadendi  ipfa  Territoria,  vel  aliquod  ipfo- 
rum ,  'fed  potius  teneantur  fuo  pofle  prohibere ,  &  ob- 
viare,  &  operam  dare,ne  taies  Gentes  tranfeant,  &fi  ille 
Dominus,  per  cujus  Territorium  illœ  Gentes  tranlîre 
vellent,  non  effet  potens  ad  obviandum,  ne  tranfeant, 
tune  ali'i  Domini  CoUigati,  (i  fuerint  requifiti,ceneantur 
ûiiîfidium  de  fuis  Gentibus  prœftare  ad  obviandum  ne 
diâx  Gentes  tranfeant  ut  fuprà. 

Item  quod  prœfens  Liga,  &  contenta  in  câ  nullate- 
nus  fe  extendant  ad  aliquos  CoUigatos ,  vel  Adhé- 
rentes prxfatorum  Dominorum  ,  vel  alterius_  eorum, 
nili  ut  infrà  videlicet  ;  quod  aliquis  ex  pr^fatis  Do- 
minis Colligatis  non  poffit,  nec  clebeat  oftendere,  nec 
dampnificare  aliquem,  vel  aliquos  ex 'AdhErentibus  al- 
terius Domini,  nec  è  converfo  iplis  Adha:rentibus  ex 
fua  parte  verfâ  vice  idem  obfervantibus  verfùs  proe- 
fatos  Dominos,  &  quemlibet  ex  eis,  ac  eorum,  vel 
cujuslibet  eorum  Adhérentes,  vel  Subditos, 

Item  quod  fi  aliquis  prsfatorum  Dominorum  non 
poffitj'nec  debeat  acceptare  pro  fuo  Adhérente  aliquem 
prîefentialiter  de  Adhsrentibus,  vel  Subditis,  &  Callel- 
lanis  alterius  Domini,  nec  è  converfo,  contra  volun- 
tatemillius  Domini,  cujus  eft  Adhsrens,  vel  Subditus 
ad  prxfens. 

Item  quod  non  intelligantur  aliqui  efle  Adhérentes 
alicujus  prsfatorum  Dominorum,  nifi  fint  nominatim 
defcripti  pto  Adhxrcntibus  in  praifenti  Ligâ, 

Item  quod  diêtus  Dominus  Marchio  bigam,  quam 
habet  cum  Cornmuni  Bononiae,  obfervare  poffit,  fine 
tamen  prœjudicio  prsfentis  Ligs;, & contentorum  in  eu. 
Item  quod  nuUus  poffit  recipi  in  didâ  Ligà  ,  nifi 
procefierit  de  voluntate,  &  de  confenfu  omnium  Col- 
ïigatorum. 

Item  quod  diâa  Liga  duret  usque  ad  decem  annos 
proximè  venturos. 

Item  quod  omnia,  &  fingula  in  prafenti  Contraftu 
hujusmodi  Coiligatîonis  &  Unionis  defcripta,&  infer- 
ta  intelligantur ,  &  intellîgi  debeant  fecundùm  bonum, 
purum, '^  fanum  intelleûum,  &  bonâ  fide,  quibus- 
cumqu'e  cavillationibus  ,  dolo,  fraude,  machinatione  , 
&  qualibet  malignâ,  vel  extraneâ  interpretatione  om- 
nino  ceflante.  .,     r    j 

Quam  quidem  Ligam,Unionem,Confœderationem, 
&  Fraternitatem,  nec  non  omnia,  &  fingula  fuprafcrip- 
ta  prxdiftx  Pattes  modis,  &  nominibus  quibus  fuprà, 
&cum  formis,  modis,  &  limitationibus  fupradiftis,  & 
infrafcriptis,  folempnibus  llipulationibus  hiiic  indè  in- 
tetvenieniibus,  fpontè,  &  ex  ccrta  fcientiâ  fibi  ad  invi- 
cenipromiferunt,  &  convenerunt  una  Pars  alteri,  &c 
converfo,  ac  mihi  Notario  infrafcripto  tamquam  publi- 
ciE  pcrfoncE  ftipulanti ,  &  recîpienti  nomine ,  &  vice 
diflarum  Partium,  &  cujuslibet  earum,  nec  non  om- 
nium, &  fingulorum  ,  quorum  intereft  ,  aut  intercrit 
quommodolibet,  principaliter,  feu  fecundario,  mcdia- 
tç  vel  immédiate,  aut  tacite  vel  cxpreflè,  attendcre, 
&  inviolabiliter  obfervare,  &  firmam,  ratam,  gratam, 
&  firma,  rata,  &  grata  habere,  tenere,  &  adimplere, 
&  contra  ea,  vel  aliquod  eorum  non  facere,  vel  venire 
per  fe,  vel  alium,  aut  alios,  direâè  vel  indireftè,  nec 
aliquo  modo,  vel  ingenio,  nec  aliquo  quœfito  colore, 
ïjec  aliquâ  ratione,  vel  caufà,  de  jure,  vel  de  fa£to, 


fub  pœnâ  Floreuornm  centum  Millium,  folempnî  (li- 
pulacione  prxmillâ ,  ciadjeââ,  &  qua;  pcena  commit- 
t3tur,ac  peti,  &  exigi  polTit  cum  clFeCtn,  fi  fucrit  con- 
trafaélum,&  pœnâ  lolutâ,vcl  non,  rata  femper,  &  fir- 
ma fiut,  &  remaneant  prxfens  Liga,  omnia,  &  liugula 
fupralcripta.  Se  infrafcripta. 

Item  reficere,  &  reftituere  uuaPars  alteri  ad  invîcem 
inter  ipfas  omnia,  &  fingula  dampua,  espeufas,  &  in- 
tereflè,  qu»,  vel  quas  una  Pars  occafione  alterius, fi ve 
culpâ  contrafacientis ,  vel  prxdifla  non  obfervanti';  fe- 
cerit,  vel  fubllinuerit  in  judicio  ,  vel  extra  judicium. 
Item  promiferunt  folcmpni  llipulatione  didi  Procurato- 
res  pra;diâ:orum  Dominorum  Ferraris,  Padux,  &  Man- 
tua;Collig3torum,& quiiibet  eorum  prinominato  Illuftri 
Principi  DominoComiti  Virtutum  pro  fe,&  nominibus 
quibus  fuprà  ftipulanti,  &  recipiend,  &  mihi  Notario  infra- 
Icripto  ut  publics  perfona;  ftipulanti,  &recipienti  nomine 
quorumlibet  quorum  intercli,  vel  intererit ,  aut  interefle 
poflet,  ut  fuprà  fe  fe  faâuros,&curaturos  cum  efl-eâu, 
quod  pr.Tîdiâi  eorum  Domini,  &  quiiibet  eorum  ptrfona- 
litcr  infrà  menfera  uuum  proximè  futurumapprobabunr, 
ratificabunt,  &  folempnitcr  confirmabunt  per  publica, 
&  folempuia  Inftrumenta  vallata  folempnitatibus,  facra- 
mentis,  &  claufulis  opportunis  in  bonâ,  &  fufficienti 
forma  prxfentem  Ligam,&  omnia, &  fingula  contenta 
in  câ ,  ac  ada,  &  gelta  per  diâos  eorum  Procuratoresj 
&  quemlibet  eorum  in  proediétis  ,  &  circà  prxdidba, 
quodqucdiâalnftrumentaRaiificationum,  &  Confirma- 
tionum  prïcdiftarum  taliter  folempnizata,  &  roborata 
ut  fuprà  transmittentur,  &  tradentur  prœfato  Domino 
Comiti  infrà  diâum  terrainum,  alioquin  ipfe  Dominus 
Cornes  ad  obfervationem  diâ:xLigae,&  contentorum  in 
câ  minime  teheatur,  pro  quibus  omnibus,  &  fingulis 
fie  conftanter,  &  firmiter  attendendis,  &  obfervandis 
obligaverunt  una  Pars  alteri,  &  altéra  alteri,  nominibus 
quibus  fuprà,  omnium  prcediâorum  conftituentium Do- 
minorum,  &  Principalium  bona  prxfentia,  &  fntura; 
Conftituentes  fe  fe  ea  bona  viciffim  una  alteri  precario 
nomine  mutuô  poflidere;  Renunciantes  exceptioni  noa 
ità  aflorum,  &  fadorum  omnium,  &  fingulorum  prx- 
miflbrum,  &  cuilibet  exceptioni,  &  defenfioni  in  con- 
trarium,  &  expreflè,  ac  ex  certâ  fcientiâ  Privilegio  fui 
fori ,  ira  quod  ipfi  Contrahentes  j  &  quiiibet  eorum  pro 
prasmiiTis  ,  &  eorum  occaxione  ubique  locorum  te- 
neantur, &  conveniri  poffint,  ac  cogi,  &  compelli  ad 
obfervationem  omnium  prsmilforum  j  &  ubi  conventi 
fuerint,  fe  fe  adimpleturos ,  &  obfervaturos  omnia ^  & 
fingula  fuprafcripta  congrua  congruis  femper  referendc» 
fibi  ad  invicem  iblempniter  promiferunt,  ac  omnibus^ 
&  fingulis  Legum,  Juris  Canonici  &  Civilisj  Com- 
munis  &  Municipalis ,  auxiliis ,  &  beneficiis,  nec  non 
quibuscumque  Dccretis  ,  &Refcriptis,feu  PriVilegiis  im- 
petratis ,  vel  impetrandis  ,  &  quibuscumque  aliis ,  per 
quse,  vel  quorum  vigore  ipfi  Contrahentes,  vel  alter, 
&  quisvis  eorum,  de  jure  vel  de  fado  poflent  conveni- 
re  prœdidis,  vel  alicui  prœdidorum,  feu  contra  ca,  vel 
aliquod  eorum  tueri  quoquomodo,  etiam  û  requirerent 
renuntiam  fpecialem ,  quam  ex  nunc  prxdidi  Contrahen- 
tes habere volunt  pro  exprefl"â,&fpecificatâhaben;&  in- 
fuper  prxdidi  Contrahentes, videlicet  prEsnominatus  II" 
luftris  Princeps,&  Magnificus  Dominus  Dominus  Co- 
mes  Virtutum  in  animam  fuam,  SpraedidiProcuratores 
aliorum  Dominorum  Colligatorum  ut  fuprà,  &  quiiibet 
ipforum  in  animas  Dominorum  fuorum  fponte,&  ex  certâ 
fcientiâ  juraverunt  ad  fanda  DeiEvangelia  corporaliter 
tadis  Scripturis  fe  fe  didb's  modis ,  &  nominibus  obfer- 
vaturos  o'mnia»  &  fingula  fupradida,  &  non  contra- 
venturos  per  fe,vel  alium,  feu  alios  aliquâ  ratione, vel 
caufâ,  nec  aliquo  modo,  vel  ingenio,  de  jure  vel  de 
fado,  &  maxime,  &  fpecialiter  prsdidi  Procuratores 
nonitnati  Magnifici  Domini  Domini  Francisci  de  Gon- 
zaga,  quod  ipfe  Dominus  Franciscus  non  contraveniet 
ut  fuprà  ratione,  caufâ,  vel  beneficio  minoris  statis 
viginti  quinque  annorum,  affiîrentes,  &  jurantes  ut  fu- 
prà ipfum  Dominum  Franciscum  fore  majorem  decem 
odo  annis  certiorati  ad  plénum  de  prœdidis;  Mandan- 
tes ipfi  Contrahentes,  &  quiiibet  eorum  mihi  Notario 
infrafcripto,  ac  infrafcriptis  Antonio  de  Cavalleria,Zi- 
lio  de  Calvis,  &  Antonio  de  Bonatis  Notariis,  quate- 
nus  de  prxdidis  omnibus  unum,  &  plura  publica  con- 
ficiam,  &  conficiant  Inftrumenta.    Adum  &c. 

Extrada  fuit  prrcfens  Copia  à  Re^'ftro  hifiripto  fub 
Litteris  V.V.  BeRNABOVIS  Vkecomitis  exijiente 
in  Re^io  Archivio  Cajlri  Porta  Jovis  Mediolani  fcripto 
in  piipiro.  Dm.  Mediolani  die  trigefima  msnfis  Oélo- 
bris  anni  ïjig. 

Examinavit  JfoANNES  FraNCISCOS  StRI- 
G  E  L  L 1 U  S   Regii  Archivii  Offiçialis.     „  j,  ^  y  y  j  , , 
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^rtufjiSricf/  worinn  ©raf  Çkr^artt  ju  3wcij6ri'icîcn/ 
6()urrutf(;  9luprccl)tcn  îicm  àitetn  ju  ^fa(|/  Dcn  f)il= 
bcn  îtjcK  «on  3wci;brûcfC!i  ^;S«rg  imî)  ©tabt/  con 
j^otitbacl^'Siira  unt  ©tatt/  '^crg^subcrn  Sura  imï) 
étattïioi'  15000.  gutcr  ©ultcn  îu  taufen  gcbcn;  fccii 
fliikrn  \)aibcn  'î^cit  aba  an  bcfagtcn  ^^Surânmï) 
etâttcn  gcDaditcm  Sf)iirfucr£  ïor  cigcn  mifgcbcn  uut 
t)onitt/  unî)  folc^cn  (^albeii  ûbctgcbciicn  ^(jcil  von  cbcn 
fcem  (S{)utfûrft  811  9)îann'îcl)cti  cmpfangcn/  imt)  s» 
glcW)  an  litcfem£c^crtba()tcn()albcnX()ctl  t)cn  Sorfauf 
ineljr  gctacbtcni  ©;urfûrftcn  îugc|îanl>cn.  ^cçtclbcrg 
5D?(nwcl)9  Wt St.Fabians  imC  Sebaftians tag  ij^j. 
[3nb«;(agcn  ttt  .Kênigt.  ©cljwcbircDcn  bcfcÇiverbcn 
ubcc  ter  f  rantjofjfcÇcn  (Scric(jt6"'.Sanuncrn  su  93îcë 
unD  iSrcçfacJ)  ïîerfa()rcn  contra  3>»ci;briictcn  fuB 
num.  I.  in  Appendice  Contin.  43.  Diar.  Euro- 
pjei  pag.  z6f.  L  u  N 1  g  ,  Teutfches  Reichs- 
Archiv.  Part.  Spec.  Abtheil.IV.  AbiatzI.  pag. 
3-78.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce.  La  Déduc- 
tion Suedoife  donne  cette  Copie  pour  authen- 
tique.] 

C'eft-à-dire^ 

Traité  ou  ContraSî  de  Fente  ,  pdr  lequel  E  b  e  r- 
H  A  R  D,  Corate  de  Deux-Ponts,  cède  tf?  transporte 
à  Ro  BE  R  T  VoÂné^EleUeiir  Palatin,la  moitié  du 
Château  &?  Ville  de  Deux-Ponts  ^  de  Hornbach, 
£5?  du  Château  &?  Ville  de  Bergzabern  pur  la  Som- 
me de  zf  000.  Florins  ;  lui  cédant  £5?  transportant  de 
plus  l'autre  moitié  desdits  Châteaux  i§  Villes  en 
pur  Don;  à  condition  néanmoins  que  cette  moitié 
donnée  lui  fera  rendue  par  l'Ele£ieur  en  Fief  mas- 
culin ,  le  dit  EleSieur  y  gardant  le  Droit  de  Re- 
trait {§  de  Préférence.  Fait  à  Heydelberg  le  Me- 
tredi  avant  la  St.Fabian  ^  Sebaftien  i38f. 

CÇrt'^  OêtÇatbt  ©taue  pi  SiDeçDi-iJcEcn/  uiib  roir  ît)fe  Bon 
•^*^  SSclbcnée  fin  el)Itd)  Xju^'Jtnu  bcfcnncn  mi  offcnbannit 
fciefan  $8riefe/  unb  tl)im  tunb  ntïcn/  bi«  tt)n  felxnt  Dbct  l^ôrmb 
Itfen/  ha^  >rit  uin  unfctn  fchcinbntcit  hinbltd)en  gjuÇ/  bct  xmé 
metcflid)  boBon  foinmcn  i|l/  unb  une  unb  unfern  £cbcn  bdwon 
foininen  mcig/in  suîommenbcn  3cifm/  mit  n)o!)Ibeb(îc!^tema)lu= 
be  unb  ©inncn/  iMd)  ÎXafe  unfer  rnige  5«unbe  unb@ai'en)en/ 
6cm®urd)I.^od)3Cbûl)tncn5iStfen  unb  Qetm/  Sjccn  Siipcecljf 
Ècin  £ltem/  ^^aW-®tau  bx)  3tine/  beé  sj.  JXôm.  SXeJct)é= 
£)bn(ïen  'îrudifafrm  unb  S^etêogm  in  58at)ei-n/  unfetn  licbm 
âuâbigcnS-jetn/unb  fmcngtben/  fur  une  u.  unfe«£«:bcn/ted)t 
unb  tcblid)  wcctnujp:  u.  ju  tcd;tem  ^nufe  gebcn  l;an  unb  uet= 
îmifF«nmtt(£tnf!tbiéS3ticfé/  ctblidi  unb  cwigltd;  Bmenbtijcfm 
unfet  SButg  unb  unfet  ©tabt  baë  bulbe  'îljcil  bcitcin/aftiibad) 
iinfcrS3ocau.(gtabt/  bné  bulbe  Q:!)cirbm:an/  unb  S3ec||sbetn 
unfec  ^Dtg  unb  (Swbt/<iud;  bné  brtlbe  'îbeil  bâton  mif  Sjetifdjntf; 
ten  /  2)Di3tien  /  SRnnnen  /  sBîannfd^dffitcn/  SBocgmanncn  /  §8ovg= 
£8lrtnnfd;afften/  gtjgcn/  £i)âcnfd)afftcn/  idjen/  ie!)cnfd;af[îen/ 
SCed)tên/Jrcil)<tten/(£t«n  unb  @enjûl)nl)«itcn/  mit  ®orffe/2BiIern/ 
S'3ûttn/3el)enben/  4ùten/  cigen  4ûtcn/(3ctid)ten/5ce«clcn/@efeaen/ 
©tiîtcn  /  58cten/3tnfen/  Qtecfccn  /  2Bifen  /  SSeiben/  SBelben/  SBu^ 
fd)en/ S^oléetn  /  23elbcn  /  2Bilbbanncn  /  SBrtflëtn/ SBflflei'Ieufsn/ 
^ifd)e«i;en/2Bieren/®id)en/a)luIcn/anuIcnt1etcn/unb  mit  oUen 
onbernStigebôtmigen/  »pie  niaii  bie  gcnenncn  mog  mit  funbetl. 
SBotten/  gefud)t/unb  ungefudjt/  \)K  unb  niebere/  nig  nit  uf= 
genommen/bflë  fllleë  une  tcd;t  eigcn  i|l/  um  fSnff  unb  jtBcnêig 
bufenbt  gutct  ©ùlben/  bec  tuic  von  ibm  gnnêlid)  unbgatbe= 
îflblt  fin/  unb  |îe  filtbaÇ  in  unfeni  funblid)cn  9luê  beronnt  b<i' 
ben/  unb  fagen  fut  unS  unb  unfet  £tben  benfelben  unfetn  gnn= 
bigenÇetm  unb  flngtben/  betfcibcn  ©umme  ©elbeé  fiînff  unb 
jroenlig  bufcnt  ©lîlbcn  <|uit/Jcbig  unb  log/  unb  foUet  unb  mô^ 
get  iiit  Dbgebrtd)te  unfcc  gnàbiget  Jjet:/  ^etÇog  3ïuptcd)t  ber 
èlfct  unb  fm  (Etben  unb  97rtd)tommen  /  bcn  bulben  'î.beit  «n 
bcn egenantcnêdjIoffen/ÎButgen unb ©tcbten / Sjerîfd)aff£en  unb 
oUcn  Sugcb&ïungen/  (Aê  i'Ojgefd}tieben  |^ct/  nuôen  unb  nieflèn/ 
c\è  anbet  ibt  cigcn  gute/  nne  s^inbetnii^e  unb  %if)3tiid)e  une/ 
imfet  (£tben  unb  eencS  jcglid)en  l'on  unfetn  vregen  /  «ne  dllc  ©Cs 

l'CCbC. 

2Biï  b"n  nud)  bcn  obigen  Unfetn  gnâbigen  Sjetm  unb  jïncn 
gtben/  fi'it  une  unb  unfct  gtbcn/  bie  obengcbnd)tçn  @d)lofrc/ 
iaé  brtlbe  'îbei'  bncnn/  mitS3et!fd)iifpenunb3ugeb5tungenoffî 
gegeben  mit  jjanbc  imb  mit  $jrtlme/unb  gebcn  reit  vè  benfelben 
Çrtlbenîeile/  unb  fc^en  jîe  batpn  /  nrtd)  beë  imibeë  3ved)t  unb 
©ercobnbeit. 

28it  uetfptedjen  unb  gelobeii  «ud)  fut  mi  imi>  «nfet  ©bcn 
ToM.  II.  Part.  Ij 


D  E  S     G  E  N  S.  ipi 

bein  obgeb.  uiifccm  gnâbigen  ^etm  tmb  ftnin  (Stbcn  gut  redit  a  «.txt/, 
a5e!)tfd!(ifft  su  timi  (1I6  |]d;  Ui  beifdjet/  nad)  bes  tobcë  •'^^"® 
Sîedjt  unb  ©ewobnbeit.  t  2  8  c 

Tfud;  tm  rcit  mit  einonbcc  u'betfomincn/  œ(ié!S)otffî/2BiI«V  J  )  ' 
We/  obete  anbcte  Sugebotunge/  mxiUi  iDete/nonbenebflen. 
©d^Ioffen  Dormnlé  uetfnÇt  ivcten/  l'on  datum  beé  ^Btiefë  m 
(ôivtxiitl  bie  mng  unfct  obgebudjtet  giiebiget  i^m  obet  fînegrï 
ben/obet  roir  obet  unfet  gcbcn/  n)eld;e  untet  une  reottcnb/wol 
wiebcrinn  lofcn/  iiin  fo  uicl  ©elbtë/  aie  fie  bemn  uerfoêt  |tnb/ 
mh  fbaen  bnnn  biefclben  untet  une/  welcbe  bie  iofunge  bunc/ 
bicfclben  ©utet/bie  tic  dfo  lofcnt/çnne  babcn/init  91muen  iaé 
bfilbc  'îbcil  barnn  fott  betTelben/  bet  btiS  lofet/  ;ui  unb  l'ctblei^ 
bcn  cmidid;/  unb  biié  imbcte  b«lbe  îfecil  fott  et  aud)  inné  bnn 
iii  ^fiinbéroifc/  .ilfo  brtÇ  et  eé  bem  (inbcvn  untet  uns!  nncbet  m 
lofcn  gebcn  foK/  TOnnn  et  fomt/  um  baé  b'ilbe  'îeil  bcé  ©cité/ 
batiim  et  bné  ©utc  gelofet  bette/  nne  ©ci'tt-bcn/  unb  bafiêlbe 
brtibe  îcil  foU  niicb  nlébenn  bem  onbctn  untet  mé  eniiciid)  »et= 
bleiben. 

©(irju  )tn  mit  dudj  tSbccîommen/  biif  unfer  tcinct/no*  mu 
fet  gebcn  tcin  ungcmôbnlid;  ©flîce  obet  ©cba^unge  «onbeneb= 
gcbnditcu  ©tebtcn  obet  l'on  3ugel,brungcn  fc^en  obet  ncbmeti 
foOen/  ce  fei;  bnnn/  bof  joit  dbct  unfet  (£tben  bdé  fiimeiitlid) 
ubet  ein  njilTen  ju  tbun  an  aik  ©euetbert. 

©rttsii  etfeunen  roir  une  nud;  fiir  une  unb  unfcc  Etben /brtg 
witum  unfetn  fd;einbntcn  tuntlid;en  'SMi  aXê  l'Oïgefdicieben 
fîet/  bem  obigen  unfetn  gnnbigen  S^etai/  S-Jetêog  3(uptcd;t  bcin 
gltetn  unb  (inen  (gcben/  ben  nnbetn  bnlbcn  t\)à\i  bcnmitung 
bebnltcn  bnn  on  3TOei)bttîcfcn  /  m  éotnbrtd)/  unb  un  èetg= 
jnbctn/  SSocgcn  unb  ©tnbten/  mit  nUen  ibten  3iigcbiJtungen  / 
<Aé  «oigcfditieben  flct/  fiît  tcd;t  eigen  ofgegcben  b«ben/ii.  bnben 
roit  ©crtff  (gbctbrttt  «oîgefdjtieben  biefclben  b<ilbcn5;b«l  «de  an 
ben  obgebndjtcn©d)Ioiren  unb  ibten  3ugebôtungen  »on  bemobi^ 
gcn  unfetm  gnnbigen  .*3etm  Sjet^og  Suptcd)tein  bcmgltetnwici 
becuin  ju  red)ten  SOÎnnnlebn  einpfangcii/unb  fottcn  mit  unb  un- 
fet iibcé=grben/(5tîne  obcc  Sod)tec/  ob  ivic  nit  ©une  Ijcffen/ 
bie  obgcbiidjtcn  bnlben  îb^'l  nn  ben  egen.  @d)!ofrert  mit  ibten 
3itgcbDcungcn/  nié  »ocgefd)tieben  fîet/  fûcbaf  eiviglidjBonbem 
obgebad)tcn  unfecin  gnâbigen  S^etzn  iQetçog  3Cupced)ten  ben  (Sh 
tctnunbfcinen(ïtbeng>fnltj=®tiiffên  bxj  Sine  ju  ccd)tcn  îKann^ 
teben  empfdben/bnben  unb  ttrtgcn/unb  çn  brtuon  mit  ^ciiweiv 
©elubbcn  unb  giben  rortcten  unb  uecbonben  fin/  nié  gbelHwn» 
ne  itcn  S^ctm  bitlid;  tuii  an  nae  ©euetbcn. 

QCud;  ifî  JU  TOiffen/^  baf  rcit  bie  obgebndite  g^tnu  iifen/  unfec 
Sjuf^^tnrocn/  bewtbompt  btm  off  ben  obgebddjten  bnlben 'îbeil 
bec  cgen.  ©djloffe  mit  tbcen  3ugcb6tiingen/  ben  mw  511  iebii 
«mpfnngen  bnn  won  bem  obgebndjten  unfetn  gnebigcnS?etjn/uii& 
batum  fott  biefelbc  unfec  Sjiif  ^'^uw  beç  bemfelben  bnlben  îeil/ 
brté  TOic  empfnngen/blieben  (t^en  icen  iebetngcn  ungcbinbctt/nlé 
bo  ibten  ted)fcn  2Bibom/  nn  a\lt  ©euetbe. 

"ïudf  ijl  ju  wiffen/  bdf  bie  (inbecn  iinfétc  ©cttloffc  mit  icen 
Bugcborungcn/  bie  rott  bnben/  bie  in  biefein  SBr;ejf  nit  bennnt 
flnb/  ufi  biefem  .^niiffc  finb  ufgcnommen/  unbfoucnt  nud;  bie= 
fcn  ^^rtuff  nit  antiitcn/  unb  nud;  bie  jweene  Sotte  juiçmbncb 
unb  JU  $»imelingen  foKcnt  biefcn  S<iuff  aud;  nit  anciSten/  TOnnii 
|Te  aud)  nit  gebotcn  ju  bcn  obgebnditen  btcçcn  @d;loffcn/  nud) 
fottent  bet  gtiBUtbtge  TCpt  unb  glofîct  ju  Sjotnbadyunb  mam 
ne  unb  «Sotginanne/  bie  ju  bcn  obgebadttcn  bteyen  ©dilojfen 
gebotciît/  blibenbç  ibccn  SJedjten/  Jcibeiben/  unb  ©eroonhei^ 
ten  nne  ©ewerbe. 

•JCud)  roolten  une  obgcbad)tcc  gnâbigeti(3ec!/itnb  wic  obet  un^ 
fec  beibet  gcben  in  bcn  obgebad)ten@d)lo)]cn  obet  icen  3iigebo= 
rungcn  3otte  madjcn/  obec  fonff  fo  mnn  nn  unfec  betjbcc  'Jtinpt= 
lûbe  ©cicitc  fûcbect;  bie  3oUe  unb  ©eleite  fùttent  une  beibet 
gemcine  fin. 

;jCUd)  wccfpccd;en  wic  fiSc  une  unb  unfec  gcben  /  ob  baf 
mat  brtg  »Dic  obec  unfcc^gtben  bcn  bnlben  îcilaii  ben  egen. 
©d^Ioffen  mit  itcn  3ugebotungen  /  ben  wic  Bon  bem  obgeb.  iin^ 
fctm  Qctm  su  kbn  bnn /an  ic  epe  obet  jcmnnbcn  Bccfeêenobcc 
«ettnuffen  œoltcn/  baé  fottcn  rait  ben  obgen.  unfetm  gnnbigen 
Sjetm  unb  fîncn  gebcn  ein  bnlb  ^nbi:  btvat  n)if]cn  Inlfen/  unb 
çn  bai  anbieten/  reoltcn  fie  une  bnnn  a\è  yiel  nié  nnbece  imtt 
bntum  tun  unb  gebcn/  unb  i;n  baê  gçnnen  fiic  awbmx  iitm) 
iDDlten  fie  nbec  une  nid)t  fo  Biel  bncum  geben  nié  nnbece  itkeane 
©euecbc/  fo  mod)ten  TOic  bng  nlébnrtn  nnbecn  iiîten  l'crfnuffcn/ 
bod)  mit  SSebaltmSé  bem  obgeb.  unfa-m  ^ccm  imi)  tînen  gcbett 
betiebcnfd)nfft  beé  bnlben  'îeilé  an  btn  tgen.  ©d^totfccn. 

Unb  ntrc0/  baè  bicbot  gcfd;tieben  flet/  globen  mk  ©rnff 
g^betbrttbt  unb  iife  Bon  Sîclbeng  Bojgebnd^tcn  mitgutcnîtnueii 
fiîc  une  unb  unfec  gebcn  Befle  unb  fiete  ju  ])altttM  unb  nimmeii 
bncœibec  su  tbun/  nod)  fd)rt|fcn  getbnn  roccben  in  teiiie  SBife 
an  nde  ©CBCcbe. 

Unb  bcé  JU  ûefunb  unb  Beflec  ©tetigfcit  geben  luic  fiSc  unâ 
unb  unfec  geben  unb  Sfîad.ifommen  bem  obgeb.  unfccm  gnebigeii 
J^ecîn  Sjecéog  3îuptcd)t  bem  gltetn  unb  finengtben  unbSfînd)= 
foimnen  biefen  S3ttef  Bctfîegclt  mit  unfec  bciben  nnbnngenbcri 
3ngefîegeln. 

®ic  bnn  nud)  gcbeten  bie  gblcn  Sjencid)  unb  g^tiebtid;  @fe 
btiSbeten  ©cnfcn  su  2)elbené/  unfcc  ©cnfe  gbecbncbé  yocgcb. 
@d;iBngec/  unb  une  ^çfen  Bon  Selbcné  fucgebndit  ©cbriîbcce/ 
unb  Jjn.  Sjencidj/Sjccîn  Bon  iidifcnbecgcn  unfccn  liebn  ©djivns 
gec/  bnf  |te  ju  ©cscugniîffe  nttec  woîgefebcicbenen  ©tiicfcn  unb 
mé  unb  unfcc  gebcn  /  bie  eiuiclicb  su  befngen  itc  3nge|i«gcle 
bp  bie  unfetn  nud)  nn  biefcn  SScicf  bnben  tun  bencfen. 

Unb  ivit  ^cneicb  unb  'Jciebeid;  ©cbtiîbeee  (iita^m  jK  SSct" 

be«é/  unb  S3cncid)/  ^eci  Bon  4id)tenbecg/  futgemelbte  befcn^ 

Bb  1  nen/ 


ipl 


CORPS     DIPL 


A  Mvir»  ncn/iilé  tint  but*  bccc  SBttleii  imfcvë  iiécn  @(linMâet£;/@va=  j 
'^   '  "  fegbcrbatbê/  urib  içfcn  iinfct  licbm  ©tiMvetlct  voiâebacbtc  J«  ' 
ï  2  X  c    (gCiUgnÏÏlTe  «Ucr  i'0!3cfd)ncbcncn  ©n'ittc  imb  fie  tmb  il)ï  grbcu 
J     ■>'  bit  cividid)  ju  befagen  unfct  icgltd'ct  fin  cigcii  Sngctlcgct  h)  bic 
ibten  aiid)  nn  bicfcii  SSticfF  Ijubcii  tljuii  benrtcn.    (Scben  ju  sjci= 
belbetg  cf  ben  aRittrt>od)cn  va:  @t.  iÇ>ibinné=uitb  ®t.  (ëeba|liniiiS- 
Qiflg/  nnc^  ©t'I^"^  (Scbuttl)  brc>)5cl)cnl)imbei't  3a!)ï/  imb  m 
bnn  fiîiiff  unb  fltl;6i3|lcn  Snljt. 

GXXXIX. 

zz.Fevr.Scrbâiitmi^  mfdjtn  ^ûnjf  uni)  ^unffî'â  ^ï'^nrf'fcfxW 
@c()»âbifc()cn/  'Dll)cinird&m  unt  antcm  SfûWm  ju 
<icinciiifcl)aft(tc()cti  25ci)ftaiilit  nncScr  atlc  im6  jctc 
^cinï)(ic()c  tjcrgcwalriqungcn  mit  îtiigricffc  au)f  ?. 
3at)r  auflfgcric^tet  /  su  Softiiiç  aiiff  tcni  ncc()ftcit  3tn^= 
tttg  tor  tot.  ?!3îattt)(aé  tag  158;.  [Lumg, 
Teutfches  Reichs  -  Archiv.  Part.  Spécial.  IV. 
&  (c|tc  Continuât.  VIII.  Abtheil.  nutn.  }2. 
pag.  35).  L  E  H  M  A  N  N I  Chronicon  Spirenfe 
avec  les  Annotations  &  Suppléments  de  J  o- 
hanMelchiorFuchs  Lib.  VII.  Cap. 

67.] 

C'eft-à-dire, 

Confédération  entre  cinquante  £5*  cinq  Villes  des 
Cercles  ^^Franconie,  de  Suabe,  iS du 
Rh  YN,  y  autres,  four  leur  commune  Défenfe 
contre  toutes  fortes  d'HoJlilités,  d'Infultes,  y  de 
Fiolence.  À  Confiance  le  Mardi  avant  la  St. 
Matthias  i58f. 


3-n  bein  iob  bet  ^eijliâm  Scepfrtltiateit. 

(i)  Ofïi'jt  bic  58ui'cienneitlcir/  bie  (gd)utft)<ifreit/bte  'JCiniiMn/ 
'^^''bie  3CntI)c/  bie  SButget  /  unb  oUe  ieiîc  gcimiiilid)/ 
6cçbe  Kdd)  xiiib  nïinc/  biefet  nadjgefd^nebcnen  ©tnbtcn/ amenez 
©trafbiitâ/  2Bûtmbé/  (ëv«t)«ï/  Steplldbt/  unb  mt  beéSo^ 
raifcben  Kdd;é  ©fnbte/  Jtnncffurt/  Sjogcnnu/  2Bdfenbuvg/ 
SB«8to/  @d;(4|Iat/  gCiJenljeim  /  Jcibbetg/ ^febecélxim  unb 
(gnlë/btc  ben  bunb  ijnlten  beç  bcm  3Jt)etn/  unb  reit  bie  uonSîe^ 
genéyutg/  SSafcI/  ^rcpflnbt  /  unb  mit  niil)mcn  rcit  bei?  Speçl. 
gtômifd)cn3Cetd)g(&tflbte9îûïnbet3y  ■JCugéputg/  Ulm/  (EDfï= 
nié/  gflingen/  SCûtlingen/  Sot>»etl/SfBicl/UbetIin<îcn/aîcm= 
juingen/  SSibtnd)/  SCfluenéburg/  4inb(tw/  @f.  @rtl(en/.%emp= 
ten/  5ti)uff b&en/  itîcf itd;/  SiSni)  /  SBangen/  S3ud;otn/  ©emunbt/ 
SjrtU/  Sjaitbtunn/  SBiinpfcn/ «)'}6tblingOT/®uncfcIfpuI/î)Co= 
«nbmg  nuf  bet  'îoubci!/  2Bin§eim/  SBeiÇenbncg/ SBinëbecg/ 
^lcn/s8wfîngen/@ingen/2BciI  in  'i.otgml  Çifulenboïff/unbt 
a5ud)«TO/bie  ben  58unbt  in  ©d)n)nben  unbt  in  jt.mrfcn  bultcn/ 
imbt  w'K  bie  uon  SiStidv  von  58ecn/  Dongolofuni/  uonSug/ 
unbt  b«é  Qtnibt  bnlTclbll  su  3ug/  bic  cinen  cmigen  58unbt  mit 
dn(inbeml)iiltcn/  tijun  funbt  unbt  bcfenncn  nU  cfentlid)mit 
biefem  SStief  /  «tten  ben/  bic  il)n  iinfdxn  obec  f^bten  iefcn/  bnÇ 
rciï  @ûtt  su  iob/  unbt  bcm  I^eçtt.  gCwnifdxnîXcid)  jug^ten  mit 
dniietttgem  iXntI)  unbt  mit  gutec  »ojbe£r(id)tung/  bucdjjriebcné 
unbt@d)itmé  rcitten  bcf  4anbeé  gemcinlid;/unbt  burd;ôdiinn/ 
«Hiiê/  unbt  'Ji'ommcit  unfet  ©tnbte  unbt  ianben/  unfet  ieut 
unbt®ûtet/cinet  ftiînblid)cn  ©efcttfdjnp  unbtOetteuenSBiSnb^ 
nui  mit  einnnbet  ubetcintommen  fcçn/  unbt  jufammcn  gclobt 
ïeiblid)  /  unbt  offéntlid;  ju  benfteiligcn  gcfd)n)ûten  |)abcn/  fut 
xmèl  att  unfetn  i)lnd)tommen/  bic  Çictju  uefliglid)  «etbunben 
unbt  begiiffen  fotten  feçn/  biefe  S3unbnu|irc  mit  einanbet  un= 
jBrtncfclbaht  ju^altcn/  unbt  mit  gutcn  "îteucn  rc«l)t  unbt  llctc 
îu  Iwben/unê  uff  ben  nedjfîcn  @.@eotgenïng/bet  nun  fombt/ 
imbt  bnnn  l)tn  beé  ned))î«n  neùn  3al)t/  fo  bnnn  fdjitjicn  nnd; 
cinrtnbcttommen/  o&n<iUen  Untetlné. 

Unbt  xoam  nitet  bing  uetgeflén  roitbt/  unbt  m  itt  3eic  bet 
%ilitcn  Dicl  f«d)en  gconbctt  luutbet/  bntumb  fo  geben  reit  bie 
j)oigcfd)tibenen  ©tâbt  on  einanbet  bief-ct  gettcucn  ©efeUfdjafft 
unbt  SBiînbtnuffe  cin  ctfontc  bejeugnuë  mit  SSticffen  unbt  mit 
©ditifften/  tilfo  îxiÇ  n)it  <in  eiiiimbet  bei;  unfetn  ©;ben/  fo 
juit  gefdjTOobten  l)rtben/  getteuiid)  bel)0lffen  unbt  getntl)en  fotten 
fei)n/  (lié  fetn  une  ieûtl)  unbt  ©ut  ctlangcn  nwg  o!)ne  gcfct= 
te/  gegcn  nttcn  ben/  unbt  mif  ntte  bic/  fo  une  nn  icib  unbt 
©ut/  nn  ei)ten  unbt  unfetn  ^teçl^eiten  unbt  3Ced)tcn  «Ig  an 
imfctn  gutcn  gen!oI)nI)eiten  mit  gewnlt  obct  reibet  ^iA)ti  \.\n- 
fiig/  Unlup/  -angtiff  bcEûiranetn/  tcincn  ivibettif  ûbet@ci)n= 

(i)  On  a  été  obligé  de  fe  feivii  de  l'un  b^  de  l'autre  Exemplaire, 
farce  que  Lthmamms  avoit  omis,  dans  fon  Edition,  une  partie  eflcn- 
ticUe  du  Traité ,  qui  fe  trouve  leftiiuée  dans  la  Colleftion  de  Mr.  La- 
«iiK,  fur  le  Supplément ,  comme  il  femble,  de  Mr.  Fuchs.  Mais  com. 
me  la  notice  du  nombre  des  Soldats,  que  chaque  Ville  devoit  fournir 
pour  fa  quote-part  en  vertu  du  Traité,  ne  s'y  trouve  pas ,  on  n'a  pu 
le  dispenfcr  de  recourir  encore  à  Lthmaimus ,  qui  la  donne,  avec  trois 
Articles  feparés,  lesquels,  bien  que  fans  Signé ScfansDate,  paroiflcnt 
pvoii  été  conclus  U  même  joui ,  St  foiic  paitie  du  Tiiiité,  [  0  v  m,  j 
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ben  tlvuc/  un5  obct  jcmanbt  fo  in  bieÇet  S3i5nb(nii{i  i|î/  obct  Anno 
nod)  bcitein  tomint/  nun  obct  Ijiniicb/  mit  ben  gcbiitgcn/  unbt        q 
inwenbig  Wn  sielen  unbt  Stdgcn/  cbet  itufivenbig/nlé  betiuid)  '3    J* 
dgcntlicÇ)  gefditieben  flcljet. 

Unbt  (iiibt'bif  bic  sielc:  bciJ  gtflen/  t<\  bic  ■JCtrc  entfptingt/ 
hqë  man  ncnt  ©tiinbëlcn  unbt  bic  TCtte  nb  fiit  Sentie/ fiit  S3e"tt/ 
fût  ©ûlotljutii  unbt  immct  mel)t  nb/  bet'JCttc  naci;/  un^  m 
bic  ©ttîbt/  ba  bie  Zn  inbtn  3îl)cin  gcl)ct/  unbt  ben  3\l)einiiii= 
bet  fluf/  un(j  (in  bie  Zl)a\/  ba  bic  £l)ut  in  ben  gCIjcin  gcljet/ 
unbt  bicfclbc  Qjut  /  immct  me  niif  unS  an  bic  ©tnbt  bn  fîc  cnt» 
fptingt/unbt  von  bcmUtfptung  bie  JKcditc  butd;  (ï;i)itt=>viiacn 
nuf  une  nn  bie  2)ctTc  3Cingenbctg/unbf  von  beifelbcn  tKingcnbctg 
lîbct  cml)nlb  bcm  ©ctid^t  l)in  une  nuf  bie  ylntin/unbt  non  bmm 
!)in  unfi  nuf  ben  îofd/  unbt  won  bem  'îôçel  tviebet  ubet  nn 
©çiin|]gcln/  brt  bie  'Jltte  entfptingt/  unbt  rente/ bnficmanbc 
rente/  fo  in  ben  «otigcn  3'dcn  unbt  ^teigen/  obct  ^nuf ctljrtlb 
gefegen^i)li/  obet  l)én<tAj  fcf'ljnflt  luutbe/  aUc  ©tnbt/  innbt 
obet  ieiif  in  bcnfclbcn  Stdf  en  /  jcmnubt  /  fo  in  bicgct  S3unbt= 
niig  i|]  obet  nod)  bntein  îoinmct/reibet  9vcd)t  (ingtiffenobetfdws 
bigten/  nn  ieù't  obet  an  ©ut/  nn  Jteitjeiten/  nn  il^tcn  Sied/ten 
obct  nn  iljtcn  gutcn  ©ereol^nljeitcn/  bntumb  fo  inng  bct$8ufgct= 
mciflet/  bet  ^tminan/  bet  ©djultljeif  unbt  ba  CKafl)  jcglicl;  bet 
l'ûtigen  ©tnbtcn/  reeld)c  ben  gcfdjebiget  (Inbt/  umb  ben  fd'abeii 
unb  ben  angtiff  (idt  nuf  il)t  "JÛbt  ctf ennen  /  unbt  wai  |îci)  bnnti 
bicfclbc  58utaetincitiet  /  @d)ult!)cig/  toiunn  unbt  bet  SCat^ 
b(t  @tait/  fo  banne  aefdiabigt  i|l/  gcmeinli*/  obet  bet  mct)tct 
îljei;!  untet  il)ncn  nuf iten  QCtbt  etfeimen  umb  ^tîlf  obct  umb 
angteiffen/  obct  umb  cinigc  ©n*/  fo  bann  not^rutlttig  \\t/bm 
Bon  fotten  unbt  môgcn  bic  iion3ûtd)/i'on58etn/i'on©olotbutn/ 
yon  3i'g/  tmbt  bné  Qtmbt  bnfclblî  su  3u<î  /  fi^  nUgcmcinlid) 
cbet  i!)t  jcglid)  befonbct  mnijnen  bie  58utgctmei(ïet  unbt  bie  3Câ= 
t|e  bet  met  ©tâbtcn/  S3a|d/^Co(lnig/  Ulm  unbt  ÎXot!)redl/ 
unbt  rennn  aud)  betfelben  ©tnbt  viet  duc  obet  mcl)t  gcinnbiit 
rciîtbc/  bie  fotten  bann  bet)  iljien  gçben/bic  anbctc  ©djreâbifi^e 
©tnbt/  fo  in  bief  et  îSûnbtnuf  finbt/  aud,Mnanen/  abet  bic= 
feI6e©*renbifd)e@fnbtcmDgen  bie  twige  l'on  3iîtd)/  l'on  S3ctn/ 
»on  ©olutl;ucn/  »on  3ug/  unbt  bné  "JCmbt  ju  3i'9  <>^à)  >"«!)' 
nen  in  iljt  éînti)  betfelben  ©tnbtcn/  aU  feetnad)  belcf^ticbcn  ijl/ 
mit  bet  ©tabt  fo  bann  gefcbnbigt  ifî/  gcreiffcn  ^otljcn  obec 
S3tiefltn/unbt  nud)  rennn  l'on  bel;cinet  ©tnbt  biefdb  ^^flamnij 
bann  gefdndjt/  iSbet  bet/  obet  ûbet  bie/ûbct  il)t  4db/obet  iibet 
iljr  ©utl)/  fotten  ibn  bic  anbetn  ©tabt/  fo  bnnne^gcmant  finbt    • 
obet  gcmant  reetbcn  /  ntt  bie  nibete  3\l)einifd)c  ©tnbt  bei)  iljtcn 
Êçben  unyctjogentlicb  bctntijcn  unbt  be^olffen  fein/  mit  gniiécm 
gtnfi/  nlg  ob  ce  ii)t  eigentlidje  ©nd)  rente/  unbt  mit  attcit 
bingcn/  nlg  bie  notljbutfftig  finbt/  bic  bnnne  umb  SJiîIf  ctfnnbt 
unbt  ctmaljnt  [)nbcn/uné  bnp  ba  ©djab  unbt  bet  nngtiff/  bm^ 
umb  banne  geinaljnt  ifi/  ganÇlid)  reiebctt!)un  unbt  abgeIegtreo!= 
bm/  bod)  fotten  reit  bic  yotigc  von  3utdv  i>on  58etn/  l'on  iu=" 
cetn/  won  ©clotljutn/  l'on  3ii3  ""bt  baéOtmbt  wonSitg  Dcr 
wojgefd;tiebenen  ©tâbtcn  ntten  umb  bbein  ©ad)  nid)t  fiStbag  6e= 
!)olflïn  fein/ bann  inrecnbig  ben  »0!genantcn3ielcn  unbt.gtaifcn/ 
unbt  nid)t  nufetbrtlb/  reit  tl)un  es  bann  getne  /  onc  ©ef^tbe/ 
nbet  reit  bie  wo!gel)cnben  won  fSaf  cl  unbt  bic  anbetn  ©d)renbi= 
fd;e  ©tâbt  nUgcmdn/  unbt  unfet  jegltd)e  funbctlid)  fotten  bet) 
unfetn  gpben  uctbunbcn  feçn/  ben  obgcnantcn  wonSutdvwoit 
S3etn/  won  @oIotl)utn/  won  tucctn/  won  3ug/unbt  benîCmbt 
brtf clb|î  auf recnbig  btn  woîbenantcn  jiclcn  ju  !)cl)fen  mit  aUm 
unf ctin  wetmogcn  in  unfetn  Staifen/  ungcwetlid)/  alf  obcé 
unf ete  eigentlid)e  ©atl)  reâte  /  unbt^  nud)  aitf iwenbig  bctfct  j 

ben  Stdfen  fotten  reit  jl)nen  ju  Sjiîlff  foinmen/  reo  fie  Ijins 
jieljen/  fte  nttgcmdnlid)  obet  il)t  beijcin  ©tnbt  fonbctiid)  mie 
jrecjljunbett  ©piefcn  ju  îfCof/cfbal^t  rooI;l  ctjiîgtct  tait/ bie  reit 
ii)nea«f  unfetn  fpfeiming/  unbt  gan^lid)  aufunfetn  Sofîen/ 
ju  tlxpt^en  fotten  nad)  il)tet  SOîanung  bei;  unfetn  (S))bm  m^^ 
wetjogentlid)  in  ben  ne^cfîcn  wictjeljen  îagen  Bunbett  ©picf  / 
unbt  batnad)  in  ben  nediflen  m  fagen  aud)  l)unbctf  ©pief  /  bie 
reit  bnnn  bey  ihnen  fotten  baben/  dé  offt  fie  reotten/  nis  iljncn 
baé  notI>  gcfd;id)f /bic  nud)  bnt  bev)il)nenbleiben  fottcn/alS  lang 
unbt  attbieredl  fo  |ïc  btefelbe  ©pief  beç  il^nen  reotten  Ijaben/ 
bie  fTe  bann  tljeiten/  Icgen  unbt  fcbicfen  môgen  in  iftie  ©tttbt/iit 
tljtc  innben/  unbt  in  iÇtc  Sîâflc/  reie  unbt  reo  iljnen  bas  fbt= 
betlid)  ifï/  oljnc  attc  ©efetbe/  unbt  en  fott  untet  unf  bm  woti= 
gcn  éitàbm  niemnnb  gen  bcin  anbetn  Bet  woîgebacbten  SOînljï 
nung  nod)  bet  SjiUff  ab=nocl)  a'.ifgcben/  in  bl)dn  2Beife/  ben 
ben  gçbcn  /  fo  reit  bntumb  gefd)reoi)ten  l)abeii/  unbt  fott  nud; 
ieglidie  ©tabt  bic  ^iilff  in  i!)ten  felbft  .Sofîen  t|un/onc  ntte  gc=: 
fctbe/  abet  bet  ^tîlff  unbc  S^^l  fo  ilbet  bie  wotigen  loo  ©picf 
lauffen  obct  gcljdt  reitbt/  fott  bie  in  ben  ?CI)cinifd)cn  ©tnbtcn 
nid)té  nngcf)en  notl)  tiîlitcn/  o!)nc  aUc  ©efetbe.  &  fott  nud) 
ieglidjc  ©tabt  ben  wotigen  ©pietTen  bebatifting  geben/  bcnen  fo 
bnnne  bei)  il)nen  liegen  c()ne  betfelben  ©pief  Sofliing/  o!)ne  @e= 
fctbe.  âînte  aud)/  baf  an  unf  ben  wotigen  won  3utd)/  won 
?Setn/won  @o!otl)Utn/woit  iucetn/  won  Sug/  unbt  bein'JCinbt 
JU  3iig/  obet  an  ben  unfetn  bebdn  gnl)ct  ©djnb  obet  angticff 
gcf(fel)e  aufetl)nlb  ben  wotigen  Stniffcn/batju  mnnn  gal)et$ultf 
nûtl)butfîîig  rente  /  ba  fotten  reit  bie  wotigen  ©tnot  /  bci) 
bcmSv()cin  unbt  won  @d)reabcn  bei)  unfetn  gybcn/  unweijo» 
gcntlid)  unbt ungefnumet  sHfal)ten  Unbt fd)icf en  in  unfetn  Steif en 
unbt  Sîewiten/  reeld)e  ©tabt  banne  bet  get[)rtt  aaetgcfcflênfi  ifl/ 
unbt  fc  fotten  batsu  evnflid)  tftun/reie  baè  getodien  unbt  nbge* 
tegt  reetbe/  o!)n  atten  wetjug/  alf  ob  ce  i!)t  dgcntlid;c  ©ndje 
rente /m6d)ten  fie  nbet  bie  ©a*  nid)t  etobetn/  fo  fotten  fie  nber 
inbienâd)(lcn©tnbtbe!)  il)ten  gtjbcn  ju  il)nen  tufftn  unbt  mal)» 
nen  un^  ouf  bic  ©funbt/  bflf  bif  ©oct)  ctubett  >vitb(/  m  attet 
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A  -.„_   6ct2Bcip imbt  ma$/aU  ib  bit  lëai)  ifer  ctgentlicl; ®ad)  mat/ 

n-^^^   dîne  nae  ©cfccbe.  , 

T  ->  8  f  'Sc^jleidjcii  fodm  reit  bit  t'Otigê  l'on  Surcl)/  »on  ^«m/  wn 
i  ■'  '  (golotljutn/  von  Jucetn/  won  3113/  unbt  bai  QÇinbC  su3u3b«i 
«l)cgen(intcnStbetnifcl)cu  imbc  (Scl)wrtbifd)m  ©tnbten  tu  nnHcvn 
Stai^en  geljrtfp  inibt  gcbuabcn  \'t))n  of)nc  (tCte  Oefctbc.  aBnte 
nbet  be^cin  ©itd;  nltio  gtof  /  b<if  mnnn  bntumb  cutcé  ©ejo^ 
a(è/  obct  cineé  gcfntTe^  notburfftig  n'cce/  rcnnn  bann  bcljcin 
(gtdbt  umcc  une  »on  jemanbt/  fo  in  biepet  sSunbniijj  i(î/  et= 
maat  roitt  mit  58oftcn  obct  mit  aSticffcn/  batumb  foam  iwt 
oi)n»crjo3ênt[id)  ju  Zàge  fommcn  gen  3iSr*  in  bic^@f(ibt/unbt 
foKm  bflï  jit  SKntl)  reetbcn/  tBoë  une  nm  nûtljbui'ftigiîen  gf= 
buncfe/  rtlfo  bag  bem  obct  bcn/  fo  bannmnbSjulffgcnwIjm 
!)rtben/  ohnoerjogcntlitli  geljolffen  wetbe/  bod)  b«g  luit  bie  ob= 
acnielte  (étdbt  uonSucd;/  won  58ctn/  non  @olotr)in:n/  »on 
iiicetn/  uon  3u3/  unbt  baé  %mbt  l'on  Sug  iimb  bijetngflcl; 
gebunbenfbttenfein/  rtiipivenbtg  bcn  voîgenanten  3tclen  jusjc; 
lien/  nod)  jcmdiibt  ju  Ijclffîn/  mit  tl)un  «é  btmn  getnc.  'S&ate 
nud)  îTOfl^t  /  brtf  mnn  jemanbt  bcft^cn  iBUïbc  /  fo  fol  bie  ©tabt/ 
fo  bie  ©fld;  an^ciiet/  unbt  bie  bnnn  ju  mrtbl  «'"6  Sjitlff  gemont 
i)rtt/  bie  So(i  <iud;  babcn/  fo  l'on  2Berrfen/  obet  2Bci:ifleufI)cn 
«on  bef  gefâf  roegcn  (luttcufi-'t/  oI)ne  «tte  @efel)rbc/  unb  xcaâ 
lion  une  ben  uotigen  ©tiibten  gancinlid)  obet  uon  bd^finet  un 
fbld)en ^ticgcn  obec  in  ©cfclTm/  ©tettcn/  Sefien/  énnbetn/ 
ieutt)  unb  @utl)  bcjwungen  unb  cingenommen  reetben/bic  follcn 
gÂn^lid)  folgen  unb  bleibcn  bet  ©tabt/  bie  bann  «m  Sjiilff  ge^ 
inrtnt  l;rtt/  unb  bie  bie  gad)  angd)(t/  mb  bie  bie  ^ofl  uon  bci'= 
felbcn  @a*e  n'cgen  l)(if/of)ne  ode  ©efecbe/unbt  umb  ivnéiSdd) 
î)ie  nozgenrthte  ©tâtt  bci)  bem  3il)cin  unbt  ju  @d;n3aben/  notl); 
bui'fftig  tnibt  bec  von  iuceni/uon  Sug/unbt  bcê  %mbtê  ju  3"g 
SjiSlff/  imbt  bieroeil  bcr  friebtjreifdjenbet  J3enfd)afliE«on£)c|1eï= 
rcidj  unbt  bcn  «on  iucctn/  unbt  «on  3ug  matbt/al^  ob  ftcnad) 
bcmfclten  fticbt  p<x  «o'.genantenvoniucernSjulff  beljeinebebutf» 
tcn/  brttumb  mogen  unbt  fottcn  Ile  nwnen  bie  «on3tîi'd;ini()cen 
SCatI)/  unbt  fottcn  nud)  bie  bann  beç  il;ten  (gçbcn  imi'erjogent» 
lid)  bte  i>on  iucctn/  unbt  bie  «on  3ug/unbt  b(iéT(mbt  i\)t1iibt- 
©cnoflën  rtud)  manen/  bie  nud)  bnnn  betfciben  mânung  bep  il)= 
ren  (E'^bin  gnug  tjun  fotten/  nndi  gclegen{)cit  bet  gnd)/  alêob 
fcec  yojgennnte'jtiebt  ué  irntc/ unbt  nié  ob  bie  obgennnten  l'on 
iucem  in  biefcmîSunbC  ipnten/  unbt  nud)  nié  Inng/  bng  bie 
©rtd)/ bntumb  bnnn  gemnnnt  ifl/cinen  nufttng  gen)innet:@ien= 
gen  nud;  bie  vojgcnantc  «on  iucetn  obct  bie  won  3ug  unbt  baé 
Zmbt  m  3ug  bcÇein  Stieg  obeï  @tôf  an/  unbt  (le  uon  jemnnbt 
in  be!)ein  iwif  roibct:  3Cd)t  beftl)nbigt  •obec  nngcgrieflfen  tverbcn/ 
fcieroeil  bec  e!)egenant  fticbc  wnljtet/ obet  bncnnd)  tp  «o!befd)ïie5 
ben  i(l/  batumb  mogen  mit  bie  obgennnten  von  3utd)  aut\ma- 
iien  bie  SBurgecmcifiec  /  bie  ÎXàtI)e  bet  vozgennnbten  4.  ©tntten/ 
SSngel/  goffniê/  itim  unbt  3CotI)ivcia/  unbt  ivann  ivir  biefcibe 
4.  ©tâtt  unget  eine  obct  mcljt  untec  unf  /  nifo  etmnnt  tcetben/ 
fo  foden  roit  unwetjogenflid)  bei;  unfjetngçben/bicnnbetegtâtt/ 
fo  in  bieÇec  «SunîmaÇ  ftnbt/  nud)  mrtl)nen/  unbtfollcnftud)n)iï 
unbt  biefclben  ©tntt  bet  3)lnl)nung  genung  tl)un/  nié  Inng  une 
bie  ©nd)/  bntumb  wit  gemnnt  ftnbt/  einen Ttugtïng  gewinnet/ 
in  nUct  bec  Sïînf  /  nlg  ob  bec  voîgefngte  fciebt  nufgnngcn  n)n= 
te/  unbt  in  ntlec  bcc'âeif  /  nlf  ob  bie  obgennnten  von  imttn 
in  biegem  !8unbt  ivnten/  unbt  Jvnnn  bec  voigennnté  fciebt  nué- 
ifombt/  fo  mogen  ivic  bie  obgenante  ©tntt/  bie  obgcnnnte  von 
3ug  unbtbné  '2CmbtmnI)nen/  unb  nud)  bicfelbe  von  3"3  u'ib 
bnS  TCmbt  Hibgen  unf  bie  voigenantcn  ©tâtt .  éctmiebet 
mnnen/  ronnn  es  |cbem  'ZW  notl)butffit  ifl/  in  ntt  bec  meife/ 
fllgvoiunbtnnd)  gen  une  ben  nnbecn  ©tnbten  gcfd)cicben  fîe!)et/ 
cbne  nUe  ©efecbe  /  ivnte  nu(V  /  bnf  iemnnbt  /  fo  in  bicgec 
sBiînbuffe  ift/  obct  bie  voigennnten  von  iucetn  œibcc  3ved)t  nn= 
gciffcn  obec  bcfd)nbigt  roiicben/  unbt  becfelbe/  fo  bennngcieff 
tl)iit/  niiffetl)nlb  ungec  SSiînbnué  gefef|cn  tvncc/  ronnn  eé  bnnn 
ju  ©d)ulben  tomt/baâ  bec  obec  bie /bie  ben  nngcief  getr)nn  6n= 
ben/  îoimnetin  bie  geronlt  tin^cc  bec  voigcnnnten  ©tntt /  bcn 
obec  bie/  ntte  i!)c  S^elfec  imbt  ©tencc/  il)C  ieib  unb  ©ut  fott 
mnnbelflîn  unbt  «ngcifen  unbt  ftetvei^en/  baè  fie  benfclben 
@d)nben  unbt  QCngcieff  roibcc  tl)un  unbt  nblegen  unoetjogenlid) 
bod)  rtlfo/bné  jebivebec  'îljeil  bec  obec  bie  «ettimben  fott /bie  ben 
nngcieff  unbt  @d)nbcn  gettjnn  l)nbcn/ob  ce  ifcnen  voj  nid)ttvif= 
jénbt  gcvvcf  en  i|l  /  o!)ne  ©efecbe.  Sinte  nud)  baê  bit  vo:genrtn= 
te  von  3iîcd)/  von  SBecn/  von  ©olotljucn/  von  iucecn/  von 
3ug/  unbt  baê  Timbt  ju  3ug  l^s  nttgemeinlid)  obec  i^c  bcjeine 
fbnbetlid)  ©tof  obet  gKifljoUung  gcnjinnen  mit  une  ben  obgc= 
jinntcn  ©tatten  in  @d)n)rtben/  obec  mit  ben  vonSSnfelgemetn' 
lid)/  obet  mit  unfet  bel)cinec  fonberlid)/  baê  ©ott  Inng  rocnbe/ 
bnciiinb  fottcn  rcic  ju  becbccfeitg  ju  'tng  tomincn  gen  3ilcd)  in 
bte  ©tntt  unvccjogentlid)/  tvnnn  jebrcebct  'îl)er)l  bncumb  von 
bcn  nnbecn  ennnnt  tvicbt  /  jinbt  fol  bie  ©tntt  /  bte  ben  ©tôf  mit 
xinë  ben  vosgennnten  ©tntten  \iat/i;(om\  etbnce  «Slnmt  bnju 
fe^cn/  unbt  nud)  ivic  bté  3teid)é  ©tntt/  bie  bnnn  bie  ©nd)  nn= 
gcl)et/nud)  f,mm/  bicfelbe  vice  fotlen  bnnn  fd)njel)ccn/  bicgtog 
iinvctsogentltd)  nuë5utid)ten  ju  bec  îSîinne  obec  ju  bem  3Ced)tcn/ 
tmbtivie  eé  biefclben  4.  gemeinlid)  obct  bec  me|cec 'îfceil  untec 
il)n  uécid)ten/beé  foden  b'eebe  îijeçl  gel)ûcfnm  fcin/  tvnte  nbec/ 
taé  bie  felbcn  ctbntn  SDinnne  flôgig  n)ucben/unbttld)gleid)tl)ei' 
lent/  fo  fotlen  |îc  beç  il)tcn  èpben  imvcnbig  unpet  58iînbnu|1ê 
einen  gemcinenaRnnn  jn  il)nen  ncl)mcn/  bec  |lc  in  bec  ©nd)  ge- 
meint  biincft/  unbt  toeldjcn  (te  bnc^u  ticffcn/  bcnfot(bie@tnbt/ 
ba  (t  gefcf^n  i(ï/  iveifen  baê  ec  iii)  bec  @nd)en  niit  ben  4  nn= 
nc!)ine/  unbt  P)  mit  feincin  &b  vccbtnbc/  nuésutiditen/  tntt 
benfeiben  vieccn  aU  voî  befdiiben  i(l  /  ol)ne  ntte  ©eferbe.  gé  ijl 
mi)  eigcntlid)  in  fciefen  ©«d)en  gebinset  mit  bmbt/Mâ  ©«= 


Jî?3 


djeii  in  unfec  fSiînbnutfe  nufîntifen/  ivie  obec  tn  n)cld)cin  tvcg    À  NNci 

(Td;  baê  fûgubaë  mann  bncuutbnicgcnb  4:rtge  lci|{cn  foUe/bnnn   ■'■»■'•''"' 

ju  3iîcd)  in  bec  &abt/  unbt  bné  bl)cîn  ©tntt  getvnlt  !)nbenfol=  i  î  8  î; 

le/bie  nnbecn  ©tntt  nnbccéroohiu  ju  Zagai  ju  mnuen/obnèe»      ^     -^  ° 

fecbe.    SfBcte  nud;/  bné  bcl)ein  spec:  obec  ©tait/  obec  jemnnbt 

nnbecé/  bte  nuétvenbig  bec  voîgefcffencn  3i«l'ii  ""bt  ^cnigeit 

gefcHên  u'cccn/  .<Scieg  obec  iUîiél)ctritng  mit  ben  vojgcnnni 

ten  SCbeiniftl'cn  obct  eid)>rabifd)cn  ©fnitcn  l)ctten/  obetbetnnd; 

gcroonncn/  biefclben  Scieg  unbt©tDg  fotlen  bie  obgennnten  von 

3iJtdi/i'on  58ecn/  von  @olotI)ticn/  von  iucccn/ von  3itg/ unbt 

baê  %mbt  JU  3ng  nit  nngcljen/  |le  tl)un  eé  bnnn  gccn.  '2Bâcé 

nbec/  baê  bie  S'3ccifd)affi  voti£)ejlecceid)  obec  jemnnbt  anbet/biè 

in  bm  vo2gefcfrenen^3i^leii  ivnten/  bencn  julegen  ivoltcn/biemit 

ben  obgennnten  ©tâtten  Scicg  tjntten  /  alébalbt  baê  bie  von  3tîcd;/ 

von  ^^\'cn/  von  ©olotI)ucn/  von  4ucecn/  von  3113/  unbt  baê 

■Jtinbt  JU  3uâ  mnnen  ivecbcn/  fo  fottcn  tîe  beç  il)ceni£pben  ohm 

l'ccjogentlid)  bie  tvcifen  unbt  bncju  bnlten/  mit'îCiigcietfen  unbt 

tnit  nnbecn  ©nd)cn/  bie  bnju  notbbucftig  i\l/  baê  fte  une  bie 

obgennnten  ©tntt  nid)tfd)rtbigen  unbt  unbeftîmmect  laffin/  aie 

fecne  fte  baé  fiîcf ominen  môgen  /  unbt  bnffclb  ju  ^gleidjct  tvcig 

fottcn  ivic  bie  tSI)cinifd)e  utibt  bie @d)njabifd)e  ©tntt/  bcn  von 

3itccl)/von  58ecn/  von  ©olotl)ucn  /  von  4ttcetn/«on3ttg/unbc 

bem  '2£tnbt  ju  gug  oljnvecjogenlid)  beç  unfetn  gçben  !)inivicbec 

t^un/  one  ©efecbe.    <Eé  ijt  aud)  in  bief  en  @ad)en  cigenlid) 

bccebet  /  maê  So|1en  unbt  3'b'-'utt8  "'•'^  ^'^  voîgcnnnfcn  ©tntt 

bel)  bem  3vl)ein  unbt  ju  ©djivnben/  bie  jc^unb  in  bicfcn58uiib= 

mê  fmbt/  obet  nod)  bntein  toininen/  gen  jemnnbt  i)nben  obec 

geivinnen  von  bicfec^SiînbnufTe  obec  von  nnbecn  @nd3enïvegen/ 

bie  mê  aujiiuffcnbt  roetben  /  ivie  obec  in  n)eld)ein  ivege  fïd)  baê 

fiigt /bné  bicfelbe  SoU  unbt  3«i'"iid  bec  vocgenanteunfete(£pb= 

genoflên  von  3ni'd)/  von  SSctn/  von  ©olotl)utn/  von  iucccn/ 

von  Sug/  unbt  baê  Qtmbt  nid)t  nngel)cn  fott/  unbt  baê  fie  mê 

bncumb  nid)t  gebunbcn  fcin  fottcn  nnjulegen/ bonne  ivic  biefclben 

.^ojîen  unbt  une  felbcn lïbccfcagenunbtitbccfommcnfotlen:  ivné 

nud)  ^cieg  unb  lufllnuf  tn  bec  3"t  &i«f  i^c  SSiinbné  mê  nuf= 

fiunbe/bncumb  mnnii  einec  (&trtbt^i!lffecfennct/  unbt  gemrt= 

net  ivicbt/  biefclben  Stieg  unbt  "Jfujïnuf  fotlen  ivic  nUc  mit  eini 

nnbec  l)clffén  auétcngcn  unbt  iibecrcinben/  aie  Inng  un^  bicfelbe 

©nd)  unbt  Sciegenuc  vocfommcn/  gcenbet  unbt  niiégecidjtet/ 

unbt  vccfûnct  ivccbcn/gan^lid)  obne  ©efecbe.    (£ê  jbtl  nud)  tein  . 

iat)  ben  nnbcin/  fo  in  bet  ^itnbnué  ftnbt/  umb  fein@clts 

©d)ulbt/  nod)  umb  tein  2Bcltlid;  ©«d)  auf  jcin  ©cifllid)  ©e^ 

cid)t/  rtuffein^offgetidrt/  nod)  niif  fetn  innb=@ccid;t  tnben/ 

iBnce  nbec/  baê  bet  Sldgec  9ted)teé  gclnj|ën  ivicbt/  unbtbn*- 

funbtlicl)  roucbe/  fo  rnng  et  feiit  3ied)t  ivobl  futbng  fucl)cn/rtlê 

ce  bnnn  notbbucffrig  tfî/  oI)ne  ©efecbe.    S£ê  foanud^nicmnnbt/ 

bec  in  bicfec  SSunbnuë  ijl/  bcn  nnbecn  vcri)ef|tcn/  nod)Vctbtn= 

bcn/  bnnn  bec  3vcd)tec  ©cltetn  obec  SSitcge/  bit  i^n  batumb 

gelobt  I)nt/  oI)ne  ©efecbe.    2Bic  fein  aud)  gemeinlid)  itbccetn= 

fominen/  baê  fcin  (£i;bgcno^/  fo  ia  biefec  âilnbntié  i|1/  umb 

fein  ©ad)  ft!c  bcn  nnbecn  ^fnnbt  feçn  fotl/  aud)l)rtbenivicuné 

felbec  vocbci)ebC/  baê  ivic  al(gemeinltd)/unbt  jeglidje@tâbtfon= 

beclid)/  une  ivol)l  fitcbag  t)cfûcgen  unbt  vctbinben  mogen  gen 

Sjetîitobcc  gen  ©tntten/ivo  (ê  une  fiîglid)i(î/bod)bieÇecSSiînb= 

nuë  i5nfd)ablid)/  unbt  baê  mt  bief  en  SBimbt  voc  ntten  nnbecn 

SBitnben/  bie  ivic  Ijecnnd)  netncn  metbm/  mal)t  unbt  ^tt  ï)ahtn 

fotlen/ bieivcilec  n)ecct/mitatten©nd)cn/  aie  an  bicfcinâcietf 

gcfd)cieben  |îel)c't/  oljne  aHe  ©efecbe,    ©nbci)  fott  mnnn  fonbet» 

lid)  iviiTen/ baé  ivit  untec  uns  felbcn  tugenblid)  betcbt  unbtvet^ 

epbigt  l)abcn  gegen  atlcn  ben  /  bie  ju  biefen  SSiînbnué  fmbt/ 

obec  nod)  bntetn  totnmen/  baê  cin  jcgltd)c©tabt/  einjcglid) 

ianbt/  jeglid)  ©ocf  /  jeglici)cc  ^off/  fo  jemnnbt  jugcl)6cen/bct: 

in  btcfec  SiSnbnué  ifl/  gnnélid;  beliebcn  fott  bci)  i!)ccn  ©ecid> 

ten  unbt  9îed)ten/  bci)  ii)cen  ^cepliciten/  unbt  bci)  il)ccn  giitcn 

©en)ol)nr)eiten/  unbt  baê  jeglid)  ©nd)  (Tan  unbt  bleibcn  fott  / 

nié  eé  unêl)cc  iti  bié  5Siînbnué  brnd)t  ijî/  nlfo  baê  niemanbc 

ben  nnbecn  befcnncfen  nod)  fumen  fott/  bnnn  baé  œic  bné  aU(S 

an  einnnbec  mit  gutcn  'îceiîen  fottcn  l)clflren/fd)icmen  unbt  beljns 

bcn/  baê  eé  niinmccumbftin  blicbc/  obnc  aUt  ©eferbe.   iinbt 

ivné  bte  S'jccifdjajft  von  Ôeflecceid)  obec  jemanbt  anbec  ju  une 

allen  gemcinlid)/ obec  ju  îeinec  ©tatt  fonbccltd)  ju  f)>ced)en/obct; 

mit  une  JU  fd)afen  Ijaben/  obec  hicnad)  geivinnen/  bncumb  foI= 

len  ivic  vot  biefen  SSunbt/^  noci;  minbctt  nnbccéroo  gcbunbett 

fein/  baê  SCed)t  ju  l)rtlten  utibt  ju  fl)un/  bnnn  baê  mit  umb  atr 

@ad)beo  bet  ©eraoèn^cit  bleibcn  fottcn/  alévon'2atecl)ccfoini 

ineniji/  ol)ne  ©efecbe. 

"SBtc  bte  vocgennntcn  ©tnttc  Jnbcn  aud)  une  felbcn  vocbcljcbt  * 
unbt  nuégelaflen/  bie  £i)bt  unbt  58unbt/  bie  ivic  voc  biefec 
SSiînbnué  «elobt/  unbt  geft^rooI)cen  baben;  bné  biefclben  SSunbt 
mit  i!)ccn  Çpuncten  unbt  SScgcief^ulTcn  voc  biefen  58unbt  gelait 
fottcn/  aie  Inng  fte  mutent/  obne  ©efecbe. 

©acju  brtben  ivic  bie  vocgcnanten  létàbtc  nttgemeinlicl)  auê= 
gelnffen  imbt  vocbcbnbt  bem  5?.  OCôintfdjen  SCeid)  /  unbt  unf  ecn 
©otteé  Xjmif  ecn  bie  3(cd)nungen  /  bie  ivic  ibnen  bitttg  t bun  fottcn. 

2Bcce  abec/  baê  jemnnbt ivnce/  bec  une  nttgemeinlid)/  obct 
bcl)cin©tntt  fonbcclid)  fiîcbné  bcingcn  unbt  befmnecn  ivûlte/n'i= 
bec  bcn  unbt  ivibcc  bie  fottcn  roit  nlle  einnnbec  bcbolfen  fein  in 
nUec  bccSSÎaiTe/  nié  voc  umb  unfec  JJttlff  gefdjticbcn  f[ebt/ob= 
ne  nttc  ©efecbe. 

îBit  bie  vocgcnanten  ©tnbte/bie  von  3îcgcnfpU!g/eirte;?cet)e 
©tnbt  unbt  tvic  bie  von  iSnfcl/  vonSflutnbccg/von'ïugfpucg/ 
vonlllm/  vongofinié/  von  gfltngcn/  von  aceutlingcn/  von 
Svottvctl/  von  2Bcilc/  von  Itbetlinncn/  von  ÎBibcnd)/von9îtt« 
vcnfïiucg/  von  imbau/  von  o.  ©ntten/  i)on  jjempten/  vorf 
Souffbiîri)/von4utFicd)/von3ëiiWwn28f«naen/vona3ud;otti/ 
fib  i  vtri 
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CORPS    DIPLOMATICIUE 


AnNO  wj  ©imniîrt/  von  J^uttc/  l'on  S?cilbtun/  »cn2Btmpl)«n/  l'C'n 
_       9îôrî)(ingcn/i'Dn  ®unrfclfyiiEl  /  l'on  iXûtciibutg  uf  iset  îflubct/ 

I  3  0  5  •  l'on  ^tinii)âm/  l'on  '^Beii^nburg  /  l'on  %iiiÉbittg/  l'on  "Xlon  / 
uoii  ^Soffingcn/  l'on  ©icngen/  l'on  SJBcil  im  îufgore/  vsn 
^futttiiborf/^  tmbt  non  îSudjiiro  bctcnncn  offcmlicl'/biiôiipitbie 
l'otgtfdjticbneSBunbnué  iinbt  gctidc  @cfeUfci;afft  gwotbenunbt 
i\éïnà)t  imbt  angclobt  Ijabcii  "fut  une  fclbct/  unbt  fut  bte  (Jt; 
jD&biïîcn  QBcifcn  iinfcrc  licbc  (gçbt  -  genoflTen  /  bic  ©ti^bf  bci; 
bcin  3U)«in  /  îOîenêi:  /  (ëttaébutâ  /  SSonnbé  /  ©pcçct  /  'Ji'unrf; 
fatt/  fcagcnmB/  'à^eifTenbutg  /  '2BeêIrtt/  ©ci'Uttjiabf/^cn= 
j)etm/  'Jticbbctg/  Çit^îiti^tf'iii  unbt  ©nié. 

©ntmiib  su  cinct  «tcntlid)cn  ©cjmgnué  /  unbt  ofiïn<n  ltt= 
îunbc/bflé  Ht  Wï3cfd;ciebmc  SSiînbnué/nlë  fie  an  biefemS3ti«lî 


bcgticffcn  t(l/it)rtl)r  unbt  flete  bkib</  fo  I)a6cit  teit  bit  oBuman»  A  vMrv 
tm  @n)flbifd)«n  ©tntt/  unfct  Snliegel  fur  une  unbt  ^t  bie  """^ 
cbegenantcn  unfet  (Epbtïgcnoflcn  bie  SCfxinifdicn  ©tnbte  offént-  i  2  8  T 
(id;  gcbcncft  nn  bicfec  SBtietf  jiwen/  bie  glcid)  gefdirieben  |inbt/     '    '  * 
jcbmcbetcn  'îljeil  eineit/  imb:  ivit  bie  «otgen(inten@tnbt/3ut^/ 
SSctn/  ©oIotljHcn/  imm/  gug/  unbt  bné  îCnibt  bofelbjl/ 
yerjeljen  «Heé  boé  /  fo  l'ot  uns  gefdjtieben  iff.    itnbf  ju  einewt 
njrtl;ten  unbt  ftcten  Ucfunbt/fo  b'iben  œit  betfelbcn  unfec  @tnbt 
3nfigel  offéntlid)  gcljencet  on  biefet  SBtieff  jiueen  glei*  gcfd)cie« 
bcn/  jebnicbenn  ctljcil  feincn.    ©oé  gefdjuljc  unb  niacb  biefér 
SBrieffgehen  ju  Colîniô  in  bct  ©tabt/  nn  beni  neÀften  Sinétna 
Bon  ©nnt  gnrtttl)iné=î,ig  b«g  I^eil.  3rceIffbotten/  Anno  D(^ 
mini  M.  CGC.  LXXXV. 


Nota  bcï  Orlmung/  in  Ht  gêiminc  ©tûttc  m  SRat^  ivcrtcn. 


rsccgcnfijutg 
I  Slutmberg 
I  SJôi-blingen 
I  SCotenbutg 
Sne  tt|l«  $>rtttI)C9.<  SBinbes^eim 
I  ©ivinfutt 
I  ©uncfclfpul 
I  SBettfenbutg 
\J8offinâca 


SU  "Jfnjrtl 

?u  ■Jtnjnl 

JU  "Jtnsfll 

JU  "Jfnjrtl 

JU  "Xnjnl 
8U  "Jtnjal 

JU  "anjal 

JU  îCnjal 


©pieg. 
©picg. 


©piep. 
©Vief. 
©pieg. 
©pief. 
©pief. 
©pief. 


JU  3ufc!;«b. 
JU  Bufduib. 
JU  gufdub. 
JU  gufdjub. 
JU  3ufd)ub. 
JU  3ufd)ub. 
ju  3ufd)ub. 
JU  3ufd;ub. 
JU  3ufd)ub. 


52.  ©pief. 
52.  ©pief. 
14.  ©pief. 
20.  ©pief. 
II.  ©pief. 

11.  ©pief. 

12.  ©pief. 
10.  ©pief. 

4.  ©pief. 


(Suimnci  SSS5.  minus  4.  ©picg. 


'Sm  S35clcÇ«  ©taï»t  ttt  3ug  (UiSâ«f)rt/  ï>Jc  foO  tiann  mit  93îac^t  Inimit  îic^it;  jtt  SHof  «nW  Sii^ 


fîCugfpurg. 

Ulm. 
I  Sîemmingen. 
I  SSibrndi. 
SDteflnbeteÇftïtljeç.J  5£nuffbutn. 

.^cmptcn. 
I  3£*nç. 
1 1  ieitfird). 
{_@icngen. 


18, 


^1. 

22. 

16. 


J  8,  >.unbt  JU  Suf^ub^^l    lîbctoa   >©pief . 
18.',  »  - 

6. 

©«mma  €€e.  ©picg. 


Itl         [^-    I 


■gflinâen. 

gKeitlingen, 

SCotl)TOeil 

®etf. 

©tmSnbt.      >8U  ^njol 

Sjnitfbïun.  j 
SÏBimpfen.  ! 
SBeinfpeta.    | 

■ain.         !  

58rtfer.  r 

2Kubl!)ttufert. 
So|îcnê. 
Ubetlingen. 
SCnwnfputg. 
anbam. 
©.  ©nUcn. 
^iBenboïff. 
Ssttngen. 
\_a3ud;orn.     J 


24, 

M' 
6. 

•^  16.  ^unbt  JU  3ur*«6-^   ûbacia    J»©pi«f. 


56. 


12. 


"^  4°-  f 

I       ^'1 


14. 
14. 

ubecall 

8. 

4- 

V.  2. 


>5u  mjfll     ■{  ;^;  r-ePi'P. 


,1 


©iimmfl  Ceçe.  3E3^.  epicf. 


CXL. 

9.  Maxs^ Renonciation  «/'Isabeau  de  Lorraine  {if 
^'E NGUERRANT  DE  CoucY,   Comte  de 

Soiffbns ,  yâ«  Mari ,  portant  qu'elle  je  tient  con- 
tente de  la  Dot  qu'elle  a  reçue  en  Mariage ,  £j? 
qu'en  ce  regard  elle  renonce  à  tout  ce  qu'elle  pour' 
roit  prétendre  au  Duché  5?  Princerie  de  Lorrai- 
ne ,  avec  referme  néanmoins  de  fon  Droit  de  Suc- 
cejjîon,  en  cas  que  fes  Frères^  ou  leurs  Fils  après 
eux ,  vinffent  à  décéder  fans  Hoirs  mâles  ;  auquel 
cas ,  la  Duché  de  Lorraine  devroit  lui  revenir  à 
elle  y  aux  fiens  par  préférence  à  leurs  Filles. 
Fait  le  8.  jour  de  Mars  i ^Sf .  [La  Véritable 
Origine  des  Maifons  d'Alface  ,  de  Lorraine , 


&  d'Autriche.    Aux  Preuves,  pag.  ipz. 
des  Archives  de  Lorraine.'] 


Tiré 


ENguerran  Seigneur  de  Coucy  &  Comte  de 
Soiffons  ,&YsABELde  Lorraine  Fille  de  hait  & 
puiflant  Prince  Moniîeur  Jean  Duc  de  Lorraine  & 
Marchis ,  &  Femme  de  fiait  &  puifTant  Prince  Moniieur 
Enguerran  Seigneur  de  Coucy  &  Comte  de  Sois- 
fons  deffus  nommez  ;  Faifons  fçavoir  à  touts  que  par- 
mei  ce  que  noftredit  Seigneur  le  Duc  en  traittant  du 
Mariage  entre  nous  Enguerran  &  Ysabel  des- 
fusdit,  ayt  promis  entre  les  chofes  à  donner,  oûroyer 
&  concéder  à  moy  Ysabel  delTus  ditte  pour  moy  & 
mes  Hoirs  nez  &  procréez  en  nollredit  ÎWariage,  les 
chofes  cy  après  escrittes.  C'efl  à  fçavoir  les  dous  Chas- 
tels  &  Villes  de  Florines  &  de  Pelx,  feant  en  l'Eves- 
chief  de  Liège, enfemblc  les  (Jous  Chaftelleries  &  tout- 
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à  ,  ,»,  tes  les  Villes, bats  &  finages  apparteuaiis  à  iceuIxChas- 
A.NNO  tels  &  Chaftelleries,  en  tel  haultour,  Signourie,  Jutis- 
I  î  8  Ç.  diâion,droit, raifon  &  aftion,  comme  niondit  Seigneur 
^  ^  '  le  Duc  les  avoit,  tenoit  &  pofledoit  ou  dcvoit  avoir, 
tenir  &  poffeder  devant  le  Traittié  de  noil:rcdit  Maria- 
ge, &  avec  ce  ia Somme  de  C)£t  mille  francs  de  Fran- 
ce de  bon  or  &  de  jufte  pois ,  à  payer  à  de  certains 
termes  per  le  mettre  en  acqueft  de  Terre  pour  &  au 
proffit  de  moy  Ysabel  dcfliasditte  _,  &  de  mesdits 
Hoirs  de  noltredit  Mariage, enli  tout  c'en  puel  apparoir 
plus  amplement  en  certaines  Lettres  contenant  plus 
plainement  le  pourparler,  Traiâié  &  Accord  dadît  Ma- 
riage, que  furent  faittes  en  l'an  de  l'Incarnation  noflrc 
Seigneur  mil  trois  cent  quattre  vingt  &  cinq ,  le  vingt 
&  luiesme  du  mois  de  Février, &  Icellées  des  Seels  de 
nodredit  Seigneur  le  Duc  &  de  moy  Enguerran 
Seigneur  de  Coucy  deffusdit.  Et  je  Enguerran 
Seigneur  de  Coucy  deffusdit,  pour  &  à  caufe  de  ladite 
Ysabel  ma  Femme &loyalle  Espoule  que  ad  ce  fai- 
re ay  licentide  &  auâorifée  fpeciallement  pour  cette 
■diofe  de  mondit  Seigneur  &  loyal  Espoux  Monfieur  de 
Concy;  recongnoiffons  &  confeffons  de  noilre  pleine 
&  franche  volontei  fans  aucune  force  &  contrainte,  que 
nous  Se  chacun  de  nous  endroit  foy,  entant  comme  il 
nous  touche  &  puet  touchier  conjointement  comme 
diviferaent  avons  fait  &  faifons  pleine  quittance  ,  de 
'tout  le  droit ,  raifon  &  aèlion  que  jamais  puent  ou 
doient  competer  &  appartenir  à  moy  Ysabel  de  Lor- 
raine defflisditte  &  a  mes  Hoirs,  ou  Duchié,Princée, 
Baronnie  de  Lorraine ,  &  à  touts  les  biens  immobles , 
6c  héritages  qui  appartiennent  &  appartenront  à  noflre- 
dit  Seigneur  le  Duc  &  à  fes  Hoirs  tant  au  Royaume  de 
France  comme  altre  part  en  quel  meniere  que  cefoit. 
Sàlf  tant  pour  moy  Y  sabel  de  Lorraine  deffusditte 
&mes  Hoirs,  que  fe  mondit  Seigneur  le  Duc,  ou  fes 
altres  Enfants  mafles,prefents  ou  advenir,  trespaifoyent 
tuit  de  cettuy  ficelé  fans  Hoirs  de  leur  propre  corps  nez 
&  procréez  en  loyal  Mariage,  c'en  que  Dieu  tie  veille, 
&  pareillement  fe  mondit  Seigneur  le  Duc  laxoit  une 
Fille  ou  piufieurs  de  fon  propre  corps.  En  touts  ces 
cas  &  chacun  d'iceulx  venroyent  &  tourneroyent  les- 
dîts  Duchié,  Princée  &  Baronnie  de  Loherennej  en- 
femble  touttes  leurs  appartenances,  &  touts  altres  hé- 
ritages, que  celuy  <5ui  feroit  Duc  de  Loherenne  pour 
le  temps,  laixeroit  après  le  trespaffcment,  en  la  nîain 
fle  moy  Ysabel  de  Loherenne  ou  de  mes  Hoirs 
Comme  vraye  Héritière  dudit  Duchié  de  Loherenne  & 
de  fes  appertenances ,  &c.  En  (igné  de  vérité  fur  tout- 
tes les  chofes  deffusdittes  &  chacune  d'icelles ,  avons 
nous  fait  mettre  noz  Seels  à  ces  prefentes,  &  avons  prié 
&  requis  à  discrette  perfonne  le  Tabellion  publique  cy 
après  efcrit;  qu'il  pour  caufe  de  tesmoignage  veille 
mettre  fon  Signe  manuel  avec  nosdits  Seels  en  ces  pre- 
fentes, qui  furent  faittes  en  l'an  de  l'Incarnation  noftre 
Seigneur  mil  trois  cens  quatre  vingt  &  cinq,  le  Oc- 
tiesme  jour  du  mois  de  Mars  environ  l'heure  de  Non- 
ne, en  rindiâion  Noviesme,en  l'an  Oéliesme  du  Pon- 
tificat de  tres-fainâ  Père  en  Dieu  &  Seigneur, Seigneur 
Clément  pat  la  Divine  proveance  Pape  VII.  en  la  Ville 
tie  Nanceyj  en  l'Hoftel  de  noftredit  Seigneur  le  Duc. 
Prefents  Nobles  hommes  &  Seigneurs  Robert  Vicomte 
de  Meaulï,  Bidail  de  Lais,  Jehan  de  Telldt,  Jacques 
d'Amance  Chevalliers  avec  piufieurs  autres  dignes  de 
foy  ad  ce  appeliez  &  requis  pour  tesmoignage.  Et  en 
Petrus  Albert!  de  Nameyo  Cle'ricus  Titllen/is  Diœcejis , 
publiais  aiithoritate  ImpeYiali  l^  Cnrice  Tulleyifis  No- 
tarius  ,  quia  hujusmodi  quittancice  ^  alii's  o-Mnibiis  cs' 
aViU  prccdiSlis  jinguUs  aum  Jîc  fièrent  (jf  agereKtur, 
s»<ï  cirM  fritnomiHdtis  tefiibus  perfonaliter  irjterfui , 
pr^efens  puhljciim  Inftritr/ientura  inde  confeci,  y  in  hanc 
publicam  formant  rcdegi^  ac  légitimé  altis  Negotiis  im- 
peditus  pcr  alium  fcrtbi  feci  ,  Sis^nôque  meo  publico  fo- 
j  tito ,  unà  curn  Sigillis  diBorurn  Domini  cf  Domina  de 

Coxceio    conjagum  ,  fignavi   in   Tejiimomum    veritatis  ^ 
requifitus  is  rogatus. 

CXLI. 

23. Août.  Capitula  Sereniffimo  ac  Inin6liJfimo  C  a  r  o  lo  IV. 
Jiomattermn  Imperatori  per  Dominum  G  u  i  d  o- 
NEM  De  Gonzaga  Mantiia  oblata ,  pos- 
tulata,  abeoqiie,  ut'videtHr,  impetfata,  quibus 
ipfe  G  u  I D  o  cum  LuDovicofi?  Francis- 
c  o  cjus  Filiis  promitlit  fe  prabere  fidelem  y  obe- 
dientem  ergafuam  Majefiatum  £?"  imj>erium  ;  eum- 
fis  iH  Civitattm  Mantu<s  recepan  iafiquam  Dû- 


mimm ,  atqiie  illi  tradere  C  laves  l§  Dominium  Aî^kÔ 
îotius  Territoyîi  (  i  ).  [Pièce  authentique  tirée  \x%% 
des  Archives  Archi-Ducales  de  Mantoue.]  J    *' 

I.  /^  Um  humili,  devotâ  ac  débita  fubjeàîûne  Expô- 

V>  nentes  Domini  Gûido  de  Gonzaga  pro  Sacro 
Imperio  Mantus  &  Regii  Vicarius  generalis,  fiec  non 
Ludovicus  &  Franciscus  Frittes  &Nati  prtefati  Domini 
Guidonis  dicunt  quod  cafu  exillente  quo  Sereniflîmus 
Dominus  eorum  Dominus  Impcrator&c.  Velit  ad  Civi- 
tatem  MantUE  accedere,ipfum Dominum  fuum. Domi- 
num Imperatorem  in  ipfani  Civitaterrt  récipient  &  prello 
funt  iplius  adventum  libenti  anirno  acceptare  ut  tenen^ 
tur  &  debent  ipfamqueCivitatem  fuam,&Sacri  Imperii 
ejdem  Domino  Imperatori,  ac  Claves  ipGus  Civitatis 
libère  tradete,  &  conlignare. 

2.  Volunt  prslibati  Domini  Guido,  Ludovicns ,  & 
Franciscus  prœfatum  Dominum  fuum  Dominum  Im- 
peratorem, quotiescumque  ire  vellet  ad  partes  aliquas 
Lombardiœ  fequi  cum  perfonis  vidclicct  UnUs  eorum 
cum  gentibus  &  toto  fuo  poffe  juxta  eorum  poiîibilita- 
tcm  ad  Mandata  dièli  Domini  fui  Domini  Impera- 
toris  ,  &  alter  ipforum  videlicet  Dominus  Ludo- 
vicus, vel  Dominus  Franciscus  remaneat  in  Civitate 
Mantus:  pro  cnftodiendo  ,  &  confervando  eam  ad  ho- 
norcm,  &  exaltationem  ipiius  Domini  fui  Domini  Irti- 
peratoris  veluti  Veri,  fidèles  ipliusmet  Domini  fui,  Sx. 
Sacri  Imperii  ab  œterno  ipfi ,  &  fui  Prœdeceffores. 
^3.  Et  femper  débita  lubjeSione  prcemiffà  Domini 
Guido,  Ludovicus,  &  Franciscus  de  Gonzaga  iutroi- 
tus  Datia,Pedaggia,  Gabellas,  five  Theloneà , &  prO- 
ventus  quosiibet  diflœ  Civitatis,  &  Dillriflus  ejusdem 
volunt  tenere,  &  habere,  aC  gaudere,  iicuti  &  qualiter 
nunc  tenent  &  habent  ,  &  de  ipfis  disponere,  &  ad- 
niiniftrare  ficut  &  nunc  prsfentialiter  pofilint  ,  &  fa- 
ciunt,  &  hoc  expedit  iplis  Dominis  pro  încumbentibUâ 
fumptibus, perfonis ,  ftatui,honori,&  condidlioni  ipforunt 
cumque  etiam  prœfati  Domini  multôs&mulroshabeant 
eorum  câros  Amicos  &  Nobilers  per  quos  ipfis  Domi- 
nis fnnt  fervitia  impenfa,  quihus  pro  viâu  ,  &  conde- 
centi  fiibfteiltatione  Oportet  ipfos  Dominos  fubvenirfe 
de  denariis,  &  aliis,  quos  amicos  îiios  deferere  modq 
aliquo  non  valerent,  &  quam  pluribus  aliis  caulis,  ut 
etiam  meliùs  cafu  quolibet  meliùs  oportuno  diâi  Do- 
mini fui  Domini  Imperatoris  honorem  facere  valeant , 
&  profequi. 

4.  A  prsdiflo  autern  Domino  fuo  fihgularilîimb  Do= 
mino  lmperatorehumilitcr,&  devotè  cum  débita  revereti'y 
tîa&fubjeâione  fupplicant,  poftulant,  &requiruntdiâî' 
Domini  Guido ,  Ludovicus, &  Franciscus  quod  cum  olittj 
Dominus  Loyfius  de  Gonzaga,  ac  Domini  Guido,  & 
Feltrinus  Fratres,  &  Filii  difli  Domini  Loyfn'  prOpi 
ter  Guerram,  quani  habebant  cum  Magnifico  Domi- 
no Bernabove  Vicecoralte,  necclTitate  &  metu  com- 
pulfi,  de  bonis  fuis  fecerunt  donationem  ipfi  Domino 
Bernabovi,deindebona  ipfa  abeoinFeudumacceperuilt, 
ac  etiam  Civitatis  Mantui;  &  Regii,  falvo  tainen  juré 
Imperii,  quatenuà  ipfe  Dominus  Imperator  abfolyat,& 
liberet  ipfos  Dominos GuidOnem,LudovicuiTi,&  Fran- 
ciscum,  ac  Dominum  Feltrinum,&csteros  de  Domo 
fila  a  dlâo  Feudo,  &  obligatione  ipfius  omni  modo, 
jure,  &  forma,  quibus  meliùs  fieri  poteft,  &  potcrit, 
&  qnod  in  cafu  quolibet ,  quod  Dorhinus  Imperator 
reftitueret  DOminum  i3ernabovem  ad  jura  fua,  Ipetià- 
liter  non  reftituet  ipfum  ad  jura  diâi  Feudi,  imô  fpe- 
tialiter,  &  expreffim  dida  jura  Feudi  in  rellitutioneiTi 
exceptabit. 

y.  Item  à  prsfato  Domino  fuo  Domino  Imperatore 
pOftuJant,  &  requirunt  diâi  Domini  Guido,  Ludovi- 
cus, (&  Franciscus  ,  quod  diâus  Dominus  Imperator 
non  pOnet,  nec  ftare  vel  habitare,  nec  aliquo  modo, 
venire,  vel  accedere,  vel  moram  trahere  permittet,vei 
confentiet  Dominum  Feltrinum  de  Gonzaga, &  F'ilios, 
vel  eorum  aliquem  conforteni  vel  aliquam  aliam  per- 
fonam  cxtriilfecam  fufpeflam  diflis  Dominis  fine  ex- 
preffa  voluntate,  &  beneplacito  dittorum  Dominorum 
Guidonis', LudOvici,&  Francisci,in  Civitate  Mantux, 
'  nec  in  aliqua  parte  fui  difiriâus.  Et  dato  cfiam  quod 
ipfi  Domini  vel  aliquis  ipforum  potlularent,  vel  rcqui- 
rerent  de  gratia  fpetiali  a  diflo  Domino  fuo  Domind 
Imperatore,  quod  aliqua  perlona  extinfeca  ut  fuprà  ve- 
riîret,  vel  venire  poffetin  Civitatem  Mantuœ,  vel  eju2 
Difiriétum,  fine  in  aliquibus  aliis  Locis,  quae  ipfi  Domi- 
ni tencrent ,  vel  polîidercnt,  nonfaciet,  neq'ue  aliquo' 
modo  confentiet,  vel  permittet. 

6,  Item 

(i)  La  Date  manque  2  cette  Pièce;  mais  là  Rubiîque  qu*oa  j  A' 
fiouvee,  y  fuplée,  la  marqqam  du  2î.  d'Aoêt  138J.  [D  «  m.J 
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M  6.  Item  poftulant,  &  requirunt  prxdicli  Domini  Lu-I 

ANNO  dovicus,  &  Franciscus  a  prxlibato  Domino  fuo  Domi- 
T  T  S  «■  no  Imperatore,  quod  abfolvantur  a  Crimine  quolibet, 
i°J'  &àpœna,  quod,  feu  quam  feciflent ,  Tel  incuriflent, 
vel  incurere  poflent,  vel  deberent  jure  aliquo,  &  om- 
nes  eorum  Fautores ,  Auaores ,  feu  Confotios  propter 
mortem  quondam  Domini  Ugolini  de  Gon2aga,&  eos 
Dominos,  &  praedidos  omnes  abfolvat  ,  &  liberet  à 
diûo  Crimine,  &  qualibet  ejus  pœna,  ac  redituat  ad 
omnia,  quibus  diéli  Domini  &  prEdidi  omnes  eflènt 
privati,  vel  privandi  diSa  de  caufa  &  jure,  omni  mo- 
do. Jure,  &  forma,  quibus  melius  fieri  poteft,  &  ità 
&  taliter,  quod  propter  diftum  Crimen  per  accufatio- 
nem,  vel  denuntiationem  alicujus  perfoni;,  iîve  per  in- 
quifitionem,veI  aliquo  alio  modo  non  poffint  didli  Do- 
mini, &  prsdiéli  omnes  inquietari ,  moleftari  vel  tur- 
bari  nec  in  jus  vocari  coram  ipfo  Domino  Imperatore 
nec  coram  aliquo  Judice,Magiftratu,  vel  Offitiali,  nec 
per  aliquem  eorum  aliquo  modo,  ratione,  vel  caufa, 
iive  prœtextu. 

y.  Item  poftulant,  &  requirunt  diâi  Domini  Guido, 
Ludovicus,  &  Franciscus  quod  ad  petitionem  fîve  in- 
ftantiam  dit^i  Domini  Fdtrini,  vel  Filiorum  ejus,  aut 
alterius  fui  confortis,  vel  cujuslibet  alterius  perlbnae, 
Communitatis,  Coleggii,  vel  Univerfitatis  ditius  Do- 
minus  Imperator  non  permittet  in  jus  vocari  ipfos  Do- 
minos Guidonem,  Ludovicum,  &  Franciscum  aliquo 
modo  coram  ipfo ,  vel  aliquo  Magiftratu ,  nec  ipfos  Do- 
minos moleftare,  vel  turbare  realiter,  vel  perlbnaliter, 
nec  aliquid  dicere ,  vel  opponere  contra  eosdem  Domi- 
nos tempore  aliquo,  aliqua  occafione,vel  caufa  critni- 
nali  five  Civiii,  nec  propter  aliquà  commifla,  vel  per- 
petrata  per  eosdem  Dominos,  nec  pro  aliquibus  bonis, 
rébus,  Juribus,  PofTeffionibus,  Honoribus,Feudis,Ju- 
lisdiâlonibus,  vel  quafi,  qua  mmc  tenent,  vel  poffi- 
dent  five  detentant  modo  quolibet,  de  jure  vel  de  fac- 
to, fcilicet  ipfas  res,  &  bona  teneant,  habeant  &  poiTi- 
deant,  ficut  nunc  habent  ,  tenent,  &  poffident,  five 
per  ipfos  habeantur,  &  poflîdeantur,  five  per  alios  fuo 
nomine,  videlicet  fi  res  ,bona,  jura,&  pollefîiones  ali- 
quas  dederint  titulo  aliquo,  vel  modo  aliquo,  etiam 
fine  titulo,  quocumque  modo  dederint,  vel  conceffe- 
rint  aliquibus  eorum  familiaribus ,  vel  domefticis,  five 
alicui  alteri  perfons ,  taies  perfons  ipfas  res ,  &  bona 
habeant,  teneant,  &  poffideant,  ficut  nunc  tenent,  & 
poffident  ;  ita  &  taliter  quod  pro  prœdidtis  rébus  &  pos- 
felTionibus  in  jus  vocari  non  poffint. 

8.  Item  à  diao  Domino  fuo  Domino  Imperatore 
poftulant,  &  requirunt  antedifli  Domini  Ludovicus, 
&  l''ranciscus,quatenus  ipfe  Dominus  ipfos  conftituat, 
&  décernât  Vicarios  fuos  in  Civitaté  Mantus  &  Diftridu 
adjungendo  didlo  Domino  Guidoni  Patri  fuo  eos,  quf 
propter  temporis  œtatem  otio  fe  dare  oportet,  &  non 
labori,  ac  etiam  ipfos  Dominos  Ludovicum,  &  Fran- 
ciscum Vicarios  conftituat  de  Terris,  Locis,  &  Cas- 
tris,  quorum  pra:di61i  Domini  Loyfius,  Guido,  Filip- 
pinus,  &  Feltrinus,  &  Ugolinus  fuerunt  conftituti  Vi- 
carii  pofitis  in  Territoriis  Brixia:,  &  Cremonas,  ac  Cu- 
riœ  Quareutularum,Caftri  Mirandulse,  &  Sti.  Poffido- 
nii ,  &  de  omnibus  aliis  Terris ,  &  Locis ,  de  quibus  didi 
quondam  l3omîni  Loyfius,  Guido, Filippinus,  &  Fel- 
trinus, &  Ugolinus  fuerunt  Vicarii  per  Sacrum  Impe- 
tium  conftituti  excxpfis  dumtaxat  Civitatc  Regii,  & 
ejus  Diftriftu,  &  quod  di6H  Fratres'de  Gonzaga  fucce- 
dant  uiius  alteri,  &  eorum  Filii  in  Vicariatu  prxdic- 
toruiiii 

9.  Item  à  dido  Domino  fuo  Domîno  Imperatore 
poftulaiit  diéti  Domini  Guido, Ludovicus,  &  Francis- 
cus,"quatenus  didlus  fuus  Dominus  in  Feudum  hono- 
rabile  det,&  concédât  eisdem  pro  fe  &  Filiis  fuis  Mas- 
culis  tali  pa£lo ,  &  de  gratiu  fpetiali  quod  femel  fuffi- 
ciat  Inveftituram  accepillc,  &  Sacrameutum  fidelitatis 
prœftare  fpetialiter  Curiam  Quarcntularum,  Caftrum 
Miranduls,&  CuriamSti.Poffidoniicum  omnibus  fuis 
jurïbus  &  Jurisdiclionibus,quasCurias,&Callrum  diâus 
Dominus  Imperator  aliàs  dédit  in  Vicariatum  prxdiSis 
Dominis  Loyfio  ,  Guidoni,  Filippino,  Feltrino,  & 
Ugolino,ac  etiam  omnes  alias  Terras,  Loca,  &  Caftra 
quse  difli  Domini  Loyfius,  Guido,  Filippinus  &  Fel- 
trinus, &  Ugolinus  vel  alter  eorunl  habuerunt  in  Feu- 
dum a  difto  Domino  Imperatore  in  Territoriis  Brixia), 
&  Crcmonje,ac  Mantus,  eximendo  ipfis  Curias, Cas- 
tra, Loca,  &  Terras  a  poteftate,  &  baylia  qualit>et 
Communium  Brixix,  &  CremOna:  &  Regii, &  a  qua- 
libet poteftate ,  &  baylia  cuj  uscumque  Civitatis,  &  Com- 
munitatis. 

10  Item  à  diflo  Domino  fuo  Domino  Imperatore 
prxdiSi  Domini  Guido,  Ludovicus  ,  &  Franciscus 
poftulant,  quod  cum  diàus  quondam  Dominus  Ugo- 


linus inveftitus  fuerit  a  diflo   Domino  Imperatore  de  AîiKÔ 
aliquibus  Caftris,  Locis,  &  Terris,  &  parte  aliqua ea- 
rum,  ipfe  Dominus  Imperator  inveftiat  diftos  Dominos  I  3  8  f» 
de  diétis  Terris,  Locis,  &  Caftris,  qux  tantummodo 
funt  fuper  Territorio  Mantux  intelligendo  fuper  Ter- 
ritorio  Mantuœ  a  Turri  Vadi  citrà  inclufive, 

ficut  &qualitcr,&  quomodo  erat  inveftitus  diâus  quon- 
dam Dominas  Ugolinus. 

II.  Item  à  diQo  Domino  fUo  Domino  Imperatore  pos- 
tulant didi  Domini  Guido, Ludovicus,&  Franciscus  qua- 
tenus eisdem  Dominis  det,  &  concédât  in  Feudum  ho- 
noiabile  Caftra  Roccam,  &  Fortalîtias  Seravallis  Dis- 
tridus  Mantuse  cum  omnibus  fuis  juribus,  &  cum  li- 
bertate,jure,&  baylia  habendi,&  coligendi  Datia  qus- 
libet  de  rébus  omnibus  de  quibus  funt  folita  exigi  Datia 
confueta,  qufe  tam  per  Terram ,  quam  per  aquamPadî 
conducuntur ,  ficut  nurlc  diâa  Datia  ibi  exiguntur  pro 
fe,  &  Filiis  fuis  Masculis  tali  paâo,  &  de  gratia  fpe- 
tiali, quod femelfufBciat  Inveftituram accipere,&  Sacra- 
mentum  fidelitatis  pra;ftare,eximendo  diàum Caftrum, 
&Fortalitias,ac  exaâionem  didiorum  Datibrum  a  qua- 
libet poteftate,  &  Jurisdidlione  Communis Mantuce, &c. 

li.  Item  à  diâo  Domind  £bo  Domino  Imperatore 
poftulant  di£ti  Domini  Guido,  Ludovicus,  &  Francis- 
cus, quod  cum  ex  neceffitate  incumbente  propter  Guer- 
ram,  quam  habuerunt  tune  cum  Magnifico  Domino 
Bernabove  di£ti  Domini  Loyfius,  Guido,  &  Feltrinus 
pigrtori  dederunt  quondam  Domino  Canigrandi  délia 
Scalla  Caftra  Caftellarii,Bonifixi,&  Caneduli  Diftridus 
IVIantuse  per  certam  fummam  pecunia;  circa  XXXM. 
DuCatosfiCaniiregiioriusdellaScalla,quinunctenetipfa 
Caftra, non  fuerit  obediens  diâoDominÔ  Imperatori  & 
Matidatis  Sacri  Imperii,  quod  ipfe  Dominus  Imperator 
operabitur,&faciet  cum  effeiSIu, quod ciâa Caftra deve- 
nient  in  didlos  Dominos  Gtiidonem,Ludovicum  &Fran- 
ciscum,&ipfa habeant absquefolutione aliqua.  Si  autem 
diflas  CaniflTegnorius  obediens  fuerit  Mandatis  Sacri 
Imperii,  quod  tune  ipfis  Dominis  Guidoni,  Ludovico, 
&  Francisco  dantibus,  &  folventibus  quantitates  pecu- 
nis  débitas  pro  diâa  pignoratione,  vel  paratis  folvere 
cum  effeâu  operabitur,  &  faciet  didtus  Dominus  Im- 
petator,  quod  diâus  Caniffegnorius  reftituet  libéré  ,  & 
felaxabit  diâa  Caftra  diâis  Dominis  Guidoni ,  Ludo- 
vico ,  &  Francisco  antediâis. 

13.  Item  a  diâo  Domino  fuo  Dbmino  Itliperatore 
diâi  Domini  Guido ,  Ludovicus,  &  Franciscus  poftu- 
lant, &  requirulit  nonnuUis  urgentibus  caufis  ,  &  ut 
fcandala  mala  &  rixœ  quîelibet  evitentur,  quE  comunio 
prsiertim  paferé  folet ,  quod  Dominus  Feltrinus  prse- 
diâus,&  ejus  Filiî,  nec  aliquis  alius  confofs  diâorunl 
Dominoruni  Guidonis,  Ludovici ,  &  Francisci  ullo  mo- 
do, vel  caufâ,  feu  pretextu  fe  impediant,  vel  intromit- 
tant  aliqualiter,  direâè  vel  indireâè,de  Civitate  Man- 
tus,  Territorio  ejusque  Diftriâu,  &  Fortalitiis,  Juri- 
bus, &  Jurisdiâionibus  ejusdem,  intelligendo  diâum 
Territoriunl  a  Turri  Vadi  citrà  inclufive  nec 
de  diâa  Curia  Quarentullatum,Sti.  Poffidonii,&Caftro 
Miranduls  nec  dé  Terris  prsdiâis  Territorii  Brixiœ, 
&  Cremonx.  Cum  etiam  prsdiâi  Domitii  Guido, Lu- 
dovicus, &  Franciscus  fint  contenti,  fe  hon  impedire, 
feu  intromittere  modo  aliquo,  caufâ,  vel  prsEtextu, di- 
reâè vel  irtdireâè,  de  Cîvitate  Regii  ejusque  Diftriâu, 
Fortalitiis ,  Juribus,  &  Jurisdiâionibus  ejusdem. 

14.  Item  a  diâo  Domino  fuo  Domino  Imperatore 
fupradiâi  Domini  Guido,  Ludovicus,  &  Ffanciscus 
poftulant ,  quod  fi  contingat  Dominum  Iftiperatorem 
recedere,  vel  fe  perfonaliter  abfentare  à  Civitate  Man- 
tux pr6  eùndo  ad  aliquas  alias  partes  &  ipfe  Dominus 
Imperator  vellit  alîquem  loco  fui  dîmittere  in  Civitate 
MautuÈ  ;  ipfi  Domini  Guido,  Ludovicus,  &  Franciscus 
tenebunt ,  habebunt ,  &  traâabunt  ficut  Dominum  il- 
lumtalem,  &  eum  honorabunt ,  &  fequentur  intui'tu 
ipfius  Domini  lmperatoris,&  Csfareœ  Majeftatis.  Sed 
quia  ipfi  Domini  îta  fideliter,&  folicite,  &  cum  minoti 
labore  quam  aliquis  alius  cuftodient,  &  gubernabunt 
ipfam  Civitatem,  &Fortalitias  ejus,  volunt  haberc  po- 
teftatem,  &  bayliam,  &  Dominium  dids  Civitatis  & 
Claves  ipfius,  &  Fortalitiarum  ad  exaltationem,  &  ho- 
norem  femper  diâi  Domini  Imperatoris ,  &  Sanâi  Im- 
perii. Et  ad  petitionem  diâi  talis  ipfi  Domini  vel  alter 
ipforum  noti  teneantur  accipere  in  diâa  Civitate  nilî 
eas  Gentes,quas  volent  diâi  Domini, vel  alter  eorum, 
funt  tamen  benè  contenti  diâi  Domini ,  egente  Domino 
Imperatore  in  partibus  Lombardix,recipere  omnes  Gen- 
res in  Civitate  Mantua;  fecundum  quod  ipfe  Dominus 
mandaverit.  Et  fi  diâus  Dominus  Imperator  noluerit 
loCo  fui  dimittere  in  diâa  Civitate  aliquem,  diSi Do- 
mini Guido,  Ludovicus,  &  Franciscus  fimiliter  vo- 
lunt Dominium  Jlberum  diâse  Civitatis  M^ntuas.,  & 
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Fortalitiarum  tamquam  ipfius  Domiiii  Imperatoris  Vi-  ! 
carii. 

iS-  Item  poftulant  a  diflo  Domino  fuo  Domino  Im- 
peratore  débita  fubjeftione  pramifla  quod  primo, &  an- 
te  omnia  ipfc  Dominas  Imperator  iptbs  Dominos  Lu- 
dovicum  ô:  Franciscum  abiblvat,  &  liberet  à  Crimine 
Lxfe  Majellatis,  &  eos  reftituat,  &  reintegret  ad  ho- 
nores, diguitates,  fucceffiones,  &  acquilitiones  quas- 
libet  non  obitante  aliquo  ,  quod  obltare  poffet,  omni 
modo,  jure,  &  forma,  quibus  msHus  fieri  potell. 

16.  Item  dicunt  Domini  Guido,  Ludovicus,&Fran- 
ciscus,  quod  non  volunt  effe  contra  Sanâain  Matrem 
Ecclelîam,  Dominos  Marchiones  Eftenfes , '&  Domi- 
num  Paduœ  quorum  dicli  Domini  funt  coUigati,  du- 
rante Liga,  volentes  vivere,  &  effe  légales. 

17.  Item  poftulant  didi  Domini  Guido,  Ludovicus, 
&  Franciscus,  lî  Dominas  Feltrinus  de  Gon2aga  non 
effet  obediens  didlo  Domino  Impcratori,  quod  iplc Do- 
minus  Imperator  det,  &  concédât  pra;di£tis  Dominis 
Guidoni,  Ludovico,  &  Francisco  omne  ,  &  totum, 
quodfpedat,  vel  pertinet  ipii  Domino  Feltrino  in  Ci- 
vitate  Mantucc ,  &  ejus  Dillriftu,  &  Civitate  Regii,  & 
omne,  &  totum  id,  quod  tenet  in  diâa  Civitate  Regii 
&  ejus  Diftriflu,  ac  omne,  quod  fpeftaret,  &  pertine- 
ret  quibuscumque  qui  effent  rebelles  difli  Domini  Im- 
peratoris, vcl  inobedientes  eidem,  vel  quod  tenerent, 
&  poffiderent  in  diûis  Civitatibus  Manta33,&  Regii  & 
carum  Diftriâibus. 

18.  Item  débita  reverentia  prsmiffa,  requirunt  dicli 
Domini  Guido,  Ludovicus,  &  Franciscus ,  quod  ipfe 
Dominas  Imperator  ipfos  defFendat  a  qualibet  perfona 
inimicantc,  &  offendente  diâos  Dominos  ,  &  eorum 
ftatum  calu  quolibet,  iplisque  talibus  inimicantibus,  & 
ofFendentibus  diâos  Dominos  diétus  Dominus  Impera- 
tor inimicetur,  &  offendat  eosdem. 

I/la  funt  qiia  vuh  Dominus  Imperator  à 
Mantùano. 

Primo  quod  diiîlus  Mantuanus  recipiat  Vicariatum 
MantU£  à  Domino  Imperatore ,  &  eidem  Domino  fa- 
ciat  fidejitatis  Juramentum. 

Iterh  idem  Mantuanus  debeat  date  Domino  Impera- 
tori  fex  mille  Florenos  pro  prœfenti  &  deinceps  de 
tempofe  in  tempus  eidem  Domino  Imperatori  fervire 
fecundum  poffibilitatem  fuani. 

Item  diélus  Mantuanus  debeat  ad  prjefens  Domino 
mittere  Naves  duodecim  de  majoribus,quas  Habere  po- 
telt,  lub  expenlîs  fuis  fcilicet  iplius  Mantuani. 

Item  quod  Domino  Imperatore  exiftente  in  tali  pro- 
pinquitate  ubi  cum  potefl:  attingere  fibi,  &  fuis  Viâua- 
iia,  &  alia  neceffaria  mittere,  &  procurare  ita  tamen 
quod  vendentibus  folvatur. 

Item  diâus  Mantuanus  debeiat  Paffum  Burgifortii  te- 
nere  fie,  quod  Dominus  Imperator,  &  Genres  fuce,quo- 
ties,  &  quando  iplis  placuerit,  tranfire  &  redire  libère 
yaleant ,  ac  per  alia  fua  Fortalitia ,  &  quod  in  hiis  cum 
fecuritate  recipiantur  ,  &  hune  pra:fentem  Articulum 
jurabunt  diélus  Mantuanus,  &  ejus  Filii  adSaiiftaDei 
Evangelia  ratum,  gratum,  &  firmam  habituros,  &  ad 
horum  fecuritatem  majorem  procurabunt  idem  Man- 
tuanus &  Filii,  quod  Domini  Veronenfes,  Nobiles  de 
Caftellario  &  Âmfredus  de  Lando ,  ac  etiam  Commu- 
ne Mantuœ  uni  cum  eis  prsdiaum  Articulum  promit- 
tent,  atque  jurent. 

NOs  Guido  de  Gon7,aga  pro  Sacra  Imperiali  Ma- 
jellate  Romanorum  Mantuse,  &c.  Vicarius  ge- 
neralis,  ac  Ludovicus,  &  Franciscus  ejusdem  geniti 
tamquam  humiles,&  devotiffimi  fervitores  Sereniilimi, 
ac  Invidtiffimi  Principis  &  Domini  NoIFri  Generolïffi- 
mi  Domini  Caroli  Quarti  Romanorum  Imperatoris 
femper  Augufli ,  &  Boernis  Régis  Gloriolifïimi,  ac  Im- 
perii  Sacri  fidèles  &  nequaquam  immemores,  vel  in- 
grati  multiplitium  benefitiorum,  &  munerum  gratis, 
qua;  nobis  dudum  impendit  fua  largifica  Cellitudo,  & 
quam  fperamus  impenfuram  Nobis  largifluentiùs  in  fu- 
turum  per  pra;fentes  notum  effe  volumus  univerfis, 
quod  quemadmodum  eidem  Serejiiffimo  Domino  Nos- 
tro  Domino  Imperatori  per  Nobiles,  ac  Sapientes  Vi- 
ros  Dominum  Odolinum  de  Pettenariis  de  Parma  Le- 
gum  Do6lorem,  &  Aycardinum  de  Capitibus  Nigris 
Frocuratores  notlros  ,  &  Nuntios  fpetialcs  nuper  cx- 
poni  mandavimus,  &  jam  dudum  per  Magiftrum  An- 
drcam  de  Paynellis  de  Godio  Sacra;  ipfius  Imperialis 
Aulx  Notarium,  &  f^imiliarem,  ac  Cancellarium  nos- 
trum  diledum  circa  ipfius  faslicem  acceffum  pctfona- 
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liter  in  Italiam  pro  Juribus  Sacri  Imperii  reparandis,  &  AnNO 
divina  dispenfuione  quœ  ipfius  Sacri  Imperii  effe  nos- 
cuntur  toto  vigili  fuo  Itudio  reformandis ,  dispoiiti^fu-  .lîSy» 
mus  effeâualiter,  &  parati  prœfatum  Sereniffimum  Do- 
minum noftrum  Imperatorem  in  Civitatem  fuam  Man- 
tuœ  tamquam  nollrum  Dominum  receptare  ,  fibique 
liberaliter  tradere  Claves  ,  &  Dominium  Civitatis, 
ac  unus  ex  nobis  Fratribus  fcilicet,  vel  Ego  Ludovi- 
cus, vel  Ego  Franciscus  Eccelentiam  ejus  fequi  cum 
eo  pnffe  quod  valuerimus ,  lî  contingat  eum  non  egre- 
diendo  Lombardiam  ad  partes  aliquas  equitare;  altero 
noftrum  in  diéta  fua  Civitate  Mantua;  pro  ejus  tutiori 
rémanente  cuftodia  Mandatis  fuis ,  ut  Sacri  Imperii  fi- 
dèles ,  devotiùs  &  perpetuô  parituri.  Eo  maxime  cum 
fupplicationes  noftras  ,  quas  fibi  obnixè  porresifnus 
admiferit  generofè  videlicet  :  Primo  ut  fi  ad  didtani 
fuam  Civitatem  Mantua;  eum  contingat  accedere 
quod  quoslibet  Introiitus  livè  proventus  tam  ex  The- 
loneis,  quam  ex  quibuslibet  rébus  aliis  Civitatis  live 
Mantua;  fupradifla;  ejusque  DilbiiSus  percipi  à  Nobis, 
ac  dispenfari  juxta  noftr»  beneplacitum  voluniatis,  fi- 
ent pra:fentialiter  habemus,  &  facimus,  de  fua  libera- 
litateconcedet,  cum  fibi  evidenter  appareat,  nos  eis- 
dem  introiitibus  fivè  proventibus  carcre  non  poffe  tam- 
quam incumbentibus  fumptibus  Civitati  jam  iiâs.  ejus- 
que DilIriÊlui , quam  pro  fubftentatione  noftra,&  Am\- 
corum  noftrorum  ,  quos  pro  receptis  fcrvitiis  modo 
aliquo  rationabili  deferere  non  poffemus.  Secundo 
quod  piropter  multipliées  caufas  rationabiles,  &  jufiis- 
fimas  Dominum  Feltrinum  de  Gonzaga,  nec  Filios 
ejus,  nec  quemcumque  Conforteni  noftrum,  nequei 
perfonam,  de  qua  nos  aliqualiter  dubitare  contingeret, 
feu  quam  haberemus  quoquo  modo  fufpeflam  non 
peniiittet  in  diitam  Civitatem  Mantua:,  vel  in  ejus 
Diflridtum ,  aut  Locum  quem  nos  tempore  aliquo  tene- 
remus,  accedere,  nec  manere  ulla  ratione ,  vel  caufi, 
etiam  fifibi  de  gratia  fpetiali  nos,  feu  aliquis  noftrunl 
contrarium  peteremus,  cum  Celfitudiui  fus  confiée 
prjefatum  Dominum  Feltrinum  abufum  fuiffe  Offitio 
Vicariatus  ,  quod  fibi  fua  contulerat  Excellentia  in 
ufurpando  ,  &  occupando  Civitatem  Regii,  ejusque 
Diftriflum,  ac  multa  ex  Caftris ,  &  Vill'is  Territorii 
Mantuani,  qaarum  Terrarum,  &  Locorum  Nos  Gui- 
do Vicarius  eramus  a  diâi  Domini  noftri  Celfitudine: 
conftitutus  in  folidum,  ficut  ipfe,  &  quia  Filii  ejusdem 
Domini  Feltrini,  ac  multi  ex  Confortibus  noftris  & 
Civibus  in  hac  transgrefl^ione  fibi  faverunt,  &  contra 
debitum  juftitic-E  conliliam  ei,  ac  favorem,  &  auxiliurri 
pra:buerunt,  ex  quibas  caufis  de  Mantua, &  Locis  illis 
omnibus, quos  tenemus  eos  cenfct  penitus  rationabiliter 
excludendos.  Tertio  verô  cum  per  didtos  noftros  Fro- 
curatores ipfî  Sereniflîmo  Domino  noftro  fuppliciter 
peteremus,  quod  ad  inftantiam  ipfius  Domini  F^eltrini 
de  Gonzaga  ,  vel  Filiorum  ejus  ,  aut  alicujus  noftri 
Confortis ,  feu  alteriiis  cujusvis  perfona;  Nos,  feu  ali- 
quera  noftrum  inquietari,  vel  turbari  quoquomodo  de 
Civitate  Mantua;,  vel  Diftridu  nullatenus  fineret,  ne- 
que  de  Curia  Quarentularum  ,  Caftro  Mirandula,  & 
Curia  Sanfti-Poffidonii,  aut  de  aliquibus  Locîs  Érixiœ, 
vel  Cremon33,  in  quibus  Locis  jus  aliquod,  vel  po- 
teftatem  ullam  priEtenderet  fe  habere,  neque  eos  aliquo 
tempore  fe  de  pra;diél:is  intromittere  ullo  modo  nec 
quod  per  ipfum  Dominum  Feltrinum,  aut  Filîos  ejus 
feu  alios  Confortes  noftros,  nec  per  aliquem  alium ', 
feu  alios  cujuscumque  ftatus,  vel  conditionis,  prœemi- 
nentiœ,  vel  dignitatis  exifterent,-  five  Ecclefiaftici,  auc 
Seculares  effent,aut  per  Commune, Coleggium,&  Uni- 
verfitatem,  nêque  per  ipfum  Sereniffimum  Dominum 
noftrum  ,  feu  aliquos  Offitiales  fuos,  vel  quoslibet 
alios  Magiftratus  pro  aliquibus  aâis.  vel  perpetratis, 
five  comillis  per  Nos  ,  i\vc  alios  noftro  nomine,  five 
Pr^dccelibres  noftros  temporibus  retroaflis  ,  feu  pro 
aliqua  Caufa  civili,  vel  criminali,  vel  quafi,  aut  pro 
aliquibus  poffeffionibus,  feu  bonis,  &  rébus  per  Nos, 
aut  alios  noftro  nomine  poffeflîs,  &  habiiis,  five  de  ju- 
re, five  de  fa6to,non  pateretur  in  Jus  modo  aliquo  nos 
vocari,  feu  aliquos  bona  aliqua  noftro  nomine  poffi- 
dentes  feu  per  Nos  eisdem  concelFa,  fcd  Nos,  &  eo- 
rum quemlibet  in  ftatu  quo  fumus,  &  funt  prœfentiali- 
ter  confervaret;  &  eas  res .  &  bona,  nos  &  ipfos  lie  te- 
nerc  &  poflldere  dimitteret ,  quemadmodum  Nos  & 
ipfi  nunc  tenemus  &  pra:fcntialitcr  nos  habemus.  Pra;- 
memoratus  Generofifiimus  noftcr  Dominus  fupcr  ditla 
petitione  noftra  continente  quamplura  fie  duxit  rationa- 
biliter ftatuendus;  quod  ipfe  Dominus  Feltrinus,  &  Fi- 
lii fui,  aut  aliqui  noftri  Confortes  in  fupranominatis 
Locis, &  Terris  nos  inquietare,  vel  turbare,  &  de  ipfis 
modo  aliquo,  five  caufa  fe  intromittere  non  habeani: 
neque  poffint  cX  caufis  fuperius  memoratis;  quiuimo  fl 
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A  Drxmemotatus  Dominus  Feltrinus  Mandatis  difli  nos-  I  ter  attenderc,  &  obfervare,  pofito  etiam  quod  contra- 

AXNO  l^j  Domini  Sereniffimi  integraliter  non  parueric,  jura  j  riumfupralcriptp.vel  modo  alio  peter_emus,datoetiam 
jj?,f  iplîus,  res,  &  bona  &  alionim  etiam  quorumcumque 
■>  '  *  de  Civitatibus  Mantux,  &  Regii,  earumqueDiftnauum, 
vel  habitatorum  fimiliter  earumdem,  qui  fux  CelUtudi- 
ni  rebellarent,  iplamque  CivitatemRegii,&  Diftnaum 
nobis  de  benignitate  fua  folita  llatuit  conferendam_.  tt 
in  cata  quo  idem  Dominus  Feltrinus  a  Clementia  fua 
reftitutionis  gratiam  mereatur,tantumodo  ad  bona,  qux 
habebat  in  Civitate  Regii  ejusqueDirtri(ftu,&non  ad  il- 
la,  qushabeat,  feu  habere  praetendat  in  Mantua,  vel 
Territorio  Mantuano  declarato  jam  per  ipfum  Domi- 
num  noftrum  Territorium  iVlantuanum  elfe  a  Turri- 
bus  Vadi  citrà  deverfùs  Mantuam  inclufivè, 

neque  ad  iilla  alîa  bona  ,  qus  alicubi  alibi  diceret  fe 
habere,  vel  ad  eum  TpeSare,  live  quomodolibet  perti- 
nere  eundem  ipfe  reftituet.  Et  etiam  pro  aliquibus  com- 
miffis ,  &  perpetratis  per  Nos  ,  aiit  alios  noftro  nomi- 
ne  ,  feu  PrsdecefTores  noftros  temporibus  retroadtis 
critîiinaliter ,  vel  quafi  ftatuit ,  quod  ut  in  noftra  peti- 
tione  continebatur  ,  Nos  feu  aliquos  noftrum  in  jus 
vocari  modo  aliquo  non  polTimus ,  ex  nunc  ab  omnibus 
commiffis ,  &  perpetratis  ut  fuprà  per  Nos ,  aut  alios 
noftro  nomine  feu  Prxdeceflbres  noftros  hadtenus  ab- 
fblvendo  Nos,  &  totaliter  liberando.  Sed  quia  quod 
omnibus  denegaretur  jus  ad  inftantiam  noftri  fus  qui- 
dcm  minime  congrueret  iVtajeftati  ;  in  hoc  tantum  ex 
multis  tamen,  &  rationabilibus  cauiis  âtque  dignis  No- 
bis, &  cuilibet  noftrum,  &  Votis  noftris  débité  con- 
descendit ejus  Cafarea  Celfitudo  vîdelicet ,  quod  ab 
aliqua,  feu  ab  aliquibus  ex  prsmemoratis  perfonis  con- 
veniri,  aut  in  jus  vocari  Nos,  &  prœdidti  omnes  coram 
eo,  neque  per  ipfum,  aut  coram  aliquo  Judice  ordina- 
rio ,  feu  delegato ,  vel  delegando  Offitiali  vel  Magillra- 
tu  aliquo  usque  ad  quinquenium  à  die  adventus  fui  in 
Mantuam  computandum  ex  aliqua  re  ,  vel  caufa  five 
occafione  modo  aliquo  non  poflîmus.  Quarto,  quod 
Caftra  Diltriélus  Mantuje  quas  olim  tradita  fuerunt 
pignori  Domino  Canigrandi  délia  Scalla ,  folvendo 
nos  pecuniam  debitam  ipfe  Dominus  nofter  cohope- 
rabitur  bona  fide,&  fine  dolo,  quod  diéta  Caftra  nobis 
reftituentur  cum  effeau,  &  fi  Caniflègnorius ,  qui  nunc 
poflidet  ipfa  Caftra,  non  effet  obediens,  &  fidelitatem 
debitam  ipfî  Domino  noftro,  &  Imperio  non  fervaret, 
ipfe  Dominus  nofter  cohoperabitur  bona  fide  ,  &  fine 
dolo  quod  diâa  Caftra  per  Nos  ,  &  per  Commune 
Mantuœ  fine  folutione  aliqua  habeantur.  Quinto,  in 
cafu  quo  de  IVlantua  ipfe  discedat,  efto  quod  ibidem 
dimitteret  aliquem  loco  fui,vult,  ut  Claves,  &  Domi- 
nium  Civitatis ,  &  Fortalitiarum  in  noftra  remanere  de- 
beant  libertate  ;  Volens  Nos  teneri  tantumodo  recipere 
inCivitatem  Gentes,  quas  Nobis  per  fuas  Littcras  eo 
exiftente  in  Lombardia  recipi  demandabit,  &  non  ad 
poftulationem  illius  quem  loco  fui  dimififfet.  Nos  fore 
adftriftos  recipere  uUas  Gentes.  Et  fi  nullum  Joco  fui 
dimitteret  ipfe,  quod  Nos  tamquam  fui  Vicarii  in,  & 
de  diâa  Civitate  ejusque  Diftriftu  cum  plenoDominio 
maneamus ,  parati  Nos  quotiescumque,  poft  receffus 
fuos ,  eum  redire  contingeret ,  loties  eum  recipere  cum 
illo  honore,  h  Dominio  ,  prout  in  Capitulo  eft  ex- 
prefllim.     Sexto  veib  cum  fides  omnibus  femper  &  ubi- 

libet  fit  fcrvanda  contra  Colligatos  noftros  ,   qui  funt 

Sta.  Mater  Ecclefia,  Illuftres  IVIarchiones  Eftenfes,  & 

Dominus  Franciscus  de  Carraria,  Ligx  noftrx  duran- 
te tempore  juxta  requifitionem,  quam  Majeftati  fux  fe- 

cerunt  maxime  quia  diâa  Liga  fada  fuit  de  ipfîus  con- 

fenfu,  &  Mandato,  contra  eos  quicquam  facere,  co- 
gère non  intendit.    Infuper  etiam  prout  Sept'rmo  devo- 

tiïis  fupplicavimus  ab  omnibus  inimicantibus  nobis  _,   & 

nobis  nocete  quœrentibus  protegere  nos  promifit, fem- 
per tamen  Juftitia  fuadente.    Et  quia  prsfatus  genero- 

filiiinus  Dominus  nofter  Dominus  Imperator  Procura- 

toribus  Noftris  praediâis  pra:fentibus ,   &  recipientibus 

noftro  nomine  ,   &   cujuslibet  noftrum  &  per  confe- 

quens  Nobis  promifit  efBcaciter,  ac  folemniter,  &  de 

fux  plenitudine  poteftatis,  omni  modo  &jure,  quibus 

melius  poffet,  bona  fide,  fine  fraude,  &  omni  dolo,  & 

cautella  ceffantibus,per  Imperialia  fua  fcripta,  eum  No- 
bis attenfurum  fore  omnia,   &  fingula,  quae  fuperiùs 

per  ordinem  continentur,   dicens  ex  nunc  ,   prout  ex 

tune  de  prœdîais  omnibus,  &  fingulis  responfionibus, 

promiffionibus  faais  per  eum  ad  petitiones,  five  fup- 

plicationes  fuse  Majeftati  porreflas  per  Nos ,  feu  Pro- 

curatores  noftros  prxdidos  ,   fe  fore  contentum,   ac 

plenè,  &  integraliter  obfervare,  &  in  nullo  contrafa- 

cere,  vel  venirc  jure  aliquo,  fen  modo,  vel  aliqua  ra- 

tione,five  caufa,  volens ,  juxta  noftram,  feu  noftrorum 

Procuratorum  pctitionem ,  prxdida  omnia  ,   &  fingula 

habere  vim,  &  roboris  firmitatem,  &  Nobis  integrali- 


quod  in  prœmiftis ,  vel  aliquo  prxmiObrum  Juri  uobis 
competenti  ex  eisdem  in  totum,  vel  in  parte  renuutia- 
remus,  five  derogaremus  quoquo  modo.  Contentus  fi- 
militer promittere  llluftri  Domino  Nicolao  iVlarchioni 
Eftenfi,  &  quibuslibet  aliis,  quos  duximus  elligendos, 
antequam  in  diaam  fuam  Civitatem  Mantux,  &  ejus 
Territorium  ipfe  intret ,  hxc  eadem  fe  nobis  fervatu- 
rum,  prout  fuperiùs  per  ordinem  exprelfantur.  Verfa 
vice  omnia  &  fingula  eidcm  Domino  noftro  Serenis- 
fimo  per  diaos  noftros  Procuratores  oblata  nomine 
noftro,  alque  promifla,  grata,  &  rata  perpetuo  habere 
promittimus,  &  nunquam  in  nullo  contrafacere,  vel 
venire,  promittentes  per  prxfentes  noftras  Sigillorum 
noftrorum  munimine  roboratas  ,  Nos  tradituros  fibi 
fore  Claves  &  Dominium  Civitatis  fus  Mantux ,  fi 
continget  eum  ad  diaam  ejus  Civitatem  accedere,  & 
in  totum  attendere ,  &  obfervare  prout  in  fingulisfu- 
perius  eft  expreiTum.  In  quorum  omnium  Teftimonium 
atque  robur  prxfentes  fcribijuirimus,&  Sigillorum  nos- 
trorum  appenlione  fecimus  communiri  ,  ac  per  fub- 
fcriptionem  infrafcriptorum  Notariorum  publicorum 
fimiliter  roborari. 


Primum  y  Utrtiunt  in  orMfie  ex 
fr^tmijfis  Traafumptis  a  Papyris  ;  fe- 
cimdamvero  ri  NIembrana  per  fimplices 
Copias  Jimitl  junélim  in  phaficitloadfer- 
•vatas  in  fecretiori  Mantuie  Arehiducali 
Archifio  fideliter,  bf  de  verbo  ad  ver- 
bur/i  tranfcripta  fuijfe  ,  «il  addito,  -vel 
diminuto  ,  quod  ferifiim  vtiriet ,  ont 
rmitet ,   attejior  fidemque  facio 

Ego  LuDOViCUS  Nob,  olim  H. 
OctavudeMazziis  Filius ,  Ci- 
vis  puhlicusque  Impérial)  atiBoritate 
Mantuie  Notarius ,  ac  pmdiéii  Archidw^ 
caiis  Archiva  Cancellarius ,  hic  ,  filita 
cum  atteftatione ,  fiibfcriffi  hac  die  «A 
tinta  Navembris  1719. 

îtà  verum  ejfe  affirma 

Ego  Joseph  Maria  Gasti- 

L  E  O  N  U  s  ejusdem  Archivii  fecre- 
tioris  PricfeÛHS  hac  die  30.  Nn- 
vembris  1719. 


Anko 


CXLII. 

Traité  de  Paix  entre  P  h  i  li  p  p  e  de  France,  Duc  iSD, 
de  Bourgogne^  de  Flandres,  d'Artois,  (^c.  &?  v,a^^aa 
la  Fille  Q  les  Bourgeois  de  G  and.  Fait  à  cne  et 
T'purmy  le  18.  de  Décembre  1 58 j".  [Continua-  <^*''*°« 
tion  de  l'Hiftoire  &  Chronique  de  Flandres^  ,, 

par  Denis  Sauvage,  pag.  ii.] 

PHILIPPE,  Fils  de  France,  Duc  de  Bourgotigne, 
Comte  de  Flandres,  d'Artois  &  de  Bourgongne Pa- 
latin, Sire  de  Salins,  Comté  de  Rethel,  &  Signeur  de 
Malines:  &  Marguerite,  Ducheffe  &  Comtefl"e  desdias 
Fais  &  Lieux ,  à  tous  ceux ,  qui  ces  prefentes  Lettres 
verront  &  orront,  falut.  Savoir  faifons,  comme  nos 
bien-aîmés ,  &  Sugets ,  les  Efchevins ,  Doyens ,  Con- 
faux ,  &  Communautés  de  noftre  bonne  -  Ville  de 
G  AND,  ayant  humblement  fupplié  à  Noftre- Sire  le 
Roy,  &  à  nous,  que  d'eux  voulfifliions  avoir  pitié, 
mercy,  &  mifericorde  ,  &  que  noftredia  Signeur  & 
nous  leur  voulfiffions  pardonner  toutes  les  'otfenfes  & 
méfaits,  par  eux  &  leurs  complices  permis  &  perpétrés 
contre  no(lre-dia  Signeur  &  nous,  &  que  nous,ayans 
pitié  &  compaffion  de  nosdiâs  Sugets,  par  autres  Let- 
tres d'iceluy  Signeur  &  les  noftres  ,  &  pour  les  cau- 
fes  contenues  en  icelles,  ayons  remis  &  pardonné  à 
nosdias  Sugets  de  Gand,  &  à  leurs  complices,  les- 
diaes  oflxnfes  &  méfaits  :  &  aufli  leurs  ayons  con- 
firmé leurs  Privilèges,  Franchifes,  Couftumes,&U- 
fages  :  ou  cas  qu'ils  viendront  plainement  à  robéiffan- 
ce  de  noftredia  Signeur,  &  à  la  noftre:  laquelle  grâce 
&  pardon  lesdias  de  Gand  &  leurs  complices  ont  re- 
ceue  treshumblement  de  noftredit  Seigneur  &  de  nous  : 
&  par  leurs  Lettres  &  Melfagers,  qu'ils  ont  envoyés 
devers  noftredit  Signeur  &  nous  en  grand  nombre ,  es- 
tant à  Tournay,  ont  renoncé  à  tous  débats  &  Guer- 
res ,  &  font  retournés  de  bon  cueur  à  la  vraye  obeïs- 

fance 
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fance  de  uoftredit  Signeur  &  de  nous  :  en  promettant 
qae  doresiiavant  ils  feront  bons  amis,&  loyaux  &  vrais 
Sugets  à  noftredit  Seigneur  le  Roy,  comme  à  leur  Si- 
gneur fouverain,  &  à  nous,  comme  à  leur  Signeur  na- 
turel, à  caufe  de  Marguerite  noftre  Compaigne,  com- 
me leur  Dame  naturelle  &  héritière  :  pourquoy  noftre- 
dit Seigneur  &  nous,  nosdits  Sugets  deGand,  &  leurs 
complices,  avons  receus  à  noftre  grâce,  mifericorde, 
&obeVflance,  &  donné  Lettres  de  grâce,  pardon,  & 
remiffionj  purement  &  abfolument-,  avecques  la  refti- 
tution  de  leurs  Privilèges,  Couftumes,  &  Ufages  :  fi 
comme  ces  chofes ,  &  autres ,  plus-à-plain  peuvent  ap- 
paroir par  le  contenu  desdiâes  Lettres  :  après  lesquel- 
les grâces ,  &  remiliions ,  nosdits  Sugets  de  noftredite 
bonne-Ville  de  G  and  nous  ont  fait  plulîeurs  fupplica- 
tions  :  lesquelles  nous  avons  receues  &  fait  veoir  &  vi- 
iiter  diligemment,  par  les  Gens  de  noftre  Confeil,  par 
grande  &  meure  délibération  :  lesquelles  veues ,  pour 
le  commun  bien  de  tout  le  Pais,  &  pour  échever  tou- 
tes diffenfions,  qui  doresnavant  fe  pourroyent  enfuy- 
vre,de  noftre  grace,pour  amour  &  contemplation  de  noz 
bons  Sugets, avons  ordonné, fur  lesdiâes  fupplications, 
par  la  manière  qui  s'enfuyt. 

Premièrement ,  fur  ce  qu'ils  nous  ont  fupplié  que 
voulfiffions  confirmer  les  Privilèges  de  Courtray,d'Au- 
denarde,  de  Grantmont,  Meule,  Terremonde,  Rup- 
plemontj  AIIoz,  Haaft,  Arclo,  Breviles,  Donze,  & 
des  Chaftellenies&plat-Païsd'icelles  Viles,  nous  avons 
ordonné, que  les  habitansd'icelles Viles  viendront  par- 
devers  nous^  &  nous  apporteront  leurs  Privilèges:  les- 
quels nous  ferons  veoir  par  les  Gens  de  noftre  Confeil: 
&,iceux  veus,  nous  en  ferons  tant, que  nosdits  Sugets 
de  Gand,  &  ceux  des  bonnes- Viles,  en  devront  par 
raifon  eftre  contens:  &,  lî  aucuns  desdidts  Privilèges 
cftoyent  perdus  par  cas  de  fortune,  ou  autrement, nous 
en  ferons  faire  bonne  information :&,icelle  veue,nous 
y  pourvoyerons  comme  diâ  eft. 

Item,  fur  ce  qu'ils  nous  ont  prié  du  faiél  de  la  Mar- 
chandile  ,  nous  avons  confenti  qu'elle  ayt  cours  par 
noftre  Païs  de  Flandres,  en  payant  les  deniers  accous- 
tumés. 

Itéra,  fur  ce  qu'ils  fupplient ,  que, s'aucutls  des  habi- 
itans  de  noftrediâe  bonne-Vile  de  Gand,  oii  de  leurs 
complices,  eftoyent  arreftés  au  temps  à  venir  en  aucuns 
Païs ,  &  hors  de  noftrediâ:  Païs  de  Flandres ,  pour  oc- 
cafion  des  débats  &  deflTenfîons  delfusdidtes ,  que  d'icel- 
les  filïïons  tenir  paifibles  chascun  d'eus  ,  nous  leur 
avons  ottroyé,  que,  fi  aucuns  d'entre  eux  eftoyent  ar- 
reftés, comme  dit  eft ,  nous  les  aiderons ,  conforterons, 
&  deffendrons  de  tout  noftre  pouvoir,  contre  ceux, 
qui  par  voye  de  fai£l  les  voudroyent  grever ,  ou  empes- 
cher  :  comme  bons  Signeurs  doyvent  faire  à  leurs 
loyaux  SugétS; 

Item,  fur  ce  qu'il  nous  ont  fupplié  que  tous  les  pri- 
Ibnniers ,  qui  ont  tenu  leur  parti ,  &  qui  font  détenus 
par  nous  ou  noz  Sugetz  ,  fiffions  délivrer,  nous  avons 
ordonné,  &  ordonnons,  que  lesdits  prifonniers  (s'ils 
fe  font  mis  à  rançon)  foyent  délivrés,  en  payant  leur 
rançon,  &  despens  raifonnables  :  parmy  ce,  que,  fi 
aucuns  desdiâs  prifonniers,  ou  de  leurs  parens,  ou 
amis  charnels,  tiennent  contre  nous  aucunes  Forteres- 
fes,  les  mettent,  avant  tout  œuvre,  en  noftre  main: 
&  feront  pareillement  délivrés  noz  prifonniers  ,  dé- 
tenus par  nosdidls  Sugets  de  Gand  ,  ou  leurs  com- 
plices. 

Item,  en  amplifiant  noftrediâe  grâce,  avons  ordoii- 
né,  &  ordonnons,  que  tous  ceux,  qui  pour  occafion 
des  débats  &  diflTenfiOns ,  qui  ont  dernièrement  efté  en 
noftredift  Païs  de  Flandres,  auroyent  efté  bannis  de 
nosdiétes  bonnes- Viles  de  Bruges,  d'Ypre,  du  Païs  du 
Franc,  &  d'autres  Viles  &  Lieux  desquels  ils  ont  efté 
bannis,  &  auffi  tous  ceux  qui  ont  efté  bannis  par  la 
Juftice  &  Loy  de  noftrediâe  Ville  de  Gand ,  ou  mis 
&  jugés  hors  Loy,  &  qui  fe  font  abfentés ,  feront  reftf- 
tués,  &  pourront  retourner  &  demourer  en  ladifte  Vi- 
le: pourveu  que  ceux,  qui  ont  tenu  la  partie  d'iceuxde 
Gand,  feront  reftitués  es  Viles  &  lieux  du  Païs,  com- 
me didl  eft  :  &  feront  en  la  Vile  de  Gand  le  ferment 
cy-deflbus  escrit,  es  mains  de  noz  Officiers,  quand  ils 
devront  entrer  es  Viles, esquellcs  ils  doyvent  eftre  res- 
titués: &,  en-outre,  ils  jureront  qu'ils  garderont  la 
Paix  &  feureté  desdiâes  Viles,  n'aux  habitans  d'icelles 
ne  porteront  ,  par  aucune  voye  direâe,  ou  oblique, 
mal  ne  dommage  :  &  pareillement  le  jureront  ceux 
qui  enttcront  en  noftredifle  Vile  de  Gand.  ' 

Item,  que  tous  ceux,  qui  entreront  en  noftre  Vile 
deGand,  &  leurs  complices,  avecques  tous  ceux  de 
la  Vile,  obeïront  à  la  grâce  de  noftredidi:  Seigneur  & 
de  nous,  &  viendront  prefentejnent  à  noftre  obeïflàa-i 
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ce:  &,  quant  aux  abfens,  dedans  le  teiiips,  qui  fera  AnNÔ' 
cy-apres  ordonné,  feront  reftitués  à  leurs  Fiefs,  Mai-  q 

fons,Rentes,  &  Héritages, en  quelque  lieu  qu'ils  foyent,    '  3     J * 
(nonobftant   quelconques    forfaitures   ou  maléfices, 
pour  occafion  des  diftenfions  defl^usdiâes)  ain fi  qu'ils 
les  tenoyent  avant  icelles  diffenfigns. 

Item,  que,  fi  aucuns  desdiis  habitans  de  ladiiSe  Vile 
de  Gand  j ou  leurs  complices, font  hors  de  la  Vile  des- 
fusdiâe,  es  Païs  de  Brabant,Haynaut,  Hollande,  Ze- 
lande,Cambrefis,&  l'Eveschè  du  Liège,  ils  viendront 
en  l'obeïffance  de  noftredid  Signeur  &  de  nous ,  &  fe- 
ront les  fermens.qui  cy-apres  leront  dèclairés,à  nous, 
ou  à  ceux  que  nous  commettrons,  dedans  deux  mois 
après  la  publication  de  la  Paix  deifusdiâe,  &  jouiront 
des  pardons  &  grâces  deffusdiftes:  &  ceux, qui  font  es 
P.iïs  d'Angleterre,  de  Frife,  d'AlIemaigne,  &  autres 
deçà  la  grand'  Mer,  viendront  en  noftre  obeïffance  de- 
dans quatre  mois ,  après  la  publication  deflusdiàe  :  & 
ceux ,  qui  font  outre  la  grand'  Mer ,  ou  à  Romme ,  ou 
à  Sainft-Jaques ,  viendront  à  celle  obeïflance  dedans  un 
an,  après  ladiéle  publication,  fans  fraude:  &  jureront, 
comme  cy-deflus  eft  didl:  :  &  jouiront  des  grâces  &  par- 
dons deffusdiéls:  &  auflî  ceux,  qui  auront  efté  bannis, 
jugés  hors  Loy, ou  abfens  de  noftrediâe  Vile  pour  oc- 
cafion des  dilfenfions  deffusdiâes,  feront  reftitués  en 
leurs  Fiefs ,  Maifons ,  Rentes ,  &  Héritages ,  toutesfois 
qu'il  leur  plaira. 

Item,  que  des  biens  meubles,  qui  ont  efté  pris  d'une 
part  &  d'autre ,  ne  fera  faiâe  aucune  reftitution  :  mais 
en  démonteront  quittes  tous  ceux,  qui  les  ont  pris,  & 
auffi  pour  l'obligation  ,  faide  pour  occafion  de  ces 
biens  meubles  :  û  aucunes  faiftes  en  eftoyent  pour  dé- 
charger leurs  confciences,  &  s'ils  en  vouloyent  aucuns 
rendre. 

Item ,  que  les  poftefleurs ,  ou  détenteurs  des  Maifons 
deATusdidles  (ausquelles  feront  reftitués  tant  ceux  dé 
l'une  partie  comme  de  l'autre  )  ne  pourront  d'icelles 
Maifons  rien  ofter,  tenant  à  plomb,  à  doux  ,  ou  à 
chevilles  :  &  feront  rendues  les  pofleffions  d'icelles 
Maifons,  Cens,  Rentes, &  Revenus  des  Héritages , de- 
mourant  fans  reftitution  ce  qui  en  eft  deu  :  &  ainfî  doi 
resnavant  les  fruits,  rentes,  &  revenus  des  Héritages, 
feront  levés  paifiblement  pour  ceux,  à  qui  ils  doyvent 
appartenir. 

Item,  ja  foyt  ce  que  nos  Sugets  de  Gand,  &  plùi 
fieurs  de  leurs  complices ,  ayent  fait  Hommage  des 
Fiefs  j  qu'ils  tiénent,  à  autres  Signeurs,  qu'à  ceux,  à 
qui  il  appartient,  &  par  ce  leursdidls  Fiefs  peuvent  es- 
tre  forfaits  :  ce  nonobftant  nous  voulons,  de  noftre 
grâce,  qu'iceux  Fiefs  leur  demeurent,  en  faifant  les 
Hommages  à  nous ,  de  ce  qui  avoit  efté  de  nous  fans 
moyen:  &  à  noz  Vaflaux  de  ce,  qui  avoit  efté  tenu 
d'eux:  &  auffi  nous  ottroyons  de  grâce  efpécial,  leS 
desheritemens  &  (i)  recongnolifances  j  faites  par  Loy 
entre  Parties  prefentes. 

Item.,  que  nosdiSs  Sugets  de  Gand,  Efchevins,' 
Doyens ,  Confaux  ,  &  toutes  les  Communautés  de 
Gand,  &  leurs  complices,  par  noftre  Ordonnance,  & 
de  bonne  voulontè,  ont  renoncé,  &  renoncent,  à  tou- 
tes les  Alliances,  Sermens,  &  Obligations,  Fois,  & 
Hommages ,  qu'eux ,  &  aucuns  d'eux  ,  auroyent  fait* 
au  Roy  d'Angleterre,  ou  à  fes  Commis  &  Députés, oa 
à  leurs  Officiers, &  à  tous  autres,  qui  ne  feroyent  bien- 
veuillans  de  noftredidi:  Signeur  &  de  nous  :  &  nous  ont 
fait  Serment  d'eftre  doresnavant  bons ,  vrais ,  &  loyaux 
Sugets ,  &  obeïffans  ,de  noftrediâ  Signeur  (comme  leur 
Souverain)  &  de  fes  Succelfeurs  Roys  de  France,  & 
de  nous,  comme  de  leurs  droîéturiers  Signeur  &  Da- 
me, &  de  noz  Succelfeurs  Comtes  de  Flandres:  &  dé 
nous  faire  tels  fervices,  &  à  noz  Succeffeurs,  comme 
bons  &  loyaux  Sugets  doyvent  faire  à  leurs  bons  Signeur 
&  Dame,  de  garder  leurs  corps,  honneurs,  Hérita- 
ges ,  &  Droits  :  &  empescher  tous  ceux  ,  qui  em- 
pescher  voudroyent  le  contraire,  &  le  faire  favoir  â 
nous  &  à  noz  Officiers  ;  faufs  leurs  Privilèges  &  Fran- 
chifes. 

Item,  afin  que  noz  Sugets  de  noftredifle  bônne-Vile 
de  Gand  demeurent  à  toufiours  en  bonne  Paix,  &  en  la 
vraye  obeïfiTance  de  noftrediét  Signeur  le  Roy,  de  nous 
&  de  noz  Hoirs,  Comtes  de  Flandres,  pour  échever 
tous  débats,  &  difl"enfions  y  qui  pourroyent  furvenitj 
nous  voulons,  &  ordonnons,  que  tous  les  articles  & 
points  deffiisdifls  foyent  tenus  &  gardés  fans  les  en- 
freindre: &  deffendons  à  noz  Sugets,  fur  quant  qu'iJs 
peuvent  mefaire  envers  nous,  que,  pour  occafion  des 

de- 

(  I  )  On  lit  dans  un  vieil  abrégé  deFroiffart ,  D„!çiifl>!Jfmtii,  ifeiltw 
ctrc  mm  pouiioit-on  lue  hinumm  ir  tit^niiffonnu 
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AvMO    débits  &  diffenfions  deffusdiaes ,  ils  ne  mefacent,  ou 
focent  mefaire,  par  voye  direde,  ou  oblique,  de  tait, 
.1  3  8  ï,  ne  de  parole,  aux  deffusdids  de  Gand,  n'a  leurs  com- 
•^  plices  :  &  ne  leur  en  dieut  aucunes  opprobres ,  repro- 

ches, n'injures.  . 

Item,  fi  aucun  f;iifoit  le  contraire  de  ce  que  delius 
eft  dia  &  que  pour  nous  il  injuriaft,  ne  portaft  dom- 
mages à  aucuns  des  deflusdids  de  Gand,  ou  à  leurs 
coinplices,ou  eux  à  aucuns  de  ceux, qui  ont  tenu  nos- 
tre  parti, pour  occafion  des  anciens  débats &diflenlions 
deffusdiaes,  de  telle  ofFenfe,  que  par  la  congnoiilance 
du  Signeur  &  des  Loix,  à  qui  il  appartiendra,  le  taict 
foit  criminel,  le  malfaiSeur,  fes  aidans  &  complices, 
&  ceux,  qui  les  recèleront,  fans  fraude  foycnt  punis, 
en  corps  &  en  biens  (comme  eftans  conveincus  de  Paix 
enfreintel  tant  par  la  Juftice  de  nox  Officiers ,  ou  d  au- 
tres Signeurs,  comm.e  par  les  Loyx  du  Pais,  ii-com- 
me  à  chascun  appartiendra:  &  foyt  faiâe  fatistaéhon, 
raifonnable  à  la  Partie  blecée,des  biens  du  malfaiéleurj 
&  le  furplus  appliqué  à  nous,  ou  aux  Signeurs,  a  qui 
Il  appartiendra:  faufs  les  Privilèges  des  Viles. 

Item,  fi  aucuns  des  Bourgeois  de  noftrediaeViIe  de 
Gand  eftoyent  faids  hors  Loy,  ou  bannis^  PO'^r.frac- 
tion  de  ladide  Paix,  fuppofé  que,  par  les  Privilèges 
d'icelle  Vile  par-avant  ces  ptefentes ,  ne  deuflent  per- 
dre leurs  biens  :  neantmoins  ,  pour  mieux  tenir  cette 
prefente  Paix,  ils  les  perdront,  &  fur  iceux  biens  fera 
faiae  à  la  Partie  fatisfadion ,  qui  aura  efté  blecêe ,  com- 
me dit  eft:  &  le  réfidu  viendra  aux  droits  Hoirs  di- 
ceux,  comme  s'ils  fuflent  trépaffés:  faufs, en  tous  au- 
tres cas,  les  Privilèges  de  noilre  Vile  de  Gand:  &,  fi 
tels  malfaiaeurs  ne  peuvent  élire  pris ,  ils  foyent  ban- 
nis ,  &  faids  hors  Loy ,  &  privés  de  leurs  biens  :  &  en 
foit  ordonné  comme  dia  eft. 

Item,  fi  aucun  par  paroles,  ou  autrement  que  deffus 
cft  dia,  à  la  cognoiffance  des  Officiers  &  Loix  des 
Lieux  vient  contre  noftre  Ordonnance,  nous  voulons, 
&  ordonnons ,  qu'il  foyt  puni  d'amende  arbitraire  (tel- 
le &  fi-grande,  qu'il  foyt  exemplaire  à  tous  autres)  par 
les  Officiers  &  Loy  des  Lieux,  ainfi  qu'à  chascun  par 
droit  peut  appartenir  :  faufs  les  Privilèges  &  Franchifes 
des  Lieux. 

Item,  que,  fi  aucune  perfonne  d  Eçlife  venoit  con- 
tre la  Paix  deffusdiae,elle  foit  baillée  a  fon  Ordinaire, 
&  qu'il  en  prenne  vengeance,  comme  de  Paix  enfrein- 
te ,  félon  ce  que  le  cas  le  requiert. 

Item,  que  ceftediae  Paix,  d'entre  nous  &  noï  bons 
Sugets  de  noftrediae  Vile  de  Gand  &  leurs  compli- 
ces ,  fera  criée  &  publiée  folennellement  en  icelle 
Vile,  &  en  noi  autres  Viles  de  noftredia  Pais  de  Flan- 
dres. ,  .     .  ^ 

Item,  que,  fi  aucunes  doutes  ,  on  obfcuntés,  ve- 
noyent  ou  temps  à  venir  fur  les  articles  &  poinds  des-' 
fusditts ,  circonftances ,  &  dépendances  d'iceux ,  nous 
les  déclarerons,  &  ferons  déclarer,  &  interpréter,  par 
•noftre  Confeil ,  raifonnaMement ,  &  tellement  que 
tous  ceux,  à  qui  il  appartiendra,  en  devront  eftre  con- 
tens. 

Et  nous,  (i)  Doyens  &  Communautés  de  la  Vile 
de  Gand,  pour  nous  &  noz  complices  quelconques, 
avons  receu,  &  recevons  femblablement ,  les  grâces, 
pardons,  &  clémences  deffusdiaes ,  à  nous  faides  par 
le  Roy  Charles  noftre  fouverain  Seigneur,  &  par  les- 
dias  Duc  &  Ducheffe,  Comte  &  Comteffe  de  Flan- 
dres, noz  droiauriers  &  naturels  Signeur  &  Dame:  & 
desdides  grâces  &  pardons   nous  remercions  de  bon 
cueur,  tant  que  plus  ne  pouvons,  le  Roy  noftre  fou- 
verain Signeur:  &  à  fes  Succeffeurs  Roys  de  France, 
&  à  noz  droiauriers  &  naturels  Signeur  &  Dame  des- 
fusdiâs ,  &  à  leurs  Succeffeurs  Comtes  de  Flandres , 
nous  ferons  les  fermens,  que  bons  &  loyaux  Sugets 
doyvent  faite  à  leurs  droits  Signeurs  :  &  fi  garderons 
leurs  corps  &  honneurs.     En  tesmoing  desquelles  cho- 
fes    nous ,  Duc  &  Ducheffe  deffusdiâs  avons  fait  met- 
tre'nos   Seaux   â   ces   Lettres  :   &  nous,  Efchevins, 
Doyens  ,   &  Communautés  deffusdifts  de  la  Vile  de 
Gand    y  avons  aulfi  mis  le  grand  Seel  de  la  Vile.    Et, 
en  outre  ,  nous ,    Duc  &  Ducheffe  deffusdiâs  ayons 
prié,  prions,  &  requérons,  à  noftre  treschere  &  aimée 
Ante,  la  Ducheffe  de  Luxembourg,  &  de  Brabant,& 
à  noftre  treschcr  &  tresaimé  Frère,  le  Duc  Aubert  de 
Bavière,  &auffinous,  Efchevins,  Doyens,  Confaux, 
&  Communautés  de  la  Vile  de  Gand ,  fupplions  nous  à 
treshaute  &  puiffante  Princeffe,  Madame  la  Ducheffe 
de  Luxembourg  &  de  Brabant ,  &  à  treshaut  &  puiffant 
Prince,  le  Duc  Aubert  de  Bavière  deffusnonuré,  &, 

(  I  )  Cet  Aiiicle  eft  plus  ample  dans  l'Abi«gé  de  f  isUTait  dont  es 
f  f  ailé  daas  U  uoie  siécédcnM, 


en  outre,  nous,  Duc  &  Ducheffe  de  Bourgongne  ,  &  AnNO 
nous,  Efchevins,  Doyens,  Confeil ,&  Communautés  „ 
ie  Gand,  prions  aux  Barons  &  Nobles  du  PaïsdeFlan-  ^  3  J» 
dres,  cy-apres  nommés,  aux  bonnes-Viles  de  Bruges, 
d'Ypre,  au  terroir  du  Franc,  &  aux  bonnes-Viles  de 
Malincs  &  d'Anvers,  que,  pour  le  bien  de  Paix,  &  pour 
plus  grande  feureté  &  tesmoignage  de  vérité  de  toutes 
les  chofes  deffusdiaes,  &  de  chascune  d'icelles,  veu- 
lent mettre  leurs  Seaux ,  &  les  Seaux  desdiaes  Viles  à 
ces  prefentes.  Et  nous,Jehanne,  par  la  grâce  de  Dieu, 
Ducheffe  de  Luxembourg, de  Brabant ,& de Lambourg, 
<^nous.  Duc  Aubert  de  Bavière,  Bail,  Gouverneur, 
&  Héritier  des  Païs  de  Hainaut,  de  Holande,  de  Ze- 
lande,  &  de  la  Signeurie  de  Frife,  nous  Guillaume, 
Fils  aisné  du  Comte  de  Namur,  Signeur  de  l'Esclufe, 
Hue,  Signeur  d'Antoing,  &  Chafteiain  de  Gand,  Jjc- 
fe»,  Signeur  deGuiftelles  &  de  Harves ,  Henry  de  Bru- 
ges, Sire  de  Disquemne  &  du  Havre,  Jehan,  Sire  de 
Gonufeberge  &  de  Jentoife  ,  Ârnonl  de  foujle ,  Sire 
d'Eftournay,  Philippe,  Signeur  d'Axalle,  Loys  de  la 
Hajle,  Baftard  de  Flandres,  Girard  de  Rafenhen ,  Sire 
de  Baferode,Gaai!ifr,  Sire  de  Halun,  Philippe  de  Na- 
mur, Sire  d'Eque,  Jehan  Vilain,  Signeur  de  Sainfl- 
Jehan-d'Outre,  Chaftelain  d'Ypre,  &Loys,  Sire  de 
Lambres,  Chevalier,  &  nous  Bourgmaiftre,  avecques 
les  Efchevins  des  Viles  de  Bruges  &  d'Ypre,  nous, 
Philippe  de  Redehen,  Chevalier,  Efchevin  du  terroir 
du  Franc,  paur,&  ou  nom  d'iceluy  terroir  (lequel  n'a 
point  de  Seel  commun)  &  nous,  Confeil  des  Viles  de 
IMalines  &  d'Anvers, avons,  à  ladiae  prière  &  reques- 
te,  pour  bien  de  Paix,  &  en  plus  grande  feurté  &  tes- 
moignage de  vérité  de  toutes  les  chofes  deffusdiaes ,  & 
de  chascune  d'icelles,  fait  mettre,  &  mis, noz  Seaux, 
&  des  Viles  deffusdiaes,  à  ces  prefentes  Lettres,  faides 
&  données  â  Tournay ,  le  dix-huiaième  jour  du  mois 
de  Décembre, l'an  de  grâce  mil  trois  cens  quatre  vingts 
&  cinq. 

CXLIIL 

2(ntocifunâ5«35ticff/  .^Mfft  beffeti  ©raff  ^o^fitt  Ut  1^%6. 
@ap;  feincn  jct)cn'-a)îann/  (graffcn  «Salcntin  m      .    ., 
©m)n/  auff  fcincr  .Ç)cnfcl)affit:Sancnl!ar/an  J^crm  Su>  4-  Avril 
no  Çtg--Si|cl;off  Jtt'îïict:/  ecnvcifct  fcrncr()iit»oti  3!)' 
roc  Die  îcf)cn  511  empfangca  @c6cn  ten^-îliiitH  lî^s. 
[  L  u  N I G ,  Tcutfch.  Reichs- Archiv.  Part.  Spé- 
cial. Contin.  IL  Abtheil.  VI,  Abfatz  XXVII. 
pag.  404.] 

C'dl-à-dire,  | 

Lettres  de  Jean  Comte  de  Sayn,  par  lesquelles  il 
renvoyé  le  Comte  Salentin  de  Sayn  fon 
Voffalf  pour  la  Seigneurie  i^e  Vallendar,  ^  Cu- 
N  0  N  archevêque  de  Trêves ,  dont  il  devra  re- 
prendre à  l'avenir  fon  Fief.  Du  4.  ^vril  1 1%6. 

OïtSï  3i)l)ann/@rnw  ju  (S(ii)n/«ntl)irten  6em  gblcn  ^chu 
•^t^  (gfllentin  von  ©nçne/  ©tnucn  jti  SBitacnfîcin/  unfcnn 
licbcn  gîcum  imnb  3)îanne/  imfcrn  fteunblid)cn  ©tuf/  iinnî> 
InÂën  wdi  wifTen/  «le  \\)i  W'jn  bie  SSurg/  ®o;f /^ct!fcl)rtffe 
imb  ©et'idit  wn  2)(iU«iibrtt  /  mit  tl)wn  3ii3el)Dteii/  von  vsai 
imb  unfei  ©tofffdjafft  «on  @m;ne  ju  4el)en  l)at  âel)«bt  unb  ges 
l)iiltcn/  bflS  roit  bic  iel)cnfd;rtfft  bctfelben  SBnrg/^jetîftljrtffcnnî» 
@eïicI)téBon  SSndenbnc/  mit  (iaen^tl)rm  Suâcbonmgcn  /  unî> 
traë  iBit  btivoit  Ijottcn  ob«t  l;nbeii  inoditm/  njiaigitd)  (iiifgeftns 
«en  imnb  (itiffuegeben  l;an/  bem  gljwufbiam  in  @£)tt  SDfltcr/ 
imfmnliebenJjenn/  funcn/  €ce=s8ifcl)off£n  ju  îricr/  unnb 
fine  (gtifft  von 'îtier/  vonbeintvit  bie  vorâcfd)nct)me  SBiirg  / 
•Sorff/  Socnfdwfft  unb  ©erid^tc  von  SDaUcnbnt/  initil)tcii3ii3 
gchbniiwen  fort  jii  4el)cn  l)(in  gebnltm/  bcé  l)ci)trcn  (vit  tid)/ba^ 
ibtunîi  eroct  gtbcn  bic  votgcfd;nebcncS3utâ/  ©otjf/  Sim» 
fd;nfft  unb  @ectcl)t  von  2»rtUenbaï/  mit  \\jxm  Sugeljorimgen/ 
von  bsm  el^egcnflimtcn  unfetm  S'^mn  von'îticr/  f«ine  Sfî(id)rom= 
men  uitb  ©tifft  ju  llunbc/  «ni  %tUé  oaejcit  511  snnnn'icljeii 
«ntBfflbct/  bctennct  unb  I^altet/  unb  bic  vctbicnct  unb  vcnnon* 
net/  ftlé  fokbec  kW  Stcd^t  unnb  @£rvo!)n!)cit  i|i  unnb  ivir 
fhacn  brtrfluf  ud)  unnb  iiiver  £(bcn/fût  mé  unnb  unfetegrbm/ 
bct  g}îrtnnffl)(ifP/beï  £i)be  unb  ftulbc/bic  t&t  une  «on  ben  «!)«=■ 
acnmintcn  S9ut«/  ®ot(f/  S?ct!ftl)(ifP  unnb  ©ctid^tc  von  2)n(* 
fenbar/  unnb  von  il;ter  Sugebotc  ntegcn  \)at  gn\m  unnb  ftr;ur= 
bia  wctct  JU  tl)Hn/  quit/  Icbig  unnbc  loë/  mit  biefcm  Sricfe/ 
SBebdlfcns  bot^  inië  unnb  unfccn  gtbm/unnb  @t(ifffc(;iiffit/foI= 
(l)ct  g)î(innfd)rtflî  unb  S-Julbc/  bamit  ijt  un£i  vononbernSDefien/ 
$?e(jfd)nfftenunb@uten/  bie  ibe  «o"  «"^  m  ieljen  Ijrtt/  obec 
ïdbai  feUet/  y«tpfK*t«t  fe»&,   3«  WttunM  m<x  wrgefd)rtebe= 


DU    DROIT    DÈS    GENS, 


tôt 


A  wti(S(td)e/I)(iit  wk  unfer  giifiegel  an  bicfcn  ^mfûm  I;crtcfeiv 

^INNO  {,(t  gcgcbenifî/  ba  mnii  j«l)lt  mû)  &)'ci<\li  ©ebiiït  SKpse!)m 

r  ?  î?  /^  Ijimbctt  rtdjêiâ  iinb  f«d;ë  Si'l)!-'  /  "Uff  b«ii  viei'bttii  ^«3  bcë  fSlon^ 

i^ou.  ^^^^  gcimnnt  Aptilis  jii  iatine. 

CXLIV. 

p.  Avr.  :8«fît|«S5ricff  bei;  ©mjfcn  ©alcntiné  unb  3o^(tnn^  m 
@ai;n;  QÈotuixl)  |«c  Sictrtcïjcii  ^ttia  m  3liincfe( 
mtî)  fcincc  @cmal)(in  unï)  «Srbcn  bic  ^Jcffc  unïJ  35orff- 
îu25onc»t>ar  ()alb  mit  -Çcnfcljaftt  iinî)  J5of)=nicî)cr'- 
iiiid)  ©ciftl-  unî)  QBcItlic(;cn  ©cricOtt/  wiiib  ©eci)^ 
taufcnî)  f!ci!ic@«H)fn  fcIjlDCCcé  gmdjtgiawff  voittut-- 
Ififung  Bcrfcgct  ^abcn.  Datum  Dominica  Quafi- 
modogeniti  ij86.  [L  u  n  i  G,Teutfch.  Reichs- 
Archiv.  Part.  Spécial.  Continuât.  II.  Abtheil. 
VI.  Abfatz  XXVII.  pag.404,] 

C'eft-à-dire» 

Lettres,  par  lesquelles  Salentin,  à?  Jean, 
Comtes  de  Sayn  ,  engagent  à  Ditheric, 
Seigneur  de  Runkel,  pour  M ,  fa  Femme  £5"  fes 
Héritiers ,  la  moitié  du  Château,  y  du  Bourg 
de  Vallendar  £5?  de  la  Jurisdiclion  qui  en  dépend, 
four  la  Somme  de  fix  mille  petits  Florins  du  grand 
poids.  Fait  le  Dimanche  Quafimodo  geniti. 
1386. 

«YT^c  (galcntin  l'on  @nçnc/  Sjct!  ju  SjoinbuM/  utibgKfdî 

•'^  betl)/  Jwro  JU  s^ombUtg/^feine  eljelidje  Jjaug=5ratt)  / 

uiiiib  3of)anii  11011  ©rtçne/  unfcvfâdlcntiné  worgenrtnnt  nitcjict 

©0^11 /©MUc  îu  SBitaeiijidii/  gatjrttina  feinc  el)elicl)e  S'jaiig- 

gmiB/  umib  3oI)<mnuon@a9ne/  imfci-  jiingjla  @o!)n/  be^ 

tenncii  uor  uns  uiib  «nfetc  gtben  offcitclidjen  nn  bicfem  §8tief«/ 

î)(ié  mie  mit  œol)!bcbaeljtett  bc);atI)ciKm  M\\'&)  imb  ©inneit  cin^ 

ftndjciglicl;  fîttb  wûtben/  \iox  wit  l^aii  Dcrfa^t/  iinnb  «eifeêen  in 

bicfeinî8nefe/iinfetm{£t)bamSietïid;en/  Sjcnnsu  SCuncfel/ 

3iitten  feinec  cljclidxn  ^(iu9='5t«wat  /  unb  i!)ceti  gt6en/unf«c 

SJet^e  unb  SotflF  jit2)<itl"it>«'  I^^Iff  mit  S3c«fd)npen  nnnb®e= 

tid;tc/  iyi\)t  uniib  'îieffc/  @ei.)|11id;  unb  "SBeltlid)/  mit  a!îrtn= 

mnunnbSSutgmunnm/  ©iertjî'iatten/  ieuten/  S>ien)1cn/mit 

bcmSitd)en-i&aêc/  betSied;en/  unb  «tten  flnbetn  g«(llid)en 

©abcnbrtrimicgelegen/  unb  Sètffetn/  'îBittccéberg/  Sjutle/ 

gubelbrtd)/  Sjitfd^eibt/  2îclbeïé[;auf«n/  unb  bic  4«nbé!)obe/  mit  'bm 

Seftenbeit/  unnb  ben  3cl)cnben  ju  giîiilenbnr/  on  5tud)£  unb 

%einen/mtt'2ttfern/  Jclbcn/  SaîTOWâarten/@rt«en/s8fluin= 

©(irtcrt/^oftiiiben/  Sjmifmi/  mit  SBrtlbcn/SBeibcn/aBiefen/ 

J3en);2BiKl;ét!)uuib  /  2B<:i!)<:nî  /  SBnffcrn  /  Jifdjetepen/  a)îiî!)Iai/ 

SBrtfilT-iâuffen/  SBegen/  ©tetien  /  ©tMtfen  /  58(innen  /  SBetgcn  / 

Qlljiilcn/iKenccn/eultm/Octrtttra/SBiîfd^en/Oebotljen/golgen/ 

tinnb  nttcn  nnbetn  Siu^en  unb  @ei'etl)en/  bie  ju  bet  2)c(ien  /  ju 

bei-  J3etjfd)aff£  su  25«Uenbnr  gel)5cet/  unb  geîjoren  mogcn/  unb 

nod)  foïtet  frtften  mbd)tm  /  raie  bic  gcnnnnt  (Inb  /  (in  «çgcn  unb 

iinicl;en/  etfud)t  unnb  unetfud;t/  nid)té  nuégcnoinmen/  uinb 

fed)0  trtufénb  ïlcinc  @ulbcn/fd)n)êteé@i;n)id)té  uoniîlîiînêe  unb 

gutcn@eltë/  bie  une  bet  cljcgennmttc  «ufet  gçbmn  Sietetid; 

%KX  m  3vuncfel/3uft(i/  fcine  eljelidje  Sjnuéttnra/  unb  i()te®t» 

ben  gnnèlid;  unnb  uotlfommenlid)  be^dlilt  \)(ml  el)c  biefec  SSriejf 

gemddif  wavbt/  «ud)  fo  \)<x\\  mt  biefe  irorgennnntc  ©ute/fo  wie 

lie  l'orgcniinnt  |Hib/  iiuffgegeben  unb  fluffgctwgen/  mit  ïSlunbc 

ùnnb  mit  S'jatme/  unb  bic  m  jle  gcmanbt/  unnb  jn  ©d;cfen 

unbicuten/  bie  an  'ia.ii  @cnd)t  bafelbfl  gel^étcn/  tI)un]^Dl&en 

unnb  fd)racl)Kn  an  uoUem  ©ctidjte  ju  SDaUcnbat/  (lié  gett)D!)ii= 

lid)  if}/  «uffgcbert  unnb  auffic^gen/  t!)un/  unnb  roenbcn  bie  art 

unfem  £i;baiu  ®ictcrid)en/  Sjetni  ju  3Cunifc(/3utta/fein  eje- 

îid'eS^aHéî5raro/  unnbibtbeçber  ieibé=£tben/bic  fie  mit  einan= 

bec  \)m  mit  bicfcin  SSriep  ber  3eugnijf|ën/unb  ju  gebraud)en  uotf = 

îommlid)en  xiimb  gân|lid)cn  ju  attem  3ved;£c/  Ai  \m  ©alen^ 

tin/^et:  juS'jomburg/  unnb  dlifabetl)  graroe  uotgeinelt/unnb 

iinfet25otfal)rcnbet'bi^  in  bicfe  3eit  gcbraud)£  unb  gcnofTenÇan/ 

une  unb  unfcc  (Etben  îeinctko  tepbt  nod)  9îed)t  an  ben  »oïgc= 

nantcn  l)fll)f'3:l;ei)lc/  reic  roir  baé  wetfdjcieben  jjan/jubcljalten. 

Itnbt  i(l  gcKbt/  recte  ©nd'.e/  baf  wic  ©alcntin/SJerîjuSjom» 

butg/  cbet  unfeï  ©rben/  fb  raie  raie  wecgoniit/  fie  unfec  2)cfîen 

xmb  Sot jf/ mit  aKcn  feinem  3ugeI)ote/  fo  raie  baé  uoe  befairie^ 

ben  (ieljet/  «ert'auffen  cbct  yerfcicn  roolten/  raie  bif  raere/'baé 

foUcn  rait  unfetm  £t)bam  ®ic£ctd)en/  Sjerzn  ju  3Cunctcl/  unnb 

feincn  grben/reie  (Te  wotgcmelt  ftnb/  fagen  unb  bieten  cin  Bieï= 

tel  3al)t  JU  votenbté/môgenbt  fie  vxii  bie  feumma  ©elté/ba» 

fiîi;  rair  e»  uettaufen  obcr  «erfc^en  rooCfen  /  bc»;Iegen  unnb  bc= 

jaljlen/  binrten  bcr  «oigcnanncen  3eit/  fû  fotten  unb  raoUenraii; 

ti  i[)n  brtg  goniien/  bann  jemanbté  anbeté.    3nt  gefd,iel)e  abec 

ibaé  nit/  fo  foUcn  rait  il)ncn  bcn  ^uncten  nidit  mel)ï  vetbunbert 

feçn/  îBeIjaltcng  bod)  ii)n  unb  ilyren  Stben/  raie  fie  Botgenannt 

fmb/  bie  rait  bcn  uotgebadjten  Sauffunub  Seïfc^ung  tbun/  fo 

foUen  rair  iljucn  juuorcnbë  bic  «otgcinelte  ©uinma  @elbs/fed)é 

ttufenbt  ©ûlim/  tùnbtlid;  unb  iwpl;l  !)ei«t!«n/  jn  Sîunefel  efcet 


em  gjîeitoegé  bajecumb/  raie  i!)n  bié  affeë  eben  îom»t.  ©od»  AKMf» 
ifîgecebf/  rao  ©ad;  raei'e/  bag  id)  ©ietend;  5-?en  m  Sunrfcl/  „  > 
obet  même  ^rben/  raie  rait  uorbefd;ttcbcn  fînb/  baiS  t)orûeine[c  t  ?  oO. 
unfec  Ijalff  X\,f^\  bec  2)e(îen  unnb  S^ocff  ju  25a[renbac/  raie  ^ 
bip  wcbenannc  ifï/  wcfeêen  raotfen/  raie  baé/  unnb  rao/  baé 
fotten  raie  bem  «ocgenielten  jjecm  ©alcntin/unnb  feincn  Êcben/ 
rate  fie  yocgcnannc  fînb/  fligcn  unb  bieten  ein  «iectlie»!  ^aljrg 
juDocenbté/uoc  bie  l'ovgcbadjte  fed)ë  taufcnt  ©iSlbcn  bejaMcnbf/ 
unnb  gcben  fie  une  bic  fcd)é  taufcnt  ©ûlbcnîiînbtlidjen/raiciiocs 
gemeit  fiel)ct/  fo  foUen  rair  il)n  tl)r  2)c(îen  unnb  S5ocff  25affcn= 
bar  mit  aflen  feinem  3"gcI;or  /  raie  uocgefdjcieben  fichet/  it  le» 
big  unb  lof  raicbcr  gebcn/ol^n  attcclcp  'ÎBibercebe.  2Bere  ©ad)/ 
brtfj  fie  une  bte  yorgebadjtcn  fed)é  faufenb  ©iifbcn  nidjt  beiab» 
Icn/  unnb  gcben  fonnen  in  ber  «orgcmclten  3eit/  aie  uorae» 
fdjcieben  ifï/  fo  mogen  rair  une  unferé  Ijalbcn^ljcnïé  bec  Dec-- 
genitnnten  2îe|îcn  unnb  Sorffé  Sattenbar/  raie  baé  l'ccgcnant 
ifl/gêbcaud;cn  tmb  ucrfeêcn/  ju  alTert  unferin  '2Biircn/unb  raen- 
ne  une  einer  fompt/  »or  bie  vorgebad)£e  fcd;é  taufcnb  ©ûlbcn/ 
bet)  bem  ober  ben  trir  ti  ycrfe^t  Ijan.  ©od;  tfîgcïebt/ba ©ad)/ 
baé  rair  ©alentin  unnb  unfer  Srbcn/raie  rair  uorbefcbrieben  tlnb/ 
bie  uocgcnanntc  Sêife^ung  nid;t  liefTen  nod;  gcbadjtcn  iljn  fo  ak 
le/  ba£(  nid)tfcçnfûa/  raie  t)orgefd>cieben  ftcbet/  fo  môgcrt  )« 
unnb  il)re  gcben  bie  ^fanbfd;aff£  unb  biefen  58rieff  raenben  unS 
tet)ccn/  an  weld;e  Sjanbt  fie  rooltent/  unnb  roeme  fie  ben  SBrief 
gebcnt/  obcr  inncn  gat  uon  i6renfraegen/  bie  foU  biefelbigemoge 
Çan/fo  fiîrtecS  ju  t!)un  unnb  ju/afTen/gletd;  unnb  in  atteaBcifi; 
M  fte  mit  iljren  £cben  t!)un  mogten/oljn  une  unb  unfer  Êrbert 
2Bibccf))rad;e, 

TfutÇ  ifl  «,vi&tl  W^  rate  ©alentiii  unnb  unfer  (ïrben/  raie 
rate  uorgenannt  fînb/  unfece  Scfïe  unb  Sorff  Sattenbav/  raie 
baé'i'orgenannt/  lofen  rooffen.  2Bftnn  rair  bann  fommcneineit 
ffllonat  wor  S.  Johannis  3:ag  Baptiftae,  aléergcbo^rcnraorben/ 
mit  bcn  l'oegcmelten  fed;iS  taufcnt  ©lîtben/  obcr  einen  ^onat^ 
nceljfi  baciiad;  unbefangcn/  fo  foff  mi  ©ictcrid)  unnb  feine  èr» 
ben/  raie  fïc  uorgcnannt  finb/  vwi  unfec  Scften  imnbâoeif 
Sîattenbar  mit  ntten  feinem  Sugebôre/raiebec  su  Ibfcn  gebcn/obit 
SBieberrebe/  unnb  tbnten  rair  bicfe  iofung/  fo  futten  raie  ii)nbie 
Borgcrill)rte  fed;é  taufcnt  ©dlben  fiïnbtlid)  bejablcn/  ju  SKuncfcI 
cbee  ein  a)lcilroegé  ba  beeumb/iBic  yoegefd;ricbcn  tji  2fud)foI= 
len  rair  ^nlcntin  iinb  glifabctl)  Dûrgeinelt/^oljann/ unfer  ©n* 
lentiné  altejlcr  ©obn/  ©raue  ju  SBitgenfîcm/  mt)  Catîarina 
feirt  ei)elii:l)eS3aug=5cara/ynb  3o!)ann  yon  ©açn/unfer  jungfiei; 
©oI)n/  uoe  une  unb  unfece  gcben/  bicfe  Seefcêung/ raie  fte  uor* 
befdjriebcn  unnb  benannt  i)Vfîaf  unnb  fefle  ju  l)aIten/Uûn2Bort 
jii  SBoJt/  uon  q>uncften  ju  g)uncftert/  uon  îCrticfuln  ju  Qtr* 
ticfein/  unb  geloben  baé  in  guten  ©eteeraen  an  gçbé  ftatt/unS 
mit  aufgcecctten  Jingern  ju  bcn  Sjeiligen  gcfd;raoeen/  ju  fijurt 
unb  ju  èalten/  raie  uoegcfdjriebcn  fieljet/  unnb  ucrfpred^cn  unS 
jciljcn  (lUerlei;  aege  4if?/  W  SKcnfdicn  Sjecê  ccbcncfen  mag/  bie 
raiber  biefen  58eief  fepn  mogciit.  2(ud;  luo  @ad)e/  bap  ein  ©icgeî 
obce  mcl)e  uon  bicfem  SBrief  nbftelen/  ober  gelc^t  raiirben/  rate 
bnégcfd)e!)en/bod)fo(IbiefcrS3rieff  in  fcincrganfien  uotrensSîadjt 
bleiben.  Unb  ban  raie  ©nientin/  ^er:  ju  Sjoihbueg/glifabct^ 
feine  cbelid)e  Sjaué'ÎÇrara/^oljann  uon©apn/  unfer ©alentins 
altiflee  ©obn/  ©eaue  ju  2Bitgcnf?cin/  (Eatbaeinn  fcin  el)elid;e 
S3aué=5cara/  3o!)ann  uon  feai;n/  unfec  jtîngfiee  @oI)n/  ju 
2Bae!)eit  unnb  red;tcm  ©ejeug  biefer  uerfdjeiebcnen  Singen/ 
Ç)unctcn  unb  '2£eticfutn/  unb  jeglid)eé  befonbcr/  unfer  Sniîegeî 
an  biefen  SBrictTfI)un  [jcncfen/  unnb  ftan  férferé  bacju  gebet^ett 
biegblen  unfa-  liebe  îOibge  unnb  S3cubecn/  Sjcrm  2BiIl)eIiit 
©rauen  511  SBiete/  unnb  ^robfî  ju  %A)mi  3oI;ann@caucn  p 
©otmé/S^erni  ©alcntm/Qcrni  ju  ^fcnbucg/S^ccm  SCcinljacbt/. 
Sjcrm  su28cfierburg/  ^o^ann  uon  ©apiie/  unfccn  SBeubccit 
unnbôbinen/  S^ecm^obann/  ^eem  ju  SBilbenburg/  ^ecm 
(£bcr})arbt  uon  3fenburg/baÇ  fte  mit  mi  \\\  ©cjcugc/unnbnat^ 
mcl)rer  ©id)ccl)eit  ijjr  Snftegel  bet)  bie  unfcrn  an  biefen  «Srief 
l)an  tbun  !)cncten.  ©aS  rair  2Bil!)eIin  ©mue  ju  iSBiebt/  unnb 
q)rob^  juWf"/  Sobann  ©raue  ju  ©olmé/  ©alcnttn  ^erc 
5U  Sfenburg/Seinbnebt  Sjerr  ju  2Befïeeburg/3obannUûn@at)a 
ne/  3obann  Sjere  ju  'îiiilbcnburg/  gbecbacbt  uonSfcnburg/ 
Speru"©«nfenara/  ©eelad;  uon  2Bicbe/  Sjerî  ju^fenburg/ 
une  fambtlidjen  erfennen/  baé  rair  umb  §8ete  raillen  bec  gblen 
unfer  Iiebcn  b^^nm.  unnb  SEfîôgen/Sjecrn  ©alentiné  vm  ©ap» 
ne/Jjere  ju  S'Jomburg/  (Elifabetb  feinec  ebeligcn  ^aiig-Jrauen/ 
3obanné  uon  ©atjne/  feincé  altifïen  ©obnji/  ©raue  jii  SBits 
genftein/  £atb«rina  feiner  ebcliéen  Sjaiié-Jraucit  /  unnb  30» 
Canné  uon  ©açne  feineé  iiîngfïcn  ©obné/ unfer  3nfiegel  an  bie= 
fen  SSrieff  \)m  tbun  bencfen.  Datum  Dominica  QuafimocJo 
genid ,  anno  Domini  M.  GCC.  LXXX.  fexto. 

'       CXLV. 

Compromijfum  S  i  g  i  s  m  u  n  d  i  Marchionis  Bran'  1 1 .  Mali 
deburgici,  JoDocr  6?  Procopii  Marchio- 
num  Moravia  ,  £5"  Dominaram  '  M  a  r  i  ^e  £3* 
Elisabeth^  Hungaria  Reginarum  ,■  irt 
Wenceslaum  Rùmanorum  i$  Bohemia Re- 
gem ,  fuper  Controverfiis  inter  fe  vertentibus ,  £5? 
in  Inftrumento  enarratis.  Datum  in  Campis  pro' 
pi  Jaurinum  die  1 1 .  Mail  Jnnô  i  j  8(5.   [  B  a  l- 

Ce   $  BINÏ 


Anno 


toi  G  O  R  P  S     D  I  P 

B  I N I  Miscellan.  Hiftor.  Regni  BohemiEc  De- 
cad.  I.  Lib.  VIII.  Epill.  Piut.  11.  Epift.  IX. 
pag.  177.  LuNiG,  Teutfches  Rcichs  Ar- 
chiv.  Part.  Spécial.  Contin.  I.  Fonfctzung  I. 
Abfacz  II.  vori  Mahrcn  pag.  zfp.  d'où  l'on  a 
tiré  cette  Pièce.  ] 

NOs  SigisMUnBos  Deî  gratia  Btaiidenburgert- 
fis  Sacri  Romani  Imperii  Archi-Camerarius ,  Jo- 
docus  &  Procopius  Moravia;  Marchiones. 

Notum  facimus  univerfis  tenore  prscfentium,  quod 
de  fynceritate  Amoris,fidei,  legalitatis,  ac  Juftitix  «îf- 
reniffim'i  ac  invlélijjimi  Pri»c':J>is  isf  Domaii ,  Domini 
IVenceslai  Régis  Komanorum  femper  Augufli  isf  Bohe- 
raice  Régis ,  Domixi  Fratris  ,  i^  Patriti  noftri  charijji- 
mi,  indubie  confidentes  in  ipfum  compromifimus,  & 
veluti  fyncerum,  fidum  &  œquum  arbitracorem ,  ami- 
cabilem  compolitorem ,  &  diffinitorem  deliberate , 
bonà  fide,  fine  fraude  &  dolo  ,  &  virtute  jnramenti 
prsftiti  compromittimus  ex  certis  noftris  fcientiîs  per 
prsefentes ,  de  &  fuper  univerfis  &  fingulis  displicen- 
tiis  ,  Guerris  j  litibus ,  discordiis  &  controverfiis, 
pro  parte  noftra  &  omnium  &  fingulorum  nobis  àd- 
hœrentium,  prout  fraternali  dispofitioni  ,  &  ordina- 
tion! fus  recepit  ,  ab  una  :  nec  non  Serenijfimaram 
Dorninaram  Maria  ,  CoKfirtis  noftr^i  Sigismitndi ,  £3' 
Elifabeth  Matrix  dileSa  ,  Uagaria,  Dalmatia,  Croa- 
tice  àfc.  Reginarum,  nec  non  Pràlatorum,  Baroaum 
jjf  fingulorum  Incolarum  Regnorum  ipforum  &  eis  ad- 
hœrentium  parte  ex  altéra  ,  habitis  &  fubortis  usque 
prsefens.  Promittentcs  eadem  bona  fide  noftra  diûo 
Serenijfimo  Principi  Domino  ^  Fratri  ac  Patruo  noftro 
charijjir/io  Domino  Wenceslao  Romanorum  ^  Bohemix 
Régi ,  quod  quidquid  ipfe  inter  nos  utrasque  Fartes  prs- 
diftas  j  auditis  utrobique  noftris  intentionibus,  infor- 
mationibus,  Articulis  &  motivis  fignànter  fuper  Capi- 
tulis  fubfcriptis  fummarie  ^  videlicet  foper  reftitutione , 
is'  ratihabitione  Domi»ce  Maria  Reginie  Hangariie  -aoftra: 
Sigismundi  priediitiConthoralîs  Charijfirate.  Item  fuper 
Status  noftri  honorifica,  prout  noftra  requirit  conditio, 
provifione  ;  item  fuper  bonis  il  lis ,  qua  fttnt  fit  a  cire  a  me- 
tas  Auftrix  y  Moravia  affgnatione  î^  illorum  bonorum 
libéra  ^  propria  pojfej/ione  ;  itéra  fuper  noftrorum  debi- 
torum  univerforum  ratione  Gaerrte ,  y  dijfenfionis  pne- 
fentis  contraaorum  ^hinc  inde  plenariafolutione;  item  fu- 
per Literarum  nofharimi  Sigismundi  pradiÛi  quas  II- 
luftres  Marchiones  Moravia  ,  Patrui  noftri  charijjimi , 
fuper  bonis  qua  funt  inter  fiumina  IVag  ^  Danubium 
fit  a,  a  nobis  obtinere  noscuntur,  confirmatione  ;  item  fu- 
per certis  bonis ,  qu<e  adjutores  noftri  a  nobis  obtinent ,  cor- 
robo'ratione  \  item  fuper  certis  displicentiarum  Regni  Un- 
garia  Incolarum ,  cujuscunque  ftatus  vel  conditionis  ex- 
titerint,  is'  omnium  aliorum  ad  Regnum  Ungaria  perti- 
nentium  ^quas  ex  eo,  qU)  nobis  y  noftris  adjutorihus  ad- 
haferunt  ^  fe  incurriffe  formidant ^plena  l^  totali  relaxa- 
tione;^  circa  bona  ,poffeffiones  ^  hareditates  eorum  at- 
que  ftatum  priflinum^  'Jura  y  Confuetudines  Regni  con- 
fervatione.  Prout  liffic  omnia  in  Articulis  pricrato  Se- 
reniffimo  Principi  Domino  Fratri  l^  Patruo  noftro  charis- 
■fimo  exhibitis  &  oblatis  capitulatiin ,  diftinâe  &  fpecifi- 
ce  font  exptefla,  ordinabit,  diftabit,  pronuntiabit,  fa- 
ciet,  diflSniet  &  concludet,  quod  lioc  ipfum  vqlumus, 
debemus  &  tenemur,  absque  fraude  &  doIo,tenere,fa- 
cere,  adimplere,  &  inviolabilitec  obfervare.  Et  nilii- 
lominus  in  omnibus ,  &  fingulis  eidffln  noftro  gratiofo 
Domino  Fratri ,  ac  Patruo  chariftlmo  Domino  Wenceslao 
Romanorum  y  Bohemia  Régi ,  tanquam  arbitratori  ami- 
cabili,  compofitori  &  definitori,  fide  &  virtute,  quibus 
fupra,  deliberate,  &  ex  certa  noftra  fcientia  dedimus 
&  damus  pro  parte  noftra ,  &  omnium  nobis  adhsren- 
tium,plenam,expreflam  &  omnimodam  poteftatem  fu- 
per Capitulis  &  Articulis  fupradiâis ,  &  eosdem  corri- 
gendi,  addendi,  minuendi,  declarandi,  interloquendi, 
&  etiam  diffinîendi  fecundum  omnem  œquitatem  & 
etiam  rationem,  prout  Regio  honori  fuo,  &  notœ  fua: 
Majeftatis  induliriœ  videbitur,  utilius,  honeftius,  atquc 
decentins  expedire,  ratum,  gratum,  firmum,  ftabile  & 
incommutabile  permanfurum  ,  promittentes  &  habere 
volentes,fub  data  bona  noftra  fide  prœdifla,quicquid  in 
praemiffis,  &  eorum  aliquem  per  diBum  iiereniftimum 
Principem  gratiofum  noftrum  Dominiira  Fratrém  y  Pa- 
truum  chariffimum  Dominum  U'enceslaum  Romanorum  y 
Bohemia  Regem^  fadlum,  declaratum,  ordinatum,  & 
quomodolibet  fuerit  diffinitum.  PrŒfentium  fub  nos- 
trorum  Sigismundi  &  Jodoci  prxdiâorum  Sigillis  Tes- 
timonio  Literarum.  Datum  in  Campis  prope  Jauri- 
Tium  Anno  Domini  M.  CCCLXXXVI.  Die  undeci- 
ma  Menfis  JVlaji. 


LOMATICIUE 

CXLVI. 


Anno 


ton  Jjaule  Oftccccicb  cctt)ei(tcii  ^ci)()cttcn  ûbcr^ 
fjaiibt/  m  -ÇctlPc;  '2ilbrccl}t  ton  Ocftcrrcict)  crtljeUt 
imï)  gcbcn  '2Bicii  2Cnno  1386.  S)câ  ndcl;rtcn  2)icné» 
t<x^§  nacl;  ïcin  ©oitntag  Cantate.  [Pièce  tirée 
des  Archives  Impériales  du  petit  Tréfor  de  la 
Régence  6c  Chambre  à  Vienne.] 

C'eft-à-dire  , 

Confirmation  générale  de  tous  les  Privilèges  des  Duci 
(^  de  la  Maifond'  Autriche  accordée  par  Wen- 
c  E  s  L  A  s  Roi  des  Romains ,  en  faveur  du  Duc 
Albert.  jÎ  Vienne  le  Mardi  après  le  Diman- 
che Cantate  1386. 

cmSt  SBcnnjlfltti  Bon  ©uttcê  ©nnben  sxSmifdjet  Simig;  ^ 
-^^  (itfen  geit^ti  Sïïetct  M  9î«itl)é  Unnb  Sbimiâ  ju  SBefjeiin/ 
SSefcnnm  liiiD  failli  thimbf  offemlidjen  mit  biefen  SBticf/  «Um 
ben  bie  m  felxit  obct  lioren  Ufen  :  ®flé  rctr  cAê  ffimniftlxt  S.\iU^ 
nig  /  fur  itnné  unb  (itl  unnfec  giddjEljinnmcn  <in  bem  Sjciltgcn  £^0= 
mîfcl;en  SKeid)/  nrtd)  gucfct  worbettncljtiinâ  /  «nb  intt  gucten  tfl= 
fe  itnnfcc  Ji'itpf»  untib  SCate  /  bcm  Sjodiâcbotensn  itnfenn  litbm 
Jiitffeuimnb  ©djroagei:  "Jdbïctt;!  S^jetéogen  ju  £ic|lemid)  /  ju 
(gteit/  juSntnbtmunbîuSmn/  @trt«m  jit  "îçtol  zc.  iinb 
flûcit  feilicn  &ha\  unb  gîfld)i:l)UHKn  «n  bcnfdbcn  iannbeii/  unb 
(lud)  benfelbcn  3tcn  giît|îentl)uinbm  unnb  innnben  geincinî 
lid)cn  l'crneuêt/  bcœcct  unb  bepett  (xibeu  /  SetncTOcn/  berccrm 
unb  befîettcn  nud)  mit'Sbuni(!li*er3fî<id)f/n)ifrcntlid)mitS:t(-iffï 
beé  gcgcnTOcttigen  SSriefeé  ntfe  bie  gtcpl^citen  /  Ondben/SKedjt/ 
unb  guet  gcivonI)aitcn/  bie  ©t)  l'on  uetlei!)ung  unfct  Sorfots 
bctn  feliget  gebedjtnug  3îo-mifd)m  Sfeaifetn  /  i^n  .Si)uni3en  geljabt 
unb  I)£tbt(id;t^(iben/inibnud)bie  Sjmmbtvenen  unbSSrieue/  bie 
in  van  Slxitjfetn  unb  Svomifdxn  ^Ijunigcn  unfetn  Sorfam  bonîber 
«ebcn  fein/  unb  fc^cn  unb  rectien/  bnë  ntte  bicfeïb  3te  Çteç» 
i)rttt/©niib/Dvêd)t/ unb  gucten  gewonijeitcn  raitffimbf  benJjdnnb* 
i'e|îen/  bie  bntiîbet  geben  (ïnb/  bet)  3tcn  gtejffen  geineinltcf) 
bleiben/  unb  flett/  wcft/  unb  tinjeïbtodien  geltriltcn  iwrben/ 
eïDiclid)/  on  mcntglid)é  reibettebe/  awA)  foKcn  bie  3uben/  bie  iit 
3ren  iaxmUw  çejunb  fî^en  obet  filrbnf  fijen  ivetbcn  /  bcfl  nUcn 
ben  SCedjten  unb  3ugcl)ôtungcn  bleiben/  nié  fç  unb  ir  fotSetn/ 
ite  3uben  m.%  otiff  bifc  jeit  !)etbt<iel)t  Ijaben.    gjîtt  uvtljunbt  j[ 

bié  58(iefé  «etfigelt  mit  iinfct  Sunigl.  m.  Snnfigel.  ©cben  ju 
2Bien  ndd)  gtijtigeputbtbrcçjcijenljunbettgaï/  batnnd)  in  bem 
©cd)éunbnd)éiâO«n3o«  bcé  ned)jienSienflflgénad)bcm@im3 
t(ig  nié  mnn'ftnnget  Cantate ,  unnfev  3Jcid)c  beé  SBoIjemifdjmiui 
z7.  unb  beë  EKomifdjen  in  bem  je^enbenS""". 

CXLVII. 


wd  pajfê  par  Arrêt  du  Parlement  de  Paris  ^  fur  1*1^ 
s  différends  qui  étaient  entre  Philippe  \.  dit 


Accorc 

les  dtffét .        ^  

le  Hardi ,  Duc  de  Bourgogne ,  £5"  les  Habitans  de  cne'^e? 
h  Fille  de  Dijon.  Fait  le  i/^.  de  Juillet  \7,i6.^'i™^ 
[Etienne  Perard,  dans  fon  Recueil  de 
Pièces  Curieufes  fervant  à  l'Hiftoire  de  Bour- 
gogne, pag.  374.] 

KAROLtJS  Dei  gratia  Francorum  Rex,  oniverffs 
prffifentes  Litteras  infp^eéluris ,  Salutem.  Notum 
facimus ,  quod  de  &  fuper  cartis ,  controverfiis  &  de- 
batis  in  noftra  Parlamenti  Curia,  inter  cariiîîmum  Pa- 
truum  noftrum  Uucem  Burgundix ,  ex  una  parte,  & 
Majorem,  Scabinos  &  Communitatem  VillxDivio- 
NENSiS,  exaltera;  notis  &  pendentibus  inter  diftas 
Partes,  de  licentia  diâs  noftrœ  Curîx,tra(Satum,con- 
cordatum  &  pacificatum  extitit,  prout  in  quadam  ce- 
dula  ab  eisdem  Partibus  feu  ipfarum  Procuratoribus  in- 
feriùs  nominatis  diâas  Curix  noftrœ  unaniniiter  &  con- 
corditer  tradita  continetur;  cujus  cedulœ  ténor  fequitur  '\ 

fub  hiis  verbis. 

Comme  certains  plaits  &  procès  feiifiTent  me- 
huz  &  pendans  en  la  Court  de  Parlement ,  en- 
tre le  Procureur  de  hault  &  puiflTant  Prince  Mon- 
feigneur  le  Duc  de  Bourgoingne  ,  Demandeur ,  d'une 
part,  &  le  Maire,  &  les  Efchevins,  Bourgeois  &  Ha- 
bitans ,  &  plufieurs  finguliers  &  habitans  de  ladite  Ville 
de  Dijon,  DefFendeurs  d'autre  part:  fur  ce  que  le  Pro- 
cureur dudit  Monfeigneur  le  Duc  difoit ,  que  îcelluy 
Monfeigneur  le  Duc  eftoit  Seigneur  en  demainne  de 
ladite  ville,  &  que  lesdits  Maire  &  Efchevins  qui  ont 
certains  Privilèges  à  eux  odlroyei  par  les  PredeceiTeurs 


DU    DROïTDES    GENS. 


Ammo  '^"''■^  Monfeigueur  le  Ducj  ne  peuvent,  ne  doibvent 
"'^''^^  aulcune  chofe  entreprendre  contre  les  NoblefTes,  Sei- 
I  }8^.  gneuries,  &  droits  dudit  Monfeigneur  le^  Duc,  &  que 
^  '  le  aulcune  chofe  ont  entrepris  contre  la  Seigneurie,  ils 
en  doibvent  eftres  pugnis,  &  contrains  à  ceiler,  &  que 
cenonobftantj  lesdits  Maire ^  Eschevins,&  lîngullers j 
eu  abufantde  leurs  Privilèges,  avoient  entrepris  contre 
raifon  &  la  teneur  d'iceulx  Privilèges, en  plulieurs  ma- 
nières contre  la  Seigneurie  &  droits  dudit  Monfeigneur 
le  Duc  ,  es  articles  que  cy-apres  feront  déclairez. 
Pourquoy  concluoit  ledit  Procureur,  que  pour  raifon 
desdits  abbus  &  excès,  lesdits  Maire  &  Esclievins  euf- 
fent  fourfaiôs  tous  leurs  Privilèges  :  que  la  Commune 
de  ladite  Ville  fuft  diflblue,  &  que  la  Juftice  de  ladite 
Ville  demeurai!:  à  plain  en  la  main  dudit  Monfeigneur 
le  Duc,  &  feuffent  lesdits  DetFendeurs  condamnez  en 
groiïes  amandes  envers  ledit  Monfeigneur  le  Duc,  & 
en  fes  dommaiges,  &  intereft,  &  despens,  en  faifant 
plulieurs  autres  concluiions  déclarées  es  efcriptures  fur 
ce  baillées  par  manière  de  Mémoire  par  ledit  Procureur 
en  ladite  Court  de  Parlement.  Lesdits  Deffendeurs  di- 
fans  qu'ils  eftoient  noblement^  fondez  en  corps  &  en 
commune  par  les  Predecefleur's  dudit  Monfeigneur  le 
■  Duc,  qui  leut  avoient  donnez  &  odtroyez  leurs  Privi- 
lèges,  Franchifes ,  &  Droits,  desquels  ils  avoient  joy  & 
ufé  depuis  le  temps  de  leur  fondation  ,  de  û  longt- 
temps,  qu'il  n'eftoit  mémoire  du  contraire,  &  en  ou- 
tre avoient  plulieurs Ufaiges,Cou(l:umes,Poireffions,& 
Saifines  plus  larges  que  leurs  Privilèges  ne  contiennent. 
Lesquels  Privilèges  ,  Franchifes, Couftumes,Ufaiges, 
Poffeffions,  &Sailïne,  ledit  Monfeigneur  le  Duc  avoit 
promis  tenir  &  garder.  Difoient  outre,  que  es  faii  &  ar- 
ticles desquels  ils  eftoient  pourfuis  par  le  Procureur 
dudit  Monfeigneur  le  Duc  ,  ils  avoient  bien  &  dehu- 
ment  ufé,  fans  mesfaire  ne  otFaudre  contre  la  Seigneu- 
rie, Droits,  &  Noblefle  dudit  Monfeigneur  le  Duc, 
en  propofant  plulieurs  autres  faifts  &  raifons  :  con- 
cluans,  afin  que  ledit  Procureur  ne  fuft  à  recevoir,  ou 
qu'il  n  euft  caufe  ne  aâion  de  faire  les  demandes,  re- 
quefteSj  &  concluiions  par  luy  faiftes,  &  que  lesdits 
Dctfendeurs  en  feulîent  abfols,  avec  autres  concluiions 
plus  à  plain  déclarées  es  Mémoires  baillez  par  lesdits 
Deffendeurs  pardevers  ladite  Court.  Finablement,  par 
le  moyen  des  Gens  du  Confeil  dudit  Monfeigneur  le 
Duc,  &  pource  que  lesdits  Maire,  Eschevins,  Habi- 
tans,  &  finguliers  veuillent  tousjours  demeurer  en  la 
bonne  grâce  &  obeïffance  dudit  Monfeigneur  le  Duc, 
duquel  &  de  fes  Predecefîeurs  ils  font  fondez, &d'eulx 
ont  les  Privilèges  j  Franchifes  ,  &  Libertez,  desquels  ils 
ufent  &  ont  ufé.  Pour  bien  de  Paix ,  &  nourrir  bonne 
amour  entre  ledit  Monfeigneur  le  Duc  leur  Seigneur, 
&  lesdits  Maire, Efcheviiis,habitans  fes  Subjets, Trait- 
té  ell  accordé  entre  lesdites  Parties,  s'il  plaift  à  ladite 
Court  de  Parlement,  en  la  manière  qui  s'enfuit.  Pre- 
mièrement, fur  ce  que  ledit  Procureur  difoit,  que  le- 
dit Monfeigneur  .e  Duc,  qui  ell  Fils  de  Roy,  povoit 
iifer  de  prinfe  de  vivres ,  &  autres  chofes  neceflaires  en 
fon  Hoftel,  en  ladite  Ville  de  Dijon,  &  ailleurs,  & 
que  ce  nonobftant,  lesdits  Maire  &  Eschevins  entre 
eux  ordonné  avoient,  que  quiconques  feroit  Maire  de 
ladite  Ville  de  Dijon,  il  feroit  tenu  de  pourchaffier  à 
fes  périls  &  despens,  que  tout  ce  qui  feroit  prins  par 
ledit  Monfeigneur  le  Duc  en  ladite  Ville,  feroit  rendu 
&  payé  à  tous  ceulx  à  qui  il  auroît  elle  prins,  &  que  le 
Maire  en  feroit  faire  fatisfadlion.  Difoient  outre,  que 
lesdits  Maire  &  Eschevins  n'avoient  pas  puifliince  de 
faire  Ordonnance  ne  Eftatus,fans  la  licence  &au6lorité 
dudit  Monfeigneur  le  Duc,  &  que  ils  avoient  ordonné 
fans  fa  licenfe,  que  fe  aulcun  fe  faifoit  partie  pour  élire 
Maire  de  ladite  Ville,  &  il  failloit  à  eftre  efleu  à  Maire, 
il  payera  à  ladite  Ville  cent  livres  tournois,  &  que  aul- 
cun ne  poûrroit  eftre  Maire  de  ladite  Ville, s'il  n'eftoit 
fi  riche,  qu'il  peuft  rendre  à  icelle  Ville  tout  le  dom- 
maige  que  elle  encourroit  :  fe  ladite  Mairie  eftoit 
mife  en  la  main  du  Seigneur,  tous  les  biens  du  Maire 
feroient  mis  en  la  main  de  ladite  Commune,  jusque  à 
tant  que  la  main  du  Seigneur  en  fuft  levée.  Et  outre, 
ordonnèrent  lesdits  Maire  &  Eschevins  ,  que  aulcun 
Advocat  plaidant  pardevant  eux,  ne  poûrroit  demander 
falaire,  ne  prendre  prouffit,  fe  la  Partie  ne  luy  donnoit 
volontairement.  Et  avoient  taift  plulieurs  autres  Cons- 
titutions &  Eftatus ,  contre  raifon  &  le  gouvernement 
de  ladite  Ville  ,  en  préjudice  dudit  Monfeigneur  le 
Duc,  &  de  fes  Droits  &  Noblclfes.  Lesdits  Maire, 
Eschevins,  &  Habitans  difam ,  que  tant  de  raifon  com- 
me par  leurs  Privilèges  ,  Coultumes,  &  Ufaiges,  ils 
povoient  faire  Conftitutions,  Status,  &  Ordonnances 
raifbnnables  &  proufEtables  pour  le  gouvernement  de 
kdite  Ville,  &  que  ils  tenoient  les  Ordonnances ,  Cons- 
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titutions ,  &  Status  icy  recitez ,  &  autres  par  eux  faiz ,  A  vfefj 
eftre  raifonnables  &  proufïîtables  pour  ladite  Ville,  &  **-""^ 
bon  gouvernement  d'icelle.  Accordé  eft,  que  les  Or-  I  2  Sd^a 
donnances  j  Conftitutions ,  &  Eftatus  deffus  recitez ,  fe-  ^ 
ront  mis  au  néant,  &  n'en  uferont  dorcsnavant  lesdits 
Maire,  Eschevins,  &  Habitans,  ne  aulcuns  finguliers 
d'icenlx,  ne  autres.  Derechief,  fut  ce  que  ledit  Pro- 
cureur difoit,  que  ledit  Monfeigneur  le  Duc,  à  caufe 
de  fon  Heritaige  &  Domainne,  prent  chascun  an  cer- 
tainne  redebvaiice  en  ladite  Ville  de  Dijon  ;  appellée 
les  m3rz;&que  lesdits  Maire  &  Eschevins  ne  po'voient 
aulcun  alfranchir  de  ladite  redevance ,  ne  auffides  tail- 
les, aides,  &  fubventions  ayant  cours  en  ladite  Ville^ 
&  que  lesdits  Maire  &  Eschevins  avoient  affranchy  plu- 
lieurs des  finguliers  Habitans  de  ladite  Ville,  tant  de  la- 
dite redevance  des  marz ,  comme  de  tailles  &  fubven- 
tions qui  avoient  cours  en  ladite  Ville:  à  quoy  respon- 
doient  lesdits  Maire  &  Eschevins,  que  oncques  n'a- 
voient aulcun  atfranchy  de  ladite  redevance  des  marz 
dehuë  audit  Monfeigneur  le  Duc  ,  mais  bien  eftoit 
vray ,  que  des  tailles  &  fubventîons  qui  avoient  cours 
en  ladite  Ville,  lesdits  Maire  &  Eschevins  avoient  af- 
franchy ,  ou  faiél  tenir  quittes  aulcuns  des  Habitans 
finguliers  d'icelle  Ville,  tant  pour  les  fervices  par  eulx 
faiz  à  ladite  Ville,  comme  plufieurs  autres  juttes  cau- 
fes,  &  que  ce  pourroient  faire  lesdits  Maire  &  Esche- 
vins licitement,  par  la  teneur  de  leursdits  Privilèges. 
Accordé  eft,  que  les  affranchilTemens  deffusdits,  tant 
des  marcZj  fe  aulcuns  en  y  a,  comme  des  tailles  & 
fubventions  de  ladite  Ville,  donnez  p.ir  lesdits  Maire 
&  Eschevins,  feront  mis  à  néant,  &  n'en  uferont  do- 
rcsnavant lesdits  Maire  &  Eschevins  ,  fe  n'eft  par  le 
congié  dudit  Monfeigneur  le  Duc ,  &  de  fes  Succes- 
feurs.  Item,  difoit  ledit  Procureur,  que  lesdits  Maire 
&  Eschevins,  &  finguliers  Habitans ,  avoient  faiél ,  & 
faicl  faire  plufieurs  Edifices  &  empeschemens  en  plu- 
fieurs Places  communes  eftans  en  ladite  Ville,  en  grant 
dommaige  &  préjudice  dudit  Monfeigneur  le  Duc,  & 
de  la  chofe  publicque  ;  lesdits  Maire  &  Eschevins  di- 
fans, qu'ils  ne  fçavoient  fe  aulcuns  Edifices  ou  empes- 
chemens avoient  efté  faiSs  par  eux  ,  ou  de  leut  com- 
mandement, qui  ainfi  fulfent  préjudiciables.  Accordé 
eft,  que  mondit  Seigneur  le  Duc  députera  aulcune 
bonne  perfonne  en  ce  congnoifl^ans,  qui  vifiteront  les- 
dits Ediffices,  Places,  &  empeschernens^  fe  aucuns  en 
y  a  qui  foient  en  trop  grant  préjudice  de  luy,  &  de  la 
chofe  publique;  &  fe  ils  treuvent  que  ainfi  foit ,  feront 
ofter  l'empeschement,  &  reparer  l'injure,  &  remettre 
en  ellat  deheu  :  &  s'il  n'y  a  grant  dommaige  ou  préju- 
dice, les  euvres  &  édifices  demeureront  en  l'eftat  qu'ils 
ont  efté,  &  font.  Et  outre,  difoit  ledit  Procureur, 
que  lesdits  Maire,  Eschevins,  &  Habitans  eftoient  te- 
nus de  mettre  en  bon  eftat,  &  foutenir  à  leurs  despens 
la  Forterefle  de  ladite  Ville,  en  laquelle  convenoit  fai- 
re plufieurs  grandes  réparations,  desquelles  faire  lesdits 
Maire,  Eschevins  &  Habitans  eftoient  negligens;  fi  re- 
queroit,  que  par  eulx  feuliént  faiéles.  Lesdits  Maire, 
Eschevins  ,  &  Habitans  difans  ,  que  ladite  Fortereffe 
eftoit  en  eftat  convenable,  &  que  s'il  y  falloit  aulcune 
réparation,  les  Gens  d'Eglîfe,  Nobles  ,  &  autres  te- 
nans  &  pofl"edans  Heritaiges  en  ladite  Ville  ,  y  dcb- 
vroient  contribuer.  Accordé  eft,  que  par  l'Ordonnan- 
ce dudit  Monfeigneur  le  Duc ,  &  de  fon  Confeil ,  les- 
dits Maire,  Eschevins,  &  Habitans,  &  autres,  qui  dé 
raifon  &  ufafge  doivent  contribuer  aux  réparations  de 
ladite  Fortereife,  la  mettront  en  bon  eftat,  fe  elle  n'y 
eft,  &  deresnavant  contriburont  aux  réparations  qui  à 
ce  feront  neceftfaires.  Etauffi,  lesdits  Maire,  Esche- 
vins, &  Habitans, &  tous  autres  qu'il  appartient  de  rai- 
fon &  d'ufaige, félon  l'Ordonnance  dudit  Monfeigneur 
le  Duc,  ou  de  fon  Confeil,  contriburont  aux  frais  ne- 
ceifaires  pour  mondîfier  &  nettoyer  ladite  Ville  ,  les 
rues,  &  Places  d'icelle,  &  les  chemins  communs  qui 
font  environ  ladite  Ville ,  durant  la  banlieue  d'icelle, 
enfemblc  les  Ponts  &  Ponceaulx  eftans  en  ladite  Ville 
&  banlieue.  Derechef,  difoit  ledit  Procureur,  que  les- 
dits Maire,  Eschevins,  &  Habitans  avoient  receus  plu- 
fieurs grans  Sommes  de  deniers,  pour  tailles,-  aides,  & 
fubventions  impofées  &  levées  en  ladite  VilledeDijon, 
tant  fur  les  Habitans  d'icelle,  comme  par  autres  per- 
fonnes,  pour  caufe  de  ladite  Fortereife,  &  autres  fraiz 
de  ladite  Ville;  desquels  deniers  ceulx  qui  les  avoient 
rcceuz  ,  n'avoient  pas  compté  ,  inais  avoient  rccen 
grand  partie  d'iceulx  deniers,  en  préjudice  dudit  Mon- 
feigneur le  Duc  ,  &  de  ladite  Ville.  Si  requeroit  ledit 
Procureur,  que  les  Comptes  en  fufi"ent  rendus,  &  les 
reftes  qui  en  feroient  deheuz.  Lesdits  Deffendeurs  di- 
fans, que  à  eulx  en  appartient  oir  le  compte,  iSf  que 
les  Receveurs  en  avoient  compté,  &  fe  compté  rien 

avoient. 
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ANNOavoient,   ils  en  compteroient  pardevant  lesdits  Maire 
«  Eschevins.     Accordé  e(l,  que  cculx  qui  ont  receu 
12  06.   les  deniers  deffusdits,  despuis  trante  ans  dernièrement 
.pallez,  ou  leurs  Hoirs  &  ayants  caufe,  en  compteront 
devant  certains  Commillaires ,  que  ledit  Monfeigneur 
le  Duc  y  deputtera,  qui  ourra  lesdits  comptes,  prefens 
deux  ou  trois  bonnes  perfonnes  de  ladite  Ville,  telles 
que  lesdits  Maire  t'';  Eschevins  elliront ,  s'il  leur  plaiit  : 
&  le  lesdits  Receveurs, leurs  Hoirs, &ayans  caufe,  font 
trouvez  debvoir  aulcunes  relies ,  ils  feront  contraints 
de  payer:  &  feront  les  deniers  convertis  au  prouffit  de 
ladite  Ville,  &  ainfi  fera  foiâ  doresnavant  quant  cculx 
pour   ladite  Ville   recevront   aulcuns   deniers  ,     &  ne 
pourront  lesdits  Maire,  Eschevins,  &  Habitans  inipo- 
fer,  ne  lever  doresnavant  aulcune  taille,  aide,  ou  fub- 
vention  en  ladite  Ville,  lans  le  faire  favoir  première- 
ment au  Bailly  de  Dijon,  ou  à  fon  Lieutenant,  qui 
pour  le  temps  fera  en  fon  abfence,  affin  que  l'und'eulx 
y  foit  prefent,  s'il  luy  plaill,  pour  faire  lavoir  tout  le 
faia ,  &  que  aucun  desdits  Habitans  ne  foit  chargié  ou- 
tre raifon.     Item,  difoit  ledit  Procureur, que  de  raifon 
&  de  ufaige  notoire  lesdits  Maire  &  Eschevins  ne  po- 
voient,  ne  ne  dévoient  donner  Sauvegardes  generauls  , 
&  que  ils  en  avoient  donné  à  pkilieurs  perfonnes  con- 
tre la  teneur  de  leurs  Privilèges,  en  abufant  d'iceulx;  à 
quoy  respondirent  lesdits  Maire  &  Eschevins,  qu'ils  les 
povoient  bien  donner,  veus  leursdits  Privilèges, &  que 
ainfi  en  avoient  ufé.     Accordé  eft  ,   que  doresnavant 
lesdits  Maire  &  Eschevins  ne  donneront  telles   Sau- 
vegardes à  quelque   perfonne   que   ce  foit  ,    &   celles 
qu'ils  ont  données,  font  mifes  à  néant.     Difoit  outre 
ledit  Procureur,  que  lesdits  iVlaire  &  Eschevins  ne  po- 
voient recevoir  Contraulx  convenables,  ne  Obligations, 
fe  n'elloit  eux  eftans  en  jugement,  exerceans  faiz  judi- 
ciaires, &  que  en  plufieurs  cas  leurs  Clercs  &  Jure?,  y 
avoient  faift  le  contraire;  fi  requeroit  que  tout  ce  qu'ils 
en  avoient  faiû,  fuft  mis  au  néant,  qu'ils  fulTent  con- 
damnez à  en  cefler,  &  à  l'amander.     Lesdits  Deffen- 
deurs  difans,  que  attendu  qu'ils  ont  la  Juftice  haute, 
moyenne,  &  balle  en  ladite  Ville  &  banlieue,  &  qu'ils 
font  fondez,  par  Privilèges,   comme  dift  eft,  ils  po- 
voient recevoir  lesdites  Obligations,  Procurations,  & 
Convenances,  tant  en  jugement  comme  dehors,  &  que 
ainli  en  avoient  ufé.     Accordé  elt  ,  que  doresnavant 
lesdits  Maire,  Eschevins, &  Bourgeois  de  Dijon  ne  ufe- 
ront  des  chofes  deflusdites ,  fors  eux  eftans  en  juge- 
ment, comme  dift  eft.     Difoit  outre  ledit  Procureur, 
que   ledit   Monfeigneur   le    Duc   eftant   picça  en  fon 
Chaftel  de  Rouvre,  lesdits  IVlaire  &  Eschevins  avoient 
baillé   par   efcript  une  Supplication  pardevers  mondit 
Seigneur  le  Duc,  contre  les  Gens  de  fon  Confeil,  en 
les  chargeant  de  les  avoir  esmeu  contre  lesdits  Maire, 
Eschevins  &  Habitans,  difans  que  ils  n'avoient  oncques 
heu  propos  de  chargier  ou  blasmer  pour  ladite  Supplica- 
tion, neautremant,  lesdites  Gens  de  fon  Confeil  :  la- 
quelle Supplication  fut  veuë  par  ledit  Monfeigneur  le 
Duc,  par  laquelle  luy  eft  apparu  qu'elle  cftoit  injurieu- 
fe  contre  l'honneur  de  fesdites  Gens.     Item  difoit  ledit 
Procureur,  que  lesdits  Maire,  Eschevins,  &  plulieurs 
finguliers  de  ladite  Ville,  de  leur  volonté  ,   de  fait, 
avoient  abatn  &  desmoli  ou  temps  pafTé  grand  partie  des 
Edifices  &  murs  du  Chaftel  de  Dijon  appartenans  audit 
Monfeigneur  le  Duc,  prins  les  pierres  &  autres  matiè- 
res dudit  Chaftel,  &  ks  appliquer  à  leur  lîngulier  prof- 
fit,  en  grand  dommaige  dudit  Monfeigneur  le  Duc  :  Si 
requeroit  ledit  Procureur,  qu'il  en  fut  desdommagé , & 
lesdits  Deffendeurs  condamnez  à  l'amande.     A  quoy 
respondirent  lesdits  Deffendeurs,  que  ils  ne  vouloient 
point  fouftenir  que  lesdits  Edifices  &  murs  peuffent  des- 
moIir;&  touttefois,fc  aulcuns  desdics  Habitans  avoient 
en  ce  oft"endu,  l'amende  ne  povoir  eftre  pour  chascune 
fois  que  de  foixante  &  cinq  ibis,  par  les  Privilèges  de 
ladite  Ville.     Accordé  eft,  tant  fur  ccft  article,  com- 
me pour  toutes  les  autres  entreprifes  faiâes  par  lesdits 
Deffendeurs  ,   ou   aulcun   d'eux  ,   ou   préjudice  dudit 
Monfe^neur  le  Duc,  de  fes    Seignories  ,    Droits,  & 
Nobleft?,  comme  pour  fes  dommaigcs  &  interells  par 
luy  fouftenus  pour  occalion  des  faiz  dclTusdits,  comme 
auffi  pour  les  fraiz  &  despens  qu'il  a  fa'ts  en  la  pnur- 
fuitte  desdits  procès,  &  autremant;  que  lesdits  Maire, 
Eschevins  &  Habitans  payeront  audit  Monfeigneur  le 
Duc  à  fa  volonté,  la  Somme  de  huiél  mil  francs  d'or, 
&  parniy  ce  demeureront  lesdits  Deftcndeurs  quittes  & 
délivrez  de  toutes  les  chofes  dclFusdites.     Et  quant  à  la 
main  dudit  Monfeigneur  le  Duc,  qui  cftoit  mife  à  la 
Mairie  de  ladite  Ville  de  Dijon  pour  les  caufes  delTus- 
dites  ,  ou  autres,  ladite  main  eft  levée  au  prouflît  des- 
dits Maire,  Eschevins  &  Habitans.     Item,  fur  ce  que 
lesdits  Maire,  Eschevins  &  Habitans  ont  fupplié  audit 


Monfeigneur  le  Duc,  qu'il  leur  veuille  confermer  leurs  AnnO 
Chartres  &  Privilèges  es  mains  de  Meffire  Ji'/j,i»  Po- 
tier Arcediacre  de  Lengrcs  ,  Confeiller  &  Secrétaire  138^» 
dudit  Monfeigneur  le  Duc  ,  à  ce  par  ledit  Mon- 
feigneur le  Duc  commis  &  député  ;  lesquelles 
Chartres  &  Privilèges  ledit  Monfeigneur  le  Duc 
confirmera  par  fes  Lettres,  entant  que  lesdits  Maire, 
Eschevins  &  Habitans  en  ont  dcheument  ulé.  Et  des 
maintenant  les  Parties  fe  départiront  de  Court,  &  à  te- 
nir ce  prefent  Accord  feront  condamnez  par  Arreft,  âc 
veuillent  &  confenteut  lesdites  Harties,  que  par  ce  pre- 
fent Accord  tous  cculx  &  celles  qui  eftoient  adjornez 
en  Parlement,  pour  reprandre  ou  delailler  les  Procès  & 
arremans  desdites  caufes  qui  n'ont  point  efté  reprins,  & 
autres  quclxconques  qui  eftoient  en  ce  Procès,  &  à  qui 
ce  touche;  &  touttes  les  Parties  deflusdites  font  hors 
de  Court,  &  de  tous  Procès  ,  fans  despens  &  fans 
amande. 

Qua  quidem  ccdula,  fie  ut  prxdicatur  ,  Curix  nos* 
trstradita,  ipfa  Curia, confentiente  ad  hoc  Procurato- 
re  noftro  generali  pro  nobis,  ad  omnia  &  fingula  fupe- 
riùs  contenta,  tenenda  ,  complenda,  ac  firmiter  &  in- 
violabiliter  obfcrvanda  ,'  Partes  pracditlas  ,  &  earum 
quemIibet,prout  unamquamque  ipfarum  tangit  feu  tan-  . 
gère  poteft,  ad  Reqacftam,  &  de  confenfu  iVlagiliro- 
rum  Pétri  de  Tor-aodore ,  diéii  Patrui  noftri  Procurato- 
ris,  ex  una  p.irte,  &  Hugonis  Vtrtitofi  iVlajoris  didlœ 
VilIiE  Divionenfis  ,  propter  hoc  in  difla  Curia  nos- 
tri  Parlamenti  perfonalitcr  prïefentis ,  nec  non  Aymonis 
deVcfonl  Procuratoris,  &nomineProcuratorio  Scabino- 
rum  &  Communitatis  diflae  Villa;  Divionenfis,  virtute 
certorum  Procuratoriorum  pênes  diftam  Curiam  nos- 
tram  exirtentium,  ac  etiam  Procuratorii  inferiùs  infer- 
ti,ex  altéra:  Per  Arreftum  condempnavit, &  condemp- 
nat,  eaquc  ut  Arreftum  ejusdem  Curife  teneri,  compJ_e- 
ri  &  obfervari,  ac  exccutioni  demandari  voluit  &  prœ- 
cepit,  manumque  diûi  Patrui  noftri  in  Majora  didls 
Vills  Divionenfis  appofitam ,  diila  Curia  noftra  levavit 
atque  levât,  fi  fit  opus,  fecundùm  cedulas  fupradictaî 
tenorem  &  formam.  Ténor  vero  Procuratorii,  de  quo 
fuperiiis  fit  mentio ,  fequitur  fub  hiis  verbis. 

A  tous  ceulx  qui  verront  ôcourront  CCS  prefentes  Let- 
tres ;  Nous  le  Maire,les  Eschevins,  6f  toutte  la  Commune 
de  Dijon,  pour  ce  au  cor  &  au  cry,  Ç\  comme  il  eft 
accouftumé ,  efpecialement  alfemblez  au  cymcticre  de 
Saint  Bénigne  de  Dijon,  le  Diemeinche  après  la  Nati- 
vité Saint  Jehan  Baptifte,  l'an  mil  trois  cent  quatre- 
vingt  &  fix  ,  falut:  Savoir  faifons,  que  nous,  tant  con- 
jointement comme  divifement,  fans  rappeller  nous  au- 
tres Procureurs  ,  avons  fait,  conftitué,  ordonné,  & 
eftably,  &  par  la  teneur  de  ces  prefentes  Lettres  fai- 
fons, conftituons,  ordonnons,  &  eftablillons  nos  Pro- 
cureurs gcneraulx  ,  &  certains  Mellagiers  efpcciaulx, 
nos  chiers  &  bien-amez  honorables  hommes,  &  faiges, 
Maiftre  Aymé  de  J'efonl,  Maifire  Pierre  de  Tonrnerre ^ 
Maiftre  Nicole  de  PEsfoiJfe  ,  Maiftre  Laurent  Lamy, 
Maiihc  Laiirùfit  de  la  Bruiere,  Maiftre  Laurext  Siir- 
reaul,  Maiftre  Raoul  DroOille ,  Maiftre  Raoul  Rn\er, 
Maiftre  Guy  de  ^///crx,  IVlaiftre  Jehan  Poupart,Mà\(tis 
Thomas  Laurent  ,  tous  Procureurs  en  Parlement  du 
Roy  noftre  Sire  à  Paris,  &  Phclippe  Courtot  de  Dijon, 
&  un  chacun  d'eulx,  un  feul  pour  le  tout,  porteur  & 
exhibeur  de  ces  prefentes  Lettres, en  telle  manière, que 
la  condition  de  l'occupant  ne  foit  meilleure  du  fubfe-^ 
quant,  ou  pire,  mais  ce  que  par  l'un  d'eulx  fera  en- 
commencié,  par  l'autre  puilTe  eftre  pourfuy  medieter- 
mine,  &  mis  à  fin  en  touttes  nos  caufes,  querelles  & 
befoingncs  meheus  &  pendans  en  la  Cour  du  Parlement 
du  Roy  noftre  Sire,  contre  quelconque  Seigneur  ou 
perfonne  que  ce  foit  ;  ausquels  nos  Procureurs  cy-des- 
fous  nommez,  &  en  un  chacun  d'eux,  nous  avons 
donné  &  donnons  par  ces  prefentes,  pleniere,  gênerai 
&  libéral  puilPance,  audlorité,  avec  mandement  efpe- 
cial,  de  faire  le<  chofes  cy-aprcs  narrées,  efcriptcs,  & 
devifées.  C'eft  alfavoir,  de  palier,  oilroyer,  confen- 
tir,  &  accorder  en  ladite  Court  de  Parlement  du  Roy 
noftre  Sii-e  à  Paris,  les  pronuneiations  &  rapports  faidts 
&  à  faire  par  noftre  très- redoubté  Seigneur  Mon- 
feigneur le  Duc  de  Boutgoingnc,  &  touttes  Parlions, 
Traitiez,  Accords,  &  Convenances  par  nous  &  nos 
Procureurs, par  nous  &  en  nos  noms,  tant  ceulx  nom- 
mez en  ces  prefentes,  comme  autres  fai?,  &  à  faire,- 
parmy  le  bon  plailir,  licenfe,  &  confentement  de  ladi- 
te Court  de  Parlement  du  Roy  noftre  Sire,  de  tous  de- 
baz ,  queftions,  querelles,  procès,  controverfes,  & 
discors  eftans  mehus  &  pendant  en  la  Cour  de  Parle- 
ment, entre  le  Procureur,  &  en  nom  de  Procureur  de 
noftredit  Seigneur  Monfeigneur  le  Duc  de  Bour- 
goingne,  adjoint  avec  luy  le  Procureur  du  Roy  noftre 

Sire, 


DU     DROIT     DES     GENS. 


loj 


Tî8d.  Religieux,   AbW 
^  Bénigne  de  Dijc 


A,^_  Sire, d'une  part;  &  nous  lesdits  Conftituans,tant  con- 
^^      jointement  comme  divifement,  d'autre  part  :  Entre  les 
~    ■  ■  Abbé  &  Couvent  du  Monaftere  de  Saint 

igné  de  Dijon,  adjoints  avec  eulx  lesdits  Procu- 
reurs du   Roy   noftre   Sire  ,   &  de  noftredit  Seigneur 
Monfeigneur  le  Duc  de  Bourgoingn'e ,  d'une  part;  & 
nous  lesdits  Conftituans ,  tant  en  commun  comme  en 
patticuliet ,  d'autre  part  :  Et  auffi  entre  vénérables ,  fai- 
ges,  &  discrettes  perfonnesj  Doyen  &  Chapitre  d'Os- 
tum,  d'une  part;  &  nous  lesdits  Conftituans,   d'autre 
part:  de  procurer,  pourchaffier  la  licenfe  &  confeute- 
menl  de  ladite  Court  de  Parlement,  &  icelle  obtenit, 
&  de  renoncer  du  tout  en  tout  esdits  Procès ,  &  dépar- 
tir d'iceulx ,  &  de  ladite  Court ,  &  généralement  de  fai- 
re, oâroyer,  confentir,   pafler  ,   &  accorder  touttes 
autres  &  fingulières  chofes ,  qug  nous  lesdits  Confti- 
tuans, tant  conjointement  comme  divifement,  &  tant 
en  particulier   comme  en  commun,  ferions,  &  faire 
pourrions   &  devrions   es   chofes  deffusdites,  les  cir- 
conftances  &  dépendances  d'icelles ,  fe  prefens  y  eftions 
en  nos  propres  perfonnes,  mesmement  fe  aulcune  y  a, 
qui  de  fe  nature  requière   mandement  &  commande- 
ment efpecia!.     Promettans ,  nous  lesdits  Conftituans , 
&  chascun  de  nous  ,   partant  comme  il  luy  touche  & 
appartient,  peut  toucher  &  appartenir,   conjointement 
ou  divifement,  par  nos  fermens,  les  mains  tendues  ?f. 
levées  hault  contre  les  Saints,  &  foubs  lliypotecque  & 
obligation  des  biens  de  noftredite  Commune,  prefens  & 
advenir  quelxconques ,  avoir  &  tenir  ferme,  eftable,  & 
agreabje,  tout  ce  que  par  nôsdits  Procureurs,  &  chas- 
cun d'eulx  fera  fai6t ,  dit ,  procuré ,  oâroyé ,  confenty, 
pafTé ,  &  accordé  es  chofes  deffusdites ,  les  circonftan- 
ces   &   dépendances   d'icelles,  efter  à  droit,  &   payer 
l'adjuger  fe  meftier  eft,  &  nosdits  Procureurs,  &  chas- 
cun d'eux   relever  de   touttes  charges  de  fatisfaâion. 
En  tesmoing  de  laquelle  chofe  nous  avons  faift  mettre 
à  ces  prefentes  le  Seel  de  ladite  Court.    Faiâes  &  don- 
nées en  prefence  de  Regnault  Darney  ,    Jehan   Tver- 
aeaul,  Jehan  Pointquarrey ^    Mathe  Malpaie,  Denifot 
Bourgeois,  &  Demoingeot  Po'mtquarrey  ^  demeurans  à 
Chaftillon  fur  Seinne.     In  cujus  rei  T'eflimomHm  SigiU 
htm  -/lofirum  pncfentibus  Litteris  duximiis  appo'/iendum. 
Datum  Parijîu!,  m  Parlamento  tiojiro,  décima  quarta 
die  Juin,  anno  Domini   millefimo    trecentefimo    olioge- 
fimo  fexto  ,   55"  nojiri  fexto,    Comordatum   in  Curia, 
Jouvence. 


CXLVIII. 

.  Août,^()cibiâUft9  u6cï  W  8i»ifc[;crt  bcncn  Sûcfîûn  unb  J^crrctt 
gtirtsricl) 'Sitrggtafcn  ju  S^îiitnbctg/  (Sbct;f)artt  Si' 
fîljof  su  QBurlburg/  ©tcp^ani  ?pfa(|3m|f  bci;  9ît)cm 
«nb  J^crlog  tn  Sai;cïn  ï  Sbcrt)arbt  /  ©taff  son 
Siîûttcmbcrg/J^^log  gcicbïicl)  ju  Xcct/îubivig  unb 
gricbricf)  ju  Ocwingcn  (Srafcn/  imb  bencn  !Se«inteii 
©tdbtcn  Sftûrabcrg  /  Sîutcnburg  ;  '3Bin5'|)ciin  / 
(gcOweinfurtt)/  Jgiatlc/  JÇcDlbtunn/CSflingcn/TCugg» 
furg/  SflêrbUngcn/  ©cmuiib/  CDÎcminiitgcii  /  Sutt-- 
ctctjpicl/  25o))f)l^ingen  unbîtalcn  obljrtnbciicn  ^crun^ 
gcn.  2(ufgcricÇt  burc^  t)icr  2:()ci;binger  j«  Wxt^ 
gcnt{)Cill1  feria  VI.  poil  Vincula  Pétri  anno  1385. 
QLehmanni  Chronicon Spirenfe  Libr.  VII. 
Cap.  LXIX.  pag  761.  ex  Additionibus  Joh. 
Melch.  Fuchs,  d'où  l'on  a  tiré  cette 
Pièce, qui  fe  trouve  auffi  dans  L  uni  G,Teut- 
fches  Reichs-Archiv.  Part.  Spec.  Contin.  IV. 
Abtheil.  VIII.  t)on  9îcic()^<étâbtcn  in  gcmcin 
pag.  45.  &  dans  Philip  p.  Datt,  Volu- 
men  rerum  German.  novum.  pag.  1 86.  ] 

C'eft-à-dirC) 

Sentence  jîrbittale  fur  les  différens  furvenus  entre 
Frédéric  Burg-Grave  de  Nuremberg ,  G  e- 
K  A  R  D  Evêque  de  Wurtzbourg  ,  Etienne 
Comte  Palatin^  y  Duc  de  Bavière,  Eber- 
H  A  R  D  Comte  de  Wirtemherg ,  Frédéric 
Duc  de  Teck  ,  ô'Louïs,  {3  Frédéric 
Comtes  d'Oettingen  d'une  part,  £5?  hs  Filles  Im- 
périales Confédérées  de  Nuremberg, Rot- 

TENEURG,WlNpESHEIM,ScHWEIN- 

.    FURT,  Halle,  Heylb  RUN,  EsLiN- 
ToM.  II.  Part.  I. 


GEN,      NoRDLINGEN,      A  U  GS  B  O  U  R  G  ,  ^.NNO 

Gemond,   Memimgen,    Dunckel-        p^ 
spiEL,   BoPFiNGEN,   6?   Aal    d'autre .^  1)^'^' 
fart ,    rendue  à  Mergentheim  la  6.  Ferie  après 
la  Fête  de  de  St.  Pierre  aux  Liens  Anno  1 38(5. 


(51ft3t  bicfe  FjétiMd)  gefditicbcm/  ftaniiÇ  m\  (SKtnndj  gcitter; 
''^  jli  biefcn  getten  SBiitâctineillec  ju  Stegcnepurg  /  Cmicn» 
SHuisj/  SBurger  511  •Xusêpiirg/  fBcttolb  q)tinémâct  SButgct  ju 
DJuïiiba-g  uni>  ïietet  ko  S&vx%a  ju  Uline/  bcfennen/  bug  mt 
mnb  fold)  ©tef  imb  gmeçung  /  bt«  jwifdien  Sûtflen  uiibôctm 
bcnwd)  gcfd)tiebcn  miff  ciiiet  f«it/  imb  ctl'itl)eii  ©tatten/bie  bsn 
sSunb  I)(ibcn  in  ©djmnbeu  (lud)  l)etnac()  gcfd'tieben/iiuf  ber  an^ 
bctn  ©cit  gcTOcfeti  lînb/  bei'sbt/  beâtiffen  unb  beteçbingt  l)(>bm/ 
in  flOet  ber  îïfîflaf  nié  f^crnrtd)  gcfdiricben  jlel>t.    3u  bcin  gt)lcn 
uinb  bie  grccçung  nié  bct  Jjodjgeborne^ctt/  sjctr  Jïibtdd;  S3urg= 
grnf  su  SfîiStnbetg  unb  bic  ©Mbt  ju  Sfîiîtnberg  /  mit  cindnbci: 
gel^abt  biiben/  umb  ^<xi  ©clnçt  unb  3oUe  iimb  snurnbctg/brtt^ 
timb  \)(s.i  bic  ©fcibt  ju  97utnbet3  ju  cineni  gcincinm  àîrfnn  ge= 
nominen/  bcn  ®iird)l«idjtigpcn/  Sjcajgebotnen  Jiîtfîen  unb 
Sjetrn/Sjcttn  Stibeïid)cn  uon  <ëù^ii  ©ndben^faiegtnfen  bctj 
SX^cin  unb  S^et^ogcn  in  SBaçcrn/  unfctn  gnnbigjlen  i^eun/imb 
fûU  beï  Borgcnonte  SBm'ggtnf  jwfm  5X(itI)nwnn/  unb  bic  ©tabc 
97iitnbcrg  oud)  swcen  SKfitl)miinn  baju  gcbcn/  bie  giinf  foffen 
bcbet  SBricf  bflriîbet  unb  •JCntwott/  unbjdtlcgunguctljbrcnunb 
ftit  ftd)  nel)mcn/  unb  mng  jeglidx  Ç>(ittl)ct)  ftirjicl)m  ivaë  fe 
bunrfet  9^otl)  fcçn/  iinb  bie  Jtînlf  (btlcn  bcfel)cn  /  ^\i  (ièbebe 
ïi<ivtl;et)en  giitltd)cn  inégcn  uctcincn  mit  iljvengBtffcn  unbSBiU 
len/  môcltt  \x>.i,  m  giitjid;  en  gcfcçn/  fo  follcn  bicfclben  ,Junjf 
cin  ftcunbltd;  9icd;t  banîbct  nulfprcdjcn/  unb  niné  bie  ^iSnff 
obct  bet  mcljrec  î:^cil  cilfo  fpced;cn  ju  bem>)fed)ten/b(ié  foU  wit 
bcijbcn  q)(ittl)Ci;cn  nifo  gcl^nltcn  TOccbcn  /  one  ©cfcrbc.    3tcm 
umb  bie  onbccn  Snîdie'bic  in  biefei;  ©nung  gcfd;el)cn  fînb/  bic 
imfev  S'jetc  ber  SKômifS^e  ^5nig  ju  SJcçbcIbetg  gcmadjf  (xit/jrejj 
fdicnjdtfïen;  S^ettn  unb  ©fâbfcn/  bic  bet  SBurggwf  «otgc= 
nmtf  su  'iix  ©frtbt  JU  Sfîiîtnbetg  /  unb  ben  ©tnbtcn  iXotcnbutg/ 
unb  SSinëljeiin  ju  fptedjen  \<xii  unb  bicfclben  ©tabt  reicbcr  «n 
\\)\\l  (lis  ftc  (in  cinanbet  bcfri)tiebcn  gcben  l)abcn/  bntumb  !)flbeii 
biefelbcn  cincn  gemcinen  SOÎiinn  gcnommen/  ben  obgcnmiten  un= 
féïn  gnâbigfien  Sjcttn  ^etêog  Jricbctidjen  m  SSnçetn/  unb  fott 
ber  SBurggtflf  jroc))  SXntbmiinn  unb  bie  obgcntfntcn  ©tnbt  je» 
glid)c  fur  fidj/clb  dud)  \mf)  9C(it!)m<inn  batju  gcben/  biefclbe 
5unjfbicS8mdx«ud)I)i>renfoiren/  unb  bie  obgendnten  $nt= 
tl^eçen  mit  einem  iteunbltdxniXcd)tentid;tcnunb  cntfd)£ibcn/un& 
b«S  fotl  bnnn  »on  bcçbcn  ît^eilen  nlfo  geljfllfcn  recrben/  cb  fie 
bie  jiînff  nid)f  giîtlid)  wercincn  méditcn/auggenoinmcnbéf  ©e^ 
tid«é  su  SCbtenbui-g/  h&i  foK  biciben  nié  l)cfnnd)  gcfd;riebeii 
f|£l)f  ;  3£em  umb  bic  BufptudVbicbcïgbnDiStbig  in  @£)it  25(i£= 
tcr/^cn@etI;ntt«8if*off  suSBûr^butg  ju  bcnêtnbten  SKûtens 
butg/2Binéf)etm/@d;mcinfiirt/S3(iffe  unb  .«jaçlbrun  su  fptcdjen 
l)nt/  unb  bicfclben  ©tnbt  unb  nu*  bie  »on  Sîiitnbctg  TOiebet  nit 
ihn/  nié  (te  bie  nncinnnbct  bcféricbcn  Ijnbcn  geben/  bntum  !)«= 
ben  bicfclben  ©tntt  eincn  gemcinen  SDJnnn  gcnommen/  benèht= 
TOiîtbigcn  in  ©Ott  SDnttct/  S^cri  énmpred)t  §8if*i)flF  \x\  58rt'm= 
betg/  unfetn  gnnbig|îenS?etni/  unb  fûtfcn  bie  obg'cnnutert  =^m- 
tl)ei}en  )cglid)e  swei;  SCntfjmnnn  bnju  geben/  bie  'Jtînfrfoacnbies 
fcibcn  ^nîd)  nud;  ued;ôten  unb  nuprid)ten  imb  eritfdiciben/  in 
nUct  bct  SKflnf  (lié  oben  yon  Uw  SButggtnfen  unb  ben  nnbem 
©tnttcii  gcfdjticbcn  |lcl)f/ nusgenommcn  bcf  @crtd)té  ju  iXoten= 
butg/bné  foU  bicibcn  nié  I;ctnndi  gcfdjciebcn  fïcijt/  unb  oMgt-- 
nomm'cn  bec  icfnng  ju  ©diroeinfurt/  bcn  fott  bet  ^ifd)of  lu 
œ&ébutg  cincn  ûuit^gBricff gcbcn/  bcébie©t(îttmif  ibmiîberj 
îommen  ftiib/  unb  foKcn  il;me  bic  «on  ©dinicinfutt  jéin  ©elt 
geben/nlé  betebt  ijî.   3temumbbicS3nîdx/  nlébcrijodigcbotn 
pt|î/  ^er^og  ©tcffnn  q^fnt^graf  bet)  JKl^ein  unb  Jjtttog  in 
Saçccn/  suben©tabten  ju  fpccd)cnl)(i£/  unb  bic  ©tiîbt  mie= 
bet  suil)m/  nié  (îc  bie  gegcn  cinnnbcr  gefd)tiebcn  geben  Ijabcn  / 
bnrumb  l)nf  bct  ttotgennnt  ^ctêog  ©tcffnn  ju  einem  gemeincn 
COInnn  gegeben/  mid;  «oigennnten  Sjnnfen  «on  ©tctnnd)  jXitJ 
tctn/ic.unbfoUen  bie  obgcnnmenq)ntt6eçcn  jcgiidx  jroccnDintb; 
mnnti  bn^u  geben/  bie  Jiînjf  foIIenbiéfetbcnSBtiSd)  nud;  nuétid> 
ten  unb  entfd)eibcn/  in  ntlet  bct  aJînnf  /  nié  obcn  »on  bcm 
SSutggtnfen  unb  ben  nnbetn  ©tnbtcn  gefdxieben  M£/  ntiégc; 
nommen/  umb  bie^©tnb£  ©icngen/  bné  i)l  ju  bicfcm  mnl  nuf^ 
gcfeêt/  bûd;  unfdjnblid'cn  jcglidicr  ^nctljei;  ibtcé  Kedjtcn  bnt» 
inné/ (lud;  umb  bic  Slng  bie  bct  gble  ©rnff  £beïl;ntt  yonîBiîc- 
tcnbecg/  »ori  ben  «on  gÇIingcn  getlinn  Ijnt/  iionbet25ogtei)t»e= 
gen  \\\  iJlnblingen/  Ijnbcn  roit  gctl)eibigt/  bné  bie  von  gflingcn 
ben  l'orgennmen  l'on  'SBurtcnbetg  nn  bec  gcro6nlid)en  JjnÛet* 
giSlt/Sotngiîlt^imb  nnbei  ©ûlt/bie  ju  ber  l'otgcrtnntcn  ^ogfcn 
gel)ôren/ mm  futbné  nid}t  irtcnfoUen/  unb  wnnn  becfelb  ©tnf 
gbet^ntt  mit  unfcrm  Sjccm  bem  •)î6mifd)en  .Sonig  umjcit/  bnjp 
cr  beç  betfelben  2)ogten  bleibcn  foUe/bn  foden  il)n  bnnn  bic  von 
(gflingen  geniî)Iid.)en  bco  biciben  In|fcti/  nié  bné  «on  "àltct  ^et' 
tommcn  i(l  /  ungefcibrlid;  bod)  nnfd)nblid;cit  bcn  von  gplingcn 
unb  bem  q)tobfl  m  iljrem  SBucgcctcdjt/  nié  fie  bné  non  'aitec 
l)ctbtnd;t  ijnben/  obne  ©efccbe.    3-tem  um  bie  nnbetn  S?rud;e 
bic  ©tnf  gbcrbatt  uon  ^uttenbetg  ju  beit  ©t(ïbten  untec  bec 
TClbe  5U  fptedjen  bnt/  unb  bicfclben  ©tnbt  rcicbcc  ju  il)m/  nié 
jle  bie  gcgcneinnnbcï  befd)tieben  geben  l;nben/  unb  nud)  bic  non 
Ulmc/bncumb  Ijnben  bicfclben  ©tAbt  nud;  cinen  gemcinen  SDinun 
,  gcnommen/  ben  (SbtroiSrbigen  Qetm/  Jjecm  ©eiftib  von  Scri' 
P  d  nin^en/ 


io6  CORPS     D  I  P  L  O  M  A  T  I  dV  E 


A  ninm/  3Jlcifîct  'î;cntf*cn  ûrbenë  in  cjcutfd'en  innbcn/  iinb 

AN  NO  foircn  bie  Dbgcimutcn  sp,îctl;aicn  jcglid)E  imm  SCdtlimann  bnrju 
,  ,  0  ^  iicbcn/  biefclbcn  Siîntf  fo«c"  bicfelbcn  SStntl;  (iiid;  ti*ten  uiib 
'  3  ^  "•  .cntfcl;eiben  in  nUct  ba  aMnl?/  «lë  6"  pb™  t^"  îi"iîJ8«f3S™' 
fin  iinb  anbetn  èt>îi)tcn  ivf^ncbcn  flcl;t.  Stcin  «lé  ber  ^bli 
ftettoti  i'Çnberi*  511  ®ccf  bcncn  non  ^iigfpurg/  l'on  9îocblin= 
ûcn/ëeuuSnb/ïflîemmingcn  5ufvticl)t/  bOTiiml;«tcc  m  cincm  ge= 
incinein  Slann  (Renommai/  sBlici)  l'ovâennntcn  Sjonfcn  l'on 
©fcûirt*  JKittcm/  iinb  foU  jeâlidic  qiactljcç  5w«n  bdrjn  gebcn/ 
bie  i^iînff  follen  (lud;  ju  bon  9Ccd)Kn  bnturn  au6fpced;cn  innaa- 
mm^  a\B  iiotaefdinebcn  11cl)t.  Stem  um  bre  ÎSrudic/  bic  bie 
€bkn  ©rnfcn  iiibmig  imb  '^ribctid)  su  £iettni3«ii/siibcn©trtb= 
un  Slorblinâen/'Sdnrfdfptd/sSovftînsicn  «nb*3Ciilfn  jufptcdjcn 
^rtbcn/mib  biefdben  gfnbt«  wicbei  an  tie/batum  bnbenbiefclben 
»Dn  ûettinâcn  iinb  bicfelbcn  (gtrtbt  gcnominen/  S^cnrtd)  bcn 
©ratpttnbcMct  iinb  «Sîid;  obgcnmuen  uon  &t\md)  Aittcrn/bie 
jTOcen  aU  cin  gcmcin  ùbmmi  fcçn  foacn/  imb  foOcn  bic  obgc= 
gcu(intcnq)rtttl;c>;cn  jcglid)  jwccn  3{«tl)inann  baju  gcbcn/ bicfc  be 
Sroccn  (lié  cin  «cmcin  X)bmann  «nb  mid)  bic^4. 3ùiti)ieut  foucn 
Èicfclbc  SBriS^c  uctl)ôïcn  imb  bic  (luérid^tcn  gutlid)cn/obfie  «io= 
âcn/obec  mit  bcin  Svccl)tcn/  inccbtcn  abet  btc  BiDct;/  bic  «lé  cm 
<icmcin  Wîi\m  ttnb/  nit  cintccicl)tig  tvctbcn/  fo  foUcn  bicfelbcn 
Sween  bcç  ibtcn  ftcucn  cincé  gemcincn  ^amè  ubcttommen/ 
«nb  nchmcn;i)icfclbcn  ©icbcn  obcc  baê  mcl^ïctîljeil  foUcn  bonn 
bmûbet  (iitfifMcdjcn  mit  bcm  SCcdjtcn  in  attcc  bet  maa^c/  aie 
Dorgefdxiebcn  Met.  TCud)  mn  otte  ubaennntc  S3md)c  fctt  mctn 
<iHéf))rcd;cn/I)ie  iwifdxn  unb  (gancft  ^mtmê  «og  nc^fï  Com= 
inenb  onc @e|i:i-bc.  3tem irann  in  bet  obgcnnntcn Tlimni /bie 
inifecàerz  bci-  Sonig  gcmfldjt  bnt/  ju  ^cçbelbctg  bctcbt  rontt/ 
î)ftg  bie  »ûn  Siotenbiitg  baê  @eri*t  b«fclb|l  bcf*cibentlid)  folfen 
mm/  gen  bcm  «Sifdjoff  ju  %utébutg  unb  bcm  «Bucggi-cifcn 
DDtgenant/  «nb  gen  i^tcn  ®icncm  imb  ben  il)ten/  unbnunbtc= 
felbcn^eKnunbSienetPjbcflngcn/  b«Ç  bnmif  an  ibncn  ubci:= 
faljtcnfei)/  bonim  bcffetn  5tKÎ»«n  8"  mndjcn/  fo  ftobcn  bie^ge= 
ineinc  ©tâbt  fo  bcn  $8unb  Çrtltcn  in  ©djirnbcn/  bie  (Sad>  iibet 
<îd)  flcnommcn  unb  gem(id;t/  rtifo  ba^  bie  won  Svotcnburg  bcn 
S3ifd)off  «on  SB&êbutg  unb  ben  SButggtafcn  m$mant/  bie 
il)i:en/@ci|llid;  unb  SBeltlid)/  unb  il^tc  ©ienci;  unb  ©cbductn/ 
nun  fui-bnë  meliv  nuff  baé  obgcnnnt  4(mbgend)t  ju  ESotenbutg 
3iid)t  Irtben  fôttcn/  nod)  Idbeu  IflflTcn/  aU  Imig  bic  obgcnnnt  îCi^ 
nimg/  bic  ju  S-jcibelbcrg  gemrtd;t  inoibcn/  mata/  bod;  ben  van 
Sîotcnbura  unfdwblidjcn  <in  ifcren  Jccnl)"""  "n!'  iKed;tcn/  unb 
<in  bemfelben  @cnd)f  /  unb  rtud;  unfdjablid;  bec  obgcnnntcn  2(1= 
nung/  bie  unfa-  i^m  ba  Sônig  ju  Scpbcibetg  gemad)t  Ijat^bnë 
î)ie  in  ntten  iljven  îCtticuIn  gegcn  gurflcn/Sjetm  unb  (gtnbtcn 
in  aUm  û)un  Stàfftm  bleiben  foU/  eue  «Ue  ©eftitbc.  25SaiJ 
<!Ud;  bigbcro  in  bec  ^eit  bec  obgendnten  Ttinung  mit  @ci'id)ten 
m  SCofcribiicg  gcljmrbelt/  cctlnct  imb  cclnngt  tjî  gen  bcn  obge» 
iwntcn  jïBcpÔccïcn/  imb  ben  il)ccn  unb  iljccn  ©ienecn/  bné 
fûU  bic  obgcnnnt  3eit  ai\ê/  aie  Imig  bic  cl)egcnnnt  'Jtimmg  wa^ 
va/  nuffgefd)lngcn  feyn  unb  gûtlid;en  gcljnlten  roecben/  nlfobnf 
ï»ic  BonSCotcnbucg  obcc  bec3rid)tec  bnfclbtH  bie  obgcnnnt  Bcttnug 
îinnt  nid)t  flnin  Men/  in  îeine  2Beife/  ol)n  nUc  ©cfecbc.  "Kud) 
Aie  bec  uon  avotrocil  ctlid)c  SBucgcc/  ©olbuet  unb  ®ienec  ici» 
feecfngt  !)nben/  SSinrggcnff  Sviibolff  uon  SBnbcn/  uon  Sjcrm  Jelfcn 
«on  2Bitiiigcn  roegcn/  bnfTelb  luibccfngcn  fotfcn  bic  uon  Sîotwcil 
fd;nffen  nbget^nn  reccben/unbfoa  niid)  bncnuff  CDÎnvggcnff  3Cu= 
ioiffnenbcc  uoniKotroeil  «Siicgec  unb  ®icncc  bie  5cmbfd;nfft 
flud)  nbIniTcn/  nud)  fotten  nUc  g)fnl=S3ucgec  uon  beçben  ^pnp 
tljcçcn/bie  in  bec  obgcnnntcn  Ttinuiig/bic  ju  S^cibelbag  gcmndjt 
Û/  cmvfnngcn  reorbcn/  gnnêlidxn  nb  unb  Icbigfeçn/  nié  bicr 
fclb  Ofinmig  baè  nugmeifct.  Unb  beé  ju  Itcfunb  bec  mec  îbeç^ 
bingec3n|îegcl/  unb  bec  uicc  ©tnbt/  ÎCugfpucg/  ««ucnbccg/ 
lUniunb£glingcn3n(îegel/  zc.  Datum  fena  VI.  poil  vin- 
cula  Pétri,  Anno  &c.  LXXXVI. 

CXLIX. 

liNov  ^^"'^g^  "^<^^^  ^"^''^  (')  Ame',  depuis  premier 
Duc  de  Savoye ,  £5"  VlII.  Comte  du  nom.  d'A  m  e 
savove  y  Marie  de  Bourgogne,   Fille  de  Phi- 

^Iqsu'  lippe  le  Hardi.  Fait  à  VEclufe  en  Flandres, 
le  11.  Novembre  {^)  1586.  [S.  Guiche- 
No  N,  Hifloire  Généalogique  de  la  Maifon  de 
Savoye.     Preuves,  pag.  341.] 

PHILIPPE  Fils  du  Roy  de  France,  Duc  de  Bour- 
goigne,  Comte  de  Flandres,  d'Artois  &  de  Bour- 
goigne,  Palatin,  Comte  de  Retel,  Seigneur  de  Salins, 
&  de  Malines  ;  Et  Nous  Amey  Comte  de  Savoye ,  Duc 
de  Chablais,&  de  Ofte  en  Italie,  Marquis, Prince, fai- 
fons  favoir  à  tous ,  Que  Nous  confiderans  que  nos  Pays 
font  voifins  &  prochains  les  uns  es  autres, &  que  l'aiB- 
nitiî  &  aliénée  de  Nous  &  de  nos  Hoirs  &  Succeflèurs 
eft  très  prouffitable  à  nos  Pays,  &  à  la  Choufe  publi- 
que, en  la  prefence,  &  du  confentement  de  Mon- 
feigneur  le  Roy,  &  par  la  délibération  des  Seigneurs  de 

(i  /  Ce  fut  cet  Ame'  dit  U  Pacifi^ut  qui  fit  érigei  le  Comté  de  Sa- 
Toyeen  Duché  en  1416.  8c  cjui  ayant  été  fait  Pape,  quitta  enfuice 
'le  Papat ,  pour  tetminec  un  Schisme ,  qui  avoit  déjà  dure  long  tems. 

{z)  .Amt  a'avoic  aleis  que  tioù  ans,  U  Maiiagc  fut  accompli  en 
?3«. 


noilre  Sang  &  Lignage,  &  des  Gens  de  noftre  Confeil  A.NNO 
de  Mariage ,  au  plaiftr  de  Dieu ,  &  de  faiuSe  Eglife , 
de  Marie  Fille  de  Nous  Duc  de  Bourguoigne,  &  de  1  îSd» 
Amey  Fils  de  Nous  Comte  de  Savoye,  obtinne  Pre- 
mièrement fur  ce  Dispenfation  de  l'Ej^lile,  laquelle 
Nous  Duc ,  &  Comte  prometons  xie  prêtent  avoir  telle 
qu'il  appartiendra.  Avons  traitté  &  accordé  par  la 
forme,  &  manière  que  s'enfuit.  C'eft  aliavoir  ,  que 
Nous  Duc  de  Bourguoigne  devrons  à  noflredite  Fille 
pour  fon  Dot,  pour  toute  Succeffion  de  Père  &  de 
Mère,  fauve  à  noftredite  Fille  &  à  fes  Hoirs  le  droit 
de  Succeffion  en  ligne  collatéral,  aveques  ce  qui  des- 
foubs  eft  efcript,  là  où  Nous  octroyons  &  accordons, 
que  ladite  Marie  &  fes  Hoirs  puillê  venir  à  la  Succes- 
iîon  de  Nous  Duc,  &  de  noftredite  Compaiene  la  Du- 
chefle,  la  Somme  de  cent  mille  francs  d'or, de  laquelle 
Somme  nous  payerons  vingt-cinq  mille  francs,  quand 
lesdits  Enfans  feront  en  âge  de  marier,  mesmement  la 
Fille  en  âge  de  dix  ans,  &  que  le  Mariage  d'entre  eulx 
fera  parfait,  &  en  la  féconde  année  aptes  le  Mariage 
parfait ,  autres  vingt-cinq  mille  francs ,  &  en  chascune 
des  deux  années  enfegant  vingt-cinq  mille  francs  ;  les- 
quels cents  mille  francs,  le  Mariage  diflbiu,  retourne- 
ront à  noftre  diéle  Fille  ou  à  fes  Hoirs ,  &  Succeffion 
de  noftre  cofté,& ligne;  laquelle  Somme  de  cent  mille 
francs  Nous  Comte  de  Savoye  affignons,  &  promet- 
tons affeoir  fur  les  Chafteaux,  Villes,  Chaftellenies, 
Mandement,  &  appartenances  de  Conflens,  de  Eugi- 
ne,  de  Tournon,  de  Faverges,  &  de  Eguebelle,  &  aa 
plus  près  les  parfaire  à  compter  en  affiette,  en  valeur, 
&  revenus  de  Terre ,  mil  francs  de  revenu  pour  douze 
mil  francs  d'or  à  une  fois ,  fans  les  Chafteaux  ou  Edifi- 
ces qui  baillé  feront  avec  lesditcs  Terres  ;  ainfi  monte- 
roit  l'affiette  ou  affignation  du  Dot  deflus  diz  à  la  va- 
leur de  huiét  mille  trois  cents  trente-quatre  francs dere* 
venus  ou  environs;  laquelle  affignation  &  affiette  Nous 
Comte  de  SaVoye  ferons  faire  à  nos  despens  par  prifée 
convenable  en  valeur  de  Terre  par  Gens  en  ce  con- 
noilTans  avant  la  perfedlion  dudit  Mariage;  &  auffi  à 
faire  ladite  prife,  &  affiete.  Nous  Duc  de  Bburgoigne 
envolrrons  de  nos  Gens ,  lesquels  commettrons  à  ce 
faire;  desquels  Chafteaux,  Chaftellanies,  Villes, Man- 
demens ,  «  appartenances ,  ou  de  tant  que  monteront 
les  payemens  qui  faiû  feroient  dilfolu  ledit  Mariage, 
ladite  Marie  &  fes  Hoirs  deffusdits  jouiront  j  &  en  per- 
cevront les  fruiâs  &  esmoluments  jusques  à  la  valeur 
desdits  huiêt  mille  trois  cents  trente-quatre  francs  dé 
revenu  ;  &  tendront  les  Chafteaux  en  tel  eftat  de  cou- 
verture &  réparations  communes,  qu'ils  feront  ballié 
à  ladite  Marie,  où  à  fes  Hoirs,  jusques  à  tant  que  la- 
dite Somme  de  cent  mille  francs  foit  rendue  &  refti- 
tuée  à  ladite  Marie,  ou  à  fes  Hoirs  par  le  Comte  de 
Savoye  qui  pour  le  temps  fera,  lequel  pourra  reftituer 
ladite  Somme  de  cent  mille  francs  dedans  quinze-ans 
après  le  Mariage  diffolu  à  quatre  payemens,  en  payant 
à  chascun  payement  vingt-cinq  mille  francs;  &  pour 
chascun  payement  desdits  cent  mille  francs  ladite 
Marie  ou  fes  Hoirs  delaifleront  le  quart  de  ladite 
rente  ;  &  fe  dedans  ledit  terme  de  quinze-ans  après  le 
Mariage  dilToIu,  ladite  Somme  de  cent  mille  francs 
n'eftoit  du  tout  reftitué  ,  ladite  affignation  &  affiette 
pour  tant  qu'il  en  demeureroit  à  rachepter,  feroit  Hé- 
ritage perpétuel  à  ladite  Marie  &  à  fes  Hoirs  du  cofté 
&  ligne  de  Nous  Duc  de  BoUrgoigne ,  fans  ce  qu'il 
fuflent  tenu  d'en  faire  Homage ,  ne  que  aucun  autre  y 
eût  Reflbrt  &  Souveraineté  ,  &  ce  avant  la  perfeÊlioa 
dudit  Mariage,  Nous  Duc  de  Bourguoigne  pouvons 
trouver  Terre  à  vendre  qui  feuft  bienfeant  audit  Comte 
de  Savoye  noftre  Nepveu,  nous  la  poyerons  s'il  nous 
plaifoit  achepter  ,  &  y  employer  le  Dot  delTusdit  de 
noftredite  Fille,  laquelle  Terre  feroit  Héritage  d'elle 
&  de  fes  Hoirs  du  cofté  de  Nous  Duc  de  Bourguoi- 
gne, pourveu  que  d'icelle  Terre  noftredit  Nepveu, 
noftreditte  Fille  ou  fes  Hoirs  ne  feuflènt  tenu  de  faire 
fervice,  obeyifance,  ne  Homage  à  aucun;  Et  s'il  ad- 
venoit  que  Nous  Duc  de  Bourguoigne,  ou  noftre 
Compaigne  la  Duchefle  trespaffions  fans  Hoir  mafle  lé- 
gitime decendant  de  Nous ,  ou  de  nos  Enfants  mafles; 
ladite  Marie  pourroit  venir  à  la  Succeffion  de  cely  qui 
ainfî  trespaflferoit ,  en  rapportant  fon  Dot.  Et  nous 
Comte  de  Savoye  pour  le  Doiiaire  de  ladite  Marie, 
avons  promis  &  accordé,  que  ce  après  le  Mariage  par- 
fait &  confommé  noftredit  Filz  Amey  trespaflbitNous 
vivant,  ladite  Marie  aura  pour  fon  Douaire  à  fa  vie 
cinq  mille  francs  de  revenu  à  les  prendrc,afleoir,& des- 
livrer es  Pays  &  Terres  de  Beugés,Verromés,&  Novale- 
fe,&  à  le  parfaire  au  plus  prés  ;  &  fe  Nos  allons  de  vie  â 
trespas  avant  noftredit  Filz ,  &  que  ladite  Marie  le  fur- 
vesquit ,  elle  auroit  dix  mille  francs  de  revenus  par  an  à 

les 
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les  prendre  fur  les  Terres  deffusditcs  fans  compter 
Chafteaux,  ou  Edifices  en  prifée,  lesquelx  feront  bal- 
lid  avec  lesditcs  Terres  en  chacun  des  cas  deflusdits  ; 
lesquelx  Charteaux  &  Terres  ladite  Marie  tendra  à  fa 
vie  tant  feulement ,  fous  nollre  Souveraineté  &  Reifort, 
&  de  nos  Succeifeurs  Comtes  de  Savoye,  &  foullien- 
dra  les  Chafteaux  en  tel  eftat  de  couverture  &  répara- 
tions, comme  qu'il  feront  baillié  à  ladite  Marie;  Et 
s'il  avenoit  que  le  Doiiaire  de  Madame  de  Savoye  Mè- 
re de  Nous  Comte,  ou  le  Doiiaire  de  laComteffe  nos- 
tre  Femme  fut  eftaint  par  le  trespalTement  de  l'une  d'el- 
les, au  temps  que  le  Doiiaire  de  ladite  Marie  auroit 
lieu ,  il  feroit  en  fon  eledbion  de  prendre  le  Doiiaire  tel 
comme  dit  eft ,  en  &  fur  les  Terres  qui  feront  deschar- 
eiés  de  l'un  des  Douaires  deffus  dis;  Et  de  prefent 
Nous  Comte  ferons  tout  noftre  [)ovoir ,  que  noftredite 
Dame  &  Mère  preigne  fon  Douaire  ailleurs ,  &  la  re- 
compenferons  fufBfamment  s'il  l'y  plaift.  Item  au  cas 
<iue  ledit  Amey  nollre  Fils  trespaifoit  Nous  vivant, de- 
laiflbit  Hoir  malle  proucreé  dudit  Mariage  ,  iceluy 
Hoir  malle  feroit  Hoir  &  Héritier  principal  de  Nous 
■Comte, jafoit  ce  que  nous  eufllons  autres  Enfans  mas- 
les,  lesquels  en  ce  cas  feroient  appreuvés,  félon  leur 
cftat  à  noftre  Ordonnance.  Et  ce  de  ce  prefent  Mariage 
ne  yflbit  que  Filles,  &  que  le  Fere  trespaffat  vivant 
Nous,  &  que  Nous  eufllons  autre  Fils  malle,  icelles 
Filles  feroient  mariées  &  appourtionnées  félon  leur  es- 
tât par  noftre  principal  Héritier.  Et  en  outre  Nous 
Comte  deffusdit ,  pour  contemplation  dudit  Mariage 
donnons  dés  maintenant  à  noftredit  Fils  pour  ly,  fes 
Hoirs  &  Succeifeurs  perpçtuels,  les  Chaftiaux,  Villes, 
CliaIlelIen.ies,Mandempns,  Terres  &  appartenances  de 
Baugié,  &  de  toute  la  Terre  de  Brefle,  fauf  le  Doiiai- 
re de  la  Comtelfe  noftre  Compagne  deflusdite,tel  qu'il 
luy  eft  affigné.  Et  ou  cas  que  du  Mariage  de  noftredit 
Fils  &  de  ladite  Marie,  ne  demeureroit  que  Filles  ou 
temps  du  decés  de  Nous  Comte,  &  que  nous  aurions 
un  Fils  qui  fut  noftre  héritier;  il  pourroit  recouvrer 
lesdites  Terres  en  affignant  premièrement  à  la  Fille 
aisnée  dudit  Mariage  hui£t  mille  francs  d'or  de  revenue 
en  Lieux  bons  &  convenables,  fans  compter  Edifices 
en  prix,  qui  feront  baillié  à  la  Fille  ;&  les  autres  Filles 
fe  aucunes  en  y  a,  feront  mariées  par  le  Fils  &  Héritier 
dellusdit  félon  leur  eftat.  Item  Nous  Duc  de  Bout- 
gogne  avons  accordé  de  bailler  noftredite  Fille  pour  con- 
templation dudit  Mariage,  à  Noftredit  Neveu  de  Savoye, 
&  à  noftre  Niepce  fa  Femme,  quand  elle  aura  fept  ans 
flccomplys,  fe  avoir  la  veiiillent,  &  auflî  fi  leur  plaift, 
lors  fera  le  Mariage  folemnizé,  fi  comme  raifon  le 
pourra  fouffrir.  Lesquelz  chofes  &  chacune  de  icelles , 
en  la  forme  &  manière  que  delfus  font  efcriptes  &  pas- 
fées.  Nous  Duc  de  Bourgogne,  &  Comte  de  Savoye 
devant  dis,  havons  promis  &  promettons  par  ces  Pre- 
fentes  l'un  à  l'autre  en  bonne  foy  &  par  nos  feremens, 
tenir  &  accomplir, &  procurerons  par  effe£l  faire  tenir, 
&  entériner  à  nos  Enfans;  &  renoncions  quant  à  ce 
exprefl^ement  per  nos  dis  feremens ,  à  toutes  exceptions 
qui  tant  de  Fait  ,  comme  de  Droit  efcript  &  non 
efcript,  aidier  ou  valoir  porroient,  venir  à  rencontre 
des  Àccorts,Traittiés,&  promelTes  delfusdites,  fur  les 
obligations  des  biens  de  Nous  Duc,  &  Comte  devant 
dis,  &  de  nos  Hoirs  &  Succeifeurs.  En  tesmoin  des- 
queles  chofes ,  Nous  Duc,  &  Comte  deflusdits ,  avons 
fait  feeler  ces  Prefentes  de  nos  propres  Seaux.  Don- 
nées à  l'EcIufe  en  Flandres ,  le  ii.  jour  de  Novembre, 
l'An  de  Grâce  M.  CGC.  LXXXVI. 


CL. 


1287.  25ttfîctouHâsî.33tieff  SBcliccélai/  9v6mifc|)(n  .K6ntâé 
^      '      ïiciicn  gtcixn  iinï)  £Rcicl)é''(5tâMen/  Sîcgcnspurg/ 

10.  Mars,  ^aftll  TtuafiJurg;  (So|îm|/  9îûtn6crg/  K(m  îc. 
ertf)ci(t/  @tc  k\)  tt)ïcn  (Smdp^hitin  m  rct)iriiicn/ 
uni)  witcc  il)rc  i»il)crfart}et  ju  bcfct)û|cn.  STîôrnbcrg 
Uê  animwcl)é  nacl)  Laetare  1 587.  [ J  o  h.  P h  i- 
Lipp.  Datt,  Volumen  rerum  Germanicar. 
novum  Libr.  I.  Cap.  IX.  pag.  fp.  §.13.  d'où 
l'on  a  tiré  cette  Pièce,  qui  fe  trouve  auffi  dans 
Lehmann[  Chronicon  Spirenfe  Lib.  VU. 
Cap.  LXIX.  pag.  766.] 

C'eft- à-dire, 

litttres  d'AJfurance  données  ^ar  P  Empereur  W  E  N- 
JçiM.  Il,  Part,  I. 


DESCEND.  ao7 

CE  s  LAS  aux  Filles  Impériales  de  Ratis-  AnnO 
B'o  N  N  E ,  d'A  UGSBOURG,  de  Basle,  de  1387 
Constance, </«  Nuremberg, ^'U l m      *    '  * 

i^c.  par  lesquelles  il  leur  promet  de  les  protéger 
dans  la  jouïjfance  de  leurs  Droits ,  Libertés  £5? 
Immiinités,  contre  tous  leurs  Adverfaires.  A 
Nuremberg  le  Mecredi  après  le  Dimanche  Lxta- 
re  1387, 

C^nSr  SBensIrtiv  won  ©oteë  @iw6eit  SKomifdia-  ^mig  je  «t 
'*-*^  len  Sitcii  mmt  beé  JXidisi  unb  _^tmirt  je  SSe!)(îim/  be^ 
tcnncrt  imb  tun  ftmt  offcntlid;  mit  biefem  SSncf/  cittcn  bcn/  bi« 
3n  feljen/  obet  l)Dren  Icfen;  bnj  wit  unfern  lieben  gettuïuen  bcrt 
©tcttcn  gccgeiifputj  imb  f8(ifel/jn>o3n;©tette  unb  (iud;imfern 
imb  be§  I)ciligcii  Siomifdxn  Sleidjé  (gtcttcn  /  mit  'Sïaxatn  %\Xi\i, 
\mgi  Sfîiîtiibecg/  SollenÇ/  Itim/  gfIin3eii/SutItngen/3fot= 
U'iile/  2Bi)Ie/  Ubetlingcu/  SKcmmingcii/  58ibr(id;/  iXauen^ 
vutg/  iinbmt)/  ©nnt  ©ndett/  <?emptcn/  .SouffbiSten/  ivàu 
i'\tA)l  3éni/  SBniigcn/  g>fiiaenbotff/  ^pud'ocn/Sîôrblingen/ 
Suncfelfp:Sl)el/  SCotenbutgufbemfljisbav  ffîopfingcn/'îCulcn/ 
©cmtjnbe/  i^nK/  SiaiXpxwmmi  2Bimpt«ii  /  SSinftJft'g  /  2Binbte= 
Ijaim/^Çiffeiibiirg/  ©tcngai/  S3iid;(iH)/®iBinftitt  m  jMncfcii 
unb  aKiilljufcn  in  glfcfe  bi«  @n(ibe  getnn  Ijaben/  biij  fi;  U\x)^ 
Un  fuû'en  bç  attcn  3ten  JXecl)(en/gïi)I;aitcn/  q)ti»ileâicn  unb  bp 
iten  giitcn  gcif  on^diten  /  bie  fi;  l;ab«n  l'on  mè  ober  iioii  nnbctii 
.^(çfecnimbSimiâeii/  iinfern  Botfiitn  nn  bcm  l)fliti<îen  Sîidje/ 
unb  (lié  fp  bie  bij^er  btcid^t  brtbcn/  bij  uf  bifen  butigen 'îcig  / 
tmb  œcffen  oud)  bie  ïioraennmcn  ©teite  mifniniinber  bt;  uns  unb 
bi;  bem  3Ct;d)e  beljnitcn/  imb  xca  ber  ivnte/  ber  bici'orgennnteit 
(gtette  bntrtn  itten/  bttngen/  beironvn  obet  trenct'en  roult/bntî 
ju  rooKcn  mit  fo  beijuten/  unb  fdjtnnen  unb  tn  gctturelt*  gec«= 
tcii  unb  beboiffcn  fin/  unb  nit  iDibet  fy  fin  (tne  gcuerbe,  «Bîtc 
Ittfunb  bif  SStieffé  l'erfigelf  mit  unfcrm  Sunglidjcn  Sfnjcjlac 
Snnitget.  ©eben  511  g'îiltenbevg  nod)  (Etijïè  gebutt  tnijcl^ens 
l;unbcc£  '^«t  unb  bntndd)  in  bem  fiibei)  unb  (idjgigofîen  ^nr  ber 
mitroodjcn  nnd)  bcm  gonneiudg  fo  inan  (tnget  Laetare  in  beie 
gafîen  imfer  3vid:e  ^beé  SBcfteimifdîen  in  bem  uicr  unb  îroan^i» 
âofien/  unb  beS  Sii)mif4)en  in  bem  (liljjïen  3««. 


CLI. 

gcnaniitcn  9lcicl)é'-(5taï5tcn/  woSurcl;  |lc  ftcl;  »er» 
bintcn  gemcllitcm  jîcnig  Wenceslao  gctrcfi  511  fci;n/ 
iinï)  t»iï)cr  adc/  fcte  fîd;  t»or  cincn  9\ômifd;en  j^cnig 
aufiiiccfcn/  imC  if)n  tjoni  3îcicf)  fctingcn  loodcn/  jii 
J)Clffcn.  In  die  Sti.  Benediâri  Abbatis  1387. 
[Lehmanni  Chronicon  Spirenfe  Libr.  VII. 
Cap.  LXIX.  pag. 765.  Col.  b.  ex  Addit.  Joh. 
Melch.  Fuchs,  d'où  l'on  a  tiré  cette 
Pièce  ,  qui  fe  trouve  auffi  dans  L  u  n  1  g  , 
Teutfches  Reichs-Archis'.  Part.  Spec.  Con- 
tinuât. IV.  Abtheil.  V III.  pag.  4f.] 

C'efl-à-dircj 

Lettres  des  Villes  Impériales  mentionnées  en  celles  ds, 
V  Empereur  Wenceslas,  par  lesquelles  elles 
promettent  de  lui  être  fidelles ,  1$  de  l'affifter  de 
leurs  forces  contre  tous  ceux  qui  s'' arrogeraient  ia> 
Dignité  Impériale^  ou  qui  voudraient  F  en  dépouih' 
1er.  Données  le  jour  de  St.  Benoit  Abbé  1387. 

("vn^r  bie  uon  DCcgcnépurg  «nb  reit  bie  Bon9îiireI/jroo  g^reij* 
"^^tetnbt  imb  nud)  reit  besJ  S2'5''3f'i  ^^^'"'W'"  3^"''-'^  ê'"^' 
ratc5)}mnen/  %ua,èfnx9,/  giiStnbetg  y  £o|lmS/  Itim/  gglin* 
gen/  iXeutiingcn/  SK'otroeil/  2Biel/  Ubetlingen/  iSîemmingen/ 
SSibtrtd;/  SawenSbutg  /  iinbm»/  @t.  @anen/.Semi3ten/.Krtufï 
bcutcn/  iutfitd;en/2)fnt)/2Brtngen/qj|ittfenbor|ï/  S3ud;ont/ 
g}ôtblingen/Siînctelftiû!)I/3\otl;eiibutgmiffb£Vîftiibcr/sso))f< 
pngcn/'2Crtlen/©emunb/S2iitt/  sjdilbnmn/  2Buni}ffen/2Bein0<> 
))eïg/2Binèl)eim/  ^BeiffcnbiM/  ©icngen/  Sudiau/©d;irein» 
fiitc  in  Jrflncfen/  unb  gKûbIbdufeii  imglfrtf/  befennen  imb 
tljun  tunb  offentlidjen  mit  biefem  Stieff/nlé  i»it  i'otmnl)lé  bem 
•3Cttetbutd)kud)figllen  giitflen  unb  Sjetin/SpetmîSBenceélrtU  3Co» 
mifd)en  Sônig  ju  atten  Seiten  a)Î£l;ret  beé  iXeicl^Éi/  unb  Sonig 
!u586l)eim/unfeem  lieben  gnnbigen  Sjenn  g8l)ulbet  unb  gefdiwo* 
vcn  l;(tbcn/aB  unfetm  Sjecren  emem  iXomifd)en  S«tiig/ juC i'nff= 
tigem^avfet/  brttuinb  bccfelben  nnfcc  Sjulbigmig  niubjufolgen 
unb  gnug  jutl^un/  fo  Ijnbcn  roic  mi  gcgen  bem  cl)e(ienanten  un= 
fénn  jjerin  bem  Sônig  beé  wetbunben/  ob  b(i6  wnte/  baf  (T* 
jemftnb  ivcr  bet  xokti  filr  einen  £Kôinifd;cn  ^onig  obireuffen/ 
unb  benfelben  vorgenontcn  tinfern  gnnbig(len  Sjerm  ben  fio« 
nia  veil  8»«B»  iSénigccid;  ttuiBcn  wcUe/  (NB,  (licroup  tfl  be« 
*  p  d  a  ^«V^ 
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CORPS    DIPLOMATICLUE 


A  vvr»  S'Wf«t^  Wcl)cn  !lflr  nt)ymcl>mcn)  haê  mit  iUnc  Canii  gcn  bixu 

/ixH.Nu  |.j[|jjn  getrciilidxii  foticii  uiiî)  reoUcn  gcratljeu  imb  l)cl)ûlifcn  iiiib 

•I  2  S  7   bcçiscjlanfcia  \cr)\\/  m  'îciitfdicu  i^nbcii;  l;ie  bit^cit  M  (Ôéuu 

J    '  "  Qiil  obrt«  nUc  "JCtgtUI?  uiib  ©cfctbe/  au^gcnommeii  SCeacnfvui'd 

unb  ^«fcl/  flli)  jipo  'tJtcç-ecnbt/  bi«  uonnal;lé  unfccm  ^cv.n 

i«m  'ïonis  nicl't  acfct^œotcn  l>ibcit/  a\6  b\c  wt^ciifliitcn  bcp 

Seici;iS  (Stâbtc/bon;  bag  iXyciifpiitsî  imi>  SSafel^bie  uorM^nc- 

bcii  'îJKÇbiâimâcii  tmb  S^ûlffcn  l>iUcii  uub  iioUfu!)«iT  foQm/alg 

«nbcce  bic  OTi-âenitiiccii  b«g  Sîcidié  ®tnbt/  imb  bcg  }U  Itïtimb  / 

aeben  irit  bcin  uoriienamen  unfcnn  gnabiacn  ijîtîii  bem  ^61113 

bicfm  SSneff  wi-|lijclt.    Datum  Anao  M.  CCCLXXXVIU. 

in  die  Sanfti  Ikoediâi  Abbatis. 

CLII. 

iojuill.  Conventio  iiiter  R  i  c  h  a  r  d  i'  m  II.  Regan  Anglix 
'  '      Cj'GuiLiELMUM  Pri/iiogenitum  Diicis  Jii- 

liaccnfts  ts"  Gelrite  fa£la^  qua  biccefub  certis  con- 
ditknWus  promitiit  fe  Belluvi  CaroloVI. 
Régi  Francise  ejusque  Patruo  Duci  Biirgundice, 
in gratiam  Régis  Anglia,  iîlat arum.  Dat.Lan- 
dini  die  lo.JuUi  Jiino  i  J87.  [RviviER, 
Fœdeia,  ConventioneSj&c  Toii).  VII.  pag. 

HJEC  INDENTURA, 
Facta  inter  Georgium  Felbrigg  Militem,  & 
Johaanem  de  Hrrmefihorp  Clericum  ,  Procuracores, 
Illuftriffimi  Principis'&  Domini  noltri,  Domini  Ricar- 
di,  Dei  gratiâ,  lieiis  Angli<e  ijf  hanciie  ^  ex  ima  par- 
te, &  Venerabilem  Virum  Henricitm  de  Steenhergen, 
Prffipofitum  &  Avchidiaconum  Ecclefia;  Sanfti  Salva- 
toris  Trajeftenfis,  Confanguineum,  Nobilis  Priiicipis, 
Wihtdrnt  ,  Primogemti  Jnliacenfis  ,  Ducis  Gelriie,  & 
Strenuum  Walternm  de  Tfenàarcn  Milîtcm,  Magiftruni 
Curiœ  ipfius.Ducis,  Procuratores  ejusdem  Ducis,  ad 
fabfcripta  fpecialiter  Deputatos,  ex  altéra  parte, 

T  E  s  T  A  T  u  R  quod  ,  iidem  Procuratores ,  nomine 
Dominorum  fuorum  prxdidtosuni ,  infimul  concorda- 
runt  iti  forma,  videlicct, 

Quôd  prxfatus  Dux  façîet  Homagium  didlo  Domi- 
no Kegi,  vel  ejus  nomine  Commiflariis  feu  Deputatis 
fuis,  fufficientem  ab  iplo  ad  illum  Aâum  habcntibus 
Poteftatem  ,  &  erit  de  retinentia  didi  Domini  noftri 
Régis,  ad  deferviendum  fibi  de  Guerra,  cum  fuerit  re- 
quUitus,  in  Perfona  ipfius  Ducis, 

Nifi  inter  ipfum  &  aliquem  Principetn  Magnum  im- 
poflerum  talis  Guerra  exiftat  ita  quod  fit  evidens  &  no- 
toriam  quôd  Gentibus  fuis  carere  non  poflit,  in  quo 
cafu  deServitio  fubfcripto,  didlâ  Guerra  durante,  pro 
excufato  fimplicitcr  habeatur, 

Vel  aliàs  per  Infirmitatem  notabilem  ipfum  contige- 
rit  impediri,  in  quem  eventum,  per  fufficientem  Lo- 
cum  fuum  tenentem,  eidem  Domino  Régi  defervire  te- 
neatur  etiam  cum  quingcntis  Hominibus  Armorum, 
Militibus  &  Scutiferis  honorabilibus , 

Contra  omnes  Adverfarios ,  prsfentes  &  futures ,  ip- 

iîus  Domini  Hegis,  &  Hxredum  fuorum,  &  prascipuè 

'    contra  Karolura  Occiipatorem  Regni  Fra-acic,  &  omnes 

ejus   Complices    &    Subjeflos  ,   durante  vitâ  pr:etati 

Ducis, 

Imperatore  Duce  yidiacenjl  Pâtre  diSi  Ducis  Gelren- 
■fis  Alberto  Duce  HolaadiiC,  &  Adulpho  Comité  Cleven- 
Jî,  dumtaxat  cxceptis ;  Set,  fi  iidem,  Imperator,  Dux 
Juiiacenfis,  Dux  HolandÎLC,  &  Comes,  vel  eorum  ali- 
quis  ,  armati ,  vel  armatus  ,  extiterint,  feu  extiterit, 
extra  eorum  Territoria,  cum  Adverfario  Francia; ,  aut 
aliis  Inimicis  difti  Domini  Régis,  quôd  tune  pra:di£):us 
Dux  Gelrenfis  diflo  Domino  Régi  Servitium  praidic- 
tum  facere  teneatur,  pcrcipiendo  pro  diSis  Militibus  & 
Scutiferis,  pro  tempore  quo  fie  eidem  Domino  Régi, 
&  Hxredibus  fuis,  ad  Mandatum  fuum,  defervierint, 
talia  Vadia,  qualîa  Avus  diSi  Ducis  Gelrenfis  a  Do- 
mino Edwardo,  nuper  Rege,  Avo  diâi  Domini  noftri 
Régis ,  nunc  defunS:o ,  ex  confimili  caufâ ,  habuit  & 
perccpit: 

Quôdque  pra:fatus  Dux  diflum  Karolum  ,  necnon 
Ducem  Burgnadia  Patruum  fuum,  per  Literas  ipfius 
Ducis  Gelrenfis,  notoriè,  palàm,  &  publiée,  tanquam 
Hoftes  didli  Domini  Régis  &  diili  Ducis  Gelrenfis, 
diffidabit  : 

Et, ex  habundanti,  idem  Dus  Gelrenfis  Literas  fuas, 

Sigillo  fuo  confignatas  ,   didli  Homagii  prœflationem 

îeflificantes  ,    necnon   hujusmodi  diffidationis ,    diflo 

Domino  Régi  feu  ejus  Concilie  faciet  liberari  : 

Et  confimiles  Literas  diffidationis  didlis  Adverfario 


Francix  &  Duci  Burgandia:,  infra  quatuor  menfes,da- 
tam  Pracfentium  immédiate  fequentcs,  teneatur  effec- 
tualiter  liberare: 
_  Concelferunt  infaper  difti  Procuratores  prxfati  Du- 
cis Gelrenfis  &  fidcliter  prumiferunt,  nomine  quo  fu- 
pr3,_quôd,  durante  vitâ  ipfius  Ducis  Gelrenfis,  aliqui 
Scutiferi  feu  alii  non  crunt  armati ,  feu  aliquo  modo 
contra  prxfatum  Dominum  noftrum  Regcm ,  feu  Gen- 
res, aut  Subditos  ipfius  Domini  Régis,  nomine  fuo, 
guerrantes  cum  prxfatis  Adverfario  Francise  vel  Duce 
Burgundix,  feu  quocûnique  alio  ipfi  Domino  Régi  Ad- 
vcrfunte,  nec  alicui  ex  cis  coiidiium  impendenc  auxi- 
lium  vel  favorem. 

Item,  concwdatnm  <•/?  ,  per  diSos  Procuratores, 
quod  didtus  Dus  Gelrenfis,  pro  Homagio  &  Servitio 
prxdidlis,  percipiet  annuatim  ,  durante  viti  fuâ  prse- 
diflâ,  a  prxfato  Domino  noftro  Rege  Mille  Libras 
Sterlingorum,  ad  Scaccarium  ipfius  Domini  Régis  in 
Anglia,  ad  terminos  Sandi  Michaelis  &  Pafchx,  per 
xquales  portiones;  undè,  pro  primo  Auno,  de  quin- 
gentis  Libris ,  fuper  liberatione  didarum  Literarum 
fuarum,  prxfato  Concilio  difti  Domini  noftri  Régis  fa- 
ciendâ ,  ut  prœfertur,  prxfatus  Dux  Gelrenfis  folutio- 
nem  percipiet ,  poftquam  didli  Procuratores  fui  prxfen- 
tem  Indcnturam,  fuper  prœmiffis,  integraliter,pro  par- 
te ipfius  Ducis  Gelrenfis,  adimplendis  fecerint,  &  diélo 
Concilio  Domini  noftri  Régis  liberaverint,  Sigillis  dic- 
torum  Procuratorum  ipfius  Ducis  figillatam  ;  &  refi- 
duas  quingentas  Libras,  pro  didto  primo  Anno,  idem 
Dux  recipiet,  apud  Middelburgh,  in  quindenâ  Saniaî 
Michaelis,  proximb  futurà,  jcum  îpfe  Homagium  De- 
putatis ipfius  Domini  Régis,  oomine  fuo  ,  fccerit  & 
alia  fupradiéta  compleverit ,  prout  fuperiùs  conti- 
netur. 

Item,  concordatnm  efl ,  per  Procuratores  fupra- 
diâos,  nominibus  quibus  fupra ,  quôd,  durante  viti 
prxlati  Ducis  Gelrenfis ,  omnes  Mercatores  &  Subditi 
didi  Domini  Régis  pacificè  poffint,  &  eorum  quilibet 
polîit,  cum  Mercandifis  &  Kebus  fuis,  ad  Ducatum 
Gelrenfem  &  alibi  infra  Diftridus  &  Poteftatem  ipfius 
Ducis  Gelrenfis,  pro  libito  accedere,  &  ibidem  mora- 
ri,  mercari ,  Mercandifas  licitas  excercere  ,  negotia- 
ri,  &  intercommunicare,  &  exindè,  cum  Mercandifi» 
&  Rébus  fuis,  quoctimque  voluerint,  libéré  recedere, 
absque  moleftiâ  feu  impedimento  quocùmque  ;  fol- 
vendo  Cuftumas,  Subfidia,  &  alia  Deveria  débita  & 
confueta; 

Et  quôd ,  durante  vit3  prxfati  Ducis  Gelrerjfîs ,  om- 
nes Subditi  prxdiéti  Domini  noftri  Régis,, tàm  Nobiles, 
quàm  Milites, Scutiferi,  &  alii  quiciimque,  cujusciim- 
que  Dignitatis,  Prxeminencis,  Status,  Gradûs,  Na- 
tionis,  ïeu  Conditionis  extiterint,  &  eorum  quilibet, 
habere  poffint,  feu  poffit,  liberum,  pacificum,  &  fè- 
curum  ingreflum,  moram,  tranfitum  ,  &  regreffum, 
cum  eorum  Armaturis,  Bonis,  &  Rébus,  quibuscum- 
que  ,  per  Ducatum  prxdidum  ,  &  quxcumque  alii 
Dominia  &  Diftridus  prxdidi  Ducis,  quocùmque  per- 
gcre  voluerint; 

Et  flmiliter  quôd  ,  vitâ  diSi  Ducis  Gelrenfis  du- 
rante, omnes  Mercatores  &  Subditi  ejusdem  Ducis 
pacificè  poffint,  cum  Mercandifis  &  Rébus  fuis,  ad 
Regnum  Angliœ  ,  &  alibi  infra  Diftridus  &  Potefta- 
tem didi  Domini  Régis ,  pro  libiro  accedere  ,  &  ibi- 
dem morari,  mercari,'  Mercandifas  licitas  excercere, 
negotiari,  &  intercommunicare,  &  exindè  ,  cum  Mer- 
candifis &  Rébus  fuis  ,  quocùmque  voluerint,  libéré 
recedere, absque  moleftia  &  impedimento  quocùmque; 
folvendo  Cuftumas,  Subfidia,  &  alia  Deveria  débita  & 
confueta: 

Et  quôd,  durante  viti  ipfius  Ducis  Gelrenfis,  om- 
nes Subditi  fui,  tàm  Nobiles,  quàm  Milites,  Scuti- 
feri, &  alii  quicumque  cujuscumque  Dignitatis,  Prx- 
eminentix.  Status,  Gradûs,  Nationis  ,  feu  Conditio- 
nis fuerint  ,  &  eorum  quilibet ,  habere  poffint ,  feu 
poffit,  liberum,  pacificum,  &  fecurum  ingreflum, 
moram,  tranfitum,  &  regreffum,  cum  eorum  Arma- 
turis, Bonis,  &  Rébus  quîbuscumqup  ,  per  Regnum 
prxdidum,  &  quxcumque  alia  Dominia  &  Diftridus 
diéti  Domini  Régis,  quocùmque  pergere  voluerint,  in 
forma  prxdida. 

Item,  concordatnra  ejl ,  inter  Procuratores  prx- 
didos,  nominibus  quibus  fupra,  quôd,  durante  vitâ 
prxdidi  Ducis  Gelrenfis,  nulla  fiant  Arefta,  Reprifa- 
lia  ,  feu  Merca  ,  pro  contrada  ,  vel  quafi  delido, 
feu  alià  occafione  vel  caufl  quacumque,  diredè  vel 
indircilè,  quocùmque  colore,  ante  hxc  tempora  habito 
feu  commilFo,  quovis  modo. 
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Anno 
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Tenorcs  vero  Literarum  Procuratofiarum ,  faSiarum 

pir  pradi^os  Dominum  Rsgem  £j?  Ducem  Procura- 

îoribiis  friediSth ,  fcqtmntur  in  hune  viodum  j 

RICHARDUS,  Dei  Gratiâ  ,  Rex  Angli^  & 
Francis,  &  Dominus  Hibernioe,  omnibus ,  ad 
quos  prîerentes  Litcerœ  pervenerint,  Salutem. 

Sciatis  quôd  Nos,  de  &  fuper  materia  infrafcripta, 
maturâ  &  plenâ  deliberatione  prœhabitâ ,  ex  certâ  noftrâ 
fcientiâ,  conftimimus,  ordinavimus,  &  fecimus ,  crea- 
musque ,  ordinamus ,  &  facimus ,  per  Prœfentes ,  nos- 
tros  veros  &  legitimos  Procuratores ,  Negotiorum  Ges- 
tores,  ac  Nuucios  fpeciales,  dileâos  &  fidèles  noftros, 
Georginm  de  Felbrigg  Militem,  &  Johannem  ds  Her- 
mejlhorp  Clericum, 

Ad  traétandum,  paciscendum,  &  finaliter  concor- 
dandum  cum  cariffimo  Confanguineo  noftro  Williel- 
■mo  Duce  Gelrenfi,  vel  ipfius  Procuratoribus,  Nunciis, 
feu  Deputatis  in  hac  parte ,  plenariam  Potellatem  ab  ip- 
fo  Duce  habentibus,  de  &  fuper  quibuscûmque  Amici- 
tiis,  Alligantiis  ,  ac  mutais  auxiliis  (videlicet)  inter 
Nos,  proNobis,  Regnis,  Terris,  Dominiis,  ac  Sub- 
ditis  noftris  quibuscûmque,  ex  parte  unâ ,  &  prsfatum 
Ducem,  pro  fe.  Terris  ,  Dominiis  ,  &  Subditis  fuis 
quibuscûmque  ,  ex  parte  altéra  ,  mutuô  ineundis  & 
prœftandis  ; 

Et  fpecialiter  ad  traâandum  ,  paciscendum,  &  con- 
cordandum  fuper  retinentia  fua ,  pênes  Nos ,  in  om- 
nibus Guerris  noftris  ,  &  certis  Servitiis  per  ipfum 
Ducem  nobis  impendendis ,  durante  totâ  vitâ  ejusdem 
Ducis; 

Dantes  &  concedentes  ,  ex  certa  fcientiâ  &  noftra 
libéra  voluntate ,  eisdem  Procuratoribus  &  Nunciis 
noftris  plenariam,  fufficientem,  &  liberam  Poteftatem 
ad  omnia  &  fingula  prsemiiïa  ,  feu  ea  quomodolibet 
concernentia,  tradtandum,  concordandum  ,  paciscen- 
dum, faciendum  ,  expediendum,  &  finaliter  conclu- 
dendum, 

Ac  omnia  &  fingula,  fie  traflata  &  concordata,  fir- 
mandum  &  roborandum  cautionibus  quibuscûmque,  li- 
citis  &  honeftis , 

Ac  alia  omnia  &  fingula  faciendum, excercendum, 
&  expediendum  ,  qux  circa  prEmiffa  neceflTaria  fue- 
rint  feu  oportuna ,  etiam  fi  Mandatum  exigant  fpe- 
ciale  ; 

Promittentes  Nos  otnnia  &  fingula,  fie  traSata  & 
concordata,  pro  parte  noftra,  grata  &  rata  habituros, 
&  in  boni  fide  firmitcr  &  inviolabiliter  obfervare,prout 
iidem  Procuratores  &  Nuncii  noftri  nomine  noftro  fe- 
cerint  c&  promiferint  ia  prœmiflîs  ,  &  ficuti  Nos  ipla 
omnia  &  fingula  in  Perfona  propria  fecifiTemus. 

Dat  in  Palatio  noftro  Weftm.  fub  Magni  Sigilli  nos- 
tri  Teftimonio ,  tertio  decimo  die  iVlaii ,  Anno  Regni 
noftri  decimo. 


WI L  H  E  L  M  u  s ,  Primogenitus  Juliacenfis ,  Dei  gra- 
tiâ ,  Dux  Gelrite ,  Comesque  Zutphanis. 
Notum  facimus  univerfis,  prsefentes  Literas  vifuris 
vel  audituris ,  quôd  Nos ,  de  &  fupra  materia  infra- 
fcripta, maturâ  &  plenâ  deliberatione  praehabitâ  ,  ex 
noftra  certa  fcientiâ  ,  conftituimus ,  ordinavimus ,  & 
fecimus, creamusque,  ordinamus,  &  facimus , per  prs- 
fentes,  noftros  veros  &  legitimos  Ambafl"atores ,  Pro- 
curatores, Negotiorum  Geftores,  ac  Nuncios  fpecia- 
les ,  Venerabilem  HenrUum  de  Steenherghen  Prspofî- 
tum  &  Archidiaconum  Ecclefiœ  Sanfti  Salvatoris  Tra- 
jeâenfis  noftrum  Confanguineum,  &  ftrepuum  IValte- 
rum  de  Yfenden  Militem  Magiftrum  Curis  noftrae,  Se- 
cretarios  &  Conliliarios  noftros  diledtos. 

Ad  tradtandum,  paciscendum,  &  finaliter  concor- 
dandum cum,  Serenifljmo  &  Excellentiffimo  Principe 
&  Domino  noftro  ,  Domino  Richardo ,  Dei  gratiâ , 
Rege  Anglite  ^  Francis  &  Domino  Hiberni»  Illuftris- 
fimo,  feu  ipfius  Venerabili  Concilio,  ejus  nomine,  vel 
ipfius  Procuratoribus,  Nunciis,  feu  Deputatis ,  in  hac 
parte,  plenariam  Poteftatem  'ab  ipfo  Domino  noftro 
Rege  habentibus,  de  &  fuper  quibuscûmque  Amicitiis , 
Alligantiis,  ac  mutuis  auxiliis,  prjecipuè  ad  fervitia 
Domini  noftri  Régis  (videlicet)  imer  pr^efatum  Domi- 
num noftrum  Regem  ,  pro  fe,  Regnis,  Terris,  Do- 
miniis, ac  Subditis  fuis  quibuscûmque,  ex  parte  una, 
&_Nos,  prsfatum  Ducem,  pro  Nobis,  Terris,  Do- 
miniis, &  Subditis  noftris  quibuscûmque,  ex  parte  al- 
téra, mutuô  ineundis  &  prsftandis, 

Et  fpecialiter  ad  traûandum,  paciscendum,  &  con- 


^3' 


cordandum  fuper  retinentia  noftra  cum  prsfato  Domi-  AnNO 
no  noftro  Rege,  in  omnibus  Guerris  fuis,  &  certis  fer- 
vitiis  prœfatis  fuper  Nos  eidem  impendendis,  durante 
totâ  vitâ  noftrâ; 

Dantes  &  concedentes,  ex  certâ  fcientiâ  &  noftrâ 
libéra  voluntate ,  eisdem  Amballatoribus ,  Procuratori- 
bus, &  Nunciis  noftris  plenariam,  fufBcientem,  &  li- 
beram Poteftatem  ad  omnia  &  fingula  prxmilla,  feu  ea 
quomodolibet  concernentia  ,  tradtandum,  concordan- 
dum, paciscendum,  faciendum,  expediendum,  &  fina- 
liter concludendum, 

Ac  omnia  &  fingula,  fie  tradtata  &  concordata,  fir- 
mandum  &  roborandum  cautionibus  quibuscûmque, 
licitis  &  honeftis, 

Ac  alia  omnia  &  fingula  faciendum ,  excercen- 
dum ,  &  expediendum  quîe  circa  prœmifla  ncceffaria 
fuerint  feu  oportuna ,  etiam  fi  Mandatum  exigant  fpe- 
ciale  ; 

Promittentes  Nos  omnia  &  fingula,  fie  tradlata  & 
concordata,  pro  parte  noftrâ,  grata  &  rata  habituros, 
&  in  bonâ  fide  firmiter  &  inviolabiliter  obfervare,  du- 
rante vitâ  noftrâ,  prout  iidem  AmbaiTatores ,  Procura- 
tores, &  Nuncii  noftri,  nomine  noftro,  fecerint  & 
promiferint  in  prasmiffis ,  &  ficuti  Nos  ipfa  omnia  ôc 
fingula  in  Perfonâ  propriâ  feciifemus. 

Et,  in  Teftimonium  omnium  prxmiflTorum  ,  Sigil- 
lum  noftrum,  ex  certa  noftra  fcientiâ,  prxfentibus  Li- 
teris  duximus  apponendum* 

Datum  &  adlum  in  Caflro  noftro  Nommages ,  Anno 
Domini  Millefirao ,  trecentefimo ,  odtuagefimo  feptimo, 
Feriâ  quintâ  poft  Odtavas  Pafchce. 

In  quorum  omnium  Teftimonium  atque  fidem  didti 
Procuratores,  in  pra;fentiâ  Dominorum  de  didlo  Con- 
cilio Domini  noftri  Régis ,  Sigilla  fua  hiis  I  n  d  e  N  t  o- 
RiS  alternatim  appofuerunt. 

Dat.  Londoaia  decimo  die  Julii,  Anno  Domini  Mil- 
lefimo  ,  trecentefimo  ,  odtogefimo  feptimo ,  &  Regni 
didli  Domini  noftri  Régis  decimo. 

Etinfuper  Procuratores  prsdidli  concordârunt  & 
promiferunt,  nominibus  quibus  fupra,  quôd  tàm  prE- 
didtus  Dominus  Rex,  pro  parte  fua,  per  Literas  fuas 
Patentes,  fub  Magno  Sigillo  fuo,  quàm  ptîefatus  Dus 
GelrenfiSjpro  parte  fua,  per  Literas  fuas  Patentes,  fub 
Magno  Sigillo  fuo,  prœfentem  Indenturam  & 
omnia  contenta  in  eadem  acceptabunt ,  approbabunr , 
ratificabunt,  &  confirmabunt ,  &  ea  facient,  quilibet  es 
parte  fua,  inviolabiliter  obfervari, 

Dat.  ut  fupra. 

CLIII. 

Sc^  'Sitdmtê  -Ocnnann  wnt)  fcittc^  55om-(Sapituié  13.  0£L 
îu  qjatfau/  Sricff  an  -ÇctlPg  ^((brcclJt  }ii£)e|lcitcid) 
auégcftctlct/  l>nf  1tc3l)in  uni)  fcincn  (Jrbcinnit  atlcc 
3f)Kr  CDîac()t/  fo  offt  @ic  gcforbm  wcrkn/  k\y 
fîcl)cn/  uni)  3f)W  Scftcn  offcii  Ijaim  U'cûett.  Oe^ 

£HuNDii  Metropolis  Salisburgenfis  Tom.I. 
pag.  274.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce  ,  qui 
fê  trouve  auffi  dans  L  u  n  i  g  s  Spicilegiura 
Ecclefiaflicum  Theil  II.  pag.  802.] 

C'eft-à>dirc, 

Lettres  ^i?  Herm an  Doyen^ du  Chapitre 
même  ^i?  P  a  s  s  a  u ,  par  lesquelles  ils  s'obligent  en- 
vers Albert  Duc  d'Autriche  ,  deVaJft fier  lui, 
ta  fes  Héritiers  après  lui ,  de  toutes  leurs  forces ,  fsj" 
toutes  les  fois  qu'ils  en  feront  requis ,  comme  auffi 
de  tenir  leurs  Places  ouvertes  pour  fon  fervice.  A 
Pajfau  le  jour  de  St.  Coloman  1 387. 

(-<Yï3ï  ^mmw  ecroclfcr  tinb  S^ed.Miit/  jinb  6rté  gopitl  of' 
■^^  mninflicl;  bt^  Oott^niit?  ju  «PoIJinD/  bctcnncii  iiiib  tÇiiism 
fimbt  pffciitli(l)  mit  bcm  <Briefc/  (liïen  bcit  bic  in  fclicin/  Icfcm/ 
obcv  \)kmt  Icfon/  lui  iitib  I)etnrtcl)/  iia^  œir  mit  giutcin  îKiufx/ 
imb  jeitijîet  SorbctwelKiins/  biirdjjtibcé  imbjîciiinincciSJîii^cé 
tmb  (Scmatticg  mUm  iinfctct  iQcrjfd)(ifft7  iinb  iidci-  tiiifcrct  \va* 
bettijoncn/  fiïc  mH  imb  (if(  uiifcr  9^a*fcinmcii/53ifcl;i)ff  iiiib 
(Eapitl  îu^HIin?/  i'crl;«i)l«n  imb  wWf  Ijflim/  bcn  wnfcm 
Dd  ?  ïv«um? 
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Anno 
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■îccucii:  yeïIirtitTen  unb  Betlobcn  nud)  mit  bcm  5Sricff/  baêwit 
bcm  biircM.  Sûtjîen  imfctn  gnsbigcn  Sjcnn  •JtlbtccDt  SJct^DScit 
!u  ûcficcreitli  /  jii  (Sttçt  /  ju  Sntmcn  /  ic.  ©rtiucn  ju  ■-s.vrol/ 
imb  aUm  fciticn  £vben  unb  gî(i*f ommen  /  gcl)olffen  fcjjn  foUcn 
imb  weUcii/  fùrbetlid)  unb  cnbtliciv  mit  «Hct  mifet  a)(«cl)t/  ju 
<i((enih«n(£(;vcn/  SButbcn/  Sectjtcii/  «nb 'Jnmimcn/  rotbet 
nUcnntniflflidV  nicmnnb  rtuégcncminen  /  ivnnn  m  bc|)  9totb 
<jcfdn*t/  itnb  wiî  bntum  l'on  m  âcuorbctt  unb  gemaut  mctben/ 
olmam  2)etstcl)cn/  unb  b(ig  ipit  il)ii  rtud;  aU  unicté  obfjennu^ 
ten@ottl)nup2)c|1cnotfen  l)<iben  ftiUen/  ju  aOcii  iljtct  unb  il;vec 
iaiibc  <ïne3cn  unb  g7Dtt)cn/  o!)n  ©cuctbc.  28a'  nbct/  bng  (e= 
mrtnbf  bctunéongeljDït/  roibcr  bcn  norgcnantcn  uufcïn  jjccm 
S^ei-^og'Jtlbvccljtcn/  mibcii  fein  gtben  obcr  giaditommcn  obcc 
uiibct  bie  iljïEn/  td)t  t[;cttc/  biitumb  fuUcn  tic  uns  uiSCcb  te^en/ 
iinb  Mm  iwï  b(inn  uon  bcm  «nfem  îDiiime  unb  gCccl)t  ti;iicn/ 
iirtd)@elegcnljeit  bec  (gatt)c/  oljn  ©ercvbo.  23olt  iibcc  bcï  im= 
(ce  bcg  luibcc  fei;n/  unb  aKinnen  unb  iXecl-tcné  l'ot  une  nid)t 
«ehotfam  feim/fû  ftiOeu  roir  bcm  l'ovgencntcn  unfcvm  ^çrm/unb 
feinen  grbcn  unb  9îa*fûmmcn/  «uff  bcnfdbcn  gcljolftcn  fcpn/ 
(lié  Imw/unê  baf  et  batumb  gcbcfTctt  witbt.  Unb  binbcn  tmë 
flitcfa  vetligtlid)  m  bcn  Dotgcfd^ncbncn  ©lubtcn  unb  ©ingcn/al^ 
le  unfctc  97nd)tommcn  cwigf  (id;.  "JCud;  uccbinbcn  \m  une/  bnf 
iutt  DbgcnrtUtct  ctwoltct/  nod)  beÇ,£iipitel/  fnmerki;  'înbmg 
iiod;  SBctidit  non  c|)cgennntcn  Êtroolten/  unb  unf«  2Snl)l  roe= 
-ûm/  tbueu/  iiod)  (luffncmmenfutfen/  ofen  bcé  obgennntcn  un:= 
feré  ftetm  ft«eo«  'Jtlbi-cd)ten  ©untî  unb3BiUcn/  gctreiclid; 
imb  obn  dUcé  ©cuctbe.  Wlit  Urfunbt  bef  Sricffé/  bcn  wiï 
banîbct  gcbcn/  beiTglt  mit  unfetS  offcgeniintcn  gcroolten/  unb 
<iud)  bef  eapitclé  «nljangcnbcn  r>"f'3ln-  ©*">  8"  ï>«pn>/ 
<m  g,  gûlimirtné  îng/  nad;  £l;ntit  ©ebuvt  1587. 

CLIV. 

îdittfdet)  Wn  QBcitccélao  9lôinirc()i:n  ^m^  mit  9vat() 
tcé  J^cpl.  9v-  Sîeidjâ  tjf)uwmt)  'SiKftttx  I  &xaftn  uni} 
©tàbtcn  îii  (Stl)alntiig  tcc  allcjcmcinen  eiclxv()cit/ 
imî)  9viif)c  auf  6. 3al)r  aiifgcricljt  ju  Çgcr  auf  QBal> 
JJUrni^  1 388.  [  L  E  H  M  A  N  N  I  Chronicon  Spi- 
renlê  Libr.  Vil.  Cap.LXlX.  pag.  7f8.  Col.a. 
&  quiciem  ex  Addir.  Johan.  Melchior. 

FOCHS.] 

C'efl-à-dire, 

Paix  ptihlique  établie  £5?  ordonnée  par  P Empereur 
W ENCESLAS  de  ravis  y  confeil  des  Elec- 
teurs, Princes ,  Comtes,  ^  Filles  de  l'Empire 
pour  la  confcrvation  de  la  fureté  £5?  tranquillité 
publique.    A  Egre  le  jour  de  Ste.  Walpurge. 


(\n,%t  SBcn^Irtu  xt.  bcfcimcn  k.  bnf  \m  bcm  "MwxtSjixm 
■^•^  ©ûft/  bcm  53.  îKcid)  JU  Sïtrcn  unb  fonfï  innben  unb 
ieuten  gemeiniglidj  |u  Sf}uè/5i'ieb  Unb  ©ciuiid)  mit  rool;Ibebrtd;- 
tcmS5)ÎHtI)Hnbgutcm£i;fltl)unfctéunb  bcé  SCcidis  £j)iitj5:îr|îcn/ 
@£ililid;en  unb  2B«ltIid)cn/  ©rnfcn/  S^etiu  unb  ©tabtcn  mit 
ïcd)tem2Biffén  eincsS  gemeintu  innbfïicbcn  ubcreinfomnicn  fcpn/ 
iinb  bcn  gcuMd)t  !)«bcn/  in  nttct  bcv  SSîiiaf  &\i  l^ccnnd;  gcfdjricî 
bcn  flel)t.  , 

3u  beni  crfïcn  fo  fotTcn  unb  rootTcn  ivic  unb  bieJurfîfn/Scitî 
fcn/  ^ccm  unb  bic  igtnbt  big  innb-Ji-iebcné  nminonbct  julc- 
gen/  unb  bei)oltfcn  fepn  bcêrcditcn  unb  reblid;cn  ©«djcn/  mit 
fletcn  îtcucn  imb  gtin^cn  glcif  /  nacb  QCugwcifung  bec  nndigf= 
fdiv-icbenen  "JCtticul  bi^  innbfviebcné  oXi  «être  Ai  o&tx  ieib  imb 
@ut  gercicben  mag/  oljn  iiUe  %geli|l  unb  ©cfctbe. 

•Kïid)  I)<iben  roi»  une  mit  bcn  (rbutfi'itfîcn  /  ©rrtfcn/  5?cnn 
unb  ©fnbten/  bie  in  bicfciu  iiuibfticbcn  rinb/umbaùaub/SStorb/ 
SBrmib/  25rtbcn/  unb  Unvcd)t  reiberfiigcn /  bie  une/  unb  «((en 
Uwi  bic  in  biefcu  tanbfi'icbcn  unb  SSunbung  aef;brcnt/(iufltrtîej 
bcn  mogen/  gmiilid)  Uêcmnnt/  btif  |te/  bie  ubcv  ben  irtubtric:- 
bengefe|tfînb/  obet  bct  mcl;ïcï  'îbcil  untct  il^ncn  cïtcnncn/b(«:= 
«mb  bicfcc  irtnbfticb  bitlid;  tid^tcn  foU/  unb  batju  foCcn  bic  ob= 
gcnantcii  (£I;utfut(l!en/  ©tnfcn  unb  Sjccm  ic.  unb  bie  ©tôbt  2C. 
unb  bnbcn  mt  obgennnt  Sônig  'îBcnfilmv  non  ^onigl.  (Sîddjt 
«incn  gcmeinenûbmrtn  bnrju  ertoten  unb  gcbm  mit  bcirS3cfd)ci= 
tenbeit/  ob  roit  ober  bcbcin  gûtf/®t(if/  jjcn  obet  ©tdbtobcc 
Èie/bieinbicfcn  iiinbfticben  unb  sBûnbnué  gebotent/ t'wi  jcnwnb 
bcfcbôbigt  roi'itbcn/  ivibcc  bie  'JCtticuI/  bie  m  bicfcm  ianbliricbcn 
fcegtiffen  fînb  /  bdë  fotfmrtn  cm  bcn  £)bman  bvingcn/  bct  folf 
bcn  anbctn  fcmcn@cfc(rcn  /  bic  iSbet  bcn  4anbfTiebcn  unbSSiînb- 
jiué  gefc^t  ilnb/  bcfcnbcn  in  14.  îngcn  ju  bcn  onbem  su^foni= 
incn  gen  !C.  ob  ibn  bflud)t  «uf  bcn  £pb/  tx).^  fcin  notbbiîrtftig 
jrtjttïc/  xùti  fie  brtnn/  obcr  bci  mcbïci:  îbeil  crtenncnt  nuf  ibren 
<£pb/baÇbcm  bic  'îlint  wibcr  Kcd)t  gefdjebcn  fepe/fo  fotfcn  brtnn 
bic  ncd)|lc  Sjcnn/  ©tâbt/  unb  nud)  "JCuiptleut  manen  Diiflcfet  >vibct 
bicfciben  ju  \)iW\\  nad;  ibrcm  gi'fimtnuffc  rtuf  ibten  gpb/  unb 
fie  fotten  ibn  brttju  bcbolffcn  fcpn  rtuff  ib«n  (£pb  gctcculid)/  «I^ 
long  bif  ibn  bcï  @d)rtb  inii;getid)t  roirb/  on  ©efefbe/  n«d)  (£i;f oiUî 
nuè  bcï  bie  ubcc  beii  innbfcieb  unb  ïSûnbnué  gefc^t  (î»b. 


Srtudn  nbcr  bic/  bic  liber  ben  idnbfricben  unb  SSiînbnuâge»  A  v-xir» 
fciit  fint)/  obcr  bct  mcbtcv  'îb'il  vxAix  \\)\\  «tif  ibccngiib/bnp|ïc  '^""^ 
cs^dlfo  ebnc  .mbcrcr  ibrct  giibgcnolfcn  Sjiîlif  nicbt  tîbcvfonnncn  1388. 
niochcn/  fo  folîcn  unb  mégen  tic  ibn  bev  ncdif^cn  ^crni  unb     ^       ' 
©tnbt  JU  ibn  ncbmcn  ob"©'f«vbc/rtlé  uicl  fie  buncftbngttebct» 
felben  bcbutffen  wccbcn/  unb  bicfciben  fctten  ijn  brtnn  nutb  bc= 
bolifcn  jcpn  obu  ajctjicbcn  rtuf  bic  gpb  nié  l'orgcfdiricbcn  ficbt/ 
cbne  ©sfctbc.    7tud)  follcn  bic/  bie  dbev  bcn  Artnbft-icben  geféét 
fepn/  rtuff  ibtcn  (£«b/  bcn  iÇiîrnen/Sjctm  unb  ©tiîbten  bie  iii 
bicfcm  irtnbfïicben  fcçn  obct  bacein  tommen/  Sjtiltf  unb®ienti/ 
bic  rnsn  tbunfott/nnicgci»/  gcttculid>  nrtct)  ibtcni  àîctniôgcn  oU 
ne  ©efctbc.    QCucb  foUen  bie  lïbct  ben  irtubfcicben  gcfcêt  |mb  fctwc» 
tcn  ju bcn  j^ciltgen gcniein  iKicbtct  jii fcpn/  getrcidid; bcm'îCt» 
mcn  rtis  bcm  SveidKn  obnc  ©efctbc. 

2Bnte  nud)/,brtf  bct  ôbmmi  flbgieng/  fo  offi;  brtégcfd^idjt/ 
fo  foHen  \m  .^onig  2BcnêIrt>»/ûbct  ircni  mit  brtS  rtn  uiifec  tlrttt 
bcfeblen/init  guteni  DC«tb  unb  miffen  je  eincn  anbctn  fcêennnbcsis 
fcibcn  jlrttt/  bct  tld)  rtUeé  bcé  Dcrbinb  unb  fd;n)ere/  bcé  fld;  bct 
yctbunbcn  unb  gefdjn'oten  brtt/  bct  rtbrtangen  roÂr/  unb  brtud;t 
bie/  bieubct  bcn  irtnbfïicbcn  mib  SSiînbnué  gefc^t  (înb/  obcï 
bcn  mebccc  îb'il  unt«  ibncii  rtUf  ibtcn  £pb/  brtg  bec  ôbmati 
bcnnMvbrtjugcfc^tbnbcn/  bcm  irtnbfricbcn  nid;t  bercmlid;  nnîtc/ 
brt  foQcn  unb  mogen  mit  ibnen  mit  gutcm  JXrttb  unb  2Biflcn  ci= 
lien  rtnbanbiicju  gcbcn/  in  bcm  ncd)fien  iBîonrtt/  «lé  ti  imiJ 
vctfunbu'itb  obnc  ©efctbc/  aie  offt  ibnen  unb  bcm  irtubfi'icbcit 
bcS  9îotb  gcfd;id)t/  bec  |lcb  «tfcé'brté  i)etbinb  unb  fd)nxte/  brt3 
bicDot  unb  bctnnd)  gcfcbticbcn  flet  obnc  gcfccbc.  TCudifolïenbie/ 
bic  ùbct  bcn  irtnbfticbcn  unb  «Sinibnua  gefe^ct  llnb  /  rtUenirtl  ju» 
frtmmcn  tommen  m  bcm  ncd)(lcn  ©ontag  na*  jcbet  ©ottcS 
S)(inen  in  bcn  obgcnrtnten  4.  ©tntt/cinec  unb  bcn  Jrtnbfticbcnbn 
bcilçen/^  unb  Oi  ^kg  unb  mrt£i  innbcn  unb  iciiten  nnlicgcnb  iff/ 
brt  ucfboccn  unb  augciditcn  gctceulid)  nuf  ibten  (£pb  one  gcfec^ 
be/  brtud)t  rtbcc  bcn  ûbmnn  \!o!^  t'«'>  offtec  notb  mnce/fb  mod)t 
ccbcnnnbctn  feinen  ®pbgcnoffcn  jufnmmen  gcbictcn/  nléoftî 
hci  notb  tt'ii'b/  in  bec  obgciMnfen  4.  ©tnbtc  einct/  ivo  i^i» 
bnud)t/  brt  ii  ntrecgelcgenc|l  ronce. 

"Jiud;  foit  bec  gcfd^rooccn  ©dtccibet  nod*  jemanb  Don  feincfmc= 
gen  nicmnnb  feinen  '^ûtbof  gcbcn/ es  bubenbnnnuût/ bie  ûbcc  bcn 
Innbftiebcn  gefciit|mb/obcc  bct  mcbtcc  'X\n\  imtcc  ibnen/ befnnc 
nuf  ibren  gpb/  'ùo.^  ti  umb  fold;  ©«d;  fcpe/  bnrumb  bctirtnbs 
fi-icb  biflid)  tid)ten  fort. 

^fud)  mng  bct  mcbret  Qibcil  untet  \im  97eiincn/  bie  tîbec  ben 
innbfi'icbcn  unb  SSu'nbnuÇ  gefc^ct  fcpn/  luol  cid)tcn/  ob  bec  mis 
betn  cin  'îbcil  nidjt  îommen  m6d)ten  obnc  ©cfecbe.  2Bece  nud) 
ing  ein  Scieg  obec  "JCufllnuff  jroifd;en  Sjccccn  unb@tnbfen/obei: 
nnbem  bic  in  bicfcm  înnbfcicbcn  unb  SBunbnuffc  fcpn /obet  no^ 
brttein  fomnicn/  rtiiffetfliSnbc/  bn  @£»tt  wot  fcp/  bc^è  )otf  mnii 
btingen  m  bcn  £)bmnn  unb  nn  bie /bie  ûbct  ben  innbftiebcn  ge= 
feét  fcpn/  unb  ivrté  bie  obcc  bec  mcbtet  ïb^'l  untet  ibnen  bnnn 
JU  3\nfb  mctbcn  unb  nuffpccdjcn/  «uff  bic  £pb/  bné  foUcibneii 
bcpben  îbeilen  gcfadig  fcpn  umb-  foW;e  ©nd;en  nié  uotgefd^cieî 
bcn  ftebt/  inib  met  pd)  bcg  reibect  unb  fcin  nid)t  gebocfant  roece/ 
fo  fotten  bie  Sjctm  tmb  bie  ©tnbt/  unb  ntfe  bic/  bie  in  bicfcm 
innbfriebcn  unbSBiînbnug  |tnb/gcgcncinnnbet  bcbolfen  fcpn  unb 
jjilcgcn  in  bct  iiotgefcbciebcnen.2Beifc.  SBccc  nud;  bng  bie/  bie 
iibct  ^\\  irtnbftiebcn  gefe^t  finb/  obet  bct  mcbtetn 'îbtil  iiHtei: 
ibnen  bnud)t  inib  etfente/  \i(\.f  nwn  befep  bebôcfltc/eéiunteijcc! 
obet  ©tnbt/  roo  mnn  bnnn  (cm  bin  bebocffiné/  unb  bnbcp  fol» 
len  bnnn  bic  ned;(len  btcp  .«jccm  unb  bccp  ©tnbt  ben  SolTcnbnc= 
Icgcn/  ben  mnn  bnnnbebutfft  ju  roetefen  unb  ju  bnuen/  un& 
rcnnn  bnnn  'iio.i  sBcfeg  jctgcbet/  fo  fotten  bic/  bie  lîbctbcninnbs 
firiebeu  unb  SBiînbnug  gcfe^et  tcpn  /  bntnnd;  in  cincm  aRonnt  ju^ 
fnnuncn  fommen/  unb  fie/  obcc  bec  mebccc  'îbeil  untet  ibneit 
bic  fotten  bnnn  bic  Soft  nnlegen  jcbem  ^ecjn  obcc  ©tnbt/  bic 
tu  bicfcm  befeg  geroefen  fcpn/  bic  fotten  in  einem  îOîonnt bntnnd) 
ben  Sjecm  tmb  ©tnbten  bic  Sû|l  nufvidjten/  bic  tic  bncgeliebcii 
bnberi/  one  ©cfecbe.  'JCucb  rccld)e  ncdiflic  ^ccm  bieîBeccfbiSd;» 
fec  obec  mibccn  3eug/  bcé  ju  bcm  58efcg  SRotb  ifl/  brtbcnt/  bie 
fotten  bnë  nud;  lei^cn  ju  bcm  SScfcf  /  fobrté  «on  bcn  9îcun  bcg 
innbfciebcné  nn  fie  gefocbect  roitb.  2Becc  nud)  bn^  bné  ^cil. 
Svonnfdic  iXeid)/  obec  bicfct  innbfi'icb  tnifcn/  in  benfelben  Snt» 
fcn  fott  nicmnnb  «nbeté  nn'f  ncbmcn/  roebct  mit  ©robcn  noct> 
mit  SBctbc/bnmi  jeitltd)  .^otl  imb  gutter/bné  et  ju  feinet9îotb' 
bucfft  bcbntff/  imb  bie  et  nuff  bcm  gclb  nuêen  n'itt/  imb  totf 
rtucb  bné  nidjt  bciinfiîbten  notp  wtt'nutfen/  rocc  nbcc  h&i  iSbcc? 
fubc/brté  fott  mnn  |iîc  einen  3îrtub  brtbcn/  unb  fott  jii  bcm  cid;» 
tcn/  M  bct  innbftieb  fïcbet.  îtud)  i|l  gctebt  motbcn  mh  n>ûl» 
len  \>o.è  l'ot  rtttcn  ©ingcn/  ronnn  bngs^cil.  iXeid)  obet  bct  Jnnb' 
fticb  rttfo  Cflpfct/  U^  fltte  ©tcnflcn/  Sicd;béfe/Sl6(let/^fnfli 
beit/  j?icd)cn/  aitublcn  unb  bcfonbct  nllc  qjfltig  mit  ipfctbeii 
unb  rené  \>a',!x  gcbocet/  unb  bie  bie/ bie  SBcingnctcn/  QCcfec  unb 
b«è  Jclb  gcbrtueii/  fîd'ct  fcpn  unb  '5ti<b  brtbcn  fotten/  unb  bof 
bie  nicmnnb  nngccifc/  Icibig  nod;  bcfd;ebig/  unb  mec  ht^i  iibcc» 
fubv/  brté  fott  mnn  jTÎt  eincn  Sînub  brtbcn/  \xx&!  ju  bcnt  fott  bcr 
innbftieb  tid^tcn/  nié  yocgcftbtieben  fîebf.  £é  fott  nud)  nicmnnb 
fuftccn  roebct  mitSBetbc  nod;  mit  9înmc/  bnnn  nuff  bem  feis 
ncn/  obet  'ùci.  et  fcin  ?(mptmnnn  ifV  rocc  \sAi>  iibctftîbc  jit  bcui 
fott  mnn  cid;ten  mit  bem  innbfticben/nnpgenoimncn  fo  mnncci»' 
fet  /  nié  Dotgcfcbcieben  (lebct.  '2Cud)  folî  nicmnnb  in  bbein  SBcig 
nit  ncbmen  ben  Jtembbcn  /  rocbec  foltb  3frtub  nod)  ^iittcc  mt 
ipfccb  nod)  nid)té  roie  b&i  gcnnnt  ijî/brté  ecyerfnuffen  foll/inib 
incinet  ^ofî  bncumb  ju  întiflën/  bné  foll  et  nidtt  gcnicflên/  bai 
foU  mnn  fiït  cincu  iXrtiib  bnben/  unb  foll  bncumb  cidjtenrtlébec 
innbfïiebcn  jlcbct/  one  ©cfecbe. 

%v&)  mm  W  itl/  brtf  biefet  lonbfcieîi  olji)  M»f«/fo  foHcu 

Sjctîffl 


2  il 


Anno 
1388. 


DU    DROIT     DES     GENS. 

.^Diiiateiaié  511  SBôl)i;m/  ollc  Sfjucfâîtfîcn/  Ji-rfïm/  ©rnfm/  A  wir. 

53c«n  uni)  ©taôt/^ciitlKii/  @ci|îlicl)  linb  îffidrttclv  fpfiiff«n/  -f^NNO 

iam/  SCittêc  un» ^^neci)t/  SBurgci;/  Srtufflai£/§ilflt(im/®c=  t  2  S  5? 

piuicm  imb  (iKcnnannigltcl;/  grtint  um'cicfpïcd)cn  knt/  bk  bie  *■  J*"  "• 


S'Jttm  urtb@tab£tBrm^fluprteiiKn/  btc  uon  ibrmtroeâcn  «uff 
îicm  2)«toe(mb/  Ufe^Un/  «iiff  bcnSçb/  om  ©efcrbe/baf  (ie 
il)nen  ttcultd;iiitbcinl)|lgtt){teii/  bog  fie  bcii  '^rcinbben  md;té 
(inbecé  nel)incn/  bnnii  jcitltée  ^oft  iinb  guttct  m  betaBei^nlé 
DOJgefdxKben  flc()£/  unb^wete  bag  fid;  b(ê  jciiiiinb  tuibetfcêt/ 
brtg  )ie  md)tè  âcroaltig  mod)ten  fcpii/  bïië  follen  (le  btingen  nn 
ObinnTin  bef  irtitbftiebené/  unb  bct  fûll  bam  bdcju  fl)un/  bng 
Biié  rciebett&fln  roctbe/  unb  foll  bnnn  bzt/  bet  bag  getijnnijctt/ 
(jefhritfp;  reeïbcit/  jute  bie  9ieun  nn  bem  innbftieben  obec  bec 
mcl)m  îljeitimfei:  iljnen  etfennen/  brttnnd;  unb  et  bie  ©(1*32= 
Jrinbelc  Ijnt. 

^ud;  foH  niemflnb  îeinen  ^tanb  tn  bet  SCopg  nit  fbun/  roet 
Biié  i5betfii[)c/  bert  fofl  inan  rid;ten  bag  redjf  tll/  ce  raetc  bam/ 
Baf  bct  ^(lupfinonn  bcé  4(inbfticbené/  bct  bann  nuff  bem  iÇeI= 
bt  i^/  l)icffe  unb  crloubt  ju  f^un  miff  beii  gtieben/  o!)ne  ©efet- 
be.    2Bcte  itud)/  bdf  @£)tt  nidit  (ingeb/  bof  bnnnbofeQcfcIk 
fdjrtfft  (luferflunbe  in  btefcin  i(inbfïicben/obet  in  biefen  fdnbttie^ 
ben  tmi  obec  jiîge/tvibec  bie  fetteti  rric  imb  bicjutfîen/jjcrjn/ 
(Stflbt  init  (ifl  unfet  unb  ii)t  g)înd;t  ju  jiebcn  unb  iljn  n)ibctffc= 
I)en  /  |tc  JU  wetttciben  oljn  «(Te  ©efecbe.    îtud;  tfïgecebtTOotben/ 
tcann  bec  iflnbfcieben  eincn  ceblidjen  3U3  obet  SBcfef  timnwok/ 
fo  fott  ein  jejlidjet  ^eti  unb  ©mbt/fo  in  biefen  ianbfrieben  unb 
S3:inbnuf  |mb/  mit  fdîicfen  bcci)/  bie  an  bemfelben  ianbftieben 
l'on  i()cen  njesjen  firent/,  bie  babct)  foUen  fci;n/  a\ê  lansî bif  bec= 
felbe  Sug  unb  ÎSefeÇ  Jioncef  /  unb  ein  gnbe  nimmt/  unb  obbcc^ 
fclben  S*ieurt  bie  «n  bem  tnnbfrieben  (tient /»on  d)(^afftet  9lofb 
irtbci)  nid;t  gefepn  modjten/  fo  fetten  bie  S^erzn  obecgtnbteinen 
«nbecn  «pibecman/  bec  bcn  innbfticben  nud)  gefdwocen  i)at/  an 
be(felbert  (îdtt/  bec  babei)  nid;t  gefei^n  mDd)te/  feéenunbfd;icfen/ 
de  offi  baê  giotl)  rcatc  /  unb  foO  nud)  bet  ^nuptinann  biê 
tonbfïiebené  /  bec  bann  nuff  bon  gelbe  ijl/  unferimbbeg9îcid;é 
SSaniec  Ijaben/  «ud;  aie  oflt  beé  gîotl)  roece.   SBcce  aud;  ba^ 
jeinanbe/  bie  in  biefein  ianbfttcben  iinb  58iinbnuë  fînt/obcc  nod) 
bacein  foinmen/  bcfd)abigt  reicb/  rcibec  3ved)t  aie  bec  ianb(ïieb 
fleljet/Bon  roein  baë  gcfdjebe/unb  rcann  bie/bie  iSbec  ben  ianb= 
fcieben  gcf^tjjnb/  batum  5U»oc  ecfennen/  fo  fottcn  bann  biefel= 
6en/  bie  bacubcc  gefe^t  finb/  baS  fiîcbaé  S'Jecm  unb  ®tàbmx 
unb  anbccn  bie  in  unfccin  ianbttieben  unb  ?8iînbnui  (înb/  tunb 
nlndjen  «nb  uecbotl)fd;afftcn  mit  tljcen  ïQtkffin  obec  il)c  felbec  /  unb 
jpem  (îe  bcf  aifo  funb  madjertmecben/ju  même  bet  tmnc/bec  ben 
©djaben  «et^an  I)ttt/  bec  fott  auf  ben  gpb  gcbunben  feçn/ben» 
felben  jù  Çalten  unb  au(f5tir)alten  mit  gnnêem  gtn(T/  gctcculidi 
6i)nt  atte  ©efecbe/  unb  fott  bann  bacan  teineclet)  @c[ei;b  (^îc= 
tragen.    ®et  aud)  unS  /  obct  bie  lîbet  ben  ianbfcieben  unb 
Sunbnug  gefeét  (tnb/  einen  @d)ttben  t^ut/mitaiZocb/SStanbt/ 
S)teb|Iat)!/  Saljen/  obec  mit  unced)Cen2Bibecfagen/  obet  mit 
onbetn  ©adjen  aie  »0!gefd;cieben  (lejjet/  recc  obec  bie  bec  einen 
I)<iu(fet/  Ijofet/  nêct  obec  tcâncfet  mit  rciffen/  bec  foIT  in  bcm^ 
fclben  fdjulbig  feçn/  a\ê  bec  @etbjïfd)ulbig.    SBace  and)  ba^ 
jemanb  mit  bem  Ked)ten  «etbecbt  wicb/  unb  tcolt  jemnnb  bnc= 
um  feinb  feçn/  bec  fott  ut  bemfelben  fd;ulbig  feçn/  aie  bec/  bec 
mit  bem  3led)tcn  «etbetbt  i)î;  Unb  n)cc  nu^  einen  tunblid)  uec= 
Icmnbten  fd)obltd;en  «Slann/baf  »oc  bem  ianbfcicb  tunblid;  ge= 
in(id;t  rcocbcn/  iBO  man  bné  nieif/  aufff)^lt  obec  angceifjt/bec 
îfl  bacum  nit  fdjulbig  nod)  gebunbcn/TOcc  (td;  abec  fonp  wocbem 
ittnb(tieben  Bccantroocten  folt  obec  roolt/  ben  foU  bec  ianbf=cicb 
©lapb  bac  unb  bnnnen  gcben/  one  ©efecbe.    2Bece  aud)  bag 
bec  'ÎCufllauff  unb  ©olb  me!)c  bann  eincc  uncb/um  foId;e  fad)cn 
Ole  »ocgefd)cieben  (leljct/  fo  foU  man  ben/bieûbec  ben  (anb(iie= 
ben  unb  58unbnuë  gefe^t  |mb/  bacum  pfpccd^cn/unbroagbnnn 
(te  obec  bec  mcl^cec  "îljrtl  untct  iljnen  ju  £fCatI)  reecben/  auff  ben 
(?t)b/  baé  attecnûtl)bucf|îig1î  fcp  onjugceiffen/  baê  foll  man  ii)= 
nen  gcfolgig  unb  gel)ûcfam  feun.    2Bcce  aud;  baf  jemanb/  bet  in 
biefem  ianbftieben  unb  SSunbnuf  ijl/  obct  nod)  bacein  fommen 
rcucbc/  l'on  ben  @rtd)en/  bie  in  btefem  ianbftiebcn  gcfd;ebcn/ 
bebetnc  JÇtcunbfdjalP  roud'é/  bec  man  an  bemfelben  nad)  bicfcin 
ianbftiebcn  unb  SSunbnuf  juEommcn  luolt/  fo  foHcn  bemfelben 
S3ec!n  unb@taft/bie  in  biefem  ianbftiebcn  imb  iBiînbnuf  (ennb/ 
julcgen  unb  getceulid)  bcljolfjtn  feçn/  auff  ben  (Eçb/  aie  lang 
(lié  ce  bccfclbcn  gcinbfd;aifi;  entlabcn/  one  ©efecbe.    2Bece  aud; 
mon  jemanb  tunbltd)/  ccblidv  miSglid)/  unlaugcnbot  @d)ulb 
fd)ulbig/  fo  foU  inan  ce  bem  S^auptinan  beÇ  ianbfciebens  lafTcn 
iDiffen/cbe  ce  bafiic  pfcnb/  bag  ce  ben/  bec  bn  fd)ulbig  ifî/bnc= 
um  »ecfd;ceib/  baf  et  bem/  ba  mnn  aIfo  fd)ulbig  toccc /  giltlid) 
bejablc  obct  tidtfcn  n)oUe/»wcb  bec  bacnad)  pfanbt  unb  nngcief= 
fen/mit  ben  q)fanbcn  foU  et  pfanblid;  gefabccn/unbinbaénedifl 
@d)lof  tceiben/  ba  ein  @ecid)t  inné  ift/  baê  boi)  beé/  bec  gc= 
Vfanb  ift/  nid;t  fep/  unb  feçnb  eé  gfenb  »Pfanb  /  bie  fott  et 
laffcn  ftebcn  bteç  îag  unb  btet)  ^iadjt/  trâten  eé  abct  nnbet 
Wnb/  bie  foa  et  laffcn  «iet  SBod;en  fleben/  ifi  ba^  jannnb 
loinmt/  bct  bie  g>fanb  roolt  nnrtebmen/  bem  foU  man  (Te  auff 
9Ced;t/auff  ©cmigbeit  obet  SSûcgen  ouggeben/  mit  Sunbfd;afft 
bef  gîid)tccé/  obet  'Jfmptmanné/  in  bef  ©etidjt  (le  fcçnb/obet 
anbec  cl)clid)e  ieut  bacju  ncbincn/  bie  babep  fcpn/  ncl;inen  (le 
flbec  bie  q^fanb  nid)t  aug  in  bec  BOigcnantcn  3cit /ba  mag  ec  fie 
ecctauffen  obne @efecbe/fo  ce  tcuccjî  mag/aud)  mit  SunbfcbafR 
bcg  'ïinptinannë/in  bef  @ccid)t  fie  gefiSbct  fcpn/baffelbcé/unb 
baffclb  ©cib/  foa  bem/  bct  bà  pfanbet  l)alten/  an  fein  (Sd)ulb 
flbgeben  /itaf  et  aud;  fiîc  ^oflen  getban  bat  mit  bec  îpfnnbung/ 
fcie  ccblinj  rpace/  bie  foU  ibin  aud;  oblicgcn;  mai  abct  unteblid; 
fcatan  roace/  baf  fou  man  fiîc  ben  tanbfcieben  bcingen/unbrcie 
té  bann  bec  ianbtticbcttcnnct/ babep  fott  ce  bleiben.  2Betcatid)/ 
fcaf  »on  fold;cr  ^fanbnuf  mcgcn  jcman  gefangen  toicb/ biefelben 
©efangenen  follen  auff  DJcd;t  ouf  geben  roecben.    Sod;  fo  feèen 
wic/  baf  ail  jegtici;  imfct  uni>-  bef  Qciliâen  mi)é  unb  «nfer« 


©trag  bauen  unb  reanbcln/  uon  ireid-em  innb  bie  fcpn/ibtieib 
unb  ibt  ©Ht  in  biefem  ianbftiebcn  (ld;éc  fepn  follen  /  mte  abec/ 
ba^  bcc(elben  bebeinec  bcfd;âbigct  roucbe/  auf]F2Bafrec  obec  auff 
ianb/  an  ieib  obec  an  ©ut  ("0  foll  bec  ned'fî  Syti  obec  ©tabf/ 
obct  anbete/  bte  in  biefen  ianb(ticbcn  unb  S3iSnbniif  gcbôteiit/ 
bct;  bcn  es  gefdjebcn  i(ï/  suq)lcn/  mit  allem  ibtem  SBcnitogcn/ 
alébalb  fie  bcg  iunncn  unb  ccmanet  wccben/  unb  follen  bacsu 
tbun  getceulid;  obnc  aileé  @efec*c/  bap  baè  miebecthan  irecbc/ 
unb  mogen  (le  eê  alfo  nid;t  iibecfommen/  fo  foll  man  'ibncn  fiîti 
baé/  nad;  bet  Svatbc/  bie  ubet  bct  ianbftiebcn  gefeit  fepn /obct 
bcf  mcbcec  îbeilé  untec  tbncn/  aie  um  eincn  SCaiib  bebolffen 
fepn  /  aie  yotgcfd)cicbcn  (febt.  Tfud;  follen  aile  qSfaffcn/  (Etoflcc 
unb  anbet  gei(llid)  icut/  ibt  ieib  unb  tbt  ©ut  nid;t  vfanbbac 
fepn  fttc  jemanb  in  bbein  SBcif.  &  foll  aud;  nicmanb/  et: 
fep  Jucfl/  i^m/  mttex  obec  ^ned;t/  obec  ©tabt/  bte  in  bie= 
fein  ianbfrieben  fcpiib  /  obec  bacein  îommcn  /  nientanb  uct= 
anttpocten/  nod;  «ccfpredîcn  mibcc  bie  Ocbnung  unb  ianb= 
fcieben. 

&  foll  aud;  fein  uccleumbbec/  funblidt  fri;âbli*cc  mannf 
ba6  «on  bem  ianbftiebcn  fmib  gcinad;t  ivocben/  minbect  n'cbec 
Jcieb  nod;  ©cicpt  baben/  unb  wo  man  bcn  niimnt  obct  aiiff= 
pcbt/  bauon  foll  man  wibet  niemnnb  tbun/  nod;  getban  baben/ 
TOCC  aud;  ibn  baiifct  obecbofet/  roiffentlid;  obet  irtcbc  gcfâbtlid) 
binbulfft/  bec  foll  in  bcnfelben  ÎKediten  fepn.  £9îan  mag  aud) 
einen ueclemnbten  tmb  fd;ablid;en  Mann  in  allem  ©ecid;t/ 2)c(icn 
«nb  ©tabten  mol  uetbicten  unb  auffbiilteit  auff  iKed;f  /  unb 
»M  bem  obec  bcnen  follen  inan  îXedjtcné  obnuccsogcnlid; 

(£ê  i(ï  aud;  gcccbt/  luece  baf  bit  Sjcnn  obec  aiibcc  icut  Sof 
iicbmen  m  bef  3veid)é  obec  anbccn  ®tàbt/  fo  foll  inan  allen  be= 
nen  bie  baê  mieten  obec  focbccii/  ein  ficep  fld;ec@lcnt  gcben/ bic= 
rocil  bec  ^of  mcct  one  ©cftcbc.  «SJcce  audi  baf  jemanb  fein 
£bi^c  l'ccantirocten  ivolte  obec  inu(l/  »oc  bcn  jjccjn  obec  @t<ibs 
ten>bcn  unb  ibccn  Jceunben  inôdit  man  aud;  rcol  ein  ften  tîd'cr 
©Icpt  gcben/  auff  bai  'îag/  aie  ec  fitttommcn  foll.  tnd<\\l 
geccbt/  roekbcc  Sncd;*  ein  cniftgé  q>fecb  bat  obccinebc/  unb 
f eincn  Sjecm  bat/  obec  ein  £cbac  gefcjfcn  Mann/  bec  biefem 
ianbfcieben  gefd;rt>ocen  b^t/  bct  fiit  ibn  f)3ccd;e/  baf  et  ianben 
unb  icutbcn  unfd;eblid;  fepe/  bem  foll  bct  ianbfticb  feinb  fepn/ 
unb  foll  baciu  tbun/  aie  bec  ianbftkb  fîcbt.  TCud;  i(i  gcccbt 
«jotbcn/  baf  inan  um  f einen  atten  ^tkg/  no*  um  bebeinecleij 
@nd;/  bie  (td;  uctloffcn  baben/  uot  bato  bif  SBtieffë/  mit  bie» 
fem  ianbfirieben  jtid;tfcn  tid;tcn  nod;  bebolffen  fepn  foll/  obne 
©efctbc. 

tud;  mag  bec  £>bman/  bec  i3bec  bm  ianbfcieben  gefe^t  ifl/ 
in  biefem  ncbiiuii  unb  eiiipfabcn/  lucc  in  biefen  ianbfcieben  fom= 
men  rcolt/  bec  ibn  baiid;t/  bec  bem  ianbftiebcn  nuê  toccc/  one 
©efecbe/  mib  bie  ec  alfo  cmpfabt/  bie  follen  aud;  gcfoben  unb 
fclwDcen/  unb  ibc  ge(legel£  SStieff  gcben/  ben  ianbftiebcn  ju 
balten/  aU  ba  augwcifcf/  unb  bie  follen  aucb  bann  bcf  ianb^ 
fi'iebcné  genicffcn/  aie  anbece  bie  jetont  bacinnen  fepnt/  one 
©efecbe/  unb  fo  ftc  bec  ^auptmann  alfo  empfâbt/  baf  foll  ce 
in  bem  ncd;flen  «Sîonaf  bacnad; /ben  gucflcn/  SJcemtmbgtàb' 
ten/  bie  in  biefem  ianbftiebcn  feimb/  l'ccfunbcn.  ^(ud;  fol  bec 
gcmcine  «Sunb  bec  ©tabtcn/  bec  bifbee  gcmcfcn  ifî/  abfepn/ 
uiib  foden  fuïbaé  fcinen  inebe  mad)cn/  fo  foll  bie  7immq/  fo 
îirifd;en  une  unb  ben  5iîe(lcn  unbS?ccm8cn)cfeni(î/  aud;  ab 
fem /m  bec  Wiaf/a\è  beenad;  gefd)cicben  ijl/  alfoTOeld;e@tabt 
cm  obec  mcb  (îd;  cid;tct/  mit  ben  prficn  unb  ^ccm  bie  jcl^unt 
m  bem  ^^cieg  gegen  bcn  ©tabtcn  (liib/  enbrccbec  giîtlid;  obec  mit 
bcin  £f{ed;ten/  aie  von  iinfetin  Dîatb  gcccbt  ijl  rcocbcn  ju  ajîet» 
gentbeim/  biefelben  ©tait  obec  ©tait  foll  uiib  mag  bann  in  un= 
fem  ianbfcieben/  bcn  rcic  jeêitnt  ju  (ggec  gcinad't  bnbcii/  iieb» 
men  unb  emptaben/  unb  bie  alfo  cmpfangen  rcecben/ gegen  ben= 
fclben  ©tnttcn  obcc@tatt/  foff  unfec  unb  bec  Juejlcn  unbSjccm 
^{mung  rccitec  aud;  gan^Iid;  abfcin.  3Bclcbe  ©t^tt  obec  ©tatt 
nbec  baé  ntd;c  tbnt  unb  ungebocfam  bleiben  rcaeb/ unb  (Id;  nid;t 
cid)ten  rcolt  mit  ininnc  obec  mit  Ked;t/  aie  «ocgefdwicbcn  (iebt/ 
gebn  biefelben  foll  unfec  unb  bec  Jiïcjîcn/  ©cafen  unb  Sjccm 
(£inung  bleiben  in  ibcen  fcnffïen/  aie  bie  aufrocifct/  bebocffenf 
bann  bic@tntte/  bie  alfo  in  biefem  ianbfcieben  foinincnt  obct 
fommen  roolten/bef3{ed)tené  roiebecumb  uon  ben  obgcfd;ciebcnen 
gucjlcn  unb  Sjenn/  fo  foUen  fie  baé  ben  ©tâtten  aud;  roiebec» 
«mbfbun/  aie  îuCDÎecgenfbeim/  non  urifecm  SCatb  gcccbt  ijï, 
Zud)  œeld;ec  Jucfl/  Sjccj  obec  ©tnft  jc^unbec  obec  fucbaffec  m 
biefen  iànbjriebcn  foinmen  molt  /  gen  bcn  jemanb  25cbb  obce 
5cinbfd;affï  bacuinb  fcagen  obet  ibn  bebeinetlcp  ©diaben  bat= 
umbjusieben/bcm  obce  benfelbcn  fotfcn  rcic  unb  bicDocigcSbut- 
fucjlen/giîcjlen/  S^ctm  unb  ©tatte  rcibet  biefelben  julcgen  unb 
bebolffen  fepn/  mit  unfccin  Secmogcii  obnc  ©efecbe. 
^  Tluà)  folfen  aU  unb  jcglicbe  S8cfiair«ngcn  /  luec  bie  bctf  / 
gànélid> abfcin/  unb  foll  bie  fiîcba^  nicmanb  baben  nod)  empfa» 
ben.  Citud;  fott  nieinanb  bef  anbccn  cigen  icut  unb  unyecced)nct 
■Jtmptlcut  obct  bie  nad;folgenben  ^ticg  betten/  obec  bie  «on  bat» 
bif  58cieffé  «ccfcbrcocen  unb  l'ccbciefft  betten/ ju  SSucgec  einpfa» 
bcn/n)ijcbe  baeuinb  bebein  SBcud;/  baé  fott  bec  ianb^ieb  ccfen» 
nen.  "Mud;  foB  bicfec  ianbfiriebe  fepn  unb  gebn  am  JXbein/  iti 
SSapecn/  in©d)ivaben/  in  Jeancfen/  m  ^cffcn/  in  îbûcin» 
gen/  m^£!)îcid;(cn  alêS  ec  bcgciffcii  ijl/  in  bcnOibeil^SBcieffcn/ 
bie  bacubec  gcben  (Inb. 
%ud)  rtl^  jvic  auff  bem  9(b«i«/  î«  S3atiec1#  tn  ©cbrcaben/ 


ZIZ 


CORPS     DIPLOMATI dV E 


A  v-vT,-.  iiiî^tîrinrtoi  unb  in  3)^cid)fcii  (inbctc  irtnbfticbcirrtuffâcfeétjit* 
/\NNO  i,j„/  reoKenirir/  cb  bct  tanbfricb  eine  fcldic  ton*  (inilûflTcn/ 
,  j  0  Q  Dbct  biig  bet  innb|ticb  iiUcin  bné  ni*C  geiunltigcii  nod)  bcMiibcn 
*  i  °  "  '  moà)t/  b«g  banii  bic  (inbctn  ianifticb  ilic  eine  obct  mel)r/fo  |te 
îxg  l'on  ben  ftftiivtnwnn  bef  4<inbfi:tcbcn!j  /  benbaé  anâeliet/ 
îunbli*  etmal)nct  mtbm/  mit  il)t  offeii  ïSticffin/  butin  et  (td; 
mit  fciricn  gnb'fâcfcUen/  bic  mit  il)nx  ubet  ben  ianbfriebcn  gc» 
fc^t  ilnb/  cbcr  bct  m(\)m  'îl)cil  nuff  bon  ©;b  ctfenncnt/  baf 
fie  bcé  obet  ict  onbetn  tonbfricbcn  J-Julff  (lud;  biu-ju  bebutjften/ 
fo  fotren  iljme  bie  <inbetn  innbfi'icb/bie  ntfo  ctmimt  wctbcn/ and) 
bel)ûlffcn  fcçn/  bie  ©nd;  ju  tednfettigen  /  nndjbcmnlébetinnb» 
ftieben/bct  (jeinanct/buncfct/  bag  (if  ibm  ju  Sjulff  toinmcnfoU 
Icn/  one  ©efctbc.  &  fott  nud;  bcrfeibcn  tnnbfriebcn  émet  in 
im  (inbctn  nid)t  tid;ten/  one  Oefetbc.  SBec  niid;  in  eniem 
irtnb(Tieben  l'etinlt  witb/  bet  fol  in  bcm  nnbetn  dud;  wetjrtlt 
fenn/  mit  bmfelben  Jonncn  «lé  bet  innbfticblleljet/  one  &= 
fetbc. 

OCuà)  m  becfelbe  (nnbftieb  /  bct  nun  ju  emcm  gememcn 
Slîuê  etbndjl  i(l/  une  tinb  bcm  Sjeil.  SCeid)  unb  bcn  obgcnanten 
€l)«tfutflcn/  gijtllen/  ©tnfcn/  Sjeczn/ÎKiftetnunbSneditén/ 
Wrtff:ii/©fntten/unb  iflçen  fenien  (5d)aben  btnigcn  unbgan^» 
lid)  oljne  (gd^rtben  feçn/  «n  unfetet  unb  il)tet^ei2tdirtfften/  @c= 
rid)ten/gte!)l)eiten/  3îe*ten  unb  «nbetn  unfctn  unb  il)ten  guten 
@ewon!)eiKn/  @ciftlid;en  imb  ÎBeltlidjen/  (lufgcnommcn/  bct 
@nd;  rtlë  yotgcfditieben  jïel)t/  bo*  mit  SBcIjrtltnng  unfetnW 
«incé  SJôm.  ^onigé/  eineô  jufunfftiâcn  ^apfetë  gÇedjt/  bie  mit 
ï)(iben/unb  won  ^edjtéivegen  l)rtbcn  foUen/  obei  mogcn  i'on£îo= 
mifd;ctSoni.(ilid)ct«»înd)tigtcit/  llcfcin  ©cifilid;  obct'2BcltIid). 
Unb  bifctkiibfticb  fott  rec^ten  fcdié  gon^et  3rtl)t  nnd;  mieinan^ 
fcet/  nnd;  bnfo  bip  SBtieffë  ju  8el)lcn/  ol)ne  2Bibettuffcn/  unb 
Êfimod)  aie  long  big  wit  il)n  «ibcttujpn. 

unb  n)ir  ^ôiug  ^Bcn^Inu  K.  gclobcn  beo  unfetn  biinblid;en 
5;tciicrt/  unb  n-it  g:i)ut|iît|ïen/  'Jût^en/  @t(ifen/  i^tm/mk 
fiicgennntfînft/gelobcn  ûicfcn  4rtnD|ticbcn  mit  (ittcn  femen»punc= 
tcn  unù  %mu\n/  atë  et  vctfd)tiebcn/  begtifltnunbuct(tgclt  i|î/ 
ganllid)  ye|ltglid;  ju  Ijaltcn  unb  ju  yoUfijljten/  one  aHeOefci-Dc/ 
bel)  Dcn  gçben/  Die  rcit  Dntubct  leiblid)  getl)ûn  Ijoben.  "JCud) 
fûllen  TOit  bcç  ben  (£t)bcn  die  wit  bnnibcr  gcfd)n)otcn  fyAm/U- 
iieUm  unD  fdjnffcn/  Dng  nU  unfcc  ^n^tleut  /  Sogt/  iXid)fct 
xinb  (5d;uItècié/Die  in  Oicfem  idnDftiebcn  gefeflen  |mD/uonuné 
cbet  ûcm  nnt  të  empfel)Icrt  /  m  58el)nltnuf  Deg  innbfticùenë 
unb  TCtticfiiI/  Die  batinn  begtiffcn  fin»/  fommentlid)  uno  fon= 
actlid)  one  ©efctbc  /  unb  D.iftelb  foU  gcfd)c!)en  imû  l'oUfiîbtt 
TOetben/ungefcbttid)  inwcnbigen  jweçet  âionnten  naâ)  ùata  big 
S3tiep/  6n  fo'Ucn  flud)  aU  unfev  ©ienet/  SS^nnn/  ©tafen/ 
Sjctui/  SCittct  unb  ^ned)t/  bie  in  ûem  ianûftieûen  gefefTen  ttnû/ 
Dcmfelben  (miDftiebenféweten/  inwenbig  ben  ncd)|îen  jmeçen 
monatm/  wcld)c  ùaê  nid)C  ffjun  wolfcn/  Oie  fotten  bep  {«nCiî 
fticbené  nid)t  gcnicffen. 

•Jtud)  fol  cin  jcglid)et  Sjct!  unb  fctn  OCmptleut  gebunben  feçn 
itr)  ben  gçDen/  njeld)cn  ©ienet  unb  Ttmptleut  fd)n)etcn/brtf  (te 
tê  bcm  Sjauptmnnn  ju  njiffen  tl)un  unb  bcfd)tieben  geben/  unb 
îBct  betTOiîte/  Det  in  Diefem  4rtnbfi:icben  |lêt/  unb  bcmfiinb= 
fïicben  nid)t  gefdnroten  l)^tte  /  ben  fol  bet  4nnbfi:icb  nid;t  tid)= 
tcn/  unb  bct  fol  nud)  bef  innbfi:ieben  nid)t  genieffen.  dJtn 
Utîimb  big  SBtiep/  K,  Aaum  aBnlbutgië/  ic,  Anno  8cc. 
LXXXVIII. 

CLV. 

i.Juill.  SiGiSMUNDi  Hungmia  Régis  Litera,  quihus 
Régi  Bohemite  Wenceslao  Fratri  potefta- 
tem  ,  y  libertatem  concedit ,  ut  Regniim  Boemia 
alterutri  Fratnim  vel fibi  Sigismundo,  vel 
J  o  H  A  N  N I  Duci  Gorlicenfi  ,  £5?  Marchioni 
Lufatia  ,  qui  ipfi  magis  placuerit ,  dare , 
donare  ,  £5?  legare  pojfit.  Dat.  Sempha  j. 
Juin  1388.  [Christ.  Godof.  Hof- 
•  M  A  N  N  u  s  in  Appendice  Diploraat.  &  Docu- 
mentor.  Hilloriam  Lufatia:  lUuftrant.  Tom. 
IV.  Scriptoi".  Lufaticor.  pag.  iiz.  Balbi- 
N  u  s  inter  Literas  Publicas  de  Bohemia  Mis- 
cellaneis  Hiftoricis  ejusdem  Regni  adjeftas.  Vol. 
I.  Part.  I.  Epift.  LXIV.  pag.  80.] 


SIgismundus  Dei  gratia  Rex  Hungariae ,  Dal- 
matÏE,  Croatie,  &c.  Marchio  Brandenburgenfis, 
&c.  Univerfis  &  iingulls  Principibus  Ecclefiaflicis  & 
Secularibns ,  Vafallis  Homagialibus,  Comitibus,  Nobi- 
libus,  Baronibus,  Cllentibus,  Judicibus,  Magiftris  Ci- 
vium,  Confulibus,  Juratis,  Rufticis, Villanis,  &  Inco- 
lis Civitatum,  Oppidorum,  &  Villarum  ac  Locoruni 
duorumcunque,  nec  non  omnibus  &  fingulis  Subditis 
&  Fidelibus  Regni  Bohemîas  cujuscumque  ftatus ,  con- 
ditionis  vel  prEeeminentîœ  fuerint,  aut  quibuscunque 
fpecialibus  vocabulis  nuncupentur,  prœfentibus  &  futu- 
ns,  Nobis  fincere  dileûis  Salutem  &  omne  Bonum. 
Quia  pridem  Sereniffimo  Ptincipi  Domino  Wçn- 


ceslao  Romanorum  Régi  ftmper  Augufto,  h.  Boëmiœ  AnVo 
Régi  Illuftri  Fratri  noftroCharilîimo,  bona  &  fufficien- 
ti  deliberatione  prxhabita,  fpecialiter  propter  lingularis  1  ^8i5, 
atnoris  atfeftum,  quein  ad  IllurtrilTimum  Principem 
Dominum  Joanuem  Ducem  Gorltcenfem,  &  iVlar- 
chionem  Luiatiae  Fratrein  noftrùmCharifîimum  natur» 
quadain  inclinatione  tenemur  ,  ad  ejus  etiam  honores, 
&  profeilus  augendos  ex  vinculo  fangninis  obligamur, 
fcientes  induUimus,  annuimus,conlenlimus,  &  plenam 
ac  omnimodam  facultatem,  poteftatcm,  &  libertatem 
concelîimus  &  donavimus,ut  ipfe  inligneRegnuniBoe- 
miae,  &  ejusdem  Regni  Coronam,  in  quo  nobis  ex  do- 
natione  paterna  ac  SmccclTionis  ordine,  tanquani  poft 
diétiim  Dominum  Wenceslaum  Fratrem  noftrum,  fe- 
niori ,  Imperatoris  nollri  Filio  in  cafu  quo  ipfum  (quod 
ablit)  legitimis  Ha:redibus  non  reliais ,  prxmori  con- 
tingeret ,  plénum  Jus  competit  fuccedendi,uni  noftrum, 
videlicet  inter  nos&prœfatum  Dominum  Ducem  Joan- 
nem,  qui  iîbi  ex  nobis  magis  placuerit,  &  ad  quem 
propria,  &  fpeciali  affedlione  ac  libéra  voluntate  trahe- 
tur,  fine  alterius  ex  nobis,  &  fignanter  noftri  reclama- 
tione,&renitentia  aliqua  in  vita  vel  in  morte, quomodo 
vél  quando  fibi  placuerit  dare,donare,legare,  &  eundem 
ex  nobis,  cui  legaverit  feu  dederit  Regnum  pi-œfatum, 
coronari  facere,  &  fubjeSionem,  &  fidelitatem  quo- 
rumvisSubjeftorum  Regni  Bohemis  fibi  fieri  disponere, 
&  ordinare  valeat  ac  poffit,  prout  hoc  ipfum  in  aliis 
nofirs  IVlajeftatis  Lîteris  difito  Domino  Wenceslao 
Fratri  nôftro  ,  datis  defuper  fuificientibus  continetur; 
Idcirco  in  cafu  ,  quo  ipfe  Frater  nofter  Dominas 
Wenceslaus  Romanoram  Kex  in  vita  vel  in  morte 
prsfato  Fratri  nollro  Domino  Duci  Joanni  Regnum 
Boëmiœ  prxdiâum  concederet  ,  vel  donaret,  &  non 
nobis , ex  tune  vos  omnes  in  génère, vel  vellrurh  quem- 
libet  in  fpecie  animo  deliberato,  &  de  certa  fcientia,ac 
noftra  libéra  voluntate  de  omnibus,  &  fingulis  promis- 
fionibus  juramento  nobis  faâis,  quibus  nos  ex  fide  fac- 
ta,  vel  aliàs  quomodolibet  ex  Succeffionis  ordine,  fwa 
jure  allriéli  tenemini  quoquo  modo  abfolvimus,  liberos 
ducimus&dimittimus,  ac  tenore  prxfentium  liberamus; 
iVlandantes  vobis  virtute  prœfentium  feriô,quatenus,  ficuc 
prxmittitur,  diâus  Dominus  Wenceslaus  difto Domino 
Duci  Regnum  Boëmias  concederet  vel  donaret,  quod 
ex  tune  ad  eutidem  Dominum  Ducem  Joannem  ad 
quem  vos,  ex  nunc  prout  ex  tunc,transducimiis,  tan- 
quam  verum  &  naturalem,  &  ordinarium  Dominum 
veftrum  &  Hsredes  fuos  legitimos,  &  ad  nullum  alium 
refpeâum  habere,  &  eidem  fidelitatem,  Juramenta  & 
fubjeâionem  facere  &  parère  ,  &  obedire  modis  omni- 
bus debeatiSi  In  cafu  veto  quo  vos  omnes  vel  aliqui 
ex  vobis  prafentia  Mandata  noftra  literalia  non  curare- 
tis  advertere,  nec  eisdem  forfitan  obedire, ex  tune  pro- 
mittimiis  fine  dolo  bona  Fide  noftra,  quod  vos  omnes, 
&  veftrum  quemlibet,  dum  ad  nos  perfonaliter  veneri- 
tis ,  aut  Nuncii  ,  aut  Procuratores  Vefiri  Mandatum 
vetlrum  ac  poteftatein  habentes  veftro  noinine  venerint, 
de  juramentis,  promifllonibus  &  fidelitatibus  ,  quibus 
Nobis  aftriâi  tenemini ,  quocunque  vivjc  noftrx  vocis 
oraculo  abfolvemus  &  liberos  dimittemus.  Prœfentium 
fub  Regia:  Noftrx  Majeftatis  Sigillo  Teftimonio  Li- 
terarum.  Dat.  Semphas  Anno  Domini  1388.  Die  3. 
Menfîs  Julii. 

CLVI. 

Convenfw  inter  RichardumII.  Regein  Anglia  21.  Ao  . 

(3    CONKADUM    ZOLNER  D  E  RoTHE  O- 

s  T  k  I N ,  Magiftrum  Generakm  Ordinis  l'cutonici 
in  Pruffta^  Commerciarmi  ordinationem  concer- 
nens.  Dat.  in  Caftro  de  Marienburg  dieu.  Au- 
gufti  Anno  1388.  [Rymer,  FœdçrajCon- 
ventiones  6cc.  Tom.  VU.  pag.  fpp.] 

In  Nomine  Summie  &  iitdividKa  T'rimtatis  Patrit 
(sf  Filii  àf  Spiritus  SanÙi  Amen. 

CUm  Pacis  Audtor ,  pacificos  volens    Filios  es- 
fe  beatitiidinis  ,  ac   execrabilem   Pacis    smulum 
a  Chriftianorum  finibus  exulare,  Ea  propter  ad  per- 

PETUAM  rei  MEMORIAM,  NoVERINT  UNI- 
VERS I  ,  tenorem  prœfentium  vifuri  &  audituri , 
quôd, 

Ortâ  dudùm  inter ,  SerenilTimum  Principem  &  Re- 
gem  Ricardum^  Dei  gratiâ  ,  Regem  Aaglia  £5"  Fran- 
ei<e  ac  Dominum  Ilibernis,  Ligeosque  fuos  Angliœ, 
parte  ex  una,  necnon,  Venerabilem  &  religiofum  Do- 
minum Conr^dam  Zolaer  de  Rotheufteia  ftlagiftrum 

Gène- 


DU     DROIT     DES    GENS. 


Generalem  Ordinis  beats  Maris  Domus  Theutonicœ, 
Terramque  fuam  PrulTi£e,&  Subditos  ejusdem, parte  ex 
altéra,  diffenfionis  feu  discordis  materià, 

Proediâus  Dominas  Magifter  Generalis,  ufus  confi- 
lio,  fuos  hoiiorabiles  Nuncios  ad  fupradiflum  Serenis- 
iînmm  Principem  &  Kegcm  verfus  Angliam  delh'navit, 
ad  proponendum  &  querulaiidum  libi  violeiitias  &  inju- 
rias Pruchenis  ab  Anglicis,  ut  dicitur,  illatas  ,  propter 
quE  nonnuUa  bona  Ligeorum  Anglis  areftata  fuerunt 
in  Terra  Prulîiœ, 

Quorum  querelam  diftus  SereniffimusPrinceps  beni- 
volentcr  &  amicabib'ter  admilit,  recepit,  &  acccptavit, 
ac,  poil:  multa  verba  inTraftatu  hujusmodi  habita, ens 
ad  propria  benivolenter  remifit,  promittens  literatoriè 
dido  Venerabili  Magiftro  Generali  quôd  fuos  Ambas- 
Catores  ad  Terram  Prulïïs  vellet  deftinare, 

Undè,  de  anno  Domini  millefimo,  trecentefimo  , 
oiSogelîmo  oâavo.honorabiles  &  reverendos  viros ,  Ma- 
gifiram  Nicholaum  Stoht  utriusque  Juris  Licentiatum, 
Tboraam  Graa,  &  IValtemm  SîbiÛ ,  Londonienlis  & 
Eboracenfis  Cives  Civitatum,  cum  fufficiente  Poteflate 
Mandatoque  pleno  ,  didlura  Negotium  traftandi ,  dis- 
cutiendi,  &  finaliter  terrainandi,  necnon  cum  Litera 
credenciali,  ad  di£tum  Venerabilem  Dominum  Magis- 
trura  Generalem  deflinavit, 

Quos  qnidem  Ambaffiatores,  unà  cum  Johanne  Be- 
nys  de  Londonia,  Inlbrmatore  eorumdem,  ac  Literis 
prxdiûis,  &  eorum  Ambalîiata,  idem  Venerabilis  Do- 
minus  Magifter  Generalis  in  Caftro  fuo  deMarîenburg, 
vicefimo  oâavo  die  Julii,  anni  prsdiéli,  reverenter  & 
honoriticè  recepit  &  admifit  ,  animoque  arbitrabatur 
digno  diâas  caufas  traftandi  &  decidendi, 

Sicque  Ambaffiatoribus  prœdictis  très  de  fuo  Conci- 
lio  (videlicet)  Honorabiles  &  Religiofos  Dominos, 
Conradtim  de  IValrode  Magillrum  Commendatorem, 
Se'iffridiim  IValpodi  de  Baflènlieim  Summum  Hospi- 
talarium  &  Comendatorem  in  Elburgo  ,  IVelrkum 
Hathenberger  Thezaurarium  Ordinis  fui  prœdidi,  pro 
parte  fuâ  adjunxit, 

Quibus  lie  traftantibus ,  poft  multos  TraSatus  inter 
fe  habitos,  in  hune  modum,  &  fub  forma  qus  fequi- 
tur  ,  unanimiter  &  concorditer  extitit  condescenfum  & 
concordatum , 

Primo  Cvidelicet)  quôd  omnes  Areftationes,  Re- 
prifalis,  &  Impignorationes,  quorumcûmque  bonorum 
&mercandifarum,  in  Angliâ  &  Pruffiâ  ante  DatamPrœ- 
fentium  faâs,  fint  de  prsfenti  quiets,  libers,  &  folu- 
ts,  omni  tiâione  &  diffimulaiione  poftpofitis,  adeo 
quôddampna,  fumptus,  &  dispendia  hinc  inde,  ratio- 
ne  hujusmodi  arctlatorum,  in  futurum  a  quoquam  nul- 
latenus  repetantur  ;  fet  inefBcax  fit  &  effe  débet  in  hac 
parte  cujusciimque  repetitio  :  caufsque  hinc  inde,  fi 
quœ  occalione  diftorum  areftatorum  intentats  fuerint, 
mortuE  fint  penitùs  &  extin6i:s. 

Ithm,  Secundo,  concordatum  eft  quôd  omnes 
&  finguli  Prucheni  in  Portu  de  Swen,  ab  Anglicis  prs- 
tendentes  fe  fuilTe  gravatos,  vel  etiam  alibi  ubicûmque, 
quocumque,  &  quandocumque,  ante  Datam  prsfen- 
tium,  acceptis  Literis  diâi  Venerabilis  Domini  Ma- 
giftri  Generalis  &  Civitatum  fuarum  habitationum ,  ire 
3ebent  verfus  Angliam  ad  diétos  Honorabiles  Ambas- 
fiatores,  qui  ipfos  juvare  debent  ut  querelam  eorum 
didlo  Domino  Régi  déférant  &  proponant;  Qui  qui- 
dem  Sereniffimus  Princeps  &  Rex  operam  ad  hoc  dare 
teneatur,  ut  damptium  paffis  fiât  bonorum  reftitutio, 
vel  faltem  Jufiitis  complementum  &  Judicium  indi- 
latum  : 

Et  conforipiter  finguli  de  Anglia  ,  per  Pruchenos 
ubicûmque,  quandocumque,  &  quociimque  dicentes 
fe  gravatos ,  cum  fui  Régis  ac  Civitatum  fuarum Habita- 
tionum Literis ,  ad  fspediftum  Venerabilem  Dominum 
Magiftrum  Generalem  ire  tenentur,fuasquerelas&  cau- 
fas eidcni  propofituri;  qui  &  confimiliter  ut  ablata  feu 
dampna  rcltituantur,  vel  faltem  ut  expeditum  Judicium 
&  indilatum  fiât,  eisdem  operam  dare  teneatur  ; 

Hoc  prœmifFo  in  quibuslibet  claufulis,  quôd  falvum 
&  liberum  fit  cuilibet,  agere  &  civiliter  querulari  vo- 
ient!, hoc  poffe  facere  per  fe,  vel  Procuratorem,  five 
Procuratores  fuos. 

Item,  Tertio,  concordatum  efl:  quôd,  fi  quis 
cflet  de  Pruciâ,  qui  in  Angliâ  fuas  querelas  criminales 
proponere;irEllet  criminaliter  (ut  putà,  Frater  fuus  vel 
affinis  intcrfeSus  ,  vuhieratus,  vel  inutiiatus  fit  ab  An- 
glicis) ille  idem  ad  Civitatem  Londonis  in  Angliâ  & 
ad  diâos  Ambaffiatores  tranfire  tenetur,  Literas  défe- 
rons diSi  Venerabilis  Domini  IVlagiflri  Generalis  ac  Ci- 
vitatis  fus  Habitationis;  qui  libcram  &  plenam  habere 
debent  Poteftatem,  juxta  querelas  Hominum  de  Prus- 

ToM.  n.  Faut.  I. 
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fia ,  &  fecundum  responfa  Anglicofurii ,  amicabilem  A  K^fci 
reconciliationem,  feu  honeftam  emendam,  iutcr  Partes 
hujusmodi  faciendi  &  fedandi:  quam  verô  reconcilia-  13  88^ 
tionem  Partes,  fie  concordat»  ,   fervari  tencantur  in~ 
dubiè  &  indilatè: 

Si  quis  verô  fuerit  de  Anglicis,  qui  didtorum  Am- 
balliatorum  compolitioni  feu  arbitrio  temerarius  con- 
tradiflor  extiterit  vel  etiam  conteraptor,  extunc  habent 
Ambaffiatores  prsdiQi  diâos  Pruchenos  conquerentes 
ad  Régis  Magellatis  prsfentiam  deducere ,  necron 
fupplicare  quôd  hujusmodi  conquerentibus  fiât  Jufiitis 
complementum  feu  Judicium  indilatum  ,  prout  hac 
lunt  placitata  : 

Si  quis  verô  de  Angliâ,  contra  quera  aliquis  de  Prus- 
fiâ  fuas  adtiônes  vellet  intcntare,  fe  in  Terraîno  abfen- 
taverit,  didi  Ambaffiatores,  ad  proximum  Tcrminum 
extunc  fequentem ,  eundem  Anglicum  evocare  feu 
confHtuere  debent,  ne  Prucheni  conquerentes  fine  Ju- 
dicio  feu  Juris  fuffragio  fecederc  feu  recedere'videan- 
tur:  quôd,  fi  evocatus  contumax  extiterit,  diâi  Am* 
baffiatores  habent  referre  &  requirerc,  prout  fuperiùs 
diâum  ell:  j  r  t- 

Et  conformitcr  per  omnia  fiât  Anglicis  in  Pruffiâ, 
conqueri  volentibus  Cvidelicet)  in  Civitate  de  Danîk, 
ubi  Proconfules  ejusdem  Civitatis  &  Elburgen.  Civitai 
tis  coafiîumptis  fibi  duobus  Confulibus,uno'de  Danzk, 
altero  verô  de  Elburgo,  qui  quidem  quatuor  conlimi- 
lem  per  omnia  habeant  Poteftatem  omnes  querelas  cri- 
minales, criminaliter  per  Anglicos  contra  Pruchenum 
feu  Pruchenos  propofitas,  per  amicabilem  reconcilia- 
tionem ,  feu  honellam  emendam ,  'à  fieri  poterit ,  deci- 
dendi ,  discutiendi ,  &  terminandi  : 

Quôd,  fi  amicabiliter  fieri  non  poterit,  feu  fi  aliquis 
Pruchenus  arbitrio  feu  compofitioni  hujusmodi  non 
paruerit,  immô  contradiâor  feu  contemptor  extiterit, 
extunc  diâi  quatuor  Proconfules  Domino  Magiftro 
Generali  Terrs  prsdiâs  referre  &  débite  requirerc  te- 
neantur,  quôd  diâis  Anglicis  conquerentibus  fiât  Judi- 
cium indilatum  &  Juftitis  complementum: 

Si  verô  contingat  aliquem  aut  aliquos  reos  principa- 
les mori  hinc  indè,  aut  eflTe  jam  defunâos,  extunc  li- 
berum fit  agenti  profequi  Jus  fuum  in  Bona  five  Hare- 
des  jam  defunâi. 

Ad  prœmifTa  verô  exequenda  Termini  ponuntur  in- 
frafcripti , 

Primus  (videlicet)  in  Domînicâ,  quâ  qiiafi  modo  gc 
niti  decantatur,  proximô  futurâ,  cum  feptem  diebus 
fequentibus , 

Secundus,in  Fefto  Sanfls  Trinitatis,proxirnô  etiam 
futuro,  cum  feptem  diebus  fequentibus, 

Tertius,  in  Oâavâ  Sanâi  Johannis  Baptifts,  extunc 
proximâ ,  culn  feptem  diebus  fequentibus , 

Quattus  Terminus ,  ultimus  &  peremptorius ,  erit  iii 
Fefto  Sanâi  Michaelis,  proximô  futuro,  cum  feptem 
diebus  fequentibus  ; 

Et  extunc  omnes  caufs,  qus  tangunt  mortem  vel 
membri  mutilationem,  cum  aéfionibus  civilibus  ex  eis* 
dem  descendentibus,  fint  perpetuô  mottus  penitùs  & 
extinâs. 

Et,  fi  forte  aliquis  diâorum  Ambaffiatorum  intérim 
moriatur,  extunc  duo  Poteftatem  habeant  tertium  eli- 
gendi. 

Et,  fi, poft  Datam  prsfentium.aliqua  caufa  infurgac 
vel  emcrgat,  parva  feu  magna,  débet  judicarî  in  An- 
gliâ &  in  Pruffiâ ,  ficut  antiquitùs  &  ab  antiquo  extitit 
ufitatum. 

Item,  ultimo,  concordatum  exiftit  quôd  Ligei 
Mercatores  Anglis  quicùmque  liberam  habeant  facul- 
tatem  fe  applicandi,  cum  Navibus, Bonis,  &  Mercan- 
difis  quibusciimque,  ad  quemcûmque  Portum  Terra 
Pruffis:  necnon  hujusmodi  Bona  &  Mercandifas  ulte- 
rius  ad  quemcûmque  Locum  in  diââ  Terra  Pruffis  fe 
transferendi  :  ibique  cum  quacûmque  Perfonâ  libéré 
contrahere  &  mercari,  ficut  antiquitùs  &  ab  antique* 
extitit  ufitatum  ;  Quod  quidem  in  omnibus  &  per  om- 
nia Pruchenis  coricefi^um  eft  in  Angliâ. 

Et  fi,  port  Datam  prsfeutium, inter  diâum Regnurtl 
AnglÎE  &  Terram  Pruffis  aliqua  diiienfio  feu  discordia 
de  novo  emerferit  (quod  ablît)  extunc  diâus  Sereniffi- 
mus Princeps  Rex  Anglis,  &  diâus  Venerabilis  Do- 
minus  IVlagifter  Generalis,  habent  fe  mutuô  literatoriè 
&  per  Nuncios  cerîificare  &  intimare  de  hujusmodi 
materiâ,  caufam  diffenfionis  feu  discordis  induccnte; 
qus  quidem  intimntio,  pro  parte  diâi  Sereniffimi  Prin- 
cipis,  fiet  in  diâo  Caftro  de  Marienburg  ,  pro  parte 
verô  diâi  Venerabilis  Domini  IVlagiftri  Generalis,  fiet 
hujusmodi  intimatio,  in  Civitate  Londonis  prsdiâS, 
Confulibus  Civitatis  ejusdem;  ut  extunc,  faââ  huius.--  ■ 
modi  denunciatione  feu  intimatione,  libéré  &  Cutè  iti- 
Ee  in 
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fra  annum  poffint  &  valeant  Ligci  Anglix  &  Subditi 
TerrxPiufll.K;,  cum  Bonis  &  Mercandiiis  luis, ad  pro- 
pria redire  &  remeare,li  iuterim  foltem  hinc  inde  com- 
polîtio  feu  amicabilis  Traaatus  non  interveneric  quo- 

vismodo.  „..,.,     .    ^i  cj    l-      •  j- 

Et  ut  prsmilTa  omnia  folidius  &  fub  fide  hinc  iiidc 
debitx  deniandentur  exécution!,  &  pro  Pace  &  tran- 
quillitate  tirmitsr  &  inviolabiliter  oblcrvandis,  nccnon 
pro  przcmilTorum  omnium  corroborationc  &  conlblida- 
tione,  très  lupradiSi  honorabiles  &  religioli  Domiiii,_a 
diclo  Venerabili  Domino  Magillro  Generali  Commiil'a- 
rii,prohujusmodiOrdiuatione  feu  Compolitioiie  aiïigna- 
ti,'  fua  Sigilla  prxfentibus  appenderunt,  didamque  Or- 
dinationem,  conllmilis  tenoris  Literam,  de  verbo  ad 
verbum,  per  omnia,  prout  prœientibus  inleritur,  a 
fupradiais  tribus  Ambaffiitoribus  Sereniffmi  Rcgis  An- 
glis  luis  fub  Sigillis  mutuô  receperunt. 

Datum  in  Cajlro  de  Marienktr^ ,prxà\Ro  Aflno  Do- 
mini,  ut  fupra,  vicclima  prima  die  Meiilîs  Augulli. 

CLVII. 

Conventions  entre  Ame  VII.  furnommê  le  Rou- 
ge ou  le  Roux ,  Comte  de  Savoye ,  £3"  ceux  du 
Comté  de  (  i  )  N  i  c  e  ,  ^^r  lesquelles  ils  fe  don- 
nent à  lui.  Fait  le  v%.  Septembre.,  1583.  [S. 
GuiCHENON,  Hiftoire  Généalogique  delà 
Maifou  de  Savoyc.    Preuves,  pag.  224.  ] 

In  Nomine  Domtni  nojlri  Jef:t  Chrijii,  Ame-ri. 

ANno  à  nativitate  ejusdem  millefimo  tricentefimo 
oâuagefimo  oàavo,  die  vicefima  o6lava  Menfis 
i>eptembris°,  duodecima:  Indidionis  fecundum  curfum 
Provencix.  Ex  tenore  hujus  veri  &  publici  Inllrumeuti, 
univcifis  prxfentibus  &  futuris  elucescat  :  Quôd  cùm 
Univerfuas  &  Homines  Civitatis  Nici^,  attendeiites 
&  confiderantes  oppreffiones  &  damna,  Ixlîones,  inju- 
rias, prœdas,  rapinas,  offcnfas  &  vafta,  faâas  &  fada, 
illatas  &  illata  hujus  temporis  Guerrarum  discrimine, 
diébas  i-ivitati  ,  Civibus  &  fingularibus  perfonis  tara 
dia»  divitatis  quàm  Diftriaus  &  Vicarix  ejusdem,  in 
perfonis  &  bonis  eorundem;  &  qux  futuro  tempore  for- 
tiùs  inferri  parabantur  per  Illuftrem  Dominum  Ludo- 
vicum  Filium  Illuftris  ûomini  Ludovic!  quondam  An- 
degavix  Ducis,  ex  eo  qu6d  fe  Regem  Jerufalem  &  Si- 
cilix,  &  Comitatuum  Provincix  &  Forcalquerii  Comi- 
tem  fe  alTerit,  adeô  videlicet,  quôd  famés  &  cariftia  in 
diaa  Civitate  Nicix  jam  infurgebat,  &  fortiùs  iiifurge- 
re  ipedabatur ,  propter  diaarum  Guerrarum  discrimi- 
na &  inimicorum  fuorum  potentiam.  Videntes  &  ab 
experto  cognoscentes  fuccurfum  Sereniffimi  Princi- 
pis  Domini  Ladislaus  Régis  Jerufalem  &  Sicilix ,  & 
Comitatuum  Provincix  &  Forcalqu--  — -);j:>--™ 
Comitatuum  eorum  Domini  natur; 
polfe  propter  iplius  impotentiam,  &  didorum  fuorum 
inimicorum  robur  &  potentiam  rapacem,  qui  jam  ma- 
jorera partem  diaorum  Comitatuum  Provincix  &  For- 
calquerii vi  fua  ufurparunt,&  fuo  fubjugaruntDominio; 
&  quôd  ulterius  vivere  non  poterant  quin  fuccurfum 
alicujus  Domini  implorarent  Inabendum  :  habito  fupcr 
hoc  inquam,  pluribus  coUoquiis  &  Confiliis,  delibe- 
rato'propolito  elegerint  unanimes  &  concordes,  yiam 
eliaentes,  faniorem,  implorarc  fuccurfum  Ilhijlris  i^ 


Ecce  quôd  didorum  Oratorum  &  AmbaffiatorUm  die-  /^ji^^jq 
tx  Civitatis  Nicix,  ad  didum  Dominum  Comitem  & 
Vicarium  delHnatorum  pra  prxmifùs  6c  infrà  fcriptis,  I  2  8  8, 
fuadentibus  requilitionibus  multirariis ,  expolitis  prxfa- 
to  lUuftri  Domino  Comité  Sabaudix  impérial!  Vicano 
Generali,  ad  partes  Provincix  jam  provento  &  in  loco 
infrà  fcripto;  videlicet,  ante  Monailerium  Sandi  Pon- 
cii  Ordiuis  Sand!  Bcnedidi, extra  muros  Civitatis  prx- 
fatx  conftituto  &  exiltente,  cum  fua  Baronum,  JVlili- 
tum  &  Scut!fcrorum,ut  decet  tantum  Principem,  gene- 
roft  Comitiva  ;  Nobiles  &  discret!  Viri  Dominus  Gi- 
raudus  Rocaniaure  Jurispcritus,  Antonius  Blalii,  Lu- 
dovicus  Taloni,  &  Joannes  Talhaferr!  de  Nicia,  Ara- 
balïïatores.  Syndic!  &  Procuratores ,  fpccialiter  eledi 
&  ordinat!  per  quadraginta  Eledos  in  generali  Parla- 
mento  diax  Civitatis  Nicix,  de  Dominica  vicelima 
feptima  menlîs  Septembris,  tento  in  piano  Regii  Pala- 
cii,  ut  conliat  de  ordinatione  ipfa  &  poteftate,  fuper 
hoc  ipfis  fupradiais  concelfa  per  ipfos  quadraginta, 
quodam  publico  Inllrumento  fcripto  manu  mei  Joannis 
TrofFerii  lubfcripti  Notarii,  die  vicelima  feptima  prsc- 
di6H  menfis  Septembris  circa  vcsperas  ;  &  de  eledione 
&  poteltatc  data  &  attributa  in  diélo  Parlamcnto  diélis 
quadraginta,  alio  conliat  Inftrumento  fcripto  dida  die 
vicefima  feptima  Septembris  circa  tertiam,  per  Guiller- 
mum  Aloylii  de  dida  Civitate  Notarii ,  in  prxfati  Il- 
luftris &  Inclyii  Principis  Domini  Amede!  Comitis  Sa- 
baudix Sacri  Imperii  Vicarii  Generalis,  Teftiura  infra 
fcriptorum  &  nolhorum  Notariorum  fubfcriptorum 
prsfentia  perfonalitcr  conftituti,  fuis  &  didx  Univer- 
litatis  &  fingularum  perfonarum  didx  Civitatis  Nicix, 
&  Locorum  totius  lux  Vicarix  nominibus ,  humiliter 
prxfato  Illullr!  Domino  Comiti  &  Impérial!  Vicario 
fupplicarunt;  Quatenus  attento  quôd  prxfatus  Serenis- 
fimus  Dominus  Ladizlaus  iplbrum  naturalis  Dominns , 
eosdem  à  fuis  inimicis  jam  defendere  non  potcft  ut  fu- 
prà  didum  eft ,  &  qui  funt  ad  tantam.  extremitatem  de- 
dudi,  quôd  ipfos  necellàriô  oportet  alicujus  Domini 
implorare  fuccurfum,  vel  in  manus  incidere  inimico- 
rum fuorum;  dignaretur  &  vellet  velut  eorum  tutum 
&  fupremum  refugium  eosdem,  Civitatem,  Homines 
&  fingulares  perfonas  ipfius  Civitatis  Nicix  &  totius 
Vicarix  fux,  res  &  bona  ipforum,  cum  mero,  mixto 
Imperio  &  omnimoda  Jurisdidione  alta, média Sbalfa, 
cum  lingulis  Honoribus,Ex!tibus,Pioventibus&Emo- 
lumentis,  ad  Curiam  didx  Civitatis  Nicix  &  Vicarix 
fux  pertinentibus  &  fpedantibus  quoquo  modo,  reci- 
pere  &  habere  in  ipfius  Domini  Comitis  Imperialis  Vi- 
carii Generalis  protedionem,  tuitionem,  rcgimen,de- 
fenlionem  &  tutelam,  cum  Padis,Promiffionibus,Ca- 
pitulis  &  Conventionibus  infrà  fcriptis  ;  &  ipfos  omnes 
&  fiugulos  tanquam  fuos  &  fu»  protedion!  &  turelce 
fuppofitos  protegere  &  defenfare  fuis  propriis  fumpti- 
bus  &  expenfis,  à  quibuscumque  cujusve  modi,  con- 
ditionis  exillant ,  volentibus  prxdiaam  Civitatem ,  Lo- 
ca  &  Terras  prxdidas  invadere  &  ufurpare,  &  fuo  Do- 


Iiuhti  Principis  àf  Domini   Domini    Amedei  Comiiis 
Sabaudia ,  Sacri  Imperii  Vicarii  Generalis ,  à  quo  Sacro 


minio  &  Imperio  fubjugare  ;  &  prxfertim  à  Ducilfa 
Iquerii  prxdidorum  1  Andegavix  Liberisque  ejus,&  cxteris  perfonis  tam  Ec- 
itur.ilis ,  habere  non    clefiallicis  quàm  Secularibus,  &  nomine  ipfius  b.  ipfo- 

°     '"^  '"  - ■"    rum  Officia  miniftrantibus;  &  à  Comitibus  Vintimillîi, 

fcilicet  Tends  &  Jirigux.  Et  ex  nunc  didi  Syndici 
fuis  &  nominibus  quibus  fuprà,fe  fe  &  didam  Univer- 
fitatem,  Civitatem  Nicix,  Civitatemque,  Homines  & 
fingulares  Perfonas  ipforum  Locorum,  res  &  bona  ip- 
forum &  cujuslibet  ipforum,  cum  mero,  mixto  Impe- 
rio &  omnimoda  Jurisdidione  alta,  média  &  baifa,  ac 
fingulis  Honoribus,  Exitibus,  Froventibus  &  Emolu- 
mentis  didx  Civitatis  &  Locorum  Vicarix  ejusdem, & 
cujuslibet  eorum,  ad  Curiam  di£lx  Civitatis  pertinen- 
tibus &  fpedantibus,  &  dcbituni  pcrtinere  ac  haberi  & 
excrceri  folitum  per  eandem  ;  pofuerunt  &  fubmi^ferunt 
protedioni,  tutelx,  regimini  &  defenfioni  prxfati  II- 
lultris  Domini  Comitis  Imperialis  Vicarii  ibidem  prx- 
fentis  ,  cùm  didis  fubfcriptis  Padis  &  Conventioni- 
bus. Quorum  Syndicorum  prxdidorum  nominibus, 
fupplicationi  pariter  &  requifitioni  ,  prxfatus  Illuftris 
Dominus  Cornes  Sabaudix,  Imperialis  Vicarius  Gene- 
ralis, gratis  favoribus  inclinatus  non  dedignans  preces 
fuppl'icum  exaudire,  ipfos,  Univerfitatem,  Civitatem, 
Homines  &  fingulares  Perfonas  didx  Civitatis  Nicix  & 
totius  Vicarix  ejusdem  &  Locorum  adjacemium  fibi ,  res 
&  bona  ipforum  &  cujuslibet  eorum,  cum  mero,  mixta 
Imperio  &  omnimoda  Jurisdidione  alta, média  &  baffâ, 
ac  fingulis  Honoribus,  Exitibus,  Proventibus  &  Enio- 
lumentis  ejusdem  Civitatis  &  Locorum  fus  Vicarix, 
&  cujuslibet  eortim,  ad  Curiam  pertinentibus  h  fpec- 
tantibus  ,  &  fpedare  &  pertinere  debentibus  quoquo- 
modo,  cum  fubfcriptis  Padis  &  Conventionibus  m 
(  O  on  prétend  que  ce  Comte  s'eropaia  de  Nice  pai  une  vçye  jeu  U  protcdiouem,  tuitioucm,  regimen,  defenfionem 
Biiime.  r  ^  j^jç. 


Imperio  &  ejus  protedione  ac  deFeudo  moventurprx 
diai  Comitatus  Provincix  &  Forcalquerii,  ut  affcritur, 
pro  parte  Civium  prxdiaorum,  &  didam  Civitatem, 
Diftridum  &  Vicariam  ejusdem  ,  perfonas  ,  &  bona 
fingularum  perfonarum  ejusdem  Civitatis,  Diftridus  & 
Vicariœ  &  Locorum  eidem  Civitati  adjacentium,  cum 
mero  mixto  Imperio  &  omnimoda  Jurisdidione  eo- 
rundem &  fingulorum  eorum,  fubjicere  &  ponere  fub 
protedione,  tuitione,  régi  mine  ,  defenlione  &  tutela 
prxfati  Illuftris  Domini  Comitis  Sabaudix  Imperialis 
Vicarii  Generalis,  ut  ipfius  Domini  Comitis  &  Vicarii 
juvamine,viribus  &  potentia,fc  fuaquc  valeant  abHos- 
tium  incurfibus  &  ipforum  jugo  defendere  virih'ter  & 
tueri.  Pro  quibus  à  prxfato  Illuftri  Domino  Comité  & 
Vicario  obtinendis,  Oratores  &  Ambaffiatores  pluribus 
vicibus  ad  prxfati  Illuftris  Domini  Comitis  Sabaudix 
&  Imperialis  Vicarii  Generalis  prafentiam  deftinarunt. 
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&  tutelam  gratanti  animo  &  deliberato  propofito  rece- 
pit:  Promittens  bona  fide  didlis  Syndicis  &  Procurato- 
ribus  fuis,  quibus  fuprà  numinibus  ftipulautibus,  &  re-  | 
cipientibus  more  publicarum  perfonarum,  vice  &  no- 
mine  &  ad  opus  omnium  &  lingulorum  quorum  iiire- 
rail  &  interellb  poterit  in  tuturum;  diâos  Civitatem, 
Univerlitatem,  Homines  &  bona  diûs  Civitatis  Nicisc 
&  Locorum  totius  Vicarisî  fus,  protegere,  regere  & 
defenfare  fuis  fumptibus  &  expeniis  ,    ab  omnibus   & 
contra  omnes  cujuscumque  conditionis  exiftant,  vo- 
lentibus  prœdiâam  Civitatem  ,    Loca  &  Terras   prs- 
diâas  invadere  &  ufurpare  ,   &  fuo  Dominio  &  Jm- 
perio  fubjugare;  &  prsfertim,  à  di£îa  Domina  Duciffa 
Andegavic  Liberisque  ejus,&c£teris  perfonis  tam  Ec- 
clelialticis  quàm  Secularibus,  &  nomine  iplius  &  ipfo- 
rum  Officia  minillrantibus;  &  à  Comitibus  Vintimilii 
Dominis  Tendae  &  Brigus.     Et  ultrà  fupplicationibus 
&  requeftis  diâorum  Syndicorum_  inclinatus  ,   favore 
benigno  tendens  ad  Unionem  ficu't  decet  bonum  paci- 
ficum  &  tranquilkim  Statum  Comitatuum  Provinciœ  & 
Forcalquerii ,  prscfatus  llluftris  Dominus  Cornes,  Im- 
perialis  Vicarius  Generalis,  bona  fide  promilit,&  con- 
venit  diclis  Syndicis  &  nobis  diftis  Notariis  ut  fuprà 
Itipulantibus ,  quôd  ipfe  fuo  pofTe    faciet  qu6d  cœtera 
Loca  &  Civitates  didorum  Comitatuum  Provincise  & 
Forcalquerii,  qu£  prœfemialiter  occupantur  per  diclam 
Dominam  Duciffam  &  Liberos  ejus,   eruet  ea  &  eas 
fuis  fpecificè  fumptibus  &  expeniis  à  manibus  prœdic- 
ts  Dominx  Ducilfe  Liberorumque  fuorum  &  Locate- 
nentium  eorundem,  &  cseterarum  aliarum  perfonarum 
tam  Ecclefiafticarum  quàm  SsBCularium.iSc  Officialium 
ipforum  ,  &  cujuslibet  eorum  tenentium  &  poffiden- 
tium,   feu  qui  in  futurum  tenerent  &  po Aidèrent  ali- 
quas  Terras  feu  Terram  in  prasdiûis  Comitatibus;  & 
prGEdi£la  faciet  &   facere   teneatur  prxfatus  Dominus 
Cornes,  cum  vexillo  Sereniliimi  Principis  Domini  Ré- 
gis Boëmix  Romanorum  Imperatoris  atque  fuo.    Item 
ad  ipforum  Syndicorum  humilem  fupplicutionem  &  re- 
queftam,  prœfatus  llluftris  Dominus  Gomes  Sabaudi^, 
Imperialis  Vicarius  Generalis, folemni  ftipulatione  pro- 
mifit ,  pepigit  &  convenit  diûis  Syndicis  ut  fuprà  ftipu- 
lantibus,  recipientibus  &  requirentibus  ;  quôd  iî  con- 
tingereî  diâ:um  Dominum  Regem  Ladizlaum  ad  tan- 
tam  futuro  tempore  retîlire  potentiam,  quôd  infta  très 
annos  à  die  cradina  inchoandos  continues  &  complè- 
tes rellitucre  poflet  prEefato  Domino  Comiti  omnes  ex- 
penfas ,  fumptus  &  miiïîones ,  per  ipfum  Dominum  Co- 
mitem  &  fuos  faâos  &  fadlas,  fiendos  &  fiendas  in  fu- 
turum ,   tam  in  acquiiitione  &  protcélione   Locorum 
prsdi£torum  ,   quàm  in  defenfione  &  cullodia  eorun- 
dem.    Eo  cafu  ipfe  Dominus  Cornes  Imperialis  Vica- 
rius Generalis  &  ejus  Haredes  teneantur  ,   prœdiâam 
Civitatem  &  Loca  Vicariœ,  ipiique  qui  fub  proteéiione 
diûi  Domini  Comitis  fe  pofuerunt,  ipfo  Domino  Co- 
mité lie  poffidente,  reftituere,  remittere ,  tradere  &  des- 
amparare   lib-rc  ,   &   expedire   omnibus   cavillofis  an- 
fraâibus  procul  pullîs,  videlicet  diûo  Domiuo  Ladiz- 
laus  Régi  UngariE,  Jerufalem  &  Siciliœ,  &  prffidiâo- 
rum   Comitatuum  Comiti   feu  ejus  Hîcredibus,  infra 
prfediâos  très  annos  proximos  à  die  craftiiia  incohan- 
dos  continuos  &  complètes ,  ad  fui  vel  fuorum  primam 
requiiitionem  ;  priùs  tamen  per  didum  Dominum  La- 
dislaus  Regem  &  fuos ,  folutis  &  reftitutis  intégré  prs- 
fato  Domino  Comiti  &  fuis,  omnibus  &  lingulis  expen- 
Cs ,  fumptibus  &  mifTionibus  per  ipfum  Dominum  Co- 
mitem  fadis ,  &  quas  &  quos  ipfum  &  fuos  continge- 
ret  facere,  tam  in  recipiendo   proteâionem  Civitatis 
prxdiâx  &  Locorum  Vicaria:  ejusdem,quàm  pro  con- 
iervatione, cullodia  &  defenlione  eorundem;  de  quibus 
expeniis,  fumptibus  &  miffionibus  faâis  &  fiendis,cre- 
datur  &  lletur  dido  &  Iblo  fimplici  verbo  didi  Domini 
Comitis  &  fuorum,  fine  alia  probatione  &  juramenti 
praeftatione    quibuscumque.     Item  prœfatus    Dominus 
Cornes  Imperialis  Vicarius  Generalis  promifit,  &  fo- 
lemni ftipulatione  convenit  didis  Syndicis  &  Procura- 
toribus,  ftipulantibus  &  recip!entibus,fuis  &  quibus  fu- 
prà nominibus ,  &  nobis  didis  Notariis  ut  fuprà  ftipu- 
latitibus  ;  quôd  ipfe  &  ejus  Hacrede*  impofterum  &  Suc- 
cefTores,   durante  didorum  trium  annorum  tempore, 
vel  portea,  quascumque   prsdidas   Civitatem   Nicia;, 
Terras  &  Loca  Vicarix  fuE  ,  qus  fub  didi  Domini 
Comitis  Imperialis  Vicarii   protedione  fe  pofuerunt, 
non  remittet  feu  rémittent,  reftituet  feu  reftituent,  da- 
bit  feu  dabunt , tradet  feu  tradent,desamparabît  feu  des- 
amparabunt,  vendet  feu  vendent,  alienabit  feu  aliena- 
bunt  ratione  Domimi,pofrefrionis  vel  tenutE,vel  ctiam 
quocumque  alio  titulo,  modo  feu  via,  qua  excogitari 
poffent  prœdida;  Ducifls  Liberisque  fuis.  Domino  Ré- 
gi Franci»,  ncc  alicui  Principi ,  Comiti,  Batoni  vel 
ToM.  II.  Part.  I,        ' 
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Marchioni,  feu  alteri  Domino  pari,  majori  vel  minorj  AnNO 
prœdidis ,   nili  prœdido   Domino  Régi  Ladizlaus  vel  00 

Hœredibus  fuis.  Item  ad  humilem  fupplicatiuiem  &  '3"^-* 
requeftam  didorum  Syndicorum  prœfatus  llluftris  Do- 
rtiinus  Cornes  Sabaudicc ,  Imperialis  Vicarius,  folemni 
ftipulatione  promifit,  pepigit  &  convenit  eisdem  Syndi-  ' 
cis  ut  fuprà  ftipulantibus  ;  quôd  didorum  trium  anno- 
rum durante  tempore,  didas  Civitatem,  Terras  &  Lo- 
ca Vicariœ  ejusdem  ,  quœ  fub  didi  Domini  Comitis 
Imperialis  Vicarii  protedione  fe  pofuerunt,  non  cofti- 
pellct  vel  aftringet  ad  faciendum  eidem  aliquod  Homa- 
gium,  nec  fidelitatis  Sacramcntum;  rémanente  tamen 
libero  arbitrio  Civium  qui  eidem  Domino  Comiti  Ho- 
magium  facere  voluerint,  quôd  Homagium  vel  Homa- 
sia  poffit  &  valeat  recipere;  teneantur  tamen  ex  nunc 
prpmictcre  &  corporaliter  jurare  pra;fato  Domino  Co- 
miti eidem  ut  Vicario  Imperiali,  &  Officialibus  fuis  ia 
dida  Civitate  &  Vicaria  conftitnendis  per  eundcm,obe- 
dire,  prout  Regibus  Jerufalem  &  Sicilice,  Provinciœ  & 
Forcalquerii  Comitibus,  &  Officialibus  fuis  obedire 
confueverunt  ;  &  teneantur  eidem  Domino  Comiti  Irh- 
periali  Vicario  in  Civitate  prœdida  &  Vicaria  ejusdem, 
concedere  mcrum  ,  mixtum  Imperinm  ,  &  omnimo- 
dam  Jurisdidionem  altam,  mediam  &  baflam,  cum 
omni  exercltio  per  ipfum  Dominum  Comitem  Imperia- 
lem  Vicarium  &  ejus  Officiales  exercendo  &  excqucn- 
do,  cum  receptione,  perceptione  &  habitione  omnium 
bonorum,  obventionum  &  emolumentorum  quorum- 
cumque,  quas  &  quse  &  prout  Reges  Jerufalem  &  Si- 
ciliœ.,  Provinciœ  &  Forcalquerii  Comités,  fy  Officiâmes 
ipforum  erant  exercere,  percipere  &  habere  confueti  in 
Civitate  &  Vicaria  prxdidis.  IteiTi  prîefatus  Dominus 
Cornes  Imperialis  Vicarius  Generalis  folemni  ftipula- 
tione promifit  &  convenit  didis  Syndicis  &  Procurato- 
ribus  ut  fuprà  ftipulantibus ,  quôd  ipfe  &  Hœredes  fui 
fpecialiter  &  expreflè  teneantur  revocare  ,  irritare  & 
cancellare  quamcumque  vcnditionem  feu  Feudi  dona- 
tionem  &  aliam  quamcumque  alienationem,  fi  quam 
vel  quas  facit  alicui  perfonœ  vel  perfonis  tam  Eccle- 
fiafticis  quàm  Secularibus, de  Civitate  pradidîB  Niciœ, 
Terris,  Villis  &  Locis  Vicarias  ejusdem,  feu  de  aîiquo 
Imperio  mero,  mixto ,  &  Jurisdidione  quacumque 
didse  Civitatis  &  Locorum  fuas  Vicarise  de  Domanio 
exiftentibus.  Item  prsfatus  llluftris  Dominus  Cornes 
SabaudiîB,  Imperialis  Vicarius,  folemni  ftipulatione  pro- 
mifit ,  pepigit  &  convenit  didis  Syndicis  &  Procurato- 
ribus  ut  fuprà  ftipulantibus,  quôd  ipfe  Dominus  Cornes 
&  ejus  Hsredes  teneantur  dare  palfagium,  &  concedere 
licentiam  &  autoritatem  ,  quitîuscumque  prîebere  feu 
dare  volentibus  auxilium,  confilium,  fuccurfum,  ju- 
vamen  vel  favorem  ,  per  Mare  vel  per  Terram  ',  de 
Vidualibus,  Hominibus,  Armigeris  vel  quibuscumque 
aliis  necelTariis,  prœdido  Domino  Régi  Ladizlaus,  per 
totam  Terram  didorum  Comitatuum  Provinci2&  For- 
calquerii, quaî  eft  feu  erit  fub  ejus  protedione  vel  Do- 
minio, &  prsefertim  didis  Civitati  Niciœ,  Locis  &  Ter- 
ris Vicaris  ejusdem.  Item  prsfatus  llluftris  Cornes 
Sabaudiœ, Imperialis  Vicarius,  folemni  ftipulatione  pe- 
pigit, promifit  &  convenit  didis  Syndicis  &  Procurato- 
ribus,  quôd  ipfe  &  cjus  Hœredes  teneantur  juxta  pofTg 
vetare  &  proiiibere  quoscumque  Reges,  Principes  Du- 
ces &  Barones  &  alias  quascumque  perfonas,  &  eorum 
exercitus  &  comitivas  tam  maritimas  quàm  terreftres 
volentes  feu  intendentes  ire  &  tranfire  per  Terras  dic- 
totum  Comitatuum  contra  didum  Dominum  Regem 
Ladizlaus,  &  ejus  Civitates  &  Loca  invadere  feu  ufur- 
pare. Item  praîfatus  llluftris  Comes  Sabaudiœ,  Impe- 
rialis Vicarius,  folemni  ftipulatione  promifit,  pepigit  & 
convenit  didis  Syndicis  ,  quôd  fi  praefatus  Dominus 
Rex  Ladizlaus  vel  ejus  Hœredes ,  infrà  didum  tempus 
didorum  trium  annorum,  expenfas,  fumptus,  &  mis- 
fiones  fadas  per  ipfum  Dominum  Comitem  &  fuos,  & 
fiendas,  tam  pro  defenfione  quàm  receptione  didarum 
Civitatis  Niciœ  &  Locorum  fus  Vicariœ,  &  aliarum 
Tcrrarum  &  Locorum  fub  obedientia  didi  Domini  Ré- 
gis Ladizlaus  exiftentium  ,  quîe  fub  protedione  diâi 
Domini  Comiiis  fe  pofuerunt,reftituerint  dido  Domino 
Comiti,  &  ipfis  reftitutis  didus  Dominus  Comes  didas 
Civitatem,  Terras  &  Loca  dido  Domino  Régi  refti- 
tuere, tradere,  &  remittere  recufàret,  vel  ipfas  expen- 
fas  &  miffiones  ut  fuprà  declaratas  accipere  contradice- 
ret;  eo  cafu  fit  licitum  Hominibus  didarum  Civitatis 
Locorum  &  Tcrrarum  &  cujuslibet  earum,  propria  au.- 
thoritate  ad  Dominium  didi  Domini  Régis  redire,  &  de 
manibus  didi  Domini  Comitis  fe  movere,  absque  eo 
quôd  in  crimcn  rebellionis  feu  proditionis  dicercntur 
incurriftx';  priùs  tamen  prxfato  Domino  (!;omiti  obfer- 
vatîs  &  adimpletls  omnibus  &  fingulis  inlliper  &  infrà 
fcriptis  Capiiulis .  Padis  &  Conventionibus  conrentis  & 
£e  a  defiga^' 
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delîgnitis.  Item  prxfatus  Illuftris  Dominas  Cornes, 
Imperiilis  Vicarius,  Iblemni  rtipulatione  promilit,  pc- 
pigit&convenit  didis  Syndicis  &  Procunitoribus  ut  fu- 
prà  ftipulantibus;  Quod  ipfe  &  ejus  Hxredes  &  Offi- 
ciâtes eorum  qui  pro  tempore  fueriuc  in  Civitate,Locis 
&  Terris  praidiûis,  non  poffint  aliqua  occa(ione  feu 
caufa  aliquam  perlbnam  requirere,  extrahere  lea  remit- 
tere  de  uno  Loco  ad  alium,vel  de  una  Curia  ad  aliam, 
tara  in  caufa  criminali  quàm  in  civili;  fed  in  lingulis 
Jjocis  Civitatis,  Locorum  &  Terrarum  prsdiâarum 
ubi  Jurisdiâiones  exercentur  ;  unusquisque  Civitatis, 
Locorum  &  Terrarum  prasditbarum  convcniatur  &  re- 
conveniatur  prout  fuerit  rcquilùus ,  nifi  caufa  dictum 
Dominum  Coinitem  tangeret-  Item  prxfatus  Illurtris 
Dominas  Cornes  .Impérial is  Vicarius,ad  ipforumSyn- 
dicorum  humilem  requilitionem  ,  eisdem  Syndicis  ut 
fuprà  ftipulantibus  &  recipientibus  dédit,  donavit,  con- 
cefTit  licentiam  &  authoritatem ,  quM  diâa  Civitas  Ni- 
cis,feu  univerlîtas  ejusdem,  gabellas,  vevss  &  ca3teras 
impofitiones,  quarum  commodum  &  emolumentum  ad 
ipfam  Civitatem  cœteraque  Loca  ejusdem  Vicariae  per- 
tinet  &  fpeélat  &  confuevit  fpeélare ,  faélas  pro  ne- 
ceffitatibus  Guerrœ  &  aliis  oneribus  diiîts  univeriîtatis 
NiciE  &  Locorum  Vicarise  ejusdem,  &  cuilibet  eorum 
in  diâa  Civitate  &  Vicaria  ejusdem,  poflînt  Homines 
diStsË  Civitatis  &  Vicari»  tenere  &  fervare,  toIlere  & 
deftruere  &  annulare,  prout  eisdem  Hominibus  pro  bo- 
no  diâa;  Civitatis  &  Vicaris  videbitur  expedire;  dum 
tamen  gabells  &  cseterœ  obventiones  &  emolumenta, 
per  Curiam  percipi  confueta  &  eidcm  Curia  fpeâantia, 
prœfato  Domino  Comiti  perfolvantur.  Item  prsfatus 
Illuflris  Dominus  Comes ,  Impcrialis  Vicarius ,  folemni 
ftipulatione  promifit,  pepigit  &  convenir  diéh's  Syndicis 
ut  fuprà  ftipulantibus,  quôd  major  Curia  Senefcalli  & 
aliorum  majorum  Officialium  in  praididis  Comitatibus 
ProviaciîE  &  Forcalquerii,  fi  ipfe  Dominus  Comes  ac- 
quiliverit,  per  eos  conftituendorum,  tenebitur  &  rege- 
tur  in  dida  Civitate  Niciœ ,  licuti  tenebantur  &  rege- 
bantur  in  Civitate  Aquenfi  tempore  regiminis  quondam 
Domin»  Joannse  Regins,  juxta  Privtlegium  didœ  Ci- 
vîtati  conceffum  per  didum  Dominum  Ladizlaus  Re- 
gem;  durante  tamen  beneplacito  Domini  Comitis  an- 
tedidi.  Item  prsefatus  Illuftris  Dominus  Comes,  Im- 
perialis  Vicarius,  promilit  &  convenit  folemni  ftipula- 
tione eisdem  Syndicis,  quôd  ipfe  Dominus  Comes  & 
ejus  Hœredes  teneantur  concedere  marcham  &  reprefa- 
lias,  contra  quascumque  perfonas  quse  Hominibus  dic- 
ts  Civitatis  &  Locorum  Vicaris  ejusdem  jus  &  jufti- 
tiam  denegabunt,  juxtà  ftylum  &  confuetudinem  Italiaî. 
Item  prsfatus  Illuftris  Dominus  Comes ,  Impcrialis  Vi- 
carius, promiiit,  pepigit  &  convenit  folemni  ftipulatio- 
ne, didis  Syndicis  ftipulantibus  ut  fuprà,  quod  ipfe 
gabellam  falis  Civitatis  Nicis  tenebit  fufficienter  muni- 
tam  fale  ,  nec  ipfam  alibi  transportabit  vel  mutabit  ali- 
quo  modo,  &  quôd  Cives  Nicia  habeant,  habere  de- 
beant  &  poffint  fàl  in  gabella  prsdiâa  falis  pro  pretio 
confueto,  fcilicet  duorum  folidorum  &  dimidii  pro  fcs- 
tario  quolibet, tam  pro  ufu  eorum  quàm  piscibus  falan- 
dis  &  carnibus  vendendis ,  &  ficut  hadenus  funt  habere 
confueti;  &  modo  limili  Homines  didx  Vicariœ  Niciae 
fal  in  diâa  gabella  habere  debeant  &  poiîint,  de  pretio 
quo  funt  in  illa  habere  confueti  ,  tempore  Dominse 
Joanus  bonœ  memoris  Regina;  Jerufalem  &  Sicilije,& 
prsdiclorum  Comitatnum  ComitiiTs;  fervato  tamen, 
quôd  tempore  Guerre  remaneat  &  fit  de  pretio  diâi  fa- 
lis in  arbitrio  didi  Domini  Comitis  ,  &  Syndicorum 
NiciîE.  Item  praefatus  Illuftris  Dominus  Comes,  Impc- 
rialis Vicarius, promifit,  pepigit  &  convenit  didis  Syn- 
dicis folemni  ftipulatione  ;  quod  ipfe  non  faciet  Treu- 
gam  nequc  Pacem  cum  prœdida  Domina  Dudftà  An- 
degavis  nec  Liberis  ejus  ,  quandiu  ftabit  in  acquifitione 
Civitatum,  Terrarum  &  Locorum  Comitatnum  Pro- 
vincial &  Forcalquerii,  nifi  fuper  hoc  participato  con- 
filio  Civium  Nicis.  Item  prïfatus  Dominus  Comes, 
Impcrialis  Vicarius.  folemni  ftipulatione  promifit,  pe- 
pigit &  convenit  didis  Syndicis  ut  fuprà  ftipulantibus  ; 
quod  ipfe  durante  didorum  annorum  tempore  non  per- 
turbabit  Homines  did»  Civitatis  Niciae  &  Locorum 
fus  Vicariie,  qui  fe  fub  protedione  didi  Domini  Co- 
mitis pofuerunt,  quominus  poffint  fuccurrere,  fuccur- 
fum  &  juvamen  dare  dido  Domino  Régi  Ladizlaus  ; 
dam  tamen  non  cederet  contra  honorem  didi  Domini 
Comitis  &  didx  Civitatis  Nicis  vel  alterius  eorum. 
Item  prsfatus  Comes ,  Impcrialis  Vicarius ,  folemni  fti- 
pulatione promifit,  pepigi:  &  convenit  didis  Syndicis 
ut  fupra  ftipulantibus,  quod  ipfe  nullo  tempore  future 
Homines  didœ  Civitatis  &  Locorum  fus  Vicariœ ,  di- 
redc  vel  indiredè,  cohercebit  vel  compellet  ire  contra 
didum  Dominum  Regem  Ladi2laus,nifi  ipfe  Domtnus 


Rex  faceret  Guerram  contra  didum  Dominum  Coroi-  AioTcn 
tem  &  fuos ,  vel  facere  prxfumeret  ipfis  Hominibus  &  ^'^"" 
Civitate  exiftemibus  didi  Domini  Comitis,  fervata  I288 
etiam  quod  hœc  forma  Capitulorirm  fuprà  &  infrà 
Ipriptorum.  Item  prxfatus  Douiinus  Comes ,  Iniperia- 
lis  Vicarius,  folemni  ftipulatione  promifit,  pepiin't  & 
convenit  didis  Syndicis  ut  fuprà  ftipulantibus;  qu°od  fi 
contingeret  didam  Civitatem  &  LocaVicariœ  fe  decla- 
rare  pro  aliquo  fummo  Pontifice,  quod  ipfe  Dominus 
Cornes  fuo  poffe  procurabit  didam  Civitatem  &  Loca 
Vicarix  fux,  abfolvi  ab  omn;  Sentemia  Excommunica- 
tionis  &  Interdidi,  quam  forte  Homines  &  perfonaj 
dida:  Civitatis  &  Locorum  Vicariœ  fuœ  incurrerent 
qui  bona,  jura  &  redditus  Ecclelis  receperunt,  &  do- 
mos,  Cartra  &  alia  tedificia  Ecclefiœ  disruerunt  ac 
etiam  de  quibus  redditibus  &  bonis  Ecclefiafticis  recep- 
tis  &  occupatis  per  diilam  Civitatem  &  Loca  Vicari© 
fuE,  fuo  poffe  procurare  &  facere  quittari  &  abfolvi 
&  remiflionem  tieri  ab  ipfo  Domino  fumino  Pontifice* 
pro  quo  fe  declarabunt.  Item  prafatus  IDominus  Co- 
mes, Impcrialis  Vicarius, folemni  ftipulatione  promifit 
pepigit  &  convenit  didis  Syndicis  ut  fuprà  ftipulantibus; 
quôd  ipfe  teneatur  Comités  Vintimilii  Dominos  Ten- 
ds &  J3riguœ,,  fuo  poffe  cohercere  &  removere  per 
Cambium  vel  conqueftam  ,  à  Dominio  &  tenuta  ac 
poffclîione  didorum  Locorum  &  aliorum  quE  in  dido 
Comitatu  tenent,  ad  hoc  ut  paffus  de  Nicia  usque  in 
Pedemontem  itinerantibus  fit  apertus.  Item  prxfatus 
DominusCom.es,  Impcrialis  Vicarius,  ad  fupplicatio- 
nein  &  requeftam  didorum  Syndicorum,  voluit  &  in- 
duxit  ac  liberaliter  largitus  elt,  quod  omnes  &  finguli 
extranei  per  mare  ad  didam  Civitatem  Nicix  vidualia 
adducentes,  fint  franchi  &  immuncs  à  folutione  Rip- 
pagu  _&  Quaranteni,  durante  tamen  beneplacito  ditb" 
Dopini  Comitis.  Item  prœfatus  Dominus  Comes ,  Im- 
pcrialis Vicarius,  folemni  ftipulatione  promifit,  pepigit 
&  convenit  didis  Syndicis  ut  fuprà  ftipulantibus  ;  quod 
fi  contingeret  ipfum  Dominum  Vicarium  acquirere  alia 
Loca  ComitatuumProvinciœ  &  Forcalquerii,  quod  Ju- 
dex  Civitatis  NiciiE  habeat  primas  appellationes  caufa- 
rum  Civiliura  &  Criminalium,  &  ad  ipfum  devolvan- 
tur;  videlicet,  Locorum  citra  Ciancham,  ac  de  Valli- 
bus  Barcilonia;  &  Sandi  Stephani,  Vicarixque  Pugeti, 
Then.  &  Bajulis,  de  Sigala;  &fuper  hoc  JudicemCi- 
vitatis  Niciœ  conftituere  promifit  &  teneatur  didus  Do- 
minus Comes ,  ipfarum  primarum  appellationum  Judi- 
cem  per  Privilegium  perpetuum,in  cafu  quo  Curia  ma- 
jor didorum  Comitatuum  in  dida  Civitate  Nicis  non 
reduceretur,  vel  ipfam  Curiam  pro  meliori  Patria  non 
ordinaret  reducendàm  in  Civitate  prsdida  Niciœ.  Item 
prxfatus  Dominus  Comes,  Impcrialis  Vicarius,  folemni 
ftipulatione  promifit,  pepigit  &  convenit  didis  Syndicis 
ut  fuprà  ftipulantibus,  quod  Caftra,  Jurisdiâiones  & 
bona  ablatas  &  ablara  infra  Diftridum  dida  Civitatis 
NiciïB  &  fuE  Vicaris,  &  etiam  pradidorum  Comita- 
tuum, quibusdam  Civibus  &  Incolis  dids  Civàatis Ni- 
ciae ,  &  aliquibus  dids  fax  Vicariœ ,  per  aliquos  de 
fado ,  &  per  aliquos  ratione  Guerraî  qus  fuit  in  didis 
Comitatibus  inter  praîdidum  Dominum  Ladizlaus  Re- 
gem &  quondam  Ducem  Andegavi»,  &  Natum  ejus 
prsdiâum ,  reftituere  teneatur  &  debeat  prsfatus  Do- 
minus Comes,  hiis  quibus  ablata  fuerunt,  &  rcftitui  fa- 
cere &  mandate  qua;cunque  contigerit  illa  ad  fui  Do- 
minium  &  obediemiam  venire.  Item  prxfatus  Domi- 
nus Comes,  Impcrialis  Vicarius ,  folemni  ftipulatione 
promifit,  pepigit  &  convenit  didis  Syndicis  ut  fuprà  iii- 
pulantibus;  quod  fi  contingat  ipfum  non  acquirere  to- 
tam  aliam  Terram  pra;didorum  Comitatuum  Provin- 
ciE  &  Forcalquerii,  prœter  Civitatem  Niciœ  &  Loca& 
Terras  didse  Vicarice,  &  alia  quas  fub  protcitione  fus 
fe  pofuerunt  ;  quôd  ipfe  Dominus  Comes  nulle  tem- 
pore concedere  teneatur  nec  permittere,  quod  quidam 
Cives  &  Incols  prœdids  Civitatis  Nicis,  &  bona  in 
ip fa  Civitate  &  ejus  Territorio  habentes,  qui  rebelles 
fuerunt  pradido  Domino  Ladizlaus  Régi,  &  contra 
diâam  Civitatem  venerunt ,  &  quaecunque  mah  quse 
potuerunt,  tradarunt  &  oppofuerunt  fe,  fibi  &  fuco 
Vicaris  venire  poffmt  in  eadem  ,  nec  bona  fua  ullo 
tempore  fibi  remittere  fine  prœjudicio  creditorum. 
Item  prsfatus  Dominus  Comes,  Impcrialis  Vicarius, 
folemni  ftipulatione  promifit,  pepigit  &  convenit  didis 
Syndicis  ut  fuprà  ftipulantibus,  ad  ipforiim  fupplicatio- 
nem  humilem;  quôd  quando  contingerit  didam  Civi- 
tatem Niciae  fe  declarare  pro  aliquo  fummo  Pon- 
tifice ,  quod  tune  didus  Dominus  Comes  teneatur 
cum  dido  Domino  fummo  Pontifice  obtincre  fuo  pos- 
fe,  quôd  Hospitia  fiftentia  infra  didam  Civitatem  Ni- 
ciœ,  quœ  tenetur  fub  majori  dircdo  Domino  Monas- 
tetii  Sandi  Pomii  extr»  muros  Nicise,fHb  ceitis  annuis 
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ANNO  ftfviciis,  diSus  Dominus  fummus  Pontifex  affranchi- 
bit,  dato  competenti  Cambio  per  ipfum  Dominum  Co- 

I388>  mitem  de  aliquo  illorum  Caftrorum  quj3  fuerunt  rcbel- 
lia  prxdiâo  Domino  Régi  Ladizlaus ,  acquirendorum 
per  di£tum  Dominum  Comicem ,  uno  videlicct  &  plu- 
ribus  ad  fufficienciam  excambii  fupradiai.  Item  pracfa- 
tus  Dominus  Gomesjmperialis  Vicarius,  ad  humilem 
diàorumSyndicorum  Aipplicatiouem  &  requefl:am,eis- 
dem  Syndicis  ut  fuprà  ftipulantibus  conceiîît,  qu6d  in 
difta  Civitate  Nicis  fiât  &  fieri  pofllt  &  ordinari  una 
Cazana,  prout  fit  &  confuetum  eft  fieri  in  pluribus  Lo- 
cis  Italia;.  Item  quod  fréquenter  contingit,  quôd  IVler- 
catores  deftinanies  Ballas  Mercimoniorum  ,  aliqui  ad 
partes  Orientales,  aliqui  ad  partes  Occidentales ,  &  ali- 
qui ad  partes  Aquilonis,  ipfas  mandant  recipi  in  Nicia, 
prsefatus  Illuflris  Dominus  Cornes  Sabaudis,  Impérial i s 
Vicarius,  eisdem  Syndicis  ut  fuprà  poftulantibus  con- 
celTit,  qu6d  nulla"  perfona  diûas  Ballas  quas  ut  fupe- 
riùs  in  Civitate  Nicice  mitti  contingerit ,  recipiat  nec 
recipere  poffit,  nifî  fuerit  Civis  vel  oriundus  di£ts  Ci- 
vitatis  Nicise,  ut  commodum  Civibus  &  non  foreniibus 
applicetur.  Item  prsefatus  Illuftris  Dominus  Comes, 
Imperialis  Vicarius,  ad  humilem  fupplicationem  &  re- 
queftam  diftorum  Syndicorum,  voluit,  juifit  &  ordi- 
navit  omnes  Inquifitiones  &  ProceflTus  Criminales,  fac- 
tos  &  formatos  hadtenus  in  Curia  diâoî  Civitatis,&  qui 
formari  polfent  oecafione  quacumque  priterita  vel  de- 

^  liâo,  contra  quoscumque;  elle  caflbs  &  nullius  mo- 

menti:  Et  in  lîgnum  nuUitatis,  voluit  &  juffit,  quôd 
omnes  libri  iSc  cartularia  procefluum  in  didta  Curia  fac- 
torum  hafteuus,  igné  comburantur.  Parti  IxÇx  jure  in 
omnibus  refervato,  remanentibus  rebellibus  in  banno 
in  quo  erant  &  reperirentur  effe  de  prœfenti.  Item  prs- 
fatus  Illuftris  Dominus  Comes,  Imperialis  Vicarius, pro- 
mifit,  pepigit  &  convenir  didlis  Syndicis  ut  fuprà  ftipu- 
lantibus; quôd  fi  contingat  ipfum  Dominum  Comitem 
acquirere  alia  Loca  Comitatuum  Provinci33  &  Forcal- 
querii  ,  quôd  ipfe  Dominus  Comes  faciet  fuo  pofFe 
quôd  Beneficiati  diâorum  Locorum  fuœ  proteàioni 
fuppofitorum  &  fupponendorum,  à  Beneficiis  fuis  ex- 
pulfi  &  expoliati  qualitercumque,  reducentur  in  poflfes- 
lîonem  diclorum  fuorumBeneficiorum.  Item  quia  prœ- 
fatus  Illuftris  Dominus  Comes,lmperialis  Vicarius,requi- 
rebat  quôd  virtute  proteSionis  praediSs  omnia  Caftra 
tam  difls  Civitatis  quàm Locorum  Vicariœ  ejusdem,in 
fuis  manibus,cuftodia  &  potentia  ponerentur:  Hinc  eft 
quôd  prsfatus  Dominus  Comes  &  diéli  Syndici ,  ad  ta- 
lem  concordiam  pervenerunt;  videlicet,  quôd  de  diâis 
Caftris  poncndis  in  manibus  prœfati  Domini  Comitis, 
fit  &  remaneat  in  poteftate  &  ordinatione  IVIagnifici  Vi- 
ri  Joannis  de  Grimaldis  Domini  Baronia:  Bolii,  &  dic- 
torum  Syndicorum;  qui  Dominas  Bolii,  &  Syndici 
ordinare  valeant,  an  difla  Caftra  ponenda  fint  in  diâi 
Domini  Comitis  manibus  vel  ne  :  Viceverfa  praididi 
•Syndici  Univerfitatis  prsEdiéîs  Niciae,  fuis&norninibus 
quibus  fuprà ,  &  fuorum  Hœredum  &  SuccefiTorum  in 
futurum  quorumcumque,  promiferunt  &  convenerunt 
pra;fato  llluftri  Domino  Comiti  Imperiali  Vicario,pra:- 
fenti ,  ftipulanti ,  &  recipienti  folemniter  pro  fe  &  fuis 
Hsredibus  &  Succefforibus  in  futurum,  &  nobis  Nota- 
riis  infrà  fcriptis  ftipulantibus  &  recipientibus  folemniter 
ut  publicis  perfonis,  Officiis  publicis,  vice  &  nomine 
omnium  &  iingulorum  quorum  intereft  &  interefTe  po- 
terit  in  futurum;  &  juraverunt  corporaliter  ad  fan£i:a 
Dei  Evangelia,  fub  fuorum  obligatione  bonorum  quo- 
rumcumque ;  quôd  durante  termino  diétorum  trium 
annorum ,  ipfœ  Univerfitates  Civitatis  Niciœ  &  Loco- 
rum fus  Vicarix,  &  fingulares  perfonœ  earum,  didio 
Domino  Comiti  Imperiali  Vicario  &  fuis  Succeiïbribus 
obedient  ,  merum,  mistum  Imperium  ,  &  omnimo- 
dam  Jurisdiâionem  altam,  mediam  &  baflTam,  in  didta 
Civitate  &  Univerfitate  ejusdem,  ac  inVicariatu  Niciœ 
fuprà  fcripto,  in  eosdem  &  iingulos  fine  contradidlione 
quacumque,adminiftrabit&exercebit  per  fe  &  fuosOffi- 
ciales  per  eum  deputandos  in  didlis  Civitate  &  Vicaria- 
tu  :  Dantes  &  concedentes  didli  Syndici,  fuis  &  quibus 
fuperiùs  nominibus ,  prsfato  Domino  Comiti  Imperiali 
Vicario  ibidem  prsefenti ,  ftipulanti  &  recipienti  pro  fe 
&  fuis  Hxredibus  &  Succeflbribus  ;  merum,  mixtum 
Imperium,- &  omnimodam  Jurisdidlionem  altam,  me- 
diam &  bafl~am  in  didta  Civitate  Niciae,  Vicariatu  ejus- 
dem ,  cum  poteftate  &  adlu  percipiendi ,  recipiendi  & 
habendi  omnes  ObventioneSi  Redditus,  Cenfus,Exi- 
tus,  Proventus,  Jura,  Hono'-es  &  Emolumenta  quse- 
cumque,  quœ  &  quas  Sereniflimus  Dominus  Rex  & 
Regina  Jerufalem  &  SiciliîE,  &  Comitatuum  Provinciœ 
&  Forcalquerii  Comités ,  retroaclis  temporibus  in  didtis 
Civitate  &Vicariatu  toto  ejusdem  exercebant,habebant 
&  percipicbant ,  exercere,  percipere  Su  habere  debsbanr, 


&  erant  exercere,  percipere  &  habere  confueti.  Item 
quôd  didto  durante  tempore  trium  annorum, Cridx  feu 
Prxconizationes  in  dicta  Civitate  &  Vicariatu  fiant,  no- 
mine &  ex  parte  prsfati  Domini  Comitis  Imperialis  Vi- 
carii.  Laplb  verô  didto  tempore  trium  annorum,  non 
fadla  per  didtum  Dominum  Regem  Ladiziaus  ut  fuprà 
reftitutione  &  folutione  prœfato  Domino  Comiti  Impe- 
riali Vicario  ,  de  fumptibus  ,  expeufis  &  mifllonibus 
fadtis  &  fiendis  per  ipfum  in  acquifitione  &  defenfione 
didlse  Civitatis  Nicise,  Locorum  &  Terrarum  didli  fui 
Vicariatus ,  &  aliarum  quiE  fub  protedtione  fua  fe  po- 
fuerint  ut  fuprà  fcriptum  eft  ;  didta;  Civitas,  Loca,  Ter- 
ras &  Homines  ipfarum  Civitatum,  Locorum  &  Ter- 
rarum, teneantur  Homagium  &  fidelitatem  facere,  ac 
Homagii  &  fidelitatis  prœfato  Domino  Comiti  &  fuis 
Hxredibus  debitum  pra:ftare  juramentum,  ut  eorurn 
Domino  naturali  &  ligio  prx  csteris  Dominis  quibus- 
cumque,  &  ipfum  in  eorum  naturalem  &  ligium  Do- 
minum recognoscere  ut  fuprà,  ad  ipfius  Domini  Co- 
mitis vel  fui  certi  Nuntii  requifitionem.  Et  didlus  Do- 
minus Comes  Imperialis  Vicarius  teneatur  eidem  Civi- 
tati  &  Locis  Vicarias  ejusdem,  Univerfitatibus,  Ho- 
minibus  cujusiibet  didlorum  Civitatum  &  Locorum, 
confirraare  omnia  &  fingula  Privilégia  ,  Franchefias, 
Libertates  ,  Statuta  quœcumque  ,  tam  Regalia  quam 
Municipalia,&  Confuetudines  fcriptas  &  non  fcriptas, 
quas  &  quas  prxdidta  Civitas  Nicias  &  Loca  fus  Vica- 
ris,  per  fcripturam  vel  alium  quemvis  modum  kgiti- 
mum  oftenderent  &  monftrarent  fe  habuifTe  &  habere, 
tam  à  Domina  Joanna  recolendsmemoricc  Regina  Jeru- 
falem &  Sicilias,  &  prœdidlorum  Comitatuum  Comi- 
tilfa,  &  ejus  FrEEdeceflbribus;  qnàm  à  Domino  Carolo 
bonas  memoris  didti  Regni  &  etiam  Ungarice  Rege ,  & 
praîdidto  Domino  Ladiziaus  ejus  Nato.  Item  quôd 
fi  contingeret  prsfatum  Dominum  Regem  Ladiziaus 
ad  tantam  futuro  tempore  refilire  potentiam ,  quôd  fol- 
veret  prœfato  Domino  Comiti  Imperiali  Vicario  vel  fuis, 
infra  tempus  didlorum  trium  annorum,  didlos  fump- 
tus,  miffiones  &  expenfas  declarandas  ut  fuperiùs,  per 
ipfum ,  ut  prœdicitur  ,  fadtos  &  fiendos  ia  acquifitione  & 
defenfione  prasdidlorum  Locorum  ;  &  fadla  reftitutione 
didlorum  Locorum ,  didlus  Dominus  Comes  vel  fui , 
propter  protedlionem  didlorum  Locorum  per  ipfum 
fusceptam,  remaneret  in  Guerra  cum-  didla  Domina 
Duciifa  Andegavias,  vel  Liberis  ejus  feij  Succefl!bribus 
ipforum  ,  feu  per  eosdem  vel  alterum  ipforum  con- 
tingeret futuro  tempore  fieri  Guerram  contra  ipfum 
Dominum  Comitem  oecafione  prœdidlorum  :  didli 
Syndici  fuis  &  nominibus  prœdidtis  ,  promiferunt 
didlo  Domino  Comiti  ut  fupra  ftipulanti,  &  jurave- 
runt corporaliter  ad  Evangelia  Dei  Sandla  ;  quôd 
didla  Civitas  Nicia  &  Loca  Vicariœ  ejusdem  ,  dabit 
&  dare  tenebitur  in  auxilium  pro  didla  Guerra  fubfti- 
nenda ,  eidem  Domino  Comiti  &  fuis  SuccefiTori- 
bus  ,  fingulis  annis  durante  ipla  Guerra  ,  usque  ad 
ipfam  quantitatem  &  valorem  omnium  obventionum, 
reddituum,  exituum,  &  emolumentorum  in  didla  Ci- 
vitate &  Vicaria  Niciœ  per  Regiam  Majeftatem  &  Cu- 
riam  olim  percipere  confuetorum  quovis  modo.  Item 
prœdidli  Syndici  fuis  &  quibus  fupra  nominibus,  pro- 
miferunt didlo  Domino  Comiti  Imperiali  Vicario,  ut 
fupra  ftipulanti  &  recipienti  pro  fe  &  fuis  Succeflori- 
bus,  ad  Sandla  Dei  Evangelia  corporaliter  juraverunt; 
quod  fi  contingeret,  quôd  didlus  Dominus  Ladiziaus 
Rex  vel  alter  fuo  nomine,  hiis  fuper  hoc  poteftatem 
infra  terminum  didlorum  trium  annorum,  remitteret 
feu  quittaret,  cederet,  alienaret,  vel  aliter  transferret 
didlo  Domino  Comiii  jura  qus  habct  in  didta  Civitate 
Nici<e  &  Vicaria  ejusdem,  mero  ,  mixto  Imperio  & 
Jurisdidtione  eorundem  ;  quod  eo  cafu  ftatim  ad  ipfius 
Domini  Comitis  vel  fui  certi  Nuncii  requifitionem, 
didtse  Civitas,  Univerfitas  ,  Commune,  &  fingulares 
perfonae  ejusdem  Civitatis  &  Vicariatus,  teneanlur  & 
debeant  facere  prasftareque  recognitionem ,  Homagium 
ligium  &  fidelitatem  ligiam  ,  &  Homagii  &  fidelitatis 
debitum  Juramentum  didlo  Domino  Comiti  &  fuis  pra 
cœteris  Dominis  quibuscumque,  feu  ejus  certo  Nuncio 
fuper  hoc  poteftatem  habcnti,  termino  prsedidlo  trium 
annorum  eo  cafu  remiflb  ,  &  in  aliquo  nonobftante. 
Quibus  fie  fadlis,  initis  &  conventis,  prifatus  Illuftris 
Dominus  Comes  Sabaudix  Imperialis  Vicarius  ex  una 
parte,  &  didli  Syndici  Univerfitatis  didls;  Civitatis  Ni- 
ciaî  ex  parte  altéra,  in  prsefentia  Teftium  &  noftrorum 
Notariorum  fubfcriptorum  conftituti,  promiferunt  fo- 
lemniter una  Pars  alteri,  &  altéra  alteri,&  è  converfo, 
fuis  &  quibus  fupra  nominibus,  videlicet,  prœfatus  Il- 
luftris Dominus  Comes  Sabaudias,  Imperialis  Vicarius, 
didlis  Syndicis,  fuis  &  quibus  fupra  nominibus,  ftipu- 
lanti &  recipienti  folemniter  pro  fe  &  fuis  Succeflbri- 
Ee  ^  busj 
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bus,  à  di£ta  Univerfitate  Nicix  &  pcrfonis  fingularibus 
ejusdem  :  &  diéli  Syiidici  fuis  &  quibus  lupra  nomiiii- 
bus,  prcefato  Illuftri  Domino  Comiti  Sabaudia:  Impc- 
riali  Vicario,  ftipulanti  &  recipiend  Iblcmnitcr  pro  le 
&  fais  Succeiibribus  &  Ki-eredibus  univcrlis,  &  ad 
Santta  Dei  Evangelia  amba:  Partes  corporalitcr  jurave- 
ruiit,  fiib  fuorum  omnium  obligatione  bonoruni,  mo- 
bilium  &immobilium,  prœfentium  &  tuturorum  quo- 
rumcumque  prccdiéloruni  fubmiffionem  Protcaionis, 
ProceCtionem,  PaiSla ,  Couventiones  &  Promiffioncs 
pradiftas,  &  omnia  &  lîngula  l'iiprà  &  infrà  fcripta, 
prout  ftp^riùs  &  iaferiùs  exprefFa  tlint,  &  divilim  utra- 
que  Pars  tangitur  habere  rata,  grata,  firma,  valida  & 
irrevocabilia, ratas,  gratas,  lirmas  &  irrevocabilcs  per- 
pétué, &  in  nuUo  contrafacere  vel  vcnire,  fed  ea  om- 
nia &  fingula  tenere,  atteiidere,  fervare  &  adimpicre 
prout  fuperiùs  exprefla  funt;  nec  alicui  contravenienti, 
dicenti  vel  facienti  ,  l'eu  contra  dicere,  facere,  venire 
vel  opponere  volenti  quovis  modo  in  aliquo  coufenti- 
re,  clàm  vel  palàm;  aut  au.xilium,  coulilium  vel  fa- 
vorem  proebere  quomodolibet  ;  reiiuntiantes  prœfatus 
Dominas  Cornes  Imperialis  Vicarius,  &  difli  Syndici, 
fuis  quibus  fuprà  nominibus,  ex  eorum  CLi|uslibet  certa 
fcientia ,  per  juramenta  fua  per  eos  &  ipforum  quem- 
libet  prœftita;  exceptioni  dittarum  Proteaionis,  Pro- 
miffionum,  PaAionum  &  Conventionum,  non  fie  fac- 
tarum,  initarum  &  ftipulatarum,  omniumque  promis- 
forum  non  fie  ut  prornittitur  faftorum,  &  non  rite  & 
légitime  faflorum;  dolimali,  metus  &  in  faflum  ac- 
tioni,  ôccondiftioni,  fine  caufa,  &  ex  injufta  caufa, 
juri  per  quod  deceptis  &  in  contraSibus  lîefis  fubveni- 
tur,  beneficio  reftitutionis  in  integrum,  1^  omni  alîo 
Juri  Canonico  &  Civili,  Privilegiis  &  Statutis,  fibi  & 
cuilibet  ipforum  in  hoc  faflo  competentibus,  per  qus 
poflent  contra  prîedicta  vel  ipforum  aliqua  ficere,  dice- 
re  vel  venire, aut  le  tueri  quovis  modo;  jurique  dicenti 
generalem  renunciationem  non  valere  nifi  prscefferit 
fpecialis.  De  quibus  prsfatus  Illuftrrs  Dominus  Co- 
lites, &  diâi  Syndici,  prœceperunt  per  nos  Notariés 
fubfcriptos,  duo  vel  plura  fieri  publica  Inftrumenta,  vi- 
delicet  per  Petrum  Ducis  Notarium,  &  Secretarium 
prœfati  Domini  Comitis,  &  per  me  Joannem  Troffenii 
dia^  Civitatis  Niciœ  Notarium,  ad  opus  d'tâx  Unf- 
verfitatis  Nicia:.  Aaa  fuerunt  hœc  ante  Ecclefiam 
Monafterii  Sanôi  Poncii  extra  mures  Civitatis  Nicia:: 
prEefcntibus  Tpeftabilibus  Militibus  Dominis  Aymaro 
Domino  de  Claromonte,  Ottone  de  Grandiffono  Do- 
mino Sanaœ  Crucis  ;  Egregiis  Domfnis  _,  Joanne  de 
Miolano ,  Guillermo  de  RoITillioiie  Domino  Boscagii, 
Joanne  de  Coloniaco  Domino  de  Andelo,  Bonifacio 
deChalant,  Joanne  de  Veneto,  &  Guygone  Ravayfii 
Domino  Sanfti  Mauritiî,  Militibus;  Domino  Joanne 
de  Confleto  Legum  Doftore,  Ludovico  de  Grimaldis 
Barone  de  Bolio,  Domino  Egidio  Seciie  Legum  Doc- 
tore,  Domino  Sadoc  Sapié  Licentiato  in  Legibus,  & 
Antonio  de  Crofo  Secretario  diSi  Domini  Comitis , 
teftibus  ad  pramiffa  vocatis  &  rogatis. 

CLVIII. 

SSifcfioff  ©cergc'iis  un&fcittfg  Siipitiri^  m  Çpapt»  Sta- 
tutum  HiiD  Sricf  (in  -Çcr|pg  2(lbt:ccl}t  sn  Diftimkl) 
aii^cjffîcllt/  î)a|3  (te  ^{pi  nm  fciitcn  Srbcn  mit  «IJcr 
itérer  Wlad)t  ()clffïit/nnï)  iljrc  Scftungcn  offcit  f)alrcn 
woltcn/  mit  tcin  hufa^i  l>rt(3  îiicfc  çptîtclxiing  cin  m-- 
ge^  Statut  ttë  Si)î«inbé  fcv)n/  urtD  tafj  wctet  cin 
25ifc{)off  nod)  (SI)otl)ctr  augcnommc»  mcttcn  fotk  / 
<Sï  t)a6c  l)tnn  ticfcâ  Scatutum  b«fcl;wotcn.  ®cben  ?c. 
I^HuNDii  Metropolis  Salisburgenfis  Tom.  I. 
pag.  277.  d'où  l'on  a  tiré  cecte  Pièce,  qui  ie 
trouve  auffi  dans  L  u  n  1  g  ,  Teutfches  Reichs- 
Arcliiv.  Spicileg.  Eccleilalt.  ia  II.  Theil  t)Om 

©rift  Qîaffatt  pag.  806.] 

C'efl-à-dire, 

Statut  £5"  Obligation  àe  George  Evêque  de 
Pajfau ,  £5"  fl'^  /âw  C  H  A  p  I T  R  E ,  par  lequel  ils 
s' obligent  envers  Albert  Duc  d'Autriche  de 
VaJJijler  lui  ^  fes  Héritiers  après  lui  de  toutes 
leurs  forces,  ^  en  toute  occafion  de  nécejfité,  com- 
me auffi  de  lui  ouvrir  leurs  Places  (^  Châteaux  ; 
hdite  Obligatiofi  devant  pajjer  à  leurs  Succejfeurs, 


comme  nn  Statut  perpétuel  de  rE-vêché;  en  forte  Anno  , 

que  nul  Evêque  ou  Chanoine  y  ne  fait  reçu  6?  ins-  vers  .,  ; 

talle' ,  fans  en  promettre  V oôfervation  avec  fer^  ■»  -.QQ  '  i 
}fie!tt.  Fait  &CC.  (i). 
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•^■^  tbcmicn  imb  tl)itcu  fmibt  offcntlid;/  mit  bem  ïBrttff/nI- 
Icii  bcii/  bicin  fdjciit/  kfcnt/  obcï  IjDveii  kfeii/  mi  cbet  !)iu» 
iiiid)  civigfdd;/  biifi  wic  mirgiitcm  3\fltl)c/  utib  jtitiacv  Sori 
bctrndnun^/  biirtb 'Jtibe  imb  gcmaiucsS  9^iiÇati>  imb  tuid)  ié5c= 
nmhci  rnUax  m\act  >pi;r:fd>ifft/  imb  nîtct  imf««  Hiibcttl)o= 
ncn/fik  iiiiij/inib  fiîv  nu  vm|et  5)iart;foimiKn/  §8ifdii>À^  je  ^pcii^ 
(lia)/  vcvl)iii|Teu  jmb  vcclobt  ^nb<ii/  bel)  unfei'n  îi-eueii/  uiib 
mit  SBorte  imfeïer  Jiîvlll.  SBucbiâfcit/i'crljeifTcn  imb  veciobcn 
lUid^  mit  biefcm  SBncff  /  buj  roic  bem  ®urcHeuti3en5iîr|toi/ 
unferm  jni.  jjcrm/  ija-m  îCIbvedX'n  i^a^Dijen  je  J^eiîeticid)/ 
je  (oteçt/  imi>  Snriucn/  mib  je  &a\n/  ©nifeii  5e  'îtitol/imb 
aUtn  fcineii  gtbeii  uiib  9uid)fûinmcn/  ijcîjûlffen  fci)ii  féden  unt> 
wiUtn/  fûcbcïlid;  unb  cnbtlid;/-  mit  nttcr  uiifet  Mai)t/  su  nl-i 
Icn  ibreii  (gljtcn/'îBticbcii/  3vcd;teii/  unb  Jtommen/  n'iber  aU 
let  menigfUd;/  niemanb  iiHégenommcn  /  v.\mn  m  beg  9ÎM  ijc= 
fd;idj(/imbaiii-bii£umbyDiiiI;iit!ci'û!bei't  unb  gcmant  >vcrbeii/ol)n 
nllcë  Dcrjiebcn  ;  unb  biip  mit il)n  nucii  iitfe  unfece  Sefleu  oflim  Ijnbcn 
foUcn/jnaaenihten  imb  il)Vcti(inbeSi'ieâei"iî>9Ht5cn/  o!;n  @c= 
uctbe.  S5ûd)  Ijiiben  Kit  më  in  bicferSSunbniigitii|fëiitlid)i'otbe= 
I)(ibfunb  niiéçîenommen  /  unfeïu  Si.  Sattern  bon  $ab)VJn  tiDeu 
@et(î[idien©nd)en/<iIébnSbi(Iitl)i|l.  2Bec  nbet  jemrtnbt/bec  une 
(ingeljôït/  ivibct  bcn  l'orgenanten  imfern  Qetm  Sjerèog  QCfbred^ten/ 
ùhh  feiii  (gcben  obct  SîiuMommcn/obcr  bct  iDibce  bie  ifyctn  id)t 
t^ctte/  bcicumb  fulteu  fç  imâ  ju  3vebe  fc^en/  unb  fuUen  mit  be» 
me  voï  beii  unfctii  SOlinne  unb  SCed;t  tl)m\j  nntl>  btt  (Selcgen»  , 
I)ci£  ber  <gntlx/  oI;n  ©euetbe/  n'olte  ubct  bec  «nfet  Hê  tvHit  ' 
feçn/  unb  îOîinnc  unbS^e^itcné  vcnnié  nittjt  âeljoïfmnlidi  fei;n/ 
fo  futten  iDic  unferm  l'oi'gcnrtntcn  S3crîn/fcinen(£tbenunb9î(id;= 
fommen/  <nijf  benfelbcn  atljolffcn  fcpn/  aU  Innâ/uuéerbnï» 
iimb  gebeflitt  nni'bt.  itub  binben  mmX)  fc|liflîltd)  ju  ben  uotge» 
nnntcn  (Sehîbten  unb  ©inaen  otle  unfete  9l(id)îûmmcn/  eivi^ï 
flici).  Sfli'iîbcr  buvdi  ein  ncflc  @id;etl)iiit/  unb  eivigc  S3elcibî 
niig  bet  cbgefd)vibnen  g^flidjtima  unb  ■^fiming/  I)(ibcu  ivir  bet 
>.'otj;ainnt?Sifel)ûff®CDr;j/  imbiritbci-  Somprobfl/  bcr  ©es 
ri'iint/  imb  gemainflîd)  bie  dljor&crm  beÇ  Crtisitelé  je  '^pa^oml 
fik  une/  unb  unfct  9î(irt;fDmmen  xa  unfec  einig  luib  unmibers 
rtiefl-Iid)  gcfd;roc(en  Statut  gcfelt  unb  gcnommen/  unb  fe^en  unb- 
ncmcn  mxû}/  mit  bemSBciejfe/  red)t  unb  tebltd)/  mè  bnsJ  «n 
bicfen  S3cieff^gefd)ïibcn  lïcljec/  fo  bcfel)rtibcnlid;/biip  voit  bie  c&ea 
«enonten  ÇSifdiotf/  ©omprobjl/  ®ed)(int  unb  bie  (ri)oi:l)ec!ii\ 
âemainflid)/  linb  je3lid;ct  befonbec/  unfeï  Dorgenonce  unb  bife 
geacrtrocttige  Statut,  je^unbt  luiflèntltd)  gefd;«)Dten  Ijrtbcn/  unb 
bie  (lud;  a\i.  unfcre  giiubîûminen/  jcglititet  iufeimn  Sîamenunb 
"îBefen/  ftvigîlid;  fd;weren  futfen  jubel)nlten/  ttciîlidjimbâAnè^ 
lid)/  ûl)ti  @e»etbe.  Unb  fulteu  nud;  iDiï  f&biiÇ  feinen/  ber 
gborfeecî  je  ^A\Jm  iBiSvbet/  ju  imfet  Sjonblung/  ober  ©ndjen 
uuferd  C<i?itelt3/  unb  su  feincï  (atimme  iu  bemfelben  iinfevui 
Êiipitel/nnd)  ju  unfcter  ^fdcnbt.  5e  '^a^m  ntdjC  ncmmcn/  nue 
cï  fd;niei-  ju  bem  ctften/bie  «orgcnnmen  Statm  jul)(i(cen/in  nlter 
betnirtfTe  nié  bie  5)ieobcn  gefd)Vieben  ij?.  SBcinu  nud;  defdje^jc  h<x'0 
bné  SSiilumb  je  «pntli'W  lebig  reurbe/unb  bdfelbft  nitÇt  S8ifd)of 
rcece/  \ù  foUen  ifit  bie  eÇegcudmen  ©ompcoM/  ©edjnnt/  uni) 
gcmmnflid;  bie  (yi;n-f)Cïm  bcf  (JdiJitetg  je  g^afpiw/  etnenim» 
fern  sïfîit-(Sl)Dfl)etni  iinferd  CnptteliS  S"  einem  ©ièbumb  un& 
SJenvcfci:/  b'e^  $8i|Iumbé  vx\)\m  unbnemmcn/  bet  bie  fiirge:! 
nnufen  Statut  gefdworen  Ijnb  jeljalten/  unb  bec  bie  5)flcj  bep 
58i|THmb^  brtnn  l)«il£  unb  tnnenl)nb/  une  ouf  ninen  tonpigeii 
bel^rttten  SJifdjoffe  ju  ^a^caol  in  fold;a-  SBiinbnup/îfinigimg/' 
unb  SDÎafjfê  /  nlë  I)ie  tt^  gefdjttebcn.  Unb  foll  ber  2>iêî>«mb  uni) 
2îon»efer/  unb  nud)  wic/  eincn  Eiinfpigen  beftnten  53ifd;ûff  je 
nuê  Mnl)  ©eiwr  beg  ebegenonten  SSi|1umb^  je  '^a^m  m  neiu= 
men/  et  fd^ivete  bdun  bep  eclTen/  unfec  Statut  jcl)t)ttcn/fll(j  iioc= 
gcfditicbeu  flcljct.  "^fud;  fiiUcn  luic  îninen  'î^umurobll  uiiî> 
®ccl)(in£  nid)£  ncmmcn  ju  nuè  mû)  ©etnec  bec  'Îl)umpcû£)(le9 
unb  £>ect;cnco/  et  fdjïuece  bnnn  bef  ctjlen  /  unfec  uotgcncint 
Statut  se!)iilten  /  fd)I<d)tigflid)  unb  getceulicl)  /  oljn  ©ewcc. 
liM)  Ijaben  ivit/  tu  bem  9]iimen  nié  bofiîc/  w>t  mé  unb  un» 
fct  9îndifommen/ (îefcl)n)occn  emcn  Ieibliri;en  %\ii  mit  nnge= 
tiîcten  Sjenbcn  (Uiff  bné  Sp.  gi'nngeli/  fîet  jeljrtltcn  unb  juvoU 
fu!)cen/  eniiglicl)/  mit  gnnèen  ■îcemen/  biefe  SBunbnuffe/  'înisi 
bung/  imb  'Jfinung/  in  nllec  betmnflfên/  nié  i'otgcfd;ciben  fïef/ 
bl)n  ©epccbc.  ?(iid)  foll  bct  wcgennnt  unfec  S^m  /  bec  Sjecéoil 
«on  ûcfletteid)/  unb  nlle  feine  9îrtd)fommen  unb  ©ben  eu)ig» 
l'tid)/  une  unb  unfec  9înd)fonnnen/  fdiirmen  unb  wifvced)cti/ 
unb  ftifien/  croigfliti)/  vot  nlloni  @wnlt  unb  Unced)ten/  xoa 
unb  roen  une  Ué  "SlcA  ttcfd;id)t/  ali  bie  SBcieff  fngent  /  bie  ivii; 
von  iljnen  I)abcnt/on  aXliê  ©ei'etbe.  SDÎit  ucfunbt  big  SBcieffiS/ 
ben  juic  bncubec  gcben/  beftgelt  mit  unfécm  nnbnngenben  3n=> 
fîgl.  unb  iwc  bec  5!)mnpcobf{  /  bec  Sedjant  /  unb  hai  gapitel 
genKiintlit!)  be^  @ofl:#(Wf  je  'pa^mi  wcjeîjen  «nb  bcfenneit 

offenfa 

(  I  )  La  Date  manque  à  cette  Pièce;  mats  comme  l'Evêque  Cmt,! 
fut  clû  en  1J88,  on  peut  la  ranger  (bus  cette  année-là;  &  pour  le 
plus  larj  fous  l'année  fuivaute,  c"cft-à-dite  aptes  la  reduftion  de  la 
Ville  de  Pdjfitit,  pjt  les  Aimes  du  Duc  d'Autiiche,  Se  la  téunion  de 
tout  le  Chapitie  en  ta  faveur.  Sut  quoi  on  peut  confiiltet  )e  même 
H  u  s  o  m  s  in  Cnfnlfî.  Eiiicfrnm  Smniinfim  pag.  îi  j,  1 0  u  m.  i 
I 


I3SP. 


DU    DROIT    DES    GENS. 


ii9f 


î8p 


VNO  offmtli*  mif  ban  SSncff/  îjnf  bic  uovgcfclincbcii  SSimbmiffc  Imbiefimalfcimc^m âtwmU)  if  ((CitJcfm.    SBcto  mid;  Anmo 
'^^  "  iinb  ©clubte  /  mit  unfetm  SBiffcn  /  ÎBiUeii/  imb  SCntl)  gc;    imbcr  Une  /  bet  S3:iï3ec  non  ©tropiirg  ©utete  lèvent  obcr  ge--  -^'■""'^ 

le!)cntl)ec/  gtcngc  ber  l'on  b«n  ©iitctn/  e  Mmie  bie3iluégc=  i  280» 
giengcnt  nlfe  ce  biefclbeii  &uKu  gd(l)mt  l)rt  /  obct  fo  bie  3il  obéir  •*-  * 
bte  mitîgebinge  upommet/  fo  fol  berfdbc  icljeniiin  nod)  niaiiiin 
bîi;  unfern  biefelben  SBurgete  l'on  ©trapbucg/  bct  bdinie  biiS 
fclbc  ©lit  ijl/  (in  ben  ©utem  t'icbciflci-  su  liljenbc  ni  inen  nod; 
Ijinbcrn/  ircltc  bné  barubev  bctc  obec  nlfo  uon  bon  ©lîtctngien» 
gc/  c  bnnnc  bné  fclbe  31I  upoinct  ober  bie  $Bui-gei'  nlfo  nn  icen 
©iitem  jit  nerlibenbe  ittctc/uf  ben  fiitent  SBit  Unfcïc  îfmptUite 
unb  bie  Uiifern/  nnct)  bei-  l'on  ©ttagbia'g  l'etfimbenbc/  ben  l'oii 
©tw^tirg  imb  trenSBurgcru  getdten  unb  gebolffen  fîn/bdé  bii* 
nit  gefcl;c()e  unb  in  oud;  «etbelfect  wctbe/  uiii'erj6genlicl;e/  iilf« 
gienge  eé  Une  ben  SBifdjoff  fclbet  mi.  2Bti'  Ment  oud;  bné 
@e(Tnbe  unb  bte  inédite/  bie  bie  sBiirgete  «on  ©tvapburg  ujfe 
u-cn  ©utctn  unb  sjofcn  Jjtint/  bie  uiiber  une  bcin  SSifd;offc  gcle* 
gen  fint  /  bcljeine  bete  trcngen  jugcbcnbe/  nod;  fie  fuë  notigni/ 
nod)niein<iniionunfennt)egen/  ba  foIid;e  5incd)fe  obec  ^c|m» 
be  une  lunniiilg  jc!)cn  @d;iUinge  ©twjjbutger  q>fenningc/  obcB 
minre  gebienct  I;ant/  nield;c  nbct  unbet  beiifciben  inc  b<inne  je» 


fd)cl;eii  ifi/  unb  loben  aud;  bie  lîet  jet)ci[£cii/  fik  wwii  unb  un^ 
fece  gjnd;tominen/  ewigirlid)/  bei;  ben  îCiben  bie  irii-  brttiîbeï 
gcfd;roocen  I;rtben/  reifTentlid;  mit  «iigetûtten  ^enbcnnuffbd)? 
53.  gi'rtngdi.  Unb  banibec/  je  mel;ret  <gid;<tl;eif  /  l;aben  reit 
bc^  eljcgennntcn  unfcrë  gapiielé  3n|îgcl/  ju  uiifcrâ  uocgeimn» 
teii  J3ctîn  58ifd)oitë  ©eotgcn  5e  ^nrtltip  ^iifigl.  !C. 

CLIX. 

Scttra^  5»tfcl)cn  «Çricîiric^  55ircf;ctf  Ju  6tra66itrg/fcctiin 
ïcr  ëtalit  ï)cë  na|)nicns/  eon  wcgcn  îcr  QJfalbiirgcr/ 
^0  ftcl)  in  bcfagtm  25ifct)otfé  gcbictcn  begc&cii/  aiif= 
gcrictitct  iin  3^l^ï^  '389-  [L  u  nig  ,  Tcutfch. 
ïleichs-Àrchiv.  Part.  Spec.  Contin.  I.  Foit- 
fetzung  III.  Abfatz  XX.  pag.  284  ] 


C'eft-à-dire, 

Accord  entre  Frideric  Evêque  de  Strasbourg , 
fs?  la  Fille  ^?  Strasbourg,  fartant  que  les 
Phaltzbourgeois  n'y  feront  plus  reçus  ni  proté- 
gés.    Fait  en  iî8p. 


rm;3r  Jriebeti*  l'on  ©Stë  ©ntibcn  $8ifd;off  JU  (StM?= 

'*-^  biitg/uerjcjjent  unb  tunbent  meiigcIidiemmitbiefemSSticf= 

fc.    ^Ifc  ctœné  (iofTeé  unb  aRiffebeire  jc^eiit  gcwefcn  ifl  im- 

fd)ent  une  unb  ben  grbcm  SBifcn  bem  îBîeiftct  bem  SKtite  unb 

ben  SSiirgetii  gcmcinlid;e  bet  ©tctte  \\\  ©tMpbui'g  l'onbeifelbcn 

©tctte  ju  ©ti'dgbiitg  ^Pf.ilbui'gae  loegcn  bi«  unbec  une  unb  in 

eitfen  Unfern  (gccttcn/  ©oiflirn  unb  ©cbiefcu  gefefjên  ftnt/brtg 

nifo  butd)  fimbct  Jtuntfdjnfjt/  imb  bucd;  baf  /  hl^è  wir  unb  |îc 

be|ï  fi-uiitlid;et  mit  einnnbei:  gclebcn  miigcnt/  unb  oiid;  mit  9î(i= 

incn  uinbe  bag  haè  lie  tîd;  ou*  ju  iicbe  beifelbcn  irre  ^falbue 

flete/nUerfliment/  bie  (le  in  nlïen  Unfem  (5tetten/SBe(lcn/'3ôifî 

fern  unb  ©ebieten  I;(tnt/  begcben  !)nbeiit/  unb  tTe  une  liant  ge= 

lalTen  l'olgcn  in  bte  SBife/  nlfc  I;ie  nad;  gefd;ricbenftat/  mit 

ftantlidje  gcvidjtet  unb  nbertragcn  tint/  mit  benfelbcn  bem  ^i\-- 

fier/bein  Snte  unb  ben  SSurgctngemeinIid;e  bet  ©tctte  jugttnp- 

fcurg/in  die  bie  2Btfe/  «Ifc  bdë  bie  nndi  gcfdjcieben  fat.    ®aë 

i(i  (ilfo/  bdg  2Sit  gi-ibctid)  ^ifri;off  511  ©tcofbutg  fiittcnt  ben 

l'on  ©ttaptirg  (itte  ttte  Ugbutgete  genniit  ï>frtlbiirgete/bieun= 

ber  UniS  feëbnlt't  ftnf  /  mib  bie  fie  Une  gelrtflcit  l;rtnt/  bténed;|îe 

3(ir  nnd;  ha  ®rtce  bié  ^jiefes  ju  jrtlenbe  laffen  (téen  mit  fcme= 

Iidicm  ©ienlle/  inib  in  dHit  berm(!|Vcn  nlfe  fie  imêe  but  scfeffcn 

ftnt/  unb  nad;  bemfclbcn  ^ate  fo  fnUent  2Bii;  nod;  bie  Unfetn 

fie/  ni;emcr  me  initbatyet  gettengen  nod;  genotigen/  nodjinîeinc 

fimbet  «etmeitgmiire  gctim  nod;  fd;(tfl[t:ii  getdit  ivei'ben/  bnne  tm- 

gcsetliclic  d(fe  «nbcte  Unfetn  iuteii  bi  ben  ft  bdnnefïfient/dnc@e.= 

vetbe/  imb  fiillent  oiidi  bie  non  ©ttdfburg  feiiicn  U^utgct  ges 

tidimt  q)fdlbiirgete  me  êmvfdl;cn  bie  une  jugebèrent.  gé  fullent 

cud;  dlle  Unfere  aue/bie  tmber  une  feél;d)ft  fïnt/ird  bie  gefeffcn 

(înt  cinen  ftien  @e;og  \)(fyi\\  mit  item  iibe  unb  ©ute  jiisiebcnbc 

in  'ii\t  ©tett  5u  ©ttd^biirg/  obec  moI;in  ti  m  fugct/imb  fullent 

mit  nod)  bie  unfetn  bdiS  nit  iceteii/  nod;  fie  bdtdii  itren  in  U-- 

1;einen  22eg.    Unb  t)Cttcnt  ouc^i  bie  Hnfetn  jergent  abettunne 

l'ctfdwoni  Dbet  SBurgfd'dft  bdtuin  gefetet/  bie  fullent  mit  unb 

bie  unfetn  tii  biefen  neblîen  nd;te®.igcnlebig  iinb  lof  tim  fdgen/ 

5Bete  cg  dbet  bdf  einte  bundn  fiîïbet  eé  netfcbidbete/bdéctUné 

mit  teditcm  ©ertdite  éip  unb  ©iit  uctfîele/  iicrbimbe  |îd;betuèit 

brtg  fol  cr  brtlten/  metc  dbet  et  xmi  notmalé  kx^  imb  ©ut  i'et= 

fdllen/  meé  fid;  "bit  l'etbmibeii  (jette/  bdé  fol  et  bdlten/  bette 

Dud;  bebem  folid;cr  ©d;ulbe  gcbolfen  mdd;eii/  bdtju  et  betuf= 

fct  mete  roojben  mit  cinet  gehitetcn  ©tocfen/  obet  b«ect  mit 

Sjnnbe  obct  mitîDlunbe  bel;cinc  ©d)ulbe  gelopt  ju  geltenbc/  bie 

fol  et  oud;  hclffcn  bejalen.    ®dé  fol  dbet  nit  diigmi  femclidie 

©d)ulbe  dlfc  bie  iute  une  dbtttmne  gelopt  \)0XAi  unb  bie  non 

"Xbttunnc  megcit  bntttifet.  2Bcrc  eé  oiid;  bdé  jeman  mec  bec 

jBcte/fine  iute  bie  unbec3me  ftêent/tccngen  unb  tmengen  moite/ 

cbec  jîe  bi^  \)ck  gettenget  bctten/  bdë  biefelben  îetnen  fi-ien  @e= 

jog  b«bcn  folten/  uf  ben  unb  uf  bie  fiittent  2Bic  58ifd;oflF5cie= 

btid;  ben  t'oigciwnteii  lîfîeifîec  unb  3\dte  jit  ©ttd^butg  gerateii 

unb  bebolffen  iTii/  bdé  ce  (ine  4ute  bec  ©etmcngnufifc/gtjbe  iiiib 

Ç8ucgfd'd)f£  unb  ©chibcbe  lebig  fdgc/  bie  Ile  3me  bdtinnbe  ge= 

tdn  bnnt/  unb  bdf  et  fie  Idffe  fti;  îiefjcn  mit  icein  iibcunb@iite 

luobin  |t<  mettent  dlfc  oud;  bdë  bilfig  tcbt  unb  geœonlid;  ifi/ué- 

gciiommeu  ci;gcii  iiite  bie  mdii  bcfcÇcn  fol  mit  ben  iibe  nebfien 

dlfc  bdS  l'on  "aitcc  b'ic  bdn  gcmbnlid;  unb  cebt  ijî.    SBic  bec 

i'o:iîcndiint!8ifd)off'(Çcibetid)TOcacmoud)  nit  bdé  bel;eiiie  Un- 

fcc  'ïmptmdn  nod;  nicmdn  bec  Unfetn  bebemen  bec  /  bec  oon 

©tcdpburg  §3utgcc  giitccc  Icbent/  obet  in  giilte  bduon  git/  l'on 

besfclbcn  ©uO/obec  bec  ©ultcn  megcn  mêet  inc  ttcngc  obet  nob- 

tigc  JU  bienenbc/  dnbccé  bdiinc  dlfe  et  uonndlé  biciibc/  c  banne 

et  bd^  ©lit  lebente/  ce  wcre  baiin/  bdë  ec  jtd)  m  fincn@iitcrn 

fctffettc/  obcr  crgectc/  nad)  grfcntnûffe  bet  «Sanlute  bd  etbdn= 

negcfcfien  iji/  bet  Doigenantbetuonettaebucg icbenitutemii- 

«entbetssiicgec  l'on  ©£tafbuc323icl)e/'Pfetbe/îKinbece/©d)offe 

wi)  onbw  âJifee  uf  unfev  28«nnc/  <^mi  «ne  %\m<M  Jtito 


ben  ©diittinge  ^dtcsi  gcbteiiet  l;ettent/  bie  fuUent  Une  SBete  ge» 
ben/  dlfc  bntndd;  l'on  ben  SBucgern  bie  uf  et  bec  ©tdttju©ttdg= 
butg  unbec  Uns  jicbent/  gefd;cibeii  ftdt/2Bmibcmicfi!acnttiedn« 
biefelben  bdinit  laffen  bliben  in  itcn  dlten  Svebten  unb  guten  @cs 
mo!il;citen  alfe  fie  Don  altcc  barfomineii  fliit  ane  aUe  ©ci'ecbe. 
aBic  bec  uoigenant  S3ifd;of  Jtibettd;  motten  oud;  nit  bdë  man 
i'onbcl;einen  Sîncgcc  l'on  ©ti-afbucg/ fînen  ©utetn/ ^Jcubten 
unb  bem  3tcin  in  Unfetn  @eiid)ten  uttid;ten  fullc/  manbc  2Bii: 
ic  gtil;citc  mol  gefeben  unb  fclbet  gelcfen  bant  /  bdé  (îe  bdé  l'on  SKô? 
mt|*en  ^ei;fcrn  unb  .Sunigen  gcfteçct  tint/  i<^è  mdn  bduon  nit 
cid;ten  fol/  unb  bdtumbe  fo  mottcnt  2Bic/  rcenne  bebeinen  un* 
fecn  'Jtmptmdnne  obet  bem  Unfetn  in  bem  @etid;tebdbieiu£cbdg 
©ut  obct  baé  ice  «ecbotten  tint /ce  ju  bem  ecflcn  mnic  l'erfiinbct 
micb/im't  bet  ©tctte  \\\  ©ftd{iburgS8rictfeobecg<mittcnS8otien/ 
bdé  fie  bdnne  bie  4utc  obcr  bdé  ©ut  obec  baé  itc/  bdè  bdnne 
l'erbottcn  i|l/  Icbig  fdgcn  fuirent/  unb  bdë  fiitfcnt  oud;  Unfece 
QCinptlHtc  unb  bie  unfetn  uutbeclid'c  unb  diie  2)ec50i)  tun/  unb 
fitUent  Unfete  Qlmptlufc  ben  obec  bie/ bie  bieSBurgcc  i)ou©ttdg5 
bucg/  te  (iivA  obec  bdé  itc  «ctbotten  bettent/  ben  bem  58ucgcc 
ndd;mijfcn  in  bie  ©tait  ju  ©ttaf bucg/  unb  fol  man  ben  Un» 
fetnbtcin  biç©tdtt  alfo  gemifct  metbent/inbccgtattîugttdg» 
bucg  um)ccîogenlid;e  beé  ced;tcn  bclffm  nnc  aUc  ©cyecbc.  Unb 
fullent  oud;  mit  bec  SBifdioff  unb  unfece  ûbcet^cn  Qtmptliite  aile 
bie  @d;ultl;ei|lên  bie  unbec  Une  nu  jumale  fint /obec  bie  mie  bec= 
nad;mdd;ent/  tun  fmcccn  dn  ben  S>-iligen/  bdé  l'ojgefd'ciebeii 
©tucfe  dlfo  5U  bflltcnbe/  unb  ju  l'otrcliiccnbc  ungencclid;/  \vo 
dbec  bec  l'on  ©fcdpbueg  Siicgee  baeiibcc  cinen  5Seie(f  uwbac 
m  iWcitiec  unb  iXdt/  bdé  3in^  fîn^  ©«te  uetbotten  meecnt/unb 
3me  bd£i  <èv.t.  l'on  ben  Unfcen  dlfo  bdnne  cntfd;ldgcn  murbcni 
2)mbet  fid;  banne  notaKelpec  unb  Sîdfc  h<xè  bdë  ©ut/ bdé  bem* 
felbcnSBiicgee  entfd)ldgen  mcce/nit  |în  eigen  ©itt  mete/fofiiacnt 
in  £SRci|îce  unb  Kdt  bdtumbe  titdffcn/uiib  in  té  tiin  befiétndlfe 
teen  geen  mol  mifïdt/  mete  es  oud;/  bdS  Unfete  @d)Ultbciireii 
cmce  bec  SBucgcc  l'on  ©ttapucg  (gmi  l'on  bem  etfïen  uetfim* 
benbc  nit  entfdUuge/  unb  alfo  uecbcod;en  mucbe/ben  fullent  miï 
bdcumb  tun  tftdffen  unb  tn  tun  beffetn/  dlfc  Unfetn  (gtm.  bd« 
banc  mol  dnjidt.'  {?S  ili  aud)  becet  /  mccc  eS  bdS  bie  «on  ©tcdfi» 
bucg  ceifen  vacen  moltcnt/  o(;ec  ccifenbe  mucbent/  bebucfltnt  U 
banne  q)fecbc/2Begcne/.Saccid;eunb  femclid;cc  SSeceifftbdfft  non 
ben  unfetn  in  unfccm  4anbe/  h(xi  mcHent  2Bic  in  mot  gunneit 
unb  ifi  unfec  gutcc  2Biae/umbe  fcmelid;c  g)fcnninge  dlfc  fe  unée 
bdc  folid;cn  iuten  bdcuinbe  gcgeben  liant/  unb  fullent  mie  baS 
dlfo  dttcn  Unfecn  'JCmptluten  befebtcn.  2Bic  bec  uojgendnt  SBi^ 
fd;o)fgttberid;metlentoud;/  melee  bec  l'on  ©teaf  butg  3n«e. 
fef  en  SBucgee  bindiifucbec  nad;  bem  ®dge  dlfe  bicee  $8iief  dege=. 
ben  ifl/  uf  bec  ©tdf  binbec  Uns  in  Unfece  ©tctte/ @etid;teinib 
©cbictc  îiebet/betfelbe  unb  fine  91dd;fommen  fullent  unS  fXdtcS 
biencn  eine  dite  gcmeiiie  SSanbete/  unb  biefelben  fiiffcnt  ben  Un» 
fetn  ba  |ie  banne  fef bdf}t  fint/  beiffen  iiiaci'cn  £Dhilen/  ûfen:- 
I;ufec  SSucnen/©tegc  unb  SBegc  nadi  bec  aîdcgjal  alfe  fie  ban» 
ne  bdcdn  gebuct  ungcuetlid)  /  fie  futtcnt  oucb  dllc  gcmcine 
gçnungcn  bclff«n  baltcn/  unb  fullent  mit  ben  Unfcen  \n  Unfecn 
@ecid;ten  bd  bdnne  folid;c  Sucgcee  firent/  511  ©ecibte  gan;  fie 
fullent  cud)  ben  unfcen  bclffcn  gcdben  unb  mdd;eii  imd)  ièe'Xnsal 
ungei'eclid)/  mic  nod;  bie  unfecn  fullent  oitd;  femclid^eSSucgceé 
ubec  bie  «oigefd;cieben  Singe  nit  DuebdfTec  tecngeii  obec  nofigeii 
Uns  uiicbdfTec  jit  bienenbe  obec  jii  timbe/  fie  bctcnt  es  banne  gec» 
ne/2Bic  fullent  nod;  mettent  oud;  nit  gcftattciibaS  biefelben  SSut* 
gece  Jeman  »eefc^e  obec  Deebirtbc  ©tîlte  obec  3infe  ju  «ebenbe 
obee  ©d;ulbe  ju  mad)enbe  in  benbeiilcn  38eg.  2Bu  ouœ  eince 
bec  l'on  ©tcdfbutg  SBuegec  cine  unfugc  tut/  in  Unfcen  ©ectd;» 
tcn  unb  ©ebieten/  t'omet  bec  mit  bcin  iibc  bdUon/  fo  fol  ducb 
dites  tin  ©lit  fi'i;  unb  lebig  fin  unb  bliben/  eS  meee  bdnn/  ^^ai 
bcnbeince  bec  Unfcen  bec  l'on  uns  in  bie  ©tdt  ju  ©ttdfbuCg  ge^ 
jogeii  mxil  fie  bct  3cit  bdS  3Bic  S3ifd)of  ju  ©ttdfbntg  gemc* 
fen  fînt/  jugent  biefelben  dlfo  roibec  unbec  UnS  unbec  Unfec  ©e^ 
btete/  bie  fullent  UnS  bienen  dlfe  dubetc  Unfece  4ucc  due  @eyce= 
bc.  SBclce  oud;  bec  l'on  ©tcdfbueg  ingefcfen  58ucgce  fineiin^ 
be  obct  ©clinbe  uf  bec  ©tat  in  Unfece  ©ebicte  3dtcé  l'ccf  fine 
©iitece  JU  bumenbc  obct  nnbctn  fîncn  Sfitt^  ju  mecbenbe/becbod; 
fine  bc|ic  .^iifeec  in  bec  ©tdbt  ju  ©tcdfbutg  l;ct/  hn  unb  bie» 
felbcn/  fuUcntfci)  binbec  uns  fin  dtfeS®ienfîcSimbdlIeebcc25o> 
becungen/  fo  bie  Unfecn  dn  fie  gevoibeen  obec  getim  mod)= 
tciit  /  SBdUbc  mic  motlent  baS  fie  fci)  fint  /  unb  oud)  Hiifec 
2Bh«8«  wi>  SE<i&«  m  fUm  itÇHi  'Siw  ('«'««Ht  ""êf"  "n& 
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i?rieberi*  barju  cinem  ju  ciiicm  Obetmiiniic  nel)mcn/ iip  6cn  l'ict 
'ijîcifiern'  imb  bm  %nmflnmctficrn  bic  banne  jit  (gti  nfiburg  |mt/ 
itnb  irné  bct  mciTC  ^beil  imbct  benfclben  finiffcn  b«i-umbc  (ïteii= 

lient/ nnbfvmbcnt/ ba^fiiUann-it /  nnbbie  l'on  ©ttflt'bitrg    „,,.,.       „   ,    -^     ,  ,        ^    .,-,-,       ^  -. 

ju  bcebcn  ëiteulwlten/  mibe  i-'oUcml)mi/  uni  lœennc  bti^  cni'  ■■  œifd-offé.  3nbcm3nvcbrt.raan8(ilta'on@oté©ebuttc©ruÇc« 
innl  l'on  itnfctin  «Bifftoff  gncbrubé  wcgcn  8cf*cl)en  i|T/  Ijcnljunbcvc  ^rttc  ■JCcl,-lii3  uub  9îun«  ^jate. 
itmtbcnt  wit  banne  bic  wn  ôfMpbmg  l'on  folicl;ct  ©tiic^ 
îi  nieijen  anbctwctbc  -ankngcnbe  /  fo  fuilcnt  icit  511  bcrbcn 
©itcn  abtt  ymme  ctbcre  ffltunnc  barju  PiM  iinb  futtcn 
Drtnne  bic  «on  (gttdÇburg  cincn  iinbct  biefcn  fcl;fcn/  bit  !)iena* 
<icftl)ticben  flant/  ju  cinem  fûnf|tcn  aianne  barjn  ncljnien/  itnb 
waê  biefcibcn  funffc  barumb  crïcnncnt  iinb  fprecljem/ bas?  fnUcnt 
SSit  au*  su  bccbcn  ©iten  I)alten  imb  uottefurcn/  imb  |int  biÇ 
ticfcibcn  fiée/  Sjctj  SBaltct  «on  S)tiiI?Inbeim  '■probll  ju  3vnia= 
TOC/  ftcn  ÇSutcfait  «on  anbcfpcïg/  bcr  Sucfcinantcl  bctgltet/ 
^ccî  3û()an^  «on  ©cbaffoI(il)cim/  25oI(ma«:  m\  aBicfctél)cim/ 
iinb  3ol)ané  S3lopvol|l)eun/imb  od)  aUemcgcnt  alfo  cinmalnad; 
6cm  anbttn/  i»ie  bicf'c  xùk  bie  «on  igttafbnts  «on  be(7clbcn 
©tucfciS  wcgcrt  anlangenbe  raiîrbcnt/  fo  fotl  ce  aiic  wcgenc  alfo 
Sanmibc  fin  unb  bliben  unb  su  g!id;et  25tfc/  aie  ce  bavoi  bm- 
timbe  befdtcibcn  i|i/bo*  foU  bicfclbe  ÎCnfpcadjc  allcroegent  nit  nie 
fin/  banne  «on  einvc  <pcrfol>nen  ivegen  je  jn  eineni  niale.  unb 
Wannc  aud)  mt  fi3îfd)off  griberid)  cine  fokbc  'JCnfvn-adic  an  bie 
l'on  iSttnPutg  I;ant/  unb  wir  cinen  uf  21;ten  «let  aricipcuT/ 
iinb  bcm  "janmanmeifict  bic  boimc  (înt/  bavju  nel)men/fo  fuilcnt 
6ic  ®  oge  barumbc  |m  in  bct  ©tatt  ju  ©îraf  burg  unb  nieïgenf  an= 
becémo.  @o  abet  unfcc  'JCnfpradje  anbetœarte  baeumbc  ifl  /  unb 
bic  «on  ©trafbutg  cincn  unbev  ben  «osgcnantcn  fel)f<n  ju  cinem 
^ntftcn  gRanne  nchmen  fuilcnt/  fo  fuilcnt  biefcibcn  ®agc  fin 
îu  jjolébcini/  unb  od)  nicrgcnb  anbci'éroo/  ane  aile  ©crerbe/ 
2BenneDud)bic  «orgefdjviben  fel)fc  «lie  fcl)fc  gejicrbent/unbe«cr= 
fabïcnt/  wcnnc  mii;  bnnne  bic  von  ©ftafbutg  «on  einetfoldien 
®ad)cn  wcgcn  anfïii'cri)cnt/fo  fullent  altcwcgcn/  jebwberîljeil 
imbec  Une  jniene  gvbatc  Sianne  baqu  fegcn/  unb  fuilcnt  bie 
«on  ©tragbuvg  bnnnc  cincn  barju  ncljnien  u9  unfennS8ifd)oflF 
gribei'i*^  Sate/  btï  banne  unfcvin  ^atc  gcfd)moren  \)atf  >«el= 
cbcn  tic  n>olIcnf/unb  waé  banne  ba£ia)]en-e$l;eilunbeïbenfelbcn 
fijntfen  «on  beg  «oîgenantengtucecé  jt'cgcn  etrennent  unb  fprc' 
d'cnt/baé  fullent  reit  ju  bci;bcn@itcn  barmnbe  Ijalten  unb  «oll= 
^!)K»  <in  «"«  @c«etbc.  SBemc  oud)  bie  «on  ©fraPutg  3k 
©taf  «crbictcnt  /  bie  mugcnt  l)inbct  imâ  jtel)cn  /  in  rocldie  unfet 
©tnt  obct  @ctid;te  (le  rocllent/  unb  wal^in  ftc  I;inbcc  mé  jie= 
I)cnt/  fo  fullent  fie  ire  ^inbc  unb  ©efinbc/  bicmilc  bie  silc  wc= 
tent  alfe  in  banne  bic  ©fntt  «crbotten  ifÇ/fci;  fi^cn  ailes  ®ien(leé 
imb  aller  bec  Sotbetungen/  unb  fullent  mir  eé  gcgcn  ben  Ijaltcn  alfc 
«on  ber  «onStragburg  (gbcln  «Burgern  Ijarnad;  gefd)ribcn  fiât/ 
bieœilc  fie  unbcr  un»  filment/  ce  mu  banne/  Uê  fie  eé  mitiren 
ltnsul;ten  gegcn  une  obec  ben  unfcrn  «ctfdvulbctcnt/  bie  mugent 
ïoiï  «on  \m  l^eiffcn  sicljcn/  ungcbinbert  anc  ©c»crbe/35cllcbic 
_«on  (Sttafibin'g  «uc  gbcllutc  cmpfangcn  obec  fué  «ur  gbellute 
banc/  unb  bic  untcr  Une  unbet  unferc  ©cbicten  jugent  unb  bic 
ba  fcgbafft  nièrent  obec  je  (gcnote  ba  feeljatft  tint/  ane  bic/  bie 
vmMê  in  Unfcrn  ©teftcn  /  Sorffcrn  unb  ©cbieten  SScte  gecic^ 
ben  l)ant/  bic  fuUcnt  ?8cu-.fir)  ba  fm/  unb  faUent  wir  nod)  nie» 
innn  «on  Un|etn  rocgen  fie  nit  notigcn  nod;  ttcngcn  ju  tunbe  an= 
btïê  bnnne  nt(e  anbere  gbeKufc  funt/  bic  unbcc  nnégcfeffen  fint/ 
«ne  aUc@e«ecbe/n'ic  bec  «o:gcnante  sgifdjoff  Jribecid;  noclUtn- 
fcre  ■Jlinptlute/nod)  ntcmnn  «on  Unfern  U'cgcn  fuacnf/nod;i«ul5 
lent bciiunfecn nit «ccbietenbaé  fie  ben  SBurgecn  «on©tcn(jbucg 
^ngcfeffen  obec  Ufecfcffen  nod)  ben  iren  nit  nialcn  /  budjcn  ober 
flcbeitcn  futlent  in  ioeldjcn  2ôcg  baé  fie/  ftmnbe  >vic  roeUentbaé 
î>\c  Unfern  in  malcnt/bnd)cnt  unb  acbctten  umbe  ire  Çfeninge  aU 
fc  anbcrn  iuten  anc  ©c«ecbc.  «nb  biird)  bné/baé  bie  «Oigcnnnt 
fVuntlidie  >Xid)tunge  unb  bec  Ubertrag/  unb  allée  baê/  baè  ba 
«Oîgefd/riebcn  fiât  fietc  fol  fin  unb  bliben  in  atte  bie  SBifcnlfe  ba= 
«0!  gefdîriben  fiât/  allé  bieroile  baê  mie  bec  «ozgcnant  S3ifd)ofF 
gcibecid)  lebcnt/  unb  SSifdjoff  su  ©tcafburg  fintancUnbcrIag/ 
aQrtnben)iceëoud)rtlfo  imb  bicfclbe  Bit  ug/mit  ufgebcbterSjant/ 
IiVlid'c  gefwocn  l)ant  an  ben  Sjciligcn  un«erbrod}enlidx  ju  I)alï 
tenbe'/  (go  U^t  luir  beé  ju  cmcm  maten  Urfunbe  unfer  2|ngcfi- 
gcl  an  biefcn  S3cief  gci)encfct/  Unb  bucd)  mcrre  @id;crl;cit  imb 
«an^fc  sSefietegungc  mUcn/  aUcr  ber  «oîgcfctiriben  ®ingen/  fo 
§ant  rcic  bcr  «ojgcnant  SSifcboff  'Jriberid)  gebetcn  ben  'îmn; 
Ç>robjî/  ben  3ed)an  unb  baé  Capittel  unfre  aïîerrcn  totiflte  \u 
(gtcafbucg/ baë  fit  baéfelbe  unfcc  unb  iccé  Saptttclé  Sngcfiegcl 
JU  bem  Unfern  Ijant  «ebenctct  an  biefem  58ricjf/  bcë  ou*  nnr 
58urcfart  «on  iufeelfiem  bec  'îum^'Tprobfiimb  2îolmar«on  iiiÇcls 
ficin  ©ebrubere  Scd;an  bcé  '3KeiTen  ©tifftc  ju  ©traPurg  «on 
imfern/  unb  be^felbcn  unfecë  gnïittelô  i«cgen  «crjcbcnt  an  bie- 
fem gegcm«crtigen  ^ciefc/  Unù  befi  ju  cinem  Uctimbe  fo  ifi  btè 
ïJOîgenant  unferé  gapittclë  Sngcfigel  bur*  5Sctc  iwitlen  bcg«0!5 


SJcrccn  ^f*off  gciberidjâ  unb  beé  gavittclé  ^ngcficgcln  ju 
©trafiburg  an  biefcn  SBrief  gcjencfct  /  ©ce  wart  gcgcbcn  an 
boni  ccficn  SO^cntbagc  nadj  ©ant  SBîartinS  ©agc  icé  Ijeiligcn 
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Diploma  Wenceslai  9î6inifcf)Cil  iîôniâ^/  ttO<2.Mai 
Imd)  &  H'S  25fintmi^  Ut  9i()cinitct)--  ©cl)»vd6ifc(> 
2Bcticrau'Sr^!nitninI)Sat;nrct)cn  étâWc  /  untcc 
ter  i5ct)rol)uni)  tn  ÎHMjênuin  cafîîrct/  auf  fccn 
Sîciciiètag  su  <5g«  un  fcf-  ©tgig'immï)^  tag  ijSp. 
[  J  o  H.  P  H  I  L.  D  A  T  T ,  Volumen  reium  Ger- 
manicar.  Novum  Lib.  I.  Cap.  IX.  pag  6r. 
§.27.  Ex  Jrchivis.  Lunig,  Teutfches 
Reichs-Archiv.  Part.   Spec.  Contin.  IV.  Ab- 

theilung  VIII.  tjon  9vcict;é«@tâl»tcn  in  geiwin 

pag.  46. 

C'cft-à-dirCj 

Diplôme  de  V Empereur  W  encesl  as, /liîr  le- 
quel il  cajfe  y  annule  la  Confédération  des  Filles 

du    RhYN,    (/fSuABE,âf?FRANCONIE, 

i^  de  Bavière,  avec  menace  du  Ban  de 
r Empire.  Donné  en  Diète  générale  à  Egra  le 
jour  de  S.  Sigismond  (1)1 38p. 


<2Bcbeca/in  jrancfen  «nb  in  SSaigecn  gclcgcn  ;  «nfctn  liebcn  gc« 
truroen  :  «nfer  gnab  «nb  attcé  gut.  iicbcngctcuTOcn  :  alfo  alj  ir 
u*n)ibcc«nfer«nb  imfcré2îattcréfeeltgen)»iacn  jufamen  gcbun^ 
ben  «nb  «craint  Ijanf  bi  cinanber  je  bcliben/  barnme  ir  mé  «n& 
bas  I;«ilig  3^'*«  iifgcnomcn  !)ant/  baj  ba\  ivibcr  «né  «nb  baj 
I;ailig  Std^c  ni*t  fm  fottc  /  alfo  i«enne  wir  genÇlid;  ecfcnncii 
mb  n)ifenli*cn  «crfien/  ba^  folid)  bu'ntmife  i«iber@ott/i«ibei; 
«né/«nb  brtj  Ijrtilig  SXidic  «nb  rcibcr  baj  Sîed^t  ifi/  ©0  gebietcn 
i«ir  ud)  ntfen  gcnidinlid)  «nb  ^ixwï  jcglidxn  funber(i*en  bi  «n> 
fecn  «nb  bcj  SXi*cé  I)ulbcn/  «nb  crmanen  ni*  oud;  folidicr  aibe 
«nb  trurocn/  nlj  ir  une  «nb  bem  l)ailigcn  3Cid)e  «ecbunbcn  «nb 
«fiid)tig  finb/  bnj  wir  3m«cre  bricf  !)aben/  «nb  oud)  fufi  funt» 
ii*en  ifi/  bag  ir  atte  folid;  bûnbe/  roclt^wlaç  bic  finb/  bictr  jc= 
famengel)cbt!;ânt/«nb  mit  namen  ben  gemcinen  bunbe  «onflunî» 
a\\  gcnftlidjcn  lafent  cibfm/  abtiîgcnt  «nb  abfagent/  «nb  uid)  an 
niemanb  avActè/  banne  an  «né  unb  b«j  l)ailigïXi*eI)nlfcnt«nb 
inbengemaincnianbfribbcn  i«ir  gcmad)etl)abcnttretcnt.  SBann 
ma  ir  bas  nit  fâtent/  bcj  i«ic  nit  gdaubcn/  ©0  bcnemen/  cnt» 
wcrcn  «nb  privicren  œir  uid;  in  (Erafit  bié  briefé  aller  fi'il;eiten/ 
cc*ten  «nb  gnnbc/bic  uid;  «on  mi  «nb  unfcrn  «oifarn  nn  bem 
3vicl)c  JXômif*en  .^aifern  «nb  §.\inm  gclil;en  «nb  gegcben  fm/ 
«nb  feSen  uid;  in  «nfcr  «nb  bej  I;eiligen  JXid)é  «nb  adcr  ber  «n= 
fcrn  «lifïibc  «nb  ungnabc/  aie  maiinaiber/  «ngetrume  «nb  un= 
gerc*t  tfit.  SD'îit  ûrf unbe  biê  bcicfé  «erfigclt  mit  «nfccm  anl;an» 
gcnbcn  ^nfigcl.  ©cbcn  su  £gcc  an  fant  ©igmunbé  tag  Anno 
Domini  MCCCLXXXVIIU.. 

(t)  Mt. Lunig  dateceDiplomedel'ani38S;  maîscommcMr.  D/wf  eft 

le  premier  qui  l'a  mis  au  jour,  &  que  c'eft  de  lui  qu'on  le  rire,  on  a 

,'en  renir  i  la  Date, qui  ett  de  l'an  ijJs,  comme  elle 

[DUM.] 


telin  aKanfic  bcr  aJlcifier  unb  ber  3vat  Mn©tcafiburg  uecjel;ent 
unb  funbcnt  mcngeli*em  mit  bicfcm  s8riefe/baë  mir  «on  unfcrn 
unb  bcr  ©emcinbc  recgcn  jii  ©trafiburg  fruntlicbc  gcril)tet/  gc; 
fd)li!)tet  unb  ubertommen  fint  /  mit  bem  «oigenant'unfcrin  gnc» 
bigcn  S'jercen  $8ifd;off  su  ©tragburg  aller  bec  S)inge  bie  ba  vm 
m  biefem  SSneffe  gefd^riben  fiant/  ivanbe  i»ic  biefelten  POiâe» 


1  auffi  devoir  : 
:  marquée  ici. 


CLXI. 

jtai)f«é  W  E N c E sL  A I  JantfTicb/  mit  9îat^  tut  f.Ms 
(i|)urfftrfîen/  îanbunb  icutcn  su  dlu^l  Ji'icï'C  unf 
(Sciiirtcl)  aufgcricl)t/  ivorïiurcli  uittcr  anticni  aucl;  Ut 
vercinigtcn  (ôtnttc  gcmcmcr  Suiit  caffirt  unt  ter» 
gtcicljcn  fitro()in  su  iiwcbcu  «crbcrtcu  unit.  Çgcc  ten 
nik()ftcn  ?!}?irtuipclxn  nac(;  cpijilippi  uni  3acobi  tng 
lUwo  1589.  '^Mt  ï)Cr  (btdDtc  Déclaration  iibcc 
ticfcn  knCfricDcn.  [Joii.  Phil.  -D-iTT 
Volumen  rerum  Germanicar.  novum.  Libr.  I, 
Cap.  IX.  pag.  66.  §.  fi.  d'oii  l'on  a  tiré  cette 

Pièce»        .  ; 


DU    DROIT 

Pièce  ,  qui  (c  trouve  auffi  dans  L  u  n  i  g  , 
Teutfches  Reichs-Archiv.  Paît.  Spec.  Contin. 
I.  Abtheil.  I.  Abfatz  I.  pag.  38.  ] 

C'efl-à^dire , 

(i)  Paix  puhliqtic  or-âonnée  par  V Empereur  W  e  n- 
CESLAs,  du  Confeil  des  Princes  Eleveurs  as- 

femblés  avec  lui  en  Diète  générale  ;  par  laquelle , 
entr^ autres  cbofes,  la  Confédération  des  Villes 
efl  cajfée  13  annulée  .^  avec  défenfe  d'en  faire  de 

femhlables  à  V avenir.  A  Egra  le  Mecredi  après 
la  Fête  de  Saint  Philippe  £5"  St.  Jacques  1 3  8p. 
Avec  /«-Déclaration  des  Villes  Confé- 
dérées fur  cette  Paix  publique. 

ORl3(  2Scné(rtu  !C.  Itnb  tittt  tune  oflîrtltd)  mit  bifein  6rief4 
•^^  Oi-va.  \!a\  biê  pn  fe^en  ,l)oi'en  obet  Ufeii/  boé  roit  bem  %\^ 
mel^cigm  ©ottc  jii  lobe/bem  Sjeilige'n  Spdje  jii  (£rcn/unb  fiijt  lonbt 
unbhiteiiiîcmciiilicl)  ju  nuée/fïçbe  '.mb  (jcm(tcl;e/mitwûlbcbrttl;Km 
mute  iinb  gutem  SCnte  ungcru  iinb  bcé  SXçd;^  Sui.'tiîï|î£ii  «M- 
lidjciûmb  iveltlicl^cn  imb  i^ctïêii/unb  uon  tel)tet  reifc  ciné  ges 
incincnlrtntfTibensinbetfoinincn  fîn  imb  ben  3cmac()t  Ijabsrt  iiî  dl» 
te  ber  inflf  e  nlg  ijerndcl;  gcfdjtibcn  fîec. 

I. 
3um  af  en  fo  foOen  unb  reotfen  wii;  beibc  iîiicfuif  en  J&flcrt 
■Jjcttenunbgfcbtebiein  big  Inntftiben  jînc/einrtnbct  jUlegen  imb 
bcljolfpn  fin  beé  ïcl)fen  imb  tebelicl^en  fadxn  mit  (leten  ttiiroen 
unbmitganéem  flipe  nod;  iifrcifiinge  bct  n(itl;(;cfd)tibnen'2Ctficfel 
big  iiintftibcné/  nié  ferre  imë  nïïcn  lib  imb  gut  gctcidjen  inog 
(in<  (itle  (itgelifîe  unb  geuerbc. 

i. 
"JCnd)  I)nben  ntir  itnë  mit  ben  Sui'fiiïflen/  Siîrfîen/  ©ifnycrt/ 
Sjetren  imb  @fetbe  bie  in  bif  l(intftibentînt/umb  SîdUb  /  mort/ 
•fxoxAl  Uii()cn  imb  unred)t  iviberfn^icn  bie  imé  imb  (Mw  ben  bie 
«n  bifen  ^antfriben  unb  SBuntniiffe  aèljoren/uff  ctftcn  gnugen  genê - 
lid.ien  vixmtti  ^vâ  bie  bie  libec  ben  inntiïiben  gefc^it  ftnt/  ober 
ta  merre  teil  iinber  çn  etfennen  bannnb  bif  inntfriben  bittid) 
rid;tcn  fol.  Itnb  barju  fettent  bie  obctfîen  ^iirffitfîen  /  Jntflcn  / 
©rnuen  uiete/  unb  bie  %<i«.^t  oud)  Bière  gebcrt/ Sariibet  \)<&t\\ 
Mjir  obgennnt^onigSBenlIflimJe  l'on^oniglidjcr  mnd^t  eincnge= 
«neinen  ûbmnn  bdtju  crtorn  unb  geben/  mit  bec  befdjcibenbeit 
cbec  îein  Sutfurjîe/  ©roce/  ftetrc  obet  ©trtt/  ober  bie  trt  bie^ 
fen  irtntfriben  unb  SSimtniffe  î)cl;i)cen  /  won  jcmcm  befdieblget 
rcutben  iBibber  bie  Qtctirfel  bie  in  bifem  inntfïiben  begriffen  ]înt/ 
©dé  fott  inan  nn  ben  ûbmcin  biingen  /  ber  fol  bonn  rtnbere  jtne 
gcfeainbic  ubet  ben  irtntfriben  unb  bilritniffe  gefe^it  tint  befenben 
in  yietêeljentrtgen  obir  ee  5ueiniinberjtttominenin'bec2îierc©tetî 
te  eine  gein  '2BirAbuïg/g}uit)en|îrtt/-!8iibcnbetg  obir  9îircmberg/ 
ob  pn  bu^te  uff  ben  eitbnélTnnûtbHrp3n)«:e/unbn)eë(id;bann 
fcie  ober  ber  mectcteti  urtber  çn  erfennen  uff  it  cibe  bné  bem  bie 
tarroibbec  tebt  gcfd;cert  ifî/  fû  foden  fîe  bnnn  bie  neI)|lenS2erten/ 
©tetbe/  îfmptiute  unb  3Cil)tere  intincn  «ne  geuecbe  wibber  bie? 
felben  ju Ixifcn niid) iceuibefcntniffe uff  ire  eibe;  tnib fîe fotten 
î)n  bnnn  barju  bcl;oIfen  fin/  uff  ben  cit/  getcmvelid)/  nlë  Idn* 
ge  bifi  bdf  i;n  ber  fd)nbe  ufgecihtet  tvict/  nne  gevetbe/  n«d)  er= 
ïeutnifTe  ber/  bie  lîber  ben  inntfriben  unb  buntniffc  gefe^t  fint/ 
cher  H\\  mecren  teil  unbec  çn  uf  ire  eibe/  XkA  fie  nlfo  nn  cin^ 
«inber  ir  eitgenoffên  Dulffe  nit  lîbci-fommen  raoI)ten/fû  fotlen  unb 
utogen  fîe  ben  neljfïen  jjerren  imb  ©fetbe  \\\  pn  nemen/  ane  ge= 
»erbc/rtlé  uil  fîe  buncfet/  ^Ai  fie  berfclben  bebucfen  rcerben/unb 
bie  felben  foŒin  çn  bnnn  oucfj  be^olffcn  (în/uf  bie  eibe/ nié  wzs 
gefd)riben  fînt. 

•J(ud)  fotten  bie  bie  uber  ben  inntfriben  gefeéit  fînt/  itff  ic 
eibe  ^<sx  jiStfîen/  Jjerrcn  unb  ©tetben/  bie  in  bifem  inntfriben 
(înt/  ober  bie  bntin  fomen/  Ijulffe  unb  bienfl/  bie  innn  tun  fol/ 
flniegen  getceicelidjen/  nnd)  item  uermogen  nne  geuerbc. 
,4- 

"ÎCiid)  fotten  bie  gîimc/  bie  uber  ben  inntftiben  iinb  Buntnifire 
gefeÇit  fint/  fii'Cten  ju  ben  Sjciligcn  gemcine  JfCiljteï  ju  fîn  geti'us 
ivclid;en/  ben  ntmen  nié  ben  rid;en  nne  geuerbe. 

SBerc  oudv.brté  ber  ûbmnn  nbeginge/  nié  offt  bné  gefcliiljf/ 
fofouenmir  SônigSBenélrtUTOe/  ober  n)em  mir  bné  nnunfcr 
ftnt  bciielt)in/mit  gutem  î^nte  unb  wigcn/  ie  einen  nnbetn  fe^en/ 
nn  bcé  fcibin  fint/  ber  fîd)  (&^i>  bcé  verbint/  unb  fœeue/bné |îd; 
îier  netbunben  unb  gefwocn  I)nt/ber  nbcgnngen  tccre.  Unb  bufcte 
î)ie/  bie  iSber  ben  inntfriben  unb  buntuiffe  gefe^it  fint/  obet  i^xi 
inerrcn  tell  unbec  i;n /  uff  icen  eibe/  bnë  ber  Obmnn/  ben  wic 
nlfo  bnrju  gefe^it  ^nben/  ban  inntfïiben  nit  beqroemlid;  roere/fo 
foUcn  unb  inogcn  roic  çn/  mit  gutem  iXnte  unb  irifen/  ein  nn= 
bern  bnrju  geben/  in  bem  neMen  SKnnbe/  nié  eé  une  uerfun= 
bct  iDirt/  nne  geuerbe/  nié  oflt  unb  bem  inntfïtben  beé  not  bc^ 
fd)!ljt/  ber  fîd;  (^ni  bes  uetbinbe  unb  fœece/  bné  !)ie  soj  unb 
iirtd'gefdjtiben  fiât/  nne  geuccbe. 

(t)  Ce  Traité  Te  trouve  audi  dans  Lehmahnhs,  Chrmhim  Spi- 
rtnf,  pag.  7«  I ,  '*  ndiiBimi  F  u  c  M  s  I ,  mail  avec  dci  difftiîncet  aflcz 
giandcs ,  &  date  de  l'an  1388.    [  D  u  m,  ] 

Tqm.  II.  Part,  I, 


DES    GENS.  iti 

6.  AnNO 

,  %\\ù)  ^ùUtw  bie  bie  uber  hm  inntfi'ibm  uni)  buntniiTe  gefefit       „ 
tint/  nttemnl  jnfnmcn  fomnien  nn  bcni  igontngc  nn*  jcberiîco=  I  ?oO». 
nefnften  m  ber  uo'.gcfdxiben  uietegtebte  cinc/unb  ben  imiffriben  ' 

bnju  befîçcn/  wné  innben  unb  iuten  nnligenbe  ifl/  bn jii  verbo» 
rcii  unb  upsitntljen  getcurcelid;en /^  u(f  ire  eibe/  nne  gewbe, 
S»u!)tenbecbcn£>bmrtn/  iaé  fîn  ofter  not  trcce/  foinolitces 
fni  nnbern  cifgenoffcn  jufnmcn  gcbieten/nls  offt  beé  not  roirt/iu 
bec  obgennntcn  l'iccc  (Stetbe  einc/  bn  »n  bubte  bné  eé  rtttec  «a 
lcgenlid;fi  ifî.  "^ 

7. 

'JCud;  fol  bec  gefmoïn  fd)ciber/  nod;  jcmnnb  won  ftnen  ttiegen/ 

fein  furgebot  geben/(£é  l;nben  bnnn  fur  bie  'Slûni  obec  ber  mette 

teil  unbcr  pn  erfnnt/  uff  bie  eibe/  bné  eé  umb  folid'e  fndie  f»/ 

bnrumb  ber  inntfriben  bittid;  n!)ten  fotte  v  i   ./  i// 

Si 

"ïu*  mng  ber  merce  teil/  imbec  ben  Sfîiîncrt/  bie  lîbec  bett 
inntfriben  unb  buntiiiflë  gefeijit/  ivol  ti!)t<n/  ob  bec  nnbetn  cin 
teil  nit  fommen  mol)ten/  nne  groerbe. 
9. 

SBcré  oud)/  bné  ein  .^jieg  obet  Ufflnuff/  jmiffdjen  5?erceti 
unb  totetben/  obec  nnbern/  bie  iii  bifem  inntftiben  unb  «Punt» 
niffe  fînt/  ebec  nod;  bncpn  foineii/  ufferfliinbe  \)o.  @ot  fur  fp; 
bné  fol  mnn  bungen  nn  hax  Qimani  unb  nn  bie/  bie lîbcr  im 
iontfriben  gefeÇit  |tnt/  unb  wné  bie/  ober  ber  mette  tcil  unbcr 
pn/  bnnn  su  SKntc/  roecbcn  unb  ugfpte*crt/  uff  ire  eibe/  bné 
fotten  pn  beibe  teil  gei'ûlgig  fîn/  umb  fotidje  fndjc/  nié  »Oîgegri= 
ben  fint/  unb  rcec  fîd;  beé  iDibbcrt /  unb  fin  nitgeboifnm  irecc/ 
fo  fotten  S-Jecr<n  unb  &t<tti  unb  nUe  bie/bie  in  bifem inrttfiibeii 
unb  buntniflë  fînt/  ben  nnbecn  julegen  unb  bebolifen  (în/  iij  beï 
uojgegriben  tpifc. 

*  10. 

2Bete  oucb/  bné  bie/  bie  i5ber  ben  inntfriben  gcfeéitfinf/obe»! 
ben  merren  tcit/  unbcr  pn/  bul)te  unb  erfenten/bnémnngefcgeé 
bcburffïe/  eé  mit  Sjecte  cber  ©tnt /ivo  mnn  fin  bnnijin  bebur» 
fvnbc  roec/  ia  bp  fottert  burin  bie  rtcl;fîen  brp  Sjetcen  unb  br? 
(gtetbe  btc  ^bfî  bnnn  bnrju  lil)en/  bec  mnnn  bnnn  bebutffte  jtt 
ffeccfen  unb  ju  biiwen/unb  ronnn  bnnn  iaè  gefcf  jctgnî/  fo  fol* 
len  bie/  bie  libec  ben  inntftiben  unb  bimtniffë  gefe^it  fint/  bm* 
mA)  m  eincm  SJÎnnbe  511  fnmen  tommen/  unb  ivie  fie;  obicbné 
merre  teil  unbec  pn/  biefelbe  Sofîe  bnnne  nnelegen  jebem S'jecren 
obec  ©tnt/  bie  in  bem  gefeffe  geroefen  fînt/  fo  fotten  fîe  bncnnd) 
m  einett  JBÎnnot  UiX  Sjetren  obec  ©tetben  bie  .^ofie  uffeci!)ten/ 
bie  fîe  bnc  geluljen  l;nben/rtrtegeuetbe.  '2Cud;reeIil)ecne|)fîe^etC« 
obec  (gtette  bie  2Beccîe  befeffen  unb  nnbere  gejuge/  bné  ju  bem 
befeffe  note  ifl/  Ijnbent/  bie  fottenb  bné  nud)  Iil;en/  ju  bem  be» 
feffe.  ©0  biié  »on  ben/ bie  ubec  ben  inntfriben  gefnêet  (înt/ ne» 
»0!bect  mtt. 

II. 

2B«  sud)  bné  fi.  3C.  9Cid)e/  ober  biefec  inritfrib  SCeifenb/tit 
benfclben  ÏXeifen  fol  niemnnt  nit  nnberé  nemcn/  weber  mit  tenu* 
wmi  Ober  mit  bette/  bnnn  gitlidje  ,'?o|îe/  unb  fUtec/  bné  et  siî 
fînct  ÇJÎotbucffi;  bcbncff/  unb  bie  et  uff  bem  2)c(be  nuftcn  mil/ 
unb  fol  nnd;  beé  nut  Ijcimc  fiiccn/  nocb  yecf oUffen.  2Bete  nbeï 
baè  ubecfiîce  bné  fol  mnn'bnben  fiSc' einen  rnup/  unb  fol  iiî 
ime  tiÇten/  nié  bec  inntfriben  fînt. 

%ui)  tft  getetb  iPOîbcn  unb  roetteri  Ué  wï  àM\  bingen/ifnntt 
iaé  Si.  3£td'e  Obec  biefcc  inntfriben  nlfo  rcifen/bné  aiii  flcnfiên/ 
Sicdjen/^Sloflct/  ©Dnffjeif/  ^ird'oDe/  tïniHen  imb  befunbec 
ntte  gjfluge  mit  Ç»ferben  unb  rcrté  bncju  geljécet/  unb  bie  bie 
SBingnrten/  Qlcfccn/  unb  bné  23elt  bumen/  fî*cr  fin  unb  fï'ii 
ben  !)(iben fotten/  unb  bné  bie  nicmnnb  nngtiffe/  Icibigc  notjj 
fdxbige  /  unb  in  ^tai  ubetfucc  /  iaè  fol  mnn  fiic  ein  rnii?  fenbén/  ■ 
unb  su  bem  fol  ber  inntfribc  ri[)ten/  nié  uojgefdjciben  fîeet. 

Se  fol  nud;  niemnnb  fiitern/  iceber  mit  Uiu  nod)  mit  ne^ 
inen/^Snnn  uffbcin  jînen/  obet  bo  er  "JCmptmnn  ifî;  mer  baS 
ubectiire/  ju  bem  fol  mnn  ribten  mit  bem  inntfciien/uffegenom» 
inen/  fo  innn  reifete/  nié  uoîgcfdjtiben  fieet, 

^ud)  fol  niemnnt  in  bef)eincc  reife  nut  nemcrt  btn  ftembben/ 
TOcberfrtcfe/  rnup/  blunber/  pfecbe/  nod;  nuftit/  nne  bné  gei 
nnnt  ifî  /  baè  uecfouffen  mette  unb  ineint  tofie  bntuinb  na 
fouffén/  bné  fol  cr  mit  genicfen  /  unb  bné  fol  mnn  fur  ciit 
tnup  l;nben/  unb  fol  bncmnb  riljten/  nié  bec  inntfribe  fîeet/ nn« 
gevetbe, 

'!■• 
•JCiid)  tunnne  bné  ifî/  bné  biffer  inntfïibe  reifet/  @o  foffet) 
Sjecrert  unb  ©tette  ^ren  J^oublûten/  bie  uon  3cen  roegen  uff 
bem  Selbe  fînt/  beuelberi  n^Ut  eibe/  nne  genetbc/  bai  (îe  beni 
3ten  getcm»elicl)cn  unb  mit  ecnfïe  n)«en/  bné  fîe  bertfccmbeii 
nut  nnberé  nemen/  bnmie  jitlidje  fofie  unb  fiîtcc/in  bct  mis  nl^ 
voîgefditibcn  fînt  ;  unb  roec/  baé  fîd;  iemnnb  beé  iw'betfeéete/ 
bné  fîe  nut  gcwnltigec  mo!)ten  fin/  iaè  foltcn  fîe  biingcn  nn  bert 
S^ouptinnn  beé  inntftiben/  unb  bec  bnnn  bnrjiî  tun/  bné  bnéi 
TOcber  tnn  rcerbc/unb  fol  bnnn  bec  bec  baè  getnn  f^nt/  geflcnfpt 
ttiecben/  roie  bie  i^imt  nn  bem  iantftib  obec  bec  inetcetcil  Un» 
bec  3n  etfennen  unbec  m  /  bntnnd;  roiebec  bie  fndie  «elinn* 
bclt  pet. 

i6. 
,  liwà)  fol  niemnnt  îeinen  bimit  in  bie  teife  rtut  tun  ;  ■<kï  bai 
ûbeifute/  ju  bem  fol  mnn  nljten  nié  reljt  ifî/  (tèwae.  bnnne 
bai  bné  bei  Qoiiptmnn  beé  inntfiibcn/  bej  bnnn  uf  bem  23flbe; 
i|}/  !)!efe  unb»  eitnnteju  tunb«/  uff  ben  vi«nben  ît. 
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CORPS 


An  no       çj^j  ^„j,,  I  j,^g  @u(  „i(  j„  ,^,jac  y  j>„g  j  ej^c  ^è  j,  gefeaefa'rtfff 

T  î  80    iiffr«"i'5«/  "<  î>'^f«"  i«i"fï'i>'n  t""'  o^"^  $■'>'/  "'''^"  ^"  f'^"'-'" 
•*J">''   »it  iinb  6it5ûr|ieii/  ijateii  un6  @tctt«  mit  nUct  tiiifrct  unb 
imm«d)tjU5ie!)cn/  iiiU»  rcebevlton  ftc  ju  vctttibcn/  aM&m 
ûtuabt. 

18. 
Qûid)  1(1  gtt-ttb  ttH)2!)cn/  œaniK  bct  idntftibe  «itcn  tebclidien 
îûge  obcc  befcfll'  tHii  reoUc/  fo  fol  ein  jcâli*«  iimt  unb  @Mt/ 
bie  in  btefem  irtntftiben  unb  $untnitTi:  |mt/  mit  bem  f*trfen/ 
bje  (in  bcnifelbcn  iiintftibcn  l'on  iveu  mim  firent/  bic  bn  bi  ful^ 
lent  |m/  aie  Iinyc/  bié  bi\è  bafdbe  5113  unb  bcfctfe  mtzti  unb 
cin  enbe  n»;mct;  unb  obe  bcv|«lbcn  tcmct  bie  nn^  bmifclbcn  iant:: 
fiibcn  |ÎÊcn/uon  e!)afftigct  note  bobi  nit  âcjln  niôl)te/  ©0  fottcu 
biefeïben  Sjetïen  unb  igtettc  einen  <inbcvn  bibetinon/  bet  ben 
tflntttibcn  gefntotn  l)nt/  m  bcéfclbcn  jiat/  bet  biibi  nit  gc|m  en 
jnog/  fe|cn  unb  fci)ic£cn/  <Aé  offt  beé  not  n'ctc/  unb  fol  miti)  bet 
Sjûubtmnn  bcé  ianbftibcn  /  bet  biuni  uff  bcm  Dtlbc  i(l  /  unf  et  unb 
beé  SCid;cé  ^puncc  l;nben/  rtucl)  aie  offt  brté  not  iBctc. 
19. 
SBetc  m&)l  baé  iemmbt  in  bicfein  iantfïibcn  ifî/  obcc  tlotl) 
tatin  fumet  befâicbigct  routbc  wibet  teinte/  <Ai  bec  innifribcn 
lîcf  /  «on  rocme  titâ  gefdjelx/  unb  wnnn  bie  bie  ubcc  ben  kawu 
fi'iben  gefé^et  ftnb  bntuinbe  juwoî  etfenncn/  @o  futten  bann  bic= 
a-  jrciben/  bie  biitubet  gefa^ct  |mt/  boé  S^etten  unb  ©tette/  unb 
flnbet  bic  in  biefein  értutfciben  unb  ÇuntuifTc  {ml  funt  umdxn 
unb  uetbotfdjnften/  mit  3ten  aStiejfén/obec  mit  in  felbeé;unb 
nxtnn  nifo  (le  beé  ntteg  gcçnbert  ivecben/  ju  weme  b«nn  bctfcl» 
bcnîêincc/  bec  ben  fdjnben  gcm  l)et/  fompt/  bec  fol  uff  bm 
eit gebuuben )ïn/ benfelbcn  uffjuljalten  mibuffjugeben/mttgan^em 
ecnfie/  gctcmt)clid;en/  ane  aViiè  geuecbe  unb  folbucftijfeinâeUit 
fScbzngen. 

ro. 
5Bec  (lud)  une/  unb  Uni  bie  lîbcc  ben  frtntftiben  imb^unt^ 
niffe  gefaftet  (in/  f einen fd)abcn  tut/  mit  moîbc/  c«up/bzanbe/ 
î(ie)>flal/  Bal)cn  unb  mit  unceljÉe  rcibetfagen  unb  mit  «nbecn  fn' 
tijen/  (lié  wûJ3efd)tiebenf[at/  roec  bie  obcc  f  einen  Ijufet  /  e^ct 
cbec  bccncfet/  obec  bcimet/  mit  TOiffen/  becfelbe  fol  in  benfelbeii 
fdjulben  (m/  aie  bec  felb  fdjulbig  «. 


35<t  (lud;/  bnë  iemtinb  mit  bem  rel^ten  utWWmx&tlwA- 
te  ieiiiiinb  baciunbe  ingent  (tn/  bec  fol  in  benfelbctj fd;ulben  (In/ 
«K  bec/  bec  mit  bem  rel)ien  »ctbecbt  tfl;  unb  roece  «ud)  emcit 
tuntlid^n  ucclumbten  fd)ebcUd)en  msn/  iaé  uo?  bcm  iantftiben 
tuntUd)en  l'iecmuclit  \vm/  Wù  mon  im  xoàèl  unb  uffl^eltet 
ober  nngcitfet/  bec  i|1  boxan  m  fd>ulbig  nod)  gebunben;  '2Bcc 
ftd;  (ibec  fu(l  uo:  bem  iuntfciben  wcantroucten  ïpolte/  obec  folte/ 
tem  fol  bec  iamfcib  gelcit  geben/  biic  unb  bnn/  aiie  gcwcbe. 

^c  (lud)/  brtê  bec  of|llôufi«  obet  ©toffe  œece/  tuucbe  bon» 
ne  einec  umbe  folid)e  frtdje/  aie  yoigefdjcibcu  ftat  /  fo  fol  muii 
ben /bie  iSbec  ben  irtmfciben  unb  'Puntniffë  gefa^ct  ftnb/bncum= 
6c  ju  fpced)en/  unb  ■maè  bnnn  bie  obcc  bet  mecteil  unbec  in  ju 
SCatt  reecben/  uff  bie  eibe/  bnê  notbucfftige  jic  «njugciffen/  brté 
fol  miui  in  gcwlgig  unb  9el)0îfmn  jtn. 

2Bcc«ud)/  bnëiemsnb/  bec  in  bifem  iomftibe  «nb$8unt= 
nifle  i|l/  obet  nod)  boît  çn  fome»  iDucbc/  «oii  ben  fndjcn/biein 
bifem  iiintftiben  gefdjeen/  Eein  uigcntfdjnflî  wuffe/  bec  rann  m 
benfclben  nndi  bifem  iantfciben  unb  ^untniffe  jufomcn  twolte/fo 
fuffent  bie  benfclben  S^erce'n  unb  ©tetbe/  bie  in  biefem  (antftibe 
imb  9)unfnit]e  |lnt/  julegen  imb  gettu>»elid)en  beljolffen  fin/ujf 
bscn  eit/  (ilfo  lange  bië  baé  «t  felben  Digentfdjnjp  lebigiPicf/nnc 
fi«t?ecb«. 

^^^ 

2Bece  flud)  iemnnb/  îuntlid;  cebelid)/  muglid)/  imlnugenboc 
(•d)ultfd)ulbig/  gofolec  ce  uoj  bem  Sjauptman  beé  iantfcibé 
îu  nJifién  tun/  g  <c  bacfuc  pfenbe/  iài  ec  Uni  bec  bit  fd)ulbig 
iji/b«cumb  vecfdjcibc/  unb  bné  ec  bnnne  bcm  mnn  fd;ulbig  me 
ict/  gutlid)en  besnltc  unb  til)ten  raoUe;  iDutbe  batnod)  bec  bac= 
umb  ijfenben  unb  nngtiffen/  mit  ben  pfnnbcn  fol  ecpfentlid;  ge; 
facen  imb  in  baé  nel)fe  tglog  tciben/ba  ein  geciljt  çnne  i(l;  iaé 
î)ùA)  befelben  bec  ba  gepfenbct  i(1  /  nit  fç/  unb  t'int  tê  effenb 
çfant/bie  fol  ec  (leen  lan  btt)  bng/imb  bci)  naljt;  2Becnci3  «bet 
«nbec  pfont/  bie  fol  ec  lafienjlcen  vice  roudjen;  3({bné  iemnnb 
tompt/  bec  bie  pfant  welt  ugnemin/  bem  fol  mnn  fie  uff  tedit 
obec  geroieljcit/  obec  S3ucgcn,ufgcben/  mit  funtfdMflft  bcji  SCii)= 
tecé  obec  ^mptmnnë  in  bec  ©eciljt  (ie  fint/  obet  anbec  ecbec 
lutbe  bntju  nemen/  unb  bu  bç  (în/unb  ncmcn  fy  abecbecPfnnt 
«lit  uf  /  m  bet  BC2gefd)tiben  jr)t/  @o  mng  ec  fç  uccteuffen  un- 
geweclidjen  fo  ec  tuced  mag/  <iud)  mit  Suntfdjnflt  beé  îCnipt^ 
imnii  m  Uè  getil)t  (îc  gefàict  (int/  obcc  anbec  etbec  lutbe/  bn 
felbcfi/  unb  bué  felbe  geltc  fol  banne  becfelbe/  bec  gcpfenbet  Ijat 
«mftnecfdmlbeabgeen;  roaâ  nbec  uncebelid)  bacan  niccc/  bné 
fol  m«n  fiît  ben  iantfciben  biingen/  unb  reie  tê  bnnne  becinnt^ 
ftib  ectcnnet/  b«  bp  fol  eé  beltben;  2Bece  audj/  hné  non  fol= 
Iid;ec  pfanbungc  rcegcn/  iemnn  ge»angen  reutbe/  biefelben  ge; 
fangen  fuUen  aud;  uff  te§t  uffgeben  roecbcn. 

©od>  fo  fei^en  wxti  baê  (Alt  unb  iegfidjec/  imf  befunbct  unb 
tcé  ^.IXidieé  bcé  .^unigccid;eg  \ix  53e!)cm/  «UecSucfucpen/ 
guc(len/  ®cn»en/  Sjecccn  unb  bec  ©tetbe  lute/  gciftlidje  unb 
jueltlidie/Çpi)rt(fen/4eiI)en/3;ittec/  inédite/  sSutgecunbSnufF; 
lute/^ilgcin/  (Sebucm  unb  am  mengelidjc  gcbecn  unuetfpto» 
4)en  lute/  bit  bit  fiMden  fcunjen  obec  reanielfi/  m  jvtl^em 


D  I  P  L  O  M  A  T  I  d  U  E 

lanbc  bic  (Im /  it  lip  unb  it  gut  in  biefem  iantfiieben  %n  fin  AnNO 
foUcnt  ;  iverc  abec  baé  becfelbe  fcinec  befdtebiget  ivucbe  /  uff        _ 
n'aiTci:  obet  uff  lanbc  nn  libc  obec  anc  gute'/  ©0  fol  Ux  ncl;(lc  I  3  oO, 
SJccte  obec  ©tatt/  obet  anbec  bie  in  bicfc  iantfciben  uitb95unt»  ■ 

ni|7cgel;ocent/  bi  ben  c(S  gcfd)el;cn  i(l/  aUbalbc  (Te  iiAé  imieu 
obet  ecmantirutben/  ju  ilen  /  mit  nflen  iccn  pecnu-gen/  unb 
follen  oud)  batjiJ  gettuipelid)  tun  anc  atfeé  gcvccbe/  badbcsSu'is 
bectan  wecbe/unb  mogcn  (ie  eë  nit  alfo  lîbccfomen/  ©oiolnwu 
in  futbae  nad)  bec  Suite/  bic  iSbec  ben  iantftibcn  gcfcÇét  (int/ 
obec  biié  mctteil  unbec  in/  aie  umbc  «n  coup  beijoltfen/fin  ol^ 
i>0!gefd)!iben  (ict. 

2<5. 

%.\i}  fotren  atlc  glojiec  pi.affëit/  tmb  nnbct  ©eifitidx  4i'tc/ 
ic  lip  obcc  it  gut  ntt  pfantba  (in/uo:  iemant  in  be!)einc  wife. 
17. 

&  fol  nud)  nicmant  ti  (i  S-iîcfic/  Sjetce/  SKittec  obecgnejtc/ 
obcc  ©tettc/  bic  in  biefem  iantfi-iben  (int  obec  bac  in  foment/ 
nicmant  uctantwucten  obec  pecfptcd;en  webec  biefe  Otbcnunge 
obcc  iantftibc. 

18. 

&  fi>l  flud;  tcincc  wclumctet  feticbelid;  man/  bagvozbcin 
iantfciben  tuntlidjen  gemadKt  roccc/nienbta-  rccbec  fcibc  obec  geleit 
\)i\bt\\i  unb  roa  man  ben  npmpt  /  unb  uff&ebet/  ixixm  fol  man 
n)ibcc  nieman  tun/  nodi  getan  baben,  unb  xett  in  aud;  l)ufct/ 
obec  l)clffet  n)if1entlid;en/  obec  im  gci>eclid;cn  Ijin  I>ilfi«t/bec  fol 
in  benfclben  teijten  fm.  %.m  fol  nud)  einen  peclumeten  funte» 
Iid;en  fd)ebclid;en  man  in  aUcn  @ecil;ten/  SSejicn/  ©fctbenrcol 
«etbictcn  unb  uffijalten  uff  rel)t/pon  ben  unb  ben  fol  hmii  tcht* 
unvec5olid;cn  !)elfen. 

Eë  i(i  aud)  gecetb;  wree  /  baé  bie  53emrt  cbcr  «nbetiutbe 
ftofc  nement  m  Ui  3îid)cë  obec  in  onbccn  ©tetben  /  fo  mag 
man  attcn  Uni  bic  Ué  mutcn  unb  taè  fwban/  ein  fiçgc  jîAct 
gclcit  geben/  bie  œile  Ux  ^ofe  œecef. 
?o. 

2Bcte  rtud;/  baë  iemnnb  (in  (Ere  fempfli£0»erantit)ut(cn«oI< 
te/ obcc  mujîe  fut  ben  Sjcrcen  obet  ©tetben/  ben  unb  icen  faxn^ 
ben  mobte  man  nud;  ein  ftpge  f:d;et  geleit  geben/  uff  ben  boge/ 
(lié  et  faitf  oinmen  folte. 

?.V 


^ud;  ifl  gctctb  reoibcn/  reelid;  ^cd>t  tin  tejjfig  Çfctt  hat/ 
obet  met/  unb  feinen  Sjecccn  ^atl  cbetcmen  gcbctn  gefcfjcit 
man/  bet  bicfen  iantfciben  gefnjom  &abe/  bet  filt  m  fpted)/bn« 
ce  lanben  unb  lutben  uufd^ebclid)  fp/  ben  fol  bec  ian^ib  wgent 
fm/  unb  fol  bocju  tmi  aie  Ut  iamjtib  jlcet. 

"Jfud;  ifi  gcmb  tbbzbcn/brtë  man  tunb  fcinen  «Iten  fticg/no* 
umb  teinctléç  anber  fad;e  bic  fW)  «etiauffen  ^en  x>tï  bntt  bii 
SSiiep  mit  biefein  iantficibe  nit  iil)ten  nod;  bcbolifen  |in„ 
??. 

^ud;  inag  bet  ûbecinan  W  iantfcibé/  in  bifen  ianiftibcit 
ncmen  unb  empfaljen  rocc  bacyn  foincii  iPolte/  bec  in  bcbunctet/ 
bcniantfriben  nuée  je  finbe/unb  futtent  aud;  getoben  unb  fmcccn/ 
unb  icen  wccfigclten  SBiicff  geben  Dcn  inntftiûen  ju  l)a(ten/  al* 
ÛCE  uÇt»ifct/  unb  Die  futtent  bann  aud)  Ué  iantfcibë  gemefen/ 
rtlé  nnûct  die  icôo  ûacinnc  (int/  Unb  fo  fie  Dec  ijauptman  alfo 
cmpl)al)et/  Dec  fol  Daë  in  Dein  nel)(lcn  monoû  ûaciiad;  Oen  gut» 
jlen/  5'3ecccn  unb  ©tetbeii  petfunDen. 
34- 

^itd;  fol  bec  ©emeinc  $8unb  bec  gcmcinci;  ®mU  bet  bi%c 
gcTOefeii  ift/  nb(in/  unb  futtent  fûcbaé  beljeinen  mecc  madjcn, 
'îCudjfolbic  cpnungc  bic  jn)ifd)ent  mè  unb  ben  Siîrfien  unb^et* 
tengcTOcfen  i(l  oud)  nb(in/in  bec  inafen  aie  Çecnad)  gefécibcit 
fleet.  îtlfo  njelid)  ©tatt  cine  obec  me  (id)  cibtcn  mitbcnpc|ieii 
unb  Sjccccn/  bie  ic^o  in  bein  îcieg  gegen  ben  ©tetben  fmt/  mu 
roebec  guflid)'"  oUt  mit  Un  ccljten/  a\i  vm  unfecmc  JXate  ge« 
retb  i(l/  JU  a)lecgent()cim/  bie  felben  ©tetbc  obec  ©tait  fol  uni) 
m«g  mnn  banne  m  unfecn  iant(tibcn  Un  wit  i^unt  ju  ggcc  ge» 
in«d)tl)nben/  neinen  unb  empl)al)en/  unb  bie  alfo  empÇangeti 
iDecben/gein  benfclben  (ictben  obcc  fiât/  fol  unfec  unb  becjiîcfiett 
«nb  Sjecccn  ennunge  uoîgenant  oud)  gcn^lid)  abefin;  t»eld)e  abec 
©tetbe  obec  ©tat  M  nit  beten  unb  unge^oifam  blibeu  unb  fid> 
nit  ci!)ten  roolten/  mit  mçnen  obcc  mit  tcl)tc/  aie  POîgefjcibeit 
(iecf /gen  benfclben  fol  unfec  imb  bec  5iîc(icn/@cni)cn  unb  Sjets 
ten  cpnunge  blibcn/  in  iten  fceffiten/  aie  bie  upn>ifen/  bebojffW 
ten  bnnn  biefelben  ©tetbc  bie  alfo  in  ben  iantfciben  f  oinmen  obet 
foininen  rcolten  /  Ui  cejten  n'icbccumb  «on  ben  obgenantcii 
5iîc(lenobec  Sjeccen/  fo  foIIcn  fie  Hé  benfclben  ©tetben  ouci> 
n)ibecumb  tun  /  <dé  ju  iSiecgeiitl^eiin  fi!t  unfetin  3Cat(  go 
cctbt  iji, 

^^ 

"JCud)  nicfd)cc  jjurfic/  Jjetce  obet  ®tat  i^unt  obet  fiitBag  ju 
une  in  big  iantfriben  fomcn  >volte/  bem  icinanfricben  obet  l'ient» 
fd)afft  baciimb  tcagen  reolte/obec  çn  beljeineclei)  fd)aben  bacinnb 
jHjieljen/  ben  obcc  bcnfelben  foUen  rçit  unb  bie  obgcnanten  Suc» 
(ïc(icn/  5iîc(icn/  i-jccccn  unb  ©tctc  julegen  unb  beljolffcn  (in 
gctcumelid)en/  mit  unfine  «ecmogen  anc  geuecbe, 
?6. 

ÎCucl)  fûlfen  rtttc  pbnlbucgec  /roec  bie  l)etbe/gcnélid;en  aht  fin/ 
unb  fou  bie  niemanb  (iicbag  fyAmi  nod;  empjjaen. 

?7. 

%ni.)  fol  nicinan  Uè  anbecn  cigen  lute/ungeced)entc  îCinptlu» 
te  obec  bie  iMd)folgenScicg  f)ctben/obec  fuc  bâta  bigStiefëabe» 
tcuneteit  I)etbc  wccfwocn  obec  yecbcieft  Ijetben  /  ju  SBucgec  cmpl)acn/ 
unb  tpucbe  batumb  tcin  (iof  Ui  fol  bec  4Ant|tibe  ecfennen  ic. 

»^.  Vu<$ 
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%id)  fol  irt  întttfcibc  ^nn  iinb  |Tii  an  bm  ÏXi;nc/  trt  ©wrtbtn/ 
».  in  58cian/  in  gtrtncfcn/  m  Xjclfen/  in  'piitingen  imb  in  Wli' 
fcn/  «lé  et  bcgrifcn  ifl  in  cin  fdl  SBticf«n  i)ie  i><iti5bec  gemnd)! 
imb  gcben  )lnt. 

Î9- 

"XucI;  <ilë  TOic  tijf  bcm  SCçne/  in  ©Wiitcn/  in  SSciccn/  m 
îjrrtncfcn/  in  ©unnâcn/  in  iStifTcn  bta  innt|Tiben  mid;  gcfeÇtt 
tmbgetciUt  !)(ibcn/  iwttcn  wic  ob  bec  imufriben  einitlx  folid)c 
fndic  (infiûÇc  bnê  bet  icintfribcn  bic  nttcpne  nit  gcweltigen  nod; 
6ebrt>rcnmDl)te/bné  bann  bic  anbent  {antfriben  it  eincï  obct  met/ 
fo  tic  bcé  l'on  bcin  Sjoubtnwnnc  bcê  ianffcibcé  bcn  iaê  (\ng,at 
îuntlid)  ctnimict  reiirbe  mit  fincn  offcn  SStiefcn/  biirinne  ei-  |îd; 
•  mit  fînen  citqcnofrcn  bic  mit  i;uk  i5bcr  bcn  inntfi-iben  gefc^it  fmt/ 
oba  bct  mcïrc  tcil  ttff  ire  cibê  aUmai  baé  [k  ixê  ober  bec  cin: 
bctn  iantftiben  bniju  bcboi'flenb/  ©ofotfenpnbic  idntfïiben  bie 
Alfo  etnwnet  reerbcn  ond;  b£l)i5lffen  fin  bie  f«d)e  jn  ïcd)ti'c«igen/ 
tiaâ)  bm  fltê  bcr  inncftibe  bet  gemont  rourbe/buncf et  b(i£!  fie  çu 
p  Ijelffe  fonnncn  fotfen  (ine  genetbe. 
40. 

(Fé  fol  DiKb  beïfetbe  imitfi'iben  eçnet  in  bem  anbmi  mouitil)' 
ten  obcr  cin  fi-ib  mad;en  anc  gcBcrbe, 
41. 

SSec  (iiid)  in  cinen  irtntfriben  ^ejcilt  roirt/  bet  fol  in  bem  (in= 
fcern  iflntfribcn  «ud;  «cctcilt  fin  mit  benfelben  Q)cncn  aie  bet  iant= 
fcib  jiet  (inc  geuetbc. 

42. 

"iM)  fol  bifet  iantftibcn  bec  nit  ju  gemeinem  nu^e  ctbndjt  il?/ 
imê  unb  bem  (jeiligen  3tid)  unb  benobgen(mtcn^utpir(îcn/@t(i= 
»en/  Sjcttcn/  gtittetn  unb  Sncd^ten  /  *Pfnjfen/  ©tetbcn  unb 
icijen  f cinen  fd;nbcn  bctngcn/  unb  genêlidjen  nne  fdxiben  fin  nn 
tinfecn  imb  ircn  guten  genionljciten  ©cifllidien  unb'SBelflidicn/ 
ttggenomnicn  bcr  fadjcn  bie  i)Oîgefd;tiben  liet/wonïKèmiftljet^Oî 
niglid)ec  madn  I  bod)  mit  bel;cltnuf|ê  unfet  olé  ciné  D^omifdjen 
Sor.igé  emé  sufunflitigen  ^cifecé  «[(et  reljt  bie  wic  Itciben/  unb 
»on  i'ej)té  TOcgen  finbcrt  fuffen  unb  mugen/  ®ie  finQeiiilidtober 
SBcItlid;. 

43- 

Uni)  bifet  {arttft^e  fol  roeren  in  rttfen  qJunbcn  unb  'JCctirfeIn 
«lié  et  bcfititfen  i|1  VI.  gnné  3(tte  Ciie  neljjien  mA)  cinanùet  n<id) 
Urttmnbi^SStiep  ju  jnln/rtue  wiOettuflirt/unû  Onrn«dj  fllfo  Inn^ 
ge  big  mit  3"  n)iûerni||tn. 

44, 

Unû  trit  SBenéelnumé  DÇômifd)C£  i?um'g  unb  Simig  ju  $8clx» 
me  «Digenont  geloben  bi  imfctn  .Simigl.  ttuwen  /  unb  roit  iiun= 
crédite  ju  «Snmbetg/  (Setljatt  ju  <2Bitêbutg  S3tfd)off/@fefrtn/ 
tmb  gtibctidie  ^frtlègtoi'en  bi  3Cinc  unb  Sjetéogen  in  Ç)eigcin 
âluptcditc  biS  3tm3c(tcn  Çtfrttçgtni'cn  bi  iXine  unb  Sjcc^ogcn  in 
Ç)cigctn  /  3oI)imé  ju  Kegenfpiirg  unb  @oéc  ju  Ttugfputg/  S3i» 
fdioue/  'STilbelm  bet  3""3^  iOîntggtrti'e  suSOÎiffcn/  ^ermnn 
tonbgtrtttc  sn55eflcn/5tiî)ecid)^in:gflt(iye  ju  S^utembctg/ gbet s 
!)art  @r.  \\\  ^ittenbccg  /  ijriôerid)  @t.  ju  ûttingen/  qtlbiedit 
irtnbgs.  JU  (id)tenberg/  :Jriûcricb  l'on  sjciDecfc  unb  roit  bicS3iic; 
gère  unb  3f  cte  bec  (sjtcf?,:  ^Xegcnfisurg  /  Sîiicemberg  unb  2Bigen= 
butg  gcloben  biefen  i(înt)Tiben  ni  <iflen  fincn  SSunOen  unb  %- 
ttcceln  nié  ce  beffeibcn/  bcgciffén  m!b  l'ccfigclt  ifi/  gen^lidjcn 
unb  yefilidjcn  ju  I>iltcn  unb  ju  uoUcfiitenbe  nne  gcwecDe  bi  ûen 
tiDcn  bie  i»ic  lijjli^icn  ûnr^îbcc  gctnn  Ijabcnt  îC, 

■jaidi  foffen  mt  bt  bcn  eiben  bie  iric  bntubet  gefrootn  I)(ibcn 
bcfletten  unb  ftl'afcn  bné  aile  unfi;e'3(nn}tlute/23ûgt/3{il)tct/ unb 
(gdjultbciÇ'cn  bie  in  biefem  inntfiiben  gcfcgen  finb/ooC  uné/obcn 
wem  roir  beé  cmi>fcll;cn/ju  bcbcttnuffj  beé  inntftibé  unb  bec  %= 
ticfeln  bic  brtcinne  begcifcn  fini  /femclidie  cibc  fi»ccen  innmenbig 
jTOcin  ïDînnofcn  nnd;  bntum  big  Sticffé/fo  foITcn  nud)  nlfe  un* 
fere  Sicner/  SDÎnnne/  ©tnwn/  Sjctren/  SXittcc  unb  toljtc/ 
bie  in  bem  Inntfttben  gcféffën  fm/ benfelben  Jnntfi'ibcn  fwcren  in= 
iieiBenbig  jwcin  ncI^fîcnCCfînnotcn;  reelid;  beénittuntreoffcnt/bie 
follen  beé  i(int|tibené  nit  gcnie^en  jc. 
46. 

'Eud)  foi  cin  icgclidjet  ^ecte  unb  fîn  OCmptlute  gcbiinben  fîn 
6i  bcn  eiben/  irclidi  it  ©iencc  imb  Qtmpttutc  froeten/  bné  fie  bic 
bem  Sjoupiuicin  beé  inntfcibené  ju  witten  tun  unb  befdivibcn  gc= 
6cn/unbn>et  bec  reecc  bie  in  biefem  imifftibcnftêenunb'bcninntî 
fribcn  nit  gefn'otn  bettcn/  bem  fol  bet  iantftibe  nut  riljtcn/  unb 
bec  fol  (Uid)  beé  innt^nbené  nit  genrcf  en.  Unb  iDit  Sumg  2Bené= 
kurce  I;abcn  beé  ju  beîenncn/  unb  itxicen  gejugnuffe  unfet  iu= 
nigl.  a)2iije(îûte  3ngc)TegcI  an  btcfen  ?8tieff  gebcncEet/  bec  gcben 
«fi  8U  (ggccn/  nnd)  gtifiué  ©ebuttc  btu^el;en  I^unbcct  3atc  unb 
brttnnd)  in  bem  nun  unb  (id}êig1ien  3ace  beé  ne6|îcn  3)îtttn)oien 
Rad)  ^!)tlippt  unb  Sncobi  bec  swciet  j\i)6lff  SSottcn  bng. 

SJCC  ©tcttf  Déclaration. 

Suin  ©ffcn  iff  bec  ©tettc  CDÎeçntmge  uff  bert  9.tcn  ?£tticfel 
bçe  iontfTibené  bec  ba  fngct/  ob  cin  Scieg  smi|tl!en  S'pctten  unb 
fotcttcn  beé  iamftibené  uffctlhmbc  2t.  baè  m.m  Suclien/  fict; 
«en  unb  etetc  Jtifjeit/  unb  gutc  ©emonljeit  uffiieme  ic.  <Siu 
jf(  JU  itnfFen/  bné  ju  bcbeltmiTc  nUcc  'Jiicjîen/Sîctcen  imb  ©tcte/ 
g^nbcu  unb  gutc  ©eroonbcit  biefen '«ttictel/ unb  naen  «nbecn-Jft^ 
licfcin  bicfcé  iuntfrtbené  upgcnommen  iff.  Unb  ciiicntli*  m- 
fd)tiben  m  bem  XLH.  ■articfele  btt  ba  Àngeet/  "JCucti  fol  biefcc 
i<intfhbcn  bec  ju  cinem  gemeimn  m  K.  «Ifo  W  nit  neitboïflt 
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i|î/  baè  mon  bcn  m  bie^cn  îlcticfel  uccfd;cicbe  «lé  bcv  (Stcttc  A  M*.tA 
mcçnungc  ifl.  /VWNQ» 

XXIV.  TiSo 

3cem  m  berne  ^ctifcl  uon  bcr  9>f.nibunge  mcgen  b»  anami     5  "S" 
■îBece  niim  nud)  ymnnb  funtlid)  tebelicbe  fd;ulb  fdmlbig  k  su 
berne  •JCctifelc  mng  nwn  fc^cn.    3t.  3tl  çuinn  gnitc/  obcr  iiiife 
fd;ulbi3/  bic  fol  nwn  ceid)cn  «té  biéjiec/  l;cfte  «ud)  çmnn  -^ticfî 
bntiibec/  bccfelbc  mflg  finec  sgcieifc  unb  redjte  gcniefen. 
XXVI. 
3tembet'3a'tifel.  TCud^foIIcn  a^i  £(S|icc  it  bcCfcIOe  Tfvtlf clé 
i|î  begcitf£n_baé  mon  fie  fiSt  ni;mnnb  vfcnben  fol/  unb  iiï  nidit 
bacm  begctîfcn  ob  fie  i)mnn  id)t  fa)ulbig  reccen.    ©atumb  bncfF 
mnn  nid)t  bnrju  fe^en.  ' 

XXXIII. 
3t.  bec  Tfctifcl.  %\xi.)  nwg  bec  ûbetmnn  it.  bccfelbc  Itcfifeî 
blibct  «Ifo/  b«é  bec  ûbetmnn  bec  ba  Jitcfien/  S'jcttcn/  unb 
©tcttcn  fmecen  iDucbt/  mng  in  ben  imittribcn  ncnicn  wcn  nn 
bundret/  bet  bem  iantfcibcn  nu^e  fp  jc.  SfBnnn  eé  roerc  cin  gcoé 
!)inbctniffe  unb  fumcnilTe/itMnn  cm  Jutfic/ sjetre/Sittet/  '^nedi= 
te  /  obet  <BiKtt  in  ben  tmitfriben  tpoibc  /  b«g  bec  ûbermmi  brtti 
umb  bie  nnbctn  ndjtc  bcfenbcn  folte.  ®od;  nwg  mon  ben  -O^eti 
.  mnn  ivol  unbctipifen/  tuie  er  ce  bntumbc  I)flltcn  foKc, 
'  xxxiv. 

3tcm  ber  'Xttife!.  "JCudi  fol  bet  gcraeine  bunb  !C.  becinuf  bli= 
bcn  «Ifo  baè  fie  f  cinen  gemcinen  S3unb  me  mndjen/  unbbnébcr 
gemeine  SSunb  içunt  «be  fi;.  '35aint  won  bec  gemeinen  eçnunge/ 
unb  beé  gemeinen  Sunbeé  wgen  biefc  Scicgc  in  Sutfd;cn  inn» 
bcn  ufiïcfianbcn  fin/  unb  bntumb  I)«t  unfet Sjcccc  bet ^unig/ «lé 
cin  Sfomifdjet  Sunig  bie  eçnnngc  nbe  gcncmmen  unb  «udigcfciiec 
bné  bec  gcmcin  SBunb  nbc  f»;.  ®cé  ijmc  nud;  bie  giStficn  uh& 
S^erren  gcfolgcc  l)«ben  unb  «on  ber  eçnimgegelnffcn  çnben/  Unb 
nudjettmieinlfetetteben^Sunb  mid;  «bgel(ii|en  I)«bcn/ltnb  burd) 
brté  bité  (idcrmenglid)  5riebe  unb  ©nnbe  I;nbe  biefen  îrtntfriben 
gcmrtdict  unb  ufgcfcêct  wn  Suniglidjte  medjtc/  xmb  xoaWn  auA) 
in  nlfcn  (£t;nungen  unb  S8untnif|en  ci;rt  3Comifd)er  lunig/  mib 
bai  3Cid)e  ufgenommen  ifl/  unb  bntumb  bat  er  nud)gelH)tcnb(ié 
bie  £i;nungc/  unb  gemcçne  sgunb  «bc  fin  foUc/  Unb  bnt  «tid) 
gebûfen  unb  gefn^cc  biefen  irtntfricbcn/  unb  wr  bntm  f  omet  unb 
ben  froctt/  «lé  ce  begciffct  ifi/  bec  obcc  biefoUent  gecid)tcf  fut 
mit  «tien  giîcficn/  ©crtBen/Sjettcn/SXittecn  unb^neditcn  it. 
XXXVI. 

3tem  bet  "JCtticfcI.  'JCud;  foUen  ntte/unb  çtliéc  gjfnlbucgec  ît. 
Setfelbe  "îCtticfel  blibct  «Ifo.  SBnnn  unfet  ^etcc  bec  .Seifet  fc» 
lige  bntubet  ein  ted;t  gefeêet  bnt/brté  «ac  q)f«lbucgcc  folten  nbca 
fin/  unb  fK  nnmnn  me  einpfnen  foltc/  bn  roibber  inng  obct  t«iî 
nçm«n  getun. 

XXXVII. 

3tcni.  S3on  ber  wetfiDorn  imb  l'ccbriyeten  lufe  wegcn/bné  ifi  iioti 
frtdje  ntegcn  bntin  gefc^et  /  bic  bné  getnn  bcten  uor  batmn  biefcé 
inntfribeébenunferSjettc  ba  .Sunig  ju  £get  gemndict  hnt/nnd) 
beme  bntum  belfelbcn  înntfriben  blibet  ce  bné  »nnt  bç  'fincn  guâ 
ten  ©cwonbeiten  mb  ^iAjim. 

XVil. 

3tem  bec  Qttticfel.  2Beteftud)b«é@o{nid«  cnreoffe  2C.  ©«« 
.ifi  ju  TOiHen/  baé  biefec  inntfrib  ifi  wibcc  Knub/  £»3locb/îBr«nb/ 
unb  unccd)t  itiibbccfngcn/  unb  fnljen  ;  bncuin  ifi  nidit  iioit/  baè 
mnn  tcd)t  bncêu  feée/  bann  «>ct  beé  ttbcj  et  wccein  gefelfd-nfï 
lïife/  obet  fufi/  rcibbct  ben  cber  bie  mufient  bie/  bic  m  bicfcm 
inntfriben  fax  beboiffcn  {m. 

XLiir. 

3tem.  S)né  bet  iantfïibe  fed;é  3arc  jTcaiteé  wnt  k.  ' 

Stem,  umb  bcn  binfi  fol  mnn  ufffc^cn  unb  bcfa;tibcn. 

3tcm.  Umb  bic  CSictfe  beé  imufribené  bie  fnl  inan  «ucb  be* 
jeuben. 

3tcin.  2BcIid)c  biefen  inntftib  nidif  frccren/  ber  uiint  ifi  un= 
fct  ^ctre  bet  Sunig  von  beé  îXémiftlxn  Kidjé  mgm/  unb  affe 
bie/  bic  in  bicfcm  inntfcicbe  fin/  obec  fomcn/  ce  fmt  Stîcfien/ 
Sjeccen/  iXittec/  S.ntâ)ttl  obcc  <t,t(tti  unb  ivibbet  bie  fol  unfet 
Sjeccc  bet Sunig  nad)  beé  SXid)é  tcditc/unb  geriéte  tHn/flléccd)£ 
ifi  su  tune/  roibbct  ben  bie  çmc  unb  bcinc  9{id)e'ungeborfam fin/ 
«Ifo  ifi  mnn  ju  ®gec  bncon  gefd;ciben  unb  ifi  .lUd;  wcbtieffet/ 
\xnb  uerfigclt. 

XXXIX. 

3tcin.  ©icfet  {«ntfîibc  fol  ben  «nbcrn  îantfiribcit  nièt  furbn^ 
Dctbunben  fin  ju  belfen/  bann  rcet  in  cinen  anbnn  inntfticbeij 
uctotteilt  unb  oetmicfet  itiucbe/  bec  fol  an*  b'c  l'ccoctcilet/  un5 
ucciDifet  fmi  unb  fol  mnn  ban  bem  cid;ten  «lé  eé  ced)f  ifi. 

3tcm.  ®ct  begtif  unb  Sccifc  beé  iantlribé  bec  folnnfabcrt 
jujfolinncunb  bif  gcin  SBcfcl  unb  icgrocbcc  fijtSCpncé  XI I.  mile 
nicgeé, 

3tem.  Son  beé  biertfieé  wegcn  bncju  foticn/  bie  witStrnfs 
bucg  btcnen  mit  XL.  glcnen  unb  bic  nnbcm. 

CLXII. 

Iraité  de  Trêves  entre  Charles  VI.   Roi  de  1 8,  juifl; 
France  &?  Richard  II.   Roi  d' Angleterre,  ' 

conclu  pour  deux  ans.  Donné  à  Lenlingham  le  18. 
Juin  1385.  [Rymër,  Fœdera,  Conven- 
tiones,  &c.  Tom.  VII.  pag.  fizz.] 
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AnNO        Walerdn  Conte  de  Lincy.h  de  Seint  Fol , 

_  Raoul  Sire  de  Raynaval , 

ÏÎOp.      Chivalers:  ^    _.  „_.    ,,. 

*^  7uer  de  Martrail,  Archidiacre  de  Diron  en  l'Esglife 

de  Leurres , 

Et  Pierre  Fresvel,  ,       „  „        , 

Clers,  ConfelUiers,  &  Maiftres  des  Requeftes  de 
rOftel  du  Roy  nôtre  Seigneur, 

Et  Lanciilot  de  LonguUhrs  ,  Chivakr  j  Sire  d'An- 
çodejfant ,  , .    r'  • 

Aians  Povoit  du  Roy  notre  dit  beigncur  a  faire  ce 
que  s'enfuit, 

Et  Nous, 

A  haro  Martin  Chivaler,  Auditeur  de  l'Audience  du 
Roy  de  Caftelle,  de  Léon,  &  de  Portugal,  Alie  du 
Roy  de  France  deffus  nomme,  &  fon  Vice  Chancel- 

Et  Pierre  Low/" ,  Archideacre  de  Alcarag  en  l'Esglife 
de  Tolette, 

Dodteurs  en  Decrees, 

Aians  de  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy  Povoir  &  Man- 
dement especial  a  faire  les  chofes  que  enfuent, 

Faifons  Savoir  a  tous  que. 

Comme  par  le  commandement  &  ordenànce  des 
Rois  noî  ditz  Seigneurs ,  nous  foions  n'agaires  venue 
a  Boaloigne  fur  la  Mer,  pour  traitier  de  Paix,  ou  de 
Trieves  générales,  avecque  l'Adverfaire  d'Angleterre 
de  noz  ditz  Seigneurs ,  ou  fes  Meflàges ,  qui  pour  ce 
font  venus  a  Calays , 

Et  foions  aflembles  par  plufeurs  journées  aveques  les 
ditz  Meflàges  du  dit  Adverfaire  d'Angleterre  a  Leu- 
Linghame  ,  entre  Içs  ditz  Lieux  de  Bouloigne  &  de 
Calais , 

Et  aions  parle  enfemble  de  plufeurs  chofes, touchans 
les  dittes  Trieves , 

Nous,  pour  obvier  a  tout  empêchement,  qui  purroit 
furvenir  au  dit  Traitie  de  la  Paix,-  &  par  vertu  du  Po- 
voir a  nous  donne  de  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy  de 
France, 
'  Du  quel  Povoir  la  teneur  de  mot  a  mot  s'enfuit. 


GH  A  R  L  E  s ,  par  la  gracie  de  Dieu ,  Roy  de  France  ,■ 
A  tous  ceulz,  qui  ces  Lettres  verront,  Salut. 
Savoir  faifons  que , 

Pour  honneur  de  Dieu,  &  pour  eschuir  l'efFufion  de 
Sanc  Chriftien  ,  &  les  maulx  &  damages  irréparables 
qui  par  le  fait  des  Guerres  d'entre  Nous  &  nôtre  Ad- 
■verfaire  S  Angleterre  pourroient  enfuir  OU  temps  ave- 
nir, ficome  enfuis  font  ou  temps  paflè, 

Delirans  venir  a  bonne  Paix  &  Concorde  avecques 
nôtre  dit  Adverfaire , 

Et  confians  a  plein  des  fens,  &  loyaltez,  &:  diligen- 
ces de  noz  a'mez  &  foiaux  Confeilleurs ,  Niehoi  Lves- 
qite  de  Baieux, 

Le  Conte  de  Saint  Pol  nôtre  Coufin , 
Le  Sire  de  Raineval  nôtre  Chivaler  &  Chamb'ellaîn , 
Maiftre  Jehan  Canart^  Vidame  de  Reines, 
Maiftre  Ttier  de  Martroil,  Archideacre  de  Diron, 
Et  Maiftre  Pierre  Fresvel ,Mii(li:es  des  Requeftes  de 
nôtre  Hoftel, 

Le  Sire  d^AngpdeJJ'anty 
Le  Sire  de  Rernbures^ 
Et  le  Sire  Disque^ 
Chivalers,- 

Yceux  avons  ordenez  &  commettons,  fionr  &  en 
lieu  de  Nous .  pour  aflembler  avecques  les  Commis  & 
Députez  de  nôtre  dit  Adverfaire ,  en  quelconques  Lieux 
&  Places  que  bufoinge  ferra,  fur  les  faitz  qur  en- 
fuient , 

Et  avons  donne  &  donnons  a  noz  ditz  Commis ,  & 
aus  huit,  aus  fepf,  aus  fis,  aus  cinq,  aus  quatre,  & 
aus  trois  d'eulz,  plain  povoir,  auÊlorite,  &  mande- 
ment especial  de  convenir,  traitier,  compofer,  tranfi- 
ger,  pacifier,  &  plainement  &  finablement  accorder  & 
venir  a  bonne  Paix  &  Accord,  fur  tous  debatz,  con- 
tentions, queftions.  Guerres,  Riotes,  &  Discors  , 

Moves  &  a  movoir  entre  Nous,  noz  Oncles,  nôtre 
Frère,  &  autres  Perfonnes  de  nôtre  Sanc,  noz  Soub- 
giex,Âmis, Aliez,  Aidans,  &  Adherens  quelconques, 
deçà  &  delà  la  Mer,  d'une  part,  &  nôtre  dit  Adver- 
faire, fes  Oncles,  &  autres  Perfonnes  de  fon  Sanc, 
fes  Soubgieî  ,  Amis,  Aliez,  Aidans,  &  Adherens  quel- 
conques, en  gênerai,  &  en  especial,  deçà  &  delà  la 
Mer ,  d'autre  part , 

Et  de  tout  ce,  qui  ferad  anfy  parle,  traitie,  compo- 
fc,  tranfige,  pacifie,  &  accorde  fur  les  chofçs  deflUs 
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dittes,  &  chascune  d'icelles,  pour  Nous  &  nôtre  Par-  A »T»jf« 
tie,  avecques  les  Commis  &  Députez  de  nôtre  dit  Ad-  ^^""^ 
verfaire,  affermer  &  aflfurer  par  Foy  &  par  Serement,  128O4 
a  donner  en  l'aime  de  Nous ,  3    y 

Et  de  ottroier  &  donner  fur  ceftes  chofes  &  leur  de- 
pendences  toutes  manières  de  cautions,  feurtes,  pro- 
melfes.  Obligations,  &  Lettres  feeles  de  leur  Seauz  , 
telles  comme  le  cas  les  requerra,  les  quelles  Lettres 
Nous  voulons  avoir  tel  effeit,  vigour,  &  fermeté  com- 
me fe  Nous  les  avoions  donnez  &  faites  en  propre 
Perfonne  , 

Défaire,  exécuter,  expédier,  &  accomplir,  pour  & 
ou  Nom  de  Nous,  de  nôtre  Partie,  tout  quantque  a 
faire  ferra  fur  le  fait  deflusdit,  &  les  dep^ndences. 

Et,  a  bon  fin  &  conclufion  de  Paix,  de  accorder, 
donner,  ottroier,  &  accepter,  avecques  les  Députes 
de  nôtre  dit  Adverfaire,  bonne  &  foufiîfant  PuiiTance  de 
par  ly,  bonnes,  fermes,  &  loyaux  Trieves,  fouffran- 
ces,  &  abftinences  de  Guerre,  générales,  ou  particH- 
1ers,  par  Mer,  &  par  Terre,  par  la  meillour  forme, 
manière, &  condition  que  ilz  fe  pourra  faire,  tant  pouif 
Nous,  comme  pour  noz  Roiaume,  Subgiez,  Amis, 
Aliez,  Aidans,  &  Adherens,  &  pour  leurs  Seigneuries, 
Terres,  Paiis,  &  Lieux  quelconques,  &  nôtre  dit 
Adverfaire,  fon  Royaume,  fes  Soubgiez,  Amis,  Aliez, 
Aidans,  &  Adherens,  &  pour  leurs  Seigneuries,  Ter- 
res, Paiis  &  Lieux  quelconques,  a  durer  ycclles  Trie- 
ves, fouffrances,  &  abftinences  tant  &  i\  longement 
comme  bon  leur  femblera,  avecques  tous  les  Claufes, 
conditions,  modifications,  &  circumftances  qui  pur- 
roient  eftre  neceflTaires ,  expediens  ,  &  ferront  ac- 
cordez , 

De  mettre,  ordener  ,  &  eftablir  CommilTairs,  Dé- 
putez ,  Gardes  &  Confervateurs  des  dittes  Trieves ,  tant, 
&  tiex ,  &  en  telz  Lieux  &  Paiis ,  comme  ils  verront 
que  fera  a  faire, 

De  affermer  &  affeurer,  par  Foy  &  Serement,  en 
l'Aime  de  Nous  &  fur  les  Sains  EvangHIesdeDieu,  & 
autrement  au  mielx  que  il  purra  eftrê  fait,  ycelles Trie- 
ves ,  fouffrances  ,  &  abftinences ,  avecques  tous  les 
Claufes,  conditions,  modifications,  &  les  dependen- 
ces  qui  il  feront  mifes  &  parlées , 

Et  de  les  faire  crier  &  publier  par  tout  ou  meftier 
fer?, 

Etauxide  promettre  &  jurer,  par  la  manière  que  deflus 
éft  dit,  de  reparer,  &  faire  reparer,  amender ,  &  adrescier 
tous  attemptas  &  Grfefs ,  contraires  aux  dittes  Trieves , 
fouffrances,  &  abftinences, fi  avant  comme  tenus  y  fer- 
rons, par  ainfi  que  nôtre  dit  Adverfaire  faira  a  Nous 
&  a  nos  Soubgiez  les  cas  femblables , 

De  veoir  jurer,  affermer,  &  affurer  les  dittes  Trie-" 
ves ,  &  autres  chofes  deflTus  dittes ,  &  chascune  d'ycel- 
les,  en  femblable  manière,  par  les  Gens  de  nôtre  dit 
Adverfaire, 

Et  generalmentde  faire,  pour  &  ou  Nom  de  Nous, 
en  nôtre  Partie,  toutes  autres  chofes,  en  gênerai,  & 
en  especial, que  Nous  mesmes,fe  nous  eftions  en  Per- 
fonne, faîrions  &  pourrions  faire  ,  fuppofe  que  elIeS 
feuffent  plus  grans  ou  telles  que  requerffent  Mande- 
ment plus  especial. 

Et  de  jurer  &  promettre,  en  TAlme  de  Nous,  & 
Nous  mesmes  promettons,  en  bonne  Foy,  en  Parole  ' 

de  Roy,  &  fur  Obligation  de  tous  noz  Biens  prefens& 
a  venir,  que  nous  aurons  agréable,  &  tendrons, &  fai- 
rons  tenir  ferme  &  eftable,  a  tous  jours,  &  acomple- 
rons  tout  ce  que  par  noz  diz  Commis  &  Députez ,  les 
huit,  lesfept,  les  fis,  les  cinque  ,  les  quatre,  &  les 
trois  d'eulz ,  fera  fait ,  accorde ,  &  y  mis  fur  les  chofes 
deffus  dittes,  &  chascune  d?ycelles,  fanz  jamais  dire, 
faire,  ne  propofer  en  Jugement ,  ne  dehors,  aucune 
chofe  au  contraire. 

Et  les  confermerons  &  en  donnerons  noz  Lettres 
toute  fois  que  requis  en  ferrons. 

En  tesmoign  de  ce  Nous  avons  fait  mettre  nôtre 
Seel  a  ces  Lettres. 

'Donne  a  Paris  le  srxii.  jour  de  May,  l'An  de  grâce 
Mil.  GCG.  quatre  vins  &  neuf,  de  nôtre  Règne  le 
neufisme. 


Item  [enfuit  le  Povoir  a  Nous  Meffàges  de 
Cajiclk, dôme  par  nôtre  dit  Seigneur  le  Roi. 

JOhannes,  Dei  gratis,  Rex  Caftellïe,  Legibnis,! 
&  Portugaliœ,  Univerfis,  prxfentes  Litteras   in- 
fpefturis,  Salutem. 

Notum  facimus  quôd  Nos ,  ob  honorem  Dei ,  fibî 
Subditos  fore  pacificos  disponentis ,  ut  effufio  fanguinis 
Chriftiani  &  alia  gràvia  &  irreparabilia  dampna,  quseï 


DU    DROIT    DES    GENS; 


±if 


AvMr»  commotione  Guerrarum  inter  Nos  &  Adverfarios  nos- 
"■  tros   poflent  contingere   iii   futurum  ,    ficut   haclenus 

1  5  89.  evenerunt,  ipib  Duce,  de  cstero  evitentur,  ad  pacem 
^  '  &  concordiam  venire  cum  ipiis  deliderabiliter  atFec- 
tamus, 

Ea  propter, 

Confidentes  ad  plénum  de  fidelitate,  discredone,  & 
induftriâ,  diledorum  &  fidelium  noftrorum,  Àhari 
Martini  Militis  Auditoris  noUrs  Audienti:e&  ViceCan- 
cellarii,  Pétri  Lupi  Archidiaconi  de  Alcaracon  in  E- 
clefia  Tolletanenli,  Decretorum  Doûorum,  Prœfen- 
tium  exhibitorum , 

Facimus ,  conftituimus ,  &  ordinamus  eosdem  ve- 
ros,  certes.  &  indubitatos  Procuratores  noAros,  ad, 
&  pto  Nobis  ,  &  loco  noftri ,  conveniendum  cum 
Gentibus  dhilorum  Adverfariorum  noftrorum ,  &  cu- 
juslibet  eorum,  fuper  Traftatum  Pacis,  in  quibuscûm- 
que  locis  neceffarium  lîbi  videbitur  feu  ctiam  opor- 
hinum, 

Concedentes  eisdem  noftris  Procuratorîbus  plenam , 
meram,  liberam  Poteftatem  ,  &  fpeciale  Mandatum, 
proloquendi,  traflandi,  accordandi ,  inhibendi,  &  Sr- 
mandi,  noftro  nomine,  pro  Nobis,  Hacredibus,  Suc- 
ceflbribus,  Regnis,  Patriâ ,  Dominiis,  Subditis^  Col- 
ligatis ,  Adharentibus ,  Fautoribus,  &  Benivolis  noftris, 
meliori  modo  &  forma  quâ  fieri  poterit,  bonas,  léga- 
les, &  firmas  Treugas,  Sufterentias,  feu  Abftinentias 
Guerre,  générales,  vel  etiam  particulares ,  per  Mare 
ôcperTerram,  cum  claufulis,  conditionibus,  modiâ- 
cationibus ,  &  circumftantiis  expedientibus  vel  etiam 
oportunis,  ad  tempus  longum  vel  brève,  prout  eis  vi- 
debitur expedire,  cum  omnibus  &  fingulis  Adverfariis 
noftris  Regnorum,  Patriœ,  Dominiorùm,  &  Subdito- 
ram  noftrorum,  pro  iplis  Adverfariis, H£eredibus,Suc- 
ceflbribus ,  Regnis ,  Patriâ ,  Dominiis ,  Subditis ,  Col- 
ligatis,  Adiioerentibus,  Fautoribus,  &  J3enivolis  ipfo- 
rûm,  &  cujuslibet  eorum,  &  cum  Deputatis  ab  eis ,  & 
eorum  quolibet ,  fuper  hoc  Poteftatem  habentibus ,  qu- 
juscùmque  gradûs ,  prseeminentis,  vel  dignitatis  exis- 
tant omnes  prxdifli,  &  eorum  quilibet  (etiam  fi  Rega- 
lis  Dignitatis  prœrogativâ  lœtentur  )  ex  quibusciimque 
caufis  vel  occafionibus,  principaliter,  feu  etiam  adhae- 
renter,  nos  fibi  vel  eorum  quemlibet  Nobis,  Regnis, 
Patris,  Dominiis,  &  Subditis  noftris  adverfari  conti- 
gerit  vel  etiam  inimicari , 

Necnon  dandi,  ordinandi,  &  ftabilîendi  Commiffa- 
Deputatos,  Cuftodes  &  Confervatores  diâarum 


Juramenta,  promiffiones ,  &  alias  firmîtates  quàsciim-  ANnÔ 
que,  ad  prsdiâa  omnia  &  fingula  neceffaria  feu  etiam 


Treugarum ,  tôt ,  &  taies ,  &  in  talibus  Locis  &  Ter^ 
ris,  licut  eis  videbitur  expedire, 

Faciendi  etiam  eas  publicari,  prseconiy.ari ,  &  cufto- 
dire  ubicumque  fuerit  expediens  vel  etiam  necefifarium , 
Rcparandi  &  emendandi  ,  faciendique  reparari  & 
emendari ,  omnia  attemptata  &  gravamina,  contraria 
Treugis,  Sutfereritiis,  &  Abftinentiis  Guerra;  prediâœ, 
«a  tenus  quantum  tenebimur;  Ità  tamen  quod  fupra- 
didi  Adverfarii  noftri,  &  eorum  quilibet  (cumquibus 
diflœTreugiE,  Sufteremix,  &  Abftinenti;E,  per  diâos 
noftros  Procuratores,  fuerint  accordatse  &  firmats) 
faciant  Nobis  &  Subditis  noftris  idem  in  fimili  cafu, 

Dandi  etiam  Salvum  Condua;umGentibus,Commis- 
fariis,  &  Deputatis,  &  eorum  cuilibet  didorum  Adver- 
fariorum noftrorum,  &  cujuslibet  eorumdem,  &  qui- 
buscùmque  aliis,  cujuscumque  ftatûs  &  conditionis 
lînt,  &  in  quocûcique  loco  ,  in  Terra  five  in  Mari, 
fub  quacunque  forma  eis  placuerit  &  videbitur  ex- 
pedire , 

Faciendi  quoque  cuftodîrî  &  teneri  didtoS  Salvos 
Condudlus ,  compellendo  &  compelli  faciendo  ad  lioc 
omnes  Subditos  noftros, 

Faciendi  etiam  reparari  &  emendati  quicquid  contra 
hoc  fuerit  faftum  vel  ctiam  attemptatum, 

Prœftandi  quoque  in  animam  noftram ,  fuper  omnia 
Dei  Evangelia,  &  aliter  licut  melius  fieri  poterit,  Ju- 
ramentum,  &  Juramenta,  unum  ,  vel  plura,  quale- 
cûmque,vel  qualiacûmque,  &  etiam  psnas  promitten- 
di,  ad  firmitatem  ,  eiBcaciam  ,  valorem,  &  effeâum 
omnium  prasmillorum,  &  connexorum^  &  cujuslibet 
eorum  dependentium  ab  eis  vel  eorum  quolibet,  ficut 
eis  videbitur  expedire, 

Recipiendique  ,  nomine  noftro ,  pro  Nobis  ,■  Hsre- 
dibus,  &  Succeflbribus ,  Regnis,  Patriâ,  &  Dominiis, 
Subditis  ,  CoUigatis  ,  Adhœrentibus  ,  Fautoribus ,  & 
Benivolis  noftris,  ab  ipfis  Adverfariis  noftris,  &  eorum 
quolibet,  &  Deputatis  ab  eis,  &  quolibet  eorumdem, 
profe,  &H!Eredibus,  Succeflbribus,  Regnis,  Patriâ, 
Dominiis,  Subditis,  Coltigatis ,  Adhserentibus ,  Fau- 
toribus, &  Benivolis  ipforum  ,  &  cujuslibet  eorum, 
fuper  omnibus  &  fingulis    fupradidis  ,   connexis ,    & 

deptndentibus  ab  eisdem  ,  &  eorum  quolibet,  fimilia]  &  douze,  Soleil  levant 

'  Ff3 


oportuna, 

Dandi  etiam  fuper  prsmiflis ,  &  quolibet  prsmififo- 
rum,  fupradiâis  omnibus  &  fingulis,  quorum  intererit, 
compétentes  Literas  &  Patentes,  fuis  Sigillis  muhitasi 
feu  etiam  publicâ  audorirate  confeâas,  ficut  eis  vide- 
bitur expedire, 

Recipiendique  ab  ipfis,  &  eorum  quolibet,  pro  No- 
bis, &  aliis  omnibus  &  fingulis,  quorum  intererit,  Li- 
teras confimiles, 

Praîtereà  generalem,  meram,  &  liberam  eis  conce- 
dimus  Poteftatem  dicendi  ^  faciendi,  promittendi,  in 
prœmiffis,  &  circa  ipfa,  &  eis  connexa,  &  dependentia 
ab  eis  &  eorum  quolibet,  omnia  &  fingula  quœ  Nos 
facere  pofl!emus  fi  principaliter  intereffemris ,  etiamfi  ta- 
lia  fint  quB  aliud  Mandatum  exigant  magis  fpeciale. 

In  fide  &  verbo  Régie  promittimus  ratum  gratumj 
&  firmum  perpétua  habituros  quicquid  per  didos  Pro- 
curatores noftros  j  in  &  fuper  pricmiflîs  omnibus  &  fin- 
gulis, dependentibus,  &  connexis,  &  eorum  quolibet, 
adum,  tradatum,  concordatum,  promiffiim  fuerit  & 
firmatum,  fub  noftrorum  obligatione  bonorum. 

Et  nichilominus  didis  Adverfariis,  &  CoUigatis  eo- 
rum, &  ipforum  cuilibet,  &  Deputatis  ab  eis,  &  ipfo- 
rum quolibet,  ficut  per  didos  noftros  Procuratores  cum 
eis  &  eorum  quolibet  fuerit  concordatum  &  firmatum, 
Literas  noftras  Patentes ,  noftrâ  manu  roboratas ,  & 
Sigilli  noftri  Plumbei  appenfione  munitas,  tradere  pro- 
mittimus requifiti  ;  dumtamen  Nobis  ab  ipiis  fimiles  Li« 
tcrEE  offerantur. 

In  quorum  omnium  Teftimonium  prœfentes  Literas, 
noftrâ  manu  roboratas,  Sigilli  noftri  Plumbei  appenfio- 
ne juffimus  communiri. 

Datum  in  Filla  de  Otey  de  Siella!, die  vicefimâ  Men- 
fis  Julii,  Anno  a  Nativitate  Domini  Millefimb,  CGC. 
odogefîmo  feptimo.  ,  • 


Avons  ottroie,  promis,  &  accorde,  &  par  la  teneur 
de  ces  Prefentes  ottroions,  promettons,  &  accordons, 
par  vertue  des  dit?,  Povoirs  ,  a  nous  donnez  ,  deflTus 
transcriptes ,  Trieves  générales ,  par  Terre ^&  par  Mer,- 
pour  noï  ditz  Seigneurs  les  Rois,  leurs  Royaumes ^ 
Terres ,  Seigneuries ,  &  Subgiez , 

Et,  outre  ce.  Nous,  de  la  Partie  de  France,  pour 
les  autres  Allez  du  Roy  nôtre  Seigneur  (c'eftafFavoir) 

Pour  le  Roy  des  Romains^ 

Le  Koy  d^Êscocej 

Le  Roy  d'Arragon, 

Le  Roi  de  Navarre, 

Le  Connt  de  la  Marche  d'Escoci^ 

Pûur  ie  Seigneurie  de  Man, 

La  Ducejfe  de  Brahant , 

Et  le  Duc  ^  le  Comy.ne  de  Janties, 

Ses  Alliez, 

Et  pour  leurs  Roiaumes ,  leurs  Terres,  Seîgiièuries^' 
&  Subgiez , 

Les  quelx  Alies  fermeront  &  affeureront  les  ditz 
Trieves,  chascun  par  foy ,  dedens  les  termes  &  jours 
cy  après  limites,  es  quelx  les  ditz  Trieves  font  orden- 
nez  a  commander  avoir  leur  vertue , 

Au  dit  Adverfaire  d'Angleterre  pour  ly,  fon  Roiau- 
me,  fes  Terres,  Seigneuries,  &  Subgiez,  deçà  &  delà 
la  Merj 

Et  pour  le  Roi  des  RomaynSy 

L^ Adverfaire  de  Portugal, 

Le  Roi  d'Arragon, 

Le  Connt  de  Salesbery, 

Pour  le  Seigneurie  de  Man^ 

Le  Dite  de  Guérie, 

"Jehan  de  TJÏes , 

Et  le  Duc  is'  Comune  de  Janues^ 

Ses  Aliez, 

Et  pour  leurs  Roiaumes  ;  Terres ,  Seigneuries  ,&  Sub-^ 
giez,  par  Mer  &  par  Terre,  deçà  &  delà  la  Mer: 

Et  commenceront  ycelles  Trieves,  par  Meer  &  par 
Terre,  ou  Paiis  de  Guyenne,  de  Gaspongne,&  es  au- 
tres Terres ,  Paiis ,  &  Seigneuries ,  qui  font  entre  les 
Rivières  de  Loyre  &  du  Rosne ,  le  primier  jour  d'Aouft, 
prochein  venant.  Soleil  levant, 

Et  en  toutes  les  autres  Paiis  de  ditz  Rois,  &  de  leur 
ditz  Alliez,  &  Subgiez,  &  generalment  par  tout,  par 
Mer  &  par  Terre,  le  xv.  jour  d'Aouft  enfuant.  Soleil 
levant,: 

Et  dureront  ycelles  Trieves  jusques  au  xvi.  jour  du 
mois  d'Aouft ,  qui  ferra  en  l'An  Mil  CGC.  quatrevfns, 
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CORPS     DIPLOMATI  dU  E 


Amk-ô       Et  avôïis  promis  à  jure,  es  Aimes  de  nos  dire  Sei-  ! 
''^  gneurs  les  Rois,  par  vertue  des  ditz  Povoirs,  a  nous 

ïî-8o.  donnez  par  eux,  que  il  tendront  &  garderont,  &  fe- 
^  ^'  ront  tenir  &  garder,  bien  &  loiaument,  les  ditz  Trie- 
ves,  tant  par  Mer,  comme  par  Terre,  par  tous  les 
Lieux,  Paiis,  &  Terres  du  dit  Adverfaire  d'Angleter- 
re, &  de  fes  Alliez,  &  Subgiez,  par  tout, comme  des- 
fus,  fans  faire,  ou  foufFrir  élire  fait,  aucun  chofe  au 
contraire  par  eux  &  leur  Subgiez. 

Et  nous  promettons  &  jurons ,  en  nos  propres  &  pri- 
vez noms,  que,  a  noz  loiaux  Povoirs,  nous  les  ten- 
drons auxi  &  garderons, &  ferons  tenir  &  garder,  com- 
me cy  deffus  &  deflbus  eft  contenu;  &  femblablement 
feront  les  Alliez, d'une  Partie  &  d'autre  (qui  vouidront 
joier  de  ces  preîens  Trieves)  ou  leurs  Lieuxtenantz, 
'  ou  Procureurs,  ou  cas  qu'ilz  feront  abfens  du  Paiis. 

Et,  durans  les  dittes  Trieves,  celferont,  &  feront 
noz  ditz  Seigneurs  les  Rois  cefler ,  par  eux  &  leur  Sub- 
giez ,  &  auxi  le  feront  les  ditz  Alliez  ,  par  eux  & 
par  leurs  Subgiez ,  cefler  ,  generalment  &  univerfel- 
ment,  tous  Prifes  de  Perfons,  de  Biens,  de  Chas- 
tieux  ,  Villes  fermées,  Forterefles,  &  autres  Lieux, 
pilleries,  robberies,  ôcarfins,  démolitions  de  Maifons 
&  de  murailles,  abatemens  d'arbres  portans  fruitz  & 
autres ,  &  tout  autre  fait  de  Guerre ,  par  tous  les  Roiau- 
rrtes.  Terres,  &  Seigneuries  du  dit  Adverfaire  d'An- 
gleterre, &  de  fes  Subgiez,  &  de  fes  ditz  Aliez,  deçà 
&  delà  la  Mer,  pour  quelconque  caufe  ou  occafîon 
que  ce  foit,  foit  pour  caufe  de  Scisme  de  l'Eglife,  ou 
autrement,  ceflans  tout  fraud  &  mal  engyn. 

Et  pourront ,  durant  le  temps  des  dittes  Trieves , 
tous  les  Subg'ez  du  dit  Averfaire  d'Angleterre,  &  de 
fes  ditz  Aliez,  aler,  venir,  &  marchander  (de  Mar- 
chandifes  loilibles,  &  non  défendues  comme  font  Ar- 
mures,  Artillarie,  &  autres  chofes  femblables  &  inva- 
fibles  )  par  Terre  &  par  Mer  :  &  auxi  pourront  faire 
tous  autres  èuvres  &  befongnes  loilibles  feurement 
es  Roiaumes,  Terres,  Paiii,  &  Seigneuries  de  ïioz 
ditz  Seigneurs  les  Rois ,  &  Alliez  deffus  nommes  (des- 
armez exceptes  d'Espee  &  de  Coutell)  fans  eftre  em- 
pêchez, àrreftÉz,  ou  moleftez  par  voie  de  marque,  re- 
prifaille,  Ou  eontreprife;  En  paiaut,  toutes  voies,  les 
Devoirs  auncicns  &  acouftumez ,  tielx  comme  font  les 
Alliez  &  BeneveuUans  de  noz  ditz  Seigneurs  les  Rois 
Efttangiers;  &  les  autres  Devoirs,  ordenez  &  a  orde- 
ner,  comme  les  propres  Subgiez  de  noz  ditz  Seigneurs 
les  Rois  paient  ou  paieront  es  Lieux  &  es  Paiis ,  ou  il 
feront  :  Toutefois  ne  pourront  il  entrer  es  Chafteux  de 
Garde,  Villes  fermées,  ou  autres  Fortereffes,  fans  li- 
cence des  Seigneurs ,  ou  Capitaines ,  &  Gatdes  des  ditz 
Lieux  ou  autres  aians  povoir  a  ce. 

Et  auxi  pourront  les  Gens  des  Forterefles,  de  l'une 
Partie,  acheter  Vivres  de  ceux  de  l'autre  Partie. 

Et  pourront  ceux,  d'une  Partie  &  d'autre,  lever 
toutes  voies ,  fans  bouter  feu  ,  &  auxi  fanz  tuer 
Homme, 

Se  ce  n'efloit  celuy  ou  ceulx ,  qui,  par  force  ou  vio- 
lence, vonldroient  reliller  ou  rebeller,  par  voie  de  fait, 
les  Paatiz  qu'il  avoient  &  levoient, 

C'etiaffavoir,  en  Paiis  de  Guyenne  &  de  Gascongne 
&  d'entre  les  Rivières  de  Layre  &  Rosne,  depuis  le 
jour  que  les  primers  Trieves  furent  accordez,  ou  dit 
Paiis,  entre  les  Meffages  du  Duc  de  Berry,  pour  la 
Partie  de  France  d'une  part,  &  de  Duc  de  Lancajlre, 
pour  la  Partie  d'Angleterre  d'autre  part,  qui  fu  lexviii. 
jour  d'Aouft  l'An  Mil  CGC.  quatrevins  &  oet,  &  en 
Bretaingne,  &  en  Normandie,  &  ailleurs  par  tout. 

Les  Paatiz  qu'il  ont  a  prefent,  ou  ont  eu  depuis  le 
primier  jour  de  May  dareinier,  as  Terres  &  Seigneu- 
ries l'un  de  l'autre,  avecques  les  arrérages  qui  deuz  en 
font  de  temps  paffe  ,  fans  croiftre  les  ditz  Paatiz ,  ou  y 
mettre  aucuns  nouveaus. 

Item  ,  elt  accorde  que,  fe  aucun  Forterefle,  de 
l'un  Partie  ou  de  l'autre, ou  de  leurs  Alliez,  eftoit  fanz 
avoir  ascuns  ranceons  ou  Paatiz,  ne  avoir  eu  depuis 
un  An ,  en  cas  &  ascuns  Subgiez ,  de  l'un  coft  ou  de 
l'autre ,  qui  auroient  Héritage  plus  près  de  le  dit  For- 
terclfe ,  que  autre  Fortreffe  adverfe ,  venoient  demou- 
rer  &  culturer  leurs  ditz  Héritages ,  ou  autres  proffitz 
prendre ,  celuy  ou  ceulx  ,  qui  ainfi  y  vendroient  de- 
mourer  &  culturer  leurs  ditz  Héritages  ,  ou  autres 
prouffitz  prendre,  feront  tenuz  de  paier  a  Seigneur  ou 
Capitayn  de  la  difte  Forterefle,  qui  n'averoit  ascuns 
ranceons  ou  Paatiz  ,  les  devoirs  deueï  d'ancienneté 
iau  Seigneur  de  celle  Fortereffe;  Pourveu  que  les  Hé- 
ritages du  Dimesne  du  dit  Chaftel ,  dedanz  les  ter- 
mes deffus  dittes ,  nul  ne  pourra  labourer  ne  y  habi- 
ter fanz  le  congie  da  Seigneur  ou  Gapitaia  du  dit 
Chaftel, 


Et  pues  que  nul  Banny  ne  forjuge,  par  nomme  es-  Amno 
preffement ,  &  par  bone  Procès ,  ne  ferra  fouffert  y  ha- 
biter ne  labourer  les  ditz  Héritages,  ne  autres  prouf-  lîSo* 
ritz  prendre,  d'une  Partie  ne  d'autre  ,   fanz  congie  ou 
licence  du  Capitain  ou  du  Seigneur  du  dit  Chaflel, 

Et  fe  ceulz,  qui  y  habiteront  ou  laboureront,  com- 
me dit  eft,  font  aucun  dcliz,  exceffes,  ou  mesfaites  es 
ditz  Lieux  ou  mettez ,  le  Seigneur  ou  le  Capitain  de  la 
ditte  Fortereffe  en  avéra  tout  coniffance  &  punition. 

Itf.m,  eft  acorde  que  ascun  Ville  ou  F~ortereflè  ne 
lêrra  fait  de  novel,  ne  viel  Fortreffe,  qui  n'ert  tenuz 
a  prefent ,  en  force  de  novel ,  par  l'un  des  ditz  Parties 
ne  par  leurs  Subgiez ,  dedans  le  fpace  de  fept  Lieues  de 
Chaftel,  Ville  fort, -ou  autre  Fortereffe  de  l'autre  Par- 
tie, fans  leur  congie,  durans  ces  prefens  Trieves. 

Et ,  fe  le  contraire  elloit  fait ,  que  tout  foit  tantoft 
repare. 

Et  ne  fouffreront  noï  ditz  Seigneurs  les  Rois,  ne 
aucun  Allie  des  deffus  nommez,  ne  fouffrera,  en  tant 
comme  a  eux  appartendra,  &  chascun,  par  foi,  ou  fes 
Subgiez,  aucuns  Perfonnes  ou  Biens  eftre  pris,  a  cau- 
fe de  Guerre,  ou  autrement,  ne  arreftez ,  moleftez , ou 
empefchez,  ne  eftre  pris,  affaliz,  combatuz,  efchellez, 
ou  emblez  ascuns  ChafteuX,  Villes  fermées,  ou  autres 
Fortereffes ,  ou  Poffelîions  ufurpez  es  Terres  &  Paiis 
du  dit  Adverfaire  d'Angleterre, ne  de  fes  ditz  Alliez, ne 
de  leur  Subgiez,contre  le  teneur  de  ces  prefens  Trieves  : 

Et,  fe  aucuns  Perfonnes,  Biens , ou  Lieux ,  ou  Ter- 
res eftoient  pris ,  occupez ,  ou  ufurpez ,  durans  les  ditz 
Trieves,  &  contre  le  teneur  d'ycelles,  les  Rois  noz 
Seigneurs,  &  les  Alliez  deffus  nommez,  chascun  en 
tant  qu'il  ly  touche  ,  feront  délivrer  les  Perfonnes , 
Biens,  &  les  Lieux,  &  Terres  rendre  &  reftituer,  fanz 
delay,  contre  dit  ou  difficultie  ascun,  fi  toft  comme, 
requis  en  ferront  ;  &  ne  fera  ascun  Fort ,  fait  de  novel, 
en  forcie  par  les  Gens  &  Subgiez  de  noz  ditz  Seigneurs 
les  Rois,  ne  des  i^lliez  de  lour  Partie  deffous  nom- 
mez ,  en  tant  comme  a  chascun  de  eux  puet  apparte- 
nir, es  Terres  &  Seigneuries  du  dit  Adverfaire  d'En- 
gleterre,  ne  de  fes  ditz  Alliez,  durans  les  ditz  Trieves. 

Et  eft:  promis  &  accorde,  comme  deffus,  que,  pur 
ascun  meffait,  attemptat,  ou  entrepris,  fe  aucuns  en- 
trevenoient  en  ascun  partie  des  Roiaumes  deffus  ditz. 
Terres,  Seigneuries,  ôi  Paiis  des  Rois  noz  ditz  Sei- 
gneurs, de  leurs  Subgiez,  ou  Alliez,  ou  du  dit  Adver- 
faire d'Engleterre ,  fes  Subgiez,  ou  Alliez  ,  (que 
Dieux  ne  vueille  )  contre  les  chofes  deffus  ditz ,  ou  as- 
cun d'ycelles,  ne  feront  ces  prefens  Trieves,  ne  pour- 
ront eftre  tenu  ou  reputez,  ne  en  ycellez  Partiez,  ne 
aillours,  pur  enfreintes,  ne  Guerre  pour  ce  eftre  fait 
d'une  Partie  ou  d'autre  ,  ne  prife  ou  affegie  Ville  fort, 
Chaftel,  ou  Fortreffcs,  ne  mort  donnie  ,  ne  murdre 
commis,  ne  raunceon  de  Perfonne,  Marchandife,em- 
pechie,  n'autre  grève  quelconques  fait;  mes  feront  re- 
pares &  remis  au  primier  &  due  eftat  les  ditz  meffaitz , 
attemptatz ,  ou  entreprifes ,  faitz  par  ceulx  de  la  Partie 
de  noz  Seigneurs  les  Rois  ,  &  des  Alliez  de  lour  Partie 
deffus  nomez,  tant  par  Mer  comme  par  lerre,  en 
tant  comme  a  chascun  de  eux  par  fon  touchera,  par 
les  Confervateurs  ou  Commiffaires,  que  noz  ditz  Sei- 
gneurs les  Rois,  &  les  Alliez,  de  leur  Partie,  deffus 
nommez  feront  ordenner,  en  chascun  des  ditz  Paiis, 
fur  le  fait  des  dittes  Trieves  ;  &  feront  les  malfaitours 
puny  felonc  ce  que  le  cas  requiert. 

Item,  eft  accorde,  que  fe  aucun,  ou  aucuns,  des 
Alliez,  d'une  part  ou  d'autre,  ne  voilloit,  ou  ne  veul- 
loient,  jurer  ou  affurer  de  tenir  &  garder  ces  prefens 
Trieves,  ainfi  accordez  par  entre  les  deux  Seigneurs 
Principaulx,  leurs  Subgiez,  &  Alliez,  félon  la  teneur 
deycelles,  &  aux  termes  limites  comme  deffus,  ou  fii 
toft  après  comme  faire  fe  purra,  fanz  fraude  &  mal  en- 
gyn ,  que  adonques  cely  ,  ou  ceux ,  qui  ce  faire  ne 
vouldroient,  fera, ou  feront, exclus  &  mis  hors  de  tous 
les  manières  de  bénéfice  des  'dittes  Trieves  ;  &  quant  a 
tous  autres,  d'une  Partie  ou  d'autre,  qui  ces  prefens 
Trieves  veullent  ou  vouidront  garder,  tenir,  affeurer,& 
jurer,  ces  mes  mes  Trieves  tendront  &  auront  leur  force 
&  effeit,  en  tous  chofis,  fans  fraude  ou  mal  engyn. 

Item,  que  tous  les  Alliez,  d'une  part  ou  d'autre, 
qui  fe  voudront  accorder  tenir,  affeurer,  &  jurer  ces  1 

mesmes  Trieves ,  que  a  ce  a  faire  facent  feurte  tel  &  | 

en  la  meillour  manere  que  faire  fe  pourra,  &  que  ad 
efte  accuftume  devant  ces  heures,  en  chascun  Marche 
ou  el s  feront  affermez;  &,  ou  n'cft  accuftume,  le  fa- 
cent comme  font  les  Parties  principaulx. 

Item,  que  entre  ceux  d'Angleterre  &  d'Escoce,  les 
Trieves  prifes  comme  deffus  eft  dit  &  jurées,  foient 
eslues  certaines  Perfonnes,  bonnes  &  loialx,  &  de  bo- 
ne &  notable  Eftat,  *i»n«  pleia  Povoir  de  aœbe  d'eux 
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,j|Tr)   les  Parties,  les  ^ueux  feront  foîempnel  ferement  de  1     Item,  ou  Roiaume  de  Caftelle,  de  Léon,  &  de  A KKft 

faire  droit  a  ceux  qui  demanderont  leurs  dettes ,  d'une  j  Portugal,  es  parties  de  Gurpuzca,  Mejfire  Bertran  de 
589.  Partie  ou  d'autre,  de  reparer  fanz  fraude  ou  mal  engyn  ^Guevar»,  &  Mejfire  Pierre  Loppes  de  Ayala  IMerino,  I  ^8p« 
'    '*  tous  les  attemptatz,  faitz,  commis,  &  parpetrez  de    Major  de  Gurpuzka,  &  fon  Lieuxtenant,  &  chascun 
l'une  Partie  ou  de  Pautre,  durans  les  Trieves,  jadis    d'eus, 


prifes  a  Lenlyngham 

Par  entre  les  Dux  de  Berry  &  de  BorgoÏHgrte  pour  la 
Partie  de  France, 

Et  le  Duc  de  Lancaftre  &  le  Duc  de  Ghuceftre  (a 
lors  Count  de  Buckyngham)  pour  la  Partie  d'Angle- 
terre, 

Et  le  feu  Cardinal  de  Glasco ,  &  fEves^ue  de  DsH- 
teldea,  pour  la  Partie  d'Escoce, 

Mes  pour  ce  ne  feront  les  dittes  Trieves  rompues , 
«tardez ,  ou  empêchiez. 

Et,  avecques  ce,  eft  accorde  que  nous  ferons  con^ 
fermer  ces  prefens  Trieves  par  noz  ditz  Seigneurs  les 
Rois ,  &  fur  ce  donner  &  ottroier  leurs  Lettres  de  con- 
firmation, es  quelles  noz  prefens  Lettres  feront  en- 
corporez  de  mot  a  mot. 

Et  les  jureront  les  deuz  Seigneurs,  chascun  en  Per- 
fonne;  c'eftadavoir, 

,  Le  Roy  nôtre  dit  Seigneur  prefens  les  Meflages  du 
dit  Adverfaire  d'Angleterre , 

Et  ycelluy  Adverfaire  d'Engleterre  en  le  prefence  de 
MefTages  de  nôtre  dit  Seigneur, 

Et  femblablement  le  feront  les  Allirz  ,  d'une  part 
&  d'autre,  entre  eux  qui  avèrent  Guerre  les  uns  avec- 
ques les  autres. 

Et ,  avecque  ce  ,  ferons  que  les  Capitayns  &  Offi- 
ciers principauls  de  Guerre,  de  la  Partie  de  noz  ditz 
Seigneurs  les  Rois,  des  quelles  ilz  feront  requis  par  les 
Confervateurs  des  dittes  Trieves  ,  pour  la  Partie 
Adverfe,  prometteront  &  jureront  les  tenir, &  faire  te- 
nir &  garder,  loialment  &  véritablement. 

Et  femblablement  les  jureront  les  ditz  Conferva- 
teurs, 

Cellàns  en  tous  les  chofes  defliisditz  ,  &  chascun 
d'ycelles ,  tons  fraudes  &  mal  engyn. 

Et  font  fjf  feront  ordenéz  £5?  députez  Conferva- 
teurs de  ces  preftns  Trieves  y 


Es  parties  de  Biscaia,  MeJfire  Jehan  Alfonfo  de  Mo« 
xica,  &  Mejfire  Jehan  t'artado  de  Mendoça,  le  Jeune 
Prijlamero  de  Cizcaia,  &  fon  Lieutenant,  &  chascun 
d'eux. 

Es  parties  de  Caftelle  Viellie,  &  de  Afturias  de  Sain- 
te Yllana  ,  Mejfire  Die^o  Fiirtado  de  IVIeddoça  ,  & 
Mejfire  Gard  Saachez  Darze,  Curateurs  de  Jehan  de 
Felasco ,  &  les  Lieutenans ,  &  chascun  d'eulx , 

,Es  parties  de  Afturias  de  Oviedo  ,  Mejfire  Alvaf 
Pieres  ds  OJorio  ,  &  Mejfire  Pierre  Sfiaies  de  Qui- 
nonnes  Adelantado  de  Léon ,  &  fes  Lieuxtenanz ,  & 
chascun  d'eus , 

Es  parties  de  Galice,  Mejfire  Gomes  Marcique  Par- 
tigvero  de  l'Archevesque  de  Saint  Jaques ,  &  Mejfire 
Ferrand  Perres  d'Andrado  Chevetayne  de  la  Curmia^ 
&  fes  Lieuxtenanz,  &  chascun  d'eulx, 

Es  parties  de  Sevilla  &  del  Algarbie,  Mejfire  Jehan 
Âlfonfo  Conte  d'Einebla  &  Adelantado  de  l'Andalu- 
zie,  &  Mejfire  Jehan  Furtado  de  Mendoça  le  IVIa- 
jor  Amiral  de  Caftelle,  &  fes  Lieuxtenanz, &  chascua 
d'eux , 

Es  parties  du  Roiaume  de  Mnrcîe ,  Meffire  Al' 
fonfo  Tanes  Faiardo  Adelantado  du  mesme  Roiaume, 
&  fon  Lieutenant ,  &  chascun  d'eux , 

Et  chascun  des  Confervateurs  deflus  nommeï  ont 
&  oront  povoir  en  leurs  Marches  ,  feulx  &  pur  le 
tout ,  pour  faire  reparer  &  amender  tout  trespas  &  dom- 
mages, qui  feront  faiz  ou  donnez  encontre  le  teneut 
de  ces  prefens  Trieves,  &  de  punir  tous  malfaitures 
félon  que  le  cas  le  requirront. 

En  tesmoignance  de  ce  Nous  avons  fait  mettre  noz 
Seaulx  a  ces  prefens  Lettres. 

Donne  a  Lenhngbame  le  xviii.  jour  de  Jùyng ,  l'AO 
de  grâce  M.  CGC.  quatrevins,  &  neuf. 


rRiMEREMENT,  en& par  tout  leMer ,de  tous  les 
Coftîers  du  Roiaume  de  France,  Mejfire  Jehan  de 
Vyenne  Amirale  de  France,  &  Robert  de  ta  Hogue  Vis- 
amiral  &  Lieutenant  du  dit  Amiral , 

En  Paiis  de  Flandres  le  Gouvernoxr  de  Flandres,  qui 
eft  ou  fera,  le  Sire  de  Gyjielle  le  Capitayn  de  l'EscIufe, 
&  chascun  d'eux. 

Ou  Paiis  de  Pycardie,  le  Capitayn  General,  oh  fes 
Jjieutenantz , 

Ou  Paiis  de  Normandie  outre  Soane,  le  Sire  de 
IJamhuft ,  le  Sire  de  Lafferte ,  &  te  Sire  de  T'horigny , 
&  chascun  de  eux. 

Ou  Paiis  de  Caux  le  Sire  de  Blainville  Marefchalde 
France,  &  le  Sire  de  Torcy,  &  chascun  d'eux, 

En  la  Duchie  de  Bretaigne ,  Mejfire  Ejiienne  Goyon, 
Î5'  Sire  de  Rienx ,  &  chascun  d'eux, 

Es  Paiis  d'Anjou,  du  Mayne,  &  de  Turayne,  Mes- 
Jire  Gxitlarne  de  Craon  Sire  de  MarciUak ,  &  te  Sire  de 
Mathefellon ,  &  chascun  d'eux. 

Ou  Pays  de  Poitou ,  le  Sire  de  Pertenay,  &  le  Senes- 
thal  de  Poitou ,  &  chascun  d'eux , 

En  Berry  ,  Mejfire  Guillem  le  Bouteillier,  &  le  Se- 
nefcal de  Berry,  qui  eft  OU  qui  pour  le  temps  fera,  & 
chascun  d'eux. 

En  Pirregott,  Xantonge,  &  Angelmoîs,  le  Sire  de 
Coucy,  te  Sire  de  Pons,  &  tes  Senefiaax  des  ditz  Pays, 
ou  leurs  Lieutenanz,  qui  font,  ou  qui  pour  le  temps 
feront,  chascun  Seneschal  en  fa  Seneschaufee, 

Ou  Paiis  de  Limofyn,  Mejfire  /lymery  de  Roche- 
thouart,  Seneschal  illeuc  ,  Mejfire  André  de  Chau- 
-vi^ny  ,  &  Mejfire  Guillem  le  Bouteillier ,  &  chascun 
d'eux , 

Ou  Paiis  d'Auvergne,  le  Conte  Dauphin  d^ Auvergne, 
le  Seneschal  de  Xantonge ,  &  le  Bailif  de  Saint  Pierre 
it  Mouflier ,  qui  font  ou  qui  pour  le  temps  feront. 

En  Bourbonnois,  le  Sire  de  Breauvoir,  &  le  Bailif 
de  Bourbon,  qui  eft  ou  qui  pour  le  temps  fera. 

En  Agenois  ,  Gasconge,  Bourdelois  ,  Bayonnois, 
&  en  tout  la  Duchie  de  Guyenne,  &  en  tout  le  Lan- 
redok,  te  Conte  d'Armignak,  &  Meffire  Loys  de  San- 
terre  Marefchal  de  France,  generaulx  Confervateurs 
des  dittes  Trieves ,  &  les  Seneschaux  des  Senechaucies 
des  diz  Paiis ,  chascun  en  fa  Seneschaucie  ,  avecques 
les  diti  Gonie  &  M»re£chiil,QU  leur»  Commys : 


CLXiir. 

Q5ifcrjoflr^®Wâcti  fon  QJnffau  Revers,  Qi^tn^tt^t^  î.  Oâi 
Wxcajt  wn  Ocfttxïtkl)  1  fcag  Çr  tic  ©cf)(J(fcr  un 
ïicï 'îijonau  33iec()tcnrt«iit/  Obecttwcfcii/  S'titernwe* 
fc«/  «Kanatigl  iinb  .Çaycnfeacl)/  Seltcn  utib  mie-- 
tegg  tom  SSifîumb  nicrnaf)!  veralienircn  mUt;  iin 
fall  abcï  ja  folcbcé  gcfcl^lxii  nûftti  fclcl)i  nicmanDen 
afé  .Çetêogcn  Ollbitt  su  Oifttmid)  ttcv  fcincn  Çrbcn 
îii  tetâugcrn.  (Scben  2Bicn  m  eDtiiitaa  nacb  @t 
«mic^acf^  ^ag  13S5.  [Hundu  Metropolis 
Salisburgenfis,  Tom.  I.  pag.  zjj.  d'où  l'on  a 
tiré  cette  Pièce,  qui  fe  trouve  auffi  dans  Lu- 
NiGs  Spicilegium  Ecclefiafticum  im  IL  Theil 
pag.Sof.] 

C'eft-à-dire, 

Revers  donné  par  George  Evêque  de  Paffau  a» 
Duc  Albert  d^ Autriche  ,  portant  que  les 
Places  du  Danube  nommées  Viechtenftain ,  Ober- 
•wefenjNiederwefcn,  Ranarigl,  Haigenbach, 
Velden,  13  Riedegg,  ne  pourront  jamais  être 
vendues^  engagées  ni  aliénées  de  l'Evêché,  ^  que 
fi  la  nécefjîté  oblige  à  le  faire  ^  ce  ne  pourra  être 
qu'en  faveur  dudit  Duc,  ou  de  fes  Héritiers.  A 
Vienne  le  Dimanche  après  la  St.  Michel  1 38p. 

Cfay  ®«ïâ  »ort  @">tt«é  ©crtrtbfti  S3ifrd)of  ju^flffrtro/unS 
•^^^  mt  bet  ®ed;(int/  imb  tore  i>ai  grtpitcl  gcimiinftid)  bet 
©tifft  bafelbjï.  SSefeniim  cifentli*/  fut  imé/  iinb  «a  un< 
fer  gî<ict}fomincit/  nffcn  ben/  bic  bcit  $8ttef  fe^cnt/  lefen/  obst 
forent  Kfeii  /  ineiit<)tli(l;  /  baf  roit  mit  biaiser  ?8maAitim  on^ 
gefeben  imb  bcbfldjt  Ijabm  bic  laiitct  îteu  iinb  Jrcunbfd'rtffi/ 
SSefdjitmung/  Qilff/  imb  Ju'tbeniii!!/  imb  nwnigfnltige  @iit* 
tl;nt/  bie  vm  bem®titd)Iciid;tign5iîv|ïeil/  bm  a\tm  Sjtttoâcit 
jii  Off|erteidv  fcltget  (gcbed^inup/  uiib  oud)  bein  ^ocbgcbot» 
nen 'Jurflcn/  imfmn  licben  $?mii/  Sjeréoa  ^Clbtcd^tcn  ju  £>cf 
fîertcid)/  k.  imfctii  3)oniotbern  unb  imfetm  (gtiffï  jirPrtff!!»/ 
TOtbctfncen  (înb/iinb  bie  ciud;  imd)  fàxha'ft  uoii  bcmfd'bcn  imfecin 
J3«:n/imbf<in«n  9îfld;f»m«Kn/  uni  «nô  unf«tii  <Slai)îommni 
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1385,. 


iribcrfiitcn  momt/.  foiibctlicl^  imb  mit  Sîiinun/  b.ifî  btt  i'ov= 
genrtiit  unfcr  lickt  i^tn  J^cr^og  QCIbvccK  von  ùc\icmiû}/m\m 
23c|1cn  imb  @ef*Io|Tcn  ntiff  bet  -îbOTmi  23i«l>Ki!llam  /  Obcïii' 
«xfcniinb9îibcnin)cfen/  Sunatigl/  Jjmscnbrt*  /  2)elbcii/imb 
mim/  bie  «lit  fd)>t>£rlid)  wn  «mfetn  @otiSl)rtuÇ  vccfcèt  /  «no 
entfrembbct  n'otbcn/gcbolffcii  lint/fcliariid)/  tribet  iiutcc  tmfcïs? 
@otéI)rtiig@en'rtltimb(Seft!ci-  jit  btinacri;  UiibbmumbUa*bil' 
ligct  Srtiicf  biivf  eif /mit  gutct  aîorbcttrtd^tims/  mA)  SKrttlje  itnfcvcr 
©ctvcucn/  fo  !)nbcu  nitr  itiié  gcri  ben  vorgenaïuen  imferm  litbcn 
ftcrîii/Qcreoil  îtlbrcdîten  Sjctèogen  ju  ûcitotcidyic.  Itiib  nU 
Icii  fciiKii  grlKii  imb  gîndtfommen/  mbimben/  uitb  tiigclobt 
Dûii  nciicn  ©iiigcii/.nlë  nud)  baê  vonmlé  wtiiiam  unfcr  liebeï 
Sien  uiib  ncdiltoàotfrtr/  S3ifd)0|f  Scbimiicé  fccliâ  8«tl)anMt/ 
iiiib  (jelobcn  liiid;  iinflcntlicl)  init  bcin  iSricff/biirdi  bnfj  ItiiS  fcl= 
bct/  nnb  imfcl'ri  gtifft/unb  aitd)  bcm  ^cfJsîmflmenJjctéog'Ml' 
6Kd)tcii/  uiib  fcincit  irtiibcil  nnb  iditin  ju  £)e|lcrtcid)/  foldjc 
Stiege  uitb  •Jnfntrc  fiîrbrtf  nimmet  (iuffct|lebcii  i-oii  ben  jeègc:. 
nnmcn  lirtfctn  @cfd;lDflcn/  nlë  non  il;rct  SnttVcmbbung  m- 
ma\ê  befdichcn  ift/  bicfclben  imfa'ê  @efd}lo|i/  nlë  ti«  cbcn  bc= 
iiflrtt  fchn/  'fiïrbiiS  von  nnférm@i>tél;nu?  niminet  l'ci-fcêen/vcc; 
imiffml  Dbct  entlTcmbbcn  foOen/  m  îam  m\à/  fonbct  bnf  wir 
fie  fclbctii  inneljabcn/inwcttmnmett/  unb  nud)  bumit  beni  gl;c= 
gmantm  unfcrm  Sîccîii  unb  fcincn  9î<id,ifomcn  imb  irtnbcn  unb 
ieûtm/  eroiariifl)  b«i)sc|lcnbig  unb  gcbolffcnf";"/  ""b  t^c  m  3" 
aiiet  iftKc  giDtj)  offen  bib^n/  ""b  brtmit  bei)  un  bclctbm/  mû) 
laiit  bec  SSimbnué  unb  SBvieffe/bic  jreifdjcn  unfetn  2)oïforbctn/ 
unb  une/  bebcntl)<ilb  gem«d)t  fcijnb.  @efd;el)e  nbcc/  bnÇ  un« 
unb  unfct  ©tifft/  fûld)  teblid)  unb  cl)cl)ntfi  9îbtl)_, «ngieng  / bop 
mit  biefeibcn  @£fd)lof  vccfc^en  unb  ucïtauffcn  muflm/  fo  foOcn 
jBtt  bcnfclbcn  ©n^  ober  Souff  niemrtnbt  tljucn/  bnn  bem  yor^ 
«icnnntan  unfcrm  Sjcrrcn/  bcm  Sjcr^ogen  ju  ûeflccrculv  obec 
feiitcn  grbcn.  SBcrobcr;  bflf  bcr  obcr  bie/  bnnn  nid)t  fluff= 
nemcn  mltcn/  fo  fnUcn  rote  ben  tl)ucn/  mit  il)rcn  SBidcn  unb 
©uni!/  mm/  obcr  mcljren  bcr  il)rcn  in  bon  irtnbc  ju  ûcfïcr» 
reid)/  bcr/  dber  bie  ju  i^n  obcr  iljten  4<inbc  gcl)oc£nc/bnmit  bie 
ehcgcnnnten  25cfîert  unb  (Scfd;loS  uon  bcm  4rtnbc  je  ûctïctrcid)/ 
unb  ron  imfcrm  ©ottél^nuf  /  imb  bec  cl;cgcn(intcn  S^erifdiafft  je 
iOejîerrcid;  nidjt  entfcembtet  trccben/  in  fain  reeif.  Unb  iim- 
iSber/  JU  croigcm  Uctunbt  unb  (5id)ecl)ctt/  gcben  roicibn  ben 
beuSBricff/  belTgclfen/  mit  imfecm  obgenmttcn  f8tfd)oflF  @coc= 
gen  /  unb  nud)  unferm  bcf  giipitclé  nnljangcnbem  3n|îgeln. 
®ec  gcben  iji  ju  28ien/  nm  ©ontdg  nad;  @.  aJîidjiiel^  'îng/ 
8fld;-ei;n(ii  ©eburt  1389.  Saljr.  . 

CLXIV. 

a.  06!:.  95tfd)of  ©«rgciie!  ton  Ç)3a|Ta«  Revers  0C5CII  ^cr|i>5 
/  2f(6rccl)tc«  JU  Dcjîccrcicl)/  taé/  rocil  Çc  ?()ine  ju  fet< 
nctt  23i)îiimb  gctjctffcn/  Çt  bc^vcgcri  tm  f;>it^6gi 
wcftm  (St  bicfer  bcforîicning  m^n  foltc  angcariffcn 
ivcrfcen/  mit  alïcc  niacl)t  bci;fîcl)cn  fode,  ©cbcn  su 
SBkit  ain  ©otintag  nacl)  <St.  DJÎicl;acfô  ^ag  3(mio 

i:i8p.  [HuNDii  Metropolis  Salisburgenfis 
Tom.  I.  pag.  27f .  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce, 
qui  fe  trouve  auiîî  dans  Lu  ni  g,  Tcutfches 
Reichs- Archiv.  Spicil.  Ecclefiaft.  im  II,  Theil. 
pag.  80J-.] 

C'eft- à-dire^ 

Revers  donné  par  George  Evêque  de  Pajfau ,  à 
Albert  IV.  Duc  d' Autriche ,  far  lequel  il 
s'oblige  à  Vaffifter  de  toutes  fes  Forces  contre  ceux 

■  qui  voudraient  l'attaquer  à  caufe  de  rajjiftan- 
ce  qu'il  lui  a  donnée  four  V établir  dans  [on  Evê- 

.  ché.  A  Vienne  le  Dimanche  après  la  St.  Michel. 
1589. 

(Sny  ©corg  wn  &ùitté  ©ennbcn  SSifdiof  je  gJdffhu/  Bc= 
•^^  f!)enncn  offcntlidymit  bem  58cicffc/trnnn  bec  burd)Ieiid)= 
tig  ftod)gcbovn  Jiîrjl/  imfer  liebcr  gn.  Jjec!/  Sjcrêog  Wrcdjt 
S^ergod  JU  ûeflcrreid)/  k.  ju  gcl)ocfnmcn  &)un  unb  ctceuen 
unfcré'sj.  2ïnttcr  beg  <!pabp  uon  Svom  unb  bct  beitigen  SComi= 
fd)en  Sitdjcn/  une  gncbigtiid)  unb  gunjligflid)  (luffgenonimcn 
m  JU  unferm  SBiJ^umm  unb  unfec  'Burbigteit/  unb  mê  fon= 
berlid;  geI)oIffcn  Unb  beçgctîcnbig  l'fl/  unb  nud;  Ijmftir  fci;n  tuitl/ 
nié  iuir  feinen  gn.  getrauen/  b'amit  roir  ju  ©emer  unb  ©cwal^ 
fc  unfecé  ©otteljnuf  /  unb  fcincr  ©cfdjlotfcn  unb  Sjcrifdjrtfften/ 
SScfien  unb  ©tett/  ieiSte  unb  ©uetcr/  fummen  fcçnb/  bii|  luir 
bnrumb  bctr(id;t  !)iiben  bie  groffen  ©naben  unb  jucbcruiw/  bie 
unfcr  obgennntcr  Hcbet  bm  umS/  unb  unferm  ®ottëI)£uip/bac= 
<in  fl;uct.  Unb  getoberi  un  miffcntlid)  mit  bem  SBrieff/  ob  gc; 
fd)el)e/  barvor  ©ûtt/  bog  bccfclb  unfcr  gnebigcr  ^eri/oberfein 
grbcn/  obcr  fcin  iani/  non  fotd)er  gijrberung  unb  ©diirmS 
wegen  /  ben  (îe  une  nifo  tbncnbt  /  obcr  l)infut  fl)uen  rcecbent  /  ba^ 
mit  TOir  b<i)  unfcccr  3Bûrbigfcit  unb  unfecn  ©eroalten  roecben 
«Ijrtlten/  in  bijeinen  m«cflid;en  ^ti<a  imm/  bdf  jvit  batum^ 


O  M  A  T  ï  au  E 

be  mit  aika  unfecn  ©efd^tolTcn/  23cpen/  (gtcttm/  ieiîteit  imb  AnNi 
©lïtcrn/  gnr  unb  gcnçlidj/  ù\)n  .lUc  QCuJjiîge/  bel)  bcmfcibcn  g 
unfcrm  ôccm/  unb  feincm  innbe/  bclcibcn  futten  unb  wcikn/  IJ^Î 
un*  ntfcîn  unfcrm  2)crmôgen.  Unb  ob  nud)  bnnne/  beffclbcii 
.'?riegé/(Fr  ober  fcin  4nnbt/  tn  fold;cn  mcrcflid)cn  (gd'nbcn  fiU 
mcn  /  bn^  roir  bec  bclcibcn  fuUcn  unb  U'ctletl  beç  unfcrm  licbcu 
SScucbcrn/Sjerm  Êrnjftcn  von  Qobenlnd)/  unb  bem  iHblcn  un= 
fermlicbeu'Jvemibt/SjetmSjnnnfcn/  von  iiedjtcnpnin  i'on9]i- 
colfpurg/  imfcré  ûbgcnnntcn  S^crm  beé  s^cvÇogcnsjoffmdiilcr/ 
nlfo/wné  bie  fmben  unb  erfcnnent/  bnÇ-  xok/  uub  mifec^tifft/ 
umb  fold)  ©dwbcn  gegen  bcmfcibcn  unfecmS'jcrîn/  unb  feinen 
innbcn  tljitcn  ifûlfcn/  baê  fuKcn  unb  weaen  roir  ttwn/fiîcbevlidy 
unb  obn  nttc  SBibecrcbe.  îDlit  Urfunbt  biÇ  -SBricp/  iier|ïgclt 
mit  unfcrm  nnl)rtngcnben3n|lgd/  ber  gcben  ifl  ju  '2Bien/  nni, 
©ontng  nnd;  ©.  mvW  '^«3-  Sînd;  (Sl)ti|li  ©ebuct*  1389. 
3nl;i-. 

CLXV, 

Partage  entre  Charles!.   Duc- de  Lorraine^  I3p(, 
y  Ferry  Comte  de  Faudemont ,  des  biens  de   .. 
la  Siicceffion  de  leur  Père  Jean  I.  l'an  i  jpo.       ^^ 
le  Jeudi  après  la  Fête  S.  Grégoire.  [Traité  Hift. 
&  Crit.  fur  l'Orig.  &  la  Genéal.  de  la  Maifon 
de  Lorraine,  Sec.  Aux  Preuves,  pag.  cxlix.]J 

Nous  Charles  de  Loherenne  &  Marchis ,  pour 
nous  &  nos  Hoirs  d'une  part,&  Nous  F  e  r  r  y  de 
Loherrene  Frère  Germain  de  mondit  Seigneur  le  Duc, 
pour  nous  &  nos  Hoirs  d'autre  part  ;  fçavoir  faifons  à 
tous,  que  nous  &  chacun  de  nous  en  droit  foy,  de 
nos  plainnes  &  franches  volonteis,  &  de  certaine  fcien- 
ce ,  fans  aucune  force  ou  contrainte ,  mais  par  bonne 
&  mehure  deliber.ition  fur  ce  devant  eheue,  &  par  bon- 
ne avis  &  confeil  de  plufieurs  de  nos  Amys  charnels, «Se 
de  plufieurs  de  nos  Hommes  féaux  Chevaliers  & 
Ecuyers  de  notre  Colifeil,  &  d'autre,  avons  faiû  & 
faifons  pleins  Accords  de  tous  les  biens  meubles  &  Hé- 
ritages que  nous  font  venus  &  escheus  de  par  &  par  le 
trespaffement  de  feu  notre  très  -  chier  &  tres-amé  Sei- 
gneur Monfeigneur  Jean  Duc  de  Loherrene  &  Mar- 
chis notre  Père,  qui  Dieu  pardoiene,  par  la  forme  & 
manière  qui  s'etifiiiî. 

C'eft  à  fçavoir,  que  nous  Charles  de  Loheren- 
ne deflusdit ,  pour  nous  &  nos  Hoirs  avons  donnei ,  ce- 
dei,  rransportei,  delaiflèi ,  renoncei  &  quittei,  &  paf 
la  teneur  de  ces  prefentes,  donnons,  cédons  &  trans- 
portons, delaiflbns,renonceons  &  quittons  audit  Fer- 
ry de  Loherrene  notre  Frère ,  pour  fon  partage  &  por-i 
tion,  pour  luy  &  fes  Hoirs  dés  maintenant  a  toujours- 
mâis ,  en  Héritage  propre  &  perpétuel ,  toutes  les  cho- 
fes  que  cy-aprés  s'enfuivenc  &  chacune  d'elles  ;  c'eft  à 
fçavoir,  premier,  le  Châtel  &  la  Ville  de  Rumigny  en 
Tierache,  &  toutes  les  Villes  que  y  appendent  &  ap- 
partiennent, comme  font  la  Ville  deNeufville  au  Tour- 
neus ,  la  Ville  de  Bay ,  la  Ville  de  Liart ,  la  Ville  de  1* 
Fere,la  Ville  de  Hanapes,  la  Ville  de  Bofru,laVillede 
Âubiguy,&  laVille'deLaugny  prds  d'Oubanton.  Item  j 
leGhâtel&  la  Ville  de  Martigny  en  Tierache,  &  toutes 
les  Villes  qui  y  appendent  &  appartiennent, comme  font 
les  Villes  de  Leuze,  de  Beaumeis  &  deBemont.  Item, 
la  Villeferme  &  touts  les  Bourgs  d'Aubenton  en  Thic- 
rache.  Item,le  Châtel  &  la  VilledeBofence  en  Thierache. 
Item, les  Villes  de  Renjouce,de  Marlemont,  de  Mau- 
berfontaines ,  de  Beaulieu ,  de  la  Rouelîe ,  &  de  Havix,  qu5 
fontauffi  affifes  enThierache.  Item,  leChâtel&  la  Ville 
de  Bove  en  Picardie,  &  toutes  les  Villes  qui  y  appen- 
dent &  appartiennent,  comme  font  la  Ville  de  Grate- 
piere,  la  Ville  &  Fortereffe  de  Contaney,  la  Ville  & 
ForterelTe  de  Harbonnieres  ,  la  Ville  &  Forterefle  de 
Gais,  la  Ville  de  Kaigroy,  k  Ville  de  Rouvrail,  la 
Ville  de  Foingnaut,  la  Ville  de  Senevelle,  la  Ville  & 
Fortereffe  de  Remjrcourt,  le  Pont  en  tenue,  la  Ville 
de  Routière,  &  la  Ville  de  Verviller.  Item,  les  Tra- 
vers de  Bove,  deToulloy,  de  Sains  &  de  Trattepen- 
fe.  Item,  la  Ville  &. Fortereffe  de  Walleis  en  Hai- 
naut.  Item, les  Derx  hoft  cent  livres  de  rente  qui  nous 
font  deuës  chacun  an  fur  la  Coutume  &  le  toutlicu  du 
Dans  &  de  l'Eclufe,  avec  toutes  &  fingulieres  chofe» 
qui  appartiennent, puent  ou  doient  appartenir  à  tous  les 
lieux  deffusdits,  &  chacun  d'eus;  c'efl  à  fçavoir  en  tef 
Haultour  ,  Signorc'e  ,  Jurediâion  ,  Droit ,  raifon  & 
adion ,  comme  feu  notredit  Seigneur  notre  Père ,  qui 
Deu  pardoient,  les  tenoit,  avoit  &  poffedoit,  ou  de- 
voit  tenir,  avoir  &  poffeder  quant  il  vivoit,  en  tout 
Homagc  &  touts  Fiefs  &  arriere-Fiefs  en  toutes  Vuar- 
des  d'Englize  &  d'autres  Lieux, en  Varennes,  en  Hom- 
mes ~ 
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,  mes,  en  F-emmes,  eu  Maifons,  en  Bois,  eu  Eaux ,611 
ANNO  Etangs,  eu  Rivières,  eu  Fours,  en  JVlouIins,eu  Ha!- 
nn  les, eu  Colombiers,  en  Prey,  en  Champs,  eu  Vignes, 
^3°  '  eu  jardins,  enJVIeis,  eu  Vergiers,  en  Terres  arrables 
&  uon  arrables,  en  Tailles  &  Rentes,  en  Cenfes  de 
Bled,  de  Vin,  d'Or,  &  d'Argent,  de  Cire,  d'Epices, 
de  Chapons,  de  Gelines,  d'Oyes, de  Porcs, &  en  tou- 
tes autres  revenus,  droitures,  débites,  iffuës,  profits 
&  émoluiTients  quelconques,  en  toutes  Haulteurs, 
Souveraineté,  &  Domination,  eu  toutes  Jurididtions, 
&  en  toutes  Juftices  Haulte,  baffe  &  Moyenne,  &  gé- 
néralement en  toutes  autres  chofes  quelles  qu'elles 
ibietlt,  &  comment  que  on  les  puiffe  nommer  ,  fans 
riens  ue  auquns  à  retenir  par  manière  que  ce  foit. 

Et  ell  à  fcavoir  que  Nous  Charles  Duc  de  Lo- 
herenne  deflusdit,  pour  nous  &  nos  Hoirs  debvons_& 
Ibmmes  tenus  deschargier,  despechier,  &  decombrier 
toutes  lesdites  Terres  &  chacunes  d'elles  ,  de  tout  cen 
que  notredit  Seigneur  notre  Père,  qui  Deu  pardoient, 
les  oblicaft  &  chargeait  quand  il  venoit  es  mains  de 
notre  très  chiere  &  amei  Frère  Enguerrand  Seigneur  de 
Coucy  &  Comte  de  Soiffons,  &  de  notre  très  chiere  & 
amée  Suer  Dame  Ifabelle  de  Loherrenne  fa  Femme, 
pour  &  accaufe  du  iVIariage  d'entre  notre  dit  Frère  & 
notredite  Suer ,  mais  de  toutes  autres  charges ,  penfions, 
&  alfignations  ou  debtes,  ne  d'aulcunes  d'elles  que 
font  affifes  ou  aflîgnée  par  efpecial  é$  Lieux  deffusdits, 
ou  aulcuns  d'iceulx  ne  fommes-nous  point  tenus  de 
les  deschargier  ou  decombrier,  mais  toutes  autres  déb- 
ites que  feu  notredit  Seigneur  notre  Père,  qui  Deu  par- 
doient, debvoit  quant  il  vivoit,  demeurans  nous  tenus 
de  les  payer  &  decombrier  fans  cen  C[ue  ledit  Ferry 
de  Loherenne  notre  Frère  y  foit  de  rien  tenu,  exceptei 
tant  feulement  les  Cens  que  feu  notre  dit  Seigneur  no- 
tre Fere,  qui  Deu  pardoient,  debvoit  à  Valenciennes 
q^uand  il  vivoit,  lequel  Cens  ledit  Ferry  de  Lohe- 
renne notre  Frère  ou  fes  Hoirs  doibvent  déchargier  & 
decombrier ,  fans  cen  que  nous ,  ou  nos  Hoirs ,  y  foient 
de  riens  tenus. 

Encor  il  eft  à  fçavoir  que  nous  Charles  de  Lo- 
herenne deffusdit,'  pour  nous  &  nos  Hoirs  fommes  & 
feront  tenus  de  garantir  à  nos  frais,  dépens,  cottanges 
&  millions,  toutes  les  chofes  deffusdites  &  chacunes 
d'elles,  ainfi  par  nous  données,  cédées,  &  transpor- 
tées audit  Ferry  de  Loherrenne  notre  Frère,  com- 
me dit  ert,  pour  luy  &  fes  Hoirs,  vers  tous  &  contre 
tous,  jusques  à  droits,  &  en  délailfer  l'Hommage, 
fealté  ,  polfefllon  &  failine  au  profit  dudit  Ferry  de 
Lotherenne  notre  Frère,  &  de  fes  Hoirs,  en  priant  & 
requérant  afteâueufement  tous  nos  Seigneurs  de  qui 
lesdites  Terres  font  tenues  par  chacuns  endroits ,  que 
veuillent  recevoir  ledit  Ferry  de  Loherenne  notre 
Frère  en  Hommages ,  fealté,  poffeffion  &  faifine  des- 
dites Terres  pour  luy  à  fon  profit  &  fes  Hoirs. 

Et  Nous  Ferry  de  Loherenne  deffusdit,  pour  & 
à  caufe  des  choufes  deffusdit,  ainfi  à  nous  données, cé- 
dées ,  transportées ,  delaiffées  ,  renoncées  &  quittées 
par  notredit  Frère  pour  notre  partage  &  portion,  com- 
me dit  eft,  avons  fait  &  faifons  par  la  teneur  de  ces 
Prefentes,  pour  nous  &  nos  Hoirs,  dés  maintenant  & 
à  toujoursmais,  fans  rappeller  en  la  main  de  notredit 
Frère,  pour  luy  &  fes  Hoirs,  pleine  quittance, ceffion, 
&  renonciation  de  tout  le  droit,  raifon,aêtion  que  nous 
competoit  &  peoit  competer  &  appartenir  au  Duché, 
Priucée  &  Baronnie  de  Lothereune,tant  enRomans  Pays, 
Allemagne, &  autres  part  en  tout, autres  biens  meubles 
&  Héritages  que  venu  &  eschus  nous  font  ou  puent  être 
de  par  feu  notredit  Seigneur  notre  Père,  que  Deu  par- 
doient, quels  qu'ils  foient,  &  en  quels  lieux  qu'ils  foient, 
&  comment  ou  par  quelle  manière  que  on  les  puiffenom- 
mer,fans  en  jamais  rien  en  demander,  impeter  ou  en  que- 
reller par  manière  que  ce  foit ,  fauf  tant  pour  nous  Am- 
bedous  les  Parties  deffusdites  chacun  en  droit  foy;  que 
fi  l'un  de  nous  trépaffoit  de  ceftuy  Siècle  fans  Hoirs  de 
fon  propre  corps  nées  &  procrées  en  loyal  Mariage, 
ce  que  Deu  ne  veulle,  en  celuy  cas  fcroit  l'autre  de 
nous  qui  furvivroit ,  ou  fes  Hoirs  vrays  &  loyaulx. 
Hoirs  Succeffeurs  &  Héritiers  de  tous  les  biens  mobles 
&  Héritages  de  quoy  celuy  qui  trespafferoit  feroit  pos- 
fedant  &  tenant,  encorre  de  fon  trespaffement,  fauf  le 
droit  de  la  Femme  de  celuy  qui  trepafferoit,  fe  marié 
c'toit,  &  toutes  les  chofes  deffusdit,  &  chacune  d'elles 
endroit  foy  ,  avons  nous  les  Parties  deffusdites  pour 
nous  &  nos  Hoirs  chacun  en  droit  foy  promis  &  pro- 
mettons loyallement,  en  bonne  foy,  &  en  parole  de 
Prince,  &  fous  l'obligation  de  tous  les  biens  de  nous, 
&  de  tous  nos  Sujets,  mobles  &  Héritages  prefens  & 
advenir,  tenir  ,  vuarder  &  accomplir  l'un  de  nous  à 
l'autre,  par  la  forme  &  manière  qu'il  eft  cy-deffus  de- 
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viié  &  escrit,  en  nous  foubmettans  à  toutes  jurisdic-  AnNO' 
tions,  cohertions  &  contraintes  qu'il  appartient,  & 
apartinra  pour  chacune  chofe  en  droit  foy;  &  quant  à  ^3?^* 
cen  avons  renoncé  &  renonceons  exprefl'ement  de  cer- 
taines fciences  à  toutes  exceptions  de  maul,  de  fraude, 
de  baret,  de  lezion,  de  circonvention,  à  toutes  pro- 
pofions  &  raifons  de  fait  &  de  Droit  Canon  &  Civil , 
écrit  &  non  écrit;  à  toutes  allégations,  cautelles, mal- 
engins ,  défenfcs ,  aydes ,  &  généralement  a  toutes  au- 
tres chofes  que  on  fait  pourroit  audier  &  conférer  ce- 
luy de  nous  ou  fes  Hoirs,  qui  n'iroit  au  contraire  des 
chofes  deffus  dites  ou  daulcunes  d'elles,  &  à  l'autre 
que  ne  veuroit  de  rien,  au  contraire  ou  à  fes  Hoirs 
veure  ou  grever,  à  efpecialement  au  Droit,  difant  gé- 
nérale renonciation  non  valoir  le  fpecial  non  précèdent. 
En  figne  de  vérité  avons  nous  les  Parties  deffusdites 
fait  mettre  nos  Seel  pendans  en  ces  Prefentes, &  avons 
prié  &  requis  à  notre  très  chier  &  amé  oncle  Monfieur 
Gauchier  Seigneur  de  Fere  &  Vicomte  de  Blengny,  & 
à  notre  très  chier  &  arnei  Coufin  Jean  de  Salmes ,  que 
ont  été  pt^fens  en  cet  Accord ,  faifant  avec  nos  autres 
amis  tonfeillers  &  féaux  deffusdit,  qu'ils  pour  caùfo 
de  témoignage  veuUent  mettre  leur  Seel  pendans  en 
ces  Prefentes.  Et  nous  Gauchier  Sire  de  Fere'&  Vi- 
comte de  Blengny,  &  Jean  Comte  de  Salmes  deffusdit, 
â  la  prière  &  requête  desdits  Parties,  avons  mis  pour 
caufe  de  témoignage  nous  Seels  pandans  avec  les  leurs 
en  ces  Prefentes,  que  furent  faites  en  l'an  de  l'Incar- 
nation notre  Seignour  1390,  le  Jeudy  après  la  Fête 
Saint  Grégoire,  fellées  de  quatre  Seaulx,  tant  grands 
que  petits  de  Cire,  à  fçavoir  deux  de  verte,  &  les 
deux  autres  de  rouge  ,  pendans  fur  fimple  queiie  de 
parchemin. 

cLxvi. 

5Sîfcl)of  Qîcorgisné  itnb  fciiicé  SJotn-- Capitulé  îu^affau  1 3  0  r^ 
Revers,  gcgcn.Çer|cg?Clbrcc()tcnjii€icf£errcicl)/iinD  ' 

feincn£nac|)tpmmen/  m  ftc^hneii  mit  aller  madjc 
wodcn  6ci;rtc()en  /  aïk  Scftcn  offcn  ()a(tcii  /  tcinc 
ScftciW  cï)Ct©cWDfwrtauffïnotci'fccrtc|en/  céfci; 
fcamt/  taç  jlc  fM)i  fccncn  ^cr|ogcn  jitOcfîcrrcicl)/ 
mt>  wo  fc(c()C  nicljt  U'oltcn/  eineiii  £)cftcrrcicfcircl)cn 
iîntcït^ancit  juwot;  angcbodicii;  uni)  wtm  mctytk' 
fit  fciner  nicljt  xvcltn  fo  Mi  (ê  ii)mn  fxn)  fl(i)ini 
cincin  antttnl  m  ticc  fci?/  rD(cl)cîutt(!râuretn/  ïjccb 
Daé  bcrfdbc  \i(i)  ecrbintc  im  ©tiflrt/  uni)  ïitiii 
J^aug  £)c(ïccreicf)  fo(ct)c  Oti)rtit  ju  aïler  STlotturfft 
offm  jtt  ()altcn.  2ti«io  1351.  [Hcndii  JMe- 
tropolis  Salisburgenfis  Tom.  I.  pag.  178.  d'où 
l'on  a  tire  cette  Pièce  ,  qui  fè  trouve  aufît 
dans  LuNiGS  Spicilegium  Ecclefiafticutn 
Part.  II.  pag.  807.] 

C'eft- à-dire. 

Revers  donné  par  George  Evêque  de  Pajfm^ 
£3"  par  fon   Ciîapitre  à  Albert   Dud 

d'Autriche ,  par  lequel  ils  s'obligent  de  Vàjfifler  de 
toutes  leurs  forces ,  lui  £5?  fes  Succeffeurs ,  contre, 
tous  leurs  Ennemis ,  de  leur  ouvrir  toujours  leurs 
Châteaux  £5"  Places  fortes  ^  là  de  n'en  vendre  ni 
aliéner  aucune  ;  ^e  fi  néanmoins  la  nécejfité  veut 
que  VEvêque  13  le  Chapitre  en  vendent  ou  aliènent 
quelqu'une^  ils  ne  pourront  le  faire ^  fans  l'avoir 
premièrement  offerte  aux  Ducs  d'Autriche ,  £3" ,  (i 
leur  refus, h  quelqu'un  de  leurs  fidelks  Sujets;  le- 
quel refufant  aufji  de  l'acheter  ,  ils  pourront  en 
traiter  avec  quelque  autre,  mais  toujours  fous  l'o' 
bligation  de  les  tenir  ouvertes ,  pour  le  fervice  di 
l'Evêcbé  £3"  de  l'Autriche.    Fait  Van  t^çi. 

Cfti'^  &em  van  ®oftcë  ©efin&m  SBifdîof  je  ^affau/  bu 
"^^  tljennen  unb  tbiien  funbc  offentM)/  inic  i>au  SSticf/  aU 
lenben/  bieibiifef;cnt/  kfcnt/  Dftft'  feoi-cit  (cfm/  nu  obiïhin= 
nrtcl)  ewigtlid)/  bug  n'ir  mit  gtitcm  Satlje/  unb  jcitigci-  Sov 
bettrtclmiii.fî/  biitcl)  gttbe  unb  gcnininfé  9îu^«é  unb  dUcl;  @e« 
nwd)eg  TOitfen  unfetct  ftenftl;rtflî  /  :uib  aiia  unfetct  Unbettlje^ 
ncn/  fiSc  une/  unb  fur  aU  mifer  S^(id)fomcn/  SBtfdicff  je q)af« 
frtTO/  ycrl)nill"en  unb  gelobf  I)abcn/  bey  un|crn  îrcmcn/unb  mit 
2Soït«  «nf«if  gvl.  2Butbi3fdt/u«lobcn  unb  mi)m\T(»  outi;  imt 
G  g  iriefau 
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biifan  SSi'ieff/  imfctm  311.  i^tnn/  Sjcrtn  Qflbrctîitcn  S^ct^agen 
je  ûcftctccicl)/  jn  gteyt/  511  ^âmteii/  imb  511  &anu  (Svafcii 
suîçïol/  imb  iidcu  foineii  gtbcii  nnbS^rtcijtommm/  bngwit 
gc[;oIffm  fei)u  foUcn  imb  woUm/  fûcbcrlid)  imb  eiibtli*  /  mit 
(itter  itnfet  iSîrtdjt/  jii  nUcn  iljïcn  èljtm/  iXecl;tcii/  2Biîrben/ 
imb  '^commcn/unbcciiIIetmmiaElitl)/  iiiemanb  nueviciiommen  / 
jDmiumbeg  îjîof  gcfcliidit/  imb  ia^  roiï  il)ii  mid;  aUc  imfctc 
2îe|7eii  niib  ®cfd;lD{î  /  reo  bic  gdccjcii/  cbet  luie  bie  (jcnmit  fevm/ 
ctfçiil^ibciifotlenunbiroaen/  ju  iiUcii  tl)ten  unb  ibra  imibc 
<?tic3cn  imb  g^ôttiii-ftcn  getteiiltd;/  oI)ii  ntlcé  ©ci'a-be.  ©6= 
fd;cd;  dbciv  baf  une/  obct  tmfer  igtift/  fold)  tobli*  cbebaffc 
9îot  (111310131:/  bnë  ®Dtt  ivcnbe/  bafi  irir  bkfelbe  imfcï25cfi<:ii 
iiiib  @efd>loÇ  obet  il)ï  î>\)mè  (mi^gcnoiniiKn  25ied)tcii]Trtm  / 
Ûbetnwcfen/  imb  iyiibwiinjcfcn  /  ÎKaniiti3cI/i3nidjenbncl,v2îeI= 
bm/  unb  ÎKicbert)  wi:tl)«uff«n  miiffai/  fo  folTcn  iDic  biié  iiic; 
mnnbt  tljucn/  bnnii  unfetm  cljc(;en<mtciv^et!U  i>on  £>e(ïetrei*/ 
Dbet  fdiun  gtbcn/  obct/  ob  fu  baê  nit  rooltcn/  aincm  obcc 
incl)tcni  ibtct  gcÇoifmncn  Unbc«I;onen/bct/  obet  bicîuiljtcm 
iniibc  îu£)i;|îctteid)  gdjotcn/  unb  brttnm  gefclfen  fh)n.  «Kûfîcii 
iDit  (ibct  bii^  wtfe|en/  obet  in  nin  anbet  recip  vctfommcn/  fo 
fûtten  ipit  brté  abct  unfetm  cljcsendnten  i^inn  uon  JDcjlcrtcidv 
obet  feinen  Stben/  wot  teblid)  (inbicten  /  unb  ilju  bn*  yot  iiienis- 
tlid;  gonnen.  SBoIteii  abet  et/  obet  feiii  (Erben/baéii*l)t(iutf= 
nemeu/  fofuffcnicit  ben  ©nft  su  gïetdxt  rceif  ungeuctiid)  fl^uen 
iiiiieii  obet  inenig  /  il>iet  getteiveit  unb  geljotfiimcn  Unbettl;(incn/ 
bec/  obet  bie  ju  iljtem  irtnbe  bafelbfî  ju  £>etlettcid)  gel)ôtenbt/ 
unb  brttinn  gefeffen  fcçnb.  '2Bet  nbct  /  bag  betfelben  dinet/  obet 
mebtet/  oI;ii  ©euetbc/  iaé  rtud)  nidjt  (lujfnemmen  ivolte/  fo 
iniSgen  wit/  in  foId;et  ®cfd;id;t/  ben  ©«§  tootl  ninem  nnbecn 
tijuen/  mit  foldjcm  ©ebinge/  reen  reit  fold;  ©«lung  t\)wn/  et 
fei)in  £)ejïertcid)/  obet  nnbetëiDû  gefeffen/  bdÇ  bet/  obet  bie 
»ot  TOoU  yct|ld)etn  uiibgenjif  lUddien/  bnÇ  lie  une/  unbunfern 
©ottijrtup  su  ntlet  imfet  97ottucfft/  unb  unfetet  el;egen<inten 
Jjetifd^iifft  von  £)e|Ietteid)  /  su  ntteu  iten  S'îottutften  /  biefel^ 
ben  @efd)Iofi  offen  l)rtben/  unb  bmntt  gcrccttig  feçn/roibetrtttec 
luenigflid;/  niemmib  rtuégenomiUen  /  getteulid;/  unb  ol)n  odcë 
©euetbe/  nad;  idut  unb  SBeifimg  bet  SBiinbnug  unb  Ôriefft/ 
îiic  uonnalé  swifdxn  ma  bcbcnlînlb  gcinadjt  feçn/  unb  dud;  aie 
«nbem  gegemwctigcnbcgnjfenijî;  ©nnnumb  bie  obgennnten 
unfetiT  @êfd;Iog  25ied;tenllrtirt/  ^ibecnœefen  /  unb  Slibecnœe^ 
fen/  iXmintigl/  Jjiiidjenbad)  /  Selben/imb  iXiebegg/futtenivit/ 
unb  unfet  ©tijfi/  gen  unfec  el)egcnnnfen  SjÇtifdjaflt  wonûefîct» 
rcid)  |lcI)U  unb  beleiben/  nnd;  4auC  bet  SStieffe/  bieyotm«lé 
fonbctlid)  brttiSbet  (ïnb.  '3Bit  Ijaben  mid)  in  bet  «ojgefdjtiben 
58iSiibnug  wiffentUd)  «Oîbeljubt  unb  rtuégenommen  unfctii  S). 
2)attetn  ben  *Piib|]/  in  (iticu  gei|^Ud)ert  ©adje"/  dé  bd^  bittid; 
i|1.  S8îit  lttfl)unbt  big  SBtiep/  bcnioit  brttiîbet  gebeii/  iiet= 
ftgelten  mit  unfetm  (tnljdngenben  SnlîS^l-  Unb  w it  bet  ^Ijuni; 
yiobfl/  bn  Scd)rtnt/  unb  baê  Snpitel  gcmciinflid)  bc^  ©ofté^ 
l)nuÇ5U$i(i|ir(inJ/  Detjcben/  unb  bcfennen  ofemlidi/  mit  bem 
.58ticff/  ba^  bic  DOîgefdjtiben  SBinibnuffc  uiib  ©eliîbtc  mit  un= 
jctm  SBifRu/  2Bi(Ien/  unb  3vdt!)e  gefdjejjcn  ijl/  unb  loben  «ud; 
fcie  pett  suf)nben/  fiît  une/  unb  nll  unfet  ïfJad;îoinmen/  eiuig^ 
M)/ht\)  beuTCiben/  bic  îDit  bntumb  gefd)œoten  Ijaben/iDifTents 
lid)/  mit  (mgetiïiten  iQeiibcn  nuff  bn^  I>:ili3  gvnngelii.  unb 
biin^bet  $Hlt|kt  ©id)et!)eit/  Ijubelt  u'it  bié  cljegenanfen  Jjetm 
S3ifd;off  ©eovgei^  Su  q^nflcui)  3nfîgl  gel)cncft  <tn  bicfenSStief/ 
ict  geben  ifl  su  'îSien  /  nin  ncd;ticn  ©onlng.  2»îad;  (Éljti jii  ©e= 
I)iitt,  1991.  2«¥' 
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7.  Août.  ÎJfrâlcîcf;  it\vifd)in  ©rciff  Çbet^att  wn  SBôrtembcrg  / 
uni)  fciiicn  (Snctcl  glcicbc»  iwf)mcn!j/ tanti  ter  9\ctcl}é'- 
<5taî)t  Çtjliitgcn/  gemcincë  nug  uitb  5ricï)cnë  xviU 
Un  bii  auf|-  tcn  iiccf)|ïcii  ©anct  (Scotaii  tag  /  uni) 
Ï!tc  folâcntc  <î.  3a^ï/  gcfcl)(PtTcn  am  «ccOftctt  3(fltcr< 
montog  eoc  @.  Sauccntictt  tag  %me  1391.  [  J  o  h  . 

Phil.  Datt,  Volumen  rerum  Germani- 
car,  novum.  Libr.  I.  Cap.  IX.  pag.  64.  d'oii 
l'on  a  tiré  cette  Pièce,  qui  fe  trouve  auffi  dans 
L  u  N I G  ,  Teutfches  Reichs  -  Archiv.  Part. 
Spec.  Contin.  II.  Fortfetz-ung  Abtheil.  IV. 
Abfatz  Vll.pag.  680.] 

C'eft-à-dirç, 

Accorà  y  CmveniioK  fajfée  entre  Eberhard 
Comte  de  Wirtemberg^  £5"  [on  Neveu  du  même 
nom  à'' une  fart  ,^  la  Fille  ^'E  s  l.  i  n  g  e  N  d'au- 
tre part,  pour  le  maintien  de  la  Paix  ,  i3  la 
confervation  de  leurs  avantages  ,  jusqu'au  jour 
de  St.  George .,  i3  fix  ans  après.  Le  Lundi  dit 
Afftermontag  avant  la  St.  Laurant  i  jpi . 

rfttSt  ©taf  gbctbrttb  uon  2Biittem6etg  unb  tt)it©C(ifgbet- 
■*^  Ijatb  von  SBiSttembeM  Jîncé  (gunëgun  wetjcbenotfcnlid) 
.|ii(  «lié  unb  fut  flU  unfet  etben  mit  feicfein  fSïicf  «nî>  tunhmt 


aaciibcnbicinnnfelwm/ lefent  obet  I;orenf  (efenf.  S.ié  itn'r  AvMn 
mitgucemiwaen/  burd)  geiminë  nu^cS  unb  fcibciS  iwlTcn  imb  ■'^^^"^ 
butd;  lutec  gute /  mit  bm  gtfameu /2Bifcn/ SSiitgetmeitlec/ bem  i  2  o  I 
Svaut  unb  «aeii  Surgctn  gcmninlid)  >Kidi  unb  ncnie/  bet  ètatt  ^  ^  ' 
îc£f;|iiîgen/  folidiet  fud'c  ulp  Ijetiwd)  ijcfdiiiben  ftâc/  licpiid) 
imbgutlid;iibeciiinfomeii  |în.  Seg  etfien/iortâtoffe/Svicgobec 
ëii*e  |id;  er()ubcn  unb  uf|liînben/b.is  benne  bic  roiiieniinten  l'on 
(^pliugcu  nod)  it  n(id;romen/nocl,iivitunbbiei3et!fcl'a)fC5c2Bit= 
tembetg  bi^  s"  êiu't  ©ectieii  t.ig  bec  fd)icre)î  fompt/  unb  b.it= 
nnd)  ©ed;é  giinje  3iitc/  bie  ned>tïen/nit  ivibet  eiiimibci  un  fuU 
Icn/  unb  gcn  niniinber  (lilieii  tlscn  fullen.  Unb  fuUcnt  bie  cgeiwiiî 
teii  sit  unfet  entivebte  tuile  befi  mibctn  23inbe  nit  l)rtlten/  Ijufeii/ 
!)ofen/iiod;  geTOclicb  belffeu  nod)  !)iiifd;ieben/  mit  feinen  fad^en/ 
m  frtineii  ii'egc/  un  ntgelitle  unb  get'ncbc.  SBnce  oudi/bdj  ivic 
bdibcc  (itc  mm  jiicbdg  met  icbsit  sufdincn  jefpcedxu  gciviinneii 
von  fdd;e  locgen/  bie  Çk\)  mm  fi'icbdÇ  cr[)iiben:  êvcddien  benne 
bie  l'oigeiiduten  »on  gplingen  obec  ic  ndd;tomen  uirà  t'oMenans 
ten  Don  SButtenbetg/  obet  uiifetn  gcben  su:  go  fiiCentbicfel» 
ben  l'on  gflinseiiDonitcniBegcn  jiDecn  bncjufcsen  unb  geben/ weU 
d)en  lie  loottent/  bod)  bdj  biefelbcn  bie  f«d;  nit  diiciîtc/  nod)  ir 
nigen  dinig  bing  nit  frj.  @o  futfen  mit  bie  i)on2Bittcnbetg  uoil 
untecn  loegcii  od)  siueen  bntjii  fejen  unb  geben /weldjen  iDit  tceU 
len  iinb  l'on  ivem  wit  nioUen/  bod;  dlgo/bng  biefelbcn  jipenbie 
fadjCdtrdin  niid;  nigenlid;  oud;  nit  dngnngcn/nod;  dntiicc.  Sic» 
felben  l'io;  fiiUent  dllivegent  ntë  bicfl;e  (îe  bocsu  geben  wetbcnt/ 
in  ben  ned;|len  inetsel;en  fngcn/  je  bdcndd;  bi;  gutcn  nmcn/aU 
leii  iten  etnfl  unb  uecmiigent  borju  tun  unb  Detfudjcn/  ob  fie  bk 
1dd;e/je  in  bcii  cgendnten  Dietseljen  tdgen/  mit  baibec  fdilercifcii 
imb  roillen  gutlidjcn  uectid;fen  miîgen/  unb  fude  «udj  botmnbe^ 
dltocgcii/nlgbicÉ'ebdSnot  rciicb/geu  unbetu  ®iîtcf!)rtimsctdgeii 
Sefrtineii  fomcn/unb  bie  fdd;  ba  alfo  ufcidnen/eé  TOdre  benn/bdf 
lyit  uf  bdibet  fite  dnbct  gclegenlidxt  ©fctte  mit  gutem  rcirieti 
ubecdin  fomen/  dlg  bicfc  bdi;  befd;nd;;  an  benfelben  (gtetten 
fuffen  benne  bie  frtd)cn  uggettngcn  ivetben/  indaenbcrnSCcéten/ 
rtlé  s»  unbec  Siîtiiteim/  dii  geuetbe,  2Bdte  nbec/bd}  bic  wece 
bic  fdd;eii  beijainig  in  bet  cgendnten  3it  mit  bet  Wlhmt  nit  dlfo 
»eccid)ten  mod;ten:  ©ofutlen  mit  gîninen  bie  cgendnten  Bon  gf» 
liugcn  dlircgcn  dincu  gcnidincn  mnii  bdcuinb  nemen/  ugec  unfet 
bec  egendiiteii  von  SBiîtteinbctg  SCdtc/  iveidjen  t7e  iDÔtfcnt/  uii6 
bod;  niiien  fotlidjen/  bec  ba;  Doundiiti;  ungewoilid;  nit  wcfmoin 
brtt/  unb  bd  fuUen  ïDic  bic  obgcndnte  uon  2Bi1ttembetg  uff  bie 
ndd;bencm))tcn  uiifct  gelubbc  dlTcn  uiifecn  crntlcn  gctcmvlid;en  ju 
tun/  bdj  0*  fîd;  je  betfdbe/  bet  dlfo  su  cinem  gemdincn  Wlan 
genomcn  wutt/  bec  fdd)  nnnemc  unb  naœegeii  m  bet  egendnteri 
Site  dn  bie  cgendnten  ©tetten  botsu  fomeii  unb  bie  fùiif  fudenc 
benne  iiddjbcm/  fo  )«  su  bet  flid;  genommen  wetbent/  in  dincm 
gjîondt  bem  ncdïtïen  dii  ben  cgcndiitcu  ©tetten  m§  baibet  tdile 
fucIegimg/ÎKebc/unb  iribccccbe  uf  it  'JCçbc  3îed;t  bdti5bec  ugfptc» 
d;en  unb  mie  oud;  bie  fimf  gemdinlid;  obet  mit  bem  mecec  tdile 
botumb  dlfo  u6tid;tent/  bdbp  fol  ce  bclibcn/  unb  fuacnoitdidU 
reegen  in  bn  egcnnnten  su  bie  jiînf  mnb  jeglid;  fdd;  «Stief  bdta 
nbct  geben/  bdj  eë  dlfo  belibe/  mige»0!lid;en.  ge  8lid;et  Joifc/ 
irat  ej/  bds  mit  bie  uoigendiiten  l'on  9Biiittembetg/ben  cgcndu» 
fcn  «on  gflingcii/  nnn  fiitbd^  met  l'on  bel;dinen  fdd;ciin}egcii/ 
wit  bic  gendnt  maxm/  unb  bic  fld;  mm  fijtol;in  ecl)ubcn/  311  jCj 
fpced;en  bettcn/bdcumb  fudent  dbec  in  ben  Doigendntcn  Dîcd;fcn/ 
bie  »o:gcnnnten  l'on  Eglingen  sireen  boigeben/  unb  mit  biei'oî* 
gcndntcn  von  SfBiîctembetg  fullen  l'on  unfctn  loegen  oud;  stcceii 
boîgeben/  iveldic  U'ic  n'cBen/  uf  bdibre  fite/  bod;  baf  bicfclbctt 
bie  fdd).  digcnlid)  aUdiii  «on  ic  felb  ivegen  nit  dngduge  /  a\ê  voî-- 
befd;dibcn  i(î/  unb  bie  vice  fuIIcn  benne  dtivegen  in  bet  egendn* 
ten  site/  fo  (îc  bdcsu  befdjdiben  unb  geindnet  jvetbcn/  sefdmett 
foincn  gm  «iibetn  Siîcnîdim/  obec  dn  nnbec  gelegenlid)  (gtette/ 
bet  mit  mit  ivitten  lîbeteiii  fomen  tVdccn.  Unb  bie  futtcnt  in 
vicrsc!)en  tdgen  ben  nnd;fïen  botinne  dllen  iten  ecnf[  unb  vecmiîs 
genb  bt;  iten  guten  tcmven  tun/  ob  (ie  bet  fdd)  mit  bdibet  tdile 
mipen  unb  milieu  vettid;tcii  miîgcn.  2Bdc  ce  dbet/  bdj  bic  viete 
je  in  bet  cgendnten  site  bic  fdd;  dlfo  mit  bec  aniline  nit  vettid;» 
tenmôd;(en/  fofulléntmic  bie  cgeurtute  von  SBûttanbetg  unb 
unfec  geben  dlmegcn  in  ben  cgendnten  stten  unb  ^duccn/  dineii 
gemdincn  Wlan  bncumb  nemen  ugec  ben  SXdfen  se  (gglingen/  je 
Sdtliiigeii/se3{ottmilc/sc2Bile/obcc  se  ©cmiînbe/uget  bet  fiinf 
©tdtte3{dtl;en/u^ct  rcdd)et  ©tdt  mit  benne  mellen/  dine  follia 
d;en  SSibetbemdim/^bet  benne SBucgeiUdil^et  ifl/  obet  ba  S3uc» 
gcmci^ec  gemefen  ■pan/  unb  bennod;t  btè  SCduté  ifl  in  bet  cge* 
udnten  ©tdtte  3Cdtcn/  unb  bod;  dineu  follid;en/  bet  bdsnitvec» 
Imocn  l;rtbe/  unb  benfelben  gemdincn  SJÎdnn  bet  dlfo  dlmegcn  iii 
bet  egenantcn  site/ von  une  obet  ben  unfecn  miîct  gcnoiniiien/fuû 
lent  bic  von  (jf  lingen  uf  bic  gdiîbbe/  dlë  bic  fdd)  gelobt  ifi/  se* 
l;dlten  dllen  icen  eciifie  unb  vetimîgent  getciimlidjen  se  funbe. 
Sdj  cd)  |id)  becfclbe/  ba  nlfo  511  dincm  gemdincn  2Rdngcnomcii 
miict/  bec  fdd;  duneme  imb  dlmegcn  in  ba  cgenditten  jite  bocstl 
tômc/  dii  bic  cgendntc  ©tdtt  unb  bie  funf  fiillent  bcn/iiddibem/ 
fo  (îe  bet  fdd;  geinduet  metbcnf/in  ninem  iDîondt  bem  neb)1endii 
bm  cgenmiten  ©tetteii/ndd;  bdibet  tdile  fiîclcgunge/iXcbe/  uni) 
m^ibeccebe  /  uf  ic  "JCçbc  3tcd;t  bociSbet  uf  fi3tcd;en  unb  mie  diii^  bie 
fiînf  gcmdinlidjcn  obec  mit  bem  inctec  tdile  Oociimb  (ilfouffpccs 
d)cnt/bdbp  fol  cj  belibcn/unbfutrcitt  oud)  dtrmcgeii  inbctegendiw 
ten  site  bie  fiîiif  timb  jeglid)  fdd;  58ticf  bdciJbec  geben/ bds  es  dlfo 
belibe  migcvoilidjcn.  Sîncc  diid)  bdj  unfet Stciict bd;dinec/voii 
fdd)  megen  bic  fîd*  mm  fiîto  ctl;iibcn  in  bet  cgendnten  site  bec  gç» 
indinen  ©tdt  se  (Egliiigcii  su  scfptedjen  l;etten  /  mdcumb  bdj  rvà= 
ce  ungevoilid)  ;  bdtinnb  fuKent  ddmegcn  m  bec  cgendnten  fctfïe 
mit  cgendnten  von '2?ittcmbetg  von  unfet  ©ienccmcgensmceii 
boigebciv  mb  bk  von  gf  lingen  fuKcn  von  iten  megen  aui)  jmeeii 

boîge* 
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AvMO  bcit^^m/  iti  (tffcii  yoîgefditibeii  iXccf)teii.  ttnb  bic  fiiffeti  ouci; 
abet  in  l'ictjcl^en  mgeii  bm  nd;|tcu/  iifld)b£m  fù  bte  fuct)  an  fie 

I  2  g  I  buwi)t  »urt/  imb  <ilé  fis  biu-ju  befcl;aibeii  uiib  gcbcn  rocrbcn/ 
•'^  '  brti-umb  fomcn  nn  bic  cii«ninîtcit  igtettv-n  iinb  bie  fuirent  iu  i>(ï= 
fdbcn  site  bp  gutcn  tniroon  aUen  eni|i  unb  l'cvmuâent  tm  /  ob  fîe 
bic  fiid)  y«i-iri;tcn  méclnen/  nW  uo;3cfcl;ribcn  tint:  a)îud)tc nbcc 
«5  (ilfo  mit  bec  minnc'nit  vei'ti(l;tct  roetbcn  /  fn  fbl  cîn^gcmiiin 
«Kiin  batumb  gcnoinmcn  n)ci'bcii/  iif  bec  cjcjiiiittcn  (ëtrttte  tKa- 
u  aian/  mb  fol  (iiicl;  bie  ©ad;  benne  ufgcttaâcn  unb  Dctljnn^ 
teit  rccrbcn/  in  nacc  ber  mife/  alg  non  une  ben  egenamen  t>ou 
SBiSttembcrg  «0!3cfcI)cibeH  \\k/  an  alk  gimbc.  Spetteu  dbec 
imfcc  ©ienci-  bel^nincc  ju  bec  iioigcniintcn  l'on  gpIingenSSucgec 
(linem  obet  mcl)t  unb  bdj  bie  gcmiiinen  ©tiit  iiit  (ingienge  itiiôit 
jefvcetljen  /  bncuinb  futtent  fie  fid)  3Ced)té  »on  in  beniigcn  la^en 
unb  ÎKcd)t  «on  tu  neincn  5e  gKlingen  in  bec  @f att  /  die  bné  ijec 
îoinen  i|î/  unge»orlid).  3Snte  «bec  biij  bie  l'on  ggtingen  obec 
fcic  iten  511  bijninen  iinfa'n  bienccn  idi^it  jefpccdjen  l^etten  obccgc-- 
iBunnen  von  ga*  TOcgcn/  bic  mm  f&o  in  bec  egennntcn  jit  uf» 
(îimben/  bncurnb  fiiUent  nlTOcgen  in  bec  egenanten  jit/  icic  ege» 
nnnten  uon  '25uctembecg  luMi  unfec  Sienec  iroegen  jraen  bacge= 
fcen/  unb  bie  «on  (gplîngen  unb  bie  iccn  l'on  icen  mcgen  oud) 
jœcrt  bncgcben:  imb  miîgcnt  bic  vice  bie  ©nd;  bei  icen-guten  ttc= 
»»cn  mit  baibec  tljiiile  mifm  unb  roitren  vcccid^ten  i»  wiccsel)en 
(figen  on  ben  egennnten  oteften/  btibi  fol  tè  bleiben:  SKodxen 
«bec  flineft  bie  ©ad;  mit  beca!'linnenit»ecnd;t\t)ecben/fo  fiiUcnt 
bie  won  Églingen/  unb  bie  icen  ainen  gemainen  îDifliiii  bacuinb 
ncmen/  uf  mifec  egcnantcn  uon  SBictembccg  iXàti)e/  bie  fûnf 
fottenbt  aiicl)  in  ainem  îDîonat/  benined;|len/  nad;bein  fo  bie 
©ad;  nn  île  btad)t  wucc/  an  btn  egcnantcn  ©tetten/uf  ic  nijbe 
red)t  bacumb  uffpred;cn/  in  nttec  bec  mag/  aie  votgefd;ciben 
ficet/  ane  affe  geuecbc.  Unb  raie  cgenanten  «onSBicteinbecgfoU 
len  unfec  ©ienec  bacju  I;alten/  ia$  fit  bci  bem  3ted;ten  alfo  be« 
liben.  SBàce  obcc/  ba^  me  etlid;  unfec  Siertec  in  bec  egenan» 
ten  jite/  nie  gel;alten  nod;  gemifcn  méd;ten  ungci'oclid;/  bafjle 
rtlfS  S"  bem  SÇed;ten  nit  tommen  wolten/  umb.foUid;  unfec  S)ic= 
nec  folfen  wic  une  nidijit  annemen/  nod;  bic  fiiro  roebec  fyxlun/ 
f)aufcn/l;ofen/nod;  geuavlid;  l;eIff;n/nod;  l;inf^ieben/mictl;ainen 
tead;cn  in  fljainen  «ege/  an  ad  gcuccbe.  SBo^aud;  unfec  egc= 
iianten  uon  2Bûctembecg  obec  ic  ©icna  acme  leiite  obcc  bic  son 
g^elingen  obec  ic  flcme  liîte  idi^it  îufamen  juf))ccd)en^  Ijetten  obec 
geroiimcn/  bacumb  foUent  ujf  baibcc  feitten  bie  teût  ainanbec 
nad;fatn  unb  fid)  ced;tâ  uon  ainanbec  bcmîgcn  lagen/  an  ben 
©tcttèn/  ba  jeglid;ec  gefegen  ifï/  unb  ba  bcfejtcn  @ecid;£  fïnb/ 
obec  an  ben  ©ecid;tcn/  ba  jetlicl^ec  eingeljoct/  alf  baé  uon  altec 
unb  mit  goBoljnljait  I;ecfI)om£n  i|î/  ungeuoclid;.  2Becc  oud;  / 
iaé  unfec  l'ocgenanfen  uon  SBictembecg  leiîte/obec  unfecQienec 
letîte/  obec  bie  uon  (gglingen/  obec  ic  Sucgec  fljain  ccbe  unb 
giite  angefiîlc/  uf  rocbcc  feitcn  bai  mtt/jmb  baà  anfpci5d;tg 
rcece/  ba^  fof  beciedjtet  roccben/  an  ben  ^©tettcii/  ba  eS  geuaU 
len  ifl/  unb  in  bm  @ecid)ten  /  ba  ce  ingel)oc£  /  ungeuoctid).  Unb 
eê  fott  mit  Sfîamcn  baé  le!)en  aCIwcgcn  bem  aigen  nfld;facn/  alf  baè 
l'on  altec  mib  mit  geiuot)n!)ait  l)ecf l;ommcn  t jî/  ungeuotlid;.  & 
fotten  oud;  mit  namen  baibe  uocgcnanten  ^acc^eçcn  bleifaen  bei 
uen@uten./53etcfd;afften/  SScieuen/  gcei)I;aiten/  JXed;tenunb 
(SetBoèiiI)eiten;  alf  ftc  bie  I;ecbcad;t  Ijanb/alfo  ba^  in  btfe  tlja^ 
Èing  boran  feinen  fd;aben  bcingen  fotl/  in  feincn  roeg  ungeuocs 
lid;.  2Bic  egcnantcn  (Sraf  £bccl)acb  uon  SJBuctembccg/  unb 
©caf  £becl;acb  uon  2Buctemberg  feineë©imé©unel;abenaud; 
jeêo  gelobf  auf  unfec  ai)be/  f&  une  unb  unfec  S3ecifd;affi:/  atte 
«ocgefd;ciben  ©ad)/  bie  egcnantcn  jeit  unb  fci|l  getcuœlid;cn 
luabc/  fiect/  vic\l  \;aïtm  unb  uoUfiSccn  in  attcc  bec  n)ife/fo  uoc^ 
gefd;ciben  fîcet/  an  aU  geuecbe.  Unb  bod)  fo  nemen  luic  uo,cge= 
nanten  ^ac£l;i;enuf  inbiefenfad)cn/  unfctnSjcczn  ben  £ivômi= 
fdien  Sunig/in  mit  9{ed;t  ju  balten  unb  ju  tl;onb/unb  oud)  ben 
ianbfciben/  ben  unfec  S'^m  bec  Somifd;  ^unig  gemad;et  I;at/ 
<iud;  îuijaltcn  alg  bec  begcifeii  unb  uecfd)ciben  ift/  unb  àlê  roic 

?ïC:  ben  gcfit)ocnI;an/ ungcuodid;.  Unb  biefe  fcunbfd;afft  imb  fad; 
fol  iBccn/  vieibn  unb  bejTan/  l)ina«  bij  je  ©ant  ©eocien  fag  / 
becfd;ieci(l!  tumpt/  imb  bocnad;  ©c^é  ganje  3ac  bie  ncd;fien 
nad)ainanbcc  uolgenb.  Unb  bej  aUtê  je  luacem  iitf unb  baben 
jBic  uocgenaiite  uon  2Bictcmbecg  fiîc  une  unb  ail  unfec  érben 
unfec  aigne  ^"fôfl  5"  ^ntut  gejcûgfnuf en  bec  ©ad;  offentlid; 
geliengt  an  biefen  Scief /  bec  geben  ijl  an  bcui  ned;l'ien  '2Ctftec= 
inontag  uoc  ©ant  iaucentien  tag  /  ba  maii  jalc  uon  (S)n^è  gci 
butte  bcen)5e!)enl;imbec£  ^au  I  mb  bocnad;  in  bem  ainen  unb 
nerenf gillcn  3ace, 

CLXVIII. 

{.'Hov.'^ejîament   ^'Ame'  VII.   furnommê  le  Rouge, 
y^         Comte  de  Sa%-oye^  fait  à  Ripaille,  le  i.  de  No- 
vembre i^pi.     [S.  GuiCHENON,  Hiftoire 
Généalogique  de  la  Maifon  de  Savoye.    Preu- 
ves, pag.  232.} 

/a  Nomine  Domitii ,  Amen. 

ANno    nativitatis   ejusdem    millefimo  tercentefimo 
nnnagelimo  primo,  Indiâione  décima  quarta,  die 
prima  Mc-iilis  Novcmbris,  in  domo  Ripaillia:,  in  Ca- 
méra qua  jacere  folitus  efl;  Dominus  Comes  infrà  fcrip- 
tus;pra>fentibus  Vire  Nobili  Domino  Ottone  de-Gran- 
ToH.  II.  PAK.T.  I. 


^lt 


diflbno  Domino  de  SanSa  Cruce  &  Aubonse,  Religio-  Anno 
fo  Viro  Fratre  Guillermo  Franconis  Ordinis  Minorum, 
Magiliro  Luquiiio  Pascalis,  &  iVlagiftro  Hommebono  I  ÏQl, 
de  Ferraria  Fhilico,  ac  Viris  Nobilibus  Aymone  de 
Asperomonte,  Guidone  de  Grolea,Petremando  de  Ra- 
vayfio,  Joanne  de  Chignino  ,  Hiimberto  d'Arvillars, 
Henrico  de  Flecheria,  &  plaribus  aliis  Teltibus  ad  iii- 
frà  fcripta  vocatis,  &propter  ea  qua;  fequuntur  rogatis 
fpecialiter  per  Dominum  Teftatorem  fubfcriptum. 
Hujus  publici  Inftrumenti  tenore  cunSis  appareat  tam 
prxfemibus  quam  futuris;  Oitod  Ilhtjlrh  Princeps  Q 
Dominus  noflsr  Dominus  A  M  E  D  E  B  5  Comes  Saiiau- 
diie,  famis  mente,  memoria  &  intelleâM,  licet  corpo- 
ris  intirmitate  gravetur,  in  prxfentia  diâorum  teliium 
&  mei  Notarii  infrà  fcripti  perfonaliter  conliitutorum  : 
conliderans  quôd  prxfentis  vitœ  conditio  Itatum  habet 
inftabilem,&  ea  quœ  viiibilem  habcnt  effentiam  tendunr 
vilibiliter  ad  non  efle,  nolens  intcllatus  decedere,  fed 
cupiens,  ut  afleric,  de  rébus  &  bonis  iîbi  à  Deo  coUatis 
niore  prudentum  virorum  disponere,  de  fui  certa  fcicn- 
tia,  facit  &  ordinal  fuum  Teflameiuum  nuncupaîivum 
iine  fcriptis,  licet  in  fcriptis  redadiim,  in  liunc  qui  fe- 
quitur  modum.  In  primis  animam  fuam  humiliter  & 
devotè  recommendat  Deo  omnipotent!,  Beats  IVlarice 
Virgini,  ac  loti  Curia:  Supernorum.  Item  fepulturam 
fui  corporis  eligit,  nominal,  elle  vult  &  jubei  fieri  ia 
Monarierio  AltxcombœCiftercienfisOrdinis,videlicetia 
tumulo  quorecolendœmemoriElIlulta'umDominoruin 
quondamSabaudiîeComiiumcorporarequiescunt.  Item 
omnia  &  fingula  reliâa  ad  pias  caufas,  concernentia 
proyifîonem  anims  fus,  devotè  committit  &  relinquic 
ordination!  &  dispofitioni  llluftris  Dominx  nojlra  Dw 
mina  Bonie  de  Borbonio  Comitijflc  Sjhaudiic  eius  ca- 
rijjimx  Genitricis ^  cum  coniîlio  Viri  Nobilis,  &  po- 
tentis  Domini  Ludovic!  Domini  de  Coffonay,  qui  fu- 
per  prsmilforum  ordinatione  quanto  citiùs  poterunc 
pofl:  obitum  iplîus  Teftatoris  providere  debeant,  inten- 
dere  &  vacare  cum  deliberalione  qua  decel  ,  eosdem 
Dominam  Comiiiffam  ejus  Malrem  Cariffimam,  & 
Dominum  de  Coffonay,  ac  eorum  confcientias  fuper 
hoc  totaliier  onerando.  Item  Joanni  Chabodi  ejus  Scu- 
tifero  quingentos  Florenos  auri  femel  dat  &  légat. 
Item  Anequino  de  Bruxella  ejus  Scuiifero  quingentos 
Florenos  auri  femel  dar  &  légat.  Item  remuneratio- 
nem  csterorum  fcuiiferorum ,  fervitorum  &  famulo- 
rum  fuorum,  de  quibus  mentio  non  efl:  fafta,  aut  fiet 
inferiùs,  committit  &  relinquit  prœfatœ  Dominœ  Bons 
de  Borbonio  Comitiffie  Sabaudis  ejus  cariiîims  Geni- 
irici,  qus  quantô  citiùs  poterit  commode  ad  comple- 
menium  rémunération is  hujusmodi  procédât  &  proce- 
dere  debeat,  fecundum  meritorum  cujusHbet  exigen- 
liam,con(ilio  diSi  Domini  de  Coffonay,  &  aliorum  de 
ejus  conlilio  quos  viderit  evocandos.  Item  Luquino 
de  Saluciis  ejus  fcutifero,  ea  ralione  videlicet  quôd 
nulla  alia  bona  pofTidet,  &  attentis  obfequiis  iibi  per 
eundem  Luquinum  exhibitis  ,  fex  millia  Florenorum 
auti  femel  dat  &  légat,  de  quibus  emere  &  acquire- 
re  teneatur  &  debeat  in  Comitatu  Sabaudis,  Terram 
&  redditus  quos  ab  ejus  Hsrede  infrà  fcripto  teneat  & 
lenere  debeat  in  Feudum  Ligium  &  nobile,  &  fub  Ho- 
magio  Ligio  pra:  cseteris  Dominis  quibuscumqiie,  & 
pro  quibusFidelitatis&Homagii  Sacramentum  prœfîare 
teneatur  eidem.  Jtem  Baftardo  de  Sabaudia  donat.legat 
&  relinquit  mille  quingentos  Florenos  auri,  per  annum 
in  perpetuuni  fibi  &  fuis  afflgnandos  per  fuum  infrà 
fcripium  univerfalem  Hceredem ,  aut  per  prxfatam  Do- 
minam Comitiffam  ejusdem  Tcftatoris  Matrem  cariffi- 
mam; quos  in  Feudum  Ligium  &  Nobile  didiis  Bas- 
tardus  teneat,  &  tenere  debeat  à  prœfato  Ainedeo  de 
Sabaudia  &  fuis  Succefforibus,  &  pro  quibus  mille 
quingentis  Florenis  annualibus  didus  Baftardus  prjefato 
Âmedeo  de  Sabaudia  Homagium  Ligium  facere  tenea- 
tur &  debeat,  ac  Homagii  Ligii  &  Fidelitatis  Ligiœ  Sa- 
cramentum prEllare.  Item  prœfatus  Dominus  Comes 
Tellator  de  fuo  motu  proprio  laudat,  emologat  &  con- 
firmât Teftamentum  feu  ultimam  voluniaiem  prjcfati 
Domini  noftri  quondam  Genitoris  fui  carilîimi,  &  om- 
nia contenta  in  co  juxia  iplius  Teftamenti  feriem  &  ef- 
feâum,  illudque  jubet  &  pra:cipit  expreflè  teneri ,  at- 
tend! &  obfervari  per  fuum  Haredem  univerfalem 
fubfcriptum,  in  qualibet  fui  parte  &  in  fingulis  ejus  punc- 
tis  &  capitulis,  perinde  ac  fi  in  prxfenti  Inftrumento 
effent  expreffa  &  fpecificata  fpecialiter  &  exprellè, 
omnia  qua  in  ipfo  Teftamento  funt  inferta.  Item  II- 
luilrem  Dominam  hSonam  de  Borbonio  Sabaudii  Co- 
mitiffam Matrem  e|us  cariflimam  ,  in  mille  Florenis 
auri  annualibus  dum  in  humanis  fiierit  fibi  Hœredem 
infiituit ,  ulirà  fibi  relidia  &  ordinala  per  prcetatum 
Dominum  Genitorem  ipfius;  quos  mille  Florenos  an- 
C^e  2  uuales 
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AnNO  nuales  eidem  Domins  Comitiflœ  jubet ,  vult  &  ordinat 
dictus  Tellator  futficicnter  affignari  pcr  fuum  Hxrcdem  | 

1201.  uiiiverfalem  infra  fcriptum,  ad  rcquilitionem  ejusdem 
Domina  Comitilfa:;  tk  port  ejHS  obitum  didU  mille 
Floreiii  anniiales  ad  Hxredem  univerlalem  didi  Tclla- 
toris  in  folidum  revertancur  &  debeaut  pertinere.  Item 
ItlHJh-cm  Bonara  de  Sabaudia  ejiis  titiam  carijfimam^ 
inquinquagiiitamillibusFlorenis  auri  libiHsredem  ins- 
tituit,  pro  quibus  eam  vult  efle  tacitam  &  contentam 
de  omnibus  &  lingulis  bonis  &  rébus  fuis,  ita  quôd  ni- 
chil  ultra  didlam  lUmmam  fuper  iplis  bonis  petere  poiTit 
vel  debeat  quoquomodo.  Item  l-'olihumum  ab  Illafiri 
Domina  Boxa  de  Biturio  ejtis  conforte  cariiïîma  Comi- 
tilTa,  li  quem  vel  quos  masculos  nasci  contingat  inBa- 
ronia  &  tota  Terra  Vuaudi,  libi  Hxredem  &  Hsredes 
inftituit,  de  &  pro  qua Terra  debeant  clic  taciti  &  con- 
tent! de  omnibus  &  (ingulis  bonis  fuis;  ita  tamen  quôd 
de  &  pro  di6Va  Terra  ejus  inftà  fcripto  Filio  &  Hœredi 
fîdelitatem,  Ligium  prœ  caiteris,  &  contra  omnes  fa- 
cere  &  recognoscere  teneantur,  &  ad  fidelitatis  &  Ho- 
magii  debitum  iint  aftriûi;  falvis  &  refervatis  ejus  Fi- 
lio &  Heeredi,  in  prœdida  Terra  Vuaudi  &  Juribus  dic- 
torum  Pofthumorum,  fupeiioritate  &  reflorto  ac  fupe- 
rioritatibus  &  refforti  prîeeminentiis  quibuscumque,  ac 
jure  l'eudi  &  diredti  Dominii  in  prœmiffis.  Item  Poft- 
huraam  vel  Pofthumas  fi  quam  vel  quas  ab  eadem  Do- 
mina ejus  Conjuge  cariffima  nasci  contingerit,  quam- 
libet  ipfarum  in  quinquaginta  millibus  Florenis  auri  fe- 
mel  folvendis  fibi  Hœredes  inftituit;  de  &  pro  quibus 
ipfas  &  quamlibet  ipfarum  diflus  Teftator  effe  voluit 
tacitas  &  contentas  de  omnibus  &  fingulis  bonis  fuis  ; 
iic  quôd  ab  inde  nihil  ultra  diflam  fummam  fuper  pra;- 
didlis  petere  poffint  vel  valeant  quoquomodo.  Item 
prœfatac  Dominœ  Bon»  de  Biturio  Sabaudiœ  ComitilFœ 
ejus  caritTuiiB  Conjugi,  viginti  mille  Florenos  femel 
tanquam  bene  meritae  dat,  légat  &  relinquit.  Item  vult 
&  ordinat  prœfatus  Dominus  Comes  Teftator,  dari  & 
affignari  poft  iplius  Teftatoris  obitum  praefataî  Domins 
Bons  de  Biturio  ejus  Confort!  cariffima, ipfa  tamen  in 
viduitate  manente,  &  quandiu  in  ftatu  viduitatis  mane- 
bit,&  non  aliter,  per  ejus  univerfalem  Hœredem  infra- 
fcriptum,  &  prsfatam  Dominam  Comitiflam  Matrem 
ipfius  Teftatoris  cariffimam,  confilio  diâi  Domini  de 

'  CofTonay,  &  aliorum  de  confilio,  dotalicium  bonum 

&  fiifBciens  in  eo  valore  annuo,  quanti  valoris  eft  do- 
talicium affignatum  &  conftitutum  pra;fat33  Bon»  de 
Borbonio  ejus  Matri  cariffima;;  per  praifatum  Domi- 
num  noftrum  quondam  in  ejus  ultime  Teftamento;  fie 
quôd  de  hujusmodi  dotalicio  extra  limites  Comitatus 
Sabaudis  nichil  transferri  valeat  vel  portari,  nec  ejus 
fruâibus  gaudeat  vel  utatur  prœfata  Domina  Comitifla 
conibrs  ejus  Teftatoris,  nifi  quandiu  in  Comitatu  Sa- 
baudis  refidentiam  fecerit  perfonalem.  Item  in  omni- 
bus &  fingulis  aliis  bonis  fuis  mobilibus,  immobilibus, 
Principatibus ,  Dignitatibus,  Comitatibus,_  Dncatibus, 
Marchionatibus ,  Provinciis ,  Baroniis ,  Civitatibus,  Cas- 
tris,  Villis,  jurisdidionibus,  Hominibusi  Homagiis, 
&  generaliter  aliis  omnibus  &  fingulis  Jnribus  &  aQio- 
nibus  quibuscumque,  de  quibus  fuperiùs  non  dispofuit, 
&  in  his  de  quibus  dispofuit  falvis  fuperiùs  ordinatis,  & 
de  quibus  aliter  non  ordinabit  inferius,  Amedetim  ejus 
Ftlium  cartjfimum  fuum  Hseredem  univerfalem  fibi  no- 
minat,eligit,  effe  vult  &  inftituit  tenore  hujus  fui  Tes- 
tament! &  Inflrumenti  prsfcntis;  ita  tamen  ut  taliter 
quôd  in  prœdidis  feu  ipforum  aliquibus  nunc  vel  in  fii- 
turum  perpétué  Filia  feu  Filiœ  non  fuccedant  vel  fuc- 
cedere  poffint  vel  debeant  quoquomodo  :  per  quemHœ- 
redem  fuum  univerfalem ,  &  prsfatam  Dominam  Co- 
mitiffam  Matrem  fuam  cariffimam,  vult,  mandat  & 
praecipit  expreflè,  feu  legata  omnia,  provifionem  an- 
nuœfus,  &  reliàa  ut  fuprà  folvi,  &  clamores  ipfîus 
emendari  &  pacificari  breviter,  &  de  piano,  fine  Judi- 
cii  ftrepitu  &  figura.  Item  prrfatam  Dominam  Bonam 
de  I3orbonio  Comitiffam  ejus  IVlatrem  cariffimam, 
quamdiu  vitam  daxerit  vidualem,  facit  &  ordinat  Tu- 
tricem,  &  Adminiftratricem  prasfati  Amedei  ejus  Filii 
cariffimi  &  Haîredis  fui  univerfalis  :  &  Bons  ejus  prœ- 
diâse  Filia:,  &  csterorum  Pofthumorum  fuorum  pra:- 
diâorum,  quorum  tutelam,  perfonarum  cuftodiam  & 
adminiftrationem  eidem  Dominx  Bons  de  Borbonio 
ComitiflTs  ipfius  Teftatoris  cariffimsGenitric!  députât  & 
committit ,  ac  totius  Comitatus  &  aliaruni  Terrarum 
fuarum  adminiftfationem  &  regimen  fibi  relinquit,' vo- 
cato  &  affiftente  fibi  diâo  Domino  Ludovico  Domino 
deCoffonay  ejus  cariffimo  Confanguineo,dequoetiam 
gerit  idemTeftator,  ut  dicebat,  fiduciam  fpecialem,  & 
quos  Dominam  Comitiffam  &  Dominum  de  Coffonay 
precatur  humiliter  &  requirit,  quôd  cîrca  educationem 
perfonarum  didtorum  pupillorum,  ac  regimen  &  gu- 


bernacula  totius Terrx fus, ut  fuprà  exprîmitur,dîgnen-  ANNO 
tur  &  velint  diligenter  &  fideliter  fe  habere  :  &  Ç\  con- 
tingeret  prsfacam  Dominam  IVlatrem  fuam  decedere  ab  ^  3?^* 
humanis,  vel  ad  fecunda  vota  tranfire  antequam  didtt 
pupilli  ad  annos  pcrvenerint  pubertatis,  in  utroque  ca- 
iuum  prxdidorum,  ad  diclam  tutelam  gerendam,  ac 
regimen  Comitatus  &  Terrs  fus  pridiâorum,  diâus 
Teftator  fubrogat,  ordinat  &  elfe  vult  prsfatam  Domi- 
nam ejus  confortem  cariffimam  Comitifi'am,  quamdiu 
vitam  fervaverit  vidualem; ita  quôd  didus  Dominus  de 
Coffonay  eo  cafu  fibi  debeat  affiftere  in  gcrenda  tutela 
&  adminiftratione  prsdiftis ,  fideliter  tanqaam  probus  : 
&  eo  cafu  quo  medio  tcmpore,  hoc  eft,  ante  tcmpora 
pubertatis  pupillorum  prsdiilorum,  diâus  Dominus  de 
Coffonay  forfan  decederet  ab  humanis ,  &  difla  Domi- 
na Comitiffa  confors  ejus  cariffima,  ante  dida  puber- 
tatis tempoca  ad  fecunda  vota  tranfiret,  fie  quôd  didi 
pupilli  forent  omnino  tutoris  auxilio  deftituti,  vel  prop- 
tcr  mortem  didarum  Dominarum  Comitiffarum,  vel 
propter  ipfarum  convolationem  ad  fecundas  Nuptias  ; 
vult  &  ordinat  didhis  l'eftator,  quôd  confilio  lUuftris- 
fimi  Domini  Ducis  Biturii,  &  Domins  Bons  de  Bor- 
bonio Comitifis  Sabaudis  ejus  ïVlatris  cariffims,  fi  in 
Comitatu  Sabaudis  fuerit,  vel  ipfi  Comitatu!  fit  pro- 
pinqua  ,  &  oélo  Militnm  de  dignioribus  &  magis  in 
confilio  poUentibus  totius  Comitatus  prsdifti,  eligatur 
&  ordinetur  commun!  illorum  confilio  &  confenfu 
unus  valens  &  ftrenuus  Miles  de  Comitatu  prsdido, 
qui  onus  tutels  prsdids  habeat,  &  regimen  gerere  de- 
beat,  &  etiam  fupportare,  donec  didi  pupilli  annos  at- 
tigerint  pubertatis  ;  de  qua  quidem  tutela  taliter  provi- 
fio  didis  pupillis  diÊlus  Teftator  ex  nunc  prout  ex  tune 
cafu  ipfo  illam  laudat,  emologat,  &  confirmât.  Iy;in 
quôd  quandocumque  prsfatus  Amcdeus  de  Sabaudia  ad 
hanc  pubertatis  xtatem  pervenerit,  cafu  quo  prsfata 
Domina  de  Borbonio  Comitiffa ,  ipfius  Teftatoris  Mater, 
deceffiffet,  vel  ad  fecunda  vota  tranfiiffet,  ipfe  folus 
Amedeus  de  Sabaudia  cariffimus  ejus  Filius  &  Hsres 
univerfalis,  fuorum  Prœlatorum,  Baronum,  Militum, 
&  in  Jure  peritorum  confilio,  regimen  gerat  &  habeat 
totius  Comitatus  &  partium  fingularum  &  adjacentium 
quoquomodo  ;  falvis  femper  &  refervatis  adminiftratio- 
ne &  regimine  prœfats  Domins  Bons  deEorbonioCo- 
mîtiffs  fus  cariffims  genitrici.  Hanc  autem  didus 
Teftator  fuam  ultimam  voluntatem,  folam  &  unicam, 
revocata  omni  alia  fi  quam  aliàs  feciffe  reperiatur,  & 
penitus  annuUata,  vult  valere  jure  Tcftament!  nuncu- 
pativi;  qus  fi  non  valet  vel  valebit  eo  jure,  eam  valere 
vult  jure  donationis  irrevocabilis  inter  vivos,  vel  dona- 
tionis  caufâ  mortis,  &  fi  non  valet,  vel  valebit  eîs  Ju- 
ribus, valeat  Jure  Codicillorum,  aut  cujuslibet  alterius 
ultims  voluntatis,  aut  fecundùm  Leges ,  &  Canonicas 
Sandiones.  De  quibus  omnibus  &  fingulis  didus  Tes- 
tator  fieri  voluit  &  mandavit  unum  &  plura  Inftru- 
menta  publica  tenoris  ejusdem  per  me  Notarium  infrà 
fcriptum,  ad  opus'  &  pro  intereffe  omnium  &  fingulo- 
rum  quorum  intereft  &  intereffe  poterit  in  futurnm. 
Signé  Decroso. 

CLXIX. 

traité  d'' Alliance^   entre  Raoul  de  CoucYzp.Dei 

Evêque  de  Metz,  FeRry  Evêque  de  Strai- 
boiirg  y  Adminifirateur  ' de  VEvkhé  de  Basic, 
(i?  Charles  Duc  de  Lorraine  £3"  Marchis , 
chacun  pour  foi  ^  de  fa  part ,  contre  Henri 
Bayer  de  Boppart  Chevalier,  le  Ven- 
dredi après  la  Nativité  de  notre  Seigneur  13  pi. 
[La  Véritable  Origine  des  Maifonj  d'Alface, 
de  Lorraine  &  d'Autriche.  Aux  Preuves,  pag. 
172.] 

NOus  Raoul  DE  Cou c  Y  par  la  grâce  de  Dieu 
&  dn  Saint  Siège  de  Rome  Évesquc  de  Mets,  & 
Ferry  par  icelle  grâce  Evesque  de  Strasbourg  &  Ad- 
miniftrateur  de  l'Eveschié  de  Bafle,  conferm<?  du  Siège 
de  Rome,  &  nous  Charles  Duc  de  Loherenne  & 
Marchis  faifonsFçavoir  à  tous  que  comme  Seigneur  Hen- 
ry Bayert  DE  Boppart  Chevalier ,  nous  ait  fait 
du  temps  paffé  &  fai6l  de  jour  en  jour  plufieurs  grans 
&  griefs  dommaiges  contre  droit  &  raifon;  pour  refis- 
ter  à  iceliiy  &  à  fes  aidans  &  complices,  &  pour  cs- 
cheoir  iceulx  dommaiges  lesquels  nous  ne  pohons  plus 
fouffiir  bonnement;  Avons  nous  accordé  &  accordons 
enfcmble  par  ccsdites  prefentes  Lettres  unes  certaines 
Alliances  encontre  ledit  Sieur  Henrï  &  fes  aidans. 


DU     DROIT     DES     GENS. 
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A  WO  ?*■■  ^'"''  ^^^  "°"'  ''  dcbvons  faire  la  Guerre  &  ne  po- 1 
hoiis  faire  Paix,  ne  Trieves  audit  Sieur  Henry  ne  à  | 
fes  Alliances,  nous  debvons  tous  enfembl'e  affegier  & 
aller  devant  la  Fortereffe  Dalbeftorff  que  ledit  Sieur 
Henry  tient  en  Vuaige  de  l'Eveschié  de  Mets,  a  for- 
ce de  Gens  û' Armes ,  &  ainfi  qu'il  appartient.  C'clt  as- 
favoir  chacun  de  nous  à  tout  cent  Lances  de  Gens 
d'Armes,  &  quatre  cens  Sergens,  &  y  mener  Artille- 
rie &  habillemens  chacun  félon  fa  puiflance,  &  fe  ainli 
eftoit  que  ladite  Fortereffe  Dalbellorf  eftoit  vainquie 
par  nous  ou  par  nos  Gens  elle  doit  demeurer  à  nous 
Haoul  Evesque  de  Mets  deilusdia,  &  à  noftre  Eglife 
de  Mets,  &  à  nous  Charles  Duc  de  Loherenne 
deffusdia.  C'eft  affavoir  que  nous  Evesque  de  Mets 
deffusdia  ou  nom  de  nollredit  Eveschié  debvons  avoir 
les  deux  parts  de  ladite  Fortereife  &  des  appartenances, 
&  nous  Charles  Duc  de  Loherenne  devant  dit 
debvons  avoir  par  manière  de  gagiere  un  tiers  de  ladite 
Fortereffe  &  des  appartenances  ;  laquelle  tierce  partie 
noftre  Coufin  l'Evesque  de  Mets  deffusdits  ou  fon 
Succeffeurs  puent  racheteir  touttesfois  &  quantesfois 
que  il  leur  plaira,  parmy  la  Somme  de  fept  cens  Flo- 
rins de  bons  &  de  jufte  poix,  &  doions  nous  Evesques 
de  Mets  &  Charles  Duc  de  Loheraine  deffusdits 
jureir  de  tenir  une  bourgfride  enfemble  en  ladite  For- 
tereffe, &  doions  donner  l'un  l'autre  bonnes  Lettres 
de  ladite  bourgfride,  &  avec  ce  doions  donner  nous 
Evesque  de  Mets  deffusdit,  bonnes  Lettres  à  noftre 
Couiin  Duc  de  Loheraine  devant  dit,  que  il  doit  tenir 
par  manière  de  gagiere,  la  tierce  partie  de  ladite  Forte- 
reffe &  des  appartenances  d'icelles  pour  lesdits  fept  cens 
Florins  jusques  à  rachat  de  ladite  Somme.  Et  en  fem- 
blant  manière  debvons  nous  Duc  de  Loheraine  deffus- 
dit donner  auffi  Lettres  à  noltre  Coufin  l'Evesque  de 
Mets,  qu'il  puet  racheteir  la  tierce  partie  de  ladite  For- 
tereffe pour  la  Somme  de  fept  cens  Florins  deffusdit, 
toutesfûis  &  quantesfois  qu'il  luy  plairoit  ou  à  fes  Suc- 
ceflèurs  Evesques  de  Mets.  Aulfi  nous  Evesques  de 
Mets  &  de  Strasbourg  &  Duc  de  Loheraine  deffusdits 
avons  accordé  enfemble  &  accordons  que  tous  prifon- 
niers  qui  feroient  prins  en  ladite  Fortereffe  Dalbeftorf 
ou  en  autres,  foient  Capitaines  ou  autres  Gens,doient 
eftre  à  nous  trois  enfemble  de  tiers  en  tiers ,  &  les  meu- 
bles qui  feroient  prins  esdites  Fortereffes,foient  Chevaux, 
harnois,  ou  autres  chofes  qui  appartiennent  à  butin, 
doient  eflre  un  •commun  butin  entre  les  compagnons 
où  il  appartanroit,  qui  feroient  au  faift  avec  nous  les 
Parties  deffusdites.  Et  nous  Parties  deffusdites  debvons 
aidier  à  petite  force  &  à  grand  contre  ledit  Sieur  Hen- 
ry, fes  aidans  &  complices  toutesfois  &  quantesfois 
que  befoing  fera  félon  ce  que  le  cas  le  defirera  toute  la 
Guerre  durant.  Et  fe  ladite  Fortereffe  Dalbeftorf  eftoit 
gaignée  ou  non;  Neantmoins  nous  debvons  maintenir 
la  Guerre,  &  doions  mettre  Gens  d'Armes  en  Garni- 
fon  en  nos  plus  prochiennes  Fortereffes  de  ladite  For- 
tereffe Dalbeftorf,  ou  d'autres  Fortereffes  chacun  pour 
fa  partie  vingt  Lances ,  tout  à  fes  frais ,  coufts ,  miffons 
&  despens.  Auffi  eft-il  affavoir  que  fe  nous  les  Parties 
deffusdites  ,  eaignilliens  autres  Fortereffes  fur  ledit 
Sieur  Henry,  fes  aidans  &  complices ,  icelles  For- 
tereffes doient  eftre  de  tiers  en  tiers,  &  les  prefens  auffi 
doient  eftre  de  tiers  en  tiers, &  les  moebles  qui  feroient 
pris  dedans  debveroit  eftre  à  butin ,  ainfi  &  par  la  ma- 
nière que  deffus  eft  escript.  Affavoir  eft  que  fe  ledit 
Sieur  Henry,  fes  aidans  &  complices  gaignient  au- 
cunes Fortereffes  à  nous  trois  Parties  deffusdits  ou  à 
l'un  de  nous,  nous  debvons  aidier  lealement  l'un  à  l'au- 
tres  &  regaignier  la  Fortereffe  qui  feroit  prinfe,  & 
quand  elle  feroit  regaingnies,  elle  doit  demourer  à  celi 
oui  elle  eftoit  paravant  ,  &  les  prifonniers  que  on  y 
penroit  debvcroieat  eftre  de  tiers  en  tiers  :  &  les  biens 
&  moebles  que  on  y  penroit  feroient  &  debveroient  es- 
tre  commun  butin,  par  la  meniere  devant  dite.  Et  auflî 
quant  nos  Gens  chevaucheront  enfemble  les  prifon- 
niers que  ils  penront  doient  eftre  de  tiers  en  tiers, &  du 
butin  ce  qu'il  appartanroit  par  la  manière  devant  dite. 
Et  fe  les  Gens  de  l'un  de  nous  alloient  ou  chevau- 
choient  l'un  fans  l'autre,  les  prifonniers  qu'ils  pran- 
foient  debveroient  eftre  &  feront  à  celuy  qui  y  avcroit 
chu  fes  Gens.  Encor  eft  affavoir  fe  ledit  Sieur  Hen- 
ry, fes  aidans  &  complices,  prenoient  aucuns  des  fer- 
vans  Hommes  &  Subges  de  l'un  de  nous,  nous  ne  deb- 
vcrions  prcnre  nulles'Trievcs  audit  Sieur  Henry, fes 
aidans,  le  ceulx  qui  feroient  pris  ne  ont  aultre  tant  de 
refpit  que  les  trieubles  dureront,  ne  ne  debvons  auffi 
prenre  point  de  Paix  fe  lesdits  prifons  ne  eftoient  tous 
quittes.  Toutes  les  chofes  deffusdites  &  une  chacu- 
ne d'icelles  avons  nous  Raoul  &  Ferry  Evesques  de 
Mets  &  de  Strasbourg  &  GHARfcES  Duc  de  Lo- 


heraine deffusdit  promis,  juré  &  créante,  promettons,  AnNO 
jurons  &  creantons  en  bonne  foy  &  en  vraye  pa- 
rolle  de  Princes,  de  tenir  bonnement  &  leai ment  fer-  I3OI* 
mes  &  ftables ,  tout  par  la  forme  &  manière  que  deffus 
eft  dit,  escript  &  devifé  contre  ledit  bieur  Henry, 
fes  aidans  &  complices  fans  malengin.  En  tesmoing 
de  veriré  &  que  ces  chofes  foient  fermes  &  cftablcs 
Nous  Raoul  &  Ferry  Evesques  de  Mets  &  de  Stras- 
bourg, &  Char  LES  Duc  de  Loherenne  &  Marchis 
deffusdits,  avons  faiél  mettre  nos  Seels  pendans  en  ces 
prefentes  Alliances  ,  que  furent  faiftes  l'an  de  grace 
noftre  Seigneur,  mil  trois  cens  quatre  vingt  &  unze, 
le  Vendredy  après  le  jour  de  la  Nativité  noftre  Sei- 
gneur Jesus-Christ.  Scellées  de  trois  petits 
Seeils  de  cire  rouge  fur  doubles  queues. 

CLXX. 

Procuration  de  Charles  Duc  de  Lorraine,  pour  I  î  0  Z, 
fommer  le  Duc  fi?^  B  a  r  d'accomplir  ou  d'annul- 
ler  le  Traité  de  Mariage  fait  le  f .  d'Avril  \  37p.  ^°"  ^^'^' 
entre  Ferry  Fils  de  Jean  Duc  de  Lorrai- 
ne, 6?  Bonne  Fille  de  Robert  Duc  de 
Bar.  Du  zo.  Avril  i\çz.  [Voyez-la  ci-de- 
vant fous  le  f.  Avril  137p.  pag.  \\^.  Col.  i.] 


CLXXI. 

'S^WiX'XOi  St»ifcficti  @tc)>^an  IL  5i^it>ric()/  ttnl)  '^t\(\'m  aj- .Ncv; 
fcn  (Sebrtitcrn  .Çcrëogcn  ju  S5ai)crti  aufgcrict)tct  wc 
gen  'X()Ciluti9  if)rcr  iàutcr/  unt)  tajl/  u>aiin  ciiicr  fon 
3l)iifn  o()nc  kSI)clic()e  @5f)nc  nbgct)c;  tic  antccc/  otcr 
î)crcii  <Sôl)tic/  crbêii  foUcti.  ©cbcn  m  9JîutirJ()cu  ain 
Çri^tag  6t.  Sat()aïmcn  tag  1 3  9  i.    [  M  u  l  l  e- 

R I  Reichs-Tags  Theatrum  Vorftellung  I.  pag. 
18.  *L  u N I G ,  TeutfchesReichs-Archiv. Part. 
Spicial.  Abtheil.  IV.  Abfatz  I.  pag.  5-83.  d'où 
l'on  a  tiré  cette  Pièce.] 

C'eft- à-dire  j 

PaEle  de  SucccJJton  entre  les  Frères  Etienne  II. 
Frédéric,  ^Jean  Ducs  de  Bavière ,  par 
lequel  ils  conviennent  du  Partage  de  leurs  Etats  , 
£5?  q^ue  fi  Vun  d'eux  vient  à  mourir  fans  Enfans 
mâles  légitimes,  les  autres  ,  ou  leurs  Descend  ans 
mâles  légitimes  lui  fuccederont.  A  Munich  le 
jour  de  la  Fête  de  Ste.  Catherine  1 3P2. 

OfWSc  @«p!)(in/  gticbcrid;  imnb  ^oljnnué/  ©ebtu'&CK/i'oii 
-^^  ©ofé  ©nnben  gjfrttiiêSMV en  bet;  Sîcine/  iinb  Sjcréosm 
in  SSeçeni  !C.  S3efeunen  unb  tl)ini  t'iint  offeiniid)  mit  bicf<iii 
ÎSticfc/  futiiinié/  fiji'  Oit  unnfa  grben  unb  £fi(irt;f omincn  / 
brtÇ  rcit  mit  reolbebdtljtcm  3)lutc/  i'cd)f«c2Btffen/  unb  âufcn 
2)c:bcitnd;tunâ/  bfltju  mit  2Bit(£n/  ®nnfi  /  îUdljtc  oUer  unnfct  ge= 
ttcmcn/  ©rauen/  gccçen/  iaxm-i)m\\l  îKiftct:  unb  Sncdif/  ©tcbt 
imnb  aiccrgft/yûn  n(iml)<îftci;  ê'ad)  unb  Sfîotbutffï  mcgcn  ûUt 
rtiiiTOotbenfcin/  unnfet  émib  ju  £)becii=Mnb  S^iibenuSSOTem 
mit  ctnmibcif  511  tl)eilm/bnrsu  ivit  vktyng  «nnfci:  ©etïeroen/bie 
I;eïn(ic()  bencniic  tinbf  /  crwelt  tmb  gebcit  yrtben/  bie  xcmè  juben 
S'jeiligcn  I)aben  gefmotn/fDtd)  "iàXmg  «nnfer  cr)eci«niinntcn  inns 
be  JU  mndjcn/  unb  bie  autl;  âanucljt  l)iiben/  cXè  (jitnad;  <!efcl)ri= 
ben  flc&f. 

asiïbetcnncn  cmâ)  meiybaf  t»ir  unnfet  kûx&i  jitObcrn^unnb 
S'îçbcrns^flpctnK.  mit  ®rbfel)<ifft  nuf  einanbet  ucvmnclit  Ijni 
bcn/  imb  vetmnd)en  auA)  mit  bcm  gcgcnrocttitjcn  58tiefe  in  foI= 
cl)erÇK(if/  obimnfcc  eina  obcr  met  uonfobiJîïregenrtbgteng/ 
bo  ©ûtt  Irtng  DOC  feç  /  unb  nidjt  eljeltd;  ©une  lieffeny  fb  fotteit 
bic  (innbetn  imtec  Unn^/  obec  çï  grben/bné  eelid;<Siîncn)ercn/ 
be|T«lben/  bec  bu  rtbgdngen  \wui  iflnnb  unnb  4c«)tl)c/23e(î  uWa 
©d)Iog/(>lé  roir  bie  pêbt  miteinanbeir  gcteilt  Iwben/  obei;  bic  er 
nnd)  ber  'ïeiUing  âeroenne/  obet  in  fcin  ©enxilt  bi:ad)t/  gleid) 
evben/  mit  nirct  çren  gugcljôtung.  ^eldjet  flbcc  unntci:  unnS 
obec  unnfccn  £rbcn  îod)tec  Itef  /  bie  nid)C  tcrnccn  JDnten/  bic= 
(ciben '3:od;tet  fotten  bic  nnbecn  S^ctm  Dccljetjtrttijen/  bcmtcn/ 
unb  l'erforgen/  nnd)  pm  grcn  /  nié  fo  çt  fcibé  S.inh  xoixaM 
on  ailc£i  ©cvci'be/  «Ifû/  in^  unnfcr  (iffcr  innnbc  unb  ©lop  aU 
jeic  bei  bcm  gîdmen  imb  5utf{entl)umb  je  SSrtÇcm  bcleibcii. 
%id)befcnnenn)ir/ob  fîd)  feincï  unntet  mmi  iiorgenrtntenS^ctni 
su  bem  nnnbetn  befunbet  vetpanbeu/  obec  unnicr  (Srbteil  «iiif 
cinnnbcc  vecmnd^t  l;ctten/  yoc  btefem  gcâcnwevtigcm  Sgcief/  bas 
foû  amiêlid;  flbfcin/unb  tcin  ^wjft  md,)t  !)(ibeii/  unb  fotlen  bc* 
Gg  9  (iuc|> 
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Akvo    ""^^  '''"'''''  "'i'*  ^î"'"  '  '"  *''^'"^"  '""^^  fim^'t"  fi'  |oU  (ilscit 

i»r«^u    iimb  £ïbfd;iittt itnî)  iimb  oE  l)içi'or  scfd'i'ik'b'"  ont*)  sciiçlid) 

12  01    bkibm  bcç  bcii  vimbcn  tiiib  gcmnd;tcn/  aie  iii  bcm  gtgeiireûfti» 

•>y    '  geiii  SBïicf  l'cifcbribcu  i|l/ tKuIid)  aiiiitleê  ©a'crbc.    lliib  biig 

rtti  l)i«wbi;  <icfd>ncbcn  ©oclv  JSimb  lumb  'JUncfcl  (Tctc  ^«Onlbcn 

njctb«n  /  iiiinb  imsubïod;cn  beleibm  i  a\i  w\t  iiit*  bné  /  bti  imib 

^ni  3iii-ftlid)cn  "ixmai  imub  gçben  nncinnnbet  gelobt  I>ibcii/ 

fo  <!«b,tii  œic  bicfcn  SSricf  mit  imn|cni  niiljimgciiben  3nit|]cgeln 

wr|lj|clt.    ©cbcit  511  SJRiîndxn  dm  gtigtiig  ©iiniibt  Sat!)cnn= 

3:<ig/  mi)  (il)vi(ît  (Scpuct  btcificljentHmbcct  ^l'acVMUiibinbcui 

jivci  iiub  munsigjtcn  31)'i«. 

CLXXII. 

i4.Dec.  2îci'6int)tnu§  bcr  J^crwn/  ©ratJtn;  gm;en/  Dvittertt 
iint>  iStlcii  j?nccl;tcnl  tvcgcii  t>:è  Dlcict)^  (5t.  ©cot» 
gtit  ^.imicr  in  tcncit  Sft^cu  iuful)rcn/  aie  u>c(c()cS  fce-- 
ncii '2:cinfc()cn  ijon  l)cnîbfl)mcn  iii  cincin  Unqartfc(;cn 
jug  t)at  wollcn  btëputirl.  3cmacl)ct  wcrtcti.  7(m  Jpei)l. 
^îbciU»  ju  2B«;iiac(;tcn  Im  ^vi()c  1391.  [Joh. 
Phil.  Datt,  Volumen  rerum  Germanie. 
novum  Libr.  II.  Cap.  III.  pag.  2f  2.  §.  çrj.  Ex 
Arkhivo  Equejiri.'\ 

G'eft-à-dire, 

Confédération  des  Seigneurs, Comtes , Ba- 
rons, Chevaliers,  £5*  Nobles,  peur  la  défenfe  de 
/'Etendard  de  Saint  George  dans  les  Expé- 
ditions de  Guerre ,  à  l'occafion  de  quelques  Diffi- 
cultés meues  à  cefujet  aux  Allemands ,  de  la  part 
des  Bohémiens,  dans  une  Campagne  en  Hongrie, 
la  nieille  de  la  Nativité  de  notre  Seignçm  1 352. 

ç\(k\tn  Ju'tfîen/S'^erai/  Sîittem  tmb  Siicd)fm/  imb  menniglid) 
■^  t\)in\  mt  bic  \)m\»A)  beiicmvfe  jn  luigen/  l'Ort  bcr  SCcb  nic; 
gm  îJie  tld;  evlofcii  £;at  ju  l|iig«tn  »oi>  ©nnf t  (âecràcn  î'^niictr/ 
i)k  bie  'îeiîcfdjcii/  bie  ba jiimal)!  in  Itngdrn  TOnïenb  tcbreii/fllfo/ 
6(if  fie  gercbt  feniib/  too  mou  gegeii  btii  Ijnibcii  tntfte/  b<i  foKe 
«in  ?cdtfd;ct  (grtncc  ©cotgcn  Canner  in  bct  Ijanb  ijdbcn  iiiib 
(iî&rcn/  unb  biié  Ijcinb  (le  mit  Svcb  gqogen  iiff  imfecn  Çetniben 
3Cômifd;en  Sénig  imb  uf  bie  gljutfuifen/  unb  roaë  fie  betfelb 
tmfet^erjbccSônigmitben  (£l)iafiîtpen  bnntmb  unbenx'vfenbt/ 
ba  luoacn  lie  g^tn  bei;  bleiben.  'Sïm  Ijaben  wit  l'on  tinrccuSI' 
teni  aiid;  ni4)t  onberfi;  wcnonnnen/  bemi  haf  ce  alfo  ^ecfom» 
mcn  ifï/  nnb  !)eii  bec  SCeb  jbotten  rair  mit  mn  blcibeii.  97iin 
treibcn  etiid;  SBoIjcmiren  gtc-pen  mutniiUen/  mit  S^enn  3o= 
Ijannfcn  l'on  sSobman  /  mit  JKcbunb  mit  fd^eltwDtteii/  \mA)i 
bie  lliib/bic  inn  baé  \\)ï  Srief  gefannf  l)mit/  obec  ni5d>  fenbcnb/ 
imb  bie  œajjenéjgenof)  fcinb/  gegen  benenfelben  ivpUcn  mt  inn 
Ijciffen  fdn  gbte  juuetantmojfen.  ©e^  gtfîcn  @vaf  Sîeinnd) 
fcon  gjîontfoït/xjcr!  jn  'îcifwang/  ©raf  53anjj  l'on  ©fmgané/ 
@raf  Sjeini'id;  »on  'ïïîcïbenbecg/  vm  ©fingané.  ®v-»if  'ÎCI^ 
bvcd;t  vm  SBetbenbcrg  /  Sjerj  ju  SSlubenê  :  ©taf  Sjeintid)  l'on 
SBetbenbwg/  i'^m  j(i  bem  iXaniccf/  ©tafOtlbtedjt  von 'aBev- 
icnbci'g  /  Sjecî  ni  bcm  f^ailigen  ÇScirg.  ©taf  SCnobolf  i>on  '2J«i:= 
bcnbcvii/  ©rnf  ^iig  »)on  2Bctbcnb£rg  fin  58tuober.  ©raf  Sjaimg 
»oit  Soabbfpnvg  /  ©caf  Sjêiiitid)  won  giivfîcnbetg  bev  alf!  :  ©vaf 
Sjeinirid;  l'on  ptflcnbccg  j<iri  ©oljn.  ©taf  ^tibetidi  won  Sut; 
ficnbœg/  ©raf  gcibetid)  l'on  gfîettenbiirg/  ©raf  gonrab  von  Wh 
lenbitrg/  ©raf  gbcrljatt  non  Slettcnburg/  ©raf  SCubolf  l'on 
aitomfort/  Sjcr;  jn  bcr  (fc.ciiccr:  ©raf  OBillx''"  l'b"  û^witfort/ 
^crJîuSBrcgciiiî;  abcr  ©raf  2BilI)cIm  l'on  SSRoncfort/  ©raf 
i-jeinrid)  votî  «JRontfort  Ut  ^iing;  ©raf  ÙU  wn  ©icrflain; 
©taf  Î8etnl>irb  l'on  Sii-îfîein/  ©raf  Sjermann  non  ©icrfkin/ 
©raf  Sgo  «on  Sicburg/  ©raf  îi^crmmnn  «on  @u(t^/  ©raf  iXuo= 
bol ff  l'on  (gulê  lm  -^ciiobcr/fôtaf  Jriberid)  non  Sîoggcnbm-g/ 
©raf  îf^oman  l'on  SCoggenburg  /  ^ct!  '3Baltl;er  won  ber  altcn 
Slingcn/,îrpj)c.  '2BaItl)cr  l'on  bcr  boljcn  Slingcn/Jroftc :  Sjcrî 
SJannf  l'on  ^ômcn/Jcçben  SBil^dm  l'on  (gnbt/abecSBi!l;clin 
m\  £nbt/mib  aud;  ®ilbclm  l'on  gnbt  gtt]I)er!n/S3ainrid)Vûn 
SXofinccf'/  Sjan^  «on  5vo|nccE/5r!)cn.  2Bolffii  «on  S3ranbig. 
nirid;  Don  «Srnnbif  /  Jrijcn.  SCiioboIff  l'on  Wnrg  Stçbc/ 
Sjcinrid;  l'on  Stiifecff)/  abcr  Sjeinrid;  l'on  Sufeccfl)/aiid;  îiam- 
ricl)  Don  SCnÇcctV  Jri'cn.  S'iaw^  l'on  3tmbcrn/  Jvdc.  ner: 
^ang  l'on  iinjffcn/  ^m  (Eonrab  Don  iiipffen/  ®raun  Don 
iiipfFcn  /  Jrçcn.  i^txi  "Jtlbrcdjt  Don  SBugnang  /  fter!  ^altljcr 
Don  58ii(inang/  grijen.  SjctjsSrununb  Sjannf  /  tmbi-jeiiirid) 
Don  Sùifniné  /5ti)elxtccn.  ftcc!  Sbcrljatt  Don  SSneglen/  Sim 
^lbrcd)t  Don  Sucgicn/  Sjcrj^ctec  Don  îljocberg/Sjerj  fteinrid; 
ber  ©cf  1er/  Jjct:  Sjanfj  Don  «Bobfmann  ber  ait/  i}m  'Jrifd;» 
I)anp  Don  sBobtmaun/  $^m  S^anf  dou  Jtlingcnberg/SjetiJjang 
Don  gberijatbté  weijlcr/  Sjen  SSiircfart  Don  S'jobenfcffg/  i^txi 
28altl,cr  Don  $?ol)cnfeag/  S3ccj  iXiinieli  Don  Sjolxnfcfff  /  Sjen 
SBoIffi'on  3ungingcn/  tconl;acb  Don  ^imgingen  /  IQecî  lllridj 
vm  £mg  ber  2iiing.  Sjeri  a^arquart  Don  gnibg  /  Sjcrî  i^tm 
ïid)  Don  2)îocfl;ingcn/^crj  "JHbrcdx  Don  flol^nbiirg/  S?ang  Don 
ÇonI)iirg/«t)«^ang»en  Qonfcucâ/  gaibffveniKaubmburgy 
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^urcfarbt  Don  iXaubcnbutg  /  !Qer!  sjcimtd;  »on  aRomclfrngcn  /  AnNO 
Çcr:  j^ang  Don  Scnjtctten/Sjcrmann  Don  sSitobenbotff/  jjan^ 
(ïgloff  Don  ©olbenberg/îSenç  Don  îSodjingcn/ Ulcid' Don  i\iiin= 
minlang/§crmanDon>Kunnninlang/@6ç  Don  ©cttiiigcn/sjaniî 
ma  Dpn  iicbccfl)  /  ïJccî  ^amman  Dcn  ©riencnberg/  $ietcrmanii 
Don  ©riencnberg  fcin  feofen/  Sjannnan  Don  ©riencnberg  bec 
3img/55Jaltfxr  Don  ©an*nang/Sjang2Berlin  Don  Siicdjiïain/ 
Ulridi  Don  a)1e|lcnbcrg/  (ggloff  Don  ^cflenbcrg/SjcrîJ^agaDoit 
52afcn|kin/i2uâ  Don  Obcr  ?vucbcrn/S!cr!  Ulrid)  Don  îCoggu'cil 
gcié  DOIT  SBcflerticttcn/  S^nobolff  @rcmblid)/(£onrab  ©temb» 
lidv  Sjanp  ©remblid;  ber  Botter/  J^ang  ©rcmblirii  bec  3nng/ 
Sjermann  ©remblid,'/  3\iiobollf  ©remblid;/  XjôrmannStcmbî 
lid;.  î>gn'alb  Don  gancc  3o^ann/  'Peter  bcrSBergcc/Êonrab 
bec  58ergcc/ jjcrj  'SRami  l'on  Jjocflain/Qcrj  iubmig  Donsjorn» 
flain;  ^eri  iQannf  l'on  sjomjîain/  i\\%  i>on  ^otnilain/jjan^ 
Don  S-pocnflain  bec  '2Bilb/  Ulcid)  Don  Sjornjlain/  gonrab  non 
Sjomilain  genantit  iXoUi/  ijug  Don  Qornfiain/  jjcrcmnnn  Don 
îjorniîain/  Sjamman  Don  Qcrn|lain/  SBccnljcc  Don  jjocnfîain 
vxib  S^einridi  dou  S'^ocnflcin  Don  jjcctten|1cm/îiibn)ig  DonS'Jocn? 
flain/SvuoboIff  Don  S3liiomcnetfI)/  JjccJÎitto  Don  jjôrnlingen/ 
£gle  Don  ©ontijaim/  S}m  ©cçfi'iÉ  Don  gonnbthcim/  jjann^ 
l'on  iXott/S-2rcj(5ci)frib  bec  ••■Warfthakfl)  /  jjer:  i(Icid)  unb^Bil» 
fjelm  feinc(SÔI)nc/^anga)]arfd;alcf  DonSSocff))crg/Ulrid)gi'}ar=» 
fdjaW  l'on  ôberborjf/  Srcfingcr  iOîacfdjalcf  Don  ssibcracf;/ 
(Scorg  SSIarfdjalrt/  «Irid;  aîaf fdtaFcf  @cfn));n  mib  'SBillxIin 
Don  ©cné/îOîacfdiftW  Don  ûbccborff/  Sjcrt  ^ilbtbrimbtaiîac» 
fdjalcf/ijer!  gciberid;  Don  Jcciberg  ber  lang/^en  ^einrid;  Don 
Scepcbcrg  unb  Jciberid;  Don  ',^rcçbcrg/  gunrab  Don  greçberg/ 
l)alb  iXittee/  58urctarbDon5rei;berg/  Sjeinrid;  dou  Jçrcçberg/ 
gberijarb  Don 'Jrciibcrg  /  (ubit'ig  Don  5rei;bcrg/  JtiberidjDon 
gceçberg/Qcrj  '4;i;oma  Don  5rci;berg/  SjenmannDon^rcçberg/ 
âurcfact  Don  greçberg/  (Eonrab  Don  gceçbccg.  Sjanjî  Don 
5-Iecccn(îain  Don  bec  glauf .  ïjug  Don  Salcfenfîain/  ,}rict'()  Don 
q)a!)gern/«3anngDon  *Pai)gcrn/  Sjcr:  SgloffDouianbenberg/ 
Sjcrmann  fcin  Dvittcr  ber  3ung/  Jjanfi  bon  ianbenbcrg/  SCiuibi 
bon  ianbenbcrg /  Sjecmann  fein  $8ruoi)ec/  58cringcr  bon  ian= 
benbcrg/^erman  fcin  SBruoScr/S'^einrid)  bon  aRcefpcrg/^Surcfarc 
a)îar)gec/  2BaItI)cr  bon  @aud;nang/  gribcridi  bon  S8ctmerin= 
gcn.  SuoboIffbonSBoIffuctIj.  5rufd)iBon£>ffccingcn/S5ammî 
lin  tmb  ^Pantlin  bon  SCRaçcbad)/  jjeri  lllrid;  bon  Jribingen  / 
Sjanf  bon  '^ribingcn/  ÎXuoboIff  bon  'Jci;bingen/  Spcinrid)  unb 
SîHODoIff  fcinc  ©ohnc/goHjcr  bon  ©dtcdcnbcrg/  sJJîarcf  bon 
@d;cireiibccg/  Sjcc:  £glof  unb  5?cr!  SRarquott  bon  ©d'cacn= 
Berg/^ang  unb  Speintid)  bon  ©d^edenbcrg/  Sjcinti*  unb  Son» 
cab/  unb  '3Balff)cr/  unb  éonrab  bon  ©tain/  ^an^  bon  ©d?mcin» 
ùotff/  gberl^arb  ÎKcietv  Sjeincid)  bon  ©cajingen/lQcintid;  bon 
9]u^{ingcn/sjanf  unb  jjcinrid)  bon  2Bi(IbcnfeaÇ/  S^m  îXuoj 
ûoiff  unb  Sï$alt!)cc  bon  ^ubtirtdicn/  "SBaltljct  iXuoDolff  bon 
58ubticfljen/  ®rtltl;ec  SuoDolf  bon  58ictfert|)al/  pittermann 
^aybecfl)/  ijamman  bon  SSiictin/  |3eci  pcrdjtolb  bonSîiJcfin/ 
ftamman  boni  ijobenjîain  /  S^anfp  ©ûntl)er  bon  (Epjlingen  /  iSk= 
t^cif  bon  ^iroflôcrg/  g)etermann  bon  iautccnam/  3acob  bon 
iautetiMU'/ peter  bon  SiJtingcn/Sjainrid;  banSvottburg/^aubt= 
mann  m  bec  £tfdi/X3ofmai|tec  ju  'îçtol  /  Sjcci:  ©ijgnnmb  bon 
©taccfen^ecg/  S^anp  unb  Sjerc  Eaft'ai:  bon  ©d'Ianberfi-'crg/ 
©eocg  mib  lllcid;  ©ebner/^ang 'îrautfam/Sjiltïiranc  «f  paguc/ 
^ctc  Saniel  bon  iid;tenbecg/  Sl«n^  bon  pucbel/  S3artI)Iome 
bon  ©ufîbçn/  a)(id;c[  bon  Qitofdjbcrg/  S^erc  ®cga  bon  ©otr- 
benbcrg/  i}an^  ;'^ciK'n(fain/  S"')»»"  î'cc  ?\ôgnec  gbcrijntî) 
©djtofenfiaincc/  Sjcrrsjanf  ©d;alet/  §8at)l)oli  2Jogf/  !Qoc= 
tétid;  JU  Keiii/  5ctbcci(p  bon  «ppcbten/  Sjanng  iXmgéI)o!§  bec 
(àt  unb  iian'î  t\ingol;olê  fem  @6lm.  JJané  bon5Ci«l)aMn/ 
Sjeiritid;  ber  âîaaiDifcc/i'jang  bcr  giied'cc/jjeinrid)  unb  ^ang/ 
abecSjanf  iijug/  doncabbonTOminél^ofcn/  (Eglc  unb  xjein» 
cid'  Don  Stoggenbad)/  (Sfaué  îOîarfdiaW/  Sjcintid»  bec  Sieib» 
l;aûfcr/  aBcrler  ©iel  bon  iiebeiibccg/Êoncab  bon  i-jcmo^ofcn/ 
i}<mé  tmb  gcicf  îl)U|nb/  gbcrijacb  unb  2Bi(l)elm  von©arcn/ 
gbetijacb  Don  ©ai;cn  bec  3""a-  £t'"S  bonîXanbccf/Ssccciedî' 
tl;ol£  bon  ^nûtTccf/lHbcrljacbunb'JClbred.'t  bon  Sni4CJ"cf!)/2BaI= 
fljct/  \jmi  ^tnicfed:l)cn.  jjecc  ©ictcgcn  unb  Spamig  bon  i!)!ac? 
molj  /  Ulcid;  bon  SDlacnioIj.  Scicbeuid;  unb  (giiloff  Don  3nn= 
fnttt/  iXuoDolff  bon  3iiiif''ttt.  Qané  unb  3acob  ï>lant«n/ 
Scicbecid)  «nb  petcc  pianten/  ©aubcnê  unb  ©corg  pilanttcn/ 
éontab  uiib  ixéi  sptanttcn.  Ultid)  unb  S3urcfacb  bonSXambpi 
fd;agen/3iuoûi  bon©rienenflcin/9àibi  25ogt/Sjcinrid.'©tceifa 
bectgec/  a3urct'I)arb  nnb  ©ottfcib  bon  ©djomcnfîein  /  ftctcï 
mann  Don  ©cbomenflain/  SSuccf  l;acb  ©d;cnc(i)  bon  îSfeinbred)!^» 
Ijofcn/  tedni'cicfarb  ©cfiencfl;/  Itltid)  unb  iubmig  bon  iauben= 
bctg/  ©d)cccfcc  gjagcl/  gbctljarb  îcciigncr/  Sjané  nnbur» 
tid;  SBiicfî.'t/  Itliid;  unb  Sjcintid)  25ogt/  QClted.'t  unb  S^ani 
bon  .Qaybclbcrg/  Sjeci  ggloff  bon  S{9fd;acf!)/  Sgli  bon  Sa- 
fdHi*/  ^an(3  bon  (i>pcnflcin/  liants  Don  ©acl)nang/l)cc'Âeiu3 
ridi  unb  abcc  I;erî  jpeincidi  bon  SJanbccfl)/  becî  4h|  bon  ©to/a 
fein/  Ijcn  ^ané  bcr  '.îtiid'fesi  Don  Sic|fcnl)oftn  /  l;ec!  I)anébec 
'icudjfcsJ/  bcn  mau  neinr.  îBrnci:!)/  ijcc:  sjccmiann  unb  S^crj^ 
niami  •îrud)t':a/  93itc<;£li  tmb  Sjcrnnann  îrucbfcé/  jjam?  uiib 
gbcrli  ïiQJî  iKeifdïad)/  i^ani  unb  gonrab  ©d-Uipf/  S^cinrid; 
'PrunnDfm/  ^nê  unb'  Sjaintf}  unb  J^einri*  bon  JJaçbocf/ 
SBiircfact  ggen/  gonrnb  aJîoringec/  bcr?  glativ  bonS-jaut)/ 
her;  :^ernnann  bon  SXania*/  ben  yjubolff/nnb  aber  Ijcr:  SCuo* 
boljf  bon  9\Qfrcnberg/îKuoîioiffbon  >Xo|Tcnberg  bcr3img/!)erï 
gonrab  unb  Ikcî  'îô'-'I'  bon  ^Bittingen/  i^mi  Don  ûberljaim / 
ëgloif  Don  >^irfd,'boi;tf/  S^finri*  Don  ©ulniabingcn/Ixcigon^ 
rabunbUlndjDon  iXotenflain/  l)er:  Qeinrid)  Don  gfferbadv  bers 
fteinci*  unb  acolff  von  Eaccbacî)/  (jecîï'uppeli  «nbSiircfari> 
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iNNO  l'D"  Sffctfcrtfî)/  S^m  S^mmmn  '2Btcttif  /  S^m  Ulritl;  imb  $?cn 
5?«intid;  l'on  Jjorung/  (ïonrab  uiib  '3!i$rtlt!)ci:  jjrtgcl/  ^altljct 
îOi.  imb  QBirfl)  l'on  iiuibenbsrg/  SjcimJd)  2)oât  uoii  écvpolt/Sjmié 
"^  1)011  irtiyai  £cf!)/  SSutcfatb  iion  2Be);Ut/  gonvab  unb  S^ert^ 
mann  l'oii  idubciibctâ/  gït'ê  i.>on  glenljcfeii/  (£lkti)(ii:b  won 
Sjcitgfabilcl)/  Sjnné  l'on  aKiiél)cim/  doutcib  S-Jecsoa  Sieyvolt 
von  iiitcradj/  SSciiê  unb  a)îei-cfl)  won  S?rtimcnl)ofcn/3t«Ifed;o= 
mit/  Sjctj  S-jaindim  unb  ggli  l'on  Sliulincn/  gtict"  »on  ^lîU 
lenbctg/  ©eoïg  l'on  «Blancfcnfîiiin  /  SBolff  uon  ^(lUcnbetg/ 
îjané  jjorjter/  S^nné unb ^ctntid) ©icf cr/  (ggli  imb  3of  vou 
Qdtfîôten/  3og  unb  2BtI!)ehn  l'on  ©Mbion/iiibrois  l'onTOelê' 
I)ovcn/  S}m  gournb  unb  ©tevipolt  »on  TCidjcIbccg/  Ulnd)  uon 
iSielpronnen  /  i-^m  Sonrnb  «Bcancf  o!)f  /  S^en  SBilljchn  «on  Sjclf; 
«  fngen/  ^iig  unb  Sjctnrtd;  l'on  58rtdnngen/  S^m  gonrnb  von 
©tmn/  Siiobolff  von  SS«d)tngen/  'JnÉ  won  SBitnling/  Sjein^ 
tid)  (gtabkt/  (Eonwb  unb  Sjeinrid;  l'on  aBed^tngeo/Sjrtns  l'on 
aSed'tngcn/  SjninÈ  unb  S3urd)(ii't  SBtdjglec/gontabunbSjnn^ 
5Bid)^lcr/  griflinn  sBuwl.'ntbcîBidjfkt/Sberljrttt^itfdjutt'eï 
\'on5nlcf«nbcc8/  5pnn3  ©lintiMm  »on  'îobtndw/  ï^mê  l'on 
■Sobtnnw/  S^anê  l'on  S^ci'i-enbeïg  /  2Bctnl)er  unb  gonrrtb  unb 
©ictïid;  2)îcid;oIc/  Couca&  unb  S^cincid)  SBôctIi  /  ggli  unb 
«Xeinljaïb  58ocfli/  Otto  unb  SoUnidi  SBocfli/  (Scrl;(ivb  unb 
©ietetid;  SBôcfli/  Ultidj  S3nîd)e/  Jritfd)!  unb  Sonrab  Si-rtn= 
«1)0/  Itlttd)  S8cïtl)0lb  unb  aïîflvqurtit  (5d;n)eld;ci;  /  S-^am^  unb 
2Biiïje(m  uon  Sjolfîngcn  /  (Enni  unb  gbetli  non  S^oliingcn/ 
S3«trf!)iirt  unb  i^ug/  unb  S3«n!)atb  uon  ®I)ingcn/  'Srtltl^cr 
l'on  S3(ti;œn/  SRidicl  i)on  îcubcny  gjlt  unb  itlrid;  »Dn  53un= 
gerériett/  Sjcrî  2Bitid)  l'on  'îtudrtlingcn.  SBicid)  fein  goljn/ 
SjnnS  l'on  îrudîtlingen/  £onÈ  Sonlcnbet/  SXoIdnbt  i'on'2(tc= 
I)ann/3ôïg  unb  S'^nnè  ©d)(ifl;nufcr/^ané$8erd;tolcc/grtf<irt 
l'on  îOtercftngen/  Sjdntid;  ®faat  uon  3mmeubingcn/Jjdnïid) 
von  3innienbingcn  bci-  3img/  'îBolffuon  'SBiîljJtncjm/  $?mië 
luib  ftfltntid;  uon  ©onntl^aufcn.  dontdb  uonistmn/  S^nung 
«oniifdjingen/  fâog  ©djuItijaiÇ^unb  .Çnnd  uon Qunenbctg / 
unb  unwtb  uon  £iT«nborff/  @ôê  uon  xjuncnb«rg/  unb  bcë 
ju  Uvfunb  jb  I)cnbniir  bic  uo!ijefd)ticbenS2fï!n/9vtttcrunb,'^ncd;C 
fltle  gepcttcn  biê  gbkn  Sjetzn/CStiifS^iinfen  uonijiibfpurg/fôraf 
■Jdbred^tm  uon  SBctbcnbci'g  /  5'3«rm  juSBlubcn^/  @taf  Sontnb 
uon  gjet(enbur.<î/  ©rnfKlbved^ten  uon  SBcïbcnbctg  Ssecni  jum 
l)nitii^cn  bcfa/S^ctin  2B(iItl;cï  oon  bct  niten  ^lingcn/  unbSjêcni 
Sjiinpen  uon  %wk  babc  Jreçeljeïui/  baf  fie  ibt  iiiam^nnlîael 
Dfcnlid)  n'it  unp  atte  gcljenrtt  !)iinb/  on  bifcn  ^ticff/  bet  gcben 
ip  (in  bcm  Ixçligcn  abenb  ju  Sffici;i)ennd)tcn/  inbem^arbdman 
îrtlt  uon  Sbniît  gebutt  btcijeljen  îumbetf  unb  £(î«&:^t3  3<"-"  «nb 
6«tn«d)  in  ban  «inbetn  3<it. 

CLXXIII. 

?  0  î .  ^'^^'^^^  jirtichs  du  Traité  de  Partage  des  Biens 
•>''  J'  ^j  Philippe  Duc  de  Bourgogne  £3'  M  a  R- 
.°£  ET°'  GUERITE  de  Flandre  entre  leurs  Enfans ,  fait 
ANDRE.      ««1395.     [Pierre  d'Oude  rgheest, 

Chroniques  &  Annales   de   Flandres.     Chap. 

CLXXXIV.  Feuill.  314.] 

ORdonnants  que  ledi£t  Conte  Jean  leur  Fils  aisné , 
lors  Conte  de  Nevers ,  auroit  la  Duché  de  Bour- 
goingne ,  les  Contés  de  Flandre ,  Artois  ,  Bour- 
goigne,  Palatin,  avec  les  Seigneuries  de  Salins  &  Ma- 
lines.  Et  que  Anthoine  leur  fécond  Fils,  auroit  ies 
Duchez  de  Lotrice,  Brabant  &  Lembourg  ,  avec  le 
Marquifat  d'Anvers:  mais  Philippe  leur  Filsmaisné, 
auroit  les  Contez  de  Nevers  &  de  Rethel ,  foubs  con- 
dition que  fy  ledicît  Anthoine  mouroit  fans  Hoir  de  fon 
corps,  lesdiSs  Duchez  avec  le  Marquifat  d'Anvers, 
viendroyent  audidt  Philippe;  lequel  eftoit  le  plus  mal 
party.  Lesquelles  conditions  ont  depuis  caufé  les  ques- 
tions &  debatî  que  voyiez  cy  après.  Lesquels  partai- 
ges  ainfy  faicls ,  lediâ  Duc  Philippe,  pour  aflèurer  le 
fusdia:  Anthoine,  fon  fécond  Fils,  desdiéts Duchez de 
Lotrice,  Brabant,  &  Lembourch,  befoingna  de  forte 
que  les  Èftats  desdids  Pai's  receurent  lediâ  Anthoine, 
du  confentement  de  ladiûe  Ducheflè  Jehenne  ,  pour 
',  leur  Rewaert  &  Gouverneur,  &  comme  Hoir  d'icelle 

Ducheffè.  Le  tout  nonobftant  l'empeschement,  qu'en 
ccluy  pretendoyent  faire  &  donner  les  AmbalTadeurs  de 
Wencelin  Roy  des  Romains,  eux  fondants  fur  un  cer- 
tain Traiâé  de  Maftricht  ,  dont  cy  devant  efl:  faiâe 
plus  ample  mention  :  &  par  ce  moyen  lediâ  Anthoine 
le  porta  tousjours  de  la  en  avant  pour  Duc  dudiél  Lem- 
bourch. 

CLXXIV. 

)  Juin,  -articles  faits  entre  les  neuf  Cantons  de  Zurich, 

^^^^^   '      Lucerne,Berne  G"  Soleure:  ZuG, 

■        Ury,  ScHwifz  Cs"  Undurwalden 


DES     G  E  N  5.  23  j 

£3"  G  L  A  R I  s  }   après  le  Comhat  donné  devait  AnnO 
Sempach  contre  les  Seigneurs  à^  Autriche  ;  touchant  -ryn^ 
V ordre,  qui  fe  doit  tenir  aux  Guerres ,  oh  lesdits      P^^' 
Cantons  iront  avec  leurs  Bannières  déployées-,  du 
10.  Juillet  1393.     [G. G.  Leibniiz,  Co- 
dicis  Diplomatici.  pag.  ij'f.] 

NOus  les  Bourguemeiftres ,  Confeil  &  les  Bourgeois 
généralement  de  la  Ville  de  Zurich,  les  Ad- 
voyers  ,  Confeillers  &  Bourgeois  généralement  des 
Villes deLucERNE, BERNif  &  Soleure,  l'Am- 
man &  Confeil  de  ZuG,  &  tous  ceux  des  Offices  gé- 
néralement du  diâ  Zug,  les  Ammans  &  Payfans  gé- 
néralement des  trois  Pays  d'U  a  y,  S  c  h  wi  z  &  d' U  n- 
DERwALDEN,  l'Amman  &  les  Payfans  de  Gla- 
R I  s  :  faifons  fçavoir  à  tous  ceux  qui  verront  &  oyront 
lire  ces  prefentes  Lettres:  comme  il  foir,  que  ayons 
efté  en  Guerre  ouverte  &  aftuelle  contre  les  Seigneurs 
d'Auftriche,  &  ceux  qui  luy  appartiennent  à  caufé  da 
pluiîeurs  bonnes  &  équitables  demandes  &  querelles 
que  le  temps  paffé  on  auroit  mis  en  avant  contre  la 
diiSe  Seigneurie,  au  moyen  desquelles  s'en  feroit  en- 
fuivi  un  combat  devant  Sempach,  pour  ces  caufes  pour 
le  bien  de  Paix  &  tranquillité  de  tous,  nous  avons  ad- 
vifé  de  tenir  &  obfer^'er  les  uns  envers  les  autres  cer- 
tains poinéts  &  articles  inviolablement  &  fermement 
au  temps  avenir, ainli  que  contenus  font  en  ces  prefen- 
tes Lettres  pour  obvier  &  prévenir  aux  accidens  futurs, 
fauf  &  refervé,  ce  qui  ne  portera  aucun  dommage  ne 
préjudice  aux  debvoirs.  Alliances  &  Confédérations ,  es- 
quelles  nous  fommes  perpétuellement  liez. 

§.  2.  Premièrement  voulons  &  entendons ,  qu'une 
chascune  Ville  &  un  chascun  Pays  de  nous  des  Ligues 
par  nos  fermens  qu'avons  jurez,  foyons  tenus  obfer- 
ver  &  tenir  le  contenu  des  prefentes:  fçavoir  eft,  que 
aucun  de  nous  les  dicfts  Alliez  ne  pourra  ne  debvra  té- 
mérairement &  par  force  courir  dedans  les  Maifons  des 
autres  pour  leur  prendre  leurs  biens ,  &  foit  en  temps 
de  Guerre  ou  de  Paix  ;  afin  que  par  cy  aptes  nous  puis- 
fions  tant  mieux  vivre  payfiblement  &  en  bonne  con- 
corde les  uns  avec  les  autres ,  &  en  toutes  choies  &  ne- 
ceffitez  iious  ayder  &  fecourir  fidellement ,  comme 
avons  fai£l  du  pafTé ,  &  que  encores  d'ores  en  avant 
nous  voulons  faire,  tous  dois  exceptez. 

§.  3.  Celuy  qui  apportera  Marchandife  en  nos  Pays 
fera  fa  perfonne  &  fon  bien  prefervé  &  afîèuré. 

§.  4.  Nous  ne  debvons  nous  mettre  pour  gaigcs  les 
uns  pour  les  autres  en  aucune  manière. 

§.  5".  Et  quand  par  cy  après  nous  marcherons  avec 
nos  Bannières  desployées  contre  &  fur  nos  Ennemis, 
foit  tous  en  gênerai ,  ou  aucuns  de  nos  diàes  Villes  ou 
Pays  particulièrement;  tous  ceux  qui  fuivront  la  diéle 
Bannière  demeureront  auprès  d'icelle, comme  Gens  de 
bien ,  &  comme  tousjours  ont  faidl  nos  Predeceflèurs 
pour  obvier  aux  inconveniens,  qui  nous  pourroient  ad- 
venir; fuft  ce  en  combattant  ou  en  aflaillant.  Et  lî 
quelqu'un  abandonnoit  la  dide  Bannière  &  s'enfuyoit, 
ou  qu'il  feift  contempt  de  ce  qui  eft  escrit  en  ces  pre- 
fentes, qu'il  entraft  témérairement  en  la  Maifon  d'un 
autre  comme  dia  eft,  ou  qu'il  perpetraft  quelque  autre 
chofe,  qui  fuft  diffame,  ou  qu'il  euft  mérité  punition 
en  vertu  des  prefentes  Lettres,  &  que  cela  fuft  prouvé 
par  deux  tesmoings  non  fufpeds  par  devant  les  Juges 
ordinaires ,  fera  à  leur  discrétion  &  grâce  fon  corps  & 
fon  bien  escheu  pour  le  punir  félon  qu'il  aura  mérité 
fans  nul  delay;  &  bailleront  Sentence  fur  luy  par  le 
ferment  qu'ils  auront  juré  à  la  Ville  ou  Pays,  dont  ils 
font  ;  afBn  que  chascun  y  prenne  exemple,  &  fe  garde 
de  telles  transgreflîons  ;  &  tout  ainfî  que  une  chascune 
Ville  ou  Pays  punira  les  liens, s'en  debvront  les  autres 
contenter  fans  contradiSion. 

$.  6.  Nous  entendons  auffi,que  fi  quelqu'un  s'eftoit 
bleffé  en  quelque  façon  que  ce  fuft  en  combattant  ou 
aflaillant;  de  forte  qu'il  feroit  inutile  pour  fe  deffendre 
il  demeurera  nonobftant  auffi  avec  les  autres,  jusques 
à  ce  que  la  bataille  foit  expirée:  c5c  pour  cela  ne  fera 
eftimé  fuyard  &  ne  l'en  fafchera-t-on  en  fa  perfonne 
ny  en  fon  bien  aucunement. 

§.  7.  Il  eft  auffi  notoire,  que  au  deffus  à\8c  Combat 
beaucoup  des  ennemis  eschaperent  lors  que  tenions  la 
vifloire,  lesquels  fuflbnt  tous  demeurez  fur  la  place, 
fi  les  noftres,  qui  y  eftoient  les  enflent  pourfuivis  &  ne 
fe  fufifent  point  amufez  à  piller  jusques  à  ce  que  la  ba- 
taille fuft  entièrement  gaignée.  Pour  cette  caufe  vou- 
lons mettre  une  refolution  &  ordre  en  tel  cas,  afiin 
que  les  Gens  de  bien ,  qui  auront  gaigné  fur  les  Enne- 
mis foieut  afleurez  de  leurs  perfonncs  &  de  leurs  biens, 
&  qu«  ccpendwt  qu'ils  s'amuferont  à  piller,  les  Enne- 

mis 
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A\'KO  "^'^  "^  s'aflemblent  &  ayent  la  viêloire  fur  eux.  Nous 
entendons  &  voulons ,  que  quand  une  telle  neceffitç 
I  3  O  J  .  nous  furviendra  au  temps  advenir  ,  qu'un  chascun  falle 
•^  ^  fon  debvoir  en  Homme  de  bien,  endommageant  l'En- 
nemy,  &  prétendant  la  Vidoire  fans  aucunement  en- 
tendre à  piller,  Ibit  aux  Challeaux, Villes  ou  fur  leFays, 
jusques  à  ce  que  la  Bataille  foit  entièrement  gaignée, 
&  que  les  Capitaines  donnent  à  un  chascun  congé  de 
piller.  Cela  faifl,  pourront  tous  ceux, qui  auront  efté 
prefens  au  confliti:  piller,  &  foient  iceux  arriveî,  & 
fera  un  chascun  tenu  apporter  le  pillage  à  fon  Capitai- 
ne, lesquels  Capitaines  départiront  à  leurs  Soldats  au 
pro  rata  tels  butins  ou  pillages  esgalement,  &  félon  le 
département ,  qui  en  fera  faidt  s'en  debvra  un  chascun 
contenter. 
y  §.  8.  Et  pour  ce  que  Dieu  tout  puiffint  par  fa  divi- 

ne bouche  a  diâ,  que  fes  Maifons  doivent  ertre  ap- 
pellées  Maifons  d'oraifon  &  de  prières  ;  nous  ordon- 
nons à  la  louange  de  Dieu,  que  nul  des  nollres  n'ou- 
vrira aucunes  Abbayes  ,  Eglifes  ou  Chappelles  ,  ny 
eftant  ouvertes  entrera  dedans  pour  brufler ,  galkr  ou 
piller  fecretement  ou  apertement;  fi  non  que  nos  En- 
nemis ou  leurs  biens  fulTent  trouvez  dedans  les  Egli- 
fes ,  en  ce  cas  les  pourront  bien  piller  &  endom^ 
mager. 

$.  9.  Nous  ordonnons  auffi  à  la  louange  de  noftre 
Dame,  que  nul  d'entre  nous  ne  s'ingérera  de  tuer  avec 
les  armes,  battre  ou  diftamer  les  Femmes  ou  Filles, 
fi  non  qu'elles  feiffent  trop  de  troubles  &  crieries,  qui 
nous  pourroit  porter  dommage  ,  à  lencontre  de  nos 
Ennemis,  ou  qu'elles  fe  miflent  en  deffenfe  ou  aifail- 
lilfent  quelqu'un;  telles  pourra-t-on  bien  punir,  ainfi 
que  requis  en  fera. 

$.  10.  Finallement  avons  toui  d'un  mesme  confen- 
tement  advifé  &  conclud,  quePaucuns  de  nos  diâes 
Villes  &  Pays  généralement  ou  particulièrement  n'en- 
treprendra témérairement  fans  occafion  aucunes  Guer- 
res, que  premièrement  fur  Ce  ne  foit  advifé  félon  le 
contenu  de  nos  Alliances  jurées,  ainli  demeureront  les 
deffus  escripts  Statuts  &  Ordonnances  d'oresenavant  en 
leurs  forces  &  vigueur  pour  nous  &  nos  Succçfleurs, 
&  feront  tenus  les  obferver  &  garder  les  uns  envers  les 
autres, toutes  fois  &  quantes,  que  Je  cas  &  la  neceffité 
le  requerra,  fidèlement  &  irrévocablement.  En  con- 
firmation desquelles  chofes  nous  avons  faid  pendre 
nos  Seaux  à  ces  prefentes  Lettres,  qui  furent  faiftes  le 
disiesme  jour  de  Juillet  1393. 

CLXXV. 

j  30C.  Accmà  entre  Raoul  de  Coucy  Evêque  de 
Metz  ,   y  Charles  Duc   de  Lorraine   (^ 

4.  Mars.  Marquis,  touchant  ce  que  ledit  Evêque  devra  ti- 
rer de  la  Fille  &  Châtelenie  de  Ramberviller, 
nonobftant  que  par  autres  'Traitez  pre'cedents  il 
ait  donné  au  Duc  les  trois  quarts  de  ladite  Vil- 
le y  Châtelenie  £5?  du  Ban  ^'Espinal  en  Enga- 
gement ,  pour  certaines  fommes  d'or.  Fait  le  4. 
Alars  1 39f .  [La  Véritable  Origine  des  iVIai- 
fons  de  Lorraine,  d'Alface ,  8c  d'Autriche. 
Aux  Preuves,  pag.  i6p.  marquée  par  erreur 
z6(jk     Tiré  des  archives  de  Lorraine.^ 


POurparleî ,  traittei  &  accordei  eft  entre  nous 
RaooldeCoocy,  par  la  grâce  de  Dieu  & 
du  Saint  Siège  de  Rome  ,  Evesque  de  Mets  ,  pour 
nous  ,  noftre  Eveschié  de  Mets,  nos  Succefleurs 
efleus  &  confermez  de  Mets  d'une  part.  Et  nous 
Charles  Duc  de  Lohereine  &  Marchis ,  pour 
nous  ,  nos  Hoirs  ,  ou  ayans  caufe  ,  d'autre  part. 
Que  jaçoit  ce  que  nous  Evesque  de  Mets  deffiis- 
dis  aiens  mis  en  gage  en  la  main  de  noftre  tres-chicr 
&  amé  Coufin  le  Duc  de  Loherenne  deffusdis  ,  la 
moitié  du  Chaftel  de  la  Ville  &  de  toute  laChaftellerie 
de  Ramberviller, avec  la  moitié  du  ban  d'Espinal,pour 
une  certaine  Somme  d'or ,  &  par  certaine  forme ,  ma- 
nière &  modification  que  plus  plainement  apparent  en 
certaines  Lettres  que  nos  en  avons  donné  à  noftredit 
Coufin  le  Duc  de  Loherenne  fur  ce  faites  &  feellées 
de  noftre  grand  Seel  devant  la  Datte  de  ces  prefentes , 
&  depuis  eftrc  cette  première  gaigiere  faite  comme  dit 
efl:,  aiens  encor  mis  en  gage  en  la  main  de  noftredit 
Coufin  le  Duc  de  Loherenne  ,  pour  &  en  nom  que 
delfus  ,  la  moitié  de  l'autre  moitié  desdits  Lieux  que 
Éjiâla quatre  partie  desdites  chofes  engaigiées  pour  une 


Anno 


autre  certaine  Somme  d'or,  &  par  certaine  forine,  rrte- 
niere  &  modification  que  plus  plennement  apparent  en 
autres  certaines  Lettres  que  nous  en  avons  donné  à 
noftredit  Coufin  le  Duc  de  Loherenne,  fur  ce  faideS 
&  feellées  de  noftredit  grand  Seel  devant  la  Datte  de 
ces  prefentes.  Neantmoins  nonobftant  les  dous  gage- 
rîes  delFusdittes  c5c  faidcs  comme  dit  eft,  nous  Eves- 
que de  Mets  dclfusdit  ,  debvons  avoir  &  percevoir 
pour  nous  &  à  noftre  proffid,  tous  les  fruids,  chap- 
teils,  débites,  revennus,  ylliics,  droidures  &  emolu- 
mens  quelconques, que  ordenairement  feront,  yfleront 
&  V auront  de  ladite  quatre  partie  engagée,  comme  dit 
eft,  dés  le  temps  que  lesdites  gagerics  font  faides,  jus- 
ques au  jour  delà  NativiteiSaind  JcanBaptifte  prochain 
venant,  fans  débat  ou  contredit  de  nous  Duc  de  Lo- 
herenne deflusdis,  ou  d'autre  dfi  par  nous.  Sauf  que 
fe  aucune  ayde  extraordinaire  eftoit  accordée,  baillée 
&  délivrée  à  nous  ,  les  dous  Signours  deffusdis  ,  ou 
à  nos  certains  commandemens  par  les  bonnes  Gens 
deffusdittes  ,  aux  leus  engaigiez  ,  comme  dit  eft,  de 
ce  que  ladite  ayde  feroit  accordei  &  retue,  averoient 
nous  Evesque  de  Mets  deifusdits  fous  &  pour  le  tout 
la  quatre  partie  entièrement  uns  contredit  de  nous  Duc 
de  Loherenne  deflusdis,  &  l'autre  quatre  partie  feroit 
inife  &  demoureroit  en  despoft  jusques  audit  jour  de  la 
Nativitei  de  Saint  Jean  Baptifte  inclufivement,  dedans 
lequel  jour  de  la  Nativitei  Saind  Jean  lîaptifte  fe  nous 
Evesque  de  Mets  deffusdit  avons  paie  à  noftredit  Cou- 
fin le  Duc  de  Loherenne  la  Somme  de  dous  mille  franc 
d'or  en  bonne  monnoye  d'or  lealement  courfable  & 
prenable  aux  changes  des  Citez  de  Mets ,  de  Toul ,  ou 
de  Verdun,  liqueils  des  ces  leux  que  mieux  plairat  à 
noftredit  Coufin  le  Duc  de  Loherenne.  En  celuy  cas 
deverons  nous  Evesque  de  Mets  deffusdit  penre,  avoir 
&  percevoir  feul  &  pour  le  tout  la  dite  quatre  partie 
que  feroit  mife  en  despoft  comme  dit  eft,  fans  débat  ou 
contredit  de  nous  Duc  de  Loherenne  deffusdit ,  ou 
d'autre  de  par  nous.  Et  fe  nous  Evesque  de  Mets  des- 
fusdit  n'avions  faid  le  paiemen  desdis  dous  mille  franc 
ou  d'autre  monnoye  d'or  dedans  le  temps  &  par  la  for- 
me &  meniere  que  dit  eft  ;  en  celuy  cas  ne  deverons 
nous  penre,  avoir  ou  percevoir  ladite  quatre  partie  mi- 
fe en  despoft,  ainçois  la  penroit,  averoit  &  perceveroit 
nosdis  Coufin  le  Duc  de  Loherenne  feul  &  pour  le 
tout  fans  débat  ou  contredit  de  nous  Evesque  de  Mets 
deflusdis,  ou  d'autres  de  par  nous.  Et  ledit  jour  de  la 
Nativitei  de  Saind  Jean  paffei  &  les  choies  deffus- 
dites  escomplies  doit  eftre  ceft  prefent  Escript  caflei , 
deftruid  &  mis  à  néant.  Toutes  lesquelles  chofes  des- 
fusdites  chacune  endroit  foy, avons  nous  Evesque  des- 
fusdis  proiDJs  &  créante  l'un  à  l'autre  en  parolle  d'E- 
vesque  &  de  Prince  ,  &  fub  l'obligation  de  tous  les 
biens  de  nous  &  de  nos  Subges ,  chacun  de  nous 
endroit  foy,  tenir,  garder  &  escomplir  par  la  forme 
&  meniere  que  il  eft  cy  deffus  devifé  &  escript.  En 
figne  de  vérité  avons  nous  faid  mettre  nous  Setels 
pLaqueis  en  ceft  prefent  Escript.  Que  fuit  faid  double 
pour  chacune  desdites  Parties  le  fien,  en  l'an  l'Incar- 
nation noftre  Seigneur  mil  trois  cens  quatre  vingt  quin- 
ze, le  quatre  jour  du  mois  de  Mars. 

CLXXVL 


Erection  de  la  Seigneurie  de  Milan  ^«  Duché  11. M.  t 
par  V  Empereur  Wenceslas   en  faveur  ^e  l'empu 
Jean  Galeas  premier  Duc  de  Milan.  Fait  etMjlj  |  : 
à  Prague.,  le  il.  Mai  l'^çy.     [G. G.  Leib- 
NiTZ,  Codicis  Diplomatici.  pag.  af/.J 


WEnceslaus  Dei  gratia  Roraanorum  Impera- 
tor  femper  Auguftus  &  Bohemice  Rex,  Illuftri 
Jo  H  ANNi  Galeas  Duci  Civitatis  &  Diocefis  M  e- 
n  I  o  r,  A  N I  ,  Comiti  Virtutum ,  luo  &  Imperii  Sacri 
Principi,  gratiam  Rcgiam  &  omne  bonum.  Augufta- 
lîs  potentiœ  Monarchia,  cujus  Regimini,  omnipoten- 
tis  Dei  bonitate  mirificâ,  quamvis  meritis  infufficienti- 
bus,prîcfidemus,  ad  hoc  animum  noftrum  follicitudine 
quotidiana  fatigat ,  ut  ea,  quœ  dignitatem_Romani  Im- 
perii felicibus  incrementis  amplificant,  affiduitate  con- 
tinua meditetur.  Quod  quidem  tune  féliciter  adimple- 
re  credimus,  dum  in  circuitu  Sedis  Auguftx  Illuftrium 
Principum  numcrum  ad  Imperii  Sacri  decorem  féliciter 
ad.augemus. 

§.  2.  Verum  fi  ex  labore  dignitas  provenire  confue- 
vit ,  fi  laudabilis  follicitudo  Aduum  publicorum  parit 
gratiam  liberaliter  fervienti,  fummâ  gratificatione  per- 
fonam  tium  meritô  credimus  eifereadam,  inquaPa- 

.trezra 
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AmNO    ^'■^'^  dediffe  tibi  imaginem  corporis,  quàm  ligna  fudiffe 

f\NNU   ^ijm[J5_    SciiDLis  enim  &  longo  temporis  experimeiito 

jjgc.  didicimus ,  quod  ardor  tuœ  (idei  corpore  paulatim  fe- 

J''  '     nescente,  non  déficit;  fed  vergence  deorfum  conditio- 

ne  corporea,  tervor  conditionis  internx  in  fublimiora 

coufccndit;fcimus  etiam ,  quod  à  loiigis  retroatlis  tem- 

poribus  nobiles  quondam  Progenitores  tui,  ac  demum 

tu,  pro  tuendis  noflris  ac  Imperii  Sacri  Juribûs,  qux 

diverforum  Magnatum  &  Procerum  in  Italia  &  aliisfi- 

nibus  conlifteniium  turpis  conculcare  tentavit  ambitio, 

propria  aperire  non  horruerunt  œraria,  inlidiolîs  Bello- 

rum  fe  fubniilerunt  eveutibus ,  iplbrumqne  Ibllicitudine 

aflum  eft,  ut  ipfajura  ftabili  &  fixo  remanerent  in  ro- 

bore,  &  pro  eisdem  rscuperandis  Imperium  quiesceret 

à  labore. 

%.  3.  Kssc  igitur  &  alia  multiplicia  probitatis  mérita 
&  prseciars  devotionis  infignia,qu3E  in  te  &  eisdem  .^ri- 
mogenitoribus  tuis  Domus  Mediolauenlîs  pia  Mater 
radicavic  antiquitas,  &  grata  novitas  folidavit,  limpi- 
dius  intuentes;  non  per  errorem  aut  iraprovidè,  led 
animo  deliberato,  fano  Ptincipum,  Comitum,  Baro- 
num,  Nobilium  ,  Procerum  &  aliorum  noftrorum  & 
Sacri  Imperii  lîdelium  accedente  coulîlio,  te,  Princeps 
dileâe,  non  ad  tus  petitionis  inftantiam  ,  fed  de  be- 
nignitate  Regia,  motuque  proprio,  ac  tua:  originis  no- 
biiitate  poscente,  prout  prœfertim  latitude  tui  Dominii 
&  amplx  tai  Ditioni  fabjeâa  fpatia,  nec  non  &  inte- 
merata  fides  tucE  univerfitads  &  Populi ,  quE  vetufto  jam 
tempore  Sacrum  honotaverat  Imperium,  non  immeritô 
requirebant. 

\.  4.  Hodie  in  nomine  Domin!  &  Salvatoris  noftri , 
à  quo  omnis  l'rincipatus  &  honor  provenire  cognosci- 
tur  ,  illuftravimus  &  illuftramus,  &  in  Ducem  Civita- 
tis  &  Diocelîs  Mediolani  fiiblimavimus ,  ereximus,  de- 
coravimus,  &fublimamus,  erigimus  &  decoramus  de 
Romana;  Regiœ  plenitudine  poteftatis;  decernentes  ex- 
preflè.quod  tu,  Heredes  &  Succeflbres  tni  Duces  Me- 
diolani perpetuis  in  antea  temporibus  omni  Dignitate, 
Nobilitate,  jure,  Poteftate,  Libertate,  confuetudine 
&  iionore  gaudere  debeatis  &  frui  continué,  quibus  alii 
Sacri  Imperii  Principes  &  nominatim  Duces  Illuftres 
fruiti  funt  haftenus  &  quotidie  potiuntur.  Terras  quo- 
que  tuas,  Oppida,  Cadra,  iVlunitiones,  Villas,  Pro- 
vincial, Diltriâus,  Montes,  Colles  &  Plana,  cum 
omnîbus  Milvis ,  Rubetis ,  Aquis ,  Pratis ,  Aquarumve  de- 
cur(ibus,Pascuis,Piscinis,Piscaturis,Teloneis,Monetis, 
Judiciis, Bannis, (ive  inhibitionibus  venationum  &  pcenis 
inde  lèquentibus,  confuetudine  vel  de  Jure, Baronibus, 
Baroniis ,  Feudis,  Feudatariis,  Vaffallis,  Vaffillitiis, 
Militibus,  Clientîbus,  Judicibus,  Civibus ,  Nobilibus, 
Plebeis,  Rufticis,  Agricolis,  Pauperibus  &  Divitibus, 
&  omnibus  eorum  pertinentiis,  ficuti  prîediâa  &  eorum 
quaelibct  latif.ido  tui  Dominii  comprehendit,  in  verum 
Principatum  &  Ducatum  ereximus,  erigimus,  infigni- 
mus,  ac  de  prEcdifla;  RomanaeRegiœ  Poteftatis  plenitu- 
dine  decoramus;  tibi  Illultri  Johanni  Galeas  Duci  Me- 
diolanenfi  Dacatum  feu  Principatum  hujusmodi  in  om- 
nibus Honoribus,  Nobilitatibus,  Juribus,  Privilegiis  & 
Immunicatibus,  quemadmodum  Ducatus  feu  Principa- 
tut  infignes  ab  Illuftribus  Romanis  Imperaioribus  feu 
Regibus  poffidcntur  vel  tenentur  ,  feu  poflîderi  con- 
fueverunt  haSenus  &  à  Sacro  Romano  Imperio  dé- 
pendent in  Feudum ,  de  benignitate  Regia  confe- 
rentes. 

$.  j.  Decernentes  &  hoc  Romano  Régie  ftatuentes 
EdiiSo,  quod  tu,  Heredes  &  Succeffores  tui  perpétué 
Duces  &  Principes  Civitatis  &  Diœcelîs  Mediolanenlis 
nominari  &  appellari  debeatis;  &  tanquam  cœteri  Im- 
perii Duces  &  Principes  teneri  &  honorari,  &  utique  ab 
omnibus  rcputari,  omnique  tune  Privilegio,  honore, 
gratia,  dignitate  &  immunitate  absque  impcdimento 
perfrui,  quibus  alii  Sacro-Sandli  Imperii  Duces  &  Prin- 
cipes in  dandis  five  recipiendis  Juribus,  in  conferendis 
feu  fuscipiendis  Feudis  &  omnibus  aliis  illuftrem  fta- 
tum  &  conditionem  Ducum  five  Principum  concernen- 
tibus  fruiti  funt  haâ:enus,fea  quomodolibec  potiuntur, 
quodque  quidem  tu,  Heredes  &  Succelibres  tui  Duces 
Civitatis  &  Diœcefis  Mediolanenfis  ,  Ducatum  feu 
Principatum  eundem  cum  omnibus  fuis  pertinentiis, 
ficut  fuperius  expreffatur,  à  nobis  nec  non  à  Serenifiiî- 
•  mis  Romanorum  Imperatoribus  &  Regibus  Succeffori- 

bus  nofiris,  &  ab  ipfo  Komano  Imperio,  quoties  op- 
portunum  fuerit,  debito  folemnitatis  honore  cum  ve- 
xillis,  ut  moris  eft,  &  folita  reverentia  fuscipere  de- 
beatis, nobisque  ac  ei'dem  noftris  Succefforibus  in  cafi- 
bus  prxmiflrs,  ficut  alii  Iinperiales  Duce<:  &  Principes, 
prEllare  &  facere  Fidelitatis,  Homagii,  Obedientix  & 
Subjedlioiiis  débita  corporalia  juramenta. 

6.  6.  Gaude  igitur,  Princeps  novelle,&  de  impenfo 
ToM.  II.  Part.  I. 


tibi  per  noftram  Celfîtudinem  munere  tua  proies  exul  -  AnNO^ 
tet;  Ixtare,  Cornes  Virtutum  ,  quem  noftra  Serenitas 
fpeciali  &  ampla  retributione  prsvenit,  quem  hue  us-  1395^* 
que  aliis  tibi  paribus  imô  etiam  &  majoribus  denegavit. 
Operatio  tua  cam  grato  concordet  cum  nomine  ,  ut 
auâore  Deo  concefiâ  tibi  per  nos  potiri  valeas  féliciter 
Dignitate;  tende  ad  laudum  cellà  veftigia  ,  ut  priores 
tuos,  quos  honore  fuperas  ,' virtute  transcendas,  bo- 
norum  exempla  fequere  c&  ingenuitatis  memor  tuœ  per 
viam  probitatis  incede;  incumbe  per  amplius  conftan- 
tisD  fimul  ac  fidei,  ficut  ut  te  prior  honor  dignum  fecit 
altéra,  ita  fecundus  tertia  faciat  dignitate. 

§.  7.  Supplemus  etiam  omnem  defedum  ,  fi  qiiis 
obscuritate  fententiarumvel  cujusvis  folemnitatis  omis- 
fione  compercus  fuerit  quomodolibet  in  prœmiffis. 
Nulli  ergô  Hominum  liceat  hanc  nollram'  Illuftratio- 
nis,fublimationis,ere£i:ionis,  decorationis,  feu  decreti 
paginam  inftingere ,  feu  ei  quovis  aufu  temerario  quo- 
modolibet contraire;  li  quis  atteutare  fecus  prsifumpfe- 
rit,  prster  indignationem  noftram  graviffimam,  pœ- 
nam  centum  marcharum  auri  puriffimi,  toties  quoties 
contra  faiSIum  fuerit,  fe  noverit  irremiffibiliter  incurfu- 
rum;  quarum  medietatem  Regalis  noftri  a;rarii  five  fis- 
ci ,  refiduam  vcrô  partem  fupra  didli  Ducis .  Heredum 
&  Succeflbrum  fuorum  ufibus  decernimus  applicari, 
prœfentium  fub  noftrx  Regix  Majeftatis  Sigillo  Tefti- 
raonio  Litterarum.  Datum  Prags  anno  Domini  1395". 
undecimo  Maii,  Regnorum  noftrorum  anno  Bohemiîe 
trigefimo  fecundo  ,  Romanorum  vero  decimo  nono. 
Signât  :  JoANNfcS  WrATISLAViA.  Collata  £5" 
concordata  ct:m  Originali  proprio  figillato  Sigillo  Ctefareo 
ad  verbum  convenit ,  ut  fupra  fcripta  ^  ernendata  efl  per 
me  Tristanum  Chalcum  Regium  l^  Dticalem 
Mediolani  Secretarium. 

CLXXVII. 

Traité d'jîïïiance  £j?  Confédération  entre  Ch  ar- 31. Août. 
LES  VI.    Roi    de   France,   (^  Jean  G  a-  France 
L  E  A  s  Corne  de  Vertus  £5?  Seigneur  de  Milan,  ^"^  Mllak, 
Fait  à  Paris  le  dernier  d'Août  lîpf.      [G.  G. 
L  E I B  N I T  z ,  Codicis  Diplomanci  pag.  zj-p.  ] 

NOus  Jehan  Galeas  Comte  de  Vertus  & 
Seigneur  de  IViilan,  fçavoir  faifons  :  que  nous 
confiderans  droifl:  &  d'intentive  cure  le  lien  d'affinité, 
qui  de  long  temps  eft  contraâ  &  ferme  entre  mon  très 
redoubté  Seigneur  Monfieur  le  Roy,  fes  Predecefteurs 
Roys,  &  la  Couronne  de  France  &  autres  de  fon  fang 
&  lignage  avec  nous  ;  &  aufly  les  grands  honneurs  & 
biens, que  mon  difl  Seigneur  le  Roy, fes  Predecefleurs 
Roys  &  autres  de  leur  fang  &  lignage  m'ont  faid  le 
temps  pàftï,  &  font  encore  chacun  jour  en  mainâes 
manières, comme  chacun  fçait  &  peut  appercevo!r;afin 
que  fes  Royaume  de  France  &  féaux  &  Subjeâs  d'ice- 
luy,  &  aufly  noz  Terres,  PcfTeflions  &  Seigneuries  & 
Subjeâsfoient  &  demeurent  plus  fermement  &  feure- 
mem  unis  par  cette  prefente  Union  ,  Confédération  & 
Alliance  encontre  tous  tnnemis  &  haineux  de  l'un  & 
de  l'autre  :  avec  mon  did  Seigneur  le  Roy  &  fon  pre- 
mier Filz  né  en  loyal  IVlariage  &  Héritier  en  principal 
Seigneurie,  avons  faifles  &  fermées  les  Confédéra- 
tions ,  Amitiés .  Colligations ,  Paâions ,  Convenances , 
&  Alliances  en  la  manière  qui  s'enfuit. 

§.  2.  Premièrement  que  nous  promettons  &  jurons 
en  bonne  foy  en  l'ame  de  nous  &  fur  les  SaiuQesEvan^ 
giles  de  noftre  Seigneur  corporellement  touchées,  fans 
aucune  fraude,  malice  ou  malengin  quelconques,  à 
mon  diâ  Seigneur  le  Roy  &  à  fon  d)6I  premier  (i)  Filz 
né  en  loyal  Mariage  &  Héritier  en  noftre  principale 
Seigneurie  li- ferons  vrays  ,  loyaux  &  bons  amis,  & 
fon  honneur,  fon  bon  eftat;  fon  utilité  &  fon  proffidt, 
&  celuy  aufly  de  fon  diâ  premier  Filz  &  Héritier  & 
Succeffeur  au  diâ:  Royaume,  &  de  fes  féaux  &  Sub- 
jeâz,  nous  procurerons  par  toutes  les  voyes  &  maniè- 
res, engins  &  aydcs,  que  mielx  faire  le  pourrons;  & 
tout  le  dommage  que  l'on  pourroit  faire  à  leurs  per- 
fonnes  ,  à  leur  honneur  ,  à  leur  Royaume,  Terres, 
Seigneuries  &  biens, les  féaux  &  Subjeâs d'iceux,npus 
empescherons  &  détournerons  loyalment  ft  tort  qu'il 
viendra  à  noftre  cognoiffance;  &  les  ayderons  &  forti- 
fierons d«  noftre  pouvoir  ,  confeil,   faveur  &  ayde  à 

refifter 

(1)  O.  G.  Lriinitz.  foupçonne  qu'il  faut  lire  ,  fmijii  frimitJ  fili  ir 
Héritier  »»  %f}.v<mt)  1"  "<"•'  &  nSirifrtmitr  Fili ,  ir., 
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AnVO  '^'-*'"'^*''  ^  '°"*  ^^^^^  Ennemis &Adverfaires, que 
rviNiNU  ç-y^qQ-  voudroient  ou  s'eflbrceroieut  de  faire  ei 
I  5  O  c,  mon  dift  Seigneur  le  Roy,fon  premier  Filz  &  Héritier 
^ '^  ■'  &  Succelleur  ou  Royaume ,  ou  les  diftz  Royaume,  Ter- 
res &  Seigneuries,  féaux  &  Subjetts,  au  préjudice  de 
de  leur  honneur  &  eftat;  &  par  toutes  les  autres  voyes 
&  manières,  que  mieux  le  pourrions  faire,  nous  nous 
oppoferons  reaiment  &  dé  faiû  à  tous  Roys  &  Princes 
terriens,  &  à  toutes  autres  perfonnes  de  quelconque 
eliat,  condition,  prééminence  ou  dignité  qu'ilz  foient, 
*  ou  qu'ils  s'eiForceroient  en  aucune  manière  de  leur 
faire  vilennie,  dommage  ou  deshonneur;  &  leur  hon- 
neur, profit  &  eftat  nous  garderons  loyaumcnt  de  nos- 
tre  pooir,  exceptez  toutes  voyes  ez  chofes  delllis  dides 
noftre  Sainél  Père  le  Pape  &  fes  Succefleurs  canoni- 
quement  cntrans  en  la  Papalité  ,1e  Roy  des  Romains  & 
de  Bohemie  ,&  fes  Succefleurs  Rois  Romains  ou  Empe- 
reurs NolTeigneurs ,  le  Comte  de  Savoye  noftre  Filz 
&  fes  SuccelTeurs ,  la  Communauté  de  Pifc ,  la  Com- 
munauté de  Sienne,  avec  lesquelz  nous  avons  certai- 
nes Alliances,  lesquelles  nous  voulons  demeurer  en 
leur  force  &  vertu. 

§.  3.  Et  afin  que  après  cette  gracieufe  &  amiable 
concorde ,  union  &  amitié  aucunes  doubtes  ne  puiflent 
advenir  ou  fourdre  pour  quelconque  raifon  ou  manie- 
ra que  ce  foit  d'un  cofté  ne  d'autre  ,  &  que  pour  le 
temps  avenir  toute  voye  d'esclande  foit  claufe;  nous 
avons  promis  &  juré  en  bonne  foy  &  fur  les  Sainc- 
tes  Evangiles  de  noftre  Seigneur,  corpotellement  tou- 
chées par  nous,  fans  aucune  fraude,  malice  ou  mal- 
engin, pour  nous  ou  par  noftre  did  Fils  aisné  &  Hé- 
ritier en  noftre  principale  Seigneurie  ;  tenir  &  accom- 
plir de  noftre  part  au  à\â  Monfieur  le  Roy  &  i  fon 
diâ  Filz  aisné  &  Héritier ,  &  Succelfeur  au  Royaume, 
toutes  les  chofes  deflTus  didtes  déclarées  &  fpecifiées. 
En  tesmoing  de  ce  avons  faiâ  mettre  noftre  Seel  à  ces 
prefentes.  Donné  à  Paris  le  derrain  jour  d'Aouft,  l'an 
de  grâce  139J. 

■•'^'^  '      CLXXVIII. 

lA-Sept.  !S(rtïa90-'58ric)f  tit  ^taU  ^ranctfurt  am  9J?(U)ii; 
QBoîJiircl)  Sic  swifct)Cti  ttt  (StaW  iiub  Œotiïal)  tcni 
Çc|--Sirdbcffcn  îu  93îat;n|;  t>Pii  wcgcn  îm  fcrei; 
©tictftcii  ncmblicl;  @t.^^art()OlomâiiS/  Scont)art'U6/ 
uuî)  mtfcr  Jic6cn--<Çmiicn/  ciitftanticnc  junfpatt  bcpgc' 
Icgtwtrbcn/  uaD  aujf  sc(}cn  3;a()r  bcfcl)(o|fcn  mmi 
ïiatiaUcÈcrfdbcn (Suite/  5ritcl;te/  QBcin/  3in^uiit> 
anlDCïc  Viàualien  ftci;  fci;n/«nl)fdniitngc(tl)attn>n 
cntrii"!}tct  wcrtcti  folle,  ©cbcn  auff  tcé  Jpci;l.  <£tcu| 
(Sr!)51)iing5 '- Sage. 2(mio  1355.  [Lunig, Teut- 
fches  Reichs  -  Archiv.  Part.  Spec.  Continuât. 
I.  Foitfetzung  111.  Abfatz  I.  pag.  4.] 

C'eft-à-dirc, 

^ransaUion  ou  Accord  pour  dix  am,  entre  la  Fille 
de  Francfort  fur  le  Meyn  ,  fs?  TArche- 
vêqtie  de  Mayence,  ■portant  que  toutes  les 
Inimitiés  £3"  Hoflilités  arrivées  au  fujet  des  trois 
Eglifes,  de  St.  Barthelemi,  de  St.  Léonard, 
£5?  de  la  Bienheureufe  Vierge  cijferont-,  i3  que-, 
pendant  ledit  tems,  les  Revenus,  Fruits,  Fins 
i^  autres  Denrées  apartenant  à  ces  Eglifes,  fe- 
ront libres  de  toute  Accife.  Fait  le  jour  de  V Exal- 
tation de  la  Ste.  Croix.  1355". 

«ïX3>^  bte  SBurocrmcijTctc/  (gd^ôffcm/  SîntI)  tinb  bic  58utâct 
<^*-'  gemeinialiti)  bcr  ©trttt  JÇtancffiiït  iiff  bcin'2nni)n(îel(iâen/ 
betcnncn  uiib  tl)iin  t'iiubt  ôffciitlid)  mit  bicfcmS3ricfc/iimb  foldje 
©penne  unb  3ivet)!)un(îc  /  aH  bec  gl^rreutbig  in  @,Ott  SSnttct 
uiib  bette/  gonïrtbt  £tê'Q5iftl)of  jii  îfRdçn^/  tinfer  licbct  ge^ 
iiebiget  Ijctte/  von  feinct  Wff!)«'t  wgen  bet  bteçet  (Stif)tc(S. 
58rtrtl;oIomciié/  ©.  ieonijacbts  unb  tinfer  5tmimcnbcrg/  tinb 
«nbcf  feinct  q)fiitfhctt  jti  iÇrnnrfenfutt  mit  mé  geljnbt  l^nt/bng 
brtviimb  fin  gùtlid)  tlel;en/  stfifdxn  bcmfelbcn  «nfcnn  l;ctm  fct= 
iier^fnffjxit  etcâenaubt  unb  une  betebt  unb  betl^ebingt  i(î/bnÉ!' 
fclbe  gûtlicli  ftebcn/n)cl)tcn  foUe/jel)en  gitn^e  3«!)t/  ncri)(l  nnd;^ 
cjnanbet  volgenbe/  mid)  Datum  biefeé  SStiefs/  in  bec  ifilnp  <tlé 
|)ctnad)  gefdjticbcn  (leljet.  3tnn  ct^en  foUen  (i((c  ©lîlbc/'jnld)- 
te/  'zS&ml  3'"?'/  unb  OiUte/  bie  5»  ben  obmnmibtcn  brçcn 
©fijften/  ^tt'î''î>"'/  Vicarien  unb  (inbetn  @£)ttc*(Snb«nbii= 
felbll/  bel)  \Wê  ju  Jtflnrtfutt  geljôtenb/  biefe  uorgendnbte  jclxu 
^nl^c  uf  foj  |m  aUcc  Uffc^c  unb  SSeebe  /  unb  fotleii  |îd;  bu 


obgcnanbfc  ^^dffheit/  bei:  unb  rtnberiî  ulfer  binge  ba  fie  ju  ir  AnnO 
ncttuvift  bebûtlfen  gcbrniidicn/  ju  cfen  unb  ju  ttincfen/  unbju 
nnbcrn  iljten  Siotturtften /  unb  foacn  n>it  bic  t>orgcn(inbteq>(ijf=  1 30 y, 
teit  brttnn  nit  befdiiucren  /  mit  a{ii!)lgeltc/  (5(ilS=@cltc/  iin= 
gclte/  SSeebe/  (gtute/  nod;  mit  fciuctlci)  itfffeftc  eljnfâettr^rbc. 
Unb  iret  biie  bic  cbgeniUibt/PoffljCit  Don  fcld'eu  guten  griSd;= 
ten/  2Bin  unb  ©ûftc  id)t  ubetig  t'crpliebe/  haé  mégcn  |ie  wccî 
fiiuffcn/verfdjencfen  mit  bct  nlten  «Sîrtfc/  cbct  fiîi-  u|Tctn  nad; 
il)ten  9hi$en/unb  follcu  nud;  bnvon  fcin  itngclt  cbet  iliflciicnlÉî 
l'orgcfclitiebcn  liel;c£  /  gcben  /  i>I)n  @cfc!)tbe.    gcud;  foOcn  b'ie  ob= 
geiiiinbt  «Piipcit  (lubcre  il)cc  ©lilte  unb  ©lîte  bic  ju  bcu  obgc= 
niinbten  ©tiffrcii  unb  ©ûttcé  ©nben  nidit  gebôren/inbiCîteiv 
Ijcit  nit  jiejjcn/  bnnn  a\è  l'icl  «b  iljn  .m  bcn  obgenmibten  '©iSU 
bcn  iinb@iîten/  bic  jii  bcn  uotgennnbten  @fi|ften@i)ttcé®(t» 
bcn  gcI)orcnbt  «bgicnge/  ju  gebtiiud.wn/  nléuorgefdiricbcnncl)ct. 
©0  niDgten  1T*  bcn  nnbetet  il)cct  ©tîltc  imb  ©dtc  m  bcm  "Wj^ 
gnnge  ju  cffcn  unb  ju  ttinrfcn  gcbr«ud,'cn/  luib  foUen  brtnn  bn> 
l'one  fcjne  UffcÉc gcben/  (lié  uotgcfdjrtcbcn  f?c!)ct/  ù\)\\  ©efébtï 
be/  unb  WAi  i^n  botiibec  lîbcrbliebc/  bnrnn  fottcn  fie  tîd)  bcu 
Jrepljeit  lût  gebtu*en/  nié  Porgefd;tibcn  fleljct.    m(\)t  i|l  ges 
i-ebt(  Ué  (ide  ©lîlbe  unb  3iiife/  bie  in  bie  obgennnbtc  (gfiflftsii 
©elucljtc  obct  JU  "«amofen  gcl)oi;cnbt/  Aud;  ftci)  foacn  fein/  bie 
l'orgeiiiiiibtc  jeî)en  3(il)tc  ug/  uon  «acn  ©tiîrcn  unb  UflTeêm 
aU  wcgefd)neben  \\\i  dI)1i  ©cfcljcbc.    Unb  nxinn  bicobgeiwnb» 
ten  jeljcn  3'il)tc  l;inmeg  unb  uctgungen  (îiibt/  fo  fottcn  bec  udc» 
gcurtnbtc  unfcc  I)cn  Don  gjînçn^  fcine  SflndiFomnicn  unbgtifpjc/ 
bic  Docgeniinbtc  ©tifftc  unb  ^(ifFIjcit  \\x  '^vancffitct  obct  nica 
innnbé  von  i^ccntmcgcn/  nod;  «ud;  rcic  obet  niemnnb  l'on  un» 
fêtent  mcgen/mit  big  uorgefdicieben  gtStlidxn  )îcl)en  unb  begriffe 
nit  bcl)eltfen/  nsd;  bdmtt  teinen  îScfef!  obct  jûtiinnb/  fiîc  fîd> 
feéen/  ben  jeglidjc  ^<itt|)ci)  fol  unb  uKig  ndd)  bec  Dbgeniuibfen 
3i;tt/  jt  iXccRt  fut  je  !)rtben/  in  nttec  becîOln^e  aXé  I)iU  jn'înj 
ge/  Doi-  bicfcm  ÎSticfc  o!)n  ©efcl^rbe.    ^iidj  foffcn  «iffc  (Toile/ 
@dwb«n/3erlutïe/iinb  Oit  lîbetgtiff/cé  fep  bon  gjîdMgeltc/giiIg- 
gelte/  Ungelte/  SSeebe  obcc@fi5te/  mie  (id)  bon  bi^  3n)itriid)C 
ban  bciben  q>(irtI;ci)en/bon  bec  bcçec  ©tifte  unb  (inbercc  ^nf» 
Ixit  megen  bafcibtî  l'eclnufen  Ijnt/  unb  gefd;cl)en  (in/  iric  uiiin 
bic  gencnnen  \m«^i  <ibetni/unb  cin  gan^  lutec  2)ecjieg  (îii.  îfiid) 
1(1  betebt  bon  be|  jeljenben  iDcgen  beé  SSetgeé  iigrocnbig  ©ud)» 
fcnl)ufen/  haè  bec  obgenditbt  unfcc  I)crî  bon  g)î(içn^c/  unb  bie 
Scktn  jjercen  bec  Sccbnnt  unb  i>aè  (£iipittel  beé  ©fi(ifté  Ju 
©anct  $Sii(tI)oIomeuij/  eljegenanbt  mé  bnrumb  nit  betljebigcti 
nod;  jufpced)cn  fottcn/  binnen  biefen  ned;(îen  btçen  3(il)ren  n(id> 
cinnnbec  bolgenbe/  nad)  Datum  bif  SBciefé.   unb  fol  (iud)fci= 
ne$(irtI)cçbonbeéobgcn(inbfen  sel;enben  wegcn  fein  iu5>»e9îcd)t 
obccjceçlxit/  @ei(îlid)  obec2BemtIid;/b<ici1ber  binnen  ben  ob» 
gcnnnbten  bcçcn  3nl;ren  ecroccben/  too  biié  gefd)eïje/  biisJ  folte 
fein  <Srn((it  nod;  a)î(td)f  Ijaben/  unb  nnd;  bcn  obgcndnbten  bn;en 
3al)cen/fo  fol  jeglid;c  spart^ci)  bon  beé  5cI;cnbeinvegcniI)viXedit 
bot(;<inben  Ijuben/  a\6  l)ut  biefeé  îdgeë.    %\xA)  Ijnt  bec  obg'c= 
nnnbc  unfcc  S^erce  bon  «S^enéc  boc  (ici)  fcin  97n*f  omincn  unb 
©fiflfit  genélid;en  wcîie{)cn/  uinb  nCc  fo(d)e  'Xnfpcfldje/  ©penne 
unb  Smttrndjt  unb  gocbecimg/  aXé  ce  ju  une  unb  ben  Hnfctit 
gel)(ibt  l)(it  bon  feinct  q)rtffl)cit  iregen/  bif  ii(f  bicfcn  Ijiîtigcii 
îag/  unb  nud;  umb  beu  %X)m\M  bcn  mit  u(f  bcn  .^ird)!)o(t  jn 
©(intt  ieonbnrbtgcbiiuivetjan/  unb  iiin  ben  ^pfnffcn  bec  bon  beii 
Unfccii  erfd'o(rtn  wotbt/unb  (lud;  umb  bic  ^icd'cu/bic  ivic  obcr 
bic  Uiifcrn/in  bon  Scicgc  j«)ifd;en  tm  ^crcen  uiibgteftcniBné/ 
gcbcnnbtobetge(îoct!)nn/  obec  in  (inbec(l  ubctgcifen  X)m  mibctt 
©tucfcn  unb  cnbcn/  nié  bocgcfdjcieben  (îeljet/  rtlé  face  iljn  bdé 
(intriffi;/  unb  i(î  batumb  gi3tlicl)eu  unb  genèlid)en  mit  Une  ge^ 
red)t/  beffciben  glid;cn  «crjicljen  2BicSBuvgetmci(iccc/©d;o(fcn/ 
Sîrttl)  unb  QSurgecc  gcmeiniglid)en  obgennnbt  u(f  benfcibeii  imjccn 
Ijecm  fcine  finffl)eit  unb  bie  (înen/bic  in  beé  borgennnbten  3nici= 
triid)t  bcgciffén  tni/umb  flttc  •Jfnfpcfldje/ ©penne/ 3it)itcnd;£  unb 
gocbetunge/  bic  icir  ju  il)n  obec  ben  i!)ten  gcljnbt  \)(mi  bié  uf 
biefen  Outigen  "Sng  bon  bcrfelbcn  ©rtd;en  unb  3it>itC(id;t  lucgcn/ 
unb  (in  bntumb  gcnélidjcn  mit  \\)\\  gcrcdit  unb  vec5il)cn/bflt(iu(f 
lûbcriid;  mit  bicfcm  SBriefc.  ■  'Jtud)i(îbccebtumb  fol*e$8efd)n)cc-         ''' 
mi(lc  unb  9tMc(j/  bie  et  unb  fcine  3îid;tet  u(f  tm£!/  obct  xeex 
bflinif  bcgtitfcn  i)T/  gctl^nn  !;<«/  bag  ce  bic  abfl)un  fofl/mibBec=> 
jiljet  rtud;  (luf  bic  @ei(llid)en  ^ecfoncn  bet  bcei;cn  £Ié(îcc/  '^cc« 
biget/a3acfu(tcc  unb  g(icmelitcc;£)cbcn  ju  5t<incffuct  geUgcn/ 
(ind;  umb  bic  ©cfaiigcn/  nié  bec  âiétbomb  bon  'Jffd)rt(}ïnbucg/ 
unb  bie  bcé  îngcë  bon  Unfecé  l)ecten  bon  SDîcnêcé  ircgcn/  mit 
il)me  u(f  bcm  Jclt  gcn)8(l  (în/  une  nbgcfnngcn  I)mi/  bcé  i(Jgi5t-! 
lidxn  jn)ifd)en  une  betebt/  bnf  unfet  Sjcite  eljcgcnnnbt  bec  ©e= 
fnngencn/  bic  in  unfetm  S)icn(Tc  bcé  lîngcé  geivc(l  (Înbt/Inffcnt 
lebig  gebeii  fotten/  nuff  cin  nit  Uljitftiebe/  unb  fclfen  uiic  nud> 
bet!  Sobrtim  bon  ©'oncnbctg/  Stittec  bct  nlte  unfetc  ©iciiet/ 
unb  flUc  bic  bon  Unfctn  njegcii  bnmitte  bcgciffén  (In/gcin  Unfetm 
Sjetten  ebegennnbt  wtà  bic  (ïncn/  unb  ipet  bnmite  bon  (inen  iwc» 
gen  begciffén  i(î/  uff  bic  EKei(t«en  Ijiibe/  ntlcn  ©dinbe/  (Êo(îcit  1 

inib  2)crui(i;e/  bie  ivit  bnuonyaben/  genôlid;  l'ctjiljcn  unb  mit 
il}me  unb  bcn  feinen  obgennnbtcn  /  bnnimb  gtîflid)e  unb  gcnêli' 
d;en  ucttid;t  (in/  oljn  nUc  ©cfcl)tbte.  ©od;  lue^c bné i^m 3o> 
!)nnn  bon  gtoncnbeca  cbcgennnnt/  bncuff  nit  t'ccîibcn  moite/ 
\mê  et  bnnn  iinferm  f^exxm  bon  COîenéc/  \«ù>  ben  feinen  obge» 
nnnbtcn  bon  fcina  Sned;fc  unb  \iaht  U'cgen/  nié  ce  meinbt  iai 
il)ine  bec  obgennnbt  Unfcc  S3eccc  obct  bi  (ïncn  bn  nugcmonncn  unb 
gctlxin  bnbcn/nngcmonnc/  bné  unfcc  ijeti  cbcgennnbt  iftincbon 
cl)ten  obct  9{ed)tiSmcgen  /  bncumb  bon  bct  ©cfcl)id't  luegcn  tbuii 
folte/  bnbon  foffcn  luic  bie  bon  '^^cniicffuct/  benfelben  Unfecn 
Jjccccn/unb  bie  (inen  entbeben/nn  (iiien  unb  bec  (inen  ©d.mbcn/ 
obnc  ©efebtbe,   Uiib  follm  J^ccten  ^obnnmn  bon  ©oncnberg 

obges 


DU    DROIT     DES     GENS. 


ob3«Mil5t  Wtbci;  benfdbcn  itufltii  S^enm  obec  bie  |tncu  Uine 
Ijûlifcbct  jiilegimg  cl)ini  hoi:  bci-  @rtcl;en  ir«gcn/  Dl)iie  (gcfcl)!:» 
b«.  ®«(|cii  ju  lltfunbc  I)iin  >»ii'  Itiifec  êKttcn  f^ngeilegcl  <in 
biefcn  $8ricff  tl)im  I)£ncfcn/  bcf  gém  i\l  naà.)  &)t\p  ©ebiirtl)/ 
btei;jeI;enI)imbErC  3rt!)i'/  ui'b  biitiiod)  iit  bem  Jûnff  iiiib  iicuii- 
éijî|icniiffbc£iI)eili<jciig:nîê-'5:oâc/bcii  iiidii  iieniiec  Kxaltatio. 

CLXXIX. 

iScrtmâ  H»ifc[)(!ii  Q[Bi(!)c(in_Sirc()offen  unb  ttm  Stt-- 
pitul  cineé  /  îmm  ter  (ôtaW  ©trafburg  antcrn 
ZlfiîUéi  mx  wcgcn  tci;9vccl)t5  '  Sortcnmgen  /  fo  wcd(. 
Sribrici;  Sifcbctf  su  totra^burg  an  benanntc  ^tau 
8ii)aki  uminn  ticfclbc  all^bcfligtcii  forberungcii 
renunciircn;  mt  »cr|^ticl)t  anbci;  befagtcr  îSifcljoff 
vtft  fiel)  imî)  fcinc  Qlacljfonimcn/  l»ic  Qtatt  util)  Sur» 
gcr  bci;  i()rcn  gMi)l)citcn  tmadjintctt  btcibcn  ju  (af^ 
fcn.  @cbcn  su  ©twsburg  ani  ©ainbétag  t)or  ©t. 
S'îiCDiauéîag  1595.  [Lu  ni  g  ,  Teutfches 
Reichs-Archiv.  P^rt.  Spec.  Continuât.  I.  Foit- 
fctzung  III.  Abfïitz,  X.  pag.  iSS.] 

C'eft-à-dire  , 

Accord  entre  Guillaume  Evêque  de  Stras- 
bourg, i3 [on  Chapitre  à^nne  fart,  i3  la 
Ville  de  Strasbourg  d'autre  fart ,  fur  les 
anciens  différends  de  .ladite  Ville  avec  l  Evêque 
Frideric  de  pieiife  mémoire.  V Evêque  ^ 
le  Chapitre  y  renoncent  à  leurs  prétentions ,  £f? 
promettent , pour  eux  £5?  leurs  Succejfeurs,  de  gar- 
der £5"  maintenir  les  Droits  ^  Privilèges  de  la 
Ville.  Fait  à  Strasbourg  le  Samedi  avant  la  St. 
Nicolas  ijpf. 

3n  @i)ttcé  £fîamen  'JCmcn. 

rfïtSc  SBtftelm  bon  ©ûttcé  ©iwben/  graelecet  imb  bcjîCï 

'^^  tigtêt  S3ifcl)of  su  ©tra^bucg  /  Son  uiifem  unb  Uiifêtë 

58i|l!iinKé  tBcgm  un  cinem  ieile.    îffiiï  Soliiwi'  bon  iu^elnlîcin/ 

©ed^iin  unb  bci6  gappittcl  gemeinlidje/  bet  afîcrrcit  ©tifpc  ju 

©ttrtgbutg/  bon  Unfetii/  Unfcte  ©ttjfte/  unb  Snppittdé  m- 

gcu/  nlfo  it)ir  oucl)  beé  }u  offencn  (Enpittcln  befant  imb  bctiifF^t 

lïucbcnt  /  unb  in  i4,aî)ïnttels  wife/  nnd)  Unfeté  goppittclé/  unb 

Itnictc  ©tifte  Svc!>t  unb  ©cmonljeit  ju  bcm  nnbetn  '^eile.    Unb 

ouci)  TOit  3oI)(tné  ©tutm  bon  ©tutmecf e  bct  ajîciÇct  /  &aue 

58enn(in  bct  "JCmmnnmcifïei:  unb  b£t  3\(it  bon  ©ttdÇbutg/  bon 

Itnfctn/  Unfcte  ÇSucgcK/  unb  bct  Unfecn  rectien/  «n  bctttcm 

'i.(ik.    2)er|cl)ent  tmb  fun  tunt/  «tien  bcn  bie  bicfcn  Svicf  tcmet 

onfclKUt  obct  ge(;6ïcnt  Icfcn  /  nlfo  bct  gtTOutbige/  Jjcïtc  Jtie- 

bctiti;  bon  $81(incfen!)eim/  wiknt  SStfcljoff  ju  ©tcdf  bui'g/ unfct 

î)eébot3cn(incen$8ifd)off  2Bill)clmeé  SBotfiwe  m  bcm  SSnJlumc/ 

6ie  cgcnant  ©tnt  ©ttrtfbutg  tticgcte/  bic  toçIc  et  SSçfcljof  ju 

©ttiifbutg  roaé/  umbe  folid^e  ©tucfe/«punttcn/unb  "Mtticfcle/ 

bnton  et  mcinbe/  bnë  bic  ©tdt/  bcm  Syllmne/  unb  bct©ti)i[i; 

imtcl)t  gcfd)clxn  rectc/bon  bcmfclbcn  58ufcl)obc/Hnb  bcin.S3i;(iii= 

me  beé  Sticgeé  fie  uettidjKt  amtbcnt/  unb  bct  ©(itl)en  fie  bei= 

bcsfitc/  bon  bem  '3(U«butc()Iul)ti3cjien/  S'?otI;ctbotnetîengutflen 

unb  S^m.  Qctni  2Ben?eékn>  SXém.  Sunige  unb  <^unig  ju  58e- 

Ijcim  geiDifct  imitbent  out  bai  SXcl)t/  unb  foltc  çnenbebetjite/ 

baè  3Ccl)t  bcfe|et  njctbcn  ju  J^ogcnoroc  /  bon  iKtnt  Sotjilop  bon 

©nJinwt/  beé  botgenmitcn  Unfcts  Ijctten/  bcé  .Sunigcé  imits 

23oat  in  &M/  i"it  bet  Sutfutflen  SXcte/  unb  fDltent  oud;  bc= 

6ct|ite  ite  25o.tbctun«en  nneinnnbet/  a\bo/  \)tnn  SSotjibot;  30= 

fd)tiben  gcben/  bné  ftc  oud)  bntcnf/  unb  rené  bné/  «mbc  un= 

jette  iÇtoroen  'înge  bet  iieljtsîiJîeffc  /  bet  bo  wné/  in  bcm  ^ûk 

bù  «i(in  jnlte/bon  @oÈ  ©ebutbe  btu(5el)enl)unbett  3(it/5)îunéi3 

unb  btu  3(ite.    Unb  wanbe  bie  ©ndjen/  vctscgen/  unb  nit  ug- 

gettngen  trutbent/  unb  bûd;  58ifd)off  Jtiebeiid)/  baé  ailtè  bet/ 

unb  unbctflunt  «ne  beé  gemeincn  Crtvittelé  ©clieitlë/  roifTcnbe/ 

2Bi([e/  unb  ©djcUe/  unb  ©tift/  bué  «Stpum/  bic  ©tôt /unb 

wc  ssutgcte  bon  ©ttnfbutg  unb  baé  iant  ju  gilfflffe/  befcé  ju 

gtoffem  yetbeii3lid;en  ©d;nben  îomcii  |înf/bebe  un  S3!nnbe/9}0' 

mcn/  'îotflcgcn/  unb  nwngeileçe  ©(id)cn.    ®<ié  benne  folidjet 

fd)ebclid)et  yctb£tvlid)et  ©d)abe  sreufdjcnt  ben5Biflum/  bet  ©tifft/ 

bet  ©fat/ unb  bem  innbc  ju  Silfage  /Ijinnnn  futtct  nit  me  ufet= 

finnbe/nod)  bcfdjcl)c/  ©c  ifl  ju  roiffenbe/  bné  ivit/  bie  yot^e^ 

iwiitenbtuîeile  jufflmcnejîntgefcffen/  unb  fjant  a((c  bieîBtefJèn/ 

fo  unfct  ein  Qicil/  m\  baé  nnbct  luette/  obcc  g^lxiben  mod)tc/  in 

>ticIen2Bc3baén)ete/  uut  une  genommcn  /  unb  funbetlidje/ bie 

SBotbctmigen/  bies8ifd)off5tibetid)5uSj(igcnortie/  S^tm^ou 

jipop  gefcl)tiben  gap/  mibet  bie  ©tnbt  ©ttagbutg/  unb  bie  istucf e/ 

tmb  SDtbetungen/  bie  bic  ©t(ibt/v»ibet58ifd)of  i^tibctidjen  ge= 

fdjtibcn  gnp/  oud)  Sjetn  SSotjibo»)  o.\i  uotgefd)tibcn  flut.    Unb 

ijnnt  bie  beftcl^feiilid^c  mit  gtitcm  JKntc/  teljtct  wiffcnbc/  unb 

mit  Sîrttc  niibcte  unfette  gtunbc  unb  3vctc  /  bebc  @eifilid;ec)/ 

unb  SBeltlidiet/  gegcn  cinnnbct  gclutctt  unb  ufgettagen.    Unb 

(int  oud)  genêlidjc  bntuf  flUet  ©(id)c  «n^e  «f  bicfcn  buti^eu  lai 
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mitcinanbct/  giitlidx  tmb  [lcplid)c  gctiittet  UJib  ««flilttet/  wk  ANNO 
!)ctn(id;  gcfd>rieben  jlut.  -^ 

3"mcr|tai:  ©0  Ijnben  iBit  3Bi!lxIin  ÎBiftbof  ju  ©ttnjibut'g  laOf» 
von  uii(<tn  imb  unfete  s8i|7umciS  wegen/  unb  Dut  une/  imi aùt  ^ 
unfcte  9î(id)f omen  /  bié  felbcn  $8t|iiimeé.  unb  luit  2)oImiit  non 
iu^cln|ton/  S3cd;ini  unb  baé  Cuppittel  g<meinlid)e  ba  ©tiftju 
tetfiigbutg/  uon  unfctn/  unb  nUct  unfct  Sîod'fommcn  rcegcn/ 
butd;nu§eunb£f}otbut|ft  U'itoi  unfetÉiS8i)(iumej3  unb  bctStiff» 
te/  gcgen  bcn  l'otgcndntcn  g)îcit^et/'2Cmmanmcijïet/3{nte/S3uts 
gctn/  unb  bct  ©cmcinbe  gemeinlid;  bct  ©tettc  ju  ©ttnfburg/ 
unb  aiïcn  hxn  9hid)fomen  une  uetjigen/  unb  uctjiljeiit  une  mit 
biefcm  gegcmvettigen  btiefey  bet'J[nfptiid)cn/  SicI;teé/unb2)ot« 
bctimgcn/  bie  SSvfci'Off  gtibcti*/  von  bcé  «Sçfîumcé/  unb  bef 
egcnnnten  ©tiftc  iwgen/  an  bicfcibcn  fflleiftet  unb  îKat/  unb 
butgcte  jti  ©trngbutg/uotbette/imb  ju  Çagenowe/^jctinSgot* 
jiboi;  gcfd)riben  gop/nlfo  bic  nemmclicbc  I)tc  nnd;  gcfdicibenfTnnt. 
3«m  etflen/bnë  |te  ite  q)f<il§e  gcbumcn/  unb  ite  q-Ynl^cn^tu* 
be  uf  eine  grtïHîcUc  gcburocn  jettent/  unb  ite  @etil;te/  aJleiflcti 
fcbnfft/  imb  Scte  gcmnijt  Incitent/  «libet  (incn  2Bi((en.  3tcm 
bngtïeumkcigin/  ctbeunbicben  ti!)ietent/  unb  getiljtet  tct= 
tciit/  unb  iDoltcnt  nit  baâ  jemnn  nnbcté/  bntiSbec  til^tcn  fcltc. 
3'tem  baè  |Tc  fld;  bet  'Jûmenbe/  inbcnjcnbig  unb  ugcwcnbig  bet 
©trtt  unbctjogen  Ijettcnt /imb  I)«bent  bntuf  ite  a)îutcn  gebuwen/ 
tmb  brtbm'd;  gegtrtben.  3tem  baé  ftc  )ïd;  btà  SBetcfeé  bec 
Fabricfen  unfete  ©tiftc  irab  bciJ  ©pittdliS  ju  ©ttdpbutg  unbets 
sogcii  (jettent.  3tcm  baë  fie  in  SBcinnnncé  cntnietet  Ijcttent.  3£eni 
b(i£i  fîc  Sorte  tmb  Ungelt/  in  (iiicn®eiÇli*en  unb2Bc[tIid)en©e= 
tiljtcn  unb  (inbcf  ëir 0  ufgcfeêe t  bcftent.  3tcm  baé  fie  iljn  gcriljtet  \)eu 
taitflnfîncn  ©cipiidjcn  unb  9Beltlid;en  ©etil;ten.  3tem  bdé  fie 
tmc9fnfc!)citgcfd)cêctimb©cbotiîbct  (icgcmddjt  (cubent.  3fcm 
fînc  q)f(iffc|)eit  gefîtoffet  I^rtbent/unb  ftc  in  nit  woltent  Inpen  fftnffen. 
3tem  brtg  fîe  bet  ^'>f(iffel)cif/ in  itcn  fti)en  Sjbfcn/  geboftcn  !)«bcnt/ 
l'Ut  itn'cltlid)@etii;tc/ unb  bic  q>f<iIf'l)f'C  gcbeffett  bnbcnt/unbiii 
^Pfetbc  gcboffen  jit  I>ibcnbe.  3tem  baS  |ic  ite  wc'ltidjen  ©ebot 
in  bcm  sï)înn|lcc  uggetuffct  ftcibcnt.  3tcm  baè  fTe  bct  q^fnfe* 
I;cit  gcbottcn  Ijiibent  su  flngenbc  /  ivibct  ite  Statuta.  3tem  baS  fie 
4utc  l'on  geœiîjcten  ©tcttcn  gcnomcn  I)rtbcn/  fijcuclidjc/  unb  bon 
bm  gctil;tcf .  3tem  baS  jie  ite  wcltlidjen  gefptcd^c  in  bem  sâtuns 
flet  értbcnt  gcljebct.  3tem  baê  fie  in  JtiÇeit  bcé  JJiiimfieté  ite 
^tcmetigc  ge(;cbct  Ijrtbcnf.  3tcm  baê  )le  gcti!)tct|)(ibentiion Un* 
Suliten  bic  gcfd)cf)cn  fint/  in  bem  aJîunjîct  unb  in  ^tibeitcn,  3feiii 
bai  (te  an  fin  gci|Bid;cn  ©etif>ten  nit  Ijabent  baé  fime  Officiais 
wtboften.  3tcmbné  (te  bic  ©d)tibete/  @ci(î[id;cé@eti{)ted/ 
func  \vaA)m  unb  \}abmt  anbcte  ©ebot  lîbet  (te  getan.  3teni 
baé  fie  l)rtbent  q)f(il^butgcte  /  £bcl  /  unb  Unebclc.  3£em  baé  fit 
(îd;  Ijflbent  unbctmunben/bct  (riofîcfe/inbcmenbig  unb  uffciucn^ 
big  ittc  fat/  unb  l^dbcnt  in  b(ï  entnictt.  3t""  («  roetent  oud; 
eincn  ft»en  ©cjog.  3cem  baé  fie  fîd;/  ftnet  iSîungen  unbetjo* 
gen  bnbent.  3^'"  fi*  ftnbcnt  in  oud;  entiuett  cincc  q^oticn  dit 
bct  @t(it  gcnnnt  ÎBtfdjof  58utgctl,'0f .  3tein  fie  Srtbent  in  oud) 
entroett  bcé  'Zatcê  nm  9Cinc.  3tem  fie  Ijnbcnt  oud)  bnt!it 
bfrtd)t/  baé  fie  nit  iDcffcnt/  baé  et  fine  gmptet/  ©tofeunî» 
.pleine/  in  bet  ©tac/  mit  jcman  anbcté  bcfeêe/  benne  mit  iteit 
«Butgetn.  3tem  (Te  ircacnt  oudj  nit  baé  bic  2Butte  in  bec  ©fat/ 
fîme  BûIIet  fd)metent/  uutjubvingcnbe  mib  je  tugenbe/  bie  '^oUi 
l'on  itcn  ©efien.  3fem  ba^  fie  in  bcm  .Çticge/  bie  ^ifie /'bat= 
inné  bcé  CtippittelÉi  3n3«(Ï3«l  ''^  /  i>"î»  ^'^^  (Enpptftclé  3ngc(îgcl 
batinnc/  ufj  bem  SiJUmflct  nmncnt/  tmb  in  it  ©emalt  bâtent. 
3tem  (le  Ijnbcnt  oud)  cine  ûtbenung  gemal)t/  mt  unbet  in  eine 
*pftHnbcy3ot  unb  "Zag  bcpêet/  baé  bcn  nicman  bat  ug  fol  tth 
ben.  ^tem  baé  (îe  ime  ben  ©tljabcn  unb  lofîcn  teten/  ben  et 
bcé  Sticgeé  l)alb  gcf^cbct  Ijabc.  ®et  Uûîgcf(l)tieben  ©tucfc  aU 
Ict/  unb  atfet  nnbetc  ©tijcfe/  %tiidd(/  jumttcn/  2)otbctun= 
gcn/3vcl)tci3  unb  QCnfptad'cn/  fo  S5ifd)off  Jtibetidv^^etméots 
jibot)  gefd)tiben  gay  /  ipibet  bie  ©tatt  uon  ©ttaf  butg  /  unb  kc 
icglid)eé  befunbet/  wtjil^ent  «jit  Une/  mt  Une /unb  atte  unfcte 
SRad)fommcn/  gegcn  ben  egenamcn  /  CDÎeifictunb  îKate/  gcgcit  ' 
Itcn  58utgetn  /  gegen  bct  ©eineinbe  gcmeinlid)  bct  ©tctte'ju 
©ttafbutg/  unb  nitcn  iten  S(iad)fomen/  baé  mit  bie  jcmcntï 
M}/  nod)  it  bel)cinen  befunbet/  nod)  nieman  von  Unfetnroegen/ 
nicinet  gei'ojbetn  fottent/  nod)  embelfcnt/  I)eimeIicl)e/obeti)fen= 
(id)e/  mitSBoiten  obet  2Bctcf en  /  mit  ©etil)t£  obet  u(]in)cnbiij 
©etil)tcé/  nod)  bas  fdjnfen  gcton  U'etben  nu/  obet  l)cmad)/  iit 
bcnt)cinen  mg/  one  attet  ©la^te/  ©ewetbe  unb  îCtgcIifîc.  <Sa 
œibct  JU  4icbc/  unb  ju  Stuntfd'nffit/  butcl)  ^ticbcn/  unb  iicbu 
lebenbcé  wilfcn/  fo  Jabent  wit  bie  l'otgenanten  £5îeifîct/  î(m» 
inanmcifict/unb  bet  ÎXrtf  non  ©ttogbutg/  gegcn  ben  uozgennns 
ten  gtTOÛfbigcn  Jjetm/  Jjctm  'SBill^cImc/  bcm  S5>)fd;o»e/Qct= 
ten  'Soimnt  bcm  ®cd)an/  unb  bcm  Êav'pittcl  bct  l'Oîgcnnntcii 
©tijft/  une  l'ctjigen/  unb  uctjicljent  Une/  mit  biefem  gcgen* 
recttigcnSBtiefc/  bet  ?(ncf)3tad)en  /  unb  2)0!ictungcn  /  bie  irii; 
nn  SSifd)ofT  Stibetid)  uotbcttent/  unb  S'^etni  SSotjibot)  gcfd)n= 
bcn  gabcnf/mit  Sfîamen  /baé  une  SBifd'offJJtibetid)  but* (inea 
bctlid)cn  "ïfîiitTOiOcn  ftiegcte/ unb  jn^^ricge  uotigite  unbttcn» 
gete/  uon  (mcn/  fmetS  S3i(1umcg/  unb  bet  ©tifft  wegcn  iSbcï 
baé/  baé  wk  mit  iinc  gctil)tct/  unb  gc(Jil)tct  watent/  non  atfei: 
ba'Xnfptacl'en/  unb  Soibctimgcn  wcqcn/  fo  et  an  Uns/  obes 
mit  nn  ui  I)cttent/  obet  gebabcnt  m61)tent/  unb  (Id;  «Lfcc  "Xn^ 
f))raibc  gegcn  Une  wtjigen  l)ette/  bcéMcgeé/  etUnésufcbe» 
belid)cn/i'ctbctplid)cm  ©d)abcn  btabte/  I;ô|)ct  benne  innbc  îeb'cn 
luetbc/  Ijunbcit  biifcnt  ©ulbin/  unb  baé  aUee  bct/  wibet  bie 
9;i(;tungc  unb  Ubctttagcé  SStieffe/  bic  mit  von  ime  I;cttent/  be« 
(Tcgeit  mit  fiine  unb  bcé  Bûîgenanten  Sippitteié  3nge(Tcgeln/î)ee 
Sibtigungcn  unb  25ct5igeé=SSf ief/  gebcn  watt  an  bcm  ctfTen 
S^îentage  nad;  ©ante  jDîartiné.-'îage/  m  bcm  3«te  bomon 
H  h  î  jaits 
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CORPS     DIPLOMATl dV E 


A ...,_,  îftlK  l'on  @o6  ©cbuttc/  ®tuêcbt»l)iinbctt  3<tt  adjêiâ  unb  luiit 

AnNO  ^nrc.    llnb  tiUtr  tec  mibctn  "JdifvïiKlKii  imb  2)ûtb«unçjen/  bic 

_  -  _  _    wit  Sjcnii  fSorstboi)  /  bcsfelbcn  midté  an  sBifcl'of  gtibcricb  gc- 

*  J  " 5  •  ftbnbcn  gobent/  bas  ivit/  nod;  imfct  gîacl;fonicn/  nod)  nicinan 

l'on  unfctn  ivcgen/bie  nianci:  fuUent/  nod)  enwcUcnt  gci'Oîbcni/ 

nod;  fdmffcn  gèton  recrben/  lyimelid;/  nod)  offcnlidvnut  2Bot» 

tm  obè  2B«cf m/  mit  ©enbtc/  obctugopenbigOitiljteé/  m 

cbcï  Ijecnod;  in  benl)cimn  U'cg  onc  dUc  @a>ctbc. 

©(itniu^ fo  t|î su  ntiffcnb*/  biip  rcit/  l'ut  llné/unb ntfe  im= 
fetc  gîrtd)fomen/  mit  cinrtnbcc  ttuntli*e  lîbafomcn  ùnt/  bifet 
pnad;  âcfri)(iben  ©futfe/  unb  bit  «cgciidnabct  gelutcvt  I;abent/ 
%lfù/  biiij  fie  bimwnfutba:  creetlidx  alfo  gcljaltcn  fotlent  «)«= 
tca;  3um  etjlcit/  fo  wettcnt  roiï  S3ifd)off  2BilIjclm/  23olmnc 
t'on4u6cIn(îcmba:©cd)rtn/  unb  bné  obegcnnnt  goppittcl  ge- 
iiKinlid)c/  n)«nb«  bné  von  altct  Ixc  <iIfo  .(îi:!)altcn  i|l/  fo  Inngc/ 
iaê  bAê  nicman  umbencfct/  baé  «in  jcglid)  SStjfdjoff  jnStwf' 
burg/  bec  bo  ju  SBpfdjofe  ju  ©ftngburg  ttwdct/  obcc  etfofen/ 
ob«c  Don  itnfcrme  Sjeiligen  Satter/  bem  S3iibe)le  ju  bem  SBiflu- 
ine  l'on  ©trufibucg  wfelxn  nnict/  fwcïen  fol  an  bem  S'peiligen 
iiplid)c  mit  ufgeîjêbtcr^iint/uffc  tniS2cté</bie@tiiCt>on<5ttaf= 
burg/ite§8urgere/mib  bie  iten/  laflèn  511  belibenbe  bi  nUcn  iwn 
gnl)eifcn/@cri6tcn/3vei)tcn/unb  @en)D!)n!)citcn/  alfo  fiebie!)nc= 
bt<il)t  !)rtnt/  unb  çnen  bie  ju  mettenbc/  «nb  nit  ju  miatenbe/ 
unb  oud)  n'ibet  (ie  nit  je  tunbe/  bnë  felk  rttteë/unbTOrtëbrti'OV 
unb  bienrtd)  mx  bifem  bïiefe  gefd)ribcn  )i;rtC/  rotr  bet  uoigenam 
SSifdjofîéilIîcIm  gcfiuoten  I)rtnt.  SBic  njcBent  oud;/  bof  Un» 
fciv  bcé  uoigennnten  S3ifd;o)f  3BilI;elmeiJ  Obeifen  "Xmptlutc 
«iflefmnent/  mit  gfînmen/  unfet  2)ièetuui  /  unfer  Sjofineifiec  / 
«nfec  (àd;wlt!)eife  ju  '^ahmx/  unfetre  Sôgte  ju  aRoto= 
!;cim/  58ccnetMn/  unb  ôrtemberg  gincjite  Sîinc^/unb  utfe 
bie(gd;uW;cifenunbÊd;nffenei'c/in  unfccn  ©tetten  unb2)e|îen/ 
unb  iilfe  rtnbew  25ôgtc  unbTCmvtfntc  in  ben@tettenbei:^flegcn/ 
bie  l;etnact)  on  une  Mttcnt/  fiuecen  fuirent/  an  ben  Qei(igen/bie 
©trtt  l'on  (gtwfbuïg/  ice  SSiregete/  in  ©ienete.unb  bie  iren/ 
flUc  bieiBik  wit  lebcnt/  unb  S3ifd;ofF«i  (gtraPiirg  ftn(/ugunb 
»n  ;e  laifénbe/  in  «ffc  imfere  (5tette/tod;Iofe  unb  SeHin  ju  aU 
Icn  ii'en  îfîôten/  fo  bi  'îcigc/  fo  bi  9î«I;t/  roie  bicfe  eé  in  fugef/ 
obec  not  befcl)il)t/  unb  |7d;  bes  nit  ivibetnbc/  nod;  ju  I;inbecnbe/ 
nod;  brtë  fd;rt|fen  geton  wetbcn/in  bcnbeinen  28«g/one  nUeguCï 
ivo2C/unb  one  (lUeé  wtbieten  unb  uerjieljen/nne  «ibec  unS/ben 
l'Oîgennntcrt  $8ifd;ûff  SBilIjelm  nne©ewtbe/  unb  oud;  }u  betîel= 
lenbe/  unb  ju  uetfoîgenbe  /  boé  bcé  SSiffumcé  tolofe/  ©tette/ 
obec  2)cf{in/  nod;  bie  iute/  batinne  mcijt  tngcnt/  obet  fd;(iffcnt 
geton  wecben  /  roibcc  bie  ©ttit  ©trnf bnvg/  ire  SButgei-e/  obec  bie 
j>:en/un3«uerlid;c/  tmb  oud;  bfltnmbe/  iaé  brtj  gel;inbevt  reuiie 
cbei:  geitïct/  bec  uojgenanten  Tfnijptlute  be!)eineï  uon  fme'Mmpte 
JU  ganbe/  obcr  ufjugebenbc.  2Btr  ber  wjgennnt  S3tfd;off  2Bi[- 
l;clm  rceîfcnt  oud;  /  brté  ci  bie  je^igtn  'Jtjnb(td;tlHtê  alfo  fntecent 
ju  I)altenbe/«lfo  lie  ce  oud;  ingcnote/ntle  gefivoren  (jnbent.  Unb 
îDetient  biwju/  luete  baé  bet  UDîgen<intcn'ïmiJflutebeI;einei'ftbe= 
gingc/  obcr  iuic  in  won  |m>e  '2Cmbnl;te  entfatfent/  obet  uetnnbert 
tourbe/  in  welcljfn  rceg  bdj  roece;  2BeId;en  roir  benne/  an  fine 
lïat  fêlent,/  obet  maéent/  obcr  fd;«|fent  genwd)t/bcn  fotfen  wit 
foIid;l)aben/  baâ  ec'in  ben  nei)£|1en  vier^ejen  îngcn  bnrnnd; 
in  bie  &tM  ©ftrtgburg  unre/  unb  uo:  aïkifier  unb  SCate  fmete 
JU  I)rt(tenbe/  ju  tunbe  unb  ju  uottefucenbe/  one  ntte  anbece  giîc» 
rcort  /  atltS  baê/  Hê  bet/  nn  beé  (îat  et  benne  gefe$et  obet 
geniflbt  i(l/  unb  bifct  SScief  feit  gcfujoni  I;ette  ju  tunbe /unb  beé 
cine  befentnif e  /  mit  cime  btiefe  bet  ©tnt  gebe  ungewtlidje. 
SÎBit  bec  uoîgenant  SSçfdjof  SSilbelm  roetlent  oud;  nicmon/ 
bieroite  reic  lebent  unb  Sifcfjof  suéttafburg  fînt/unfccéSSijîu= 
mté  imb  bet  (Stiffte/gloffë/Stctte  Dbet23c(iin/jcmet  l'ccfe^en/ 
«ettumbecn/uctfûuffen  obet  ingcben/  une  Utlop  /  SBiffënb^i  unb 
2Bitre/  îDîeijïêt  unb  ^auê  ju  êttnfburg/  bie  benne  |tnt/  unb 
luenne  fn  iten  roiaen  Ijatsu  tunt/  bcnnod;  fo  foKeut  soit  uetfo:» 
§en  unb  be(le(rcn/b(ié  bet  beinmc  ivit  folidje  ©tette/  obet2)efiin 
ingebent/  bdtuf/  nod;  batin/  nod;  biefelbcn  ©tette/  @(o|fe 
obet  25e|îin/  nicinet  getunt/  njibcc  bie  ©fat/  unb  bie  SButgete 
von  ©tcrtgbittg/  unb  baè  a)îci|let  unb  Sute/  unb  ben  iten/fos 
Iid;e  ©lolfê/  ©fctte  obet  2Jefitn  olfen  fint/  xinb  btibent/ju  aU 
leu  iten  Sîoten/  glidje  aie  i>oîgefd)tiben  jïat  onc  aile  ©eucrbe. 

(£ê  follcnt  oud;  attc  unfece  bef  58i(îumé  unb  bec  ©tifft  4utc 
bieunbetunéfefrel;affi:|7nt/  100  bie  gefc|7en  fint/  einen  Jïepen 
©ejog  I)aben/  mit  item  iibe  unb  ©ute  ju  sil;enbe  in  bie  ©fait 
©tcrtPurg/  obcc  loo^in  eê  in  filgct/  unb  fotfcnt  toit  nod;  bie 
Unfcrnbrténit  rccccn  nod;  (îe  botan  itren  in  benl;eincnreeg.  Unb 
Ijcttcntoud;  bie  Unfecn  irgcntlbtrinncwerfmotn/  SBiitgfd^aflft 
bafiSr  gefçéet/  obet  geliSbetc  bannir  getan/  reic  baf  recre/  bie 
fottcnt  luit/  obcc  bieUnfetn  in  bifen  ncl;e|lcn  fld;te  îagen  bet? 
j'elben  ite  (gibe  unb  S3urgfd;af t  Icbig  unb  loé  tun  fagcn.  28ete 
tè  oud;  ba^  jeinanb  bet  unfet  SBifd;ojf  2Bi[!)eIméimbber@titf= 
te  iCîanober  Sicnct  locren/  fme  iute/  bic  untec  iitmc  firent/ 
ttciigcn  ûbec  fœengcn  reoltc/  obet  (le  biéel;at  gctrcngct  I;ettc/baé 
fie  t'einen  fïcçen  ©ejog  Ijaben  foltcnt/  uf  ben/  unb  uff  bie  fol- 
lent  2Bic  $8ifd;of '2Bil|)elm  ben  l'oigcnanten  f9îei(ïcr/  SCat  unb 
iten  5Snd)fommen/  gcraten  «nb  bcI;oIffcn  (in/  bnè  et  fint  iutc 
bcc©etcengnû(Te/  (gibc/  S8utgfd;aft  unb@c(ubetc/  bic(îebat= 
«urgegcbcn/  gcfcÇct/  obet  getnn  jettent/  unb  bie  l'on  "JOittinnc 
jregen  battteffe/  Iibig  fage/bie  (le  iine  batumb  getan  !)rtbcn/  mib 
bnf  et  (ie  (icp  laffe  inl;cn  mit  item  iibe  nnb  ©utc/n)al)in(îen)cl? 
Unt/  aie  oud;  baé  biffid;/  tcljt  unb  gcrt>oI;nlid;  ifi/  uëgcnom= 
nun  cigen  iute/  bie  man  befeêcn  fo(I  mit  ben  Iibcnc|len/  nlébaS 
Don  altct  I;ct  bann  gemoI;nlid;  unb  rel;t  ifï.  ®ct  uon  ië>tca$^ 
butg  icljclute  mogcnt  bet  Sîucgete  t'on  ©tfagbutg/2îicl;/spfct:> 
|)e/Sinbet/ed;aflf{  unb  nnbet  25iel)  uf  Hnfet  SSonne/  SSepbe 


unb  Qttmcnbe  ttcibeu/  >vo  bie  (l^cn/  al(b  unjeljat  geraoljnlici)  tfï  A  vm/* 
gcu'cfcn  imgc(lra(fct.    3t«m  bec  l'on  e>tta|burg  ©e(înbe  unb  ■'^"'^" 
^nc()te/  biefu  unbet  une/  uf  iten  ©lîtccn  unb  i^ôfen  (l^enbe  i  joç 
i;rtbent/  foUent  in  unfecn  ®  ôtff<i;n  unb  ©eti^tcn/  bo  benne  folid;     ^^  s  * 
©efmbc/obct  Snebtt  firent/  ben  Unfecn  I;cl(ten  inadicii/ ajîtilcn/ 
4>fenl)ufct/2Bege/@tege  unb  SButncn/  unb  oud;  I)elfcn  gtabeit 
unb  n)ad;cn/  nad;  îDlargsal/unb  aile  gcmeme  (Eçnungen  l)elfl<n 
^altcn/  unb  futleht  mit  ben  Unfern  511  ©cril;te  gon/  in  bcnfâc» 
ril)t«n/  bo  (ie  benne  firent/  unb  foflent  i»ir/  nod;  unfet  'Jtmipt= 
lute/  obet  bie  unfetn/  nod;  nicman/  l'on  unfecn/  obet  ttcnnjey 
gcn/  (îe  banibet  fritba(fcc  nôtigcn/  obet  ttcngen/  me  ju  bienen* 
bi/  ober  je  tunbe/  benne  aie  i>oi3«fd;ribcii  flat/  nne  aUe@c»ct* 
be.    2Bic  bet  l'oigcnant  SSifdioff SSilljelm  mcUent  oud;  m/bai 
man  won  bel;eincm  S3utgct  iion©traPucg/(incn@utetn/gcuî)5 
ten/  unb  bem  iten  uttil;tcn  foKe/  wanbe  wit  ite  gtil;cit  fclbct 
TOol  gcfel;en  unb  gelefcn  l;ant/  baè  fie  b(é  l'on  SBcbe|icn/  SXômi» 
fd;en  ^ei;fccn  uiib  ^unigen  gefcçet  (Tnl  /  baè  innn  bauon  nit 
iil;ten  foi. 

Unb  batumbe  fo  twtfcnt  wit/  recime  bcljcincn  unfetmcxmpt^ 
manne/  obet  ben  Unfecn /  in  bem  @ccil;tc/  batinne  bm  Î8ut» 
getn  l'on  ©ttapburg  ic  ©ut/  obet  iaé  ite  vcrbotten  i(î/  eâ  ju 
bem  etfJen  inale/  l'cctimbet  wiirt/  mit  bec  uon  ©ftaf  butg  bries 
fcn/  obcc  gen)i(fen  botten/  baè  fie  benne/  bieiute/  baè&m/ 
obet  bonite/  baé^  benne  wcboiten  ifi/  Icbig  fagcn  foUent/  one 
atlcn  todMben  fiScbecIid;en  imb  nne  uccsog/  unb  futtcnt  unfet 
■JCniptlute  boi  obcr  bie/  bic  bie  birc^ece  l'on  ©tcagbiitg  ic©uf/ 
unb  baè  ice/uetbotten  I)ettcnt/ben  butgccn  nod;wifen  in  bie  ©tat 
©tcrtgbutg/  unbfolmanbenne/  ben  unfetn/  bie  inbie©tflbt 
aifo  nad;geTOifet  iDccbent  /  in  bec  ©tat  jn  ©tcnf  butg  uiU'cr;o«- 
gcnlici)e  beë  Stc^ten  Ijelffen  ane  ©ei'ccbc.  Unb  fottent  unfctûco 
becjîcn  OCmptlute/  bie  bai'Oî  bcnennet  (înt/  baà  alfo  fioeccnju 
Ijaltcnbe/  unb  folfcnt  aUt  bic  ©d;ult!)eifen  unb  Ttmîitlutebieinh: 
bac  in  (înt/  eë  oud;  tim  fipcten  su  Ijûltcnbe  su  (îunt/  fo  (ie  inju 
cime  Ttmptmanne  fcéent/  obet  inatlient  /  allei  migciictlid;.  ajit 
bec»o!gcnantS3ifd)o(f5ffiilI)clin  loettcnt  oud;/  iwldjct  bet  «on 
©tiafbutô  ingefc(fen  ^utget/  uf  bet  &tat/  I;inbec  unsi/  in 
unfece  ©tette/  Socffcce/  ©ctifete/  unb  ©ebicte  suljct/ betfclbt 
unb  (îne  gîad;tommcn  futtcm  une  ^axcé  bienen  einc  alfe  geinei» 
ne  banbete/unb  biefelbcn  futtent  ben  unfetn  ba  (te  bnnne  feéjjoffi 
(înt/  l;elfeninad)en/  £î)îulcn/£»fcnl)ufct/a3utnen/ ©tcgeunb 
2Bege  nad)  ber  9)iatgjal  alfe  fie  banne  ba«m  an  gebuct  im^ea 
Dctlid;/  (le  fuffent  oud)  aile  gemeine  cçnungcn  Ijclfen  l;altcn/ 
unb  fudentinit  ben  unfetn  in  unfern  gciil;ten/  ba  bamie  (blidî* 
butgete  (i^cnt/  ju  ©etijte  gan.  ©ie  fuUcnt  oud;  ben  Uiifern 
I)clfen  gtaben  unb  readjcn  nad;  irte  '3(nsaf)lungeBcclid;/  rcit 
nod;  bic  Unfetn  futtent  oud;  femelid;e  bucget  ûbet  bie  l'ojgefdiri» 
ben  Singe  nit  iuitba(7et  ttengen  obec  nôtigen  une  micba(ra:  jn 
bienenbe  obet  ju  tunbe  benne  aie  i'0!gcfd;tiben  ^au  28ir  foUcnc 
nod;  enroottent  oud;  nit  ge(iatten/  ba^:  biefelbcn  butgete/  îjcnwn 
Dctfe^e/obet  wcbinbc  ©ulte/  obcc  3infe  sugebenbe/  ûbec©ri)nU 
be  se  inad;cnbc/  in  bcnbeinen  2Bcg.  2Bo  oud;  einte/  bec  »on 
©ttafbutg  bmgcte  einc  Unfiige  fut  in  unfecn  ©eci^fen  imJ> 
©cbieten/  tominet  bet  mit  bcin  iibe  bati'on/  fo  fol  oud;  alIeS 
(în  ©ut  fi'i;  unb  lebig  (in  unb  blibcn/  unb  futtent  mit  fu  bntuf 
fd;itmen/  fd;uten/  unb  bantbaben/  alfo  anbei  unfet  iufe  nne 
©coetbe.  2BeI!)teoud)i>on©ttafbucg  ingefc(fcnS3utget/(îne 
Stnbc  obet  @e(înbe  uf  bet  ©fat  m  unfece  ©cbietc  3atcé  i>ett 
fine  (Butne  su  buroenbe  obec  anbetn  (ïnen  9îuè  ju  rcctbenbc/bet 
bod;  (îne  bejie  ^ufcce  in  bec  ©fabf  ju  ©ftapbutg  Ijet/  bet  iw3> 
biefelbcn/  (uamt  (tp  [)inber  un^  (in  allée  ©lenfïcé  unb  attetbcc 
SQoîbetungen/  fo  bie  unfecn  an  Jie  gcuoibcin  obcc  getun  môd;» 
tcnt/nianbc  roit  rcottent  baê  fte  (ti)  jint/  unb  oud;  unfet  QBun» 
ne  unb  SBeibe  mit  attcm  icem  23ie!)e  mugent  nu^en  unb  nie(fen/ 
nnb  su  alleï  icce  C^otbutfft  brudicn/  alfe  atte  aubère  unfete  iu^ 
te/  unb  alfe  bag  oud;  batfomincn  i(l  ane  ©ei'ecbc.  SBcldte  bic 
«on  ©tcafbutg/  mt  <EbeUme  511 58ucgec  cmpfabent/  obcr  futf 
DO?  (gbettute  r>int/  unb  bie  unbec  Une  unbet  unfet  ©cbiefe  ju» 
gent/  unb  bie  bo  fefbaft  reccent/  obet  ^fâsiote  ba  fe^bafli 
(înt/  bie  futtent  loir/  nod;  nicman  l'on  unjicn)cegen/  (îcntt 
notigcn/  nod;  trengen/  ju  tunbe  anberé  benne  atte  onbereèbcU 
Inte  tunt/  bic  unbet  Une  gefc(fen  fint  ane  ©cuecbe.  SBemeoutO 
bicBon©traPuc83te  ©tat  uccbietent/  bie  m5gent  binbetUnS 
Siebem/  in  rceld;e  unfer  ©tat/  obcc  ©enbte  fieiwttent/  unb 
iwbin  fie  binber  une  s'«b'nt/  fo  futtent  (ic  ire  ^inbe  Hub@c(in» 
be/  bien'ilc  bie  gile  iBcrcnt  /  alfo  in  benne  bie  ©tat  Berboltcn 
i(i/  (ti;  (îéen  attcé  ®ien(icé/  unb  nttet  23oîbecungcn/  unb  foU 
lent  eê  gegen  bem  balten/  alfo  uon  bet  won  ©frafbucg  gbelit 
SBurgccn  ba  i'o!gefd;cibcn  fiât.  SBir  bet  Wigenant  Sifd;ofF 
SBilbdm/  nod;  unfet  "Jimptlutc/  nod;  nicman  uon  unfecn  nt» 
gcn  fottent  nod;  cnrccOcnt/  ben  Unfecn  nict  l'ctbietcn/  baê  (ie 
ben  SSucgetn  wn  ©ttafibucg  3iigcfe(]ën  unb  Upgcfe(fen/  no^ 
bcniccn/  nitmalcn/  bad;cn/  obet  arbcitcn  fottent/  inrecldicii 
2Bcg  baê  fie;  roanbc  reit  ivettcnt/bas  bie  Unfecn  in  niaient/ bn» 
d)cnt/  unb  ncbeitent/umbe  ite  ^bennige  aie  anbccn  iuten/  ane 
©cuccbe.  Unfece  gottcce/  bie  in  bec  ©tabt  ju  ©tra^utg/  uf 
ben  Stucîcn/  nnb  bi  ben  îb'n'ncn/  won  Unfetn  reegcnjol  ne» 
ment/  bic  futtent  i»on  2Biiie  unb  uon  Sôcne/  nod;  l'on  bcbeinen 
anbetn  bingen  nit  me  3ottcé  ncmen  /  benne  aie  man  Bon  îCItcr 
bet/  BOJ  swengig/  obec  btifig  3aien  bofelbcé  gcnoincn  jet  one 
atte  ©ewfbc.  2Bic  bec  Boigcnant  SBifd;o(f  2BilbcIm  /  noil» 
nicman  Bon  Unfecn  reegen/  fottent/  nod;  cnmcllcnt  binnanfutber 
in  nllcn  unfetn  ©tcttcn/  È>ôtff>:cn/  unb  ©cbieten/  (ê  (îeuf 
2Ca(rcc  obec  uff  ianbe/  bcbeinen  nuiBcn  Soi/  uf  bic  S3ucgcce 
Bon  ©tcagbucg  nod;  uf  ibt  &ut  mad)en/  nod;  l'on  in  bcifcbcn/ 
unb  betto't  >vir  obec  bie  unfecn /fcmmcliclie  nuiBcSblIe^macbet/ 

bit 


DU    DROIT 

A  Nsin  î>iî  fiitt««  <>6«  fm  une  ©ewa-be.    &  fottcnt  oud;  citte  ©etlîliclien/ 
xinb  2B«ltIid)eit  ©eti^te/  bie  »vic  m  bec  @M£  ixt(5tMgl>Hrgl;«= 

I  2Q  ç    benc/  in  b«  ©tctte  ©ttafbia-g  ciretlictc  blibcn/  ui)b  fui/  nié 
^^f'  (K  itné«  !)(ii:  geiBcfat  \mt  mm  ©cuetbc. 

2Bit  iBcrrent  ou*  mit  Stomcii/  bic  ©Mbt  l'on  ©trnfbiitg 
IrtflTen  blibcn  /  un3cl)'inbcc£  bi  ber  WitT^beit  in  «fi:»-'  bct  nwiTcn  / 
<ilfb  fu  bie  !)(itbtiil)C  l)rtbent  one  aile  @cii«rbe.  2Bii'  cuci)  bte  vtm 
mantm  sBîcifict  /  'Jtmmunmeifiei:  unb  ÎKnt  jii  èttnpnrâ/vw'' 
jcj)ent/  TOflnbe  bic  t'OJaefcbttben  gïmiirbige  $cn:en/  QecceSBiI^ 
Çelin  ber  58ifd)off/  Sjctce  Sîolmat  uon  iuédnfïcm  bei-3ed)nii/ 
unb  bas  dappittel  geinetnlidvimé/imferte  (Stette/unfernS8ut= 
Setn/unb  bcn  unfern/  bie  ©nflbc/  unb  Jruntfdjdffc  gctonljont 
ctë  yo2gefd)ribcn  fîat.  ®o  nieffcnc  mit  tn  bugesen  jti  iicbc  unb 
Jtuntfdwfft/  baë  niemaa  bet  xinfern/  bec  '£uni--S3ecren  bec  ob= 
egcnnntén  ©tiffite  gutec/  rcie  bic  gênant  |înt/(ingrife  unljccfoU 
m  unb  «ne  @ecid)te.  2Bit  iBCttcnt  oud;  ntt/  b<ié  çcinnn  bec 
ïinfccn  ben  uojgcndntcnîuimSjecccnbecetifft/  mit  iXnteé  S5ot= 
tcn/»uc  une/  uf  unfcce  q)frtl5e  ©ebietc/  webec  umbe  gcljcnbcu/ 
Selegeretc/  ûber  ^infc/  bie  ju  iccn  gcilllidjcn  q)fcunbcn  gc[)0. 
cent/  bie  tunclid;  fim  b<if  ce  Seljenben/  Selegerete/  obecBmfe 
fi>.  Sfiûd)  b(ié  in  fein  njeltlid)  ©ertlrte/  in  iljce  S^ofc  gefe^et 
roecbent.  2Bic  rocacnt  fu  oud)  nit  ircen  (ibe  je  t unbe  an  bcn  funnf 
Icoen  g)|tunben/  bie  fu  uf  irce  ©tiffite  Ijant/  nifo  baê  eë  botb 
gcfd)clje  /  mit  bec  ©franbenec  2Bit(c.  SBoë  oud)  ben  'îum=Qec= 
tcn  rced^get/  ce  fïe  nf  icemeigin/  obec  «on  iccn  q)fTunben/  in 
gcmeinc  obec  befunbec/  ce  (te  2Bin/  Sorn/  obec  anberc  binge/ 
baé  in  iccn  IBcuba^of  gct  /  uf  iccn  ôifi^tt  obec  Seice/  obec  in 
«nbcce  icc  S^ofe/  bouon  foffcnt  fie  îcincn  gol  gcbcn.  2Bec  nbcc 
umbe  (te  folid;  ©ut  îouffet/  bo  fol  bec  Souffcc  uon  3ol  gebcn 
<ilfo  benne  geroonlid)  i(î  «ne  ©cyccbs  /  unb  fie  nit.  ©(tcju  foft 
cin  )cglid;ec  (gdjnffencc/  bcn  (le  î>ib<n  in  ©cubccjSjop  fein 
^fcct'ljnbcn/  uon  ©ebottcé  TOcgcn  unfctcc  gtcttc/  rocnne  ec 
beé  cclalfcn  fol  (in  ;  ■Jtfle  l'oigef^cicbcn  binge  /  unb  ic  jealidieë 
tcftmbec  bic  von  unfccn  asifdjoff  SBilIjelmcé/  «nfccé  SBijrameé/ 
unb  unf^ccc  (gtiflîc  rcegcn  ba  wjgefd^ciben  (tont/  gelobent  rcic 
58ifd;off  28iU>eIm  wuc  une/  tmb  offc  un|eceg?(td)tomcnbC(3cge= 
nanten  S3i(1timcé/bi  bem  uoîgcnnnt  unfecmc  gibc/  fiete/  wefîe/ 
imb  unuccbcôd)cnlid)e  ju  bnltcnbc/  ju  !)abenbc/  unb  ju  yottefu' 
rcnbe.  Unb  funbectidjc  bie  2>ec5igni(|c  /  croccflid;e/  unb  nicmcc 
ba  ïttibcc  ju  fimbc/  nocÇ  iu  tommenbc/  mit  SBoîtcn/  obec 
SBeccfeii/  mit  ©ecibtc/  obec  ttfmenbig  ©cctl)tc/  nod)  baé 
fd)iifen  gctfln  œccbcn/  nu  obec  Ijecnoc^  in  bcnijcinen  rccgonenae 
©cBerbc.  SBcinnc  rcic  un^c  uff  biefen  l)utigen  Za^/  umbe  bie 
«oîgcnnnnten  ©tuctc  /  unb  umbe  ntle  «nbcce  Ttnefpcddjcn  unb 
SJozbccmtgcn/  fo  wic  an  bic  cgcnanten  S)îeijîcc  unb  ^at/  icc 
58ucgcre/  ©cmeine  obec  befunbec  geljebeÉ  I)(int/  obec  geÇnben 
mDd;tcnt/  in  weldjen  roeg  baê  gcfm  môl)tc/  mit  çnen  gen^Iid; 
âecif)tet/  gcfctliljtct  unb  i5bectc«gen  (înt.  2Bic  Sotûnnc  non 
iuêcln(1cin/  ®cd;rtn/  unb  baê  Çdvpittcl  gemcinlidjc  bec  obgc- 
nanten  ©tifte  5U  ©tcngbucg  ucc)c|ent.  Zlfù  bec  (Écwiîcbigc  / 
Jjcccc  SBilliclm  ccœcletcc  unb  bcfictigetec  SBifd)of  ju  ©tcnÇbucg 
unfcc  tiebcc  ^c«c/  »on  (tné  SBDfhimeë  niegcn/  wic  von  unfcce 
©tiffto  roegen  unb  btc  ccbccn/  SBifcn/  i^m  ^olmnê  ©tucm 
bec  gjlci(îcc/  Sec  girtué  §8ecmiin!bec  QtmmrtnnKijlec/  unb  bec 
©tflt  ju  ©trnfbucg  jufmnenc  gefeffèn  fîut/  unb  mic  une  gaio; 
jnen  Ijnnf  /  bic  @cbrc(îen/  fo  unfcc  cin  îeil  tin  baé  nnbec  \)(ttc/ 
unb  oud;  bie  SBoîbecungen  unb  '2tnefpc(id)cn  /  fo  5Sifd;of  Jtie 
betid;  on  bic  ©tut  ©tcnfbucg  ju  ^ngenoroe  ^ccn  SBojjiboç  ge= 
fct)ci6cn  gnp/  unb  oud)  bic  25o:becungen/  fo  bie  <^tat  @tcrt^= 
bucg  (in  S3ifd;of  Jcibeci*/  bo  rcibec  gefd)ciben  ^ob^mn  £3o!= 
jiboç/  unb  bai  gegeneinnnbec  gelutect  unb  upgetcngen  gobent/ 
unb  mit  einnnbec  gcnllid;  gcci^tet/  unb  gcfliî)tct  (înt/ in  biSBifc 
flifo  bawi  bcfdîcibcn  i(ï.  ®(ié  bnf  nifo  aileS  mit  uiifccme  gu- 
ten  ©unfle/  SBitfcn  unb  @e!)e(fe  gefdicljen  i(l.  itnb  gelobent  ce 
oud;/  DUC  une  unb  ntfc  unfcce  SQddjfomcn  nn  bec  uoigenonten 
ISitift/  unb  funbcclidje  bie  obgcfdjriben  Sccjigniffc  /  fîete/ 
wfîe/  unb  unuecbc5djenlid)c  ju  I)alfenbe/  in  (ittec  bec  SBifc  unb 
Sïinfre/fllé  wn  bem  obegcnnnten  unfecmc  S?ccccn/53ifd)of'2BiI= 
I)elme  brt  uo2gcfd)ciben  fînt.  28ic  oud;  ^oi/annè  ©tucm  bec 
Q)lei(iec/  Stdué  SSecmnn  bec  ^nmonmciflcc  bec  ÎKat/  unb  bic 
SSucgecc  gemcinlid)c  bec  ©trtt  ju  @tc«f  butg  «ccjc^cnt  xvaê  von 
unjécn  ivegcn  bnwo:  gefd)cibcn  iiat/  baé  rcic  baê  oud;  l;rtlten/ 
unb  «ottcfuccn  «jettent  one  nUc  @e»ecbc/unb  ju  cime  ronccn  Ut- 
funbe/  unb  cmigec  ©tctigfeit/  fo  Cubent  reic  SSt)fd;of  2Bilf)c!m 
unfec  gcoffeé  ^ngcÇK^tl/  unb  oud;  n)ic  bie»0!gcnnntena)}ei(lcc/ 
îtmm(inmci(îcc  unb  SCrtt  bec  ©tcttc  ju  ©tcrtfbiicg  unfcce  ©fcttc 
fitof  3ngc|1gd  nn  bicfcn  SScief  gel;cncf  et.  Sec  gebcn  i(l  ju  ©tcnf = 
fcucg  an  bem  nc6e(len  ©rtmcfîngc  »oî  ©t.  ïfiicolrtucé  'îrtgc  beé 
Jj.  S3ifd;ofcé  /  bcê  3aceS  bo  man  \alu  »on  ©.ûttcé  ©cbucte 
bcuêelKn  l)unbect  3nc  nunêig  unb  funff  3nte.  Unb  (înt  bitte 
SStiefe  bti  gclidj«/  bct  cine  bt  UnéS3ifd;of  SBilJielm/  bec  onbec 
bi  une/  bem  voîgcnnnten  Snppittcl/  unb  bct  btitte  bi;  une/ 
bem  yoïgcmmtcn  arici(îct  unb  S^nt  unb  bec  ©tnt  ju  ©ttopbutg 
fcelibent. 
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50  r^  Traité  de  Mariage  conclu  entre  Charles  VI. 
- ^^-~      Roi  de  France  Çj"  Ri  cH  a  rd  1 1.  Roi  d' An- 

396.      gkterre,  ou  celui-ci  s" oblige  d'époufer  Isabel- 
•Mars.     ^^  ^'^^^  ^^"^^  ^"^'^  Roi  de  France,    Donné  à 
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Paris  le  II.  Mars  1  jpf .     f  R  Y  m  e  r  ,  Fœde-  AnNO 
ra,  Convcntiones,  &c.  Tom.  Vll.pag.âij.]  j^qe 

^HarleS,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  deFrance,  '■S^"* 
Savoir  Faisons  a  toiH  prefens  &  a  venir. 
Nous  avoir  veu  &  fait  lire  ,  de  mot  a  mot,  devant 
Nous,  &  en  la  prefence  de,  noz  treschiers  &  tresamen 
Oncles  &  Frère,  les  Ducs  de  Berry,  de  Burgoingne ^ 
^Orléans ,  &  de  Bonrhonneiz  ,  &  de  uoftre  grant  Con- 
feil,  les  Lettres,  de  noz  dic2  Oncles,  &  Frère,  ac- 
cordées, paflees,  &  faites  par  noftre  commandement, 
volente,  &  ordenance,  &  par  vertu  du  Povoir,  pat 
Nous. donne  &  attribue  a  noz  ditz  Oncles  &  Frère, 
incorpore  en  leurs  devant  dites  Lettres ,  contenans  ces- 
te  forme, 

Jehan  Duc  de  Berry  Çff  à^ Auvergne  ^  Conte  de 
Poitou,  d'Auvergne,  &  de  Bouloingne, 

Phelip  Duc  de  Burgoingxe,  Conte  de  Flandres, 
d'Artoiz,  &  de  Bourgoingne, 

L  o  Y  s  Duc  d'Orléans  ,  Conte  de  Valoiz  ,  &  de 
Beaumont,  touz  FMz  de  Roy  de  France, 

Et  L o ï s  Duc  de  Bourbonnoiz  ,  Conte  de  Gler- 
mont  &  de  Forez,  Oncles  &  Frère  de  Monfeigneur  le 
Roy^ 

Faisons  Savoir  a  touz  Que, 

Pour  conlîderacion  &  en  espérance  que  les  tres- 
grans,  &  comme  innumerables  ,  esclandes,  maulx, 
inconveniens,  dommages,  &  effulîon  du  Sanc  Hu- 
main , 

Qui  ainfi,  comme  il  eft  notoire  ,  font  avenuz,  es 
temps  pafleï,  a  caufe  &  par  les  descors,  debaz,  dis- 
centions ,  &  Guerres  d'entre  le  dit  Monfeigneur  le  Roy 
&  Predeceffeurs  d'une  part  ,  &,  treshault  &  puiffanc 
Prince,  le  Roy  d'Angleterre  noftre  Coufin  &  fes  Ante- 
ceffèurs  d'autre  part, 

Ceffènt,  &  que  miex  plus  brief  &  convenablement 
puiffenc  les  dites  Parties  de  &  fur  ce  venir  a  bonnes 
conclufion.  Pais,  &  Accord,  eftre  &  durer,  es  temps 
a  venir,  longuement  entre  eulx  &  leurs  Succelïèurs 
lien  d'affinité  &  de  Linage,  &  y  eftre  nourroies  enfem- 
ble  leurs  Royaumes ,  Terres ,  Seignories ,  &  Subgiez , 
Amiftie,  converfation  &  unité,  forclofes  diviiîons, 
haines ,  &  maltalens , 

Aesteprocede  traittier  &  pourparler  du  Mar- 
riage,  a  prefente  accorde,  &  qui,  au  plaifir  de  Dieu  & 
de  Seinte  Eglife,  fe  fera  &  fera  folemnife  entre  noftre 
dit  Coufin  le  Roy  d' Angleterre  ,  &  noftre  treschiere 
tresame  Nièce  Madame  Yfabel  de  France,  ainsnee 
Fille  de  mon  dit  Seigneur  le  Roy, 

Et, 

Pour  ces  caufes  &  coniîderacions ,  &  les  autres  tres- 
grans  biens,  apaifemens,  &proufiz ,  qui  par  ce  moyen 
ibnt,  a  l'aide  Dieu,  dispofez  d'enfuir,  non  feulement 
aux  dites  Parties ,  &  a  leurs  Royaumes,  Terres ,  Seigno- 
ries, &  Subgiez,  maiz  auflî  a  toute  Chriftiente,  au  bien 
&  union  de  l'Eglife  univerfele ,  &  a  la  confufion  des 
Mescreans  &  Adverfairs  a  la  Foy  Catholique, 

Ont  par  &  entre  Nous ,  Ducs  devant  diz,  pour  & 
ou  nom  de  mon  dit  Seigneur  le  Roy,  &  par  vertu  de 
la  Puifrance,par  lui  a  Nous  attribuée  &  ottroie  en  cefte 
partie,  par  ces  Lettres,  contenans  cefte  forme, 

KA  R  (1 1,  U  s  ,  Dei  gratiâ  ,  Francorum  Rex ,  U  N  l- 
VERSiS,  prœfentes  Literas  infpefturis ,  Salutem. 

Inter  Prothoplauftas,per  iWatrimonii  Fœdus,a  Sum- 
mo  rerum  omnium  Conditore,primasvis  temporibus  or- 
dinatum,  nedùm  Generis  humani  Propagatio  kgittimè 
fuccefîit  in  Mundo,  verùm  etiam  inter  Regcs  &  Popu- 
los (Hoftis  antiqui  verfutiâ  interdum  ad  invicem  diffi- 
dentes)  Discordise  in  Concordiam,  Guerrxque  &  Dis- 
fentiones ,  in  Pacis  amœnitatem ,  de  facili ,  fuerunt  fas- 
pifllmc  commutatœ. 

Nos  igitur, 

Attendentes  quèd  Sereniflîmus  Princeps,  carrffimus 
Confanguineus  nofter,  Richardus  Rex  Anglite,  prout 
Nobis  nuper,  per  folennes  fuos  Ambaxiatores,  Procu- 
ratores,  &  Nuncios,  inlinuare  volaic,  cum,  cariffimâ 
Filiâ  noftrâ  Primogenitâ,  Tfabella  Francis  (licet  non- 
dùm  Annos  pubertatîs  attiiigat)  afBcitur  Conjngali 
Vinculo  fociari. 

Super  quo  jam ,  inter  ipfos  difli  Confanguinei  noftri 
Ambaxiatores  &  Procuratorcs  ex  unâ  parte,  &  Nos  & 
certes  a  Nobis  dcputatos  ex  altcrfi,  certi  Traâatus  & 
modi  prolocuti,  certaque  Capitula  in  fcriptis  redada 
fuere, 

Sperantes  in  illo,  per  quem  omnia  bona  fuccedunt, 

per  Negotium  hujusmodi.fi  fine  prospero  concludatiu, 

H  h  3  Saluo 
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Awr»    Salutem,   Paceni ,  &  prosperitatem  utrisque  Populis,  | 
xvNisu    jjqIjjj  ^  jji£tg  Confanguineo  noftro  Subditis,  bonum-  ! 
lîOÇ.  que  permaximum  toti  Chriftianitati ,   futuris  tempori- 
— -^ZA-    bus,  provenire, 

1596.       Et,  ob  hoc,  cupieutes,  quantum  in  nobis  ell,  ef 
feauofas  in  hiis  operum  efficacias  impendere, potiflimè 
cùm  ad  noftram,  de  prsfenti,  notitiam  devenerit  ip- 
fum   Confanguineum  nollrum  fuos   denùô   folemnes 
Ambaxiatores ,  Procuratores ,  &  Nuncios  ad  noftram, 
pro  continuatione  procefTûs  hujusmodi  &  ipfius  Nego- 
tii  complemento,  prsefentiam  deftinare, 
NoTUM  FACiMUS  quod. 
De,  cariffimis  Patruis  &  Germano  noftris,  Johatine 
Biturice>ifî ,Philifpo  BurgondiiC  ^Ludovico  Aurelimexjî , 
&  Ltidoiiico  Borbonii, Dacihas  intégré,  plenè,ac  etiam 
firmiiïimè,  meritô   confidentes   ut  ,   eorum   mediante 
concilio  (qui  diftse  Primogenits:  noftrœ  tàm  propinqui 
nexu  Sanguinis  conjunâi  funt)   Traâatus  ipfe ,    fa- 
rente  Domino,  valeat  felici  conclufione  firmari, 

Ipsos  Patruos  &  Germanum  noftrum,  ac  très  vel 
duos  ipforum  in  folidum,  noftros  veros  &  indubitatos 
Procuratores ,  Negotiorum  Geftores ,  &  Nuncios  fpe- 
ciales  FACiMus,coNSTiTUiMUS,ac  etiam  or- 
DIKAMUS  perPracfentes, 

Eisque ,  &  tribus  ,  aut  duobus  ipforum ,  D  A  M  u  S , 
ATTRiBUiMUS,  &CONCEDIMUS  plenam  &  li- 
beram  Poteftatem  ,  &  IVlandatum  fpeciale  ,  t  r  a  c- 
TANDi,  nomine  noftro,  pro  diâa  Primogenita  nos- 
tra  Sponfalia  per  verba  de  futuro ,  vel  Matrimonium 
per'verbade  prasfenti,  cum  didlis  Nunciis  &  Procura- 
toribus  diSi  Confanguinei  noftri,  nomine  ipfius  &  pro 
ipfo,  prout  commodius,  firmius,  &  convenientius  de 
Jure  fieri  poterit,  &  per  utrosque  Procuratores  fupra- 
diàos  ac  inter  eos  coucordatum  &  conventum, 

Verba  Sponfaliorura  de  futuro,  feu  Matrimonii  de 
prEfenti,per  ipfos  Procuratores  &  Nuncios  difli  Con- 
fanguinei noftri,  nomine  ipfius  proferri  petendi, 

EtCoNSENSUM,  in  ipfam  Filiam  noftram,  per 
eos,diai  Confanguinei  noftri  nomine,  prxbendum,re- 
cipiendi  &  acceptandi, 

Cura  ipfisque  Procuratoribus  &  Nunciis  ejusdem 
Confanguinei  noftri,  de  Dote,  Dotalitio,  Donatione 
propter  Nuptias,  necnon  de  Arris,  &  cxteris  in  hac 
parte  conftituendis,  eorûmque  qualitate  &  quantitate, 
ac  etiam  de  terminis  ,  locis ,  &  modis  folutionum^  & 
fatisfaSionum  de  eisdem  ,  &  quanto  tempore  praefata 
Filia  noftranobiscummanebit,  ac  ubi,  &quando,cu- 
jûsque  expenfis,  &  fub  qua  forma  transraitti  debebit, 
conveniendi  &  concordandi, 

Traàata  etiam  &  concordata,  fuper  hiis,  inter  ipfos 
Patruos  &  Germanum  noftros  &  très  vel  duos  ipforum 
ex  uni  parte,  &  diSos  Procuratores  &  Nuncios  diéli 
Confanguinei  noftri  ex  altéra,  quatenus  nos  tangit,om- 
ni  fecuritate,  légitima  &  honeftâ,  nomine  noftro  fir- 
mandi , 

Similémque  fecuritatem  ab  eisdem  Procuratoribus  & 
Nunciis  prasfati  Confanguinei  noftri  petendi,  ftipulan- 
di ,  &  recipiendi , 

Ab  ipfisque  Procuratoribus  &  Nunciis,  quôd  idem 
Confanguineus  nofter  a  diûo  Traiftatu ,  fi ,  Deo  permit- 
tente,  ipfum  firmari  contigerit,  nullatenus  deviabit, fe- 
curitatem petendi , 

Cseterâque  omnia  &  fingula  faciendi ,  gerendi ,  &  exer- 
cendi ,  quœ  in  pramiflîs  &  circa  prjeniifla  neceflfaria  fue- 
rint  feU  quomodolibet  oportuna,  &  qux  tantt  Negotii 
qualitas  exigit ,  ac  etiam  qux  Nos  faceremus  &  facere 
pofl[emus  fi  prsefentes  perfonaliter  intereflfemus,  etiam  fi 
Mandatum  exigèrent  magis  fpeciale; 

Promittentes ,  in  verbo  Régis,  Nos  ratum ,  gratum , 
&  firmum  perpétué  habituros  quasciinque  per  diftos 
Patruos  &  Germanum  noftros,  &  très  vel  duos  ipfo- 
rum in  folidum,  aifta,  gefta  ,  conventa,  concordata, 
promifl'a,  firmata,  &  procurata  fuerint  in  prEmiffis  & 
quolibet  prxmifibram,  ac  contra  ea.feu  eorum  aliqua, 
non  venire,  nec  in  eis  variare, 

Quôdque  ài&i  Filia  noftra  hujusmodi  Contraflum, 
fi  ipfum  concludi  contigerit,  ratum  &  gratum  habebit 
dùm  ad  annos  devcnerit  pubertatis, 

Ipfosque  Procuratores  noftros,  nec  Poteftatem,  eis 
per  Nos  per  praefentes  attributam ,  nuUo  unquam  tem- 
pore revocare  volumus: 

Infuper  quôd  didi  Patrui  &  Germanus  noftri,  de Per- 
fonis  de  Gcncre  noftro,  &  de  Conciliariis  noftris,  qua- 
les  quantoque  numéro  fibi  placuerit,ac  quotiensvolue- 
rint,  feciim  evocent,  qui  diftis  Ne^otiis  eisdem  affis- 
tnnt,  &  eafaciant  qua;  fibi  duxerint  injungcnda; 

Quibus  mandamus  ut  eis,  in  hiis,  pareaiK  taraquam 
nobis. 


In  quorum  Teftimonium  noftrum  prasfentibus  Lite-  Anno 
ris  fecimus  apponi  Sigillum. 


Datum  PariJÎ/is  die  xxix.  Oflobris,  Anno  Domini 
Milefimo  trecentefimo  nonagefimo  quinto  ,  &  Regni 
noftri  decimo  fcxto, 

D'une  part, 


Et  par  &  entre ,  noz  trescheres  Confins ,  Us  CoTitts 
Roteland,  &  Marefchal ,  Confins,  &  iVleffieur  William 
le  Scrop  Chambellan  du  dit  Roy  d'Angleterre,  pour  & 
en  Nom  d'icelui,  &  par  l'auûorite  &  vertu  du  Povoir, 
par  lui  a  eulx  donne ,  &  attribue  en  cefte  partie,  par  fes 
Lettres,  dont  la  teneur  enfuit, 

RIcARDUS,  Dei  gratiâ,  Rcx  Ânglia  £5*  Frauda , 
&  Dominus  Hiberniae,  omnibus  Chrifti  lidelibus, 
ad  quos  prjefentes  Literse  pervenerint,  Salutem&fideni 
indubiam  prœfentibus  adhibere. 

Plasmator  hominum  ipfe  Deus ,  Matrimonii  bona  piâ 
confideratione  prospiciens,  Primo  dominantium  Le- 
gem  dedjt,quâ  &  ejus  frueretur  bonis,  &  fpeciem  con- 
tinuaret  in  pofteris,  Adjutorii  fibi  dati  légitima  gaudens 
conjunâione,  fub  fincera:  dileâionis  ac  Animas  &Cor- 
poris  unitate  ,  ex  cujus  legalis  conjunftionis  Foederc 
plerûmque  provenir  Deo  grata  Sobolis  Procreatio ,  li- 
nealis  Succefîio,  Confanguineorum  hinc  &  inde  lauda- 
bilis  Alligautia,  Amoris  foliditas  in  diledis ,  &  discor- 
dantibus  via  Pacis. 

Ha;c  dùm  interna:  confiderationis  oculo  renovamus, 
appetentes  prseditta  proficua  nobis  &  noftrœ  Reipublicœ 
pro  noftro  tempore  divinis  nutibus  evenirc,  divulgante 
fama  celebri,  &  credibilium  perfonarum  crebra  relatio- 
ne  noftris  auribus  inculcante,  quanta  in  prscarifflma 
nobis  Domina  TfabeUa  Filia  Primogenita  Domini  Ka- 
roli  carijfimi  Confanguinei  nojiri  Francité  refloreat  Genc- 
ris  nobilitas,  vigeat  &  mornm  honeftas  (licet  fub  annis 
adhuc  teneris  fuerit  conftituta)  ipfam,  ad  laudem  Dei 
&  prsdidtorum  bonorum  expletionem,  fummâ  median- 
te gratiâ,  peroptamus  habere  Conjugem  divini  &  hu- 
mani  domûs  pariter  &  Confortem, 
Hinc  eft  quôd , 

De  fidelitate  &  legalitate,  prudentiâ  &  circumlpec- 
tione,  cariffimorum  Confanguineorum  noftrorum,  E- 
diuardi  Comitis  Rotelandite ,  T'homcs  Comitis  J\/Iarefcalli 
y  Notingar/iiiS ,  &  Willielr/ii  le  Scrop  Camerarii  noftri , 
&  eorum  cujuslibet,  plenariè  confidentes, 

Ad  contrahendum  Sponfalia  per  verba  de  futuro, feu 
Matrimonium  per  verba  de  prsfenti,  cum  prœdiéla  Do- 
mina, quocunque  modo  convenientius  &  ordinatiùsdc 
jure  fieri  poterit,  &  in  eandem,  jure  Sponfaliorum  ut 
in  Sponfam,  feu  Matrimonii  ut  in  Uxorem,  nomine 
noftro  confentiendum, 

Ac  verba  Sponfaliorum  feu  Matrimonii  de  prsefenti, 
per  ipfam  vice  mutuâ  proferenda,  &Consensum, 
in  nos  per  ipfam  prxbendum ,  recipiendum  &  accep- 
tandam, 

Necnon  ad  tradlandum  ,  cum  Procuratoribus,  Pa- 
rentibus,  &  Amicis  ejusdem  Domina,  de  Dote,  Do- 
talitio ,  Donatione  propter  Nuptias,ac  Arris  in  hac  par- 
te conftituendis,  &  eorum  fingulorum  qualitate  &  quan- 
titate, ac  etiam  de  terminis,  locis,  &  modis  folutio- 
num  &  fatisfaâionum  de  eisdem,  ac  etiam  quanto 
tempore  expenfis  Parentum&  Amicorum  debeat  iuften- 
tari,  necnon  ad  quem  locum  prsdifta  Domina,  & 
quando,  ac  cujus  expenfis,  &  fub  qua  forma,  per  Pa- 
rentes &  x'\micos  debeat  transmitti ,  conveniendum  & 
concordandum. 

Etea,    qUeficTRACTATA,    CONVENTA,    & 

CONDORDATA  fucrint ,  quatcnus  ad  nos  attinet , 
omnimodâ  fecuritate,  honefta  &  légitima,  nomine  nos- 

tro  FIRMANDUM, 

Similémque  fecuritatem  nomine  noftro,  peten- 

DUM,   STIPULANDUM  &  RF.CIPIENDOM,    JU- 

RANDUMQUE,in  Auimam  noftram,  quôd  Con- 
tra c  T  u  M  hujusmodi  ratum  habebimus,  nec  Po- 
teftatem praifentem  eis  datam  revocabimus,  aliquid  vel 
facicmus  aut  procurabimus ,  per  quod  Contrac- 
tus  hujusmodi,  feu  ejus  débita  Confummatio,  in  ca- 
fu  quo  per  diflos  Procuratores  feu  eorum  aliquem  fie, 
ut  prxmittitur,  contrahi  contigerit,  quomodolibet  po- 
terit impediri, 

Ac  e'iiim  ad  petendom  fecuritatem,  debitam  & 
fufficientem,  3  Parentibus  &  Amicis  difla  Domina 
YfabelIcE,  quôd  ipfa  aCoNTRACTU  hujusmodi  nul- 
latenus variatit, 

Cste- 
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Csterâque  otnnia  &  fingula  faciendum,  ex-' 
CERCENUUM,  &  EXPEDIENDUM  qus;  in  prse- 
miflis  ac  circa  ea  neceiraria  fuerint  vel  oportuna,  & 
qus  qualitas  hujusmodi  Negotii  &  natura  exigunc  & 
requirunt,  &  quœ  nos  faceremus  Icu  facere  podemus  fi 
perfonaliter  ibi  prœfentes  elfemus,  etiam  fi  Mandatum 
exigant  quantumcûmque  fpeciale , 

PrsdidoSjEdwardum,  Thomam,  &  Guillielmum, 
ac  quemlibet  eorumdem  per  fe  &  in  folidum  ,  nolbos 
veros,  legitimos,  &  indubitatos  Procuratores ,  Nego- 
tiorum  Geftores ,  &  Nuncios  fpeciales ,  organiimque 
vocis  noftrae ,  in  preemiffis  &  eorura  fingulis,  faci- 

MUS,ORDINAMUS,CREAMUS,&CONSTITUI- 

MU  S  per  prœ Tentes; 

Promittentes  ,  in  verbo  Regio,  Nos  ratum  & 
G R A T u M  perpetuis  temporibus  habiturum  quic- 
quid  per  Procuratores  noftros  prsdiêtos,  vel  ipforum 
aliquem ,  AcrUM,'GESTUM,  feu  procura- 
T  u  M  fuerit  in  prœmiffis  &  fingulis  prsmiflbrum, 

Ipfdsque  Procuratores  &  Nuncios  noflros,&  eorum 
quemlibet,  ab  ornni  onere  fatisdandi  expreflè,  tenore 
prEfentium  releva  M  us. 

In  quorum  omnium  &  fingulorum  Teftimonium  at- 
que  fidem  pleniorem  bas  Liceras  noftras  Patentes  fieri 
fecimus ,  &  Sigilli  noftri  magni  appenfione  muniri. 

Datum  apud  Manerium  noftrum  de  Chilterne  Lan- 
gele,  tricefimo.die  Decembris,  Anno  Domini  millefi- 
mo  trecentefimo  nonagefimo  quinto.  £t  Regni  noftri 
decimo  nono. 

D'autre  part, 

ESTEFAITES  &CONTRAICTEsFlANSAIL- 

rES  &  EsPouSAiLLES  du  dit  Roy  d'Angleterre , 
&  de  noftre  dite  Nièce, 

Et,  a  cefte  caule,  les  din  Contes  &  Chambellan, 
pour  &  ou  Nom  du  dit  Roy  d'Angleterre,  Si  par  ver- 
tu de  leur  Povoir  deflus  tranfcript ,  ont  accorde, 

PROMIS,  ENCOVENANCIE,  &JURE,  ACCOR- 
DENT,    PROMETTENT,    E N C O N V E NA N CE N T , 

&  JURENT  que  le  dit  Roy  d'Angleterre  P  R  A  n  d  r  a 
noftre  dite  Nièce  a  Femme,  &  Espoufe  ,par  loïal 
Mariage,   , 

Et  desmaintenant  eulx,  pour  &  ou  Nom  du  dit  Roy 
d'Angleterre,  &  par  vertu  du  dit  Povoir,  l'espou- 
SERONT  par  Paroles  de  prcfent , 

Et,  par  mi  ce,  Nous,  Ducs  deflus  nomeï,  pour  & 
ou  nom  de  mon  dit  Seigneur  le  Roy  &  de  noftre  dite 
Nièce  ,  avons  accorde  &  promis  ,  accordons  &  pro- 
mettons, que  noftre  dite  Nièce  prandra  a  Mari  &  Es- 
poux  le  dit  Roy  d'Angleterre, 

Et  desmaintenant  l'espoufera  ,  par  paroles  de  pre- 
fent,  en  la  prefence  des  diz  Contes  &  Chambellan, 

Et  fur  ce  ont  efte  obtenues  Dispenfacions ,  fouffifans 
d'un  coufte  &  d'autre, 

Item,  que  le  dit  Monfeigneur  le  Roy,  a  l'onure 
&  pour  contemplation  du  dit  M  a  ri  âge  &  pour  fa 
dite  Fille,  &  les  Enfans  qui  iftront  &  ferront  procréez 
d'icelui  Mariag  k,  &  les  Descendans  d'eux,  baille- 
ra &  paiera  au  dit  Roy  d'Angleterre,  ou  a  fon  certein 
Mandement ,  la  Somme  de  huit  cens  milles  Francs 
d'Or,  ou  la  valeur,  quil  ont  cours  en  France  de  pre- 
fent,&  félon  le  Marc  d'Or  par  cefte  forme  ;  C'eftas- 
favoir. 

Trois  cens  milles  Francs  a  l'Anell  &  Solennifacion 
du  dit  Mar  lAGE, 

Et  cent  milles  Francs  en  la  fin  de  l'An,  après  ycel- 
le  Solennifacion , 

Et  ainfi  des  lours  en  avant ,  cent  milles  Francs  , 
d'An  en  An,  jusques  a  plain  paiement  d'iceulx  huit 
cens  mil  Francs , 

Les  quelx  mon  dit  Seigneur  le  Roy  donne  &  ot- 
troye  a  fa  dite  Fille  pour  &  en  lieu  de  touz  parta- 
ges, Appenages ,  Succeffions  de  Père  &  de  Mère,  & 
autres  Droiz  quelconques,  que  Elle,  fes  Enfans,  & 
les  Descendans  d'culx  ,  leurs  Hoirs,  Succeflburs,  & 
6ians  caufe,  pourroient  demander,  reclamer,  &  avoir, 
en  Meubles  ou  Héritages,  ou  Royaume  de  France, ou 
autre  part, 

Pourveu,  toutevoies,  que,  fe  ne  porte  aucun  préju- 
dice au  dit  Roy  d'Angleterre,  ne  a  fes  Hoirs,  Succes- 
feurs,  ne  aians  caufe  quant  au  Droit  &  Querele,  que 
le  dit  Roy  d'Angleterre  maintient  a  prefent,  &  Mon- 
fieur  le  Roy, ou  contraire,  pour  Lui,  fes  Hoirs,  Suc- 
cefleurs ,  &  aians  caufe  , 

Et  parmi  ce  que,  des  fi  toft  que  elle  fera  aagiec  de 
douze  Ans  acompliz,  Elle,  de  l'auSotite  du  dit  Roy 
d'Angleterre,  renoncera  a  touz  les  diz  partages ,  ÀpeM- 


nages,  Succeffions,  &  autres  Droiz  quelconques,  pour  An  NO 
elle,  fes  dii  Enfans, Descendans,  Hoirs,  Succelîeurs, 
&  aians  caufe;  Et  a  ce  l'audorifera,  fenz  aucun  con-  I  2  O  J, 
ttedit,  refuz,  on  delay,  le  dit  Roy  d'Engleterre,  par  — — — - 
la  meilleur  &  plus  feure  manière  que  faire  fe  pourra,       I  596, 

Et  les  diz  Contes  ,  Roteland ,  Marefcha! ,  &  Cham- 
bellan,  ont  promis  &  enconvenance  ,  promettent  & 
enconvenancent,  desmaintenant,  es  Noms  que  dcfllis, 
que  le  dit  Roy  d'Angleterre  auâorifera  noftre  dite 
Nièce,  des  fitoft  que  elle  (èra  on  dit  aage  de  douze 
Ans,  &  fitoft  qu'il  en  ferra  requiz  pour  faire  la  dite 
Renonciacion ,  la  lui  fera  faire  par  les  meilleurs  &  plus 
feures  forme  &  manière  que  faire  fe  pourra  ; 

Pourveu,  toutevoies,  que,  fe  ne  porte  aucun  pré- 
judice au  dit  _Roy  d'Angleterre,  ne  a  fes  Hoirs,  Suc- 
cefleurs  ,ne  aians  caufe,  quant  au  Droit  &  Querele  que 
le  dit  Roy  d'Angleterre  maintient  a  prefent ,  &  Mon- 
fieur  le  Roy,  au  contraire,  pour  Lui,  fes  Hoirs, Suc^ 
ceflburs ,  &  ainns  caufe  , 

Et  referve  aufii  a  noftre  dite  Nicce  que,  fe  ou  temps 
a  venir,  la  Duché  de  Bayviere,  ou  autres  Terres,  am- 
fes  hors  le  Royaume  de  France,  du  Confce  &  Ligne 
de  ma  Dame  la  Royne  fa  Mère,  lui  escherient  par  la 
Succeffion  des  Parens  de  ma  dite  Dame  la  Royne,  elle 
y  puift  fucceder,  non  contreftant  la  Renonciacion  des- 
fus  dite. 

Item,  Nous ,  Ducs  devantdiz  ,  accordons ,  ot- 
troyons ,  confentons ,  promettons ,  &  enconvenancons, 
es  Noms  que  deflus ,  &  femblablement  les  diz  Contes 
&  Chambellan,  es  Noms  deflTugdiz,  accordent,  ot- 
troient ,  confentcnt ,  promettent,  &  enconvenancent 
que,  fe  aprez  Solennizacion  du  dit  Mariage  le  dit  Roy 
d'Angleterre  aloit  de  vie  a  trespaflement ,  fenz  Enfans  ■ 
procréez  d'icelui  Mariage,  &  que  noftre  dite  Nièce  le 
furvesquift ,  elle  eftant  foub  aage ,  ou  aagiee  de  douze 
ans  acomplis,  la  Some  de  cinq  cens  milles  Francs ,  ou 
ce  qui  auroit  efte  paie  de  la  dite  Some  de  huit  cens  mil- 
les Francs, oultre  la  Some  de  trois  cens  miles  Francs, 
fera  rendu  &  reftitue  a 'noftre  dite  Nièce: 

Et,  s'il  avenoit  que  elle  trespaflàft  fenz  Enfans, pro- 
créez du  dit  Mariage,  &  que  le  dit  Roy  d'Angleterre 
la_  furvesquift,  il  feroit  tenu  a  rendre  &  reftituer  a  mon 
dit  Seigneur  le  Roy ,  ou  a  celui  qui  pour  le  temps  fe- 
roit Roy  de  France,  ou  a  leur  certain  Mandement,  la 
Some  de  quatre  cens  milles  Francs ,  ou  ce  qui  feroit 
lors  paie  de  la  devant  dite  Some  de  huit  cens  milles 
Francs,  oultre  la  Some  de  quatre  cens  milles  Francs; 
&  pour  ces  reftitucions  faire,  es  cas  &  par  la  manière 
quediteft,  le  dit  Roy  d'Angleterre  s'obligera,  &  les 
diz  Contes  &  Chambellan  ,  es  Noms  que  deifus,  en 
ont  desmaintenant  obligie  &  obligent  ycelui  Roy  d'An- 
gleterre, fes  Hoirs,  Succefl"eurs,  &  aians  caufe,  & 
touz  leurs  biens  meubles  &  inmeubles  ,  prefens  &  a 
venir. 

Item,  s'il  avenoit  que  noftre  dite  Nièce  trespaflàft 
avant  le  dit  Roy  d'Angleterre,  &  que  de  ce  Mariage 
demouraifent  Filles  fenz  aucun  Mafle,  &  après  ce  yce- 
lui Roy  d'Angleterre  euft  enfans  Malles  d'une  autre 
Dame,  confidere  que  aucune  reftitucion  n'eft  ordennee 
eftre  faite,  de  la  Some  deft^usdite ,  aux  Filles,  fe  elles 
y  eftoient,fe  a  l'Oir  Mafle  devoir  appartenir  l'Orrie  du 
Royaume  d'Angleterre;  En  ce  cas,  ledit  Roy  d'An- 
gleterre feroit  &  fera  tenuz  de  appener&pourveoir,  ap- 
penneraS:  pourveira,  ycelles  Filles  honorablement, lé- 
lon  leurs  Eftaz,  &  ii  comme  il  appartient  a  Filles  de 
Roy. 

Item,  pour  ofter  toutes  queftions  &  dcbaz,  qui 
pourroient  fourdre  ou  temps  a  venir,  les  Enfans  Mas- 
les  &  Fernelles,  qui  feront  procréez  ou  dit  Mariage, 
ne  ceulz  qui  descendront  d'eulz,  ne  pourront  jamaiz 
avoir,  demander,  ne  reclamer  aucun  Droit  de  Suc- 
ceffion, ne  autre  quelconque,  ou  Royaume  de  France, 
ne  en  la  Dignité  Royal,  fuppofe  que  le  cas  adveinfî  que 
eulx,  ou  aucun  d'eulx,  fcuffent,  ou  feuft,  les  plus 
prouchains,  ou  prouchain,  ou  degré  de  Linage  :  Et 
desmaintenant  les  diz  Contes  &  Chambellan,  es  Noms 
que  deflus,  ont  promis  &  promettent  que  le  dit  'Rof 
d'Angleterre  promettra  &  s'obligera  ,  pour  Lui  ,  fes 
Hoirs,  Succeflèurs,  &  aians  caufe,  les  quelz  ilz  ont, 
ou  Nom  que  deflus,  obligiez  &  aftrains  a  ce,  qu'iiz 
n'en  feront  jamaiz  aucune  aétion  ne  demande. 

Pourveu,  toute  voies,  que  ce  ne  porte  aucun 
préjudice  au  dit  Roy  d'Angleterre, ne  a  fes  Hoirs,  Suc- 
ceflèurs, ne  aians  caufe, quant  au  Droit  &  Querele  que 
le  dite  Roy  d'Angleterre  maintient  a  prefent,  &  Mon- 
fieur  le  Roy,  au  contraire,  pour  Lui,  fes  Hoirs, Suc- 
ceffeurs,  &  aians  caufe. 

Item,  que ,  fi  toft  que  le  dit  Mariage  fera  fo- 
lenife,  noftre  dite  Nièce  aura  acquiz  &  acquierra  fon 

Douaire 
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AnNO  Douaire  ou  Annuité  de  vint  milles  Nobles  d'Angleterre 
de  revenue  par  an,  dont  elle  joïra  pailîblement,  pour  en 
I2pc.  faire  fa  vouleute  &  plailir;  &  lequel  Douaire  ou  An- 
—^ — y  nuite  lui  fera  alfiz  bien  cSc  fouffilammeiit ,  a  le  prandre 
J  ÎOO.  par  fa  main,  auffi  franchement  &  grandement  que  le 
prift  &  ot  onques  Royne  d'Angleterre  : 

Et  fe  le  dit  Roy  d'Angleterre  aloit  de  vie  a  trespws- 
fement ,  nollre  dite  Nièce  vivant,  ellant  aagiee  de  dou- 
ze ans,  elle  auroit  &  prandroit,  aura  &  prandra,  fon 
dit  Douaire  ou  Annuité,  &  en  joirois  &  joira  pailible- 
ment  toute  fa  vie  durant,  tant  comme  elle  fe  tendroit 
&  tendra  de  remarier;  fuppofe  que  elle  s'en  venill  de- 
meurer ou  Royaume  de  France,  &  qu'il  eull  Guerre 
fque  Dieu  ne  veulle)  entre  mon  dit  Seigneur  le  Roy 
&  le  Roy  d'Angleterre,  ou  leurs  Succellcurs. 

Item,  Nous  ,  Ducs  de  Berry ,  de  Bourgoine ,  d'Or- 
léans, &  de  Bourbonnoiz  delFus  nommez,  nous  fom- 
mes  faiz  &  faifons-fors,  ou  Nom,  &  pour  mon  dit 
Seigneur  le  Roy,  que  noftre  dite  Nièce,  venue  a  l'aa- 
ge  de  douze  ans  acomplii,  confentira  le  dit  Ma  r  i  a- 
GF. :  Et,  s'il  avenoit  que  elle  le  contredilift,  mon  dit 
Seigneur  le  Roy  ne  pourroit,  en  ce  cas,  aucune  cho- 
fe  demander  ne  r'avoir  de  la  dcifus  dite  Somme  de  huit 
cens  milles  Francs,  maiz  feroit  tenuz  de  la  parpaier  fe 
elle  ne  l'eftoit,  &  demourroit,  ou  dit  cas,  entièrement 
au  profit  du  dit  Roy  d'Angleterre: 

Et,  femblablemcnt ,  fe  de  la  partie  d'icelui  Roy 
d'Angleterre  demouroit  que  le  dit  Mariage  ne  feuft  par- 
fait &  confume  ,  les  diz  Contes,  deRoteland,  Ma- 
refchal  &  Chambellan  ,  ont  voulu,  accorde,  confen- 
tu,  &  ottroye,  veulent,  accordent,  confentent,&  ot- 
troyent,  que  le  dit  Roy  d'Angleterre  fera,  &  foit  te- 
nuz de  rendre  &  reftituer ,  &  de  fait  rendra  &  reftituera 
a  mon  dit  Seigneur  le  Roy,  ou  a  celui  qui  pour  le 
temps  feroit  Roy  de  France,  ou  a  leur  certain  Mande- 
ment, la  dite  Somme  de  huit  cens  milles  Francs,  ou 
ce  qui  feroît  paie  d'icelle  Somme  ;  &  av'ec  fe  paiera  au 
dit  Monlieur  le  Roy,  ou  a  celui  qui  lors  feroit  Roy  de 
France,  autre  huit  cens  milles  Francs  ; 

Les  quelles  Sommes  ont  elle  eftimees  &  ordennes  es 
diz  cas  pour  les  dommages,  imereftz,  fraiz,  &  d'ispens 
des  dites  Parties. 

Item,  que  le  dit  Roy  d'Angleterre,  &■  les  prou- 
chains  de  fa  Couronne  &  de  fon  Lignage ,  feront  tenuz 
&  s'obligeront  expredement  desiriainrenant,  &  le  dit 
Ro-y  d''\ngleterre  le  fera  par  eulx  faire  &  promettre, 
&  eulx  en  obl'gier  donner  &  bailler  leurs  Lettres,  en 
forme  convenable  &  Ibuffilant  ,  que,  fe  ycelui  Roy 
d'Angleterre  trespaûbit  avant  la  corvfummation  du  dit 
Mariage,  nollre  dite  Nièce,  franche  &  deflice  de 
toux  liens  &  empeschemens  de  Mariage,  &  autres 
obligicions  quelconques,  feroit  &  fera,  enfemble  touz 
ces  Joyauz  , meubles, &  biens,  rendue  &  reflitue  a  mon 
dit  Seigneur  le  Roy ,  ou  au  Roy  de  France  qui  pour  le 
temps  feroit. 

Et  „  femblablement ,  sII  avenoit  que  le  dit  Roy 
d'Angleterre  moiruft  aprez  la  confuramation  du  dit 
Mariage,  nollre  dite  Nièce,  s'il  lui  plaifoit,  s'en 
pourroit  venir  &  retourner  en  France  franchement,  & 
aporter  touz  fes  Joyeux, meubles,  &  biens, fenz  ce  que 
elle  feurt  ou  peuft  edre  détenue,  liée,  ne  obligée,  ne 
que  acun  empeschement  lui  feufl  mis ,  en  fa  Perfonne, 
ne  a  fes  diz  biens. 

Ixh  M,  que  mon  dit  Seigneur  le  Roy  fêra-tenuz  de 
vellir,  enjoveller,  &  faire  métier  &  acompaignier,  a 
fes  fraiz  &  dispens,  fa  dite  Fille  honnorablement,  fé- 
lon fon  eftit,  jusques  a  Calays,  ou  elle  fera  rcceve 
par  le  dit  Roy  d'Angleterre  ainli  qu'il  appartient. 

Toutes  lesquelles  Convenances,  Promeflès,Traiâiez, 
Accors,Ottroys,Poins,  Articles  &  autres  chofes  des- 
fus  touchées,  &  chascune  d'icelles,  Nous,  Ducs  de 
Berry,de  Bourgoigne,  d'Orléans,  &  de  Bourbonnoiz, 
pour  &  ou  Nom  de  mon  dit  Seigneur  le  Roy,  &  par 
vertu  de  la  Puiffance  deffus  incorporée,  a  nous  &  les 
diz  Contes  de  Roteland  &  Marefchal  &  le  dit  Meilleur 
Guillame  Scrop,  pour  &  ou  Nom  du  dit  Roy  d'An- 
gletrerre,  &  par  vertu  de  leur  Povoir  deffus  tranfcript, 
ont  par  Noz  &  leurs  Foii  &  Seremens,  fur  ce  bailliez 
les  uns  aux  autres,  fait,  voulu,  confentu,  accorde, 
paffe, ottroye',  promis,  &  enconvenancie,&,  par  la  te- 
neur de  ces  prefentes.  Nous,  diz  Ducs, es  Noms  que 
deffus,  lesfaifons,  voulons,  confentons,  accordons, 
partons, ottroyons,  promettons  &  enconvenancons ,  & 
auffi  les  diz  Contes  &  Chambellan,  es  Noms  que  des- 
ïus,  les  font, voulent,  confentent ,  accordent,  palTent, 
ottroyent,  promettent  &  enconvenancent,  &  que  elles 
foiciit  h  feront  faites,  entérinées,  &  acomplics,  aient 
&  fortillent,  auront  &  fortiront  .  plain  &  entier  effeâ, 
de  point  en  point ,  fenz  enfcaindre,  if.  fenz  ce  qu'il  foie 


ou  puift  etlre  fait ,  dit ,  alleguie ,  OU  venu  par  quelcon- 
que, ne  pour  quelconques  caufe,  couleur,  ou  occa- 
lion  ,  que  ce  fuit,  tailiblement,  exprelfement,  ou  au- 
trement, comment  qu'il  foit,  au  contraire,  ores,  ne 
ou  temps  a  venir. 

Et  que  mon  dit  Seigneur  le  Roy,&  le  dit  Roy  d'An- 
gleterre, en  tant  qu'il  touche  &  puet  regarder  chascun 
d'eulx,  les  ratifferont,  approuveront,  loveront,  grée- 
ront, &  confcrmeront ,  &  les  feront,  promettront,  en- 
convenanceront,  &  jureront,  en  Parole  de  Roy,  par 
leurs  foiz  &  loyautez,  pour  eulx,  leurs  Hoirs,  Suc- 
celfeurs,  &  aians  caufe,  et  les  feront  faire,  tenir,  e.'Or 
tcriner,  &  acomplir  entièrement  &a  plain, 

Et  en  obligeront  eulx ,  leurs  diz  Hoirs,  Succeflêurs, 
&  aians  caufe,  enfemble  leurs  biens,  meubles  &  in- 
meubles,  prefens  &  a  venir,  quelconques  ils  loient,& 
quelque  part  qu'il  f  ûent  lituez  &  affiz ,  les  quelz  Nous 
Ducs  deifus  diz  avons,  es  Noms  dcvantdiz,  &  les  diz 
Contes  &  Chambellan,  es  Noms  que  delTus,  ont  obli- 
giez &  affiz  ,  obligons  &  ypotecons,  obligent  &  ypothe- 
quent,  pour  toutes  ces  chofes,  &  chascune  d'icelles, 
eftre  faites,  entérinées,  &  acompliez,  plainement  fenz 
enfraindre , 

Et  en  donront  &  bailleront  mon  dit  Seigneur  le 
Roy,  &  le  dit  Roy  d'Angleterre,  leurs  Lettres  feelles 
de  leurs  Seaulx,  avec  Inltrumens  publiques,  fe  meflier 
eft,en  la  meilleur  &  plusfeure  forme  &  manière  que  faire 
ce  pourra ,  toutes  &  quante  foiz  que  requis  en  feront. 

En  Tesmofng  de  ce  Nous, Ducs  de  Berry,de  Bour- 
goigne, d'Orléans,  &  de  l'ourbonnoiz,  avons  fait  met- 
tre noz  Seaulx  a  ces  prefentes. 

Donn.  &  faites  a  Pum,  le  ix.  jours  de  Mars,  l'An 
de  grâce  mille,  troiscens,  quatrevins  &  quinze. 

Lesquelles  Lettres,  avec  les  Fianfailles, 
Espoufailles,  &  toutes  les  Convenances ,  Promeffes-, 
Traidliez,Accors,Ottroys,  Solutions,  Paiemens,  Relli- 
tutions.Renunciacion,Auâorifacion,Obligacions,  Ypo- 
thecations,  Poins,  Articles,  &  autres  chofes  quelcon- 
ques, dont  mention  y  eft  faite,  enfemble  leurs  circum- 
rtances  &  dépendances  quelconques,  &  chascune  d'i- 
celles, en  tant  qu'il  touche  &  regarde;,  puet  &  pourra, 
ores  &  ou  temps  a  venir,  toucher  &  regarder.  Nous, 
noz  Hoirs,  Succeflêurs  &  aians  caufe.  Nous,  par  meu- 
re deliberacion  fur  ce  eue,  avons,  de  certaine  fcience, 
ferme  propos,  &  libérale  voulente,  agréables,  fermes, 
&  eftables,  &  par  la  teneur  de  ces  prefentes,  les  loons, 
approuvons,  ratiffions,  &  confermons,  voulans  &  ot- 
troyans  pour  Nous,  noz  diz  Hoirs,  Succeflêurs,  & 
aiaiis  caufe,  que  elles  foient  faites,  gardées  &  tenues, 
perpetulement  &  a  tous  jours,  entérinées  &  acomplies, 
aient  &  fortilfent  plain  &  entier  effeft,  de  point  en 
point,  fenz  ce  qu'il  foit  ou  puift  eftre  dit, alleguie, fait, 
ou  venu  par  Nous,  noz  diz  Hoirs,  Succtrfèurs,  ou 
aians  caufe,  ne  autres  quelconques,  pour  quelconques 
caufe,  couleur,  ou  occafion  que  ce  foit,  tailiblement, 
exprelfement,  ou  autrement,  ores,  ne  ou  temps  a  ve- 
nir, aucunement  au  contraire. 

Et,  a  greigneur,  fermeté  &  feurfe,  les  promettons, 
enconvenancons,  &  jurons,  en  bonne  Foy  &  en  l^aro- 
le  de  Roy,  pour  Nous,  noz  diz  Hoirs,  Succefl^eurs, 
&  aians  caufe,  en  tant  qu'il  touchant  Nous  &  eulx, 
tenir,  garder,  faire,  entériner,  &  acomplir,  &  fête 
faire,  garder,  tenir,  acomplir,  &  entériner  entière- 
ment &  a  plain. 

Et  en  obligons  &  ypothecons  exprefîêment  nous, 
noz  dfz  Hoirs,  Succeflêurs,  &  aians  caufe,  enfemble 
noz  &  leurs-biens ,  meubles  &  inmeubles ,  prefens  & 
a  venir,quelcoi\ques,& quelque  part  qu'il  foient  iîtuez 
&  affiz. 

En  renuncant  expreflement ,  fur  ces  chofes  &  chas- 
cune d'icelles, pour  Nous,  noz  diz  Hoirs, Succeflêurs, 
&  aians  caufe,  à  toutes  fubvencions,  aides,  &  faveurs 
de  Droit,  Canon  &  Civil,  efcript,  Dispenfations,  Pri- 
vilèges, Franchifes,  Libertez,  Uiages,  &  Couftumes 
generaulx,  especiaulx  &  locaux,  &  autres  chofes  queK 
conque  de  Droit,  de  fait,  &  de  cautelc,  par  les  quel- 
les, ou  aucune  d'icelles,  peuft  eftre  dit,  alleguie,  pro- 
pofe,  fait,  ou  venu,  en  tout,  ou  partie,  par  quelcon- 
que manière  que  ce  feuft  ou  foit,  contre  la  teneur  & 
parpetuité  de  ces  Lettres,  &  meismement  au  Droit  ,di- 
fant  générale  Renuncîacion  non  valoir; 

Et  a  fin  que  ce  foit  ferme  &  durable  a  tous  jours, 
Nous  avons  fait  mettre  noftre  Seel  a  ces  prefentes. 

Donn.  a  Paris  le  xi.  jour  de  Mars,  l'An  de  grâce 
mille,  troiscens,  quatrevins  &  quinze,  &  le  xvi.  de 
noftre  Règne. 

Par 


DU    DROIT     DES    GENS, 


Par  le  Roy,  en  fon  grant  Confeil,  oueftoient, 

Meffèrs  les  Ducs  de  Berry  ,  de  Bourioigne ,  d^Or- 
lems^  &  àe  Bourbonn^  le  Conneftable  :  Nous  les  Pa- 
triarche £  Alexandrie^  les  Evesques  de  Noyon ,  de  Por- 
tiers ,i^  £Airas_:  les  Seigneurs  de  Coucy  is^  de 
Lebret: 

Le  Conte  de  Santerre, 

Le  yicante  de  Melerm,  les  Seimeurs  de  Giac  &  de 
Latremoille ,  Maiftre  0 dard  de  Moulins  % 

Et  plufeurs  autres. 

-Manhac. 

Vifa. 

^ollacioa  ejl  faite  aux  Lettres  dejfus  traufcriftes. 
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CLXXXI. 

Accord  entre  les  Princes  du  Sang  Royal  d'A'N- 
GLETERRE,  y  ceux  du  Sang  de  Fran- 
c E ,  touchant  le  Mariage  de  Richard  H. 
Roi  d'Angleterre ,  avec  Isabelle  Fille  de 
CharlesVI.  Roi  de  France.  Fait  à  Wind- 
for  le  I.  Mai  ijpS.  [G.  G.  Leibnitz, 
Godicis  Diplomatici ,  pag.  260.  ] 

N'  Ons  Jean  FîIz  au  Roy  Duc  de  Guyenne  &  de 
Lancaftre  ,  Comte  de  Derbi ,  de  Nicole  &  de 
Leyceftre  Senechal  d'Angletere,  Esmond  Fils  au  Roy, 
Duc  de  Verwyk  &  Conte  de  Cancebrugge;  Thomas 
Fils  aii  Roy,  Duc  de  (1)  Glouceftre  &  Conte  d'Eiïày 
&  de  Buckynham  Conneftable  d'Angleterre,  Henry  de 
Lencaftre  Comte  de  Derbi ,  de  Herford  &  de  *  Nor- 
bert Seigneur  de  Behennok,  (al.  Hennok)  Edward  de 
Verwyk  Comte  de  *  Ru£leland  &  de  Cork ,  Thomas 
Mombray  Comte  de  Notingham  fusdiâ,  &  William 
l'Eftrop  Chambellan  du  Roy  noftre  Seigneur  (al. 
Thom.  de  Holend  Comte  de  Huntyngden  Chambellan 
de  Angleterre, Thom.  Nembray  Comte  de  Notinghatn 
Marefchal  d'Angleterre)  d'une  part:  &  les  Nobles  & 
puiflants  Princes  les  Ducs  de  Ikrry,  de  Bourgogne, 
d'Orléans  &  de  Bourbonnois,  Uncles  &  Frère  de  fon 
Coulin  de  France  d'autre  part;  de  &  fur  le  Mariage  de 
hoftrediâ:  Seigneur  le  Roy  &  de  la  très  Noble  Dame 
Ifabelle  de  France. 

§.  2.  Avons  accordé, enconvenancé  &  promis,  qiVè 
noftre  dia  Seigneur  le  Roy  &  les  prochains  Seigneurs 
de  la  Couronne  &  de  fon  lignage  feroient  tenus ,  pro- 
nietroient  &  s'obligeroient  expreffement,  &  bailleroient 
leurs  Lettres  en  forme  convenable  &  fuffifante,  que 
fy  noftre  dit  Seigneur  le  Roy  trespaffoit  avant  la  con- 
fummation  dudid  Mariage,  ladidle  Dame  Ifabelle  fran- 
che &  defliée  de  tous  liens  &  empeschements  de  IVla- 
iriage  &  obligations  qnelsconques  feroit  &  fera  ,  en- 
femble  tous  fes  joyaux,  meubles  &  biens,  rendue  & 
reftituée  à  fon  Coufin  de  France  Père  de  ladifte  Dame 
Ifabelle  ou  a  fon  Héritier  &  Succeifeurs;  &  femblable- 
ment  s'il  advenoit,  que  le  Roy  ,  noftre  dit  Seigneur, 
moiiruft  après  la  confummation  dudit  Mariage,  icelle 
Dame  Ifabelle  s'il  luy  plaifoit  s'en  pourroit  aller  &  re- 
tourner en  France  franchement,  &  emporter  tous  fes 
joyaulx  ,  meubles ,  fans  ce  que  elle  feuft  ou  deuft  eftre 
détenue,  liée  ne  obligée,  ne  qu'aucun  empeschement 
luy  feuft  mis  en  fa  perlbnne,  ne  en  fesdiâs  biens. 

§.  ■}.  Nous  deffusdits  Oncles  Frères  &  Coufins  de 
noftre  dit  Seigneur  le  Rôy ,  confiderans  les  tresgrands 
biens  &  profidz ,  qui  font  dispofeï  à  avenir  à  l'aide  de 
Dieui  par  le  moyen  dudit  Mariage,  non  feulement  au- 
AxSt  Roy  noftre  Seigneur  &  à  Ion  Coufin  de  France , 
ledits  Royaumes, Terres, Seigneuries  &  Subjcâs,  mais 
aufly  à  toutte  Chreftienté ,  à  l'union  dé  Sainte  Eglife 
&  à  la  confufion  des  mescreanti  ,  avons  nous  tous  en- 
femble  &  chacun  de  nous,pOur  lions,  nos  Hoirs.Succes- 
feurs  &  ayans  caufe,  enconvenancié  &  promis ,  enconve- 
nanceons  &  promettons  par  la  teneur  de  ces  Lettres 
de  certaine  fcience  &  p'ain  vouloir,  que  fi  noftre  di£t 
Seigneur  le  Roy  alloit  de  vie  à  trépaffement  paravant 
la  confummation  dudidl  iVlariage,  ladiSe  Dame -Ifa- 
belle franche  &  déliée  de  tous  liens  &  empeschement 
de  Mariage,  &  auttes  obligations  quelsconques  feroit 
&  fera,  enfemble  tous  fes  joyaux  meubles  &  biens, 
rendue  &  reftituée  plainement,  a  fondidl  Père  ou  à  fon 

(i)  Quoi  que  porte  cet  Accord,  on  prétend  que  le  Duc  de  CUciJler 
DC  voyoït  pas  ce  Mariage  de  bon  œil ,  &  qu'il  vouloir  donaci  l«  fille 
en  Mariage  à  XUhard  II.  pout  s'apiochei  du  Thtônc, 

ToM.  II.  Part.  I, 


Héritier  &  Succelfeur.  Et  femblablement,  s'il  àdve-  AMVft 
noit  que  le  Roy  no/tre  Seigneur  mouruft  après  la  con-  '^"'^*^ 
fummation  dudiS  Mariage  ladite  Dame  Ifabelle  s'il  ïSQ^' 
luy  plaifoit  fen  pouroit  aller,  &  retourner  en  France  ^'  ' 
franchement  &  emporter  fesdiâz  joyaux,  meubles,  & 
biens  fans  eftre  ne  pouvoir  eftre  détenue,  liée  ne  obli- 
gée, ne  qu'aucun  empeschement  luy  fuft  mis  en  fa  per- 
fonne  ne  en  fes  à\&x  biens.  Et  àinfy  nOus  &  chacun 
de  nous,  pour  nous,  nos  diâz  Hoirs  &  Succeifeurs  & 
ayans  caufe  le  voulons  &  convenancioiis  &  promet- 
tons en  bonne  foy  &  par  nos  ferments  &  loyautez, 
faire  faire,  entériner  &  accomplir  entièrement  à  nos 
loyaux, poairs;  &  empescher  de  faiâ  en  tant  quMl  nous 
feroit  poffible,  fi  aucuns  ou  aucun  vouloient  ou  vou- 
loit  faire  &  entreprendre  au  contraire.  En  obligeant  & 
hypothéquant  expreftTement  nous  nosdids  Hoirs  &  Suc- 
ceifeurs &  ayans  caufe  &  nos  &  leurs  biens  quels- 
conques  meubles  &  immeubles  ,  prefens  &  à  venir; 
pour  ces  chofes  &  chacune  d'icelles  eftre  tenues,  gar- 
dées ,  faiâes ,  entérinées  &  accomplies  au  plain  .  félon 
la  forrrte  &  teneur  de  ces  prelentes  .&  du  Traiâé  delfus- 
diêl,  &  fans  eftre  propofé,' allégué,  dift  ou  faïû  taifi- 
Wement  nu  expreffement  ne  autrement,  comment  qu'il 
loit  au  contraire.  En  tesmoignahce  de  Ce.  nous  iJucs 
&  Comtes  deiîus  diâz  avons  faift  mettre  nos  Seaulx  a 
ces  Lettres;  données  &  faictes  a  Wyndesvore,  le  pre- 
mier jour  de  May,  l'an  de  grâce  mil  trois  cents  quatre 
vingts  &  feize.  Nous  avons  faiâ:  corriger  la.  date  de 
cette  Lettre  &  mettre  quatre  vingtzà  quinze.  Signé  par 
noflre  Chancelier  &  autres  de  noftre  Confeil. 

CLXXXIÎ. 

3er6unî).25ïictf  ttt  Surgcrmcifïct  unb  9îat^  èer 
(Staîit  <ScilIn  cincé^unB  ïcr  ©cineinlicn  ro(cl)cï 
<5taï)t  anfccrn  t()cilë/  tatinncn  fie  fpW)o()l  mcgcn  Ç^ 
ï»e()(uit9  fccé  iRatl)^  «tib  tcé  x{)\m  ju  {ciftcntca  gcijor» 
fmng/  a(6"  aucl)  lucgcn  ter  imtcr  tcn  (Scincinlicn  fccc 
©taM  ut  t)a(tcrtîicn  £)rî»mingcn  ôfcerctntommcn/  «n& 
mmW  tabci)  su  l)aiiî)()abcn  tjcrfprccben.  (JMÏn  ufiT 
tes  fyW.  Stetië-'îdg  ïcn  uian  m  (atcin  fcl)rc)W 
Exaltatio.  1296.  [Londorpis  Aéla  publi- 
ca  Parce  XIÎ.  Lib.  XIII.  Cap.  LXXV.  pag. 
1.70.] 


Ceft-à-direi 

Traite  d'Union  entre  le  Magijiràt  de  la  Ville  de  i4.Sepï.; 
Cologne  d'une  part ,  les  Communes  iS  les 
Métiers  de  ladite  Fille,  d'autre  part,  par  lequel 
on  convient  de  ce  qui  regarde  TEleBion  du  Ma- 
giftrat,  robéïjfance  qui  lui  efi  due,  ^  tordre  que 
lesdites  Communes  S  Mêtieis  doivent  obferver, 
avec  promeffe  réciproque  de  s'y  conformer.  A  Co- 
logne le  jour  de  l'Exaltation  de  la  Sainte  Croix, 

3in  Sfîmha!  6et  S-jcitiaen  Stcpfoltiafcit!  Zmm. 

rm3£  ^urâctinctjîetc  itn&.SîatI)  &er  ©tnbt  wn  eôffit/  tmS 
■"""^  uûtt  iDit  bie  ©cmcinbe  oUe  âcmcinlid;en  von  atfcn  iiiiî» 
nU)«.n  ■Sintcn  unb  @«ffeW@efe[rfcI)nffïcn/  onn  iiiib  rcicb/  <ici 
feflcn  unb  rool)n!)flfi(ti3cn  bimtenCoOen  betiwd)  aa^mém.  %\i 
mit  gîumch  reiï  tion  bem  '=Sh\mn=%m  %\tm«9,  ""6  SLtH' 
iiwrtt/  mit  ben  'totcn/  fo  uns  wetbunbcn/  unb  tuir  mit  ibiicn/ 
mit  Sfîflmen  ©dtoercr  /  2Bcig3«bei;  imb  îittçer.  Son  bem 
3freniMttt  mit  beil  fenen/  bie  ju  vmè  ucrcçb  unb  wrbimbeti 
fcçnb/  unb  ton  mit  iljiien.  2)oii  beé  (gd^wnrèen  ^iiiÇe/  mie 
ben  'JBepbenecn  unb  iciiien  SSeruem  unb  bcn  jeiicn/  bie  ju  un* 
vetbunbcii  ,|ci)nb  (  lunb  von  mit  ibneii.  Son  ben  ®olbfd)miebeit 
mit  ben®olbfd;lagctnbic  jii  imé>'erbunbeiiunbi)cceçbfeçnb/unî> 
wic  mit  ibncn.  2)011  ber  SBinbecfeii  mit  bcn  jenen/  bie  ju  vmi 
nerbunben  fei;nb/  unb  mit  mit  ibncn.  2)on  bcn  SBimbtDetfeim 
mit  ben  jcneii  511  imé  l'crbunbcn  /  unb  mit  \u  ibnen.  S5onbemi 
S^immcltcicbmit ben  jciicn/  bie  jii  miâ  Derbunben  fcçnb/  unt» 
■mk  mit  tl)iieii.  25on  Un  @tl;ilbcten  mit  bcn  "Jlmtcn  ut  un* 
uetbunben  /  unb  wit  mit  il)ncii  /  mit  Sffnmcn  '2Bnvenfîicèer/  (gda 
beimnrtjet  unb  ©InfiDÔttcr.  25on  ben  Olbren  mit  bencii  iencn/ 
fû  une  l'crbiiriben  iinb  ticïet)b  fci;nb  /  unb  wk  mit  iljnen.  Son 
ben  (gteiiiineéern  mit  bcn  ■^Cmtcn  Simmetleiifen/ jjoléfa)neibccn/ 
Siflenmad'er/  icienbecfet  unb  ©d-leiuctcf  /  jn  mié  «ctbunbeii/ 
unb  iriï  mit  il^ncn.  23on  ben  $8ectetn  mit  bcn  jcncn  su  une  t)e(« 
bunben  unb  reit  mit  tl)ncn.  2)on  ben  ^Stcnjcren  mit  ben  ienen/ 
;  bie  iu  uns  »etl)«iibcn  fcçnb  unb  roiï  mit  ibneii.  2î»n  ben  ©ut* 
^  *  «D5 
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CORPS    DÎPLÔMATï  (ItT  Ê 


AnNO  telm«*ctn  inif  bm  "JCintcn  Sonreibct/  Çflnbclinecl.'crn/  ®ïefe= 
l«ïiV*Scutclimc*mtimbS3cn|*emiKri)«ii/  imb  vortl)  bciucncn/ 
I  ?go.  bic  su  uns  Bcrbunbm  fcçiib/  uni)  iint  mit  *l)ncn.  2îon  bon 
-^  '  glcifdi^'ïmt  mit  Ècn  jmen  bic  ju  imS  ivtbmibcii  fei;nb  /  imb  mit 
mit  iljncn.  2)on  bcm  'jif^^QCmt  imt  ben  jencii  bte  511  mê  veï= 
bimben  fcçnb  imb  wii-  mit  ibncit.  SSon  beii  ©dirobern  mit  ben 
jencn/  bic  5u  une  vetbunbm  fcoiib  imb  wit  mit  il^ncn.  2)on 
beij  ©diomâebctn  mit  ben  'tot  iocïccn  mib  S3oltfcl;mned;enuinb 
ben  jcncn  bic  ;u  mé  vctbiuibcii  fci;nb  imb  mit  mit  il)ncn.  2)on 
ben  g.(inrmcrtcti!  mit  icn  'Jduten  'îiftl,'maclicrn/ètl)metbfcgetn 
imb  SSartfdH'tctn  ju  une  l'cvbimbcn  imb  mit  mit  ijjiicn.  âen 
ben  ^^anncugictlcnt  mit  ben  'Xintcn  Sjflimnediet  iinb  btn  jenigen 
JU  inis'i'ctbunbcn  iinbft'it  mit  ibnci'i.  2)ûn  ben  2)rtgbenbctn 
mit  bem  îBeirts'JCmt  imb  'îBeinfcbviibetn  ju  «né  vetbiinbcn  iinb 
icit  mit  il)nen,  2>on  ben  giccbciimeuetcn  mit  ben  ®ccfltic()me5 
vercn  itnb  icincnmciiern  511  une  l'cibimben  unb  mit  mit  iljiien. 
Hnb  vovt  aUt  bic  jeue  bic  ju  cinigcn  »ûn  2)oté.  "2(111101/ ©riffelen 
l'Cfcçb  unb  wetbunbcn  fei;tib.  Soen  timbt  aUeit  icuten  bte  mut 
fejjnb/off  bcturtclMndlé  tommcn  foUen/  imb  bic  biefc  untgcnmnt? 
tigcn  S3ticf  foacii  mifeljcn  of  bétcn  Icfen/ju  cmigcn  "Za^m/  brtf 
ipant  (lUc  (gi(id)cn/  @cfcè  unb  &mi  bie  in  bet  3cit  gcfdjcint 
unb  geinndjt  metbent/  mit  bct  3eit  nctgnnglid)  fcynb  imb  yet= 
Sc)7cH  metbent/  et  en  fcç  bniin  ©ad)  b<ig  mmi  biefcibe  (gddjcii 
luib  ©efc^c  mit  ©icgeln  of  mit  ^Stiefcn/  of^mit  einiget  «nbctct 
®d;etl)cit/  dlfo  gântilid)  unb  Bcplidien  bcflnttige  unb  bemrtijtc/ 
biiit  fie  in  cinct  ctfflid)ct  Memorieii  unb  cmigci  @ebad;tnuf  un» 
Bctbfiîdjlid)  gef;alten  œetbcn  ju  cmigcn  geitcn.  (go  ïjnin  mit 
banim  biefelbe  ©ndjen  SSctgcf lid)îejt  mit  gnnêcm  gtnjl  unb 
(jleiÇ  (iiigcfeljcn  unb  beb(id)t  juuetl)iîfcu/  unb  une  mit  gutem 
molbebadjtcn  ÎKiitlx  imb  Settitl)  /  ben  mit  unteteiniîiibetn  moit^ 
irittcntlid)cn  batup  geljatt  iiamx/  mail  befomicn  imb  befptotten/ 
unb  fonbetlid?en@ûttc  unfetm  lieben  XJgtm  ju  4off  unb  ju£l)= 
rcn/  unbum  bct  ©teebc  (£l)tc  imb  '(J-teç^cit  sobebnltcn;  unb 
ctn  gcmcin1Sc|i  m  ntrcn  (gndjen  Betsutcljtcn  unb  freulid)cn  ju 
bcfotgcn/  inb  uni  ntte  Smifl/  3met)oiigë/3otn/Sj(if  unb  SRcib 
joaHcnBeitçnjoiicrÇiicben/  inb  um  eiiie  gnn^e  ©cmeinbe  ftcimb- 
litbc  ginttntljtigtcit  ui,itct  une  ju  mrtd)cn/,50  Ijnben/  unb  jo  be- 
l)flïtèn;  inb  imtetcinnnbetn  en  biiincn  CotTcmu  fteben  imb  gc= 
imi}  tepiidicn  unb  cl)tlid,)en  s»  lebeii/ji)  fi^cn  unb  50  tegiten/  jo 
cmtgen  îogen.  (go  Ijoint  mit  mê  ^f(imcntlid)en  unb  timàéit' 
Iid;cn  untct  einnnbct  lieflidicii  unb  giStlid^n  uetbunbcn  unb  »et= 
binben  une  yc)îlid)en  mit  bicfem  ïSticfc/  beçfodjcn  (Eçbenunb 
©elocfben/  a\é  mit^Brttuv  gctjjnn  \javm:  So  atCcn  bip  SStief 
Punflcn  unb  S3iîtmâtben  bie  50  boen  unb  jo  Ijalfen/  fo  mie  »on 
SBotbc  JO  9Botbe  Ijetnad;  gefd)tiehcn  fîeit. 

3n  bein  3£t|len:  ©0  Ijaiiit  mit  iiacjCmtc  unb®(tjfi:l@efc[Iî 
fdjrtflpttn  cille  met  bct  gan^cii  ©emeinbe  cn^biimen  godn  uotf  : 
in  jitben  gtinéen  îroucn  l'cpiubcn  unb  gnnêlidxn  geloffit  unb 
une  Bctbunben/  globcn  unb  l'etbinbcn  imé  mit  biefem  bticf/cinc 
JKrttI)  jut  3cit  bet  ©tdbt  «on  gôttn/  beçjlmibigcé  gettcu  unb 
I)oIt  JU  fei;n/  unb  inoegig  unb  ineditigi^aflèn  bleiffcn  unb  fî^en 
nttet  igfldien.  ®od;  (iii^gefd)cibcn  biefc  PunAen  unb  ©ndjeit 
Ijetnad)  gcfditieben/  bte  cin  îKntl)  jut  3cit  il)n  getnctc  2Bcif  nit 
iirlDÇffen  /  l'oiïcnben  iiod)  vetttiigen  en  fntl  /  rtiibeté  bnnii  mit 
SBiti/  2BitIcn  unb  SOfetttcigc  bet  gtin^et  ©emeinben  wutfd)ric= 
6en/  bnê  i|ï  dlfo  ju  Bctflncn/  gcinc  yjctcitatt  ju  boin/  nod)  ju 
bc|ïeUcn/gcine  ncume  3?ctbiînbnuffc  ÎSticff  nodi25ctft(ig  mit  ci» 
tiidjcn  i}ttin  of  ©tflbten  (injogain/of  jumfld)cnil)nciniget®ci= 
fe  :  Slodi  nuû)  mit  cmigctley  &f  Scnteu  of  liff  sudjtige  Scnten 
bie  ©tflbt  «on  gôan  «ovf  :  ju  befcl)mctcn/  il)n  gcinc  2Bcife/ 
inb  aucb  um  gcmcinc  ©ndjen  bo«cn  cine  ©oinine  «nn  toufenb 
©ulbcn  jnt  '^nt  genge  unb  gefe  ju  cincininnl)!  iin  3al)te  <iu£i5u= 
ccbcn/  jcmanb  ju  gcloffen  nod)  px  «etbtieffén  et  en  fcç  brtn  mit 
S$i|i  inib  3Bi[(cn  bct  ©emeinben  1  2Bie  «oté  flel)ct;  bat  ifl  a\\û 
ju»ct|î<tcn/  brtt  tiiiin  foUH  «iJtÇ:  ©ndjen/  m«nn  bet  Sflocfl)  ift 
btengen  unb  fimb  boin  foU/  dtlcn  unb  jegIid!cn'2Cmtenunb©(if= 
felen  «utÇ  :  nlfo  bnt  bic  nWbann  ané  einem  jcglidien  'Jdnbtc  unb 
©rtffeln  «utfd)ticbcn  /  jmccn  ibvet  ijteunbe  ctbate  écmc/  bcij  bem 
«Krttb  jut  geit  fcbiifen  unb  fciibcn  folfcn  atë  up  biefelbe  «utfd?tic= 
ten  ©ad.icn  ju  fpi'cdien.  Unb  fo  waà  bie  nlëbnnn  mit  bcmJKd- 
lf)e/  mit  bcm  meiilfcn  '■pntf  untct  cin  cinbct  cintfnd)tigli*cn  »ot= 
ttngen/  bat  f(i(  mocgc  anadit  inb  SSotgnngt  Ijnben/  foiibctn  je= 
inmibé  mibetfptfld). 

SJott  fo  I)nben  mit  untct  ciiMnbctn  fdincntlidxn  «ctttngcn/ 
bat  en  âCntl)  sut  3eit  ba  ©tab  «on  (£bUn/  leifflidxnjubcns^ei' 
ligen  fdjmeten  faU/  ©ùtteé  gljtc  unb  bet  ©tabt  0)u  imb 
ijrcpljcit  JO  beljnlfcn/  unb  cin  ©cmein  SSe|lc  tteulidjcn  «otju= 
tei)un  inb  ju  befotgcn, 

"«ucl)  fo  fntl  «ott  mel)(  in  unttctfd;eiben  ungcbetlct  Svntl)  fci;n 
imb  fiêen/  gemcinlid;en  bet)  cin  anbern  iljn  ein  Watb/batiflalfo 
JU  «etflacn/  bat  gciw  cngct  nod)  reeitct  iXatf)  binnen  gôUn  melji 
feçn  nod)  fi^cn  en  foU/  aie  «iit3eitcn  gemctî  unb  gcfc)fcn  ^ctt. 

23otf  fo  Iwin  mit  cemtfld)tlidxn  oeuetttagen  aie  um  cin  SXatl) 
jttt  3cit  ju  ficfcn  fo  mcfd)e  3eit  of  manncn  ftd)  baf  ge«octt/bag 
man  jmecn  58utgctmcit1ete  unb  cinen  Sîatb  jut  3cit  en  binnen 
gblfcn  ficfcn  faU/  bat  be  i?oet  acftr)el;cn  fntt/  beç  gefdjmotncn 
gi)btcn/  (lié  Ijctnad)  gefd)fieben  ùolgt.  ^ 

3n  bcm  ct|îcn  :  @o  fottcii  roiet  won  bem  SButtcn  "Jtmbt  flié 
^iipbiitg  inb  ^tiegnwttt  niitbcn'3tnibtenrt(é@d)oetern/'2BciÇî 
g«tbctn/inb  'îitteictn  jo  une  vetbunben  untet  iiirà  «icc  gtbnre 
gjtanneunbîButgct  ju3Cait!)ctiefen  unb  fdMctcn.  3nb  mit  «on 
bem  3fTefin(iffe  «otp:  jmccn  (Jcbatc  ipîann  unbSButgetc.  2Bit 
Don  beé  ©djmaiÇcnbiiifc  jmccn  gtbatc  aRflim  unb  SButgece. 
®it  «on  ben  ©olbfdjmicbcn  mit  ben  ©oltfdjlegetn  ju  une  «et» 
imitn  mut  mé  ixem  £tbflt«  ssîmm  unb  Çdvxi^x,  SSir  »çn 


ben  'Sîinbecfctn  jftjccn  i£tbaïc  «Dîattn  Htib  58tir3(K.  SBiï  Wn  Aï*NÔ 
ben  sBunbmcrtetcn  untct  uni  «mctn  (gtbatc  jWn'nn  unb  58utger. 
3Bic  «on  bcm  ^cmclteidi  «otf  ^untn  une  jmcen  (Jtbatc  Wlann  i  3  go 
unb  58utget.  2Btt  «on  ben  ©djilbctn  mit  bm  'Jdnbrcn  'â.^api  ■^  ^ 
pcn({id'ctn  ©abelniiid.'ctn  unb  ©lagmotttKii  «otf;  ju  une  «cri 
buiibcn/  untet  une  cin  ctbaten  «Suinn  unb  SSutgef.  2Bit  uort 
ben  "JChten  muet  une  jmccn  gtbate  aJîann  unb  «Bntgetc.  SBic 
«on  ben  ©teinnieÇctn  mit  ben  ^mbtcn  3immctlcnti)en/  Jjolô» 
fdmeibctn/  <ii|îemad)etn/  i<9ciibecÊctn  unb  ©d)lci«etn  jii  imô 
«etbimbcn/  untet  une  cinen  gtbatn  Sïiflnn  unb  iSittgct.  2Bit 
«on  ben  ©djmcbcn  untet  une  jmccn  (?tbateîOîann  unbSSutgcr. 
2Bit  «on  bcii  SScctctn  untet  une  cinen  (gtbatn  SWnnn  unbS3iiv= 
gcf .  2Bit  «on  ben  SStcmeten  untct  une  jmccn  gtbatc  2)îaim 
unb  $8utgct.  28it  «on  ben  ©iittclinadjetn  /  mit  oen  'Xmbtcttt 
Contcibctn/ .gî«btlmad)ctn/  Steffelctn/  53tiibelmrttbctn  imb 
S'jcnfdjcninadictii  ju  une  «etbunbcn  muet  uni  jwccrt  Êtbate 
îOîann  unb  93utgete.  "JBit  «on  bcm  5lcifd)='3(mbtc  untet  unS 
cinen  Stbaten  SDÎaiin  urtb  58iitget.  21Mc  «on  bem  25ifd'nmbt 
mit  ben  jencn  ju  une  «etbunbcn  untct  une  smccn  gtbatc  Sknn 
unb  58utgetci  2Bit  «on  ben  ©djtiïbctu  «utfditieben/unttt  unô 
eincngtbrttn  îOîann  unb  S3utgec.  SBit  «on  ben  @d;ocnicd)etit 
mît  bert  '3(inbtcn;ioctetn  unb  Sjolêfd;ocnicd)ctn/  jo  une  «etbiin» 
ben  untct  une  cinen  gtbatn  ^^tanii  unb^Siitget.  28it  «on  ben 
©«tmortctcn  mit  ben  QCmbtctn  îcfdxnmcdjctn  /  ©d?mctbfcgetn 
unb  SSaitfdjcfctn  /  50  une  «ctbnnben  /  Untet  Une  cinen  gtbatn 
^yinnn  unbSSutget.  3Bit«onben^anncngic(Tctn  mitbenTtinbtt 
SjainmcdKt  JO  une  «etbunbcn/  untct  une  cinen  gtbatn  Wîctnn 
unbSSutget.  2Bit«onbcn2)afbinbetn  mitbem2Bcin=innbteunb 
aDcinfd)tôbctn/  jo  une  «etbunbcn  untet  une  cinÊtbntnîBîflnit 
uiib  S3iitgct.  '2Bit  «on  ben  Sied^nmcutcn  mit  ben  %nbtcn  ®eef» 
Iad)mc»tcn  unb  Jcinenmcuten  jo  une  «etbunbcn/ untet  une  cinen 
£tbrttii  iWrtnn  unb  SButflct  ju  3îatl)c  ncmen  unb  ficgcn  foOcn: 
mit  gîai^mcn  untct  une  1(inbtet/©affcln  unb  ©emeinben  «oi^: 
foId)c  meife  £l)ibatc  icutlje  jo  Sîacbc  ju  ficfcn/  bie  bet  &nbtt 
unb  ©cincinbc  nu^Iid)  /  cfetlid;  unb  bejlc  feçnb  /  unb  at^bmin  fd 
fotfen  mit  «lît f  ;  "àmbte  unb  ©nftclen  iinfetc  gefOl)ten  Dtati)^* 
Icute  jut  s&funbe  up  bct  ©tacbc  9CatI)l)auf  fd)icten  unb  fcnben  / 
unb  biefelbe  gcf  octcnSf{atI)£ileutc  folïcn  aléban  «ott  bcç  iljtcng?)* 
ben;  bic  (ic  batiip  boen  fo(fcit/bat©cbtcd)beé  >Jat\)e  jut ©tiin^ 
ben  neljmen  unb  ficfen/  uà  ben  ■3tmtcii/©(iffclen  unb  ©emcin* 
ben  «iitfd)tc«en/  mit  ï^Jamen  «ntct  foldjcn  ctbabtcn/meifen  ieué 
un/  bic  batju  nuélid)  «nb  bct  ©teeDtc  «iib  ©emciuben  «iitg; 
el)tlicl)«nbbc|ïcfci;n/  bifi  ba$  bet  3Catl)  in  ciin  gonée  ©einbl 
«on  gicim  «nb  «ictétg  ciitbntn  'a)tanncn/S3urge(nju£ô(In«()tt3 
tommcntlid)  gcfat  «nb  geoibinitt  fcç.  Unb  fo  manne  bct  *Xa«^ 
(ilfo  in  bct  «utf  :  SBcifen  gcn^lid)  inb  jumabl  gefaiji  «nb  gcf oe* 
tcn  i|î/  «nb  fcincn  (£çb  batup  gctijan  Ixit/nlê  «utfditicbcn ffcljf/ 
fo  fott  aiéban  bctfelbe  gefoetcn  âJatt)  bcç  benfclbcn  fcincn  Ç£t)btri 
rtué  ben  «utgemclbten 'Jtmten  /  ©affcln  «nb  ©emeinben  jmeft» 
S3utgctmcitTct  ncl^men/feêen  «nb  ficfcn/  mit  gîmncn  foId)«  e^r* 
b«tc  meife  icute  /  bic  bet  t&tccbtc  unb  ©emeinben  nuèlid;  /  d)ï* 
lid;  «nb  bejîc  fcçnb  fonbcc  'Jttgelijt. 

SSoît  I)atn  mit  mit  gutem  betabi  moiblDiuctlftfdjért  teotttïOî 
«en  unb  ge«ûîmfltt/rtIfo/mc!)tc  fad)/  bnf  einig  'Kiabl  oîct  (^af» 
fcl/  «on  une  «oifdjticben  "Jfmbtet  unb  ©affelcn  ju  ben  3flftn/ 
mnnn  fidi  bie  «ojp:  foetc  bcé  gCat^s  gcboctbc  ju  gefd;eI)cn/fofi^ 
eiftbau  meife  icute  !mb  SSutgct  untct  une  nit  ijctten  ju  Sinibc  jU  [, 

ficfcn  /  of  JU  fd;trfen  /  of  aud)  um  tcbfid)Ct  @rtd;c  miffcn  ju  Sîni» 
bc  nit  ficfen  en  woulten/  bat  «lébann  in  SXafl)  jut  3«t  bet  ge* 
foeten  me|)te/  unb  feinen  (£>)b  gett^on  tfàtte/mocgig  unb  matÇfi^ 
feçn  foU /aie  «on  unfctraegcn  untct  anbctn  ©affdcn/'Xnwenuiib' 
©cmeinbe  in  doUn  «utfd)tieben/  fiild)en  cl)tbatc  meife  teattunii 
SButgete  jtt  iKabe  ju  ficfcn  inb  hi  fc^cn/  bie  bet©fccbe  unb@f* 
meinbcn  «utfd)tebcn  cln'Iidvimçlid)  unb  bcjî  fci)iib/bod)  nlfo  bat 
niict'Xintcunb  ©rtffclcn/  bicalfo  aie  «iitfdjticbcn  Wct/  met 
gefoetcn  en  Ijctten/  nod)  ficfen  en  moltcn/  batum  luifete  ^ucti/ 
mie  vm  «on  une  ctflictt  ficjct/  niet  «et(oI>icn  Ijaben  en  fotot/ 
bnnn  ju  ben  3icben  aK  miet  ni;et  ficfcn  en  moltcn/tmbmtbdmtt 
mebet  unfetn  £t)b  jo  fci;n  /  fonbet  QCtgetifl. 

^ud;  fo  en  foUcn  bic  vmf  :  foct  bcg  iKntl)^  «nb  bct  ^ut^tt- 
incipct  juf  3"'t  "Kt  gefdMcn  nodj  gefoetcn  matben/  um  iieff/ 
nod)  um  inb/  nod)  gteunbfd'aft/  nod)  iwc  a)lanfd)afft/  nod; 
um  gcinidictlci)  frtd)en/  notb  bettcn  mille/  bann  funbctlid)cn  um 
«ine  ©tcbc  (£i)tc  «nb  Sîfcybcit  «nb  cine  gcmcinc  bcjîc  in  «n'en 
fad)en  ti;eultd)cn  «oîjufcl)tcn  «nb  befoigen/  funbet  "Jttgdijl, 

2îo«  fo  I)rtint  mit  mit  giibcin  moiTOitteii  imtcKinanbet  »«•< 
(tagcn/  baiïmattumct  su  atfcn  Ijnlfcn  3al)tcn  cinJ3flIbfd)e!)6 
béé  >XatI)^  iuï  d^it  iTÇcnbc/  cffc^en  fott/  bat  rp  rtlfojuuctjliun/ 
bat  nun  ju  ^ieif  niipcn  nrtdt)Tjofommcnbc/ biefc  3(atl)  nun  |ÎÇcn» 
bc/  Iwlff  uipgain  fctl/  «nb  emanbet  5?alfffd)cib  micbetiimii)= 
gacn  fn(£/  ali  ui(S  benfclbcn.  Imten/ ©affcln  inb  ©emeinben  bn 
;  ir  uiii  bic  «urgcnoinmcn  «nb  gefoetcn  mctcn/  micbeium  in  bc« 
'  uftgrtcnbcn  ©titft  jii  fo  fe^en  vnb  jo  fiefen/  «nb  alfo  »o!f  uinet 
JU  attcn  Ijalbcn  ^aljtcn  ci;iicn  iXrtt()  jut  3cit  balff  uié  «nb  in  ju 
fcéen/  fo  mic  |ïd)  bat  (jcifcbt  «nb  gcbuitct:  Qllfo  baf  cin  )eglid> 
ifftann  bit  alfo  ni  ben  9CatI)  gefa^t  «nb  gefoetcn  moibcn  ifi/mie 
»utfd)tieben  fiel)ct/  ein  ganç'3<iit  laiigt  ju  Sîaibe  fi^en  f«a/«n& 
fo  mnnne  bie  bann  uipgcl)ct/  fo  fati  l)ic  nit  cl)e  mtcbct  ju  3J<ibe 
fiêcn/  bam  jom  berberi  ^aite  aie  «etne  I)ie  «on  feinen 'Jtiînbcn/ 
■jinbtcn  «nb  ©ajfclen  «utfd)tcbcn  ban  gefoetcn  mitb/  bat  ifyo 
«etfîrtin  jmcr  3ai)t  langt  na  fcim3aiteb«t  l)ic  joiXaebc  gefepi' 
bette/  JU  beibeii/  «nb  nit  ju  àCaibc  jo  fi^en/ fonbet îCtgelitl. 

Soif  l)rtin  mit  «ctttngcn/  fo  mcldiet  SDÎann  «on  uni  limi' 
fen/  ©rtffïln  unb  ©emeinben  «utfditiebcn/  alfo  ju  JXabe  gefo« 
«n  Wpîbffl  1(1/  aUvvx  «rtTitet  febet/  M  bi«  iW^^^i^  ft"" 
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Anko  f""'  ""*>  f"''  '""'M'  g^oifim  feçn/  ''"î>  S"  Sî^bf  Mm/  foii&er 

xinnw  ^eî)c( j(jj)jyj{,  („  |ienc()m£  il)inbann4Kffé9îott  of  S'jcmn  gfîott/ 

I  ioô,  *'''  fuiiî>'3  rccw  fiJiibCL-  Zxieii\}/  inb  rrccc  ©ort)/  ûrtC iljeiniinè 

Jr    '  von  uiié  biirnboi'en  nie  gcliojfrtuun  mt\)tc/  iiod;  ju  SJabe  fl^eit 

•^         «n  rooltc/alé  iljine  banip  gebobm  roiîtbc/  eiiié  nilbetéirctf/inb 

britti'n  weïff/  fo  reiet  |tcl;  bnc  barju  l)cifcl)t  uiib  gcboctt/  but  bie 

Uiig  Ooifmn  aie  bail  ciii  3a'i-*  '""3  "'"'"  •')"  "J'"'  î*'*^  <5Mbt= 

•il)btiu  Ii«âeii  frttt/  fonbct  ciiiigerlci)  bcbc  »trt  iDn  jo  gefcl;icii. 

3o:tl;mn  toic  ouetbwâm  dnbtcdjtlidjcn/  bat  gbciii  g^mm 
l'on  uuifcl;rei>cn  Qtmbcen/  ©afclen  tnb  ©cmeiilbM  tn  goacii/ 
bie  (îifo  «uté:  flel)ct/jo.  SCmbe  aetocren  i(î/  hfe  (ic  xeit  bie  (te/ 50 
SCrtibc  |t^cn  en  fati  in  geljcime  '2Beife/bic  ein  b<tf att  oflT  ie^nwnÉi 
eçgen/  of  «iid)  in  bem  SSanne  feçe/  off  <iiicl)  bcv  emidierleç  ©a* 
w/@clb/  (Tleiiiob/  SSJcebc/  iie(fnif|è  of  @efd)cncfe/  mit  einiger 
Tir^di^/  of  bcljenbigfeit  bntuin  wn  feim  Q(mt/  offein  ©affc» 
len/  of  won  jeinonè  (inberé/  of  «ud;  iiin  jeinaiiê  'SBoit  of  bc|le 
«ne  JXaebe  50  bcin  offt  nud)  ju  fpredjen/  ncliinen  nod)  imtccfan= 
gcn  fuir  y  jo  geincn  3i)ben/  «nbct^  bnnn  il)me  in  SiCatl)|^«tt  nd 
gcmonne  inb  (jeutoinmeu  bec  ©Mbt  mtê  :  gcbocten  madi. 

2)o!C  Ijrtint^roic  %mu  uiib  ©rtffelen  ci;ne  mit  bet  gnntcc  @c= 
meinben  in  gôtlcne  mtê  t  cinbKt^tlidjen  unteveinmibetn  uettcdî 
â«B/unb  une  iiud;  n)il(iglid)cn  bacju  tiecbunbcn/dlfo/iceljte  ©a» 
d)e/b(it  cinig  '2£inbt  off  ©affel  «on  une  i)infd)tci'en  "JCinbten  unb 
©aflilrti/  of  rtiid)  jemnn^  aniaé  ib  uiece  uon  bet  @emeinben  in 
Côtfen/  of  5ie  mu/  mie  ()ie  «jetc/  nun  of  I)ecnad;mnlé/5u  ei^ 
iiigenÉieben/  ein  SCdb  juc  3«t  î"ï  ©f^Bf  wn  Sôltn  mit  gc» 
nKitlicfcn  @rtd)£n  iPiberjliSnbe  in  einigec  23eife/  inib  i^n  nit 
moeglidyiod)  mcd)£ig  aller  <&aijm  fitjai  lieffe/  fo  tuie  iiut  ba^ 
»on  cïflOTt  unb  gefd^vieben  (îel>et/fû  follen  iricc  oOe  anbeteTCmb» 
te/  (Srtffilen  inb  ©emeinbe  miïé :  alébann  um'etjoed)t/  fonbet 
SBibétteb/  eine  SCaib  juc  3^''  '"''  ^«ii-'s  ""î»  ®^^^  beçjlenbig 
feçin/  bie  ©ewalt  unb  ^iberjlanb  tteulidjen  mit  gan^em  ©njt 
^elffen  jo  îecen/  alfo  baf  man  »on  berne/  of  ben/  bie  bem  îX«= 
be  uuté:  inb  geiceltlidjer  '3îi;fen  alfo  wcbet|1oenben/  of  ircbct^ 
fanben  Iicitm  /  offénbnktid)cit  tid)t£n  fnll  /  aie  non  mijjbebigen 
iuiben/  fonbet  cinid)etleç  verjod;  off  bcbe  uir  il>n  jo  gefdxien. 

2)o!t  fo  bain  mit  fementlid;en  inb  cinbi'cd)tlid)en  oeuei;btagen 
inb  une  rcitliglidjeii  baju  vccbunben/  of  fead;  mte/  bn  umet 
©ûtt  V'Oî  fcçn  mocffe/  bat  nun  off  I;ei-nad)mrtl  ju  einidjet  Sie» 
6en  einigetlei;  Uplauf  of  ©etud)te  en  binnen  £ôl(ne/  binnen 
gfîadjté  of  îagc  gefdiclje/of  uffcc|?oenbe  trefjinbe  wiber  benDvatl) 
imb  bie  ©eineinbe  wicfd)vieben/  bacum  bet  ©t«bt  SBonniec  unb 
SBimpel  jo  ben  'ir)ien  uffgewoïffen  VDiîtbe/  off  lueren;  @o  fo[= 
Icn  iric  atfe  'JCmfen/  ©affélen  gefetten/  inb  ©cmeinbe  Duté: 
un»ec5oed)t/  wanno  niiet  bat  uetncl)men/  ein£tcd;tlid)en  beçcius 
nnbcr  ttetten/  aie  maHid)  uon  une  bem  anbetn  jo  belf^n  jo  be? 
fd)ubben/  unb  ieiff  unb  ©uit  beçeinanbec  solafTen/  unb  ben 
SSannict  unb  SBimpetf  nalje  su  l'olgen/  i[)n  nu^/  utbêc  unb  bc; 
boeffber  (gtebe  unb  ©emeinbeny  »ucé:  fonbec  'îttgeliiî. 

SoK  uni  nUc  3n!êi)unge  inb  ItneijnbKd^tigteit  umcr  une  jo 
wt^ueben/  fo  bamt  roiet  «ettragen/  unb  unâ  batju  uccbunben/ 
i)ff@rtd)  iiKïe/  baÇ  jemané  uon  une  "Jlmten/  ©affélen  inb  bet 
©emeinben  uuré:  \iie  mte/mt  Ijie  itete  bowen  biefe  wzf  :  unfe 
gefii^eunbuetttrtge/  mit  einiget  «pnttljeçen  TCtgelipoffbeljen- 
Èigfeit  nun  cbet  l^etnndtmalé  }U  einigen  Soisê"/  ei;ntgen  Uplauf 
«f  ge(uid)ten  binnen  Solten  mad)ten  of  ju  btedjten/  eê  wne 
Sfiad)t  off  îag/brttmanuon  bem  off  uon  ben  bie  beûplauf  unb 
gerudjte  alfo  gcmad)£  !)etten/  unb  uian  bcg  fûnblidjen  geroaljt 
wiîi'be/  offenbarlid;en  tidjten  fait. 

SEece  aud)  ©ad)e  bat  jemauê  t'on  une  I)ie  tccte/  tuie  I)ie  roe» 
te/  um  cinid)erlct)  3n''fî/  'ime'onnim/  potné/  Sjaf  of  Sîcçbé 
n>illen/iîd)  mit  ben  «nbetn/en  bçnnen  (£otten/  jreeçbe  off  fd)liî= 
gc/  ib  >vcte  mit  ^otten  off  mit  2Beccfen/fo  mt  bat  t!)ete/ bat 
ber  SXatl)  jut  3cit  banne  auftid)ten  fait/  na  EKed)t  inb  ©etran- 
ben  bet  ©tebe  l'on  (JoHne/  ali  bat  uon  QClteté  fciëficc  gerooen= 
lid)  inb  geijalten  gcrocfî  ijl/  inb  aud)  nad)  inl)alt  bet  ©teebe  unb 
fies  3Cat!)é  moege  fpted;cn/inb  barum  fo  en  fall  nicmanôuonuné 
"Smien/  ©nffefen  nod)  won  bec  ©emeinben  uutfditeben/  l)ie  (le 
jccc  i)it  fie/  fem  S'îacnifdyanboin/  nod)  geroapent  batju  inuffen/ 
nod;  and)  an  bet  iuibe  geiuapent  batju  boin/  of  I)eifd)en  Ijiuffen 
cf  btengen  in  einid;et  2Bêif . 

Unb  reete  ©ad;  bag  jcmanê  bacnbouen  fein  Sjacnifd;  «nbebe 
unb  barju  lieffe/  unb  in  ben  "JCuflauf/  um  fold;et  uutfd;reben 
3n'i|î  unb  3n)cçunge  SBitte  mecebe  inb  jobted^te/  bat  man  uon 
bem  of  uon  ben  bacau  man  beé  funblidjengeroabcroiîcbe/offen; 
bat  lid;  rid;ten  fally  fo  lucc  ein  Satl)  juc  3eit  (îCiienbe/  nae  uig= 
Jueifinge  bec  58ttjd;en  bat  3i)tid;  unb  iXed;t  im  buinctt. 

25o«  Ijaben  rcic  fammentlidjen  uetbcagen  unb  une  mit  biefen 
SBtiefiî  uc(1lid;en  batm  uetbunben/  bag  niemanté  uon  mê  "JCrn» 
ten/  ©affelen  inb  ©emeinben  uucfd;(eben/  nod;  uon  einid;en 
anbem  iuiben  in  g:ôan</  (îe  feijn  lute  (îe  fet)n/gei;nid;ctle!;  Sec= 
fcunbniffc/  fprtttî)C()  nod)  Setttag  mad)en/  fetjennod;  angaen 
«nfoUen/  l;eimlid)nûd)Dffenbal)t/  in  gène  2Beife/  uoîbecban 
bit  unb  giiennjiîttige  SJecbunb  inné  I;elc  inb  begteifft. 

Unb  œece  ©ad)  bag  jemanb  uon  une  ■JCmten/  ©afftlen  inb 
©emeinben  uutS:  of  uon  cinid)en  anbern  iuiben  barroebec  beben/ 
inb  il)te  gpbe  unb  Sbcen  bacinnen  uecg£(ten/  fo  foUen  tuiec  atte 
nnbete  Ttmte/  ©affelen/  inb  ©emeinbe  uucé :  bep  unfecn  !£r)= 
ben  bierinne  begciffcn  bem  Sîatl;  juc  3eit  uon  SéUne/  getteu^ 
Iid;en  batju  I;clffen  tatijen  unb  beflenbig  fei;n/  bat  man  uon  bem 
cf  uon  ben/  ba  man  fuld)et  neiue  aîerbunbeniffe  unb  ^artljepen 
gciual;r  wutbe/  offenbatlid)  tiditen  fatr. 

23c!t  fo  baben  roiei  fammentlid;en  untet  einanbctn  geloefpt 
unb  uertragen/  ba^  geine  'J£mt  nod)  ©affelen  uon  une  Tfmtern 
unb  ©affelen  gefat  inb  uetbonben  fepnb/  inb  irtfiit  wir  «nbeK 
ToM.  II.  Part.  I. 


■Jtmteit  unb  ©«(ftlen  biefe  SBetbunb  58riefe  mit  unfeteil  (îegeln  ANNO 
bejtegelt  l)«in/  bat  (îd;  bie  jo  benfelben  7(inten  inb  @a(fe(en  jo  ^ 

ben(îeuerbunbenfet)nb/  beljrtltenfolïen/  tnb  niet  uon  il;n  fd;eii  I^^ 
bennod;bred;en/  jo  geinen  Spben  mel)t  (]d;  50  cegieren  unbjo 
I;alten/  luie  (le  mit  beç  einanbctn  gefat  inb  gefdjcieffenftam/ 
fonbet  webetcebe. 

2)o!t  um  bat  bie  untgaertiuiîtbigcS3etbunb  unb  nlte  inb  (cgfe 
d;e  '■punctcn  bntinn  begriffen/  untet  une  tl)e  Uefilidiec  geljaUen 
tuetben/mb  unùetgenglid;  blyucn/  m  croigcn  'Jagcn;  @o  Ijàiiit 
luic  faimitentlid)  oeuecttagen/  inb  2Billen/  bat  aile  bie  jenige/ 
bie  juin  en  binnen  (Eotlen  rcol;nent/  of  IjecnadimaliS  bimiert 
Souen  JU  iwoljnen  fommen/  ju  einigen  3);bten/  bat  bie  binnen 
ben  ncd)(?en  14.  £fîacl«en/nae  bem  be«  uon  il;m  gefonnen  luirb/ 
ein  ?Cmt  off  ein  ©affel  fieffen  fotlcn/  barju  fie  (Id;  balten  inb 
uecbirtben  follen/  gleid;  mîet  anbern  barju  uetbunben  fei;nb/inb 
n)anned)c  (le  alébnnn  alfo  ein  '^Imt  off  ein  ©affel  gef  o!)tcn  I)aim/ 
aie  uutfdjteucn  fïcl;et/  (b  foUcn  (îe  uottl;  bit  fclbe  2)ccbunb  un& 
atfe  itib  jeglidK  s^unct  bacinne  befd;ticffcn  /  uiir(îcl)cten  unb  gea 
loffen  tl;n  gufen  tceucn  unb  na  lief|licl)en  ju  ben  bciligenfc^weren/ 
Urt(î/fîcbe  lUib  unuetbtiid;liden  ju  I;altcn/  rcie  uuc  inb  nal;e  in 
biefem  2)etbunb=58rief  gefcl)tieffen  {iel)ct/  ju  croigen  îrtgcn/fon= 
bet  '2Ccgeli(l. 

2B^re  abér  ©at^ie  bat  jemanl  uort  tmg  "amte  /  ©affelen  uni» 
©emeinben  uucfd;teuen/  off  jemanê  anbeté/  fet;e  l;ie  roer  ^ii 
tvete/  nu  off  l;orriaeinal;lé  ju  einigen  3i;î)«n  en  buiten  Sôone  ju 
U'oljnen  (iiiemen/  fo  l;ain  roicc  uccttagen/brtt  bie  alébann  in  bic^ 
fen  felben  2}etbunbte  unb  nidît  uûcber  noci)  me^t  ueret;b  nodj 
uetbunben  feijn  en  fait/  fonbet  '2£tgelt(l. 

TCud;  bain  roituettragen/ bat  reit  ein  SCatl)  jut  3«i£bcc@fabt 
uon  Sottn/  unb  miet  aUe  anbete  %mte  tinb  e>,iegele  an  biefen 
S3tief  gejangen  I;aint/  a\ê  ein  (eglid;  uon  une  biefcr  Sîerbunbî 
aîcief  cine  mit  bet  ©tcbe  mei(îe  ©iegcl/  unb  une  aile 'JCmte unb 
©rtffelcn  ©iegcin  be(legelt  f;afcn/  inb  in  unfÏT  ©auak  bcl;rtUeit 
follen/  uon  33orfe  ni  '28otte  innc  I;alt«nbe/fo  wiec  uiit  unb  m 
ba  inné  gefd;ticben  (tebet. 

25oît  n)ere.@ad)/  bat  einidjec  bicfer  S5crbimb=58ticfe  «un  off 
l;ernad;mal;lé  ju  einigen  Snben  uon  imgcfd;icEte  off  uon  einigen 
anbern  ©ad;en  rcegen  beç  einigen  une  voté  :  Zmten  off  ©nffe» 
Ienuetn)atIo|î/  uetbrannt/  off  an  iferen  ©iegeln  gequoit/  jo^ 
tifyën  off  jobtod;en  roiîtbe/  bae  ©ott  uuc  feçe/bat  «liSbann  mit 
anbete  "JCinte  unb  ©affelen  uucfd;ceuen/  jo  gefinnen/inb  beitten 
bei  "iimté  of  bet  ©a(]tlen/  bie  benfelben  58cief  alfo  uet>»a!)t(o^t 
l;etten/  einen  anbecn  ^cief  n?iebec  in  beé  fîatl  boin  gcbcn/fd;tei. 
ben  unb  beflegeln  (oUen/  in  aUe  bet  Jotmcn  inb  2Biefe/  fo  luie 
bçf  ^tief  uon  SBotfe  ju  5Botte  inné  belt  unb  befîegelt  ip/  fou» 
ber  SBebcttebe/  mA)t  bod)  uf  <Çofl  beé  "Kmté  of  bet  ©affelen 
uon  une  bie  ben  uurfdjteben  SScicf  alfo  ucttrabrloift  l)ctten/ fon- 
bet "McgelifJ. 

■Jllfe  unb  jcglid;e  gJuncte  inb  ©efe^c  uuc  imb  nad;  in  biefem 
unt  gainmiîctigen  Stieue  gefd)tieb£n/  bain  miet  SSurgetineificce 
unb  ÎKatb  bec  ©tabt  uon  gélfn  uiitfcbceben/  inb  uott  mit  aile 
ben  gbenen  bie  jit  iind  uetbunben  unb  wte\)b  feçnb/tnb  luia  mit 
ibn/aWuo!fd;tebenftebet/  famemlidjcn  unb  fonbetlidjen  uuc  in 
guten  ganêen  ttenjen  uefiltdjen  gelofft  inb  gefid;crt  /  inb  nad) 
mit  opgececften  Singecn  Iiefffid)en  unb  n.>iaiglid)en  jo  ben  S^ti^ 
ligen  gèfd;rcoten/  geloben/  (idjeten  unb  fd;TOeten  ouetmiê  biefen 
SScief/  bat  TOit  bie  genêlid)cn  inb  jumabl/  fo  w\e  bie  uuc  unb 
nad;  in  biefem  felben  2)etbunb^«8tiefflâtlid;en  gefd;tifjiten(lcitb/ 
uafle/  (ietbe/  inb  unuetbciît^'lid;  balten/  boin  inb  uodnuocreii 
foUen/  50  eniigcn  CLagen/  inb  batœibec  niec  jo  taben/  jo  boin/ 
nod)  JO  fpted)en/  jo  einigen  3vî>£u/  '"'t  einigetleç  "Ktgelijl/ 
neuen  Sunben  /  of  quabet  bebenbigfeit/  bie  crbad)t  (inb  /  of 
nod)  crbad;t  luerben  mogcn  /  m  einigcc  2Beig.  unb  tiin 
baf  biefelbe  SSerbuntb  unb  affe  unb  icglid;e  punfta  barinne 
begcifltn/  in  gan§  uotlfommener  9Jîocgen  inb  Wlatl)t  ju  etcigen 
îogen/unter  une  te  »e(ilid;er  gebalten  iuerben.  3nb  aucb  mann 
biefelbe  Secbuntb  ouecinité  une  inb  mit  unfecen  ÎBitfcn/îSiffen 
unb  uolbect  gefa^t  /  gcfaefî  /  unb  geflebigbeit  gelofft  /  ge(îd>ett 
unb  gefd;n)ocen  wotben  feçnb.  ©o  bol'en  tuit  58ui'gemei(lece 
unb  SCoti)  uutfctweben  ju  einec  ecfflid;et  beflenbtuigen  allet  uiitéî 
©(id)cn  /  unfct  ©tebt  meifle  ©iegel  an  biefen  SBrtef  boen  bnn» 
gen.  3iî>  "'•^•^  <itt'  <"'î>ff«  tote/  ©affelen  inb  ©emeinbe» 
uiité  :  b<ien  uott  ju  mebcet  fiebigfeit  unb  gon^ec  uoUf ommenetf 
a)îad)tunb(îd)êtbeitbig25etbunfbé/inb  allc'unb  ieglid)e  puncfta, 
bacmne  begtiffen/  mit  une  allet  2Bi|l/  SSilfcn  unb  @ebeifd;e/ 
iinfec  'Jdnte  unb  ©affelen  ©iegele  uur  uni>  /  inb  aud)  ju  beben 
inb  ©efïnnen  bec  nnbete  TCmte  unb  ©emembe  uurfd;teben  bie 
geine  ©iegeln  en  beint  inb  ju  une  uetbunben  feçnb  /  aie  uuc< 
fd;teben  (lebet/  einfted;tlid;en/  abn  biefen  SBtief  boin  bangen  jd 
croigen  îagen/  inb  micr  aile  anbete  Ttmte  inb  ©cmeinbe  mur» 
fcbreben  bie  geine  ©iegele  en  bdbcn  inb  ju  %ntcn  unb  ©affelen 
bie  ibtc  ©iegcl  bflint/  uctcçb  inb  uerbunben  fei)n/  roie  uiit  uon 
une  gefd;tieben  (lebct/befcnncn  bat  roicr  aile  inb  jegltd)e  ©ad;en 
inb  punctcn/  tn  biefem  23erbunb3SBrieffe  gefd)tieftcn/  eine  mit 
ben  uutgemeltenSBucgameiftecn/  SCatb/  Ifmtcn  unb  ©affelen 
geloift/gefid;ett/inb  ju  ben  Sjeiligen  g£fd)oten  ban/  inb  bat  luii; 
batum  beé  SXatb^  unb  bet  @tebe  =  S!)îei)lc  ©icgelS  wutfd;reben/ 
inb  aud;  bet  anbern  "Jftnte  inb  ©affcln  uucfdirebcn  ©iegele  /  m 
ben  luier  uerbunben  fepnb/  aie  uurfd;rcben  ficbct/  in  auen  bte» 
fen  uutfd;reben  9puncten  unb  ©ad)cn  bifi  2)erbinibé  eintcedjt* 
lid)cn  gebraud)en/jo  croigen  •îagen/roeld;c  ©iegele  bacum  ju  tm* 
fer  aller  beben  ©efïnnen  an  biefen  58rief  gebangen  fcpnb/ bie  gcjjea 
ben  unb  gcinad;t  ifi/in  ben  ^aiten  unfecë  $jecm/ba  manfd)neft 
taufenb  btci)  bunbett  fecf  unb  ncun^ig  3"''/  uffbeë  l)e\liien 
&mti'Xailben  uwn  \u  Latine  fd;tieft  Esaltatio  &cc. 
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pro  negotiis  Régis  exiftentibus  ad  requeftam  diflorum  ^yj^(j 
DiicisiJ  Conlilii  &  Officiorum  didi  Commuuis  ad  Ci- 
vitatem  JanucE  accidentes, prsditti  Domini  Uux  ,  Cou- 
lilium  &  Otiicia  diél.E  Civitatis,  nomine  diéli  Comniu- 
nis  Januenlis  &  in  prœfentiadiflorumDominorumCas- 
fenatici,Seirt'redi  &  Theliurarii,  nomine  iplius  Domini 
Régis  &  pro  ipfo  &  diclis  fnis  Succeiroribus  in  Rcgno 
fe  ad  hoc  interponentium,  agentium  &  recipientium  de 
menfe  Oâobris  u  limo  prsteriti  jam  didum  Serenilfi- 
mum  Principem  Domiimm  Carolum  Regcm,  &  ejiis 
Succeirores  Francise  Rcges  elegerunt,  habuerunt  &  tc- 
nuerunt  in  vcrum  Doniinum  didœ  Civitatis  Januœ , 
Diftridhis,  Tcrritorii  &  pertinentiaruin  ejusdem  ac  iii 
ipfos  Dominum  Regem,  &  dictos  Succeflorcs  fuos 
transtuleriint ,  omne  Jus,  Proprietatem  &  Jurisdidlio- 
nem,  poirelfionem  &  prseminentis  &  honoris  quod 
habebant  &  habere  porerant  &  poUcnt  quomodolibet  in 
difta  Civitatc,  Dirtrittu,  Territorio  &  pertinentiisja- 
nus  ubicunqiie  conftitutis  prout  hxc  omnia  in  diâis 
Capitulis  concordatis,  ut  pra;fertur,  &  infertis  in  quo- 
dam  Indrumento  pub'ico  ad  requifitionem  diflorum 
Ducis, Conlilii  &  Officii  Provilîonis  &  Pacis  Comma- 
nis  Januce  die  z^.  mentis  Odobris  per  Antonium.dc 
Credentia  &  Martinum  Pelenchi  Notarios  pubUcos  rc- 
cepto,  faâo  &  fignato  plenius  continetur  :  cujus  ténor, 
talis  eft. 


hftmmcntum  Dédit ionis,  qiio  falvis  Juribui  Impe- 
mRom.mi,  D-ix,  Conjiliim,  &  Officia  Corn- 
munis  J  A  N  c  .E ,  Jura  omnia  Domiaii  <3  Juris- 
diSlionis  qine  hubent  (3  habere  pojjitnt  in  fe  ^ 
fna  ,  in  Carolum  VI.  Framorum  Regem 
fuosqne  Si'.cceffores  transférant.  ABum  Jtimia  in 
Palatio  Anno  Domimcie  N..tivitatis  1 596.  In- 
diélione  1  V.  fecundùm  curfum  Janute  die  2f . 
OUobïis.  [Pièce  tirée  des  Manuicrits  de  la 
Bibliothèque  Royale  de  Berlin.]     Cum  A  c- 

CEI'TATIONE  £5?R  AT  IFICATIÔNE  Re- 

gis  Pariftis  in  Confiho  faEla  ;  £5"  pcr  Notarimn 
Publicim  Infinmentata-Anno  Nativitatis  Domi- 
ni IJ9(S.  Jndilfione  quint  a  (i),  die  verb  uride- 
cima  Decembris. 

lit  N(nniKè  Doraini  Ameti. 

NOvERiNT  univerfi  &  finguli  quod  anno  aNati- 
vîtate  Bomini  millefimo  trecentelîmo  nonagefi- 
tno  fexto ,  Indidione  quintâ ,  die  undecimâ  menfis  De- 
cembris Sereniffimo  Principe  &  Domino  noftro  i:)omi- 
no  Carolo,  Dei  gratiâ,  Francorum  Rege,  Coniîlium 
fuum  fuper  infrafcripto  negotio,,  affiftemibus  libi  illus- 
tribus  &  prœpotentibus  Dominis  Principibus.,  Johanne 
Bituriccnfi  ,  Philippo  Burgundis,  Ludovico  Borbonii 
Patruis  fuis  &  Johanne  Britannis  Ducibus,  Reverendis- 
iimisque  Fatribus  &  Magiftris ,  Dominis,  Prxiatis, 
Magnatibus  &  aliis  Nobilibus, Dominis,  &  notabilibus 
Perfonis,  quorum  nomina  inferius  funt  fubfcripta,  no' 
bis  Notariis  Pubh'cis,  ad  hccc  vocatis,  pr*fentibus,  te- 
Jienti  in  eodem  Confilio  ,  pro  parte  diâi  Serenilîimi 
Domini  nollri  R<--gis,  propofitum  extitit:  Quod  cura 
Magnificus  Vir  Antoniottus-,  Adurnus  Dux  honorabi- 
leque  Conlilium  Ajncianorum,atqueOfficium  Provilîo- 
nis Civitatis  &  Communis  Januenfis,certis,  juftis  &  ra- 
tfonabilibiis  canfis  ipfos  ad  hsec  moventibus,iSc  iuter  eos 
paturâ  deliberatiqne  digeftis,  eorumque  &  Civitatis 
prœdiaœ,  ficut  di£to  Domino,  noflro  Régi   fcripferanr 

&  intimaverant,  evidentem_  utih-tatem,  trauquillitatem  !  &  d;7naV  BdUs  Civilîtas  fubfe^m ^^ 
&  Pacem  concementibus,  ipfum  Sereniffimum  Domi-  ;  ^^^^^  ^^j^j^j^  .^^^  ^  ^^j^-jj^  -^^  ^^^^^^  j  de  ipfins 
num  nollrum  Regem  &  5ucceffores  fuos  Regcs  i-ran-  p^^^,^  civili  exitio  poterat  ,  ob  imminentes  fcandalo-- 
çia:  transterre  fe  ofterebant  &  volcbant,  Ipcrantes  lub  |  ^^„^  affljdiones  Proh  I  dolor  !  formidari  ,   quod  forte 


In  nomine  Sanétit  y  Individus  Trinitatis,  Patrii, 
Filii  i^  Spiritus  Sanffi  iff  ad  Laudcm  is'  Gloriam  ip- 
Jî'is,  Beatceqae  Maria  Virginis  Matris  ejrisi^totiusCu- 
ria  cœlejiis,-    Amen. 

AD  honorem,augmentum,&  exaltationeni  Serenilîi- 
mi &  femper  illuflris  Principis  &  Domini  Domini 
Caroli,  Dei  gratiâ,  Francorum  Régis,  &  ad  pacem, 
tranquilh'tatcm  &  bonum  ftatum  felicem  Communis  ^ 
Populi  Januœ  &  ad  laudem  &  honorem  Iliullris  & 
Magnifie!  Domini  Domini  Antonotti  Adurni,  divinâ 
gratiâ  Janux  Ducis ,  &  Populi  Defenforis  &  Lonfiliî 
Ancianorum  &  omnium  Civiuin  &  Dillridualium  didi 
Communis  Janux.  Amen.  Noscat  Modernorum  prae» 
fentis -&  futurorum  pofteritas  non  ignoret,  quod  ortis 
in  Patria  Januenli  inter  Januenfes,  hofte  humani  gene- 
ris  inftigante,  cujus  ncfas  ingcnium  continua  fcduÔio- 
ne  molitur  ad  fuggerendum  lites,  &  dlscordias  femi- 
nandum,  odioiis  inimicitiis,  &  partialibus  Reâoribus, 


ïuo  regimine  in  bona  Juftitia  &  Pacis  amœnitate  fove- 
■ri, idem  Dominus  noiter  Rex,  pro  fe  &  diSis  Succes- 
■foribus  fuis,  aliumere  ,  acceptare  &  recipere  digna- 
Yetur,  quique  prxfatus  Dominus  nofter  Rex  prÊmilfa 
feonlideraiis  &  fpecialiter  attendens,  quot  libi  &  Domui 
Francis,  retroadis   temporibus  &  i^opulus   &   Com' 


divina  Juftitia  permittcbat  contra  obftinentiam  deh'do- 
rum  ut  bellorum  flagellis  emendet  pravos  hominum 
mores  ,prifatus  SerenilTimus  Princeps&  Dominus  Do- 
minus Carolus ,  Dei  gratiâ  Francorum  Rex  ,  amœna: 
Pacis  author,  &  fedulus  exquifitor  ,  ad  prxmilFa  exi- 
—         '        -  .  .  B      ju       .  j       1  Rens,  per  iplius  compaffionis  intentum  &  interponcns 

mune  Janaenfe  wata  pUinmurn,  &  adhuc  impendeîe  ,  ^^^  operofx  follicitudinis  incremeutum  ut,  fiiffragantis 
de(iderabant,utdicebant  &  obhocprxtatorumDucis  p^cis^uthore,  Civilium  UcUorum  fcandalofa  afflidio 
Ancianorum,  &  Officii  Provilionis  requiluiom  obtcm-  j  <.j;ui„e.  ^^  ç^^à  Belli  Civilis  calamitatc  introdudura 
jperai-e  cupiens,  ad  tradandum  fuper  hoc  cum  prxno-  (  e^jifer^t,  Pacis  lenitate  fopiretur  :  quodque  ut  ipfe  Se- 
minatis  vel  aliis  ad  hoc  pro  .parte  fuâ  poteltatcin  haben- 1  i.e„ifl-j[j,„s  Rex,  in  promptioris  (ibi  devotionis  &  amo- 
tibus,  certos  fuos  folemncs  Ambasciatores  &  Procura-  I  ^j^  pienitudine  Commune  Janux  &  lingulos  Januenfes 
tores  Januam  pluries  duxerat  transmittendos  :  m  quo  j  adftringat,&proinde  libi  &  Januenli  Communitati  pros- 
quideih  negotio  m  tantumproceffumextiterat,  quod  m  j  ^^^^^^  ^^^^^^  proveniant  incrementa,  rctroadis 
dida  Civitatc  Janux  de  menfe  Juin  ""mio  prxte-  ^^^  11,^,5  ^,^^]jj^j,^^m^  Q^^jo^ej^NuDcios  fpecia- 
titi  ,  inter  Reverendum  iri  Chnfto  Patrem,  &  Domi-  -  ^^^  prœdidx  Pacis  interpolitione  transmilit,  &  tandem 
num  Dominum  ^e'rujn^t*-î^':'=0P^"'Ji,^^|^f  J^'Jf^'jif^^^    ,ff  |  accedentibus  ad  didam  Urbcm  fpedabili  ac  IVlagnifico 

'     Milite  Domino  Francisco  Domino  CalfenaticiSt  Viva- 


Dominum  Franciscum  Dominum  Caflenatici  &  de  Vi 
vario,  Militem  &  Cambellanum,  ac  Petrum  Beaublé 
utriusquc  Juris  Profclforem,  iplius  Domini  Régis  Con- 
'filiarios ,  Ambasciatoresque ,  &  Procuratores  fuos  ex 
wna  parte,  &  prxfatos  IVlagnificum  Antoniottum  Adur- 
'num  Ducem,Con(ilium  Ancianorum  &  Officia  Provi- 
lionis, &  Pacis  didx  Civitatis  Janux,  ad  hxc  a  dido 
.Commun!  fpecialem  Baliam  habentes  ex  altéra,  certa 
Capitula  fuper  dida  translatione  Dominii  Civitatis  Ja- 
^luenlis  &  D-iftridus  Juriumque  &  pertinentiarum  ejus- 
dem per  ipfos,  Ducem ,  Confilium  &  Officia  Civitatis 
'Janux ,  in  ipfum  Dominum  Regem  &  Succeffores  fuos 
•Franci?:  Rcgcs  fîcnda  ,  tradata  &  concordata  fucrint. 
'.Qux  quidcm  Capitula  pro  tune  certis  fupervenientibus 
:caulis,minime  format!  potuerunt,fed  demum  dido  Do- 
mino Caffeuatici  ac  honorabilibus,  &  prudentibus  Viris 
Domino  Seiffrcdo  Cholien,Legum  Doélore,  &_Arnul- 
"plio  Boucherii,Thefaurario  Guerrarum,  Conliliariis  & 
Subditis  didi  Domini- Régis  tune  in  partibus  Lombardix 

(i)  Cette  Dite  eft  faufle.  On  doit  liie  comme  dans  l'iufliumcat 
fait  à  Gènes ,  IndiOimt  quant.    (iDvM. J 


rii,CambeIlano  Régis,  &  egregio  Legum  Dodore  Sif- 
fredo  Tholoni,  ac  honorabili  Viro  Arnulpho  I3ouche- 
rii  Thefaurario  Régis  Subditis  &  Nunciis,pr£Elibati  Se^ 
reniffimi  Régis  nomine,  ad  infrafcripta  fe  fe  iaterpo- 
nentibus  :  Hinc  eft  quod  prxfaïus  Illuliris  Dominus 
Dux  in  prxfentia,  confenfu,  voluntate  fui  venerabilis 
Conlilii  Doininorum  decem  &  odo  Ancianorum, Offi- 
cii odo Provilionis  Se  Officii  odo  Pacis  &  dida  Confi- 
lium &  Officia,  in  prxfentia,  authoritate  &  decreto 
prxfati  Magnifici  Domini  Ducis,  in  quibus  Conlilio  & 
Officio  Provilionis  interfuit  plenus&totaliter  fufficiens 
&  legitimus  numerus  &  quorum  Ancianorum  qui  fue- 
runt,  nomina  funt  hxc: 

Antonius  de  Saulo  Prior  ,  Laurentius  IVIarcellus, 
NicoUms  de  l-'rxdis,  Obertus  Squareciaficus,  NicoIanS 
de  Paftino  de  Bavacio,  Johanncs  Todilhis  de  Arenza- 
no,  Antonius  de  Fontanegro  Notarius,  Léo  Faxunus, 
Bartholomxus  SaUnonita,  Petrus  Scotus,  Dexoronus 
Buftarinus,  Antonius  de  .Valetarii.,  Petrus  Dentatus, 
Johunaes  Briœis.de  PulcifetA.,  Matthxus  de  Nigro, 
■      I    ,  ,  .uodilius 
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hif%3n  Lciifius  Pauïanus  ,  Matthœus  de  Groflallo  &  Mat- 

O^""   thseus  de  Caodo. 

I  7q6.      E"^  dlâorum  Officiaiium  odo  Provifionis  qui  inter- 
^  fuerunt  iuiit  hœc  : 

Antonius  Beccarius  Prior,  Domimis  Antonius  Jufti- 
nianus  Miles,  Johannes  de  Trani,Stephanus  Cataneus, 
Domînus  de  Oria,Dominus  Adurnus  &  DacianusSpi- 
Tiola.  Abfentereliquo  oûavo  videlicet  Manucle  de  Ko- 
bio  propter  infirmitatem,  habentes  ad  infrafcripta  pera- 
genda  omnimodam  &  fufficientem  Foteftatem  &  Baliam 
tam  ex  eorumOfficiisquam  ex  eorum  Poteftate  &  Balia 
eisdemconceflâconjunâim&divifimjuxta  formamplu- 
rium  &  divcrforum  Conliliorum  Civium  JanutE ,  dicbus 
infrafcriptis  celebratorumdequibusapparetin  AétisCan- 
cellariœDucalis:  Uno  videlicet XI. Novembrisprafcrip- 
to  manu  Antonii  de  Credentia,Notario  infra  fcripto;  Alio 
1396.  die  7.  Julii  fcripto  manu  Conradi  Mazurii  Nota- 
rii;  Alio  diéïo  1396.  die  8.  difli  menfis  Julii;  Alio  eo- 
dem  1396.  die  9.  ejusdem  menfis  Julii;  Alio  13.  men- 
fis Septembris  diéli  Anni  1396;  Alio  die  16.  ejusdem 
menfis  Sepiembris  fcripto  manu  didti  Antonii  de  Cre- 
dentia  Nocarii  infra  fcripti  ;  Alio  eodem  1396.  die  19. 
menfis  Septembris  prsdiâi  ;  Alio  die  nono  ptscfentis 
menfis Octobris,&  alio  die  19.  ejusdem  prœfentis  men- 
fis OSobris , fiipra  difli  Mazurii  Notarii  manu  fcripto; 
Alio  prcefente  fœpe  di£to  anno  1396.  die  22,.  diâi  men- 
fis prîélentis  Odobris;  &  alio  die  2:5.  prœdifti  menfis 
Oâobris  prsfentem  fcripto  manu  fœpe  diâi  Antonii 
de  Credentia  Notarii.  Quœ  quidem  Oonfilia  fuerunt, 
ut  fupra,  more  folito  celebrata,  prout  in  magnis  &  ar- 
dais negotiis ,  diâi  Communis  eft  fieri  folitum  &  con- 
fuetum,&  omni  modo  ,  via  ,  jure  &  forma ,  quibus  me- 
lius  &  validius  potuerunt  &  poflunt  conjundim  &  di- 
vifim  nomiiie  &  vice  Comrnunis  Januîe,  pr^cedentibus 
pluribus  &  diverfis  fcripturis  &  traftatibus ,  inquifitioni- 
bus  &  deliberationibus  fuper  infra  fcriptis  pro  évident! 
utilitate  Communis  Januje  celebrandis,  ex  una  parte, 
&  difli  fpeélabilis  &  Magnificus  Miles  Dominus  Fran- 
ciscus,  Dominus  Cafîènatici  &  Vivarii,  Cambellanus 
Régis ,  &  egregius  Doâor  Dominus  SifFredus  Tholoni 
«tqwe  lionorabiiis  Vir  Arnulplius  Boucherii  Thefaura- 
rius  Regius,  Subditi  &  Nunoii  prsfati  SerenilTimi  Ré- 
gis, nomine  &  vice  ejusdem  Sereniffimi  Régis, ex  parte 
altéra;  Sponte  &  ex  eorum  certa  fcientia,  nullo  duâi 
errore,  Juris  vel  faSi,  ac  omni  metu,  dolo,  &  fraude 
ceffautibus,  divinâ  fuffragantc  gratiâ,  pervenerunt  &  fibi 
invicem  diflis  nominibus  pervenifTe  confeiTi  fuerunt,. 
folemuibus  ftipulationibus  hinc  inde  intervenientibus, 
per  diâas  Partes,  &  nos  Notarios  infrafcriptos,  officio 
publico  ftipulantes  &  recipientes  nomine  prœfati  Sere- 
niffimi Régis  &  Succeflbrum  in  Regno  ac  Communis 
Januae,  ad  infrafcriptam  eleâîonem  &  translationem 
Dominii  Pa6la,Conventioncs&Compofitiones  de  qui- 
bus ténor  fequitur  in  his  verbis. 
''  I.  Primo  videlicet  quod  fjlvis  Juribus  &  Honoribus 

qus  &  quod  tiabet  Sacrum  Romanum  Imperium  in  Ci- 
vitate  Janu3s  &  Diftriau,  Dux  &  Confilium  &  Com- 
mune tam  Nobilium  &  Popularium  quam  aliorum  ha- 
bitantium  Civltatis  Januse,  cujuscunque  flatus,  hono- 
ris,  praseminentiE  vel  conditionis  exiftant,in  noftrorum 
Notariorum  infra  fcriptorum  prxfentia  ftipulantium  & 
recîpientium  vice  &  nomine  prœfati  Sereniffimi  Régis  & 
Succefforum  fuorum  iii  Regno,  eligunt,  habent,reci- 
piunt,  tencnt  &  tenebunt  jam  dièhim  Screniffimum 
Principem  &  Dominum  Dominum  Carolum,  Francis 
Regem,  &  SucceiTores  fuos  in  Regno,  verum  Domi- 
num didtîe  Civitatis  &  Diftriâus,  Territorii,  &  perti- 
nemiarum  ejusdem,  &  in  ipfum  Dominum  Regem 
Francorum  &  SuccefTores  fuos  diélos  in  Regno  &  in 
nos  Notarios  publiées  prœdidos  infra  fcriptos,  ftipu- 
lantes  &  folemniter  recipientes  vice  &  nomine  Régis 
prœdidti  &  Succefforum  fuorum  in  Regno  transtule- 
runt  &  traflsferunt  omne  Jus  proprietatis  &  poifeffionis 
Dominii, Jurisdi£lionis,pr3EcminentiE,&  honoris, quod 
habent  &  habere  poffunt,  quomodolibet,  in  prxdiâaCi- 
vitate ,  Diflriâu ,  Territorio ,  &  pertinentiis  januœ,  ubi- 
cunque  fitis  &  conftitutis,  in  modum  &  formam  quse 
infra  fequuntur.  Dantes  &  concedentes  prsefati  illus- 
tris  Dominus  Dux,  Confilium  &  Officia  diâo  nomine, 
plcnam  &  liberam  poteftatem,  licentiam  &  authorita- 
tem  pr^fato  Sereniffimo  Domino  Régi,  feu  ejus  certo 
Nuncio  vel  Procuratori  inde  potefiatem  habenti,  ap- 
prehendi,  intrandi  &  recipiendi  corporalem  A  aâua- 
lem  pofleflionem,  vel  quafi  diâi  Communis  Januae, 
Dominii,  Difiriâus,  Territorii, &  pertinentiarum  ejus- 
dem Jurisdidionis  ,  pertinentia; ,  honoris,  &  aliorum 
Jurium,  in  prœfentiTraâatu  concefibrum  &  translato- 
rum,  fi  &  quando  fibi  placuerit  &  fuerit  opportunum, 
conftituences  ipfî  Dommus  Duï,  Confilium  &  Officia, 


Domine  quo  fupra  ,  &  de   paâo   expreflb  folemniter  AnNO 
llipulato,  inter  Partes  prsedidas ,   pênes  nos  Notarios  . 

infra  fcriptos  ,   recipientes  vice  &  nomine  Sereniffimi  IXOQ, 
Kegis  prœlibati,  &  SuccelTorum  fuorum  in  Regno, oin- 
niajura  prœfato  Sereniffimo  Régi  in  prxfenti  Contraâu 
translata  ,   precario  nomine  diâi  Sereniffimi  Régis  & 
Succefforum  fuorum  in  Regno  intérim  poffidere. 

2.  [tem  quod  ptœfatus  Rex  &  Succeffores  fui  in 
Regno  quilibet  in  tempore  fuo  ponet  &  inltituet  pro  li- 
bitu  fuîE  voluntatis  in  dida  Civitate  Gubernatorem,qui 
fit  de  Subditis  Régis  ultraraontanis,  qui  accipiet  H  te- 
nebit  rcgimen  dida;  Civitatis  &  Diftriâus  nomine  prsB- 
fati  Régis  Domini  Januae  pro  cujus  parte  &  Confilii 
Ancianorum  mandata  fiant,  quod  Gubernator  &  An- 
ciani  regant  &  gubernent  Civitatem  &  Diftriâus  ejus, 
nomine  prœfati  Régis  Domini  JanuE,  &  ponant  in  dic- 
ta Civitate,  Territorio  &  pertinentiis  Potcftates  &  alips 
Officiales,  qui  reddant  juftitiam  uriicuique  fecunduin 
jura,  ufus,  &  confuetudines ,  ordinamenta,  &  ftatuta 
Civitatis  Janus  &  Diftriâus,  &  qui  Gubernator  &  An- 
ciani  nomine  prsfati  Régis  Janui:  Domini,  tcmporibus 
&  terminis  confuetis,  eligant  duodecim  vcl  plures  Ci- 
ves, fecundum  quod  eis  videbitur,  qui  vocabuntur  An- 
ciani,  qui  fint  taies,  quales  nunc  funt,  &  eorum  An- 
cianorum  Prior  femper  fit  de  parte  Gibellina. 

3.  Et  ii  contingat  diâum  Gubernatorem  adeo  gravi- 
ter infirmari  quod  commode  non  poffit  vacare  ad  coh- 
fulendum  cum  diâis  Ancianis ,  vel  quod  aliquâ  cau^ 
quœ  fibi  &  Ancianis  videretur  rationabilis,  vellet  fe  ab- 
fentare  à  dida  Civitate,  tum  ex  diâis  cafibiis  vel  aitetp 
eorum, poJîît  eh'gere&dimittere  alium  loco  fui  de  Sub- 
ditis tamen  Régis  Ultramontanis. 

4.  Et  fi  didus  Gubernator  vel  Locum  tenensnonve- 
lit  vel  poffit  effe  in  Confiliis,  requifitus  primo  ab  An- 
cianis quod  tune  ex  eo  cafu  Anciani  poflînt  confulere 
&  deliberare,  confuita  &  deliberata  per  eos  valeant  & 
teneant ,  ac  executioni  mandentur  quemadmodum  fî 
didus  Gubernator  prsfens  fuiifet.  Qui  Gubernator  vo- 
cetur  Gubernator  Regius  ,  Communis  &  Pppuli  De- 
fenfor,  &  habeat  falarium  Ducis  &  Officialis,  teneat 
&  familiam  prout  faciebat  expenfis  fuis. 

f.  Item  quod  Commune  Januœ  de  cœtero  femper  ad 
mandatum  Régis  habebit,  tenebit  &  tradabit  pro  inlr- 
micis  quoscunqne  inimicos  Régis,  cum  quibus  liabeaf 
Guerram,  &  contra  omnes  illos,  cum  quibus  Rex  ,^ 
Succeffores  fui  haberent  Guerram,  prxdidiim  Com- 
mune Janus  tenebitur  facere,  &  facit  Guerram  tam  per 
Terram  quam  per  Mare,  expenfis  tamen  Régis  ut  ad 
didam  Guerram  faciendam  tenebitur  traders  navigia, 
genres,  &  alia  neceffaria  juxta  poffibilitatem  Commu- 
nis, expenfis  Régis  ,  falvis  Legibus  &  Conventionibus 
quas  Commune  Janus  habet  cum  Imperatore  Roma- 
norum  &  Rege  Cypri. 

_  6.  Item  quod  Januenfes  in  locis  honorabilibus  &  or- 
dinatis  &  Galeis  &  cœteris  Navigiis  portabunt  in  uno 
vexillo  arma  Régis  Francia;  ab  uno  latere  ,  &  arma 
Imperii  ab  altero  ,  non  removendo  pr.opterea  arm? 
Communis  Januœ  a  locis  confuetis. 

7.  Item  quod  Commune  Januae  feu  Syndici  diâi 
Communis  ab  ipfo  Commun!  poteftatem  habentes  no- 
mine Communis  Januœ  ,  &  Januenfes  faciant  facra- 
mentum  fidelitatîs  dido  Domino  Carolo  Régi  Franco- 
rum, &_fuis  Succefforibus  in  Regno,  feu  Gubernatori 
aut  alteri  nomine  Régis  quod  didum  Commune  &  Ja- 
nuenfes erunt  boni  &  légales  RegiFranciœ  &  Succeffo- 
ribus m  Regno,  &  eisdem  bene  &  legah'ter  obfcrvabunt 
prœmiffa,  &  renovabunt  didum  facramentum  femper 
ad  requifitionem  Régis  vel  Gubernatoris  fui.     . 

8.  Item  quod  Cives  diftriduales  Januae  exhibere  de- 
beant  Gubernatori  Régis  illos  honores,  obedientiam,& 
reverentiam  quos  &  quas  facere  &  exhibere  eorum  Du- 
ci  cojifueverunt  &  quod  diâus  Gubernator  in  ipfos  ha- 
beat imponere ,  &  coercîtionem  omnimodam  quam  ia 
ipfos  habere  confueverunt  Duces. 

9.  Item  prsfati  Domini,  Dux,  Confilium  &  Officia 
diâi  Communis  Januae  promittunt  bona  fide,  Domi- 
num Regem  &  Succeffores  fuos  in  Regno  manutenere 
&  defendere  &  tueri  pro  poffe  in  Juribus,  poffeffione 
Dominii,  Jurium  &  Jurisdiâione,  in  praefenti  transla- 
tione  concefforum  &  translatorum  contra  quoscunque, 
nemine  excepto  cujuscunque  gradûs,  dignitatis,  vel 
praeminentiE  exiftat. 

10.  Item  quod  praefenti  translatione  Dominii  dîdum 
Commune  Januae  confeftim  ponere  tcneatur  realiter  & 
de  fado  in  manibus  Régis  Domini  Januœ.,  didi  Guber- 
natoris Régis ,  feu  altcrius,  nomine  Régis,  odo  Cas- 
tra, feu  Fortalitia,  didi  Communis ,  videlicet Caftrum 
Vultabii,  Caftrum  Novarum,  Caftrum  Unadc,  Cas- 
trum  Stellae,  Caftmm  Vinieeiii!,  in  manu Xoœmunis 

11  3  eïiften- 
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Amwo   eJiftentia,  nec  non  duos  Portus  pro  uno  &  Caftrum 

'X2q6,  '^''°  e^^M  in  manu  Cominunis,  vel  quam  primum  pra:- 
^^  '  fatus  Dominas  Rex  ipla  recuperaverit.  Qao  cafu  brevi 
manu  intclliguntur  elle  polita  in  manu  Kcgii  per  uic- 
tum  Commune.  In  quibus  quidem  od:o  Callris  Re.\ , 
ve!  alius  nomine  iplius,  ponat  Caftellan.is  de  Subditis 
Régis  Francis  Ultramontanis  &  cul^odiant  diSa  oiito 
Caltra  feu  l'ortalitia,  expenlis  diéli  Commuais  pro  cus- 
todia-diêtorum  Cartrorum  dari  confuetis.  Qui  Caltel- 
lani  jurent  in  introitu  lui  Orficii  t'acere  hoiiorcm  &  fa- 
vorem  dicti  Lommunis  &  pro  Commuai  contra  quos- 
cunque  inobedientes  feu  rebelles,  lîve  inimicos  Com- 
munis  Janux  ,  lalvo  femper  éc  refervato  Juramento 
prEftando  feu  prElliîo  Régi  feu  Officialibus  fuis,  in 
cœteris  autem  Cailris  feu  Fortalitiis  diûi  Communis 
ponantnr  Calkllani  &  Cuftodes  taies  de  quibus  videbi- 
tur  didi  Gubernatori  &  Ancianis.  Qui  quidem  Cufto- 
des &  Caftellani  in  introitu  fui  Officii,  data  cautione 
confuetâ,  prœftabunt  juramentum  in  manu  Gubernato- 
ris  ,  vel  ipfius  Locum  tenentium  ,  quod  fi  aliqua  no- 
vitas  fieret  aut  infurgeret  in  Civitate  aut  Dillrifliu 
contra  Regem,  Dominum  Januse,  aut  prîclentes  Fac- 
tiones,d4ai  Caftellani  &  Cuftodes  diâorum  Caftrorum 
&  Fortalitiorum  fe  tenebunt  pro  Domino  Rege  &  fuis 
■Officialibus  contra  qùoscunque  infurgentes,  &  in  cafu 
quod  ditla  novitas  fieret  in  Civitate  vel  per  Civitatem 
•Januenfem  contra  Regem  feu  ejus  Statum  aut  Domi- 
nium  ,  ut  fupra  eadem  Caftra  feu  Fortilitia  in  mani- 
bus  Domini  Régis  feu  ejus  Gubernatoris  vel  alterius, 
nomine  Régis ,  ponere  tenebuntur  exponent  realiter  & 
cum  effeétu,  omni  excufatione  ceffante. 

11.  Vice  verfâ  prœfati  fpeftibiles  Domini,  Francis- 
cus  Siffredus  &  Arnulphus,  convenerunt  poft  ftipula- 
tionem  folemnem  Magniflco  Domino  Duci,Confilio, 
&  Officiis,&  nobis  diSis  Notariis  publicis  ftipulantibûs 
&  recipicntibus  vice  &  nomine  didi  Communis ,  quod 
■prœfatus  Serenifîimus  Rex  &  Succefforcs  fui  in  Regno 
-promittet  defendere  Civitatem  &  Diftriftum  Janu3e  & 
qùoscunque  Januenfes  Diftridluales  &  eorum  bona  ac 
ftatum  CommiHiis  &  Populi  a  quibuscunque  injuriis  & 
violcntiis  iis  illatis  vel  fadlis,  ipfosque  &  eorum  bona 
falvare  &  manu  tenere  pro  poife  boni  fide,  &  quemad- 
modum  quisque  verus&  bonus  Dominus  fuos  Subditos 
&  fidèles  defendere  &  tueri  tenetur. 

12.  Item  quod  omnes  &  fingulos  Subditos,  VafTallos 
&  Conventionatos  diitœ  Civitatis  &  Communis  Januse, 
acCivitatis,  Caftra,  Loca,  &  Jura  quœ  a  quatuor  an- 
.nis  citra  -mare  ab  obedientia  diâœ  Civitatis  &  Commu- 
-liis  Jauus  fe  fubftraxerunt  &  fubtrahunt ,  five  fubltraâi, 
fubftrafitïe  vel  fubftraâa  fuerunt,  prœfatus  Rex  Domi- 
nus Januœ  pro  fuo  polfe  &  bonâ  fide,  per  bonos,  op- 
portunes ,  &  expedientes  modes  âd  obi;dientiam  &  fub- 
jeûionem  dièlse  Civitatis  &  Communis  Januœ  quibus 
erant  ante  fubftraftionem  pradidlam  reduci  faciet, 
quam  citius  fieri  potuerit  etiam  per  potentiam  armorum 
fi  opus  fuerit. 

13.  Item  quod  prœfatus  Sereniflîmus  Rex  &  Succçs- 
fores'  fui  in  Regno  ,  didam  Civitatem  Januenfem, 
Diftridum,  Territorium,  &  pertinentias  ejusdem  nec 
•aliquam  partem,  feu  Dominiuxn,  vel  pofleffionem  feu 
jura  earumdem  (îbi  tradita  non  alienabit,  nec  in  alium 
transférer  quovis  titulo  feu  modo,  nec  etiam  a  Juris- 
diflione,  obedientia,  &Gubernatione  Civitatis  prsedic- 
ts  quomodolibet  feparabit,  &  quod  in  Civitate  januse 
prœdiâa.  Diftriâu,  feu  pertinentiis  ejusdem  feu  in  Ci- 
ves vel  Diftrifluales  ipfius  non  imponet,  nec  imponi 
faciet ,  per  fe  vel  per  alios ,  aliquam  colleâam  daticam 
-feu  anaxiam,  realem  feu  perfonalem  vel  raixtani,  nec 
aliquas  angarias,  nec  etiam  aliquam  gabellam,feu  quo- 
cumque  nomine  cenfeautur  vel  nuncupcntur  exceptis 
omnibus  fupra  fpecificatis,  à.  etiam  quod  aliquos  red- 
ditus  Civitatis  Janus  vel  Diftridus,  vel  pertinentiarum 
non  percipiet  per  fe  vel  per  alios  quovismodo,  excep- 
tis falario  Gubernatoris  &  expenfis  Cuftodise Caftrorum 
fupra  fpecificatorum,  &  quod  Terras  &  Loca,  Jura  & 
tedditus  atque  bona  quscunque  Communis  Janua;  ad 
obedientiam  &  utilitatem  di£lae  Civitatis  &  Communis 
Januoc  manutenebit  &  falvabit  pro  pofTe  &  bonâ  fide. 

14.  Item  quod  fi  prsefatus  Sereniflîmus  Rex  vel 
Succcffbres  fui  in  Regno  faciet  vel  facient  Pacem  feu 
Treugam  cum  aliquo  ex  iuimicis  fuis,  quod  Civitas 
Januœ  &  Januenfes  in  difta  Pace  feu  Treuga  erunt 
inclufi. 

15-.  Item  quod  Gubernator  &  Gubernatores  venturi 
jurabunt  in  introitu  fui  Officii,  fervare  omnia  fupra  & 
infra  fcripta  fingula  fingulis  referendo,  ac  fuum  Offi- 
cium  bene  &  fideliter  exercere  ,  &  honorem  Régis, 
utifitatem  &  commodum  Communis  facere  &  procura- 
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reacjura  diâi  Communis  defendere ,  falvare,  &  ma-  ^)^A 
nu  tenere ,  <5c  ita  ditU  Anciaiii  jurabunt  iîi  manu  Gu- 
bernatoris,  &  omnes  Otficiales  dicli  Communis.  1^9v« 

16.  Item  quod  omnes  Se  linguli  Januerfcs  &  Janus 
Diiiriâuales  de  coetero  poifuit  ire,  ftare,  iicgotiari,  & 
mercari,  trui,  &  gaudere  iisdem  l'rivilegiis  ôé  Libcrta- 
tibus ,  Francliifiis ,  &  Univerlitatibus  in  omnibus  Ter- 
ris &  Locis  fubdicis  ditto  Régi  quibus  utuntur  &  gau- 
dènt  Subditi  didi  Kegis  &  undecunque  fint. 

17.  Item  quod, durante  prxfente  Scliismate,pr;efatus 
Serenilfimus  Rex  non  cogat  Januenfes  in  aliquo  de 
faâo  Ecclelîx  contra  eorum  opinionem. 

iS.  Item  quod  praifatus  Sercnillimus  Rex  dabit  fa- 
vorem  polfibilem  &  honeftum,  fine  e.xpenfis,  Commu- 
ai JanuE  &  Januenfibus,  ad  recupcrationcm  &  fatis- 
fadtionem  confcquendam  omnium  &  fingulorum  bono- 
rum,  rerum  &  Jurium  in  Commune  Januse  6e  Januen- 
fium  tam  ante  rebcllionem  quam  poft  quoquomodo 
proventorum ,  etiam  ac  bonorum ,  &  rerum  ablatorum 
feu  ablatarum  Januenfium  feu  Communis  prœtadi  in 
Savona,cum,  verfavice,  didtum  Commune  Januœ  & 
Januenlium  offcrant  fe  paratos  facere  fimilem  reftitu- 
tionem  &  fatisfadionem  Savonenfibus  ante  didis  rea- 
liter &  cum  effedu. 

19.  Item  quod  Sereniflîmus  Rex  pro  fe  &  Succeflb- 
ribus  fuis  in  Regno  prxdida  omnia  &  fingula  attendet 
&  obfervabit ,  non  contrafaciet  vel  veniec  quovis  modo, 
îpfe  vel  Succeffores  fui ,  nec  alius  pro  eis. 

20.  Item  non  obftantibus  prœdidis  adum  eft  inter 
Partes  quod  prîcfatus  Sereniflîmus  Rex  vel  alius  feu  alii 
pro  eo  inde  poteftatem  habentes  poflît  feu  poflînt  elige» 
re  in  Gubernatorem  Regium  Dominum  Antoniottum 
Adurnnm  nunc  Ducem  Januenfem ,  usque  ad  benepla- 
citum  Rcgis- 

21.  Et  eft  adum  /k  folemniter  conventum  inter  dic- 
tas Partes  in  prsefenti  Inftrumento  &  qualibet  parte  ip- 
fius, tam  in  principio  quam  in  fine  non  obftantibus  ali- 
quibus  fupra  vel  infra  fcriptis  cum  aliter  praefens  irans- 
latio  &  contradus  fada  &  fadus  non  fuifiènt,  quod 
quia  prsefati  Domini  Franciscus  Silfredus  &  Arnulphus 
non  habent  à  Serenifflmo  Rege  poteftatem  fufficientem 
ad  faciendum  contenta  in  prsfenti  Inftrumento,  quod 
nifî  pricfatus  Sereniflîmus  Rex  infra  menfes  très  proxi- 
me  venturos,  per  publicum,  folemne,  &  efficax  Inftru- 
mentum,  cum  folemnitatibus  debitis  &  opportunis  lia- 
bendum  &  conlignandum  in  publicam  formam,  prœfato 
Domino  Duci  &  Confilio  ratificaveril  &  approbaverit 
&  fe  folemniter  obligaverit  de  attendendo  &  obfervando 
omnia  &  fingula  contenta  in  prsfenti  Inftrumento  & 
omnia  &  fingula  promifla  per  iplbs  Dominos  Francis- 
cum  Siftredum  &  Arnulphum  vel  quod  infra  tempus 
prsedidum  prœtatus  Sereniffimus  Rex  miferit  pcrfonam, 
vel  perfonas  habentem  vel  habentes  fufficientem  bal- 
liam&  poteftatem  ab  ipfo  Sereniffimo  Rege,qui  firmabit 

&  de  novo  (a)  fecit  prsdidas  Compofitiones.Conven-  (").<'«;'«», 
tiones,  &  Pada  infra  tempus  pr3ediétum,&  nuUius  va-       "" 
loris,  efficaciîE  vel  momenti. 

22.  Item  eft  adum  fimul  &  conventum  quod  non 
obftantibus  his  qux  dida  funt  de  traditione  didorum 
Caftrorum  fienda  dido  Serenifflmo  Kegi  feu  alii  pro 
eo ,  quod  intérim  &  donec  per  perfonam  vel  perfonas 
habentem  feu  habentes  baliam  &  fufficientem  potefta- 
tem fuerint  prcedida  Conventiones  &  Pada  firmata,  & 
de  novo  fada,  prout  fupra,  dida  Caftra  Vultabii,  U- 
nade,  Stellœ,  Vinicelii  in  manibus  Communis  exiften- 
tia,  deponi  debeant  in  manus  &  virtutem  egregii  &  po- 
tentis  Viri  Domini  Caroli  Marchionis  de  Carrcto  qui 
praîdida  Caftra  teneat  in  depolitum,  fub  modo  &  for- 
ma fcriptis ,  &  ita  fe  debeat  obligare  didus  Dominus 
Carolus  per  publicum  Inftrumentumvidelicet  quod  fac- 
tâ  ratificatione  prœdida  feu  praididoruni  de  novo  fac- 
torum  infra  didum  tempus,  ca  dare  &  tradere  debeat 
didus  Dominus  Carolus  prsfato  Sereniflimo  Régi  feu 
légitima:  perfonx  pro  eo  &  eidem  polfeflîonem  vacuam 
&  expeditam  tradere  didorum  Caftrorum  in  obfervatio- 
ne  &  pro  obfervatione  pra;fentis  Contradus  &  didîe  ra- 
tificationisvel  firmationis  feu  prœdidi  Padi;  SConven- 
tione  de  novo  non  fada,  infra  didum  tempus,  prout 
fupra,debeat  didus  Dominus  Carolus  didii  Caftra  refti- 
tuerc  &  tradere  prsefatis  IVlagnifico  Domino  Duci  & 
Confilio  fuo  feu  Commun!  Januse  feu  légitima  perfo- 
nœ  pro  ipfo. 

23.  Item  eft  adum  &  folemniter  conventum  inter 
didas  Partes  in  prifenti  Inftrumento,  &  qualibet  parte 
ipfius,  tara  in  principio,  medio  ,  quam  in  fine,  cum 
aliter  praefens  transhitio  &  Contraitus  fada  &  fadus 
non  fuifl"enr,  quod  non  obftantibus  aliquibus  fupra  vel 
infra  fcriptis,  &  fpecialiter  didâ  translatione  Dominii, 
poteftatis  &  poiTeffionis  apprehenfione,  ut  in  primo '"a- 

pitulo 
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pitulo  coutinetur,  &  non  obftantibus,  quod  prœfatus 
llluftris  Dominus,Confilium& Officia  prsediQa  conlti- 
tuerint  precario  noniine  poflîdere,  ut  iupra,  quod  in- 
térim donec  tuerit  prsdiâa  Ratificatio  fadta  &  prsediélx 
Ratificatioiiis  traditum  Inftrumentum  ut  fupra  diâum 
eft,  vel  donec  didlae  Conventiones  &  Pafta  fuerint  fir- 
mata  vel  de  novo  faâa  per  perlbnam  vel  perfonas  ha- 
bentem  vel  liabentes  poteûatem,  m  fupra,  quod  prse- 
fatus  Illuftris  Dominus  Dux  &  ejus  Confilium  poffint 
&  debeant  regere  &  gubernare  Civitatem  Januîe  & 
Diftriaum  per  le  vel  per  alios  Officiales,prout ,  iicut, 
&  lecundum  quod  taclunt  prœfentialiter  &  facere  con- 
fueverunt,  ita  quod  per  proBdiâum  intérim  usque  ad 
Ratificationcm ,  ut  fupra,  fiendam  vel  novam  Capitulo- 
rum  fuperius  nominatorum  firmationem  ut  fupra  iti  ni- 
hilo  prsjudicetur  ac  deroget  regimini  prœfati  Illuftris 
Domini  Ducis  &  reliquorum  Oificialium  Civitatis  & 
Communis  Januœ. 

Qua;  omnia  &  fingula  prsemiflTa  ut  fupra  fcripta  fub 
Padtis,  formis,  modis,  conditionibus  &  conventioni- 
bus  fupradictis  D.  Dux,Anciani,  &  Officia, didis  om- 
nibus prEdiûis  Dominis  Francisco  SifFredo  &  Arnul- 
pho,  nec  non  nobis  Notariis  Publicis  infra  fcriptis,  ut 
publicis  perfonis  ftipulantibus  &  recipientibus  vice  & 
nomine  prifati  Serenillimi  Francorum  Régis,  H^re- 
dum  &  Succelforum  fuorum  in  Regno,attendere,  com- 
plète, &  inviolabiliter  obfervare,contraque  non  facere 
autdicere  per  feaut  per  alias  perfonas  interpofitas,deJure 
vel  de  fa6bo,  aliquo  ingenio,aliqua  via,  occafîone,ratione 
feu  caufa,  bona  fide  promiferunt  &  ad  fanflaDeiEvan- 
gelia  per  ipfos  &  in  ipforum  animas  corporaliter  ma- 
nu taâis  Scripturis  juraverunt  fub  obligatione  bonorum 
diâi  Communis  JanuE ,  prcefentium  &  futurorum, 
Dirtriâûs  &  pertinentiatum  ejusdem ,  &  fub  omni  Juris 
&  faéli  ad  hoc  necellariâ  renunciatione  pariter  &  cau- 
telâ  eft-  Quam  quidem  ftipulationem  &  Juramenta  prs- 
di£la  difla;  Partes  in  fingulis  Capitulis  fupra  diêfis  vo- 
luerunt  habere  pro  expreffis  &  fpecialiter  repetitis. 

De  quibus  omnibus  &  fingulis  fupra  diitis  prœdiQs 
Partes,  &  earum  quœlibct  petierunt ,  mandaverunt,  & 
rogaverunt  fieri  unum  vel  plura  Inftrumentum  vel  In^ 
ftrumenta  ejusdem  tenoris  per  nos  iVlartinum  Polenchi 
Gapineenfis  Diœcelis  Notaiium  Publicum  &  Imperia- 
iem  &  Antonium  de  Credentia  Notarium  &  Commu- 
nis Janua;  Cancellarium  &  quemlibet  noftrum  ad  didta- 
meii  Sapientum  faâi  fubftautiam  in  aliquo  non  mutare. 
Aâa,leaa,  publicata  fuerunt  prsdiâa  in  Palatio  Com- 
munis Januae  in  quo  ftabat  pra^fatus  Dominus  Dux  vi- 
delicet  in  Caméra  Cubicularii  difli  Domini  Ducis  jux- 
ta  Turrim  anno  Dominicx  Nativitatis  1396.  Indidione 
IV.  fecundum  curfum  JanuE ,  die  zf.  menfis  Odlobris, 
PTEEfentibus  Dominis  Georgio  Adurno ,  Germano  diâi 
Domini  Ducis  ;  Domino  Êmanuele  Grillo ,  Juris  utri- 
usque  Doâore;  D°.  Gabriele  de  Caftelliono ,  Legum 
Docîtore;  D».  SilTtedo  de  Tliolaciis ,  Milite;  Johanne 
Pallido,  Cive  Aoftenli;  Joanne  Armerici,  Cive  Albi- 
ganenfl;  Conrado  Maruccio,  Notario  &  Communis 
Januœ'Cancellario;  Guicaldo  Spinula  de  Luculo,  Fi- 
lio  Domini  de  Lucheren;  Joanne  Culdaye,  Cive  Pa- 
rifienfi;  Francisco  Alunchaud;  Symoneto  Symno;  & 
Matthaso  Gavono  de  Serviftine;  Symoneto  de  Seradio, 
teftibus  ad  prœmiifa  vocatis. 

Ego  Antonius  de  Credentia  ,  quondam  Conrad! , 
publicus  autotitate  Imperiali  Notarius  &  fupra  dido- 
tum  Magnifici  Domini  Ducis,  Confilii  &  Communis 
Januae  Cancellarius  ,  prsdiftis  omnibus ,  dum  lie  age- 
rentur  &  fièrent,  interfui,  &  rogatus  una  cum  fapra- 
fcrîpto  Notario  praefens  interfui ,  fubfcriptum  Iniîru- 
mentum  compofui  &  fcripfi,  meque  fubfcrîpfi  &  publi- 
cavi  cum  figno  &  nomine  meo  in  Inftrumentis  apponi 
folito,  in  teftimonium  prsmiflTorum. 

Ego  Martinus  Pellenchii  Clericus  Guaxucenfis  Dio- 
cefis  autoritate  Apoftolicâ  &  Imperiali  Notarius ,  fupra- 
didis  omnibus  interfui,  &  una  cum  fuprafcripto  Nota- 
rio, Antonio  de  Credentia,  prsfcriptum  Inftrumentum 
compofui,  ideo  me  fcripfi  cum  figno  &  nomine  meis 
Inftrumentis  apponi  folitis  ad  veriorem  corroborationis 
plenitudinem  omnium  prœmiflbrum. 

Quâ  quidem  propofitione  fie  leda  idem  Serenifllmus 
Dominus  nofter  Rex ,  ledo  &  ad  plénum  expofito  in 
fua  prxfentia  dido  Inftrumento  ,  habitisque  fuper  iiis 
deliberatione  &  confilio  maturo  cum  didis  Dominis 
Patruis  fuis  coeterisque  in  dido  Confilio  tune  aftanti- 
bus,  quorum  nomina  inferius,  ut  prxfertur,  fcripta 
funt  fuper  hujusmodi  negotio  Eledionis  didi  Domini, 
Civitatis  Janus,  Diftridûsque,  Territorii  &  pertinen- 
tiatum ejusdem  ubicumque  conftitutarum  de  fe  &  didis 
Succeflbribus  Regibus  Francise  ac  translationem  in  ip- 
fum-St-diaos  Ducem  &  Confilium  &  Ofiacia  Commu- 


nis Januse  ad  hoc,  ut  prîcfe'rtui- ,  poteftatetn  &  baliam  AKK© 
fpecialem  habentes,  pro  fe  &  didis  fuis  Succeflbribus  ^  ^ 

Francise  Regibus ,  fadâ  confideratione  fervitiorum  libi  I^P^* 
&  Progenitoribus  fuis  retroadis  temporibus  per  Popu- 
lum  &  Commune  Januenfium  multipliciter  exhibito- 
rum^  quorum  memoria  fît  femper  afpedibus  refricata, 
eorumrequeftis  fuper  hoc,utpraemittitur,pluries  fibi  fadis 
favorabiliter  annuens,  gratanter  acceptavit  &  acceptât, 
recepit  &  recipit  à  Traôlatum  prsdidum  &  omnia  & 
fingula  in  ipfis  Capitulis  contenta  ratificavit  ac  etiam 
approbavit,  promilitque  idem  Dominus  nofter  Rex  pro 
fe  &  didis  Succeffor.bus  fuis  in  verbo  &  fide  Régis  no- 
bis Notariis  Publicis  infrafcriptis  &  publicis  perfonis 
vice  &  nomine  &  ad  opus  didorum  Ducis,  Confilii, 
&  Officiorum  didi  Communis  &  omnium  Civium  & 
Diftridualium  diète  Civitatis  Januenfis  omniumque 
aliorum  &  fingulorum  quorum  interefle  poterit  in  fu- 
turum  ftipulantium  &  recipiemium  omnia  fi  fingula  in 
didis  Capitulis  contenta  &  dcclarata,  juxtaque  formam 
ipfam  ipforum  Capitulorum  tenetur  &  prout  prsdidas 
Genres  fuas  cum  didis  Duce,  Confiliis  &  Officiis  jux- 
ta  contenta  in  difitis  Capitulis  tradatum,  concordatum, 
&  promifTum  extitit ,  tenere ,  complerê ,  &  firmiter  & 
inviolabiliter  nuncupare,  &  nunquam  contra  facere  vel 
venire  per  fe.  vel  per  alium  feu  alios  quovis  modo, 
feque  ad  hoc  idem  Dominus  Rex,Hœredesque  &  Suc- 
ceifores  fuos  Reges  Francis  ac  bona  fua  Hœredumque 
&  SuccefTorum  fuorum, mobilia&immobilia,prœfentia 
&  futura,  didis  Duci,  Confilio  &  Officiis,  nobisque  No- 
tariis Publicis  ftipulantibus  Si.  recipientibus  prout  fupra, 
fpecialiter  &  efficaciter  obligando,cum  &  fub  omnium 
juris  &  fadi  renunciatione,  pariter  &  cautelâ  ;  de  quibus 
acceptatione,  receptione,  ratificatione,  &  approbatione 
didus  Dominus  nofter  Rex  pracepit  nobis  Notariis 
Publicis  infrafcriptis ,  &  voluit  per  nos  fieri  unum  vel 
plura  Inftrumenta  publica. 

Fadafuerant,  acceptatio,  receptio,  ratificatio  &  ap- 
probatio  prsedidorum  per  ipfum  Doininum  noftrum 
Regem  Pariliis  ,  in  Domo  Regia  ,  fituata  in  quadam 
Caméra  Parlamenti,  Anno,  Indidione  ,  die  &  menfe 
quibus  fupra,  adftantibus  ibidem  &  prsefentibus  Doroi^ 
nis  Ducibus  fupradidis ,  nec  non  Reverendifïïmis  in 
Chrifto  Patribus  Dominis  Simone  Patriarcha  Alexan- 
drino,  Johanne  Archiepiscopo  Bifuntino,  Nicoldo  Ba- 
jocenfi  ,  Philippe  Novionenfi  ,  Michaele  Anticiodo- 
renfi,  Ludovico  Beluacenfi  &  Johanne  Atrebatenfi  £- 
piscopis,  Illuftribusque  ,  Magnificis  &  Nobilibus  Vi- 
ris  Petro  de  Navarra,  Valeramo  S.  Pauli,  &  Johanne 
de  Sacro  Ca;fare  Comitibus ,  Amedeo  Domino  de  Le- 
breto,  Arnoido  de  Corbeja  ,  Cancellario  Francias, 
GuiUelmo  Vicecomiti  Meloduni  ,  Petro  Domino  de 
Giat,  Guillelmo  Martelli,  Joanne  de  Burlio, Hercule 
le  Cocq&:  Americo  de  Hordeomonte  Militibus,  nec 
non  venerabilibus  Viiis  Magiftris  Odoardo  de  MoHno, 
Petro  Aurifabri  ,  Joanne  de  Popincourt,  pluribusque 
aliis  Teftibus  ad  prœmilla  vocatis. 

Ego  Johannes  de  IVIonerolio  Prsepofitus  Infulenfîs 
Apoftolicâ  Regiâque  authoritate  Notarius  prœmilTis 
acceptation],  receptioni,  ratificationi,  promiftionibus, 
omnibusque  aliis  &  fingulis ,  dum  per  prœfatum  Domi- 
num  noftrum  Regem  &  aliis,  ut  fupra  expreflJlim  eft, 
defignatis  cum  pra;nominatis  Reverendiiïimis  ac  Mag- 
nificis Teftibus  interfui  ,  eaque  vidi  &  audivi  &  ad  ip- 
fius  Domini  Régis  noftri  jufîionem  in  hanc  publicam 
formam  aliéna  manu  fcriptam  per  fupra  fcriptum  No- 
tarium &  me  redada  funt ,  perindeque  publico  Inftru- 
mento nomen,  fîgnum  meum,  quo  uti  foleo  in  tali- 
bus,  appofui,  ut  teftimonium  &  fidem  facerem  de  prsB- 
milîis. 

CLXXXIV. 

Ejusdem  Infirumenti  aViud  Exemplum.  Nec  non  %e,  0£t. 
AcCEPTATioNis  Regiie  in  Confilio  placita 
jlnno  Nativitatis  13P6.  IndiUione  V.  die  11. 
Decembris.  Cum  ctlia  Ratificatione 
Regsâ,  per  Lifteras  Patentes  faSlâ,  eodem  die 
£5?  loco,  nimhum  Parifiis^Anno  1396.  die  unde- 
cima  Decembris.  [Le  Noble,  Relation  de 
l'Etat  de  Gènes,  pag.  108.  en  Latin  avec  une 
Traduction  Françoiiê.] 

In  Nomine  Domini^  Amen\ 

NOverint  univerfi,  &  finguli,  quôd  anno  à  NativI- 
tate  Domini  1396.  Indidione quitita,  dieii.De- 
cembrii . 


i^t  CORPS    DIPLOMATiaUÊ 

•AnNO  oembris,  Sereniflimo  Principe,  &  Domino  noftro  D.  1     /»  Numine  Sanél^e^  isf  ludh'idace  Trifiitatis,  Patris,  Xi^wA 

Kirolo  Dei  gratiâ  Ft;mcorum  Rege,  Confilium  fùum  les?  i"'/"',  CS"  Spiritiis  Sa>iâ:,  bs"  ad  landem ,  isf gloriam 
lîOÔ.fuper  infra  fcriptô  ncgotio  aflillentibus  fibi  lUurtribus,    ipjîus  Beatsque  Virginis  Maris  Matris  ejus ,  ^  miiis  j  ÎOÔ»' 
■  &  PotentibusPrincipibus,&  D.  D.  noftris  D.  D.  Joan-    Ciiria  ctxtejiis.  Amen.  •'' 


ne  Bituricen.  Philippe  Bùrgmidiœ,  Lùdovico  Borbo 
nii  Patruis  fuis,  &  Joanne  Britanix  Ducibus;  Reveren- 
diffimisque  Patribus  ,  &  Mi^iftris  D.  D.  Prsbtis, 
Magnatibus ,  &  aliis  Nobilibus  Dominis ,  &  notabilibus 
Perfoiiis  ,  quorum  nomina  infèriùs  funt  fubfcripta: 
Nobis  Notariis  Publiais  ad  hscVocatis,&  prxfentibus, 
tenante,  in  eodem  Conlilio  pro  parte  diâi  SereniiTimi 
D.  noflri  Régis  propofitum  exftitit.  Quôd  ,  cùm 
Magnificus  Vir  Antoniotus  Adnrnus  honorabileque 
Confilium  Ancianorum,  ac  Officium  Provîfionis  Civi- 
tatis,  &  Communis  Januenfis,  ccrtis,  juftis,  &  ratio- 
liabilibus  caufis,  ipfos  ad  hoc  moventibus,  &  inter  eos 
fnaturâ  deliberatione  digeftis  ;  corumque,  &  Civitatis 
praediaa; ,  ficut  dido  D.  noftro  Régi  pluries  fcripferant, 
&  intimaverant  evidentem  Utilitatem,  Tranquilitatem, 
&  Pacem  continentibus  ipfu'm  Screniffimum  Dominum 
nôftrurti  vicibus  iteratis  requifivilTent  ,  ut  Dominium 
diâîE  Civitatis  Janu(£,Diftriaus,Territorii,  &  pertinen- 
tiarum  ejusdem,  qùôd  in  diâum  Dominum  noftrum 
Regem ,  &  SucceflTorcs  fuos  Reges  Francis  transferre 
le  olferebant,  &  volebant,  fperantes  fub  fuo  regimine 
în  bona  juftifia,  &  Pacis  amenitate  foverï;  idem  Do- 
m.inus  nofteï  ReS  pro  fe,  &  didis  SuccelToribusfuis 
àfTumere.  acceptare  ,  &  recipere  dignaretur  ;  quique 
prœfaïus  noftcr  Rex  pr«miflà  confiderans,  &  fpecialiter 
àttendens ,  quôd  fibi ,  &  Domui  Francise  retroadis  tem- 
poribus ,  &  Populùs  ,  &  Commune  Januenfe  grata 
plurimum  utiliaque,  &  notabilia  Servitia  in  Çuerris 
Regni  fui ,  &  aliàs  plurimodè  finceris  affeflibus  impen- 
derunt,  &  adhuc  impendere  defiderabant,  ut  dicebant: 

-  &  ob  hoc  prrfatorum  Ducis ,  Ancianorum ,  &  OfBcii 
Pi-ovifionis ,  requifitioni  obtemperare  cupiens ,  âd_trac- 
tandum  fuper  hoc  cum  preenominatis  ,  vel  âliis  ad 
linc  pro  parte  faa  pdteftatem  habentibus,  certos  fuos 
folemnes  Ambaxiatores ,  &  Procuratorésjanuam  plu- 
ries duxerat  transmittendos  :  in  quo  quidem  negotio 
întantum  procefluni  extiterat,  quod  in  dida  Civitate 
Janus,  de  menfe  julii  ultimo  prateriti  inter  R.  in 
Chrifto  Patrem  &  D.  D.  Petruni  Epîïcopum  Melden- 
Tem ,  ac  Dominos  Franciscum  Câflenatici ,  &  de  Vi- 
hario  Militem ,  &  Cambellanum  ,  ac  Petrum  Beauble 
utriusque  f  uris  ProfefTorem  ipfius  Domini  Régis  Con- 
lîliarios  Ambasiatotesque,  &  Procuratores  fuos  ex  una 
patte  ;  prjefatos  Magnificum  Anthoniotum  Ducem,, 
Confilium  Ancianorum,  &  Officia  Provifionis  &  Pacis 
didte Civitatis  Janus  ad  hœcàdido  Communi  Bailliam 
fpecialertT  habentes,ex  altéra, certa  Capitula  fuper  diSa 
translatione  Dominii  Civitatis  Januenfis,  &piftriaus, 
Jutiumque,  &  pertinentiarurri  ejusdem  per  ipfum  Du- 
cem, Confilium,  &  Officia  Civitatis  Januse  in  ipfum 
Dominum  Regem ,  &  Succeffores  fuos  Franciœ  Reges 
fienda,  tradata,  &  concordata  fuerint  :  quaî  quidem 
Capitula  pro  tune  certis  caufis  fupervenientibus  minime 
firmare  potuerant  ;  fed  demum  dido  Domino  Câflena- 
tici,  ac  honorabilibus ,  &  prudentibus  Viris  Domino 
Siffredo  Tholone  Legurh  Dodore,  Arnulpho  Bbucherii 
Thefaurario  Guerrarum,  Confiliariis,  &  Subditis  didi 
Domini  Régis,  tune  in  partibus  Lombardia  pro  nego- 
tiis  Re^is  exiftentibus  ad  requeftam  didorum  Ducis, 
Confilii,  &  Officiorum  didi  Communis  ad  Civitatem 
Janua;  accedentes ,  prœdidi  Domini,  Dùx,Cdnfilium, 
&  Officia  dids  Civitatis,  nomine  didi  Comrfiunis  Ja- 
nuenfis; &  in  pr*fentia  didorum  D.  Cafrcnatici,SifFre- 
di,  &  Thefaurarii,  nomine  ipfius  Régis,  &  pro  ipfo, 
&  fuis  didis  Succeflbribus  in  Regno,fe  ad  hoc  interpo- 
lientium,  &  àgentium,  &  recipientiuni  de  menfe  Odo- 
bris  ultimo  prsteriti.  Jam  didum  Serenifllmum  Prin- 
cipem  D.  Karolum  Regem,  &  Succeflbres  fuosFran- 
cise  Reges  elegerunt,  habuerunt,  &  tenuerunt  in  ve- 
tum  Dominum  dîdae  Civitatis  Janu»  ,  Diftridus,  & 
Territoril,  &  pertinentiarum  ejusdem,  ac  in  ipfum  D. 
Regem,  &  dldos  Succeflbres  fuos  transtulerunt  omne 
Jus,  proprietat^m  ,  &  pofTeffionem  Jurisdidionis,  & 
prœeminentiîE  &  honoris  ,  quod  habebant  ,  &  habere 
poterant,  àpcflènt,  quomodolibct  in  didis  Civitate, 
Diftridu,  Territorio,  &  pertinentiis  Janux  ubicumque 
conftitutis  prout  haec  oHinia  in  didis  Capitulis  concor- 
datis,  ut  prœfertur ,  &  infertis  in  quodam  Inftrumento 
publico  ad  requifitionertl  didorum  Ducis,  Confilii,  & 
Officii  Provifionis ,  &  Pacis  Communis  Janus  vigefima 
quintâ  die  didi  menfis  Odobris  per  Antonium  de  Cre- 
dentia,  &  IVIarinum  Pellenchi  Notarios  Publiées,  re- 
cepto,  fado,  &  fi^nato  plenius  cominetur:  cujus  Inr 
fttumenti  ténor  tahs  eft. 


AD  honorem,exaltationem ,  &  augmentum  Sercniflï- 
mi  ,  &  fuper  lUuftris  Principis  &  D.  D.  KaroU 
Dei  gratia  Francorum  Régis,  &  ad  pacem,  tranquilita- 
tem, &  bônum  ftatum  fclicem  Communis,  &  Populi 
Januae,  &  ad  laudeni,  &  honorem  lUuftris,  &  Magni- 
fici  D.  D.  Anthonioti  Adurni  divina  gratia  Januse  Du- 
cis, &  Populi  Defenforis,  &  Confilii  Ancianorum,  & 
omnium  Cîvium,  &  Diftridualium  dièH  Communis 
Janux,  Amen.  Noscat  modernorum  pr3:fentia,&  fu- 
turorum  pofteritaS  non  ignorer, quod  ortis  in  Patria  Ja- 
nuenfi  inter  Januenfes,  hofte  humani  Generis  inftigan- 
te  ,  cujus  nephas  ingenium  continua  fedudione  moli- 
tûr,  ad  fuggerendum  lires,  &  discordias  feminandum 
odiofis  inimicitiis,  &  partialibus  Redoribus ,  ac  inde 
Bellis  Civilibus  fubfecutis ,  &  proinde  Januenfibus  attri- 
tîs,  pariter  &  afflidis,  in  tantum,quod  de  ipfius  Patriîe 
civili  exitio  poterat  ob  imminentes  fcandalorum  afflic- 
tiones  proh  dolorlformidari,  quod  forte  Divina  Juftitia 
permittebat  contra  obftinantiam  delidorum,utBellorum 
flagellis  emendetHominum  pravos  mores  ;  prxfatus  Se- 
feniflîmus  Princcps,  &  D.  D.  Karoîus  Dei  gratia  Fran- 
corum Rex  amaenoe  Paci5  author,  &  fedulus  exquifitor, 
ad  praimiffa  erigens  per  ipfius  compaflîonis  intentum^ 
&  interponeris  fux  ôperofœ  follicitudinis  incrementum, 
utjfufFragante  Pacis  authore,CiviIium  Bellorum  fcanda 
lofa  afflidio  exularet ,  ac  quod  Belli  Civilis  calamitate 
introdudum  extiterat,  Pacis  lenitate  fopirctur ; qvlodque 
&  ipfe  Sereniffimus  Rex  in  promptioris  fibi  deVotitjnisi 
&  amoris  plenitudine  Commune  Janux,  &  fingulos  Ja- 
nuenfes aftringat,  &  proinde  fibi,  &  Jahuenfis  Com- 
rnunifatis  prosperi  ftatus  mutua  provieniant  iucreménta, 
retroadis  temporibus,  quamplures  notabiles  Oratores, 
&  Nuncios  fpeciales  pro  dids  Pacis  jnterpofitionc 
transmifit,  &  tandem  accedentibus  ad  dîdam  Urbem 
Ipedabili,  &  Magnifico  IWiiite  D.  Francisco  Domino 
Caffenatici,  &  Viniacî  Cambellano  Regio,  &  cgregio 
Leeum  Dodore  D.  Siffredo  Tholoni ,  ac  Honora- 
bili'Viro  Arnulpho  Boucheriî  Thefaurarib  Regio,  Sub- 
ditis, &  Nunciis  prxlibati  Sereniffimi  Régis,  ac  Regio 
nomine  ad  infra  fcripta  fe  fe  interponentibus,  hinc  ett; 
quod  prxfatus  Illuftris  D.  Duï  in  prxfentia ,  cônfen- 
fu ,  &  voluhtate  fui  Venerabilis  Confilii  Domino- 
irum  decem  odo  Ancianorum  ,  ac  Officii  odo  Pro- 
vifionis,  &  Officii  odo  Pacis,  &  dida  Confilium, 
&  Officia  in  prxfentia  ,  authoritate ,  &  decreto  prx- 
fati  Magriifici  D.  Ducis  iri  quibus  Cûnfllio  ,  &  Oificid 
Provifionis  interfiiit  plenus  ,  &  totàliter,  ac  fufficiens 
numerus ,  &  in  dido  Officio  odo  Pacis  interfuit  fuffi- 
ciens, &  legitimus  numerus,  &  quorum  Ancianorum^ 
qui  inteçfuerunt,  nomina,  funt  hxc ,  Antonius  de  Paaio 
Prior;  Laurentius  MarcelluSjNicolaus  de  Prédis,  U- 
bertus  bquarîaficus,  Nîcolaus  de  Paftino,  de  Bavocioy 
Joannes  Thodiftus  de  Aren2ano,AritoniuS  de  Fontane- 
gro  Notarius ,  Let)  Fasunus ,  Bartholomxus  Salmonita, 
Petrus  Scotus ,  DexerinuS  BuftarinuS  ,  Antonius  de 
Valetarii,  Petrus  Dentatus,  Joannes  Brimis  de  Bulci- 
fera,  Mathxus  de  Nigro.Lodicius  Pauzanus , Manfre- 
dus  de  Groftallo,  &  Mathxus  dé  Carto;  &  dido'runi 
Officialium  odo  Provifionis  qui  iriterfuerunt ,  nôminà 
funthœc,  Dominus  Geoigius  Honeftus  Legurh  Doc- 
tor  ,  Dominus  Segnatanusde  Nigro  Juris  utriusque 
Dodor ,  Lucianus  Panicius ,  Dominicus  Beccarius ,  D. 
Luchi  Uppetinus  de  Ca7,ana,  Manuel  de  Grafulfis, 
Thomas  Catheneus ,  &  Petrus  de  Perfio.  Et  nomina 
Officialium  de  dido  Officio  odo  Pacis  ^  qui  etiam  in- 
terfuerunt,  funt  hxc,  Antonius  Beccarius  Prior,  D. 
Antonius  Juftinianus  IVIileS  ,  Joannes  de  Trani,_ Sté- 
phane Cattaneus  ,  DorninîcuS  de  Auria,  Domianus 
Adurnus,  &  Ducianus  Spinula  ,  abfente  reliquo  oda- 
vo  videlicet  IVlanuele  de  Robio  propter  infirmitatem^ 
habentes  ad  infra  fcriptà  peragenda  omnimodaiii,  & 
fufficieiitem  Potcftatert,  &  Baiiliam  ,  tam  ex  eorum 
Officiis,  quàm  ex  Poteftate,  &  Baillia  eisdem  conceflk 
conjundim,  &  divifim,  juxta  formam  plurium,  &  di- 
vcrforum  Confiliorum,  Civium  Janux  dicbus  infra 
fcriptis  celebratorum,  de  quibus  apparet  in  Adis  Can- 
cellarix  Ducalis  anno  videlicet  1^196.  11.  Junii  prx- 
fcripto  manu  Antonii  de  CredentiaNotarii  infra  fcripti, 
alio  1396.  die  7.  Julii  fcripto  manu  Conradi  iV4uzurri 
Notarii,  aho  dido  1396.  die  8.  didi  menfis  Julii,  alio 
eodem  1396.  die  9.  ejusdém  menfis  Julii,  alio  die  13. 
menfis  Septembris  didi  anni  1396.  alio  16.  ejusdem 
menfis  Septembris  fcripto  manu  didi  Antonii  de  Cre- 
dcntia  Notarii  infra  fcripti ,  alio  eodem  1396.  die  19. 
l  menfu 
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l  v'VO  rnsnfis  Séptembrîs  praedifti,  alio  die  p.  menfis  prîefentis 
OflobrisS  alio  die  ip.menlis  ejusdem  Odobris  prœfen- 
tis.fcripto  manu  fiipradifti  Coiiradi  Maîiirii  Notarn,alio 
prEleiiti  fepè  diélo  aiino  die  2î.  diâi  mcnlis  prxlencis  Oc- 
tobns,&alio  die  23  didi  menlis  Oftobris  prxfentis  Icriptô 
rnaiiu  ftpè  diâi  rtntonii  de  CredentiaNotariij  qus  qui- 
demGonlilia,ucfupra,fuerunti"norefolii:ocelebrata,proiit 
in  magniSj&arduisnegotiisdidiCommunis  eft  fieri  foli- 
tum,& confuetum,  &  omiii  modo,  vi;i, jure,  &  forma  qui- 
bus  melius,&  validius  potuerunt,&poflunt.coiijunètim 
&  divilîm,  nomine  &  vice  Communis  Janux,  prïece- 
dentibus  pluribus,  &  diverfis  fcripturis,  &  traftacibus , 
inquilitiOHibas,  &  deliberationibus  fuper  infra  fcriptis , 
pro  evidenti  utilitate  Communis  Janus  celebraudis  ex 
una  parte,  &  fupra  fcripti.  Speâabilis ,  &  Magniticus 
Miles  D.  Franciscus,  Dominus  Caffenatici,  ■&  Vinia- 
ci,  Cambellaiius  Regius,  &  egregius  Legum  Dodor, 
D.  SifFredus  Tholoni,  ac  Honorabilis  Vir  Arnulphus 
J3oucherii  Thefaurarius  Regius,Subditi,  &  Nuncii  prx- 
fati  Sereniff.  Régis  ex  parte  altéra,  fponte  &  ex  eorum 
certa  fcientia, nullo  duâi  errore  juris.vel  fadi,  ac  om- 
ni  metu,  dolo,  &  fraude  ceirantibus  ,  Diviiiâ  gratiâ 
fiifFragante,pervenerunt,  &  (ibi  invicem  diÛis  nomini- 
bus  pervenifle  confeffi  fuerunt,  folemnibus  ftipulatio- 
iiibus  hinc  inde  intervenientibus  per  didas  Partes,  & 
jios  Notariés  infra  fcriptos  Officio  publico  ftipulan- 
tes ,  &  recipientes  nomine  praefati  Sereniff.  Régis ,  & 
Succcflbrum  in  Regno  ,  ac  Communis  JanuE  ,  ad 
infra  fcriptam  eleâionem,  &  translationem  Domiuii, 
Paâa,  Çonventiones,  &  Compolitiones  de  quibus  té- 
nor fequitur  in  his  verbis. 

Primo  videlicet  quod,falvis  Juribus,  &  Ho.noribus, 
quœ,  &  quos  habet  Sacrum  Romanum  Imperium,  in 
Civitate  Jaiiuoe,  &  Diftfittu,  Dux  ,  &  Conlilium,  ac 
Commune,  tamnobilium,  &  popularium,quàm  alio- 
rum  habitantium  Civitatis  Januœ,  cujuscumque  ftatûs, 
honoris ,  prœeminenti^  ,  vel  conditionis  exiftant,  in 
noftrum  Notariorum  infra  Icriptorura  praefentia  ftipu- 
lantium,  &  recipientium  tanquam  publicarum  Perfo- 
iiarum,  vice  &  nomine  prœfati  Sereniff.  Régis,  &  Suc- 
ceffbrum  fuorum  in  Regno,  eligunt,habent,recipiunt, 
tenent,  &  tenebunt  jam  didum  SerenilTimum  Princi- 
pem  &  D.  D.  K  a  r  o  l  u  m  Regem  Francorum,  &  Suc- 
ceflbres  fuos  inRegnoinverumDominumdidEe  Civita- 
tis,&  Didriâus  ,Territorii,&  pcrtinentiarum  ejûsdem, 
&  in  ipfum  Dominum  Regem  Francorum,  &  didtos  Suc- 
ceffbres  fuos  in  Regno,  &  in  nos  didtos  Notarios  publi- 
ées infra  fcriptos  (lipulantes ,  &  folemniter  recipientes, 
vice,  &  nomine  Regio  prsdido,  &  Succeflbrum  fuo- 
rum in  Regno,  transtulerunt,  &  transferunt  omne  Jus 
proprietatis,  &  pofleffionis , Dominii ,  &  Jurisdidtionis, 
prœeminentise,  &  honoris  ,  quod  habent ,  &  habere 
poflunt,  quomodolibet,  in  difla  Civitate  ,  Diftriâu, 
Territorio ,  &  pertinentiis  Janui  ubicumque  conftitutis 
in  modum,  &formam,  qui  infra  fequntur. 

Dantes,  &  concedentes  praefati  D.  Dux,Confilium, 
&0£[icia, diêlo  nomine, plenam, &  liberam  poteftatem, 
licentiam  ,  &  authoritatem  prœfato  SereniflT.  Domino 
Régi,  feu  ejus  certo  Nuncîo,  vel  Procuratori  inde 
poteftatem  habenti,  apprehendendi ,  intrandi,  &  reci- 
,piendi  corporalem ,  &  adualem  Poireflionem  fœpè  jam 
didi  Communis  Janus,  Dominii,  &  Diftridus,Terri- 
torii,  &  pertinentiarum  ejusdem  Jurisdidionis  ,  prs- 
emineiuiœ,  &  honoris,  &  aliorum  Jurium  in  prcefenti 
Traétatu  concellorum,  &  translatorum,  fi  &  quando 
fibi  placuerit,  &  fuerit  opportunum.  Conftituentes  fe 
didi  Dominus  Dux,  Confilium,  &  Officia,  nomine 
que  fupra,  &  de  pado  expreffo  folemniter  ftipulato 
înter  Partes  prœdidas  pênes  nos  Notariés  infra  fcriptos 
prxfentes,  ftipulantes  ,  &  recipientes,  nomine  &  vice 
Sereniffimi  Régis  prœlibati,  &  Succelïbrum  fuorum  in 
Regno,  intérim  poffidere. 

Item  quod  prœfatus  Rex,&Succe(rores  fui  in  Regno 
quilibet  pre  tempère  fuo,  penet  &  inliituet  pro  libito 
fus  voluntatis  in  dida  Civitate  JanuE  Gubernatorem, 
qui  fit  de  Subditis  Regiis  Ultra-mentanis,  qui  accipiet, 
&  tenebit  regimen  didta:  Civitatis,  &  Diftridlus  nemine 
prœfati  Régis  Domini  Januas,  pro  cujus  parte,  &  Con- 
lilii  Ancianerum  mandata  fiant,  qued  Gubernator,  & 
Anciani  regant,  &  gubernent  Civitatem,  &  Diftridum 
ejus  nomine  praefati  Régis  Domini  Janua:  fecundumOr- 
dinamenta,  &  Statuta  didœ  Civitatis  Januae,  &  ponant 
in  dida  Civitate,  Territorio,  &  pertinentiis  Potefiates, 
&  alies  Officiales ,  qui  reddant  Jullitiam  unicuique  fe- 
cundum  Jura,Ufus,  &  Confuctudines,Ordinamenta, 
&  Statuta  Civitatis  Janus,  &  Uillridûs.&  qui  Guber- 
nator, &  Anciani,  nomine  prjefati  Régis  Domini  Januœ, 
temporibus  ,  &  terminisiconfuetis,  cligant  duodecim , 
vel  plures  Cives  fecundum  quod  eis  videbitur,  qui  vo- 
ToM.  II.  Pa  rt.  I. 
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cabuntur  Anciani,  qui  fint  taies,  quales  nunc  funt,  S.  AnN0 
eorum  Ancianerum  femper  fi"t  Prier  de  parte  Ghibelli-  ^ 

na.  &  fi  contingat  didum  Gubernatorem  adeo  infirma-  Ij^^* 
ri,  qUod  commode  non  peflit  vacare  ad  cenfulendum 
cura  dietis  Ancianis,  vel  quod  aliquâ  caufâ  ,  quœ  fi- 
bi,  &  didis  Ancianis  videretur  rationabilis  ,  vellet  fe 
abfentare  à  dida  Civitate;  tune  &  diélis  cafibus,  vel 
altero  eorum,  poffit  eligere,  &  dimittere  alium  loco 
fui,  de  Subditis  tamen  Regiis  Ultra-montanis  :  Et  fi 
didlus  Gubernator,  vel  Locum  tenens,  non  vellet j  vel 
poffct  efle  in  Cenliliis,  rcquilitus  primo  ab  Ancianis, 
qued  tune  eo  cafu  Anciani  poflint  confulere,  &  de- 
liberata  per  ces  valeant ,  &  tefieant ,  ac  executioni 
mandentur;  quemadmodum  fi  didus  Gubernator  prœ- 
fens  fuiliet,  qui  Gubernator  vocetur  Rcgius ,  h  Com- 
munis, &  Pepuli  Defenfor,  &  habcat  falarium  Uucis, 
&  téneat  Officiales  ,  &  familiam  prout  faciebat  ex- 
penfis  fuis. 

Item ,  quod  Commune  Janus  de  cœtero  femper  ad 
mandatum  Régis  habebit^  tenebit,  &  tradabit  pro  ini- 
micis  quoscumque  inimicos  Regios,  cum.quibus  Ret 
habeat  Guerram,  &  centra  omnes  illos,  cum  quibus  ' 
Rex  ,  &  Succeflores  fui  haberent  Guerram  ,  didtuni 
Commune  tenebitur  facere,  &  faciet  Guerram  tam  per 
Tcrram  quàm  per  IVlare,  expenfis  tamen  Regiis, &  ad 
didam  Guerram  faciendam  tenebitur  tradere  Navigia, 
Genres,  &  alia  neceffaria,  juXta  pcffibilitatem  Com- 
munis expenfis  Regiis,  ut  fupra,  falvis  Ligis,  &  Con- 
ventionibus,  quas  Commune  Januas  habet  cum  Impè- 
ratore  Romanorum,  &  Rege  Cypri. 

Item  quod  Januenfes  in  Locis  honorabilibus,  &  or- 
dinatis,&  Galeis,  &  cstcris  Navigiis  portabunt  in  uno 
Vexillo  plena  arma  Régis  Francis  ab  uno  latere,  &  ar- 
ma Imperii  ab  alio ,  non  removendo  propterea  arma 
Communis  Janus  Locis  confuetiSi 

Item  quod  Commune  Januse,  feil  Syndici  didi  Com- 
munis, ab  ipfo  Cemmuni  poteftatem  habentes,  nomine 
Communis  Januas,  &  Januenfes  fliciant  Sacramentum 
fidelitatis  dido  Domino  Karolo  Régi,  &  SucceflTori- 
bus  fuis  in  Regno,  feu  Gubernator! ,  aut  alteri  nemine 
Régis,  quod'didum  Commune,  &  Januenfes  erunt 
boni,&  légales  Régi  Francia;  &  SuccefToribus  in  Regno, 
&  eisdem  benè ,  &  legaliter  obfervabunt  prœmiflTa  &  re- 
novabunt  didum  Sacramentum  femper  ad  requifitionern 
Régis  ,   vel  fui  Gubernatoris. 

Item  quod  emnes  Vallallî,  &  Conventionati  Com- 
munis Januenfis  ,  &  eorum  Succeiferes  ,  qui  ante 
praifentem  translationeni  ei  tenebantur  facere  Homa- 
gium,  feu  Fidelitatis  Juramentum,  illa  eadem  flicient 
de  cxtero  didis  Gubernatori,  &  Ancianis,  modo,  & 
forma  antea  confaetis,  nemine  diéli  Communis. 

Item  quod  Cives, &  Diftriduales  JanuîE  exhibera  de- 
beant  Gubernatori  Régis  illos  honores,  obedientiam, 
&  reveréntiamj  quos,  &  quas  facere,  &  exhibere  eo- 
rum Duci  confueverunt,  &  quod  didus  Gubernator 
in  ipfes-  habeat  illam  impofitienem  ,  &  coërtionem 
omnimodam,quam  in  ipfes  confueverant  habere  Duces. 

Item  praefati  Dominus  Dux,  Confilium,  &  Officia, 
vice,  &  nomine  didi  Commuriis  Januœ,  promi[tunt  be- 
na  fide  Dominum  Regem  &  Succcfferes  in  Regno  ma- 
nu tenere,  defendere,  &  tueri  pro  pofle  în  Juribus,  & 
Poffeflione  Dominii, Jurium j&  Jurisdidionum  in  prœ- 
fenti  tr.anslatione  conceiTorum  &  translatorum,  contra 
quoscumque,  nemine  excepte  cujuscumque  gradûs, 
dignitatis  vel  prœeminemiae  exiftat. 

item  quod,  fadâ  praefenti  translatione  Dominii, dic- 
tum  Commune  Janua;  confeftim  ponere  teneatur  reali- 
ter, &  de  fado  in  manibus  Régis  Domini  Janua:,  didi 
Gubernatoris  Regii,  feu  alteriïis  nomine  Rcgis,  odto 
Caftra,  feu  Fortalicia  didi  Communis,  videlicet  Cas- 
trum  Vutabii,  Caftrum  Novarum  ,  CaftruiT]  Vade, 
Caftrum  Stellae,  Caftrum  Vintemilii  in  maun  Com- 
munis Januaî  fiftentia,uec  non  duo  Saons  pre  uno,duo 
Portus  Veneris  pro  uno,  &  Caftrum  Gravi  extra  ma- 
num  Communis  Januœ  exiltentîa ,  quam  cité  erunt  in 
manu  Communis,  vel  quam  pfimùm  praefiitus  Domi- 
nus Rex  ipfa  recuperaverit ,  quo  cafu  brevi  mailu  in- 
telligantur  eiTe  pofita  in  manu  Régis  per  diéfum  Com-  . 
mune,  in  quibus  quidem  odo  Caftris .  Rex  vel  alius 
nomine  ipfius  ponat  Caftellanes  de  Subditis  Regiis 
Francix  Ultramentanis  ;  &  cuftoJiantur  dida  odo 
Caftra  feu  F'ortalicia  expenfis  didi  Communis,  pro 
Cuftedia  didorum  Caftrerum  dari  confaetis,  qui  Cas» 
tellani  jurent  in  introitu  fui  Officii  facere  honorera,  & 
favorem  Communis,  &  pre  Communi  contra  quos- 
cunque  inobedierites, inimicos,  vel  Rebelles  Communis 
Januac,  falvo  femper,  &  refcrvato  Jiiramento  prœfian- 
do,  feu  prasftito  Régi  feu  Officialibus  fuis,  in  cœteris 
autem  Carttis  feu  Foftaliciis  didi  Communis  ponan- 
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tur  Caftellani,  &  Cuftodes,  taies,  de  quibus  videbitur  (  polïïbilem,  &  honeflum,  fine  expenfis  fuîs, Commun!  A^v,- 
espedire  difto  Gubernatori  &  r\nci«nis  i   qui  quidem  1  Januœ,  &  Janueulibus,  ad  recuperationem  ,   &  fatis- •^'^"" 

Caltdlani,    &  Cuftodes  in  introitu  lui   Officii  ,   data     '■■■''•'>'■""<."-  „„„r„„.,^...j :..._     «.,:_„., l_ 

Cautione  confaeta  ,  prasltabunt  Juramentum  in  manu 
Gubernatoris,  vel  iplîus  Locum  teneutium._  Quqd  li 
aliqua  noviras  tieret,  aut  inlurgeret  in  Civitate  aut 
Diftriétu  contra  Regem  ,  Dominium  Janui,  &  prx- 
lentes  PaflioneSjditti  Caftellani,&  Cuttodes  dicftorum 
Caftrorum,  &  Fortaliciorum  fe  tenebunt  pro  Rege,  & 
fuis  OtRcialibus  contra  quoscunque  infurgentes;  &  in 
cafu  quod  dida  novitas  fieret  in  Civitate,  vel  per  Civi- 
tatem  Januenfem  contra  Regem  feu  ejus  Statum,  aut 
Dominium  ,  ut  fupra,  eadem  Caftra  feu  Fortalicia  in 
manibus  D.  Régis,  feu  ejus  Gubernatoris,  vel  altcrius 
nomine  Régis  ponere  tenebuntur,  &  ponent  realiter, 
&  cum  efFedu ,  omni  escufatione  cellante. 

Verfa  vice  prsefati  fpeftabilis  Dominus  Franciscus 
Siffredus,  &  Arnulphus  convenerunt  per  ftipulationem 
folemnem  prxfatis  iVlagnifico  Domino  Duci,  Conli- 
lio,  &  Officiis,  &  nobis  diftis  Notariis  Publicis  ftipu- 
lantibus,  ^  recipientibus,  vice  &  nomine  diâi  Com- 
munis,  quôd  prœfatus  Sereniflimus  Rex,_&  Succeilo- 
res  fui  in  Regno ,  promittet  defendere  Civitatem  ,  & 
Diftriftum  Januœ,&  quoscunque  Januenfes  Diftridua- 
les  &  eorum  bona  ,  ac  ftatum  Communis,  &  Populi 
à  quibuscunique  injuriis ,  &  violentiis  eis  illatis,  vel 
faiSis,  ipfosque,  &  eorum  bona  falvare,  &  manu  te- 
nere  pro  polie,  &  bona  fide,  &  quemadmodum  quis- 
que  verus,  &  bonus  Dominus  fuos  Subditos,  &  fidè- 
les defendere ,  &  tueri  tenetur. 

Item  quod  omnes,  &  lingulos  Subditos,  VafTalIos, 
&  Conventionatos  diCis  Civitatis&  Communis  Januœ, 
acCivitates,  Caftra,  Loca,  &  Jura  qux  à  quatuor  an- 
nis  citra  Mare  ab  obedientia  dids  Civitatis,  &  Com- 
munis fe  fubftraxerunt,  &  fubtrahunt,  five  fubtrafti, 
fubtraÛEE,  vel  fubtrada  fuerunt,  prsefatus  Rex  Domi- 
nus Januœ  fuo  poffe,  &  bona  fide,  per  bonos,opportu- 
nos,  &  expedientes  modos,ad  obedientiam,  &  fiibjec- 
tionem  diélx  Civitatis,  &  Communis  Janus,_ quibus 
crant  ante  fubftradionem  praediâam  ,  reduci  faciet 
quàm  citiùs  fieri  poterit ,  etiam  per  potentiam  armo- 
rum,  fi  opus  fuerit. 

Item  quod  prafatus  Sereniffimus  Rex ,  &  Succefixi- 
rcs  fui  in  Regno  diâam  Civitatem  Januenfem ,  Diftric- 
tuni,  Territorium,  feu  pertinemias  ejusdem  nec  ali- 
quampartem,  feu  Dominium,  vel  pofleflîonem,  feu 
Jura  earumdem  fibi  tradita  non  alienabit,  nec  in  alium 
transférer  quovis  titulo.  Cive  modo,  nec  etiam  à  Juris- 
diâione,  obedientia  &  Gubernatione  Civitatis  prxdidlœ 
quomodolibet  fepatabit. 

Et  quod  in  Civitate  Janux  prœdifta,  DiftriiStu,  five 
pertinentiis  ejusdem,  feu  Cives  vel  Diftriduales  ipfius 
non  imponet,  vel  imponi  faciet,  per  fe,  vel  per  alios, 
.  aliquam  CoUeSam,  Daticam,  feu  Anaxiam,'  realem, 
vel  perfonalem  feu  mixtam_,  nec  aliquas  Angarias ,  vel 
Perangarias  ,  nec  etiam  aliquam  Gabellam,-feu  quo 
cumque  nomine  cenfeatur,  vel  nunciipetur,  exceptis 
oneribus  fupra  fpecificatis,  &  etiam  quod  aliquos  red- 
ditus  Janux,  Civitatis,  feu  Diftrittus,  vel  pertinentia- 
rum  non  percipiet  per  fe,  vel  per  alios  quovis  modo, 
exceptis  falario  Gubernatoris ,  &  expenlis  Cuftodiœ 
Caftrorum  fupra  fpecificatorum,  &  quod  Terras,  & 
Loca,  &Jura,  &  Redditus  ,  atque  bona  quxcumque 
Communis  Janux  ad  obedientiam,  &  utilitatem  diâx 
Civitatis  &  Communis  Janux  manu  tenebit,  &  falva- 
bit,  pro  polfe,  &  bona  fide. 

Item  quod  (i  prxfatus  Sereniflîmus  Rex  vel  Succes- 
fores  fui  in  Regno  faciet ,  vel  facientTreugam  feu  Pa- 
cem  cum  aliquo  ex  inimicis  fuis,  quod  Civitas  Janux, 
&  Januenfes  in  difta  Pace  feu  Treuga  erunt  înclufi. 

Item  quod  Gubcrnator  &  Gubernatores  venturi  ju- 
rabunt  in  introitu  Officii  fui  fervare  omnia,  &  fingula 
fupra  &  infra  fcripta  ,  fingula  fingulis  referendo,  ac 
fuum  Officium  bene  &  fideliter  exercere,  &  honorem 
Régis ,  utilitatem  ,  &  comodum  Communis  facere,  & 
procurare,  ac  Jura  difti  Communis  defendere,  falva- 
re, &  manu  tenere  ;  &  ita  didi  Anciani  jurabunt  in 
manibus  Gubernatoris,  &  omnes  Officiales  didi  Com- 
munis. 

Itena  quod  omnes,  &  finguli  Januenfes,  &  Diftric- 
tuales  Janux  de  cxtero  pofllnt  ire,  ftare,  negociari,  & 
mercari ,  frui ,  &  gaudere  iisdem  Privilegiis ,  Libertati- 
bus,Franchifiis,&  Univerfitatibus  in  omnibus  Terris, 
&  Locis  fubditis  diclo  Régi,  quibus  utuntur&gaudent 
Subditi  dicli  Régis,  ubique,  &  undequaque  fine. 

Item  quod,durante  prxfenti  Schismate,  prxfatus  Sere- 
niffimus Rex  non  cogat  Januenfes  in  aliquo  de  faâo 
Ecclefix  contra  eorum  opinionem. 
Item  quod  prœfatus  D.  SetenilT.  Rex  dabit  favorem 


fadionem  confequendam  omnium,  &  fingulorum  bo-  r  jqK 
norum,  &  rerum  in  Commune  Savonix  vel  Savonen-  ^^ 
fium,  tani  ante  rebellionem,  quàm  port,provcntorum 
quoquo  modo ,  ac  etiam  bonorum ,  rerum ,  &  ablato- 
runi  feu  ablatarum  Janucnlibus,  &  Commun!  portata- 
rum  in  Savona,  cum  didum  Commune  Janux,  &  Ja- 
nuenfes otferant  fe  paratos  facere  fimilem  reftitutio- 
nem,  &  fatisfadionem  Savonenlibus  antediâis  reali- 
ter, &  cum  eftedu. 

Item  quod  Sereniffimus  Rex  pro  fe ,  &  Succeflbribu$ 
fuis  in  Regno  prxdida  omnia  &  fingula  attendet,  & 
obfervabit ,  &  contra  non  faciet ,  vel  veniet  quovis 
modo  iple  vel  Succeflbrcs  fui,  nec  alius  pro  eis. 

Item,  non  obftantibus  prxdidis,adum  eft  inter  Par- 
tes, quod  prxfatus  Sereniffimus  Rex,  vel  alius,  feu 
alii  pro  eo  inde  Poteftatem  habentes,poffit  feu  poffint  eli- 
gere  in  Gubernatorem  Regium  D.  Anthoniotum  Adur- 
num  nunc  Ducem  Januenfem  usquè  ad  beneplacitum 
Régis  :  &  eft  adum  &  folemniter  conventum  inter 
didas  Partes  in  prxfenti  Inftrumento,  &  qualibet  parte 
ipfius,  tam  in  principio  ,  medio  quàm  in  fine,  non 
obftantibus  aliquibus  fupra  vel  infra  fcriptis,  cùm  aliter 
prxfens  Translatio  ,  &  Contradus  fada  &  fadus  non 
fuiflent ,  quod  quia  prxfati  Domini  Franciscus  Siflre- 
dus  ,  &  Arnulfus  non  habent  à  prxfato  Sereniffimo 
Rege  Poteftatem  fuflîcientem  ad  faciendum  contenta 
in  prxfenti  Inftrumento,  quod  nifi  prxfatus  SereniflT. 
Rex  intra  menfes  très  proximos  ventûros ,  per  publi- 
cum,folemne,  &  efficax  Inftrumentum  cum  folemni- 
tatibus  debitis,  &  opportunis  tradendum,&  confignan- 
dum  in  publicam  formam  prxfatis  D.  Duci,  &  Confi- 
lio  ratificaverit ,  &  approbaverit ,  &  fe  folemniter  obli- 
gaverit,  de  attendendo,  &  obfervando  omnia,  &  fin- 
gula contenta  in  prxfenti  Inftrumento,  &  omnia,  & 
fingula  prxmiifa  per  ipfos  D.  Franciscum,  &Siffredum, 
&  Arnulfum,  vel  nifi  infra  tempus  prœdidum  prxfatus 
Serenilf.  miferit  Petfonam  vel  Perfonas,habentem,  vel 
habentes  fufficientem  Bailliam&  Poteftatem  ab  ipfo  Se- 
reniflîmo  Rege, qui  firmet,  fi  de  novo  faciat  prxdidas 
Compofitiones ,  Conventiones ,  &  Pada  infra  tempus 
prxdidum.quod  omnia  &  fingula  fupra  dida  &  prxfens 
ContraÉlus  habeantur  pro  non  fadis ,  &  fint  cafl'a  &  ir- 
rita, &  nullius  valoris,  efficacix,  vel  momenti. 

Item  eft  adum  fimul  &  conventum,  quod  non  ob- 
ftantibus lis  qu-ï  dida  funt  de  traditione  didorumCas- 
trorum  fienda  pr-isfato  Sereniflî".  D.  Régi,  feu  alii  pro 
eo,quod  intérim, don ec  per  prxfatum  Sereniff  Regem 
fuerit.Ratificatio  prxdida  fada,  vel  per  perfonam  aut 
perfonas  ,  iiabentem  vel  iiabentes  Poteftatem ,  fuerint 
prxdidx  Conventiones  &  Pada  firmata,  &  de  novo  fada 
prout  fupra,  dida  Caftra  Vultabii,  Novarum,  Vade, 
Stellx,  &  Vintimilii,  in  manibus  Communis  exiften- 
tia,  deponi  debeant  in  manus,  &  virtutem  egregii,  & 
potentis  Viri  D.  Caroli  Marchionis  de  Carretto,  qui 
prxdida  Caftra  teneat  in  depofitum  fub  modo  &  forma 
fcriptis,  &  ita  fe  debeat  obligare  didus  D.  Karolus  per 
publicam  Inftrumentum,  videlicet  quod  fada  Ratifica- 
tionc  prxdida  feu  prxdidorum  de  novo  fadorum  infra 
didum  tempus  ea  date  ,  &  tradere  debeat  didus  D. 
Karolus  prxfato  Sereniflimo  Régi  feu  legitimx  Perfo- 
nx  pro  eo ,  &  eidem  pofl"eflionem  vacuam ,  &  cipedi- 
tam  tradere  didorum  Caftrorum  in  obfervatione ,  &' 
pro  obfervatione  prxfentis  Contradus ,  &  didx  Ratifi- 
cationis,  vel  firmationis,  feu  prsdidi  Padi,  &  Con- 
ventionisdenovo  non  fadx  infra  didum  tempus  prout 
fupra,  debeat  didus  D.  Karolus  dida  Caftra  reflitue- 
re,  &  tradere  prxfatis  Magnifico  D.  Duci  ,  &  Confî- 
lio  fuo,  feu  Commun!  Janux,  vel  legitimx  Perfons 
pro  ipfo. 

Item ,  eft  adum  &  folemniter  conventum  inter  dic- 
tas Partes  in  prxfenti  Inftrumento,  &  qualibet  parte 
ipfius,  tam  in  principio,  medio,  quàm  in  fine,  cùm 
aliter  prxfens  Translatio,  &  Contradus,  fada,&  fac- 
tus  nonfuifl^et,  quod  non  obftantibus  aliquibus  fupra 
vel  infra  fcriptis ,  &  fpecialiter  didâ  translatione  Do- 
mini!,  &  poITeffionis,  &  poteftatis  appreliendere  pos- 
feffionem,  ut  in  primo  Capitiilo  continetur,  &  non 
obftantibus  quod  prxfatus  Illuftris  D.  Dux,  Confilium, 
&  Officia  prxdida  conftituerint  fe  precario  nomine 
poflîderent  iupra  intérim  donec  fuerit  prxdida  Ratifi- 
catio  fada ,  &  traditum  Inftrumentum  prxdidx  RatiS- 
cationis,  ut  fupra  didum  eft,  vel  donec  dida  Con- 
ventiones, &  Pada  fuerint  firmata,  vel  de  novo  fada 
per  Perfonam  vel  Perfonas  habentem  Poteftatem,  ut 
fupra;  qui  prxfatus  Illuftris  D. Dux,&  ejus  Confilium 
poffint,  &  debeant  regere  &  gubernare  Civitatem  Ja- 
nu£,  &  Difttidum  per  fe  &  alios  Officiales,  prout, & 
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AnmO    '''^'^^i  ^  ftcundum  quod  faciunt  prxfentialiter,_&  fa- 

:"■  cere  confueverunt ,  ita  quod  per  prsdiilurn Intérim  us- 

I3o5,  que  ad  Racificationem,  ut  fupra  fiendam,  vel  novam 

^       *  Capitulorum  fuperiùs  nominatorum  firmationem,   ut 

fupra,  in   nihilo    prœjudicetur,  nec    deroget   regimini 

praîfat!  Illuftris  D.  Ducis,  &  reliquorum  Orïicialium 

Communis ,  &  Civitatis  Janus. 

Qua:  omnia  &  lîngula  praimiflà,  &  fupra  fcripta  fab 
paâis ,  modis ,  formis ,  conditionibus  ,  &  conventio- 
nibus  fupradittis,  prsdiflus  D.  Dux,  Anciani,  &  Of- 
ficia, nominibus  prsedidis,  Dominis  Francisco  Siffre- 
do,  Arnuifo,  nec  non  &  nobis  Notariis  Publicis  infra 
fcriptis,  ut  publicis  Perfonis  ilipulantibus  &  recipienti- 
bus,  vice  &  nomine  prîefaci  Sereniif.  P'rancorum  Ré- 
gis ,  &  Hffiredum ,  &  SuccelTorum  fuorum  in  Regno , 
attendere,  complere,  &  inviolabiliter  obfervare  con- 
traque  non  facere  aut  dicere  per  fe,  aut  per  alias  per- 
fonas  interpofitas ,  de  jure  vel  de  fafto  ,aliquo  ingenio, 
aliqua  via,  occafione,  ratione,  feu  caufa,  bona  fide 
promiferunt,  &  ad  Sanda  Dei  Evangelia  per  ipfos,&  in 
ipforum  animas, corporalitcr  manu  tadisScripturis,jura- 
verunt,fub  obligatione  bnnorum  didi  Communis  Janusc 
prjefentium  &  futurorum  ,  DidriSùs,  &  pertinentia- 
rum  ejusdem,  &  fub  omni  juris,  &  fafti  ad  hoc  ne- 
ceflària  renunciatione ,  pariter  &  cautela ,  &  quam 
quidem  ftipulationem  ,  &  juramenta  prœdida  ,  dids 
Partes  in  fingulisCapitulis  fupra  didis  voluerunt  liaberi 
pro  expreffis,  &  fpecialiter  repetltis  :  De  quibus  omni- 
nibus,  &  fingulis  fupra  didis,  prœdidcE  Partes,  &  ea- 
rum  quolibet  petierunt ,  mandaverunt  ,  &  rogaverunt 
fieri  unum  &  plura  ,  publicum  &  publica,  Inilrumen- 
tum  &  Inftrumenta  ejusdem  tenoris,  per  nos  iVlari- 
num  Pellenchi  Gavincenfis  Diœcefis  Notarium  Publi- 
cum, &  Imperialem,  &  Antonium  de  Credentia  No- 
tarium, &  Communis  Janus  Cancellarium,  &  quem- 
libet  noftrum  ad  didamen  Sapientium  fadi  fubftantiam 
în  aliquo  non  mutare  ;  ada,  leda,  publicata  fuerint  prœ- 
dida  Janux,  in  Palatio  Communis  Januœ,  in  que  ftat 
prœfatus  D.  Dux,  videlicet  in  Caméra  Cubicularii  didi 
D.  Ducis  juxta  Turrim  ,  anno  D.  Nat.  1396.  Ind.  4. 
ïècundum  Curfum  Janus  die  2^.  menfis  Oélobris ,  prae- 
fentibus  D.  Georgio  Adurno  Germano  didi  D.  Du- 
cis, D.  Emanuele  Grillo  Juris  utriusque  Dodore,  D. 
SifFredo  de  Tholaciis  Milite,  Joanne  Pallido  Cive  As- 
tenfi,  Barth.  Aymerici  Cive  Albiganenfi,  Conrado 
Maruero  Notario ,  &  Communis  Januœ  Cancellario, 
Guicaldo  Spinula  de  Luculo,  Filio  Domini  Luchexen, 
Joatine  Guidage  Cive  Parifienfi  ,  Francisco  Alun- 
champ,  Symonetto  Simus,  &  Mathso  Ganovo  de 
Fervilb'us,  de  Seradio  Teflibus  ad  prsmiffa  vocatis. 

Ego  Antonius  de  Credentia  publicas ,  Imperiali  auc- 
toritate,  Notarius,&  fupradidorum  Magnifie!  Domini 
Ducis,  Confilii,  &  Communis  Januenlîs  Cancellarius, 
prEdidis  omnibus,  dum  fie  agerentur  &  fièrent,  inter- 
fui,  &  rogatus  unà  cum  fuprafcripto  Notario  ,  prx- 
fens  fupra  fcriptum  Inftrumentum  compofui  &  fcripfi, 
meque  fubfcripli ,  &  publicavi  cum  figno,  &  nomine 
meis  in  Inftrumentis  apponi  folitis  in  teftimonium 
prœmiflorum. 

Ego  Marinus  Pellenchi  Clericus  Gavicenfis  Diœce- 
fis, autoritate  Apoftolicâ  &  Imperiali  Notarius,  fupra- 
didis  prjemiffis  omnibus  interfui ,  &  unà  cum  fupra 
fcripto  M.  Antonio  de  Credentia  Notario  prcefcriptum 
Inftrumentum  compofui,  ideo  me  fcripfi  cura  figno  & 
nomine  meis  in  Inftrumentis  apponi  folitis  ad  veriorem 
roborationis  plenitudinem  omnium  prœmiiforum. 

Qua  quidem  Propofitione  fie  dida,  idem  SerenifiJ". 
Dominas  nofter  Rex,  ledo,  &  ad  plénum  expofito  in 
fui  prœfentia  dido  Inftrumento,  habitisque  fuper  hoc 
deliberatione,  &  Confilio  mature  cum  didis  D.D.  Pa- 
truis  fuis,  csterisque  in  dido  Confilio  tune  aftantibus, 
quorum  nomina  inferiùs  ,  ut  prœfertur,  fcripta  funt, 
fuper  hujusmodi  negotio,  eledionem  didi  Dominii  Ci- 
vitatis Januse  ,  Diftridusque,  Territorii  &  pertinen- 
tiarum  ejusdem  ubicumque  conftitutarum  ,  de  fe,  & 
didis  Succelforibus  fuis  Kegibus  Francis,  ac  transla- 
tionem  in  ipfum,  &  didos  SucceflTores  fuos,  per  eos- 
dem  Ducem,  &  Confilium,  &  Officia  Communis  Ja- 
nure,  ad  hoCjUt  prœfertur,  Poteftatem  &  Bailliam  fpe- 
cialcm  habentes ,  pro  fe  &  didis  Succeiïbribus  fuis 
FranciŒ  Regibus,  fada  confideratione  fcrvitiorum  fibi, 
&  Progenitoribus  fuis  retroadis  temporibus  per  Popu- 
lum,  &  Commune  Januenfem  multipliciter  exhibito- 
rum,  quorum  memoria  fit  femper  afpeéfibus  refricata; 
eorum  requetlis  fuper  hoc,  ut  prœmittitur,  pluries  iibi 
fadis,  favorabiliter  annuens  ,  grataiiter  acceptavit  & 
acceptât,  &  recepit.  Et  Tradatum  prxdidum,  ac  om- 
nia &  fingula  in  ipfis  Capitulis  contenta  ratificavit,  ac 
etiam  approbavit.    Promifitque  idem  Dominus  nofter 
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Rex  pro  fe  &  didis  Succefl^oribus  fuis  în  verbo,  &  fide  Amv-o 
Régis  nobis  Notariis  Publicis  infra  fcriptis, vice, nomi- 
ne, &  ad  opus  didorum  Ducis,  Confilii,  &  Officio-  I2p5<, 
rum  didi  Communis,  &  omnium  Civium,  &  Diftric- 
lualium  didï  Civitatis  januenfis  ,  omniumque  alio- 
rum,  &finguIorum,  quorum  intereffe  poterit  in  futu- 
rum,  rtipulantium,  cSt  recipientium,  omnia  fingula  in 
didis  Capitulis  contenta,  &  declarata,  ad  qua  juxta 
formam  ipforum  Capitulorum  tenetur;  &  proiit  prs- 
didas  génies  fuas  cum  didis  Duce,  Confiliis,  &  Offi- 
ciis  juxta  contenta  in  didis  Capitulis  tradatum,  con- 
cordatum,  &  promilfum  extiiit.  tenere,  complere,  ac 
firmiter,  &  inviolabiliter  obfervare,  &.  nunquam  con- 
tra facere,  vel  venire,  vel  per  fe,  vel  per  alium  feu 
alios  quovismodo,fe,  quo  ad  hoc,  idem  D.  Rex,Hs- 
redesque,  &  Succeflx>res  fuos  Reges  Francise,  ac  bo- 
na fua,  Hsredumque  ,  &  Succeflbrum  fuorum  pra- 
didorum  ,  mobilia  &  immobilia ,  prsefentia  &  fu- 
tura,  didis  Duci,  Confiliis,  &  Officiis,nobisque No- 
tariis Publicis  ftipulantibus,  &  recipientibus,  prout  fu- 
pra, fpecialiter  &  efficaciter  obligando,  cum  &  fub 
omnium  juris,  &  fadi  renunciatione ,  pariter  &  caute- 
la; de  quibus  acceptatione  ,  receptione,  ratificatione, 
&  approbatione  didus  Dominus  nofter  Rex  prœcepit: 
nobis  Notariis  Publicis  infra  fcriptis,  &  voluit  per  nos 
fieri  unum  vel  plura  ,  publicum  Inftrumentum  ,  vel 
publica  Inftrumenta  :  Fad:e  fuerunt  acceptatio,  &  re- 
ceptio,  ratificatio,  &  approbatio  prxdidorum,  per  ip- 
fum D.  noftrum  Regem,  Parihis  ,  in  Domo  Regia, 
prope  Ecclefiam  Parochialem  tiandi  Pauli,  iituata  in 
quadam  magna  Caméra  paramenti  anno,  Indidione, 
die,  &  menfe  ,  quibus  fupra;  adftantibus  ibidem,  & 
prœlentibus  Dominis  Ducibus  fupra  didis ,  nec  non 
Reverendiflîmis  in  Chrifto  Patribus  Dominis  Simon^ 
Patriar.  Alexandrino,Joanne  Archiepiscopo  Bifuntino, 
Nicolao  Bajocenfi,  Philippo  Noviomenfi,  Michaële 
Antifiodorenfi,  Ludovico  Bclvacenfi,  &  Joanne  At- 
trebatenfi  Episcopis,  Illuftribusque,  &  Magnificis,  & 
Nobilibus  Viris  Petro  de  Novaria  ,  Valerano  Sandi 
Poli,  &  Joanne  de  Sacco-Csefare  Comitibus,  &  Aime- 
deo  Domino  de  Lebreto,  Arnoldo  de  Corbeïa  Can- 
cellario Francise  ,  Guillielmo  Vice-Comité  Melduni, 
Petro  D.  de  Cyac,GuilIielmoMarteIli,  Joanne  de  Bur- 
lio,Herveo  le  Coq,  &  Almarico  de  Ordeomonte  Mi- 
litibus,  nec  non  venerabilibus  Viris  Magnificis  Odar* 
do  de-Molins  ,  Petro  Aurifabri,  Joanne  de  Bonpaiii- 
court,  pluribusque  aliis  Teftibus  ad  pM^rniffa  vocatis. 

Ego  Joannes  de  Monfterolio  Prspofitus  Infulenfis, 
Apoftolicâ,  Regiaque  authoritate  Notarius,  prsemiflls 
donation!,  acceptation!,  réception!.  Ratification!,  & 
promiffioni,  ac  aliis  omnibus,  &•  fingulis,  dum  per 
prsfatum  D.  noftrum  Regem,  &  aliis,  ut  fupra  ex- 
pre(rum,defignatis  fièrent,  cum  prEnominatis  Reveren- 
diflîmis, ac  Magnificis  Teftibus  interfui,  eaque  fieri, 
&  agi  vidi  ,  &  audivi ,  &  ad  ipfius  D.  noftri  Régis 
juffionem  in  hanc  publicam  formam  aliéna  manu  fcrip- 
tam  per  fuprafcriptum  Notarium,  &  me  redada,  per- 
indeque  publico  Inftrum.ento  nomen  fignumque'meum, 
quo  uti  foleo  in  talibus ,  appofui,  ut  tcftimonium ,  & 
fidem  facerem  de  pramiffis. 

RATIFICATIO 

f/ipra  fcripti  ^raSlatûs. 

Arolus  Dei  gratiâ  Francorum  Rex,  etfijus- 
tis  petitionibus  omnium  fide!  ChriftianiiE  profeffo- 
rum  innatœ  noftrs  Celfitudin!  benignitas  annuere  con- 
fuevit,  illorum  prsecipue  votivis  acquiesccre  defideriis, 
uberius  eft  attenta,  quos  2elus  fincera;  diledionis,  ti- 
desque  probata  per  obfequiorum  frequens  inipendiuiri, 
acceptabilis  integritas  gratos  noftro  confpedui  reprae- 
fentant,potifllmè  cum  iftinc  noftri  Culminis  aufpicia,& 
illinc  prosperitatem  petentinm  perfpicimus  adaugeri, 
dudum  fiquidem  pro  parte  diledi.  &  fidelis  Confiliariî 
noftri  Anthonioti  Adurni  tune  Ducis,  nunc  vero  no- 
mine noftri  Gubernatoris,fidcliumque  noftroruni  Con- 
filiorum  ,  &  Officiorum  Proviâonis  c?j  Pacis  famofœ 
Civitatis  noftrœ  Janua;,  per  fréquentes  eorum  fcriptu- 
ras ,  &  folemnes  Ambaxiatores  ad  nos  per  ipfos  cum 
certis  ad  hoc  opportunis  Commiflionibus  fz  Bailliis 
dcftinatos,  Majeliati  noftrîe  fœpius  extitit  intimatum , 
quod  ex  certis,  &  rationabilibiis  Caufis  eos  ad  hoc  mo- 
vcntibus ,  &  inter  eos  matura  deliberatione  digeftis  , 
propter  eorum,  &  didiE  Civitati'-  noftra;  Populique,  & 
Communis,  &  Diftridualium  ejusdem  evidentem  uti- 
litatcm  pro  modernis  temporibus,  &  futuris,  &  ut  ipfi 
fub  noftrx  protedionis  clypeo  fecuri  deinceps  ,  &  in 
bona  juftitia  foveri  debcant,  &  tuer!,  in  nos,  &  nos- 
tros  in  Regno  noftrn  SucceflTores  Dominium  didse  Ci- 
Kk  2  vitatis 
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AnNO  ^'tatis  noftrœ  Januse,  Diftrictusque  Territorii,  &  per- 
tinentiarum  iplius  transferre  unanimiter  affeftabant, Ex- 
1300.  cellentiam  iioftram  per  Licteras  iplas,  &  Amba.xiato- 
res  prœdidos,  ut  ad  eledionem,  &  translationem  prx- 
«iiâas  vellemus  attendere  repeticis  vicibus  requirendo , 
nos  vero  requeûas  didorum  fidelium  noftrorum  men- 
taliter  atteiidentes,  quodque  etiam  nobis,  &  Progeni- 
toribus  noftris  Regibus  Francis  praiteritorum  annorum 
decunibus  Fopulus ,  &  Commune  Januente  grata  cum 
omni  alacritate  fervitia  impeuderunt:  deledabiliter  in 
noftrœ  mentis  acie  revolventes,  &  ob  hoc  fidèles  nos- 
tros  prœdiiâos,  lupernà  iargiente  gratiâ,  quiet»  fecuri- 
tatis  aniœnitate,  fub  noftra;  tutelâjuftitia;  afFeûantes  in 
pofterum  recreari  ad  traîtandura  de,&  fuper  ipfa  trans- 
latione  Dominii  Civitatis,Dilbiaûs,  Territorii,  &per- 
tineiitiarum  prsdîdlarum  in  nos  &  iuccellbres  noltros 
Reges  Francis  fienda  certes  de  nollro  Conlilio  dusi- 
mus  deputandos;  fuper  quo  quidem  negotio  per  plura 
temporum  intervalla  in  tantum  proceffum  e.xtitit,  quod 
menfe  Julii  ultime  transafli  inter  diletlos ,_  &  fidèles 
Episcopum  Meldenfern,  Franciscum  Dominum  Cas- 
fenatici  Militem,  &  Cambellanum ,  &  Fetrum  Beaublé 
utriusque  Juris  Profefforem,  Confiliarios ,  Ambaxiato- 
res ,  Procuratores,  &  Nuncios  noftros ,  ad  hoc  à  no- 
bis Poteftatem  habentcs,  &  per  nos  pro^ter  hoc  ad  Ci- 
vitatem  noilram  prxdidam  transmiilbs,  ex  una  pane; 
ipfosque  Anthoniotum  tune  Ducem,  &  nunc  noniine 
noiho  Gubernatorem,  Confiliaque,  &  Oiïicia  l'œpè 
difla  ad  hoc  à  dido  Commun!  Poteftatem  habentia,  ex 
altéra  ;  Certa  Capitula  fuper  dida  Dominii  translatio- 
ne  prœdidi  in  nos,  &  didos  Succeflbres  noftros  fien- 
da, fada,  &  concordata  fuerunt ,  quœ  _licet_  pro  tune, 
certis  fupervenientibus  caufis  ,  firmari  minime  po- 
tuerunt ,  tamen  demum  dido  Domino  Calfenatici, 
&diledis,  &  fidelibus  ConliUariis,  &  Subditis  noftris 
Siftredo  Tholoui,  &  Arnulpho  Boucherio  1  hefanrario 
Guerrarum  noflrarum  tune  in  partibus  Lombardiœ  pro 
certis  ncgotiis  noftris  exiftentibus ,  &  ad  requellam  dic- 
torum  tune  Ducis,  Confilii,  &  Officiorum  Ducis  dic- 
ti  Communis  ad  didam  noftram  Civitatem  Januam  ac- 
cedentibus,  prsedidi  tune  Dux  ,  Confilium_,&  Officia,  ! 
nomine  didi  Communis,  &  in  prsfentia  didorum  D.  ] 
Caflcnatici,  Sift'redi,  &  Arnulfi  nomine  noftro,  &pro 
nobis,  &  Succeflbribus  noftris  in  Regno  noftro,  fe  ad  j 
hoc  interponentium,  &  recipientium,  meiife  Odobri 
ultimo  prœteriti:  Nos,  &  didos  Succeftbres  noftros 
in  dido  Regno  noltro  elegerunt ,  receperunt,  &  te- 
nuerunt  in  Dominum  dids  Civitatis  noftrs  Januœ, 
Diftridusque  1  erritorii,  &  pertinentiarum  ejusdem,& 
in  nos  &  Sticceffores  noftros  prcsdidos  transtulerunt  , 
omne  Jus,  proprietatem ,  &  polièffionem  Dominii,]  11- 
risdidionis,  fr3seminentiiE,&  Honoris  quod  habebant, 
&  habere  poterant  qnomodolibet  in  didis  Civitate, 
Dillrifilu  &  pertinentiis  Janus  ubicumque  conftitutis: 
Prout  haec  omnia  in  didis  Capitulis  contentis  in  quo- 
dam  publico  Inftrumento  ad  requilitionem  diêlorum 
tune  Ducis  ,  Conîilii  ,  &  Officiorum  Provilionis  & 
Pacis  didi  Communis  Januœ  25-.  menfis  Odobris,  per 
Antonium  de  Credentia,  &  IMarinum  Pellenchi  Nota- 
riés Publicos  confedo,  recepto ,  publicato,  &  fignato 
plene  conftant  :  quorum  Capitulorum  ténor  eft  talis: 
Primo  videlicct  ,  &c.  Poftraodum  autem  pro  parte 
didorum  tune  Ducis,  Conîilii,  &  Officiorum  Com- 
munis Januœ,  fidelium  noftrorum  prœdidorum  nobis 
fuit  iterum  requilitum,  quatenus  eledionem,  &  trans- 
lationem prœdidas,  &  capta  fuper  hoc,  k.  tam  longo 
tradu  tcmporis  agitata,  per  eosque  diu  defiderata  com- 
pleri  fine  fibi  placito  concludantur,  acceptare,  ratifi- 
care,  rataque,  &  grata  juxta  formam  Capitulorum 
prsdidorum  habere  dignaremur. 

Notum  igitur  facimus  univerfis,quod  habita  per  nos 
in  noftro  Confilio  cum  clariffimis  Patruis  noftris  Bitu- 
ricerifi,  Burgundis,  &  Korbonii  Ducibus,  pluribusque 
aliis  de  noftro  génère  nobis  affiftentibus,  &  cum  mul- 
tis  Prcclîtis ,  Nobilibus  ,  &  aliis  Perfonis  notabilibus 
hodie  in  noftro  magno  Confilio  conftitutis  deliberatio- 
jie  maturâ ,  ad  omnipotentis  Dei ,  à  quo  cunda  bona 
procedunt,  laudem,  gloriam  ,  &  honorem  ,  ad  exalta- 
tionem  Culminis  noftra:  Coronœ  Francia;  ,  &  ad  tu- 
tamen,pacem,  &  trar.quiUitatem  Civitatis  noftrs;,  Po- 
pulique,  &  Communis  Januœ,  Eledionem,  &  Trans- 
lationem fuperiùs  ad  plénum  declaratas,  accu-ptamus , 
ratificamus,  ac  etiam  approbamus  per  prasfentcs ,  om- 
niaque,  &  lingula  per  ipfos  Anthoniotum  tune  Du- 
cem, Coniili.'.que,  &  Officia,  ac  Cives  Janucc  fidèles 
noftros  fupradidos  ,  fuper  hoc  fada  ,  &  concordata, 
prout  in  Cipitulis  prsedidiscontinentur,  rata  habemns, 
atque  grata;  caque  promittimus  in  verbb,  &  fide  Re- 
giis,  in  quantum  nos  tangunt,  tenere,  complète,  at- 


tendere, ac  inviolabiliter  obfervare,  &  nunquam  con- ^j,;>^q 
tra  facerc,  vcl  venire  per  nos,  feu  alios ,  verbo ,  aut 
fado,publicè,  vel  occulté,  nos  quo  ad  hoc  Hsredes-  I  ÎQO. 
que,  à  Succelïbrcs  noftros ,  bonaque  noftra,  ac  etiam 
didorum  Hxredum,  &  Succeflbrum  noftrorum,  mo- 
biliï  &  immobilia  ,  pracfentia  &  fiitura  fpecialiter  obli- 
gando,  cum,  &  fub  omni  Juris,  &  fadi  renunciatio- 
ne  pariter  &  cautelâ  ;  quod  ut  perpétua:  firmitatis  robur 
obtineat,  nottrum  prcefentibus  Litteris  fecimus  apponi 
Sigillum:  Adum  tx  datum  Pariliis  die  ii.Decembris, 
ann.  Domini  1396.  &  Regni  noftri  17. 

Sic  fignatum  per  Regem  in  fuo  Confilio,  I.  de 

S  ANCT  IS. 

CLXXXV. 

Ejiisdem  Dédit ionis  aliud  Exemplum^  à  praceden-  4-  Nov. 
tibus  valde  dispar,  non  quidem  in  fubftantia,  fed 
in  verbis  ^  forma ,  atque  in  Data  ;  hoc  enlm  ejl 
aclitm  Janua  in  Palatio  Communis ,  yimio  i  3p6. 
4.  Novembris ,  IndiClione  4.  Cum  Régis  C  a- 
ROLi  Facultalibus  feu  Plenipotentiis.  Dat. 
Parifiis  die  ^.O^ob.  1396.  [  Pièce  authenti- 
que tirée  des  Archives  Royales  du  Château  de 
Milan.] 

IN  nomine  Sands,  &  Individus  Trinitatis  Patris, 
&FiIii,  &  Spiritus  SanèH,  &  ad  laudem,  &  glo- 
riam ipfiusque  Beatffi  Virginis  Dei  Genitricis  Maria;, 
Beatorum  Johannis  Baptiltas ,  &  Evangelifts,  Beato- 
rum  Principum  &  Apoftolorum  Fetri  &  Pauli  ,  Bea- 
torum Symonis,  &  Tadei  Protedorum  Communis,  & 
Populi  JanuE  ,  Beati  Laurentii  Martyris  Patroni  Ec- 
clefia;  Januenlis,  Beati  Georgii  Martyris  vidoriofiflîmi 
VexiUiferi  Communis  JanuiE,&  totius  Curia;  Csleftis, 
ad  honorem  &  exaltationem ,  &  augumentum,  ac 
fublimationem  ^erpetuam  Sereniffimi,  &  fuper  Illuftris 
Principis,  &  Domini  Domini  Karoli  Dei  gratii  Fran- 
corum  Régis,  &  ad  pacem,  tranquIUitatem ,  &  felicis 
ftatus  augumentum  Communis,  &  Populi  Janus,  & 
ad  laudem,  &  honorem  Illuftris,  &  Magnifici  Domi- 
ni Domini  Antonioti  Adurni  eadem  gratiâ  Januenfis 
Ducis,  &  Populi  Defenforis,&  Confilii, Ancianorum, 
ac  omnium  Civium ,  &  Diftridualium  Communis  Ja- 
nus.  Amen.  Concernentes  anxio  mentis  intuitu  ipli 
Magnificus  DominusDux,Confilium,  atque  Cives  ja- 
nuenfem  Patriam, qus  inter  alias  Cathelicas  Nationes, 
oris  prsfertim  maritimis,  triumphales  fui  roboris  vires 
expandit,  Commerciorum  etiam  Navigationibus  quàm 
maxime  frequentata,  &Portus,  &  Janua  Navigationi- 
bus, &  lucrorum  agendis,  quibus  humanum  aliter  ge- 
nus,  abundans  Magiftra,  hanc  aliquot  jam  exadis,  aut 
ira  Dei,  exigentibus  mortalium  noxis,  aut  acerbs  for- 
tis  finiftris  aufpiciis,  ferali  civilium  partialitatum  con- 
tagiatam  morbo ,  feu  folitis  debilitatam  viiibus,  quod 
Januenfe  Reipublicx  corpus  fuis  artibus  pluriniis  pefte 
iœfis ,  inifi  falubri  fuccurreretur  remédie,  flebilis  exci- 
dii  pernicie  damnaretur,  ipfius  quidem  remediimede- 
lam  ab  intirais  anhelantes  diurnis  cogitationum  curis 
hinc  indè  vcrfarunt.  Tandem  prudentilfimis  confiliis 
advertentes  prxfati  Sereniflimi,  ac  hwidifllmi  Princi- 
pis Domini  Fraucorum  Régis  laudabilem  juftitiam,quâ 
fua  felix  Régie  floret,  intemperabilem  potentiam,  quâ 
j  quicumque  tenentur  iniqui  fcelefti,  domitantur  rapte- 
I  res,  &  barbarica  reprimitur  feritas,  ad  fuam  ampliffi- 
I  niam  clementiam  fuarum  deliberationum  aciem  direxe- 
j  runt,  ità  demum,  quod  miferanda  Januenlis  Natienis 
!  cimba,  quœ  horrendis  jam  diu  fluduationum  turbiiii-  , 

,  bus  agitata,  nimia  confuGone  ambitus,  &  odiorum  la- 
'  cerata  difiidiis ,  fe  cautibus  non  parum  allidcns  formi- 
1  dabile  fubverlionis  periculum  vix  evalit  ;  Ecce  terris 
î  obverfa  nubibus  longe  titubans  pelara,  clarum  pietatc 
!  cslefti  démentis  Régis  jubar  prolpedans  fus  falutis 
;  portum  aitigit  exoptatum,  licque  Januenfes  ipli  prxfa-  , 

î  tœ  Corons  fe  fe  recommittentes  imperio,  cui  obtem- 
i  perare  libertas  eft,  qus  &  ipfos  idem  Reverendiffimos, 
j  ut  Geftorum  Annalium  Scripta  revolvamus,  vclut  Fi- 
lios,  benigna  fempcr  caritate  cenfpexit,  paterne  con- 
j  fevit  afleàu.nunc  extindis  folitarumdiscordiarumran- 
1  coribus,  falubris  Accordii  commodo,  &  amsna  Face 
fruentur,  gaudia,  felices,  lucrorum  augumenta  fusci- 
pient,  &  favore  Régie  egadjuti  ,    Isti,   incolumesque 
î  per  Orbem  Terrarum  folito,  c&  niultô  majori  emolu- 
1  mento,  tum  prsrogativis,&honoribus  refultabunt.  Ipfa 
1  igitur  Regia  Macftas  fuptadidis  Januenfium  compafla 

malis , 
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tnniis,  pro  conferéndâ  ope,  &  reformandâ  Pace  Ter-  1 
ritorio  Januenfi ,  fuos  fepè  jatiuam  folenncs  Ambas- 
fiatores  transmilît,  ac  Nuncios  fpeciales,  &  prœfertim 
fpeaabilern ,  Magnificumque  Militem  Dominum  Fraii-  | 
ciscum  Dominum  Cafenacici ,   &  Vinayti  Cambclla-  1 
rium  Regium,ac  HonorabilemVirum  Arnoldum  Bon-  1 
cherii  Thefaurarium  Giierrarum,Conliliarios,  Ambas- 
liatores,  Procuratores  générales,  &  Nuncios  fpeciales 
prsefati  Sereniffimi  Domini  Régis  Regio  nomine  ad  in- 
Icripta  fe  interponentes.     Hinc  eft,qu6d  pra;fati  Spec- 
tabiles,  &  Magnificus  Miles  Domiiuis  Franciscus  Do- 
minus  Cafenatici,  &  Vinayti  Cambellarius  Reçius,  ac 
Honorabilis    Vir    Arnoldus    Boncherii   Thelaurarius 
Guerrarum,Confiliarii  Regii,  Amballiatores ,  ac  Pro- 
curatores  générales,  &  Nuncii  fpeciales  prsfati  Sere- 
niffimi  Régis,  habentes  ad  infrafcripta  plénum,  fuffi- 
ciens,  ac. Ipeciale  mandatum  àpra;f.ito  SereniffimoRe- 
ge,pro  ut  &  fecuadum  quod  de  prœdiflis  apparet  publi- 
cis,  &  folenuibus  Litteris  patentibus  Regiis  in  perga- 
meno  SigiUo  Regio  pendenti  in  cera  crocea  appenfione 
raunitis  dat.  Pariais  autio  prtelenti,  die  quarto  menfis 
Oâobris,  quarum  ténor  de  verbo  ad  verbum  inferiùs  j 
efl  infertus.    Karolus  Dei  gratiâ  Francorum  Rex.    U-  1 
iiiverlîs  prœfentes  Litteras  infpeauris  Salutem.     Cum 
ad.reqùilîtionem  multiplicem,    &  frequentcm  Ducis,  ! 
&  Conliliorum  Civitatis  ,   &  Communis  Januse,   qui  | 
fuerirat  pro  tempore  fuper  modis  affumendi  pro  nobis, 
&  SuccclToribus  noihis  Dominium  diflœ  Civitatis,  & 
pertinentiarum,  quos  in  nos  ,   &  Succelfores  noftros 
diûi  Dnx,  &  Confilia  pro  fuâ  ev4denti  utilitate  trans- 
ferre cupiebant,  ut  dicebant,  inter   folennes   noftros 
Ambaffiatores  ad  hoc  parte  noftra,  &  diftos  Ducem, 
&  Confilia  pro  parte  Communis  JanuE  fpeciaiiter  de- 
putatos  fuper  modis  translationis,  c5:  aflumptionis  didli 
Dominii ,  prœiiabitâ  delibératione  maturâ  ,  &  traâatu 
multiplici,certa  fuerunt  Capitula  concordata,  quorum 
Gontinentia,  feu  effeélus  ,   fupervenientibus,  non  fine 
magnâ  displicentiâ  diélorum  Ducis,   Confiliorum,  & 
quamplurimorum  Civitatis,  impedimeniis,  ut  nobis  ex- 
titit  nunciatum,  nondum  potuit  executioni  debitœ  de- 
mandari,  notum  facimus ,  qiiod  nos  prsfatorum  Du- 
cis, &  Confiliorum  ReipubliciE  Communis  Januse,  & 
fingulorum,  quantum  commode  poflumus ,  inclinati, 
de  lidelitate,  prudentiâ,  pcobitate,  &  diligentiâ  dilec- 
torum,  &  fidelium  noftroram  Francisci  Domini  Cafe- 
natici, &  Vinayti  Militis  Cambellani,  Sifredi  Tholoni 
utriusque  Juris  Doâoris,  &  Arnoldi  Boncherii  The- 
faurarii  Guerrarum,  Confiliariorum  noftrorum,  confi- 
dentes ad  plénum,  ipfos  fecimus,  conftîtufmus ,  &or- 
dinavimus,  &  per  prxfentes  conftituiraus ,  &  ordina- 
mus  Ambaffiatores,  &  Procuratores  noftros  générales, 
&  Nuntios  fpeciales;  dantes  ipfis,  aut  duobus  ipforum 
exhibitoribus  prsîfentiurh  Potcltatem,  aufloritateraque, 
&   mandatum   fpeciale  conveniendi,  traâandi,  pacis- 
cendi,  concordandi,  &  firmandi  pro  nobis, &  nomine 
noftro,  &  diâis  Succeflbribus  noftris  cum  fupradidis 
Duce  ,   Antianis ,   Oflàciis   Provifionis    &    Pacis  ,    & 
aliis  qiiibuscumque  Poteftatem,  feu  Mandatum  ad  hic 
habentibus,  iiiiendi,  &  faciendi  cum  eis  taies  Tracïta- 
tus,  Padba,  &  Conventiones ,  quales  diâis  Ambaffia- 
toribus ,  Procuratoribus ,  &  Nunciis  noftris ,  aut  duo- 
bus ex  ipfis  videbitur  expedire  fuper  diélis  Dominio,  & 
fuperioritate  didia;  Civitatis  Janux,  Territorii,  Diftric- 
tus,  &  pertinentiarum  ejusdem  per  nos  fuscipiendis,  & 
habcndis  amodo  ,  &  in  perpetuum  pro  nobis,  &  diâis 
Succelforibus  noftris  Regibus  Franciœ  fub  modis,  & 
formis   per  diâos   Ambaffiatores  ,   Procuratores ,   ac 
Nuncios  noftros,  &  pra;fatos  Ducem,  Antianos,  Of- 
ficia Provifionis  &  Pacis,  ac  alios  ad  hoc  Poteftatem 
habentes  invicem  agendi ,   concordandi,  &  firmandi, 
&  infuper  diâos  Traâatus,  Paâa  ,   &  Conventiones 
redigendi  in  fcriptts  fub  figillis  eorum,  vel  duorum  ip- 
forum exhibitorum  prsfentium ,  vel  in  formam  publici 
Inftrumenti,  &  aliter  per  omnia  faciendi,  pro  ut  eis 
utile,  &  conveniens   apparebit  :   nec   non   hujusmodi 
Traâatus,  Paâa,   &  Conventiones  affirmandi,  con- 
vallandi,  promittendi,  &  jurandi  in  animam  noftram, 
&  fidcm  Regiam,  &  ad  hoc  nos,  &  bona  noftra,  & 
diâorum  noftrorum  Succeffbrum  in  Regno  obligandi, 
fafficientemqiic  fecuritatem  ,   &  obligationem  ab  eis- 
dcm  Duce,  Antianis,  &  Officiis  Provifionis  &  Pacis, 
aliisque  Mandatum  ad  hoc  habentibus  petcndî,  ftipu- 
landi,  &  recipiendi,  &  quod  fupradiâi  à  Traâatu,  aut 
Acordio, fi  illum  fuper  prasmiffis  firmari  contigerit,nul- 
latenus  deviabunt,  &  generaliter  omnia  alia  faciendi  in 
prœmiffis  omnibus,  &  quolibet  prxmiflToriim  circiim- 
ftantiis,  &  dcpendentiis  eorumdem  tantum  ,  &talitcr, 
quantum,  &  qualitcr  faceremus,  &  faccre  pofl^emus, 
fi  ibidem  pra;fcutcs-  effcmus  in  perfona,  etiamfi  Man- 


datum exigant  magis  fpeciale.  Quae  prxmifla  omnia, &  AnNO 
quodlibet  eorum,  ac  quicquid  per  diâos  Ambaffiatores  at 

noftros,  &  Nuncios,  aut  duos  ex  eis  faâum,&aâum  ^3P 
faerit  in  prxmiflls,  vel  aliquo  prxmiiforum,  circum- 
ftantiisque,  &  dcpendentiis  eorum,  feu  aliter  quom- 
modolibet  traâatum  ,  concordatum  ,  firmatum  ,  &  ^ 
faâam  fuerit  pro  nobis,  &  nomine  noftro,  &  diâis 
Succelforibus  noftris,  ex  nnnc  pro  ut  ex  tune,  promic- 
timus  bona  fide,  &  in  verbo  Régis,  ac  fub  ippotechâ, 
&  obligatione  bonorum  noftrorum,  c5c  diâorum  Snc^ 
ceflfbrum  noftrorum  Regum  Francis ,  ratum ,  gratum , 
firmumque,  &  placidum  omninô  tcnerc ,  habere,  at- 
tendere,  &  adimplere  fecundum  eorum  formam,  & 
tenorem ,  quodque  Litteras ,  feu  Carras  ,  vel  Inftru- 
menta,  quas,  feu  qux  diâi  Ambaffiatores,  Procurato- 
res, &  Nuncii  noftri,  aut  duo  ipforum  fuper  prxmis- 
fis,  &  quolibet  prœmiflbrum  ,  Vel  aliter  quommodo- 
libet  facient,  confirmabimus  per  ipfas  noftras  Patentes 
Litteras  ,  &  aliàs  fuerit  opportunum  pro  negotii  per- 
manentiâ,  &  perpetux  ftabih'tatis  firmitate.  In  cujus 
reiTeftimonium  noftrum  Sigillum  prxfentibus  Litteris 
eft  appenfum.  Dat.  Parifiis  die  quarto  Oâobris  anno 
Domini  miliefimo  tricenteiïmo  nonagefimo  fcxto,  & 
Regni  noftri  decimo  feptimo,  &  erant  fie  fignatx  fer 
Kegem  in  [no  ConfiUo.  De  SanctiS.  Qux  quidem 
Regix Litterx fcri ptx funt  in pergameno,& munitxSigil- 
lo  mr^gno  pendente  in  ccrâ  croceâ,  in  allerâ  cujus  Si- 
gilli  facie  fculpta  eft  imago  prxfati  Sereniifimi  Régis 
fedentis  in  folio  eum  diademate  in  capite,  &  Sceptro 
Regio  in  utraque  manu,  &  fub  pedibus  imagines  duo- 
rum Lconum,&  in  diâi  Sigilli  circumferentia,  talis  poft: 
Crueem  legebatur  fuperfcriptio.  i^*.  Karolus  Dei 
gratiaFrakcoru.mRex.  a  tergo  autem  diâi 
Sigillî,feu  in  altéra  facie  ejusimprelfumeftaliud  parvum 
Sigillum,  in  quo  fculpta  eft  imago  cujusdam  Angelf 
alis  expenfis,&  tenentis  Clypeum  juxti  peâus  pcnden- 
tem  à  collo  ,  habentisque  in  manu  dexterâ  baculum 
cum  Cruce  in  cacumen,  ut  apparet:  In  quo  quidem 
Clypeo  funt  fculpta  arma  prxfati  Sereniflîmi  Domini 
Régis,  fcilicet  très  flores  liliorum.  Procuratorio  no- 
mine prxfato  ex  una  parte,  &  lUuftris,  &  Magnificus 
Dominus  Dominus  Antoniotus  Adurnus  Dei  gratiâ 
Januenfium  Dux,  &  Populi  Defenfor  in  prxfentiâ, 
confilio,  &  confenfu  ,  &  voluntate  fui  Venerabilis 
Confilii  Dominorum  decem  otlo  Antianorum  ,  ac 
Oflîcii  oâo  Provifionis,  &  Officii  oâo  Pacis,  &  diâa 
Confilium,  &  Officia  in  prxfentiâ,  auâoritate,&  eon- 
fenfu  prxfati  Domini  Ducis.  In  quibus  Confilio  An- 
tianorum, &  Officio  oâo  Pacis  interfuit  legitimus,  & 
fufficiens  numerus  ipforum  Antianorum ,  &  Officia- 
lium  diâi  Officii  Pacis,  &  in  diâo  Officio  oâo  Pro- 
vifionis plenus,&  totalis  numerus  interfuit,  &  quorum 
de di£lo  Confilio  Antianorum,  qui  interfuerunt  ,  no- 
mina  funt  hxc  :  Laurencius  Mallocellus  Prior,  Nico- 
laus  de  Prédis,  Obertus  Squarzaficus,  Nicolaus  de 
Paftino  de  Bavaro,  Antonius  de  P'ontanegio  Notarius, 
Léo  Faxanus,Bertholomeus  Falamonica , P etrus  Seot- 
tus,  Descrinus  Boftarinus  ,  Antoniotus  de  Valetarii, 
Johannes  Brunus  de  Pulcifera  ,  Matheus  de  Nigro, 
Bernabos  de  Uttutus  fubrogatus  loco  Pétri  ejus  Fra- 
tris  abfentis,Ludovicus  Pan2anus,Manfredus  de  Gro- 
pallo,  &  Matheus  de  Karolo  ,  abfente  reliquo  decimo 
oâavo,  videlicet  Johanne  Todisco  de  Arenïano  tan- 
tum, &  diâorum  Officialium  oâo  Officii  Provifionis, 
qui  omnes  interfuerunt,  nomina  funthse:  Dominuî 
Georgius  Honeftus  Legum  Doâor,  Dominus  Segura- 
nus  de  Nigro  Juris  utriusque  Doâor,  Lucianus  Pani- 
cius,Dominicus  Lercatius,  Dominus  Luchi  Oppicinus 
de  Cafl^ana,  Manuel  de  Guifulfis, Thomas  Cattaneus, 
&  Petrus  de  Perfio.  Nomina  verô  illorum  de  di£Io 
oâo  Pacis,  qui  etiam  interfuerunt  funt  hxc:  Antonie- 
tus  Lercarius  Prior,  Dominus  Antonius  Juftinianus 
Miles,  Johannes  de  Trani,  Steffimus  Cattaneus ,  Do- 
minicus  de  Auria,  Manuel  de  Bobbio,  &  DamianuS 
Adurnus,  abfente  reliquo  oâo  tantum  videlicet  :  Lu- 
ciano  Spinula  tlunc  inhabili  de  perfona  ,  habentes  ad 
infrafcripta  peragenda  omnimodam  ,  &  fufficientem 
Poteftatem,  &  Baliam  tàm  ex  eorum  Officiis  quàm  ex 
poteftate,  &  Oaliâ  eisdem  conceiW  conjunâim,  &  di- 
vifim  juxtâ  formam  plurium,  &  diverforum  Confilio- 
rum Civium  Janux  diebus  iiifrafcriptis  celebratorum , 
de  quibus  apparet  in  AâisCaiicellarix  Ducalis  anno  vi-  ^ 

delicct  miliefimo  tricentefimo  nonagefimo  quinto  die 
decimâ  Novembris,  fcripto  manu  Antonii  de  Creden- 
cil  Notarii  infrafcripti ,  alio  ,  miliefimo  tricentefimo 
nonagefimo  fexto  die  feptimâ  Julii  anni  prxf'ntis,  alio 
die  decimo  nono  menfis  Septembris  anni  prxfentis, 
fcriptis  manu  Antonii  de  Credencia  Notarii  infra- 
fcripti, alio  eodem  anno  prxfenti  miliefimo  tricente- 
Kk  3  fimo 
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Akmo    ^""°  nonagefimo  fexto  die  decimo  nono  Septembris  , 
IXNNO    g]|^  (jjg  jjQjjQ  rnenlis  OQobris,  &  alio  die  decimo  no- 
1^0^.  "°  '^™  '^''^'  menfis  Odobris  proximè  prxteriti,  fcriptis 
^'      '  manu  fnprafcripti  Conradi  iVJanzurri  Notarii,  ac  alio 
die  duodecimo  didi  mcnlis  Odobris  proxiniè  prsteriti, 
,  &  alio  die  vigelimo  tertio  ejusdem  menlis  anni  prifen- 

tis,  fcriptis  manu  fxpè  didi  Antonii  de  Credentia  No- 
tarii  infrafcripti.     Quae  quidem  Conlilia  ut  fuprà  fue- 
runt  more  folito  cckbrata ,  pro  ut  in  magnis ,  &  ar- 
duis  negotiis  didi  Communis  eft  fieri  confuetum;  & 
omnimodo,  jure,  via,   &  forma,  quibus  melius,  & 
validius  potuerunt,  &  poflunt,  conjundim  &  divilîm, 
iiomine  &    vice   Communis    Janua; ,    priîecedentibus 
pluribus,  &  diverlis  Scripturis,  &  Tradatibus,  Inqui- 
ikionibus ,   &  Dcliberationibus  fuper  infrafcriptis  pro 
evidenti  utilitate  Communis  Januœ  celebrandis  ex  parte 
altéra;  fpontc ,  &  ex  certâ  fcientiâ  eorum ,  nuUo  duc- 
ti  errorejuris,  vcl  fadi,  &  omnimetu,  dolo,  &  frau- 
de ceffiintibus,  Divinâ  gratiâ  fuftragante,  pervenerunt, 
&  fibi  ad  invicem  didis  nominibus  perveniffe  confcffi 
fuerunt  folennibus  ftipulacionibus   hinc   indc  interve- 
nientibus  per  didas  Partes ,  &  nos  Notarios  infrafcrip- 
tos  Officio  publico  ftipulantes,  &  recipientes  nomine, 
&  vice  prsfati  Sereniffimi  Régis,  &  Succefforum  fuo- 
rum  in  Regno  ,    ac  didi  Communis   Januje  ad   in- 
frafcriptam   eledionem  ,   &   translationem   Dominii, 
Pada  ,   Convenciones  ,   &  Compoficiones  ,  de   qui- 
bus ténor  fequitur  ,   ut  in  his  verbis  :   Primo  videli- 
cet,  quod  falvis  Juribus,  &  Honoribus,  qux,  &  quos 
habet  Sacrum  Romanorum  Imperium  in  Civitate  Ja- 
nuae,  &  Diftridu,  prsfati  IVlagnificus  Dominus  Dux, 
Confilium,  &  Officia,  ac  Commune  tàm  Nobilium, 
&PopuIarium,  quàm  aliorum  habitantium  in  Civitate 
Janux,  cujuscumque  ftatus,   honoris,  prseminentiîe, 
vel  conditionis  exiftant ,  in  noftrum  Notariorum  prx- 
fentiâ   infrafcriptorum    ftipulantiiim ,   &    recipientium 
tamquàm   communium ,  &   publicarum  perfonarum, 
vice,  &•  nomine  prœfati  Sereniffimi  Régis, &  Succeffo- 
rum fuorum  in  Regno,  eligunt,  habent,  recipiunt,te- 
nent,&  tenebunt  jàm  didura  Sereniffimum  Principem, 
&  Dominum  Dominum  Karolum  Regem  Francorum, 
&  Succeffores  fuos  in  Regno  in  verum  Dominum  dic- 
tas Civitatis,  Diftridus,  Territorii,   &  pertincntiarum 
éjusdem,  &  in  didos  Dominos  Ambaffiatores,&Pro- 
curatores  dido  nomine,  &  per  ipfos  in  didura  Sere- 
niffimum  Regem    l'"rancorum,  &  didos   Succeffores 
fuos  in  Regno,  &  in  nos  didos  Notarios  Publicos  in- 
frafcriptos  ftipulantes,  &  recipientes  folenniter  vice,  & 
Regio   nomine  prasdido,  &   Succefforum  fuorum  in 
Regno,  transtulerunt,  &    tran'^ferunt   omne  Jus  pro- 
prietatis,  &  poffeffionis  Dominii  ,   Jurisdidionis,  prœ- 
eminentise,&  honoris,  quod  habent,  &  habere  poffunt 
quovismodo  in  didis   Civitate,  Diftridu,  Territorio, 
&  pertinentiis  Janua;,  ubicumque  conftitutis,  in  mo- 
dum,  &   formam  ,   qui  inftà    fequuntur  ;   dantes,  & 
concedentes  prœfati  Illuftris  Dominus  Dux, Coniîlium, 
&  Officia, dido  nomine,pIenam, &  liberam  Poteftatcm, 
licentiam,  &  audoritatem  pra;fatis  Dominis  Ambaffia- 
toribus  Procuratoribus  dido  nomine,  &  per  ipfos  prs- 
fato  Sereniffimo  Domino  Régi,  feu  ejus  certo  Nun- 
tio,  vel  Procuratori  indè  Poteftatem  habenti  apprehen- 
dendi,  intrandi,  &  recipiendi  corporalem,  &  adualem 
poffeffionem,  vel  quafi  didi  Dominii  Communis  Ja- 
nuae,  Diftridus,  Territorii,  pertincntiarum  ejusdem, 
Jurisdidionis,  praerninentii,    &  honoris,  &  aliorum 
jurium  in  prï;fentiGontradu  concefforum,  &  transla- 
torum,  fi,  &  quando  fibi  placuerit,  &  fuerit  opportu- 
num.     Conftituentes  fe  didi  Dominus  Dux  ,    Confi- 
lium, &  Officia  nomine  quo  fuprà,  &  de  Pado  expres- 
fo  folenniter  ftipulato  inter  Partes  prîedidas  pênes,  & 
per  nos  Notarios  infrafcriptos  praîfentes,  ftipulantes, 
&  recipientes  nomine,  &  vice  Sereniffiini  Régis  prœli- 
bati,  &  SuccciTorum  fuorum  in  Regiio  omnia  jura  in 
prsefatum  Sereniffimum  Regem  in  prasfenti  Contradu 
translata  Procuratorio  nomine  didorum  Dominorum 
Ambaffiatorum,  &  Procuratorum  dido  nomine, &  per 
ipfos  didi  Sereniffimi  Régis,  &  Succefforum  fuorum 
in  Regno  intérim  poffiderc. 

Item  quod  prcefatus  Sereniffimus  Dominus  Rex,  & 
SuccelTorcs  fui  in  Regno, quilibet  pro  tempore  fuo,po- 
net,&  inftituet  prO  libito  fucevoluntatis  in  didâ  Civitate 
Januae  Gubcrnatorem,qui  fit  deSubditis  ipfius  Sereniffi- 
mi Régis  Ultramont;inis,qui  accipiet,&  tcnebit  rcgimen 
didx  Civitatis,  &  Diftridus  nomine  prœfati  Sereniffimi 
Domini  Régis  Domini  Janua;,  pro  cujus  Gubernatoris 
parte  ConfiUi  Antianorum  mandata  fiant,  qui  Gubcrna- 
tor,&Antiani  regant  &  gubernent  didam  Civitatcm  Ja- 
jius,  &  Diftridum  ejus  nomine  prxfatiSerenifiimi  Régis 
Domini  Janu»,fecundum  ordinamcnta ,  &  ftatuta  dids 


Civitatis  JanuE,&  ponant  in  didis  Civitate,Tcrritor!o,& 
pertinentiis  Poteftates,  &  alios  Officiales,  qui  reddant 
jufticiam  unicuique  fecundum  jura,  ufus  ,  confuetudi- 
nes,  &   ordinamenta ,   &  ftatuta  Civitatis   januae,   & 
Diftrictus,  &  qui  Gubernator,  &  Antiani  nomine  prte- 
fati  Sereniffimi  Domini  Régis  Domini  Janux  tempori- 
bus,  (5;  terminis  confuctis  cligant  duodecim,  vel  plures 
Cives,  fecundum  quod  eis  videbitur,  qui  vocabuntur, 
&  vocentur  Antiani,  qui  fint  taies,  quales  nunc  funt, 
&  eorum  Antianorum  femper  fit  Prior  de  parte  Ghi- 
bellina,  &    fi   contingat  didum   Gubernatorem  adeô 
graviter  infirmari,  quod  commode  vacare  non  polïèt 
ad  confulendum  cum  didis  Antianis,  vcl  pro  aliquâ 
caufâ,  quce  fibi,  &  didis  Antianis  videretur  rationabi- 
lis,  vellet  fe  abfentare  à  didû  Civitate,  tune,  &  didis 
calibus,  vel  altero  eorum  ,  poffit  cligcre,   &  dimittere 
alium  loco  fui,  de  Subditis  tamen  Regiis  Ultramonta- 
nis;  &  û  didus  Gubernator, vcl  Locumtenens  non  es- 
fet,  vel  non  pofliit  eftc  in  Confiliis  requifitus  primo  ab 
Antianis,quodtunc,&eo  cafu  Antiani  poffint  confulere, 
&  deliberare,&  conlulta,&  deliberata  per  eos  valeant,& 
teneant ,  ac  executioni  mandemur,  quemadmodum  fi 
didus  Gubernator  przefcns  fuiffet,  qui  Gubernator  vo- 
cetur  Gubernator  Regius,  &  Communis, ac  Populi  Oe- 
ffnror,&  habeat  falarium  Ducis,&  teneat  Officiales,& 
familiam  ,   pro  ut  faciebat   Dux   expcnlis  fuis.     Item 
quod  Commune  Januœ  de  cstero  femper  ad  iVlanda- 
tum  Régis  habebit ,   iradabit,  &  tencbit  pro  inimicis 
quoscumque  inimicos  Regios,cum  quibus  Rex  haberct 
Guerram,  &  contra  omnes  illos,  cum  quibus  Rex,  & 
Succeffores  fui  in  Regno  haberent  Guerram,  didum 
Commune  Januae  tenebitur  facere,  &  faciet  Guerram 
tàm  per  Terram,  quàm  per  aquam  ,   expenfis  tamen 
Regiis ,  &  ad  didam  Guerram  faciendam  teneb'tur  tra- 
dere  Navigia,  Genres,  &  alia  neceflaria,  juxta  poffibi- 
litatem  Communis,  expenfis   Regiis   ut  fuprà,  falvis 
Ligis,  &  Conventionibus,  quas  Commune  Janux  ha- 
bet  cum   Imperatorc   Romanorum ,    &  Rege   Cypri. 
Item  quod  Januenfes  in  Locis  honorabilibus ,  &  ordi- 
natis,  &  Galeis,  &  cseteris  Navigiis  portabunt,  &  por- 
tare  teneantur  in  uno  Vexillo  plena  arma  Régis  Fran- 
cia:  ab  uno  latere,  &  arma  Imperii  ab  altero,  non  re- 
vocando.     Propterea  Sindici  didi  Communis  ab  ipfo 
Communi  Poteftatem  habentes,nomine  Communis  Ja- 
nus,  &  Januenfium,   facient  Sacramentum  fidelitatis 
dido  Sereniffimo  Domino  Karolo  Francorum  Regi,& 
fuis  Succefforibus  in  Regno,  feu  Gubrrnatori,  aut  al- 
teri, nomine  Regio,  quod  didum  Commune  Janu!e,& 
Januenfes  erunt  boni,&  légales  Régi  Francis,  &  Suc- 
cefforibus fuis  in  Regno,  &  eidem  benè,  &  legaliter 
obfervabunt  promiffa ,  &  prxftabunt  didum  Sacramen- 
tum femper  ad  requifitionem  Régis, vel  fui  Gubernato- 
ris. Item  quod  omnes  V3ffalli,&  Conventionati  Com- 
munis Janua; ,  &  eorum  Succeffores ,  qui  ante  prxfcn- 
tem  translationem  ci  tenebantur  facere  Homagium ,  feu 
fidelitatis  juramentum  ,   illa  eadem  facient  de  cactero 
didis  Gubernatori,  &  Antianis  modo,  &  forma  antea 
confuetis  nomine  didi  Communis.     Item  quod  Cives , 
&  Diftriduales  Janux  exhibere   debeant  Gubernatori 
Régis   illos   honores,   obedientiam ,   &   reverentiam, 
quos,  &  quas  facere,  &  exhibere  eorum  Duci  confue- 
verunt,  &  quod  didus  Gubernator  in  ipfos  habeat  dic- 
tam    Jurisdidionem  ,   &   cohertionem    omnimodam, 
quam  in  ipfos  confueverunt  habere  Duces.    Item  prcc- 
fati  Dominus  Dux,  Confilium,  &  Ofiîcia.vice  &  no- 
mine didi  Communis  Januœ,  promiferunt,  &  promit- 
tuut  prsefatis  Dominis  Ambaffiatoribus,  &  Procurato- 
ribus, &  nobis  Notariis  infrafcriptis  ftipulantibus,  Se 
recipientibus  nomine  Regio,  ut  fuprà,  bonâ  fide  priKta- 
tum  Sereniffimum  Dominum  Regem,&  Succeffores  fuos 
in  Regno  manutencre,  defendere,  &  tueri  pro  poffe  in 
Juribus,  &  poffeffione,  vel  quafi  Dominii,  Jurium, & 
Jurisdidionum  in  praefcnti   translatione  conceflbrum, 
&  translatorum,  contra  quoscumque  nemine  excepto, 
cujuscumque  gradus,  dignitatis, vel  prseeminentiœ  exis- 
tât.   Item  quod  didum  Commune   Janu33  confeftim 
ponere  teneatur  realiter,  &  de  fado  in  manibus  didi 
Sereniffimi  Régis  Domini  lanuas,  didi   Gubernatoris 
Regii,  feu  akerius, nomine  Régis, odo  Caftra, feu  For- 
tilicia  didi  Communis  ,  videlicet   Caftrum  Vultabii, 
Caftrum  Novarum,  Caftrum  Vuada:,  Caftrum  Stellas, 
Caftrum  Vintimilii  in  manu  Communis  Janus  exiften- 
tia,  nec  non  duo  Saons  pro  uno,  duo  Portus  Vene- 
ris  pro  uno ,  &  Caftri  Gaccii  extra  manus  Communis 
JanuE  exiftentia,  quae  cité  erunt  in  manu  didi  Com- 
munis Janux,  vel  quàm  primum  praîfatus  Sereniffimus 
Rex  illa  recuperaverit,  quo  cafu  brevi  manu  intelligan- 
tur  effe  pofita  in  manum  Régis  per  didum  Commune; 
In  quibus  quidem  odo  Caftris  prsfatiis  Sereniffimus 

Rex, 
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^  Rex,  vel  alius  nomine  iplîus  ponat  Caftellanos  deSub- 
lNNO   (jjjij  j^egis  Francis  de  Ultramontes,  &  cuftodiantur 
2(\A    ipfii  odo  Cadra, feu  Fortilicia  expenfis  Communis  pro 
iy    '  Cuftodia  dittorum  Caftrorum  dari  confuetis;  qui  Cas- 
tellani  jurent,  &  jurare  debcant  in  introitu  fui  Otficii 
facere  honorem,  &  favorem  Communis,  &  pro  Com- 
niuni  Janua;  contra  quoscumque  inobedientes,  inimi- 
cos,&  rebelles  Communis  Januœ,falvo  femper,  &  re- 
fervato  juramento  prœllando,   feu  prxftito  Régi,  feu 
Officialibus  fais.    In  cxteris  autem  Caflris,  feu  Forti- 
liciis  diûi  Communis  ponantur  Caftellani,  &  Cuftodes 
taies,  de  quibus  videbitur  dido  Gubernatori,  &  An- 
ttanis;  qui  quidem  Caftellani,  &  Cuftodes  in  introiru 
fui  Officii,datâ  cautione  confuetâ,proc(iabunt,  &  prcss- 
tare  teneantur  Juramentum  in  manu  Gubernatoris ,  vel 
cjus  Locumtenentis;  quod  Ci  aliqua  novitas  fieret,  aut 
infurgeret  in  Civitate  ,   aut  Diftriâu  contra  Sereniffi- 
mum  Regem  Francorum  Dominum  Januae,  &  prœfen- 
tes  PaiKones,  diâi  Caftellani,  &  Cuftodes  diètorum 
Caftrorum,  feu  Fortiliciorum   fe  tenebunt  pro  didto 
Domino  Rege,  &  fuis  Officialibus  contra  quoscumque 
infurgentes ,  &  in  cafu  quo  dida  novitas  fieret  in  Civi- 
tate, vel  per  Civitatem  Januse  contra  Regem,  feu  ejus 
Statum,  aut  Dominium  ut  fuprà,  eadem  Caftra,  feu 
Fortilicia  in  manibus  diâi  Régis,  vel  ejus  Gubernato- 
ris, vel  akerius  nomine  Régis  ponere  teneantur, &  po- 
nent  realiter  &  cum  effeâu,  omni  excufatione  ceifan- 
te  ;  verfa  vice  Speâabilis  ,  &  Magnificus   Dominus 
Franciscus  Dominus  Cafenatici  ,   &  Vinayci  Cambel- 
larius  Regius ,  ac  Honorabilis  Vir  Dominus  Arnoldus 
Boncheril  Thefaurarius  Guerrarum,  Confiliarii  Regii  , 
Ambaffiatores ,  &  Procuratores  générales  ,   &  Nuncii 
fpeciales  praelibati  Sereniffimi  Domini  Régis  diâo  ip- 
fius  Procuratorio  nomine  promiferunt,  &  convenerunt 
per  ftipulationem  folennem  prsefatis  Magnifico  Domi- 
no Duci,  Conlîlio,  &  Officiis,  &  nobis  diftis  Nota- 
riis  Publicis  ftipulantibus ,  &  recipientibus ,  nomine  & 
vice  diâi^  Communis  Janus,  omnia,  &  fingula  infra- 
icripta  ;   primo  videlicet  defendere  diélo  nomine  ,   & 
quod  prEetatus  Sereniffimus  Rex,  &  Succeflbres  fui  dé- 
fendent Civitatem,   &Diftrii5tum  Janus,  &  quoscum- 
que Januenfes,  &  Diftri(îtuales  ,   &  bona  eorum,   ac 
llatum  Communis,  &  Populi  Janus  à  quibuscumquc 
injuriis,  &  violentiis  eis  illatis,  velfaâis,  ipfosque,& 
corum  bona  falvare ,  &  manutenere ,  &  quod  prasliba- 
tus  Rex  falvabit,  &  manutenebit  pro  poflTe,  &  fide  bo- 
na, &  quemadmodum  quisque  verus,  &  bonus  Domi- 
nus fuos  Subditos,  &  fidèles- defendere,  &  tueri  tene- 
tur.     Item  quod  omnes,  &  fingulos  Subditos,  Vaflal- 
los,&Conventionatos  diâa:  Civitatis,&  Communis  Ja- 
nux,  ac  Civitates,  Caftra,  Loca,  &  Jura,  qus  ab  an- 
liis  quatuor,  &  menfibus  quatuor  citrà ,  citrà  Mare  ab 
obedientia  diéls  Civitatis ,  &  Communis  fe  fubtraxe- 
runt,  &  fubtrahunt,  five  fubtracti,  fubtraâa;,  vel  fub- 
traâa  fuerunt,  prsefati  Domini  Ambaffiatores,  &  Pro- 
curatores diâo  nomine  promiferunt  ,   quod   prsefatus 
Sereniffimus  Domùius  Rex  Dominus  Januse  fuo  pofle, 
&  bona  fide,  per  bonos,  opportunos  ,    &  expedientes 
inodos,ad  obedientiam,&  fubjeâionem  diâîe  Civitatis, 
&  Communis  JanuE,  quibus  erant  ante  fubtraâionem 
prxdiâam ,  reduci  faciet ,  quàm  citô  fieri  poterit,  etiam 
per  potentiam  armorum  ,   fi  opus  fuerit.    Item  quod 
prxfatus  Sereniffimus  Rex,&  Succeflfores  fui  in  Regno 
fliâam    Civitatem    Janus  ,   Diftriâum ,  Territorium , 
feu  pertinentias  ejusdem  ,    nec  aliquam  partem,   feu 
Dominium,  vel  poireffionem,  vel  quafi,  feu  Jura  eo- 
rumdem  lîbi  tradita  non  alienabit,  nec  in  alium  trans- 
férer quovis  titulo,  feu  modo;  nec  etiam  à  Jurisdiâio- 
iie ,   obedientia ,   &   Gubernatione  Civitatis   prasdiâa; 
quommodolibet   feparabit,  &  quod  in  Civitate  Janux 
prxdida,  Diftriâu  ,   feu  pertinentiis  ejusdem,  feu  in 
Cives,  vel  Diftriâuales  iplîus  non  imponet,  vel  impo- 
ni  faciet, per  fe,  vel  per  alios, aliquam  ColleâamjDa- 
C!atam,feu  Avariam  realem,  vel  perfonalem,  feu  mix- 
tam,  nec  aliquas  Angarias,  vel  Perangarias,  nec  etiam 
flliquam  Colleâam,  feu  Gabellam,  feu  Munus ,  quo- 
cumqne  nomine  cenfeatur,  vel  nuncupctur,  exceptis 
oneribus  fuprà  fpecificatis ,  &  etiam  quod  aliquos  red- 
ditus  Civitatis  Janux,  feu  Diftri6tus,  vel  pertinentia- 
rum  non  percipiet  per  fe,  vel  per  alios  quovis  modo, 
exceptis   falario   Gubernatoris  ,   &  expenfis   Cuftodix 
Caftrorum  fuprà  fpecificatorum  ,   &  quod  Terras,  de 
Loca,  Jura,  redditus,  atque  bona  quxcumque  Com- 
munis Januxad  obedientiam,  &  utilitatem  Communis 
Janux  manutenebit,  &  falvabit  pro  polfe,  &  bona  fide. 
Item  quod  fi  prxfatus  Sereniffimus  Rex,  vel  SucceflTo- 
res  fui  in  Regno  faciet,  vel  facient  Pacem,  feu  Tre- 
guam  cum  aliquo  ex  inimicis  fuis, quod  Civitas  Janux, 
&  Januenfes  in  dida  Paçe,  feu  Treguâ  erunt  inclufi, 


&  includentur.    Item  quod  Gubef nâtOr ,  &  Guberna-  An>'0 
tores  ventûri  jurabunt  in  introitu  fut  Officii  ad  Sanâa  j' 

Dei  Evangelia  manu  taâis  Scripturis  fervare  omnia,  &  ^  ^9 
fingula  fupra,  &  infrafcripta,  fingula  fingulis  ut  fuprà 
referendo,  ac  fuum  Officium  bene,  &  fideliter  exer- 
cere,  &  honorem  Régis,   utilitatem,  &  commodUm 
Communis  Janux  facere,  &  procurare,  ac  Jura  diâi 
Communis  defendere,   falvare,  &  manutenere,  &  ita 
diâi  Antiani  jurabunt  in  manu  diâi  Gubernatoris,  & 
omnes  Officiales  diâi   Communis    limiliter  jurabunt. 
Item  quod  omnes,  &  finguli  Januenfes,  &  Diftriâua^ 
les  Janux  de  cxtero  pofflnt  ire,   ftare,  negociari,  & 
mercari,  frui,  &  gaudere  iisdem  Privilegiis,  Libertati- 
bus,  Franchiliis,  &  Immunitatibus  in  omnibus  Terris 
&Locis  fubditis  diâo  Sereniffimo  Régi, quibus  utuntur^ 
&  gaudent  Subditi  diâi  Régis  undecumque  fint.    Item 
quod,  durante  prxfenti  fismate,  prxfatus  Sereniffimus 
Rex  non  coget  Januenfes  in  aliquo  de  faâis  Ecclefix 
contra  eorum  opinionem.     Item  quod  prxfatus  Sere- 
niffimus Rex  dabit  favorem  poffibilem ,   &  honeftum 
fine  expenfis  fuis  Communi  Janux,  &  Januenllbus,  ad 
recup'erationem,  &  fatisfaâionem  confequendam  om- 
nium, &  fin^ulorum  bonorum  ,   rerum,  &  niercium 
ablatorum,  feu  ablatarum  Januenfibus ,   &  Communî 
portatarum  in  Saonâ;  Cum  verfa  vice  diâum  Com- 
mune Janux,  &  Januenfes  ofl^erant  fe  facere  fimilem 
reftitutionem,  &  fatisfaâionem  Saonenfibus  antediâis 
realiter,  &  cum  efl^îâu.    Jtem  quod  prxfatus  Sercnis- 
fimus  Rex  per  fe,  &  Succelfores  fuos  in  Regno  prx- 
diâa  omnia ,  &  fingula  attendet ,  &  obfervabit ,  &  con- 
tra non  faciet,  vel  vcniet  quovis  modo  ipfe,  vel  Suc- 
ceflTores  fui,  nec  alius  pro  eis;  quodque  prxfatus  Se- 
reniffimus Rex  pro  fe,  &  Succefloribus  fuis  in  Regno 
confirmabit,  approbabit  ,    &  ratificabit  folemniter,   & 
per  publicum  Inftrumentum,  vel  ejus  Patentes' Lifte- 
ras omnia,  &  fingula  in  prxfenti  Inftrumento  fuprà, 
&  infrà  contenta,   cum  folennibus  claufulis,  &  jura- 
mentis  neceflàriis,  &  opportunis,  fecundum  confuetu- 
dinem  prxfati  Sereniffimi  Régis  infrà  menfes  quatuor 
proximè  futuros.     Item  non  obftantibus  fupradiâis  ac- 
tum  eft ,  &  folenniter  conventum  inter  prxdiâas  Par- 
tes ,  quod  prxdiâi  Domini  Ambaffiatores  diâo  nomi- 
ne, feu  prxfatus  Sereniffimus  Rex,  vel  alius,  feu  in 
Poteftatem  habentes  pro  ipfo  Sereniffimo  Uon.ino  Re- 
ge poffint,  &  valeant,  feu  poffit,  &  valent  eligere  in 
Gubernatorem  Regium  diâx  Civitatis  Janux,.  Tcrri- 
torii,  &  Diftri6tus  pro  ipfo  Domjno  Sereniffimo  Rege 
prxfatum  Illuftrem  Dominum  Antonietum  Adurnum 
nunc  Ducem   Janux  usque  ad  beneplacitum  Régis; 
qux  omnia,  &  fingula,  &  fuprà  &  infrà,  fub  Faâis, 
modis,  formis,  condicionibus,  &  Convencionibus  fu- 
pradiâis, prxdiâi  fpeâabiles  Dominus  Franciscus,  & 
Arnoldus  Ambaffiatores,  &  Procuratores  prxdiâi  no- 
mine Regio,&  fuorum  Succefforum  in  Regno,  &  prx- 
fati lUuftris,  &  Magnificus  Dominu's  Dux,  Antiani, 
,&  Officia,  feu  Officiales  nomine  Communis  Janux  fibi 
invicem,  &   viciffim,  folennibus   ftipulationibus   hinc 
indè  intervenientibus  ,   ac  nobis  Notariis  infrafcriptis 
tamquàm  perfonis  publicis  Officio  publico  ftipulanti- 
bus, &  recipientibus,  nomine  &  vice  prxfati  Domini 
Sereniffimi  Régis ,  &  Succefforum  fuorum  in  Regno, 
&  diâi  Communis  Janux  promiferunt  ad  Sanâa  Dei 
Evangelia  manu  taâis  Scripturis  per  ipfos,&  quemlibet 
ipforum  juraverunt ,  videlicet  ipfi  fpeâabilis  Dominus 
Franciscus,  &  Arnoldus  diâo  nomine  in  aniraara  prx- 
fati Sereniffimi  Régis,  &  in  fidem  Regiam,  &  prxfati 
Magnificus  Dominus  Dux,  Antiani,  &  Officiales  no- 
mine Communis, attendere,complere,  &  inviolabiliter 
obfervare,  contraque  non  facere  ,  vel  dicere  per  fe, 
aut  per  alias  interpofitas  perfonas,  de  jure  vel  de  faâo, 
aliquo  ingenio  ,  aliquâ  via  i   ratione,  occafione,   feu 
caufâ,  &  perindè  ad  fie  obfervandum  prxfati  Domini 
Ambaffiatores ,  &  Procuratores  diâo  nomine  diâum 
Sereniffimum  Dominum  Regem,  &  Succcffores  fuos 
in  Regno,  ac  omnia  bona  ipfius  &  ipforum,  prœfentia, 
&  futura  ,   &  fe  prxdiâi  Magnificus  Dominus  Dux, 
Confilium,  &  Officia  diâo  nomine,   &  omnia  bona 
diâi  Communis  Janux,  prxfeiitia  &  futura, &  Diftric- 
tus,pertinentiarum  ejusdem  (îbi  ad  invicem,  &  viciflim 
ippotechaverunt,  &  obligaverunt  fub  onini   Juris,  & 
faâi  ad  hoc  neceffaria  reniinciacione  pariter  &  caute- 
lâ.     Quas  quidem  ftipulacioncs,  &  juramenta  prxdiâa 
diâœ  Partes  in  fingulis  Capitulis  fupradiâis  voluerunt 
haberi  pro  expreffis ,  fi  fpecialiter  repetitis.     De  quibus 
omnibus,  &  fingulis  fuprafcriptis  prxdiâx  Partes ,  & 
earum  quxlibet  petierunt,  mandaverunt,  &  rogavcrunt 
fieri  unum,  &  plura  publica  Inftrumentum,  &  Inftru- 
menta  ejusdem  tenoris  per  nos  Symonem  Symus  Be- 
luaten.  Diocisfis  Notarium  Imperialem ,  &  Antonium 
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Akvo   de  Credetitia  Notarium  ,  &  Communis  JanuE  Caii-  I  3o>r/  ênifiréiMlt/  SButâimbcny  gribmg  m  Xydjrirtiife/îiic^  AnnO 
cellarium,  &  quemlibet  noftrum  ad  didamen  lapien-     sîoiw/  (£tinval!)eil  imb  ©cl)>vnbcn/  ju  bcil  grbecii  uilb  SBtfcn 

'  -  ■■     -  ' '"        î)cn  S3iirâ«vmeipet  Svetcn  imb  nttai  SStitaetn  gcineiiili(<)  bcg  f)d5  I  2  97, 

ligcii  iKDmifri,Kii  iXidjé  ©tcttcn/  mit  9î(imcii  uIuk/  iXonwlc  /     "'^ 


I  îO(J.  tium,  faéli  fubrtantia  ia  aliquo  non  mutata.  Acfta, 
le£ta,  &  publicata  fuerunt  prœdifila  Janus  in  Palatio 
didi  Communis,  in  quo  habitat  praifatus  Ulullris  Do- 
minus  Dux ,  v'idelicct  in  Caméra  cubiculari  iplius  Do- 
mini  Ducis  justà  Turrim,  anno  Dominicx  Nativitatis 
millelimo  trieentefimo  nonagelimo  fexto  ,  Indiélione 
quarta  fccundum  curlum  Janus  ,  die  Sabbati  quarta 
menlis  Novembris  ;  prasfentibus  Domino  Sifredo  de 
Arciis,  &  Othcne  Rulcha  Militibus ,  Domino  Domi- 
nico  de  Imperialibus  Legum  Doélore,  Domino  Em- 
manuele  Grillo  Juris  utriusque  DoÊlore  ,  Domino 
Adurnino'  Adurno  nato  prœfati  Magnifici  Domini  Du- 
cis ,  Conrado  Manzurro  Notario ,  &  Communis  Ja- 
nuas  Cancellario,  GuiUielmo  Loth  Secretario  Illuftris 
Domini  Ducis  Aurilianenfis,  Francisco  Archimandi, 
Antonio  Salvagio  quondam  Colîmœ,  Lodofio  de  JMo- 
zaficis  de  Montenigro  ,  &  Chriftophoro  de  Albertis 
Notario,  Teftibus  ad  prxmifla  fpecialiter  vocatis,  & 
rogatis. 

Ego  Antonius  de  Credentia  quondam  Conradi  publi- 
cus  Impérial!  auâoritate  Notarius,  &  Communis  Ja- 
nua:  Cancellarius  prasdidis  omnibus  interfui ,  &  rogatus 
fuprafcriptum  prsefens  Inftrumentum  unà  cum  difto 
Symone  compofui,  imbreviavi,  &  fcripfi,  pluribus  ta- 
men  agibilibus  publiais  occupatus  per  alium  Coadjuto- 
rem  meum  extrahi,exemplari,&  in  hanc  publicam  for- 
mam  ut  fuprà  redigi  fideliter  feci ,  ideô  me  fubfcripfi , 
&  publicavi  cum  figno ,  &  nomine  meis  in  Inftrumen- 
tis  apponi  folitis  in  Teftimonium  prsmiflbrum. 

Extraéia  fuit  p-iefexs  Copia  à  Regiftro  infcripto  fui 
Litteris  D.  D.  ûucis  PhiLiPPI  MakIjE  Angli 
V'cecomitis  exifiente  in  Regio  Archivio  Cajiri  Port^eyo- 
vis  Mediolani  in  papiro  fcripto.  Datum  Mediolani  die 
tri!;ejîma  menfis   Oâobris  anni  l'ji'}. 

Examinavit  JoANNES  Fr  A  NCISCOS  ^SxRli- 
G  E  L  L I  U  S  Regii  Archivii  OJfitialis. 
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CLXXXVI. 

Iranjfumptum  Cenfœderationis  inter  A  l  B  e  r  t  u  m 
Romanorum  Regem  ,  £5?  Philippum  Pul- 
chrum  Regem  GalUa  a7mô  izpp.  inita ,  per  No- 
tarios  PuMkos  confe^um  anno  l'^ffy.  [Voyez- 
le  ci-dcvnnt  fous  le  f .  Septembre  i  ipp.  Tom. 
I.  Par:.  I.  pag.  323.  col.  a.  §.  3.] 

CLXXXVII. 

Diploma  -Çctgfg  Jcppoftité  iju  0cftcïrcict)/woburclft  Gt 
îije  ©tatt  (S'pliugcn  in  f»nc  wr^iit  mitUdn/  9îo^ 
nii(/  Sfl&rMingcn;  93tatimmâen/  J^all/  ©cmimîic/ 
Sibmcl;/  j^ciuptcit;  jtaitftfeaçrcn  /  3gm;/  2(iilûn/ 
îcutfifcl)  uni)  ^;So)jjtn9,cti  gciiuid|)tc  Scrcinung  cincé 
Janbfïicbciié  aufiiimt,  ©cbctt  ju  9vctcnburg  ai» 
Sîcrtcr  2(iiiio  i3<)7-  [JoH.  Phil.  Datt  , 
Volumen  remm  Germanicar.  novurn.  Libr.  I. 
Cap.  XII.  pâg.  8p.  Col.  I.  $.  10.] 

.  C'eft-à-dire, 

Diplôme  de  Leopold  Duc  d'Autriche ,  par  h- 
quel  il  reçoit  la  Fille  «^'Eslingen  dans  la 
Confédération  conclue  auparavant  pour  le  maintien 

.    de  la  Paix  publique  avec  les  Filles  (^'  U  l  m  e  , 

ROTWEILjNoRDLINGEN,  MEMMIN- 

GEN,    H  AL,,    Gemund,    Biberac, 

KempteNjKaufbeyren^IsnyjAu- 

LUN,    LeUTKIRCH,£5?  BOPFINGEN.   A 

Rotenbourgfurle  Necker  Van  i  jp/. 

OfnSt  Jciîpolt  »oit  ®oté  ©nnbeii  Spajog  je  ,Dc(ictmdv  jit 
-^-^  tgtciK/  jcScnibeii/  uiib  sc^^caiiT/  @t<if  je  'ixtwX  it. 
SSrtcnncn  fur  bie  S3od)jjcbol)tnen  gut|leii  imfer  liebe  SSnîbci:  / 
Sjevjog  ^Ml!)dm/  Qctjos  (£ïn(len/  Sjetjog  ;^tibeticl)«n /  iiiib 
iiiifctit  Itebcn  SBcttetn  S-^crjoçi  QCIbted'ten/  SQctjogen  je  ôcpcc- 
rid;  !C.  rtlÇ  l'itl)  uiifcr  Ucbct  Sgtitbcr  Sjctjoa  y8ill)elin  uiib  mit 
fut  ung  uiib  iitifetn  2)cttccn  Sjctjog  "Jdbterijfeii  unb  nnbcr  iinfec 
SStiîbtr  mit  unfcvii  ianben/  gifege/  îSi;ifâfliv/©uiitgoiP/£ïJ 


Sîôrbliiigcn  /  iBïcmmingcn  /  Sjrtlle  /  (ScimSiibc/  S3ibriidy,<?cmv= 
ten/^oiifbiicen/  3)giii/  %\\\\mi  iiitfit(^)  iiiib  5Si5pI)iiijjen  wc» 
nyiiet  l^iibcii/  imb  wié  fo  tmb  au*  ivir  «né  geii  in  iict("d;i-ibeii 
!)iibcn/  (ilg  (lud)  U^  bic  ïBticf/  bic  bnrumb  gcgebcn  feiiib/  (ii= 
àenlidi  ugiBctfcnt/imb  fngcrtt  bog  wit  bind)  bctt  n)iBcit/bic»0!= 
âeiiiiiiten  iXid;ë  (g-tetteii  Bic  grbem  unb  5iBifen  /  bie  ÏBui'gets 
meifier/S^iïte  unb  aUe  ^xxcia  sjemflinlid;  betgtntt  je  gplingcii 
in  bet  iioyenrtntc  l'Cfeiinung  cmpl^miâcn  unb  gcnommen  hnbcn  / 
unb  l'cifïi-cdjen  nud)  iii  bc)  unfcrngi'irjJlidjai  trciwen/gt'cnunb 
(âuiiben  /  bie  egennnte  setcçmmg  unb  wc^  1M)  bev  Wîijcniintc 
unfct  ®rubcc  Sjetjog  SBillxIin  unb  \m  gen  ben  ggenuntcn 
Kid)é=i&tetten  vccfditibenl^nbcn/  fut  benfelbcn  unfcra  ^ettetn 
unb  nnbet  unfern  btiibcï  /  unb  aucl)  fiîc  unp  gen  bcii  egenamen 
l'on  (gglingcn  «iib  gcn  bcn  iteii  gctteiï(id)  jeljalteii/  nutl;  Uite 
tmb  fag  bec  58tief  /  bie  bcn  cgcnnntcii  ÏXcid)é  (gtettcn  botunû) 
gegcben  (ïnb/  unb  je  gclicbct  wifc/  M  ob  |(e  in  benfclben  S3ri«= 
«en  mit  nenilidjcu  niortcn  begriffcn  iveten  mib  iicifcl)tibcn  fïuns 
ben/  «u  (lUe  gcuerbe.  Sïfîit  Uït'unb  bij  Stiefé/  (gcben  je  SCo» 
fcnburg  <ini  Sîccfcv  nu  êombllng  nud)  èmit  23nlenttnsi  tiig  / 
nud)  (ybtijïi  ©ebutt  bi'cuéel)cn!)uubei't3iii^uiib  bdnwcl)  in  fibeii 
unb  ncunjigitîen  3'ite. 

cLxxx:viii. 

Diploma  Romanorum  Régis  Wenceslai,  Do-  îf. Janv 
mino  JoANNi  Gai-eaz  Fice-Comiti  £3"  Duci 
Mediolani  ■,  de  titulâ(^-  Comitatu  Anglerix  con- 
cejfum.  Datum  Prague  zy,  Januarii  annù  13P7. 
[  Pièce  authentique ,  tirée  des  Archives  Roya- 
les du  Château  de  Milan.    Regiftre  R.  R.] 
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'  femper  Augu(lus,&  Boemise  Rex  Illuftri  Johan- 
ni  Galeaz  Duci  Mediolani  Papis  Anglerisque  Comiti 
fuo,  &  Imperii  Sacri  Principi  gratiam  Regiam,  &  om- 
ne  bonum.  Gnm  ex  multis.,  &  fide  dignis  Cronicis, 
&  autenticis  Scriptnris  qux  ad  remintscentiam,  &  me- 
moriam  rerum,  clarillimorumque  Virorum,  &  tempo- 
rum  fcriptœ  funt,  certiffime  teneamus  antiquam  profa- 
piam  lUuflrium  Comitum  de  Angleria  Mediolanenfis 
ÏDiocefis  Regibus,  Ducibus,  Comitibus,  &  muftis  Vi- 
ris  Infignibus  fforuiffe  quos  propter  eorum  ftrenuitates, 
&  Virtutes  fummamquedevotionem,  quam  erga  Sa* 
crum  Romanum  Imperium  habuerunt  nonnulli  Praede- 
ceflbres  noftri  Gloriofiffimi  Imperatores  ,  &  Reges 
magnis  Beneficiis  ,  &  nobiliffimis  Privilegiis  extule-- 
runt,  nec  fofum  hoc  à  Cafaribus  confecuti  fnnt,  ftd 
nonnulli  Summi  Sacrique  Pontifices  Virtutem  naagui 
asftimantes  illos  fplendidilîîmis  Privilegiorum  muneri- 
bus  illuftrarunt,  habemusque  firmiter,  &  teneamus  à 
certo  te  Johannem  Galeaz  majores  antiquosque  tuos 
nec  non  antiquorum  tuorum  Prsedeceffores  à  prœfaia 
Illuftri ,  &  Nobiliffima  antiqua  profapia  Comitum  de 
Angleria  descendiffe,  &  originem  pariter  protraxiffe. 
Cumque  tu  Johannes  Galeaî  vetuftis  his  laudîbus  pro-' 
fapix  tuœ  priEdiâœ  tantum  fpkndorem  proprix  Virtutis- 
addideris,  &  ad  eam  quam  femper  majores  tui  Roma- 
no  Imperio  exhibuerunt  devotionem,&  fidem  accumu- 
Iaveris,perfonam  tuam  non  immerito  credimus  eferen- 
dam.  Cupientes  itaque  tibi  Johanni  Galeaz,  cui  prop- 
ter generis  tui  tuarumque  Virtutum  nomen  apertuin 
eft  iter  ad  omnes  ampliflimas  Dignitates,  dignam  gra- 
tiam de  Trono  noftrx  fublimitatis  impendere ,  &  erga 
perfonam  tuam,  tuorumque  descendentium  munificen- 
tiam  Cxlàream  exercere  ,  ac  volentcs  Terram  illaiii 
Anglerix  qux,  quondam  fub  majoribus  tuis  prxdidis 
Civitatis  &  Comitatus  honore  fulgebat,  cujus  fere  me- 
moria  ex  longo  curfu  temporum  abolevit ,  reducere  ad 
naturam  fui  proprii ,  ne  vetuftate  temporis  dignitas 
hujusmodi  Principii  tux  Domus  Illuftris  memoria  de- 
leatur fed  potius  noftro  beneficio,  &  claritate  tui  no- 
minis  ad  xternam  rei  memoriam  relucescat ,  pariter  & 
respirer, non  per  errorem  aut  improvide,fed  animo  de- 
tiberato  &  ex  certa  fcientia  fano  Principum ,  Comitum , 
Baronum ,  ac  Procerum  ,  &  aliorum  noftrorum  Im- 
perii Sacri  fidelium  accedente  confilio  ,  te,  Princeps 
dileae,non  ad  tux  petitionis  inftantiam  fed  de  benignî- 
tate  Regia  motuque  proprio,  ac  tux  originis  nobilitate 
poscente,  hodie  in  nomine  Domini,  &  iialvatoris  nos- 
tri  ,  à  quo  omm's  Principatus  ,  &  honor  provenire 
dignoscitur,illuftravimus,  &  iltuftramus,  ac  Comftem 
Angleria  fecimus ,  creavimus ,  ereximus ,  illuftravimus, 
&  fublimavimus , facimus , decoramus ,  creamus,&vir- 
tute  prïefentium  erigimas,  illuftramus,  &  fublîmamus, 

Decei;- 
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KKO  J^ecementes  quod ,  tu ,  Hiredes ,  &  Succeffbres  tuiDu- 
I.NNU  ^gj  Mediolani  &  Comités  Àngleria,  perpetuis  in  antea 
2Q7,  temporibus,otTmi  Dignitate, Nobilitate,Jure,Poteltate, 
^^  '  Libertate,&  Jurisdit[ione,Imperio,  Honore,  &  Con- 
fuetudine  gaudere  debeacis,  &  trui  continuo,  quibiis 
alii  Imperii  Principes,  &nominati Comités  lUuftres  frui- 
ti  fiint  liaélenus,  &  quotidie  potiuntur;  dittaiii  quoqae 
Terram  Angleris  ejusque  Dillridum  cum  &  lingulis 
fuis  fibique  pertinentibus  Villis,  Oppidis  ,  Cafbris,  & 
Terris,  Aquis,  Aquarumque  decurliijus,  Juribus,  Juris- 
diâionibus,&  Kegalibus;  &  eorum  infralcriptis  Terris , 
videlicet  Terra  de  iexto  Kalendarum,  Terra  de  Lalan- 
ïa,  Terra  de  Burgo  de  Angleria,  ferra  de  Ronciio  , 
Terra  de  Yspera,  Terra  de  Cerro,  Terra  de  Arolîo, 
Terra  de  Monnaie,  Terra  de  Salïàbalaro ,  Terra  de 
Laveno,  Rocha  Travaliœ,  Terra  de  Hortu,  Terra  de 
Alinalo,  Terra  de  Caftello,  Terra  de  Cermegnana, 
Terra  de  Luyno,  Terra  de  Macagnio  tuperiori,  Ter- 
ra de  Macagnio  inferiori.  Terra  de  SaiFoxinii,  Terra 
de  Vira,  Terra  de  Ranxa  ,  Terra  de  Magadino,  & 
Terra  de  Centono  :  qnx  Terrœ  funt  ab  una  parte  Lacus 
Majoris  verfus  Medioianum,  licet  antea  de  Dilhidu  , 
Dioceli  feu  Com'tatu  Mediolani  efle  dicerentur,  vel 
reputarentur,cum  iufrafcriptis  Terris;  videlicet  Terra  de 
Tignola,  Terra  de  Arona,  Terra  de  Meyna,  Terra 
de  L.elia,  Terra  de  Buzirate,  Terra  de  Strefa,  Terra 
de  Ifella  fuperiori ,  Terra  de  Ifella  inferiori.  Tétrade 
Margutio,  I  erra  de  Sima,  Terra  Burgi  de  Palanza, 
Terra  Burgi  de  Intro,  Terra  de  Bignizolis,  Terra  de 
Ogiabio,  Terra  Burgi  de  Tavero,  Terra  Burgi  Caiio- 
bii,  Terra  de  Trefluvio,  Terra  de  Brifago,  Terra  de 
Roncho,  Terra  de  Scona,  Terra  deLofona,  Terra 
de  Soldulo,  Terra  de  Locarno,  Terra  de  Menulio,' 
Terra  de  Tenero  ,  Terra  de  Gordora,  &  Terra  de 
Brozoli,  quœ  funt  ab  alia  parte  diâi  Lacus  verfus  No- 
variam,  licet  anteà  de  Dilîriâu,  &  Diocelî  Novarien. 
effe  dicerentur,  &  cum  toto  ipfo  Lacu  Majori  ejusque 
ripis  à  principio  di£ti  Lacus  usque  ad  fînem  difti  La- 
cus, &  cum  omnibus  aliis  Terris,  &  Locis  fituacis,  & 
politis  prope,  &  fuper  ripas  di£ti  Lacus,  &  confinan- 
tibus  diâo  Lacu  cujuscunque  Diocefis ,  &Diftri£tus, 
cujus  foret  Lacus  iple,in  verum  Comitatum  creavimus, 
ereximus,  &  erigimus,&  creamus,ac  de  prxdiflœ  Romanae 
Regiœ  M'",  plenitudine  ex  certa  fcientia  decoramus  tibi 
lUuftri  JohanniGaleazDuci  Mediolani  &c.  Comitatum 
hujusmodi  Angleriœ,  cum  omnibus  Honoribus,  Com- 
moditatibus,Nobilitatibus,  Juribus,  Privilegiis,&  Jm- 
munitatibus,  quemadmodum  Comitatus  infignes,  ab 
Illuftribus  Romanis  Imperatoribus,  five  Regibus  poffi- 
dentur  vel  tenemur,  feu  poffideri  confueverunt  haéte- 
nus,  &  à  Sacro  Romano  Imperio  dépendent  in  Feu- 
dum,de  benignitate  Regia  concedentes,decernentes,  & 
Regio  Romano  Itatuentes  Ediâo  quod  tu,  H3eredes,& 
Succeflbres  tui  prœdiâi  propterComites  Anglcri^Ter- 
rarumque  praidictarum  nominari,  &  appellari  debeatis 
in  antea,  &  tanquam  cœteri  Sacri  Imperii  Comités  te- 
neri  &  honorari,  ac  ab  omnibus  reputari  omnique  Ju- 
re, Privilegio,  Honore  ,  Oignitate  ,  Immunitate  absque 
impedimento  perfrui  ,  quibus  alii  Sacro-Sanâi  Romani 
Imperii  Comités  in  dandis  feu  repetendis  Juribus,  & 
Jurisdiâ;ionibus;  in  conferendis ,  feu  fuscipiendis  Feu- 
dis,  &  omnibus  aliis  Illullrem  ftatum  &  conditionem 
Comitis  cernentibus  fruiti  funt  haiSenus  feu  quomodo- 
libet  potiuntur;quodque  tu,Hxredes  ,  &  Succeflbres  tui 
prxdiûi  Comités  Angleriae  Comitatum  eundem  cum 
omnibus  fuis  pertinentiis,  iicuti  expreflatur  fuperius  à 
Nobis  ,  nec  non  à  Serenilfimis  Romanorum  Impera- 
toribus, &  Regibus  Succeflbribus  noilris,  &  ab  ipfo 
Romano  Imperio  quando  opportunum  fuerit,  &  Nos , 
&  Succeflbres  nollros  in  didlo  Comitatu  Angleriœ, 
vel  in  Ducatibus  efle  continget ,  debito  folemnitatis  lio- 
nore,  cum  Vexilis,  ut  moris  eft  ac  folita  reverentia  fie 
fuscipere  debeatis  ,  &  Sacramentum  fidelitatis  facere 
confuetum;  dum  vero  Nos,  &  Succeflbres noftros  ex- 
tra prsdiitos  Comitatus,  &  Ducatus  efle  continget; 
quod  tu,  Hîcredes  ,  &  Succeflbres  tui  prœdiéli  per 
folemnes  Procuratores,  &  Nuncios  tam  prsediila  Feu- 
da  fuscipere,  quam  etiam  confueta  Juramenta  facere 
valeatis  ,  cum  folemnitatibus  debitis  &  confuetis, 
quemadmodum  alii  Sacri  Romani  Imperii  Comités 
Teuda  fua  fuscipere  confueverunt  ;  decernentes ,  &  hoc 
Romano  Regio  Edidto  lhtuentes,quod  tu  JohannesGa- 
leaz,  &  tui  desccndentes  Duces  Mediolani  teneatis, 
&  tenere  debeatis  diâum  Comitatum  Angleriœ  fub  no- 
mine  Comitatus  ,  &  tanquam  Comités  Angleria:,  & 
quod  non  poflitis,  nec  valeatis  date,  conccdere,  nec 
aliquo  modo  transferre  diâum  Comitatum  Angleria:  in 
aliquam  perfonam,ctiam  colIateralem,nec  ipfum  Comi- 
tatum à  vobis  aliqualiter  abdicare  nili  in  perfonara  il- 
ToM.  II.  Part.  I. 
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lius  descendentis  qui  poft  obitum  Ducis  Mediolani  &c.  AnNO 
fuccedere  deberet  in  Ducatibus  pr^diftis,  &  qui  tune 
lit,  &  vocetur  Comes  Angleris, poflitis  tantum, tu,  &  ] 
tui  dcscendentes  Comités  Angleria:,  poft  œtatem  viginti 
quinque  annorum,  detentis  &  locis  prcediâis  ,  dare, 
&  in  Feudum  concedere  illis  perfonis  de  quibus  vobis 
videbitur ,  &  placuerit ,  ceterumque  Arma  &  In- 
(ignia  dicii  Comitatus  Angleria;  Viperam  m  forma  qua 
majores  lui  prcediâi,  &  tu  Viperam  ipfam  in  belîo- 
rum  aâibus ,  &  ubique  rtrenue  detuliftis  ,  tibi  tuisque 
descendentibus,  &  Succelforibus  in  infinitum,  quos 
Comités  Angleris;  elle  continget  :  Tenore  prxlen- 
tium  damus ,  concedimus  ,  &  confirmamus  ,  quam 
Viperam  ubique  tenere,  defterre  ,  Ik  portare,  ac  te-' 
neri,  deferri  ,  ac  poriari  facere  valeatis  cunâis  tem- 
poribus  aiîuturis.  Et  prœdida  omnia,  &  lingula  va- 
lere  volumus ,  &  obtlnere  edeâualiter  roboris  firmita- 
tem  ,  non  obftantibus  aliquibus  Legibus  ,  Juribus, 
Conftitutionibus ,  Confuetudinibus ,  &  Claufuiis ,  &  aliis 
Conceflionibus,  vel  Titulis  per  Nos  live  Pra;deceflbres 
noftros  in  Imperio  Rve  aliis  fadlis,  cûllatis,  vel  con- 
ceflîs  fuper  prœdiâis,  vel  aliquo  pra-diâorum, etiam  fi 
talia  forent  de  quibus  in  prœfentibus  opporteret  fieri 
mentio  fpecialis.  Quibus' omnibus ,  &  lingulis  quo  ad 
fublimatione  &  ereitionem  ,  conceffionem  ,  infeuda- 
tionem,  &  alia  fupradida  ,  de  plena  &  abfoluta  po- 
teftate  eue  certa  fcientia, derogari  volumus, &  etiam  de- 
rogamns,  fuppkntes  omneni  defeétum  R  quis  obfcuri- 
tate  verborum  folemnitatis  omiffe  feu  alias  quomodo- 
libet  repertus  fuit  in  praemiflls  ;  Jus  tamen  ex  diâa  con- 
ceffione,  &  creatione  in  Feudo  diâi  Comitatus  habe- 
mus  nobis, &  Succeflbribus  noftris  in  Imperio.  NuUi 
ergo  omnino  hominum  liceat  hanc  noftra;  Illuftratio- 
nis,  Sublimationis ,  Creationis,CoIlationis,Decoratio- 
nis  feu  Decreti  paginam  infringere,  feu  ei  quovis  aufu 
temerario  contraire:  fl"quis  autem  fecus  attentare  pra:- 
fumpferit ,  prœter  indignationem  noftram  gravilfimam, 
poenam  centum  Marcarum  purilTimi  auri  le  noverit  ir- 
remiflibiiiter  incurfurum  ,  quarum  medietatem  noftri 
iErarii  regalis  (ive  fisci,refiduam  vero  partem  injuriam 
paflbrum  ufibus  decernimus  aplicari  prsfentium  fub 
RegisE  Majeflatis  noftra  SigilloTeftimonio  Literarum. 
Datum  Praghœ  anno  Domini  millelimo  trecentefimo 
nonagefimo  feptimo  ,  die  vigefima  quinta  Januarii. 
Regnorum  noftrorum  anno  Boemiae  trigefimo  quarto, 
Romanorum  vero  vigefimo  primo. 
Ad  Mandatum  Domini  Régis 

Vu.  DtciMUS  Ucui. L  Cancellarius. 

Extrait  a  fuit  pricfens  Copia  à  Regijlro  infcripto  fub 
Litteris  R.  R.  Bernabovis  Ficecomitis  exiflente 
in  Regio  Archivio  Caflri  Partie  'Jovis  Mediolani  iyi  pa- 
piro  fcripto.  Dat.  Mediolani  die  trigefima  menfis  Oilo- 
bris  anni  lyip' 

Examinavit  JoANNES  FrANCISCUS  Stri- 
G  E  L  r.  I  u  S   Regii  Archiva  Officialis. 


CLXXXIX. 

EreUio  JoANNis  GALEATir  Vicecomitis  30,  Mars, 
Ducis  Mediolani  ,  ejusque  Haredum  in  Duces 
Lombardia;  per  Romanorum  Rcgem  W  e  n  c  e  s- 
L  A  u  M  ,  cum  facult^e  eis  data  deferendi  Injigma 
Imperialia  ,  videlicef,  Aquilam  nigram  in  campo 
aureo.  Datum  Praga  dis  30.  Mardi  anno  i  3P7. 
[Pièce  aurhentique,  tirée  des  Archives  Roya- 
les du  Château  de  Milan,  Regiftve  N.N.] 

In  nomine  Sanéite ,    Cif  Individu  a  Triait  ads  Patrh, 
es"  Fila,  ÎS*  SpiritJis  Sanéii.     Amen. 

ANno  à  Nativitate  Domini  Noflri  Jefu  Chrifti  mil- 
lelimo quadringentefimo  quadragelinio  quinto, 
Indiâione  oâava  ,  fecundum  curlum  Inclytïc  Urbis 
Mediolani,  die  verè  Jovis  undecimo  meniis  Martii. 
Cum  propter  frequentem  cafuum  neceflîtatem  Juris 
utriusque  provilione  lit  fancitum,  quod  Exemplaria  ab 
C)riginaHbus  fideliter  tranfumpta  ubique  locorum  fidem 
faciant,  expediatque  fidem  facere,  qualiter  infrafcrip- 
tum  Privilegium  Impériale  fuit  cont'cdum,  datum, 
fubfcriptum  ,  &  lîgillatum  ,  pro  ut  infrà,  ea  propter 
cunftis  prœfens  Inftrumenium  infpeduris  pateat  evi- 
denter,quod  ego  int'rafcriptus  Laurentius  de  Martigno- 
nibub  Notarius  ut  infrà  ,  ad  hoc  requilitus  infrafcrip- 
tum  Tranfumptum  ab  Originali  Privilegio  infrafcripti 
L  1  Sere- 
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Akmo  Sereniffimi  Domini  tune  Imperatoris  Romani  ,   infra- 
"■  fcripti  tenoris,  dato,  fublcripto,   &  figillato  utjntrà, 

IIOT.  pênes  nie  tune  exiftente  in  bouâ  &  autcnticâ  forma, 
&  non  vitiato,  nec  cancellato,  nec  in  aliquâ  lai  parte 
fafpcfto,  tranfumplî,  &  in  haiic  publicam  formam  rc- 
digi  tcci  per  Stertanum  de  G;illatiis  Notarium  infra- 
Icriptutn,  ipfumque  Traiifumptum  diligenter  examina- 
vi  &  afcultavi  unà  cum  iiifral'criptis  Notariis  interius 
de'scriptis,  nobis  tune  iîmul  exillentibus  ,  &  prœlens 
Exemplar  cunidiflo  origiualiPrivilegiodiligenteralcul- 
tantibus ,  &  esaminamibus  in  prœlentià  etiam,  &  ciun 
auflioritate,  &  decreto  lapientis  ,  &  egregii  Legum 
Doâoris  Domini  Cedrionis  de  Româ  Vicarii,  &  Lo- 
cumtenentis  Ipetlabilis  Domini  Leonardi  de  Aurea  Po- 
teliatis  prxtatœ  Inclyti  Urbis  Mediolani,  &  Ducatus 
ejus  pro  llluftriffimo  Principe,  &  Hxcellentiffimo  Do- 
mino noftro  Domino  Duce  Mediolani  &c.  pro  Tribu- 
nal! fcdcnte  fuper  quodam  banco  fito  in  Caméra  una 
polita  in  Domibus  Regiminis  pracfati  Domini  Poteftatis 
in  Brolecco  novo  Communis  Mediolani,  eoque  Do- 
mino Vicario  ,  &  Locumteneute  auftoritatem  fuam, 
&  decrctum  luum  interponeutc,  danre ,  &  prœftante  ad 
convalidationem  prîefentis  Autentici ,  arque  etiam  de- 
cernente,&  jubente  pra;fensTfanfumptHm,&  Autenti- 
ciun  fidem  plenariam  facere  debere  ubicumque  loco- 
rum  in  judiciis,  &  extra;  Et  cum  hoc  fit,  quod  pra- 
ll-ns  Tranlumptum  cum  difto  Original!  Privilegio  afcul- 
tato,  &  examinato  ut  fuprà,  repertum  fuerit  in  omni- 
bus, &  per  omnia  concordare,  &  in  nuUo  discrepare; 
Idcircô  in  Dei  nomine  Ego  idem  Laurentius  de  Mar- 
ligLionibui  Notarius  ut  infrà ,  ac  requifituSj&  rogatus, 
ut  fuprà, de  hujusmodi  autenticatione  publicum  Inllru- 
mentum  confeci,  &  tradidi,  idque  aliis  Negociis  oc- 
ciipatus  ad  fcribendum  dcai  didto  Steffimo  de  Gallatiis 
Notario  ut  infrà,  ipfumque  autenticum  Inftrumentum 
mea  propria  manu  l"ubfcripfi  ut  infrà,  cum  appofitione 
lîgni  mei  Tabcllionatus  confueti,in  fidem,  &Teltimo- 
nium  omnium  in  eo  inftrumento  contentorum,  & 
etiam  fubfcribi  feci  per  infrafcriptos  alios  Notarios, 
qui  dicte  examinationi ,  afcultationi,  &  autemicationi 
prœfcntcs  fuerunt,ut  infrà  ;Cujus  quidemPrivilegii  Im 
perialis  ténor  talis  eft  .videlicet  :  Vexceslaus  Dei  gra- 
tia  Romanorum  Rex  femper  Auguftus,&  Boemii  Rex. 
lUuftri  Johanni  Galeai  Duci  Lombardise,  Papix,  & 
Angleriœ  Comiti,  fuo,  &  Imperii  Sacri  Principi  gra- 
tiam  Regiam,  &  omne  bonum.  Recolemes  aliàs  nos 
te,  tuos'que  Descendentes,  &  Succeffbres  in  Ducem 
Oivitatis  Mediolanenfis,  DiocxGs,  &  pertinentiarum, 
&  poltea  in  Ducem  multarum  aliarum  Cintatum,  & 
Diocœfium,  Diftriâuum  ,  Terrarum  ,  &  Territorio- 
Tum,  &  maxime  infrafcriptarum  Civitatum,  &  Terra- 
rum, videlicet,'  Veronas,  Brixiœ,  Parmïe,  Cremonœ, 
Pergami,  Cumarum,  Placeniis  ,  Vincenzix  ,  Nova- 
ris,  Vercellarum,  Alexandrie;,  Regii,  Laudse,  Tre- 
don£c,Feltri,  lielimii,  Bobii,  i^ips  propè  Tridentum, 
Balfani,  Cremœ,  Soncini,  Burraii,  Burgi  Sanèli  Do- 
mini, Pontremuli  ,  Maffii  ,  Novi,  Felizani,  Terra:, 
&  Rochœ  Aracii,  Serravallis,  Sarïans  ,  Lavenziœ,Ca- 
raria;,  &  Sandti  StefFani  gratiofius  fublimaffe,  pro  ut 
datx  fuper  hoc  nofi:r:E  vlajeftatis  Littera;  manifellè  dé- 
clarant. Volentes  perfonam  tuam  ,  tuorumque  Des- 
cend ntium,  Ducem,  &  Ducatum  Mediolanenfem, 
diâumque  niium  Ducatum  didarum  Civitatum,  Dio- 
cxlium,  Diftrifluum, Terrarum,  &  Territoriorum  per 
nos  poftea  tibi  conceffum,  &  collatum  fimul  fpeciali, 
&  ampliori  titulo  decorare,,i&  fuper  diâis  Ducatibus 
diâae  Mediolanenfis,  diêlarumque  aliarum  Civitatum, 
Diocaîfium,  &  Terrarum,  notabile,  &  eongruum  no- 
men  imponere,  Ducatus  ipfos  in  Ducatum,  &  Princi- 
patum  Lombardiae,  hodie  in  nomine  Domini ,  &  Sal- 
vatoris  notlri,  à  quo  omnis  Principatus,  &  honor  pro- 
venire  dignoscitur,  ereximus,  illufiravimus,  fublima- 
vimus,  &  decoravimus,  acerigimus,  illuftramus,fub- 
limamus,  &  decoramus,  ita  videlicet,  quod  tu,  tui- 
que  Descendentes, &  Succeffores  Duces,  refpedtu  Du- 
catuum  prœdiétorum  cunâis  temporibus  Duces  Lom- 
bardis:  ab  omnibus,  &  fingulis  Regibus, Ducibus.Mar- 
chionibus,  Comitibus,  Baronibus,  Dominis,  Civitati- 
bus,  Commuiiitatibus,  Vicariis,Pra;lidentibus,  &_Re- 
gentibus,  ac  aliis  quibuscumque  nominari,  traftari,  & 
appellari  debeatis  in  ontea,  intendentcs  quod  fub  hoe 
titulo  Ducatus  Lombardis  comprehendantur  ea  tan- 
tum,  de  quibus  fuprà,  &  in  pra;fatis  Litteris  Majefta- 
tisnoflrs  feriofiuscontinentur,reliquis  contentis  in  me- 
moratis  noflris  Litteris  manentibus  femper  falvis.  Cu- 
pientes  infuper  tibi,  tuisque  Dcscendentibus,  Se  Suc- 
ceflbribus  Dueibus  Lombardiïc  pro  nobis,  6c  Ducatu 
LombardiE  prœdiifto  de  Armis,  &  Infigniis  providere, 
prxfertim  de  Infigniis  noftt  s  lmperiali5us,quas  Majo- 


res tui,  &  tu  noilro,  &  ScrcnilTnnorum  Pri-cdeceffo-  A  xjvjo 
rum  ncrftrorum  Romanorum  Imperaorum,  &  Regum 
nomine  retroaiStis  temporibus,  in  Bellorum  aSibus,  &  i  297, 
ubiqae  ftrenue  deculerunt,  non  ad  lu.i;  pctitionis  inftan-  - 

tiani,  fed  de  benignitatc  Re;j,ia,  motuque  proprio,  ac 
tua;  originis  nobilitate  poscente,ex  ecrta  fcientia,&  de 
Romans  Regiœ  plenitudine  Potellatis  ,  tibi  ,  tuisque 
Descendentibus  k'gitimis,  &  legitimaiidis  à  nobis,  five 
à  i>ucceiroribus  nulhis  ,  Romanorum  Imperatoribus, 
&  Regibus, eorumque  Desceudentibus  in  futurum,quos 
Duces  Lombardix  elfe  continget,  conceffimus,&  con- 
cedimus,  ac  tenore  proefentis  noifri  Privilegii  licentiam 
elargimur,  quatenus  pro  diâo  Ducatu  Lombardiœ  Ar- 
ma, feu  Inlignia  noilra  Imperialia,  videlicet  Aquilam 
nigiam  in  Campo  aureo,  in  forma, qua  ipfa  Arma  Se- 
reniffimi Romanorum  Imperatores  portare  confueve- 
runt,  aut  per  quarteria  tu,  tuis,  tuorumque  Descen- 
dcntium  Armis ,  pro  ut  tibi,  Dcscendentibus,  &  Suc- 
celforibus  tuis  Dueibus  videbilur,  &  placuerit,  ubique 
tenere,  déferre,  &  portare,  ac  teneri,  deferri ,  &  por- 
tari  facere  valeatis  cundis  temporibus  alfuturis ,  ut  per 
hoe  interNos,  Succefforesquenollros  in  Imperio,ae  te, 
tuosque  Descendentes ,  &  Succeilotes  Duces  memoriaJe 
pcrpetuum,  vineulumque  unionis  maneat,  &  perdurct  ; 
nolentes,fed  potius  inhibentes,te,  tuosque  Descendentes , 
&  Succeffores  Duces  ut  fuprà  inArmorum  ipforumde- 
latione  per  quemeumque,  cujuseumque  Dignitatis,  & 
Audnritatis  exiftat,ptotinus  fucceffive  quommodolibct 
impediti.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat  hanc  nolirss 
Ercâionis,  Illuftrationis ,  Sublimationis ,  Decorationis , 
Conceffionis-,  Largitionis,&Deereti  paginam  infringete, 
feu  ei  quovis  aufu  temerario  quommodolibet  contiaire. 
Si  quis  autem  contrarium  attentare  praefumpferit ,  prê- 
ter indignationem  noftram  gravilîimam,  pîenam  cen- 
tum  marcarum  auri  puriflimi  fe  noverit  incurfurum  , 
quas  ab  eo  qui  contrafeeerit ,  tociens  quotiens  contra- 
faftum  fuerit, irremifîibiliter  exigi,  &  earum  medietatem 
Regalis  noftri  iErarii,five  Fisci,  refiduam  verô  partem 
injuriam  pafforum  decernimus  ufibus  applieari,  pri- 
fentium  fub  Regise  Majeftatis  noftrœ  Sigillo  Teftimo- 
nio  Literarum.  Datum  Pragas  anno  Domini  millefimo 
trecentefimo  nonagefimo  feptimo,  die  XXX.  Martii. 
Regnorum  noftrorum  anno  Boemix  trigefimo  quarto, 
Romanorum  verô  vicefimo  primo.  Ad  mandatum  Domi- 
ni Benessii  de  Chusuil.  Et  erat  diûum  Privilegium 
figillatum  Sigillo  pendenti  prsfati  Domini  Imperatoris 
per  me  Laurentium  Notarium  infrafcriptum,  &  alios 
Notarios  infrafcriptos  vixo ,  &  diligenter  infpeûo.  Et 
de  prsdiâis  iqgatum  fuit  per  me  fscpe  diâum  Lau- 
rentium Martignonum  Notarium  infrafcriptum  publi- 
cum debere  confie!  Inftrumentum  unum,  &  plura  te- 
noris ejusdem.  Afta  fuerunt  fupraferipta  omnia,  & 
fingula  in  diàa Caméra  fita  in  diâis  Domibus  Regimi- 
nis prsfati  Domini  Potefiatis  Mediolani  ut  fuprà  coram 
prasfato  Domino  Vicario  ut  fuprà,  &  coram  infra- 
icriptis  Notariis,  videlicet  Johanne  de  Giramis,  Fran- 
cischino  de  Zerbis,  Chriftoforo  de  Gallatiis,  Francis- 
chino  de  Regnis  ,  Gaspatino  de  Regnis  ,  Leone  de 
Ferrariis,  &  Petro  de  Marliano  omnibus  Notariis  Me- 
diolani unà  cum  me  Laurentio  Notario  infrafcripto 
aseultantibus,  &  examinantibus  ut  fuprà,  &  pïasfenti- 
bus  etiam  ibi  pro  Teftibus  fapiente  Viro  Domino  Jo- 
hanne de  Buifeto  Legum  Doûore  FiJio  quondam  Do- 
mini Antonii  Portoe  novaa  Paroehix  Sanài  Bartolomei 
intus  Judice  praafati  Domini  Poteftatis,  Zanoto  de  Cas- 
tiliono  Filio  quondam  Domini  Ottonis  Ports  Tici- 
nenfis  Patochiae  Sanâae  Maris  in  Valle,  &  Dionifio 
de  Galiano  Filio  quondam  Domini  Johannini  Ports 
Romans  Parochis  Sanâs  Tegls  Mediolani,  omni- 
bus notis,  &idoneis,  &  ad  prsmiffa  fpeeialiter  voca- 
tis ,  &  rogatis. 

ExtraSla  fuit  priefem  Copia  à  Regiftro  infcripto  fub 
Litteris  N.  N.  Ducis  Philippi  MARIf  Akgli 
yicecomitis  exiflen'.e  in  Kegio  Archivio  Caftri  Partit  Jo- 
uis Mediolani  in  papiro  fcripto.  Datum  Mediolani  die 
trieelima  menjîs  Oiiobris  anni  IJIÇ 

Examinavit  JoANNES  FranciSCUS  Siri- 
G  E  L  L  I U  S  Regii  Archiva  Officialis. 


cxc. 

lajlrumentum  Publicum,   quo  Rupertus  J^- 30.  M 
nior  Dux  Bavaria  profitetur  fe  Vafallum  dj?  Ho- 
minem  Ligeum  Richardi  II.  Régis  Ânglia 
devenijfe  pro   anma  folutione  \  000.  Lihrarum. 
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2(^3 


Dat.  irt  Caftro  Ofpetéeïm  aie  30.  Maji  Anno 
1397.     [Rymer,   Fœdéra,  Convcncionts, 
Sec.  Tom.  Vll.pag.  8|-4.] 

/»  Nomme  Lhy/ii/ii,  Amen. 

PEr  hoc  pràîfens  Publicum  Inftruméntum,   cunétis 
ipfum  intuentibus ,  pateat  evidenter.  .     _ 

Quôd,  fub  Anno  ab  Incarnatione  Domini-,  millefi- 
mo,trecentelîmo,nonagelîmo  feptimo,  Indidione  quiil- 
ta.Pontilicatûs  Sanâillîmi  in  Chrillo  Patris  &  Domini 
-noftri,  Domini .  S»«</io< ,  divinâ  Providentiâ,  Pa^* 
A/i)«/,  Anno  oâavo,  die  penultimâ  IVIenfis  Maii,  ho- 
-ri  vesperarum  vel  quaii  ,  conftituti  perfonaliter  ,  in 
Caftro  Oppenhoun,  Axgunc.  Diœcefe,  coram  lUuftre 
Principe,  Domino  Ruperto  Semore  ,  Comité  Palatino 
Reni,  Sacri  Romani  Imperii  Eleâore ,  &  BavariiE 
Duce,  me  Notario  publico  infrafcripto  ibidem  prae- 
fente,  defuper  requifito ,  &  Teftibus  infrafcriptis ,  ftre- 
nuus  Miles ,  Nieholaus  Iiyl>eKuzo  Chivaler  ^  &  Johamies 
ParaMt ,  Procuratores  &  Sindici  ,  Sereniffimi  Prin- 
cipis  &  Domini  ,  Domini  Richardi'  Régis  Attglia  ^ 
Francis, &  Domini  Hibernia,  prout  de  JVIandato  Pro- 
curationis  eorumdem  ad  infrafcripta ,  pet  Patentes  Li- 
teras  diili  Domini  Richardi  Régis ,  plenè  conftabat  ar- 
que conftat,  quandam  Literam  ejusdeni  Domini  Ri- 
chardi Régis,  Sigillo  Majeftatis  fuis  figillatam_  &  ro- 
boratam,  in  fuis  tenentes  manibus,  didlo  Illuftri  Prin- 
cipi ,  Domino  Ruperto  Seniori ,  Duci  de  Bavaria ,  pr»- 
fentaverunt,&  ad  manus&poteftatem  ejusdem  afÉgna- 
verunt,  delîderantes  &  requirentes  quatenus  prxtatus 
lUuftris  Princeps,  Dominus  Rupertus  Dux  Senior,  ip- 
fis  ,  nomine  Procuratorum  diSi  Domini  Richardi  Ré- 
gis ,  Juramentum  corporale  fuper  Homagio,  in  diila 
Regia  Litera,  taâo  ,  prceftare  dignaretur,  fecundum 
tenorem  &  formam  Literao  ejusdem- 

Qui  quidem  Illuftris  Princeps  &  Dominus,  Litera 
hujusmodi  ,  de  manibus  prrfati  Domini  Nicholai 
Rybenuz  IVlilitis  ,  Procuratoris  &  Sindici  ,  cum  re- 
verentia  qua  deçuit ,  ad 'fe  recepta,  mox  in  prîe- 
jcntia  &  audientla  fuis  legi  prœcepit,  &  tenore  ejus- 
dem intelleâo,  ftatim  idem  lUuftris  Princeps,  Do- 
jninus  Rupertus  Dux  Senior  ,  manus  fuas  inter  ma- 
nus  Domini  Nicholai  Rybenui,  Procuratoris  &  Sindici 
.praedidli ,  interpofuit ,  quas  idem  Nieholaus  inter  fuas 
ambas  manus,  in  forma  in  talibus  ufîtata,  recepit  & 
tenebat ; 

■  Et  tune  idem  Dominus  Rupertus  Dux  Senior,  in 
prEfentia  diéti  Domini  Nicholai  ,  ae  mei  Notarii 
publici  fubfcripti,  &  Teftium  infrafcriptorum ,  prœfati 
Domini  noftri  Régis  Angli»  devenir  Valfallus,  &  Ho- 
mo ligeus ,  &  eidem  Domino  noftro  Régi ,  in  Perfonam 
diâi  Domini  Nicholai  Procuratoris  fui,  &  didto  Do- 
mino Nicholao  in  Perfonam  prsfati  Domini  noftri 
Régis  Homagium  ligium  fecit,  atque  fidem  &  fideli- 
tatem  eidem  Domino  Régi  durante  tota  vita  fua  ferva- 
bit,&  faciet,  ac  facere  fuâ  fide  promilît,  ficud  Valfal- 
lus Infeodatus , bonâ  fide.  Domino  fuo  facere  tepetur, 
fecundum  tenorem,  complementum  &  formam  Litera- 
rum,  tàm  prœfati  Domini  Ricardi  Régis,  quàm  etiam 
ipfius  Domini  Ruperti  Ducis  Senioris,  fibi  iuvicem 
fuper  hujusmodi  Homagio  ante  mutuô  traditarum,  & 
ad  hoc  corporaliter  juravit,  Sic  Deus  ipsum  ad- 

JUVET    ET    OMNES    SaNCTI   EJUS; 

Et  immédiate  poftea  prsefatus  Dominus  Dux  diéto 
Domino  Nicholao  osculum  dédit  juxta  morem  Patriae 
in  talibus  ufîtatum. 

Tefior  autem  fra faite  Regiie  Littera ,  ipji  Domino 
Ru  p  E  R  T  0  Duci  Seniori .f  per  prafatos  Procu- 
ratores £;?  Sindicos  prafentata ,  de  verbo  ad  ver- 
bum  fequilur,  &f  efi  lalis, 

RICHARDOS,  Dei  gratiâ ,  Rex  Angli^  y  Fra»- 
cia,  &  Dominus  Hiberniae  ,  dileâis  &  fidelibus 
fuis,  Nicholao  Rybenuz  Chivaler,  &  "Johanni  Parant, 
Servienti  fuo  ad  arma,  Salutem. 

Sciatis  quôd, 

Cùm,  Rupertus  Senior  Comes  Palatinus  Reni,  Sacri 
Romani  Imperii  Eleâor,  ac  Archidapifer,  &  Bavaria: 
Dux,  Confanguineus  nofter  cariffimus,  devenerit  e(H- 
caciter  Homagialis  nofter  ,  pro  termino  vits  fus,  ac 
bonâ  fide  nobis  promiferit,  quamdiu  vixerit,  finceram 
fidelitatem,  bonum  noftrum  quantum  poterit  procu- 
rare, &  de  noftro  malo,  quando  ei  inde  conftiterit, 
avifando  ac  fideliter  praemuniendo,  ficud  Homagialis  fide- 
lis  fuo  Domino  de  prsmiffis  folitus  eft  facere  &  obligari  ; 
,..ToM.  JI,  Part.  I. 


■  Promiferit  etiam  fe ,  contra  Nos-,  Dômùm  rtoftramj  ^KNÔ 
aut  Regnum  noftrum,  nunquam  fatturum,  &  infuper  ■  ~ 

adun-averit  fe  Nobis  fideliter  aftare,  &  elle  adjutorem  .ï,J|^Z. 
contra  &  adverfus  Injuriatores  noftros  ^   qiioriens  per 
Nos  fuper  hoc  fuerit   légitimé  requifitus  feu  admo- 
itîtus; 

_  Ac  etiam  promiferit  fe  j  pôft  réquîfitioneiri  hujusmo- 
di, diffidatutum  eosdem  noftros  lnjuriatores,eis  palàm 
&  publiée  intimando  ipfum  velle  nobis  afiiftere,nosque 
juvare  eorum  malâ  &  iniquâ  voluntate  quomodolibet 
non  obftante;  .; 

Quadque  idem  Dui ,  per  NuncitJs  rtbftros  certifica- 
tus,  de  numéro  &  multicudine  Hominum  Armatorumj 
quem  Nos  ab  eo  defiderabimus ,  at;  cohcordato,  intec 
ipfum  Ducem  &  ditlos  Nuncios  noftros  ,  quantum 
pro  fingulls  Lanceîs  Hominum  Armatorum,  quantum 
pro  Militibus,  quantuhi  pro  Baronibus,  quantum  pro 
Comitibus,  quantum  pro  Duce  Belli  ratioiiabiliter,  pro 
menfe  aflîgnari,  &  quomodo  îllis  de  difto  ftipendio  fâ- 
tisfieri  debeat  ,  teneatur  nôbis  fideliter  providere,  de 
ipfis  Hominibus  Armatis,  Comitibus,  Baronibus,  Mi- 
litibus, &  Clientibus,  usque  ad  exaftarum  &  petitatum 
numerum  Lancearum; 

Voluerit  infuper  idem  Dux  &  conceflerit,  quôd  ip- 
fe,  univerfos  &  fingulos  Subditos  hoftros,  Nobiles  & 
Ignobiles,  Glericos  &  Laicos,  &  alios  quoscùmque 
noftrs  Ditioni  fubjeaos,cujuscùmque  Dignitatis, Sta- 
tus, Gradûs,  feu  conditionis  extiterint,  per  Terras  & 
Dominia  ipfius  Ducis  ttanfeuntes,  vel  moràm  facien- 
tes,  fideliter  defendet,&  falvum  Conduâum  eià,  quo- 
tiens  fuper  hoc  per  eosdem  fuerit  congrue  requifitus^ 
vel  aliquis  Officiatorum  ipfius  Ducis  fuerit  débité  re- 
quifitus ;  falvo  quôd  confueta  Pedâgia  &  Theolonia 
débita,  perfolvantur ; 

Promiferit  etiam  prsfatus  Dux,  ipfum^  timnia  & 
fingula  prjemififa ,  &  eorum  quodlibet  j in  fpecie ,  nobis , 
medio  juramento  ,  firmiter  &  inviolabiliteir ,  feclufis 
fraude  &  dblo  j  obfervaturum  ; 

Exceperit  tamen  in  prasmiifis  idem  Du*  ,  Saniiam. 
Sedem  Ror/ianam,  &,  inclitum  Principem,  lVemz.es- 
laum  Romanortim  Regem  ,  &  Sacrum  Imperium  ac 
Coeleéiores  fnos  ejusdem  Ir/tperii,  ac  Patraos  fitos  Ba- 

variee  Duces,  Ducem  Lutringiie  Generum  ûiutn,Epii- 
_copos  Iformacienfem  &  Spirenfem  hnrggraiiios  Nurea- 

bergenfes ,   Marchionem  Éaden  ,   Comitern  Simonem  de 


EtNoSi 

Pramilforum  confideratione,  &  ita  quôd  idem  i)us 
Homagialis,  Vafl[allus ,  &  fidelis  Homo  Ligeus  nofter 
fiât,  &  deveniat,  &  exiftat,  ac  Homagium  fuum,cum 
-fuper  hoc  ex  parte  noftra  fuerit  requifitus, nobis  in  for- 
ma pro  hujusmodi  VafTallis  &  Ligeis  noftris  confueta 
£aciat,aG  omnia  &  fingula  alia  Servitia  pr^miifa,  Paâa 
&  Conditiones  in  Litteris  ipfius  Ducis,  indè  confeâis, 
fpecificata  &  contenta,  benè  &  fideliter  absque  fraude 
&  dolo  faciat,  perficiat,  compleat,  obfervet,&  ad  hod 
Sacramentum  corporale,  cùm  indè  ex  parte  noftra 
fuerit  requifitus,  nobis  prœftet, 

Vôlentes  ipfum  Ducem  favore  rëpenfivo  prospicerè 
&  gratiofo, 

Concefterimus  eidem  Duci  mille  Libras,  percipien- 
das,  fingulis  annis,  ad  Seaccarfum  noftrum,  ad  ter- 
mines Sanâi  Michaelis  &  Pafch^,  per  œquales  Por- 
tiones,  ad  totam  vitam  ipfius  Ducis;  ita  tamen  quod; 
fi  Nos  ante  ipfum  Ducem  fubtraâi  fuerimus  ab  hac 
luce,  tune  ftatim ^  poft  deceffum  noftrum,  tàm  prx- 
diâum  Homagium  ,  ac  alia  pramiffa  ,  per  prœfatum 
Ducem  fie  facienda^  quàm  folutio  didarum  mille  Li- 
brarum  penitùs  cefTcnt  &  terminentur ,  prout  in  Litte^ 
ris  hoftris  Paténtibus,  indè  confedis  ,  pleniùs  conti- 
netur , 

Nos, 

Deveftra  providentia,  circilmfpeâione,  &  înduftri* 
pleniffimè  confidentes; 

Aflignavimus,  deputavimus,  &  conftituimus  vos,& 
qUemlibet  veftrûra,  Commiflarios  noftros,  five  Com- 
milfarium  noftrum ,  ad  Homagium  Ligium  ipfius  Du- 
cis in  hac  parte,  ac  etiam  àd  Sacramentum  corporale 
ejusdem  Ducis,  pro  obfervatione  omnium  &  finpulo- 
rum  praemiflbrum,  vice  &  auftoritate  noftris,  capien- 
dum  &  recipiendum,  ac,  ad  Inftrumentum  Publicum 
fub'  Magno  Sigillo  ipfius  confignatum,  fuper  prœftatio- 
ne  &  fadura  Homagii  &  Juramenti  prœdiélorum,  pe- 
tendum,  recipiendum,  &  ad  prsfentiam  noftfam  defe- 
rendum ,  caeteraque  alia  •&  fingula  faciendum  &  exe- 
quendum,  qux  in  praemiffis  &  aliquo  prœmiflbram  ne- 
ceifaria  fuerint  feu  quomodolibet  oportuna; 

Et  ideô  vobis  ,     &   cuilibet  veftrûm  'mandamus, 

quôd  circa  prxmiffa  cum  omni  efBcaciâ  diligenter  in' 

Ll  2  tenda- 
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C  O  R  P  S     D  I  P  L  O  U  A  T  I  CL  U  E 


A  t.TvT>;.  tendatis,   &  ea'faciatis  &  exequan^ii   in'ioraja  ftic- 

A**NO  diaa.  ..:      ^■ 

j,g_       la  cujus  rei  TeftiraoDium,  has  I/hteras 'iwHwas  fien 
^^ '  '  fecimus  .t'atentes.  ,    ,  ;.  '  „ 

Datum  in  Palatio  nojîro  Wejîm.  duodecimd  dia^îA.- 
prilis.,  Aiino  Régis  vicefimo.  '       ' 

,  ,;,j  Fer  iffum  Re^em. 

.,  ...  SCARLE. 

Super  quibus  omnibus  &  fingulis,  praefatus.I.Uuftris 
Princ-eps,7  Dominus  Iiufen»s-  Dttjt  Senior  ex  vma,  nec- 
noii  fu'prafcripti  Procuratores  &  Sindici  parte  ex  altéra, 
requilivcrunt  cum  inftautia  nie  Notarium  Publicum  in- 
frafcriptum,  ut  fuper  fingulis  prœmiffis  ipfis  &  eorum 
cuilibec  coiificerem  una  vel  plura  Publica  Inftrumenta. 

In  quorum  etiam  priEmiirorum  omnium  evidens 
Teftimonium,  Nos  ,  Rupertiti.Diix  Senior  prsfetus , 
Magnum- i>igillumnoftrum,prcefenti  Publico  Intlni- 
mento  dusimus  apponendum. 

Afta  fum  haîc ,  Anno  ,  Indiaiotie  ,  PontificatU , 
Menfe,  die,  hora,  &  loco  fuperius  expreflatisw  > 

PtœfeatibiB  ibidem, 

.    Dominis, 

Nicbalao  Prohù        SacfaE.  Theologiœ, 

Et  Nicifolao  Ringlna  DecretorUni', 

Doôtotibus  : 

Ac,        , 

Strenuis.  Militibus , 

Johantie  de  Hirfzh'orn^ 

Johanne  Camerarii , 

Œ'ham  Knevel , 

Rudulffo  de  ZeiJfmhoHZ  \ 

Necnon,  '      :   , 

Domino  Mathia ,  Prothonofauio'  praÊiti^-  lUufttis 
Principis  Dothini  Ruperti  DudsSetnoris,  proTeftibus 
ad  prxmifla  vocatis  pariter  &  rogatis^ 


E. 

Diœce 


i  ego  Joliannes  Perator  de  Whti>eim\;  IVormaeiexJîs 
icefis^  Publiais  Imperiali  auHarifaU  Nofarius,qMa 
priemijjis  oiftitibm  i:^  fingulis ,  dtanfic,  ut  framitsitur , 
agerentur  is'  fièrent ,  unà  cum  pnenominaiis  'ïejlibus , 
fr^fens  interfui ,  eaque  modo  pramijjo  fieri  vidi  £5"  audi- 
'vi,ideà  hoc prafens  Publicum  Inflrumentum  exinde  con- 
fecr,  quod  etiam  manu  propriifcripfi ,  publicavi,  £3'  in 
banc  pMitam  fiirmam.  redegi^  Signoque  isf  Nomine  meis 
folitii  C5^  confiiepis ,  tinà  cum  appenjione  Magni  Sigilli , 
pra:fitti  lUufirii  Principis ,  Domini  Ruperti  Ducis  Se- 
nioris,  de  Mandata  ipfius,  figaavi  rogatus  £3"  requifitus, 
ittfidèm  es"  Tefitriionium  omnium  i^  finguhrurA  frte- 
tmjfoTjim- 

CXCI. 

Dec.  Lettres  de  Remijfton  accordées  /lar  C  h  A  r  l  e  s  Roi 
de  France  ,  à  Charles  Duc  de  Lorraine , 
au-fujet  de  la  refiflance  faite  à  main  armée  aux 
Prévôts  de  Coiffi  &f  de  Paffavant  ,  £5?  auttes 
Cens  diidit  Roi ,  qui  étaient  venus  faire  une  Exe- 
cution militaire  à  Beaumenil.  Donné  à  Paris  au 
mois  de  Décembre  IJ97.  [La  Véritable  Ori- 
gine des  Maifons  d'Alûice,  de  Lorraine:  & 
d'Autriche,}  aux  Preuves,  pag.  173.  Tiré  de 
la  Chambfe  des  Comptes  de  Paris.  Regift.  ij-j. 
Num:  i8;]' 

eH  AR  LES,  &c.  Savoir  faifons  à  tous  prefens  & 
avenir,  nous  avoir  oye  la  fupplication  de  noftre 
tres-chier  &  féal  Coufin  CharlesDucde  Lor- 
raine, Marchis,  contenant  comme  la  Ville  &  les 
appartenances  de  Biaumesnil  foient  affis  ou  Duchié 
ancien  &  propre  Demaine  de  noftredit  Coufin  en  la 
plus  grant  partie,  &  l'autre  partie  tenue  de  fes  fiez,  & 
non  d'autre  &  de  tout  temps  appartiengnent  &  doivent 
ycelles  appartenir  à  noftredit  Coufin  &  à  fes  Predeces- 
feurs.  Neantmoins  trois  ans  a  ou  environ,  noz  Pre- 
vofts  de  Coiify'&  de  PaflTavant  accompaigné  de  tres- 
grant  nombre  de  Gens  à  cheval  &  à  pié,  tant  de  com- 
munes comme  d'autres,  fans-avoir  aucune  commiflion 
fur  ce,  ou  au  moins  fans  ycelle  monftrer  aux  Gens  & 
Officiers  de  noftredit  Coufin,  pource  que  yceulz  nos 
Prevofts  difoient  ladite  Ville  eftre  en  noftre  garde,  & 
nous  d'avoir  pource  chacun,  an .  vm  Marc  d'argent,,  à 


force  d'aftnes  &  pae  manière  d'oftilité  euflènt  brifé  & 
eftbrcé  ladite  Ville  de  Biomesnil,  &  iilcc  prins  plu- 
fieurs  Hommes  avec  les  Beftiaux  d'icelle  Ville,  &  les 
menez  &  mis  là  où  il  leur  pleut.  Dont  il  fe  fitl  cry  & 
hahay  en  ladite  Ville  &  environ,  comme  eft  accouftu- 
mé  de  faire  au  pays  où  fait- de  telles  coui-feS'&  aflaux, 
qui  fouvent  s'y  font ,  pource  que  c'eft  es  marches  de 
Lorraine,  &  es  extremiteT.  de  Bourgoingnc  &  d'Ale- 
maigne.  Pourquoy  le  Bailly  de  noûredit  Coufin  igno- 
rant quels  Gens  c'eftoient,  &  tendant  faire  rescoulfe 
desdis  Hommes ,  Belles ,  &  Chaftels  qu'ils  emmcnoient, 
comme  il  lui  loifeit  par  la  Couftume  dudit  Pays,&ac- 
compaignié  d'aucunes  Gens  d'armes ,  &  autres,  cuflent 
trouvé  nosdiî  Prevofts,  &  les  euffent  allailli  l'un  l'au- 
tre, &  tant  que  en  ce  conflit  furent  mors  un  ou  deux 
de  nos  Hommes ,  &  plufieurs  autres  bleciez ,  &  les  au- 
tres emptifonnez  en  la  Ville  de  Dampaire  es  prifons  de 
noftredit  Coulin.  Et  lesquelz  icellui  ijailli,  \\  toft 
qu'il  fceut  ladite  caule  &  exploit  avoir  efté  faites  par 
noz  Gens,  pour  honneur  &  révérence  de  nous,  &  à 
la  requefte  de  noftre  Bailli  de  Chaumont,  les  euft  déli- 
vrez &  mis  hors  de  prifon  avec  tous  leurs  biens.  Pour 
lesquelz  cas  deflusdiz  noftre  Procureur  General  a  fait 
convenir  &  appeller  ycellui  noftre  Coufin  à  comparoir 
pèrfonnellement  en  noftre  Conr  de  Parlement ,  &  avec 
ce  fait  mettre  en  noftre  main  toute  la  Terre  que  noftre- 
dit Coufin  tient  de  nous.  En  laquelle  noftre  main 
ladite  Terre  eft  encores  détenue.  Et  pource  foit  ycel- 
lui noftre  Coufin  trait  [>ar  devers  nous,  en  nous  hum- 
blement fuppliant,  que  nous  vueillons  avoir  regart  & 
confideration  aux  bons  &  aggreables  fervices  que  fes 
Predeceffeurs  ont  fait  longuement  &  loyaument  à  nous 
&  aux  noftres  es  Guerres  de  noftre  Royaume, &  autre- 
ment, &  qu'il  eft  preft  &  appareillé  de  faire  toutesfois 
qu'il  nous  plaira,  &  au  grant  &  fpecial  defir  qu'il  a 
tousjours  eu,  &  a  d'eftre  &  demeurer  en  noftre  grâce. 
Il  nous  plaife  ycelle  élargir  à  lui,  fondît  Baillis  &  à  fes 
complices  oudit  fait.  Pource  eft-il  que  nous  enclinant 
à  fa  fupplication,  eue  confideration  aux  chofes  deifus- 
dites,  &  pour  contemplation  de  nos  très -chers  &  tres- 
amez  Oncles  &  Frères ,  les  Ducs  de  Berry,  de  Bour- 
gongne,  &  d'Orléans;  qui  de  ce  nous  ont  auflî  tres- 
humblementfupplié,  A  ycellui  noftre  Coufin  le  Duc 
DE  Lorraine,  fondit  Bailli,  fes  complices,  & 
chacun  d'eulx,  de  noftre  auftorité  Royal,  certaine 
fcience,&  grâce  especial,  avons  quitté,  remis, &  par- 
donné, quittons,  remettons,  &  pardonnons  par  ces 
prefentes  tout  ledit  fait  ou  cas  deflusdit,  avec  toute 
peine,  amende,  &  offenfe  corporelle,  criminelle,  <5t 
civile, en  quoy  eulx,&  chacun  d'eulx  font,&  peuvent 
eftre  pour  ce  encourus  envers  nous  &  Juftice.  Et  les 
reftituons  à  leurs  bonnes  famés  &  renommées, à  noftre 
Royaume^  au  Pays,  &  à  leurs  biens  non  confisquez, 
en  impofant  fur  ce  filence  perpétuel  à  noftre  Procu- 
reur. Satisfaâion  faite  à  partie  premièrement,  &  avant 
toute  euvre,  à  l'arbitrage  dudit  Bailli  de  Chaumont,  fe 
ja  n'eft  faite.  Si  donnons  en  mandement  à  noz  amez 
&  feaulx  Confeillers  les  Gens  tenans  noftre  prefent 
Parlement  à  Paris,  &  que  tendront  ceulx  avenir,  & 
audit  Bailli  de  Chaumont  ou  à  fon  Lieutenant,  que  de 
noftre  prefente  grâce,  quittance,  remiffion  &  pardon 
ou  cas  deflusdit,  faflTent,  laiflTent,  &  fouffrent  noftre- 
dit Coufin  le  Duc  de  Lorraine,  fondit  Bailly,  &  tous 
fesdis  complices,  &  chacun  d'eulx  ufer  &  faire  jouyr 
plainement  &  paifiblement,  &  à  tousjours,  fans  pour 
ce  les  travail  lier,  molefter,  ou  empeschier,  faire  ou 
fouffrir  eftre  travailliez,  moleftiez,  ou  empeschiez ,  en 
corps  ou  en  biens,  ne  autrement  comment  que  ce  foit 
au  contraire.  Mais  les  Terres,  poflifljons,  &  autres 
biens  non  confisquez  de  noftredit  Coufin,  de  fondit 
Bailli,  de  fesdis  complices,  ne  de  chacun  d'eulx,  & 
leurs  corps ,  s'aucuns  font  pource  prins ,  faifis ,  déte- 
nus ,  empeschiez  ou  arreftez ,  mettent  &  faft"ent  mettre 
fans  delay  à  délivrance.  Et  que  ce  foit  ferme  chofe  & 
eftable  à  tousjours,  nous  avons  fait  mettre  noftre  Seel 
à  ces  prefentes.  Sauf  en  autres  chofes  noftre  droit,  & 
l'autruy  en  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois  de  Décem- 
bre l'an  de  grâce  M.  CGC.  XCVIL  &  le  XVIII. 
de  noftre  Règne. 

Par  le  Royen  fi»  Confiil,  auquel  Mejfieurs  les  Ducs 
de  Berry,  de  Bourgo»g»,e,  Çy  d'Orléans,  avec  lesEves- 
ques  de  Bayeux,  de  Noyon,  £5'  d^ofUres^  Jg"  flufiems 
autres  efioictn.'  I.  B  E  R  T  A  U  T^ 


ex  Cil, 


Annô 
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CXCII. 

^antiftid»  wn  Wencesko,  9îcmifcl)cn  ^ênig  «lit 
9vat|)  Dec  G{)urniiib  pt|îcii/  ^crrcti/  imt  ©tdttc 
tiê  ^ci(.  Sv&ml.  3\cjcl;g/  ju  (5icl)cd)flt  ter  ofttnt'- 
(icfeen  ©ttallcn  foH)ol)(  m '2Bi#ï  alëmîanfc/  3(6= 
wcntiuiig  aller  Ovaubcrox»  «"t  ■Ztbfcijaffirag  adcr  ci-- 
âcnnwcDttgcr/  aitgcinaftcc  (Scwaltl)afngtcircn  turcl; 
Das"  gangc  âvoml.  9îcicl)  auf9ccicl)t  auf  10.  3al)t. 
2[iif  îicin  9vcicï;éta3  5u  gi'anctfiirtt)  am  ^cil.  3- 
itonig  tag-  ijîjS.  [LehmaNni  Chronicon 
Spirenfe  Lib.  VII.  Cap.  LXIII.  pag.  735.] 

C'eft-à-dire,. 

Paix  publiée,  établie  ^  ordonnée,  pour  dix  ans, 
dam  tout  l'Empire ,  par  Wenceslas  Roi 
des  Romains,  de  Va'tiis,  ^  confeil  des  EleEieurs, 
Princes,  Seigneurs,  Êjf  Filles  du  Saint  E?npire 
Romain  ,  pour  la  fureté  des  chemins  par  "Terre 
i^  par  Eau ,  contre  toutes  fortes  de  Briganda- 
ges £5?  de  violence.  A  Franckfort  en  Diète  Gé- 
nérale le  jour  des  trois  Rois  1 398. 

(^TftSï 'îBcnêcgIrttté  DDii  ©oftcë  ©itaben  Sîôm.  Sénig/  ju 
-^*-'  iitfcn  Beitm  ancl)tet  beé  £lCdd;é  /unb  Sûnig  in  SBoljcm  / 
befenncn  imb  tl)un  tunbc  offentlid)  mit  biefcm  SBttefe  <ittcn  ben 
ifen  fdjcnt  ob«r  b&Knt  Icfcit»  SBtcmol  bug  fie/  biif  œic  fiits 
iiidlé  ctœie-bicfe  ianbfncbe  âancinlid)e  iii  tinfcni  unb  ité  Sjeil. 
JXidicé  (anben gefn^t imb  gemrtcl)C Ijattcn/  bnfibrtmit fcl;abltd)en 
iiîtcn  roibeifanbcn  roùtbc  /  mib  ianb  unb  iute  ju  jricbe  unb 
©nnbcn  <iucmcn.  3"ebûtb  fo  !)(ibcn  roir  mctctlid)  eifiinben/  brtÇ 
fbld;  fdjrtblid)  idK  folid;  pnbe  «fudjcn  unb  afnbm/bnÇ  je  i\,t 
SXrtuben  Jottgana  I)rt£  unb  gejînïtfet  nntb/bawon  4anb  unb  4ute 
gtmcinlicfi  511  l'ecbcrblidjcn  ©d^aben  tommen/unb  bnaiottcn  bdf 
foId)en  miffctebigen  iiîten  tBibetflonben  wctbc/  unb  \^t  fd;ablidx 
©iSnbe  jueifôcetu'etben/  fi>  tnben  n)i(  mit  wolbebncbtcm  g)îu= 
tl;e/  gutcm  «Xcitl^c  unfec  unb  beé  53.  SCidjeé  gl^uïftitjîen/  gur= 
(len/  ^cnn  unb  ©ti^bte  /  bie  nadigefdjttebeue  Otbnung  unb 
©cfcêc  gnâbiglid)  gefc^ct/  gcmndict  unb  gefd)ictet/fcÈeii/m«d;en/ 
unb  f*iceen  bie  in  £tafft  btÇ  iXmnifd)ct  unbSSoI)nufd)erS6nig= 
lid;ei:  ÎSÎeditc  SJoatcmmcn^eit/  unb  vm  redjtct  ggifen. 

3um  etjlen  :  @o  feftcn  reit  bnf  aU  Çfnffcn  unb  @ei|ÏIid)e 
iiîte/  gftunfct/  Clollêt/  Sitdjcn/  Sitd)ouc  unb  nnbetc  ®t>u 
teébiifct  unb  ibt  3ugel)6tungen  bi  il)i'en  ï)Ced;ten  unb  '^îii)ata\ 
biciben/  unb  fol  lie  nicmiin  bnrnn  Ijcnbccn  obet  fdjobigen  bnc- 
itbeiv  mit  ©eronif. 

QCud)  foITen  bie  (gttnlTcn  su  SBnffei;  unb  ju  iiinbe/unb  bic,gc^ 
meinen  fi;i)cn3(il)tmntcfte  nubSOlaccfte  in  ©tnbten  unb  Soif= 
feni  fti;  \mf  unb  fûtt  niemnn  of  bie  ©ttdlfen  ju  édnb  unb  511 
2B(ifrer  bie  gencn  bie  ju  bcn  gjîntcften  unb  bdoon  ju  il)tcn  Sju^ 
fccn  wmibetn/unb  nud)  ©eiplid)  im  l  SSotten  bie  ^nuffmnnne 
mit  il)i-  .Snuffm(infd;«fft/  bie  sgilgerin  bie  yté  q)fen;«té  SBïiefe 
Ijaben  one  gefcrbe/  |te  fin  SO^tinne  obet  ÏÏBeibe/  fdjobigen  obct 
nngciefp;ny  m  bc!)cin  2Bife  /  nnegefetbc, 

%id)  fû  fott  niemanb  bcn  q)flug  mit  jlnen  qjferben/  obec  on^ 
bœ  23ie!)  wenig  obct  l'icl/  imb  peçen  3)lenfd)ert  bie  ju  bem 
q^jîugc  ge!)Dtct/  unb  glidjcr  '2Bife  bie  gge/  unbnnbeté  |îe|m 
gjînnne  obec  2Bieb/bie  iiAé  SBclt  obec  ^Bingotten  bumcnt/uon 
S^ufe  bi|  uff  bné  2)elb  unb  "SBingACtcn  /  uff  bem  Scibt  unb 
2Bingrtrten/unb  won  bnnnen  bem  in  it  Sjufer/uobeu/nngcieffên/ 
obcï  )te  bcfcbâbigen  in  bel)cine  SBife. 

%\xA)  fûfûtt  nicnwnb  ben  nnbctn/  unb  bie  jn  rcibetfvtcdxm 
fient/ nngtiffcn  nod)  befd)nbigcn/  et  bnbe  ben  ju  bem  et  ju  fpce= 
djen  !)(it/  vorijin  bncumb  ecfud;t  /  Unb  gicnse  ce  il)mc  bnnn 
fXed)ten  unb  SBefd)cibenI)«it  uf  /  multe  bec  <?l«gci:  bntumb  un» 
gcieffen/  fa  foU  fld;  ber  bet  «Ifo  migtieffen  roil  ccbietlid;  brie 
"înge  unb  btie  gîndjt  yotbin  bemnbten  mit  fînem  cffenenSBtief 
unb  âcwiflën  SSoten/  in  bcg  @d;Io|/@tnbt  obec  S^uf/bnbet^ 
felb/  ben  et  befd)âbigen  mil/  mit  ftnem  iibe  ju  bet  3t)t  won= 
bcifft  i|I/  -obet  jme  felbet  in  fin  ©cgenronttigteit  3eben/i)I)ncge= 
fetbe. 

ÎCud)  bette  jemnnb  ju  bem  nnbetn  ju  f))ced)cn  umb  @d)ulb  / 
ict  fol  nit  baturab  «ngricffen  nod)  befdjdbigen  /  et  bibe  biuut 
bcn/  JU  bem  et  bie  (gd^ulb  futbett/  «otbin  batumb  etfud)t/unb 
gienge  et  il;me  brtiin  iXcd)ten  unb  ^efd)cibenbeit  ug/tuolte  bnnn 
bet  Slnget  bntumb  vfenbcn/  fo  fol  et  ibn  bnë  uotbin  I(i|irenn)if» 
fcn/  btt)  'îtige  unb  btie  'ifind)t  mit  fmen  offenen  SBticf  unb  gc^ 
roificn  58otteny  in  bef  @d)log/  ©tnbt  obet  SjuÇ/  ba  betfelbe/ 
bcn  et  pfenben  mil/ mit  fîme  iibe  ju  bet  3çt  tnonbnffïig  ifl/obet 
tbmc  felbet  in  fcinet  ©egenrocttigfeit  gebcn  ol)ne  ©efetbe.  Unb 
irere  eé/  bng  bet  bet  bann  «Ifo  jifcnbrt/  unb  nngtieffe/  bet  fol 
bie  gînmc  in  bofl  ned)f]e  ®etid)t  fubten/  unb  bamit  vfenbtlidj 
gefnljten/  unb  basi  nit  imtetloffen  in  bel)eine  2Bife/  unb  btibcf 
«  bu  $>fanbe  in  bnô  md;jie  ©«id;te/  fo  fol  bcï/  b«f  bie^ffm* 


be  fïnb/  nit  irebten  nod)  gefebtlidxn  binbctn/  unb  mixim  bie  A  sjNfO 

<Pfnnb  (ibbetct/  fo  mbgcn  (le  ju  nnbetn  3itçn  vfenbcn/  un'ù  bie 

btiben  lUiberé  roobin  /  bod;  biif  fte  bnmit  pf«nbtlidi  gefiibten.       i  2  o  S . 

■2tud)  fo  fol  niemonb  ben  anbetu  btenncn/  in  J'ÇçnbfdHifff/  obet  ^  ■' 
funfî/cé  rccte  bnmi  brtg  man  »or  cin  ©djiog  obet  aRdtcfce  quc= 
mc/.bntin  fdiebelitbc  obet  wetlumetc  iiSte  nicten/  unb  bie  wibec 
bie  uotgennnt  îCtticfcl  tcten/  bie  mng  mnn  gewinncn/  «ngtief= 
fen/  unb  nôten  mit  'Juet  unb  nnbeti?/  ivie  hai  92ot  fei;n 
n)irb. 

QCud)  reete  es  (gnd)/ bnf  jemnnb  bem  nnbetn  ein  ©d;loÇ  m- 
gcmonne  bné  *Pfnnb  reete/  fo  fol  in/  bet  iAè  @d)lof  geTOon^ 
nen  bette  bem/  beg  iai  ©d)log  eigen  i|î/  in  nUetmnffcii  gebtin? 
ben  )7n/  nié  bec  bet  bné  ©d'iof  uetloten  bnt/  unb  fol  nud;  nit 
me  SCedjf  off  bem  ©diloÇ  vetlotcn  bnben/bnnn  nlfo  mel  bet  gc= 
bnbt  bnt/  bet  bnë  @d)lof  rccloten  bette.  ICud)  wenn  bet/beé 
brté  édilog  eigen  ifl/  bnlfêlb  @d)lof!  lôfen  isolte/fo  fol  et  jmç 
baé  su  lofen.geben  umb  bna  @clt,/  bntumb  eë  jîebt/  unb  ibme 
brté  nid)t  Botbnlten  obne  ©efetbe. 

■Jtud)  fott  ftd)  nicmnnb  reçfig  HWd)en  nod)  fçn/  Ce  ft  bnnn  jii 
bem  2Bnpen  gcbotn/  obec  Ijabe  einen  ^ctm/  ®£ifilid)cn  obec 
"îBelflicben/  obet  ©tnbte  bie  bem  innb  gefcfTcn  fm/  unb  bie  jn 
su  bem  9ied;ten  yetfptedjen  ivotlen/  unb  ju  bem  SCcdjten  môî 
gig  fin. 

■Jtud)  fo  fol  nicmnnb  in  eiilidwn  SKçtt  unb  "Jtngtieffe/  iwie  bi« 
befdjcben/  su  glid^em  'îbeile  fiebn/  obet  glid)e'î.beilfotbetn  obec 
nebmen/  et  fo  bnnn  bcé  3Citt£i  imb  bec  (5nd;en  ein  i^nuptmnn/ 
unb  bnbe  Hé  »ocecfudxt/  unb  fid;  beé  ecbietlid)  in  beœnct/  nié 
i'otgefd)cieben  flcbt.  Unb  wete  jemnnb/  bec  bie  »otgenrtnte'2lt= 
tictel  gemeinlid)  obetbcfunbct  ubetfubce  unb  nid;t  bielte  in  ntten 
Pundcn  nié  Dojgcfcbtiebcn  tlel;t/betfolinunfetimbbeéS?.SCid;é 
7£d)te  JU  flunb  Detfnden  fin /unb  «on  ndcn  (£bten  unbSffiiîtben/ 
unb  œic  fotlen  bie  nid)t  uf  bet  '3Cd)t  îommcn  Inffen/  (ïe  bnbcti 
bnnn  BOJbin  mit  ben  Slngetn  obet  ibten  &it\\  obec  gînd)tom= 
uKn  iSbeteintommen/  unb  foUen  nue!)  uctsnlt  unb  wcrottelt  fin/ 
brtÇ  fie  su  îcincn  ctbetn  'îbnten  nitbngelid)  fin/  fonbecni'ec= 
nicbtef  finfolTcn/  unb  fotlen  nud;  jt  4eben/  bie  fie  bnben  wort 
5i1rfîen/  ©tnfen  unb  Sjerm/  @eifilid)en  unb  3>eltlidien/  ob 
Ile  in  bcn  ned;ti;en  s^eçen  «Knnben/  nié  fie  etmnbnet  roiîcbcn/ 
nit  mit  ibtem  Sjecm  unb  benSIngecn  red)tlid)  obec  fi:iînblid)g«s 
tid)£et-  wdcben  /  «ctfntten  unb  jtec  ■écben  lebig  ftn. 

2Bete  nbec  bnf  jemnnb /ec  wctc  ©tnfe/  Sîittec  obec  ."^necbte/ 
©tnbt^SSragec  obec  ©ebubt/bec  icben  iion  imé  unb  bem  SXi;dX 
bett  /  nud;  nlfo  rcibcc  bie  «bcgennntc  ©tticf  gcmeinlid;  obec  be* 
funbcc  t^Mi  bec  fol  nud)  nlfo  in  bie  ebegennnte  '^m  unb  voit 
jmcm  ieben  wtfntlen  fin. 

unb  foden  nud)  foltidje  miffethetige  iiîte  in  feiaen  (nnben/ 
@d)lof|ên/@tâbtcn/  'ïSRntcften  obet  Sôtifetn  fein  ©dette  bn=^ 
bcn/  fonbern  mnn  fol  imb  mng  Donibn  tid)£en nié  «on mifTes 
ftntigen  iiîten  obne  ntfeé  »ecs'«bett7  unb  jebecinmi  mng  (ïc  unb 
ibce  ^iStec  «nfatleu/inib  sn  içn  i'td)ten  obet  bert  ctd)tcn/alé  doii 
miffetntigen  tiîten. 

QCud)  fo  fol  fo[fid)e  mifTetbrttige  iute nicmnnbbufen nod) bouen/ 
beimlid)  nod)  off'entlid)/nod)  jn  tcincn  fcçlcnSnuff  ctgeben/obei; 
ibn@elcite  gebcn/nod)  fufî  jn  bpflnnbig  ft)n/unbn)ccficn)i)rent= 
lid)  bufet  obec  bot'et/  in  fei)len  Sauf  gcbc/  obet  jn  fiifT  boflnnî 
big  rente/  bec  fol  in  nlle  Çieen  gefntlen  |m/nlé  ned,if(  gefd)cicbeii 
fM)t/  obne  ©efetbe. 

2Bic  njolten  nud)/  bnf  bie  cgennnten  %ticfel  foHent  |!ete/ 
^nn^e  unb  unycrtucfet  bliebcn  unb  gcbnlten  ujecben/  unb  rooHen 
fte  bnnbbnbcn/  fd)uêcn  unb  fd)itmen.  Unb  roete  eé/  ia^  xo\t 
nbet  jemanbfon  unfecn  wegen  l)ienrtd)  bcbeinen  SScief  geben/bie 
biemibec  reccen/  bie  fotlen  {ein  Scnfft  nod)  SKndjt  bnbcn  in  be^ 
beinc  "SBife  :  unb  bnmotten  /  bng  bie  uojgennntc  ûtbnuitgen 
unb  ©efe^e  gcbnlten  wetbcn/unb^bné  ^tine  unb  5Xpd)e  bijticb/ 
©nnben  unb  9tcd)ten  blibm  inbgen/  fo  bnbcn  roit  unfecn. unb 
beé  SXi;d)eé  Êbutftîrflen  unb  atlen  gucflcn  unb  ijetm/  @ei|î= 
ltd)en  unb  2Beltlid)en/  unb  ©tnbten/  unfctn  unb  beé  gcid)e^ 
©ettuiBcn  bie  befimbec  ©nnbe  getbnn,/  unb  tbun  ibnbieuon 
iKoinifcbec  ^ôniglid)ec  2Jled)te/  bnf  je  jeglid)et  in  fmem  ionbe/ 
nié  offt  (îd)  bné  beifd)en  roicbct/  einen  biebetben  gjînnn  ju  einens 
3{id)tec  in  unfetm  à'inmen/  unb  «on  unfetn  unb  beé  Sidié  n)c= 
gen  ficfcn  unb  fegen  fol  unb  mng;  bec  eiin  jeglidjen  ^lâget  umb 
ntfe  ebegennnte  @nd)en  unb  3#ciid)e  beé  iXed)ten  unwet jogcn» 
lid)  bcbolffen  ftn  fol/  bec  Sldgec  ronce  bnnn  in  beé  3îid)é  •2(d)£e 
obec  «etlnnbtfcib  /  bie  fotlen  biefcc  ©nnbennitgebtud)en/  «lé 
Inng  (îe  in  bet  'Kd)t  obec  ueclmtbtfïibt  fin.  ^Unbrcete  cé©nd)/ 
ba'è  becSidifec  einec  obec  raeb  nlfo  bem  ^Ingec  hai  jXedjte  ge= 
febrlid)  yccjbge/  unb  fuinig  roete/  fo  fol  unb  mng  bccned)fle 
Sfîid)tec  bnbi  won  unfecn  rocgen  bcin  ^Ingec  beé  5ved)tcn  bebolf^ 
fén  fin.  ,    . 

Unb  rocce  ce  @nd)/  bnf  bef)ein  Jucfî/  fieci  obec  ©tnbte' 
umb  fold)e'@nd)e  unb  gefe^e  rocgen  $u  i2)pnbfd)nfft  qucmc/  ben 
foaen  n>ic  gnnbiglid)  bebolffen  ftn/  unb  |îe  fd)uéen  unb  fd)ic= 
inen/  bif  bnf  folid)e  Sîebe  nbe  rcete/  unb  jn  bni'on  genug  ge= 
fd)ebe.  , 

■Bit  ifolten  nud)  bnf  jegli*ec  giit|T/  ©tnfe  unb  S^ec!  in 
srocin  gjînnben  mit  ibten  Olmptliîten  fd)icfcn/  bnf  fïefd)roetcii 
fûld)©ttîcÉ  unb  gefe^e  su  bnnbbnbcn  unb  su/d)icmen.  unb  bef^ 
glcid)en  foU  nud)  unfetc  unb  beé  >Kj)d)é  ©tnbte/tîc  fin  ftn  obec 
nit/  SSJÎeiflec  unb  SKebe  «lé  fie  bie  fejcn/  ;c  511  bcn  3j)ten  fd)«)e= 
ren/  bie  l'oîgenntuen  (pumtcn  obec  gcfe^e  flete  su  bnlfen  unb  su 
bnnbbnbcn  /  unb  ju  yoafiîbteu:  ©od)  i|]  unfcc  «Sfeçnimg  nidit/ 
îia^  roic  Jijcftcn/  Sjecm/QcifTlidje  obec  28eltlid)e/obec©tnbt/ 
ibt  3Ced)ten/gcenbcit  mit  ben  wotgennntm  îtcticfulii  mepnen  jU 
f*nin*«n'OWc  mncfen/ in  îéim  2Bif<.' 

©iefc 
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A KKf»  ^"î^"  =^'^"""!Î'  ""^  ©cffpi:  fottcn  ri'cren  l'on Sntiim  tiji  5C= 
xv^Mu  [jj„  2;,-ij  ,,nt,  nie  Iciiijtc.  Un&  à'-'l'i"''!  tiiciimb  iidcii  imfeni  imb 
1  îo8  ^'^  '"'^'^''^^  <Ebiitfi'ir|Ten  imb  tîfm'ficii /  (Sci|llidicn  obct  2Belt= 
J  y  '  li*civ  ©rufeii/  i5n)en/  Sjerm/  Siiifaiïtcn/  Sùttcni  unb  Sned^tcn/ 
9Ci(i)tetn/  2)o3Kii/  èdiiiItljciJTeii  /  sSai'ijenneUlcrn  /  JXiîtljen/  unb 
fSiirgeni  geinetnlitlv  unfnn  unb  bcà  JKiittie  (gtâbtcn  SBÎnKt'tcn 
nnbS3ôt|t'ctn/  unb  «lien  mibetii  tmf«cn  unb  bcé  iXi;djc0  (Se= 
fïuoieii  mib  iwtcrtl>inen  cmilUcl^n  unb  iic|ilidKn  mit  bicfcm 
S9ricf/bag  |le  biefe  uoigefoÇtc  ûi'bmnym/OefcÇeunbedurfun- 
gc  gaaÇc  unb  ficte  \)nU(a/  Uûtlcnttîl)rcn/  fd;ûÇcn  unb  fd)i'i;mcn/ 
imb  bic  <iud)  nactnicnniâlid)  vcrfuiiben/  unb  bonBibct  nit  tl)un 
in  fcinc  2Bifc/  iilsS  lif)  jn  fi)  unfet  unb  icè  fKvA)é  fd;wcrc  Un- 
gn.îbc.  a)^ît  Itifunb  biÇ  ^ùefé  Uiii^tlt  mit  unfct  ^nigl. 
iS\m\l-  ^'3t|<c.<icl.  ©cben  ju  ^Jrnncfenfott  uf  bem  âî^yu/ 
iMch  iil)n|tt  ©cburtc  iin  pih  l)iinbcrt  ^t'^'f  /  ""!>  bdrnad;  in 
bem  Irrr.vTiij.  ^l'brc/  (tn  bcr  jjciligcn  btict  ^unig^'îiige/inun^ 
fer  3Ct)d'£  beé  58ôl)emtfd)eu  in  bem  to"»»-  S'i^ï/  unb  beé  SCôimî 
fd;en  m  bem  ;i:;cij.  ^iibfe. 

CXCIII. 

2j.  Avril.  Ùonventio  inter  R  i  c  h  A  r  d  u  m  1 1.  ïiegem  An' 
glia  y  RuPERTOM  Juniorem  Comiiem  Pa- 
latinum  Rheni  i3  Ducem  Bavaria,  qiiâ  hic  diiîi 
Regis  Homo  Ligiusfit ,  ipjique  cerio  militum  nu- 
méro auxilium  ferre  promittit  ;  pro  quo  Rex  et 
annuatim  prmo  looo.  Mur  cas,  poji  mortem  ve- 
rb  RuPERTi  Senioris  looo.  Libras  Moneta 
Anglicetnie  folvere  ,pollketur.  Dat.  apud  Wefl- 
mofiafterittm ,  die  zf.  Aprilis  1398.  [Ry- 
MER,  Fœdera ,  Conventiones ,  8cc.  Tom. 
VIII.  pag.  }6.] 

RE X  Omnibus ,  ad  quos  &c.    Salutem. 
Sciatis  qùôd, 

Cùm  Rupertus  Junior  Cornes  Palatinus  Rent ,  & 
Bavaria:  Dus,  Confanguineus  noftet  cariffimus,  fiât, 
efficivelit,  &  efficiatur  Homagialis  nofter,  &Nobis, 
Ht  Homo  Homagialis,  obligetur  quamdiu  vitam  duxe- 
rît  in  humanis  , 

Promiferitque  boni  fide,  quamdiu  vixerit,  nobis  fin- 
Geram  fidelitatem,  noltrum  bonum  quantum  poterit 
procurando ,  &  de  noilro  malo ,  quando  ei  indè  conlti- 
terit ,  avifando  ac  fideliter  prœmuniendo ,  ficut  Homa- 
gialis fidelis  fuo  Domino  de  prœmifîîs  folitus  eft  obli- 
gari, 

Promiferit  etiam  fe  contra  Nos ,  Domum  noftram , 
aut  Regnum  noftrum,  nunquam  faôiirum, 

Et  iiilupér  adunavetit  fe  Nobis  fideliter  aftare  &  efle 
Adjutorem  contra  &  advcrfus  Injuriatores  noftros, 
quotiens  per  Nos  fuper  hoc  fuerit  légitimé  requifitus, 
feu  admonitus, 

Ac  etiam  promiferit  fe,  poft  requifitionem  hujusmo- 
di,diffidaturum  eosdem  noftros  Injuriatores,  eis  palàm 
&  publiée  intimando  ipfum  velle  nobis  affiftere  &  ju- 
vare  ,  eorum  mala  &  iniqua  voluntate  quomodolibet 
non  obflante, 

Quodque  idem  Dux , 

Per  Nuncios  noftros  certificatus  de  numéro  &  mul- 
titudine  Hominum  Armatorum,  quem  Nos  ab  eo  defi- 
derabimus , 

Ac  coucordato  inter  ipfum  Ducem  &  diSos  Nun- 
cios noftros  quantum  pro  firgulis  Lanceis  Hominum 
Armatoram,  quantum  pro  Militibus, quantum  proBa- 
ronibus,  quantum  pro  Comitibus,  quantum  pro  Duce 
Belli,  rationabiliter  pro  Menfe  affignari ,  &  quomodo 
illis  de  faâo  ftipendio  fatisfieri  debeat, 

Teneatur  nobis  fideliter  providere  de  ipfis  Homini- 
bus  Armatis  ,  Comitibus,  Baronibus,  Militibus,  & 
Clientibus  ,  usque  ad  exaâarum  &  petitarum  nume- 
rum  Lanccarum, 

Voluerît  infuper  idem  Dux  &  concefferit  quod  ipfe 
univerfos  &  fingulos  Subditos  noftros,  Nobiles&Igno- 
biles,Clericos  a  Laicos,  ac  alios  quoscumque  noftra» 
Ditioni  fubjeâos,  cujuscûmque  dignitatis,  ftatûs,  gra- 
dûs,  feu  conditionis  estitcrint,  per  Terras  &  Dominia 
iplius  Ducis  tranfeuntes,vel  moram  facientes , fideliter 
defendet,&  falvum  Conduâum  eis  prsftabit,  quotiens 
fuper  hoc  per  eosdem  fuerit  congrue  requilitus ,  vel 
aliquis  Officiatorum  ipfius  Ducis  fuerit  débité  requifi- 
tus ;  falvo  quùd  confueta  Pedagia  &  Theolonia  débité 
periblvantur, 

Proiniferit  etiam  prxfatus  Dux  ipfum  omnia  &  fin- 
gula  prœmifla,  &  eorum  quodlibet  in  fpecie,  Nobis, 
medio  Juramento,  firmiter  &  inviolabiliter  (feclufis 
fraude  &  dolo  )  obfervaturum , 

Exceperit  tamen  in  prsmiffis  idem  Dux  SanSam  Se 


d^'m  Ro.nnaam^&i.  IncWmmViincx^smlVcnzchtum Roma-  A.NNf 
noriim Rfgcm ,  &  Sacrum  Irr.^eriamjingttlo'qnc  Elettores 
ejusdem  Imperii,  3C  Patruos  juos  Bavaria;  Duces, ZJ«-  lîoS 
cem  Lotringicc  Generum  fuum,  Episcopos  It'armacien- 
fem ,  &  Spircrtfrm ,  Burgravios  NurenbergenÇes ,  Man- 
chionem  Botù/ifem,  &  Comitem  Simoxem  dfSpanbem, 

Et  Nos  nuper, 

Prœmilîbrum  coniideratione,  &  ita  ut  idem  Ruper- 
tus Dux  Bavariœ  Homagialis  Valfallus  &  fidelis  Homo 
Ligeus  nofter  fiât,  deveniat,  &  exîftat,  ac  Homagiam 
fuum,  cùm  fuper  hoc  es  parte  noftra  fuerit  requii?tus 
nobis  in  forma  pro  hujusmodi  Vafl'allis  &  Ligeis  nos- 
tris  confueta,  ac  oninia  &  fingula  alla  Servitia  prtemis- 
fa,  &  conditiones,  in  Literis  ipfius  Kuperti  Ducis  Ba- 
variœ,  indè  confeèlis ,  fpecificata  &  contenta,  benè  & 
fideliter,  absque  fraude  &  dolo,  faciat,  ptrficiat,com- 
pleat,  obfervet ,  &  ad  hoc  Sacramentum  corporale, 
cùm  indè  es  parte  noftra,  per  légitimes  Procuratores 
noftros,  fuerit  requifitus ,  nobis  prœftct, 
•  CoNC  ESSERiM  us  ei  mille  IVlarcas  de  Moneta 
Anglicana,percipiend:is  fingulis  Annis,ad  Scaccarium 
noftrum,  ad  terminos  Pafchœ  &  Sanéti  Michaelis,  per 
œquales  portiones ,  per  totam  vitam  ipfius  Ruperti  Du- 
cis Bavaria , 

Et  ulterius ,  de  uberiori  gratiâ  noftra ,  Concesse- 
RIMUS  &  AssiGNAVERiMUS  quôd ,  û  Rupertus 
Senior,  Comes  Palatinus  Reni,  prsdidli  Sacrî  Imperii 
Eleâor,  &  BavarÏE  Dux,  Genitor  ipfius  Ducis  Bava- 
ri»  Junioris,  ante  ipfum  Ducem  Bavariae  Juniorem 
fubttaftus  fuerit  ab  hac  luce,  tune  ftatim,  poft  deces- 
fum  prœfati  Ducis  Bavariœ  Senioris,  diétl  Penfione 
mille  Marcarum  penitùs  ceffante,  idem  Dux  Bavarise 
Junior  mille  Libras  de  Moneta  Anglicana  percipiat  6t 
habeat, fingulis  Annis,  ad  diftum  Scaccarium  noftrum, 
ad  terminos  praediflos ,  per  squales  portiones,  ad  totam 
vitam  ipfius  Ducis  Bavarise  Junioris ,  prout  in  Literis 
noftris  Patentibus ,  indè  confeftis ,  pleniùs  conti- 
netur, 

Nos, 

Attendentes  qualiter  prxdiflus  Rupertus  Senior^ 
prout  certitudinaliter  informamur,  jam  tranfiit  ab  Hu- 
manis , 

Et  volentes  proinde  cum  prsfato  Ruperto  Duce  Ba- 
varis  Juniore,  pro  majori  fecuritate  oolutionis  diâa- 
rum  mille  Librarum,  agere  gratiofè , 

De  gratiâ  noftra  fpeciali ,  &  pro  eo  quod  prsdiâuï 
Rupertus  Dux  Bavariae  Junior,  tàm  Literas  noftras, 
praefato  Rol>erto,  nuper  Duci  Bavaris  Seniori,  quàm 
Literas  noftras,  eidem  Ruperto  Duci  Bavarise  Juniori^ 
de  Penfionibus  prsdiâis,  fie  fadtas,  Nobis,  in  Can- 
cellariâ  noftra,  reftituit  cancellandas, 

VoLUMus  &  CoNCEDiMus  quôd  pradiSus 
Rupertus,  Dux  Bavariœ  Junior,  habeat  &  percipiat, 
fingulis  Annis,  ad  Scaccarium  noftrum,  mille  Libras, 
ad  terminos  Pafchœ  &  Sanéîi  Michaelis,  per  œquales 
portiones ,  ad  totam  vitam  ipfius  Ruperti  Ducis  Bava- 
rise  Junioris; 

Ita  tamen  quod  ipfe  omnes  &  fingulas  conditiones 
praediâas,  &  earumquamlibet  in  forma  prsediââ,  benè 
•  &  fideliter,  absque  fraude  &  dolo,  faciat,  perficiat, 
compleat ,  &  obfervet. 

Volamus  infuper  quôd,  fi  Nos,  ante  ipfum  Ruper- 
tum  Ducem  Bavaris  Juniorem ,  fubtradli  fuerimus  ab 
hac  luce,  tune  ftatim,  poft  deceffum  noftrum,  tàm 
praediâum  Homagium,  ac  omnia  alia  &  fingula  prse- 
miftTa,  per  ipfum  Rupertum  Ducem  Bavarix  Juniorem 
ficfacienda,  quàm  Solutio  diûarum  mille  Librarum, 
penitùs  celfent  &  terminentur. 

In  cujus  &c. 

Tefte  Rege  apud  ÏVeftmonafterium  vicefimo  quinto 

die  Aprilis. 


Per  ipfum  Regem. 


CXCIV. 


Inducia  ad  Decem  Annos  inler  Franciscum  17.  MJ 
DE  GoNZAGA  Dominum  de  Mantua,  ejus- 
que  AJfociatos,  ab  una,  fjf  Jo  a  nnem  Ga- 
L  E  A  T I  u  M  Ducem  Mediolani  £3"  ejus  Colliga- 
tos  à  parte  altéra  fa£la.  Padua  17.  Maii 
1398.    Indiaiont  fext».    [Pièce  authentiçiuc 

tirée 
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la  Chrijli  Nomine  Âme». 

ANno  Nativitatis  ejusdem  millefimo  tercentefimo 
nonagefimo  oQavo,  Indiâione  fexta,  die  undeci- 
mo  menfis  Maii,  hora  vigeiima,  incumbic  munitis  po- 
tellate  Dominii  appetere,  totisque  fenlibus  procurare 
quietem,  &  comodum  Animorum,  &  Subjeéiorum  at- 
que  Fidelium,  hoc  Mandatis  Divinis,  &  humanis  Le- 
gibus  expreflè  ckmantibus  ;  hinc  eft  quod  lUuftriffimus 
t;'rinceps  ,  &  Excelfus  Dominas  Dominus  Antonius 
Venerio  Dei  gratia  Inclitus  Dux  Veiietiarum,  &  11- 
luftris  Princeps,  &  Excelfus  Dominus  Dominus  Joan- 
nes  Galeaz  Inclitus  Dux  Mediolani  &c.  Papiœ  atque 
Virtutuni Cornes,  advertentes  ex  Guerris,&Discordiis, 
quce  fuerunt  &  feviunt  ad  prsefens  in  partibus  Lombar- 
disc,  &Tusciffi,  aliisque  partibus  circumllantibus,  iplis 
perdurantibus  ni!  aliud  fuboriri,  vel  fequi  polie,  quam 
caedes  Hominum,  facultatum  confumptionem,  Civita- 
tum  depopulationem ,  &  totius  Italiœ  ignominiam,  & 
cupientes  toto  cordis  afFeftu  dièlis  Guerris,  &  Discor- 
diis,  tantisque  futuris  malis  poffetenus  obviare,  volue- 
runt ,  &  mandaverunt  fuos  Comiirarios ,  &  Ambaffia- 
tores  Papise  infimul  congregari  ut  falubre  remedium 
apponeretur,  &  fieret  in  prœdiilis.  Inter  quos  quidem 
Commiflarios,  &  Ambaiîîatores  fuit  matura,  &  dili- 
gens  disputatio,  &  pluribus  diebus  collatio,  &  adver- 
tentia  fpecialis,  intervenitquc  continuo  fapientia,  con- 
filium,  perfualio,  atque  prscfentia  magnitici  &  poten- 
tis  Domini  Domini  Caroli  de  Malateltis  Arimini  &c. 
Vicarii,  nec  non  Provinciœ  Romandiols  Generalis 
Refloris  ,pro  tianâa  Romana  Ecclefia  Legati  Papiam, 
ob  caufam  antediSam  a  Sandiffimo  Domino  noftro 
Domino  Bouifacio  digna  Dei  providentia  Papanono, 
&  juxta  mandatum  prsefatorum  Principum  cognitum 
fuit  ibidem  infrafcripxum  modum  elfe  utilem,  &  expe- 
dientem  ad  fedandum,&  fopiendum  fubito  Guerras,  & 
Discordias  antediâas ,  ac  efle  optimum  ,  &  laudabile 
principium  bons  &  verae  Paci,dante Domino,  fequturs. 
Quapropter  conftituti  coram  prsfato  Magnifico  Domi- 
no Carolo  de  Malateftis  ,  (peSabiles  &  egregii  Viri 
Dominus  Petrus  Aymo  Miles ,  &  Dominus  Michael 
Sceno  Procuratores  Ecclefix  Sanéli  Marci  Ambafiatores 
deftinati  ad  hoc  pro  prselibato  Domino  Duce  &  Corn- 
muni  Venetiarum  Sindici  ,  &  Procuratores  légitimé 
conftituti,  fatli,  &  ordinati  per  prsfatum  Dominum 
Ducem  Venetiarum  pro  fe  &  Succeflbribus  fuis ,  &  per 
diâum  Commune  Venetiarum  fuo  nomine  proprio,  & 
nomine  &  vice  magnificarum,  &  potentium  Commu- 
nitatum  Florentiie,  &  Bononis,  &  cujusiibet  earum 
pro  fe,Conigatis, Adhsrentibus,Subditis,  Reccomen- 
datis,  Sequacibus,  &  Complicibus  fuis,  &  pro  quoli- 
bet cujusiibet  earum,  &  nomine,  &  vice  magnifico- 
rum,  &  potentium  Dominorum  Domini  Francisci  de 
Carraria,  Paduœ, &c.  Domini  Nicolai  Marchionis  Eften- 
(is,Ferrari9e,&c.  Domini  Francisci  deGonzagaMantua;, 
&c.  pro  fe,  Filiis,Hîercdibus,&Succefroribus  fuis,&  cu- 
jusiibet eorum,&  pto  Colligatis,  Reccomendatis,Sub- 
ditis,  •\dhsrentibus,  Sequacibus,  &  Complicibus  fuis, 
&  pro  quolibet  cujusiibet  eorum,  ac  nomine,  &  vice 
omnium  aliornm  Colligatorum,  Âdhsrentium,Subdi- 
torum,  Reccomendatorum  ,  Sequacium,  &  Compli- 
cium  diâi  Domini  Ducis,  &  Communis  Venetiarum, 
&  cujusiibet  eorum,ut  patet  publico  Inftrumento  Sindi- 
catus  fcripto  mauuprudentis,&circumfpeâi  Viri  Domi- 
ni Bernardi  Notarii  infrafcripti  in  prsefenti  millelimo  & 
Indiâione,die  verô  vigelimo  feptimo  menfis  Martii  ex, 
-&  pro  una  parte;  &  Reverendiis  in  Chritlo  Pater  Do- 
minus Dominus  Petrus ,  Dei  &  Apoftolicœ  Sedis  gra- 
tia Episcopus  Novarienfis,  &  Comes  ,  &  Speâabilis, 
&  ftrenuus  Miles  Dominus  Jacobus  de  Verme,  ambo 
Honorabiles  Confiliarii  prœfati Domini  Ducis  Mediola- 
ni,&  exComiffariisdeputatis  ad  ha;c  pro  praefato  Domi- 
no Domino  Duce  Mediolani  Procuratores  légitimé 
conftituti,  faSi,  &  ordinati  per  prtefatum  Dominum 
Ducem  Mediolani, Pàpix,  atque  Virtutum  Comitem, 
fuo  nomine  proprio,  ac  Filiorum,Hœredum ,  &  Suc- 
cefforum  fuorum  cujusiibet  eorum,  ac  nomine  &  vice 
magnificarum, &  potentnm  Communitatum  Pifarum,& 
Senarum,&  cujusiibet  earum, pro  fe,Colligatis,Subditis, 
Reccomendatis ,  Adhserentibus,  Sequacibus, &  Compli- 
cibus fuis,  &  quolibet  cujusiibet  earum,  ac  vice,  & 
nomine  omnium  aliorum  Colligatotum,  Adhxrentium, 
Subditorum,  Reccomendatorum,  Sequacium, &  Com- 
plicium  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani,  &  cujusiibet 
cofum,ut  patet  Inftrumento  publico  rogato  per  me  Ga- 


tellanum  de    Chriftianis   genitum   quondam  Domini  AnNO 
Francisci  Jurisperiti  Scribam  prselibati  Domini  Domini  o 

Ducis  Mediolaui,  in  prœfenti  millefimo, Indiflione  fu-  ^3^  ' 
prafcripta  &  die,  hora  vero  dacima  feptima,  ex  &  pro 
altéra  parte,  Sindicariis  ,  &  Procuracoriis  nominibus 
quibus  fupra,  fpontè,  &  non  per  errorem,per  folemnem 
Itippulationem  fecerunt  &  faciunt ,  contraxerunt  & 
contrahunt,  lirmaverunt  &  firmant ,  inter  prslibatos 
Principes,  &  Partes  prœdidtas,  nominibus  fupradidis, 
purarn,  veram  ,  &  bonam  Traguam  quce  durare,  & 
obfervari  inviolabiliter  debeat  bnna  fide  ,  fine  fraude, 
per  quemlibet ,  &  quamlibet  diSarum  Partium  a  die 
publicationis  hujus  Contraftus  usque  ad  decem  annos 
ptoximc  futures,  tum  hiis  tamen  etiam  Conditionjbus, 
Declarationibus ,  atque  Paftis.  Primo  quod  toto  diflio 
tempore  decem  annoram  quœlibet  didarum  Partium, 
&  quilibet  ipftrum  cum  Colligatis,  Adhxrentibus, 
Subditis,  Reccomendatis,  Sequacibus,  &  Complicibus 
fuis,  feabttineant,  &  ceflent,  &  ceffare,  &  abftinere 
debeant  ab  offenfis,  &  quod.  quilibet  perfonaliter  cum 
rébus  fuis ,  &  etiam  quilibet  Mercator  cum  mer- 
cintiis ,  &  rébus  fuis  lecure  ire ,  tranfire ,  ftare, 
&  reddire,  mercari,  &  converfari  valaat  ,  &  valeant 
hincinde  in  &  per  omnes  Terras,  Caftra,  Loca,  Vil- 
las, paffus,  &  Territoria  diâarum  Partium,  &  cujus- 
iibet earum  ut  ante  prœfentem  Guerram,  feu  Discor- 
diam  faciebant ,  vel  facere  poterant.  Item  quod  prseli- , 
batus  Dominus  Dux  Mediolani  infrà  unum  menfem 
proxime  futurum  debeat  alîignare  ,  &  deponere,  vel 
aflignari  &  deponi  facere  in  manibus,  poteftate,  &  ba- 
lia  Magnitici,  &  Potentis  Domini  Caroli  de  Malateftis 
Arimini  &c.  orania  Caftra  ,  Fortilitia,  &  Loca,  quas 
funt ,  &  pervenerunt  ad  manus  diiSti  Domini  Ducis 
Mediolani  tempore  Guerrx  prœfentis  de  Caftris,  & 
Locis,  qua;  téiiebat ,  &  poffidebat  Dominus  MantUîe 
prœdiâus ,  &  confimiliter  diftus  Dominus  Mantux  in- 
frà didum  meofcm  proximè  futurum  debeat  affignare, 
&  deponere, vc]  affignari,  &  deponi  facere  in  manibus, 
poteftate  ,  &  balia  didi  Magnifie!  Domini  Caroli  de 
Malateftis  tôt  alia  Caftra,  &  Fortilitia  de  hiis,  qux  te- 
net,  &  poffidet  ,  ad  numerum,  vel  ad  valorem  depo- 
nendorum  per  prsefatum  Dominum  Ducem  Mediolani; 
qus  quidem  Caftra,  &  Fortilitia  per  quemlibet  dido-^ 
rum  Dominorum  deponenda  debeant  teneri,  cuftodiri, 
falvari,  &  gubernari  in  conditione,  &  illo  ftatu  quibus 
funt,expenfis  illorum, qui  ipfaCaftra,& Fortilitia  dépo- 
nent, videlicet  quilibet  didorum  Dominorum  folvet 
pro  illis,  qux  déponent,  durante  termino  Tregus,vel 
donec  per  Pacem,  vel  Concordium,  quod  fieret,  vel 
fequeretur  inter  Partes  infrà  terminuin  dids  Treguie 
fuerit  declaratum,  quid  de  eis  efle,  vel  fieri  debeat, 
quo  cafu  Pacis,vel  Concordii  dida  Caftra,  &  Fortili- 
tia reftitui,  dari,  &  affignari  debeant  per  didum  Do- 
rninum  Carolum  depofitarium  fecundum  formam  Pa- 
cis,  &  Concordii  prsdidi;  &  C\  intérim  Pax,vel  Con- 
cordium non  fequeretur,  tune  in  fine  didorum  decein 
annorum  Caftra,  &  Fortilitia  depofitata  per  ipfum  Do->-y 
minum  Ducem  Mediolani  reftitui,  &  affignari  debeant 
per  didum  Depofitarium  dido  Domino  Duci  Mediola- 
ni; &  viceverfa  fiât  Domino  MantUK  de  Caftris,  & 
Fortilitiis  depofitatis  per  eum  fcilicet  reftitui  ,&  affigna- 
ri fibi  debeant  fimiliter  per  Depofitarium  antedidum. 
Item  quod  remaneat,  &  fit  in  arbitrio,  &  libertate  didi 
Depofitarii  declarandi  pro  cuftodia  Caftrorum,  &  Lo- 
corum  prsdidorum,  quœ  deponentur  quantitate  Gen- 
tium.quE  fibi  videbitur  neceflaria,  &  quantitate  ftipen- 
dii  earum ,  prout  fibi  videbitur  ,  confiderato  fitu  ,  & 
conditionibus  Caftrorum  ,  &  Fortilitiorum  prœdido- 
rum.  Item  quod  Depofitarius  prœdidus,  &  Caftellani, 
&  OfBciales  deputandi  per  didum  Depofitarium  in  dic- 
tis  Caftris,  &  Fortilitiis  deponendis,  ôt  quilibet  eorum 
teneatur  obfervare  Capitula  hujus  Tregux  pro  parte 
eos,  &  quemlibet  eorum  tangente,  &  non  receptare, 
nec  tenere  in  Caftris  &  Fortilitiis  prœdidis  alias  Genres 
quam  qux  declaratx  fuerint,  &  deputatx  pro  cuftodia 
ipforum,  durante  tempore  didas  Tregui.  Item  fi  cafus 
occurreret  (quod  abfit)  quod  didus  Depofitarius  de- 
cederet  infrà  tempusTregux,  aliquoConcordio  non  &- 
cuto,  Caftellani,  &  Officiales  deputandi  in  didis  Cas- 
tris,  &  Fortilitiis  ,  «5c  quilibet  ipforum  debeant  dida 
Caftra,  &  Fortilitia  cuftodire  ,  &  confervare,  guber- 
nare,  ac  tenere  per  modum  ordinatum  fuperius ,  donec 
per  Partes  provifum  erit  de  alio  Depofitario  .quod  ipfx 
Partes  facere  teneantur  infra  duos  menfes  abinde  fequ- 
turos.  Item  quod  Dominus  Mantux  prxdidus  fine 
contradidione  vel  oppofitione  poffit  fuum  Serialium, 
&  fuum  pontem  Burgi  fortis,  &  omnia  fua  Fortilitia 
tam  in  Terra  quam  in  Aqua,  qux  tenet  ,&  poffidet,  & 
tenebic,&  poffidebit,  fortificare,claudere,  &  reparare. 
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Aviv-rt    acfortificari,  claudi,  &  reparari  facere  ad  fuum  bene- 
A.NN(J    piaçjturn^  &  Territoria  lua  quœcunque  tam  in  iserialio 
I  îoS     quam  extra,  tam  dtrà  Fadum.quam  ultra,  facere  la- 
^■^     '   borari,  &  colli,  ac  ûlufriiduari,  ut  ame  Guerram  ta- 
ciebat,  vel  facere  poterat,  liut;  contradiSione  vel  mo- 
lelliaalicujus,  exceptis  poireffionibus,  &  bonis  jacen- 
tibus  in  Terris,  &  ferritoriis  diclorum  Caltrorum,  & 
Fortilitiorum  deponendoriim  per  prsfatum  Dominum 
Ducem  Mediolani,  &  poireffionibus ,  &  bonis,  quas, 
&  quœ  haberet  didus  Dominas  iVlantu£  fuper  Territ- 
torio  Cermorum  falvo  li  per  Pacem,  vel  Coucordium 
intérim  aliter  fuerit  declaratum  ,   vel    terminutum   de 
diilis  polfeirionibus.     Item  quod  prslibatus  Dominus 
Dux  Mediolani, durante  di6taTregua,permitrat  aquam 
Fluminis  Vlentii  labi,  &  tiiiere,  nec  aliquid  faciat,vcl 
fieri  faciat  que  minus  diâa  aqua  labatur  ad  Civitatem 
Mantua;,  &  ad  omnes  alias  partes,  &  Loca  ad  quas, 
&  quce  difta  aqua  dic^i  Fluminis   efat  folita  labi,  & 
fluere  antc  tempus  prxfentis  Gucrrcc:  &  lî  qiia  clanfu- 
ra  vel  opus,  faéta  vel  faftum  elFet  ad  prœfens,  qua:, 
vel  quod  vetaret  ciirlum  difti  Fluminis  ,   ad  Loca  & 
partes  confuetas    qua  per  diûum  Dominum  Duccm 
Mediolani,  vel  deputandos  ab  eo  ita  aperta,  &  per  ta- 
lem  modum  teneantur,  quod  aqua  di£ti  Fluminis  laba- 
tur, &  fluat,  &  labi,  &  fluere  poflit  per  Alveum  fuum 
ad  Civitatem  Mantuœ_,  &  Loca  confueta  ,    &  facere 
curfum  fuum  ut  fuperius  diftum  eft.    Item  quod  prx- 
fatus  Dominus  MantU£  non  poffit,  nec  debeat  de  ca- 
tero  receptare  de  Rebellibus,  vel  Bannitis  pr^fati  Do- 
mini  Ducis  Mediolani  pxna  ultimi  fuplitii,  vel  muti- 
lationis  alicujus  membri,  &  verfi  vice  prsfatus  Domi- 
nus Dux  Mediolani  idem  facere  teneatur  de  Rebelli- 
bus, &  Bannitis  prxfiui  Domini  Mantuje  pxna  ultimi 
fuplitii,  vel  mutiîationis  alicujus  membri;  teneanturque 
prsefati  Domini  licentiare   de  fuis  Teifittoriis  omnes 
Bannitos,  &  Rebelles  prœdiflos,  qui  de  cstero  irent 
ad  Terras,  &  Loca  lua  infrà  octo  dies  port  fibi  fafbaiTi 
notitiam  de  prxdiâis  talibus  Rebellibus,  vel  Bannitis 
per  partem  illius  ex  diftis  Dominis,  cujus  elfent  Re- 
belles, velBanniti,  &  li  non  recèdent  infrà  triduum 
polt  Licentiam  iplîs  datam  eos  affiguare  teneantur  in 
manibas  Officialium  iplbs  roquirentium,&  in  cafu  que 
aliquis  ex  Bannitis,  vel  Rebellibus  didorum  Domino- 
rum  vel  alicujus  eorum,  qui  ante  Contradum  prxfen- 
tcm  ftetiflent,  &  fiabitalTent  inTerrittorio  alicujus  pne- 
fatorum    Dominorum   de   cœtero   comitterent   aliquid 
proptcr  quod    bannirentur  ,    vel  condemnarentur  per 
OfEtiales  alicujus  ex  Dominis  prœdiflis ,  eo  cafu  raies 
Banniti,  vel  condemn  ai  non  poflint  nec  debeant  teneri 
nec  receptari  per  alterum  Dominum  fu[>er  ejus  Territ- 
torio;  fed  excomiari  debeant,   &  conlignari  ut  fuprà. 
Item  quod  toto  tempore  diâx  Treguœ,  vèl  donec  per  j 
Pacem  aliter  fuperinde  provifum  effet,  fuspendatur,  & 
fuspenfa  remanere  debeat  folutio  annualis  Florenorum 
decem  millium,  quae  requirirur  debere  ticri  per  Domi-  , 
rium  l-'aduœ  tam  de  tempore  prœterito,  quam  futuro.  ; 
Ita  quod  nihil  per  ipfum  Dominum  Ducem  Mediola-  j 
ni,  vel  alios  fuo  nomine  fibi  requiri,  vel  peti  de  illa 
poflit  usque  ad  complememum  Trcgux  prœdiétx,  vel  j 
usquequo  per  Pacem,   vel  Concordium  aliter  provi-  | 
deretur  fuperinde,  falvo  quod  in  quolibet  Tradatu  Pa- 
cis,  vel  Concordii  dicere,  &  allegare  Jura  fua  pro  fa- 
vore  fuo,  non  derngando  propter  hoc  Juribus  didi  Do- 
mini Ducis  Mediolani,  nec  dicti  Domini  Padux,  qiix 
remaneant  in  eo  IFitu ,  quo  funt.    Item  quod  quilibet 
diâarum  Partium  &  dida;  Partes  teneantur,  &  debeant 
profiibere  toto  poffe  tranlîtum  ,   receptum,  &  Vidua- 
lia  Gentibus  armorum,  quso  tranlire  vellent  adoffen^ 
fas,(ive  damna  alicujus  didarum  Partium, nec  eis  pr^- 
berè  auxilium,   conlilium  ,   vel  favorem.     Item  quod 
quîelibet,  &  quilibet  didarum  Partium  polfit  laborare, 
&  œdificare,  ac  laborari,  &  ïidiâcari  facere  fuper  eo 
quod  habet,  vel  diftringit  adejus  liberam  voluntatem, 
reffervatis  aliis  Capitulis  fuprafcriptis,   &  infrafcriptis. 
Item  quod  toto  tempore    didorum    decem  anntirum 
quEElibet,  &  quilibet  Partium  prxdidarum  in  omnibus, 
&  fmgulis,  qux  inlimul  ultra  contenta  in  fuprafcriptis 
Capitulis  habcrcnt,  vel  poflènt  agere,  vel  contendere, 
petere,  vel  negare  debeant  effe  &  remanere,  ac  fuit  & 
remaneant  in  eo  ftatu,jure,  &  condidione  ac  termino 
inquibus  funt  ad  prsefcns,  nec  tamen  poffint,  vel  de- 
beant una  Pars  contra  alteram ,  vel  altena  contra  alte- 
ram  "ti  aliquo  jure  fuo,  vel  petere,  agere,  vel  mo- 
verc  a'iquam  litcm,   vel  controverfiam,  vel  quxllio- 
nem  alteri  Parti  ob  differentias  nunc   exiftentes  inter 
,P.artes,  vel  qux  moveri  pollent  per  altqucm,  vel  ali- 
quam  ex  didis  Partions  occalione  alicujus  rei  fadx, 
vel  occurfiE  usque  in  prxfentem  diem,  falvo  quod  in 
quolibet  Tradatu  Facis ,  vel  Concordii  dicere, &  alle- 


gare Jura  fua  pro  favore  fuo,  feâ  debeant  vivere,  &  AnNO 
converl;tri  iu  limul   quieto  animo  per   totum  tempus  „ 

diélx  Tregux  prout  faciebant   ante  prxfentem  Guet-  I3P    • 
ram.    Item  quod  prxlibatas  Dominus  Dux,  &  Com- 
mune Venetiarum  teneatur,  &  debeat  facere  cum  ct- 
fedu,  quod  infra  très  mcnfcs  proximè  fiuuros  Magni- 
ticx  Communitates  Florenti.e,  &  l'ononix,  &  Magni- 
fici  Domini  Padux,  Ferrarix,  &  Mantux  pro  fe,  Col- 
ligatis,  Adherentibus,  Reccomendatis ,  Sequacibus,& 
Complicibus   fuis,  &   quolibet   eorum,  &   CoUigaii, 
Adiixrentes,  Reccomendati,  Sequaces ,  &  Complices 
prxiibati  Domini  Ducis,   &  Commuais  Venetiarum, 
&   quilibet   eorum   approbabunt  ,   &   rattilicabunt    per 
publica    Inllrumenta    omnia   &    lingula  contenta^   in 
hoc    Inrtrumento    Tregnx ,    &   vice    verfa    prxtatus 
Dominus    Dux    Mediolani    teneatur   &   debeat  facere 
cum   ertedu   quod   infrà    didum  tcrmianm  didorum 
trium  menlium  proximè  futurorum  Magnificx  Com- 
munitates Pilarum,&  Scnarum  pro  fe,Colligatis ,  Ad- 
hxrentibus,  Reccomendatis,  Sequacibus,   à:  Compli- 
cibus fuis,  &  Colligati,  Adhxrcntcs,  Reccomendati, 
Sequaces,  &  Complices  prxfati  Domini  Ducis  Medio- 
lani, &  quilibet  eorum  approbabunt,    &  rattifficabunt 
per  publica  Inllrumenta  omnia,  &  lingula  contenta  iii 
hoc   Inftrumento  Tregux,  qux  quidem   Inllruirienta 
Rattifficationum  una  pars  alteri,  &  altéra  alteri,  vide- 
licer  didus  Dominus  Dux,  &  Commune  Venetiarum 
dido  Domino  Duci  Mediolani,  &  e  convcrfo,  debeat 
infrà  quatuor  menfes  proximè  futuros  facere  prefenta- 
ri,  &  fi  aliquis  prxdidorum  infrà  didum  tempus  non 
rattilîcaverit,  &  approbaverit  ut  diétum  cil,   illc  talis 
ex  nunc  intelligatur  elle,  &  fit  exclufus  a  dida  Trcgua, 
nec  benefîtio  e)us  debeat  gaudcre,remanente  tamen  fir- 
ma  Tregua  prxdida  in  omnibus  aliis,  qui  ipfam  ratti- 
incafTent,  &  debeant  didx  Partes,  &  quxlibet,  _&  qui- 
libet earum  facere  didam  Treguam   publicari  in  illis 
fuis  Civitatibus,  &  Locis  ubi  confuetudo  ell,  &  ne- 
cetTe  fuerit  in  die  Pentecolks,  qux  erit  vigelima  fexta 
menfis  prxfentis  ut  omnibus  nota  lit,  &  poifit,  &  de- 
beat  obfervari  ;  quam  quidem  Treguam ,  &  omnia,  _& 
fmgula  fuprafcripta,  &  infrafcripta  promiferunt,  &  Ib- 
lemni  ftippulatione  convenerunt  prxfatE  Partes,  didis 
nominibus  &  modis,   &  quolioet  eorum  fibi  ad  invi- 
cem,  &  viciflim  lingula  fingulis  refferendo,  firma,  & 
rata  habere,  &  tenere,   &  inviolabiliter  obfervare,  & 
adimplere,  &  contra  non  f^icere,  vel  venire  de  jute 
vel  de  fa6io,  per  fe  vel  alium,  feu  alios,  direde  vel 
indiredè,  tacite  vel  exprefrc,quoquo  modo.caufa,  vel 
ingenio,  nec  aliquo  qus.lito  colore,  in  juditio  vel  ex- 
tra, fub  pxna  Ducatorum  centum  millium  auri  foktiini 
flipulatione  prxmifla  cum  retfedione  omnium,  &  fîn- 
gulorum  damnirum,  &  expenfarum,  ac  intereffe  litis, 
&  extra,   qux  pxna  totîes  commiitatur,  &  debeatur, 
&  peti,  &  e\igi  poliit,  &  valeat  cum  etfedu  per  Par- 
tem obfervantem  prxdida  a  Parte  non  obfervante.  vel 
contraveniente    quoties    in   aliquo    Capitulo  prxfentis 
Contraélus  contrafadum  fuerit,  feu  ventum,  vel  non 
fuerint  prxdida  omnia,  &  lingula  integraliter  obferva- 
ta,  qux  poena  foluta  vel  non,  exada  vel  non,  prx- 
dida omnia,  &  lingu'a  nihilominus  firma  perdurent, 
1  &  inviolabiliter  obferventur.     Pro  quibus  omnibus,  & 
fingulis  obfervandis  ,   adimplendis   fîrmisque   tenendis 
I  per  totum  teriipus  didorum  decem  annorum,  &  pro 
I  prjena  folvenda  li  comilfa  fuerit ,  obligaverunt  prxfat.B 
Partes  didis  nominibus  &  modis,  libi  ad  invicem,  & 
viciffim,  videlicet  didi  Sindici  ,   &  Procuratores  didi 
Domini  Ducis,  &  Communis  Venetiarurn  nominibus 
quibus  fupra  didis  Procuratoribus  didi  Domini  Ducis 
Mediolani  nominibus  quibus  lupra  recipientibus  prxli- 
batum  Dominum  Ducem  Venetiarum  &  Succeffores 
fuos,  ac  didum  Commune  Venetiarum,'  &  Commu- 
nia eorum  bona  ,  mobilia  &  immobilia,  prxfentia  & 
futura,pignori;&  prxdidi  Procuratores  prxfati  Domini 
Ducis  Mediolani  nominibus  quibus  fupra  didis  Sindi- 
cis,  &  Procuratoribus  didi  Domini  Ducis  &  commu- 
nis Venetiarum  nominibus  quibus    fupra  recipientibus 
prxlibatum  Dominum  Ducem  Mediolani  l'"ilios,  Hxre- 
des,  &  Succeffores  fuos,  &  ipfius,   &  ipforum  bona 
omnia, mobilia  &  immobilia, prxfentia  &  futura  pigno- 
ri,  Renuiitiantes   didx   Partes,  &  quxlibet  earum  iu 
prxdidis  omnibus,  &  lingulis  nominibus  quibus  fupra, 
esceptioni  non  fadx,   vel  aliter  fadx  didx  Tregux, 
non  fie   vel  aliter  fadorum  didorum   Capitulorum, 
Declarationum,  &  Conveniionum ,  non  fie  vel  aliter 
ceiebrati  Comradus,   vel  geflx  Rei,   exception!  doli 
mali,  conditioni  fine  caufa,  &  ex  injufta  caufa.in  fac- 
tum  Xdioni  ,   exceptioniquc  metus  caufa  ,   Privilegio 
fori,  &  omni,  &  cuilibet  alii  Juris,  Legum,&  Conlli- 
tutiouum  auxilio  ,  eisdem  didis   modis ,  &  noraini- 
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»  bus  ,  &  vel  diSis  Priticipalibus  ,  &  vcl  alicui  ipfo- 

f\NNO  fQuj  quomodolibet  compétent! ,  vel  competituto,  & 
rîo8  Jif'bus,  &  Legibus  dicentibus  generalem  Renuntiatio- 
3  "  *  nem  non  valere.  Et  infuper  didi  Frocuratores ,  &  Siu- 
dici,modis  &  nominibus  quibus  fupra , fpontè  &  ex  cer- 
ta  fcientia,  juraverunt  in  animas  prœtatorum  fuorum 
Conftituentium,videlicet  didi  Domini  Sindici,  &  Pro- 
curatores  didi  JJomini  Ducis,  &  Communis  Venetia- 
rum  in  animas  ipforûm  Domini  Ducis  &  lingularum 
perfonarum  Civitatis  Venetiarum,  &  didi  Procurato- 
tes  didi  Domini  Ducis  Mediolani  in  animam  iplius 
Domini  Ducis MedioIani,fuprafcripta  omnia,&(ingula, 
&  quodiibet  ipforum  attendere,  &  adimplere,  &  etFec- 
tualiter  obfervare  pcr  totum  didum  tempus  decem  an- 
norum ,  boua  fidc  ,  &  ad  fanum  ,  bonum ,  &  purum 
fenfum,  &  intelledum,omni  cavillatione  &  abfurdita- 
te,  mala  interpretaiione,  dolo,  fraude,  &  exceptione 
ceilantibus  penitus,  &  remotis;  de  quibus  omnibus,  & 
(ingulis  fuprafcriptis  prxdidx  Partes ,  &  quelibet  carum, 
quibus  fupra  nominibus, mandaverunt,&voluerunt  per 
didum  ptudentem  Virumque  circumfpedum  Bernar- 
dum  de  Andallo  Notarium  Imperialem,  &  Scribam 
Ducatus  Venetiarum,  &  me  Catellanum  Notarium 
infrafcriptum  debere  confici,  &  fieri  unum,  &  plura 
publica  Inftrumenta  ejusdem  fubftantia; ,  &  elFedus 
prout  fuerit  opportunum.  Adum  in  Civitate  PapiE  in 
Capelia  Sandœ  Maris  Novae  Portx  Laudcnfis  Paro- 
cliia;  ejusdem  Ecclefias ,  pra;fentibus  fpedabilibus  & 
genetolis  Viris  Domino  Carolo  de  Branchatiis  Comité 
Campanes,  Domino  Filippino  de  Miles  Legum  Doc- 
tore  facondifllmo  Gonfiliario  prîelibati  Domini  Ducis 
Mediolani  ,  egregiis,  ac  prudentibus  Viris  Cavallino 
deCavallis,  &  Andriolo  de  Ariliis  prslibati  Domini 
Ducis  Mediolani  Secretariis,,  nec  non  egregiis ,  &  exi- 
miis  Legum  Dodoribus ,  Domino  Aymerico  de  Ay- 
mericis  de  Penflauro,  Domino  RafFalo  de  Perleonibus 
deArimino,&  Domino  Marco  de  vJarchis  deArimino 
indè  Teftibus  ad  ha:c  vocatis,  fpecialiter,  &  rogatis, 

Subfcripli  cum  figno  Tabellionatus  ante  polîto  Ego 
Catellanus  de  Chriltianis  genitus  quondam  Domini 
Francischini  Jurisperiti  publicus  Papienfis  Appollolica 
Imperialique  audoritatibus  Notarius  Scribaque  prsEliba- 
ti  IlluftriiEmi  Principis  ,  &  Excellentiflîmi  Domini 
Domini  Ducis  Mediolani  &c.  hanc  cartam  mihi  fieri 
juflam  rogatus  tradidi,  &  fubfcripfi. 

Examinavit  JoANNES  FranciSCUS  Stri- 
0  E  L  L 1 U  S  R'gii  Archiva  OJflctalis. 

cxcv. 

Nov.  Traité  pour  l'exécution  de  la  Trêve  conclue  entre  R  i- 
CHARD  II.  Roi  d'Angleterre  &?  Robert 
III.  Roi  d'EcoJfe.  Fait  à  Clochmabanefia>,e  le 
6.  Novemè.  i-^çiS.  QR  Y  me  r,  FœderajCon- 
venciohes,  &c.  Tom.  VIII.  p.ig.  fS.] 

AT  C  c  o  c  H  M  A  B  A  N  E  s  T  A  N  E ,  the  VI.  day  of  No- 
vembcr  the  Yere  of  Grâce  M.  CGC.  nynty  and 
aucht, 

Detwex  Sire  U^illame  ofBorthwyk,  Knytht,  and 
Roger  ofGordowa  Sqwiere,  Commiffarez  of  the  Hey 
and  Mychty  Prince  the  Kyag  of  Acotlande ,  on  the  ta 
parte,  And  Sire  John  Bujjie  ,  and  Sire  Henry  Grene 
Knychtez,  Maiftre  IVillame  Firiby^  Clerc,  and  Lawren- 
ce Drewe  Squiere,  Comllfaires  of  the  Hey  and  Mych- 
ty Prince  the  Kyng  of  Ingland  on  the  tothir  parte, 

It  is  A  c  c  o  R  D  i  r  in  the  manere  efter  folo  wand , 

In  THE  FIRST,  forthly  that  it  was  A  c  c  o  r  d  i  T 
and  ORPANiT  throw,  Mighty  Princes  and  Lords, 
the  Dakys  uf  Rùthefay  and  ofLancaftre ,  that  al  manere 
of  Prifoners,  that  has  bene  takyn  on  bath  the  fyds, 
fyn  the  begynnyng  of  the  Trewes,  takin,  at  Lollyn- 
ghame,  the  Yhere  and  the  lafl:  auchty  andnine,  fuld 
be  frely  deliverit,  and  thai  that  Ranfowne  had  pait  the 
Raunfon  til  half  bene  reftoric  to  thaim  bcforc  the 
Feeftc  of  Mydfomer  laft  part,  as  it  appcrs  plainly  bc 
theEndentures  thareof  made,  Of  the  qwilk  Ordenan- 
cc  fui  Execution  is  notht  made  to  this  tyma. 

And  thairfore  theCommiflàirs  forfaid  wi  L  and  OR- 
PANYT  that  fui  and  duc  Execution  be  made  of  the 
faid  Ordennance  in  this  manere  (that  is  to  fay)  that 
al  Prifoners,  that  arre  undeliverit  be  frcly  deliverit  be- 
fore  the  Feefte  of  Saint  Martin  that  nell  commis ,  And 
al  thai,  that  Raunfon  has  payit,  fal  haf  thair  Ranfom 
rcftorit  til  thaim  before  the  fadyngange  Sonday  that 
neft  commys, 

Tom.  h.  Part.  I. 


D  E  S     G  E  N  S.  %6g 

To  the  fulfiUing  of  the  qwils  Sire  John  ofjohnflo-   A  vwr» 
•zy»»,  Sire  J^hn  of  Corlel ,    Sire  Willame  Ste-warte  o/       ^'^^ 
Caftel-mylke,    Knychts  ,   Harharte  of  Ciirry  ,   John  of  I2o8. 
Carritthtn,  '^hn  of  Gtendowyne ,  Symoixin  of  ùlcndoa-       ^ 
wyne,  Nicol'ïitil,  Alexander  Armyjlrang,  Geffry  Ar- 
■myjlrang ,  Daiy  Armyjlrang ,  and  U-'illame  Nykfun  are 
borowis  for  the  Erli's  Bownds  of  Douglas  of  ithe  Weft 
Marche  of  Scotland , 

And  the  làmyn  Knyghts  and  Sqwiers  has  Heytht, 
before  the  foid  Commllfairs  ,  be  thare  gude  Faithis , 
that  thai  fal  virele  and  trewly  Icepe  thir  prefentz  Trewis 
that  ar  accepts  be  bathe  the  Kyngs  ,  and  at  thai  fat 
redrefs,  and  ger  be  redreflyt,  wele  and  trewly,  eftir 
thair  lele  powair,  al  the  Attemptats  done  fyn  the  be- 
gynnynge  of  the  faid  Trewis  takyn  at  LoUynghame, 
without  frawde  or  gyle ,  efter  the  fourme  and  the  ef- 
fed  of  the  faid  Endenturs ,  made  at  Hawdenftank ,  the 
XVI.  day  of  March  lall  palTît,  be  the  forfaid  Duks  of 
Rothylfaiand  Lancaltre,  and  the  fourm  of  the  Trewes 
forfaid  ;  and  at  thai  fal,  with  thair  poware  ,  lett  al 
Men.  of  the  Party  of  Scotland,  that  wuld  paffe  thrw 
thair  Bownds  to  do  harme  in  Ingland  or  til  any  In- 
glifman , 

And  John  of  Skelton  Lewtenant  of  the  Weft  Mar- 
che of  Ingland  is  Borgch  in  the  of  the 
famyn  Marche  femblably  to  do  ,  and  fulfil  the  faid 
Ordennance, 

And  Sire  Pfr«  Ttlzoll,  Sire  Willame  Culwey,  Sire 
U'illar/ie  of  kee.  Site  Juhn  of  Simivili ,  Hiii:  U'il- 

lame  ofSwyniumg,  and  Robert  Umfraville,  KnychtS, 
IVilleme  of  Stappilton^Giffray  Tiliol,  Rolland  the  Faux, 
John  of  Dalmon,  Richart  of  Satchela  ,  Thomis  of  the 
Sands  ,  Dikker  of  Skelton,  and  If-'illame  ofTemjidulawe 
erre  Borrowis,  for  the  famyn  Bownds,  to  do  and  fui- 
fil  that  that  to  thaim  longys  in  this  Marche,  at  thairq 
lele  poware,  without  fraude  or  gyle. 

And  the  famyn  Knychts  and  Squiers  of  Ingland  has 
Heytht,  before  the  faid  Commiffairs,  be  thaire  gude 
faythe ,  that  thai  fal  weli  and  trewly  kepe  thir  prefentz 
Trewes  that  ar  accepts  be  bath  the  Kyngs  ,  and  ac 
thai  fal  redreflè  ,  and  ger  be  redreflyt ,  wele  and 
trewly  ,  eftir  thair  lele  poware  ,  al  Attemptats  fyn 
the  begynynge  of  the  faidz  Trewes ,  takin  at  Lol- 
lynghame,  withouten  fraude  or  gile  ,  efter  the  four- 
me and  thé  effed  of  the  forfaid  Endenturs  madz  ac 
Hawdenftanke,  the  xvi.  day  of  Marce  laft  paflyt,  be 
fye  forfaidz  Duykys  of  Rothiflay  and  of  Lancaftre , 
and  the  fourme  of  the  Trewes  forfaid  ;  And  at  thai  fal, 
with  thair  powair ,  lett  al  men  of  Ingland ,  that  wald 
pafTe  thrw  thair  Bownds,  to  do  harme  in  Scotlande , 
or  to  any  Scotis  man, 

And  the  forfaid  Commiffairs  ar  bundyn  ,  in  thair 
Kyngs  name,  for  al  Prifoners  and  Ranfowns  of  with- 
out the  Bounds  of  the  Weft  Marche, 

And  gif  it  happnys  that  ony  Prifownere  or  Prifow- 
ners  be  withalden  agaynis  this  Ordenance,  he  or  thai 
that  halds  yaim  fal  be  conftreynyt  be  the  Lords  Com- 
milfairs ,  to  bathe  Kyngs ,  at  thair  Metyng  at  Day  and 
Place,  that  thai  fal  and  ordeine,  at  thair  metynge 
at  the  Eft  March,  |;)efore  thair  departing,  for  to  be  at 
the  Weft  Marche,  in  thaire  awyne  Perfovvne,  or  be 
fuffifand  Commilîàirs  of  thaire  Kyngs ,  to  deliver  the 
faidz  Prifoners  and  alfythe  thaim  of  the  Har- 

mes  that  thai  haf  fuftenyt,  in  defawte  of  thair  Delive- 
rance,  efter  this  Ordenance,  and  for  to  pay  the  value 
ofthe  Prifonners  Ranfown  to  the  faid  Lordis  Com-       " 
miffairs,  for  thair  difobeyflance, 

At  qwilk  Daiz  and  Place  the  faid  Lords,  or  the  faid 
Commiflairs,  fal  redreffe  ,  and  ger  be  redreffyt,  al 
manere  of  Trespaflè  and  Attemptatz  done  agayns  the 
Trewis,  and  the  fourme  of  the  Endenturs,  made,  at 
Hawdenftank,  the  xvi.  day  of  Marce,  and  the  xxvi. 
day  of  Odober  laft  paflyt. 

And,  gif  ony  Ranfown  be  unreftorit  at  Faftigange 
Sonday  forfaid,  the  V,7ithaldare,  or  the  Withaldars, 
fal  be  conftreiynyt,  be  the  faid  Lords,  to  reftore  the 
Ranfown  or  the  Ranfowns  to  the  Partize,  and  to  pay 
the  double  to  the  Lords  for  thair  difobeyllànce. 

Item,  itisAcoRDiT  and  o  r  d  a  n  y  t  that  al 
Prifonners, that  has  bene  takyn  on  bath  the  Partis,  fyn 
the  XVI.  day  ofthe  Moneth  of  Marce  at  laft  was,  er 
and  fal  be  qwicly  and  frely  deliverit  with  thair  Hors 
and  yair  Harnefs ,  reftorand  the  Harmes  ihat  thai  dyd 
in  the  tyme  of  thair  takyng  qwen  thai  reflave  thair 
Hors  and  thair  Harnefs, 

And  gyf  ony  be  ranfovirn'd  ,and  thair  Ranfown  pait 
party  or  al,  that  Ranfowne  fal  be  reftorit  to  thaim  befor 
Faftgang  Sonday  forfaid.  In  thu  payne  of  paying  the 
double  in  the  manere  forfaid , 

Mm  And 
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And  al  Prifoners  that  are  lattin  to  Borgh,  aiid  nll 
men  that  arr  Porrovvis  for  Payaient  of  Ranlbwns ,  fa! 
be  frely  difchargit  of  Payment,  and  of  entre  withou- 
tin  Reprofe,  ^ 

And  al  Obligations.  Seurtcs,  and  Prdmeires,  géné- 
rale or  fpcciale,  made  for  Prifoners  or  Ranlons,  and 
al  othir  Charçs  that  is  put  to  th-aim,  be  ony  colo_ur  of 


O  M  A  T  I  Q_U  E 

che,  yf  he  be  within  thair  Bownds  ,  fra  thai  be  rc-  Al'Mo| 
qucrit ,   fal  be  haldtn  for  to   bryug   the  Myfdoer  or      /"Wl 


Band  or  Borowe,  be  cawfe  of  thaire  takyng,  fal  be    verit, 


IVlyfdoers"  to  the  knawlage  of  Marches  ;  and  qwa  fa  ÏS?"' 

beis  fandyn  culpable  of  ony  fylk  trespas  done  in  tyme 
to  com ,  hc  or  thai  lai  be  delivcrit  to  the  Party  that 
has  fulleynt  the  fcath  ,  to  lia  or  ranfown  at  thair  li- 
kynç;,  and  Callel  and  Fortrefs  fwa  takin  fal  be  deli- 


voyde,  and  want  thaire  ftrenthe  and  effeft. 


And  gyf  Plaint  be  that  ony  iîlk  Mysdoer_bc  with- 


And'  wa  la  dois  ào-ayne  this  Ordenance,  he  fol  be    otiten  the  Bownds   of  the   Marche  ,    the  Conferva- 
inllreygnyt.be  the  laidz  Lords, or  thair  Commillàirs,    tours,  or  thair  Depuis,  fal  be  haldm  to  do  and  fulh 


conllreyg: 

to  pay  the  double  to  thaim  of  that,  that  he  ask. 

Item  ,  forthy  that  commowne  voici  is,  on  bathi 
the  fyds  ,  ihat  Scotis-men  boni,  refavyt  to  the  Fewte 
of  Inglande,  and  dwelland  on  the  Marches  of  Ingland, 
and  Inglis-mcn  borne,  relTauyt  to  the  Fewte  of  Scott- 
land,  and  dwelland  on  the  March  of  Scottland  ,  ar 
principale  caws  of  the  dilfrowblance  of  the  quiète  of 
bathi  the  Rcwmez , 

It  is  ACcoKHir  and  ordanyt  that,  fra  hyn 
forwarde,  tharc  fal  na  Scotts-nian  be  reflavyt  til  the 
Fewte  of  Ingland  ,  ne  nane  Inglisman  til  de  Fewte  of 
Scotland,  the  qwiles  that  the  faid  Cominiirairs  mak 
relation  til    bath  thar  Kyngs  of  this  Article, 

And  thain  ,  yf  it  h'k  to  bath  the  Kyngs,  this  Or- 
denance fal  bc  kepit  endurant  the  Trewes , 

And  tha  5cotts  borne  men,  that  now  ar  refTavit  fyn 
thè  bcgynnyng  of  the  Trewes  till  the  Fewte  of  Ingland, 
fal  bc  coriltreignyt  to  dwelle  and  mak  relidence  alsfer 
fra  the  i^4arche  as  the  Bowis  in  Ingland,  before  Can- 
dilmes  nel'l  command. 

And  al  the  Inglis-borne  men  ,  reffavyt  to  the  Fewte 
of  Scotland  ,  fyn  the  begynnyng  of  the  faidz  Tre- 
wes, fal  be  corillrcignvit  to  dwelle  and  mak  relidence 
alsfer  fra  the  Marchés,  as  Pebles,  Crawfourd,  or 
Corfnecon,  be  the  fomyn  tyme. 

And  gyif  ony  ,  of  aithir  fyde  ,  bc  fundyn  dwel- 
land ,  command,  or  gangand  nerrar  the  iVlarches 
thane  the  Bownds  forfaid,  the  Officers  of  that  Contre 
ne  beis  fundyn  in,  fol  be  haldin,  be  the  vertue  of  thair 
Othys  and  Office,  t-o  tak  hym  or  thaim  fwa  brokand 
this  Ordenance,  and  to  deliver  hym  or  thaim  to  the 
Wardanys  of  the  Marche  of  thé  Parthy  advers,  to  de- 
mayne  at  thair  likyng , 

And  this  Ordenance  to  be  kepit  at  the  likyng  of  the 
Kyngs  as  is  forfaid. 

Item,  it  is  accordit,  that  al  Merchands  and 
thaire  Guds,  that  has  bene  takin  be  See  orbe  Lande 
fyn  the  begynnyng  of  the  laid  Trewes,  fal  be  frely  de- 
liverit,  w'ithouten  obllacle,  on  bath  the  Partize,  with 
ail  gudly  hafte  (that  is  to  fa)  tha  that  ar  unaflyth  this 
day. 

Item  ,  fore  alsmekl  as  tharc  has  bene  mony  and 
gret  Atteraptatï  done,  fyn  the  begynnyng  of  theirTre- 
wez  ,  on  bath  the  fyds  ,  the  qwiik  ar  unredreffyt  to 
this  tyme ,  the  refourmation  of  the  qwilk  requers 
gret  laifere  and  tyme,  the  qwilk  the  faidz  Commilfairs 
ne  may  notht  at  this  tyme  partic'larly  ger  be  reformyt 
and  amendit, 

It  is  ACCORDIT  and  o  r  d  a  «  y  t  that  the  War- 
danys of  the  Marches,  thr'w  thaim  felf,  or  tlir'w  thair 
Deputz,  fal  everilk  Moneth  hald  certcne  Dxz  of  Re- 
"dtelTe  .  'and' ger  refourme  and  redrefs  al  Attemptatz 
and  Myftakyngs  that  has  bcnc  adone  aganez  thir  Tre- 
wii,efter  the  tennour  of  the  Endenturs  made  at  Haw- 
deneftank  the  xvi.  day  of  Marce  laft  palîyt. 

And  gyf  it  hapnys,  (as  God  forbede)  that  ony  Ar- 
temptate  or  Attemptats  bene  unrefourmyt  or  unre- 
dreffyt in  defawte  or  necligence  of  the  Wardanys  of 
the  Marchez  or  thair  Deputz  on  owthir  Party,  the 
faidz  Lords  or  the  favd  Commilfaîrs,  at  thair  Metyng 
at  the  Eefl:  IMarche,  fal  tak  knawlage,  and  ger  try  in 
qwais  defawte  the  Attcmptatz  levys  unreparit  and 
tinamendit ,  and  fol  punyfs  hym  or  thaini  that  beis 
fond  in  defautife  in  fwilk  manere,  that  it  be  Enfawm- 
ple  til  al  uthir  Officers  in  tyme  to  com:  and  this  fal  be 
donc  at  the  Metyng  of  the  grete  Lords  or  thair  Com- 
millàirs befor  al  othir  thing  ;  ,       r       ,     . 

Ànd  for  to  mak  clere  knowyng  to  the  Lords  m 
qwais  defautc  tlie  faid  Redrefs  levys  unmade  ,  it  is 
ACCORDIT  that  the  Wardanys  or  thair  Deputi  fol 
cndent  at  ilk  Day  and  Place  the  maner  of  thair  depar- 
tyng. 

Item,  it  is  acordit  and  ordanït  that, 
for  the  mnr  fiwirr  kipyng  of  the  Trcwis  in  tyme  to 
com,  that  gyf  any  man'of  the  ta  Rewme  do  harme 
within  tnthir  Rewme  (as  takvng  or  (laghtir  of  Men, 
or  takyng  of  Guds,  or  brcnnyng  of  Howfes,  or  ta- 
îtyfle  of  Callcl  or  Fortrefs  )  the  Wardanys  of  the  Mar- 


in the  manere  forfaid  of  bath  the  Partize  ;  purvaic 
that  Héritages  on  bathe  the  Syds  ftand  in  the  four- 
me and  vertue  as  is  compris'd  within  the  Trewes. 

Item  ,  it  is  accordit  and  ordanit,  that 
to  the  Execucon  of  the  Articles  abovyn  writtin,  that 
the  Wardanys  of  the  Well  Marche  of  Scotland,  or 
his  Députes j  fal  mete  at  Clowthmibanellan  for  Gal- 
way,  Nythysdale,  and  Annalerdendale  with  tlicWar-. 
daneoftheWeft  Marche  of  Ingland  or  his  Députes, 
the  Thorysdav  the  xiv.  day  of  November,  for  to  re- 
drelfe  and  refourme  al  Attemptats  done  agaync  the 
vertue  of  their  Trewis  efter  the  fourme  of  the  laidi 
Endenturs,  and  fa  fra  Moneth  to  Moneih,  at  Daii 
and  Places  tu  be  accordit  betwix  the  faidz  War- 
danez  or  thair  Deputz,  qwilez  al  Attcmptatz  be  fuUy 
redrelfyt  ,  and  at  the  famé  Day  and  Place  thai  of 
Crawfourd-Mure.fal  appere  to  do  and  mak  rcdreffe 
in  the  manere  forfaid. 

And  in  the  femblable  manere  fal  the  faidz  Warda- 
nes  ,  or  thair  Députez  ,  aiïemble  at  Kircaiider,  the 
Mounownday,  the  xviii.  day  of  this  •famé  Moneth, 
for  Eskdale  and  Lyddalysdale, 

And  thai  of  Tyndale  and  Ryddysdale  fol  mete  at  the 
famé  Place  of  Kircander  with  thai  of  the  Well  Marche 
of  Scotland,  at  al  thair  daiz  of  Redrefle,  fra  Mychel- 
mes  to  Qwyffinday,  and  fra  Qwyffinday  to  Mychel- 
mes ,  thair  daiz  of  Redreffe  fal  be  haldein  at  Creahope 
Bryg. 

Item,  it  is  a  c  c  o  r  d  i  t  ,  be  the  Commiflairs  for- 
faidz,  that  the  Députes  of  the  Erle  of  Douglas,  Tevy- 
dale  ,  and  Jedeworth  Foreft  ,  fal  aflemble  with  the 
Députes  of  the  Wardane  of  the  Well  Marche  of 
Inoland,  the  day,  the  xxvi.  day  of  this  Moneth 

of°November,  at  the  faid  Crelfop  Bryg,  and  fwa  fra 
Moneth  to  Moneth  to  refourme  and  redrefs  al  At- 
temptats done  on  bathe  the  fyds. 

And  the  forfaid  CommiOairs  of  the  Kyngs  ofScot- 
lande  has  heythit,  in  thair  Kyngs  Name,  that,  at  the 
faid  Day  and  Place,  and  fa  fra  Moneth  to  Moneth, 
the  forfaid  Députes  of  Tevydale  and  Jedworth  Foreft, 
fal  appere  and  do  redrefs    of  al  Attemptats 

after  the  fourme  of  the  Trewes  and  the  faidz  Enden- 
turs jand  in  the  famé  wyfe  the  Commiflairs  of  Ingland 
has'heytht  to  be  done  on  thair  fyde. 

Item,  for  alfmekil  as  the  Commiflairs  qf  Seotland 
has  allegyt  that  deu  Reformacion  and  Redrefs  of  At- 
tcmptatz has  notht  bene  done  before  this  tyme  ,  for 
that  that, on  the  Party  of  Ingland,  has  bene  gret  chap- 
gyng  of  Wardanys  on  the  Well  Marche  fyn  the  tytne 
of  this  Trewis,  the  qwilk  wil  notht  redrefs  bot  ilke 
man  for  his  awyne  tyme,  ;   . 

It  is  gkantyt,  be  the  Commiflairs  ot  Ingland, 
that  the  Lewtenant  of  the  Well  Marche  of  Ingland  fol 
haf  fuffizand  poware  alfwele  of  his  Legys  Lord  the 
Kyng  of  Ingland,  as  of  the  Wardane  of  the  faid  Weft 
Marche,  within  twa  Moneths  efter  this  day,  for  to 
repair  and  redrefs  al  manere  of  Attemptatz  langand 
to  his  Bownds,  fyn  the  ■begynnyng  of  this  Trewps, 

And  alfwa  that,  be  the  lame  tyme,  thair  fol  be  or- 
danyt  Deputz  of  the  Confervatours,  to  mete  at  ilke 
day  of  Redrefs ,  what  the  Deputz  of  the  Wardanys  to 
do  and  fulfil  thaty  to  thair  Office,  withoutin 

the  Bownds  of  the  Marches. 

Item,  it  is  ordanyt  ,  and  accord yt  that 
al  manere  of  Men,  of  bath  the  Rewmes,  fol  haf  fre- 
dome  to  folowe  thair  Gudis,that beis  llollm  or  rcftit  tra 
thaim,'  with  Hunde  and  Home,  owt  of  the  ta  Rewme 
into  the  toyir,  at  thair  IVkyng;  or  in  qwhat  gudly  ma- 
nere that  thaim  lyfte,  withoutin  Bowe  and  Spere,  and 
at  na  Man  be  fa  hardy  to  dillroble  ony  Man  in 
fyk  folowyng  ,  of  payne  of  tynfale  of  Lyfe  and 
Lyme. 

Item,  it  is  accordyt,  that  ail  Scathis  ,  that 
has  bene  recoverit  before  Wardayns  or  thair  Députez, 
on  aythir  party  fal  be  pait  and  affytht  be  Faftyngang 
Sonnond.ay  forfaid. 

Item  ,  it  is  accordit  and  ordanyt  that 
na  Man  ,  on  nouthir  fyde,  fal  gyf  ne  tak  Tribute  ne 

Rtnfowne 
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Rsnfowne  for  Proteâioas  ne  Affurances  endurant  this  j  nere  &  fervare  jam    invicem    conftitutâ.    Item    in-  AnNO 
Trewes;  but  at  ilk  nian  fal  lelyly  kepe  and  ger  kepe    ter^jpfum  LencaftriE  Ducem  &  nos  finccrus  vcrœ  di- 


the  Kyngs  Trewes ,  without  fraud  and  gyle. 

In  the  witnefs  of  the  qwilk  things  the  Seele  of  Sire 
WilUame  of  Borthwike,  and  the  Signet  of  Roger  of 
Gordownz ,  for  the  Party  of  Scotland  ;  and  the  Seel 
of  Sire  John  Buflhy,  and  Sire  Henry  Grene,  and  the 
Signetz  of  Maiftre  Willame  Ferby  ,  and  Lawrence 
Drewe  for  the  Party  of  Ingland,  to  the  Partize  of  this 
Endenturs  entrechangaiblely  ar  put,  the  Day,  Yhere, 
and  Place  forfaidz. 

Sub  Sigillo,  rubeà  cerâ  exprejfo^  fendsnte  a  caudâ 
fergarne»£. 

mterura  defideratur. 

CXCVI. 

Tralïatus  Liga  £5"  Confœderationis  inter  L  u  d  o- 
vicuM  Ducem  AureUanenfem ^  iâ  Henri- 
cuM  Ducem  Lencaftriie,  ità  ut  aller  aîteri  fit 
Amicus  Amicorum ,  £î?  Inimicus  Inimicorum. 
AElum  Parifiis  die  17.  Junii  13pp.  [Pièce 
tirée  du  LVI.  Volume  des  Manufcrits  de  la 
Bibliothèque  Royale  de  Berlin,  pag.  375*.  Elle 
fe  trom'e  auffi  dans  Du  Chesne,  Hifi. 
d' Angleterre  f  d'Ecoffe  ^  d'Irlande.  Tom.  I.  p. 
757.  en  François  d'une  tradudtion  ancienne.] 

LU  D  o  V I  c u  s  Régis  quondam  Francorunl  Filius , 
Dus  Aurelianenfîs ,  Comesque  Valefii,Blefenfis & 
Bellimontis,  univerfis  &  fîngulis  praefentes  Litteras  in- 
fpeéluris,  Salutem,  &  fincers  diledionis  afFeftum, 
notum  facimus  per  prœfentes  quod  quamvis  inter  II- 
luftrem ,  Magnificumque  Principem  Henricum  Ducem 
LencaftriE  &  Herfordis,  Comitem  Derbis,  Lincolnias, 
Leyceftris  &  Northampton ,  Dominum  Breken  &  Se- 
nefcallum  Angliœ  ,  Confanguineum  noftrum  cariffi- 
mum ,  &  nos  imcercB  diledionis  &  benevolehtix  liber 
&  bonus  foveatur  affeâus  ;  tamen  nos  ambo  honefto 
firmioris  &  afFeâionis,  &  amicitia;  &  confœderationis 
ardioris  defiderio  duéli;  quia  rébus  in  humanis  vix 
quidquam  melius,  jucundius,  aut  commodius  reperi- 
tur.  In  nomine  Omnipotemis  &  Sanâiffimœ  Trinita- 
tis ,  quœ  perfeâs  Charitatis  &  Amicitis  pulcherrimum 
exemplar  ,  &  folidum  &  ftabile  procul  dubio  effe 
dignoscitur  fundamentum  fine  cujds  gratia  ôc  favoris 
brachio,  necritè,  nec  fœliciter  aliquiS  maturatur,  ad 
Ligam,  Confœderationem,&  Alliantiam,  tali  fcilicet 
forma  &  modo,  utjufta,  laudabilis  &  honefta  hec  in- 
ter nos  Amicitia  cenfeatur,  invicem  devenire  curavimus 
&  devenimus  iii  hune  modum.  Primo  quidem  uterque 
noftrum  œquum  cenfet,  &  apprimè  probat  ut  in  hac 
Liga  &  Confcederatione  excipiantur  omnes  illi  qui 
utrique  Parti  honeftatis  refpedu  decere  excipi  videan- 
tur ,  itaque  ex  parte  noftra  excipiendos  duximus  qui  fe- 
quuntur  :  Imprimis  Sereniffimum  &  Excellentiffimum 
Principem,  ac  metuendiffimum  Dominum  meum  Ca- 
rolum ,  Dei  gratia  Francorum  Regem  ;  Dominum 
Delphinum  ejus  primogenitum  ;  Et  csteram  ipfius 
Domini  mei  Régis  prolem ,  Dominam  Reginam  Fran- 
cise, Cariffimos  Avunculos  noftros  Duces,  Biturije, 
Burgundis  &  Borbonii  ;  Sereuiffimos  Principes  Confan- 
guineos  noftros  Cariffimos  ,  Regem  Romanorum  & 
Bohemis  ,  &  Regem  Hungaris  Fratrem  fuum ,  nec 
non  eorum  Avunculos  Jodocnm  &  Procopium  iVlar- 
chiones  Moravias.  Item  omnes  noftros  Confanguineos 
propriores ,  nec  non  &  cœteros  ex  profapiœ  noftrœ  fan 
guine  genitos  &  gignendos ,  fexus  pariter  utriusqUe 
Cariffimum  Patrem  noftrum  Ducem  Mediolani,  cujus 
FiliaCariffimaConfors  noftra  legitimoMatrimonio  co- 
pulatur,  cujus  afiînitatisConfoederatiouedecet  &  move- 
mur  illius  commodo  &  honori  favere;  llluftriflimos 
Principes  Confanguineos  noftros  Cariffimos  ,  Regem 
CaftelljE,  Regem  Scotis,  &  reliquos  omnes  Confœ- 
deratos  &  CoUigatos  prœfati  Domini  mei  Francorum 
Régis ,  quibus  unà  cum  ipfo  Domino  meo  Rege  nos 
oportet  &  expedit  adhœrere  ;  Cariffimum  Confangui- 
neum noftrum  Ducem  LotharingisE,  Comitem  de  Cle- 
ves  ,  Dominum  de  Cliffono  ,  &  reliquos  VaiTallos 
noftros,  ac  nobis  neceffitudine  facramenti  &  fidelita- 
tis  obnoxios,  quo«  ita  ab  injuriis  &  jaâuris  arbitramur 
efle  tuendos,  ut  ipfi  fe  fe  obfequiis,  juffibus  &  manda- 
ts noftris  quibuslibet  dedidere  ;  Denique  omnes  nobis 
Confœderationis  vinculo  CoUigatos  quibus  decet  te^ 
ToM.  11.  Pakt.  I. 


leâionis,  &  puri  amoris  afFeÛus  ,  line  iiitermiffionc  ^395^' 
mutuo  permanebit,  qualis  inter  mutuos  &  honeftos 
permanere  débet  amicos.  hem  alter  alterius  amicorum 
&  benevolorum  femper  &  ubique  erit  benevolus  & 
amjcus,  inimicorum  autem  inimicus,  quemadmodum 
utriusque  laudi  &  honori  conveniet.  Item  quibus-» 
libet  &  temporibus  &  locis  &  cafibus  &  negotiis  &  rt* 
bus  alter  alterius  falutem  ,  commodum,  honorem,  & 
ftatum  amabit  &  capiet,  curabit,  tenebit  &  cuftodiet 
tam  verbis  quam  faais,diligenter  &  fummopere , quoad 
laudabiliter  fieri  poterit  &  honeftè.-  Item  terapore  & 
cafu  discordiîe  &  contentionis  &  Belli  quibuscumque 
poterimns  &  fciemus  remediis,  viis,  ingeniig,  conli- 
!iis,viribus,  auxiliis,  copiis,  exercitibus  &  cîeterîs  ad- 
miniculis  contra  &  adverfus  quemlibet  Principem,  Do- 
minum &  Magnatem,  ac  contra  quamcutoque  iingu- 
larem  perfonam ,  Commune,  CoUegium,  &  Univer- 
fîtatem ,  cujuscumque  Principatus ,  Dignitatis',  Autho- 
ritatis.  Status, Gradus  &  Conditionis  exiftat,ex  fervido 
defiderio, puravoluntate  &  efficaci  atque  pcrfefta  opéra 
adjuvabimus ,  muniemus  &  defendemus  ;  &  alter  contra 
alterius  Adverfarios ,  Hoftes  &  Inimicos  quoscumque 
infurget,  adverfabitur  &  pugnabit  atque  omnimoda  co- 
gitatione,  confilio  &  opéra,  honeftis  tamen  &  licitis, 
molietur  ;  fupranominatis ,  uti  prsediÉtum  eft,  femper 
exceptis.  Item  pTsmiffa  utrinque  fient,  tenebuntur  , 
fervabuntur&predurabunt  quamdiu  hoec  prsfens  Treu- 
ga  inter  prselibatum  Dominum  meum  Regem  Franco- 
rum, &  prselibatum  Regem  Angliœ  ftabilita  ,  &  Pas 
melior,fi  fucceflerit  inter  ipfos,inviolabiliter  perdurabit. 
In  quorum  teftimonium  &  robur,  prœfentes  fieri  feci- 
mus  &  confcribi,  &  noftri  Sigilli  appenfione  muniri. 
Datum  Parifius  die  xvii.  menfis  Junii  annb  Domini 
M.  CCCXCIX.     Per  Doramum  Ducem. 

De  MiLiis. 

CXCVII. 

(S^urfurfïen»25«cin/  iwtutd;  6iê  (Icr^tefîcWïBinîicti;  if.Sepr; 
\\)t  Jcben(ang  bcçcinanbcr  îu  b(et6cn/  tmï)  ctnanicr  in 
S5crcl;û|un3  i()tc^  Q!Bat)l-ml)té  ju  l)cttfcii/ aucl;  nicl;t 
?u  jutaflcn  /  Da?  Uê  9vômir(;l;c  Slcicl)  gcfclîmâlcrt 
mt  tjccrtngcct  twtfcc/  mttt  win  9î6m(:  ^onig/ 
noc()  jcmanD  anbmi.  ®cbeii  ju  ?3îea§c  auf  îic» 
QJÎoniitag  nacl;  fccé  JÇcil:  Srcugcé  txc^  Exaltationis 
1 3pp.  [  M  u  L  L  E  R  I  Reichs-tags  Theatruni 
Vorftellung  I.  Cap.  XXIII.  pag.  18p.  L  u- 
N I G  ,  Teutfches  Reichs- Archiv.  Part.  Spec. 
Abtheil.  II.  pag.  il  p.  d'où  l'on  a  tiré  cette 
Pièce.] 

C!eft-à-dire, 

Traité  d'Union  entre  Ui  Électeurs  du  SL 
Empire,  par  lequel  ils  fe  promettent  réciproque- 
ment de  fe  tenir  étroitement  unis  tout  le  tems  de 
leur  vie ,  de  fe  prêter  une  afî fiance  mutuelle  pour 
le  maintien  de  leur  Droit  d'Eleclion.^  G"  de  ne 
confentir  à. aucune  diminution  de  l'Empire,  foit 
de  la  part  du  Roi  des  Romains ,  ou  de  quelque  au- 
tre qu-e  ce  fait.  A  Mayence  le  Lundi  après 
r  Exaltation  de  la  Sainte  Croix.  1 3  pp. 

-  "  sSftSï  wn  ®i5fê  ©rtrtben  golwmi  &eé  ^eiltrtm  «gtulém 
,     •**'  iîR«née(£i:è=qBifd)DffbegS3ejligm  Somlfifm  JXçdjé  m 

-  ®iîtf(l)en  ionbeii  èr^î^dnélev  /jjtiebcricl)  bec  S^ciligcn  xçi'djen 
JU  ÊDlne  (£cê'^ifd;Dff  bcé  Sjdligcn  3vômifcl;cn  JXçd)^  in  3M* 
lien  (£cé-^(inê«I«  Sjetéog  won  '2Be|Ii'(iIen  !c.  5Betnl)ern®c^» 
S3ifd;ûjf  JU  'îticte  bcë  SJeiligm  S(6mifd)en  9{i)cl)é  butd)  SBelfdja 
Iiinb  (^tè'£anèelet/>Ku))red;t  '>PfiilÉî@r(ife  b»  3Jt)iic  Ui  Qeili; 
gcn  SXômifd)cn  iXt)d;é  ob«(îa' îrud)feffe  imbSjetiM  inS3(ii;crn/ 
unb  Subolff  JU  ©ciffen/  juiiîilenburg/  ^n^ogi^xximavi  ju 
giîiigbcbutd}/  ©towe  ju  sSteine/  q)f(ilè=(3vrtU4  ju  (gatfen/unb 
befTelben  Sjeiligen  3Coini)iI)en SîijcbS  gclîgjlfltfcbrtfcfc,  %\ii\>a 
obgennntcn  XJciligtn  iXômifdjen  îKçtl^S  èiirfurfîcn  /  bcFcnimi 
unb  t!)un  funb  mit  biefcin  58tiei'«/b(i6  roir  ®£itte  ju  iobc/bet 
^eiltgen  ^itd)cii  unb  bem  Jjeiligeii  JX&niifdjen  SCiidjc  jii  (£I)ceii/ 
unb  JU  fïomcu  unb  uufctn  unb  bcn  geineincn  iatibe  ju97uêe  unb 
JU  'îvofie  \mi  fcfieclicb  jufonimm  ucrjbuilbcn  I>iben/  unfcr  icbe- 
trtge  \Kt)  eiiionber  ju  bliben  iii  ben  laiicbcn  unb  litMdni  <Ai 
\)tmaA)  (Ict  âcfd;tieben.  3um  ctfîcn  bag  xok  Sotcrcn  Dbgenaniit 
i)i  (ittm  Êddjçn  unb  J-junbJUingeti  i)i«  bit  Jjcifiiic  unb  ben  i)d^ 

}àxa  3.  li^m 
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**■"""  i>aé  sjetltge  iXDmifcl'c  3viKi;c  ui)î>  unS  .^inrfùttlen  nie  ven  bc^ 
I  2  o  o  S"li3cii  iXomif*cit  iXpdjé  un»  tmfct  Suv|iît|tai)cmc  weacn  (iii= 
*-Syy'  treffciTbe  fmb/  iicjlecliècn  imb  in  gniKim  înnrcn  bel;  ciiumbci- 
blibeii/  tmb  bie  frtmciîtlidxtt  l>inbclnfDam/  tmb  imfir  cinclicE 
obcc  çeinanb  t'on  fmcn  ivegcn  fui  bii  inné  ntt  woibcn/  btm  obct 
tiiid;  'Jtîttcil  fti*m  lUic  bie  iinbccn  \w\)  nne  itcn  =Siflc'i/  '2B'l' 
len  uiib  flutbimcfén  in  cintlict  SBeife.  llnb  xatt  eé  /  bitg  t;cmimb 
werbernjetc/  niid;  banc  Sjeiliâcn  Syndic  (Wnbe  i>bc(  flenbcnni(= 
be/  unb  Çxi.)  bcé  «ntctwinbcn  wolbc  ane  unfet  «((et  objcnonmct 
ftectcn  frtmentlici;eit  ÎBiffeii/SBito  "•'&  23eii,)en3m'ip/  c(S  irere 
jnit  vicariate  Dbet  nnbcté/in  welri'ct  a&ife  bné  ri'cte/  barreibcf 
fûtten  roit  obgenflnte  S'jetKn  t(imcntlid;en  gettun)clid)eii  unb  vi^tt- 
Iid)en/nn/  unb  bdtsu  foa  inifcr  cin«  (lue  bie  «nban  fmen2Bil' 
Icn/  @un(l  obct  Serljengnûé  nit  bun/  nod;  gebeii  in  eind;<tl<9 
SBife  une  «Ue  @euctbc.  &  uma  i>mM  baf  biié  Sjcilidje 
Sî>)d)e  kbig  reûtbc/  fo  fbtten  TOit  S-jcrren  unb  unfcc  ;eâlid,'et  ii-. 
funbcr  (ilébrtnn  unfe  tcd;te  unb  Sut  bn  m  MyaVam  unb  !)(ibcn 
<ilé  i;me  biié  juacI)Dtet.  ûueme  nud;  etndjc  tebinge  SfCebe  obct 
SBetbungc  <in  eindxn  l'on  uns  votaennnKnSjerten  uonbeti'otJ 
gcnnnKn  ©tiîcfc  unb  Ttttirtcl  wegin/butjH  frtff  bet  Sjette  nnbet 
«ne  bol  brté  nn<|ueme  nit  cnbelid)  nntrcotbe  gcben/  nod)  bnti;n= 
ne  eind)eilev  bun  «ne  bcë  nnbetn  unb  unfet  «Ilet  SBiffën/  unb 
waè  rcic  «lébonn  in  bcn  @nd)en  famentlid)  }u  3?rtbe  wetben  ju 
flm/bdé  foUeb  reit  frtmentlid)cn  bun  unb  unfet  «net  nit  nne  bie 
«mbetn/  <ine  nOe  ©eyetbe.  ttnbetflunbe  nud)  unfet  ^ette  bet 
SJDinifd)  ^ônig  obet  i;einanb  mn  finet  mcgen  obct  çcnwnb  «n= 
iiixé  biié  Sjciltge  «Kèinifdje  SCidje  obet  eindje  ftneSugebotungeju 
fmeclen/(ibcuibted;en  obet  bem  Sçdie  ju  entfteinbben/obet  bug 
SCtfl;e  m  entleben/  batwibet  fotten  roit  fomentlidjcn  |in  unb  foI= 
len  unfetn'2Biaen/@unfî  unb  2Jetbengni5fre  brttju  nit  bun  nod) 
Seben  in  eind)e  28t)fc/  unb  reet  beé  g\\)A)é  çt  gefdiecn  uoi  Da- 
tum  bié  58iiefeé  one  unfete  SBiflTen/  SBiUen  unb  aJetJjengniffe 
baim  fotten  roit  Jjetten  obgenont  mid;  nu  futboé  fein  S8e|tati= 
«unge  boi)n  unb  funbcti.  bie®nd)en  »on  iti  BongReçImnBegcn 
lunbe  bflé  innb  uon  ajîeçl.m  fotten  reit  nit  betîctigen.  ^n  nttcn 
iiefen  wotgcfditieben  ©ti'icfcn/  g^uncetcn  imb  QCtttifelii  fotten 
rcit  fictten  ben  cinnnbetbleiben/ rtléfuwfd)tibcnffeb.  Unb 
mn  b«f  barumb  çemnnb/  reet  bet  nîet/fneltnguntt/iingndbe 
unb  (itgen  2Bitten/eS  rect  mit  gçntfdjrtft  obet  nnbctë/roiebds 
îugingc/nn  une  f(imcntlid)en  obct  befunbet  legen  roolte  obet  fête» 
te/  6(ié  ffll  une  Jjetten  glçd)  famentlidjcn  «ntieffen  unbfott 
«nfet  einct  fïd)  l'on  bem  «nbctn  nit  fd^cibcn.  giîet  jcgtjdjet  uon 
une  ftetm  fal  bem  nnbctn  fonbet  Setm  bu  inné  unb  botmibct 
ttçprtn/  tjelffen  unb  tdben  mit  (Srt)loflen/  idnben/  iuten  unb 
mit  finet  gonfiet  SDiod^t  gettmnehd)  <ilë  longe  bcë  gfjoit  t)l  «ne 
flaetleneSnbtdg/QBibettebe/  Sjmbetniffe  unb  @e»etbe.  We 
«nb  jglid)e  bicfe  rotgefd^tibenc  >puncftc/  (gtucfe  unb  "JCtticfele 
^anitiiiobgennnteS^eiten  jglidjet  l'on  une  bem  nnbetn  globtbci) 
unfctn  fÇu'tfllidicn  '5:tuï»en  unb  gten  unb  Ijan  bie  liplid)  ju  ben 
Sjeiligeu  getootn  |glid;et  bem  mibetn  bie  irateje({iclid)  flcte 
unb  unuetbtocblid;  su  I;nlben/ju  fun  unb  su  fotteftiten  unb  b.ir= 
iBibct  nit  m  fud'cn  ©ciplid;  obet  SBctnlid;  in  eindjctlei)  2Bife 
fimbet  iitte  ■JCtgelil^  unb  ©euetbe.  ttnb  beé  ju  Ittf enbe  unb  onn^et 
tgtetitcit  bat  unfet  jglidjet  »on  une  Sjetten  obgenanten  (m3n= 
gefiget  (in  bicfen  îBtieff  bun  i;encten.  ©eben  ju  «Bieinée  uf  bcn 
OKrtntng  nad;  beé  ^ciligcn  £tuceë=tflg  /  Exaltaao  ju  iotin  /,  nud; 
eijtilli  ©cbuttc  bteçîcÇenbunbctt  uni»  in  bem  nune  unb  raméig^ 
fîen  3<it«' 

CXCVIII. 

fârftm  mit  cmigcn  flittctn  g-ûrftcn  /  aie  ^crêog 
@tcp()an  in  25a»xr"/  Saltl^aflit  «nt  QBi(()cin  ©c 
fcrûteïn/  SOÎargâmffcn  ju  CDÎcigen  lu  wictcr  t»ctt 
SHômifc()cn  ^ôntg  S!Bcii|e(  /  Scfcljcijcti  ju  9ncn|c 
lîpp.  [MuLLERi  Reichs-tags  Theatruin 
Vorftellung  I.  Cap.  XXIII.  pag.  293.  L  u- 
NiGS  Teutfches  Reichs-Archiv.  Part.  Spécial. 
Abtheil.  I L  pag.  iio.  d'où  l'on  à  tiré  cette 
Pièce.} 


C'cft-à-dirc, 

Confédération  particulière  ,  entre  les  EkSieurs  de 
P  Empire ,  E  t  i  e  N  n  e  Duc  de  Bavière ,  B  a  l- 
THASAR  y  Guillaume  Frères  Marc- 
' graves  âe  Misnie,  âf  quelques  autres  Princes, 
contre  Wenceslas  Roi  de  Romains.  A 
Mayence  ijpj. 


LOMATiaUE 

teid;  ju  %x<\\ii>  gté-Êan^Ut/  SCuptedit  wnOofé  ©naK-n  Av«ikt.i 
^Pf<il5-@tni'e  bp  3vi;ne  votgeninuen  jjeiligen  ÎXiidié  Obetflct  -f»-""^  ~i 
vjjtudifcge  unb  Sjettog  tn  SSeietn  unb  Svubolif  m  (èad;fen  unb  t  j  ob 
iunebutgsjctÇog/SSurggtrtt'e  su  aJlngbebutg /  ©tnue  \\x  q)tcine     J/J" 
''PfulS'Si'iii'e  JU  (grtd'fcn  unb  beé  S^eiligcn  JKcinifdxn  Stidisi  (gt?- 
aiîncfd>rtlcf/nttc  5îut|ïit(len  bcé  v'oigefd)ticbenen^eiligen'3viid;fl/ 
bcfcnnen  unb  bun  tunt  mit  biefem  fetieffe/  n'on  m  bem  §eili= 
gen  9Coimfd;en  SXidie  Innge  gçt  bet  wil  gto^ct  unb  tteiF|licl'ei  ge= 
bfed!cn/g)liflcbca  unb3rtunge  ufet|lnnben  unb  fommcn  |tnt/bcii 
SU  ttiiba|}en/unb  umbe  bflÇ  bas  Sjeilig  SJomifdje  SCid'e  in  fcincii 
SBitbcn  unb  gten  unb  bç  tmcn  iXcdjten  gebambabt  wetbe  unb 
blibcn  moge/  fc  b«nt  fid;  bie  ^od'gcbotnc^iiitîcnSjettgtepbnii 
^YfllJ'@tflfe  bet)  Svpnc  unb  S'jetgog  in  «Setictn  /  ic.    58flltb(ifrtr 
Hnb2BilheIm@ebtilbct  Sîrttgginfen  su  S)]itlcn  unb  imitgtdi'en 
in  Sonngen/  iubeniig  *Pfiil8gttjuc  bn  SCinc  unb  S'JctSog  in 
SBci)ctn/  !c.  ^etniiinn  idntgtniK  ju  Sjcllcn  /SButggtrti'e  5tiebe= 
tid)  JU  gîittnbetg/  Jticbetitb  2Bilbelm  unb  3etgc  (Çebnibci/ 
imb  gficbetidv  âlîtitggtrti'c  S3nltb<if(it  cgennnten  ©one  /  otti 
SOlntggtiiven  ju  œiitT^n  u'ib  ianbgtnuen  m  ©lîiingen  ju  un5 
Db(jen(inten^ut|i1t|Tcn  vctbunbeft  umbc  eincn  nnbetn  9Côinifd,>eit 
Sonig  ju  etmclen  unb  jii  fcjen/  unb  mit  «mbetn  ^unten  linb 
■Jl'ttittcl  bp  une  uoigennnten  ^utfiStl^cn  ju  blieben  unb  imé  ge^ 
tniiDdid)  bppenbig  unb  bcboiffen  ju  (în  benfclbcn  @(id)en /atteS 
n«cb  iute  u's  58tieffg  bcn  bicfclben  roicicnanten  giit(îcn  une 
obgenanten  Sut^nfen  batiîbet  gegeben  bant.    Itnb  bntumbc  fD 
bon  reit  uoigemmte  Sutfiît(}cn  famentlid)  unb  fiinbetlid;  @£>t 
ju  iûbe/  \iix  S^eiligen  Sitd)en  unb  bem  ijeiligcn  iXôm.  Ôvid;  ju 
(Sx<M  unb  JU  Jtommen  unb  unfetn  unb  bcn  gemeincn  ianbe  su 
aîu^e  unb  JU  'îtofîe  une  aud)  TOiebetum  ju  ben  obgenanten  ^iSn 
fiengcmcinlid)uiib  it  iglid^em  befunbet  wctbimben  unb  wtbinbeit 
uns  mit  biefem  SBttefe  in  attctmaf  aie  betnad)  gcfrt;ticben  fiet. 
3um  ctfJen  ob  çemanb  «jct  bet  i»âte/  jm  Ungunjl/  ungnabe 
unb  atgen'îBitten  legen  unb  teten  rooltc  an  bie  obgenanten '^ut» 
jlen  unb  fie  leibigen  unb  fcbebigen  niolte/  uon  folid)é  Doigenans 
U-a  2Jctbimt£i  unb  -Si^llnnbeé  wegin/  mit  5i;ntfd)atft  obct  an» 
beté/  ioie  baé  juginge/  famentlid)  obct  befunbet/  fo  fotten  roiï 
obgenante  Sutfijttîen  famentlid;  unb  befunbet  çn  unb  ii  igli= 
d;em  batœibec  aud;  gctturolid;  mit  iibe/mit  ^^wa  unbmitifliti 
bc  unb  mit  Jiîtenbpgeffenbig/gerntcn  unb  bcboiffen  (în/  unb  çn 
unfet  2)olcte  ju  tegelidiem  Stiege  fcbicfeii/  iiad)  iJîotbbraft  uiib 
S)lod)elidieit/  ane"  ©cuetbe.    llnbct|1tSnbe  abct  çemanb/  njec 
betroete/bieobgenunte'Jiîtjîen  famentlid;  obct  befunbet  ju  lîbetï 
jieben  obet  ju  befitsen  uon  beé  obgenanten  Setbunbé  unb  589» 
fianbeSroegen/  fo  fotten  reit  obgenante  ^itfutffen  fmncntlicb 
unb  fiinbetlid)en  benfclbcn  wigenanten  Siîtflcn  banvibet  aiief; 
gcttmvlid)  mit  unftt  gan^cn  a)]rtd)t  bebolffen  unb  jusicbcnb  fin 
^tbctlid;  ane  oUt  ©ewtbe.    Unb  fotten  une  in  bicfen  Wîgcfdjiie» 
ben  ©ad)en  nit  uon  çn  fd;eibcn/  fuiibctn/  nod;  uéfiincn  /  banit 
iDit  fotten  fcfliclid;  unb  gctiuroli*  bat^nne  bi;  çn  Dctliben  uë^ 
gefd;eiben  ottetleo  '"Jftgelifl  unb  ©ci'ctbe.    'iS.i.  unb  jglicbe  biefe 
uoigefd;tieben  ^u'nte/  ©tiîcfe  unb  "Jttticfele  ban  wm  obgenontt 
^Htfutllen  unb  icgtidjei  uon  une  bcn  obgenanten  giîtflen  unb  iï 
t(!lid;en  befunbet  globt  b>;  imfetn  5ikfllid;en  îtiirocn  imbgtcii/ 
unb  ban  bie  aud)  lv)lplid;jit  ben  beiligcn  gefd)n)otn/  gfobcn/  ft; 
d;etn  unbfroeten  in  ctaffte  bië  58tiep/  bie  rcatcfepe/ fief  e  uni) 
unwtbtod;enIid;  su  b*lf<»  S"  '""  ""b  su  fottcnfiiten  unb  bar» 
iDibet  nit  ju  tun  nod;  ju  fu^en/  ©eifîlid;  obct  ^Bctntlid;/  ju 
eind)etlcp  n)ife/  funbet  atte  Tttgelifl  unb  ©et'ctbe.    ®cé  jii  Ut= 
tunb  unb  ganêet  fletigfcit  bat  iglid;et  l'on  wai  obgcnanten^ut» 
^tjien  fin  cigin  ^ngeflcgcl  an  biefeii  58tieff  bun  bcncfen/ bet  ge:> 
!  ben  ifl  \\\  SBtenêe  bo  man  jalte  nnd)  dtifli  ©ebutte  bufent  btiî» 
biiiibcM  unb  in  bem  nûn  unb  numjigflen  3aie. 

CXCIX. 

33cr£>i3til!mté<î3ral|âraf©tc))Çaiié6ct)9î^dtt/  35a(tf)a-- 1400 
far  tint)  2BilÇiclmâ  ©cbriitictc  ïDîarggrafcn  j;u  ÎDîcif 
fen/  fPfalsgrafé  iuMwgg  bci)  9l()cin  /  ianï»(Srafé  '  •  "Vi 
j^ermann  ju  J^clft"/  SSutggraf  gritricl)^  tJonSîfp 
«mbfrg  îc  mit  Df^  ^nl  SHôml-  Dlcic^  S^uïfîwfîcn 
iviïict  ï)cn  9l&mt  .^ônig(.  QBcnscélaunt/umb  folci&cn 
ab'unt»  cincn  antcm  cinsufclcn.  @c6«n  su  5wnct« 
fnrtl)  wf  ticm  SDîainn  uf  unfet  graum  2(6cnl)  ii(J)t« 
m%  1400.  SJîit  9îlatggraf  QBil()clmé  su  CDÎejffcn 
Sctfîctxîtung  wcgcn  fcincc  Scttctn  Jt^iDricI)  /  26i(» 
l)c(m  Mn^  ©wtgcnë  Çintritt  in  l»icfc  Scrbintnué. 
®(!f»cn  su  ^anctfurt^  an  «nfcr  graucn^tag  iic()tmeg 

1400.  [MuLLERr  Reichstags  Theatrutn 
Vorftell.  I.  Cap.  XXIII.  pag.  ip4.  d'où  l'on 
a  tiré  cette  Pièce,  qui  fe  trouve  auffi  dans 
L  u  N 1 G  Teutfches  Reichs  Archiv.  Part.  Spec. 
Abtheil.  II.  pag.  221.] 


rttt3i:  «on  @otg  ©nabeu  Soban  beô  Sjeiligcn  ©tutd  8« 
^*^  gnenèc  £tè'58ifd)off  bcÉf  ijeiligen  SKomifd)cn  ajçd)^  m 
©lîtfdjcn  tanbcn  St^ganéelct/Jtiebetid;  bet  S^eiligcn  Sitd)en 
ju  €olne  gtg  =  S3ifd;off  bcé  J2"ligcn  3îid)é  in  3talicn  (£tè' 
ênn^let/  Sjetlog  l'on  gBenualen  it.  SBetnbet  2;t8=S3ifd;i>ff 
iu  Im  i0  Jjçiliim  SKid;â  bmd;  28«lfd;lnnb«  «ni  66«  Soniâ= 


C'eft-à-dirc, 

Confédération  entre  Etienne  Comte  Palatin ^ 
Balthasar  y  Guillaume  Marc 
graves  d$  Misnie ^  Lowïs   Comte  Palatin, 

Her~ 


DU    DROIT    DES    GENS. 


H  È  R  M  A  N  Landgrave  de  Hejfè^  F  r  i  d  e  r  i  c 

Burgrave  de  Nuremberg  I3c.  £5?  les  Electeurs 
de  l'Empire ,  contre  Wenceslas  Roi  des  Ro- 
mains j  four  le  dépofer ,  fs"  pour  en  élire  un  autre. 
A  Francfort  fur  le  Mein  la  veille  de  la  Purifica- 
tion de  la  Sainte  Vierge  J400.  Avec  tm  Âtte 
d'affarance  de  Guillaume  Marcgrave  de 
Misnie ,  touchant  VAcceffion  des  Marcgraves 
Frideric,  Guillaume,  £5"  Geor- 
ge yêi  Oncles  à  la  préfente  Corife'deration.  A 
Francfort  le  jour  de  la  Purification  1400. 
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r  3«cne  bcfeit.    "JCtte  un&  igltclie  6ieft  »Oîg«n(ine«  qJunMc/  ©ttîcfs  A  Mvn 
uiTb  %n\Mt  l'rtbcii  n)it  obsciKinten  S3etKii/  uiii)  igljd'a:  wn  ■"■"'^^ 

i  une  beii  e<5eiirtnteii  Jjecrat/  bcn  Sutfïïtneii/  iinb  3v  iatidiem  t  20  8. 
befunbcr/  globt  bip  imfcrn  Juvlllidjcn  îtujcen  unb  is'tcii/  imb  ^^  ' 
l)an  bte  oiid)  lipljd;  ju  ben  jjciligen  gefroutn;  ©lobeti/  litiietii 
imb  fipeten  m  SMfft  m  JStieffS/  bie  roarc/fcpe  |1ete  uiibun= 
veïb»d;enlid)  jul;alben/  jii  bun  unb  ju  fotTmfuccn/  unb  fc(it= 
roibetnitsutuii/  nod;  ju  f»d;en/  ©«fllid;  obcï  -^cltitd)/  in 
cmdjcrleç  SByfe/  fuiibct  atte  îfr^elili  unb  (Sewccbc.  ©cg  lu 
UtEui«)e_unb  grtnjet  ©tettgtcit  l)at  y[id)cv  l'on  une  obaenonteii 
iltxtiw  tm  3n|ie3el  yen  tniet  ccd^ct  SBift  unb  ^Bitoi  mi  btefcn 
Q3t!eff  bun  (jeucfcn/  bec  geben  i)1  ju  ï^wncffurt  uf  bem  iSîcine/ 
nnd)  glinfîi  ©ebutte  bufent  i.>i«rl)unbcït  3iite/  uffunfet  i^tau» 
rceu  îtbcnb  ad;tmcg«/  gênant  Purificjtio  ju  iotin. 


(^^»3ï  won  ®otê  ©noben  @fe))I)(in/q>f<iIî3M»e  6t)  SCine  unb 
""^  i^ctjoâinSBcietn/  SSnltljafrtt  unb  2i3UI)clm  ©cbriîbete 
«îfîaragi-affc  juaJîilTen/  unb  idnbgrnffcn  in  ©onngm/  iube^ 
n>iâ  fifrtiéârrtre  bo  9ît)ne  unb  X2«5''3  '"  9^'i«n^!C.    Sja-mau 
iiintâcrtffc  JU  s3c(Tcn/58uc3gca«e  -jjtiebtid)  l'on  SÎÛKinbci'g/unb 
gtiebrid)  beé  egenuntm  gjîacct'ssMfcn  58alfbiif<tr^  ©obn  oud; 
ïKnrg^ïrtffc  su  îiJîitTçn  unb  irtnbgcrtue  in  ©oïingen.    $8tfen= 
nen  unb  fun  funb  mit  biefcm  Sncffe/  n'iinninbemS'2dI.3Côm. 
SCpdje  longe  gçt  Ijet  l'ile  groge  unb  treffclid)e©ebrcd)en/â'îife= 
bcCt  unb  3ïtungc  ujfljci'ftinben  unb  îommen  fïnt/  ben  juirie^ 
-Î!«t(îen/  «nb  lun  bug  b"^  9«t-  iXôm.  iXid^e  in  fînen  SBiîrben 
imb  ®ïcn  unb  \>\)  fînen  Sîeditcn  ge})flnb!)(ibt  rcctbe  unb  blibca 
iHÔge/  fo  I)rtben  mit/  @ot  jù  iobc/  bet  Sjeiligen  Sttdien  unb 
bem  ^eil.  JXôm.  S\id)e  ju  (Jccn  unb  su  Jrommcn/  unb  unfctn 
unb  ben  gemeinen  innbcn  p  Sfîujc  unb  ju  5;ïo|1/  une  fciment; 
lid;en  unb  unfer  iglid;en  »on  une  bcfunbet  «erbunben/  unb  «er= 
binben  unsS  in  (i^«.^  big  SSïiep/îubengcroiitbigenunbi'jod)' 
gebotmen  Juclîcn  uon  ©oté  ©naben  ^eczn  3'oI)rtnn  beé  sjeil. 
<5tu!)Ié  5U  SDicnje  gtébifd^ojf/  beé  Jjeiligen  3Côm.  3tid;£i  in 
©ufrd)en  iiinbcn  (gcêEiinslet/^etjn  Jnebrid)  \nt  SJoligcn^^it^: 
tl)en  ju  SoUn  (£rêbifd;off  beé  Sjeil.  3{ém.  JXid)é  in  italien  (£tj= 
îanjler/  S^erjogen  »cn  SBejîpljnlen  !t.  Sjetm  2BernI;ci:  (Êï^î 
fcifd;off5U'îticve./  bcé  Jjciligcn  SComif.  iXidjé  buid>  '3Belfd)= 
I«nbe  grÇsdrtnjIer/  Sjctm  gCuipKdjten/^frtljgtrtuen  bç  iXpnc/ 
ieé  Sjcil.  iXom.  3Cpd)S  ûbevjïct  'îrud^feftên  /  unb  S'^etjogea  tn 
58eieïn/Hnb  S3cr!n,3Cubolp6  Sjetjogen  ju  (ënffên  unb  juiilncn» 
butg/,beg  Jjcil.  3Com.  9Ci;rt)é  €ïé=a)fî(irfdMte7  «tte  bee  ^dli= 
gcn  3Com.  iXid)iS  £|)utfi5c|îen /  unféïn  iibcn  S^et:n  23ettei'n/45= 
Icimen  unb  Sfîei'cn/  in  ben  fâturfen  unb  Ttcticfcln/l^iennd)  ge^ 
fd)tiben.    3u  bem  (Erlîcn/  umb  einen  onbetn  SÇôm.  ^ônig  ju 
erroelen  unb  jufejcn/unb  roclenb  Ile  bcn  cinen  ju  cime  SXomifd)en 
Scnigc  ug  ben  @c|Ied)tcn  unb  ©eburten  l'on  ben  SBnpen  l'on 
SSet;ei-n/  i'on*Sacl,')fen/  von9)lit]reni'onJ2e|fen/uonbemSutg= 
gmi'en  l'on  g^iStnbetg  obet  ben  ©taBcn  «onSBittemberg/fofol- 
len  tt)it  unb  );glid)ci:  »on  Unâ  uoigendnfen  ^etren  Bç  bet  ^ute 
unb  bç  bem/  ben  fie  nlfo  nenncn/  ujfnemen/  unb  ju  cime  îKô= 
mifdwn  Sônig  reelen/  gctturolid)  unb  fetliclid^  blibcn/  unb  bcn= 
felben  «ud)  unb  nçmanb  «nbcr  fut  etncn  geiratcn  titSifxa  9Côm. 
Sônig  unb  fiîr  unfccn  rcd'tcn  ^cnn  nemen/  Ixilten/unb  bnben/ 
in  (itten  ben  red.ifcn/  (£cen  unb  SBirben/  nié  cincm  ted)ten  unb 
gcniflten  3v6m.  Sunige  l'on  Sed)tc  unb  @erooI;nl)ett  ju  ge{)6tct 
unb  geboteb/  unb  biimit  bç  çme  unb  itnfcrn  obgcnnnten^ecccn/ 
bcn  ^utfuifen/  flud)  beliben/,unb  i;n  gcttuwlid)  beljulffen  fin/ 
bcn  bp  bem  iXicbe/nte  einen  3Comifd;en  Sonigc/ju  bclxilten  unb 
JU  I)«ntl)(iben/  mit  iibe  unb  ©utc  imb  mit  nttcm  bem/  boé  rcit 
»ttmôgen/unb  bm'on  nit  fatfcn  obet  i;n  (ibcfînn/  in  cind)ecO(in= 
be  '2Sifc/  nod)umb  cinid)ctl)(inb  ©rtdicn  luiBcn  /  bie  gcfd;cen 
(inb  /  obet  gefdjccn  moditen/  funbcc  dffc  Qtrgcliiî  unb  (èvùntiil 
unb  woitc  I)etubet  obet  bnnuiebet/  niec  bet  n)cce/n(id>bemftciî 
ligcn  9Cid;e  flcn/  unb  fid)  beë  unbcïminbcn/  tè  rocce  mit  vica- 
riate  obcï  (inbcré/  in  mclidxt  wife  bné  TOete/brttroibec  fbffcnroir 
cbgenrtntc  s^eccen/famentlid;  unb  unfec  jglidjer  befunber/mitbcn 
Dbgenanten  unfeïn  $3c«en/ben  SutJTJijîcn/gettumlid;  unb  fïfîicî 
lid;  (tn  unb  berne  reibetfïen/  unb  foUen  pn  bntju  !)elfen/b(ié  ju 
wcrcn/  mit  iibe  unb  ©utc/ mit  ©lotTén/innben  unb  ititen/unb 
mit  unfct  gnnjct  SKnd)fc  /  bnÇ  h&i  nid)t  gefd;el)e/obc(  jdrgang 
l)(ibe/  in  emd)e  2Bifc/  nue  «ae  ©ei'etbc  unb  Qttgclifî/  unb  roec 
(AI  b(i0  umb  bicfcï  woigennnccn  ©ncBcn  luitten  nmnnb/njeïbec 
mete/  fincungunfl/  Ungnabeunb  atgen  SBitfeit/  eSroevcmit 
gpmfdjrtffte  obcr  (inbeté  »ie  baë  juaiengc  /  on  bic  obgenennten 
■  ^crrcn/  bie  ^urfiitflen/  fi:imentlid;cn  obcr  befimbcr/ legen  rcoU 
te/ obet  fette/bné  fol  une  obgendnten  S^ctccn/  f(imentlid;en  unb 
w[id)cn  «on  une  befunbctn/mit  pn  fnmcntlidx  unb  it  iglid^ebc; 
funbet  glid)  nnttcffcn/  unb  mx.  futten  une  uon  bcn  obgcnnntcn 
Sucfiîifîcn/  nod)  eind;cn  uon  il;n/  bnrinne  nit  fd)ciben/  unb 
-  pgltdjct  «on  une  fol  bp  ben  obgcnrtnteii  ^ettcn  unb  bp  3ce  igli= 
tt;en  bcfunbet  blibcn/  unb  pn  fonbet  Setjug  brttinnc  unb  bnrci» 
bet  bpflrtn/  tatl)cn/  unb  ^clffcn/  mit  ipbc  unbe  mit  ©ute/mit 
unfctn  (Slûffcn/Jrtnben  unb  4uten/unb  mit  unfct  gonictSÏJÎrtdit 
gctturolKl;  unb  Bcfliclid'/  (\\i  l<ingc  beé  gîoit  gcfd)iriit/  anc  aU 
Ictlep  3mtag/  2Bicbettcbc/  Sjinbetnif  unb  ©euctbe.    28cf« 
flbet/b«g  bte  Dbgenanten  Sjeiren/  bie  ^ucfiîtfïcn/  einen  «nbetn 
JU  cime  JXomifdjen  Sonig  ncnnetcn/  offiicmcnunb  foccn/  bet 
lut  «on  bec  ©cbucfe  unb  ug  bcn  ©efdilcditen  nicrc/  bic  biiuot 
Çnt  bcnnnt/  fo  en  fetten  rcir/  l'on  folidjet  2)etbuntnig  roegen/ 
lut  wecbunben  fin/  bp  bemfelben/  ben  fie  olfo  foccn /bec  nityon 
ben  uojgennntcn  @e1led;tcn  «jcte/  ju  blibcn/  ntsS  fiîtgçfdjtibcn 
m/  roic  iroltcn  bcnn  Ui  gecne  fun/  obcc  becfcibc  entebte  bann 
fût  «K  fcuntltcj)  mit  mil  o6«  &«<  une  nM  iw6e/  bdétpitfcdg 


SOÎarggraf  Q[Bil^e(m^  ju  ?!)îci(fcit  Ï5crfîcl)mmg  wgcn 
fcincr  Scttcrn  (gintritt  in  'm  Serein  1400. 

Ong3t  SBillKm  Don  ©otë  ©nnbcn  œbrggtOTc  \v.  gnifTcn/ 
■*-^  unbimibgt(i»e  inQocingcn  !C,  58cfcnncn  oifcmlid;  uni) 
bunt  funt  mit  biefcm  sSctefï  «acn  ben/  bie  3n  feljen  obec  ^ôtctt 
lefcn  /  fllé  wit  une  mit  bcn  gtwicbigen  in  ©ott  Sattecn/ 
Sjetin  3ol)rtnn  bcé  Sjciligcn  ©tiffté  ju  fflîenSc/  Sjcon  iÇctc» 
betid)  bec  ^eihgcn  Sitdjen  ju  golnc  /  unb  X^ecj  QBecnljct 
'iiit  S'jciligcn  Sitdjen  5U  îtietc/  gcÇbifd'offc/ unfccn  licben  S'^et» 
ccn  unb  Jtunben  /  imb  bcn  S2i>ti)3«botncn  g&fîcn  Sjet m  gjit= 
Vced)fen  q)fal5gt(iwcn  bp  SXpne  unb  Sjccjogcn  mSBeiccn/  unb 
Çecai  SKubplvb  Sjccjogcn  ju  ©ndiffcn  unb  ju  iiînenbutg/  bctf 
Sjeiligcn  3?omifd;cn  iXicbë  ^ucfiîtfîen/  unfctn  liebcn  £>!)cimcrt/ 
mit  (inbccn  unfctn  gtunbcn/  umb  cincn  nnbecn  SComifècn  SS'-' 
nig  JU  rcelcn/  unb  ju  ficfen  uctbunbcn  unb  vetcmct  i^aben/  M 
Mi  folid;  S3unbnt9-SBtifl[«  bic  gat  gein  emanbec  l'on  ung  gcgc» 
ben  fin/  eigcntlidjetugroigcn/  bag  roit  ben  obgenomen  «nfetit 
liben  'sitxtm  unb  Oljcimen/  ben  (Jljutfijcflcn  /  gctcbtunb  globt 
Ijrtn/  teben  unb  globcn  pn  in  Ctafft  bif  SBcicffé  fiîc  bic  ôodjs 
aebomen  gucficn/j^cttcn  gticbttd)/'2BiI!)eIm  unb  3eoigcn/@Cî 
biubct/  aRatggtauenjuaJiifen/  2c.  unfct  hbe  Scttctn/  b<tf 
fte  rtud)  in  biefen  ©ndjen  bp  benfelbcn  unfctn  liben  Sjcttcn  unb 
Û()ctmcn/  ben  ^utfiitfien/  unfctn  Jtiinben/unb  une  feflicltdie 
blicben  unb  une  bpfïnnbig  u.  getcumti*  bctaben  unb  bcholffcit 
(in  fotlcn/  m  adetmnfc  unb  nad;  Ufroifungc  foltd)ec  SBcicfc/bie 
bie  ^utfucflcn  »0!gcfd)ticben  unb  unfct  gcifnbc  unb  reit  bncilbee 
gein  einanbcc  gcgcben  bnbeu/  «ne  ntre^  ©cwctbe/  unb  bic  obge» 
nnnte  unfct  Iicben  2)ettctn/  Sjeci  gciebcidv'2Btl!)elm  nubSot:! 
ge  foffen  biejroifdxn  unb  biefen  ncdjftcn  jufommenbenûftccn  un= 
fetn  Qccccn  unb  £>!)eimcn/  bcn  ^ucfiScffen/  3ce  SSctuc  gebcn 
mttiljcen  eigcn  î3ntlcgel  l'ctfîcgeit/  bng  fîc  in  bcn  @(td;ch  mit 
\xxii  bpn  pn  blicben  mib  baé  fo  bnltcn  unb  foUcnfûten  irottcn/ 
rtlë  ce  bfltum  unbct  une  begtiffen  unb  yctbtiefct  ifï;  \\\\^  unfci; 
Sjctcen  unb  ûbcimc/  bic  (ri)ucfurfîen/  foaen  im  uiidj  folidie 
«BtiDciuiebet gebcn/  nié  fie  unfctn  ^tunbcn  unb  une  gct()rtn  hfl= 
ben/ unb  irnnn  pn  unfct  Sîcttetn  bic  gSiicfc  fo  gcgcben  I)ftben/fb 
fotten  ttîit  m  gelobbcé  lopë  (in/  mh  bifcc  ÏStif  fol  bnnn  bchei=. 
ne  ^tflfft  nod)  gyîadjt  mec  Ijnbcn.  ©ce  ju  Wxlm^i  bnben  roic 
unfct  3nficgel  an  biefen  SSticff  ipiffentlid;  Iafcnl)encfcn/  bet 
gcbcn  1(1  jujcancffuct  nnd)  ©oté  ©ebutte  bufent  Sate/bntnad) 
m  bem  vietbunbetfîen  3ate  an  unfec  ^caumcn  Xag  ii*tme(Tc. 
Nota  :  gjîrttggtaueStiebtid;  obgcnant  bat  bnju  finSStiff  fàc 
fid)  flud)  gcgcben/  nié  btejinbecn  giicflcn  ben  ^ucfiitRcn  ae» 
ben  bant. 

ce. 

©mf  ^erÇarbfê  ton  3B6rtem6crg  (5r(â«âcruna  bcr  2?  Tuill. 
Scretnimg  cincé  knlifrictcn^  mit  bcncn  ^i\)\mW 
fcl)eii@tflWcn;U(m/  ggiingcit/  Sîuttlmgcn/QÎBik/ 
yîorblmgcn/  aSibcracl}/  ©cmunî)/  SimcfdfpicMc/ 
çpfudciiDortf;  ^auftbeijcn/  ^Spjjpngcn/  %\x\m  unD 
(Sicngcti  /  aitf  7.  3«!)t  l)ercl;cf)cn  an  bem  ncdhfîen 
gm;tag  »or  @t.  S'icobé^tag  îfnno  1400.  [ J  o  h. 
Phil.  Datt,  Volumen  rerum  Germani- 
car.  novum.  Libr.I.  Cap.  XII.  pag.po.  §.  iz. 
d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce,  qui  fe  trouve  auflî 
dans  LuNiG,  TeutfGh.  Reichs-Archiv.  Part. 
Spécial. Contin. II.  Abtheil.  IV.  Abfatz  V  II. 
pag.  68i.  t)on  .Çrtué  Q2îurttcin&erg.] 

C'eft-à-dire, 

Prolongation  pour  fept  ans  de  la  Confédération  faite. 
entre  EbërhaRd  Comte  de  Wirtemberg  d'u- 
ne part ,  y  les  Villes  de  Suabe  U  l  m  ,  E  s  l  1  n- 

GEN,     RUTLINGEN,     WeIL,     NoRD- 

lingen,Biberac,Gemund,  Dunc- 

KELSPIEL,     PfuLENDORF,      KAUf- 

BBYRN,    Bopfingén,    Aulon,    £îf 
Mm  }  Gien- 


COR  PS    DIPLOMATI  dV  E 


Anno 
1400. 
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G I E  N  G  E  N ,  pour  le'maintien  de  la  Paix  publi- 
que le  Vendredi  avant  la  St.  Jaques  1400. 


rfuSï  &nWt  ©rrtf:  ju  SBtrtcmbcrg  ycif;cl)cn  imb  tm 

•^^  ftmt  Dtfcnlicli  mit  bifan  SBtici'c/  nUen  ben/  bte  Nfn  mm 

met  rtiifcbctib  lefcnb  obct  bo^nî»  l'f<"î>  =  """'"  '^"^  (iiâcnlidi 

lucrcfen  tmb  fimtlid)  etfnnbcn  Jjrtbcn /baÇ  ug  bct  meçmmac  bic 

n>it  bipljct  mit  ben  gi-famen/  SBifcn/  imfetn  befinibem  gittcn 

freiiiibei)  ben  «3uMecmei11cïn/iXctcn  iinb  <i(lcn  Sîuracni  gcinem- 

licbcii/  £KJdicii  unb  (lïinen  bifet  \,k  ii(Kl;bcitemvtcc  b<9  S-Jeilijjcn 

gîomifdien  kid;é  ©tctten/  mit  ^jMmcii/UImc/gfliiigen/3viit= 

liiKien/'SBilc/gîorblinâen/  5BibMd)/  tôcmiiibc/  S)imcfcl= 

Svû\)dl  q>fiiaenbûtf/  .^oupurrm  /  S3o»ftn3cn  /  Quiloii  iiiib 

Oiciwen  aehcpt  imb  gebnltcn  bnbcn  unb  tutbafTct  Mtm  fuUcn 

unb  n>ea<n/  bifi  tif  ©«nt  îDîaïtiné»trtâ/  bct  f*iet|ie  tomiît/ 

imb  bam«ri;  ein  3ac  bnti  nc(le/  mé  unb  âcmmncm  imibc/nuÇ/ 

ftibe  mib  «cmnd)e  «ewnd^fen  unb  gcgangen  itl:  unib  bjig  fo  îxi» 

Dm  rcic  betutcnlid;  mit  molbebaditeni  mute/  (Soit  jti  (obe/beiu 

Smligen  9C6mifd;en  Svidjc  ju  roirbc  unb  ju  gi;en/  une  fcibc  unb 

flcmeincm  tnnbe  ju  fcibc  unb  ju  â"""*  î>"ff»'«t  ucïegnung  gcn 

ben  Mibenemoten  Kidjé  ©tetten  etlengcrt:  (ilgo  baf  bic  mv- 

ià)m  mé  unb  3nen  nu  ^rbnÇ  n<td;  ben  egennnten  miciicn  im 

ctften  ©flnt  mmmi  («gen/  wcien/  beliben  unb  beHcen  fol 

©nben  gunnéc  '^\«tl  bie  bnnn  batnnd)  ned)(îe  n(id)eni(mbev  uob 

Seni>/  ntitoUenflucfen/  punaenunb^CtticEeln/nlf  bieS3rict.c 

biig  befngenb/ bie  TOit  benfelben  SXid)é=|1ctten  brttubet  befeelt  ,•<-•„ 

unb  geben hoben/  batinnen  cigentlid)  begnffen  i|i/  ronéroirunb    gobardiœ  ,  quae  Juns  lacn  Komani  Imperii  faerant,  re- 

bie  inifetn  'Xnen  unb  ben  3ten  fdjulbig  fien  ju  baltenb  unb  ju     deuntibus  inde  ad  Imperium  ampliffimis  emolumentis, 

tunbe/  bttbç  fol  eë  mid)  fiSrbrté  bie  egenantcn  jit  unb  Snt  beli=     ia  qua  ditione  Mediolanenfis ,  veluti  Minifter  ,  facri 


uberius  pulluhntia.,  in  facri  Romani  Imperii  (quod 
Ecclellx  Dei  &  Orbi  Chrilliano  prxlidio  elfe  debebat) 
graviffimam  convullionem,  imminutionem,  &  dilfipa- 
tionera:  id  omne  ut  fcribi  ncquit,  lie  mala  in  dics  in- 
eruentia  ,  manifcftè  fatis  docent  atquc  comprobant. 
Ëamque  ob  rem  facri  Romani  Imperii  Domini  Eleâo- 
res,  intervenientibus  facrx  Ecclelîce,  Principum ,  Dy- 
naftarum,  Civitatum,  Frovinciarum  ,  &  Subditorum 
facri  Imperii,  prudentem  Moderatorem  expetentium, 
ardentibus  precibus ,  Illuftrifllmum  Principem  Domi- 
num  Wenceslaum  Bohemiae  Kegem  ,  tum  fua 
tum  amicorum  opéra,  Literis  denique ,  jampridèm  per- 
fœpè  &  fcriè  nobiscum  admonuere,eique  diligenter  ob 
oculos  pofucrc,  privatim  ac  publiée, indécentes  ac  dc- 
teftabiles  ejas  in  impcrando  mores  &  aâiones,  necnoii 
cjusmodi  Ecclelix  OrbisqueChrilliani  defeâus, incom- 
moda atque  diffidia,  gravillîmas  item  Membrorum  fa- 
cri Imperii  avuUîones  diminutionesque, contra  nominis 
fui  dignitatem  damnofè  faftas ,  fierique  permiflas  ;  nem- 
pe  quôd  Pacem  in  Ecclefia  non  promoverit,  quaiiquam 
id  fumma  Orbis  Chrilliani  neceffitas,necnon  ipfius  ceu 
Advocati  &  Defenforis  Ecclefiae  munus  efflagitaret,  & 
ad  id  faciendum  fajpius  rogatus,  requifitus  &  admonitus 
effet  :ipfo  nihilominus  Imperium  Membris  aliquot  per- 
niciofe  mutilante,  &  mutijum  reddi  permittente.  In 
quorum  numéro  funt  Mediolanum  &  Provincia  Lon- 
gobardiae  ,  quae  Juris  facri  Romani  Imperii  faerant,  re- 


Ann( 
140Ç 


6en/  je  geltdîét  reife/  nlf  ob  bie  cgennnte  ©étn  S'iit/  bie  nud) 
ben  etffen  jroaien  ©«nt  mmmi  tngen  nUei:fd;ier(|e  toininenb/ 
in  benfelben  sgciefen  begtiffcn  trewii/  mt  nlle  gefntbe.  SJBetc 
(iud)/brti  bct  naerbtn:d)Uid)tigoil  iÇutfie  mib  S^crj/S-jenSBcn^e^ 
\m  von®ottcë  gnnbenîlîomtfdjet  Sunig  k.  unfeïgnebigctsjet^ 
te  brtjwiftl;en  uon  tob  dbgienge/  obct  bng  in  bct  cgcnnnfen  jite 
bcheiiietlen  enbetuna  obet  umuetunge  ufct|îunbc/  nlyo  biip  ein 
nnbetei  ju  SCémifd'em  ^unig  obct  Snifcr  gefe^t  mutbc/  obetftd; 
ufnnitffe/  bnÇ  d  bann  jroifd)en  ben  egennnten  JSidjé  ©tettcn 
unb  it\x  3tcn/  unb  imë  unb  bm  unfetn/  gen  ban/  obet  benfeU 
ben  beliben  unb  bc|?een  fol/  je  glid)a'  wifc/nlf  wn  bef  cgcnnn^ 
ten  urifer^  fterten  ^iSnig  "S^tx^Xtccoi  roegen  m  ism  SSnefen  b<;= 
«liffen  !«/  bie  mt  3nen  imb  tle  imf  je  bebetftet  einniibet  bc|i= 
gelt  unb  gcgeben  bnben/  unb  <iud)  «on  bcf  gelfé  wegen/Mg  (ïe 
une  jeêo  gelikn  I)anb  nne  «Ue  gciictbe.  Unb  nlf 0  bnben  iwr 
obgennmei  Sbctljnrt  ©taue  ju  SButtembctg  ftulicl)  unb  unbe. 
îivungenltd)  gefwotn  «inen  gcletten  aibe  ju  (Soft  tmb  ju  ben 
leiligcn  mit  ufgebotten  oingetn/  bof  «tteë  Kca  unb  fint  ju  !)(iW 
ten/  iulniflen/  unb  ju  wlfiîten  iwd)  bec  egenanten  bet  yot^ 
btigcn  SStieve  unb  nod;  biÇ  58tiefé  fage/  cm  nlfe  gewetbc.  Unb 
befi  ju  Uffunb/  fo  &aben  to\t  egennnten  £berbntt  ©tnfc  ju 
■aîittembîtg  unfet  eigcn  3nnftgcl  offenlit^  ge^encft  an  biefen 
58i-icf/  bet  geben  iiî  nn  bcm  ne^en  'Stçtng  wot  ©«nt  3ïicobé= 
tng/  bit  mnn  jdlt  »on  Sbttllg  gcbuïte  in  bem  uiei:tc!)enl)imbctt= 
goiTigcn  Sote. 

CCI. 

2,0.  Août.  Inftnimentum  Publicam  de  Depofitione  Imperatoris 
Wenceslai,  faSia  per  Electores' 
Sacri  Romani  Imperii  in  prafentia  multorum 
Principum.,  Comttum-,  aliorumque  Dominer um 
ad  hoc  ut  'Teftes  requifitorum^publicata  apud  Qber- 

r.i,  hnpin  ad  jRhenum  ,   in  Territor'to  Ûrfhiirenfis 

Dioice/is,  die  zo.  jîugufti  Annô  1400.  IndiU.  8. 
per     NicoLACM     Bertholdum    de 

F  R  I  D  E  B  E  R  G  «»/«i3«»«.    [GOLDASTI  Con- 

ftitutiones  Impériales  Tom.  I.  pag.  yj9-  d'où 
l'on  a  tiré  cette  Pièce, qui  fe  trouve  aiiffi  dans 
L  E  H  M  A  N  N I  Chronicon  Spirenfe.  Lib.  VIL 
Cap.  LIX.  p.  75  J.  ex  Additionibus  J  o  a  n  n  i  s 
MelchiorisFuchs,  en  Allemand i  dans 
Mu  L  LE  RI  Reichs-Tags  Theatrum  pag. 
26p.  aufll  en  Allemand,  5c  dans  Raynal- 
Di  Continuatio  Annalium  CjESAr.  Baro- 
Nii  Tom.  XVII.  anno  1400.  par  Ex- 
trait.] 

In  Nomtne  Domiui,  Amen, 

Interprète  "XTOs  JoANKES  Dei  gtatia  fana»  Moguntiiienfis 
Chtiftiano    XN  Ecclefise  Archiepiscopus,Sacri  Romani  Imperii  per 
UiftiCo.      Germaniam  Archicancellarius ,  notum  facimus  univer- 
fis ,  praefentibus  &  futuris. 

I.  Quam  varia,  multiplicia  &  gravia  cùm  incommo- 
da tùm  diflidia  multis  abhincannis,  in  facram  Eccle- 
fiara  inveda  lînt,  etiamnum  durant!»,  atque  in  dies 


Imperii  partibus  fungebatur:  eum  is,  contra  quam  ejus 
fublimjtatem  &  dignitatem  decebat ,  accepta  pecunia 
Mediolani  Ducem  &  Comitem  Papienfem  creavit. 
Complures  infuper  Urbes  Terrasque,  tam  in  Germa- 
nia  quàm  Italia,  ad  Imperium  pertinentes,  quarum 
quœdam  ad  idem  redierant,  alienavit;  parum  penfi  ha- 
bens,  ut  eas  facro  Impœrio  retineret. 

2.  Prsetcrea  membranas  perplurcs  nudas  rafasque, 
fase  tamen  Majcflatis  Sigillo  munitas,  amicis  pecunia 
vendidit,in  quibus  cùm  illis  tùm  aliis,  in  quorum  ma- 
nus  illiusmodi  membranœ  venerunt,  fub  Regio  Si^illo, 
quE  fcribere  vellent,  licuit.  Qua  es  re,  ob  facri  Ro- 
mani Imperii  Jurium  &  emolumentorum  damnofam 
imminutionem  &  diffipationem,  graves  querelsefubor- 
tœ  funt. 

3.  Controverfias  porro  Bellaque,  qus  (proh  dolor) 
Germaniam ,  aliasque  facri  Imperii  Terras ,  mifere  af- 
flixerunt  &  peffundederunt ,  atque  etiamnum  peflvin- 
dant ,  nil  unquam  curœ  habuit.  Hinc  prsdationes ,  in- 
cendia, &  latrocinia  orta,  adeo  funellis  vel  hodie  in- 
crementis,  ut  nulli  neque  Clerici,neque  Laici,neque 
Mercatores, neque  Mulieres,five  Terra  five  ]Viari,tuti 
verfentur:  Templa,  Coenobia,  &  Domus  facra; ,  quas 
facrum  Imperium  manu  afferere  atque  tueri  decebat , 
rapinis  &  incendiis  pateant,  &  ad  fntcritum  redigantur. 
E6  res  abiit,  ut  quivis  contra  Juris  &  xqui  rationem, 
alium  pro  arbitrio  tradarit,  ac  etiamnum  traélet,  abs- 
que  uUa  facroe,  fpretœque  diu,  Impetialis  Audloritatis 
reformidatione  :  fie  ut  &  locus  conveniendi  quempiam, 
ubi  nominf  Imperii  Juris  defenlîo  &  patrocinium  fusci- 
piatur,  plané  ignoretur. 

4.  Denique ,  quod  horrendum  &  immane  dlûu ,  cùtn 
propria,  tum  aliorum  facinoroforum ,  quos  fecum  ha- 
bet,  manu  Reverendos  Sacrorum  i\nti(lites,  Sacerdo- 
tes,  &  Spirituales  Perfonas,  alios  item  plures  honeftse 
nota:  Homines, contra  Juris  normam  ,  fecus  quam  Ro- 
manorum  Regem  decebat, neci  dédit,  aquis  fubmerlît, 
igné  cremavit,  miferabiliter  ac  truculenter  peremit. 

j-,  Quae  quidem  memorata,  aliaque  multa  gravia  fa- 
cinora  atque  damna  adeô  divulgata  funt  &  palam  nota, 
ut  excufari  vel  celari  nullatenus  queant.  Nos  igitur, 
ut  prsfcripfimus,  faepius  eum  perquàm  ftudiofè  oravi- 
mus,  admonuimus,  &  requifivimus,  ut  indecenti  hac 
vitx  ratione  repudiata,  id  libi  ftudii  &  laboris  fumeret, 
quo  facrae  Ecclelîs  ,  opem  ejus  veluti  Romanorum 
Régis  &  Advocati  fui  multoties  implotaniis,  pacem  & 
tranquillitatem;  facro  autem  Imperio  priflinum  hono- 
rem,Terras,Ditiones,  Emolumenta  denique  fua  recu- 
peraret,in  fubfidium  &  confolationem  Orbis  Chriftiani 
hoc  nomine  graviter  débilitât!  atque  oppreflî. 

6.  Etfi  verô  praediâo  Domino  Wenceslao  ,  hos 
aliosque  graviotes  defeâus,  ipfum  tanquam  Romano- 
rum  Regem  Imperiumque  concernentes ,  cfariflîme  ex- 
plicuerimus  ,  ac  fcriptis  exhibuerimus  :  audftfs  tamen 
illius  refponfis,  reiteratisque  feriis  noftris  exliortationi- 
bus ,  communicato  quinetiam  Sacrœ  Sedi  Romanœ  ne- 
gotio,  nunquam  adhuc  deprehendimus  eum,  ficûtRo- 
manorum  Regem  decet,  mores  compofuilfe,  fcilicet 
ad  Ecclelîae  Pacem  ,  Orbi  Chrilliano  fummè  neceffa- 
riam;  facro  item  Imperio  Dignitaies ,  Terras  ac  Ditio- 

nes 
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j,r    J    nés  fijas  recuperandas ,  ■  &  fruÉluofè   confervandas.  id 
AKNO  quod  per  univerfas  Imperii  Provincias  ell  nociffimum. 
T/lOO        ■'■■  Qs^omam  igitHr   commemoratos   pluresque  alios 
^4  dtfeâ:us,   Sacram  Eccleliam  &  Imperium  gravi  cum 

damno  gemituque  tangentes,  ob  inftantes  prœdiétorum 
preces,  maxime  verô  Sacramenti  ratione,quo  nos, ceu 
Sacri  imperii  proximè  luperiora  Membra,  eidem  obs- 
tringimur  nec  reticere  nec  luftinere  diutius  potuimus. 
Idcirco  ex  officio  debito  cogitandum  anm'tendumque 
nobis  fuit,  ut  Sacro  Imperio,  cujus  vecordi  &  négli- 
gent adminiftratione  incommoda  ifthœc  irrepferunt ,  in 
Orbis  Chrirtiani  prœfidium  &  confolationem,reaiùs  & 
falubriùs  provideretur.  Et  fané  ut  is  parendo  nobis 
rem  gratam  prsftitiflet ,  fie  eum  fufficienter  &  feriôvo- 
cavimus  atque  citavimus,  adeô  ut  ei  (ignificaverimus, 
nifi  loco  &  die  definitis  prœfto  effet,  fore  ut  cùm  exhii- 
bitarum  nobis  precum  :ùm  juramenti  noftri  refpeâii, 
ejusmodi  confilia  capere  &  inire  cogeremur,quibu  s  Sa- 
crum Imperium  meliùs  conftitueretur,Literis  id  noftris 
clarifTimè  atteftantibus.  Ea  propter  loco  &  tempore 
prœfcriptis ,  unà  cum  Coeleâoribus  noftris  fufficienter 
Gratis,  csteris  item  Sacri  Imperii  Principibus  &  Urbi- 
bus,  comparuimus  de  die  in  diem  expédiantes,  num 
praefatus  Dominus  Wenceslaus  compariturus  effet, 
morbis  pra:didis  remedium  adhibiturus,  ac  Sacri  Ro- 
mani Imperii  rébus  reâius  deinceps  confulturus.  At 
is  nec  comparere,  nec  quemquam  Frocuratorio  nomi- 
ne  ad  nos  detlinare  dignatus  eft.  Quare  cum  tôt  prsg- 
nantium  &  pernicioforum  defcduum  caufa,  eum  cre- 
briùs  privatim  &  bénigne;  inde  veto,  cùm  nil  profîce- 
remus,  coram  Principibus,  Optimatibus  &  Urbibus 
Imperii, in  diverfis  Conventibus  non  fine  magnis  gravi- 
busque  expenfis  absque  tamen  ullo  fruûu,  admonueri- 
mus  &  redarguerimus  :  ideô  commemorata  omnia  ad 
Sacram  Sedem  Romanam  detulimus.  CsEterùm  cùm 
nec  tum  cunfta  hsec  quicquam  penfî  habuerit,  ni)  aliud 
inde  conj.icere  potuimus  ,  quàm  eum  &  Ecclefix  & 
Chriftiani  Orbis,  in  primis  autem  Sacri  Imperii  curam 
depofuiife.  Idcirco  malum  hoc  ,  toti  Cliriflianse  Reip. 
exitiale,  minime  diutius  ferendum  &  tolerandum  cen- 
fentes ,  animo  bene  confîrmato ,  poû  multos  variosque 
Traâatus  confultationesque ,  tum  inter  nos  ipfos  tùm 
etiam  cum  aliis  Principibus  &  Optimatibus  Sacri  Impe- 
rii, feriô  habitas,  pro  Ecclefise  falute,  Chriftiani  Orbis 
confolatione ,  Sacri  Imperii  honore  &  utilitate,  prœfa- 
tum  Dominum  Wenceslaum,  tanquam  negligentemj& 
deftruâorem  Imperii,  eoque  indignum,  à  Sacro  Ko- 
mano  Imperio,  omnique  ejus  Dignitate  hoc  ^tempore 
penitus  removendum  effe  duximus. 

8.  Nos  itaque  Joannes  Archiepiscopus,noHiine  prae- 
dicSorum  Dominorum  Sacri  Romani  Imperii  Coelefto- 
rum,noflroque,tumcommemoratis,tum  pluribus  aliis  in- 
fignibus  defeffibus  caulisque  moti,hacnoftraSententia, 
qùam  praifenti  Scripto  damus  atque  ferimuSjprsdiiSum 
Dominum WenceslamTi,ceu  inutilem,  negligentem,dis- 
fipatorem  ,  &  indignum  Sacri  Romani  Imperii  Defenfo- 
rem,  écidem  Romane  Imperio.  omnique  ejus  gradu, 
Dignitate  ac  Ditione  ad  idem  pertinente,  privamus  & 
fubmovemus:  cunftis  Principibus,  Optimatibus, Equi- 
tibus,  Ingenuis,  Urbibus,  Provinciis,  &  Subditis  Sa- 
cri Romani  Imperii  denunciantes,  eos  ab  omni  Homa- 
gio  &]uramento,  Perfonsc  Wenceslai  nomine  Imperii 
prseftito ,  prorfus  effe  libères  rrequirentes  atque  monen- 
tes  eos  fub  Jurisjurandi  fîde,  qua  Sacro  Imperio  ad- 
ûûâi  tenentur ,  ne  pridiQo  Domino  Wencesho ,  tan- 
quam Romanorum  Rcgi ,  deiticeps  obediant  &  obfe- 
quantur;  neque  illi  Jus  ullum,  obfequium,  cenfum, 
reditum  aut  ullam  aliam  obventionem ,  quôcunque  no- 
mine tandem  appellanda  veniat,  ceu  Romanorum  Ré- 
gi, pendant,  exhibeant,  aut  exhiberi  permittant  :  fed 
ejusmodi  débita  utili  &  idoneo  Romanorum  Régi,  di- 
vine favente  Numine  deinceps  fufficiendo,  afTervent. 

9.  In  quorum  omnium  fidem  &  Teftimonium,  nos 
Joannes  Archiepiscopus  Moguntinenfis  ,  prœfens  In- 
ftruraentum,  per  fubfcriptos  Notariés ,  hac  forma  pa- 
tenti,  confîci,  &  majus  noftruni  Sigillum  appendi  cu- 
ravimns. 

TO.  Le£ta  &  renunciata  fuit  Sententia  pra:mîfra  per 
nos  Joannem  Archiepiscepum  Moguntinenfem,nollro 
&  Dominorum  Coeleâerum  noftrorum  antememora- 
torum  nomine,  fub  Caftro  Lonftein  ad  Rhenum,Tre- 
verenfis  Diocelis,  Brubachium  verfus  progreflî,  è  pu- 
bliée folio  in  Tribunalis  ufum  erefto,  Deminis  Coe- 
leéleribus  noftris  ibidem  judicie  allidentibus,  annoDo- 
minicx  Incarnationis  millelîmo  qiiadringentelîme,  In- 
diâione  oftava,  fcria  fexta,  die  vigefima  menfis  Au- 
gufti  ,  paulum  ante  Nonarum  tcmpus  :  Pontifîcatus 
SamSifTimi  in  Chrifto  Patris  ac  Domini ,  Domini 
Bonifacii  Noni,  Divina  Piovideutia,  Papœ,  announ- 
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décime  -:  pra;fentibus  IlIuftrilTimis  Principibus  ac  De-  AnNO 
minis, 

Jeanne,  Illuftrilîîmi   Principis  ac  Domini  Ruperti  l^OO, 
Ducis  Liavaris  &  Comitis  Falatini  ad  Rhenum  Filio: 

Friderico  liurggravie  Noriiiibergenfi: 

Nebili  Philippe,  Domino  inNaflau  &~\ 
Sarbrucke,  | 

Emichione  de  Liningen,  '„      ... 

JoannedeZigenhaim,  >Comitibus. 

Cunrado  Burggravie  ,  Canonice  nés-  | 
iro  Moguntinenlî  J 

Bcrnhardo  à  Weftcrburg,~l 

Jeanne  à  Limburg,  ^Baronibus: 

Reinhardo  de  Hanowe      j 

Domino  Nicelao  Browin  Sacra;  Paginse,T 

Jeanne  à  Witenburg,  &  '  n  A  ' 

Nicolae  Burgman ,  Decreterum  j^Uodto- 

Demine  Hermanne  Prœpofite  S.  Gereo-  f  "^'""S. 
nis  Colonienfis,  Legum  ; 

Item,  ftrenue  Equité  Sigfrido  de  Lindowe,  Vice- 
Demino  neftro  in  Ringaugia, 

Jeanne  Bolfea  a  Waldeck  ,    burggravie  noftro  in 
BeckeUihcim; 

Et  fidelibus,  Henrico  Ruimanne  à  Dadenberg, 

Gerarde  ab  Emenberg,  Domino  in  Lantscron, 

Friderico  de  Sachfenheim, 

Kulmanno  à  Coneren, 

Jeanne  de  Dalburg, 

Rudolfo  de  Zeiflikon , 
necnen  pluribus  aliis  Deminis,  Equitibus,&  Ingenuis, 
fpiritualibus  &  fecularibus ,  magne  numéro  aftantibus  ' 
ad  fuprafcripta  vocatis  atque  regatis. 

II.  Et  ego  Nicolaus  Berchteldi  Fridbergenfis,  Cle- 
ricus  Moguntinenfis  Diœcelîs,  Pontifîcia  &  Imperiali 
aufloritate  Notarius  Publicus,  ac  prsdifli  Clementifli- 
mi  Domini  mei,  Domini  Joannis  Archiepîscopi  Mo- 
guntinenfis ,  Scriba  juratus,  quoniam  tum  temperis 
cùm  judicialis  ifthœc,  quam  prœfcripfimus ,  Sententia 
lata  &  renunciata  fuit, unà  cum  fubfcriptis  publicis  Ta- 
bellionibus,  Teftibusque  commemoratis,prœfens  inter- 
fui,  eaque  omnia  fîeri  vidi  atque  audivi  :  ideô  jubente 
atque  petente  prœdiâo  Moguntinenfî,  Domino  meo 
Clementifîimo ,  publicum  hoc  inftrumentum  bona  fîde 
perfcriptum,in  publicam  redegi  fermam,illudque  con- 
fueto  mei  Netariatus  Signe  ac  nomine,  appenfo  etiam 
prsedifli  IVIeguntinenRs  ,  Domini  mei  Clementiffimi 
majore  Sigillé,  in  fidem  &  Teftimonium  prsdiâorum 
omnium ,  .fubfîgnavi  atque  munivi. 

Nomina  Notarierum  fuiit: 

Nicolaus  Berchioli  Fridbergenfis. 

Joannes  Meier  Junior  Gafterveldenfîs. 

Conradus  à  Leiborn,  Clericus  Paderbornenfîs  Diœ- 

cefis. 
Henricus  Stalberg,  Retenbergenfïs. 

Tilmannus  à  Honberg. 

Conradus  Coler  Zuftenfîs,  Celonienfîs  Diœcefîs. 

CCII. 

^ricfcricl;^  ni  (ioUn  /  QiBcin()ct:é  iiii  Ztm  I  iiab  91a» 
prcci)té3uQ>ra(|/  tncî^urcl;  ftcanfangé  ktcmmten 
af\Dinifcl)cti  Sténh3  'SBcn^^el  ab=jm6  cbcii  tncfm  Q;ur» 
fiirfî  îRiiprccbt  sum  ÇRéitiifcbcn  ^î'nig  cingeftst  m 
()aben;  fcarauf  bic  (£()iirfût)îi;n  bph  9)îapii|/  ^bUn 
iinl)  îi'icr  ju  Sîiipccto  |]ci;  ccrbintcn/  il)n  wïnit 
imliinial.  bei;  fcincc  QBa()l  ni  |c()figcii.  @c&en  3» 
ïm^iiftcin  1400.  auf  bcti  (Sambftag  mei)  iiiifcr  (ic&en 
(?raHen--Mg  AiTumptionis.  [LuNiG,  Teut- 
fches  Reichs-Archiv.  Part.  bpcc.  Abtheil.  II. 
pag.  Z2Z.] 

C'eft-à-dire  , 

Confédération  entre  les  Ek6îeurs  Je  Aii  de  Mayen- 
ce,  Frédéric  de  Cologne,  Werner  de 
Trêves,  &  Robert  Palatin,  par  laquelle, 
après  avoir  déclaré  qu'ils  ont  depofé  VV  e  n  c  e  s- 
L  A  s  Roi  des  Romains  ,  i3  qu'ils  ont  élu  ledit 
Robert  en  fa  place  ,  ils  fe  joignent  à  lui, 
eux  ElcSîeurs  de  Mayencs ,  de  Cologne  ,  &'  de 
Trêves,  y  lui  promettent  de  Vaffifter,  pour  le 
maintien   de  fa  Digniti,  i3  de  fin  authorité. 

Fait 


Z7^ 


CORPS     DIPL 


Anno 

1400. 


Fait  à  Laynflein  k  Samedi  après  la  Fête  de  rjs- 
fompiondela  Sainie  Fiet:ge  1400. 

(-«t3(i'on(S5té©n.!&cn  ^o\)am\  bcé^caigcn  ©tiiIsJ  511 
•^^  même  €r6=s8if£^ûtf  bcô  Sjciliâcii  Dvemifdxti  3Cç*i  m 
©ûtfcl'cii  imibeii  (Hi'ê',"?rtnjckt/  Jtiebcricl;  s»  S^tlti)  grij^ 
iBifd'off  bcs  jjciligcn  SComiftticn  iKpd;iJ  in  italien  (£vç-£<in= 
C£lct'«nb  ijccijDg  fiMi  îBcfifrtlcii  îc  SBanlxt  511  înct  (vrç» 
sSifcboff  bc5  i'jeiliâcn  Svémifdieit  Si)**  in  '35tlfd)en  ttinben 
(ytÇ=S.inc(kr/iinb  mit  jXuptcd)t  -pfrtlê'@ï(ii'c  btj  iXiin-oic^ 
ftciligcn  iXémifdjcn  Sodifi  Obctpet  ■îtiidifcge  iinb  Sjcrçog  in 
sScçecn/  bcfcnnen  imb  bim  ojfflilid)  funt  mit  biefem  ^SBtitfc  / 
UKint  in  ber  jjciligm  ^^ird)cn  iinb  tn  bcm  «Jeiligen  9\i)mifd)en 
gC!)d)  lang  ^«t  bct  grof  "^tninn  imb  iminnigreltisc®ebted;lidi= 
teib  fetê  fdîêbcltd)  g«n)cfcirtln/  imb  voit  bcn  J2o*gcboin  Jutjîen 
S3etm2B<nsl(nv«irim3Conîtfd;cnSônig»nbiJûnig  ju  s8el;cim 
bief  unb  l'il  (ingetuffcn  /  «rfudjt  iinb  nciîicli*  cnnonet  l>in./  fû= 
lidxn  3trungcn  imb  @eb«d)Ii*feibcn  ju  reibctt^cljcn  unb  bec 
Sjcil.  ^ird;en  unb  bem  jjeiliàen  iXid)  bni'Dî  su  |tn/  alà  et  fd)u!^ 
big  met  iu  tmi/  ato  cin  Sîogt  bet  Sjcil.  Sitd;cn  unb  ein  3vO' 
mif*  Çônig  non  SCedn  unb  biOid;  bun  foUe/  bitf  et  bodi  me 
gctiin  no*  bntjn  Bctfî.m  «'oltc.  ©ntumb  I)an  mr  ongefelxn 
bit  UDigeniinten  fltogen  gicungen  unb  mani8felbigc@cbced;lid;- 
îeib  unb  (g^obcn/  unb  brt(î  Uè  S'jeiligc  SCçd;  ntt  dl^  gat  m- 
bccvlidi  witbei  mib  bnf  mit  iilë  Snïfiîtllen^bcS.^ciligenSçd)^ 
l'on  ccdjtiJ  wcgen  fdnilbig  |m  ta\b  une  nngebotit  bnéSjciligeiXi> 
die  (inbcf*  su  bejTeaen  unb  ju  uetfel)cn/unbl)aneinbted)riid)unb 
mit  moi  futbcbiid>tent  JSrtbc  unb  îDlutc  a\è  |id)  von  ted;te  batju 
l)eifd;ct/  bcn  obgcnrtnten  ^bm  '38c"Slnn'/  l'O"  &""  J^eiligen 
Somifdien  Std)e  unb  l'on  bctfciben  Soniglidjct  ÎBitbigtcit  ent-- 
fejt  unb  obgetan.  llnb  bnn  mit  Soljnnn  /  '^ticbctid)  unb^=ÏBetn= 
çît  ^utfûttlen  Dbgcnnnt  mit  bct  ©tmnmen  M  Â)ucd)lud)tigen 
S^odîgebotnen  Çutficn  Sjctm  Suptcdité  obgcndnt  «\ê  unfetiS 
rcd)ten  îi)lit'Siir|iîr|len  bcnfelben  SJecm  DCupced^t  m  bem  ma- 
snen  bet  fieiligcn  ©noaltifeif  unb  mx  @^nbe  unb  mnegie|Tmig 
M  nciiigcn  iQci^eè  hitetlidjcn  bem  *a((mad)tigen  @£>è  ju  io< 
be  tmb  bet  ficiligen  Sitd)en  unb  bem  S^eiligen  ÎKidje  ju  «Belfe» 
tunge/  ju  eçme  ted;ten  3Cômifd)cn  Somge  gotltti;  ted;tunb  re= 
iclid)  geifotn/gefcst  unb  gcm(id)t;  :Siefcn/fe6en  unb  mcuhenmit 
(Jtafft  biiS  a?tie|feâ/  unb  bnrumb  fr  l)an  mit  ^obnn/îtiebetid; 
unb  SScvnbet  ®té-i3ifd)0tfen  unb  Sntfut|]en  obgeiwnt/  unb 
unfec  ieglidiet  befunbec/ju  bemfclben  i^etm  iXuptecfjt  atomifécn 
«îônige  uirfecm  Kebcn  gnebigcn  Sjetten  unîi  mit  gutein  ^Biffen 
imb  SBitlen  unb  mit  mol  fiîtbebnd)(em  3Crtbc  unb  i)JÎ«b<  uerbun» 
bcn/  unb  i!ccbin5<n  imê  mit  ©nfft  biê  SStieffeé/  in  (lUecmaf/ 
(jliS  5'en(id;  gefd;ticben  (îet. 

3um  «f  en  foUen  unb  mollen  roit  famentlid)/  «nb  unfct  igli= 
d;et  bcfunbet/  ben  uojgen<intcn  ^erm  3tuptcd)f  vos  einen  ted> 
tcn  3vôinifd;en  Siînig  unb  uoi  unfetn  tcd;tcn  Sjetteu  gcitumelid) 
Ijrtteii/  unb  getruniclicT;  an  çme  bliben  unb  i;n  bç  bem  iXtjdje 
(jrtntbrtben  unb  U\)albm/  upgefd)ciben  dUetlei;  ■Xtgelifl  unb@e= 
«erben.  '2Cud;  itct  (ê/  ba^  çeman  irtt  bet  roete/  nçeinnubugs 
gcnummen/  ben  uoigeniinten  uiifecn  S-2erien.<ïoni3  iXupted)t  an 
bem  âciligen  3C6mifd)en  3{çd;e  unbct|hinbe  su  itten/  511  l)inbctn 
obet  «t  ttengcn/  unb  çn  bntumbc  unbetfiunbe  (injugnffen  /  ju 
fdiebigen  unb  tu  tticgen/  wic  baè  gefd)ee/  fo  fotten  unb  wotten 
mit  (£cê.:S3if*off  ^obiini'/Sti^bctid)  11.  2Becnl)ct  obgciwntunb 
unjct  icg!id)ct  befuiibct  çme  gctturoclicl)(lcn  lletlid;  unb  uniieciii- 
genlid)  roibet  aOe  bicfelben  obet  benfclben  unb  ntle  3cS?eIffctbe= 
Iiûiffcn  unb  bcjlenbig  (lu/  mit  unfetn  iSloffen/  innbcn/  tutcn/ 
mit  inbe  unb  mit  @ube/  unb  mit  unfet  gan^et  iSlodite  /  alâ 
bicfe  jine  baê  noi)t  but/  «lé lange bie;^i;ntfd)rtffit  unb  fe!)ebe  3u= 
(d)en  bcin  inîtgeminten  Sjecm  SBeneinœe/obctyeinrtnbuon  |ïnen 
«egen  unb  bem  «iitgenanten  unfetm  sjctm  bem  Sonige  wett/ 
m  m  vScuctbc  unb  ICtgclill.  2Bit  fotten  unb  moUen  auth  frt= 
mentlid)  unb  unfct  iglidjct  beftmbet  jme  ju  <il(en  bcé  >Xid)é(grt= 
d;en  unb  gîôten  (iUe;nt  gctrumeJid)  getntben  unb  bcljolffcn  fin/ 
rtlij  ^utfùïllen  eçme  Kémifdien  Sunige  von  tcdjte  unb  bitlid) 
bun  foOent/  uégefdîeibcn  aUevltr)  •JCtgeli|l  unb  ©euctbe.  Uiib 
iiHeë  bfté  lîieiw  gcfdjtiécn  |ïeet/  bnn  mit  3oI;ann  /  Jticbend) 
■  unb  "SBetnbet  (£ti5»«if*otfe  /  cbgcimnt  unjetm  gnebigenBet- 
ren/  Sônig  iKuvted)t/m  gmen  ■înirocn/  unb  bç  unfetn  Sutfï= 
Iid)cn  £ten/  3{e(l)t  unb  tebelid)  gelobt/  unb  gelobcn  mit(£tatfit 
biè  Siciefté  fefte/  (iete/  unb  uni'erbcudiclid)  naejt)t  ju  bun  tmb 
lu  httlten/  unb  fefliclid)  bm  jii  bliben/  unb  nit  bntmibet  ju 
bun/  nocb  m  fudjen  nod)  fdinffen  gctnn  obet  ge(\id)t  wetben 
©eiftlid)  obet  ggctutl.  in  bc^eine  3BBfe/  upgefd)ciben  naetlcç 
Titaelifl/  '2Biebettebc  unb  (3tvnb(.  llnb  beà  attei  jii  mntem 
Utfunbe  unb  gnnfiet  fefîet  ©tetiteit  l)<it  unfct  iglid)et  (in  eigen 
^vngeftegcl  rtn"bicfen  «Btieff  gebnngm.  ®et  gcben  ijî  j«  i(iijn= 
Mn  n.Kb  ebtil^  ©ebutte  /  »ietjel)enbunbei;t  Sjate  of  ben 
ënmf  ^Srtg  mi)  unfet  liebcn  5tn>vcn=2)ng  AiTumptioms. 


CCIII. 

.    .    Trêves  pour  dix  ans,  faites    13    conclues  entre 
if.Aout.      Lg^,--5  £  j_  ^^-  ^^  ^,^11,  y  Cmte  de  Proven- 
ce,  y  A  M  E  Comte  de  Savoye  Duc  de  Chablais 
13  à'Aoufie;  en  fréfence  du  Duc  de  Bo'irgogne^ 
i  Paris  k  li.  Juillet'  140c.     Avec  la  Ratifica-^ 
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tion  diidit  Comte  de  Savoyf  du  tf.  d'Joilt  1400.  Anno 
[Du  Pu  Y,  Traitez  touchant  les  Droits  du  iaqq 
Roi  T.  C.  aux  Pieiivcs  des  Droits  fur  le  Com- 
té  de  Nice.  pag.  48.] 


NOus  Ame'  Comte  de  Savoye  Dnc  de  Chamblais 
_  &  d'Aoulle,  &  en  Italie  Marquis  Vicquairc  Ge- 
neral de  l'Empire,  faifons  fçavoir  à  tous  ceux  qui  ces 
ptefentes  Lettres  verront,  Que  nous  veuës  confiderées 
&  avifécs  par  bons  &  fages  advis,  délibération  &  con- 
l'eil  les  chofes  Faits  &  Conventions  advifées  en  la  pre- 
fence  de  noftre  très-cher  Seigneur  &  Père  Monfeigneuc 
le  Duc  de  Bourgongne  à  Paris  le  dou2iénje  jour  de 
Juillet  l'an  prefent  mil  quatre  cens,  par  les  Gens  de 
Monfeigneur  le  Roy  Loys  de.Jerufalem  &  de  Sicile, 
&  en  la  prefence  d'une  partie,  &  noftre  Gens  d'autre 
partie.  Desquels  Faits  &  Conventions  la  teneur  s'en- 
luit.  Premièrement  pour  prolonger  la  Triéve  qui  fut 
faite  &  accordée  entre  Madame  la  Royne  de  Sicile.  & 
le  Roy  fon  Kils  d'une  partie,  &  nous  Comte  de  Sa- 
voye  d'autre  partie,  en  la  forme  &  en  la  manière  que 
l'autre  Trieve  fut  accordée  entre  lesdites  Parties,  & 
autres  juxte  l'ordonnance  de  Monfeigneur  deBerry, 
&  de  Bourgogne.  Item,  ladite  Trieve  doye  durer  par 
l'espace  de  dix  ans  ou  de  douze  ans,juxte  l'ordonnance 
desdites  Parties.  Item  fur  le  Sel  qui  ell  ncccifiire  cha- 
cun an  pour  la  Gabelle  de  Nice ,  que  iVlonfeigneur 
de  Savoye,  &  les  Gabelleurs  de  Nice  l'ayent  pour  le 
prix  qu'ils  l'avoient  ou  temps  de  la  Trieve  première 
taite  entre  lesdites  Parties:  Mais  que  les  Officiers  du- 
dic  Monfeigneur  de  Savoje  ne  feufFrent  que  ledit  Sel 
foit  porté  en  la  Terre  du  Roy  Louïs,  ne  ou  Daulphi- 
né,  à  &  fur  peine  de  perdre  le  Se!  &  les  Belles  qui  le 
porteroient,  &  en  outre  fur  peine  de  cent  Livres  cor. 
Et  s'il  advenoit  qu'ils  fulTent  trouvez  faillans,  &  les- 
dits  Officiers  du  Comte  de  Savoye  ne  le  voulliffent  re- 
parer, que  ledit  Monfeigneur  de  Savoye  foit  requis  de 
le  faire  reparer  :  &  en  cas  qu'il  ne  fe  reparecoit ,  que 
depuis  ledit  Sel  leur  foit  défendu  qu'ils  ne  le  preignent 
à  Yeres,  prouvé  clerement  qu'il  fut  trouvé  défaillant 
&  prouvé  par  perfonnes  dignes  de  foy.  Item ,  que  les 
Officiers  du  Comte  de  Savoye  ne  feufFrent  bailler  Sel 
par  les  Gabelliers  deNice  ou  autres  durant  ladite  Trie- 
ve aux  Subgei  du  Roy  Louïs.  Item  ,  que  durant 
lesdites  Tricves  que  aucunes  merques  ne  foient  don- 
nées par  lesdits  Seigneurs  ou  Officiers  l'un  fur  l'au- 
tre ,  ne  fur  leurs  Subgets ,  &  forent  tenus  faire  Juftice 
&  raifon  chacun  endroit  foy  à  ceux  qui  les  requerront 
fommairement  &  de  plain,  fans  plaidoyerie  longue. 
Et  en  cas  que  ne  fe  feroit  Juftice,  comme  dît  eft",  I3 
Partie  demandant  fift  requérir  les  Officiers  de  l'autre 
Partie:  &  en  cas  que  lesdits  Officiers  ne  voudroient 
faire  Juftice,  foient  requis  les  Seigneurs  qu'ils  le  fa- 
cent  faire:  &  en  cas  qu'ils  ne  le  feroient  en  défaillant 
de  Juftice  fe  puiife  oftroyer  marque,  reprefaille  ou 
gaigerie,  jusques  à  la  Somme  qui  feroit  demandée,  & 
les  dépens  faits  railbnnablement.  Item,  que  durant 
ladite  Trieve  que  nul  truage  nouvel  ne  foit  mis  par 
lesdits  Seigneurs  Officiers  ny  Subgets  fur  le  Pays,& 
que  s'aucun  y  avoir  efté  mis  depuis  la  première  Trieve 
foient  nuls  &  rappeliez.  Item,  que  certaine  Alliance 
fe  face  entre  les  Seigneurs,  par  telle  manière  que  ceux 
de  leur  Pays  &  Subgets  durant  lesdites  Trieves  puifTent 
demourer  en  bonne  paix,  &  refifter  à  leurs  Adverfai- 
res.  Pour  laquelle  chofe  faire  font  advifées  les  chofes 
qui  s'enfuivent  :  Premièrement  que  nul  desdits  Sei- 
gneurs ne  puifTe  ne  doye  donner  retrait.  Vivres,  Port, 
ne  paflTages,  armures.  Artilleries  ny  autres  aydes  ne 
confort  en  quelque  manière  que  ce  foit  à  l'Adverfaire 
l'un  de  l'autre,  qu'ils  auront  ou  pourront  avoir  pour 
le  temps  prefent  ou  le  temps  avenir,  &  contre  le  Pais 
de  Provence  durant  lesdites  Trieves.  Item,  fe  ordon- 
neront chacun  endroit  foy  durans  lesdites  Trieves  par 
toutes  les  voyes  &  manières  qu'ils  pourront  bonne>- 
ment,  de  garder  le  Pais,  &  paflages  &  entrées  dudit 
Pays,  allencontre  de  celuy  ou  ceux  qui  par  dure  euvre 
de  fait  y  voudroit  ou  tenteroit  entrer  :  Et  qui  plus  eft , 
y  relifteront  à  toute  la  force  qu'ils  pourront.  Item, 
s'il  avenoit  que  l'un  desdits  Seigneurs  euft  meftier  de 
l'ayde  de  l'autre,  il  feroit  tenu  de  fecourre  pour  les 
cas  deffusdits ,  toutes  &  quantes  fois  que  l'un  en  feroit 
requis  par  l'autre,  ou  les  Officiers  durant  lesdits  Trie- 
ves. Item,  fera  tenu  ledit  Monfeigneur  de  Savoye  de 
garder  les  entrées  de  ceft  Pals  &  ifalre  comme  defTus 
eft  dit.  Et  en  cas  que  pour  la  defenfe  que  il  feroit, au- 
cuns leur  fiftent  Guerre  ou  Païs  de  Piémont,  ou  autre 
part  es  CoBitez  de  Provence, de  Savoye, &  autre  part; 
"^  ledit 
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Akvo  '^'''^  ^"^  ■'^°^'  '^""^  feroit  tenus  de  aider  en  toute  fa 
ANNO  puiflance;  pourveu  que  il  foi:  deuëment  certifié  que  la 
1400.  Guerre  que  ledit  Comte  auroit  leur  feroit  advenuii 
'  '  pour  la  chofe  deiPusdite:  car  après  iesdites  chofes  par- 
iées &arreftéos,  en  la  prefence  dudit  Monfeigneur  le 
Roy  Loys ,  de  Monfeigneur  de  Bourgogne,  comme 
deffus  eft  dit,  ait  efté  parlé,  &  arrefté  que  ledit  Roy 
Loys  venu  en  Provence,  nous  dit  Comte  de  Savoye 
devons  envoyer  par  devers  luy  ,  pour  confermer  les 
Chofes  deffusdites,  &  luy  bailler  nos  Lettres  Patentes 
fur  ce:  &  femblablement  kdit  Monfeigneur  le  Roy 
Loys  nous  doit  bailler  fcs  Lettres  pareilles,  pour  cau- 
fe  de  ce  nous  dit  Comte  de  Savoye  veuillons  obtempé- 
rer en  toutes  &  lingulieres  les  chofes  delfusdites,  par- 
lées &  arrellées',  comme  delTus,  entant  comme  à  nous 
&  à  nollre  Païs,  &  Subgets  touchent,  &  pourront  ap- 
partenir en  quelque  manière  que  ce  foit  icelles  chofes 
&  chacune  d'icelles,  par  la  teneur  de  noftres  prefentes 
Lettres,  6:  de  nollre  certaine  fcience  &  libère  volonté, 
nous  ratifions,  loiions,  confirmons  &  approuvons  en- 
tièrement durant  l'alongement  &  eltat  de  ladite  Trieve 
par  les  dix  ans  deffus  escrits,  &  promettons  par  noftre 
bonne  foy,  &  fur  toutes  les  obligations  de  nos  biens, 
Iesdites  choies  &  Trieves  &  chacune  d'icelles  avoir, 
tenir ,  &  obferver  fermes  &  agréables ,  &  non  alencon- 
tre  faire  ne  venir  en  aucune  manière  par  nous ,  ne  par 
autres,  ne  à  nuls  qui  feroient  né  vcndroîent  alencon- 
tre  en  nulle  manière  confentir:  &  renonçons  à  tous 
Droits,  Privilèges ,  Adions  &  Exceptions  par  lesquel- 
les ou  aucunes  d'elles  nous  pourrions  faire  dire  ou  ve- 
niraucunement  alencontre.-  Et  en  plus  fort  &  en  plus 
pleine  obfervation ,  exécution  &  attendue  desdites  cho- 
ies &  Trieves  par  nous  ratifiées  comme  deffus  &  oc- 
troyées, nous  dit  Comte  de  Savoye  par  la  teneur  de 
noltres  prefentes  Lettres  voulons,  mandons  &  com- 
mettons expreifément  à  tous  nos  Barons,  Bannerez  & 
Gentilshommes  &  Feaulxhommes ,  Confeiliers&  Sub- 
gets de  noftre  Pais  en  Provence,  prefens  &  avenir,  & 
«uiTi  à  tous  nos  Gouverneurs,  Capitaines,  Baillis,  Ju- 
ges,  Vicaires ,  Preftes ,  Chaftellains ,  Procureurs,  Com- 
miflaires ,  Sergéns  généraux  &  efpeciaux ,  &  à  tous  nos 
autres  Officiers  prefens  &  avenir  de  noÂredit  Païs  en 
Provence, &  à  tous  autres  &  chacun  d'eulx  qui  noftres 
prefentes  Lettres,  &  que  les  femblables,  &  le  contenu 
d'icelles  &  dudit  Monfeigneur  le  Roy  Loys  par  nous 
ratifiées  &  accordées  auffi  comme  deffus  en  obfervant 
&  attendant  entièrement  fans  aucune  volenté,  &  en 
nulle  manière  ne  facent  ne  viennent  alencontre,  mais 
icelles  publient,  &  notifient,  pource  que  icelles  foient 
notoires  à  tous  ceux  ausquels  peult  ou  pourroit  appar- 
tenir au  temps  avenir.  Donné  au  Chartel  de  Soumaux 
leChambereu,  le  vingt-cinquiesme  jour  d'Aouft,  l'an 
deffus  dit  mil  quatre  cens,  deffous  noftre  Grant  Seel  à 
Cheval ,  en  témoignage  &  force  de  toutes  les  chofes 
deffusdites. 

Par  Monfeigneur ,  prefens  Monjîeur  PEvesque  Dejlil- 
lois  de  Savoye,  Jehan  de  Conflans  ,  Chanscelle  Girart 
Sire  de  "fermer ,  Jehan  Salvage ,  Jacques  Sotron ,  Am- 
bert   Grobais ,   éf   Pierre  Àadraner   Ireforier   de   Sa- 


CÇIV. 

i5.  oa.  QSïicff  Sv&ml.  i?6ntgé  Svupcttt/  mil)  W  tm)  ©ctfï^ 
I  (icl;cn  S()iicfàrftcn  ;  ivoîiurcl)  tic  (Statt  granctfiirt 

ton  imcnfclbcn  in  @c{)inn  angcnommcn  ivirbt/  ■om 
Wcgcn/  taO  fcicfclbe  (tel;  mit  frci;cn  undcn  ^\)to  ^h- 
nia(.  93îa)eftct  crgcbcn  /  nnï»  9c()orfamb  ju  fci)n  fîcl) 
crbotf)cn/  i5crrprec()en  fcrncr^  3'èco  93îa;cfÉct  nnï)  be-- 
fagtc  Si}urfûrftcn  Sicfclbe  ju  l)anl)l)abcn/aucl)  im  ©c- 
ïid;tc|unt)  au(icr(9cricl)tc/  in  tvaé  iwifc  ce  9cfcl)cf)cn 
I  «lag/ i()c  9cl)o(|fcn  }U  fcijn  imt  bci)  îuftcfjcu.    (Sc= 

fccn  au)t  Cent  gclbc  toor  ^tanctfort  um  tcn  2)icnf(ag 
ïor  ©.  ©iinonié  Mnb  '^v.là.  %(Xg.  1400.  [Lu- 
NiG,  Teutfches  Reichs-Archiv.  Part.  Spec; 
Contin.  L  Abtheil.  I.  Abf.  L  p.  48.] 

C'eft-à-dire, 

Lettres  de  Robert  Roi  des  Romains^  par  les- 
quelles il  accorde  fa  ProteUion  fj"  celle  des  trois 
Electeurs  Eccleftajliques  à  la  Fille  de  Franc- 
fort, en  con/tderaiion  de  ce  que  ^  de  fa  franche 
13  libre  volonté^  elle  s'efi  foumife  à  fort  autorité, 
ToM,  II.  Part,  I, 
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&f  lui  a  promis  fidélité^  le  Roi  £5?  les  EleUeurs  An  NO 
lui  promettent  de  plus  de  la  défendre  £3'  maintenir 
en  tous  fes  Droits,  tant  judicielement  qu'extraju-  '4°^ 
dicieki?ient.     Fait  au  Camp  devant  Francfort  le 
Mardi  avant  la  Fête  Simon  13  Jude.  14.00. 

Ç21rt;3ï  5Kit)3rd;f  «ou  ®ùm  ®mim  SKDmffdjei; .Sonia/  jK 
~*'  (lam  3citcn  a)î«I)tetbeéiXcicl>6/  bcfemKiumbtbimfun&t 
«ilten  &encii/bie  biefcr.  SSttctf  çinihet  gcfcljcnbt  oÈet  l)ôtcnt  Icfen/ 
■m  mit  bic  fec|!Dff£n  /  ber  îKIjrtt  itnb  bie  SBucget  geinemiâlidibei- 
©tflbt  Jtrtnrtfiirt  imfcr  unb  bcé  3i:cicl;S  licb«n  (Sctrunxii  'm- 
œiUtg  |id)  mit  eiiiimibigcn  SBtUcn  crjebcn  unb  crpotteii  Ixiiibt/ 
im  a\é  £ineni  tXwnifcl^en  Sonig  bct)ije(ieiibig  unb  «elioïfrtmb  m 
[cm  unb  su  wcrben/  nnd;  nltcm  Ijcttonnncn  /  (A6  ftc  bcn  unfcni 
aiorfiil^rcn  un  bcm  Sveidie  ijettomnKn  feijnbt/  unb  Iinben  ivit 
bntitm-be  bi£  gtboffcn/  3fn!)C  unb  $8tic0ci-  acnKinigliclyben-oj» 
bcfd;ricben  ©tatt  unb  bie  iljrcn  frtuientlicl)  unb  fonbcclicl;/iiîUri 
fct  unb  bcé  sjcit.  SîcittjS  ©d^itine  genounncn-/  einpftniacn  unb 
acfcêt/  ncmen/cntfhnâen-unb  fcÇen  (ic  niicl)  bdcinncn/  mit  ltl)r=. 
nmbtunb  griijfc  btc|ei5  «BncffiS/  alfo  iwr  ié  (grt*c/  biifi  te 
mnnbC  irec  bct  rocljrc/  hk  gcljofcn/  ïM)t  imbsBurgeriercbc^ 
gcurtnnbten  ©tnbtjt.nicffutc/obet  bie  j!)«n  finnentlicl;iinbftn* 
bctlid)  unit)  foIcl;e  (jcirnltige  geljorfnmb/  olë  fie  mè  9,a\)a\\  1m* 
bcn/  tl;un  fûtten  unb  iveïben/  ober  iimbe  fein  ©ntbe/bie  bavon 
ttgA)t  Dbet  entjîeljen  mégte/  libec  lunâ  obcr  «bec  furé  mmhhr^ 
ncn/  leibiflen/  f(l;£bt3cn/  frictjcn/  (ingteiffen/  oiec  onbcté  <in= 
Irtngen  rcurbcn/  îê  m\)xt  mit  ©erirtxc/  ©eifîlid;  obet  SBcrat» 
Iid;/  cbcï  D!)ne  @cwc()tc/in  œeWje  2Beife  bné  gefdjclx/  î>rtg  toit 
fie  imml  unb  wibct  «aetmanntgUtlîen/  getûljlidxn  /  (lepren/ 
fd)itmcn/  !)(inbtl;nbcn  unb  ueifpwcljcii  f^ircn/  nnd;  ntlem  Itnfern 
2?etmogcn  o!)ne  ©cfeljtbe  /  unb  uff  bag  bie  uojgefd;rieben  (Stntt/ 
ibfeSSutaer  unb  bie  iljten  S?iI)f/'î:tDlteunb©d;inné  biininbeir 
bcffo  ITdjcrcr  gefein  mogcn/  fo  Ijnben  wki  unb  mit  Wwé  Itnfcr 
unb  bcg  QeiIigcH  iXeid;é  g^urfiîrllen/  mit  ginmcn  3oI;(inn  beë 
spciltgen  ®tul)Ié  ju  ma\)<a^l  gtiebeh'*  htt  iiàlim&KAmm 
6;oacn/unb2Bernetju'îïJer/(£rê'SSif*o(fe  beé  SOeiltgcn  ;teid)ë 
in  îeutfdjcn/  in  SStnben  unb  in  2BeIfd)cn  itinben  gre»giin(ilei;  / 
mê  gein  bet  e!)cgcniinbt  ©tntt  tl,'ïen  SSiîrgern  /  imb  bcn  il;rcn  fa* 
mcntlid;  ttnb  fonbctltd)en»et|))rod;eninibgevebt/  uerforedien  unb 
Kben  iljncn  niitl)  Bcfliglidi  in  bicfem  SBrieff/  ia^  mil-  frtmentlid) 
unnb  fonbetlid,)/il)nn)ibctrt[feunb  jglidK/bte  jcm/bie  fie  obct  bis 
tl^tcn  in  iib!gefd;ricbcnet:  «Ktiffe  bcfnmbt  obei;  bcronbet/  umb  bie 
SDigefdjriebene  ©dcl'cn/  obet  umbe  fein  ©nScf  bie  bnn'on  rii!)> 
ïcnobci-enffîcljcnmogten/  migteiffcn/  fcijcbigen/  leibigen/ frtc= 
gen  obet  nnbeté  (inlnngcn  n'dtben/  in  reeltbe"  2Beife  i>aê  gef(l)e= 
I)e/  geftemlid)  unb  uefïiglid^cn/  beçgefîenbig/bcbolffcn  unb  bea 
Ml)tenjufein/  mit  reiberfngen  unb  bitlffirixc  fiimptlidjet  ©e* 
nabe  ynb  mê  nit  i>on  ibnen  jii  fbnbern/  nod;  jite  f*«ibcn/  «od» 
(îe  nit  ju  kfTcn/  unb  jn  bcl^olffen  ju  fein /nnd)  oacr  unfcr  23eti 
mogen  in  ©cnaben/  unb  roet  d  @(id;c/  î,({^  \m  obet  (îe  »on 
itx  UDigcfdyi'iebenen  ©«dje  rocgcn/  mit  jemnnbt  ju  "JCnfpradie 
getnbtfd;(iflt  obet  .Sricgc  fommen  Jciîtben  /  fo  foUen  irit  uniîb 
bie  obgennnte  Itiifer  unb  hié  iXcid;£!  £!)urfût(îcn/  in  dUenStie» 
ben  =  iiuïni(ivten/|înnen  tmb  Kobningcn/  bie  wk  baïBon  uTnel> 
men  rcctben  /  bie  eljegennnbtc  (gtntt  /  gicid)  Une  felb^  vctforgcn/ 
nnb  fotren  rctt  befnment  nod;  befonbct/  une  gein  nienwnb  Srics 
bcn  (TitiDrtttcn  |7nnen  nod;  tid;teii/  bfe  wjgefdjtieben  gtntt  fen 
bnnn  mit  Une  bnrinn  begrieffiin/  unb  gleid;  Une  fe[b(?  uctforgt/ 
Dljn  nae  ©cverbe/  unb  m\t  S.Mg  SCnVKdjt/  3ol;(inn/^riebe- 
tid;  unb  2Beïner  Êtè=§8ifd)ofe  obgciwnbt/  fpted'cn  unb  tcbeii 
atte  unb  ieglid;e  (iîi'gefd;tieben  ©ttïcfe/gctremlid)  t'cfie  unbficte 
511 1)(ilten/unb  Ijcin  btté  ju  Ubrfunbt  unb  uefier  ©tettigfeit/iiti» 
fere  3ng«(îegeae  «n  biefem  SBricf  tr;un  !)eni.fen.  ©et  gcben  iff 
uffbem23elbeiio!5v(inctfott/  «m  bem  ®tcn(I«ge  )m  ©niict 
©iinonië  unb  3uba  %agt/  nnd)  (Sl)n(ii  ©ebutt/tiiiifciib  unl> 
»ictl)unb£ït  3n!)t/  unb  Unferé  3îeid;6  m  bcm  et(Ieii  '^a\)x. 

ccv. 

Couvent io  înter  H  e  r  v  o  y  e  fupremum  P'oyvodam   1401,' 
Regni  Bosnia,  (3  Commune  Civitatis  J  a  d  r  .e, 
§uâ  ille ,  diclura  Commune  adverfits  omnes  defen- 
dere  ,   quamdiu  Vexillum  Régis  Uladislai 

elevaverint ^promittit .  Datum  in  Campo 

Anno  Domini  1401.      [Johann.  Lu  ci  us 
de  Regno  Dalmatiœ  &  Croatiœ  Libr.  V.  pag. 

2J-P.] 

NOs  Hervoye  fupremus  Voyvoda  Regni  Bos-- 
nœ ,  ac  Vicarius  Generalis  Principum  Sereniff 
Regum  Régis  Uladislavi  &  Régis  Oftoye,  memorisB 
commendamus,  &  fignificamtis  quibus  expedit  univer- 
fis,  quod  nos,  non  vi,  dolo,  metU  vel  alio  aliquo  in- 
génie, dudi,  fed  noftra  cropria  voluntate  &  arbitrio 
coaai,Egregios  Reâores, Nobiles ,Confilium  &  Com- 
mune Civit.  ladrœ  per  Fratres  noftros  fpeciales  recepi- 
mus,  &  affumpfimus,  promittendo  &  obligando  fide 
noftra  militari  mediante  praefatos  Rcclores,  &  Nobi- 
Nn  les 
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les  de  eadem  Civitate  totis  viribus  no(tris, omnibus  lo-  |  quadringentelîmo  primo,  &  hac  die  quinta  menfis  An-  AnNO 
cis  &  temporibus  opporcunis,  contra  &  adverfusquos- |  gulli,  tcadtante  llIuflrilTlmo  Principe  Domino  Joanne 
libe't  prxdiélos  Nobiles  fubjedare  jullc  ,  vcl  injulle  Régis  Francorum  Filio  ,  Duce  Bituria:  &  Arvernix,  I4OI, 
volentes,  non  parcendo  perfonx  noltra;  &  noflrorum  Comiteque  Hiûavix,  Stamparum,  (Joloniœ  &  Arvcr- 
fervitorum  ,  neque  bonis,  adjuvabimus  &  toto  nollro  nis,  praîll-nte  quoque  Reverendiflimo  in  Chrifto  Pâtre 
polfe  dêfendere  obligamus  ;  &  quod  nunquam  tem-  Domino  Petro,  milcratione  Divinâ  tituli  Sands  Su- 
poris  in  procefTu  per  nos,  neque  per  alios  quospiam  fannœ  S.  R.  E.  Presbytero  Cardinal!  de  Thureyo  vul- 
praifacos  Reâotcs, Nobiles  &  Commune  prccditls  Ci-    g.iritcr  nuncupato  ,   prcfentibus   etiam   aliis   Dominis 

•     ■    "   -  '-''' d.:.,:î„„.v,„.  T  :„..,.  ,..,!„,;.     fellibus  infràfcriptis,  Partes  prsdidx  volentes  tandem 

ob  reverentiam  iplius  Domini  Ducis,  irailare  ad  fina- 
lem,  &  plenam,ut  dixerunt,fuper  prxmiffis  &  emcrgen- 
tibus  ex  eis  devenire  concordiam,  &  pro  vitandis  fcan» 
dalis  fumptibusque,  omnem  materiam  controverlia;  & 
qUEcftionis  Ibpiri,  in  Chrifti  nomine  convcnerunt,trans- 
egeruntj  pepigerunt  pure,  libéré,  ac  lîmpliciter,  ac, 
prout  dixerunt,  ex  ccrta  eorum  fciemia  concordarunt, 
omni  machinatione  omnique  animo  &  voluntate  re- 
tradionis  feu  irritationis  penitùs  amputatis,  in  omnibus 
&  fingulis  prsdidis  &  ex  eis  dependentibus,  prout  in- 
frà.  tt  primo,  hujusniodi  mediante  Tradatu  ,  prxfa- 
tus  DominusOdo  gratis  &fpontè,&  ex  fua  certa  fcien- 
tia,  ut  aflerunt,  per  fe  &  fuos  Ha:redes  ac  Succeflores 
quoscumque,  dédit,  donavit  &  ceflit  eidem  Domino 
Com.iti  ibidem  prœfenti ,  llipulanti  &  rccipienti ,  pro  fe , 
&  fuis  Hœredibus  ac  Succefforibus  quibuslibet,& etiam 
in  cundcm  Dominum  Comitem  cjusque  Hiredes  & 
Succeffores  rranllulit  omne  Jus,&Dominium  ac  etiam 
Dignitatcm  Comitalem  ,  omnemque  aâionem  realem 
&perfonaIem,  mixtam,  utilem  &  diredam  reique  per- 
fecutoriam ,  quod  &  quam  prafatus  Humbertus  Comes, 
&  inde  diâus  Dominus  Odo  ad  caufam  iplîus  Hum- 
berti  Comitis  habet  feu  habere  vifus  eft  in  Comitatu 
Gebennenfi  prœdido  ,  omnibusque  Membris,  Jiiribus 
&  pertinentiis  fuis  ;  cxceptis  hiis  quœ  Domini  quondam 
Comités  Gcbennenfes  habebant,tenebant  &  poffidebant 
in  Greyiîvadano,  Viennenfio,  &  toto  Dalphinatu,  & 
aliis  qux  non  funt  de  Juribus  &  pertinentiis  Comitatus 
ejusdem;  qucE  omnia,  prout  funt,  fibi  remanere  &  reti- 
nere  voluit,  ac  idem  Dominus  Conies  confenfit  etiam 
pro  retentis  haberi  ;  fie  de  prsdido  Comitatu  Geben- 
nenfi, omnibusque  Juribus  &  pertinentiis  fuis,  de  toto 
jure  quod  in  eo  habet  feu  habere  poieft,  idem  Domi- 
nus Odo  rations  pradida,  fe,&  fuos  Hsredes  &  Suc- 
ceflxires  ex  toto  develliens,&  quatenus  pertinet  ad  eun- 
dem  de  ipfis  invefiiens  prsfatum  Dominum  Comitem, 
pro  fe,  &  fuis  Hœredibus  &  Succeflbribus  Inveftituram 
&  Juris  translationem  hujusmodi  acceptanteni;  confti- 
tuens  fe  ex  nunc  idem  Dominus  Odo  Comitatum  Ge- 
bennenfem,    cum  Juribus   &   pertinentiis   fuprà  didîs 

PEr  hoc  Inltrumentum  pubJicum,  univerns  <x  nn-    prout  Comitatum  ;  &  Jura  hujusmodi  rationibus  ante- 
gulis   notum   fiât ,   quôd   dudum   inter  Illtiftrem    didis  tenet  pro  dido  Domino  Comité  Sabaudix  preca- 


vitatis  &  fie  per  prœfentes  Privilégiâtes  Literas  valoris 
volumus  ,  W  prxdidi  Redlores  &  Nobiles  elevabunt 
vcxillum  Serenifllmi  Régis  Ladislavi,  &  fi  elevaverint 
prxfatumvexillum  jurando  fuper  Sandam  Crucem  & 
reliquias  ad  fidelitatemVladisi.avi  &  non  depouere  pra;- 
fatum  vexillum  usque  mortem.  Nos  promittimus  cum 
prîefata  fide  noftra  militari,  quod  Sereniffimus  D.Nos- 
ter  R.  Oftoya  Bosnx  vult  jurare  fuper  S.  Crucem  & 

reliquias  quod  nunquam  in  vita  fua  ad  minus 

prsdidos  Nobiles  &  Civitatem  ladren.  nec  nos  Her- 
voye  cum  conforte  noftra,cum  Filio  noftro  unico.Fra- 
"  tribus,  &  familiaribus  nollris  vid.  cum  DraaghiscaFra- 
tre  noftro  Voyslavo,  Voyaco  ,  Petro  Voyvoda  & 
Tuartco  &  Fratre  fuo  Voyco ,  &  cum  aliis  familiari- 
bus noftris  vobis  placidis  jurare  volumus  fuper  Sanc- 
tam  Crucem  &  reliquias  prœdidas  Nobiles  univerfos 
de  prxdida  Civitate  viribus  nofiris  femper  cum  poten- 
lia  d.  Domini  Hung.  Régis  contra  ipforum  sriiulos 
femper  juvare  volumus  nsque  mortem  noftram  non 
dimittendo  ,  fed  femper  prompte  &  paratè  vos  prœ- 
diâos  Nobiles  dêfendere  &  vendicare  contra  omnes 
Homines  :  Immo  volumus  prxfatis  Nobilibus  aflîgna- 
re  Privilégia  D.  N.  Régis  &  noftra  fub  pendenti  Sigil- 

lo  in  ejus  rei  Teftimonium.   Datum  in  campo 

A.  D.  1401. 

CCVI. 

f .  Août.  Fente  du  Comté  de  Genève  faite  à  A  m  e'  VIII. 
savoyeei  Comte  de  Savoye  par  (i)  Odo  de  Vil- 
GENI.VE,  LARS  Seigneur  de  Baux  £î?  Comte  d'Aveline 
faite  à  Paris  en  V  Hôtel  de  Nejle  ,  /<?  f .  Août 
1401.  [S.  GuicHENON,  Hiftoire  Généa- 
logique de  la  Maifon  de  Savoye.  Preuves, 
pag.  249.] 

la  Nor^ine  Domiai  nojlri  Jefa  Chrifti,  Amen. 

>Er  hoc  Inflrumentum  publicum,  Univerfis  &  fin- 
gulis notum  fiât ,  quôd  dudum  inter  Ulriftrem 
Prificipe/n  Dominum  A  M  K  D  E  U  M  Comitem  Sabaudiie 
ex  unâ,  &  fpedabilem  IVlilitem  Dominum  Odonevi 
DE  ViLLARUS  Dominum  Baucii,  ex  aliâ  partibus; 
Hiateria  qnxllionis  exorta,  fuper  eo  videlicet,  quôd 
idem  Dominus  Comes  ailerebat,  &  judicialiter  propo- 
fuerat ,  feu  proponi  fecerat  per  circunfpedum  Virum 
Dominum  Lambertum  Oddineti  Legum  Dodorem, 
ipfius  Domini  Comitis  Advocatum,&  Generalem  Pro- 
curatorem  fisci  ;  Comitatum  Gebennenfem  cum  omni- 
bus Juribus  &  pertinentiis  fuis  ad  ipfum  Dominum  Co- 
mitem Sabaudix  pertinere  &  fpedare  debere  ,  multis 
caufis  &  rationibus  in  proceffli  inde  formato  latiùs  de- 
claratis:  prxfato  Domino  Odone  contrarium  dicente, 
&  aflTereute  quôd  Illultris  quondam  Humbertus  de  Vil- 
lariis,  qui  fuit  ultimus  didi  Comitatus  Gebennenfis 
Comes,  &  ipfum  Comitatum  tempore  obitus  fui  tene- 
bat  &  poffidebat,  ad  ultimos  dies  ficut  Domino  placuit 
perveniens,  ipfum  Dominum  Odonem  Hsredero  infti- 
tuit  in  cafu  non  exifientis  potlhumi  ;  quem  cafum  idem 
Dominus  Odo  contigifle,  &  eundem  Comitatum  Ge- 
bennenfem ad  fe  fpedare  aflTerebat ,  fubjungens ,  quôd 
poil  obitum  didi  Comitis  Humberti  fuerat  de  ipfo  Co- 
mitatu Gebennenfi  per  ipfum  Dominum  Comitem  Sa- 
baudis,  ex  certis  contemplationibus  &  fub  certis  con- 
ventionibus  inveftitus  ;  quibus  non  obllantibus ,  prxfa- 
tus  Dominus  Comes  Sabaudix ,  proceiTum  de  quo  fuprà 
contra  ipfum  Dominum  Odonem  formari  fecerat,  & 
didum  Comitatum  Gebennenfem  ad  manum  fuam  ex 
tune  reducerevoluerat  realiter  &  de  fado:  &quanquam 
per  hujusmodi  qusn;ionis  &  disceptationum  materia, 
plerumque  inter  Partes  ipfas  raciocinatumfitde  concor- 
dia,  &  plerique  tradatus  fuper  hoc  habiti  fuerint  maxi- 
me in  loco  Burgi  in  Breffia  ut  afferitur;  nullum  tamen 
hujusmodi  tra-datus  potuerint  fortiri  effedum.^  Hinc 
autem  eft,  quôd  anno  à  Nativitate  Domini  millefitno 

(  I  )  Cce  ûdt  dt  vniari  avoic  hérité  le  Comte  de  Genève  d'Htim- 
hrt  de  Villari  foa  Mévcu  ,  au  mois  de  SAui  ii  i'taaii  pi^cedeocc 


riô  poffidere,  donec  videlicet  idem  Dominus  Sabaudis 
Comes,  ejusdem  Comitatus  Gebennenfis,  Juriumque 
&  pertinentiarum  prxdidorum  poflefljonem  prout  ipfe 
Dominus  Odo  illam  tenet  acceperit  corporalem.  Et 
vice  v«rfa,  ut  inter  Partes  ipfas  perpétua  concordia  ma- 
neat,  ac  perpetuum  amicitix  vinculum  nutriatur;  prx- 
fatus  Dominus  Comes  Sabaudix  dédit,  ceflît  &  dona- 
vit in  Feudum  pure  &  irrevocabiliter,  memorato  Do- 
mino Odoni  prsfenti,  (lipulanti  &  recipienti,  Caftrum, 
Villam,  Mandamentum  &  Territorium  Cafirinovi  in 
Verremofio  Gebennenfis  Diocefis,  cum  omnimoda  Ju- 
risdidione,  mero  ,  &  mixto  Imperio  corundem  ,  ac 
etiam  cum  omnibus  Hominibus  &  Vafl^allis,  Homagiis- 
que  &  cxteris  ad  eundem  Dominum  Comitem  fpedan- 
tibus  quomodolibet;  quod  quidem  Catlrum,  Villam, 
Mandamentum,  Territorium,  Jurisdidionem  &  Impe- 
rium,  cum  caeteris  fuprà  didis  ,  dat  idem  Dominus 
Comes  &  dare  promittit.ab  omni  impedimento  &  obli- 
gatione  folutum,  Dominium  plénum  Jurisdidionem- 
que  omnimodam  ,  merum  &  mixtum  Imperium  Cas- 
tri,  ViUx,  &  Mandamenti  prxdidorum  fub  hujusmo- 
di Feudo  penitus  transferens  in  eundem  Dominum 
Odonem;  quem  idem  Dominus  Comes  ,  de  Caftro, 
Villa, IVlandamento,  Territorio,  jurisdidione,  &  Im- 
perio praedidis  fe  develliens,  de  iUis  folemniter  invedi- 
vit,  confliituens  etiam  fe,  donec  idem  Dominus  Odo 
Callri, Villx,  iVlandamenti,  Territorii,  Jurisdidionis, 
&  Imperii  prxdidorum  pofleffionem  realem  affècutus 
fuerit,  prxcariô  poffidere.  Item  ceflSt,  dédit  &  dona- 
vit eidem  Domino  Odoni  ftipulanti  ut  fuprà ,  ac  in  eum 
tranftulit  omne  Jus  oinnemque  adionem  reacapiti, 
quod  &  quam  idem  Dominus  habet  in  &  fuper  Caftro 
feu  loco  de  Donnes  dids  Gebennenfis  Diocefis  ,  ab 
olim  fub  conditione  reacapiti  alicnato  ;  quod  Caftrum 
feu  locum  idem  Dominus  Odo  reacapitare  habebit,  & 
inde  ab  ipfo  Domino  Comité  tenere  in  Feudum;  ità 
quidem,  quôd  port  obitum  ejusdem  Domini  Odonis, 
fi  moriatur  fine  Liberis  masculis  &  legitimis, Caftrum, 

Villa, 
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Villa,  Mandamentum  &  Territorium  Caftrinovi,cum 
Juribus  &  pertinentii'i  prîeinfertis ,  ad  pr^fatum  Domi- 
num  Comitem,  &  ejus  Hsredes  masculos  ex  fuo  cor- 
pore  légitimé  dêscendentes ,  revertatur  libère  &  linc 
contradiâione  quacumque,  etiam  Cadrum  feu  locus 
de  Lonnes,  folùm  tamen  pro  eo,  Hsredibus  &  Suc- 
ceflbribus  ipfius  Domini  Odonis ,  pro  parte  diâi  Do- 
mini  Comitis  fjmmam  pecuniE,  quam  Dominas  Odo 
folverit  pro  reacapito  didi  Caftri  Prœtereà  ad  majus 
Pacis  &  Concordis  vinculum,abundantioremqiie  com- 
penfationem  prsediâorum,  idem  Dominus  Cornes  Sa- 
baudice  promilit  &  convenir  prxfato  Domino  Odoni  lli- 
pulanci  &  recipienti  ut  fuprà,  dare  &  folvere  realiter  in 
pecunia  numerata,  femel  tantum  ac  fimul  &  non  per 
partes  ,  quadraginta  quinque  milliaFrancorum  auri  bo- 
ni &  legitimi  ponderis  ,  de  cuneo  Serenilïïmi  Domini 
Francorum  Régis,  in  CaQro  de  Gordans  Liigdunenlis 
Diocelis,  videlicet  infrà  proximiim  Fcftum  Pafchx. 
Fuit  autcm  conclufuni  de  confenfu  &  voluntate  Par- 
tium,  quôd  iple  Dominus  Cornes  Sabaudia;  omnia  & 
lîngula,  tàm  Caftra,  quàm  alia  exeuntia  de  Jure,  Do- 
manio  &  Proprietate  iplius  Comitatus  Gebenuenlis ,  ad 
Jus  ,  Domanium  &  Proprietatem  ejusdem  Comitatus 
revocet  &  rcducat:  Et  fuit  aftum  inter  Fartes  ipfas,  ac 
folemni  &  valida  hinc  inde  ftipulatione  vallatum;  quôd 
praefatus  Dominus  Odo  teneat  &  poffideat  Comitatum 
Gebennenfem  prïediâum,  eo  modo  quo  ilkim  tenet  & 
poffidet  de  prœfenti,  donec  ipfe  Dominus  Comes  difti 
Caftrinovi ,  &  ejus  Jurisdidionis  ac  aliorum  prœdifto- 
rum  pofleffionem  corporalem  tradiderit,  pacificam  & 
quietam  ac  ab  omni  obligatione  folutam;  donec  etiam 
ipli  Domino  Odoni  de  diâa  pecuniarum  fumma  fuerit 
intégré  fatisfaâum  :  Habitis  tamen  pofrefïîone  Caftri- 
novi &  aliorum  prfediâorum,  ac  hujusmodi  folutione 
pecuniîE,  idem  Dominus  Odo  didi  Comitatus  Gebeu- 
nenlis,  ac  Jurium  &  pertinentiarum  prsdidorum  om- 
nium, exceptis  eis  qua:  fuprà  retinuit,  poffeffionem  in- 
tegram  prout  illam  tenet  reddere  &  coniignare,  etiam 
Litteras,  Inftrumenta  &  Munimenta  qusecumque  con- 
cernentia  Comitatum  prsdidum  ;  exceptis  Litteris , 
Inftrumeniis  &  Munimentis  tangentibus  ea  quœ  fuprà 
retinuit  in  Greyfîvedano  ,  Viennenfîo  &  Dalphinatu 
prœdidis,  expedire  tenebitur  Domino  Comiti  fuprà 
dido  vel  fuis,  fine  quacumque  difiBcuItate,  &  non  ali  ■ 
ter  neque  antè.  F'uit  etiam  adum  inter  Partes  ipfas, 
ac  folemni  hinc  inde  ftipulatione  vallatum,  quôd  eo 
cafu  quo  prœfatus  Dominus  Comes  plenam  &  pacifi- 
cam didi  Caftrinovi  cum  fuis  Juribus  &  aliis  prœdidis, 
expeditionem  ab  omni,  ut  prœfertur,  obligatione  folu- 
tam, nec  non  &  fumms  pecuniarum  pra:dida;  integram 
folutionem  non  faceret  eidem  Domino  Odoni  infra 
pra;didum  proximum  Feftum Pafchs, hujusmodi 'Irans- 
adio  ,  Convcntio  &  Concordia  fit  calfa  &  irrita  ,  ac 
nullius  efficacia;,  roboris  vel  momenti.  Fuit  infuper 
adum  inter  Partes  easdem,  &  expreffa  ac  valida  ftipu- 
latione conventum,quôd  ipfe  Dominus  Comes  iabau- 
dis  tenebitur  fupportare  omnia  &  lingula  onera,  qu£e 
idem  Dominus  Odo  tenebatur  quovismodo  ad  caufam 
didi  quondam  Humberti  Comitis ,  &  aliorum  fuppor- 
tare ratione  Comitatus  Gebennenfis  prœdiéti,  &  infu- 
per eundem  Dominum  Odonem  contra  quascumque 
perfonas  ,  ipfum  quovis  modo  ratione  didi  Comitatus 
Gebennenfis  oflfendere  vel  vexare  voleutes,  tenebitur 
deffendere  &  tueri,  ipfius  Domini  Comitis  propriis 
fumptibus  &  expenfis.  Promittentes  nihilominus  Do- 
mini Comes  &  Odo  prœdidi,  fe  non  dixiife  vel  fecifte 
in  pra;teritum,nec  diduros  vel  faduros  in  futurum,ali- 
quid  quominus  prœmiffa  omnia  &  fingula  prout  fcripta 
funt  plénum  fortiantur  effedum  ,  &  perpetuam  obti- 
neant  roboris  firmitatem:  &  prsemifi^a  omnia  &  fingula 
ipfx Partes  concorditer  &  unanimiter,fupra  veram  Cru- 
cem  quam  in  manibus  fuis  tenebat  Illuftriflîmus  Domi- 
nus Dux  Bituriœ  fupra  didus  ,  tadam  devotè  mani- 
bus eorum  propriis,  juraverunt  attendere,  implere  & 
inviolabiliter  obfervare,  &  nunquam  contra  dicere,  fa- 
ccre  vel  venire,  de  jure  vel  de  fado,  diredè  vel  indi- 
redè,  publiée  vel  occulté,  fub  obligatione  expreifà 
omnium  bonorum  fuorum  &  cujuslibet  eorum,  mo- 
bilium  &  immobilium,  praifentium  &  futurorum  :  re- 
nuntiantes  proinde  Domini  Comes  &  Odo  pra:didi, 
omni  Privilegio  fori  ,  omnique  exceptioni  doli  mali 
vis,  metus,  iSt  in  fadum  adioni,  condidioni  indcbiti' 
iinc  caufa  jufta  ,  vel  ob  injuftam  &  turpem  caufam,' 
jurique  quo  deceptis  in  Contradibus  fubvenitur  ,  ex- 
ceptioni quoque  plus  didi  quàm  fcripti,  &  è  contra 
&  demum  omni  alii  Juri  Canonico  &  Civili,  Divino 
&  Humano,  novo  &  veteri,  Ufui,Statuto  &  Confue- 
tudini,  Frivilegiisque  &  Refcriptis  quibuscumque,  quo 
vel  quibus  contra  praimifla  vel  priemifTorum  aliquid 
ToM.  II.  Part.  I.  ^ 


le  poiîint  defendere  quomodolibet  vel  tueii:  volcntes  AnNO 
&  intendentes  Partes  ipfae,quôd  tantum  valeat  hsec  Re- 
nunciatio  generalis,  quantum  fi  cafus  finguli  neceflarii  I^-'^ï» 
fignanter  fuilfent  expreflî.  De  quibus  omnibus  &  fingu- 
lis,  iidem  Domini  Comes  &  Odo,  petierunt  &  volue- 
runr  fieri  publicum  &  publica  Inftrumenta,  qua;  pro- 
duda  vel  non  produda  in  judicio  vel  extra  poffunc 
didari,  corrigi,  refici  &  meiiorari  confilio  &  didanii- 
ne  cujuslibet  làpientis ,  fadi  fubftantia  tamen  in  aliquo 
non  mutata.  Voluerunt  etiam  ad  majorcm  fidem  & 
robur  perpetuum  pr33miirorum,qu6d  hujusmodi  Inltru- 
menta  figillari  dcbeant  &  ligiUentur  Sigillis  ipforum, 
prout  confueverunt  eorum  Patentes  &  authenticas  Li- 
teras  figillare.  Ada  hœc  fuerunt  Parifiis  ,  in  Domo 
habitationis  ejusdem  Domini  Ducis  Eiturias  nuncupata 
de  Neella,  videlicet  in  magna  Galeriâ  baliâ  prope  Jar- 
dinum  ipfius  ijomus  :  Pra;fentibus  pracdidis  Dominis 
Duce  &  Cardinali  ,  ncc  non  egregio  Milite  Domino 
Francisco  de  Mentone  Gebennenfis  Diocefis,  Nobili 
vero  Aymone  Domino  Asperimontis  Gratianopolitana 
Diocefis,  &  Petto  Andreveti  prxfati  Domini  Comitis 
Confiliariis,  Teftibus  ad  ptaimifla  vocatis. 

CCVII. 

Privikgium  Imferaioris  R  u  p  e  r  t  i  Episcopo  Spi-  iS.Fevr. 
renji  Rabano  induit  tan  ^  qiio  lelonium  in 
Oppiâo  Udcnheim  per  [nos  Pradecejfores  Epii- 
copatui  Spirenfi  donatum  cum  reliquis  veSiigali- 
biis,  pedagiis  conduilibusque  ad  eundem  adperti- 
neniibus  confirmât  ts?  perpétua  pojjidenda  13  tenen- 
da  confert,  cum  inhibitione ,  fie  quis ,  prafertim 
verb  Civitas  Spira,  non  ohftantibm  quibuscunque 
Privikgiis,  meamratum  Episcopatum  contra  hoc 
Privikgium  turbare  prafumat.  Nuremberg  fe- 
rla fecunda  prosimci  poft  Dû77iinicum  Reminis- 
cere.  1401.  [Lehmanni  Chronicon  Spi- 
renfe  Libr.  IV.  Cap.  XXII.  pag.  324.  Col.  a.] 

RU  p  E  R  T  u  s ,  Dei  gratiâ  Romanorum  Rex ,  fem- 
per  Augufl:us ,  ad  perpetuam  rei  memoriam.  Etfî 
Regias  IVIajeltatis  circumfpeda  benignitas  univerfos  & 
fingulos  fidèles,  quos  Romanum  ambit  Imperium,  ex 
innata  clementia  pio  favore  profequitur  :  ad  illorum 
tamen  honores  &  commoda  promovenda  uberius  aspi- 
rare  tenetur  ,  quorum  fides  eft  amplius  comprobata 
operibus,  quique  pro  exaltandis  noftri  &  Sacri  Imperii 
Juribus  non  definunt  fuftinere  folicitudines  continuas, 
&  labores.  Ea  propter  ad  univerforum  tam  prsfentium 
quam  etiam  futurorum  volumus  notitiam  pervcnire, 
quod  nos  attcndcntes  fyncera;  devotionis  affedum, 
fidei  puritatem,  ac  multiplicia  fidelitatis  obfequia,  qui- 
bus venerabilis  Rabanus,  Spirenfis  Ecclefis  Episcopus, 
Princeps  &  Confiliarius  nofter  fidelis  &  devotus  ,  & 
fui  Praideccfibres ,  erga  nos  &  Sacrum  Romanum  Im- 
perium conftantibos  animis  fidelifllmè  claruerunt,pras- 
tantesque  ipfius  curam  pervigilem  &  labores  aflîduos, 
quibus  pro  noftris  &  Sacri  Imperii  Honoribus  fe  reddi- 
dit  &  crebro  reddit  folicitum  &  intentum.  Confide- 
rantes  quoque,  qualiteir  y\ntece(rores  noftri  Divi  Ro- 
manorum Principes  Ecclefiam  Spirenfem  antedidam 
gloriofiflîma;  &  intemerata:  \'irginis  Genitricis  Dei  Ma- 
ria; decoratam  titulo  notabilibus  extulerunt  infigniis, 
fuam  etiam  inibi  eligendo  fepulturam.  Ad  iplîus  Ra- 
b.ini  Fpibcopi  fupplicationem ,  &  fua;  intuitu  Ecclefis 
noftrorurn  in  his  PraîdecelTorum  inhsrendo  veftigiis, 
Veéh'gal  feu  Telonium  in  Oppido  fuo  Udenheim  olim 
per  noftros  Pra^deceifores  fuper  Rhcni  alveo  conccflùm 
&  donatum  Episcopis  pro  tempore  exiftentibus,  &  Ec- 
clefisE  Spirenfi  praedida;.  In  cujus  polfcffione  plures 
Episcopi  fui  Prxdecellores  fuerunt,  &  ipfe  Episcopus 
nunc  eft,  &  ipfum  tenet  &  poflidct ,  nec  non  univerfa 
&  fingula  alia  Vedigalia,Telonia  Pedagia  &Conduc- 
tus,  qucE  Dominus  Episcopus  &  ipfius  Spirenfis  Eccle- 
fia  in  Oppidis,  Villis,  viis  ac  Itratis  publicis,  iblf  & 
Terrarum  Diftridibus  Ecclefia;  Spirenfis,  ac  in  ipfa 
Civitate  Spirenfi  &  aliàs  habent,  tenent,  &  pofiident, 
feu  ad  eos  pertinent ,  &  fpéilare  dignoscuntur,  eidem 
F.piscopo,  iuisque  Sùcceflbribus  ac  Ecclefioe  Spirciili, 
iii  perpetuum  ex  noftra  certa  tcienta  &  de  plenitudine 
RegÎE  Poteftatis  in  eo  valore  in  quo  funt,  &  enuit  in 
poflerum,  confirmamus,  &  de  uberiori  noftrœ  munifi- 
centixgratia  eadem  Vedigalia  fcu  Telonia,  Peda^ia  & 
Condudus  eidem  Episcopo  fuisque  Succeiforibusâ  lus 
Spirenfi  Eccle/iae  pnfiidenda  perpétué,  &  tenenda  con- 
Nn  i  fciiinus 
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AnNO  ftrimus  &  donamus.  Inhibentes  univerlls  &  lingulis 
Frincipibus,  Gomitibus.  Baronibus,  Nobilibus,  ivlili- 
tibus,  i^lientibiis,  Civibus,  liicolis  &  Univerlitatibus 
Terrarum  &  DiftriiSuum ,  Civif.ituin  &  Locoriim  Sa- 
cri  Imperii,  qui  pro  tcinpore  tuerint ,  cujuscunque 
etiam  dignitaris,  prxeminentire  feu  ttatus  exillant,  fidc- 
lîbus  aut  Subditis  noltris,  &:  praifertim  Magiltratuum 
Confulibus,  t^ivibus  &  Incoiis  uiiiverlis  &  lingulis  Ci- 
vi.atis  Spirenlis,  ne  prEtatum  Episcopum,  Succellores 
fuos,  Ecclefiam  Spirenlem  ,  Monaileria  ,  tcclelias, 
Prîclatos  &  alias  Perlbnas  Eccleliallicas  Civitatis  & 
Dioscelis  Spirenlis,  feu  aliquem  aut  aliquid  eorum  in 
perpetuum  contra  eorum  rrivilcgia,  Indulgentias,Sen- 
tentias,  Largitiones,  Conceflîones,Deciarationes,Li- 
bertates ,  hxeiiiptiones,  Donationes  ,Oblervantias,  Con- 
fuetudines,Statuta,  Literas  leu  Gratias  prcedicta  &  prœ- 
diftas ,  vcl  aliqutd  eorum,  feu  etiam  adverfus  prœfentis 
nolbœ  Approbationis ,  Ratirtcationis,  Confirmaiionis, 
Donationis,  &  de  novo  Concelîionis  InduUum  moles- 
tent, perturbent,  aut  impediant,  feu  linant  quornodo- 
libet  molcftari,  perturbari ,  aut  irapediri,  vel  impedien- 
tibus,  moleftantibus  aut  perturbantibus  prxftcnt  auxi- 
Iium",conlilium  &  favorem,  non  obllantibus  circa  om- 
nia&  lingula  prxmilfa  quibuscunque  Privilegiis,  Liber- 
tatibus,  uratiis  vel  Indultis,  etiam  Imperiali  vel  Kegiâ 
aut  alia  quavis  authoritate  prxdiâis,  feu  alicui  aut  ali- 
quibus  eorum  communiter  vel  divilim  fub  quacunque 
verborum  forma  conceffis,  vel  in  pofterum  conceden- 
dis, cujuscunque  tenoris  exiftant,  etiamii  de  eis  de  ver- 
bo  ad  verbum  facienda  mentio  foret  fpecialis,  &  clau- 
fulas  qunscunque  derogatorias  confinèrent.  Nec  non 
Confuetudinibus ,  Statutis,  Obfervantiis,  Juris  Civilis 
aut  Canonici  adminiculis  generalibus  aut  fpecialibus, 
ufucapionibus,  &  prœlcriptionibus  contrariis  quibuscun- 
que, quE  prœfuis  l^rincipibus,  Gomitibus,  Éaronibus, 
Nobilibus,  Clientibus,  Givibus,  &  prsefertim  Magiltris 
Givium,  Confulibus,  Givibus  &  Givitâti  Spirenli  prœ- 
diâîs,  feu  aliquibus  aut  alicui  eorum  polfent  in  prœ- 
miffis  vel  contra  ea  quomodolibet  fulfragari,  qùas  & 
qux  omnia  ex  tune  prout  ex  nunc,  &  ex  nunc  prout 
ex  tunc,tanquam  EcclefiE  Spirenli  priijudicialia,  dam- 
nofa  &  contraria,  decernimus  fuille,  &  efle,  &  fore 
calfa,  irrita,  atque  nuUa,  ipfasque  &  ipfa  de  certa  nos- 
tra  fcientia  atque  de  plenitudine  Regise  Potellatis  perpé- 
tué calFamus,  irritamus,  annullamus,  &  eis  &  cuilibet 
eorum  etiam  quoad  omnia  &  fingula  prœmifla,  volu- 
mus ,  ac  fi  de  verbo  ad  verbum  hic  inferta  elfent,  pra- 
fentibiis  derogare.  Déclarantes  noftrx  intentionis  non 
fuilfe,  elTe  aut  fore,  quod  praediiSa  feu  aliquid  eorum 
diâo  Spirenli  Episcopo,  ejus  SuccelToribus,  Eccleliœ 
Spirenli,  Glero  aut  Subditis  eorundem,  feu  alicui  eo- 
rum in  aliquo  prœjudicent  uUo  modo.  Datnm  Nu- 
remberg, Anno  Domini  miUefimo  quadringentelimo 
primo  ,  feriâ  fecunda  proxima  poft  Dominicam  quâ 
cantatur  in  Ecclefia  Dei,  Reminiscere  :  Regni  noftri 
Anno  primo.  Ad  Mandatum  Domini  Régis.  Nico- 
L  A  U  s  Prov'm.  Sacra  Théologie  Profejfor. 
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CCVIII. 

Dipioma  Ficariatûs,  fer  quod  Impsratoi-Kv  p  e  r- 
T  u  s  Fïlium  fuum  Ludovicum  Coniitcm 
Palatinum ,  intcrea  temporis ,  que  pro  Corona  Im- 
periali fuscipienda  in  Italiam  abiiurus  effet ,  per 
S acri  Romani  Imperii,  in  Germania ^  Gallta  ^ 
Regno  Arelatenfi,  ProîràfWi,  VicariumGenera- 
lem  conftittiit ,  Gubernationem^ue  hanc  certè  modo 
eidem  commendat.  Datnm  Angipurg  ^i.  feriâ  poft 
Feftiim  Nativitatis  B.  Maria  Firginis  1401. 
[Marqjuard  Freheri  Origines  Palati- 
ne; Part-  I.  pag.  135.  d'oi^i  l'on  a  tiré  cette 
Pièce,  qui  fe  trouve  aufli  dans  Leibnitz 
Codex  Diplom.  Tom.  I.  pag.  165.  dans  Lu- 
NiG  ,  Teutfches  Reichs-.-^rchiv.  Part.  Spec. 
IV.  Abthcil.  I.  Ab&t7,  pau;.  fP4.  dans  Joh. 
D  A  T  T ,  Volnmen  rerum  Gcrmanicartmi  no- 
vum.  pag.  717.  §■  12..  £c  dans  Goldasti 
Conftitut.  Impériales  Tom.  I.  pag.  381.] 

RU  \' E R  T o  s  Dei  gratiâ  Romanorum  Rex  femper 
Auguftiis,  univeriis  nollris  &  Sacri  Imperii  fideli- 
bus,  ad  quos  prefcntes  pervenerint,  gratiam  nofiram  & 
omne  bonum.  Regiam  decet  Majellatem  illis  prœci- 
puè  exquifitis  intendere  laboribus  ,  illis  eiiara  jugibus 


pervigilis  mentis  vacare  conliderationibus,  per  quœ  & 
Sacrum  Romanum  Imperiimi  nollris  prœcipuè  tempo- 
ribJS  optata  fuscipiat  increuienta,  res  ipfa  publica  debi- 
tis  foveatur  fubliJiis,  &  divorum  noilrorum  morePrœ- 
deccfforum  Regia:  iViajelhitis  gladius  cunftos  vibranti- 
bus  terveat  aciL-bus  perfccutores ,  &  per  légitimes  tra- 
mitcs  calumiiiair.iuni  iniquitates  expe'lat,  atque  refeâis 
vepribus  fub  facro  militantes  Imperio  deliderata  Face 
fruarunr.     Sanè  cùm  disponente  Altin]mo,pro  Coro- 
na  Impcri'.ilis  Diadematis  fuscipienda  ad  prceiens  partes 
It-ilis  limus  ÎNgrclluri,  &  ut  Sacri  Romani  Imperii  fta- 
tus  filubris,  tru'.iquilticas  &  tes  publica  intérim  in  Ger- 
mania,  Gallia  &  Regno  Arelatenfi ,  in  abfeutia  noQrf, 
copiolias  atque  fruôuolius  procuretur,  de  lUullris  & 
Magnifici  Priacipis  L u  n o  v  i ci  Comitis  Palatini  Rhe- 
ni  &  Bavaria:  Ducis  ,    V\\<\  noilri  cariffimi  ,    legalitatis 
&  gratœ  circumfpedlionis  indullria  pr.xfumptionem  & 
fiduciam  utique   habentes  indubi:im  ,   pra;cipuè    etiam 
advertentcs  à  divis  Romanis  Imperatoribus  &  Rcgibus 
Prœdecenbribus  nollris  haâenus  extitilfe  obfervatum, 
ac  etiam  de  Jure  Comitatus  Palatinatus  Rheni  fuilfe  & 
Selle,  quod'cum  Romanus  Imperator  vel  Rex  ultra 
montes  Italiam  ingrelfus  fuerit,  in  iplîus  abfentia  Vî- 
cariatum  Imperii  in  Germania,  Gallia  &  Regno  Are- 
Intenli  ,   ad  Comitem  Palatinum   Rheni   pcrtiuuifle  & 
pertinere  :  eundcm  dileâum  Filium  iiollrum  Ludovi- 
cum, aninio  deliberato,  non   per  errorem  aut  imprO- 
vidè,  fed  fano  &  maturo  Eleâorum  &  aliorum  Princi- 
pum  ,   Gomitum  &  Nobilium  ,   noiliorum  &  Imperii 
Sacri  fidelium  freti  conlilio  &  confenfu,  de  certa  nos- 
tra  fcientia  &  Régis  plenitudine  poteftatis,  per  Sacri 
Romani  Imperii, in  Germania,  Gallia  &  Regno  Arela- 
tenli ,  Provincias ,  Frincipatus ,  Dominia,  Diltriûus,  Ci- 
vitates,  Oppida,  Cadra,   Villas,  .&  eorundem   perti- 
nentias,  qiialitercumque,nominatas, omnibus,  jure,  via 
&  modo  quibus  meh'us  &  elBcacius  pofflimus  &  debe- 
mus,  facimus,  conllituimus  &  ordinamus,  noftrura  & 
Sacri  Romani  Imperii  in  Germania,  Gallia  &  Regno 
Arelatenfi  Vicarium  Generalem.     Dantes  ex  nunc,  & 
tenore  prafcntium  concedentes  eidem  plenam,  liberam 
&  omnimodam  aLithûrita(em,temporalem  &  generalem 
Jurisdidionem,  &  gladii  nutu  &  providentia  Altilîlmi 
nobis  contraditi  potefiatein,  merum  &  mixtum  Impe- 
rium,  ac  etiam  adminiftrationem  &  Jurisdiûionem  om- 
nimodam, contentiofam  &  voluntariam,  vice  &  auc- 
toritate  atque  Nomine  noftii,  in  prxfati  Sacri  Romani 
Imperii  Provinciis,  Principatibus .  Dominiis,  Diftridi- 
bus,  Civitatibus,  Oppidis,  Caflris,  Villis  &  eorundem 
pertinentiis,  qnalitercunque  etiam  nominatis,   per  fe 
vel  per  alium  feu  alios,exerCendi,animadvertendi,exe- 
quendi  in  facinorofos  &  delinquentes  &  reos  homines , 
eosque  &  rebelles  quoscunque  puniendi,  relegandi,de- 
portandi,  ultimo  fupplicio  addicendi  &  deputandi,  & 
alias  coherccndi  ,   ratione  pr^ivia  &  mediante  Juftitia, 
prout  criminls  qualitas  exegerit,  &  delifti  ac  culpaî  re- 
bellium  &  excelTus.     Et  ut  etiam  apud  &  per  eum  ,  per 
fe  ac  fuum  feu  fuos  Gommiffarios ,  &  ad  hoc  per  eum 
deputandos ,  merum  &  mixtum  Imperium,  adminiftra- 
tio  &  JurisdiSio  hujusmodi,  contentiofa  five  volunta- 
ria,  in  loca  &  homines  ,   cujuscunque  ftatus,  priemi- 
nentiœ  vel  conditionis  exiftant ,  infra  termines  &  limi- 
tes fupradiaos  confiftentes  vel  confiftentia  (falva  ta- 
men  femper  Sacro-Sanfta  Ecclefiaftica  libertate  )  libéré 
exerceantur,fecundum  quod  Jus,  feu  ratio  pexfuadent. 
Concedentes  nihilominus  eidem  &  illi  feu  illis,  quibiis 
hoc  commiferit,&  in  ipfum,illum  vel  îUos  jure  plena- 
rio  transferentes  auâoritatem',  poteftatem  &  licentiam 
generalem,  ne  fuis  quis  militet  ftipendiis,_colledas  & 
datias,   confueta  onera,  realia  &  perfonalia  &  mixta, 
quocunque  nomine  cenfeantur,  nobis  &  noftro  Impe- 
rio débitas  feu  débita,  debendas  feu  debenda,  nec  non 
omnes  Cenfus  ,   Reditus  ,  Jura,  Proventus,  Emolu- 
menta,  Oblationes,   Conduâus  ,   Telqnia  &  Pedagia 
Principatuum  &  Dominiorum  ,   Monafieriorum,  Givi- 
tatum,  Terrarum,  Territoriorum,   Diftridluum,  Op- 
pidorum,  Caftrorum ,  Villarum  &  Locorum ,  ad  nos 
ratione  Imperii  ,   &  ipfum  Sacrum  Romanorum  Impe- 
rium in  Germania,   Gallia,  &  Regno  Arelatenfi,  de 
Jure,  cnnfuetudine  aut  alias  pertinentes  &  pertlnentia 
exigendi,  levandi  &  recipiendi,  &  ad  ufus  fuos  pro  de- 
fenfione  Sacri  Imperii,  &  pro  ipfo  Imperio  ac  évident! 
expcnfarum  neccffitate,  fupportandî  &  applicandi:  pœ- 
nas  &  mulflas  ratione  prœvia  imponendi,   levandi,  & 
ex   caufis  rationabilibus   augmentandi,   minuendi,  re- 
mittendi  in  judicio  &  extra:   Judxos  Caméra  noftrs 
fervos  acceptandi  &  defendendi  :   bona  damnatorum, 
rebellium  &  reorum    Juftitia  exigente  confiscandi  & 
publicandi:  Officiales  quoscunque  &  prsfertim  noftri 
Imperialis  Judicii  Judices  (fine  eorum  Juris  prsejudicio, 
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ipfis  in  fuis  Officiis  corr.petentis ,  &  usque  ad  praefens 
in  eisdem  habiti  &  quïcliti)  inftitaendi  &deftituendi: 
,  iiec  non  de  omnibus  criminibus,ordinanis  &  extraordi- 
nariis,enormibus,  levibus  .publiais  &  privatis,cognos- 
cendi,  punicndi,  &  exccutionem  faciendi  tam  lecun- 
du:n  jura  municipaliaqudmcommunis,  feuLegis  cogni- 
tionum:  &  decilîonem  hojusmodi  committendi,  ut  in- 
tegrum  reltituendi  bannum  Impériale  pronuntiandi,  ab- 
folutionum  concedendi;  infamia  tam  Juris  quàm  fadi 
notâtes  publicandi,  eamque  Juris  infatniam  tollendi  & 
fuper  ea  dispenfandi;  de  caulîs  principalibus  &  appella- 
tionem  ad  nos  &  Sacrum  Imperium  interpolîtarum  l'eu 
interponendarum  quibuslibet,  tanquam  ncfler  &  Impe- 
rii  bacri  Vicarius  Gcneralis  cognoscent'i,  .ïsnj)''nandi, 
decidendi,  &  ditBniendi;  &  alla  quœ  cauufurfi  mérita 
requirunt,  exercendi  &  exequendi:  Ferias  &  Nundinas 
inllituendi,  imponendi ,  coUocandi  &  concedendi:  re- 
belles Sacri  Romani  Imperii  perfequendi  &  puniendi, 
privaudi  &  exuendi  Feodis,  Gratiis,  Libertatibus,  E- 
munitatibus,  Indultis,  Juribus  quibuscunque  tempora- 
libus;  infâmes  &  inhabiles  reddendi,  pronuntiandi,  de- 
clarandi;  atque  deftitutos,  privâtes  vel  exutos ,  per  fe 
vel  per  alium  feu  alios  ,   etiam  per  judicium  di£tum 
©tillijcridit/  aut  alia  quxcunque  judicia  damnatos  &  ex- 
tra Jus  (ucmoriseft)  fenteutialiter  conftitucos  &  de- 
politos,  ad  Honores,  Status,  Officia,  Jura  prillina  in 
integrum  libéré  reftituendi:  Décréta,  Statuta  ac  Provi- 
liones  in  prœdiôlis  omnibus  &  quolibet  faciendi,  de  no- 
vo  corrigendi  faâa,  &  in  totum  tollendi,  femel,  plu- 
ries ,  &  toties  quoties  oportunum  fuerit  &  ordo  difta- 
verit  rationis  :   Omnia  &  (ingula  Feoda  Sacri  Imperii 
vicantia,  vel  cum  vacaverint,  committendi  &  confe- 
rendi,  ac   de   aliis   infeodandi  &  inveftiendi  (exceptis 
duntaxat  Feodis  infignibus  Archiepiscoporum,  Ducum 
&  iVlarchionum,  &  quœ  cum  vexillis  feu  gladiis  recipi 
confueverunt ,  &  de  quibus  OfBcialibus  Imperialis  Cu- 
rix  de  more  fervitur)  &  ab  illis  fie  recipientibus  Feo- 
da, dum  &  quoties  lé  cafus  obtulerit,  Homagii,  Fide- 
litatis,  obedientias  &  devdtionis  débita  Juramenta  nos- 
tro  &  Sacri  Imperii  nomine  &  vice  poftulandi  &  reci- 
piendi  :  ad   Canonicatus  &  Prxbendas   ac  Dignitates, 
etiamfi  curatse  ac  eleâivœ  &  majores   Pontificales  in 
Metropolitanis  &  Cathedralibus  ac  principales  in  Gol- 
legiis  exillant,  Perfonatus,  Ecclelias  Parochiales  &  Bé- 
néficia &  Officia  Eccleliaftica  feu  temporalia,  dum  & 
quoties  vacaverint,  perfonas  aptas  &  idoneas  prœfen- 
tandi,  &  eas  &  ea  conferendl: Dotes,  Dotalicia, Spon- 
faliorum  largitates  ac  Donationes  proptet  Nuptias,  ad- 
mittendi  &  confirmandi  :  mentecaptis,  furiojîs,  &  aliis 
Perlbiiis  qua:  fui  Juris  non  exillunt  ,Curatores,  Orpha- 
iiis,PupilIis  &  Viduis  Tutores  &  Defenfores  prEÔcien- 
di  ,    ac  Tutores   &    Defenfores  minus  légitimé  datos 
Confirmandi,devolutiones  Fiscales  quorumcunqueDo 
miniorum  ,    Prasdiorum  &  Agrorum  aut  Hereditatum, 
feu  etiam  rerum  mobilium,  dummodo  Jus  &  ratio  il- 
Itid  exegerit,  noftri  &  Imperii  nomine  exigendi,  tenu- 
tam  &  pofleffionem  talium  accipiendi.     Dantes  etiam 
&  Regia  concedentes  auéloritate  &  de  certa  fcicntia, 
nodro  ac  Sacri  Imperii  Romani  Vicario  Général!  fu- 
pradifto  Poteftatem  plcnlifimam.  Notariés  Publicos  & 
Tabelliones  cum  auftoritate&poteftate  plenariis  crean- 
di,   faciendi,   &  de  Tabellionatûs  Officio  înftituendi 
feu  inveftiendi  ('ut  moris  eft)  per  pennam  &  calama- 
rium  :  rccepto  ab  ipfis  prius  &  corum  quolibet  pro  no- 
bis  ac  Sacro  Impcrio  débita:  fidelitatis  folito  Juramen- 
to:  hoc  ipfum  etiam  eadem  audoritate  aliis  conceden- 
di &  committendi,  cosque  eorum  exigentibus  demeri- 
tis  privaudi  &  deflitnendi  :   ac  etiam  Naturales,  Man- 
feres,  Spurios,    Badardos  ,  &   quoslibet   de   darnnato 
(îve  illicito  coitu  procréâtes  ,    viventibus  feu  mortuîs 
corum  Parentibus,ritè  legitimandi  :  etiamiî  forent  Filii 
Illuftrium    Principum  ,   Ducum,    Comitum  &  Baro- 
num,  &  cos  natalibus  &  omnibus  legitimis  Juribus  res- 
tituendi,  omnemque  geniturs  maculam  &   natalium 
defeSiim  abolendi  :  ad  omnia  &  fingula  Jura  Succeftio- 
num  etiam  ab  inteftato  cognatorum  &  agnatorum,  Ho- 
nores, Dignitates,  Officia,  &  ad  fingulo^.adus  légiti- 
mes admittendi  &  admitti  mandandi  (  fine  tamen  legi- 
timorum  Ha;redum  prxjudicio)  ac  fi  cffent  de  légitime 
Matrimonio  procreati      Et  generaliter  omnia  &  (ingula 
libère  ficiendi  &  exercendi,  qus  ad  vcrum  Sacri  Im- 
perii V'icaiium  Generalem  pertinent:  etiamii  qua  eî  eis 
Jure  &  confuctiidinc  fpccialius   exegerint  mandatum, 
et^amfi  majora  fiierint  fupra  &  infra  exprefils,  &  qua: 
ad  nos  &  Sacrum  Imperium  faciendi  &  ascndi  pertine- 
re  dinoscuntur  de  Jure,  confuetudiue  ,  feu  plenitudine 
Regiœ  Potcrtatis  :  non  obflantibus  quibuscunque  Lite- 
ris  datis  vel  dandis,  Legibus,  Conltitutionibus,  Con- 
fuetudinibus,  Statutis  &  Juribus  Municipalibus  &  Lo- 


calibns,  generalibus  &  fpecialibus,  contrariis,  quacun- AnNO 
que  firmitate  roboratis.  Quibus  omnibus  &  fingulis , 
in  quantum  prsfentibus  obviare  feu  eis  derogare  pos-  I^OIi, 
font,  ac  fi  talia  fpecificè  in  fuis  capitulis  &  pundis  de 
verbe  ad  verbum  hic  forent  inferta  &  nominatim  ex- 
prelfa,  de  nollra  certa  fcientia  &  de  plenitudine  Regi^ 
Poteltatis  fpecialiter  derogamus,  ac  viribus  carere  de- 
cernimus.  Mandantes  nihilominus  firmiter,  &  dillric- 
tè  prœcipientes  univerfis  &  fingulis  Ecclefiafticis  &  fe* 
cularibus  Principibus  ,  eciamfi  Pontifical!  prsfulgeanc 
Di'j;nitate,  Marchionibus,  Comitibus,  Baronibus,  Mi- 
nillerialibus,  Militibus,  Clientibus  ,  Vafallis,  Civita- 
tibus,  Oppidis  &  eorum  Univerfitatibus  ,  Locorum 
Redoribus  &  eorum  Communitatibus,  Cailris,  Villis, 
Subditis,  Terrigenis,  Incolis,  Habitatoribus,  Cartel* 
"anis,  Cuflodibus,  Officialibus,  &  Hominibus  quibus- 
cunque, cujascunque  etiam  prseminentiEB  ,  dignitatis, 
rtatûs,  gradûs  feu  conditionis  exiftant,  prsfentibus  & 
futuris;  quatenus  pradidum  Ducem  Ludovicum,  Fi- 
lium  noflrum  cariffimum,  noftrum  &  Imperii  Vicarium 
Generalem  taliter  (ut  prsdicitur  )  à  nobis  conftitutum, 
&  perfonam  noflram  figurantem  ,  bénigne  &  absque 
difficukate  qualibet  recipiant,  &  fibi  ac  Officialibus 
fuis,  quos  conftituit  loco  fui,  omnibus  &  fingulis  nos- 
tro  &  Imperii  nomine  fideliter  &  efledualiter,  tanquam 
nobis,  in  omnibus  obediant,  paréant  &  intendant  rea- 
liter &  cum  eftedu,  ut  exinde  eorum  fincera  devorio 
per  operum  efficaciam  elucescat.  Sub  pœnis  per  prœ- 
fatum  noftrum  &  Imperii  Vicarium  conftituendis,  in- 
fligendis  ;  nec  non  fub  pœnis  nofirœ  indignationfs  gra- 
viflims,  &  mille  Marcharum  auri  puriffimi:  quas  ab  ip- 
fis,  qui  fecus  attentare  pr^fumlerint  aufu  temerario, 
retiens  quotiens  contra  fadum  fuerit  ,  irrevocabiliter 
per  ipfum  feu  fubftituendos  ab  eodem  exigi  volumus, 
fuisque  ufibus  prout  fibi  videbitur  applicari.  Harum 
fub  noftrœ  Régis  Majeflatis  Sigilli  appenfione  Tefti- 
nionio  Literarum.  Datum  Augspurg,  tertîa  feriâ  poft 
F'eftum  Nativitati's  beatœ  Maris  Virginis  gloriofs,  an- 
no  Domini  M  C  C  G  C I.  Regni  verô  noftri  anno  fe-  ' 
cundo. 


^d  Mandatum  Domini  Régis 

JOHANNES  WEINHEIKf. 


CCIX. 

J'raBatus  inter  RupertuM  I.  Romanorum  Im-  i  aq  y 
peratorem  £5?  Henricum  IV. Regem  Jnglite. 


pro   contrahendo   Matrimonio   inter    Ludovi-  1401» 
CUM  Filium  Imperatoris   natit   maximum  ,   f?"       «r 
Blanchiam  Filiam  diâli   Régis  natu  maxi-     ' 
mam ,  conclufus.     Dat.  Londonia  die  7.  Martii 
yfnno  ij^oi.     [Rymer,   Fœdera,  Conven- 
tiones,  6cc.  Tom.  VIII.  pag.  179.] 

NOvERiNT  Univers!,  ad  quos  prœlèntia 
pervenerint,  &  prœfertim  quorum  intereft  ,  vel 
interefle  poterit  in  futurum ,  quôd  Nos ,  Johannes ,  Dei 
^r3X\%  ^Herefordenfis  ^  Johannes ,  eâdemgratiâ,  Roffen- 
fis  ,  Écclefiarum  Episcopi  :  Henricus  Northnmhri<t 
Confiabularius,  Radulfhus  IVeftmerlandia  Marefcallus 
Angliae,  Comités;  Sereniffimi  &  Invidiffim!  Principis, 
Domini  Henrici  /lngli,t  Fraaciceque  Régis  ac  Domini 
Hibernise,  necnon  Ingenuœ  &  Prîcclariffims  Filis  fuE 
Senioris  Domina  Blanchia;,  ex  unâ, 

Nosque,  'Johannes  Camerer  ,  alias  didus  de  Dal- 
biirg,  Theramo  Kuchel  Scuhetus  in  Oppenheym  Mili- 
tes ,  ac  Tjlmannus  de  Srnalenbiirg  Decanus  EcclefisB 
beatsE;  IVIarîœ  ad  gradus  Colonien.  llluftriffimi  acChris- 
tian-ilTimi  Domini  Régis  Romanorum ^  femper  Augufti, 
ncciion  Filii  fui  Senioris,  Domini  Ludowici  Comitis 
Palatin!  Reni  ac  Ducis  Bavarii, 

Super  IVlaritagio  five  Sponfalibus  &  Matrimonio, 
inter  memoratos  Dominum  Ludowicum  &  Dominam 
Blanchiam  contrahendis ,  Procuratores  &  Tradatores 
legitimi,  &  utriusque  Partium  Poteftate  pariter&Man- 
dato  fuffuiti, 

Parte  ex  altéra  , 

Poft  diverfos,  per  nos  habitos,  Trailatus  fuper  pra» 
Nn  3  miffiî, 


aSi 


CORPS     D  I  PL  O  M  A  TIQ_U  £ 


Awicn    miflls,  noviflimè,   port  multas  deliberationes  habitas, 
fuper  Punais ,  Membris,  &  y\rticulis  fequcmibus  c  o  n- 
1 40 1 .    V  E  N 1 M  u  S  ,    &   ex    certâ   fciemiî    CONCORBAVI- 
-Mus,  &  CONCORDAMUS,  utfequitur, 


1401. 


I N  p  R 1 M I  s ,  quèd  Dominns  Hcnricm  Rex  Anglt<e 
prEdiftus  dabit,  &  date  promilit,  memoratam  Domi- 
nam  Blatichiara  Seniorcm  fiiam  Filiam  iplî  Domino 
Ludûvico  Seniori  P'iiio  Domini  Refais  Romanorum,  & 
non  alieri,  in  Uxorem  legitimam, 

Ipleque  Dominus  Lodov'ic.is  diicet  &  accipiet  ean- 
dem  Dominam  Blamh'mm  libi  in  Uxorem  legitimam, 
&  non  aliam,  fub  modis  &  formis  fequentibus. 

Primo,  quôd  memoratus  Dominus  Hctir'icus  Rex 
ÂnilU  dabit  ipli  Domino  LtiduvUo, c\xm  Filiâ  lliâ  Do- 
mina Blanchi,!,  &pio  Dotcejusdem,  xlM.  Nobilmm 
Cmici  Anglis,  ac  valons  &  ponderis  ufualis  m  Regno 
Anglix,  ad  Termines  per  Partes  concordandos.  _ 

Item,  quôd  mittct  eandem  fiiam  t'iham  ipli  Do- 
mino Liiodovico  taliter  fulcitam  Parafarnalibus ,  Joca- 
libus,  &Ornatibus,  prout  decet  Regiam  Mageltatem 
utrobique,»ac  Senioribus  Filio  ac  Fihx  Regum  utnus- 
que  cedit  ad  honorem  &  decorem, 

Item  quod,in  conpenfationem  primifforum, Do- 
minus lùperlus  Rex  Romanorum ,  &  ejus  Filius  Do- 
minus Ludoviai!  fsepefali  ,  aflîgnabunt  pr^fiitx  Do- 
minx  Blmchix  ad  vitam  fuam  ,  &  ,  poil  iplius  obi- 
tum,  Hxredibas  de  hujusmodi  Matrimonio  procrea- 
tis  dabunt,  propter  Nuptias,  Callra,  Dominia,  Pos- 
feffiones,  Villas,  Curias  &  Prxdia  juxta  Renum,  vel 
in  Ducatu  Bavaris  ,  ad  valorem  annuum  ivM.  eo- 
rumdem  Nobilium  ,  ipKmqiie  in  Dominiis .  CaQris , 
Terris,  PoGeffionibus ,  Villis,  Curiis  &  Prxdiis  hujus- 
modi,'fibi,  &  Hœredibus  fuis  hujusmodi  poffidendis, 
fufficienter  &  légitimé  feofflibunt,  &  clàm  facient ,  & 
affccurabunt  congruis  Literis  Patentibus ,  ac  in  Poffes- 
lîonem  eorumdem  ipfam  Dominam  Blancbiam  feu  ip- 
fius  ad  hoc  Attornatos  inmittent,  ponent,  &  inducent 
realiter  &  cum  eftcâu,  ante  Solempnizationem  Matri- 
monii  fupradiâi,  ,,      ■        n        ^ 

Item,  quôd  prœfatus  Dominus  Hcnrtcm  Rex  An- 
W;'<e,  Anno  a  Nativitate  Domini  computato  IMilleli- 
mo  quadringentefimo  fecundo  ,  proximô  venturo , 
poil  Feftum  Pafchîc,  &  ante  diem  Dominicam,  quo 
decantari  folet,  pro  introitu  MiflE,  jubilate  (vi- 
delicct)  tertium  diem  Dominicum  poft  idem  Feftum, 
ducet  aut  duci  faciet  ipfam  fuam  F'iliam  Seniorem  Do- 
minam BUnchtam  ,  animo  perficiendi  Matrimonium  & 
cetera  pra:miffa,  fuis  expenlis,  periculis,  &  curis  ,  ad 
Civitatem  Metropolim  Coloniam  fuper  Renum, 

iTEMque,  in  diââ  Civitate  Colonienli,  Dominus 
Rupertns  Rex  Romanorum  ac  diêlus  Ludowtcus  ejus  Fi- 
lius, ipfam  Dominam  B/rt^/w^-îK,  ut  Sponfam  delîde- 
r.itam,  per  fuos  -condignè  fuscipient  ,  ac  honorificè, 
ac,  Chrifto  aufpice ,  féliciter  eorum  expenlis  &  cura 
ducent  ad  Caftrum  &  Opidum  Heidelberg,  pro  Matri- 
monio ac  Nuptiis  huiusmodi,  extunc  proximè  fequenti 
Dominicâ,celebrandis  &  perficiendis  ,  ad  laudem  De: 
&  communem  lœtitiam  Regnorum  prxdiaorum. 

Item  ,  ne  oriatur  dubium  fuper  afîignatione  Cas- 
trorum,  Dominiorum,  Terrarum,  Pofleffionum,ViI- 
larum  &c.  de  quibus  preemittitur,  Adjectum  c/î, 
quôd  Dominus  Henricus  Rex  AngUcc  prœtaâus  poterit, 
cùmvoluerit,  mittere  fuos  Nuncios,  cSc  prœfertim  de 
proximo  inter  Fefta  AHumptionis  &  Nativitatis  Virgi- 
nis  Almœ,  ad  experiendum  de  eisdcm,  &  cum  Man- 
dato  &  Poteftate  recipiendi,  vice  &  nomine  diSiE  Do- 
niinsE  Bknchiie,  in  forma  pra:diaa,  Poffeffionem  eo- 
rumdem prout  id  expedierit  modo  meliori. 

Item  ,  fi  (quod  Deus  diùavertat)  poil  confuma- 
tionemipfius  Matrimonii,  &  data  fummâ  xl  M.  No- 
bilium pro  Dote  (de.  quo  latiùs  &  clarius  uifra  fit  men- 
tio)  contingeret  vpfum  Doininum  Lndovicmn  ab  hac 
vitadecedere  iofâ  Domina  B/aKf/«rt  fuperftite  (Proie 
fusceptâ  vel  noii  fusceptâ  )  &  ipfa  Domina  forftn  de- 
clinaret  feu  vellet  recedere  de  Dommio  ipfius  Domini 
Ludowili,  caufâ  vel  occafione  quibuscûmquç,     ^     _ 

C:oncordatum  eft  inter  Nos  exprefle  quod  ip- 
fa Domina  Blanchia  libéré  recedere,  &  Locum  muta- 
re  poterit,  cum  fuis  Parafarnalibus,  jocalibus  &c.  fe- 
que  divertcre  quo  libuerit  aut  voluerit,  absque  eo  quôd 
Nomine,  caufâ,  vel  ex  parte  prœdiai  Domm\  Rtiperti 
Rez'is,  aut  ipfius  Domini  Ludowici ,  Hocredum  &  Suc- 
cefforum  fuorum ,  &  caufam  ab  eis  vel  aliquo  eorum- 
dem habentium,  fuper  receptione  IV  in.  Nobilium  leu 
fruàuum,  prnvencuum,  Dominiorum, &  Poffefllonum 
fuorum  ,  fibi  ut  fupra  affignatorum  ,  quomodolibet 
pfoptereà  impediatur  vel  molertetur. 


Item,  fi  (quod  abfit)  ipfa  Domina  BUnchia  forte  A.xjMft 
decederet  ab  hac  vita  ,   Proie  non  fusceptâ,  ante  Ter- 
minum  Sokuiouis  ordinatum  &  prxfixum,  forfan  par-  I401, 
tis   Summa;   nondum   folutae,  rertantis  pro  Dote  fua — 
folvenda  fi   vixcrit ,    ipfo   Domino  Ludowico  fuper-  1 40  2 
dite , 

C  o  N  c  o  R  n  A  T  u  M  eft  quôd ,  eo  cafu ,  Summa  hu- 
jusmodi partis  rcllantis ,  de  Ikpediâis  xl  m.  Nobilibus, 
vendicari  non  dcbet  feu  requiri  quovis  modo- 

Item,  fi  contingat  eundem  Dominum  Ludovicum 
(quod  abfit)  prxmori  &  Summa  xl  m.  Nobilium,  pro 
Dote  ipfius  bliwch^.v  danda,  foluta  non  fucrit,  quia 
forfan  Terminus  Solutinnis  nondum  advenir,  aut  fub- 
terfugio.dilatione,  negligcntiâ,  culpâ,  vel  defidiâ  Do- 
mini Régis,  vel  aliàs  ,  Partis  ipfius  Domina:  Blafi~ 
chis , 

Concordat  u  M  eft  quôd  in  Summâ  quatuor 
milium  Nobilium,  Donatione  propter  Nuptias  fibias- 
fignatâ,  tantum  defalcari  poterit,  quantum  reftat  fol- 
vendum  de  fipedida  Summa  xl  m.  Nobilium  ,  habito 
refpeau  quôd  pro  decem  Nobilibus  fumma;  rellantis 
Dotis  unum  Nobile  defalcetur  annuatim,  caufâ' Dona- 
tionis  propter  Nuptias  &c. 

Item,  tt,  fi  ipfa  Domina  Blanchia  Locum  volue- 
rit mutare,  libéra  erit,  cum  omnibus  fuis  Bonis,  Para- 
farnalibus ,  &  Jocalibus ,  unà  cum  perceptione  Dona- 
tionis  propter  Nuptias  hujusmodi,  fibi  competcnti, abs- 
que iinpedimento  feu  moleflatione  cujuscûmque  ,  de 
Partibiis  illis  recedere  ut  fupra  rnemoratur. 

Item,  quia  nondum  determinatum  &  concordatum 
eft  de  modo  Solutionis  Summa;  quadraginta  milium 
Nobilium  prcediaorum,  potiffimè  quôd  pro  parte  Do- 
mini  Régis  /Jngtice  &  FiU^e  fua;  oblata  funt  in  tribus 
futuris  terminis  &  tempnribus  folvenda  (videlicct)  in 
AdduSione  diaœ  Filise  xviM.  Nobilium,  &  ex  poft 
Anno  proximè  futuro  xiiM.  extunc  fequenti  Anno 
contiguo  immédiate  xiiM.  Nobilium,  &  pro  parte  Do- 
mini Régis  Romanorum  &  Filii  fui  petitum  eft  eam 
Summam  iblvi  in  Adduaione  Filise  prœdiaœ, 

V  o  L  u  M  u  s    &    c  o  N  c  o  R  D  i>.  t  l    S  U  M  U  S  ,     qUÔd 

quilibet  Dominorum  noftrorum  Regum  pricdiàorum , 
tàm  Dominus  Rex  Romanorum  &  diaus  Filius  fuus, 
quàm  Dominus  Rex  Ânglia  pro  fe  &  Filia  fua  prse- 
diais,  mittat  ad  Dordracum  très  vel  quatuor  Procura- 
tores  ,  cum  plenariâ  Poteftate  ad  concordandum 
de  modo  Solutionis  SummE  xl  M.  Nobilium  prœdiao- 
rum,  &  in  Fefto  Pentecoftes  proximô  futuro,  vel  in 
craftino;falvis  prœmiflls  Concordiis&Voh.in- 
t  A  T  iBUSMiortris,  quas  in  fuo  robore  volumus  per- 
manere  &  efficaciter  fervari. 

Quinymmo  a  d  j  e  c  t  u  m  eft ,  &  exprefle  promis- 
SUM  &  CONCORDATUM  eft,  quôd  circa  variatïo- 
nem,  mutationem,  fufpenfionem,  vel  infeaionem  fœ- 
pediai  concepti  Matrimonii,  nichil  intérim  debeat  in- 
mutari,  per  quod  familiaritas  &  Amiciria,  inter  fa:pe- 
diaos  Reges  per  ipfum  Matrimonium  jam  contratta, 
in  nullo  debeat  medio  tempore  violari  feu  diminui,  fcd 
potius  augeri;  falvo  femper  quôd  in  Dordraco,de  iplo 
modo  Solutionis  ipfius  Summs  xlM.  Nobilium  per 
ipfos  Procuratores  in  toto  concordetur,  &ea, 
de  quibus  ibidem  concordatum  h  conven- 
TUM  fuerit,  figillabuntur ,  nedùm  Procuratorum,  ab 
utraque  parte  iliuc  mittendorum,  fed  per  utrosque  duos 
Reges  &  Dominos,  ad  hoc  etiam  de  utriusque  Regum 
Regnis  eligendos,  Sigillis,  &  modis,  firmitatibus,  vel 
Pcenis  congruis ,  &  ibidem  exprimendis. 

In  quorum  omnium  &  fingulorum  Teftimonium, 
Sigilla  noftra  feu  cujusiibet  noitrûm  Prœfentibus  duxi- 
mus  appeiidenda  &  appendimus  eisdem. 

Dm.  LoHdonite ,  Anno  ab  Incarnatione  Domini,  fe- 
cundum  Stilum  Ecclefiœ  Anglicans;,  Millefimo, 
Quadringentefimo  Primo, Menfis  Martii  die  feptimâ. 

Confirmatur  li.  die  Augufli. 


ccx. 


DU     DROIT     DES     GENS. 
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ccx. 


Scutfcl;, 


fVR3ï  iubmjis/  «on  @oté  gaaim/  ffaltatm  bpStme/ 
•^*^  unb  S'JcvÇog  in  SSeçcni  /  6eé  ^Jeitigcn  JKicl;eô  2îicflrie 
in  ©utfd'en  innbc/  :c.  ©ebicten  bm  gtfommen  iifctn  iieb«n 
gtttcucn  S3ur3ennci|1«tn/9Cici)C£i:n/S3ia'3«>:n  unb  iuten  gem«in= 
li*  511  gîurecnbutjj  unb  ju  S^ngenbud)/ 

©fltîu  8el)or«nf  /  ufec  gcnflbe  un  (itTeé  gitc.  licben  getrcum 
unfer  iicbet  îjcte  »nb  Sîater  : 

Unb  voit  Ijrtnb  beé  Sonigié  ©odjtcr  »on  gngeliint  Jrnuroe 
?8lanèja  gennnt/  bie  une  ju  ui^t  clid;t)  SjuÉfMuen  gelobt  unb 
»et!)i)tôb  ttl/  SBsirçbeinpt  of  @ctmeïë!)eim /  SSurg  unb  fiât 
unb  off  Sîurtenburg  unb:^«genbud;/ 

®(!j  biefelben  ©Icf e  mit  ûttcn  çten  Kd)ten  «nb  jugel)i5tun=i 
gm/  lutcn  unb  gutcn  it  uoçbum  fi»  foÇcn/  nad;  lute  b«r  bti«ffe 
6ie  œit  it  botûbct  geben  i)an  i 

ttnb  fllfo  I)<m  tt)ic  mit  ufcrn  getreoen  ©ietijetn  won  ©i' 
f£W;emi)  !Xid)tec  uberfomcn/  baj  ce  ud)  mn  glubbe  unb  eçbc 
bie  it  cm  gefan  Ijant  /  Don  bet  ^fantfâjafê  ttegen/  Ztë  un= 
ftt  Uétt  Sjctc  unb  25(i.ttet  udi  çmc  »ot  in  ^fnntfdjaft  innege^ 
-fc^t  /  unb  inngebcn  Ijat/  gcn^lidjen  lebig  unb  (oifcc  fdgcn  unb 
Irtferen  fol  nnetotle  gcnbe.  sjctumb  Ijeifen  unb  gcbieten  ud)  Max 
gcmcinlid;  unb  funbetlidj  ue|icclid;  mit  ctaft  bifcé  btiefé  <in 
imfeté  liebcn  !)eren  un  vanaé  fat/  aie  SBit  b«é  oud)  fine 
gnnté  niiid)t  fym/alé  bolbe  bet  obgcnont  Sietl)C(  ud)  uwetglub^ 
Èc  unb  eibe  aie  i)orgcfd)ïibenfet/lebig  geftigetl^dt/baf  icbann  ju= 
fomt  (iiie  (itreé  «tcjieiiênn  bcr  obgendntcu  gtnuree  SSIcindiien 
cnfet  elidien  l}\iêftaitmn  unb  un  ree  bcnn  Suïfommcn  SKcifiet 
2ol)<inn  Smcton  ^cocutrttore  bcé  ^untng  won  (Engetant  Ijul^ 
scnt/globent  unb  ftrcrcnt  it  uoçbomjufîn/unb  too  cg  barju  terne 
iné  SBiï  «on  bobeé  luegen  ce  «begingen  bann  (ie/  brtf  it  tmb 
tuet  nadjtommen  gcmeinlid)  unb  funbetlid)  mit  ben  fieftengîut» 
ïenbHr^unbSjrtgenbudjunbmitnUcn  ibïcn  redjfcn/jtttcn  unb  ju^ 
gcljotungen  bct  obgen.  Jtnume  5Sl(ind)icn  gen^lidjen  unbertenig 
gel)otfam  unb  gerentbenbeimfotfcnt  «ne  rtfle  ge»£tbc/alélnnge  fie 
fielebct/nrtd;lntepïc»oçbomë  btieffé  bie  fie  bdïiîbetlKit.  Ûrtunbe 
î)if.  btieffé  «etftgelt  mit  «nfetn  «nljanâcnbein  Sngefîgel, 


CCX. 


Litera  L  u  d  o  v  i  c  i  Comitis  Palatini  ad  Rhemm^ 
quibiis  Blanchie  Spnfefua ,  Fili^e  H  e  k- 
Rici  IV.  Régis  Anglia  ^  Loca  qutsdam  pt> 
Dote  addicit.  Dat.  Heidelberga  feria,  fixta  Do' 
minica  Pafchath  Anno  \ûpz.  [Rymer, 
Fœdera,  Convcntiones ,  &c.  Tom.  VIIl. 
png.  246.] 

^TOs  L  u  D  o  V I  c  u  s ,  Dei  gratiâ ,  Palatinm  adRhe- 
S  num,  &  Dux  Bavaris,  Sacri  Impcrii  Vicarius  in 
Germaniâ,&c.  Nobis  Dileftis ,  Fidelibus  Confulibus , 
Judicibus,  Civibus,  &  Incolis  in  commun!,  in  Civiia- 
tibus  Norinberga  &  Hagenbacii. 

Chari  &  boni  fidèles  Subditi  Diledi  Do^iini  &  Pa- 
rentis  noftri; 

_  Habentes  Régis  Anglis  Filiarâ  ^  Dominam  Blanchuim 
didlam,  nobis  in  noftram  Conjugem  datam  &  defpon- 
fatam,  Dominam  in  Germersheim,  in  Arcibus  &  Ci-  ■ 
vitatibus  Norinbergx  &  Hagenbach , 

Volumus  ut  ciEdem  Arces  &  Civitates ,  cUm  omnibus 
fuis  Appertinentibus,  Fundis,  &  Bonis,  eidem  Feudo 
teneantur,  juxta  tenorem  Literarum,  ei  defuper  a  no- 
bis traditarum  : 

Et  fie ,  noflro  dileflo ,  fideli  Dieterko  de  Emehheim 
Judici  injunximus  ut  vos  a  veftro  Juramento,  eidem  a 
vobis,  ratione  pignoris  (cùm  vos  nofter  Dileèlus  Do- 
minus  &  Parens  ei  in  pignus  tradidiffet)  prïelh'to  tota- 
liter  liberos  dimittat;  E  contra  vobis  omnibus, in'com- 
muni  &  in  particulari,  iterùm  feriô  mandamus ,  &  ftriflô 
prscipimus,  virtute  harum  Literarum,  &  vice  Diledi 
Domini  &  Parentis  noftri  (utpotè  fuper  hoc  ejus  plena- 
riam  Poteftatem  &  Authoritatem  habentes)  ut ,  quam- 
primùm  vos  pnBdiâusDietericus  a  veftro  Juramento  & 
Subfcriptione  liberos  denunciaverit,  vos  ab  omni  ejus- 
dem  de  futuro  Obedientia  fubtrahatis  ;  fed  è  contrario 
memoratœ  Domina  Blanchis  Conjugi  noftrœ,  vel ,  vice 
ejus  ,  Honorabili  Domino  Johanni  Kinthon ,  Reeis 
Angliae  Procuratori,  Obedientiam  &  Homagium  ex- 
hibere,  ei  credere  &  jurare  indilatè  teneamini.    ' 

Cafa  quo  autem  Nos,  fivè  in  brevi,  fivè  longé  poft 
morte  interveniente,  ex  hac  vitâ  decedere  contingeret' 
volumus  ut  vos  &  SuccefTores  veftri,iu  commune  &  in 
particulari ,  unà  cum  Civitatibus  Norinberga  &  Hagen- 
bach, ac  omnibus  earundem  appertinentibus,  prœmc- 
morats  Domins  Blanchix  totaliter  Subditi  '&  Obe- 
dientes,  &  Fidèles  fitis  quoad  usque  illa  v'ixit  juxta 
tenorem  Literarum  Feudalium  quas  defuper  habet. 

In  quorum  fidcm  &  robur  has  Literas  Sigillo.noftro 
communivimus. 


Anno 

I4Q2. 


Oeben  ju  Sjeibelbetg  off  ben  fVitog  in  bet  ofTer^îbocten  miy 
€tifii  gebutte  «irjenijunbett  fjnte  imb  bntnnd;  in  bem  cinbetn 
S<itc. 

Super  Doialitio  Blancbia  memorato. 

rfnSïiubenjig/  «on  ©été  gnnbcn/  Çifrtlègc<i«e  bi)  Sîinc/ 
-^^  Unb  S^cr^og  in  ^eçetn/  be^^eikgen  3^id)e(5  StCiitie  in 
®utfd,ien  irtnbêii  /  gnbieten  unfcc  licben  ©etturoen  SSurgct^ 
lucificrn/  Sîrtbe  unb  SButgn.  gemcinlid;en  bet  (gtnb  ©ermeté; 
Ijcim  unf.  gnabe  unb  aliié  gut.  liebcn  gcttumcn  unfec  liebec^ete 
tinb2)attct/ 

Unb  TOit  ^nn  beé  Songea  ®od)tetn  von  gngeldnb  gtautue 
fôUncIjirtgennnb/  bie  une  ;u  unfcr  glidjen  Sjuéftnucn  globt 
unb  «etljitob  i]!/  SSeroçbomet  uff  @etmeïél)cim/  uf  «Kuteniburg/ 
«nbuff^ngenbud;/  SSutgeimb  <S)î<^ti  unb  uff  Sîccfcrmime/ 
brtS  ©ûtffe  /  bas  biefelben  ©lofe  unb  ®otffe  mit  ntlen  itcn 
ted)ten  unb  jugcl)oiungen/ lutcn  unb  guten/it.webomeftn  fntleii 
r  rtd;  lute  bct  bcieffe  bie  tuit  it  biitiîbet  geben  Ijan.  Sntomb  bct'el)len 
imb  gcbieten  roit  cud)  «Uen  gcmeinlid;  unb  funbcvlicl)  «c|icd)lid) 
mit  cMflit  bief,  bticffeé  an  unf.  liebcn  Jjcrcn  unb  «atcré  fiot/olg 
SBit  bc£i  nud]  fine  ganje  mnd)t  Ijan/ baj  ir  jufnmt  nne  «Ucâ  «cvs 
jidjcn  bct  obgen.  "^xanwt  $8knd}in  unfct  elid;en  ^uéftaticn 
unb  nn  it  flnb  bcm  grfnmcn  S)lei|Iet  3ol)an  St;nt!)on  unfec 
©nicljré  bcé  Scnigcs  «on  gngeiranb  unb  Jinuree  s8tand)irt 
cbgcn.  ^ptocutatotcÇuIbent  globent  unb  fmetcnt  it  reebom  ju  fin 
unb  obe  ij  bat^u  fcmc  bflj'SBit  ©obeé  2Begen  ee  abegicngenn 
bnnn  |îe/  bnj  it  unb  euct  nari)fomcn  gemcinlid)en  unb  funbetlid; 
£)(imflnt  bcï@t«b@ctmcïél)cim  unb  mit  «Ken  itcn  tedjtcn  nu; 
écn/«cUen  unb  jugcbotungen  bct  obgen.  5rnui«e  S3I(ind)i(t  genS- 
lid;  uubcttenig/ge^otfam/  unb  gcwaïtenbe  fin  fottent. 


Data  in  Heidelberg  feriâ  fextâ  Dominiez  Pafchatis, 
Auno  pofl  Nativitatem  Chrifti  1402. 

Latme. 

NOs  L  tr  D  o  V I  c  o  s ,  Dei  gratiâ ,  Palatinus  ad  Rhi^ 
num^  &  Dux  Bavarix,  iiacri  Imperii  Vicarius  in 
Germaniâ,  Nobis  Dileâis,  Fidelibus  Confulibus,  Se- 
natoribus  &  Civibus  in  communi  Civitatis  Germers- 
heim, noftram  Gratiam,  &  omnem  Prosperitatem. 
Chari  &  Fidèles  Dileéli  Domini  &  P.irentis  noftri  ; 
Habentes  Régis  Anglîre  Filiam,  Dominam  Blanchiam 
diSam,  noftram  Conjugem  datam  &  defponfatam, 
Dominam  in  Germersheim,  Norinberga,  &  Hagen- 
bach, Arcibus  &  Civitatibus,  &  in  Vilhl  Neckerau, 

Volumus  ut  omninô  îIIîe  memorato  Arces-,  Civitates 
&  Villœ  ejusdem  iterùm  fint.  &  ad  eandem  pertineant: 
Ea  propter_,  vice  DileSi  Domini  &  Parentis  noftri 
(cujus  plenariâ  Author-itate  &  Poteftate  fuper  hoc  fun- 
gimur)  &,  in  virtute  Literarum  prîcfentium,  omnibus 
vobis  in  communi,  &  fingulis  in  particulari,  ftriâè 
mandamus  &  prscipimus  ut  eidem  Domina  Blanchi<e 
Conjugi  noftras  ,  vel  vice  ejus  Honorabili  Domino 
Jahanni  Kinthon,Reg\s  Angliœ  &  diélse Domina  Blan- 
chîie  Procuratori,  indilatè,  Obedientiam  &  Homagium 
exhibere,  ei  concredere  &  jurare  teneamini  quôd  ejus- 
dem fidèles  Subditi  elfe  &  permanere  velitis. 

Cafu  quo  autem  Nos,  morte  interveniente,  ex  hac 
vita  decedere  contingeret ,  mandamus  &  volumus  ut 
vos  &  Succeflbres  vcllri  omnes  in  génère,  &  lîiiguli  in 
fpecie,  &  vel  masimè  Urbs  Germersheim,  cum  omni- 
bus appertinentibus,  jam  memoratœ  Domina;  Blanchix 
omninô  fubdita,  obediens,  &  tidelis  elfe  teneatur. 
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CORPS    DIPLOMATI  dU  E 


A  XT vrw  '2(11':  rtft^  c^Winbc  I  di  Irtiige  (le  oiclcbct ,'  nacli  aitc  iï  mimcé 
^  N  iN  u  sg(,j|:fj  î,ie  fjj  t„,tuber  \,ati  unb  iranu  fie  Dnmi  l'on  bobcé  wegeii 
T  /(  o  1  (ibcaciwiidcn  ifl/fo  flitlent  iï  rtb«t  unfct  licben  yjcrci:  imb  2i«ttcrë 
*  T"^  imb  fin  èrbcn  ^pf^Kgrovcu  b))  3\mc/  imb  ijctÈogcii  m  S3cvcni 
fm/irt  ftUct  raiifc  <ilé  it  bisser  l'Cï  ©ntum  bief.  §Sru'ffcé  iican-fl 
fin  /  niic  (lUe  gcrcrbc.  ,     ■    ^ 

Utfunbe  bief.  iSrieffiê  uctfîedclt  mit  tinfcïm  nnl^dnaenbcin 
3ngcft((cl.®eb£ii  jii  @ennerél)etm  iiff  bcnSinntng  nnd)  bem  i5oii= 
tiigc  ftl3  iniin  fingct  in  bec  Ijttiligcii  Sivd'en  Quaiimodogeniti 
iiacb  Stijii  gebittte  »icrÊcI)ert  Ijmibett  ^ak  unb  bavnflcl;  in 
bem  (iiibetn  ^ine. 


Quod ,  fi  vcrô  eandem  psriter  vitâ  defungi  comige-  ^mjM 
ritjvolumus  ut  icerum  Dileôi  Domini  &  Parentis  nbs- 
cri,  ejusdemque  Hccre^u'm  Palatinorum  ad  Rhcnum  &  I40 
Domiaorum  in  Reiultein  omnimodè,  prout  haiteiius 
ante  Datam  prxfentium  Litcrarum,  ûdeles  Subditi  per- 
maneatis. 

Has  Literas ,  fine  omni  dolo  &  fraude ,  pendalo  Si- 
gillo  Hsredum  de  Germershefm  fignavimus. 

Dat.  prosimo  die  Luna:  poft  Dominicain,  cum  in 
Sacra  Ecclelïa  cantabatur  Quajimodo  gentti  y  Anno  poli 
Nativitatem  Chrilii  1402. 


CCXI. 

1402.  Hommage  prêté  par  Jean  Duc  de  Bretagne  à 
C  H  A  R  L  E  s  V I.  iîo/  ^ff  France ,  le  7.  Janvier 
7.  Janv.      i^oj.     [G.G.  Leibnitz,  CodicisDiplo- 
France         matici.  pag.  272.3 

ÏAONE. 

la  Nomine  Doraini  Amefi. 

HUJus  prœfentis  publici  Inftrumenti  ferte  cunflis 
prxfentibus  &  futuris  pateat  evidenter,quod  anno 
ejusdem  Domini  miUefimo  quadringentelimo  tertio  fe- 
cundum  morem  &  computationem  Ecclefi^  Gallica- 
nae,  Indiélione  duodecima,  die  feptima  menfis  Janua- 
rii,  horâ  quali  tertia  poft  meridiem,  Poutificatûs  fanc- 
tiffimi  in  Clirifto  Patrîs,  &  Domini  noftri  Domini  He- 
nedifti  Divina  Providentiâ  Papx  trcdecimi,  anno  deci- 
ino,Seremffimo  Principe  Domino  Domino  CaroIoDei 
gratiâ  Francorum  Rege,  fiante  in  Caméra  fua  in  Hos- 
pitio  fuo,  vocato  vulgariter  Pîospitium  SanÊti  Pauli, 
aiîiftentibus  iibi  Prœlatis,  Baronibus,  Militibus,  &  aliis 
Perfonis  notabilibus  in  multitudine  copiofa;  JVIagnifi- 
cus  &  potens  Dominas  Dominus  Joaknes  DuxBri- 
tannise  &  Par  Francis  ibidem  exiflens  pro  faciendo,  ut 
dicebatar,  Homagium  dido  Domino  Kegi  de  Ducatu 
&  Pareria  fupra  diflis ,  ad  ipiîus  Domini  noftri  Régis 
pra:fentiam  perfonaliter  acceffit  :  &  ibidem  flexis  geni- 
bus  ptimitùs,  &  deinde  fibi  diéto  per  ipfum  Dominum 
Regem,  quôd  furgeret  fupra  pedes  ,  jundis  manibiis 
fuis,  caputioque  fublato  pofuit  diilas  mantis  fuas  lie 
juntlas  inter  manus  difli  Domini  Régis.  Et  lie  ftans 
Nobilis  Vir  &  potens  Dominus  Guillermus  Comcs 
TancarvillE,  ipfius  Domini  Régis  confanguineus,Con- 
filiarÎQS  &  Cainbelinus,  dixit  altâ  voce  &  intelligibili, 
ita  quôd  ad  aures  circiimftantium  potuit  devenirc,  in 
vulgari  &  Gallico  idiomate  verba  formalia  quœ  fequun- 
tur  :  Monseigneur  de  Bretaigne ,  lions  faiSes  Hommage 
au  Roy  voftre  Souverain  Seigneur,  l^  le  noflre  jiii  cy 
ejl,  de  toute  la  Duché,  de  Bretaigne ,  i^  de  ta  Pairie  de 
France ,  f  W  la  forme  çjf  manière ,  que  vos  PredeceJJeurs 
Ducs  de  Bretaigne  l'ont  faiS  àjes  PredeceJJ'curs  Roys  de 
France. 

§.  2.  Quibus  verbis  per  ipfum  Dominum  Comitem 
TancarviUœ  fie  diSis  &  prolatis  ,  pri;fatus  Dominus 
Dux  Britannix  proprio  ore  respondit  in  vulgari  :  Sic 
ego  ipfum  facio.  Et  liis  diSis,  Dominus  Rex  oscula- 
tus  eft  ipfum  Dominum  Ducem,  prout  in  talibus  eft 
fieti  confuetum:  quibus  fie  aéfis,  in  eodem  inftanti 
Nobilis  &  potens  Vir  Dominus  Arnaldus  de  Corbeia, 
Miles ,  Cancellarius  Francis  diSus  expofuit  aita  &  in- 
telligibili voce  verbis  Gallicis  fubfequentia  in  efFeflu. 
Domine  Dux  Britannix ,  Homagium ,  quod  fecifti  Do- 
mino Régi  hic  exrftenti,  intelligit  ipfe  Dominus  Rex, 
quod  didum  Homagium  fit  Ligium.  Quoniam  omnia 
Homagia,  qucc  fibi  faciunt,  &  prxftant  Vafalli  fui,  & 
maxime  Pares  Franciaî,  de  quibus  eftis  unus ,  fimt  Li- 
gia  etiam:  &  Dominus  Dux  Burgundfos  fecit  diâo  Do- 
mino Régi  &  Prœdeceft^oribus  fuis  Homagium  Ligium 
pro  Ducatu  Burgundix  :  &  firriilitcr  pro  Pareriis,  quas 
habet,  &  tenet  ipfe  Dominus  Dux  ratione  Ducatûs  & 
Comitatûs  prxdiâorum.  Et  ut  fciaiis  ,  qnôd  ita  eft, 
veftri  Prœdeceffores  Duces  Britannix  Homagia  talia  fe- 
cerunt  Prxdeceflbribus  diSi  Domini  Régis ,  vos  audie- 
tis  légère  certas  Litteras ,  quas  didi  Prxdeccffores  vcs- 
tri  olim  fecerunt  ,  &  tradiderunt  Régi  Fraiicix  pro 
tcmpore  exiftenti,  qux  de  fioc  faciunt  exprcflam  mcn- 
tionem.  Et  ilicô  tune  per  me  Joannem  de  Sandis  No- 
tarium  infra  fcriptum  de  Mandato  ipfius  Domini  Ré- 
gis, &  didi  Domini  Cancellarii  fuerunt  ledx  duxLit- 
terx  fanx  &  integrx,  tam  in  membranis,quam  in  fcrip- 
turis  &  Sigillis,  prout  prim;!  facie  apparebat  :  quarum 
primis  ténor  talis  eft. 


§.  3.  Arturus  Dux  Britannix  &  Aquitanix,  Comes  j^q 
Andegavenlis ,  &  Cenomanenfis  univerfis  ad  quos  Lit-  ^  ' 
terx  prxfentes  pervenerint,  falutem.  Nuveritis,  quôd 
ego  t'eci  charifllmo  Domino  nieo  Philippe  Régi  Fran- 
cis Illurtri  Homagium  Ligium  contra  omnes,  qui  pos- 
funt  vivere  vel  mori ,  de  Feodo  Britannix,  &  de  Ande- 
gavenli ,  &  de  Cenomanenfi  ,  &  Turonenfi  ,  quan- 
do  Deo  volente  ipfe  vel  ego  prxdida  acquifierimus; 
falvis  omnibus  tencamcntis,  de  quibus  ipfe  Dominus- 
Rex,  &  homines  fui  tcnentes  étant  eo  die,  quo  ipfe 
difBduciavit  Joannem  Regem  Anglix,  &  pro  intercep- 
tionibus,  quas  ei  tccerat  de  hdc  ultima  Guerra,  *  de 
qua  ipfe  obfedit  Boutavant:  talimodo,  quôd  quando 
ego  recipiam  Homagia  de  Andegavenfi  &  de  Cenoma- 
nenfi ,  &  de  Turonenfi,  ego  recipiam  Homagia  illa, 
falvis  Conventionibus  inter  ipfum  &  me  fadis;  ita  quôd 
û  ego  refilieiim  à  Conventionibus  inter  ipfum  &  me 
fadis,  *  ipfi  cum  Feodis  fuis  ibunt  ad  Dominum  Re- 
gem, &  ipfum  fuvabunt  contra  me.  Infupcr  autem  de 
Dominio  l'idavenfi  feci  eidem  Domino  mco  Régi  Ho- 
magium Ligium,  fi  Deus  dederit,  quôd  ipfe  vel  ego 
ei.im  quocunque  modo  acquifierimus.  Barones  vero 
Pidavenfes,  qui  Iniperii  Domini  Régis  funt,  &  alii 
quos  ipfe  voluerit,  facient  ei  Hommagium  Ligium  dé 
Terris  fuis  contra  omnes,  qui  poflîunt  vivere  vel  mo- 
ri :  &  de  prxcepto  ipfius  facient  mihi  Hommagium  Li- 
gium, falvâ  fide  ejus.  Si  autem  lUuftris  Rex  CalklIiE 
in  Terra  aliquod  Jus  clamaverit,  per  Judicium  Curiœ 
Domini  noftri  Régis  Francix  diffinietur,  fi  ipfe  Domi- 
nus nofter  Rex  Francix  prxdidum  Regem  Caftellx,& 
me  de  utriusque  noftrum  airenfu,'non  potcrit  pacifici- 
re.  De  Normauia  fie  erit,  quôd  Dominus  nofter  Rex 
Francix  hoc  quod  acquifivit,  &  de  eo,  quod  Dominus 
ipfi  dabit  acquirere,  ad  opus  fuum  retinebit,  quanturo 
fibi  placuerit  de  Terra  Normanix.  Adum  apud  *  Gar- 
nocum,  anno  Domini  millefimo  ducemefimo  fecundo, 
menfe  Julio. 

§.  4.  Ténor  verô  fecundarum  Litterarum  fequitur 
in  his  verbis.  Ego  Joannes  Comes  Britannix  notum 
facto  univerfis  ,  tam  prxfentibus  quam  faturis,  quôd 
ct^o  chariffimo  Domino  meo  Ludovico  Régi  Francix 
Illuftri,  tanquam  Domino  meo  Ligio  promifi  &  jura- 
vi,  quod  nullo  unquam  tcmpore  G uerram  ei  faciam, 
nec  Heredibus  ejus,  nec  per  me  nec  per  alium,  nec 
alicui  inrmicorum  ejus  adhxrebo,  qui  Guertam  cum 
ipfo  habeat,  vel  cum  Heredibus  ejus,  vel  in  Treu- 
ga  fit  erga  ipfum  vel  Heredes  ipfius.  De  his  autein 
omnibus  à  me  toto  tempore  vitx  mex  firmirer  obfcr- 
vandis  feci  fecurum  Dominum  Regem  per  homines 
meos  videlicet  Andream  de  Vitriaco,  Radulphum  de 
Fougeriis  ,  Herveum  de  Avaugorio  ,  Draconem  de 
Melloco,  Gaufridum  de  Poencejo,  &  Dominum  Cas- 
tribrientii,  qui  de  Mandato  meo  eidem  Domino  Régi 
promiferunt  &  juraverunt,  &  fuas  Patentes  Litteras  ipfi 
dederunt:  quôd,  û  ego  ab  obfetvatione  Conventionum 
prxdidarum  deficerem,  ipfi  cum  totis  Feodi*  &  Ter- 
ris, qux  de  me  tenent,  ad  ipfum  vel  Heredes  ejus  ve- 
nirent ,  &  cum  ipfis  contra  me  fe  tenerent ,  donec  ad 
voluntatem  ipforum  eflet  emendatum;  &  ad  hoc  per 
totam  vitam  meam  tenebuntur,&  poft  deceflnm  mcum 
ab  hac  peregrinatione,  erunt  liberi  &  immunes.  Si 
autem  aliquis  didorum  Plegiorum  decedcret,  ego  Hc- 
redem  ejus,  vel  alium  competentem  in  cadem  fornw 
tencor  fubftituere  loco  ejus.  Jurra'i  infuper,  &  pro- 
mifi eidem  Domino  Régi  tanquam  Domino  meo  Ligio, 
quod  omni  tempore  vitx  mex  ipfi,  tanquam  Domi'no 
Ligio  &  Heredibus  ejus' fidcliter  fervium,  &  quod  ab 
corum  tîdeli  fcrvitio  ullo  unquam  tempore  non  recc- 
dam  :  quod  ut  tîrmum  fit  &,ftabile  in  futurum,  prx- 
fentes Litteras,  Sigilli  mei  munimine  confirmavî.-  Ac- 
tum  anno  Domini  millefimo  ducentefimo  trigefima 
nono  ,  menfe  Martio. 

§.  f.  Qua  ledura  utriusque  didarum  Liiterarum  fie 
ad  audientiam  omnium  fada,  traiislationes  ipfiirum 
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ùâ.s  de  verbo  ad  verbum  in  vulgari  férmorie  etiam 
leds  fuerunt.  Port  quarum  Litterarum  &  earum  trans- 
lationum  leduram  lie  fadam,  Bernardus  de  Carohan 
di6i:i  Domiiii  Ducis  Conliliarius  prjefato  Domino  Duci 
tune  afliftens,  dixit,  qilod  ipfe  Dominus  Dux,&Gen- 
tes  fecuin  exiftentes  benè  intellexerant  contenta  in  Lit- 
teris  fupra  ledlis  :  de  iplîsque  petiit  copiam  pro  parte 
Domini  Ducis  fupra  diCli;  dixitque  poftmodum,  quod 
ipfe  Dominus  Dux  di£t:ui"nHomagiuin  fecerat  lalvis  Li- 
bertatibus,  Prœrogativis  &  Honoribus  Ducatus  Britan- 
ni-ï.  Et  etiara  praefatus  Dominus  Cancellarius  Fran- 
cis tune  dixit ,  quod  Rex  receperat  &  recipiebat  Ho- 
injgium  praediûum  ,  falvo  jure  fuo  &  aliène.  De 
quibus  omnibus  &  iingulis  diâus  Dominus  Cancel- 
larius Francis  nomine  ditli  Domiui  nollri  Régis,  & 
pro  ipfo,  ut  decebat,  petierat,  &  petiit  fieri  ad  opus 
iplius  Domini  noftri  Rcgis  unum  publicum  Inftru- 
mentum,   feu  publica  Inllrumenta. 

§.  6.  Aâa fuerunt  liîEC  Anno,  Indi£lione,die,men- 
fe  &  Pontificatu  fupra  diéljs  :  prœfentibus  inclyto  &  po- 
tenti  Domino  Carolo  Domino  Dalbreto  Conftabulario 
FranciïE,  dicto  Domino  Cancellario,  Reverendis  Pa- 
tribus  Joanne  Noviomeniî,  Joanne  Carnotenli  Episco- 
pis,  nec  non  IVlagnificis  &  PotentibusDominis  Jacobo 
de  Bourbonio,  Domino  de  Freaux  ,  diâo  Domino 
Comité  de  Tanearvilla,  Joanne  de  Montagu  vice-Do- 
mino Laudunenfi  Hospitii  didli  Domini  noftri  Régis 
fuperiori  Magiftro,  Joanne  de  Hangefto,  Domino  de 
Hacquevillo  IVIagiftro  Baliftariorum  ,  Reginaldo  de 
Tria  Adinirallo  Francis,  Nobilibus  quoque  Dominis 
Hûtino  Domino  de  Tivonea ,  Guillermo.  Martelli 
Domino  de  Basquevilla,Collardo  de  EIlouteviI!e.Do. 
niino  de  Torcy  ,  Strabone  de  Heufa  ,  CoUardo  de 
Callevilla,  Oliverio  de  Mauny  Domino  de  Lesnen  & 
Miniac,  Carolo  Domino  de  Savoyfi,  Joanne  Chante- 
prune  ditli  Domini  nollri  Régis  Conlilario,  pluribus- 
que  aliis  Militibus  &  Scutiferis ,  &  aliis  perfonis  in  mul- 
titudine  magna  pro  parte  diâi  Domini  noftri  Régis ,  & 
cum  ipfo  ibidem  exiftentibus.  Et  cum  ipfo  Domino 
Duce  Britannias  Reverendis  in  Chrifto  Patribus  Aneello 
Rhedonenlî  Cancellario  diâi  Domini  Ducis,  Bernardo 
Nanetenfi,  Guillelmo  Brideenfi  Episcopis,  ac  Joanne 
de  Pontbriand  Abbate  Monafterii  de  Rhedon  Ordinis 
Sanâi  Benedidti,  nobilibusque  &  potentibus  Viris  Do- 
minis ,  Joanne  Domino  de  Rieux ,  iVlarefchallo  Fran- 
cis, Joanne  de  Laval  Domino  du  Gavre,  Carolo  de 
Dinan,  Domino  Caftribiandi,  Guillelmo  Domino  de 
Mantelbano ,  Joanne  Raguenel  Vicecomite  de  !a  Bel- 
liere,  Joanne  Viarii,  Guidone  de  Laval,  Herveo  de 
Cattrogirono ,  Petro  Eder,  &  Joanne  le  Barbu  IVIiliti- 
bus,  Guillelmo  de  Rieux,  Petro  de  Rieux,  Triftano 
deLanda,  Joanne  Mefchinot,  Joanne  de  la  Muife,  & 
Petro  de  Chaftellây  Scutiferis ,  pluribusque  aliis  Tefli- 
bus  ad  praemifTa  vocatis. 

CCXII. 


2p. Mai.  /i^e  par  lequel  la  France,  qui  i' était  fouftraite  de 
V ohéïjfance  du  Pape  (i)  Benoit  XIII. 
rentre  fous  cette  obéïffànce.  Fait  à  Tarascon,  le 
8.  Janvier,  1403.  [G.  G.  Leibnitz, 
Codicis  Diplomatici.  pag.  Z74.  ] 

LA  Déclaration  faille  par  le  Roy  noftre  Sire  le  vingt 
huiâiesme  jour  de  May  mil  quatre  cens  trois,  fau- 
ve &  demeurant  en  fa  vertu ,  &  le  ferment  fiir  ce  par 
luy  faift  prefents  &c.  Le  Roy  eftant  à  noftre  Dame  le 
plus  fulemnellement  que  faire  fe  pourra,  fera  publier 
fou  entention  &  Déclaration  deffus  dids  prefens  Nos- 
feigneurs  les  Ducs. 

ij.  2.  Item  IVlonfieur  le  Duc  d'Orléans  fe  faid  fort 
d'avoir  des  Bulles  de  noftre  Saind  Père  de  l'accepta- 
tion de  la  voye  de  ceffion  es  trois  cas,  contenus  en 
l'Inftrument ,  que  mon  di6l  Sieur  d'Orléans  a  fur  ce- 

§.  3.  Item  mon  did  Seigneur  d'Orléans  fe  faid 
fort  comme  deffus  d'avoir  Bulles  de  noftre  did  Saind 
Père;  par  lesquelles  il  revocquera  toutes  protcftations, 
fe  aucunes  en  a  faides  contre  la  voye  de  ceffion,  & 
révoquera  &  annuUera  tous  Procès  ,  fe  aucuns  en  a 

(  I  )  Ce  SenoU  eft  mis  au  rang  des  Anti-paptîs.  11  -Avoit  jure ,  avant 
que  d'être  l'ape,  avec  les  autres  Cardinaux  de  la  même  Faftion  ,  que 
celui  qui  feroit  élu,  feroit  oblige  de  céder,  s'il  ctoit  jugé  necsITaire, 
pour  finie  le  Schisme  :  mais  il  fe  moqua  de  ce  ferment  i  ce;  qui  fit , 
qu'il  fût  iclblu  dans  une  Aflcmbicc  de  Prélats  ,  qu'on  louftrairoit  le 
Royaume  de  l'obéiflancc  de  Brao/t,  jusqu'à  ce  qu'il  eût  accepté  la  vove 
decefTlon,  &  que  cependant  l'Eglife  Gallicane,  confotmément  à  fcs 
anciennes  libériez,  feroit  gouvernée  pai  les  Oïdinaites  8c  fulvant  les 
Canons. 
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faids  OÙ  faid  faire,  pour  occàlion  de  la  did;e  fubftrac-  AnMÔ 
tion,  &  qu'il  n'en  fera,  ne  fera  faire  aucuns  doréna- 
vant. 

§.  4  Item  que  des  autres  Articles  contenus  au 
Traidé  des  Cardinaux,  en  tant  qu'il  regarde  le  Roy  & 
fon  Royaume,  mon  did  Seigneur  fe  fàiCt  fort  d'avoir 
Bulles, comme  deflus,  atfin  que  le  Roy  &  ceux  de  fon 
Royaume  s'en  puifTeut  aider. 

§.  s^.  Item  que  nulle  discuffion  ne  fera  jamais  faite 
de  la  fubftradion,  au  Concile  gênerai  ne  autre  part;  & 
toutes  injures ,  qui  ont  efté  faides  ou  dides  à  caufe 
d'icelle,ou  empeschements  données  a'une  part  &  d'au- 
tre, feront  adnullés  &  pardonnes,  &  mon  did  Seigneur 
fe  faid  fort  d'avoir  Bulles  comme  deflus. 

§.  6.  Item  le  Roy  noftre  did  Seigneur  fuppliera  à 
noftre  did  Saind  Pere^  qu'il  veuille  modérer  les  char- 
ges, qui  font  fur  l'Eglife  de  France,  &  nos  dids 
Sieurs  les  Ducs  par  le  commandement  du  Roy  feront 
la  diligence  de  fe  purfuir  par  devers  noftre  dit  Saindl 
Père. 

^.  7.  Item  le  Roy  ne  l'Eglife  de  France  n'entend 
point  qu'aucune  chofe  foit  innovée  es  collations  &  pro- 
motions faides  par  les  Ordinaires  durant  la  fubftrac- 
tion,  toutes  fois  fe  aucunes  des  dides  collations  & 
promotions  cftoient  alléguées  eftre  nulles  ou  non  val- 
lables  ou  adnullées  pour  Symonie  ou  autre  caufe  rai- 
fonnable,  félon  droid  non  touchant  la  fubftradion,  le 
Pape  en  fera  ou  pourra  faire  ce  qu'il  appartient  de 
Droid,  Juftice  &  raifon,  &  auffi  il  pourra  confermer 
s'il  luy  plaift  les  dides  promotions  ou  collations,  ou 
aucunes  d'icelles  au  proffid  &  faveur  de  ceux  qui  les 
ont  eues  par  les  dids  Ordinaires,  toutes  voyes  aucun 
empeschement  fera  mis  pour  quelconque  refervation 
ou  vacation  en  Cour  des  Bénéfices,  qui  ont  vacqué 
durant  la  fubftradion. 

§.  8.  Item  le  J^ape  célébrera  un  Concile  gênerai  de 
fon  cbeilTance,  dedans  un  an  félon  la  forme  de  droid, 
le  pluftoft  que  faire  fe  pourra,  auquel  fera  traidé  & 
appoindé  de  la  pourfuite  de  l'union  defliis  did,  &  des 
Reformations  &  Libertés  de  l'Eglife  j  &  des  Subfides 
&  charges  quelconques ,  qui  font  de  par  de  Cour  de 
Rome  fur  l'Eglife  de  F'rance  ;  &  le  Pape  mettra  à  exé- 
cution ce  qui  fera  appoindié  &  ordonné  au  did 
Concile. 

§.  9.  Item  pour  advifer  aucuns  expédients  fur  la  dic- 
te modération,  &  fur  la  pourfuite  de  l'Union,  Refor- 
mation, &  bon  régime  de  l'Eglife,  feront  de  par  le 
Roy  &  l'Eglife  de  France  en  cette  Aifemblée  commifes 
aucunes  bonnes  perfonnes  de  grand  fcieux  &  bonne 
confcience;  affin  que  la  manière,  qui  pourra  eftre 
traidiée  au  did  Concile  foit  aucunement  par  eux  advi- 
fé.  Charles,  Jean,  Loys  &  autres  fignatures  qui  ne  fe 
peuvent  lire. 

§.  10.  Karolus  Dei  gratia  Francorum  Rex. 
Summus omnium  bonorumdispofitor&creator,  qui  fua 
miferatione  nos  ad  Regni  faftigium  fublimare  dignatus 
eft,  cujusque  Imperio  cunda  creata  fubjeda  funt, 
ficuti  (prout)  fibi  placitum  eft  de  iis  qus  inter  morta- 
les  agitantur  ordinat,  ita  quse  per  fapientiam  hujus 
mundi  concluduntur  ,  interdum  mutari  disponit,  ho- 
minum  quoque  mentes  ad  hsc  optât,  (aptat)  ut  pru- 
dentia  virtutem  infequentes ,  prout  rerum  ac  temporum 
varietas  exigit,  fie  fe  temporibus  accommodent. 

§.  II.  Sanè  fatis  &  merito  meminimus ,  noftra:que 
mentis  acies  continua  lugubrique  meditatione  revolvit, 
qus  &  quanta,  quam  dura  quamque  nefanda  peftis  hu- 
jus virulenti  fchismatis  proh  dolor,  nune  &,ab  invete- 
ratis  diebus  in  Ecclefia  Sanda  Dei  discrimina  parturiit, 
quibus  etiam  per  illud  periculorum  laberinthis  orto- 
doxorum  anims  fubjeds  funt,  pro  cujus  extirpations 
fervent!  dcliderio  caritateque  fucccnfi,  quibuscumque 
viis  &  modis  poffibilibus,  nullis  parcendo  laboribus  aut 
expenfis  ,  pluribus  congregationiûus  frequeiitatisque 
confultationibus  Prslatorum,  Magnatum,  Cleri&Pro- 
cerum  Regni ,  Delphinatusque  nolirorum  fupcr  hoc  ha-, 
bitis,  nec  non  ambaxiatis  folcmnibus  quam  plurimis 
apud  Reges  multos  &  Principes  Chriftianiiatis  ob  hoc 
fadis,  toiis  nilibus  curavimus  laborare. 

§.  12.  Et  tandem  usque  ad  hoc  deventum  eft,  quod 
diétis  Prslalis  &  Clero  diêti  Regni  &  Delphinatus  nos- 
trorum  in  hac  noftra  Civitate  Parilienfi  quinquennio 
fere  jam  exado  congregatis  conelufum  eft,  fummo 
Pontifie!  Papœ  Benedido  XIII,  obedientiam  fibi  jam 
exhibitam  dcbcre  fubftrahi,  quia  viam  ceffionis  non  ac- 
ceperat  fibi  oblatam,  fub  illa  fpe,  quod  per  hoc  Unio 
ipfius  Ecclefia:  vclociiis  fequcretur. 

§.  13.  Qua  quidem  conclufione  sd  effedum  deduc- 

ta,  &  fi  ad  cam  inducendam  multEe  caufs  &  rationes 

I  appâtèrent,  tamen  frudus  opt»t«s  aç  exinde  fperatus 
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AxTvrrw   minime  fccntus  eft,  imrufusque,  cujus  pertmacia  prop- 

/INNO    j^j.  1^1^,^  pgj.   fablhaélionem   fuorum  fequaaum  _ ftedi 

IJ.0  2     credcbatur,  ncdiim  ia  aliquo  depreffus  eft,  fed  m  fua 

^    ^'  duritiapertinacius,  utnlleritur,  perleveratjditlique  fui 

fcquaces  non  modo  le  à  lua  obedicntia  minime  fubltra- 

xerunt,  verum  in  fua  obftinatione  magis  ac  magis  co- 

tidic  roborantiir.  . 

S  14  Quamobrcm  his  in  intcriori  noitra  meditatio- 
ne  pcnCitis  frurtum  illuin  à  dida  fublhatïione  fpcra- 
tum  fiiblequi  non  vidcntes  ;  attendentes  etiam,  quod 
prout  ad  noftras  aurcs  pcr  [nftrumenta  piiblica&carilîî- 
iTiorum  amicorum  noftronim  Frenellini  &  Saluciarum 
Cardinalîum  aliorumque  fidc  dignorum  relàtus  jam  de- 
venit,  prcefatiis  fumnius  Pontitex  vinm  ccffionis  ab  eo 
requilitam  acceptavit,  ad  finem  quod  pcr  hoc  vera  unio 
in  Chrifti  Ecclelia  fubfequatur;  quam  quidera  viam 
ceffionis  intrufiis  fuper  hoc  plurics  cum  inftantia  ma- 
xima  requilîtus  acceptare  pcrtiiiaciter  recufavit,  quod- 
que  Sacrum  Collcgium  Sanftx  Romana;  EccleliiiCar- 
dinah'um,  quos  inter  csteros  intrinlecus  rei  hujus  pe- 
netratio  mentalis  accuratius  praiirgere  vidctur,  priice- 
dentibus  maturis  confulrisque  deliberatiombus  ,  prout 
tantorum  virorum  discretionum  intereft  &  opus  eft  tan- 
to  faSo,  inter  ipfuni  fumimim  Pontificein  &  eos  agi- 
ratis  &  conclulls;  à  fubUraftionc  per  eos  dudum  fatta 
omnimodè  defiftentes  prœfato  fummo  Pontiiici  fuam 
plcnam  obedientiam  reftituere  decreverunt,  firmiffimc 
confidentes, ut  afferunt,  quod  per  hoc  ad  diâam  unio- 
nem  citius  poterit  deveniri. 

$.  If.  Quapropter  praimiffis  prxmotus  &  merito  nos- 
ter  animus,  queni  fempor  ad  ea  qux  diâx  unioni  profi- 
cere  videremur  promtilTimam  habuimus  &  habemus; 
veftigia  progenitorum  noftrorum  imitantes,  qui  nun- 
quam  in  faûis  univcrfalis  Ecclcfiœ  defuille  kguntur, 
fed  femper  in  iis  adhcelille  veritati,  notum  facimus  uni- 
verfis  prxfentibus  &  futuris  ,  quod  nos  in  Domino, 
cujus  caufa  agitur ,  fpem  ponentes ,  quod  per  reftitutio- 
nein  obedientice  per  nos  diSo  fummo  Pontifici  facicn- 
dam  amœnœ  Pacis  Ecclefis  Sanâx  Dei  folatio ,  nobis 
cœterisque  Principibus  hujus  obedientiœ  invicem  fidei 
caritate  unitis  poterunt  facilius  &  citius  procurari;  & 
confilio  &  affenfu  cariffimorum  Patruorum  noftrorum 
Ducum  Bituris:  &  Burgundiœ,  Germanique  noûri  Du- 
cis  Aurelianenlis,  &  Avunculi  noftri  Ducis  Borbonii, 
de  conlih'o  prsîtereaPrœlatorum,  Univerfitatum  Pari- 
fienfium,  Aurelianenfium,  Tholofani,  Andegavenfium 
&  Montispeffulani.Procerum  &  Nobilium  plurimorum 
Regni  noftri,  fuper  hoc  ex  intentione  à  nobis  evocato- 
rum,  in  ipfius  Dei  nomine,  quem  folum  habemus  pras 
oculis,  ipfim  fubftraâionem  in  diâis  Regno  &  Del- 
phinatu  noftris  de  cœtero  ceflare  &  nullius  roboris  in 
fiiturum  efle  decernentes,  veram  obedientiam  pra;fato 
fummo  Pontifici  BenediaoXIlI.  pro  nobis,  toto  Regno 
&  Delphinatu  pra;di(ais,Subditlsque  noftns  quibuscum- 
que  &  cajuscumque  ftatus  &  conditionis  exiftant,  de 
nortra  certa  fcientia  ,  maturaque  deliberatione  habita 
eum  prsedittis  reftituimus ,  eidemque  fummo  Pontifici 
tanquam  Papa:  &  vero  Vicario  Domini  noftri  Jefu 
Chrifti  ,  deinceps  per  ipfos  Subditos  noftros  obediri 
•  rolumus,  declaramus,  fiiicimus,  prscipimus  &  man- 
damus;  (icuti  anteaèlis  temporîbus  Pontificibus  SanÛEC 
Romans  Ecclefis  per  eosdem  extitit  obeditum. 

§.  16.  Diftriclius  inhibentcs  cunciis  Subditis  noftris 
jam  diais,quatenus  Sanilionem  &  Declarationem  nos- 
tras  nullatenusinfringcrc,  nec  eis  aufu  temcrario  con- 
traire prsefumant,  Quod  fi  quid  aliqui  ipforum ,  con- 
tra prsmilfa  facere  prœifumpferint,  indignationem  nos- 
tram  cum  gravi  animadverfione  fe  fenferiiit  incurfuros. 
Mandamus  infuper  &  expreffius  injungimus  univerfis 
Juftitiariis  noftris  &  eorum  cuilibet,  prout  ad  eum  per- 
finuerit ,  qnatenus  reftitutionem  hujusmodi  &  omnia 
fupra  fcripta  in  cunâis  locis  famofis  &  notabilibas  Ju- 
risdiâionum  fuarum  ,  ut  ad  omnium  notitiam  dcdu- 
cantur,  faciant  folemnitcr  ac  etiam  celeritcr  publicari; 
&quos  contra  facere  repercrint,  graviter  fie  puniant, 
quod  caeteris  cedat  in  cxeriiplum.  Quod  ut  perpétua 
foliditatis  robur  obtineat  noftrum  prœfennbus  fecimus 
apponi  Sigillum.  Datum  Parif.  die  penultima  Maii 
anno  Domini  1403  &  Regni  noftri  12.  Sic  Signa- 
tum  pcr  Regem,  Dominis  Ducibus  Bituriœ,  Burgtm- 
diœ,  Aurelianenf  &  Borbonii,  nobisque  &  quam  plu- 
ribus  aliis  de  magno  Confilio  prœfentibus.  P.  Per- 
ron. Leâa  &  publicata  in  CJuria  19.  Jimii ,  anno 
1404.  Baye. 

CCXIII. 


\     gem  Frauda  ^Henricum  IV.  Regem  An-  AnnO 
glis  conclufa.    Dat.  apud  Lulinghem  die  27.  yu- 
nii  Anno  1403.     [Rymer,   Fœdera,  Con-  *4".5* 
ventiones,  &:c.  Tom.  VIll.  pag.  Jof.J 


HiEc    I  NDENTUR  A, 
Facta  afud  Lalinghem,  die  Mercutii  vicefi- 
niâ  feptimî  menfis  Junii ,   Anno  Domini  IVlillefimo, 
quadringentefimo  tertio, 

Jnter  ,  Reverendum  in  Chrifto  Patrem,  Dominuin 
"JohiV.mem  Episcofmn  Citrnote;ij'em  ,  ac  ,  Honorabiles 
Dominos,  Dominos,  Johanucm  de  Hangeflo,,  Domi- 
nuin de  Heuguevilla,  Aficelliim  de  Longui^illari ,  Do- 
minum  de  AngoudelFcnt ,  Milites,  Confiliarios,  & 
Magiftrum  JohjNnem  de  Sanâis ,  Cancellarium  Eccle- 
fi'x  Ambianenfis,  Secretarium,  pro  parte  F'rancia:  ex 
una  parte;  Et  Reverendum  in  Chrifto  Patrem,  Do- 
minum  Henricnm  Bnthonieiifem  ^  Ifellenfcm  £pitco- 
ptim ,  ac,  Plonorabiles  Dominos,  Dominos,  T/.'omam 
Ra-MpftoB  Admirallum  Anglix  verfus  le  Weft,  K'ilkr- 
mum  Héron  Dominum  de  Say ,  iVlilites,  &  Magiftrum 
Nicolaum  de  RiJJeto» ,  utriusquc  juris  Profe(rorem,,pro 
parte  Anglix  ex  altéra, 

Ambaxiatores  &  Nuncios,  in  Marchiis  PiCardia;  in" 
ter  Boloniam  &  Calcfium,  pro  reparatione  Attemptato- 
rum,  tàm  per  totum  Mare,  quàm  per  Terram,  in  par- 
tibus  Picardix  &  Norm.annix,  contra  formamJTrcuga- 
rum  prxfentium,  olim  inter  Régna  Franci»  &  Anglix, 
viz,  Anno  Domini  Millefimo  trccentefimo,  nonagefi- 
moquinto,  initarum,  deftinatos, 

T  E  s  T  A  T  u  R  quôd ,  ut  ipfx  Treugx  in  fuo  robore 
perfeverent  &  confiftant,  &  ne,  pcr  nonnullorum  per- 
verforum  utriusque  Partis  cupidam  ac  etiam  affeûatam 
malitiam  (qux  jam  in  tantum  invaluit,  quod  per  eos 
contra  Treugas  prxfatas  multa  dampna,  in  prxjudi- 
cium  ipfarum  Partium ,  &  Subditorum ,  porpetrata  fue- 
re)  amplius  contra  Treugas  ipfas  valeant  impofterùm 
allqualiter  attemptari ,  prœfati  Ambaxiatores_&:  Nuncii 
per  utramque  Partium  prxdiâarum  deftinati,  in  vim 
Poteftatis  eis  attributae  ,  pro  confer.vatione  tranquilli- 
tatis  &  Pacis  Regnorum  prxdiaoïum,  ac  etiam  Do- 
minorum,  Incolarum,  &  Subditorum  eorumdcm  A  P- 
PUNCTAVERUNT  ittvicem  ea  qux  fecuntur , 

Ex  PRIMO,  quod  omnes  Mercatores,  Matinarîr, 
Piscatorcs  ,  &  alii  Subditi  amborum  Regnorum  pra:- 
diàorum  (cujuscunque  Status,  Conditionis, am  Sexûs 
exiftant)  ab  utrâque  parte  capti,  tàm_  per  Tertam, 
quàm  per  Mare,  quâcunque  occafione  liye  caufâ ,  con^ 
tra  formam  diftarum  Treugarum  ,  libéré  &  absque 
exacStione  &  folutione  cujuscumque  Financix  ,  pro 
Compofitionibus  autRedemptiQnibus,fint  penitus  efféc- 
tualiter  liberati, 

DifHque  Prifonarii ,  fie  liberati,  ilH  (videlicet)  de 
Regno  Francix  detenti  in  Angliâ  apud  Calefium,  & 
illi  de  Angliâ  detenti  in  Franciâ  apud  Boloniam,  iti 
prima  die  proximi  menfis  Septembris  realiter  addu- 
centur; 

Et  per  Confervatores  Treugarum  feu  Admirallos 
uttiusque  parti?,  vel  eorum  Locatenentes ,  aut  alios 
pro  parte  ciijuslibet  diâorum  Dominorum  in  fuo  Do- 
minio,  feu  per  utramque  partem  Ambaxiatorum  ipfo- 
rum Deputatos  aut  Deputandos  (qui  ptopter  hoc  in 
prefenti  Loco  de  Lenlinghem,  in  quintâ  die  diâi  men- 
fis Septembris,  invicem  convenicnt)  taxabuntur  ratio- 
nabiliter  expenfx  quas  fecerunt  tàm  in  Carceribus  in 
quibus  detenti  fuerunt,  quàm  vcniendo  ad  difia  Loca: 

Et  promittcnt  Confervatores,  &  Admiralli,  vei  eo- 
rum ijocatenentes,  aut  alii  Deputati  prxdifli,  diébani 
Taxationem  facere  bonâ  fide  ^  fiiiedolo,  ftatum  Per- 
fonarum  attendendo  ; 

A  dieque  prxfenti,  in  antea,  nullus  didtorum  Prifo- 
nariorum  ponetur  neque  compelletur  ad  Kedemptio- 
nem  aliqualem  : 

Et,  R  quis  ipforum  Prifonarîorum  ad  Redemptio- 
nem  pofitus  fuerit  tempore  prxterito,  &  ipfiim  Redemp- 
tionem,  vel  partem  ipfius  non  folverit,  de  Caetero  a 
diéta  Redemptione,  etiam  total!  c&  a  parte,  fiqua  lolvi 
remanferit,  quitti  penitùs  remanebunt  :  Intérim  autem 
traiïtabuntur,  &  confervabuntur  honeftè,  &  cum  omni 
tutamento  Perfonarum  earumdem: 

Et ,  fi  qui  capti,  five  in  Carceribus  inclufi ,  fîvc  alià? 
detenti  ,  feu  qualitercumque  elargiti ,_  a  Carceribus 
exierint,  feu  ab  Elargimento  eis  conccflb  rccefFerint,  a 
diâorum  Carcerum,  &  cujuslibct  Arrefti,  aut  Elargi- 
menti  infraâione,  &  a  quibusvis  Pœnis,  pro  diûo  Ar- 
refto  feu  Elargimento  tenendis,  impofitis,  &  per  eos 
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promiffis  (etiamfi  ad  hoc  &  propter  hoc  fuerint  obli- 
gati }  Quitti  pcrmaneanc  aflemper  &  immunes  ;  absque 
eo  quôd  deinceps,  horum  occalîone,  per  quoâcûnque 
capi  debeant,  arrellari,  feu  aliàs  in  Perlbnis  (ivc  Bonis 
quomodolibet  mokltari. 

Item,  quôd,  (i  qui  Deprœdatores,  Pirata,  Prccdo- 
nes  iîve  Robatores  fdpra  Mareper  utramque  Partium 
prsediâarum ,  a  tempore  didrarum  Treugarum,  usque 
ad  diem  prœfentis  Indenturœ  capti  iiiit ,  &  detenti , 
Perfonffl  iplbrum,  iftâ  vice,  de  gratiâ  liberabuntur  rea- 
liter cum  efïeélu  :  Et  poftea  Partes  (quibus  Dampna 
intulerunt)  poterunt  eos  profequi  ,  juxta  formam 
Treugarum  ipiarum,  fuper  rellitutione  bonorum  &  re- 
rum,  per  eos  ab  ipfîs  deprœdatoruin  &  deprsdatarum, 
&  de  Dampnis  per  eos  propter  hoc  paffis ,  li  fua  credi- 
derint  intereiPe  : 

Et,  fi  qui ,  pofl:  Datam  prsefentis  Indenturœ,  capti 
fuerint  per  utramque  Partium  prsediétarum ,  quoad  illos 
fervetur  forma  Treugarum  pridiftarum. 

Item,  quôd  omnia  Navigia,  quomodocùnqne  vo- 
cata,  quâcunque  occafione  ,  per  utramque  diflatum 
Partium  ,  &  per  quosciinque  ipfarum  capta  ,  con- 
tra formam  Treugarum  prœdiclarum  ,  &  confelTata, 
eruntillis,  quorum  funt,  etFeâualiter  reftituta,  &  ad 
hoc  Çaptores  ac  etiam  Detentores  rigide  compel- 
lentur  : 

Pro  quorum  Navigiorum  reftitutione  profequenda  & 
habenda,  ubicumque  fuerint,  illi,  quorum  iiitereft  & 
intererit,  fecurè  poterunt  adiré  ambo  Régna  prxdiâa, 
&  quodlibet  eorumdem,  absque  novo  Salvo  condudu 
qualicunque, 

Item,  quôd  omnia  Bona  ,  &  Mercimonia,  five 
Mercandiliîe,  ab  utraque  diftaruin  Partium  contra  for- 
mam diflarum  Treugarum  capta  &  confeflàta,  plenè, 
&  libéré ,  &  absque  aliquali  diminutione  feu  retentione 
ilh's,  a  quibus  capta  fuerunt,  redituentur  : 

Et  quoad  Bona  &  IVlercimonia ,  five  Mercandifias , 
capta  fupra  iVlare, 

De  &  pro  quibus  Partes,  in  ultiraâ  Congregatione, 
in  difto  loco  de  Lenlinghem  (  viz.  in  menfibus  julii  & 
Augufti,  Anni  proximô  prœterici)  &  in  Congregatio- 
nibus  prœcedentibus ,  inter  Ambaxiatores  utriusque 
Regnorum  pradidorum  faflra,  contrarié  remanferunt, 
vel  de  &  pro  quibus  difienfio  aliqualis  inter  Partes  orta 
eft,  five  impofterùm  orietur, 

Etiam  &  quoad  Cafus  feu  Articulos ,  in  Rotulis 
Attemptatorum  per  utramque  Partium  earumdem  ,  in 
dicta  ultimâ  Congregatione  ,  traditos  in  Scriptis  ,  de 
quibus  Partes  nondum  funt  appunfluatœ, 

Commiflarii  per  Admirallos  Regnorum  ipforum,  &, 
fi  opus  faerit,  per  Confiabularium  de  Couvre,  Ma- 
giftrum  quinque  Portuum  Anglis  (  fi  &  in  quantum 
tangere  poterit  ]urisdifl:ionem  diSorum  quinque  Por- 
tuum, vel  eorum  Locatenentium)  deputabuntur;  qui 
de  &  fuper  Cafibus  &  Querelis  prœdiétis  veritacem  in- 
quirent,  &  fuper  hiis  fe  informabunt  diligenter,  de  ip- 
fisque  fummariè  &  de  piano  cognoscent,  &  per  eorum 
Senteniias  vel  aliàs  Partibus ,  infra  primum  diem  men- 
fis  Mariii  proximô  futuri,  fi  fieri  poterit,  miniftrabunt 
&  facient  quod  fuerit  rationis  : 

De  hiis  verô,  de  quibus  Quœfiiones  intérim  determi- 
nari  non  poterunt,  Partes  per  Admirallos,  aut  iVia- 
giftrum  quinque  Portuum  (in  quantum  ipfum  ratione 
fus  Jurisdiâionis  tangere  poterint)  vel  eorum  Locate- 
nentes,  aut  CommilTarios  fupradiftos  ,citabuntur  com- 
pariturae  diââ  die  prima  menfis  IVlartii  proximô  futuri, 
apud  diftum  locum  de  Lenlinghem,  coram  Ambaxia- 
totibus  ,  Nunciis  ,  aut  Commilfariis  (quos  Domïnis 
utriusque  Partis  ad  hoc  committere  &  defiinare  placue- 
rit)  propofiturs  &  diélurîe  quicquid  fuper  hoc  &  prop- 
ter lioc  dicere  &  proponere  volueriiit,  &  fuper  hiis  re- 
cepturœ  Juflitiœ  complementum  : 

Quâ  die  Admiralli  ,  &  Magifter  quinque  Portuum 
prœdiâorum ,  feu  eorum  Locatencntes  ,  réfèrent  feu 
rémittent  Informationes  &  Procclfus,  fuper  prîemiffis 
fadtos ,  ut  ibidem  lit  per  prccfatos  Ambaxiatores,  Nun- 
cios,  feu  Commiflarios  fuper  hiis  determinatum  &  de- 
cifum  prout  fuerit  rationis  : 

Verùm,  quoad  Attemptata,  faéla  per  Terram,Con- 
fervatores  diâarum  Treugarum,  ab  utrâque  Parte  de- 
pufati  (quilibet  enrum,  videlicet,  in  partibus  in  qui- 
bus dcputati  funt)  Riper  diâis  Atteraptatis  Partes  au- 
dient,  eisque  Jufiitiam  niinifirabunc. 

De  Querelis  veto, qui;  per  ipfos  Confervatores,  in- 
fra diSam  primam  diem  irienlis  IVlartii  proximô  futu- 
ram  ,  non  fuerint  appunâuatîE  ,  Conlèi-vatores  ipfi 
Informationes  &  ProcefTus  facient ,  eosque  ad  didam 
diem  coram  didis  Ambaxiatoribus  ,  &  Nunciis,  feu 
Commilfariis  réfèrent,  aut  rémittent,  ut  per  eos  tune, 
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prout  aequitatis  fuerit,  Partibus,  ad  didam  diem  cita- AnNO 
tis ,  fuper  hiis  Jultitia  miniliretur. 

Item,  quôd,  ut  ipf^  Treuga:,  fecundum  earum  '4° 3' 
formam  &  tenorem,  de  ciEtero  ferventur  illa;fœ,Treu- 
giB  prsdiélœ  de  .novo  per  ambo  Régna  prœdiâa  publi- 
cabuntur;  potenintque  Perfonœ  quœcûnque,  IVlercato- 
res,  &  alia:  (cujuscunque  Itatûs,  aut  conditionis  exis* 
tant)  ire  &  navigare  libéré,  pacificé,  &  fecurè,  fe- 
cundum formam  didaruin  Treugarum  ,  per  ambo 
Régna  prîediita,  per  lerram,  &  per  Mare,  pro  Mcr- 
candifiis,  feu  Mercimoniis,  &  quibuscunque  aliis  fuis 
Negotiis  exercendis ,  absque  eo  quod  in  hoc  per  quem- 
cunque,  quâvis  occafione  l'we  caufâ ,  valeant  aut  de- 
beant quomodolibet  impediri. 

Item  ,  quôd  Iiifradtores  ipfarum  Treugarum  pu- 
nientur  fecundum  formam  earundcm. 

Ite.m,  quôd  aliqui,  Banniti  a  Regnis  prjedidis,  ne- 
que  Piratœ,  Pr3edones,feu  Deprîedatores  fupra  IVlare, 
in  aliquibus  Portuum  aut  Navigiorum  ,  ipforum 
Regnorum  ,  nuUatenus  tecipientur  ,  neque  recepia- 
buntur : 

Quinymô,  fi  contingerit  ipfos  in  aliquo  diâorum 
Portuum  vel  alibi  reperiri,  ftatim  per  Admirallos,  vel 
Magifirum  quinque  Portuum  (fi  in  Jurisdidione  fuâ 
reperti  fuerint)  vel  eorum  Locatenentes ,  vel,  in 
eorum  abfentiâ  feu  negligentiâ,  per  Juflicarios  loco- 
rum  capientur;  de  ipfisque  fiet  Jultitia  condecens  per 
eos  ad  quos  fpedabit,  juxta  formam  Treugarum  prs- 
diftarum; 

Proclamabiturque  ,  in  omnibus  Portubus  diflorum 
amborum  Regnorum,  quôd  nuUuni  iplbrum  Baniiito- 
rum,  Piratarum  ,  feu  Deprœdatorum  quis  receptet, 
nulla  Vidualia  aut  alia  eis  neccflaria  libi  miniftret,  nec 
eis  pracrtet  auxilium,  confilium,  aut  favorem  ;  Et  hoc 
fub  pœna  Corporis  &  Bonorum. 

Item,  quôd  omnes  March.-E  ,   &  Reprifaillis,  per  ' 

utramque  diftarum  Partium  ,  a  die  Data;  dictarum 
Treugarum  citra,  quâvis  occafione  iîve  caufâ  conces- 
fsG,  celfabunt  omninô  ,  eruntque  revocatx  ,  caflàts, 
&  penitùs  annullats  ,  unà  cum  omnibus  Litteris,  pro 
&  fuper  Marchis  &  Reprifaliis  fupradidis,  per  quem- 
ciinque  feu  quosciinque  utriusque  Partis  quâvis  Auâo- 
ritate  conceflis;  &  quoad  hoc  fcrvabitur  forma  Treu- 
garum prxdiftarum. 

Item,  quôd,  diâis  Treugis  durantibus,  omnes 
Mercatores  &  alife  Perfonre  (cujuscijnque  Iratûs  aut 
conditionis)  poterunt  ire  per  Régna  prffidifta  ,  juxta 
formam  ipfarum  Treugarum  ,  fine  novo  fiilvo  Con- 
dudlu;  Et,  fi  qui  petierint  falvum  Conduélum  ab  ali- 
quo Dominorum  prsdidorum,  feu  OfBciariorum  eo- 
rumdem, fibidari,  pctentibus  fine  difticultate  quâcun- 
que concedetur. 

Item,  pro  majori  fecurîtate  utriiisque  Regnorum 
prxdidorum ,  &  ut  Mare  omnibus  diSis  Subditis,  in 
eo  navigare  volentibus ,  deinceps  fit  lecurum,  fuit  in- 
fuper  inrcr  didos  Ambaxiatores  concordutum  quôd, 
quamcitiùs  fieri  poterit ,  in  omnibus  Portubus  diéto- 
rum  Regnorum  proclamabitur  quôd ,  infra  diSam  pri- 
mam diem  didi  proximi  menfis  Septembris  ,  omnia 
Navigia  armata  utriusque  Regnorum  didorum  ,  qus 
funt  &  erunt  fuper  Mare  ,  confeftim  reducantur  ad 
Portus  realiter  cum  eifedu  ;  Et  hoc  fub  magnis  Pœnis 
contra  inobedientes  &  ab  eis  exigendis. 

Item,  quôd  Confervatores  Treugarum  ambo- 
rum Regnorum  in  quantum  concerner  Tcrram,  & 
Admiralli  ipforum  Regnorum  ,  necnon  diâus  Ma- 
gifier  quinque  Portuum  ,  in  quantum  concernet 
Mare,  jurabunt,  ad  Sanda  Dei  Euvangelia,  quôd  ipli, 
&  quilibet  ipforum,  in  fuâ  Potefiate  &  Jurisdidione, 
quàm  citiùs  &  quàm  diligentiùs  fieri  poterit,  poltquam 
aliqua  Perfona  vel  aliquee  Pcrfona;  unius  Partis  con- 
queretur  feu  conquerentur  de  aliquo  Dampno,  feu  ali- 
quibus Dampnis,  fibi  illatis  per  aliquem,  vel  aliquos 
Partis  alterius,  prœfat?:  Parti  conqucrenti,  feu  Parti- 
bus conquerentibus  fuper  hoc,  fecundum  quod  fuerit 
rationis  ,  proniptam  Jufiitiam  minilirabunt ,  compel- 
léntque,  aut  compelli  facient,  omnibus  viis  &  niodis 
ad  hoc  condecentibus,illum  vel  illos,  qui  dida  Damp- 
na fecerit  aut  fecerint,  ad  ea  refiituendum  Parti  Isefse 
vel  Partibus  lœfis  ;  favore  ,  amore,  odio ,  fraude,.  & 
dolo  ceffantibus  quibuscuinque. 

Item,  quôd  didisAdniirallis,Cufl:odi quinque  Por- 
tuum Angliœ, omnibusque  Senefcallis  ,Ballivis,  Prœpo^ 
fitis,ac  aliis  Jufiiciariis  ,&  Officiariis  amborum  Keano- 
rum  pri;didoruni,quocumquc  numiiie  cenfeantur,Cus- 
todibusque  didorum  Portuum  didorum  Rtgnorum, 
per  utrumque  Dominorum  prœdidorum,  in  fuo  Do- 
ininio  prœcipietur  &  mandabitur  quôd,  fi  aliquis  Pirata, 
Prcedo,  vcl  Malefador  ,  feu  aliqui  Piratas,  Pra;dones, 
O  o  î  vel 
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AwO  vel  MalefaÊtores ,  fupra  Mare,  contra  formam  dida- 
■'*•  rum  Treugarum,  ex  unâ,  vel  altéra  parte,  in  aliquâ 

feu  aliquo  Civitatum,  Villaruin,  DiUriduum, vel  Pot- 
tuum  lux  jurisdiélionis  devenerit  feu  devenerint:  llatim 
Admirai li,  &  Cullos  quinque  Portuum  praîdidi,  qui- 
libet  in  fuâ  jurisdiiitione,  vel  eoruni  Locatenentes,aut, 
in  eormn  abfentiâ  feu  negligeutià  ,  Senelcalli,  Baillivi, 
PrtEpoliti  ,   aliique  Jufticiarii  ,   Officiarii ,  &  Cultodes 


in  Regnis  noftris  prxUbatis  Hungarix  &  Sclavonis  nec-  AkNO 
non  partib.  TranHylvanienlibus  ,   commorantibus ,  ad 
eosdeiTique  pcrtinentihus ,  gratiam  faciendi  duximus  in  14^3* 
hune  moduiD. 

1.  Primo  namque,  quod  Regia  pictate  concedimus, 
quod  omnes  ipfi  Prœlati,  Barones,  Nobiles,  Milites, 
Clientes,  &  alii  prxtitulati,  ac  Hxredes  eo,um,  &  cu- 
juslibet  eorum,occafione  vel  rationc  ereftionis  Uanderii 


Poriuum  âmboruinRegnorum  fupradidorum,  iplum  alieui  noftri  œmuli,&  fub  ipfo  conira  noftramMajella- 
Piratam,  Prxdonem  ,  vel  Malefaètorem  ,  feu  ipfos  Pi-  |tem&alios  nollros  fideles,diverfarum  pugnarumû:  con- 
ratas,  Prxdones  vel  Malefaélores,  cum  omnibus  Bo-  fliduum  cxctcitationis,  oblaiionis,etiam  receptionis  feu 
niseorum,  Navibus,  Bargiis,  BaLncriis,  &  aliis  Na-  occupationis  aliquorum  Callrorum,  Dirtriduum,  Vil- 
vigiis  quibùscunque,  &  quocunquc  nomine  cenfeantur,  j  larum  &  Poirefllonum,  five  combuftionis  &  dcprxda- 
tàm  fuis  propriis  (fi  qux  habeant)  quàm  per  eos  cap-  1  tionis  illorum  &  illarum  ,  nccnon  diflîpationis  &  per- 
tis  raptis,  feu  deprxdatis,  capiant  &  detineant,  aut  \  ccptionis  bonorum  feu  Jurium  noftrorum  Regalium, 
cap'i  &  detincri  faciant,  &  in  tutâ  Cuftodiâ  deputari;  j  feu   Bcclefiallicorum  ,   vel   Nobilium  ,  &   gcneraliter 


de  bor.isque  &  aliis  fuperiùs  delignatis  Inventarium  le 
gitimum  faciant,  aut  fieri  faciant,  &  ea  omnia  &  11^ 
gula  in  tuto  etiam  cuftodiri,  ad  confervatiunem  Juris 
illorU'Ti,  quorum  intererit  ,  quousque  per  Dominum 
Supeiiorem,  cui  fubierunt  ,  vel  ejus  Officiarium,  vel 
Officiarios,  ad  quos  fpedabit,  aliud  fuper  hoc  fuerit 
ordinatum. 

Item,  quôd  omnia  &  fingula,  in  prsfenti  Inden- 
turâ  contenta,  &  declarata,  per  omnes  Portus  utrius- 
que  Regnorum  ptsedidorum  ,  infra  didam  primam 
diem  diài  proximi  menfis  Septembris,  publicabuntur, 
ut  ad  omnium  notitiam  valeant  devenire. 

Item,  quôd  Admiralli,  Cuftos  quinque  Portuum, 
Senefcalli,  Baillivi,  Prspofiti,  cœterique  Jufticiarii,  & 
Officiarii,  necnon  alii  Cultodes  Portuum  amhorum 
Regnorum  fupradidi,  jurabunt,  ad  Sanda  Do'Euvan- 
gelia,  quôdipli,  &  eorum  quilibet,  contenta  in  Arti- 
culis  fuprafcriptis,  benè  &  fidelitcr  obfervabunt,  & 
obfervari  facient  poffe  fuo  ;  fraude  &  dolo  ceffautibus 
quibuscumque. 

Item,  Proteftatum  eft ,  pet  utramque  Partem  Am- 


quorumcumque  Hominum,  ac  etiam  occafione  capti- 
vationis,  fpoliationis,  interfedionis  ,  feu  mutilaciunis 
quorumcumque  Hominum,tam  Nobilium  quam  Igno- 
bilium  ;   nec  non  cullionis  iVlonetarum  feu  Denario- 
rum,  &  generaliter  cujusvis  enorniis  fadi,  per  eos  vel 
aliquem  eorum,  fimul  ve!  divifim,  hucusque  quomo- 
documque  vel  qualitercumque  fadorum  ,   geftorum  fx. 
perpetratorum,  nuUo  unquam  tempore.   quovis  modo 
per  nos  aut  alios  poffint  vel  debeant  impediri  feu  ali- 
qualiier  aggravari.  "jcd  iidem  à  quibusvis  Caufidicis  in- 
tra  vel  extra  Judicium,  abl'oluti  penitusque  fupportati 
habeantur,  nec   (_b)    eos    quisqaam   Judex   ordinarius  (l)al.  1 
Regni  ratione  prxvia  judicare  (c)  valeat  aut  damnifi-  (f)ai.  1 
care,  iimno  lires  exinde  fubortx  vel  oriunds  fopiantur  '"■"• 
&  fedentur  per  Judices  antefatos. 

2.  *  Idem  concedimus,  quod  fi  aliqui  ex  RegnicoHs  * ptm-îuti 
noftris  prxdidis  quxvis  Cadra,  Munitiones  feu  Porta-  '""• 
litia  fpontè  vel  invité  manibus  alienis  tradidilTent ,  feu 
etiam  i\  aliqua  alfumpta  ibi  votis   extraneorum  aliqua 
daninaNobis  vel  Regnicolis  noUris  intulilfent,  aut  fuper 
Civiiates  libéras,  Villas,  Oppida  &  PofleiTiones  nos- 


baxiatorum  prxdidorum,  quôd  pro  prœmiflîîs ,  nec  per  itras,  vel  aliorum,  Cenfus,  Colledas  vel  Taxas  recc' 

prsmifla,  aut  eoium  aliqua,  non  intendunt  aliquid  in-    --"■--     -— -j  --1- '"      „,„.„„„  c.,i;,„^    *  i,,^,.,,^ 

novare  in  Treugis  prxdidis ,  nec  contra  formam  ipfa- 
rum;  ymo  quôd  ipfx  Treugx  in  omnibus  fuis  Pundis 
&  Articulis  integtx  remanèant  &  illsfx,  absque  inno- 
vatione  quâcunque. 

In  quorum  Teftimonium  prxfati  Ambaxiatores  feu 
Nuncii  Francix  prxfentem  Indenturam  propriis  fuis 
manibus  fignaverunt,  cum  appoficionibus  Sigillorum 
cujuslibet  eorimdem,  Anno  &  die  prxdiélis. 


Johannes  Episcopus  Carmten. , 
y.  de  Hangejl. 
A.  de  Lon^viller^ 
J.  di  Sanilis. 

Sub  Sigillii  Commijfarioram  prudiéiortim  de  ceri  rubrà 
fendeMibus  a  caudis  pergamena. 


CCXIV. 

c.  Oct.  Conftituiion  de  r Empereur  Sigismond  par  la- 
quelle ,  en  qualité  de  Roi  de  Hongrie,  il 
accorde  la  Paix  aux  Infidèles  £5"  aux  Rebelles  de 
ce  Royaume.  Fait  à  Bude  l'an  1403.  [Gol- 
DAST,  Tom.  m.  pag.  417.] 


L*Empire 

ET    LA 
liOH&K.I£. 


néme 
lachie. 


Os  SiGiSMUNDUS  Dei  gratia  ,   Rex  H u n- 

^    .   GARI.E,  Dalmatix,  Croatix,  Ramix,  Servis, 

mma-'Ca)  Gâilicix  ,   Lodomerix  ,   Comantx   &    Bulgarix  : 

'"^^"MarchioqueBrandeburgenfis,  &c.  Sacri  Romani  Im- 


N< 


Marchioque  Brandeburg' 

perii  Generalib  Vicarius  &  Regni  Bohemix  Guberna- 
tor;  Memorix  commendantes  ad  univerforum  notitiam 
volumus  ferie  prœfentium  pervenire  ,  quod  quia  nos  ad 
inllantem  &  denotatam  fupplicationem  fidelium  nos- 
trorum  Baronum,  Procerum  &  Nobilium,  Regni  nos- 
tri  Hungarix,  hic  nobiscum  pcrfonaliter  exillentmm, 
quorum  precibus  proptcr  eorum  fidelia  &  graviflima 
fervitia,  atque  fidelitates  eximias,  confenfum  non  pos- 
fumus  denegare;  decrevimus  cum  omnibus  Rebellibus, 
œmûlis  &  Adverfariis  noftris ,  iti  Regnis  noftris  Hun- 
garix &  Sclavonix, necnon  in  partibus  Tranlfylvanien- 
fibus  conllituiis  &  exiftentibus  veram  Pacem  facere,  & 
concordiam  ftabilire.  Idcircô  nos  didorum  fidelium 
noftrorum  fupplicationibus  favorabiliter  annuentes,  ex 
innata  nobis  clementia,  omnibus  &  fingulis  Prxlatis , 
Barimib.  Nobilib.  Militib.  Clientibus  ,  necnon  cujus- 
cunque  alterius  prseminentix  vel  conditionis  hominib. 


pilfent,  aut  ad  urburas  Cimerasque  Salium,&  lucrum 
Camerx,  five  aliorum  quorumvis  redituum  &  proven- 
tuum  noftrorum  Regalium,  vel  Regnicolarum, débité, 
vel  indibitè  fe  intromittentes  diffipallent,  ratione  horum 
nec  nos  per  aliquem  pofl"int  impediri,  fed  penitus  ha- 
beantur abfoluti. 

3.  Interea  fi  quaCaftra,  Munitiones  feu  Fortalitia, 
Diftridus  aut  Poffeffiones  ad  noftram  Regiam  Majefta- 
tem  cuipiam  Hominum  Regnicolarum  prxdidorum 
forent  obligata,  ille  vel  illa  à  nemine  recipiant,  ni(i 
prius  fada  débita  folutione,  etiamfi  ille,  cui  prius  im_- 
pignorata  fuerant ,  alterque  ea  nomine  pignoris  obli- 
galfet. 

4.  Concedimus  quoque,quod  omnes  Donationes  eis 
hadenus  fadx  majori  Sigillo  noflro  de  novo  fiendo 
confirmentur  pro  eisdem. 

5".  Cxterum  fi  contigerit  in  pofterum  per  Regnicolas 
in  Regno  aliquam  Congregationem  generalem  celebra- 
ri,  in  eademque  ratione  ptscmifTorum ,  nos  vel  aliquis 
ex  Regnicolis  noftris  aliquem  ex  prxdid's  Baronibus, 
Nobilibus,Militibus,  Clientibus,  vel  ad  ipfos  fpcdan- 
tibus,  fimiliter  conjnndim  vel  divifim, quocumque  ex- 
quifito  ingenio,  condemnare  aut  aggravare  vellemus, 
vel  niteretur  rébus  &  bonis  univerfis  facere,  {d)  valea-  ('')pra^^ 
mus  atque  poflîut.  _     _  "scnn 

6.  Infuper  omnes  Episcopatus,  Dignitates,  &  Bene-  /„„„  , 
ficia  Ecclefiailica  quxlibet  :  Item  Callra  Rohonch  Jau-  /..>«. 
rienf  Hrwfow  &  Padalayn  in  cafu  ,   quo  Nicolaus, 
Filius  Stephani  de  Liblio,c5c  (e)  partem  Podolayn  non  '0  »'• 
in  honorem,  fed  in  perpetunm  (/)  habere  dono  fcitur,  J'/!";].!, 
necnon  Munitiones  &  Poflefiîones  à  Viris  Ecclefialli-  •    '• 
cis  vel  Secularibus,  aut  Nobilibus  quovis  modo  abla- 
tas,  occupatas,  &   receptas  ,   duximus   eis,   à  quibus 
exd-m  abalienaix  fuerant,  plerio  jure  remittendas,illis 
videlicet,  pro  quibus  uterque  Nicolaus,   Waywodx, 
Traniïylvanienfes,  duxerunt  obfidcs  nobis  dandos. 

7.  Demum  omnibus  &  fingulis  Prxlatis,  Baronibus, 
Nobilibus,  Militibus,  Clientibus,  cxterisque  cujusvis 
ftatûs  &  conditionis  Hominibus,  &  Regnis,  &  Parti- 
bus fuperiùs  nominatis,  pro  quibus  ipfi  Wayvvodx  ip- 
fos obfides  eorum  ftare  voluerint,  usque  ad  oies  tri- 
cinta  à  die  datarum  prxfentium  inantea  *  memorandos 
îpfi  nobis  in  fcriptis  nominatim  intimaverunt  gratiam  ^'^^"''™ 
facere,  &  eo  modo,  quo  cxteris  Rebellibus,  indulge-  ' 
re.  De  potioribus  autem  Proceribus  ac  Sociis ,  Sequa- 
cibus ,  Fautoribus  &  Adhxrentibus  ipforum  xmulorum 
noftrorum,  &  cujuslibet  ipforum,  pro  quibus  obfideî 
non  habuiiiius:  ftatuimus,  quod  illi,  fi  usque  ad  Fes- 
tum  Dominicx  Nativitatis  nunc  venturx  coram  noftra 
Majeftate  in  dido  Regno  noftro  Hungarix  (f)  exiften-  (^)«l.e 

,  te  comparuerint,  debeant,  cum  confilio  tamen  Prxla-  «««S  " 
!  "^  torum, 


DU     DROIT     DES     GENS. 


«  torum,Baronumque  noftrorum  Conlîlii  nollri,  in  for- 

"xNNO  ujj  ajijj  conceira,  gratiam  obtinere;  li  vero  venire  con- 
,-._,  teinpferiiit,  eis  pr2Elens  gracia  nihil  lurtragecur.  De  fa- 
T  J'  iniliaribus  verôquorumcumque  osmulorum  prcefatorum, 
necnon  de  quibuscumque  Nubilibus  in  pra:fatis  Regnis 
noilris  HuiigariE,  Sclavoniœ,  &  in  partibus  Tranllyl- 
vaiiienlibus,  Polîeffiones  liabentibus,  deccrnimus ,  quod 
in  prselins  gratia  iplis  generaliter  computetur  ,  ira  ta- 
men  quod  infra  anni  revolutionem  proximè  futuri,  à 
die  Datarum  prxlentium  inchoando ,  caula  infidelitatis 
oftendendae  coram  noilra  Majeftate  fe  pr^fcntando,- 
Littcras  noftras  regales  pro  fe  obtineant  fuperinde. 
Quod  li  force  nonnuUi  ex  Rebellibus  &  cemulis  noftris 
fuperius  deiîgnacis,  feu  ex  Sequacibus  eorum,  aliqua 
Spolia,  Incendia,  Damna,  Maleficia  ,  Rapinas,  Cœ- 
des  ,  feu  ab'as  cujusiibec  generis  oftenliones  deinceps 
commiferint,  vel  perpetraverint,  feu  quicquam  comra 
Majeftacem  noftram  accemptare  prafumpferint,  videli- 
cec  illi  incer  partes  Tranlfylvanienfes  &  Drawam  com- 
morantes ,  poil  dies  odo  ;  illi  vero  de  partibus  Trans- 
îylvanienlibus,  poil  dies  viginti;  fed  illi  qui  funt  crans 
Drawam,  poft  dies  quindecim,  à  die  dacarum  prxfen- 
tiiun  inantea  compucando,  volumus  quod  poffinc,  non 
obllantibus  contentis  in  Literis  noftris,  fecundum  for- 
mam  Juris  &  Juftitia;  condemnari. 

8.  Poftremo  Donationes  univerfas  per  noftram  Ma- 
jeftacem de  Poireiïïonibus,Caftris,Oppidis,  &  Diftric- 
tibus  diSorum  Prislacorum,  Baronum,  Nobilium ,  Mi- 
lituni,  Cliencum,  &  ad  eos  pertinentium  prxfcripto- 
rum,  quibus  durante  prsefenti  Guerra  haftenus  faâas , 
limul  cum  omnibus  Literis  exinde  fcriptis  vel  confec- 
tis,  irritantes  atque  annullantes,  à  prioribus  pollèlfo- 
ribus  earundem  cenfemus  eo  Jure ,  quo  antea  poffede- 
runc,  eas  tenere,  ac  etiam  gubernare:  fpoiidentes  at- 
que promittentes  omnia  praernilTa ,  &  fingula  eorum , 
eis  &  quibuslibet  eorum  ,  &  ad  ipfos  pertinentibus 
Hxredibusque  ipforum,purè  &  lincerè,fine  omni  dolo 
&  fraude  aliquali,bona  fide  &  inviolabili  mediante,fir- 
miter  obfervare,  ita  videlicet ,  ut  ibi  aliquis  eorum 
quovis  modo  refiliendo  contra  noftram  Majeftatem  re- 
bellîzantes  uiterctur  atque  vellet,  tune  nos  talem  cum 
Prslatis  &  Baronibus  noftris,  qui  tune  ipli  de  Confilio 
noftro  fuerint ,  limul  &  conjunâim,  non  autem  divi- 
fim,  agnicis  fuis  demcritis,  prout  qualitas  exiger,  juxta 
Regni  noftri  antiquam  confuetudinem  punire  valeamus. 
Dacum  Buds  feria  proxima  poft  Feftum  S.  Francisci 
Confeflbris,  Auno  Domiai  inillclimo  quadringentefi- 
mo  tertio. 


ccxv. 

:  j.  Oâ:.  Cautio  Ladislai  Régis  Ungariie  ,  Civitaûbus 
SiBENici  £5"  Traguriensis  data , qubd 
nuUum  Caftrum  feu  Fortalitium  ibi  confiruendum, 
fed  potiîis  omnia,  earum  Privilégia,  £5?  Immunita- 
tes  confervanda  fint .  Data  Jadra  Anm  1403. 
iç).OÉlobris  XI.  Iiidiâioue.  [)oh.  Lucius 
dq  Regno  Dalmati^  Libr.  V.  pag.  2(5 1.] 

LAdislaus  D.  g.  Hung.  Hyernf:  &  Sicîlix  Dal. 
&  CroacÎE  &c.  Rex,  Provincis  &  Forcalquerii  ac 
Pedemontis  Comes,  IV1<:°.  viro  Pèreco  de  Andreis,Co- 
niitiTroja;,  Conliliatio  &  fideli  noftro  dileêto  gratiam, 
&  bonani  voluntatem.  Licet  fuadentibus  certis  ratio- 
nibus  atque  caulîs  firmum  propolitum,  &  intentio  no- 
bis  fuerit  conftrueudi,  &  conftrni  faciendi  in  Civirati- 
bus  noftris  Silx'nici  &  Trag.  aliquod  Fortalicium,  feu 
Caftrum;  nunc  vero  celfantibus  iplis  rationibus,  atque 
caufis  confultô  deliberavimus  ipfa  Caftra  in  praediâis 
Civitatibus  fieri  non  debere;  nosque  totaliter  removi- 
mus  ab  intcutione,  &  propoiito  autediélis  ;  De  quibus 
voleutes  Regimina-,  Communitatem,  &  univerfitacem  & 
homines  dictarum  Civicatum  de  prœdiiStis  certiores  cau- 
tos  reddere,  &  fecuros,  tibi  de  quo  in  omnibus  plenè 
confidimjs  quam  promptiter  valeas,  atque  poflîs  prs- 
libatis  Regiminibus, Communitatibus, Univerfitatibus  & 
Hominibus  quod  Caftra  ipfa  feu  Fortilicia  per  nos  aut 
alios  nuUo  unquam  tempore  laciemus,  feu  fieri  man- 
dabimus,  quodque  omnia  illorum  Privilégia  per  nos, 
aut  alios  eis  concéfta  ,  Libcrtates,  Immunitates ,  & 
Confuetudtnes  perpétué  obfervabimus,  &  mandabinius 
ab  aliis  obfervari,  tenore  prcefentium  de  certa  noftra 
fcicntia  licentiam  damus  ,  &  omnimodam  &  plena- 
riam  i  oteftatem  comrnittcntes  tibi  in  proemi(îis,&  circa 
prEmilTa  totaliter  &  plenaric  vices  noftras,  ac  promit- 
timus  ratuii) ,  gratum,  firmum,  validum  habere  perpe- 


1^5» 


tuô  &  tenere,  quidquid  per  te  in  prœmiftis  &  cîrca  prx-  A  v-v/* 
roilla  aâum ,  promiirum,ac  faSum  tuerie,  live  geftum  '  ^^'^ 
nullo  unquam  tempore  conirafacere,  vel  venire,  tan-  I40  2 
quam  lî  perfona  noftra  id  egiirct,  quin  imô  ad  validio-  ^' 

rem  roboris  tirmitatem  nos  etiam  fub  verbo,  &  îide 
Regalibus  prslibatis  Regiminibus, Communitatibus,  U- 
niverlitatibus  &  Hominibus  promittimus  &  firmiterpol- 
licemur,  quod  priedidla  Caftra,  feu  Fortilicia  in  iplis 
Civitatibus  fieri  uUo  unquam  tempore  faciemus  ;  quin 
imô  praditta  eorum  Privilégia,  Immunitates,  Liberta- 
tes  &  Confuetudiucs  obfervabimus, &  obfervari  ab  aliis 
perpétué  faciemus.  Prœfentes  autem  Literas ,  quas 
pro  cautela  in  mauibus  pr^diSorum  Communium  vo- 
lumus remanere,  magno  pendenti  noftro  Sigillo  juHi'^ 
mus  communiri.  Datum  Jadrœ  per  Antonium  Pemi 
Secretarium  familiarem,  &  lidelem  noftrum  dileâum 
Anno  D.  1403.  die  19.  meu.  Oaobr.  XI.  Ind.  Regno- 
rum  noftrorum  anno  17. 

LadislauS  Rex  manu  frofria. 

ccxvr. 

(i)  Traité  de  Partage  fait  par  Philippe  de  iy.NoV* 
France  1 1.    du  mm    Duc  de  Bourgogne ,   y     b^^,^. 
Marguerite  yâ  Femme,  de  leurs  biens  à  cogne, 
leurs  Enfans  mâles  Jean,  Duc  de  Bourgogne ,  brabak* 
Antoine  Duc  de  Brabant  £5"  de  Limbourg, 
£5"  Philippe    de  Bourgogne.     J  Arras^ 
le  27.  Novembre,  140 j.     [Dynter,  dans 
les  Chroniques  Manufcrites  de  Brabant.  Chap 
LXXX.  l'euiU.  68.  verfo.]  ^ 

SUbfequenter  vero  prxlîbatus  Dus  Anthonius  tradi 
&  exhiberi  fecit  fupradiftis  duobus  Oppidis  Lova- 
nienfi  &  Bruxellenfi  duas  Literas  in  forma  Vidimus , 
faâas  fub  Sigillo  Domioi  Everardi  dePlatea,  Prxpofit'i 
SanÊtiE  Eccleliaî  San6ti  Jacobi  frigidi  montis  in  Bruxel- 
la,  Ordinis  Sanéti  AuguftiniCameracenfisDiocefis,pet 
quas  ipfe  notificat  fe  vidilTe  unam  Litteram  Patentem 
fanam  &  integram  figillatam  Sigillis  bono:  memoriaj 
quondam  Domini  Philippi  Filii  quondam  Régis  Pran- 
cis,Ducis  Burgundiœ,  Comitis  Flandriœ,  Arthelia;  & 
I5urgundiE,&  Dominse  Margaretae  Ducilfœ  &  Comitis- 
faî  Ducatûs  &  Comitatuum  prœdiétorum,  continentem 
partificationem  inter  ipfos  faftam  &  ordiuatam  intcr 
Filios  eorum  masculos  fcilicet  potentes  Principes  Do- 
minum  Johannem  in  prefentiarum  Ducem  Burgundi» 
Filium  ipforum  feniorem  ,  Dominum  Anthonium 
nunc  Ducem  Brabantias  &  Lymburgis,  ipforum  Filiuni 
fecundo  genitum,  &Philippum  de  Burgundia  inprsefen- 
tiarum, fcilicet  tempore  dat£  F;W;»2//j-,CoiTii[emNiver- 
nenfem  Filium  eorum  juniorem;  quE  quidem  Littera 
fuit  data  Attrebati  die  27.  meniïs  Novembris  anni  Do- 
mini 1403.  in  qua  quidem  Littera  continentur  de  verbo 
ad  verbum  claufulîe  fubfequentes  de  Gallico  in  Lati- 
num  translata,  &  primo  :  Pr^diâus  Johanncs  Senior 
Filius  habebit ,  pro  fe  &  Hffiredibus  fuis ,  Ducatum  & 
Comitatum  Burgundia;  cum  Dominio  &  eorum  perti- 
nentiis  &  Comitatum  Flandri»  cum  Terris  Âloftenfis, 
Dcndrcmonda:  6e:  Mechlinienfis  ,  &  eorum  pertinentiis  ; 
&  Comitatum  Arthefiœ  cum  fuis  pertinentiis,  &  habe- 
bit difta  Domina  Terras  intégras  a"bsque  hoc  quod 
Anthonius,  &  Philippus  fui  Fratres  poterunt  petere  ali- 
quam  portionem  caufâ  partificationis  apanage  nec  alias 
nec  alio  modo  videlicet  diélum  Ducatum  poft  deces- 
fum  noftri  Ducis,  &  diclos  Comitatus  &  alias  Terras 
fupradiftas  poft  deceffum  noftrœ  Duciflœ,  &  tune  di- 
mittet  Comitatum  Nivernenfem ,  &  Baroniam  de 
d'Ourchii  &  quam  antea  tenuit,  &  fuerunt  fibi  in  Ma- 
crimonium  collati.  Item  didus  Anthonius  Filius  nos- 
ter  fecundo  genitus  habebit  pro  fe  i^  Ha;redibus  fuis 
Ducatum  Brabancias,  comprehenfis  Villa  &  Caftellania 
Antwerpienli,  cum  pertinentiis,  Ducatu  Lymburgenlî 
&  aliis  Terris  noftris  ultraniofauis  ,  &  habebit  didla 
Domina  cas  Terras  poft  decelliim  noftra  Duciffa;,  & 
materteraî  noftrse  Duciffa;  Brabantioc,  absquc  hoc  quod 
alii  Fratres  prxdiâi  poterunt  petere  aliquam  portionem 
ratîone  prirnogeniturae,  partificationis  omuis  apanage 
nec  alias  nec  etiam  alio  modo.  Et  Ç\  ditta  maicrtera 
noftra  Ducifla  Brabantiic  fuperviveret ,  di£his  Antho- 
nius gauderet  Comitatu  Arthelins  usque  poft  prœfarse 
matertera;  noftrae  decelfum  ,  &  tune  erit  Dux  Brabantiœ 
&  Lymburgis  ,  &  dimittct  praedidum  Comitatum  /\r- 

theliïE 

(  I  )  Ce  Traite  pourroir  bien  être  le  même  que  celui,  dont  on  a  ra. 
poitc  quelquci  Aiticles  fous  l'anqéc  i  jjj.  page  jjs.  No.CLÏXHl. 
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thefioB  &  etiam  Comitatum  Regiftrenfem  ,  qui  fibi  ad 
luuin  Matrimonium  live  Nuptias  fuit  collatus,  dum 
habuerit  obedientiam  &  poircflionem  majoris  partis  bo- 
narum  Villaruni  &  obedientiam  majoris  partis  Nobi- 
lium  Ducatuum  prEdièlorum  juxta  continentiam  Lit- 
terarum  lui  IVlatrimonii.  Item  didus  Philippus  nolkr 
pollerior  Kiiius  habebit,pro  fe  &  Hxredibus  fuis,  Comi- 
tatum  N'yvcrnculem  &  Baroniam  d'Ourchii,  Comita- 
tum  Retjidrenfem,  Caftrum  Rynaut  Vraiic,  cum  perti- 
nentiis  ipforum ,  Terras  noftras  de  Campauia  &  earum 
pertinentiis,  poil  deceifum  inatcitersc  noftrx  Ducilia; 
Comitatum  de  Stampis,  Villas,  Caltra,  &  Calfellanias 
de  Dourdam  &  de  Gryeii,  qux  nobis  debent  advciiire, 
cedit  ad  Hsredes  noikos  masculos  per  deceirum  noilri 
belli-Fratris  Biturienlis,  fi  decedat  absque  Herede  mas- 
culo  de  iuo  corpore:  &  cafu  quo  didus  noller  Frater 
haberet  H^redem  masculum,  &  diftus  Contraâus  & 
aliîc  Terrœ  nobis  non  advenirent  vel  Hîcredibus  noftris, 
&  diâus  Philippus  vel  Hairedes  pro  eoruni  partiticatio- 
ne  non  habe.rent  alias  Terras  de  nobis  Duce  &  DucilFa, 
qnam  illasqus  funt  in  prxfenti  Articulo  declaratce,  item 
habebit  Callrum  &  Cartellaniam  de  Montreuil,  cum 
fuis  pertinentiis  in  Comitatu  Burgundia  Caftrmn  de 
Chaftelguyoïi,  &  tria  milita  Francorum  in  Reditibiis  de 
SaleveriadeSalinis  comprehenlîs  in  quos  folebat  levare 
lîve  recipere  Dominas  Johannes  de  Thalem,  in  dfdla 
Saleveria  ;  quod  quidem  Cartrum  cum  Reditibus,Froven- 
tibus,  &  pertinentiis  nobis  funt  acquifita  ac  per  Judi- 
cum  Sentcntias  adjudicata,  &  fexaginta  millia  Fran- 
corum,quorum  quadraginta  millia  folventur  per  diâum 
Johannem  Filium  nollrum  &  ejus  Hïredes,  &  viginti 
millia  per  dictum  Filium  noftrum  Anthonium  auE  ejus 
Hïredes  folventur  poft  dccefTum  noilrorum  Dacis  & 
Duciffae  ,  absqne  hoc  quod  in  difla  partificatione  alii 
fui  Fratres  priediili  poterunt  demandare  livc  petcre,  per 
primogenituram  live  fenioritatem  panificationera  appa- 
nagiam.  neque  aliter  vel  alio  modo,  ut  fuit  diâum. 

Vidimus  ligillatum  Sigillo  Prœpolîti  Eccleliîe  Sanfti 
Jacobi  Frigidi .  montis  prasdidi.  Datum  die  21,  menfis 
Junji  anno  Domini  1407. 


CCXVII. 

ti'aitê  entre  Charles  VI.  Roi  de  France,  Ç5? 
Gabriel  Marie  Frère  du  Duc  de  Milan 
Cs'  Seigneur  de  Pife.  Fait  en  1404.  [G.  G. 
Lei  BNiT  z,  Codicis  Diplomatici. pag.  2,77.] 


CAr  OLU  s  Deî  gratiâ  Francorum  Rex,  &  Domi- 
nus  Januœ,  notum  facimus  univerfis  prafentibus 
pariterque  futuris  ,  quod  vilis  &  attentis  contentis  in 
JLitteris  feu  publico  Inftrumento  ,  cujus  feu  quarum 
ténor  fequitut  in  his. 

§.  2  Strenuus  Miles  Dominus  Joannes  Dominus 
Calhimorandi  Sindicus,  Ambaffiator  &  Procurator  II- 
lurtris  &  Magnitîci  Domini  Domini  Joannis  le  Mein- 
gre  ditti  Boucicault  Marefcalli  Francis:  Locumtenentis 
Serenilïïmi  Domini  Francorum  Régis,  habens  ad  infra 
fcripta  plenàm  Potertatem  &  Baiiliam  vigore  pablici 
Inftrumenti  fcripti  manu  Juliani  Panifarii  Notarii  & 
Communis  Janux  Cancellarii  die  décima  tertia  prœfen- 
tis  menlis  ex _una  parte;  &  Magnificus  Dominus  G  a- 
ERiET,  IVIa'ria  de  Vicecomitibus  Pifarum  Domi- 
nus fuo  nomine  &  Succefforum  fuorum  ex  altéra;  per- 
venerunt  &  pervenide  libi  ad  invicem  confeffi  fuerunt 
ad  infra  fcripta  Paâa,  Transaftiones,  Conventiones, 
&  Compofitiones ,  folemnibus  llipulationibus  hinc  indc 
intervenientibus;  renunciantes  fibi  invicem  exceptioni 
didorum  Paftorum  &  Conventionum  ,  non  faâœrei, 
iicut  fupra  &  infra  *  non  effe  non  fe  habentis ,  doli 
inali,  metus,  in  faâum  aSioni,  condition!  fine  caufa, 
&  omni  alii  juri.  Videlicet,  quod  diitus  Magnificus 
Dominus  Gabriel  Maria  Pifarum  Dominus  promifit  & 
convenit  diflo  fpeâabili  Domino  Johanni  Domino 
Cartrimorandi  diào  nomine  ftipulanti,  h  ad  cautelam 
nobis  Juliano  Panifario  Notario  &  Communis  Joanns: 
Cancelhrio,&  Framochio  quondam  Framochii  Notario 
&  Communis  Pifarum  Cancellario,  tanquam  perfonis 
publicis  OflScio  publico  ftipulantibus  &  recipientibus, 
nomine  &  vice  diâi  SercnilTuiTi  Domini  noilri  Franco- 
rum Régis  &  Succelforum  fuorum  in  Regno  ;  fe  elfe 
&  perpétua  futurum,bonum  ik  lidelem  Vafalliim  ejus- 
dem  SerenilTimi  Domini  noflri  Francorum  Régis  h 
Succefforum  fuorum  pro  &  de  Civitate  Pifarum  ,  & 
DiftriiSu,  Cartris,  Juribus  &  Jurisdiâionibus,  Homi- 
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nibus,  &  Fidelitatibus  Hominum  ,"  Terris,  Locis  &  AnNo! 
pertinentiis  fuis,  &  quibuscumque  aliis  Terris  &  Locis 
per  ipfum  feu  Succeffores  fuos  de  ca;tero  rccuperandis  "■4^4' 
&  acquircndis,  &  ipla  omnia  cum  mcro  &  mixto  Im- 
perio  &  omnimoda  Potcllate  &  Jurisdidlione  tenere  in 
Feudum  Nobile  &  Gcntile,  Patcrnum  &  antiquum  ab 
ipfo  Sereniffimo  Domino  nodro  Rege  &  didlis  Succes- 
foribus  fuis,  fubmodis,  paélis,  formis  &  conditioni- 
bus  infra  fcriptis.  ■* 

§.  3.  Videlicet  quod  falvis  femper  &  exceptis  his, 
quœ  de  Caftro  &  Turri  Liburni  dicentur  inferius,  tenea- 
tur  diiflus  Dominus  Gabriel  Maria  Invcftituram  recipe- 
re de  prxdiâis  à  dido  Domino  Regio  Locumtenente 
vel  a  dido  Domino  Johanne  Domino  Callrimorandi 
dido  Procuratorio  nomine,  &  eidem  pra;ftare  d.oitum 
fidelitatis  juramentum. 

$.  4.  Item  quod  didus  Dominus  Gabriel  Maria  te- 
neatur  Guerram  &  Pacem  habere  &  ficere  cum  omni 
Dominio,  Communitate,  Perfona  &  Natione  (excep- 
tis  tamen  Fratribus  iplius  Domini  Gabrielis  Marias,  vi- 
delicet Dominis  Duce  Mediolani  &  Comité  Papis, 
quos  h  didus  Locumtenens  kegius,  vel  didus  Domi- 
nus Joannes  Procurator  dido  nomine  propter  parente- 
lam,  quam  habent  cum  Illullriffinio  Domino  Duce 
Aurelianenfi ,  h.  didus  Dominus  Maria,  quia  Fratres 
ejus  funt,  libenter  excipiunt)  quandocumque  ,  ad 
Mandatum  vel  limplicem  requilitionem  ejusdem  Serc- 
niffimi  Régis  &  cujuslibet  Locumtenentis  ejus,  tam  de 
perfona  iplius  Domini  Gabrielis  Maria:,  quam  de  didis 
Civitate,  Caftris  &  Territorio  Pifarum,  quàm  etiam 
de  Hominibns  fupra  didis  ;  &  alla  etiam  facere  tenea- 
tur  &  debeat,  qu32  bonus  &  fidelis  Valfallus,  Gentilis 
&  Nobilis  de  vero  fuo  Domino  facere  tenetur  &  débet. 
Sanè  tamen  intelledo,  quod  li  Sereniliimus  Dominus 
nofter  Rex  aliquos  ex  didis  Hominibus  in  aliqua  Guer- 
ra  ipfius  Domini  noflri,  vel  ejus  Locumtenens  exer- 
cere  voluerit,  tune  dabit  eisdcm  Hominibus  rationale 
ftipendiiun  vel  expenfas  congruas  faciet. 

§.  5-.  Item  quod  didus  Dominus  Gabriel  Maria  & 
ejus  descendentcs  &  Succcflbres  in  dido  Feudo  dabunt 
quolibet  anno  eidem  Serenilîîmo  Domino  noilro  Régi 
vel  ejus  Locumtenenti  cquum  unum  vel  falconem 
unum  peregrinum,  in  fignum  recognitionis  veri  Do- 
mini &  Feudi  prœdidi. 

§.  6.  Item  quod  in  Locis  &  Fortalitiis  Pifarum  & 
ejus  Territorii  crigi  &  tenere  facere  poflit,  teneatur  & 
debeat  didus  Dominus  Gabriel  Maria  diebus  &  horis 
folitis  vexilla  infignis  Regii,  in  illis  fcilicet,  in  quibns 
vexilla  aliqua,  &  fpecialiter  Dominii  didc  Civitatis, 
'  rigi  &  teneri  confueverunt. 

§.  7.  Item  quod  didus  Dominus  Gabriel  Maria  po- 
net  ftatim  in  manibus  &  virtute  didi  Johannis  Domini 
Callrimorandi  dido  nomine ,  vel  ordinandi  &  confti- 
tuendi  ab  eo,  Caltrum  &  Turrim  Liburni  cuftodiendas 
per  didum  Sercniffimum  Dominum  noilrum  Franco- 
rum Regcm,  vel  deputandos  ab  eo,  aut  ejus  Locum- 
tenente nomine  Regio  in  perpetuum  ,  expenfis  ipfius 
Domtni  Gabrielis  Maris  &  Succelforum  fuorum,  pro 
fecuritate  Régis  &  obfervantia  omnium  prcEdiâorum, 
&  pro  utilitate  didi  Domini  Gabrielis  Maris;  Ado 
etiam  inter  Partes,  quod  didus  Sereniffimus  Dominus 
nofter  Rex,  aut  alius  pro  eo  non  poflît  ponere  ad  cus- 
todiam  didi  Catlri  five  Fortalitiœ  Liburni  aliqueni  Ja- 
nuenfem  vel  Subditos  Communis  Januœ,  fed  iint  taies 
deputandi  ad  diétam  cuftodiam  Francigense ,  confiden- 
tes didi  Domini  Gabrielis  Maria:,  vel  alii  extranei,  de 
quibus  placuerit  ipfi  Domino  noilro  Rcgi  ,  vel  ejus 
Locumtenenti. 

§.  8  Item  efl:  padum  ,  quod  didus  Sereniffimus 
Dominus  nofter  Rex  non  habeat  neque  exerceat  Juris- 
didionem  aliquam  in  Terra  Liburni  &  pertinentiis 
ejus,  falvis  fupra  fcriptis  &  falvo  in  cuftodiendo  & 
cuftodiri  faciendo  proprio  nomine  ipfius  Serenilïïmi 
Domini  noftri  Régis ,  &  ad  bonum  &  utilitatem  didi 
Domini  Gabrielis  Maria  didum  Caftrum  &  Turrim 
Liburni. 

%  9.  Item  eft  padum  ,  quod  didus  Sereniffimus 
Dominus  Rex  nofter  didum  Caftrum  &  Turrim  Li- 
burni vendere ,  pignorare ,  aut  alienare  non  poflit 
contra  &  praeter  voluntatem  didi  Domini  Gabrielis 
Mariai. 

5.  10.  Item  eft  padum,  quod  didus  Sereniffimus 
Dominus  Rex  praididus  vel  ejus  Locumtenens  man- 
det  deputandis  per  eum  ad  cuftodiam  didi  Caftri  & 
Turris  Liburni,  quod  recipiant  &  receptent  in  didas 
Caftrum  &  Fortalitiam  didum  Dominum  Gabriclcm 
Mariam,  &  Magnificam  ejus  Matrem  quoties  voluc- 
rint  Caftrum  &  Fortalitiam  prœdidam  intrare. 
§.  II.  Item  eft:  padum,  quod  didus  Sereniffimus 

Domi- 
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*  Domiiius  nofter  Rex  vel  ejus  Locumtenens  mandet 

iNNO  (jj^js  deputandis  ad  cuftodiam  didi  Callri  &  Turris , 
lAOA  quod  non  permittant  aliquam  Gentem  ,  cujuscumque 
■«  t"  conditionis  exiftat,  intrare  aut  ingredi  Portum  aut  Ter- 
rain prœdidi  Liburni  contra  confuetudiiiem  diûs 
Terra,  fine  voluntate  diâi  Domini  Gabrielis  Maris, 
aut  ejus  Vicarii  in  Terra  prœdida,  lalvo  li  talis  Gens 
miffà  eflet  vel  mitterctur  in  diflam  Terram  per  diélum 
SerciiilTimuiTi  Dominum  Regem  vel  ejus  Locumte- 
nentem  pro  bono  &  falute  diclarum  Terrx  &  Fortali- 
tio;  Liburni. 

§  12.  Item  eft  paéium,  quod  fi  (quodabfit)  difla 
Terra  Liburni  capta  vel  obfelia  effet  ab  inimicis  Ga- 
brielis Maris,  vel  ipfa  Terra  quocumque  modo  rebel- 
laret,  ad  cuftodiam  didi  Caftri  depiitandi  teneantur 
dare  tranfitum  per  diâum  Caftrum  omnibus  Armigeris 
&  Gentibus,  quos  didlus  Dominus  Gabriel  Maria  in 
didlam  Terram  per  didum  Caftrum  transmittere  volue- 
rit,  pro  defenfibne,  falute  &  recuperatione  didts  Ter- 
ra Liburni,  fi  opus  fuerit. 

§.  13.  Item  elt  paâum  &  proniifît  didlus  Dominus 
Sindicus  &  Ambaffiator  diélo  nomihe,  quod  diftus  Se- 
renifllmus  Dominus  nofter  Rex  &  SuccelTores  fui  in 
Regno  défendent,  manutebunt  &  confervabunt  di£lum 
Dominum  Gabrielem  Mariam  &  ejus  Succeffores  con- 
tra quoscumque  ipfum  offendere  volentes ,  &  fimiliter 
Contra  quoscumque  ipfum  prsefentialiter  offendentes, 
&  ejus  inimicos,  ficut  facere  tenetur  &  débet  quilibet 
Dominus  erga  verum  &  fidelem  Subditum  &  Vafallum 
fuum. 

§,  14.  Item  eft  paflnm,  quod  fi  defeflu  vel  culpâ 
dictorum  deputandorum  ad  cuftodiam  didi  Caftri  vel 
aliter,  didum  Caftrum  perderetur  vel  perveniret  in  ma- 
nus  aut  fortiam  alicujus,  didus  Serenilîîmus  Dominus 
nofter  Rex  per  fuam  benignam  gratiam  habebit  &  £e- 
nebit  ipfum  talem,  in  cujus  virtutem  ipfum  Caftrum, 
ut  fupra,  perveniffet,  pro  inimico,  &  faciet  Guerram 
contra  ipfum  ,  donec  Caftrum  ipfum  recuperatum, 
&  in  manus  ejus  vel  ipfîus  Locumtenentis  repofitum 
fuerit. 

§■  15'.  Item  promifit  didus  Dominus  JoannesDomi' 
nus  Caftrimorandi  Procurator  didi  Joannis  le  Mein- 
gre,  proprio  ipfîus  nomine,  habens  de  hoc  plenam 
Bailliam  vigore  Inftrumenti  prœdidi ,  quod  ipfe  Domi- 
nus Joannes  le  Meingre  ita  faciet  &  curabit,  quod  dic^ 
tus  SerenilTimus  Dominus  nofter  Rex  habebit  accepta, 
tatificabit  folemniter  &  approbabit  omnia  &  fingula  fu^ 
pra  dida  &  infra  fcripta  infra  menfes  fex  proximc  fu"- 
turos  &  venturos. 

$.  16.  Didus  fpedabilis  Dominus  Joannes  Domi- 
nus Caftrimorandi,  dido  nomine  &  vice  Sereniffimi 
Domini  noftri  Régis  &  fuorum  Succefforum  in  Regno, 
acCeptans  omnia  &  fingula  fupra  dida  cum  Padis ,  mo- 
dis ,  formis  &  conditionibus  fupra  didis ,  inveftivit  ip- 
fum Dominum  Gabrielem  Mariam  prxfentem  &  reci- 
pientem,  per  aunulum  aureum,  quem  ipfo  Dominus 
Sindicus  &  Procurator, dido  nomine, digito  ipfius  Do- 
mini Gabrielis  Maris  impofuit,  in  Feudum  nobile,  & 
quale  fupra,  de  didis  Civitate,  Terris,  Caftrîs  &  Ter- 
ritorio  Pifaruro,  Juribus  &  Jurisdidionibus  fupra  dic- 
tis ,  &  quibuscumque  aliis  per  ipfum  Dominum  Ga- 
brielem Mariam  in  futurum  acquirendis  &  recuperan- 
dis;  falvis  tamen  his,  qux  de  Caftro  &  Turri.  Liburni 
fuperius  didafunt;  &  promifit  didus  Dominus  Sindi." 
eus  &  Procurator  dido  Domino  Gabrieli  Maris  prœ^ 
fenti,  ftipulanti  &  recipienti,  plenè  attendere  &  obfer- 
vare  omnia  &  fingula  fupra  dida,  &  facere,  qus  tene- 
tur occafîone  Inveftiturs  prsdids. 

§  17.  Quibus  quidem  légitimé  fadis  fupra  didus 
Dominus  Gabriel  Maria  didam  Inveftituram  in  mo- 
dum  prsdidum  flexis  in  prsfentia  didi  Domini  Procu- 
ratoris  &  Sindici  genibus ,  recipiens  reverenter  &  acccp- 
tans,  JLiravit  ad  Sanda  Dei  Evangelia  corpor.aliter  tac- 
tis  Scripturis,&  prsftitit  eidem  Domino  Sindico  &  Pro- 
curator! nomine  Regio,  ut  fupra  recipienti ,  fidelitatis 
débits  Sacramentum  ,  jurando  &  promittendo  eidem 
Domino  Sindico  &  Procurator!  fe  futurum  fidelem 
Vafallum  prsdidi  ScreniiDmi  Domini  noftri  Régis  de 
fupra  didis  Infcudatis  &  Inveftitis,  &  attendere,  com- 
plète &  obfervare  omnia  &  fingula,  qus  vigore  &  oc- 
cafione  prsfentis  Infeudationis  tenetur,  &  qus  in  Ca- 
pitulis  veteris  &  novs  forms  fidelit.atis  juris  Canonici 
&  Civilis  continentur;  falvis  femper  omnibus  in  prs- 
fenti^  Inftrumento  contentis  ;  qus  omnia  &  fingula  fu- 
pradida  didœ  Partes  didis  nominibus  (\b\  invicem  pro- 
miferunt  attendere,  complète  &  obfervare,  &  contra  non 
facere  vel  venire  de  Jure  vel  fado,aliqua  ratione  vel  caufa, 
fub  hypotheca  &  obligatione  bonotum  ipforum  prsfen- 
tium&futurorum,ratis  fempsr  maaentibas  fupra  didtis. 


_§._  18.  Adum  Pifis  in  Palatio  Refidentts  didi  Do-  AnNO 
mini  Gabrielis  Maris  in  Caméra  lïiagna  inferiori,anno 
Dominics  Nativitatis  ,  miUefimo  quadringentefimo  I4O4, 
quarto,  Indidione  undecim.â,  fecundum  curfum  Pifa- 
rum,die  décima  quinta  Aprilis  horâ  Vesperariim,  prs^ 
feutibus  Comité  Guidone  de  Mutiliana,  Oomino  Gé- 
rons ,  *  Marchione  Eftenfi,  Domino  Joanne  Domi- 
no de  Capella  Milite,  Paulo  de  Sabellis,  Joanne  de 
Colomna,  Domino  Reynerio  de  Zazis  de  Pifis  Milite, 
Petro  Malhcrba,  Guillelmo  Alexi,  Petro  de  Montio- 
no  Secretario  Regio  ,  &  Bencdido  de  Andoria  Nota- 
rio  Cive  Janus,  vocatis  &  rogatisi  Julianus  Paniza- 
rius  Impérial!  audoritate  Not.-jrius,  Kegius  Secretarius 
&  Communis  Janus  Cancellarius  prsdidis  omnibus 
unà  cum  dido  Framochio  Norario  interfui,  &  rogatus 
de  eis  prsfens  publicum  Inftrumennim  compofui,  cum 
additione  fupra  fcripta  in  ultima  linea  appofitaj  qus 
additio  débet  fequi  illud  verbum  ,  Matrern  5  errore 
fcriptoris  omiffa ,  quod  tamen  Inftrumentum  per  alium 
extrahi  feci,  aliis  occupatus. 

§.  19.  Nos  Litteras  five  Inftrumentum  prsinfertum 
omniaque  &  fingula  in  eis  contenta,  in  quantum  opus 
eft  ac  nos,Hercdes  &  Succeffores  noftros  Reges  Fran- 
cis concernunt  &  tangunt,  concernereque  &  tangere 
poffunt  aut  poterunt  in  futurum,  atque  pro  nobis  & 
Heredibus  ac  Succefforibus  noftris  ,noftroque  &  eorum 
nomine, promiffa  funt  &  conventà,  ratas  &  gratas  ha- 
bentes,  easdem  laudamus,  approbamus,.  ratificamus  & 
confirmamus  per  prsfentes  ex  certa  fcientia  audorita- 
teque  Regia  &  gratia  fpeciali  volentes  &  concordantes 
expreflc  cas  &  ea  valere,  inviolabiliterque  teneri  &  ob- 
fervar! ,  perpetui  &  inviolabilis  roboris  firmitatem  & 
ftabilitatem  nunc  &  perpetuis  temporibus,  absque  va- 
riatione  &  infradione  aiiquibus  obtenturas,  &  absque 
eo,  quod  Caftrum  &  Turrim  Liburni  vendere,  feu 
transferre,  aut  aliàs  contra tenorcm  &  formam  Inftru- 
menti fuprafcripti,  n«c  non  &  prsfentium  disponere  in 
toto  feu  in  parte,  nos  aut  Succeffores  noftri  jam  didi 
valeamus,  debeamus,  aut  nobis  aut  eis  liceat  prœfenti- 
bus  aut  poftetis  temporibus,  quibuspiam  titulo,  occa- 
fione,  feu  caufa,  tacitîs  vel  expreffis  ;  quod  fi  fadum 
foret,  aut  fier!  (quod  abfit)  contingeret  in  futurum  , 
nullius  effe  valoris,  imô  haberi  teneriqiie  volumus  & 
ordinamus  totaliter  pro  infedis ,  etiamfi  de  ipfis  in  prs- 
fentibus  oporteret  expreffam  &  diftindam  facere  men- 
tionem. 

§i.  20.  Et  ut  hsc  omnia  &  fingula  fuperius  contenta 
&  declaraia  firma  fint  &  ftabilia  &  roboris  perpetui  ob- 
tineant  firmitatem,  prsfentes  Litteras  noftri  Sigilli  fe- 
cimus  appenfione  munir!.  Datum  Parifiis  menfe  Au* 
guftijanno  millefimo  quadragintefimo  quarto, &  Regnî 
noftri  vigefimo  quarto.  Sur  le  reply  eft  efcrit,  Per  Re- 
gem, Domino  Duce  Bituris,  Domino  Joanne  de  Mon» 
teacuto  Magiftro  Magno  Hospitii  &  pluribus  aliis  prs- 
fentibus  ;  fs'  au  dejfoiibs  a'mfyfigné  F  E  R  R  o  N.  À  coftc 
eft  £/ir>-;>,Collat!o  fada  eft,  i^f  an  dejfoubs ,  Sigillata  de 
mandato  Régis  expreffo.  SçelU  d''unft:eau  fendant  à  un 
cordon  de  ftoye  verte  £3'  rouge. 


CCXVÎII. 

Donation  faite  par  M  a  sti  n,  P''icomte  de  Milan,  30.  Juin» 
Fils  i/iî  Barnabe',  à  Hartman  Evê- 
(jue  de  Coire,  {§  au  Cbnpitre  dudit  Lieu,  de 
la  Ville,  Château,  £3"  Vallée  de  Chiavenne  £3" 
de  Pivry.  A  Coire  le  dernier  jour  de  Juin 
1404.  [La  Valteune,  ou  Mémoires, 
Discours ,  Traitez  &c.  fur  le  fujet  des  Trou- 
bles &  Guerres  furvenuè's  en  la  Valteline. 
pag.  li.] 

NOus  Mastin  Viscomte  de  Milan,  notifions  a 
tous  qui  verront  &  liront  la  prefente  escriture , 
comme  en  ceft  an  &  jour,  fçavoir  l'an  1404.  le  dernier 
de  Juin,  ayant  confideré  l'urilité,  &  fidelles  bienfaits, 
que  nous  a  démontrés,  &  à  nos  Predeccffeurs  le  Re- 
verendifllme  Evesque  de  Couëre  Hartman,  &  qu'il 
peut  encore  d'oresnavant  faire  le  mêmes,  ainfi  en  ver- 
tu de  la  prefente  nous  lui  donnons,  &  approprions  a 
fon  Evesché  &  Eglife  de  Couëre,  avec  bon  penfement, 
&  meur  confeil  &  bonne  fcience,  de  poffeder  éternel- 
lement toute  la  Vallée  de  Chavennc  &  Pivry  ,  avec 
tous  les  Gens,  Riens,  Seigneurie,  Utilité, Dépendan- 
ces, &  Propriété,  rien  excepté.  Et  partant  nous  re- 
nonçons, avec  tous  nos  Succeflèurs,  par  cette  Dona- 

«'oq., 


îpl 


CORPS    DIPLOMATI  Q^TJ  E 


AvMO   tio")  *  to>ites  ks  raïfons  que  nous  avons  eues  esdites 
/\MSiJ    -j-grres,  Biens,  &  Gens,  &  metons  en  éternelle  pos- 
1404.  feffion,  ledit  Evesquc  Hartman ,  &  fes  Succefleurs  de 
~  tous  lesdits  Biens,  &  de  jouïr  d'iceux  éternellement, 

fans  jamais  eftre  moleftés  a  l'éternité,  ni  de  nous,  ni 
de  nos  Succefleurs.  Nous  refcrvons  neantmoins  en 
ceci  les  Railbns  qui  peuvent  concerner  l'invincible 
Empereur.  Et  ii  Dieu  nous  faifoit  la  grâce  d'être  re- 
mis en  notre  premier  citât,  duquel  nous  femmes  in- 
jultement  depolfedés,  nous  prometons  a  cette  heure, 
comme  alors,  audit  Evesque  &  Eglile  de  Coucre,  que 
nous  confirmerons  de  nouveau ,  tout  ce  qui  ett.  con- 
tenu cy-defTus.  Pour  corroboration  de  quoi,  nous 
avons  appofé  nôtre  Seel.  Donné  a  Coucre,  l'an  & 
jour,  comme  deffus. 


CCXIX. 

TAOf   25cïcm  Deé  S>ccl)atité  unb  Gapitufô  ju  êtraçfcuïâ/ 

'■'r   }'      «lit  t>m  &latl;  uiib  bcr  &alt  dlfca;  unbcr  tm 

23.  Mars.     «5i|clioffcn  lafclbft/  um&  >vci(cii  tcrfdbc  cinigc  stim 

etifft  gcfiorigc  ©tdDt  mt>  (5dMtî  in  frcmbtci- 

jpjunDc  gcgcbcn  ;  2Bcrinn  (tel)  ticfclbc  vcrptïicl)tcit 

cinantcr  trciilicl)  bci)îuftct)cii  /  fallé  ter  SifcJjotT 

.     ttn  jciuanî»  anUtê  ftc  bci;  nnî)ercinnct)iîiung  bec 

©tdbtc  «iiD  Î5c!"tcn  bcfcOâtigcn  woltc.    @cben  bcii 

«Bîontag  wx  unfcr  ^wucii-tag  Annuntiatioms 

anm  1405.  .[LuNiG,  Teutfch.  Reichs-Ar- 

chiv.  Part.  Spec.  Contin.  I.  Fottfctz,ung  III. 

Abfat2,XX.  pag.  2P3.] 


C'eft-à-dire, 


Confédération  entre  le  Doyen,  le  Chapitre,  £î?  la 
Fille  de  Strasbourg,  contre  VEvêque 
Guillaume  ^four  le  recouvrement  des  Lieux 
y  Places  de  VEvêché  aliénés  far  ledit  Evêque, 
£j?  pour  une  JJjifiance  mutuelle  contre  tous  ceux 
qui,  de  quelque  manière  que  ce  fût  ,  voudraient 
les  y  troubler  ou  empêcher.  Fait  le  Lundi  avant 
la  Fête  de  V Annonciation  de  la  Vierge  I40f . 


rçtx'^Sï  tcï  Sed'mi  tmb  Ui  Soppittd  âÊineinltd)  bet.SSRcrceii 
-"^  ©tifft  ju  ©ttfljbutg  tunbcnt  m«iiglid)cin  mit  bicfemc 
SStiefc/  %\s,  Soerj '2Ba!)elm  »onSie|ltDilemS8ifcl)Df  ju  ©tvaj^ 
te«/  'ii.i  açilums  unb  unfcr  ©fifft/  ©loffe/  fetette/  imic 
linb  4utc/  one  Unfet  '25i|fcnbc  uiib  2BiUe  in  ftcmbbc  Xjnube  gc 
cicben  het/  uiifc  on  bie  ©Wbt  ôbettitdv  bie  l'on  itct  %x\>k-- 
feit/  unb  «Sçbœbctcit/  |ldi  nie  »oii  Unfct  ©tifff  entptvombcn 
irolten  (oÇcn  /  bu;  S^evî  3BiIl>'tm  bod)  s«ton  l)Ct  reibcr  bcii  ijpbt 
bêii  &  \\\\i  (jcfmcten  |)Ct/  bd;cin  ©loÇ/  fetnf/  2>c|îiii/  obcc 
iflnt  imfcrc  ©tifît  ju  emvlî-émbenbe/  \^  «etonbernbc/  obet  l)ni= 
ipcci  te  flcbcnbe/  one  unfetit  ^Biir^bc  unb  'SBiCen/  beé  wir  cin 
«ut  Offcu  Inflrumente  l'on  3mc  l;(ibcnt/ Ulib  b(lé  Olld)  UûinSel)» 
tcnmtfinfot/  nnb  boimtte  gcmnd)t  l)ef/  unb  tcglid)  mnd;ct  / 
îwt!  brté  S8çi1mn  tmb  unfcc  ©tifft  jettreselt  routt/  unbsergct/ 
bné  tviï  bcforaenf  /  bttiS  bcb"n  ïficbcltd)  ^Bif^ot  uiibet  uns  me 
iBcrben  tan  unb  bdj  reit  unfeïc  \y-nicn  "SBiile  bctcbct  rectbcn/ 
bnnimbc  ivit  ouri;  b<ié  ©loÇ  Ûbetfitdi  ju  unfcrn  Sjmibcn  ((e 
nommcn  hflbenc/  btiriicgm  nber  Sjcn  'ffiilbelm  von  ïDicfl/  |id) 
jviber  imé  pct/  unb  mcnnc  wir  bicfc  ©ndie/  beii  cvbera  %!= 
fen/  bem  S)îeifi«ï  ""î»  î>"»  9^""  î">^  'S'"**  ©ti-rt^bufs/  l'iiiv 
flcicit  Ijabcnt/  tmb  fleclrtsct/  (ilé  imfcvn  stueii  ■Jïuubcn/au  bon 
TOit  wol  TOifiêii  unb'bctcniim/  bntJ  fu  Uns  unb  itnfct  ©tift  cX-. 
fo  dcaelid)  unb  fd^ebelid)  jergen  fol/  «Ig  rcir  bné  moM  cm)5fim= 
îen  Iwben/  unbfegelid)  em^fiiibent/  benne  fu  mit  item^oi^n 
in  unfct  ^Wmnmen^mS  brtfi  ©loÇ  £>bcrfirri)  Ijelffcnt  bcl)urcn  / 
bnrumbe  'înt  mx  mit  bcnfelben  aieiflet  unb  Sût  ju  ©trosburg/ 
unb  fu  mit  une  baïiîbet  gefcjlèn/unb  Ixnit  une  bes  uut  cnidubcr 
«cccinet  tmb  uifnmcnc  Derbunbcu  unb  vei'pfliwct/  mx  eg  bnj 
ftct!  ^illiclm  von  ®ic|ly  obet  jemfln  (inbeté  reet  bet  wetc/  nie. 
inimiTpgciiommcn/  une  bebetfitc/  obcr  bclmn  îcil  imbet  une 
befunbcV  /  obet  jod)  unfct  «otâcnantcn  Sjcrten  obct  bec  isurgcr 
non  ©twibuta/  einen  obcr  me  befimber/  bo  von  bus  ivitSjecm 
g«ilbelmm  von  ®ie(l  vue  bcl)etncn  sBçfd)Df  !)rtent/  obetbnsiwr 
brtéélof  ^bccfitd;  innc  I)flbent/obct  obe  wir  me  ©lop/©tette 
cbcc  2)ctTcn  iinfertS  SBçfiumé  ju  uns3  âcœunnent/  obcr  (in  mi 
»iclcnt/f*(ibtâetent/  Icibigetent/  ober  imS  vorgcndiiten  Sjctten/ 
f'mcntlicb/  obet  unfct  bcljeinen  bcfunbct  unfet  ipttunben/  ©of;» 
feobcn/  TCmbjiditcn/  Sttd)en/  obct  unfetS  eigcn/  betobetent/ 
«ntnwtfcnt/  obct  uotbebieltcn/  obct  bie  ©tdt  ©ttnjbiit^/  3te 
£»utflete  obet  bic  3tcn/  obct  unfcr  bebetfitc  Speiffccn  Icibigctent/ 
iSebiactent/  3vct  cogcn  (Etbe/  obct  4el;en  betobetent/  enttvcr» 
•|j„(/  p^e(vptbe!)i«ltwt/' b(t^  juit  bdtumfce  einonîxr  nie  fiiKen 


nod»  ttietten  loffen/  wenuc  ivii  futfcnt  ciiinôcr  gcfctilTclidi  gerds  A  vtna^ 
i  teii  unb  bel)olffeii  |în  (jegen  aUen  bcu/  bie  une  bcbct|îtc/  fcincnt=  -f^-i^NO 
lid)/  obet  befonbct/  nlfo  ieibigcten/  bcfircrtent/  befd;ebigcteHt/  i^qç 
obct  biié  unfet  vcrbcl)ieltcn  aM  votâefd;ïicbeu  fiiit/  iin^  lUi  bic  '  J* 
©timbe/  biuS  une  nKcn  obct  unfct  jcglidjicm  befunbct  biiS/  bcS 
et  biinnc  bctoubt/  entnjctet/  obet  ime  voibcljiiltcn  ivet/  genÇs 
litl)  wibctivett  unb  ivibcvtctt  iButbe  /  one  (ittc  (Sevetbe  / 
)vic  JU  bcbcii  ©iteu  fuaen  nod;  cnciveKcn  une  in  biefet 
©rtd)en/  nit  von  eiiwnbct  jUH'icn/  uodi  fcbciben/unb  fol  bc!)ciii 
■îbeil  unbet  une  bebcn  /  nod;  nicuuhi  unbet  uns  bcii  votgciinnj 
ten  Sjetteu  beS  S'iWtttel^  bcfunbct  fld)  in  biefet  èiid'en/  mit 
uiifetn  2Cibet=*]>nttcii  bie  jeÇ  ivibet  une/  von  ber  obgcnaiitcii 
©nd;en  von^ax  fmb/  obct  I)ctn<id)  in  bicfct  igiicbcn/  mbcr  uns 
ivctbcnt/  n'cbet  \5tibcii/  ©unen  /  obet  Sûutivortcn  one  baj  nn» 
^it  Xi\\  unb  011c  beS  «inbein  îeileS  "JBilTcnbe  unb  %i(rcn  /  in 
be!)cinen2Beg/  mit  bi<  votgenrtiuen/  ©edjnn  tmb  SflVPitcl/ 
vcffpted)cncunS  oud)/  bie  ©tat  uod^bie  ime  ju  ObecsSiicbe 
uiein<!n  IjciiJen  obet  etloiibcii  ju  bulbcnbe/  jU  fmetcnbe/  obéc 
gel)otfmn  je  iliibe  one  iDîei|iet  unb  SntcS  ju  ©trnjbutg  a.M)]ên« 
be  unb  SffiiUen /  wit  lient/  eS  bnime  gcmemlidi  imb  einmittig» 
lid)  mit  einnntct  tïberfomincn/  baj  muii  es  bie  von  ûbetfitdie 
!)ei|fcn  fol/  ju  glitbct  2Bife  vicient  obct  geiviinneiit  tvu-  \iit  S)e» 
tbiin  unb  hAi  éippittcl  me  ©lofie/  ©tctte/  obct  Sûcfiin/  un» 
fcte  ©titft/  brttjn  ans  bic  von  ©ttiijbutg  be|)ol|t«n  iveten/  ge» 
gen  'im.  fiiilent  xoxt  bnS  glid)  baltcn/iîis  von  ben  von  -Obctfird) 
bo  vot  befdicibcn  i|t/  wcc  (ibct  b«j  bie  ^XAi  ©ttnjbiicg/  bejein 
©d;lofe  étnt/  2îf|îin  obct  iute  gcretinncn/  bo  ivit  bec  'Ses 
dinn  unf  bàS  gnpvittsl  obet  icmcin  von  unfetn/  nit  bç  U'eccnt/ 
obcc  nit  in  unfctm  Sînmmcn  >vcte/  bo  fol  biiS  Ijdlbt  'îljcil/un* 
unb  unfctm  £cn)pittcl^i(ugcl)oten/,unb  bnS  nnbcc  îcil  bec  ©tête 
von  (gtcnjburg  jitgebôtct/  bo  môgcnt  fu  iccn  5{oj1cn  tiff|lnben/ 
ben  fu  biefec  (giid;en  I)(ilb  gebept  Ijant/obct  bo  mute  tun  ivie  fu 
gcttuiven  'bc^è  eS  in  n((ci  nuêcfi  ifl/  >vet  nbet  bnj  fu  eiu  folitb 
©log/baS  fu  rtlfo  gemunnet/  fdiebigetcnt  /  in  wcld'en  SBcg  bn^ 
rcete/  bdtumbe  fuUcn  fu  unS/  nit  je  munnittcnbé  l;<iben/  obct 
ineu  beljeincn  ©d^aben  obct  iàucivuct  gcgen  unS  bcingen  in  be. 
beincnSBeg/  tvnS  .Soflen  oucb  bie  von  ©tcnjbticg/  uflF  folid) 
©tngc  legent  tinS  ju  Ijclffe/biicvuc  folfent  ivic®ed;flnunbÊ(i))* 
pittel  nocb  unfct  jeglid)et  bcfUnbct/nod)  bie  ©tiit  vonûbectitd;/ 
unb  (inbcc.©iog/  bie  jit  uiiS  femcnt/obec  wit  mit  it  Sjilfc  ge» 
ivunnen  /  tiicn  nie  vctbunbcn  fin  je  gcbenbe  /  uod;  bntmif  511  flrt= 
Ijcnbe/  >uic  bctcnt  es  benne  geruc/  U'flnb  iViiS  Qi[)fc  bie  von 
©tcrtgbucg  uns  je|  bunt/  bcEcnneu  ntic  tooI/  b<iS  fu  bdé  uns 
fec  lieben  JÇcotven/unfcc  ©tiflt/tmb  uns  je  (£tcn  unb  ju  Sîu^e 
tiigent.  "XOc  votgefd^tiben  ®ingc  unb  bnS  gnvpittcl/  gemcin= 
lid;  vue  uns  unb  otle  unfece  9îiid;fommcu/  gcgen  ben  vocgcniin* 
ten  gjîeifîec  unb  SCrtt  imb  bcu  SBucgecn  bec  ©tctte  ju©ttrt^bucg/ 
unb  if  en  gîddjfommen/  |iete/vejlc  unb  unvecbcod;enIid;  bp  tef* 
tcc  2BotI)cit  je  [xiltenbe/  unb  gcn^tid)  je  vottcfutenSe  one  ©es 
vetbe/  ivit  (jlduS  3orn  bem  mnn  fptid^ct  ®d)ultl)eiS  bec  a)îei= 
fiet  unb  bct  sent  von  ©ttnfbucg  vctjcl)cnt/  bnS  bic  Dbgefd)tibcit 
Sjetccn/bct  ®cd'(in/imb  bns  Cflppittel  bct  votgcnnntenStiffit/ 
uns  bie  voigcnrtiitcn  ite  @cbte)lcn/  ciegelid)/  vutgelcit  unb  ae= 
clnget  l;flbent/  unb  bo  mute  gef unbet/  ùi  m«ld;ct  inotfcn^et 
96i(l)clm  von  ®icf}/  un  w  unb  iccc  ©tift/  gcvoccn  unb  gctptt 
!)ct/unb  bct©tiffte  ©lofjc/  in  frénibbc  Sjenbt  gegcben  bet  iinb 
notb  vncbrtffet  getii  bete/  rco  ce  iniid^te/  bnS  et  \\\  vccfivoten 
bet/  nit  je  tunbe/  bflS  i|î  iinS  nit  Ilep/  unb  luo  et  ben  i^citen 
bem  (Tappiftct/  bct  obgcniinten  ©iift  rtiibccSbut/  obecingc» 
fdiibt  ivrtub et  bitlid)  fol/  biiS  i(l  iinS  gctriuvclitbcn  Icvt/iVdube 
ivit  bet  ©tifft  Sfîu^uiib  gtc  «t(e  3it  gctn  fcbcnt/  unb  iva^ 
une  bacjti  funbcu  obct  inôbtcn  gctun/bns  bie  ©tift  bç  jt  felbed 
unb  iccn  (£rcn  blibe/  \aX(.\\  ivit  geru/  unb  bcbuctc  uns  baciim= 
bc  u'cbec  itoflc  notb  Tltbcite/  tmb  nod»  bj|nme  uns  bie  vocgc» 
nontcn  S'jctrcn  ite  ©dcbcn  vutgelcit  bflbcnt)  unb  benne  bccfcibe 
Sjecj  "28ilbfbn  von  Siefl/  ju  ben  3itcn  bo  cr  ju  cime  SSçfd^ofte 
jii©tta^burg  rcotbcn  tv«S/b(it,ui  )vit  imc  mit  unfetn  iibcn  imb 
©titc  buIffcnt/bnS  imc  bnS  S?i;(lum  ivutt/gc  tins  mifaBitfcii 
unb  gcbctle  bct:  jjeccen  beS  cgciwntcn  (JnvP'ttf'^  »"bec  «nbetil 
Singen/  oiidi  fivtir/  bec  ©log/,  (&tcttc/  unb  2îc|lin  bcS  S?i)j 
ftiiinS  tmb  bec  ©tift  nit  je  emvffoinbenbc/  obcc  jeinon  in  je  gc^ 
benbc/oiie  unfetn  îBifTcnbc  unb  SBitfcn/  bcS  loit  oiid)  |m  iScicf 
bnbent/  bcfigclt  mit  fincm/  unb  bcs  Sappittels  3ngc|lgelii/biiS 
ce  oucb  nit  getoii  bct/  batumbe  bdS  menglic\)  benne  gcfcbc  tmb 
empfînbe/  hçkè  >vic  bç  Ut  ©tift/  unb  btc  ftecten  bec  iStifft  b» 
uns  ivcUent  tmgcfdieibcn  bliben/  u'nb  ivic  bec  ©tiffl/  eec  gcrn'c 
fcbent/  fo  bnbent  tint  une  ju  ben  voigcminteii  Sjertcn  bcin  .De- 
cbiin  unb  bem  goppittel  vetci;net/  mi  iiifnmin'cne  vcebimbcii 
unb  vcepflibtct  in  bic  'îBife  aïs  voîgeftbeibcn  fmt/  unb  bo  voit 
fo  vctfpted)en  mit  uns  oiid)  vur  uns  unb  nUe  unfct  97iKbfi)nicii 
gcgen  ben  vojgcnnnten  S^cttcn  bem  ©ed'dit  unb  ^dwittel  /  unb 
)cen  Sf}dd)fomcn/  bicfe  Seeciintmgc  /  a^erbn.mnitfe/  unb  ver» 
pfiibtunge  (lettc  unb  ve|le  je  bdltcnbe  /  unveebeixbcitlidi  bw  eebtct 
géoebcit  /  dBc  ©eveebe  unb  Qtegclitîe  in  dUcn  voîbencmptcn 
(g^tiuftn  unb  *puncteii  bdciime  u^geftotfën.  Unb  bcS  jii  eine 
Uefunbc/  fo  bdut  >vit  bec  ©cdwn  unb  bnS  ^iivpittel/  iinfec* 
(ieincinen  gdppittelS  3ngefigcl/  unb  reit  bec  g)}ei|1ec  unb  ber 
Srtt  JU  (gtcdtJbiitg  unfct  etctte  SnSflll'l  S"»»  bcncfcn  du  bi= 
feu  SBcieff/  gebcn  beS  ncbftcn  2RentflgeS  voc  unfet  gconieii  Xa^ 
ge  ArinuntiatioinbetSDdficn/  in  bem  3dt  bo  mdujdlteuou 
©ÛtteS  ©cbtitt  victÇebcnbimbcct  3iu-  tmb  funff  3rtte/uiib|lnt 
bifec  QJricfe  jwcne  glidi/  eince  bi;  bcin  (Sd^pittel  unb  bec  dnbcc 
bp  bec  ©tdt  ©ttflpbucg/  bie  oucb  bp  in  blibcnt, 
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tïmêl  '^criihatD  ÎOÎatggrafcn  îii  25aabcii  anDccn; 
(£bcr()ar6  (èraflfctt  5u  QKfictcmbcrg  ttittcn  /  ter 
^tatt  ©trafiinirg  bicrDtcn/  uni)  ïJcncii  Jîcicî)6''^tâl)= 
tcn/  Lllni/  Dlcûtliiigcii  fiinfftca  2l)ci(5"/  m  gcmcim 
fc(;atftlicl;cit  25ci;rtaiH)t  un»  crt()cilung  ter  3u|tië  aiif 
5.  3al)r  ciitgcgangcii.  SD]arbac(;  an  tes  ^cyligcn 
(£rcii|'-crt)èl)mi9é»Mg  1105.  a)îitt)cr@taî)tapci;cr 
AcceiFion  su  obbcuieltcr  gimmg/  mh  îwar  subcm 
crftcn  nMnblic(;Dc£(i"t)urfurrtc«  ju  9iîai;iig  ^l;c»(. 
©cniuag»  uacÇ  e^t. @ct>crMtag  i4o<î-  [Leh- 
MANNi  Chronicon  Spirenle  Libr.  VII.  Cap. 
LXXIV.pag.77f.  Col.  b.  inf.  lin.  ult.  ex 
Mditionibus  Joh.Melchior.Fuchs.]. 

C'eft-à-dire  , 

Confédération  pour  cinq  ans  entre  divers  Princes  £5" 
Filles  de  F  Empire  ,  /avoir  i.  Jean  Eleveur 
de  Mayence  ,  i.  Bernard  Murcgrave  de 
Bade ,  3.  Eberhard  Comte  de  fVirtemberg, 
4.  la  yHlede  Strasbourg,  iâ  f-  /"  Fil- 
les af'U  bM  (3  de  Redtlingen,  potir  leur 
commune  défenfe  ,  £3"  /»c?/>"  /^  meilleure  Jdmi- 
niftration  de  la  Juftice.  A  Marbach  le  jour  de 
la  Sainte  Croix  I40f.  Avec  ï" Acceffion  de  la 
Fille  de  Spire  à  cette  Confédération  par  Ad- 
hérence à  r Electeur  de  Mayence.  Le  Dimanche 
apirès  la  St.  Severin  1406. 

Of«3r  3o()(iim  »oit  ©ûttcé  ©nabm/  b«f  Qeil.  ©tiiljfê  511 
-"-'  aîenge  gcg=SSif*off  /  beg  Sjetl.  Kéinifdjcn  Std.'é  iit 
S)iît('d)en  idiibcn  £cÇ=g;niieict  «oin  cçiiie  'îeçk  :  2Bii'  S3ctii= 
YjMfom  bcmfcIbcniO^rttgtiwe  su  SBaben  an  berne  nnbern'îcçle/ 
>Biï  (£bo-l)(icf  ©tune  ju  SBûttciibetg  un  berne  brittcn  'îcpl/wic 
ber  a)}ei|aT/  bec  Sùitl)  unb  rtUe  SSutgete  gemeçnlid;  bet  ©tnb= 
te  511  (gttiigburg  nn  berne  i>ietten  îeçle/  unb  luir  bic  58urâeïî 
inej|1ecc/  iX(itl;c  imb  ^iii'iiei-ejemeijnlid;  in  biefen  nudjbenenten 
bef  Sjcii.  3Cômif*cn  Scid;é  fâtnbten/  mit  gîrtinen  Uline/ÎXfe 
liiK^en/  itbctliiuieu/  «Dîeimningen/  iKa»enfi5iir3/S3ibMd;/@e= 
niunbe/  'ï)ûncfclft)iSbI /  ^uulfbuten/  q)fuaenbotff/  Pgnp/ 
iûtfitdi/  (giengen/  "ïiilin/  Soyflîngen  /  SBtidjctn  unb  Scmp^ 
ten  (tn'bcm  fun(fcen  'îeijle/  befenncn  o&t  offcnltd;cn  fiii:  ttné 
unb  nlfe  bic  Unfetn/  unb  bie  une  ju  uerfpïed)en  )W;nt/  mit  bie-- 
feni  SBricif  unb  tl)un  f  unbt  «aen  ben  bie  i;n  fcl)en  obet  \)km  k-= 
fcn/  (il0  mie  vorinn!)!^  mit  ivolbebndjtem  WlvxYl  ©bteunb 
unfer  licben  Jvrtue  su  4obe/benie  Sjcil.  3îomifd;en  iXid;e  su  ©ter= 
rfunge/  su  SîuÇe  unb  ju  (Ebven  /  une  felbé  unb  bem  gemcincn 
îanbc  su  ^tçbbe/  unb  ju  gemad;e/  une  fteimblidjen  sufnmmen 
nnd)  lute  bicfcc  I)ern(id)  gefditieben  £çnung  wrbunben  l)rtn/b«f 
reic  nun  bic  grfnmen  SSurgetmei|tee/  Sntl)  unb  ^Sutgete  ge^ 
uu'çnltd)  bec  (gfnbte  su  (gpice./  (lUe  bie  çten  unb  bic  i;n  su  ucc» 
fprcdien  (}en/  in  biefelbe  frùntlid;  gçnung  su  uns3ol)iinn(Er§5 
$8ifdioffÊ  î<t)Ie  genonunen  unb  cinpfnngcn  ben/  nel)mcn  unb 
cinpfnbcnjïeui  biêfelben  fnîntlid;  gçnung  gcçnirectlidjinStrttff 
biefeë  QSriep/  (ilfo  biig  f^e  uon  Datum  bicfcé  SBcieffeé  «ne  su 
rerijncn/  bic  gonÉc  3t)t  bcrfelben  gçnunge  uffe  bncinnen  fin/ unb 
|ld)  bec  mit  une  wfd  n>ic  mit  pn  gcbvud)cn  l^nlten  unb  beljelffén 
fotfcn/  unb  mégcn  su  «(fcn  3\ed)ten  imb  in  (ittev  '2Btfe/  cAê  roit 
wotgcnftnte  çpnrtljicn  une  bflé  unfeceinanbec  wrfd}nebcn  unb  mit 
©liibbcn  unb  <£.\)i>m  l'ctbunbcn  bdn/  nié  iaê  bie  ^cieffé  buc' 
lîbccgcbcn/  epgentlidien  nugiDcfen/  bie  uou  2Sorte  su  2Bocte 
ijecnad;  gefd)tiebcn  (îcbn  unb  alfo  luben  : 

PTlftSc  3oI;<inn  yen  ©ottcë  @naben/ut  fupra  &c.  t!)un  funt 
'**-'  ntlcn  ben  bic  ij"  fcbcn  obcc  !,ôcen  Icfcn  :  SBunn  roit  mit 
gnn^ct  begierbc  gcncigt  |în  su  ■.Çricbcn/  unb  gcmeincngîu^enbcc 
{nnbe/  unb  biifî  ÎBitnjcu  unb  2B<iofcn/  iKeid)C  unb  '2Ccmcn/ 
^pilgetin/  .^nuftlute/  4(inbfccer/  unbSaupMnnftb(i|ft/®ot= 
teéîS'jiifc  unb  nUe  anbece  erbec  uni'ccfpcodicn  itîte/  |îc  \miQà^- 
lidj  obcc  îBcltlid)  bcfd)innet  irecbcn  /  ficbet  fcçn/unb  bclii)  bnlJcr 
bi)  @emnri)c  bUcbcn  niôgcn/  fo  boben  irit  une  bccntbiid)  mit 
roolbcbad)tciu  'ajlutl^e/  0£)tt  tuib  unfec  lieben  '^Çraucn  su  iobe/ 
bem  Sjcil.  3Comifd)cn  SCidic  vi  (StevcEungc  juSiulïe  unb  ju  £[)= 
tcn/  une  fclbâ  unb  ben  unfccn  unb  gcmcçncn  innbc  sutticben 
unb  su  gemrtd)c/ înfmnmen  fvuntlidjen  imb  giitlidicn  «eceinigt 
unbuccbunben/  «cccinigcn  unb  l'erwnbcn  une  nud;  çéunt  mit 
ïcdjfem  '2Bi|ren  unb  mit  Si'ufft  bicfec  SBciep  ^r)m\m  big  uf 
unfec  lieben  jcaue  îiigc  iid;tmcg  /  gennnt  s»  iflteine  purifica- 
lionis  Marie  ben  nebe^en/  unb  brttnticy  fiSnff  a(m§«3««/  bic 
ToM.  II.  Part.  I. 


nc!)e|icn  nrtdjcinnnber  umb  ©ndje  bie  (id)  nun  fiicbrtë  me  «on  ^j^  j^o 

neucn  eclauffcn/  unb  fid)  l'on  Datum  bicfeé  58ricffc0  mit  diigc^ 

fnngcn/  gcfeèct  obcc  befteUet  |m  /  ciuiinbcc  gctrmvlid;  fc03t(ïfU'  1405* 

big/  bccrttl;en  unb  bcl)çlfcn  ju  |în/  in  nUcc  bie  SEife  unb'(Joc- 

mcfllébccnnd)  gefd)cieben  (ict.    3u  bcni  ccjicn  ncl)men  unb|eÇcn 

iBic  ug  ben  ■a[recbur*lcud;tig|ien  guc|icn  unbi;ccui/  sjecîu/ 

Siupvcd't  jKbmifd'cn  S^Mgl  su  iiaen3ptcna)îcl)cerbcé3Cci*cé/ 

unfetn  gnnbigiTenJjcnn  unb  berne  sjeil.  Svicbe  fine  Svcte  sufbun» 

be  (lié  bnnn  unfec  i;iglidwc  l'cîgcniintcn  îcçl  nn  berne  3Cid)e  in 

gtbiicfeit  unb  nnt  «uten  ®cœonl)ejtcn  l)etfommcn  i|î/unb  bod) 

iilfo/  obc  brté  tvcce^bttf  ce  ober  i;innné  anbccé/  leec  bec  mcce/ 

unfec  bec  l'ojgendnfcn  'î:ct;le  bcl)cincn  /  eé  ivere  uon  unfec  bec 

djegcnuntcn  Sjecm  obec  bec  ©tâbt  îci;lc  ober  unfec  Siencc)' obet 

biemifecn/  bie  une  ju  vecfpred^en  |1unbcn  gemcçnlid)  obcc  eiu 

îeçlc  /  obcc  me  untec  une bcfunbcn  /  m  uufecn  5ci)l;eitcn/  SBticfs 

fcn/  iXedite/  gutcn  ©cwonljeiten  obcc  mi  unfec  Sjccifd'iifftcii 

iiinben/iiiben  obcc  @ute  befd)ebigte  off  QBiilT«/  obcc  off  ian^ 

be/  obcc  une  baron  tcingcn/  tcçbcn  obec  tcengen  rcolte/  ober 

bec  une  obec  bie  unfccn  mit  a)!«d}t  lîbecsicben  obec  belcgecu 

iDoIte/  unb  fid;  bccfdbc  "ttx>l  untec  une/  bcni  biié  nlfo  luibcr» 

fiîre  unb  bcfd;el)c/  bcirumb  betenntc  in  fold'cc  îDînfc/  nié  baf 

une  bec  obgcnnntcn  ncrin  /   cincn  obec   une  bciicn  u'ibeca 

fiSre  ober  befdiel)e  /  rônnn   fid)  bnnn   bccfclbe   ftcccc   biic=> 

umb  /  obc  ce  im  iawit  wccc  /  mit  fetbé  finec  Svcten/  ober 

oh  ec  im  innbe   nit   irccc/  finen  £)bec|icn  S^auptmnnn/ 

obec   bemc  ec  fin  4mib   empfolcn  l)ette  /   obec  mit  fcd;é 

fineé  xjecni  iJCeten  off  çcc  (gijbc  ccfennteii/obcr  obe  bné  une  vni' 

gennntcn  îKeten  sugingcn  reecen  /  U'nnn  fid)  bnnn  yglidie  bctfcU 

ben  ©tiîbte  îenlc  mit  çren  gefd;ivocncn  Kcten  off  çce  (gte^unb 

(gçbe  ccfennfcii/bn^çn  ober  ben  çccn  un  bcnobgenanteniètutfcit 

llnccd;tbcfd)el)cn  wcrc  cberbcfd)cl)c/  bdf  bann  becfcibe  befdies 

buite  %sx)\ti  tDcldicc  untec  une  ber  roece  obcc  i|l/  une  ben  nn^ 

becnyojgcnnnten'îeçlcn/ baé  wol  uccfi'inben  tinb  suœiffentbun/ 

mng  felbé  ober  mit  finen  scwiffcnSSotten/obccSBcieffen/unbflud) 

bncoff  umbS2ulffe  mnbnen/fb  fbfcn  î»"""  n)ic  bicfelben  gemubn» 

tcn  îeçle  berne  befcbcbigfen  îeçlc  batum  uni'crsoglid)  biilffiid)         -    .  ' 

fpn/gcçn  (illen  beneu  bic  du  foldicn  (gcbnben  sugcsogcnunbgetrtii 

l)etten/  obec  bic  mit  a)îad)t  fllfo  off  fie  gcsogcn  luecen  obcc  bcle= 

gerf  luette/  ober  bie  i)n  fii'ice/  Ijolffe  ober  SCntft  bncsu  gcbcn  ober 

teten/in  (oldjer  befd)eibenl)eit  /  bnÇ  tpic  bcrfelben  Jinb  su  fiunbe 

bncumb  mccben  foUen/  unb  nud)  ntlc  unfece  Sienec  unb  bie  un» 

fecn  (lud)  l)ciffcn  tbun  unb  bic  mit  nngciffen/befd;cbigen/urib  mie 

nOenanbccn  ©adjcn  bic  bncsu  gel)Dccm/ftnblid)en  tbim/nléiiccce 

tt>ir  brté  erlangen  ober  etrcidjen  mogen  /  getrurelid)  imb  one  a[it 

©efecbc/glidjec  SBiefe  imb  in  (lUcn  benne  9îed)fcn/nie  cb  pglitf; 

îci;l  untec  urié  befunbcr  bné  felbé  nngicnge  unb  çne  fêlbé  ober 

ben  finen  iDibccfarcn  unb  befdxben  wcte/  Unb  iDnnn  unfec  (Jré» 

bifd;offcn  3oljonn  obgcnnnt/  éid)loffc/  innb  unb  4iJte  itn  nn» 

becnobgcnflntcnuiec  'îcçlen  etivné  niçt  entlegcn  unb  gcfcffen  fin/ 

biiciimb  ujer  eé  bnÇ  une  bie  ©(id;e  obcc  bec  ©d'iibe  nngienge 

unb  bie  (gad)cn  alfo  gcfînit  irecen/bflg  '[k  sum  tegclidicn  .^cicge 

qucmcn/  fo  ban  ivic  une  non  ben  l'ojgcnnnten  uiec  Çinctl)icn  in 

fold'cc  a)1rtflel)'"b«ngcfcèt/  dfo  i>a^  ^k  une  su  unfecmc  tege» 

lidxn  Sriege  obc  une  bie  ©adjcn  angiengen/  nié  i)0!gefd)ciebcti 

fiet/  obec  mir  çn/  ob  ^\t  bie  @ad)e  angicnge/in  unfece  obec  t)re 

(g*loflcrrei;fige4iî(/sum  tcgclid)enSrtcge  nid)t  biïrffïen  fd;icfcn/ 

wictetcn  eé  bnnn  gecne/  bnnn  mt  nnbern  obgcn<mte  vier  'îeps 

le  bnben  une  bcf  yeceiniget/  bicreilc  wir  cinnnber  gclcgcn  unb 

gcfejfen/fin  mit  gîdmcn  nlfo/ifi  bné  bccfclbe  befd)cbigete'îci)tun=' 

tec  une  bcf  nn  une  bic  e^cgennnt  brei)  îeçle  begcl)ct/  bng  mcm 

ibme  su  bec  l'Oîgennntcn  ijitlffe  cinen  ceçfigcn  3ug  su  fcgelid)em 

^tiege  niid;  licl)/  fo  fotten  \v\t  DOîgennntc  îeçle  (iffe  Diece  nun 

unb  briffig  ©viefe  $u  SXoflc/  gcbec  unb  wolecsûgetcc  4iStc/  je» 

glicbec  ©picf  mit  bceiien  q)fccbcn  /  bncuntcc  cin  gcivdpnefer 

Sncd)t  fin  fott/  im  ê)d;loÇ/  bné  bnnn  bem  SciegeflUecbcficgc» 

Icgcnifi/  unb  bnbin  ec  gcunibnet  !)«««/  jufmmnen  fd)icfen  unb 

Icgcn/  unb  bie  nud)  tpncc  iSJnnunge  in^Diccscben'îiigen  ben  ne* 

bcficn  uon  Sjuffe  ugcçten/  unb  nud)  liîrbeclid)  nn  biefelbcn  fîet 

geccyten  folle  <me  (lOc  ©cfccbc/  nlfo  bodv  bng  ju  beme  minfien 

beffclbcn  îcçlé  (gpiege/  bec  bn  gemnl)nct  bette/  «lé  uicl  pine 

bnnn  aw  ber  voîgennntcn  ©umme  ©picfe  ju  "îtnjabl  gebiîcen 

ivccbet  su  fdiietcn/  nié  !)crnnd)  gefd)cibcn  fief/  an  bccfelben  fiec 

btp  înge  uo!l)in  fin  folfen  nnc  nOc  ©cfccbc/ unb  foll  nud)  i)glid> 

DOigcnantec  îciil  biefelbcn  ©pieg  fd)icfen  unb  bubcn/  off  fine 

felbé  Sofic/  @à)aben  unb  2)eclufi/  nne  a\lt  ©eferbe/  unb  bod) 

nlfo  I  brtf  bec  niimenbc  'ia)\  bcmfelben  unfecm  Sîolcfc  beé  bai 

i)me  nlfo  sugefdjict'et  iDiîcbc/bç  çmc  ccbelid)cii  fei;lcn  Srtuff  umb 

lice  fpfcnninge  fd)nffen  unb  gcbcn  foKen  une  nllc  ©cfccbc/  unb 

fodcn  «ud;  «Ifo  ivic  bie  DOîgcnnntcn  gemmiete  îei;!  unter  une 

mit  bec  Sjuiffe  in  nttcr  3Bife/  a\é  «ozgcfdjcicben  fiet/tcurolidjen 

unb  ccnfilidjen  becnten  unb  beI)olff«n  fi;ii/  nié  Jnnge/  bi)f  bng 

bccfclbe  ©tbnbe  vuibccfcbcct  nbgelcgct  obet  vccfunet  unb  bec  bes 

legecfe  cntfd)uttct  TOiîcbc/  nnc  nUc  ©cfccbc/  unb  bod)  nbcc  nlfo/ 

biig  fid)  ))glid)cc  bec  noîgcnnntcn  'iajXt  untec  une  funff  îeplen 

gci)n  beme  obcc  ben  tuibec  ben  ec.bdffen  iDUCbct/uoîbin mitais 

becfngcn  etbcïtliriien  beiunccn  môgc/  upgenommen  naeine  /  obc 

i*t  befdjebc  /  b(i(!  cin  îcpl  obec  me  untec  mié  su  tirifdjec  îbnt 

bcbnbenmôcbte/  biicju  foll  nglicbec 'îci)l  untec  une  bcnnnbecn 

%i\-j\a\  fdmlbig  unb  l'ccbimbcn  fin/  nUen  finen  £cnfi  gctcuwlid)' 

Subett'enbcnunbbntîusufcbrcn/  bn^  bné  belinbcn  luecbe  off» 

tedit  niid)  biefec  (Evnunge  fiige/  ju  glid'cc  2Bife  unb  in  «acn 

3icd)tcn/  (lié  obc  eé  ibme  felbé  obec  ben  finen  >t)icbecfnl)cen  unb 

befdiebcn  iverc  /  nnc  aik  ©cfecbe  /  unb  folfen  nud'  bné  hllen  un» 

fcrn  25oi;gtcn/ Qiniptliibcn  unb  ©ienecn  cmpfeblen/(iud)8utl)im/ 

m(  «de  ©cfccbc  ;  unb  nwmi  brté  i|i/  bnp  nnt  obâcnniiten  viet 


2p4 


CORPS     D  I  PL  O  M  A  TICLU  E 


iTCcct^at/  gCiîciKonaiibcv  l'ctfchvîcbcn  Ijcttcn/  bccb  buiS  ixivmnc 


AnNO   '^"^'''^  *•'■'  """^  ""^  ^"ffe  ëïicfc  ;u  bcï  cïltcii  iBlaiiiiHijc  etncin 

îcnl  iiiitcr  une  aei'd'icfct  l>H)cn/fcfol|ciniMt  l'Oit  bbcmcanbeni  ,    .^„..--, - ,.  . ,- .--.>- 

1 40  ?.  'îcijlc  iiiitcï  1111(5  l'on  bafclbc  igvicfc  n'cijen  jii  f*icfcii  nid}t  me  iiiicl'  ■2C*tc/^annc  uiib  ©obftWccîc  Ijinbnn  fodcn  gcfclict  tliVulsS  1 40  y 

-^     gcmrtI;iKtuicïbcn/bip  bafibrefcllH- <^ricaâ™éUd)  yrtncl;tctnnrc=  lKrnn*8e|"d)ncbcn  (?ct/ni^^  2Bcre  ce  iibcv  obcnnt     ^    ^ 

bec/  ce  ipcrc  bfliiii/  bag'  irit  l'cyciiaiitcn  îcnlc  ntrc  vicrc  boé  l'oycmimc  (£v(i=58îW)ûffe  /  wix  iîîîrtrsîriU'e  SScmljatt  cbct  w\t 

fûïbaâ  mit  ciiinnbcï  cinbrcrt)tiiUidicii  liOcvqiiciucn  /  bodi  bnf  fii|l  @ri)fe£beii;nïti'en36ik(oibci:.j/  obcitiinfci'c®icnci'e/  cswcrcit 

"    "    "  ■  ■  $3ci'!ii/ âvittet  obct  Sncriit/  obcr  anbcni  bic  une  511  wrfvvcd'cn 


ijbctmiin  biinnod;  m  bcmfclbcn  ^vicge/  bcm  obcï  bcn  bic  bcn 
Êcl'rtbcn  3ctl;(m  Iwiit/  |initlid)cn  tl)«n  foOcn/  in  nllci'  bcï  2Bifc 
<iie        "  ■'      ■'         '      ' ^  t----'-- 

l)nbc: 

biei&Mbtiètvnfibuvgnimiëpi'îK/  imb  ivit  bce  Dvid.'é  ètàbw 
in  ©diiDftbcn  (idjejcl^cn  ©picfc  /  luib  atë  bicfe  nud;  von  bcv  i'0!= 
âÊniintcn  vgnc()cii  iicmiil)u«  nnivbct/  fo  feU  une  voJiKiiantcn  \Sîat= 
griU'c  S3«i'iil;int  bic  i)3]iiniHyc  vcblicbcn  l'cvtiinbct  ivcvbcn  gciin 
S3iibeii/  obt  uni'  fdbe  brt  |«i  obft-  uiifeïinc  iBoçgt/obcï  ©diult* 
I>eifcn  bcifclblVobc  )viï  fclbe  nit  ba  mcïm/  uni  une  voycnnurcn 
©WD  (îbcïljnrt  «on  'àjûïtênbcrij  juglidiet  aBifc(}c);nStncfflv= 
tcn  in  bic  ©tnbt  /  unb  bte  tgtiîbt  istvdf  buva  berne  îDlet|îer  ba= 
felbU  ju  (Sttnebura/uub  une  bce  9\icl;e  (stabten  in  @d)tt)«bcn 
^\)n  iKmc/  bcmc  feurgcnneiftct  brtfclb|1/  bic  foUcn  eebannbcn 
(inbctnètftbtcnfûi'biitTeri'ctfunben:  SBiîrbc  man  nbct  une  l'Oî- 
acnrtiitcn  ,3obiinn  £ré=S}iftl)0|f  «Ifo  mnbncn/  bic  ju  befd^cbiacn 
unb  nnjiiijrciffcn  /  bie  une  aclciicii  obcr  bc|<t1cn  wetcn  «le  «02= 
Sefd)i-iebcnfîrtt/biie  foK  m>iu  une  l'crtiiiibcn  <)eyn'2tfdi<t.ffenburij/ 
imfçtme  2)i«tbum  obct  Sdncï  biifelb|l  /  unb  «wnn  rtud)  nlfo  bic 
SJlnnunac  iin  iiâlidjc  Doyciiiintcgitiibt  funbtlid)  unb  lutîTciitlid) 
getbon  iviirbe/  bamitbe  foU  bet  «Krtnunae  gtmg  sefdjcljcn  (in/ 
«ne  (itte  ©cfccbc. 

©0  foU  niul)  unfetct  l'Oîgciwntcn  funf  îcçlc  bcljcinci:  svcbct 

ficrin  nod,i  bet  ©tiîbtc  'îepl  bct  niibcni  -SieçIc  ginbe/tn  unfcm 

(Stiibien  /  2>e|len/  èd'lôtleni/  idiibcn  obcr  ©ebiefljcn  /  iDtffcntlid) 

iiicl)t  cnchnitcn  /  incber  k*picfcn/Ê|lên  nod)'î«ncfcn/I)ufen  nod) 

Ijofcn/nod;  bl>"inc  (Scjncî  wibei:  fie  licl)cn  nod)  gcbcn/  nod)  fonjï 

âcfeljrlidien  l;anbb.ibcn  nodi  l)nifdHcben  /  aiebnlbc  çglidjc  'îcyl 

Vitter  une  bcg  çnnc  obct  acuinbt  werbct/obcc  von  berne  obetbcn 

anieni  ïcçlcn  biiïuuib  eniiiibnct  reucbet/  getcumlid;en  unb  une 

ottc  ©cferbe/  unb  waê  ©ddien  in  bicfcn  Sçnungcn  mit  .^ttcge 

obcr  Jinbfcviifft  gcim  çnwnb  «nbere  diifcil^cn/  cbct  uctkufen/ 

Êsrumb  foU'fïc  bl3cm  îci)! untet  une  anc  bie  niibern  îeçl  ïueb- 

,  6ero  gricbcn/  uffûnen  nocb  furmurtcn/in  bijcine  '2Bc3/(îne  bcr 

«nbcim  5:ci)Ic  3BiUen  unb©imfi/bnnn  brtf  roit  «0!gcnnnte3:cçl 

m  tiînffcum  i)(jlicl;c  fold;e  Sinbfcimfft  unb  Sriegc/  bie  fii)  in 

Èiefcr  Sçnunge  angcfangcn  unb  wcrlduffcn  I)ettcn/  nncl)  Itfgung 

îiefer  (gçnunâc  cinnnbcr  bimnod)  getruwlid)  foITcn  bcr(it!)en  unb 

6ebelffen/  bif  foId;c  ijinbfd^iiîft  obcr  ^ricge  gcn61id)cn  l'ec^ 

rid;t  unb  «crfunct   luurben  /  one  nUc  ©cferbe.    28ere  nucl) 

ob  jenirtnb  bcgel)rtc  ju  une  in  biefc  ^çnungcn  5ufommcn/cen)c= 

tcn  Sjcrin/ÎKittevc/^incdîte  obcr  (gtnbtc/.  bie  mcgcn  baê  bringen 

(in  roeldjemîcil  unter  une  Boigenniitcn  fiînff  'îl)eilen  |le  rooUcn/ 

unb  berfclbe  'î!;cU  untcr  une  foïï  bnnn  bcn  nnbccn  'îlieilen  »«= 

îtînben/  unb  jcncn  barum  einen  gctuincn  'îtig  «n  cine  ©tnbt/ 

&ic  une  obgeminten  fiïiiff 'îljeitcn  «Ucrgc(cglid;1fen  rccr/  bcfdKiï 

bcn/  fo  foUen  bnnn  \vn  cl;cgemintcn  îljeilc  ntle  Jiînff  irntSîn» 

incn  unfer  iglid-cr  jjcrnt  jwccn  t^ncr  SCatc/  wir^bic  «on  i&ttaf^ 

|urg  b!ci)  unfere  Knte/unb  ivir  bie  nnbcrn  @tnbteinëd)n)nben 

flud)bîcpunfcreS<ue  mit  »ot(cn  ©cwnlt  barumb  unb  biil)in  ju- 

fflmmcn'fd;i£fcn  unb  fcnbcn/bie$(id:eneigentlicbcn  einsnncbinen/ 

unb  su  iiCïl;oi-cn  /  unb  nud)  btiriif  mit  einnnber  ûbercin  ju  tom- 

uien/  obe  bie  unb  wie  bie  injunebmen  fm  obct  nidjt/ unb  wie  fid) 

èanu  bii  unfct  iXnte  ncmcnilub  obcr  mit  bem  mcl)rcr  'îcijl  wtei» 

nigct/  n>n6b(U'iniKifjiil'it]ênobcr5ntI)unftV  bnbci;  foU  ce  blci= 

ècn;  ge  foO  pbee  Doycnam»;  -Ici)!  untcr  une  bcn  anbetn  'îci)Ie 

(id)  fclbe  unb  (illc  )ve  èrt'loflTer  m  biçfe  l'ozgcfd^riebene  gndicn 

ni  rttien  jren  Sîôtbcn  offciit  biiltçii  /  |i(b  bntduf  unb  bnrin  ju  bc- 

^clflcn  unb  jn  bnrju  gctïmulub  iîcratl;cn  unb  bcI)oIffcn  fin  nnc 

«lie  ©efetbc/  bod)  bnfi  miin  fid)  i\'rgci,ni  ben  mit  2i>ibbcrcrfii3cn 

berentcn  niôge  iiie  l'ojgçfdjzicbcn  fict  /  unb  ronnn  mir  uoigciuinte 

•îcçlc  iitU  iÇiînf  ciiKinbcv  in  ber  unb  nllcn  nnbetn  ©ndjen  mit 

grtiiéen  3:rmi)en  mcinen  foticn  unb  wotlen/  bne  ju  be|îetigen  unb 

flud»  su  fiîtJommcn/  bns  suftben  une  unb  bcn  unfetn  in  3i)t  bie= 

fer  gçnungc  idit  gn'cmmge  obct  unnudcn  offcrfiiinbe/  fo  l)(ibcn 

>t)it  inie  bee  mitcnianbet  unb  geiin  cuianbcr  iiiicb  iictennct/n'clid) 

•iei)!  untet  une  obcr  ber  ygliclicn  '?;a;Ic  jugcbcirct  obcr  ju  bcrr 

fpred)en  jînt/  ui)é  fûrbne  mit  bcmc  obcr  bcm  nnbcrn  îcylc  obcr 

fcen  çrcn/  unb  bie  »n  ju  uctfprctbcn  fnmbcn/  511  fcbicfcn  obcr  su 

t!)unbel;ettenobcrgenntiinen/bn^  mir  b<ie  mit  freimblidjcin  iXed)= 

ten  nCte  «)cgen  gepn  cinnnbcr  gutlid;en  ugtrngcn  unb  »erl)«nbeln 

foUcn  in  ntlet  ber  3iMfe  nie  l)crnnd)  gcftbricbcn  |ict/  unb  i|l  bcmc 

(ilfo.    2Set  ce  u'it  cbgcnnntc  (ïr(5»âifcbof  3obnmi  /  u)ir  Sair» 

ârnvc  S8crnl)ntt  unb  ©tnfc  gberbnrc  l'on  ÛBùttcnbcrg  obcr  bic 

imjérn/  fie  rocten  gbel  obcr  Uncbcl/  $8iitger  ober  ©cbnre-{iîte 

>;d;tc  nu  cijnnnber  obct  gcçn  ci)nnnbct  su  foibcrn  obet  511  fprecben 

bctta:  ober  gemonnen  /  baé  foU  uMU'cn  une  uggetrngen  mctbcn/ 

in  (tact  bcr  {Qînnfie  nie  ni  ber  gçnimge/  bic  tvic  £r6=S8ifd;otf 

3ol)nnn  unb  wir  SOlnrgnwe  aBernbnrt  bei)bcrfi)tc  mit  cnnniiber 

\)(m/  ucrfd)ïiebcn  ifl  unb  gefd)rtcben  |lct/  unb  in  foldxr  îBinnfe 

unb  '2Bifc  fodcn  mit  (£re=S3ifd;off  'M)am  unb  iwir  gbcrbnrt 

érnuc  511 2Bùttcnbcrg/  bue  and)  nlfo  bnbcn  nnc  ntte  ©cferbe. 

SBeteeenbct/  obe  ivir  g)înrgrnbe  S3etnl)nrt  ttozgcnnntct  unb 

TOit  eljcgciwnter  ©rnue  (£bcrl)ntt  «on  SBûttenbctg  obct^bie  u\u 

fcrn/  fie  lueren  (£bcl  obcr  Uncbcl/  SSnrget  obcr  @cbure4iite  ijdjte 

juci)n(inbctobergc,i)n  cinnnbcr  ju  foibern  obct  ju  fpr<d)cn  l)cttcn/ 

ober  gfTOonnen/  bne  foa  jufd;cn  une/  benfelben  ben  un|«n  iig» 

jjctvnacn  jva^îen/  in  aiia  bet.^ife/  nie  reit  iiin>.bcf  iMHnftrii 


tîunben/i;d;t  ju  ber  gcmeincn  (gtabt  ©trnfiburg  jii  foibcni  obcr 
su  fvrcd)cn  Ijetten  ober  gcivomicn/  bnrunib  foflcn  inic unb bieiin * 
fcrn  nie  l'Oigcfdu'ieben  jtct/  emcn  gcmcmcn  3)!ntin  ncbmcn  nng 
bcm  tXnte  ju  ©ttnjibiirg /  U'cltben  ii'ir  bnnn  niincbmcn  wollcn/ 
unb  mit  bcmfclbcn  fod'en  |Te  bnnn  fd^nfcn/  bnfi  jlib  bct  bcg  nn» 
ncl)mc  unb  bne  tl;uc/  ce  ivcre  bnnn/  baf;  bcr  bne  ungcfcl;rlub 
i'0il)in  t'crlpbt  obet  ucrfdiiTOrcn  Ijctte  /  imb  bne  gcfagcri  unb  gc; 
f))rcd)en  môtlite  off  fpncii  ii:i,)b/fo  foKcn  )vir  unb  bie  unfcm  nier 
eiincn  nnbetn  tifi  iiren  ?vctcn  nn  bcifelbcn  fint  ncljmcn/  in  bcm 
l'Oîgcfdiriebenen  iXcd>tcn/  mit  berne  |lc  bnnn  nbcr  fd'nffi'nfotfcn/ 
bng^'ttd)  ber  bee  nnnd^mc/  unb  berfclbe  jemcçn  fol!  bann  bei)bcn 
'îcçlen  bnrnnd)  in  t'icr5Cl.icn  'îagm  facftbeibcn  nngcfcfjrlid)nucine 
(gtnbt/bic  bnnn  bcijben  'îci)len  ntfcrbcjlc  gelcgeif  iiî/unboff  bie» 
fclbe  3!3t  mng  bnnn  çglid)  'îeçlc  jivctie  ècbcfbcniiinncsubemgeî 
mcçnen  ffl^niinc  geben  unb  feÇcn/  unb  bie  fcttcn  bnnn  bn  non  ei;n» 
nnber  nid;t  tommcn/nnc  nlle  ©cferbe/  cr  bnfi  fie  bic  v^nd'cn  ba 
uÇrtditcuunbcntfd.'eibcn/  obe  |ie  môgen  mit  SDIijnnc  obcr  mit 
5rcunbfd)nfft  mit  bcpbcr  îei)le  ^giiitten  Hinb  SBitTen  /  obct  obe 
baè  mit  bct  SOtiinnc  ntd,>t  gc|in  modjtc/mit  ciinc  freuiiblid^cn  iXcdi' 
tcn  bci;ber  'îeçle  ,'^lagc/  Sîcbc  unb  2Bibcrtcbe/  ee  n'cr'cbnnnéb 
jenc  bct  gcnuine  obcr  bie  g*eibe4ute  umb  bie  Utfcil  einen  bernib 
ober  bebencfen  nel)mcn/  bîct;  ingc  unb  fcd^e  2Sod,u'n  /  nie  fnite 
wnb  gcmnnlicb  i|1/  bne  mbgcn  fi;  ivol  tl;im/  bod;  nlfo/  ba^'fn 
in  bctfciben  3i)t  uffprctbeii  unb  in  llrtenl  bcn  bcçbcn  »Prtttl)icn 
i'Ctfd)riebcn  gcbcn/  tuib  n>ic  nnc!)  fîc  bnnim  ju  bcnen  9Cec!)tcn 
fprcdjcn/  bne  fol!  benben  ^(irtl)icn  ivol  geniSgen  unb  bne  cyiinn^ 
bct  fl)un  unb/ottcnbcn/  nlfobodi/  bap  bcr  gcmciiiic  unb  mid) 
bie  @d'cibc:iute/  bic  su  jcnc  gcfc(it  wcrbent/  bng  iXccbt  bnriimb 
fprcd)en  follen  off  ntc  &ifci  Imb  foUcn  fi)  bie  (gçbe  bic  fie  fou 
ber  (gtnbt  obet  i,n'cn  :$?crvcii  gcfdia'orcn  bettcn/  o|f  bic  Btit  unb 
in  berne  iXedjten  nid;t  binbcn/  unb  foK  niitn  nnd)beçben'îei;lcn/ 
unb  it)et  mit  nglidicn  'îci)le  rçbct/jichct  ober  gcl)t/  ju  benfelben 
'îngcn  unb  in' bcmfclbcn  ©tblolTcn/  ^ticbcnuiib  ©elci)tc  gcbcn 
bnt  unb  bonne/  nnc  n!Ie  ©cferbe/  unb  nud)  nber  nlfo/-bn|  bcr 
bl)ciner/  ben  bie  ©ncljen  nngcl)cn  x^ber  (innîljrcn  ivnSrbcn/in'JCdjt 
obet  in  ÇBnnne  ninren  obcr  ©obfd'lng  gcfl)nn  tjettc/bng  fottmne 
nn  bcmc  £^cd)tcn  su  f  eçmc  (gd^nben  f  onimcn  unb  nud)  bic  ©dx'ibes 
Jute  nufjttbte  nod)  uff  SSnnnc  nod)  off  ©obfdjlngeiiitiittbet)? 
len  foQen.  Unb  nlfo  glid)er  SBçfe  gewoniicn  bie  obgcnnnten  non 
©trnfburg/  obcr  i;re  SBurgetc  obcr  bie  iircn  ubtlidi  mitiin^t'oj:! 
gennnten  jjetrcn  cime  obcr  une  nl!cn  brçcn  felbe/  ober  mit  un^ 
ferrt  ®ienern/ee  ircren  Sjerm/iXitter  ober  Snccl^tcjufdjicCen  obct 
Sutl)un/bnrumb  fotfen  fîc  emcn  gcmeçnen  ajînnn  ncmen  ug  beg 
Sjerm  iXnib/ berne  obcr  bt^  Sienetn  fie  bnnn  sufpredjen  n'Olten/ 
unb  fo!!  berfclbe  Sjerre  unter  une  /  mit  bcmfclbcn  fin  Svrtt  fd;nfi 
fen  unb  befîcUcn  /  ba^  fid,i  bcr  bne  nud;  nnnebme  /  ce  vuete  bnnn 
bn^  |îd)  ber  beg  «ucD  uoîI)in  verlobt  unb  l'ctfdwoten  bette/  uni» 
baé  of  fçne  gçb  gefngen  mocbte/  nie  uo!gct*ricben  fîel)t/  fo 
fotfen  fie  einen  nnbetn  neljmcn  in  bcmfdbcn  ;\nit/  bcrçrtnmb 
bnnn  bnrumb 'înge  bcfdjciben  fol!  nie  vo;  begriffcn  i)Vitnbfo[(en 
bnnn  TOir  voigenniite  j^ctm  unb  iinrt'rcSiciicr/a'eld^cmobcrn'el* 
d;en  fie  bnnn  sufiîrecticn  moltcii/  bee  ;Xccbtcii  bntumb  off  bcnfd» 
bcn  gcmeincn  unb  gl))d)en  3iifi'6e/  t'crhcngcii  iiiib  gcjinftcn  in  aU 
len  bcn  >puiKtcn  unb  ©ncben/  nie  bne  bicooi  mit  SBojtcn  en= 
genthcb  begriffcn  unb  untcrfcbricben  i|1/iinc  nilc  ©cferbe;  'SQèU 
d;er  'îeil  nber/  ober  wclcbce  'îcile  ©lencre/iSurgerc  obet  ntin« 
i.ùte/su  beg  nnbetn 'îeiieSBurgetn  obcr  nrmcn  iiîtcn/nunfurbne 
me  id)t  jn  sufptcdjen  bettcii  obcr  gcironncn/bne  ei;iiôclid)e  ^era 
fonen  nntriffï/  bnrumb  fo!f  eiu  'îeil  bcmc  nnbcrn  nntbfolgen  in 
bte  fetnbtc  unb  ©erid)te/bn  fç  bnnn  gefefTcn  |ln/obcr  bnrinnefîe 
geborent/unb  foUcn  (îcb  nud)  beg  iXeduciie  uoii  cinnnbcr  fik  ireii 
7Cmvtliîteniinb5Xid)tern/;,nndi  berfclbcn  ©tnbte  unb  ©cridjte 
©e>vonbcitunb9îed)tebemîgen  !niTen/nnc  n!!c  ©cferbe/ nlfo  bodi/ 
bnp  ijglicb  'îeil  untcr  une  mit  fi;ncn  'Jdnptliïten  unb  Sicbter'n 
fd)icfcn  unb  beficBen  fo!fe/  bnf  berne  Singer  fiîrbctlid)  ©crid^t 
unb  3îed)t  nitbt  wersogcn  U'ctbc/  nne  nlle  ©cferbe.  ©o  njotfeii 
bnnn  fiîtbae  roié  l'oigennntc  grê=a3ifcboff^!3i'bcnin/  aJînrgtn» 
58ernl)ntt/  unb  ©tni'c  gbcrbnrt  uon  'îBnrtenbctg  unb  bie  un» 
fetn/  bic  une  su  l'crfprcd-en  |îebenr/  beg  JlCecI'ten/  gein  ben  ob» 
gennntcu  £fîid)e'©tnbten  iii©d)n)rtben/nnbjein  bcn  iicnblieben 
imb  su  Itpttng  fommcn  in  n!(cr  ber  iBinntT;/  nie  bie  ginnnge 
ugwifetunb  fngct/  bie  nMrcl)egcnnntc©rni'c(Ebcrbrtrtsii'î!Biit= 
tcnbetg  mit  in  l^nbcn/upgenommc  n!Iein/bntî  obe  bie  l'Oigennnn» 
te  3vid)e  ©tiîbte  ober  bie  ircn  9ved)te  bcbôrfcn  imîtben/uon  ting 
cbegennnten  (£rS-SBi|'d)Of  Sobnhn  obcr  vjînrgvmi  «Scrnburt/' 
fclbe  obcr  uon  unfcrn  ®icnern/  ee  ivcrcn  Sjerren/  j'Xittcr  obee 
^ned)te/  bntimib  fbtten  fie  bnnn  einen  gcincincn  ■iBînnn  ncbmen/ 
up  bcg  Sjerui  iKât  untet  une  /  berne  obet  bee  ©icnern  tîe  stifptes 
d)en  n)oIfen/n)eld)em  f[e  bnnn  woilciu/  mit  bcmc  \m  nud)  bnnn 
bcflctten  fo!(en/  tlcb  bep  niicb  nnsuncbmcn/  ee  rocte  bnnn  bnp  et 
biii  nud)  uo:bin,uerlobet  iiiib  vcrfcbn'orcn  hctte/  nie  iio!gefd)rie=. 
bcn  fiebt/  fo  môgent  fie  einen  nnbcrn  ncl)mfii/  nie  baà  hiwoî 
nue!)  iinterfd)ciben  i|i/unb  fodcn  irir  unb  nnfetc®iener/iBcld'cin 
ober  ireld)en  (ie  bnnn  nlfo  snlVrcdicn  nnîrben  ober  molten/  bcg 
DCecbtcii  off  benfelben  gcmeincn  unb  einen  glid)cn  3nfn^  bnrinii& 
nud)  «crbengen  tuib  geftntten  in  nlle  ber  'Jonne  unb  SOÎitnf» 
fc  /  nie  fid)  ber  ebegeiinnte  unfer  £)l)eim  l'on  SBiîrtciibctg  / 
bsi  m  fitb  imt»  Ijnt  ©ienere  geaen  bcn  cbgenanteu  SKjcbS-. 

©tflbi«n 


DU     DROIT    DES     GENS. 


1  etrt^tm  off  ftjw  Sâte  ««cfdjtieben  I)(it  mt  (iffe  @efcxbe. 

\.NNO  g)(,nn  fjjtjirtS  rcoaen  toir  bie  uoig«n(int«  won  ©ttapucg  unb 
.  .  -  -  6ie  cl^egenonte  3Ci*ë'©tflbte/  î)«f  3Ced;tm  gegcn  cinnnbct  vPe' 
•■T^>  •  gm  in  fold)ct  a)îrta|Tc/  i»né  iuir  btc  von  ©ttapucg  cbcniuftte 
Suïgece/  unb  bie  unftcii  jtt  bci:  DO'.genontcit  iKtc!)ë=©tnbtcn/ 
sSutgercn  obei'  bcn  çcm/  boë  eiinjclidje  ^ctfoiKii  <intrcfcn/su<= 
fpKcl;cn  gcménneii/obcc  |I«  obct  bie  çten  wibbenimb  gcin  bie  un^ 
fctn/bag  (tn  'îeil  berne  rtnbctn  nacl;fDlaen  fotle  inbie@tnbtcobct 
Oetiditc/  ba  bie  âefeffen  (înb/obci:  bntinne  (le  aeljofent/nnbbrté 
flUd)  mit  3vcd)te  etfozbetn  uitb  uptruaen  in  aUa  bct  SBife/  nié 
<é  U02  begriefen  i)l:  geiBonnen  flbet  njituoîgeimntewoinStwf' 
butg  obct  bie  imfet  çi^teé  ju  bec  yozgenrtiiten  Svid;é'@tnbtc  ei= 
net  obet  me/  iaé  eine  gemeinc  ©tubt  (ingienge /  ju  fotbetii/obct 
it  bebeine  obet  bie  iteit  VDibeciimb  ju  une  wigenonte  towbt  ©trflp* 
butg/  unb  brtg  (ludi  unfec  gemcine  ©tabt  nngicng  ju  f))i'ed)en/ 
Ètitumb  foa  bec  tlogenbe  'îeil  utitec  mi  einen  gemeinen  nejjmcn 
ug  bec  ©trtbt  Siite/  bit  et  jHfpccehen  mitt/  unb  foU  bné  bnnn 
uff  benfelbcn  gemeinen  iSlam  unb  off  eime  çglid;en  Sufiiè  «f= 
tcflgen  in  ndec  bet  gJiiMttè  nié  i)o:gefd;cieben  llet/  «ne  otte  @e= 
fetbc.  5£()et  in  ben  ©«dien  atten  ill  funbecUdjen  bcccbt  unib  «m» 
gefaUen  ©ut  unb  bie  bec  'îeilc  bl)einec  in^(Sen)eI)c  gel^obt  I)an/ 
bng  bie  becidjt  foUcn  wetben/  mi  ben  i&tnbten/  ba  t'«  bnnn  gc= 
Icgcn  (ïnb/  e^  fçe  bnnn  in  ©tnbten  obct  of  bem  ianbt/ei  wece 
<iud)brtmi/  biif  bniTdbc  @uc  von  çmmib  ju  ief^engienge/  fo 
foa  es  brtcumb  upgctciigcn  mccben/  «on  beme  teljciijjjecîn/  unb 
berne  baê  ju  icl)en  ciîcct  nnc  nUc  ©cfecbc:  unb  nlfo  foamitSfîn» 
men  iglid;  îcil  unfcc  «né  Uûïgennntcn  fiînff  îeiten  ben  bie  in 
jngeljôïcn/  imb  ju  uctfptedwn  jlclmt/  nid;c  »ccl)engen  nod)  ge» 
jlrttten  /  beme  cbec  ben  nnbecn  'îljcilen  untcc  une  bljeinen  Ubec» 
gciff  baci'ibec  j«  tl)unbe/  unb  fotl  nud)  bné  fclbé  ni*t  tl;un/(ine 
rttfe  @efccbe;  î8cfd)cl)e  ce  abec  bnn'ibet/fo  foU  nbcc  betfelbcîeil/ 
bec  ben  Ubecgtif  gcfban  l;cttc/  beme  ubetgriffenen  îcil  baé  mu 
l'ccjogcnlidi  fclviffen  mibbccfc^tf  unb  raibbettan/  unbbnf  mnn 
bacnad)  su  bcm  >Xcd)ten  tomme/  nne  a\lc  ©efïtbe/bod^baf  mau 
mit  bcinfclben  pfanben  pcntlid)  g<fnl)ccn  foQe/  ane  af(e  ®efccbe/ 
rccce  té  nbct  /  ba^  çmanb  bet  unfern  bet  woîgcnanten  îeile/cine 
cbec  me  5U3eJ)C!te/  obet  ju  i'ecfvced)en  lîunbe/  bel)  biefem  JJcd)- 
fen  nid;t  bfeiben/obet  ben  l'ojgcfd^cicbenen  @ad)en  unb@tucfen 
nid;£  gnugitun  rooltcn/  fo  foticn  mie  bie  cmbece  'îcitc  bcmfelben 
îeile/  ob  ce  iaé  an  nï\é  begcfjct/  mit  ganêen  îmroenbebolffen 
tîn/  bif  bafj  betfclbe  ungeljoifam  bacju  btnd)t  rctcb/  baÇ  et  bic= 
fct  bingc  audj  gnûgen  t\)w/  ane  alïe  ©cfecbc.  ©o  Ijaben  bann 
iric  UDzgenantcc  SKacgcn»  îSecnIjacf  /  unb  mie  bie  uoigcnante 
5Xid;é=(5tâbte  in  ©cbroaben  une  beê  umb  befunbecn  Jtiînb' 
fd)afft/  fiîc  uns  unb  bie  unfccn  gcin  cinnnbcc  aud)  ueceint/  bnf 
unfcc  entroebec  îeçl  bem  nnbecn  bie  foncn  ju  SBnrgccn  nid)t  m^ 
neimen  nod;  empfal)en  fode  /  bnnn  in  bec  'Jonne  unb  SSlanflë/ 
aie  bie  ginunge  ugiroifet  unb  faget/  bie  mit  cljegcnantec  ©raue 
&etl)mt  l'on  SBiSttenbecg  /  unb  mie  obgenantc  iKid;é^©tabfe 
«oîmalé  mit  cinanbec  Ijaben/  unb  ju  glid)ec  2Bçfc/  aléobcbie^ 
felfaen  'JCeticfel  in  biefemSBeicjfc  begeiffcn  roeten  unb  vecfd;eieben 
îliSnben/  ane  aile  ©cfcebe. 

Unb  aifo  gelûben  mie  uoigenantcc  (£c§=58ifd)off  3or)nmi/ 
sSecnbaet  îDiaegcaye  ju58aben/  £bcel)att  ©eaue  ju  2Biietcn= 
fcccg/  Suegccmcifïcce  /  Sicte  unb  aile  sSucgete  gemeinlid)cn  bet 
obgenantcn©tàbte@tca|jbucg/  Ulmc/  iKiîtlingen  /  jc.  mit  un- 
fccn  gutcn  îeumcn  unb  gcfdimomen  £t)bc/  bie  mit  atle  baeumb 
liplid)  JU  ©Ottc  unb  ju  bm  ^Jeiligcn  mit  gclcr)eten  2Bo!ten/n)ir 
(gté''S3if*off  Johann  mit  unfer  sjanb  off  unfcc  S^ce^gcleget/ 
unb  mit  bie  nnbecn  'îcile  mit  offgebottcnen  gingctit  globt  unb 
gefd)mocenl)aben/  bicfe  Scteimmge  bie  obgefd;cieben  Sçte  unb 
3al)ce  gettumlid)/  iuace  unb  (letc  ju  Ijalten/ju  Iei(lcn/unb  nud> 
ju  i)orfcnftî!>ccn/  niic  aUe  ■Hrgclijl  unb  ©cfecbc/ nad)lt§mei(fun' 
gc  unb  biS  ^Scicffcé  fagc:  ®od;  ncl)men  mie  (£rè=S3ifd)off  3o' 
I;ann  unb  ;!Kncgtai'  >Secnbact  uojgenante  in  biefeéS3cieffc£((£i3 
nunge  uf  fold;c  SBûnbnuflc  imb  (ginunge/  aie  mie  gcin  einan= 
bet  ^abcn:  ©o  neljmcn  mie  (£cê=S8ifd)off  3ûl)ann  funbeclid;uf 
biefe  I)ccnad)  gcfdiciebcnc  Sjccm  unb  ©tabc/  mit  Sf}amen  bie  (£eon 
unb  baéj?6nigeidic  ju  SBé^men/  bie(£cmiiebigcnJ3eem3o!)ann 
SSifdwff  JU  2Bûeèbucg  unb  tînen  jstiffï/  Jtibctid;  §8ifd)off  ju 
gpfiabte/  unb  bie  Jjodjgcbome  'JutHcn/  ftctzn  3o!)anneé  unb 
S^ecm  gcibctid)  58utgcaue  ju  Slutnbecg/  sjctzn  IQccman  ianb^ 
gtafe  juS^cITen/  iubmig  unb  Jtibeti*  ©eawen  j'u  ûcttingen  / 
©çman  ©tauc  ju  ©panljcim  unb  ju  Sçanbcn/  unb  bie  gÇrfa' 
men  ^tcgecmctttcc/  SXete  unb  SBuegecc  gemeinlid;  bec  ©tabt  ju 
SBÎenêe/  ùnfete  licbcn  ©cttumen/  mit  ben  atten  rcic  l'Oî  Datum 
bicfcé  SBtieffcé  «ctbunbcn  fpn, 

©0  ncl)men  mit  SWaegeaw  SBccnIjact  «oigenant  befunbcc  uf 
bie  >pfalê  an  bem  gCtjne/  unb  bie  Sjod^gebomen  gutjlcn  /  Sjetni 
iubmig/  S'JetznS'jannfcn/  SjetmétcjfanunbSjccmûttcnSe» 
btûbete/  ^frtlêgtrtuen  bn  Kçn  unb  Sjcc^ogcn  in  sBeçecn  /  beé 
fotten  mit  um'ctbunben  fin.  ©o  ncl)mcn  mit  ©tawe  (Sbctlnct 
von  SBuctenbecg  voigcnant  uÇ/  unfccn  liebcn  Sjecm  unb  £)I)ci< 
me/  Sjetm  gatle  S'jetéogcn  ju  iotttmgen/  unb  SJîatgcaw  unb 
S^ecjn  Jcibcid;  von  iottcingen/  Jjecm  ju  Romanie,  juSBonc 
imb  ©cauen  ju  aiçbemunb  aie  fceee/  bnf  biefelben  Sutfîen/ 
Sjccm/  ©tifftc  unb  ©fâbtc/  bie  mie  nlfo  uggcnommcn  l^abcn/ 
aie  t'ocbefdieibcn  ijl/  une  obgenante  btv)  S^ccin/  bie  ©tabt  ju 
©tcngbucg  unb  bie  3;id)éî©tâMe  m@d)maben  bn  unfccn  5cp= 
!)eitcn  imb  @cmon!)cifcn/  nié  voî3cfd)cicbcn  )îcl)t/blieben  latJcii. 
©0  nel;mcn  mie  bie  obgcnantcn  COleipec  /  JXcte  unb  ^Sucgetc  bec 
©tabt  JU  ©ttagbucg/  in  bicfe  ginunge  aiid)  ug  cinen  S3ifd;off 
unb  ben  ©tifft  ©ttapucg/  nurt)  aie  feccc/  bag  fie  bie  el^cgc^ 
naïuc  bti;  $?ccin/  bie  ©tàbtc  in  ©cl;maben/  unb  mi  bt)  unfccn 
gtt)l)citen/  îXediten  unb  ©emonbeiten  blicbcn  laffcn/  <\IS  vu- 
'   ToM.  II.  Part.  J. 
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gcfdicieben  flel)t.   ©o  nebmen  bann  mit  Doigcnantc  @ra»c  <Sbct=  A  N\fi 

l)rtct  Bon  2iJuctcnbcig  unb  mit  bie  dxgciwnten  9{ici'a;©trtbte  in         ' 

©djrcaben  in  bicfe  2)eeeinungc  uf  mit  Siamen  unb  bcfmibec  bic  1 4o  "» 

SSeçcinunge/  bic  mie  »0!  mit  ciiianbet  unb  mit  anbecn  3vid>5=      ~  ■  ^  * 

fctnbten  l)aben/  batju  nelimcn  mit  bie  cljcgenantcn  uon  ©tcagj 

butg/  abec  uf  bie  2ïeeeinungcn  bie  mit  I)nben  mit  unfccn  i3;i,ib^ 

gencflên/  bcnenwon  SSafcl  unb  benen  l'on  ©acbiieg  /  alfob'ap 

une  iglid)  'îeçl  biefe  Seccinmigc/  an  bcnfclbcn  Scccinungen 

nidit  fdjablid)  fcin  foUe/  nodi  bie  brxincgSBegS  l'ccfecenanenile 

©cfecbc/  imb  M  atten  ju  maren  unb  offcncn  UcEimbl^ibcnmic 

obgenante  i^etm  aile  bcç  uiifece  cigcn  3ngc|legcl/  iitib  mit  ol)* 

gênante  ©tabtc  aUc  unfetc  3nge(îcgcl  oirentlid;  gcljcuctct  an  bie= 

fcn  SBcieff/  bec  gebcn  ifl  ju  ^Jtntbacb/an  beg  ^.  (£cctifics.='îag/ 

juS?eebc|lc/  ali  eê  ecl)ect  toaé/  bà  man  jaltc  nadig^cittife 

©ebiict  i4of.  3a!)c/  Unb  mann  bic  obgenante  SSucgecmciflece/ 

JKete  unb  ^ucgcce  gcmcinticben  bec  ©tàbtc  ju  ©pice  mi  obge^ 

nanteii  |)att!)icn  ûbec  fold;e  ginuiige  unb  SSunbnuffë  ite  l'ctii» 

gclte  SBticffe  gebcn/  unb  bacju  in  ttumen  gclobt  unb  ju  benijei* 

ligcn  gefcijroocen  I)an/  bicfclbc  (ginmige  unb  58iinbnu|i"e  nadjalr 

km  jnnc  3nl)alt/unb  alS  ferre  (le  bai  amccffen  mag/ju  !)altcii 

unb  JU  folTcnfucen  m  affcc  ^IKnafre/  nls  «oîgcfdicicUn  )îel)t/ 

baciim  gcrcben  unb  cecfptedjen  mit  in  nud;  cfr  bic  ©liîbbe  unb 

(Svbe/  bie  mit  eljegcnantc <partl)icii  l'ibec  baffclbeSBiînbnufTe  ges 

t«nl>in/  ben  uozgenantcn  58utgecmet|tcc/  Sîcte  unb  SSucgcen 

gemeinlid;  jn  ©picc  /  allé  unb  iglitlie  ■Jttticfel/  mie  bie  in  bec» 

felbcn  ginung  ^ciefcn  bcgcic(fcn  (in/  unb  aie  unfct  ctnc  q)at-- 

t^ie  bcf  bec  anbecn  in  benfelben  SBcicfcn  uecbunben  i|î/  unbeiii 

îeil  bai  gcin  ben  anbecn  ^altcn  fofl/  nad;  iglidjé  uoîgcnautess 

Zeili  crfeiitmiffc/  nlfo  bag  fii  |id)  itcé  Scdjten  ceflagen/crfcni 

lien  iiiib  bacum  inancn  môgen/  alts  mit  SJeeni  unb  ©tabtc/  bie 

in  bcmfelben  ssiînbnuflfé  fcm  /  baé  untcceinanbet  tun iitégen/nad) 

Ugmifung  bcrfelbcii  SBciejfe/  (ïete  ju  \)alten/  unb  un»erbced> 

licljcn  JU  fûrienfiîren  funbcc  atfc  '?£rgcli(î  unb  ©efeebe/  unbbic(et 

voîgcfdicicbcnen  bingen  atlce  ju  rcaccn  Urfunb  unb  bc(Iec  ©tete^ 

teit/  fo  l>ibcn  mie  £eébifd)0(f  ^'o^'inn/  fflîacgcnvc  SBecnJact 

unb  ©cai'c  Sbctljatt  l'on  'SBuctenbeeg/  unfcee  3ngc(îegcl  nii 

biefen  SSrief  tun  Ijcncfen/  imb  mit  bet  iSlei]\et  unb  bec  3JatI;£ 

JU  ©tcajîbiirg  habcn  audi  bicfct  l'Oîgcfditiebcncn  binge  ju  maren 

Ittfunbc  bet  ©tabtc  jii  ©tcagbucg  3n3e(ïegel  an  biefen  58cieff 

gel)încft/  unb  roic  bie  S3urgecmci(îccc/  Svntljunb  bic^ucgcce 

gemeinlid;  bec  ©tabt  Sîûtlingen/  Ijabcn  nud)  ju  maren  Ucîunb 

nlCcc  iiOigefd)ciebenen  bingc  /  fiît  mi  unb  bie  obgenanten  anbecn 

bei  iKid)eé=@tnbten  in©d)maben/bic  mit9lamenbauoigefd;cieï 

ben  fient/  bec  uoigenanten  ©tatt  SXiStlingcn  3ngefiegèl  uin  ir 

SBctc  milfen/  fo  bif  uojgcfd)cicben  ®ing  jit  befagen/  aud)  gea 

ftencfet  an  biefen  ^cief/  baeuntcc  roic  une  bic  obgenanten  beg 

S}.  3tid)ë=@tnbtc/  biefec  iiOîgefd)cicben  ®inge  alfo  betcnncn/ 

in  fltfet  bet  SKaaffc/  nié  baé  bawo!  gefdn-icbcn  |ïct/  ©eben 

rtuff  bem  ©ontag  nad;  @.  ©cuccé=î:ag  /  aie  manjaltenad; 

gl)tifli  ©cbutt  wietjeljen  Ijunbett/  unb  bacnatli  in  bsme  fed;» 

tien  ^al)te. 


CCXXI- 

Acceflîon  tct  ©fatit  ©pci;r/  m  tîï  ji»iftt;crt  ter»  14°^» 
fcl)ciî)cneii  Jfiri'tcii  unt  ^ôtùfcten  Uê  ÎHiid^êl  aufjjc^ 
xkl)t(n  5ànff'-3nt)ri3cn  *Simmg/  unS  mat  ju  ttè 
Q.l)\ivfm'tcné  uon  93îai;n|  Ztjnl-    Q5ikn  ©onntag^ 
mil)  ot.  @c»(;ri''î(tg  1406. 

C'eft-à-dire, 

Accejfion  d.e  la  Ville  de  Spire  à  la  Confédération 
conclue  entre  divers  Princes  i§  Villes  de  l'Empi' 
re  ^  IS  par  Adhérence  à  l'EleSlettr  de  May  en' 
ce.  Le  Dimanche  après  la  St.  Severin  1405. 
[Voyez, -la  ci -devant  Ibus  le  14.  Septembre 
140}-.] 

CCXXIL 

Bulle ,  par  laquelle  le  Pape  Benoît  XIII.  con-  g,   Ta^y 
vient  de  la  CeJJion  du  Papat ,  pour  la  Paix  de 
VEgïife.     Donnée  à  T'arascon  près  d^ Avignon  le  et  ia""* 
i.  Janvier  ii^o6.     [G.  G.  Leibnitz,  Co-  fR*"'*^ 
dicis  Diplomarici.  pag.  2,81.] 

BEnedictus  Episcopus  fervus  fervorutn  De! 
Univerlîs  Chrilli  fidelibus  ad  quos  pcœfentes  Lit- 
terse  pervenerint,  falutem  &  Apoftolicam  Benedidtio- 
nem.  Scrutator  mentium  &  omnium  cognitor  fecreto- 
rum  Domiiuis  Jefus  Chriftus,  cujus  vices  in  Terris  ge- 
rimus  ,  licct  immeriti,  clarè  novit  ,  quod  à  prîncipio 
alTumptionis  noftrce  ad  Apoftolatus  Oificium  ad  feda- 
tionem  pellifcri  fchismatis  (  proh  dolor  !  )  in  Dei  Ec- 
Pp  i  fkfia 


1^6 


CORPS     DIPLOMATICtUE 


Awfî    '^^^^^  nutic  vigentis ,  quod  diu  ante  ortum  habuerat, 
'^  nec  tamen  potuerat  obviante  iuimico  gencris  huinani 

JlAOÔ.  extirpari,  &  procurandum  Sanftx  Dei  Ecclelise  faluti- 
"  feram  unionem,  totis  afl'edibus  &  omnimoda  lincerira- 

tc,diligenti  Iblicitudine  cupivimus  &  incepimus  laborare 
firmicer  in  uoftro  proponentes  animo  id,  quod  cxpc- 
diens  elR-t  unioni  tccleliT,adimplerL-  pro  viribus  Iccun- 
duna  eos  modum  &  ordin€m,quos  Divina  Jul1itia,rm- 
cera  caritas,  animarum  falus,&  ipfius  Ecclelix  militas 
exegiffent,  de  quibus  ctiam  latis  innotesccre  potuit  di- 
ligcntcr  &  folicitè  intuentibus,  refponliones  quasdam 
quas  circa  materiam  procuranda;  unionis  hujusmodi 
alias  motam,  cSc  viatn  nobis  celïîonis  apcrtam,  recoli- 
inus  nos  fecifle;  verum  quia  hiis  non  obftantibus,  ut 
,ex  relatis  fide  di^nstum  &  praefert'm  dilefli  Filii  nollri 
Nobilis  Viri  Ludovici  AurelianenlisDucis  perccpjmus, 
nonnulli,tam  Ecclelîallici,quam  Seculares,conati  fue- 
runt  liaftenus  &  ctiam  conantur  nobis  impingere,  quod 
eminentiam  liujus  Ihitus,  qucm  nobis,  telle  Dco ,  non 
,  procuravimus  fie  inordinata  atTeftione  comendimus  re- 
tinere,  quod  nunquam  fiiimus  intentionis  nec  funms, 
pro  unione  Ecclefia;,Papali  cedere  Dignitati,  nos  prse- 
fato  Filio  noftro  Duci  Aurelianenli,  qui  fuper  hiis  & 
nonnullis  aliis  Negotiis  Eccleliam  &  ipfius  unionem 
tangentibus  ad  noltram  acceffit  pracfentiam,  fincerita- 
tem  noflra:  intentionis,  quam  femper  habuimus  &  ha- 
bemus,  &  alfedlum  quem  geffimus,  gerimus,&  gerere 
intcndimiis  ad  falutem  animarum  omnium  &  Ecclelia; 
unionem  &  pacem  per  ordinem  &  confidenter  expreiîî- 
mus  oraculo  vivœ  vocis. 

1.  Qua  exprelîione  fie  fada  ipfe  nobis  cum  inrtantia 
rupplicavit,  quatenus  expolita  fibi  de  hujusmodi  inien- 
tione  &  affeéhi  noftris  fub  Bulla  noftra  plumbea  & 
tradi  faeeremus  in  Icriptis  ,  per  quam  ipfe  carilïîmo 
in  Chrifto  Filio  noUro  Carolo  Régi  Francorura  II- 
luftri  Fratri  fao  ,  finceritatem  noftrae  intentionis  hu- 
jusmodi &  afFecium  melias  polTet  &  eonvenientius  iii- 
timare,  &  obduraniur  ora  eorum,  qui,  confifla  oblo- 
quendi  materia  ,  veritati  contraria  divulgantes  nosde 
•finillra  intentione  lii  profecutioite  unionis  Ecclefiaftica; 
'ditfamàbant. 

3.  Nos  igitur  ne  ex  filentio  &  obmilïïone  nortris 
Saiiâ^E  Dei  Ecclelîœ  &  nobis  aliquod  poffit  impofte- 
rum  prsjudicium  generari,  pro  ipfius  Ecclefias  &  noftri 
Juris  confervatione  ante  omnia  prEmittentes ,  quod  per 
declarationem  hujusmodi  noftrîe  intentionis  feu  hujus 
.noftrse  BuUx  traditionem  non  intendimus ,  ficut  nec  de- 
bemus,  quomodocunque  refiringere  Ecclcfia:  liberta- 
tem,  nec  clavium  poteftatem,  &  noftrœ  in  aliquo  de- 
rogare,  nec  nos  Judicio  hominis  eujuscumjque  fubmit- 
tere,  feu  cuiquam  alii  neceffitati  aftringere,  nec  ad 
aliud  obligare  quàm  ad  id  ,  ad  quod  fumus  ex  Divinas 
Legis  JuUitia,  dispofitione  Jurium,  &  injunâas  nobis 
fervitutis  officio  obligati,  nec  in  aliquo  penitus  confen- 
.  tire ,  quod  reâs  &  Gatholicœ  fidei  non  conveniac  vel 
fit  contra  bonos  mores,  feu  in  Divins;  Majeftatis  of- 
fenfam,  cum  noftram  intentionem  fit  declarare  ,  & 
^declarationem  ipfam  diSo  Filio  noftro  Duci,  ut  peti- 
vit,  voluerimus  tradere,  folam  ad  fervandum  mentem 
.  prsditti  Filii  noftri  Kcgis  &  aliorum,  ad  quos  notitia 
hujus  noftrx  declarationis  pervenerit, quibus  forfan  no- 
tum  non  erat  noftrœ  intentionis  propofitum  in  hâc  par- 
te, &  ad  imponendum  iîlentium  nos  diffamantibus ,  ut 
■prœfertur,  &  quieti  ftatus  Ecclefis,  prout  melius  pos- 
■fumus,  confulendnm;  qUod  in  prœfatis  noftris  refpon- 
.fionibus  aliàs  faûis  erat  implicitum  explicantes:  decla- 
ravimus  tenore  prifentium  noftrs  intentionis  femper 
fuiffe  &  efle.ubi  celTio  de  PapaliDignitate&  Officio  per 
nos  fiendaeflTet, &  erit  expediens  Ecclefiae  SanÛE  Dei, 
&  per  eam  &  ex  ea  céleris  &  indubitata  unio  in  DeiEc- 
clefia  utiliter  &  falubriter  fequeretur,&  Papali  Dignitati 
&  ftatui,  ac  noftro  indubio,  *  quod  in  eis  habemus, 
pro  Dei  rcverentia  &  animnrum  falute  cedere  afFeâu 
fpontaneo,  &  peifonam  infuper  &  vitam  exponere  cor- 
poralem,  licetejusdem  intentionis  noftros  fuerit  &  fit , 
Juris  &  Juftitise  vias,  ubi  per  cas  utiliter  &  falubriter 
'  unio  Ecclelîœ  fieri   poflet   &  poffit  ,  non  excludere, 

.tir.i  .  tanquam  confonas  Divinis  &  Canonicis  Inftitutis,  ani- 
mâbus  falubres  &  honeftati  Sanflco  Matris  Ecclefia; 
concedcntes,  quascumque  proteftationes ,  fi  qiias  hu- 
jusmodi ceflîoni  *  cum  fie,  ut  prxmittitur,  expediret, 
per  nos  fiendx  contrarias  vel  advcrfas  fubfequatur,  fub 
quacumque  fcric, forma, feu  expreffione  verborum  for- 
fam,  ut  aliqui  fuspicantur,  haâenus  fecimus  ad  tol- 
lendam  fuspicionem  hujusmodi,  caflfantes  &  adnullan- 
tes,  ac  habcntcs  penitus  pro  infeftis. 

4.  Obfecramus  ifjitur  prsfatum  Regem  &  alios 
quoscumque  Reges  &  Principes  cundlosque  fidèles,  ad 
quos  deckratio  hujusmodi  i;oftr£E  intentionis  pervene- 


rit, pet  viscera  mifericordix  Jefu  Chrifti,  cujusfiaufa  Avivif,! 
agitur,  &  deprecamur  ac  hortamur  in  Domino,  ut  pro  '^"""' 
Dei  fervitio  &  Apoftolorum  Pétri  &  Pauli  c&  Sedis  A-  I4a<S 
poftolica;  rcverentia  &  animarum  filute  pr3efatam  nos- 
tram  declarationem  aftcilione  filiali  fuscipientes ,  & 
tantïc  cladi  Matris  Ecclelix  ,  qux  eos  regcncravit  in 
Chrifto,  benigno  compatientcs  aftetlu,  ad  extirpatio- 
nem  prxfcntis  fcismatis  ,  &  fitubreni  profecutionem 
Eccleliallicx  unionis  ,  nobis  velit  fuum  benignum  & 
favorabilo  impavtiri  auîilium,  ut  tenentur,  ut  per  illud 
nobis  &  Ecclefix  militant!  tavorabiliter  prxftitum.  Se 
alia  pia  opéra,  qus  Domino  infpirante  fecerint,  poft 
tranfitorix  vitx  curfum  permanfurum,  confequautur 
prxmium  &  gaudium  Ecclefix  triumphantis. 

S-  Nulli  ergo  omninô  Homiiium  liceat  hanc  pagi- 
nam  noftrx  Prxmiffionis  ,  Explicationis,  Declaratio- 
nis,  Calfationis ,  Adnullationis,  Intentionis,  Obfecra- 
tionis,  Deprecationis  c5t  Hortationis  infriiigere  ,  v-el  ci 
aufu  temerario  contraire  ;  fi  quis  autem  hoc  attemptare 
prxfumferir,  indignationem  Omnipotentis  Dei,  Beato- 
rum  Pétri  &  Pauli  Apoftolorum  ejus  le  novcrit  incur- 
furum.  _  Datum  Tarascon.  Avinion.  Diocef.  festo  Id. 
Januarii,  Pontificatus  noftri  anno  decimo. 

CCXXIII. 

Bulle  de  Benoît  XII[.   pour  la  Convocation  8.  Jan 
d'un  Concile.     Donnée  à  Tarascon.,   le  S.  Jan-  ,     j, 
vier  [G.  G.  Leibnitz,  Codicis  Diploma-  ^.x  \ 
tici.  pag.  282.3  '"'"' 

BE.vtEDiCTUS  Episcopus  fervus  fetvorum  Dei, 
univerfis  Chrifti  fidelibus,  ad  quos  prxfentes  Lit- 
ters  pervenerint  falutem  6c  Apoftolieam  benediâio- 
nem.  Nuper  fiquidem  cum  dileftusFilius  nofter  Nobi- 
lis Vir  Ludoyicus  Dux  Aureliancniis  ,  Cariffiirii  in 
Chrifto  Filii  noftri  Karoli  Régis  l'rancorum  Illuftris 
Getmanus,  fuper  nonnullis  Negotiis  Ecclefiam  &  ejus 
unionein  tangentibus  ad  noftram  prxfentiam  accefllflet, 
inter  estera  pro  pane  diSi  Régis  nobis  expofuit,  quod 
pro  direflione  &  profeeutione  unionis  Ecclefix  Sanâx 
Dei  eidem  Régi  videbatur  expediens  eelebratio  ConeiHi 
generalis,  nobis  propterea  ex  parte  ipfius  Régis,  &  fua 
cum  inftantia  fupplicando,  quatenus  dignaremur  géné- 
rale Coneilium,  feeundum  formam  facrorum  Cano- 
num  çelebrare.  Nos  autem  qui  à  pluribus  antea  tem- 
poribus  hoc  captata  oportunitate  gerebamus  in  votis, 
fupplicationem  hujusmodi  gratam  habentes  pariter  & 
acceptam,  diâique  Régis  modum  &  zelum  in  Domino 
commendantes  eidem  lupplicationi  omni  promptitudi- 
ne  duximus  annuendum,  &  quia  ad  celebrationcni  hu- 
jus Concilii  favorem  prxfati  &  aliorum  fidelium  Re- 
gum  &  Principum  nobis  &  Ecclefix  Dei  cenfuimus  & 
cenfemus  fore  multiplieiter  oportunum,  fuper  nonnul- 
lis circonfiantiis  eoncernentibus  ipfum  Coneilium  ip- 
fius Régis  honori  in  hiis  &  aliis  cupientis  juxta  polie 
déferre,  prxdifilo  Duci  aperimus  latius  mentem  nos- 
tram,  paterno  eum  deprecantes  &  exhortantes  aftcélu, 
quatenus  apertum  fibi  noftrx  mentis  propofitum  Scre- 
nitati  Régis  ipfius  feriofius  vellet  per  ordinem  explica-, 
re,  ut  fie  de  omnibus  necelfariis  &  opportunis  tanto 
Negotio  habita  provifione  Deo  grata,  Ecclefix  utili,& 
ipfius  &  aliorum  Reguir.  fidelium  honeftati  eongrua. 
&  honori ,  ad  ulteriorem  tanti  Negotii  executionem 
falubrius  &  commodius,  Divina  nobis  fuffragante  cle- 
mentia,  procedere  valeamus.  Datum  Tarascon.  Avi- 
nion. Diocef  fexto  Id.  Januarii ,  Pontificatus  noftri 
anno  decimo. 


i 


CCXXIV. 


Traité  de  Paix  &?  de  Confédération  entre  A  n  t  o  i-  6.  Jui 
N  E  Duc  de  Brabant  i^  les  Magiftrats.,  Ecbe-  j^^j, 
•vins^  y  Confuls  de  la  Fille  d'A  i  x  la  G  h  a-  et  ai: 
PELLE.  Fait  le  6.  Juin  ,  1406.  [DvN-f 
TER,  dans  les  Chroniques  Manufcrites  de 
Brabant.  Chap.  LXXXII.  Feuill.  71.] 

ANno  Domini  1406.  menfis  Junii  die  fextâ  fupra- 
diSus  Dux  Anthonius  Dux  Limburgenfis  Cornes 
Regiftetenfis,  ipfo  tune  Gubernatore  Dueatus  Braban- 
tix  exiftente,  pepigit  five  iuiit  certam  amicabilem  con- 
cordiam,  &  unionem  cum  prudentibus  &  honeftis  Vi- 
ris  Magiftris  Civium,  Scabinis,  Confulibus,  &  cxteris 

Cfvibus 


DU     DROIT     DES     GENS. 


2^7 


Civibus  regalis  Sedis  Civitatis  Aquenfis  continentem 
^^^  inter  caetera  quod  fi  fibi,  &  Terris  fuis  Lymburgenlibus 
.  Q^  Daelem,  &de  Rode  Guerra  fupervenerit  &  libi  notorie 
r       '  opus  fuerit  Caftra  fua  de  Lymborcti,  de  Daelhem  &  de 
Rode,  cum  Militibus  &  Militaribus  cominuniendi,quod 
tune  ipfa  Civitas  Aquenlis ,  cum  per  ejusdem  Ducis 
Anthonii  Litteras  patentes  requifita  fuerit, in  diâis  Cas- 
tris  deftinare  tenebitur  quinquaginta  Arbalittarios  beiiè 
armâtes ,  ut  moris  el^ ,  cum  fuis  pcrtinentiis ,  &  ibidem 
propriis  ejusdem  Civitatis  expenfis  pro  cuftodia  Calko- 
rum  perfeverare  quamdiu  didi  Milites,  &  IVlilitares  ibi- 
dem manerent,  nifi  notorie  timerent  oblideri  ve!  ali- 
quod  Oppidum  five  Caftrum  propter  Guerram  ipjis  il- 
latam  oblidere  vellent  tune  fuos  ArbaliQarios  transmit- 


&  Communitati  à\âi  Regai  Boz.  per  diflum  q.  Culin  AnNO 
ohm  didi  Regni  Boz.  &  lignanter  à  par.tibus  HungariïE 
poiïelfos,  &  poffefla  de  certa  iioftra  fcientia  tenore  140^, 
prœrentium  contirmamus ,  illasque  &  illa  eis  obfervari 
iuviolabiliter  volumus,  &  jubemus,  decernentes, décla- 
rantes,  &  jubentes  exprefle,  quod  diSus  Kex  Boz.  & 
ejus  Succeflbres,  praefatique  Barones ,  Magnâtes,  p'ro- 
ceres,  &  Communitas  diéK  Regni  Boz.  in  ipfum  etiam 
R  .  confuetudines,  ftatuta,  jura,  confinia,  &  metas 
omnes  pra:diélas  habeant,  de  cœtero  teneant  Se  poffi- 
deant,  prout,  &  quemadmodum  eisque  modo  &  forma 
quibus  illas  &  illa  diQus  q.  Culin  iîanus  &  maxime  à 
diclis  Hun.  partibus  dum  vixit,  habuit,  tenuit,  &  polfe- 
-^it,  nec  uUam  in  prsdiâis  vexationem  incurrant  oblta- 


tere  non  tenebuntur;  duos  quidem  Arbaliftarios ,  idem    culum  vel  anfradlum,  fidelitate,  &  fuperioriiate  noltra 


Dus  fuis  expenlis  eundo  &  redeundo,  &  earum  Vie 
tualia  conducere  five  conduci  facere  debcbit,  polfent 
etiam  fi  opus  eflTet  diâi  Milites  &  Militares,  &  Arba- 
liftarii  œquali  numéro  dividi,  &  ad  difta  Caitra  trans- 
mitti,  fed  ipfi  Arbaliftarii  aliundè  &  ad  alicujus  dam- 
tium  extra  dida  tranlire  non  tenerentur;item  fi  prseliba- 
tus  Dux  propter  Guerras  Victualibus  indigeret.quod  il- 
la in  diiSa  Civitate  poffet  facere  comparari ,  in  prompta 
pecunia  pro  tali  pretio,  ficuc  unus  Civis  contra  alium 
Civem  emere  deberet,  &  illa  extra  eamdem  Civitatem 
ad  Loca  fibi  necefl"aria  facere duci  &  transporiari  ;  item 
quod  memoratus  Dux  Anthonius  propter  afliitentiam 
tam  Arbalittariorum  qaam  Viflualium,fibi  paifam  prtE- 
diflam  Sedem  &  Civitatem  regalem,  &  ejus  Incolas 
iive  Cives  tanquam  Subditos  proprios  confervare,  pro- 
movere,  &  tueri;  &  dum  requifierint  ejus  favorem, 
confilium  fuum  &  affiftentiam  impertiri  debebit;  fed 
quod  omnes  Cives ,  Incols  ,  &  Mercatores  Civitatis 
Aquenfis  prîediûœ  ejusdem  Civitatis  verum  fignum  dé- 
férentes de  omnibus  fuis  Mercimoniis,  five  Mercan- 
tiis  qualescumque  fuerint  per  totam  Terram  Braban- 
tiœ  &  Lymburgis ,  ab  omni  teloneo  ita  liberi  erunt 
ficut  fuerunt  tempore  Ducis  Wenceslai  bonae  memo- 
riEB  prout  in  Litteris  defuper  confedis  plenius  con- 
tinetur. 

ccxxv. 

5.Août.,LADiSL  Al  Ungaria  Régis  DipJoma,  quo  Régi 
Bosnia  Tuertkoni  fuisque  £5?  Regni  Bos- 
nie Baroiiibus  fif  Magnatibus ,  omnes  £3"  fingulas 
Confuetudines ,  Statum  i3  Jura  antiquitus  obfer- 
vatas  £5?  obfervata ,  Confinia  item  £3"  Metas  diSli 
Regni  confirmât.  Dat.  Anno  1406.  die  16.  ^u- 
gufii.  [  j o  H.  L  u  c  1 1  de  Regno  Dainnatiœ  & 
Croatie  Libr.  IV.  pag.  ztSi.J 


LAdislaus  D.  g.  &c.  univerfis  pra;fentes  Lit- 
teras infpeduris  tam  pra;fentibus  quàm  futuris 
&c.  Et  fi  in  concedendis  gratiis  proni  debemus  exifte- 
re,  ad  confirmaiiAmn  quidem  qus  funt  poflelfa  per 
alios,  tenemur  promptiores  nos  in  calîbus  exhibere. 
banè  venientes  noviter  ad  Majeftatis  noftra;  prœfentiam 
M".  &  Nobb.  Viri  Georgius  Vayvoda  de  TerraHoIm, 
Cornes  VullvO  &  Tliomas  Miles  Confiliarii,  &  fidèles 
noftri  dileâi  miflr  ad  nos  per  lUuftrem  Principem  D. 
Tuertko  Regera  Bosn^  affinem  noftrum  cariffimum, 
tamquam  Fratrem  ac  fpedabiles ,  M'oe.  &  Nobiles  Vi- 
res Hervoyam  Ducem  Spaleti,&  Comitem  partium  in- 
feriorurn,  Sandalum  fummum  Vayvodam  didi  Regni 
Boznœ,  aliosque  Barones  ,  Magnâtes,  Proceres,  & 
Communitatem  didi  Regni,  Confiliarios  ,  &  fidèles 
noftros  diledos  culmini  nofiro  quo  fupra  nomine  fup- 
plicaverunt  humiliter,  ut  confirmare  jam  didis  Regni 
Baronibus  ,  Proceribus  ,  Magnatibus  &  Communitati 
didi  R.  Boz.  omnes  &  fingulas  confuetudines,  ftatum 
&  jura  antiquitus  eis  obfervatas,  &  obfervata;  nec  non 
confinia,  &  inetas  ipfius  Regni  Boz.  poflefi'a,  &  pos- 
feflas  per  q.  fped.  Culin  olim  didi  Regni  Boznœ  Ba- 
num,  illasque  &  illa  eis  obfervari  jubere  benignius 
dignaremus.  Nos  verô  ad  didum  Regnum  Boz.  ge- 
rentes  fraternae  dileûionîs  afFcdum,  ac  alios  pra;didos 
ejusdem  Regni  Boz.  Barones,  Magnâtes,  Proceres,  & 
Com.  propter  mérita  fidclitatis  eorum,  &  fervitia  gran- 
dia,  fruduofa,  &  utilia  ,  qua;  nobis  hadenus  in  eveji- 
tibus  dubiis  prsftiterunt,  &  affiduè  prxllare  non  cefl"ant 
profequi  favorabiliter  disponentes  ,  ut  qui  nofiris  fe 
proniptos  obfequiis  exhibuerunt  continué.  Nos  eis 
propitios  poflint  in  quibuscunque  rerum  eventibus  in- 
venire,  jam  didos  lUullri  Régi  Boz.  &  ejus  Succefl"o- 
libus,  nec  non  Baronibus,  Magnatibus,  Proceribus, 


aliis  noftris  Juribus  femper  falvis.  In  cujus  rei  Tefti- 
monium  prœfentes  Litteras  exinde  fieri  &  pendenti  Ma- 
jeftatis noftrse  Sigillo  juifimus  communiri.  JDat.  iii 
Caftro  noftro  qui  prope  Neap.  perVirum  Mag.  Gurell. 

Aurelii  de  Neap MilitiseLogothetam  &  Proto- 

notar.  R.  Noftri  Siciliac  CoUateralem  Confiliarium  & 
fidelem  noftrum  diledum.  A.Domini  1406.  die 26.  Au- 
gufti  14.  iud.  Regnorum  noftrorum  anno  io. 


CCXXVI. 

Arrêt  du  Parlement  de  Paris,  au  nom  deCnAVi- 
L  ES  V  L  Roi  de  France,  contre  F  abus  des  An- 
na t  e  s,  £5"  contre  les  autres  itfurpations  de  B  e-  Êt 
N  o  î  T  XIII.    Dotiné  à  Paris ,  le  11.  Septem-  ^* 
bre    1406.      [G.  G.   Leibnitz,    Codicis 
Diplomatici.  pag.  2.83.] 

/"•  Arolus  Dei  gratia  Francorum  Rex,  univerfis 
^  prffifentes  Literas  infpeûuris  falutem.  Notum  fa- 
cimus,  quod  cum  nuper  pro  parte  quam  plurimorum 
numéro  grandi  Regni  noftri  Prxlatorum  Parifiis  tune 
exiftentium,  nec  non  Filix  noftrœ  dilediE  Univerfita- 
tis  Studii  Parifienfis,  nobis  querulofè  fuiffet  expofitum, 
quod  Ecclefiœ  noftrorum  prœdidi  Regni  &  Delphina- 
tus  Viennenfis  pro  magnitudine  gravium  exaâionum& 
onerum  eisdem  Ecclefiis  tàm  per  BdMDicru.M  Papam 
XIII.  quam  fuos  Antecellores  ,  contra  communis 
dispofitionem  Juris  impolitarum,opprefife  atque  in  tan- 
tum  gravatœ  hadenus  fuerant  &  erant ,  quod  eœdem  in 
magnam  paupcriem  ac  ruinam  corruebant,  &  in  defo- 
lationem  undequaque  vergebant,  nifi  per  nos  de  remé- 
die fublevarentur;  finantia;  etiam  fuper  iisdem  Ecclefiis 
exadE  de  eodcm  Regno  noftro  in  magnum  &  irrepara- 
bile  ReipublicîE  Regni  ejusdem  noftri  prœjudicium  ex- 
portabantur. 

Ç.  a.  A  nobis  quibus  Ecclefiam  ,  prsfertim  fupra- 
didorum Regni &Delphinatus  noftrorum,  ab  omni  op- 
preffione  prœfervari  incumbebat,  &  unde  fpecialiter 
aftridi  &  obligati  Deo ,  Creatori  noftro ,  rationem  era- 
mus  reddituri,  humiliter  fupplicando,  quantocius  pro- 
videre  dignaremur:  ut  Miniftri  &  alla;  Ecclefiaftics 
Perfona;  Divinis  infiftentes  &  famulantes,  viverc  Ec- 
clefias  fibi  conceflas  regere,  earum  œdificia  in  bo'no  & 
decenti  rtatu  tenere,  aliosque  adus  fuam  profeiîionem 
&  fundatorum  fuorum  dispofitionem  concernentes 
exercere  valerent.  Et  ob  hoc  nonnulli  &  plures  de 
noftro  magne  Confilio  ,  ad  videndum  &  deliberan- 
dum  fuper  his  &  aliis  Ecclefiam  prœdidam  tangen- 
tibus  ,  quid  rationabiliter  fieri  poffet  &  deberet  du- 
dum  commiffi  &  deputati  ,  aliqua  nobis  fuper  didis 
exadionibus  referenda  vidiifent,  &  advifafl"ent  feu  deli- 
beraffent. 

.  §•  3-  Quia  tamen  Prœlatis  &  Filis  noftrœ  prsfatis 
videbatur  didam  deliberationem  largius  declarandam 
fore,  iidern  Prœlati  &  Filia  noftra  aliquas  declarationes 
&  additiones  cum  deliberatione  &  advifamento  fupra 
didorum  noftrorum  Confiliariorum  feciffent;  easque 
noftrs  Parlamenti  Curiœ  cum  nominibus  didorum 
noftrorum  Confiliariorum,  qui  didœ  deliberationi  pree- 
fentes  afTuerunt  in  quadam  fchedula  fub  noftro  contra- 
figillo  mifiifemus,&  per  Literas  noftras  Patentes  eidem 
Curiœ  noftra;  mandaflèmus  ,&  eidein  poteftatem  &  auc- 
toritatem  impartiendo  exprefiè  injunxift'emus,  quatenus 
ad  tandem  Curiam  advocatis  &  accerfitis  de  noftro 
prœdido  magno  Confilio  &  Requeftis  noftri  Hospitii 
tôt  'Si  talibns,  prout  eidem  Curis  noftrœ  bonum  vide- 
retur;  ipfa  noftra  Curia  Ecclefiœ  prœdidorum  Regni 
&  Delphinatus  noftrorum  fuper  contentis  in  dida  fce- 
dula  provideret,  fecundum  quod  nobis  eflè  faciendum 
confukret;  prout  hxc  &  alia  latius  &  luculentius  ex 
'  P  P  3  ipl'aruni 
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A  vivrr»  ipfarum  noftrarum  ferie  ac  tenore  Literarum  liquebant  : 
conftitutis  propter  hoc  in  eadem  noftra  Curia  Procura- 

IA06.  tore  nortro  gencrali,  nec  non  chariffimi  Patrui  noltn 

^  Ducis  Bituri?enlis ,  &  ipfa  Filia  noftra  Umver  itate  Pa- 

rifienfi,  pro  parte  ejusdem  Filiœ  noftrE,  fub  his  verbis 

Apoftolicis:  Subtrahatis  vos  ab  omm  tratre  ambulante 

'"%  Tpropoatum  fait,  quod  Sacrofanaa  Mater  nos- 
tra  Ecclefia  entium  ad  inflar  naturalium  &  politiarum, 
macrocosmi  videlicct  &  microcosmi  (qui  funt  major 
&  minor  mundus)  in  pondère,  numéro  &  menfura  a 
fummo  Creatore  (Philofophis  atteftantibus)  dingi  de- 
beat  aique  régi  in  ordine  ;  quorum  démentis  quatuor 
primam  diftiMbuerat  materiam  idem  Creator  omnium , 
in  fuam  grandem  naturs  portionem  eorum  cuilibet 
totaliter  confcrendo ,  quantum  alteri  ;  &  usdem  ex  le 
invicem  viciflitudinem  fui  alimenti  &  fullratamenti 
referendo;  adeô  ut  quod  unum  ipforum  fub  jEquinoc- 
tiali  faut)  Polo  per  alterius  converlionem  deperdidis- 
fet  de  alio  recipere  &  fibi  rellaurare  iplius  natura;  mu- 
ner'e  &  inftindu  &  increatœ  Sapientis  Providentia  dig- 
nosceretur,  fie  Regalis,  iîc  Ariltocratiss  &  Democra- 
tiîE,  politiarum  nullius  quarum  *  reaorem  nutrimen- 
tum  feu  ipforum  majorem  partem  omnium  fubjeilo- 
rum  feu  inferiorum  abforbere  uUus  unquam  fufticeret. 
Ouemadmodum  in  microcosmo,  fi  ad  exceflum  alte- 
rum  membrorum  alimoniam  caeteris  egentibus  fume- 
ret  unde  corpus  ipfum  in  languorem  &  exmanitio- 
nem  vergere  contingeret  ,  medio  lubftraftiyo  feu  res- 
tridîvo  hujusmodi  fjperabundanti  membro  effet  occur- 

rendum.  ^         j.o.  j 

S  <  Sed  Benediftus  fupra  diaus  neque  modum, 
neqiie  pondus,  neque  inenfuratii  in  Ecclefia  &  Eccle- 
fiîe  fubieais  obfervate  confueverat ,  quin  magis  iplis 
jugis  &  fervitutibus  importabilibus ,  à  nonnullis  defunc- 
torum  Succefforibus  fpolia  auferendo,  ab  aliis  Prxla- 
turarum  &  BeneficiorumEcclefiatlicorum  vacantias  ex-, 
torquendo,  à  quibusdam  exigendo  arreragia  tanquam 
débita  praeteritorum  &  incognitorum  temporum,  à  Be- 
neficiatis  fuorura,  quœ  de  novo  obtinebant,  Ueneficio- 
rum,  primam  expetendo,  &  percipiendo  annatam  ;  ab 
his  qui  tempore  fubUradionis  obedientix  dudum  fibi 
per  nos  &  Clerum  Regni  ac  Delphinatus  noftrorum 
prœdiaorumfaa»,  ad  Praelaturas  feu  Dignjtates,  aut 
alia  Ecclefiaftica  Bénéficia  promoti  fuerant ,  fruftus 
(quos  diaa:  fubftraâionis  tempore  maie  perccptos  fuis- 
fedicebat)  recipere enitendo ;  &  Procurationes  capien- 
do  PriElatis,Archidiaconis,&  aliis  Ordinariis  pro  vilita- 
tione  débitas  ;  aliisque  exaaioaibus  ac  extorfionibus  m- 
dcbitis  adcgcrat,  afFecerat  &  contorferat,3digebat,affi- 
ciebat  &  contorquebat. 

§.  6.  Contra  juta  non  tam  Chrifticolarum,  quam 
Ethnicorum  quorumcunque,  apud  quos  &  ab  omni 
tempore  Clerum,  ab  omni  munere  &  fervitute  fujlfe 
liberum  compertum  erat.  Eos  enim  non  ancillce  Fi- 
lios,  fed  liberx  *  qua  libertate  Chriftus  eos  liberaverat, 
telle  Apoftolo  ,  ipfosque  fub  his  adhortante  verbis  : 
ftate  Q  "oliu  iterum  jufo  fervitutis  contttieri.  Nam 
ut  eadem  nodra  Filia  dicebat  :  in  Politia  fœculari  qujs 
Principem  tàm  à  nobili  quàm  ignobili  annatas  primas 
omnium  Hsereditariorum  in  aliquem  quoquo  titulo 
translatoram  excipere  &  extorquere  fatagentem,  non 
tyrannum  aut  fua:  Politiœ  everforem  cenferet,  &  talem 
Keaorem  fuftincre  valeret  ?  Quanto  minus  erat  idem 
Benediaus  (qui  Minitler  &  non  Dominus  Ecclefiae  ab 
Evangelica  veritate  alferebatur)  primarum  annatarum 
fruaus  fibi  tyrannicè  approprians   Beneficiorum  tole- 

tandus.  ,.    .     „  ... 

§.  7.  Illud  parvipendens  Samuelis  m  Kegum  libro 
populum  alloquentis  &  dicentis  ;  loquimini  de  me  co- 
ram  Domino  &  coram  Chrifto  ejus,  iitrum  bovem  ali- 
cujus  tulerim  vel  afinum  ,  fi  qucmpiam  calumniatus 
fum  fi  opprelfi  aliquem,  fi  de  manu  cujusquam  mu- 
nus  àccepi,  &  reftituam  vobis;  &  dixerunt:  non  es  ca- 
lumniatus, nec  opprefildi  nos,  neque  tulifii  de  manu 
alicujus  quippiam,  exemplo  tamen  cujus  inftrui  &  ter- 
minis  rationabilibns  contentari ,  non  exaaioni  &  con- 
cufficni  pecuniarum  tyrannicis  inhiare  debebat,  Evan- 
gelio  exhortante.  Neminem  concutcre  neque  calum- 
niam  facere,  &  contentum  efi^e  debere  ftipendiis,  iplius 
Aportoli  exemplo  ,  in  Apoftolorum  Aaibus  dicentis; 
argentum  &  aurum  nullius  concupivi,  ficut  ipfi  fcitis, 
quoniamadea,  quae  mihi  opus  erant,  &  his  qtii  me- 
cum  funt  miniftraverunt  n.anus  ift^.  Ego,  inquit  A- 
poftolus,  fcio,  quoniam  poft  deceflfum  meum  mtra- 
bunt  lupi  rapaces  in  vos  non  parcentes  gregi.  Quam 
rapacitatem  Spiritu  Prophetico  clarè  proponebat  pro- 
nuntiaffe  Filia  noftra,  Prophetam  Ezechielem  fuis  fub 
his  verbis:  faai  funt  grèges  mei  in  rapinam,  &  oves 


meae  in  devorationem ,  eo  quod  non  eratPaftor;  ne-  ^^S 
que  enim  qusllerunt  Paftores  gregem  meura,  fed  pas- 
cebant  Paftores  femetipfos,  &  grèges  meos  non  pasce-  I4C 
bant.  Propterea,  inquit  Dominus, ceffare  eos  faciam, 
ut  ultra  non  pascant  gregem  meum,  &  liberabo  gre- 
gem meum  ab  ore  eorum  ,  &  non  erit  eis  ultra  in 
escam. 

^.  8.  Ex  quo  clarum  eft  Prophetia  Domino  Bcne- 
diélo  fapra  diao,  qui  tanta  contufione  &  inordinatione 
cupiditaiis  debacchabatur,fubftradionem,nedum  finan- 
ciarum  fupra  didarum  fibi  fieri  debere,  fed  plenariam; 
quamvis  alios  &  dudum  fibi  fadam,  &  jure  &  ioi&o 
durare  ac  tenere  cenferet,  &  in  eadem  fc  permancre 
profitebatur  eadem  Filia  noftra,  ex  eo  prsefertim,  quod 
reftitutionem  obedientias  per  nos  eidem  Benedido  fac- 
tam  nullam  eflfe,  fub  conditioiie  nonimpicta,  &  fub 
caiifa,  ciijus  nullus  fequcbatur  effcéUis  faibm,  prout 
per  fcedulas  quasdam  ,  in  ipfa  reftitutione  contentas 
apparerc  dicebat.  Ecclefia  etiam  Kcgni  ac  Delphinatus 
noftrorum  prœdiaorum  audoritate  diûam  reftitutio- 
nem minime  faaam  &  per  confequens  ipfam  l'ubftrac- 
tionem  durare,  feu  ipfam  aut  faltem  didarum  pccu- 
niarum  &  financiarum  eidem  Benediao  ficri  debere; 
cum  idem  Benedidus  ad  deftruendam  Ecclefiafticam 
poteftatem  *  non  hominis  Apoftolo  tefte  ;  contra 
Sanda;  Synodi  autoritatem  difBnientis  :  nullum  Epis- 
copum  eïpcterc  debere  aurum  &  argentum  à  Parenti- 
bus  vel  Clericis  vel  Monachis  ,  qui  fub  co  funt; 
Gregotii,  Bernardi  &  aliorum  Sandorum  Dodorum, 
imo  Evangelii  audoritatem  ;  diaas  financias  in  Eccle- 
fix  prœdiâiB  fubverfionem  &  exitium  extorqueret. 

§.  9.  Eamdem  autem  fubftradionem  per  candem 
noftram  Curiam  &  Prselatorum  &  didsc  Filia;  noftraî 
confilio  faciendam  effe  dicebat  eadem  Filia  noftra 
exemplo  Régis  Joas  ,  qui  confilio  Jojada;  Sacerdotis 
pecuniis  ad  l'empli  reparationem  deftinatis,  quibus  Sa- 
cerdotes  fui  temporis  abutebantur  manum  appofucrat, 
&  earum  partem  ad  neceflitatem  Divinis  Famulantium, 
partem  ad  raercedem  Latomorum,  &  partem  in  Archi- 
tedorum  falarium  partiebatur.  Unde  didum  in  ipfius 
laudem  prodierat,  quod  Rex  Joas  redum  fecerat  co- 
ram Domino  cundis  diebus,  quibus  eum  docucrat  Jo- 
jada  Sacerdos,  per  quem  eadem  Filia  fumraos  Dodo- 
res  intelligi  dicebat. 

§.  10.  Et  quod  ejusdem  Filiae  oppreffioni  providere 
nobis  aut  eidem  Curiaa  noftra:  incumberet,  &  audori- 
tate  &  naturali  ratione  &  proprii  Jurisjurandi  debito  & 
Antecefibrum  noftrorum  exemplo  apparere,  eadem  Fi- 
lia noftra  oftendebat  *  Ambrofii  in  libro  de  Patriarchis 
neceflitatem  defenfionis  Ecclefiarum  Re^i  pertinere  as- 
ferentis.  Redo  praeterea  rationis  didamine,  quo  gen- 
res etiam  quae  legem  non  habent  eidem  Benedido  dida- 
rum finantiarum  exadionem  elTe  fubftrahendam  difli- 
nient;  ad  quod  proprii  vinculum  Juramenti  noftrx  Co- 
ronationis  (in  qua  unicuique  de  Frœlatis  &  Ecclcfiis 
fibi  commiflîs  Canonicum  Privilegium  &t  Juftitiam  fer- 
vare,  &  defenfionem  pro  poife  contra  opprelfores  ad- 
hibere  promiferamus  )  nos  adigebat  ac  fpecialiter  aftrin- 
gebat. 

§.  II.  In  exemplum  erant  Rex  Joas  prœdidus,  Prœ- 
deceflforesque  noftri  temporibus  Bonifacii,  Clementis, 
Gregorii,  &  aliorum  quondam  Summorum  Pontifi- 
cum,  per  hujusmodi,  dum  injuftas  exadiones  piè  fun- 
datorum  Beneficiorum  fraudabantur  intentiones,  &  à 
fua  falute  &  gloria  defundorum  anima  morabantur 
captivas.  Quod  fi  eorum  hoftes  &  veritatis  fupprefi^o- 
res  banc  perfecutionem  &  inobedientiam  effe  prœîende- 
rent  ;  (  cum  Deo  magis  ,  quam  hominibus  effet  obc- 
diendum)  hsc  Hominum  vaniloquia  (  l^apa  Pelagio  as- 
ferente)  nos  ncquaquam  retardare  deberent  :  Errant, 
inquit,  hujusmodi  erroris  fabulatores;  non  perfequi- 
tur,  qui  malum  jam  fadum  punit ,  aut  prohibet,  ne 
fiât,  fed  diligit.  ,  ^  .  ,         .        , 

§.  \%.  Ex  quibus  conformiter  ad  fui  thematis  verba 
eadem  Filia  noftra  requirendo  concludebat,  quatenus 
fubftradio  fieret  eidem  Benedido  Obediemia;  aut  fal- 
tem didarum  financiarum  &  pecuniarum  exadionis. 
Quodque  pecunis  in  manibus  Colledorum  aut  Subcol- 
ledorum  exiftcntes  in  noftra  manu  arreftentur,  &  his 
quibus  eidem  Benedido  aliquid  occafione  prxdidorum 
debere  imponatur,  ne  folverent,  inhiberetur. 

§.  13.  Procuratoribus  generali  noftro,  ac  didi  noftri 
Patrui  fub  excufatione  proteftantibus,  fe  non  affedio- 
nis  inordinatœ  libidine  aliquid  dicere  velle ,  &  le  fi 
notîE  aut  reprehenfioiiis  dignum  aliquid  dicerent  debitœ 
corredioni  fubmittentes  ,  ac  ulterius  proponentes  : 
quod  Ecclefia  fuerant  &  erant  per  Principes  tempora- 
les fundata;  ac  dotatae,  quarum  dos  leu  HatrimŒiium 
autoritate  capi  nequibat  aut  debebat.  Licet  enim  Cons- 

tantinus 
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tatitinus     Ècclcfia:    Romanae    Sedis    prœeminentiam, 
iNMO   quani  fibi  dari  Coiiftantinopolitana,  Alexandrinaque  & 
aqÔ  ali;e  nonnullE  EcclefiîE  conteudebant,  tribuiiret:  ratio- 
+   •       que  fuaderet  &  vellet,-ut  Prslati,  qui  âdem  publica- 
reut,  Divinis    infifterent ,   Ecclelîaftica    fréquentaient 
officia,  &   Sacramenta  minillrarent,  neceflaria   refer- 
rent fui  rtatus  &  vits;  non  tamen  intelligcbat,  quod 
ipfi   exaiStiones   imponerent ,  nulla  prsfertiin  urgente 
neceflitate.    Nam  Archiepiscopus   (quo  nomine  Ro- 
mana;  Urbis  Episcopum  Scripturanominat)  fuper  fuis 
luffragancis  feu  eorum  fubjeâis   exaftiones   impoiiere 
jura  vetabant. 

§.  14.  Quod  fi  Ecclefia  Romana  cseterarum  caput 
&  "principalis  exiftens,  ut  ficut  feculi  varietates  &  vi- 
ciflitudines ,  &  temporum  ,  mentium  ,  &  animorum 
malitia,  in  aut  à  fuo  (quodmajus  &  auiSius  Regno 
nollro  poffidebai)  Patrimonio  forte  aliqua  difturbaba- 
tur,  quo  minus  ipfo  libéré  uteretur;  esteras  movere 
dcbebat  Ecclelîas,  excitare,  adhortari  &  requirere  de 
Subfidio  charitativo,  quod  eidem  Eccleiis  Romans  an- 
niii  polfet  &deberet;  cum  tamen  confilio,  moderami- 
ne  &  julla  caufa,  absque  prsjudicio,  culpa  non  pré- 
cédente ,  durante  neceflitate  ,  ac  de  confcnfu  &  be- 
uignitate  Principum,  Patronorum,  &  aliorum  Prxla- 
toruifi,  &  non  cum  gravamine  affiduo  &  indiftinélo 
cœterurum  Ecclefiarum;  quas  utique  &  prasfertim  ho- 
rum  noftrorum  Regni  &  Delphinatus  fupra  diâus  Be- 
nediclus  paflim  &  Fiiarifxorum  more,  qui  décimas  in- 
ditfcrentcr  de  Plantulis,  Herbis,  Baccis,  &  omnis  ge- 
neris  fruttibus  exigebaut,  cum  gravi  compulfione  Sub- 
iidiis  &  exaûionibus  inlblitis,  &  contra  libertates  Ec- 
clefis,  exagitabat  &  premebat. 

Ç.  If.  Quibus,  cum  fecularis  Juftitia  Ecclefiaftica; 
fublidio  &  juvamini  femper  fuilfet  (akerum  enim  alte- 
rius  femper  egebat  auxilio  )  neceffitas  occurfandum  im- 
pellebat,  faadebat  œquitas ,  exigebat  ratio,  ac  totius 
ciamor  populi  incutiebat,  interefleque  prsterea  noftrum 
huic  ruinse  impendens-,  nos  ftimulabat ,  ne  venerabi- 
lium  hujus  noftri  Regni  Ecclefiarum,  tanto  ciiaritatis 
ardore  extruâarurn;  &  quarum  fundatores  &  auftores 
dicebamur;  tam  mifera  ,  tam  flebilis  &  tam  neglefla 
fubreperet  deftruûio  ;  Exemplisque  inftrueremur  egre- 
giis,  Theodofii,  Honorii,  Conftantini,  Caroli  Magni, 
aliorumque  AntecelTorum,  qui  corruptelis  contra  Éc- 
clefiam  ipfam ,  quandocunque  attentatis,folerter  obvia- 
verant  ac  fuccurrerant  liberaliter.  Subfidium  autem 
quod  Ecclefix  eidem  conferre  poteramus  &  debebamus 
erat,  eidem  Benediâo  in  hujusmodi  abufionibus  non 
obedire,  obedientiamque  fubtrahere.  In  quo  nullate- 
nus,  juxta  Beati  Thoms  de  Aquino  &  aliorum  Ec- 
clefix Ooâorum  authenticorum  Dodrinam,  pecca- 
bamus. 

$.  16.  Ex  quibus  aliis  pluribus  aflruSis  rationibus 
concludebaut  ac  requirebant  :  quatenus  eadem  Curia 
noflra,  juxta  noieras  mandatorias  Literas,  inhibendo 
diâi  BenediiSti  Offlciariis ,  ne  qua  raiione  prxmifforum 
exigèrent  in  diiSlis  Regno  ac  Delphinatu  nofiris  pecu- 
nias  ac  exaâas,  &  pênes  eosdem  Officiarios  exiftentes 
arreftari ,  usque  ad  Prxlatorum  congregationem  facien- 
dam,  provideret. 

§.  17.  Pro  parte  Benediâi  &  fus  Camerx  Officia- 
riorum ,  ab  adverlb  extitit  requirendo  propofitum ,  quod 
cum  materia  prxagitata,  grandis  &  alta  Jura  Sedis  Ro- 
manx,  cujus  erat  ipfe  BenediSus  caput,  fuamque  Ca- 
nicram,  &  antiqua  Deveria  fua  ac  Cardinales  concer- 
neret  &  tangcret  ;  idemque  Benedittus  &  Cardinales 
nullo  in  eadem  noftrâ  Curiâ  Procuratore  fulcîrentur, 
quo  caufa  prxfens  deduci,  foveri  poflet  aut  defenfari; 
&  Prxlati  noftri  Regni  ad  proximum  omnium  Sanâo- 
rum  Feftum  congregandi  dicerentur,  in  cujus  temporis 
interftitio  nuUum  vertebatur  periculum;  eadem  noftra 
Curia  fuperfedere  vellet ,  prout  tenebatur. 

§.  18.  Prxfata  Filia  nofira  in  contrarium  proponen- 
te  ac  dicente,  quod  radix  pro  parte  ipfius  Bencdiâi 
propofitorum  invalida  cenferi  debebat,  eo  quod  eadem 
Filia  noftra  proceffum  fubire  ordinarium  non  intende- 
bat ,  fed  libi  ab  ipfa  noftra  Curia  provifionem  fieri 
quam  absque  mora  referrc  debebat.  Nam  quantuscun- 
que  effet  Papa  feu  Frxlatus ,  non  erat  fuus ,  fed  omnis 
ejus  poteftas  live  Dignitas  &  alius  cujuslibet  magis  Ec- 
clefix quam  Perfonx.  De  jure  igitur  Benediâi  five  Ec- 
clefix Romanx  faciendum  erat  ,  quod  ad  profeâum 
pertinere  vibebatur  Ecclefix  ,  &  non  ipfius  prxjudi- 
cium,  tefteApoftolo,  Ecclefix  fuppofita  fub  his  com- 
pellante  verbis  :  Temphim  Dei  e/ih  vos  ,  ^  Spiritus 
Sa»£ius  habitat  in  njohis  ^  fi  quis  illud  violaverit ,  disper- 
det  Hlam  ûomiwus ,  fubdit  :  JVoa  glorietur  quis  in  Ha- 
taitiiùas,  omaia  enim  iiefirafant  five  Cephas,  five  Pan- 

Im ,  five  A f  alla.    Pecuni»  autem  five  finantis,  quas 


idem  Benedidus  exigebat  non  ad  Ecclefix  profeaam ,  A\-Vfi) 
fed  ipfius  &  animarum  lendebant  interitum,  cujus  in-  '""'^^ 
teritus  &  prxfentis  horreudi  Schismatis  erant  médium  140^. 
&  fomes.     Quare  à  nobis  &  eadem  noftra  Curia,   qui- 
bus  Judiciuni  miniftrare  erat  necetfe  hujusmodi  morti- 
ferx  Peftilentix,  non  tam  rejiciendx,  quam  penitus  & 
absque   ulla  mora   toUendx  erant  ;   cum    &    unum- 
quemque  Jure  Gentium,  gladium  de  manu  interfeâo- 
ris  confeftim  eruere,  &  vim  vi  repellendo  interficere 
liceret. 

5.  19.  Ex  his  prout  fupra  requirendo,  diâis  noftro 
&  patrui  noftn  Procuratoribus  fuam  requeftam  fieri  re- 
quirentibus,  attento  per  notorias  exadliones  fœpe  dic- 
tas, Respublica  ex  defedu  Prxdicationum  &  fubjefto- 
rum  vifitationum  &  correSionum  &  alias,  ut  fupra, 
multipliciter  contra  facrorum  Canonum  Inftitutiones 
gravabatur;  quodque  querelas  fuas  non  proceffum  ini- 
turi ,  fed  remedio  Provifionis  innitentes  intentabant 
nec  erat  qui  contrarium  opponeret ,  ad  hoc  &  ut  fupra 
concludentibus. 

§.  20.  OfBciariis  ipfius  Benediéii  in  contrarium  con- 
tendentibus,  &  ut  negotium  absque  prxcipitatione  pro- 
telaretur,  quantum  pro  abfentibus  fupplicari  fas  erat, 
prout  fupra  inftantibus  nec  quicquam  innovaretur  con- 
cludentibus. Tandem  auditis  hinc  inde  ad  plénum 
Partibus  anteditlis  in  omnibus ,  qux  dicere  ac  propone- 
re  circaiprxmilfa  voluerunt  &  in  iirrello  appunétuatis 
ad  audiendum  Jus. 

§.  21.  Congregatis  igitur  ejusdem  noftrx  Curix  nos- 
tri  Parlamenti  Camcris ,  convocatisque  &  aftantibus  in 
notabili  numéro  de  Gentibus  noftri  IVIagni  Confilii,  ac 
vifis  fupra  didis  Litteris  &  Scedula;  confideratis  infu- 
pcr  &  attentis  diligenter,  &  cum  magna  &  longa  deli- 
beratione  omnibus  circa  hxc  attendendis  &  confideran- 
dis,  &  qux  eandem  noftram  Curiam  in  hac  parte  pote- 
tant  &  debebant  movere  ;  per  prxfatx  Curix  noftrx  Ar- 
reftum  ,  prœdidtis  obremperando  Litteris  per  eandem 
Filiam  noftram  impetratis  diétum  fuit. 

§.  21.  Quod  diâus  Benediftus  &  OfEciarii  fui  cefTa- 
bunt  in  noftris  Regno  &  Delphinatu  ab  exaftionibus 
annatarum  primarum ,  fruâuum  &  emolumentorum 
Prœlaturarum ,  Dignitatum,  &  aliorum  Beneficiorum 
quorumcunque  vacantium,  feu  qux  vacuerunt  aut  va- 
cabunt,  tàm  pro  primis  annatis,  quàm  etiam  fruéiuum 
&  emolumentorum  ,  qui  tempore  fubftradionis  alias 
eidem  Benediélo  fadx  &  vacationis  Prxiaturarum, 
Dignitatum,  &  aliorum  Beneficiorum  obvenerunt,  feu 
obveniunt  qualitercunque,  nec  non  Procurationum  pro 
vifitationibus  debitarum  &  arreragiorum  quorumcun- 
que ratione  prxmiirorum  vel  aliarum  exadionum  in- 
debitarum,  Ipfasque  Procurationes  poterunt  Prxiati, 
Archidiaconi  &  alii  Ordinarii,  quando  ipfos  fuos  fub- 
jedos  vifitare  contigerit  *  &  levare.  Ceffabunt  etiam 
Cardinales  &  Camerarius  Collegii  à  pereeptione  illius 
partis ,  quam  in  vacationibus  Prxiaturarum  pro  primis 
annatis  vel  alias  ante  prxfens  Arreftum  percipiebant,& 
arreragiorum  quorumcunque  occafione  prœmifTa  debî- 
torum. 

§.  23.  Et  fî  aliquid  ex  his, qux  levata  feu  exaâa  fue- 
runt  occafione  prxdidorum  apud  Colledores  feu  Sub- 
colleftores  aut  alios  quoscumque  exiftit  feu  remanet, 
fub  manu  noftra  arreftabitur ,  &  id  arreftavit  ipfa  Curia 
noftra. 

§.  24.  Et  per  idem  Arreftum  eadem  Curia  noftra  or- 
dinavit  &  ordinat,  quod  Excommunicationis  Sententia 
prxmifforum  occafione  illigati  relaxabuntur;  &  hxc 
quousque  alias  per  eandem  Curiam  noftrain  extiterit 
fuper  prsmiflls  ordinatum. 

§.  25-.  In  cujus  rei  Teftimonium  prxfentibus  Litteris 
noftrum  jufîimus  apponi  Sigillum.  Datum  Parifiis,  in 
Parlamento  noftro,  die  undecima  Septembris,  millefi- 
mo  quadringentefimo  festo  &  Regni  noftri  vigefimo 
fexto.     Per  Arrefium  Curia,  Baye. 

CCXXVII. 

Inftrumentum  ContraSlûs  initi  inter  Sacra  Romana  zî.Noy'' 
Ecclefia  Cardinales,  pro  futura  Ek5îio-  ' 

ne  Summi  Pontifias  cckbranda  ;  ut  fi  quis  eorum 
ad  apicem  fummi  Apoftolatùs  afifumptus  fuerit  h 
p'o  integratione  unitatts  Chriflianorum  renunciet 
13  cedat  Papatui  ,  dummodo  id  fimiliter  jînti- 
Papa  Benedictus  XIII.  mncupatus  fa- 
cial. ABum  Ro-iiia  intrà  Conclave  confuetum  dit 
Martis  23.  Novembris ,  Indiaiom  XIV.  amo 
1406.    Cum  Radjkatiom  Gregorii  Pap<0 

XII, 


Akno 
1406. 


tes  Benedictum  XIII.  mmcup;iti'.m,pro- 
niitiens  fe  Pontificat  ni  abdicaturum,Ji  (^  quando 
î'//«  B  E  N  E  D I  c  T  u  s  frmilitcr  abjuret.  [ P  h  i  l. 
Labb-^îi  Conciliorum  CoUeâio  Tom.  XII. 
in  Append.  Concilii  Coiiilanticnlls.  pag.  1840. 
S  tr  R  I  T  A  Indices  rcrum  de  Aragonix  Reg;- 
bus  geftnrum  ,  Lib.  111.  pag.  391.  R  a  y- 
NALDi  Continuatio  Annalium  (Zjes.  B  a- 
RON'ii  Tora.  XVII.  anno  1405.] 

la  Nomine  SanéiiC  ^  luelividucc  T'rimtatis.   Amen. 


i40<î. 
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XII.   noviter  ekni.     Arque   ejusdem    £/)//7o/a  |fcs  à  die  luthronizationis  prxdiax  computandos  illls,  AnNO 
j  D„  ,  >.  „  „  r  „  .,  .   ;„»/,.■  „n;;„Jln!  Cfii-  Nuibus  dc  confilio  piifatorum  Dominorum  Sacri  Col- 

i.i    i  c  »  i^  i;  i .  i^  ii  i^  ..  1  ji^gii  j^j  videbitLir ,  &  iplis  Anibamatonbus  hdeliter  im- 

iponec  cum  conlilio  eorundem  Dominorum  de  locis  de- 
ccntibtis  eligciidis  ab  utraquc  parte,  eisdem  poteftalem 
plenariam  dabit  de  loco  conveiiienti,  &  habili,  &  dc- 
centi,  ac  etiam  promittet  iimilitcr,  ut  prœt'ertur ,  quod 
pendenccTraiitatu  hujusmodi  etfeâuuliter, &  rcaliter  ex 
utraque  parte  iicc  cicabit  nec  faciet  aliqucm  Cardina- 
lem,  iiifi  caulli  coocquaudi  numerum  lui  Sacri  Collegii 
cum  numéro  prœtenli  Collegii  Anti-Cardinalium  pra- 
dittorum,  nili  e.^  detedu  Ikterit  advcrlx  Partis,  quod 
unionis  prxfatiE  conclulio  intra  annum  à  fine  diftorum 
trium  nienlium  computandum  non  fuerit  lubfecuta. 
Que  calu  eidem  liceat  Cardinales  eligere  ac  creare  pro- 
ut  pro  ftatu  Sands  Matris  Ecciclix  eidcm  videbitur 
convenire.     Et  hoc   de  non   creando   Cardinales  nili 

ANno  à  NativîtateDomini  nodri  Jefu  Chrifti  1406.    modo  prxdiclo  in  forma  congrua  iulinuabit  rtnti-papx, 
Indiétione   décima  quarta  ,   die  IVlartis   vigelima    &  fuo  prxtenfo  Collegio  lupradiais,ut  ipli  limiliter  lie; 

nec  non  quod  omnia  prxmill;i  inchuata  &  inchoanda 
mediabit,  profequetur,  &  fine  debito  tcrminabit. 


Nno  à  NativîtateDomini  nodri  Jefu  Chrifti  1406. 

Indiétione   décima  quarta  ,   die  Martis   vigefima 

tcrtia  menlis  Novembris  in  die  Sandi  Clemeniis,  A- 
pollolica  Sede  vacante  per  obitum  felicis  recordationis 
Domiiii  Innocentii  Papx  feptimi,  congregati  ad  invi- 
cem  collegialiter  coadunati  pro  futura  eleétione  Sum- 
mi  Pontificis  celebranda  infra  fcripti  Reverendiffimi  in 
CiiriftQ,  Patres  &  Domini,  Domini  Angélus  Ollienlis 
Florentinus,  Irlcnricus  Tusculanus  Neapolitanus,  An- 
tonius  Prxneftinus  Aquilegenlis  Episcopi,  Angélus  ti- 
tuli  Sandx  Potentianx  Laudcnfis  ,  Conradus  tituli 
Sanfti  Chryfogoni  Miletenfis  ,  Angélus  tituli  Sanéli 
Marci  Conllajitinopolitanus,  Jordanus  tituli  Sanéli 
Martini  in  Montibus  de  Urfinis,  Joannes  tituli  Sanc- 
tE  Crucis  in  Jerufalem  Ravennas,  &  Antonius  tituli 
SaiiflE  Praxedis,  Tudertinenfis  Presbyteri,  Reynaldus 
Sanâi  Viti  in  Macello  de  Btancaciis  ,  Landulphus 
Sanâi  Nicolai  in  Carcere  Tulliano  Barenfis  ,  Oddo 
Sanûi  Georgii  ad  vélum  aureum  de  Columna,  Petrus 
SanQi  Angeli,  &  Joannes  Sanâorum  Cosmx  &  Da- 
miani  Leodienlis  vulgariter  nuncupati  Diaconi  S.R.  E. 
Cardinales  in  communi  Capella  Sacri  Palatii  Apofto- 
lici,Romx  apud  Sanûum  Petrum  infra  Conclave  con- 
fuetum,  quam  pro  loco  ad  infra  fcripta  idoneo  elege- 
runt,  ac  etiam  deputarant  in  prxfentia  mei  Clementis, 
&  aliorum  Notariorum  ,  &  Teftium  infrafcriptorum , 
confidetantes  Chriflians  Religionis  infamiam  ,  detri- 
menta,  &  graves  fidelium  molaftias,  ac  pericula,  qux 
eatenus  emerferunt ,  &  emergere  vetilimiliter  efl  cen- 
fendam,  nili  falubriori  fémedio  in  tempore,Divina  fa- 
vente  Clementia,  cujus  rcs  agitur,  occurratur  ex  pefti- 
fero,  &  damnabili  Schismate  quod  tamis  (proh  dolor  !  ) 
temporibus  in  fciflura  Chriftians  fidelitatis,  graviffime 
perduravit,  &  durât,  nec  piam  proviMonem  alias  pro 
ejusdem  Schismatis  remotione  per  eos  faâam  efteflum 
aliquem  prodiixiffe  ;  ac  intendentes  ad  remédia  fortiora 
non  quid  Juris  pro  parte  eorum  Juftitia  fuadet,  quod 
Jus  veriffimum  eft  plena  veritate  fulcitum,fed  quid, pro 
integratione  &  unitate  Chrillianotum  &  malitia  tempo- 
ris,  de  fa6lo,etfi  non  de  jure,  expédiât  eligentes,  &  in 
fpeculum  eorum  conliderationem  extollentes ,  quanti 
poffit  elle  discriminis,  fi  dilatio  in  eledione  Summi 
Pontificis  fiat,temporum  malignitate  penfata,univerfa- 
liter  finguli,  &  fingulariter  univerfi,unanimi!er  &  con- 
corditer,  nemine  discrepante,  ex  ccrta  fcientia,conve- 
•  iierunt,  voverunt  Deo,  &  ejus  Matri  Virgini  gloriofx, 
ac  Sanclis  Apofiolis  Petro  &  Paulo  ,  totique  cœlefti 
Curix  juraverunt,  ad  invicem  unus  alteri,  &  è  conver- 
fo ,  fe  obligandi  Iblemniter  promiferunt;  Quod  (\  quis 
eorum  alfumptus  erit  ad  apicem  Summi  ApoftoLatus , 
pro  integratione  unitatis  Chriftianorum  renunciabit,  & 
cedet  prxtenfo  Juri  fuo  &  Papatui,  five  decedat,  dum- 
rnodo  Anti-Cardinales  effeâualiter  velint,  ut  cum  co- 
dera Sacro  Collegio,  &  ipfis  confequatur  jufte  Canoni- 
ca  eleêbio  unici  Summj  Romani  Pontificis,  ac  etiam 
promittentes  fe  faduros,  omni  dolo  &  fraude,  ac  ma- 
ligna  interpretatione  cellantibus,  pro  polie.  Quod  li 
tjuis  ex  Dominis  abfentibus,  vel  de  extra  Collegium 
per  eos  aifumatur  in  Papam,  eandem  faciat  Obligatio- 
nem,  ac  quod  infra  menfem  à  die  fux  inthronizatiouis 

intiman per  fuas  extenfas  Apollolicas  Litcras 

Régi  Romanorum,  Anti-papx,  ejus  prxtenfo  Colle- 
gio, Régi  Francix,  &  omnibus  aliis  Rcgibus  Illuftri- 
bus,  Principibus  ,  Prxlatis  &  aliis  Univerlitatibus  & 
Communitatibus  Chriliianitatis  fecundum  videre  prx- 
fatorum  Dominorum  de  Collegio  prxmiffa  omnia  ju- 
dicabit,  &  ea  fe  ofteret  impleturum,&  paratum  ad  Ccs- 
lionem  modo  prsedidio,  &  ad  omnem  aliam  viam  ra- 
tionabilem  per  quam  prxfatum  Schisma  tollatur,  & 
unionis  fubfequatur  integritas  in  Ecclefia  Chriftiano- 
rum. Et  quod  fupcr  omnibus  fupradiélis  ultra  prx- 
miffa fuos  foleumes  deftinabit  Oratores  infra  très  meii- 


Ni- 
hil  de  contingentibus  ,  neceflariis  ,  vel  quomodolibet 
opportunis  omittendo,  quantum  in  eo  fucrii.  Quod- 
que  ftatim  poft  ejus  eleclionem,  &  ante  ipfius  publica- 
tionem  omnia  &  fingula  fupradida  confirmabit,  ap- 
probabit  authentico  modo,  &  denovo  fimilem  promis- 
fionem  faciet  in  omnibus,  &  per  omnia  coram  diétis 
Dominis  de  Collegio  ,  Teftibus,  &Notariis,  &  fub- 
fcriptionem  faciet  manu  propria  Inftrumentis  prout  in- 
fra de  Cardinalibus  continetur,  &  confimilem  hujus- 
modi Ratificationem,  Approbationem,  Votum,&  Pro- 
miffionem  efteâualiter  faciet  in  primo  Confiftorio  pu- 
bliée, vel  generali,  quod  poft  Coronationem  fuam  ad 
hxc  iT.odo  confueto,  &  congruo  tempore  celebrabit. 

Infuper  prxfati  Domini  Cardinales  voverunt,  jura- 
verunt, &  ad  invicem  promiferunt,  quod  per  fuas  Li- 
teras  infra  menfem  a  die  Inthronizationis  prxdîûa 
Collegialiter  intimabunt  de  eleélione  fafta,  nec  non  de 
voluntate  &  promiflîone,  quoad  unionem  profeqncn- 
dam,  &  omnia  fupradifla  prxfatis  Dominis,  prout  & 
ficut  facere  tenetur,  qui  erit  eleftus  ac  etiam  inchoata 
mediabunt ,  profequentur  &  finient ,  quantum  in  eis 
erit,  nihil  de  contingentibus,  necefpariis ,  oportunis 
quomodolibet  feu  utilibus  omittendo.  Qux  omnia  & 
fingula  promiferunt  inter  fe  ad  invicem  &  viciflim,  ut 
fupra,  attendere,obfervare, facere,  exequi  &  efl^eâuali- 
ter  adimplere  bona,  pura  &  fincera  fide,  omni  dolo 
&  fraude  cefTantibus.  Et  fie  quilibet  ipforum  juravic, 
corporaliter  maiiutaâis  Sacro-fanélis  Evangeliis  co- 
ram  eis  prxfentialiter  pofitis,  obfervare,  adimplere,  ac 
exequi  ,  prout  fuperius  continetur.  Qnodque  à  prx- 
didis  promiffionibus ,  voto ,  cSc  obligatione  ac  juramcnti 
protcltatione ,  &  ejus  obfervatione  ,  omnibusque  aliis 
&  fingulis  fupradictis,  nullus  eorum  abfolutionem  pc- 
tet,  feu  impetrabit ,  per  fe  vel  alios,  &impetratis,  & 
impetrandis  utetur  ,  &  fibi  concefTam  nuUatenus  ac- 
ceptabit,  nec  data  poteftatc  per  ipfum  alteri  faciet  fe 
abfoivi,  feu  etiam  fecum  in  aliquo  dispenfari,fed  vult 
perpetuo  diéto  vinculo  remanere  obligatus.  Et  nihilo- 
minus  ad  majorera  certitudinem  &  firmitatem  prxmis- 
forum  quilibet  ex  Dominis  de  Collegio  fupradiâo  te- 
neatur  fe  fubfcribere  manu  propria ,  omnibus ,  &  fi"n- 
gulis  Inftrumentis  conficiendis  exinde,  quorum  Inftru- 
mentorum  quilibet  ex  ipfis  Dominis  de  Collegio  unuin 
vel  plura  habere  valeat  pro  ejus  arbitrio  voluntatis. 
Aéla  in  Capella  prxdifta,  prxfentibus  venerabilibus  & 
circumfpeflis  Viris  Dominis  Francisco  de  Duce  Apos- 
tolicx  Camerx  Clerico  ,  Jacobo  de  Calvis,  &  Petro 
Sacco  Canonicis  Balilicx  Principis  Apoftolorum  de 
Urbe,  Joanneflb  Caraczolo  Literarum  Apoftolicarum 
Scriptore,  Nicolao  Blafii  Narnienfi ,  Antonello  Sur- 
racha  ,  &  Joanne  Caraciolo  Literarum  Sacrx  Pceni- 
tentiarix  Scriptoribus,  Laurentio  Turnibacca  Sanétaj 
Marix  in  Transtyberim,  Nicolao  de  Leonibus  Sando- 

rum  Cosmx  &  Damiani  de  Urbe,  Joanne  Pr 

Sanâa  Crucis  in  Jerufalem  Eccleliarum  Canonicis , 
Andréa  de  Cancellariis  de  Sicilia,  Galcato  de  Ricafo- 
lis  de  Florentia,  Leyfo  Domino  Gobacii,  de  Mornu- 
nulis,  de  Neapoli  Domicellis,  Presbytero  Paulo  Pétri 
de  Tamenii  de  Roma,  IVlaterno  Clerico  Worniienfis 
Diœcefis,  Francisco  Panlurii  Clerico  Perufino,  Petro 
Surmunt  Clerico  Traje£ienfi  ,  &  Salvato  Lilli  Cive 
Romano  Teftibus  ad  prxniilTa  fpeci.iliter  vocaiis  &  10- 
gatis. 

Siih/criftioxes  Notariorum. 

Et  ego  Clemens   de  Boargiis  Cnmanus  Literarum 
Apollolicarum  Scriptor  publicus  Impcriali  auâoritate 

Nota- 


Notar'ms,  quii  prœmiffis  omnibus  &  finguHs  dum  fie , 
i.NNO  m  prîefertur ,  agercntur ,  &  fieren:  per  prsfatos  Reve- 
.r,/:  rendlffimos  Dominos  Cardinales,  una  cum  fupradidis 
■t         Teftibus,  &  iiifra  fcripds  Notariis  pralensfui,  ideoque 
'  hoc  prœfens  publicum  Inlbumentum  confeci,  publica- 
vi,  authenticavi,  fia  ia  hanc  publicam  forniam  redegi , 
iîgnoque,  &  nomine  mcis  folitis  &  confuetis  lignavi 
rogatus,  &  requilitus,  in  fidem  &  Teftimonium  om- 
nium, &  fingulorum  prœmiirorum. 

Ego  BarontQS  Philippi  de  l'iftorio,Literarum  Apofto- 
licaram  Scriptor  &  Abbreviator,  ac  Publicus  rtpoftoli- 
ca  auâoritate  Notarius,  prœfens  intertui  omnibus,  & 
iingulis  fupradicHs  cura  aliis  Notariis  rogatus  tradidi 
&  conteci  Inllrumentam  ,  &  me  propria  manu  lub- 
Icripiî. 

Et  ego  Stephanus  Gerii  Boni  de  Prato,  di£li  Sacn 
Collegii  Clericus  &  Publicus  Apoftolica  &  Imperiali 
auétoritaiibus  Notarius,pr£ft;ns  intcrfui  omnibus &_fin- 
gulis  fupradiftis  cum  aliis  Notariis  rogatus  tradidi  & 
confeci  Inftrumentum ,  &  me  propria  manu  fub- 
Icripfi. 

'  Et  ego  Garlacus  Bue  de  Esch  ,  Clericus  Colom'enfis 
Diœcelis,  Literarumque  Apoftolicarum  Scriptor,  ac 
Publicus  Apoftolica  aufloritate  Notarius,prœfens  inter- 
fui  omnibus  &  fingulis  praidiâis  cam  aliis  Notariis, 
tradidi,  &  confeci  Inftrumenium,  &  me  propria  manu 
fubfcriplî. 

Et  ego  Joannes  Joanellus  Bramorcius,Bafilic3;  Prin- 
cipis  Aportolorum  de  Urbe  Clericus  Capelle  Domini 
Paps. Publicus  auâoritate  Apoftolica  Notarius,prî;lens 
interfui  omnibus  &  fingulis  lupradifitis  cum  aliis  Nota- 
riis rogatus  tradidi,  cV  confeci  Inftrumentum,  &  me 
manu  propria  fubfcripfi. 

Et  ego  Franco  diflus  Hosfleger,de  Buscoducis  Leo- 
dienfis  Diœcefis,  Apoftolica  &  Imperiali  audoritatibus 
Notarius,  interfui  omnibus  &  fingulis  fupradiflis  cum 
aliis  Notariis  rogatus  tradidi, &  confeci  Inftrumentum, 
&  me  propria  manu  fubfcripli. 

Sitbfcripeiones  Dominorum  Cardiytalium. 

Ego  AngeIus,Episcopus  Oftienfis,Cardinalis  Floren- 
tinus,fic,  ut  prafertur,  vovi,  promiffi,  &  juravi  &  in 
Teftimonium  prîemifforum  me  propria  manu  fub- 
fcripfi. 

Ego  Henricus,  Episcopus  Tusculanus,  Cardinalis 
Neapolitanus ,  Hc,ut  prsefertur,  vovi,  promifi  à  jura- 
vi ,  &  in  Teftimonium  prccmiffbrum  me  propria  manu 
fubfcripfi. 

Ego  Antonius, Episcopus  Prœneftinus, Cardinalis  A- 
quilegenfiSjfic,  ut  prxfcrtur,  vovi,  promifi,  &  juravi, 
&  in  Teftimonium  prsmilforum  me  propria  manu  fub- 
fcripfi. 

Et  ego  Augelus,  tituli  SanflE  Potentis  Presbyter 
Cardinalis  La'udenfis,  fie,  ut  prsefertur,  vovi,  juravi, 
&  promifi,  &  in  Teftimonium  omnium,  &  fingulorum 
prEmifibrum  me'  manu  propria  fubfcripfi. 

Ego  Conradus,tituli  Saniiti  Grifogoni  Presbyter  Car- 
dinalis lW[ilitenfis,fic,  ut  prEmittitur,  vovi , proinifi ,  & 
juravi,  &  in  Teftimonium  prxmiflbrum  me  manu  pro- 
pria fubfcripfi. 

Ego  Angélus. tituli  Sanfti  Marci  Presbyter  Cardinalis 
Conftantinopolitanus,fic,  ut  prœfertur,  vovi,  promifi 
&  juravi,  &  in  Teftimonium  praemiffbrum  me  manu 
propria  fubfcripfi. 

Ego  Jordanus,tituli  Sanâi  Martini  in  Montibus  Pres- 
byter Cardinalis  de  Urfinis,fic,ut  prsfertur, vovi,  pro- 
mifi &  juravi ,  &  in  Teftimonium  prsmifforum  me  ma- 
nu propria  fubfcripfi. 

Ego  Joannes,  tituli  Sanfti  Crucis  in  Jerufalem  Pres- 
byter Cardinalis  Ravennas  ,  fie,  ut  prxfettur,  vovi, 
promifi,  &  juravi,  ac  in  Teftimonium  prsmiflbrum  me 
manu  propria  fubfcripfi. 

Ego  Antonius,tituli  Sancta;  Praxedis  Presbyter  Cardi- 
nalis Tudertinus,  fie,  ut  praîfertur,  vovi,  promifi  &  ju- 
rivi,  &  in  Teftimonium  pra;miflbrum  me  propria  manu 
fubfcripfi. 

Ego  Raynaldus,  Sanfli  Viti  in  Macello  Diaconus 
Cardinalis, fie,  ut  prsefertur,  promifi,  vovi  &  juravi, 
ac  in  Teftimonium  prœmifîbrum  me  propria  manu  fub- 
fcripfi. 

Ègo  Landolphus,Sanâi  Nicolai  in  Carcere  Tulliano 
Diaconus  Cardinalis  Barreofis,  fie,  ut  prœfertur,  pro- 
mifi, juravi  &  vovi,  &  in  Teftimonium  prœmiffbrum 
me  prupria  manu  fubfcripfi. 

Ego  Oddo ,  Sandi  Georgii  ad  vélum  aureum  Diaco- 
nus Card'nalis,  fie,  ut  prcEfcrtur, vovi, promifi  &  jura- 
vi, &  in  Teftimonium  prsmiftbrum  me  propria  manu 
fubfcripfi. 
To.\t,  II.  Part.  I. 
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Ego  Petrus,Sanai  Angeli  in  Foro  piscium  Diaconus  AkNO 
Cardinalis  Sanâi  Angeli,  fie,  ut  prxfertur,  vovi,pro- 


mili  &  juravi,   &  in  Teftimonium  prxmiflbrum  me  14^^' 
propria  manu  fubfcripfi. 

Et  ego  Joannes,  SanSorum  ,  Cosmœ  &  Damiani 
Diaconus, Cardinalis  Leodicnfis,  fic,ut  prxfertur,  pro- 
mifi, vovi  &  juravi, &  in  Teftimonium  prsmilForum  me 
propria  manu  fubfcripfi. 

Ego  Gregorius  XII.  hodie  ultima  die  Novembris 
1406.  affuniptus  in  Komanum  Pontificem  (  i  )  omnia 
fupradiaa,l)c  ,ut  prœmittitur,  voveo,ptomitto  &  con- 
firmo. 

(i)  M  y  a  dans  l'Edition  de  Surita  ,  fic,Ht(riim:ititm ,jhts  ,  vevto , 
prm,it:o ,  a-  cHfmm  amma  f,:pKd,a.>, 

hijirumcntuyn  publicum  de  Ratificatione ,  y  Cen-  l.Dec. 
firmalhme  hujus  ContraHus  ^per  prafatum  Gre- 
G  o  R  I  u  M    Papam  ,   ASium  die   i .   Decembris 
1406.     [Surita,  Index  reram  ab  Aragonia; 
Regibus  gellarum.  Lib.  III.  pag.  356.] 

A Nno  Domini  M.  CCCC.  VI.  Iiidiaione  XI V« 
die  Mereurii  prima  die  menfis  Decembris  hora 
XU.  noélis  ejusdem  diei  Sandiffimus  in  Chrifto  Pater, 
&  Dominus  nofter  Dominus  Gregorius  Divina  Provi- 
dentia  Papa XII.  feeunda  die  Creationis  fus,  fua  fpon- 
tanea  &  libéra  voluntate,  in  pra;fentia  Reverendiflîmo- 
rum  Dominorum  Cardinalium,Notariorum  &  Teftium 
intus  in  ifto  Inltrumento  contentorum,  &  in  Palatio, 
ac  in  Capella  prsfatis,  &  intra  di6lum  Conclave  rati- 
ficavit,  approbavit  &  firmavit,  ac  de  novo  vovit,  jura- 
vit&promifit, omnia  &  fingula  qus  in  ifto  Inftrumento 
continentur  tenere  ,  fervare ,  profequi  &  cfFecIualiter  ad- 
implere  &  finire,  nec  in  aliqua  fui  parte  contra  venire. 
De  quibus  omnibus, &  fingulis, prxfati  Domini  Cardi- 
nales, &  ipforum  quilibet  petierunt  per  me  Steplianum 
Notarium  &  quemlibet  aliorum  Notariorum  rogato- 
rum  fierî  unum  &  pliira  publica  Inftrumenta, 

Gregorii  Papa  ^W.  Epiftola, ad 'Pe.tv.v m  ii.Dec' 
DE  L  u N  A  inter  nonnullas  Gentes  B e n e d i c- 
TUM  XIII.  nuncupatum^  promittens  fe  Pon,' 
tificatui  abdicaturum ,  fi  y  quando  ille  B  e  N  e- 
D I  c  T  u  s  fimiliter  abjuret .  Datum  Roniee  apui 
S.  Petrum  die  XI.  Decembris  annô  ï^o6.  [Su- 
rita, Index  rerum  ab  AragoniîE  Regibus 
geftarum,  Lib.  III.  pag.  3P7.J 

GR  E  e  o  R I  u  s  Servus  Servorum  De!  Petro  de  Lu- 
na ,  quem  nonnullse  Gentes  in  hoc  miferabilï 
Schismaie  Benediftum  XIII.  appellant,  Pacis,&unio- 
nis  atfe6lum.  Qui  fe  humiliât, inquit  Veritas , exaltabi- 
tur;  &  qui  fe  exaltât,  humiliabitur  :  cujus  faluberri- 
mam  monitio[iem,  quanto  nobis  ex  alto  permittitur,  * 

obedienter  fecuti ,  decrcvimus  per-  Literas  noftras , 
omni  contentione  fepofita,  bénigne  te  atfari,  &  ad  re- 
dintegrationem  Eeclefioe  cohortari  :  immô  te  invitare  ad 
id  confilium  capeifendum  :  quod  nos  ipfi  pro  Pace 
Chriftianorum  accepimus.  Vides  quanta  mala,  quanta 
pericula,  quanta  incommoda,  quanta  denique  Chris- 
tianœ  Religionis  infamia  jam  per  triginta  annos ,  ex  hac 
peftilenti,  &  nefaria  Seditione,in  Populo  Dei  pervene- 
rint  :  quantaque,  nifi  provideatur ,  funt  quotidie  proven- 
tura.  Horum  omnium  malorum  qui  caula  ab  initio 
fuerint,  certum  videtur:  quibus  rigor  jufiitice  non  ces- 
fit:  nec  forfan  cequitas  perfuafit.  Niiiilominus  tamen 
graves  moleftias  Chriftianam  Rcligionem  perpelfam 
non  dubitatur.  Si  ergo  quoque  nunc  cndem  modo 
fiât,  dubius  eft  remedii  locus  :  quominus  Ecclefia  in 
folitis  remaneat  anguftiis  :  in  qua  re  tu,  de  te  ipfo, 
ac  de  confeientia  tua  videris.  Nos  mentem  noftram, 
atque  intentionem  apcrtifllinè  profitebimur.  Non  eft 
confilii  noûri  tempus  aliquo  modo  terere  ;  fed  quo  va- 
lidiora,  certiora  ,  &  firmiora  funt  jura  noftra,  tanto 
laudabilius  ducimus  ea  pro  Pace  ,  &  redintegratione 
Chriftianorum  relinquere  Non  enim  femper  de  fum- 
mo  jure  disputandum  eft:  frcpè  rigor  ipfe  utiiitati,  & 
tcmpori  cedit.  Nam  (i  mulier  illa  &  juri  fuo  renun- 
tiarc ,  &  pruprio  filio  fpoliari  fe  voluit,  ne  feâionem 
unius  pueri  videret  :  quantô  magis  nobis  ,  fi ,  malitia 
opérante  ,  ad  optatam  unitatem  venire  non  pofilimus 
per  Juftitis  vias  pic  ccdcndum  vidcatur.  Quare  exfup- 
gamus  ambo  in  unum  unionis  affeétum:  concurramus: 
tcramus  falutem  Ecelefix  hoc  diuturno  morbo  afflid». 
Q  q  A<il 
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AvNrn   Ad  hoc  te  hortamur:  ad  hoc  te  invitamus:  paratique  i  tre  commandement,  ount  «!le  tenucï,  fur  le  dit  lait,  AîW 

1406, 


1407. 

îo.Mars. 


fumus,  &  ofterimus  noilro  veriffimo  juri,  &  Papatui 
cedcre  &  renuntiarc  :  h  cfficaciter  faciemus,lî  &  quan- 
do  tu  renumiahis,&  ccdes  prcctenlîs  juri,&  l^apatui  tuo  : 
vel  decedes:vel  quicLintiueSuccefTor  tuus  rcnuntiabit:& 
cedet  pretenlîs  juri,  &  Fapatui  luo:  vel  decedet,  dum- 
modoilli,  qui  apud  partem  tuam  pro  Cardinalibus  fe 
gerunt,  lie  convenirc,  &  concordare  cum  Veneribili- 
bus  Fratribus  noftris  S.  R.  E'.  Cardinalibus  vclint  ciim 
efleàu:  ut  exinde  Canonica  uuici  Romam"  Pontificis 
fequatur  Elcciio.  Itaque ,  ut  prœdiîta  espeditiorem 
fequantiir  ericftum,  ccleritcr  rrdttemus  Oratores  nos- 
tros:  qui  tccum  de  loco  habili,  &  deccnti  ad  hujus- 
modi  confeélionem  rei  disponartt.  Et  iTiiuper,pendcri- 
te  hujusmodi  unionis'Traélatu,  non  faciemus,  neque 
creabimus  uliquem  Cardinalem,  nifi  forte  caufa  ads;- 
quandi  numerum  Fratruni  noftrorum  cuin  numéro  il- 
lorum,  qui  apud  te  pro  Cardinalibus  fe  gerunt  :  ut  lie 
pares  ex  utraque  parte  ad  folennaem  ,  &  Canonicam 
Eledionem  unici  Romani  Pontificis  devenire  poffint. 
Extra  hune  aurem  cocequationis  cafum  nullum  ,  ut  dic- 
tum  eft,  Cardinalem  creare  decernimus  :  nili  ex  de- 
feélu  tuo  ,  vel  partis  tus  exftiterit ,  quominus  unionis 
prtefatœ  conclulio  infrà  annum,  &  très  mentes,  à  die 
Inthroniv-ationis  noftrœ  computandos ,  fuerit  fubfecuta. 
Hoc  autem  quod  de  non  creandis  Cardinalibus,  Trac- 
tatu  hujusmodi  pendente,  diximus:  lî  tu  quoque  idem 
obfervaberis.  Hanc  vero  oblationem ,  &  infiiiuationem 
de  Cardinalibus  non  fiendis,  ac  fupcriorem  oblationem 
renuntiationis,  modo  prEdiflo  ,  ut  flriâiori  vinculo 
fièrent,  juravimus,  vovimus  ,  &  promilimus  antè  E- 
îeàionem  noftram  eodem  vinculo  efEcacitet  iiiiplendas 
cum  fingulis  ex  nodris  Fratribus  antèdiftiSj  incafu, 
quo  aliquis  nollrum  ad  apicem  Apoftolatûs  effet  as- 
fumptus,  poil  ipfam  alïïimptionem ,  id  ipfum,  ad  fîr- 
miorem  conftantiam,  denuô  jurantes,  voventes,  pro- 
mittentes  ,  atque  ratificantes.  De  hoc  autem,  quod 
Bulla  linè  împreffione  nollri  nominis  eft  appenfa ,  prœ- 
fentium  nullus  debeat  admirari,  nam  antè  nollrœ  Co- 
lonationis  folemnia,  ufus  prœfata:  Bullœ  cum  hujus- 
modi impreffione  nominis  non  habetur.  Datum  Ro- 
ms apud  S.  Petrum  die  XII.  ab  affumptione  noftra: 
XI.  verô  Decembris  anno  à  Nativitate  Domini 
MCCCCVI.  ZucARus. 

GCXXVIII. 

traité  de  Commerce  re^ié  entre  HeNri  IV.  Roi 
d'Angleterre  y  J  e  a  n  fans  peur  Duc  de  Bour- 
gogne y  Comte  de  Flandres.  Donné  à  Weft- 
^munficr  le  10.  Mars  14015.  (^R  y  m  e  r  ,  Fœ- 
dera  ,  Conveiuiones,  &c.  Tom.  VIII.  pag. 
4(5p.] 


HEn  R  Y,  par  la  grâce  de  Dieu  ,   Roy  d'Englcterre 
is'  de  France.,  &  tieigneur  d'lrland,a  toutz  ceulx, 
que  certes  Lettres  verront  ou  orront,  Salutz. 

Corne  Nous  aioms  ordeignez  &  eftabliz  ,  par  not 
Lettres  Patentes,  noi  Ambaffatours  &  Meifages  pur 
affembler  ovesque  les  Commys,  Députes,  &  Meifages 
de  One  de  Barguigne  Count  de  Flaundres,  a  ceo  fuffi- 
fauntmeut  de  Poiar  fiinduz  ,  &  ovesque  eux  treter  & 
accorder  certein  Trete  &  Accorde  ,  pur  Nous  &  nos- 
tre  dit  Roiatme  d'Engleterre  ,  &  noz  autres  Villes, 
Seigneuries, &  Jurediâions,  d'une  partie, &  le  dit  Duc 
pur  luy,  &  fa  Paiis  de  Flandres,  d'autre. 

Et, par  vertue  du  Poair  &  Auâorite,  par  nous  com- 
mys a  no7,  ditz  Ambaffatours ,  mesmes  noz  Ambaffa- 
tours, &  les  Commys  du  dit  Duc,  tant  par  vertue  des 
Licence,  Poair,  &  Auclorite  de  nojire  Âdverfmre  de 
France  fon  Soveraigne  Seigneur,  a  luy  attribut ,  pour 
traiter  ovesque  Nous ,  &  noz  Ambaffatours .  &  Dé- 
putées, corne  de  luy  mesmes  ,  ount  affemblcz  &  te- 
nuez  plufeurs  journées ,  en  tant  que  par  noz  dilz  Am- 
baffatours aient  erte  deliverez  a  les  ditz  Commys  cer- 
tains Pointes  &  Articles  ,  les  quelles  les  ditz  Com- 
mys aient  apportes  au  Court  de  noftre  Adverfairc  de 
France, 

Par  Licence,  Anftorite,  &  Poair  de  qui, le  dît  Duc 
de  Burgoîgne,  par  fcs  ditz  Commys,  a  empris  &  com- 
mence le  dite  Traite, 

Et  en  tant  que  les  ditz  Articles,  par  nos  ditz  Am- 
bafliatours  baillez,  n'orne  peu  pader,  fanz  autre  avis 
de  ce  prendre ,  pur  aucuns  caufes  &  empesche- 
ment , 

A  fin  d'entretenir  la  dite  Trete,  &  qu'il  ne  perift 
înye,  plufours  journées  du  dite  Traite  ^  depuis  de  nos- 


ovesque  les  ditz  Commys, 

Et ,  tant  a  erte  en  dit  Traite  procède  entre  eux ,  qne,  '  40' 
pur  les  Marchandifes  avoir  cours  feuremcnt  entre  nos-"^    ~^ 
tre  dit  Roialme  d'Engleterre,  &  noz  autres  Paiis,  Vil-     4*^/ 
les,  &  JuTediétions,  &  la  dit  Paiis  de  Flandres, &  auxi 
pour  Pilerins,  d'une  coft  &  d'autre,  paffer  &  faire  leur 
Pcllerinage,  les  Clerks  de  noftrc  dit  Roiatme  d'Engle- 
terre aler  au  Rome,  &  les  Pescheurs  generalmcnt  aler 
pcschier  fur  JVlcr,   le  fpace  d'un  An  durant  après  là 
publication  de  cell  prefent  Accorde,  fuppofe  &  non 
obftant  que  la  Guerre  foit  ou  feull  overt  entre  Nous  & 
noilre  dit  Adverfaire  de  France  , 

Noz  ditz  Ambaffatours  de  noftre  fceu  &  voluntee, 
&  les  ditz  Commys  par  Licence,  Poair,  &  Auâorite 
fusditz ,  ount  confentuz  &  accordez ,  chcscun  pur  fa 
Partie,  licorne  par  noz  ditz  Ambailàtours  nous  a  elle 
rapportée,  les  Pointes  &  Articles  que  s'cnfuent, 

Primerement,  que  toutz  Marchantz,  tant  du 
Roialme  d'Engleterre,  de  Caleis,  d'Irland ,&  d'autres 
Paiis,  fubgiez  au  Roy  d'Engleterre  ,  ou  orcupe  par 
eux,  cotne  les  iVlarchans  de  Flandres  &  d'autres  Paiis 
du  Roialme  de  Fraunce,&  d'autres  Paiis  quelxconques 
(foient  Marchnns  de  Lains,  de  Cuirs,  de  Vitailles, 
ou  de  quelxconques  autres  Marchandifes)  &  leurs 
Fadleurs  ,  &  Familiers  ,  puiffent  feurement  aler  par 
Terre,  a  pie,  a  chival  ,  &  autrement,  l'ï  en  paflànt 
en  &  oultre  l'Eaue  de  Gravelinghes,  de  Caleis  en  Flan- 
dres, &  de  Flandres  en  Caleis,  cnfemble  lours  Biens 
&  iVlavchandifes,  en  tenant  lour  chemyn  entre  la  Mer 
&  les  Chafteux  de  Merke  &  d'Oye,  &  marchander  les 
uns  avesque  les  autres  de  toutes  manicrs  des  Marchan- 
difes, Vivres  &  autres,  &  mener  &  ramener  ou  faire 
mener  &  remener  de  Caleis  en  Flandres,  &  de  Flan- 
dres a  Caleys  ,  lours  ditz  Marchandifes,  Vivres,  & 
autres  (except  Armiers  ,  Artilleries,  Canons,  &  au- 
tres chofes  feinblables,  &  invalibles)  &  que  les  dilz 
Marchatis  ,  lours  Fafteurs  ,  &  Familiers,  puiffent, 
chescun  d'eux  a  qui  il  ferra  neceffare  ,  achatier ,  & 
avoir  franchement  de  ceulx  de  l'autre  coft  des  Vivres, 
&  les  amener  par  Terre  en  &  outre  l'Eaue  fuisdite,  les 
uns  aux  autres  (c'eftalTavbir)  ceulx  dé  Caleys  &  autres 
de  la  Partie  d'Engleterre  en  Flandre  &  ceulx  de  Flan- 
dres &  autres  de  la  Partie  de  Fraunce  a  Caleys,  par  la 
chemyn  deffuisdit,  fenz  enipeschement,deftourbcr,  ou 
defenfequelconque,ne  pur  ceo  encourrir  enascunePai- 
ne,&  faunz  ce  eftre  rcprins  de  leurs  Seigneurs, de  l'une 
Partie  ne  de  l'autre,  ne  de  lours  Officiers. 

lTE,\r,  que  touz  Marchanz  d'Engleterre,  de  Ca- 
leys, d'Irland,  &  d'autres  Paiis,  fubgiez  au  Roy  d'En- 
gleterre ^  ou  occupe  par  eux  (foyent  Marchans  de 
Lains,  de  Cuers,  Vitailles,  ou  de  quelconques  autres 
Marchandifes)  leurs  p'adeurs,  &  Familiers, &  Maifters 
de  Niefs,  &  Maronicrs,  puiffent  aler,  paffer,  &  rc- 
paffer,  converfer,  venir,  eftre,  &  demoui-er  par  Mer 
feurement  ou  dit  Paiis  de  Flandres, &  dedeins  les  Por- 
tes &  Havres  de  celluy  Paiis,  avec  leurs  Biens,  Mar- 
chandifes, &  Niefs,  marchander  avec  toutz  Marchans 
de  Flandres, &  autres  Marchans  quelxconques, &  leurs 
Faâeurs,  &  Familiers ,  de  touts  maners  de  Marchan- 
difes, tant  Vivres  corne  autres  (excepte  Arraeurs,  Ar- 
tilleries, Canons,  &  autres  chofes  femblables,  &  in- 
valibles) &  en  partir  avec  leurs  dis  Niefs,  Biens, Mar- 
chandifes, Vivres,  &  autres,  q'ils  purront  ramener  & 
retourner  feurement. 

Et  que  pareillment  touz  Marchanz  du  dit  Pays  de 
Flandres,  ou  demourans  en  ycellui  Paiis  (foient  Mar- 
chans de  Lains,  Cuirs,  Vitailles,  ou  de  quelxconques 
autres  Marchandifes)  lours  Facteurs,  Familiers, Mes- 
tiers  des  Niefs,  &  Maroniers  ,  puiffent  aler,  paffer, 
repaffer,  converfer,  eftre,  &  demourir  par  Mer  feure- 
ment, au  RoLilme  d'Engleterre,  a  Caleys,  &  es  autres 
Paiis  fubgiez  du  dit  Roialme  d'HngIcterre,  ou  occupe 
par  eux,  &  dedeinz  les  Portes  &  Havres  d'iceuIx^Roialmes 
d'Engleterre, de  Cales,  &  antres  Villes  &  Lieux,  fub- 
giez ou  occupez  de  la  partie  d'Engleterre,  avec  leurs 
Biens,  Marchandifes,  &  Niefs,  &  marchander  ovec 
touz  jMarchans  Englois,  &  autres  Marchans  quelxcon- 
ques ,  &  leurs  Faéteurs,  &  Familers,  de  tous  maneres 
de  Marchandifes,  tant  Vivers  come  autres  (except  les 
ditz  Annuers  ,  Artilleries,  C^anons,  &  antres  chofes 
femblables,  &  invalibles)  &  mener  en  Engleterre  a 
Caleis,  &  es  autres  Villes  &  Lieux,  fubgiez  ou  occu- 
pez de  la  dire  partie  d'Engleterre,  leurs  Biens  propres , 


Vivers  &  autres,  &  les  Biens  d'autres  demourans  ou 
dît  Paiis  de  Flandres,  &  en  partir  &  retourner  feure- 
ment atout  leurs  ditz  Biens,  Marchandifes  &  Niefs, 
Et  auxi  que  les  ditz  Marchans  ,  leurs  Faéleurs,  & 
Familiers,  puiffent,  chescun  d'eux,  a  qi  il  ferra  neces- 

faîre , 
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fa're ,  acbâter  ,  &  avoir  franchement  de  ceulx  de 
l'autre  Partie  des  Vivers ,  &  les  amener  par  Mer  les 
uns  aux  autres  (c'edaflaver)  eux  d'Engleterre  &  de  Ca- 
•leys  en  Flandres,  &  cculx  de  Flandres  en  Engleterre 
,  ficaCaleis,  fens  en  élire  reprins  de  leurs  Seigneurs, 
de  l'une  Partie  ne  de  l'autre,  ne  de  leurs  Officers, 

Ne  que  par  ceux  de  la  Partie  d'Engleterre  aux  Mar- 
chans  de  Flandres,  ou  demourans  en  Flandres  ,  do- 
mage,  empeschcment,  ne  deftourbier  foit  fait,neau(ri 
.par  ceulx  du  dit  Paiis  de  Flandres  aux  Marchans  de  la 
dite  Partie  d'Engleterre,  par  voie  de  fait,  pour  caufe 
de  Guerre,  Pillerie,  Robberie  fait  ou  a  faire,  ne  au- 
trement en  aucune  manere  pur  caufe  quelconque,  en 
paiant  d'une  Partie  ou  d'autre  les  Toulieux  &  Devoirs 
ducz  &  accuftumez. 

Par  unceo  que  les  ditz  Marchans,  d'une  coude  & 
d'autre,  leurs  Fadteurs  &  Familiers,  IVlaiftres  des 
Niefs,  &  Maroniers,  aux  queux  ferra  bien  loilîble  d'a- 
voir avecques  eux  en  leurs  Niefs  Armuers  &  Artille- 
ries, pour  la  garde  &  fauvement  de  lours  Corps  & 
Biens,  en  alant  par  Mer,  &  ycelles  amener  avecques 
€UX,  en  queconques  Havres  q'ils  arriveront,  a  l'ilTu 
de  leurs  Niefs ,  laiiferont  leurs  Armuers  en  leurs  ditz 
Niefs  ou  Vefleaulx:  Except  Coutel,  Dague,  ou  Es- 
pee  qu'ils  porront  porter,  fc  bon  lour  femble,  jusques 
a  lour  Hoftielx;  ou  ils  ferront  tenuz  de  laffier  leurs 
ditz  Espees. 

Item,  que  les  3itz  Marchant  de  la  Partie  d'Engle- 
terre, leur  Fadeurs,  &  Familiers  ,Maifters  des  Niefs, 
&  Maroniers,  puilfent  eftre,  converfer,  &  demeurer 
feure.-nentou  Paiis  de  Flandres ,  &  es  Portes  &  Havres 
d'îcelluy  Paiis,  avec  leurs  Niefs,  Biens,  &  Marchan- 
difes  quelxconques,  Vivers,  &  autres,  &  femblable- 
ment  les  Marchans  de  Flandres,  ou  demourans  en 
Flandres,  &  leurs  Faîteurs ,  &  Familiers, Maifters  des 
Niefs,  &  Maroniers,  puiffent  eftre,  converfer,  &  de- 
mourer  feurement,  en  Roialmc  d'Engleterre, a  Caleis, 
&  as  autres  Villes  &  Lieux  ,  fubgiez  &  occupiez  des 
Englois,  fanz  ceo  que  par  ceulx  a? Flandres,  ne  au- 
tres de  la  Partie  de  France,  ou  autres  quelxconques, 
■foit  mesfait,  ou  donne  empeschement,  ne  deftourbier 
■as  Marchans  de  la  Partie  d'Engleterre,  ne  par  ceulx 
d'icelle  Partie  d'Engleterre,  ou  autres  quelxconques, 
as  Marchans  de  Flandres,  ou  demourans  en  Flandres, 
ne  a  leurs  Fadteurs  &  Familiers,  Maifters  des  Niefs, 
&  Maroniers,  d'une  coufte  &  d'autre,  par  voie  de  fait, 
pour  caufe  de  Guerre,  Pillerie,  Robberie  fait  ou  a  fai- 
re, ne  autrement  en  aucune  manere, 

Purveux  que  les  Marchans  de  France,  &  d'autres 
Paiis  quelxconques, fuient  auffi  feurement, a  tout  leurs 
Niefs  &  Biens,  ou  dit  Pais  de  Flandres,  &  es  Portes 
&  Havres  d'icellui,  fanz  ce  que  par  ceulx  de  la  Partie 
d'Engleterre  leur  foit  illoeques  mesfait  çu  donne  em- 
peschement,  ne  deftourbier. 

Et  auxi  que  les  ditz  Marchans  de  la  Partie  d'Engle- 
terre &  de  Flandres,  leurs  FaSeurs  ,  &  Familiers, 
Maifters  des  Niefs ,  &  Maroniers ,  puiflènt  ceulx  de 
l'une  Partie  entrer  es  Villes  fermes  de  l'autre  Par- 
tie ,  faunz  en  dcmaunder  congie  ,  fors  le  primer  fois 
feulement  a  chescun  venue  q'ils  feront  de  l'une  Paiis 
en  l'autre. 

Pourveu  que  aux  Portz  des  dites  Villes ,  ou  il  ferra 
befoing  aux  ditz  Marchans ,  leurs  Faéleurs  &  Fami- 
liers ,  Maifters  des  Niefs ,  &  Maroniers ,  de  demander 
congie,  foient  mys  certains  Gents  qui  aient  pouer  de 
lour  donner  le  dit  congie  d'entrer. 

Et,  en  cas  qu'ils  né  trouveront  aucuns  tielx  Gens 
aux  ditz  Port?,,  que  eux  purront  licetement  &  faunz 
aucun  empeschement,  entrer,  chevancier, ou  aler  jus- 
ques a  leurs  Hoftielx  ,  &  illoeques  demourer  faunz 
partier,  jusques  a  ceo  que  leurs  Hoftes  auroient  figni- 
6e  lour  venue  aux  Capitains  ou  Officers  des  dites 
Villes, 

Les  quelles  Hoftes  ou  leurs  Servans,  après  ceo 
qu'ils  en  ferront  requis,  ferront  tenuz  tantoft,  fur  la 
venue  des  ditz  Marchanz ,  de  faire  fignifiance  de  lour 
venue  aux  ditz  Capitains  ou  Officers, 

Et,  en  cas  que  par  négligence  ou  autrement  la 
dite  fignifiance  ne  foit  fait,  que  les  Marchans ,dedeins 
deux  heures  après  lour  venue,  purront  departer,  aler, 
&  pafler  avant  fur  lour  chemin  ôc  en  leurs  afairs. 

Et  fe  eulx  trouvoient  aux  ditz  Portes  aucune  Perfo- 
ne  ou  Perfones,  &  par  lour  congie  ils  fenlfent  entrez 
es  dites  Villes  fermées,  que  eulx  ne  forferont  de  riens, 
ja  foit  ceo  que  celluy  ou  ceux,  que  lour  auraient  don- 
ne le  dit  congie  ,  n'en  cuft  aucune  puiflance  ,  mais 
l'enft  fait  par  fimplece,  fraude,  ou  mal  engyn. 

Item,  que  toutz  Pèlerins,  d'une  coufte  &  d'autre, 
en  alant  en  Pèlerinage,  &  auxi  les  Ciers  de  dit  Roial- 
ToM.  n.  Part.  I. 


me  d'Engleterre, en  alant  vers  la  Court  dé  Rome  pour  AnNO 
faire  lour  befoingnes,  puiflènt  entrer  par  Mer,  &  auxi  ^ 

par  Terre,  a  Pie.  a  Chival,  ou  autrement,  ceulx  de  I4OO4 

l'une  Partie  ou  Paiis  de  l'autre  Partie^  &  pafter  &  re-  — 

pafler  pailiblement  par  ycelx,  &  y  élire  feurement  &  I4°7« 
franchement,  &  auxi  aler,  paifer  &  repafler,  par  Ter- 
re, a  Pie  ,  a  Chival ,  ou  autrement',  de  Caleys  en 
Flandres,  &  en  oultre  l'Eaue  dë-Gravclinges ,  &  de 
Flandres  a  Caleys ,  en  tenant  luur  chimyn  entre  la 
Mer  &  les  ditz  Chafteaulx  de  Merke  &  d'Oyc,  fanz 
ce  que  par  ceulx  de  Flandres,  ou  autres  de  la  Partie  de 
France,  ne  autres  quelxconques,  foit  mesfait,  ou 
donne  empeschcment  rie  deftourbcr  aux  Pèlerins  ou 
Clercs  de  la  Partie  d'Engleterre,  ne  par  ceulx  d'icelle 
Partie  d'Engleterre  ne  autres  quelconques  aux  Pèlerins 
de  Flandres,  ou  demourans  en  Flandres,  par  voie  de 
fait,  pour  caufe  de  Guerre,  Pillerie,  Robberie  fait, 
ou  a  faire,  ne  autrement  en  aucune  manière, 

Pourveu  que,  a  l'entrer  es  Villes  fermées,  ils  pren- 
dront congie  aux  Gardes  des  Portes  de  y  entrer,  &  ne 
demeurent  en  une  Ville  ferme  ou  autre  que  un  nuyt, 
fe  n'eftoit  que  pour  maladie,  pur  faut  de  Vent,  ou  de 
Navire,  s'il  adveneit  fur  Port  ou  Havre  de  Mer,  ou 
put  faire  ou  recevoir  les  changes  de  leur  argent,  il  leur 
convenift  faire  pluis  longe  deraour  , 

Et  li  meftier  eftoit,  &  ils  en  eftoient  requis,  a  l'en- 
trer es  dites  Villes  fermées,  ceulx  de  l'une  Partie  fe- 
ront feurement  a  l'autre  Partie,  que  pour  mal  faire  eu 
purchaflèr  au  Roy ,  ne  a  fes  Roialme  &  Subgiez ,  ne  as 
Villes,  eu  au  Paiis,  ils  ne  paflent  par  ycelles. 

Et  pourveu  auxi  que  aux  Portes  des  dites  Villes  fer- 
mes, ou  il  fera  befoing  aux  dites  Pèlerins  &  Clers  de 
demander  congie,  foient  mys  certains  Gens  qui  aient 
povoir.de  leur  donner  le  dit  congie  d'entrer,  &  de  res- 
cevoir  d'eulx,  fe  meftier  eft,  le  feurement  par  la  ma- 
nière defuisdit, 

Et,  en  cas  q'ils  ne  trouveront  aucuns  telles  Gens 
aux  dites  Portes ,  que  eux  porront  licitement  &  faunz 
aucun  empeschement  entrer,  chevancer,  ou  aler,  jus- 
ques a  leurs  Hoftealx  ,  &  illoeques  demourer,  fanz 
partir,  jusques  a  ce  que  leurs  Hoftes  auroient  figni- 
fie  lour  venue  aux  Capitaines  ou  Offieers  des  dites 
Villes, 

Les  quelles  Hoftes  ou  lour  Servans,  après  ce  q'ils 
en  ferront  requis,  ferront  tenuz  tantoft,  fur  la  venue 
des  dites  Pèlerins  &  Clercs,  de  faire  fignifiance  de  lour 
venue  aux  ditz  Capitains  ou  Officers, 

Et,  en  cas  que  ,  par  négligence,  ou  autrement,  la 
dite  Signifiance  ne  l'oit  fait,  que  les  dites  Pèlerins  & 
Clercs,  dedeins  deux  heures  après  leur  venue,  purront 
departier,  aler,  &  pafler  avant  Ilir  lour  chemyn  &  en 
leurs  affaires, 

Et  fe  eulx  trovoient  aux  dites  Portes  aucune  Perfo- 
ne  ou  Perfones ,  &  par  lour  congie  ils  feuflent  entrez 
es  dites  Villes  fermées,  que  eulx  ne  forferont  de  riens, 
ja  foit  ceo  que  celuy  ou  ceulx,  qui  leur  auroient  don- 
ne le  dit  congie, n'en  euft  aucune  puifl"ance,i'nais  l'euft 
fait  par  fimplelTe,  fraude,  ou  mal  engyn. 

Item,  que  touz  Pescheurs,  tant  d'Engleterre,  de 
Caleys,  &  d'autres  Paiis  &  Lieux  fubgiez  &  occupiez 
par  les  Engloys,  corne  de  Paiis  de  Flandres,  de  Picar- 
die, Normandie,  Bretaigne,  &  generalment  de  tout  le 
Roialme  de  France,  porront  pailiblement  aler  par  tout 
fur  Mer  ,  pour  pcschier  &  gainer  lour  viver  ,  fanz 
empeschement  ou  deftourbier. 

Et  avec,  fe  fortune  ou  autre  aventure  chaflbit  ou 
amenoit  les  ditz  Pescheurs  d'Engleterre,  &  des  autres 
Villes  &  Lieux  occupez  &  tenuz  par  les  Englois,  en 
aucuns  des  Havres,  Pertes,  Deftrois,ou  Daugiers  des 
dites  Paiis  de  Flandres  ,  Picardie,  Normandie,  Bre- 
taigne, &  autres  de  Roialme  de  France,  ou  les  ditz 
Pescheurs  d'iceulx  Paiis  de  Flandres,  de  Picardie,  de 
Normandie,  Bretaigne,  &  autres  de  Roialme  de  F'ran- 
ce ,  en  aucuns  des  Portes ,  Havres ,  Deftrois ,  ou  Dau- 
giers de  Roialme  d'Engleterre,  de  Caleis,  &  des  au- 
tres Paiis  &  Lieux  fubgiez  ou  occupez  par  les  Engloys, 
qu'ilz  y  foient  paifiblement  &  franchement  receuz  & 
traitez  raifonablement  d'une  coufte  &  d'autre  (en 
paiant  es  Lieux, ou  ils  arriveront,  les  Tonlieiix  &  De- 
voirs auncienment  accuftumez)  &  d'illoeques  puis- 
fent  aler  liberalment;  pourveu  que  par  les  dites  Pes- 
cheurs d'une  coufte  &  d'autre  ne  ibit  commifte  aucune 
fraude. 

Ithm,  que,  es  Portes  &  Havres  de  Flandres,  au- 
cuns Escumers  ,  ne  Gens  labourans  fur  la  Guerre, 
foient  François  ,  Flamens  ,  ou  d'autres  Paiib  quelx- 
conques,  ne  ferront  foeft'rez  entrer,  ne  illir  pur  faire 
grevance  a  Marchans ,  leurs  Fadieurs ,  Familiers ,  Mais- 
tres  des  Niefs  ,  &  IVlaroniers ,  Pèlerins,  Clercs,  & 
Q  q  i  Pe«- 
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AvTMr»  Peschears,  de  la  Partie  de  France,  d'Engleterrc ,  ne 
/INNO  j^5  Mtres  Paiis  quelxcouques  ,  ne  a  leurs  Biens  & 
14.06.  Marchandifes , 

~ •      Ec  auxi  que  as  Pertes  &  Havres  d'Engleterre,  &  de 

XA07,  Caleys,  aucuns  Escumeurs,  ne  Gens  labourans  fur  la 
'  Guerre,  l'oient  Engloys,  Irlandois,  ne  d'autres  Paiis 
quelxconques,  ne  i'eront  futFrei,  entrer,  ne  iffir,  pour 
faire  grevance  aux  Marchans  ,  leurs  Faûeurs,  &  Fa- 
miliers, Maillres  des  Niefs,  IMaroniers ,  Pèlerins,  & 
Pescheurs  de  Flandres ,  ne  a  leurs  liiens  &  Marchan- 
difes. 

Item,  fe,  durant  le  dit  terme,  aucune  dommage 
(que  Dieu  ne  veuille)  eftoit  fait,  d'une  colle  ou  d'au- 
tre, contre  cède  prefent  Accord,  par  quoy  il  en  con- 
venifl  faire  requelie  ou  pourlieute,  que  la  Perfone  on 
Perfones  ,  de  quelque  ellat  q'ils  foyent  ,  jusques  au 
nombre  de  dix  Perfones ,  &  au  tant  de  Ciievaux  ou  au 
delfoubz ,  qui  de  la  Partie  d'Engleterre  (c'cftaflavoir) 
depar  le  Roy  d'Engleterre,  depar  le  Capitaine  du  Ca- 
leis,  ou  depar  la  Compaigne  de  l'Eftaplc  au  dit  Lieux 
de  Caleis,  &  de  la  Partie  de  France,  ou  de  Flandres, 
depar  le  Roi  leur  Seigneur,  depar  le  Duc  de  Bur- 
goigne  ,  ou  depar  les  juatre  Membres  du  dit  Paiis 
de  Flandres,  ou  aucuns  d'iceulx,  feront  pour  celle 
caufe  eavoiez  en  Engleterre,  a  Caleys,  en  France,  en 
Flaiidres,  ou  ailleurs  d'une  courte  &  d'autre,  pourront 
palfer  par  Terre  &  par  Mer  feurement ,  de  demourer 
franchement,  &  entrer  es  Villes  fermes,  pareillement 
come  defus  eft  déclare  des  Marchans,  d'une  coufte  & 
d'autre,  &  entendre  a  la  purfuite  de  leur  befoignes,  par 
venue  de  ceft  prefent  Accord,  faunz  empeschement  & 
avoir  pour  ce  autre  Sauf  conduit. 

Itkm  que,  le  dit  terme  durant,  les  Marchans  de 
Brabant  ,  de  HoUand  ,  Zelland  ,  d'Italie  ,  6;  autres 
(qui  ont  accuftume  &  fréquenter  l'Eflaple  des  Lains 
a  Caleys)  purront,  par  Mer  &  par  Terre,  alcr  a  dit 
Lieu  de  Caleys,  &  en  retourner  feurement  a  tout  leurs 
Lains  &  Marchandifes  ,  &  auffi  aler  &  retourner  en 
Flandres  fanz  empeschement  ne  deltourbier:  en  paiant 
les  Devoirs  pour  ceo  duez  &  accuftumez  ;  par  ainli 
qu'ils  ne  mesnent  ou  portent  Armuers  ,_  Artilleries, 
Canons,  ou  autres  chofes  femblables,  &  invalibles. 

Item,  s'il  avenoit  (que  Dieu  ne  vueille)  que,  par 
aucune,  de  l'une  coufte  ou  de  l'autre,  aucune  chofe 
fuiffe  fait  ou  attempte  contre  l'eftat  de  ceft  prefent  Ac- 
cord &  Seurtee,  en  quelconque  Lieu  ou  par  quelcon- 
que voie,  ja  pur  tant  ceft  Accorde  ne  ferra  tenu  ne  en- 
tendue enfraint  ,  ne  pour  ceo  Guerre  ,  arteft  ,  ne 
deftourbier  d'aucuns  des  Perfonnes,  touchez  en  cefte 
Traitie,  ne  ferra  fait  ne  meu,  mais  fera  le  fait  repaire 
par  les  Seigneurs  de  l'une  &  l'autre  Partie ,  &  mis  en 
fon  primer  eftat  &  deu. 

Savoir  faifons  que  Nous, 

Eu  fur  les  ditz  Pointes  &  Articles  délibération,  par 
l'avis  de  noilre  Coufeil,  pour  le  bien  &  utilitie  de 
la  cours  &  l'avancement   de   les   ditz  Marchandifes , 

Tous  les  Pointes  &  Articles  deffuis  déclarez  &  ches- 
cun  d'icellui. 

Les  quelles,  de  noftre  commandement  &  volunte, 
par  noz  ditz  Ambaflatours ,  ovesque  les  Commys  du 
dit  Duc,  ount  ainli  efte  accordez, 

Tant  pour  noftre  dit  Roialme  d'Engleterre,  come 
pour  Ville  de  Caleys,  &  pour  touz  noz  autres  Villes, 
Seignuries ,  &  Lieux  a  nous  appurtenans  &  obeiflans , 
aians  agréables ,  ycelles  avoms  loe,  approve,  &  con- 
ferme,  &  par  la  tenure  de  ces  prefens  leons,  appro- 
vons,  &  confirmons. 

Promettons  en  bone  foie,  h  en  parolle  de  Roy,  a 
les  tenir  &  faire  tenir  fermement  &  loialment  faunz 
enfraindre,  ne  aler  ou  faire  ou  foufFrer  eftre  fait  ou  aie 
a  rencontre  par  Nous,  noz  Officers,  Subgiz,  Allez, 
ou  Bienvuellans  quelxconques,  durant  le  dit  temps. 

Si  donnons  en  mandement  a  noftre  Admirai  de  la 
Mer ,  a  le  Gardein  de  cinque  Portes ,  &  a  tous  Capi- 
tains,  Viscountz,  Maires,  Baillifs,  Coneftables ,  Mi- 
niftres,  Gardeins  des  Portes,  Villes  fermes,  &  autres 
Forterefles  queconques,  &  autres  noz  Foialx,  Liges, 
&  Subgiez  a  qi  appertiendra,  que  le  dit  Tralite  &  Ac- 
corde, allemble  toutes  &  chescun  des  chofes,  &  Ar- 
ticles, &  Pointz  defusditz  ,  teignent  &  gardent  ,  fa- 
cent  tenir  &  garder,  &  en  lallLnit,  facent  &  foefFrent 
joyer  &  ufer  pailiblement  les  Marchans,  lours  Fac- 
teurs, Familiers,  Maifters  des  Niefs  &  Maroniers , 
Pellerins,  Clers,  Pescheurs,  h  autres  defignes  en  dit 
Traitie  &  Accorde,  &  chescune  d'eulx,  d'une  coufte 
&  d'autre.pailfiblcment  &  pleignement,  durant  le  temps 
defusdite  ,  folonc  le  tenure  des  ditz  Traitz  &  Accordez 
fanz  empeschement,  ne  faire  ou  aler,  ne  foef&er  eftre 
fait  ou  aie  a  l'encontrc  en  aucune  manere, 
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Et  les  ditz  chofes  publient  &  facent  publier  en  tou- 
tes les  Villes ,  Portes ,  Havres  &  autres  Lieus  ou  l'en 
a  accuftume  a  faire  Criez  &  Publications  depar  Nous, 
ou  il  appartiendra,  t'ic  dont  ils  feront  requis,  afBn  que 
aucun  n'en  puille  prétendre  ignorance, 

Et  les  trangrclleurs ,  s'aucuns  an  ey  a  faifans  au  con- 
traire, punillent  vigoroulfement  come  il  appertiendra 
par  raifon ,  fi  que  ce  foit  exemple  aux  autres ,  &  oves- 
que ce  facent  faire  reftitution  des  damages  a  celx,  & 
par  la  manere  qu'il  appertiendra,  fanz  déport  ou  délaie 
ne  fur  ceo  attendre  autre  Mandement  de  Nous. 

En  Tesmoignance  de  quele  chofe  Nous  avons  fait 
faire  ceftes  noz  Lettres  Patentes, 

Don.  foubz  noftre  GraundScal,  a  noftre  T.v/uyj  ^f 
//^f/?>K.  le  disme  jour  de  Marcz,  l'an  de  Grâce  Mill. 
quatrecens  &foyx,  &  de  noftre  Règne  l'an  ocptisme, 

HE N R ï ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  d' Ettgkterrg 
&  de  France,  &  Seigneur  d'Irland,  a  tous  ceulr, 
qui  ceIKs  verront  ou  orront ,  Saluz. 

Come  par  le  Traitie, 

De  noftre  commandement  &  ordinance  ,  fait ,  par 
noz  Ambaflatours,  pour  Nous  &  noftre  Roialme  d'En- 
gleterre, &  noz  autres  Paiis,  Seignuries,  Villes,  & 
Juredidions  , ovesque  les  Cominys*&  JVlefl'agcs  du  Dac 
de  Bur^oig-ae,  Count  de  Flandres,  des  Licences,  Po- 
voir,  &  Auftorite  de  noflre  Advcrfaire  de  France,  fon 
Soveraigne  Seigneur,  a  Luy  attribute ,  pour  fa  Paiis  de 
Flandres, 

Plufours  Points  &  Articles  aient  efte  paflTez  &  accor- 
dez, de  noftre  fceu  &  volunte,  par  noz  dits  Ambafla- 
tours, ovesque  les  Com_mys  le  dit  Duc,  par  vertue 
des  Licences,  Povoirs,  &  Auftoritee  deffusditz ,  pour 
les  Marchandifes  avoir  cours  feurment  entre  noftre 
Roialme  d'Engleterre  &  noz  autres  Seignuries,  &  Ju- 
redicions,  &  les.  dites  Countee  &  Paiis  de  Flandres, 
par  les  Pèlerins ,  d'une  coufte  &  d'autre ,  paflir  a  faire 
lour  Pillerinages  ,  les  Clercs  de  noftre  dit  Roialme 
d'Engleterre  aler  a  Rome,  &  les  Pescheurs  gênerai- 
ment  aler  pescher  par  tout  iiir  Mer  le  fpace  d'un  An 
durant, après  le  publication  du  dit  Accorde,  fuppofe  & 
non  obftant  que  le  Guerre  foit  ou  fuft  overt  entre 
Nous  &  noftre  Adverfaire  de  France, 

Sicome  par  noz  autres  Lettres  de  Confirmacion,  fiir 
ceofaitz,  peut  apparere, 

Et  fil  foit  ainfi  que  pur  les  ditz  Marchandifes  eftre 
exerce  pluys  feurement,  &  obvier  as  plufours  incoa- 
veniens,  griefs,  damages,  &  périls,  que  autrement 
euflîent  peu  &  purroient  enfuer  as  ditz  Marchans ,  Pil- 
lerins,  Clercs,  &  Pescheurs,  tant  en  Corps,  come  en 
Biens,  nos  ditz  Ambaflatours,  en  outre  &  par  defus 
les  ditz  Poins  &  Articles,  comprifez  en  noz  ditz  autres 
Lettres,  aient  auflTy,  de  nos  fceu,  volunte,  &  com- 
mandement, accorde,  depar  Nous,  ovesque  les  Com- 
mys du  dit  Duc  les  Pointes  &  Articles  qui  en- 
fuient, 

Premiers,  que,  le  dit  terme  d'une  An  durant, 
par  ceulx  de  la  Partie  d'Engleterre  fur  la  Partie  de 
Flandres,  ne  par  ceulx  de  Flandres  fur  la  Partie  d'En- 
gleterre, ne  fora  fait  ascunc  violence,  defaifc,ou  dam- 
mage  aux  Marchans,  Maiftres  des  Niefs,  Maronniers, 
Pèlerins,  Clercs,  Pescheurs,  d'une  coufte  &  d'autre, 
ne  a  leurs  Fa£teuts,  Familiers,  ou  Serviteurs,  ne  a 
leurs  Biens  ou  Vafl"eulx  ,  en  queconque  Lieu  qu'ils 
trouvent  fur  Mer ,  ne  de  quelconque  Partie  q'ils 
veignent. 

Item,  par  Escumers,  ou  autres  Gens  labourans 
fur  la  Guerre,  aucuns  Biens  des  Marchans,  d'Engle- 
terre, ou  de  Flandres,  eftoient  prins  fur  Mcr,&  ame- 
nez en  aucuns  des  Portes  ou  Havres  de  l'une  Partie 
ou  de  l'autre  ,  que  icelx  Biens  ne  purront  illoeques 
eftre  venduz  ne  aliénez  fur  Terre,   ne  mis  a  Terre: 

Et,  s'ils  eftoyent  ainfi  venduz,  aliénez  fur  Terre, 
ou  mys  a  Terre  ,  que  reftitution  ferra  fait  des  ditz 
Biens,  ou  de  leur  valeur,  aux  Marchans  de  qui  on  les 
auroit  prins  ; 

Et  aurount  les  OfEcers  des  Lieulx  Mandement  ex- 
près, par  Lettres  Patentes  ,  tel  quel  appettendra,  de 
faire  faire  la  dite  reftitution,  toutes  les  fois  que  le  cas 
eschera  ,  fur  paine  de  recouvre  fur  eulx  ,  fc  les  diz 
liiens  eftoient  ainfi  venduz,  ou  aliénez  a  Terre,  ou 
mis  a  Terre  de  leur  fceu  ou  fueffrance: 

Et,  avec  ce  ,  fera  faite  detfenfe  es  Portes  &  Ha- 
vres ,  d'une  cofte  &  d'autre  ,  fur  certeins  &  groflfes 
paines,  que  aucune,  de  quelconque  Nacion  qu'il  foit, 
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ne  achate  a  Terre ,  ne  pour  mettre  a  Terre  aucuns  des 
ditz  Biens, 

Item,  que  es  Vitailles ,  Marchandifes ,  &  autres 
Biens,  veniaiis  des  Parties  de  l'Oilb  vers  le  Roialme 
d'Engleterre,  ou  a  Caleys  ,  ou  devers  Flandres,  par 
quelxconques  Peribnes  ,  non  Ennemis  a  l'une  Partie 
ou  a  l'autre  ,  &  en  quelxconque  Valieulx  ils  foient 
menez,  ne  ferra,  par  ceulx  de  l'une  Parte  ne  de  l'au- 
tre, mis  empeschement  ne  deftourbier  en  quelconque 
manere. 

Item  ,  fe,  durant  le  dit  terme  d'un  An,  aucuns 
Vefleulx  des  Marchans,  de  la  Partie  d'Engleterre,  ou 
de  Flandres,  non  ordennez  pour  Guerre,  chargiez, 
ou  non  chargiez,  eltoient,  par  fortune  du  temps,  par 
force  de  Venns,  ou  autrement  chaffiez,  ceulx  de  l'une 
Partie,  en  aucuns  des  Ports  ou  Havres  de  l'autre  Par- 
tie ,  que  les  diiz  Veffeaulx,  avec  les  Marchans  &  Ma- 
ronnicrs,  ellans  en  yceulx,  y  feront  receuz  feurement, 
&  s'en  pourront  partir  francliemenî,  a  tout  lour  Biens 
&  Marchandifes ,  faunz  contredit  ne  detlourbier,  pur- 
veu  q'ils  ne  mettent  a  Terre,  n'en  autres  V'aifeulx, 
leurs  dits  Biens  &  Marchandifes, fanz  congie  &  Licen- 
ce des  Officers  du  Prince  du  Paiis,  ou  d'autres  aians 
Poyoir  a  ce. 

Item,  que  la  dit  Partie  d'Engleterre  fera  defigner 
chemin,  graunde  &  large,  entre  Caleis  &  Gravelyn- 
ges,  pour  les  Marchans  d'une  coufte  &  d'autre,  &  au- 
tres comprins  en  cède  feurtee,  y  aler,  pafler,  &  re- 
tourner feurmcnt  : 

Et  le  delfasdic  Duc  de  Burgoigne,  pour  la  Partie  de 
Flandres ,  fera  avoir  &  deligner,  pour  les  Marchans  & 
autres  Perfones  de  la  Partie  d'Engleterre  defluis  expru- 
mez ,  chemin ,  graunde  &  large  allez  pour  aler ,  pafler, 
&  retourner  feurement,  par  les  Dunes  de  Flandres,  1 
faunz  y  eftre  arreftez  ne  empeschez,  par  ainlî  qu'ilz  ne  I 
ameisnent  avecques  eulx  aucuns  leurs  chiens,  ne  fa- 
cent  aucuns  dommages  ou  prinfe  des  Connis  es  ditz 
Dunes. 

Item,  en  cas  que  aucuns  Marchans ,  Maiftres  des 
Niefs,  ou  Maronniers,  de  la  Partie  d'Engleterre,  ou 
de  Flandres,  ellans  es  Portes  &  Havres  de  l'une  Par- 
tie ou  de  Pautre,  fe  trailiflent  a  aucun  Nief,  venant 
de  là  haute  Mer,  pur  parler  a  ceux  de  la  dit  Nief, 
avant  que  l'Officer  du  Prince,  a  qui  il  appertyent,  y 
euft  parle,  que  pour  ce  ils  n'encurrent  en  aucune  for- 
faiture ou  amend. 

Item,  que  les  Marchans  d'Engleterre  &  de  Flan- 
dres, leurs  Fadeurs,  Familiers,  iwaiftres  des  Niefs, 
ne  aucuns  d'eulx,  pur  nul  trespas  ou  déprédation,  qui 
eit  elle  fut  par  l'une  Partie  a  Pautre,  fur  Mer,  ne  fur 
Terre,  par  avant  le  temps  de  ceftprefent  Accorde,  ne 
feront  ceulx  de  l'une  Partie  ou  Paiis  de  l'autre  gre- 
vez ne  defaifez  en  corps  n'en  Biens,  ne  pour  ceo  eux, 
ne  leurs  Niefs  ,  ou  Biens  arreftez  ,  ne  traiez  a  Loi 
par  aucuns  Perfonnes  de  l'une  Partie  ne  de  l'autre,  ne 
autres  quelxconques  ,  par  voi  del  Marque  ou  autre- 
ment. 

Item,  que  les  Villes  de  Calais  &  Gravlinghes  fe- 
ront mifez,  tenuez  ,  &  gardez  en  telle  Governance, 
&  fi  loial  &  ferme  feurte  ,  que  les  Marchans,  leurs 
Fadeurs,  Familiers,  Maifters  des  Niefs,  Pèlerins,  & 
autres  Perfonnes, comprifez  en  ceft  Seurtee,d'un  colle 
&  d'autre  ,  -y  feront  &  porront  eftre  amiablement  & 
feurement  receuz,  en  alant,  demourant,  &  retournant 
en  leurs  bofoignes. 

Item,  que  par  les  Gens  des  Garnirons  de  Calais, 
&  des  autres  ForterefTes ,  tenuez  &  occupeez  de  la  Par- 
tie d'Engleterre,  es  Marches  de  Picardie  ,  ne  autres 
Gens  de  la  Partie  d'Engleterre  ,  en  iflant  des  ditz 
Forterelfes  ,  ou  des  Terres,  tenues  &  occupées  des 
Englois  ,  es  ditz  Marches  de  Picardie,  ne  feront  fai- 
tes Courfes ,  ne  autre  tait  de  Guerre ,  fur  la  Paiis  de 
Flandres  ; 

Et  pareillement  ne  ferrent  faitz  Courfes ,  ou  autre 
fait  de  Guerre,  par  aucuns  de  Paiis  de  Flandres, ou  des 
Garnifons  de  Gravelinges  ,  ou  autres  Fortereffes  de 
Flandres,  ne  auflî  des  Garnifons  des  autres  Forteres- 
fcs ,  tenues  de  la  Partie  de  France,  es  ditz  Marches  de 
Picardie,  en  iffant  de  Gravclinghes ,  ou  d'autre  Lieux 
de  Flandres,  fur  les  diz  Forterelfes  &  Terres,  tenuez 
&  occupez  de  la  dite  Partie  d'Engleterre  &  Picardie,  le 
dit  An  durant. 

Item  ,  que  les  Maiftres  des  Niefs  &  Maronîers  de 
la  Partie  d'Engleterre,  a  leur  venue  es  Portes  &  Ha- 
vres de  Paiis  de  Flandres,  porront  faire  licitement  lier 
leurs  Niefs, es  dits  Portes  &  Havres,  par  lemaner  que 
feront  François  ,  Hollandois  ,  Zellandois  ,  &  Esco- 
chois,  fenz  cncourrir  pour  ce  en  aucune  forfaiture  ou 
amende  : 
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Et  femblablcment   pourront   faire   les  Maiftres  des  AnNO 
Niefs  &  Maronniers  de  Flandres,  es  Portes  &  Havres 
de  la  Partie  d'Engleterre. 

Item,  que,  le  dit  terme  d'un  An  durant,  les  Mar- 
chans, Maifters  des  Niefs,  &  Maronniers,  de  dit  Paiis 
de  Flandres,  ou  demoiirans  en  Flandres,  ne  amcs- 
ront,  pur  fraude  ne  coleur  quelconque,  aucune  Biens 
ou  Mcrchandiles  des  Ennemis  des  Englis  par  Mer,  & 
en  cas  qu'ils  en  foient  demandez  par  aucuns  Escumers, 
ou  autres  Gens ,  de  la  Partie  d'Engleterre,  eulx  en  fe- 
ront jufte  &  pleine  confefiion. 

Et  que  parellement  les  Marchans  ,  Maifttes  des 
Niets,  !?£  Maronniers,  de  la  Partie  d'Engleterre  euls 
en  feront  jufte  &  plein  confeffion  : 

Et  que  p.arellement  les  Marchans  ,  Maiftres  des 
Niefs,  &  IVlaronniers ,  de  la  Partie  d'Engleterre,  ii'a- 
mcsront,  par  fraude  ne  coleur  quelconque,  aucuns 
Biens  on  Marchandifes  de  Eftrangiers  tnnemis  des 
Flammens,  &,  s'ils  en  cftoient  demandes  par  aucuns 
de  Flandres,  qu'ilz  en  feront  jufte  confeffion  come 
dit  cft. 

Item,  que  les  quatre  Membres  de  Flandres,  par 
l'.Ordenance  du  dit  Duc  de  Burgoigne ,  Conte  de 
Flandres,  fe  obligeront,  par  Lettres,  feelles  de  leurs 
Sealx  ,  de  tenir  loialment  &  inviolablement  tous  les 
Poins  de  ceo  prêtent  Traite,  &  chacune  d'iceulx,  qui 
tant  par  le  Roy  lour  Seigneur  Soverain  come  par  le 
dit  Duc  ferront  accordez  ,  &  dont  ils  bailleront 
lours  Lettres,  fanz  enfraindre  ne  aler  ou  faire  à  ren- 
contre. 

Item,  que  totes  les  chofes,  &  chascun  d'icelles, 
accordes  par  ce  prefent  Traite,  feronr gardez  &  obfer^ 
vez  pour  la  Partie  d'Engleterre  ou  Roialme  d'Engle- 
terre, a  Caleys, &  en  toutes  les  autres  Villes,  Seignou- 
rics,  &  Lieux,  appurtenances  &  obeiflans  a  Roy  d'En- 
gleterre, &  pour  la  Partie  de  Flandres  es  Conte  &  Paiis 
de  Flandres, &  es  autres  Villes,  Seigneuries, &  Lieux, 
appurtenans  &  obeiifans  au  dit  Duc  de  Burgoigne,  en- 
rre  Flandres  &  Couloigne  fur  le  Rin  ,  &  y  purront 
feurment  les  Marchans  &  autres  Perfonnes,  comprins 
en  ce  Traite,  aler  , .  converfer,  eftre,  demourer,  & 
marchander,  par  la  manere  deifus  dit,  fanz  empesche- 
ment quelconque. 

Item,  que,  pendant  ledit  Accort ,  l'en  procéder 
ou  fait  principal  du  Traite,  autres  foiz  en  commen- 
cie,  fur  le  cours  de  la  Marchandife  entre  Englcterre 
&  Flandres,  &  fur  le  fait  de  la  réparation  de  excès, 
prinfes,  &  dommages,  qui  par  cy  devant  ont  efte  fait 
de  l'une  Partie  fur  l'autre,  dont  l'en,a  autres  foiz  tenu 
Parlement  &  Traite;  &  fur  ceo  l'en  prendra  jour, 
d'eftre  enfemble  en  tiel  Lieu  ,  que  l'en  ferra  ac- 
corde. 

Item,  font  d'accordé  les  ditz  Ambaft^atours  & 
Commys  que,  s'il  .avenoit  (que  Dieu  ne  veuUe)  que, 
par  aucuns  de  l'une  cofte  ou  de  l'autre,  aucune  chofe 
feufle  fait  ou  attempte  contre  l'eftat  de  ceft  prefent  Ac- 
corde &  Seurte,  en  quelconque  Lieu,  ou  par  quelcon- 
que voie,  ja  pour  tant  ceft  Accorde  ne  ferra  tenue  ne 
entenduz  enfreinte  ,  ne  pour  ce  Guerre  ,  arreft,  ne 
deftourbier  d'aucuns  des  Perfonnes  ,  touchez  en  ceft 
Traitie,  ne  ferra  fait  ne  move,  mais  ferra  le  fait  re- 
paire par  les  Seigneurs  de  Pune  &  l'autre  Partie,  &  mis 
en  fon  primer  eftat  &  deu. 

Savoir  faifons  que  Nous, 

Eu  fur  les  ditz  Pointes  &  Articles  délibération , 

Par  l'avis  de  noftre  Confeil, 

Pour  le  bien  &  utilité  de  la  courfe  &  l'avancement 
de  la  dite  Marchandifes, 

Touz  les  Poins  &  Articles,  defus  déclarez,  &  ches- 
cun  d'icelles,  les  quelles,  de  noftre  commandement 
&  voluntec  ,  par  noz  ditz  Ambalfitours  ovesque  les 
Commys  du  dit  Duc  ount  ainli  efte  accordez  ,  tant 
pour  noftre  dit  Roialme  d'Engleterre,  come  pour  nos- 
tre  Ville  de  Caleys,  &  pour  rous  noz  autres  Villes, 
Seignuries,  &  Lieus,  a  Nous  appurtenance  &  obeis- 
fans,  ayans  agréables , 

Ycelles  avons  loe,  approve,  &  confirme,  &,  par 
le  tenure  de  ces  Prefens,  ioons,  approvons,  &  con- 
firmons, 

Promettans,  en  bone  foie,  &  en  Parole  de  Roy,  a 
les  tenir  ,  &  faire  tenir,  firmement  c5c  loialment,  fanz 
enfraindre,  ne  aler,  ou  faire,  ou  fouffrer  eftre  fait  ou 
aie,  a  rencontre  par  Nous,  noz  Officers,  Siibgiez, 
Alliez,  ou  Bienveullans  quelxconques,  durant  le  die 
temps , 

Si  donnons  en  Mandement  a  noftre  Admirall  de  la 

Mer,  a  le  Gardein  des  cinque  Portes,  &  a  tous  Capi- 

tains,  Viscounts,  Maires,  Bailliffs,  Conftabics,  IVlî- 

Q  q  3  nillres, 
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Gardeins  des  Portes,  Villes  fermes,  _6ç  autres  |  de  Xain(aonge,^_nolhe^  Ville^dc_^Ia^Rochd       &  d'ail-  AnNO 

pourveoir  à  la  1407, 
renient  traité  par 
auffi  de  tous  nos 
_  :s  caufes  &  conli- 
rnvèr"""À"ufer°painbiement  les  Marclians  ,  leurs  Fac-  |  derations,  eues  en  noftre  Conreil,  &  autres,  qui  à  ce 
tÀÀ  Familiers  Mailkes  des  Niefs  &  Maronniers,  nous  ont  meu  (z  meuvent:  Voulaiis  en  ce  ufer  de  nos- 
Pe  lerins  Clers '  Pescheurs,  &  autres  defignes  en  dit  tre  Droift  &  Prérogative  Royale,  par  Puiffance  &  Sei- 
Tr-iite  &' Accorde,  &  chescun  d'culx,  d'une  cofte  &  gneurie  Ibuvcramc,  avons  voulu  &  ordonné,  voulons 
d'autre,  pailiblcment  &  pleignement,  durant  le  temps  &  ordonnons  par  ces  prefeiitcs  ,  que  icelles  Ville, 
defusdi  e,  tout  felonc  le  tenure  des  ditz  Traiti  &  Ac-  Terres  &  Chaftelleme  de  Taaiebourg,&  Port  de  Mer; 
cordez  àm  empeschement,  ne  faire,  ou  aler,  ne  enlemble  la  d.te  Ville  de  Clufcau  &  toutes  leurs  Ap- 
foeffrer  etoe  fait  ou  aie,  a  l'cncontre  en  aucune  ma-  partenanccs  &  Appendances  quelsconques  ,  que  l'on 
^  '  dit  eftre  de  nouvel  acquifes  par  le  dit  Harpedenne  en 

"Tt'ies  dit!  chofes  publient,  &  facent  publier,  en  f^elqae  manière,  &  pour  quelconque  caufe  ,  que  ce 
toutes  les  Villes  Portes,  Havres,  &  autres  Lieus,ou  I  foit,  foient  Royaument  mifes  &  appliquées  a  noftre  dit 
l'en  a  accouOuiîie  a  faire  (iriez  &  Publications  depar  ]  Domaine  :  &  des  mamtenant  par  ces  prefentes  l'es  y 
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Nous,  ou  il  apperticndra,  &  dont  ils  ferrent  requis, 
a  fin  que  aucun  n'en  puiffe  prétendre  ignorance. 

Et  les  transgreffours  ,  s'aucuns  en  ey  a  faifans  au 
contraire,  puneiflcnt  vigoreusment ,  corne  il  appcr- 
tiendra  par  raifon ,  fi  que  ce  foit  exemple  aux  autres , 
&  ovesque  ce  facent  faire  rellitution  des  dammages  a 
celx  ,  &  par  la  manere  qu'il  appertiendra,  fanz  déport 
ou  délaie,  ne  fur  ceo  attendre  autre  Mandement  de 
Nous, 

En  Tesmoignance  de  quelle  chofe  Nous-  avons  fait 
faire  certes  noz  Lettres  Patentes. 

Don.  fub  noftre  Graund  Seal  a  mflre  Paloys  de 
IVeftm.  !c  disme  jour  de  Marcz,  l'An  de  grâce  Mille, 
quatrecens  &  foys ,  &  de  noftre  Règne  l'An  oeptisme. 

CCXXIX, 

Union  au  Domaine  de  France ,  des  Places  Ltmltro- 
phss  du  Royaume,  en  indemnlfant  ceux  qui  les 
po  (je  dent ,  falle  par  Charles  VI.  Rot  de 
France,  à  Paris  au  mois  d'Avril,  1407. 
[G.  G.  Leibnitz,  Codicis  Diplomatici. 
pag.  z88.] 

CHARLES  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France, 
fcavoir  faifons  à  tous  prefens  &  advenir  ;  Que 
comme  pour  le  Wen,  tuition,&  dcfenfe  de  noftre  Peu- 
ple,-&  l'utilité  de  la  chofe  publique  de  noftre  Royau- 
me, nous  ayons  droict,  &  nous  foit  Ipifible  par  Puis- 
fance  fouver'aine  &  especiale  Prérogative  Royalle,  de 
prendre  &  appliquer  à  noftre  Domaine,  les  Terres, 
Chafteaux,  Ports  de  Mer,  &  autres  Lieux,  eftans  en 
Frontière  de  nos  Ennemis,  que  nous  veons  eftre  ne- 
ceflaires  à  la  générale  garde,  tuition,  &  defenfe  de  nos 
Subjefls  ,  &  à  la  feureté  univerfelle  de  noftre  dit 
Eoyaume;  en  faifant  condigne  recompenfation  à  ceux, 
desquels  nous  prendrons  les  difts  Lieux  du  loyal  prix 
&  jufte  valeur  d'iceux  Lieux,  &  des  autres  interefts  & 
loyaux  couftemens  ;  &  de  ce  Droict  ayent  jouy  & 
ufé  nos  Devanciers  Roys  de  l'rancc,  quand  necefiité 
&  expediente  utilité  de  la  dite  chofe  publique  de  noftre 
dit  Royaume  l'a  requis,  &  y  eft  furvenuë. 

2.  Et  il  foit  aiuli ,  que  noftre  amé  &  féal  Chevalier, 
Chambellan  &  Confciller  Jean  Harpedenne,  ait  nag^ue- 
rcs  acquis  par  certains  moyens  la  Ville, Terres  &  Cas- 
tcllenie  de  Taillebourg ,  tenue  en  Foy  des  Religieux, 
Abbé,  &  Convent  de  Sainfl:  Jean  d'Angely,  avec  tou- 
tes leurs  Appartenances  ,  &  Appendances  quelcon- 
ques; lesquelles  font  affiles  en  Pays  de  Frontière  de 
nos  dits  Ennemis  prés  de  Bordeaux  ,  &  ailleurs  fur 
Ports  de  Mer,  par  lesquels  l'on  pourroit  légèrement 


mettons  &  appliquons  de  noftre  dite  Puiflance  &  Auc- 
torité  Royale,  pour  en  jouir  désormais  comme  de  nos- 
tre  propre  chofe  &  Domaine,  au  profit  &  feureté  de 
nous,  de  nos  dits  Subjets, &  dudit  Pays,  en  recompen- 
fant  &  voulant  recompenfer  toutes  voyes  en  argent 
comptant  pour  une  fois  iceluy  Harpedenne  ,  du  prix 
des  couftemens  ,  frais  &  miflîons  raifonnables  par  luy 
faits,  tant  en  l'acqueft  des  diâes  Terres  &  Chaftelle- 
nie,  comme  autrement  deuëment;  laquelle  chofe  nous 
entendons  faire  briefvcment. 

4.  Si  donnons  en  Mandement  à  nos  amez  &  feaut 
Confeillers  les  Gens  tenans  noftre  Parlement,  &  qui 
les  tiendront  pour  le  temps  advenir,  les  Gens  de  nos 
Comptes,  &  Treforiers  à  Paris,  &  à  chacun  d'eux  fi 
comme  à  luy  appartiendra,  que  incontinent  ces  Lettres 
veues,  ils  mettent  Royaument  en  noftre  dite  main,  les 
dites  Terres  &  Chaftellenie  de  Taillebourg  &  du  Clu- 
feau,  h  les  appliquent  à  noftre  Domaine,  comme  diét 
eft,  &  icelles  facent  gouverner  en  Juftice,  &  en  Re- 
cepte,  &  autrement  doresnavant  de  par  nous,  comme 
noftre  propre  Domaine.  Et  pour  ce  que  ce  foit  ferme 
chofe  &  ftable  à  tousjours,  nous  avons  fait  mettre  à 
ces  prefentes  noftre  Seel ,  fauf  en  autres  chofes  noftre 
Droiift ,  &  l'autruy  en  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois 
d'Avril,  l'an  de  grâce  mille  quatre  cens  &  fept,  &  de 
noftre  Règne  le  vingfeptiesme.  Signé  Jitr  le  replis.  Par 
le  Roy  en  fan  ConfeÙ.  On  le  Roy  de  Sicile  ^Monfeigaeur 
le  Duc  de  Berry ,  vous  PArchevesque  de  Sens ,  VEvesque 
de  Noyon,  le  grand  Maiftre  d'HoJiel,  le  Maiftre  des  yfr» 
balefiiers ,  $5'  antres  eftoient.  Signé ,  D  E  R  i  A  N.  Et 
fcellé  d'nn  grand  Seau  de  cire  verte ,  pendant  en  cordon 
de  foye  rouge  ^  verte, 

ccxxx. 

BenedictI  Papa  XIII.  Sulla  Excommuni-  ip. Mai. 
catlonls  ad  Regem  Francorum  mijfa ,  contra  om- 
nes  quàcunque  Dlgnltate  prafulgentes,  etiam  Re- 
ges  £s?  Principes ,  qui  fe  {§  Dominia  fua  ab  obe' 
dientla  ejusfubtraberent.  Datum  Maffilia  XIV. 
Calendas  Junii.  Anna  Pontlficaiûs  XIII. 
[Phil.  Labbei  Conciliorum  CoUeâio. 
Tom.  XII.  in  Appenci.  Concilii  Conftantien- 
fiscol.  iSiz.  VonderHardt,  mag- 
num Oecumenicum  Concilium  Conftantienfë, 
Tom.  IV.  pag.  1243.  Chroniques  de  Mo  ns- 
TRELET,  Tom.  I.  fous  l'an  1407.  en  Fran- 
çois.] 

BEnedictus  Episcopus  Servus  Servorum  Dei. 
Ad  perpetuam  rei  memoriam.     In  dierum  fucceflu 


descendre  à  grand  nombre  de  Navires  &  de  Gens,  pour    crescentc  malitia,   fie  videmus  Mundum  in  détériora 
grever  nous,  noftre  Royaume,  noftre  Pays  de  Xainc-    •""••"■•       ''"^'-    ''•"  ""•"•"  .,.-..-=.  ../r;,„^„  j„  : 

tonge,  &  nos  dits  Subjets,  fi  garde  &  provifion  n'es- 
toient  mifes  fur  les  dits  Ports,  &  audiû  Pays.  Et  les- 
quelles Terres,  Chaftellenie,  &  Port  de  Mer, avec  fcs 
Appartenances  &  Appendances ,  nous  font  moult  ne- 
ceflaires  à  eftre  en  noftre  main,  &  appliquées  à  noftre 
Domaine,  pour  la  tuition  &  defenfe  de  nosdits  Sub- 
jets ,  &  pour  tout  le  bien  public  de  noftre  dit  Royau- 
me. Et  lesquelles  Terres,  Chaftellenie  &  Port  de 
Mer,  fe  elles'  fe  alienoient,  ou  eftoient  mifes  hors  de 
noftre  main,  es  mains  de  nos  dits  Ennemis,  par  quel- 
conque manière  que  ce  fuft,  par  mauvaife  garde,  ou 
autrement ,  comme  par  plufieurs  fois  depuis  quarante 
ans  eft  .advenu,  pourroit  grandement  dommager  nous, 
noftre  dit  Royaume,  &  nos  dits  Subjets  au  diâ  Pays 


jugiter  prolabi,  fie  Hominum  mentes  alfueta  depravari 
nequitia,  malis  paffim  cumulum  fuperaddi,  ut  &  boni, 
qui  alias  oderunt  virtutis  amore  delinquere,  interdum 
cum  pcrverfis  admixti  eorum  inficiantur  malitia,  vel  er- 
rore.  Et  igitur  compescenda  pracfumptorum  audacia, 
ut  faltem  pœna:  formidine  retrahantur  à  noxiis,  ficque 
boni  feâando  virtutem  meliores  effeSi  non  videantur 
perirc  cum  illis.  Ad  noftrum  fi  quidelu  auditum  fama 
publica  notoriante  pervenit,  quod  nonnuUi  perditionis 
Filii,  tam  Ecclefiaftici,  quam  Seculares,  dum  altio- 
ra  fe  petunt,  dum  prœpofteris  &  turbatis  gradibus  citius 
venturo  in  magnis  &  mirabilibus  fupra  fe  ambulare  co- 
nantur,  illius  delufi  fallaciis,  qui  fe,  ut  alios  decipiat, 
in  lucis  Angelum  transfigurât,  fibi  ruinara,  inferiori- 
bus  fcandalum,  folidioribus  autem  vexationis  materiam 

parave- 
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pàraverunt,  pro  vinbus  fawgentes  Catholicam  Eccle- 
fiam  iteratis  fub  Schismatibus  noviter  lacerando  impe- 
dire  ejus  làcraiifllmam  unionem.  Nam  licet  poil  as- 
fumptionem  ad  apicem  fummi  Apoftolatus  ,  &  etiam 
ante  dum  nos  miuor  ftatus  haberet,  ad  extirpadonem 
hiijus  liorrendi  Schismatis  in  Dei  Ecclelia  à  triginta 
fere  amiis  (prohdolor!  j  mine  vigentis,  &  procuran- 
dum  pacem  &  uuitatem  in  ipfa  Ecclelia  tanto  accura- 
tias  &  ardentius,  quanto  rem  ipftm  ad  nos  peculiarius 
fpedarc  cognoscimiis,  debitâm  ,  Deo  ac  confcientia 
telHbus  ,  operam  adhjbaimus,  &  incendiinus  indefelFis 
fludiis  adhibere,  &  polt  varios  tentatosqiie  labores,  & 
in  cafllun,  peccatis  exigentibus  qiiandoque  deduSos, 
poil  (iblatam  per  nos  AngL-lo  Corrario  in  Scde  Apollo- 
iica  intrufo  ,  qui  ab  Adliœrentibas  fibi  in  hoc  perni- 
ciofo  Schistnàte  fe  facît  Gregorium  nominari  ,  viam 
rcniinciationis  p=r  nos  fiendam  pure,  libère,  &  lîmpiî- 
citer,  prout  in  Literis  noltris  Apollolicis  datis  Maflilia; 
pridie  Kalendas  Febriiarii  Pontilicatus  uoltri  Anne  in- 
trafcripto  plenius  continctur,  ad  executionem  eorum, 
quœ  pro  prœmiffis  agenda  reftant  fienda  de  loco  Con- 
ventionis  perfonalis,  noftri  fcilicet  &  difli  Angeli,  & 
tempore  &■  numéro  perfonarum  ab  utraque  parte  ad 
Conventionem  hujusmodi  ducendarum,  &  de  aliis  cir- 
cumftantiisadremhancpertinentibus  inter  nos,&  Vene- 
rabiles  Fratres nodros  S.  R.E.  Cardinales  cum  Nunciîs 
diâi  Angeli,&  fui  prstenli  Collegii,illorum  fcilicet  qui 
apud  partem  fuam  Cardinales  nuncupantur,  fie  fada, 
&  conclufa  Concordia  infcrca  brevi  termino,  pra;llante 
Domino ,  esequenda  prout  in  publicis  Inllrumentis 
plenius  continetur.  Tamea  prœfati  iniquitaris  Filii 
nos,  &  dîftûs  Fratres  noftros  nituntur  totis  conatibus, 
modisque  exquilitis  &  illicilis,  ac  quibusdam  fraudibus 
&  fucatis  colôribus  in  hac  falubri  profecutione  &  exe- 
eutione  didce  unionis  impedire,  &  fub  quodam  unionis 
(immulato  zelo  Eccleliallica  vincula  conteimientes , 
non  absque  temeritatis  audacia,  ftabilem,  firmamque 
OhriftianE  fidei  compaginem.  rescindere  moliuntur,  ac 
fe  à  noftra  ,  &  EeclelisE  Romane  obedientia  temere 
fubtrahendOj  à  nobis,  quod  de  jure  non  licet, de  faflo 
ad  defenlionem  fui  erroris  appellationes  varias  interpb- 
nunt.  Nos  licet  aliquandiu  cum  patientiâ  tolerando 
prxmifla  diffiniulaverimus ,  ut  faltem  timor  Dei ,  & 
pœnœ  jani  contra  taies  à  nobis,  &  facris  Canonibus 
infiiCtiE  eos  ad  pœnitentiam.provocarent ,  &  facerent 
ad  finum  Matris  redire,  videremus  tamen  eos  adhue  in 
majoris  prœfumptionis  audaciam  profilire.  Quamobrem 
zelus  fidei  ,  &  fervor  compaffionis  animarum  merito 
nos  indueunt,  ut  contra  illorum  audaciam  quafi  publi- 
cam  pelleiii  per  Aportolicœ  Proviiîonis  remedinm  oc- 
curramus.  Idcireô  habita  fuper  iis  deliberationc  matu- 
ra,  hac  ConfHtutione  perpétue  duratura  in  omnes  & 
fingulos,  qui  praîfaram  Eccleliœ  unionem  fcienter,  feu 
Perfonam  noUram  ,  vel  Perfonas  Venerabilium  Fra- 
truiil  noftrorum  S-.  K.  E.  Cardinalium  in  exeeutiône 
prccmillorum  per  nos  oblatorum  &  coilcordatorum 
cum  dido  Angelo  ,  &  cum  fuis  Nunciis  impcdiverint, 
aut  turbaverint .  vel  à  nobis,  feu  SucceiToribus  noftris 
Romanis  Pontificibus  Canonice  incrantibus  appellare 
pra;fumpferint ,  feu  à  noftra,  vel  ipforum  Succelforum 
noIlrorum.Romahorum  Pontificum  Canonice  iiitran- 
tiuni  obedientia  receiïèrint  ac  fe  fubtràserint,  vel  in 
prœmillis  fubtradione,aut  appcllatione  perfeveraverint, 
feu  perftiterint,  feu  eis  in  prœmillis  impedimentis,  ap- 
pellationibus,  fubtraitionibus,  vel  perturbationibus  per 
ie  feu  aliuni,  vel  alios,  quavis  occafione,  feu  colore 
quclitOjdederint  auxiliuin,  coniilium  ,  vel  favorem,  & 
qui  perfonaliter  aflèruerint  illos  qui  prEcmiffa  commit- 
tunr,  per  nultras  iJententias  non  ligari,  cujuscumque 
ftatus  ,  gradus  ,  digriitatis  vel  conditionis  exillant, 
Êtiainfi  Cardinalatus,  Patriarchal! ,  Archiepiscopali, 
Episcopali,  Regali,  aut  quacumque  Eccleliattica,  vel 
mundana  prsfulgeant  Dignitate,  exnunc,  Audoritate 
Apo{loliea,Excommunicationis  Sententiam'  promulga- 
mus ,  à  qua  nuUus,  prïeterquam  à  Romano  Pontifice, 
nill  duntaxat  in  mortis  articulo ,  à  difla  Sententia  ab- 
folvi  contigeric,  voluinus  &  audoritate  przdida  duxi- 
mus  deelarandum,  quod  taliter  abfolutus,  lî  quam  ci- 
to  commode  poterit,  poil  rcfumptam  convaleseeniiam 
ù:  coram  Apoûolica  Scdc  obiniferit  prcefencare,  man- 
datum  iplius  humiliter  reccpturus  &  fatisfadurus 
prout  Juftitia  fuadebit,  in  candcm  Excommunicationis 
S'^ntentiam  reincidat  eo  ipfo;quam  quidem  Sententiam 
fuperius  per  nos  latam  li  per  viginti  dies  fuftinuerit 
animo  indnrato,  fi  Laicus  quicumque  &  cujuscumque 
Gradus,  Status,  conditionis  vel  Dignitatis  ,  etiam  de 
luperius  nominatis,  Princeps  ,  vel  alia  fuecûlaris  Per- 
fona  fuerit,  Terras  ,  Villas  ,  Civitates  &  Cadra,  & 
Loca  quxcumque,  quse  obtineret  &  obtinebit,  Ecck 
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fiaftico  filpponimus  Interdido.  Si  vero  Univerfitas  fue-  AnNO 
rit_,   fimiliter  Ecclefialtico    fubjaceat    Interdido.     Et 
quia  merito   bénéficia   plerumque   propter  ingrati'tudi-  lAO^o 
nem  revocantur,  fupradidos  omnes  &  fingulos,  ae  ex 
eis  tam  Clericos,quam  Laicos.  feu  iplis  fuper  prEniifîis 
quomodolibet  adhérentes , aut  prœttantes  auxilium ,  con- 
fijium  aut  favorem,ut  prcefertur.li  per  viginti  dies  didos 
viginti  immédiate  fequentesSententias-fultinuerint  ante- 
didas,eosdcm  omnibus  Privilegiis,  lndulgentiis,Gratiis, 
&  Libertatibus ,  &  Immunitaiibus,  Realibus  &  Perfo- 
nalibus,  ipfis  communiter  vel  divifim,  fub  quacumque 
forma  vel  expreflTione  verborum  ,  ab  Apoftolica  Sede 
conceffis,  didosque  Clericos  omnibus  Beneficiis  Ec- 
clefiallicis,   Dlgnitatib.us  Perfonalibus,  &  OrBciis  cum 
dira,  vel  fine  cura,  &  I]  Archiepiscopalis,  Patriarcha- 
lis  aut  Cardinalatus  vel  quœvis  ah'a  Digniuas  forfan  ex- 
titerit,  ex  nunc  Apoftolica  audoritate  duximus  privan- 
das  de  plenitudine  Poteftatis  ipfo  fado  ,    &  de  certa 
fcientia  ptivamus  ,    &  privatas  elfe  decernimus,   prœ- 
didorum  omnium  tam  Ecclefiafticorum  quam  Secula- 
rium,  &  cujuslibet  ipforum  Vafallos,,  &  omnes  à  Ju- 
rarnento  Fidelitatis  ,   &  alià  quacumque  obiigatione 
quibus  eis  tenentur,  feu  tenehuncur  quomodolibet  ab- 
fo_lventes;_Feudaquoque,  Jura,  Pionores,  Officia,  fie 
alia  bona  immobilia  eorumdem ,  quse  ubilibet  à  dida 
Rpmana  Ecclefia  tenentur ,  confiscamus.     Aliis  verp 
Juribus,  Feudis,  Hunoribus  &  Olficiis  ,   ac  aliis  im- 
mobilibus  bonis,  qua:  à  quibusvis  habent  &  habebunt, 
Ecelefiis,  fint  ipfo  Jure  privati,  licque  libère  ad  eas- 
dem  revcrtantur  Ecclefias,  quod  de  illis  carUm  Ke£to- 
res  pro  fua  valeant  disponere  voluntate  ,   hec  caufoe 
quscumque  ad  eorum,  vel  alterius  ipforum;  ant  alias 
praimiflbrum  audicntiam  pra:ferant ,   nec  iplorum  va- 
leant SententisBjVel  Procelfus,  etiam  ïnltrumenta  con- 
feda  per  illos,  &  eos   qui  Tabellionatus  obtinebunt 
Officia,  nullam  habeant  roboris  firmitateni.     Et  inliiT 
per  oiiines  &  finguli,  qui  cum  pr!sdidis,vel  eorum  ali- 
quo,  ipforum  contumacia  perdurante,  Confcederatio- 
nem,Societatem,Obligationem  feu  Ligam  fecerint,vel 
ipfos  juverint,  aut  dederint  auxilium,  confilium  vel  fa- 
vorem, direde  vel  indirede, publiée  vel  occulte,  in  re- 
bellione  &  aliis  prxdidis,  fi  perfonœ  fingulares  fuerint, 
etiamfi  Episcopali,  Archiepiscopali,  Patriarchali,  Car- 
dinalatu,  Imperiali  ,   vel  Regali,   feu  quavis  alia,  ut 
prœfert:ur,  fulgeant  Dignitate,  Ecclefialtica  vel  Mun- 
dana,  aut  Communitas  vel  Collegium  fuerit,  quibus- 
eumque  Privilegiis  &  gratiis  a  nobis,  vel  PrœdecefTori- 
bus  noflris  cbnceflis  fint  ipfo  fado  privati,  &  nihilo- 
ihinus  Ecclefiaflici  fubjaceant  Interdidi  Sententiis,  à 
quibus  nullus,  pra;terquam  ab  eodem  Romalio  Ponti- 
fice, abfolutionem ,  feu  relaxationern  poflit,  nifi  dun- 
taxat in  eodem  mortis  articulo, ab  eadem  Anathematis 
feu  Excommunicationis  Sententia,  ficut  in  cafibus  ante- 
didis  exprimitur,  obtinere.     Pra;didas  &  quasvis  alias 
Confœderationcs  ,   Colligationes  ,   &  Ligas,  née  non 
&  Padiones,  Conventiones  &  Obligationes  quascum- 
que  inter  pra;didos  hujusmodi  excelfuum  pàtratûres    & 
quasvis  alias  fingulares  Perfonas, quacumque  Dignitate 
fulgentes ,  feu  Communitates  &  Univcrfitates  fub  qua- 
vis verborum  forma  fadas,  &  quas  in  pofierum'  fieri 
contigerit,  &  fi  fuerint  Juramentis,  Promiffionibus,  & 
pœnarum   adjedionibus  ,    &  alia  quacumque  firmitate 
vallaté,  annullamus,  cafliamus ,   irritamus,  &  vacuas 
viribus  nunciamus,  ac  nullam  habere  decernimus  ro- 
boris firmitatem;  pœnis  alias  contra  taies,  à  nobis  & 
Praidecefforibus  noftris  Romanis  Pontificibus  edirîs    & 
coneeflls   quibuscumque  ,   &   qualitercamque,   &  fub 
quacnmque  forma  verborum,  etiamfi  de  illis  &  totis 
eorum  tenoribus  de  verbo  ad  verbum  fpecialis,  &  ex- 
prefifa  effet  mentîo  facienda,  &  qualemcumque  claufu- 
lam  derogatoriam  contineant,  quam  &  quas  de  certa 
fciefitia  &  plenitudine  Poteftatis  tenore,  prxfentium  re- 
vocamus   in   quarïtum  pofl"ent  prxdidiorum   efl^eduni 
fuspendere,  impedire,  vel  fibi  in  aliquo  derogare.    Seu 
fi  aliquibus  à  Sede  prœdida  fit  indultum,  quod  excom- 
municari,  fuspendi  vel  interdici  nequeant  per  Litteras 
Apoftolicas  non  facientes  plenam  &  exprefi^àm,  ac  de 
verbo  ad  verbum  de  Indulfo  prxdido,  ac  eorum  per- 
fonis  &  locis,  noininibus  propriis,   vel  ordinibus  feu 
Dignîtatibus    mentfonem  ,   &   aliis   contran'is   quibus- 
cumque.   Nulli    ergo    &c.    noflrcE    Prom.ulgationis 
Privatîonis  ,   Confiscationis ,  Annullationis,  Ca.Tacio- 
nis  ,   Irritationis  ,   Nunciationis,   &  Conftitutionis  ac 
voluntatis  inf'ringere,  &c.    Datum  Maflllia:  apud  Sanc- 
tum  Vidorem  XIV.  iCalendas  Junii,  Pontificatus  nos- 
tri  anno  decimo  tertio 
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Anno 

1407. 

6.  Oa.  Inftrumcntum  puhUctm  de  ObJatione  &  Traditione 
Equi  Curferii  ,  -domine  Communis  F  l  o  r  e  n- 
TiJE.  pro  Civitate  Pisarum,  Joanni  le 
M  E I N  G  R  E  di^o  BoociCAUT,  tanquam 
Locumtenenti  C  A  r  o  L  i  VI.  Francoriim  Régis 
in  recoguitionem  Devotionis  i3  Fidei.  Aclum 
Jama  die  6.  OSlobris  1407.  Cum  Plenii  Man- 
datis  nec  non  Efiftola  Communis  F  l  o  r  e  n- 
T\  /s.  ad  hoc  Negotium  pertitientibus.  [  Pièce 
Manufcnte  ,  tirée  de  la  Bibliothèque  Royale 
de  Berlin.] 

/»  Nomine  Domim,  Amen. 

CU  M  vigore  cujusdam  promiffionis  faâs  per  E- 
gregios  &  Nubiles  Viros  Dominos  Bartholomasum 
de  Populechio  Legum  Doaorem  ,  Ginum  Nerii  de 
Caponibus,  &  certos  alios  eorum  Collegas  Cives  Flo- 
rentinos  ,  Syndicos  &  Syndicario  nomine  Magnifici 
Communis  tlorentiœ,  lUuftri  &  M;ignifico  Domino 
Joanni  le  Mcingre  dido  Boucicault,  Marescallo  Fran- 
ciac,  Locumtenenti  Régis,  &  Januenliiim  Gubernato- 
ri,  pro  Sereniffimo  Rege  Francorum,  diâum  Commu- 
ne FlorentiîE  teneatur  date  dido  Sereniffimo  Domino 
Régi  Francorum  livç  ejus  Locumtenenti,  aut  Manda- 
tario  Januae  exilleiiti,unum  pulchrumEquum  curferium 
five  dextarium,  quolibet  anno  pro  Civitate  Pifarum, 
&  ejus  Territorio  ,  duntaxat  in  recognitionem  devotio- 
nis  &  fidei  diélo  Sereniffimo  Régi,  iicut  in  Inftrumen- 
to  fuper  iioc  &  aliis  faSo  &  confeâo  1405-.  die  2S. 
menfis  Augufti  per  Serpetrum  Angelicionis  Notarium 
Florentinum  &  Lazarum  de  Manefazchis  Notarium 
Januenfem  feriofius  continetur  ;  Vir  Nobilis  Scander 
Ligii  de  Quaratenfibus,  Civis  Florentinus,  Syndicus, 
ut  aflerit,  ad  ha;c  fpecialiter  conftitutus,  &  Syndicario 
nomine  diûi  Magnifici  Communis  Florentiae,  &  ejus 
vice  &  nomine,  de  cujus  iVIandato  &  Syndicatu  appa- 
rere  aflerit  ,  publico  Inrtrumento  fcripto  manu  Pauli 
Ulcebenis  Notarii  Florentini,  iioc  prsfenti  anno,  die 
vigefîmo  quarto  Septembris ,  traditis  prius  per  eum 
dido  lUuflri  Domino  Locumtenenti  Litteris  claufis  & 
lîgillatis  eidem  Domino  Locumtenenti  diredis  per 
Magniâcos  Dominos  Priores  Avtium  &  Vexilliferum 
Juftitiï,  Populi  &  Communis  Florentix,  quarum  té- 
nor talis  eft. 

llluftri  &  Magnifico  Domino,  Domino  Joanni  le 
Meingre  dido  Boucicault,MarescaUo  Franci3;,Locum- 
tencniii  Ret;io  &  Janux  Guberuatori,  Fratri,Amico  nos- 
tro  chariffimo. 

lUuftris  &  Magnifiée  Domine,  Frater  &  Amice  cha- 
riffime,  quoniam  ab  his  qui  noftrse  Reipublicœ  Guber- 
nacula  tenuerunt ,  diligentiffime  femper  obfervatum 
fuit  ut  fidem  omniaque  quae  publica  authoritate  pro- 
mifla  client,  integerrime  fervarent,  nos  qui  fingulari 
cura  banc  fervandas  fidei  virtutem  a  majoribus  noftris 
acceptam  fequi  ftudemus ,  cum  recordemus ,  quod  in- 
terfœdera,  qux  in  conceffione  Civitatis  Pifans  nobis 
fada  vobiscum  percuffimus,  illud  ineft  :  ut  quotannis 
gloriofiffimo  Francorum  Kegi  ant  cuicunque  ejus  vi- 
cem  gerenti  JanuE,  vel  alibi  equum  inlignem  prœrtare- 
mus,  ftatuimus  illud  e.xequr,  ad  quod  faciendum  nos 
adrtrinximus  ;  Quapropter  per  noftrum  Reipublicx  Syn- 
dicum  equum  prxftantem  forma  ,  ad  Magnitudinem 
veftram,  ut  ad  Regium  Locumtenentem,  mittimus  ut 
hoc  devotionis  &  fidei,  quam  pro  conceffione  Pifarum 
adverfus  inviitiffimum  Francorum  Regem  gerere  debe- 
mus,  femperque,  dum  nobis  pcrmittetur,  habebimus, 
telHmonium  fit  manifefliflîmum. 

Datum  Florentis  die  vigefimo  fexto  Septembris 
1406.  Indidione  prima:  Priores  Artium  &  Vexillifer 
juftitiae,  Populi  &  Communis  Florentin  dédit  pro  pri- 
mo prefcnti  anno  dido  lUuflri  Domino  Domino  Joan- 
ni, tanquam  Locumtenenti  Regio,  in  executione  dids 
promiffionis  ,  unum  pulchrum  equum  curferium  pili 
leardi  rotati  fîcut  per  didos  Magnificos  Dominos  Prio- 
res Artium  &  Vexilliferum  Juftitiî;  mandatnm  eidem 
Andrese  fuifle  aderit  per  Litteras  dido  llluftri  Domino 
Locumtenenti  exhibitas  &  oftenfas  per  ipfum  Andream 
continentis  fiibfequentis. 

Nobilibus  Viris  Sandro  Ligii  de  Quaratenfibus  in 
Civitate  Janus  Civibus  noftris  chariffimi  Priores  Ar- 
tium &  Vexillifer  Juftitia;,  Populi  &  Communis  Flo- 
rentix dilediffimi  noftri. 
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Per  chc  per  la  concejfiune  a  noi  fjtta ,  delU  Citia  di 
Pija  del  Re  di  Franza  a  noi ,  Jiama  obligati  dur  ugni 
anno  al  ditto  Rc  ,  0  a  fuo  Comm:JJario  uvero  Liiugho 
tensKte  ttno  Corjiero  0  vero  dejlriiro,  per  tatito  habbia- 
mo  eletti  noftri  Syndichi  a  reprcfentare  il  ditto  Cavallo 
tutti  viji  en  le^  isf  ogntmo  di  noi  in  tntto ,  ^  per  tania 
vugliamo ,  £3^  commandiamo  che  l'ui  reprefextiati  il  ditto 
Cavallo  cofei  in  vice  Ss'  nome  del  Comnne  in  tjHcUo  modo 
(sf  in  quclla  forma  che  vedcra  pagolodel  Tolta  £3"'  qaale 
mandiamo  '  cojia  proprio  per  qnefla  jacienda.  i^atum 
Florentix  die  vigefimo  lexto  Septembris  1407.  Indic- 
tione  prima. 

Diétus  vero  Illuftris  Dominus  Regius  Locumtenens 
dicens  quod  de  recipiendo  aut  rcfutando,  &  non  reci- 
piendo  Equum  ipfe  communicationem  non  habcat  a 
dido  Sereniffimo  Rcge  F"rancorum,didum  Equum  no- 
mine Regio  tamen  recepit  fub  proicftatione  quod  li 
didus  Sercniffimus  Rex  Francorum  declarabit  didam 
Equi  receptionem  non  elfe  fibi  gratam  vel  acceptam, 
aut  ipfam  refutabit,  tune  &  co  cafu  dida  Equi  receptio 
per  Dominum Locumtenentem, nomine  Regio, ut  pr.x- 
mittitur,  fada  pro  non  fada  &  niiUa  habear,  &  dido 
cafu  adveniente  promifit  Dominus  Dominus  Locum- 
tenens, dido  Sandro  prxfcnti,  &  Syndicario  nomine 
recipienti  ,  dic^um  Equum  rellituere  dido  Communî 
Florentix,  dicens  quod  didum  Equum  bene  gubernari 
&  nutriri  faciet,  donec  fuper  dido  fado  voluntaieni 
fciverit  ejusdem  Sereniffimi  Doniini  Régis  cui  fadurus 
eft  notitiam  de  prxdidis,  de  quibus  omnibus  didus  Il- 
luftris Dominus  Locumtenens  &  Sander  rogaverunt 
&  mandaverunt  per  nos  Julianum  Panicarium  Nota- 
rium &  Communis  Janux  Cancellarium  &  Paulum 
Voltebonis  Notarium  Florentinum  &  utrumque  nos- 
trum  in  folidum  fieri  prxl'ens  publicum  Inftrumentum 
in  teftimonium  veritatis.  Adum  Janux  in  platea  Pa- 
latii  Communis  Janux  refidentix  Domini  Domini  Lo- 
cumtenentis  Rcgîi  anno  Dominicx  Nativitatis  1407. 
Indidione  \^.  fecundum  curfum  Janux  &  anno  incar- 
nationis  Domini  noftri  Jefu  Chrifti  1407.  Indidione 
prima  fecundum  morem  Florentinorum ,  die  fexta 
Odobris ,  hora  tertiarum,  prxfentibus  Teftibus  Reve- 
rendis  in  Chrirto  Patribus,  Dominis  Petro  Meldenfi, 
Petro  Cameracenfi  ,  Guillelmo  Embroicenfi  Episco- 
pis,Legatis  &  Confiliariis  didi  Sereniffimi  Domini  Ré- 
gis, Dominis  Roberto  de  Milli,  &  Hugone  Choletf, 
Militibusque  Francigenis, Domino  Antonio  Juftiniano 
Milite  Januenfi,Domino  Hugone  de  Grimaldis  Legum 
Dodore,  Johanne  Centurione  quondam  Roffi  &  Cos- 
ma  T'arigo  Civibus  Janux  ad  hxc  vocatis  &  togatis. 

Julianus  Panicarius  Imperiali  audoritate  Notarius, 
&  Communis  Janux  Cancellarius  prxdidis  omnibus 
interfui,  &  rogatus  una  cum  dido  Paulo  Notario  de 
eis  prxfens  publicum  Inftrumentum  compofui  quod 
per  alium  feci  extrahi  aliis  occupatus. 


CCXXXIL 

@cl)u|-5Srtc|f  ^<X(fixé  Ruprechts,  n>pî)iircl&  140? 
(SrDic  ^ctatt  fcpcw  in  fcincn  (Scl)irm  nimr/  tint» 
jçu  2)erl;ûtung  alïcr  gcitibfchafttcn  juiitcl^cn  bt\)X>tx--  f 
fcitë  ianX)  imî)  icutl)cii/  wccicii  (5nl)ci(ung  ter  (Se 
rccljtigtcit  juglcicl)  mit  tcrrclbcn  ubcrcin  foiiif.  J5ci;-- 
tclbcrg  auf  fccii  nflcl;rten  i)3lpnta9  iiacl;  tcm  (comitag 
Invocav  it  1 408 .  0)îit  îsciil  R  e  v  e  r  s  ter  (&f iibt 
@pet)r/  WPturd;  fie  .Ç6cl)ftgcmc(ï)tcm  jîânfcr  adjcit 
getrcii  su  fci^n  tjcrfpriclit  /  unt  glcicljfail^  ircgci» 
^ntrclieituiig  ader  ctmaiin  jlcl)  creigncntcn  ^i^nmgcn 
mit  folcl}Cin  tranfigirct.  ScS  neclften  iWentag^ 
nacl;  tcm  ©omitag  Invocavit  1408.  [Leh- 
man n  i  Chronicon  Spirenfe  Libr.  VII.  Cap. 
LXXV.  pag.781.  Col.  a.] 

C'eft-à-dire, 

Lettres  de  Prote^ion  accordées  par  VEinpereur 
Robert  à  h  Fille  de  Spire,  avec  Claii- 
Jes  de  TransaEiion  fur  la  réciproque  Jdminiftra- 
tion  de  la  Jnftice.  A  Heidclberg  le  Lundi  après 
le  Dimanche  Invocavit.  1408.  Avec  ««Re- 
vers ^^  /«  Fille  de  Spire,  par  lequel  elle 
promet  à  cet  Empereur  une  perpétuelle  fidélité , 
tranfigeant  aujfi  avec  lui  fur   les  différents  qui 
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pourvoient  être  furvenus  entr'eux.     De  la  même 
Date. 

ntî^t  9îupred&t  ïoit  ©oftcé  ©nabeii  9î6mifctKr 
•*^  ^ènia  /  ju  allcn  Sytcn  S5îel)tct  tcé  9vic(;t(; 
fcffcnncn  un»  t{)uit  tunD  e(fen6at  mit  bicfcm  iStictf 
aUcn  bcn  /  Die  it)n  immcr  fct)cnt  oScr  ()Drcnt  Icfcn/ 
tag  ffir  Hué  fommcn  ftiic  Unferc  (ieben  ©cttcmcn  / 
ter  Surgtrmcilîec  ^i%  ^<xt\jîê  unD  ter  Sucgcr  gc» 
mcinli,d)cii  bcr  ©tatt  ju  ©pire  (Srbate  ^rûnDc/unD 
^ant  Une  ton  il)r  atlcr  unD  ter  ©ratt  ©pire  wcgen 
fatbradjî  /  wic  tafi  il)n  tiid  unb  niond^crlci)  frcmb» 
ÏJcr  ^ticg  unb  gcinDfcfeafft  îuqcfâgt  /  unb  aucl)  fîc 
tinb  ii}re  9Jîitburgcc  Daniit  unibiictriçbcn  wnb  bcfcljd' 
ttgct  TOcrDcn  /  unb  liant  lîn»  teinûtiglidjcn  ange» 
tnifcn  une  gebcttcu/ ftc  uni»  î)icecrgcnanteibre©talit 
©pire  in  Unfcrn  bcfunbcrn  ©c^irm  unb  Srêfiunge 
JU  cmpfa()cn  ;  fac  uiircct;tcm  (Semait  ju  rcl)irimn/ 
unb  bci^  it)r:n  grci)l)eite»  unb  9lccf)ten  ju  bc()alten. 
CÎBanb  »cir  nun  eon  gcborncr  ©utc  barju  gcnciget 
(tnb/  anrccl)ten  ®c\v«U  ju  ftraffen  /  unb  aud&  iio.è 
gemcinc  £anb/nemlict)cn  Unfcr  unb  beé  ()ciUgcn5Ri. 
û)ié  Untcrt^ancn  unb  Octreuen  /  in  gtiebê  unb  in 
©cinad)  JU  beljalten  ;  fo  ()nben  wir  fo(d&e  bct  Don 
©pire  bcmûtigc  unb  fleifftgc  S5itc  angcfc^cn  /  unb 
l)abcn  tic  t>ctgcnantc  ©taCt  ju  ©pire  /  unb  auc^ 
ï)tc  SSurgcre  unb  3n\»o|)iier  bcrfclben  ©tâbtc  faiu' 
liientlicl)  unb  fonberltd;cn/  a(é  lang  tvir  gelebcn/  in 
îînferc  funberlic&c  ©cï)itui;  ©elcibt  unb^têftunge 
gcnommen  unb  empfangcn  /  ne()men  unb  empfatjcn 
ne  aud;  barinn  in  ^rafft  big  SSricffé  in  aHcr  ber 
SDlag  /  aie  ()ernacl&  gcfd;rieben  fîel)t.  3uin  crften 
fcHen  unb  U'oUen  »vir  /  a(ë  (ang  wir  gc(eben  /  bic 
SSurger  unb  SniDO^ncrc  bcr  tiDrgcnantcn  ©tabt  ju 
©pire  /  fauimentlid}  unb  funbirlict)  getrun>lid)cn 
»erantworten  unb  ecrfptcdicn;fd)ûgcn  unb  fd)irmen/ 
6ei)  i|)rcn§ii)()ettcn;  9îccl&ten  unb  guten  ®et»cnt)ei< 
un  bliben  laffen  unb  6el)a(tcn  /  nad;  Unferin  be|îcn 
JScrmègcn  /  als  Unfer  eigcn  £anb  unb  i&te  ungever* 
iid;en/  gcn  atlen  bie  beé  9îc(^tcn  gcin  i()n  fur  Une 
pnb  Unferat  9tat()c  /  obct  fgt  einem  gemcinen  Un» 
fcré  9îat!)eé  nit  eerliben  »»pflent  /  aie  ^ernad)  gc» 
fd;rieben  !îe()t/  unb  tucflen  fîc  aud^  /  a(é  iang  roit 
gclebcn  /  «flcjeit  mit  guten  unb  red)ten  Xturoen 
îJieçntn  /.  fjaben  unb  0«ttca  /  unb  aud^  mit  it)n  nim« 
mer  ju  ^ricg  ncc§  i^u  2>icnbfd)afft  tommen  /  nod) 
tcn  Unferni  bcr  mi  mâdjtig  (tnb/  beg  nit  gcfiattcn 
in  bct)eine  QSîifc  /  efjnc  aÛc  ©efetbc.  Ùnb  pb  baé 
tDcrc  /bag  bE^einc  ®rafc  /J^ctr /  Slitter  obcr  ^ncd&t/ 
%z%  \x>\x  umditig  ftnb  /  ungcfcrlid^cn  an  bic  gemcinc 
©tabt  ©pire,  obcr  wibcrumb  baj)  bic  gcmcmc  ©tabt 
©pire  an  bc()cinen  ©rafen  /  J^crrn  /  9vittcr  obcr 
iSned)t/  bcjg  »vir  mâd}tig  ftnb/  ungefcl)rlid)en  id)té 
ju  fprcdben  gcroênne  /  barumb  foflen  \m  I  nad)bem 
Un»  tas  Bcrtûnbct  Juitb  /  bcçbcn  QJartt)ei)cn  gùtlidjc 
2!ag  fur  Une  bcfd)eiben  unb  t)crfud)çn  /  ob  roir  fie 
gîitUc^cn  mit  cinanber  ecrcinigcn  mê^icn.  Unb  ob 
laS  nid)t  ftn  méd;tc/  fp  foU  bic  çpattl)ic  /  ber  man 
jurpridictl  ber  anbcrnîpartfeicn/  bic  ba  Magenb  i(î/ 
ï)c5  9\cditcn  fur  Ùné  unb  Unferm  Qlattie  gc^orfam 
fi)n/  obcr  fôr  cincm  gcmcincn/  bie  bicfclbc  îparttjie/ 
bcr  man  jurpridjct  uflcr  Unferm  9îatl)c  ncl)mcn  fc(  / 
ber  bcg  fûrmals  nit  ccrlobt  ()at  ungcferlid}en  /  uff 
cincn  glid)cn  Sufag  Von  bci)bcn  ©itcn  /  unb  foUen 
aud)  bcben  Çpartljien  batum  'Xag  gefeçt  uub  befd)ci> 
ben  wctben  gcn  ^eibclbcrg/gen  ®trmcrfd)()eim/jur 
SluiBctifîatt  obcr  gcn  Tlllci)  I  nact)  gclcgenl)eit  bct 
©ad)cn/  ungefctlid)en.  jÇettc  aud)  bcl)cin  cin|liu« 
0e  UnfcrSSurgcr  obcr  arm  SDRann  I  an  ftcbeincm  ber 
*on  ©pire  cinÇlingcn  5Surger  obcr  arm  9Jîann/  obcr 
luiberum  l)cttc  aud)  bcr  wn  ©pire  bc()cine  eingling 
Purger  occr  armànann  an  bel)cinen  Unfcrn  SSurgcr 
cbcr  arm  SOlann  idjtë  ju  rpccd)cn  I  barumb  foU  iljr 
ieglid;  beui  anbcrn  bcgSdccttcn  3cl;crfam  fyn  anbett 
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Çnben  unb  ©tâbtcn/  unb  m  bcn  ©crid^tcn/  barin  Anno 
cr  gcfeflcn  unb  »»ont)afftig  i|î/  bat)in  il)mc  aud)  bct  o 
.Kldgcc  nad)fo(gcn  fofl/  ungcfcr(id)cn.  Unb  ift  tel  14°<'' 
bog  bcr  bcm  93îann  jufptid)t/bcr  fdjnlbt  gid;tig  ijî/ 
fo  foH  cr  bcm  .Rlâgcr  bic  bcjalcn/obcr  aber  ju  jîunb 
<Pf«iibc  gcben  /  unb  ftnb  (ë  ctTcnbc  «Pfanb  /  fo  |o(! 
(li  ber  jtlâgcr  cinen^ag  unb' cinc  gîacfet  l^alten,' 
wcrcn  ce  aber  anbcre  <^\antl  fo  frfi  cr  (te  6iir|c^cn 
Sage  l)alten/  «nb  fo  bie  3i;t  Dergangcn  i|î/  fo  uuig 
ftc  bcr  .Klâgcr  vcitauffin  /  ob  ;mc  bic  eorgenantc 
©d)utb  atsbann  nit  jur  ftunb  bcjalt  wurbet.  Wt> 
rc  eé  abcr  /  ta^  bct  bcm  SUÎaiin  jufpridict/  nit  ?Pfanï 
obcr  ©elt  ()cttc  /  fo  foU  man  il)n  u||cr  bcr  ©tabt 
obct  ®crid;t/  batin  cr  woljnljatfrig  gcwcfcn  ift  /tri> 
bcn/  unb  M  jnnc  nit  la|fcn/  cr  (jabc  bann  bcni.^(â« 
gcr  gnug  gett)an  /  unb  ob  )n  bcr  «Jlâgcr  in  anberti 
©crid)ren  trcffc  obcr  ftnbe  /  fo  mag  ic  i()n  unib  bie 
bprgcnantc  fm  ©d)ulb  mit  ®ctid)te  angrieffcn  unb 
bchnunKtn-  Q5a^  aud)  iel)engûtr  antrifft  /  laé 
foU  man  ugtra^cn  f8r  bcm  J^crrn  /  eon  bcm  bic  ic. 
i)cn  rut)rcnt/  un&watf  ctgcn  unb  $cb  anttiffct(  ta^ 
fod  man  ufitragcn  an  bcn  @erid)tcn  /  ta  biifelbeti 
cigcn  unb  (jrb  jnn  gclegcn  fînb.  (Se  foHcn  aucl^  biî 
25urgere  unb  ^•"«l't^ner  bcr  porgcî'anten  ©tabt  ju 
©pire  in  adcn  unb  )cgltd)en  ©d;(offen  unb  ©tàb' 
tcn  Unfer  (Srb<t)(:rrfd;ci|Tt  bcr,  «Pfafê  bi;  Slinic  ju  ci» 
ner  jcg(td)cn  3i)t  grib  unb  ®eleit  babcn  /  migctcrli» 
d)en.  Unb  foUcn  aud)  in  atJcn  utib)ic,>jlid)cn  Unfcrn 
©tdttcn  /  9Jîarcfen  /  Sêrffern  unb  ianbe  bir  cbvjc 
nantcn  Unicr  (Stb'J^crrfdjafftbcr  «piaiç  bt)  Sîoner 
tauffcn  unbt)crtan|fen3Bi}n/  ^tudjte/  unb  av.tutê 
p  it)rcr  Sdotturfftl  unb  bag  aud)  p  il)n  gcn  ©pire 
in  bic  ©tabt  p  fû()ren  à(é  bicte  fîc  iDollent  /  c()nê 
aûe  gefcrbc.  Unb  foHcn  aud;  bcn  borgcnunten  con 
©pire  alfc  unb  )cglid;c  ©tralfon  unb  SBcge  /  bic 
gOîârd'tc  in  bcn  ïorgcnanten  Unfcrn  ©tàotcn/S)orf< 
fern  unb  ianbc  offen  fin  /  bie  p  fud;cn  /  unb  roir 
obcr  Unferc  3tmpt(cutc  foficn  aud)  bcé  nit  ivc^rcn  / 
noc^  fcin  ®cbott  bafSr  mad)en  /  tiod)  jcman  m\ 
Unfcrn  ivcgen  in  bel)einc  Slîifc  /  c^nc  aile  gefcrbc» 
(Je  foOcn  aud)  rtfé  lang  wir  gclcbcn  aUt  unb  jcglicfce 
Unferc  ©d)lcg  unb  ©tâtte  Unfer  Çrb.J^ctrfdlaffit: 
bct  0fal|  bo  3ii)nc/  bcn  tjorgcnantcn  wn  ©pire/ 
il)tcn  S)icncrn  unb  bcn  it)tcn  wibcr  i()rc  îîienbc/  bie 
i^n  ttê  9vcd&tcn  fflr  Une  unb  Unferm  9îat!)  /  obet 
fur  bcm  gcmcincn  I  aie  tJorgcfdjricbcn  ficl)t/  ufjgicn» 
gcnb/  offen  ftn/  fo  (ïc  taê  an  Uns  focbem  /  unb 
Une  aud)  bic  ©d)lrg  benennen  /  bic  fîc  baju  begc» 
renbe  (tnb/  alfo  baf  ftc/  il)rc  S)icncr  unb  bic  iijtcnl 
il)re  Sicnb  barug  unb  barin  angrieffcn  unb  befdjabi' 
gcn  mogcn  /  aie  »icl  unb  bief  ftc  ivotlcnt  /  barju  ;n[ 
aud)  Unferc  2lmptlcutc  unb  bic  Unfcrn  be()olffcn  fui 
follcnt  Unb  man  foll  i()n  and)  allcji)t  fci)lcn  .^nuff 
umb  cincn  ji)tlid)cn  «Pfenning  barinnc  gcben/  ol)ne 
gefctbe  /  boc()  bag  bicfciben  il)tc  ©icuer  p  einer  je 
gltd)cn  3i)t  /  fo  ftc  bcr  £)ffnung  gebtud)en  twflen  / 
nid)t  liber  100.  Q)ferb  ^abcn  /  o()nc  gefcrbc.  2!3ii; 
fctlcn  audi  niemanb  an  Unfcrn  ©d)lo||in/©tdbtert 
unb  £)6tffcrn  cntl)alten  /  ber  tvibcr  bic  ton  ©pire 
fîn  iwitc  /  unb  i()n  beg  9\ccf)tcn  filt  lU^  mib  Utt' 
fctm  9vatl)e  obcr  bcm  gcmcincn  /  ait'  t)otgcfd)ricbcn 
ftcl)t  /  ufigangen  Jvcrc/  nad)  bcm  Une  baé  »on  ©pii 
rc  tcttûnïct  worben  ifl  /  nod)  bcnfclbcn  aud)  bcl)ci< 
ncrlei)  J^ûlff  obcr  Sultgunge  t()nrt  in  bcl)cinc  QBifc  / 
olinc  aile  gefcrbc.  2Bcr  ce  ud)  /  tafi  jcmanb  bic  ton 
©pire  ober  bie  i[)rcn  binncn  jclicn  Ù)îi)lcn  QBcgelang 
unb  brcit  umb  ©pire  unb  bic91u»cn-©tabt  angrif» 
fcn  ober  bcfd)âbigcn  tvûrbc  I  unb  il)n  bcf)  9îcci)tCM 
fur  Uns  unb  Unferm  9latl)c/  obcr  fjjr  bem  vorgc» 
nanten  gcmcincn  uggangen  wcre/  aie  v»orgefd)ricbcit 
ftel)t  /  obcr  ob  fîe  jcmanb  in  bcm  Dorgcnantc  .Krcjfc 
unbcforgter  2)inge  angricffc  unb  bcfd)Cbiyte  I  fo  fol- 
lcnt Unferc  ÎCniptleutc  unb  bio  Unfcrn  p  frifcl)cr 
®ct()at  nac{)cilen/  unbbaé  l)elffcn  cntfd)iittcnl  rettcn 
Rr  unît 
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Anno  """  wcf)«rt/  dé  fcrcc  fie  mi^tntl  glic^ct  SBife  a(^ 
'„    ob  Mg  Unfct  cigcn  SauD  iinï)  icutc  antKffc  /    otjnc 

I40<''  aUe  gcfcrDc.  255crc  ce  aucl)  /  fo  Unfcr  unD  bec  t5or» 
flcnantcn  xion  épi  c  'Zlmptkiitc  unC  S)icncre  mit 
einanDeï  rittcn/  laf}  (Ici)  octjctncvico^ac^  vctlauffen 
ivûrbe/  Dason  Une  unD  6cii  Unfera/  ober  au(<)  bcti 
ton  ©pin-  lîienbfct;a)ft  tommen  wutbe  :  £>bcr  mx 
t€l  baé  mit  obcr  Uii|c«  îlmptlciitc  imb  bic  lînfcïn 
ton  bcr  ïorgciirtiitcn  bon  ©pire  wcgcn/  ju  Sicnb» 
fcl;a|ft  tommcn  wiirbcn  /  fo  folicn  wir  gcn  bcnfdbcn 
tcljcincrUn)  gticbcn  ;  Jârwortc  /  @onc  cbct  9viclj» 
tungc  nit  uffnct)mcn  /  o^nc  bcr  ecn  ©pire  2Bi|T>:n 
unb  QBilkn/  unb  bag  fjc  auc^  ncuiticl)  /alf?  wot  bar* 
innc  bcgriffcn  unb  pcrfctgct  roûrbcn  a'.^  unr.  îînb 
WCK  c»/  ba(j  jcmanb  in  folchcm  ti;tcn  ©cïjabcn  gc< 
fclic|)cn  wûrbc  t  bacumb  inan  ;  nacl)  bcm  bicfc  (Si;» 
nungc  iiggangcn  \t)âre  /  ben  bcrgenantcn  t>on  ©pire 
^ufp.cilcnuiûvbc  /  fo  fctlcn  Unfcre  Çcbcn  /  ?Pfal|' 
(Siiifcn  6i;  9vijne  iljn  gctnîivclictjcn  bc()olftcn  fnn/ 
trttî  i<xi  abqctr(ig:n  unb  ^ingclcit  roctbc  /  p^nc  ®C' 
fcrbc.  QBer  té  mû)  ba(i  jcuianb  /  tvcr  bcr  u^drc/ 
bic  obgcnantc  ©tabt  ju  Spire  mit  ©cwalt  ûbcfîiC' 
I)cn  unb  bcicJiâbigcn  ivoltc  /  barju  fclïcn  unb  tvoUvn 
l»ir  mit  aller  îînfcr  COîaclit  Jtijicl)  n  /  unb  ba^  ge» 
tcmvicliclicn  t)clffcn  »»c()rcn  /  glicbcr  QBifc  ttlé  cb  Une 
Due  fclbcr  a  gicngc/  ol^nc  ©cfcrbc.  Unb  in  bicfcr 
Scrbunbnug  Ijabcn  wir  u^gcncnuncn  bic  Çl)croûrbi'' 
gc  3ol)an  jn  gHcnÇ/  ^nbcricl)  Ju  Sôtlu/  unb  2i5cr» 
ncrn  ju  'îricrc  <5cgStfct)c>fFc  /  Unfcre  Ucbc  01)Ci< 
incn  /  Sflcbcn  unb  (£l)utpirfïcn  /  bie  25ifc|)6ffe  unb 
©tiffte  JU  ©pire  unb  ju  SBormbs  /  bie  J^od()gc6br. 
tic  (Sarlu  ya  iotringcn  /  unb  eÇntfricI)  ju  ©cjîcrreicl) 
J^crçogcn  /  Unfcre  Hebcn  @êl)ne  unb  ^ûrftcn  /  bcn 
SBolgcborn  Unfern  licbcn  0!)cim  unb  getcmDcn  S» 
terljurt  ©rafen  \w  SBûrtenberg  /  unb  bie  (Jinunge/ 
bic  wir  bcn  Unfcr  Q5fa(|  tvcgen  mit  bcm  J5od)gcèor« 
mn  Unfcrm  licbcn  0!)cim  unb  ©ctrumcn  25crn()act 
SD^arg-grabcn  ju  25abcn  ()abenl  aie"  fcrr  wir  big  ug< 
jtcl)nicn  foUen.  Sarju  w\i\ntn  \m  aud)  ug  bic 
Sl;rfainc  UnfcïC  (icbc  gctruroen  /  9)lfiftcr/  9^att)e 
«nb  Siirgcre  gcmcinlicl^cn  /  unb  bic  ©tabt  ju  ©trag. 
fcurg.  Unb  \\>it  iê  I  H%  Wiv  l'infûr  mit  )  manbé 
SSônbnuflê  obcr  Ççnungc  nmljtn  tvoltcn  /  barinnc 
foUca  xmx  bicfe  Uerbfmbnug  mit  bcn  ton  ©pire  aU 
(ejvt  j;i«or  u6nct)mcn  /  unb  foU  Un^  bicfe  lîecbûnb» 
Mug  baran  nit  Icgcn.  2ClIeé  taê  i)it\>6x  gcfcl)ricben 
fte^t;  t)crfpr.cl)cn  unb  gcrcbcn  wic  ^énig  9luprecl)t 
i\)  Unfern  ^onigl.  (Sl)ren  unb  2Burbigteiten  /  gç. 
ttm»clicl)cn  JU  l;altin  /  ju  totlfûbrcn  unb  ju  tf)un  / 
i>i}ni  aile  ®cfcrBc  Unb  b«ë  allcé  ju  Urfunbc  unb 
Dc(îem  ©cjcug  ii(fc  ;  fo  Ijabcn  iï>ir  Unfcr  ^ênigli» 
t^cn  SDÎajeftat  3«l^'''9ci  an  biefcn Srieff  t^un  l)en((en. 
S)cr  gebcu  ift  ju  Jp)i'i)belberg  nacl;  Ct)ri|îi  ©eburt 
t)icrjct)cn^unbct:t  3^'')^'  nnb  barnacï;  in  bem  ad)tcn 
3afc)re  I  uff  bcn  n  diftcn  aHontage  nad)  bem  Çffiif» 
fen  ©ontage  /  aie  man  in  Pcr  JP»cil.  ^ird;cn  |ïiiget 
JU  îatein  Invocavic ,  Un|er»"  9lid;e0  in  bcm  at^» 
tcn  3aî)re. 

îDcr  St<tt>t  Bn'eff  Une  voie  folgt.- 

ÔBir  S5urgcrmcifîcre  unb  bcr  Qîat^  bcr  ©tabt 
p  ©pire  /  bcfcnncn  unb  tt)un  f unb  offcnbar  mit  tic- 
fcmSricff/  fur  Une  unb  Unî'cre  SOIit  Surgcr  gc< 
nicinlidjcn  /  unb  aud)  «Uc  Uiifcrc  2flad)tcmmcn 
55urgcrc  ju  ©pire  /  allcn  ben  bic  il)n  fct)cnt  obcr  1)6' 
tcnt  Icfcn  /  ba§  wir  angcfcl)cn  unb  betiacfetct  ()abi'n 
fclid)  fcoutbbc  unb  wilbc  Idulf  I  bie  f«d'  in  turÇcn 
ïcrganqcn  3i;tcn  in  bicftn  îanben  mit  mand}crlei; 
HlTÂçcn  crljabi-n  l)ant  /  batjon  aud)  t>icl  Unfriebcnë/ 
^ricgee  unb  3>»iHrad)t  in  bcn  ianbcn  uffcrftanbai 
fiiib  /  unb  aud)  tci%  Une  nicl  unb  mand)erlci)  frcmb' 
bcr  ^rieg  unb  ïiicnbfdpatft  jugcfugct  /  unb  unr  unb 
ÎJnfere  a)îtt«25ura«e  bamit  «maetricben  «nb  bt- 1 
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fd;àbigt  luorbcn.  QBir  ()an  fluc&  funbt(id)cn  befum 
tcn  /  biilj  bcm  '2((ietburd)Icud)ti9ftcn  gm|T;:n  unb 
^crrn;  J^crm  9\uprcd)tcn  ÎR&mifdHn  ^ônige  /  ju 
allcn  3i}ten  SD]ei)rct  bc^  9vid>"é  /  Unicrm  allcrpâ' 
bigficn  Jpcitti/folic^  frcmbbe  unb  unibc  iauff  miDct 
Itnb  /  unb  bajj  ce  gânçlic^  baju  gcncigt  ift  bcn  ju 
uiiberficenbc  /  unb  aud)  Mê  gememe  £anb  bo  Jnebcn 
unb  ©cmad)  ju  bct)alten  /  unb  aud?  bag  niciiiaub  I 
aie  ivol  al5  erl  Uni  unb  Unfcr  ©tabt  folcbcr  frcmb» 
bcr  ^ricg  unb  Sicnbfdiafft  !'argc|i)n;  bi;9lcd)t  unb 
Unf>rm  altcn  J^crtommcn  bcl)alten/  t)anb^abcn  imb 
gcfd)irmcH  mag.  Unb  barunib  fo  |)abcn  \v\x  Une 
bem  obgcnantcn  Unfcrm  gndbigfîen  J^errn  ^ônig 
Sîuprccit  fcinc  îcbta^e  ganç  ug  tj.rbûnbtlid)  gerna* 
d)ct;  unb  in  fcincn  ©diirm  befo^len  /  al»  er  Un^ 
bann  aud^  gac  gndbiglid)  barinn  genonnncn  unb 
empfangen  t)at/  in  aller  bcr93]a|fc/  aie  bcrnad^  gc' 
fd}riebcn  flcl)t.  3um  crfïen  fcUcn  unb  wollcn  iDic 
bcnfelbcn  Unfern  gndbigen  J^etrn  JKêntg  ÇRuprcd^t/ 
als  lang  er  gelcbet/  mit  guten/  rccl^ten  unb  gangcit 
j 'îrutDen  mcnncn  /  ^aben  unb  l)alten  /  fut  (Incm 
©djaben  ivarncn  (  unb  fîncn  Jrommcn  unb  bcfîei 
werbcn  gctruwlid)cn  /  ot)nc  aUe  ®cferbe.  îlnb  aud^ 
mit  itjme  unb  bcn  (tnen  I  aie  (ang  er  gctebet  /  nim» 
mer  JU  ^ricge  nod)  ju  2îicnbfd)afft  tommcn  /  noc§ 
bcn  Unfern  ^aê  gcjîattcn;  in  bc^cine  SBifc  o^nc  ge- 
fcrbe.  Unb  ob  baé  lucre  /  ba^  inir  an  bei)einein 
©lapcn/  J^errn/  Slitter  obcr  ^ncd)t  /  beg  bet  ob« 
gcnanter  Unfcr  gnâbiger  JÇcrr  ^6nig  5Kuprcd)t 
nmd)tig  ifi  /  migefcrlid^cn  »on  bcr  gemcincn  ©tabt 
©pire  TOcgen  /  ober  wibcïumb  baf  bc^cin  ®rafe/ 
•Çcrr  /  iHittcr  ober  ^ned^t  /  bcg  bcr  borgcnantec 
Ùnfer  gnâbiger  JÇ.rr  ^ènig  9îuprcdit  «tiâd)tig  ifî/ 
ungcfcrlid^en  an  bie  gcmcinc  ©tabt  j«  ©pire  icljt 
JU  fprecl^en  gewènne/  barumb  fol  berfdb  Unfcr  gnd« 
bigficr  jÇcrr  ^&nig  9lupccd)t  /  nacl^  bem  jme  tai 
tertônbet  wirb/  bci)bcn  çpart()cçen  gûtlid)e  îag  fSc 
fîd)  befd)cibcn  unb  Dcrfud)cn/Db  er  fie  gôdidjcn  mit- 
einanbcr  tjercincn  mag.  Unb  ob  ba»  nid)t  fi)n  m5d)« 
te  /  fo  fcll  bie  qjartbie  )  bcr  man  bann  jufprid)et  / 
bcr  anbern  !^artl)ienl  bie  ba  tlagenb  ifî;  bcg  9îed> 
tcn  fur  bem  obgcnantcn  Unfcrm  gndbigfîcn  jÇcrrrt 
^énig  Stupred}t  unb  fînem  9vat^c  gcl)orfam  fi)n/ 
obcr  f&r  cincm  gemcincn/  bcn  bicfclbc  Çpuxtijul  bec 
man  jufprid)t/  uftcr  bcs  vorgcnantcn  Unferé  gndbig' 
ftcn  ^crrn  Âônig  9luprcd)tS  Dlat^c  ncmen  toi/  bec 
taè  fûrmalé  nit  berlobt  t)at  /  ungcfcrlid^cn  uff  cinen 
glid)cn  3ufa5c  un  bcbcn  ©iten  /  unb  follent  aucô 
bci)bcn<pattl)ei)en  barumb  2ag  gefeÇt  unb  bcic^eibcn 
tccrbcn  gen  .Çcibclbccg  /  gen  @crmcrfd)t)cim  /  jue 
gîuwcnftatt/  Obcr  gen  3(l|ei)  /  nad)  gclegent)cit  bec 
©ad)en  ungcfe^rlidicn.  J^cttc  aud)  bcl)cinc  einÇlin« 
gc  txê  obgcnantcn  Unferé  gndbigften  JÇcrrn  ^luig 
5Ruprcd)t»  Siirgcr  ober  arm  9)îann  an  bct)cineo 
Unfern  ber  bon  ©pire  ein^lingen  Surgec  ober  arm 
gjîann/  ober  tviberum  (jette  bcljein  Unfcr  bon  ©pire 
cingling  Surgcr/  obcr  arm  9Jlann  an  bct)cincn  t>ei 
obgcnantcn  Unfcre  gndbigfîcn  JPicrrn  ^ènig  9liip» 
recl)té  cinilingen  SSurgcr  obcr  arm  QJÎann  id)tê  jii 
fprcd)en  /  batumb  fo  fol  ibr  jcglid)cr  bcm  anbern  ttS 
9îcd)tcn  gcl)orfamb  fi)n  an  ben  ©tdtten  unb  Çnben  / 
unb  in  bcn  ®crid;tcn  /  Da  er  gcfeffm  unb  uiont)aff. 
tig  tfi  /  bat)m  it)m  aud)  ber  Clagcr  nad)fal)rcn  foll  / 
ungcfct)rlid>n.  Unb  i|î  té  bag  ber  /  bcm  man  ju« 
fprid;ct/  bcr  @d)ulb  gid'tig  ift/  fo  foll  er  bem  Çld. 
gcr  bic  bejaljlen/  ober  it)mc  abcr  ju  fiunbÇpfanb  ba» 
fur  gebcn  /  unb  ftnb  e^  cflcnbc  çpfanb  /  fo  fol  fie  bec 
6  dgcr  cinen  ïag  unb  eine  ?!\<xà)t  bet)alten.  QBcre 
té  abcr/  bag  té  anbcrc  çpfanb  iveren  /  fo  fol  er  fie 
bicrjct)cn  'îag  bcbaltcn  /  unb  fo  bic  3yt  bcrgangen 
i(î  /  fo  mag  bcr  (Sldgcr  biefelben  Q3fanbc  bertauffen/ 
ob  i()me  bie  ïorgcnante  ©d)ulb  aisbann  nidjt  ju 
fiunb  bcjal)lct  wtrb.  2Bcre  té  abcr/  bag  ber/  ttm 
mm  îufpïid;«/  nit  g)f«nDf  oîcr  ©dt  Ijdttc/  fo  fol 
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AwiWî  «"<*"  '^"  "lî''^  "f^^  ©taï)t  obcr  ©ctict^tc  /  tarintic  cr 

j,    t»onf)affti9  ift/  mibcn/  utib  i^nc  tarinnc  nit  laffcii/ 

1400.  jj  |j(,(,j  j)j,„„j  {)(,„  gi^g^.j  gnug  gctf)aii.    îînt)  ob 

if)n  Ccr  (Elâgcc  in  antcm  ©cric^tcn  ttcffe/  cfiêt 
(Pfànbc/ro  magcril)!)  umb  tie  »otgenaut(în©(l;tttD 
mit  ©ccicljt  angricffcti  uni)  bctûmmcrn. 

®a^  au(^  îebengûtct  antrifft  /  Daé  fol  man  u§' 
tragcn  fut  tcm  ^ccten  Contcin  tic  îcf)cn  ïutcnt. 
îînD  waê  aiirt)  <5i3cn  unï>  &be  anttifft  /  taS  fotl 
mm  ugtcagcn  an  t>cn®cticï}tcn/  Da  ïJicfclbcn  «Sigcn 
wnl)  Çrbc  inné  gclcgcn  |îul)  /  un9cfd)Clic(;cn.  Çé 
foticn  (lud)  î)cé  obgenantcn  Unfctë  gndBigllcn  J^crm 
^èmg  9viiprccl;t»  ©icnctc  I  îîntctfcffcn  /  unt  fcic 
jînen/  fammcntiictjcn  uiiD  funl)er(id)/  uni)  tic  if)ccn/ 
ttn  Cet  tJprgenantcu  lînfcr  ©tatt  jù  ©pire/  alicjpt 
grict  mit)  ©cleitc  l)abcu  /  ungcfcf)t(icljcn.  Itn&auà) 
jii  cincr  jegdci^eu  3i;t  tarin  touffcn  unb  tcttouffcn 
Ïï3i)n  /  §rûct;tc  /  uni)  antcr  je  SJtottnrfft  /  unb  taé 
auct)  ()crug  ju  jn  fàl)rcn/ungtfc()rlid)en.  iînt  man 
foU  jn  tas  auc6  ju  cincr  jcglid&cn  3i;t  aie  fîc  taS 
■  ioufcn  wodcn  /  ju  touffcn  gcbcn  in  gewonttdxn 
bouffe  /  a(S  JU  fccr  gyt  ju  ©pire  ift  /  onc  gcfcrtc. 
îînb  n)iï  feûent  taé  aud;  nit  i»ct)tcn  /  noc|)  tcin 
©cbott  Cafûr  mad&cn  ;  nocO  jcmcwD  tjon  lînfcrtwc' 
gcn  /  in  t)c()cinc  QBife  oi)nc  alic  gcfcrtc.  (Se  fotl 
ttucï)  lînfcc  ©tatt  ju  ©pire  bcm  eorgcnantcn  Un» 
f«m  gndtigficn  J^crtn  ^Ônig  9luprccl)t  /  aie  tang 
«r  gclcbct  /  uffcn  fijn  /  alfo  tag  cr  /  (tue  3(mptlcwtc 
uni)  £)icncrc  ton  fincn  wcgcn  /  tarinncn  cnt^altcn 
fin  folicnt  /  uni)  ta^  (îc  aud&  teé  t)Otgcnantcn  Unfcré 
iÇcrrn  i>té  ^ênigé  Sicntc  tarufi  unb  burin  angricf- 
fcn  uni)  befcliâtigcn  mêgcn  /  aie  Uicl  unt  Hd  (te 
tBoUcnt  /  unb  man  fofl  i()n  aucif)  aW^yt  fcitcn  ^anff 
«mb  cincn  ,:;9tlic(;en  «Pfcnning  tatinnc  gcbcn  /  o{)nc 
gcrctDc.  £)od[)  tag  ter  «orgcnant  Unfcr  gnàbigficï 
àçctr  ^onig  9lnprcc(}t  /  fjne  3tmptlcutc  unt  Sienc^ 
tti  JU  cincr  jeg(ic^cn3i)t'  fo  (te  ter  Offnung  gcbttt» 
Sïicn  iwticHt/  nit  ûbct  200.  q)fcrtc  l)abcn;  o()ne  ge« 
fctte.  935ir  foKcn  aud&  mcmant  in  ter  eorgcnantcn 
îînfcs  ©tatt  juÊpire  «ntl)alten/  biCt  witcc  tcn  ch' 
gcnantcn  îînfcrn  grt4t.iâ(îen  ^mn  ^ênigSluprcc^t 
(m  wotte/  nadè  tem  lîné  ta^  m\  ijjme.otcr  (tncn 
2tmptlcutcn  tcttuntct  wcrtcn  i(i  /  nocè.tcnfclbcn 
fluct)  6ci)einctlci)  J^ùlfft  oter  3«l«9iin9Ç  t^un  in  tê« 
,^cinc  QfBifc  /  el)nc  aUe,  gcfertc.^  JCuct;  foUen  t»ir/ 
fo  lang  ter  obgcnuntc  îinfcr  guâtigftct  JÇcrc  ^6nig 
IHuprccl&t  Icbet/  fûn|f  mit<®lcncn  ju  bem  ©d&ilt 
gcborcn  ;  mit  tarju  fûnîf  gcrittcncr  gctvapnetcc 
©c^ôgcn  aÛcjijt.ljabcnunt  l)altcn  u(f  UiifernCoften/ 
©ctiatcn  unt  Scrlujî.  Unt  foOtcn  torgenanten 
©tcnen  jcglicl^e  uff  tag  tnin(îc()abcn  tri  q>fcrtc  unt 
îincn  gc\»apncten  ^m^tl  ticfclbcn  Unfcrc  ©ienere 
wnt  (Slcncn  unt  gewapnçten  @cl^u|en  /  aud&  afleji;t 
bem  ct)cgcnanten  tînfcrm  gudt|g(ïen  JÇcrrn  ^5nig 
Sluprcd^t  I  aie  fang  er  (cbt  uni)  (tncn,  3(mptlcutcn 
pon  fin:n  i»cgcn/gctvartcn;  riiten  unt  tiénçn  fottcn/ 
aie  ferre  unt  xoxjt  m  ^at^  mit  lo.  oter  30.  .©Ic^ 
«en  in  eincm  îiagc  unt  in  cincr  Slîae|t  Pon  ©pire 
oter  ter  $fîun)cn(îat  gerytcn  mégcnt  /  ungcfctjrlicô  / 
Wann  unt  in  n)clc(;et  Sçti  imt  4ucl)  »»o lînfet ^crc 
ber  ^5nig  c^cgenaiit/  oter  (tne!2(mptlcutc  Pcn  (jnen 
wcgcn  tC'j  betjercnt  /  tocï)  alfo  ta(]  lînfcr  J^crr  ter 
^^nig  ober  fint  îtmptieutc  ticfclbcn  Unfçre  Siçncrê 
«nt  @ct)ugcn/  gcn  nicmant  jur  iant--2Bct)re  ùgeti 
fotlcnt/  tann  atlein  gcti  tcn  f«e  pon  îïnfcrtiBcgcn  ju 
Sicnbfcljafft  qucme/ol)ngcfcrlif|)çn.  935ete  iê  aucO/ 
fo  îlnfcré  J^crrn  tea'  ^ènigcé  /  unt  l|nferc  S)icnçr 
ttlfo  mitejnantcr  rçtcn  tecrtcnt/  ta§  Çiii)  bcf)cinçrl«i;j 
©acfecnïcrlauffcn  wûrtcntl  bapon  Unftrm  J^crrn 
tcm  ^onige  unt  ben  (ïnen  /  oter  <iuc()  Une  Sicnb» 
fclj)atft  tommen  wûcte.  Ster  mre  c«/  bag  terpot* 
gênant  Unfcr  gndtigfter  J^ctt  ^&nig9\uprcctt/otet 
^nc  îtniptleutc  unt  bic  fincn/  bon  Unfcrtipcgcn  ju 
2Jicnbfçî;atft  tommen  ttûctcn  /  gcn  ipciii  bas  wcrc/ 
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fo  foflen  Wir  gcn  benfcibcn  bc^cincttci)  JÇiirnjorte/  Annô 
grieben/  ©one  ober9licl)tunge  uffncmcn/  oljnc  be^  ■  •  o 
cbgenantcn  Unfcré  jÇcrrn  tcrf  ^êniges  unt  (tnec  ^4®°* 
3{mptleutc/biê  banne  alfo  Pon  Unfcrtwcgcn.jnSicnb» 
fd^afft  eommen  i»ercnt  /  2Bi(fen  unb  2Bilicn.  /  .unî> 
tia^  (te  aucl;  nemlic()cn  aie  mol  tarinne  bcgricffen 
«nt  Dcrforgct  wArtcn/  aie  wir.  Unt  mcre  ce  tag 
jemanb  in  folcl)en  rptcn  ©cl;aben  gefd()cl)cn  irurbe/ 
barum  man/  nac£)bcm  bicfe  Scrcinigitng  ufjgangcti 
wcre/  bc^  porgenanten  Unfcré  gndtigtîen  J§errn^6« 
nig  9îuprcc{;té  Çrbcn  jufprccl)cn  mûcbc  /  fo  fcflcti 
tvir  unb  Unfcrc  f5îacl)fommen/  SSnrgerc  jii  ©pire/ 
it)m  gettnwlid&cn  bc()clflcn  (jn  /  ^a^  taê  abgctragcn 
unb  l)ingelcgt  mette/  o^nc  gefetbe»  ÇBere  c^  aucl&/ 
tia^  jemanb  /  mer  bcr  mcre/  tcn  obgenantcn  Unfern 
gnetigftcn  ^errn  ^ônig  SRuprccl&t  /  (inc  «Stb'JÇtcr» 
fcijafft  tic  ^fM}  bp  giçnc  /  oter  tic  (incn  mit  ©c 
malt  iibccjicl)cn  unb  bcfc^àbtgcn  mittl  acfet  aHilcn 
2Bcgô"  umb  ©pire  umb  unb  umb/  barju  foUcn  mie 
mit  aller  Unfcr  9)îacbt  îujiel)cn  /  unb  baë  l;clffcnme» 
tcn/  glidjcr  2Birc  aie"  cb  Ùnë  ta(fclbc  angicngc/ge» 
ttumlicfcen  ol;nc  allé  gcfcrte.  Unt  in  tiefcr  Scrv 
b&nbnu(fc  Cmeld)e  l)ieroben  mortlic^  cingetragen  ift) 
()abcn  mir  ufjgcnommen  folcl)ÇinnngcunbScrbûnb< 
nutTc/  tic  mir  l)aben  mit  tcm  J5oc{;môrtig(ien  §ât« 
(îen  unt  J^crrn/  îînfcrm  gndbigftcn  J^crrn  (Sr^SSi* 
fcl&off  Sotiann  wn  £Dîcn|e  /  unb  tcn  J^ocl^gebotnen 
J^crrn/  ^crrn  25crnt)arb  9)targgrafcn  m  Sabcn/ 
J^crrn  Sbcrljart/  ©tafcn  jn  2Êûrtemberg  /  unï  tcn 
anbctn  ^ûrften  /  ©rafen  /  ^crrcn  uni)  ©tâWcn  iit 
berfelbcn  Scrbânbmié  bcgrifcn  '/  àléfcann  ttcfelbê 
Scrbûntmié  u^wifct  /  bicrdbc  3crbânbnué  mereii 
fol  ^ic^»ifct;cn  unb  Unfer  gramcn  !£ag  Jidjtmcffc/ 
Purificatio  jn  iatiinl  ncc^fttommcnt/  unt  barnacl^ 
bic  ncct;(îe  jmcp  3al)r  nac()einanter  folgcnbc  /  wnû 
nit  lenget  /  biefclbc  SctbuntnusJ  mir  aucfe  nidt;t  er* 
Icngcrn  not^  ctfîrcctcn  foïlcn  in  bcÇicinè  ^ifc.  S)ar« 
JU  ncmen  mir  auc^  ug  bcn  (Sl)ri»ûrbi3en  in  ©ott 
23attct  unb  Jjcrrn  /  J^crm  Siaban  /  25ifcï;o(T  ju 
©pire.  iSieÇtfamcn  SSifen  |jj}ci(îer  unt  9iat^ 
unb  bic  ©tabt  ju  6tragburg  /  Unfcr  bcfonber  gutc 
greunbe/  unb  auc]|)  Unfcr  altc  emige  «Sitmhge  /  bie 
mir  I)a6en  iiitt  Unfern  guten  grcnnben  »on  OKeng 
unt  Pon  QSBormé;  Unt  ob  mir  l)inffir  tiad;  dato 
bî6  95ricfe£ bel)einerlei;  (Sinitnge  oter  Sânbninc  mit 
^crten/  ©tdttenobcr  jcmgnt  antcré/  niaet^cn  otcc 
angeljcri  mnrtcn/  tarin  foUcn  mir  ailejcit  ticfe  Scr» 
bôntnug  juPot  ugnciticn  /  unt  ticfe  iSuntnué  foU 
Une  baran  nit  ^intcrn.  2ïtlcé  taê  f)icpor  gcfcl^rie» 
bcn  (îct)t  /  i^abeii  mir. tic  Snrgcrmeijierc  unb  bec 
SKatl).  ter  ©tatt  ju  ©pire  f&r  Uns  Unt  Unferê 
Pit.SSurgcrc  gcmeinlidjcn  /  unt  aucf;  afle  Unferé 
SJlad()(onimen  SSurgere  ju  ©pire  /  Ublic^cn  ju  bcii 
J^ciligén  gcfd^morcn  /  gcttiimlid^eh  ju  l^altcn  /  ji? 
»olIenful)rcn  «nt  ju  tljunte  )  of)nc  allé  ©cfecbc.  Uni 
te§  allcé  JU  Urfunb  unb  pcftem  ©ejcugnu(fc  /  fo 
tjabcn  mit  Unfcr  é>tm  ,gro0  3ngc(tcgcl  an ,  bicfen 
SStief  tl)un  l^entfcti.  ©cbcn  nad;  e:i)tiftuë  ©cburÉ 
Picrêe^cnl)unbert  nrib  ac6t3^l)rc  /  tes  ncd#cn  SBîon^ 
tageé  nacè  Sein  ©ontage  /  al^  man  in  ter  ^.  ^ir^ 
c()éu  (îngct/  liivocàvit 

CCXXXIII. 

:Scvb&nbm^  jmifd&cn  9îupr«d)t  î^ômjfcbcii  f .  Avril: 
l\Wtg  /  Sutmig  C^wrfiirjîçn  i»  pfal^/ 
bann  bencn  "^eici^e^&tâtytm  in  i&lÇx^/  lirib 
bcr  ©tatt  Strrt|5b«rg  aufgcrid;tct  auff  ir. 
3al)t.  Q33oburd;  tiefctbe  gegen  cinantcr  burcl^ 
bemcltc  3cit  in  fcinê  gcpnbfd^afft  ju  touuncn/ 
Pcrfprcdien  /  pcrorbnen  anbcp/  baf}/  mann  eon 
bcro  S)iencrn  /  (îefcpen  ©rafen  ober  Sîittcr/  ju 
bcr  gcmeincn  ©tabt  ©tra§bnrg  mel)rcnb  biefec 
jcit  ttwas  îtt  fwbcriv  ()dtt(n  /  einige  «uf  tcnea 
Rr  4  SH«tf)cni' 
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Anno  9î^itï)«"  î"  ©déicïiémânncm  gcfc^ct  wctDen/wrf- 
Q       c^c  tic  ©ad)  cntfc^ciccn  ;    (inD  bcç  Dercn  aus'- 

1400.  jjjtiicjj  ç^  ecrMcibcn  |cUc.  (Scfc^c()m  6cn  5.  A- 
pril  1408.  :  l  -  u  M  I  ^ ,  'îcutfcicé  9îci(i)é .  Ar 
chiv  Part.  Spécial.  Continuât.  1.  3tf'tl)cil. 
I.  îtbfal  I.  pag.  49.  ] 

C'eft-à-dire, 

Traité  d'Alliance  pour  quinze  ans  entre  Robert 
Roi  des  Romains ,  L  o  u  ï  s  EkSieur  Palatin  du 
Rhyn  ,  y  les  Filles  Impériales  d'A.  l  s  a  c  e  , 
comme  au£i  celle  de  Strasbourg}  par  la- 
quelle on  convient  non  jenlement  de  toute  alpfiinen- 
ce  dhoftilité  pendant  ce  tems-là  de  part  £5"  d'au- 
tre; mais  auffi  des  moyins  propres  à  maintenir  la 
Pais  y  l'Amitié,  (sf  en  particulier  de  remettre 
me  jugement  de  certains  Arbitres  la  Décifion  des 
Prétentions  que  les  Serviteurs ,  ou  autres  Sujets  de 
Sa  Aîaje/ié  ou  de  1  Ele5leur,  de  quelque  condition 
qu'ils  foient,  pourroicttt  former  pendant  ledit  tems 
contre  ladite  Vilk  de  Strasboug.  Fait  h 
f.  Avril  1408. 

OfîSï  ÇJviipïcdn  wti  (Sotte  ®naî!cn  Svêmifc^cr 

■'^  .Kônig  /  ju  aflcn  3ittcn  mtxtt  t)cé  .Çciligen 

9licl;é.    aSctcnncn  unt  tl)un  tuuDt  offcnfcar  mit  l)i< 

fcm  Sricffc  atlcn  tcn  tic  in  fcl)cnt  oîtcr  gcfjorcnt  tc= 

fen/  taé  ivtc  angefc()cn  unb  bctrac()tet  l)abcnt  fo(c()e 

ftcmbbc  unb  roilîc  ieuffc  /    tic  ftcl^  in  tut^cn  ter» 

gangncn  Sittcn  in  S)utfcl)en  Cantcn  mit  ainidbcïlc») 

«fffc|cn  crl)a6cn  l^antt  /  Dation  oucl)  «il  Unftitcé/ 

^cicgcsl  uni)  3wt)ttact)tcn  in  tcn  lanbcn  uffêrfîan- 

t)en  ftnt/  tcgticl)e  uffctftcnt  /  uni)  ouct)  voi;fcl)cn(tcï;en 

\w  taé  nit  in  3tt  untetfcmcn  wurtc/  nod)  t)il  grof' 

fct  t)crt()cclid;cr  uffctflcn  wurtcn  /  unt  tatumb  tcm 

3tlincc^tigcn  ®ott  unî>  ftncr  wcttcn  «OTiittcr  «Sîatia 

ju  lobe/  urtt  ten  gcmcincn  Janbcn  /  ncmlic{)cn  Un» 

fctn  unt  tcé  J^ciligen  9vid)^  Unbctt^ancn  unb  gc- 

tcmtjcn  je  frite  unb  gemadjc  /'unb  bas  mx  benfetben 

tcfïct  ba|3  fûrgcfcin  unb  (te  outl&  bi)  ircn  ^ri()eittcn 

unb  iKcd)tcn  bel)alttcn  /  t)anbtf)aben  utib  gcfdjirnien 

mogcnt/  @o  tabent  wir  îîné/  mit  famt  tem^od;» 

ûcporncn  iubwigen  «Pfalç-Sratoc  bt;  iKinc/beé  ^ci< 

Jigcn  iH&m.  9lidK6  £)bcr(tcn  S)rud)rcffcti  unb  -.Çcr 

loge  in  S5ci)evn  ;  Unfetn  lieben  ©une  unb  gûrften/ 

unb  Unfern  lieben  gctturocn  Unfcrn  unt  beé  ^cçli» 

gcn  9lid3eé  ©tctten  in  (5lfa)j  /   mit  Sfîamcn  .Çagc 

noTOcl  Çotmar/  ©tctjîat  (  '2BvlT':>n''"f9 ''  OHxm< 

!)enl;cim  /  ^eufcrfperg  /  ?Dîu(f)ujcn  /  S)5rcntcim  / 

«mûnftcr/  Kofiljeim  unb  @c(g/  unb  atibcrn  Unfcrn 

lantcrtl  @d;ioffcn/  ©tcttcn  /  S  ftcn  /  ÇOTerttetcn 

unb  S&tffctn  in  bifemc  ()icnod)gcrd)nben  Jîrei)ge 

unbScgtiffc  gclegcn/  ju  bcn  «Jrfanu-n  Unfetn  lie- 

ben  gettuwen  ÇO]cijîcr  unb  9lat  ber©tatt  ju@trag. 

burg/  tic  wir  alïwcgcn  je  nuge  unb  ^riten  bcr  gc- 

ineinen  îanbe  tvidig  unb  geljorfam  funtcn  J)abcn  / 

ton  tifcme  l)uttigcn  tage  batum  bcé  «Sricffcé  /  i&tt 

^nffêcl)cn  gan|c  3ote  /  bie  aûcr  net)c|t  ncd)  cinan. 

lit  toment/ïcrbunbcn/  unb  Dcrbinbent  Uns"  oucl^  ju 

jn  in  erafft  bié  SSricffcé/  in  bcr  moffcn  alfj  l)arnocl) 

ûcfi^ribcn  ftot  /    unb  bcgglidjen  l)abcn  nnr  Claue 

3orn  /  bcm  mau  fi5tid)ct  @d)ultl)cé  /  9îittcr  bcr 

SBÎciftct  ter  Qîatt  unb  bie  S5urgcr  gemeinlid)e  ter 

©tcttc  ju®tta6butg/fûtUn£«  imb  a(le  Unfet9îod> 

tomen  /    %\\é  ju  tcnfelben  2(aerburcl)tciid;tt9iftcn 

giicftcn  unt  JP)errn  /  JPjcrrn  9luprul)te  Ovèmifdjcn 

S.Um  I  Unfcrmc  gncbigefîtn  J^ertn  /  unb  bemmc 

S)urd)leud)tigcn  J5od)gcpernen  gûtjîen  unb  Çicrrn 

j^ctgcgc  Sutwigc  ^ujc  ©une  /  oud)  Unterme  gneti» 

gen  ^crrn/  unb  ju  Unfcrn  gutten  grunbcn  ten  Sîi- 

d)cé  ©tctten  in  Çlfafi  ta»ot  gefd)rtbcn  tjcrbnnbcn/ 

unb  tjcrbunbcut  Une  oud)  ju  juen  in  Stafft  bce 

©ïieffcé/  ^i«felbm  funffec&cnSarug/burçtSïibcn 


O  M  A  T  T  Q^U  E 

unb  (ScmadjeS  n>i(Icn  unt  unrcdncn  (Beinaftc  ju  Anno" 
u>i6tct|îcnt)c/  une  oud'  umb  tafi  Uus  t.r  cprgcnant  c 

Unfcr  vjucbigcfîct  JPiccr.Kiinigt  iHiiprcbti  fûipii^ct  4°' 
bcfîcr  bafî  in  (îiicn  ©iiatcn  unt  bi)  U.i  cm  5ï'l)cit« 
ten  unt  3v  c^tcn  bel)iiltt.  /  i)anttl)abc  unt  bciilutnic/ 
2Clfo  .t  ba§  oudi  eormalE»  bigl)ar  gar  gnctiylic^  gc« 
tl)ou  ^ctt  /  unb  ift  bife  23iiiitl)cnuf;c  alfo.  S)c(j  ct« 
|îcn  fo  foHcn  unb  tuoUcn  n>ir  tic  Dorgcnantcn  fim(f» 
çelxn  3arc  ufj  cinanttcr  mit  gutten  unt  rcditcn  tcu» 
mn  mei)nen;  l)aben  unb  ^alttcn/  unb  oud)  bicfclben 
fun|fjef)cn  3ate  ug  mitcisiantct  niemer  ju  .f  ricge 
nod;  ju  23igcntfcbafft  tomcn  /  unt  fcllent  unt  woU 
itnt  einantct  in  tl)cincn  ©ad).n  Ic^cni  unt  tiaé  Ju 
bcttcftigcntc  unt  ju  furtoinente  /  ta^  junifd}cn  Un5 
bci)bea  tl)ci;lcn  unb  bci»  Unfcrn  in  tifcn  t)\t'oot  gc« 
fd'ribcn  kreigcn  «ergriffen  /  in  3i}t  tifcr  Serbunt^» 
nugc  ilt  3i.«f»unge  0  cr  nnwille  uffer(îimte  /  fo  l)a« 
bcnt  »ïiir  Un*  teé  je  benben  fitten  miteinantcr  ber« 
cinti  Q3cts  tas'  roir  iÇcr^cgc  Jutroig  /  ctcr  Unfcc 
.S'unig  9lut5rcd)té;  otcr  J^trgo.qe  îutcmigfij  Sic- 
net  /  eé  mcrcn  Oraffen  /  J^'ctru  /  Stitt  r  otet  .Kncd)'' 
te  /  otcr  antcr/tic  Unfcrn  /  tic  Une  jiiverfptcd)cnte 
fiunten/  in  bifcm  nod)gcfd)ribcn  .Kreificn  bcgriffcnl 
t)inanfur  nod)  tatum  tif]  Srieffi  /  id)té  ju  ter  gc* 
meinen  ©tatt  ju  ©traSburg  ju  tjorberntc  ober  ju» 
fprcd;cnbc  (jettent/  otcr  getvunncnt  /  tarumb  fodcnt 
U)ir  unb  bie  Unfcrn  cincn  gcmcincn  fïïlan  ncmmeit 
unt  ncnnen  ug  tem  ?Rattc  ju  ©tragburg  /  we(cten 
n>ir  banne  »»oBen  unt  mit  temfclben  foHcnt  fie  bcne 
fcl&affcn  /  bag  fjd^  bcr  te4  annemme  unb  taS  ttjugc/ 
ce  werc  tanne  t>n^  ter  baé  ungeber{id;c  t50ri)in  t)cr« 
(opt  unt  t>ctfd)U)orcn  i^ttti  I  unt  taé  gcfagcn  obct 
gcfprctïxn  mod)te  uf  ftncn  (îi)b  /  fo  foflent  UMr  unb 
bie  Unfcrn  aber  cincn  antcrn  uf  irem  9latte  an  tcf« 
fctbcn  ftat  nemen  unb  ncnnen  ;  in  ten  torgcfdjriben 
rccl^ten  mit  berne  fie  bcn  aber  fd^affen  foOcnt  /  taé 
fid)  bcr  beéanneme/  unb  bcrfclbe  gcmeinc  foU  tanne 
bci)ben  t()ci(n  barnocl&in  tiiet|cf)en'îagcntagcbcrd)ci. 
bcn/  ungcïerlid;c/anbifer  |)icnod)  gcnanttcn  ©tettê 
einc;  unb  uff  tiefclbe  3>)f  '""9  banne  jctwjeber  tl)ei( 
jwcne  @d;eibcmafl  ju  bcui  gcmcincn  ?ÏHan  fegcn  untt 
gcbcn  /  uftb  tic  foHent  tanne  to  ton  einanbct  nit 
tomcn  ohe  a(Ie  (Seterbc/  ee  taë  (te  tic  ©art)  to  ug. 
rid)tent  unt  êntft^icitent/  obe  fie  mogent  mit  '^SSixy 
ncn  ober  mit  §rintfd)afft  /  mit  bci)ben  tf)ei)(n  2Î3i(» 
Icn  unt  SBifTen  /  otcr  obe  ta»  mit  ter  9)îi)nnc  nit 
gefinmoditc/  mit  cime  friiuUcficn  9lccl&tcn/  noc^ 
bcitertt)cil  Clagc/  9îcte  unt  SBibttrrete/  ce  werc 
tanne  ob  jmc  ter  gemcine  otcr  tic  ©d&ubUittc  umb 
tic  Uttt)eit  cincn  berct  ober  bebcncfen  nemen  bric 
^age  unb  fcd)5  QBod)en/  a(fo  fîttc  unt  gc»w()n(irt)e 
i|î/  taé  mogcn  fte  wol  t()un/  tod;  a(fo/  tas  fi)  in 
tcrfclbcn  3>)t  uffprcd)cn/  unb  bie  Uvt()cit  bcn  «par» 
t^çen  tcrfd)riben  gcbcn.  Unb  wic  oud)  fte  barum& 
JU  bcm  red)ten  fprcrt;cn  /  bcé  fol  6cibctt)ei(  wol  be> 
nicgcn.  Unb  bag  cinanber  tf)un  unb  tcflcnbcn  /  a(« 
fo  bod)  '^o^'i  bcr  gemcine  unb  oud)  bie  ©d)ubdutte 
tic  JU  jmc  gcfc^ct  wertcn  /  ba^  rcc^t  bavum  fpred)en 
foHcnt  uff  ir  (5i)bc/  unb  fo0fnt  fie  bie  (Si)be  bit  fje 
tor  bcr  ©tutt  ober  ircn  Jpjcrrn  gcfd)ivorcn  l)cttcn/u|f 
bie  3i't  "nb  in  bcm  rcd)tcn  nit  bimben  /  unt  fol 
man  oud)  beitcn  t^ciln/  unt  ivermit  jcglidjem  tt)ci( 
rittct/  tort/  ober  gat  ju  tcnfcibcn  ^agen  unt  in 
tiefclben  ©cfeloi/gtitc  unb  (Selcittc  gcbcn  /  bar  unb 
tannen  onc  aile  (Setcrbc  /  es  n>cre  banne  bas  tcc 
einte  otcr  me  /  tic  alfo  mit  ter  tljeil  cime  rittcnt  in 
tic  ©tat;  tarinc  bic2;agc  fin  folicnt/in  tcrfcbribcn 
ad)tc  otcr  SScffcrunge  wer  /  bie  fol  nian  in  bicfclben 
tgtetc  nit  troftcn  /  unb  oud)  aber  alfo  obe  ber  b()et« 
ner  bcn  tic  ©acl&  ancgon  anrurenbe  wurte  /  in  ad^« 
te  otcr  in  SScnncn  wcrcn  /  ober  botrd)(cge  get()Ort 
l)ctten  ;  bas  fol  |n  an  bcm  9led)tcn  ju  feinc  ©diabcn 
tomcn  unb  nit  terjogen  Wcrten  /  alfo  bas  ber  gc. 
mcinc  «S^an/unt  ou^  bie  ©d^nbluttc  uff  2(rt;tc  un» 
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uff  25citmc  Mt()  uff  Dotf^Uni  nid&t  urtt)ci(n  fo(< 
tciit/  unt)  alfo  alicl;crn)ifc  gcrounncn  ï)ic  obgcnantcn 
Don  ©trafibarg  otct  ire  ^Surger  /  otcc  tic  jrcn  id^' 
t«ë  mit  Une  -Çctgogc  îubtuigc  obcr  mit  Unfcc  ^u< 
ntg  iRupccc^té  cicc  ^crgogc  luSwiacë  S)iciicrc/(Jé 
wcrcn  @tot>cn  /  J^ctni  /  S^ittcï  otcr  ^ncdbtc  ;  in 
ticfcn  nocl^gcfcèribm  ^rcy^cn  fccgtiffcn/  jcfc^icfcn 
cDct  jiitf)un6e  /  tarumb  foilcnt  fie  cincii  gcmcincn 
SOÎan  uf  lîiifct  ^unig  DîuptcclÉttë  /  obcï  J^crlogc 
iuCroigcé  obc  Dec  tjorgenaiit  Unfer  Ucècr  Çcrt  unD 
Satec  nit  cmvcre  ;  fco  ®ott  lange  t)Oï  fi;  /  9vctt  ne- 
uien  unt  ncnncn  I  unD  tpiï  foUcnt  mit  bcmfclbcn 
îînfcrmc  9îotte  |c()a(fcn  unt)  bc|îcUcn  )  bag  (tel)  Ut 
î)Cê  oiicl)  iintuic  /  (èé  U1CC  tanne  îaé  bcï  taë  oucï) 
»orl)in  Dcctopt  unb  tJcrfcEjiï'orcn  i)Mc  I  unb  tas  uff 
(ïn  iSybcgcfagcumod^tc/  als  »orgefc(;rtben  ftott/fo 
foUent  (te  einea  anteru  nenncn  unt  ncmen  in  tem< 
fclben  9lcc{)tcn  ter  in  tanne  oucl}  tarumb  ^agc  bc» 
fclKiten  (cl  I  aie  tor  begciffcn  ift.  Unt  (client  tan 
voit  ^tinig  3\uprccf)t  unt  ^crgoge  inn  te»  '3\cd)tcn 
Don  Une  J^cïgoge  îutwtg  otec  Unfcr  ivimig  9îup« 
redite  /  otcr  J^crgogc  îutwigcï»  ©icncrc  unt  ten 
Jlnfern  /  wclcl;cm  oter  welct^cn  ftc  tanne  5ufpcccl)cn 
wollcnt  /  teé  3vccl()ten  uff  tcnfclben  geiueincn  unt 
9cUc()cn  ^ii(^^  m\)in$in  unt  gcjîattcn  in  allcn  tefl 
^uncten  unt  »£>aà)cn  alsS  tas  Ijicboc  mit  SBottfcn 
cigcntlic^  begriffeu  unt  unteifd&citcn  i|î  /  one  aile 
©cuctte  I  ive(ci}ct  tt)cil  abtt  I  ctet  wddjié  tt)eileé 
S)ieneï/  55urgeï  otec  armen  îuttc  ju  tcé  antccn 
tifûlts  Surgccn  otcr  armen  îuttcn  /  nu  furbag  me 
Mt  jcfprecbcnte  i}itt  otcr  gewinnct  /  taê  ein§licl;e 
^ccfonen  anetrtffct  /  tarnmb  fol  eîn  tl)cil  tem  an» 
ï)crn  nact^volgcn  in  tic  ©tette  unt  ®ericï)te/  to  fte 
banne  gefcffôn  (intt/  unt  tarinne  fîc  ge^otent  /  unt 
foUcnt  ftcl)  oucè  tcé  9lcclj)te  »on  cinanttr  wt  ircn 
3(mptlutten  unt  9licl&tecn  noct)  terfclben  ©tette  unt 
©cric]È)tf  ®e*i">n!)e«f  uni' ^flcctit  bcnugeu  loffcn/  on 
allé  ©eterte  ;  3(lfo  tocf)  taé  jeglid&é  tt)cil  untcr 
îînë  mit  («nen  armen  £uttcn  unt  9vic|tern  fcï)icfen 
unt  bcjîelicn  fol  /  taé  tem  Clegcr  furtctlid)  gcrid&« 
tet/  unt  ÎHt^jt  nit  fcerjogen  Wêïte  /  one  aOe  ®e» 
fterté.  3tber  in  tifen  ©adf)cn  atten  ift  funtccltc^e 
jbcrctt/  uutb  anegcuadcn  ®ut  unt  tie  jetweter  fîtte 
fcet  Unfcrn  in  ©ewcc  ge()ebet  l)ctt  /  t^ê  tie  becccl;ti» 
get  fcUcn  ivcrten  an  ten  ©tctten  /  to  fte  tanne  ge. 
legen  ftnt.  Se  fi)  in  ©tetten  otcr  uff  tem  îante/ 
tié  mt  ouà)  tanne  /  tag  taffclbe  (Sut  iti)tn  mt 
unt  tuntlid)  gcmact)t  ttnrt  aie  recl&t  ifi  ;  fo  fol  iê 
tacumb  ug,i)etragcn  hjcrten  t>ot  tem  J^mn  tol)eï  ce 
Ju  îcl)en  cuccet/  one  ©evette  /  unt  alfo  foticnt  bcu 
tcrt^cil  Unfer  jeglict)  tt)eil  /  ten  tie  jimc  5uget)orent 
unt  jeeccfprcdbentc  ftcnt  /  nit  t)crt)engen  nod)  gc< 
itaûtnl  tem  antern  t()cil  untcr  Une  tÇcincn  Ubet» 
griff  5et|)untc  unt  fol  oud^  taffclbe  nit  tt)un  one  allé 
©et)crte.  25cfcl)ct)e  té  aber  torunter  /  fo  fol  tcrfcl. 
6c  t^eil  ter  otcr  tic  ftncn  ten  Ubcrgriff  gettjoii  iiantl 
tem  ûbcrgriffencn  ttjcil  taS  unt)er}ogcnlicl&  fct^affen 
tvittettcrt  unt  wittettl)on  /  unt  tag  man  tanne  tar> 
nocï;  jii  tcin  9vecl}tcn  tome/  in  atlc  tie  QBifc  aie 
Wrgcfdferiben  ftctt/  tod;  u^genoinen  atJcc  uerbrieffc 
ter  @d)ultie  unt  nnlcncîenbar  ©ulttc  unt  <Sc()ul. 
ten/  unt  OUCI&  J^ucbgclt/  2>ogtrecl)t  /  ©turc  unt 
Binfc/  tarumb  mag  jeglicl;  tt)ctl  untcr  Uni  wti  an< 
fltiffen  unt  pfcnten/  nod^  £utc  unt  ©âge  finec 
IStieffe  otcr  aie  taé  Don  altcr  l)crfomcn  ift  /  one  ©c 
fccrbc.  S)ocI)  trté  ntan  mit  tcnfclben  «Pfanten 
9frittlicj[)c  gctaren  fol  /  one  allé  ©eterte.  2Bcré 
cud)  taé  jeman  ter  Unfer/  ter  Unfcc  cime  tl)ctl  j». 
9cl)0rtte  oter  jut5crfprcc(}ente  (îunte  /  folidx  Ubcc» 
gciffc  tie  cr  taimc  gctl)on  l)ctte/  nit  feccn  unt  b\)  ti« 
fem  91  cfetcn  nit  <5libcn/otct  ten  totbenanten  ©tuC' 
ten  unt  ©acfccn  nit  gnug  tl)un  iBolte  /  ©0  fol  ter 
anbec  t^cil  untec  Und  temfclben  tl)cil  /  obi  eé  fin 
iitgttti  mit  gonêeu  ^mvcn  betjolffcn  fui  /  bigc  tcc< 


fclbc  unget)orfame  tacjubrad&t  iwuct  /  taé  er  tifcn  Anno 
Singcn  gmig  t()itegc  /  one  aile  @c6crtf.    QBer  ce      .0 
oud&  ta»'  jcman  mt  ter  mtd  îîné  j?unig9viij)rcc()t/   '40*' 
^cr^oge  £uDwigcn  Unfcrn  ©un/  Unfer  licfam  ©c» 
ttumnl  Unfcc  unt  teé  J^ciligcn  9\tcl)cé  (btcttc  in 
iJlfag/  otec  anter  Unfer  iant  unt  Jutte  /  otcC  tie 
Unfcrn  in  tifen  nocl)gcfcJ;cibcn  ^rcpfien  bcgriffcn/ 
friegcti)e  /  .  befc()etigcte  /  otcr  vcrunrcc|)tciJ  ivoltie. 
Unt  ta»  Unfcc  Slctte  ©ubene/  tie  Unfer  Sîat  ge» 
fcl)U)orcn  t)abent/  uff  ire  ei)te  crtcnncnt/  tas  Une 
otec  ten  Uiifern  unccdjt  gcfc]&cl)cn  idcc  /    unt  tvic 
J^ilffc  »on  ten  ton  ©tca^burg  bcgectcnt  /  fo  mogert 
wit  ten  9\att  ju©tragburg  mancn  umb  il)rcn'33it» 
tetfageé  ©rieff  an  tiefclbcu  ivîttcc  tie  ivic  ftc  ge» 
manct  l)ettcnt  /    fo  foftent  fte  Uns  in  ten  ncttjftcit 
aclK  îagen  nod;  ter  Û)îanungc  au  tic  ftat  /  tic  wic 
in  tifcme  nod)gefd;cibene  j\rei)fe  ncniiai /Jtcn  QBiti 
tcrfagcé  SSricff  fd)tdfcn  /    unb  tainit  jwcngig  mit 
©lefcn/  jeûcCSlcfc  ufftàâ  mtnjîc  mit  tcicn  q>fcr« 
ten  iDolcrjcigct/  unb  mit  cime  gewojjpeten  ^aectjtê 
uff  icen  Softcn/  ©djaten  tint  Scrluft  /  bicfi-lbeti 
jtven|ig  mit  ©Icffen  /    uRt'il)rc  ^ned)tc  Unfcrmè 
J^ouptniane  ten  voit  tcnnc  ^abente  trcttcnt  /  oud& 
gei)Ocfant  (in  foîlent  mit  Unrcrn  55icnccn  juciftcnteï 
unt  Unfer  Sigcnte  ancjegïiffente  unt  j«  bcfd)eti« 
genbe/  uff  tic  tanne  gcnant  ift  /  tod;  aifo  ta'j  voit 
^unig  9luprcd)t  trio  tage  Dor^in  an  ter  ftat  to^iti 
wirticton  ©tcagbucg  gcmant  l)cttcnt  /    Sicrgjg 
mit  ©lefcn  Ijabcn  foUcnt/  unt  nit  tacutttec  ju  ten 
ju)en|ig  mit  ©lefcn  tie  Un^  tie  ton  ©tiiifîburg 
fc^icfcn  foHent.    Unt  ticfclbe  Usifcc  3al  ©lîfcn  fol. 
lent  oud)  aljpt  bi)  ter  cgenantcn  ©untmc  ©lefcn/ 
tie  Un»  tie  ton  ©trafjbncg  fd^icîcn  ivcrtcnt  plibcn/ 
unt  tem  ^ricg  getruwclid)  mit  cinanbcr  triben^ 
tcfglid;  fol  oud)  fin/wer  iê  obe  jcman  wec  ter  mt/ 
Une  tic  ton  ©tcagburg  otec  tié  Unfctn  fricgete/ 
fd&ctigetc  /    otcr  teruntcd&tcn  woltte  /    unb  wit 
çOîcifîec  unt  Qîat  ju  ©tragburg  tie  tànnc  ju  3it» 
ten  fient/  otec  tec  mccertt)cil  in  Unfcrme  Sîuttc  uff 
Unfer  <Si;te  erfanftcnt  /  tag  Une  Unfcrn  Purgent 
otec  ten  Unfecn  Unrcd;t  gcfd^ecn  itev  /    unt  Une 
l)ilffe  ton  tem   obgenantcn   Unfccmc  (jnetigcftett 
J^ccrn  ^unig  9lupccd)t  nottnrfftig  itère/,  fo  mogctj 
ttir  ten  torgcnàntcn  Unfcrn  gnctigcftcn  J^etcn  ^u^ 
nig  9îupred)t  mancn  umb  ftncn  2Bibberfagc55Sricff 
an  tiefelben/  ttittcc  tie  ttic  fin  gemanet  ()cttcnt/ 
fo  fol  ce  Une  in  ten  ncdjtîcn  caiiti  îlagen/  nbdj  tec 
SDÎdmmgc  an  tie  ©tat  /  tie  itic  |me  in  tifen  nod; 
gefd)ciben  ^ccijgen  nennen.  /    fîncn  SBibtcrfagcè 
SSticff  fd)ic(cn/  unt  tamit  ticc|ig  mit  ©lefcn  /  ;e^ 
te  ©leffc  uff  taé  minfte  /  mit  trien  «Pferten  ttot 
erjuget  /    unt  eime  gewopiJcten  ^ned)tc  uff  ftncn 
(Soften  /    ©d)aten  unt  Serlnft/  tiefelben  ticrgig 
mit  ©lefcn  /  unt  icc  ^ned;te  Unfccmc  ^ouptnian» 
ml  ten  Wir  tcnnc  t)cibcnbê  ujectent/alfo  banne  ouc^ 
get)ocfam  fin  foUent  mit  Unfcrn  Sienern  jcrittcnbc/ 
unb  Unfer  îïigcnte  aujegciffentc  unt  acfdjcbigcntc/ 
uff  tic  banne  gcmant  ift  /  toc^  alfo  /  taé  ttir  trie 
tage  toct)in  an  bec  ftat  /  bct)in  ttir  tanne  ben  obgc» 
nantcn  Unfcrn  gtiebigfîcn  ^cccn  ^nnig  9vupcec(;t 
gcmant  i)cttcnt  tiergig  mit  ©lefcn  ^abcn  foilcnt/ uni» 
nit  baruntcr  ju  ben  tiec|ig  mit  ©lefcn  /  tie  Une 
ter  obgcnant  Unfer  gnctigc(îcc  JÇccce  ^unig  Stup? 
rcd&t  fd)td'cn  fol/  unt  ticfclbe  Unfcc  Bail  ©lefcn/ 
follent  oud)  t*fcjit  b\)  ter  cgenantcn  ©urne  glcfcn  / 
tic  Une  ter  egcnànt  Unfer  vP)errc  tec  ^unig  fdjicîcn' 
te  ttuctct  /  bdiben  unt  ten  ^cicg  gctcmtlid)  mit 
cinantcc  tribcn  /  alfo  tocgcfcbcibea  fîot/  one  ©ctec» 
te  /  umb  mince  mag  cin  tljcil  trié  anbec  ttoi  man» 
nen.    Unt  ttannc  oud)  cin  t^eil  ta^  antec  um& 
ÇDÎinrc  manct  /  fo  fol  cin  tl)ctl  tem  antccn  nocl)  tec 
'iùiaqai  tcr©lcfcn  fd)ictent  nod) torgefclicibncc  2Bi« 
fci  ®efd)cc  cd  oud)  fo  ttic  ^unig  9îupccd;t  /  otec 
ttic  tie  ton  ©trapbucg/cin  t()cii  tad  «ntec  geinaneç 
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Anno  ^«tt«  '  î"»^  *>'>"  <!^nttm  ti)ti[  ouc^  nottiivfftig  wn  jC' 
0    inancnbc  ;  aifo  Dag  ba^  t^cil  tag  oorgemanct  wortcn 

Î400.  ^y^„i  ^„^  geïricgctf  gcfd&cDigctl  cDtr  t)crun«ci)tct 
ttuttie  /  fo  inag  baffclbe  ti)cil  /  baé  aiiccr  tfjrit  Daé 
ftorgcinanct  ^ettc  /  ciid)  imimn  umb  Çilffc  uni)  f». 
mit  SBiCliccraâcg  aScUff  /  un»  fol  taflclbc  t^cil/  tiaé 
fllfo  gcinanct  wmtit  I  >nit  ftncï  2lnegc6imjnge  ttt 
(SUfcn/  unï)  mit  |tncin  QOBicbctfageé  Sticffc/  bem 
anbcrii  tbctl  get)orfam  fin  unb  bicncn  /  glid)  aie  «on 
t»ct  ctficn  SJÎanungcn  baïorgcfcljribcn  fîot/  bod)  bafj 
taê  tbcU  baé  bo  gemanet  Ijettc/  |în  3at  mit-Olefcn 
ttor  an  bct  jlat  f)abc  /  bo  et  banne  t)in  nianct  ;  als 
totbcfcliciben  i|î  /  unb  wn  wcbcrm  tl)cil  bic  SJlanun- 
gc  unbcr  Une  6cfd)ic()t  /  fo  folltnt  wir  cinanbcc  gc* 
ttui»lid[)cn  bcrcttcn  nnb  fcct)ol|fcn  ftnt  /  in  bifcn  nocl) 
gcfdicibncn  ^rcifcn/  alfo  ginge  bic  ©acl^c/  baruinb 
gcmanctifî/  Unfec  i|cglicM()ei' ftl^w  a»  '  f"  lung* 
S)igc  bad  mit/  unb  bie  ju  Une  gel)orcnt  /  wclcbcn» 
tl)ci(  bct  @cl)abe  banne  unber  Une  gcfdfcc^en  ift/ 
îîafcr  @cl;abe  unb  (Sc()moc()^cit  gençlicfce  uflTgerit^jt 
«nb  bec  ^rtcg  gcfunet  wurb*  /  unb  fo(  oud)  Unfcr 
t()cint()cil  fjcé  nit  fribèn  /  funcn  obcc  furujorttcn  one 
iié  anbccn  tt)ei(eé  un||cnbe  unb  tviUen.  Unb  obe 
taë  tvcc  /  baé  mir  ^unig  Oîuprcdjte  /  unb  wit  tu 
t>on  @tra|3butg  bcibccfîtte  einanbet  gemanet  /  unb 
cucl;  ivic  beibc  tt)eil  jcglict;  tl)eil  bein  anbcrn  J^tlffc 
gcfctjidct  l)ettê  /  fo  fodent  Unfec  bcibct  tl)cil  ©lefen 
unb  S)icnerc/  jebwcbeé  t^eilé  J^oujJtlcuten  ge^orfam 
fin  jctrittenbc  /  unb  Uhfer  ISigcnbc  jii  fd^ebigenbe  / 
uff  bic  banne  beibe  tl)el(  gemant  t)aut/  one  ®emt)tl 
ton  tiKÏ)  facile  /  fo  ivir  ^unig  9îupccd()t  bic  bon 
©ttagbucg  /  cbcï  bie  ton  (?tragburg  Une  t)tnU)ib« 
ter  cinanbcc  atfo  gemanet  f)ettent  /  baë  banne  ein 
ttjeil  unbct  Une  bon  bcni  anbtrn  mct)ï  J^itffc  bc< 
Wcfftcl  fo  fot  taé  t^ei(  baé  bcr  J^ilffe  bebatff  /  baé 
ftnbert^eit  mancn/  unb  baë  t!)til  tas  gemant  mtti 
fo(  bric  fîncï  5Kctte  in  ben  nel)|îen  acl}t  '^agen  notl& 
iev  SJîanungc  fcÇicfen  in  bifcc  f)knod)  gefd&ïibnec 
<&tctte  mit  unb  fol  bet  tf)eil  bcr  bo  manet  I  jmnc 
fînct  îUtUt  barjtt  fctiirten  /  unb  bie  funffe  foflent  uff 
ite  <Si)bc  cttcnnen  voaê  bcr  J^iltfc  fucpaffeï  me  fin 
foHc  ;  unb  wae"  bie  funffc  obet  bcr  mercttf)cif  unbcr 
|n  barumb  crtcnnent  baé  man  ju  bcr  Çilffc  me  tt)un 
eber  t)e(fen  foQc/  taê  fol  fcglic^  tl)eil  unberUnébem 
anbcrn  fo  «il  jme  ancgcpuret  nod)  îOîargjal  in  ben 
ncdbjîîn  tJiergct)cn  tagen  batnocè  t!)un  l)a(tten  unb 
DoUfurcn/  ùngct>crlid)c.  (Se  foHcnt  oud)  UnferSSe- 
tcrtl)eil  £anbe  i  ©d&loffe  /  ©tettc  /  g^etcttc  /  2>orffcr 
Mnb  Stfîcn  in  bifen  ^icnod^  gefd&riben  ^repfien/  bic 
ttjir  nun  ju  mole  l)abcnt  obcr  b«cnocft  ge>»i)nnent/ 
«nb  befunber  bic  ïorgcnantcn  Unfcr  unb  teê  Jgcili. 
gen  9îid)cé  ©tcttc  in  (Slfag  cinanber  offcn  fin  /  ju 
otlcn  Unfrcn  ^riegcn  unb  Sîottcn  /  wo  tvir  taê  be» 
ierffcn  /  bebetttjalb  bcr  Surgfriben  t)alb  gettîun  mè« 
gent/  Unb  oudf)  ju  allcn  Uufern  Sigcnbcn  /  fo  bi) 
tagc  fo  b\)  nac^te/  olfo  lange  bifcSccbunt^nugc  »oe« 
ttti  ficb  barui  unb  barin  ju  bc^clffenbe/  unb  jn  fel« 
6er  tai  beftc  jiitl)un  /  uiigebcrlid>  Unb  \m  foUent 
tttd)  »on  bebcn  fittcn  bcttcUcn  /  bag  man  in  fold;en 
îînfctn  ©c^lcgen;  ©tcttcn  unb»c)îen/  lofle  bin. 
î)c  unb  l)abe/  umb  bofd)Ciben  gcltt  onc®c^)er^cnv^t* 
bc  oud)  Unfcr  bl)cineé  tijtHS  iutte  obcc  (Sut  in  bcm 
3ilc  Obcc  ^rcigc  b»)fcr  (jinungc  bereubct/ancgciffcn/ 
6efc()cbiget  ober  gefangen  /  alfo  balbc  Unfer^  jetwc» 
ï)erg  îf mptlutten  unb  ben  Unfern/unb  befunbcr  Un^ 
iien  bon  ©tcafiburg  /  obcr  ben  ©d)ult()ei|fcn  /  3Jîci< 
fter  unb  SUctten  bcr  borgcnanten  bcé  JÇciligcnSflid;^ 
©tcttcn  in  <5lfag  I  mit  £flamen  J5»agnotve  /  ^ol« 
mat/  ©djletftat/  SBiffemburg/  £>bcrnel)enl)cim / 
^cuferjVcrg  /  SKul^ufcn  /  'î&rcnteim/  ïSl(}a^etl 
SRogf)eim  unb  ©clg  baé  «cchmbct  tbiict  /  obct  fie 
m  funfî  gemac  ivccbent/  fo  fodcnt  fie  ju  fîunb/onc 
flfieé  ©umcn  ncçl&îiel)en  unb  baé  bcl|f«n  cntfdÉiutten/ 
tntcetten  unb  ftcllig  imç\)tnl  flctrmvliç()en  noc^  irem 
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tcjîcnScrmogcn  /  ah  gingc  bic  ©adic  Unfcr  jcçitic^ 
t()eil  fclbcr  an  /  unb^baé  foUcnt  u>iritu..ig'Dl»picdjt 
unb  Wir  bic  bon  t&tragburg  /  ouc^  allcn  Uncrn 
Ttmptluttcn  ;  Sogten  /  SSurggraben  /  @d;ultt)cifn 
imb  anbecn  ben  Unfern  uff  ire  (Sybe  bc»elt)i'n  /  taS 
fie  fucbcrlicl^e  bacju  tt)un  foUent  in  bcr  malfcn  atô 
botgcfdiribcn  fiott/  one  ©cBcrbc/  nnb  bas  unb  bort 
bc^  uf  unb  iniogenbeé  rocgcn  /  aie  bcrbcgriffen  ifi  I 
unb  \m6  baboc  unb  l)ienod^  9efd)ribcn  ftct  bic  a^ii 
d)cé  ©tctte  in  «ïHag  antrctf.nbc  /  (jant  ©d;ult()rn 
25urgccmcitîcre  unb  SJvcttc  berfclben  ©tette  bon 
Octjcigc  unb  (Smpfclnigc  )v>egcn  Unf  t  ^unîg  Qlup» 
ri'dbtcé  fur  ft.  unb  aile  ire91oa)l'onicn  bcn  cgcnanten 
SDîcifîct  unb  «Hat  ju  ©trafjburg  '  unb  allcn  ircit 
Sîocttomen  liplid)e  an  bcn  J^eiligcn  9efc()Uiotn  ;  bie 
bocgenanten  funtfgc()cn  ^arc  .iaii^  ug»  licite  unD 
beftc  unb  unbeciJcod)e(id)  jct)alttenbc  unb  jcboifutcn* 
bc  /  one  Scrjog  nnb  ®c»eibe.  Unb  bcéglid,ien  i)Mt 
bic  bon  ©tragburg  t»aé  l;icbcr  unb  ncd)  gofdjcibeit 
fiot/  Uné^unigt  iHupred^tc  /  -Çccionc  iubmigc 
Uufcrmc  fcunc  iinb  benfciben  9îid>.3  @tcttcn/oud> 
alfo  liplid;e  ju  ben  Jjciligcn  gefci^iborcn/  aUcé  unge» 
betlid}c.  2Ber  oucè  baé  Unfcr  bt)ein  t()eil  Sitit» 
anficlc  bon  wemc  taS  tvcr/fo  fol  bec  anbcc  t|)eil  tt$ 
ti)t\Uê  Sigenben  bic  mit  jme  tricgent  tofle  ivcreni 
unb  bent  tÇeil  baé  ^cicg  t)ette  fofie  bolgcn  lojfcn  ug 
aflen  fmen  ©d;lojTcn  umb  bcfd;ciben  (Sclt  one  @e* 
bccbe,  2B^r  oud;  baé  jcmant  ibcr  bcr  wer/  Unfec 
eintl)eil  ôbetjic()cn  tbolte/  tveldKt  t^eil  baé  wccibcc 
mag  tas  anber  tftcil  manncn  /  fo  fol  bcr  gemante 
tt)etl  banne  brie  ftncr  Stcttc  in  btn  ned;|ïen  ad)t  ta- 
gcn  nod)  bcr  3)îanungt  fd^iâtn  )n  birce  l)ienod;  à^" 
fd;ribcn  ©tette  cine  /  unb  tas  tt)ei(  /  tas  bO  mantti 
fol  sroenc  ftncr  SHctte  bacju  fd;ictcn/  unb  bie  funffe 
foUcnt  uf  icc  (Sçbc  crtennen  /  wic  nian  bcm  tljeil  tai 
man  û6erjic()en  ibit  unb  gemanet  ()ctt  /  !)e(ffcn  foflei 
unb  mit  wic  bil/  unb  iws  banne  bic  futiff  obcr  tai 
mercc  t^cil  unbcr  jnen/  alfo  barumb  ertenncnt  noc^ 
nuge  Sîîotturfft  unb  ®dcgent)cit  bcr  ©ad^cn  /  taS 
foOcnt  tbir  be()bert!)cil  cinanber  gctrutt>lid)cn  tl^urt 
^alttcn  unb  toolfurcn  unberjogcnlic{)en;  Çrfîunbé 
oud&  in  3it  bifer  2îerbunt&nuge  bt)«in  ^rieg  obec 
Sigentfd;afft  uff/  bon  wemc  tas  mt  I  te  bon  Un* 
fer  cin  t()eil  taS  anttt  gemanet  (jette/  unb  tvurbent 
bicfelben  ^ciege  ober  Sigcntrc&afft  in  3it  bifcrSer* 
buntl)nûffe  nit  gcrid;tet  unb  gefunct  /  fo  foûcn  wic 
bod)  noci&  berne  alfo  bic  3it  bifer  ï$crbubtt)nûfic  ug* 
gcgangcn  ifi/bon  berfclben  ^ciege  unbSigentfcljalft 
wcgcn  /  JU  bebcnfittcn  cinanber  getrmvlid;cn  becettert 
unb  be()Olffen  fin/  in  aller  bcrmoffen  unbOÎDife/  al$ 
bifc  Scrbuntbnfigc  bcgrifcn  ifî  unb  borgcfdjribcit 
(îot  /  un|  an  bie  ©runbc  unb  3itte  /  baé  bicfelbeit 
^ricge  unb  Sigentfdjafft  gcnèlid^cn  unb  gar  gefu. 
net  unb  geridjtet  tverbent  /  was  ivir  oud^  bcberflttc/ 
bi|  uf  bifen  t)uttigen  tag  ^ricge  unb  Sigentfciaffï 
ge^bet  t)ant  /  barju  follcnt  wic  cinanber  wcber  gc« 
retten  nodl)  bc()olffcn  fin  /  \m  bcttcnt  es  banne  gerne. 
2Banne  oud)  Unfcr  ein  tl)eil  in  tiS  anbcrn  tl)cile5 
J^ilffc  i|î  /  unb  Unfcr  S)icncr  unb  bic  Unfern  bi> 
cinanber  uff  bcm  Sclbe  ftnt  /  wurbe  bann  bl)citi 
©tat/  @d&lo(fc/  Scfîen  obcr  ®ut  getounnen/  obct 
wutbc  jcman  gefangen  /  bae"  fol  atleë  Unfcr  ju  bcbcn» 
fîttcn  gcmcin  fi"  :  S)od)  ïkIcj^cû'  tl)cil  unbcr  Un^ 
folcfec  gcfangenen  bebet  /  baé  fol  ftc  t)altten  nod> 
^riegeé  9flcd)t.  QBo  abcr  cin  t()cil  bx)  bcm  anbccn 
t^cil  uff  bcnjc  !3ilbe  nit  cnroer  I  gewinnet  bann.  |c« 
man  ici^tcé  /  ts  |i)  gefangen  obcr  gut  /  bcr  mag  ta» 
mitte  t^nni  taS  er  getcuwct  tas  )me  gcfuegitd)c  fie 
one®cocrbe.  QBcr  oud)  batf  unbcr  Un^  b^bcn  tt)ci« 
len  bl)ein  tfecil  fur  cin  ©tat  /  ©djlog  obcr  Scfleit 
jie^cn  tvolttc  /  unb  tes  anbcrn  ®c|ug  barju  beborfte 
unb  barumb  bette  /  fo  fol  bcr  t^eil  bcr  ben  ©ejug 
l)ctte  /  bcm  anbcrn  tl)eil  bemfelbcn  ©cjug  ln()cn; 
alfo  bag  ba^  t^cil  taS  ben  (Scjug  lèvent/ benfciben 
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Anno  ©«î"9  «lit  fïtiêï  ^âïungc  unbCofîert  ^a6en  fol/  iinb 
fo  balïe  Crts  @c|c()cffte  tiarju  ïcr  ©ejug  gebruci^ct 
tterc/  occc  gcpcuc^ct  «jutcen  fclttc/  ft"  bcrgott/  fo 
fot  tai  tf)cil  taé  bcn  ©ejug  êntlc()cnt  t)ett/  Iscnfelben 
©c^ug  mit  ftiier  gutungc  mt  ^oftcn  /  ticm  tl)ei(  / 
umb  tcn  t>cr  ©cjug  gclcfecnt  watt  /  uneccjogcnlicï) 
wiBDcr  aiitwotttcii  an  lit  jîat  /  fco  cï  gcnomen  uni) 
gciatctt  wm.  QBcr  obcc  Caë  ict)t«ë  »oii  folcljem 
©cjiigc  ccrlcrcn  otcr  gcttcnrfct  ivurtc  /  bcn  gq^rC' 
ficn  fol  cin  t()cil  Dcm  antcrn  in  bcn  ned()rtcn  Dicrgen 
Sa^en  tatned)  unuerjogcnltct)  ufft:id()tcn  uni)  bcja. 
Uni  one®ctt«r6c.  955cr  ce  oiicl)  taë  wic  ^nnig 
Sîuprccl^t  oCic  J^srlcgc  liifcwig  îînfci:  ©un  /  obc 
tvh  nit  in  £anl)c  iveccnt  /  oDcr  obe  t»iï  in  bifcn  3i' 
(en  con  Sobcéivcgcn  abgangcn  tucccnt  /  taë  @ott 
(ange  ircnCc  /  ctcc  obc  mie  ferbc  nit  in  ianbc  wcrcnti 
îînfcr  ©tatljaltcr  bie  ©tat  ton  ©tratjburg  uff  je» 
nian  mantcnt  nnib  J^ilffc  uni)  Cccfclbc  uff  bcn  »»iï 
gemant  l)M:nt  taé  rect)t  butte  utî  funffc  Unfct  bcber» 
fttte  9îcttc;  jcfomcnbe  umb  bic  <Sac[}e  Daciimb  tï>ir 
îie  »cn  ©tragburg  gcmant  fictfcnt  I  unï)  lînéjuDor 
obe  Die  nome  oDet  angriffc  unbtcrfcrttc  /  tte  er  Une 
lant  gett)on  t)ett;/  unt  Sie  ©cfangcn  (ebig  licfle/bic 
et  Uns  abcgefangcn  t)ettc  /  oH  ter  ï>l)einc^  gefcl;een 
wct/  baé  follcnt  wir  ^«ntg  Dlupred^t  obcr  roic  J^cr^ 
|ogc  5uBi»igc  /  ofcer  îînfcr  @taî)t()atocï  t>on  tcnt 
otcr  ben  /  uff  Die  voit  gcmant  l)cttcnt  /  uf  ncmen  / 
«ne  follcnt  jwenc  îînfccâvcttc  in  bifcr  nocïjgcfc|)rib' 
ner  ©tctte  cine  /  unb  tic  »on  ©tragbucg  Itric  itcï 
Sîcttc  Datju  fc^icfcn/  unb  follcnt  tic  funffc  lîns  wn 
fccfcaifîttcn  Bctéoccn/  untUné  tanne  mit  tcm9lcct;» 
tcn  eon  cinantcr  entfc^citcn/obc  fîc  Une  mit  'Stint' 
(icl;cit  nit  âbccttagcn  funttctî  /  woltte  Une  abcr  ^ic< 
jnittc  une  mit  ccm  £>îcc()ten  nit  alfo  bcnûcgcn  /  fo 
follcnt  Une  tic  Uon  ©tragburg  taïubcr  uff  tcn  otci; 
uff  tic/  uff  tic  tuif  tanne  gcmant  ^antl  nitecrbun* 
tcn  f?n  jcticlffcnte.  S5cgglic()C  Une  tec  @tat  <Stra§« 
èurg  gcgen  tcm  tjocgcnanttcn  îînfcrme  gnetigeftcn 
j^ccrn;  ^ccrn  9vuptcc]l)te  9îomifct)en  ^unig/  gc» 
gcn  Unfccme  Jgiertn  J^crgogc  iutwigc  ftmc  ©une 
wnt  ircm  ©tatt)altcr  t)inn)ittct  onc  aUt  fucwottte 
unt  OcDcitf.  QBannc  oucl&  tt)ic  ^unig  9îut)«d;te 
bic  x>on  ©trafjburg  mancn  wellent/  tag  follcnt  wiï 
t^une  mit  lînj'iJcmc  offene  25cicffc  /  unt  follcnt  |n 
tcn  |cJ)i(tcn  gon  ©ttagburg  in  jt  ©tat/  rocme  @tct« 
tiicifit  ter  tanne  i|î  /  tcgglidijcn  wanne  Une  ober 
Hnfccn  @tatt)altcï  tic  «on  ©tragbutg  mancn  wot» 
lent/  taé  fcUcnt  ftc  tt)un  mit  il)rem  offcnen  SBïicffc / 
unt  follcnt  lîns  tcn  fc()ictcn  gcn  J^cibclbcrg  in  Un» 
fer  ©tat  /  Une  obct  Unferme  'àmptmannc  /  bcr 
banne  altà  ifl  /  ungctjctlid^c  /  umb  waê  ©ad^cn 
inan  oucl)  je  tagcn  fc^idcnbe  wurtent  /  i(î  bcrcbt. 
3tî  tic  gyîanungc  otcr  ©aci&c  Unfct  ^unig  9îup. 
ïccljté  /  fo  follcnt  roie  jwcn  îl{ettt  I  tic  Wir  borjii 
fcfeictcntc  ivcrtcnt  /  gcn  J^ctgnowc  fclj)icfen  jti  tcn 
bticn/  tic  tic  Uon  ©trafburg  tarju  fd&ictcnt.  3(1 
abcr  tic  ©adj  Unfct  ter  fton  ©ttafbutg/  fo  follcnt 
iDic  Unfct  ^wcnc  fKcttc  unb  ?pottcn  gcn  ©crmccg- 
t)cim  fcl;icten  /  ju  tcd  cgcnantcn  Unfct^  gnetigeftcn 
J^crru  teé  ^unigeé  9lcftcn  tic  et  batju  fcljicfct/ 
cucli  aie  t)on  ©cfcgbe  unb  £)rbenunge/»Dcgcn  Slomi» 
fcl)ct  ^cûfcrc  unb  ^unigc  ein  Q>fal(3--(Srat)c  bi;  9li< 
ne  /  fo  cm  9îomifc^ct  ^cûfer  obct  ^onigc  «on  S)o« 
bcémegcn  obgangcn  ifï  /  alfo  lang  tein  anbcr  cttnett 
ifî/  beë  Jgciligcn  9lid)é  Vicaricn  in  'Sljutfc^cn 
Janben  fin  fol  /  nocl)  bemc  baé  banne  oucl}  ^cufcr 
Gaclc  ©clige  mit  9lot  bec  ^otfutfîcn  eigentlicl;c 
gcfcgct  l)at  /  nod;  ugwofung  fîncr  giilcincu  SuUcn 
barubor  gemacftt  /  bic  mi  tic  t)on  ©trc.fjbutg  gcfc. 
()cn  ()antt.  èeê  gclobcn  unb  t)ctrprcd;cu  roit  bie 
bon  ©trafjbutgebgcnant/  obc  baéwcr/  baébct  ob< 
gênant  Unfct  gncbigcftet  J^iett  itunig  9vuptcd)t  in 
3it  bifcc  3crbuntt)nuffc  /  «on  'îobcé  mcgcn  abcgen 
t»utbt  /  bdë  (Sot  Icngc  tvenbe  /  tvolttc  bttnn  icman 
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tcn  «orgcnantcn  Unfcrn  J^ettn  J^crçogc  Jnbnngen  Anno 
an  bcn  Vicariaten/  unb  fold{)en  fîncn  9vcd)tcn  Ijin*  ■  d 
betn  obct  icrcn/  taé  n?it  jmc  alétann  gctruiviidicn  ^\^^' 
getoftcn  unt  bel)olffcn  |tn  follcnt  /  bie  3arjal  ug'al» 
fo  baimc  tifc  Setbuntl)nugc  tueten  fol.  £)ud)  fol» 
lent  irit  ^unige  Sînptcdif  unt  J^itêogc^iitiuigUni 
fct  ©un  unt  Unfct'^  9liri)cg  ©tcftcn  in  Çl(a§/unb 
tic  t)on  ©ttafbutg  obgcnant/  bi;  aOcn  unb  ;cglid;en 
Unfetn  .Çetlid>ntten  /  gtitjcittcn  /  SKccl^tcn  unb  ait» 
tcm  ^atfomcn  pliben  /  nocbbcmc  tvir  bic  jcttvcbet. 
(ittc  inné  unD  t)arptacètt)ant/  gen^lid;c  unbctructct/ 
imb  Unfct  jctmcbcr  tljeil  fol  oud)  bcn  anbctn  batiii 
gettu»t>lid;cn  betoftcn  unb  6c^olffcn  fin/  bic  ju  ^anb» 
^abcnbc  unb  jcbeljatecnbê  /  (5é  ift  jmviffcnbc  /  baé 
in  bifer  Setbuntjjnuge  berebt  unb  bctebinglicfec  ug. 
gctragcn  i(î  /  tvcr  eé  /  baé  (Sot  lange  lucnbc  /  bag 
mit  .Kunig  9îupr'd)t  in  bifen  funffêc^en  3:arcn  ton 
^obeé  wcgcn  obcgingen  unt  fïutbcn  /  taé  bannè 
^crgoge  iubtvigc  Unfct  ©un/  mit  Unfetn  ianben/ 
©tcttcn/  ©ioff.n  /  Scfîcn  /  ?Dîcrcfctten  unb  ©ctf^ 
fetn  in  bifeniv  .Kteiffc  begtiffcn/  wnb  funbctlicl)  mit 
ben  obgcfcbriben  Unfct  unb  bcé  J^cilig.n  9ud;c^ 
©tettc  in  (Slfag;  alfo  lang  fcin  anbct^^untg  erwclt 
wctc/  alfo  cin  Vicaric/unb  fo  einanber  Svcmifdjec 
^uuig  ertvcltt  wotbcn  ivct/  alfo  cin  Îanb-Sogt  bc5 
9lid)eé  /  unb  bic  von  ©ttafbutg  bife  funtfgc^cn 
30c  bol  ug  bife  23ctbuntl)nufe  gcttnfôclid^c  l)altten 
unb  «ollcfucren  follcnt  unb  Wolicnt  /  unb  ftnb  bij 
bic  ^tcige  unb  Scgtiffe  batinnc  bife  Îî(t6unt!)mi§c 
wetcn  unb  gel)alttcn  wcrbcn  fol.  gu  bcm  ctftcn  ton 
tcm  .Çowcnlïcin  an  /  alfo  bie  ©d^ntflcijÉi  gont 
fibcr  un|  gcn  g)ffct  /  ton  banncn  unç  gcn  25tumen. 
betg  /  ton  banncn  gcn  'îatentiet  /  ton  banncn^gci» 
25cfott  /  ton  SSefort  fiber  un|  gcn  2((îcl  /  ton  ban« 
ncn  gcn  ©ant  2:^cobot  /  ton  ©ant  ^^cotot  gcii 
2:unufct  /  ton  ^unufet  gcn  iienfîat  /  ton  iicn^at 
gcn  (5n|îl/  ton  <5ilftil  gcn  'îtjufe  /  ton  2:i)ufe  gcrt 
©atbfucfe/  ton  @at6tutfc  gcn  .ifcttcn/ton  .Kicrcri 
gen  (Stenfcetg  uff  bct  aJîofcl  /  ton  banncn  gcn  2Bal* 
bccfe/  ton2Balbecfc  gen  2Befel  \)\n  âbet  9î^in  bige 
gen  ©utbctg/  ton  ©«tbctg  gcn  SBiffcbabcn/  ton 
SBifebaben  gcn  Cmfïabt/  ton  Dmfîabt  gen  Jubcnl 
ton  £ubctt  gen  2Bibcrn/  ton  Q35i)bctn  gcn  Sfliipctg^ 
ton  Qîupetg  gen  QSilttperg  /  ton  SBiltpctg  gcn 
Sotnftcttcn  /  ton  S>otnfiettcn  gcn  ©d;iltad)  /  ton 
@d;ultac&  gen  ^tibutg  /  ton  gtijbutg  gcn  îouffcm. 
fectg  /  unb  ton  îouffcnbctg  ttitter  ung  ctn  tcn  .Ço» 
ttenftein/  alfo  bic  @d)neflciffcn  ton  bcm  ©d;war|» 
wdlbt  fd^mclgcnt.  SJ5cr  c^  oud)  ^^iX)t\Uî  b^ein 
tl)cil  in  bcé  anbctn  tt)eileé  2)icn(îc  ober  .Çilffc  Jtcrc/ 
unb  bct  tl)cil  bcm  man  ti^x  btcntc  /  bct  Slcnct  bc 
botffte/  baé  fie  mit  fïnen  S5icnctn  tittcnt  btic  obci: 
tict  5£ni;lcn  ttcgcë  uf  cttÇialb  bifct  ^tcifc  ungctcrli» 
cï)e/  t^i  follcnt  Unfct  beiber  tl)eil  35ienct  tl)un/unli 
mit  cinanbct  titten/  unb  einanber  gcttuitlid;  6i;ge« 
(îcrtbig  bctottcn  unb  beljolffcn  fin  /  glid)  alfc  in  bcn 
^ceufen  onc  2Bibbctretc/  boc^  alfo  lic^è  Unfct tl)cin 
tt)cil  bcrt  anbctn  tt)cil  uff  jcman  mancn  fol  /  bcr  uf  c» 
ttenbig  bct  obgcnantcn  ^ceufe  gcfc(fcn  i(^/  unb  oud), 
alfo  baé  man  Unfct  bcbcrftttc  SJicnct  nicrgcnt  bec 
^teifc  ju  lantltctc  Icgcn  fol  /  ungcoctlid^c.  3tllcd 
baë  Victor  gcfditibcn  fîot  /  tctfpred)cnt  itit  .Kunig 
Ovupred&tc  bi)  Unfetn  ^uniglid)cn  Çtcn  unb  2Bit» 
bigfeittcn  /  unt  gclobcnt  wit  J^crgog  iubitig  obgc» 
nant  bi;  Unfetn  ^utftlidjcn  2!vumen  unb  Sten  /  gc» 
ttuttlid^cn/  fïette  unt  tcfîc  jc()alttcnbc  unb  je  toile 
fuctcnbc  /  onc  <x\\i  ©ctctbc  /  unb  in  bifct  Scr6unt&» 
nuf  c  l)abcn  ttit  ^unig  Sîuptcc^t  Unb  JÇctgogc  Sut' 
ivige  totgcn.  ufgcnonicn  bic  Çtitutbiqcn  ^ul^an  ju 
SJÎcnfec/  Çcibctid;  je  Sollc  /  unb  QBcrnljcr  50  2iic« 
te/  5t|.Sifd)Ptc  bcé  Çciligcn  9lidicé  jîocfmftcn I 
bic  55ifd)ote  ©tifftc  ju  ©peit  unb  511  Q35ormfc/tie 
j^odxgcpotnen  Jutl^c»  .^''«^Ic  -Çfïêogc  ju  lotcingen/ 
imb  giiDcriçj^  J^f^Sfa^  î"  i>|t«nd;  Unfct  licbcn 
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Anno  ©"«iî  ""*  ©c^TOcgct/Mitt  tiic  Çinungc  bic  \v\t  ton 
",     çj    îînfcc  (pfalçen  we^tnl  mit  tcm  J^ocfcgcpctncii  îîn< 

1405.  jj(.,„j  {^j.t^„  Dt)cmcn  23crnl)atttc  îuiarggratjc  juSa. 
fccii  {)abcn  /  alfo  terre  ttic  uuC  lîiifcr  jeglicllfr  tic 
Mfjnct;tucn  fol  /  uni)  tvcré  Caé  roir  jcnianc  l)inanfur' 
ter  mit  jcmmic  Simtt)nugc  oM  Sinigungc  madjcn 
iwlttcn/  tarinnc  foUcnt  itir  tifc  Scrbiintl)nugc  mit 
tien  ton  ©tragburg  aOc;it  ter  u^nc()mfn  /  «nb  fol 
Uns  tifc  3crbuntl)nu|îc  taran  nit  lc§cn.  QBir 
Glaué  3orn  tcn  man  fprid()ct  ©d^ultljcigc  /  9litt«/ 
ter  ÇDîcifler  uni)  Dcr  9îat  9emcinlid}c  je  ©ttapburg 
tetic^cnt/  waë  ton  Uni?  Catoc  gcfcl^cibcn  fîot  /  tas 
Jtir  6aé  aOeé  f&r  l:?.né/Ùnfer  SSurgcr  /  Unfer  Siîac^' 
tomcn;  tmï»  tk  Unfctn  liplicljc  an  tic  ^eiligcn  ge» 
fdiitoren  tjabent  /  je  ()alttencc  unb  je  todcfurcnte; 
«ngctcrlicï)e  I  unD  follent  unt  wollcnt  je  fcie  abcgcn» 
icn  9vette  allé  3at  in  îînfcr  ©tat  CifcnScicff  une 
imê  tarinne  bcgviffcn  i|î  /  tem  nuvtcn  anegonCcu 
Svcttc  in  ten  (5i)t)  cmvfell)en  jel)alttcnl)C  /  uni»  in  Di» 
fer  3crbuntl)uuéc  ncmcn  ttir  u^  tcn  (Srwurliigcn 
^crrn/  J^crrn  SBil^elme  55ifd^offc  ju  ©tra^iirg/ 
unt  tic  ©ttfft  unt  Sifîumb  tofclbeë  /  tarju  tic 
95Hntl)niif?e  tic  wït  l)abcnt/  mit  tcm  ^od()tturi)igen 
gurftcii  lînfcrme  gnettgcn  ^crtn  /  J^crtn  3ol)an 
Crg-SSifctotc  je  QJÎfngc  /  mit  tcn  Jgiocl)gcpornen 
J^ccrn/  ^crcn  *Scrnt)atttc  ÎDIarggratcn  je  55aten( 
J^crrn  (Sbcrl)att  ®ra»cn  ju  '255urttenbcrg  unt  mit 
ten  antcrn  §ur|len/  J^crtn  unt  ©tettcn/  in  tcrfcl» 
t'en  Scvbiintljnufic  bcfltiffcn.  ^um  tic  S3untl)nufc 
mit  îînfern  guttcn  gruntcn  unt  Ççtgencffen  ter 
©tetîM»  Safc'  '  5tcm  unt  tic  ?Suntt)nuge  unt 
griutf^fft  mit  ÎInfcrn  gntten  gcunt -n  ton  <Sar» 
butg- tic  3>lf  "6  î>ic  'l'île  tiefclbcn  SSuntt)nutrcfl  / 
Ginigungcn  unt  grintfcljalft  itèrent  /  unt  nit  len< 
gcr  /  toct;  alfo;  iter  ce  ttië  njir  ticfelbcn  83untl)nugcn/ 
Çinigungen  unt  gcintfd&afften  cttcngcrn  ttolftent/ 
«ter  in  antcr  55untl)nu^cn  tcmen/  fo  follent  ttir  al* 
bann  allcwegc  tifc  Serbuntl)nugc  jutor  ugnemcn/ 
unt  foi  Une  tifc  25crbunt()nM|c  taran  nit  legen/unt 
fcefontcr  fo  ncmcn  ttir  t)arinc  u^  Unfcr  guttcn  Jrun» 
te  ten  SSurgcrmciftor  /  9îat  /  unt  tic  iSurgct  ge- 
tiicinlid^e  ter  <5tat  ju  ©piw-  Unt  ttir  tic 
©cl}ultl)cign  /  SSurgermcifler  unt  SUcttc  tcé  ^cili. 
gcu  9vicl)es  ©tctte  in  (Stfag  /  mit  Sdamcn  J^agno. 
Itc  I  Solmac  /  (Scl)lctftat  /  2Bi|T  mburg  /  ébcrnc» 
t)cnl)cini  /  ^cufcrfp. rg  /  2)]iiU)ufcn  I  'Sircntcimi  93ÎMn' 
ftci/  9îc'Bl)eim  uut  @dfi  tcrjct)  nt  /  ttaé  ton  Une 
tator  otcr  t)ienocl}  ac.cliribon  ftott  /  tag  ttir  taé  af« 
Ïc5  fur  Une  unt  atlclîtirei-SSargcr  unt  Unfcr S^od)» 
f omen  /  unt  tic  tînfetn  tiplicl).  an  tcn  JÇ  tlijjen  ge< 
fc^morcn  t)abcnl  gctrmthd)c  jibalttcnBc  uiiD  jctoUe» 
furcntc  ung.  tcrlichc  /  unt  in  Èifcr  Bc  bunttjnugc 
i)abent  ttir  u^g  nomcn  tcn  tcrg?nanten  îlnicrn  gnC' 
ïiigcftcn  J^errn  ^unig  9luprccl)tcn  unt  tas  ^eilig 
ÎHictjl  unt  ttir  foKcnt  nit  gcgcn  ftncn  ©natcn  ttcr< 
bcn  taé  ttitter  tifc  Suntl)nu9e  fy/  ungetcrlidjc  / 
tod)  alfo  /  cbe  taé  itère  taë  tcrfdbig  U.ifcr  gneti' 
gcftct  J^crr  ^;mig  9luprcdit  ton  ïotcé  ttcgcn  abt' 
gentc  tturtc/cc  tic  ^arjuU  unt  3it  bifcr  !Scrbunt^< 
nuf  e  tctgangcn  unt  ug  ttcren  /  alfo  torgcfd)riben 
fîot  /  taë  ®ot  lange  ttcntc  /  unt  ein  antcr  9lomi« 
("djer  ^unig  cntclct  tturtc  ;  taë  roit  algbannc  tcm> 
fclbcn  critclttcn  9lomifcl)en  ^unigc  ton  tcë  9flid)eB 
itegen/  nod}  tcm  er  Une  Unfcr  gri()cit  bcffcttiget 
t)at/  Ijultcn  unt  fd)tteren  mogen  I  uut  jntc  cud)  in 
allcn  (5ad;en  gel)orfam  fm  /  aU  cime  £)lomifd)en 
itimigc  Unfcrmc  rcdjten  Çcrrn/unt  oud)  alfo  tteu' 
ite  ttir  alfo  cime  erltelttcn  9lomifd)en  ^unigc  gc« 
l)ultent  unt  gcfd)ttorcnt  nod;  torgcfd)tibncr  2Bifc/ 
fo  follent  ttir  gctruttclid)C  an  in  ttcrb.n  taS  er  Une 
gune/  tifc  Scrbunt!)nugc  tic  torgenantcn  ^arjal 
ijg5cl)alttcntc.  2Ber  abcr  tas?  er  Une  ta6  nit  gun» 
«en  ttclte  /  fo  fol  tifc  Serbunt^nugc  genç  unt  jC' 
«lol  abc  fïu/ungcterlid;e.  £)uçl^  jicmcnt  ttir  Die  ton 


O  M  A  T  I  dU  E 

3Bicj]cmburg  l)arinnc  «g  /  ten  (Stcln  J^erm  (SroBc 
(5iuid)cn  ton  îçningcn  /  fo  terre  ttir  ju  tcm  terbun» 
tcn  ftnt/  unt  ttir  ten  ugncmcii  follent  ungctcrlid)c. 
2tllcr  unt  icglid)er  torge|c^ribncr  ©tudc  çpiinctcn 
une  2(rticteln  /  ju  ttatem  Utf unte  unt  bcflen\  @e« 
jugtniigc  /  fo  ijabtn  ttir  ^unig  9fluprcd)tc  Unfct 
^uniglid)  9}îajcfict3nfîgcl/  unt  t»ir  J5er|ogc  £ut« 
tDigc  îînfcr  cigen3nfi«gcl/  unt  ttir  tic  ton@tca6« 
burg  unt  tcé  9lid)c6  ©tcttc  in  (Sliafi  torgcn.  Un- 
fer  gtctte  groficn  ^ngcficgclc  an  tifcn  Scieff  gc« 
tl)on  l^cncfcn.  ©cben  tcë  net^cfîcn  £»unrc(lagc5 
tor  tcm  cpalmc  tage  /  ter  to  ttar  ter  funfftc  tagc 
in  tcm  3(prille/  tcé  3«tcé  to  man  jalt  ton  (Setttê 
©cpurtc  ticr|ct)cnl)uncert  3are  uut  ad)te  3orc/ 
iwc  fînt  tifcr  Sricffc  trie  glid;  /  ter  cinc  bi)  Uni 
^untg  9îupred)t  unt  J^erçoge  iutttige  Unfcrmc 
©unci  ter  antcr  bi;  Une  ter  ©tat  ©tragbutg  ;  unt 
ter  tritte  bi)  tcn  ÎHi^ié  ©tetten  in  €lfaS/  tic  m^ 
bi)  ;n  plibciit. 

CCXXXIV. 

ïPtbcr^otte  *Dcreittig«rtg  îttifdèen  Ulrid&  -foctr^ï 
çogen  ju  Côrf  /  (Btaffm  Çberljartt  tore 
ndlenburg/  TTlbredjtcn  25tfct)off  ju  Co^ 
(latm/  unt  antcren  ©raffert/ ^rc-y^v^errn/ 
«nt  î^itttvn  mcl)r/  ttictcttic  ©cburett  ton 
2lppctt5ell.  295orinn  tiefelbc  cinanter  trculid) 
bci)juftct)en  fîdo  tctbûnten  /  ta  fccn  tie  bcnannte 
3fppcnjcllcr  jenc  mit  9\aub/  SSrant/  unbOTorW 
tter  fonfl  an  i^rcn  5rci)()citen  bcfcbàcigen  ttoltcn. 
®cben  JU  SSalfe  am  nec^ftcn  ©ambfiag  nac^ 
-Scité^àag/  Anno  1408.  [Lunig;  'ZmU 
fd;cé  9leid)6«Archiv-  Part.  Spécial.  2lbti)tu 
lung  II.  Contin.  I.  gortfelung  II.  pag.  46.] 

C'Eft-à-dire, 

Renouvdkmint  de  l'Union-  entre  U  l  r  i  c  Duc  de 
Teck  ,  Albert  Evêque  de  Confiance ,  E- 
B  E  R  A  R  D  Comte  de  Netlembourg  (^  quelques 
autres  Comtes  ,  Barons ,  £5'  Nobles  ,  contre  le 
Canton  d'A ppenzel  ,  portant  promejffe  réci- 
proque de  s'entr'aider  Jj'  affijier  fidellement  en  cas 
que  ceux  dudft  Canton  vouluffent  entreprendre 
quelque  chofe  contr'eux,  leurs  Droits  ^  Libertés. 
Fait  à  TValje  le  Samedi  après  la  Fête  de  St.  Vi- 
tus  1408. 

0flR3rtig  nadjknantc/  îîlrid;/  J^crgog  ju  3:ecf/ 
^^  ©raff  (Sberbartt  ton  5ïïcllenburg  /  .Çcinric& 
tonSlognegg/  5«»t)crr/  Scrd^tolb  ton  ©tein/ ton 
Sflunfpcrg)  fHittcr/  J^cinrid)  ton  9îant)cgg/9littcr/ 
2i5altl)er  ton  .^unfcgg  /  9lutclpl)  ton  ^ritingcn/ 
ail  ©iben  J^aupt'icutl)/  k.  IClbrcdjt  ton  ©Ottci 
©naten/  ^ifd)off  ju  Go|îan|  /  ©raff  9lutolp^ 
ton  gjîontfort  ;  J^crr  ju  'îcttnang  /  ©raff  J^ang 
ton  Supffcn/  @raff2Bilt)clmten  SDÎontfott/  J^crc 
JU  ïcttnang  /  ©raff  2Bilt)clm  ton  SOÎontfort/  JÇerc 
JU  çpregeni  f  ©laff  J^aug  tcn  QJÎontfott  /  (Sont, 
mcntbut  JU  23ubiton  ;  2c.  2Baltl)er  ton  iîlingcn/ 
îîlrid;  ton  SSrantii?/  .Çang2rud)fegjuQ3Saltpurg/ 
@tcpl)an  ton  ©untclfingcn  /  JÇaiig  ton  9lognegg/ 
jPiang  ton  îcngcn/  Ultid)  ton  .Klingcn/JP»aiig  ton 
Sotman  /  unt  fcin  ©ol)n  jÇang  /  J^ang  Sonrat 
ton  95obman  /  Conrat  ton  iupffen  /  J^erman  ton 
gtci)bcrg  /  îC()oman  ton  5rct)bcrg  /  J^cinrid)  ton 
(Jlrbad)  /  J^einrid)  t)cn  "Pfcnburg/  2i5alt^er  ton 
©tcin/  QBolff  t)On  @tcin(Q33olff  ton  j^lingcnfîcin/ 
^bcct)artt  ton  iantau  /  Sonrat  ton  îanbau/  îDîat' 
quartt  ton  ©d)cHcnbcrg/95urcft)arlit  ton  @d;ellcn« 
bcrgi  Çonrat  ton  ©d;cllcnbcrg  /  J^cinricl^  ton  Jjêt' 
ningcn  I  ieonl)art  ton  ^tungingcn  (  ©corg  2cuc^. 
fcfj/  .Çang  ton  .Kanfcgg  /  iutivia  *«"  -Çornfîeinl 
I  .çanf 


Anno 
1408. 


"•« 


DU     DROIT     DES     GENS. 


Anno  JÇang  wn  JÇotnllcin/  wn  ©ti&altcrg/  Sutcf partit 
.    o    »on  OTanfperq  /  Sonral»  tjcn  J5m;m«nt)offcn  /  2Ba(» 

*4°"  tl)ci:  uuD  JÇang  ton  ©wDicn  /  <Elaug  wn  Silibac^/ 
Suïdftaititwnièdjcii/  SonraD  S5ccgcr,'  J^einrK^ 
2;tuc&|cO  /  -Çetntict)  Ovcgg^ilcr/  aile  Svtttcr;  ic. 
<Eai'pat;  »on  ^lingcitbcrg/  2èl|cr  ton  ©cfecUcnbctg/ 
fDîarp  «on  ©cbcUcnbcrg  /  JPicinticl&  ton  ©cl)c(kn« 
•fccrg  /  '2Clbrcct)t  con  ^unfcgg  /  Jjanf  ton  ^unfcgg 
toni  ^unfeggcrbcrg  /  3Clbrcd)t  ;  Ulticl)  unt)  Çgg  tom 
^nufcggcrbcrg  ;  icutolC  ton  ^nnfcgg  /  îîlricl)  wn 
jÇornfîcin/  (Èoncab  ton  J^ocnftein  /  ton  2tfcnt)ein/ 
J^cïinan  ton  Jjornlîflin  '  -Çcinricl)  ton  Jgornftain/ 
âSerncr  ton  ^cttcnficin  ;  Çonrat  ton  ©tc'tn  ton 
^rbad)/  Gonrat  ton  ©tcin  ter  3«(l&'  JÇainlifiann 
ton  ©tcin  /  ^ctcr  «on  ^ocbncgg  /  2iiilf)c(sn  ton 
^noringcn  /  ^cinrict}  ton  ^noringcn  /  2Bitf;clin 
ton  v^ncringcn  /  @4)Mïli  t5on  ©toffcln  /  JÇeintia) 
ton  ^ritingcn/  J^cinricl)  ton  Qlantcgg  /  ^ixvf^  ton 
SRantegg  7  ^m^  ton  JÇonburg  ter  Sûn^er  /  9lu' 
î)Olp^toh£antcnbcrg/  aJîolJc  irucl)fci  /  ^an^  ton 
SiBilttnfcig  /  Ûitict)  ton  J5at;uicnt)ojfen  '  J^einrict 
ton  Jaubenberg  /  Siîamfpcrg  I  J5'*'<6  ScngnouccI 
'Çgg  ton  Stcifc^ad)  /  9îuff  ton  9lctfct;acl)  /  J^ang 
tti.t  Çbcïlin  ton  Oleifd&a^  /  SÉBolff  ton  QBolffutt/ 
fSutct^uït  9Jlai)«  /  Çglin  unb^Surcî^actttonjHan» 
ÏJcabutg/  lu|  ton  QBSctnau/  J^cmtid)  ton  QBÔrt. 
«au/  ©tubcnbctg  ton  ©tuben/  J^^inrid)  Sogt  tOn 
■Jcûpolg/  unt>  r«^n  ©o^n  9lul)o(p^  /  grict  ton  <îln. 
ï)Offcn/  25urtfl)arbt  ton  QBcil  r  /  $bcrt)acDt  ton 
^cilcr/  Gonrat  ton  QîîciUr/SScnl  ton  J^ornftain 
î)on  ©rûntngen  /  J^^nt'd)  '^an^  /  SSuftcttcn  ter 
3t(t  /  tort  9Jîai)f«nbur9  /  3"^  *<"»  Utenrtctl)  /  ^i(« 
tebrant  2Bicli/  J^an^  ton  SDÎagenbud)  l>«  î(c(ter/ 
J5eintid&  ton  ?Dîagcnbuc]&  /  J^ang  Sog  /  iiaê  ton 
SScdsIjcffcn/  :c.  îllé  wir  torgcwantte  ©cfcflcn  jn 
monter  fommen  feint/  in  tem  2flaf)men  St  ©cor. 
gen  teë  Slittcté/  ju  witer|lcf)en  mit  ter  J^ilff  ©St» 
ïcé  ten  unrctlid;en  icluffen  ititcr  tic  ©ebôr  ju  2tp« 
ycnjsfl  /  unt  ire  J^elffer  /  6ie  ta  «ngc^ebt  ton  i()nctt 
Stàrcn  /  ttiter  aile  £^itteïf(d^ajft  /  unt  tatum  iljren 
aignèn  \^mn  ju  tettreiben  /  ttitct  ©liinpff  unt 
ititcr  9flêdf)t/taé  <xbn  ter  2tlletturct)lcud)tigftprjl 
tint  ^(tt  I  S^m  9tuprcd)t  /  ton  ©otteé  ©naten/ 
Stlèmird)cr  ^ênig  /  ju  aQcn  3eiten  5Dîcf)ter  teé 
SHeid^é/  iînfcr  gndtigcr  J^crr/  ertcnt  une  angefe{)cn 
i)<\tl  untaud)  barju  get^an  ^at/  unt  ftd^  tarnad) 
tcmôtiget  /  unt  fclblî  mit  fein  fclbiJ  £ei6  gen  (Sofîanl 
t'am/  unt  àntcrc  gûcflcn  unt  J^errcn  mit  it)m/urtt 
ter^èrt  tie  @tÔi  unt  @ad)en  /  ju  baitcn  ©ett^en  f 
ont  ridn  and'  î>ic  ®a^cn/  nad)  tet  9îtd)t  5Srtc(f/ 
SBeifung  unt  <5ag /tic  tarum  gegcben  (înt  ; 2Bann 
nber  Une  ti)rgcnanten  ©cfcUcn  fiârfemmen  ift  /  Unt 
itôr  tâglici^eg  gettarnct  ttertcn  /  ton  lînfcïn  guten 
greuntcn  I  ttic  fold^c  îduff  ttieteï  ufflïan  mô^tchl 
ton  ten  terigcn  ©cbûrcn/  tarum  wir  aucft  aber  ju 
cinantcr  gerittcn  feint/  unt  ()abcn  Uaê  tdrum  ter» 
rtinti  cinantcr  ju  t)clffcn/ob  fold)  bofc  £àuff  wictcr 
tJff(lûntcn  /  tag  wir  ten  tcflo  ba^  ttitctfteéen  miV 
gcn  /  ctijc^  ^aben  wir  Une  je  gcaint  /  tnrdi  SBiUcn 
ïier  J^cçligcn  ^ird)cn  /  unt  tel)  J5"^li9«n  9î5mift{)en 
S>lei(|é  /  unt  tnrd)  gemeineé  Sflug  unt  grictcné 
ttillcn/  tcfi  Untêl  Itann  aug  ter  Jugent  teg  grie» 
tené  fold)  anterc  îngcnt  ttad)fcnt  unt  flicflent  ift/ 
ta  ©Ott  mannigfdltiglid)  taturd)  gclobt  /  unt  tic 
£eut^  9erd)irmt  /  unt  atlcrmdnniglid)  tèft  minter 
fcetûmmert  wirt/  unt  aud)  uinb  tcté/  tafiSilgrim/ 
^aufftcut/  £antfat)tcr/  tic  ^auffmanfdjafft/  unt 
ail  antcr  crber  unt  untcrfprod)en  £cut^  ;  fie  feijen 
©aifllid)  oter  QBcltlid)  I  tcfto  ftd)erer  wanScln  mh 
gen  /  K.  fo  ^abcn  wir  cinantcr  terfprcd)en  unt  ter» 
^eiffen  /  be»  'îceucn  unt  bei)  Tti^tcn  /  aile  ticfc  nad;» 
gcfdjribne  ©tûct  unt  'Ztcticul  ju  t)a(tcn  unt  ^u  tl)un/ 
in  ail  SBeig  unt  9J!a^  I  aie  t)ie  an  ticfcm  SBàcff 
iacfdjncben  jîe^t  /  ol^ngcfîlbrlid;  /  k.    S)eé  Srfteni 
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06  tic  Èèfcn  Jduff  ton  ten  JtppcnjcO'm  ttiter  uff'  AnnXî 

«ftuntcn/ otcrtonitjrcn^cltfcri);  auttré  ten  tie    .     o 

9fvid)tung'Sricffwclfcn/  aie  ob  jemantwâc/  tes   '40"- 

iînfcr  eincn  oter  mct)r/  oter  tic  îînfcrn ./  ofcr  cif 

ncn  îîitfcrn  S)icncrn  oter  S5urgcrn  /  oter  tic  Une 

Sutcripïcc&cniïc^a/  (îe  fei;en  ©aifïlid;  oter  2B>lt. 

lid)e  «Pcrfpl)ncn  /    aie  ob  jeniaut  cinen  23îliîrim  / 

^auffleut^/  iantfat)rer/  oter  ©aiftlidjc  icult)  in 

Unfcrn  ©cbictt)çn  àngnff  oter  befd^âtigte  /    mit 

gjîort/  mit  Svaub/  mit25rant/mit  unrcd;temSa. 

t)en  /  oter  mit  iinred^tcm  "ffiitcnadcn  /  oter  Une/ 

oter  tie  lînfern/  oter  tic  Une  siitcrfprcdKn  ftc^cn/ 

ton  îînfcrn  guten  @ewot)nt)citcn/5rci;l;eitcn/9\cc^. 

ten  /  ©naten  oDct  Sricffcn'/  tic.  wir/  tie  îînicrnj 

oter  tic  îîné  |utctfptccl)en  ftct)n  /    ton  iRouiiidien 

.Kdi)fcrn  oter  JK&nigen  b(gt),«r  bradât  /  crlangct  oter 

crworben  t)ant/  tringcn  oter  treibçn  wolt  /  pbcr  t§ 

wdc  an  Unfcrn  (êdjilol|cn  /  Icutlicn  unt  ©ûtl)etn/ 

mit  ©ewalt  otet  witer  9îed)t  /    nff  ^ajf.r  Ptcc 

uff  îant/  taë  tenu  wur  ct)cgcnante  mit  tic  îîcifernî 

unt  tic  Une  JU  terfprcd;cn  ftcl)en  /  tcm  occr  tciun 

tar^u  g.trculid)  foUcn  unt  woUcn  bci:att)cr.  uni.^  bc» 

()Olff'enfçin/  àlèbalt  wir  oter  tie  Unjeni  m  iniun 

oter  gewarwertcn/  oter  ton  tcm/  ten  folciieé  wi. 

tcrfu^r/  JU  frifciec 'ïi)at/  mit  nad)/  mit  jjuniffcn/ 

unt  mit  allcn  antern  <êad;cn  /  imiD  uUcn  ttjren  be« 

ften  /  unt  nad)  ail  Unférn  Sermogen  /  ton  eincin 

â)tittcn<'jag  bi^  ju  tcm  àntem  /  ju  glciciicr  weig/ 

aie  06  tê  Une  fcglid)cn  fclbë  «ngiing  unt  witcrfa^î 

rcn  wdr  /  an  aH  ©cfàbrt  /  te.    QBâc  eé  abîr  €acl)  / 

tag  fold)  ©efcl&id)t  unt  :itngriff  alft  gcfaiaffcr:  otcc 

flcfialt  wârcn/  tag  |tc  ju  frif{()er  î^at  nid)t  joltcn» 

nod)  m&d;tcn  cro6crt  werten  /  no*  ausgctragcn  /  fe 

foUen  unt  môgcn  ter  oter  tie  /  ten  foldjcr  (Sdiaïl 

wibctfa{)rcn  ttâc  /  Unfcrcr  J^auptlcut^  cincn  mafe» 

mal  tcrfclb  JÇauptman  foO  tie  antern  J^auptlcut^ 

jùfâmmen  ma^ncn  /  o^n  o.U(ê  tcrîicl)en  /  unt  waê 

tann  tic  cbcr  ten  me^rern  tt)cii  unter  i^ncn  tunrft 

unt  fibercintommen  /  m€  tarju  ju  t()unfci;/  taf 

foticn  wûr  ©efcUen  aber  ti^un  /  ot)n  ©cfd^rt  /  jc. 

Unt  ttdre  tel  tag  wûr  ton  ter  torgcfdiriefcencn  gc« 

fd)id)t  wcgen  ju  gclte  «gen  /  oter  ©cf.^  l^aben  t»cr. 

teti  /  unt  06  ta  id)t  ©d)lofi  oter  gcfangen  gewon» 

nen  ttwrtcn  /    ticfclben  6d)log  unt  gcfangcn  fotf 

man  ten  ^auptleut|)cn  antworttcn/  tod)  alfo/gieng 

idl)jit  nuè  caraue/  taé  feltmau  tf)cilcn  «ntcr  gemei* 

!  ne  ©efcQfcbafft/  i:glid)em  ©efclicn  nad)  fciner  2fn. 

I  ja^l/  obnge?at)ttid)/îf.    <S:é  icïi  aud)  Unfcr  tciner/ 

I  ter  in  ©cfcUfdiafft  ift/  oter  nod)  tarein  iomtl  Un« 

fcré  teiné  geint  /  aie  lang  tic  Serainung  wd()rct/ 

aëennot^trinctcn/  wctcr  ,t)aufcn  nod)  |)offcn/  nodp 

fpcifcn/nod)  ent()dlten  /  in  Unfern  Sefîincn  /  @d)lof. 

fen  nodt)  ©ebietèen  /    nod)  gcfdl)rlid)  l)iufd)icben  / 

weter  Ijcimlid^  nod)  6ffcntlid)/o|)n  gcfâ()tt/îc.  <Siât 

aud)/  ob  wir  mit  jemant  ju  ^rieg  tdincn/  al^  tor« 

gc'd;riebcn  ift/  fo  folicn  unt  woHen  wûr  nad)  ticfei: 

Scrainung  tanhocl^  cinantcr  bcratljen  unt  bcljolffen 

f:in  I  in  aller  ter  "SBcifc  fo  torgcfd)rieben  ftc^t/  big 

tag  ter  ^ricg  gân|licl&  tcrrid)t  wirtt  unt  terfè|)nt/ 

c()ngcfdl)rlid)/  ic.    iCud)  fcU  Unfcr  teincr  /    umé 

Éein  ©acl&  /  tiè  ftd)  ton  ticfcr  Scrainung  Wegeii 

terlauffcri  wurt  /    mit  nicmant  aue!êl)nen  /  friCcn 

nod)  fncworttcn/in  tein  weifc/ol)nc  Unfcrcr  J^aupt* 

imtt)  I  oter  i()r  teg  me()rcrn  tl)eils  wiUcn./  eljn  ge« 

fd()rt/ îc.    Unt  umb  tad  /    tafj  tiefe  Scrainung 

jwifd)cn  Une  aUen  /  tic  jc|  in  ticfcr  ®cfeUfcl)affl 

feint  /  oter  nocl&  tarein  tonmim  I  jwifd)cn  îîné  a(« 

j  Icn  in  gutcm  willcn/  oi)n  îwci)ung  tefto  ba^  bieibcii 

j  unt  beftcl)en  mag/  fo  t)aben  wûr  lins;  tcé  gcgcn  cin« 

antec  tccfprod)cn  unt  tetbuntcn/all  gcmcinlid)  unt 

bcfonter/  unt  atlc  tic  Uni?  ju  tct;fpred)cn  ftcl)cn/(îe 

I  faocn  ©aiftlid)  oter  QBcltlicl^/  (Stcl  oter  Uu=(5tc(/ 

I  wcr  ta»  Unfcr  ciner  ju  tcm  antern  ju  fpred)en  ijcti 

oter  9c\tun/  tarûOw  folicn  wûr  Une  eincé  9lcd)tcrt 

Sf  laffcn 


CORPS    diplomati 


Anno  (n|T«"  fei^nâ^f"'  âcseneiimnbet/  auntufcte  ^aupt. 
Q    îcutl)  ;  pbcr  auf  cin  ©emcincn  /  tcn  ïsic  J^aupt-ieutl; 

i4°o.  fcargebcn  /  iiffcr  lîu|"cïcr  ®cfcll|'cfeafft  /  Dec  ce  nici;t 
»ccfci;WDl)cen  Ijctti  eec  datum  ti^  25riC(T5  /  unb 
utf  cincn  glcicbm  3"f'ië  /  wnl»  ^""^  f«c')  ï"*  crftnbct  / 
in  «iitcin  £yicd()tcii  /  Sa  fod  ce  bci;  6(ci6cii  /  uiit  fol' 
(en  cinunïcr  bcljolffcn  îatju  fcin  /  uff  tic  îli)»  /  :c. 
QBât;  abiï  I  tag  îînfcrg  cincë  Purger  oDct  citni 
icuti)!  ju  cinantcr  alfo  jufpccdfjcn  t)cftcii  obcr  gc- 
wunncn/  Dacum  foll  jctroctcr  tcin  antcin  nad[)fa()= 
m\l  in  tcrcn  ©crient;  ta  ter  ctcc  tic  gcfcffcn  ftnl>' 
tttt  tttrcin  fie  9c()&rcn  /  mit  ta  wn  tcn  otcï  tcncn 
9vcct)t  ncincn)  in  tcm  ®Cïicl)t  unt  wr  tcn  îtinbt» 
îcut^cn  tarein  fie  9e|)êrcn/  Dl)n  atl  gcfâl)^/  k.  Ob 
eé  afccc  in  cincr  (Scgcnt  wàï/  ta  nicfet  @cridf)t  wâ< 
tcn  /  taé  fo(I  in  ter  9)îag  mit  fo(d()cr  9cwol)nf)cit/ 
alétmn  llittx  {^niommn  ijî  /  6crcc|tct  wcrtcn/ 
«)^n9cfâi)r(icl)  /  K.  2Bdr  abcr  /  tufj  îînfcr  OcfcOcn 
cincr  fclOé  ju  bc^  anbcrn  £c«t()cn  jufprccticn  gcwun  / 
ta  follcn  tic  Jpiaiipt£cut|)  uffcr  ter  ®cfcllfcl;afft  ci« 
«en  gemeincn  gcbcn  /  unt  uff  tcn  foU  taé  bcrcc()tct 
Wcrtcn  /  mit  cincni  9lcid()cn  3ufaê  u^  ter  ®efctl« 
fct)afft/  ob  abcr  Unfct  cincr/  ju  Uni  ciné  fîatt/  taê 
eux  ,cian|  Commun  antrcff/  Sufprudf)  .qcroun/  tie» 
fclb  @tatt  foU  aud)  uff  lînfcre  J^aupt<ieut()  p  ci- 
ncm  2iîccl)tcn  t'ommcn  ;  5é  foUen  aud)  atlc  tic  /  tie 
je|  in  Unferer  ®efeiJfclfeafft  feint  /  otcr  ncd)  f&to 
tarein  tomnien  /  unt  auclfe  lînfcr  atlcr  ©tett  unt 
gjîâvcït/  Vlnfcr  trincm  feinc  aignê  £cut^/  oter  fcin 
nacfejagcnt  ÎJcgt<£cutl);noc]()  fcin  unt)Cïrccl;nct  3Cmt> 
îeutt)  /  nocf)  hincm  tcn  feincn  /  ter  i{)m  vcrfcttvof)' 
ïcn  otcr  toccbiirgct  l)tt/  nid[)t  ju  S5urger  einne()men 
«ocl;  empfa()cn/  befrt)  f)e  ce  abcr  tarôbcr  /  wan  tan 
îicr  otcr  tie  /  tcg  tiefclben  £cutf)  wâren  /  taé  ten 
M^bcingen  unb  crwifen  in  ter  ©tatt  cter  9)îatcft/ 
lia  fie  tann  ju  SSurger  einpfangcn  wâren/  ta  fort  ce 
etct  fcin  9efcl&tvo()rcn  2Cmbtmann  I  einen  gele^rten 
3t»)t  JU  ten  J^atigen  /  mit  uffgcbottenen  gingcrn 
frt)»vôbrên  /  ta§  ter  9Jlann  feincé  JÇertn  unecrtecl^' 
Mctcr  2tnibtman  fc»)  /  etet  tie  £cutf)  fcin  aigcn  /  cber 
fcin  nacl);agcnt  SogtSeutt)  /  cter  flucljftfam  tjctbûr« 
gct  otcr  \?crfc()Wo{)ren  ()aben  I  cter  06  einer  terfigeft 
S5rietf  tictt/  tie  taê  wûgten  /  unt  nact;  tem  J^ctrn 
unt  tem  îCmbtmann  /  jween  unverfvired6«n  CJJÎann  / 
fcie  tcé  aud)  fct)wel)ren  /  ta^  itjnen  taé  tunt  unt 
wiffcnt  fci)  /  tag  auc()  tann  ta  mit  ter  aSefa^ung 
gcHug  be|U;e()cn  feo/  tod)  tag  tie  99cweifung  befc^e. 
^e  in  3al)ré. grifî  /  nacl)  tem  aie  tic  ju  Surgcr 
emjjfangcn  «5ncen  /  (>l)n®efàl)rt/îc.  îînt  fotl  aucfe 
iiann  tarnact)  /  ten  nocl&  tic /taé  ^urgcr.giveclK  nid)t 
fd^irmcn  nod»  «erfptecècn  /  tod)  tag  man  (îe  tn  bcm< 
felbcn  ®crid)t  nid)t  fal)cn  fcU/K.  SBâr  aber/tag 
ter  otcr  tic/  Bon  tcé  SSurgcr-Slcdité  wcgen  /  ter 
©tatt  icijjjit  vecbûrget  ()cttcn  /  taë  mag  tic  ©tatt 
i»ol)l  Bon  i^n  nct)men  I  tocï)  foU  it)m  tic  ©tatt  oter 
9D^«cft  gcbietcn  ;  tcig  cr  in  ten  ncd)jîcn  Bicrje()en 
^agcn  Bon  it)n  auéfa^r/  unt  fotlen  il)n  furba^  nicfct 
mc^r  t)a(tcn/  ol)n9cfdl)rlid)  /  «•  li»(^  foUen  tvir 
aU  unb  îînfct  )cglid;cr  bcfonter/unt  aOc  tieîînfcrn/ 
unt  aflc  tic  îîné  îiiBcrfptcd)en  ftcfjen  /  bei)  îînfrer 
ïul)iger/  ftiHcr/  nug(id)rt  ®ctBcr/  aie  wûr  taë  big* 
^cr  uff  ticfen  f)cutigcn  ^ag  inge^abt/  l)crbrad)t  unt 
fcefcjfcn  (jaben  /  gerul)igli^  blciben  /  unt  fcU  aud) 
îînfcr  tciner  ten  antetn  taBon  nit  ttingcn  nod^  trci» 
ben  /  tann  mit  cincm  frcunt(id)en  ^ed)tcn  /  Bor 
îînfcrn  ^auptlcut()cn  /  o^n  aU  ®efâtbc  /  îC.  (Se 
foU  aiidb  Uiifcr  tcincr  tcm  antetn  /  nod)  tcn  feincn 
teincn  lîbcrgriff  t^un  /  o()n  atl  ®efd^rb  /  jc.  Se 
fd)c()e  cf  abcr  bavuber  /  iBcr  tcn  tie  Ubccgciff  tt)àt  / 
ter  fo(l  fîc  unBcr^ogcnlicb  bctcrit  unt  wiccer  t()un  / 
unt  fcU  man  tcn  tic  ©ad)  bcted)ten  Bot  lînfetn 
^aupt--Jcutlien  /  ol)n  atl  @cfàl)rt  /  K.  3)od)  auS- 
gcnommcn  afJct  Bcrbricfftcr  @d)n(t  /  unlogcubar 
©ult/  J5ub'®e(t/  2Jo9t.2fled)t  /  ©teur  unt  ginf  / 


du  E 

tatub  mag  wol)(  jctcrman  pfàntcn  unt  angreiffcn/  Anno 
als"  taé  bigl)cr  ift  tommen/  unt  tag  iaê  nicbi  Ubcr^  „ 
griiTfoacubailTcn  noc^fcinl  o()n®cfdbrb);c.2(ud)  ^400' 
ifî  bctcît  uuib  angcfaOcn  ®uctl)/  tic  jctrocbeC-XO-it 
in  gcwcr  inuigcl)abt  l)at/unb  ta  nit  in  gcfd)Wol)rnen 
®crtditcn  ligcn/  tic  foQcn  bcrcd)tct  tBcrbcn  auf  Un» 
fcrc  ^aupt'icutl)  /  >Bdd)c  abcr  in  9cfd)iuo!)rncn  ®e» 
ridjtcn  licgcn  /  tic  foUcn  bcrcd)tet  iBcctcn  in  bcnfei» 
bcn  ®cria)tcn  /  wt^r  abcr  tag  tie  J^aupt-icutl)  tnntî* 
te  /  tag  tic  Snfpnid'»  alfo  gcftalt  unt  l)ctTtig  wàïtal 
trtfj  ce  billid)  ancerfiroa  foltc  bercd)tet  wcrtcn  /  uno 
tvaë  fîc  fîd)  baruinb  crfcnncn  /  tabci)  foll  ié  blciben  I 
ïc.  Ttucl)  ift  bccctt/  tag  ivûr  alhBcgcn  auf  Sr.9)îar« 
tiné'îag/  acl)t5Eag  Bor  otcr  ad)t  Ijinnacf)  /  J^aiipt* 
£cut^  fclJcn  fcgcn  /  unt  foll  tie  gcmain  ®cfcllfd)a|ft 
eini(l  im  3al)r  uff  ten  îti)t  »»ct)lcn  I  jBCK^cn  fte 
tuncît  /  tic  Unferer  ®cfdlfc^a|tt  /  £ant  unD  icu» 
tl)cn/  tic  nuglid)flcn  fei)nt  /  unt  tic  beflcn  /  un& 
iBcld)c  ter  mel)ter'2l)et(  criBcfjlti  tie  tas  Bcrgangcn 
3al)r  nid)t  J^aupt'icntl)  gcwcfcn  fmt/  tie  foWeti 
baë  tt)un/  unt  tBa  tie  ^aupt^îcut  rcltcn/  eé  fei)  ju 
tagcn  otcr  ju  tdtigcn  otcr  antecéwa  /  Bon  tct  ®e» 
fellfd)afft  wegen  /  ta  gemeinc  ®efc£lfd)afft  nit  ge« 
«ia()uct  ift  /  ta  foU  man  einem  ©rafftn  /  ter  cin 
^auptman  i(l  /  jtoeen  ®ulten  Sètjrung  gcbenl  ju 
^ag  unt  Sfîadbt/  unt  cinem  Slitter  cter  ^ned)t  eiil 
®ulten  ju  ^ag  unt'2fîad)t'3&l)run9/n)cld)er  aud> 
uffct  tcn  ®cfctlcn5u  eincm©emcin  cïh>el)letwurt/ 
tcn  foden  tie  Bcrjèi^ten  /  tie  tie  ©tèg  mit  cinantec 
l)aben  /  ter  i^ncn  gegeben  ifl  Bon  ten  ^aupt  -  im* 
tf)cn  ;  tie  J^aupt'îeutb  fcUen  aud)  gctvalt  l)aben/ 
me()r  ®cfe0cn  ju  it)ncn  ju  net)men  ob  |te  wollon/  fà 
fte  tund't  /  tag  fold)  grog  Qtxd)  fei)  /  \'o  luêgcn  fîc 
ad)t  JU  it)nen  neiimen  unt  mat)nen/  unt  nid)tmel)r( 
tie  foUcn  aller  @aci&  gcwalt  l)abcn  /  ju  t^un  unt  ju 
(affcn  waâ  fie  tuntft  /  uff  il)r  2ti)t  unt  Çl)r  /  tag 
ter  ©efeOfd)affe  allernuiefî  fct)  unt  taé  be^  1  ctcc 
ten  me^rern  il)ei(  unter  il)nen  /  unt  fotl  an  tcn 
JÇaupt'Jeut^en  ftet)en  tBaé  man  tenen  Bon  3&t*tuii3 
iBcgcn  tl)un  fotl/  k.  S35enn  aud)  tie  J^aupt-îcilth 
tuncît/  Uê  tie  ®efctlfd)afft  ®clté  belSrffcn  tourte) 
fo  mêgen  fîe  wo^t  eine  gemeine  ©teur  auff  tie  ©e* 
fcfffdiafft  legen  /  tarna*  unt  fîe  bunctt  /  tag  es 
grtotturffir  ift  /  jctcrman  nacl^  gteid^cr  2[njal)l  I  unl> 
fï)tl  attcl&  ie9(id)cr  fcin  3injat)l  bejal)len  /  uff  ten  'îag 
aie  i()m  ten  Bcrtmitet  tBittt/uff  tcn  '2{i)t  ol)ngefât)r» 
lid^/  JC.  Çé  mêgen  aud)  ter  J^aupt'lcutt)  ttei)/ 
unt  nit  minter/  »boI)(  mc^r  £eut^  in  tie  ®efeUfct)afft 
nel)mcn  /  wcn  fîe  tunrtt  taÇ  ter  ®efctlfd)afft  nu«* 
(id  unt  fûglid)  fei)j  %ad)  foUen  tret)  J^aupt»  Senti) 
gewalt  tjaben;  einen  gemeincn  ÏDÎann  ju  gebcn/  wa 
©tog  unter  Unëtuâicn/  ot)ngefât)rlid)/  îC  Sod) 
folien  tie  J^aupt^Scutt)  nid)t  einnct)nKn  gûtftcn/ 
greffe  J5ctrcn/@efctlfcj&afftcn  otcr  gang  Commua, 
ten  ntit  iBilfcn  unt  witleu  ter  ®ctctlfd?afft  teg  met)» 
rcrn  'îbeilé  ;  255âr  aud)  /  ob  Unfctc  ®efctlcn  untct: 
einantct  ait  ©t&6  l)cttcn  /  tic  foticn  aufeetragcn 
ïDcrtcn  Bor  tcn  J5aupt'£cutl)cn  /  aie  Borgcfd)rieben 
fîcl)t  /  tod)  t)ctt  cincr  /  ter  in  ter  ®cfcll;çbatft  i|l  / 
ait  ©tèg  mit  jemantl  ter  in  ter®cfcllfd)afft  nid)t 
\xm  I  taé  fotl  tie  ®cfctJfd)afft  nit  angc^en  /  wolt 
abcr  ter  oter  tie  mit  Unfct  ©cfcticn  cincm  ©tog 
l)ctten/  uff  tie  J^aupt'îcutè  ju  nemen  unt  ju  reetit 
tummen/  teg  foll  fîcl&  Unfer  ©cfcll  laffcn  begnugen» 
wâr  aud)  einé  jÇerrnSicner/  tBcr  tcm  et  gcfd)TOol)« 
ren  l)ett  /  otcr  ob  cincr  unter  Une  /  eincc  ©tatt 
Sutger  oter  S)iener  wm  I  oter  H)t  fonfî  geffl^mo^ 
rcn  l)ctt/  Bor  Tfnfang  ticfcr  ®cfclJf(()afft/  tcm3(i)l> 
foll  er  gnug  tl)un/  tod)  fi'tl  et  tuntlici)  imi^ial  tag 
er  Bornial)lé  alfo  gefd)\»o[)ren  l)ab/  ol)n  ail  ©cfàl)rl)/ 
îc.  ©ieng  abcr  fcin  25ur9'9vcd)t  /  Q>unta»(}  oter 
©clûbt  in  tcr3citaug/fo  foll  ce  binfuro  fcin  ^luit» 
nu|5  nod)  Surg.Dled)!  mel)t  empfal)cn  /  nod)  nie* 
mant  tcin  ®cl&bt  t^un  tann  mit  ter  jÇrtiipt-  îcut^ 
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wiflcn  /  bcg  nw^ttm  'J^cit.    SBâr  aiict)  /  ob  îînfcr 
«inct  «on  ct(id&cn  J^crrcn  «Pfantfcl^afft  inf)ett  /  olier 
fcin  6cl)flu|jtcr  ÏDÎanii  wât/  tcmfctben  J^crrn  fctl  cr 
(iud&  ()aïtcn  unb  tl)im  /  waé  ce  t()Hi  »crt)ci|Tcn  (jat/ 
Bon  serfclbm  @dÈ)lo^  rocgcn  ;  ()cit  aucOcincc  untct 
îîité  if{)cn  /  eon  wannen  tiie  (tnt)  /  bcinfclbcn  ic()cn 
j^crm  fcU  cr  tt)utt/  waé  cr  feididj)  ton£cl)cné  mgcn 
tlunfcU/  îc.    2Bdr  auct)  /  cb  teincc  îînfcrcr  ®e« 
fcdcn  /  lier  jcêt  in  ner  (Scfcafdjafft  ifl  /  otcr  nodè 
Darcin  iâm  I  ftcl;  nicl)t  ïcSlid)  f)icltc  /    ce  wàt  mit 
tnirclilidbcn  Sugriffcn  /  obcr  mit  antctn  unrcblid&cn 
<5adE)cn/  gcgcn  tvcm  Saéwâc/  unï  baé  fur  lînfcrc 
J^rtupt-icutl)  6rac()t  wurïic  /  obcr  p6  (îc  ce  fonll  »cr< 
iic()ntcn/  fo  foHcn' lînfcrc  J^aupt'Scutl)  ticfclbcn  îîn- 
fcr ©cfcUcn  tîir  ftc  6cfcl)icfcn/  un»  mit  bcni  obcr  tt< 
ncn  rctcn  unt  fludj  fdjaffen  /  tag  ft'^'  ï*"^  bctcrcn  uni) 
ivicticr  tûgcn  /  ol)n  aflcs  ftcrjic^cn  /  nad)  tcm  aie 
fie  biOicï)  îimcft/  Wolt  abcr  ter  oDcr  tic  /    tuc(ct)C 
îiaéwdrcn;  îînfcrn  J^aupt  <  £cut()cn  nic()t  gcfjorfam 
fcin/  unt  i^t  lixjt  unD  &)x  ccrgcftcn  /    boé  ®£>tt 
nict;t  woB;  wic  Dann  tic  J5«i"pt'î'"t()ï'""'*f'  *'<'§ 
inan  Dcn  tamm  (îraffcn  foU  /  ta  fotl  gcmcinc  ©c» 
fcKfd^dtft  ju  6et)olff(n  fcin/  unt  foU  man  aucl&  taé 
t^un  of)n9cfd()r(id)  ;    Çéiiï  aucl;  bcrcM/  mr/  c6 
cin  gurft  otîcr  greffer  ^crr  mit  Unfcr  cincm  /  ter 
in  ttnfcr  ®cfc(l|c|iajTt  9ci)6rt/  Pfitg  wurD  otcr  3u» 
fptucl)  gcwun  ;  tarum  foticn  fie  cincn  gemcincn  net)» 
sncn  uffcr  iînfcrn  ^aupt'Jcut{)cn/  weicl&cn  berjûtft 
ctcr  ter  JÇcrr  wc()(t/  ter  aifo  mitîîné  ftêffîg  wucW 
uni)  ter  fotl  tann  tarum  ^ag  6cfcl)aiCen  an  gctegcn 
©tett/unt  foU  ;et)H)cl)Ctcr  î^eil  jwccniSrbcrSOÎann 
tarju  fcêcnr  ont  foflcntann  tic  fônjfbaiî)  t^eit  »cr< 
l^êrcn  /    ànt  mègcn  (îc  tic  @ad;  mit  i»»Ucn  unt 
Wiffen  ibcitc  tljcit  »crricf;tcn  unt  ûbctcin  btingeul 
tarbei)  foll  të  bfcibcn  ;  mocl&tcn  fie  abcr  tic  @aci)  nit 
init  bcçtcr  t|)cil  iviltcn  unt  wiUcn  tetrid^tcn  unt 
ftbcrcin  btingcn/  fo  foticn  ftc  cin9lccl)t  tatumb  fprc- 
■^cn  /  t)cft  abcr  îînfcr  ciner  ju  cincm  gôrflen  otcr 
groffen  J^crtn  /  otcr  ju  tcn  i^rcn  ju  fprcct)cn  /  xeàt 
ta/  06  tic  ©ad^  tcn  Jgcrrn  angicng;  fo  foKcn  wâr 
trci)  aug  tcffelbcn  J^etrcn  3ldtl)cn  nc^mcn  /  tcn  tic 
«Sade  angicng  /    unt  feint  ticfclben  trei)  îag  bt' 
fd()aiten  «n  gdcgenc  ©tctt/  wnt  fo(l  jettvcter  t^eil 
îwccn  ^rbcr  93îann  ju  tcn  trcçcn  fc|cn/unt  foU  tic 
@«d&  ecrt)&tt  unt  6ctcrt;ttt  tvcttcn  /    in  aller  ter 
g35eife  aie  itutor  gefdjricbcn  ftc^t  ;  gicng  ce  abcr  ci. 
«en  i^ren  Sicncr  an  /  fo  foïïcn  wâr  cincn  uflcr  »()• 
rcn  9(lâtt)cn  ne^mcn  /  unt  foU  jctweter  tt)ei(  jwccn 
ju  il^in  fcgcn  /  unt  fofl  tic  <Sac()  abcr  6erl)6tt  unt 
bctcebtct  wcrtcn  uff  tic  fânff  /    in  attcr  ter  SBcifc 
rtlé  torgcfd^ricbcn  fte^t  ;  2Bâr  abcr  tag  wûr  otcr 
cin  ®cfctl  unter  îîné  @têg  otcr  Suf^uC^  gcwun. 
ncn  /  JU  cincm  armcn  Jgerrn/  SHitter  otcr  Âncd&t/ 
otcr  ftc  ju  îînë  otcr  mit  Une  (    tarunt  foden  t»ur 
îîné  cines  9lcc()tcn  lajfcn  bcnûgcn  /  uff  cincn  gcmci» 
«en  CÏJtann/  tcn  îînfctc  J5am)t'£cut^  tunctt/  tag 
cr  Une  ©cfcUcn  uff  fie  junc^mcn  )    unt  uff  cincn 
gtcid&cn  3ufag  an  gdegencn  ©tâttcn  /  unt  fofl  tic 
©ad)  abcr  ta  tctf)5rt  unb  6crccl)tct  wcrtcn/  in  aflcr 
ter  2Bcifc  aU  tcrgcfd^ricbcn  fîcl)t  ;  2Bdt  aud)  /  ob 
lînfere  gcmcinc  ®efcflfd)afft/  otetcin  îînfcr  ©cfefl/ 
«lit  ciner  gcmcinen  ©tatt/  ta^  cin  gan|  Commun 
«ngicng/  ©tcg  otcr  Swfptud)  gewunncn  /    tarum 
foUen  TOir  otcr  ter/  tcn  tic©t6g  unt  gufprudj  an< 
gicngc  /  cincn  gemcincn  9)]atin  nc()mcn  uffcr  ciner 
«ntcrn  ©tatt/  tic  ju  tcrfclbcn  ©tatt  tcrbuntcn  ift/ 
imt  fofl  )e9lid)cr  tl)ci(  jwcen  «Srber  g^ann  tarju 
fc|cn  (  unt  fofl  tic  ©ad)  abcr  «ff  tic  fûnff  tcr()6rt  / 
«nt  bcrcd)tct  wcrtcn  /  ju  gctcgcnlid)en  Siagcn  /  in 
flflcr  ter  SBcifc  /  fo  t>orgcfcl)rieben  fîct)t  ;    'SBdtc 
abcr  taf}  cin  îînfcr  ®efefl  ©têg  otcr  3ufptudj  gc' 
Wun  JU  cincm  i()rcn  3ngcfeffenci\  25urgern  /  tatûb 
foflcn  wûr  Une  mcê  gieic^cn  9vcd)ten  lajfcn  benû» 
gcn/  nad)  lînfetcr  ^aupt--£cut^en  otcr  tcg  mcl)rcrn 
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Sbeilé  (Srtantnug  unter  it)ncn/  oi^n  ©cfd^tt/  îc.  Anno 
SSBdr  abcr/  ob  cin  ©tatt  otcr  mcl)r/otcr  il)rc  25ut'      .(^o 
gcr  /  p  Une  otcr  ju  cincm  îînfcrn  ©cfcflcn  /  3u«  *4°"' 
ft)rud;  otcr  9)îi§t)cfliing  gewunncn  /  tacûb  fcdcn  fie 
cincn  gemcincn  9Dîann  auffcr  îînfcrn  ^aiipt'Ccutt)en 
nc^mcn  /  unt  ter  fofl  baiten  tl^cilcn  'Sag  berdjcitcn 
an  gclcgcnc  ©tctt  /  unt  fofl  ictwctcr  tl^cil  ju  tcn 
jwccn  Srbarc  93îann  fcfjcn  /  unt  fofl  tic  <S)ad)  uff 
tic  fûnff  t)(irl)5rt  unt  bcrcd&tct  mcrtcn  /  in  aflcr  ter 
93îcig  aie  wrgcfd^ricbcn  flct)t/  o^n  afl  ®cfâl)rt/îc.  ' 
SBdc  abcr  /  taf  cinc  ©tatt  otet  il)rc  Surget  /  (X\â 
ter  il)r  @t5B  otcr  3wrvtud)  gcwimnen  /    ju  cincm 
tem  îînfcrn /tarum  foflcn  ftc  ftd)  cinc^  9lcc()ten  von 
tcn  îînfcrn  laffcn  benûgcn/nad;  trcycc  îînfcr  J^oupt* 
Icut^  (Srfantnug  /  otcr  tem  mc^ccrn  tljcil  unter  Hy 
ncn/  ol)ngcfâl)r(id; }  25ftt  ()abcn  Une  audj  afle  tcg 
gcmcinlidxt)  tcrfpcot^en/tag  wùt  bei;  fold)cn  9{cd> 
tcn  unt  Singcn  /    at^  t)ictor  ton  îîiië  an  tiifcm 
95ricff  terfd)tlcbcn  |îe|)t  /  l)altcn  unt  ttoflf&ljrcn  Hjot« 
(en/  unt  aud;  îînfcrn  J^aupt'icuttjcn  in  aUcn  glci« 
d)en  rctlid&cn  ©ad&cn  I  eé  t»dr  uff  tem  gelt  otcr 
anterfiwa  /  gcl)orfam  fcin  tvoflen  /  unt  M)cld;cr  lîn^ 
fer  @cfeû/  il)ï  irdr  ciner  otcr  mefir  /  tarroitcr  ttidt 
gcfd()rlid;cn  /  otcr  ftd)  frctentlidien  fcgte  roitcr  îîn» 
ferc  JÇaupticutt)/  «on  foldicr  ©ad;  l»cgcn/  fo  l)ic« 
tor  in   îînfcrm  ®efcflfd)cifft^25rtcff  terfd)rtcbcn 
fîel)t  /  fo  foflcn  îînferc  J^aupt-Jcutl)  unt  tic  '2td)t  / 
tic  fie  JU  it)ncn  nel)mcn  foflcn/  jufammen  fîgcn  unt 
fid)  cttcnncn  /  t»ic  man  tcn  otcr  tic  tarum  fïtaffen 
fofl  /  ce  fci)  an  £cib  otcr  an  ©utl)  /  unt  taé  follcft 
tanh  tic  jÇiaupt^eut^  unt  tic  gcmcin  @efc(Ifd)afft   • 
t^un  bci)  tcn  ifpten  /    fo  tvâr  tarumb  gcfd)TOot)tctt 
^aben  /  ofjn  afl  @cfdl)rt  /  îc.    tud)  fofl  îîno  aflcr 
obgcfd;ricbcn  ®efcflen  ©d)log  /    tic  jcëunt  tarin 
fînt/  otcr  nodj  tarcin  tommcn  wcrtcn/îlnéJ5aupt< 
£cutf)  offcnc  J^dufcr  fcin/  otcr  wem  fie  taé  fd)uffcnJ 
ter  JU  ter  ®cfcflfd)afft  gc|)5rtc  /  tod)  il)»»  otcr  i()« 
nen  /  ol)nc  il)rcn  mcrcf lid;c«  @d}atcn  /  îC.    QBûc 
tic  obigcn ©cfcflcn  terjcl)en  aud)/  ob  taé  wdre/tag 
tic  J^aupt'Ccutt)  mmê  fôr  ()ànt  nc^mcn/  tamitfiê 
tuncftc/  tag  ce  nad)  ter  ©cfcafd)afft  Sfîottiirfft  ju 
beffern  wdr  /  anteré  tann  in  ticfcm  ^Scieff  bcgrtcf» 
fen  ifî/  taé  mJgcn  tic  ^aupt^cutl)  t»ct  dntetn/  fïê 
unt  tic  ad)t  /  ob  ftc  tic  p  il)nen  nc()mcn  /  dié  offt 
fictuncft/  uffticîlDt/  tag  ta^nottûtfftlg  fci)/unt 
tcg  foflcn  fie  wo^l  ©cwalt  èdèen  /    unt  foflcn  wir 
il)m  gcnug  t^un  o^ngcfdt)rt/  îc.    dtê  foflcn  aud) 
tvôrticJÇanpt'Ccut^/  wcicl&c  tann  cr«)el)(t  wertcn/ 
auff  tie  3{t)t  /  fo  wâr  gcfd)»pot)ren  ^aben  /  gcuîciit 
unt  gleidb  fcin  aflen  ©efcflen  unter  Une  I  tem  3(r» 
men  aie  tem  9leid)en/  ot)n  afl  ©efd^rt/  :c.    îînt 
fofl  aud)  ticfc  Serainung  U)e()rcn  i(i»ifd)en  îînfcrcr 
®efcûfd)afft/  bif  auf  St.  ^ergcn  2ag  ter  fd)icci|l 
fombt  /    unt  tdrnad)  l)in  trci)  3at)r  tic  ncdjften 
nad)  cinanter/  tod)  fo  nef)mcn  t»ir  gcmciniglict)  in 
ticfcr  ©cfcflfcfeafft  aué  /  tcn  :Mflcrturcl^(cud)tiflfîen 
giitfîcn  unt  jÇertn/  J^errn  9lup£ed)ten/  Don  ®£)t' 
tc^  ©naten  Slêmifcl^cn  jtênig  /    ju  aUcn  3citcn 
ÇOÎeljrcrn  ttê  SKeid)^/  îC. 

îînt  alfo  t)aben  t»ir  obigen  ©efcflen  rtfl/  «nt  je» 
glid)erbcfontcr/  cincn  gelcl)rten  3Ci)t  ju  ®Dtt  unt 
JU  aflen  J&cijligcn  gcfd)»ol)rcn  /  mit  uffgcbottcneii 
gingern/  afle  obgcfd)rie6enc  ©tuct  unt  3(rtictiil /fo 
tor  ton  îînë  an  ticfcm  Sricff  gcfd)riebcn  (îcl)t/  gc» 
trculid)  /  wal)r  ant  fîdt  ju  Ijaltcn  /  unt  ju  toUffil)» 
rcn/  ol)n  afle  ©efd()tt  unt  îttgelifll  K.  îînt  teg 
JU  wal)rcm  unt  offcncm  îîrtunt/  unt  fîetcr/  te|îcr< 
ol)m\)antclbal)rcr  ftd)erl)cit  /  t)abcn  tvûr  afl  unt  je 
glid)cr  bcfontcr/  flci(|iqlid;  gcbcttcn  /  îîlrid)cn  ^er» 
gon  JU  "Xtd  I  ©raf  (S()cr()arttcn  ton  Sîcflcnburg/ 
^cinrid)en  ton  Oîog'negg/  grei)'.Çcrc/  Scrcl;toltcK 
ton  ©tain  /  9littct  /  J5cinrid)cn  ton  Svantcgg/ 
giittcr  /  Q33alt()crn  ton  ilunfcgg  /  9îutolpl)cn  ton 
giitingcn  /  J^aupt-ieutl)  I  :c.  2tlbtcd)tc«  /  wn 
S  f  A  (SÙttti 
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Anno  ®^tteé  (Snatcn  S5ifcl&cffcn  ju  (Eofîani  ;  ^anngcit 
ç    2:ruct)rcgcn  ju  SBaltpurg  I    9îimr  ^aniificn  ton 

J^ctnian  «on  grcobctg/Sîitteï/^anngcn  ïon  ^orn- 
(iein  /  SKittcr  /  Sonraïicn  ton  ^ai)mcnbcfcn  /  iRit» 
t«n/  ^Mêcrntcn  *&cl)cacnbcr9/  unt  Gafparnton 
^lingcnbcrg/  k.  tafj  (te  ail  jt)rc  Siificgcl/ju  citici: 
2Bnbrt)cit  aller  ol)gcfct)ricbcncn  ©acb  /  ©tuct  un» 
2(rtiful  an  tcn  SSticff  gct)cncft  Ijabcn/  Saruntct  wur 
îînSflll/  «nb  jeglic^cï  bcronbcr  ecfîiglid^cn  ïcrbun» 
Den  /  allcS  bas  roat):  unî>  fîàt  ju  bnltcn  /  r">  ««  l»"» 
S5nc(îgefcl;nebcnf!c()t/  bei)  tm  2li;bcn  /  fon>firgc« 
f{t;n)oi)r(n  ^abcn/  t)t)n  ail  @cfôl)rt)/  jt.  Set  95ricf 
tfl  gcben  ju  SBalfc  /  ta  man  ?al)lt  nad^  (El)i:ifïi 
(Seburtt)/  t)icr5ct)cn  l)unDctt  3af)t/  uni)  ï»arnact)  in 
tcin  adbtcn  3at)t  /    aiu  ncc^ften  ©ambfiag  nact) 


(L.S.)  Sccf. 

L.S.)  ^Ranbcgg. 
rL.S.)  2:rucl)fcg. 

L.SJ  J^onificin. 
^L.S.)  SRcfncgg. 
X.S.)  ^cibingcn. 
{L.S.)  Sobinanii 


(L.S.)  SfleHcnburg, 
(L.S.)  .Kunfegq. 
(.L.S.)  'îl;cngn«. 
(L.S.)  /^açinm^offcn. 
(L.S.)  ©tcin. 
(L.S.)  55if.  Gejîanê. 
(L.S.)  gcci;berg. 


N^ 


(L.S.)  <£>(i)tiUnUxs-( L.S.)  .Klingcnberg / «. 

ccxxxv. 

Z.  Juill.  Alliance  £s?  Confédération  entre  Raoul  de 
Cou  CI  Evêqm  de  Mets,  Chaules  Duc 
de  Lorraine  ,  Robert  Duc  de  Bar ,  £5" 
Edouard  </«  Bar  Marquis  du  Pont,  contre 
Frédéric  Comte  de  Meurs,  qui  s' et  oit  em- 
paré de  h  Comté  de  Salverne  ,  fur  l'Evêché  de 
Mets  Ils  y  conviennent  de  prendre  les  Armes  en 
commun ,  four  regagner  ladite  Comté  ,  ta  de  la 
partager  enfuite  en  trois  parties  égales.  Le  t. 
Juillet  1408.  fLa  Véritahle  Origine  deS 
Maifons  d'Alface',  de  Lorraine,  8c  d'Autri- 
che. Aux  Preuves  pàg.  170.  tiré  des  Archi- 
ves de  Lorraine.  ] 

rOus  Raoul  de  Coucy  ,    par  la  grâce  de  Dieu 
'  &  du  Saint  Siège  de  Rome ,  Evesque  de  Mets  ; 
FaifoQs  fçavoir  à  tous ,  que  comme  il  foit  clere  chofe 
»  antre-     &  notoire  ,   que  Noble  homme  feu  Henry  *  de  Sal- 
ment  Sma-  yerne  quant  il  vivoit  j     euft  repris  de  nous  à  caufe  de 
'''''•  noftre  Eveschié  de  Mets  en,  Fiez  vendable  &  Lige  le 

Chaftel  ,  le  Bourg  ,  les  Villes  fei:mées  de  Salverne 
&  de  Boukenon ,  enfemble  toutes  les  Appartenances  : 
Et  comme  fes  Predecefleurs  l'ont  d'antienneté  tenu  de 
DOS  Predecefleurs  Evesques  de  Mets ,  &  comme  nous 
trouvons  &  tenons  clerement  que  le  droit  Ufaige  & 
Couftume  de  noftredit  Eveschié  eft  tel ,  que  fe  un  Vas- 
fal  trespafle  de  ce  fiecle  tenant  Fiez  de  noftredit  Eves- 
chié ,  &  que  les  Fiez  foient  fituez  par  de  là  la  Rivière 
de  Sarre  ,  par  devers  Aflay ,  fans  Hoir  mafle  de  fon 
corps ,  ledit  Fiez  vient  à  noftredit  Eveschié.  Et  com- 
me ainfi  foit  que  ledit  Comte  Henry  foit  trespafle  de 
ce  fiecle  fans  ce  qu'il  ait  laiflié  aucun  Hoir  de  fon  corps, 
&  meismement  Hoir  mafle.  Et  Fiedrich  Fils  au  Com- 
te de  Meurs,  de  fa  volonté,  fans  avoir  aucune  décla- 
ration en  noftre  Cour  ,  que  aucun  droit  y  aye ,  s'eft 
bouté  en  la  poffeflîon  de  ladite  Comté  de  Salverne  qui 
eft  de  noz  Fiez,  &  à  nous  encheu  à  caufe  de  noftredit 
Eveschié i  comme  dit  eft,&  avec  ce  ledit  Fiedrich,  par 
luy  &  par  fes  Complices,  apporte  &  fait  tres-grans  griefs 
&  notoires  dommages  à  nous  &  à  nos  Eglifes  ,  hom- 
mes &  Subges ,  &  en  oultre  pourchaffe  &  fe  travaille 
de  nous  bouter  hors  de  noftredit  Eveschié  &  de  y  met- 
tre un  de  fes  Frères.  Confiderans  que  toutes  icelles 
très  grans  injures,  maleficies  &  dommaiges  nous  font 
très  durs  à  porter  ,  &  auflî  regardant  que  fe  il  nous 
falloir  à  nos  propres  frais  entreprenre  Guerre  pour  le- 
dir  cas  fans  avoir  groffi;  &  puiflant  ayde,  veu  les  gros- 
fes  debtes  &  charges  que  nous  portons  à  caufe  des 
Guerres  que  nos  Predecelîeurs  ont  heuës  ;  ce  nous  foit 
dure  &  pefant  chofe  pour  nous  &  noftredit  Eveschié. 
Et  pour  pourvoir  en  ce  cas  de  remède  convenable  que 


l'héritage  de  noftredit  Eveschié  ne  nous  foit  ainfi  par  /^n]s)o 
force  tollu  ,  &  que  en  outre  les  injures  que  ledir  i'  ie- 
drich  nous  a  faites  &  fait,  du  jour  en  jour,  luit  reiifté  I^ÛO» 
comme  il  appartient, &  que  autrement  ne  puions  veoir 
que  nous  puilfent  venir  à  noftredit  droit  &  entention', 
fi  ce  n'eft  que  nous  aiens  à  noftre  aide  fors  &  pullfins 
Seigneurs  qui  à  leurs  propres  fr.n's  &  miflbns  nous  ai- 
dent à  recouvrer  l'héritage  &  droit  de  noftredit  Eves- 
chié. Et  pource  nous  pur  bon  Confeil  &  inieure  déli- 
bération fur  ce  heuës  &  purement  pour  rhonnieur,bien 
&  utilité  de  noftredit  Eveschié,  avons  traitté  &  accor- 
dé i  Hauts  &  PuilTans  Princes  noz  tres-chiers  &  très- 
âmez  Coufins  C  h  a  r  l  e  s  Duc  de  Loherenne  &  Mar- 
chis,,  Robert  Duc  de  Bar,  Seign-eur  de  Callèl  ,  &  E- 
doiiard  aisné  Fil  de  Bar  Marquis  du  Pont ,  par  ainfi; 
que  lesdis  Ducs  &  Marquis,  pour  eux  &  pour  leurs 
Hoirs,  &  nous  pour  nous,  &  pour  noz  Succefleors, 
à  compter  lesdis  de  Bar  &  Marquis  du  Pont  pour  un, 
ayent  tous  les  droits,  authoritez  &  querelles  que  nous 
à  caufe  de  noftredit  Eveschié  ,  avons  ou  poons  avoir 
en  ladite  Comté  ou  encontre  ledit  Comte  de  Salverne 
par  quelconque  meniere  que  ce  foit ,  .  &  partiront  les 
tiers  en  la  fourme  &  manière  qui  s'enfliit.  C'eft  à 
fçavoir,  nous  Evesque  pour  un  tiers  ,  noftre  Coufin 
de  Loheraine  pour  l'autre  tiers,  &  nos  Coufins  de  Bar 
&  Marquis  à  un  chacuA  d'eux,  tant  conjointement 
comme  diverfement, pour  l'autre  tiers,  làns, avoir  l'un 
de  nous  aucun  avantage  encontre  l'autre ,  &  pour  en 
uftr  comme  plus  à  plain  en  ces  Lettres  eft  déclariez , 
Avons  donné  &  par  ces  prefentes  donnons  à  chacun 
desdis  Ducs  h.  Marquis ,  à  compter  lesdis  Duc  de  Bar 
&  Marquis  pour  un,  tellement,  comme  dit  eft,  le 
tiers  en  toutes  Seigneuries,  bonnes  Villes,  Fortereflès 
en  gardans  d'icelles  Forteteflfes  en  Terres  &  aultres 
pourfis,  Seigneuries  &  Eniolumens  quelconques,  fans 
rien  retenir  davantage  par  devers  nous,  excepté  les  Fiea 
Noble  de  ladite  Comté,  qui  ne  deveront  pas  la  Garde 
esdites  Fortereflis  &  la  Jurisdidtion  fpirituelle  d'icelle 
Comté  &  dépendances  d'icelles  en  juri'sdiâion  efpi- 
rituelle.  Lesquelles  chofes  nous  Evesque  de  Mets  a- 
vons  retenu  par  devers  nous,  &  nous  Evesque  de  Mets 
deffus  dis,  nos  Succeflfeurs  &  lesdis  Ducs  &  Marquis 
deffus  nommez ,  chacun  d'eux  &  leurs  Hoirs  &  ayans 
caufe,  doient  avoir  ou  furplus  chacune  partie  le  tierà 
pour  en  joyr  &  ufer  paifîblement  comme  de  leur  pro- 
pre héritage  ,  fans  faire  hommage  ne  autre  redevance 
ou  fervifce  quelconque.  Es  FortereflTes ,  qui  feront  gâi- 
gnies  ou  conquifes;  Nous  &  lesdits  Seigneurs. y. deve- 
rons  mettre  nos  Chaftellains  &  nos  Officiers ,  &  boug- 
fritte  chacun  pour  fa  portion  pour  y  demourer  paifi- 
blement ,  ainfi  comme  des  autres  Fortereflès  fituées  & 
affifes  ou  Pays  de  l'Empire.  Nous  Charles  Duc 
de  Loherenne  &  Marchis ,  Robert  Duc  de  Bar,  Sei- 
gneur de  Caflel,  &  Edoiiard  de  Bar  Marquis  du  Pont, 
congnoiflbns  par  ces  prefentes ,  que  chacun  de  nous 
endroit  foy  par  bon  advis  &  délibération  fur  ce  heuë 
en  noftre  Confeil ,  confiderans  le  bon  droit  que  nous 
tenons  avoir  Révérend  Père  en  Dieu  Raoul  de  Coucy, 
Evesque  de  Mets  à  caufe  de  fadité  Eveschié ,  avonâ 
traitté  &  accordé  à  noftredit  Coufin  l'Evesque ,  &  ac- 
compaigtlie  à  luy  ,  &  luy  à  nous  pour  avoir  chacun  de 
nous  des  Parties  defliis  ditte  en  ladite  caufe  &  aâion  , 
le  tiers,  &  pour  en  joyer  de  noftre  droit;  Nous  Eves- 
que, Ducs  &  Marquis  defliis  dis  pour  nous  &  pour 
nos  Hoirs  &  Succeflêurs  ,  avons  faiâ  les  Confédéra- 
tions, Convenances  &  Alliances  qui  s'enfuivent.  C'eft 
à  fçavoir  que  nous  Raoul  Evesque  de  Mets,  &  nous 
Charles  Duc  de  Loheraine ,  &  Robert  Duc  de 
Bar ,  &  Edoiiard  de  Bar  defl!lis  dis ,  encontre  ledit  Fie- 
drich de  Meurs,  fes  Allieis  &  Aidans  ,  nous  fommes 
alliez  &  devons  tendre  de  tout  noftre  fens  &  puifiTan- 
ce  de  conquérir  ladite  Comté  de  Salverne  au  pluftoft, 
&■  par  la  meilleure  manière  que  nous  pourrons  fans 
faintife, entreport  ou  difiimulation  quelconque,  &  de- 
vant tout  œuvre  tantoft  que  pour  ce  fait  encommen- 
cerons  Guerre  de  nous  mettre  le  Siège  devant  ■  alver- 
ne  ou  Boukenehem,  lequel  nous  femblera  plus  expé- 
dient, &  après  de  l'une  à  l'autre  ^  &  luy  faire  la  plus 
dure  Guerre  que  lious  pourrons  chacun  de  nous  de 
toute  noftre  puiflfance,  ainfi  que  nous  feriens  pour  le 
propre  fait  d'un  chacun  de  nous  en  tout  cas  &  miflbns 
que  à  Guerre  &  à  Siège  appartiennent,  &  d'iceluy  faiét 
rious  ne  autre  pour  nous  ne  pouvons  jamais  faire  ne 
accorder  Trieves,foufferte,ne  Accord, audit  Fiedrich, 
ne  les  fiens,  ne  à  autres  détenteurs  de  ladite  Comté,  ne 
faite  quittance  en  manière  que  ce  foit  l'un  de  nous  fans 
les  autres ,  par  commun  accord  ,  &  s'il  advenoit  que 
Paix  fut  faide  de  la  Guerre,  qui  eft  à  prefent  entre 

BOUS 
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la  fomme  du  dit  rachapt  ,     &  l'autre  moitié  à  nosdis    A  NnÔ 
Coufins  le  Duc  de  Bar&Marquis  du  Pont  à  l'un  d'eux  a 


AlMNn   nous  Evesque  de  Mets,  Duc  deLoherenne,  &  la  Ville 
■**  de  Mets  d'une  part,  &  le  Comte  de  Naffau  &  de  Sar- 

X4o8«  rebruche  ,  le  Comte  de  Salmes  ,  ledit  Fiederich  de 
Meurs,  &  le  Sire  de  Boulay  d'autre  part  ,  ja  pource 
ne  doient  eftre  enfraintes  ne  admeuries  ces  prefentes 
Alliances  &  Convenances,  mais  fe  doient  tenir  entre 
nous  Evesque,  Ducs  &  Marquis  deffus  nommez  en- 
contre Fiedrich ,  les  Succeffeurs  on  autres  Détenteurs 
de  ladite  Comté  de  point  en  point ,  &  toutes  &  quan- 
tesfoisque  l'un  de  nous  jugera  qu'il  foit  expédient  après 
ces  prefente  Guerre  ,  &  il  en  requiert  les  autres  ,  un 
mois  devant ,  tant  feulement.  Nous  devons  déifier  & 
faire  en  oultre  tant  par  Siège  comme  par  Guerre  toute 
noftre  puiflànce  chacun  de  nous  endroit  l'un  pour  con- 
querre  ladite  Comté  de  Salverne,  &  chacun  de  nous  à 
fes  propres  frais ,  miflbns  &  despens  fens  nul  eschuy. 
Et  nous  les  Ducs  de  Loherainne  &  de  Bar  ,  &  nous 
Marquis  du  Pont  delfus  nommez  ,  conlîderans  l'ac- 
compaignement  que  noftredit  Couiîn  l'Evesque  de 
Mets  ,  nous  a  fait  fur  l'eritage  de  fon  Eveschié  ,  & 
auflî  que  il  ne  puet  foulFrir  &  porter  le  fais  de  fi  grofîè 
charge  de  Gens  d'armes  ne  de  frais  comme  l'un  de 
nous,  nous  ne  le  devons  mies  preffer  ,  outre  ce  que 
en  fa  bonne  foy  il  pourra  foutfrir  :  mais  luy  mesme  & 
nous  chacun  endroit  luy  devons  faire  toute  noftre  puis- 
iànce,  comme  dit  eft  ,  de  conquerre  ladite  Comté  & 
tout  ce  que  conquefter  y  pourrons  doidt  eftre  à  nous 
Evesque,  Ducs  &  Marquis, &  demeurer  fans  divilion 
en  commun  chacune  partie, comme  dit  eft, de  tiers  en 
tiers  &  en  gardes, &  en  toutes  chofes,fans  avoir  aven- 
tage  l'un  de  nous  fur  l'autre  en  manière  que  ce  foit, 
fauf  à  nous  Evesque  de  Mets  noftre  Juridition  espiri- 
tuelle,&  les  Fiez  de  ladite  Comté  tels  que  deflîis  ,  & 
tous  Prifons  Gens  d'Armes ,  qui  par  nous  ou  nos  gens 
feront  prins  fur  ledit  Fiedrich  ou  fes  Succeffeurs  ou 
Détenteurs  de  ladite  Comté  &  leurs  aidans,  doient  es- 
.  tre  à  nous  delïus  nommez  en  commun ,  &  n'en  poons 
ordonner  l'un  de  nous  fans  l'autre  ,  &  fe  aucuns  de 
pos  Gens  d'Armes  qui  par  ledit  Fiedrich  ou  fes  aidans 
eftoient  prins,  nous  devons  aider  &  délivrer  nos  gens 
qui  prins  feroient  de  nos  communs  Prifonniers  par  es- 
change  raifonnable ,  &  ceulx  qui  en  tel  cas  par  eschan- 
ge  raifonnable  ne  fe  pourront  délivrer ,  chacun  de  nous 
doit  délivrer  &  deffraier  les  ficns  fans  ce  que  les  autres 
en  doient  aucunement  eftre  chargiez.  Encor  c'eft  à 
jçavoir  que  fe  aucuns  quels  qu'ils  fuflent  vouloient 
pourfuivre  aucun  de  nous  ou  temps  advenir  &  deman- 
der reftitution  de  Fouraigerie  comrne  de  Blez,  Avoine, 
Vins  &  autres  Vivres  de  menues  Beftes ,  comme  Chas- 
trons,  Brebis ,  Pourceaux  &  Gelines,  qui  par  nos  gens 
feroit  fait  en  faifant  ladite  Guerre,  nous  tous  enfemble 
devons  aider  &  eftre  aidans  l'un  de  nous  à  l'autre  à 
fousjourmais  encontre  celuy  ou  ceulx  qui  de  cet  nous 
voulroient  pourfuir,&  chacun- de  nous  devons  fpuignier 
'&  fouffrir  à  avoir  Vivres,  à  l'autre  en  toutes  nos  bon- 
nes Villes  pour  fes  deniers  par  pris  raifonnable  pour 
piaintenir  ladite  Guerre ,  tant  cornme  elle  durera.  Eft 
aflàVdir  comme  il  foit  ainfi  que  nous  Evesque  de  Mets 
i^elTus  nommez,  ne  poons  donner  la  propriété  &  héri- 
tage de  noftredit  Eveschié  de  Mets.  Nous  î^vons  re- 
tenu en  cette  prefent  Traiâié  pour  nos  Succeffeurs  E- 
Vesques  ,  Efleus  ou  confermez  de  Mets  ,  que  nous 
poons  rachepter  &  retraire  à  nous  chacun  tiers  de  ce 
<3ue  conquis  feroit  de  nos  Fiez  toutes  &  quante  fois 
qu'il  nous  plaira,  parmy  la  fomme  de  vingt  mille  francs 
û'Or  du  Coin  du  Roy  de  France  ou  monnoye  courfa- 
ble  à  l'avenant ,  laquelle  fomme  nous  ou  nos  Succes- 
seurs ferotis  tenus  de  paier  à  nosdits  Coufins  ou  leurs 
Hoirs  &  Succeffeurs  tout  à  une  fois  en  la  puiflànce  de 
nosdits  Coulîns.  Ç'ell  affavoir  en  paiant  à,  noftredit 
Coulin  de  Loherenne  ou  fes  Hoirs ,  la  moitié  de  toute 
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4.  Dec.  Extracb  vati  een    nauwer  Verbinténis   tuflchen 
R  E  Y  N  A  L  D  Hertpgh  van  Çîelder  en  A  n- 
Zl.^       TON!  s  Hertogh  van  Brabant ,   met  verbancj 
"•  van  het  Verfchil  aan  de  uytfpraak  van  twaelf 

Raeds-Heeren  te  verblyven.  Gedaan  binnen 
's  Hertogen-Bos  den  14.  Decembcr  1408. 
f  Slichtenhorst, Chroniques  de  Gueldre. 
Liv  VIII.  pag.  180.] 

TO  0  R  eerft  zouden  de  Vorften  op  een  af-gepael- 
den  dagh  fes  van  hunne  Racds-vrienden  naer  Ra- 

vefteyn 


ou  àleurs  Hoirs  &  ferons  point  receu  à  rachepter  l'un    ï^ 
desdis  tiers  fans  l'autre  ,   mais  faudra  fe  nous  ou  nos- 
dis Succeflèurs  veulent  ledit  rachapt  faire  ,     qu'il  foie 
fait  auffi  toft  de  l'un  des  tiers  comme  de  l'autre ,  &  le 
tout  fans  malengin  ,     &  ledit  rachapt  fait  ladite  Terre 
qui  feroit  de  nos  Fiez.  C'eft  à  fçavoir  Salverne  &  ,Bou- 
kenehem   enfemble  leurs  appartenances   deveroit  de- 
mourer  franchement  à  nous ,   pour  nous  &  pour  no? 
Succeffeurs,  fans  débat  ou  contredit  de  nosdis  Coufins 
d'aucun  d'eux,  ne  d'autres  pour  eux.     Mais  fe  aucune 
ForterelTe  ou  Terre  nous  conqueriens  fur  ledit  Fie- 
drich ,     fesdits  Succeffeurs   ou  Détenteurs  de  ladite 
Comté,  leurs  Alliez  ou  autres  ,  qui  ne  fulfent  pciint 
des  fiez  de  noftredit  Eveschié,  iceulx  nous  ne  porriens 
retraire,  ne  racheter,  ainçois  doient  demourer  à  nous 
Parties,  deffus  nommez  en  commun  ,  chacun  Partie  le 
tiers  à  tousjourrhais  ,   comme  deffus  eft  dit.     Et  eft  â 
fçavoir  que  pu  nous  Evesque  &  Duc  de  Loherenne 
deffus  dis  auriens  faiâ  aucun  autre  Traitté  ou  autres 
Lettres  entre  nous  touchans  cette  matière, qui  allalfenf 
ou  entrepriflTent  en   aucune   manière,  à  l'en  contre  du 
contenu  en  ces  prefentes ,  Nous  voulons  &  dés  main- 
tenant confentons  que  tout  foit  caflTé  &  mis  au  néant, 
&  dés  maintenant  l'adnuUons  &  voulons  que  ces  Letr 
très  demeurent  en  leur  force  &  vertu  ,   &  partiens  de 
tiers  en  tiers  comme  dit  eft  defifus.     Et  dés  maintenant 
rious  Evesque  .   Ducs,   &  Marquis  defliis  nommez  a- 
vons  promis  &  par  ces  prefentes  promettons  loyaul- 
ment,que  ou  cas  que  ledit  Fiedrich  ou  autres  qui  pour 
la  haine  de   ces  prefentes  Alliances  ou  Convenances 
deffus  dites  en  faifoint  Guerre  ou  Dommaige  à  nuls  de 
nous  quatre,  ou  temps, advenir,  nous  promettons  par 
les  fois  de  nos  corps,  de  aider  l'un  de, nous  à  l'autre, 
bonnement  &  loiaulment  fans  faintize  ou  eschuy  quel- 
cofique ,  félon  ce  que  cas  appartiendra.    Et  c'elt  à  fça- 
voir que  fe  nous  Evesque  alliens  de  vie  à  trespaffement 
ou  que  nous  ne  fufllens  Evesque  de  Mets  devant  que 
ladite  conquefte  fuft  mife  à  excution  ,     &  que  ladite 
Fortereflfe  ou  aucune  d'elle  ne  fient  gaigniés  &  con- 
quifes  comme  dit  eft  ,     que  ces  prefentes   Alliances 
foient  de_^  nul  effeêt.     Et  pareillement  fe  l'un  desdits 
A,lliez ,  à  compter  ledit  Duc  de  Bar  &  Marquis  pour 
un ,  .alloit  de  vie  à  trespaffement  avant  ladite  excution , 
que  lesdites  Alliances  &  Convenances  fuffent  du  tout 
expirées  &  mifes  à  néant  ,     entant  que  touche  ledit 
trespafle,  &  celuy  qui  feroit  en  vie  demeurroit  envers 
nous  Evesque  en  cesdites  prefentes  en  fon  Eftat ,  com- 
me deffus  eft  dit..  -  Toutes  lesquelles  chofes  deft!us  dic- 
tes ,  &  chacune  d'icelles  nous  Raoul  de  Coucy  Eves- 
que de  Mets  ,    Ch,arles  Duc   de  Loherenne  & 
Marchis ,  Robert  Duc  de  Bar,  &  Ëdoiiart  de  Bar  Mar- 
quis du  Pont ,   avons  juré  &  promis  ,  jurons  &  pro- 
mettPns  loiamment  &  en  bonne  foy  &  en  parolle  de 
Prince,  &  aux  Sainéles  Evangiles  de  Dieu  ,  de  tenir, 
garder  &  accomplir  ,     &  faire  tenir  &  accoipplir  l'un 
envers  l'autres  à  tousjours  fans  contrainte.     Tout  dol, 
fraude,  barrât  &  mal-engien  cefTans  ,     &  arrière  mis. 
En  tesmoings  de  ce  nous  avons  faiâ  meflre  nos  feeils 
à  ces  prefeiites ,  données  l'an  mil  quatre  cens  &  huiâ  j 
le  fécond  jour  du  mois  de  Juillet. 

CCXXXVI. 

Confœderatio  £5"  Liga  inter  J  o  a  n  n  e  m  II..  Cas- y, 
tella  {«f  Legionis ,  6?  CarolumVI.  FrariT 
cWum  Réges.,    ABum  Falleokti  die  7.  Decem- 
hris  1408.  [Voyez-la  ci-après  fous  le  2J.  Sep- 
tembre 1475-.    'i'om.  m.  pag.  5-10.  col.  2.] 
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CCXXXVII. 

fraité  ^ Aïliànce  entre  (i)  Renaud  IV.  Duc  \if.Titci 
de  Çueldre  £3'(2)AntoinedeBour,- 
GOGNE  Duc  de  Brabant.     Fait.  à.  Bolduc  Ic^tIIII^ 
ï^.  Décembre  i^oS.     [Slichtenhorst,  "'"'"' 
Chroniques  de  Gueldre.    Livre  VIII.  vas 
180.]  ^  ^ 

"PREMIEREMENT  les  Princes  feront  trouver  à  Ra~ 

-*-    veftein  à  certain  jour  prefix  fix  de  leurs  Confeillers 

S  f  3  amis, 

(t)  U  mourut  Tans  enfans  en  1423..    ,  f     j   /.,. 
(1)  11  lut  lué  en  i^^tj,  l  la  Bataille  d'AiilicouB, 
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1408. 


vefteyn  aen  de  Maes  af-vaerdigen  ,  ende  heu  ter  han- 
den  rtellen  ïoodanigeop-fpr3eken,verlbcken  enklach- 
tcn ,  als  d'een  op  d'ander  incynde  te  hebben  :  waer  op 
de  twaelve  ,  gehoord  aen  defe  en  geene  zijden  het 
voor-draegen  en  bedingh  ,  ailes  na  hunne  befcheyden- 
heyd  zouden  beflichcen  ,  in  kracht  van  een  onweder- 
roepelijk  Vonnis  ,  eer  zy  van  Ravefteyn  vertrocken. 
Beyde  Heeren  zouden  zoo  langh  haer  leeven  duyrde, 
vrienden  blijven,  dat  is,  d'een  tegen  d'ander  niet  on- 
der-winden,  des  anders  vyand  geen  toevoer  doen,dan 
des  anders  fchade  afweeren  ,  ende  ter  gelegener  tijd 
helpen  met  fijn  eygen  volk  ,  lijf ,  en  op  zijn  eygen 
koften;  foo  te  weeten  de  Vorft  die  den  Oorlogh  aen- 
vaerdede,  zelf  by  den  toght  was:  mede  in't  belegeren 
ofte  aentaften  van  een  Stad  ofte  Schants,  d'ander,  des 
verfocht ,  ioo.  ofte  meer  gewapcnde  by-zetten  ,  mids 
dat  de  verfoeker  hun  voor-raed  befchicke  ,  ende  tôt 
geen  verdragh  en  treede  ,  daer  fijn  byftander  niet  en 
zy  in  bedongen.  Soo  een  van  der  Vorften  onder-zae- 
ten  des  anders  onder-zaet  in  recht  betrock ,  ende  zulk 
een  zich  noch  onder  't  recht  noch  fijns  Heers  vier-baa- 
ken,  noch  onder  de  tvi^aelf  goede  mannen  wilde  buy- 
gen ,  dan  zich  in  vyandfchap  vergreep  tegens  een  der 
Vorften  ofte  hun  onderdaenen  ,  die  zoude  van  fijn 
Opperheer  na  behooren  werden  gebreydeld.  Over  en 
weder  zoude  foo  te  Land  als  te  Water  ongemoeyde 
handelingh  en  verblijf  zyn  ,  onder  betaelinge  van  be- 
hoorlijke  Tollen  ter  behoorlijker  plaetzen. 

Dit  Verdragh  zoude  zich  ftrecken  tegen  aile  Vorften, 
uyt-gefondert  het  RoomfTe  Rijk  ,  den  Franffen  Ko- 
ningh,  en  Grave  van  Holland  ;  met  dit  onderfcheyd , 
dat  de  Heer  van  Braband  nu  noch  inimermeer  den 
Hollander  de  hand  zoude  leenen  tegen  den  Hertogh 
van  Gelder  en  Gulich  ;  ten  ware  de  Burgondier  in  ey- 
gen hoofd  den  Hollander  by-koemende,  beyde  Vors- 
tendommen  bekrijgde,  ofte  des  Brabanders  Broeders, 
de  Vorften  van  Burgondien  en  Nevers,  uyt  eygene  in- 
fichten  Oorlogh  aenvingen  tegen  Reynald  vari  Gelder; 
die  in  tegendeel  ,  met  raed  en  daed  tôt  af-breuk  van 
den  Hertogh  van  Braband,  weder  moght  by-ftaen  den 
BifTchop  van  Kolen ,  den  Hertogh  van  Orléans,  Her- 
togh Willem  van  den  Berge  ,  den  Grave  van  Kleve, 
met  de  Biffcboppen  van  Luyk  en  Paderborn  ;  voor- 
behoudens  dat  hy  den  Brabander  na  fijn  befte  vermoe- 
genj  zoo  't  nood  deed,  onderftand  zoude  doen  tegens 
die  van  Maeftricht,  Luyk  ofte  Loen  ,  in  val  van  bly- 
kelijk  geweld  en  ongelijk.  Wel  verftaende  dat  die 
byzondere  kraekeelen  ,  om  welker  wille  defe  byftand 
was  gefchied  ,  gefleeten  zijnde  ,  dit  befteck  namaels, 
ende  zoo  vaek  dusdaenige  dingen  voor-vielen,  m  zyne 
vordere  leeden  ongefchend  en  van  voile  kracht  zoude 
blijven.  Indien  de  Brabander  de  Kolenaers  beoorlogh- 
de  ,  zoude  Reynald  met  hem  in-fpannen  ende  zijn  erf- 
goed  Zulch  den  Biffchop  weder  af-vorderen  :  quam 
Reynald  hem  eerft  de  vriendfchap  op  te  zeggen,  dan 
zoude  de  Brabander  hem  zonder  vertoef  hulp  bieden  : 
maer  foo  de  Biflchop  yewaerts  een  van  de  Hertogen 
op  't  lijf  viel  ,  daer  zoude  d'ander  zyne  Troppen  na 
toe  voercn,  beftaende  in  600.  gewaepende  Spiets-dra- 

fers ,  ende  die  op  fijn  beurs  en  gevaer  onderhouden. 
)e  Vorften  in  't  Léger,  ofte  in  een  tocht  of  Belegh, 
by  een  zijnde  ,  zouden  yeder  hun  eygen  koften  drae- 
gen ,  ende  in  de  winft  gelijkelyken  deelen  ,  ten  waer 
eenige  plaets  yemant  van  de  Vorften  eygendommelij- 
ken  toe-behoorde.  Aile  zwaerigheyd ,  hinder ,  en 
mis-verftand  uyt  dit  Verdragh  t'eenigher  tijd  koemen- 
de  te  rijfen,  ten  ware  dan  dat  beyde  Vorften  ofte  hun 
Onderdaenen  onder  een  fchortinge  kreegen  ,  ofte  de 
Onderdaenen  met  d'een  ofte  d'ander  Vorft  ,  zouden, 
met  toeftemminge  van  de  weder-zijdflTe  tegen-dingers , 
by  de  12;  Scheyds-luyden  af-gedaen  worden  te  Raves- 
teyn  ,  na  fes  v/eeken  tijds  ;  ende  of 'er  yemant  van 
defe  Raeds-Heeren  door  dood  j  uytlandigheyd  ,  vry- 
willighen  af-ftand,  ontzettinge,  ofte  om  andere  oor- 
zaeken,  dit  fijn  Ampt  niet  en  konde  ofte  wilde  uyt- 
harden ,  in  diens  plaets  zoude  men  t' elke  reys  keuren 
een  ander.  Beyde  Heeren  zouden  een  ofte  twee  van 
han  Radcn ,  met  een  Geheym-Schrijver  tegens  den  13. 
der  Lauw-maend  naer  Ravefteyn  af-fchicken,  met  hun 
Heeren  Zegels  ,  om  fes  opene  Brieven  te  vervaerdi- 
gen,  waer  vanner  elk  drie  zoude  behouden  ,  ftaende 
after  yeder  Brief  den  dagh  van  defe  overkomft  :  in  den 
e.-rften  Brief  zoude  defe  Handeling  befchreven  zijn; 
in  den  tweeden ,  de  onderlinge  beloften  ,  van  over  en 
weder  fes  Volmachtigers  naer  Ravefteyn  af  te  ftuyten, 
met  allen  fchijn  en  befcheyd  ,  van  't  geen  d'een  op 
d'ander  had  te  zeggen  ;  in  den  dtieden  ,  dat  d' een 
Heer  tôt  afterdeel  van  d'ander  niet  zoude  by  de  hand 

neemeti , 


amis,  (sf  leur  mettront  en  main  les  demandes  ^  p!a!»~ 
tes  qii^ils  croyent  avoir  fun  contre  P autre  ,  furqiioy  les 
douze  après  avoir  entendu  tes  propojitions  faites  de 
part  (s'  d'autre ,  ils  en  feront  la  décifion  félon  leur  dis- 
crétion par  une  Sentence  en  dernier  reffort ,  Jj"  avant 
qu'ils  fartent  de  Ravefiein.  Les  deux  Seigneurs  de 
part  lif  d'autre  demeureront  amis  toute  leur  vie,  c'cji- 
à-dire  ,  n'entreprendront  rien  l'un  contre  P autre  ,  ne 
donneront  aucun  accez  aux  ennemis  l'un  de  l'antre 
mais  fe  protégeront  £3"  s' ajfijieront  dans  les  injures  qui 
leur  feraient  faites  ,  de  leurs  propres  Troupes  y  de 
leur  vie ,  o'  à  leurs  propres  dépens  ,favoir  quand  même 
le  Prince  qui  f croit  la  Guerre  ,  y  feroit  en  perfonne  • 
même  que  dans  le  Siège  ou  attaque  de  quelque  Ville 
ou  Forts  en  étant  requis  ,  il  fournira  200.  ou  plus  de 
fes  Gens  d'Armes  ,  à  condition  que  celuy  qui  les  de- 
mandera leur  fourniffe  des  provifions ,  ^  qu'il  n'entre 
en  aucun  Traité  que  l'affiflant  n'y  fait  compris.  Si 
les  Sujets  de  l'un  des  Princes  vouloit  mettre  en  Jus- 
tice les  Sujets  de  l'autre,  iff  qu'ils  voulujfent  décliner 
la  JurisdiilioM  de  fan  Seigneur  dite;  vier-bancken ,  i^ 
celle  des  douze  Arbitres  ,  ^  qu!ils  vouluffent  fe  ré- 
volter contre  l'un  des  Princes  ou  leurs  Sujets,  le  Sou- 
verain ufera  contre  eux  de  contrainte.  On  commerce- 
ra par  Mer  ^  par  Terre  fans  empêchement  en  payant 
aux  lieux  convenables  un  péage  raifonnable. 


Cet  Accord  aura  lieu  contre  tous  Princes  ,  excepté 
P Empire ,  le  Roy  de  France ,  y  le  Comte  de  Hollan- 
de, avec  cette  différence  que  le  Seigneur  de  Braiant 
ne  prêtera  jamais  la  main  contre  le  Duc  de  Gueldres 
^  de  "Juliers;  à  moins  que  le  Bourguignon  ne  vienne 
à  acquérir  les  deux  Principautez  appartenantes  à  PHol- 
landois  ,  ou  que  les  Frères  de  Brahant  ,  Princes  de 
Bourgoigne  Jy  de  Nevers  ,  ne  vinffent  de  leur  propre 
mouvement  à  faire  la  Guerre  à  Renaud  de  Gueldre., 
qui -d'autre  côté,  pourrait  d'avis  is'  de  fait  ,  au  désa- 
vantage du  Duc  de  Brabant  ,  affifier  derechef  PEvê- 
que  de  Cologne,  le  Duc  d'Orléans,  le  Duc  Guillaume 
de  Bergue  ,  le  Comte  de  Clcve  ,  avec  les  Evcques  de 
Liège  y  de  Paderborn  ;  à  condition  que  luy  de  Bra- 
bant fe  deffendra  de  tout  fin  foffible ,  fi  la  néceffité  le 
requiert,  contre  ceux  de  Maejlricht  ,  de  Liège  ^  dé 
Loen,  en  cas  de  violence  isf  de  tort  manifefle.  Bien 
entendu ,  que  ces  querelles  particulières  ,  à  caufe  des- 
quelles lesdittes  ajfijiances  feront  faites  étant  accomo- 
dées  ;  cet  Accord  ,  autant  de  fois  que  pareilles  chofes 
arriveront ,  demeurera  inviolable  difns  tous  fes  points. 
Si  le  Brabançon  venoit  À  faire  la  Guiire  à  ceux  de 
Cologne  ,  Rénauld  prendYa  les  armes  avec  lui  £5"  re- 
prendra fur  PEvêque  fa  Terre  de  Zulch.  Si  c'était 
Renaut  qui  vint  à  rompre  le  premier  avec  lui ,  le  Bra- 
bançon Paffifiera  fans  delay.  Mais  fi  PEvêque  venoit 
à  attaquer  quelques  uns  des  Ducs  ,  Pautre  fera  mar- 
''er  fis  Troupes  confifientes  en  600.  Lances,  qui  fie- 
nt entretenues  à  fes  dépens  ,  isf  à  fies  périls  Jj"  for- 
Les    Princes    étant   enfemble   à  P  Armée  ,    ou  à 


cher 
ront 
tune. 


une  expédition  ou  Siège  ,  ils  porteront  chacun  leurt 
frais,  ^  partageront  le  gain  également,  à  moins  que 
les  Places  n'apartinjfent  à  quelcun  des  Princes  en  pro- 
priété. Toutes  les  dijficultez  i'  obfiacles  ou  diffentions 
qui  viendraient  à  naître  en  quelque  tems  que  ce  fait , 
de  ce  prefient  Traité  ;  à  moins  que  les  deux  Princes 
ou  leurs  Sujets  ne  reçuffent  quelque  ({uerelle  ,diffention, 
dommage  ,  ou  les  Sujets  par  Pun  ou  Pautre  des  Prin- 
ces ,  ils  feront  termine  t  à  Ravefiein  par  les  douze  Ar- 
bitres dans  fix  fiemaines.  Et  fi  ijuelqu'un  de  ces  Con- 
feillers  vient  à  ne  pouvoir  remplir  fa  charge  ,  foit  par 
mort ,  par  démijjion  volontaire  ou  autrement ,  ou  que 
pour  quelque  autre  caufi  il  ne  voulût  point  effeStuer 
fa  Commijfion,  on  en  mettra  à  chaque  fois  un  autre  ea 
fa  place.  Les  deux  Seigneurs  envoyeroHt  un  ou  deux 
de  leurs  Canfèillers  avec  un  Greffier  le  13.  Janvier  à 
Ravefiein  ,  avec  leur  Sceau ,  pour  expédier  fix  Lettres 
Patentés ,  dont  chacun  en  gardera  trois ,  au  dos  des- 
quelles fera  mis  la  datte  :  dans  la  première  fera  écrit 
le  préfent  Traitté  :  dans  la  féconde  les  promeffes  parti- 
culières d'envoyer  à  Ravefiein  fix  Plénipotentiaires, 
avec  les  injlruâions  fur  ce  qu'ils  auront  à  dire  :  dans 
la  traizième  ,  qu'un  Seigneur  au  préjudice  de  Pautre 
n'entreprendra  rien  d'icy  en  avant  jusques  à  la  Chan- 


Àeleur. 
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A  neemen,  van  nu  nf  tôt  aen  toe-komftigen  Kerftdagh. 

jft.NNO  Eyndelijken  zoude  de  Brabander  zijn  opfpraek  tegen 

T/I08     '^^  Gelderflè  op  den  Sondagh  in  midden  Vaften  aen 

.  T      *   denBurg-Grave  ofteToUenaer  vanNymegen  in  fchritt 

over-leveren  ,     ende  de  Hertogh  van  Gelder  op  den 

zelven  dagh   zyne   ftucken  te  Bruyffel   in-dieuen  by 

den  Cancelaer  van   Braband   ofte  Willem  Blondeel, 

om  daer  na  ailes   binnen   Ravefteyn  af-gehandeld  te 

worden. 


CCXXXVIII. 

1400,  ^i^rteuwte  utiti  auf  fere-y  ^rt^ï  ecrtcliigfrtc  Vcx^ 
^  ''      cimgung  jwifdjcn  ter  Sta&t  uns  ^i|ct)0ffeti; 

S.Fcvr.  ju  (LoflrtJtQ  /  -feertsogcrt  ju  Cocf  /  ©rrtf* 
fcrt  t)on  iîîontfovt/  wU  aiid^  anlicrcn  S'^'^V 
-^crrcrt  /  ^ttcern  /  ju  gcmciticn  nugen  unb 
fricten  /  toUber  tic2(ppert5ellcr  uni)  I)ctfc(6cn 
-Çclffcr  auffgeridfjtct  /  Graffit  bcff  n  ftc  jîd)  gcgcn 
einanCcr  umb  btro  5tci)^eit«util)  SRccfetcn  ju  6c« 
fcli)âêcn  /  aufé  trâfïttgfîe  terbûnbcn.  ®cfd)d)en 
am  S)onttcr(la,()  wr  Reminiscere  Anno  1409. 
[  L  u  M  G ,  %ivA\A)iè  9lcid&iS  «  Archiv.  Part. 
Spécial.  Continuât.  I.  gortfcgung  1 1.  pag. 
jo.] 

C'eft- à-dire. 

Renouvellement  £?"  Prolongation  pour,  trois  ans  d 
TUnion  entre  l'Evêque  de  Constance  £<? 
la.  Fille  de  ce  nom ,  le  Duc  de  Teck,  le  Com- 
te de  MoNTFORT,  y  quelques  autres  Com- 
tes^ Barons  fff  Nobles  ,  four  le  maintien  de  la 
Paix  £5?  du  Repos  public ,  fj"  pour  la  défenfe  de 
leurs  Privilèges  {5"  Droits  contre  les  Gens  d'A  p- 
p  E  N  z  E  L ,  avec  promejfe  £5?  engagement  de  s'ai- 
der, protéger^  {§  défendre  réciproquement  contre 
toute  injujie  violence  qui  leur  viendrait  de  ce  côté- 
là.  Fait  le  Jeudi ,  avant  le  Dimanche  Remi- 
niscere 1409. 

èff^àï  ^'«^  25urâerttict(ï«  /  Statue  /  unî>  3«ttfft. 
■'^  mcijîcr  (  unD  atlc  Surger  âcmcinïict;  /  SXcicI 
ïîftî)  îttmc  ter  ©tatt  ju  (So|îmt|  /  îc.  25etcnttcn 
Éné  offcnt(ic(i  mit  bicfcm  SSrifjf/  ?c.  SÊanti  wSc 
lint  tit  J^ftljnJûrbigcn  /  Çïicïrt  unb  Q25o(cr6cl)rne  / 
îînfet  £ii6  gnàctac  J^etren  /J5«r©teffan  bon  (Suit- 
ï)clfîagcn/grci;.t)crr  uni)  Slitter  /  ÇDîarcf  ()  tJon@cl&c(« 
^eiibcrg;  gênant  9lut)tt/  unt  Çoitrab  »on@tcin  ju 
.KUngenftein  /  J^upt.£eut^  tegS:l)ci(é  im  IfUgeu 
uni)  cm  ter  îtônaul  îc.  ,  3un*«  -Çnn^  **>"  Scngcfl 
§rci)lierr /  Safpar  ton  ^lingenbcrg  unt  95urcf ()rtct 
ton  ©toffcln;  gênant  @ct»«Hi  '  J^dupt-îcùtt)  tcg  art» 
î)ern  'î()eilë  im  J^cgcu  /  im  înrgau  uni  um  tert 
SoDcnfce  /  unb  ïiefelb  ®efetlfcl)afft  uni»  Dvit» 
iterfa;«fft/  atiegemeinlicti  /  <M  fie  rtrtd&bfnal)m6t 
fcin. 

3(lbrccïit  ton  ©Ottcé  ®naben  S5ifci&off  ju  (£0. 
fîaiig  ;  Ulcicl)  .Çctiog  ju  %A  I  @raf  J^ug  »on 
€Dîont|ortl  JÇicrr  ju  SSregenI  /  ©raf '3[BilI)e(m  son 
SUÎOiitrort  /  Çctr  ^u  Sregeng  /  fein  Sittcr  /  ©raf 
J^usJ  wn  9)îoutfcrt/.Ocrr  jii  a5ubitain;®raf  2Bi(« 
l)cliné  *Srul)cr  /  @raf  Sbccbarb  Bon  îfîcflcnburg  / 
ianti.®raf  m  jÇcgeu  uni)  in  SDÎabad)  /  ®raf  Slu- 
bolpt)  «on  gjîontfort  /  .Çerr  ju  Sc^cer  /  ®raf  QBI(< 
t)clm  t)On  gyîoiitrcrt  /  J^crr  ju  Scttnang/  ®cbcûl)er/ 
®raf  3ol)ann  ton  iupffcn  /  îanî)»0caf  ju  ©tûe^. 
lingcn/  un»  Jjccr  ju  ^ot)cn'(Jcf  /  ®raf  (Sgcn  Mn 
gûrftenberg  mit  terSaac/unl)  mit  tcm  ©clnvar^» 
uialb  /  QÈaltt)cc  unb  Ulrich  »on  .Kiingcn  /  @ct)ct. 
tern/  JÇànricl)  unb  S"^'*""  wn  Slogncgg  /  ©cbrfr 
bcr  /  QBotff  Bon  S5tanl)ié  /  3ol}'i""  ^oi\  ^cucbtcfi 
p  QBalcpurg/  3p^ann  Bon  ïiocman  bcr  Ttltl^o- 
J)ann  «on  SSobman  /  grifcl)()ang  I  2oi)ix\m  Sonrab 
»on  SSotmau/  leonl)aïl)  bou  Sungmgen/  J^iciutic'i; 


deleur.  Enfin  le  Brabançon  livrera  par  écrit  au  Bar- 
grave  ou  Maître  de  la  Douane  de  Nimegue  fa  de- 
mande contre  les  Giieldrois  ,  i^  ce  le  Dimanche  de  la 
mi-Caréme,  l^  le  Duc  de  Guelire  livrera  ,  le  même 
jour  à  Bruxelles\  fes  papiers  entre  les  mains  du  Chan- 
celier de  Brabar.t  ou  Guillaume  Blondeel ,  pour  ifu'il 
en  foit  en  fuite  traité  à  Ravejlein. 


/Vnno 

I4Ô8, 


»on  <5t6acïi/  J^einrid^  t5on  Stantegg  /  (Jonraî)  ton  i' 
lupffen/  J^ctman  Bon  5re»)betg;'2t)oman  Bon^rcç» 
bcrg  ;  5Scrd)toH)  Bon  ©tcin  /  fym\<l)  Bon  "^'cn- 
burg  /  (Sbctt)arl)t  unt  (Sonrat  Bon  Janlàu  /  ©tbrû=' 
ter  /  ?Dîar(iuart  Bon  ©dicUenbctg  Bon  .Kifilcgg/ 
Çonrat  Bon  ècticllenbcïi)/  Sffîtcbcl  BonSBoldcnfî.in/ 
^cinridf)  Bon  J^èrningcn  /  @cocg  'Stucbfcg  coït 
SKingingcn/  ^t"')»""  ""n  jÇunigéÇggl  Jutung  Bort 
^otiifîain/  3ot)ann  ^rua}fc6  BonS)ieten()oBcn/gc« 
nant  95tact  /  Spfî'nm  «on  S^na^taxn  Bon  ©ct)a|« 
bcrg/  S5urctf)act  Bon9Hanfpcrg(  (Sonrat  Bon  .Çai;» 
menboBcn  /  3Ba(thcr  Bon  ©tein  ;  2Baltt)er  unb 
.Çan^  Bon  ©tation  /  Çlaug  BOn  Silibacï;  /  QBolff 
Bon  ©tain  Bon  ^tingcnficin  ;  3Bolff  Bon  ©teitt 
BOm  «Heclitenfîein/  Conrat  95itgcr  Bon  Opffjngen/ 
.Çeinrict)  ïtud^fcg  Bon  ^èftinâc"  '  -Çcinrid)  Oîogg» 
tBiict/  3o()ann  @c|)iBarg;  aOcSlittcr;  «Srun  Bon 
Cupfen  ;  S)&l§er  unt  J^cinridi  Bon  ©dbellcnberg/ 
2l5a(tf)et7flbrcd[)t/  lîlricï)/  JÇang  /  2[lbtec()t/  ixu 
txc{)l  <Sgg  unt  £âcc(c/  a0e  Bon  ^ungS'CSgql  Ulrich 
^crman  /  unt  J^cinrid^  Bon  J^ornlîcin  /  gritcricj) 
Bon  5tct)berg/  2Bi(^e{m  Bon  QBelti)/9îiito(p()  Bon 
gribingen/  Sonrat  Bon©cfecUenbcrg/  2B^rner  Bon 
^ettcnfîcin;  Sonrat  Bon  ©tein/  Bon  Çrbacli;  Son* 
rat  Bon  ©tein/ gênant  Sâdj/J^ainliKin  Bon  ©tain/ 
^ang  Ulridt)  Bon  (5mp|  /  (peter  Bon  J^ofjenegg/ 
2Bi(^etm  J^cinriçlf)  unt  '335il()clm  Bon.Knarin3en/ 
J^eittrid^  Bon  gdtingen  /  J^cintidl)  Bon  Dvantcgg/ 
^angBonSHantcgg/  J^ang  ter^CeUer/  uttt  ^ang 
ter  3û«ger  /  unt  ^einridtj  Bon  jÇonburg  /  9îuto(ff 
Bon  Janbenberg  /  J^ang  gênant  ?0Me/.Oecman  un6 
aSutctd)  /  bit  ïrncl)fcg  Bon  Sicffen^oBen  /  S^<xv$ 
Bon  Qa5t;(tenfefe  /  Ulfid)  Bon  Jp)at;mcnl)oBen  /  ^cin. 
rit{;Ben£aubenbcrg/  Slamfperg/  jÇang  25en|nau/ 
(jgg/  «Hueflf/  jÇang/  (SberliBon  9îeifc{)ad[;;5[Bo(ff 
Bon  SBolffurt  /  ^urd ^art  ÇOTaçâcr  /  Çglin  unt 
95urd()artt  Bon  «Kantenburg  /  Çonrat  Bon  Sdct» 
fd&adf)/  ter  3ûrtger/  £iiç  unt  J^einridè  Bon  253orb. 
nau  /  ©tubenbcrg  Bon  ©tuben/J5einrid()  Sogt  Bon 
îutpotg/  9lubo(pncin©ot)n/  ^rict  BonÇInljooen/ 
25urcf^arbt  /  Çbcr^arbt  unb  Œonrab  Bon  QBi)ler/ 
Seng  Bon^ornftcin  Bon  ©rûningi  n  /  Surtcttcn  bec 
ÎCltc  Bon  gjtaifenbnrg/  3ob  Bon  îiutenricbt  /  JPiilb* 
pranb  2Biell()  /  Jgang  Bon  ?Dîagenbnd()  /  ^an(i 
aSog/  iinft  Bon  2ttcli)arit)0|Ten  /  J^cnfli  Bon  J^cu. 
torff  /  J5einrid&  Bon  JÇeggelbad)  /  jècinticl;  Bort 
2)îagcnbud&  /  J^crman  Bon  janbenbcrg  /  J^crman 
®rdmlid&  /  ^imiA)  ©uri;g  /  ^^ûiï  ©c^ivarg/ 
unt  Sîûbiger  J^argcr; 

3u  ten  'Sciten  /  tct  Bief  unb  mandt)et(ft)  tBi(bet< 
îîulufl  /  unt  U%  ®cbre(ien  in  tcn  Janben  aufge. 
(lanben  tBaren  /  fontcrlid;  Bon  ^(ppcnjellcrn  /  unt 
tcnen  tic  fîci)  }«  i()ncn  gefdhlagen  unt  Betbuntcri 
lîatten  /  turcl)  tic  lant  unb  îcutl)  /  (Jbcl  unt  îîn» 
Çbet  /  ^crren  unt  ©tntfe  /  Slèflcr  unt  antec 
®ai|îlid(}  unb  QïBcltlict)  gebrucft  /  unt  beg  i()reii 
unmâcl)tig  gcmad&t  unb  entfeçt  iButten  /  U'ibec 
®Dti  unt  nUe  9lccl)tcn  ;  23ctacl)ten  unt  fur  Une 
nal;mcnb/ba§  bcr  prî'aÇ  ®&ttlicbcr'3Bci()()eit;®£« 
bict()  unt  gcfcl)ricbcncn  9vecl;tcn  /  tafi  wiifjten  nnb 
fa^tcn  /  ba0  mâimiglicl)  gcbuntcn  »uârc  unb  foite 
icin/  bengemcinen  Sflupcn  ju  fûrbern  /  unt  teii 
©cf;aben  teé  gemeinen  Sîugcné  ju  tocnbcn/  ^ciet 


3^4 


CORPS    DIPLOMATIdUE 


JobI  Dcin  JÇail.  9îem.  9lctcl)  ju  ffi>iirt«  "«o  îuSl)- 
I40?'  m  1  fut  folcl)  bJg  iufl  unî>  unrctlidl)  ©cwalt  /  uff 
ciii  àcit  /  taé  ftc^  icge  uintcl)tcn  wcïSt  /  etgct)cn 
Wcrtt/  uff  St.  ©corgcnîaa/  m  nccl^fît&nfftigcn; 
îu  cinanlJCï  tcrbunten  /  nac^  au§\veirun9  tcflclbcn 
25unD-a5ticff^;  Datinnen  QBûr  unD  gcuicincë  £an6/ 
unt)  rtUc  ^tbar  wnberfpïccl}cnc  £cutl)/  hmttUci)  uiiD 
wol  /  gcuieincn  9^u|cn  gcnicrcf  t  unD  cmpfunben  t)a< 
Un  I  unD  Une  t)cn  Dcn  ©nabcn  OOttcé  alfo  gc 
glûdft  l)at/  bag  wûc  ftbmalé  Dccfclbcn  b&fcn  uncctlc 
2^cn  (Setwlt  ;  bûd)  juin  2^c»t  entlatcn  /  un!)  ûbcr» 
i)cbt  feocn  /  unb  tarumb  ;  unb  aucl;  umb  iaél  ob 
tt5ûc  fclcè  bcfd^aitcn  îi\uff  unt  S'ttnung  /  mit  Dct 
^UffSOttcé  /  tiinffic  in  Dcn  JanDcn  bct)Cbcu  rnôd). 
tcn  /  fp  |}ab(;n  wûc  gar  bcrdt^(ic|  /  mit  gutm  fur. 
fàgcn  /  unb  mit  wolbcbad&tcm  ftn  unïi  mutl)  /  abcr 
©£)tt  JU  Job  /  fccm  J^ai;!.  9l5mif.  9tcicl&  ju  TOôcbe 
tinb  JU  (Sl)ïcn  /  îlné  unD  gcmcinem  ianD  ju  ^ticbcn 
wnî)  ju  (Seinact)  /  uni)  lautcrlicl^  burcft  Ccn  gcmei. 
m\  £fîu|  /  ii{f;lbcn  îînfct  ©cfcdfctjatft  unt  (Sini' 
gung  mit  ter  ct)cgcnantcn  9îittcrfa)a1Tt  /  ctncuctt/ 
gclângcït  /  unb  gcilrcctt  /  tjinfûc  «on  bem  c^cgenan. 
tcn  St.Scoïgcnïag/  ncd&(î'tûnfftigcn  btci;  gange 
3al)ï  /  bic  nccl)|ïcn  nacl)  cinanber  )  iii  bie  ^otm  / 
QBcifi  unb  ?Dîeiuung/  até  ^crnact)  mit  SBottten  unb 
in  ©dtifft  bcgriffen  wirbt/  unb  bod)  bcï  corbtigcn 
S)îcinungUng  uff  bcnfctbm  St.Owcgcn'îag  ncc^ift' 
îfmffïig  unBccgïiffcnlid)/  unb  bci)  i^rm  Staffteh  gc» 
blicbcn  ;  îînb  alfo  wàt  ce  (5acï;/bag  bie  obgcnantc 
S^ittccfdjafft  /  ebcr  biê  wht  gcmeinlid^  Als  fonbcc 
M)  «on  jcmanb/  wâc  cr  wdte/  nac^  bcm  c^egcnan» 
tcn  St.  ©corgcn  2(13  /  bcWmmcrt  /  bcfd&âbigct; 
tîiit  angtiffen  tvûtbcn/  wibcï  9lcc{)t(5  /  cbct  (îc  je* 
inanb  in  bec  3cit  bicfcr  2Cinu«g  /  trcibcn/  trcngcnl 
obcï  ne^mcn  wo(t  /  bon  gïci)t)citen  /  «Kcd&tcn  unb 
gutcn  ©cwof)nf)citcn  /  bie  ftc  unb  bie  tvôt  ()aben/ 
«nb  ^abcn  f)ccbtad)t  «on  Slèmifd&cn  ^açfctn  unb 
^ènigen/  unb  fîtï)  bct  obet  bie/  batum  cineé9îfc]&« 
ten  bon  i()ncn  unb  bcn  i|)cigcn/bOï  Une  obgenantcn/ 
i)cnen  ton  So|îan§  /  in  Unfetcï  ©tatt  nit  woit  laë» 
(en  benûgen  /  unb  bag  baé  bon  il)nen  «cr|rt)l(tgcn 
tvutbc  ;  QBanu  bann  wôc  obgenant  «on  Sojïani  / 
tiarum  bon  ben  JPia'ipt-leut^en  im  ^egcu/  im  Sur. 
gêu  une  umb  ben  25obenfec  /  cb  eé  bie  wôtbc  ange» 
|en  (  gcn  Stubolff^cfl  I  in  bie  ©tatt  bber  bon  ben 
^aupt.£iut!)en  im  îltJgcu  unb  an  bet  ©onau  I  ob 
éê  bie  antrcffe  /  gcn  Sincngcn  in  bie  ©tatt/ober  gen 
©aUmanéweit  in  bae  C(o|ïcr  gcmat)nct  werben/  mit 
55ottcn  aie  55ticffcn  /  fo  foOen  »»ûr  lamaçl)  oI)nber« 
jûglid^  /  uff  bie  3cit  aie  wûr  gcmat)nt  rocrben  /  an 
tericlben  ©tdt/in  wcld^e  Une  bami  ttcrtônbt  ttirbt/ 
t)icr  <éibm  ^ânmt  I  mit  «cflem  ©emalt  ftt;icfcn 
unb  fenbcn/  unb  bie  obgenant  9littetfcJ)afft  unb  ®c= 
fcUfcfeafft  I  bie  laé  angcl)et  /  breç  Çrbarc  Scanner/ 
t)on  it)r  unb  bcn  il)rcn  roegcn  /  audb  mit  boUem  ©e» 
watt/  bie  fiben  famt  benn  aujîctl)/  ba  ju  ein  anbcr 
ftgen  ;  unb  wclfln  fîcl)  bie  ba  gcmeinlid)  I  aie  bec 
inct)rcctt)cit  unbcc  jncrt  ectcnnet  /  uff  it)re  (S()re  unb 
2li)b  fprecfeenb/  wie  unb  in  n)c(cï)cc  QSeifelunb  mit 
ttjaé  J^ilflf  ivuï  bcrfelbcnScfeUfdiafft  unb  ben  il)ten/ 
«ac^  gclegen^cit  bcr  ©acJ)  /  unb  naci)  aUec  iOrcc 
91cttt)urfft  ;  ^elffcn  ebcr  ju  (îattcn  tommcn  foUcn  / 
mit  »vie  «ici  unb  uff  welcl;e  3"'  '  ^^^  f^û'"  ï'ann 
Wût  obgcnantc  «on  Scfîanç  gcbctfàn»  fcin/  unb  bcm 
gnug  tl)im  /  unb  aucl)  baé  tcUllrccfcn  bei)  ben  îti> 
ï)cn  ;  fo  wûr  batum  leiblid)  ju  bcn  .Çayligen  gc 
fcJ)Wol)rcn  t)abcn  /  uff  Uufcré  felbê  Coften  /  ©c^a. 
ben  unb  ÏJcclufî  aller  Siiig  I  aie  lang  unb  uff  bie 
9cit  /  bif)  ta^  bie  ©acl)  /  bnrumb  bann  gcmal;nt 
ift  /  aller  S)ing  crobctt  I  abgetragen  cber  «crricl&t 
iDitbt  -,  QîBcr  aucl)  /  balj  (Id)  baj«)ifd}cn  gcfâcgte/  ta^ 
alfo  roieber  uffgicng  /  unb  in  bec  3cit  bicfcr  2(inung 
«it  9etid;t  wurb/  batinncn  follcn  n.iâc  bcrfelbcn  ©c. 


fctlfd)afft  unb  bcn  il)ren/  md)  auftgang  bcr  Tïinitng 
bcnnod)  l'cl}olffcn  fcin  /  aie  «otgcfcl)ticben  (îcbt  '  ung 
t)A^  lue  gcricçt  unrbt  ;  wâte  aud)  /  ta^  (td;  bac» 
jivifcfecn  gefûcgte/  ta^  bie  obgenant  SKittcrfd^afft/ 
fber  bie  il)rcti  bcreinfl  ûbcrjogcn  iDurben  /  wic  obcc 
«on  tvcm  /  aie  trie  bief  ba^  befdljct)  /  aléb«tb  unb 
wùï  beé  bann  «on  i{)ncn  incn  obcr  gewal)t  tvcrb'cn  / 
mit  i|)tcn  Sotten  aie"  ferieffcn/  fo  follcn  wût  biefeï« 
ben  |)icl)inben  /  tva  wur  bie  crlangcn  m&gcn  /  an» 
gtciffcn  unb  bcfdjdbig^n  an  Jcib  unb  on  ©uct^/unb 
Unfcc  kftié  batju  unb  bartoieber  tïjun  /  nad)  Un* 
ferm  «crmôgen  b»)  ben?ti;bcn/  fo  tuâr  barumb  lci6« 
lid)  ju  bcn  J^aijligen  gefd)t«o^ren  l)aben/  o|)nc  aile 
©cfât)tbc  :  35od)  fei;en  i«ûr  rtit  gcbunbeii  Unfetc 
©tatt  JU  cntblèfert  /  barju  follcn  mûr  bie  obgenant 
Dvittcrfd)afft  unb  bie  i()ccn/  il)c  £cib  unb  il)c®uett)/ 
ift  3cit  bicfec  îîcceinung  /  bct)  Une  unb  in  Unfecn 
êc^l6|Tccnunb©ebiet()cn/  fceunblid)  urtb  guctlidj^ 
t)altcn  Unb  fd)irmcn/unb  iljren  ©d;aben  ju  ftifd)ec 
2:t)at*ccttcn/  al^  bief  bass  nottârfftig  wirbt  /  obcc 
be^  «on  il)nen  unb  ben  iljren  ermat)nct  t«erben/  ol)ne 
aile  @cfâl)rbe  •  îfuc^  bag  t«uc  ftc  l)alten  unb  foÛeii 
laffen  bicibcn  bei;  otlcn  i^cen  gcept)citcn/  Sîedjtcn 
unb  gueten  ©ewon()eiten  /  bec  (le  in  biefem  *2cieff 
nid)t  begcbcn  ^abcn  /  «l)ne  aile  ®cfâl)cbe  ;  JîornJ 
.Koft/  J^auffmanfc|afft/unb  anbecc  il)rf  2lîottt)ucfft 
laffen  îMgcl)cn  /  tinb  il)nen  bas  nit  fpecren  /  Jfeine* 
wecgé/  auç^  butcl&  bclicblicfet  unb  ttcunbfc^afft  Wil* 
(cH  biefer  Serrtinung  fep  wûr  fûtba^  mit  einanbet 
ûbcreinfommcn;  Wâre  iê/ia^  barjtvifci&crt  tvûr  cbec 
cinec/  bcr  ju  Une  gel)6rt  /  unb  ju  ffrcc^cn  gewun» 
nert  /  JU  einem  in  bet  obgenant  ©efcdfd^afft  /  bec 
obcc  bie  unbcc  Unô  bbcc  wflc  fclb(t  /  follcn  batumÊ 
cincn  ©emeinen  nel)mcn  /  u^  ben  obgenantcn  fcd;^ 
J5aupt>£cutl)cn  cinen/treld^crt  »«ât  troUen/bec  banti 
bec  ©act)  allergelcgnift  ift  /  bec  aud&  bann  t>aê  an« 
pi)t/  tj)un  /  unb  be»  gcfd)tt)ol)cncm  2ti)be  nit  «et» 
Jie^en  fotl  /  utib  bie  ©ad^en  uff  bcmfelben  ©entei» 
nen  /  mit  einem  gleicben  3ttfa|  beccd)ten  /  rtintwe» 
bccé  ju  gflabolffjctl  /  ju  «mcngen  /  obéi:  iti  ©afl. 
manéweilec  /  wa  bann  ber  gemein  'îag  ()inbcfd)ai' 
bct/  nad&  gelcgcn()eit  téé  I  bber  ber  ben  «Ùlari  bami 
j«fpr(<c]&cn  will  /  in  «icrçc{)en  Sageil  bcn  ned)|len/ 
nacl&  bcm  unb  taê  erforbett  wirbt/  bct@emcin  unW 
bec  3ufag  mêgcn  auci&  bacinncn  ein  ?Dîi)nnc  fud)cn/ 
ob  in  bie  gelangen  mêg  /  ttiit  beçber  S^cil  nntlcn/ 
bocï)  U^  fie  ba«  3îcd)t  batum  nit  faumen/  unb  banrt 
in  bcm  el)cgenant  3cit  angtrag  gcbcn  follcn  /  o^ne 
afle  ®efàl)rbe  :  <S:é  foll  aud^  jeberman  «on  bcn  an* 
bern  jum  9led)ten  bac  /  unb  bà  man  ftd&ec  guet 
©elait  ^at  /  oéngefâl)tltcft  :  2(ud)  foU  %<x^t  unt> 
«Sann  am  «Red^ten  fîiU  liegcn  /  unb  ta  nitt)t  fâtgc. 
jogen  wetbcn  in  teincn  2i5ceg:  2Baé  aud^  mit  bec 
gfjîynne  getid)t/  obcc  mit  Utt^el  unb  9îcd)t  gefpco* 
d)cn  loitbt  /  Uê  foÛ  «on  jcbroebecm  21)^1  ge^altcii 
wccben  unb  babei)  bleiben  )  o^ne  mànniglid&é  Q33ie« 
bcccebc  i  boc^  feinb  batin  auégenommtn  «etbcicffte 
©d)ulben/  unlégcnbat  ©ôlt/  3in^  unb  ^uebgelti 
Ué  foll  jcbwebccîlieil  unbcc  Une  gegen  bcitt  anbecn 
laUtn/  aie  «onTtltetë  l)ectommert  ifî/  unb  nad)  ci. 
ncé  jcglid)cn  Srieffé  iaut  unb  eag/  ol)rte  aile  ®e. 
fal)tbc  :  Unb  roann  /  aie  «orgcfd;ricben  flct)ct  /  bie 
obgcfd)riebcn  bJfcn  unccblid)cn  ©ewàlt/  «on  Url)a& 
unb  beg  (Scficn  fommen  /  gewad)fcn  unb  uffgefîanii 
bcn  fci)nb  /  «on  2(ppenjeller  unb  benen  bie  (td^  ju 
i^nen  gcfd)lagcn  unb  «etbunbcn  ()atten  /  ob  mm  bec 
fclb  îtnlauft  obcr  bcrfelbcn  îlnlauffé  gteid)  /  «on  it). 
ncn  t«icber  uffllûnte;  barumb  unb  bafui  t)at  fid)  bie 
obgcnantc  «Hitîccfdbafft  /  fonbetlid)  unb  mit  bebingf 
lu  Une  «ct(îfid't  unb  «etbunbcn/  unb  bt\)  gefd)t»or. 
nen  îloben  ïett)ai|Ten/  tâme  tè  bacju  /  \m  bid'  laS 
wàxi  I  unb  bie  obgcnantc  J^aupt-Jcutl)  /  aie  «nbete 
bie  gefcÇt  wetben  /  b£§  «on  Une  ctma!)nt  wecbcn/ 
mit  aSotten  aU  Scieffen/  ju  ^aug  /  ju  ^off  /  al* 

Hnbcc 


1 

AnisoT 

1409. 


DU     DROIT     DES     GENS, 


5^1 


Anno  ""^^"^  'Hugcn/  fo  foUm  (te  Uns  batnacl)  in9)îonat()ë. 
grifi/  Dcm  ncdDflcn  pl}uOccjug(id()  lcl)icfen  imb  fcn' 

140^-  tcii  100,  ju  i)\eg/uiiï)  lOo.  jugucfi/guctljétvpt' 
■  crjcgcneé  Soldé/  mit  !2{rinbrûfïm  uni)  mit  @))icf< 
fcn/  glcid)  in  Unfcre  ©tatt  5o|îang  /  oDcr  in  aw 
tm  Uiiftcc  @cl;l(>|Tc/  D»  wâï  Dctcn  bcDûrjfcn/  ju 
tâglic^ctti  ^ricg/  u'nîJl'arju  tcmrdbcn  )l)rcin  Solct 
einen  crbarcu  ^awptmann  /  6ag  »»ûc  imD  fie  £flu| 
utiri  Ç^rc  î)abcn  /  un6  ï)i!i;  fccn  ^ticg  wctitlict  imt 
cnclict)  tricbe/uff  ^l)"^'"  aigcncn  spfcimung/Gcfîcn/ 
©Cbabcn  unD  Si-rliift  atlcr  S?iiig  /  talTi-lb  Solcf  / 
uni)  ter  ^aii})tmann  foUen  Une  aucl)  9ti)Pifam  unb 
gcwdrtig  fein/  un»  a(g  (ang  bci;  Une/  cî)ct  in  mv 
ï)crn  îînfern  (5ct)(P!Ten'  Ïi9«n  ""l»  biciben/  bi^  tag 
tiefclben  jîcicg/  ©t5(j  unî)  (5«ct)en  gcgen  fccti  obge. 
«anntcn  ICppenjcflcrn  /  unî)  tie  jù  i()ncn  getjêrcn/  s)b 
tii  tvietct  uffgicngen/  al»  wtgefd&cicben  jîc()t/  erc» 
fcett/  gcnd[;t  06CC  abgctragcii  «vcrlien  /  îc.  '335urlic 
aud;  tic  3a()(  Ècffeibcn  Soldé  fcctcinift  gcntinîictt/ 
xm  oDec  »Bie  fcict  taê  befc6el)c/  fo  foUcn  fie  Une  tic 
atlwceg/  mit  aie  guetcn  wictec  uffrid;tcn  unt  etfûl' 
Icn  I  taO  iê  je  bcij  ter  3at)l  unt  Summa  blcibc/uiit 
taran  nit  abgcbroc{>en/oter  tic  gcmintctt  wctte/  eé 
fcU  aud)  taflb  "Sclâl  unt  tcrfclb  3ufa|/  tcn  eor^ 
tricgcn  îttticul  t)on  ter  antern  JÇilff  inccgen  nit  ir» 
ïcn/  ncct)  angef)cn/in  tetnen  SBccg/roûr  foûcn  aucl; 
barwitcr  fdjaffen  unt  ortnen/  tafi  tcnifclbcn  itjcem 
3o(d/  bel)  Une/  otcc  in  antern  Iînfern  ©cblclfl-n / 
Ktlid^  failcr  ^auff  umb  i()rcn  «pfcnning  gcbcn  /  unt 
mit  ben  jÇcrbcrgcn  nit  befcbagct  «jcrten  /  c()ne  (Si- 
>  fât)ttc;  u>drc  aud)/  taf  ftd)  tie  fad)  gcgen  tencn 

îlppenjetlern/  unt  tenen/  tie  ju  i^ncn  wutten  gc< 
fjktnl  aie  l)efftiglid)  cinjerren  teurtc/  unt  tcn  ob- 
genanntcn  it)ren  Jpjnuptmann/  unt  îîné  taud;tc/ 
ta§  man  mcl)t  Soldé  tarju  betêcfftc  /  unt  noftl)ôtf' 
tig  wdrc/  wanntcg  tann  tic  obgcnannt  JÇauptlcutl) 
ter  Ocfdlfd^atft  abcr  tjon  îîné  crma^titroertcn/mit 
SSottcn  unt  SrieffenI  ju  J^aug/  ju  J^of/  aie  untcr 
3tugi'«/  fo  foUcn  (tceon  gemciner  @cfcllfd)afft  m» 
gcn  /  uff  tic  3cit  ot)nbcr5aglidb  /  tic  it)nen  Wn  Une 
ftcrtûntt  wirtt/  trct)  Çtbarc  sSîann  /  wcld)c  fîc  l»«. 
tcn  ^cr  gen  Sotîang  ju  tcm  el)C9cn«nt  i()retn  J^cupt* 
jnan  it)re5  Soldé  fenten/  fcgcn  unt  gcbcn/ unt tnûr 
ïorgcnanut  ton  (toflang  aud;  trci;  /  TOcld;c  ivûr 
wpllcn  /  unt  wcffcn  fid)  tic  ta  gcmcinlid^  /  aie  ter 
jnc^rer  ^l)eil  untcr  it)ncn  ctÉennen  /  tag  man  mct)r 
Soldé  tarju  nottl)&tfftig  fcDC/  taé  foflen  fîc  Une 
tann  abcr  fcè'den  unt  fcntcn  in  ?Dîonatl)éfrifî/  tcn 
«cdjftcn  nac^tcm  unt  gcfprodjcn  tvirtt  /  in  atlcn 
torgtfcl^ritbcncH  Sdedjtcn  /  obnc  aflc  QBicbcrretC: 
étuntc  antli  tiefelbc  <S>a<i)  gcgen  tcn  2(ppenjcltctn 
alfo  wietcr  auf/  unt  routtc  nid;t  ctobcrt/  otcr  gc- 
rid)t/  in  3«»t  l'i'^f^ï  3linung/fo  foUcn  ftc  Uné/nad) 
Itu^gang  tercn2(inung/  tatinncn  tannod)  f)ilfflid; 
fci)n/  in  aller  ter  2Bcifc  /  aie  eorgcfcl&ricben  ftct)t/ 
unt  uff  tic  S'îit'l'»^  tk^db  @ad)  g^nêlicl&  crobett/ 
ctcr  gcrid)t  wittt  /  ftd)  foU  aud)  mit  Sflaljmcn  ta» 
rinncn  jctwctcrn  2t)cil/cl)ne  ten  antern  nit  rcd)tcn 
rtod)  au6fêt)ncn  in  tcincn  2î3ccgen;  2Bârc  aud)/tag 
tic  obgcnantc  ®efelJfd)afft  fûtbaf^  jcmant  mc()r  ju 
iljncn  ncl)mcn/  tcn  otcr  tic  fîc  fcllcn  Une  befd)ric'' 
6en  gebcn/  unt  nel)mcn/  tag  Une  tic  aud)  fd)H)èl)< 
rcn  unt  SScicff  gcbcn  I  in  ter  SBcifc/  aie  |ïc  gctl)an 
ijabeni  otjric  ©efàljttc  :  QBoltcn  ftc  aber  jcmant  ju 
tt)ncn  net)incn  /  ugwcntig  @d}Wabcn  in  tcm  Jant  / 
fcaé  mêgtn  ftc  aud)  wot  tl)un  /  tod)  ticfcr  Unfcr  2ii'- 
nung  unfd)âtlic^/  unt  ta§  fîc  tag  an  Une  bringcn 
foUenl  ob  wûr  mit  tencnfclben  aud)  in  25ûntnug 
(IcljenTOotlen/  otcr  nid)t/  tcg  foUen  tvûr  gewaltig 
fein/  unt  tic  SBa^l  taruntcr  taben  /  ju  t^un  otcr 
^ulaffcn/  tBcldifé  trûr  tPoUcn/  tcgglcid)en  mègen 
toux  Une  auc^  fûto  tcrbinbcn/  ju  J^crren/  otcr 
©tdtten/  toct)  ticfc  2C»)nung  tarinncn  eorgclaffcn/ 
unt  uggcnommcn/  unt  tag  tvâr  aud;  an  fie  bringcn 
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foHen/  th  ftc  mit  tcm  otcr  tcncn  in  fold)  SSuntnug  Anno 
mitUné  ttcfcn  moUcn/  otcr  nid)t/  tie  2Bal)l  fotl   ^      _. 
aud)  an  it)ncn  (îcljen  /  ivaé  it)ncn  tarin  fâc^t  ;  Qlîclrc  *4°y' 
aud;/  tag  in  tiefem  Sricff  tvaé  migfd)ricbcn/  cteç 
tcrgcffen  tvârc/  tag  ftd)  en§iï>ifd)cn  ter  Dbgcuantcn 
9îtttirfd)atft  unt  Une/  in  tcin  anbcrc  Qiîcifc/bann 
p  rcd)tcr  grcuntfdwfft  gc3icl)en  nièitten  /  taran 
fcii  fîd)  jetirctcrer  ït)cil  unter  Usié  nitfel)reny  nocf; 
ftd)  tamit  triter  tcn  antern  nit  bcl)ciffcn  /  fcined 
QBegeé/  unt  fotlcn  fafî  ciu  bcffcr  Octraucn  ju  et» 
nantcr  l)abcn/  unt  cinanbcr  bag  ju  fel)en/unt  i)Hff 
jïidier  fein/  tan  man  taé  mit  2Bcrtten  /  ctcr  mit 
©cfcïifft  bcgrciffen  tonne/  ic, 

Untalfo  t)aben  wir  obgcnannt  Surgermcifîcr  unt 
9latl)c  /  unt  Surgcr  gcm  inlicl^  ter  @tatt  ju  go» 
ftang/  gcid)»BOt)rcn  gclcl;rtcn  2{i;t  ju  tcn  ^ai)liv>n  I 
mit  aufgebcttcr.cn  §ingcrn  /  ticfc  QJeiVlifdafft  / 
Sûntnué  unt  Ttijnung  gcgen  ter  obgenanten  îkit» 
tcrfd)afft  /  TOal)r  unt  ftet^  ju  l)altcn  /  ju  laiftcn  /  unt 
JU  tollfiit)rcn  /  nacl)  ticfcé  Sricffé  ia»t  «ut  ©iigj 
allée  Dt)nc  allé  ®cfât)ttc:  S5od)  t)i)bcn  tvir  tarinr.cu 
auggcnommcn  /  Unfern  gnâtigcn  J^cirn  /  tcn  915« 
mifdicn  .K6nig/  taéJÇa^lig  sHèniifcÇ  9ùid)/  unt 
tic  îtimungltic  tvur  baltcn  mttUntcrer  jÇcrrfdjafft 
tjon  Ocftcrrcid)/  tie  SBille  unt  tic  Q33Ôït/  unt  tar» 
JU  aile  Oveid)é.@tâtte  /  ce  tvdrc  tan  /  ob  ftc]&  tiefcf» 
ben  ©câtt  gemainlid^/  otcr  i^t  ciner/  ctcr  mci;c 
bcfontcr  îlppcnjctlcr  .Kriegé  annel)mcn  tvolt  /  otcr 
tic  obgcnante  9îittcrfd)afft/ju  ter  trûr  Une  Dctbun» 
tcn  l)aben/  tringcn  otcr  treibcn  twltcn  /  con  il)ren 
5rci)l;citcn/  9lcd)tcn  otcr  guetcn  @ctvo^nl;eitcn/ tie 
fîc  t)abcn/  unt  ^aben  Ijerbrad^t/  »on  £R6mifd;cit 
itai)fctn  unt  .K&nigcn/  unt  ftd)  tic  tarumb  aine 
9îcd)tcn/  eon  il)ncn  fur  Une  nit  IDoltcn  bcnfigcn 
laffcn/  fo  follen  wâr  terfclbcn  9îitterfd)afft/  witcc 
tiefclben  auc^  bel)elffen  unt  Ijilffîid)  fci)n/  in  aflec 
ter  2Bcife/  a(é  gcgeit  antern  imt)(n  I  unt  aie  »or» 
gcfd)ricben  fïc{)t/  o|nca(ïc  QBictcr.Sfvctc. 

Unt  ju  Uttunt  ter  Q33ar()cit/  unt  flet^et  @t< 
d)crt)eit  aller  eorgcfd)ricbcncr  Sing/  fo  ()abcn  UJic 
obgcnantcr  25urgcrmciftcr  /  Olatbc  /  unt  tic  îSur» 
gcr  gcmcinlid)  ter  ^tatt  p  Sofîang  /  tcrfelbcti 
Unfcr  ©tatt  grog  ^nfîgcl  offcntlid)  gc()cndt  an  tic 
fcn  Sriclf.  S)er  gcben  i|î  am  SJonncrffag  bot: 
tcm  ©ontag  Reminilcere ,  in  ter  ^afîcn  /  nad; 
(Et)rifîi©cburtl)  bicrjct)cnl)untcrt  3al)r/mtb  barnac| 
in  tcm  Sïlcuntcn  2^i)X. 

GCXXXiX. 

Traité  de  Mariage  entre  Antoine  Duc  de  Bra-  2,^.  Août^ 
bant ,  fs"  Elizabeth  Fille  de  J  ë  A  N  Duc 
de  Gorlitz.    Fait  à  Prague  le  vj.  Avrils  140p.  *" ôVe." 
[AuBERT  LE  Mire,  Donationum  Bel- '•'iz. 
gicarum  Lib.  II.  Cap.  CXVIÎI.  pag.  5-68  ] 

VTT'Enceslaus  Dei  gratia  Rom.  Rex  femper 
'V  Augullus  &  BohemiïE  Rex  ,  notum  facimus  , 
quôd  ad  petitionem  C  a  r  o  l  i  Dei  gratia  Francorurri 
Régis,  &  aliorum  Illuftrium  Domus  Francise  Princi- 
pum,  Avunculorum,  &  Patruorum  ejusdem  Domini 
Caroli  ,  nec  non  ob  fingularem  favorem  ,  qnem  ad 
Perfonam  Illuftris  Ant'onii  Ducis  Brab3ntiaB,Con- 
fanguinei  noftri,  habere  digrioscimur,  Matrimonii  livé 
parentelE  comraélum  inter  ipfum  ÂntoNium  & 
Illuftrem  Elizabeth,  natam  quondam  Illullris 
Domini  Joannis  Ducis  Gorlicenfis  Pnncipis  ,  Fratris 
noftri  Cariffimi,  Neptem  noftram  Cariffimam,  hoc 
modo  &  ordine  duximus  ordinaiidum,  (ic  vîdeliçct:  . 
Quod  nos  eamdem  Neptem  noftram  Elifabeth  prx- 
diâo  Antonio  Duci  Brabantia;  tradere  debemus  &  vo- 
lumus  legitimam  in  Uxorem.  Cui  etiam  Elifabeth 
Nepti  noftra;,  in  favorem  hujus  Matrimonii,  robora- 
mus,  approbamus  ,  ratificamus  &  confirmamus  om- 
nia  Jura  ^  fuccefïïones  &  devolutiones  ,  qua:  fibi  de 
jure,  confuetudine  &  ordine,  port  nnftram ,  nec  non 
Screniffimi  Domini  Sigifinundi  Régis  Ungarix ,  Fratris , 
&  etiara  Illuftris  J  u  d  o  c  i  Brandeburgenfis  &  Mora- 
T  t  viïi 
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AnNO  ^'^   Marchionis,  Patrui ,   noftrorum   Carifllmorum  , 
mortem ,  poiTunt  competere  quovis  modo. 

In  cafu  videlicet  ,  que  nos  Regem  Ungarix  ,  .  & 
Judocum  Marchionem ,  Liberis  &  Heredibus  ex  noftris 
corporibus  procreatis ,  poft  nos  non  dereliâis  ,  ab  hac 
luce  (quod  avertat  Deus)  migrare  contigerit.  Quo 
cafu  nos  Wenceslaus  Rom.  &  Bohemix  Rex , 
iplam  Elifabeth  reddimus  habilem  ,  &  habilitamùs  ad 
fuccedendum.  Debebit  quoque  ipfa  fuccedere  &  fucce- 
det  ad  omnes  Dignitates ,  Principatus ,  Dominia  &  Ter- 
ras nortras  ,  nec  non  eorumdem  Régis  Ungariœ  & 
Marchionis  ,  pacifiée  &  quietè  ,  jure  &  ordine  ,  ut 
fuprà,  impedimentis  non  obftantibus  quibuscumque. 

Item  quo  cafu  nos,  Regem  Ungarix  ,  &  Marchio- 
nem Judocum  Heredes  &  Libères  ex  noflris  corponbus 
procréâtes  habere  contigerit,  tune  Ducatus  Gorlicen- 
lis  ,  Marchienatus  Lufatix  ,  necnon  alia  Dominia  , 
five  Terrœ,  ques,  &  quas  Joannes  quondam  Dux 
Gorlicenfis,  prïctatx  Elifabeth  Genitor  ,  habuit,  dum 
vixit  in  humanis,  tenuit  &  poiredit,ad  ipfam  Elifabeth, 
Libères  &  Heredes  fuos  develventur,  &  pertinebunt 
plenojure,  impedimentis  non  obftantibus  quibuscum- 
que. 

Itemprxfatœ  Eli/ahth'Nepn  noftrxfavimus  &  indul- 
fimus,  regiaque  auûoritate  Bohemice  indulgemus,  ut 
ipfa,  &  ejus  nomine  Atito-nius  prxdiâus  ,  Ducatum 
Luxemburgenfem,  cum  Comitatu  de  Chiay,  &  Adve- 
catia  Alfatia,  cum  fuis  pertinentiis  (qux  emnia  pixfa- 
tus  Judocus  à  nobis  Bohemis  Rege  fupradiâo ,  vi  pig- 
noris  ,  tenet  &  poffidet)  ab  eodem  Judoce  redimere, 
&  exfolvere  poffit  &  valeat. 

Qux  etiam  Llifaieti  fe  de  cœtero,  quamdiu  fibi  vita 
cornes  fuerit ,  ejusdem  Ducatus  Luxemburgeniîs  Du- 
ciflam  poterit  effedualiter  nominare.  Et  fi  eadem  E- 
lifabeth  Libères  &  Heredes ,  ut  fperatur ,  habere  conti- 
gerit ,  tune  hujusmodi  fui  Liberi  &  Heredes  ad  ipfum 
Ducatum  Luxemburgenfem ,  Comitatum  Chiny  &  Ad- 
vocatiam  Alfatia:  fuccedere  debebunt ,  &  fuccedent ,  & 
Vafalli  Regni,  &  Ceronx  Bohemix  hereditariè  nuncu- 
pari ,  ipforumque  Ducatus  ,  Cemitatus ,  &  Advocatie 
erunt  veti  Heredes  &  Domini. 

Item  fi  prxdifta  Elifabeth  Liberis  &  Heredibus  ex  jam 
difto  Matrimonio  non  derelifilis ,  dies  fuos  clauderet 
extrêmes,  vel  etiam  ipfa  Elifabeth,  Liberis  ex  hujusmo- 
di matrimonio  exiftentibus,  deceflèrit,  &  pofteà  iidem 
Liberi  &  Heredes  etiam  décédèrent ,  tune  idem  Anto- 
nius,  Hxredes  &  Succeffores  fui ,  Ducatum  Luxem- 
burgenfem, cum  Comitatu  Chin^ ,  &  etiam  Adveca- 
tia  Alfatix,  cum  Territoriis,  Civitatibus,  VillîSjOpl-' 
dis,  Caftiis,  Fertalitiis,  &  eerum  univerfis  pertinen- 
tiis (Caftro  Fels  dumtaxat  excepte)  pro  hujusmodi 
Summa  pecunix ,  pro  qua  ipfa  Elifabetli  feu  Antonius , 
fue  nomine ,  ipfos  &  ipfam  à  prxfato  Judeco ,  virtute 
Indulii,  (ut  prsmittitur)  redemerit  &  exfolverit  ,  abs- 
que  aliqua  fruâ:uum,reddituum  &  proventuum  de  eis- 
dem  Ducatu  Luxemburgenfi  &  Comitatu  Chiny,  & 
etiam  Advecatia  Alfatix  ,  perceptorum  defalcatione, 
quos  in  fertem  ipfius  fummx  principalis  computari  ne- 
lumus  quoque  modo,  verùm  ipfes  eidem  /Jntomo  do- 
navimus  &  donamus ,  de  gratia  fpeciali,  titulo  veri  & 
jufti  pigneris,  habere  ,  tenere  ,  &  pacificè  poffidere , 
cum  omnibus  fuis  pertinentiis  quibuscumque  debeant 
&  debebunt ,  tenebunt  &  peflldebunt ,  ita  ample  &  in- 
tégré ,  ficut  Dux  Wenceflam  defunâus  tenuit  umquam, 
illes  &  illam,  ipfe  vivente. 

Tamdiu  &  quousque  eidem  Antonio ,  vel  fuis  He- 
redibus &  Succelforibus  prxfata  pecunix  Summa  per 
nos,  Heredes,  &  Succefîbres  noftros,  unà  cum  cen- 
tum  &  viginti  millibus  Florenorum  Rhenenfis  mone- 
tx,  quos  prxfatx  E/ifal/eth  ,  in  fubfîdium  felicis  con- 
fummationis  diâx  fux  parentelx  &  matrimonii ,  in 
&  fuper  ipfe  Ducatu  Lucemburgenfi ,  Comitatu  Chiriy, 
&  etiam  Advocatia  Alfatix  ,  cum  pertinentiis  fuis  , 
nos  Wenceflaus  de  munificentia  noftra  fpeciali  dedi- 
mus  ,  &  gratiofc  deputavimus  ,  parafa  in  pecunia, 
data  ,  perfoluta  &  numerata  fuerit  integraliter  &  ad 
plénum. 

Item  diftus  Antonius  dabit  &  firmabit,  dat  &  fir- 
mat  prœdiâx  Elifabeth  in  fuo  dotalitie  Comitatum 
Chiyiy,  Civitatem  Juodii,  cum  Caftro  ibidem,  Prx- 
pofituram  Dorbuy  &  Bajloaach,  cum  ipfarum  perti- 
nentiis univerfis ,  ad  prxfatum  Ducatum  fpedtantibus , 
per  ipfam,  quamdiu  fibi  vita  ex  alto  conceffa  fuerit , 
fine  impedimento  quolibet  ,  quietè  &  pacificè  poffi- 
denda.  Sic  tamen ,  quod  hujusmodi  bona,  poft  ipfius 
Elifabeth  obitum,  ad  diflum  Antenium  ,  Heredes  & 
Succeffores  fuos  vice  verfa  devolvautur ,  per  ipfos ,  vi- 
ce pigneris ,  prout  expreffatur  fuperiùs ,  poffidenda. 


Item  nos  poteftatem  &  omnimodam  facultatem  re- 
dimendi  &  exfolvendi  Ducatum  Lucemburgenfem  , 
cum  Comitatu  CHfiy  ,  &  etiam  Advocatia  Alfatix  , 
prxdiaos,  cum  fuis  pertinentiis  univerfis  à  dide  An- 
tonio, Heredibus  &  Succefforibus  fuis  ,  five  cauffam 
ab  eis  habentibus,  nobis,  &  Succefforibus  noftris  qui- 
buscumque Bohemix  Regibus ,  &  Coronx  Bohemis , 
plenariè  pro  fummis  &  expenfis  ,  ac  modo  &  forma, 
ut  prxmittitur,  refervamus. 

Item  declaravimus  &  declaramus  ipfum  A  n  t  o- 
NiUM  prxdiftum,  rite,  benè  &  jufiè  ad  Dominium 
Ducatus  Brabantix  légitima  fucceilione  deveniffe,  & 
ipfe  Ducatu  cum  fuis  pertinentiis  licite  &  bono  Titulo 
gaudere  debere. 

Et  infuper  in  quantum  epus  eft  ,  aut  fuerit,  omne 
jus,  quod  nobis  tamquam  Remanorum  ,  aut  etiam 
Bohemix  Régi ,  ratione  Ducatus  Lucemburgenfis  , 
aut  aliàs  in  DucataBrabantix  ,  per  modum  devolutio- 
nis,  feu  alio  quocumque  mode  cempetit  aut  compe- 
tere peteft,  &  unà  cum  hoc,  omne  jus,  quod  nobis 
in  Caftris  &  Fortalitiis  inter  Mofam  &  Rhenum  fitis , 
ad  Ducatum  Lucemburgenfem  fpeSantibus  ,  quœ 
idem  Antonius  ad  prxfens  tenet  &  poffidet ,  compe- 
tere dicitur  ,  eidem  Antonio  ,  Heredibus  &  Succeffo- 
ribus fuis  dedimus  &  damus ,  &  in  eos  plenariè  trans= 
tulimus  &  transferimus. 

Et  idem  Antonius  ipfum  Ducatuth  Brabantix  cum 
fuis  pertinentiis  ,  à  nobis  Remanorum  Rege  ,  infra 
unius  anni  fpatium  (dum  tamen  fibi  infra  didum  An-  ' 
num ,  locum  &  diem  competentem  affignaverimus  )  in 
feodum  fufcipere  debebit  propria  in  perfona,  &  nobis 
ratione  hujusmodi  homagii,  univerfa  &  fingula  prxfta- 
re  &  facere  ,  ad  qux  ille  Princeps  &  Vafallus  Sacri 
Romani  Imperii,  tanquâm  fuo  naturali  Domino, obli- 
gatus  &  aftriÊtus  eft  ,  quomodolibet  ,  confuetudine 
vel  de  jure. 

Item  nos  Wenceflaus  Rex  Remanorum  &  Bohemis 
prxfatus ,  unire  &  confœderare  debebimus ,  unimus 
&  confœderamus  cum  diâis  Joanne  &  Anto- 
N I  o  Ducibus  Burgundix  &  Brabantix  per  prxfentes , 
fie  videlicet,  quod  ipfi  nobis  ,  Heredibus  &  Succeffo- 
ribus noftris  Bohemix  Regibus,  in  noftris  ac  Sacri  Ro- 
mani Imperii,  necnon  Coronx  Bohemix  negotiis  at- 
que  caufis,&  fignanter  adverfus  Rufertum  deBavaria, 
adverfarium  neftrum,  cum  duobus  millibus  lanceatis, 

propriis  fuerum  fumptibus  &  expenfis Datum  Pra- 

gx  Anno  M.  CCCC.  IX.  die  27.  Aprilis ,  Regnorum 
neftrerum  Anno  Bohemix  quadragefimo  fexto  ,  Ro^ 
manorum  veto  trigefîmo  tertio. 

CCXL. 

Concilii  Pifanî  Sententia  Définit iva  cùntra  P  e  -  f .  Ju 
.TRUM  DE  LuN a,BenedictumXIII. 
£5"  Angelum  Corarium,  Grego- 
RiuM  XII.  olim  appellatos  ,  de  Papatu  con- 
tendentes,  qtiâ  Schismatici  mtorïtque  Haretui  (^ 
fie  omni  honore  ià  dignitate  indigni  dechrantur  ^ 
£5*  propter  bas  iniquitates  eadem  Dignitate  privan- 
tur ,  abjiciuntur  £5"  ab  Ecckfia  prafcindtmtur. 
Lata  f.  menfis  Junii  in  Sefiione  XIV.  ylnno 
140p.  [Colleâio  Reg.  Conciliorum  Tom. 
XXIX.  pag.  io8.  Phil.  Labbei  Col- 
Lftio  Conciliorum  Tom.  XI.  Parc.  II.  pag. 
21  i5.  Raynaldi  Contin.  Annalium 
Caesaris  Baronii  Tom.  XVII.  An- 
no 140(3.] 

CH  R I  s  T  I  nomine  invocato  ,  Sanâa  &  univerfalîs 
Synedus,  univerfalem  Ecclefiam  reprxfentans ,  & 
ad  quam  cegnitio  &  decifio  hujus  caufœ  noscitur  per- 
tinere,  Sanâi  Spiritus  gratia   in  hac  majeri  Ecclefia 
Pifana  congregata,  ibiqus  pro  Tribunal!  fedens,  vifîs 
&  diligenter  exceptis    omnibus  &  fingulis  ,  produélis, 
prebatis  &  agitatis  in  prxfenti  caufaUnionis  Ecclefix, 
Fidei  &  Schismatis ,  contra  Petrum  de  Luna,  Benedic- 
tum  XIII.   &  Angelum  Corarium  ,  Gregorium  XII. 
olim  appellatos,  qux  in  prxfenti  preceffu  &  caufa  ple- 
nius  continentur,  ac  quibuscumque   aliis  ipfam  Sanc- 
tam  Synodum  ad  infra  fcriptam  definitivam  Sententiam 
*  movcntem  &  inducentem,  habita  prius  inter  feipfos,     «  ^  . 
&  denuo  inter  tam  copiofam  multitudinem  Magiftro-  movtntib 
rum  in  Theologia  Sacra,  atque  utriusquejuris  Doâo-  &  induce 
rum ,  priusque  &  pluries  diligenti  collatione ,  &  tan-  "''"'> 
dem  deliberatione  matura ,  omnesque  pariter    in  hanc 

Senten- 
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AnkO  ftut^^iif'^'i'  reperiens  unanimiter  concordare ,  omnibus 
JI.NPIU   jjiQdo,  via  &jure  ,  quibus  magis  &  mclius  poteft  in 
1400.    pr^diSis  contendentibus  ,  feu  verius  colludcmibus  de 
Fapam,  &  cujuslibet  eorum  contumacia,  in  iiis  Scrip- 
tis  pronuntiat,  decernit,  définit  &  déclarât,  orania  & 
lîngula  crimina&  excefliis,  &  alia  cunâa  neceffaria  ad 
infra  fcriptam  decilionem  prœfcntis  caufe  deduéta,  per 
providos  viros  Henricum  de  Monteleone,  Joannem  de 
Scribanis ,  &  Bertholdum  Voiederghenfem  ,  promoto- 
res,  infligatores  &  Iblicitatores,  feu  Procuratores  dé- 
putâtes ad  perfequendum  pra;feiitem  cauram,pro  hujus 
detertandi  &  inveterati  Schismatis  hujusmodi  estirpatio- 
ne,&  unioneatque  reintegrationeSandEMatrisËccle- 
lîac,  contra  &   adverfus  prxlibatos   Fetrum  de  Luna, 
Éenediftum  XIII.  &  Angelum  Corarium ,  Gregorium 
XII.  de  Papatu  damnabiliter  contendentes,  ab  aliqui- 
bus  nuncupatos,  in  petitione  coram  ipfa  facra  &  uni- 
verfali  Synodo  prscfentata  &  exhibita  fuiiïè,  &  elle  ve- 
ra  atque  notoria,  ipfosque  Angelum  Corarium  &  Pe- 
trum  de  Luna ,  de  Papatu ,  ut  prstertur ,  contenden- 
tes, &  eorum  utrumque  fuiflè  &  effe  notorios  Schis- 
matîcos ,  &  antiqui  Schismatis  nutritorcs ,  defenfores , 
approbatores ,  fautores  &  manutentores  pertinaces,  nec 
non  notoiios  Hœreticos ,  &  a  fide  devios ,  notoriisque 
criminibus  enormibus  perjurii  &  violationis  voti  irreti- 
tos  ,   univerfalem    Eccleliam  Sandam    Dei   notoriè 
fcandalizantes,  cum  incorrigibilitate  ,  contumacia,  & 
pertiuacia,  notoriis ,  evidentibus   &    manifeftis  :  &  ex 
his  &  aliis  fe  reddidilTe  omni  honore  &  digniîate,etiam 
Papali,  indignes;  ipfosque  &  eorum  utrumque  propter 
prgsmillas  iniquitates,  exceffus,  &  criinina ,  ne  régnent 
vel  imperent,  aut  pra;fint,  a  Deo  &  Sacris  Canonibus 
fore  ipfo  faâo  abjeâos  &  privâtes,  &  etiam  ab  Eccle- 
lîa  prxcilbs.     Et  nihilominus ,  ipfos  Petrum  &  Ange- 
lum, &  eorum  utrumque, per  hanc  diffinitivam  Senten- 
tiam  in  hisScriptis  privât,  abjicit&priEl'cindit,inhiben- 
QO  eisdem  ne  eorum  aliquis  pro  fummo    Pontifice  ge- 
rere  fe  prasfumat  Eccleliamque  vacare  Romanarn  ,  ad 
cautelam  decernendo  ,   &  infuper   omnes  Chrifticolas 
quoscumque,  etiam  fi  Imperiali,  Regali  ,vel  alla  qua- 
libet  prœfulgeantDignitate,  declaratab  eorum  &  cujus- 
libet eorum  obedientia  (  non  obftante  quocumque  fide- 
litatis  juramento,  aut  alio    quovis   vinculo  ,  quo  illi 
vel  eorum  alteri  tenerentur  aftriûi)  fore  perpetuo  ab- 
Tolutos.     Inhibendo  iisdem  Chrilii  fidelibus  ,  ne  prœ- 
diâis  de  Papatu  contendentibus  ,  feu    eorum  alteri , 
quomodolibet    obediant  ,  pareant  ,  vel  intendant,  aut 
conlilmm,  àuxilium  ,  vel  favorem  ipfis  prœftent,  aut 
îpfos  recipiant  vel  receptent ,  fub  pœna  Excoirimunica- 
tionis ,  &  aliis  a  San£tis  Patribus  &  Sacris  Canonibus 
infliâis ,  promulgatis ,  &  ordinatis.    Quodque  fi  parère 
contempferint  huic  Ordinationi  &  SententiE,  ipfos  & 
eorum  fautores ,  defenfores ,  adhérentes ,  &  fequaces , 
etiam  per  fjeculares  Poteftates  fore  compefcendos ,  & 
compesci  debere  ,  jûxta  prœcepta  divii^a  &  facrorum 
Canonum  dispofitiones  ,  eadem  Sanâa   Synodus  pro- 
nuntiat, decernit  &  définit;  ac  infuper,  omnes  &  fin- 
fulos  Proceflus  &  Sententias  Excommunicationis ,  in- 
abilitatis ,  vei  alterius  cenfura:  &  pœns ,   privationes- 
que  Ordinuni  &  Dignitatum ,  etiam  Cardinalatus ,  Be- 
•  neficiorum  &  OfEciorum^  ac  Graduum  quorumcumque , 
qualescumque  fueriut,  &  quocumque  noimine  nuilcu- 
pentur,  feu  nominentur,  contra  Dominos  Cardinales 
per  diâos  Petrum  de  Luna  &  Angelum  Corarium  la- 
tos  &  fulminatos,  fuiflfe  &  elfe  nuUos  ,  caflbs  &  irri- 
tes, nullas,  caffas  &  irritas,  ac  nullius  roboris  ,  effi- 
cacias,  vel  momenti:  &  quatenus  de   fado  proceflè- 
runt,  eatenus  annuUandos,  caflfandos  &  irritandos  fo- 
re: Sicque  etiam  ad   cautelam  ,  quantum  &  quatenus 
expédiât, omni  modo  &  jure  quo  melius  poteft,  annul- 
l3t,ca(î"at&  irritât.     Et  infuper  promotiones,  iino  po- 
tius  profanationes  quorumcumque  ad   Cardinalatiim  , 
per  diâos  contendentes  de  Papatu  ,  &  eorum  utrum- 
que attentatas ,  videlicet   pér  diâum  Angelurii  a  die 
tertia  Maii ,  &  per  Petrum  antedidum  ,  a  die  décima 
quinta  Junii  Anni  proxime  prïteriti  millelimi  quadrin- 
gentefimi  odavi,  fuiffe  &  effe  nullas,  caffas,  irritas  & 
inanes,  &  quatenus  de  fado   procefferunt  ,  annuUan- 
das ,  caffandas  &  irritandas  ;  &  fie  etiam  ad  cautelam , 
quatenus  expedit  ,   omni  modo  &  jure  quibus  melius 
poteft,  prsfata   Sanda   Synodus  pet  hanc  Sentemiam 
definitivam  caffat,  irritât  &  annullat. 

CCXLI. 

ç^  Juin.  Fragmefitum    Contrarias   Ven-titionis    de    Civitate 
ladrïE  cum  Fortalitio ,  per  Regtm  Ungariie  h  a- 
ToM.  IL  Part.  L 
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D I  s  L  A  o  M ,  pro  Ducaiis  centitm  milliùus,  Do- 
minio  Venetorum  fuBa:.  Dutam  9.  Ju- 
nii IndiEl.  IL  jinnô  \  40p.  [foHANN.  Lu- 
c  i  u  s  de  Regno  Dalmatise  &  Croatis;  Libr, 
V.  pag.  2.6t.  ] 

la  Chrifti  uomiMe,  Amen. 

A  Nno  Nat.  ejus  1409.  Ind.  2.  die  Martis  nono 
-^^menf  Junii.  CurnSereniffunus  &  Excellentiffimus 
Princeps,  &  D.  D.  Ladiflaus  Ung.  Hieruf  &  Siciliœ 
Rex  ad  quem  cum  conftet  pleiio  jure  Ipcdat  &  Ipeda- 
re  nofcatur  tota  Dalmatia  cum  Terris,  Caftu's  For- 
taliciis,  Infulis,  &  Villis,  &  Territoriis  ejusdem  cum 
omnibus  Juribus  ,  Jurisdidionibus ,  habtntiis  ,  &  perti- 
nentiis  quibuscunque  , omnibus  Vaiàllis  ,  Feucis  & 
Feudatariis  ipfîus  ,&  aliis  infrafcrip:is  dilpofuiffet,  pro 
ftatu  Reip.  ac  ft.itu  Regio  dcfenfione  ,  grbernatione 
Regni  fui  prasdidi ,  &  ex  aliis  caufis  juftis  moventibus 
mentem  fuamRegiam  vendere  h  alienare  Civitatem k- 
dra;  de  partibus  Dalmatiae  cum  Fortalitio,  five  Caftro 
ejusdem, ejusque  pertinentiis,&  Diftridu,  Infulis, Cas- 
tris,  five  Villis  pertinentiarum  ejusdem  ,  cum,  &  fub 
fpecificatiorie  Novigradus  Infula;  P.agi,&  afiorum  Dis- 
triduum  ipfius,  nec  non  Terr.im  Lauranis  cum  For- 
îalicio,  &  Caftro  ipfius  ejusdem  Provinciœ  ,  nec  non 
fub  eadem  venditione  jura  omnia  competentia,à  com- 
petitura  quomodolibet  prsefato  D.  Régi  ex  quovis  ca- 
pite,ratione,Titulo  five  cafu  fuptr  tota  Dalmatia  prs- 
dida,  Terris  &  Caftris  &  Locis  F'ortaliciis  omnibus, 
Vafallis,  Feudis,  Feudatariis,  Juribus,  Jurisddioni- 
bus ,  et  pertinentiis  fuis  omnibus  ddarum  Civitatum 
ladra  ,Lauranœ,  Caftri  Novigradus ,  Infuis  Pagi ,  ac  ces- 
fione  quorumcunque  Jurium  fuper  tota  prasdida  Dal- 
matia, diredo  &  utili  Dominio,  mero  &  mixto  im- 
perio,  cum  gladiipoteftate,  libéras  &  exemptas  ab  oinnî 
nexu ,  &  .Hypotheca  reali ,  &  perfonaM  angària  ,  &  pa- 
rangaria,  prœftatione  tributi ,  quolibet  alio  onere,  ho- 
nore, gravamine,  &  fpecie  fervitutis  absque  referva- 
tione  aliqua  debenda  prœfato  D.  Régi  pro  Terris  ven-> 
ditis,  &  ceffione  aliorum  Jurium  ut  fupra  ipfîus  didœ 
quomodolibet  non  obftant  :  &  ut  infra  videlicet  prô 
Ducatis  centum  millibus; ... 

ccxLir. 

LuDovici  II.  Regn  Jerufalent  (^  Sicili^,  {«? 
Comitis  Provincia  kâc.  Plenipotenùa  Juper  qua- 
tuor Conftli^iriis  ejus ,  ad  traElandum  ,  tranfigeri' 
dumque  de  différent iis  omnibus  inter  ipfum.i^  Co- 
mitem  Sabaudi^,  circa  Civitatem  Niciœ , 
diverfasque  alias  Terras.,  Villas  &f  Caftra^  at- 
qùe  hune  in  finem  comparendum ,  nomine  fuo,  co- 
ram  Dominis  Ducibus  Biiurie  (^  Burgundie  » 
Arbitris  conftitutis.  ASlum  f.  JuUi  140p. 
[Du  P  u  Y ,  Traitez  touchant  les  Droits  dU 
Roi  T.  C.aux  Preuves  des  Droite  fur  le  Com- 
té de  Nice,  pag.  41.] 

r  tJ  D  o  V I  c  u  s  fecundus.i)ei  gratia  Rex  Jerufalem, 
*-"  &  Sicilie,  Ducatus  Apulie,  Dux  Andegavie,  Co- 
mitatuum  Provincie  &  Forcalquerii  ,  Cenomanie ,  Pe- 
demontis  ac  Rouciaci  Comes ,  univerfîs  &  fingulis  pre- 
fentes  Litteras ,  feu  publicum  Inftrumentum  infpedu- 
rîs,  tam  prefentibus  quàm  futuris.  Notum  facimus 
quôd  mota  nuper  queftionis  &  debati  materia  inter  nos 
ex  una,  &  lUuftres  ultimô  defundum  &  modernum, 
Comités  Sabaudis,Cariffimos  Confanguineos  noftros, 
ex  altéra  partibus,  de  &  fuper  Civitate  Nicie,  diverlîs- 
que  aliis  Terris,  Villis,  Caftris  &  Locis,  quas,&  que 
cum  illorum  redditibus,  ipfe  quondam.  Comes  detinuit 
&  modernus  Comes  nobis  detinet,  indebitc  occupatas, 
&  occupata  ,  tam  infra  limites  didi  Comitatus  noftrî 
Provincie,  quàm  Vintimilii  &  alibi  conftitut.is  &  cons- 
tituta;  &  hoc  poft  captivitatem  ,  obitum  &  decellijm. 
recolende  memorie  Serenifiime  Domine  Johnnne  Ré- 
gine Reguorum,  &  Comitatuum  predidorum  Comitis- 
fe,  Avie  noftre  révérende,  cujus  Régna,  Comitatus, 
&  Succefllo  ad  Revercndillimum  Dominum  Genito- 
rem  noftrnm,  &  fuccefijyè  ad  nos  ei  in  didlis  Regnis 

I  &  Comitatibus  fuccedentes  plcno  jure  pertinent  h. 
fpedant.  Et  deinde  ex  ipfis  queftionibus  &  debatis 
exortis  Gucrris,&  Gucrrarum  freniitibus,  que  median- 
tibus  Tradatibus  fclicis  recordationis  Domiui  Clemen- 

I  Tt  i  tis 


Anno 

1409, 


f.JuiU, 


3i8 
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Anno 


tis  feptimi ,  &  Illuftrium  recoleiide  memorie  Domino- 
nim  Patruorum  noltrorum  Biturie  &  Burgundie  ,  & 
Treugii  ex  corum  Tradatibus  taûis  &  coiitirmatis  oc- 
calione  preiuillbrum  usquc  nunc  cclïavcrunt.  Et  qu'a 
dittus  Dominus  Biturie  Patruus,ac  iUullris  Cariffimus 
Coiilaiiguineus  noller  Burgundie  Duces  IcntientesTrcu- 
garum  i'pfarum  confirmationem  de  proximo  (iiiiendam, 
ndsque  velle  &  debere  totis  viribus  inteudere  ad  ipla- 
rum  Terrarum  noftrarum,ut  premittitur  ,occupatarurn 
per  modernutn  Comitem  rccuperationcm  :  Voleiites 
totis  viribus  eorum  debatis  &  quertionibus  hujusmodi 
finem  imponere  gratiofum ,  &  fuper  eis  didum  Coini- 
tem  gratiosè  nobilcum  concordare,  ut  ccfleut  inimici- 
tie  &  Icandala  imer  Fartes ,  quibus  tenemur  &  voliimus 
pro  viribus  complacere ,  annuentes  &  confentientcs 
eos  de  Juribus  &  rationibus  noftris  fuper  pramiflls  in- 
formari,  &  ipfîs  informatis  nos  fubmittere  &  ftare  or- 
dinationi  &  arbitrio  eorumdcm.  Hinc  eft  quôd  cùm 
ad  prefcns  nequeainns,  aliis  magis  arduis  nobis  occur- 
rentibus  negotiis ,  circa  premifla  perfonaliter  intereflè  : 
idcirco  confidentes  de  induftria,  probitate,diligentia  ac 
follicitudine  magnifici  Egregiorum  &  Nobilium  Viro'- 
rum,  Guidonis  de  Valle  Militis  Confanguinei  &  primi 
Cambellani,  Roberti  Lathomi  Licentiati  in  Legibus  , 
Magiftri  Rcqueftarum ,  Johannis  de  PodioGeneralis 
Conliliarii  lupcr  ùâo  Si-ljfidiorum  Domini  rnei  Regi^ 
&  GuillrlmiScigncti  Licentiati  in  Legibus  ludicis  Ne- 
maufenlis,  Conliliariotum  noflrorum  dileâorum,  ip- 
fos  quatuor  aut  très  ex  iplis  citra  revocationem  alioruin 
Procuratoruin  nolhorum  per  nos  aliàs  coiiffitutorum , 
noftros  veros,!egitimos  &  indubitatos Procuratores , ac- 
tores,  fadores  '&  negotiurum  noftrorum  gcftores  & 
Nuncios  fpeciales  &  générales,  itaquôd  fpecialitas  ge- 
neralitati  non  déroger,  nec  econtra,  tenore  prefentium 
de  certa  noftra  fcicntia,  facimus  ,  conlb'tuimus ,  crea- 
mus,  deputamus,  &  etnam  folemniter  ordinamus  ad  fe 
Conferendum  ad  prefentiam  didlorum  Illuflrium  Domi- 
norum  Ducum  Biturie  &  Burgundie, &  coram  eis  nos- 
tro  nomine ,  &  pro  nobis  comparendum  &  fe  prefen- 
tandum.  Quibus ,  aut  tribus  ex  prenominatis  Procu- 
ratoribus  &  Nunciis  noftris  per  prefentes  de  certa  nos- 
tra  fcientia  plenam  &  liberam  concedimus  poteftatem 
coram  diétis  Dominis  Ducibus  ,  ubicuinque  ipfos  efle 
contîgerit ,  fe  prefentandi  &  noftro  nomine  &  pro  no- 
^is  comparendi,  omniâque  Jura  &  rationes  noftras  fac- 
tura hujusmodi  tangentia  narrandi ,  exponendi,  k  eos 
de  illis  informandi ,  ac  contfa  ipfum  Comitem  Sabau- 
die ,  fi  per  fe  vel  alium  feu  alios  coram  ipfis  Dominis 
Ducibus  légitime  non  comparent  ,  de  omnibus  damp- 
nis ,  fumptibus ,  eXpenfis  &  intereflè  noftris  ;  &  de  defec- 
tibuSidiffugiiSjnegleâibus  ipfîus,cafu  quo  aliud  fabfe- 
quatur  propter  ejus  contumaciam  &  negleâum  non 
comparendi  in  terminis  affignatis  &  affignandis ,  &  ad 
Comparendum  coram  Dominis  Ducibus  prediâis  pfo- 
teftandi  &  proteftationum  Inftrumenta  petendi  ,  &  ad 
cautclam  fi  prefens  fuerit  fieri  faciendi ,  necnon  trac- 
tandi,dicendi ,  concordandi ,  pacifcendi,  tranfigendi ,  con- 
veniendi  &  promittendi ,  &  quetraftata.paâa,  tranfac- 
ta ,  concordata  &  promiifa  inde  fuetunt  fitmandi ,  ac 
inftrumento,  Literis  &  Juramento  in  animam  noftram 
preftando  vallandi  &  roborandi,nc5sque,  Terras  &  Bo- 
na  noftra  prefentia  &  futura  ad  ea  fie  per  eos  aut  très 
ex  ipfis  agenda,  tenenda  &  obfervanda , quarumcunque 
Curiarum  viribus, ftilis  & ritibus  obligandi,  fubmittendi 
&  ypotecandi,  &  omnia  alia  &  fingula  in  premiffis  & 
circa  premifla  ac  incidentibus,dependetitibus,emergen- 
tibus  &  connexis,ex  eisdem, faciendi, dicendi,traftandi 
concordandi,  paciscendi,  tranfigendi ,  converlicndi  &  pro- 
mittendi j  que  nofmet  faceie,dicere,  craiSlare,  concordare 
pacifci i  tranfigere,  convenire &  promittere,  jurareà  fub- 
mittere poliemus,  li  prefentes  penonaliter  adeflemus, 
&  que  hujusm'idi  Negocii  five  caufe  mérita  poftulant , 
&  requirunt ,  etiam  fi  talia  eflent  que  Mandatuin  magis 
exigant  fpeciale  &  magis  fpeciale  cum  plena  &  libcra 
Adminiftratione.  Relevantes  ipfos  Procuratores  nos- 
tro^  ,,5e  eorum  qncmlibet  ex  nunc  ab  omni  onere  fatis- 
d;uidi,)odicio  fifti  &  judicatum  folvi  cum  fuis  clnufulis 
ad  hcL-  nereflTariis  &  pariter  opportuuis.  Promittentes 
ipfiri.m  vigore  prefentium  fub  noftro  verbo  Regali,  & 
f  b  evpreftli  h  otficaci  obligatione  omnium  bonorum 
noitror-ni  prefe  'tîum  &  futiirorum,  &  fib  omni  Juris 
&  facti  rc.iiniciatioiie  ad  hec  necefTaria,  pariter  &  cau- 
telâ,  Notario  .^nb^ico  iiifra  fcripto  ftip  ilaiiti  &  folem- 
ni.cr  recipionti  vi-e  &  nomine  omnium  &  fingulorum 
qu'jrnm  inrereft  /%  'nterelfe  porerit  in  futurum,iios  ra- 
tnm,gratum  adine  tirimim  habitiiros  omnc  id  &  quic- 
quid  per  diôos  Procuratores  h  Nuncios  noftros,  aut 
très  es  ipfis  in  prïerniffiii  &  cire»  pten»i(Ià  «âum ,  diûam, 


geftum,proteftatum,tra3atum,promi(rum,  conventum,  AnnO 
tranfadum,pattum,obligatum,coucord;uuni,fubmi(ruin,  •"■'^"'* 
ypotecatum  &  juratum,quomodolibet  fuerit  five  fac-  I4091 
tum,  ac  confirmaturos,omologatuios  &  approbaturos 
per  noUras  Patentes  Literas  Magni  noftri  Sigilli  muni- 
mine  roboratas  dum  primo  fuerimus  requiliti,&  iium- 
quam  Contra  ea  per  nos  ac  Heredes  noftros  &  Suc- 
ceflbres  venturos  quoquomodo  :  ac  fupplentes  de  ipfa 
noftra  certa  fcicntia  omnes  &  fiiigiilos  defedus,  û  qui 
forlitan  obmilfi  fueruiit  in  preiifillis ,  propicr  que  etfec- 
tus  prefentium  impcdiri  polfet  ,  vel  quomodoliba  re- 
tnrdari.  In  quorum  omnium  &  fingulorum  tidem  & 
Teltimonium  prefentes  noftras  Litteras  feu  prefcns 
Inftrumentum  publicum  per  Notarium  infrà  fcriptum 
fubfcribi  &  fignari  mandavimus,  noftrique  magni  'igil- 
li  munimine  roborari.  Aâa  fuerunt  hec  in  Civitate 
Tholoni,  videlicet  in  Domo  Nobilis  Ludovici  Fres- 
queti  habitatione  pronunc  diâi  Domini  noftri  Régis , 
prefentibus  ibidem  fpeâabili  Magnificis ,  &  Egregiis  ac 
Nobilibus  Viris  Niculao  Marchione  Cotroni  ,  Comité 
Cathanfani,&  Magno  Regni  noftri  Sicilie  Comité Ca- 
merario,  Johanne  de  Tulfe,  Johanne  Gonfalvi,IVjiIi- 
tibus  ,  Matheo  de  Bello-valle  Cambellanis  ,  Pontio 
Cayfii,Licentiato  in  Legibus,  Johanne  de  SadoLegum 
Doftore,  Johanne  Drogoli  Milite ,  Confiliariis  nuftris, 
Johanne  Boueti  Licentiato  in  Legibus  etiam  Confiiiario 
noftro,  ac  Johanne  Aufardi  Scutifero  ,  Michaleto  de 
Cruce,  &  Johanne  de  Cruce  Secretariis  noftris  teftibus 
ad  premifla.  Datum  veto  ibidem  per  manus  diâi  No- 
bilis &  Egregii  Viri  Johannis  de  Sado  Legum  Doâoris, 
Mandato  noftro  Locum  tenentis  Majoris  Judicis  Co- 
mitatuum  prsediêlorum.  Anno  Domini  mîUefimo  qua*- 
dringencefimo  nono  die  quinta  menfis  Julii  fecunde  In- 
diâionis,  Regnorum  veto  noftrorum  Anno  vicefimo 
quinto.    Sij^natiim ,  L  o  Y  S. 

Et  me  Ponceto  de  RofTeto  de  Civîtate  Aquenfi  Re- 
gio  Secretario  ac  publico  in  dictis  Comitatibus  Provin- 
cie  &  Forcalquerii  Reginali  auétoritate  Notario  cons- 
tituto ,  qui  premiflîs  prefens  fui ,  eâque  in  notam  rece- 
pi ,  &  ideô  prefenti  Inftrumento  per  alium  grofl^àto  ma- 
nu propria  me  fubfcripfi  j  &  flgno  meo  confueto  fig- 
navi  in  fidem  &  Teftimonium  omnium  premilîbrum. 
Eo  nihilominus  diûus  Dominus  nofter  Rex  ad  majo- 
rera roboris  firmitatem  premilforum  prefentibus  nomen 
fuum  appofuit  confuetum.  Et  fupra  plicam  :  Per  Re- 
gem  prefentibus  prenominatis,  P.  de  Rosseto. 
Et  fîgillatum  in  duplici  cauda  pargameni ,  cum  cera 
rubea.  mapi  Sigilli  diSi  Domini  Régis. 

ccxLiir. 

Traéatus  Fœderis  if  Concordia  hier  H  E  k  r  t-  4^ 
CUM  V.  ^nglia  y  Ftancia  Regem  ab  una, 
fsfHENRicuM  DE  Plawe  Magifirunt 
Generahm  Ordinis  Tloeutonici  ab  altéra  parte  ^ 
Quô  utriusque  Partis  Ligeis  aut  cujuscunque  condi- 
tionis  Hominibtts  conceditur ,  per  eorum  Terras 
atque  Dominia  libère  mer  cari  ;  porro  etiam ,  de 
cunUis  damnis  ff  gravaminibus  amehac  invicem 
caufatis  tranfigitur.  Datum  Londonia  4.  Decem' 
briiAnno  140p.  QMvnutriusque  Partis^  a  t  i  f  i* 
c  A  T  I  o  N  E  hujus  TraBatûs.  Datum  Anno  1 4.ro. 
[Lu  NT  G,  îtutfd&ctf  ÇRcidb^-Archiv.  Part. 
Spécial.  Contin.  I.  St^tfttjimg  III.  tom 
îScutrdjcn  3ot)(»nnit«  Ortcn.  pag.  19.] 

Ex  omnibus,  ad  quos  &c.     Salutem. 

Infpeximus  Literas  Patentes  ,  Nobilis  &  Potert» 
tis  Viri,  Vntns  Hearici  de  Plawe ,  Ordinis  Beats  Ma» 
ris  Domus  Theutonicse  Jerufolimitauorum  Magiftri 
GcneraUs  faâas  in  hsc  verba: 

/»  nomine  Sanâte  ÎS*  Individua  Trimtatis  Ame», 

Ne  ea ,  qua;  pro  turbat»  Pacis  Reformatione ,  ac 
confuetae  Araicitise   Amorisque  mntui  confervatione  ,    , 
mature  traâantur ,  ordinantur,  &  inter  Partes  quarum 
intereft,  pro  earundem  commodo  &  utilitate,  ac  alias 
pro  communi  Bono,  légitime  ftatuuntur. 

De  facili,  alicujus  arte  vel  ingenio,  feu  alias  quavi» 
illicita  occafione,per  Patrem  Jurgiorum  irritât!  contia- 
gat  quomodolibet  feu  infriiigi  ,  neceflTe  vifum  fuit  & 
eft  ea  per  Scripta  Autentica  roborari  ,  communiri  fir- 
milfime,  &  ftabiliri.  Hinc  eft,  quod  nos ,  Frater //«»- 
ricus  de  Ptaure,  Ordinis  Beata:  Maris,  Domus  Theu- 
tonicx  Jerufolimitanotum  Magifter  Generalis ,  univer- 
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AislNn    '"'  Chrifli  fidelibus,  ad  quorum  notitiam  praefentes  Li- 

ANNO    terœ  qualitercunque  pervenerint,  tenore  earuudem  cu- 

1409.    pimus  fore  notum  qualiter  ,  fidèles   noftri  (videlicet) 

^      •TheodricHs  de  Logsndorff ,  Miles ,  Leffardus  de  Herj- 

ford,  Borgomagiller    Civitatis  noftrsD  Elbingenfis  ,   & 

Jùhamies  Crolvw,  Civis  apud  Civitatem  noftram  Daiit- 

zick, 

Procuratores ,  Deputati , &  Nuncii,venerabilis  quori- 
dam  Fratris  noftri  duin  vixit  (fcilicet)  Ulrici  de'Jun- 
gingeti,  ultimi  &  iminediati  Praedecelibris  noftri,  ip- 
fiusque  &  Succeflbrum  fuorum  plena  poteftate  ad  infra 
fcripta  fufFulti, 

Nos,  atque  Venerabiles  &  Religiofos  Viros,  Confi- 
lii  noftri  Fratres  de  &  fuper  reparationis  ,  rcformatio- 
nis  &  emendss,  omnium  &  fîngulorum  attemptatorum 
indebite,  inter,  Sereniffimum  Frincipem  ac  Dominum 
nortrum ,  Dominum  Henricum ,  Dei  gratia  Regem  An- 
glice  y  Francice ,  &  Dominum  Hibernis ,  ipliusque  Li- 
geos  &  Subdiios ,  parte  ex  una ,  nec  non  diélum  Fra- 
trem  Ulricum  Prsedeceirorem  noftrum  ,  nos  quoque 
&  Ordinem  noftrum  ac  quoscunque  Subditos  noftros, 
parte  ex  altéra ,  variis  Traftatibus  unanimis ,  ipforum- 
que  concordi  &  finali  appunâuamento. 

Inter  didli  Domini  Régis  Commift"arios  (videlicet) 
honorabiles  Viras  ,  Ricardum  Merlowe  Majorem  & 
Civem  Civitatis  Londoniœ  ,  Magiftrum  Johaanem 
Ktiighton  Clericum  ,  &  Hlllielmam  Àskay/i  ,  ejusdem 
Civitatis  Civem  &  AIdermanum,&  diâi Fratris  Ulrici 
noftri  Prœdeceiroris  ,  Procuratores  &  Nuncios  ante- 
difbos  habito ,  fafto ,  ac  conclufive  exinde  fecuto ,  per 
Pateiites  Literas  &  Indentatas ,  utriusque  Partis  prxdic- 
ts  CommiflTariorum  &  Procuratorum  jam  difilorum 
Sigillis,  fub  Dato  quartœ  diei  Decembris,  Anno  Do- 
mini millefimo  ,  quadringentefimo  nono  ,  iigillatas, 
fiifficienter  &  débite,  fub  forma,  quœ  fequitur,  infor- 
marunt. 

Per  hanc  indentatath  ïîve  înterfciiTam  Litteram  uni- 
verfis  Chrifti  fidelibus  ad  notitiam  rei  geftîe  mani- 
ifefta  fiât  fides ,  quod  Nobiles  &  Honorabiles  Viri , 
fiicardus  Merlowe  ,  Major  &  Civis  Civitatis  Londo- 
Ilienfis,  Nl-igAn  Johannes  Knighton  Clericus,&  IVil- 
lietmus  Askum  ejusdem  Civitatis  Civis  &  Aldermanus, 
Sereniffimi  Principis  &  Domini,  Domini  Hearici ,Dti 
gratia  Régis  AngliiC  ^  Francia  ,  &  Domini  HIberniîE, 
toec  non  Tidericus  de  Longendorp ,  Miles,  Leffardus  de 
Herfford,  Burgomagifter  Civitatis  Elbingenlis,  &  Jo- 
hanues  Crolowe;  Civis  apud  Civitatem  Dantzick ,  No- 
bilis  ac  Almse  Religionis  Viri  ,  Fratris  Ulrici  de  Jun- 
^/»g-(?»,OrdinisFratrumHofpitali  Sanâœ  Mariae Theu- 
tonicorum  JerufolimitanorumMagiftri  Generalis,  Pro- 
curatores ,  Deputati  &  Nuncii ,  ad  infra  fcripta  potes- 
tatem  fufficientem  habentes,  nominibus  diftorumDo- 
minorum  Régis  &  Magiftri  in  vim  Poteftatis ,  eis  hinc 
inde  attributs;,  omnia  &  fîngula  fubfcripta  appuuâa- 
runt,  &  de  eisdem  unanimiter  concordarunt, 

Primo  (videlicet)  pro  confervatione  mutui  Amoris 
&  Amicitiae  confuetae,  Pacisque  votivœ  tranquillitate, 
extitit  ordinatum  quod  omnes  &  finguli  Ligei  &  Sub- 
diti  Regni  Anglis,  Terrarum,  Dominiorum  ejusdem 
Regni ,  Mercatores  ,  &  alii  (  cujuscunque  ftatus  vel 
conditionis  extiterint)  poterunt  &  debebunt  falvo  &  fe- 
cureTerram  PruciœtamperTerram,quamper  Aquam, 
intrare,  ac  inibi  mutuo  converfati  &  libère, more  Mer- 
catorio,  tam  cum  Prucenis,  quam  aliis  (cujuscunque 
Nationis  vel  Ritus  fuerunt)  mercari ,  ibidemque  mora- 
ri,  &  exinde  ad  Lares  &  Domicilia  propria  redire,  vel 
quo  voluerint,  quotiens  plâcuerit ,  tam  per  Terram, 
quam  per  Aquam,  cum  Bonis,  Mercandifîs  ,  &  Mer- 
cimoniis  fuis  quibuscunque  Jura  ,  Cuftumas  ,  ratione 
Merchandifarum  &  Mercimoniorum  fuorum  ,  débita 
fideliter  perfolvendo,  falvis  femper  diâo  MagiftroGe- 
nerali ,  &  iplîus  SucceflToribus ,  omni  Jure  ac  remedio, 
eis  per  Obligationes ,  per  diôum  Regem  (de  quibus  in- 
fra dicetur)  faftas,  conceffis  &  indultis. 

Item ,  extitit  ordinatum ,  quod  omnes  &  finguli  Sub- 
diti  diâorum  Magiftri  Generalis  &  Ordinis  (cujuscun- 
que ftatus  vel  conditionis  extiterunt)  poterunt  &  debe- 
bunt, falvo  &  fecure,  Regnum  Anglix,  Terras,  & 
Dominia  ejusdem, tam  per  Terram, quam  per  Aquam, 
intrare  ,  ac  inibi  mutuo  converfari  ,  &  libère,  more 
Mercatorio,  tam  cum  Anglicis,  guam  cum  aliis  qui- 
buscumque  (cujuscumque  Nationis  vel  Ritus  fuerint) 
mercari,  ibidemque  morari  &  exinde  ad  Lares  &  Do- 
micilia propria  redire,  &  quo  voluerint ,  quotiens  plâ- 
cuerit, divertere,  tam  per  Terram  quam  per  Aquam, 
cum  Bonis  ,  Mercandifis  ,  &  Mercimoniis  fuis  qui- 
buscunque, Jura  &  Cuftumas,  ratione  Mercandifarum 
&  Mercimoniorum  fuorum  débita,  fidelitcr  perfolveh- 
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do,  falvis  femper  dido  Domino  Régi,  Hsredibus,  &  A  kivo 
SuccefToribus  fuis,  omni  Jure  ac  remedio, eis,  per  O-  ■"■"'^*^ 
bligationes,  per  Commilfarios  &  Procuratores  diéli  14ÔÛ, 
Magiftri  Generalis  fupra  nominatos  (de  quibus  ir.fra  ' 

dicetur)  ipfius  Magiftri  nominefaSas,  conceflis  &  in- 
dultis. 

Item,  unanimiter  concordatum  ,  promiffiim  eft,  & 
.conceflTum,  quod  pro  omnibus  &  fingulis  damnis,  gra- 
vaminibus,  &  deprœdationibus,  dido  Domino  Régi, 
ac  ipfius  Subditis  quibuscunque,  ac  cseteris  omnibus, 
qui  tempore  dampnorum ,  gravaminum  ,  &  depra:da- 
tionum  prœdiaorum,  diâi  Domini  Régis  Subditi  fue- 
runt, vel  funt  de  prœfenti ,  ante  Datam  praifentium 
qnomodocunque  faâis  &  illatis,  diûo  Domino  Régi, 
aut  ipfius  SuccefToribus ,  per  prœdiâum  Magiftrum  Ge- 
neralem,  aut  Succeflores  fuos,  in  plenam  fatisfaâio- 
nem  dampnorum  ,  gravaminum  ,  &  deprsdationum 
prsediâorum ,  folvi  debent  nonnulla  Pecuniarum  Sum- 
mEc  MonctE  Anglicanse,prout  in  Literis  Obligatoriis , 
per  prœdiâi  Magiftri  Generalis  Procuratores  &  Nun- 
cios fupranominatos  in  bac  parte  faâis ,  &  eorum  Si- 
gillis figillatis,  Procuratoribusque  &  Commiiîariis  dic- 
ti  Domini  Régis  prsnominatis,traditis  &  liberatis,  ple- 
nius  continetur.  ... 

Item,  condiSum,  conceflTum  'exiftit,  &  promifllim 
qùod  nuUus  Subditus  difti  Magiftri  Generalis,  aut  fuo- 
rum Succeflorum,  ratione  vel  occafione  dampnorum, 
gravaminum ,  &  deprœdationum  prsEdiétorum ,  per  prs- 
fatum  Dominum  Regem,  vel  ipfius  SucceflTores,  aut 
eorundem  juflTu  vel  Mandato  ,  aut  per  alium  quem- 
cunque,  qui,  occafione  vel  caufa  dampnorum,  grava- 
minum &  depracdationum,  de  quibus  fuperius  memo- 
ratur  ,  offenfus  fuerit  vel  dampnificatus  ,  ipforumve 
alicujus  Procuratiohe  vel  inftantia,  capietur,  areftsbi- 
rur,  incarcerabitur  ,  vel  detinebitur,  nec  Subditorum 
diâi  Magiftri  Generalis ,  vel  SucceftTorum  fuorum ,  feu 
alicujus  eorundem  Bona  capiantur ,  areftentur ,  vel  de- 
tineantur. 

Item ,  condiâum  eft  &  concordatum ,  quod  fi  con- 
tingat  aliquem  Ligeum  vel  Subditum   diâi  Magiftri 
Generalis  &   SucceftTorum   fuorum  ,   contra  formam 
Concordiœ  &   Conceflionis  proximo    prafcriptarum , 
gravari  vel  dampnificari ,  quod  tune  Dominus  Rex  an- 
tediâus,  &  SuccefiTores  fui  Reges  Angliœ,  pro  omni 
dampno ,  quod  Subditi  diâi  Magiftri    Generalis  ,  vel 
Succeflbrum  fuorum,  ea  de  caufa  injufte  fuftinuerint, 
vel  aliquis  eorum  fuftinuerit,  plenarie  dampnificato  la- 
tisfacere  teneantur  ,  quod  fi  Dominus  Rex  antediâus 
vel  Succefl!bres  fui  in  Regno  Anglias,  congrue  per  Li- 
teras diâi  Magiftri  Generalis, aut  Succefforum  fuorum 
requifiti ,  facere  recufaverint ,  ex  tune  poft  lapfum  fex 
menfium,  a  tempore  requifitionis  hujusmodi, proximo 
ièquentium  bene  liceat ,  prœfato  Magiftro  Geuerali, 
qui  eft  ,    &  qui  erit  pro  tempore,  faâa  primitus  fide 
oportuna  de  requifitione  hujusmodi  ,  tanta  bona  Sub- 
ditorum diâi  Domini  Régis,  in  Terra  PrucisB  repcrta, 
areftare,  qus  fufficere  poterunt  ad  congrues  fatisfaâio- 
nem  &  emendam  indebite  in  hac  parte  gravatorum  vel 
gravati,  &  ea  fub  arefto  detinere  ,  quousque  condigua 
hujusmodi  gravatis  vel  gravato  fatisfaâio  fiât  &emcnda. 
Item,  per  Commiflarios  &  Procuratores  fœpefatos, 
concordatum  ,  promiflum  &  conceflTurri  exîftit,  quod 
pro  omnibus  &  fingulis  dampnis,gravaminibus  &depriE- 
dationibus,  diâo  Magiftro  Generali  &  ipfius  Subditis 
quibuscunque,  tam    Prucenis ,   quam  Lyvonienfibus, 
ac  cïteris  omnibus ,  qui  tempore  dampnorum ,  grava- 
minum &  depraedatioîium  prœdiâorum  ,  diâi  Magis- 
tri  Generalis  Subditi  fuerunt,  vel  funt  de  prœfenti,per 
diâi  Domini  Régis  Ligeos  &  Subditos ,  ante  Datam 
prxfentium  ,   qnomodocunque  faâis  &   illatis,  falvis 
femper  dampnis  &  gravaminibus  aliquibus  diâi  Magis- 
tri  Generalis  Subditis  ,  ante  Datam  praefentium  ,   per 
diâi  Domini  Régis  Ligeos  &  Subditos ,  fpecialiter  iilis 
de  Prucia  illatis ,  in  quibusdam  aliis  Litteris  indentatis, 
per  nos ,  &  inter  nos  ,  Procuratores  &  Nuncios  prœ- 
nominatos,  confeâis  &  figillatis  ,  quœ  funt  de  Data, 
in  Civitate  Londonise  in  Anglia  quarto  die  Decembris 
Anno  Domini  millefimo  quadringentefimo  nono,  no- 
niinatis  &  fpecificatis  ,  dido  Magiftro   Generali,  aut 
ipfius  Succefforibus ,  per  diâum   Dominum  Regem  , 
aut  fuos  Succefl"ores,  in  plenam  fatisfaâionem  diâo- 
rum dampnorum  ,  gravaminum  ,   &   depra:dationum, 
Prucenis  ,   &  Lyvonienfibus,  ac  cœteris  aliis  ,  de  qui- 
bus prœmittitur ,  illatorum,  foivi  debefit  nonnullx  pe- 
cuniarum Summœ,  prout  in  Literis  obligatoriis  ipfius 
Domini  Régis ,  in  hac  parte  faâis  ,  ac  eisdem  Procu- 
ratoribus  &  Nunciis  diâi  Magiftri  Generalis  traditis  & 
liberatis,  plcnlus  continetur. 

Tt  3  Item, 
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Item,  concôrdatum ,  conceflum  ,  atquc  promiffum  horari. 
eft,  quod  nullus  Ligeus  vel  Subditus  didi  Dotniài  Re-  Maji. 
gis'vel  Hijcredum  fuorum ,  ratione  vel  occafione  damp- 
noruin,  gravamiiium  &  deprxdationum  praediaorum  , 
per  Magiftruni  Generalem  amediaum,  vel  iplius  Suc- 
ceiTores ,  aut  eorum  juffu  vel  Maudato  ,  aut  per  alium 
quemcunque  ,  qui  occalione  vel  caufa  dampnorum , 
gravaminum  &  deprxdationum  ,  de  quibus  luperius 
inemoratur,  oftenlus  fuerit  vel  dampniticatus ,  aut  per 
eorum  Procurationem  vel  iiiftantiam  capietur,  arellabi- 
tur ,  incarcerabitur ,  vel  detinebitur  ,  nec  Subditorum 
Domini  Régis  antediôi  vel  Hœredum  luorum  ,  nec 
alicujus  boiia  eorundem  capieiuur,  areftabuntur,  vel 
detinebuntur  ,  refervato  etiam  lemper  prasriominato 
Magiftro  Generali  &  ipiîus  Succdlbribus  ,  omni  Jure 
ac  remedio,  eis,per  Obligationcs  (de  quibus  prasmitti- 
tur)  quovis  modo  quacliiis  &  competentibus. 

Item,  condiâum  eft  &  concordatum  quod  fi  con- 
tingat  aliquem  Ligeum  vel  Subditum  diâi  Domuii  Ré- 
gis Hœredum  aut  Succefforum  luorum  ,  contra  for- 
mam  Concordiœ  &  Conceffionis  proximo  pra:fcripta- 
Tum  gravari  vel  damniticari  ,  quod  tune  diôus  Ma- 
eifter  Generalis,  &  SuccelVores  fui  pro  omni  dampno, 
•quod  Ligei  vel  Subditi  prardiai  Domini  Régis ,  Hœre- 
dum  vel  Succefforum  luorum  ,  ea  de  caufa,  injufte 
fuftinuerint ,  vel  eorum  aliquis  luftinuerit  ,  plenarie 
dampnificato  fatisfacere  teneantur. 

Quod  li  Magifter  Generalis  antediâus  aut  Succes- 
fores  fui,  congrue  per  Literas  didi  Régis,  vel  Hœre- 
dum  fuorum  requilni  ,  facere  recufaverint  ,  ex  tune 
poil  laplum  fexmenfium,atempore  requifitipnis  hujus- 
modi ,  proxim.o  fequentium ,  bene  liceat  praitato  Domi- 
no Régi,  qui  eft,  cSc  qui  erit  pro  tempore,fa(fta  primi- 
tus  fide  oportunade  requifitione  liojusmodi,  tanta  bo- 
na  Subditorum  difti  Magiftri  Generalis  in  Regno  An- 
glix  reperta  ,  areftare  ,  qus  fuflBcere  poterunt  ad  con- 
gruas  fatisfaûionem  &  emendam  indebite  in  hac  parte 
gravatorum  vel  gravât)  ,  &  ea  fub  arefto  falvo  detine- 
re  quousque  condigna  hujusmodi  gravatis  vel  gravato 
fatisfaâio  fiât  &  emenda. 

In  quorum  omnium  Teftimoniuni  atqué  fidem  prx- 
fentibus  Literis  indentatis  ,  pênes  prsfcriptos ,  Ricar- 
dum  Merlowe  ,  Johannem  Kyngton ,  &  Willielmum 
Askam,  pro  parte  Anglix,  remanentibus ,  diûi  Tede- 
ticus,  LyEirdus  ,  &  Johannes  Crolowe ,  ex  ipforum 
certis  fcientiis  ,  figilla  fua  appofuerunt. 

Dat.  in  Civitate  Londonise  ,  in  Anglia  quarto  die 
Decembris  Anno  Domini  millefimo  quadringentelîmo 
nono. 

Prxdifitarum  igitur  Unionis  &  Concordiœ  Fœdera- 
que  Pacis  votivœ  appunfluata,  collaudata  ,  fopita  ,  & 
terminata,  prout  in  omnibus  fuis  claufulis  &  Punâis 
per  utriusque  Partis  Procuratores  &  Députâtes  àntedic- 
tos ,  plenam  Poteftatem  ad  hoc  haberites  i  ordinata  , 
condiéa,  ftatuta  funt  &  promiffa,  nos,  Frater  Henri- 
cus,  Magifter  Generalis  antediâus  de  Confilio  Vene- 
rabilium  Fratrum  noftrorum  Concilii  noftri ,  grata  , 
rata  recepimus  &  habuimus  pariter  &  accepta,  eaque 
juxta  eorum  continentias  &  tenores,  cum  omnibus  eo- 
rundem emergentibus  ,  incidentibus ,  dependentibus , 
connexis,  pro  nobis  &  Ordine  noftro  approbamus,  ra- 
tificamus,  &  tenore  prœfentium ,  firmiffime  tenenda, 
inviolabiliterque  &  bona  iîde  oblervanda  ,  confirma- 
mus,  nec  aliquid  procuiabimus  aut  faciemus,  direde 
vel  indirede  ,  fecrete  vel  occulte  ,  feu  alias  quovis 
•  quxiito  colore,  per  quod  traflata,  conventa,  ftatuta, 
promiffa  ,  reformata  ,  finita  ,  terminata  ,  &  conceffa 
hujusmodi  effeélu  debito  frullrari  poterunt  quomodoli- 
bet  feu  inipediri. 

In  evidens  Teftimonium  omnium  prxmifforum  Si-  j 
gillum  Ordinis  noftri  pra;lentibus  eft  appenfum.     Dat. 
in  Caftro   noftro  iVIaienerburgii  ,   vicefima  quarta  die 
menlis  Decembris,  Anno  Domini  millefimo  quadrin- 
gentelîmo decimo. 

Nos  autem  ,  appunâuata  prœdifla  ,  ac  omnia  alia 
prasmiffa,  juxta  eorum  continentias  &  tenores,  cum 
omnibus  eorum  emergentibus ,  incidentibus ,  dependen- 
tibus &  connexis,  rata  habentes  &  grata,  ea  pro  parte 
noftra  approbamus,  ratificamus,  &  tenore  prsefentium 
firmiffime  tenenda  ,  inviolabiliterque  &  bona  fide  ob- 
fervanda,  confirmamus,  nec  aliquid  procurabimus  aut 
faciemus,  direSc  vel  indireâe,  fecrete  vél  occulte, feu 
alias  quovis  quxfito  colore,  per  quod  traêbata  ,  con- 
venta,  ftatuta,  promiffa,  reformata,  finita,  termina- 
ta, &  conceffa  hujusmodi  effcâu  debito  fruftrari  po- 
terunt quomodolibct  feu  impediri. 

In  cujus  rei  Teftimonium  has  Literas  noftras  Paten- 
tes fieri  &  inagni  Sigilli  noftri  tnunimiue  fecimus  ro- 


Dat.  in  Palatio  noftro  Weftm.  XXIV.  die 
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Inftrument  ûècr  tic  ÎÇ^ciltmçt  /  Wclcfte  jwifcfccn 
fccë  ^6mifcl)cn  i^ôntgs  9lupcrti  t>icc  ^ctrcn 
@6l}ac  tucd)  ftcbcn  ©ptcd^ct  9cjnacl)ct  mit  gc  j-.Oftob. 
tïcffcn  tvorlicn/  auè'  wclc()cc  %»  crfct)cn/  mai  uot 
©ûttcï  btt  Gl)ucwai:l)e  unablèglidb  antlcben/  uiiD 
\mè  voï  wclcfec  gUid&fam  até  (Jcb-unli  fur  Jlllo» 
Ual  gûttcr  9ctt)cikt  wcïtcn  I  uni)  fclglid)  iwti) 
alfo  gctl)cllct  TOcttcn  t&nncii.  S>atuui  J^cijîiclbcrg 

"■-^f  lux  imcljflcn  Sui)tag  iiad^  St.  Michaelis 
1 410.  [  L  u  N I G  s  'îcutfcbcd  5Kcicl;é' Archiv. 
Part.  Spec.  Tibt^iil  I V.  3(bfa|  I.  pag.  579. 
d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce ,  qui  iè  trou- 
ve suffi  dans  T  h  u  c  e  l  1 1  Adtorum  Pu- 
iîlicor.  Tom.  III.  pag.  191.  eu  Latin,  & 
en  François  dans  la  Continuation 
des  Adre's  &  Mémoires  des  Négociations 
de  la  Paix  de  Ryswick.  pag.  79.  j 

C'eft  -  à  -  dire  ^ 

ïnjlrument  du  Partage  fait  entre  les  quatre  Fils  de 
l'Empereur  ,  Robert,  far  les  fept  Arbitres 
qu'ils  avaient  nomiHés ,  oii  l'ori  voit  quels  Jont  les 
Biens  infeparablement  atachés  à  l'EleSlorat  Pa- 
latin ,  (3  ceux  qui ,  comme  Héréditaires  £3"  pure- 
ment Allodiaux ,  ont  été  partagés  £5"  peuvent  l'ê- 
tre encore.  A  Heidilberg  le  Vendredi  après  la 
St.  Michel.  14101 

C(îî3t/  fcicfc  ttadâcfdbïieècnc  /  mitStamett  9ta« 

^^  ban  25ifct)i>fT  ju  ©pcçcr  /  J^ans"  \>m  J^icrgi 

^oml  3ol)an  j^t)cmmm«:/l)cn  nian  ncnt  \)on  èi»|)(» 

butg  /  J5«inan  f on  SKcïicnfîcin  /  ©cl^warç  9lcin» 

%<x(X)  wn  ©icîingen/  2Biptecl)t  ton  J5cUn(tât>t/unb 

bcn  ^ncbcl  fKittcï'l  bctcnncn  t>ffcnb«t)t  an  licfcnt 

®ricff/  aie  l>«  îtacrlmtct)taucl)tig|î  /  ^ccl)acbol)rnê 

gôrfi  unï)  J^crt/  j^ctr  9lu)ji;cd)t  /  Sdèmifcdcr  .Ko» 

nig/  ju  atlcn  geiten  9)]cl)ter  teé  9veicl)é  /  Unfer  lie* 

bcr  gndbigct  J^crt  <54igcn  ®et)àcl)tnûg  /  in  feinci: 

.Ktaucft)cit  DDt  feincm  %iit)t\  aie  ju  fcincm  Ugtcrt 

Sàîillen/  Une  fubcn  Ocfot)lcn  unt  bc9cl)rct.  l)atl  cag 

wttallt  SScicff  mit)  Ocmccljté  /  W  »orma()lé  t>cn 

it)me  m\>  fcincm  Sattct/  unt  3tlt-SdttCïn  fccligcn/ 

unt  aucl^  ciné  tl)cilé  son  fcincn  @êt)ncn  bcgriffeit 

fint/  unt  in  tcm  ©citSlb  ju  Jgcijtclbcta  li_qcn/  cor 

Une  fbtlcn  ncl)nicn  /  unt  tarnaclfe  cinc  Ccfcnung  un» 

ter  fcincn  (Sot)nCn  macficn/alé  Un^  tan  tûnrfc/taS 

gtcid^flc  unt  bcqucinflc  fci)n/  unt  aud^  tamit  Un< 

fer  aller  ©cunlfen  bclatcn  t)at  /  nad()tc«t  \\>w  i^e 

unt  fciner  J^ecrfd&afft  gcwant  wàtjrcn  /  unt  a(é  tic 

J5oc^gcbol)rnc  5ûc|lcn  unt  J^crtcnl  S^mtil  Jutunci/ 

çpfatlgratc  bci)  «K^cin  /  tcé  jÇcçligcn  9l5mifc()Ê 

9lcitl)S  Obriflcr  'îrucffcé  unt  J^ctwg  in  Satjcrn/ 

unt  feinc  35rûtetc/  J^crr  So^anncé/J^ert  ©tcpbaii 

unt  .Çcrr  Otto  /  audj  ^falggtatcn  bci)  9ît)cin  unt 

•Çcr^ogcn  in  95ai)ctn  I  Unfere  gnâtigc  licbcn  -Çerm/ 

unt  aucl)  mit  gangcin  glcig  unt  (Scnfî  gcbctbcrt 

(;ant/  ta^winiacl)  tcé  obgcnanttcn  Unfere  gii4ti« 

gcn  J^crrn  teé  SH&niifd&cn  ,Konigcé  fccligcn  SScfct)!. 

ujiftc  unt  SScgcrung  cin  £>ctnung  untct  iljncn  ma< 

cticn;/  unt  fîc  um  i()rc  J^crrfcfeafft  /  îant  unt  icu« 

tl)c  fcÇen  unt  cntfcOcitcn/  aie  Une  tan  tfinttc  toé 

glciè^c  unt  6cqucmlicl)f{c  fcçn  /  aie  Unfer  gndtig» 

(îcr  J^m  ter  .Konig  fceligct  Une  taé  cntpfot)lca 

t)abc  /  unt  wic  \x>«  tic  obgcnantcn  flcbc»  oter  ter 

ine()rcr  'X^cil  untcr  Une  fîe  alfo  fe|cn  /  ortncn  unt 

cntfcl)citen  ;  ta^  fîe  unt  \\)xt  (Scbcn  taé  alfo  gctreu* 

lic()i  tcfi  unt  fiett  ()alten/  unt  auc^  gânglicl^  tollu^ 

fô^rcn  unt  tl)un  follen  unt  tvotlen/  fontcr  cinigerlct) 

Si'trag  otct  3trunflc/  als>  in  ttn  bcfigcltcn  Sricf. 

fcn 


DU     DROIT     DÈS    GENS. 


ÂNNO  f«"  î'Otfil'f'^  9Ciiiacï)t.  Darauff  wir  aucl;  gcfdfjwotcn 
l)abcn;  aUcg  cldrlicïjCn  kgriffcn  i|î/  Dcffclben  mir 

14^0.  jic  cbgcnantcn  (scbcn  tutcl)  55cfcl)liiû|irc  unD  Scqc" 
rungc  Unfcté  .qnàDigen  JÇccm  /  Ccé  9\&mifcï)tn  ^6» 
fligé  fccligcni  unD  tmd)  flcifftgc  unD  crnjîlictie  Sitt/ 
Ut  tjorgcnantcn  îînfcret  tict  J^crrcn  /  mil)  aucl) 
liurd^  il)Ké  unt  it)rcr  faillie  bcjîcn  2J3i(ïcit/  unti  fom 
bcrlid^  tarum/  ta^  ffc  tc(îo  bag  in  (Jtiutâcl;ttgtcit  / 
wnl»  ot)iie  3wci)uitgc  ïcrblcibcn  /  Une  bcr  @act}Ctt 
angcncmmcn/  unb  untcrwunbcn.  Uiit  tdbcn  Sricf» 
f«  mtt)  ©cmâdbts/  tic  botma^lg  «en  îînfctm  gitâti* 
gctt  ^n.  bcin  ^5uig  fccligcu  /  ton  fcincin  Sattct 
unb  î(lt.25âttccn  /  unti  aucCi  cincé  t()ciirt  bon  ^emn 
êêf)nc"'  lînfccn  Jjcrtcn  bcgciffcn  fci;n/  i?or  Une 
genomiiim/  inib  nod;  bicl  (Srfat)tmigc  /  uni)  ÎSiati) 
wcifcc  îcutf)cn/  ïiicju  6«  J^cwfc^afft  gc()Ôrcn  /  fo 
fci)nl)  wir  famcntlid;  ofjngcjweçet  /  unt  cintràd^tig- 
ti^  ûbcrtcmincn  /  mé  ®cfcgcn{)cit  Scï  ©ad&en/ 
«nb  nacl)  îînfcrg  jÇcttu  bcé  ^ênigcé  feligtn  Icgtcn 
SBiflen  unb  5Scgc^tungc  /  «nb  nad)  aUcm  iînfcrm 
©ctviflcn/  aie  Une  bag  empfot)lcn  ift/  unb  wiï  bar» 
ju  bcrbunbcn  fc»;nb.  èo  bûndct  ce  Uns"/  bag  ce 
dtfo  ba^  g(cid)|ïc  unb  bcqucinligfîc  fci;  jn>ifcl;c«  Un» 
fctn  vcrgcnaunten  ïicï  JÇerrcn  cin  £)cbnuiig  ju  ma» 
ît;cn;  ftc  i^u  fc^cn  unb  ju  cntfcl;cibcn/umb  iljrcJ^crr. 
fci()atft  /  îanb  unb  icutt)C  /  in  bctmaflcn  /  alebann 
l)ernacl&  bcgriffcn  /  unb  gcfcl;nc6cn  i|î  /  unb  wirorb» 
lien;  fcgm  unb  cntft^cibcn  (îe  ftu(l&  alfo  in  ttafftbié 
SSticjfcé. 

îDie  rt4ci)gefcf?ïtcbert  l'fî  Uitfcrm  ^cttn  ^exf 

çog  iut'wigert  wort  C>eï  pfalQ 

3«get^eilet. 

?Um  crjîcn  ifï  ju  ivilTcn/  wann  Unfcr  ^^  J^it' 
gog  ïubwig  cin  ttc()tcc  <pfii(|grafc/  unb  ccé 
9vcicï)é  €f)uïfutfî  i|l/  îc.  S)arun!  foH  et  6cwr  mS 
()abcn/  unbfolIif)me  bleiben  /  bag  aud^  boriiiat)(é 
fin  Q5fa(|9rafc  /  unb  6ci;  bec  «Pfal^  ju  bleibcn  bct- 
fct)ticbcn  unï)  bcïmad^t  ijî/  mit  £fîat)imn  ©talcte/ 
t»ie  îïcflc  û6cr  25acl&cmcl;  gelcgcn  /  unb  bic  @tabt 
25aclf)Cïad&/  ©tegebei;  2l)a(  /  unb  (Stat)l6crg/  bic 
Scftc  babci)  gctcgcn  /  (Saubutg  unb  ©tabt  ^fal|< 
grafcn/@oi;n  bicScfîc  im9ll)ein  ge(egcn/<S()utft.'tt. 
fccrg  bic  !8«jîc  DicjjpadE)  unb  SOÎanncnbad^  I  bic 
'S.Wi  ©utbcrg;  bic  Scffc  2lUgei)/  bic  "Seftt  SSurg 
«nb  ©tabt  Sflculîabt  /  bic  ©tabt  Q23olffberg  /  btc 
Scfte  bact)inbccn  gelcgcn/  SOîanbcim  bic  2îcftc  auff 
bcin  Sî^cin  gelcgcn /Çfficin^cim  bic  ttcffc  ©tabt  unb 
25urg  îinbcfcle/  bic  Scfic/  Surg  unb  ©tabt /unb 
bic  jTOO  Scficn  J^cçbclberg  ûbct  ber  ©tabt  JÇ-ybcl» 
bcrg  gelcgcn/  unb  bic  ©tabt  J^eijbclberg  unb  S>icl< 
fpuxq  I  Sucg  unb  ©tabt  /  unb  in  bcm  iano  ^u 
55ai)crn  "Hmburg/  bic  ©tabt  SBalbecf  /  bic  S  (îc 
^cmpnccl^cn  /  î)ic  ©tabt  JÇelffcnbcrg/  bic  Sc(îc 
J^auébuïg  /  bic  Sefîc  CO^otacl)  /  bic  Seftc 
^appucg  /  bic  ©tabt  unb  9îubcn  bic  Sijîc/  bic 
obgennnbte  ©c()l&f|et/  ©tdbt  unb  SSûrgc  /  mit  al. 
lcni{)rcn  J^crtligfeitcn/  36Uen  /  ©.Iciten/  Q!Bilb< 
|>dl}ncn  I  gil"d)em;cn  unb  mit  aKcn  ©ccictiten/  Sog» 
l()ei)en/  ©êcffetn  /  îcutben/  ©utljcrn  /  (Scfdlien/ 
«nb  3uge^ênmgcn/  trie  Unfcr  J^ctï  ber  ^ênig  fcc" 
tige  bic  gclaffén  f)at/cé  fei)  »ctfc|t  obct  bcrtfimmctt/ 
mit  ©d)iilb  ober  ol)n  ©c(;ulb/  unb  wie  taê  6ig  uuf 
bicfcn  t)eutigcn  'îîag  dato  bié  25ricffcé  ju  bcn  obgc« 
nanbtcn  ©â)lè1fccn/  Surgcn  unb  ©tâotcn/  unb  in 
tiefclbc  îlmpt  gcljêtct  l)at/  cljn  aile  (Scfâ()rbe  /  foU 
ter  obgcnanbtc  Unfcr  ^m  J^-tgog  iubiuig  bcbur 
I)a6en/  aud()  in  ber  mafj  /  aie  tjorgcfcljricbcn  fîe()ct/ 
bod)  tt>aS  JU  bcn  anbcrn  %i)tiUn  in  bitfcm  SSricffe 
ttcmlid)  bcgtiffcn  unb  bctfct^riebcn  i|î/  laé  fcU  auc^ 
babet)  bleibcn/  ot)n  aile  ®cfdt)rbc. 

Çé  ifî  ju  wiffcn  /  ba^  roir  bic  obgcnant  fîcben  bic 
«btiegen  J^ccrfcbaftcn  /  ianb  unb  ieutb/  t»ie  bic 
ï)Cï  cbgenanbt  Unfcr  ©nâbijjcr  J^vir  Mniâ  SHup- 


^3^ 


ïc(ï)t  fcligc  gclaffen  dàt  /  ubec  bic  tcrgcïfjricbcttc  Anno 
&(i)Mtl  Surg  unb  ©tdbtc/  mit  aUcn  it)ccn  3uge« 
ijklinl  bic  jn  ber  ^fal|  gel)&reu  unD  t)etfcl.)cicbcn  ^^^^' 
fînb/  aie  wrgcftl;tiebcn  ftel)et  /  in  Sier  tljcil  begrif. 
fen  l)ann/  nacl)  tielc  èrfat)t«ngc  ^n^  Unfctm  bcftcn 
Scrftanbnûlfc/  oljne  aile  ©cfd!)rb/  Unfcce  borgc 
nante  bicr  Jpettcn/  il)r  tcglictjeu  cin  ^Oeil  baran  j« 
l)abcn  unb  iljmc  ju  bUibcn. 

>'3cmad)  ^e^et  Urtfcrs  -Tocrjrtt  ^^er^og  jIhî>. 

gct^eilt  :fî. 
QUm  crfïen  foO  Unfcr  J^rr  Çctgog  Jubn^ig  ^û 
a'  fcineni  ïlîcil  l)abcn  /  unb  fcU  it)m  blcib^n  ©cr. 
meré()eim;  SSurg  unb  ©tabt  £fîeuenburg/bic  2J;ftc 
auff  bcm  9lt)cin  gelcgcn  mit  bcm  gicttcn  ba,ûr  / 
QTagcnbud)  ^^urg  unb  ©tabt  /  bcn  2Beinîel)enben 
JU  S)ortfl)eini  gRerferau  taê  Sorff  unb  brci;§ig  ga. 
bcr  5Beinpulte  ju  £cimicl;ciuu  SBann  and;  Uniec 
gndbigcr  ^crr  ^ônig  fceligcr  fclbor  Urfcré  J^crtn 
^ct|pg  £ubwig  ^augftauen  /  bcr  eon  (S.'gcliant) 
fceligin/  bait  aficé  aie  in  2Bittl)umbg  miic  trcge. 
geben  unb  BcrfcJjricbcn  i)atl  barju  fofl  Unflr  J^itt 
^ctgog  ïubivig  aiid;  ^aben  Srctl)eim  /  bie  ©uibt 
^ei;bflffi)eim  /  bic  ©tabt  2Btngingcn  /  bic  »  ft 
«HibiVfelg/  bicScpe  2Bcaclnburg/bic  Scftc  Qa3a(. 
becf  aulf  bcm  ^unbé.9iûctcn/  bic  «eue  Scfîc  t)aîb/ 
unb  baé  2t)cil an  biraltcn  Surg  bafelbft  audj  i)nibl 
£>ç6erg  bic  S5nrg  /  «nb  J^cringé  baser  ^albl  unb 
taé  'XbeH  p  Ombftabt  aucl;  Ijalb/  unb  bic  ïbcil  m 
OffVnftvin/  9îcid;6l)cecn /•  9Jîeiiftcrfcl6e  /  ^fd)'cl.  ^ 
bcn/  gjîcrfimûnfter/  J^uncnbcrg/ 255cincnfîi:m/ iût« 
jelfieini  Çnl)ai|t)aufen/  2tlten  35aumberg  nnb  atten 
SBoiffftim/  biffclbcn  2t)cil  aiie  gteicfe  l)alb/  unb  bi« 
2t)eil  JU  ©cl^atDenburg/  auff  bcm  «Hljcin/  unb  ju 
9flt)cinbcrg  gan|/  unb  bcn  îl^cil  ju  îcwcnfîcin  l)aib* 
bctè  alfo  /  ba§  Unfcr  ^etr  J^ergog  iubivig  bie 
Snrg()ûbc/  unb  ©ait  bon  Jcwcnfteiné  wcgcn  adcirt 
auéricibten  foû  /  bic  obgenanbtcn  ©d;log/  55urgc 
«nb  ©tâbtc  mit  allcn  i()ren  Jjcrrligteiten  /  ©elei» 
Uni  SèUen/  SQBilbpa&ncn/  5tfd)erei;en  /  «nb  mit 
aUcn  Dêrfern  /  @erid)ten  /  Sogtl)ci;cn  /  icutl)cn  I 
©ûtt)crn/  Sfîutjcn/  ©efcacn  /  unb  aUcn  Sugei)?. 
rungen/  wic  ^crr  bcr  ^0nig  fccligcr  baégelaffén 
t)at/  ce  fci)  berfctjt  obcr  bertûmmcrt/  mit  ©djulb 
obcr  ol)nc  ©d^ulb/unb  wie  î:aë  biê  auf  bcn  l)cutigcii 
^ag  /  Datum  big  SSrieffé  ju  bcn  obgenanbtcn 
©d)l6|fern/  SSurgcn  unb  ©tdbtcn/  unb  in  bicfelbcn 
3tmpt  gct)ècet  bat/  oljc  allé  ©cfdljrbc/  foU  Unfei: 
^err^erçog  Jubwig  t)aben  in  bermaffcn/  aie  bot* 
gefdirieben  fîe()ct  /  aud;  fo«  Unfcr  J^crr  J^cc^og 
iubwig  JU  fcincm  îtjeil  fjabcn/  unb  foU  ibmc  blci. 
bcn  bic  «pfanbfc^afft  j«  9îocfenl)cugcn  /  unb  ju 
QBcft()0»cn  /  unb  bie  'îtjeilc  bcr  tikifit  ©ebtung. 
bcim  /  unb  bcn  3el)enben  ju  3elic.  £)6enwcnbig 
95cn6l)cim  mit  allen  Sfîugen  unb  3Hgcl)ôtbcn  /  tas 
alité  in  bec  ^mfd)a^t  J^dnb  fommcn  iftlnad)  bcn 
gcitcn  /  bag  bic  Scicffe  gcmacï;t  fcçub  /waé  ed)log 
unb  3iigc()êcben  bcn  Qjfallgrafcn  /  unb  bci;  bet«Pfalg 
Vccbleibcn  foUen/  fo  fofl  Unfcr  J^ccr  J^crgog  îubnjig 
aud)  l)aben/unb  fotl  ibm  bleibcn /©truniburg/Sucg 
unb  'Xi)al  mit  allcn  9Tu|en/  Sêcffern  unb  3ugct)6. 
rungen  jtvei;  2l)eil  bacan  /  unb  bic  ©tabt  ©cmnni 
bcn  auf  bcm  S^ecfcr  /  irann  Unfcr  JPtcrr  ^crj^og 
£iib>vig  ©trumburgé  unb  aud)  ©emunbe  mcl)t  eut* 
pcren  mag/  aud)  fein  îanb  l)ieoben  in  fein  ianb  i)U 
nab  in  bcm  9î()cingebûrgc/  unb  aud;  bic  ©tragaiiff 
bem  Sflccfcr  auff  unb  abjurciten  unb  ju  f ommen  / 
bod)  alfo/  bug  Unfcr  ^crc  ^crgog  iubivig  Unficut 
J^crrn  J^ccgog  Ottcngcgen  benfclbcn  (pfanbfdjafftcn 
ju  SflPcfcnljanffrt  /  unb  ju  QÎScfîl^cffcn  /  unb  gcgcti 
ben  îl)cjlen  ®onbrumg()eim/Cnfil)cim/S)alIfibcim/ 
unb  ?fîiebctflcr^l)cim  /  unb  gegcn  ben  3cl)cnben  ju 
ScUci  unbgcgcn  bcn  jwcocn  ïl>ilen  m  ©trum» 

bucg/ 
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CORPS     DIPLOMATIQ^UE 


Anko  ''"'^9'  ""*•  ow*  9^3"*  ^"  ®"**^  ©cmuntic  gcbcn 
fcllf  in  fcincm  'St}cil  cin  jâtjrltch  ® clt  /  mit  91al)mcn 

14^°-  neunt•lm^crt  (Sùllen  ©cité  /  allc  3at)r  auff  OBctf)' 
mdwn  I  unti  trir  mcintn/  ta%  Hufctin  (Siiàîtigcn 
J&crrn  J^crçog  liitwigcn  l  ticfclbigc  l^f r^eKliticbenc 
értjlj'lîc  uni)  ©ûibct  nuglichcr  fcçii  foUcn/unl)  iaS 
lînfctn  JPicirn  ^:r(jPdi)tto  tie  tprgcfcljricbcnc  ncun. 
^uiibcit  (Sûlccn  «Selttè  )dl;r(icl)«  @ûlt  nacl)  ©clC' 
giiil^cit  fciiKë  2;i;cilé  rtiid)  nu§licK-r  |'ci;ii  foUcn/  uiiD 
ï)ic)db  «orcicfcliricbcnc  |âl)tliclic  ©ûlt  Icr  foU  Unfcr 
J^ccrJ^ct^oa  Utm»  Hnfcriii  ^crrn  ^crgo^  £>tto 
bovcifcn/  u..I)  »t)iicn  tcrf.lbcn  wol)l  ficljcr  «incfecn/ 
tiag  cr  bflran  wo^l  tctforgct  tvcttc/  alfc  î>af;  ce  ©c» 
tiù^cn  baran  f)abcn  mfgc  /  md)  mêalid^vn  Smcicn 
ct)n  alic  ©cfctjtte/  fc  t)abcn  wiï  93rctlicim  unb  fyi- 
fcol§i)cim  in  lînfcré  f^mn  J^cr^cg  iuïJWigé  "îocil 
bcgriffcn  /  baruinb  batj  cr  îKië  eio|îcr  «OTaiilbronn 
bcfto  bag  bcfricbcn  unb  bcfdnnncn  m&ge/  bcd^  alfol 
tvaun  Oi>ctl).iin  unb  9i)?cf bùcl)  «on  bcéwcgcn  bcr  al» 
ton  anvuggràpu  t)on  25abcn  Hnfcrm  ^crrn  ^cr^cg 
£)rt.-n  (cbig  tvûrbc  /  in  bcrniajTcn  ;  aie  IjcrnadJ  bc 
griffcn  ift/  unb  baf}  btm  9}]atggratcn  von  Sabcn 
cbcr  fcincm  (Scbcn  Srencn  wnb  GBilTciilccl)  ïatjcn 
wctbcn  /  bafi  bann  ÎInfcr  ^m  ^ctt^pg  iubroig 
ÇSccttcn  /  QBilTcnlPcl)  unb  rtnbcïé  /  wae  bamit  t)cff' 
tcn  tnûib  fclbcr  lèfcn  oicf  tcbigcn  fcU  mit  ticr^cl)cn 
taufcnb  ©ûlbcn  JP)aupt^@elbt6  /  unb  mit  bem  @(l>v 
t«n/ cb  6(]i)abcn  btaufT9ct)cn  rourbc. 

Urtfcrs  ■Tacrw  ^evçoge  ^of^mnë  Cl)eil. 

^  ©  fcfl  lînfcï  J^cïï  J5crf,^og  fjefjauné  f'Cibcn  în 
^  bcm  Ui.t  ju  Sai)crn/u>ann  îînfcr  gndbigcr  ^t. 
ter  ^ênig  fccUgcr  fclbct  il)mc  m.  cincé  îljcilg  (oiner 
jÇaiig.gtaucn  i.i  QBitt^umé'Wciic  ta§  aud)  eorge» 
gcbcn  unb  t)crfct)ricbcn  t)àtt  /  unb  baé  ift  mit  Sf^al> 
nicn;  baé  cr  ju  fincm  ^l)cii  l)abcn  unb  il)mc  blcibcn 
fotl/  jum  crfîcn^annc  bic  ©tabt/  55rucf  bic  SSurg 
wnb  ben  SOÎarrtt  bafclbft  /  Çflcucnburg  95urg  unb 
©tabt  /  QBcttcrmfclb  bic  Scfîc  /  Scncgfpcrg  bic 
Sc(îcl  iangfclb  bic  !8c|îc/  unb  bcn  SWarctt  barun» 
ter  /  ^almcuitj  bic  ïî.ftc  unb  bcn  ÇSÎarcî  baruntcr/ 
©tccîcnfclg  bic  ïicftc/  ^ocl)cnfclg  bic  îîcjîc/jÇcm' 
t)urg  bic  ©tabt/  îîclburg/  Surg  u.  ©tabt/  £(îcu' 
niarct/  bic  6tabt  J^cimbcrg  bie  Scftc/  2((torft  bic 
©tabt/  <prajTcnt)pbcnbic:8c(îcl  ©ultjbact)  QSurg 
«.  ©tab  /  fRofcnbcrg  bic  Scftc  I  Scjjpcrg  bic  Scfîc  I 
jÇerfprug  SSutg  u.  ©tabt  /  «Scbroabcnftcin  bic  Surg  / 
©lûniVcrg  bic  Siftc/  <S;gcnfpcrabic  Scftc/  ©cgcn» 
ftcin  bic!8c|îc;  Qîittcaau  bcn  çSJîarcît  /  SH&ttmgcn 
bcn  SOlarcît/  Ôîcucnfitcbcn  bcnCD^arcftl  ©cl^TOcn. 
rfcrborff  bcn  gjlarcî  /  unb  (Scnbmule  bcn  9J!arttt/ 
tic  obgcnanntc  @a45fc/Surg  unb  ©tâbtc  unb  auc^ 
tic  5D]ar(ttc  mit  allcn  il;rcn  J^crrligtcitcn  /  ©clci. 
tcn/  3'6llcn/  2Bilt>>5n()ncn  /  gifciicrcycn  /  unb  mit 
allcn  S)5tffcrn  /  23ogtl)ci)cn  /  ^cutl)cn/  ©&tt)crn; 
Çfîutjcnl  ©cfcttcn  unb  aller  3ugct)èrbcn/  wic  îînfcr 
jÇccr  bcr  ^5nig  fccligcr  taê  gclaffen  l)at/  ce  feçe  toer» 
fct^t  obcr  t)crtûmmcrt  /  mit  ècliulb  obcr  o^nc 
@c()u!b/  unb  wic  ba!5  bië  aujf  bicfcn  l)cutigcn  ^ag 
datum  big  Sricffé  ju  bcn  obgcnanbtcn  «Sc^lôffcn/ 
SSfigcn/  ©tttbtcn/  unb  9Jlàictton/  unb  inbicfcU 
fccn  iluipt  gcl)6rct  {)atl  ol)nc  allc  ©cfct)tbc/  foll  îîn< 
fer  ^crr  JÇcrt jog  3"!)^»""^  tj^iben  in  ber  mag  /  aie 
»ptocfcï)ricben  (îel)ct  /  unb  barju  foll  audii  ber  (St)C» 
gciuinbtc  Unfi-r  J^erc  J^crt^Os)  ^aiig  l)aben  /  unb 
foU  ibmc  blcibcti  m  aUc  bcm  iKcajtcn;  atê  bag  Un* 
fer  JÇicrr  b:r  ^&nig  fcligc  taran  gc^abt  ^at/  mit 
Sfîa^men  îîrbaci)  55iirg  unb  ©tabt  /  "îurnborff  bie 
CBift'/  ea)cnbacti  bie  ©taot  I  ^cUaiberg  bic  IScf. 
te/  J5ertcnftcm  ;io  Stitc  I  ben  Svcbcrburg/  S5urg 
unb  Soïburu  /  ^irt ^au  Sucg  unb  ©tabt  /  Sctnau 
SSurg  unb  ©taor  unb  2Bilbenau  /  bic  25urg  îl^um' 


mit  atlen  it)rcn  JPicrtligf cïtcn  /  ©elcitcn  /  ^Hkn  I  \  ^^^^  M 
QBilbpatïnen  ;  gifci}crci>n  unb  mit  allcn  S&rfl"crn/ 
©eria)ten;  Spgtl)ei)cn  /  îcutljcn/  ©ui^ern/  Sîut.  *4^0» 
jçn/  ©cfellen  unb  allcn  ^l'giljèrungcn  /  un.' Unfcr 
^:xt  bcr  ^Bnig  fcclige  bae  gela^fcn  t)at  /  eê  fcp  Vct« 
fctjt obctbcrhnnmcrt /mit  @cl)ulc  fber  pt)nc @d()iilb/ 
unb  wic  îiaé  blé  auff  biefcn  l)eotigen  îag/  Darum 
bié^ricffcé"/  ju  bcn  obgcnanten  ©clH6|f.n  /  Sur» 
gcnl  ©tâbtcn  u.  SJîàccttcn/  unb  in  bicfelbcn  2tnipt 
ycl)5rct  i)i\t  I  ol)n  allc  ©cfi\t)tb;  /  foll  Unfcr  ^crc 
•Çi'rtjog  J^ang  aucl)  l;abcn  in  bcr  maifcn  /  wie  t)pt# 
9cfcl;ricbcn  itcijvt. 

Uttfers  -Tjewrt  ■♦^ct^^g  Stcff^rts  Zitcil 

^0  foU  Unfcr  J^crr  J^ert^og  Stcffan  feabcn/ 
^^imnn  Unfcr  J^crr  bcr  ^6nig  feeligc  fclbcr  Un» 
fcré  J^.-rrn  Jôctt.^og  *Stcffa,io  J;)aug;caucn  -  b.ig  cin 
2t)c:l  in  '2Bittt)unibsiucifc  audb  bp  acgcben  unb  b;r» 
fcljticben  l)at  /  unb  tnê  i(ï  mit  Sflat)mcn  /  bat-  ce 
JU  fcincm  'îl)cil  t)abcn  unb  il)m  blcibcn  fpU.  guirt 
ciflcn  ©çmnicrn  auff  bcm  J^iinbé^iHucfen  ^i^urg 
unb  ©rabt/  îaupad)  bie  (&taft/ Jjotrein  bic  Stabt 
auff  bcm  ^unbéructen  ju  mal)l  unb  gantj  /  wnê  tk 
j^atidfciafft  barauf  falk-nbc  liegenbc  unb  Jgêffc  S)ciU 
bcrg  /  bic  ï}c(tc  uf  bcm  @at)nc  /  unb  icçl)enl)cim  / 
bas  Sorff  uf  bcr  £flal)c  /  ©ttumburg  bic  Scfic/uut 
ben  'îbal  baruntcr  mit  allen  S)6rffcrn/2flutjcn  unb 
Siigcl^Ptungen  cin  ©tittt)ci(  babon  /  2Balbcct  bic 
neuc  Scftungc  uf  bcn  J^unbéructc  t)alb  I.  unb  baé 
ï^cil  bafclbft  an  bcr  rtltcn  S3urg/  auc^  l)alb/Sc» 
lanbcn  bic  ïîcfte/  lRu)jrccl;té  Çctc  /  bic  Scjîc  mit 
bcn  S)5rffcrii  S5ibclid;eim  unb  SBcin^cim/  îric* 
fclg  bic  Scfîc/  2(invcilcr  bic  ©tabt  /  Swctienbrô» 
cîcn/Surgunb  ©tabt/^otnbad)  bic  ©tat/ïScrg. 
jabcrnSurg  unb  ©tabt/  jlucl;el  bic  ïîcfîc /  Sfîc- 
wen(îcclbic  lÙtftil  bic  ïl)cil  gant,<  /  on  bcn  25c^» 
tcn  ©utcnberg  unb  SaWenbutg/  Q35ct)fclb  unb  j» 
©crcnbcrg  bci;  bcr  9}]ofcl  /  unb  bic  2:i)cil  glcicïi  ^alb 
ju  2(ltcnburg  an  SSurg  unb  îl)al  ju  altcn  QBolff» 
ftcin /JU  £'ffenfiein/9ilcid)5l)pfen/9)]ânfîcifclb  J^oçlfe. 
fclbcnl  9J]otgmônftcr  /  ^uncnbcrg  /  QBinncnftcin/ 
£&|clfîcin  unb  ju  (Sucl)arté()augen  /  unb  bcn  2l)cjl 
p  gtongl)eim  /  bic  obgcnanbtc  ©d&lêffc  /  Sutg  unb 
©tâbtc/  mit  allcn  it)rcn  J^crcligtcitcn  /  ©elcitcn/ 
gèllcn  /  SBilbpaljncn  /  §if(l;crci)cn  /  ©ericljtcn  /  Sog» 
t^ci^n/  SStffcrn/  ieutcn/  ©ûtcrn/  Sfîii|en/  ©c 
ffUcn  unb  allcn  3»gc^&rnngcn/  wic  Unfcr  jÇetr  bec 
^ènig  fcclige  baé  gelaffen  t)at/  ce  fci^  berfcçct  obcc 
ïettummcrt/  mit  ©cl;ulb  obcr  ol)nc  ©cl}ulb/  unb 
!uic  baé  bié  auff  bcn  Ijcntigcn  2ag  Darum  bicfcé 
Sricffcé  ju  bcn  obgcnanbtcn  fcdi)ièffen  /  Surgcn  unb 
©tdbten/  unb  in  bicfelbcn  Kmtc  gcl)èrer  l)at/  ol)ne 
aUc@cfàl)rb/  fpU  Utifer^crr  ^erçcg  ©tcffan  t)a. 
bcn  in  bcr  ma§/  aie  borgvfd)riebcn  ftit)ct/unbwann 
Unfcrc  ©ndoigc  ^rau  bie  ^crgpgin  vpn  ©ponl)ciiit 
tjon  ^obtcé  wcgcn  abgebct  (  bic  ©Stt  lange  fciftc) 
fo  foll  Unfcrm  ^crrn  -Çergog  ©teflan  aiébann  p 
fcincm  îbcil  aud)  gefall.n/iPerbcn  unb  ibmc  ïcrblei< 
bcn  Q35ad)cnt)ciiu  auff  bcr  Çart/  25urg  unb  ©tabt/ 
iam6t)cim  bic  ©tabt  I  unb  2lgccél)cim  bic  ©tabt/ 
mitS&Ucn/  S)orffern/  ?}1a^a\l  ©c fàllcn  /  unb  a(« 
tcn  il)rcn  3ugcl)5rungen  /  aie  (te  bicfclben  Surg/ 
©tàfttc  /  3êlle  unb  SSrffcr  ju  iljrem  QButtl)um& 
ietjt  innc  ()at/  unb  wann  ^enrid;  ^cuunetcr/  Qlit» 
ter  von  ÎPbtcé  wcgcn  abgel)ct  /  fp  |p11  fein  ©ut  jii 
iambé^eim/  tvie  cr  baé  bcr  J^crrfdjafft  boimal)l5 
vctfd)tiebcn  ï)at/  unb  aud)  bic  ïSurg  J^cudiclidicim 
mit  aller  il)rcn  ^ugcbûrbc  bem  et)cgcnanbten  Unfctin 
j^i-rrn  J^crijog  ©tcffan  alébann  ju  fcincm  '20«W 
aud}  gcfallcn  /  ivetben  unb  it)me  vcrblcibcn. 

^jcrçog  <J>ttcrt  Z^cû. 

60  fpa  Unfcr  J^crr  JÇcrtjog  Otto  p  feincm 
Z^ùi  ^nbtn/  unb  foll  i!)in  bUïbtn  jum  crfîcn 

©Hng« 


Dû     DROIT     DES     GEÎJ^S. 


*■  tm  9lt)Ciii  gclcgcn  /  tcit  SBictccgaa  Mit)  "îetc 
[410.  t>tê  ©raccn  ton  Sîcèe/  uni)  bie  lofungc  unî)  alic 
9îccl)t  Càtaii/  J5cbig()cim  feic  !8ctîc  6ci)  ©icpurg 
gelcgcn/Dttfpcrg  Cic  ÎSurg  tmï)  jÇernigé.tattjor  t)alby 
uiib  brté  'itt)ci(  îu  ©infîaDt  aucl;  ijAib  I  SBalîcrt  tie 
Scftc  àuf  ticm  i)Dcm\)a(l)e  /  ^bcrbacJ)  iiiii  Qlccfcï 
Surg  unt)  ©tait;  QÎBinnenburg  tic  Scflc/  itiuiv 
fcurg  imft  (Sratt  ©brcctljciin  l  unî)  £)brerf()cjm  fcie 
»c(l.utH)  9)îoBbaci)  5Surg  unî)  ©tabt  /  QÊittjîerg 
in  ®cï)»abcn  /  Surg  unb  6tàï)t  /  25ulacl)  tic 
@taï)t  /  Ç!Bcnt)crbaclÈ)  îiic  Sefte  /  Stcinfpcrg  tie 
tOcfte  I  Silfpa^  tic  ©lafct  /  îtltcn  Qa3ciflcnbttcl& 
ibic  Scflc/  SBcingacten  am  5Scuc{;rl)cin  25ucg  unî) 
S)Oïff  /  bcï  2()cU  ÎU  £c»ï»cn|ïcin  ()«(b  an  Sèurg 
unî)  ©talit/  un»  QBilbcnftcin  /  bîê  JSçfîc  auff  tçt 
îConau  /  tte  ebgenanttc  @d;l5flrc  /  ïSnrg  unî) 
étâCtemitaHcn  ^tttii^itiunl  3»Ûen;  ©clciten/ 
QBtl6»S3af)nen/  5(fc()mi)cn  ;  Sèrffern  )  ©mc(> 
tcn/  Sogt^CDcn;  imi)tnl  ©ut()ccn/  2Ruècn/@c« 
fâUcu/  uni)  aflcn  3"95()èf"n9en  '  «'•c  lînfcr  J^cit 
tit  ^ônig  fect..  ta^  gclaffcn  ()at ./  ce  fei)  t?erfc|t  O' 
W  ccrtûmincct  /  mit  <S>dMi)  otcr  o^nc  ©clm(6/ 
unî)  Wtc  baë  tig  auff  ttcfcn  bctttigcn  2ag  Darum 
big  Sciep  ju  tcn  obgcnantlcn  ®cï)lêt|ctn/  aSiir» 
gen  linî)  ©tdrtcn  /  unt  in  ticfctbcn  TCmpt  gcl)orct 
fat/  ol)u  aile  @cfd{)rtc/  foÛ  lînfcr  *Çeri:  J^ect,^og 
Otto  i)0.btal  in  ter  9Jîa^;  aie  tjorgcfcljricbcn  (îc()ct/ 
unt  wann  Unfcrc  gndtigc  grau  tic  SR6mifcl)c  ,tÔ» 
nigin  t)on  2oCtcéivcgcn  abgc{)ct  /  (bic  (S£)2'î 
lange  fïi|îc)  fo  fcCl  Unfcrin  J^crtn  -Çertjog  Otten 
atébanu  ju  fcincni^Oeil  nod^  gcfdflcn/  wcrtcn  unt 
tl)utc  6(cibcn  /  (Stralcnbcrg  tic  Scfîc  /  <S^xi^' 
ij)cim  tic  <5tatt/  unt  tic -Sccfîatt  batwr/  J^cing» 
ibact)  tic  Scfïc/  QBcacïtm»  tic  Sc|îc  /  unt  2i5cié' 
fcnbad)  25urg  unt  ©att;  mit  adcn  S?&rffcrn/  ®c» 
ïict)tcn  /  Sogt^cijcn  /  SBittpa()ncn  /  gi[clicrci)cn  / 
wnt  mit  allcn  gutcn  ®S(tcu  /  9ïu|cn  /  ©cfcdcn 
unt  aUcn  Swgc^êtungcn  /  tic  ju  tcm  obgcnanttcn 
SS&rgcn  unt  ©tâttcn  gc|)6i;cn  /  oîjn  aile  ©cfd^C' 
til  taf  lînfcïc  gndoigc  grau/  tic  9ilêmifcl^e  M- 
nigin  ju  it)rcn  SJitttjumb  jcgunt  innf)at.  ©arju 
foU  Unfcr  ^crr  ^tx^og  £)tto  ju  fcincm  ^fjeil  aucl) 
!)àbcn  tic  nçun()unbcrt  ©ôlbcn  ©cité  /  tic  it)mc 
îînfcr  ^crr  JÇcrtjog  îubwig  gcgen  ter  çpfant' 
fdbafftcn  JU  9lo(fcnt)aufcn  u.  2Bc^f)offcn  /  unt  gc 
gcn  tcn  'S^cikn  ter  Sêrffcr  /  ©ombccm^f)cim/ 
ènfjtjcim/  Salg^eimunt  Stietcrn-glcïgtjcim/unb 
gcgen  tcn  3c(3cntcn  ju  3cUc  /  unt  gcgen  tcn  },m\)^ 
m  Sbcilen  ©trombcrg  unt  aud;  gcgen  ter  ©tabt 
©cmûnbcn  jdtjrlid^  gcben  fcll  /  als  auc^  cbgcfd&ric« 
ben  fic|)ct.  Unt  roann  nun  Unfcié  JÇertn  J^ctt- 
jog  iutwigé  2t)cil  ûbcr  taé  bctorauë  ju  ter  ^faltj 
gct)&rct  /  bcjTer  ift  /  bànn  lînfcré  J^errn  ^crtjog 
bttcn  21)cit  /  tarum  fo  foU  Unfcr  J5ert}og  îutwig 
ton  fcincm  2t)eit  ttnfcrm  J^crrn  JÇcrtjog  Ottin 
a\\(i)  gcben  allé  3at)t  ju  SBcçl^nacJ^tcn  taufcnt 
©ûltcn/  unt  foU  it)mc  bic  bcweifcn  /  unt  i^mc  ter 
(îc(;er  macl)en  in  tcc  maffen/  aie  bic  ncun^unbert 
©ûlbcn@clbd/  aie  tcrgcfcl^riebcnftctîct/  ol)nc  ©e« 
fàf)ttc.  îînb  barju  foK  Unfcr  ^crr  ^crtjog  iub^ 
»»i9  Unfcrm  J^crrn  ^tu^cQ  Ottcn  bnibctlicl;  unt 
freuntlici)  bei;  il)m  unt  wo  cr  mit  il)mc  t)inreitct/ 
in  feincr  Gofî  l)aben/unt  balten  mit  fccl)jc^cn  (pfer« 
tcn/  fpfelbfecl)5c()nÇperfoncn/  unt  fcU  i^mc  auct) 
J^cu  unb  giittcr  tl)un  gcben  nad^  icitUcl;en  S)in» 
gcn  unb  ?5efdt)tag'®elb  unt  Jjcrbcrgc  /  unt  ©tal. 
lung  ct)nc  aùe  ®cfâl)rtc.  ÇaSann  abcr  Unfcr  J^ctr 
.Çertjog  iutttig  fcincn  55tutcr  obgcnannt  nid{)t 
langer  alfo  b(\)  i^m  babcn  tvolt  /  fo  m5c(;tc  cr  il)mc 
t<xê  cin  tiertl)cl  3al)r  t»crl)cr  abfagen  /  unb  fo  foltc 
alêbann  Unfcr  ^ert  ^ettjog  iubwig  Unfcrm 
J^crrn  ^cttjog  £>ttcn  tor  taé  l)altcn  /  a(é  rjorgc 
f^ricbcn  ftc^ct/  aile  3al)t  auff  aBci;nflcl;tcn  aucl) 
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taufcnt  ©ûltcn  gcben  /  wann  aucè  Unfcr  J^ert  A  nn'o 
^crtjog  £>tto  nicl;t  (dnger  bc»;  fcincm  SStutcr  alfo 
blcibea  iDoltc  /  fo  mêajrc  cr  il)m  taé  aucl;  cin  t>icr«  14^°» 
tt)cl  3a!)r  bctor  abfagen/  unt  fo  foltc  alétann  Un- 
)cr  .Çicrr  ^crtjog  iuDnng  Unfcrm  J^crrn  ^ettjog 
Ottcn  tor  ta^  cntbaltcn  /  a(é  t)orgcfcl)ricben  ftetjct  / 
atic  3al)r  auff  SBcçnacfetcn  ad)tl)untcrt  ©ûltcrt 
gcben/  unb  ob  tas  wn  il;r  cincm  alfo  abgcfagt  tvûc 
tc/,fo  foltc  aletann  Unfcr  J^ctr  Jgcrtçog  îubreig 
Unfcrm  ^crrn  ^crtjog  Ottcn/bct  taufenb  ©îilbcn/ 
obcr  tic  acfct^untcrt  tor  tae'  t)altcn/  nad;bct)mi  mU 
clfecrcë  bcm  anbcrn  abgcfagt/  bcweifcn./  unb  i|)me 
ber  ftd()cr  macl;cn  /  aie  bic  anbere  ftcrgcfdiricbcne 
iât)rlic(}c  ©ûltcn  o()nc  adc  ©cfât)rbc  /  tocl)  ift  ju 
wij]in  /  tpann  Unfcrc  ©nabigc  grau  /  tic  alte 
SOîarggràfin  ton  ïotté  ttcgen  abgcl)t  (tic  (SOZZ 
lange  friftc)  bag  Unfcrm  ^errn  J&crtjog  Ottcn  £>• 
bcr(fl)cim  unt  dyio^ba<^  mit  it)tcn  ^ugcbêrbcn  an 
fcinc  J^anb  gefallenb  I  fo  foO  alétann  Unfcr  jÇcrr 
^ertjcg  £utujtg  ter  obgcfd&ricbcncn  taufcnt  ©ôlbcn 
idt)tlic{;cn  ©ûltcn/  acl)tl)unbcrt  ©ûltcn  ©clbé  Icbig 
fcijn.  Unb  wann  Unfcrc  ©nâbigc  grau  tic  ÎHè- 
mifd&e  .Kênigin  tcn  iobté  wcgen  abgctjct  /  (bie 
©022  lange  friftc)  baé  Straienbcrg/  @d;ricg= 
()cim/  J^eugbacï)/  9Bi|fcnbacO  unt  QBolIccfan' mit 
it)rcn  3ugct)6rungen  Unfcrm  JÇerrn  J5cctjog  £)tten 
in  fcinc  ^ant  gcfalliU/  fo  foll  alétann  Unfcr  J^erc 
J^crtjog  Xuttïiig  ter  ûbrigen  î\v>ci;l)unbcrt  ©ûlbcn  an 
bcn  taufcnt  ©ûlbcn  ©cité/  unb  auct)  bcr  jât)rlid()cn 
©ultc  tor  taé  l)altcn/  aie  tor  bcgriffcn  unt  untcr« 
fd^citen  ift:/ unb  auct}  feinen  Sruter  langer  bei;  iljme 
bcl)altcn  /  aie  gântjlidcn  quitt  unb  (ctig.fcçn. 

2)40  jji  Urtfcïm  -^crrit  -îber^og  ilubmV 

\X^^  "<»^)  îînfcr  graucn  iîênigtn  ter 'îott  f* 
|e(t  alétcnn  Unfcrm  J^crrn  J^ert^og  iutwigcn 
aud&  JU  fcincm  2l)cit  gcfaflcn  /  wctten  /  unt  il)mc 
blcibcn  îautenburg  tic  @tatt  i)aibl  unt  ter  ©tcin 
tic  Scftc  aud;  t)alb  mit  atlcn  i^rcn  £(îutjcn  unt3u. 
gcî)6rbcn/n)ann  taê  ter  J^crrfdjafft  ton  bem  ©tiffit 
JU  2Bormbé  alfo  tcrfctjt  unt  terfdjricbcn  ifî  /  tag 
cé  ter  ^faltjgrafc  ^^abcn  unb  aucè  bcn  ©tifft  ton 
îSîormbë  fd:!itmen  foQ  /  tod)  fo  foll  aud)  alebann 
Unfcr  JÇcrr  J^crtjog  Cutwig  Unfcrn  ^crrn  ^ertjog 
Otten  gcgen  îaubcnbcrg  «nb  gcgen  tcm  ©tcin  gcben 
an  )â()rlid)cr  ©ult  mit  £rial)mcn  fimfftt)albl)unbert 
©ulten  ©cité  /  allé  3al)r  ouff  QBcynad^ten  /  unt 
berfelbcn  funfftf)alb  l>untcrt  ©ultcn  ©clbé  |âl)rlid)cn 
©ultc  fofl  Unfcr  ^err  JÇcrtjog  iutmig  Unfcrm 
JÇcrrn  ^cttjog  Ottcn  beweifcn  /  unb  il)mc  tic  m^i 
fîd&cr  mad;en/  tag  cr  taran  woijl  terforgt  wctbc/ 
alfo  taf  cr  aud)  cin  ©cnugcn  taran  l)abcn  niêgc/ 
nad)  mèglid)cn  Singcn  ol)n  aHc  ©efâ^rbc.  '2iii<^ 
foû  Unfcr  ^crr  -Çertjog  3of)anncé  t)aben/  unb  fott 
it)me  bleibcn  (Sd'mul)lc  tic  Scfîe  mit  atlcn  il)rcn3u« 
gel)&rungcn  in  tcmfclbcn  Svcd^tcn/  aie  Unfcr  J^crc 
ter  ^5nig  fecligc  taran  gel)abt  t)at/  ol)n  aile  ©c< 
fà^rtc. 

liud)  \fl  JU  tDiflcn  /  tag  ju  tiefcn  nacfcgefd^riê. 
bcn  ©d)lê|fcn/  unb  ju  bcn  2f)cilcn  an  écl)l6flrcn 
mit5ïlaî)men  ©rcmbcrg  bec  bcr  9)îofcl  I  QBillpcrg 
auff  bcm  ©onc  /  QBaltccî  auff  tcm  Jgiunbêruci'e 
©cbonbcrg  uber  2Bcfel/  iHl;einbcrg  l)intcr  lol)r/  al« 
tcn  SSaumbcrg/  altcn  sa3oltTftein  /  2Bcitjingfn  beij» 
bcr  neucn  ©tabt/  £(tcnbenfclé/2BctKlnburg/£)(ïcni 
fîein/  9îcid}«t)0fcn/  J5od)fclbtn/  SOîuntîcrfclb  /  bcn 
93îot6muntîer/  îutjclftcin/  (Sinbiirtjljaufcn  ii.2i5un« 
fîcin/  unb  aud)  .^ciutbtxçil  aie  tic  in  UnfcrëJ^rn. 
J^crtjog  îuttoigé  unt  -Çcttjog  ©tcffané  Slicil  bc< 
griffcn  fei)nt  /  unt  QBilbenftcin  an  bcr  2l;onau  / 
taé  in  Unfcré  J^ctrn  ^crtjog  Ottcn  2l;cil  bcgtjfi 
Vv  fc»< 
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Anno  m  't^'  ^^^  ^'''"'â  *'*''$"  ')^"^"  ""'^  5"  '^"^  ci"t()'Hn' 
juuialcn  ni(i)tél  aie  tag  inaii  tarait  |îc  ju  bcljûtcn 

141°'  ncd)  Icgen/Dcfiglcidbcn  an  ctlidÈJ^n  (Stf)(p|Ten  ju  Si^i;- 
etn/  tic  iit  UnfcriJ  J^crrn  JÇccgog  3o()annis  îjjciln 
tegticfcn  fc»)n6/  aiirt)  \ve\)i  ftxjn  inag. 

îtucl)  aie  Unfng  J^crniJ5crg()g3t>()angcn5ffun« 
te  fMrac^t  (jant/  l)a§  fccrfclb  J^crr  JÇotiog  ^ci)an' 
«ce  mit  fcincin  J^cutatl)  ©clt  /  mit  fccl}»  uiib  ^wan» 
|ig  {)imlîcct  ©ûlbcn  gcl&fct  un6  gcictigct  t)abe  fel< 
È()c  3^l)rlicl)c  ©filtc/  tic  t)Dïma()(^  auf  ter  ©tatt 
JU  Ttmbctg  tcrfc^afft  unt  ccrfcçt  tvdtcn  /  unt  aie 
(te  liné  autl^  fûrbracbt  ()aiit  /  tag  tic  vctbricfftc  / 
terborgtc  unt  Jt)i|fcntUcl&c  ©cijult  /  tic  tic  ^ctf 
fcjiafft  trobcn  in  tcnt  îante  ju  58âi)crn  fd)iilti9  i(î  / 
tag  trtrnac^  (te  cilfftaufcnt  /  fcc()éf)untcrt  unt  acljt 
unt  trcijgig  ©ûltcn  tartor  wctcr  @d()(cg  /  Ttmpt  1 
«ter  antcc  @ut  /  oter  ®û(te  tcrfcgt  /  otcr  t)erl)cfft  1 
fci)/  ticfclb  @cl)ult  fcti  UnfcrJÇfrc  ^ctçog  3ot)an. 
itcé  aOcin  bcftuUcn  /  bcjal)len  unt  auéiicl^tcn  /  ûnt  | 
UHtcc  taé  iitc()c  /  tai  fed  cr  aud)  auérict;tcn  /  toclj 
foU  Unfcr  JÇcrt  J^cflog  îutwig  i()mc  taran  ju  t)cl< 
ieifî  /  unt  aucl;  wt  tic  c()cgcnanttct  fcd()êcl)cn  ()un« 
tcrt  ©ûltcn  /  tamit  cr  tic  totgcnantcn  3i^t)rlicl;c 
©iiltcn  JU  Tfmbcrg  mit  fcim  ^curat^>©clt  gcl&fî 
unt  crlctigt  i)àtl  als"  t>orgcfc{;ricbm  ftc()t/  act)t  tau< 
fjnt  ©ûltcn  gcbcn/  tic  Ùnfcr  J^crr  J^crgog  iuttDig 
Bon  fcmcn  Slugcn  unt  ©cfâticu  ju  2tmbcrg  unt  in 
Icm  £ant  ju  SSâoctn  /  taê  ju  ter  ^fal^  gef)êrct/ 
îînfcrnt  ^crrn  J^cr|Dgcn  3ol)angcn  fofl  laffcn  roer» 
tcn  unt  gcfallen  in  t»icr  3at)rcn  ncd^fî  naci^  ciflan< 
tn  folgcnte  /  tic  angc{)cn  follcn  auf  Oftctn  nacl) 
^crn'Çrnttc/  ncmlid;  jctcé^a^r  î»ï>ct)taufcnt  ©ut» 
tcn  /  unt  cr  fptl  aucl^  mit  feinen  3tuiptlcutcn  /  unt 
ten  fetncn  fct)a|fcn  unt  bcUclIcn  /  tag  i()ute  taS  cincé 
icgtid&cn  ^a^iré  alfo  t»crtc  unt  gcfallc  /  cf)ngc^in< 
tcrt  /  ot)ngcfâl)rtc  /  tarju  fod  Unfcr  ^ctr  J^ergog 
3o()anncé  aucfe  ju  toUcifl  fjaben  tic  fcd^étaufcnt 
©nltcn  )  tic  Surggraffe  J^ang  i)on  Sflûrnbcrg  ter 
J^crrfcïjafft  noc^  fcJ)u(tig  ifî  /  ticfclb  @d)ult  il)m 
(illcin  jugcljôrcn  foCf.  Unt  aie  Une  audb  Unfcré 
J^errn  J^citog  iuttDigé  ^reuntc  f&rbra(J}t  (;ant/tag 
tic  serbricffrc  /  tjcrbûrgtc  unt  ttJiflcntlidbc  (Scfeult  / 
tic  tic  J^crfd^afft  |)icntctcn  am  9ît)cin  fd)«ltig  ifl/ 
tagtcrnccl^  fci;  cin  unt  trcçgig  taufent  ©ûltcn/ 
ttti)l)untcrt  unt  Dicr  unt  ;<U)anîig  ©ûltcn  /  tareor 
J»ctcr  <5a;lP6  /  2tmpt  otcr  antcr  ©ut  otcr  ©ûlt 
t)crfc|t  otcr  Ijatft  fci;  /  ttcfclbc  ©cl^ult  foU  Unfcr 
J^ctr  -^n^Câ  îutiDig  allcin  bcftcticn  /  bcjat)lcn  unt 
(«usricljtcn  /  unt  ticfclbigc  ©umma  ift  gefdblagcn 
«nt  gcrcd&net  Dicrl)untcrt  ©ûltcn /tic  man  fcljultig 
ifî/  JÇclcncn  J5a|ïi.'nacfcrin  /  item  \>icrt)unbcrt  ©ûl» 
tcn  eincr  2Bictfpcrgerin  /  item  t)ier  l)untcrt  ©ûltcn 
^arbarcn  S'ûcfffrinucn  /  item  »icr  ^untcrt  ©ûltcn 
îtgncfcn  ^crglin  /  item  t)icrl)untctt  ©ûltcn  eincr 
jçirfibcrgcrin  /  item  t)icr  Ijuntert  ©ûltcn  2Bil|)clm 
«Hommcln  /  item  jtDco  ()untert  ©ûltcn  SSalt^afar 
ïon  SBettatt)  SRittcrn  /  item  l)nntcrt  unt  «in  unt 
ftiîifFgi^  ©ûltcn  grig  Jcittcn  ton  @cl)»abacl&/tocl^ 
joli  Uiifcrm  jÇittn  ^ctpQ  iutwigcn  taran  ju  *ol' 
lei(i(  unt  aud)  tagcgcn  tag  cr  Unferm  J^ctrn  J^cï' 
çog  3'>')'"'6<^"  <"'  l""  iuorgcrd;ticbciicn  @d)ulDcn 
JU  Sai)crn  ;  in  ftier  ^Ai^i^m  ad&t  taufent  ©ûltcn 
geben  foU  /  aie  «crgcfd)riebett  fiitjct  /  tvetten  unt 
gcfallen  ter  2!3ieterfalï  /  nenilidj)  tic  j^vanÇig  tau» 
fcnt  ©âlten  /  tag  Unfcr  «ict  jÇccrcn  *ou  Unfcr 
graucn£>(lirrcid()/  tljrcr  @d)t»efier  feeligcn  wegen 
autf  tcn  ©d)l&lîcn  Dîcttcnburg  am  Sflcdcr ,  unt  tcn 
«ntern  uiartenbc  fctjnt  I  tcrfetbe  SBictcrfatl  tcnt  ob» 
gcnaitcn  Unîcrm  JÇicr^og  îutwig  aUcin  wcrtcn  «nt 
juj^cbêrcn    oU. 

■Macl)  follcn  allé  (Stclmannc  an  tem  ?yil)ctn  unt 
p  ''^aocru/  it)rc  id)cu  x>o\\  Unfcrem  JPierrn  J^ct^og 
iutroigcn  tem  <Pfal^<®vaffcn  t)abcn  unt  cmpfat)en  / 
m  u«t  an  ml^en  £»««ii  tie  stUâ^^  feçnt  /    unt 


LoMAtldUE 

a«c(i  aile  9\ittcr  nnt  ^ncd}t/  tic  if)r  Jc^n  «ici&t  lie» 
gcnt  l)aben  in  tcn  îl^cilcu  Unfcré  jÇccrn  .Çcriog 
^anÇ/  ^crgog  ©tcffané  unt  ^cr|pg  Ottené/  mi» 
d'c  9{ittcr  otcr  inédite  abcr  in  tcrfclbcn  2:()Cil  ei> 
ncm  fcnn  îcljn  liegen  ijàttel  abcr  tag  man  il)me  fcin 
îcbcn  aulfer  tcrfclbcn  'îljeil  cçncm  f)antrcici&t  /  ter 
foH  fcin  îc()n  babcn/unt  empfangen  tton  tem^ettn/ 
ter  taljclbig  îbeil  tann  ()at  angct)cntt. 

ÇofoUcn  aiid;  aile  Sôrgmclnnc/  tê  fei)n  J^îrrcn/ 
Dvittcr  otcr  Jtncd;te  /  (cglicber  feon  25urglcl)en^aben 
nnt  empfangen  /  unt  tcn  tem  J^•,^.  ter  taé  @cl;lcg 
()at  '  ta  cr  Surgmann  ifti  oline  gefâl)rt. 

<5é  fotlai  aud)  Unferc  tjorgcnantc  ticr  Ç.'rren; 
il)r  jcglid;cr  tic  £ct)cn/  tic  ju  fcinem  'î^cil  gel)èrct/ 
l)abcn  unt  empfaljcn  ton  tem  J^«rn  /  tem  fie  ju  îe« 
^cn  rnrcntt. 

Çs  ff (Icn  audi  tic  uorgcnantc  Unferc  tier  J^etrcit 
il)r  teincr  mit  tcnt  antern  ju  ^ricg  otcr  ,:;u  Sci;nt« 
fd)affttommcnlturd;  tcinerlci;  ©ad;  otcr'@cfii)icÇt 
niiUm  /  unt  c^  follcn  aud)  il)rc  S)iencr  mit  feinen 
@d;(6lfcn  /  îantcn  nnt  îeut^cn  »»itec  tcn  antern 
nid)t  fcpn  noc^  ti)iml  of)n  gefdl)rtc  /  unt  fodcn  tcg 
cin  frcuntlid)c  /  cinigc  mit  einbegriffen  unt  oetbtif» 
fen  in  ter  bc^cn  ^orm  /  tarin  aucl)  bcgriffcn  fcçn 
fotï/  ob  fte  fanitlid)  otcr  fontcrlicO  i!)c^  mit  einju» 
fd^icfen  gcujunncn  /  tvic  man  taé  swifd&cn  itjncn 
auétvâgen  unt  rid)tcn  foll.  2lud}  in  tcrfclbcn  Çi;» 
nigung  bcgriffcn  ton  il)r  S)icncr  tncgcn/alo"  ftc  tcaiu» 
en  /  tag  eê  taê  bccincmlicbfte  fei)  /  tafi  tic  auc& 
tefîcr  ba^  in  grcuntfdjafft  unt  o()nc  ^ricg  blcibcn 
mbgen  /  ti)n  gcfâ!)rtf.  Unt  in  ticfcut  a0cn  totgc» 
fdjncbenen  ©tûcfcn  /  çpunctcn  unt  Ttititfeln  /  imt 
}t  jcglid&cnbefontcr  foU  gdnêlict)  auëgefd;eitcn  feçnt 
fllle  ©cfa()rte  unt  2lrgeli|î  /  unt  ticfer  totgerd;ric» 
bcncn  Ortnungc  /  ©aëungc  unt  5ntfdKitung/t)an 
i»ir  9îaban  25ifdE)off  jû  épcoer/  jçan^  ton  J&ictf« 
()orn  /  3o^ann  ^Kcmmcrer  /  J^crman  ton  9lotcn« 
fîein  /  @d)t»ar|  9îeint)art  ton  ©icfingcn  /  2Bip» 
ïàd&t  ton  J^clmftâtt  /  unt  tem  ^ncbel  Slitter  i'or« 
genantt  /  ju  wai^tcn  Uljtfunteé  Unfcr  jctcï  fct;n 
ei)gen  3"f<9«t  ""  Dicffi  ^ticff  gc()angen  /  ter  gebcn 
ift  ju  JÇeçbcIberg  nad)  C^tijîi  ©cbutt^  in  tem  ticc» 
îc()en()untertcn  unt  ^c^cnten  3«')ï  '  (luff  ï>e"«  "cct)' 
ftcn  ^rcytag  nad)  @,  SWidjacls»  teé  (jcyligcn  (Sri* 
(Sngclé.îagcé/  &c. 

CCXLV. 

Traité  de  Paix  fait  entre  les  OrLeanois  £s? 
/fj  Bourguignons,  au  Château  de  Wi- 
cefire  pis  de  Paris  ,  le  z.  Novembre  1410. 
[Continuation  de  l'Hiftoire  &  Chronique  de 
Flandre  par  Denis  Sauvage,  pag.  IP7. 
d'oii  l'on  a  tiré  cette  Pièce ,  qui  fe  trouve  aufli 
dans  les  Chroniques  de  Monstrelet^ 
Tom.  I.  fol.  lOi.] 

T  E  fécond  jour  de  Novembre,  eflans  affemblés  au 
*-*  Chafteau  de  Vicellre,  dont  ce  Traité  de  Paix  prit 
fon  nom,  veindrent  à  conclulion  ,  par  la  forme  lui- 
vame.  C'eft  aflavoir  quant  aux  principaux  poiniSls,  que 
les  Princes  du  Sang  Royal ,  tant  d'un  collé  que  d'au- 
tre, (excepté  le  Comte  de  iVIortaignc)  retourneroyent 
en  leurs  Terres  &  Signeuries  ,  remenans  leurs  gens 
de  Guerre  ,  avec  le  moins  de  dommage  qu'ils  pour- 
royent  faire  au  plat-Païs ,  &  fans  paifer  fur  les  Terres 
les  uns  des  autres.  Que  nuls  desdiâs  Princes  &  Sî- 
gneurs  ne  retourneroyent  devers  le  Roy  :  linon  qu'il 
;  les  mandaft  par  Lettres  Patentes, feellees  de  fon  grand 
!  Seau,  &  confirmées  par  fon  Confeil  ,  pour  caule  né- 
'  ceffaire:  &,  s'il  avenoit  qu'il  mandai!  le  Duc  de  Ber- 
ry ,  femblablement  il  manderoit  le  Duc  de  B  o  u  r- 
G  o  N  G  N  E  :  &  ainfi  ,  au  contraire  ,  mandant  le  Duc 
de  Bourgongne ,  il  manderoit  le  Duc  de  Berry.  Que 
nuls  desdiéts  Princes  &  Signeurs  ne  procéderoyenc 
plus  doresnavant  les  uns  contre  les  autres  pat  voye  de 
faift,  ne  de  paroUes  outrageufes  ,fur  telles  peines,  que 
le  Roy  ordonneroit  par  Confeil.    Que  le  Roy  eliroit 

qu«l- 
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ÂnnO   <3uelqires  perfonnes  fufEfantcs  &  idoines ,   non  fuspec-  ; 
tes  ,  ne  penfionnaires  d'aucune  des  deux  Parties ,   ains 

I41O.   ayans  feulement  ferment  au  Roy  ,    pour  eftre  de  fon 
Confeil  ,   après  que  les  Signeurs  d'un  codé  &  d'autre 
les  auroyent  approuvées.     Que  les  Ducs  de  Berry  &  de 
Bourgongne  auroyent   par-eufemble  le  gouvernement  '■ 
deMonlieur  leDauphin  :  êi  de  commun  coufentement 
commettroyent  qui  auroit  telle  charge  ,  au  lieu  d'eux  ,  , 
en  leur  abfence.     Finalement,  que  Meffire  Pierre  des  ■ 
Edars,  Prevoft  de  Paris,  feroit  privé  de  tous  Offices 
Royaux ,  y  pourvoyant  le  Roy  de  tels  autres  Officiers, 
que  bon  luy  fembleroit. 

CCXLVI. 

7.N0V.  Vctmatxtc  Sfirtuiig  auf  <xd}t'jA\)v/  jtuifd&cn 
(BrAff  Çbct()art  ju  XOattembcïQ  /  unb  bcr 
©tau  ?£)5lingcit  /  ju  tjanb^abung  bcë  ianb» 
fricfccne  /  ncbft  cinigcn  cïlâutcrungcu  ta»  Com- 
mercium  bcttcffciiD  /  aufgt ricl)tct  ju  «Stuttgart 
ajîitwocl;  t»ot  ©.anattmë.ïcig  1410.  [J  o  h. 
f  H I L I  p.  D  A  T  T ,  Volumen  Reram  Ger- 
man.  Novum  Lib.  I.  Cap.  XII.  pag.  81. 
d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce,  qui  fe  trouve 
auflî  dans  Lunig,  îcutfcÏKé  £)lcict)é«Ar- 
chiv.  Part.  Spécial.  Wtijul.  IV.  Contin.II. 
2lf>ra|VII.  pag.  683.] 

C'eft-à-dire, 

Renouz'cUcment  de  la  Confédération  faite  entre 
E  B  E  R  A  R  D  Comte  de  J-Virtemberg .,  ^  la  fail- 
le i^'EsLiNGEN,  four  le  maintien  de  la  Paix 
publique^  avec  quelque  simplification  en  faveur  du 
Commerce  ,  maintenant  remuvellée  pour  huit 
ans.  A  Stutgart  le  Mecredi  avant  la  Saint 
Martin  14 10. 

Offî^ï  <56ct^art  (Srattê  ju  SBâttemBctg  tiin  hmtl 
^^  mit  Dicfcm  SSricff  aUcrnicnglid)  /  bag  ivir  Durd) 
fcc^crd  nujcé  /  fctirincé  unb  fcitcé  Unfer  îanb  anli 
iûtc  /  Wni  mit  bcn  Stfamcn  /  OBifcn  /  bcm  «Sut» 
gcrmcijlcr  /  iKâte  une  atlcn  Sutgcrit  gemeinlicl;  ; 
iHi)4)cn  uni)  Tttmcn  fax  ©tatt  ju  (Sglingcit  vetainct 
Hul)  tetbunfccn  \)<xhin  I  tiefc  ndgftc  adjt  3arc  /  fo 
ttad)  ainatibcr  met)  datum  tig  SticffS  tommcnD 
fïiiD  /  in  fccc  maag  a(ë  ()crnadt)  |îct.  ©ce  (Jtficn  : 
©oficn  unb  tvodcn  tt>iï  fi;  mit  gutcn  ttuivcn  mci> 
«en  ;  nocl;  witcc  fi)  nit  fin  f  nocl)  mit  jn  ju  .^ricgcn 
tommcn/  nocif)  je  SicnCc  in  lînfcrn  @c()lo^cn /  îan< 
t)cn  nocI)<Sebictcu/  tvifjcntlid;  nit  (jaben/^ufcn  noc^ 
ï)ofcn/  noc()  11;  fciné  tuegë  furrd;ibcn  ;  nod;  in  jule. 
gcn  Ui  torgcfdjtibcn  3i;t  unD  3"^  «ig/gcttulid;  unî) 
an  aile  gcwtte.  Q35cre  oud;  /  tb  jcrnant  /  tvcr  bct 
xomi  î)ie  cgcnanten  t)on  (Sglingcn/  je  Sutgcc/  tie 
i^rcn  /  unb  bie  jn  ju  tcrfvwdîcn  fîcnb  /  Çbcî  otcr 
îîncbd  ;  ©ciftlid;  obct  '35c(tlid;  angriff  unb  bt- 
fd;Mgtc/  mit?S5îctl)/  9îauf>/  Stanb/  9^om/mit 
iinïcd;tcm  WOca  unb  TOibcrfagen  /  obct  anbcrn  @a« 
d;cn  /  mit  gcwait  obcr  »»ftcc  5Hcd;t  /  wic  î>aê  bt' 
fd)c(;c  :  bai-ju  fnllcn  wir  jncn  mit  ben  îînfcrn  /  bic 
tcnn  bct  gctatc  gcicgcn  unb  gcfc||on  ftnb  /  getrulici^ 
«nb  ungcDorlid)  bc()o(ffcn  fin  /  mit  ju^id;cn  /  mit 
nad;i)(cn  ju  fnfd;cr  gctat/  «on  aincm  ÎOÎittcntug  big 
JU  bcm  anbccn  /  fo  balo  wit  bel)  innen  obcc  gc»»iil;c 
t»erben  /  obec  lînd  /  obcc  îînfcrn  2Cnn5tlutl;cn  bag 
»oa  incn  terfunt  obcr  gcmanct  roerbcn  /  ungettcrlid;. 
îînb  fudcn  oud;  incn  îînftc  ©log  /  ©tcttc  unb  :Sc> 
(îincn  ;  offcn  (tn  /  ju  aUcn  trcn  notcn  /  wibct  mcng. 
lid;  /  fid)  barug  iinb  batin  su  6el)clffcn  ;  bie  corgc» 
fd)ribcn  3at  ug/  en  aU  getocrbe.  £»ucl&  t»cr  ce;  ob 
lit  cgenantcn  t)on  Ç^lingcn  I  jt  SSurgcr  unb  bie  \fy 
lien  JU  vcrfpccd)en  ftcnb  /  mit  gcwalt  obcr  wiber 
9îed)ts  liberçogen  unb  befcgcn  wutben  ;  fo  fuUen  wir 
laé  gctru(id)  t)clfen  wetcn  /  unb  barju  tun  g(id;cr 
Wife  a(5  ob  es  îînfcr  atgen  ©«ç^  unb  gctat  w^xH 
ToM.  II.   Pari.  I. 
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unb  îîué  {dbtt  angieng  /  Mg  foflic^  gciwàlt  unb  UU'  Anî^ô 
tcd&t  wiberftanbcn  unb  abj^ctan  u>crbc  /  on  a(i  gc« 
Derbe.  '33n  ce  and)  /  ob  jcnmnt  I  t»cr  ber  mxd  ^4^®' 
bcn  cgenanten  ton  Çgltngcn  I  ircn  25iirgcrn  obcr  tm 
ircn  /  unb  bie  jn  p  tjcriprcd;cn  ftcnb  /  unglid;é  unb 
Wibcrred;té  t(;àten/unb  bug  fie  bDrroibcr  tun  unb  uf 
ben  mx  bicfelben  /  bie  jn  uifo  ung(icl)é  unb  wiber» 
rcd;tg  t()dten  /  jic^cn  unb  bie  bcft^en  UMirbcn  /  obec 
Woltcn/  borju  foUen  l»ir  incn  b-tiolfcn  fin  /  unb  i^« 
ncn  j\»et;t)unbert  gctvapnctcr  9Jîann  ju  l)ilff  unb  ju 
geJcgcr  fd;icfcn:  bie  bct;  i()ncn  aie  (ang  ligen  fnUen/ 
uf  îînfcrn  tojîcn;  big  fo(icl)  untccfet  unb  gcivalt  ce* 
obert  tt)irt  :  ober  /  big  fid;  berfclb  an  glid)em  rccl&. 
ten  t)on  if)nen  benâgen  lageit  wïUl  in  bet  imoJèt  Aie 
(;ernad;  ton  beë  teglid;en  .^ricgé  wegcn  gcfd;ribcn 
fîet  /  ungcborlid).  Iînb  ob  fo(id)e  geleger  tvetcn  /  ob 
ftc  ben  id;t  ®log  gcnjunncn  /  bicfelben  ©log  fcllett 
unb  mûgcn  fi;  in  fclber  l;obcn  ;.  unb  bamit  tun  unb 
laulfcn  /  nad)  ircn  tuiOen  ;  bocl&  ta^  fte  tjcrforgcn 
fullcnl  baglînë/  îînfcrn  biencrn  /  nod;  ben  îînfcrn 
b(;ein  fd;ab  tjon  bc|iclben  gorinnenë  wcgen  ufctfîan» 
bc  /  nod»  bovon  fominc  ungctsorlid;.  îînb  ob  bie 
cgenantcn  t)on  (Sglingen  ju  fclidjcn  fad)cn  unb  gc« 
Icgern  îînfcré  gejcâgg  unb  wcrcïlftte  bcbûtffcn  ivur» 
bcn  /  wenn  fte  une  ben  barumb  biftcn  unb  cntbictenJ 
fo  fallcn  unb  i«dlcn  tvir  incn  îînfcrn  gej5g  unb 
wcrcflfitc  batju  {it)cn  unb  brucfecn  lauffcn  :  t)cci)  baj 
wir  bci  teinen  fd;abcn  l;abcn  fuUcn/  unb  an  Unférn 
fd)abcu  ^olen  unb  iviber  f)cim  fd;icfen  fuden  /  o(;i» 
aU  geeerbc.  2Bcr  eé  oud;  ob  id;t  gcfangcr.  ttiurbcn/ 
fo  bie  gctât  ber  Don  Sglingcn  t»er/  unb  ob  ti>ir  obcc 
bie  Iînfcrn  oud)  babn  wercn  /  fo  fnUcn  unb  mugeu 
ftc  bicfelben  gefangen  ju  ircn  t)anben  nicmcn  /  todi 
baiS  (te  rcblid;  get)alten  werben  /  nad;  ^rieg^<rccl^t/ 
unb  îia^  oud;  bcrfclben  gefangen  bcl;aincr  /  fo  alfo 
gefangen  twurben/  nicl()t  bered;tct  nod)  ()ingctan  fui» 
len  njctben  ben  mit  îînferm  ivigen  unb  tvillen  /  bO(& 
ï>a%  gen  benfclbcn  gefangen  atlcn  terforgt  mxUI 
tas  îîné;  îînfcrn  bicnern  /  nod)  bcn  îînfcrn  b^citi 
fd;ab  bon  if)ncn  fûrbag  mer  befc^el;c  /  nod)  wibcrfaii 
!  t)on  ber  gcfângnué  tDcgcn  /  ungcbettid;.  SBerc  oud;/ 
î  ob  bie  cgenantcn  tJon  (Sglingcn  mit  jemanb/iver  bec 
I  t»cr;  JU  tcg(id;cn  .^rieg  femenialfo  baf)  in  nit  red;t 
I  ftoflgan  m5d;te  /  ober  fi;  iv>iberred;të  bctticgt  wur- 
bcn/  tuenn  bann  wix  barumb  umb  i)ilff  t>on  ben  egc» 
nanten  t)on  Sglingcn  crmant  wcrben  /  mit  \i)xtm 
offen  t5crftge(tem  25ricff  /  fo  fuûen  tvir  in  ben  m^. 
flen  t)ierjct)cn  tagcn  nad;  il;r  inanung  /  brt;  îîufec 
I  9îcte  fdjicten  gen  91aUingen/  gcn  QÎBilcr/  ober  gcn 
'  S>urnfain/  Cal;in  fi;  benn  jwen  ug  irem  Slate/  ivc(. 
d;e  t»ir  if)n  bencnncn/  oudb  fdiicfcn  fiiUcn/  unb  wk 
bicfelben  fûnff  obcr  ber  increr  tt)eil  unbcr  i^nen  cr» 
tenncn  /  wcmit  /  unb  wic  t»ir  il)ncn  ju  bcnifclbctt 
teglid;en  .Sricge  bcholffen  fin  fuftcn/  bag  fuden  unb 
wcUcn  ivir  fûrberlid;  unb  gctrulid;cn  tun  /  an  ail  gc 
verbe/  aie  lang  big  ber  cgenanten  «on  Çglingen  voit 
bem  obcr  bcn  /  mit  bcn  fi;  alfo  ju  tfglid)cui  j^rieg 
tommcn  tvcten  ;  red)t  ivibcrfort  /  obcr  fid^  biciclbcrt 
an  glid;cm  rcd;tcn  benâgen  laulfcub  /  ungcvorlic^. 
îînb  mxil  obbcr  ober  bicfelben  /  mit  bcn  fi;  alfo 
tcglid;en  .^cicg  tjcttcn  /  ober  il;r  l;clfrcr  borju  brad&t 
tvurben/  bag  fi;  fid;  an  glid;  oî)cr  an  rcd)t  bcnûgen/ 
obcr  ftd)  fus  ftuntlid;  mit  i(;n  rid'tcn  unb  ugftnett 
laugcn  ivolten  /  unb  ta^  von  il;nen  nit  ufniemen 
I  tvoltcn/  fo  fullcn  ivir  abcr  bn;  îînfcr  9latc  /  unb 
j  bie  cgenanten  von  (Sglingcn  .^iven  \i)xé  Dlatcé  /  tvcl. 
d;c  tvir  it)n  bencnncn/  fd^ictcn  uff  ainen  tag/  ber  in 
I  von  îînë  vevtûnt  tvurb  gcn  Qlallingcn/  gen  QBilcr/ 
I  Obcr  gen  Surntain  /  unb  tvie  fid;  bann  bicfclbcit 
j  fûnff  ober  ber  mercr  tei;l  unbcr  il;n  abcr  crtcnnen/ 
j  la^)  ben  cgenanten  von  (îglingen  barinnc  ufjcnic» 
j  mcnb  fi;/  bag  fullcn  (j;  tun  :  Sdtcn  fte  bcg  nit  /  foi 
ftcrt  tvir  nit  fcl^ulbig  in  fntbag  Von  bcrfrlbcn  ©nef; 
wegen  je  l;clffen  /  alle(>  an  geverlic^).  2J3(rc  end)  j 
V  V  i  *& 
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Anno  «fe  wiï  tn>n  Unfcï  fcl6^  wcgcn  mit  6cii  cgmantcit  uon  ,  vm  if)ncn  crnmnt  mxtftn  I  in  t)ct  iiwug  ul^  ftorgc  j\j^jjq 

ggUngcu  iti&t  juipcuct)  l)cttcn;ol)cr  gcu>iiiincn  in  jcit  '  ''■•<<••-'—  '»"'  '  -<--  '•■'••  »>--<'•  ^•'- --  (.-t— < 

^41°-  cicfcr  3cm)nun9  /    ïmg  cin  Perlon  bcfimDct  cDcr 

inctrtngicngcl  c»  uiarcn  ibc  Surgcc  otcr  fcii;i|)icnl 

oïicr  tic  il)ncn  juvcrfptcclîcn  tîcnîi  /  fç  ftcn  gciftli* 

cDct  wcltlicè  ;    batunib  fallcn  \vk  amen  gcnwincn 

«Dîann  ug  ircm  Svatc  nicmcn  /  bcrfclb  gcmain  lîn» 

bai)bct  jttc  bcn  tag  bcfc(iaibm  foU  ;  in  ©iccjctjcn  ta? 

gcn  bcn  nccl;fîcn  /  fo  t)a^  Bon  Une"  on  in  ctbotDcrt 

wktl  an  gctcgcn  ftct  /  unb  fal  lînfcr  jctmcbcr  tait 

tçncn  obcr  jwtn  crbcr  Q)îan  ju  bcm  gcmain  fc.^en  / 

unb  bicfclbcn  bcr  gcmain  unb  bic  ©cfeiblûtc  fuUcn 

ï)cn  naci^  ibt  Mt:l)&tung  vccfucticn  ;  ofa  fi)  folicl)  fa»; 

à)<a  fcuntlicï)   ôbcrtragcn   unb   gcticljtcn  môgcn.; 

Wcxi^tt  ta^  nit.  gcftn  /    fo  fuOcn  fi)  ein  fcuntlid}, 

rccJit  borftbct  rpr<cl)cn/  unb  waé  aiicl;  alfo  bon  it)n: 

obcr  Bon  bcm  mcrcrn  tci)l  unbcc  it)n  junt  rcclÉ>«n  gc« 

fpcocï)fn  witt  I  babi)  foU  ce  bcliben  «nb  gctrulid)  gc- 

^altcn  tDcrbcn  /  ungcDccUcl)*     353crc  oudb  '  "b  bc- 

iain  îînfct  Sicrtcc/  «Siiïgcï/  obct  bic  Unfcrn/obcc 

bic  Ui\ê  JU  Bcc||5rccl)cn  ftcnb  /  fi;  ftcn  gciftlicl)  obcr 

îBCltlicï)  /  JU  bec  cgcnantcn  bon  ÇgUngcn  Surgctn 

obcr  bcn  ircn  ;  obcr  bic  il)n  juvcriprccl^cn  ftcnb  /  ju 

jt)r  aincm  obcr  nict)r  bcfunbcr  icl)t  ;;ui"vrccl)cn  l)âttcn; 

oocr  gcroinncn/  borumb  fulkn  bic  Slagcr  bcnl  obcr 

bcmfc(bcn  na(l)forn  in  baj  ®crict)tc/  barinnc  fi)  .gc« 

fefjcn  ftnb/  obcr  borinn  fp  gc^&rcnb  /  unb  feCi  itjncn 

ter  2luiptmann  bafclbu  /    aine  tmBcr.^ogen  glicl^cn 

t:ccl)tcnbcl)olffcn(tn/  ungfBarlicl).    Oucb  iBcre;  ob 

whi  obcr  bcljcin  Unfcr  Sicncr  (  SSurgcr  I  obcr  bic 

îînfcrn/  obcr  bic  Une  juBcrfprcd^cn  ftcnb  /  fi;  ften 

gciftlicl)  obcr  wcltlicl;/  cbcl  obcr  uncbcll  ju  bcn  cgc- 
nantcn bon  (Sglingcn  /    gcmainlictjc;  unb  bag  cin 

ganv Coratnon  angicngc  /  icl)t  jufvrcd&cn  l)Cttcn/ 

obcr  gc\»&nncn  :  barumb  futlcn  iBir  aincn  gcmaincn 

SOÎan  nicmi-n  ng  il)rcm  9latc  /  ober  ug  bcn  9vctcn 

je  Udnc/  je  3i\ot»ile/  je  ©cmunbc/  je  2Bcilc/ober 

je  9lutlingcn;  wcbcrtl)albwir;Welicn/ aincn  folJicl;cn 

bct  bcn  jcmalbcégcfwornenSîlaté  bafclbé  ifi:  bcn- 

fclbcn  gcmain  wir  bcn  ju  baibcr  fttcn  biitcn  fuUen/ 

unb  aucl)  bcn  «Hatc  bafelbé  )n  t)Ciê  ju  ^aigcn/  bag  cr 

iîné  tag  bcfcl)aibc/  an  foUicl)  ftctte  bic  bcn  Une  bai» 

tcn  taUn  gclcgcnlid()  ftnb  .•    ju  bcmfelbcn  gcmaincn 

Unfcr  jctwcbcr  tail  eincn  gticl)cn  jufal  /  jlBCcn  obct 

tvi)  fcjcn  futlcn  unb  bicfetbcn  /  ber  gemdin  unb  ju. 

fSijC  faUcn  bcn  Bccfuc(;cn  /  ob  fi)  foUicfe  facl&cn  fcunt. 

licl)  gericl)ten  mfigcn:  m&cl)tc  bcg  nit  gcftn  /  fo  fol» 

ten  fi;  ain  ffuntticl)  rccl)t  borûber  fpredbc"'  «'»b  »»aé 

eui)  von  il)n  obcr  bcm  mcrcrn  tai;l  unbcr  jn  alfo  ju 

bcm  rccl)tcn  gcfprOcl)cn  tvirt  /    babn  foll  eé  bh)ben/ 

unb  gel)Oltcn  wcrbcn  ungcBcrlic^.    ©od;  ifl  bmtti 
■  umb  gcfnllcn  crb  unb  gut  /  unb  bic  cnttt>cbct  tai)l  in 

geiBcr  gcbcpt  ijat  I    ba(}  bic  bcrccl)tct  fuUcn  »»crben 

uor  bcn  ©crictitcn  /  borinn  bicfetbcn  crb  unb  gnt  gc« 

l)&rcn  /  ce  fi)c  in  ©tcttcn  obcr  uff  bcm  ianb  /  bod) 

ta(]  altBcg  taé  £cl)cn  bcm  aigcn  nacl)forcn  foll  :  unb 

in  folict)cn  Borgcfd)ribcn  rcd^tcnlfuflen  allmcg  2tud)t/ 

«Senne/  Xobtfdjlcg  /  Sfîom  unb  Scanb  t)inban  gc» 

fejt  ftnb  i  bocl)  ^(X^  2:obtfcl)lcg/  Slom  unb  25ranb 

allrocg  fâr  îitlid;cn  fcljabcn  bcrcditct  follcn  werbcn  / 

ungcvcttid)cn.    SBcrc  aud)  ob  wir  /  Unfcr  bicncr/ 

obcr  bic  Unfcrn  /  ober  bic  Une"  je  Berfprcd)en  ftcnb/ 

ben  cgcnantcn  bon  iSOtingcn  ober  bcn  it)rcn  /    obcr 

tic  il)ncn  ju  Bcrfprcd&cn  ftcix^  I    bcl)einen  ubctgriff 

tl)âtcn  /  buf)  bod)  nit  Tw  fol  ••  benfelben  ubergtif  fol. 

tcn  wir  ^u  ftunb  fd)a(fen/  »«ibcrtcrt  unb  roibcr  tun/ 

unb  bag  man  benne  bornad^  borumb  ju  bcm  rcd;tcn 

tom/  in  aller  ber  u>ifc  at^  BOtgcfd'riben  ftct/  an  ail 

gcccrbc.    QDcrc  abcr  /  ob  bet)ain  Unfcr  bicner  ober 

î)ie  Unrcrn  /  obcr  tic  Une  ju  Berfprcd)cn  fîenb  /  fo» 

Ud)  û()ergriftl)Atcn/  unb  nit  wibcrfcren  u>olten  /  aie 

tiorgefdjribcn  ftitt/  bcfj  obcr  bcrfelben  foUen  luir  Un^ 

fûcba§  nit  annienien/  unb  bcn  cgcnantcn  Bon  S^lin' 

gcn  tvibcr  bcn  cbcc  biefclbc  bcljolffen  (în/  fo  n>ir  bc0 


fdmcbeu  fîct  /  aie  lang  big  beri'db  (ibcrgnf  bctert  / 
unb  bcm  nodigcngcn  tuirt  /  aie  Borgcfc^ji ibcn  ftctl   l^lOi^ 
an  ail  gctjcrbc.    55oc^  ufigcnouuncn  aller  perbricfftc 
fdiulb  uab  unlaiigcnbcc  gîilt/unb  oud)  t)iibgctt  /  bogt* 
red)t/  ftur  unb  jui§  :    barju  follcn  jctwebetn  tai)( 
unber  Unêl  aile  fine  rcd)t  bct)alten  unb  nfgcfcjt  fin: 
boé  baj  nid)t  ûbetgrif  fulieu  ^aificn  nod)  fin  :    alfo 
boc^/  bajtic/  bic  Bon  folic^cr  fad)  iBegen  angtifeii 
obcr  pfcnbcn  unirbcn  /  mit  benfelben  pfcnbcn  pfant» 
lid;  gofacn  fuUen  /    an  aii  gebcrbc.    QBaé  ,ad}cn 
ober  ^ricg  fid)  aud)  Boc  dacum  bif  Srieffâ"  ange» 
fangcn  obcr  gcftctlt  iKtcn  /  ber  futlcn  wir  Une  nit 
annicmcn  /  Wir  ivcllcn  tê  bann  gcrn  tun.    Unb  in 
bicfer  Scraonung  nemen  »»ir  Borgonant  ©raf  (Sbcr* 
Ijort/  ©raf  ju  2Birtcmbcrg  u(î  Unfcm  gnebigen 
Jperrn  bcn  9lémifcbcn  ^ênig  /    bic  t)pd)C!cbol)rncn 
gûrftcn/  jÇcrrn  @teffan5pfal|qraBen  b\)  ïHinc  unb 
.Çcrjegcnin  ^aoern/  Jpcrrn  îubwiçicn  /  J^ertn^o* 
()onfcn/  JPierrn  ©tcffan  unb  J^crrn  9tt:nl  gebriibc« 
rc/  oud)  ÇpfalggraBcn  b\)  9vinc  unb  Jgicrjogcn  in 
5Pai;gcrn/  Unfcr  licbcn  Jpercn  uab  SSràbcr:  "j^wtii 
larcin  JP>cr|og  ju  ^uttringen  /  unb  Jgiecrn  gnbcti* 
d)en  Bon  iuttcingen  /    ©raff  ju  2Bibcmont  /  ftnen 
SSrubcr/ 3o()infcnunb5ribcrtd)/  Surg'.graBcn  jê 
9]i'ircmbcrg  lînfcr  licb  (Sd)>Bc^er  unb  @d)>uagcrf 
unb  aile  bic  mit  bcn  tvir  (5i)nung  »or  datum  big 
23rictfé  gemad)t  l)aben/  aie  lang  bic  wcr.nt  ungc 
Bordd).    2Bdrc  abcr  /  ba^  t»ir  in  3i;t  bicfer  Bcrci)» 
uigung  mit  jcniant  mer  (5i)nung  mad)tcn  /  baj  fol- 
lcn iDir  bod)  tun  tu  follid)er  niag/  baj  wir  bi§  2îer« 
ci)nung  barinnc  ufjnicmcn  unb  Borbcl)attcn/  aie  lang 
bic  wcrcnt  /  ungeBorlid).    Unb  alfo  gdoben  une 
(Sgcnanter  (Jbcrl)ort  @ra»c  je  QBirtemberg/  bi)  Un» 
fern  guten  truwcn  /  bif)  (Si)nung  unb  ail  iiorgcfcl)ric« 
bcn  (Stuct  unb  2trtictel  je  Ijaltcnb  nad)  big  '-Srie|ftJ 
fag  /  an  ail  gcBctbc.    Unb  bcj  ju  Jvarem  Uttunl) 
i)abcn  ivir  Unfcr  3"ftâd  offcnlid)  get)engt  an  bicfeii 
25ricff  /  ber  (\ibtn  ift  ju  «Stiittgort  /  an  gntttwoc& 
Bor  ©ant  SWartinâ  <>  'îag  /    ta  man  jott  Bcti 
C()rif|£S  ©cburt  Bicrjel;cn  tjunbcrt  3*»^  «nb  îct)cn 
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CCXLVil. 

Traité  de  Paix  Çj"  d'Alliance  entre  J  e  A  n  1 1.   Hoi 
de  Caftille  £5"  J  e  a  n  Roi  de  Portugal,  fait  l'an 
1411.      [G.  G.  Leibnitz  ,  Codicis  Di-  c  *  s  1 1  l 
plomatici,  pag.  zpo.]  Wu"^ 

C  E  c  u  N  D  u  M  quod  ait  &  aiïèrit  fati£ta  Scrîptura ,  & 
^  Philofophi ,  &.  Sapiciitcs ,  &  Antiqui  docuerunt ,  & 
experientia  ,     quœ  eft  Magillra  demonftrativa  omnium 
reriim,  ofteiidit  ;  Fax  &  concordia  eft  virms  principa- 
lis  &  mater  omnium  virtutum.     Nam,  ut  ait  S.  Augus- 
tinus,  ifta  ferenat  &  plaçât  voluntates  &  corda  homi- 
num,  nutrit  amorcm  in  cordibus  corum,  aufert  &  re- 
movet  fraudes,  refrénât  bella  &  prxlia,  humiliât  &  re- 
primit  fuperbos,  diligit  humiles  &juftos,  &  concordat 
inimicos  &  adverfarios  discordes  ,    ifta  nescit  extolli , 
nescit  vana  gloriari,  honorât  Juftitiam,  caftigat  &  cor- 
rigit  malos;  qui  femel  eam  recipit  &  tenuit,  obferva- 
re  &  renere  benè  débet,  &  qui  eam  perdidit  perquirere 
débet  {a)  &  pro  polTe  eam  recuperare  ,  nam  qui  line  f.i)  «/.  ttt 
ipfa  inventus  fuerit  negleâus  erit  à  Deo  Pâtre  &  Filio,  ^"^^  P"° 
&  alîenus  à  Spiritu  SanQo.     Finaliter  ifta  eft  perfeftio  gfjaùsj'jjt 
omnium  gratiarum  &  finis  omnium  malorum  &  dis-  1  Deo  p^n 
cordiarum ,  &  omnium  bonorum  fundamentum  ;    &  ^  f '1'"  8« 
tantum  eft  bonum  Pacis,  prout  ipfemet  inquit  in  libro 
de  Chittite  Dei,  quod  in  omnibus  tcrrenis  &  mortali- 
bus  non  eft  aliquid  quod  graliolîus  folct  audiri  ,     nec 
crt  aliquid  ,     quod  majori  deliderio  folet  concupisci; 
&  iinaliter  quid  melius  ea  nequît  inveniri.     Iftara  prx- 
dicavit  &    docuit    Salvator    noftcr    Dominus    Jefus 
Chriftus  in  Mundo  &  dimifit  Discipulis  fuis.     Quam- 
obrem  omnes  lignanter  (/>)  &  fpecialitcr  Reges,  Prin-  (*)  "■'.  «m 
cipes  &  magni  Domini  eandemamare,  perquirere,  te-  ff",^™'-'!' 
nere,  gubernare  &  cuftodire  debent ,  quia  eis  pertinet       ?""  "' 
regere  ,    gubernare  &  piaiiu  tenerc  fua  Régna  &  Do- 

mluia , 


DU    DROIT 

AnnO   î""''^>  Terras  &  Subditos  in  Pace  ,    Juflitia  &  tran- 
**■"         quillitate.     Et  ut  Caffiodorus  ;     magna  memoria  eft 
141 1.   Principi  manutenere  in  Pace,  tranquillitate  &  Juftitia 
Terram  luam. 

2.  Et  ideo  nos  Dompnus  (i)  Johannes  gratia 
DteiRex  CalWla;,  Leonis,  ToUeti,  Galliciœ,  Hispa- 
lis,  Corduba;,  Murciœ  &  Jaenni,  Algarba;  &  Algezi- 
rœ,  &  Dominas  Biscays  &  Molinx  ,  confiderantes  : 
quod  interRegemDominumJoliannem  Avum  noftrum 
clarœ  memorias,  cujus  animse  propitietur  aUiliunus,  & 
didla  Régna  nolira  Caftellœ  &  Leonis  ,  ToUeti ,  Gal- 
liciîe,  Ispalis,  Cordubs,  Murcix  &  Jaenni,  Algarba 
&  AlgetiriE,  &  Dominia  Biscayœ  &  Molinœ,  Terras 
&  Dominia  ,  Patrias ,  Gentes  &  Subditos  eorum  ex 
tiiia  parte  ;  &  inter  Regem  Dompnum  Jolianncm  de 
Portugal  &  Algarbe,  qui  nnnc  ei1,&  dida  Régna  Por- 
tugalliîE  &  Algarba;  ,  Terras  &  Dominia  ,  Patrias , 
Gentes  &  Subditos  eorum,  parte  ex  altéra  ;  fuernnt 
dilienfiones  ,  magns;  itrages  &  prsdationes  ,  violentse 
captiones,  Civitiuum,  Villarum  &  Locorum  incendia, 
damna,  injuria;,  oflenfe  ,  perditiones,  expenfœ  ,  in- 
tereflè ,  pœna;  &  alia  mala  per  longa  tempora  &  diver- 
iGmodè.  Et  nunc  nos  volentes  removere,  evitare,de- 
viate,  fegregare,  quod  non  fiant  de  cœtero  fimilia  ma- 
la ,  ut  malis  mala  non  accumulentur  nec  addantur  in- 
ter Chrillicolas  ;  optantes  &  deliderantes  diâam  Pacem 
&  Concordiam,infuper  confiderantes  fervitium  Dei  & 
bonum  noftrorum  Regnorum  commune  ;  &  magnam 
affinitatem,  qux  gratia  Dei  eft  inter  nos  &  Dominam 
Matrem  noftram  Dompnam  Katharinam  &  noftras  So- 
tores  Infantes  Dompnam  Mariam,  &  Dompnam  Ca- 
tharinam  &  noftrum  Avunculum  Infantem  Dompnum 
Ferrandum  &  ejus  Uxorem  &  Filios;&  diâum  Regem 
Dompnum  Johannem  Portugalliœ ,  &  Reginam  Dom- 
pnam Philippara  ejus  Uxorem,  Avunculam  noftram  & 

M'f.Éduai-  Infantem  (t)  Aduardum,  &  alios  Infantes  fuos  Filios 
'''''''•  Confanguineos  noftros. 

3.  Quapropter  nos  de  auSoritate  ,  confilio  &  con- 
cordia  diftœ  Dominse  Regina:  Dompns  Catharina;  Ge- 
iiilricis  noftra;  ,  &  diâi  Infantis  Dompni  Fernandi 
Avunculi  noftri, noftrorum  Tutorum,  Gubernatorum, 
&  Reâorum  diâorum  Regnorum  &  Dominiorum 
noftrorum  ;  &  pariter  de  confenfu  &  concordia  Gen- 
tium  de  Confilio  noftro  ,  &  Prïelatorum  ,  Ducum , 
Comitum  &  Villarum  diâorum  noftrorum  Regno- 
rum; fuper  id  quod  diâum  eft,  concordamus,  firma- 
mus ,  ponimus ,  damus  &  concedimus ,  tam  pro  nobis 
quam  pro  Hœredibus  nofttis  omnibus,  &  Succeffori- 
bus,  &pro  omnibus  Regnis  noftris  CaftelliB  &  Leonis, 
ToUeti  ,  Galleciœ  ,  Sibiiia;  ,  Cordubœ  ,  Murcia;  ,  de 
Jaen  ,  Algarba; ,  Âlgezirie  ,  &  Dominiis  Biscaycc  & 
MolinK,  Dominiis  ,  Terris  ,  Patriis  ,  Locis  ,  Genti- 
bus  &  Subditis  eorum  &  quolibet  eorum;  &  pro  Rege 
Francia; ,  Fratre  noftro  &  noftro  Coalligato  ,  fi  in  ea- 
dem  voluerit  intercludi;  &  pro  diéto  Infante  Dompno 
Fernando  noftro  Avunculo,  Tutore  &  Gubernatore 
Regnorum  noftrorum  ;  in  quantum  tangit  fucceflîo- 
nem  &  profecutionem  Regnorum  &  Dominiorum 
CorouE  Arragonia;  fuper  quibus  contendit  ,  qui  pro- 
njittit  habcre  bonam  Pacem,  puram,  veridicam  &  fta- 
bilem ,  firmam ,  perpetuam  &  validam ,  in  perpetuum , 
tam  per  Mare  quam  per  Terram,  cum  diÊlo  Rege 
Dompno  Johanne  de  Portugal  &  Algarbse ,  qui  nunc 
eft,  &  cum  omnibus  Hsredibus  &  Succeflbribus  fuis 
qui  pro  tempore  erunt ,  cum  diâis  Regnis  fuis  de  Por- 
tugal Su  Algarba;,  Dominiis,  Terris  ,  Patriis,  Locis, 
Gentibns  &  Subditis  eorum  &  cujuslibet  eorum,  fuper 
diâis  magnis  controverfiis,  ca;dibus,  roberiis,  violen- 
tiis,  captionibus,  incendiis,  damnis,  injuriis,  offenfis, 
perditionibus ,  expenfis  ,  interefti,  pœnis  &  omnibus 
quibuscumque  malis  elapfis  quomodocumque  ,  quali- 
tercumque  dicantur  efle  faâa  usque  ad  diem  dats  iftius 
nofttE  Carts. 

4.  Et  etiafn  facimus  remilllonem  ,  refutationem  & 
renuntiationem  fpecialem  &  expreftàm  de  omni  Jure  & 
aâione  ,  quam  nos  habemus  vel  pofTumus  liabere ,  & 
de  omni  illo  quod  nobis  &  noftris  Hsredibus  &  Suc- 
ceflbribus, &  diâis  noftris  Regnis  Caftellce  &  Leonis, 
Dominiis,  Terris,  Patriis,  Locis,  Gentibus  &  Sub- 
ditis eorum  pertinet  vel  pertinere  poffet  quomodo- 
cumque, qualitercumque,  fuper  certis  magnis  contro- 
verfiis,' cxdibus,  roberiis,  violentiis ,  captionibus,  in- 
cendiis, damnis,  injuriis,  offenfis,  perditionibus,  ei- 

(r)  G.  G.  Letbniiz.  met  dans  le  titre  de  ce  Traité  Htnri ,  au  lieu  de 
7<»i;  mais  ce  doit  êtie  une  faute  d'impttnTon  ,  car  outre  que  dans  le 
Traité  .1  y  a  le  nom  de  J,an,  il  eft  fur  qu'en  ce  tenas-là  ^«o  II.  croit 
Roi  de  Caftille,  qui  commença  à  régner  en  i+oS.  à  l'âge  de  22.  mois, 
ce  moiuui  ie  20,  Aoiit  14S4. 
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penfis,  intereflfe,  pœnis  &  aliis  malis  contra  diâum  Aisnsîrti 
Regem  Dompnum  Johannem  de  Portugal  &  de  Algar-  ■^"'^^ 
be  ,  &  Hœredes  &  Succellores  fuos,  &  contra  diâa  141I, 
Régna  Portugalia;  &  Algarbîe,  Dominia,  Terras,  Pa- 
trias,  Loca,  Gentes  &  Subditos  eorum,  &  cujuslibet 
eorum.  Et  volumus  &  concedimus  ,  &  promittimus 
nunquam  petere  diâas  magnas  controverfias  ,  cœdes , 
deprsdationes ,  violentias ,  captiones  ,  incendia  ,  dam- 
na ,  injurias ,  oftenfas  ,  perditiones  ,  expenfas  ,  inter- 
eflfe,  pœnas  &  mala  neque  partem  eorum  ,  neque  ali- 
quid  eorum  ,  per  nos  neque  per  alium  in  judicio  nec 
extra  judicium,  de  faâo  nec  de  Jure  ,  nec  per  alium 
quemvis  modum  ;  nec  dabimus  nec  confentiemus  darî 
adjutoriumnecconfilium,  palam  nec  clam,  contra  id 
quod  fupra  diâum  eft  ;  nec  contra  partem  eorum  quo- 
modocumque fit.  Et  ifta  diâa  remiflîo,  refutatio ,  re- 
nuntiatîo  &  quittatio  volumus  quod  habeant  locum  & 
extendantur  non  folum  ad  id,  quod  nos  tangit  &  Hœ- 
redes  &  SuccelTores  noftros  ad  Régna  noftra.  Terras, 
Dominiï  ,  Patrias  illorum  ;  fed  etiam  Gentes  &  Sub- 
ditos noftros,  &  omnes  perfonas  fingulares  &  quamli- 
bet  illorum  qui  fuerint  damna  paffi  ,  propter  qucc  dic- 
ta Guerra  incœpit  inter  diâum  Regem  Dominum  Jo- 
hannem Avum  noftrum  &  Dompnum  Johannem  de 
Portugal  ;  licet  diâa  damna  fuerint  faâa  in  Guerra  vel 
Treugis. 

S-  Quod  totum  volumus  efle  remift"urri  ,  &  illum 
remittimus  vel  quittamus  ,  &  Volumus  &  mandamus 
quod  non  pofilt  peti  in  judicio  nec  extra  judicium  ne- 
que  aliter  quovis  modo  ;  dempto  in  damno  paffis  qui 
receperunt  damna  &  mala  in  iftis  ultimis  Treugis  de- 
cem  annorum  ,  qus  adhuc  durant  ,  qua;  quidem  fue- 
runt  faâîE  inter  diâum  Dominum  Regem  Dompnum 
Henricum  Patrem  noftrum  ,  cujus  animce  propitietur 
altiffimus,  &  diâum  Regem  Dompnum  Johannem  de 
Portugal  ,  qua;  quidem  inceperunt  à  die  Sanâi  IVIi- 
chaelis  ,  quœ  fuit  29.  menfis  Septembris  Anno  à  Nati- 
vitate  Domini  noftri  Jefu  Chrifti  millefimo  G  CGC. 
tertio ,  &  debent  finire  prima  die  Martii  venturi  Anno 
millefimo  G  CGC.  decimo  tertio.  Nam  ex  tune 
nolumus  quod  habeat  locum  diâa  remifljo,  tefutatio, 
renuntialio,  quittatio,  fed  remaneat  falvmn  jus  fuum 
diâis  damna  paflîs  pro  petendo  emendam  ,  fatisfaâio- 
nem,  &  alia  quœ  de  Jure  eis  pertinent,  fecundum  for- 
mam  &  tenorem  Traâatuum  diâarum  ultimarum 
Treugarum.  Et  ut  diâi  damna  paffi  brevius  &  cele- 
rius  confequantur  Juftids  complementum ,  &  appareac 
quod  per  nos  vel  per  illos ,  quos  ad  hoc  commiferimus 
non  fiant  dilationes  &  excufationes,  &  quod  fint  expe- 
dka  diâa  negotia  breviter  fine  ftrepitu  &  figura  judi- 
cii,  folum  cognitâ  veritate ,  fecundum  formam  diâo- 
rum  Traâatuum  Treugarum  prœdiâarum  ;  volumus 
quod  unus  Procurator  diâi  Régis  Domini  Johannis  de 
Portugal  fit  prœfens ,  &  videat  omnes  Aâus  &  alia  qu® 
fuper  hoc  fient  ,  û  voluerit  ,  ut  de  iis  quœ  viderit 
poffit  perhibere  Teftimonium  veritatis.  Et  prscipimus 
Notariis  coram  quibus  diâi  Aâus  &Caufœ  pertranfive- 
rint,  ut  prœbeant  eisdem  Copiam  &  Tranfumptum  de 
didis_Aâibus,vel  de  eo  quod  ipfi  voluerint,  fub  pœna 
privationis  Officiorum  quœ  tenuerint,  &  nunquam  am- 
plius  eisdem  gaudeant  nec  poffint  utî. 

6.  Proptetea  volumus  &  concedimus  &  promittimus 
pro  nobis ,  Hœredibus  &  SucceflToribus  noftris  omni- 
bus, &  pro  omnibus  Regnis  noftris  ,  Dominiis ,  Ter- 
ris ,  Patriis ,  Locis ,  Gentibus  &  Subditis  eorum  ,  & 
cujuslibet  eorum,  quod  occafione  diâarum  controver- 
fiarum  ,  cœdium  ,  roberiarum  ,  violentiarum  ,  captio- 
num,  combuftionum,  damnorum,  injuriarum,  often- 
farum  ,  perditionum  ,  expenfarum  ,  interelfe  &  poena- 
rum  *  de  nunquam  offendendo  diâum  Regem  Domp  - 
num  Johannem  de  Portugal,  &  Algarba;,  nec  Succes- 
fores  fuos ,  nec  diâa  Régna  fua  Portugalia:  &  Algar- 
ba;,  nec  Dominia,  Terras,  Patrias,  Loca,  Gentes  & 
Subditos  eorum  ,  &  cujuslibet  eorum  ,  per  Mare  nec 
per  Terram  ,  per  nos  nec  per  alios  noftros  Subditos 
cujuscunque  Legis,  ftatus  &  cônditionis  exiftant  ,  in 
diâis  Regnis  fuis  nec  extra,  nec  in  aliqua  parte  Mun- 
di  quovis  modo. 

7.  Et  etiam  volumus  &  concedimus,  &  promittimus 
pro  nobis,  &  pro  omnibus  Hairedibus  &  Succeflbribus 
noftris ,  qui  pro  tempore  fuerint  &  pro  diâis  Regnis 
noftris,  Dominiis,  Terris,  Patriis,  Locis,  Gentibus, 
&  Subditis  eorum  &  cujuslibet  eorum  ,  quod  obferva- 
bimus,  tenebimus,  compicbimus ,  &  faciemus  tenere, 
complere  &  obfervare,  bene,  fidclitcr,  Icgaliter  &  ve- 
raciter  fupradiâam  Pacem ,  remifiSonem ,  refutationem, 
rcnunciationem  ,  quittationcm  ,  concordiam  &  oinnia 
alia  fupra  &  infra  fcripta,  &  quilibet  eorum  nunc  & 
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ÀnNO  '"  perpetuum,  &  habebimus  rata  ,  firma,  grata  &  va- 
lida  ,  omnia  &  quœlibet  corum  ,  quœ  in  iCia  noftra 
141 1.  Charta  continentur , &  non  ibimus  nec  vcnieirms,  nec 
faciemus  contra  illam  Pacem  &  fupradiâa,  nec  quseli- 
bet  eorum,  per  nos  nec  per  alium,  quovis  modo,  de 
faào  vel  de  Jure,  direèlè  vel  indireftè  ,  publiée  vel 
occulté,  nunc  &  de  cœtero  in  perpetuum,  nec  ratione 
Schismatis,  quod  nunc  eft,  neque  pro  aliqua  discordia 
qu;E  lit  vel  fuerit  in  Ecclefia  Dei  ,  nec  ratione  fupra- 
diôx  Reginx  Dompns  Bcatricis  ,  neque  alterius  per^ 
fonœ  vel  perfonarum  quarumcumque  vel  cujuscum- 
que  Legis  ,  ftatus ,  conditionis  lînt  ,  fub  pœna  trecen- 
tum  mille  fcutorum  Franciaa  ,  boni  auri  &  jufti  pon- 
deris  ,  qua  pœna  foluta  vel  non  foluta  ,  promitti- 
mus,  volumus  &  concedimus,  quod  Fax  ,  finis,  re- 
miflîo  ,  refutatio  ,  quittatio  &  concordia  cum  omni- 
bus fupradiiîbis ,  ôc  quolibet  eorum  remaneant  ,  ftent, 
fint,  durent ,  firma,  folida  &  valida  in  Xuo  robore  per- 
petuo. 

S.  Ca:terum  volumus  &  concedimus ,  &  promitti- 
mus ,  quod  cum  placuerit  Deo  ,  quod  limus  in  state 
compléta  quatuordecim  annorum,  &  duobus  menfibus 
elapfîs  primis  fequentibus,  quod  deinde  &  die  qua  fue- 
rimus  requiiiti  pro  parte  prxdiâi  Régis  Domini  Johan- 
nis  de  Portugal,  vel  H;eredum  &  Succeflbrum  fuorum, 
qui  pro  tempore  fuerint  usque  triginta  dies  ,  quod  nos 
pro  nobis  &  nomine  noiiro,  &  pro  omnibus  Hxredi- 
bus  &  Succefforibus  noftris ,  &  pcœdiclis  noftris  Reg- 
nis  ,  Dominiis ,  Terris  ,  Patriis  ,  Locis  ,  Gcntibus, 
Subditis,  eorum  &  cujuslibet  eorum,  approbabimus, 
tenebimus,  obfervabimus ,  &  complebimus  &  faciemus 
tenerc,  obfervare  &  complere  bene,  fideliter,  legaliter 
&  veraciter,  &  habebimus  tirmam,ratam  &  gratam  in 
perpetuum  diftam  Pacem ,  finem  ,  remiffionem ,  quit- 
tationem  ,  renunciationém  &  concordiam  ,  &  omnia 
fupra  diâa  &  quœlibet  eorum  per  modam  &  formam, 
quae  funt  fada  pet  nos  cum  authoritate  diftorum  nos- 
trorum  Tutorum,&  per  diâos  noftros  Tutores  nomi- 
ne noftro.  Et  etiam  promittemus  per  noftram  fidem 
Regiam  &jurabimus  Deum  &  per  Crucem,  &  fuper 
Sangla  Evangelia  Dei  corporaliter  cum  noftris  manibus 
taâa,  pro  nobfs  &  pro  omnibus  Hœredibus  noftris  & 
Succeflbribus ,  &  prsediûis  Regnis  noftris,  Dominiis, 
Terris,  Patriis,  Locis,  Gentibus  &  Subditis  eorum 
&  cujuslibet  eorum;  de  faciendo  tenere  ,  obfervare  & 
complere;  &  tenebimus,  obfervabimus  &  complebi- 
mus ,  &  faciemus  tenere,  oblèrvare  &  complere  bene, 
fideliter ,  legaliter  &  veraciter  fine  aliqua  fraude  vel 
arte  ,  diiSam  Pacem,  finem,  remiffionem,  quitta- 
tionem  ,  refutationem  ,  renunciationém  &  concor- 
diam ,  &  omnia  alia  &  quxlibet  eorum  in  ifta  noftra 
Carta  contenta  ,  perpétué  per  modimi  &  formam 
quae  in  diâa  Carta,  &  Capitulis  ejus  plenius  conti- 
nentur. 

9.  Et  etiam  jurabimus  quod  non  petemus ,  nec  im- 
petrabiraus  per  nos  nec  per  alium  reftitutionem  inte- 
gram  in  integrum ,  neque  abfolutionem  diâi  juramenti 
contra  fupra  diiSa  ,  &  quslibet  eorum  aliquo  modo, 
ratione  minoris  Etatis  vel  damni  ,  vel  deceptionis  ali- 
cujus ,  quam  recepiffemus  ,  ut  minor  œtate  ,  vel  ut 
Rex,  vel  ut  Fiscus,vel  aliter  quomodocumque,  quod 
noftra  ex  parte  dici  vel  allegari  poflît.  Et  etiam  renun- 
ciabimus  fpecialiter  &  expreifè  omni  aftioni  &  Juri 
Canonico  &  Civili,  fcripto  vel  non  fcripto  &  officio, 
bénéficie  &  Privilegio  Juris  com.munis  fpecialiter  vel 
_,  |.  ,  generaliter  &  foro,  («)  fafaneœ,  mori  &  ufui,  fpeciali- 
d'K,  f'f'"-  ter  beneficio  &  Privilegio  minoris  œtatis,  &  etiam  be- 
neficio  ,  Privilegio,  bencficiis  &  Privilegiis  Juris  fpe- 
cialis  commuais  vel  generalis,  quse  pertineant  Rcgibus 
velut  Regibus,  vel  Fisco,vel  aliter  quovis  modo, quae 
nobis  pertineant  vel  pertinere  poffint,  &  de  quibus  nos 
&  noftri ,  Hsredes  &  Succelfores ,  poffimus  &  pofTe- 
mus  nos  juvare  vel  proficere  quovis  modo. 

10.  Quod  vel  quae  bcneficium  vel  bénéficia,  Privi- 
legium  vel  Privilégia,  forum,  fazaneam  vel  fazaneas. 
Il  fus,  mores,  volumus  hic  habcri  pro  expreffis  &  fpe- 
cificatis,  &  fpecialiter  nomiiiatis  ;  &  nos  habebimus  ca 
&  qnœlibet  eorum  pro  certis  &  fpecificatis,  ac  (i  hic  de 
verbo  ad  verbum  elfent  fcripta,  polita  &  fpecificata;  & 
nos  lie  cis  renuntiamus  &  etiam  renuntiabimus  omni 
via ,  modo ,  fpeciali ,  communi  vel  gcnerali  ,  qui  no- 
bis pertiaeat  vel  pertinere  poffit  quomodocumque  ,  de 
conquereudo  vel  dcuunciando  ,  vel  petendo  ,  vel  po- 
nendo  feu  contradicendo  ,  in  judicio  vel  extra  judi- 
cinm  ,  nec  venire  per  alium  quemcumque  modum 
contra  diâam  Pacem ,  finem ,  remiffionem  ,  quittatio- 
nem  ,  refutationem  ,  renunciationém  &  concordiam 
faclam  &  fadas  fuper  diflis  caufis  ;  neque  contra  fupra 


dida  vel  quslibet  eorum  ;  atque  etiam  renunciabimus  A  mm»* 
Legi  &  Juri,  in  quibus  cavetur  quod  generalis  rcnun- 
ciatio  non  valeat  ;  &  faciemus  omnes  obligationes  &  IJ.II« 
obligationem,  renunciationém  &  renunci.itiones,  quaî 
pro  bona  &  firma  obfervantia  iftius  Contraâus  debent 
fieri,  &  qux  per  nos  in  ifta  Carta  funt  dida ,  fada  & 
fpecificata ,  fie ,  &  tam  complété ,  prout  in  eadem  con- 
tinetur.  Et  etiam  quod  fupplebimus  quemcumque  de- 
fectum  vel  defcdus ,  Juris  vel  faâi  vel  folemnitatis  feu 
fori,  fazanex  ,  moris,  ufus,quï  in  iplb  Coutraâu  de- 
fint  vel  defueriat,  vel  fint  omiffa  vel  pofita,  quae  tali» 
vel  taie  funt  ,  de  quibus  debcret  eft"e  fada  expreflîi  & 
fpecialis  mcntio;  quod  vel  quae  nos  omnia  &  quaelibet 
eorum  habebimus  hic  pro  expreffis  &  exprellè  nomina- 
tis  vel  nominato.  Et  volumus  &  concedimus,  quod 
non  obftantibus  didis  defedibus  vel  defedu,  didaPax, 
finis ,  remiffio  ,  quittatio  ,  refutatio  ,  reiiunciatio  & 
concordia,  &  omnia  alia  fupra  dida  &  quodiibct  eo- 
rum fint  firma  ,  folida  &  valida  perpétué  ,  fie  &  tam 
complété, ac  fi  in  ifto  Contradu  nulli  defedus  client, 
nec  aliqua  folemnitas  vel  folemnitates  quxcumque  de- 
fint  vel  efl!cnt  obmiffx.  Et  finaliter  faciemus  ,  tenebi- 
mus ,  obfervabimus  &  complebimus  fub  dido  jura- 
mento  omnia  &  quodlibet  eorum  in  ifta  noftra  Carta 
contenta,  nec  veniemus ,  nec  faciemus  contra  ea  vel 
partem  eorum  nunc  vel  de  cxtero,  nec  in  aliquo  IVIun- 
di  tempore  in  aliqua  forma  vel  modo  quocumque  quod 
poffit  fieri. 

11.  Prxterea  volumus  &  concedimus,  quod  omnia 
bona ,  qux  Portugalenfes ,  qui  erant  vicini  &  commo- 
rantes  in  Portiigalia  tempore  quo  dida  Guerra  incepit 
intcr  didum  Rcgem  Dominum  Johannem  noftrum  A- 
vum,  &  didum  Rcgem  Dominum  Johannem  de  Por- 
tugal, poffidebant  de  fuis  Patrimoniis  in  iftis  didis  nos- 
tris  Regnis  &  Dominiis ,  qux  eisdem  fuerint  capta  & 
ablata  à  dida  Guerra  citra  quod  fint  eis  reftituta,  libé- 
ré eis  reftituantur  ,  &  qui  nunc  ea  detinent  eis  relin- 
quent  ;  &  quod  nos  faciemus  reftituere  realiter  &  cum 
effedu  damna  paffis  ,  vel  eis  folvemus  xftimationem 
veram  didorum  bonorum  quod  nos  maluerimus  ;  & 
quod  a  die  quod  fuerimus  requifiti  per  illum  cui  dida 
bona  pertinent ,  vel  per  Procuratorem  fuum  ejus  no- 
mine, usque  ad  très  menfes  proximos  ventutos,  tenc- 
buntur  declarare  &  declarabimus  eledionem  quam  ma- 
luerimus facere  vel  reddere  dida  bona  in  ftatu,  in  quo 
hodie  funt  fupradidis  ,  vel  folvere  xftimationem  illo- 
rum;  &  dida  eledione  fada  per  nos  ,  quod  volumus 
folvere  didam  xftimationem  ,  tune  nos  folvemus  fibi 
quantum  valent  hodie  dida  bona,  vel  quantum  vale- 
bant  ,  nunc  funt  quinque  anni  elapfi  ,  quod  maluerit 
pars  qux  xftimationem  debuerit  habere. 

12.  Et  ut  melius  fieri  poffit ,  volumus  &  promitti- 
mus  ,  quod  a  die  Datx  iftius  Cartœ  usque  ad  novein 
menfes  proximè  venturos  nos  dabimus  unum  bonum 
hominem,&  unum  Notarium  pro  parte  noftra,  &  Rcs 
Portugalix  in  eodemmet  termino  dct  reliquum  bonum 
homincm,  alterum  Notarium  pro  parte  fua  ;  qui  us- 
que ad  unum  menfem  proximè  venturum  venient  co- 
ram  nobis,  &  in  prxfentia  noftra  prxftent  juramentum 
fuper  Crucem  &  Sanda  Dei  Evangelia  corporalit^ 
cum  fuis  manibus  tada,  quod  bene,  fideliter,  legaliter 
&  veraciter  videbunt  dida  bona,  eundo  perfonaliter  ad 
loca  nbi  dida  bona  fuerint ,  &  ea  xftimabunt  quantum 
hodie  valent,  vel  quantum  valebunt,modo  funt  quin- 
que anni ,  quod  pars  maluerit,  prout  didum  eft,  fe- 
cundum  Deum  &  fuas  confcientias  fub  dido  juramen- 
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fuerint  dida  bona  ;  &  eodem  modo  didi  Notarii  jura- 
bunt  quod  fcribent  bene,  fideliter,  legaliter,  &  vera- 
citer prxfentibus  didis  xftimationibus ,  xftimationes  iti 
quibus  fuerint  appreciata  dida  bona  ;  quam  xftimatio- 
nem faciant  a  die  qua  fuerint  requiiiti  per  Partem  vel  { 
Procuratorem  fuum  usque  ad  odo  menfes  proximè 
venturos  ad  tardius  ,  vel  antè  û  commode  facere  po-  [ 
tuerint  ,  fub  dido  juramento  quod  prxftitcrunt.  Et 
fada  dida  xftimatione  à  die  fi  fuerimus  requifiti  per 
Partem  qux  debuerit  habere  prxdidam  xftimationem, 
vel  per  Procuratorem  fuum  usque  ad  fex  menfes  proxi- 
mè venturos  faciemus  &  mandabimus  facere  legaliter 
de  fado  cum  effedu  folutionem  de  omni  eo,  quod  fie 
fuerit  xftimatum  illis  quorum  erant  ,  vel  pertinent  aut 
funt  dida  bona,  fine  defedu  aliquo.                    ' 

13.  Tamen  hxc  non  extendantur  ad  bona  qux  Mo- 
nafteria,Ecclefix  vel  Ordines  de  Portugal  habent  in  is- 
tis  noftris  didis  Regnis  &  Dominiis  ,  qux  ftant  occu- 
pata, ratione  Schismatis  quod  eft  in  Ecclelia  Dei,  fed 
remanebunt  ficut  hodiè  ftant ,  quousque  Deus  provi- 
deat  de  uno  indubitato  Papa,  cui  amb»  Partes  obedia- 
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mus  ,  qui  determinet  quod  fuper  eo  débet  fieri.  Et 
etiam  volumus  &  concedimus  &  promittimus ,  quod 
Caftellani  nunc  commorantes  in  Portugal  qui  illac 
tranfierunt  ,  tempore  que  diâa  Guerra  incepit  inter 
diftum  Rcgem  Domnum  Johannem  Avum  noftrum, 
&  diélum  Domnum  Johannem  de  Portugal ,  qui  non 
fuerunt  Vafalli  diâi  Régis  Dorani  Johannis ,  avi  noftri 
riec  fteterunt  fub  fua  obedientia  ,  nec  recognoverunt 
eum  in  Dominum  ;  quod  faciemus  emendam  eis  pro 
bonis  fui  Patrimonii ,  qusc  hic  in  diâis  Rcgnis ,  Callel- 
te&Leonis,  Terris,  (a)  propriis  &  Dominiis  co- 
rum  habebant  &  poffidebant  tempore  quo  illuc  tranfi- 
Verunt  ;  nili  fuerint  dona  Regum  ;  fecundum  quod  dic- 
ta bona  hodiè  valent,  vel  valebant  hodiè  funt  quinque 
anni  à  die  Datse  iftius  noftrâ  Cartse  ;  quod  maluerit  qui 
debuerit  recipere  diôam  emendam. 

14.  Et  ut  verius  fciator  valor  diâorum  bonorum, 
volumus  quod  iînt  ekÊli  duo  pro  noftra  parte,  videli- 
cet  unus  bonus  homo  ,  &  unus  Notarius  ad  diflam 
aftimationem  facîendam,  &  alter  bonus  homo  cum  re- 
liqno  Notario  pro  parte  difti  Régis  Portugalia:  ,  qui 
jurabunt  fuper  Crucem  &  Sanâa  Dei  Evangclia  cum 
fuis  manibus  coirporaliter  tangendo  ,  quod  benè  fideli- 
ter  ,  legaliter  &  veraciter  facient  scflimationem  diâo- 
rum  bonorum,  fecundum  quod  nunc  valent  vel  vale- 
bant, nunc  funt  quinque  anni  elapli  ,  quod  maluerit 
eligere  pars  quas  diftam  emendam  debuerit  recipere, 
prius  tamen  declarando  fuam  eleâionem  quam  diéta 
îEftimatio  fiât  ;  &  quod  diâi  Notarii  jurabunt  etiam 
quod  bene,  fideliter  &  legaliter  ,  &  veraciter  fcribent 
diâas  xflimationes  in  prafentia  diâorum  iftimatorum, 
&  omnia  alîa  quE  fuerint  aéta  per  di£t:os  œftimatores. 
Quam  œftimationem  facient  diéli  îeftimatores  eundo 
perfonaliter  ad  loca  itbi  funt  didla  bona  ,  &  récipient 
informationes  ab  hominibus  Patriae  in  quo  fteterunt 
diâa  bona  quas  &  quot  erant ,  &  quomodo  ftabant  re- 
perta,  tempore  quo  ftpradidi  elegerint  quod  fit  faéta 
diâa  xftimatîo  prout  diâum  eft  ,  cum  omnibus  quali- 
tatibus  qus  necelfaris  fuerint  diftse  œftimationi.^  Et 
volumus  quod  fint  nominati  diiEli  boni  homines  œftima- 
tores  &  Notarii  à  die  Datœ  hujus  Carte  usque  ad  no- 
vem  menfes  proximè  futuros  ,  &  jungantur  infimul  a 
die,  qua  fuerint  nominati  usque  ad  triginta  dies  proxi- 
mè futuros  ubicumque  nos  fuerimus.  Et  ipfi  fie  ad- 
juncli  prscftent  di£lum  juramentum  coram  diSis  Nota- 
riis  in  noftra  prsefentia  ,  &  quod  di£li  Notarii  ponant 
diàum  juramentum  in  principio  diâs  œftimationis;  & 
à  diitis  triginta  diebus  usque  ad  unum  annum  proximè 
futurum  facient ,  &  perficient  diâas  aBftimationes ,  & 
jurent  quod  fi  ante  diftum  tempus  bono  modo  potue- 
rint  facere  &  perficcre  didtas  œftimationes  quod  fie  fa- 
cient. Et  nos  realiter  &  de  fafto  cum  effeâu  folve- 
nius  &  faciemus  folvi  quantitates ,  in  quibus  diéla  bona 
fuerint  œftimata  uni  bono  homini  difti  Régis  Portuga- 
lis  quem  ipfe  nominaverit ,  &  ad  hoc  fuum  Procura- 
torium  fufficiens  tenuerit  in  noftra  Civitate  de  Bada- 
jos ,  à  die  qua  nos  approbabimus  &  jutabimus  diftam 
Pacem  ,  poftquam  fuerimus  conftituti  in  decimo 
quarto  anno  complété  usque  ad  fex  menfes  proximè 
futuros. 

15-.  Et  ut  diâs  quantitates  in  quibus  diéta  bona  fue- 
rint ^ftimata  poffint  computari  cum  tempore,  &  folu- 
tio  poflit  fieri  usque  ad  didtum  terminum  ,  ad  quem 
dictus  Reï  Portugaliœ  mittet  diâum  fuum  hominem 
cum  diélo  Procuratorio,  ad  diâam  Civitatem  de  Ba- 
dajos  à  die  ,  qua  fie  per  nos  fuerit  approbata  &  jurata 
diâa  Fax  usque  ad  très  menfes  proximè  futuros ,  &  re- 
maneant  alii  très  menfes,  in  quibus  poflînt  computari 
&  recipi  dicta;  quantitates;  &  fi  in  didlo  termino  dido- 
rum  ttium  menfium  dièlus  homo  non  accefl"erit  ,  & 
vcncrit  poft  cum  didto  Procuratorio  ad  recipiendum 
di6tas  quantitates  ,  quod  nos  teneamur^  à  die  qua  ibi 
acceflerit  usque  ad  très  menfes  proximè  venturos  ei- 
dem  facere  diâam  folutionem  prout  diâùm  eft ,  taliter 
quod  ipfe  libéré  &  absque  impedimento  aliquo  fît  fo- 
lutus  intégré  ad  fui  libitum,  de  omnibus  quantitatibus 
in  quibus  diâa  bona  fuerint  seflimata  ;  &  ipfo  fie  rein- 
tegrato  &  foluto  eum  mandabimus  poni  falvum  &  fe- 
curum  in  Villa  de  Yelves  qux  eft  diâi  Régis  Portugal- 
lÏE  ;  taliter  quod  ipfe  non  patiatur  furtum  neque  dam- 
num  aliquod  in  perfona  nec  in  bonis  &  quantitatibus, 
qux  fie  receperit  à  nobis  nec  à  Subditis  noftris  extra- 
neis  qua;  in  diâis  Regnis  &  Dominiis  funt  ,  tamen  fi 
Portugalenfes  aut  Algarbenfes  aliqui  intraverint  in  nos- 
tra  Régna  &  Dominia  diâo  tempore  ,  quo  diâa  folu- 
tio  débet  fieri  à  quindecim  diebus  ante  ,  caufa  furandi 
vel  disrobandi  diâas  quantitates,  quod  nos  non  tenea- 
mur  farto  &  roberia  qu«  ifti  taies  fecerint.    Et  tamen 
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nos  promittemus  per  fidem  fine  aliqua  fraude  facere  A»j«fft 
noftram  diligentiam  de  obfervando  &  facere  obfervari,  """^ 
quod  taie  furtum  vel  latrocinium,  malum  &  damnum  lAl  i. 
non  poffit  fieri  per  taies ,  fie  &  taliter  quod  diâus  lio- 
mo  pofitus  fit  libéré  ,  falvè  in  diâa  Villa  de  Yelves, 
cum  diâis  quantitatibus.  Et  ibi  diâus  homo  fie  nomi- 
natus  &_  milfus  à  diâo  Rege  Portugaliae  folvat  diâis 
Caftelanis,  diâas  quantitates  in  quibus  fuerint  aifti- 
mata  diâa  bona.  Et  fi  nos  non  fecerimus  diâas  fo- 
lutiones  in  ipfis  duobus  Capitulis  contentas  ,  prout  in 
eis  continetur  &  declaratur,  quod  folvamus  pro  pœna 
diâo  Régi  Portugalis  duo  centum  mille  Scuta  Fran- 
cias  boni  auri  &  jufti  ponderis.  Qua  pœna  foluta  vel 
non  foluta  ,  quod  nos  teneamur  &  fumus  obligati  ad 
faciendum  diâas  folutiones  bonorum  vel  folutio- 
num,  prout  in  iftis  duobus  Capitulis  coiitiuetur  &  de- 
claratur. 

16.  Et  infuper  *  quod  ifta  diâa  Pâx,  finis,  remis- 
fio,  renuntiatio,  quîâatio  fuper  &  infra  fcripta  fit  nul- 
la  &  nullius  valoris,  &  habeatur  pro  nulla  &  non  fac- 
ta,  neque  approbata,  nec  ratificata,  quœcumque  diâa: 
approbationes  &  ratificationes  fint  faâs  ,  &  quod  non 
poterimus  dicere  quod  fupra  diâi ,  qui  fie  debebant  ha- 
bere  diâa  bona  vel  îeftimationes,  prout  diâum  eft,  non 
debent  habere  diâa  bona  vel  sltimationes  ,  quia  fue- 
runt contra  nos,  vel  contra  noftra  diâa  Régna,  vel 
contra  Terras  de  qua  funt  naturales ,  neque  per  alianji 
excufationem  nec  prorogationem  aliquam  ;  tamen  fi 
nos  pofuerimus  diâas  quantitates  in  quibus  diâa  bona 
fuerint  seftimata,  in  diâa  noftra  Civitate  deBadajos, 
vel  folverimus  diâo  homini  qui  poteftatem  habuerit  à 
diâo  Rege  Portugalise  in  diâis  terminis  prout  diâum 
eft  ;  &  ipfum  pofuerimus  falvum  &  fecurum  in  diâa 
Villa  de  Yelves  prout  diâum  eft;  quod  nos  fumus  li- 
berl  &  quiâi  de  diâis  quantitatibus  &  fummis  ,  quibus 
diâis  Caftellanis  tenebamur  folvere  ,  ac  fi  de  eisdem- 
met  folvifiTemus  easdem  ;  &  quod  non  incurremus  pœ- 
nas  aliquas  in  ifto  Capitulo  contentas  ;  nec  fit  diâa 
Pax  adnullata,  nec  reprobata,  fed  remaneat  firma,  va- 
lida perpetuis  temporibus. 

_  17.  Et  ad  evitandum  aliquas  fraudes  quse  pofifent  fie- 
ri in  diâa  moneta,  in  qua  diâa  bona  fuerint  seftimata, 
volumus  quod  diâa  bona  apprecientur  in  moneta  au- 
rea  ScUtorum  d^f  rancia,  vel  in  moneta  nunc  curren- 
ti  in  Regnis  noi|p.  Et  faâa  diâa  œftiraatione  proti- 
nus  diâi  «ftimatores  habeant  fuam  informationem 
quantum  valet ,  &  qualiter  diâa  moneta  aurea  in  nos- 
tra  Civitate  Burgenfi  de  ifta  diâa  moneta  nunc  curren- 
ti  in  Regnis  noftris  ;  &  facient  fcribi  fie  ftatim  ,  cum 
fcribentur  diâx  informationes  diâorum  bonorum;  & 
fie  &  taliter  quod  fcribatur  diâa  œftimatio  diâorum 
bonorum  in  moneta  aurea  &  etiam  in  moneta  currentî, 
&  fi  de  tune ,  &  a  die  quo  fuerunt  faâae  diâs  œftima- 
tiones  usque  ad  diem  qua  debent  fieri  diâa;  folutiones, 
fecerimus  vel  praecepcrimus  facere  monetam  aliquam 
qualitercumque  fit  ,  quod  moneta  qus  nunc  eft  tem- 
pore diâarum  aftimationum  eft  currensvaluerit  minus, 
quam  nunc  valet  tempore  diâarum  oBftimationum  ;  vel 
defuerit  quovis  modo  de  fuo  valore  ,  quod  teneamur 
&  fimus  obligati  folvere,  &  folvemus  didtas  quantita- 
tes diâorum  bonorum,  &  in  moneta  aurea  in  qua  fue- 
runt œftimata  diâa  bona,  vel  in  moneta  alia  aurea  vel 
argentea  œquivalenti  ad  respeâum  valoris  dictœ  mone- 
ta; auri  in  quo  fuerint  œftimata  illa  bona.  Et  fi  tem- 
pore quo  fecerimus  diâas  folutiones  non  fecerimus 
nec  praeceperimus  facere  monetam  aliquam  taliter , 
quod  non  fit  defeâus  in  valore  diâa;  moneCce  curren- 
tis  prout  diâum  eft,  &  voluerimus  folvere  diâas  œfti- 
rnationes  diâorum  bonorum,  in  diâa  moneta  curren- 
tî ,  tempore  quo  fuerunt  fadje  diâœ  œftimationes,quod 
folvamus  in  diâa  moneta  currenti  fecundum  ceftimatio- 
nem  fupra  diâam  faâam,per  diâos  œftimatores  de  eo, 
quod  valebat  tune  diâa  moneta  aurea  ,  in  diâa  Civi- 
tate Burgenfi  de  ifta  moneta  currenti,  &  valore  diâo- 
rum bonorum  per  eos  fcripto  quantum  valebat  in  dic- 
ta moneta  currenti  ;  &  promittemus  per  fidem  quod  a 
die  qua  fecerimus  diâas  folutiones  in  diâa  moneta 
currenti  usque  ad  quinque  annos  proximè  futuros, 
non  faciemus  nec  prœcipiemus  facere  monetam  ali- 
quam per  quam  diâa  moneta  currens ,  in  qua  fuerint 
faâse  diâœ  folutiones,  valeat  minus ,  vel  fit  defeâus. 
in  fuo  valore  quovis  modo  ,  nec  reprobabimus ,  nec 
deprimemus  diâam  monetam  currentem  ,  neque  fa^ 
ciemus  eam  minus  valcre  per  aliquem  modum,  quod 
poflit  fieri. 

18,  Et  ad  majorem  fecuritatem  diâa;  Pacis  volumus 
&  concedimus,  quod  de  ca;tero  vicini  commorantes 
in  diâis  Regnis  Portugaiis  &  Algarbœ  ,    Dominiis, 

Terris , 


340 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


1411. 


etftsn/îm 


i\NNO  jj.3jg  5j  Qj^-e^  ejjrç^  ambulare  in  itlis  iioftris  Regnis  & 
Dominiis,  cum  Mercantiis  fuis  falvè  &  fecurè  ;  & 
quod  non  fiet  eis  impedimentum  nec  contrarietates  ne- 
que  aliquod  malum  nec  prsjudicium;  folvendo  tameii 
Jfura  &  Tributa  quœ  tenentur  folvere  noUriSubditicum 
taies  Mercantias  faciunt  transportari  &  levari,  &  lî  non 
folverint  diâa  Jura  &  Tributa,  quod  incurrent  easdcm- 
met  pœnas ,  quas  incurrereat ,  lî  elFent  noftri  Subditi, 
transportando  vel  levando  aliqua  quas  tempore  Pacis 
antiquœ  fuerint  vetita  ,  qus  quidem  funt  irta  qus  fe- 
quuntur,  fcilicet  aurum  ,  argentum  ,  moneta,  mone- 
M  8u  Strra  '^^^ '  arma,  caballi  juvenes  &  equi  ,  jumenta,  («)  fa- 
raceni,  &  fi  aliquis  vel  aliqui  levaverint  vel  transpor- 
taverint  fupra  difta  fie  vetita ,  vel  aliquod  eorum,quod 
pofllnt  fibi  auferri  in  locis  illis  ubi  confuetum  eft  au- 
ferri  tempore  Pacis  ;  &  infuper  quod  patiantur  easdem 
pœnas  quas  patercntur  &  deberent  pati  naturales  ,  vel 
naturalis  diâorum  Regnorum  noftrorum,  fi  fupra  dic- 
ta transportarent  vel  levarent  ;  &  quod  utantur  vel  coii- 
vertantur  benè  &  complété  in  omnibus  &  per  ôilinia 
prout  melius  &  completius  utebantur  &  confueverant 
uti  temporibus  retroaSis  cum  Pax  erat. 

19.  Et  quia  ifta  vocabula  :  aurum  &  argentum  ,  im- 
portant multa  dubia  qualiter  debeant  intelligi  ;  &  eft 
diâum  nobis  quod  Judices,  five  Prœtores  talium  rerum 
vetitarum  utuntur  ad  fui  voluntatem  ;  declaramus  per 
hune  modum ,  quod  non  intelligatur  asportari  vel  le- 
vari aurum  nec  argentiim  cum  quis  transportaverit  gy- 
neteria,  five  vêla  mulierurh  ,  quamvis  fit  in  eis  filum 
aureum  vel  argenteum  ;  nec  intelligatur  transportari 
aurum  nec  argentum  cum  aliqui  portant  librum  deau- 
ratum  vel  argentatum  ,  nec  etiam  in  transportando 
frŒ;na  deaurata  vel  argentata  nec  marfupia,nec  pannoSj 
quamvis  fînt  brodati  de  aliquo  opère  auri ,  vel  argenti , 
vel  fîmilibus  ;  &  etiam  volumus  ,  quod  quxcumque 
perfona  tam  Caftellanorum ,  quam  Portugalenfium  & 
aliorum  extraneorum  quorumcumque  ,  qui  pertranfi- 
verint  de  iftis  noftris  Regnis  in  Portugaliam  &  porta- 
verint  aurum  vel  argentum  pro  fuis  lumptibus  ,  pro 
euiido,  ftando  &  redeundo  fecundum  diftantiam  Loci 
quo  vadunt ,  &  ftatum ,  quem  ducunt ,  quod  eis  non 
capiatur ,  fed  permittatur  ire  libéré  cum  eo  ,  &  creda- 
tur  fuo  juramentoprœftito,  in  prae^jùa  majoris  Prs- 
toris  talium  Cuftodum  vel  eorum  i^m  tenentium , 
dicendo  quo  vadunt. 

20.  Et  quia  querelofê  nobis  fuit  expofitum  ,  quod 
Locumtenens  majotis  Praetoris,feu  Magiftri  Portaum^ 
vetitarum  rerum  &  eorum  Cuftodes  committunt  multa 
gravamina  indebitè ,  &  quod  non  eft  Judex  eorum  quo 
poffint  querels  determitiari ,  quia  in  ordinatione  rerum 
transportatarum,  feu  vetitatum  refervavimus  cognitio- 
nem  nobismet  ;  &  quia  homines  citius  permitterent 
pauca  perdere  propter  expenfas  magnas  ,  quœ  fuper  ta- 
libus  funt ,  veniendo  querclofè  coram  nobis  quam  pe- 
tere;  &  ideô  volumus  &  mandamus ,  quod  de  grava- 
minibus  ,  quffi  fupradifti  commiferint ,  didus  Prœtor 
major  rerum  transportatarum  cognoscat  ,  fi  prœfens 
fuerit  ;  &  fi  non  fuerit,  cognoscat  in  quocumque  E- 
piscopatu  vel  Pretoria,  in  Loco  vel  Locis  ubi  eft  caput 
Episcopatus  ,  vel  Prxtoris  ;  unus  bonus  homo  quem 
nominemus  ,  qui  poteftatem  habebit  à  didlo  Prstore 
majore  rerum  transportatarum  cognoscendi  de  Gra- 
vaminibus  illatis  per  diâos  Prastores  minores ,  vel  eo- 
rum Cuftodes  ;  ut  homines  damna  paffi  habeant  co- 
ram quo  querelas  inftituant  &  inveniant ,  qui  eis  mi- 
niftret  complementum  Juftitiœ  ;  &  nos  teneamur 
nomiiiare  diâum  bonum  hominem  ,  &  facere  cum 
difto  Prsetore  majore  ,  quod  ei  conférât  diâam  po- 
teftatem à  die  hujus  Cartœ  usque  ad  fex  menfes  proxi- 
mè  futures. 

21.  Et  fi  diflus  PrKtor  noiuerit  dare  dittam  potes- 
tatem  ,  tune  ei  debemus  prœcipere  fub  pœna  disobe- 
dientis  &  privationis  Ofticii;  &  ad  evitandum  reprefa- 
lias  &  pignora,  qus  ob  defeâum  Juftitis  ab  una  parte, 
ad  alteram  poffent  fieri  ,  volumus  quod  in  omnibus 
Placitationibus  civilibus  &  criminalibus,quas  habuerint 
di£ti  Portiigalenfes,  in  omnibus  cafibus  &  caufis,  quse 
evencrint  de  cœtero,  fuper  quibus  debeant  effe  rei  vel 
aftores  in  iftis  noftris  Regnis  &  Dominiis ,  vel  accufati 
feu  accufatores ,  &  debeat  procedi  pçr  officium  Judicis, 
vel  aliter  quomodocumque  fint  fie  auditi  ,  judicati  & 
privilegiati;  &  gaudeant  &  habeant  easdem  &  Liberta- 
tes  &  Privilégia,  &  fint  judicati  per  cosdemmet  Judices 
&  Leges ,  forum  ,  ufus ,  mores  ,  ac  fi  omncs_  effem 
Caftellani  noftri  naturales  &  morarentur  in  diâis  nos- 
tris  Regnis  &  Dominiis. 

21.  Et  fi  elegerint  dimittere  omnes  alios  Judices  & 


vencrint  coram  noftris  Auditoribus  priacrpaliter  ,  ve! 
dimilîis  Judicibus,  appellationis,vel  iupplicationis , ele- 
gerint nos  in  Judiccm  appellationisj  vei  fupplicationis , 
quod  nos  teneamur  eis  mandare  fieri  Juftitiœ  comple- 
mentum ,  prout  diâum  eft  ;  &  per  eundemmet  ordi- 
ncm  noftri  naturales  ,  vicitii  &  commorantes  in  diôtis 
noftris  Regnis  &  Dominiis  habeant  petere  ,  &  pctant 
complementum  Juftitiae  in  diâis  Regnis  Portugalio;  & 
Algarbx,  Terris,  Patriis,  &  Dominiis  eorum,  tk  cu- 
juslibet  eorum,  &  û  principaliter  vel  per  viam  appella- 
tionis ,  feu  fupplicationis  coram  nobis  venerit  cafus, 
vel  fuerit  qucrelatum  de  defeâu  Juftitix  didorum  Ju- 
dicum,  vel  alicujus  eorum  ;  quod  nos  teneamur  face- 
re &  mandare,  fieri  Juftitix  complementum  in  cafibus 
fupra  diâis,  &  in  quolibet  eorum  breviter ,  fine  aliqui- 
bus  dilationibus  malitiofis,  &  fine  ftrepitu  &  figura  Ju- 
dicii,  folum  cognita  veritate  faâi.  Et  fi  fuerimus  né- 
gligentes &  non  fecerimus  &  mandavimus  ,  facere 
Juftitiam  damnificatis  in  cafibus  fupra  diâis,  vel  in  ali- 
quo eorum  ;  quod  diâus  Rex  Portugalix  nos  poffit 
requirere  per  fuas  Cartas  vel  Procuratorem ,  quod  nos 
faciamUs  vel  mandemus  facere  Juftitiam  diâis  damni- 
ficatis realiter  cum  eîFeâu,  qux  requifitio  volumus  no- 
bis fieri  coram  Notariis  noftr»  Camerx ,  &  non  per  a- 
liquem  alium. 

23.  Et  fi  nos  fecerimus  Juftitix  complementum 
prout  diâum  eft,  vel  de  eo  quod  fecerimus,  pats  que- 
relofa,  vel  qui  poteftatem  habuerit  à  diâo  Rege  Por- 
tugalix ^illud  petierit  fignatum;  volumus  &  mandamus 
diâo  noftro  Notario  Camerx ,  coram  quo  nobis  fueric 
faâa  diâa  requifitio  ,  &  aliis  Notariis  coram  quibus 
tranfierunt  omnes  alii  Aâus ,  quod  dent  totum  figna- 
tum ,  taliter  quod  faciat  fidem  fub  pœna  privationis 
Ofliciorum,  prout  fupra  diâum  eft,  à  die  qua  fuerint 
requifiti  usque  ad  très  dies  proxime  futures ,  ti  fcriptu- 
ra  fuerit  talis,  qux  in  didis  tribus  diebus  poflit  fcribi, 
aliter  habeat  tantum  fpatium ,  quod  diâus  Notarius, 
feu  Scriba  illud  poflit  fcribere  ,  &  quod  ipfe  faciat  fine 
excufatione  aliqua  malitiofa,  &  à  die  quâ  potuerit  pcr- 
fici ,  fcribi  usque  ad  très  dies  proximè  venturos,  tenea- 
tur  dare  talem  fcripturam,  prout  diâum  eft,  ut  diâuî 
Rex  Portugalix  videat  &  fciat ,  quod  diâis  naturali- 
bus  &  vicinis  commorantibus  diâorum  Regnorum 
Portugalix  &  AlgarbîB  ,  eft  faâa  Juftitia  vel  defeâus. 
Et  fi  ipfe  intellexerit  ,  quod  Juftitia  eft  in  aliquo  de- 
feâuolà  ,  quod  ipfe  nos  requirat  &  poflit  requirere  j 
iterum  exprimendo  per  Capitula  &  Articulos  gravami- 
na, qux  dixerit  eflè  faâa,  &  nos  teneamur  responde- 
re  cuilibet  Capitulo  &  Gravamini  ,  usque  ad  triginta 
dies  proximè  futuros- 

24.  Et  fi  in  diâo  termino  vel  die ,  nos  Regina  &  In- 
fans noftri  Tutores  &  Gubernatores,  vel  illi  de  noftro 
Confilio  ,  non  responderimus  in  modo  fupra  diâo; 
quod  in  tali  cafu  Juftitia  fit  habita  tanquam  denegata, 
&  ipfe  poflit  &  mandet  facere  reprefalias  in  bonis  mo- 
bilibus  &  fe  moventibus  folum  ,  &  non  in  hominibus, 
nec  fflulieribus,  Civitatibus  ,  Villis,  nec  Caftris ,  nec 
quibuscumquc  Locis  pro  fumma  &  quantitate  ad  quàm 
ascenderit  diâa  caufa,  fupra  quam  Juftitia  eft  vel  fue- 
rit denegata. 

2}".  Et  R  diâi  noftri  Notarii ,  coram  quibus  tranffe- 
rint  diâi  Proceffus  &  Aâus ,  &  alix  Caufx ,  vel  diâus 
nofter  Notarius  Camerx  ,  per  quem  tranfierint  didx 
Requifitiones,de  faâo  noiuerit  dare  fignatum  illud;Nos 
ex  tune  damus  licentiam  cuicumque  Notario  diâi  Ré- 
gis Portugalix ,  qui  ad  Régna  noftra  venerit  cum  diâo 
fuo  Procuratore  ^  diâi  Régis  Portugalix  ,  quod  det 
fignatas  diâas  Requifitlones  ,  qux  contra  nos  fuerint 
faâx,  &  elapfo  diâo  tertio  die  ,  quo  fuerimus  requi- 
fiti ,  quod  mandabimus  dare  didam  Requifitionem  fig- 
natam  diâo  Notario  ;  &  fi  non  fecerimus  illud ,  quod 
diâus  Notarius  Portugalix  dedcrit  fignatum  ,  in  ifto 
cafu  fit  firmum  &  validum,ac  fi  dedifiTet  illud  fignatum 
diâus  nofter  Notarius  Camerx  ,  coram  quo  tranfie- 
rint diâx  Requifitlones  ;&  pariter,  fi  alii  Notarii ,  per 
quos  tranfierint  alii  Aâus  coram  Judicibus  fupra  diâis, 
noluerint  dare  fignatum  Parti  principal! ,  nec  Procura- 
tori  diâi  Régis  Portugalix  in  diâo  termino  ,  quod 
diâus  Notarius  didi  Régis  Portugalix  poflit  dare  fig- 
natum, ut  nobis  pateat  Juftitix  defeâus  ,  quem  idem 
palfus  fuerit,  &  nos  provideamus,  vel  mandemus  pro- 
viderl,  prout  diâum  eft. 

16.  Et  etiam  volumus ,  quod  fi  diâus  Rex  Portuga- 
lix principaliter  cognoverit  de  Caufis,  Litigiis  &  Placi- 
tationibus ,  quas  naturales  &  noftri  Subditi  tenuerint  in 
fuis  Regnis,  Dominiis,  vel  per  viam  appellatiomsjvel 
fupplicationis  ,  vel  aliter  quovis  modo  ,  &  per  fuam 
propriam  perfonam,  vel  perGentes  fui  Confilii  dederit 

Sentea- 
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Sententmm  ;  q\iod  talls  Sentemia  per  nos  non  poflît 
adnuUaii  nec  dici  iujufta  vel  iniqua  ;  &  quod  nos  ob 
deteâum  talis  Jartitia;  ,  quod  per  diâoj  noftro;  natu- 
rales  viciiios  ,  &  commoiatores  diâorum  noftrorum 
Regnorum  fuerit  qusrelofè  nobis  expolitum,  &  didum 
effe  f'aâum  per  didum  Regem  Fortugalire,  vel  per 
"Gentes  fui  Coiilïlii  ;  non  faciamus  nec  prxcipiamus 
facere,  ut  poffint  fieri  reprefalia;  aliquœ. 
"  27.  Et  lî  principalîter  vel  per  viam  appella(ionis,feu 
fupplicationis  coram  ipfo  venerit  cafus ,  vel  fibi  fuerit 
querelatum  de  defedu  Juditise  didorum  Judicum,  vel 
alicujus  eorum,  vel  libi  fuerit  requilituni,  quod  faciat 
vel  mandet  facere  Juftitis  complementum,  &  non  fe- 
cerit  ,  quamvis  talis  requilitio  coram  nobis  appareat, 
Dec  ideo  non  mandabinius  facere  Reprefalias  aliquas; 
fed  tenebimur  requirere  &  prœcipere  requiri  iterum  in 
Scripto  expriniendo  Gravamina  per  Capitula  &  Articu- 
los,  taliter,  quod  per  ea  appareat,  per  quœ  dixerimus 
Juftitiam  elfe  denegatam.  Et  (î  iple_  responderit  cuili- 
bet  Articulo  &  Capitulo  ,  &  alleg;iverit  caufas  ,  per 
quas  appareat,. lulHtiam  non  eflè  denegatam,  &  didam 
responfionem  dederit  per  fe  vel  per  Gentes  fui  Conli- 
lii,quod  finis  didoNegotio  ibi  detur,nos  nonfaciemus, 
nec  prscipiemus  facere  Reprefalias  ob  defedum  Jufti- 
t\x,  q^iam  dixerimus  fie  eflè  illatam. 

28.  Et  fi  à  die,  qua  didus  Rex Portugalis  fuerit  re- 
qaifitus  fecunda  vice,  quod  faciat  Juftiriîe  complemen- 
tum ,  usque  ad  trigiuta  dies  proximè  venturos ,  non 
respondeat  per  fe,  vel  per  Gentes  fui  Conlîlii  per  for- 
mam  &  modum  fupra  fcriptum  ,  in  tali  cafu  Juftitia 
habeatur  pro  denegata;  &  nos  poflîmus  &  faciamus,  & 
mandemus  facere  Reprefalias  per  hune  modum,  quod 
per  nosmet  vel  per  didos  noftros  Tutores,vel  per  Gen- 
res notlfi  Conlilii  cognoscamus  de  dido  Juftitia  de- 
fedu ,  &  pronuntiemus  Sententiam  in  dida  caufa ,  in 
qua  dida  Juftitia  fuerit  dida  eflè  denegata.  Et  de  fum- 
ma  in  dida  Sententia  contenta  ,  ordinabimus  bonos 
homines  non  fuspedos ,  qui  faciant  Reprefalias  in  bo- 
nis vicinorum  &  commorantium  Regnorum  &  Domi- 
niorum  PortugaiiîE  &  Algarbse,  qux  non  fint  Civitates, 
VilIîE  ,  Caftra  vel  Loca  ,  nec  Bona  radicalia  aliqua, 
nec  corpora  virorum ,  nec  mulierum;  fed  fiant  in  aliis 
bonis,  mobilibus,  vel  fe  moventibus  ;  &  quod  dida 
bona ,  qux  fie  fuerint  capta  per  didas  Reprefalias  te- 
neantcr  manitéftè  ,  &  non  vendantur  usque  nonaginta 
dies  proximos  futures  ;  in  quo  tempore  illi  ,  quibus 
fuerint  ablata  dida  bona ,  poflînt  requirere  tam  didum 
Regem  Portugalise,  quam  alios ,  quod  fadum  tangit, 
ut  mittant  folutionem  fummœ,  in  dida  Sententia  con- 
tentce,  cum  expenfis  in  didis  Reprefaliis  expofitis.  Et 
fi  in  didis  nonaginta  diebus  non  venerint  didam  folu- 
tionem facere,  prout  didum  eft,  quod  bona,  qus  fie 
fuerint  capta,poffint  vend!  fecundum  Forum  &  Statuta 
Regnorum  noftrorum  &  de  illo,  quod  valuerint  dam- 
na paffi  fint  réintégrât!  fecundum  tenorem  Sentemia- 
rum  cum  expenfis.  Et  fi  dida  bona  plus  valuerint 
contento  in  didis  Sententiis , cum  didis  expenfis, prout 
didum  eft  ,  bona  fide  fine  aliqua  deceptione  fit  reftitu- 
tum  illis ,  in  quorum  bonis  fuerint  fadas  didx  Repre- 
falia:. 

29.  Etiamfi  aliquis  vel  aliqui  didorum  Regnorum, 
Dominiorum  noftrorum  furati  fiierint  vel  ceperint ,  feu 
intraverint  Civitatem ,  Villam,  Caftrum  ,  vel  Locum  ^ 
didorum  Regnorum  PortugaliE  &  Algarbœ  ,  Domi- 
niorum ,  Terrarum  ,  Patriarum  eorum;  nonobftante, 
quod  eis  fit  datum  per  aliquos  commorantes  vel  na- 
turales  didorum  Regnorum  Portugaliœ  &  Algarbite, 
contra  voluntatem  didi  Régis  PortugalijB  ,  vel  Hoere- 
dum  &  Succeflbrum  fuorum  ,  qui  tempore  didœ  cap- 
tionis  fuerint  ,  teneamur  &  fimus  obligati  procedere, 
&  procedemus  contra  malefadorem  vel  malefadores, 
qui  taie  commiferint ,  &  contra  illos ,  qui  fecum  erunt 
vel  fteterunt,  ad  illas  pœnas  criminales  &  civiles, quas 
fecundum  Jus, Forum, Leges,&  Ordinationes  Regno- 
rum noftrorum  merentur  illi  vel  ille  ,  qui  talia  com- 
mittunt;  &  de  bonis, qua;  taies  malefadores  habuerint, 
fit  fatisfadum  dido  Régi  Portugalix,  vel  fuis  HEEredi- 
bus  &  Succeflbribus,  qui  pro  tempore  fuerint,  prout 
didum  eft;  &  infuper  didus  Rex  Portugalia:,  vel  Hs- 
redes  &  SuccefTores ,  qui  pro  tempore  fuerint ,  polTint 
vel  mandent  circumdare  talem  Civitatem  ,  Villam, 
Caftrum ,  vel  Locum  ,  &  poflTint  capere  vel  mandate 
capi,  per  vim  vel  aliter  quovis  modo,  &  apprehendere 
didos  iVIalefadores ,  &  facere  de  iis  Juftitiam,  fecun- 
dum didam  pœnam  ;  &  quod  nos  nec  noftri  Hœredes, 
nec  Succeftbres ,  qui  eodem  tempore  fuerimus ,  non 
dabimus  nec  conlêntiemus  dari  favorem  neque  adjuto- 
tium  aliquod  ,    tali  Malefadori  vel  Malefadoribus , 
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pro  fe  defendendo  ;  fi  autem  ad  noftra  Régna  venerint,    A  NNn 

tenebiraus  bona  fide  ,  fine  fraude,  laborare  pro  pofle 

quod  apprehend.uuur  ;     vel  fi  apprehenfi  fuerint  illos    lillï;, 

conferemus  &  rcmittemus  dido  Régi  Portugalia;,  vel  -  ' 

Hiredious  &  Succeflcribus ,  qui  pro  tempore  fuerint, 

ut  illi'c  puniantur  ;bi  delïquerint. 

30.  Et  etiam  fi  aliquis  vel  aliqui  didorum  Regno- 
rum Portugaliœ  &  Algaibce,  Dominiorum, Terrarum, 
Patriarum  &  Locorum  eorum  ,  venerint  ad  Régna 
noftra  &  Dominia  ,  Terras  ,  Patrias  ,  Loca  eorum, 
cum  aliqua  vel  aliqaibus  rébus  quibuscumque,  &  furti- 
vè  contra  voluntatem  Dominotum  fuorum;  vel  aliquis 
duxerit  Mulierem  uxoratam,  vel  ipfa  recefiferit  contra 
voluntatem  JVIariti  fui,  &  venerit  ad  dida  Regha  nos- 
tra  &  Dominia  ,  fi  nos  vel  Hsredes  &  Succeflbres 
noftri,  qui  pro  tempore  fuerint  ,  vel  Juftitiarii  noftri, 
vel  aliquis  eorum  ,  fuerimus  requifiti  ,  faciemus  mitti 
captum  de  loco  in  locum  ,  usque  ad  primum  locurri 
Portugaliœ,  cum  didis  lebus,  qnœ  inveniri  pofljnt;  ut 
fiât  de  eis  &  quolibet  eorum  jus  in  loco  vel  locis  ubi 
fuerint,  vel  commiferint  delidum,  vel  delida. 

31.  Et  etiam  nos  de  noftra  abfoluta  ,  plena  &  regalî 
poteftate  fupplemus  quemCumque  defedum,  vel  defec- 
tus  fadi  vel  Juris,  folemnitatis  vel  fcilemnitatum ,  fori, 
ftili,  confuetudinis ,  ufus,  qui  in  ifto  Tradatu  fint  vel 
defînt  ,  vel  fint  omiffi  ;  quamvis  taies  fint  ,  de  quibus 
débet  fieri  fpecialis  &  exprefla  mentio  ;  quem  vel  quos 
omnes,  &  quemlibct  eorum  habemus  hic  pro  exprelfis 
&  fpecificatis ,  &  expreffè  nominato  vel  nominatis.  Et 
volumus  &  concedimus  ,  quod  non  obftante  dido 
defedu  vel  defedibus,  dida  Par,  finis,  remiffio  ,  re- 
futatio  ,  renunciatio  ,  quidatio  &  concordia  &  omnia 
alia  fupradida,  &  quœlibet  eorum  fupra  &  infra  fcrip- 
ta,  fint  firma,  valida,  rata  in  perpetuum,  fie  &  tàm 
complété  ac  fi  in  iftoContradu  non  eflèt  aliquis  defec- 
tus,  nec  foleinnitas  feu  folemnitates  quxcumque,  de- 
ficerent  vel  eflènt  omifl&,  fed  hic  de  verbo  ad  verbum 
effènt  contents. 

qi.  Et  ad  majorem  firmitatem  &  obferVantiam  iftius 
didse  Pacîs  &  contentorum  in  ea,  Perfonœ  ,  Confilia, 
five  Loca  infra  fcripta,  à  die  Datx  hujus  Cartx,  usque 
ad  fex  menfes  proximè  futuros  ,  jurabunt  fuper  Cru- 
cem  &  Sanda  Dei  Evangelia  ,  obfervare  &  complere 
iftam  Pacem;  quod  juramentum  prsftabit  unusqaisquç  ~ 
in  ifta  forma  quœ  fequitur:  Ego  talis  juro  Deo  &  per 
didam  Crucem  ,  &  Sanda  Dei  Evangelia  cum  màni- 
bus  meis  corporaliter  tada,  quod  benè,  fideliter,  le- 
galiter  &  veraciter  ,  fine  aliqua  arte  vel  fraude,  tene- 
bo,  obfervabo,  &  complebo;  &  faciam  obfervare,  te- 
nere  &  complere,  toto  meo  legali  poflTe,  iftam  Pacem 
&  omnia  &  quodlibet  eorum  in  ifta  Carta  contenta ,  de 
cœtero  &  in  perpetuum ,  cum  fuerit  dida  Pax  per  dic- 
tum  Dominum  Regem  approbata ,  jurata  &  obfervata, 
prout  in  ifta  Carta  fua  continetur.  Qus  perfons  con- 
filia funt  quK  fequuntur  : 

33.  Dompnus  Alphonfus  Magifter  Sandi  Jacobi: 
Dominus  Johannes  Magifter  de  Alcantara  ,  ifti  duo 
jurabunt  cum  fuerint  in  œtate  conftituti  ,  Dompnus 
Henricus  Filius  Domni  Pétri  Prior  Sandi  Johannis; 
Prslati  :  Archiepiscopus  Toletanus  ,  Archiepiscopus 
Ifpalenfts,  Episcopus  Palentinus,Episcopus  Burgenfis, 
Episcopus  Zamorenfts,  Episcopus  Seguminus ,  Epis- 
copus Abutenfis  ,  Episcopus  Segobienfis  ,  Episcopus 
Mendonenlis,  Episcopus  Legionenlis,  Episcopus  Sa- 
lamantinus  ,  Episcopus  Placentinus ,  Episcopus  Car- 
taginenfis,  Episcopus  Lucenfis ,  Episcopus  Jaenfis,E- 
piscopus  Civitatis  Roderici  ,  Episcopus  de  Tuis  (Tu- 
da)  Episcopus  de  Crens  (al.  Sina)  Episcopus  Ove- 
teniis,  Episcopus  Cordubenfis,  Episcopus  Calicenfis, 
Episcopus  Conchenfis,  Episcopus  Oceueniis ,  (al.  O- 
relènfis)  Episcopus  Calaguritanus  ,  Episcopus  Mut- 
cienfis,  Episcopus  de  Coria. 

34.  Comités  &  Domini  :  Comes  Dompnus  Federi- 
cus ,  Comes  Dompnus  Henricus ,  Manuel  Comes  de 
Niebla ,  Coneftabularius  ,  Alfonfus  Henricus  Admi- 
raldus ,  Joannes  de  Velasco  ,  Didacus  Lupi  d'Eftuni- 
ga,  Domnus  Petrus  dcMarchena,  Petrus  Manriquez 
Adelantatus  Legionenfis,  Petrus  Aphan  de  Ribera,  Di- 
dacus Fernandi  Marescallus ,  Joannes  Alvari  de  Os- 
torro  ,  (al.Oforio)  Didacus  de  Sant  Doval,  Adelan- 
tatus Caftella;,  Dompnus  Avarus,  Petrus  de  Gusman, 
Prœtor  Major  Yfpalis  ,  Garfias  Fernandi  Manrique, 
Didacus  Sancii  de  Beneiven,  (al.  Benavides  )  Carolus 
de  Arellano,  Fernandus  Pétri  de  Ayala  ,  Dompnus 
Petrus  de  Guevara  ,  Joannes  Furatus  de  Mendoça, 
Didacus  Fernandi  de  Quinnones,  Adelantatus  de  Ga- 
lecia,  Martinus  Fernandi  Portocarero,  Petrus  de  Es- 
tuniga  Jullitiarius   major  ,    Gomctius  Suares  Filius 
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Magiftri,  Petrus  Mflgui  de  Avellaneda  ,   Petrus  Git-  ]  contentorum  ,   quia  diâus  Dominus  Rex  ett  minoris     A{.jmq 

fe  de  Ferrata  MarescalUis ,  Didacus  Fctri  Sarmiemo ,     — --    "— <■" — -j;j:v; -r.„„,...  u.i,„„j .-....:..•_  ,^.- 

Didacus  de  Eftanniga,  Martinus  Fernandi  PrœturDo- 
micellormn,  Nomus  Ferrer  de  Andrada  ,  Joannes 
Alphonlî  de  Muxica,  DoÛores  :  DoCtor  Petrus  Jo- 
hannis  ,  Dodor  Peirus  Suncii ,  Dotlor  Joannes  Al- 
phonlî, Dodor  Joannes  Roderici. 

3)-.  Civitates  &  ViUs,  Tolletum,  Sanftiis  Jacobus, 
Sibilia,  Biirgenfis,  Legioiienlis,  Palentinenlis,  Avila, 
Segobienfis,  Scguntina,  Ovetcnlîs,  Conchenlis  ,  Car- 
taginenlîs  ,  Murcienlis  ,  Cordubenfis  ,  Jaenlis  ,  Cala- 
quiritana,  Calicenlîs,  Badajocenlis  ,  Placencina  ,  Co- 
ria,  *  Oveélenlîs,  Lucenlîs,  Mendonienlis,  Orenlis, 
Tuy,  Vallifoleti,  Taurum,  Cancera,  Trugillo,  Ca- 
mora,  Betancos,  Vivero,  Sanâus  Andréas,  SanCtus 
Sebaftianus ,  Bermeobilbao. 

36.  Et  uc  verius  fupra  difla  teneantur  ,  obferventur 
&  compleantur  &  quodlibet  eorum,  obligamus  nos  iSc 
omnes  nol'tros  Hœredes  &  Succeflbres ,  &  omnia  nos- 
tra  bona  prœfentia  &  futura  ,  tam  regalia  quam  fisca- 
lia ,  Patrimonia  &  alia  qivicumque  ,  &  qnomodocum- 
que  vnlgariter  nominenttir ,  qua:  nos  habeamus  vel  no- 
bis  pertineant,  vel  ut  Régi  vel  Fisco  vel  aliter  quovis 
"modo.  Et  renunciamus  fpecialiter  &  exprelfè  omni 
aâioni  &  Juri  Canonico  &  Civili,  fcripto  &  non  fcrip- 
to,  Officio  &  Beneficio  ,  &  Privilégie  Juris  fpecialis, 
coinmunis,  generalis,  fori,  ftili,  moris,ufus;  &  fpe- 
cialiter Beneficio  &  Privilégie,  Benefîciis  &  Privilegiis 
Juris  fpecialis ,  quœ  pertinent  Regibus,  veUit  Regibus 
vel  Fisco  vel  aliter  quovis  modo,quod  nobis  pertinent 
Vel  poffint  pertinere ,  &  dd  quibus  nos  &  H^redes  & 
Succeflbres  noftri  nos  poffunius  vel  polfemus  juvare 
&  proficere  quovis  modo ,  quod  nobis  pertineant  ;  quae 
Bénéficia  vel  Beneficium  ,  Privilegium  vel  Privilégia, 
forum,  ftilum,  ufum,  morem,  habemus  hic  pro  cx- 
preffis  &  fpecificatis,  &  fpecialiter  nominatis  :  &  nos 
habemus  ea  certa  &  fpecificata  ac  fi  hic  de  verbo  ad 
verbum  effcnt  fpecificata,  polîta  &  fcripta.  ^  Et  iis  nos 
hic  renuntiavimus  &  renuntiamus  omni  viœ  fpeciali , 
commun! ,  velgenerali,  qua  nobis  pertineat  vel  perti- 
nere poflît  qualitercumque  conquerendi  ,  denunciandi 
vel  petendi,  componendi,  vel  contradicendi  in  judicio 
yel  extra  judicium  ;  nec  veniendi  alio  quovis  modo, 
contra  didam  Pacem ,  finem ,  remiffionem ,  refutatio- 
nem  ,  renuntiationem  ,  quiâationem  &  concordiam 
faâam  fuper  fupradiais,nec  contra  fupradiâa  &  quod- 
Jibet  eorum.  Et  renunciamus  etiam  Legi  &  Juri ,  quod 
idicit,  quod  generalis  renunciatio  non  valeat. 

37.  Et  ad  majorem  firmitatem  iftius  Pacis,  finis, re- 
miffionis ,  refutationis ,  renunciationis  ,  quiâationis  & 
concordis  ,  &  omnium  fupradiÊtorum  ,  &  cujuslibet 
eorum,  &  ut  ipfa  fint  magis  firma  &  melius  obfervata; 
concedimus ,  promittimus  per  fidem  noftram  Regiam , 
pro  nobis  &  pro  omnibus  Hœredibus  ôc  SuccelToribus 
noftris,  &  pro  diâis  noflris  Regnis  &  Dominiis ,  Ter- 
ris ,  Patriis ,  Locis ,  Gentibus  &  Subditis  eorum ,  & 
cujuslibet  eorum;  de  tenendo,  obfervando,  compien- 
do  ;  &  tenebimus ,  obfervabimus  &  complebimus  ;  & 
faciemus  tenere  ,  fervare,  complere  ,  benè  ,  fideliter, 
legaliter  &  veraciter ,  fine  aliquâ  arte  vel  fraude  ,  dic- 
tam  Pacem,  finem,  remiffionem,  refutationem ,  re- 
nunciationem ,  quidationem  &  concordiam  ,  &  omnia 
alia  fupra  diâa  &  quodlibet  eorum  in  perpetuum,  pront 

in  ifta  Carta  &  Capitulis  ejus  plenius  continetur.    Et 
etiam  quod  nos  non   petemus  nec  impetrabimus  per 

nos  nec  per  aliam  ,  reilitutionem  in  integrum,  contra 

fupra  diâa  &  quodlibet  eorum  ,   dicendo  quod  fumus 

damni*icati  vel  lœfi,  vel  recepimus  damnum  vel  frau- 

dem  aliquod  vel  aliquam  ,   ut  Rex  vel  ut  Fiscus ,  vel 

aliter  quovis  modo  ,    quod  noftra  ex  parte  poffit  dici 

yel  allegari;  nec  veniemus ,   nec  faciemus  venire  con- 
tra omne  fupradiâum  vel  partem  ejus  nunc  &  de  cse- 

tero  ;  nec  in  aliquo  tempore  per  aliquam  formam  vel 

quomodocumque  poflît  fieri  ,   nec  ratione  Schismatis , 

quod   nunc  eft  ,     nec    alicujus    cnjusvis   discordix, 

quœ  lit  vel  fuerit  in  Ecclelia  Dei  ,    nec   cujusquam 

Perlons  cujuscumque  Lfgis,ftatus  &  conditionis  ex- 

iftat. 

38.  Et  nos  fupra  di£ti  Regina  Dompna  Catharina  & 

Intaiis  Dompnus   Fcrnandus,  Tutores  diâi   Domini 

Régis,  Reâores  &  Gubernatores  Regnorum  fuorum, 

principaliter  affiftendo   omnibus  fupradidis  &  cuilibet 

eorum  ;    damns  &  concedimus,  ut  Tutores  fpecialiter 

diâi  Domiiii  Régis,  noilram  h'centiam  ,   &  interponi- 

mus  noftram  authoritatem  ad  hoc,quod  ilîe  Contraélus 

&  omnia  in  co  contenta  &  quodlibet  eorum  fint  firma, 

valida  &  rata  nunc  &  în  perpetuum.     Et  ad  majorem 

abandantiam  &.  ârmîtatem  didi  Contraâus  &  in  eodem 


setatis,  nos  fupra  difti  Tutores,  habendo  pro  lervitioDei 
&  didi  Domini  Régis  &  utilitate  boni  communis  Reg-    I4II, 
norum  fuorum  ,  ditlam  Pacem  firmam ,   &  cum  con- 
filio  fSt  concordiaGentium  Conlilii  didi  Domini  Régis 
&  Prslûtorum  ,   Ducum  ,   Coaiitum  ,   Magillromm, 
divitum  hominum  ,  IVlilitum  &  Procuratorum ,  Civi- 
tatum  ,     Villarum  &  Locorum  didorum  Regnorum 
fuorum,  fie  &  in  quantum  de  Jure  vel  de  faclo  lit  ne- 
celîàrium  &  opportunum  pro  bono  didi  Contradus  ; 
nos, ut  Tutores  didi  Domini  Régis,  finnamus  &  faci- 
mus,  poniraus,  damus  &  concedimus,  pro  &  nomine 
didi  Régis,  &  pro  omnibus  Ha;rcdibus,  SuccelForibus 
fuis,  &  omnibus  Regnis  fuis  ,   Dominiis  ,     Gentibus 
fuis,&  Subditis  eorum  didam  Pacem  bonam,fidelem, 
puram  ,  veridicam  ,    (labilem  ,  firmam,  pcrpetuam  in 
perpetuum  dido  Régi  Domino  Joanni   Portugaliœ  & 
iMgarbœ  ,  &  SuccelToribus  &  Regnis  ,     Dominiis  & 
Gentibus  fuis ,  &  Subditis  eorum  ;  in  eadem  forma  & 
modo,  prout  in  ifla  Carta  continetur;  &  melius  &  effi- 
cacius  quod  per  nos  fieri  poffit.     Et  etiam  pro  dido 
Rege  &  fuo  nomine  ut  Tutores  fui  facimus  didam  Pa- 
cem ,  finem,  remiffionem,   quidationem  &  concor- 
diam fpecialem  &  exprellam  cum  dido  Rege  Portuga- 
lis  ,    &  omnibus  fuis  Hxredibus    &  SuccefiToribus  & 
Regnis,  Dominiis  &  Gentibus  fuis  &  Subditis  eorum 
fuper  omnibus  didis  Guerris  ,    controverliis  &  malis 
pr^eteritis;  &  etiam  facimus  didam  remiffionem,  refu- 
tationem &  renunciationem  fpecialem  &  exprelïàm  to- 
tius  Juris  &  Adionis  ,  qus  didus  Dominus  Rex,  & 
Hœredcs  &  Succelfores  fui  &  fua  Régna  ,  Dominia, 
Genres  &  Subditi  eorum  habent  vel  pra;tendunt  habere 
ratione  di6tarum  Guerrarum  &  dillenlionum  &  malo- 
rum  prœtentorum  ,  contra  didum  Regem  Portugalis, 
&  Hœredes  &  SuccefTores  fuos  ,   Régna  &  Dominia, 
Gentes  &  Subditos  eorum. 

39.  Et  etiàm  pro  &  nomine  didi  Domini  Régis  ut 
fui  Tutores  facimus  omnes  obligationem  &  obligatio- 
nes,  renunciationem  &  renunciationesjquœ  pro  bono, 
firmitate  &  obfervantia  iftius  Contradus  per  didum 
Dominum  Regem  in  ifta  fua  Carta  funt  didœ ,  fads , 
declaratse  ,  fie  &  in  eâdem  forma  &  modo  ,  prout  in 
dida  Carta  continetur.  Et  promittimus  de  non  peten- 
do  nec  alfentire  peti  didas  magnas  diffenfiones  &  mala 
prjBterita  ,  prout  in  ifta  Littera  continetur.  Didam 
Pacem ,  finem ,  remiffionem ,  refutationem ,  quidatio- 
nem ,  renunciationem  &  concordiam  &  omnia  alia  & 
quodlibet  çorum ,  nos  didi  Tutores  nomine  didi  Do- 
mini noftri  Régis ,  &  pro  ipfo  &  omnibus  Hœredibus  ', 
&  SuccefiToribus  fuis  &  Regnis  ,  Dominiis  ,  &  Genti-  i 
bus  fuis  &  Subditis  eorum,  facimus ,  damus ,  &  con-  .' 
cedimus  cum  dido  Rege  Portugalia; ,  &  fuis  Haeredibus 
&  Succelforibus  &  fins  Gentibus,  Regnis , Dominiis  & 
Subditis  eorum  ;  in  eadem  forma  &  modo  ,  prout  in 
ifta  dida  Carta  continetur;&  melius  &  efficacius,quod 
per  nos  &  nomine  didi  Domini  Régis  fieri  poffit  ;  fie 
&  tam  complété,  ac  fi  omnia  verba  ,  quœ  funt  dida, 
conccpta  ,  pronunciata  &  pofita  in  Perfona  dida  Do- 
mini Régis, in  ifta  Carta  eflènt  dida,  pofiw,  concepta 
&  pronunciata,  per  nos  in  noftris  propriis  Perfonis, 
ut  Tutores  ponimus  &  concipimus  &  prununtiamus 
quxlibet  verlîa  in  fuo  loco,  ficut  funt  fituata  &  fcripta 
in  ilta  dida  Carta. 

40.  Et  ftatim  de  prcefenti  promittimus  &  juramus 
per  Deum  &  fignum  Crucis  &  Sanda  Dei  Evangelia, 
cum  noftris  manibus  corporaliter  tada,  usque  qno  dic- 
tus  Dominus  Rex  fit  œiatis  quatuordecim  annorum 
completorum,  quod  nos  benè  ,  fideliter,  legaliter  & 
veraciter,  fine  aiiqua  arte  vel  fraude,  toto  noltro  lega- 
li  poflè,  ut  Tutores  didi  Domini  Régis, etiam  Domp- 
na Catharina  Regina  &  Infans  Fernandus,  tenebimus, 
obfervabimus,  complebimus,  &  t'aciemus  tenere,  ob- 
fervare,  complere  iltam  diélam  Pacem,  finem,  remis- 
fionem,  quidationem,  retutationem  ,  renunciationem 
&  concordiam,  &  omnia  alia  &  quodlibet  eorum;  fie 
Se  in  tali  forma,  prout  in  ifta  dida  Carta  plenius  con- 
tinetur; quantum  in  nobis  fuerit,  &  nobis  pertinebit, 
utTutoribus  Domini  noftri  Régis;  &  in  quantum  dic- 
tum  Dominum  Regem  &  fuos  Hsredes  &  Succelfores, 
Régna,  Dominia  &  Subditos  fuos  tangit  &  pertinet, 
obiervare,  complere;  &  etiam  in  quantum  nos  tangjc 
&  pertinet ,  ut  Reginam  Domnam  Catharinam  ,  &  uc 
Infantem  Dompnum  Fernandum,  fie  &  taliter,  prout 
in  ifta  dida  Carta  &  Capitulis  ejus  plenius  continetur; 
&  non  veniemus  ,  nec  faciemus  contra  fupra  fcripta, 
vel  quodlibet  eorum ,  nec  petemus ,  nec  impetrabimus 
per  nos ,  nec  per  alium  reftitutionem  in  integrum ,  nec 
abfolutionem  diâi  jucamenti  concr»  diâitm  Pacem  & 
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contenta  in  eadera,  &  quodiibet  eorum  in  noftro  tem- 
porevel  didi  Domini  Régis ,  nec  ratione  fuœ  minoris 
3etacis,>nec  ratione  damiii  vel  deceptionis  alicujus  qas 
pro  parte  didi  Domini  Régis,  vel  noftri  dici  vel  alle- 

fari  potrit,  renuntiando  expreffè  omuijuri,  Adlioni, 
ixceptioni  ,  Officio  ,  Beneficio,  vel  Privilegio  Juris 
Ipecialis ,  communis  vel  generalis ,  per  quod  vel  qus 
contra  Tupradidan»  Pacem  vel  partein  ejus  poffemus 
Venire  quovis  modo,-  habendo  dida  Jura,Oiîicium  vel 
Officia  ,  Benetîcium  vel  Bénéficia  ,  Privilegium^  vel 
Privilégia  hic  omnia  /^  quodiibet  eorum,  pro  Icriptis  & 
fpecificatis  &  fpecialiter  nominatis  ;  &  nos  dicimus  de 
eis  &  de  quolibet  eorum  certos  &  certificatos ,  &  pari- 
ter  renuhtiamus  Legi  &  Juri  ,  in  que  cavetur  ,  quod 
generalis  renuntiatio  non  valet. 

41.  Ac  etiam  promittimus  &  juramus  per  Deum  & 
fuper  fignum  Crucis  &  Sanda  Dei  Evangelia  ,  cum 
noftris  manibus  corporaliter  tada  ,  ut  Tutores  didi 
Domini  Régis  ,  &  ut  Regina  Compila  Catharina  ejus 
Genetrix,  &  ut  Infans  Dompnus  Fernandus  ejus  A- 
yunculus,  trndare, facere, procurare  &  confulere,toto 
noftro  legali  polTe  benè,  fideliter,  legaliter  &  veraciter, 
cum  Deo  placuerit  quod  didus  Dominus  Rex  fit  in 
œtate  quatuordecim  annorum  conipletorum  ;  quod  ap- 
probabit,  complebit,  tatificabit,  tenebit  &  obfervabit, 
&  faciet  tenere ,  obfervare  &  complere  veraciter  fupra 
dîâam  Pacem  ,  finem  ,  remilîîonem  ,  quidationem, 
refutatîouem ,  renunciationem  &  concordiam  ;  &  om- 
nia alia  in  illa  Carta  contenta  &  quodiibet  eorum  ;  & 
non  veniet  nec  faciet  contra  hoc  vel  partem  ejus  aliqua 
ratione  vel  modo  ,  quo  poffit  ;  &  renunciabit  omni 
Adioni,  Juri  vel  Officio, Beneficio  vel  Privilegio  Juris 
ïpecialis ,  communis  vel  generalis ,  per  quod  vel  qua 
contra  fupradidum  vel  partem  ejus  pofllt  venire  quovis 
ihodo  &  faciet  omnes  obligationes  ,  renunciationem  & 
renunciationes,fic  &  in  eadem  forma  prout  in  ifta  Car- 
ta continetur;  &  quod  fupplebit  de  fua  poteftate  regali 
&  abfoluta  quemcumque  defedum  vel  defedus  Juris, 
vel  folemhitatis  feu  folemnitatum  Juris ,  vel  cujusvis 
alterius  quod  in  ifto  Tradatu  eflêtjVel  deeflet  aut  eflèt 
omiffum  quovis  modo. 

41.  Et  finaliter  jurabit  exprefle  per  Deutn  &  fupra 
Crucem  &  Sanda  Dei  Evangelia  cum  fuis  manibus 
corporaliter  tada  :  quod  bene ,  fideliter  ,  legaliter  & 
veraciter  faciet ,  tenebit  ,  obfervabit  &  complebit ,  & 
facere,  tenere,  obfervare  &  complere  fupra  didam  Pa- 
cem, finem,  remiffioriein ,  quitationem ,  refutatîouem 
&  concordiam,  &  omnia  alia  &  quodiibet  eorum  fie, 
&  in  forma  &  modo  prOut  in  ifl;a  Carta  &  Capitulis 
ejus  plenius  continetur.  Et  non  petet  nec  impetrabit 
per  fe  nec  per  alium  reftitutionem  in  integrum  ,  nec 
abfolutionem  didi  juramenti  contra  didam  Pacem,  & 
contenta  in  eadem  &  quodiibet  eorum  quovis  modo 
poflît.  Et  ad  majorem  corroboratioriem  iftius  Con- 
tradus.  Nos  fupra  didi  Tutores ,  ut  Tutores  didi 
Domini  Régis  &  Redores  &  Gubernatores  didorum 
Regnorum  fuorum  ,  corroboravimus  five  appofuimus 
hic  noftra  manualia  figna  ;  &  prœcepimus  figillari  cum 
Sigillo  plumbi  didi  Domini  Régis ,  ac  etiam  prscepi- 
mus  prffifentibus  Notariis  publicis  &  Scribis  quod  con- 
férant fignatum  pro  tuitione  ambarum  Partium  ;  Et 
prafentibus  quod  fint  Telles  qui  funt ,  fcilicet  Domp- 
nus Alphonfus  Herici  ,  Admiraldus  Caftellse  ;  Et  Pe- 
trus  Afan  de  Ribera  Adelantatus  major  Fronterise  ;  & 
Didacus  Fernandi  Marescallus  &  Joannes  Alvari  de 
Oforio  Cuftos  major  Régis  ,  &  Dominus  Frater  Jo- 
hannes  Henrici  Episcopus  Lucenfîs.  Datum  &c.  An- 
no  Domini  noftri  Jefu  Chrifti  millefîmo  CCCC.  un- 
decimo,  &  erant  hxc  nomina  infra  fcripta  ibi  pofita 
in  Idiomate  Yspanico  Yo  la  RegïSa,  Yo  el 
Infante. 

CGXLVIIL 

il.Avtil.  ^'''^ê'^^"^"^  ^raSlatûs  ,  qm  D.  SàndagLi 
Bomice  IVoyinjoda  fnpremus  y  ^  fua  Conjux  C  â- 
T  H  A  R  I N  A  ,  Duci  y  Dominio  V  e  n  e  t  o- 
R  u  M ,  Caftrum  Oftrovi£e  in  Croatia  fitum  pro 
pretio  Ducaiorum  quinque  millium  aiiri  boni  ven- 
dit l^tradit.  Datum  lyyîprilis.  Indi6t.lF. 
14U.  [Joannes  Lvcius  de  Regno 
D^ilmatiice  &  CroatiEe,  Libr.  IV.  pag.  26J.] 

1411.  TNdictione  IV.    die  13.  menfis  Aprilis, 
-*•  Reverendus  Vir  Dominus  Theodorus  Ârchi- 
dux  Boflin.  Procurator  ,    &  Procuratorio  nomine  D. 
Tom:  il  Part.  I. 


Sandagli  Bofllnse  Voyvode  fuprem!  ,     nec  non  M"^^.    A  NNO 
DD.  Anna  ejus  Socrus.  r.  D.  Voici  Bani  coiiftituen- 
tium  pro  fe  ipfis ,    &  eorum  nomine  proprio  ,   &  pro    ïàXia 
D.  Catharina  Conforte  prœfati  M.D.  Sandagli  V.   &  ' 

Filia  d.  D.  Anns ,   &  didi  q.  D.  Voici  Bani  pro  qua 
de  ratihabitione  p:omittentes,  ut  deProcuraiione  patet 
Patentibus  Litterîs  dd.  DD.  Voy.  &  D.  Annx  Socrus 
ejus  ,   datis  in  Caftro  Cluc.  Anni  Nat.  Domini  1410! 
20.  menfis  Decembris  in  Litera  Sclavonîca  appeiifione 
ipfius  D.  San.  &  D.  Annse  duorum  eurum  Sigilloruni 
munitis,  habens  ad  hoc  fadum  fpeciale  Mandntum  ut 
dido  patet  Privilegio  :     dido   Procurât,  nomine  de- 
dit,  vendidit  ,   &  tradidit  JVI.  D.  Zicciriœ  Tiivilano 
Militi  V.  I.  D.    &  pro  Duc.  Dominio  Vcncto  hon. 
Com.   Civit.  lad.  nec  non  D.  Petro  Arimaudo  hon. 
Capitaneo  ejusdem  ementibus  ,     &  recipiemibus  vice, 
&  nomine  prsclibati  Illuftrillimi  D'ic.  L)om.  Venetia- 
rum  habentibus  ad  hoc  fpeciale  iWandatum  ,   ut  ipfius 
prœlibatîE  Ducalîs  Dominationis  patet  Literis  ,     Bulla 
plumbea  pendenti  fignatis.     Dat.  Ven.  1410.  Indidio- 
ne  V.  die  8.  menfis  Novembris  prjcfentibus  ,  recipien- 
tibus  &  ftipulantibus  vice  ,     &  nomine  prœfati  Ducalis 
Dominii   Civitatis   Ven.   Caftrum  Gftrovice  fitum  in 
Croatia  intra  fuos  veros  confines     ...     .     exceptis 
Villarum  propiietatibus  ,     fpecialium  perfonarum  ,  & 
fi^nanter  Comitis  Alexii  prEefati  D.  Voy.  Servitoris,  & 
Egregii  IVdilitis   D.  Simeonis  de  Detrico  Civis  l;;d.  & 
S.  Gabrielis  de  Nozdrogna  Villis,  qusé  à  Rege  Ladis- 
lao  fuo  Privilegio  eisdem  donatse  eflt  dignoscuntur  per 
fuprafcriptum  D.  Voy.  &  fuo  Privilegio  confirmât^, 
&  quss  tamen  tenentur  Caftro  debitum  reddere  fecun- 
dum  Confuetudinem  Nobilium  Caltri  Villarum     .     . 

&  hoc  pretio  Ducatorum  qninque 

millium  auri  boni  &  jufti  ponderis  ,  &  cunii  Ven. 
quod  pretium  didus  Procurator  ,  &  Vendiror  antedic- 
tus  fuit  confeiïiis  ,     &  contentus  habuilfe  &  recepifi^ 

Item  cèffit  Civ.  Scàrdonen.  &c, 

Adum  ladrÉ. 

CCXLI3C. 

Défi  des  En  fans  de  la  Famille  </' Orléans  à  i8.  JuilL 
Jean  Duc  de  Bourgogne^  fait  le  iS.  de  Ju'il-  outti. 
let  141 1.      [Continuation   de   l'Hiftoire   &  nom  et 
Chronique  de  Flandre  par  Denis  le  Sau-  onos^"'' 
VaGe.  pag.  ZOO-] 

/^Harbes  Duc  d'ÛRLEANS  &.  de  Valois , 
^~'  Comte  de  Blois  &  de  Beaumont  ,  &  Signeur  de 
Coucy,  Philippe,  Comte  de  Vertus,&  Jean,  Com- 
te d'Angoulesme ,  Frères ,  A  toy ,  Jehan  :  qui  te  dis 
Duc  de  Bourgongne.  Pour  le  tres-horrible  meurtre, 
par  toy  faid  en  grand  trahifon  ,  d'aguet  a  penfé ,  par 
meurtriers  afl^aidés  ,  en  la  perfonne  de  noftre  tresre- 
douté  Signeur  &  Père  ,  Monfeigneur  Louis ,  Duc 
d'Orléans ,  feul  Frère  germain  de  Monligneur  le  Roy, 
noftre  Souverain  Signeur  &  le  tien  ,  nonobftant  plu- 
fieurs  Sermens,  Aliances  ,  &  Compaignies  d'Armes, 
que  tu  avois  à  luy ,  &  pour  les  grans  trahifons  ,  dé- 
loyautés, deshonneurs,  &  mauvaiftiés,  que  tu  as  per- 
pétrées contre  noftredid  Souverain  Signeur  ,  Monli- 
gneur le  Roy ,  &  contre  nous ,  en  plufieurs  manières , 
te  faifons  favoir  que  des  celle  heure  en  avant,  nous  te 
nuirons  de  toute  noftre  puiffance  ,  &  par  toutes  les 
manières,  que  nous  pourrons:  &  contre  toy,  &  de  ta 
déloyauté  &  trahifon ,  appelons  Dieu  &  raifon  à  noftre 
aide ,  &  tous  les  preudhommes  de  ce  monde.  En  tes- 
moing  de  vérité  nous  avons  fait  feeller  ces  prefentes 
Lettres  du  Seel  de  moy  Charles  deflTusnommé.  Don- 
nées à  Jargueau,  le  dix-huidiéme  jour  de  Juillet,  l'an 
mille  quatre  cens  &  onze. 

CCL. 

Réponfe  de  (  i  )  Jean  Duc  de  Bourgogne  au.  Dé-  Or l eaj 
fi  des    En  fans  de   la   Famille   rf'O  a  L  é  a  n  s.  BoûiGuj- 
ivîz/  à  Douay  le  ij.  Août  1411.     [Concinua- ''•"""« 
tion  de  l'Hiftoire  &  Chronique  de   Flandre 
par  Denis  le  Sauvage,  pag.  zoo.] 


(i)  Peu  de  tetns  apiès  ce  Défi  , 

la  Paix  fut  faite  de  nduve.4ti  entre 

ces  deux  Familles  ,   à  coadition  que 

les  Princes  dcmandcfoient   pardon 

au  Roi,  qui  leur  oftroyeroit  l'abolit 

on  i     qu'ils  icrwncc. oient  aux  Al- 

liances  étrangères  j  que  loutes  les  PI 

ces  ptifes  durant  la  Guerre  (croient 

rendues  de  p<irt  8c  d'autre,  les  pcrio 

nnes  remilcs  dans  leuis  biens   noii- 

obftant  les  Artëts  de  confiscation,  les  Officiers  lerablis  dans  leurs  Offi- 
ces ,  ôc  défenfês  ii\\^%  de  plus  uléi  de  ces  aoms  fa^icux  d'^rMd^nitc  Se 
de  fianr^w'^floB, 

Xx  2.  Jehan 


344 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


A,Txir»  IEhan  Duc  de  Bourgongne  ,  Comte  d'Anois  ,  de 
"^"  )  Flandres,  &  de  Bourgongne  Palatin  ,  Signcur  de 
I  i  1 1  Salins  &  de  Malines ,  A  toy ,  Charles ,  qui  te  dis  Duc 
"^  d'ORLEANS,  à  toy  Philippe,  qui  te  dis  Comte  de 

Vertus ,  &  à  toy  Jehan ,  qui  te  dis  Comte  d' Angoules- 
me  ,  &  qui  nugueres  nous  avez  escrit  voï  Lettres  de 
défiances,  failbns  f.ivoir,  &  voulons  que  chascun  fâ- 
che, que,  pour  abatte  les  treshorribles  trahilons,  par 
très-grandes  mauvaiffiés  ,  &  aguets  apenfés  ,'coulpi- 
rees  ,  machinées ,  &  taiéles  fe'lonnement  a  rencontre 
de  Monligneur  le  Roy  ,  noftre  tresredoutc  &  Souve- 
rain Seigneur,  &  le  voftre,  &  contre  fa  tresnoble  gé- 
nération ,  par  feu  Louïs  voftre  Père  ,  en  plufieurs  & 
diverfes  manières,  &  pour  garder  voûre  Père,  faux  & 
déloyal  trahiftrc,  de  parvenir  à  la  finale  exécution  de- 
teftable,  à  laquelle  il  pre'tendoit  a  l'encontre  de  noftre 
tresredouté  Signeur  &  le  fien  ,  &  auffi  contre  fadifte 
génération  ,  fi  fauflement  &  notoirement  ,  que  nul 
preudhomme  ne  le  devoit  laiffer  vivre,  &  mesmement 
nous  (qui  fommes  Coufin  germain  de  mondiâ  Si- 
gneur, Doyen  des  Pers,  &  deux  fois  Per  ,  &  plus  as- 
treint à  luy ,  &  à  fadiâe  génération  ,  qu'autres  quel- 
conques de  fadiâe  génération  ,  ou  de  leurs  parens  & 
Sugets)  ne  devions  un  fi  faux  ,  déloyal ,  cruel ,  &  fé- 
lon trahiftre  laiifer  fur  Terre  plus  longuement ,  que  ce 
ne  ftirt  à  noftre  tresgrande  charge  ,  avons  ,  pour  nous 
aquiter  loyaument,  &  faire  noftre  devoir  envers  noftre 
tresgrand  &  Souverain  Signeur  ,  &  fadidle  génération, 
fait  mourir  (ainfi  qu'il  devoit)  ledift  faux  &  déloyal 
trahiftre  :  &  ainfi  avons  fait  plailit  à  Dieu  ,  fervice 
loyal  à  noftredia  tresredouté  &  Souverain  Signeur,  & 
exécuté  raifon.  Et ,  pource  que  toy  &  tesdifls  Frères 
enfuyvez  la  trace  fauflè,  déloyale,  &  félonne  de  vos- 
tredifi:  feu  Pcre  ,  cuidans  venir  aux  dannables  &  de- 
loyaux  fai£ts  ausquels  il  prétendoit ,  avons  tresgrande 
lieife  au  cueur  ,  desdiâes  dcfR.uices.  Mais  du  fur- 
plus  ,  contenu  en  icelles  ,  toy  &  tesdifts  Frères  avez 
menty ,  &  mentez  fauffcment ,  mauvaifement ,  &  de- 
loyaument,  comme  trahiftres,  que  vous  eftes,  &  dont 
à  l'aide  de  Noftre-Signeur  (qui  fait  &  congiioift  la 
tresenticre  &  perfaiûe  loyauté ,  amour ,  &  vraye  inten- 
tion, que  toufiours  avons  eue,  &  aurons  tant  que  vi- 
vrons, à  noftredia  Signeur,  à  fa  didte  génération,  au 
bien  de  fon  peuple,  &  à  tout  fon  Royaume)  vous  fe- 
rons venir  à  fin  &  punition  telle,  que  tels  faux,  mau- 
vais ,  &  déloyaux  trahiftres ,  rebelles ,  desobeïflans ,  & 
félons  ,  comme  toy  &  tesdiôs  Frères  eftes ,  doyvent 
venir  par  raifon.  En  tcsmoin  de  ce  ,  nous  avons  fait 
■fecler  ces  Lettres  de  noftre  Seel.  Données  en  noftre 
Ville  de  Douay  ,  le  treizième  jour  d'Aouft,  l'an  de 
grâce  mille  quatre  cens  &  onze. 

CCLÏ. 

2.  Août.  Traité  &  Miawe  entre  WENCfesLAS  Rot  des 
Romains  6?  de  Bohême ,    &f  A  n  t  o  i  N  e  Duc 
Î^Vk'^^        de  Brabanty  par  lequel  ledit  Roi  cède  audit  Duc 
'""^  le  droit   quil  pourvoit   avoir  fur   le  Duché  de 

Brabant.  Fait  à  Prague^  le  J.  yloût  141 1. 
[PUcards  &  Ordonr.ances  de  Babant  Tom.I, 
Liv.  V.  Tir.  l.  Chap.  IV.  pag.  sf^'\ 

WE  N  c  E  s  L  A  u  s  ,  Dei  gratiâ  Rom.  Rex ,  femper 
Auguftus  &  Bohemix  Rex.     Notum  facimus, 
tenore  prœfentium  univerfis  ,  qnod  ficut  alias  ad  fup- 

plicem inftantiam  Sereniflimi  Principis 

Caroli  Francorum  Régis,  &  aliorum  Mlufttium  Incly- 
tx  Domus  Francis  Principum,  Patronorum,  &  Avun- 
culorum  ejusdem  Domini  Caroli,  Confauguineorum 
noftrorum'  dileaorum  ,  nec  non  ob  fingularem  favo- 
rem,  quem  ad  Perfonam  lUuftris  Anton  11  Ducis 
Brabantis,  Confanguinei  noftri  chariflîmi ,  parentels, 
feu  Matrimonii  contr-ftum  inter  ipfura  Ducem  Bra- 
bantise  &  Inclytam  Elifibetham  ,  lUuftris  quondam 
Joannis  Ducis  ,  Gorlicenfis  Principis  Germani  noftri 
chariflîmi  Filiam  ,  Neptemqne  noftram  praedileûam, 
optatum  duximus  in  effjaum,  ipfamque  Neptem  nos- 
tram  prxdiâo  Antonio  Duci  Brabantiœ  legitimam  tra- 
dcndnm  in  Uxorcm  ,  ita  nos  in  favorem  hiijusmodi 
facri  iVIatrimonii,  &  pro  confirmatione ,  ac  in  fignum 

amicitiœ  fpecialis  ^ fano  Principum , 

Procerum  ac  fidcliiim  noftrorum  accedente  confilio, 
&  de  certi  fcientiâ,  cum  eodem  Antonio  Duce  Bra- 
bantiae  ,  nec  non  Illuftri  Jeanne  Duce  Burgundis, 
Germanix  ipfius  Confanir-iineo  Illuftri  ,  novas  Ligas, 
Uûiones,  &  Gonfœderationes  iuivimus  &  virtute  prs- 


fentium  fubintramus,  taliter  videlicet  :  Quod  ipfi  An-  A^NO 
tonius  Brabantiî;  &  Joannes  Burgundioe  Duces,  Con- 
fanguinei noftri  prxdiâi  nobis,  HEredibus  &  Succès-  lAII, 
foribus  noftris  Bohemiae  Regibus  ,  in  noftris  &  Sacri 
Romani  Imperii,  &  Corona  Bohemix  negotiis,  atque 
caufis,  advcrfus  quoscunque,  cujuscunque  etiam  gra- 
dus  ,  dignitatis  ,  feu  prîeeminentiœ  exftiterint  ,  cum 
duobus  minibus  laureatorum,  propriis  corum  fumpti- 
bus  iSc  expenfis,  praDllare  debebunt ,  &  tenentur  conli- 
lium,  auxilium  &  juvamen,  &  fignantcr  juxta  modum 
&  formam  quemadmodum  Domus  Inclytx  Franciic 
Reges,  &  Principes  nobiscum,  &  Domo  noftraBohe- 
mia;,  &  Regibus  &  Principibus  ipfius  ab  antiquis  col- 
ligati  &  confrederati  exiftunt  ,  &  fuerunt,  toties,  & 
quoties  per  nos  ,  &  Succeffores  noftros  Reges  Bohe- 
miœ  fuper  fuerint  requifiti.  Provifo  tamen  quôd  nos, 
Hxredes  &  Succelfores  noftri  Reges  Bohemiœ  ,  ipfis 
paribus  Legibus  ,  Unionibus  ,  &  Confœderationibus 
obftringamur.  Infuper  vero  ,  &  prxdians  Antonius 
Coafanguineus  nofter,  ob  prafati  Matrimonii ,  ac  pa- 
rentelîB  facrum  contraélum  ,  alicujus  magnificentiae 
noftra;  beneficio  gaudeat,  meritô  in  futurum  autorita- 
te  Regia  Romana  &  Bohemica  declaravimus ,  &  virtu- 
te prsfentium  declaramus ,  eundem  Antonium  Ducem 
Brabantias  Confaoguineum  noftrum,ad  DominiumDu- 
catiis  BrabantisE  rite,  benè,  &  juftè  légitima  fucceffio- 
ne  perveniflfe ,  &  ipfo  Ducatu ,  cum  omnibus  fuis  per- 
tinentiis  ,  licite  ,  &  bono  titulo  gaudere  ,  &  gaudere 
debere,  ac  fi  etiam,  &  in  quantum  opus  eft  ,  omne 
jus  quod  nobis  tanquam  Romano  Régi ,  &  Bohemia: 
Régi  ratione  Ducatus  Luxemburgenfis ,  aut  aliàs  in  & 
fuper  Ducatu  Brabantiœ  ,  per  modum  devolutionis, 
lèu  alio  quocunque  modo  competit  ,  aut  competere 
poftit.  Et  fimiliter  omne  Jus ,  quod  nobis  in  Caftrîs , 
&  Fortalitiis  inter  Mofam,  &  Rhenum  lita,  ad  Duca- 
tum  Luxemburgenfem  fpeâantia ,  qux  idem  Antonius 
ad  prœfens  tene't ,  &  polTidet  ,  competere  dicitur,  ei- 
dem  Antonio,  ejus  Hsredibus,  ac  SucceflToribus ,  de- 
âimus,  &  donavimus,  ac  in  ipfos  transferimus,  plena- 
riè,  &  in  totum,  prEfentium  fub Regia:  noftra;  Majes- 
tatis  figillo  &  Teftimonio  Literarum.  Datum  Praga; 
Anno  Domini  millefimo  quadringentefîmo  undecimo 
3.  Augufti  ,  'Regnorum  noftrorum  Anno  Bohemiœ 
quadragefîmo  nono,  Romani  trigefimo  fexto.  Subjîg- 
natum  ,    ad  Mandatum  Domini  R'gis,  b*  erat  fub' 

fcriptum  JOANNES  DE  BaMBERCH. 

ecLii. 

Déclaration  d'AMn'  Comte  de  Savoye,  ^  de  Ge-  II.  0£ 
«f-yff,  portant  qu'il  a  racheté  ,  de  ¥  e.k'ry  de 
Lorraine  Comte  de  Vaudemont ,  i^  de  M  ath.- 
GUERITE  d  Joinvide  fa  Femme  ,  les  Châ' 
teaux.  Filles,  Fillages  13 c.  de  !a  Roche,  Ru- 
milly  fous  Corniilon  13  Baleifon  au  Comté  de 
Genève;  Lesquels  auffi  lui  ont  été  délivrés  ,  refii- 
tués  i§  remis  ,  dequi-i  il  fe  tient  content ,  £?"  les 
décharge.  A  Âmbromy  le  \\.  d'Oêiobre  141 1. 
[  La  véritable  O  igme  des  Maifons  d'Aiface, 
de  Lorraine, d'Autriche,8cc.  aux  Preuves, Page 
ipi.] 

NO  u  s  Amé  ,  Comte  de  Savoye,  Duc  de  Chabiais 
&  d'Ofte,'  Marquis  en  Itaille  ,  Prince  &  Comte 
de  Genève,  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  ver- 
ront &  orront.  Salut.  Sachent  tuit  que  comme  ilfoit 
ainfi  que  nous  ayons  acheté  les  Chafteaux ,  Villes ,  Vil- 
lages ,  Chaftellenies ,  Mandements  &  RefTors  de  la  Ro- 
che Rumilly  foubs  Corniilon  &  Baleifon  ou  Comte  de 
Genève,  de  nos  tres-chiers&  tres-amez  Coufin  &  Tante 
Ferry  de  Lorraine  Seigneur  de  Rumigny,  de  Boues, 
Comte  de  Vaudemont  &  Seigneur  de  Joinville  &  M  A  r- 
G  U  E  R I T  E  de  Joinville  fa  femme  :  Lefquels  Chafteaur 
&  Lieux  ilstenoient  à  caufe  du  Douaire  conftitué,  af- 
figné  &  aflls  à  noftredite  Tante  par  feu  le  Comte  Pier- 
re, jadis  Comte  de  Genève  fon  mary,  6c  confirmé  par 
feu  de  noble  recordation  noftre  fainà  Père  Pape  Clé- 
ment, Succeflèur  d'icelui  ou  dit  Comte  de  Genève. 
Neantnioins  noftredite  Tante  ou  temps  que  lefditsChas- 
teaux  &  Lieux  lui  furent  conftituez ,  ordonnez  ,  affi- 
gnez  &  aflis  pour  fondit  Douaire  ,  &  aufli  au  temps 
que  ycelluy  Douaire  luy  fut  confirmé  par  noftreditfaina 
Père  Pape  Clément.  Icelle  noftre  Tante  fc  obliga  & 
bailla  bons  Pleiges,  Seurtez  &  Fiences  de  tenir,  rete- 
nir &  maintenir  lefdits  Chafteau?  &  Lieux  &  chacun 

deulï 


DU    DROIT    DES     GENS. 


A  MMO  *^'*^^'^  ^^  ^'^^  ^  fuffifant  eftat,  &  de  yceulx  rendre, res- 
/VNNO   tituer  &  reftablir  après  le  decés  &  trefpairement  d'icel- 

141 1.  '^  DOlLe  Tance  au  Comte  de  Genève  ,  qui  feroit  lors 
"  ou  ceUiy  ou  cculs  qui  appertiendroit ,  ainfi  qu'il  eft  con- 

tenu es  Lettres  &  Inftrumens  qui  fur  ce  furent  faiétes. 
Pource  elt-il  que  nous  Ame  Comtes  de  Savoyc  &  de 
.Genève  deflufdit,  attendu  &  moyennant  le  vendagedef- 
fusdit  de  nollre  certaine  fcience  confelfons  par  ces  pre- 
fentes  Lettres  lesdits  Chafteaux  de  la  Roche  Rumilli 
foubs  Cornillon  &  Baleifon,enlembletoutes  les  Appar- 
tenances &  Appendences  d'iceulx  avoir  eu  &receuzd'i- 
ceulï  Comte  &  ComtelTe  de  Vaudemont  &  iceux  Com- 
te &  Comteilè  leurs  P'ieiges  &  Fiences,  leurs  Hoirs  & 
Succefleurs  &  autres  quelsconques  qu'il  appertendraift, 
quittons  &  tenons  quites  de  toutes  les  choufes,  en  quoy 
eulx  &  chacun  d'eulx  à  quelque  caufe  ou  manière  que 
ce  fuft,  foient  ou  pourroient  élire  tenus  ou  obligei  par 
lesdites  Lettres  ou  aukrement  envers  nous  ou  envers 
aultres  quelsconques  perfonnes ,  pour  caufe  de  la  déli- 
vrance, reftitution  ,  adminillration  ,  refeftion  &  réten- 
tion desdits  Chafteaux  &  Lieux  de  la  Roche  Rumilli 
foubz  Cornillon  &  Baleifon  ,  &  leurs  Appartenances  , 
&  de  chacun  d'eulx,  &  promettons  &  en  bonne  foy  & 
foubz  l'obligation  de  tous  nos  Biens  &  de  nos  Hoirs  & 
Succeflêurs  prefens  &  advenir  ,  tenir ,  quittes  &  pailî- 
bles ,  lesdits  Comte  &  Comteffe  ,  leurs  Hoirs  &  Suc- 
ceflêurs. Enfemble  leursdits  Pièges  &  Fiences  desdit- 
tes  Reftitution ,  Délivrance  ,  Adminiftration  ,  Réten- 
tion &  Refeâion  d'iceulx  Chaftiux  &  Lieux  de  la  Ro- 
che Rumilli  foubs  Cornillon  &  Baleifon  &  autres  cho- 
ies deffusdites ,  &  de  ces  chofes  &  de  chacune  d'icelles 
faire  &  porter  bonne  &  leale  garantie  &  defcnfe  ausdits 
Comte  &  Comteflè  &  autres  leurs  Fiences  qu'ils  apper- 
tendroit  envers  toutes  &  fingulîeres  perfonnes  qui  pour 
caufe  desdittes  Délivrances  ,  Reftitution ,  Adminiftra- 
tion &  Rétention  desdits  Chafteaux  &  Lieux  de  Roche 
Rumilli  foubs  Cornillon  &  Baleifon ,  leur  vouldroient 
ou  pourroient  aucune  chofe  demander,  ores  &  pour  le 
temps  advenir  à  noz  propres  fraix ,  courts  ,  milfons  & 
despens,  &  de  rendre  &  reftituer  tous  despens,  dom- 
mages &  interefts ,  qui  de  par  lesdits  Comte  &  Comtef- 
fe de  Vaudemont  ou  autres  leurs  Pièges  feroient  pour 
ce  fais  ou  fouftenus  par  deffault  de  ladite  Garentie  & 
deiFence.  Donné  à  Ambroiiay  l'unïiesme  jour  d'Oc- 
tobre l'an  de  noftre  Seigneur  mil  quatre  cens  &  unïe. 
Au  deffouh  eft  ejcrift  :  Par  Monfeigneur  ,  prefens 
Mefliré  G.  Marciiast  Chancellier  ,  B.  de  Challant 
Maréchal  de  Savoye  ,  hoys  de  Boyl ,  Âme'  Seigneur 
SAftiremont  ,  P.  Audrenet  Maiftre  d'Hoftel.  Signé 
Garet.  Seelle'es  d'u»  petit  feel  de  cire  rouge  fur 
Jimple  queue. 

CCLIII. 

Nov.  "XJercim'guttg  jtDifd&êit  <C^BïfiSr(î  Jututjgcn  / 
pfalçgrftfert  am  ^^eitï  eincé  ;  unt  tcc  ©tabt 
©pc-çi»:  anCcrn  t^eifë  /  wcgen  lit  ton  feitcn  t)ocl6> 
6enann{)tcn  (E^ut;f&r|iené  ter  @tat)t  }u  (eiflenbcn 
J^ûiffe  unb  25ei;(îanl)W.  ©am(îag5  nad^  îtllct» 
f)ciUâcn  14.11-  [Lehmanni  Chronicon 
Spirenfe  Libr.  VII.  Cap.  LXXXIV.  pag. 
796.  col.  a.J 

C'eft-à-dire, 

Traité  entre  Louis  EleBeur  Palatin  (^  la  Fille 
de  Spire,  concernant  le  fecours  £5"  Vaffi fiance 
que  ledit  EleSieur  devra  donner  à  ladite  Ville.  Le 
Samedi  après  la  Fête  de  tous  les  Saints.  Ann. 
1411. 

OllîSï  iubwiâ  »0M  ®ctt««  ©nabeti  çpfafigmfe 
"*^  bct)9l^cin(  tcg  J^.  9l&mifct)cn  Slcid^é  Çr|. 
ttucl()feél  uni)  .Çcrçog  in  i5ci)Gcn/  bctcnnett  um)tt)un 
tunl>  mit  bicfem  Sticff /  îc.  QBann  wir  mit  gan» 
|cc  SScgictte  gcncigt  feçti  ju  gtictcn  unb  jii  gcmci» 
ncm  9îuge  tec  Canl)  /  unD  aucl)  Itt  QBitwcn  util) 
B35açfcn/  tcicfe  unt)  arm/  une  a((c  anberc  fcerc^ituit 
Wcïbcn/  unb  bcç  (Semad^  blcibcn  injgcn  /  fo  (labcn 
Wir  mit  >t)o(beï)ac()tcm  ÇQÎutf)  uni)  rccl)tcm  2Biffcn/ 
>cm  J^.  9l&mifct)cn  îReid)  îu  ©tàrcfung;  ju  (5l}rcn 
.Mn(  iu  SIlHg  Une  fdbet  /  tm  Unfcm  m\  txni  gc< 


m 


njcinen  îanD  311  ^rictcti  unt  ©cmad^  Une  mit  ïen  Anno 
(5|)tramcn  wcifcn  SSurgcrmcitîern  /  9latl)  unt)  Sut» 
gctn  gemcinlia;  Dcr  ©tact  ju  @pci)t  Unfcrn  W.tw  *4ïî« 
tcrn  gutcn  JrcunDcn  fccfintlicl)  une  gûtli*  ôcrcini^t. 
UnD  tjcreinigcn  une  aud)  jn  .^cafft  big  SSricfa  mit 
Une  feibfî  unb  o&iw  Jlnfctn  (Stâbtcn  /  3îc|îen  / 
©djtcflTcn/  ianbcn/  icutcn/  uiibbcn  Unfcrn  5  3a()): 
Don  Satotic  ncclftcn  nac^cinanb.r/  in  aÛc  «V)îag 
até  t)ccnad&  gefd;ricbcn.  (Stftltcl)/  baO  wir  Die  ëtabt 
unb  bcre  Surgcr  mit  rcclitcn  yutcn  %awn  uninenl 
()a6cn  unb  t)altcn  /  mit  ti)iicn  ju  fcmcui  ^ticg  ncd^ 
^cinbrd)affttoramcn/  nccJ)  bcn  Uafccn  bas  ,qetîat« 
tcn.  Unb  fo  ^emanb/  w  r  ter  werc/  t>ic  »onèpci;r/ 
i^rc  S)icncr/  unb  rocr  i^ncn  \w  ».:rf)3rca)tii  |îcbt/an. 
griff  ober  bcrc()âbigt  mit  9)îozb  /  Srunb  -  91amc/ 
obcr  unrcd[)tcn  ©ud&cn  /  ober  flf  »on  iljrcn  5rci;t)ei« 
tcnl  9lcct)tcn/  (Suabcn/  gutcu  ©civDhnt)eitcn  pbcc 
25ricfcn  treibcn  unb  tringcn  ivoit/  ba^  wir  ai^i imn 
unb  alïc  bic  Une  }ugel)or(fn/  it)ncn  gctccnlic&  foUm 
unb  tooflcn  barwiber  bcrat()cn  unb  bctjclfcnfci^n  mit 
nac()ci(cn/  juruffcn  /  juîie()cn/  unb  mit  atlcn  anbcrn 
©acljcn  bic  baju  gcl)5rcn  /  mit  unfcrm  bcftcn  Set" 
mègcn  /  gleicï)cr  QÉcig  a(g  ob  es  uns  fclbfî  augicugê 
unb  une  fclbcr  g«fcl;c^cn  unb  H)ibecfat)rcn  mcrc/  aile 
@efcf)rbe  unb  arge  Jift  gàn|tic|)  auSgcfdKiben.  QiBc. 
re  aber  bic  (Scfdbic&t  unb  ©acl)  alfo  bcfcliuffcn/  bag 
(te  uff  frijcljct  %^ox  unb  fo  turg  nit  m6ct)tcn  crcbert 
unb  auggctragcn  wcrben;  wann  »vir  bann  tyjn  bec 
@tabt  ermat)nt  mrbcn/  follcn  wiriljncninbcnncct!» 
ficn  fld&t  'îagcn  nad)  bcr  9Hal)nung  fc^icfcn  jct)crt 
jnit-@lcncn/  bcrfclbcn  ©kncn  jcg(id)ciiffë  minftc  «• 
nca  gcwapnctcn  .Kncd;t  unb  brcyspfcrbeiDoicrjeugt 
^abm  fûU/  bic  autfc  uff  unfcrn  jtcfïcn  /  ©ctiabcn 
«nb  Sctlufl  JU  tttglicticm  ^ricg  bcrblcibcn/uiibaucO 
i^ncn  unt  i^rcn  J^auptkutcn  gctrcuUcfe  bct)olffcn  uno 
9ct)0tfam  fc»)n  fotlcn  /  mit  t()rcn  S)icnern  ju  rcitcit 
18.  ajîcit  2Bcgé  umb  @|>ei)fr  obcr  bic5îlcuftattutti 
unb  umb/  ta  ce  bann  Sîîott)  i(l  unb  i()rc  gcjnbc  an< 
juqtciffcn  unb  ju  bcfdjctigcn,  S)od()  bag  bic  t5ort 
©pcçr  jum  minjïcn  aucï;  jc|)cn  ©Icncn  baju  (cgcn. 
SBâr  au(]&  tic  ©acï)  alfo  gcftalt/  tag  man  ûbcrbrc 
^o.  ©(cncn  mc^r  .Çâiffc  bcburfftc  /  fo  foUen  wie 
«ad()  gcl)a(tcncm  SKatl)  /  wic  ^ocè  bicfclbc  ju  (îcUcii 
in  cincn  SDÎonat  tarnad;  mit  bcr  .Çûlff  tic  wirubcr» 
tommcnl  unt)crjâg(ic^  ju  îic|)cninaacr9)îa6  aie  cb. 
gcfd&ricbcn  ftc()t.  Unb  wcrc  ce  fxx^  man  ju  gel» 
licgcn  wûttc  I  tic  ton  @pci;t  mit  unfcr  jÇûlff  icJ;t 
©c^lcg  obcr  gcfangcn  gcroonncn  /  mit  tcnfcjbcn 
©dèloifcn  unb  ©cfangcncn  m6gen  fie  gcfa()rcn  nnî» 
tt)un  wic  fîc  wcOcn  /  en  unfcr  unt  bcr  unfcrn  3c» 
tung  unb  Q35itctrctc.  Doct)  alfo  /  tag  j«c  tic  ©c^ 
fangcnc  nad^  ctbarcr  .Kcicgô  ©cn>ont)cit  f)altcn/  nnb 
tic  aud)  otms  unfcrn  SBiffcn  unt  Q35iUcn  nit  tèbtcn/ 
nod^  tic  gewonncnc  ©dfeloi  bred;cn  foHcu.  (Se  fo(. 
(en  aud&  ter  @tabt  @}j«')t  uni»  tcn  it)rcn  aile  unfcrc 
(St5tt;  ©d)log  unb  2Je(îcn  tic  obgenantc  3cit  aiig 
offcn  fcp/  unt  fîc^  taraufî  unb  barinn  ju  bftjclffcn/ 
gcgcn  rocm  ce  not()  i|î.  Sod;  alfo  /  bag  |lc  ûbetf 
z'  o.  çpfcrb  tarinn  nit  legen  foUcn  /  Unb  trtr  foOen 
flud)  beficticn)  tagmani&ncn  unb  tcn  i|)rcn  rcbli» 
d)cn  fcilcn  ^auff  tarinu  gcbc.  <So  follcn  wir  auc^ 
ii)rc  gcinb  tic  un|fcntlidi  fci)n  in  unfcrn  ©tdMcn  / 
©d&loffcn  /  £antcn  unb  ©cbictcn  nit  cÇcn/ttânrfcnJ 
ttcd;  il)"cn  fonjlcn  ©Icibt  barinn  gcbcn.  J^ettc  audj 
cin  unfcr  SSurgir  an  bcr  ©tabt  58urgcr  cincn  /  obcr 
^ingcgcn  bcc@tatt  Surgcr  gcgcn  unfcrm  Untcrtljan 
ju  fprcd)cn  /  barum  foll  jeter  bcm  anbern  tcé  9lcd&» 
tcné  gel)orfam  fci)n  an  bent  €>rt  unt  ©erid)t  ta  ce 
gcfeflpn/  tal)in  aud&  ter  .Klâgcr  nac^fclgcn  foll.  Unb 
iflcé/  tflgter/  teni  man  V'fptid)tl  ter  @d)ulb  gc« 
ftântig  i(t/  fo  fcU  cr  tcn  .KWger  tic  ju  (Stunb  jal^ 
Icn  /  obcr  il)mc  ju  ©tunt  ^fanb  gcbcn/  unb  fiiib  ii 
cjfcnt  optant/  fo  fcll  fie  ter  .viager  eiu 'ilag unb ciit 
Sfîaçfct  l>iltcn/  S2$àrcn  ce  obcr  uubcr  ^\m\  fofoU 
X  X  3  «s 
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A  jjj^o  cr  fît  14.  Slag  Ijattcnl  mt>  fo  bicSfit  ccrgangcuifl/ 
fo  mucj  ft:  Dcr  ^làflcr  oatauifcu/  cb  jmc  Dic  t)Cigc-- 
'41^'  liante  Sc(;ult/  alscann  nit  bcjatilt  luùcCc.  QBdrc 
«é  auclw  îafi  î»cr/  liciii  man  jufpncljt  /  nit  «Pftinc  o- 
ter  @dD  l)àttc/  fc  fol  inan  it)iic  au|]"cc  ter  (ScaïJt 
unb  (5i:rict)t/  fcaruin  et  wont)afft  ift/  trcikii.  Unb 
j)b  jiic  ^lâflcr  in  anbcrii  ®etia)teii  antrcffc/  fo  iiiag 
«  jn  umt)  Die  @cl)uH)  mit  ®ericl)t  angrciffcii  une 
(sctùiniiicrn.  SBaé  auU)  Sigcn  unD  Urbc  «ntrifft/ 
ï)aé  fol  itiau  augtcagen  an  tcn  ©cric(HcnCaDic®û« 
ter  gclcacn  (tnt)  3i  fcicfcï  ^âuDnug  fcijnt)  auggc» 
ncmnien  ter  ^âv))cc  eigidinunl»/  ^er|pg  ©tep^an 
uttî)  ^cr^og  Ott  fciiic  Stûtit:/  fccc  ^crgog  ju  îo< 
tl)ciiigcii;  JP)cn  9vaban  55i|cl)0ff  ju  @pei)t  /  So^an 
25ifaioiT  ?u  QBorinbsj^Srafc  (Jbcri'att  von  QBût. 
tembcrgi  lit  ©tatt  ©trafburg  I  ^agetiau/  QIBcif' 
fenburg/  ŒMmar/  @a;Utftatt/£)ber(5lKiil)eitn(^ai). 
ferébcrg/  93îût)ll)aufcn/  9\c(3t)cim/ Sornictcn  /  @a|; 
jÇcilbninn  unD  aMmpfcn/  mit  tcnen  «Seine  (ll)ut' 
fûrftl.  ©naCen  tamal'S  in  (Sinung  gcwcfcn  fei)n. 
S)  r  25tt.f  irt  gcbcn  ©ambtlagé  md)  îlUetljeiligen 
3(mio  ®;nfti  14' i» 

CCLIV. 

14.  î  2  Extrait  du  Traité  de  Paix  fait  à  Bourges  entre  ta 

^      '  Famille  d'O  a  l  e  a  n  s  (s"  cdle  deBovRGo- 

Orieans  GfNE,   I4ii.  [Continuation  de  la  Chronique 

"0  G^\".  "'  de  «Flandres ,  par  D  e  n  i  s  S  a  u  v  a  g  e.  pag. 

ZU.'J 

LE  s  Traîttés  deffusdias  fuffent  conclus  en  la  forme 
fuyvante.  C'eft  affavoir  que  le  Traitté  de  Char- 
tres ,  faia  par  le  Roi  &  fon  Confeil  entre  le  Duc  de 
BouRGONGNE  &  les  trois  frères  d'O  r  le  ans, 
auroit  lieu,  en  accompliffant  le  mariage  du  Comte  de 
Vertus  avec  une  des  filles  de  Bourgongne.  Que  le 
Duc  de  Berry  remettroit  en  l'obeilTance  du  Roy  telles 
Viles  &  Chafteaux,  ^u'il  luy  plairoit,  le  priant  de  luy 
vouloir  pardonner,  s'il  ne  luy  avoit  aflèî  toft  rendu  la 
Vile  de  Bourges.  Que  tous  ces  SigneursOrleanoisre- 
nonceroyent  à  toutes  Convenances  &  Alliances,  qu'ils 
auroyent  faites  les  uns  avec  les  autres ,  &  avec  tous 
eftrangers,  contre  le  Duc  de  Bourgongne  :  &  pareille- 
ment renonceroit  iceluy  Duc  de  Bourgongne  à  tontes 
Aliances  &  Confédérations  quelconques ,  par  luy  faic- 
tes  contre  lesdiâs  Signeurs.  Que  le  Roy  leur  refti- 
tueroit  toutes  leurs  Terres,  Viles,  Chafteaux,  &For- 
treffes  :  excepté  que  ce ,  qui  auroit  efté  démoli ,  de- 
meureroit  ainfi,  fans  autre  réparation.  Finalement  que 
les  Officiers  &  ferviteurs  defdiûs  Signeurs  feroyent  re- 
mis en  leurs  Biens,  Offices,  &  Bénéfices. 

CCLV. 

î/.Mars.  Pax  (i  fœdus  inter  Sigismundum  Romano- 
rum  Régent  ah  una ,  «ft  »o«  W  l  a  d  i  s  l  a  u  m 
Regem  Polonia,  atque  Alexandrum,  a- 
ïias  WiTHAWDUM  ejus  Fratrem  Lithuania 
Ducem  farte  ex  altéra ,  contra  quoscunque  homi- 
nes  y  eos  hofliliter  invadere  volentes.  AElum  Li- 
hlio  die  if.  Martii  anno  1411.  [JoaKnis 
Dlugossi  Hilloria  Polonica<  Lib.  XI. 
col.  jii.j 

SIgismundus  Dei  gratia  Romanorum  Rex  fem- 
per  Auguftus,  ac  Hungariœ,  Dalmatis,  Croacix, 
Rafciee,  Serviœ,  Galatiœ,  Lodoringiœ,  Cumania,Bul- 
gariaique  Rex.  Ad  certitudinem  prœfentium  ,  &  me- 
-  moriam  futurorum,  inter  bonas  folicitudines,curasque 
multiplices,quiE  minifterio  Regise  Dignitatis  incumbunt, 
de  pacifico  &  falubri  ftatu  Regnorum  nollrorum,  foli- 
cite  cogitare  nos  convcnit,  ut  Regnis  ipfîs  ac  Subditis 
n'iflris  vigeat  tranquilla  beatitudo  quietis,  &  folids  pa- 
cis  gratia  nutriatur.  Summopcre  igitur  eft  occurren- 
dum,  ut  non  crefcant  jargia,  fcd  juxta  magiftram  bo- 
norum  omnium  charitatem,  quœ  nihil  fapitextraneum, 
nihil  afpenim, nihil  confufum,  inio  squitate  nutritcon- 
cordiam,  difiRiciatos  conjungit,pacem&  unitatem  con- 
folidat.    Cupientes  itaque  omnium  displicentiarum,  o- 


diorum,  injuriarum,  damnorum  &  gnerrarûm,  mate-  AM^i» 
rias  &  foniitcs,  inter  nos  ab  una,  &  Ser.niiiiinuni,  ac  "''"'" 
Prwlatos  ,  Principes,  Dominos  Wladislaum  Rcgem  laU; 
Polonia; ,  &  Alexandrum  alibis  Withawdun  ,  Duccm 
magnum  Lithuanix,  fratrem  ejusdeni  Régis  Wladislai, 
partions  ab  altéra, ac  Régna  &  ^L-bditos  cujusIibL't  nos- 
trûm  ,  quoquomodo  hadi;nus  exortas  &  attentatas  , 
tollere  &  fuffoçare,  ac  ad  ftatum  debitum  mutuac  cha- 
ritatis  &  traternitatis ,  unit)ne  laudabili  deducere,ad  hu- 
jusmodi  conexionis,  pacis,  fraternitatis ,  &  concordis, 
incbnculfe  duraturam  deveiiimus  unioncm.  Primo 
nempe  ex  certâ  fcicntiâ  noftrâ  &  in  virtute  fideiCatho- 
licsB  perfeâffi,  &  puro  corde,  ac  verbo  Rcgio  ,  acce- 
dente  etiain  ad  hoc  Prslatorum  &  Baronum  ,  Proce- 
rumque  Regni  noftri  Hungariae  confenlu,  paritcr  &as- 
fenlii,  affumimus  &  poUicemar  ;  quod  ab  hoc  die  & 
hora  in  antea,  puram,  veram ,  &  (inceram  fraternita- 
tem,  eisdem,  Wladislao  Régi  ,  &  Alexandre  Duci, 
pro  quo  prœfatus  Wladislaus  Polomae  Rex  ,  nobis  fe- 
cit  cautionem,  quod  idem  Diix  Alexander  vice  verfa, 
nobis  eandem  fraternitatem  jugiter  obfervabit  ,  &  per 
fuas  authenticas  &  privilegiales  Litteras  tirmabit ,  exhi- 
bebimus  &  lervabimus.  Ipfosque  contraomnemhomi- 
nem  vivcntem,  eos  hofliliter  invadere  molieiitem,  to- 
tis  noftris  viribus  adjuvabimus.  Et  quod  au»ilium  vel 
conlilium  nunquam  dabimus  nec  conlentiemus ,  contra 
ipforum  Statum  feu  Perfonas,  neque  in  periculum  feu 
necem  Perfonarum  ipforum,  per  Nos,  vel  per  alium 
feu  alios  aliquatenus  machinabimur  ;  aut  machinarivo- 
lentibus  confentiemus  ;  fed  potius  confervationem  fani- 
tatis  &  vit£e  ipforum  utriusque  ,  honores  quoque  eo- 
rum ,  pro  poffe  procurabimus.  Et  quod  de  Regno,  Du- 
catu.  Terris,  Dominiis,  Vafallis  &  Subditis  ipforum 
nullo  unquara  tempore  quicquam  attentabimusi  Dam- 
num  quoque  &  periculum  Status  ,  Perfonarum  ,  & 
honoris  ipforum  avertemus.  Proditoribus  &  rebelli- 
bus  ipforum  non  confentiemus  ,  immo  ftaternitates 
eorum  in  talibus,  ubi  fciverimus  ,  pr^muniemus  ,  ei» 
intimando  defendemus,  ac  ipfis  affiftemus,  acaliaom- 
nia  &  fingula  erga  eorum  fraternitates  generaliter  & 
fpecialiter  attendemus ,  &  efficabiliter  obfervabimus, 
quœ  verae  &  finceras  fraternitatis  vinculum  exigit  ,  & 
quœ  in  prsfentibus  Literis  noftris  per  diftinâiones  & 
continentias  earundem,  in  fuis  Punflis,  Claufulis,  & 
Articulis,  Sententiis  quoque&Capitulis  univerfis  com- 
prehenduntur  ,  promittimus  inviolabiliter  &  efFeâu- 
aliter  attendere  &  tenere,  prout  prxfati  Domini,  Wla- 
dislaus Rex,  &  Withawdus  Dux,  fratres  noftri  cbaris- 
fimi.  vicariâ  &  reciprocâ  viciflitudine,  hœc  nobis  te^ 
nenaa  &  obfervanda  reprpmiferunt*  Verum  quia  fu- 
per  Terris  Ruffia,  Podolia;  ,  Moldavis ,  inter  nos  & 
ipfum  Dominum  Wladislaum  Regem  Polonîs,  &oc- 
cafione  earundem  inter  estera, diiïenfionismateriaver- 
tebatur:  in  faâo  itaqueTerrae  Ruffia; ,  inter  nos  &  prœ- 
fatum  Dominrrm  Wladislaum  Regem  ,  concordatuna 
eïtitit  hoc  modo  :  ut  vita  nobis ,  &  fibi  infimul  comi- 
té ,  usque  ad  diem  obitûs  uniûs  ex  nobis ,  quem  vide- 
licet  prius  nutu  divino  ex  nobis  exemi  contingat  ab 
humanis,  inter  nos  &  ipfum  Dominum  Wladislaum 
Regem,  nec  non  prœfatum  Withawdum  Ducem,  Pa- 
cis &  Treugarum  Fœdera  habeantur ,  &  inconcuffe  ob- 
ferventur  ,  modo  infra  fcripto.  Quibus  Treugis  du- 
rantibus  prœfatus  Dominus  Wladislaus  Rex  Poloniœ, 
Terram  ipfam  Ruffix  pacifiée  teneat  ptout  tenec  ,  fmc 
impedimento  noftro,  vel  Regni,  aut  Subditorum  nos- 
trorum  aliquali  in  Terra  vero  Podoliœ,  promittimui 
eundem  Dominum  Wladislaum  Regem  per  nosmet  ip- 
fos  non  impedire ,  nec  per  noftros  Subditos  facere  im- 
pediri;  neque  alicui  ad  illam  impediendam  confilium  , 
faVorem,  vel  auxilium  praeftare,  Treugis  durantibusin- 
fra  fcriptis.  Item  in  cafu,  quo  Nos  Regem  Sigismun- 
dum, memorato  Domino  Wladislao  Rcge  Fratre  nos- 
tro,  vocatione  divinâ  prxmoti  contingat,  ex  tune  port 
obitum  noftrum  prxdiàa:  Treugœ,  infra  quinqne  annos 
immédiate  fequentes,  debent  perdurare.  Et  è  conver- 
fo,  fi  prœdiéium  Dominum  Wladislaum  Rcgem  prius 
nobis  decedere  accidat  ,  Fœdera  hujusmodi  Treuga- 
rum ^  fimiliter  infra  quinquennium  ,  inter  Poloniœ  & 
Hungarix  Régna,  poft  hujus  deceffum  ,  debent  firmi- 
ter  obfervari ,  &  infra  prœdiQos  quinque  annos  Treu- 
garum, videatur  de  juftitia  &  jure  Partium,  fecundum 
feriem  &  continentiam  Literarum  ,  alias  per  Prailatos 
&  Barones  utrîusque  Regni,  Hungariœ  videlicet&Po- 
lonisB  primum  in  Iglo,  alio  nomine  in  nova  Villa  ,  & 
altéra  vice  in  antiqua  Villa  ,  confeûarum  ,  quarum 
contenta  habentes  hic  fufficienter  pro  infertis  ,  quo  ad 
hsec,  in  fuo  robore  volumus  permanere.  Przterea  de 
Terra  Moldavias,  ut  fequitur,  inter  nos  &  eundem  Do- 
minum 
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eft  mutuo  concordatum.  Ex  quo  enim  magnificus  A 
I4IZ.  lexander,  pronunc  Vayvoda  Moldavus,  ad  beneplacita 
&  mandata  iplius  Domini  Wladisiai  Fratris  uottri  fedi- 
nofcitur  obligâfle,  quam  obligationemNos,Sigismuii- 
dus  Rex  prœlibatus ,  ob  amorem  purse  &  fincerje  fra- 
ternitatis,  prsfati  Domini  Wladisiai  Régis,  nolentes 
turbare  vel  impedire;  ideo  difpolitum  extitit  &  firma- 
tum,  ut  quotiescumqueTurcE  &  Iuâdeles,Terras  Reg- 
ni  Hungarix  ,  cum  valido  exercitu  hoftiliter  iiivade- 
rent,  ac  easdem  depopulari  &  devaftare  molirentur,aut 
quandocumqae  Nos  iiigismundus  prcefatus  Rex  contra 
prœfatos  Turcas  &  Infidèles ,  mille  lanteas  vel  plures 
armaremus,  §  contra  ipfos  in  expeditionem.  extra  fines 
Regni  nodri  Hungari*  deftinaremus  ^  ex  tune  ad  nos- 
tram  intimationem  &  (ignificationem,  idem  Rex  Polo- 
nisE  Frater  noller  chariirimus,mandare  débet  fupradiâo 
Moldave ,  ut  ipfe  propria  in  perfonâ  ,  cum  fua  tota 
potentiâ,  Nobis  &  nollro  exercitui  fuccurrat,  &  obfe- 
quia  prœftet  fideliter  &  conllanter  ,  falvo ,  fi  Molda- 
vus iple  infirmitate  notabili  &  gravi  tune  effet  prceven- 
tus.  Quo  cafu  nihilominus  potentiam  luam  ,  cum 
Reéiore  exercitûs  fui  idoueo  transmittere  debebit ,  vel 
ti  fakem  in  fervitio  memorati  Domini  Wladisiai  Ré- 
gis, ut  prilibatur,  in  fuccurfum  contra  Turcas  vel  In- 
fidèles perfonaliter  venire,  vel  infirmitate  praveniente, 
mittere  luam  potentiam  recufaret ,  ex  tune  nos  ambo  , 
videlicet  Sigismundus  &  Wladislaus  Reges  ,  fimul  de- 
bebimus  tcrram.  Moldavie,  non  obftante  prxdifta  obli- 
gatione,  potenter  invadere,  &  ipfum  Vayvodam  Mol- 
davum  ab  eadem  removere,  &  Ditioni  noftrœ  fubjuga- 
re,  obtentamque  inter  nos  Reges  dividere,  &  per  limi- 
tes feu  termines  infrapofitos  difl:inguere,  &  cclebratî  ta- 
H  modo:  Quod  Sylvœ  majores,  Bulfowina  difts,  in- 
cipiendo  à  Montibus  feu  Alpibus  Regni  Hungarix,  in- 
ter eandemTerram  Moldaviae,  &  Terram  Sepenyecen- 
fem  lituats,  pênes  Sereth  ,  protendentes  fe  ad  'aliam 
Sylvam  minorem  Buliowina  diâam,usque  adFIuvium 
Pruth,  debent  per  médium  dividi ,  feu  dimidiari.  Et 
quod  Forum  Jalîhafitlier ,  in  finiftra  parte  fitum,  ma- 
neat  pro  eodem  Domino  Wladislao  Polonice  Rege. 
Forum  vero  feu  Villa  Berleth ,  in  dextra  parte  fita,ma- 
neat  nobis  Sigisminido  Régi,  &  Regno  noftro  Hunga- 
riae.  Transçenfo  autem  Fluvio  Pruth, relidux  Sylvœ, 
dircélè  procedendo  per  campos  defertosusqueadMare, 
pari  modo  cum  eisdem  campis  defertis,  per  médium  di- 
Vidantur.  Itaque  Feiemar ,  alias  Belegrod ,  cum  œquali 
medietate ,  pro  fupra  fcripto  Domino  Wladislao  Rege 
Polonis,  &  Kilia  cum  alia  œquali  medietate  ,  pro  no- 
bis Sigismundo  Rege  ,  &  Regno  Hungariae  ,  maneant 
taliter  dimidiatx  &  divifs.  Et  pars  illa,  qua;  ex  divifio- 
ne  ccdet  Domino  Wladislao  Régi  prs;di£to  ,  remaneat 
in  manibus  ejusdem  ,  fub  forma  Pacis  &  Treugarum 
fuper  Terra  Ruffis  fspius  exprelFarom.  U.bi  autem  prœ- 
fatus  Moldavus  conllanter  &  fideliter  mandata  per  prœ- 
fatum  Dominum  Wladislaum-Regem  fibi  injungenda, 
in  noftrum  fubfidium  &  fuccurfum  adimplebit ,  tune 
prœdifta  totalis  Terra  Moldaviap  remanebit  apud  eun- 
dem,  etiam  poft  obitum  alterius  noftrûm  Regum  prs- 
diâorum  ,  ad  quinquennium.  fub  Fœdere  Treugarum 
praidiâarum ,  falvo  jure  Partis  utriusque.  Item  (1  ali- 
quis  vel  aliqui  ex  Subditis  cujuscunque  noftrûm  ,  alte- 
rius Regnorum  noftrorum,  aut  Terrarum,  aliquasvas- 
tationes ,  prœdas ,  rapinas ,  vel  incendia  vel  qusecumque 
tnaleficiorum  gênera,  in  Regnis  &  Terris  alterius com- 
roiferît,  vel  commiferint,  quod  per  hoc  Treugœ  pras- 
mills  non  infringantur,fed  quod  iidem  malefaftores  ad 
fatisfadipnem  judicialiter  impellantur  ,  ira  quod  dam- 
na per  ipfos  fada,  de  bonis  eorum  refarciantur  ;  Et  fi 
Judicio  parère  contemnerent ,  uterque  noftrûm  ipfos 
tanquam  maleficos  perfequi  &-  impugnare  tenebitur  & 
debebit.  Et,  ut  prxiibatur,  nuUo  dilfenfionis  ,  difpli- 
centix,  controverfiae,  &  maleficii  génère  fupervenien- 
te,  &  accidente,  interrumpi  poflît  &  debeat  quomodo- 
libet,  vel  dilFolvi  Fœdus  Treugarum  vel  infcriptionum 
prœdiâarum,  fed  ut  in  talibus  deliâa  non  remaneant 
impunita,  dispofuimns,  ut  undecunque  contingat  in  ta- 
libus delinqiii ,  aut  exccffum  fieri,  recurratur  &  intime- 
tur,  per  injuriam  &  damnum  patientem  ,  ad  alterius 
Oppidum,  utpote  de  Incolis  Regni  Hungariœ,  ad  Op- 
pidum Sandecz,  &  de  Incolis  Regni  Polonice,  ad  Op- 
pidum Lewteze  ;  quœ  quidem  Oppida  teneantur,  Ju- 
dicibus  hinc  inde  ex  utraque  Parte  deputatis  &  deputan- 
dis ,  cafum ,  deliâum ,  &  exceflum  intimare  ,  &  ipfos 
invocare  ,  ut  in  termine  competenti ,  Judices  quatuor 
numcro,videlicet  Comités  Comitatuum  de  Szarisz,  Scc- 
puiienfis,  Vinarienfis,  &  Semplimenfis,  protunc  con- 
ftituti,  &  per  nos  députât! ,  ad  inftantiam  &  qusBrelam 


ineoxE  as  roionia,  m  antiqua  ViUa  :  ex  adrerfo  toti-  A  MNsrii 
dem  Judices  per  prscfatum  Wladislaum  Regem  con-  •'*'^'^^- 
ftituti,  &  in  Literis  fuis  nominatim  exprefli  ,  utpote  I4I2, 
I  Sandecenfis  &  Voynicenfîs  Caftellani,  Judex  &  Suc- 
cartierarius  Cracovienfis ,  etiam  pro  tempore  conftitu- 
ti,  in  Villa  Schramowicz  ,  aut  in  eisdem  locîs ,  hm- 
nor  pars  Judicum  eorundem ,  prout  rei  qualitas  depo- 
pofcerit,  conveniant,  ac  Judicium  &  Jul^itiam  faciant 
lîmpliciter  de  piano,  nec  non  fubterfugiis  celTantibus, 
in  delinquentes  digne  animadvercant.  Et  in  corrobo- 
rationem,  fidem  ,  &  teftimonium  cautels  uberioris, 
Sigilla  Prxlatorum,  Baronum  &  ProcerumRegni  nos- 
tri  ,  quorum  nomina  fingulariter  inferius  defcribimtur, 
pênes  Sigillum  noftrum  Regale  ,  prxfentibus  funt  ap- 
preffa.  Nos  qubque  miferatione  Divina  Joannes  Ar- 
chiepifcopus  Strigonienfis,  Comes  perpetuus  in  Strigo- 
nienfi  &  Colocenfl  Provinciis  ,  Primas  &  Apoftolicse 
Sedis  Legatus,  ac  Auls  Romanorum  Régis  Cancella- 
rius:  Stiborius  Agrienfis,  Stephanus  TranfylvanienfiSj, 
Joannes  Lawrienlis ,  Philippus  Vacienfis,&  Ladislaus 
Trinienfis,  Epifcopi:  nec  non  Hermannus  Comes  Ci- 
lix  ,  Nicolaus  de  Gara  ,  Palatinus  Regni  Hungarix,; 
Stiborius  de  Stiborzicie  Voyevoda  Tranfylvanus  Co- 
mes, Simon  de  Rozgon  Judex  Curix  Regix  ,  Philip- 
pus de  Ozora  Comes  ThemeiTienfis ,  Joannes  Bebek& 
Peiszewscz  Tavernicorum ,  Joannes  filius  Joannis  Ja- 
nitoris,  Joannes  filius  Gregorii  Pincernarum  ,  Petrus 
C'ioch  Agazonum ,  Magiftri ,  Nicolaus  de  Czak  pri- 
dem  Vayvoda  Tranfylvanus ,  Petrus  de  Peren  prident 
Comes  Siculprum  ,  Zuborius  ,  Thefaurarius ,  Paulus  , 

Biffenus,  Banus,  Nicolaus  Treutel  de  Newna,  Phil- 
pes  de  Goroch,  Nicolaus  Hedervar  Janitoris,  Georgi- 
us  de  Ilzvt'a  filius  Palatini  Pincernarum  de  Seugara, 
Agazonum  Reginalium Magiftri;  David Laczk de Zan- 
kowo,  Petrus  filius  Henrici  Comes  Scepufienfis ,  Jo- 
annes de  Hamonna,  Matthxus  de  Paloncz  Caftellanus 
de  Gorzghwo  Comes  Vinarienfis  ,  Stephanus  Com-  j 
polth ,  Joannes  Rozgon  Comes  de  Garas ,  Ladislaus 
Frank  Way voda ,  Petrus  Frebek  filius  Detrici  Palati- 
ni, Georgius  Comes  deBozen,  Bartholomxus  Fauthf, 
Gallus  de  Zeech  ,  alias  Comes  Zolenfis ,  Benediûus 
Zudar,  Nicolaus  Filius  Beke  de  Velike, Petrus  Filius 
Porze,  Michael  Filius  Pauli  de  Kerzkeghas ,  Joannes 
Jank ,  Wladislaus  Theteus  ,  Dionifius  Filius  Bani  de 
Lochucz,  Nicolaus,  Sigismundus  &  Joannes  de  Chet- 
nek ,  Joannes  Filius  Jacobi  de  Nagwihal,  Michael  Za- 
kech  de  Kuzal,  Stephanus  Filius  Pauli  de  Somus,  E- 
mericus  Filius  Joannis  de  Derenhen,  Joannes  Filius  Ri- 
balf  de  Tharku ,  &  Ladislaus  Filius  Matthix,bona  fide 
&  phriftianicè,  noftris  &  Fratrum ,  Regnicolarumque 
univerforum  vice  &  nomînibus  ,  aflTumimus ,  pollice- 
mur  ,  (5c  fide  jubemus,  quod  omnia  &  fingula  fuperius 
fcripta  ,  &  espreflâ  ,  prœfatus  Dominus  nofter  Sigis- 
mundus Rex  attendet  &  fervabit  ,  nosque  attendemus 
&  fervabimus;  fuam  quoqueSerenitatem  toto  conami- 
ne  inconcuflTè  obfervanda  pro  polfe  inducem.us  ,  dolo 
&  fraude, in  prxmiffis  omnibus,  procul  motis.  Datum 
Liblio.^  Annô  Domini  Millelîmo  ,  quadringentefimo 
duodecimo;  quindecimo  die  Martii.  Regnorum  nos- 
trorum  Hungariœ  vigefirao  quinte  ,  Romanorum  vero 
fecundo. 

CCLVI. 

IransaUion  faite  fur  le  ContraSl  de  Mariage  deVm-  g.  Mali 
LIPPE  Comte  de  Najfau  £9"  de  Sarbruch  avec 
Isabelle  de  Lorraine  Fille  du  Comte  de 
Vaudemont;  portant  que  fi  ladite  Dame 
Isabelle  "vient  à  décéder  avant  lui ,  fam 
laijfer  des  Enfam  -procréés  de  leur  Mariage ,  il  fe- 
ra obligé  de  reflituer  la  Dot  qu'il  en  aura  reçue  , 
mais  que  pourtant  ^  il  en  jouira  fa  vie  durant  Lé 
8  Mai  141 2.  [La  véritable  origine  des  Mai- 
fons  d'Alface,  de  Lorraine,  d'Autriche,  ficc. 
pag.  z  1 8.     ^iré  des  Archives  de  Lorraine.  ] 

NOus  Philippe  Comte  de  Naflàuve  &  de Sar- 
rebruches,  faifons  fçavoir  &  connoilîànt  à  tous 
que  comme  ou  Traittiez  du  Mariage,  pourparlier,trait- 
tier  &  accorder  entre  haut  &  puiflTant  Seigneur  Mon- 
fcigneur  Ferr  Y  de  Lorraine  Seigneur  de  Ruraigny, 
de  Boue  &  Comte  de  Vaudemont  ,  &  ttes-noble  Da- 
me Madame  Marguerite  de  Joinville  Dame  & 
Comtefle  desdits  lieux  d'une  part  :  &  nous  Philip- 
pe Comte  de  Naflàuve  &  deSarrebruches  d'autre  part, 
à  faire  &  folemnifer  &  que  fe  ferat  &  foUemniferat  & 

affe- 
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A  MMrt    ^ffevirat,  fe  Dieu  &  fainûc  Mère  Eglife  s'y  accordent,    &  generalemenf  à  toutes  autres  exceptions ,  aides  &  de-    A  uuf« 

*»-N«"  „„.„„,,.,.-  u „„„  .'^,^^^  ^„  KT.Y(T:,„„^*^pS;-,r-     fenccs  de  Fait  &  de  Droia  elcrit  &  non  el'cuit ,  Us  &   **-""^ 

Coultumcs  généraux  &  locaux,  par  lesquelles  ou  au-  I4IZi 
cunes  d'icelles  nous  pourriens  venir  contre  ces  prcfen- 
tes  elpccialement,  &c.  En  tesmoignage  de  vérité  & 
pour  eltre  toutes  les  chofes  deflusditcs  termes  &  ftubles. 
Nous  Philippe  Comte  de  Nallauve  principal,  & 
nous  Ploiges  &  Rendeurs  dellbsdits  nommez  ,  avons 
feellez  ces  prefcntes  Lettres  de  nos  propres  Seels,  que 
furent  thltcs  &  données  le  Dimanche  huiftiesme  jour 
du  mois  de  May,  l'an  de  grâce  noftre  Seigneur  1412. 
Sellées  de  fix  Seaux,  un  de  cire  rouge,  &  les  autres  de 
cire  verde  fur  doubles  queues. 


entre  nous  Philippe  Comte  de  Naiîimve  &  de  Sar 
I41I.  rebruches  d'une  part,  &  Damoifelle  IsABELdeLor- 
raine  fille  aifnée  de  nosdits  Seigneur  &  Dame  Comte 
&  Comtelfe  d'autre  part,iceux  seigneur  &  Dame  Com- 
te &  Comteffe  à  icelle,  &  pour  icelle  caufe  dudit  Ma- 
tiage  &  à  caule  de  certains  Douaire  &  demojrance  p.ir 
nous  &  nos  Lettres  donnés  &  afllgnés  à  ladite  Damoi- 
felle IsABEL  haient  donney  &  loîeiit  tenus  &  effical- 
ment  obligiés  à  nous  Philippe  en  la  fomme  de  dix 
mil  cfcus  de  bon  or  &  de  mife ,  pois  du  coin  du  Roy 
de  France  noftre  Sire  ,  &  les  nous  hayanr  promis  de 
payer  aux  termes  &  payement  cy  après  efcrits.  C'eft  à 
fçavoir  le  lendemain  des  Nopces  folemnifces  ouquefo- 
lemniferont  fe  Dieu  plaift  de  nous  Philippe  &  de 
ladite  Damoifelle  Is  abel  leur  Fille,  trois  mil  efcus, 
&  de  la  Felle  fainfl  Martin  en  Yver  prochien  ,  venant 
en  un  an  deux  mil  efcus ,  ou  à  icelluy  terme  iceux  cinq 
mil  efcus  tous  enfemble  ,  lequel  que  mieux  plairat  à 
nous  Philippe  Comte  de  Naflàuve ,  &  à  la  faiiiû 
Manin  d'Yver  prochain  après  enfuivant,  que  l'an  mil 
quatre  cens  &  quatorïe,deux  mil  &  cinq  cens  efcus,  & 
à  l'autre  faintt  Martin  après  enfuivant  en  l'an  mil  qua- 
tre cens  &  quinze  les  autres  deux  mil  &  cinq  cens  es- 
cus,  ou  dedans  lesdits  termes  ou  cas  que  lesdits  nos 
Seigneurs  &  Dame  Comte  &  Comteffe  faire  le  pour- 
ront &  faire  leur  plairat,  defquels  dix  mil  efcus  ils  nous 
ont  contemey  par  leurs  Lettres  &  autres  feurtei  refer- 
vei  pour  nous  &  pour  lii  partie  de  nosdits  Seigneur  & 
Dame  certain  paâ  ,  &  conditions  &  convenances  ex- 
preffes.  C'eft  à  fçavoir  que  s'il  advenoitque  ladite  Da- 
moifelle 1  s  A  BE  L  leur  Fille  noftre  Femme  que  ferat, 


CCLVII. 

Conventiointer  HuvsvLïcvu  IV.  Regtm Anglia  l8.  Mai. 
y  Principes  confœderatos  Francits  ,  [cil.  Jo- 
hann e  m  Diuem  Bituriie  ,Carolum  Du- 
cent  Aurelianenfem.,  Johannem  Duccm Bor- 
bonii  fs"  foHANNEM  Comitem  de  Alanconio 
fadla,  qua  ht  diEio  Régi  reftttutiencm  integram 
Ducat ui  Aquiianiie,  £5"  Rex  Aiiglia  ipfis  viàs- 
Jim  defenfiumm  contra  Johannem  Dttcem  Bm- 
gundia  promittunt.  Dat.  Bituris  die  18.  Maji 
Anno  14,11.  [Rymer,  Fœdera,  Conven- 
tiones  &c.  Tom.  VllL  pag.  7j8.] 

"LîiËC  EST   FINALIS  CONCORDIA, 

•^■*-    Facta  inter,  lUuftriffimum  &  Sereniffimum 


allât  de  vie  à  trebpaffement  devant  que  nous  PhilïP-  i  Principem,  Henricum  Qtiartum pofi  co>squeJium  liegem 

"  •     '        -   --_■-•_.-     ■kT_.-r>.. .    1  ^;2g-//,i.  y /■r^K(r;.£  ,  Dominum  Hibemiœ  ,  ac  Ducem 

Aquitaniœ,  ex  parte  una. 

Et,  Nubiles  &  potentes  Dominos,  'johannem  Du- 
cem Bitaria  isf  Jher-aia  ,  Comitem  Piâavia: ,  Stara* 
parum ,  Bolonia;  &  Alverniœ  , 

Kanlum  Ducem    Aurelianenfem  zîf   Falejîi,  Comi- 


PE,  fans  Hoirs  de  nos  corps  conjoints.  Nous  Phi 
liPPE  Comte  avérons  &  joierons  noftre  vie  durant 
desdits  dix  mil  escus  ,  mais  après  noftre  decés  iceux 
dix  mil  escus,  oudit  cas  doient  retourner  ausdits  nos 
Seigneur  &  Dame,  Comte  &  Comtefle  de  Vaudemont 
leurs  Succeffeurs  ou  ayans  caufe ,  à  caufe  de  re- 


tour dudit  Mariage,  fi  comme  toutes  ces  chofes  font  1  tem  Blefenfem  &  Bellimontis,  &  Dominum  Conciaci, 


plus  plainement  contenues  en  Lettres  de  nosdits  Sei- 
gneur &  Dame ,  pource  à  nous  par  eux  baillées  &  de- 
livrées  ,  à  fçavoir  eft  que  nous  Philippe  Comte 
Naflfauve  reconnoiifant  &  confeffant  en  vérité  &  de  cer- 
taine fcience  lesdits  Paâ ,  Conditions  &  Convenances 
dudit  retour  eftre  vrais  &  vrayes,  avons  promis  enbon- 
ne  foy  &  fur  noftre  honneur  ,  &  promettons  &  ad  ce 
nous  fommes  efficalment  obligez  &  obligeons  pour 
Nous,  nos  Hoirs,  Succeffeurs  &  ayans  caufe  en  cas 
deflus  prochien  dit.  C'eft  à  fçavoir  fe  ladite  Damoifelle 
I S  A  B  E  L  que  ferat  noftre  Femme  allât  de  vie  à  trespal- 
fement  devant  que  nous  Philippe  ,  fans  Hoirs  de 
nos  corps  conjoints  ,  de  rendre,  reftituer  &  reftablir 
ausdits  nos  Seigneur  &  Dame  Comte  &  Comteffe,  leurs 
Hoirs  &  Succeffeurs  ou  ayans  caufe,  iceux  dix  mil  es- 
cus à  caufe  dudit  retour  de  Mariage  fans  contradiQion 
quelconque.  Et  nos  Seigneur  &  Dame  Comte  & 
Comteffe,  leurs  Hoirs  ,  Succeftèurs  &  ayans  caufe, 
en  feront  crehus  pat  un  feul  &  fimple  ferment  fans 
antre  probation  faire  ou  requérir ,  lesquels  frais  ,  mis- 
fous,  despens,  dommages  &  interefts  payez  &reftablis, 
ou  non  payez  &  non  reftiblis,  neantmoins  demouront 
ces  prefentes  Lettres  de  Mariage  en  bonne  valeur  jus- 


Johannem  Ducem  Bourbonii ,  Comitem  Clariinontis 
i&  Forcftarum,  &  Dominum  Belli  Joci, 

Et  Johannem  Comitem  de  Alanconio  ^  dt  Perticity 
Dominum  Filgeriarum  &  Guerchis,  ex  parte  altéra, 

De  &  fuper  quibusdam  Articulis  &  Conventionibus, 
Reftitutionem  realem  Ducatus  Aquitanix,  prœfato  Ré- 
gi &  Duci  Hœredibus  &  Deputatis  fuis  faciendam,con- 
cernentibus , 

Qui  ,  Ad  PERPETUA  m  rei  memoriam  , 
appunftuantur  in  hune  modum. 

In  primis  ,  appunâuatum  &  concordatum  eft  in 
hune  modum ,  quod  prœfati  Domini  effeélualiter ,  do- 
lo ,  fraude ,  &  fubtertugiis  quibuscumque  ceffantibus  , 
exponent  Perfonas  fuas,  fuaque  corpora,pro  difloRe- 
ge  Anglis  &  fuis  Hairedibus ,  &  eorum  Deputatis  ,  in 
omnibus  fuis  bonis  atquè  juftis  querelis ,  quotiensciim- 
que  per  Regem  Anglia;,  Ducem  Acquitanis,  aut  ejus 
Hœredes  fuerint  requifiti  ;  falvi  femper  eorum  fideli- 
tate: 

Inter  quas  quidem  juftas  &  rationabiles  querelas  Ré- 
gis Anglix,  prœfati  Domini,  ac  eorum  Procuratores , 
eorum  nomine,  recogTToscunr  quôd  hœc  eft  una&jufta 
Querela,  quam  habet  pro  Ducatu  Aquitaniœ  rehaben- 


ques  à  plain  effet  de  reftitution  &  reftabliffement  des-     do,  cum  fuis  Juribus  &  Pertinentiis  univerlîs,  &  obti^ 
dits  dix  mil  escus  &  autres  chifes deffisdites.     Etpour  '""     '~~"  '''''  ^^  '       '        ^      '"  °"  "^        "" 

plus  grand  feurtei  avoir  des  choies  deffusdites  toutes  & 
lingulieres ,  avons  prié  &  requis  à  nos  tres-chers  &  bien 
amez  Serorges  &  Confins,  les  Comtes  cy  après  nom- 
mez,qu'ils  nous  veuillent  eftre  Ploiges  &  Rendeurs  en- 
Vets  nosdits  Seigneur  &  Dame  des  chofes  deflusdites. 
Et  nous  Ferry  Comte  de  Baldance  ,  Jean  Comte  de 
Saline,  Gérard  Seigiieur  de  Boulay,  Jean  Seigneur  de 
Rodemach,  &  Henry  Seî^neur  de  Feneftranges,& cha- 
cun de  nous  pour  le  tout  a  la  prière,  mandement  efpe- 
cial,  &  requefte  dudit  noftre  Serorge  &  Coufin  Sei- 
gneur Phi  lippe  de  Naffauve,  &  pour  iceluy  nous 
fommes  conftituez  &  eftablis,confticuons&  eftablilfons 


nendo ,  cùm  fibi  debeatur  Jure  hxreditario  &  Succeffi- 
onenaturali,  ut  ipfimet  etiam  recognofcunt  : 

Déclarant  infuper  prœfati  Domini,  &  eorum  Procu- 
ratores, eorum  nomine,  quôd  in  nullo  offendunt  feu 
Ixdunt  eorum  fidelitatem  pradiâo  Domino  Régi  An-' 
gliœ  aflîftendo ,  ac  prsdiâum  Ducatum  Aquitanis  libe- 
rando  eidem ,  iive  fuis  Hœredibus ,  five  eorum  Depu- 
tatis, &  cum  efteflu. 

Secundo  ,  appunâuatum  &  concordatum  eft,  quôd 
prœfati  Domini,  &  eorum  Procuratores,  eorum  nomi- 
ne, offerunt  Filios  ,  Filias  ,  Nepotes  atque  Neptes, 
Parentes  &  Affines  ,  etiam  omnes  eorum  Ditioni  feu 
Facultati  fuppolitos  ,  pro  contrahendis  Matrimoniis  ', 


par  ces  prefentes  Ploiges,  &c.     Sur  lesquelles  choies     juxta  Domini  Régis  antedidli  providentiam  atque  diS' 
deffusdites  toutes-&  fingulieres  ,    Nous  Philippe     cretionem. 


Comte  de  Naffauve  principal ,  &  nous  Ploiges  &  Ren- 
deurs &  chacun  de  nous  cornme  deffus ,  avons  renun- 
ciei  &  renonçons  aux  exceptions  de  fraude,  de;  barat, 
de  malice  ,  de  lefion,  de  déception,  de  circoiivention, 
au  bénéfice  de  divilion  faite  entre  nous  &  du  principal, 
premier  à  convenir,  aux  nouvelles  conftitutionsdeplu- 
iieurs  Debteurs  ,  Ploiges  ,  Conftituteurs  &  principals 
Rendeurs,  à  l'Epiftre  qu'on  dit  Divi  Aâriani  ,  au  be- 


neâce  de  cedet  les  Aâions,  à  la  condition  fans  caufe,    declatatur. 


Tertio,  appunâuatum  &  concordatum  eft  quod  prœ- 
fati  Domini,  &  eorum  Procuratores,  eorum  nomine, 
orterunt  Villas ,  Caftra  ,  Thefauros ,  &  univerfaliter 
omnia  Bona  fua  mobilia  &  immobilia,  in  auxilium  at- 
que fuccurfum  diâi  Domini  Régis  Anglia;,  Hxredum- 
que  fuorum,  pro  fuis  querelis  tuendis  ,  profequendis , 
atque  fovendis  ;  falvâ  tamen  eorum  Fidelitate  ,  quam 
in  hoc  non  offendunt,  prout  in  primo  Appunéluamento 


Quar- 


DU     DROIT     DES     GEN§. 


AnNO  ■  Q'^^'f"  1  pppunauatum  &  concordatum  eft,  quod 
**■  _  pr^tati  Domiiii,  &  eorum  Procuratores,  eorum  nomi- 
I4IZ.  ne,  ofFerunc  prsfato  Domino  Régi  AngliasAngulos. eo- 
rum Amicos  ,  &  univerfaliter  omnes  eis  Adhérentes 
(videlicet)  ferè  omnes  Nobiles  Francis,  Clericos  fo- 
lémpniores ,  Cives  atqùe  Merçatpres  honeftiores  ;  ,  qui 
omnes  (faltèm  pro  incomparabili  parte)  diftis  Dorrii- 
nîs  favent  &  favebmit ,  &  de  fado  ac  realiter  .flivebunt 
Dorriino  Régi  AngliE,  in  fuis  jufiis  querelis ,  &  re- 
ftitutione  dicli  Ducatûs  ,  pro  eorum  viribus  &  juxta 
pofle. 

Quintô  ^  appunftuatum  &  concordatum  eft  ,  quod 
prxt'ati  Domini  parati  funt  reftituerc  ,  &  realirer,  do- 
lo,  fraude,  &  machina'tione  celfantibus  quibuscumqiie, 
reltituent  prEdiclo  Domino  Régi  Anglis  ,  fuisve  Hîe- 
redibus,  au t  eorum  Dcputatis  ,  omnimodam  &  quam- 
libet  partem  Ducatûs  Aquitanisc,  extra  manus  Domini 
noftri  Régis  Anglise  jam  de  fado  exiftentem  ,  cum 
omnibus  fuis  Juribus  &  Pertincntiis  ,  debitis  feu  con- 
fuetis ,  ita  intégré  &  in  tam  plenâ  libertate  fient  ali- 
quis  Prïdeceifor  feu  PrsdeceiTor  fuus  uuquam  poiîî- 
debat;  nil  excipientes  quod  fpeftat  ad  prsfatum  Duca- 
tuui  feu  Dominium  Aquitanix; 

ï)eclarantque  prsefati  Domini ,  ac  eorum  Procurato- 
res, eoruni  nomine,  quod  non  fohim  obedient  prsfa- 
to  Domino  Régi,  fuisque  Hairedibus ,  fed  etiam  Com- 
miffariis ,  per  eum  aut  fuos  Hsredes  deputandis  : 

Recognofcunt  infuper  prœfati  Domini ,  ac  eorum- 
deni  Procuratores ,  eôrum  nomine,  Caftra  ,  Villas  fir- 
matas  feu  claufas ,  &  aliaDominia,  exiftentia  in  prs- 
fato  Ducatu,  quœ  pro  nunc  obtinent,  fe  tenere  à  prœ- 
diâp  Domino  Regc  AngiiE  Duce  Aquitanise  ,  tan- 
quam^  ab  eorum.  Domino  Duce  Acquitaniœ  ,  &  poft 
eum  à  fuis  Hœrédibus  Ducibus  Acquitaniœ,  per  Homa- 
giam  ;  promittendo  &  exhibendo  fervitia  &  obfequia 
débita,  modis  melioribus.  quibus  talia  promitti  atquefie- 
ri  confueverunt  fuorum  Praîdeceflbrum  teniporibus  : 

Declarantque  prœfati  Domini,  &  eorum  Procurato- 
res, eorum  nôminc ,  quod',  tàm  ipfi  ,  quàm  eorum 
Subditi,  in  prœfàto  Ducatu  ,  ferè  mille  &  qùingenta 
Fortalitia  obtinent,  pro  &  d'e  quibus  Facîùnt  &  facîent, 
ut  jam  diflum  eft: 

Et  diitu's  Dominus  Rex  &  Dux  Aquitanix  manute- 
nebit  &  obfervabii:  diâorum.  Dominorum  ,  neç  r^pn 
Sùbditoium  éorum,  Libertates  &  Privilégia  ,,  per  fuos 
Illudres  Progénitures  ,, Duces  Acquitaniié  ,  indulta  & 
conceiïa,  nec  non  laudabiles  &  rationabiles  Confuetu- 
dines,  per  Duces  Acquitani9e,Prœdeceirores  prœfatiDo- 
mini  Régis,  permiflàs  temporibus  retroaâis: 

Et  infuper  pr^fati  Dommi,  &  eornm  Procuratores, 
éorum  nomine,  promittunt  quod  omnes  Villas,  Civi- 
tates,  arque  omniâ  Caftra,  Fortalitia,  &  estera  Do- 
ïnittià  q'uœciimque,  cum  eoruni  Juribus  &  Pertinentes 
univerfis,  ad  diâum  Regem  &  Ducem  Acquitaniaa  fpec- 
tantiâ,  quÈ  nomine  commun!  dicuntur  Regalitati  per- 
tinere,  difto  Domino  Régi  atque  Duci ,  Hsredibus 
aut  Deputaiis  eorum,  liberabunt  defaâo,  in  quantum 
fubfunt  eorum  facultati  ,  absque  dilatione  &  difficulta- 
te  quibuscumque  ; 

Quorum  Fdrtalitioirum  nomîna',  usque  numerum 
vigenarium ,  fequuiitur  liic  infcripta ,  videlicet  : 

Civkas  de  Bafar. 

Chajiel  y  Ville  de  Saint  Macayre, 

Le  Chajiel  £3=  Ville  de  la  Rieule , 

La  Ville  de  Poylegrue, 

La  Ville  de  Sahetat , 

La  Ville  dit  Port  Saint  Marie , 

Le  Chaflel  de  Cajlelcalier , 

La  Ville  de  Saint  Foy , 

Le  Chajiel  is'  Ville  de  Penadagenoys, 

La  Ville  de  Saint  Pafcoiir^ 
f  La  Ville  de  Montclare  Dagenoys  , 

La  Ville  de  Ville  Royal, 

La  Ville  de  Montpafier, 

La  Ville  de  Belmont, 

La  Ville  de  Montierei, 

La  Ville  de  Ville  Franque, 

Le  Chaftel  i^  Vile  Dache  , 

Le  Chaftcl  tf  Ville  de  Caylus  de  Bonneie , 

La  Ville  de  Figeât , 

Le  Chaflel  $3=  Ville  de  Naugeàt , 

Ea  verô  FOrtalitia  ,  dido  Ducatui  pertinentia ,  quse 
eorum  poteftati  aut  ditioni  non  funt  fuppolita  aut  fub- 
jefta,  prxdiâo  Domino  Régi,  fuisque  Hseredibus,  aut 
èorum  Dèputatis,  pro  viribus  fideliter  atque  diligenter 
conquellabunt,  feu  ad  conqucftam  juvabunt ,  fideliter 
&  juxta  poflè,  cum  fuis  gentibus  in  numéro  rationabili, 
TOM.  IL  Pakt.  I. 
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fecundum  conditionem  &  qualitatem  dignitatis  &  fta-    A 

tus  cujuscûmque  eorumdem  ,    &  fuinptibus  fuis  pro-   "^'^'^ 

priis ,  usque  ad  finaleni  conqiieftam  Ducatûs  antedidi. 

Excipiuntur  tanien  de  Terris,  Dominiis,  atque  For^ 
talitiis  fupradidis ,  quœdam  Terra  ,  Dominia  *  atque 
Fortalitia,  de  quibus  prœfato  Domino  Régi  Anglise  , 
Duci  Acquitania; ,  placuit  ordinare  ,  difponere,  &  ap- 
punduare  in  modum  qui  fequiturj 

In  primis ,  placer  prxdido  Domino  Régi  atque  Ducï 
Acquitania;,quôd  Dominus  £)«;«•  Biinri,s  ,  Avunculus 
fuus  prœdiledus ,  &  fidelis  Subditus  &  Vafallus  ,  ha- 
beat  intègre  &  paçificè  ex  couceffione&inveftitura  Do- 
mini Régis  Angliœ,  Dûcij  Acquitaniœ,  ejus  Domini  , 
Comitiitiim  Piélayui,  vitâ  comité  duntaxat  ;  fie  tameu 
&  taliter  quôd  didus  Dominus  Dux  Bitume  recipiat, 
recognofcat  &  teneat  prsfatùm  Coniitatum  ,  prsefato 
Domino  Régi  Angliae  ,  Duci  Acquitanias,eius  Domi- 
no, &  fuis  Hasredibus  taciendo  Homagium,  &,ut  mo- 
ris  eft  j  &,  poft  deceflum  prsfati  ûucis  Bituriie  ,  dic- 
tus  Comitatus  Pidaviac  ad  Regem  Angliœ,  Ducem  Ac- 
quitanix,  &  fuos  Hxredes  intégré  &  pleno  jure  rever- 
tetur  &  remanebit  iniperpetuùm  ; 

Et,  ut  prsfens  Tradatus  validior  atqùe lècuriorma- 
neat,  fie  eft  appnnduatum,  quôd  pracdidus  Dominus 
Rex  Angllœ,  Dux  Acquitania;,in  prœfenti,  tria. Forta- 
litia r.ealiter  habebit  &  in  fua  manu  tenebit  (videlicet) 
Fqrtalitiam  Lijignaci,  Fortalitium  Piéiavenf.  i^  Fortali- 
tijtm  Nyord\  quae  tria.Fpttalitia  erunt  munita  &  cufto- 
dita  juxta  discretionem.  Domini  Régis ,  fuorùmque  Hs- 
redum,fecundum  temporis  neccîlitatcm  feu  exigentiam. 

Et  hoc  de  Exitibus  ,  Reventionibus  j  &  Rcdditibus 
didi  Çomitatûs  ,  in  quantum  didorum  Fortalitiorum 
Recepts ,  Redditus,  five  Reventiones  ad  hoc  non  fuf- 
ficient  ;,  , 

Et  dabit  didus  Dominus  Dux  Biturice  bonam  afte- 
curationemj  de  aliis  Caftris  &  Fortalitiis  didi  Comita- 
tus, per  modum  qui  feqijitur  (videlicet)  quôd  ponet 
taies  Capitaneos  &  Cuftodes  in  illis  Fortalitiis  ,  quos 
nec  Rex  AngUa;,  Dux  Acquitaniœ,  ejusDomînusjnec 
Hsredes  fui  habebunt  fufpedos  ;  qui  Capitanei  five 
Cuftodes  j-urabunt  &,  promittent  dido  Domino  Régi 
Anglix,  Duci  Acquitanis,  Hsredibus  aut  eorum  Dè- 
putatis, tadis  Sacrofandis  Eyangeliis,  quôd  dida  For- 
talitia, poft  decefllim  à\&i  Ducis  Biturix ,  ponent,tra- 
dent,  &  liberabunt  in  inanus  Régis  Anglia;,  vel  Hsere- 
dum  aut  Deputatorum  fuorum ,  realiter  &  cum  efFec- 
tu,  &  nulli  alteri,  cujuscûmque  dignitatis,  ftatûs,  aut 
conditionis  exiftant. 

Item,  placet  prœfato  Domino  Régi  Anglis  ,  Ducî 
Acquitanis ,  quôd  didus  Dominus  Dnx  Aurelianenfis, 
fuus  fidelis  Suljditus  &  VaflTallus,  habeat  incegrè  &  pa- 
cifiée, adtotum  terrninam  vitte  fute  ,  Comitatum  Ango- 
lismenfem,  ex  conceiTione  &  inveftitura  prafati  Régis 
Ar(giiœ,,  IDucis  Açquitanise  ;  fie  tahien  &  taliter,  quôd 
didus, Dominus  D»x  Âurelianenjis  recipiat,  recognos- 
cat,  &  teneat  prsfatum  Comitatum  à  prsfato  Domi- 
no Rege  AngUs,  Duce  Aquitanias,  ejus  Domino,  & 
I  fuis  Hsredibus , , faciendo  Homagium,  &,  ut  moris  eft; 
&,  poft  deceflum  prsfati  Ducis .  Aurelianenjis  ,  didus 
Comitatus  Angolismenfis  ad  Regem  Anglis  ,  Ducem 
Acquitanis,  &  fuo?  Hsredes  imegrè  &  pleno  jure  re- 
vertetur  &  remanebit  impèrpetuùm  ;  .  , 
,  Et,  ut  prxfens  Tradatus  validior  atque fecuriorma- 
neat,  fie  eft  appunduatum,  quôd  prajdidus  Rex  An- 
glis, Dux  Acquitanis,  ejus  Dominus,  in  prœfenti rea- 
liter habebit  &  in  fua  manu  tenebit  Caftrum  quoddam 
yocatum  Caftrum  Novurn  fuper  Charent  ,  quod  perti-: 
net  ad  prslibatum  Comitatum  ;  cujus  cuftodia  atque 
munitio,  fecundum  prsdidi  Régis  difcretionem  ,  dis- 
ponetur  juxta  temporis  neceflliatem;  &,  (i  prxdidi Cas- 
tri  feu  Fortalitii  redditus  non  fufEcercnt  pro  ipliuscus^ 
todia  neceiTaria ,  tune  de  receptis  ,  reventionibus  ,  & 
redditibus  prsdidi  Çomitatûs,  fiet  cuftodia  Caftri  an^ 
tedidi  eodem  modo ,  quo  de  tribus  Fortalitiis  Çomita- 
tûs Pidavia;  .appunduatum  .exiftit: 

Et  dabit  Dominus  Dux  Anrelianenjïs  bonam  afl^cu- 
rationem  de  aliis  Caftris  &  Fortalitiis  didi  Çomitatûs,' 
per  modum  qui  fequitur  (videlicet)  quôd  ponet  taies 
Capitaneos  &  Cuftodes  in  iftis Fortalitiis &, Caftris,  quos 
nec  Rex  Anglia;,  Dux  Aquitanice,  ejus  Dorriinus, nec 
Haeredes  fui  habebunt  fufpedosjqui  Capitanei live Cus- 
todes jurabunt  &  promittent, tadis  Sacrofanftis  Evan- 
feliis,  dido  Domino  Rcgi  Angli»  ,  Duci.  Aquitanis, 
Ixredibus  vel  eorum  Dèputatis,  quôd  dida  Caftra  & 
Fortalitia,  poft  deceffum  didi  Ducis  Aurelianeufis ,  po- 
ncnt,  tradent ,  &  liberabunt  in  manus  didi  Domini 
Régis,  Ducis  Aquitanix  ,  vel  Hœredum  aut  Deputa- 
torum fuorum,  &  nulli  alteri,  realiter  &  cum  eftedu,' 
Y  y  uf 
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AnnO   "*•  '^"P'^*  ^^  Fortantiis  Comitatûs  Piftavisc  fuit  appunc- 

tuatum. 
141  î.  Itom,  placet  prœdido  Régi  Angli»  ,  Duci  Aquita- 
nix,  qiiod  prxfatus  Dominus  Dnx  Aarelianefifis  ,  fous 
praïdilcâus  &  fidelis  Subditus  ac  Vaflallus,  tiabeat,  ex 
Conceiîlone&  liiveftitura  priefati  Régis  Angliœ  ,  Du- 
cis  Aquitanias,  fibi  &  fuis  Hceredibus  imperpetuùm.Co- 
mitatum  Petragoricenfem  (  falvo  jure  cujuscumque  ) 
fie  tamen  &  taliter,  quôd  diiâus  Dux  Aurelianenlis  & 
Hircdes  fui  recipiant,  recognofcant ,  &  tencant  prœfa- 
tain  Comitatum  à  prsfato  Rege  Anglix  ,  Duce  Ac- 
quitanise,  &  ejuS  Hœredibus  ,  per  Homagium  ,  &  ut 
inoris  eft. 

Item ,  place't  pr^diSo  Domino  Régi  A.nglis  ,  Duci 
Acquitaniœ,  quôd  Cornes  Armigniaci  ,  ejiisqiie  Hxredes 
perpetui,  pacificè,  &  quietc  poffidebunt  quatuor  Cas- 
tellanias ,  (  videlicet  )  Gledle  ,  Sanéîi  Gcnijîi  ,  Rtipis 
ValfergKC  &  Carfa-.gyies  de  Begongues ,  fie  tamen  quôd 
diétus  Cornes ,  pro  praclibatis  Caftellaniis  ,  faciet  pra;- 
dièlo  Domino  Régi  Homagium ,  &  fuis  Hsredibus,  & 
ut  moris  elî  ;  &  ob  hoc  didus  Dominus  Rex  liberaliter 
prœdiàas  Caftellanias  contulit  &  confert  diâo  Comiti 
Armigniaci  fuisque  Hœredibus  perpetuô. 

Et  poftremo ,  ob  has  Conceiîiones ,  &  hiis  de  caufis, 
prxdiâi  Domini  unanimiter  ,  ut  fupra  appunâuatum 
eft,  &  eorum  Procuratores ,  eorum  nomine,  promife- 
runt,  &  per  prœ  fentes  promittunt  &  fe  obligant ,  pro 
viribus ,  ad  couqueftam  prxdiâiDucatûs  juvarediâum 
Dominum  Regem  Angliœ,  Ducem  Aquitanisc,  fump- 
tibus  fuis ,  modo  &  forma  quibuS  fuperius  declaratur, 
pro  Caftris,  Fortalitiis,  &  aliis  Dominiisquibuscunque, 
pertinentibus  ad  eundem  Dominum  Regem  ,  Ducem 
Aquiianiae,  (  qusc  nomine  communi  dicuntur  Caftra  (i- 
ve  Fortalitia  Regalia  )  intégré  obtinendis  per  eundem 
Dominum  Regem  fuosque  Hœredes,  etiam  cujuscun- 
que  dignitatis ,  ftatûs ,  aut  conditionis  exilkt. 

Sexto,  appunâuatum  eft  &  concordatum,  interdic- 
tum  Regem  AnglÎEe,  Ducem  Acquitania ,  &  diélos  Do- 
minos, inhuncmodum;  quôd  diétus  Rex  AngliiE  , 
Dux  Aquitani^,  diiSos  Dominos,  fuos  VafTalIos  &  fi- 
dèles Subditos ,  defendet  iive  defenfabit ,  &  eis,  ut  eo- 
rum verus  Dominus ,  impendet  auxilium  &  fuccurfum, 
&,  in  quantum  in  eo  erit,  de  Duce  Burgundis  eis  fa- 
ciet jullitiœ  complementum  : . 

Et  neque  diûus  Rex'Anglis,  rlequé  fui  Hsredesfa- 
cient  quascumque  Confdederationes ,  Traftatus  ,  five 
Concordias  ,  cum  Johaane  Duce  Burgitndice  moderno, 
îiec\U£  Natis  fuis ,  Fratriùns ,  aut  Cognatis  fuis  germanis 
quibuscumque^  fine  fcientia  &  confenfù  diâorumDo- 
minotum ,  fuorumque  Hxredum  : 

Et ,  è  converfo  &  modo  confimili ,  neque  praîdiâi 
Domini,  neque  fui  Hxredes  facient  quascumque Con- 
fœdeiationes ,  Tradlatus ,  five  Concordias  cum  prsfato 
Dtice  Burgundia,  Natis  ,  Frattibus ,  aut  Cognatis  fuis 
Germanis  quibuscumque,fine  fcientia  &  cohfenfu  diâi 
Régis  Angli!B,Ducis  Acquitaniœ,  fuorumque  Hxredum. 
Promittuntque  infuper  Domini  antedifiti ,  &  eorum 
Procuratores  eorum  nomine  promittunt  &  fe  obligant, 
&  quilibet  eorum  figillatim  &  divilîm  praediâo  Régi 
Angliœ,  Duci  Aquitania:,  eorum  Domino,  &ej  us  Hae- 
redibus,  promittit  &  fe  obligat,  ut  fui  veri  Vafalli  & 
fidèles  Subditi,  quôd  (\  ,  in  profequendo  diSum  Du- 
cem Burgundia; ,  aliqua  perfona  ,  cujuscumque  Digni- 
tatis, ftatûs,  five  conditionis  exiftat,  veniat  vel  rebel- 
ler contra  diâum  Regem,  Ducem  Aquitania:,  eorum 
Dominum,  Haercdes  aut  Deputatos  fuos,  vel  eos  im- 
pediat  vel  eis  difturbum  faciat,  quôd  tune  prsdiâi  Do- 
mini ftabunt  &  fideliter  alTlftant  prsediâo  Régi  AngliîE, 
Duci  Aquitanise,  eorum  Domino,  Hsredibus  aut  De- 
putatis  fuis  cum  tota  fua  poteftate,  nec  eum  dimittent, 
quacumque  via,  feu  aliquo  quovismodo  quœfito  colo- 
re ;  ymmô  cum  prxfato  Rege  Angliœ  ,  Duce  Acquita- 
nis,  eorum  Domino,  conftanter  &  firmiter  perfevera- 
bunt  absque  fraude  &  contradiîtione  quibuscumque.  , 

Septimo  ,  concordatum  &  appunâuatum  eft  in 
hune  modum,  quôd  didus  Rex  Angli»,  Dux  Aquita- 
nioe,  fuccurret  diâis  Dominis  ,  tanquam  fuis  Subditis 
&  Vailallis,  in  omnibus  bonis  &  juftis  querelis  eorum, 
etiam  ad  reparationem  oftenfarum  &  dampnorum  ,  per 
Ducem  Burgundia:  ,  fuos  ,  aut  fibi  Adli*rentes  ,  prx- 
facis  Dominis,  eorum  FautoribuS,  Benivolis,  Servito- 
ribus  &  Confœderatis  injuftè  illatorum  ,  adliibebitque 
diâus  Rex  &  Dux  diligentiam  fuam  ut  etiam  fint  repa- 
rati  ad  honores. 

luis  tamen  dampnis  &  ofFenfis,  per  quoscumqueAn- 
glicos,  cujuscumque  Dignitatis,  ftatûs  ,  vel  conditio- 
nis fucrint,  ultimo  Anne  prosterito  perpetratis  ,  dum- 
taxat  exceptis. 


Intendit  etiam  didus  Rex  &  Dux  ambobus  Rcgnis  5A»j|>j-,    \ 
ncordiam  ponere,  fecundummelioremmoduuiquem  ('*'^"0 
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con 

ei  Deus  miniftrabit 

Odavo ,  appunftuatum  &  concordatum  eft  ,  quôd 
auxilium,  per  diâos  Dominos  pro  prasfenti  requiiitum 
(  videlicet  )  mille  homines  armorum ,  &  tria  millia  Sa- 
gittariorum  ,  arripient  iter  fuum  usque  Blefis  nielïori 
modo  quo  fieri  poterit,  &  ibi  récipient  fua  vadia  à  dic- 
tis  Dominis,  fcilicet,  pro  termino  trium  menfium,fict 
autem  folutio  fingulis  Menfibus  in  exordio  cujuslibet 
menfis. 

Et  infuper  ,  quoad  quantitatem  ftipendiorum,  pro 
didis  tribus  Menlîbus ,  fie  concordatum  eft  quôd ,  pto 
quolibet  mcnfe, 

Quilibet  iVIiles  percipiet  à  praefatîs  Dominis  triginta 
Scuta  auri , 

Quilibet  Armiger  quindecim , 

Et  quilibet  Sagittarius,  feptem  Scuta  &  dimidium. 

Ad  quas  quidem  Conventiones  five  Appundluationes, 
benè  &  fideliter ,  ex  parte  dittorum  Dominorum  ,  te- 
nendas  &  realiter  perficiendas  ,  prœfati  Domini  figilla- 
tim Sigilla  fua  prœfentibus  appofuerunt, 

Datum  Bitiiris,  decimo  oâavo  die  menfis  Maji,  An- 
no  Domini  Millefimo  ,  quadringentefimo  duodecimo, 

Jehan,  Charles,  Jehan,  Jehan, 

Sub  quatuor  Sigillis  rubeà  ceri  expreffis ,  y  pendemi* 
bus  à  candis  pergamente. 

CCLVIII. 

Capituh  à  Duce  Fenetonm  Michaele  Sté- 
no n  je  fs"  Communi  Venétiarum  ,  Ci- 
vitati  SiBENici  concejfa ,  qtiibus  hanc  Civi- 
taiem  fe  fe  ipfis  fubjkientem  in  ProteBionem  ai' 
que  defenfionem  recipiunt  ,  (^  de  raodo  formaque 
Regiminis  conveniunt.  Dat.  Venetiis  in  Ducali 
Palatio  i^iz.  [Joannis  Lucii  de  Reg- 
no  Dalmaiiae  ôc  CroatisCjLibr. V.  pag. 254.] 

NOs  MiCHAEL  Sténo  Dus ,  &c.  nec  non  Con- 
fil.  &c.  fui  ad  hoc  Dcputati  &c.  &  univerfum 
Confilium  Civitatis  Venetiarum  unanimes ,  &  concor- 
des nemine  noftrorum  discrepante,  promicteiltes,  pro- 
miffionibus  juramus,  fuper  venerabile  fignum  Sanfls 
Crucis,  fuper  libro  Evangeliorum  vbbis  SibenicenfibuS 
pro  vettra  gloriofa  fidelitate  omnia  ,  &  fingula  infra- 
fcripta  plenè,  fideliter ,  &  firmiter  attendere  ,  &  adim- 
plere  perpetuis  temporibus  ,  &  in  nuUo  contrafacere 
vel  venire  ullatenus  per  nos  &  Succeffores  nollros, 
nec  per  alios  aliquo  modo,  vel  caufa,  ingenio  vel  co- 
lore, 

Michael  Stenb  Dei  G.  Dux  Vehetiarutri  &c. 

Univerfis,  &  fingulis,  tam  prœfentibus  ,  quami  fut. 
prœfens  Priviiegium  infpeâuris,  Salutem  &  fincerè  di- 
ledionis  afFeétum.  Cum  per  venerabilem  virum  Fra- 
trem  Simeonem  Sac.  pag.  Baccalaureum  Ambascîato- 
rem  ,  &  pro  parte  infignium  fidelium  &  devotofum 
noftrorum  Capitanei  ,  Communitatis  &  homitium  Si- 
benici,  qui  ab  illo  infpirati  &  commoti,  qui  aspera  po- 
tenter  in  plana  convertit ,  poftpofitis  Guerrarum  igni- 
bus ,  &  odiorum  rancoribus  atque  flammis  ,  qus  inter 
noftrum  Dominium  ,  &  Rempublicam  eorum  aliquo 
tempore  viguerunt  fponte  fua  ,  &  de  commurti  con- 
fenfù &  voluntate  omnium  Incolarum  Sibenicî  ad  nos- 
trae  benignitatis  gremium  voluerunt  habere  recurfum , 
Civitatem  ipfam  ,  homines  Sibenici ,  Caftra  ,  Diftric- 
tum  ,  Jura  ,  Infulas  ,  &  Jurisdidiones  eidem  Terras 
fpeétantes  motu  fuo  proprio  &  liberali  in  manibus  nos- 
tris  otferendo,  &  exhibendo  nonnuUa  Capitula,'  &  pe- 
titiones  porreàas  fuerunt,  prout  funt  interius  annotafaî 
diftinâè.  Nos  lUuftrium  Praîdeceffurum  noftrorum 
vettigia  imitati ,  ac  eosdem  in  noftra:  proteftionis  &  de- 
fenlionis  brachio  fufcipientes  benignius  ,  &  recommis- 
fos  de  folita  clementia  nollra,  qus  in  noftrorum  fide- 
lium commodis  non  laffatur,  &  idembenignitatemnos- 
ftram  amplius  recognofcant, ad  ipfa  Capitula  &  pctitio- 
nes  diligenter  &  mature  examinata  ,  cum  auâoritatc 
noftrorum  Confiliorum  ad  hoc  fpecialiter  conftituto- 
rum  deliberavimus  refpondere  illamodificantes  aliquan- 
tulum,fccundum  quod  ad  quodlibct  ipforum  Capitulo- 
rum  pro  refponfione  diftinûa  &  particularitcr  anuota- 
tur. 

Cap.  I.  Primo  namque  promittimus  vos  &  quemli- 
bet  veftrûm  tueri  &  defendere,  comra  omnes  vos  mo- 

leftare 
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kftate  &  damnificare  volentes,  &  vos  mauutenere  in 
omnibus  &  liiigulis  libertatibus ,  &  prxemiaentiis,  quas 
liabuerunt  à  D.  Ludovico  bons  menions  Rege  Un- 
gariae,  ac  Sigismundo  Rege.fao  Succeffore,  &  ab  aliis 


mur  quantum  poterimus  ,&  cepto  vel  recepto  ,   (latim    A  NNÎ^ 


iîne  aliqua  mora  ipfum  tacere  deftruere  iii  totum  ,  & 

nec  ibi,  nec  alibi  in  aliquo  loco  iii  diila  Ciyiiate  ,  & 

ejus  Dirtridu  quod  non  polIint,nec  Jebeant  aliquo  mo- 

Regibus  UngariE,  &  in  lïuUo  frangere  ,  vel  minuere,     do,  vel  cauXa,  ingenio,  &  colore  denuo  Caftrum  vd 


ï4IXe 


fed  in  totum,  &  per  totum  adimplere  &  attendere  per- 
petuis  temporibus ,  ipfosque  regere  &  gubernare  per  il- 
lum  modum  &  formam  per  quem,  &  quam  idem  Rex 
Ludovicus  confuevit  vos  regere  ,  &  gubernare  fecun- 
dum  ipforum  Statuta,  &  Reformationes,  &  Confuetu- 
dincs ,  &•  non  aliter,  non  imponendo  vobis  vel  alicui 
veftrum  aliquam  injuriam  variam,  otFenfiones  ,  grava- 
mina  &  onera  aliquo  modo  vel  caufa. 

Ad  hoc  primum  Capitulum  videtur.  Quod  promit- 
timus  illam  Civitatem,  &  Habitatores,  &  Subditos  Si- 
bcnici  tueri  &  dcfendere,  ac  manutenere  contra  volen- 
tes ipfos  moielt.ire,  &  damnificare,  <&  quod  ferventur 
in  omnibus  &  lingulis  libertatibus,pr£Eeminentiis,&con~ 
dictionibus  in  quibus  erant  ultima  vice  quando  teneba- 
mus,  &  polTidebamus  illam  Terram,  &  ipfam  tegere, 
&  gubernare  per  modum  &  formam  &  cum  illi<  Statu- 
tis  &  Confuetudinibus  quibus  regebamus  illam  Terram 
noftri  Dominii  fuprafcripti  ,nec  non  cum  reformationi- 
bus,cum  auâ:ione,&amplificationeComitatusTerritorii, 
&  confinium  à  parte  Terrj;  de  novo  acquilits  per  eos. 
Cap.  II.  Itein  quod  lint  de  novo  faâoe  &  creatœ  de 
Conf.  in  Conf.  Civitatis  Sibenici  viginti  Domus  de  il- 
lis  quibus  placuerit  illis,  qui  font,  vel  erunt  illo  tem- 
pore  eletti  à  populo  Civitatis  Sibenici,  feu  à  Capitaneo 
llatim  quando  intrabunt  Civitatem ,  &  quod  omni  anno 
in  fefto  S.  Michaelis  Archangeli  eligatur  una  Domus  à 
Populo  per  Contilium  générale  Sibenicenfe,&  ut  fiât  de 

Confiljoantediâo,&  illa  Domus  quœ  eligeturperpartem 

majorem  gcneralis  Confilii  Sibenicenlis  obtineat  plenè. 
Ad  hoc  fecundum  Capitulum  refpondetur  quod  pla- 

cet  nobis  ut  jacet. 

Cap.  III.  Item  quod  pro  fidelitate  diâorum  Sibeniceil- 

fium  ,  quod  femper  perpetuis  temporibus  omni  anno 


aliquam  Fortaliciam  facere,vel  sdilicare  uUoque  tem- 
pore  in  aiternum. 

Ad  hoc  fextum  Capitulum  respondetur  quod  placet 
nobis. 

Cap.  VII.  Item ,  quod  promittant  ,  quod  nunquam 
feu  ullo  tempore  ipfi  dimittent  nos  alicui  Doniinio,  vel 
PerfonïE,nili  quod  domineutur  nobis,  qui  nunquam  vel- 
lemus  habere  aliud  Domiaium,  nifi  veftrum,  &  li  a- 
liquo  modo  vel  caula  accidertc,  quod  Ducale  Uonii- 
nium,  fe  cum  Rege  concordaret  vel  cum  a-io  ali- 
quo, ut  nos  deberent  eis  dimittere,  quod  illo  tuoc  dic- 
tum  Ducale  Dominium  tcueatur  &  débet  faccre  Pac- 
ta  pro  nobis  ,  ut  non  imputetur  nobis  de  hoc  quic- 
quam,  &  quod  ille  vel  illi  ,  cui  ,  vel  quibus  i^IÎ  nos 
conceiferint ,  feu  dedtrint  ,  ut  ex  pafto  nos  debcant 
confervare  in  libertatibus  fupra  nominatii  in  primo  Ca- 
pitulo  ,  &  quod  illo  tune  Ducale  Dominium  tenea- 
tur  dare  illas  duas  Turres,  quas  ad  prœfens  in  Porta 
Sibenici  ad  manus,  &  Commune  Sibeniccnfe  ,  vel  eas 
totaliter,  &  in  totum  deflruere  à  fundamento  ,  &  eve- 
niente  cafu  praidido,  fi  faeiit  aliquis  de  Sibenico  cui 
non  placeret  illa  perrautatio  Dominii,  &  vellet  trans- 
ire  Venetiis  ftare,  quod  ille  talis  fit,  &  habctur  pro 
Cive  Veneto. 

Ad  hoc  feptimum  Capitulum  respondetur,  quod  pla- 
cer nobis ,  ut  in  ipfo  continetur. 

Cap.  VIII.  Item,  ,fi  quo  modo  Cornes  Cetinœ  vel 
fui  homines',  aut  fervitores  facerent ,  aut  committe- 
rent  aliquod  damnum  ,  feu  injuriam  Sibenici  ,  vel  in 
ejus  Difiriftu;  Quod  Ducale  Dominium  ftatim  tenea- 
tur  recipere  illam  totam  pecuniam,  proprietatem  cum 
lucro  ,  quos  habet  idem  Cornes  Cetinœ  Venetiis  in 
depofito,  feu  in  Caméra  ad  lucrum,  &  eas  debcat  da- 


allevietur  &  defalcetur  Venetiis  de  datio  vini  Sibenici,     re  Communitati  Sibenicenfi,&  Commutie  Sibenici  de- 


&  ejus  Diftriâus  apportatiVenetias  per  Cives  &  Habita- 
lores  Sibenicenfes  unum  ducatum  pro.  qualibet  am- 
fhora  ,  ita  &  taliter  quod  femper  omni  anno  vinum 
Sibenicenfe  folvat  ,  pro  datio  minus  unum  duca- 
tum pro  amphora,  quam  vinum  Tragurii  folveret  ,  & 
quod  Venetiis  ullo  modo ,  ulloque  tempore  imponatur 
aliquod  majus  datium  feu  honusfuper  aliqua  mercimo- 
nia,  per  Sibenicum  empta  vel  vendita  ,  nifî  tantum  , 
quantummodo ,  feu  ad  prsfens  folvunt. 

Ad  hoc  3.  Capitulum  refpondetur ,  quod  ut  cognos- 
cant ,  &  fentiant  gratiam  nofiri  Dominii  ,  &  dulcedi- 
nem  noftram  propter  Guerram  &  damna  recepta  in  hac 
Guerra ,  fumûs  contenti  complacere  fibi  defalcationem 
unius  ducati  de  datio  quod  folebat  folvi  pro  Amphora 
per  iilos  de  Sibenico  de  vino  nato  in  Diliriâu  Sibenici 
quod  conducetur  per  Sibenicetifes ,  debendo  accipere 
contra  litteram  à  Redore  noftro  de  qu.antitate  vini ,  & 
quod  fit  natum  in  territorio  Sibenici. 

Cap.  IV.  Item,  quod  non  polîintalium  pro  Comité 
mittere  Sibenici ,  nifi  Nobilem  de  Venetiis  ,  &  quod 
non  debeat  magis  habere  pro  falario  à  Comm.uni  Sibe- 
nici nifi  ducatos  feptingentos ,  qui  Comes  infimul  cum 
Judicibus  Sibenicenfium  debeat  juftitiam  miniftrare ,  fe- 
cundum Statuta ,  Reformationes ,  &  Confuetudines  Si- 
benicenfium, &  aliter  non. 

Ad  hoc  quartum  Capitulum  refpondetur  quod  placet 
nobis,  ut  habeant  Nobilem  noflrum  pro  eorum  con- 
tentamento,  &  beneplacito,  cum  falario  quod  fpecifi- 
cant,  &  quod  Rcêtor  fit  cum  illa  Commiffione  circa 
ifaâum  Jullitise  miniftrandaE;  ,  quemadmodum  fuit  ulti- 
ma vice  quando  illa  Terra  fuit  fub  noftro  regimine  , 
videlicet ,  quod  in  criminalibus  déliais  enormibus,fpec- 
tet  folum  ad  Reftorem,  &  in  levibus  déliais  in  quibus 
incurrit  pœna  pecuniaria,  vel  carceris  ,  &  fimiliter  in 
civilibus  fpecSIec  ad  Redlorem,  &  ad  très  Judiceseligen- 
dos,  fecundum  quod  delibcratum  fuerit  per  m.ajorem 
partem  ipforum  Reftoris,  &  trium  Judicum ,  qus  in- 
telligatur  effe  illa  in  qua  erit  Redor  nofter. 

Cap.  V.  Item  ,  quod  non  polfuit  imponere  aliquod 
Datium,  Colleflam,  feu  Gabellam,  nec  aliquod  ali- 
ud Gravamen  in  Civitate  Sibenici  ac  ejus  Di(lri£iu  in 
génère,  nec  in  fpecie,  nifi,  &  prout  ea  quœ  ad  prœ- 
fens  funt. 

Ad  hoc  quintum  Capitulum  refpondetur  quod  placet 
nobis  ut  jacet. 

Cap.  VI.  Item  ,  quod  Ducale  Dominium  teneatur 
ponerc  ad  eorum  expenfas  tantam  potentiam,  quod  fta- 
tim recipiatur  Caftrum  fabricatum  in  Sibenico  per  D. 
Pctrum  de  Misglen,  &  nos  juvabiinus  ,  &  auxiliabi- 
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beat  eam  dividere  pro  rata  illis  damna  paffis. 

Ad  hoc  oûavum  Capitulum  refpondetur ,  quod  pla- 
cet nobis  ut  in  ipfb  continetur. 

Cap.  I X.  Item  ,  quod  Scardona  fit  &  effe  debeat 
perpetualiter  fub  Dominib  Sibenici,  &  quod  omnia  il- 
la bona  ,  quce  fuerunt  fubjeâa  Caftro  Scardons  fint 
Communis  Sibenici ,  non  obftante  fi  usque  nunc  fue- 
runt, vel  funt  alicui  data  ,  vel  ccinceffa  ,  feu  obligata 
per  aliquem  ,  Dominium  fpecialiter  per  Ducale  Do- 
minium aliquo  modo,  feu  caufa,  &  quod  illa  donatio, 
celîio,  vel  obligatio,  feu  promiffio  de  eo  fadla  cuicun- 
que  perfonse  &  per  queriicunque  modum  caffetur  & 
nonvaleat,  nec  teneat ,  ita  &  taliter,  quod  ditla  bo- 
na libéré  perpetualiter  remaneant  Sibenki,  &  Flumen 
cum  omnibus  Molendinis  fit ,  &  efle  débeat ,  &  femper 
intélligatur  Sibenicenfium  elfe.  Et  quod  per  Eùcale 
Dominium  perpétué  non  poffit  effe  fabricatum  aliquod 
Caftrum,  feu  Fortalitium  Scardons,&  in  ejus  Dillric- 
tu  aliquo  modo,  feu  caufa  in  perpetuum. 

Ad  iftud  npnum  Capitulum  refpondetur ,  quod  pla- 
cet nobis,  non  intelligendo  de  Bonis  fpecialium  perfo- 
narum,  qua  re  volumus  ,  quod  Cives  deihde,  quo- 
rum funt  Bona  in  ipfo  loco,  &  alibi  pofllnt  gaudere 
Bonis  fuis.    ,         ' 

Cap.  X.  Item,  quod  Salinœ  de  Otocac  in  Morigne 
libers  fint,  Ik  remaneant  Communitati  Sibenici  une  a- 
liqua  contradiâione  alicujusperfôna;  quas  teiictStipitius. 

Ad  hoc  decimum  Capitulum  refpondetur  quod  pla- 
cet nobis ,  fed  volumus  quod  per  ipfam  Commuuita- 
tem,antequam  obtineatis  illas,  fiât  proceffus  contra  il- 
lam Domum  de  Otocac,  &  de  deliberatione  fua  rema- 
nebimus  contenti,  &  illam  faciemus  obfervari. 

Cap.  XI.  Item,  quod  omnia  damna  quomodocun- 
que  &  qualitercunque  faâa  &  illata  per  Sibenicenfes, 
cuicunque  perfons  cujuscunque  conditioiu's  exiftat  re- 
mittantur  eisdcm,  &  de  illis  nulla  fiât  mentio,  &  fi  a- 
liquis  aliquid  de  hoc  in  Judicio  peteret,  quod  fibi  noa 
refpondeatur ,  nec  valeat  aut  teneat  ipforum  petitio. 

Ad  hoc  undecimum  Capitulum  refpondetur  ,  Placet 
nobis  quod  fie  fiât,  &  obfervetur  è  converfo. 

Cap.  X  1 1.  Item ,  quod  Commune  Sibenici  teneat, 
&  gaudeat  omnia  bona  qua;  tefiuit,  fignanter  Inliilas 
omnes  quas  tenuerunt  tempore  bons  memoriœ  Ré- 
gis Ludovic!  ,  &  hoc  perpetuis  temporibus  ,  &  hoc 
quod  omnes  Cives  Sibenici  libère  teneant  ,  gaudcant, 
&  polîidcant  omnes  Villas,  Villanos,  &  Polléfiioues, 
quos  &  quas  tenuerunt  in  Lucha,  &  ubique  locorum 
tempore  Pacis ,  &  quod  à  nullo  poffint  in  aliquo  mo- 
Jeftari,  feu  inquietari. 
I  Y  y  2,  A^ 
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A  wMr%       Ad  hoc  duodecimum  Capitulum  refpondetur  quod 
'^  phicet  nobis  ut  polfideaiit  boni  lua  èf  laper  Infubs  , 

I4IZ.  quas  polTidebant  tune  cuin  incepitGucrra  de  Dalmatia, 
&  quando  illam  obtinuimus.  _  _         ,  ,    ^ 

Cap.  XIII.  Item,  quod  Ducale  Dommmm  dcbeat 
folummodo  habere  trcntelimum  cum  Gabella  falis  ,  & 
pcr  ilUim  moduni  &  form.m  per  quam,&  quam  ipfam, 
&  ipllun  habuit  &  tenuit  boncc  memorix  Rex  Ludovi- 
cus,  &  non  aliter,  &  quod  non  poffint  vendere  perTer- 
ra.m  falem  pro  majori  pretio  ,  nili  qno  vendiuir  per 
alias  Terras  Dalmatis  ,  &  quod  pro  traûa  lalis  cx- 
trahendi  non  poflînt  niagis  recipere  de  ducatis  decem 
pro  ccntinario,  &  quod  diâum  trentelimiim  ,  &_  da- 
bella  primo  &  ante  omnia  debeant  cxtrahi  &  dan  vel 
ftlvi  ducata  tria  millia  auri  pro  debito  Communi  sibc- 
nici,  &  de  difta  pecunia  primo  debeat  folutio  fieri  iJ- 
lis  ,  quibus  Commune  repcriretur  obligatum  tempore 
iftius  Guerra:  pro  rata,  &  pofteaaliis. 

Ad  hoc  tertiumdecimum  Capitulum  refpondetur  , 
quod  placet  nobis,  Icd  quod  de  difta  Tngelima,  non 
debeaiit  der'alcari  ipfa  tria  millia  ducata,  nec  aliaaliqua 
pecunia,  fed  libéré  veniant  m  noftrum  Commune.  _ 
Cap.  XIV.  Item,  fi  quo  tempore  reperirctur  ali- 
quaScriptnra,  Inllrumeinum,  vel  Privilegium  alicujus 
Hsredis,  &  iignanter  Wladislavi  Apulia:,  in  qua ,  leu 
quo  apparcat  Ducaii  Dominio,  feu  alicui  alteri  aliqua 
Donatio ,  Promiffio ,  Venditio ,  &  Obligatio ,  feu  im- 
pe>;natio  fafta  per  quemcunque  modum  de  ,  vel  ejus 
Diîkiau,feu  courra  aliquam  libertatem  Sibenicenfium, 
quod  non  valeat,  nec  teneat ,  imô  per  prjefentem  fint 
cafla:,  irrite,  &  vans,  &.  nullius  eUîcaciz:  ,  momen- 
ti ,  feu  ftatus,  &  quod  nullo  modo,  ingenio,  vel  cau- 
fa'diâum  Ducale  Domiiiiam  ,  feu  aliquis  alter  uUo 
tempore  in  xternum  poffiat  &  valeant  dicere,  quodCi- 
vicas  Sibenici  perveiiit  fub  eorum  Dominio  per  alium 
modum,  nili  ex  bona,  propria  &  fpontanea  voluntate, 
tanquam  Nobiles ,  &  liberi  homines  fe  declinaverunr  , 
&  dederunt  cum  Paâis  diâi  Cives  Siberiici  fub  Ducali 
Dominio. 

x\d  hoc  quartumdecimnm  Capitulum  refpondetur  , 
quod  nullo  modo  poflcmus  hoc  tacere  pro  favore  ,  & 
commodo  Jurium  nolîrorum  ,  &  confervatione  ipfo- 
rum  ,  &  adhuc  pro  votiva  executione  noltrx  intentio- 
iiis  cum  Domino  Rege  Sigismundo,  quod  reddunt  eti- 
am  ad  majus  commodum  boni  propofiti,  &  dcfideni 
iUius  Communitatis,  fcd  bene  continebitur  in  prohe- 
liiio  PrivileAii  fui,  in  quo  erunt  notata  fuprafcripta  Ca- 
pitula quiiliccr  obtiiniimus  illam  Terram  de  voluntate 
&  proprio  confenlu  illius  Communitatis  ,  &  Civium  , 
qui  fe  liberiliter  contulerunt  nodro  Dnminio. 

Cap.  XV.  Item,  quod  omnes  illi  de  progenie,  vel 
proie  illnrum  de  Dragovich  ,  tàm  mafculi  ,  quàm  fe- 
mina:,  &  fpecialiter  S.  Stipitius  cum  Filiis  &  Nepoti- 
bus,  &  Filii  omnes  Nife,  cum  eorum  Filiis  ,  ^  Tho- 
mas', &  IVlichacl  Fratres,cum  eorum  Filiis,  &  omnes 
alii  de  difla  proie  propter  eorum  infidelitatem  ,  &  ne- 
qnitiam,  &  quia  ipfi  &  eorum  Anteccflbres  fuerunt 
fem,)€r  &  f^nt  infidèles  Patriîc,  &  Civiratis  fua:,  quod 
perpetualiter  fmt  banniti  fub  pœna  capitis  à  Sibenico, 
&  ejus  Diitriau,&  ab  omnibus  Terris  &  Locis  Ducali 
Dominio  Subditis  ;  &  quod  omnia  Bona  mobilia  &  im- 
mobilia  ipforum  ftatim  vendantur ,  &  pecunia  de  ven- 
ditione  fada  dillr-buatur  &  detur  per  Cives  Sibcnici  pro 
rata  damna  p-iffis  in  ifla  Guerra  ,  quia  ipforum  caufa 
tutum  danmum  ell  fadlum. 

Ad  hoc  decimumquintum  Capitulum  refpondetur  fie 
ut  fit  in  decimo  Capitulo ,  videlicct  quod  placet  nobis, 
dummodo  fiât  proceflus  per  illam  Communitatem,an- 
tequamhabeamus  illam, contra  nominatos  in  hoc  Ca- 
piculo,  &  dedeliberatione,  quam  faciet,  remanebimus 
conteiiti,  &  illam  faciemus  obfervari  ,  fed  quod  ban- 
num  non  fe  extendat  nili  de  Terra  Sibenici,  &  Diftric- 

Cap.  XVI.  Item,  fi  quo  modo  ,  vel  caufa  firvel 
reperlreti-r  in  futurum  ,  quod  Ducale  Dominium  vel 
Cives  eKtrinfeci  alicui  PcrfonK,  vel  Communitati,  feu 
Dominio  aliquid  promiferint  ,  feu  obligaverinl  aliquid 
de  Bonis  Communis  feu  Perfonre  fpeciales  de  Sibenico, 
&  cjusDiftiiau,quod  illa  promiifio  &  obligatio  non  va- 
leat nec  teneat  uUo  modo,  fed  calfetur  in  totum  _,  & 
quod  Commune,  &  fpeciales  Perfons  quxlibet  libère 
^audcant,  &  polTideant  id  quod  fuit  &  eft  fuum. 

Ad  hoc  decimum  fextum  Capitulum  refpondetur 
quod  pl.icet  iiobis. 

Cap.  XV  11.  Item  ,  quod  fuprafcripta  Capitula, 
feu  fuprafcrij'tas  petitiones  poftulamus,  tk  fupplicamus, 
ac  pctimus  àSerenilTimo  Duc.  Dominio  &  à  totoCon- 
jilio  Venctiaram  de  maxima  gratia  fpeciali. 


Ad  iilud  decimum  leptiraum  Capitulum  refpondetur    A  mj^h 
quod  placet  nobis. 

Cap.  XVIII.     Item,  quod  quilibet  Civis  de  Civi-    i^^ix. 
tate  Sibenici  fit  &  elle  dcbeat  de  cet'",  ac  traélctur  pro 
Cive  Venetiarum. 

Ad  lioc  decimum  oflavum  Capitulum  refpondetur , 
quod  placet  nobis  &  lint  Cives  noftri  de  intus. 

Qux  quidem  l8.  Cap.  cum  refponlionibus  fuperius 
perlbnaliter  annotatis,  proutjacent,  cum  ipforum  nos- 
trorum  Conliliariorum  auÊloritatc  promittimus  per  nos 
6e  Succelforcs  noflros  ac  Commune  Ven.tiarum  ipfis 
fidclibus  nodris  Sibenicenfibus  cunclis  temporibus  ob- 
fervari, &  ipfa  &  eorum  quodlibet  firma  &  rata  habe- 
re &  tenere  univerlis,  &  fingulis  nollris  Reûoribus  & 
Officialibus  quibuscunque  praefcntibus,&  futuris  llridè 
prxcipiendo,  quatenus  ipfa  Capitula  cum  diflis  refpon- 
fionibus  quatenus  ad  eos  fpeftarer  ,  debeant  obfervare 
&  facefe  inviolabiliter  obfervari,  in  quorum  fidem  ,  & 
teftimoniuni  evidens  prsfens  Privilegium  fieri  manda- 
mus ,  &  noflra  pendente  BuUa  plumbea   muniri. 

Datum  Venetiis  in  noftro  Ducali  Palatio  AnnoDo- 
minica;  Incarnationis  Millcfimo  quadringentelimo  duo- 
decimo,  menfis  Oclobris,  die  trigefima,  Ind.  fexta. 

CCLIX, 

Extrait  du  Traité  de  Paix  fait  à  Pontoife  entre  la.    14 IJ, 
Famille  «^' Orléans  fs'  celle  (/^  Bourgo- 
gne, l'an  141  3.  [Continuation  de  la  Chro-  °,."boÛÏ- 
nique de  Flandres,  par  Denis  Sauvage.  O' 
,pag.  218.] 

NOUVELLE  Paix  fut  accordée,  félon  les  Articles 
fuyvans.  C'eft  aflavoir  qu'entre  les  Princes  du 
fang  Royal  feroit  bonne  amour  &  union  :  promet- 
troyent  &  jureroyent  d'eftre  bons  &  vrais  Parens  &  A- 
mis:  de  ce  feroyent  Lettres  &  Scrmens  les  uns  aux 
autres:  &,  en  plus-grande  confirmation  de  ce  ,  le  ju- 
reroyent &  promettroyent  femblablement  les  princi- 
paux ferviteurs  d'iceux  Princes.  Que  les  Princes  & 
Signeurs  de  la  Ligue  d'ÛRLEANS  feroyent  ceifcr  la 
voye  de  faifl:  &  de  Guerre  :  &  ne  feroyent  aucun  man- 
dement de  Gens-d'armes:  ains  les  cafleroyent  du  tout, 
fi  quelques-uns  eiloyent  affemblés.  Que  de  tout  leur 
loyal  pouvoir  ,  &  au  pluftoft  que  faire  fe  pourroit  , 
feroyent  départir  ceux  ,  qui  eftoyent  de  la  Compai- 
gnie  de  Clugnet  de  Brabant,  de'Louïs  Bourbon,  & 
d'autres  leurs  Adherans:  &,  fi  telles  gens  de  Compai- 
gnie  ne  vouloyent  ce  faire ,  les  deflusdiâs  Princes  & 
Signeurs  s'empleyeroyent  au  fervice  du  Roy  ,  pour  les 
y  contraindre,  ou  exterminer,  &  tous  autres  ennemis 
du  Roy,  qui  voudroyent  grever  fon  Royaume._  Qu'ils 
promettroyent,  quant  aux  chofes  avenues  à  Paris,qu'ils 
n'en  porteroyent  aucun  mal-talent  ne  dommage,  à  la 
Ville  de  Paris,  ny  à  aucuns  particuliers  d'icelle  :  &  ne 
pourchaceroyent  leur  en  eftre  faidc  quelque  infiance 
que  ce  fuft,  fous  ombre  de  Jufiice  ,  ou  autrement  : 
ainçois,  efiant  aucune  feurté  avifee  pour  le  bien  de  la 
Vile,  &  pour  le  particulier  d'icelle  ,  en  foufriroyent 
l'effeà,  &  mesmement  y  aideroyent  à  leur  pouvoir. 
Qu'ils  jureroyent  &  promettroyent  par  leurs  ferments, 
en  paroles  de  Princes ,  &  fur  leur  honneur ,  d'entrete- 
nir, &  faire  entretenir,  &  accomplir  loyaument,  tou- 
tes les  choies  deflusdiâcs ,  fans  nulle  fraude  ,  ou  ca- 
lonnie:  &  de  ce  bailleroyent  au  Roy  Lettres  expreflès, 
feellees  de  leurs  féaux.  Item  aufli,  en  ce  faifant,  les 
AmbafiTadeurs  des  deflTusnommés  Princes  de  la  Ligue 
requeroyent  au  Roy ,  qu'il  luy  pleuft  annuller  &  révo- 
quer tous  fes  Mandemens  de  Gens-d'armes  &  de  traie}-, 
faifant  ceffer  toute  voye  de  faiû  &  de  Guerre  ,  excep- 
té contre  les  Gens  de  Compaigiiie,  qui  ne  voudroyent 
obeïr.  Qu'il  luy  plull  faire  cefler,  &  réduire  à  néant, 
tous  les  Mandemens, naguéres  donnés  pour  mettre  en 
fa  main  aucuns  Chafteaux  &  Fortrefles  des  defl^lasdias 
Princes  &  Signeurs ,  ou  de  leurs  Aliés  :  &  ,  i\  aucuns 
efioyent  ja  faifis  &  mis  en  fa  main  ,  luy  pleuft  les  re- 
metrre  en  leur  premier  efiat ,  fous  leurs  Capitaines  & 
Signeurs.  Que  la  Commiflîon,par  luy  donnée  depuis 
certain  temps  pour  le  fai£t  des  Prifonniers ,  &  autres  , 
appelés,  ou  à  appeler,  à  banilfement  ,  fuft  révoquée: 
&  que  par  la  Jullice  accouftumee,&  ordinaire  du  Roy, 
fulfent  contrainâs  &  convenus,  fans  ce  que  nuls  Com- 
milfaires  particuliers  s'en  entremiflent  aucunement. 
Que,  ces  chofes  ainfi  fai£les  &  accomplies,  le  Roy, la 
Royne,  &  Monfieur  le  Dauphin  ,  fuflent  par  un  cer- 
tain jour  en  quelque  lieu ,  hors  la  Vile  de  Pans  :  &  que 
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AnNO  '^  ^*  trouvaffcnt  les  Princes  &  Signeiirs  de  chafcune 
"^  partie,  pour  confirmer  bonne  union  entre  eux,  &  a- 
141  7a  vifer  aux  affaires  &  chofes  nécelTaires  du  Roy  &  du 
Royaume.  Et,  ii  l'on  faifoit  doute  qu'iceux  Princes 
&  Signeurs  de  la  Ligue  vouluflènt  induire  le  Roy  , 
la  Royne,  &  Monlieur  le  Daupliin  à  quelque  haine, 
ou  vengeance  ,  contre  la  Vile  de  Paris  ,  ou  contre 
aucuns  des  Habitans  d'icelle  ,  ou  vouluiîènt  prendre 
le  Gouvernement,  ou  attraire  le  Roy  ,  ou  Monlieur 
le  Dauphin  ,  avec  eux  ,  tant  que  l'on  fift  difficulté 
d'accorder  cette  Congrégation  &  Aflemblee,  les  delFus- 
diâs  Princes  &  Signeurs  eftoyent  prefts  de  bailler  bon- 
ne feurté,  &  telle  qu'on  la  pourroit  avifer. 


CCLX. 

Lettres  de  RemiJJion  accordées  par  Charles 
V I.  Moi  de  France  à  Charles  Duc  de 
Lorraine ,  tsT  à  pUifieurs  defes  Hommes  £5"  Ser- 
viteurs nommés  ésdittes  Lettres ,  au  fujet  de  plu- 
fteurs  Executions  militaires  faites  enfin  nom  dans 
les  Villes  de  Neufchârel ,  de  Meufe  ,Tai!lan- 
courc ,  Landeville  ,  Amenti ,  Vaudencourc , 
£3"  autres  Lieux  £«?  -terres  qiCil  tenait  du  Roi  com- 
me Fiefs  du  Comté  de  Champagne  -,  comme  aujft 
au  fujet  de  divers  autres  Excès  commis  contre 
V honneur  audit  Roi  iâ  de  fa  Couronne,  A  Paris 
au  mois  de  Février  1411.  [La  véritable  Ori- 
gine des  Maifons  d'Alfacc  ,  de  Lorraine  ,  & 
d'Autriche ,  &c.  Aux  Preuves  pag.  174. 
tiré  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris.  Regift. 
187.  Num.  23.] 

CHARLES  par  la  grâce  de  [Dieu  Roy  de  France. 
Savoir  faifons  à  tous  prefeus  &  avenir ,   Nous  a- 
voir  receu  l'humble  fupplication  de  noftre  très  chier  & 
ame'  Coulin  Charles  Duc  de  Lorraine  & 
Marchis .  &  de  Chariot  &  Henry  de  Dulley  ,  Thiel- 
leguin  Prevoft  de  Challenay  ,  Jehan  Ion  Fils,Thier- 
celet  Bouchefeche  ,  Thibaut  Fils  le  Maire  Thiebaut  , 
Guarin  fon  Frère,  Loyon  Chappelain,  Jehan  &  Girard 
de  Puligny  Frères,  Jehan  Loys ,   Anthoine  de  Ville, 
Henry  Hanze,  Henry  Vayer, Henry  de  Verbay,Mon- 
gin  Druin,  Jean  de  Buiey,  Henry  le  Friant,&  de  Je- 
han Navel  ,     contenant  que  comme  foubz  ombre  & 
pour  occafion  de  ce  que  Colard  Velpignie,  Colart  Fo- 
ret, &  Henry  Colinet  de  Neufchaftel  ,   &  comme  ils 
difoient  ,  &  noftre  Procureur  adjoint  avecques  eulx  , 
nous  ont  expofé  que  les  Villes,  Chafteaux,  Terres  de 
Neufchaftel ,  de  Chaftenoy ,  Frouart ,  Grant ,  &  Mont- 
fort,  &  plutieurs  Villes  qui  en  dépendent  tant  en  Do- 
maine comme  en  Fief ,  eftoient  &  font  du  Royaume 
de  France ,  de  la  Comté  de  Champaigne  ,  fubgiez  en 
Fief  &  en  Rellbrt  de  ladite  Comté  &  Royaume.     Que 
à  caufe  de  ce  ledit  Duc  de  Lorraine  nous  en  a  fait  Foy 
&  Hommage,  &  en  eft  noftre  Liège:  &  que  les  Fiefs 
du  Comté  de  Champaigne  font  de  telle  condition,  que 
le  Valfal  eft  tenu  de   bailler  &  mettre  en  la  main  du 
Seigneur  Féodal  fes  Chafteaux  &  Villes  fermées  toutes 
fois  qu'il  en  eft  p.ir  luy  requis.     Autrement  elles  font 
acquifes  au  Seigneur  Féodal,  &  les  peut  appliquer  à  fon 
Domaine.     Et  auffi  que  le  Duc  de  Lorraine  par  con- 
venance efpecial  faite  par  fes  Predecefleurs  eft  tenus  de 
ce  faire,  mesmement  au  regard  dudit  Neufchaftel.    Et 
difoient  en  outre,  que  par  Chartres  anciennes  confir- 
mées par  nos  Predecefleurs  &  par  nous  ,  les  Ducs  de 
Lorraine  avoient  oâroyé  aus  habitans  dudit  Neufchas- 
tel  pour  eulx  &  pour  leurs  Succelleurs ,  que  au  jour  de 
Sainci:  Remy ,  ou  dedans  la  quinzaine  enfuivant  ,  qua- 
torze perfonnes  de  la  Commune  d'icelle  Ville  feuffent 
Jurez,  &  efleuilent  l'un  d'eulx  en  Maire  pour  un  an  : 
pardevant  lesquels  les  Bourgeois   &  Habitans  d'icelle 
Ville  feuifent  traittiez  en  tous  cas  ,   &  non  par  aultre 
Juftice.     Et  que  les  Ducs  de  Lorraine  ne   mettroicnt 
la  main  à  aucun  d'iceulx  Bourgeois  ,  linon  par  ladite 
Juftice.  Et  fe  de  fait  ils  les  prenoient  ou  faifoient  pren- 
dre, ils  les  feroient  délivrer  à  icelle  Juftice.     Difoient 
avec  ce  que  les  Ducs  de  Lorraine  ne  peuvent  enfor- 
cier  le  Chaftel  dudit  Neufchaftel  contre  la  Ville ,  ne 
y  faire  foflèz.    Ce   nonobftant  le  Duc  Jehan, Père 
dudit  Duc,avoit  ja  pieça  pris  par  force  ladite  Ville, 
&  icontraint  les  Habitans  d'icelle  à  compofer  à  luy  à 
la  fomme  de  dix  mille  francs  ,     dont  il  rcceut  trois 
mil,  &  avoir  fait  faire  ifTue  par  ledit  Chaftel  hors  de 
la  Ville  ,    &  y  faire  folfez  &  pont  leviz.     Pourquoy 
ladite  Terre  de  Neufchaftel  fut  mife  en  noftre  main, 
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.^  ledit  Duc  Jehan  adjourné  eu  noftre  Cour  de   A  Krxr*\' 
Parlement,  où  il  fut  tant  procédé,  que  par  Arreft  de  ^"'*^ . 
ladite  Cour  donné    pour   les  Habitans  de  ladite  Vil-    I4li. 
le  ,   &  noftre  Procureur  adjoint  avec  eulx  ,   Deman-  '  ^ 

deurs  &  Complaignans  en  cas  de  neceflité  d'une  part,    14IÎ 
au  regard  de  la  fortification  &  empâtement  dudit  Chas-  ^' 

'u'  A  ."^"^J^  recreance  fut  adjugée  ausdis  de  Neuf- 
chaftel _,  &  a  noftrcdit  Procureur.  Et  en  outre  fut 
expreflTement  défendu  audit  Duc  ,  qui  après  le  très- 
pas  de  fondit  Père  avoir  repris  les  arremens  dudit  pro- 
cès &  lur  peine  de  mil  mars  d'argent  ,  que  ausdits 
Habitans  ne  a  aucun  d'eulx  par  luy  ne  par  autre  il 
ne  mefféift  ou  feift  meifaire  en  corps  ne  en  biens  en 
aucune  manière.  Lequel  Arreft  avoir  efté  eiecuté 
par  un  de  nos  Confeillers  à  ce  commis.  Et  eftoi: 
depuis  demourée  la  chofe  en  fon  premier  eftat  par 
aucun  temps.  Et  que  depuis  ledit  Duc  avoit  dit  & 
confeflé  en  noftredite  Court  ,  que  pour  l'honneur  & 
révérence  de  nous  &  en  noftre  prefence  il  avoir  re- 
mis &  remettoit  aux  Habitans  de  Neufch  ,ftel  tout  le 
mautalant  &  ire  qu'il  avoit  contre  eulx.  Mais  que  ces 
chofes  nonobftans  iceluy  Duc  avoit  dit  &  publié  en 
plufieurs  lieux  ,  que  lesdits  Habitans  avoient  fait  mou- 
rir fon  Père,  que  nous  &  les  gros  Bourgois  d'icelle 
Ville  en  eftions  Seigneurs,  &  non  pas  luy  :  &  que  les 
vilains  de  ladite  Ville  faifoient  plus  grand  recognoiilin- 
ce  &  obeilïhnce  à  nous  qu'à  luy,  &  prenoient  fauve- 
gardes,  &  faifoient  plulieurs  appellations  de  ladite  Jus- 
tice. Et  qui  pis  eft,  la  Veille  du  faint  Sacrement  l'an 
mil  trois  cents  quatre-vingts  &  neuf  Simon  de  Tieulie- 
res,  homme  fubget  &  ferviteur  dudit  Duc  accompaigné 
de  plufieurs  hommes  jufques  au  nombre  de  trois  cens 
chevaux,  au  fceu  d'iceluy  Duc,  vint  en  la  Ville  de 
Meufe  eftant  en  noftre  garde,  &  ou  Bailliage  deChau- 
mont,  &  en  icelle  bouta  les  feux,  &  y  ardi  plulieurs 
maifons,  print  corps  &  hommes,  plulieurs  meubles  & 
beftiaulx,  &  tout  mena  ou  pays  de  Lorraine.  Que  pa- 
reillement Jehan  &  Milet  d'Autrey  Frères  Efcuyers  & 
ferviteurs  d'iceluy  Duc  ou  mois  de  May  l'an  mille 
quatre-cents  &  un  vinrent  accompaigiiiez  de  plulieurs 
dudit  Duchié  de  Lorraine, &  au  fceu  &  permillion  du- 
dit Duc,  en  la  Ville  de  Taillancourt  fur  Meufe  oudit 
Bailliage  de  Chaumont,  &  en  noftre  Prevofté  de  Vau- 
couleur,  apartenant  à  Colart  de  Fo  Chevalier  noftre 
Subget,  &  icelle  pillèrent  ,  &  y  piinrent  corps  d'hom- 
mes, meubles  ,  &  beftiaulx  ,  &  tout  menèrent  oudit 
Duchié  de  Lorraine.  Et  ces  chofes  venues  à  la  cog- 
noilfance  de  nos  Officiers  audit  lieu  de  Vaucouleur  • 
ils  fuivirent  lesditz  Jehan  &  Milet  jusques  bien  prés  de 
PuIigny  en  Lorraine.  Ausquels  nos  Officiers,  Girard 
&  Jehan  de  Pujigny  Frères  Seigneurs  dudit  Puligny  , 
ofterent  lesditz  beftiaulx  &  biens  qu'ils  avoient  rcfcoux. 
Jaffoit  ce  que  ilz  leur  deiflènt  qu'ilz  eftuient  à  nous.  Et 
les  prinrent,  emprifonnerenr  ,  &i  détinrent  par  long 
temps,  tt  que  aulîi  ou  mois  de  Septembre  l'un  mille 
quatre  cents  &  un  ,  Henry  de  Chaufour  ,  Girard  de 
Puhgny  Chevalier,  Jehan  de  Puligny  fon  Frère,  &  Si- 
mon de  Tieulieres  accompagniez  de  plufieurs  hommes 
&  ferviteurs  del'Hoftel  dudit  Duc,&  du  fceu  d'iceluy 
coururent  la  Ville  de  Landeville,  qui  eft  oudit  Baillia- 
ge de  Chaumont  ,  &  en  icelle  prinrent  grant  quantité 
de  biens  meubles,  &  environ  (îx  vingts  treize  beftes  à 
cornes,  &  tout  menèrent  au  pays  de  Loriaine.  Et  I3 
vigile  Saint  Simon  &  Saint  Jude  oudit  an  mille  quatre 
cents  &  un,  Henry  de  Gerbevilliers  Chevalier  ,  Bailly 
de  Vouge  pour  ledit  Duc,  accompaigné  de  grant  nom- 
bre de  Gens-d'armes  vint  en  la  Ville  de  Mellincourt 
en  la  Prevofté  de  Coiffy  oudit  Bailliage  de  Chaumont^ 
laquele  eftoit  en  noftre  garde  &  en  ligne  de  ce  y  es- 
toit  nos  penonceaulx ,  qui  furent  par  eulx  jettez  contre 
terre  bien  impctueufement.  Et  ladite  Ville  pillèrent^ 
&  y  firent  tres-grans  &  énormes  dommages.  Sur  qiioy'  '' 

noftre  Bailly  de  Chaumont  efcrivy  audit  Duc  ,  lequel 
promift  de  tout  faire  reftitucr  :  &  pource  y  envoya 
rioftredit  Bailly  le  Prevoft  de  Coift'y,  &  autres  nl)s  Of- 
ficiers,  desquels  ledit  Duc  fc  mocqua,  &  ne  pciirent 
avoir  aucune  reftitution.  Et  en  eulx  retournant,  Un- 
ry  fils  de  Jacob  de  Plonnencourt  ,  &  autres  Hommes 
&  Subgez  de  noftredit  Coulin  les  chafferent  &  jetterent 
par  terre,  bleflérent  &  navrèrent  :  Et  ce  au  fceu  dé 
noftredit  Coufin,qui  en  fut  tres-joyeux,  &  le  eut  ires- 
agreable. 

Difoient  aufll ,  que  combien  que  par  vertu  de  certai- 
nes Lettres  obtenues  de  nous  par  le  dcliiisdit  Colard 
de  l'o  Chevalier  ,  commandement  euft  efté  fait  audit 
Duc,  qu'il  feift  reftituer  par  les  dclfusdits  d'Autrey  les 
dommages  fais  audit  Colard  de  Fo  ,  &  avec  ce  qu'il 
I  luy  fut  défendu  fur  peinne  de  deux  cens  mars  d'or  ^ 
Y  y  3  qu'il 
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,A  -,-,»  qu'il  ne  meffeift  ou  foiiftnft  meffaire  audit  Colard  de 
•n-lNw"  Fo,  ne  à  fes  Hommes  &  Subgez:  Ce  nûnoblbnt,les- 
1411.   dits  d'Autrey  accompaigiiicz  de  plulieurs  Gens  d'ar- 

,     ^ mes  ou  mois  de  Février  oudit  an  mille  quatre  cents  & 

141  î  un  ,  boutèrent  les  feux  en  la  Ville  d'Amenty  oudit 
^  ^*  Baillage,  &  la  pillèrent,  &y  firent  dommage  de  plus 
de  quatre  cens  livres  tournois ,  au  fceu  dudit  Duc ,  qui 
tout  ce  euft  aggreable.  Et  fur  ce  le  Bailly  dudit  Chau- 
mont  rescrivy  audit  Duc,  lequel  luy  refpondi  que  les- 
dits  d'Autrey  ne  feroient  aucune  chofe  far  ledit  de  I<o, 
jusques  à  ce  qu'il  en  eult  ordonné.  Ce  nonobftant,  le 
lendemain  S.  Jean  Baptifte  mille  quatre  cents  &  deux 
lesdits  d'Autrey  accompaigniez  desdits  Bailli,  Prevoft, 
&  autres  Hommes  ,  Sugez  &  Serviteurs  de  nolhedit 
Coufin,  à  fon  fceu,  &  de  fon  commandement,  à  for- 
ce d'armes  coururent  la  Ville  de  Pirey  fur  Mcufe, ou- 
dit Bailliage  de  Chaumont,  &  en  la  Frevofté  d'Ande- 
lo,  aparrenant  audit  Colard  de  Fo,  &  icelle  pillèrent, 
&  emmenèrent  bien  pour  cinq  cents  livres  de  bellial  ou 
pays  de  Lorraine,  &  en  ce  failant  par  manière  de  de- 
rilion.  Je  vous  defens  de  par  le  Roy  ,  que  vous  ne 
diffipez  ces  vaches.  L'un  s'oppofoit,  l'autre  appelloit 
en  Parlement.  Et  ou  mois  de  Mars  l'an  raille  quatre 
cents  &  trois ,  les  gens  Perrin  de  DuUey  furent  en  la 
Ville  de  Vaudencourt,  qui  eft  de  noftre  demaine  ,  & 
des  Religieux  de  Luxu ,  &  en  l'oftel  Domaugin_  d' Al- 
lenville  prinrent  beftes,  qui  furent  menées  à  Reinovil- 
le  en  l'oftel  dudit  Duilley.  Sur  quoy  il  fut  ,requis  de 
faire  rertitation  ;  Et  pource  qu'il  en  fut  refufaiu,  turent 
mis  en  noftre  main  certaines  rentes  qu'il  avoir  en  la- 
dite Ville  ,  &  les  Habitans  d'icelle  en  noftre  garde. 
J  Mais  ou  contempt  &  haine  de  ce,  Chariot  de  Duilley, 
accompaignié  de  Simon  de  Tieulleres,  &  autres  Hom- 
mes &  Sùbgei  dudit  Duc,  environ  la  Saint  Jean  Bap- 
tide  mille  quatre-cents  &  cinq,  boutèrent  les  feux  en 
noftre  Ville  de  Vaudencourt,  qui  eft  noftre  propre  de- 
maine, &  la  pillèrent,  &  y  firent  dommage  de  mille 
livres  &  plus.  Et  depuis  en  l'Aouft  enfuivant  ledit 
Chariot  &  Henry  fon  Frère  &  autres  retournèrent  en 
ladite  Ville,  prinrent  corps  d'hommes,  &y  boutèrent 
les  feux.  Et  ou  contempt  de  ce  que  un  appelle  ,  Je- 
han Petit,  leur  dift  que  c'eftoit  mal  fait ,  &  que  ladite 
Ville  eftoit  à  nous  ,  en  noftre  garde  ,  ledit  Henry  le 
fery  de  fon  efpée  en  difant:  Vecy  en  defpi  de  ton  Roy, 
&  menèrent  lesdits  Prifonniers  ou  lieu  du  Chaftellet 
prés  de  Chaftenoy  tenu  de  nous,  &  les  rençonnerent  : 
C'eft  àfçavoir  Jean  Breuel  à  XL.  Êfcus,  &  Jehan  Bi- 
got à  cent  efcus.  Et  combien  que  depuis  lesdites  ren- 
çons  fuflènt  arreftées  ,  &  qu'elles  deuiferit  demourer 
en  furfeance  jusques  à  ce  que  nous  en  aurions  ordon- 
né ,  &  que  ainfi  l'euffent  promis  ledit  Duc  &  lesdits 
Duilley  :  neantmoins  yceulx  de  Duilley  ont  levé  pour 
les  quarante  efcus  quatre-vingts  efcus ,  &  pour  les  cent 
efcus ,  deux-cents  efcus  ,  &  fi  demandent  encore  le 
principal  >qui  montent  à  fept  vingts  efcus.  Et  par  le 
fait  desdits  de  Duilley  lesdits  de  Vaudencourt  font  tous 
deftruits.  Et  que  ou  mois  de  Juing  l'ati  mille  quatre 
cenfi  &  quatre  le  grant  Liebaut  de  Thielleu  homme 
dudit  Duc  couru  là  Ville  de  Bourbonne  ,  qui  eft  dudit 
Bailliage  de  Chaumont  &  de  la  Frevofté  de  Coiffy,  & 
depuis  la  vigile  Saint  Simon  &  Saint  Jude  oudit  an 
mille  quatre-cents  &  quatre  lesdits  de  Duilley  acom- 
paigniez  de  plulieurs  gens  dudit  Duchié  de  Lorraine 
coururent  les  Villes  de  Crammillieres  &  de  Guigne- 
ville,  qui  font  dujit  Bailliage  de  Chaumont  ,  aparte- 
nans  à  Hue  de  Bullegniville  Chevalier,  y  boutèrent  les 
feux,  &  y  firent  domm-ige  de  trois  mille  livres  &  plus, 
&  environ  huit  jours  après  y  retournèrent  ,  &  ce  qui  y 
eftoit  demouré  deftruilirent,  &  rençonnerent  les  Hom- 
mes &  Subgez  d'icelle,  &  les  ont  tenus  apatis , en  pre- 
nant d'eulx  pour  demourer  en  leurs  hoftelz.  Et  quand 
ils  veoient  noz  penonceaulx ,  qui  eftoient  fur  les  mai- 
fons  qui  ardoient,  cheoir,  difoient  par  manière  de de- 
rifion  :  Tien  te  bien  Roy ,  le  Ray  chiet ,  iV  le  Roy  art , 
&  maintes  autres  manières  de  dcrifion  faifuit  de  nous 
&  de  noftre  puilFince.  Lesquelles  chofes  noftredit 
Conlin  avoit  pour  agréables,  du  moins  n'en  avoir  pris 
punition,  &  ne  avoit  pas  fait  faire  reftitition  :  combien 
que  plulieurs  fois  en  euft  efté  fommé  &  requis.  Et 
depuis  noftre  Prevoft  d'Andelo  ,  avec  lui  le  Subftitut 
de  noftre  Procureur ,  fe  transportèrent  esdites  Villes  , 
pour  faire  information  des  chofes  dellusdites  ,  par  ver- 
tu de  certaines  Lettres  obtenues  de  nous  par  ledit  de 
Bullegn-.ville,&  ce  faichans  lesdits  de  Duilley,  accom- 
paigniei  de  Simon  de  Tieulleres,  bâtirent  lesdits  Pre- 
voft &  Subftitut  tres-enormement,  &  avec  ce  par  for- 
ce leur  firent  promettre  qu'ils  n'en  feroient  jamais 
pourfuite,  &  ne  leur  en  venroit  mal  ne  dommage.    Et 


que  ou  mois  d'OÛobre  l'an  mille  quatre-cents  &  cinq     A  M'uki 
Simon  de  Chaftillon  ,    qui  eft  de  l'Uftcl  de  iii.Urcdit 
Coufin,  &  de  fa  garnifm  dudit  Chaftel,  pilla  l.i '■  il-    141,1. 
le  de  Sionne  oudit  Bailliage  de  Chaumont  apartenant  —z-    — , 
aux  Religieux  de   l'Eglué   de  Saint  Jaques  on  Mont    I4IÎ, 
eftant  en  noftre  garde ,  &  la  dommagja  de  cinq-cents  ^ 

livres  tournois,  &  plus.  Et  n'ont  peu  lendits  Religi- 
eux eftre  feurs  jusques  à  ce  qu'ils  fe  font  mis  en  la 
garde  dudit  Duc.  Et  que  depuis  le  premier  jo-.r  du 
mois  de  Janvier  oudit  an  Geoffroy  de  Sampigny  k  au- 
tres Subgez  dudit  Duc  prirent  du  Priouré  de  RvvA  le 
Prieur  d'ilec  &  tous  les  Biens ,  &  le  menèrent  en  Lor- 
raine. Et  par  Jehan  Rencourt,  Subgiet  dudit  lUica 
elle  courue  la  Ville  de  Maudreval  apartenant  aux  Re- 
ligieux de  Meruant,  &  par  luy  ont  efté  domm..g.z  de 
quatre-cents  livres  tournois  &  plus.  Et  que  pareille- 
ment a  efté  pris  l'Abbé  de  l'Eglife  de  MauJieval  pair 
Erart  du  Chaftelet  Homme  &  Subget  dudit  Duc  ,  & 
longuement  détenu  Prifonnier  ,  ou  comptent  de  ce 
qu'il  avoit  plaidé  &  obtenu  un  Arreft  contre  ledit 
Erart.  Et  que  tout  ce  qui  avoit  efté  fait  fur  les  hom- 
mes de  ladite  Eglife  fu  fait  ou  comptempt  dudit  Ar- 
reft ,  qui  avoit  efté  rendu  en  noftre  Couit  de  Parle- 
menr.  Et  que  avecques  ce  ou  mois  de  Janvier  l'ati 
mille  quatre-cents  &  fix  ledit  Duc  &  plufieurs  Gens 
d'armes  furent  logiez  en  la  Ville  de  Berricourt  oudit 
Bailliage  de  Chaumont,  laquelle  eftoit  en  noftre  garde, 
&  en  ligne  de  ce  y  eftoient  nos  penonceaulx  de  nos 
armes,  lesquelz  par  aucuns  des  gens  dudit  Duc,  &  en. 
fa  prefence,  furent  pris  &  trainez  par  la  boe  &  fange. 
Es  par  manière  de  derifion  difoient  plufieurs ,  Or  es- 
ta bie»  malade  Ihiy ,  Roy^  tu  ne  te  pues  ayder  :  Vecy  le 
Roy  que fay  fris.  Et  après  ce,  celuy  qui  fe  faifoit  les 
mift  fur  fon  espaule  ,  en  difant  :  Vecy  bel  mirov.ër.  Et 
que  n'avoit  gueres  ,  Henry  &  Chariot  de  Duilley  a- 
voient  pris  l'Abbé  de  Flabemont  dudit  Bail  litige  de 
Chaumont  eftant  en  noftre  garde,  lequel  avoit  un  pro- 
cès en  noftre  Court  de  Parlement  contre  nn  autre  FvC-' 
ligieux  :  &  par  long  temps  l'ont  détenu  Prifonnier  ,  & 
par  force  l'ont  fait  renoncer  à  fon  Abbaye  ,  &  après 
l'ont  fait  morir.  Et  avec  ce,  la  P'emmc  dudit  Simon 
deTieuleres,  Subgette  dudit  Duc,  fift  prendre  oudit 
Bailliage  de  Chaumont  Jehan  Willemel  noftre  Ser- 
gent,, &  le  fift  mener  en  Lorraine  ,  où  il  fut  longue- 
ment détenu  Prifonnier. 

Et  difoient  encore,  que  par  les  gens  ,  Officiers  & 
Familiers  dudit  Duc  avoient  efté  commis  plufieurs  au- 
tres mauvais  cas  fans  nombre  ,  lesquels  avoient  efté 
fait  par  fon  commandement ,  du  moins  les  avoit  eûz 
pour  agréables ,  &  n'en  avoit  pris  aucune  punition  j 
ne  fait  taire  reftitution,  &  avoit  eu  fa  part  des  pilleries 
faites  par  fes  gens  &  les  avoit  appliquez  a  fon  proffit, 
&  maintesfois  s'eftoit  mocqué  de  paroles  &  de  fait  dé 
nous.  Pour  lesquels  cas  le  grand  Maiftre  de  Noftre 
Hoftel  &  l'Admirai  de  France,  qui  lors  eftoient,  fu- 
rent envoyez  à  puiflance  de  Gens  d'armes  contre  nos-  . 
tredit  Coufin.  Et  que  finalement  certain  apointenjent 
avoit  efté  fait  l'an  mille  quatre-cents  &  fix  ,  par  le- 
quel iceluy  noftre  Coufin  avoit  promis  de  comparoir 
en  perfonne  devant  nous  dedans  le  jour  de  Noël  lors 
prochain  enfuivant ,  &  respondroit  &  fe  excuferoic 
des  cas  deffusdits  ,  &  feroit  venir  avecques  luy  fes 
Hommes,  dont  nos  Officiers  &  Subgez  fedouloient; 
&  s'ils  eftoient  refufans  d'y  aller  ,     il  les  feroit  ban-  \ 

nîr  de  fon  'ays,  &  ayderoit  à  nos  gens  à  les  pren- 
dre &  en  faire  Juftice.  Et  que  cependant  toute  voye  i 
de  fait  celFeroit.  Et  avoit  toutes  autres  convenances;  j 
Pour  lesquelles  chofes  tenit  il  avoit  foubzniis  &  obligé 
tout  ce  qu'il  tenoit  de  nous ,  &  en  efpecial  les  Chas- 
teaux,  Villes,  &  Chaftellenies  dudit  Neufchaftel  &  de 
Chaftenoy  avec  leurs  Apartcnances ,  fit  les  avoit  mis  es  ■ 
mains  de  certains  Commis  de  par  nous  avec  ledit  Chas- 
tel  du  Chaftellet,  pour  iceulx  gouverner  foubz  noftre 
main  jusques  à  ce  que  par  nous  en  fuft  autrement  or- 
donné. Et  avoit  promis  comparoir  par  devant  nous 
dedans  ledit  jour,  fur  peine  d'eftre  attaint  &  convaincu 
des  casdeffusdis,  dont  il  eftoit  chargié.  Et  que  ne- 
antmoins il  n'avoit  entciné  ne  accomply  aucunes  des- 
dites convenances.  Mais  qui  pis  eftoit,  environ  la  my- 
Karesme  qui  fut  l'an  mille  quatre-cents  &  neuf,  pour- 
ce  que  aucuns  &  des  plus  grans  Bourgeois  de  ladite 
Ville  n'allèrent  pas  au  devant  de  noftredit  Coufin  qui 
venoit  en  ladite  Ville,  fit  que  l'on  d'iceulx  iwbitans  en 
excufoit  les  abfens ,  luy  dift  qu'ils  n'eftoient  ofcz  ve- 
nir, pource  que  on  leur  avoit  rapporté  qu'il  les  meua- 
çoit.  Iceluy  Duc  avoit  refpondu  fit  juré  qu'il  ne  leur 
vouloir  aucun  mal  :  Et  en  faignant  de  vouloir  punir 
ccluy  qui  avoit  fait  ledit  rapport,  il  avoit  commis  cer-' 
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.       ,_  taînes  perfonnes  pour  eux  inforiner  fur  ce.     Parquoy 
ANNO  j,^y[jj  qyi  s'eftoient  abfentez  eftoient  retournez  en  la- 

rAxr     dite  Ville  cuidans  eftre  à  lauveté.   Et  que  le  quimics- 
*♦  me  jour  du  mois  de  Février  Tan  dellusdit  ledit  Duc 

"  eftoit  entré  en  ladite  Ville,  &  depuis  avoit  fait  fermer 

toutes  les  Portes  d'icelle.  Et  ce  fait ,  par  foti  com- 
mandement les  Gens  d'armes  qui  y  eftoient  avoient 
couru  par  ladite  Ville,  &  pris  des  plus  notables  Bour- 
geois de  ladite  Ville  jusques  au  nombre  de  vingt  & 
huit.  Et  avoit  fait  publier ,  que  fe  les  Femmes  ou  A- 
mis  desdits  Prifonniers  faifoient  pourfuite  de  ce,  qu'il 
les  feroit  mourir  :  &  que  les  Gens  d'armes  indifferern- 
ment  avoieut  prins  tous  les  biens  meubles  desdits 
Bourgeois ,  &  les  biefs  &  vins  eftans  en  leurs  Hoftelî, 
dont  partie  avnit  efté  portée  ou  Chaftel  dudit  lieu  ,  & 
partie  diftribuée  susdits  Gens  d'armes.  En  quoy  la- 
dite Ville  avoit  cftc  dommagée  de  cent  mille  frans.  Et 
cependant  ledit  Duc  avoit  fait  entrer  en  ladite  Ville 
cinq  ou  iix  cents  Alemans ,  qui  firent  pis  que  devant. 
Et  le  premier  jour  de  Mars  enfuivant  l'un  desdits  Pri- 
fonniers,  nommé  Guillaume  Huel,avoit  efté  prins  par 
Henry  de  Dueilley  &  autres  ferviteurs  dudit  Duc, 
qui  de  la  voulenté  dudit  Dnc  l'avoient  noyé  fans  le 
vouloir  laiffer  confeflèr  :  &  tout  en  haine  de  ce  qu'il 
àvoit  pris  une  Sauvegarde  de  nous  ,  ou  de  nos  Offi- 
ciers. Et  que  depuis  ledit  Duc  avoît  fait  courir  les- 
dits  Gens  d'armes  par  noftre  Royaume  jusques  à  la 
Fauche,  &  fait  piller  &  rober  ledit  Pays.  Et  que  pour 
ces  caufes  le  Bailly  de  Chaumont  rescrivit  audit  Duc, 
qu'il  ceffaft  des  chofes  &  exploits  deffusdis  ,  fit  qu'il 
ne  procedaft  aucunement  que  raifonnablement  contre 
lesdits  de  Neufchaftel.  Et  pour  les  Lettres,  porter 
avoit  envoyé  deux  de  nos  Sergents  audit  lieu  de 
■>  Neuf-  Trichar.el  *.  Ausquels  Sergents  il  fut  dit  qu'ilz  n'en- 
'ehallel.  treroient  point  en  ladite  Ville ,  &  leur  furent  dites  plu- 
fieurs  paroles  injurieufes.  Mais  ou  comempt  de  ladi- 
te refcription ,  ledit  Duc  avoit  fait  prenre  quatorze  des- 
diz  Prifonniers  qui  eftoient  oudit  Chaftel,  &  les  avoit 
faiz  mener  tres-deshonneftement  comme  larrons  & 
murdriers  ou  Pays  d'Alemaigne  ,  &  les  avoit  longue- 
ment faiz  détenir  Prifonniers  en  feps  en  grant  pauvreté 
&  mifere.  Et  les  autres  avoit  toufiours  fait  détenir 
Prifonniers  oudit  Neufchaftel.  Et  avoit  aucuns  d'iceulx 
Prifonniers  rançonnez  à  trois  cents  frans,  les  autres  à 
quatre  cents  ,  &  les  autres  plus  ou  moins  félon  leurs 
chevances.  Et  avec  ce  avoit  fait  porter  toutes  les  ar- 
meures  de  ladite  Ville  en  fon  Chaftel  ,  &  fait  tenir 
fermée  la  Porte  dé  ladite  Ville  de  la  partie  de  noftre 
Royaume,  &  les  autres  Portes  par  où  l'en  va  en  Lor- 
raine avoit  fait  tenir  ouvertes.  ,  Et  aufll  avoit  mis  gens 
d'Armes  eh  ladite  Ville  eftrangers  &  autres  ,  qui  tic 
laiifoient  entrer  nos  Ofiîciers  ,  &  qui  deftruifirent  & 
gafterent  les  biens  eftans  en  icelle  Ville.  .  Et  qui  plus 
eft, avoit  fait  faire  foffez  environ  ledit  Chaftel,  &  rom- 
pre certains  murs  contre  la  teneur  dudit  Arreft.  Et 
auffi  plufieurs  des  gens  dudit  Duc  à  puiftîance  d'Armes 
eftoient  alez  prendre  de  fait  en  plufieurs  Lieux  de  nos- 
tre  Royaume  hors  desdites  Terres  plufieurs  biens  que 
lesdits  de  Neufchaftel  y  avoient  mis  &  retraiz,  &  en  es- 
pecial  en  l'Abbaye  de  Mirovauft  un  coffre  apartenant 
à  Jehan  Ferot  l'un  desdits  Prifonniers  ,  ouquel  avoit 
quarante  mars  en  vaifiTelle  d'Argent,  fix  cents  escus  en 
Or,  &  plufieurs  autres  joyaulx  en  valeur  de  deux  cents 
escus.  Et  en  la  Maifon  de  Colart  Beaupigné  ,  qui 
eftoit  en  noftre  Sauvegarde  avec  fes  Biens ,  ledit  Duc 
avoit  fait  prendre  ceht  dix  queues  de  Viii  ,  mille  ra- 
feaux  de  forment  ,  &  autant  d'avoine  ,  qui  valoient 
deux  mille  livres  Tournois ,,  dix  chevaux  tant  à  felle 
que  de  harnoiz,  vingts  lits  de  plume,  vaiflelle  d'Ar- 
gent, nappes,  toiiailles,  &  autres  biens  meubles,  qui 
pouvoient  valoir  unze  cents  livres  Tournois  &  plus. 
Et  avoient  fait  bouter  hors  de  ladite  Ville  la  Femme 
dudit  Colart.  Et  depuis  avoit  fait  prendre  de  fait  bes- 
tes  eftans  en  noftre  Royaume  &  hors  de  la  Terre  d'i- 
celui  Duc  ,  apaltenans  audit  Colart ,  &  les  avoit  fait 
mener  ou  Pays  de  Lorraine  ,  après  ce  qu'il  luy  avoit 
efté  fignifié  derechief  que  ledit  Colart  eftoit  en  noftre 
Sauvegarde.  Et  ou  contempt  d'icelle  Sauvegarde,  & 
en  rOftel  de  Colart  Ferot  avoit  fait  prendre  cent  re- 
feaulx  de  froment  ,  cinquante  refeaulx  que  d'orge  que 
d'avoine  ,  trente  queues  de  vin  qui  pouvoient  valoir 
trois  cens  livres  ,  vaiffelle  d'Argent  &  joyaulx  valans 
iîx  vingts  livres, cinq  chevaux, &  plufieurs  autres  meu- 
bles: qui  pouvoient  valoir  unze  cents  livres,  avec  tous 
les  papiers  h  Lettres  obligatoires  des  debtes  dudit  Co- 
lart, enfcmble  fes  beftfs  baillées  à  moitié.  En  quoy 
il  avoit  efté  dommaigié  de  cinq  cens  livres  &  plus. 
Et  tous  les  biens  meubles,  coffres,  papiers, &  environ 


deux  mille  beftes  à  laine  ,     &  plufieurs  grofTes  beftcs    AnNO. 
apartenans  audit  Henry  Colinet.     En  quoy  il  avoit  eftc 
dommaigié  en  deux  mille  livres  :     Et  avoit  fait  faire    l^ïZm 
femblables  exploiz   es   hoftelz  des   autres  qu'il  tenoit 


Prifonniers  ,  parquoy  ils  avoient  efté  dommaigiez  en  lAI^* 
la  fommc  de  cinquante  mille  livres  Tournois.  Et  de- 
puis avoit  contraint  les  Habitans  de  ladite  Ville  à  re- 
noncer au  procès  qu'ils  avoient  en  noftredite  Court, 
&  à  paflTer  Lettres  de  conftituer  Procureur  pour  obtenir 
un  congié  d'accorder  &  confentir  ce  que  dit  eft  ,  &  à 
faire  un  Seel  de  plomb  pour  faire  feeler  lesdites  Lettres. 
Et  que  pour  ces  caufes  le  Bailly  de  Chaumont  par  nos 
Lettres  Patentes  avoît  requis  audit  Duc  qu'il  reparaft 
les  chofes  :deflusdites,  &  qu'il  nous  rescrivift  fon  in- 
tention. Et  par  nos  autres  Lettres  avoit  fait  comman- 
dement audit  Duc  qu'il  delivraft  les  corps  desdits  Pri- 
fonniers.    A  quoy  il  avoit  desobey. 

Et  depuis  icelui  Bailli  s'eftoit  transporté  devant  la- 
dite Ville  de  Neufchaftel  ,  &  fait  commandement  de 
par  nous ,  que  l'en  luy  en  feift  ouverture.  Mais  il  n'y 
avoit  trouvé  aucune  obeifîànce.  Et  pource  en  figne 
de  rébellion  avoit  getté  une  verge  blanche  en  ladite 
Ville.  Et  ce  fait,  pource  que  par  information  il  avoit 
trouve  les  chofes  defTusdites  eftre  vràyes  ,  il  avoir  ad- 
journé  devant  la  Porte  de  ladite  Ville  noftredit  Coufin 
à  comparoir  en  perfonne  en  noftredite  Court  de  Parle- 
ment, à  certain  jour  enfuivant.  Et  les  autres  defTus- 
dits  à  comparoir  auffi  en  perfonne  fur  peine  de  bannis- 
fement.  En  faifant  lequel  exploit ,  ceulx  qui  eftoient 
en  ladite  Ville  avoient  mis  trait  fur  arbaleftres ,  ten- 
dans  pour  traire  audit  Bailli  &  à  fes  compaignons  ,  & 
avoient  fait  femblant  de  getter  &  ruer  pierres  fur  luy, 
&  fait  grant  noilè  &  tumulte  en  derrifion  &  contempt 
de  noftredite  Seigneurie.  Et  que  ou  contempt  dudit 
exploit  ledit  Duc  avoit  fait  prendre  un  po  de  biens  qui 
eftoient  demourez  es  Maifons  desdits  Colart  Beaupi- 
gné ,  Colart  Serot  ,  Henry  Colinet ,  &  autres.  En 
quoy  ils  avoient  efté  dommagiez  en  la  fommc  de  dix: 
mille  livres  Tournois.  Avec  plufieurs  autres  beftes  à 
laine  &  à  corne,  qui  leur  apartenoient ,  &  les  avoient 
fait  mener  au  Pays  de  Lorraine.  En  quoy  ils  avoient 
efté  dommagiez  outre  la  valeur  de  dix  mille  livres 
Tournois  &  plus.  Et  qui  pis  eft,  deux  jours  après  le- 
dit exploit  fait ,  ledit  Duc  eftoit  venu  en  ladite  Ville, 
&  avoit  fait  vuider  foflfez  dudit  Chaftel  ,  plus  fort  que 
paravant  enfoncer  icèlui  Chaftel ,  faire  pont  levis,  plan- 
ches contre  la  Fortification  de  ladite  Ville ,  rompre  & 
abatre  les  murs  derrière  de  ladite  Ville  ,  &  roitipre  la 
roche  pour  y  faire  chemin  &  voye.  Et  depuis ,  pour 
ce  que  un  nommé  Jehaii  Ouvry  de  Chaumôiit  demou- 
rant  audit  Chaumont  ,  noftre  Bourgois  fans  moyen, 
qui  eftoit  alez  veoir  (à  Femme  audit  Neufchaftel ,  a- 
voit  requis  au  Bailly  dudit  h'eu  qu'il  lui  donnaft  congié 
de  foy  eii  partir  &  retourner  audit  Chaumont  ,  &  de 
mettre  hors  certains  biens  qu'il  avoit  en  ladite  Ville, 
dift  audit  Bailli  qui  lui  avoit  refufé  ledit  congé ,  qu'il 
iroit  au  remède  devers  nos  OfBciers  ,  icelui  Bailli  ou 
comptent  de  ce  l'avoit  fait  prendre  &  mettre  en  fous 
de  foffe  ,  où  il  avoit  efté  longuement  détenu  Prifon- 
nier.  Et  auffi  ledit  Suppliant  avoit  pris  Mongin  Ra- 
queneufe  ,  pource  qu'il  avoit  appelle  de  fa  Juftice  de 
RuilTeul  près  dudit  Neufchaftel.  Et  auffi  avoit  pris, 
&  fait  faire  audit  Maiftre  Jaques  Serot  pis  que  aux  au- 
tres Prifonniers ,  en  haine  de  ce  qu'il  avoit  efté  Tabel- 
lion en  noftre  Prevofté  d'Andelo,  &  qu'il,  avoit  com- 
mife  aux  Sièges  dudit  Bailliage  de  Chaumont.  Et  que 
quant  il  avoit  efté  prins  &  mené  oudit  Chaftel  de 
Neufchaftel,  il  avoit  efté  mis  en  fon  pourpoint,  &  de- 
chaucié.  Et  que  plufieurs  Chevaliers  &  Escuyers  du- 
dit Duc,  qui  avoient  efté  à  ce  prefens ,  lui  avoient  die 
par  manière  de  derifion  telles  paroles  :  Cy  a  Mie  pri- 
fi,  oppofe,  appelle  :  Or  dy  à  ton  Roy  qii'il  te  itiegne 
aider.  Et  en  l'eftat  deflTusdit  fu  mis  en  prifon._  Et  en  ' 
outre  ,  que  ledit  Duc  avoit  défendu  aux  Habitans  de 
ladite  Ville  de  Ruiffeul ,  qui  font  d'ancienneté  fubgez 
&  des  ufages  de  Neufchaftel  ,  que  d'oresnavant  ilz  ne 
fe  teiiifîent  foubz  eux  de  leur  bannière  ,  ne  de  leurs 
ufaiges,  &  les  avoit  condempnez  en  cent  livres  Tour- 
nois d'amende  ,  pource  qu'ilz  s'eftoient  tenuz  foubz 
Neufchaftel.  Et  en  oultre  leur  avoit  défendu  ,  qu'ilz; 
ne  feuftTent  ^\  hardiz  d'eulx  confeiller  ou  défendre  par 
ceulx  de  noftre  Royaume  ,  ne  de  les  faire  venir  audit 
lieu.  Et  avec  ce  avoit  fait  prendre  &  détenir  Prifon- 
nier  par  trois  jours  audit  Neufchailel ,  en  haine  de  ce 
qu'il  avoit  appelle  du  Maire  &  d'un  Sergent  dudit  lieu, 
&  relevé  fon  Appel  en  noftredite  Cour  de  Parlement, 
&  par  Prifon  l'avoit  contraint  à  renoncier  audit  appel, 
&  à  bailler  pièges  jusques  à  cent  escus  ,  de  luy  rappor- 
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AisiMn  '^^''  '^'^''  Adjournement,  lequel  il  avoit  deschiré  &  get- 
J\NIN«J  té  ou  feu  li  toll  qu'il  luy  avoit  e[\é  baillé.  Et  en  oul- 
141 Z.  tre  depuis  ledit  Adjournenient  ,  ledit  Duc  avoit  fait 
affembler  les  habitans  de  ladite  Ville  ,     &  fait  lire  un 


[AI  i,  Escri  qui  contenoit  que  lesdits  Habitans  confeliatîent 
^'  que  icelui  Duc  devoit  avoir  une  poterne  en  Ton  Chas 
telet  pour  y  entrer  fins  le  congié  desdits  Habitans. 
Et  que  ainli  l'avoient  ou  dévoient  avoir  fes  Predeces- 
iéurs ,  &  que  lesdits  Habitans  avoient  fait  abatre  la  po- 
terne quant  ils  avoient  fait  faire  les  murs  entour  ledit 
Chartel.  Et  pour  ce  avoient  efté  condempnex  en  dix 
mille  livres,  dont  ils  avoient  payé  trois  mille  ,  &  le 
furplus  leur  quittoit  ,  &  avoit  contraints  iceulx  Habi- 
tans à  promettre  par  la  foy  de  leur  corps  ,  &  fur  l'o- 
bligation de  leurs  biens  ,  à  tenir  le  contenu  oudit 
Escript  ,  &  à  renoncer  au  bénéfice  de  dispenfation 
de  leurs  fermens,  à  tous  Droiz  Impériaux ,  Apoftoli- 
ques  &  Royaux,  &  aufïï  à  toutes  oppolitions  &  ap- 
pellations. 

Pour  lesquels  cas  lesdits  Supplians  avoient  efté  ad- 
journez  en  nollre  Cour  de  Parlement  j  c'ell  à  fçavoir 
ledit  Duc  à  comparoir  perlbnnellement  ,  &  les  autres 
à  peine  de  bannillement ,  pour  respondre  à  noftre  Pro- 
cureur General, &  à  tous  autres  qui  Partie  fe  voudront 
faire  à  fin  civile,  fur  le  contenu  en  nos  Lettres  fur  ce 
données  :  &  que  au  jour  à  eulx  affigné  n'elloient  venus 
ne  comparus ,  &  pour  ce  avoient  efté  mis  en  default. 
Et  depuis  avoient  efté  adjourneî  à  veoir  adjuger   le 
prouffit  dudit  default  ,     à  comparoir  en  perfoune  ,  & 
fur  peine  de  banniftement  en  noftredit  Parlement  ,  à 
certain  jour  lors  enfuivant,  6  intimation  que  veinlfent 
ou  non  audit  jour  j    on  procederoit  &  iroit  avant  en 
l'adjudication  du  prouffit  dudit  defaut,qui  par  lesdits  de 
Neufchaftel  &  noftre  Procureur  avoient  efté  lors  bail- 
lié  par  escript  par  devers  noftredite  Cour^  &  fur  l'ad- 
judication dudit  bannifTement  &  confiscation  de  leurs 
biens  ,&'  en  oultre  comme  de  raifon  feroit.     Et  depuis 
avoit  efté  fur  ce  tant  procédé ,  qu'ils  avoient  efté  mis 
en  quatre  dcfaulx.     Par  vertu  desquels  il  avoit  efté  dit 
par  Arreft  de  noftredite  Court ,  qu'elle  tenoit  &  tient 
lesdits  Supplians  &  chacun  d'eulx  convaincus  &  attaints 
des  cas,  crimes,  &  maléfices  deffiisdits.  Et  avec  ce  les 
avoit  &  a  condampnez,  &  chacun  d'eulx  pour  le  tout, 
à  rendre  di  mettre  reaiment  &  de  fait  en  noftre  main 
lesdits  Thierry  Pptcelot ,  Maiftre  Jaques  Fourot,Lam- 
belot  Belpigné,  Jehan  Fourot,  Aubert  Chifflet,  Hu- 
gues Chabaye  Belm,  Jehan  Pouren,  Guillaume  Coli- 
net,  Thierty  Grenetier,  Maugin  Chondel,  Humbelot 
Bovelines,  Maugin  Rogueufe,  Maugin  Racinete,  & 
Jehan  Orry  ,    &  aufli  lous  les  autres  Prifonniers  pre- 
ïens  par  lesdits  Supplians  audit  lieu  de  Neufchaftel,  & 
depuis  par  eulx  transportez ,  dont  deflus  eft  faite  men- 
tion.    Et  auffi  à  rendre  &  teftituer  tant  ausdits  Prifon- 
niers ,  comme  ausdits  Colart  Belpignié ,  Coulart  Fou- 
rot  ,   &  Henry  Colinet  ,     en  la  qualité  qu'ils  avoient 
procédé  en  cefte  partie,  tous  leurs  biens  prins  déclarez 
en  leurdite  demande ,  &  prouffit  dudit  default  que  eux 
.ont  baillé  par  devers  noftredite  Cour ,  comme  dit  eft. 
Desquelz  &  de  leur  valeur  &  extimation  ilz  feroient  & 
feront  creuz  par  leur.fimple  ferment  jusques  à  la  fom- 
me  de  cinquante  mille  livres  Tournois, &  au  deffoubz. 
Et  avec  ce  avoient  &  ont  lesdits  Duc ,  Henry  &  Char- 
lot  de  t)ueilley,  Thieleguin  Prevoft  de  Chaftenay,  & 
chacun  d'eulx  pour  le  tout  efté  condempnez  à  réinté- 
grer noftre  Sauvegarde  par  eulx  enfrainte  en  la  perfon- 
ne  dudit  Guillaume  Huel  ,   &  en  icelje  réintégrant  & 
reparant  avoient  &  ont  efté  condemnez  à  reftablir  pu- 
bliquement ledit  feu  Guillaume  par  figne  ou  par  figure 
à  fi  Femme  &  à  fes  Enfans ,  &  à  fonder  aufli  en  l'E- 
glife  en  laquelle  il  eft  enterré  ^  une  Chapelle  ou  Cha- 
pellerie perpétuelle  à  leurs  despcns  doiiée  de  cinquante 
livres  Tournois  de  rente  perpétuelle  admortîe.     De  la- 
quelle Chapelle  la  collation  appartiendra  de  plain  droit 
à  nous  &  à  nos  Succelfeurs  Rois  de  France.     Et  auflî 
à  aftèrvir  bien  &  fonffifamment  à  ladite  Femme  &  à 
fesdits  Enfans  cent  Tournois  de  rente  par  chacun  an 
aux  vies  d'eulx  ,     &  aufli  à  leur  payer  pour   une  fois 
deux  mille  livres  Tournois.     Avoient  auffi  &  ont  efté 
lesdits  Supplians  &  chacun  d'eulx  condempnez  pour  le 
tout  envers  lesdits  Prifonniers  Colart  Belpignié  ,   Co- 
lart Fourot,  &  Jehan  Colinet  ,  es  noms  &  es  qualitez 
qu'ils  procèdent  ,     en  la  fomme  de  vingt  mille  livres 
Tournois  pour  leurs  dommages   &   interefts.     Et  en 
outre  avoit  &  a  efté  ledit  Duc  condempué  à  mettre  en 
eftat  toutes  les  nouvcUetez  &  entreprlnfes  par  luy  fai- 
tes &  perpétrées  audit  LIl-u  &   Ville   de  Neufchaftel 
contre  l'Arreft  prononcé  contre  luy  en  noftredite  Cour 
de  Parlement  au  prouffit  de  noftre  Procureur  le  dix- 
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feptiesme  jour  de  Juin  mille  trois  cents  quatre-vingts  A|sjvj~ 
un  &  fuivant  l'eftet  &  exécutions  d'iceluy.  Lesquelles  '^^"^ 
nouvel letez  &  entreprlnfes  par  iceluy  Arreft  auroient    1412,, 

efté  cairées,annullées  &  miles  au  néant.     Et  avecqucs  — - 

ce  avoit  exempté  dés  lors  noftredite  Court  à  touliours 
mais  les  Habitans  de  ladite  Ville  de  Neufchaftel  de  la 
Jurisdiâion,  Obeilfance,  &  Subjeàion  dudit  Duc  & 
de  fes  Succelfeurs,  &  les  avoit  déclarez  eftre  &  devoir 
demeurer  Subgez  de  nous  &  de  nos  Succelfeurs  fans 
moyen,  &  ledit  Duc  eftre  encouru  envers  nous  en  la 
fomme  de  mille  mars  d'Argent  ,  &  mille  mars  d'Or 
pour  les  desobeillances  par  luy  commifes  envers  nous, 
dont  cy  deflus  eft  faite  mention,  &, qui  font  contenues 
en  ladite  demande  &  prouffit  du  default  desdits  deman- 
deurs. Lesquelles  peines,  fommes,  &  autres  adjudi- 
cations deffusdites  noftredite  Court  voult  &  ordonne 
eftre  prinfes  &  levées  fur  lesdits  Supplians  &  fur  leurs 
Biens  quelconques ,  félon  la  forme  desdites  adjudica- 
tions avant  toutes  autres  amendes  ou  confiscations. 
Et  fi  les  avoit  condemnez  es  despens  desdits  Co- 
lart Belpignié,  Colart  Fourot,  &  Henry  Colinet  ,  es 
noms  &  qualitez  que  deflTus  :  la  taxation  d'iceulx  refer- 
vée  par  devers  noftredite  Court.  Et  avec  ce,  ledit  Duc 
par  le  bénéfice  de  noftre  Procureur  avoit  efté  condem- 
né  à  rendre  &  rcftituer  aux  finguliers  Prifonniers  de- 
mourans  en  rioftre  Royaume  environ  ladite  Ville  de 
Neufchaftel,  les  dommages  &  pertes  qu'ilz  ont  eues 
&  fouff^ertes  par  les  pilleries,  roberies,  courfes,  &  au- 
tres crimes  &  deliz  par  luy  &  par  fes  gens ,  Subgiez  & 
Allez  fais,  commis,,  &  perpétrez  depuis  vingt  ans  eii 
ça  à  compter  du  jour  de  la  datte  dudit  Arreft.  Des- 
quels &  de  la  valeur  d'iceulx  noftre  Procureur  premiè- 
rement fur  ce  informé  feroit  creu  par  fon  ferment  jus- 
ques à  la  fomme  de  quarante  mille  livres  Tournois  & 
au  delFoubz.  Et  fi  avoit  &  à  noftredite  Court  déclaré 
tous  les  Fiefs  h  Arrierefiefs  eftans  en  noftre  Royau- 
mej  que  lesdits  Supplians  tenoient  de  nous  par  moyen 
ou  fans  moyen  eftre  à  nous  à  noftre  proffit  commis. 
Et  avec  ce  les  avoit  &  a  banniz  de  noftre  Royaume,  & 
confisqué  à  nous  le  refidu  de  tous  leurs  biens  j  .  fi 
comme  on  dit  ces  chofes  plus  à  plaln  apparoir  par  le- 
dit Arreft  ,  qui  fut  prononcé  le  premier  jour  d'Aouft 
dernier  pafle.  Par  vertu  duquel  Arreft  ,  &  de  l'exécu- 
toire d'iceluy  ,  ladite  Ville  de  Neufchaftel ,  &  généra- 
lement toutes  les  autres  Terres,  Poflcffions,  &  Reve- 
nus que  ledit  Duc  &  les  autres  Supplians  delfus  nom- 
mez, avoient  &  tenoient  de  nous  tant  eit  Fiefs  comme 
en  Arrierefiefs,en  dit  avoir  efté  prinfes  &  mifes  eh  nds- 
tre  main  :  &  tellement  font  empeschées  que  lesdits 
Suppluans  n'en  peuvent  jouyr  ne  ufer  ,  ne  des  fraiz  & 
Revenus  d'icelles.  Et  depuis  fe  foit  trait  ledit  Duc 
par  devers  nous  ,  &  nous  ait  humblement  fupplié  & 
requis,  que  attendu  plufieurs  grans  &  notables  fervices 
à  nous  &  à  noz  Predeceffeiirs  faits  &  rendus  par  feS 
Predecefleurs ,  &  par  luy  mesmes  aufil  en  nos  Guer- 
res &  ailleurs  ,  &  mesmement  en  celle  par  nous  der- 
nièrement faite  devant  Bourges,  que  fur  ce  leur  veuil- 
lons impartir  noftre  grâce.  Pource  eft-il  que  nous, 
ces  chofes  confiderées,  &  les  bons  &  aggreables  fervi- 
ces que  faiz  nous  a  noftredit  Coufin  en  nos  Guerres 
&  ailleurs,  comme  dit  eft  ,  &  espérons  qu'il  fafle  en- 
core ou  temps  avenir.  Et  nous  recordans  que  en  nos- 
tre  Ville  de  Meleun  oudit  Voyage  de  Bourges  avions 
à  noftredit  Coufin  oiïtroyé  &  accordé  que  ledit  Arreft 
ne  feroit  pas  rendu  jusques  à  ce  qu'il  aurolt  efté  oy  eii 
fes  juftifications.  Laquelle  chofe  ne  luy  a  pas  efté  fiii- 
te.  Mais  a  efté  donné  ledit  Arreft  par  vertu  desdits 
defaulx  fans  lui  oyr.  Voulans  aufli  éri  cefte  partie  pré- 
férer mlfericorde  à  rigueur  de  Jufticcj  A  noftredit 
Coufin  &  autres  Supplians  deffus  nommez  ,  &  à  cha- 
cun d'eulx  ,  pour  amour  &  contcmpl.ulon  d'aucuns 
grans  Seigneurs  de  noftre  Sang  &  Lignage  ,  que  de  ce 
nous  ont  plufieurs  fois  fupplié  &  requis.  Avons  quitté, 
remis  ,  &  par  ces  prefentes  de  noftre  grâce  especial , 
plaine  puiflTance,  &  auâorité  Royale,  quittons, remet- 
tons, &  pardonnons  les  cas  ,  ofFenfes  ,  maléfices  & 
ban  delfusdlt:  Avec  toute  peine  ,  6ff~eiife  ,  &  amende 
corporelle,  criminelle,  &  civile  ,  en  quoy  ils  &  cha- 
cun d'eulx  ont  efté  condempnez  erivers  nous  i^i  noftre 
Procureur  par  ledit  Arreft.  Et  toutes  autres  offenfes 
&  excès  par  eulx  fur  les  circonftances  &  dépendances 
des  chofes  des  fusdites  commifes.  Et  aved  ce  pour 
certaines  &  juftes  confideratlons  ,  qui  à  ce  nous  ont 
meu  &  meuvent ,  leur  avons  donné  ,  quitté  &  ferhis, 
donnons,  quittons  (Se  remettons,  par  ces  mesmes  pre- 
fentes toutes  les  amendes  &  autres  chofes  en  quoy  ilz 
ont  par  ledit  Arreft  efté  condamnez  envers  nous  ,  & 
tout  ce  qui  par  ledit  Arreft  nous  a  efté  adjugié  ;  &  les 
,  reftituoiis 
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A  NNO  reftitutions  en  leurs  Terres  ,  Seignories ,  Juftices  ,  & 
**■"  Jurisdidions  à  nous  déclarées  commifes  par  icelui  Ar- 
I4IZ.  reft,  &  à  leurs  bonnes  famés  &  renommées  au  pays& 
■  à  leurs  biens  tant  meubles  comme  Heritaiges  ;  comme 
ilz  eftoient  paravant  ledit  Arreft.  Satisfaflion  faite  à 
partie  civilement  tant  feulement.  Et  far  ce  impofons 
filence  perpétuel  à  noftre  Procureur  General.  Si  don- 
nons en  mandement  à  noz  amez  &  feaulx  Confeillers 
les  gens  tenans  ,  &  qui  tendront  noftredit  Parlement, 
aux  Bailliz  de  Troyes,  de  Qiaumont,  &  de  Vitiry  ,& 
à  tous  nos  autres  Jufttciers  &  Officiers  prefens,  &  ave- 
nir,ou  à  leurs  Lieutenans ,  &  à  chacun  d'eulx  li  com- 
me à  luy  appartiendra  ,  que  de  nos  prefente  gtaçe, 
pardon,  &  remilTion,  ils  faflent  ,  foufFrent,  &  lailîènt 
lesdits  Duc  ,  Chariot  &  Henry  de  Duilley  ,  Thielle- 
quin  Prevoft  de  Chaftenoy ,  Jean  fon  Fils,  Tiercelet 

Bouchefeche    -. Fili  le   Maire, 

Thiebault  Garin  fon  Frère  -,  Loyon  Chapellain,  Jean 

&  G Jehan  Louys ,  Anthoi- 

ne  de  Ville,  Henry  Hauze  ,    Henry  B 

.  .  .  .  Drouin  ,  Jehan  deBuiley,  Henry  le  Fu- 
raut,  &  Jehan  le  Navel ,  &  chacun  d'eulx  joyr  &  ufer 
paih'blement ,  comme  ils  faifoient  paravant  ledit  Arreft, 
À  nonobftant  icelui  ,  ne  queisconques  autres  Ordon- 
nances ,  Mandemens ,  ou  defenfes  faites  ou  à  faire  au 
contraire.  Sans  les  travailler  ,  molefter,  ou  empes- 
cher ,  ne  fouffrir  eftre  travaillez ,  moleftez ,  ou  empes- 
chez  en  aucune  manière  au  contraire.  Mais  fe  leurs 
corps ,  ou  aucuns  de  leurs  biens  eftoient  ou  font  prins, 
detenuz  ,  ou  empeschez  ,  qu'ils  les  leur  mettent  ou 
faffent  mettre  tantoft  &  fans  delay  à  pleine  délivrance. 
Et  que  ce  foit  ferme  chofe  &  eftable  à  toujours,  nous 
avons  fait  mettre  noftre  Seel  à  ces  prefentes  :  fauf  en 
autres  chofes  noftre  droit  &  l'autruy  en  toutes.  Donné 
à  Paris  ou  mois  de  Février  l'an  de  grâce  mille  quatre 
cents  &  douze ,  &  de  noftre  Règne  le  x  x  x  1 1 1. 

Par  le  Roy  en  fon  grant  Confeil,  otiqnel  Monfeigneur 
le  Duc  lie  Bourgongne  ,  Loys  Duc  de  Bavieres , 
/'  ^rchcvesque  de  Bourges ,  les  Evesijues  d^Ezireux, 
de  Coiitances ,  y  de  Toumay  1  le  Marefchal  Bou- 
cicaut,  le  Chancelier  de  ùuienne ,  le  grant  Mais- 
ire  d'Hofiel ,  Meffiré  Antoine  dé  Craon  ,  les  Sei- 
gneurs de  Croy  ,  de  Montheron  ,  de  la  Plefville , 
du  Boijjay  ,  is^  de  Montenay  ,  le  Borgne  de  la 
Heuze,  le  Galoys  d'/lunay  ,  MeJJire  Pierre  de  la 
Trimouille  ^  Mejfire  Jehan  de  Cour  celles,  MeJJire 
Elyon  de  Jacleville ,  Maijires  Eujiache  de  Laitre, 
Raoul  h  Saige ,   ^  Guillaume  le  Clerc  ejloient. 


^y?' 


G.  BÀRkAU. 


CCLXI. 


|.  Août.  SiGiSMuNDi  Rbmanorum  fs"  Hungar'ne  Negis 
Diploma ,  que  Hervoyem  Ducem  Spaiati 
oh  Rehellionem  df  infidelitatem  fuam  omnibus  fuis 
Pojfejfionibus ,  Honoribus  fs"  prafertim  Tttulo  ^ 
Honore  Dacalis  Dignitatis  privât  {5"  deponit; 
Civitatem.  ver'o  Spaiati  oh  Juam  fidelitatem  tan- 
qunm  fidèle  &?  principale  Membrum  Corona  Hun- 
garia  refumit ,  fs?  de  novo  incorporât  ;  l'an  lege , 
ut  à  diSlfi  Corona  nànquam  alienetur ,  Titulô  ta- 
men  Duc  dis  Dignitatis  ah  eaiem  peniius  remoto. 
Datum  in  Puljano  in  Feflo  B.  Pétri  ad  V.incula 
1415.  [JoÀNNEs  Lucius  de  Rcgno 
Duimatia:  Libr.  V.  pag.  2.67.] 

"VTOs  SiGiSMUNDOs  D.  G.Rom.  Rex,  lëthper 
•^^  Aug.  ac  Hung.  Dal.  Chroat.  &c.  Rex,  memoriœ 
commendamus  tenore  prxfentium  ,  fignificantes  qui- 
bus  espedit  univerfis ,  quod  fidèles  noftri  univcrfi  ,  & 
iinguli  Nobiles  ,  Cives  ,  &  iota  Communitas  noftrs 
Civitatis  Spaleti  proxima  prEterita  difturbiorum  tem- 
pora  prudenter  reminiscentes  ,  per  quosdam  vid.  Prœ- 
laros,  Barones  ,  Nobiles  &  alios  quosdam  noftros 
[  ,  Regnicolas  in  Regnis  noftris,  quibus  Majeftate  noftra 

I  in  Regno  BohemiE,apud  Sereniffimum  PrincipemDo- 

I  minum   Venceslavum  ejusdem   Regni   Bohemix  &c. 

Regein  Fratrem  noftrum  carilîimnm,  pro  magnis  ,  & 
ingeiitibus  ipfius  D.  Venceslavi  Fratris  rioftri  ^  &  noftris 
propriis  faâis ,  &  negotiis  expediendis ,  nec  non  Rei- 
publica;  &  totius  Chriftiaiiitatis  incremento  ,  &  com- 
modo  conftituta  cunâi  iidem  Hraslati,  Barones,  No- 
biles, &  alii  fuprafcripti  Patetnorum  beneficiorura ,  per 
ToM.  If.  Part-  I. 


Majeftatem  noftram  iplîs  Regia  liberalitate  uberius  im-  A  NNO 
penfôrum  immemores  ,  Dei  timoré  penitus  relegato 
Crimen  Ljefas  Majeftatis  incidere  non  verentes,  quen-  \Â\%, 
dam  Ladislaum  de  Duracio  alfertum  Apulis  Regem. 
in  Régna  noftra  Dal.  &  Croatie  duxerant,  imô  verius 
in  ipforum  propriam  perditionem  eundem  in  Regem 
Hungariœ  &c.  coronando.  Nos  de  diclis  Regnù;  nos- 
tris  per  prjediûi  Ladislavi  indudionern  prœtendentes  ar 
lieliare  ,  quo  indufto,  idem  ufurpata  fibi  quadam  prse- 
tenfa  auCtoritate  inter  esteras  noftras  Civitates  ,  quas 
in  prœmiffis  noftris  Dal.  &  Croati:e  Regnis  occupave- 
rat,  noftram  Civ.  Spal.  prsefatam  occupando,  eandem 
Hervoye  pro  tune  noftri  culmiuis  notorio  Rebclli  ,  & 
infideli  AdhEerenti  dederat  ,  &  donaverat  ,  &  ipfum 
Hervoyam  ejusdem  noftrœ  Civitatis  Spal.  creaverat  in 
Ducem,  demum  nobis  à  prcenominato  D.  Wencesla- 
vo  Fratre  noftro  cariflîrtio  expedîtis  ,  &  confummatis 
prjedidis  negotiis  &  faôis  féliciter  in  antediflïi  Régna 
noftra  redeuntibus  au.\ilio  Altilîîmi  Dei  antcdiâo  La- 
dislao  de  Duracio  de  Regnis  noftris  cxclufo,  &  profu- 
gato  poft  plurimorum  temporum  ciirfus  ,  dam  fuprad, 
Her.  fuper  fuis  exct-ffibus  ,  Rebellionibus,  Infidelitati- 
bus,  &  Crimine  lefîc  Majeftatis  contra  culmen  noftrœ 
Cellitudinis  nequiter  perpctratis,  à  noftra  démenti  be- 
nignitate  gratiam  &  mifericordiam  obtinuilTet,  attento 
permaxime  quod  idem  Her.  mole  fencftutis ,    &  œtatis 

decrepitx     ac    infœcundus    exifteret  dier 

bus  fuis  labentibus  ad  occafum,  quorum  confideratio- 
ne  ea  que?  iibi  per  Majeftatem  noftram  donari  contin- 
geret  brevis  temporis  curriculo  ad  nos  &  facram  nos- 
tram  Cororiam  revolvere  poffe  agnovimus  ,  &  pro  eo 
quod  idem  Her.  fe  ad  noftri  culminis  fervitia  prompte, 
&  fideliter  ferviturum .  perpetuis  temporibus  oti-erebat, 
fibi  fjepediâam  Civitatem  noftram  Spalàten.  ipfi  Her- 
voye Ducalis  Dignitatis Titulo  ejusdem  Civitatis  Mag. 
infigniendo  de  noftrœ  Regise  plenitudine  Poteftatis,  ac 
quamplura  Caftra  ,  &  poireffiones  noftras  ,  ac  in  fig- 
num  finceras  dileftionis  ipfum  in  Compatrem  noftrum 
afifumendo  fibi  pro  fingulari  honore,  quoddam  Cleno- 
dium,  Scz  fignum  Diaconis  quod  nos  una  cum  Sere- 
niffima  Principe  Domina  Barbara  Regina  Hung.  &c. 
Conthorali  noftra  cariflima  ,  &  quampluribus  Mundi 
Prihcipibus  noftrorumque  Regnorum  Baronibus  ,  & 
Nobilibus  Prasfeflis  in  (îgnum  ihdiflblubilis  Societatis 
geftare  folemne  duxeramus  conferendum;  quia  tum 
pridem  Magnificus  Zandalius  Regni  noftri  Boznœ 
Wayvdda  fidelis  nofter  dilcâus  unà  cum  aliis  ejusdem 
Regni  noftri  Boznœ ,  &  aliorum  Regnorum  noftrofum 
fidelibuç  iti  Regno  Rascije  apud  JUuftrem  Principem 
Dezpotum  diâs  Rascis  fidelem  noftrum  contra  fjevis- 
fimosTurcas,  &  aliarum  Barbaricarum  fœvarum  Na- 
tionum  Genres  Crucis  Chrifti  perfecut.  &  blasphem. 
qui  partes  didla;  Rhascise  hoftiliter  intraverant  in  nos- 
tris  fervitiis  fuiflfet  conftitutus  ,  idem  Hervoye  congre- 
gatis  fibi  certis  complicibus  ,  &  Armorum  gentibus 
diâi  Zandalii,  namqUe  Caftra  &  quamplures  pofleffio- 
nes  contra  ëdiftum  &  prohibitionem  noftrse  Majeftatis 
hoftiliter  invadendo  expiignavit,  Caftrorum  eorumdem 
homines,  Divino  h  humano  poftpofito  timoré,  necan- 
do  crudeliter,  &  infuper  malum  malo  accumulare  vo- 
lendo  j  per  certes  familiares  fuos  cum  fuis  Lireris, 
quas  per  quosdam  fidèles  noftros  apud  eosdem  repertae 
fuere  Turchas,  &  alias  Barbarorum  Nationis  Gentes, 
ut  in  fubfidium  fus  malitiœ  in  diftum  Regnum  nos- 
trum  Bohemise  properarent ,  tanquam  noftri  cuhninis, 
&  facrœ  noftrœ  Coronx.notorius  Rebéllis,  &  infidelis 
manifeftus  venire  invitaverat  fermentum  fua;  veteris 
iniquitatis  &  malitiac  ,  quo  pluribus  prœteritis  tempori- 
bus inter  fidèles  Regnorum  noftrorum  pra:diâorum 
confuevit  procurare  Guerras ,  &  discordias  tota  gens 
renoVare  omnium,.  &  fingulorum  honorum,  donorum 
&  beneficiorum  ,  urputà  compaternitatis,  Societatis, 
&  plurimorum  donorum  prscdittorum  ,  quibus  ipfd 
pras  caeteris  noftris  Regniculis  per  Majeftatem  noftram 
démenti  benignitate  extiterat  redimitus ,  &  honoratus^' 
immemor  &  oblitus ,  nos  una  cum  Prslatis  ,  Bjroni- 
bus,  &  Regnorum  noftrorum  Proceribus  maturo  pra;- 
habîto  fuper  inde  Traâatu  ,  &  conlilio  eundem  Her- 
voye tanquam  noftri  culminis,  &  facrœ  noftnE  Coro- 
na:  notorium  Rebellem,  &  infidelem  manifelhim  om- 
nibus, &  fingulis  fuis  Caftris ,  pollefllonibus  ,,  ac  qui- 
buslibet  fuis  Honoribus  pra;fertim  Titulo  Ducalis  Dig- 
nitatis prasnominata:  Civitatis  Spaleti ,  quo  T'itulo  us- 
que  inodô  fretus  exiitit  atque  fundus ,  decrevimus  fo- 
re privandum,  deftituenduntj  ,  &  degradandum  ;  imô 
privamus,  de(l.  degr.  univerfas  &  fiugiilas  Literas  fu- 
per quibuscunque  Caftris  ,  Poffcffionibus ,  Villis,  Te- 
loncis  &  eorum  Pertinentiis  ,  &  Honoribus  quibuscuu- 
Zz  q'ue 
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*._,_,   que  nominibus  vocitentur  ,     &  procfertim  Titulo  ,   & 


1413. 


pro  alicujus  hominis  Amicitia  ,     feu  fervitio  aliquo  à  /^^mq 
tuturo  tempore  alieuare  prxfumpfetit,  vcl  alieuare  at- 
tentaverit,  anathemati  lit  fubjeâus,  &  iiifuper  Omni-   {J.13, 
potentis  Dei,&  Glorioliff.  Virginis  Genitricis  fua;,nec 
non  B.  B.  Ladislavi  &  Stcpliani  Regum  indignatioueni 
eo  faâo  le  noverit  incurl'urum. 

Datum  in  Pulfano  in  Fello  Beati  Pétri  de  Vincula 
Anno  Domini  141 3.  Regnorum  noflrot'mn  an.  Huiig. 
&c.  27.  Romani  verô  37. 


Honore  prxdiàxDucalisDignitatis  pcr  uoftramlVIajcs- 
tatem  vel  Prxdeceflbres  no'ftros  Reges,  aut  quoscun- 
que  alios  eidem  Her.  datas  &  con.  revocautes  eas  & 
annuUan.  vigore  pra;fentiuni  mediante ,  committimus- 
que  quampluribus  fidelibus  noftris  Prxlatis  ,  Baroiii- 
bus  ,  &  Nobilibus  ut  ipli  cun\  valida  eorum  potentia 
infurgendo  ,  contra  fiepenominatum  Hervoye  noftri 
culminis  notorium  Rebellem  &  intidclem  manifertum , 
ac  univerfos  &  fingulos  fuos  complices,  Adhérentes, & 
libi  fubjeSos,  atque  fubditos ,  tamnobiles  quàm  igno- 
biles,  qui  à  prœnominato  Hervoye  avertcre  ,  &  à  fer- 
vitiis  &  obedientia  fuis  retrahere  ,  ipfumque  Hervoye 
deferere,  Ôtrelinquere,  &  ad  (inum  noftrx  Mujeftatis 
veluti  ad  Dominum  ipforum  naturalem  redire  non  cu- 
rarent,  vel  recufarent  procedere,  &  eosdem  etiam  in 
ore  gladii  fi  neceffè  foret  ad  prœftandum  débits  fidcli- 
tatis  obedientiam  compellere  ,  univerfaque  Cadra, 
Poflelliones  ,  Resque  &  Bona  apud  manus  ejusdem 
Her.  fuorum  Adhœrentium  complicium,Subjea:orum, 
&  Subditorum  proditorum  nollrorum  Rebellium  infî- 
delitatem  occupare  &  aufFerre  ,  &  eidem  nodrx  Ma- 
jellati  infiscare  debeant ,  &  teneantur.  Idcirco  prscno- 
ïninati  Nobiles  ,  Cives,  &  tota  Communitas  Spaleti 
fEpediCla:  ,  prsmiflàm  Rebellionem  &  intîdelitatem 
fœpediâi  Her.  prudenter  &  folerter  animadvertentur 
prœmiirorum  quoque  noftrorum  Decretorum ,  &  Edic- 
torum  Mandata  mérita  formidanda  agnoscentes;  qui 
confiderantes  etiam  ut  ipfi  femper  &  ab  antique  noftris, 
&  olim  Sereniflimis  Principibus  D.  Ludovico  R'.  B'«. 
Ris.  P"s.  &  Soceri  noftri  cariflimi,  ac  etiam  aliorum 
D.  D.  Regum  noftrorum  Prsdeceflrorum  temporibus 
fidèle ,  &  incorruptum  membrum  facrse  Coronœ  Reg- 
ni  Hung.  inviolabilis  fidelitatis  conftantia  ,  absque  ul- 
lius  infidelitatis  reprehenlionis  extiterint  ,  potius  ad  fi- 
num  noftrœ  R-Iajeftatis  convoi  are  ,  &  debitam,  prout 
tenentur ,  nobis  &  facrx  noftrœ  CoroniB  prœftare  obe- 
dientiam, volentes  quod  alicujus  Rebellionis  contami- 
nari  menda  ,  aut  infidelitatis  nota  qualibet  denigrari 
iidem.  Nobiles,  Cives,  &  tota  Communitas ,fe  &  dic- 
tam  noftram  Civitatem  Spaleti  noftri  culminis  ,  &  fa- 
cri  noftri  Diadematis  Ditioni  tanquam  eorum  naturali 
Domino, proùt  de  Jure  debebant  &  tenebantur,  fubje- 
cerunt  in  perpetuœ  fidelitatis  conftantia  apud  nos  & 
noftram  facri  Regni  Hung.  Coronam  jugiter  perman- 
furi.     Ut  autem  fepenominata  Civitas  Spal.  Nobiles,  ^ 

Cives,  &  tota  Communitas  pro  hujusmodi  fuis  fideli-  '  tiC  ©taffcfcufft  JUê  ^crfcnburg  /  Utlt  «Oe  <Xr\t)tU 
tate  &  obedientia  ,  quibus  Ediâis  &  Mandatis  nofttE  j  ©taffdhafftC  Utlfc  J^crfctiaffrc  /  Ut  (tn  SOrD£th/MHb 
Majeftatis ,  absque  cujusvis  remtentiœRebelhone,  pa-  j  j^.j|^  j^  (,j  j,  (,„bract;t  l)abcn  /  mt  Ut  UÛ 
rendo,  ad  gremium  noftrs  Majeftatis,  &  facrse  noftrœ  "  ."''  »  J  ,.  ..  rv»;^,^  L  C,.r,»«  ^a;.,...  ;  „,  («»■• 
Coronx  redire,  &  reverti  follicita  &  prompta  fuerunt,  i  Ung  Uttl)  tCin  J^C.t.  fldjtJU  lcl)tn  rÛrCH  /  311^. 
fe  fentiant  aliqualem  remunerationem  noftrse  Regix  li-  ;  M)tn  gncDtgllO)  gcrut)Cn  ;  Dcg  Çabcn  tO\t  rtttgc|ca)Cll 
beralitatis  reportare  ,  ipfos  Nobiles  ,  Cives  ,  &  totam  !  foUcI)C  (îlie  WCgcnatltCll  Scte  /  unî!  OUCJ)  gtttCUC 
Communitatem  &  Civ.  noftram  Spal.  in  univerfis,  &  '  ynî)  xciÛl^t  Utnfttl  DtC  ftc  WttCïn/  îîtifCC  Sorfurit 
fingulis  fuis  pertinentiis  nobis,  &  facrx  noftri  Regni  ^^  i)^,„  gf^jd^c  /  pjft  urit  fcictê  UlUJCrtrcffcnlid)  gc» 
Hungnrfe  Corons  noftrisqueleg.timisSucceffonbus  ,  .  ,,  ,  ^  (-,,,(,  ^^^^^^  ^  g  „„^  j,j,„  g^j^ 
Reeni  Hung.  prxdidi  Re^ibus  tanquam  fidèle,  &  pnn-  'v".v  ^  ^  ,  '  .  H-^  t  7  J  ci  ».  i  1  -^ 
ciplle  membrum  refumimus  ,  reftaura.  &  approbamus,  ,  tCgdcl&cn  tUt  /  UnD  futfcag  tuit  fol  UHD  tliag  /  lit 
&  de  novo  incorporamus  ;  Titulum  verô  Ducalis  Dig-  ,  tunffttaClt  3l)t«n  ;  UIlD  t)a6cn  tbm  6aïumb  DJC  Wr» 
nitatis ,  quem  prxnominatus  Hervoye  ,  vel  quicunqué  |  gcnatltCn  (Sraffd^flfft  JUO  ^OCteilburg  /  Util)  flUc  ail» 
alter  ad  fuam  laudem,  &  fingularis  honoris  Titulum  |  {,jf  j|„  ®Mffci;afft  UnD  J^crrfcl^afft  '  "lit  «û«n  «"î) 
à  culmine  noftro,  yel  à  prsfato  Ladislavo  de  Duracio  \  ^  ^^^^  jjj„  ^H)^t\tîn  I  (StCtt/  ^n^tnl  ÎRtdlHttl 

^SS^:^^^'^::::ar^1^    ©«**««'  S^m^-I  55c„„cnu„t3«9#r„„9c„/ 

vemus,  delemus,  &  fopimus,  eidem  Her.  &  fuis  Hx-  ,  IWtan  Obcr  VOlt  Ut  gcnatlt  ftnt/UUD  lUlt  ClUCUl  tCIll/ 

redibus,  1^  pofteris  univerfis ,  &  fingulis ,  &  quibus- 1  tag  tt)iï  jf)m  DPii  9led&té  iBcgcn  liaïan  lwt)cn  foltCll/ 

cunquealiis,  fxpediâam  Civitatem  Spalatnm  Impetere  uni)  JU  DCrll^f)Cn  ^abcn  /  gncticUcl)  t5Crll)f)Cll  }  unft 
volentibus  perpetuum  filentium  vigore  prxfentium  im-  I  ^„Uci^(n  im  OUClÈ)  Ut  t)0l1  9lèmifcl;Ct  MnÇ^i 
poncntes,  nihilominuscommittentes  feveriflime,  quod  ...  çwadbt  unb  tcrifltct  ÇRiflTeu  /  in  S'tafft 
nullus  prœdiaorum  Nobilium ,  Civium,  aut  quorum-  1  '',^^^4  •  ^;,  l  r  cVflrA  ufl  *,!„,  ^^1, 
cunque  aliorum  noftrorum  fidelium  f^epè  fatum  H.  aut  ;  H  Sncff^/  t>0*  Unfcl^dbllCl;  Une  mttm  9vic()«/ 

fuos  Hxredes  ampiius  &  de  cxtero  Ducem  prxnomi-   an  îînfct/unl)  fu|î  çtctinann  an  ftncr  mcd&tcn/  un» 

natx  noftrx  Civitatis  Spal:  ab  indignatione  Majeftatis  ,  ttt  WrgcnantC  g'^it't'f^  '^"t  ""d)  îî"^  '  '^^^  CinCM 
noftrx  graviflima  ,  qaam  ,  contrarium  facientem  eo  ,  gf^Jnjif^^cit  Mn^  I  ÏOCuf  J^ulDung  getl^an  mit  <SC« 
fafto  volumus  manere     audeat  nominare  ,  aut  prxfu-    jg^j^    ^      ^  ç  J,    ,     ^(^  gcWOnli(*  Unt  blUid)  tfî. 

m-Jt  quOmodolibet  appellare  ;  quam  quidem  Civuatem  <  '    ^"'^  ^J -    ^^  -  -■ .        .     ..  '-  ' 

noftram  Spal.  cum  univerfis  ,  &  fingulis  fuis  pertinen- 
tiis prxdiàis  apud  nos,  &  facram  noftram  Regni  Hun- 
garix  Coronam  volumus  permanere  ;  immô  aflTumi- 
mus  ,  promittentes  ,  quod  eandem  nulli  mundi  homi- 
num  pro  aliquo  fervitio  ,  Amicitia  ,  feu  Pecunia  ,  vel 
Thefauro  etiam  quantumcunque  magno  vel  pretiofo  à 
nohis,  &  à  diâa  noftri  Regni  Corona  quousque  nobis 
vita  conceOa  fueric  ,  volumus  al ienare  ,  ftatuentes,  & 
decernentes  hoc  prxfcnti  noftro  Regio  Decreto  ,  ut 
quicunqué  noftrorum  Succeflbrum' Regum  prxfatami 
noftram  Civitatem  Spalat.  à  prxd.  Regni  Hung.  fiera 
Corona  pro  aliqua  mundi  Pecunia,  vel  Thefauro ,  aut  m  X  T I T 


CCLXII. 

^«^cfîac  ^  I G I  s  M  u  N  D  u  s ,  ©'raff  ^rtcs* 
î>r:cb  t)on  Coggenbitrg  /  tic  ©rafffdjflfft 
liicfcé  gfîa^mcnë/  ncbfl  fcincn  anî)ern  Jgicwrd^aff- 
tcn  }u  3cc(ci)l)ung  gicbf.  ©cbcn  ju  (Sut  /  an 
@t.  ®ilgcn»2ag  141  ^  f  Pièce,  tirée  d'u- 
ne Information  de  Droit  préfentée  à  l'Em- 
pereur de  la  part  du  Prince  Abbé  de  Sr. 
Ga  I.L  en  1710.  fous  le  Titre  de  SRcttung 
Dec  Çt)tcn  unb  9tc(l;tcn  Uè  gaï(îlict)m  ©tiffté 
©ànct  •  ©afltn.  Aux  Preuves  Num.  I. 
pag.  I.] 

C'eft-à-dire, 

Invefliture  du  Comté  de  Toggenburg  donnée  par 
l'Empereur  Sigismond  au  Comte  Fré- 
déric,    ji  Cuire  kjour  de  Saint  Gilles  141  J. 

g(ïî3t  (Sigmunl)  ton  ©oteê  ©nabcn  Sîêmiftfxt 
*^  ^ûng/  ju  aûcn  3i)tcn9Wcr«  Ccg  SHic^)é/un^ 
jucîîngctn/  Salmaticnl  Stoaticn/  îc.  Jîûug  /  bc« 
tcnncn  uni»  tucn  tunt  cffcnbar  mit  btfcin  Srieff/ 
atlcn  ben  /  Ut  M  fct)în/  obcr  (jêrcn  \tk\\  I  bag  fût 
Une  tommcn  tfî  /  Ut  Çtcl  ^ribaicj)  ©raDcjjit 
^ocfcnbutg/  lînfcr  unt)  tcg  9îièë  licbcr  ©ctrcuctl 
unt  ^at  Une  ticmitigUtl)  gcbctten  /    tag  réir  ïijm 


çoiit  Uttunt  tig  55ttc(fé  /  ïctftgclt  mit  Unfccm 
£Romifd()cn  ^ûnglid)cn  an()angfntcn  Snftgcl  /  ©c« 
bcn  ju  Sur  /  nad)  (li)x\{té  ©cpurt  /  ticri(cn()unt«t 
%\t  I  unt  toïnad)  in  tcm  ttjtîcl)cnbcn  ^atc  I  ait 
@t.  ©itgcn  'Xttg  ;  Unfcc  ÎStidjt  tcfi  Ungrifd)cn  ic 
in  tcn  fibcnt  ^wcin^igificn  /  unt  t(g  9ièm>fd;cn  irt 
tcm  tïittM»  3«l;rfc 


DU    DROIT    DES     GENS, 
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CCLXIII. 

jîccompagnement ,  ou  Convention  entre  Raoul, 
DE  C o u c Y  Evêque  de  Metz  fj"  Char- 
les Duc  de  Lorraine  ,  par  lequel  ils  fe  trans- 
portent réciproquement  ,  partie  des  Revenus  de 
quelques-unes  des  Terres  de  leurs  Dépendances , 
pur  le  temps  de  trois  années.  Fait  le  7.  Ssptem- 
bre  141  3.  [La  véritable  Origine  des  Mui- 
fons  d  Aiface,  de  Lorraine,  d'Autriche,  &c. 
Aux  Preuves,  pag.  1 80.  Tiré  des  Archives  de 
Lorraine.  ] 

^TOus  Raoul  de  Coucy  par  la  grâce  de  Dieu  &  du 
-^  '  faint  Siège  de  Rome  ,  Evesque  de  Mets  pour 
nous,  nos  Succeflèurs  Evesques,  cfleus  ou  confermés 
de  Mets.  Et  nous  Charles  Duc  de  Lorraine  & 
Marchis  pour  nous  &  nos  iioirs  ,  failbns  fçavoir  & 
congnoiflans  à  tous  que  nous  pour  le  bien  commun , 
proutîit  &  honneur  de  nous,  nos  Terres  &  Pays,  par 
bou  confeil,  advis  &  meure  délibération  fur  ce  devant 
eiiue,  avons  fait  accompaignement  enfemble  de  certai- 
nes nos  Terres  &  Villes  cy  après  escriptes  par  la  me- 
niere  que  s'enfuit.  C'eft  à  fçavoir  que  nous  Evesqué 
deffusdic ,  avons  accompaignic  &  accompaignons  par 
ces  prefentes  Lettres  ,  noitredit  Coufin  le  l)uc  ,  fes 
Hoirs  ou  ayans  caufe  en  tout  le  tiers  entieremeni:  de 
tout  ce  que  nous  avons  à  caufe  de  noftre  Evcschié  de 
Mets  en  tout  le  vaul  de  Mets,  c'eft  aflçavoir  e's  Villes 
Dancey,  deChaftel,  de  Chazelle,  Mollin,  Longue- 
ville,  le  Scey,Sciey,  Montigney  &  au  tiers  de  la  moi- 
tic  de  la  Ville  d'x\rs  fur  Mouzelle,  &  es  bans,  iinai- 
ges  ,  appendices  &  en  toutes  appartenances  d'icelles 
Villes  durant  ledic  accompaignement  par  l'espace  de 
trois  ans  entiers  continuellement  enfuivants  tant  feule- 
ment, en  commençant  au  jour  de  la  datte  de  ces  pre- 
fentes Lettres  ,  &  finiflant  le  feptiesme  jour  du  mois 
de  Septembre  l'an  mille  quatre  cens  &  feize ,  pour  pan- 
re,  avoir-,  kver  &  recepvoir  par  noftredit  Coufin  le 
Duc,  fes  Hoirs  &  ayans  caufe,  la  tierce  partie  de  tou- 
tes les  Rentes,  Proffis,  Yflues,  Emoluihens, Levées, 
Prifes,  &  Revenus  quelconques  de  toutes  lesdites  Vil- 
les, en  toutes  chofts  quelconques,  excepté  noftre  Ju- 
risdiâion  fpirituelle ,  noftre  Clergé  ,  &  nos  Fiefs  ,  & 
ce  que  nous  avons  esdites  Villes  à  caufe  de  l'Abbaye 
de  fainô  Vincent.  Et  pareillement  &  en  femblant  ma- 
nière ,  Nous  Charles  Duc  de  Lorraine  &  Mar- 
chis dcftus  dit  ,  pour  nous  &  nos  Hoirs  ,  avons  ac- 
compaigné  &  par  ces^îrefentes  Lettres  accompaignons 
noftredit  Coufin  l'Evesque  de  Mets  pour  luy,  fesSuc- 
ceftturs  Evesques  ou  elleus  confermés  de  Mets  ou 
ayans  caufe  de  la  moitié  de  tout  ce  que  nous  avons  es 
Villes  de  Remereville,  de  BalToncourt,  de  Villenne, 
d'Erbeviller  &  es  bans,  finaiges  &  toutes  appendices, 
&  appartenances  d'icelles  Villes  ,  pour  avoir  ,  panre, 
lever  &  recepvoir  par  noftredit  Coufin  l'Evesque  de 
Mets ,  fes  SuccelTeurs ,  ou  efteus  confermés  de  Mets, 
la  moitié  de  toutes  les  Rentes,  ProSîts,  Yflfues,  Emo- 
lumens  ,  Prifes  &  Revenus  quelconques  que  nous  a- 
vons  esdites  Villes.  E.xcepté  es  Eftangs  appartenans  à 
îcclles  Villes,  &  nos  Fiefs  que  nous  avons  esdites  Vil- 
les. Lesdits  accompaignemens  durans  par  l'espace  de 
trois  ans  entiers  continuellement  enfuivant  tant  feule- 
ment, en  commençant  au  jour  de  la  datte  de  ces  pre- 
ïentes  Lettres  &  hnilfans  le  feptiesme  jour  du  mois  de 
Septembre,  l'an  mil  quatre  cens  &  feize.  Se  vouloris 
nous  Evesque  deffusdit  que  d'orefenavant  lesdites  trois 
Années  durans  &  non  plus  ,  les  Officiers  ,  Maires, 
Juftice  &  tous  mennans  esdites  Villes  d'Ancey  ,  & 
Chaftel  ,  ChaizcUe  ,  Molin  ,  Longueville  ,  Lescey, 
Sciey,  Montigney  ,  &  du  tiers  de  la  Ville  d'Art  fur 
Mouzelle,  foient  respondans  &  respondent  à  noftre- 
dit Coufin  le  Duc  de  Lorraine  &  Marchis  ou  à  fes 
Hoirs,  du  tiers  de  tous  les  Proffis,  Mues,  Droitures, 
Rentes,  Emolumens,  &  Revenus  toutes  &  quelcon- 
ques que  venront  &  venir  pourront  &  debveront  ,  en 
tout  ce  que  nous  avons  esdites  Villes  dudit  Val  de 
Mets  en  quelconque  mcniere  que  ce  foit  comme  dit 
eft.  Et  pareillement  nous  Charles  Duc  delfusdis 
voulons  que  d'orefenavant  lesdites  trois  Années  du- 
rant, les  Officiers,  Maire,  Juftice,  &  tous  mennans 
esdites  Villes  de  Remereville,  Buftbncourt,  Villanne, 
&  d'Erbeviller  foient  resprindans  &  respondent  à  nos- 
tredit  Coufin  l'Evesque  delfus  dit  ou  à  fes  Succeftcurs 
Evesques  ou  efleus  confermei  de  Mets,  de  la  moitié 
ToM.  II.  Pakt.  I. 


de  tous  les  Proffis,  IflTues , Droitures ,  Rentes,  Esmo-  j^fj^^ 
lumens  &  Revenus  ,  toutes  &  quelconques  que  ven- 
ront ,     venir  pourroiit  &  debveront  esdites  Villes  dii    14^3'' 
Bam  de  Remereville  en  quelconque  meniere  que  ce 
foit,  comme  dit  eft. 

Et  cesdits  accompaignemens  avons  nous  Evesque 
delfus  dits  pour  nous  ,  nos  Succeflèurs  Evesques  ou 
efleus  confermés  de  Mets,  promis  &  promettons  leaul- 
ment  en  bonne  foy  &  en  vraies  parolier  d'Evesque,  & 
fubs  l'obligement  de  tous  nos  Biens  c&  des  Biens  de 
tous  nos  hommes,  Subges  prefens  &  advenir,  &  nous 
Charles  Duc  de  Lorraine  &  Marchis  defl"us  dit 
pour  nous  &  nos  Hoirs  avons  promis  lealmant  en  bon- 
ne foy  &  en  vraie  parolle  de  Prince  &  fub  l'obligement 
de  tous  nos  Biens  &  des  Biens  de  tous  nos  hommes 
Subges  ,  prefents  &  advenir  ,  de  tenir  fermes  &  efta- 
bles  chacun  de  nous  endroit  foy  par  la  meniere  que 
deffus  eft  escrit ,  toutes  lesdites  trois  années  durans , 
fans  aller  faire  ou  fouffrir  à  faire  ne  aller  au  contraire 
en  meniere  que  ce  foit,  fans  mal  engin.  En  tesmoui- 
gnage  de  vérité  nous  Raoul  de  Coucy  Evesque  de' 
Mets,  &  nous  Charles  Duc  de  Lorraine  &  Mar- 
chis deffus  dis  avons  fait  mettre  noz  feeilz  pendans  à 
ces  prefentes  Lettres  que  furent  faites  l'an  mil  quatre 
cens  &  treize  le  feptiesme  jour  du  mois  de  Septembre. 
An  delJoHS  eft  escrift:  Par  Monfeigneur  le  Duc,  Par 
Monfeigneur  de  Mets ,  &  pour  Secrétaire  P  o  i  r  E  T , 
J.  de  Almama  :  Seelk'es  de  deux  fecls  de  cire  rou- 
ge à  doubles  queues. 

CCLXIV. 

T'reuga  feu  Inducia  inter  HENRicttM  V.  Re-  2f.  Sept 
gem  jînglix ,  £9"  Carolum  V».  Regem 
Franciie  in  aliquot  mcnfes  conclufa.  Dat.  apud 
Lenlingham  die  if.  Septembris  Ânno  14 1}. 
[Rymer,  Fœdera  ,  Convemiones ,  Ccc, 
Tom.  IX.  pag.  j-(S.] 

JJOs  Henricos  ,  Permiffione  divinâ  ,  Mene- 
■^^  venfîs  Episcopus,  IVilUelmus  Domiuus  la  Zouche 
Locumtenens  Calefii ,  &  Ricardus  Holme  in  utroque 
Jure  Licentiatus, 

Aiiibaflîatores  ,  Nuncii ,  &  Commiflarii  Domini 
noftri  Régis ,  &  per  ipfum  fpecialiter  deputati  ad  con- 
veniendiim  ,  in  Marchiis  five  Partibus  Picardi*  ,  cum 
Ambafllatoribus ,  Nunciis  ,  Commiftariis  ,  &  Deputa- 
tis  quibuscumque,  poteftatem  fufficientem  habentibus, 
pro  parte  Franciaî  ,  de  &  fuper  nonnullis  arduis  Cau- 
fis ,  Negotiis  ,  &  Materiis ,  Bonum  ,  Honorem  ,  & 
Commodum  utriusque  Regnorum  (  Angliœ,  videlicet, 
&  Francis)  concernentibus , 

Univerfis  ,  prœ  fentes  Litetas  infpefturis  pariter  & 
audituris,  Salutem. 

Notum  faciiTius  quod, 

Cùm  nuper  (intrante,  fcilicet ,  menfe  Augufti  ul- 
timo  lapfo)  ad  partes  has  accefferimus  ,  pluriesque 
poftmodùm  &  vicibus  iteratis  ,  unà  cum  ,  Reverenda 
in  Chrifto  Pâtre,  Domino  Johanne,  Dei  gratiâ,  Epis- 
copo  Tornacenfi  ,  Egregio  &  potenti  Viro  ,  Johanne 
Domino  de  Croyaco  Milite,  Magno  Buticulario  Fran- 
cise ,  Magiftro  Radulpho  Majoris  Prœpofito  Ecclefiae 
Sanài  Donaciani  Brugenfi ,  &  Magiftro  Johanuc  Huo- 
nis  Archidiacono  Avalonenfi  ,  Ambaxiatoribus  pro 
parte  Francis  ,  qui  a  tempore  prcenotato  &  pro  eisdem 
Caufis  vénérant  Boloniam,  cum  fufficienti  poteftate  ad 
prœmiffa ,  perfonaliter  convcnerimus  in  Ecclefia  'Rvb 
Capella  de  Lenlyngham ,  tanquam  loco  aliàs  in  fimili- 
bus  confueto,  ibidemque  fuerit, inter  prœiiotatos  Am- 
bafllatores  partis  Francia:  &  nos,  de  &  fuper  multis  & 
variis  materiis  ,  tàtn  quorumdam  attemptatorurn  repa- 
rationibus,  quàm  aliis  multiplicibus  ,  qu£e  ad  Pacem 
&  tranquillitatem  diélorum  Regnorum  disponi  &  con- 
ferre  pollè  credebantur,prolocutum  diutiùs  &  coUatum, 

Tandem  tamen, 

Quia  pramilfa  longiorem  &  maturiorem  deliberatio- 
nem,  dilationcm,  &  traâatutn  exigere  videbantur  ,  ex 
co  quod  fuper  hiis  erunt  Confœdcrati  Partis  utriusque 
primitùs  confulendi, 

Idcirco,  habitis  fuper  hoc  multis  confiderationibus, 
animos  diftorum  Ambaxiatorum  Partis  Anglia;  &  nos- 
tros  pariter  &  mutuô  moventibus  ,  &  ad  obvinndum 
futuris  calibus  &  inconvcnientiiS  quœ  pofR'ntabutraquc 
Partium  verifimilitcr  infurgerc  vel  oriri  ,  impedinicn- 
tumque  non  modicum  &  turbationem  (quod  abfit) 
atferre  Negotio  principal!, 

Z  z  -^  Nos  j 


360  CORPS     DIPLOMATIdUE 

A   T  trt      ^°5i  virtute  Poteftatis,  per  fupradictum  Dominum  ■  efpecial,  de  vacquer  &  entciidior  a  traiflier  ,    pour  &    A>j>]n 
ANNO  nollrum  Regem ,  nobis,  per  fuas  Patentes  Literas,  in     en  noun  de  Nous,  Alies,  &  Coiitcderez ,  noz  Rcau- 
IJ.IÎ.   hac  parte,  concefls  ;     quarum  ténor  fequitur  in  hœc     mes,  Puis,  Terres,  Seignorics  ,  &  Sabgicts  quelcon-    I4I?. 


verba, 

HE  K  R  I  c  u  S ,  Dei  gratiâ ,  Rtx  Âtiglie  ^  Fraaci<r, 
i^  Domwus  Héeriiia  ,  omnibus ,  ad  quos  prs- 
fentes  Literx  pervenerint,  Salutem  in  Domino  fempi- 
ternani. 

Noverit  univerfitas  vcftra  qu6d, 

Ad  honorera  Dei ,  ac  fanguinis  Chriftiaui  efFufio- 
nem,  malaque  ac  dampna  irreparabilia  evitanda, 

Qux ,  ftantc  Gucrrâ  inter  nos  &  Adverfiiriam  «os- 
tram  de  Francta  ,  verilimiliter  &  lîne  dubio  poterûnt 
evenire,  prout  jam  veraciter  evenerunt,  ficut  tranfaâi 
temporis  curfus  edocet  manifellè, 

Inclinamur  &  afrentimus  ad  traftandum  cum  di£to 
/idverfario  noflro  de  Francia-, 

Et  ob  hanc  caufam  mittimus  ,  de  prœfenti  ,  verfus 
partes  Picardiœ,  Venerabilem  Patrem  ,  Henricum  E- 
piscopitm  Menevenfem ,  &  ,  carifïimos  ConTanguineos 
noftros  Richardam  Comitem  HWwicte,  &  M'illiel-mum 
Dominum  la  Zouche  Locumtenentem  Villa;  noftrœ 
Calefii,  ac,  dileftum  &  tîdelem  noftrum  ,  Henrkum 
Dominum  le  Scrop,  necnon,  dileSos  Clericos  noftros, 
Magilkum  Johannem  Grenehnrft  Legum  Doûorem 
Protlionotarium  noftrum  ,  &  Magiftrum  Richardum 
Holme  in  Legibus  Liccntiatum  Canonicum  Eborum, 


q'ies  ,  ou  lour  Gens,  Procureurs  ,  on  Mo..aig.rs 
ayans  a  ce  futfifiiu  povoir  ,  de  &  lur  bonne  ,  terme, 
&  perpétuelle  i'ai\  ,  enter  AToa/ ,  noiAnis,  Alie'i, 
Subgietz,  Paiis,  &  Seignories ,  d'une  part,  ^  les  jics 
d'Angleterre^  leur  Atnys,  Alicz,  Sub^ji^rz  ,  Pai  .  ,  & 
Seignuries,  d'autre  part. 

Et  de  pour  ceo  convenir  &  aflèmhk-r  ,  ou  prendre, 
accorder  ,  &  accepter  Journées,  Lieux,  &  Flares, 
tant  &  tielles  que  bon  leur  fcmblera  pour  convLuir  & 
aflembler,  pur  nous  &  en  noftre  nom  ,  pour  noz  diz 
Allez  &  Confcderez  ,  les  Reaumes  ,  Seignui  ies  ,  & 
Subgiz  de  nous  &  d'eulx,avcc  les  diz  Mellàigers  d'En- 
gleterre,  ou  quelconques  autres  perlbnes,  de  quelque 
eltat  ou  condition  ,ou  prééminence  qu'ils  foyent,  ..yans 
povoir  de  la  dite  Partie  d'E-ngleterre ,  corne  dit  eft,en 
quelque  Lieu  &  Place  que  bon  leur  fcmblera. 

Et  de  aler  &  eulx  tranfporter  pour  ce ,  fe  mefter  eft, 
ou  dit  Paiis  d'Engleterre,  pour  ouir  &  entc-ndre  dili- 
gcntment  tous  les  chofes,  que  ceulx  de  la  dite  Partie 
&  eulx  ou  leurs  diz  Allez  vouldront  dire  ,  declairier, 
ouvrir,  &  parlamenter,  de  &  fur  toutes  les  qucftions, 
debaz ,  querelles  ,  detnandes  ,  violations  de  Trêves 
pâlies.  Guerres,  &  Descors  quelconques,  leurs  cir- 
cumftances ,  dependences ,  incidences ,  adjaccns  ,  & 
__^ _  ,      connexes,  qui  oncques  furent  es  temps  paffez  ,   font, 

De  quorum  fidelitate,  discretione,   &  induftria  plé-  I  &  peuent  élire  enter  Noas  &  la  dit  Party  d'E»^leter- 
nius  confidentes,  re,  les  Aliez,  Royaumes,  Seignories ,&  Subgietz  d'u- 

Ipfis  fex,  quinque,  quatuor,  vel  tribus  eorumdem,  1  ne  part  &  d'autre. 


dedimus  ,  concefllmus ,  &  commilimus  ,  ac  damus , 
concedimus,  &  committimos,  per  praefcntes,fufficien- 
tem  auâoritatem  ,  plenamque  ac  liberam  poteftatem , 
&  Mandatum  générale  &  fpeciale,  pro  nobis  &  nomi- 
ne  noftro ,  necnon  pro  Subditis  ,  CoUigatis  ,  &  Con- 
fœderatis ,  Regnis ,  Terris ,  &  Dominiis  noftris ,  citra 
&  ultra  Mare,quibusciimque  locis  &  temporibus  opor- 
tunis,  cum  diélo  Âdverfario  de  Francia^^c.  prout  fii- 
pra  de  Dat.   14.  Jiil. 

Dedimus ,  cepimus  ,  acceptavimus ,  &  concordavi- 
inus  ,  tenoreque  prxfentium  ,  dainus  ,  capimus  ,-  ac- 
ceptamus ,  &  concordamus  ,  nomine  pr^faii  Domini 
noftri  Régis ,  &  pro  ipfis  ,  unà  cum  fupra  nominatis , 
"Johanne  Episcopo  T'ornacenft ^Johanne  Domino  de  Cro- 
Kyaco  ,  Magiftro  Radulpho  Privpojîto  ,  &  Magiftro 
Johanne  Huonis  Archidiacono  ,  Ambaxiatoribus  diâse 
Partis  Francisa,  qui  fimiliter,  &  eisdem  de  caufis,  vir- 
tuteque  Poteftatis,  eis  attributae per  Literas  ,  quarum 
feries  fequitur  etiam  in  hxc  verba, 

CHARLES,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France , 
a  touz  ceulx  qui  ces  Lettres  verront.  Salut. 
Savoir  faifons  que  Nous, 

Confians  a  plein  de  fens,  loaultes,  prudences,  dis- 
crétions, &  diligence  de,  noz  Amiz  &  Foialx,  IValle- 
rain  Comte  de  Saint  Pol  ^  de  Liney  noftre  Coufin 
&  Conftable  de  France  ,  John  Evesque  de  Tornay , 
David  Set^nenr  de  Rammixes  noftre  Cambellain  & 
Maifter  de  Arbalcftrirs  de  France ,  Juhm  Sire  de  Cro- 
ny  noftre  Chambellain  &  grant  Bouteiller  de  France, 
Maiftre  Raoul  le  Maire  Pirevoft  de  Saint  Donaft  de 
Bruges,  touz  noz  Confeillers,  &  Maiftre  "Johan  Hue 
noftre  Secrétaire, 

Les  quelles  avons  n'agairs  ordennez  d'euls  trans- 
portier es  tnarches  de  Picardie  ,  pour  alfeinbler  avec 
certains  MelTagiers  ou  Araballiiteurs  de  la  partie  d'An- 
gleterre, pour  parler  d'aucunes  befoignes  touchans  le 
bien  des  deux  Reaumes,  de  France  &  d'Angleterre, 


Et  de  ouir  les  voyes ,  moyens  ,  &  maners  que  ils 
vouldront  ouvrir  &  declarler  de  leur  party ,  pur  venir 
briefment  a  bonne  &  vraye  Paix  final  ,  enter  nous  & 
eulx , 

Et  fur  y  celles  entendre  &  procéder  avec  eulx  ,  foit 
per  Trieves  ou  Abftinences  de  Guerres ,  générales  ovt 
particuliers,  longues  ou  briefves,  par  Mer  &  par  Ter- 
re, par  réparations  deues  &  covcnables  de  toutz  at- 
temptatz  faiz  &  perpétrez  au  contraire  des  diz  Trêves 
palTees  ou  par  autre  voye  quelconque, 

Er  femblablement  de  ouvrir  &  declarier  ,  pur  nous 
&  en  noftre  nome,  &  pour  noz  diz  Allez  ,  les  Reau- 
mes, Seigniories,  &  Subgiz  de  nous  &  d'eulx  ,  pet 
noz  diz  Meflagers  &  Ambaxateur?  ,  a  ceulx  de  la  dite 
Partie  d^ Angleterre ^  tout  ceo  que  bon  leur  fcmblera^ 
de  &  fur  toutz  les  queftions,  debaz  ,  querelles,  viola- 
tions de  Trêves  paffees  ,  Guerres ,  &  Descors ,  leurs 
circumftances ,  dependences,  &  adjacentz  ,  incidences 
&  connexes,  enfemble  toutz  les  voyes,  moyenes,  & 
maneres  qu'ils  adviferont  eftre  meilleurs  pur  venir 
briefment  a  la  dite  Paix  final ,  foit  per  les  moyens  de- 
fusditz,  ou  par  quelconques  autres  licites,  honnora- 
bles,  &  raifonnables ,  pour  &  au  Bien,  Honneur,  Paix 
&  Tranquillity  des  Reaumes  ,  Seignuries  ,  &  Subgiz 
de  nous ,  &  de  noz  diz  Aliez , 

Et  fur  toutes  les  chofes  defusdiz  &  chescun  d'icel- 
les,  leurs  circumftances  ,  (^dependences,  appointier, 
acordier ,  décider  &  déterminer ,  commander  ,  ordon- 
ner &  faire  inhibitions  &  deiîences  piaillement  &  en- 
tierment  corne  nous  mesmes  ferions. 

Et  tout  ceo  ,  qu'ilz  auront  appointie  ,  décide  ,  dé- 
termine, ordonne  &  accorde  ,  jurer  &  prometter  en 
l'ame  de  nous  a  nous  tenir  ,  garder,  h.  accomplir  ar- 
mement &  inviolablcment  ,  &  en  bailler  leurs  Lettres 
fubz  leurs  Scalcs  en  fourme  deue  &  convenable  ,  les 
quelles  nous  confermerons  per  les  noftres  ,  fe  meftir 
eft,  &  requis  en  fommes. 

Et  generalment  de  fure,  en  toutes  les  chofe  defus- 


Defirans  de  tout  le  cuour,  fur  toutz  choies  terrien-     diz,  &  chescune  d'icelles,  leurs  circonihnces,  dcpeu- 

nes  dences ,  incidences,  h  connexes,  autant  que  nous  fe- 

"    ''^'  -■  "        rions  &  f  lire  pourrions  fe  prcfens  y  eftoions ,  ja  foit  fe 

que  la  chofes  requeft  Mandement  plux  especial , 

Et  promettons,  en  bonne  foy,  &  en  parole  de  Roy, 


Pour  l'onneur  &  révérence  de  Dieu  ,  fiiire  noftre 
devoir  envers  luy  ,  &  rendre  a  chescun  ce  qui  lui  ap- 
pertient  ,  &  pour  efchevir  l'etfulion  de  fang  humain , 
&  les  grans  &  irréparables  maulx  &  domaiges  qui  font 


avoir  agréable  ,   &  tenir  firme  &  eftable  a  touz  jours, 


venuz  es  temps  palfez  ,     cà  peuent  encoures  advenir  ;  tout  ce  que  per  nos  diz  Commiffairs  &  Députez,  Mes- 


pour  occalion  de  la  Guerre  d'enter  Nous  &  la  dit 
Partie  d^ Angleterre , 

Venir  a  bonne  Pa'x, 

Iceulx  nos  Ambaxateurs  deffus  nomez  enfemble, 
les  cinque,  quatre,  ou  trois  d'eulx ,  avons,  per  grand 
&  meure  délibération  de  plufours  de  noftre  Sang  & 
Lignaige ,  &  autres  fages  &  prudomes  de  uoftre  grant 
Confeil  ,  commis,  ordonnez  ,  &  députez,  &,  par 
ia  teneur  de  ces  prefentcs ,  de  noftre  certaine  fcience, 
commettons,  ordonnons,  &  députons  noz  Procureurs 
&  certains  Meffaigers  efpeciauh  ,  &  leurs  avons  douns 
&  donnons  plein  povoir  ,    auâorite  ,  &  Mandement 


faigers  &  Procureurs  ,  les  cinque,  quatre,  ou  trois 
d'eulx,  come  defus,  ferra  fait,  traiâie,  ordonne, ap- 
pointe, commande,  deftendu,  &  accorde  fur  les  cho- 
fes defusdites,  &  chescun  d'icclles ,  leurs  circumftan- 
ces &  dependences  ,  fauuz  venir  ne  faire  venir  per 
nous ,  ne  per  auter ,  au  contraire ,  en  quelque  manere 
que  ce  foir. 

En  tesmoignance  de  ceo  nous  avons  fait  mettre  nos- 
tre  Seel  a  ces  Lettres. 

Donne  a  Paris  le  xxii.  jour  d'Aouft  ,  l'an  de 
grâce  mille  j  iyC.  &  troze  ,  &  de  noftre  Règne  le 
xxxiii. 

Unà 


I 


DU    DROIT    DES    GENS. 


A   TNin       Unà  Nobiscum  dederunt,  ceperunt,  acceptaverunt, 
ANNCJ   g^  concordaverunc,  dântque  ,  capiunt ,  acceptant,   & 
2^j>_    concordant,  nomine  diâas  Partis  Franciœ  ,   &  pro  ip- 
-     ^'    fis,  bonus,  veras,  fidèles,  fecuras,atque  firmasTreu- 
gas  ,  Sufterentiam  aut  Abftinentiam  a  Guerra  ,     in  & 
per  totam  Patriam  &  Marchias  Pic3rdiae,a  Fluvio  Su- 
mane  usqae  ad  Mare  prsetenfas,  in  hiis  exprefle  com- 
prehendendo  Villam  de  Gravelinges  ,     &  totam   Pa- 
triam de  Weftflaiidria  usque  ad  Villam  novi  Portus 
inclufive, 

Qua;  quidem  Treugœ  feu  Abftinentia  Guerrœ  dura- 
bunt,  tenebuntur,  &  illœfe  fideliter  fervabuntur,  hinc 
&  inde,  a  prima  die  menlîs  Oftobris  inllantis  ,  usque 
ad  primam  diem  menfis  Junii ,  proximô  poil  lequen- 
tem  Solis  ortum. 

Quibus  quoque  Treugis,  SufFerentia  &  Abfiinentia, 
GuerrïE  durantibus ,  ceflènt  &  cefTabunt ,  in  diâa  Pa- 
tria  WelMandrias  &  Marchia  Picardia:  fupra  declaratis, 
omues  Captiones  Perfonarum  &  Fortalitiorum,  Bo- 
norum  &  Locorum  quorumcumque  ,  deraolitiones  & 
incendia  Domorum  &  iVlurorum  ,  omnia  latrocinia, 
deprxdationes  ,  disrobationes  ,  &  qucccumque  alia 
faàa  GucrrsE, 

Nec  erunt  aliqua  Cadra ,  Villse  ,  feu  Fortalitia  ob- 
fefla  ,  iufultata  ,  debellata  ,  fcalata  ,  feu  furata,  nec 
Perfona;  aut  Bona  qUECumque  capta  ab  una  parte  vel 
alia,  in  Terris,  Marchiis,  Patriis  &  Locis  fupradiâis, 
fit  fub  colore  Marcliis,  Reprifaliorum ,  Cautionum, 
Promiffionum ,  Debitorum,  Obligationum  ,  Venditio- 
num ,  vel  alio  quocumque  Jure  ,  durante  tempore  fu- 
pradiâo. 

Et  poterunt,  tempore  iftius  prsefentis  Treugs,  om- 
nes,  Subditi  unius  Partis  vel  alterius,  ire  &  venire,ac 
facere  ipforum  Laboragia  ,  Negotia  ,  &  Merchatiiras, 
&  alias  res  quascumque  licitas  &  non  prohibitas  ,  tutè 
&  fecurè ,  absque  hoc  quod  iint  dampnificati  feu  otfenfi 
in  corpore  vel  in  Bonis  quocumque  modo  ;  folvendo 
tamen  deveria  &  alia  confueta  dumtaxat. 

Provilb  etiam  quôd  nullus,  de  una  parte  vel  de  alia, 
ÎQtrabit,  durante  tempore  fupradiflo  ,  Callrum,  Vil- 
lam firmatam  ,  aut  aliud  Fortalitium  Partis  adverfae , 
nifi  fuerit  de  licentia  vel  confenfu  Dominorum  feu 
Capitaneorum  di£torum  Caftrorum  ,  Vil! arum  firma- 
tarnm,  aut  aliorum  Fortalitiorum,  vel  aliorum  ad  hoc 
poteftatem  habentium. 

Et  geueraliter  ac  particulariter  non  fiet  per  diâos 
Subditos,  unius  Partis  vel  alterius  ,  in  diâa  Patria  Pi- 
cardias  ^  &  in  Marchia  fupradeclaratis ,  occafione,  co- 
lorcj  ijve  caiifâ  quibuscûmque  ,  res  aliqua  in  contra- 
rium  iftius  prEefentis  Treugïe  ,  per  viam  &  modum 
quoscùmque,  durante  tempore  fupradidbo. 

Et  fi  aliqua  Perfona  feu  Perfonse  ,  vel  aliqua  Bona, 
Villa  firmata,  Caftra  ,  five  Fortalitia  caperentur ,  feu 
aliàs  quicquam  aliqualiter  attemptaretur  ,  contra  teno- 
rem  iftius  prœfentis  Treugœ,per  quemcunque  modum, 
in  dicta  Patria  Weftflandris  &  Marchia  Picardix  fupra 
limitatis  &  declaratis  ,  durante  tempore  fupradidto, 
reftituetur  &  reparabitur  integraliter  fine  aliquo  defec- 
tu  ,  &  Malefaâores  punientur  &  corrigentur  fecun- 
dum  exigentiam  cafuum  ;  ceflàntibus  in  omnibus  fu- 
pradidis  &  eorum  quolibet  omni  duplicitate,  ambigui- 
tate;  fraude,  &  malo  ingenio. 

Et,  cum  hoc  ,  voluimus  &  concordavimus ,  ut  fu- 
pra ,  volumûsque  &  concordamus  quod  ,  pro  aliqui- 
bus  malefaâis,  attemptatis  ,  vel  interprifiis  ,  fi  aliqua 
fièrent  vel  intervenirent^  diâo  tempore  pendente, con- 
tra fupradiCla  aut  ipforum  aliqua  (quod  nolit  Deus) 
non. erunt  feu  poterunt  propter  hoc  reputari  feu  teneri 
prafcntes  Treugîe  violatas  five  frads,  nec  Guerra  fieri 
vel  incipi  per  unam  diilarum  Partium  fupra  nec  contra 
aliam  ;  fet  potiùs  totura  reparabitur  &  ponetur  ad  pris- 
tinum  ftatum  &  debitum  ,  &  delinquentcs  ac  malcfac- 
tores  punientur  &  corrigentur  juxta  cafuum  exigen- 
tiam  &  enormitatem. 

Nec  poterit  aliquis  ,  de  una  aut  alia  Parte ,  intrare 
per  Patriam,  in  qua  funt  Treugœ ,  Patrias  in  Treugis 
non  comprehenfas,  pro  faciendo  Guerram  aut  damp- 
num  quocumque  modo. 

Item  ,  promifiTum  eft  &  concordatum  per  expreffum, 
'  intcr  nos  &  fupradictos   CommifiEirios   &    Deputatos 

Partis  Francix,  quôd,  per  iflas  praefentes  Treugas  vel 
Abftinentiam  Guerrx,  una  Pars  vel  alia  (fcilicet,  An- 
glise  &  Franris)  non  erit  nec  poteft  elfe  exclul;i,quin 
polTit  Incurrere,  juvare,  &  confortare  Contœderatos 
&  AiiiijacDi  fuos  ,  citra  &  ultra  Mare  ,  fecundum 
quod  tene'TUr. 

■  Et  ,  ut  prslèntes  Treugse  meliùs  cuftodiantnr  ,   fe- 
cundum luimam  &  tenorem  fupradiâos ,  fine  irifrac- 
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tione,  quocunque  modo.  Nos,  virtnte  diflgsPoteftatis    Amm/ti 
fupra  tranfcripta:,  ordinavimus,  conftituimus,  &  com-    '^'^'^^ 
mifimus  ,   ordinamus  ,    conftituimus,  &,  tenore  prce-     IAI2, 
fentium  ,   committimus  Gardianos  ,  Confervatores  &       ^    ^' 
Judices  diÊlarum  Treugarum  ,   durante  fuo  tempore, 
&  in  Patria  fiipradiSa  ,   Capitaneum  Villœ  Calefii ,   & 
Locumtenentem  ejusdem,    feu  in  unius  abfeatiâ  alte- 
rum  enrumdem, 

Qui  tenebuntur  jurare  &jurabunt  ,  &  altcr  eorum 
jurabit,in  mauibus  Confervatorum  Partis  Francise,  qui 
pro  iftaTreuga  funt  vel  erunt  ordinati  &  commiffi.vel 
alterius  eorumdem  ,  &  fimiliter  Confervatores  Partis 
Francis,  jurabiint  in  manibus  fupradiftorum  Confer- 
vatorum Ànglia;,  vel  alterius  eorumdem,  quod  teneri 
facient  &  cultodiri  legaliter  &  veraciter  dièlas  Treugas, 
quantum  in  ipfis  erit,  reparabunique  feu  facient  repa- 
rari  omne  &  totum  illud  quod  fietet  in  contrarium,ut 
fupradidnm  eft  ,  quamcitiùs  ad  eorum  notitiam,  five 
per  denunciaiionem  Par.is  laefae,  vel  aliàs,  dcvenerit; 

Et,  R  forent  débiles,  de  adjuvando  fe  mutuô,  lega- 
liter, &  de  omni  poffe  fuo  ,  fine  fraude  &  malo  inge- 
nio, fi  fuper  hoc  iuerint  requiliti. 

Quocirca  damus  ferie  prœlentium  in  Mandatis  ,  ex 
parte  diâi  Domini  noftri  Régis  &  uoftra  ,  virtute  Po- 
teftatis  fuprafcriptœ  ,  prœnominatis  Confervatoribus 
diâarum  Treugarum  ,  ac  omnibus  aliis  Jufticiariis, 
Officiariis,  Capitaneis,  Civitatum  ,  Villarum  firniata- 
rum,  Caftrorum,  &  aliorum  Fortalitiorum,  Gentium 
armorum,  Baiiftariorum,  ac  aliis  Subditis  difli  Domi- 
ni noftri  Régis,  feu  eorum  Locatenentibus,  &  cuilibet 
eorumdem  prout  ad  eum  fpedlabit ,  fub  pœna  indigna- 
tionis  quam  aliàs  inccrrere  polfent ,  quatenus  prxfen- 
tes  Treugas  ,  SufFerentiam  &  Abftinentiam  Gucrrœ 
particulares,  facient  proclamafi  &  pra;coni2ari  folemp- 
niter  in  omnibus  Locis ,  in  fimilibus  afluetis,  ipfâsque 
teneant  &  teneri  faciant  unusquisquc  pro  poffe  fuo  fir- 
miter  &  fideliter,  eas  nullatenus  infringentes ,  nec  per 
quamciinque  Perfonam  quovis  modo  patientes  infringi, 
durante  tempore  fupradifto, 

Quin  ymo  facientes  reparari  realiter  &  de  fâ&o  ,  & 
ad  priftinum  ftatum  &  debitum  reparari ,  totum  &  om- 
ne id  quod  fadum  foret  in  contrarium,  vel  quodlibet 
attemptatum,  quamtocius  ad  notitiam  diîlorum  Con- 
fervatorum ,  aut  aliorum  Officiariorum  ,  feu  alicujus 
eorumdem  ad  quem  fpedabit,  devenerit,  five  per  que- 
remoniam  Partis  I^fœ,  vel  aliàs, 

Qui  fie,  virtute  diSts  Poteftatis  noftroe  ,  concorda- 
vimus &  promifimus  ,  pro  parte  didi  Dolnini  noftti 
Régis  &  noftra,  fupradidis  Partis  Francis  Commiffa- 
riis  &  Deputatis. 

Datum  &  adum  apud  Lenl'mgham  die  Lunœ ,  xxv. 
menfis  Septembris ,  Anno  Domini  millefimo ,  quadrin- 
gentefimoj  tertio  decimo. 

CCLXV. 

Inflrumenlum  puhUcnm  de  Incorporàtione  magni  Du-  z.OftoBj 
catûs  Lithuania  ,  excelfo  Regno  Pokmia  ,  fdcla 
per  W LADisLAUM  Polonia  Regem  ,  nec 
non  ejus  Fratrem  Alexandrum  aliàs 
W iTHAWDUM  magnum  Lithuania  Ducem. 
jiElum  in  Oppiio  Hrodto  circà  Flumen  Bugh  die 
%.  Odiobris  Anno  141  5.  [Joannis  Dlu- 
Goss'i  Hiftoria  Polonica  Lib.  XI.  col.  357] 

In  Nomine  Domini,  Amen. 

A  D  perpetuam  rei  memoriam.  Debitores  fumus 
-^*-  fpiritualis  alimoniœ  ,  falutaria  illis  pocula  minis- 
trare,  quibus  prœlidentes,  tempornlitim  commodorum 
prœftitimus  fuflîragia,  ut  quos  ad  corpiiris  neceftitateiri 
fuftentamus,  falutis  etiam  ipfis.,  quantum  noftra  fuffi- 
citfacultas,  minifteria  porrigaraus  :  ne,  dum  tempora- 
libus  infillimus  profedibus  ,  vitot:  commoda  negligere 
videamur.  Et  unde  dona  benedidionis  ,  &  bravium 
expedamus  fempiternam,  inde  vita  detrimeiita  fentia- 
mus,  &  prsmiis  deltituti  adoptatis,  nuUa  Inboris  nos- 
tri  commoda  confequamur.  Expedit  exquircre,  &  dé- 
bita attentare  rarione  ,  ut  dutn  hominibus  impartimur 
carnis  bénéficia ,  meditemur  ,  qualiter  iph's  cœleftia 
prœbeamus  alimenta.  Et  quos  ih  hoc  fœculo  tranlîto- 
riis  retum  condimus  copiis  ,  illis  viam  beatitudinis  s- 
ternœ  denionftremus  :  quatenus  &  hic  noftrx  muiiifi- 
centiœ  cognoscant  pri-fidia  ,  &  tandem  futurœ  gloriœ 
compendia,  per  cxercitia  diredionis  nouras,  appréhen- 
dant in  omnium  Salvatore. 

Z  z  3  Proinde 
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CORPS     DIPLOMATI  Q^U  E 


A  „  Proinde  nos  WladislMS  Dci  gratia  Rex  Poloiiioc,nec  |  perpétua  habuerint,  vel  fuerint  habituri,  poîeriiit  affîg-    _/^NfjO 

/VNNO  jjg^  Terrarum  Cracoviap  ,Sandomiria;,  Siradia:  ,Lanci-     nare,  prout  in  Rcgno  Polonia  alîîgnantiir.     Filias  au- 


I417.  tix,Cujavia:,Lithuaniœ  Princeps  fiipremuSjPomerania  |  tem,  Sorores,  Conlanguineas ,  &  Affines  fuas  ,  prx- 
^     Ruffia:que  Dominus  &  Hxres  :     Et  Alexander  ^.ias  |  fatr  Barones,  &  Nobiles  Terrarum  Lithaania; ,    copu 
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Withawdus,  magnus  Dux  Lithuanioc  ,  nec  non  Ter- 
rarum RulTiœ  Dominus  &   Hocres.     Signifîcamus  te- 
nore    prxlemium    ,      quibus    expedit  ,     univerïïs    , 
prœfentibus   &   futuris  ,     pra:lentium  notitiam     habi- 
turis.      Quomodo   Terras   Lithuanix    &    earum   Iii- 
colas   ,     noftro   lubditos  Dominio  ,     in    quos    fepe 
liberalitatis   noftrœ   dcxteram   extendimus ,    &  profec- 
tui  iplorum  intendantes  multa  frequentia,rtatum  &  con- 
ditiouem  eorum  femper   ftuduimus  facere  meliorem. 
Ferventi  defiderio  cupientes,  in  artlimpta:  tidei  devotio- 
ne  jugiter  Iblidare  &  fundare,  ut  ipfos  altiiTimus,  quo 
prœltante,  lumen  fidei  per  noftrani  operam  receperunt, 
ad  laudem  &  honorem  fui  nominis  ,   &  ejusdem  fidei 
Catholicffi  augumentum  ,  Gratis  luaî  charismate  con- 
firmaret;  cum  eos  Ixpe  munificentiaî  noftra;  donis  re- 
ficimus,  fummopere  aftecïtamus  fpiritualibus  gratiis  re- 
fovere,  &  per  quscque  légitima  ftudia  &   labores  ,    îd 
firmius  mancipare.     Qui  ut  fe  in  fidei  conftântia  com- 
modius  exerceant ,  &  crefcant  de  virtute  in  virtutem  , 
jugum  fefvitutis  ,  quo   hadtenus   fuerunt  compediti  & 
conrtriâi,  de  cervice  ipforum  déponentes  &  folventes, 
ex  inn.UE  nobis  benignitatis  clementia  ,  iplis  libcrtates, 
immunitates,  gratias  ,  exemptiones  &  Privilégia,  dari 
Catholicis  folita,  juxta  cominentiam  Articulorum  fub- 
fcriptorum,  teuore  prsfentiiim  conferimus  &  largimur. 
Et  primo,  quamvis  eo  tempore  quo  almo  Spiritu  in- 
fpirante  fidei  Catholics   recepta  claritate  ,   Coronam 
Regni  PoloniE  affumpfimus ,  pro  Chriftianœ  Religionis 
increraento  ,    &  bono  ftatu  ac   commodo  Terrarum 
noftrarum  Lithuaniœ  prxdiâarum,  ipfas  &  cum  Terris 
ac  Dominiis  ipfis  fubjeétis  &  connexis  ,  praefato  Regno 
noftro  Poloniœ  appropriavimus,  incorporavimus,  con- 
junximus,  univimus  ,  adjunximus  ,  confœderavimus  , 
de  confenfu  unanimi  noftro,  &  alionim  Fratrum  nos- 
trorum,  &  omnium  Baronum,  Nobilium,  Procerum, 
&  Boiarorum  ejusdem  Terrœ  Lithuania;,  voluntate  ac- 
cedente  &  affenfu.     Volentes   tamen  Terras  ptsediSas 
Lithuanix,  propter  hoftiles  infultus  &  inlidias  Crucife- 
torum,  &  eis  Adhœrentium  ,  ac  aliorum  quorumcun- 
que  Inimicorum  ,  qui  prœfatas  Terras  Litbuaniœ  ,   & 
Regnum  Polonise  demoliri  nituntur,  &  in  ipforum  des- 
tru'dionem  machinantur,  in  certitudine,  fecuritate,  & 
tutela  meliori  reponere,  &  eis  perpetuum  commodum 
procurare,  easdem  ipfas  Terras ,  quas  fempef  cum  ple- 
no  Dominio,  ac  jure  mero  &  mixto  haâenus  habui- 
nius,  &  habemus  usque  modo,  à  Progenitoribus  nos- 
tris  ,  &  ordine  geniturs ,  tanquam  Domini  legitimi  Ba- 
ronum ,  Nobilium  ,  Boiarorum  ,  voluntate  ,  ratihabi- 
tione,  &  confenfu  adiiibitis  ,  prxdiâo  Regno  Poloniœ 
itcrum  ipfas,  cum  omnibus  earum  Dominiis  ,  Terris, 
Ducatibus,  Principatibus,  Diftriûibus ,  Proprietatibus, 
omnique  jure  mero  &  mixto,  Coronœ  Regni  Poloniae, 
perpetuis  tcmporibus  ,  irrevocabiliter  volumus  femper 
cfle  uniras.     Cxterum  omnes  Ecclefias  Terrarum  Li- 
thuanix prsîdiclarum  ,  tam  Cathédrales  quatn  Çollegi- 
atos,  Parocliiales,  &  Conventuales  ,  videlicet  Vilnen- 
fem ,  &  cûeteras  in  eis  ereftas ,  erigeiidas  ,  fundatas  & 
fundandas ,  in  omnibus  ipfarum  Libertatibus,  Immuni- 
tatibus ,  Privilegiis  ,  Exemptionibus  ,   &  Confuetudiui- 
bus  univerfis ,  confervamus,harum  ferie  Literarum  me- 
diante,  juxta  confuetudinem  Regni  Polonis.     Barones 
ctiam,  Nobiles,  Boiari,  Terrarum  noftrarum  Lithua- 
niœ  prxdiftarum ,  Donationibus ,  Privilegiis,  &  Con- 
cclTionibus  ipfis  datis ,  impartitis ,  &  coUatis ,  duntaxat 
Catholici  &  RomaUE  Ecclelice  fubjeûi ,  &  quibus  Cle- 
nodia    funt    concefla  ,    gaudeant  ,    participent  ,     & 
truantur  ;    prout  Barones  &  Nobiles  Regni  Poloniœ 
fuis  potiuntur   &  fruuntur.     Item  Barones   &   Nobi- 
les prxdiûi  ,     bona  fua  paterna  pari  jure  obtineant  , 
ficut  Barones  Regni  Poloniœ  fua  nofcuntur  obtinere. 
Et  donationes  noftras,  fuper  quibus  Literas  obtinent  à 
nobis  efficaces  &  fulcitas  perpetui  roboris  firmitate,  fi- 
militer  obtinebunt,  &  liberam  habebunt  facultatem  ip- 


lare  poterint,  Viris  duntaxat  Catholicis  &  tradcre  Con- 
jugio  juxta  bencplacitum  eorum  voluntatis  ,     &  juxta 
Confuetudinem  Regni  Polonis  ,  ab  antiquo   obferva- 
tam.     His  autem  Libertatum  Conceffionibus  non  ob- 
ftantibus  ,    Barones  ad  ereûionem  &  conftrudionem 
Caftrorum  vias  expcditionales  facere,  &  Tributa  date  , 
juxta  aiitiquam  confuetudinem  aftringantur.    Hoc  fpe- 
cialiter  expreffo  ,     quod   omnes   Barones    &  Nobiles 
Terrarum  Lithuanis,  fidcli[atem,&  debitam  ac  Chris- 
tianicam  fidei  conftantiam  ,  nobis  videlicet  Wladislao 
Régi  Poloniœ  ,  &  Alexandre,  alias  Withawdo,  niagno 
Duci  Lithuanix,  &  Succelforibus  noftrts ,  reneredebe- 
bunt  &  fervare,  prout  Barones  &  Nobiles  Regui  Po- 
lonis  fuis  Regibus  tenere  foliti  funt  &  fervare.     Super 
quo  Barones,  Bojari ,  &  Proceres  Terrarum  Lithua- 
nia:  prîediâi,  Juramentum  j.im  nobis  przftiterunt;  pro- 
ut clarius  in  Literis  ipforum  continetur,  quas  cum  Ba- 
ronibus  Regni  Poloniœ,  libi  invicem  conceflèrunt,  pari 
modo  fub  fidei  Sacramento  ,  &  fuorum  Bonorum  a- 
miflîone,  nuUis  Principibus  aut  Baronibus  ,   ve!  aliis 
cujuscumque  conditionis  hominibus ,  Terris  Regni  Po- 
lonia;  adverfari  volentibus,  confilia,  favores  &  ausili» 
miniftrabunt,  vel  prsftabunt  ;  fed  eos  tanquam  hoftes 
Terrœ  &  Dominiorum  Lithuanise,  totis  viribtls  perfe- 
quentur,-&  ad  nullum  alium  refpeélum  habebunt,  ni(i 
ad  nos  ,  &  noftros  Succeftbres;  prout  hoc  ipfum  Ba- 
rones &  Nobiles  prsdiéli ,  pro  fe  &  fuis   Pofteris ,  per 
fidei  Sacramentum,  cautionem  priftiterunt  &  fecerunt. 
Irem  Dignitates,  Sedes,&  Officia,  prout  in  Regno  Po- 
lonia;  inftitutœ  funt,  inftituentur  &  locabuntur;  in  Vil- 
na  fcilicet  Palatinus  &  Caftellanus  Vilnenfis', .  &  de- 
mum  in  Troki,  ac  in  aliis  Locis,  ubi  nobis   videbitur 
cxpediri,  juxta  noftrœ  bencplacitum  vrtluntàtis, tcmpo- 
ribus perpetuis  duratura:.    Et  hujusmôdi  Dignitarii  non 
elieantur,  nifi  funt  Fidei  Cathoiica;  cultores  ,   &  fub- 
jeâi  Sanâœ Romans  Ecclelîx.     Nec  etiam  aliqua  Of- 
ficia perpétua.;  ut  funt  Dignitates,  Caftellanatus  ,  &c. 
nifi  Chriftianœ  Fidei  cultoribus  conferantur,  &  ad  Con- 
filia noftra  admittantur,  &  eis  interfint,  dum  pro  bono 
publico  Traâatus  celebrantur  :  quia  fa:pe  dispares  cul- 
tus  diverfitatem  inducunt  animorum  ,  &  confilia  patent 
talibus  divulgata  ,  quœ  traduntur  fecreto   obfervaiida. 
Item  omnes  j  quibus  hujusmod!  Libertas  &  Privilégia 
conceduntui: ,  nunquam  nos  Wladislaum  Regem  Po- 
lonia  ,  &  Alexandrum  Withawdum  magnum  Ducetn 
Lithuania,  quoadusque  vixerimus,  &  noftros  Succes- 
fores  Reges  Poloniœ  &  Duces  Lithuania^  ,    à  nobis  & 
noftris  SucceflToribusjftatuendos  &  locandos,  déférant, 
vel  recédant  ab  eisdem ,  fed  fub  fidé  &  honore  pariter 
juramcnti,  fideliter  &  firmiter  nobis   &  Succcfl&ribus 
noftris,  adha:rebunt,  favoribus  ,  confiliis  ,    &  auxiliis, 
perpetuis  temporibus  &  in  avurn.     Hoc  etiam  addito  , 
quod  prxdifti  Barones  &  Nobiles  Lithuanix,  poft  mor- 
tem  Alexandri, alias  Withavrdi,  magni  Ducis  moderni, 
nullum  habebunt  aut  eligent  pro   magno   Principe   & 
Domino  Lithuanis,  nifi  quem  Rex  Polonix ,  cSc  ipfius 
Succeffores ,  cum  confilio  Prà;latorum  &  Baronum  Fo- 
lonix  &  Terrarum  Lithuanix,  duxerint  cligendum, fta- 
tuendum  &  locandum.     Sic  fimiliter  Prxlati,  Barones, 
&  Nobiles  Regni  Polonix ,  Rege  Polonix  fine  Liberis 
&  Succeflbribus  legitimis  decedente ,  Regem  &  Domi- 
num  non  debent  fibi  ipfis  aflTumere,  fine  fcitu  &  confi- 
lio Alexandri  magni  Ducis,  Baronumque  &  Nobiliurrt 
Terrarum  Lithuanix  praêdidarum  ,   juxta  tenorem   & 
contenta  priorum  Literarum.  Prxterea  prxdidlis  Liber- 
tatibus, Privilegiis,  &  Gratiis,  tantummodo  illi  Baro- 
nes &  Nobiles  Terrx  Lithuanix  debent  uti  &  gaudere, 
quibus  arma  &  Clcnodia Nobilium  Regni  Polonix  funt 
conceila,  &  cultores  Chriftianx  Religionis  ,  &  Eccle- 
fix  Romans  fubjcâi ,  &  non  Schismatici  vel  alii  Infi- 
dèles fint.     Item  omnes  Literas  ,  quascumque  Regno 
Polonix  &  Terris  Lithuaniœ  ante  feptem  vel  ofto  an- 
nos  ,  a  poft  vel  citra  Goronationem  noftram  concefli- 


fasvendendi,  commutandi ,  alienandi,  donandi,  &  in     mus&dedimus,  tenore  prxfentium  confirmamus,  ra- 


ufus  fuos  convertcndi,  noftro  tamen  confenfu  ad  hoc 
fpecialiter  accedente ,  (îc  tamen,  quod  ipfa  alienando, 
commiitartdo,  vel  donando  ,  coram  nobis  vel  noftris 
Officialibus,  juxta  Confuetudinem  Regni  Polonix  re- 
fignabunt.  Item  poft  mortem  Patrum,  Liberi  non  de- 
bent Bonis  hereditariis  privari,  fed  ea  cum  fuis  Succes- 
foribus  polîidere,  prout  Barones  &  Nobiles  Regni  Po- 
lonix fua  pollidcnt,  &  in  ufus  convertunt  beneplacitos. 
Similitcr  Ùxoribus  fuis  Dotalitia  ,  in  Bonis  &  Villis  , 
quas  ex  Succeflione  Paterna  ,    vel  Conceflïone  noftra 


tificamus,  &  approbamus ,  &  robur  perpetuum  impo- 
nimus  eisdem ,  habentes  ipfas  prxfentibus  pro  infertis. 
Hoc  etiam  addito  fpecialiter  &  exprelTe  ,  quod  prxfati 
Barones  &  Nobiles  Regni  Polonix  &  Terrarum  Li- 
thuanix ,  Conventiones  &  Perlamenta  ,  quod  necellê 
fuerit,  in  Lublin,  vel  in  Parczow,  &  aliis  in  locis  ap- 
tis ,  de  confenfu  &  voluntate  noftra  celebrabunt  ,  pro 
commodo  &  utilitate  Regni  Polonix  ,  &  Terrarum 
Lithuanix  prxdiftarum  meliori.  Prxterea  nos  Alexan- 
der, alias  Withawdus,  de  confenfu  Serenilfirai  Princi- 

pis 


DU    DROIT    DÈS    GENS. 


A^^_  pis  Doniîni  Wladislai  Régis  Polonix  ,  Fratris  uoftri 
'^^'^  ciiariffimi  ,  eligimus  ad  arma  &  Clenodia  Nobiliuni 
I4I7.  Regni  Polonias ,  Terrarum  noftrarum  Lithuanias  No 
^  biles  infra  fcriptos ,  quos  iplî  Regni  Polonise  Nobiles , 
iîmul  curti  omnibus,  qui  ex  eorum  ftirpe  origiiiem  fu- 
am  ducunt ,  ad  confraternitatis  &  ad  conlauguinitatis 
confortia  receperunt.  Et  primo  Lelivs;  Nobiles,  Mo- 
niwid  Palatinum  Vilnenfem  ;  item  Zadora  Jawnum 
Pahtinum  Trocenfem,  Rawa  Minigal  CaftcUanum 
Vilnenfem  ,  Liszi  Smigat  Caftellanum  Trocenfem  , 
Jaftrzabczi  feu  Jazaki  alias  Beleftynagora  vocati  Nemir, 
Trabi  Hofticonem ,  Topori  Bubrim,  item  Labencz  a- 
lias  Skrziusczi,  Goigunth,Poraie,  Nicolaum  Bilimin, 
Dabcro  CprreWan,  Odrowascz  Vifch,  Wadwicz  Pe- 
trum  Mondigert,  Driïa  Nicolaum  Tawtigerd ,  Habda- 
niecz,  Joannem  Gaftoldi  ,  Polukoza  Wloczkonem 
Culwa,  Grvphoàes  Riuhowdum,  Srzeniawa  Ladath, 
Poboze  Kalonem,  Grzimala  Joannem  Rymonidowicz. 
Zareba  Gineth  Czonczowicz ,  l-'yerfcliala  Daroza,No- 
wyna  Nicolaum  Boynar  ,  Dzialôfcha  Volczkonem 
Rokitowicz,  Kopacz  Getoweth,  Rolya  Dangyel,  Sro- 
komlia  Jacobum  iVIingyel ,  Cattus  marinus  Woyznar 
Wylkolewicz ,  Powala  Georgium  Sangaw.  Item  Po- 
miani  Saka,Doliwa  Naczkonem,  Scharza  Twerbuth, 
Dolaga  Monltulth,  Bogoria  Stauislaum  Viszigin,  Ja- 
Sina  Voyszini  Damyeykowicz ,  Biciiawa  Monftold  , 
Swinka  Andream  Dewknetowicz  ,  Kolda  Miiiimund 
Sesnikowict,  Sulima  Radziwil;  Item  Nalacz  Koc- 
zanum,  Lodzia  IVIikush,  Jelitha  Gerduth ,  Korczako- 
wie  Czuppam,  Byala  Woydilonem  Kuszolowicz,Va- 
ïik  Conczannum  Sukowicz,  Cziolek  Joannem  ûvifild, 
Godziaba  Stanislaum  Ruczowtowicz,  Osmorog  alias 
Gieraldt  Surgutem  de  Refchkini  &c.  Quibus  quidem 
Armis ,  Clenodiis  &  Proclamationibus ,  prœdifti  No- 
biles ,  Proceres  ,  &  Boiari  Terrarum  Lithuanis  ,  ex 
nunc  &  in  antea ,  perpetuis  temporibus  ubi  libet  gaude- 
ant,  potiantur,  prout  iplis  prœfati  Nobiles  Regni  Po- 
loniîE  utifrui  confueverunt  &  potiri.  Ut  autem  corro- 
borationis  &  cautels  uberioris  ,  omnia  prsmifla  acci- 
piant  firmitatem,  prœfentes  fecimus  Sigillorum  noftro- 
rum  munimine  roborari.  Prafentibus  ac  confentienti- 
bus  ac  ratum  habentibus  Reverendis  in  Ghrifto  Patribus 
Domînis,  Nicolao  Gnesnenfi  Archiepifcopo  ,  Alber- 
to Jaftizabiecz  Cracovienfis  ,  Joantie  Vladislavienlîs  , 
Petro  Posnanienfis ,  Jacobo  Ptocenlis  ,  Nicolao  Vil- 
nenfis,  Joanne  Eleâo  Leopolienfis  Metropolis,  Mat- 
rtia  Przemiïlienfis  ,  Michaele  Kiiovienfls  ,  Géorgie 
Wlodomirienfis ,  Sbigneo  Camenecenfi  Eleélo ,  Eccle- 
<iarum  Episcopis.  Chetmenli  &  Ceretenfi  Ecclefiis  ,va- 
cantibus.  Nec  non  Magnificis  ,  validis  &  ftrenuis  , 
Criftino  Cracovienfi  Caftellano  ,  Joanne  de  Tarnow 
Cracovienli  ,  Nicolao  de  MichatoW  Sandomirienfî  , 
Sandivogio  de  Oftrorog  Posnanienlî,  Mattliia  deWas- 
chosze  Califfienfi.  Jacobo  de  Konieczpolyé  Siradi- 
enlî ,  Joanne  Ligaza  LancicieMiî,  Matthia  de  Labischin 
Brzeitenfi,  Janulîio  de  Rosczielecz  Qnievvkovienfî,Pa- 
latinis.  Michaele  de  Bogumitowicze  Sandomirienfî  , 
Joanne  de  Sczekoczino  Lublinenli,  Dobeslao  de  Oli- 
eschnicza  Voyiiicenli,  Floriano  de  Rokitnicza  Visli- 
cieniî,  Cri(b"no  de  Koziegtowi  Sanldecenfi  ,  IMartino 
de  Krolikowo  Gnesnenli,  Clémente  de  Mokrsko  Ra- 
domienli  ,  Domaratho  de  Kobilatli  Bieceniî  ,  Mosz- 
czicio  de  Stafow  Posnanienfi,  Jànuffio  de  Tuliszkciwo 
Calilîienfi,  Martino  de  Kulinowo  Siradienfi,  Petro  de 
Wtosczovva  Dobrzinenfi,  Alberto  de  Koscziot  Brzes- 
tineniî  ,  Joanne  de  Jakofchin  Laricicieniî  ,  Criftino 
Kruszwicenfi,  Joanne  de  Laczuchow  Zavichoftenfi  , 
Martino  de  Lubnicza  Brzezinenfî ,  Stanislao  Gamrath 
PoLmecenli,  Joanne  de  Bogumitowicze  Czechovieiifî, 
Matthia  Koth  Naklenli  ,  Grothone  de  Jankowicze 
Matogortenfi,  Jwano  de  Obichow  Sizemenfi  ,  Janus- 
fio  Furman  IVIiedzirzecenii  ,  Cartel  lanis  ,  Sbigneo  de 
Brzezie  Regni  Poloniœ  Murfchalco  ,  Petro  Schafrani- 
ecz  Succamerario,  Martino  de  Wroczimowicze  Ve- 
ïiUifero  ,  Cracovienfibus.  Paulo  de  Bogumitowicze 
Cracovienli ,  Nicolao  de  Strzelcze  Sandomirienfî ,  Ni- 
colao de  Czarnkow  Posnanienfi,  Jaka  CaliHîenfi,  An- 
dréa de  Liibrancz  Cujavienfi,  Petro  de  Widawa  Sira- 
dienfi ,  Nicolao  de  Suchodot  Lublinenfi  ,  Petro  de 
,'  Thur   Lancicienfi  ,     Judicibus.       Aâum  in  Oppido 

Hrodto  circa  Flumen  Bug  in  Parlamento  feu  Cdngre- 
gatione  generali, die  féconda  menfis  Odtobris.Sub  aiino 
Domini  millefimo  quadringentelimo  tredecimô.  Datum 
per  manus  Reverendi  in  Chrifto  Patris  ,  Domini  Al- 
bert! Episcopi  Cracovienfis  Regni  Poloniae  fupremi  Can- 
cellarii,  nobis  lîncere  dileôi.  Scriptum  vero  per  ma- 
nus Cziotkonis  Canonicl  Saildomirienfis  Secreti  noflri 
Notarii. 


à"^ 


CCLXVI. 


Anno 

aiGiSMUNDi  Rontamrum  Régis  Ediêfum  uni-  ïq  Oét. 
verjale ,  quô  ,  de  ajjenfu  £3"  confenfu  Legatorum 
Apûftolica  Sedis ,  Civitas  Conftantia  dejignatur 
&  ajfignatur  ,  pro  locc  générales  Cmcilii  futuri, 
infra  tempus  unius  ami  initiandi  ;  omnesqtte  ai 
quos penimt  invitmtur ^  ut,  îempore  prafa'ipto , 
ad  locum  pramijfum  fe  conférant.  Datum  in  Vil- 
la vocata  Viglud,  in  viilgart  Vegui.  Die  Lu- 
na  -penultima  menfis  Oclobris  141J.  [Von 
DER  Hardt,  Magnum  Oecumenicum 
Conftantienfe  Concilium.  Tom,  VI.  Part.  I. 

pag-  r] 

c  I G I  s  M  u  N  D  o  s  Dei  gratia,  Romanorum  Rex.fem- 
^  per  Auguftus,  ac  Hungariœ,  Dalmatiîe  ,  Croatise, 
&c.  Rex.  Univerfis  &  fingulis  pràfentes  Literas  in- 
fpeauris  notum  facimus,  QualiterReverendiflimi  Patres 
in  Chrillo,  Domini,  Antoiiius,  tituli  Sandx  Ca:crli£e 
Presbyter,  &  Franciscus,  Sanftorum  Cosnise  &  Da- 
miani  Diacônus,  Sanûs  Romanas  Ecclefiae  Cardinales, 
Apoftolicœ  Sedis  Legati,  ac  nobilis  Manuel  ,  ,  Miles 
Conftantinopolitanus,  habentes  à  Sahaiffimo  EJomino 
noftro  Papa  Joanna  XXI II.  fimul  cum  fuo  Sacro 
Collegio  Dominorum  Cardinalium  plenam  ad  infra 
fcripta  poteftatem,  prout  Literis  Apoftolicis  conftat , 
habitis  nobiscum  multis  fuper  infra  fcripta  deliberatio- 
nibus  &  confiliis,  tandem  pro  loco  generalis  Concilii, 
Deo  favente,  celebrandi,  elegerunt  cum  confilio  &  as- 
fenfu  noftro  Civitatem  Conftantiœ,Provinci!E  Moguu- 
tinenfis.  Quem  locum  nos  eisdem,  nominavimus  tan- 
quam  idoneum  ,  commodum  ,  tuturn  &  communcm 
omnibus  Nationibus  ad  ipfum  Coiicilium  venturis.  Et 
in  quo  poterimus  fecundum  noftrum  Impériale  Offici- 
um  tueri  omnes  &  fingulos,   cujuscunque  ftatus,  ad  ' 

Concilium  venturos  in  plena  libertate.  Que.m  etiam 
locum  nos  cum  prsdiftis  Dominis  Cardinalîbus  pro 
Concilio  eiegimus.  Et  infuper  iplî  nobiscum  &  nos 
fecum.  affignavimus  ad  initiaridum  pr^faturn  Concilium 
tempus  unius  Anni,  incipiendo  die  prima  menfis  No- 
vembris  nunc  inftantis. 

Quamobrem  vos  univerfos  &  fingulos  in  Domino 
exhortamur,  ut  illi  ex  vobis  ad  quos  pertinet  ,dd  Con- 
cilium venire,depofito  omni  timoré,  curetis  ad  Locùm 
prœmilTum  tempore  prsfcripto  vos  conferre.  Ubî 
etiam  nos,  Deo  favente,  curabimus  intereffe,  ac  omni 
noftro  pofiTe  facere ,  ut  omnes  &  finguli  in  Concilio 
exiftentes  plena  fecuritate  atque  libertate,  tam  in  acces- 
fu  ,  quam  ftatu  &  receffu  ,  potiantur.  Et  quod  idem 
Dominus  nofter  Papa  ,  cum  Dominis  Cardinalibus  & 
fua  Curia  ,  ac  cum  omnibus  Prœlatis  &  Clericis  in 
Concilio  exiftentibus  gaudeant  plena  Ecclelîailica  im- 
munitate,  ita  etiam  quod  ipfe  Dominus  nofter  Papa 
ibi  libère  poflît  orrinem  fuan)  Apoftolicam  auâorita- 
tem ,  Jurisdiélioriem  &  poteftatem  exercere.  Et  fimili- 
ter  Domini  Cardinales  &  Prjelati  &  Pritlcipes ,  omnes- 
que  aliœ,  tam  Ecclefiaftics  quam  Seculares,  perfonje 
irt  Concilio  exiftentes ,  poffirii;  libéré  loqui  &  traâare 
&  expedire  omnia  quce  fibi  videbuntur  opportuna.  Prs- 
fentium  fub  noftrï;  Majeftatîs  Sigilli  teftimonio  Lite- 
rarum. 

Datum  in  Ecclefia  S.  Stephani  Protomartyris ,  in 
Villa  vocata  Viglud,  in  vulgaxi  Vegui,  Cuman.Diœ- 
cefeos.  Anno  a  Nativitate  Domini  1413.  die  Lu- 
nœ,  penultima  meiifis  Oâobris,  Regnorum  noftro- 
rum  Anno ,  Hungarise  à.c.  27.  Romanorum  ver6 
quarto. 

CCLXVII. 

Epiflola  SiGisMUNbi  Romanorum  Imper àtoris^ 
ad  CaroLum  VI.  Gallia  Regem ,  quâ  et 
Concilium  Conftantienfe  pro  reformatione  Ecclefia: 
Dei  celebrandum  denunciat ,  eundémqUe  ad  illud 
fraterne  invitât.  [Von  der  Hardt, 
Magnum  Oecumenicum  Conftantienfe  Con- 
cilium. Tom.  VI.  Part.  J.  pag.  7.  d'où 
l'on  a  tiré  cette  Pièce  ,  qui  fe  trouve  auflï 
dans  GoLDASTi  Coaftitutiones  Impériales 
Tom.  I.  pag.  586.] 
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CORPS    DIPLOMATIQUE 


ANNO         SiGISMUNDUS  D?i,fram  ,    i^c.  SereaiJJlmo 
lAI».  Priacipi   b'f. 

RE X  [saclficus  pia  miferatione  dispofuit  ,  ne  homo , 
Creaturarum  digniffima ,  quem  de  limo  terrcc  for- 
matum  ad  imaginem  &  limilitudinem  Inani  fecit ,  per 
abufutn  liberi  arbitrii  laberetur ,  &  hibendo  à  cognitio- 
ne  fui  recederet  Creatoris  :  Dum  par  in  parein  imperi- 
um  non  haberet ,  Prxlides  fuo  operi  fupereire  voUiit , 
quorum  ducatu  vita  Cujuslibet  regeretur ,  ac  ipforum 
monitionibus  &  prœceptis  inferiores  citeri  obedircnt. 
Sicque  ftatuit  duo  Lumiiiaiia  fuper  Terfam,  majus  vi- 
delicet  atque  minus  ,  ut  in  iplis  univerfalis  Ecclefise 
conlifteret  firmamentum ,  in  qaibus  Pontificalis  auflo- 
ritas  &  Regalis  potentia  defignantur.  Uua,  videlicet, 
qua  fpiritualia,  &  altéra,  qua  corporalia  regerentur. 

Ad  fublïftentiam  igitur  machiiiiE  fpiritualis  ,  Beatum 
Petrum  Apoftolorum  Principem  ,  &  in  Beato  Petro 
Pontifices  Succeflbres ,  Summus  Pontifex  in  ceternum, 
Unigenitus  Dei  Filius  Jefus  Chriftus  ,  qui  doârinam 
humano  tribuit  geiieri  faiutarem,  Magillros  efle  voluit 
&  Paftores.  Ad  corporalis  vero  compaginis  firmamen- 
tum,  cujus  facilis  eft  profeêtô  diftinâio  ,  Reges  & 
Principes ,  Rex  Regum  &  Dominus  Dominantiuip^ ,  i- 
âem  ipfe  prxeffe  voluit  Jefus  Chriftus.  Ut  iili  quidem 
in  executioiie  Pontificalis  Officii  fpiritualibus  vacando 
negotiis  prôficerent  ad  falutem ,  &  hi  falubriter  in  ex- 
ccllentia  Regise  Dignitatis  corporalia  gubernando  malî- 
tiis  hominum  obviarent  :  Sicque  machina  fieret  utrius- 
que  fubjeâi  ftabilior,  dum  haberet  quodiibet  proprium 
Servatorem. 

Debitum  perfeûs  Charitatis ,  qus  rion  qua:  fua  funt 
quierit ,  niniirum  exposcît ,  ut  non  folum  is ,  qui  con- 
templationis  fpeculam  afcendit ,  fed  opportunitate  fua- 
dente  adlionis  onera  fupportans  ,  magis  neceflarius  in- 
Veniatur.  Quia  licet  iUe  fit  fecurior,  hic  tamen  eft  u- 
tilior,  fibi  &  aliis  commodum  afferens  &  profeûum. 
Licet  enim  Maris  fedentis  fecus  pedes  Domini  otium 
Marths  mïnifterio  priferatur,  &  quod  fit  fl:atus  ille  tu- 
lior ,  utpote  à  Seculari  ftrepitu  fegregatus  ;  aâivus  ta- 
men poteft  utilior  judicari  eftè,  quod  fibi  prodeft  &_a- 
liis  ,  tribulationes  fuftinens  &  preffuras  ,  per  quas  vir- 
tutes  fuscipiunt  incrementum.  Quoniam  ficut  ait  A- 
poftolus,  tribulatio  patientiam  operatur  ,  patientia  pro- 
'  bationem,  probatio  fpem  ,  fpes  aucem  non  confundit. 

Et  plerumque  contingit  ,    quod  virtus  in  inSrmitàte 
perficitur. 

Sed  quia  diebus  iftis  novifllitiis ,  in  quibus  ,  fuperex- 
crefcente  malitia  in  imrnenfum,  irefrigescit  Charitas,in 
plerisque  proprius  appetîtus,  qui  niti  femper  in  vetitum 
confuevit,  adeo  debachatur  in  homine,  ut  quodam  da- 
to  quafi  libello  repudii  ,  libertas  arbitrii  ,  quâ  bonum 
maUimque  discernitur  ,  exulet  extra  termines  honefta- 
tis  :  Multum  oneris  multumque  folicitudinis  nobis  in- 
cumbit,  ut  animarum  corporumque  pericuh"s  caveatur. 
Nifi  enim  malitiis  hominum  congruis  obftaculis  obvié- 
tur,  defcenfus  eft  profeûb  labilis  ad  exceffus.  Et  dum 
per  lubricum  iter  discriminis  abufive  defcenditur  ,  faci- 
lis (proh  dolor!)  relevatio  vix  habetur. 

Inter  profeQo  curas  varias  noftris  procefîîbus  influ- 
entes follicitudo  qudtidiana  nos  excitât,  qualiter  gene- 
rali  bono  ftatui  totius  populi  Chriftiani  multifariè  mul- 
tisque  modis  noftris  temporibus  proficere  valeamus. 
Ut,  cum  in  die  illa  novifTima,  die  fcilicet  diftridi  & 
tremendi  Judicii,  discuflîo  venerit  ,  plenam  poffimus 
ipfias  Dei  fuper  favente  clementia  ,  de  commiflîs  no- 
bis talemis  ,  duplicata  Domino  importando  ,  redde- 
re  rationem. 

Maximo  etenim  defiderio  jamdudurh  tenebamur,  ut 
diebus  noftris  videre  poftimus  unicam  Chrifti  Spon- 
fam  Catholicatri  Ecclefiam  féliciter  reformatam.  Pos- 
tea  verô  cum  ad  Imperialia  gubernacula  fuiffemus  as- 
fumpti  ,  id  quod  erat  nobis  in  defiderio  transivit  in 
priceptum  :  Cum  teneamur  fanâam  Matrem  Eccle- 
fiam per  Impériale  Officium  tueri ,  cujus  etiam  Cano- 
nes  Sanélorum  Patrum  nos  appellant  Advocatum  & 
Defenforem. 

Confiderantes  veruntamen ,  qualiter  &  quomodo  fa- 
lubriter id  peragere  valeamus;  Cum  Principibus,  Ëc- 
clefiafticis  &  Secularibus  ,  Ducibus ,  Comitibus,  Ba- 
ronibus  &  Proceribus ,  aliis  quoque  prudentibus  &  pe- 
ritis  noftri  &  Imperii  Sacri  Fidelibus  ,  prout  tantse  rei 
inftantia  exigehat,  accurato  &  fréquent!  Traâatu  prœ- 
habito  :  Interea  contigit,  Nos  intellexifle,  quomodo 
Sanâilfimus  Dominus  nofter,  Dominus  Joannes  Papa 
XXI  ]1.  venerabile  Concilium  indixiffet.  Summo  i- 
taque  ftudio  curavimus  ,    ne  qoid  negligentiae  pofîèt 


in  hoc  nobis  apud  Deum  &  homines  imputari.  Et  AnNA 
ob  hanc  rem  per  Literas  &  Nuntios  inllitimus  apud  '^""^ 
eundem  Dominum  noftrum  Papam  pro  convocatione  JAII, 
generalis  Concilii  ,  Loco  habili  &  tempore  congrue 
depmanJis.  Qui  noftris  votis  annueus  ,  mifit  ad  nos 
Reverendiffimos  in  Chrifto  Patres,  Dominos  Antoni- 
um  tituli  Sanâse  Caeciliœ  Presbyterum  ,  &  Francis- 
cum,  tit.  Sanâorum  Cosma;  &  Damiani  Diaconum, 
Sanfts  Romanae  Ecclefix  Cardinales  ,  Apoft.  Sedis 
Legatos  ,  &  Nobilem  Manuelem  Chryfoloram  ,  tra- 
dita  eisdem  in  prxdiâis  plcna  poteftate.  Ipfis  verô 
ad  nos  pervenientibus,  polt  multa  nobiscum  habita  fu- 
per his  Conlilia  ,  tandem  nos  cum  eisdem  pro  loco 
Concilii  elegimus  Civitatem  Conftantiîc  ,  Provincial 
Moguntinenfis.  Quem  locum  nos  eisdem  nominavi- 
mus  tanquam  idoneum ,  tutum,  &  communem  omni- 
bus Nationibus  ad  Concilium  venturis.  Et  in  quo, 
Deo  favente ,  curabimus  perfonaliter  intcrellè,  &  om- 
ni  modo  poflTe  fecundum  noftrum  Impériale  Officium 
tueri  omnes  cujuscunque  ftatus,  ad  Concilium  venire, 
ibi  ftare  &  recedere  pro  fua  voluntate.  Et  infuper  nos 
cum  prîediâis  Legatis  iSt  Nuntiis  ad  initiandum  prœfa- 
tum  Concilium  affignavimus  tempus  unius  anni,  inci- 
piendo  die  i.  Menlis  Novembris  nunc  inftantis. 

Expedit  quippe  ,  &  univerfi  &  finguli  foilicitudine 
non  pigri,  fervente  fpiritu  Domino  fervientes  in  vinea 
Domini  Sabaoth  ,  in  qua  ex  denario  divino  &  labore 
convenimus,  irrefragabiliter  operemur  extirpandis  vitio- 
rum  fpinis  &  peccatorum  tribulis  ,  qua  fuperficiem  e- 
jus  obumbraiïe  videntur,  nec  non  plantandis  virtutuiii 
germinibus ,  in  quibus  Dominus  deledatur  ,  totis  af- 
feâibus  intendendo  illuftrare. 

Illuftrem  itaque  Serçnitatem  Veftram  ex  Imperialî 
Officio  ad  tam  fuave  &  dulciflimum  Convivium  frater- 
nè  I.  caritativè  invitamus  &  requirimus.  Et  hortamur 
in  Domino  ,  ut  pro  Religione  Catholica  ,  quani  Deo 
debetis,  ad  cujus  divihse  Religionis  exaltationem  &  fta- 
tuni  iriftitutum  &  prsmiflTum  Concilium, velitis  in  pra- 
fato  Concifio  tempore  prafcripto ,  ii  commode  potes- 
tis ,  per  vos ,  vel  fi  commoditas  perfonalis  non  patietur^ 
faltem  per  veftros  folemnes  Ambaffiatores  intereffe,  at- 
que cum  efFeâu  disponere  &  curare,  ut  Prœlati,  Doc- 
tores  &  Magiftri,  &  Viri  Ecclefiaftici,  Religiofi  &  Se- 
culares ,  qui  funt  in  veftro  Regno  &  Territorio  ,  veni- 
ant  ad  hujusmodi  Concilium  tempore  conftituto. 

Ubi  dum  tantorum  Regum,  Prœfulum  &  Principumj 
quos  Unitas  Fidei  orthodoxae  conneétit  i  fuerit  hono- 
rabili  congregatione  Concilium  ipfum  ex  comitiva  fuf- 
fultum,  ut  in  ejus  nomine,  cujus  Spiritus  ubi  vult  fpi- 
rat,  coIleflaEcclefia,  poft  Reparationeni ,  Ordinatio- 
nem ,  Reformationem  &  Stabilitatem  Sacrofanâas  Ma- 
rris &  univerfalis  Ecclefi!E,ac  Pacem  &  Quietem  PopuU 
Chriftiani,ficut  cafti  confilii  Seminator  Altifllmus  infufi- 
onem  fuas  gratise,adminiftrabit  :  Agetur  commun!  confi- 
!io  etiam  de  fedando  vetuftillimo  antiqua  h  antiquata 
pefte  diffidio,  quô  univerfalis  Ecclefia:  unitatem  Orien- 
talis  feu  Grsecorum  dilTènlio  damnabiliter  fccuit:  Ut 
in  domum  Domini  individuam  Sponfa  unica,  in  unita- 
te  orthodoxas  coUeâionis  &  intemeratx  Fidei  puritate 
(utinam  noftris  temporibus  cœlitus  infundatur  hic 
gratia!)  per  providam  reintegrationem  reducatur  :  Et 
lucis  cœleftis  illuminatione,  qux  det  lumen  in  revela- 
tionem  Gentium,  inveniatur  provifio  ,  &  ejusdem  ap- 
probatione  Concilii  roboretur. 

Per  cujus  falutiferam  executionem,  virtus  Altiflîmi, 
fugatis  erroribus ,  roborata  fide  ,  ad  tramitem  veritatis 
reduâis  érraritibus,  redintegrata  ejusdem  fidei  unitate, 
extirpatis  vitiis ,  virtutibusque  plantatis  ,  correélis  ex- 
celTibus,  moribus  reformatis  ,  reprclîis  opprefiionibus, 
libertate  folida  ftabilitate  munita,  recuperatis  deperditis, 
&  ejusdem  Ecclefis  ftatu  profpero  recuperato  ,  occu- 
pata  reftituat ,  vaftata  reftauret ,  &  reftaurata  confervet. 
Viamque  reperiat  idem  ipfe  qui  novit ,  &  facultatem 
tribuat  ipfe  qui  poteft^  ut  Me  in  praerniifis  juxta  inten- 
fum  animi  noftri  defiderium  fubminiftretur  lalubriter  , 
ut  idem  verus  ejusdem  univerfalis  Sponfus  Ecclefia: 
ipfam  dileélam  fuam ,  purgatam  maculis,  ornatam  vir- 
tutum  monilibus  ,  ac  fpeciofam  unam  femper  habeat 
cum  unico  Sponfo  vero  &  formofam ,  quam  in  dileda 
tabernacula  fua  virtutum  bonus  Paftor  qui  animam  fu- 
am pro  fuis  pofuit  ovibus ,  non  habentem  maculam  ne- 
que  rugam,  in  veftitu  deaurato,circumdatam  Veritatev 
introducat,  ac  fui  nominis  laudem  &  gloriam,  anima- 
rum profeàum,  robur  fidei,  Sanfla;  Marris  &  univer- 
falis Ecclefiîe  exaltationem  ac  Pacem  Plebis  Chriftia- 
nae  &c. 


CCLXVIII. 


bu    DROIT    DES    GENS. 
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Anno 


CCLXVIII. 

Epiftoh   Romanorum  Régis   Sigismundi    ad 
Gregorium   Papam  XII.     Quâ  eum  ad 

Concilium  pro  reformatione  Ecckfia  Dû  Con- 
ftantix  celebrandum  vocat  £«?  invitât,  nec  non  ad 
hum  effedlum  promittit  y  dat  ei  (3  fuis  plénum 
Sahum  cmduUiim  ^  fecuritatem,  DatnmLau- 
da  6cc.  [Von  der  Hardt,  Magnum 
Oecumenicum  Conftantienfe  Concilium. 
Tom.  VI.  Part.  I.  pag.  d.] 

CIgismundus  &c.  Maxime  delîderio  jatn  du- 
'^  dum  tenebamiir ,  nt  diem  meffis  videre  poiremus  , 
unicam  Chrifti  Spoiifam  Eccleliam  Catholicam  débite 
reformatam.  Poftea  veto  cum  ad  Imperialia  guberna- 
cula  fuiflemus  aJTumpti,  id  quod  erat  nobis  in  delîderio, 
transivit  in  prceceptum  :  Cum  teneamur  Ecclefiam  per 
Impériale  Officium  tueri ,  cujus  etiam  Canones  Sanc- 
toriim  Patrum  nos  appellant  Advocatum  &  Defenfo- 
rem.  Itaque  fummo  ftudio  curavimas  ,  ne  quid  ne- 
gligentiœ  in  re  iiac  poffit  nobis  apud  Deum  vel  liomi- 
nes  imputari.  Et  ob  iianc  rem  per  Literas  &  Nunci- 
os  inftitimus  apud  ranâiflimum  Dominum  noftrura 
Papam  Joannem  XXIII.  pro  convocatione  gcneralis 
Concilii  loco  habili  &  tempore  congruo  tacienda.  Qui 
Boftris  votis  annuens ,  milit  ad  nos  ReverehdilTlnios  in 
Chrillo  Patres,  Antoniam  tituli  Sanfls  Caîcilise  Pres- 
byterum  &  Franciscum  Sanâorum  CosmcE  &  Damiani 
Diaconuni ,  Sanââ  Romanx  Eccleli»  Cardinales  & 
nobilem  Virum  Manuelem  Chryfolora,  Militem  Con- 
ftantinopolit2num,trsdita  eisdem  in  prxdiâis  plena  po- 
teftate.  Ipfis  vero  ad  nos  perveniemibus  ,  poft  multa 
nobiscum  habita  fuper  liis  confilia  ,  tandem  nos  cum 
eisdem  pro  loco  Concilii  elegimus  Civitatem  Conftan- 
tiiE  Provincis  Moguntinenfis.  Quem  locum  nos  eis- 
dem nominavimus  tanquam  idoneum ,  tutum  &  com- 
munem  omnibus  Nationibus  ad  Concilium  venturis  , 
&  in  quo  poterimus  fecundum  noftrum  Impériale  Of- 
ficium tueri  omnes  cujuscunque  ftatus  ad  Concilium 
venturos  in  plena  libertate.  Et  infuper  Nos  cum  pra:- 
diiSis  Legatis  &  Nuntiis  ad  initiandum  pra;fatum  Con- 
cilium alfignavimus  tempus  unius  anni  ,  incipiendo 
die    I.  Menfis  Novembris  nunc  inftantis. 

Si  ergo  facere  vultis  quantum  in  vobis  eft ,  ut  Ec- 
cleiia  Dei  poffit  efTe  débité  reformata  ;  modum  ha- 
betis,  iii  venicndo  ad  prœmiffum  locum  tempore  con- 
ftituto  cura  vefiris  de  veltra  obedientia.  Ubi  fi  fa- 
cere voluerîtis  veftrum  debitum  Deo  ,  Mundo  ,  ves- 
trœque  confcientia;  atque  Nobis  plurimum  fatisfacie- 
tis.  Ad  quem  etiam  adventum  vos  pro  noftro  Impe- 
riali  ofEcio  exhortamur,  requirimus  &  monemus.  Et 
fuper  his  noftras  Literas  vobis  transmittimus,  ne  pos- 
tea  dicere  vel  allegare  ullam  ignorantiam  valeatis. 
Nos  etiam  ,  ut  pleniorem  caufam  veniendi  liabeatis  , 
per  prsfentes  damus  vobis  &  veftris  plénum  Salvum 
conduâum  &  fecuritatem.  Datum  Laudœ  &c.  ut 
fupra; 


CCLXIX. 

Dec.  5«//aJoANNis  Papa  XXIII.  ^â  Ekêîio- 
nem  loci  &?  temporis,  pro  Concilia  fuper  reforma- 
tione Ecdeftie  Dei  cekbrando  ,  per  Legatos  fuos 
cum  Romanorum  Rege  Sigismundo  faSiam 
approbat  i3  ratificàt ,  nec  non  omnes  Pairiarchas, 
jircbiepiscopos  f?'  Epifcopos,Pralatos,j4bbates, Du- 
ces fj"  Marchiones  ad  ilh'.d  invitât.  Datum  Lati- 
d£  V-  Idus  Decembris,  Pontificatus  annô  quar- 
té. [VonderHarot,  Magnum  Con- 
cilium Oecumenicum  Conftantienfe  Tom. 
VI;  Parc.  I.  pag.  p.  d'où  l'on  a  tiré  cet- 
te Pièce ,  qui  fe  trouve  aufli  dans  Magnum 
Bullarium  Romanum  Tom.  I.  pag.  308.  fs" 
dans  Raynaldi  Continuatio  Annalium 
Caesauis  Baronii  Tom.  XVII. 
anno  141 J.] 


Tom.  II.   Part,  t 


JOANNES  Epjfcopus,  Servus  Scrvorura  Dei,  ad       -■"•^^'^- 
futuram  mernoriam.  14 IJ, 

il  D  pacem  &  exaltationem  Ecclefiae,&  tranquillita- 

~  temChriftiani  populi ,  prompto  corde,  &  eflîcaci 
delîderio  intendentes ,  ea  libenter  ordinamus  &  quœri- 
iiius,  per  qui;  hujusmodi  pax  &  exaltatio  trarjquillita- 
tis  merito  valeat  promoveri.  Dudum  fiquidem  felicis 
recordationis  Alexander  Papa  V.  Anteceffor  noïter  , 
in  Sacro  generali  Pifano  Concilio  tune  praslidens  ,  ex 
quibusdam  magnis  &  arduis  caulis  eundem  moventi- 
bus,  ipfo  approbante  Concilio ,  inter  estera  decrevit^ 
iterum  générale  Concilium  ex  tune  ad  terminum  ,  per 
fe,  vel  Succeflbrem  fuum,  in  loco,  de  quo  iîbi  ,  vel 
eidem  Succeflbri  videretur,  fore  folenniter  convocaa- 
dum.  Idemque  Prœdeceiror,  ea  qus  circa  Reformatio- 
nem  Eccleliœ  expedienda  reftabant,  pro  tune  fuspen^ 
dit ,  ipfumque  Concilium  ,•  usqué  ad  tempus,  triennii 
prœfatum,  continuandum ,  ftatuit  &  prorogayit. . 

Poflmodum  vero  ipfo  Alexandre  Prccdecellbre  nos- 
tro  (  lîcut  Deo  placuit)  vita  fundo,  nobisque  divina 
fàvente  clementia  ad  apicem  fummi.  Apoftolatus  as- 
fumptis,  dum  tempus  triennii  ejusdem  jam  advenerat, 
&  nos  per  veftigia  ejusdem  Prœdeceflbris  incedere  , 
&  ordinationem  prœfatam  ab  eo  in  Concilio  (  ut  prs,- 
fertur)  fadlam,  puro  corde  &  reôa  voluntate  adim- 
plere  properaremus,  quibusdam  rationibus  tum  expres- 
<îs,  animum  noftrum  moventibus  ,  Concilium  hujus- 
modi  in  Romana  Urbe,  (quee  paulo  ante  de  manibus 
hoftium  recuperata ,  prsefentiam  noftram  pro  ipiius  con- 
fervatione  plurimum  flagitabat)  débite  tempore  con- 
vocavimuS.  .    ,,   .  ■     ,  ,  , 

Verum  quia  venîente  poftea  tempore  coniT:ituto,  Pra- 
lati  &  caîteri ,  qui  liujusmodi  Concilio  intereffe  debe- 
bant ,  nequaquam  in  tanto  numéro  convenerunt,  quan- 
tum rerum  agendarum  pondus  &  magnitude  requirere 
videbatur  :  Nos ,  poft  alias  prorogationes  per  nos  fac- 
tas  ,  tandem  Concilium  ipfum  ad  menfem  Decembris 
nunc  praîfentem,  folenniter  prorogavimus,  ac  celebran- 
dum ftatuimus.  Locum  autem  infra  certum  tempus 
reliquimus  declarandum,  ut  intérim  fuper  eo  maturius 
confuleremus. 

Poft  hxc  vero ,  irifra  dtfturtii  tempus  nondum  elap- 
fum,  per  Literas  chariffitni  in  Chrifto  Filii  noftri  Si- 
gismundi eleâi  in  Regem  Romanorum  ,  &  Hungarias 
Régis  Illuftris,  inftantiffimè  requilîti,  ut  non  properar 
remus  in  declaratione  hujusmodi  Loci  pro  Concilie fa- 
ciendo,  fed  tam  in  declaratione  Loci.prsdiâi  ,  quam 
etiam  in  tempore  diâi  Concilii  celebrandi  fuperfedere 
vellemus,  denec  ipfe  Nuncios  fuos  fuper  hoc  inftruc- 
tos  ad  noftram  pra;fentiaiti  deftinaret  :  Nos  vêtis  ejus- 
dem Régis,  quÉ  ex  zelo  devotionis  &  puritatis  Fideî 
emanare  confpiciebamus ,  annuentes  \  adventum  prœfa- 
torum  Nunciorum  ,  de  venerabiiium  Fratrum  noftre- 
rum  Sanâœ  Romans  Eccleiîa;  Cardinalium  &  Prsla- 
torum,  qui  Roma;  in  generali  Coniiftorio  ad  hoc  vocar 
ti  fuerunt,  voluntate,  confilio  &  affenfu,  duximus  ex- 
peflandum.  .      -  •  ■ 

Deinde,cum  poft  Romanœ  tJrbis  miferabilem  cafum, 
ad  nos,  tune  apud  Florentiam  exiftentes, ejusdem  Régis 
Nuntii  acceffiffent ,  &  ex  parte  ejusdem  Régis  multa 
nobis  circa  materiam  fuggelîiffent  ;  eorum  auditis  rela- 
tibus,  pro  pleniori  expeditione,  diledos  Filios  noftres, 
Antonium  tituli  Sanâis  Caîciliss  Presbyterum,  &  FranT 
ciscum  tituli  Sandorum  Cosmœ  &  Dàmiani,  Diaco- 
num,  Sanâœ  Romanœ  Ecclefis  Cardinales ,  cum  ple- 
na poteftate  fuper  hujusmodi  eleâione  Loci,  &  deputar 
tione  temporis,  ac  (îmul  cum  els  diledum  Filium  nos- 
trum  ,  nobilem  Virum  Manuelem  Chryfoloram ,  Mi- 
litem Conftantinopolitanum  ,  ad  prœfentiam  ejusderr^ 
Régis  transmifimus.  Qui  ad  eum  venientes  ,  tandem 
de  ipfius  Régis  conlilio  &  affenfu,  Civitatem  Conftan- 
tienfem  ,  Provinciœ  Moguntinenfis  ,  pro  Loco  hujus- 
modi Concilii  celebrandi  ,  concorditer  elegerunt ,  ac 
tempus  ad  initiandum  hujusmodi  Concilium  ftatue- 
runt  ,  diem  primum  meufis  Novembris  proximè  ven- 
turi.       ,    , 

Deinde  vero  nos ,  qui  pro  quibusdam  arduis  &  mag- 
nis negotiis,  cum  eodem  Rege,  juxta  noftrum  &  ip- 
fius defiderium  perfonaliter  convenierites  ,  certificati 
ab  eo  de  habilitate  ,  capacitatc  ,  &,fecuritate  Civitatis 
Conftantia;  antediébso,  quam  fecuritatem  ipfe  Rex  fe; 
praîlliturum  &  in  ipfo  Concilio  perfonaliter  affuturum 
pollicetur  :  Volcntes  &  ab  intimis  cupientes ,  ut  prœfa-; 
ta  celebratio  Concilii  falubriter  impleatur  &  optaturn 
confequatur  effeSum  ,  hujusmodi  eleftionem  Loci  & 
temporis  (ut  prxfertur)  faftam,  audloritate  Apoftoli- 
A  aa  ca 


^é6 


CORPS    DIPLOMATIQUE 


AnNO  "  tsQor6  prsfentium,  de  eorundemFratrum  noftrornm 
•*^  cojifilio  &  allenfu,  ratificamus,ac  ei  Appftolici  roboris 

^41  3.  adjicimus  firmitatem,  prxtatumque  Concilium  in  Civi- 
-  tate  prœdiâa  Coiillaiitienfi,  die  prima  menfis  Novcm- 
bris  proxime  venturi  initiaiidum  ,  &  autore  Domino 
exinde  celebrandum  ,  cadem  autoritate  &  confenfu  , 
harum  lerie  ftatuimus  ,  pronunciamus  &  (lecernimus  : 
Venerabiles  Fratres  noilros,  Patriarchas  ,  Archiepifco- 
pos,  Epifcopos,  &  dileSo?  Filios,  Eleâos,  Abbates, 
&  cœteros  Ecclefiarum  &  Monafteriorum  Pnlatos  re- 
quiremes,  liortantes,  &.nionentes,  ac  in  virtute  prais- 
titi  juramenti  &  fanais  pbcdicmia;,  eisdeni  mandantes, 
quatenus  perfonaliter ,  nec  non  Cliariffimos  in  Chrilto 
Reges  &  Nobiles  Viros  ,  Duces,  Principes,  Marchio- 
nes,  &  alios,  qui  hujusmodi  Concilio  interefTe  debent, 
vel  qui  prodelfe  poffunt  quoquomodo,  per  yifcera  cliari- 


tatis  Domini  noftri  Jefa  Chrirti  invitantes,  &  exhortan-    A  NNO 
tes,  quatenus  pro  pacc  Ecclelia:,  &  omnium  Chrillia-  • 

norum  ,     etiam  perfonaliter  ,    vel  fi  perfonaliter  non  141  2, 
poffiijt ,  per  Iblennes  Oratorcs ,  congruo  tcmpore  Con-  ^ 

cilio  dié>o  debeant  interclfe.  Ut  fie  congrcgata  fideli- 
um  multitudine  copiofa  ,  ea  qus  in  codem  Concilio 
agenda  incuinbunt ,Deo  Autore  &  Adjutorc,falubriter 
ordinentur. 

Nulli  ergo  omiiino  hominuin  liceat  hanc  paginam 
noftrx  Ratiticationis ,  Approbationis  ,  Confirmationis, 
Prbnunciationis  &  Decrcti  infringere ,  vel  ei  âufu  teme- 
rario  contraire.  Si  quis  autem  hoc  attentare  prxfump- 
ferit,  indignationem  Omnipotentis  Dei  fe  noverit  in- 
curfurum.  Datum  Laudx  V.  Idus  Decemb.  Pontifica: 
tus  noftri  Anno  quarto. 
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CORPS  UNIVERSEL 

DIPLOMATIQUE 


D     U 


DROIT  DES  GENSj 

CONTENANT    VN 

I  R  E  C  U  E  U  I  L 

DES 

TRAITEZ 

D'ALLIANCE, DE  PAIXjDE  TREVE^ 

DE    NEUTRALITE  ,    TiE  COMMERCE  ,    T)'ECHANGEy 

de  ProteBion   &  de  Garantie  -,  de  toutes  les  Conventions  ,   TranjaBions , 

FaBes  ,     Càncmdats  ,     &    autres  Contrats  ,    qui  ont  Ûé  faits  en 

EUROPE,  depuis  le  Règne  de  l'Empereur  CHARLE- 

MAGNE  jusques  à  préfint-, 

AVEC 

Les  capitulations  impériales  Et  royales^ 

les  Sentences  Arbitrales  dans  les  Caufes  importantes;  les  Déclarations  de  Guerre,  les  Contrats  de  Mariage 
des  Grands  I^rinces ,  leurs  Teftamens ,  Donations ,  Renonciations  ,  Se  Proteftations  ;  les  Inveftitures  des 
grands  Fiefs;  les  Ëreftions  des  grandes  Dignités ,  celles  des  grandes  Compagnies  de  Commerce,  &  en  gé- 
héral  de  tous  les  Titres, fous  quelque  nom  qu'on  les  défigne,qui  peuvent  fervir  à  fonder, établir, ou  jullifier 

Lès  droits  et  les  intérêts  des  PÉINCES  et  ÈTaTSDE  L'EÙROPEi 

Le  tout  tiré  en  partie  des  Archives  de  h  TRES-AùGUStÉ  Maison  d'Aut&iche  ,  &  en  partie  de 
celles  de  quelques  autres  Princes  &  Etats  ;  comme  àujji  des  Protocolles  de  quelques  Grands  Minijlres  s  des  Manu  p. 
crits  de  la  Bibliothèque  Royale  de  Berlin;  des  meilleures  ColleQions ,  qui  ont  déjà  paru  tant  en  Alle- 
magne, qu^en  France,  en  Angleterre,  en  Hollande,  &  ailleurs  i  fur  tout  des  A&es  dé 
RymeR;  &  enfin  des  AuTÉuRs  les  plus  eflimès ,  fiit  eh  Hijlsire,  en  Politique ^  au  e»  Droits 


PAR 

J.   DU  MONT,  ^ARON  T>E  CARELS-CROOlsf 


ECUIER,CONSEILLER,  ET  HISTO RIOGRA PHE  DE   SA  MAJESTE'  IMPERIALE 

ET  CATHOLIQUE. 

T  O  M  E    IL    P  A  R  T  l  E    II. 


A    AMSTERDAM^ 

Chez   P.  BRUNBL,R.  ET    G.  WETSTEIN, 
b  jANSSONâ  -  WAESBERGE  ,     L'HONORE'  et  CHATELAIN. 

4^    LA    BATE, 

Chez  P.    HtJSSON    et    CHARLES    LEVIER. 

MDGCXXVI. 


T  A   B   L 


DES        PIECE 

CONTENUES 

Dans  la  IL  Partie  du  IL  Tome. 


Anno 

141 4. 

I4I4. 

3-Janv. 
14.  Janv. 


1414. 


ij.  Juin. 


lo.  Juin. 


8.N0V. 


14.  Dec. 


141  f- 


Extrait  du  'traité  de  Paix  fait  à  Àr- 
ras  entre  CHARLES  VI.  Roi 
de  France  £5?  le  DAUPHIN 
fon  Fih  d'une  part ,  &  JEAN  Duc  de 
Bourgogne  d'autre^  e;?  1414.  i 

"Treuga  inter  H  E  N  R I C  U  M  V.  Regem 
uinglia  £5?  JOHANN EM  Diicem 
Britannia ,  in  decern  annos  conclu/a.  Dat. 
in  Paîatio  fFeftmonajîerienfi  die  3.  Ja- 
nuarii  Anno  .1413.  2. 

treuga  feu  Inducia  inter  H  E  N  R I C  U  M 

V.  Rege-M  ylnglia^  &?  CAROLUM 

V I.  Regem  Francits  in  anni  fpatiwm  con- 
clufa.  Dat.  Londottiis  die  z^.  Januarii 
1413.  4 

Traclatus  Induciarum  inter  HENRI- 
CUM  V.  Regem  J.iglia ,  £5"  JO- 
H  ANNE  M  Ecgem  Ca/fclla  in  anni 
fpatiiiin  conclufarum.  Dat.  Londoniis  die 
zS.  Januarii  yî'/tno  1^1^.  n 

Traité  de  Paix  (y  Alliance  entre  SIGIS- 
MOND£wj»f«ar,y  CHARLES 
V I.  Roi  de  France  fait  à  Trente  le  if . 
Juin  1414.  14 

PaBa  inter  P  H I L I P  P  U  M  M  ARIAM 
A  N  G  L  U  M  Ducem  Mediolanenfem , 
yPANDULFUMOEMALA- 
TESTIS  Briscia  £5?  Bcrgami  Domi- 
num.  Lt  Cafiro  Partie  Jovis  Mediolani 
10.  JuUt,  Indtcl.  FIL  Jnno  1414-  if 

Litera puMïca  SIGISMUNDI  Roma- 
norum  Imperatoris ,  quitus  L  U  D  O  V I- 
CUM  ÈkSlorem  Palatinum  in  Dignita- 
te  Eleclorali  ^  Munere  Archidapiferi 
Sacri  Romani  Fmperii  confirmât ,  £5?  "Jus 
Succeffionis  ordinat.  Datte  ylquisgrani 
die  8.  Novembris  Anno  1414.  17 

'Lettres  d' Invefliture  données  par  l'E'iHpereur 
SIGISMOND  à  ERIC  Duc  de 
Saxe-Lauenbourg  pour  le  Duché  de  ce  nom 
avec  les  jlppendames  13  Dépendances  y 
dénommées.  A  Francfort  le  jour  de  Sain- 
te Lucie  14 14.  ip 

Capitula  inter  Sereniffimos  S I G I S  M  U  N- 
D  U  M  Ronianorum  Hungariaqute  ,  nec 
non  FERDINANDUM  Arrago- 
num  £9"  Sicilits  Reges,  de  mutua  vifione 
habenda  £5?  fienda  inter  eos ,  ad  unionem 
Ecclefia  effeêîivè  confequendam.  20 

Litera  FERDINANDI  Arrago- 
num  Régis  ad  S  IGIS  MUNDUM 
Romanorum  Regem  de  Prorogatione  Ter- 
mini  ,  in  Capitula  prioribus  inter  eum , 
fc?  di61u7K  Romanorum  Regem ,  fuper  vi- 
fione invicem  fier.da ,  concordati.  Datum 
Falentia  XXVIII.  Aprilis  I4i<'.  21 
ToM.  IL  Part.  IL 


2.  Mars, 


Edit  de  Paix  donné  par  CHARLESVL    AnNO 
Roi  de  France ,  par  lequel  la  Paix  d'Ar- 
ras  conclue  avec  le  DUC  DE  BOUR-   14^4° 
GOGNE  /^   4.    Septembre    141 4.  efl 
confirmée .^avec  abolition  générale  de  tout  ce   1 4  -^  5  ' 
qui  avoit  été  fait  de  la  part  du  Duc  de     février. 
Bourgog'ie  (3  des  fiens  depuis  la  Paix  de 
Ponthoife,   excepté   cinq   cens   Perfonnes 
dont  la  Lijie  fera  puis  après  donnée.f3  fo^iS 
divcrfes  autres   Limitations ,  entr' autres^ 
que  le  Duc  de  Bourgogne  renoncera  à  tou^ 
tes  Alliances  faites  ou  à  faire  au  préjudice 
dudit  Roi,  ou  du  Dauphin  fon  Fils  aîné 
avec  les  Anglois.     A  Paris  au  mois  de 
Février  1414.  2.1 

Infîrumentum  PromiJJÎenis  per  t  O  A  N- 
'N  EM  XXIII.  Papam  Co-fcilto  Cons- 
tantienfi  faEla  ^  jurejurando  firmata ,  de 
certiffima  Cefjiont  fia  Papatui ,  fi  £5? 
quando  BENED[CTUSXIIL£5f 
G  R  E  G  O  R  I  U  S  X 1 1.  />fr  /f  velper 
Procuratores  fiios  ctiam  Papatui  cédant. 

Cedula    quam   JOHANNES  XXII. 

Papa  promifit  &  juravit.  24 

Ténor  Bullarum  feu  Apofiolica,  de  qua  fu- 
pr.i  fit  mentio.  24 

JOANNISXXIII.  Vapfe  iterata  Vro-  ffffgf^^, 
miffîo  de  fuîura  Remnciatione  ejus  Papa- 
tui. 24 

Littera  Papa  GREGORII  XII.  qui-    

bus,  faSla  prius  declaratione  ,  quod  ex  is.iVlars, 
amore  Unionis  Ecclefia  Papatum'  libéré 
dimittere  parât  us  fiit,  JOANNÎ  Sti. 
Sh-ti  Cardinal! ,  Apoftolica  Sedis  Légat 0, 
£?■  J  O  A  N  N  I  ï»  Patriarcham  Conftan- 
tinopolitanum  eleSlo ,  aliisque  plenipoten- 
tiam  dat,Conftantiie  cum  Rege  Romanorum 
agendi,  Concilium  convocandi ,  aBaque  in 
eo  confirmandi.  Arimini  3.  Idus  Martii, 
Pontificatus  fui  Anno  nom.  24 

Decretum  Concilii  ConftanEienfis  in  punBo 
Superioritatis  Concilii  generalis  fuper  Pa- 
pam ,  cum  variis  inhibitionibus  J  O  A  N- 
Nl  Papa  XXIII.  faSis,  atque  Decla- 
ratione, quod  diBui  Dominas  Papa  tenea- 
tur  infra  quendam  terminum  renuntiare 
Papatui,  £5"  quod  fi  renuntiare  contempfe- 
rit ,  vel  plus  debito  diflulerit ,  ex  nur.c 
prout  ex  tune  pro  abjeUo  à  Papatu  ab  om- 
nibus Chrifti  Fidelibus  habeatur.  AUum 
t3  promulgatum  inpublica  Seffione  F  die 
Sabbati,fexta  menfis  Aprilis,  Anno  à  Na- 
tivitate  Dornini  141  f.  zf 

Lettres  d'Affurance ,  données  par  V Empereur  . 

SIGISMOND   aux  Filles  £5"  Pms    ^  ^-  ^"" 
a  de 


6.  Avril. 


TABLE    CHRONOLOGIQUE 


Anko 
141;. 


i.  Mai. 


4.  Mai. 


y.  Mai, 


S.  Mai. 


ly.  Mai. 


(/(T  Zurich  ,  Berne  ,  Lucerne  ,  Ury , 
Swrz,  Underwald,  Zug  ,  &  Gkris, 
four  les  porter  à  h  Guerre  contre  FRE- 
DERIC Duc  d' Autriche .yi^  à  s'emparer 
de  les  lierres  en  Argo-w.  A  Confiance  le 
Lundi  api  es  la  Saint  Tibiir ce.  141 J".  i<S 
Concilii  Conftantienfis  Edi£lum,  quo  T  O- 
H  A  N  N  ES  Papa  X  X I  II.  tanquam 
H(erefis.y  Simonin,  tnalce  adrniniftrationi's 
i^c.  reus  citât ur ,  ut  intra  terminnm  pie- 
fixum  ad  Civitatem  Conftantiam  revcrta- 
tur ,  ipfeque  cum  fuis  Fautoribus  in  pro- 
priis  perfonis  compareani  ^  Scntentiamque 
fuarh  audiant.  Dat.  Conftantia  in  Ses- 
ftone  publica  ^.  Mali  i/\.if.  27 

Concilii  Coriftantienfi  Senlentia  contra  DoStri- 
»am  JOANNIS  WICLEFF  la- 
talqua  inferti  XL  V.  uirticuU  ex  Scrip- 
tis  extriEli,  ejiisdemque  Libri  Dialogus 
fcf  Trialogus,  lî/ii'z;^  TraElatus  diUos  Ar- 
ticules continentes ,  reprohantur  £5?  dam- 
nanttir.  Cum  ejuidem  Concilii  Sententia, 
qiia  diEium  WICLEFF  Harcticum 
pronuntiat ,  ac  memoriam  ejusdern  damnât, 
ofj'aque  ipjius  ey.humari  mandat.  Dat. 
in  Stijîone  8.  die  4.  Mail  1415".  28 

FRIDERICI  Ducis  Aulîria  Littera 
fubmiJTionis ,  quibus  ob  offenfas  Imperatori 
SIGiSMUNDOy  Concilio  Cons- 
tantienfi  per  ftippeditatum  Papa  J  O  A  N- 
NI  XXI  il.  atifugiendi  médium,  illa- 
tas  ,  Perfonam,  Dominia,  i^  Bona  fua 
totaliter  m  manus  di£li  Imperatori^  remit- 
tit ,  promittens  diSlum  Papam  reducere^ 
faho  tamen  fuo  (Friderici) ,  honore ,  fj" 
fub  fpe,  quoi  juxta  Verbum  Regium  Jibi 
datum  ,  idem  JO  H  A  N  N  E  S  13  qui 
cum  eo  Conjlantiam  venerint ,  fuarum  re- 
rum  vitaque  fecuri  erunt.  Datum  f. 
Mail  I4if.  2p 

Lettres ,  par  lesquelles  V Empereur  S  I G I S- 
M  O  N  D  engage  au  Noble  JEAN 
TRUCHSASSEN  de  Waldbourg 
la  Landvoghtie  Impériale,  ou  Bailliage 
Provincial  de  la  Haute  &  Baje  Suabe , 
avec  le  Château  (3  Fortereffe  de  Ravens- 
berg,  fes  Appartenances  fsf  Dépendances 
pour  la  Somme  de  6000.  Florins  du  Rhyn. 
A  Confiance  le  Mecredi  avant  V  Ascenjion 
de  Notre  Seigneur  141  f-  30 

Concilii  Conftantienfis  SESSIOXI.fs? 
in  ea  Articuli  formati  fro  Inquiftiione  fa- 
cienda  contra  Papam  JOHANNEM 
XX I II .  fuper  noter  i  a  diUpidatione  £5?  mala 
adminiftratione ,  crimine  harefn  (3c.  diSli 
J  O  H  A  N  N  1  S.  Literx  JVliffiva:  ejus- 
^m  J  O  H  A  N  N I S  mija  D.  Régi  Ro- 
manorum  SIGISMUNDO,  quibus 
per  viscera  mifericordia  Jefu  Chrifti  ve- 
niam  t3  mifericordiam  implorât ,  hono- 
remque ,  famam  (3  fiatum  fuum  poft  di- 
rnijjîonem  Papatus ,  à  fe  oblatam ,  falvare 
petit.  Dat.  Cellis  die  16.  Maji,Pontifi- 
catus  fui  Anno  8.  Ejusdem  Papa  Ratifi- 
cationis  Articulorum  contra  fe  formato- 
rum  Inftrumentum.  Dat.  in  Oppidi  Cellis 
Anno  i4ir.  IniiSt.  8.  Decretum  Con- 
cilii, quo  conftituit  Notariés  quibus  pie- 
nam  dnt  poientiam  omnia  in  Concilio  a5fa, 
diSla  Ç3  promulgata  in  formam  publicam 
redigendi.  Item  ejusdem  Concilii  SeJJio 
XII.  ubi  ProcefTus  Sententi£  diffiniti- 
va  contra  fapefatimi  JO  H  AN  !N  EM 


I.  Juin. 


4-  Juin. 


f.  Juin. 


y.  Juin, 


promulgata.     Concilii  Decretum ,  de  non     A.NNO 

procedendo  ad  Eletïionc?»  Pap.e ,  fi  con- 

tingat  Svdcm  vacare,  fine  exprefi'o  confen-      *4^  J* 

fu  Concilii.     Sententia  diffinitiva  contra 

J  O  H  A  N  N  E  M  faM,««3  J  O  H  A  N- 

JN  I S    ipfiiis    Ralificationis    Injintmento. 

Decretum  Concilii,  quod  JC^HAN- 

NES  /ff«  BALTHASAR  COS- 

S  A  nunquam  in  Papam  reeligi,  née  etiam 

Angélus  de  Corario  >iec  Petrus  de  Lu*- 

na,  poffint.  30 

SIGISMUNDI  Romanorum  Régis 
Promifiîo ,  de  omni  opéra  cficacilcr  impen- 
denda,  ne  Concilium  Conftantienfc  dis- 
fohatur  ,  fed  in  fuo  rohore  confiervetur , 
(3  protegatur  quousque  ElcElio  futuri  Pa- 
pa fuerit  celebrata.  Datum  Confiantia 
i    juin  141  f.  43 

Convocatio  (3  Auctorizaiio  Concilii 
Conftantienfis  /«r  J  O  A  N  N  E  M  Sti. 
Sixti  Presbyterum  Cardinalem  faSia, 
AuEtoritate  Papa  G  R  E  G  O  R I  I.XII. 
in  SeJfioiie'KlV.  ejusdem  Concilii  die  4. 
Juin  i4if.  43 

Concilii  Conftantienfis  Decretum ,  quod 
PETRUS  DE  LUNA,  in  fua  O- 
bedientia  Papa  BENEDICTUS 
XIII.  per  Procuratores  requirendus  fit  y 
ut  intra  terminum  prafixum,  omni  Jure 
Papatus ,  nec  non  T'itulo  £5?  Pofiefiioni  re- 
Kuntiet  (3  cedat;  ^lod,  fi  non  fecerit , 
pro  notorio  Schismatico,  Haretico ,  (3  à 
Catholica  fide  devio  ,  declarandus  fit. 
Datum  in  Sefifione  "KIY .  4.  Julii  141  f. 

44 

Concilii  Conftantienfis  Decretum ,  qiio  as- 
fertio ,  quod  quilibet  Tyrannus  poflît  & 
debeat  licite  6c  mcritoriè  occidi  per 
quemcumque  ValTallum  vel  Subditum, 
non  obftante  quocumque  Juramento, 
erronea  declaratur  in  fide  £5?  moribus ,  fjf 
taie  quid  a  forent  es ,  Haretici  pronuncian- 
tur.  Conftantia  in  Domo  Minorum  Fra- 
trum  f.  Julii  i4if.  44 

ContraSl  de  Mariage  entre  JEAN  de 
France ,  (3  Madame  J  A  QU  E  L I  N  E 
de  Bavière.  Fait  à  la  Haye  le  6.  Août 
I4if.  4f 

Lettres  Royaux  de  CHARLES  VL 
Roi  de  France  faifant  foi  de  la  Paix  jurée 
entre  lui  13  JEAN  Duc  de  Bourgogne , 
portant  auffi  que ,  nonobfiant  toutes  autres 
Lettres,  il  le  reconnoit  pour  bon  13  loyal 
Parent ,  f^affal  (3  Sujet.  A  Paris  le 
dernier  Jour  d^ Août  141  f.  47 

Lettres  Patentes  de  CHARLES  VL 
Roi  de  France,par  lesquelles ,  à  l'exception 
d'un  certain  nombre  de  perfonnes  y  dénom- 
mées ,  //  accorde  une  entière  Abolition  aux 
cinq  cens  Perfonnes  qui  en  av  oient  été  ex- 
ceptées ,  par  la  Paix  conclue  h  Pontoife , 
entre  lui  Ï3  le  Duc  de  BOURGOGNE. 
A  Paris  le  dernier  jour  d' Août  141  f .    47 

Lettre  de  HENRI  V.  Roi  d'Angleterre      ; 

À   CHARLES  VL   Roi  de  France ,      id.Sept. 
qu'il  nomme   Dauphin  de  Vienne  ,  par 
laquelle  il  l'appelle  en  Duel  pour  le  Royau- 
me de  France.     Donnée  à  Harfletir  le  16. 
Septembre  I4if-  48        ^ 

Decretum    Concilii   Conftantienfis  ,   qttbd     '  "_^i     '  ' 
«0»  obftantibus   Imperatoris,  Regum    (3     *3'^^P'>' 
aliorum  Principum  fecularium  Salvis  Con- 
àuUibiis  liceat  Judici  competoiti  6?  Eccle- 
fiafiict 


6.  Août. 


31.  Août. 


31.  Août. 


î3E  La  iî.  PART.  DU  tÔMÈ  ÎI. 


Anno 
1415-. 


23.  Sept. 


33.  Sept. 


a4.Sept. 


î4.0aob. 


4.  Nov. 


13.  Dec. 


1415. 
lî.Janv. 


fiafiko  de  H^retich  £3"  ipforum  Doclrina 
inquirere  ,  eosdemciue  punire.  ConJla?itia 
ir)  SeJJione  XIX.  die  23.  Sepembris 
I4if.'  48 

Conftrmaiio  Couftitutionum  F  R.  E  D  E  R  I- 
CI  II.  Cafaris,  tf?  CARÔLIN^E 
per  Concilium  Coiiftantienfe  in  décima 
mna  SeJJione.,  cum  mtiUis  adjedionibus ,  £5? 
fttb  gravi£imis  pœnis  décréta,,  adverfus 
cmnes  Invafores  ,  Dijiratlores ,  Infeuda- 
lores,  Donatores,  y  Permutatores  Bono- 
rum  Ecclefia  vel  Eccleftis ,  Monajleriiî 
(Se-  pertinentinni;  ut  £5?  contra  omnes  Se- 
culares  Potejtates ,  necnon  Con fuies  Civita- 
tiim  qui  Ecclejias  £5?  Eccleftajiicos  ColleElis 
y  exa&ionibits  aggravare  nituntur.       48 

Revocaiio  y  Abjuratio  H  1ER  ON  Y- 
MI  DE  PRAGA,  qua  omnem  Ha- 
refvm ,  eam  pr^ciptie  de  qua  infamatus 
fuit,i3  quant  WICLEFF  £5?  HUSS 
dogmatizaverunt ,  anatbematizat ,  feque 
in  omnibus  cum  SanSia  Romana  Ecchfia 
confentire  profit  et  tir.  Dat.  die  23.  Sep- 
te-mbris  141  f.  Indiciione  FUI.  f5 

Lettres  de  JEAN  Duc  de  Boi&gogne,  par 
lesquelles ,  enjuite  des  Lettres  précédentes , 
il  Je  départ  des  Protejîations  è?  Referva- 
îions  fous  lesquelles  il  avait  juré  la  Paix 
avec  CHARLES  VI.  Roi  de  Fran- 
ct.    Au.  Chanel  d'Jrgilly  le  24.  Septembre 

Hif-  f4 

Revers  donné  à  FREDERIC  I.  Elec- 
teur de  Brandebourg  par  les  Frères 
BALTHASAR  £5"  GUILLAU- 
ME D  E  VA  ND  ALI  E,  CHRIS- 
TOPHLE  DE  VANDALIE  i3 
les  Seigneurs  de  W  E  R  L  E ,  par  lequel 
non  feulement  ils  lui  promettent  toute  forte 
d'afiftance  dans  fes  Guerres,  affaires,  ne- 
cejjilés,  mais  aujfi  ils  Uconnoijfent  qu^ils 
ont  reçu  de  lui  en  Fief  leurs  Seigneuries , 
qu'ils  lui  en  ont  fait  hommage  13  qu''à  l'a- 
venir ils  doivent  toujours  le  faire.  A  Ber- 
lin le  jour  des  onze  mille  Vierges  1415". 
Avec  le  VIDIMUS  de  V Empereur 
SIGISMOND/ar«i?fw«.  Don- 
né à  Egra  le  Jeudi  après  là  Ste.  Margue- 
rite 1437.  f4 
Union  £5?  Confédération  entre  les  trois  Etats 
de  BRABANT,  £3"  le  Pais  d'OV- 
TRE-MEUSE.     Le   4.   Novembre 

HT-  rf 

Concordata  inter  SereniJJîmum  Domintm  S I- 
GISMUNDUM  Romanorum  Re- 
gem ,  £5f  Dominos  L  E  G  A  T  O  S  Con- 
cilii  Conftantienfis  ab  una  parte  ;  £3*  Do- 
minos AMBASSIATORES  Illus- 
îrijjimorum  Regum  £3*  poientum  aliorum 
Dominontm  Principum  obedientia  Domini 
BENEDICTI  Papa  XIII.  ab  al- 
téra ,  pro  Unione  in  SanEta  Dei  Ecclefta 
confequenda.  Narbona  13.  Decemb.  I4if. 
Cum  Approbatione  {3  Ratificatione  Pa- 
trum  Concilii ,  in  Seffione  XX.  Anno  Do- 
mini 1416.  IndiUione  nona ,  die  4.  Fe- 
bruarii.  fj 

7'ransaaio  inter  PHILIPPUM  MA- 
RÏAM  ANGLUM  Ducem  Medio- 
lanenfem,  à?  T  HO  M  A  M  Marchio- 
Tiem  Montisferrati,  de  Civitate  Vercel- 
larutn  hujusque  appertinentiis  faEîa,  In 
Cafiro  Viglevani  iz.  Januarii  141(5.  In- 
dihiont  nona.  61 


Affurance  donnée  par  le  Doyen  £5?  Chapitre 
'de  STPvASBOURG  à  ceux  de  In. 
même  Ville ,  portant  qu'ils  ne  feront  hom- 
mage à  nul  Evêqiie,  avant  qu'il  ait  payé 
à  ladite  Ville  les  t>épenfes  faites  par  elle 
dans  la  Guerre  contre  l'Eve  que  GUIL- 
LAUME, avec  claiife  £3*  promejfe  de 
fecoitrs  mutuel,  en  cas  que  de  part  ou  d'au- 
tre on  vînt  à  être  attaqué  pour  ce  fujet. 
Fait  le  Jeudi  avant  la  Fête  de  la  Purifi- 
cation Anno  1416.  65- 

EreSlion  du  Comté  de  SAVOYE  en  Duché 
faite  par  l'Empereur  SIGISMOND. 
A  Chamberi  le  ip.  Février  1416.       66 

Invcjltture  du  Duché  de  SAVOYE  £5? 
autres  Etats  donnée  à  A  M  E'  VII I.  pre- 
mier Duc  de  Savoye  par  l'Empereur  S  t- 
GISMOND,  à  Cha-mberile  20.  Fé- 
vrier 141 5.  67 

Capitula  inter  LUDOVICUM  Comi- 
tem  Palatinum  Rheni,  £3'  Bavaria  Du- 
cem tanquam  Sacri  Conftantienfis  Con- 
cilii Defenforem  ,  13  nomine  S  I G I S- 
M  U  N  D I  Romanorum  Régis  ab  una , 
£3"  Communitatem  Civitatis  C  O  N  S- 
TANTIENSIS/!«rt?  ab  altéra,  pro 
confervatione  Sacri  Concilii  ,  fuper  Vic- 
tualibus  (3  Penfionibus  Domorum  ,  con- 
clu fa.  Datum  Confiant ite  i .  Aprilis  An- 
no 141 5.  Cum  BULL  A  Approbatio- 
nis  (3  Ratificationis  Sacri  Concilii  Cons- 
tantienfis.  68 

l'raSlatus  Fœderis  £3"  Amicitia  inter  H  E  N- 
RICUM  V.  Anglia  Regcm  ,  £3' 
THEODORICUM  Ekaorem  Co- 
lonienfem  ;  ^10  hic  devenit  Vafallus  Ho- 
magîalis  di5îi  Régis  durante  vita  eorum, 
iitilitatemque  ejus  atque  honorent  omnimodè 
fe  cuftoditurum ,  £5?  c&nSta  ^  ut  Vafallum 
decet ,  fe  obfervatitrum  ,■  polUcetur ,  necnon 
eidem  Régi  cum  dacentis  Viris  belligeris, 
quotiescunque  requifiius  fuerii  ^  atixiliandi 
fe  obftringit  ;  Rex  è  contra  pnefatus  vices 
rependens  EleSlori  memoraio  Penponsm 
annuam  mille  Nobilimn  Moneta  Anglica- 
nce  in  loco  Feudi  affignat ,  eumque  tanquam 
Vafallum  fuum  contra  omnem  iniquam 
vint  dcfendere  promittit.  ASlum  Londo- 
niie  10.  Mail  14115.  Cum  Confirmatio- 
ns di5ii  Régis.  Data  2f  Julii  1415-. 
Accedit  £3"  Acquietancia  EleSioris,  fuper 
numeratis  ei  mille  nobilium  in  hoc  TraSiat» 
pro  penfione  affignatorum.  Data  Frutz- 
ftroun  Sabbatho  poji  Fefittm  S.  Sacramen- 
ti  141^.  70 

Concilii  Conftantienfis  Sententia  defiriitiva. 
contra  HIERONYMUM  de  Pra- 
ga,  qua,  ob  profejfionem  Fidei  fua  cum 
doUrinci  WICLEFF  £5?  HUSSI 
conformem,  H<ereticus,  excommunicatus , 
anathemizatus  pronuntiatur  £3*  damnatur. 
Conflantia  in  Ecckfia  major i  30.  Mail 
1416.  72 

ABe  de  Promejfe  des  Nobles  fî?  Filles  de 
HOLLANDE,  £3"  de  ZELAN- 
DE,  ■i)our  recevoir,  après  la  mort  du  Duc 
GUILLAUME  de  Bavière,  Ma- 
dame JAQUELINE  /a  Fille  pour 
Souveraine  des  Pais.  Fait  le  jour  de  l'As- 
fomption  de  Notre-Dame  Anm  141 5.  7; 

Confœderatio  inter  SIGISMUNDUM 

Romanorum  Imperatorem ,  £3"  H  E  N  R I- 

CUM  V.  Regem  Anglia  .f  contra  CA- 

»  a  ROLUM 


14.161, 

30,  JanV". 


ip.Fevr. 


20.  Fevr. 


i.  Avrils 


to.  Mai. 


30.  Mgi, 


ij'.Août- 


ij'.Août» 


TABLE    CHRONOLOGIQUE 


Anno 

1416. 

oaob. 


3.0aob, 


ly.Oflob. 


ij.Oûob. 


îS.Nor. 


1417. 


28.  Juin. 


10.  Juin. 


ROLUMVI.  Regr,ji  Francis  mit  a. 
Dat.  in  Civi/tite  Car.w.ariie  ^  die  if.  jiu- 
gufti  Anno   141 6.  74 

Ccafrmatio  ^  Jpmoh.-'tio  iiomine  Comitis 
DE  FUXO  (J  iriim  Statumn  Domi- 
niorum  ejus^de  CoKvenîioniùus ,  Paêîis  i^ 
Hecretis  -per  generakm  Synodum  Conftan- 
tienfem  cura  diSlo  Comte  £5?  Stat'.bus  ejus 
coficotdatis ,  annexa  Proteftatione  non  re- 
cedendi  à  Capitulis  Narboniie  fancitis.  J6 

Iratfatus  Induciarum  inter  HENRI- 
C  U  M  V.  Reiem  yinglia ,  y  C  A  R  O- 
L  U  M  VI.  Regem  Francis  in  anni  fpa- 
îium  conclufus.  Dat.  Calejii,  die  3 .  Oc- 
t abris  Anno  141 5.  76 

Concilii  Generdis  Conftantienfts  SESSIO 
XXII.  de  Unione  Régis  Aragonum  ctim, 
hune  in  finem ,  Confirmatione  Capitulorum 

.  Narbonenfium.  Nec  non  DECRE- 
T  \S  de  Locations  Amhasciatorum  frx- 
fati  Régis  ac  de  ConceJJïnne  eis  facîa ,  ut 
in  conftituenda  Natione  Hispanica ,  tantiS 
ejfent  virîutis  Foces  eoru:n  in  Cencilio, 
quanta  Foces  omnium  Pnelatormn ,  13 
fmgulorum  de  Clero  ad  générale  Concïlium 
l'ocare  confuetorwm.  78 

Proîeftaiio  nomine  Régis  PORTUGAL- 
L I  ^  in  Concilio  Conftantienfi  édita 
contra  Concejfjîonem  AmbaJJiatoribHS  Ara- 
gonenfibus  faUam  aut  fiendam  ,ut  videlicet 
Foces  diciorum  AmbaJJîatorum  in  confti- 
tuenda Natione  Hispanica  tant  a  ejfent  vir- 
îutis in  Concilio ,  6?  authoritatis ,  quanta 
Foces  omnium  Pralatorum ,  £5?  fmgulorum 
de  Clero  ad  générale  Concilium  "vocari  con- 
fuetorurn.  8i 

Concilii  Conftaniienfis  EdiBum  ,  quô  Papa 
BENEDICTUSXIII  ad  compa- 
rntdum  perfonaliter  in  Ecclefta  Cathedra  H 
Conftantienjî  intra  cerium  terminum  ad 
audiendum  fuam  Sententiam  citatur.  Dat. 
Conftanîia  quarto  Kal.  Decembr.  141(5. 

82. 

Confirmatio  t^  Approhatio  nomine  Régis 
Caftella  fuper  fubtraStiont  obedientia  du- 
dum  in  Perpiniano  Papa  B  E  N  E  D I C- 
TO  XIII.  per  felicis  memoria  FER- 
DINANDUM  Aragonia  Regem ,  »o- 
mine  Régis  Caftella  £s?  Legionis  fadla.  84 

Approbatio  nomine  Régis  £jf  Regina  C  A  S- 
T  E  L  L  iË  ,  fuper  Statutis  (3  Dectetis 
fer  Sacro-Sancîam  Synodum  Conftantien- 
fem  nunc  editis  i^  fa5îis,cu?n  annexa  Pro- 
teftatione de  non  recedendo  à  Capitulis  in 
Civitate  Narbonenfi  conctrdatis.  84 

Diploma  SIGISMUNDI  împeratoris, 
quo  Comitatum  Clivix  in  Ducatum  erigit. 
Dat.  Conftanîia  die  18.  Aprilis  1417.  8f 

Acquietancia  Ele&oris  Coknienfis  T  H  E  O- 
D O R 1  CI ,  fuper  numeratis  Jtbi  à  Rege 
Anglia  HE  N  RICO  V.  mille  Nobi- 
liu-m ,  virtute  Tra£îatus  Fœderis  inter  fe 
y  diclum  Regem  Anno  1415.  initi.  Da- 
tum  Frutzftroun  Sabbatho  poft  Fefium  S. 
Sacramenti  1417-  85 

Unio  inter  CONCILIUM  CONS- 
TANTIENSE  y  NATIONEM 
CASTELLANAM  per  Ambajfiatores 
Régis  Caftella  &?  Legionis  fecundum  Ca- 
pitula Narbona  concordata.  A^um  die 
Feneris  2.8.  Junii  1417.  in  Ecclefta  ma- 
jori  Conftantienfi.  86 

Inftrnrnentum  publicum  Cottfaderationis  5? 


Liga  inter  Dominos  PHILIPPUM 
MARIA  M  A  N  G  L  U  M  Mediolari 
Ducem,l3  THOMAMDECAM- 
PO   FliEGOSIO     Tanua    Ducem, 

pro  defenfione  niriusque  Status  fancitis. 
ABum  Janua  Anno  141 7.  IndiCîione  X. 
clecimo  die  Julii  87 

Concilii  Conftantienfis  Senteniia  contra  B  E- 
N  E  D  I C  T  U  M  Papam  XIII.  in  fm 
obedientia  nuncupalum  ;  qua  tanqu.'fn:  pcr- 
jurus,  univcrfalis  Ecclefta  fcandalizator ., 
nulritor  Scbismalis,  omni  gradu,  honore 
£5?  dignitate  ir.dignus  judicctur ,  atque  Pa- 
patuK§  fummo  Ecclefta  Pontificio.f  omni- 
que  Titulo  I3c.  frivatur.  Actum  in  Ses- 
rtoneXXXYll.  die  26.  Jnm  1417.  8p 
Concilii  Conftaraienfis  DÈCRETUM, 
quod  Ar.ib.iffiatores  REGIS  ARA- 
GONUM 7iec  debeani  nec  pojfint  am- 
plius  uti  in  bac  facra  Synodo  Focibus  Pra- 
latorum y  aliori'.m  abfentium  Ecclcfi.afti- 
corumtoiius  Hispania,  licèî  antea  eisdem 
concejfa  fuerint  ,  fted  fingula  Ambafftata 
Regum  Caftella;,  Aragonix,  Portugal- 
lise  y  Navarra;  diBas  Foces  habeant  i3 
reprafentent ,  fcilicet  in  £5?  pro  Rcgnis  â? 
Dominiis  propriis  Hispanicis.  8p 

Concilii  Conftantienfts  DECRETUM, 
quo  Procejfus  cofilra  Amba0atores  HEIS! - 
RICI  Infant is  Aragoiiia  omncsque  vel 
Excommunicationis  "vel  Suspenftonis  Sen- 
tent ia  caftant l'.r.  Dat.  z8.  JuUi  in  Ses- 
fione  XXXVIII.  Concilii  in  Ecclefta  ma- 
jori  Conftantienfi   1417.  90 

Traité  de  Trêves  £5?  de  Commerce  entre 
HENRY  V.  Roi  d'Angleterre  £5? 
JEAN  Duc  de  Bourgogne.,  conclu  à  A- 
miens  le  17.  Août   1417.  po 

Forma  TraSlatus  Pacis  inter  HENRI- 
C  U  M  V.  Regem  Anglia  ^  C  A  R  O- 
L  U  M  VI.  Regem  Francia  fancienda. 
Dat.  apud  Fillam  de  Monte  die  24.  OUo- 
bris  Anno  tâfi-j.  Ç>z 

Concilii  Conftantienfts  DECRETUM 
per  quos,quot  £3"  quomodo  futur  us  Papa  fit 
eligendus.  Faflum  in  Seftione  hujus  Con- 
cilii XL.  die  7,0.  OEiobris  1417.  pf 
Concilii  Conftantienfts  DECRETUM, 
quo  Cardinalibus  ad  eUgendum  Pbntificem 
congregandis ,  alii  quidam  Archi-Episcopi^ 
y  Abbates  adjunguntur,  eisdemque  poteftas 
eligendi  cum  ipfts  Cardinalibus  Romanum 
Pontificem  tribuitur.  In  Sefpone  Concilii 
XLI.  die  8.  Novembris  1417.  p5 
Capitula  per  Cardinales  i3  Electores  Romani 
Pontifias  £5?  cuftodes  Conclavis  juranda  ; 
quibus  ,  quando  Conclave  intrare ,  quot 
fervientes  in  Conclavi  habere ,  quomodo  in 
eodem  fe  gerere ,  £5?  quid  edere  vel  bibere 
debeant,definitur.  Aclum  in  Seftione  XLI. 
Concilii  Conftantienfts  die  8.  Novembris 
141 7.  96 
Concilii  Conftantienfis  DECRETUM, 
quo  prohibetur,  ne  qui  s  eligendi  Pontiftcis 
res  éf  bona  fub  pratextu  cttjttsdam  abufi- 
va  licentia  invadere,  rapere,  cccupare^ 
£5?  transportare  audeat.  Dat.  in  Seftione 
X  L  1 .  8  Novembris  1 4 1 7.  P7 
ContraEl  de  Mariage  entre  LOUIS  Duc 
de  Bavière.,  fs"  MAHAUD  de  Sa- 
voye,  fait  le  90.  de  Novembre  1417.  97 
InftruUion  donnée  par  CHARLES  VI. 
0  AUBERT  DE  CAN  Y  Stigneur 


A.NKO 


x<>.  JuiU. 


îS.Juîil. 


28.  Juin. 


17.  Août. 


24.  oaob. 


30.  oaob. 


8.N0V., 


8.  Nov, 


S.  Nov. 


30.  Nov. 


DE  LA  IL  PART.  DU  TOME  IL 


Anno 

1417- 

27.  Dec, 


1418. 


Ij.Fevr, 


30.  Mars. 


ij.  Avril, 


19.  Avril. 


3.  Mai. 


S.  Mai". 


2o.  Mai. 


it.Mai. 


11.  Juin, 


de  Varennes ,  fon   Ambaffadeur  près   de 
JEAN  Duc  de   Bourgogne  l'an   1417. 

p8 
Bulla  Papa  MARTINI  Y.qua  Regem 
Romanorum  S I G I  S  M  U  N  D  U  M,  «/i 
IS  LUDOVICUM  Ducem  Bava- 
ria  ah  onerofa  Cuftodia  Papts  olim  JO- 
HANNÎS  XXIII.  nunctipaù ,  libé- 
rât ^  eumque  capti-vum  fibi  tradendum  or- 
dinal.  Datum  Conftanuie  in  Concilio  gê- 
nerait fexto  Kalendas  Januarii  Pontifica- 
îus  Anno  primo  100 

Ariicks  convenus  £5?  accordez  dans  VAjpim- 
hlée     de     i'ANSE     TEUTON  I- 
QJJE,  tenue  à  Luhee ,  en  1418.      loi 
Réconciliation  entre  JEAN  Duc  de  Bra- 
hant,   y  JAQJJELINE/a  Fm»;^ 
d'une  part ,  £5?  J  E  A  N  Duc  de  Bavière 
leur  Oncle  d'autre  part  ^  fait  le  13.  Fé- 
vrier 141 8.  102 
Littera    SIGISMUNDI     Imperatoris 
Romani  ad  Statut  Hollandiïe  ,   Zeehn- 
dia;  y  HannonÎEe  ,   quibus  illis  indicat 
fe  di£los  Comitatus  J  O  A  N  N  I  Comiti 
Palatino  in  Feudum  contulijfe,,  eosque  ideo 
ad  ejus  ■  obfequium  bortatur.     Dat.  Cons- 
tantin die  50.  Martii  Anno  141 8.       107 
Concordata  Germanica  in  Concilio  Cons- 
tanûenfi   inter  Papam  MARTINUM 
Y.13  Nationem  GERM  A  NIC  AM 
de  fupremi  Ecclejtafiici   Regiminis  emen- 
datione  ad  ^inquennium  15".  Aprilis  141 8. 
inita.  z.  Maji  leâta  &  publicata,  £5?   3- 
menjîs  ejusdem  fer  J  O  A  N  N  E  M  Car- 
iinalem  Ofiienfem  Litteris  fub  Sigillo  con- 
fignata.  108 
MARTINI   Papa  V.  Decretum  ,   quo 
confentiente ,  y  approbante  Concilio  Civi- 
tatem    Papiam   députât   £5?   ajffignat ,  ad 
proximè  futurum  Concilium  celebrandum. 
FaEl.   in   Sejjione  XLIF.    ip.   Aprilis 
1418.  114 
Autre  Copie  du  même  Concordat  fait  pour 
cinq  ans ,  au  Concile  de  Confiance  entre 
le  Pape  M  A  R  T I N  V.    i^  la  Nation 
GERMANIQUE,   touchant  PJd- 
miniftration  de  VEglife  Univerfelle.     Fait 
à  Confiance  le  3.  Mai  141 8.                 1 1 1 
Gallica    Nationis    CONCORDATA 
MARTINIANA   in   Concilio   Cons- 
tantienfî  ad  quinquennium  proximum  ad- 
ornata  £5"  die  S.  Menjîs  Maji  Anno  141 8. 
Litteris  fub  Sigillo  per  J  O  A  N  N  E  M 
Cardinalem  Oftienfera  Vice  -  Cancellarium 
mandata,  1 14 
Articles  accordez  pour  le  Mariage  de  R  E- 
N  E'  d'Anjou  Comte  de  Guife  avec  I S  A- 
B E L L E  <;/«  Lorraine^Fille  deCUAK- 
LES  I.  Duc  de  Lorraine.    Faits  à  Fou 
le  2.0.  Mai  1418.  1 17 
JOANNIS    DE    SARAPONTE 
Epucopi  Firvdunenjis  Littera  de  Admis- 
fione  F  R I D  E  R 1 C I  Comitis  Feldentie 
ad  Homagium    £5?    Juramentum  ratione 
Feudorum  ab  Episcopatu  Firodunenfi  de- 
fendentium.  Data  2,1.  Maji  Anno  1418. 
Cum    Defignatione   diSlorum   Feudorum^ 
diilo  Comiti  ex  Episcopatus  Libro  Feudali 
pro  informat ione  transmiffa  ,fub  eodem  da- 
ta. I  ip 
CONCORDATA      ANGLICA- 
N  A  in  Concilia  Confantienfi ,  inter  Pa- 
pam MARTINUM  V.  £3"  Natio- 
ToM.  IL  Part.  II. 


nem  A  N  G  L I C  A  N  A  M  dé  fupremi 
Eccleftaflici  Regiminis  emendatione  con- 
fcripta,  die  iz.  Menfts  Julii  Anna   141 8. 

Traité  d'Union  £5=  de  Paix  entre  OTTON 
Comte  Palatin  du  Rhyn  £3'  la  Ville  c^'ES- 
L  I N  G  E  N  ,  four  leur  défenfe  mutuelle 
contre  toutes  agreffions  £?"  violences.  A 
Sunsheim  le  Mecredi  jour  de  Ste.  Mar- 
guerite. Anno  I^ï8.  110 
Traite'  de  Paix  entre  LOUIS  Roi  de  Je- 
rufalem  i3  de  Sicile,  £9"  A  iVl  E'  V  I  II. 
Duc  de  Savoye.  Fait  à  Chamberi ,  k  f. 
d'Odiobre  1418.  m 
Affurance  donnée  par  E  B  E  R  A  R  D  Com- 
te de  Wirtemberg  à  la  Ville  Impériale 
d'E,  S  L I N  G  E  N  ,portant,  que  s'il  arri- 
vait qu'elle  fût  attaquée  par  S  I  G  1  S- 
M  O  N  D  Roi  des  Romains ,  il  ne  laifjé- 
roit  pas  de  garder  avec  ladite  Ville  l'Union 
faite  entr'eux  cette  même  Année ,  fans  y 
contrevenir  en  rien  tout  le  tems  qu'elle 
durera.  A  Kirken  le  jour  de  St.  Ibomas 
1418.  lif 
Union  entre  ETIENNE  Cofnte  Palatin 
du  Rhyn  ^  la  Ville  (fe  S  P I R  E  pour  fix 
Années.,  portant  que  de  fart  £5?  d'autre  on 
fera,  obligé  de  s'entre-fecourir  en  tout  cas 
de  necejjité.  A  fVachenheim  le  Jeudi 
avant  le  Dimanche  \\vioc-x\-\l  141p.  \z^ 
fraélatus  inter  HENRICUM  V.  Re- 
gem Anglia  £s"  CAROLUMVI. 
Regem  Francia ,  fuper  Conventione  eorum- 
dem  perfanali  habenda.  Dut.  apud  Vernon 
fuper  Sequanam^  die  7.  Aprilis  Anna  1418. 

126 
Pax  inter  PHILÎPPUM  M ARI AM 
ANGLUMGALEAZZ)««»;7kf?- 
diolani  fua  proprio  nomine  £9"  vice  JOAN- 
NIS }k(ZÇ)^lMarchionis  Montisferrati 
ab  una  £9'  THOMAM  DE  CAMPÔ 
FREGOSO  Janua  Ducem  pro  feiâ  tôt 0 
Commuai  Janua  ab  altéra  farte.  ASlum 
in  Caflra  Midiolanenft.  Anno  141p.  /«- 
diStione  XII.  die  10.  Maji.  ,  ,128 
'traité  de  Paix  fait  à  Ponceau  près  Puilly  le 
Fort  ,  entre  CHARLES  Dauphin , 
£5?  JEAN  Duc  de  Bourgogne,  ftgné  par 
leurs  principaux  Adhérans ,  le  11.  Juillet 
141p.  133 

Paix  ordonnée  £5f  publiée  en  France  par  les 
Ordres  du  Roi  CHARLES  VL  en- 
fuite  de  la  Convention  entre  le  D  A  U- 
PHiN  DE  FRANCK  £3=  JEAN 
Duc  de  Bourgogne.  Donné  à  Trojesj  le 
iç.  Juillet  141p.  i5f 

Prorogation  du  traité  d'Union  £5?  de  Paix 
publique.,  auparavant  fait  par  EBER- 
H  A  R  D  Co-mte  de  IVtrtemberg  avec  la 
Ville  i'ESLINGEN£5J'  préfentement 
renouvelle  far  la  Camteffe  H  E  N  R I E- 
TE,  fa  Veuve  au  nom  de  LOUIS  £5" 
ULRICH  fes  Enfans  mineurs.  Le 
Mardi  avant  la  St.  Laurent  141p.  136 
Lettre  de  CHARLES  Duc  de  Berri 
Dauphin  de  France  pour  fe  juftifier  de  la 
mort  de  JEAN,  Duc  de  Bourgogne, 
tué  à  la  Confcrence  de  Moniereau- Faut- 
Tonne.     E»  date  du  11.  Se ftembre  141p. 

157 

Littera   PHILIPPI  Boni    Ducis  Bur- 

gundia  in  Urbe  Atrcbatenfi  die  2.  Dccem- 

bris  141p.  data  ,   quibus  accedit  quibus- 

b  Jam 


Annô 
13.  Juin, 


y.  Oaob. 


21.  Dec, 


1410) 

2.  Mars; 


7.  Avrir. 


10.  iVlai- 


ii.Juilt. 


19.  Juin. 


S.  Août; 


II.  Sepf; 


1.  Dec- 


TABLE    CHRONOLOGIQUE 


24.  Dec, 


25".  Dec. 


1420. 
ai.  Mai. 


Anno         éam  Pacis  Artictilis  ah  HENRICO 
_  . -Q  An^orurA  Rege  comparatis^  y  poftea  in 

'    i'*  l'ertnn  PaBam  deduSlis  ,  fecundum   quos 

prafatus  HENRICUS  debuijfet  in 
Uxorem  dnceye  CATHARINAM, 
CAROLI  Rcgis  Franconim  Filiam, 
Regnmnq^ue  adminiflrare  ad  Vitam  ditJi 
CAROLI,  atque  poft  ejus  obitum ,  £5? 
ex  tune  Coronam  i^  Regnum  tanquam 
Rex  Hareditario  Jure  fibi  y  fuis  Hare- 
dibus  vindicare.  lyj 

TraSîatus  Induciarnm  nliquot  menfium  inter 
HENRICUM  V.  Regem  Jnglia  y 
CAROLUM  VI.  Regem  Francia 
conclufus.  Dat,  Rothomagi  die  24,  De- 
cembiis  Amo  ï^ip.  138 

Fœdus  fj  Liga  inter  HENRICUM  V. 
Regem  AngUa ,  fî?  PHILIPPUM 
Ducem  Burgundite  initus  pro  profequendo , 
C  A  R  O  L  O  Delphino  Viennenfi  ob  tru- 
cidât um  J  O  A  N  N  E  M  Ducem  Bur- 
gundia.  Dat.  apud  Cajirum  Rothoma- 
genfe  die  zf.  Decembris  Anno  141p.  141 
"ïraité  entre  CHARLES  VI.  Roi  de 
France  ^  HENRI  V.  Roi  d'Angle- 
terre ^contenant  le  Mariage  dudit  H  E  N- 
RI  avec  CATHERINE  de  France 
Fille  dudit  CHARLESjy  la  translation 
du  Royaume  de  France  aux  Anglois,à  Vex- 
clufion  de  CHARLES  Duc  de  Berri 
Dauphin  de  France.  Fait  à  Troyes  en 
Champagne,  le  11.  Mai  i^io.  142 

Forme  du  Serment  du  Traité  fusdit-,  lequel 
fut  juré  par  les  Princes ,  Seigneurs ,  Pré- 
lats, Barons  £5?  autres  Faffaux  fj?  Sujets , 
daté  de  la  Fille  de  Troyes  le  21.  Adai 
1420.  I4f 

Ejusdem  T'raSîatus  Inflrumentum  ex  parte 
HENRICI  V.  y/»^//>i?c^/;.  145- 
Lettres  de  LOUIS  Cardinal  de  Bar ,  par 
lesquelles  il  donne  i3  transporte  à  ISA- 
BELLE DE  LORRAINE  fa 
Coufine ,  £5?  Fille  du  Duc  de  Lorraine ,  le 
Châtel  de  Mouflon,  la  Fille,  Cité,  y 
Châtehnie  dit  Pont  de  Mouflxjn ,  à  titre 
de  Dot  en  fin  Mariage  avec  RENE' 
D'ANJOU  Marquis  de  Pont  (3  Com- 
te de  Guife.  A  Nancey  le  24.  d'Oôîob're 
1420.  Avec  la  Ratification  de  YO- 
LAND  D'ARRAGON,  Reine  de 
Jerufalem  £5?  de  Sicile ,  Jur  lesdites  Let- 
tres. AT'arasconle  iS.Juin  ï^ti.  148 
Tra&atus  Pacis  inter  PHILIPPUM 
M  A  R I A  M  Ducem  Mediolani,  £?■  N I- 
C  O  L  A  U  M  Marchionem  EJlenfem  ini- 
ti.  Mediolani  i  3.  Novembris  Anno  1420. 
Indidlione  XI F.  14P 

Conventiones  £5?  Pa£la  inter  Dominium  V  E- 
NETUM,£9'JOANNEMFRAN- 
CISCUM  DEGONZAGA 
MANTUiE  ,  quibus  prafatus  de 
GONZAGAyi  commendat  £5?  remit- 
tit  in  Reipublicce  Feneta  adharentiam  £5? 
prote5ltonem,fpondens  fe  gerere  in  futurum 
tanquam  ejus  bonum  Adhierentem  (^  Re- 
commendatum-,  amicus  ejfe  amicorum,  £5? 
inimicus  inimicorum  ;  ipfa  verb  recepit  eum 
in  proteUionem  13  defenfionem  fuam.  Ac- 
tum  Fenetiis  Anno  Nativitatis  1421.  die 
14.  Martii.  Ifl 

Diploma    Romanorum    Régis    S  I  G  1  S- 

a'J.Mars.        M  U  N  D I ,  datum  R  A  B  A  N  O  Epis- 
copo    Spirenfi ,    quo    Privilegmm    Urbis 


21.  Mai. 

ai.  Mai. 
I4.0aob. 


13.N0V. 


1421. 
14.  Mars. 


SPIRENSIS  tanquam  tlUptir,û  con- 
tra diSîum  Episcopum  proximè  impetratum 
retra5fatur  £3"  rescinditur ,  omniaque  Ju- 
ra (3  Bénéficia  diSto  Episcopo  £5?  Capitn- 
laribus  confirmantur.  Znoimi  die  Feneris 
poft   Feftum   Annunciationis   B.    Firginis 

I421.  lj-2 

Traité  de  Confédération  conclu  entre  les  Elec- 
teurs de  MAYENCE,  de  TRE- 
VES, ile  COLOGNE,  (3  PA- 
LATIN, les  Landgraves  de  T  U- 
RINGE  £s?  Marcgraves  de  MIS- 
N  I  E,conire  VHerefie  (3  l'infidélité  feisci- 
tée  en  Bohême.  A  iFurtzhourg  la  Figile 
de  la  Fête  du  Corps  de  Chrifi  142 1 .  15-3 
Déclaration  de  GEORGE  Evêque  de 
Pajfau  £5?  de  fin  Chapitre,  par  laquelle 
ils  promettent  à  ALBERT  V.  Duc 
d'Autriche  £3'  depuis  Empereur  d'accom- 
plir £5?  d'obferver  reltgiciifement  les  jil- 
liances  faites  par  eux  avec  fin  Prédeces- 
feur  ALBEiiT  IV.  Le  Mardi  Feil- 
le  de  r Affomption  de  la  Sainte  Fierge 
1421.  15-4 

Revers  ou  Déclaration  réciproque  d'A'L- 
BERT  V.  Duc  d'Autriche,  (3  depuis 
Empereur  1 1.  du  nom ,  par  lequel  il  pro- 
met de  maintenir  £5'  obferver  inviolable- 
ment  tous  les  Traitez  auparavant  faits 
avec  l'Evkhê  ^«  P  A  S  S  A  U.  A  Fien- 
■ne  le  Fendre di  après  la  Saint  Auguftin 
1421.  ifj- 

Infirumentum  Publicum  Pacis  £;?  Liga  inter 
HENRICUM  Anglia  Regem  £5? Do- 
minum  THOMAM  DE  CAMPO 
FREGOSO  Januie  Ducem  initie. 
A5ium  apud  IFcfimonaferium  26.  OElo- 
hris  Anno  1421.  ij-j- 

Capitula  inter  Dominum  THOMAM 
DE  CAMPO  FREGOSO>«a^ 
Ducem,  £9'  PHILIPPUM  MA- 
RIAM  ANGLUM  Ducem  Medio- 
lani conventa  ,pro  fienda  deditione  13  tra~ 
ditione  Civitatis  J  A  N  U  ^  cum  cate- 
ris  Civitatibus ,  Caflris ,  Locis ,  £?"  Ju- 
risdi^ionibus  eidem  fpeSiantibus ,  fuh  Do- 
minium prtefati  Ducis  Mediolani,  falvis 
Juribus  Sacri  Romani  Pmperii.  Acîum 
die  z.  Novernh.  1421.  1^7 

Infirumentum  publicum  deditionis  £3"  tradi- 
tionis  Domina  Communis  J  A  N  U  yE 
cum  Terris ,  Civitatibus ,  Cafiris ,  (3  Ju- 
risdiUionibus  omnibus,  ei pcrtinentibits ,  in 
Dominum  P  H  I  L  I P  P  U  M  M  A- 
RIAM  ANGLUM  Ducem  Medio- 
lani, pro  ipfo  £5"  Succejforibus  fuis  in  Du- 
cat u  Mediolanenfi,  per  Dominum  THO- 
MAM DE  CAMPO  FREGO- 
S  O  Januis  Ducem ,  in  prafentia ,  conjî- 
lio  isi  voluntate  Conftlii  Antianorum  £3" 
Ofiiciorum  oSto  provtfionis ,  atque  quatuor 
Baylia.  ASlum  Janua  die  2.  Novembris 
Anno  1421.  ifp 

Innovata  filemnisgne  Deditio  £5"  Translatio 
Communis  JANU^,  cum  Terris,  Ci- 
vitatibus ,  ££?  Juribus  omnibus  et  pertinen- 
tibuî,  fub  Dominium  PHILIPPI  MA- 
RIEE ANGLI  Ducis  Mediolani , pro 
ipfo  £5?  Liberis  fuis  legitimis,  masculis, 
per  traditionem  publicam  Sceptri  ,  Cla- 
vium,  Fexillorttm,  £3"  Sigilli  ,  per  ad  a, 
fuper  quoâam  alto  Tribunali ,  ad  htmc  ef- 
feitum  parât 0,  Mediolani  Anno  Nativi- 
tatis 


Anno 
1411. 


22.  Mai, 


I-I-Août. 


29.  Août. 


26.  Oftob, 


2.  Nov. 


2.  Nor.  ■,;. 


1422." 
4.  Mars. 


BE  LA  II.  PART.  IDU  TOMÈ  ïï. 


ÂNNO 

1411. 

16.  Mon. 


19.  Mars. 


ip.-Mars. 


3.  Sept. 


30.  N07. 


141?. 

tJ.Avt'û 


H.  Janv. 


17.  Fcvr. 


Utïs  ï^iz.  die  4.  tnenjis  Martii.  Indic- 
tione  XV.  161 

Refponfa  IlluJlriJJïmi  Domini  Ducis  Medio- 
iam  PHILIPPI  MARIEE  AN- 
GLI  Fice-Comitis  £5?  Januœ  Dontini^ 
ad  Capitula  Januenfium ,  articulatim  da- 
ta Galiaie ,  die  16.  Martii  1412.  Jndic- 
tione  1^.  166 

Injimmentum  puhlicum  de  Traditione  Civita- 
iis  S  A  V  O  N  iË  ciim  omnibus  Juribus , 
Jurisdi^iombiis  ,  fsf  Feudalitatibus ,  faSia 
/if?-SAVONENSES  Domino  PHI- 
LIPPO  MARIiEANGLO  Du- 
ci  Mediolani.  ÂBum  Mediolam  Anno 
142,2.  Indictione  i^.die  iç.  Martii.  168 

Capitula,  pofi  Dedilioncrn  is>  Submiffionem 
Commimitatis  SAONiË,  Domino  PHI- 
LIPPO  MARI^  ANGLO  Duci 
Mediolani  porreila  de  confervatione  ejus- 
iem  Communitatis  Privilegiorum,  Confue- 
tudinum  &f  Conventionem  cum  exteris  fac- 
tarum  j  fsf  per  eundem  Ducem  confirmât  a, 
atque  roborata.  Datum  Galiate  die  19. 
Martii  ^nno  1422.  IndiElione  if.      170 

Privilegium  à  SIGISMUNDO  Ro- 
manorum  Imper atore,  RABANO  E- 
piscopo  Spirenft  indultum,  ut  in  fuis  £;? 
dtdli  Episcopatus  Ditionibus  Cajlella  £5? 
Munitiones  extruere  queat  ;  cum  resciffione 
t?  annuUatione  contrariorum  Privilegio- 
rum cuicumqtie  in  Imperio  jam  jam  colla- 
torum  aut  deinceps  conferendorum.  Datum 
Norimberges  die  Jovis  pofi  Ferias  S,  JEgi- 
âii  Anno  1422.  172 

Lettres  de  CONRARD  BEYER£- 
niêque  de  Metz,  par  lesquelles  il  promet 
fc?  s'engage  à  CHARLES  Duc  de 
Lorraine  £5"  Marchis ,  de  ne  rien  faire  ou 
entreprendre  contre  lui,  fcit  par  fes  Pla- 
ces ,  Villes ,  Hommes  ou  Sujets  ,i3  de  n'y 
point  recevoir  fes  Ennemis,  même  de  ne  fe 
foint  démettre  de  fon  Evéché,  (3  de  n'en 
point  aliéner  ou  engager  les  'Terres  13  Sei- 
gneuries fans  obliger  premièrement  ceux 
avec  qui  il  en  traiterait ,  de  conferver  au 
Duc  tous  fes  Droits.     Le  20.  Novembre 

1422.  172 
traité  de  Ligue  entre  JEAN  Duc  de  Bct- 

fort  Régent  du  Royaume  de  France ,  PHI- 
LIPPES  le  Bon  Duc  de  Bourgogne ,  âf 
JEAN  Due  de  Bretagne,  le  ij.  Avril 

1423.  175 
Second  Teftament  de   CHARLES  Duc 

de  Lorraine  13  Marchis ,  par  lequel  il  dis- 
pofe  de  quelques  Biens  £5?  de  quelques  Som- 
mes en  faveur  de  fes  Enfans  Bâtards,  de 
fes  Amis  (3  Serviteurs,  £5?  de  quelques 
Eglifes  ou  Couvents  ;  aptes  quoi  il  déclare 
que  fi  fa  Fille  ainée  ISABELLE  de 
Lorraine  vient  à  mourir  fans  Etifans ,  la 
Succeffion  au  Duché  de  Lorraine  paffera 
à  fa  Fille  Cadette  CATHERINE 
de  Lorraine,  13  que  fi  elle  venoit  pa- 
reillement à  mourir  fans  Enfans ,  le  Du- 
ché fera  remis  h  mains  des  Chevaliers, 
Escuyers ,  (3  des  bonnes  Villes  du  Pais , 
four  en  dispofer  félon  que  lui  CHAR- 
LES Vauroit  ordonné.  Fait  le  11.  Jan- 
vier 1424.  173 
Traité  d'Alliance  entre  CHARLES 
VII.  Roi  de  France  (3  PHILIPPE 
MARIE  Duc  de  Milan.  Fait  le  17. 
Fesrier  1424.                                 17^ 


traité  d'Union  entre  /«ELECTEURS 
de  l'Empire,  par  lequel  ils  s'obligent  de 
tultiver  entr'eiix  une  mutuelle  Amitié,  de 
Je  prêter  une  ajfiftance  réciproque  en  cas 
d'Hofîilité  ou  d'Agreffon  dans  les  chofes 
qui  les  concerneront  eux  ou  l'Empire  ;  de  -ne 
faire  aucun  Traité  fi  ce  n'efl  conjointe- 
ment ,  de  ne  prêter  l' oreille  à  aucune  dimi- 
nution de  l'Empire,  i3  d'employer  tous 
leurs  foins  pour  procurer  l'extinciion  de 
V Herefie  {jf  des  Troubles  de  Bobeaw,  Con- 
clu à  Bigni,le  jour  de  St.  Anthoine  1424. 

178 
Traité  £5?  Confédération  etitre  JEAN  Duc 
de  Brabant  £5?  JACQUELINE  Du- 
cheffe  de  Bavière.     Fait  à  Douay ,  le  i. 
Juin  i42f.  iSo 

InveJlitm-edel'EMorat  de  SAXE  &?  de 
fes  Appartenances  ,  accordée  à  l'EleEtcur 
FREDERIC  le  Belliqueux,  par 
S  I G I S  M  O  N  D  Roi  des  Romains  A 
Bude  le  jour  de  St.  Pierre  aux  Liens 
I4if-  180 

Ateftation  des  Principaux  Seigneurs  (3  Gen- 
tils-hommes ,  de  LORRAINE,  por- 
tant que  l'ancien  Droit  £s?  Coutume  du 
Duché  eft  que  les  Filles  y  fuccedent  à  la 
Principauté,  à  l'exclufion  même  des  On- 
cles ,  (3  que  fuivant  cela ,  fi  le  Duc 
CHARLES  vient  à  mourir  fans  Hoirs 
mâles,  la  Duché,  Princerie,  (3  Seigneu- 
rie de  Lorraine  devra  paffér  à  fa  Fille 
ainée  ISABELLE  Ducheffe  de  Bar , 
£5?  à'  fon  défaut ,  à  fa  féconde  Fille 
CATHERINE  Marquife  de  Baul- 
de  ,  préferablement  à  ANTOINE 
Comte  de  Vaudemont.  Fait  le  i^.  Dé- 
cembre 1425".  181 
Transfumptum  Litterarum  WENCES- 
L  AI  Mazovite  Ducis,  de  refignatâ  An- 
no n^j.^.  J  O  A  N  N  I  Bohemia  Régi 
Terra  fua  Mafovienfi ,  eaque  rurfus  ab 
eodem  Rcge  in  Feudum  accepta  ,  fac- 
tum  per  Imper atorem  S I G 1  S  M  U  N- 
DUM,  £î?  ALBERTUM  Anfiria 
Ducem.  Viennie  20.  Martii  1416.  182 
Extrait  du  Traité  de  Paix  £sf  d' Accommode- 
ment fait  £5"  conclu,  entre  ARNALILD 
Duc  de  Gueldre  d'une  part,  £if  JEAN 
DE  HENSBERG  Evêque  de  Liè- 
ge (3  Comte  de  Loon ,  JEAN  Seigneur 
de  Loon  ,  J  E  A  N  >»  Fils  aîné  ,  i3 
GUILLAUlME  Comte  de  B.kcken- 
heim  d'autre  part-;  le  Mecredi  après  l'An- 
lîonciation  de  la  Sainte  Vierge  1426.  182 
Ratificatio  Pacis  inter  Regem  Aragonia 
ALPHONSUM,££f  Ducem  Medio- 
lani PHILIPPUM  MARIA  M 
fadia  ex  parte  Ducis  curti  Renunciatione 
Jurium  ipfi  competentium  in  Comitatum 
Bonifacii  £5"  Calvi,  ac  Regnum  Corfi- 
cce ,  in  Caftro  Portas  Jovis  Civitatts  Me- 
diolani 2p.  Martii  1425.   IndiSiione  IV. 

i8î 

Accord   entre  BERNARD   Duc    de 

Brunsivich  Lunebourg  £5"  le  Magifirat  de 

la  Ville  de  BRUNSWICH  par  la 

médiation  (^'OTTON  Duc  de  Bruns- 

•wicb  pour  V  accommodement  des  diférents 

qu'ils  avoient  au  fujet  de  Château  d' hm- 

pleve.  Le  Vendredi  après  la  Fête  du  Corps 

de  Chrift  1425.  184 

Traité  d'Alliance  entre  AMYl  VIII.  Duc 

b  z  du 


ÂN'Nd 

1424» 

3.  Juin-. 


I42f. 

i.Juiïi. 


i.Août. 


1 3.  Dec. 


1425. 
20.  Mars; 


27.  Mars; 


ig.Marêj 


ii.MAh 


II.  Jaiil, 


Anko 
1426^. 

21.  Juin. 


14IT. 
28.  Juin. 


II.  Août, 


4.  Sept. 


Z.Dec. 


2.  Dec. 


a.  Dec, 


2.  Dec. 


8.  Dec. 


S.Dec. 


S.Dec. 


30.  Dec. 


TABLE    CHR 

de  Savoye ,  £5?  ks  Républiques  de  V  E- 
]NlSE"£5?</f  FLOR.ENCE,«H//f 
h  Di:c  de  MILAN,  fait  à  Fenife  le 
II.  Ju-.ilet   I4Z5.  i8f 

Pa>:  tf  Compofttio  intcr  PHILIPPUM 
M  A  R I A  M  A  N  G  L  U  M  Ducem 
Alediolaui,  i^  Jamite  Dominum,  ah  una, 
(â  Communitates  L  U  G  E  R.  N  I  ^ , 
URANlyE,  y  UNDERWAL- 
D  E  N ,  ab  altéra  farte,  fitper  nonnullis 
^ualiionibiis  ,  Litibus  ,  Discordiis  ,  £3" 
Differentiis  jrm  dudum  intcr  eos  exmt/s, 
atque  in  Belhtm  deduciis.  JBum  in  Ec- 
clefia  Saiv^i  Stephani  Birinzona  Ânm 
Nativitatis  1426.  die  î.ï.  Juki.  1S7 

jîSle  par  lequel  JEAN  Duc  de  Meklen- 
hourg  déclare  qu'il  tient  fes  l'erres.  Sei- 
gneuries y  Sujets  en  Fief  masculin  de 
FREDERIC  I.  Emeur  de  Bran- 
dtbourg.  A  Ratcnau  le  Samedi  après  la 
Fête  de  St.  Jein  Baptifte  142.7.  ipi 
Déclaration  de  Guerre  faite  à  PHILIPPE 
MARIE  Duc  de  Milan ^  par  AME' 
VIII.  Duc  de  Savoye  le  zi.Joût  1417. 

IP? 
Réponfe  de  VHILÏVPE  MARIE  D«c 
de   Milan   à   la   Déclaration   de    Guerre 
d"A  ME'  V,1 1 1.  Duc  de  Savoye ,  à  Mi- 
lan le  ^.  Septembre  142,7.  ipj 
traité  de  Paix  entre  AME'  VIII.  Duc 
de  Savoye^  PHILIPPE  MARIE 
Duc  de  Milan ,  fait  à  Turin  le  z.  Décem- 
bre 1427.                                              IP3 
Contra&us  de  Matrimonio  fiendo  iiter  Du- 
cem Mediolani  PHILIPPUM  MA- 
RIAM  ANGLUM,e5'MARIAM 
de  Sabaudia  ,   A  M  A  D  ^  I    Sabaudia 
Ducis  Filiam.     A5ium  Taurini  2..  Decem- 
bris  1427.  Indi£iioite  fexta.                 ipf 
PaSta    Dot  alla     inter     PHILIPPUM 
MARIAM   ANGLUM   Ducem 
Mcdiolani ,  £ï?  MARIAM,   Amad^ei 
Ducis  Sabatddia  Filiam.  Taurini  1.  De- 
cembris  1427.                                       IP7 
Donatio  Civitatis  Vercellarum  per  PHI- 
LIPPUM   MARIAM   ANGLUM 
Ducem  Mecliolani ,  A  M  A  D  ^  O ,  Sa- 
haudia  Duci  faUa.  Taurini  %.  Dccembris 
1427.  Indiêlione  fexta.                       200 
Ratificatio  P  H I L  I PP I  MARI^  AN- 
GLI  Ducis  Mediolani,   Contractus  Ma- 
trimonii  inter  fe  ipfum ,  £5?  M  A  R I A  M 
de  Sabaudia  miti.  In  Cafiro  Porta  Jovis 
Mediolani  8.  Decembris  142.7.  IndiSlione 
fexta.                                                    \ç6 
Ratificatio      PHILIPPI     MARI.^ 
A  N  G  L  I  Ducis   Mediolani,  PaSlorum 
Dûtalium  inter  fe  tpfum  ,£?"  MARlAM, 
A  M  A  D  iE  I    Sabaudia  Ducis    Filiam 
initorum.    ABum  Mediolani  8.  Decembris 
IndiEl.  VI.                                            IPP 
Ratificatio    PHILIPPI     MARI^ 
ANGLI  Ducis  Mediolani.,  Donationis 
Civitatis  Vercellarum  ,   A  M  A  D  të  O 
Sabaudia  Duci  faBa.     Aclum  in  Cafiro 
Porta    Jovis    Mediolani  8.   Decembris 
1417.                                                           iOÎ 
Arbitramenta    Pacis    lata   per    NICO- 
L  A  U  M  Cardinalem  titulo  SanUa  Cru- 
cis  in  Jerufalem ,  ititer  A  iVl  A  D  .^  U  M 
Sabaudia  Ducem  £9"  Rempuhlicam  VE- 
NETAM    Communitatemque    FLO- 
RENTIN ab  una,  ^  PHILIP- 


Anno 
1428. 

1418. 

6.  Avril. 


19.  Avril. 


3.  Mai. 


S-  Mai, 


ONOLOGIQUE 

PUM  MARIAM  Ducem  Mediolani 
à  parte  altéra.  Die  30.  Decembris  1427. 
Indiclione  quint  a.  203 

Unio  y  Liga  inter  Dominum  P  H I L  II-'- 
PUM  MARIAM-  ANGLUM 
Ducem  Mediolani ,  atque  J  O  A  N  N  E  M 
JACOBUM  Marchionem  Montisfer- 
rati  ad  triginta  duos  Annos  contraBa.  Ac- 
tum  Mediolani  die  6.  Aprilis,  IndiBione 
fexta  Anno  1428.  207 

Inftrumeutum  Pacis  inter  Ducem  Mediolani 
PHILIPPUM  MARIAM  ab  «- 
na  ,  tf  Rempublicam  V  E  N  ET  1  A- 
RUM  ,  atque  Communitatem  FLO- 
RE N  T 1  .^  à  parte  altéra  inita.  Fer- 
raria  ip.  Aprilis  1428.  IndiBione  fexta. 

20S 
Pfo>»/:^«PHILIPPI  MARIN  AN- 
GLI Ducis  Mediolani,  Papa  MAR- 
TI N  O  data  ,  qitod  fe  non  intromittet 
de  Terris  Ecclefia,  nec  de  Regno  Sicilia:, 
£5'  Apulise ,  ipfo  SanBiffimo  Domino  Pa- 
pa vivent  e,  nec  poft  mortem  ejus  per  an- 
num.  In  Cafiro  Porta  Jovis  3.  Alaii 
1428.     IndiBione  fexta .  2 1  f 

Arbitramenta  Pacis  lata  per  NICO- 
L  A  U  M  Cardinalem  SanBa  Crucis  de 
his,  qua  indecifa  remanferunt  in  Inflru- 
mento  Pacis  Ferraria  die  ip.  Aprilis  An- 
no 1428.  celebrata  inter  Dominium  VÈ- 
N  E  T I A  R  U  M,  Communitatem  FLO- 
RENTINE, eorumque  Colligatos  ex  una , 
[^  Ducem  MEDIOLANI  à  parte 
altéra.  Pergami  die  f.  Maji  1428.  Indic- 
tione  fexta.  zi6 

Reconciiijtion  entre  PHILIPPE  Duc  de 
Bourgogne,  (^  Comte  de  Flandres,  £9" 
Dame  JAQ.UELINE  de  Bavière, 
Comteffe  de  Hainault  ;  faite  à  Delft  le  3 . 
Juillet  1428.  218 

Traité  entre  CHARLES  VIL  Roi  de 
France ,  £sf  J  A  QU  E  S  I.  i?oi  d'EcoJfe, 
pour  le  Mariage  de  MARGUERITE 
Fille  de  J AQUES, avec  LOUIS  Dau- 
fin  de  France.  Fait  à  Chinon  le  30.  OBo- 
bre  1428.  Lequel  Mariage  fut  confommé 
à  Tours  le  2f .  Juin  1436.  Le  Dauphin 
n^  ayant  pas  14.  Ans,  en  vertu  de  la  Dis- 
fenfe  donnée  par  V Archevêque  de  Tours 
comme  Diocefain.  2.24 

Mandement  de  GUILLAUME  tf  HEN- 
RI Ducs  de  Brunswich  à  leurs  Sujets  £3" 
Vaffaux,  à  ce  qu'ils  ayent  à  faire  Foi  £3" 
Hommage  à  BERNARD,  à  OT- 
TON,  £3'  à  FREDERIC  ,  Ducs 
de  Bruns-wicb.  Le  Mardi  après  la  Fête 
des  onze  mille  Vierges  1428.  227 

Traité  du  Paix  entre  ARNOLD  Duc  de 

Gueldre    £5?    DIEPHOLD    Evêque  é7]7xï\. 
d'Utrecht,  fait  le  28.  Juillet  142p.    227 
Tefiamcnt  ^^BONNEDE  SAVOYE 
Princefjè  dAchaïe.     Fait  le  ip.  OBobre 

142p.  22p 

Privilège  notable  de  la  CHEVALE- 
RIE i3  NOBLESSE  de  Lorrai- 
ne ,  confirmé  far  le  Duc  RENE'  13 
JEAN  fon  Fils ,  portant  qu'en  quelque 
cas  que  ce  [oit,  les  Chevaliers  iS  autres 
Nobles  de  Lorraine  ne  peuvent  être  jugés 
que  par  leurs  Pairs,  foit  qu'ils  y  foient 
ABeurs,  ou  Défendeurs.  Donné  à  Nan- 
ci,  le  3.  Janvier  1430,  £^  le  zz.  No- 
vembre 1464.  23° 
Traité 


3.  Juin. 


19.  Juin. 


26.  Oâob. 


142p. 


i9.0aob. 


1430. 

go.Janv. 


DE  LA  II.  PART.  DU  TOME  IL 


Anno 
1430. 

12.  Juin. 


ij-.  Sept. 


1451. 


18.  Juin. 


I.  Août. 


18.  Dec. 


iS.  Dec. 


Traité  de  Mariage  entre  SIGISMOND 
d'Autriche  Fih  de  F  R  E  D  E  R  I  C  Z)a<r 
d'Autriche  ,  (s'  RADEGONDE 
Fide  ainée  </;  C  H  A  R  L  E  S  V 1 1    Roi 

de  France.     Fait  à  hifpruck  le  ti.  Jui/Iet 

1430-  231 

Alliance  entre  CHARLES  VII.  Roi 
de  France,  y  FREDERIC  Duc 
d'Autriche,  qui  promet  de  décl.irer  la 
Guerre  par  un  Héraut  ,à  HENRI  Roi 
d'Angleterre  ^  à  PHILIPPE  Duc 
de  Bourgogne,  Ennemis  de  CHARLES 
fin  Beaupere  ;  fait  à  Sens  le  ij".  Septem- 
bre 14p.  232 

Cûncltifion  prife  par  les  Ele6îeurs  fff  Princes 
de  l'E MF  I RE ,  préfints  à  la  Diète  gé- 
nérale de  Nuremberg  en  145 1.  touchant 
l'Expédition  contre  les  HUSSITES 
en  Bohême.  2j5 

Conjiitution  de  Paix  publique  ordonnée  par 
l'Empereur  SIGISMOND  dans  la 
Diète  générale  de  l'Empire  ,  à  Nurem- 
berg  r  An  14;!.  par  laquelle  il  eft  pourvu 
à  la  fureté  de  tous  {3  chacun  des  Princes 
£5?  Etats  qui  firont  de  l'Expédition  contre 
les  Huflîtes.  "  25^ 

Loi  y  Ordonnance  Militaire  de  l'Empereur 
SIGISMOND  faite  l'an  145 1 .  dans 
la  Diète  générale  de  Nuremberg  ,  pour 
être  obfervée  dans  V Expédition  de  Bohême, 
contre  les  Huffites.  256 

Loi  i^  Ordonnance  Militaire  dans  la  Diète 
générale  de  l'Empire  à  Nuremberg  l'An 
143 1.  £5?  augmentée  de  quelques  Articles 
nouveaux, pour  être  obfervée  dans  la  Guer- 
re de  Bohême  contre  &^  HUSSITES.  237 

Convention  ultérieure  entre  les  Princes  £5? 
Filles  prefents  à  la  Diète  générale  de 
Nuremberg  en  143  I.  fur  la  précédente 
Loi  Militaire.  zao 

Transfumpt  fait  par  GUILLAUME 
GURS  Prévôt  de  l'Eglife  de  St.  Etien- 
ne à  Fienne ,  fur  le  Diplôme  de  R  O- 
DOLPHE  I.  Roi  des  Romains,  par 
lequel  il  confirme ,  en  faveur  de  fes  Fils 
ALBERT  &?  RODOLPHE  Ducs 
d'  Autriche,tous  les  Privilèges  accordez  par 
les  Empereurs  i3  Rois  des  Romains  aux 
Princes  d'Autriche.  A  Fiemie  le  iS.  Juin 
1451-  241 

Conventions  ^  PaUa,  inter  SIGIS- 
M  UN  DU  M  Romanorum  Regem  ^ 
PHI.LIPPUM  MARIAM  AN- 
GE U  M  Mediolani  Ducem  non  modb  ad 
praparandum  prafati  Régis  Introitum  per- 
fonalem  in  partes  Italia ,  ejusque  Corona- 
nationes,  jed  etiam  ad  Bellum  gerendum 
contra  Dominium  VENETORUM; 
quorum  in  finem  pollicetur  Dominus  Dux 
tradere  pnefato  Régi  Civitates  Januam 
y  Art ,  fi  ^  quando  ei  placuerit.  Ac- 
tum  Mediolani,  diei.Augufli  Anno  143 1. 
Indiciione  p. .  241 

Traité  entre  AME'  VIII.  Duc  de  Sa- 
voye ,  y  PHILIPPE  MARIE 
Duc  de  Milan,  fait  le  18.  Décembre 
H5I-  242 

E  U  G  E  N 1 1  Papa  I V.  Liter^ ,  quibus , 
de  Cardinalium  confilio  &?  a(fetifu ,  Conci- 
lium ,  fi  quod  Bafile»  congregatum  videa- 
lur,  tôt  aliter  diffolvit  ,  aliudque  Conci- 
lium  intra  femi  alterum  anmim  in  Cizita- 
te  Bononienfi  indicit,  publient,  (^  decla- 
ToM.  II.  Par  t.  U. 


Anno 

1432. 


I,  Janv, 


i3,Fevr, 


Pa-    ^^f"^"- 


rat.     Datum  Rom<e  i  f.  Kalendas  Jamia" 
rii  ;   Pontificat  us  fui  anno  primo.        2  4.j- 

Accord  fait  y  conclu,  par  l'entremife  de 
LOUIS  Landgrave  de.  Hefjè ,  entre 
GUILLAUME  Duc  de  Bruns-wich- 
Luncbourg,  {3  les  Magiflraîs  £5'  Bourgeois 
de  la  Fille  de  BRUNS  WICH,  par 
lequel  le  Duc  pardonne  à  la  Fille  le  Cri- 
me de  Trahifon  qu'elle  avait  commis^  contre 
lui.  Fait  le  Dimanche  après  la  Fête  de 
la  Ste.  Fierge  1431.  245 

Contra5i  de  Mariage  entre  LOUIS  Fils 
Aine  d' AME  VIII.  Duc  de  Savoye, 
£5?  A  N  N  E  Fille  «'^  J  A  N  U  S  Roi  de 
Jerujalem,  de  Cypre  ^  d' Arménie.  Fait 
à  Nicofie,  le  i.  Janvier  1431.  247 

Sentence  Arbitrale  u?  Provifionelle  ren- 
due par  PHILIPPE  Duc  de  Bour- 
gogne entre  RENE'  Duc  d'Anjou  ffi  de 
Bar,  Roi  de  Jerufalem  £5"  de  Sicile, d'u- 
ne part ,  i^ANTHOINE  Comte  de 
Faudemont ,  d'autre  part  ;  par  laquelle  le 
Comté  de  Faudemont  eft  adjugé  à  A  N- 
T  H  O  f  N  E  pour  lui  13  fes  Hoirs  mâ- 
les ,l' affaire  principale ,  concernant  la  Suc- 
ceffion  au  Duché  de  Lorraine  ,  étant  ren- 
voyée à  une  ultérieure  décifion;  Ordonné 
cependant  que  le  Fils  aîné  du  Comte  de 
Faudemont  époufera  la  Fille  aînée  du  Duc 
RENE'.  A  Bruxelles  le  13.  Février 
1431.  Avec  la  Ratification  du  Duc 
RENE'  à  l'Ille  en  Flandres  le  4.  Fé- 
vrier 1435.  248 

Decretum  Concilii  BASILEENSIS  de 
Superioritate  Concilii  Generalis  , 
pam,  y  de  Obedientia  à  quibuscumque , 
etiam ft  Papali  Dignitate  prafulgeant , 
ei  débita.  Datum  in  Seffione  publica  XF. 
Kalendas  Martii  Anno  Dominico    1432. 

Ejitsdem  Concilii  Bafileenfis  Decretum  al- 
terum ,  innovans  y  confirmans  De- 
cretum Concïiii  Conftantienfis  in  pun6la 
Superioritatis  Conciliorum  Generalium  fu- 
praPapam.  Datum  in  Seffione  publica  fex- 
to  Kalendas  Juin  Anno  Dominii^T^â^-  2fi 

Ereèiio  Civitatis  MantUE  cum  ejus  Terri- 
torio,  (3  DiflriEtu  in  Marchionatum  ac 
Principatmn  ^^rSIGISMUNDUM 
Romanorum  Regem,  in  ^ratiam  Domini 
JOANNIS  FRANCISCI  DE 
GONZAGAt?"  ipfius  H^eredum  Mas- 
culorum  legiiimorum.  Datum  Parma  An- 
no Domini    1432.   die  6.  Menfis  Maji. 

SIGISMUNDI  Romanorum  Régis  Li- 
tera  -pro  Transmiffione  Privilegii  Mar- 
chionatus  Mantua; ,  Domino  T  O  A  N  N I 
FRANCISCO  DE  GONZA- 
GA,  unà  cura  Formula  Juramenti  per 
eundem  de  GONZAGA  faciendi. 
Dai.  Parma  Anno  Domini  i^^z.diej. 
Menfis  Maji.  2f3 

Cotttracl  de  Mariage  entre  LOUIS  Roi 
de  Sicile  13  de  Jerufalem  ,  &?  MAR- 
QUER I T  E  ^(?  Savoye ,  fait  au  Châ- 
teau de  Thon  non  ,le  3t.  Août  1432.    2^4 

Recognitionis  Littera   SIGISMUNDI     ■ = 

Magni  Lithuania  Ducis,  quod  Oppidum    ly-Oftob. 
Hrodlo  fupra  Fluvium  Hug  fitum  ad  Co- 
ronam  Polonia  fpeèlet ,  neque  à  fe  ullate- 
nus  impeti  del/eat.     Data  in  Grodno  Feria 
quart  a  in  die  S.  Hedwigis  Anno  J43  2.  2f4 
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TABLE    CHR 

Littera  Fœderis  SIGISMUNDI    Li- 

thtiania  Diicis^quibus  Jiabikm  affîjientiam 
WLADISLAO  Foïoni^  Régi  contra 
infultus  quoruniUbet  Hominmi  (iipulatur , 
porro  etiam  Ducatiim  Lichuania;  poft  lie- 
cejfum  j'mtm  ad  prafatum  Regem  devohi 
debere ,  nec  non  l'erram  Podolia'  ad  etm- 
dem  peitiiiere  prof.tetur  ,  7iec  impofteritm 
pro  diSla  l'eria  Regnum  Polonia  à  je  im- 
peti  dcbcre  pollicetur.  Dat.c  in  Grodiio  in 
die  S .  Hedivigis  jlnno   145 i.  iff 

Lettres  de  HENRI  Duc  de  Bruns-wich- 
Lunebourg ,  par  lesquelles  il  déclare  qu'il  a 
vendu  ^  qu'il  vend  au  Magiftrat  de  la 
Fille  de  B  R  U  N  S  W  1  C  H  /«  Château 
«^'Amplevc  avec  toute  fa  Jurisdiciion  y 
fes  Appartenances  pour  la  Somme  de  12.00. 
Florins  du  Rhyu.  Le  jour  de  Ste.  Gerirude 
1435.  Zf6 

Juramentum  in  Confiflorio  publico,  nomine 
SIGISMUNDI  Romanor  um  Régis , 
per  Ambasciatores  13  Procuratores  ejus 
prafiitum ,  de  Confirmatione ,  Renovatione 
£?'  Obfervatione  omnium  Privikgiorum , 
Donationum,  £5?  Conceffionum  à  Pradeces- 
foribus  fuis  Imper atorib us  SanSia  Sedi,  ^ 
Romana  Ecclefia  faElarum.  AB,iim  Ro- 
mie,  die  7.  Aprilis  1433.  ^f*^ 

Capitula  inita  (§  conclufa  inter  E  U  G  E- 
NIUM  Papam,  £9"  SIGISMUN- 
D  U  M  Romanorum  Regem ,  ante  Coro- 
nationern  ejus  ;  quibus  Rex  Papam  Viter- 
bium  vifitare,  IS  omnia,  ad  qua  tenetur, 
praftare  promittit.  Zfj 

Littera  Régis  Romanorum  SIGISMUN- 
DI ad  Synodmn  univerfalem  Bafileje  con- 
gregatam^quibus  fignificat,  Concordiam  in- 
ter fe  &  Papam  EUGENIUM  IV.  non 
nifi  bonis  reJpeUihus  faSlam  ^  initamfui£e, 
brevique  fore,ut  à  San5iitate  fua  coronet\ir,j 
quo  jaSto  fe  ftatim  Concilium  vifttatarum 
efje:  Infimul  certijicat ,quod,nift  Papa  Con- 
cilium approbaffet ,  ipfe  fine  Coronatione  ad 
propria  redHfjet.  Dat.  Senis  if.  Apri- 
lis 1453.  .  2.r8 
Cumpromiffmn  in  NICOLAUM  Mar- 
chionem  Salutiarum  de  Pace  fancienda, 
atque  per  eorum  Arbitramentum  fenten- 
tianda ,  inter  Domtnium  V  E  N  E  T  O- 
RUM,  y  Communitatem  FLOREN- 
TL/E  ab  unâ ,  £5?  PHILIPPUM  MA- 
RlAM  ANGLUM  Ducem  Mcdiolani 
-ab  altéra  parte.  AElum  Ferraria  die  1.6. 
Aprilis  Anno  Nativitatis  1453.  Ciim 
Arbitramento  Pac'is  prafato  inter  fupra 
memoratas  Partes  fententiato  ^  Ferrariie 
die  z6.  Aprilis  1433.  ^î^ 
Sentence  Arbitrale  rendue,  entre  CON- 
RAD Archevêque  de  Mayence ,  £5? 
LOUIS  Comte  Palatin  du  Rhyn  13  I>"-c 
de  Bavière,  /lar  OTTON  y  DIE- 
TRICK  Archevêques  de  Trêves  £5?  de 
Cologne,  fur  le  Vicariat  de  l'Empire,  £5? 
par  laquelle  cet  Office  eft  adjugé  au  Comte 
Palatin.  A  Boparten  le  10.  Mai  1433. 
Avec  un  Revers  y  inféré  dudit  Archevê- 
que de  Mayence ,  par  lequel  il  s'oblige  à  ne 
plus  rien  prétendre  audit  Vicariat.  z6f 
E  U  G  E  N  1 1  Papa  I V.  prima  Bulla  an- 
nullationis  £5?  caJJ'ationis  Concilii  Baii- 
Iceiifis.  Datum  Roma  quarto  Calendas 
Augufli  Anno  1435.  ^^S 
E  U  G  E  N  1 1  Papa  I V.  Bulla  ,per  quam. 


ONOLOGIQUE 

nonobjlante  Commutatione  Concilii  Bafi-  AnvO 
leenfis  ad  Civitatem  Bononienlbm  ab 
ipfo  non  ita  pridem  décréta ,  pr  a  fatum  ge-  ^433* 
ncrale  Concilium  Bafilcenfe  à  tempore 
inchoationis  fua  continuatur  ;  quinimo 
Pontifcx  prafitam  Commutationem  £?* 
Translatiomm  revocaris  ,  idem  Concilium 
Bafileenfe  pure ,  fimpUciter  (3  cum  cjfe6fu 
antplc^itur.  Dat.  Roma  Kalendis  AuguJH 
Anno  Incarnationis  1453.  2,65 

EUGENII    PapiS   IV.   feciinda   Bulla    -. 

annullationis ,  £5?  Cafjationis  Concilii  Ba-    1 3-  Sept, 
likenfis.     Datmn  Roma  Idibus  Septem- 
bris  Anno  1433.  2<5(î 

EUGENII  Pap^   IV.  tntia  Bulla  re-     ■ 

vocata  atque  deiiegala  ,   annullationis  (3     '3- Sept. 
Cafatioiiis  Concilii  Balîleenlis.    Datum 
Roma  Idibus  Septembris  1435.  267 

Civiiatis  MANTU^  cum  ejus  Territo-  — 7- 
rio,  Diocefi  13  Dijiritlu  iterata  fokmnis-  ^2,.  Sept. 
que Ereclio  in  Marcliionatum  atque  Prin- 
cipatum  per  SIGISMUNDUM 
Romanorum  Fmperatorem  in  Solio  Cafareo 
fedentem  in  eadem  Civitate.  Datum 
Mantua  Anno  Domtni  1435.  die  zi. 
Menfis  Septembris.  t6ç> 

Compaêiata  Pragenfia  inter  Legatos  C  ON- 

CILII  BASILEENSIS,  (3  Ge-  3o-Nov. 
neralem  Congregationem  Inclyti  Regni 
B  O  H  E  M I  ^  (3  Marchionatus  M  O- 
RAVIaE.  Aaum  in  Civitate  Pra- 
genfi  Anno  Domini  14.33.  IndiSlione  iz. 
Menfe  Novembris.  271 

EUGENII  IV.  Papa  Bulla  revocatio-    

nis ,  annullationis,  i3  irritationis ,  triant  if-D^c. 
pracedentium  Bullarum  in  difj'olutionem 
Concilii  Bafileenfis  datarum,cum  Decla- 
ratione  quod  bis  non  obftantibus ,  pra fatum 
Générale  Concilium  Bafileenfe  à  tempore 
Inchoationis  fua  légitime  continuatum 
fuerit  13  fit ,  ac  profecutionem  habere  de- 
beat,  perinde  ac  fi  nulla  diffolutio  faSla 
fuiffet,  (3c.  ^tantum  vero  ad  Bullam 
qua  dicittir  incipere  :  Dcus  novit, 
fanStifimus  Papa  negat  eam  à  fe  emana- 
tam  fuijje,  attamen,quia petltum  ejî ,  ip- 
fam  etiam  revocat ,  £5"  annullat.  Datum 
Roma  Anno  Incarnationis  Dominica 
1433.  ïS.  Kalendas  Januarii.  273 

Traité  d'Alliance  entre  CHARLES  VII. 
Roi  de  France  (3  JEA  N  II.  Roi  de 
Caflille ,  par  lequel  on  confirme  les  anciens 
Traitez,  entre  CHARLES  V.  Ayeul 
de  CHARLES  VII.  £î?  TEAN  I. 
&  HENRI  II.  RoisdeCàjhlle,t3c. 
13  dans  lequel  eft  inféré  le  Traité  de  Val- 
ladolid  du  7.  Décembre  1407.  entre 
CHARLES  VII.  i3  CATHERINE 
Mère  de  JEAN  II.  £if  FERDINAND 
fon  Oncle,  Tuteurs  dudit  JEAN.  Fait 
à  Madrid,  le  zp.  Janvier  1434.       27} 

Traité  de  Ligue  £?"  de  Confédération  entre     

PHILIPPE   Duc  de ,  Bourgogne ,  (3    12-  Fevr. 
AME'  VIII.  Duc  de  Savoye  contre  le 
Duc  de  Bourbon.     Fait  à  Chamberi,  le  _ 
ïz.  Février  1434-  277 

Mandatum  SIGISMUNDI    Romano-     

rum  Régis,  quo  ANTONIO  Comiti  lô.Fevr. 
Vaudemontis  terminimt  coram  fe  comparen- 
di ,  atque  de  jure  fuo ,  fi  quod  ei  in  Dti- 
càtu  t3  Marchia  Lotharingia  competierit , 
informandi ,  affignat.  Datum  25.  Fe- 
bruarii.  278     ^ 

Traité 


1434. 
zp.Janv. 


DE  LA  II.  PART.  DU  TOME  IL 


1434- 

28.Fevr. 


S.  Avril. 


23.  Avril. 


24.  Avril. 


g^JuiU. 
24.  Juin. 


24.  Août. 


7.  Sept. 


y.Oâob. 


i4.0aob. 


traitJ  fait  entre  PHILIPPE  Duc  de 
Bourgogne  Comte  de  Hollande  i3c.  fcf 
RODOLPHE  DE  DIEPHOUT 
Evêque  d'Utrecht ,  en  date  du  dernier  Fé- 
vrier 1434.  278 
Jura-mentmi  fer  Amhajfiatores  Domini  Pa- 
pa  EUGENII  IV.  pneftittim  in  pie- 
na  Congregatioiie  Concilii  Baftkenjis  ^  de 
Poteftatc  Concilii  ,  fuprà  quoscumque 
etiamfi  Papalis  Dignitatis  exi/ierent ,  cele- 
brati.  yjaum^ie  H.  yjprilis  1^2,:^..  281 
Infirumentirm  tuhlicmn  de  Comparitione 
A  N  T  O  N  i  I  Comitis  de  Faudemont 
■per  Députâtes  fuos  coram  SIGISMUN- 
D  O  Romanorum  Imperatore ,  £3"  de  pro- 
pofttione  i3  juftificatwne  boni  Juris  fui, 
tanquam  primi  (^  legitimi  Haredis  mas- 
culin in  Ducat u  ôf  Mdrchia  Lotharin- 
gie, contra  DUCEM  BARREN- 
S  E  M  enndem  Ducat um  jure  Feminarum 
pnetendentera.     ÂEluni  Z3.  Aprilis  1434. 

2,81 
hiftrumenîum  pMicnm  de  Sententia  per  Im- 
peratorem  SIGISMUNDUM  inter 
ANTONIUM  Comitem  de  Fau- 
demont ,  y  DUCEM  de  Ducatii 
Lotharingiee  contendentes ,  in  favorem 
prafatt  Ducis  Barrenfis  provi/tonaliter  la- 
ta  j  fine  prcejndicio  tamen  diSîi  Comitis  de 
Faudemord  ejusque  Juribus  femper  fal- 
vis.  AS:iim  die  24.  Aprilis  I4;4.  iSi 
Confirmatio  Privtlegiorum  A  D  O  L  P  H I 
Ducis  Juliacenfts  à  Concilio  Bafileenfi 
falla  8.  Id.  Jul.   1434.  283 

'traité  de  Paix  publique  conclu  entre  les  Frè- 
res "LOUIS  y  ULRICH,  Comtes 
de  fVirtemberg  d'une  part ,  £3"  les  Filles 
.^'ESLINGEN,  de  REUTLIN- 
GEN,  y  de  WEIL  d'autre  part; 
pour  là  prottëiion  i^  défenfe  de  leurs  Ter- 
res y  Sujets,  à  quel  effet  ils  fe  promet- 
tent une  AJftjiance  réciproque.  Fait  à 
Stutgard  la  Figile  de  St.  Jaques  1454. 
284 
Teftament  de  MARGUERITE  de 
Bavière,  Feuve  de  CHARLES  Duc 
de  Lorraine  du  z^.  d' Août  1434.  287 
Capitula  £5"  Ccnventiones  inter  Concilium 
Bafileenfe  ,  £5?  Amhaffiatores  I M  P  E- 
RATORIS  GR^CORUM,«?- 
que  PATRIARCHiE  CONS- 
TANTINOPOLITANI,^«  Lo- 
co  eligendo  ,  quo  Univerfalis  Symodus  ad 
ejficiendam  inter  Romanam  £5?  Grrecam 
Ecclefiam  unionem  celebrari  poffit ,  uti  (jî 
de  impenjis  ad  taie  opus  necejfariis.  AEtum 
in  Ecclefta  majori  Bafileenfi  III.  Idus 
Septembris  Anno  1434.  Cum  Mandatis 
prafatorum  Imperatoris  £3"  Patriarcha  ; 
nu  non  ABis  i3  Geflis  per  Ambaffiatores 
Concilii  Conflantinopoli.  288 

Fœdus  rénovât  um  £3"  reformatum'  inter 
PHILIPPUM  MARIAM  Du- 
cem  Mediolani ,  £3"  Inclytum  Populum 
R  O  M  A  N  U  M,  pro  tunione  £3"  defen- 
fione  mutua  eorum  Statuum,  at que  pro  re- 
cuperattone  Cajirorum,  Terrarum  £5f  Lo- 
corum  prafati  incliti  Populi  Romani  ^c. 
Aclum  in  Civitate  Mediolani  die  7.  O6I0- 
bris  Anno  Nativitatis  1434-  292 

Traité  de  Ligue  £5?  de  Confédération  entre 
AME'  VIII.  Duc  de  Savoye  i3 
PHILIPPE   MARIE  Duc  de 


Milan  le  14.  Octobre  1454.  293 

Inftrumentum  publicum  ,  que  PHILIP- 
PUS  MARIA  ANGLUS  Dux 
Mediolani  perfonalitcr  coram  Notariis 
ad  hoc  rogatis  conftitutus ,  £5?  Legati  feu 
Procuratores  A  M  A  D  E  I  Sahaudia  Du- 
cis, laudant,approbant  £5?  confirmant  Li- 
gam  inter  eosdem  Principes  die  14.  OSlo- 
bris  contraEiam ,  atque  denuo  ad  majortm 
roboris  firmitatem  eam  ineunt  (^  contra- 
hurit,  promitt entes  13 c.  A6îum  in  Caflro 
Terra  Abbiata  DiftriBus  Mediolani  die 
17.  OBobris  1454.  295* 

Traité  pour  dix  Ans  entre  LOUIS  Elec- 
teur iS  Comte  Palatin  du  Rhyn  a  la  Fille 
de  SPIRE,  touchant  le  fecours  qu'il  de- 
vra donner  à  ladite  Fille  (jf  T Adminifira- 
tion  de  la  fuftice.  A  Heidelberg  le  Jeudi 
avant  la  Nativité  de  notre  Seigneur  1434. 

296 
Premiers  Concordats  de  l'Empereur  SIGIS- 
MOND  avec  les  Etats  de  BOHEME, 
portant  que  les  Offices  du  Royaume  fie  fe- 
ront point  conférés  à  des  Etrangers  fj?  que 
les  Communians  fous  une  feule  Espèce  ne 
feront  tolérés  que  dans  les  Lieux  ou  la 
Communion  fub  utraque  n'étoit  pas  au- 
paravant obfervée.    A  Brinn ,  Anno  1 4-  3  f  - 

297 
Fadus  inter  JOHANNEM  II.  Cafiel- 
la  (3  Legionis,  i3  CAROLUM  II. 
Francise  Reges.  A£lum  in  Oppido  Majo- 
rito  die  31.  Januarii  Anno  143 f.  298 
Promeffe  (3  Déclaration  entre  PHILIP- 
PE MARIE  Duc  de  MiLa,  pour 
Vobfervation  du  Traité  fait  avec  AME' 
VIII.  Duc  de  Savoy  e  £3"  le  Marquis  de 
MONTFERRAT.  Fait  à  Milan, 
le  17.  Février  i43f.  298 

Accord  entre  VAbbaïe  de  C  O  R  V  E  Y  tif 
la  Fille  de  H  O  X  A  R  fur  leurs  anciens 
Dijérents ,  avec  promeffe  de  s' entf affifier 
réciproquement  dans  les  cas  de  nécefftté. 
Fait  le  Dimanche  Jubilate  I43r.  299 
CONCILII  BASILEENSISZ)^- 
cretum  ,  quod  in  caftbns  in  Décret 0  exprès- 
fis  de  Ecclefiis,  Ofjiciis  Eccle/ia/licis,  Ordi- 
nibus  Sacris,  Benediclione  (3  Pallio,  ra- 
tions Literarum  ,  Bulla,  Sigilli,  Anna- 
tarum  covmunium  i3c.  nihil  penitus  exigi 
debeat.  Dat.  in  Ecclefia  Alajori  Bafi- 
•  leenfi  9.  Junii  143  f.  300 

Inftrumentum  publicum  de  Arbitramento  Pa- 
cis  inter  fummum  Puntificem  E  U  G  E- 
NIUM  IV.  DomimumYhl<iKT{JM 
(3  Communitatem  FLORENTIN 
ahuna,  (3  PHILIPPUM  MARIAM 
A  N  G  L  U  M  Ducem  Mediolani  ab  al- 
téra parte  ;  per  Cardinales  Brandam  de 
Callilliono  £3'  Joanncm  Tituli  S.  Pé- 
tri ad  Fmcula,  atque  Nicolaum  Mar- 
chionem  Eftenfem  pronuntiato.  Datum 
de  16.  Augufti  Anno  145 f.  Indiciio- 
ne  XIII.  Cum  infertis  Ratificationibus 
pr^efatorum  Ducis  Mediolani  £3"  Papa 
EUGENII  ,  Nec  non  Arbitramen- 
to ipfu ,  13  Conventiov.ibus  feparatim  inter 
eosdem  inilis  ad  firmiorem  diSlte  Pacis  ob- 
fervantiam.  ^oo 

Concordat  a    in    CONCILIO    BASI- 
LE E  N  S I  inter    quatuor  Deputationes 
inita  contra  omnes  Appellationes ,  omnes- 
que  Litsras  tant  à  Curia  Romana ,  quam 
c  i  aliunds 


Anno 
1434- 

ly.Oaob. 


23.  Dec. 


i43r' 


31.  Janv. 


17.  Fevr, 


8.  Mai. 


9.  Juin. 


16.  Août. 


16.  Sept. 


TABLE    CHRONO  LO  G  I  Q  U  E,  &c. 


Anno 
M3J- 

21.  Sept. 


21.  Sept. 


21.  Sept. 


21.  Sept. 


aliunde  extra  Locum  Sacri  ConciUi  éma- 
nât as.  Die  f'encris  i6.  Sepembris  Annu 
i43f.  304 

Tœdus  Ofciiftviim  (J  Defer.fivt'.m  vite; 
R  E  N  A  T  U  M  Sicilia  '  Rtgem  ,  atqtie 
PHILIPPUM  ^l\K\hMDuce»j 
Mediolam,  ad  rav.tuam  Status  fui  protcc- 
tiûiient,  ad  60.  annos  Jamiimn.  Aêtum 
Mediolam  die  zi.  Scptembris,  Indi^ionc 
XIF.  Jnno   145 f.  304 

Com-ûtiffio  G'ibcrnaturis  Regni  B  O  H  E- 
Ml M, Bai'omwi,  Nobilium,  £5?  Ciiita- 
tum  ejusdcm  Regni ,  ne  Mai  chionatus  Mo- 
ravia fro  complément 0  Cornpaftaiorum 
Prageniuim  Ânno  1433-  cum  Sacre 
Concilio  Bafilcenfi  initorum.  Dat.  Pra- 
gue die  Beati  Matthai  yJpoftoli  £5?  E-van- 
veliflie  I43f.  3°9 

Traité  de  Paix  entre  CHARLES  VII. 
Boi  de  France,  &  PHILIPPE  le 
Bon  Duc  de  Bourgogne  ,  far  lequel 
CHARLES  Vil.  désavoue  le  meur- 
tre de  JEAN  Duc  de  Bourgogne ,  Père 
de  PHILIPPE,  promet  d'en  faire  pu- 
nir les  Auteurs ,  lui  donne  une  fomme  con- 
fiderable,  £5"  lui  cède  Maçon,  S.  Jeu- 
gon,  Bar- fur-Seine,  f5?f.  Fait  à  Arras 
dans  VJbbaye de  S.  Faaft  le  zi.  Septem- 
bre i43f.  30P 

Proteltation  £5"  Déclaration  faite  par  PHI- 


LIPPE Duc  de  Bourgogne ,  en  prefence 
des  Ambaffadeurs  du  Roi  CHARLES 
V I  [.  qu'il  n'entendoit  avoir  compris  dans 
le  Traité  de  Paix  fait  à  Arras  ,  R  E- 
N  E'  Duc  d'Anjou  (^  de  Bar  fon  prifon- 
nier.  à  Arras  le  z\.  Septembre  I43f.   3 If 

Capitula ,  Conventiones,  (^  PaBa  inter  A  L- 
P  H  O  N  S  U  M  Regem  Aragonum  ejus- 
que  Fratrcs  abma,^  PHILIPPUM 
M  A  RI  A  M  Ducem  Mediolani  à  parte 
altéra  ;  in  Caftro  Porta  Jovis  Mediolani 
8.  OBobris  143  f-  inita;  ^uibus  dt5ius  Rex 
&i  Fratres  ejus  promittuht^  fe  diElo  Duci, 
quoticscunque  ab  eo  requifiti  fuerint ,  auxi- 
liaturos  fore ,  eo  qitod  mira  ejus  liberalitu- 
ie  ^.beneficientia  à  captione  Januenftum 
erepîi  y  liberati  fini.  318 

Confirmation  du  Traité  d' Arras  accordée  par 
le  CONCILE  DE  BASEE  du  f. 
Nov.  i43f.  3 If 

Lettres  de  Confirmation  par  LOUIS  Dau- 
phin de  Viennois ,  depuis  Roi  L  O  LI I S 
XI.  Fils  aine  de  CHARLES  VIL 
Roi  de  France.,  du  Traité  de  Paix  qui 
avoit  été  conclu  à  Arras  le  zi.  Septembre 
i43f.  entre  le  Roi  fon  Père  {i?  PHI- 
LIP P  E  le  Bon  Duc  de  Bourgogne. 
Donné  à  Bruxelles ,  ou  le  Dauphin  s''étoit 
retiré  du  vivant  du  Roi  fon  Père,  le  28. 
Janvier  1436.  517 
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Extrait  du  Traité  de  Paix  fait  à  Arràs  entre 
Charles  VI.  Rot  de  France  i3  h  Dau- 
phin Jon  Fils  d'une  part,  ûf  J e  a  n  Duc  de 
Bourgogne  d'autre  ^  ««1414.  [Continuation 
de  la  Chronique  de  Flandres  ,  par  Denis 
Sauvage,  pag.  i^i.  d'où  l'on  a  tiré  cette 
Pièce,  qui  le  trouve  auffi  dans  les  Chroniques 
de  MoNStRELÈT  Tomj  I.  fol.  iOf. ] 


,  'Est  affavoir,que  Je  Roy  de  Fran- 
ce &  le  Dauphin,  fon  Fils,par- 
donneroyent  au  Duc  de  Bourgogne 
toutes  les  chofes,  esquelles  il  pour- 
roit  avoir  failli,,  &  fait  contre  leur 
volonté  &  plaifir,  depuis  Ja  Paix  de 
Pontoife  :  &  le  recevroyent  en  leur 
amour  &  bonne-grâce.  Que  le  Duc 
de  Bourgongne  feroit  délivrer  au  Roy,  ou  à,  fes  Com- 
mis ,  le  Chafteau  du  Çrotoy.  Qu'il  feroit  tenu  d'e'lon- 
gner,  &  mettre  hors  de  fa  Maifon,  (ans  plus  les  fous- 
tenir  en  nuls  de  fes  Pais,  quelques  uns  de  fa  Famille, 
ëftans  en  l'indignation  du  Roy  &  du  Dauphin  ,  &  qui 
iuy  feroient  déclairés  &  baillés  par  escript  en  temps  & 
liea.  Que  toutes  Terres  des  Vaflaux,  Sugcts,  Bien- 
veuillans ,  &  Aliés  du  Duc  de  Bourgongne,  prifes  & 
mifes  en,  la  main  du  Roy  &  du  Dauphin  ,  pour  raifon 
de  cette  Guerre  ,  leur  feroyent  rendues  &  reftituees, 
comme  pareillement  feroit  faid  de  fa  part  envers  ceux 
du  Roy  :  &  que  tous  bannilfemens,  faiâs  pour  la  mes- 
ae  raifon ,  feroyent  mis  au  néant.  Que  les  Traiteurs 
ToM.  II.  Faut.  II. 


de  cette  Paix, Commit  &  Députés  par  le  Duc  deBdutr 
gongne,  pi-ometti:oyent  en  fon  nom,  que  doresnavant 
fie  procéderoit ,  ny  ne  feroit  procéder  ,  en  matie're 
d'Alliance,  avec  les  Anglois  :  fi  ce  n'eftoit  par  le  con- 
gé du  Roy  j  &  du  Dauphin.  Que  le  Roy  ,  eftant  à 
Pari^,  affèmblerOit  quelques  gens  de  fon  Confeil  avec 
aucuns  de  celuy  du  Duc  de  Bourgongne  ,  pour  faire 
telles  Lettres  que  l'on  pourroit  ,  fauf  l'honneur  du 
Roy  i  à  la  décharge  d'iceluy  Duc  de  Bourgongne.  Que 
le  Duc  de  Bourgongne  promettroit  de  jamais  ne  faire, 
ne  procurer  ,  ouvertement  ou  couvertement ,  aucun 
mal  ,  détourbigr  ,  ou  empefchement  ,  aux  Vaflàux, 
Serviteurs  ,  Bien-véuillans  ,  Officiers  ,  &  Sugets  du 
Roy , ,  qui  en  cette  querelle  l'auroyent  fervy ,  &  nom- 
mément aux  Bourgeois  de  Paris.  Que  le  Traité  de 
Chartres  &  les  autres ,  faids  dejjuis ,  feroyent  ferme- 
ment gardés  :  &  que,  s'aucunes  chofes  y  avoit  à  par- 
faire &  reparer,  feroit  incontinent  parfaiS:  &  reparé  de 
chascune  part.  Que  les  deffiisdids  Députés  dn  Duc 
de  Bourgongne  jureroyeht  au  nom  d'iceluy  ,  &  pour 
tout  le  Païs  de  Flandtes  ,  qu'il  tiendroit  &  garderoiç 
fermement  &  perpétuellement  cette  bonne  Paix:'  &,eri 
cas  qu'il  commenceaft  quelque  chofe  au  contraire.,  ne 
Iuy  donneiroyént  confeil,  ny  aide,  en  aucune  manière 
que  ce  futi.  Qu'iceux  Députés  proinettroyent  de  fe 
mettre  en  tout  devoir  de  faire  fembiablement  jurer 
ceux  d'Arras  ,  &  ceux  qui  pour  lors  .eftoyçnt  en  la 
compaignie  du  Duc  de  Bourgongne  ,  &  es  Garnifims 
de  fes  Viles  &  Chafteaux  d'Arras,  de  Bouigongne,  & 
de  Flandres,  à  tenir  les  chofes  deffusdiâes ,  quand  ils 
en  feroyent  requis  de  par  le  Roy. 


1 1.  "ïrcHM 
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7413- 

1414. 
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II. 

Treiiga  inter  H  e  n  r  i  c  u  m  V.  Regem  Aiiglin;  £5" 
JoHANNEM  Ducem  Britamite ,  in  deccm  an- 
nos  condufa.  Dat.  in  Palatio  Il'eflmonaflmenfi 
die  j.  Januetrii  Anno  141 }.  [  R  y  m  e  r,  Fœ- 
dera,  Conventiones  &c.  Tom.  IX.  pag.  80.] 

NOs  HekRicus  de  hlch  Miles  ,  &  T?ctrns  de 
Hoffitali  ,  Confiliarii ,  Illuftriffimi  Principis  & 
Domini  ,  Johannis  Diich  Britannus  Comitis  Motttis- 
fonis  y  Richimundia,  Procuratores  &  Nuncii  fpecia- 
licer  deputati  ex  parte  lua,  proutLiteris  ejusdetn  latius 
continctur  ; 

Quarum  ténor  fequitur  &  eft  talis, 

JE  H  A  N  ,  Duc  de  Bref  aiguë  Conte  de  MoKifort  àf 
de  Rkhemont^  A  toux  ceulx,  qui  ces  Lettres  ver- 
ront &  orront,  Salut. 

Comme  le  Prince ,  de  treshaut  mémoire ,  Henri  Roy 
d^  Angleterre^ 

Entre  !e  quel,  pour  lui,  &  fes  Paiis,  &  Subgii,  & 
nous  &  les  noz  eftoient  fermées  &  accordées  Trêves 
&  Souffrances  de  Guerre  ,  jusques  a  certein  temps , 
quel  ancores  n'eft  pas  paffe. 

Soit  puis  n'agueres  aie  de  vie  a  trespaflèment, 

Et  pour  ce,  par  aucuns,  pourroit  eftre  révoque  en 
doubte ,  fe  les  dittes  Trêves  font  finies ,  ou  durent  an- 
cores , 

Savoir  faifons  que  nous , 

Pour  éclairer  &  hofter  la  ditte  doubte  ,  &  obvier 
aux  maulx  &  inconvenienz  qui  par  icelle  purroient 
enfuir , 

Confîans  a  plain  des  fens,  loyauté,  &  diligence  de, 
noz  bienamez  &  feaufx  Confeillers  ,  Henri  du  Inch 
nôtre  Chivaler  &  Chambellan  ,  &  Maiftre  Pierres  de 
PUrpi:al, 

Yceulx  &  chascun  d'eulx  pour  le  toutj 

Ainfi  que  la  condition  de  l'occupant  ne  foit  pas  la 
jaeilleur  ,  mais  que  ce  ,  cfue  par  l'un  d'eulx  fera  eii 
commencie ,  puiflè  par  l'autre  eftre  conduit  &  mené 
ad  fin, 

Avons  fait ,  brdoniie  ,  -  &  eftabli ,  faifons ,  ordotl- 
nons,  &  eftabliflons  noz  Procureurs  touz  generaulx, 
&  Meflagiers  efpeciaulx,  avec  plain  povoir  de  ratiffier, 
pour  &  ou  nom  de  nous  ,  louer  ,  &  approuver  ,  & 
confermer  les  dittes  Trêves  &  fouffrances  de  Guerre, 

Et  icelles  mesmes  ,  &  pareilles  ,  &  femblables,  & 
autres  telles ,  &  par  telx  poins  ,  conditions  ,  &  cove- 
nances  ,  &  jusque  a  tel  temps  ,  comme  femblera  a 
yceulz  noz  Procureurs ,  ou  a  l'uii  d'eulx ,  faire  &  ap- 
pointer, fermer  &  accorder,  pour  nous,  &  noz  Paiis, 
&  Subgiz,  avec,  treshault  &  trespuifîànt  Prince,  nô- 
tre redoubte  Seigneur  &  Frère  ,  le  Roy  d' Angleterre , 
qui  a  prefent  eft,  pour  lui  ,  fes  Paiis  ,  &  Subgiz  ,  s'il 
lui  plaift, 

Et  de  jurer  ,  pour  ce  &  a  caufe  de  ce  ,  &  faire  eti 
l'amme  de  nous  toutes  maniers  de  fermens  ad  ce  ap- 
partenantz , 

Et  de  bailler  fur  ce  au  dit  mon  Seigneur  le  Roy 
Lettres  bonnes  &  valables ,  &  telles  comme  les  dittes 
Trêves  &  les  Convenances,  qui  fur  ce  feront  faittes, 
requerront, 

Et  de  accepter  ,  prandre  ,  &;  recevoir  de  mon  dit 
Seigneur  le  Roy,  OU  de  fes  Procureurs  ,  fes  Sermens 
&  Lettres, 

Et  generalment  de  faire,  es  chpfes  delTus  dittes,  & 
chascune  d'icelles ,  toutes  &  chascune  les  chofes  que 
nous  mesmes  ferions  &  faire  pourrions  ,  fi  prefenz  y 
eftions  en  nôtre  propre  perfonne;  ja  foit  ce  que  le  cas 
requière  Mandement  plus  efpccial , 

Et  promettons,  fur  l'obligation  &  ypotheque  de  touz 
&  chascune  noz  Biens  j  &  par  la  Foy  &  Serment  de 
nôtre  corps,  avoir,  &  que  nous  aurons, agréable,  fer- 
me, &  eliable  tout  ce,  que  par  noz  diz  Procureurs  & 
chascun  d'elï  fera  fait,  promis  ,  &  accorde  es  chofes 
deffus  dittes ,  &  chascune  d'icelles. 

En  tesmoigiiance  de  ce  nous  avons  fait  mettre  nôtre 
Seel  a  ces  prefentes. 

Donne  a  Ancenix  le  x.  jour  d'Aouft,  l'an  mil  qua- 
tcr  cenz  &  treize. 

Sic  fignat.  par  le  Duc  de  fin  commandement. 

Mauleon. 


r^MNiEus,  prxfcntes  Litcras  vifuris  &  audîturis, 
^-^  notttm  facimiis  ,  tcnore  prxfentium ,  quôd,  poil 
nonnullos  &  varios  Traftatus,  Communicationcs,  cSc 
Prolocutiones,  habitas  invicem  ,  inter  ,  Egregios  ,  &  • 
Veuerabiles  Viros  ,  Dominum  Johanncrn  Dabriche- 
court  Mil  item  ,  &  Magiftrum  Johannem  Honynghum. 
Legum  Doâorcm ,  Procuratores  &  Nuncios  fpeciales 
pro  parte,  Sereniffimi  Principis  ,  Hcnrici,  Dei  gratiâ, 
Régis  Anglix&LC.  &  nos  prxfatos  Henricum  &  Petnim, 
rcpertum  fuit  quôd. 

Non  obrtantibus  Treugis  de  Data  vicefimi  feptim! 
diei  Oâobris ,  Anno  Domini  millelimo  quadragente- 
fimo  uudecimo  aliàs  initis  &  firmatis  ,  inter  ,  inclitce 
memoriœ ,  Principem  Henricum  quarturn  nuper  Re- 
ge>n  Anglia,  &  prEEûidum  Dominum  Duc  cm  Britan- 
niic , 

Varia  &  nonnulla  attemptata  procefferunt  in  prseju- 
dicium  earunidem  Treugarum,  &  per  Subditos  utriùs- 
que  Partium, 

Nos  diâi ,  Henricus  &  Petrus  ,  pro  parte  prEdiâi 
Do-mini  Ducis  Procuratores  &  Nuncii  ,  ut  pra;fertur, 
depputati ,  aufloritate  &  mandate  prœdiétis  ,  mutuo 
confenfu  &  deliberato  confilio, 

Pro  firmiori  in  futurum  Treugarum  ftabilimento  Se 
tutamine  providere  volentes ,  nec  non  robbariis  ,  de- 
prœdationibus,  combuftionibus ,  vallationibus,  violen- 
tiis,  occifioni  hominum,  effulioni  Sanguiais  ,  &  aliis 
dampnis  &  periculis  ,  qute  indies  evenire  formidantur, 
remedium  imponere  pro  futuro, 

Poft  Proteftationem ,  hinc  inde  inter  nos  faftam  <5c 
admiffam,  de  non  prœjudicando  nec  derogando  prae- 
didis  Treugis ,  quin  quôd  ,  durantibus  Treugis  proî- 
fentibus,  eis  non  obftantibus,  plena  &  débita  fiet  hinc 
&  inde  Juftitia  reformatioque  ,  &  reparatio  de  &  fuper 
omnibus  &  fingulis  attemptatis ,  ablatis ,  captis ,  occu- 
patis  &  fpoliâtis  j  contra  vim  ,  formam  ,  &  effeâum 
Treugarum  earumdem, 

Quarum  Treugarum  ténor  de  verbo  a4  verbuîh  fe- 
quitur in  hune  niodum. 

JEhan  Duc  de  Bretaign,  Conte  de  Monlfort  Çs"  de 
. Richement,  a  toux  ceulx,  qui  ces  prefentes  Lettre* 
verront  ou  orront.  Salut.  ■ 

Comme,  pour  occafion  dès  Guerres ,  qui  pair  long 
temps  ont  durez  entre  les  Paiis  &  Subgiz  de ,  nôtre 
tresredoubte  Seigneur  &  Père  ,  le  Roy  d' Angleterre  & 
les  Noz ,  moult  de  maulx  Ibient  enfuiz  &  enfuivent  de 
jour  en  jour,  comme  pilleries ,  robberies  ,  arcions, 
forces,  violences,  mort  de  Genz^  &  autres  inconve- 
nienz innumerables  ,  &  pourroint  enfuir  grigneurs  & 
plus  périlleux  fe  pourveu  ne  y  eftoit. 

Savoir  faifons  que. 

Pour  honeur  de  Dieu  &  pour  remédier  aux  mauix 
&  obvier  aux  perilz  deffusdiz,  &  pour  cfchuier  l'eftu- 
fion  du  fang  humain, 

Nous,  pour  nous,  noz  Paiis  &  Subgiz, 

En  ratiffiant  &  confermant  les  autres  Trieves ,  quaJ- 
les  n'aguerres  avons  prinfe  &  ferme  avecques  nôtre  dit 
Seigneur  £3^  Père  ;  jusques  a  deux  Anz  commencanz 
le  vi.  jour  de  Juillet  derroin,  &  fenz  novation,  déro- 
gation, ne  préjudice  d'icelles  Trieves, 

Avons  prins  &  ferme  bonnes  ,  feurcs  ,  &  loiales 
Trieves,  &  fouffrances  de  Guerre,  avecques  nôtre  dit 
Seigneur  &  Père  ,  pour  lui  ,  &  fes  Palis  ,  &  Subgiz, 
pour  le  temps  de  dix  Anz  prouchains  venanz  ,  a  com- 
mencer le  premier  jour  de  Janvier  prouchain  venant, 

Ainli  que  le  dit  temps  durant,  les  diz  Subgiz  de  nô- 
tre dit  Seigneur  &  Pcre  ,  avecques  leurs  Vcflèauls, 
Marinières ,  Marchandies  ,  &  autres  Biens  quelxcon- 
ques,  pour  nous  &  noz  Subgiz  ,  pourront  feurement 
maroier,  aler,  &  venir  par  toute  Mer,  celle  part  que 
leur  plaira, venir  &  descendre  en  noz  Portz  &  Havres, 
defcharger  leurs  Biens  &  Marchandilès ,  &  charger  au- 
tres ,  en  paiant  noz  Couftumcs ,  aler  &  venir ,  tant  de 
nuyt  que  de  jour  ,  dejourner  &  rclidence  faire  ,  en 
nôtre  Paiis  &  Duchie  de  Bretaigne,  &  par  celle  &  quilz 
vourront,  fenz  s'entremettre  de  fait  de  Guerre, 

Et  ces  chofes  &  chascuns  nous  promettons  1%  ju- 
rons ,  loyaument  en  parole  de  Prince,  &  par  la  foy  & 
ferment  de  nôtre  corps  ,  tenir  &  garder  fermement , 
fenz  venir  au  contraire. 

Et  ,  pour  greigneur  feurte  des  dittes  Trieves  ,  & 
ycelles  fcre  tenir  &  garder  fermement  ,  fenz  cnfrain- 
dre  ,  nous  avons  fait  &  ordonne  ,  faifons  &  ordon- 
nons ,  noz  treschiers  &  feaulx  Chambellains ,  le  Sire 
de  Chafleangiron  nôtre  Marefchal ,  le  Sire  de  Penhoet 
nôtre  Amiral,  le  Sire  du  Inch,  &  Triton  de  Lalnndé 
Governeur  de  la  Conte  de  Nantes ,   &  chascun  d'cLt 

Con' 
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Amnd  Confervateurs  de  cèdes  prefentes  Trieves  pour  nôtre 
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Partie 

Auxquelx ,  generalment  ,  &  a  chascun  d'elx  ,  nous 
mandons  &  commandons ,  en  commettant  ,  fe  meftier 
eft,  celles  dites  Trieves  faire  ailavoir  &  publier  ,  par 
banie  &  autrement,  deuement  en  no7.  dh  Portz  &  Ha- 
vres, bonnes  Villes,  &  Lieux  accouftumes ,  &  ycel- 
les  faire  tenir  &  garder  fermement  fenz  enfraindre, 

Et ,  Te  aucun  chofe  trcuvcnt  avoir  elle  on  eftre  fait- 
te  ou  attemptee  au  contraire  par  aucun  de  noz  Subgiz 
obeiflans,  durant  le  dit  temps  ,  le  faire  promptement 
'&  vigueureufement  ,  par  prinfe  de  corps  &  de  biens , 
&  par  toutes  autres  voies  poffibles  &  raifonables  ,  re- 
parer ,  les  Parties  desdomager,  a  nous  &  a  elles  amen- 
der ,  &  les  Malfeittours  &  Violeurs  des  dictes  Trieves  | 
punir  félon  le  cas ,  &  tellement  que  ce  Ibit  a  toux  au- 
tres exemple. 

Et  de  ce  faire  avons  donne  &  donnons  a  noz  ditï 
Marcfchal,  Amiral,  le  Sire  du  hch  ,  &  'ïritcin  ,  ge- 
neralment ,  comme  dit  eft  ,  &  auflî  a  chascun  d'elx  , 
plain  povofr  &  auâorite  de  par  nous  &  mandement 
efpecial, 

Mandons  &  commandons  a  touz  noz  Subgiz,  en  ce 
faifant,  leur  oboir  &  diligeaument  entendre, 

Et  ,  ad  ce  que  certes  choies  foient  fermes  &  efta- 
bles,nous  avons  fait  mettre  nôcre  grant  Seel  a  ces  pre- 
fentes. 

En  tesmoignance  des  quelles  chofcs  nous  avons  fait 
Faire  celtes  noz  Lettres  Patentes. 

Donne  en  notre  Ville  de  Venues  le  xxvii.  jour  d'Oc- 
tobre l'An  mil  quatre  cenz  &  onze. 

Sic  Jîgnat.  Par  le  Duc  de  fin  cornmtinder/tent. 

Mauleon. 

CONCLUDENDtiM  CENSUIMUS,  &  audorita- 
te  qua  fupra  concludimus  in  prxfenti ,  cum,pr»- 
fatis  egregiis  Viris,  Johanne  Dabrichecourt  Milite,  & 
Magiltro  Johaxne  tloriyn^ham  ,  ,  Procuratoribus  & 
Nunciis  Régis  fupradiéii,  pro  prœfato  Domino  Duce, 
Terris,  D.imiaiis,  Patriis  ,  Territoriis  ^  Jurisdiâioni- 
bus,  Civitatibus,  Villis,  Caliris ,  fortalitiis ,  Opidis, 
■&  eorum  Suburbiis  ,  Patriis  ;  Terris  ,  Dominiis  ,  & 
Territoriis,  Ditioni  fuce  fubjcâis  &  fubditis,  ac  ipfius- 
Dornint  Ducis  Ligiis  ,  Vaflàllis  ,  &  Subditis  quibus- 
cùmque, 

Et  i  rocuratores  ac  Nuncii  Régis  prtediâfi  ,  auftori- 
tàte  &  norriine  quibus  fupra  ,  pariter  &  modo  fîmili , 
pro  diâo  Domino  Rege,  Regao  fuo  Anglis,  Terris, 
Patriis ,  Doniiniis ,  &  Territoriis ,  Juridiâionibus  ^  Ci- 
vitatibus, Villis,  Catliis,  Fortalitiis ,  Opidis,  &  eo- 
rurri  Suburbiis ,  Patriis ,  Terris ,  Dominiis  ,  &  Terri- 
toriis ,  Ditioni  fus  fubjeâis  ,  ac  iplius  Domini  Régis 
Ligiis  ,  VâU'allis  ,  &  Subditis  ,  citra  &  ultra  Mare, 
quibusciimqu'e ,  nobiscum  concordarunt  ,  de  &  fuper 
Ârticulib  fubfcriptis  ,  in  modum  &  formam  qui  fe- 
quntur, 

Imprimis,  nos,  Henricns  y  Petrus  ^  Procuratorés 
&  Nnncii  prœdiâi^  pro  parte  Domini  Dueis ,  concor- 
davimus,  prnmilimus,  inivimus;  conceffimus  ,  &  fir- 
mavirrius,  &,  tenore  prœfentium,  concordamus,  pro- 
mittimus,  iniinus,  concedimus,  &  firmamus  Treugas 
générales,  fîrmas,  bonas  &  légales,  tàm  per  Terram, 
quàm  per  Mare,  cum  prsdiâis ,  Ùomino'Johanne  Mi- 
lite, &  Magiftro  'Johdnne,  Procuratoribus  &  Nimciis 
antcdiâis,  pro  prèfato  Domino  ZJarc ,  Terris ,  Domi- 
niis,, Patriis,  Territoriis,  Juridiâionibus  ^  Civitatibus, 
Vilils  ,  Calbis  ,  Fortalitiis  ,  &  omnibus  Territoriis , 
Ditioni  fuse  lubieâis,  ac  ipfius  Domini  Ducis  Vaflàl- 
lis, Ligeis  &  Subditis  quibuscùmque  ,  ut  prafertur, 
pro  terinin.'  decem  Annorum,  a  die  Data;  prœfentiurri 
continué  numcrandoriim, 

in  quib'.iS  etiam  Treugis  confentimus  &  concludi- 
mus, hornine  &  auâoritate  diâi  Domini  Ducis  ,  ac 
fub  iplius  Domini  Ducis  periculo ,  includi  volumus  & 
permiitim  is,  infulam  de  B  t  &  Villam  de  Saint  Ma- 
lou,  &  inh  .bitaiites  easdem,, 

Quibus  Trëugis ,  Siiifrentiis ,  &  Abrtinentiis  Guer- 
raruni  duraiitibus,  per  totum  &  omne  tempus  earum- 
dcm,  celfLnt  &  ceifabunt  in  Regno  Anglix,  ac  omni- 
bus aliis  Dominiis  ,  Tetritoriis  ,  Jurididionibus  ,  Lo- 
cis ,  &  PofTeflionibus  prœdiâis ,  omnes  prifae  Perfona- 
rum  ,  Fortalitiiirum,  Bonorum  &  Locorum  quorum- 
cûmqne,  demolit'ones  manfionum  &  murorum ,  com- 
buftioncs,  deprxdationes,  ôcrobarix,  ac  omnibus  aliis 
faâis  Guerr:inim, 
Ncc  fient  obfelîiones ,  nec  infaltus ,  escallationes  a- 
ToM.  II.   Part.  II. 


liquorum  Caftrorum  ,   Fortalitiorum  ,  feu  Villarum,    AvNrt 
nec  Perfona;  vel  Bona  quEcùnque  capi  ,  decineri  ,  vel 
incarcerari  ex  parte  Domini  Ducis  ,  five  inhabitantium    lAït, 

Loca  prœdiéta, fub  coloré  tnarcha; ,  contramarcha;,feu  - — i 

repreilàliarum ,  occalîone  cautionum  ,  promilîîonam,    \A\A', 
recognitionum  ,  debitorum  ,   obligationum  ,  veuditio- 
num  ,     aut  alio   colore    quoctinque   in  praejudicium 
Treugarum  prœfentium ,  durante  temporè  Treugarum 
fupradiâo, 

Et  poflunt  &  poterunt,  per  idem  tempus  prèfentiuni 
Treugarum  ,  omnes  &  finguli  Siéditi  à\&\  Ûomini 
Régis  ire  ac  venirc  ,  facere  &  exercere  fua  Negotia, 
opéras  &,marchandizas  Vidtualium  ,  &  aliarum  rerurn 
quarumcilmque  licitarurh  &  non  prohibitarum  (cnjus- 
modi  funt  Armaturoe,  Artellaria  ,  &  nlia;  rcs  liniiles 
&  invalibiles)  falvo  &  fecurè,absque  oftcnfa  Corporis 
vel  Bonorum  ,  folvcndo  folummodô  Deveria  &  alias 
Cuftumas  foliras  &  confuetas  ; 

Provifo  femper  quôd  nullUs  Subditoruni  difli  Do- 
mini Régis  (exceptis  Mercatoribus)  intrabit  Ci- 
vitatés ,  Villas  muratas ,  Fortalitia  didi  Domini  Ducis, 
absque  licentia  vel  confenfu  Dominorum  vel  Capita- 
neorum  Cartrorum  ,  Villarum  ,  Civitatum  ,  vel  For- 
talitiorum hujusmodi,  vel  aliorum  ad  hoc  potellatem 
habentium  ,  Jw  eotum  Loca  tênentiuiii ,  aut  occa- 
pantium  eadem: 

,  Et  (i  aliqua  Perfona  ,  Rès ,  Bona  ,  Villfe  mnrata;, 
Fdrtalitia,  feu  Civitates  prœdiélœ  capiaiuur ,  vel  con- 
tra formam  prxfentium  Treugarum  feu  Abdinentiœ 
Guerrarum  in  aliquo  (quod  ablit)  fuerit  attemptaiiim 
quocunque  modo,  durante  tempore  fupradidlo  ,  tiat 
reformatio,  &  reftitutio,  reparatio  absque  aliiuo  de- 
feftu ,  omnibus  dolo  i&  fraude  in  ea  parte  ceflàntibus. 

Et  infuper  confenfiraus  &  concordavinius ,  ac ,  auc- 
toritate  quâ  fupra,  confentimus  &  concordamus  quôdj 
propter  aliqua  facta  ,  atiemptata  ,  feu  deprSîdata  ,  fi 
quE  infra  tem.pus  Treugarum  prœfenciurii  ,  contra  te- 
norem  earumdem  ,  interverierint  ,  (quod  ablît  )  noni 
eo  prEtextu,  vel  ex  Hoc,  Treugi;  prsîfénces  J3ro  fraâis 
vel  infeftis  in  aliqua  fui  parte  habebuntiir  ,  nec  ex  illo 
capite  una  Pars  contra  aliam  Guerram  faciet  aut  in- 
choabit;  fed  debito  modo  plena  fiet  reparatio  ;  &  Ma- 
lefaâores  ilichilominus  ,  fecundum  exigentîam  cafus 
vel  deliéti  ,  per  ipfos  ,  ad  quos  pertinet ,  débité  pu- 
nientur. 

Item,  quod  nulla  Nâvis  aritiata,  Ducatûs  Britaniœ, 
feu  partis  Domini  Ducis  ,\ç\  Locorum  in  diâis  Treu- 
gis comprehenforum  ,  Portum  aliquem  exeat  ,  donec 
eidem  Domino  Duci  ,  per  Excercitorem,  Dominum,-^ 
Faûorem,  feu  Magirtrum  Navis  hujusmodi  ',  in  ma- 
nibus  Ballivoruth,  Judicum,  feu  Miniftoruiti  aliorum 
Villarum  &  Portuum  hujusmodi  <  plena  &  fufficiens 
cautio  &  fecuritas  iîant  quôd  hichil  colitra  tenorem  & 
effeâum  prœfentium  Treugarum  attemptabunt  nec  fa- 
cient,  aut  permitteilt  j  quantum  in  eis  ert  ,  aliqualiter 
jttemptari,  nec  prifam  aliquam  ,  juftarn  vel  injuftam, 
in  Portum  alium  ,  praeterquam  Ditîonis  &  Territoriî 
proprii,vel  partium  in  prœfentibus  Treugis  inclufariim;  , 
duci  facient,  nifi  vi  ventorum,  aut  perfecutione  inimi- 
corum,  turbine  vel  impulfu  Maris  lint  compulli; 

Et,  in  eventu  quo  aliqua  de  fado  ,  hinc  vel  inde, 
attemptata  fuerint,  tune  per  prsedidos  Excercitores^Do- 
miiios ,  Fadores,  feu  Magiflros  ,  plena  fiât  reftitutio 
Parti  lœfae,  cum  darripnis  &  iiiterelFc: 

Et,  li  Navis  aliqua  armata  Villas  feu  Portus  hujus- 
modi exiérit  ,  fecuritate  prœdidâ  non  habita  neque 
fadâ  ;  &  per  Gentes  iplius  Navis,  vel  in  ipfa  exirten- 
tês,,in  aliquo  contra  prœfentium  Treugaruin  tenorem 
fuerit  attemptatum  ;  tune  Navis  illa  dido  Domino  Du- 
ci fit  ipfo  fado  confiscata  :  Majores  quoque  &  Balli- 
vi,  G.ibernatores  &  Miaiftri  alii ,  de  quorum  partibus 
Naves  hujusrriodi  éxiêrint,  (îcut  &  piout  Pars  attemp- 
tans;  ad  reftitutionerii  Parti  lafa:  realiter  teneantur. 

Item,  fi,  durantibus  Treugis  prsfentibus  ,  aliquae 
Naves,  cum  aliquibus  Prilîs  ,  ad  &  in  aliquam  Villani 
feu  Portum  didi  Domini  Ducis  aut  Locorum  praîdldo-; 
rum  applicuerinr,  flâtim  ,  fier  prxfendum  Treugarurn 
Confervatores,  aut  eorum  Depputatos ,  Majores,  Bal- 
livos,  Gubernatores,  feu  alios  Minifl.ros  publicos,  ar- 
rertentur  &  fequeftrentur  Prifœ  pra:didx ,  ac  de  &  fu- 
per cisdem  inter  aliquos  Minillrorum  hujusmodi  & 
Pa'tem  attemptantcm  fiât  Inventarium  indintatum  pro 
fecuritate  Partis  ,  cui  tinaliter  Res  &  Bona  hnjiKmodï 
per  Sententiam  Judicum  feu  Confervatorum  perti  le- 
biint  ;  &  per  Confervatores  diligens  &  débita  fiai  In- 
quilitio  (omni  dolo  &  fraude  celfantibus)  de  &  fuper 
Hrifis  hujusmodi  (videlicet,  an  jultè  vel  injuftè  captai 
fuerim  :  )  &  débita  J  uftitia  fiât  in  hac  patte. 

A  1  Item.. 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


AnNO  ItEiTii  qnod  nulU  fiât  venditio,  aiSmâio,  donatio, 
feu  iilienatio  Prifurum  hujusmodi  ,     donec  Inquilitio 

141  7.   prsediâa  exécuta  fuerit,  &  débita  Juftitia  faiSla  de   eii- 
- — '■ —  dem:  &,  in  eveutum  quo  diAi  Majores,  Dallivi,  Gu- 

I414.  bernatores  ,  feu  Minil>ri  Uipradifti  ,  in  pramiffis  aut 
circa  ca  négligentes  fueriat  aut  rcmifli  ,  iplî  ad  rellitu- 
tionem  conlîmilem  ,  ut  prxfertur  ,  teuebuutur  Parti 
Isfc  effcâualiter  &  arâentur. 

Item,  quod  ,  durantibus  Treugis  fupradiâis ,  diftus 
Domiiius  Diix  non  receptabit  Proditores  ,  Fugitivos, 
Bannitos,  Piratas,  vel  esules  diâi  Doinînt  Rcgis,  nec 
eis  Vidualia  colore  vel  titulo  aliquo  minirtrabit  :  & , 
fi  diélus  Dominns  Rex  ,  vel  Confervatores  Rcgni  fui 
denunciaverint  di£to  Domino  Ouci  ,  vel  ejus  Confer- 
vatoribus  de  nominibus  aliquorum  hujusmodi  Prodito- 
rum,  Fugitivorum  ,  Piratarum  ,  aut  Bannitorum, 
llatim  per  diâum  Dommiim  Dncem ,  vel  Confervato- 
res fua;  Partis  ,  arreftabuntur  ,  &  falvô  cuftodientur 
donec  idem  Domhms  Rex  de  eisdem  dispofuerit ,  pro 
fui  libito  ;  fuis  tamen  fumptibus  &  expenfis. 

Item ,  quôd  didus  Dominus  Dzix  non  receptabit  ini- 
micos  diûi  Domini  Régis  armatos  modo  Guerrino, 
nec  taies  qui  modo  Guerrino  velint  contra  ipfum  Do- 
minuûi  Regem  Gaerram  movere  :  Nec  eis  Hospitia , 
Viâualia,  aut  alia  Sublidia  exhibebit  :  Nec  finet  aut 
permittct  didus  Dominus  Ditx  ,  durantibus  Treugis 
prœfentibus  ,  aliquos  de  fuis  Subditis  ,  Dominia  fua, 
Jurididiones,  autTerritoria  exire  per  fe,  vel  cum  aliis 
didi  Domini  Régis  inimicis  ,  qui  contra  didum  Re- 
gem, vel  fibiSubjedos,  per  Terram  ,  vel  per  Mare, 
Guerranà  movebuût,  neque  ipfos  receptabit  aut  juva- 
bit  idem  Dux  nec  aliqualiter  fuftentabit  ;  nec  ab  aliis, 
fuis  Svibditis,  aut  inhabitantibus  Loca  prEdida,  prœs- 
tari,  juvari,  receptari,  aut  futtentari  permittet  quovis 
modo. 

Item,  quôd  nuUœ  Prifje,  fuper  Anglicos  càptîe,  per 
quoscûmque  didi  Domini  Régis  inimicos,  receptabun- 
tur  a  Britauibus,  nec  in  Portibus  ,  Villis,  Territoriis, 
aut  Jurididionibus  didi  Domini  Ducis ,  feu  Locis  fub 
didis  Treugis  comprehenfis,  fiât  Venditio,  Diftradio, 
aut  aliqua  alienatio  bonorum  hujusmodi  fuper  Angli- 
cos captorum;  nec  debent  hii,  qui  per  emprilîas  hujus- 
modi ipfius  Domini  Régis  Subditos  quosctimque  ,  in 
Terra i  vel  in  Mari,  gravant  vel  infeftant  ,  per  Subdi- 
tos ipfius  Domini  Ducis ,  in  Terris  Vel  Partibus  ,  fub 
didis  Treugis  comprehenfis ,  recipi ,  admitti ,  vel  ali- 
qualitei:  confoveri  ;  &  fi  qui  didi  Domini  Ducis  Sub- 
diti  reperti  fuerint  culpabiles  aut  delinqueûtes  in  hac 
parte  ,  per  ipfos  ,  ad  quos  fpedat  ,  juxta  exigentiam 
çafûsî  débité  puniantur. 

Item,  &  ,  fi  aliqui  Subditi  didi  Domini  Régis  ca- 
piant  aliquas  Naves ,  Perfonas  ,  Res  ,  aut  Bona  ali- 
quorum inimicorum  ipfius  Domini  Régis  ,  &  vi  Ven- 
torum  vel  cafu  aliquo  deveniant  Naves, Perfons, Res, 
vel  Bona  hujusmodi  in  &  ad  Portus  vel  Partes  Britan- 
niae,  feu  Locotum  in  didis  Treugis  comprehenforum, 
non  impedientur  per  didum  Dominum  Dacem  ,  vel 
ejus  Subditos ,  five  inhabitantes  Loca  prœdida  ;  quin 


III. 

14.  îanv.  ^'*^^'*  feu  Inducia  inter  Henricum  V.  Re- 
gem Anglta ,  £«?  CarolumVI.  Regem 
Francia  in  anni  fpatium  conclufie.  Dat.  Lon- 
deniis  die  14.  Januarii  141}.  [RymeR, 
Fœdera,  Convendoncs,8{c.  Tom.  IX.  pag. 
SI.] 


pofiînt 
Perfo 


N 


o  s, 


GuitLiELMùS,  miferationedivinâ,  Archie- 
fiscopus  Bituricenfis  ,  Karolus  Dominus  de  Lebreto 
Connejiabularius  Francia  ,  &  Gouterus  Colli  ,  Conci- 
liarii  &  Secretarius  Sereniffimi  Principis  Karoli ,  Dei 
gratiâ  ,  Francorum  Régis , 

Annbaî:iatores,Nuncii,  &  GommiflSirii ,  ab  îpfo  Do- 
mino noftro  Rege  fpecialiter  deputati  ,  ad  tradan- 
dum,  communicandum,  &  finaliter  concludendum, 

Cum  ,  Reverendo  in  Chrifto  Patte,  T'homâ,  per- 
miflione  divinâ  ,  Dunelmenfi  Episcopo  ,  Ricèardo  Co- 
mité IVarwic!  ,  &  Magiilro  Henrico  IVare  Licentia- 
to  in  utroque  Jure  &  Canonico  Ecclefià  Landa- 
venfis. 

De  &  fuper  hiis ,  qux  bohum  publicum  ,  &  fpecia- 
liter Pacem  &  Concordiam  utriusque  Regni,  Subdito- 
rum ,  &  Incolaram  ambarum  Pattium  concernere  pos- 
funt, 

Com- 


int  libéré  &  fii\e  impedimento  quocdnque  Naves ,    A  ««jq 

fonas,  Res,  &  Bona  hujusmodi  fecam  ducere,  &  ^^""^ 
de  &  fuper  eisdem  disponere  ad  fuje  libitum  voluntatis,  1412. 
nifi  fub  Diftridibus  aut  Portibus   didi   Domini  Ducis  : 

capiautur,  I4I4. 

Nec  didus  Dominns  Dux  ,  neque  ipfius  Domini 
Ducis  Subditi,  aut  alii  in  didis  Treugis  comprehenfi, 
in  quacumque  arte  vel  ingenio,  Naves,  Perfonas,  Res, 
vel  Bona  inimicorum  didi  Domini  Régis  Anglia  pal- 
liabunt  tanquam  fua  ; 

Et,  fi  contingat  aliqu'em  Subdicomm  didi  Domini 
Ducis  Naves,  Perfonas,  Res,  vel  Bona  hujusmodi, 
colore  aliquo  vel  ingeniO  ,  tamquam  fua  palliare  ,  & 
hoc  contra  eos  effedualiter  probatuin  fuerit ,  ipfi  pal- 
liantes, &  eorum  Naves,  &  Bonaeorum  qiia;cûmque, 
a  beneficio  Treugàrutii  prasfentîum  in  perpetuum  pe- 
nitùs  fint  exclufi.    , 

Item,  pro  majori  fecuritate  ,  firnlitate  ,  ac  confer- 
vamine  prsefentium  Treugarum ,  nos  pradidi,  Henri- 
cus  &  Petrus,  ordinamus  &  depputamus ,  facimus  & 
confiituimus  ,  pro  &  in  nomine  didi  Domini  Ducis, 
Jobannem  Dominum  de  Penhoet  Ammiralem  Brita- 
niE  ■,  "Johannem  Vicecomitem  Dm  m  ,  Henricum 
du  Pare,  &  Johaanem  de  Lannon  Milites,  Co'.iferva- 
tores  prœfentium  Treugarum,  pro  parte  Ducatûs  Bri- 
taniE,  conjundim,  &  divifîm ,  cum  poteftate  fubfti- 
tuendi  alios: 

Qui  quidem  Confervatores  j  Commilfarii,  fen  Dep- 
putati,  ac  ipforum  quilibet ,  juramentum  ,  tadis  Sa- 
crofandis  Evangeliis,  prsftabunt  corporale,qu6d  vim, 
formam  ,  &  eiï'edam  praefentium  Treugarum  ,  quan- 
tum ad  eos  attinet ,  obfervabunt  &  ficient  fideliter  ob- 
fervari  : 

Et  j  fi  (quod  abfit)  contra  prxfentium  tenôretn 
Treugarum  in  aliquo  fuerit  attemptatum  per  Subditos 
prsdidi  Domini  Ducis  ,  absque  morse  dispendio  ,  in 
quantum  &  quàm  citô  potèrunt,  reftitutionem  de  om- 
nibus dampnis  &  iniereffe  facieht  Parti  Ixfœ  ,  fi  per  il- 
lam  congrue  requiliti  fuerint  ,  vel  cùm  àd  eorum  no- 
titiam  devenerit,  vel  per  denuntiationes  Partis  ;  vel  a- 
lio  relatu  judo  ,  &  delinquentes  nichilominus  fecun- 
dum  exigentiam  cafûs  indifferenter  punient. 

Et  quôd  infuper,  in  CertifBcationibus  faciendis ,  & 
receptione  Teftium  &  aliis  probationibus  fiendis ,  Sen- 
tentiis  ferendîs  ,  &  executioni  detiiandandis  ,  âliîsquc 
Procefîibus ,  omnibus  dolD  &  fraude  ceflàntibus ,  fum- 
mariè  &  de  piano  ,  ac  fine  ftrepitu  &  figura  jUdi- 
cii  ,  &  prout  eis  melius  videbit\it  expedire ,  procé- 
dant. '  ,  .   „. 

In  quorum  omnium  &  fîngulorutn  Teftimotiiuiri  at- 
que  fidem  Nos  ,  Henricus  cy  Petrus  ,  Procuratores 
fupradidi ,  praefentes  Literas  figillorum  ndftrorum  âp- 
pofitione  munivimus. 

Dat.  in  Palatio  U'eftm.  tertio  die  menfis  Jànuàrii; 
Anno  Domini  millefimo  ,  quadringentefimo  ,  tertio 
decimo. 

Sigillis  avuljls. 


ni. 

Trêves,  entre  Henri  V.  itoi  d'Angleterre,  zi.janvi 
&  Charles  VI.  Roi  de  France,  con- 
clues pour  l'espace  d'une  Année.  Fait  à  Lon- 
dres le  14.  Janvier  141  j;  [Rymer,  Fœ- 
dera ,  Conventioncs ,  &c.  Tom.  IX.  pag. 
PI-] 

'^  Guillaume,  far  ta  permiffioa  divine  ,  Ar- 
cevesque  de  Bourges  ,  Charles  Seigneur  de  le  Bret 
Conneftable  de  France  ,  îs"  Goutier  Col  ,  Confeilleri 
cf  Secrétaire  du  Roy  nôtre  Seigneur^ 

Ses  Ambaxadeurs  y  Commijfaries ,  efpeciaaix  Com- 
mis £3'  Députez  depar  lui,  a  traiélier,  communiquer, 
(^  finablement  conclurre, 

Avec,  Révérend  Père  en  Dieu,  Thomas  ,  par  l» 
permiffion  divine ,  Evesque  de  Duresme,Richata  Con- 
te de  Warvich  ,  £3=  Maiftre  Henry  Ware  Licencie  eà 
l'une  ?jf  en  l'autre  Droit  £g'  Chanoine  de  l'Eglifi  de 
Landàven, 

De  i:^  fur  les  chofes ,  fui  puent  regarder  le  bien  pu- 
blique ,  (sf  par  efpecial  ta  Paix  y  Concorde  de  l'une 
^  de  l'autre  Royaume,  de  France  ^  d'Angleterre  ,^ 
des  Subgiez  £3"  Habitant  d'ieeulx, 

Commis 


DU    DROITDES    GENS. 


Anno 

14x4. 


Commiflàriis  ex  parte  advetfarii  Anglix  fpecialiter 
Depmatis, 

Quarum  quidem  Commiffionum  tenores  fequuntur 
in  hsec  verba, 

CHARLES,  parla  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France^ 
a  tous  ceulx  ,  qui  ces  prefentes  Lettres  verront , 
Salut. 
Savoir  faifons  que, 

Pour  honneur  &  révérence  de  nôtre  SeigneUr  ,  & 
pour  efchuer  l'cffulion  du  Sang  humain ,  &  les  aultres 
niaulx  &  daminages  innumerables  &  irréparables,  qui 
pour  le  fait  &  occafion  des  Guerres ,  qui  le  temps  pas- 
fe  ont  elle  en  ce  Royaume  ,  entre  noz  Predeceflèurs 
Roys  de  France  &  Nous ,  de  une  part  ,  &  nôtre  Ad- 
■zierfaire  d'Efigleterre  &  fes  Predeceflèurs  Roys  d'An- 
gleterre, d'autre  part,  &  qui  vraitiblement  font  in  dis- 
policîon  d'avenir  de  jour  en  jour,  fe  provilion  &  reme- 
dy  convenable  n'y  ertoit  miz, 

Delirans  de  nôtre  cuer  venir  a  bonne  Amour ,  Pais, 
&  Concorde  avec  noftre  dit  Adverfaire  d" Angleterre ^^ 
par  quoy  le  Peuple  ,  que  Dieu  Nous  a  baille  &  com- 
miz  a  gouverner ,  puilte  en  noflre  temps  &  fôubz  noiis 
vivre  en  Paix  &  tranquillité, 

Confians  a  plein  des  fens  ,  circonfpeûions  ,  loyau- 
tés, &  diligences  de,  noz  amez  à  feaulx  ,  Guillaume 
Arcevesque  de  Bourges  ,  Charles  Seigneur  de  Lehret 
Conneftable  de  France  noftre  treschier  Coufin  ,  & 
Maiftre  Gautier  Col,  noi  Confeillers,  &  Secrétaire, 
Iceulx  trois  enfemble  ,  ou  les  deux  d'eulx  en  l'ab- 
fence  de  l'autre,  avons  ordene,  commiz  ,  &  députe, 
ordenons ,  commettons  ,  &  députons  ,  par  la  teneur 
de  ces  prefentes,  pour  &  ou  lieu  denouS,pour  aflem- 
bler  avecques  noftre  Adverfaire  d'Angleterre  ,  ou  fes 
Gens,  Commiz  ,  &  Députe*  depar  lui  ,  ayans  fouffi- 
fant  Povoir  de  noftre  dit  Adverfaire  ,  en  quelconques 
Villes,  Chafteaux,  Lieux,  &  Places  du  Paiis  &  Ro- 
yaume d'Angleterre  ou  d'autre  ,  tel_  que  a  noftre  dit 
Adverfaire  &  a  noz  defusdix  Commiz  femblera  bon , 
pour  vaquer  &  entendre  diligenment  aux  grans  biens 
delTusdiz,  &  pour  pervenir  ,  moyennant  la  grâce  de 
Dieu  noftre  Créateur  ,  abonne  Paix,  Transquillite, 
Amour ,  &  Alliance  entre  Nota  à.  noftre  dit  Adver- 
faire , 

Et  pour  ce  que,  eue  confideration  a  la  grandeur  des 
matres  &  befoignes,  vraifemblablement  convenra  avoir 
plufeurs  Journées,  Affemblees,  &  Délais, 

Et  a  fin  que  les  chofes  deffusdites  fe  puiflènt  traic- 
tier  &  continuer  feurement  &  en  plus  amiable  affec- 
tion , 

Avons  donne  ,  &  donnons  ,  par  la  teneur  de  ces 
prefentes  j  a  noz  fusdiz  Gommiz  &  Députez  ,  &  aux 
deuz  d'eulx ,  plein  povoir  ,  auâorite  ,  &  mandement 
efpecial,  de  traiSier,  prendre,  &  acorder,  avec  noftre 
dit  Adverfaire  d'Angleterre  ,  OU  fes  CommiZ  ,-  ayans 
Povoir  fouffifant  depar  lui ,  toutes  manières  de  Trêves 
générales  ou  particulières ,  en  Mer  ,  &  en  Terre  ,  & 
en  telz  Paiiz  &  Limitations,  en  Mer,  &  en  Terre,  & 
a  fi  long  ou  brief  temps  ,  comme  bon  leur  femblera, 
pour  nous ,  noz  Royaume  ,  Paiis  ,  SubgieZ,  &  Sei- 
gnouries  ^  Amiz  ,  Alliez  ,  &  Bienvueillaiis ,  deçà  & 
delà  la  Mer,  d'une  part,  &  les  Royaume , Paiis ,  Sub- 
giez,  &  Seigrtouries,  Amiz,  Alliez,  &  Bienvuillans ; 
dcca  &  delà  la  Mer ,  de  noftre  dit  Adverfaire  d"  ingle- 
terre ,  d'autre  part  ,  par  toutes  honrtourables  voies  & 
manières  que  fere  fe  pourra,  . 

Et  de  icelleS  Trêves,  par  eulx  prinfes  &  àccoirdeS, 
faire  crier  &  publier  depar  nous  folennelment  par  tout 
ou  ii  apparte  draj 

Et  auflî  de  ordener,  iaftitùer  ,  &  commetteti  pour 
nous  &  en  noftre  nom  ,  par  leurs  Lettres  ,  certains 
Gardiens ,  Confervateurs  ,  &  Juges  d'icelles  Trêves 
par  eulx  ainfi  prinfes,  en  Mer ,  &  en  Terre,  getiera- 
les  ou  particulières ,  comme  dit  eft ,  telz  &  en  tel  nom- 
bre ,  comme  bon  leur  femblera  pour  la  feurte  &  par- 
manence  d'icelles  Trêves  ;  &  pour  deuement  refor- 
mer, cori^^ier,  réparer,  &  amender  tout  ce  qui,  con- 
tre la  teneur  d'icelles  Trêves ,  par  culx  ainfi  prinfes, 
auroit  efte,  ou  feroit  f.iit  ou  attempte,  en  Mer,  ou  en 
Terre,  en  aucune  manière. 

Et  avec  ce  leur  avons  donne  ,  &  donnons  ,  pai:  la 
teneur  de  ces  prefentes ,  plein  povoir  ,  auÉlorite  ,  à. 
mandement  efpecial  ,  de  donner  bons  ,  feures  ,  & 
loyaulx  Saufconduiz,par  Mer,  &  par  Terre, par  leurs 
Lettres  ,  en  forme  deue  ,  feelles  de  leurs  Seaulx  ,  a 
toutes  Perfonnes  que  n<jftre  dh  Adverfaire  vouldroit 
commettre  &  otdonner  venir  pat  deçà  la  Mer  ,    de 


Commis  y  Députez  effecialmeM  depar  l' Adverfaire    Anno 

d'Angleterre ,  i-i.i^£NiJ, 

Des  quelles  Commiffions  les  feitetirs  s^ enfuient,  1412. 


1414. 


quelque  eftat  qu'ilz  foient ,  en  quelconques  Villes  & 
Paifs  de  noftre  dit  Royaume,  pour  occafion,  Amour  & 
Alliance  de  la  Paix  de  nous  &  de  lui  ,  corne  dit  eft, 
&  des  cîrconftances  &  adjacences  d'icelle  Paix  &  A- 
mour, 

Les  quelles  Lettres  &  Saufconduits  nous  volons  a~ 
voir  telle  vertue  ,  force  ,  &  povoir  ,  come  fe  nous 
mesmes  les  avions  donnez  &  ottroyez  foubz  noftre 
grant  Seel, 

Et  promettons  loyaument,  en  bonne  foy ,  &  en  pa- 
role de  Roy,  avoir ,  tenir  ,  &  faire  tenir  â  lousjours 
ferme  &  eftable  ,  tout  quanque  iàit  fera  par  nos  diz 
Ambaxiàteurs  ,  Commiz  ,  &  Députez  enfemble  ,  pu 
par  les  deux  d'eulx ,  fur  toutez  &  chacune  des  chofes 
defiTusdites ,  &  d'en  donner  noz  Lettres  confirmatoi- 
res,  foubz  noftre  grant  Seel,  fiir  tous  les  Ppiiis  &  Ar- 
ticles qui  ainfi  feront  acordez  par  eulx  ,  &  de  les  faire 
mettre  a  execuceon  deue  ,  diligehmerit  de  point  eii 
point,  félon  leur  forme  &  teneur ,  en  tant  comme  a 
nous  en  eft  &  fera, 

;  Et  ce  promettons  auïfi  foubz  caution  &  obligation 
de  tous  noz  Biens,  meubles  &  immeubics  ,  prefens  & 
avenir,  fans  james  fJre,  dVe  ,  ne  propufer  par  nuus, 
ne  par  autre,  en  jugement,  ou  dehors  ,  aucune  chofe 
bu  contraire, 

_  Mandons  &  commandons  a  tous  noz  Jufticers,  Of- 
ficers,&  Subgiez  que  a  noz  deffus  diz  Commiz  &  Dé- 
putez ,  &  a  leurs  Lettres  &  Mandemens  obcilleut  & 
entendent  diligenment. 

;-  En  tesmoing  de  ce  nous  avons  fait  mettre  noftre 
Seel  a  ces  prefentes  Lettres. 

^,  Donne  a  Paris  le  xi.  jour  de  Novembre  ,  l'an  dé 
grâce  mil,  quatrecents  ;  &  treze,  &  de  noûïe  Règne 
le  xxxiv. 

Ainfi  fignee. 

P«r  le  Roi  en  fin  Grant  Confeil  ; 

Ou  le  Roy  de  Sicilie'. 

Mefferes  les  Ducs, 

De  Berry  , 

D^Orleans, 

De  Bar, 

Et  de  Bavière', 

Les  Contes, 

De  Eu, 

Et  de  Vendosme:  VOUS  f  Arcevesqiee  de  Sem; 

Et  autrÈs  eftôient. 

P.  Perron. 

■CTENRictis,  Dei  gratiâ,  Rex  Angliâ  ^  Francia^ 
■*•■•■  y  Dominus  Hibernis  ,  omnibus  ,  ad  quos  prs- 
fentes  Literas  pervenerint,  Salutem  in  Domino  fempî- 
ternam. 

Cùrri  nuper  Adverfarius  nofier  Francis  certes  Am- 
baflîatores,  Nuncios,  &  CommiiTarios  fuos, 

Videlicet,  Reverendum  in  Chrifto  Patrem  ,  Domî- 
hum  IV'ltielmum  ,  permilTione  divinâ  ,  Bitturiceufem 
Archiepiscopûrn  ,  Karolum  Uorninum  de  la  Bryt  Con« 
fahguirieum  fuum  4  Conftabularium  ,  &  Magiftrum 
Gouteram  Col  Seclretarium ,  Confiliarios  fuos, 

Ad  Regnum  noftrum  Angliœ  trartsmiferit,  ad  trac- 
tàndum,  comunicandum,  &  concludendom ,  unà  no- 
biscum,  feu  Commiflàriis  noftris  ,  ea  ,  qus  Bonum, 
Pacem  ,  &  tranquillitarem  utriusque  Regni  concerne- 
re  poflTunt  ;  ficut  &  prout  in  Literis  Commiffionis 
Adverfarii  nofiri  pradidi  eis  indè  faâis  pleniùs  contî- 
netur, 

Ipfique  Ambafllatoresi  vivs  vocis  oraculoi  îti  prs^ 
fentia  noftra,  feriofiùs  expofuerunt, 

Univcrfitati  veftrs  notum  facimus  quèd  nos, 

Ob  Reverentiam  Dei  ,  qui  ad  Pacem  firmandatri 
Bellum  fponraneus  iniit  ,  ad  evitandam  Sanguinis 
Chriftiani  effufionem  ,  aliâque  datnpn.-i  irreparabilia, 
quîE  dirx  Gnerra'um  voragines  dcdiixerunt  ,  &  dedu- 
ceht  verifimiliter  in  fuiurum  ,  l\  remedium  in  ea  parte 
congruum  nullatenus  apponatur  ,  &  ad  finem  qnôd 
nos ,  tempore  noftro ,  noftris  Subditis  Pacem  prœpare- 
mus. 

Ad  travSlandum ,  comunicandum,  &  procedendumi 
de  &  fuper  materiis  antediâis ,  unà  cum  eisdem  Am- 
biffiatoribus,  Nunciis,  &  Conimiflariis  difti  Adverfa' 
rii,  noftros  prxbuimus  confenfum  &  aflènfum, 

Unde  Nos, 

A  3  De 


CORPS    D  I P  L  O  M  A  T  I  d  U  È 


Anno 
MI?' 
1414. 


De  prudentia  ,  circu-mfpeâione ,  fidelitate  &  indus- 
tria,  dileéturum  noilrorum,  Veiierabilis  in  Chrifto  Pa- 
tris ,  Doniini  Thomts  Du-aeimcnfu  Episctpi  ,  Richardi 
Comitis  H'arwicie  cariffimi  Conianguinei  nollri ,  &  Ma- 
■giftri  Henrici  IVars  in  utroque  Jure  Licentiati  Cano- 
nici  EcclefiiE  Lnndavenlîs ,  Conliliariorum  noftrorum, 
pleniùs  confidentes, 

Ipfos  très ,  &  duos  eorum  ,  noftros  fecimus ,  ordi- 
navimus,  &  deputavimus ,  ac  ,  per  praEfentes,facimus, 
deputamus  ,  &  ordinamus  nollros  cettos  &  indubios 
Commiflarios , 

Dantes  eisdem  tribus  ,  aut  duobus  «onitti ,  pleiiam 
poteftatem,  audoritatem,  &  mandatum  Ipeciaie,  pro 
nobis  &  Domine  nollro ,  unà  cum  prasdidis  Ambaflîa- 
toribus,  Reverendo  Pâtre,  li^iliielmo,  Karolo  Domino 
de  la  Bryt,  &  Go/ttero  ,  conveniendi  ,  comunicandi , 
traftandi  ,  &  finaliter  concludendi  ,  de  &  fuper  omni- 
bus &  lingulis  materiis  ,  de  quibus  iplî  Ambafliatores , 
pro  parte  Domini  fui  preediâi  ,  cum  eisdem  Commis- 
fariis  noflris  comunicare  feu  traétare  voluerint,  in  om- 
nibus &  fingulis  Locis,  ac  totiens  &  quotiens  eis  vide- 
bitur  expedire. 

Et  fpecialiter  ad  capiendurti,  ineundum,  &  concor- 
dandum,  unà  cum  diQis  Ambafllatoribus  ,  Commis- 
fariis,  (îveNunciis,  bonas,  firmas,  &  ftabiles  Treu- 
gas,  générales  vel  particulares,  per  Mare,&  per  Ter- 
ram ,  ac  tanto  tempore  duraturas  fecuiidum  quod  în- 
ter  eos  concordari  poterit ,  pro  Nobis ,  Regnis ,  Ter- 
ris, Patriis,  Dominiis  ,  Subditis  ,  Amicis ,  Alligatis, 
&  Confce.deratis  noftris ,  citra  &  ultra  Mare ,  necnon 
Regnis,  Terris,  Patriis,  Dominiis,  Subditis , Amicis, 
Alligatis,  &  Confœderatis  diâi  Adverfarii  Moftri,om- 
nibus  honeftis  modo  ,  via  ,  &  forma  quibus  inter  fe 
concordari  poterunt ,  .    . 

Et  ipfas  TreOgas ,  inter  ipfos  capiendas  &  concor- 
dandas,  per  omnia  Régna,  Terras i  &  Dominia  noftra 
proclamari  &  publicari  faciendum  ubicumque  opus 
erit , 

Ac  etiam,  ut  eo  firmiùs  atque  inviolabiliùs  Treugx 
prasdidlîB  conferventur  ,  tàm  per  Terram  ,  quàm  per 


OM  N I B  y  S ,  ad  quos  prœfentes  Literœ  perveherint, 
Salutem  &  fidem  praîfentibus  adhibere. 

Ad  Univerfitatis  veftrse  notitiath  deduci  volumus 
qubd  nos  ,  de  mandato  Domini  noftri  Régis  ,  cum 
prîcdiSis  Ambaxiatoribus  &  Nunciis  diâi  Adverfarii 
y^»glice,nonnu\\os  Traâatus  habuimus, Confultationes, 
&  Communicationes  diverfas ,  de  &  fuper  materiis  j  no- 
bis &  eis,  ut  prœdicitur,  commiffis, 

Et  tandem. 

Ad  honôrem  Dei  ejiisque  Ecclefiae  SâcrofanSs,  & 
ad  evitandum  Sanguinis  humani  efFulionem  ,  mala 
etiam  &.  dampna  irreparabilia ,  qus  occafione  Guerra- 
rum  evenerunt ,  &  indies  eveniunt ,  &  verilimiliter  in- 
ter Régna  prsdiâa  evenient ,  fi  remedium  congruum 
non  apponatur, 

Ac  ut  eo  liberiùs ,  maturiùs,  &  fecuriùs  ad  Pàcem, 
inter  duo  Régna  a  Chrilli  Fidelibus  diù  defideratam , 
perveniri  poflit, 

Videbatur  nobis  &  eis  expediens  fore,  utile,  atque 
neceflarium  quôd  Treuga:  générales,  feu  Abftinentiae 
Guerrarum,  inter  Partes  antediâas,  pro  Regnis  Fran- 
cis; &  Angliœ  ,  eorum  Terris ,  Dominiis ,  Subditis , 
Alligatis,  &  Confcederatis ,  citra  &  ultra  Mare  ^  ubi- 
cunque  conftitutis ,  caperentur ,  jurentur  ,  &  finaliter 
concludentur , 

Quibus  durantibus  Amer  mutuus,  &  Amicitia,  at- 
que converfatio  grata  inter  Partes  antediâas ,  &  eorum 
Suhditos  haberi,  introduci,  nutriri,  &  firmari  polTent, 
ac  Marcantias  communes,  per  Terram,  &  per  Mare  , 
liberiùs  &  fecuriùs  vehi  poterint  &  exerceri. 

Hinc  eft  quôd  nos, 

Guillielmiis  Archiepiscopus ,  Karolus  Dominas  de  Lc- 
hreto  Conneftabularius  Francia:,  &  Gouterus, 

Ambaxiatores ,  Nuncii,  &  Commiflarii  Francise  fu- 
pradiâi, 

Poil  diâa  Communicationes ,  Confultationes, matu- 
ra  S;  dcliberata  Conlilia,  in  vim  Poteftatis  nobis  attri- 
buts, inivimus  ,  fecimus,  promifimus ,  &  concorda- 
vimus,  pro  di£lo  Domino  noftro  Rege,  Regnis,  Ter- 
ris, Dominiis,  Subditis,  &  Alligatis  fuis  ;  videlicet, 


Rtie 


Mare  ,  ad  faciendum  ,  ordinandum  ,  &  dcputandum 
tôt  &  taies  Confervatores  &  Judices  ditlarum  Treu- 
garum  générales  vel  fpeciales  ,  &  in  tanto  numéro , 
prout  &  (îcut  eis  meliùs  videbitur  expedire  ,  ad  corri- 
gendum  &rcformandum  totum  &  quicquid  contra  dic- 
tas Treugas  attemptatum  fuerit. 

Et  promittimus  ,  in  bonâ  fide  ,  &  in  verbo  Regio-, 
de  tencndo  &  teneri  faciendo  firmum,  ratum,  &  Ha- 
bile totum  &  quicquid  per  didlos  Commilltirios  nos- 
tros,  aut  duos  eorum,  in  prœmlffiSjfeu  aliquo  eorum, 
faéluni  fuerit, 

Et  quôd  nos  concedemus  &  faciemus ,  feu  fieri  fa- 
ciemus,  Literas  Coiifirmatorias  ■,  fub  noftro  magno 
Sigillo  ,  de  &  fuper  omnibus  &  fingulis  Articulis  & 
Punftis  ,  de  quibus  inter  eos  fuerit  concordatum  ,  & 
de  exequendo  eadcm  cum  débita  diligentia,  fccundum 
tenorem  &  formam  eorumdem ,  in  quantum  in  nobis 
eft,  &  ad  nos  pertinct, 

Et  hoc  promittimus  etiam  fub  cautione  &  obligatio- 
ne  omnium  bonorum  noftrorum,  mobilium  &  immo- 
bilium,  pracfentium  &  futurorum  ,  ita  quôd  nunquani 
per  nos  ,  vel  alium  ,  nomine  noftro  ,  dicemus ,  facie- 
mus, aut  proponcmus  ,  injudicio,  vel  extra,  quic- 
quam  in  contrarium. 

Mandantes  omnibus  Jufticiariis  &  Subditis  hoftris 
quatinus  didis  noflris  Commiifariis  &  Deputatis  ,  ac 
eorum  Literis  &  Mandatis,  obediaut  &  intendant  dili- 
genter. 

In  cujus  rei  Teftimonium  bas  Literas  noftras  Pa- 
tentes, magni  Sigilli  noftri  apenfione,  fecimus  com- 
muniri. 

Dat.  apud  Palatium  noflrum  Weflm.  x.  die  Janùâ- 
rii,  Anno  Domini  millefimo,  quadringentefimo,  ter- 
tiodecimo,  &  Regni  noftri  primo. 

Sic  figuatum , 

Per  ipfum  Regem, 

HoNYNGHAM. 


A    Tous  ceulx  ,  qui  ces  prefentes  Lettres  ïicrroni, 

^  Salut  £3"  pla'were  foy  adjoiijier  a  ces prefentes. 

Savoir  vous  faifo»s  que ,  par  le  comma» dcmenï  de  nô- 
tre tresredouhte  Seigneur  le  Roy  de  France ,  >/ous  ^  avec 
les  dejfusdiz  Ambaxateurs  i^  Mejfaiges  de  l'Advérfaire 
d'Angleterre,  avons  eux.  plufeurs  Traiéîiei,  Consulta- 
tions ,  y  diverfes  Communications  ^  de  ^  fur  les  'matiè- 
res,  tf  nous  y  a  eulx  commifes;  corne  dit  eji^ 

Et  en  conclujion , 

Pour  honneur  ^  révérence  de  Dieu  &'  de  notre 
Mère  Sainte  EgUfe ,  y  pour  efchuer  l'effufion  du  Sang 
humain ,  {3'  les  maulx  I3  dommaiges  irréparables  ,  qui 
pour  occafion  des  Guerres  font  advenues ,  ^  adviennent 
chascun  jour  ,  £3^  font  en  voie  d^ avenir  es  Sx.  Royau- 
mes,  fe  convenient  remède  r^y  e[i  tiiis. 

Et  aujjy  a  fin  que  plus  liberalment  ,  plus  meure- 
ment ,  &  plus  feurement  on  puijfe  venir  a  la  Paix, 
defiree  pour  tous  bons  Chrifliens  ,  entre  les  diz  deux 
Royaumes , 

Nous  a  femble  £3'  a  eulx  auffy  tresexpedient ,  prouf- 
fitahle  chofe  ,  i^  necefj'aire  qiie  Trêves  générales  ,  ote 
Abfiinence  de  Guerre  ,  entre  les  Parties  deffus  diètes ', 
pour  les  dix.  Royaumes  de  France  £3"  d'Angleterre,  j^ 
leurs  Terres,  Setgnories  ,  (sf  Subgiez  ,  &  auffy  pour 
leurs  Alliez  £3*  Confederez,  deçà  £3'  delà  la  Mer,  en 
quelconque  Lieu  qu''ilz  foient,  (oient  prifcs  ,  enconve- 
nancees ,  cs'  finahlement  fermées  £3^  conclues , 

Durans  les  quelles  Trêves ,  Amour  mutuelle,  £3'  vraie 
Amitié  ,  £3°  gratieufe  converfation  puijfent  ejlre  intro- 
duittes  ,  nourries  ,  £3'  fermées  entre  les  Parties  deffus 
diéies,  £3"  leurs  Subges;  £3*  Marchahiifes  comunes ,  par 
Mer  £3^  far  Terre ,  fuiffent  efire  feurement  portées  £5* 
exercées. 

Pource  efl  il  que  'nous, 

Guilleaum , /'«r  la  permiffion  Divine ,  Arcévesqué  dé 
Bourges  ,  Charles  Seigneur  de  le  Bret  Connefiable  dt 
France,  £3°  Goutier  Col,  Confeilliers ^ 

AmbaXadeurs ,  Mefjdiges  ,  £3*  Commijalres  deffus 
nommez , 

Apres  les  diéies  Communications,  Confultations  ,  i^  lei' 
Confaulx  meurs  £3"  délibérez  ,  fur  les  Matières  deffus 
diéies ,  par  vertu  du  Povoir  a  nous  attribue  deffus  trans- 
cript ,  avons  enconvenancie  ,  fait ,  promis ,  £3"  accorde , 
pour  le  Roy  notre  dit  Seigneur ,  fes  Royaume,  Terres, 
Seigneuries,  Subgiez,  Is  MHz;  c" efiaffàvoir , 

Le 


DU    DROIT     DÈS     GENS. 


Lnno 
[414. 


Rege  Romanortm  1 

Rege  Caftellie,  CS"  hegionis  ^ 

Rege  Bohemite^ 

Rege  Scotiie, 

Rege  Navarrite, 

Rege  Aragotiite , 

Duce  Hollandite,  Comité  Hantmite  ^ 

Duce  Brabaatite  j 

Duce  Gueiria, 

Comité  Marchits  de  Scotià, 

Domino  de  Man, 

Domino  Inficlarum  de  Scotiâ; 

Et  eorum  Regnis  ,  Terris  ,  Dominiis  ^  &  Subditis, 
per  Mare,  &  par  Terram,  citra  &  ultra  Mare, 

Et,  per  prœfentes,  inimus  ,  facimus,  promittîmus , 
&  concordamus  unà  ciim  prxfatis  Ambaxiatoribus  & 
Nunciis , 

Qui  ctiam  nobiscum  ,  pro  prsediélo  Adverfzrio  An- 
glia  ,  Terris  ,  Dominiis ,  Subditis  j  &  Alligatis  fuis  ; 
videlicet , 


Rege  Romanorum'j 
Reze  Ca/iellie  fj"  Legionis , 
Rege  Daci^,  Suejji.c,  isf  jSforwegite , 
Rege  Portugaliie, 

Ludovico  Duce  Bavariie,  Comité  Hanoni<e^    HoUan- 
dix,  ijf  Zellandiie  ^ 

Duce  is'  Communitate  yanuenjïum, 

Donaldo  Domino  Infularum , 

Et  Johanne  Stank  pro  Dominio  de  Maii, 


Et  eorum  Regtiîs ,  Terris,  Dominiis  ,  &  Subditis ^ 
per  Terram  &  per  Mare,  ac  citra  &  ultra  Mare, 

Inierunt ,  fecerunt ,  promiferunt  ,  &  concordârunt 
bonas ,  firmas ,  indubias  ,  &  inviolabiles  Treugas  gé- 
nérales ,  tàm  per  Terram ,  quàm  per  Mare  ,  pro  iino 
Anno,  incipiente  ab  ortu  Solis  diei  Purificationis  Bea- 
tiffiins;  gloriofe  Virginis ,  proximô  futurge  ,  usque  ad 
occafum  Solis  diei  ejusdeni  Anno  revoluto  ,  qui  erit 
Anno  Domini  millefimo  quadringentefimo  quartode- 
cimo. 

Qu9S  quidem  Treugae,  fie  per  nos  capt»,  mittentur, 
infra  très  menfes  proximos  poft  Datam  prœfeatium, 
ad  Alligatos  unius  &  alterius  Partis, 

Qui  ,  îiifra  eosdem  très  menfes ,  acceptabunt ,  jura- 
bunt ,  &  confirmabunt ,  acceptari,  jurari  ,  &  confîr- 
mari  facient  per  omnes  Dominos ,  OtBciarios ,  &  Sub- 
jeôos  Patriarum  fuarum  ,  de  quibus  ipfi  AUigati  per 
Partem  adverfam  requiliti  fuerint,  de  tenendo,  cuilo- 
diendo  ,  &  faciendo  teneri  &  cuflodiri  bas  prjefentes 
Treugas ,  fie  de  unanimi  &  mutuo  confenfu  ,  ut  prœ- 
dicitur,  captas,  fecundum  eorum  formam  &  tenorem, 
absque  fraude  &  malo  ingenio , 

Et,  fi  ipfi  Alligati  hoc  facere  recufant  ,  tune  ille, 
vel  illi,  qui  non  voluerit,  vel  non  voluerint,  erit,  & 
crunt  exclufi  de  omnibus  beneficiis  prsefentium  Treu- 
garum. 

Et,  'quantum  ad  illos,  unius  Partis  &  alterius  i  qui 
bas  pra:fentes  Treugas  acceptare  ,  jurare  ,  &  afBrmare 
voluerint,  ipfa;  Treiigœ  fuiim  teneant  &  habeant  robur 
&  effeâum  absque  fraude  &  malo  ingenio. 

Item,  quèd,  dnramibus  eisdem  Treugis,  ceffàre  fa- 
cict  Dominas  noftcr  Rex  Francis  per  le,  &  Subditos 
faos,  &  etiam  celfare  facient  diâi  Alligati  fui  ,  qui 
prœfentes  Treugas  acceptare  voluerint,  per  fe,  &  Sub- 
ditos fuos,  omnes  prifus  Perfnnaium  ,  Bonoram,  Vil- 
larum  firmatarum,  Fortalitiorum  ,  &  aliorum  Loco- 
rum,  omnes  pillerias  ,  roberias  ,  incendia,  dcmolitio- 
nes  domorum  &  murorum  ,  prollrationes  arbdrum 
portantium  fruâus,  &  aliarum  quarumcûnque,&  om- 
nia  alia  faâa  Guerrs  ,  per  omnia  Régna  ,  Terras  ,  & 
Dominia  diâi  Adverfarii ,  &  Subditorum  fuorum  ,  ac 
ctiam  Alligatorum  fuorum,  in  praefentibus Treugis  no- 
minatorum,  qui  praefentes  Treugas  acceptaverirH:  j  tàm 
in  Mare  ,  quàm  in  Terra  ,  celfantibus  omrlibus  ftaudi- 
bus  &  malo  ingenio. 

Et  poterunt ,  duramibus  pra:fentibus  Treugis  ,  om- 
nes Vafalli  &  Subditi  diéli  Advcrfarii^  &  Alligatorum 
fuorum  prœdidorum,  qui  bas  prxfentes  Treugas  rati- 
ficavetint ,  juraverint,  &  promiferim  ,  ire,  venire,  & 


Le  Roy  des  Rommains , 
Le  Roy  de  CaftcUe  &  de  Leoiî, 
Le  Roy  de  Bahangne , 
Le  Roy  d'Escoce, 
Le  Roy  de  Navarre , 
Le  Roy  d"  Arragon, 

Le  Duc  Guillaume  de  Beaviere ,    Conte  de  Hai- 
hauft.  Hollande  &  Zellande, 
,  Le  Duc  de  Breban , 
Le  Duc  de  Gnelre, 
Le  Conte  de  la  Marche  d'Escocei 
Le  Seigneur  de  Man, 
Et  Seigneur  des  Yfles  d'Escoce , 

Leurs  Royaumes ,  Terres ,  ^  Seigneuries  ,  y  SuB= 
gez ,  far  Mer,  cs' par  Terre,  deçà  ^  delà  la  Mer, 

Et,  par  ces prefentes  ,  encon-venancons  ,  faifons ,  pro- 
mettons ,  ^  accordons  ,  avec  les  dejfus  nommez  Am- 
haxadeurs  ^  Mejfaiges , 

Les  quieulx  [emblablement  ont  enconvenances  ,  faic- 
tes ,  promises ,  ^  accordées  ^  fermées  ,  l^f  eflables  Tre- 
■ues  générales,  tant  par  Mer,  comme  par.  Terre,  pour 
le  dit  Adverfaire  d  Angleterre ,  fes  Terres ,  Seigaenries. 
àf  Subgez,  i^  pour  fes  Alliez;  c'eft  aff^ivoir. 

Le  Roy  des  Rommains , 
Le  Roy  de  Caftelle  &  de  Léon, 
Le  Roy  de  Dace,  Suelfe,  &  Norvegue, 
Le  Roy  de  Portugal, 
Loys  Duc  de  Bavière , 
Conte  Palatin  du  Rin , 
Le  Duc  de  Bretaigne, 

Le  Duc  Guillem  de  Bavière  ,  Conte  de  HainauJ 
Hollande,  &  Zellande, 

Le  Duc  &  Communate  de  Jennes, 

Donaldo  Seigneur  des  Ifles, 

Et  Jehan  Stanley  pour  la  Seignorie  de  Man, 

Leurs  Royaumes,  Terres,  cs"  Seignorie  s ,  ^  Suhgezi 
deçà  y  delà  la  Mer , 

Pour  ung  an  commençant  au  Soleil  levant  le  jour 
de  la  Purification  nôtre  Dame  prouchein  vexant  £;f 
finiffant  le  jour  de  la  dicte  Purification  Can  révolu  fo^ 
leil  couchant,  qui  fera  l'an  mil.  ivC.  Jg'  xiv. 


Les  quelles  Trêves  ,  atnfy  par  nous  prifes  ,  ferront 
envolées,  dedens  trois  mois  prouchains  ,  après  la  Date 
de  ces  prefente'i  ,  aux  Alliez  de  Pttne  i3'  de  Pautre 
Partie , 

Les  quieulx  Alliez,  dedens  les  diz  trois  mois,  ac- 
cepteront,  jureront ,  ^  confermeront,  i:}  feront  accep- 
ter,  jurer,  £7'  c enfermer  par  tous  les  Seigneurs  ,  Offi- 
ciers, y  Subgez  de  leurs  Pais,  des  quieulx  iceulx  Al- 
liez feront  requis  par  la  Partie  adverfe  ,  de  tenir  $5" 
garder,  ^  faire  tenir  ^  garder ,  ces  prefentes  Trêves, 
ainfy  par  nous  prifes  d'un  commun  affe-ntement  ,  félon 
leur  forme  ^  teneur ,  fans  fraude  ^  mal  engin , 

Et ,  fe  yceulx  Alliez  reffufez  a  ce  faire ,  cellui ,  on 
ceulx ,  qui  ce  faire  ne  vouldroit,  ou  ne  vonldront ,  fera, 
y  feront  exclus  de  tous  bénéfices  de  ces  prefentes  Trê- 
ves, 

Et,  quant  a  ceulx  ,  de  l'une  y  de  l'autre  Partie:, 
qui  ces  prefentes  Trêves  vouldront  accepter  ,  jurer ,  Çg" 
confermer  ,  icelles  Trêves  auront  Çg*  tenront  leur  force 
^  effeB  fans  fraude  i^  mal  engin. 

Item  ,  ciue  ,  durans  ces  prefentes  Trêves  ,  nôtre  dit 
Seigneur  le  Roy  de  France  fera  ceffer  par  lui  ,  £3'  par 
fes  Subgiez ,  i^  aujfy  feront  ceffer  fes  diz  Alliez ,  qui  ces 
prefentes  Trehes  vouldront  accepter  ,  par  eulx  ,  y  par 
leurs  Sub'^iez,  tontes  prinfe s  de  Perfonncs ,  de  Biens,  de 
Villes  fermées ,  de  Fortereffes  ,  £3^  d' autres  Lieux ,  tou- 
tes paieries,  robcries ,  ar coures ,  démolitions  de  maifons 
y  de  Murs  ,  abatemens  d'arbres  portans  fruit ,  y  autres 
quelxconques  ,  ^  tout  autre  frit  de  Guerre  ,  par  tous 
les  Royaumes ,  Terres ,  CJ^  Seigneuries  du  dit  Adverfaire 
y  de  fes  Subgiez,  ^  auffy  de  fes  Alliez,  ,  nommez  en 
ces  prefentes  Trêves  ,  qui  icelles  aront  acceptées ,  tant 
en  Mer ,  comme  en  Terre ,  ccffans  en  toutes  chofos  frau- 
de y  mal  engin. 

Et  pourront  ,  durans  ces  prefentes  Trêves ,  touz  les 
Vajjanlx  y  Subgez  du  dit  Adverfaire  y  de  fes  Alliez 
dejj'iisdits  ,  qui  ces  prefentes  Trêves  auront  ratiffiees , 
jurées ,  y  promifes  ,  aler ,  venir  ,     y  marchander  par 

tottz, 


Anno 
1413' 

1414/ 


CORPS     DIPLOMATI  CLU  1 


A  mercandifare  per  omnia  Régna  ,  Terras ,   &  Dominia 

''^^^■'  di6H  Domi>!i  «oftri  Régis  ,    citra  &  ultra  Mare  ,     de 
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Mcrcandiïiis  licitis ,  &  non  prohibitis  ;  çujusmodi  funt 
-  Armaturs  ,    Artelaris  ,    &  alia  Machinse  &  prœpara- 
menta  Guerrarum ,  &  res  invafibiles  : 

Et  etiam  poterunt  facere  omnia  alia  opéra  &  nego- 
tia  fecurè  in  Regnis  ,  Terris  ,  Patriis  ,  &  Dominiis 
diai  Domini  noftri  Régis ,  &  Alligatorum  fuorum  lu- 
periùs  nominatorum  ,  qui  diftas  Treugas  acceptare  & 
jurare  volBerint,{icut  fupradiâum  cft  (inermes  tamen, 
exceptis  de  gladio  &  cultello)  absque  impedimento , 
arreftatione  ,  vel  moleftatione  per  viam  marquas ,  re- 
prifali*,  vel  intercurfûs  ;  folvendo  femper  Deveria  ta- 
lia  ,  ficut  Alligati  &  Confœderati  diâi  Domini  noftri 
Régis  pro  tempore  folvere  tcnebuntur  ,  in  Locis  & 
Patriis  ubi  ipfi  fuerint  : 

Provifo  tamen  qu6d  non  poterint  ipfi  intrare  Caftra, 
Civitates,  Villas  firmatas  ,  aut  alia  Fortalitia  absque 
licentiâ  Dominorum  ,  Capitaneorum ,  feu  Cuftodum 
eorumdem ,  aut  aliorum  habentium  ad  hoc  poteftatem  ; 
&  ,  fi  eveniat  quod  aliquis  ibi  intraverit  per  licentiam 
alicujus,  qui  de  dando  licentiam  hujusmodi  poteftatem 
non  habuerit ,  ipfe  ,  qui  taliter  intraverit,  plenariè  li- 
berabituir ,  &  inde  recedere  poterit  libéré  ,  absque  eo 
quod  aliquis  ab  ipfo  quicquam ,  eâ  occafione  ,  exigere 
poterit;  &  ipfe,  qui  eidem  hujusmodi  licentiam  dede- 
rit,  &  ad  hoc  poteftatem  non  habuerit ,  ipfum  indamp- 
nem  confervare  tenebitur  ^  &  ,  cum  hoc ,  fecundum 
exigentiam  cafûs ,  débité  punietur;  &j  fi  non  habuerit 
unde  dampna  prasdifta  refarcire  poterit ,  graviùs  prop- 
ter  hoc  in  corpore  punietur  :  _ 

Et  etiam  poterunt  Gentes  Fortalitiorum  ,  diéli  Ad- 
tierfarii,  &  Alligatorum  fuorum,  comparare  Vidlualia 
abaliâ  Parte,  quotiens  &  quando  ipfis  opus  erit. 

Item,  quod,  durantibus  prœfentibus  Treugis ,  nulla 
Caftrum,  Villa  fi rmata  ,  vel  Fortalitium  ,  poterunt 
capi ,  fubtrahi ,  vel  recipi,  ab  unâ  Parte  fuper  aliam, 
per  vim  Armorum,  infcalationem  ,  donationem,  per- 
mutationem  ,  impignorationem ,  venditionem,  vel  per 
quemcûnque  alium  modum  ,  contraâum  ,  titulum , 
vel  colorem  :  & ,  fi  aliquid  fit  fadlum  vel  attemptatum 
ïn  contrarium,  per  unam  vel  aliam  Partem  ,  vel  per 
Aligatos  eorumdem ,  illud  erit  reparatum ,  ad  primum 
&  debitum  ftatum ,  absque  contradiûlone  feu  difficul- 
tate  quibiiscûnque  : 

Et ,  fi  aliqui ,  de  unâ  Parte  vel  de  aliâ ,  capiant  For- 
talitium fuper  aliam  Partem,  ipfe,  fuper  quem  diélum 
Fortalitium  captum  fuerit  ,  ipfum  recuperare  poterit 
per  viam  faûi ,  vel  aliter  ,  quocunque  modo  meliùs 
foterlt  : 

Et  etiarn  poterit  punira  malefadtores  ,  fêcuudum 
quod  pertinet,  ad  exigentiam  cafûs: 

Et  tenebuntur  Confervatores  Partis  ipfius ,  qui  ip- 
fum Caftrum  ceperit  ,  fuccurrere  &  adjuvare  ipfum, 
fuper  quem  di£tum  Fortalitium  captum  fuerit ,  quàm 
citiùs  &  quam  diligenter  hoc  facere  poterit ,  ad  expen- 
fas  Partis  ofFendentis: 

Vel  ,  fi  magis  placuerit  ipfi  ,  fuper  quem  diftum 
Fortilltiutn  captum  fuerit  ,  ipfe  requirere  poterit  & 
fummare  Confervatores  alterius  Partis ,  quôd  ipfi  fa- 
ciant  reddi  &  reftitui  diftum  fuum  Fortalitium  ,  &  pu- 
niant  malefa£tores  qui  hoc  ceperint  ;  quam  quidem 
provifionem  ipfi  Confervatores  mutuô  perficere  tene- 
buntur &  complere  fecundum  fuum  poflè  : 

Et,  fi  contingat  quôd  ipfe,  vel  ipfi  ,  qui  ceperint  & 
occupaverint  di£tum  l'ortalitium  ,  obedire  noluerint 
ad  id  quod  diflum  eft  ,  Confervatores  unius  &  alte- 
rius Partis  tenebuntur  adjuvare  ,  una  Pars  aliam  ,  & 
redducere  malefaâores  ad  obedientiam ,  &  ipfos  punire 
fecundum  exigentiam  cafûs  ;  &  ,  quùm  diâum  Cas- 
trum  feu  Fortalitium  recuperatum  fuerit,  per  modum, 
ut  prsdicitur,  ipfum  reftituetur  &  reddetur  ipfi  ,  fuper 
quem  ipfum  captum  fuerit. 

Item,  quôd,  durantibus  hiis  prxfentibus  Treugis , 
nullum  Fortalitium  erit  œdificatum  ,  nec  faflum  de 
novo ,  per  unam  vel  aliam  Partem ,  nec  per  fuos  Sub- 
ditos,  vel  Alligatos  fupradidtos  ,  qui  prœfentes  Treu- 
gas acceptaverint  ,  infra  feptem  leucas  prope  aliquod 
Caftrum,  Villam  tirmatam,  vel  aliud  Fortalitium  Par- 
tis adverlx  ,  absque  hoc  quod  licentiam  habuerit  ab 
aliâ  Parte;  &,  fi  eveniat  quôd  aliquis  contrarium  fa- 
ciat ,  ipfum  attemptatum  ftatim  &  integraliter  repara- 
bitur  : 

Et  eft  intelligendum  de  feptem  leucis  prope  Fortali- 
tia, in  partibus  in  quibus  computatur  per  leucas  ;  &  in 
partibus,  in  quibus  computatur  per  milliaria,  ad  viginti 
Hiilliaria  prope;  quœ  quidem  viginti  milliaria  œquipol- 
lent  diâis  feptem  kucis. 

Item, 


touz  les  Royaumes ,  Terres ,  ^  Seigneuries  du  Roy  m- 
trc  dit  Seigneur ,  dcca  ^  delà  la  Mer ,  de  Murchandi- 
fes  licites ,  isf  non  deffer.dues  ;  comme  [ont  Armeures , 
Artilleries,  is^  autres  Machines  ^  Abillemens  de  Guep- 
re ,  £jp  chofes  invajibles  : 

Et  aujfy  pourront  fcre  feurement  toutes  autres  oeu- 
vres $3'  befo-rignes  es  Royaumes.,  Terres,  Pais,  îsf  Sei- 
gnories  de  nôtre  dit  Seigneur  le  Roy ,  i^  de  fes  Alliez 
dejj'us  nommez  ,  qui  les  diéîcs  Trêves  vouldrout  accep- 
ter i^  jurer  ,  comme  dejfus  efl  dit  (  desarmez  tsutes- 
voies,  excepte  d'efpee  i^  de  coutel)  fans  aucun  empes- 
chement ,  arrefl  ,  ou  moleftation  far  "voie  de  marque , 
reprifaille  ,  ou  entrecours  ;  en  paiant  tousjours  les  De- 
voirs ,  telz  comme  les  Confederez  (^  Alliez  du  Roy 
nôtre  dit  Seigneur  feront  tenuz  de  paier;  es  Lieux  is 
Pais  ou  Hz  font. 

Pourveu  toutes  voies  que  Hz  ne  pourront  entrer  e» 
Chafiel  de  garde ,  Villes  fermées  ,  ou  autres  Porter ejfes, 
fans  licence  des  Seigneurs,  Capitaines  ,  ou  Gardes  dii- 
ceulx ,  ou  d'autres  ayans  povoir  a  ce  ;  îs"  ///  advenait 
que  aucun  y  entrafl  far  licence  ^  aucun  ,  qui  n  iuft 
pas  puijfance  d'en  donner  licence  ,  celui  ,  qui  alnfy  y 
ferait  entre  ,  feroit  mis  a  plaine  délivrance  ,  £3^  s'en 
pourrait  aler  franchement  fans  ce  que  aucun  ,  pour  oc- 
cafion  de  ce ,  lui  peu/i  aucune  chofe  demander  ;  ^  cel- 
lui ,  qui  lui  aurait  donne  la  diSe  licence  ,  {^  n'avait 
pas  le  povoir  de  lui  donner  j  ferait  tenu  de  h  desdom- 
maiger  ,  (ff  avec  ce  ferait  funy  deuement  félon  l'exi- 
gence du  cas  :  y ,  s'il  n'avait  de  quoy  paier  ^  rendre 
les  dommaiges  deffusdiz  ,  il  feroit  four  ce  funy  en 
corps  plus  griefment. 

Et ,  avec  ce ,  pourront  les  Gens  des  Farter effes  du  dit 
Adverfaire ,  ^  de  fes  Alliez ,  acheter  vivres  de  l'autre 
Partie ,  toutes  foiz  qUe  meflier  leur  fera. 

Item,  que  ,  durans  ces  prefentes  Trêves  ,  nul  Chas- 
tel,  Ville  fermée,  on  Fortereffe  ne  pourront  eftre prifes., 
foubztraiéies  ,  ne  receves  ,  de  l'une  Partie  fur  l  autre  , 
par  force  d^ Armes,  efchalement,  donation,  permutation ^ 
engaigeraent ,  vendition  j  ne  par  quelconque  autre  maniè- 
re ,  cantrault ,  tiltre  ,  ou  couleur  î  i^ ,  s' aucune  chofe- 
ejloit  faiâie  au  attemptee  au  contraire  ^  par  l'une  au  par 
l'autre  Partie ,  ou  par  les  Alliez  d'icelle ,  ;'/  fera  repare 
y  ramené  au  premier  £5"  deu  efiat  ,  fans  centradiiHit» 
ou  difficulté  quelconques: 

Et  s' aucun,  de  l'une  ou  de  l'autre  Partie  ,  frenoit 
Fortereffe  fur  l'autre  Partie,  cellui,  fur  qui  la  diîle  For- 
tereffe aura  efle  prife ,  la  pourra  recouvrer  par  voie  de 
fait,  ou  autrement.)  en  quelconque  manière  que  mieulx 
fourra  :  ,  .  ) 

Et  auffy  pourra  punir  les  inalfaittekrs  ,  etinfy  qu'il 
affartendra ,  félon  l'exigence  du  cas  : 

Et  feront  tenuz  les  Confervateurs  de  la  Partie  d'icel- 
lui,  qui  la  diiie  Forterefje  aura  frinfe  ,  de  fecaurir  (sf 
aider  cellui  fur  qui  elle  aura  efle  prinfe  ,  le  plus  tofl  (jf 
le  plus  diligenment  que  faire  fe  pourra ,  aux  despens  de 
la  Partie  qui  aura  offendu: 

Ou,  s'il  plaifl  mieux  a  cellui  ,  fur  qui  la  diBe  For- 
tereffe aura  efte  prife ,  il  fourra  requérir  iff  fommer  les 
Confervateurs  de  l'autre  Partie ,  qu'ilz  lui  facent  ren- 
dre (sf  re/iituer  fa  diile  Fortereffe  ,  cT'  qu'ilz  puniffent 
les  malfaiteurs  qui  l'ont  prife  ;  la  quelle  provifion  iceulx 
Confervateurs  feront  tenuz  de  perfaire  cff'  acomplir  fé- 
lon leur  f  avoir  ;  . 

Et ,  s'il  advenait  que  cellui  au  ceulx  ,  qui  la  diéîe 
Forterefje  ont  prife  ^  occupée ,  ne  vouljiffent  oheir  a  ce 
que  dit  eft  ,  les  Confervateurs  de  l'une  ^  de  l'autre,  ■ 
Partie  feront  tenuz  de  aidier,  l'une  Partie  l'autre,  tf 
réduire  les  malfaiéîeurs  a  obeiffance  ,  £3'  iceulx  punir 
félon  l'exigence  du  cas  ;  ^  ,  quant  le  dit  Chaftel  oh 
Fortereffe  fera  recouvre  ,  par  la  manière  ,  que  dit  el^y 
yccllui  Chaftel  fera  rendu  £5'  reftitue  a  cellui ,  fur  qui 
il  aura  efte  pris. 

Item ,  durans  ces  prefentes  Trêves  ,  nulle  Fortereffe 
ne  fera  faiéie ,  ne  eaiffiee  de  nouvel ,  par  l'une  Partie. 
ou  par  l'autre ,  ne  par  les  Alliez  àefjas  nommez,  ,  qui 
ces  prefentes  Trêves  auront  acceptées,  plus,  près  de  fept 
lieues  d! aucun  Chaftel,  Ville  fermée  ,  ou  Fortereffe,  de 
la  Partie  adverfe ,  fans  avoir  eu  premièrement  licence  de 
l'autre  Partie  ;  £3"  ,  s'il  avenait  que  aucun  feift  le 
contraire  ,  ce  attemptat  ferait  tantaft  répare  entière- 
ment : 

Et  eft  a  entendre  a  fept  lieues  près  de  Fortereffe  ,  es 
Paiis ,  es  quieulx  on  compte  par  lieues  ;  £5"  es  Pays ,  ofi 
l'en  compte  par  milles  ,  a  vint  mille  près  ;  les  quieulx 
vint  mille  équipaient  a  feft  lieues. 
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capi ,  arreftari  ,  impetiri  ,  vel  moleftari  ,  aut  aliquas 
poflefliones  ufarpari  in  Partibus  Se  Terris  di6li  Adver- 
farii  Àngliie  ,  nec  i^lligatorum  fuorum  prœdiâorum, 
qui  Treugas  prsdiâas  acceptaverint ,  aut  Subditorum 
fuorum,  contra  tenorenî  prœfentium  Treugarum, 

Et  (î  aliqua  Perfons,  Bona,  Terrx  ,  vel  Loca  ca- 
piantur,  ocupentur,  feu  ufurpentur,  durantibusTreu- 
gis  prîefentibus,  &  contra  eas  ,  diâus  Dommus  nofter 
Aex,  &  Alligati  fui  quilibet  ,  in  quantum  ipfum  con- 
cernât, in  Terris  &  Dominiis  fuis  ,  Perfonas,  Bona, 
&  Loca  hujusmodi  capta  ,  tàm  per  Mare  ,  quàm  per 
Terrani ,  reddcnt  &  reftitui  facient ,  absque  dilatione , 
coutradictionc,  Vel  diflicultate  aliquâ  ,  quàm  citiùs  per 
Partem  adverfam  inde  fuerint  requifiti. 

Item,  promiirum  eft  &  concordatum  quôd  ,  fi  ali- 
<]ui  ,  unius  Partium  prsdidarum  ,  vel  AUigatorum 
fuorum,  deliquerint  in  Territorio  alterius  Partis  ,  vel 
AUigatorum  fuorum  ,  &  non  fuerint  capti  per  Genres 
Territorii  ubi  ipfi  deliâum  commiferint,  &  fe  retraxe- 
rint  fub  Dominio  iplîus  cujus  partem  tenuerint,  Con- 
fervatores  ipfarum  Partium,  fuper  hoc  requifiti,  tene- 
buntifr  liberare  Perfonas,  fi  qua;  captas  fuerint,  &  re- 
parare  attemptata  &  dampna,  de  bonis  Malefadorum, 
ad  quantum  le  extendere  poterint  ;  & ,  ubi  Bona  dic- 
torum  Malefadorum  reperiri  non  poterint,  de  punien- 
do  Perfonas ,  fecundum  exigentiam  cafûs  : 

Et,  fi  Malefaftores  obedire  noluerint  ,  &  opus  fde- 
rit,  Confervatores  alterius  Partis  ,  fi  ad  hoc  requifiti 
fuerint,  adjuvare,  tenentur,  expenfis  Domini  fui, Con- 
fervatores ipfius  Partis,  cujus  fuerint  Malefaâores,  ad 
ipfos  mittendum  ad  obedientiam  ^  &  punieiidum  fecun- 
dum eorum  démérita; 
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Item,  non  patictur  diâus  Dommus  nofter  Rex,  nec  |      Item,  le  Roy  nôtre  Seigneur  ne  fiuffrerà  poïist  ;     ne    AvmA 
aliquis  Confœderatorum  fuorum,  qui  prxdiftas  Treu-    aujjy  ne  foitffreront  aucuns  de  [es  Alliez  ,    qui  ces  pre- 
gas  acceptaverint,   in  quantum  ad  ipfos,  x  A  M^xxevn.' finies  Trêves  auront  acceptées,  en  tant  comme  a  eulz,    JAZZ',, 

ipforum,  aut  Subditos  fuos  pertinuerit  ,  aliqua  Perfo-    ou  a  aucun  d''eulx  ,ou  de  leurs  Suhgiez  puet  appartenir ,  — » 

nas  aut  Bona,  per  Mare,  vel  per  Terram,  occalione    fue  aucunes  Perfinnes  ,    ou  Biens  ,  par  Mer  ,     ou  par 
Guerrœ  ,  vel  aliter,   durantibus  prœfentibus  Treugis  ,     Terre,  puijfent  eftre  pris,  arrejlez  ,of.  empefihiez ,  pour 

occafion  de  la  Guerre,  ou  autrement ,  dur  ans  ces  prefen- 
tes  Trêves ,  ne  pojfeffions  quelxconques  eftre  nfitrpees  es 
Terres  is'  Pais  du  dit  Adversaire  £  Angleterre ,  ne  de 
fis  Alliez  dejjtts  diz  ,  qui  ces  prefintes  Trêves  au- 
ront acceptées  ,  ne  de  leurs  Subgez  ,  contre  la  teneur 
d^icelles , 

Et,  s'ancime  Perfonne  ^  Biens,  Terres  ,  ou  Lieux 
eftoieat  prifis  ou  occupées ,  durans  ces  prefintes  Trêves, 
£5'  contre  la  teneur  d'icelles  ,  noflre  dit  Sire  le  Roy ,  iff 
fis  Alliez ,  en  tant  qu'il  regarde  un  chascnn  d'eulx ,  au 
leurs  Terres  ^  Seignories  ,-  les  Perfinnes  ,  Biens ,  Çs* 
Lieux ,  ainjî  pris ,  tant  en  Terre ,  corne  en  Mer  ,  firont 
rendre  l^  reftituer ,  fins  delay ,  contradiâion  ,  ou  diffi- 
culté quelconques  ,  le  plus  tofl  que  faire  fi  pourra  ,  fi 
tofl  qu'ilz  en  auront  efte  requis  par  la  Partie  adverfi. 

Item ,  eft  promis  ^  accorde  que  ,  fi  aucun  de  l'une 
ou  de  l'autre  Partie ,  ou  de  leurs  Alliez  »  commettent  au- 
cun délit  ou  Territoire  de  l'autre  ,  ou  des  Alliez  .  d'icellè 
Partie ,  ^  Hz  n'aient  efte  pris  par  les  gens  du  Territoi- 
re ou  Hz  ont'commiz  le  dit  délit ,  l^  Hz  fi  retraihoient 
fiubz  la  Seignorie  de  cellui  de  qui  Hz  tiennent  la  partie, 
les  Confirvateurs  de  l'une  ^  de  l'autre  Partie  ^  fur  ce 
requis ,  firont  tenuz  de  délivrer  les  Perfinnes  ,  s' aucu- 
nes en  eftbient  prifis  ,  ^  reparer  les  attemptaz  isf  les 
dommaiges  des  Biens  des  Malfaiéleurs  ,  en  tant  corne  Hz 
fe  pourront  extendere  ;  ^ ,  ou  cas  que  les  diz  Biens  ne 
pourraient  eflre  trouvez  ,  Hz  feront  tenuZ  de  punir  les 
perfinnes ,  filon  l'exigence  du  cas  : 

Et,  fe  les  Malfaiéleurs  ne  voulaient  obéir,  Ç^  /'/  eftoip 
befoing,  les  Confirvateurs  de  l'autre  Partie,  s' Hz  en  font 
requis,  feront  tenuz  de. aider  ,  aux  defpens  de  leur  Sei- 
gneur ,  les  Confirvateurs  de  l'autre  Partie  ,  de  qui  les 
Malfaiéleurs  feront ,  a  les  contraindre  a  ramener  a  obeis- 
fance  yceulx  Malfaiâeurs ,  isf'  i  les-punir  filon  l'exigen- 
ce dit  cas'. 

Item,  que  par  nul  meffait,  attemptat,  ou  êntreprifi,, 
fait  par  Mer  ^  ou  par  Terre  ,  s' aucuns  en  advenoient, 
en  aucunes  Parties  des  Royaumes  ,  Terres  ,  Seignories , 
^  Pais  du  Roy  nôtre  dit  Seigneur  ,  de  fis  Subgez ,  on 
de  fis  Alliez ,  au  de  fin  Adverfaire ,  ou  de  fis  Subgiez, 
ou  de  fis  Alliez ,  qui  ces  prefintes  Trêves  auront  accep- 
tées ,  comme  dit  eft  {que  Dieu  ne  veuille')  contre  les 
chofis  deffus  diéles  ,  ou  aucunes  d'icelles  ,  ces  prefintes 
Trêves  ne  puent ,  ne  pourront ,  eflre  tenues  ou  réputées , 
en  cefte  partie  ,  ne  en  autre,  pour  rompues  ,  mais  de- 
mourr'ont  en  leur  force  ^  vigour ,  ne  pour  ce  Guerre  ne 
fe  devra  faire  par  l'une  ou  par  l'autn  Partie ,  ne  prifè 
des  Perfonnes,  ne  failles  fermées,  Chafiaux  ,  ou  autres 
Fortereffes  eflre  affiegiees  ,  ne  Homicide  ,  ne  Murdre 
eftre  commis  ,  ne  Perfonnes  mifis  a  raencon  ,  ne  Mnr- 
cbandife  empefchiee ,  ou  quelque  autre  Grief  eftre  fait  ; 
mais  feront  réparées  ^  remifes  au  premier  ^  deu  eftat 
touZ  maléfices  ,  attemptaz  ,  ou  entreprifis ,  faiéles  par 
ceulx  de  la  partie  du  Roy  nôtre  dit  Seigneur  ,  i^  de  fis 
Alliez ,  tant  par  Terre ,  comme  par  Mer  ,  en  tant  qu'il 
puet  regarder  ùng  chascun  d'eulx  ^  par  les  Confirvateurs 
CSf  Commijfaires ,  telz  comme  le  Roy  nôtre  dit  Seigneur 
ç^  fis  Alliez  vouldront  ordonner,  en  chascun  de  fis  Paiis^ 
fur  les  diéles  Trêves  ;  ^  les  Malfaiéleurs  firont  puniz , 
filon  l'exigence  des  cas: 


Item,  per  nullum  malefadum  ,  attemptatutn  ^  vel 
ïnterprifam,  per  Mare,  vel  pet  Terram,  fi  aliqua  eve- 
niat  in  aliqua  parte  Regnorum  ,  Terrarum,  Dominio- 
rum ,  &  Partium  didi  Domini  nôftri  Régis  ,  Subdito- 
rum fuorum  ,  vel  AUigatorum  ,  vel  Adverfarii  fui, 
Subditorum  ,  feu  AUigatorum  ,  qui  bas  pr^fentes 
Treugas  acccptare  voluerint  ,  ut  praemittitur ,  (  q~uod 
Deus  avertat)  contra  fuperiùs  expreiïàta  ,  vel  aliquod 
eorum ,  prEfeates  Treuga;  non  debent ,  aut  poterunt 
eflè  tcuts ,  feu  reputatac ,  in  eâ  parte  ,  nec  alibi ,  pro 
fraâis ,  fed  erunt  in  fuo  vigore  &  robore  permanentes; 
nec  Guerrœ  pro  eo  fieri  debent  ab  unâ  parte  ,  vel  ex 
alia,  nec  prifx  Perfonarum  ,  obfidiones  Villarum  fir- 
matarum,  Caftrorum,  aut  Fortalitiorum  ,  nec  homi- 
cidia,  nec  rhurdria  commiira,nec  Perfonœ  ad  redemp- 
tiones  pofita; ,  nec  Merchandifaî  impeditas  ,  aut  aliud 
gravamen  quodcûnque  faftum  ;  fed  erunt  reparata  & 
repofita  ad  primum  &  debitum  ftatum  maleficia  ,  at- 
temptata ,  &  interprifœ  ,  fa£ta  per  ipfos  de  parte  Do- 
mini noftri  Régis  ,  &  Confœderatorum  fuorum  ,  tàm 
per  Mare  ,  quàm  per  Terram  ,  in  quantum  fingulos 
eorum  concernit,  per  Confervatores  &  Commilfarios, 
quos  diftiis  Dommus  nofter  Rex ,  &  Alligati  fui  duxe- 
rint  ordinandos  ^  in  qualibet  Partium  fuarum,  fuper 
diâis  Treugis  ;  &  diâi  Malefaâores ,  fecundum  quod 
cafus  exigerit,  débite  punientur. 

Item,  fi  aliquod  dubium,  ambiguitas,  vel  obfcuri- 
tas,  in  prsfentibus  Treugis,  vel  aliquo  punâo  earum- 
dem,  contigerit,  de  quo  vel  de  quibus  Confervatores 
praîfentium  Treugarum  utriusque  Partis  concordare 
non  poflint  ,  diiSus  Dominus  nofter  Rex  &  Adverfa- 
y/W  _/a«j, /?»!£■//>  committent  talibus  Perfonis ,  quibus 
bonum  fibi  videbitur,  ad  declarandum  dubium,  ambi- 
guitatem,  &  obfcuritatem  prsdiâas. 

Et  non  eft  intentionis  nec  voluntatis  noftr»  quôd 
prxfentes  TreugiE  générales,  modo  capts,  debeant  in 
aliquo  prsjudicare  Patitiis  curremibus  die  Datœ  ditta- 
rum  Treugarum  :  nec  etiam  eft  intentionis  vel  volun- 
tatis nofhrœ  quia  illi  ,  de  Ducatu  Aquitaniœ ,  &  de 
Regno  Francise,  qui  pro  faâo  Guerrarum  reccllerunt 
&  abierunt  a  Caftellaniis,  &  voluerint,  de  eorum  pro- 
pria voluntate,  durantibus  eisdem  Treugis ,  redire  ad 
.Loca  a  quibus  recefférunt  pro  fadto  Guerrarum  ,  ut 
diûumeft,  teneantur  folvere  Locis ,  a  quibus  receffé- 
runt, &  in  quibus  revertentur,  talia  deveria  &  obven- 
tiones  ,  qualia  folverunt  ante  eorum  receffum  ,  oc- 
.     ,  ,  cafione 
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Item^  fe  aucune  doubte  :^  ambiguite,  ou  obfiurte  adve- 
nait, en  ces  prefintes  Trêves  ,  ou  en  aucun  point  d'icel- 
les ,  de  la  quelle  ambiguite ,  doubte ,  ou  obfiurte  les  Con- 
firvateurs de  ces  prefintes  Trêves  ,  de  l'une  y  de  l'au- 
tre Partie,  ne  puift'ent  eftre  d'accord,  le  Roy  nôtre  dit 
Sejgneur  z^  fin  Adverfaire  d'Angleterre  commettront 
telz  Perfonnes ,  comme  bon  leur  femblera ,  a  déclarer  les 
doubte,  ambiguite^  ou  obfiurte  deffiisdiz. 

Et  n'eft  pas  notre  ententian  ou  volente,  que  ces  prefin- 
tes Trêves  générales  ,  ainfy  prifis  ,  doient  en  aucune 
manière  prejudicier  aux  Patiz  qui  au>  ont  cours  le  jour 
de  la  Date  d'icelles  Trêves  ;  ne  aujjy  n'eft  nôtre  enten- 
ti»n  ou  volente  que  ceulx  ,  du  Duchie  de  Guienne ,  ^ 
de  Royaume  de  France ,  qui  pour  le  fait  des  Giferres  s'en 
font  alez  ou  departiz  des  Chaftelleines  ,  ou  Hz  demou- 
roient ,  îs"  vouldront ,  de  leur  bonne  volente  ,  retourner , 
durans  ces  Trêves  ,  aux  Lieux  ,  dont .  Hz.  font  partiz. 
pour  le  fait  de  la  Guerre  ,  comme  dit  efi  ,  foient  (eauz 
de  paier  aus  diz  Lieux  ,  dont  Hz  font  partiz  ,  Es'  es 
quieulx  Hz  retourneront ,  telz  devoirs  \^  reddevances , 

qu'ilz 
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AnNO  «^fi""^  Terrarum  quas  excoluerint  aut  voluetint  es- 
colere  : 

Et  incafu  quo  aliqui  illorum,  qui  pro  taSo  Guer- 
'  rarum  receflèrunt,  (utdiâumeft)  reverti  nolueriiit, 
tuncilli,  quivoluerint  excolere  pra;diétas  Terras,  te- 
neantur  illa  folvere,  absque  eo  quod  per  aliquem  eis 
fiât  iinpedimentum  vel  dilturbium  occalione  prxlentis 
Treugs  : 

Et  non  eft  intentionis  noftrx  Commiffariorum  fu- 
pranominatorum ,  pro  unâ  parte,  vel  pro  aliâ  ,  quôd, 
per  prsfentes  Treugas,  per  nos  captas,  aliquod  prœ- 
judicium  fiât ,  vel  generari  poffit  aliquibus  Treugis, 
inter  Partes  &  Régna  prœdifla  aliàs  captis  ,  genetali- 
bus  ,  particularibus ,  perfonalibus ,  vel  realibus  ,  quo- 
vismodo. 

Et  quia  inter  nos ,  CommiflTarios  unins  Partis  &  al- 
tetius,  aliqualis  differentia  fuerat  five  contentio, 

Volentibus  Commiflariis  ,  pro  Parte  Angliac  ,  prac- 
fentes  Treugas  fub  linguâ  communi  (Latinâ  videlicet) 
concipi  &  confcribi, 

Nobis  autem  ,  Ambaxiatoribus  five  Commiflariis 
Partis  Francis,  volentibus  ipfas  Treugas  in  Linguam 
Gallicam  redigi  &  confcribi,  more  majorum  noftro- 
rum , 

Tandem  ,  communicato  confilio  ,  mutuoque  con- 
fenfu,  ne  (quodablit)  occaliotle  ditFerentiœ  Lingua- 
rum  tantum  bonum  impediri  poffit  ,  inter  nos ,  Com- 
inifTarios  antedidos ,  concotdatum  extitit  &  conclu- 
fum, 

Quôd  ad  fatisfaciendum  voluntati  utr'iusqué  Partis  , 
&  absque  unius  vel  alterius  Partium  pracdiflarum  ,  in 
futurum  ,  prEJudicio  ,  prœfentes  Treugœ  in  utraque 
Lingaa  conciperentur  &  fcriberentur  ,  &  ,  fervatâ  ip- 
farum  in  omnibus  fubftantiâ  ,  in  mundum  redigeren- 
tur,  nollrorumque  Commiffariorum  Sigillis  lignaren- 
tur,  ficut  &  prout  in  prasfenti  conceptiB,  fcriptx,  red- 
aélœ ,  &  conlignatœ  exiftunt. 

Et  funt ,  &  erunt ,  Confervatores  di£tarum  Treu- 
garum , 

Primo,  per  totum  Mare  ,  &  in  circuitu,  &  ambitu 
Regni  Franciœ ,  Admiraldus  &  Visadmiraldus^  qui  funt, 
&  pro  tempore  ipfarum  Treugarum  fuerint ,  &  quilibet 
eorum  : 

In  partibus  Flandriœ ,  Dominus  de  Guijlelle  Se  Mag- 
«us  Ballmm  FUiidrite  1  vel  ejus  Locumtenem  ,  &  eo- 
rum quilibet: 

In  Partibus  Picardie  Cafitaneus  Generalis  ipjîus  Pa- 
trice qui  eft  vel  erit  ,  &  ejus  Locumtenens  ,  &  eorum 
quilibet  : 

In  totâ  Normaniâ" ,  Cornes  Haricuria  ,  &  Viceco- 
mes  Meleduni  Confervatores  générales,  &  eorum  qui- 
libet , 

Et  in  diSiis  Partibus  Normania;,  ultra  flumen  Seca- 
ns ,  Dominus  de  Gravilh  ,  &  Dominus  de  Hambuye , 
&  eorum  quilibet,  particulares  Confervatores: 

In  Patriâ  Caceti,  Dominus  d'Eflouteville,  &  Domi-' 
nus  de  Boijfay^  &  eorum  quilibet,  Confervatores  par- 
ticularfes  : 

In  Ducatu  Britanîx  ,  Dominas  de  Rieux  Marefcal- 
his  Francice  ,  &  Dominus  Stefhanus  Gyo-a  ,  &  eorum 
quilibet  : 

lin  Partibus  Andegaven.  Cenoman.  &  Turron.  Do- 
minus Johannes  de  Craon  ,  Dominus  de  Montbafon ,  & 
Dominus  de  Bueil,  &  eorum  quilibet: 

In  Partibus  Piâaven.  Vicecomes  de  "Thouars,  &  Se- 
nefcallus  ibidem  qui  eft,  vel  erit,  &  eorum  quilibet: 

In  Partibus  Bituricen.  Dominus  Petrus  de  Grajfay , 
&  Senefcallus  ibidem  qui  eft  ,  vel  erit ,  &  eorum  qui- 
libet : 

In  Partibus  Petragoticen.  Xanâon.  &  Angolmen, 
Dominus  de  Pons  generalis  Confervator  ,  &  ienefcalli 
in  diâis  Partibus ,  quilibet  in  fuâ  Senefcalciâ ,  qui  funt, 
vel  erunt  pro  tempore  ,  vel  eorum  Lucatenentes  erunt 
Confervatores  particulares: 

In  Partibus  Lemovicen.  Senefcallus  qui  eft ,  vel  erit 
pro  tempore,  vel  ejus  Locumtenens  : 

In  Partibus  Alvernise  ,  Domimis  Beraldus  Daulphini 
de  Sanéto  Ulpizio ,  &  Ponchot  Dominus  de  Lengat,  Con- 
fervatores ibidem  : 

In  Partibus  BorboniîE  ,  Dominus  de  Beavoir  ,  & 
Batlliiius  Borbonii  qui  eft  ,  vel  erit  ,  &  eorum  qui- 
libet : 

In  Partibus  Agenen.  Vasconis,  Burdegalen.  Baion. 
&  in  toto  Ducatu  Aqnitania;  ,  &  Linguâ  Occitanâ, 
Cornes  Armtniaci,  generalis  Confervator  ,  &  SenefcalU 

diâarum 


qnilz  faioient  avant  leur  partcment ,  a  ctiufe  des  Terres 
qu'ilz  labouraient  ou  vouldroient  labourer. 

Et ,  ou  cas  que  aucun  d^iceulx ,  qui  pour  le  fait  des 
Guerres  s'en  font  alez  ,  comme  dit  ejl,  ne  vouldront  re-  ■ 
tourner  ,  adonc  ceulx  ,  qui  vouldront  labourer  les  diûies 
Terres,  foient  tenuz  de  paier  les  diz  devoirs  ^  reddc- 
vances  ,  fans  ce  que  par  aucun  leur  fait  fait  empes- 
chement  ou  defiourbier  pour  occafion  de  ces  prefeutes 
Trêves  : 

Et  aujfy  n'efl  pas  Pentention  de  nous  ,  Commiffaites 
defj'usnommez ,  pour  Curie,  i^ pour  P autre  Partie,  que, 
par  ces  prefenies  Trêves ,  par  nous  prifes  ,  aucun  préju- 
dice fait  fait ,  ou  puifi  eftre  engendre  a  aucunes  Trêves, 
autres  foiz  prifes  entre  les  Parties  l^  Royaumes  deffus- 
diz,  foient  générales  ,  ou  particulières  ,  perfunelles,  ou 
réelles,  en  aucune  manière. 

Et  pour  ce  que  aucune  différence  ou  diffention  a  ejle 
entre  nous ,  Commifjaires  de  l'une  (^  de  l'autre  Partie , 
fur  la  confeéiion  de  ces  prefentes  Trêves, 

Et  les  Commifjaires ,  de  la  Partie  d'Angleterre ,  vou- 
loient  quelles  feujfent  faiHes  ^  efcrtptes ,  en  Langaige 
commun  {c'eftaffavoir  en  Latin.) 

Et  nous ,  Commiffaires  de  U  Partie  de  France  ;  vou- 
lions qu'elles  feuffent  faiites  ^  efcriptes  en  Langaige 
Franpoys ,  corne  acoufiume  a  efte  par  noz  plus  gratis , 

En  conclufioH  ,  a  fin  que ,  pour  occafion  de  la  diffe- 
revce  des  Langaiges ,  fi  grant  Bien  ne  peufi  eftre  em- 
pefchie ,  nous,  euz  fur  ce  enfemble  coràmun  confeil  Jg" 
confentement ,  avons  efte  d'accord  is'  conclud, 

Pour  fatisfaire  a  la  volente  de  l'une  l^  de  f  autre 
Partie  ,  {^  fens  ce  qu'il  peuft  tourner  ,  ou  temps  ad- 
venir ,  a  aucun  préjudice  de  l'une  ou  de  l'autre  des 
Parties  deffnsdites ,  que  ces  prefentes  Trêves  foient  faic- 
tes  iff  efcriptes  en  l'une  ^  en  l'autre  Langaige  {Ceft- 
affavoir)  en  Latin  ^  en  Francoys  ,  i^  rédigées  au  net 
en  celle  manière  ,  tousjours  gardée  en  toutes  chofes  la 
fubftance  d'ic elles,  ^  feelles  de  nos  Seaulx  j  comme  il 
appert  par  la  teneur  de  ces  prefentes. 

Et  font,  i^  feront,  Confervateurs  de  ces  diètes  Trê- 
ves, 

Premièrement ,  en  (sf  par  toute  la  Mer  y  en  tou- 
tes les  Coftieres  du  Royaume  de  France  l'Admirai  isf 
Visadmiral ,  qui  font ,  ^  qui  pour  le  temps  ferrent  £5" 
chascun  deulz  '. 

Ou  Pais  de  Flandres  le  Sire  de  Guiftelle  ^  le  Sou- 
verain Bailli  en  Flandres ,  ou  fon  Lieuten.  ^  chascua 
deulx  '. 

Ou  Pais  de  Picardie  lé  Cappitaine  General  du  dit 
Pais  qui  eft  ou  fera  ,  ou  fon  Lieuten.  ^  chascun 
deulx  : 

En  toute  Normandie  îe  Conte  de  Harecourt,  Çs" 
le  Viconte  de  Melan  generaulx  Confervateurs  £5" 
chascun  deulx: 

Et  ou  dit  Pais  de  Normandie  oultre  SaMe  ,  le  Sire 
de  Graville  ^  le  Sire  de  HaiTibuye  ,  ^  chascun 
deulx  particuliers  Confervateurs  : 

Ou  Pais  de  Caux  le  Sire  d'Eftoutevillé^  Ç3'  le  Si- 
re de  BoiflTay  ,  particuliers  Confervateurs  £5?  chascun 
deulx  : 

En  la  Duchie  de  Bretaigne ,  le  Sire  de  RiéUt  Ma- 
rcfchal  de  France ,  ^  Meiîîre  Eftien  Coyon  is'  chas- 
cun d'eulx  : 

Ou  Pais  d'Anjou,  du  Maine  (3'  de  ToUrainé ,  Meffi- 
re  Jehan  de  Craon  Seigneur  de  Montbafonj  ijf  le  Sei- 
gneur de  Bueilh  ,  isf  chascun  d'eulx  : 

Ou  Pais  de  Poitou ,  le  Viconte  de  Thouàf  s ,  IS  Se» 
nefchal  de  Poitou,  qui  eft  ou  fera,  y  chascun  d'eulx: 

En  Berry  Meflire  Pierre  de  Craflliy ,  Senefciial  de 
Berry  qui  eft ,  ou  fera ,  ^  chascun  d'eulx  : 

En  Perregourt ,  Xantonge ,  y  Angolmoys  ,  le  Sire 
de  Pons  gênerai  Confervateur ,  ^  les  Senefchaulx  des- 
ditz  Pais,  ou  leurs  LieUxtenants ,  qui  font  ou  qui  pour 
le  temps  feront ,  particuliers  Confervateurs  ,  chascun 
Senefchal  en  fa  Senefchaucie  : 

Ou  Pais  de  Limofin  ,  le  Senefchal  du  dit  Pais  qui 
eft ,  ou  qui  pour  le  temps  fera  : 

Et  ou  Pais  d'Auvergne,  Meflire  Berault  Daulphitl 
Seigneur  de  Saint  Upize  ,  {3'  Ponchot  Seigneur  de 
Langat ,  Confervateurs  illec  : 

En  Bourbonnois ,  le  Sire  de  Beauvoir,  cs*  le  Baîllî 
de  Bourbonn  qui  eft  ^  fera ,  ^  chascun  d'eulx  ; 

En  /^génois ,  Gascoigne  ,  Bourdelois  ,  Bayonnoit ,  ^ 
en  toute  la  Duchie  de  Guicnne ,  ^  en  toute  la  Langue- 
doc,  le  Conte  à! KiVW^xvàC,  gênerai  Confervateur ,  à^ 

les 


I414. 


DU    DROIT    DÈS    GENS. 


îi 


diflarum-Scnefcalciarum  erunt  Coufervatores  partica- 
lares,  quiliout  in  luâ  t>enefcalcia, 

Et  quilioec  diflorum  Confervatorum  fupranomina- 
torum  habebunt  plénum  Poflè  ,  in  pardbus  iti  quibus 
quilibet  eorum  ell  ordinatus  ,  foli  &  in  folidum  ,  ad 
rcparandum  &  emeiidandum  omnia  dampna  ,  attemp- 
tata,  (Scexcefliis,  fatta  vel  perpetrata  contra  tenorem 
dicilarum  l'teugarum  ,  &  ad  puniendum  omnes  male- 
fadores  fecundiim  cafuum  exigentiam. 

In  quorum  omnium  teftimonium  prœfentes  Literas 
noûrorum  Sigillorum  munimine  fecimus  roborari. 

Datum  Lo,id'jnus  xxiv.  die  Januarii ,  Anno  Domini 
millelirao  quadriugentefîmo  decimo  tertio. 

CoUatio  fit  ciim  Literis   Originalibiis  fupcriùs  in- 
fertis. 


les  Senefchaus  des  Senefcbaccies  des  dit  Pais  partica-    ANNO 
liers  Cotifcrvateurs  chnsctm  en  fa  Senefchaucie  ; 

Et  chascun  des  C onfervatcurs  dejfi'.s  nommez  ont ^l^    '^4^3* 

auront  J?  avoir  ehascnn  ou  fais  ou  il  efl  ordonne,  fcitlz  ' 

"<^  four  le  tout,  four  fer  e  refarer  éf  amender    toutz    là^X^, 
tresfas    isf    dommr.iges  qui  ferrante  faiz  ou  dniinez.  en- 
countre  la  teneur  de  ces   diètes  Trêves  ,     fe'  de  frmir 
tous  malfaitieurs  félon  ce  que  les  cas  le  requerront. 

En  tcsmoign.  de  ce  nous  avons  fait  mettre  »oz  SeauK 
a  ces  frcfentes  Lettres. 

Donne  a  Londres  le  xxiv.  jour  de  Janvier  l'An  di 
grâce  mille  CCCC.  ^  treize. 


ïv. 

■  Janv.  'traSlatiis  Inducianan  inter  Henricum  V. 
Rcgem  jinglia,  &?  Johannem  Regem  Cas- 
tellie  in  anni  fpafiuyn  conclufarum.  Dat.  Lon- 
douiis  die  iS.  Januarii  Anno  141 4.  [Ry- 
M  E  R ,  Fœdera  ,  Convencioiics ,  icc.  Tom. 
IX.  pag.  10}-.] 

■^OvERiNT  univerfi  &  Cnguli ,  prsTentes  Litefas 
-^^  infpeâuri,  ôcaudituri,  qu6d  ego  Jahannes  Kade- 
rici,  Arcliidiaconus  de  Gordonio, 

lUuftrifllmi  ac  Potentilïîmi  Principis  &  Domini, Do- 
mini Johannis ,  Dei  gratiâ ,  Régis  CaftelU  isf  Legio- 
y.is  Secretariiis,  Amb.iffiator,  iive  Nuncius, 

Fer  eundem,  Sereniflîmum  Dominum  meum  ,  Re- 
gem ad  infralcripta  fpecialiter  deputatus  ,  liabens  ple- 
nariam  Poteftatem  ac  Mandatum  générale  &  fpeciale 
ad  conveniendum  &  trasStandum  cum  ,  Sereniffimo 
Principe ,  Domino  Henrico  ,  eâdem  gratiâ  ,  Rege  An- 
glite,  Confanguineo  fuo,  feu  alio  vel  aliis,  per  ipfum, 
SerenifEmum  Dominum  ,  Regem  Axgliie  deputando 
feu  deputandis,  fuper  Treugis  fiendis,  &  nonnullis  a- 
liis  Negotiis  pertradtandis  &  concordandis, 

Pro  adimplendo,  diâi  Sereniffimi  Principis,  Domi- 
ni mei  Régis  Caftellce  iS  Legionis  ,  Mandate  ,  prout 
decet  in  hac  parte, 

Ad  pta:fentiam  didi,  Sereniffimi  Principis,  Domini 
Henrici ,  niifer  Régis  Anglite ,  me  tranftuli,  ad  conve- 
niendum &  traâandum  cum  eodem,  feu  alio  vel  aliis, 
per  ipfnm  Serenilîlmum  Regem  Angli.e  deputando  /ive 
deputandis,  fupcr  Treugis  fiendis  &  firmandis,  &  aliis 
Negotiis  qux  bonum  &  tranquillitatem  ambarurh  Par- 
tium  &  Subditorum  eorundem  conccrnere  poflunt; 

Super  quibus  diflus,  Sereniffimus  Princeps ,  Domi- 
nus  Rex  Anglicc  fuum  conftituit  Ambaffiatorem  iive 
Nuncium ,  per  fuas  Commiffionis  Literas  ,  Venerabi- 
lem  Virum  ,  Dominum  Johannem  Honyngham  ,  Le- 
gum  eximium  Profeflbrem  ,  Archidiacouum  Dunel- 
meiifem,  Prothonotarium  ,  ad  conveniendum  mecum 
&  traftandum  fuper  Treugis  iniendis,  &  aliis  in  Lite- 
ris mes  &  fuce  Poteftatis  contentis  ; 

Quarum  quidem  Cornmiffionum  tenores  fequuntur 
in  hEC  verba, 

JOhannES,  Dei  gratiâ,  Rex  CaflelU  ^  Legionis, 
univerlis  &  lîngulis ,  ad  quos  pra:fentes  Littera;  per- 
venerint,  Salutem. 
Noveritis  quod  Nos, 

De  fidelitate  &  circumfpcâione ,  dilefli  noftri,  Jo- 
hannis  Roderici ,  Archidiaconi  de  Gordonio  ,  Secreta- 
rii  noftri,  plcniùs  confidentes, 

Ipfum  fecimus  &  conftituimus  Ambaffiatorem  five 
Nuncium  nollrum  ,  ad  conveniendum  &  traftandum 
cum  ,  Sereniffimo  Principe  ,  Henrico  Rege  Angli.e , 
Confanguineo  noftro  cariffimo; ,  aut  alio  feu  aliis  per 
îpfum  deputandis  ,  fuper  Treugis  fiendis  inter  Nos'  & 
diSluM  Regem  Confanguineum  nollrum  cariffmium, 
noftrosque  Subditos  &  fuos,  tàm  per  Terram  ,  quàm 
per  Mare,  ad  tantum  ,  &  per  tantum  tempus  ,  prout 
inter  ipfos  fuit  concordatum, 

Necnon  ad  concordandum  fuper  certis  die  &  Loco, 
ad  quos  folempnes  Ambaffiatores  nollri  conveniant , 
in  coufinibus  Regnorum  noftrorum  ,  cum  potertate 
fufficicnti  ad  procedendum  cum  Ambaffiatoribus  diôi , 
Sereniffimi  Principis  ,  Régis  Anglt.e  ,  Confanguinei 
roftri  cariffimi,  fuper  rcparatione  attemptatorum  con- 
tra Treugas  &  aliter  faâorum  ,  fecundum  quod  fuit 
concordatum  &  api/unduatum  in  captione  &  datione 
Tom.  II.    Part.  II. 


Treugarum  ,  per  ,  inclitx  memoria:  ,  ProgenîtorerK 
fuum,  Regem  //wç/j.f,  Avunculum  noftrum,  aliàs  tac- 
tarum  &  conceflarum. 

In  cujus  rei  Teftimonium  prtefentes  noftras  Patentes 
Literas,  noftro  Sigillo  fecreto  inpcndenti  muniras,  ac 
nomine,  Sereniffima;  Domina:,  Catherine  CaftelU  l^ 
Lcgioms  Reginie  Matris ,  6;  Domine  noftrœ,  gcrentis 
ad  prœfens  noftri  &  Regnorum  ndftrorum  curam,  tu- 
telam  ,  regimen  ,  adminiftrationem  ,  &  gubernatio- 
nem  ,  roboratas,  &  ipfius  auâoritate  duximus  conce- 
dcndas. 

_  Dat.  Taitri  die  o6tavâ  menfis  Augufti,  Anno  a  Na- 
tivitate  Domini  miUefimo,  quadringentefimo  tertio  de- 
cimo. 

rO  LA  REYNA. 


■pjE  N  R  I  c  u  s ,  Dei  gratiâ ,  Rex  Anglia  ^  Franci.e, 
■^  ■'•  £5"  Dominus  Hiberni.e ,  omnibus ,  ad  quos  prœfen- 
tes  Liters  pervenerint,  Salurem. 

Cùm,  lUuftriffimus  Princeps,  5'<'^«^'?i?-f,  eadem  gra- 
tiâ, RexCaftelle  ^Legionis,  Confanguineus  nofter 
cariffimus  ,  certum  Ambaffiatorem  fuujn  five  Nun- 
cium (videlicet)  Venerabilem  Virum,  Johannem  Ro- 
derici ,  Archidiaconum  de  Gordonio  ,  Secretariuitl 
fuum  ,  ad  Regnum  noftrum  Anglioc  transmilit  ,  ad 
conveniendum  &  traflandnm,  unà  nobiscum,  feu  alia 
vel  aliis  per  nos  deputandis  ,  de  &  fuper  hiis  qus  Bo- 
num, Pacem  &  tranquillitatem  utriusque  Regni  concer- 
nere  poflunt, 
Nos, 

Qui  Subditorum  noftrorum  quietem,  noftris  prsfcr- 
tim  temporibus,  fummis  delîderiis  appetimus  ,  &  qui 
pulcritudine  Pacis  dileâamur, 

Ad  Honorem  Dei  ,  ejûsque  Sacrofanâas  Ecclefis 
unitatem,  ac  ad  evitandum  humani  Sanguinis  cffufio- 
nem,  aliâque  dampna  irreparabiiia  ,  quE  indies  dirre 
Guerrarum  voragines  deduserint  ,  &  deduccnt  verili- 
militer  in  futurum  ,  nifi  de  remedio  in  ea  parte  provi- 
deatur  opportuno, 

Noftros  in  hiis  &  ad  ea  prxbuimus  confenfum  & 
affenfum, 
Unde  Nos, 

Deprudentia,  circumfpeâione,  fidelitate,  A  indus- 
tria,  dileâi  noftri,  Magiftri  Johannis  Honyngham ^hc- 
gum  Doftoris  ,  Archidiaconi  Dunelmeutis  ,  Protho- 
notarii  noftri,  plenariè  confidentes, 

Ipfum  fecimus  &  conftituimus  Ambaffiatorem  five 
Nuncium  noftrum  ,  ad  conveniendum  &  tradtandum 
cum  dido,  IlluftriffimiO  Principe  ,  Johannc  Rege  Cas- 
teille  Cff  Legionis,  aut  prEefato  Johanne  Roderici,  alio, 
Rvn  aliis,  per  ipfum  deputandis,  fuper  Treugis  fiendis 
inter  Nos  &  ipfum  Regem  ,  Confanguineum  noftrum 
cariffimum,noftrosque  Subditos  &  fuos, tara  per  Ter- 
ram, quàm  per  IVTare,  ad  tantum  &  per  tmtum  tem- 
pus, prout  inter  ipfos  fuerir  concordatum, 

Necnon  ad  concordandum  fuper  certis  die  &  Loco, 
ad  quos  folempnes  Ambafllatores  noftri  conveniant, 
in  confinibus  Regnorum  noftrorum  ,  cum  Potcftatc 
fufficiemi  ad  procedendum,  cum  Ambaffiatoribus  didi 
Illuftriffinni  Principis  Régis  Caftella;  &  Legionis  Con- 
fanguinei noftri  cariffimi  ,  fuper  rcparatione  attempta- 
torum contra  Treugas  &  aliter  failorum,  fecundum 
quod  fuit  concordatum  &  appunéluatum  in  captione  & 
dationeTrcugarum,  per,  inclito;  memoria;, //f^WiraîW 
Quartum ,  nupcr  Regem  Angliie  isf  Francise,  Progcni- 
torem  noftrum  ,  diâi  Johannis  Régis  AvunculuiTI,' 
aliàs  fadarum  &  con'ceffarum.  _ 

I  B  2,  Dat. 
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'Anno 
1414. 


Il 

Dat.  ia  Palatio  tiojiro  U'eftm.  tertio  die  menfis  Ja- 
nuarii ,  Anno  Regni  noftri  ptimo. 

IV  A  K  E  R. 

Ipfarum  Literarum  vigore  ,  ac  juxta  &  fecundum 
formam  &  tenorem  earumdem,  ego  Johames  Koden- 
ci,  i\jnbaffiator  &  Nuncias  fupradiâus,  cum  ,  prxfa- 
to' Vencrabili  Viro,  Domino  Johiwnc  ,  Lcgom  Doc- 
tore,  diûi  Illuflriflinii  Frincipis  ,  Domini  Uenrici  Ré- 
gis Axglut:  Ambaffiatore  &  Nuucio  ,  nomiullos  Trac- 
tatus,  Coufultationes ,  &  Communicatioues  habui,fc- 
ci,  &  interpofui,  varios  &  divcrfos,  de  &  fuper  mate- 
riis  &  negotiis  michi  &  fibi  commiffis,  ut  prxtcrtur, 
Et  tandem, 

Multis  confiderationibus  rationabilibus  ex  utraque 
parte  circumfpeûis ,  dehberatione  fuper  hiis  prxhabita 
diligenti, 

Ad  Honorem  Dci  ,  ejusque  Ecclefis  Sacrofandtœ 
unitatem, 

Ac  ad  evitandum  Sanguiiiis  humani  effufioncm, 
Necnon  pro  bono  coinmuni  &  utilitate  Rei  publicx, 
Regnorum  &  Dominiorum  utriiisque  Sereniffimonim 
Regum,  ac  Subditorum  &  Vaflfallorum  eonindem,  & 
ut  verus  &  bonus  Amor  mutuus  ,  &  Amicitia  ,  atque 
grata  converfatio  nutriri,  augmentari,  tîrmari,  &  con- 
tinuari  poffint  ,  inter  ipfos  Sereniffimos  Reges  ,  ipfo- 
riimque  Subditos  &  Valfallos , 

Necnon  ut  Mercandifs:  fuum  poffint  tenere  curfum 
fecurum  ex  utrdque  Partium  ,  tàm  per  Terram,  quàm 
perMare,  tempore  Guerrarum  durante, 

De  commuai  aviPamento ,  mutuo  affenfu  pariter  & 
confenfu,  mei  Johannis  Rodenci  ,  Ambaffiatoris  iive 
Nuncii  diâi,  Sereniffimi  Priiicipis,  Domini  mei  ,  Ré- 
gis Cajie/U  fff  Legianis,  necnon,  diai  Venerabilis  Vi- 
ri,  Domhûjohaams,  Legum  Doâoris,  Ambaffiatoris 
five  Nuncii,  difli  Sereniffiimi  Principis ,  Domini  Ré- 
gis Jngli^e, 

Ego  Johannes  Roderici ,  Ambaffiator  (ive  Nuncius 
prsEtatus ,  feci,  accordavi,  &  inii,  ac,  priEfentiuni  te- 
nore,  facio,  accorde,  &  inio ,  vice  &  nomine,  didli 
Sereniffimi  Principis  ,  Domini  mei  ,  Johannis  Re^is 
CafieJla  Js"  Legionis ,  &  pro  ipfo  ,  ac  omnibus  &  fin- 
gulis  Regnis  Caftellœ  &  Legionis  ,  Terris,  Patriis, 
Territoriis  ,  Civitatibus  ,  Villis  ,  Caftris  ,  Fortalitiis, 
Opidis  ,  &  eorum  Suburbiis  ,  in  Jurisdiaionibus  aut 
Dii^riaibus,  didi  Sereniffimis  Frincipis,  Domini  mei , 
Johannis  Régis  CaftelLe  ijf  Legionis  conftitutis  ,  fuis- 
que  VaiTalIis  &  Subditis,  Bonisque  &  Rébus  fuis  qui- 
busciinque,  unàcum,  Venerabili  Viro,  Domino  Jo- 
hanne,  Legum  Doâore,  Ambaffiatore  &  Nuncio  prse- 
fato , 

Qui  etiam  mecum,  vice  &  nomine,  diâi  Sereniffi- 
mi Frincipis ,  Domini  Henrici  Régis  Ânglia: ,  pro  ipfo, 
ac  Regno  Anglise ,  Ducatu  Acquitannia;,  Terris,  Pa- 
triis, Territoriis,  Dominiis,  Civitatibus,  Villis,  Cas- 
tris,  Fortalitiis,  Opidis,  &  eorum  Suburbiis,  in  Ju- 
risdiâionibus  aut  DiUriûibus,  diôi  Sereniffimi  Frinci- 
pis, Domini  Régis  AiigUa  conftitutis ,  fuisque  VafTallis 
&  Subditis,  Bonisque  &  Rébus  fuis  quibuscùnqae,  fe- 
cit,  accordavit,  &  iniit, 

Bonas ,  iirmas  ,  &  inviolabiles  Treugas  générales, 
SufrentiaiTi  &  Guerrœ  Ablliucntiam,  tàm  per  Terram, 
quàm  per  Mare,  pro  uno  Anno  ,  incipiente  ab  Orra 
Solis,  diei  Purificationis  Beatœ  Marix  Virginis  proxi- 
rno  futuri,  usque  ad  occafum  Solis  diei  Purificationis 
difti  Beats  Marix  Virginis  Anno  revoluto  ,  qui  crit 
de  Anno  &  Nativitate  Domini  miUcfimo,  quadringen- 
tefimo,  quartodecimo ,  duraturas, 

Itemquôd,  durantibus  d'6tis  Treugis ,  Sufreiniâ  & 
Abftinentiâ  Guerrx,  cefl'ent  &  celTabunt  ,  per  di£tum 
Sereniffimum  Principcm  ,  Dominum  Rcgeyn  CaJlelLe 
y  Legionis,  fuosqnc  Subditos  &  Valfallos  ,  omnes  & 
fingiilx  prifœ  ,  captiones  Feifonirum  ,  Navigiorum, 
Mcicnndifaram  ,  ac  omnium  aliorum  bonorum  quo- 
rum-ûnqiie,  dicti  Sereniffimi  l'rincipis,  Domini  iVf^;/ 
Anglix,  feu  Subditorum  &  Valiallorum  fuorum,  nec- 
no.i  Civitatum,  Oafirorum,  Fortalitioriini,  Villarum, 
&  aliori^m  Locorum  quorumcùnque,  didi  Sereniffimi 
Principi.-.,  Domini  Régis  Atjglue,  Subditorum  &  Vas- 
fllorum  fuorum,  deinolitiones  domorum,  inurorum, 
&  camporum  combulliones, 

Nec  erunt  aliqua  Callra  ,  Villas,  nec  aliqua  Forta- 
litia  ,  feu  Locus  alius  quiciinque  ,  diâi  Sereniffimi 
Principis  ,  Domini  Régis  AngVue  ,  Subditorum  aut 
Vaffallorum  fuorum,  obfclfa,  affiallita,  debellata,  pec 
publiée  feu  clandeftinè  elcalata,  aut  furtivè  capta, 
Necnon  omnes  aliœ  pillarix  ,  roberiœ  ,  five  dcprs- 


dationes,  &  omnia  alia  fafta  Guetta; ,   tàm  in  Terra,    Ammq    1 
quàm  in  Mari,  &  tàm  in  Portu,  quàm  extra  Portum, 
cclfantibus  omnibus  fraude  &  malo  ingcnio.  I414, 

Item,  quod,  tempore  diclarum  Treugarum  duran- 
te, non  capiantur  per ,  diflum  Sercniilimum  Princi- 
pem,  Dominum  meiim,  Regem  CuftelUisf  Legums , 
aut  Subditos  &  Vaflàllos  fuos  ,  aliqua  Nuvig'a,  Per- 
foucc,  Mercandifx  ,  aut  alia  Bona  qutecûnqàe  ,  dicli 
Sereniffimi  Priucipis,  Domini  Régis  Augli^c,  aut  Sub- 
ditorum &  Valiallorum  fuorum  ,  in  Terra  ,  nec  in 
Mari,  nec  in  Portu,  nec  extra  Portum,  pto  marcha, 
contramarcha,  rcprifaliis  ,  occalîone  cautionum  ,  pro- 
mifTionum,  obligationum ,  veiiditionum,  nec  fub  co- 
lore alicujus  prxdiètorum  ,  nec  alia  via  ,  Iive  modo, 
aut  alio  colore  quocunque ,  tempore  praifentium  Treu- 
garum  durante. 

Item  ,  quôd  omîtes  &  finguli  Subditi  &  ValTalIi, 
diâi  Seteniffimi  Principis  ,  Domini  Régis  Angli.e, 
tempore  prxdiftarum  Treugarum  durante  ,  poflint  ire 
ac  tranlirc,  facere  &  ftire  in  didis  Regnis  Callellx  & 
Legionis,  Patriis,  Terris,  Territoriis  ,  ôc  Dominiis, 
diâi  Sereniffimi  Principis,  Domini  mei,  Régis  Ciifle/- 
/•e  ^  Legionis,  fjpradidis  quibuscunque,tàm  in  Ter- 
ra, quàm  in  Mari, 

Et  de  eisdem  fe  abfentare  &  redire  totiens  quoticns 
placebit, 

Necnon  Mercandifas  licitas  &  non  proliibitas  facere, 
Viàlualia,  quotiens  opus  erit ,  emere  Iive  compara- 
re  falvô  &fecurè,  absque  offi;nfa  corporis  vel  bono- 
rum, folvendo  débita  Regalia,  feu  quœcunque  alia  De* 
veria  antiqua,  &  alias  Cullumas,  folvi  confueta. 

Et,  generaliter  &  particulatiter,  nichil  tiet,  in  Ter- 
ra ,  nec  in  Mari ,  per ,  diâum  Sereniffimum  Princi- 
pem,  Dominum  meum,  Regem  CtsftelLe  éf  Legionis, 
nec  per  Subditos  &  Vafliillos  fuos  ,  feu  ipforum  alte- 
rum  ,  contra,  prsdidum  Sereniffimum  Principem, 
Dominum  Regem  Anglix,  aut  contra  aliquem  Subdi- 
tum  feu  Subditos  fuos  ,  feu  ipforum  Bona  quxcun- 
que,  quacùnque  caufâ  feu  occalîone,  quod  fit  in  cori- 
trarium  prxfentium  Treugarum  ,  Sufterentix  6c  Abiti- 
nentix  Guerrx,  rempote  ipfatum  dutante. 

Et  fi  (  quod  abfit)  tempore  ipfarum  Treugarum  du- 
rante ,  aliqux  Perfonx  ,  Navigia  ,  Metcandifx ,  aut 
aliqua  alia  Bona  ,  dve  Loca  qucccunqne  fuerint  capta 
five  captx,  feu  aliquid  aliud  attemptatum,  per  Subdi- 
tos &  Vafl"a!los  ,  didi  Sereniflimi  Principis ,  Domini 
mei,  Régis  Caftellx  &  Legionis,  contra  didum,  Se- 
reniffimum Principem  ,  Dorninum  Regem  j^ngli.-e, 
fudsque  Subditos  &  Valfallos  ,  feu  ipforum  aliquem , 
contra  prxdidas  Treugas  ,  quôd  idem  ,  Sereniffiinus 
Princeps ,  Dominns  meus ,  Rex  CaJlelLv  cff  Legionis , 
per  lè,  aut  deputatos  feu  deputandos,  Ofllciarios  fuos, 
illa  faciat  plenè  reftitui  &  repparari,  unà  cum  dampnis, 
fiunptibus,  &  expenfis,  ac  Malefadores,per  ipfum  aut 
didos  Officiarios  fuos,puniantur  &  corrigantur  fecun- 
dum exigentiam  cafûs,  cefïïintibus  in  omnibus  prxdic- 
tis,  &  ipforum  quolibet,  totâ  dupliciiate  ,  fraude,  & 
malo  ingenio. 

Item,  quôd,  propter  aliqua  forisfada  ,  captiones, 
roberias,  five  deprxdatioaes,  aut  qnascunque  alias  at- 
temptationes,  per  Mare,  vel  per  Terram,  per  didos 
Subditos  &  Valfallos,  diâi  Sereniffimi  Principis,  Do- 
mini mei  ,  Régis  Caflellx  y  Legionis,  perpetrata,  (î 
qux  intervencrint  (quod  ablit)  contra  prxdittas  Treu- 
gas ,  Sufrentiam  five  Guerrx  Abllinentiam,  Treuga; 
hujusmodi  non  habeantur  nec  reputentur  ,  in  totuin, 
nec  in  aliqua  fui  parte,  pro  fradis  ,  ruptis  ,  Çwz  viola- 
tis  ,  nec  propter  lioc  fiet  Guerra  ab  una  Parte  contra 
aliam  ;  fet  ,  ipfis  Treugis  &  Sufremia  Guerrx  in  fuo 
robore  duraturis,  tempore  ipfarum  durante,  omnia  & 
lingula  foresfada,  captiones,  robcrix,  deprxdationes, 
feu  quxcunque  alix  attemptationes  ,  per  didos  Subdi- 
tos &  Valfallos  ,  didi  Sereniffimi  Principis  ,  Domini 
mei,  Régis  Caftelhe  (^  Legionis,  perpetratx,  per,  ip- 
fum  Sereniffimum  Principem,  Dominum  meum,  Re- 
gem Ciiftellx  y  Legionis  ,  feu  Offici;irios  fuos  ,  exis- 
teiitcs  in  Loco,  in  quo  hujusmodi  foresfada  ,  captio- 
nes,  roberix,  deprxdationes,  feu  quxcunque  alix  at- 
temptationes fadx  feu  perpetratx  fuerint,  vel  ad  qnem 
applicuerint  ,  repparentur  &  deducantur  ad  prilliuum 
ftatum,  &  Malefaâores ,  per  ipfum  Sereniffimum  l^rin- 
cipem,  Dominum  meum,  Regem, awt  Officiarios  fuos, 
débité  ,  fecundum  exhigentiam  cafûs  ,  corrigantur  & 
puniantur. 

Item,  C\  comingat  (quod  abfit)  quôd  aliquis  feu  ali- 
qui  Subditi  &  Valfalli,  diâi  Screniffinni  Principis, Do- 
mini mei  ,  Rcgis  CaftelU  isf  Legionis ,  tempore  dida- 
rum  Treugarum  dutante  ,  ccpednt  feu  deprxdaverint 
1  aliqua 
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AVKO  âliquîiBona,  Serenillimi  Principis,  Domini  Re^is  An- 
gli-e,  feu  Subditoium  &  ValFallorum  iplius,  quôd  ca- 
1414.  piemes  live  depra;daiues  talia  Bona  capiantur  &  deti- 
iieantur  per  Ofliciarios  Rcgios  ,  diéti  bcreniffimi  Prin- 
cipis, Domini  mei,  Régis  CaftetU  éf  Lcgioais,  exis- 
tentes  in  loco  in  quo  dicta  Bona  fucrint,  feu  ad  q  cm 
applicuerint ,  ut  fiât  Jultitia  de  capieiitibus  live  dcprs- 
dantibus  ,  &  de  Bonis  fuis ,  fecundum  exigentiam 
cafûs; 

Et  Bona,  fie  capta  five  deprœdata  ,  ut  prœtnittitur , 
capiantur  per  diftos  OfficiaiiosRegios,  &  ponantiir  de 
manifcfto  in  bona  &  fecura  cuftodia  ,  in  manibus  ali- 
quorum  proborum  virorum  di6H  loci  ubicûmque  difla 
Bonafuerint,  vcl  ad  quem  applicuerint,  lit  i-'ars  damp- 
niticata  abfcns ,  five  prœfeiis  ;  ^,fi  de  captùme  &  pra;- 
da  veridicè  conftet  ,  eidcni  Parti  dampniticatx  realitcr 
&  de  taâo  relHtuantur  &  liberentur  ,  live  ejus  Procu- 
ratori  ad  hoc  légitimé  conftituto  ,  unà  cum  dampnis, 
fumptibus  ,  &  expenfis  ,  folvendis  de  Bonis  capien- 
tium: 

Et,  ut  prœdidœ  Treiiga;  meliùs  &  utiliùs  ex  utraque 
Parte  teneantur ,  cuftodiantur  ,  five  conferventar ,  ad 
toUendum  muita  inconvenientia  &  mala,  quœ  ex  Na- 
Vigiis  armatis  per  Subditos  &  ValFallos  unias  vel  alte- 
rius  Partis  oriebantur  &  interveniebant,  ac  impofterum 
oriri  &  intervenire  poterant  ,  ego  Johamtes  R-iderici  ^ 
Ambafllator  five  Nuncius  prscdidus,  concordavi  cum, 
Venerabili  Viro,  Domino  Johaam  Doâore,  Ambas- 
lîatote  five  Nuncio  p:aEdiéto,  quôd,  fi  ali>^uis  vel  ali- 
qui  Subditi  vel  Vallalli  ,  diâi  Serenillimi  Principis, 
Domini  mei  ,  Rcgh  Caftellce  k^  Legionis  ,  voluerint 
armare  aliquod  Navigium  feu  aliqua  Navigia,  quocum- 
que  nomine  nuncupentur  ,  in  aliqua  Civitate  ,  Villa, 
Caftro,  aut  in  ipforum  Portu  ,  feu  alioLoco  quocùn- 
quc ,  in  didis  Regnis  Caft.'Ux  &  Legionis ,  h  ipforum 
Dominiis,  Terris,  Patriis,  five  Territoriis  conlîitutis, 
quôd  Officiales  Regii,  ibidem  exifteiites  ,  vel  ipforum 
Liocatenentes ,  nullo  m  ido  permittant  hujusmodi  Na- 
Vigium  feu  Navigia  armari, 

Aut,  'à  arm.itum  vel  armata  fuerint ,  extra  Porturri 
exire  feu  navigare,  nifi  \rmatoT  feu  Armatores  hujus- 
modi Navigii  feu  Navigiurum  primo  "i  ante  omnia  de- 
derint ,  realiter  h.  de  fado  ,  bonas  ,  armas  ,  fecuras, 
legittimas,  &  fufficientes  tidejuflbrias  cautiones  ,  in 
manibus  didorum  Officiariorum,vel  ipforum  Locum- 
tenentium,  de  non  deprîednndo,  capiendo,aut  facien- 
do  malum  five  dampnum  in  Regno  Anglias ,  Ducatu 
AcquitanisE,  Patriis j  Terris,  Territoriis,  &  Dominiis, 
didi  Sereniffimi  Principis,  Domini  Régis  Angliie  ,  aut 
fuis  Subditis  &  Vaflàllis,  Bonisque  à  Rébus  fuis  qui- 
buscunque,perTerram  nec  per  Mare,  tempore  hujus- 
modi Treugarum  durante, 

Nec  didi  Armatores  pri(àm  aliquam  ,  juftam  vel 
injuftam,  fadam  five  perpetratam  in  &  contra  didum, 
Serenilîimum  Principem  ,  Dominum  Regem  Aagli.e ^ 
aut  Subditum  feu  Subdiios  fuos  ,  in  Portum  aliumj 
quàm  in  Portu  in  quo  Navigium  aut  Navigia  armatum 
àut  armata  fuerint  ,  ducent  five  duci  facient  ,  nili  vi 
ventorum  ,  aut  profecutione  inimi.ornm 'didi  j  Sere- 
niffimi Principis ,  Domini  mei ,  Régis  Cafi^llx  y  Le- 
gioms ,  feu  Subditoriim  &  Valfallorum  fuorum  ,  aut 
turbi'ie  vel  impulfu  Maris  fint  ardaii;  quibus  celTanti- 
bus,  didi  Armatores  didam  prifam  ad  locum,  in  quo 
dictum  Navigium  feu  Navigia  .armatum  five  armata 
fuerint,  ducere  teneantur , 

Et,  a  dida;  fidejullbrias  cautiones  fufficientes  ,  per 
îpfos  Uffiriarios  Regios,  feu  ipfornm  Locumtenentes, 
capta  fuerint  ,  ac  didi  Armatures  hujusmodi  Navigii 
feu  Navigiorum  ali-jua  mala  perpetraverint,ut  fupradic- 
tum  elt  ,  Armatores  &  Fidejulï()rcs  ipforum  prscdida 
mala  &  dampna  ,  per  ipfos  perpetrata  ,  ut  prjefertur, 
unà  cnm  dam^mis  ,  expenlis,  &  intereflTe  ,  folvere  & 
rtfarciri  tcneantrr  Parti  lœ'œ, 

Et,  fi  didi  Officiales  Regii,  feu  ipforum  Locumte- 
nentes ,  prxdidas  fufficientes  fidcjuflbrias  cautiones 
rccipere  non  curaverint  ,  ut  prxfertur  ,  &  didus  Ar- 
mator  five  Armatores  hujusmodi  Navigii  feu  Navigio- 
r'im  depridaverint,  feu  cejerint  ,  aut  aliquud  malum 
fîve  dumpnum  feceint,  feu  per  Ge'ites  iplius  Navigii, 
vcl  in  iplis  Navigiis  exillentes  ,  in  aliquo,  contra  prs- 
fjn tiu m  tenorem  Treugarum  ,  fuerit  attemptatum,  in 
di-tis  Regno  AngliîB  ,  Ducatu  Acquitauiae  ,  Patriis, 
Tf-rris  ,  Territoriis,  &  Dominiis,  didi,  Sereniffimi 
Principis,  Don-ini  Régis  Anglia:  ,  in  &  conira  Subdi- 
tos &  Vafl"al!os  fuos  ,  feu  ipfiirum  Bona  qua:cun- 
que  ,  Officiales  Regii  prasdidi  hujusmodi  deprœda- 
tiones  ,  captiones,  mala,  &  dampna,  per  didos  Ar- 
matores perpetrata  ,  ficut  &  Pars  attemptans ,   Parti 
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dampiuficats  realiter  folvere  &  reftituere  teneantur;      A  ^r^rt 
Super  quibus  didus,  Sereniffimus  Princeps  ,  Domi-    "-^^^ 
riusmeus,  Rex  CaftelU  êf  Legtonis  ,  faciet  vel  tieri    1414,, 
faciet,  per  fuos  Officiarios  &  iViiniftros,  ]\x[\\vs.  com- 
plementum  ,   necnon  executionem  in  Bonis  didorum 
Armatoriim  ,   Officiariorum  fuorum  ,    feu  Fidejuliô- 
rum,  fecundum  quod  cafus  exh'gent. 
^  Item,  ego  Johariyies  Roderici^t\mbaff\itOT  five  Nun- 
cius pra:diétus  ,  nomine  quo  fupra  ,  concordavi  cum- 
dido  Venerabili  Viro  ,    Domino  Jûha?me  Dodore' 
Ainbaffiatore  &  Nuncio,  vice  &  nomine  didi  ,  Sere- 
nillimi Principis  ,    Domini  Régis  Angine  ,   conlideratâ 
utilitate  Rei  publics  uttiusque  Regnoruni  &  Partium 
&  ut  Perfona:  dampniricatœ  ,  unius  &  altcrius  Partis; 
citiùi  &  faciliùs  poffint  de  dampni-,  fibi  f^dis  luu  i,la- 
t!s,  tàm  per  Terram,  quàm  per  Mare,  confcqui  Jus- 
titiîE  ci.mpicmencum,  quôddïdus,  Sereniilimus  Piin- 
ceps,  Dominus  meus,  Rex  CajlelUis:  Lcg.uhis ,  Do- 
mino concedente,  fuos  inittat  folempnes  Ambalfiato- 
res  ad  Fonîem  Ribidum  circa  priniani  diem  menfisju- 
lii  proïimo  futuram  ;  vel  ad  ipfam  primam  diem  didi 
meafis  Julii, 

Qui  quidem  Ambîffiatorcs  concordabunt  de  modo 
fe  videndi  ,  &  infiniul  conveniendi  h  llandi  cam  Am- 
baffiatoribus  diéti,  Sereniffimi  Principis,  Domini  Régis 
Angiut^ 

Et  quôd  didi  Ambaffiatores  ,  fie,  ut  prœmittitur, 
mittendi  ,  habt-aut  fufficientem  Potiftarcm  audiendi, 
cognoscendi,  decidendi,  &  fine  debico  termin-.ndi  om- 
nes  &  fingulas  lites  live  ca  fas  ,  niotas  live  movenJas 
per  quasciiiique  Perlbnas  utriusque  Partium,  de  h  fu- 
per  omnibus  &  fiugulis  roberiis  ,  prœdis  ,marchis,  coii- 
tramarchis,  feu  aliis  captionibus  quibusciînque  ,  fattis 
five  perpetratis,  per  Terram,  vel  per  Mare,  per  quas- 
cûiique  Perfonas  ,  Subditos  &  Valfallos  utriusque 
Regnorum  &  Dominiorum  ,  praeter  &  contra  formam 
Treugarum  ,  aliàs  inter  didos  Dominos  &  eorum 
Régna  initarum,  citra  tempus  quo  regnare  inccpit,  ce- 
lebris  recordatiouis  &  mémorise  ,  Dominus  Ùexriciis 
Rex  Callellie  ^  Legionis  ,  Pater  didi  ,  Sercninimi 
Principis  ,  Domini  mei  ,  Johamiis  Régis  CaftelU  £3* 
Legioms^  moderni ,  usqiie  ad  diem  Purificationis  Bea- 
ts Maria;  Virginis  proximô  futuram ,  in  qua  prœfentes 
Treugs  incipere  debent ,  ac  Sententiam  feu  SententiaS 
proferendi. 

Et  quicquid  per  didos  Ambaffiatores  fuerit  judica- 
tum,  determinatum  ,  &  fentcntiatum  ,  débita;  execu- 
tioni  demandabit,  aut  demandari  faciet ,  didus,  Sere- 
niffimus Princeps  ,  Dominus  meus  ,  Rex  CajlelLc  es* 
Legionis^  in  Regnis,  Doiniiiiis,  Patriis,  &  Territoriis 
fuis,  bonâ  fide,  &  fine  aliquâ  deccjtione, 

Fuit  tamen,  fuper  hoc  ,  interme,  did  m  Jï-Zw»- 
■nerfi  Roderici,  acdittum,  Venerabilem  Virum  ,  Do- 
minum Jiihantiem  Dodorcm  ,  Ambaffiacorem  five 
Nuncium  didi,  Sereniffimi  Principis  ,  Domini  Régis 
Aûghie^  ciuicordatum,  quôd,  cafu  quo  didus ,  Sere- 
niffimus Princeps  ,  Dominus  meus  ,  Rex  ^.aftellae  & 
Legionis  non  polfet  didos  fuos  folempnes  Ambullia- 
tores,  citra  diem  vel  ad  diem  fupradiduin,ad  LocuiH 
prœtadum,  fuptr  Negotiis  prscdidis ,  transmittere,  ut 
ptïefertur,  quôd,  hoc  non  obftante  ,  Treugi  hujus- 
modi, datx  &  concefiS:  ,  permaneant ,  tempore  ipfa- 
rum  durante  ,  in  fui  roboris  finnitate. 

Item,  ad  majorem  caiitelam  rohiirisque  firniitatem,' 
ego  'Johanties  Rodenci ,  Ambaffiator  five  Nuncius  pra;- 
fatus  ,  concordavi  cum  ,  dido  Venerabili  Viro,  Do- 
mino Johiinne  Dodore  ,  Ambaffiatore  five  Nuncio, 
didi  Sereniffimi  Principis  ,  Domini  Régis  Angiiœ, 
quôd  didus,  Sereniffimus  Princeps ,  Dominus  meus, 
Rex  Caftellœ  &  Legionis,  cum  Ambaffiatoribus  fuis^ 
per  ipfum  in  Fontem  Rabidum  mittendis.cirra  diem  vel 
ad  diem  fupra  prxdidam,  mittat  fuas  Patentes  Literas, 
fuo  niagno  Sigillo  figillatas,  coiifirmatorias  &  appro- 
batorias  hujusmodi  pra;fentium  Treugarum  ,  ac  om- 
nium alior'jm  &  fingulorum  in  Literis  didarum  Treu- 
garum conteiitorum, 

Proinitttndo,  bonâ  fide,  &  in  verbo  Regio  ,  per 
easdem  Litteras  ,  quôd  prcodidas  Treugas- ,  ac  omnia 
alia  &  fingula  in  Litteris  Treugarum  contenta  ,  per  le 
tenebit  &  obfervabit,  ac  per  Subditos  &  Vallhllos  fuos 
teneri  &  obfervari  ficiet,  prout  in  eisdem  continentur, 
bonâ  fide,  &  fine  aliqua  deceptione, 

Tradendas  Ambaffiatoribus  didi,  Sereniffimi  Princi- 
pis ,  Domini  Régis  Angliœ  ,  per  ipfum  in  Bayonam 
mittendis  ,  ad  conveniendum  cum  didis  Amb-lfiatori- 
bus  didi  ,  Sereniffimi  Principis  ,  Domini  mei  ,  Régis 
Caftellx  &  Legionis  ,  fuper  negotiis  tu  didis  Litteris 
Treugarum  conttntis, 
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Dumodo  fimlles  Litteras  confirmatorias  ,  liudato- 
rias,  &  upprobatorias  diCtarum  Treugarum ,  &  aliorum 
in  dictii  Litieris  Treugarum  contentorum  ,  ipli  Am- 
baflîatores  didi  ,  Sereniffimi  Priucipis  ,  Domini  mei , 
Régis  Caftellx  &  Legioiiis  ,  recipiant  ab  eisdem  Am- 
bafliatoribus  diiSi,  Screniffiini  Priucipis,  Doinini  Régis 
Anglîa:. 

lu  quorum  omnium  &  fingulorum  faiElorum  Tcfti- 
monium  ego  Joha>if/es  Rodcrici  ,  Ambaffintor  iive 
Nuiicius  prôEtlitus  ,  prxf.'iites  Patentes  Literas,  manu 
propria  fcriptas,  Sigillo  meo  iupendeuti  communivi. 

Data  &  aStà  in  Civitatc  Loyidoxiamm ,  die  vicefimâ 
oflavâ  menlis  Januarii  ,  Anno  a  Nativitate  Domini 
millefimo ,  quadringcntellmo ,  quartodecimo. 

V. 

traité  de  Paix  fs"  â^  Alliance  entre  S  i  g  i  s  m  o  n  D 
Empereur,  (â  Charles  VI.  liui  de  Fran- 
ce ,  fait  à  Trente  le  zf.  Jttin  14 14.  [G.  G. 
L  E I  B  N  1 T  z ,  Codicis  Diplomatici  pig.  507. 
d'où  l'on  a  tiré  cetce  Pièce  ,  qui  ie  trouve 
auffidans  Lunig,  Teutfch.  Reichs-Archiv. 
Part.  Spec.  Cent.  I.  Abtb.I.  Abfatzll.vom 
Kayfcr,  pag.  j8i.] 

SIgismundus  De!  gratia  Romanorum  Rcs  fem- 
pec  Auguftas,  ac  Hungariœ,  Dalmatia;,  Croatis, 
&c.  Rex;  notum  facimus  univerlîs  prsfentibus,  atque 
futuris.   Quod  nos  ad  memoriam  reducentcs  Uniones, 
Colligatioues  &  Fœdera  per  Sereniffimos  Principes  Do- 
minum    Carolum   Quartum    divx   memraiîe 
Romanoruin  Imperatorem  femper  Auguftum  ,   &  uo- 
hemice  Regem  ,    Genitorem  noftrum   chanffimum  pro 
fe ,  Hîcredibus  ac  Succeiroribus  Bohemia:  Regibus,  cam  1 
deinde  per  Dominum  Weuceflaum  tune  Romanorum 
&  Boliemis  Regem  ,    Fratrem  noftrum  ciiariffimum,  j 
pro  fe  ac  pro  nobis,  &  lUuftri  Joanne  quondam  Duce  i 
Juliacenfi  (1)  Fratre  noftro  chariffimo,noftrisque  Hs- 
redibus  &  Succelforibus  Bohemix  Regibus,  cum  Sere-  } 
niffimo  Principe  Domino  Carolo  quondam  Francorum  | 
Rege  Inclytiflîmo,  cujus  animam  poffideat  Paradifus,  | 
pro  fe  &  Filiis  fuis  Carolo  primogenito  ,     tuno  Del-  | 
phino  Viènnenfi  ,     &  Ludovico  Comité  Valelii  ,   nec  j 
non  Ludovico  Andegavenfi  ,   Joanne  Bituricenfi  ,    &  j 
quondam  Philippo  tune  Burgundiae  Ducibus  Germanis 
fuis,  Hxr^dibusque  &  Succelforibus  eorumfaûas,  ini-  | 
tas  &  juratas  ;   casdemque  Uniones  ,  Alligationes  ,  &  j 
Fœdcia   cum  Serenillimo   Principe  Domino   Carolo  1 
nunc  Francorum  Rege  inclytiffimo,  rcnovaffe  &  con- 
firraalle  ;  menti  pariter  non  immeritô  reducentes  ,  quan-  j 
tis  fivore,  îelo,  &  amore,  ne.xibus  etiam  fangiiinis  & 
Fœderis  ad  hoc  ipfum  impellentibus  ,  ipfe  Confangui-  I 
neus  nofter  DomiLius  Carolus   quondam   Francorum  | 
Rex  inclytiffimorum  Progenitorum  fuorum  veftigiis  in-  ] 
hserendo,  nos  &  nortr-im  Domum  Bohemiï  ftierit  con- 
tinua favorabiliter  profecutus  ,     &  prœfatus  Dominas 
Carolus  niuic  Francorum  Rex  de  die  in  dîem  profequi 
nondeflftit;  compellimur,tàin  divinœ  Legis  inftitutio- 
ne  quàm  fanguinis  proximitate  ;    &  prxmi.jrura  viciffi- 
tudine  vicem  rcpcndere. 

>.  Quas  ob  res  cum  eodem  Sereniflîmo  Principe  Do- 
mino Carolo  Francorum  Rege  Confanguineo  noftro 
carilTimo,  fuisque  Ha;redibus,&  in  eodem  Francorum 
Regno  Succeflbribus  ,  in  Dei  Salvatoris  nomine  ,  to- 
tius  quoque  Tiiifitatis  ,  pro  confolatione  ac  Ûabilitate 
RcTnornm,  ac  grata  filute  ,  noftris  ,  fui.que  Ditioni- 
bis°tideliam  &  fubjcflorum;  Uniones,  Fœdera,  Col- 
ligaiioi'es  &  Promiffiones  haflenus  cum  eo ,  &  aliis  ut 
fuprafadj:,  falva  &  excepta  cxclulione  infra  fcripta, 
perpétua  roboris  iirmitate  vigcre  volentes;  iplos  &  ip- 
fa,  (icut  inter  prsfatum  Dominum  Carolum  Quartum, 
&  poftmodum  Dominum  Wenoeflaum  pro  fe,  ac  no- 
bis ,  &  charililmo  Fratre  noftro  Joanne  olini  Duce 
Juliacenfi  ,  ac  Hceredibus  &  Succclforibas  noftris  ,  ac 
antediâum  Dominum  Carolum  Francorum  Regem, 
&  pro  fe  &  fuis  Hxredibus  fafla;  feu  fadia  fuerunt,  & 

(l)  LifMici  &  dans 
pifte  que  Lehnhz.  W-m 
Fils  ,    W'-t'tH'S  qui  fu 
foi  Roi  a  :  Honglic  & 
trois,  nui  fuc  Maickgr-tvc 
lu  j-.imais  Duc  de  Julicts, 
Voici  les  Tilies  qu'il  fe  donu 
fit  &  LlfMit  MurMo,  ir  Du 
Chkisto    


l'Article  fuivant  Lufacifi  C'cft  une  faute  de  C. 
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in  Litteris  defuper  confciâis  liquidius  funt  exprefTs  & 
exprelTa  ,  cum  jam  diito  Domino  Carolo  nunc  Fran- 
coru.m  Rege,  Ludovico  primogenito  Duce  Aquitanis 
&  Delphine  Vicnnenli  ,  Joanne  Turonix  Comité  & 
de  Ponthiuro,cjusdem  Domini  Caroli  Francorum  Ré- 
gis Filiis;  Screniiilmo  Principe  Ludovico  Hierufalcm 
!&  Sicilis  Rege,  Andegavenfi  Duce,  Joanne  Duce  Gi- 
turicenli ,  Caiolo  Duce  Aurcliauenli ,  Philippo  &  Joan- 
ne ejus  Fratribus,  Joanne  Duce  Borbonii,  joanne  Co- 
mité Alençonii,&  Eduardo  Duce  Barrenli  Conlangui- 
neis  nofîris  chariffimis,  ipforumque  Hxrtdibus  &  Suc- 
celforibus  ;  pro  nobis  ac  Serenilîimo  Principe  Domino 
Wcnccflao  Bohemix  Rege  Fratre  noitro  chariflimo, 
noilrisque  Hxrcdibus  ;  &  tam  in  Romanorum,  quàm 
Hungarix,  Dalmacio:  ,  Croatia;  &  Bohemia;  prœd'dis 
Regnis,  &  corum  quolibet  SucccUbribus,  de  novo  ra- 
cimus,  renovamus ,  ratificamus  ,  &  approbamus ,  ac 
etiam  confirmamus. 

3.  Et  ad  horum  majorem  fittnitatem  promittimus 
bonâ  fide,  &  fub  virtute  juramenti  per  nos  ad  Sanda 
Dei  Evangclia  prxftiti,  pro  nobis  h  Hxredibus  acSuc- 
celforibus  noftris  prxdidis  :  quod  à  modo  in  antea  &  ' 
in  perpctuum  erimus  boni,  légales,  atque  perfedi  ami- 
ci  iplius  Domini  Caroli  Francorum  Régis,  Filiorum, 
Nepotum,  &  aliorum  prœnominatorum  Confiinguineoj 
rum  fuorum,  &  noftrorum  ;  &  quod  honorem  ,  ubc- 
rem  llatum,  commodum  &  profeftum  eorum  femper 
procurabirnus ,  viis,  modis ,  &  ingeniis  quiiiuscumque 
realiter  &  cum  eftcdu  ;  ac  univerfum  damnum  ,  quod 
iplis  vel  eorum  Hsredibus  &  Succeflbribus  in  Perfonis, 
honore  vel  rcbus,  feu  Regno  Francix  antedido  ,  ac 
etiam  Juribus  fuis  per  quempiam  irrogari  poli'et,  quo- 
modocumque  &  qualitercumque,  dum  ad  noftri  noti- 
tiam  devenerit,fideliter  vitabimus.  Ipfos  quoque  Hse- 
redes  &  Succeifores  fuos  prxdidos  adverfus  quoscunv 
que  ,  qui  contra  ftatus  ,  Jura  ac  conditiones  eorum 
moliti  funt  hadenus  ,  aut  quomodolibet  molirentur, 
tàm  in  adipiscendis,  quam  in  recuperandis ,  &  retinen- 
dis  adjuvabimus,  &  rcftaurari  curabimns,  ac  fortitica- 
bimus  totâ  noftra  potentia,  conlllio,  3u.\ilio  &  favore, 
ac  alio  quoquo  modo,  &  realiter  effedivéque  no.s  op- 
ponemus  omnibus  &  lingulis  Rcgibus  ,  Communitati- 
bus,  &  aliis  quibuscumque  tàm  Ecclefîafticis  ,  quàm 
Secularibus,  cujuscumque  ftatus  ,  Dignitatis  aut  cmi- 
nentiœ  exiftant,  qui  ipforum  dispendium,  jaduram.ac 
verecundiam  modo  aliquo  procuraflenr,  Iive  deinceps 
procurarent  ;  ac  honorem  ,  profedum  &  ftatum  eorum 
cuftodiemus,  manutencbimus  ,  exaltari  &  recuperati 
procurabirnus  legaliter  toto  pofTe  noftro. 

4.  Et  ne  poft  'hujusmodi  Unionis  h  Amoris  gratam 
concordiam  aliquîe  dubietates  inter  nos  ,  feu  noftros 
utrobique,  quafunque  ratione,  feu  occalione  confur- 
gant,  &  ut  futuris  fcandalis  via  feu  materia  prxcluda- 
tur,  promittimus,  ut  fupra,  quod  ipfos Domuium Ca- 
rolum Francorum  Regem  inclytiffimum  ,  ac  cxteros 
prxnominatos  ,  Hxredcsque  &  Succelloi^es  fuos  pra- 
fitos  in  Regno  Francorum  prxdido,ac  quibuscumque 
ejusdcm  Rei^ni  Principatibns,  Ecclefîafticis  &  Secula- 
rib'js,  Comiiatibus,  Terris,  Caftris  ,  Ditionibus,  Ci- 
vit.atibus,  Dominiis,  Prxrogativis  ,  Honoribus,  Prxe- 
minentiis ,  ac  quibuscumque  Juribus  &  Pertinentes  ad 
eundem  Francorum  Regem,  &  ejusdem  Rcgni  Coro- 
nam,  aut  Hxreditario,  ieu  quocumque  alio  Jure  fpcc- 
tantibus  non  impediemas  ,  moleftabimus,  impcdirique 
aut  invadi  confentiemus  publiée,  vel  occulte;  imè  ve- 
rius  ad  recuperandum,  reftituendum,  manutenendum 
&  poflidendum,  atque  obfervandum  prxdida,conlilio, 
auxilio  ,  favore  i&  modis  omnibus  contra  omnes  & 
quoscumque  ac  etiam  contra  Joannem  nominatnin 
Ducem  Burgundix,  ejusque  Coadjutores  &  AdhEren- 
tes  prxfentes  &  futuros ,  quem  &  quos  in  prxfentibus 
Unionc  ,  Confœderatione  &  Colligationc  ,  ac  etiam 
in  prxmilïis  renovatione  &  contîrmatione;  non  obftaii- 
te,  quod  didus  Philippus  olim  Dux  Burgundiœ  ,  & 
fui  Hxrcdes  in  eisdem  comprehenfi  fuilFcnt  &  expreffè 
nominati ,  exclufuin  &  exclufos  eftè  ,  i&  pro  cxclufo 
&  exclulis  penitus  haberi  volumus,  ope,  confilio,  & 
auxilio,  poftquam  ad  notitiam  noftram  perveuerit,  ju- 
vabimus  fine  fraude.  Quodquc  fi  per  inadverteiitiain 
vel  aliter,  in  didarum  Promifllonum,  Oblig;!rionum, 
(Si  Confœderationum  pra.|udicium  ,  &  contra  ipfarum 
tenorcs  fadum  five  promiflum  quovis  modo  extitcrit, 
noftrorum  Subditorum  quorumcunque  feu  Officiario- 
rum  ex  parte,  liatque  feu  attentetur  ,  quandocuinque 
in  polterum  ;  illud  &  illa  quam  primùm  de  ipfis  eri- 
mus informati  reparare  ,  ac  reparari  ,  reintegrari  ,  re- 
cuperari  &  reftaurari  facere  debere  ,  &  cum  etFcdu, 
fub  virtute  prxdidi  juramenti  per  nos  prxftiti  ,  pro- 
mittimus. 
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AnNO  wiift'fnus,  di£las  quoque  Confœderationes ,  Uniones, 
&  Colligationes  modo  &  forma  pramiflîs  inviolabiliter 

1414*   obfervare. 

y.  Et  ut  hsc  omnia  robore  &  valitudine  perpetuis 
validentur  &  conârmentur,has  prïfentes Litteras  nos- 
tras  fecimus  Majeftatis  noftrs  Sigilli  noftri  appenfione 
muniri  noftro  &  Imperii  Sacri  Coronarum  Hungatiœ 
I  &c.  Bohemte  &c.  in  reliquis  ,    ac  alietio  in  omnibus 

Juribus  femper  falvis.  Datum  Tridenti  Anno  Domi- 
ni  millefimo  quadringentefimo  decimo-quarto  ,  vige- 
fima  quînta  die  menlis  Junii  ,  Regnorum  noftrorum 
Anno  Hungariae  vigelimo  oâavo ,  Romànoruni  vérô 
quarto. 

vi. 

iQ, }ai\l.  Pa5la  inter  Philippum  Mariam  An- 
glu  m  Ducem  Mediolanenfem  j^Pandul- 
FUM  DE  Malatestis  Brùctes  &?  Ber- 
garni  Dominum.  In  Caftro  Portée  Jovis  Medio- 
lani  10  Juliij  Inii^.VII.  Anm  141 4.  [Piè- 
ce authentique  ,  tirée  des  Archives  Royales 
de  la  Ville  de  Milan,  Regift.  R.] 

/«  Nom'iae  Doaimi,  Amen. 

A  Nno  a  Nativitate  ejusdeni  Domini  millefimo 
-^*-  qaadringentefimo  quarto  decimo,  feptima  Indic- 
tione,  die  decimo  Julii,  liora  paulo  poft  vesperas  tertias. 
In  Caltro  PortE  Jovis  Mediolani,  videlicet  in  Caméra 
Cubiculari  infrafcripti  Domini  Ducis  fita  in  diâo  Cas- 
tro respondente  verfus  Zardinum  diSi  Caftri.  Ibique 
Illuftris  Princeps  ,  &  Excellens  Dominus  Dominas 
Filippus  Maria  Ariglus  Dux  Mediolani  &c.  Papis,  An- 
gleriîeque  Comes,  Filius  quondam  Illuftriiîimi  Princi- 
pis ,  &  femper  recolendx  Metnoriœ  Domini  Johannis 
Galeaz  Mediolani  primi  Ducis  &c.  ex  una,  &  pro  una 
Parte  :.  Et  Speâabilis  Legum  Do£i;or  Dominus  Ma- 
tlièus  de  Petruciis  de  Fano,  Vicarius  &  Cancellarius 
Magniâci  ,  &  Potentis  Domini  Domini  Pandulfi  de 
Malateftis  Brilia  ,  &  Pergomi  &c.  &  ipfius  Magnifie! 
Domini  Pandulfi  Procurator,  &  Pirocuratorio  nomine 
ad  lise  ,  &  alia  latius  liabens  MandatUm  a  prafato 
Aiagnifico  Domino  Pandulfo  ex  alia,  &  pro  alia  Par- 
te ,  ut  latius  confiât  dido  Mandato  per  publicas,  & 
autenticas  Litteras  Patentes  prasfati  Domini  Pandulfi 
ejus  Sigillo  imprsflTo  munitas  ,  &  per  Cancellarium 
fuum  fubfcriptas ,  non  abolitas  ,  non  cancellatas ,  nec 
inaliqua  parte  earum  fuspe£tas,ibidem  in  prœfentia  Par- 
tium,  &  Teftium  infrafcriptorum  aâualiter  demonftra- 
tas,quarum  ténor  fequitur  in  hac  forma. Pa  n  d  u  l  fus 
de  Maiateflis  Brixis  ,  Pergomi  &c.  Speâabili  Legum 
Dodtori  Domino  Matheo  de  Petruciis  de  Fano,  Vica- 
rio,  &  Conliliario  noftro  prxfenti ,  &  recipienti  Fa- 
cultatem ,  &  omntmodam  Poteftatem,  plenumque,  & 
FufEciens  Mandatum  patifïèndi  ,  capitulandi ,  contra- 
hendi  ,  &  Pa6ta ,  Ligas ,  Conventiones  ,  &  Capitula 
cujuscutique  maneriei  firmandi^  &  concludendi  etiam 
cumjuramento  in  noftri  animam ,  inter  lUuftrem  Prin- 
cipem  i  &  Excel  fum  Dominum  Dominum  Filipum 
Mariam  Anglum  Ducem  Mediolani  &c.  Papix ,  Ail- 
glerixque  Connitem  parte  una,  &  nos  parte  altéra, cum 
Capitulis  ,  Obligationibus,  Claufulis  ,  Conditionibus, 
Promiffionibus,  pœnarum  addidionibus ,  cautelis  ,  & 
folempnitatibus  neceflàriis,  &  opportunis,  &  prout  ei- 
dem  Domino  Matheo  videbitur  &  placuerit  ,  qualia- 
cunque  elfe  contingant  ipfa  Paûa  ,  &  Promiffiones , 
etiam  i\  in  generali  Mandato  noftro  non  comprende- 
rentur,ac  li  Mandatum  fpetiale,  &  plusquam  fpetiale, 
&  fpecificum  exigèrent,  cum  obligationibus  bonorum 
noftrorum  praefentium,  &  futurdrum  ,  &  cum  plena 
&  generali  adminiftratione, cum  libéra  tenore  prsefen- 
tium ,  fponte  i<.  ex  certa  fcientia  ,  concedimus  atque 
damus,  promittentes ,  fiib  obligaîione  noftrum,  &  bo- 
norum noftrorum,  prffifent!um&  futurorum,&c.  quic- 
quid,  per  prefatum  Dominum  Matheum  noilro  nomi- 
ne promiilùm  ,  conventum ,  geftum  ,  adum  ,  firma- 
tum,  capitulatum,  conclufum  ,  &  ligatum  fuerit  in 
fpecifica  forma,  &  pro  teinporibus,  modo,  &  ordine, 
quibus  per  ipfum  Dominum  Matheum  contraâum,& 
fitmatum  fnerit,ratum,gratum,  &  firmum  habebimus, 
&_oinni  celfante  exceptione  tenebimus  fub  vinculo  fi- 
dei  rijftrc,&  obligatione  peiie  infitmati  Contraâus  mu- 
tui  opponendum.  In  quorum  fidem  ,  &  teftimonium 
has  noitras  Pitt-ntcs  Litteras  munitas  noftro  folito  Si- 
gillo fieri  fecimus  pet  noftrum  Cancellarium  in  Caftro 
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noftro  Cafoleti  Terrîtorii  Crem.x  ,  ad  majoretn  robo-  A  .,:,L., 
ns  firmitatem  fub  Anno  Domini  milefîmo  quadringen-  •**-'^'^°. 
tefimo  quarto  decimo,  die  feptima  Julii ,  feptima  In-  \'à\À. 
diaionc,iignatum  Jo.ANTONius,fponte,&ex  certa  ^  ^' 
fcientia,  nulloque  errore, vi  vel  metu  duûijdeliberati, 
&  apenfati  pervenerunt ,  &  perveniunt  ad  infratoripta 
Paéla,  Conventiones,  Promiflîones,  Ligas,  Coufede^ 
rationes ,  &  ad  infralcripta  omnia ,  &  fingula  ,  ac  fe- 
cerunt ,  inhierunt ,  firmaverunt ,  contraxerunt ,  con- 
cluferunt,  &  Ugaverunt  infrafcripta  Pafta,  Ligas, Con- 
ventiones ,  Promiffiones  ,  Confederationes  ,  Concor- 
dias,  &  infrafcripta  omnia,  &  lingula  folemniter  fo- 
lemnia,  &  folemiii  hinc  indè  ftipulatione  vallata,cum 
interventu  quarumque  folemnitatum ,  qui:  in  talibus 
&_fimilibus,  tam  de  Jure ,  quam  de  confuetudine  re- 
quiruntur,  primo  videlicet  prjefatus  Dominus  Dux 
Mediolani  ibi  prsfens  contentus  eft  ,  &  contentum  fe 
vocat  ,  &  dicit  verfus  prssfatum  Dominum  Matheum 
Procuratorem  prœdiaum  diélo  Procuratorio  nomine 
ftipulantem  &  recipientem  oinnia  fuprafcripta ,  &  infra- 
fcripta. Quod  prœfatus  Dominus  Pandulfus  de  Ma- 
lateftis  proffequi  poffit ,  &  profiTequatur  impiefam  fuam 
contra  Civitatem  CremonK,Comitatum,  Diftriâum, 
Terrirorium,  &  Pertinentias  fuas,  iisque  ad  obteiuio- 
nem  difts  Givitatis  cum  Comitatu,  Diftriftu,  &  Ter- 
ritorio  ut  fupra,  exceptis  Terris,  &  Locis  Deftriâus, 
&  Episcopatus  ejusdem  citra  Abduam  coiiftitiitis,  & 
exceptis  illis  Caftris,  Locis,  &  Terris  diili  Dittridus, 
feu  Diocefis,  quœ  tenentur  ,  feu  poffidentur  per  Do- 
rnjnum  Ducem  Mediolani  ,  feu  alium  ejus  nomine, 
etiam  fi  dici  poflTent  ullo  modo  fpeâare  Civitati,  aut 
Diocefî  Cremonenfi,&  vult,&  promittit  prsfatus  Do- 
minus Dux  Mediolani  &c.  fubvenire  prEefato  Domino 
Pandulfo  ,  ut  facilius  obtinere  poffit  ipfam  Civitatem 
de  Galeonis  fex  cum  aparamentis,&  Nautis  fibi  neces- 
fariis  pro  Galeonis  ipfis  ad  omnem  requifitionem  prse- 
fati  Domini  Pandulfi  ,  usque  ad  obtcntum  prsdiftœ 
Civitatis  expenfis  tamen  ipfius  Domini  Pandulfi  ,  ac 
etiam  preftare,  &  prieftari  facere  quantum  eft  pro  fafto 
ipfius  Domini  Ducis  comoditatem  ,  &  ufum  liberum, 
&  expeditum  aquarum  Padi ,  &  Abdue ,  ac  Terrarum, 
&  Locorum  didi  Domini  Ducis  adjacentium  Civi- 
tati Cremona:,  &  Fluminibus  antediélis ,  &  expedien-  ' 
tium  dido  Domino  Pandulfo  pro  dîfta  Imprei'ia  cum 
omni  favore  poffibili  ,  &  cum  prœftatione  Vitlualium 
pro  neceffitatibus  exercitus  diâi  Domini  Pandulfi  pre- 
tio  compétent!.  Ita  tamen  quod  diûus  ufus  tît,  &  fiât 
fine  prejuditio  &  periculo  Status  Domini  Ducis  preliba- 
ti,  promittens  didus, Dominus  pro  fe  ,  &  Hœredibus 
fuis  diéto  Procuratori  di£to  nomine  recipienti ,  Quod 
de  ipfa  Civitate,  &  Comitatu,  Diftriflu  ,  <&  Territo- 
rio,  &  pertirientiis ,  ut  prefertur,  direâè  nec  indireftè  fe 
impcdiet,  nec  impediri  faciet  ullo  modo,  nifi  in  favo- 
rem,  &  ad  utilitatem  ipfius  Domini  Pandulfi  ,  promit- 
tens ulterius  pro  fe,  &  Hseredibus  fuis  ,  tam  fuo  pro- 
prio  nomine,  quam  nomine,  &  vice  Speâabilium  Co- 
mitum  Filippi ,  &  Bertolomei  de  Arcellis  Fratrum,  pro 
quibus  folemniter  promittit  de  rato  ,  quod  obferva- 
bunt ,  &  ratificabunt  ,  &  approbabunt  omnia  fupra- 
fcripta, &  infrafcripta  pro  fe,  &  gentibus  fuis  pro  toto 
illo  tempore^ ,  quo  flabunt  ad  ftipendia  ,  &  fervitia 
prsfati  Domini  Ducis  ,  &  continuô  pro  Terris  eorum 
quibuscunque  ,  &  quomodocunque  tenent ,  &  poffi- 
dent,  &  tenebunt,  &  poiïidebunt  fub  Dominio  prxfiti 
Domini  Ducis  ,  &  ita  promittit  prœfatu.*  Dominas 
Dux  fe  aflurum,  &  curaturum  cum  effedu  quod  prœ- 
fatus  Filippus  ,  &  Bertolomeus  de  Arcellis  obferva- 
bunt,  ratificabunt,  &  approbabunt  omnia  fuprafcripta, 
&  infrafcripta,  tam  pro  ipfis,  quam  pro  gentibus,  & 
Terris  eorum,  ut  prefertur  ,  hoc  addito  ,  &  exprelfo 
quod  diâi  Comités  Filippus,  &  Bertolomeus  fint  obli- 
gati  ad  obfervantiam  prœmifforum  ,  &  infrafcriptorum 
pro  eo  tempore  tantum  quo  Dominus  Martinus  de 
Faventia  cum  Gentibus  fuis  ftabit  ad  ftipendia  prjefati 
Domini  Pandulfi  ,  &  ad  obfervationem  fuprafcripto- 
rum,  &  infrafcriptorum  erit  obligatus,  etiam  hoc  ado  ' 
quod  fi  prefatus  Dominus  Martinus  cum  Coniitiva 
fua  discedcret  a  prœfato  Domino  Pandulfo  ,  quod  ni- 
hilominus  prœfati  Comités  Filippus  &  BartoloiTJeus 
pro  eo  tempore  quo  ernnt  ad  ftipendia  prœfati  Domini 
Ducis  teneantur  ad  obfervationem  contentorum  ire 
prxfenti  Inftrumento  dido  Domino  Martîno  aliquali- 
ter  non  venicnte  ad  oftenfam  prxfati  Domini  Ducis, 
feu  Dominii  fui  ,  vel  ad  defenfam  alicujus,  feu  ali- 
quorum  ,  contra  q'-em  ,  vel  quos  prccfatus  J^ominus 
Dux  ageret,  vel  infifteret,  vel  agi,  feu  inliftl  facerct, 
&  e  converfo,  fi  prœfati  Comités  Philippus  ,  h  13:ir- 
tolomeus  recédèrent  a  ftipehdio  praifati  Domini  Ducis, 
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•^^^  tetnpore,  quo  erit  ad  Itipcndia  prxfati  Domim  Pandul- 
I414.  fi,  teneatur  pro  fe  ,  Gcnte,  &  Territorio  fuis  ad  ob- 
fervationem  contentorum  in  prîcfcnti  Inlirumenco,  iplis 
Comitious  non  vcnieiitihus  contra  prrcfatiim  Domiiimn 
Paodulfum  ad  oftenfani  ipluis  Domini  Paudulfi  ,  _  vel 
ad  detTinûm'aliqnorum  ,  contra  qwos  aj;cret  prxfjtus 
Dominus  Faiidulfus  :  Et  etiam  prœdida  locnni  ha- 
beant  discedente  a  prœfato  Domino  Duce  altero  did:o- 
rum  Fratrum  modo  prxdiiîlo  fmgula  lingulis  congrue 
referendo  ;  pridiftus  autem  Dominus  Matlieus^  l-'ro- 
curator,  &  Ftocuratorio  nomine,ut  ftpra,praefati  Do- 
mini Pandulfi  promilit ,  &  foicmnitcr  promittit  prœli- 
bato  Domino  Duci  Mediolani  &c.  ibi  prxfenti  ,  ftipu- 
Janti,  &recipienti,  quod  deinceps  ullo  modo  direSe, 
nec  per  indircftum  non  le  intromittet ,  nec  impediet, 
nec  intromitti  vel  impL-diri  faciot  de  aliquibus  Civitati- 
bus,  Terris,  Lncis,  &  Caftris,  nec  de  ipforum  Dis- 
triâibus,  iSucatibus  ,&  Pertinentiis  que  per  ipfum  Do- 
minumDuccm,  feu  ejus  nomine  nunc  tenentur ,  feu 
poffidentur,  cxceptis  tamen  Terris,  Cartris ,  &  Locis, 
quœ  vigore  aliorum  Capitalorum,  Conventionum  ,  & 
Ligœ  vigentis  inter  ipfum  Dominum  Ducem,&  dittum 
Dominum  Pandulfum  debentur,  &  fpeélnre  debent  ad 
didum  Dominum  Pandulfum,  nec  etiam  fe  introniit- 
tet,  nec  impediet,  nec  intromitti,  feu  impcdirl  faciet , 
ut  fupra,  de  Terris  Crems,  &  Pandini  ,  earumque 
Diliriâibus,  &  Pertinentiis,  nec  de  aliis  Terris,  feu 
Locis,  qua3  tenentur  per  Georgium  de  Benïonibus, ex- 
cepta Terra  Offanenghi  cum  Guria,&  Pertinentiis  fuis, 
quas  ad  prœfens  tenct  diâus  Dominus  Pandulfus  :  Et 
fimiliter  fe  non  intromittet,  nec  impediet,  nec  intro- 
mitti ,  feu  impediri  faciet  de  Civitatibus  Lauds  ,  & 
Cumarum  Terra,  &  Cattro  Tritii  earnmque  Diflriâi- 
bus,  &  Pertinentiis,  nec  de  aliquibus  aliis  Civitatibiis , 
Caftris,  Terris,  &  Locis ,  quE  fituata  fiint  citra  Ab- 
duam ,  &  ultra  Padum ,  quœ  fuerint ,  aut  tenta  fuerint 
per  Illuftriffimum  Dominum  qnondam  Ducem  Medio- 
lani Patrem  prsefentis  Domini  Ducis,  exceptis  Ponti- 
bus  cum  eorum  Fûrtiliciis  ,  qus  per  Dominum  Pan- 
dulfum tenentur  citra  Abduam ,  &  exceptis  iis  qux  ad 
Jurisdiftionem  Civitatis  Cremonae  fpeâant ,  &  pertine- 
'  re  debent  dummodo  non  teneantur,  vel  non  poffidean- 
tur  per  diâum  Dominum  Ducem,  vel  alium  ejus  no- 
mine, excludendo  femper  Civitates,  Caftra,  &  Terras 
qiiE  tenentur  per  Dominum  Marchionem  Eftenfem, 
contra  quas  agere  polîlt  pro  fuo  libito  voluntatis ,  pro 
ut  fibi  videbitur  ;  Item  promilit  ,  &  promittit  prefatus 
Dominus  Matheus  Procuratorio  nomine  pracfati  Do- 
mini r'andnlfi  ,  pro  fe  &  Hœredibus  iplius  Domini  Pan- 
dulfi, proetato  Domino  Duci  ibi  prœfenti ,  recipienti ,  & 
Itipulanti  pro  fe ,  &  Hsredibns  fuis ,  quod  li ,  &  quan- 
doqae  contiiigat  ipfum  aquirere  Civitatem  Cremona; , 
aliquas  Terras  Comitatus  ,  Territorii  ,  Diftriftus , 
ac  Pertinentiarum  cjusdem  ,  feu  quod  ejus  nomine  a- 
quirantur,  ipfam  Civitatem  cum  Comitatu,  Diftridlu, 
Territorio  ,  &  Pertinentiis  fais  per  ipfum  aquilîtum 
rertituet  prœfato  Domino  Duci,  iive  Hœredibus  fuis  ab 
eo  descendentibus  ,  &  iplis  dcficientibus  Domino  An- 
tonio Fratri  fao  ,  iive  Hxredibus  ab  eo  descendenti- 
bus, poft  terminum  annorum  decem  incipiendorum  a 
die  ,  qua  priEfatus  Dominus  Pandulfus  poireflioncm 
habuerit  diftx  Civitatis  ipfo  Domino  Dace  five  H^re- 
dibyis  fuis  pra:diâ:is  dantibus  ipli  Domino  Pandulfo, 
feu  cui  mandaverit, Ducatos  viginti  quinque  millia,  & 
ii  prxdiâas  Dominus  Dux  contentus  erit  quod  ipfe 
Dominus  Pandulfus  retineat  didam  Civitatem  Cremo- 
na:,  cum  Comitatu,  Diftriâu  ,  Territorio,  &  Perti- 
nentiis fuis  ut  fupra  ,  usque  ad  completum  terminum 
duodecim  annorum  a  die  prîedidû;  habitœ  pofleflionis 
compntandorum&c;  promittit  ipfe  Dominus  Pandulfus 
pr.xdiâis  duodecim  annis  elaplis  pr^ïdiftam  Civitatem 
Cremonte  cum  ejus  Comitatu, Dillriclu, Territorio, & 
Pertinentiis  per  ipfum  aquilitis,  ut  prefertur,  libéré,  & 
fine  ulla  contradidione,  remota^omui  caufi ,  quas  in 
contrarium  dici ,  vel  excogitari  poflTet  ,  ac  fine  folutio- 
ne  diétorum  Ducatorum  viginti  quinque  millium,  feu 
ulla  alia  folutione  reafignarc,  &  dimittere  in  manibus, 
&  potellate  Domini  Ducis  prîclibati,  vel  cujus  manda- 
verit ,  &  Hxredibus  fuis  ut  prxfertur  &c.  Item  pro- 
mittit prœfatus  Procurator  Procuratorio  nomine  pra;- 
fati  Domini  Pandulfi, pro  fe  &  Hœredibus  fuis,pra;fato 
Domino  Duci  pro  fe  ,  &  fuis  Hxredibus  llîpulanti , 
&  récipient!,  quod  fi  ipfe  Dominus  Pandulfus,  quod 
Deus  avertat  ,  decederct  ante  tempus  prccdiflorum 
duodecim  annorum,  quod  ipfe  Dominus  Pandulfus  di- 
mirtet  ,  &  relalfabit  ,  ac  dimitti  ,  &  relaflàri  faciet,  & 
mandabit  fine  aliqua  folutione  pecunix  ,  &  ex  nunc  eo 


cafu  didus  Procurator  dido  nomine  libère  dimittit,  &  AnNO 
relalïïu  fine  uUa  folutione  pecunix  procfato  Domino 
Duci,  &  Ha;redibus  fuis,  ut  fupra,  didam  Civitatem  Ï4'4 
Cremonx  cum  fuis  Comitatu ,  Territorio  ,  &  Dillric- 
tii  ut  fupra;  promiiteus  ulterius  prxfams  Procurator 
dido  nomine  ,  quod  Magnifie!  Domini  Razolus ,  & 
Malatefta  de  Malateftis,Fràtres  ipfius  Domini  Pandul- 
fi,infra  très  menfes  proximè  futures  folemtfiter  proniit- 
tent  reflituere  ,  &  relaffare  pra:didam  Civitatem  cum 
Comitatu ,  &  Territorio  prxiato  Domino  Duci ,  quan- 
docurtque  ad  eorum  inanus  ,  vel  àlterius  ipforum  Fra- 
trum pcrvenerit,  aut  in  eorum  vel  àlterius  eorum  po- 
teftate  eflet  prxdidam  reftituendum  ,  &  refiitui  facien- 
dum:  Item  promittit  prxfatus  Procurator  dido  Procu- 
ratorio nomine  prefato  Domino  Duci  récipient!,  &  (li- 
pulanti,  quod  prefatus  Dominus  Pandulfus  dabit  ope- 
ram  cum  efl^edu ,  quod  Dominus  Martinus  de  Faven- 
lia  pro  fe  ,  &  Comitiva  fua  prxfenti  &  futura,  pro- 
mittet  &  ratificabit,  ac  fervabit  omnia  fuprafcripta ,  & 
infrafcripta  pro  toto  illo  tempore,  quo  (labit  ad  llipcn- 
dia  prxfiiti  Domini  Pandulfi  ,  &  in  omnibus ,  &  per 
omnia  promittet ,  ratificabit  ^  &  faciet  quemadmoduni 
prœdidi  Comités  Filippus  j  &  Bartolomeus  de  ArccUis 
/iicient  ficut  fuperius  continetur ,  &  ipfam  ratificatio- 
nem  Infra  menfem  prxdido  Domino  Duci  JMediolani 
in  publica  forma  transmittet  ,  fimiliterque  ratificatio- 
nem  didorum  FratruDi  de  Arcellis  prxfatus  Dominus 
Dux  ,  prefato  Domino  Pandulfo  infra  didum  termi- 
num transmittet,  &c.  Item  promittunt  fibi  invicem , 
&  vicilfim  ,  videlicet  didus  Dominus  Dux  ,  &  didus 
Procurator  dido  nomine  prirtare  alter  alteri , 
&  didum  Dominum  Pandulfum  prxflAturum. 
dido  Domino  Duci  fublidium,  auxilium,  &  favorem 
cum  eorum  Gentibus,  Rébus  ^Vidualibus,  &  aliis  11e- 
ceffariis  in  eorum  Imprefiis  juxta  cujuslibet  eorum  pos- 
fibilitatem,  &  hoc  pure,  fincerè  ,  &  bona  fide,  dum- 
modo quando  fubfidia  requirerentur  non  liiit  occupatî 
in  aliquibus  eorum  Guerris  particularibus  j  ita  quod 
non  polfent  fibi  invicem  fubvenire  ,  &  fi  contingcret 
Regem  Roraanorum  venire  ad  otTenfas  didi  Domini 
Ducis ,  teneatur  prscife  didus  Dominus  Pandulfus.di- 
miflTa  omni  Imprefa  quam  haberet,  mittere  fubfidium 
didto  Domino  Duci  cum  omni  exfortio  fuo  qualibec 
exceptione  cefiante:  Et  vice  verfa  teneatur  facere  idem 
Dominus  Dux  fi  didus  Rex  Romauorum  veniret  ad 
ofenfas  prxdidi  Domini  Pandulfi  durante  tempore  Li- 
gx  vigentis  inter  eos  :  Item  promittit  prxfatus  Procu- 
rator dido  Procuratorio  nomine  prœfato  Domino  Du- 
ci récipient! ,  &  llipulanti  ,  qnod  prxfatus  Dotninus 
Pandulfus, quoscunque  Amicos  prxfati  Domini  Ducis, 
prxfentes  &  futuros,pro  ipfius  Domini  Pandulfi Ami- 
cis  cum  efFedu  habebit,  rradabit,&  reputabit,  &  etiani 
inimicos  ipfius  Domini  Ducis, prefentes  &  futuros,  ip- 
fe Dominus  Pandulfus  cum  efiedu  pro  inimicis  ipfius 
Domini  Pandulfi  habebit,  tradabit,  &  reputabit,  falvo 
quod  in  prœfenti  Capitulo  non  intclligatur  comprx- 
henfus  Dominus  Mantux,  quo  ad  hoc  quod  prxfatus 
Dominus  Pandulfus  teneatur  invite  h.ibcre  pro  inimi- 
co,  &  e  converfo  prxfatus  Dominus  Dux  promilit,  & 
promittit  prxfato  Domino  Matheo  dicto  Procuratorio 
nomine  ftipulanti  ,  &  récipient!  ,  quod  quoscunque 
amicos  prxfati  Domini  Pandulfi  prxfentes  &  futuros 
pro  amicis  ipfius  Domini  Ducis  cum  eftedu  habebit, 
tradabit ,  &  reputabit ,  &  etiam  inimicos  ipfius  Domi- 
ni Pandulfi  prxfentes  &  futuros  cum  eftedu  pro  ini- 
micis*pfius  Domini  Ducis  habebit,  tradabit,  &  repu- 
tabit. Item  convenerunt  ,  &  conveniunt  folemniter 
prxfatus  Dominus  Dux  dido  Procurator!  dido  nomi- 
ne récipient!,  &  fiipulanti ,  &  prxfatus  Procurator  dic- 
to  Procuratorio  nomine  prefato  Domino  Duci  ftipu- 
lanti ,  &  récipient!  ,  quod  prxfati  Domini  Dux  ,  & 
Pandulfus,  nec  alter  eorum  polfint,  nec  debeant,  di- 
redc  nec  per  indiredum ,  per  fe  vel  alium ,  facere  ali- 
quam  Ligam,  Pacem, Treguam, Unioncm,  vel  Con- 
cordium  cum  Rege  Romanorum,  &  Ungarix  ,  five 
aliis  Dominis  ,  aut  Communitatibus  ,  fineconfenfu, 
&  voluntate  alter  àlterius  :  Item  promittunt ,  &  con- 
veniunt prxfati  Domini  Dux ,  &  Procurator  dido  Pro- 
curatorio nomine  vicilllm  ,  quod  ex  aliquibus  adis, 
paélis ,  feu  conventis  inter  prxfatos  Dominos  Ducem, 
&  Pandulfum  non  prejudicetur,  nec  prxjudicium  ciTè 
intelligatur  quovis  modo  aliquibus  Juribus  ,  &  Juris- 
didionibus  ,  qux  didus  Dominus  Dux  haberet  in  ali- 
quibus Terris,  Locis  ,  &  Fortilitiis  ,  qux  teneantur 
per  qucmvis  Dominum,  feu  quemvis  alium,  qux  ta- 
men non  comprxhendantur ,  nec  exceptentuf  in  Liga 
contrada  inter  illuftre  Ducale  Dominium  Venetarum, 
&  prsfatum  Dominum  Ducem ,  fcd  pofijt  idem  Domi- 
nus 
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ï? 


'Anno   nus  Dux  in  prœmiffis  Terris ,  Caftris,  Locis,  &  For- 
/\.NN<J   fjiijjij  jys  fuum  vindicare  ,   prsemiffis  aut  aliquo  prœ- 
I414t  tnilTorum  nop  obftantibus  ,     &  prœdiâi  Domini  Pan- 
dulfi  quacunque  contradiâione  ceflante  dumniodo  non 
fpeâent  prasfato  Domino  PanduUb  uilo  modo  diâœ 
Terrîe,  Caftra,  &  Loca  per  Ligam,Paaa,&  Conven- 
tiones  haflenus  inter  ipfas  Partes  coatrafla,  faéla,  _& 
ligata  :     Item  quod  ex  prœmillis,  vel  aliquo  prasmilîb- 
rum  non  intelligatur   contrafieri  vel  dcrrogari  Ligis, 
Paftis  ,  &  Conventionibus  ,   qus  qailibet  prxdiélorum 
Dominorum  iiaberet  cum  Sereniffimo  Domino  Rege 
Ladiilao  ,     &  cum  lUuftriflîmo  Domino  Venetiarum 
Ducali ,  qux  firma  in  fuo  robore  non  obftantibus  prse- 
miffis  remaneant  :     Item  volunt ,  &  conveniunt  quod 
propterea  prœmiffa,  vel  aliquod  prsmiftbrum  non  de- 
rogetur  vel  contrafieri  poffit  Ligis  ,  Paétis  ,    &  Çori- 
ventionibus ,  haâenus  contraflis  ,  celebratis ,  &  faâis 
inter  ipfum  Dominum  Ducem,  &  Dominum  Pandul- 
fum  nifi  in  calîbus  fupra  exprœffis  ,     &  declaratis  ,  & 
quatenus  fpecificatum  eft  fuperius  :   Item  quod  omnia 
fuprafcripta   locum  habeant    usque  ad  decem  annos 
proximè  futures,  refcrendo  femper,  &  intelligendo  ad 
partes,  &  de  partibus  Lombardix  taQtum,&  non  aliis: 
Item  promittit  diâiis  Dominus  Procurator  prstato  Do- 
mino Duci  quod  prxfatus  Dominus  Pandulfus  ratifica- 
bit  omnia  fuprafcripta,  &  promittet,  &jurabit  in  om- 
nibus ,  &  per  omnia,  prout  facit  prccfatus  Dux  in  pr»- 
fenti  Inftrumento  ,   &  di£bam  Ratificationem  prxfato 
Domino  Duci  transmittet  hinc  ad  diem  Sabati  proximè 
venturi  per  totam  diem  inclulîvè  ,   &  alioquin  conten- 
ta in  praîfenti  Contraélu  locum  non  habeant.  Quœ-om- 
nia,  &  fingula  fuprafcripta,  &  infrafcripta  diftîE Partes 
viciffim  una  alteri,  &  è  converfo  didus  prcefatus  Do- 
minus Dux   diélo   Procuratori  Procuratorio   nomine 
prsdidlo  ftipulante ,  &  recipiente  :    Et  diftus  Procura- 
tor nomine  prœfati  Domini  Pandulfi  prefato  Domino 
Duci  ftipulante,   &  recipiente  promiferunt,  &  conve- 
nerunt,  &  promittunt,  &  conveniunt  attendere,  &  ob- 
fervare  ,   &  non  contrafacere  nec  venire  per  fe ,  vel  a- 
lium ,  feu  alios  eorum  nomine ,  per  direâum  vel  per 
indiredtum ,   tacite  vel  expreffè  ,  nec  aliquo  qusiito 
colore:  Et  ficjuraverunt,  &  jurant  prœfatus  Dominus 
Dux,  &  diélus  Procurator  diâo  nomine  ,    &  in  ani- 
mam  prsfati  Domini  Pandulfi  attendere ,  &  obfervare, 
&  quod  praefatus  Dominus  Pandulfus  attendet,  &  ob- 
fervabit  iub  pœna  Parti  contrafacienti  perjurii ,  &  per- 
ditionis  fidei ,  &  fub  pœna  refeâionis  ,   &  reftitutionis 
omnium  ,   &  iîngulorum  damnorum  ,  &  intereflè  ,  & 
expenfarum  per  utramque  Partem  feu  alteram  earum 
paciendorum  ,     &  fiendorum  occafione  prardiâorum 
quovismodo,  pro  quibus  omnibus  ,   &  lingulis  lie  fir- 
miter,  &  efEcaciter  attendendis ,  obfervandis  ,    &  fol- 
vendis  dia^  Partes  viciffim,  una  alteri,  &  è  converfo, 
videlicet   prxfatus  Dominus   Dux   diâo  Procuratori, 
diâo  nomine,  omnia  bona  ipfius  Domini  Ducis  prœ- 
fentia  &  futura,   &  diâus  Procurator  dièlo  Procura- 
torio nomine  omnia  bona  prefati  Domini  Pandulfi,  prse- 
fentia  &  futura ,  prœfato  Domino  Duci  ftipulanti ,  & 
recipienti  pignori ,  &  ypotecaa  ,   paenitus  obligaveruiit, 
&  obligant  ;  Renunciantes  dide  Partes  viciffim  exceptio- 
ni  prœdiSorum  omnium  ,   &  fingulorum  non  lie  a£i:o- 
rum,  &geftorum,  exceptioni  doli,  atlionique  excep- 
tioni  non  faûum  ,   &  generaliter  quibuscunque  proba- 
tionibus,  &  produâionibus  Teftium,Jurium,&  Inftru- 
mentorum  contra  prœditta,  &  inde  pra;fatus  Dominus 
Dux,  &  diâus  Procurator  Procuratorio  nomine  prœ- 
fati  Domini  Pandulfi  de  praidiÊtis  omnibus  ,   &  lingu- 
lis hanc  Cartam,&  plures  unius  tenoris  michi  Johanni 
Francisco  Galinœ  Notario  infrafcripto  fieri  julferunt, 
&  rogaverunt,  prœfentibus  Speâabile  ,Magnifico  Ma- 
iiieo  de  Vitudono  Filio  quondam  Johannis  ,     Nobili 
Viro  Antonio  de  Anfofio  Caftellano  Caftri  fuprafcripti, 
Speflabile  Viro  Domino  Johanne  de  Corvinis  Ducali 
Secretario,  Egregio,  &  Sapiente  Legum  Doâore  Do- 
mino Petro  de  Nibia  Magiftro  intratarum  extraordina- 
riarum  prxlibati  Domini  Ducis  ,     Fabiano  de  Pontre- 
muIo_,  &  Gianatio  de  Aliprandis  inde  Teftibus  notis, 
vocatis,  &  fpecialiter  ad  prEcdifta  rogatis. 

Examiuavit  Joannes   Franciscus  Stri- 
CELLIVS  Regii  yirehivii  Officialis. 

VII. 

8.  Nov.  Litera  puhlica  Sigismundi  Romanorum  Im- 
peratoris  quibus  Ludovicum  EkElorem  Pa- 
latinum  in  Dignitate  Ekêiorali  ^  Munere  Ar- 
ToM.  II.  Part.  II. 


chidapiferi  Sacri  Romani  Imper ii  confirmât^  fs"  AnNO 
Jus  Succeffionis  ordinat.    Datte  Aq^uisgrani  die  8.    ^  ...  . 
Novembris  Anno  ii\ii\..     [R  Y  M  E  R,  FoeJera,      ^  4* 
Convtntiones  &c.  Tom.  IX.  pag.  173.] 

ClGiSNtUNDùS  Dei  gratiâ  ,  Romanorum  Rex  fem- 
^  per  Auguftus  ,  ac  Hungarise,  Dalmatis,  Croa-' 
tia;  ,    &c.   Rex,   ad  perpet  u  am  rei    memo- 

R  1  A  M. 

Quamquam  fublimitas  Régis;  Dignitatis  ,  in  qua 
conditor  Orbis  nos  fuee  pietatis  clementiâ  féliciter  col- 
locaverit,  jugiter  mentem  noftram  foUicitet  ut ,  cura 
pervigili,  &  laborum  ftudiis  accuratis  noftrorum  &  Im- 
perii  Sacri  fidelium  amputemus  incommoda  ,  eisque 
deliderata;  Pacis  ama;nitatem  falubriter  procuremus  ; 
ferventiori  tamen  afFeilu  ,  cor  noftrum  accenditur  pê- 
nes ea  ,  qua;  Sacri  decus  Iraperii  &  lUuftres  iplius 
Principes  Èleàores,quadam  fingularitate,concernunt : 
eos  prEecipuè  ,  quos  generis  nobilitas  ,  multipliciique 
virtutum  infignia,  &  prœclara  fidei  devotio  laudabiliùs 
recommendant. 

Sanc  alias  per  Literas  omnium  Principum  EleSo- 
rum , 

Et  nominatim  ,  Sereniffimi  Principis  &  Domini, 
Dqmini  Karoli  Qiiarti  Romanorum  Imperatoris^  Boe- 
miie  Régis,  velut  Régis  Boemia: ,  Venerabilium  ,  Ger- 
laci  Èlaguntinenfu  per  Alemaniam  ,  Bemitndi  Treve- 
renfis  per  Galliam  &  Regnum  Arelatenfe  ,  &  Wilhd- 
mi  Cohnienfis  per  Italiam,  Sacri  Imperii  Archicancel- 
larii ,  Archiepiscoforum  ,  Rudalfi  Ducis  Saxoniie  Sacri 
Imperii  Archimarfcalli  ,  &  Ludowici  ,  diéli  Romer, 
quondam  Imperatoris  Ludowici  Filn, Marchior/is BraK- 
denburgenfis ,  Sacri  Imperii  Archicamerarii, 

Ac  etiam  a  Principibus,  Comitibus,Baronibus,No- 
bilibus ,  Proceribus  ,  ac  multis  aliis  noftris  &  Imperii 
Sacri  Fidelibus, 

Informationem  certiflimam,  &  luceTeftimonia  cla- 
riora,  noftra  fuscepit  Regia  Celfitudo , qualiter ,  felicis 
memoris,  lUuftris  Rupertus  pr<efemor,  quondam  Co- 
rnes Palatinus  Reni,  Sacri  Romani  Imperii  Archida- 
pifer,  &  BavariœDux,  Patruus  Illuftris  Ludovjici  mo- 
derni  Comitis  Palatini  Rem  ,  Sacri  Romani  Imperii 
Archidapiferi  ,  Principis  Eledoris  ,  necnon  Bavarioc 
Ducis ,  Avunculi  noftri  cariffimi ,  & ,  poft  ptsEdiélum 
Rupertum  prœfeniorem  ,  Rupertus  tune  Senior,  Avus 
jam  diâi  Avunculi  noftri  Ludowici,  &,  poft  eundem 
Rupertum  Seniorem,  Rupertus  Pater  jam  didi  Avun- 
culi noftri  Lzidowici,  fie  fucceffivè  ,  tanquam  Archi- 
dapiferi ejnsdem  Imperii  ,  &  veri  Principes  Eledores , 
ab  omnibus  aliis  eorum  CoeleSoribus  femper  habiti  & 
reputati  fuerunt, 

Ac  etiam  ,  voluntate  ,  confenfu  ,  &  votis ,  aliorum 
fuorum  CoeleSorum  Principum,  unanimiter  acceden- 
tibus,  clariE  mémorise,  Sereniffimos  quondam  Roma- 
norum Reges,  Prsdeceflbres  noftros,  tcmporibus  fuis, 
rite  &  rationabiliter,  juxta  debitam  Sacri  Romani  Im-» 
perii  obfervanliam  ,  jn  Romanorum  Reges  elegerunt, 
ad  Imperatoriam  Celfitudinem  promovendos, 

Ac  fubfequenter  idem  modernus  Ludowicus  ,  cum 
aliis  Coeleftoribus  fuis  modernis ,  retroadlis  tempori- 
bus,  nos  in  Romanorum  Regem  elegit , 

Qai,  disponente  eo,  a  quo  bona  cunâa  procedunt, 
Rege  Regum  &  Domino  Dominantium,  die  datœ  prx* 
fentium,  Aquisgravi  Coronâ  fumus  Regiâ  coronati, 

Quddque  prœfati  ,  Rupertus  prafenior  Patruus  ,  & 
Rupertus  Senior  Avus,  ac  Rupertus  Pater  diéti  Ludo- 
wici,  quondam  Comités  Palatini  Reni,  diuturnâ  tem- 
porum  prœfcriptione,  inconcuffè  habuerunt,  &  pofle- 
derunt  legittimè,  prout  etiam  ipfe  Ludowicus  in  prx- 
fentiarum  ,  ad  inftar  illorum  ,  ex  Succeflione  Paterna 
&  Hareditaria,  dinoscitur  jufto  titulo  poflidere.  Jus,  . 
Vocem ,  Dignitatem ,  &  Poteftatem  elegendi  Romano- 
rum Regem,  in  Imperatorem  promovendum , 

Sanè,  tàm  Eccleliafticorum,quàmSecularium  Prin- 
cipum, Sacri  Rom.ani  Imperii  Eleélorum  ,  conlilio  & 
confenfu  accedente,  non  inprovidè,  nec  per  errorem, 
fed  animo  deliberato  ,  aliorum  etiam  Principum  pluri- 
morum  ,  Ecclefiafticorum  &  Secularium  ,  Baronnm, 
Nobilium,  &  Procerum  noftrorum  ,  ac  Imperii  Sacri 
Fidelium  ,  maturo  communicato  conlilio  ,  cupiciucs, 
auélore  Domino,  futuris  obviare  periculis  ,  &  nintc- 
riam  omnium  fuccidere  dubitationum,  de  ccrtâ  noitrâ 
fcientiâ  ,  &  de  plenitudine  Régie  Poteftatis  ,  in  liiis 
fcriptis  fronuncixmus  ,  decernimus  ,  ftatuimus  ,  de- 
claramus  ,  &  etiam  hoc  Regio  ,  perpétué  valituro, 
fanccimits  Ediélo  quôd  Jus ,  Vox ,  Dignitas ,  &  Potes- 
tas  eligendi  RomanorHm  Regem  ,   in  Imperatorem  pro- 


CORPS     DIPLOMATIdUE 


AnINO    ''"o"'-'"'^"''''  »     eidem    Ludovjko  Comiti  Pnlitlno  Rem  ^ 
■"■  tiuiqusm  Imperii  Sacri  Archidapifero  ,    ac  Principi  E- 

1414.   leûori  ,     Hxrcdibus  &  Succellonous   fuis   legitciiiiis 
^  (  Laicis  dumtaxat  )  ab  eo  descendeiitibus ,  quotiens  ca- 

fus  hujusmodi  ekcftionis  cmerlerit  ,  imperpetuum  de- 
beat  competere  ,  ticut  &  rite  libi  ,  tanquam  Cimj'ui 
Palatmo  Rcni  ac  Sacri  Romani  Imperii  Archidapifero , 
competit  manifellc, 

Ac  ipfe  ,  velud  Cornes  Palaùntis  Rem  ,  ejusdcm 
Romani  Imperii  Archidap;fer,verus  &  legittimus  Prin- 
ceps  Eledor,  &,  poft  obitum  ejus  ,  Hœredes  &  Suc- 
ceflbres  fui  legittiini,  modo  &  forma  fubinilîls  ,  Co- 
mitatum  &  Principatum  Palatinuro  ac  Archidapiferiam 
didli  Imperii  Sacri , 

De  quibus  ipfum,  die  fupradiftâ,in  Aquis-gravi  fol- 
lemniter  mfeodavimus  £3"  mvefthimas  ,  ac  ,  tenore 
pra:fentium,  infeoiamHs  cs"  invefl'imus ^ 

Cum  omnibus  &  (ingulis  eorum  Terris,  Dominiis, 
Proprietatibus,  Vallallagiis ,  Libertatibus,  Honoribus, 
&  Pertincnciis  ,  in  quibuscûnque  rébus  coniidant,  & 
quibuscûnque  fpecialibus  poffint  vocabulis  defignari , 

Necnon  Jus ,  Vocera  ,  Dignitatem  ,  &  Potellatem 
eligenUi  Romanorum  Regem  ,  in  Imferatorem  fromo- 
■vcyidum  ,  fine  impedimento  quolibet ,  debeant  obti- 
nere. 

Et,  ne  inter  Hsredes  &  Succeffores  ipfius  ,  eo  de- 
funfto,  fuper  Jure  hujusmodi  ,  futuris  temporibus, 
dubitationum,  quœftionum,  feu  litium  quœvis  materia 
oriatur,  ^ifcerai»?»/,  yZar/«>««/ ,  &  prœfenti  RegioJîîBf- 
cimns  Edido ,  imferpetuum  vah'turo , 

Prout  hoc  idem,  per  prxfatum  Dominum  Karolum 
Quartam^  Romanornm  Imperatorem  ,  Genitorem  nos- 
Irum  cariffimum, 

Omnium  &  fingulorum  Principum  EleSorum  ,  ac 
multorum  Sacri  Romani  Imperii  Principum,  Comitum, 
Nobilium  ,  &  Fidelium  conlilio  &  unanimî  confenfu 
accedente , 

Lege  &  Ediflo  Impérial! ,  in  aurea  Bulla  ,  publiée 
fanxitum  effe  dinoscitur,  . 

Quod ,  poil  obicum  di£li  Ludowici  Comitis  Palatiai 
Rem  y  Ba-uaria  Ducis  ,  primogenitus  ejus  Filius, 
&,  poft  Primogeniti  obitum,  ejusdem  Primogeniti  Se- 
nior Filius  ex  ordine  Geniturs,  &  fie  deiiiceps  ,  a  Se- 
niore  Filio,  descendente  ex  ordine  Geniturs,  femper 
Senior: 

Si  vero  Primogenitus  praefati  Ludowici  decefferit , 
mascuHni  fexfls  (  Laycis  dumtaxat  )  legittimis  Hœre- 
dibus  non  reliêtis,  extunc  fecundogenitus  Filius  Ludo- 
wici Ducis  prxdiâi  : 

Et,  poft  obitum  ejusdem  fecundogeniti ,  Filius  Se- 
nior Laycus: 

Et ,  fi  fecundogenitus  fine  H^redibus  legittimis  mas- 
culini  fexûs  (Laycis  dumtaxat  )  deceileiit  ,  tertioge- 
nitus  diâi  Ludowici  &  Seiaior  ejus  Filius  Laycus  poft 
mortem  ipfius  : 

Et  deinceps,  per  talem  modum,  direSâ  lineâ  Geni- 
turs,  descendentes  ab  eo,  Layci  dumtaxat; 

Jus ,  Vocem  ,  Dignitatem  ,  &  Poteftatem  eligendi 
Romanorttm  Regem ,  promovendw/n  in  Imperatorem ,  & 
Officium  Archidapiferice .,  cum  omnibus  &  fingulis  Do- 
miniis, Honoribus,  Juribus,  Privilcgiis,  Dignitatibus, 
&  Pertinentiis,  in  perpetiiis  temporibus  obtinebunt,  per 
Succeffionem  Hcereditariam  &  Paternalem ,  ut  prœmit- 
titur,  ex  ordine  Geniturs. 

Si  verô  prEfatum  Ludowicura  ,  modernum  Comitem 
Palatinum  Reni  çjf  Bavarite  Dncem  ,  fine  legittimis 
masculi  fexûs  Hxredibus  Laycis  ,  dire£ta  lineâ  Geni- 
turx,  ab  eo  descendentibus ,  mori  contigerit  ,  ex  tune 
Principatus  &  Comitatus  Palatinus  Reni  ,  necnon  Ar- 
chidapiferia  Sacri  Imperii,  &  Jus,  Vox^  Dignitas,  & 
Poteltas  elegendi  Romanornm  Regem  ,  m  Imperatorem 
promoveiidum ^  ad  Seniorem  Fratrem  prirfati  Ludowici, 
per  veram  Paternalem  lineam  descendciuem  ,  &  ad  le- 
gittimos  ejus  Hxredes  masculin!  fexûs  (Laycos  dum- 
taxat) devolvantur: 

Ita  (videlicet)  quèd  ,  poft  obitum  ejusdem  Fratris 
Senioris ,  Primogenitus  ejus  Filius ,  &  ,  poft  Primo- 
geniti obitum ,  ejusdein  Primogeniti  Senior  Filius,  ex 
ordine  Geniturii:,&  fie  denrceps,  ex  Seniore  Filio  des- 
cendendo,  ordine  Geniturx,  femper  Senior. 

Si  verô  Primogenitus  Senioris  Fratris,  ut  prœfertur, 
decefferit,  masculini  fexûs  (Laycis  dumtaxat)  Hxre- 
dibus  non  reliais  ,  ex  tune  fecundogenitus  prxdifti 
Fratris  Senioris;  &,  poft  obitum  ejus ,  Secundogeniti 
Filius  Senior  Laycus  : 

Et,  fi  fecundogenitus,  fine  Hœredibus  legittimis,  mas- 
culini fexûs  Laycis, decefferit,  tcrtiogenitus  diâi  Fratris 
Senioris;&  Senior  ejus  Filius  Laycusjpoft  moitem  ipfius: 


Et  deinceps,  per  talem  modum,  direflâ  lineâ  Genî-  A  mm»» 
turœ,  descendentes  ab  eo,  Layci  dumtaxat.  Jus,  v'o- 
ccm,  Dignitatem,  &  Poteltatem  elegendi  Rr,;i.v-ornm  14^4* 
kcgem,promove»diim  in  Imperatorem,  (jf  Ujficitrm  ^r- 
c/jidapiferi.c ,  cum  omnibus  &  fingulis  Dominiis,  Ho- 
noribus, Juribus,  Privilcgiis,  Dignitatibus,  &  Perti- 
nentiis, perpetuis  temporibus ,  obtinebunt,  per  Succes- 
(ionem  Hœreditariam  &  Paternalem  ,  ut  prsmittitur, 
ex  ordine  Geniturx, 

Quibus  omnibus  non  extantibus  ,  ad  proximiorem 
Hxredcm  ,  fccundùm  lineam  Paternalem  (dumtaxat 
Laycum)  Seniorem  Comitem  Palatinum  Reni  pro 
tempore  ,  ac  ejus  Hxredes  ,  fecundùm  eundem  mo- 
dum, fuperiùs  expreffatum  ,  in  pcrpetiium  ,  legittimè 
devolventur  in  futurum. 

Et  talis  Succeflîo  &  Devolutio ,  ne  in  fiiis  commit- 
tantur  errores  futuris  temporibus,  débet,  ut  prxmitti- 
tur ,  in  omnibus  prxfcriptis  &  fingulis  ,  fine  innova- 
tione,  perpétué,  inviolabiliter  obfervari;  talitcr  (vide- 
licet) quôd,  fi  aliquem  ex  eis,  modo  prxmillb  ,  ab 
hâc  luce  migrare  contigerit ,  qui  masculini  fexûs  Hx- 
redes  legittimos  Laycos  poft  fe  relinquet  ,  débité  pa- 
tientes ttatûs  defeâum,  extunc  Senior  Frater,  Nepos, 
aut  Conlanguineus  proximior  in  Linca  Geniturx  ,  fi 
Frater  non  extiterit ,  ejusdem  defunSi  (Laycus  dum- 
taxat) diiti  Puppilli  &  Juvenis  ,  ad  quem  prxfcripta 
devolventur,  de  Jure  Tutor  effe  debeat  &  Curator  tàm 
diu  donec  debitam  pertingit  xtatem  : 

Gui  etiam  juveni  ,  quàm  citô  ad  xtatem  debitam 
pertigerit ,  Jus  ,  Vocem  ,  Dignitatem  ,  &  Poteftatem 
pradiél.e  EleSionis ,  ac  omnia  &  fingula  ab  eis  depen- 
dentia,idem  Tutor,  fine  difficultate  &  renitentia quâli- 
bet,  tenebitur  &  debebit  protinus  aliîgnare: 

iEtatem  autem  debitam  in  hoc  cafu  eligendi  (videli- 
cet) Romanorum  Regem  ,  in  Imperatorem  promove»- 
dum  ,  decem  &  oâo  annorum  cenferi  volumus  & 
haberi  ; 

.  In  Priucipatibus  autem  ,  Ducatibus  ,  &  Dominiis 
aliis  temporalibus  gubernandis  ,  xtatem  obfervandam 
decernimus,  prout  a  divis  Romanorum  Iniperatoribus 
&  Regibus  noftris  Prxdecefforibus  eft  fanccitum. 

Porro,  ne  fuper  Jure,  Voce,  Dignitatc  ac  Potefta- 
te  Eleâioni!  hujusmodi  ,  necnon  Principatibus  ,  & 
Ojficio  Archidapiferiie ,  &  aliis  prxdidis,  uUo  unquam 
tempore,  contingat  fcandala  fuscitari  ,  vel  attemptari 
valeant  novitates  ,  de  Regix  plenitudine  Poteftatis,  & 
de  certa  noftra  fcientia  ,  omnia  &  fingula  prsmiffa, 
prout  in  fuis  Claufulis  ,  Membris,  Articulis ,  atque 
PunÊlis  fuperiùs  defignantur,  auâorizamus , 

Necnon  omnia  &  fingula  Privilégia  ,  Donationes, 
ac  Conceffiones  quaslibet  ,  per  divos  Romanos  Impe- 
ratores  &  Reges  Prxdeceffores  noftros  &  Nos  ,  di£li 
Ludowici  Progenitoribus  ,  Comitibns  Palatinis  Reni,& 
fibi  quomodolibet  fa£bas  ,  datas  ,  &  conceffas ,  auéio- 
rizamus,  approbamus,  ratificamus,  &,  tenore  prxfen- 
tium,  de  certa  noftra  fcientia ,  confirmamus; 

Supplentes ,  de  prxfatx  Regix  plenitudine  Potefta- 
tis, oninem  defeftum,  fi  quis  ,  in  prxmiffis  ,  aut  eo- 
rum aliquo  ,  ex  verborum  defeâu  ,  Sententiarum  ob- 
fcuritate  ,  folemnitatis  ommifiione  ,  feu  alio  quovis 
modo,  nunc  &  in  antea,  reperiretur  admiffus. 

Nulli  ergo  penitùs  hominum  liceat  hanc  noftrx  Pro- 
nuntiationis ,  Decreti  ,  Statut!  ,  Declarationis  ,  Sanc- 
tionis,  Infeudationis  &  Invcftiturx  ,  Aufturizationis, 
Approbationis,  Ratificationis,  Confirmationis  ,  &  defec- 
tum  fuppletionis,  paginam  inrringere,  aut  aufu  teme- 
rario  quomodolibet  contraire,  fub  pœna  mille  Marca- 
rum  Auri  Puriffimi,  quas  ab  eo  qui  contra  fecerit,  to- 
tiens  quotiens  contrafaâum  fuerit  ,  irremilfibiliter  exi- 
gi  volumus  ;  &  earum  medietatem  Régal  1  s  nulha  Ca- 
merx  fisco  ,  refiduam  verô  partem  injuriarum  palfo- 
rum  ufibus  applicari. 

Teftes  hujus  rei  funt, 

Venerabiles, 

Wernherus  Treverenfis ,  Sacri  Imperii  per  Galliam 
&  Regnum  Arelatenfe, 

Theodoricus  Qolomenfis,  Sacri  Imperii  per  Italiam, 

Archicanccllarii,  Archiepiscopi  :  Illuftres, 

RudolJHs  Dux  SaxoniiC  cf  Lunembiirgenjis  ,  Sacri 
Imperii  Archimarfcallus, 

Reynaldus  Dux  Juliacenfis  l^  Gelricc, 

Fridricus  Burggravirts  Ntirembur^enjis  : 

Georgius  Patavienfis , 

yohanxes  Herhipolenfis , 

Et  Rabaniis  Spirexfis  ^ 

Episcopi: 
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Anno    Egaliez;.;., 

14 14.        Emicho  de  Lyningen^ 

Fridriciis  de  l^eldenz , 

"Johannes  de  Kaz.enlubogeH  ^ 

^ohannes  de  li'^enheim  ^ 

Et  Thomas  de  Ryneck, 

Comités  ; 

Et  alii  quamplures  noftti  &  Imperii  Sacri  Principes , 
Nobiles,  &  Fidèles, 

Prœfentium  fub  noftrx  Majeftatis  SigiUi  Teftimonio 
Lîtterarum. 

Datum  Aquisgravi ,  Anno  Dominrmillefimo ,  qiia- 
dringentefimo ,  quarto-decimo,  ipfâ  die  Coronationis 
noftrs ,  quse  fuit  oftavâ  Novembris  ,  Regnorum  nos- 
trorum  Anno  Hungariœ  &c.  vicefimo  oâavo ,  Roma- 
norum  veto  Eledionis  quinte. 


VIIL 

14.  Dec.  2v  <tv J5erô  S  i  g  i  s  m  u  n  d  t  .Ic^ctt  *  B  «cff / 
■^erçog  <Jtxiâ)  ju  Sacbgert^JLrtucitbuig/ 
fibcï  taé  A.«rtD  glciclKé  £(lamcné  mf>  antcrn 
tcffcit  bacinncn  bcnambtcn  3u9«')or«"9fn  unï> 
J5crïfdi)afftcn  cctl)cilt.  3h  gtancffiirtl)  «u  @t. 
iucicn«^acj/  Anno  1414.  [Pièce,  tirée 
d'une  Information  de  Droit  préfentée  à 
l'Empereur  de  la  part  de  Louis  Guil- 
laume Marckgrave  de  Baden  Ibus  le 
Titre  de  Sact^uung  wolbcfugtcr  QÎBeiblicI)» 
Succeffions  Prxtenfion  tn  un6  ju  6m  (Scb» 
Xc^cnba^rcn  J5ct|09tt)utn  Sfîibcr  »  @ac()fcn. 
ibus  Lit.  B.  L  u  N I G  ,  Scutfc()eë  Slcicl;^' 
Archiv.  Part.  Spec.  Contin.  IL  3(()tl)ci(. 
IV.  Wmll.  pag.  35-4.] 

C'eft-à-dire, 

Lettres  d" Inveftiture  données  par  l'Empereur  S  i- 
GiSMOND  à  Eric  Duc  de  Saxe  -  Lanen- 
lourg  pour  le  Duché  de  ce  nom ,  avec  les  jîppen- 
dances  £3"  Dépendances  y  dénommées.  A  Franc- 
fort le  jour  de  Sainte  Lucie  141 4. 


Q553C  (Sicgmmibt  ton  (S£)S^<S©  ©nabcii/ 

tcé  9veicl)é/  uni)  ju  J^ungarn/  ©almatical  (Scoa» 
tien  2C.  .K&iiig  jc.  25ctcniicn  iml»  tl)im  t'unD  c>ifcn< 
bat  «nit  ticfcm  SSricff  /  adcn  licncn  /  fcic  i()n  fclKu 
uni)  l)pccn  kfen/  fca^  fût  Une  tain  ju  ^wncfr^rtl)/ 
Cet  j^cdiacbornc  (Srid;  i  S^itt'^i^  311  @acf)fcn  /  ju 
ÇngcttJ  unb  QBcftpbaicn  /  llnfcr  lic6«  £)!)ciin  11115 
gûr(lc  /  îia  l»ir  falfeit  in  îînfcrcr  .R&nigl.  '?S{<X].  gt» 
jic()tct  /  mit  folcl)cn  SfBucben  un  @4icnl)eit  /  aie 
ftdE)  taé  wn  Sîccbtcn  gc6û()rct  /  uni)  batl)  Une  jïct< 
giglid;/  tag  wit  it)m  aie  cin  9lômird;cr  .Kénig/ta^ 
îanb  su  @acl;fcn  unt  2Bc|îvt)a(cn/  a(<?  bcnn  bagct* 
tige  ïant)  unb  «Pfafg.CScafffd^ajft  fcine  (Sltcrn/ 
j^ctgogc  JU  ©ad^fcn  /  auf  i()mc  unb  fcinc  Settcm/ 
J^Cïlog  9lubDlpl)cn/  unb  J5cr6t>g'2(lbrcd)ten  gecrbct 
l)abcn  /  unb  a(g  cr  unb  ftc  baffetbc  îanb  ignub  fânit* 
(id)  unb  bcfonbcr  innc()abcn  unb  bc|t|cn  ;  gct()ci(ct 
unb  ungct()el(ct  /  nad;  il)rcc  55cic(tc  iant  ;  bie  '\\)xt 
Scttern  fànibtlidbcn  gcgcbcn  t)aben  /  innc^abcnbc/ 
tag  biefc  bdanb  /  unticttûctct  /  nad)  'iiiè  cincn  îo» 
te/  auf  bmanbctnÇrbengefaflcn  fodcn/  3tem  bic 
©tabt  ÇDÎôUcn  unb  tic  SÔIlc  bafclblï/  mit  iljrccBu. 
ge^orung.  ^tf"  i"  î»'"»  i^nl»*!  ""b  ©tabt  ifinc' 
burg  /  3êfi  unb  ©ûtcrc  /  aie  fcinc  (5(tern  auf  it)n  / 
in  bccfclbcn  ©tabt  unb  in  bcm  îanbc  gcctbct  ^abcn/ 
3tcm  in  bcn  £anbcn  2i5cfipt)a(cn  unb  (Sngcrn/ 
<gd;léfleïc  /  ©ccid;tc  /  J^crïjdjafften  /  knb  unb 
icutc  /  aie  fcin  îiattcc  auf  il)n  gecrbct  ()at  /  '^\.im.\ 
îiaé  ianb  ju  J^abcin  unb  QUcfiScieglanb /  mit  bcr 
J^cïïfd^afp  ©fcbriica/  unb  ïflé@d;lpg  «yiôgcbuttcl/ 

ToM.  II.   Part.  II. 


^tcmbiJd  JanbS)crftngcu/  ba»  ©d;(og  laucnburg/  Annî© 
3tcm  bic  ©tafffdjafft  «Kofcburgl  /  '^tcm  bie 
©djlêflûr  (Etttcnbcrgt  ;  Slibcnfcorcf  /  gScrgi-nSorff/  I4i4» 
3fcm  bcn  ^'ird)iï'ctbct  /  3tcm  bic  (î(bc  mit  fcild)ïrt 
3êUcni  als  cr  barauff  t)at  jut  laucnburcit;  JU  ^'tt< 
tcnburgÉ/  ju  (Si;§lingcn/  unb  auff  bcr  S)cltcnc/unb 
ju  J^ctrcnborgt  /  aie  bann  bic  Don  fcincm  Setter  auf 
it)mc  gecrbct  fei;nb  •  3tcm  bic  ©tafffdjaift  ju  J^cU- 
fîein/  unb  t<xi  ianb  ju  ©tornwrn  /  bic  ©rafffdjafft 
@dm>crin  mit  itjtcn  3ug'''t)&tun9cn/  3tcni  bicJ^crr* 
fduifft  ©cljaucnbutg  /  3tem  lie  J^ctrfcbajTt  jii  bcr 
îippc/  3tcm  bic  JP)crrfd}afft  von  bcr  J^oç«/  îHicn. 
bord)/  2Darmcnau;  25urgl)aufcn /  unb »cn .Çiab.ti» 
l)agcn/  Sunfiborff  unb  Sèibc  !  S)aéunbbic  ode 
t)orgcnantcn  /  ton  Une  unb  bcm  l)ci)ligcn  Ovcid»  ju 
îct)en  i-û()rcn  /  mit  il)ccn  S-&rfllid)en2Bfitbcn/Ç(;rcn/ 
J^crtligtciten  /  9îcd)tcn  /  ©crici;tcn  /  g^Ucîi  /  ©c» 
lcit()cn  /  icl)cn  /  SO]annfd;afftcn  /  (Sigenfdiajftcn  / 
©tdbtcn/  èd)lét]ern/  Janbcn/  icutt)cn/©ûtt)crn/ 
SBiltbaljncn  /  Scrgroerd'cn/  ©alÇiDcrcfcn  unb  m.it 
allai  iljtcn  3ugcl)6rungcn  /  gcruf)ctcn  giuibiglid)  ju 
t)cr(ci()cn  :  êag  ^abcn  ivit  angefc()cn  /  tcë  corgenan» 
ten  JÇtcrlogÇcid)^;  rcblid)C  Sittc  /  unbaucl^nuge/ 
ii5itlige  unb  gctrcuc  S)ienftc  /  bic  fcinc  oorbcrn  J^cï' 
^oqcn  JU  @ad)fen  /  Unfctn  îîotfa(}rcn  9v5!nifd;cti 
^dofcrn  unb  .^ènigen  in  tjcrgangcncn  Scttcn  aOlwcg 
flct|)an  t)abcn  /  unb  bctfclbc  (Jrid)  Une  unb  bcui 
9u'id)c  JU  tl)un  bcrcit  ifl  /  tâglicl)  tl)ut  /  unb  fâr» 
^ix%  tl)un  foH  unb  mag  /  in  tûnfftigcn  3»tcn  :  Unb 
l)abcn  barumb  mit  wo()lbcbad)tcm  ÎOÎutl)  ;  gutcni 
9îat()  unb  rcd)tcn  Q35iffcn  /  bcn  Dorgcnaiitcn  Unfcrn 
licbcn  €>i)cim&cn  /  J^cré^â  Çtid)cn  /  bad  DOrgenante 
^uiftcntljumb  /  bae  îanb  ju  @ad)fcn  /  mit  fcincn 
«futftUdjcn  .Çcrrligtcitcn  /  Çl^rcn  unb  SBûtbcn/  unb 
bic  obgcnantcq3îalg'©rafffd)afftcn/  ©ratîtcfcafftc/ 
Janbc  /  mit  faint  iljrcn  3&lJ«n  '  ©cbictl)en  /  9îcd;' 
tcn  ;  ©crid)tcn  /  Q)îannfd)a|ftcn  /  (Sigcnfdjafltcn/ 
©tdbtcn/  (Sd;{&tT<^rn  /  Janbcn/  5cutt)cn  /  ©âtl)crn/ 
2i5i(btba()ncn  /  25crgtvcrctcn  /  ©algiiicrctcn  /  imb 
adcn  if)rcn3«gd)5tungcn/  wic  bic  mit  fonbcrUd;cn 
Sflal)men  unB2Boïbtcn  gcnanbt  fct)nb/getcidjct  unb 
Dcrlic^cn  /  rcidjcn  unb  Ici^cn  i^uie  bic  ton  9î5mi> 
fdKï  ^5nig(id)cr  ÇOîacl&t/in  jtrafft  biefeé  SSticffcg/ 
wa^  Wic  it)nic  bann  baran  ton  gîcd^té  itcgcn  (ci^cn 
foitcn  unb  modjten  /  \i<>,^  Une  bie  fûtbag  \\\A)t  ton 
Uii'5  unb  bcm  9vcid)c/  ju  rcd;ten  5urftlid;cn  5ct)ctt 
JU  l)abcn/  ju  l)a(tcn/  unb  bcé  unb  bcr  ju  gcbraud;c£» 
unb  JU  gcnicffcn/  aie  bcn  5&rfîcn  £cl)cn  unb  bcr  (xw 
bcrn  torgcnanten  ic^cn/  9tcd)t  unb  J^ccfommcn  ifî 
ton  aficrmduniglid)  ungc^inbcrt  /  unfctjdblid;  li^) 
Une;  unb  bcm9îctc6/Unfccn9'îac()fommcn/unb  fonjî 
jcbcrman  an  fcincn  9\cd)tcn  /  Une  I;at  auc()  bct  tor» 
gênante  (Sricï)  gcivêljnlidjc  JÇulbigungcn  /  ©ciâbb 
unb  (Si)bc  barauf  gct^an  /  Une  unb  bcm  9îcid;e 
get)Otfamb  /  gctccu  unb  gcitdttig  ju  fci)n  /  unb  ju 
tt)un  unb  JU  bicncn  /  afô  bann  betJ  Dîcid)!?  gctreuet: 
5ûc|ïc/  fcincn  rcd)tcn  J^etcn/  bcm  9vêmifd)cn  it6» 
nige/  jufûnfftigcn  ^mjfera  /  )>f[id)tig  ju  tl)Hn  ift/ 
ot)n  @crc()tbc.  SOÎit  U()ttunbe  bicfcé  Sricffé/  tcr^ 
ftcgctt  niit  Unfctcr  ^Ônigtid&cn  9)îa;c|îdt  anl)angcn« 
bcn  Snfîcgel  :  ©cgcbcn  ju  grandfurti)  nad;  St)ri(îi 
©cburti)  tierjcl)cn  ()unbert  3al;r  /  unb  barnad)  in 
bcm  tictjc()cnben  iS'^\)t\  am  ©anct  Jucicn<2^ag/ 
Unfctcr  9lcid)c  /  bcé  jÇungacifcftcn  /  in  bem  %û)i 
unb  jwan^igftcn  /  unb  bcé  9v5niifd;cu  in  be«t 
funfftcn  3«^rc. 

P.  D,  C.  de  If^cinsberg^ 
Camerariura. 


Alicbael  de  Prieft. 
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IX.  Cet- 


ÎO 


CORPS     DIPLOMATIdUE 


Anno 
1415. 


IX. 


Capitula  i»tcr  Screnijfmios  Sigismundum  Ro- 
manortiin  Hungariaq^ue ,  nec  non  F  e u  d  i  n  a  n- 
D  u  M  Arragonum  i3  Sk'ilLe  Reges  ,  de  mittua 
•vifime  habenda  ^  fonda  inter  eos  ,  ad  Unionent 
Euh  fia  effective  confequendam.  [Von  d  e  r 
Hardt,  Magnum  Oecumenicum  Conci- 
lium  Conftantienfe  Tom.  IV.  Part.  II.  pag. 
48.  Philippi  Labbei  Conciliorum 
CoUeftio  Ton).  XII.  in  Append.  Concilii 
Conltantieafîs  pag.  1460.] 

CAPITULA,  fafta ,  inita  &  concordata  inter  Sere- 
niflimum  &  Inviâiffimum  Principem  &  Domi- 
nnm,  Domiiium  Sigismundum,  Dei  gratia  Romano- 
rum  femper  Auguftum,  ac  Hungaria:  &c.  Rejem,  ex 
una  parte,  &  Reverendilïïmum  t'atiem  DominumDy- 
dacum  ,  Samorenfem  Episcopum  ,  multumque  nobi- 
lem,  &  honorabiles  Vires  ,  Dominos  Joannem  Dixat 
&  Petrurn  de  Allechs ,  (  Falciis  )  Decretorum  poôc- 
res ,  Ambaffiatores  Serenillimi  &  Inviâiffimi  Priucipis, 
&  Domini  Domini  Ferdinand! ,  eadcm  gratia  Régis  Ar- 
ragonum &  Siciliœ,  parte  ex  altéra,  luper  mutua  vi- 
lione  habenda  &  fienda  inter  didos  SereniiTimos  Reges 
ad  invicem  ,  fuper  faâis  Unitatis  &  Pacis  Ecclelia; 
Sanfla;  Dei.  '  Quœ  quidem  Capitula  funt  teiioris',  & 
continentia;  fublequentis. 

Primo  eft  initum  &  concordatum,  qubd  diélus  Se- 
reniffimus  &  Invidiffimus  Dominus  Rex  Romanorum, 
omni  ceflànte  impedimento  infirmitatis  ,  Deo  favente, 
accédât,  veniat,  &  attingat  perfonaliter,  &  lui  propria 
in  Perfona  ,  hinc  per  totum  menfem  Junii  proxime 
inftantem  ,  in  Civitate  Niciœ  ,  qua;  eft  in  Provincia: 
Rex  Arragonum  &  Sicilis  ,  una  cum  Sanfliffimo  in 
Chrifto  Pâtre  &  Domino,  Domino  Benedifto,  divina 
providentia  Papa  XIII.  omni  celfante  impedimento  in- 
firmitatis,  Deo  favente,  accédât,  veniat,  &  attingat, 
hinc  per  totum  dldlum  menfem  Junii  proximè  inll:an- 
tem ,  perfonaliter  &  fui  propria  in  Perfona ,  in  Loco , 
Caftro  &  Portu  de  Villa  Franka,  alias  nominato  Por- 
tulius ,  pro  di£la  vifione  mutuo  fienda  inter  ipfos ,  pro 
traâandis  &  concludendis  omnibus  utilibus  &  necefla- 
riis  ad  Unionem  Ecclefix  efFe£tivè  confequendam. 

Item  eft  initum  &  concordatum  inter  prgediâos ,  Se- 
reniffimum  &  Inviêliffimum  Regem  Romanorum  ,   & 
Ambaffiatores  praefati  Sereniffimi  &  Invifliffimi  Domi- 
ni Régis  Arragonum  &  Sicilix,  quôd  diflus  Sereniffi- 
mus  Dominus  Romanorum  Rex  faciat  operis  efteftum, 
qubd  didus  Locus,  Caftrum,&  Portus  de  Villa  Fran- 
ka, qui  dicitur  communiter  Portulius,  &  illius  Domi- 
nium,  (impliciter  ,    pure  &  indiftinfte  tradantur,  deli- 
berentur  &  transferantur ,  absque  alia  reteiitione  Juris- 
diflionis,  &aliis,  di£to  Sereuilîimo  Domino,  Domi- 
no Régi  Arragonum  &  Sicilisc  ,   uni  cum  diito  Sanc- 
tiffimo  Domino  noftro  Papa  Benediçlo  ,  feu  ejus  vel 
eorum  legitimis  Procuratoribus.     Ità  ,  quôd  tam  per 
SerenilTimum  Dominum  ,   Dominum  noftrum  Regem 
Romanorum,  quam  lUuftrem  &  Potentem  Dominum 
Comitem  Sabaudiîe ,  omnes  Subditi  &  Vafalli  didti  Lo- 
ci.  Cartri,  &  Portus  Villœ  Frankœ,  légitime  &  effec- 
tualiter  abfolvantur,  &  iint  penitus  abfoluti  à  quocun- 
que  homagio  &  fidelitatis  juramento  ,     &  aliis  obliga- 
tionum  vinculis  univerfis  ,     quibus  aftrifti  feu  obligati 
elTent ,  fint ,  vel  forent  diâo  SerenilTimo  Régi  Roma- 
norum ,    &  pr;Efato  Comiti  Sabaudias  Domino  eorun- 
dem:  Et  diSi  Subditi  &  Vafalli  dicli  Loci  ,   Caftri  & 
Portus  de  Villa  Franka  teneantur  prjeftare  didum  lio- 
magium  &  fidelitatis  juramcntum  prafatis  Sanâiffimo 
Domino  Benediiâo  Papaî,  &  Serenilfnno  Domino  Ré- 
gi Arragonum  &  Sicilix,  vel  eorum  legitimis  Procura- 
toribus ,    diûosque  Dominos  recognoscere  pro  veris 
fuisDominis,  durantibus  diflis  tranflationibus  &  deli- 
berationibus ,  Dominii  ac  VaftUorum  homagio  &  fide- 
litatis juramento,  quamdiu  durabunt  diéta  mutua  vilio 
&  Traftatus  unitatis  Ecclelis  ,  diâis  Dominis  noftris, 
Benedi£to  ,    &  Rege  Arragonum  ibidem  perfonaliter 
exiftentibus ,   &  aute  &  poft  ,     quantum  erit  necelle 
pro  accommodo  receflu  eorum  à  didto  Loco ,  Caftro 
&  Portu. 

Item  eft  initum  &  concordatum,  quôd  diâus  Sere- 
nilTimus  Dominus  Rex  Arragonum,  &  Sicilix  diâo 
medio  temporc  &  iu  receffu  traâet  &  traâare  teneatur 
diâos  Nubditos  &  Vafallos  diâi  Loci  favorabiliter  at- 
que  bene.    Et  pro  reftituendo  did^o  Caftro ,  Loco  & 


Portu  de  Villa  Franka,  dicto  lUuftri  Domino  Comiti 
Sabaudiac,  finita  dida  mutua  vilione,&  in  ejus  receflu 
prEcftet  de  prxfenti,  &  eft  prseftare  paratus ,  antequam 
libi  vel  fuo  legitimo  Procuratori  corporalis  polièlîio 
didi  Loci  &  Caftri  tradetur  ,  omnes  fccuritatcs  ncces- 
farias  &  opportunas. 

Item  eft  inicum  &  concordatum  ,  quôd  didus  Sere- 
niflimus  Dominus  Romanorum  Rex  habeat,  &  habere 
teneatur  in  continenti  fecuritates  &  falvos  condudus 
late  &   ample  roboratos  fufficientibus   fecuritatibus  & 
obligationibus  ad  omnes,  &  fub  fide  ejusdem  Serenis- 
fimi  Domini  Régis  Romanorum  :  Taliter,  quod  per 
fubfcriptos  Dominos  &  alios  ample  aflècurare ,  &  fal- 
ve  conducere  valeat,  tam  à  Serenilïimo  Domino  Rege 
Francis,  quam  à  Domino  Rege  Ludovico,  Domino 
Terrœ  Provincix ,  quam.  à  dido  Domino  Comité  Sa- 
baudix  ,   quam  etiam  ab  illo  Domino  qui  à  nonnullis 
dicitur  Joannes  Papa ,  quam  à  Januenfibus  &  Saonen- 
fibus,  pro  fe  &  fuis  :  Quod  cafu,  quo  per  fortunam, 
quod  Deus  avertat  ,  feu  alias  neceffaria  vel  jufta  cau- 
fa,  didus  Sandiffimus  Dominus  nofter  Papa  Benedic- 
tus,  feu  ipfe  Dominus  Rex  Arr.agonum  &  Sicilia;,feii 
eorum  comitiva ,  vel  eorum  quiliber ,  feu  aliquis ,  Ec- 
clefiafticus  vel  Secularis  ,   cujuscunque  giadus  ,  priee- 
minentiœ  &  Dignitatis  fuetit,  exire  haberent  in  prœdic- 
tis  Dominiis  &  Terris ,  ac  Subditus  aliquis  eorundem 
Dominorum  noftrorum  ,   Papœ  &  Régis  ,  ob  caufam 
didœ  mutu»  vifionis  ad  Locum  ,   Caftrum  &  Portum 
pra;dida,  propter  neceffitatem  vel  alias,  per  Terram, 
&  non  per  Mare  deliberaret  accedere,per  pr^didorum 
Terras  &  Dominia  transeundo  :  ipfi  &  eorum  quiliber, 
cum  Familiis  ,  Equitatibus ,  Bonis  ,   Rébus  jocalibus 
&  pecuniis  fuis  ,     fint  falvi  &  fecuri  ab  omnibus  mo- 
leftiis  ,  gravaminibus  &c.     Et  quod  eorum  Pecuniis , 
pretiis  tamen  congruemibus,  illis,  &  eorum  cuilibet, 
in  calibus  fupra  didis  vel  alias ,  vidiialia  à  alia  neces- 
faria  miniftrentur.   Et  vice  verfa  prccftetur  fecuritas  pro 
parte   prœdidi  Domini  Régis  Arragonum  :     quod  in 
cafibus  prcedidis  applicantes  ad  dida  Dominia  ,  Ter- 
ras feu  Régna  ,  damnum  feu  malum  aliquod  ibi  non 
inférant  :  &  fi  facerent  ,   dido  falvo  condudu  minime 
gaudere  poffint  perfonœ  illœ  inferentes  :     Et  prœdidi 
Domini,  quantum  in  eis  fuerit,  de  illis  fatisficri  pro- 
curabunt,  ac  etiam  illa  emendare  ,  damna  &  injuriatn 
paflis.     Et  verfa  vice  idem  fecere  tenetur  Dominus 
Rex  Romanorum. 

Item  eft  initum  &  concordatum  :  Ne  aliquid  hinc- 
inde  turbativum  infurgat  didse  mutus  vifioni  ac  unita- 
ti,  &  Paci  Ecclelia;  Dei  Sandœ,  quod  hinc  per  totum 
didum  menfem  Junii, &  ulterius , durantibus  dida  mu- 
tua vilione  &  Tradatibus  fupradidis,  usque  ad  reces- 
fum  à  dido  Concilie  &  Portu  de  Villa  Franka  inclu- 
five  ,  didus  SereniiTimus  Dominus  Romanorum  Rex 
faciat  cum  effedu,  &  de  ptElenti  aflecuret,  feu  ponat 
in  &  fub  fecuro,  quod  intérim  in  Congregatione ,  quœ 
de  prxfenti  eft,  five  elle  aflèritur  in  hac  Civitate  Cons- 
tantienli,  feu  alias,  nil  innovetur,  feu  permittat  inno- 
vari  ,  quod  poffit  turbare  didam  Unionem  Sanda; 
MatrisEcclelîa;,  feu  incentivum  vel  caufam  date  didse 
rurbationi,  faciendo  in  continenti  decerni  &  declarari, 
nunc  pro  tune,  &  tune  pro  nunc  ,  elFe  irritum  &  in- 
ane  quicquid  in  contrarium  effet  attentatum ,  feu  con- 
tingeret  attentari.  Et  didus  Serenilîimus  Dominus 
Rex  Arragonum  &  Siciliœ  ,  feu  prsedidi  ejus  Ambas- 
fiatores  pro  eo  ,  affccurant,  quod  idem  Sereniffimus 
Dominus  Rex  cum  effedu  faciet  illud  idem  cum  dido 
Sandillimo  Domino  noftro  Papa  Benedido  videlicet , 
per  viam  Concilii,  nec  alias  aliquid  innovabit  turbati- 
vum dida;  unitatis  Ecclefix  :  Et  fi  fiât,  illud  fit  cas- 
fum  ,  irritum  &  inane.  Nam  talia  pofTent  innovari 
hinc  vel  inde,  quod  per  didam  mutuam  vifionem  mi- 
nime reparari  pofTent. 

Item  eft  initum  &  concordatum  inter  Partes  prxdic- 
tas,  quod  talem  lalvum  condudum,  talemque  fecuri- 
tatem  ,  quales  Serenifiimus  Duminus  Rex  Romano- 
rum, nomine  &  pro  parte  fua,  &  illius  ,  qui  à  non- 
nullis dicitur  Joannes  Papa  XXIII.  prxftabit  &  faciet 
Sandillimo  Domino  noftro  Benedido  XIII,  &  om- 
nibus aliis ,  de  fua  obedientia  exiftentibus ,  Ecclefiafti- 
cis  vel  Secularibus ,  cujuscunque  Status ,  Dignitatis  aut 
PrtEeminentiE  fuerint,  ad  Loca  &  Portum  prœdida  ve- 
nientibus,  prxfatus  Dominus  Rex  Arragonum,  nomi- 
ne &  pro  parte  didi  Sandiffimi  Domini  noftri  Bene- 
didi,  &  fua,  prxftabit  &  faciet  cidcm  Domino,  qui  à 
nonnullis  dicitur  Joannes  Papa  XXIII.  &  omnibus  a- 
liis  de  fua  obedientia  exiftentibus ,  ad  Locum  &  Por- 
tum prxdidum  venientibus. 
Item  eft  initum  &  concordatum  ,  quod  didi  Sere- 
niffimi 
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AnKO  n'^'™  ^  Inviaiffimi  Domini  ,  Romanorum  &  Arra- 
goni»  Reges ,  fraternaliter  allecurent,  guident  &  fal- 

1417.  veconducant  fe  ad  invicem,  feu  perfoiias  eorum  pro- 
prias ,  &  omnes  cum  eis  ,  &  quemlibet  eorum  ,  & 
omnium  aliorum  de  tribus  obedientiis  ,  ibidem  cum 
eis  vel  fine  eis  ratione  diâœ  unitatis  venientium  per 
Terram  vel  per  Mare  ,  ad  di6ta  Loca  mutuœ  vilîo- 
nis  ,  &  maxime  eorum  ,  qui  per  Terram  vel  per 
Mare  portabunt  Viâualia  ad  difta  Loca  Nicis  ,  vel 
Villas  Franka: ,  cujuscunque  Status  ,  Prœeminentiiî: 
vel  Dignitatis  fuerint  ,  cum  omnibus  Rébus  &  Bo- 
nis eorum  ,  &  quolibet  eorum  ,  quantum  in  eisdem 
Dominis  &  quolibet  eorum  fit  vel  tuerie  ,  duran- 
te diéta  mutua  vifione  ,  &  ante  &  poft  ,  eundo  videli- 
cet  feu  veniendo  ad  difita  Loca  ,  ibique  ftando  &  red- 
eundo  ab  eis  :  Ita  quod  fi  alter  ipforum  Dominorum 
Regum  fcit  vel  fciret ,  fentiret  vel  audiret  qualitercun- 
que,  quod  malum  aliquod  ,  damnum  vel  injuria  ,  in 
Perfonis ,  Rébus  vel  Bonis  fieret  vel  traâaretur ,  direc- 
te vel  indireûe ,  palam  vel  occulte  ,  in  feu  contra  al- 
terius  Dominorum  ipforum  feu  venientium  cum  eis, 
&  eorum  cujuslibet  Perfonas  ,  feu  Dominia  ,  &  res 
eorum  ,  vel  cujuslibet  eorum  ,  illa  alter  pro  altero 
evitabunt ,  &  obviabunt ,  quantum  in  eis  fuerit  ,  & 
fraternaliter  &  amicabiliter  in  continenti  alter  alteri, 
ad  tefillendum  prœmifiis,  &fefead  invicem  defenden- 
dum,  totis  viribus,  quibus  ibi  poffiut,  afllftent. 

Item  eft  initum  &  concordatum,  quod  prcediéla  om- 
nia  &  fingula  promittantur  ,  firmentur  &  jurentur  per 
quamiibet  Partium  prsdiûarum  :  Et  de  eis  fiant  duo 
publica  Inftrumenta,  communicanda  ,  per  Notarios  & 
Secretarios  dictorum  SerenilTimorum  Dominorum  Re- 
gum, Romanorum  &  Arragonum:  Et  cum  applicue- 
rint  ad  di£tum  Regem  Arragonum  ,  facient  &  procu- 
rabunt  cum  efteflu  difli  ejus  Ambaffiatores ,  quod  dic- 
tus  Dominas  Rex  Arragonum  promittet  ,  &  jurabit 
perfonaliter  omnia  fupradiâa.  De  qua  firma  perfonali 
âet  plena  fides  &  publicum  Inftrumentum. 


Litera  Ferdinandi  Aragonum  Régis  ad  Si- 
GiSMUNDUM  Romanorum  Regem  de  Prore- 
gatione  Termini ,  in  Capituïis  prioribu.s  inter  eum^ 
6?  diSlum  Romanorum  Regem ,  fapr  vifione  in- 
vicem  fienda ,  concordati.  Datum  Valentia  xx vi  11 . 
uîpr'tlis  i^xf.  [Philippi  Labbei  Con- 
ciliorum  Colleftio  Tom.  XII.  in  Append. 
Concilii  Conftantienfis  pag.  i4(Î3-] 

PAteat  Univerfis  ,  quod  nos  Ferdinandus  Dei 
gratia  Rex  Aragonum,  &  Sicilis,  Valentiœ,  Ma- 
joricarum  ,  Sardinite  ,  &  Corficœ,  Comes  Barchino- 
nx,  Dux  Athenarum  &  Neopatris,  ac  etiam  Comes 
Roffilhonis.  Attendentes  non  effe  diu  inter  SerenilS- 
mum  Sigismundum  Regem  Romanorum  ex  una  par- 
te ,  &  Ambaffiatores  Domini  Papx  Sanêtiffimi  Bene- 
diâi  XXIII.  &  noftros  ex  altéra  faille  concordatum, 
&  juratum  in  partibus  Niciœ  per  totum  menfem  Junii 
proximè  venientem ,  fimul  &  perfonaliter  convenire 
&  ad  invicem  ibidem  celebrare  fuper  materia  ,  prout 
in  quibusdam  Capituïis  inde  confeâis  cominentur 
hujusmodi  Capitula  faâa,  inita,  &  concordata. 

Cûmque  propler  temporis  antedidti  nimiam  brevita- 
tem,  Negotiorum  arduitatem,  &  gravitatem  Partium 
de  prorogatione  diâi  termini,  ut  &  cette  percepimus, 
fuerit  perleâum  ,  fitque  expediens  ,  &  di£tis  Negotiis 
accommodum,  iu  omncra  cafum  prorogationis,  ipfam 
lîeri,  tenore  hujusmodi  publici  Inftrumenti  ,  tempus 
feu  terminum  prxnarratum  fub  promiflîonibus  ,  obli- 
gationibus,  juramentis,  vinculis,  fecuritatibus  ,  ftipu- 
lationibus,  &  cautelis  ,  in  di£tis  Capituïis  prsnarratis , 
per  unum  menfem  ,  videlicet  Julii  immédiate  fequen- 
tis  duximus  prorogandum,  ipfo  Rcge  Romanorum  il- 
lud  idem  faciendo  &  jurando  ,  &  non  alias  ,  nec  ul- 
tra. Promittentes  in  noftra  bona  fide  Regia  etiam  & 
jurato  per  Cruccm  Domini  noftri  Jefu  Chrilli  ,  &  ejus 
Sanâa  quatuor  Ev.angclia  in  manibus  noflris  corpora- 
liter  taâa,  fine  derogatione  infradionis  feu  prEJudicio 
diâorum  Capitulorum  &  Inftrumenti  inde  fecuti,praî- 
diâa  omnia  &  fingula  in  eisdem  Capituïis  contenta  te- 
nere  ,  complète  ,  &  immutabilitcr  obfervàre  ,  infrà 
tempus  diéti  menfis  Julii  prorogatum.  Ha:c  igitur 
qux  difta  paciscimur  in  pofTe  Secretarii  noftri, &  No- 
tarii  infradifti  pro  diflo  Regc  Romanorum  ,    &  alio 


feu  aliis  quibusvis  ,  quorum  intereft  ,  &  înterefTe  po-  ^NNO 
tefl:  ,  feu  poterit  in  futurum  légitimé  ftipulandum. 
Quod  eft  datum  &  aâum  Vaientiie  in  Regali  Palatio  I4-'- J* 
Civitatis  ipfius  die  xxviii.  Menfis  Aprilis  Anno  à  Na- 
tivitate  Domini  noftri  millelimo  quadringentelimo 
quinto  decimo,Regnique  noftri  quarto.  Signum  Fer- 
dinandi Dei  gratia  Régis  Aragonum,  Sicilia: ,  Valen- 
tiïE,  Majoricarum,  Sardiniœ  ,  &  Corfica;  ,  Comitis 
Barchinonx  ,  Ducis  Atlienarum  &  Neopatriœ  ,  ^ac 
etiam  Comitis  Roffilhonis  &  Ceritanenfis  ,  qui  difta 
laudamus,  concedimus  ,  juramus  &  firmamus  ,  huic- 
que  publico  Inftrumento  SigiUum  noftrum  pendens 
duximus  apponendum.  Ferdinanuus.  Sigillum 
mei  Pauli  Nicolai,  difti  Sereniffimi  D.  Régis  Arago- 
num &  Siciliœ  Secretarii  ,  aiiâoritate  Rc'gia  Notari! 
publici  per  totam  Terram,  &  Ditionem  ejusdem,  qui 
prsdiflis  interfui,  eaque  de  ipfius  Mandate  fcribi  fe- 
ci,  &  claufi.  Corrigatur  autem  in  décima  feptima  li- 
nea;  vîf.oncm  minime, 
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Edit  de  Paix  donné  par  Charles  VI.    Roi   14 14. 

de  France  ,  par  lequel  la  Paix  i/'Arras  conclue  — — — » 
avec  le  Duc  de  Bourgogne  le  ^.  Sep-  ï  4 1  J. 
lembre  141 4.  eft  confirmée  ,  avec  abolition  gé- 
nêrale  de  tout  ce  qui  avoit  été  fait  de  la  part  du  ^  ^vncr. 
Duc  de  Bourgogne  £5?  des  fiens  depuis  la  Paix  de 
Ponthoife,  excepté  cinq  cens  Perfonnes  dont  la 
Lifte  fera  puis  après  donnée,  i^  Jous  diverfes  au- 
tres Limitations  ,  entr''autres  ,  que  le  Duc  de 
Bourgogne  renoncera  à  toutes  Alliances  faites  ou  à 
faire  au  préjudice  dudit  Roi,  ou  du  Dauphin  Jon 
Fils  aîné ,  avec  les  Anglais.  A  Paris  au  mois 
de  Février  1414.  [Chronique  de  Mons- 
TRELET  Totn.  I.  fol.  zii.  d*où  l'oH  a  tiré 
cette  Pièce  ,  dont  il  y  a  un  Extrait  dans  la 
Continuation  de  la  Chronique  de  Denis  Sau- 
vage, pag.  134.] 

/"•Harles,  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France 
^-^  à  tous  prefèns  &  advenir.  Comme  plufieurs  cho- 
ies ayent  efté  faiâes  ,  &  font  advenues  depuis  la  Paix 
faifte  à  Ponthoife  à  la  tresgrand  desplaifance  &  dom- 
mage de  nous  &  de  noftre  Royaume  &  Subjeâs  :  pour 
lesquelles  caufes  nous  avions  noftre  trescher  &  tres- 
amé  Coufin  le  Duc  de  Bourgongne  en  noftre  indigna- 
tion &  malegrace,  n'agueres  nous  tranfportasmes  avec 
tresgrand  Compagnie  &  Congrégation  de  Gens  d'ar- 
mes ,  &  de  traiâ  devant  la  Ville  d'Arras.  Et  à  nous 
là  elians ,  vindrent  devers  nous  noz  treschers  &  tres- 
ameî  Coufin  &  Coufine  le  Duc  de  Brabant,  &  laDu- 
chefl^è  de  Hainault.  Et  en  leurs  compagnies  noz  tres- 
chers &  bien  amez  les  Députez  de  par  les  trois  Eftats 
du  Pays  de  Flandres  :  lesquels  comme  Procureurs  & 
ayans  puilfance  de  noftredit  Coufin  de  Bourgongne  en 
grand  révérence  &  humilité  ,  à  nous  feirent  obd'lliuice 
pour  noftredit  Coufin  de  Bourgongne,  telle  que  nous 
fommes  de  ce  bien  contens.  Et  en  figne  &  démons- 
tration d'icelle  obeïffance,  ils  nous  feirent  faire  ouver- 
ture de  ladiâe  Ville  d'Arras  ,  &  fur  les  murs  d'icelle 
furent  mifes  noz  bannières  :  &  aufll  à  nous  feirent 
obeïflânce  des  autres  Villes  &  Chafteaulx,  que  noftre- 
dit Coufin  tenoit  &  tient  de  nous,  &  d'abondance  ice- 
luy  receusmes  en  noftre  bonne  grâce  &  amour.  Et  en 
après  nosdits  Coufin  &  Couline  &  Députez  deftTus 
nommez  ,  promeirent  &  accordèrent  pour  noftredit 
Coufin  de  Bourgongne  à  nous  eftre  baillé  &  rendu, ou 
à  noftre  Commis  le  Chaftel  du  Crotoy ,  &  iceluy  re- 
mettre ou  faire  remettre  reallement  &  de  fait  en  noftre 
main  ,  &  feroient  leurs  povoirs  loyallement  que  le 
Chafteau  de  Chinon  foit  auffi  remis  en  noftre  main.  Et 
avec  ce  pour  le  bien  de  Paix  plufieurs  choies  furent 
pourparlées  &  appointées.  Par  le  moyen  desquelles 
nous  partismes,&  feismcs  partir  noftredit  oft  de  devant 
la  defifusdifle  Ville  d'Arras.  Et  depuis  pour  la  parfec- 
tion  &  accompliflement  des  chofes  promifes  ,  vindrent 
devers  nous  nosdits  Confins  de  Brabant  &  Coufine  de 
Hainault  Ambalfadcurs  de  noftredit  Coufin  de  Bour- 
gongne ,  &  les  Députez  des  trois  Eftats  do  Flandres. 
Avec  lesquels  en  la  prefencc  de  noftre  trescher  &  trcs- 
amé  l'ils  aisné  le  Duc  d'Acquitainc  Daulphin  de  Vien- 
ne ,  à  ce  faire  de  par  nous  commis  ,  pour  les  chofes 
eftrc  mifes  à  bonne  fin,appoinftement  fut  fait.  Nous 
C  3  faifons 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


AnKO  failbns  fi;avoir  que  nous  ayans  pitié  &  compaffion  des 

graris  oppcelTiuns ,  perditions  &  dommages  ,     lesquels 
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XAIS,  yaume,  veuillans  relever, garder  &  prefcrver  noiSub- 
''     ■'  *   icds  d'icelle  oppreliions  ,     &  delirans  de  tout  noftre 
cueur  (5t  ferme  propos  &  voulentc  ,   faire  cefter  toutes 
voyes  de  fait,   ce  que  dorcsiiavant  bon  accord  &  union 
foient  entre  nosdits  Subjefts,  tellement  que  iceux  no'i 
Subjeéls   fe  puilfent   retraire  &.   fcurement   demeurer 
chacun  en  fon  Lieu  &  habitation  ,  &  vivre  foubs  nous 
&  noftre  domination   en  bonne  tr.inquilité   foubs  la 
confidence  de  bonne  Juftice,  que  les  Laboureurs  puis- 
font  faire  leurs  labours  ,     &  tous  Marchans  &  autres 
Gens  puiflcnt  aller  &  mener  leurs  Marchandifes  &  au- 
tres Biens,  où  il  leur  plaira  par  tout  noftre  Royaume, 
&  dehors  fans  péril  ou  empcschemeut  aucun  :  conlîde- 
rans  le  bien  de  Paix,  qui  eft  ineftimable,  &  les  grans 
maulx  qui  s'en  font  enfuiviz  par  les  Guerres  :   comme 
n'agueres  par  expérience,  &  de  fait  a  efté  affèz  veu  & 
congneu  &  encores  pourroient  cnfuivir.     Et  afiin  que 
toutes  créatures  ayent  &  paillent  avoir  meilleur  &  plus 
ferme  propos  d'eux  amender  &  retourner  à  noftre  Créa- 
teur ,   de  noftre  certaine  fcience  ,     plaine  puilBnce  & 
audoricé  Royal,  parl'advis,  confeil  &  meure  délibé- 
ration de  noftre  ainsné  Fils,de  plulieurs  de  noftre  Sang 
&  Lignage,  de  Prélats,  Barons  &  Chevaliers  de  noftre 
grand  Confeil ,  de  noftre  Court  de  Parlement,  de  nos- 
tre  Chambre  des  Comptes,  &  autres  Notables  Perfon- 
res  en  grand  nombre.     Nous   avons  voulu  ,     avons 
fait,  ordonné  &  commandé,  voulons,  faifons, ordon- 
nons &  commandons  Paix  eftre  ferme  &  eftable  en 
noftredit  Royaume  entre  noz  Subjeéls,  &  que  ceftent 
r'ancunes  &  malivolences  :  deftendant  à  tous  de  quel- 
que eftat ,    audtorité  ou  condition  qu'ils  foient  ,     fur 
tout  ce  qu'ils  peuvent  forfaire  envers  nous ,  que  dores- 
navant  ils  ne  fe  mettent  en  Armes  ne  procèdent  par 
voye  de  fait  ou  de  Guerre.     Et  à  nourrir  ,  entretenir 
ladiéle  Paix  ,     pour  l'honneur  &   révérence  de  Dieu ,  | 
vueillans  à  rigueur  de  Juftice  préférer  mifericorde  :   a- 
vons  fait  ,     donné  &  oâroyé  &  de  noftre  deffusdide 
plaine  puiffance  &  auâorité  Royalle,  faifons,  donnons  i 
&  oftroyons  abolition  generalle  à  tous  tant  de  noftre  j 
delFusdiàe  Royaume  &   Domination  ,    comme  aux  | 
Eftrangers  de  quelque  eftat  ,    audorité  ou  condition 
qu'ils  foient  ,     fur  tout  ce  qu'ils  peuvent  avoir  aydé, 
fervy  &  donné  faveur  à  noftredit  Coufin  de  Bourgon- 
gne  à  noftre  desplaifance  &  contre  noftre  voulenté,  & 
depuis  la  Paix  faiâe  à  Ponthoife  jusques  aujourd'huy. 
Excepté  cinq  cens  Perfonnes  non  Nobles  de  noftredit 
Royaume,  qui  ne  font  pas  Subjeds,  VaflTalz  ou  Ser- 
viteurs de  noftredit  Coulin  de  Bourgongne:  desquelles 
cinq  cens  Perfonnes  les  noms  feront  baillez  par  escrit 
à  noz  Coulin  de  Brabant  ,     &  noftre  Couline  de  Hai-  ■ 
nault  dedans  la  Fefte  de  la  Nativité  Saind  Jean  Bap-  1 
tifte  prochain  venant.    Excepté  auffi  iceux  qui  par  nos- 
tre  Juftice  ont  efté  nomméement  banniz  ,  depuis  ledit  | 
temps  par  procès  deiiement  farz ,  obfervc  c&  gardé  les  1 
folemnitez  en  tels  cas  accouftumées.     Lesquelles  cinq 
cens  Perfonnes  ne  feront  aucunement  comprins  en  la- 
dide  abolition.     Et  pour  mieux  tousjours  garder  ladic- 
te  Paix  &  toutes  les  minières  des  entreprinfes ,  débats, 
divilions  &  fedicions  efchever  :    Nous  avons  voulu  & 
ordonné ,  voulons  &  ordonnons  &  nous  plaift  ,     que 
tous  ceux  depuis  ladide  Paix  de  Ponthoife  ,     qui  des 
Hoftels  de  noftre  treschere  &  tresamce  compaigne  la 
Royne  &  de  noftredit  Fils   eflongnez  ont  efté  de  leurs- 
dits  Hoftels  &  noftre  Ville  de  Paris  jusques  à  deux  ans 
prochains  venans  demoureront  eflongnez:  &  que  ceux 
qui  ont  efté  eftongnez  de  noftredide  Ville  de  Pari?  & 
des  autres ,  dont  ils  fe  font  abfentez  jusques  au  terme 
de  deux  ans.     Et  que  aucuns  d'iceux  ne  pourront  ap- 
procher  noftredide  Ville  de  Paris  plus    près  que  de 
quatre  à  cinq  lieues ,  refervé  tousdis  à  noftre  Ordon- 
nance &  bonne  grâce  fur  ce  ,    &  neantmoins  il  nous 
plaift  &  voulons  que  lesdits  eflongnez  puiffent  aller, 
venir  &  converfer  tout  par  tout  où  il  leur  plaira  en 
noftredit  Royaume  les  deux  ans  durans  :  toutesfois  de- 
hors noftredide  Ville  de  Paris  &  hors  des  autres  Lieux 
&  Villes,  dont  ils  fe  font  &  ont  efté  eflongnex  ,    fans 
ce  que  pour  ladide  occafion  de  ladide  eflongation  au- 
cun empeschement  foit  à  eux  ou  puift  eftre  aucune- 
ment fait  en  Corps  ou  en  Biens.    Et  de  rechef  à  tenir 
nosdits  Subjeds  en  bonne  Paix  ,  &  obvier  aux  incon- 
veniens  qui  par  les  Débats  des  Offices  au  temps  paffé 
font  advenues  ,   &  encores  pourroient  advenir.     Nous 
avons  voulu  &  ordonné,  voulons  &  ordonnons ,  que 
toutes  les  Offices,  par  nous  données  depuis  ladide  Paix 


de  Ponthoife, demoureront  en  noftre  plaine  dispofitiùn 
&  voulenté ,  fans  ce  que  pour  la  caufe  de  ladide  abo- 
lition ceux  qui  ont  elle  despointez  de  leursdides  Offi- 
ces depuis  ledit  temps  ,  ■  y  puillent  prétendre  aucun  . 
droit  ou  proclamer.     Et  quant  aux  Prifonniers  nous 
leur  ferons  faire  railbn  &  Juftice  ,     &  ne  voulons  pas 
qu'aucun   Seigneur  ,  Baron  ,  Chevalier ,  Escuyer  ou 
autres  quelsconques  pour  caufe  de  fervice  par  eux  non 
fait  à  nous,  ou  par  caufe  de  fervice  fait  par  eux  à  nos- 
tredit  Coulin  de  Bourgongne  :   ou  ceux  auffi  qui  font 
comprins  en  ladide  abolition  ,    pour  l'occalion  de  ce 
que  dit  eft ,  foient  ou  puiflcnt  eftre  aucunement  gre- 
vez ,   moleftez  ou  empeschez  en  Corps  ou  en  Biens. 
Mais  voulons  que  toutes  Dominations ,  Terres,  Fiefs, 
PolTèffions  &  Héritages   quelsconques   des    deflusdits 
autres,  que  desdirs  banniz:  excepté  celles  qui  pour  les 
caufes  deflusdides  ont  efté  prinies  &  mifes  en  noftre 
main,  leur  foient  rendues  &  mifes  à  délivrance, &  que 
tous  les  autres  troubles  &  empefchemens  que  pource  à 
iceux  ont  efté  mis  ou  pourroient  eftre  de  ce  ,    foient 
oftez  haftivement ,  &  fans  demeure  au  prouffit  d'iceux 
&  de  chacun  d'eux  en  tant  qu'il  nous  touche.     Et  fur 
ce  nous  impofons  &  mettons  à  noftre  Procureur  lilen- 
ce,  nonobftant  que  les  cas  ne  foient  pas  cy  exprimez. 
Et  encores  à  ofter  toutes  les  matières  de  discorde  & 
débats ,  qui  par  Procès  ou  autrement  pourroient  adve- 
nir pour  l'occalion  des  biens  meubles  d'une  Partie  & 
d'autre,   pris  depuis  la  Pais  de  Ponthoife  par  Juftice, 
ou  autrement  pour  l'occalion  de  la  Guerre  ,    on  ne 
pourra  pas  de  ce  faire  demande  ou  profecution  d'une 
Partie  &  de  l'autre.    En  outre  voulons,  ordonnons  & 
deffi;ndons  à  noftredit  Coufin  de  Bourgongne  ,    que 
déformais  en  avant  ne  face  ,    ne  procure  eftre  fait  par 
luy  ne  par  autruy , en  fecret  ou  en  appert,  p.ar  voye  de 
fait  ou  autrement ,  aucun  mal,  deftourbier  ou  empes- 
chement à  mesdits  loyaux  Vaflaulx,  Officiers,   Sub- 
jeds &  Bienvueillans  ,    ne  à  aucuns  de  fes  Subjeds 
loyaulx  ,   &  Vailàulx  &  des  autres  de  noftre  Sang  & 
Lignage,  qui  ont  fervy  à  nous  contre  luy  ,   ne  à  au- 
cun  de  fesdits   Subjeds  loyaux  &  Vaffaux  ,     qui  ne 
l'ont  pas  fervy  pour  la  cremeur  de  mesprendre  ou  for- 
faire, pour  les  inhibitions  par  nous  fur  ce  faides  :  ne 
aux  Habitans  de  noftredide  Ville  de  Paris,  ou  autres 
quelsconques  de  noftre  Royaume  ou  dehors  en  com- 
mun ou  en  particulier ,  ou  autrement  par  quelque  ma- 
nière que  ce  foit  pour  l'occafion  du  fervice  à  nous  fait, 
ou  de  fervice  à  luy  non  fait  par  lesdits  fiens  VaflTaux, 
ou  Subjeds  pour  les  caufes  deflusdides.     Et  en  tant 
que  noftredit  Coulin  de  Bourgongne  feroit,&  s'en  for- 
ceroit  de  faire  ou  faire  faire  à  fesdits  Vaflàux  &  Sub- 
jeds le  contraire  ,    nous  luy  interdifons  &  defix^ndons 
toute  audorité ,  Jurisdidion  &  cognoiflfance.  Voulons 
auflî ,  ordonnons  &  deffendons  à  tous  autres  deffusdits 
de  noftr-e  Sang  &  Lignage,  qu'ils  ne  facent  ou  procu- 
rent eftre  fait  par  eux  ne  par  autruy,  en  fecret   ou  en 
appert,  aucun  mal ,  deftourbier  ou  enipefchement  à?  nos- 
dits Fiefvez,  Vaffaulx ,  Subjeds  &  Bienvueillans,  ne 
à  aucuns  des  Officiers  Fiefvez  ,  Subjeds,  Vaffaux  de 
noftredit  Coufin  de  Bourgongne  ,    aux  Habitans  de 
noftredide  Ville  de  Paris  ne  à  autres  Villes  quelcon- 
ques de  noftredit  Royaume,  ou  dehors, en  commun  & 
particulier,  par  voye  de  fait  ou  autrement, pour  l'occa- 
fion du  fervice  delTusdit  par  eux  fait  à  noftredit  Coufiu 
de  Bourgongne,  ou  du  fervice  à  eux  non  fait  par  leurs- 
dits  Subjeds ,  Fiefvez  &  Vaffaux  :   &  en  tant  que  les 
deffusdits  de  noftre  Sang  &  Lignage  feroient  ou  de  fai- 
re s'enforceroient,  ou  faire  faire  le  contraire  à  leursdits 
Fiefvez,  Vaffaulx  &  Subjeds  :    nous  leur  entredifons 
&  deffendons  toute  audorité,  Jurisdidion  &  cognois- 
fancc.     Et  avec  ce  voulons  ,  ordonnons  &  comman- 
dons à  noftredit  Coufin  de  Bourgongne  ,   qu'il  rende 
ou  face  rendre  reallement  &  de  fait  aux  Seigneurs, Ba- 
rons ,  Chevaliers ,  Escuyers  &  autres ,  tant  de  noftredit 
Royaume  que  dehors,  foient  de  noz  Subjeds,  Fiefvez, 
Vaffaulx,  ou  des  fiens, toutes  leurs Dominations,Fiefs, 
Poffeffions  &  Héritages  quelsconques  ,     qu'il  a  prins 
ou  mis ,  ou  fait  prendre  &  mettre  en  fa  main  ,    pour 
l'occafion  dudit  fervice  à  nous  fait,  ou  de  fervice  à  luy 
non  fait ,  ou  autrement  pour  l'occafion  des  chofes  dcs- 
fusdides  :     &  de  ce  liéve  fadide  main  &  face  lever  à 
plain ,  ofte  ou  face  ofter  &  lever  fans  delay  tous  des- 
tourbiers  ou  empefchemens  quelsconques  à  leur  prouf- 
fit, à  &  chacun  d'iceux  en  tant  qu'il  leur  peut  toucher. 
Voulons  auffi,  ordonnons  &  commandons  aux  autres 
deffusdits  de  noftie  Sang  ,     qu'ils  rendent  ou  facent 
rendre  aux  Seigneurs  ,  Barons  ,  Chevaliers  ,  Escuyers 
&  autres  Gens  tant  de  noftredit  Royaume  comme  de- 
hors, foient  de  noz  Fiefvez  &  Vaffaulx,  ou  des  leurs, 
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toutes  leurs  Dominations ,  Terres,  Fiefs  j  PofTeffions 
&  Héritages  quelsconques  ,     s'aucuns  en  ont  prins  & 
meis  ou  taie  prendre  &  mettre  eh  leurs  mains  ,     pour 
l'occafion  du  fervice  fait  à  noilredit  Cou  fin  de  Bour- 
gongne,  ou  autrement  pour  l'occalion  des  ctiofes  des- 
l'usdiâes  :    &  d'iceu;;  lievent  &  oftent  ou  facent  ofter 
&  lever  à  plain  leursdiâes  mains ,  &  oftent  ou  facent 
ofter  fans  delay  tous  troubles  ai  empefchemens  quels- 
conques  au  pioffit  d'iceux  ,   &  de  chacun  entant  qu'il 
leur  touctie.    Et  affin  que  laditte  Paix  fe  perfevere  do- 
resnavant  perdurablement  ferme  &  eftable  fans  violer, 
&  à  pourveoir  à  ce  qui  pourroit  eftre  caufe  de  rompre 
ladi£le  Paix  outre  les  chofes  deffusdittes.    Avons  vou- 
lu &  ordonné  ,    voulons  &  ordonnons  que  tous  les 
Traiftez  de  Faix  faits  à  Chartres,  &  les  autres  qui  ont 
eftc  faits  depuis  foient  temu  &  paraccomplis.  Et  avec- 
ques  ce  avons  deffendu  &  delfendons  à  noftre  Coufin 
de  Bourgongne,  &  autres  de  noftre  Sang  &  Lignaige, 
&  à  tous  autres  noz  Subjeéts,  qu'ils  ne  facent  aucunes 
Alliances  avecques  les  Anglois  par  quelconque  manie- 
ra, ne  auflî  avecques  autres  quelconques  au   préjudice 
de  nous  &  de  ladiûe  Paix  :     &  avons  enjoingt  &  en- 
joignons à  iceux  ,    &  bien  expreflement  commandons 
que  fe  dés  maintenant  aucunes  en  avoient  faiâes ,  ils 
les  rendent  &  baillent  à  ceux  ,    à  qui  ils  les  ont  faits  : 
&  que  chacun  d'iceux  nous  baillent  Lettres  telles  qu'il 
appartiendra.     En  outre  nous  avons  voulu  &  ordonné, 
voulons  &  ordonnons  à  plus  grand  feurté  de  la  deflus- 
diâe  Paix,  que  noftredit  Cou  lin  de  Brabant,  les  Am- 
baffadeurs  de  noftredit  Coufin  de  Bourgongne  ,     les 
Députez  des  trois  Eftats  du  Pays  de  Flandres  deflus 
nommez  ,     ou  nom  comme  Procureurs  de  noftredit 
Coufin  de  Bourgongne  ,  &  en  leur  noms  privez  :     & 
iceux  Députez  ou  nom  ,  &  eux  faifins  fors  des  Gens 
des  trois  Eftats  du  Pays  de  Flandres ,   &  iceluy  noftre 
Coufin  de  Bourgongne  en  fa  Perfonne.  Noz  treschiers 
&  tresaymez  Fils  &  Confins  les  Comtes  de  Charrolois 
&  de  Nevers ,   les  Gens  des  trois  Eftats  de  la  Duché 
de  Bourgongne  &  Comtez  de  Flandres  &  d'Arthois , 
&  chacun  d'iceux  jurent  &  promettent:  c'eft  à  fçavoir 
ceux  qui  cy  font  prefens  en  noz  mains ,   &  les  abfelis 
es  mains  de  noz  Commis  &  Députez  ,   &  ce  par  leur 
foy  &  ferment  ,   fur  la  Croix  &  Saindtes  Evangiles  de 
Dieu  ,   que  bien  &  loyallement  ils  tiendront  &  garde- 
ront fans  violer,  &  feront  tenuz  de  garder  de  tout  leur 
pouvoir  ladiâe  Paix,  &  toutes  les  chofes  cy  deffus  de- 
clairées.     Et  ne  feront  faire  par  eux  ou  par  autres ,  par 
voye  direâe  ou  oblicque, appertement  ou  fecrettement, 
par  paroUes  ou  escrits ,  ou  autre  par  quelconque  ma- 
nière que  ce  foit,  aucune  chofe  contre  ladiâe  Paix  au 
préjudice  d'icelle  ,     ou  d'aucunes  chofes  deffusdiétes 
fur  peine  d'encourir  en  noftre  indignation ,  &  de  tant 
qu'ils  fe  peuvent  forfaire  envers  nous.     Et  s'il  adve- 
noit  (que  Dieu  ne  vueiUe)  qu'aucuns  d'iceux, fut  Sei- 
gneur ou  autres ,  fe  feit  ou  forfaifift  de  faire  ou  entre- 
prendre, ou  attempter  aucune  chofe  au  contraire,  ils 
ne  luy  donront  ayde  ,    confeil ,    foulas  ou  faveur  de 
corps,  finances  de  gens  ,     ou  autrement  par  quelque 
manière  :   mais  empefcheront  iceluy  de  tout  leur  pou- 
voir.    Et  lesdits  fermens  &  promeffes  les  deiTusdits  & 
chacun  d'eux  ,     qui  fur  ce  de  par  nous  feront  requis 
fans  dilation  ou  difficulté  aucune,  bailleront  leurs  Let- 
tres compétentes  &  bonnes ,  feellées  de  leurs  Seaux  : 
lesquelles,  aiiin  de  bonne  mémoire  ,     feront  mifes  & 
gardées  en  noftre  trefor.     Et   femblables  fermens  & 
promeffes ,  &  fur  lesdiftes  peines  feront  noz  treschiers 
&  tresaymez  Confins,  Oncle,   Fils  &  Nepveux  ,     le 
Cardinal  de  Bar,  le  Roy  de  Cecille,  les  Ducs  de  Ber- 
ry,  de  Tours,  d'Orléans,  de  Bretaigne,  de  Bourbon, 
d'Alençon,  &  de  Bar,  les  Comtes  de  Vertus,  d'Eu, 
deRichemont,  de  Dreux  Conneftable  de  France,  de 
la  Marche,  de  Vendosme,  grand  Maiftre  d'Hoftel  de 
Marie, le  Boutcillier  de  France, d'Armignac, de  fainâ 
Pol,  de  Ponthievre  &  de  Tancarville:  &  tous  les  au- 
tres de  noftre  Sang  &  Lignaige,  &  auffi  les  Gens  des 
trois  Eftats  de  leurs  Pais.     C'eft  à  fçavoir  les  prefens 
en  noz  mains ,  &  les  abfens  es  mains  de  noz  commis 
à  ce,  &de  ce  bailleront  leurs  Lettres  foubs  leurs  Seaux: 
lesquelles  auflî  feront  mifes  en  noftre  trefor,  affin  de 
bonne  mémoire  perdurable.     Et  avec  ce  feront  les  dcs- 
fusdits  fermens  &  promelfes  fur  les  peines  deffusdiâes 
devant  nosdits  Commis,  &  à  ce  Députez  tous  les  Pré- 
lats, Chevaliers,  Barons,  Capitaines,  Baillifs  ,     Se- 
nefchaulx,  Prevofts  &  autres  Officiers,  tous  noz  Fief- 
vez,  Vaffaulx,  bonnes  Villes  &  Subjcdls  pour  moyen 
&  fans  moyen:  &  autres  Gens  de  tous  eftats  tant  No- 
bles que  non  Nobles  ,   &  tant  d'Eglife  comme  Sécu- 
liers ,    &  de  ce  bailleront  leurs  Lettres  foubs  leurs 
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leurs  Subjefls,  Fietvez  &  Vallaulx  ,  pour  taire  les  fer-  141  f. 
mens  par  la  manière  que  dit  eft  :  &  encores  à  plus  grand 
feurté  nosdits  Coufin  de  Brabant  ,  Dame  de  Hainault 
&  les  deffus  nommez  avec  nous  ,  feront  tout  leur  lo- 
yal pouvoir  ,  pareillement  de  faire  promettre  &  jurer 
par  nos  treschiers  &  tres-aymez  Confins  le  Duc  Guil- 
laume de  Bavière  Comte  de  Hainault,  le  Duc  de  Lor- 
raine ,  le  Comte  de  Savoye  ,  l'Evcsque  de  Liège  ,  le 
Comte  de  Namur  &  autres  qui  feront  advifez.  Et  en. 
outre  nous  avons  voulu  &  ordonné  ,  voulons  &  or- 
donnons ,  que  s'aucuns  excès  ou  temptations  eftoient 
doresnavant  faits  contre  ladite  Paix ,  que  pour  ce  la-  ' 

didte  Paix  ne  fera  aucunement  rompue:  mais  la  Partie 
bleffée  pourra  demander  Juftice  de  tout  ce  qu'on  luy 
aura  metrait,&  de  tout  ce  réparation  luy  fera  faiâe  par 
raifon  telle  qu'il  appartiendra.  Si  donnons  en  mande- 
ment à  noz  chiers  &  loyaux, au  Conneftable, au  Ghan- 
cellier,  aux  Gens  tenans,  &  qui  tenront  noiire  Parle- 
ment, aux  Marefchaulx,  au  Maiftre  des  ArbaleftiierSj 
à  l'Admirai ,  au  Prevoft  de  Paris  ,  à  tous  noz  Senes- 
chaulx,  Baillifs,  Prevofts,  Capitaines,  Majeurs,  Es- 
chevins,  &  à  tous  noz  autres  Officiers  &  Subje(âs,ou 
à  leurs  Lieutenans  ,  &  à  un  chacun  d'eux  comme  à 
iceux  appartiendra,  qu'ils  gardent,  facent  garder,  en- 
tretenir &  paraccomplir  les  chofes  deffnsdiftcs  &  cha- 
cune d'icelles  fans  faire  ou  fouftrir, eftre  fait  &  attemp- 
té  au  contraire  ;  que  s'aucun  le  fiufoit  ou  s'efforçoic 
de  le  faire  ou  attempter  de  fait,  d'escrit,  ou  de  parol- 
les  ou  autrement,  qu'on  fentift  réprobation  pour  l'oc- 
cafion des  chofes  paffées  ,  qu'iceux  griefvement  fans 
déport  comme  Perturbeurs  de  Paix  &  crimineux  de 
leze  Majefté  puniffent,  tellement  que  ce  foit  exemple 
à  tous  les  autres  :  &  facent  ces  prefentes  publier  es 
Lieux  publicques  &  accoufturaez  à  fiure  publications 
en  leurs  pouvoir  &  Jurisdidtion  ,  affin  que  nuls  de  ce 
vueille  ou  puiffe  prétendre  ignorance,  en  enjoignant  & 
commandant  à  tous  que  s'ils  fçavent  aucun  de  quelque 
eftat  qu'il  foit  qui  die  ou  profère  parolles  en  public, ou 
autrement  contre  l'honneur  des  defliisdits  de  noftrô 
Sang  &  Lignaige  die  ou  face  aucunes  chofes  contre 
ladiftePaix,  qu'ils  dénoncent  à  Juftice  ,  à  faire  deiie 
punition  fur  peine  d'eftre  puniz  ,  comme  feroit  ledit 
parleur  ou  principal  faifeur  :  ou  d'autre  griefve  peine 
félon  l'exigence  du  cas ,  comme  transgreffeurs  de  noz 
Ordonnances  &  commandemens.  Et  affin  que  ce  foie 
ferme  &  eftable  pardurablement ,  nous  avons  fait  met- 
tre à  ces  prefentes  noftre  Seel.  Donné  à  Paris  ou 
mois  de  Février  l'an  de  grâce  mille  CCCC.  &  XIIIL 
&  de  noftre  Règne  le  XXXV.  Âinfi  fignées  par  le 
Roy ,  y  fin  grand  Confeil.  ESTIENNE  Maure- 
G  ARD. 


141  f. 


XII. 

Inftrummtiim  Promiffionis per] o  a  N  n  e  m  XXIII. 

Papam  Concilio  Conftantienft  fuSta  fj?  jurejiiran-  \j?  ', 
do  firmata,  de  certijjima  Ceffwne  fv.a  Papatui.,  '  ''  * 
fi  Î3  quando  Benedic  t  u  s  XIII.  £3"  Gre- 
GORius  XII.  per  fe  ,  vel  per  Procuratores 
fttos  etiam  Papatui  cédant.  [Philippi 
L  A  B  B  E I  Conciliorum  CoUeâiio.  Tom.  Xil, 
in    Append.    Concilii    Conftancienfis.    pagi 

A  N  N  o  à  Nativitate  Domini  millefimo  quadrln- 
-'^  gentefimo  quindecimo ,  Indidione  ottava  ,  Pon- 
tificatu  quo  fupra  ,  die  vero  menfis  Martii  primo,  iil 
magna  Aulainferiori  Palatii  Apoftolici,  hors  undecima 
poft  mediam  noâem  ,  D.  N.  Papa  Joamie  XXIII. 
ibidem  exiftente,pra3fente  ac  Romanorum  Rege  Irnpe- 
ratore  Serenifllmo,  &  quatuor  Natinnibus  ibidem  con- 
gregatis,  fuit  per  D.  Patriarcham  Antiochenum  nomi- 
ne  &  ex  parte  totius  Concilii  prxfentata  pra^dido  D. 
N.  quEedam  Cedula,  fibique  nonûne  difti  Concilii  fuit 
humiliter  fupplicatum  per  eundem  Patriarcham  quatc- 
nus  dignaretur  diâam  Cedulam  bénigne  acceptare.  Et 
diâus  Dominus  nofter  Papa,  accepta  Cedula  &  ea  fe- 
crete  Icfta  ,  dixit  quod  femper  fuit  intentionis  dare 
Pacem  Ecclefia; ,  &  ad  hoc  venerat  Conftanti;un.  Et 
etiam  qualiter  diflo  Concih'o  non  vi ,  nec  mutu  com- 
pulfus ,  non  coadus ,  fed  liberaliter   &    fponte  obtu- 

lerat  viam  ceffionis  fui  Papatus ,  &  obtulit  ,    &  quod 

nunquam 


î4 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


A.NNO  nunquam  fuit  alteiius  intentionis.    Demum  didus  Do- 
minus  noftcr  didam  Cedulam  legit  ,     cujus  tcnor  ta- 
141 J,  lis  elt. 

Cedula  quam  Johannes  XXIII.   Papa  pro- 

:  mifit  ^ juravit .     [Raynaldi  Continuât. 

Annalium    Baronii.    Tom.   XVII.      Anno 

i4if.] 

"pGo  JoANNES  Papa  XXIII.  propter  quietem  to- 
-*-'  tius  Populi  Chriftiani  profiteor,fpondeo,promitto, 
&  voveo  Deo  &  Ecclelix  ac  huic  Sacro  Concilio  fpoii- 
te  &  libère  ,  dare  Pacem  ipli  Ecclelix  per  viatn  meœ 
lîmplicis  celîionîs  Papatus  ,  h.  eani  facere  &  implere 
cum  effeflu,  juxta  deliberationem  prEfentis  Concilii, 
fi  &  quando  Petrus  de  Luna  Benediôus  XIII.  &  An- 
gélus Corrario  GregoriusXII.  in  fuis  Obedientiis  nun- 
cupati ,  Papatum  ,  quem  prstendunt ,  per  fe  vel  Pro- 
curatorcs  fuos  legitimos  lîmiliter  cédant.  Et  timc  in 
quocuinque  cafu  ceffionis  ,  vel  deceffus  ,  aut  alio  in 
quo  per  meam  ceflionem  poterit  dari  Unio  Eccleliae 
Dei ,  ad  e.\tirpationem  prEfentis  Schismatis. 

Qua  leâa  ,  fuit  regratiatum  difto  Domino  noflro 
per  Sereniiîimum  Dominum  Regem  Romanorum  de 
bona  &  fanfta  oblatione  ,  deinde  Cardinales  ad  idem 
fuerunt  regratiati.  Demum  Dominus  Patriarcha  prœ- 
diâus  ad  ideni,&  etiamUniverlitas  Parifienfis  ad  idem. 
Quo  fafto, Dominus  noiler  voluit,  quod  in  craftinum, 
qua;  fuit  fecunda  dics  Martii ,  teneretur  Seflio,  in  qua 
hoc  idem  folemnius  publicaretur  per  eundem  &  fuit 
tenta,  &  Dominus  noiler  celebravit  Miffam  in  Eccle- 
fia  majori  de  Sanâo  Spiritu,  qua  celebrata  ,  fuerunt 
folemnitates  ,  qu£E  confueverunt  fieri  in  Seffionibus. 
Demum  Dominus  nofter  fedens  in  Cathedra  ante  Alta- 
re,  converfus  ad  Concilium  ibidem  congregatum  legit 
diâam  Schedulam  per  Patriarcham  nomine  Concilii 
traditam  alta  voce  videlicet  :  £ço  Joannes  i^c.  ut 
fupra.  Et  dum  legebat  illam  claufulam  in  Cedula, 
fpondeo  ,  fromitto ,  voveo  (sf  juro  Deo  ,  flexit  genua 
verfus  Altare  ,ponendo  manus  ad  peÊlus  dixit  hxc  ver- 
ba  ;  &  ita  promitto  fervare.  Quo  faâo,  Imperator  fur- 
gens  de  fua  cathedra  regratiatus  fuit  eidem  Domino 
noflro  nomine  Concilii ,  &  fuo,  fleêtendo  genua  ,  de- 
ponendo  Coronam ,  &  osculando  pedem  ejusdem  Do- 
mini  noftri  ,  &  etiam  praidiâus  Dominus  Patriarcha 
fuit  regratiatus  eidem  nomine  totius  Concih'i.  Poft 
hœc  Cantores  inceperunt  cantate  ,  7?  Deum  lauda- 
mxs ,  ts'c.  Et  Procurator  Concilii  prœdiâi  Joannes 
de  Scribanis, ibidem  exiftens, petiit, nomine  totius  Con- 
cilii, unum,  vel  plura  Inftrumenta  publica  ad  perpetuam 
rei  memoriam  à  R  R.  D  D.  Apoftolicœ  Protonota- 
riis  ac  Notariis,  &  Scribis  ad  hxc  per  Concilium  de- 
putatis.  Et  poft  memoratus  D.  N.  Papa  fuper  prce- 
miffà  fuse  oblationis  Cedula  ad  publicandum  eandem 
'  oblationem  Principibus  Chriftianitatis  fecundum  for- 
mam  tenoris  immédiate  fubfequentis  mandavit  confici, 
&  fcribi  Bullas ,  feu  Apoftolicas  Litteras. 

Z.  Mars,  ^emr  Bullarum  feu  jipofioUca,  de  qua  fupra  fit 
mentio ,  fequitur.  [R  a  y  n  a  t,  d  i  Continuât. 
Annalium  C^es.  Baronii.  Tom.  XVII. 
Anno  141  f.] 

Joannes  Efiscopus  Servus  Servorum  Dei ,  axiver- 
fis  Chrijïi  Fiâeïtbtts  prafentes  Literas  infpeéiuris  Sa- 
/uiem,  cjf  Apojioticam  Benediélionem. 

PAcEM  omnium  bonorum  Excellentifilmum  efle 
Propheta  deraonftrat  ,  qui  Salvatorem  venturum 
Pacis  Principem  appellavit.  Unde  etiam  in  ejus  ortu 
Chorus  Augclorum  decantans ,  Pa-v ,  inquit,  «'»  Tet-ra 
hominibus  honte  voluntatis.  Sicuti  autem  vox  de  ipfo 
Salvatore  Prophetica  nuHciavit,ita  in  Chrifto  fuit  poft- 
modum  adimpletum.  Pacem  enim  docuitverbo,  Pa- 
cem docuit  exemplo,  pacemque  inter  Deum  &  homi- 
nem  ,  proprio  fanguine  firmavit  ,  fe  ipfum  pro  nobis 
in  AraCrucis  olferens,  &  ejus  merito  propitiatusDeus 
nos  ad  iternac  Pacis  gratiam  reftituet  ,  à  qua  primum 
hominis  peccatum  nos  exules  efFecerat.  Quœ  omnia 
intra  mentis  noftra:  aciem  revolventes  ac  ejusdem  Sal- 
vatoris,  cujus  vices ,  licet  immeriti  gerimus  in  Terris, 
cupientes  quantum  homini  permittatur  veftigia*,decte- 
vimus  omnes  nollros  conatus  ad  illam  dirigere  ,  per 
quœ  intégra  Pax  Ecclefia;  Catholics  reddi  poffet.  Sa- 
ne  neque  Sacrum  Concilium  Pifanum  *  divinitatem 
Domini  ante  Schismatica  labe  divifum  pto  maxima 


Anmo 
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Parte  ad  unitatem  reduxit,  cum  qua  nonnulli  reliquias 
pellifcri  Schismatis  quibusdam  in  locis ,  ut  de  fafto  ap- 
parebat,  rcmanferant,  ut  aliquando  hxc  nefanda  cla- 
dcs  totaliter ,  &  radicitus  exftirparetur  ,  de  Venerabi- 
lium  Fratrum  noftrorura  S.  R.  E.  Cardinalium  conli- 
lio  cum  clariflimo  in  Chrifto  Filio  noftro  Sigismundo 
Ronianorum  &  Hungariœ  Rege  Illuftri  rurfum  généra- 
le Concilium  in  Civitate  Conftantienlî  Provincire  JVIo- 
guntintc  certo  rempote,  ad  hoc  deputato  convocan- 
dum  continuavimus  ;  ac  poftmodum  venientes  didlo 
tempore  ,  licet  multa  noviter  emergentia  prxfentiam 
noftram  in  Italia  flagitarent ,  tamen  pofthabitis  pro  tan- 
ti  boni  confeâione.una  cum  eisdem  Fratribus  noftris, 
non  linemagnis  diflîcultatibus,  ad  ipfum  Locum  perve- 
nimus.  Sperabamus  autem  ,  &  nobis  ipfis  fuadeba- 
rnus,  Petrum  de  Luna,  &  Angelum  Corrario  ,  qnos 
diligentiffime  ,  &  inftantiffime  per  ipfius  Régis  Nun- 
cios ,  &  Litteras  convocatos  &  invitâtes  eflè  fciebamus, 
pro  danda  Chriftianitati  Pace  ,  ad  ipfum  Concilium 
elle  venturos.  Convenientibus  igitur  Prœlatis ,  nec  non 
Oratoribus  multorum  Regum  &  Principum,  ac  Uni- 
verlitatum,  cum  multitudine  copiofa  ,  pluribus  etiam 
Principibus  perfonaliter  venientibus,  ipfoque  Sigismun- 
do Rege  perfonaliter  affiftente.  Et  cum  prœfati  Petrus 
de  Luna,  &  Angélus  Corrario  nec  per  fe  ventre,  nec 
per  Procuratores  fuos  ad  ipfum  Concilium  pro  con- 
clulione  tanti  boni  débite  mittere  curaviffent.  Nos 
propterea  ut  voluntas  noftra  in  occulto  lateret  ,  fed 
tanti  boni  ,  quantum  ad  nos  attinet ,  fequeretur  efFec- 
tus ,  licet  certiffunam  ,  &  univerfalem  quafi  obedien- 
tîam  ,  &  omnia  tempofalia  Dominia  Romans;  Eccle- 
iiœ ,  paucis  exceptis ,  habeamus ,  tamen  pro  confequen- 
da  pace  mutare  viam  ceflionis  ,  quam  omnibus  conli- 
deratis ,  promptiorem  &  aptiorem  credimus ,  complète 
decernimus  ,  confidentes  indubie  quod  quanto  plura 
quam  illi  relinquimus ,  tanto  magis  apud  Deum  prœ- 
mium  confequemur.  Hac  igitur  confideratione  induc- 
ti ,  in  publica  ipfius  Concilii  Seffione  ,  poft  Miffam 
Sandi  Spiritus  per  nos  folemniter  celebratam,ipfo  Sa- 
cro approbante  &  laudante  Concilio  ,  hanc  viam  ces- 
fionis  obtulimus  iis.  F.go  "Joannes^  ^c.  Quocirca 
univerfitatem  veftram  requirimus  &  hortamur  in  Do- 
mino ,  quatenus  pro  confirmatione  &  cornplemento 
tanti  boni  Pacis ,  orationes  &  prfleces  Altiifimo  in  cor- 
dis  humilifate  eftundere  non  poftponatis,  ut  per  fuper- 
nam  gratiam  Mundus  optatam  Pacem,  &  Ecclelîa  in- 
tegram  recipiat  unitatem.  Datum  Conftantia:  VI.  no- 
uas Mattii  Pontificatus  noftri ,  Anno  quinto. 

J0ANNIS  XXIII.  Papa  iterata  Promlffio  de  il. Mac 
futur  a  Renunciatione  ejus  Papatui.     [Philip- 
pi    L  A  B  B  E I    Concilior.    Colleftio.   Tom. 
XII.  in  Append.  Concilii   Conftanticnfîs, 

pag.  14154.] 

/^Ratia  Dei  liberi  fumus  in  Schaphufenfi  ,  & 
*^  non  venimus  animo  declinandi  ab  iis  qua;  promi- 
fimus  per  noftram  Renunciationem  facere  pro  Pace 
Ecclelix  Sanftœ  Dei  ,  fed  ut  in  libertate  ,  &  falute 
propria;  Perfona;  nunc  poffimus  ea  excecutioni  manda- 
re.  Datum  in  Schaphufenfi  vicefima  prima  meufis 
Martii  M.  CGC C.  XV. 

XIII. 

Littera  Papa  Gregorii  XII.   quihus ,  faSla  I J.Mai 

priîis  declaratione ,  quod  ex  amore  Unionis  Èccle- 
fta  Papatum  libère  dimittere  paratus  fit ,] o  &.  n- 
N I  Sti.  S I X  T I  Cardimli ,  Apojiolica  Sedis 
Legato ,  CsfJoANNi  in  Patriarcham  Conftan- 
tinopolitanum  eleHo ,  aliisque  pknipotentiam  daty 
Conflantia  cum  Rege  Romanorum  agendi ,  Con- 
cilium convocandi  ,  aSiaque  in  eo  confirmandi. 
Arimini  J .  Idus  Martii  Pontificatus  fui  Anno 
nono.  [Colk  (St.  Concilior.  Regia  Tom.  XXIX. 
pag.  37p.  Philippi  Labbei  Conci- 
îiorum  Colleftio  Tom.  XII.  pag.  loy.] 

GregoriUS  Episcoptis,  Sennis  Servorum  Dei,  di- 
leélis  Filiis  ,  Joanni  Tiluli  Sanâi  Sixti  Preshytero 
Cardinali  ,  Àpojiolicie  Sedis  Legato  ,  îs"  Joanni  in 
Patriarcham  Conftantinopolitanum  eleSlo ,  noftris  ejus- 
dem Sedis  Niintiis  ,i^  Fenerabili  Fratri  Ifernero  Ar- 
(hiepissopa  Trevirenji,  nec  non  mbUibi"  ^w  Lido- 

vict 
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vico  Coiniii  Pal'athio  Rhcni  ^  C3'  Carolo  de  Malates-  I 
ils  Domicello  Arîm'ineîjfi ,  tn  Provincla  Romandiol^c  i 
pro  nobis  i^  *  Snnéia  Romana  Ecclcfia  Reéîori ,  fa-  ' 
tutem  £5°  Afojiolicam  Êenediiiionem. 

"TpE  R  R  E  N  A  s  affefliones  humaiias  tenebraire  mentes 
-*■  conftat  ,  liberandas  pro  modulo  luminationis. 
Cum  lux  illa  qu:e  dixit,  ego  fum  lux  Muadi,  le  Imni- 
iiantem  oftendit  :  &  pro  quaiito  terreno  detinentur  af- 
i'e&a  ,  minus  illius  fplendorem  contingunt.  In  quo 
cdocemur  ,  errorem  cavendum  ,  amoremque  rettum 
fequendum,  &  noftra  omnia  ad  illam  pacem,  quœ  eft 
cum  Deo  homini  mortali  ,  féliciter  conferenda  ,  con- 
tra quam  negare  non  poflumus  impies  errores  commis- 
fos  circa  Papatum  ,  nosque  adverfantium  aftutiis  re- 
pulfos  ,  ad  Paccm  &  Ecclefix  Chrifti  clarum  ftatum 
per  viam  renuntiationis ,  &  progreffum  fîrmiter  delîde- 
rantes  ,  ut  cum  fpes  aliqua  fcintillaret  ,  occurrimus 
erogando.  Ex  eodem  igitur  affeâu  continuato  ,  in- 
telleda  providentia  Regia,  cum  afteâione  concordi  ad 
Eccleiix  Pacem,  cum  Nationibus  quas  vocavit  ad  Ci- 
vitatem  Conftantienfem  ,  exhilarati ,  libenti  animo 
prompt!  fumus  ,  ut  femper  fuimus  ,  pro  extirpatione 
horrendorum  Schismatum,  &  intégra  Unione  mérite 
optanda  &  perficienda,dimittere  libère  Papatum, quam- 
vis  nobis  clarum  fit  ,  tam  ex  Titulo  famftcE  niemorias 
Urbani  Sexti  Prsdeceflbris  noftri  &  Canonica  noftra 
clcftione  ,  quam  etiam  clariffime  es  noftra  puritate 
cum  efîicaci  voluntate  &  reda.  Quapropter  potius  & 
altius  rem  ipfam  &  efFeâum  qui  intenditur,  acSereni- 
tatis  RegiîE  cor  ,  mentem  ,  animum  &  çpera  poft  fui 
adventum  adConftantiam  fruftuofa  advertentes*quam- 
que  extrinfecus  quovis  artificio  demonftravit  ;  &  con- 
fidentes exinde  de  ejus  Serenitatis  dispofitione  Deo 
grata,  &  in  eo  fperantes  cujus  res  geritur  ,  quod  Se- 
renitatem  eamdem  diriger  in  agendis  ,  &  vos  etiam , 
qui  pro  pra:miflbrum  effeftu  eftis  ibidem.  Et  ut  poffi- 
tis  in  pracdidlis  proficere  melius  &  valere  ,  quo  effica- 
ciorem  potcftatem  a  nobis  conftiterit  vos  habere  ,  no- 
bis feu  illis  ex  nobis  j  quod  ubi  illi  interfuerint,  Con- 
gregationem  ipfam  ,  in  quantum  per  diâam  Serenita- 
tem  Regiam ,  &  non  Baltalfarem  fe  nuncupari  facien- 
tem,  Joannem  vigefimum  tertium,  vocatam  vice  nos- 
tra  ad  prœdidlorum  effeâum  convocandi  &  auâori- 
ïandi  générale  Concilium  ;  remota  tamen  omnino 
didi  BaitafTaris  prsefidentiâ  &  praefentiâ  ab  eisdem  :  nec 
non  omnia  ,  quœ ,  poftquam  fie  feceritis  ,  disponentur 
pro  vera  redintegratione ,  ac  unione  Ecclefigs ,  ac  prs- 
fatorum  Schismatum  extirpatione  ,  per  Congregatio- 
nem  eamdem, remotis  (ut  prsmittitur)  prœfidentia  & 
prsefentia  diâi  Baltaffaris,  vice  noftra  fimiliter  audori- 
zandi,  approbandi  &  confirmandi  ,  plenam  &  liberam 
de  plenitudine  poteftatis  concedimus  tenore  prœfentium 
facultatem.  Datum  Arimini  tertio  Idus  Martii ,  Pon- 
tificatus  noftri  Anno  nono. 
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Dé  Curià. 
In  fiscal 


G.  DE  Imola. 
M.  DE  Strata 
dorfo  in  Caméra. 


XIV. 


é.  Avril.  Decretum  Conciln  Conftantienfis  in  punSlo  Superio- 
ritatis  Concilii  generalis  fupcr  Papam,  cum  va- 
riis  inhibitionibus  J  o  a  N  n  i  Papa  XXIII. 
faUis  i  atque  Déclarations  quod  diSlits  Dominus 
Papa  teneatur  infra  quendam  ierminum  renun- 
tiare  Papatui ,  f#  quod  fi  renmtiare  conUrhpfe- 
rit  j  vel  plus  débita  diftuhrit  ,  ex  nunc  prout  ex 
itinc  pro  abjeûo  a  Papatii  ab  omnibus  Chrifti  Fi- 
delibus  habeatur.  AElum  £j?  promulgatum  in  pii- 
blica  Seffwne  V.  die  Sabbati  fexta  menfis  Aprilis 
Anno  à  Nativitate  Domini  141  f.  [Concilio- 
rutn  Collea.  Regia  Tora.  XXIX.  pag.  z6i. 
Philippï  Labbei  Coneilior.  Collect. 
Tom.  XHI.  col.  Z2.] 

I»  nomine  Sanêiie  ^  Individuel  frinitatis ,    Patris  ^ 
Pdii-,  îs"  Spiritus  Sanéli,  Amen. 

T2lEc  Sanâa  Synodus  Conftantienfis  générale Con- 
•*•  ■*•  cilium  faciens ,  pro  extirpatione  iplius  Schisma- 
tis ,  &  Unione  &  Reformatione  Ecclefix  Dei  in  capi- 
te,  &  in  membris  ,  ad  laudcm  Omnipotentis  Dei,  in 
Spiritu  Sando  légitime  congregata ,  ad  confequendum 
Tom.  II.  Pakt.  H, 


facilius,  fecuriiis,  liberius  Unionem  &  Reformatio- 
nem  Ecclefis  Dei,  ordinat,  defflnit,  decernit ,  Ôc  dé- 
clarât, ut  fequitur. 

_  Et  primo ,  déclarât  quod  ipfa  in  Spirîtu  Sando  lé- 
gitime congregata  ,  Concilium  générale  raciens  ,  & 
Ecclefiam  Catholicara  reprœfentans  ,  poteftatem  a 
Chrifto  immédiate  habet,cui  quilibet,CHJtiscamque  fta- 
tus  ,  vel  Dignitatis ,  etiam  li  Papalis  exiftat ,  obedire 
tenetur,  in  his  qux  pertinent  ad  tîdem  ,  &  extirpatio- 
nera  didi  Schismatis ,  &  reformationcm  dids  Eccle- 
fix i  in  capite  &  in  membris. 

Item  déclarât ,  quod  quicumque,  cujuscnmque  con- 
ditionis,  ftatus,  Dignitatis,  etiam  fi  Papalis  exiftat,  qui 
Mandatis,  Statutis,  feu  Ordinationibas.  aut  Pr:eceptis 
hujus  SacrE  Synodi  ,  &  cujuscumquc  alterius  Conci- 
lii generalis  légitime  congregati  ,  fuper  primiflls  feu 
ad  ea  pertinentibus ,  fadis  vel  faciendis ,  obedire  con- 
tumaciter  contemferit;  nifî  refipuerit ,  condignœ  pœni- 
tentix  fubjiciatur,  etiam  ad  alia  Juris  fublidia,  fi  opus 
fuerît ,  recurrendo. 

Item  deflSnit  Sa.  ordinat  Sanda  Synodus  ,  quod  Do- 
minus Joannes  Papa  XXIII.  Rom.anam  Curiam,  & 
Officia  publica  illius,  vel  illorum  Officiarios  de  hac  C'i- 
vitate  Conftamienfi  non  mutet,  ad  alium  Locum  feu 
transférât,  feu  Perlbnas  didorum  Ofliciatiorum  ad  fe- 
quendum eum  diredè  vel  indiredè  cogat ,  fine  delibe- 
ratione  &  confenfu  Sanda;  Synodi.  Et  fi  coutrarinni 
feciflet,  aut  faceret  in  futurum,  aut  aliquos  t^rocciitis, 
feu  Mandata  contra  didos  Officiarios,  aut  alios  quos- 
cumque  huic  Sacro  Concilio  adhîErentes ,  eti.im  Cen- 
furas  Ecclefiafticas,  vel  alias  pœnas  quascuiique  i.'on- 
tinentes,  ut  ipfum  fequantur  fulminaflet ,  feu  fulmi- 
naverir,  totum  id  fit  irritum  &  inane,  nec  eisdem  pro- 
ceffibus ,  cenfuris  .c5î  pœnis  tanquam  irritis  &  inauibus, 
quomodolibct  obediendum  fore  ;  quinimo  didi  Offi- 
ciarii  in  dida  Civitate  Conftantienfi  fuis  Officiis  utan- 
tur  ,  &  illa  exerceant  libère  ut  prius  ',  quamdiu  ipfa 
Sanda  Synodus  in  eadem  Civitate  celebrabitur.  , 

Item  ordinat  &  deffinit  ,  quod  omnes  &  fingulE 
tranflationes  Prslatorum ,  nec  non  privationes  eorum- 
dem  aut  aliorum  Beneficiatorum  ,  Officialium  ,  Ad- 
miniftratorum ,  quarumcumque  Commendarum  &  Do- 
nationum  revocationes,  Monitiones,  Cenfurs  Eccle- 
fîafticx  ,  Proceffus  ,  Sententiaî  ,  &  quœcumque  ada, 
gefta,  gerendà,  agenda  &  fienda  per  prsfatum  Domi- 
num  Joannem  Papam  ,  aut  fuos  Officiarios  &  Com- 
miflàrios,  in  Isfionem  didi  Concilii,  feu  adhserentium 
eideni ,  a  tempore  inchoationis  ejusdem  Concilii,  & 
contra  Adhérentes  huic  Sacro  Concilio  ,  vel  exiften- 
tes  in  eodem  ,  aut  in  ipforum  feu  alicujus  eorumdem 
prxjudicium  ,  quomodolibet ,  ipfis  invitis  ,  fada  vel 
fienda,  fads  vel  fadi,  faciendx  vel  faciendi ,  audo- 
ritate  hujus  Sacri  Concilii  ipfo  fado  fint  nuila,  calFa, 
irrita  &  inania,  caflœ,  irrita:  &  inanes,  ac  nuUius  robo- 
ris  vel  moment!  ex  eadem  audoritate  calTat,  irritât,  & 
annulât. 

Item  déclarât  ,  quod  Dominus  Joannes  P.apa  ,  & 
omnes  Pra^lati,  &  alii  ad  hoc  générale  Concilium  vo- 
cati,  &  alii  in  eodem  Concilio  exiftentes  ,  in  plen'aria 
libertate  fuerunt  &  exiftunt  ,  ut  vifum  eft  dido  Sacro 
Concilio ,  nec  ad  notitiam  didorum  vocatorum  ,  feu 
didi  Concilii  contrarium  dedudum  eft  ,  &  hoc  teftifi- 
catur  didum  Sacrum  Concilium  coram  Deo  &  homi- 
nibus. 

Item,  déclarât ,  decernit  ,  ftatuit  ,  &  deffinit  dida 
Sanda  Synodus  ,  quod  didus  Dominus  nofter  Papa 
renuntiare  tenetur  ,  nedum  in  quocumque  cafu  îii 
Schedula  oblationis  fus  comprehenfo  ,  fcd  etiam  in 
quocumque  ,  in  quo  fua  Renuntiatio  afTcrre  potcft 
magnam  &  evidentem  utilitatem  ad  bonum  Unionis 
Ecclefix  Dei  :  quodque  fuper  hoc  didus  Dominus 
nofter  déclaration!  &  deffinitioni  hujus  Sacri  Concilii 
ftare  tenetur. 

Item,  ftatuit,  deffinit,  decernit,  déclarât  &  délibé- 
rât dida  Sanda  Synodus  ,  quod  l\  didus  Dominus 
nofter  requifitus  pro  bono  Unionis  per  hoc  Sacrum 
Concilium,  Papatui  renuntiare  contempferit,  vel  plus 
debito  diftulerit ,  ex  nunc  prout  ex  tune  ,  &  ex  tune 
prout  ex  nunc  ,  pro  abjedo  a  Papatu  omnibus  Chrifti 
fidelibus  habeatur  ,  &  omnis  obedientia  eidem  fit  fub- 
trada. 

Item,  ftatuit,  deffinit,  &  decernit  dida  Sanda  Sy- 
nodus ,  quod  receflus  didi  Dotnini  noftri  Papx  a  Ci- 
vitate Conftantienfi  clandeftine  fadus  ,  fuit  illicitus, 
bonoque  Unionis  Ecclefix  Dei  prxjudicialis  &  noci- 
vus.  Quodque  Dominus  nofter  Papa  requirendus  eft, 
ex  parte  didi  Sacri  Concilii,  quod  ad  illud  rcvertatur, 
fadurus  &  adimpletutus  quod  promifit ,  vovit ,  &  ju- 
D  ravit 


Annq 
Î4i5r. 
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*  ravit  pro  Unione  danda  Ecclefiœ  Dei,  &  cum  intima- 

ilNNO  jione^  quoj  g  jnfi-^^  tcrniinum  lîbi  ex  parte  didli  Sacri 

141  7.  Concilii  prsfig^adum  ,    ad  ipfum   Concilium  redire 

'     contemplerit  ,   aut  plus  debito  diftulerit,  contra  cum 

tanquam  fautorera  Schismatis  ,     &  fuspeftum  de  lix- 

refi  procedetur ,  ut  requiruut  Sacrx  &  Canonica;  Sanc- 

liones. 

Item,  flatuit,  deffinit,  decernit ,  &  déclarât  ,  difla 
Sanfta  Synodus ,  quod  (i  diâus  Dominus  nofter  Papa 
ad  ipfum  Sacrum  générale  Concilium  redire  volucric, 
&  qus  promilit  ,  vovir,  &  juravit,  efficaciter,  juxta 
deliberationem  difili  Concilii,  pro  diéta  Unione, adim- 
plere,  eidem  provideatur  de  bona  fecuricate,  quod  nec 
ante  Renuntiationem  ,  nec  poft  capietur ,  aut  incarce- 
rabitur  ,  nec  alias  in  Perfona  vel  bonis  moleftabitur. 
Quinimo  in  plenâ  fecuritate  &  libertate  tenebitur  & 
tuebitur  per  Dominum  Regem  Romanorurrl  Sereniffi- 
mum  ,  &  etiam  per  diflum  générale  Concilium.  Et 
ulterius  de  bono  ftatu  eidem  Domino  noiho  ,  &  fuis 
familiaribus  poft  diâam  Renuntiationem  habendo  ,  ad 
arbitrium  quatuor  per  eum  ,  &  aliorum  quatuor  per 
didum  Sacrum  Concilium  eligendorum  provideatur. 


XV. 

ï j-.Avril. VcicftcbrttrtSe «^ 35mff  ton  Sigtsmundo 
^Rômifcbeit  î^a'ffem/  tcn  ©tâbtcn  unb  îati' 
ïsm  2Hïc^)  Beirt/  ilucemlUïy/Sdjwn?/ 
Ufibcrwalbett  /  •  gug  unt  (Slarts  crtt)cilt/ 
wcgcn  bct  95cf ticgung  h"  r  i  d  e  r  i  c  i ,  J^ct^ogé 
ju  £)cfîcrïcicî)  /  unï)  3"ïucff>^l«'tun9  f^lî"»  <""» 
if)ncn  «oècïtcn  îantm  in  îfcrgâmv.  ©cbeu  ju 
eofîanê  l>«n  "Cd&lîcn  ajîontag  nad)  St.  Tibur- 
tieii»^ag/in  3(pritcn  Anno  Domini  1415- 

[MiCHAEL        StETTLERS        ©cfeiVCijCC 

Chronic.  am  bïittcn  SlaM  teé  ïultten  ®«^é 
iin  cr|îm  SÇcU.] 

C'cft-à-dircj 

Lettres  d^  jîjfârance  ,  données  par  l'Empereur  Si- 
G I  s  M  o  N  D  aux  Filles  iâ  Pais  de  Zurich, 
Berne  ,  LucERNE  ,  Ury,  Swixs, 
Underwald,  Zug  fj"  Claris, /loar 
les  porter  à  la  Guerre  contre  Frédéric 
Duc  d'Autriche^  y  à  s' emparer  defes  Terres  en 
Argonsj.  A  Confiance  le  Lundi  après  la  Saint 
Tiburce  141  f. 

OfnSï  ©igmimt)  ton  ©ottcé  ©natcn/  StêmifclKi; 
■*^  ^èuig/  JU  aUen  Seitcfl  g5îc|)vcr  Dcg  Stcid&é/ 
untJiju  îîngarn/  SalmaticiW  Sroattcn/jc.  §ik\x%. 
(Sntbicten  Dcn  ^Surgcvutciff cm  /  ©cl;iiltt)cit|cn/  2tm. 
nwit'  Dîât(;en/  Surgetn/  £anî)lcutt)cn  /  un6  allcii 
£cut^en  qcmeinlict)/  ter  (Stàttcii  uni)  Jantcïn/  3ii^ 
tid)  /  S5ctn  /  Succtn  /  Un;  /  @cl)Wiê  /  lîiiï)cr»viiil= 
bcn/  3uc|imDin7împt  gug/  unKSlarié/  lînfcm 
unt)  beé  9lcicl)é  Ucbcn  gcttcucn.  2Ué  J^crgog  gci. 
tcid;  ton  Scjîcctcid)  /  îînf«  unï)  tcé  9lcicl)é  Utt> 
tcït^ancn  /  unt)  uùt  Sflanicn  bic  (Sljtwûrtigcn  ®c. 
Srgcn  /  55ifd)0ffcn  ju  éteint  gcfangcn  (  jm  feincin 
©tifft  gcnomuicn  /  t>cn  95ifct}cff  von  (S()m;  gcfan» 
gcn  ;  unt  tcn  SSifdioff  ton  Sci;cfn  3C}cl;dgct  /  tic 
lînfcr  unt  tcé  Slcicbs  ^ûrftcn  fînb  /  unt  mit  faint 
it)ccn  ©tifftcn  ju  îîné  unt  tcni  Svcicb  gctj&ten  /  unt 
aucl)  tict  «ntcï  (ScirtUcl)cn  unt  QBcitlidîcn  Çprd(a« 
tcn  unt  «Pcrfoncn /  ©rafcn/  fywtwï  ©tâtt/  j?(ê» 
(îcï/  QKittwcn/  SBcifcn/unt  antcn  ju  tcm9îcicï) 
9cl)5tcntc/  jc|Hut  Dicl  3al)r  /  mit  fcincm  unrccljtcn 
©croalt  manigfaltig  bcleibiât  ;  ctlicj;c  ter  il)rcn  gc« 
nommcn  /  ctlicbc  9cfcl)d|t  /  ctliclic  gat  Dcrtéicbcu  ()iJt. 
îînt  aie  tBit  i()u  tarumb  6crd)ric6cn  /  unt  auc() 
felbfl  an  it)n  6cgc()rct  ()a6cn  ;  tcu  vorgcnantcn  Un« 
fcrn  unt  tc^  Sflcicl)^  bcUi)tigtcn  Untcïtl)ancn  ju 
tct)rcn/  untfidb  an  glcidjcn  unt  9lcd;tcn  Wn  if)nctt 
fccnûgcn  ju  latfcn  /  unt  aud^  fîd)  aie  teg  SRcid&é. 
gôrft  JU  ^altcn  /  fo  tt>olt«n  t»ir  aucj)  gcscn  Vm  *»«• 


O  M  A  T  I  CLU  E 

bcrumb  /  a(é  Unfcrn  licbcn  £)()cim6  unt  gîirilcn 
tl)un  /  toné  tvir  foltcn  unt  ni&cl,)tcn.  lînt  aie  et 
jcgunt  tûtglid;  ju  Une  l)cr  gcn  Scflcng  fomnien 
unu/  atfo  erbott  cr  (tcl&  }u  folcl;cn  9\cd}tcn  u«D  an» 
tctn  guten  unt  frcuntlid}cn  bingcn  |  unî>  tiif)  cr  fci« 
ne  it^tw  ton  \\ni  cmpfaljcn  nioUc.  255ic  cr  nuu 
ton  l)inncn  ju  tifenuual)!  gcfdieçbcn  /  unii  waë  l)ic 
torgangcn  t|î  /  jwcifîeln  tvir  nid)t  /  cud}  fcijn  ta^ 
Wol)l  furtomuten.  2llé  wit  nun  ton  tiel  itlàglid)ci: 
2(ntuffung  wcgcn  ter  torangcjogcncn  lînfcrn  unt 
lié  9lcid)^  bclcçtigtcn  gctteuivcn  lîntcttl)ancu 
bctvcgt  jtnt  /  unt  ïtillcn  t)aben  tcn  torgcnaittcn  gri» 
trid)  \  umb  fîinc  torgcnantcu  ftcffcl  unt  unrcd)tci» 
©citait  JU  fîraffcn;  unt  aud)  an  9uitl)  lînfcr  uni» 
tcé  Qîcidjs"  2|)urfiir|îcn  /  gûc|ïcn  /  ©raffen  /  Çbe» 
tcn  unt  gctrcuiDcn  uid;t  anterë  fnntcn  (jnbcn  /  tann 
tag  tvir  taé  t()un  fotlcn.  îî.nt  aie  tammb  tSci»* 
fiant  unt  J^ûlff  an  cud)/  aléiînfcr  unt  tcii  9îcid)S 
gctrcumcn  unt  Untcrtl>ancu  /  luitcr  tcn  bcnicltcn 
^ritrid)  bcgcl)tt  Ijabcn  /  unt  i()r  an  lîné  bringcn 
laiyin  l)abcn.  S)ag  jwifd;cn  end)  «nt  il)nie  ciu 
grictcn  begriffcn  fci;n/  taran  il)r  beforgct;  tag  cuc^ 
tielcid)t  jugcmcffcn  m5d;tc  ttcrtcui  it)i:  l)ctt«n  l)ic. 
mit  witcr  folc()cn  Jwben  gctl)an.  Tllfo  wlcfcnt  i 
ta(j  t«ir  auf  l)cut  datum  tifj  SScicffe"  /  Unfcr  tmt 
tclî  9\cid)é  Sl)urfïnftcn  /  unt  antcr  ©cijîlidj.iint 
QBdtlid;  Sftr(lcn  l  ©raffcn  /  Çtlcn  /  Slittcr  uni» 
^ncd)tc  /  unt  Jcl)rcr  ©eijllid)S)  unt  QBcldid&cn 
9lcd;tcné  /  unt  «lit  STlauicn  ter  jtênigen  ton  <ln« 
gcflant/  S)dnncniarct/  @d)itetcnunt  9îot\tcgcn/ 
ton  S5l)cimb  unt  «polant  /  mâc()ttgc  unt  trcffcnt^ 
lid)c  Sottfct;affcn  /  nl^  tic  jcgt  ju  eoftany  (int  / 
jum  9lcd;tcn  nitcr  gcfcÇt  /  unt  tic  cin  7(6fcj)rifft 
wic  ter  torgcnant  gtictcn  bcgricffen  ift/terljèrcn/ 
unt  jiicn  aud)  euct  torgcnant  bcfotgnuifc  fifiricgcn 
laffcn  ;  unt  fJc  tatauff  ju  crtcnncn  unt  9îcd)t  j« 
fijrcd;cn  bcgcl)rt  t)abcn.  îînt  tafj  tic  aflc  ju  tcm 
9\ed)tcn  gcfprodien  unt  crtent  tabcn/  tag  il)ral^ 
îîngcrc  unt  tcg  9\cid;é  getrcitc  /  unt  tic  ju  bem 
Sîcicfc  gcï)êrcn/  îîné  unt  tcm  Slcid;  tic  torgcnan* 
tcn  SScçftanb  /  J^AW  bie  ttir  an  cuc^  bcgcljtt  t)a« 
béni  wiberbcn  torgenantcn  gcibrid)/  vfïidjtig  jù 
tl)un  fcpen/  unb  "^ii^  cucft  tarumb  nicmanbt  bctàti» 
gcnf  obcr  f&rba^  anfprccl&CB  otet  anfangcn  fofk  noc^ 
niêgc/  ttctcr  mit  ©crid^t/  nod;  ol)nc  ©cricl)t/nod) 
in  tcin  anter  \tcg  /  cg  fcy  toit  tr^  eorgcnantcn 
gricté  otcr  antcré  ttcgcn  /  baïut  bcr  torgcnantc 
grieb<95ricff  atlcin  auf  cincn  gcicbcn  lautct/  unt 
nit  auf  cinSônbniO.  @o  folk  unt  mêge  audj  ton 
Stcdit^  ttcgcn  nicmanb  in  bem  Slcid;  /  in  tucidjcni 
ttcfcn  ber  i|l  /  teincrlci;  Sîinbnu^  angal)n  /  bic  tti* 
bcr  cincn  9iîÔmifct)cn  .^Ôuig  /  fcincn  rccJ)tcn  ortcnt- 
lidicn  ^tmn  gcfcnn  mêdjtc,  SBann  bcni  jrttcr» 
aué  /  jcblidKr  im  Slcid)  toc  unt  nad)  allcn  «nb 
jctcn  SSflntnuflcn  tcrbuntcn  fci)  /  tarju  ttcifcn  aiic^ 
©ciflltd)c  unt  2Beltlic&c  9lcd)t  I  wwè  \m\\  in  bcui 
gicid)  cingcl)t  /  bag  cin  jebcr  23apfi  unt  jtai)gct/ 
obcr  9l&mifd)c  .Konig  /  barcin  auggcnomuicn  fînb/ 
cS  tterbc  mit  SBortcn  bcrâ()rt  obcr  nid)t.  Q15anu 
nun  tic  torbcrôttcn  (Jtt'antnuden  unt  9tcd)t  tcr« 
nfnifftig  unt  rctlid)  ftnt/  unt  ttir  tarumb  î?on  jfê. 
nig(id)cr  93îad)t  gcfcit  t)rtbcn  /  fcgcn  unt  ttoOcn/ 
ta|]  bic  trdifttg  unb  tugcnclicl)  fci)n  follcn.  S)ar< 
umb  bogcren  ttir  abcr  an  cud)  /  unt  gebictcn  aud; 
cud)  ton  9î6mifd)cn  .^êniglid)cn  ©cttalt  /  ctn(îi() 
mit  fcfïiglid)  mit  ticfcm  SSticflf  /  unb  ma()rtcn  cuc^ 
catju  ;  tvcg  ttir  end)  gemaf)ncn  mêgcn  /  tag  t^c 
lîiié  unt  tcm  9lcid)  itibcr  tcn  torgcnantcu  giitri» 
d)cn  unt  bic  fcincn  /  gctrcu(id)  unt  ctnfiig  bcijfîâit» 
tig  unt  gcf)clffcn  fcyn  fotlcn  /  aie  iê  aud)  bitlJcO/ 
unt  ttir  aucï)  tcg  cin  gctraitcn  ju  cnct)  Ijabcn. 
Sflcmlid)  bcfcljlcn  unt  gebictcn  tviir  cud)  ton  ter  ob« 
gcnantcn  '?S\(xd)t  itcgcu  /  tag  i()r  unt  cncr  |c9lid)cc 
bie  @djl?|fcr  etcrantcré  ton  ter  Jgcrr|"d;a(ft£)cflcr. 

ïcicè' 


Anno 

I4IJ. 
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Anno  ï'i^)  in  ^fanîtfd(iafft?MKi^  in^abcn  ;  tag  i()t  fcic 
Siint)  baé  tctfclbcn  ^cttfdjafft  tctn  «orgcnampfîcn 

^4^5*  gticricljcii  une  it)tcii  (Stbcn  unî)  Sladbtcmmcn  niiii' 
mcrmc^t  ju  (êfcn  gcbcn  foUcn  /  fonticrn  îînë  uni) 
Hnfcrn  £flacl;fomiiicn  an  tcm  ?Rcic()  /  mit  fclct^cn 
(&cl;lolTcn  imD  antctc  iofung  ivartcn  foUcn.  %\è' 
Ima  tic  îtrtirfcl  in  ï)cn  çpfanMé'Sricffcn  tatauff 
gcbracljt  /  jnbaltcn  ot)nc  9cfc()it.  9)îit  îîthinïi  fcif) 
fericffé  tctjîglct  mit  llnfcc  ^ai)fcrlic()cn  93'îajc(îàté 
^nftcgcl.  ©cben  ju  (Softcnê  Anno  Domini  1415. 
ïicg  ncct)|îcn  SRontage  nnct)  @t.  îiburticn  'îflg  in 
3(}5rilcn. 

xvr. 

a.  Mai.  Concilii  Confinntienfts  EdiRum ,  quo  J  o  ïî  a  n  n  e  s 
Pafa  XXUI.  tanquamHisrefis^  Simonin  fTiia- 
la  adminiftrmionii  l^c.  Rtus  citatur  ,  ut  intra 
terminum  p-afixum  ad  Civitatem  Conjîantiam 
revert  atur  ;  ipfeque  cum  fuis  Faut  or  ib  us  in  pro- 
■priis  perfoms  compareant  ,  Sententiamque  Jiiam 
audiant.  Dat.  Confiant ia  in  SeJJioxe  puhlica  %. 
Maji  i4rf.  [Colleétion.  Reg.  Concilior. 
Tom.  XXIX.  pag.284.  Philifpi  Lab- 
BEi  Conciliorum  Colleâio  Tom.  XII. 
pag-  Î7'i 

Sacrofa-itéia  Confiantienjîs  Syttodas  générale  Coticiliam 
fâchas  ,  £5^  Ecclejiam  Catholicara  repricfentmis  ,  in 
Spiritu  Sanilo  légitime  congregata  ,  univerjis  Chrilii 
pdclibus  Unionem  csf  Pacem  Ecclejis  ,  ac  gaUd'mni 
fempitemurn. 

T)RinEM  poft  ciandeftinum  receffum  Domîni  Joah- 
-*-  nis  Papœ  XXIII.  ab  hac  Civitate  Conftantienfi ,  & 
hoc  Sacro  generali  Concilio  Conftantienlî  ,  Unioiiis 
&  Pacis  Ecclefiîe  turbativum  &  impeditiviim  ,  ipfam- 
que  etiam  Ecdefiam  Icandalizaiitem  ,  per  nonnullos 
Prxlatos  &  alios  Notabiles  Viros  ,  ad  eum  ex  parte 
hujus  Sacri  Concilii  Legatos  transmifFos ,  cumdem  re- 
quiri  ac  moneri  fecimus  cam  débita  iiiftantia,  quatenus 
ad  ipfum  Sacrum  Concilium  ,  &  ad  hanc  Civitatem 
Conftantienfem  rediretî  ea  quîe  pertinebant  ad  extirpa- 
tionem  prcefentis  Schismatis  ,  &  Reformationem  Ec- 
clefiœ  in  Capite  &  inMeihbris  faciendam,  inlpleturus, 
&  cum  efteftu  faâurus,  ficut  promifcrat ,  voverat,  ju- 
raverat  ,  &  in  fuis  Literis  fupcr  convocatione  diâi 
Concilii  conceffis,  fe  fa£turum  publicaverat  :  &  cum 
id  facere  noUe  ,  fado,  non  redeundo,  &  ad  loca  ma- 
gis  longinqua  fugiendo,  ollenderet,  fuimus  per  Vene- 
rabiles  Viros  Magiftros ,  Henricum  de  Piro  Licentia- 
tiun  in  Decretis,  i^c  Joanriem  de  Scribanis  de  Placen- 
m,Caufarum  &  Negotiorum  li"Jus  Sacri  Conc'lii  Pro- 
motores  &  Procuratores,  inftnnter  requilîti,  qL'tenus 
ipfum  Dominum  Jcannem  Papam  XXIII.  criminibus 
ha;relis,  fautoriœ  hujus  prœfentis  Schismatis,  Simonite, 
mala  adminiftratione  ,  notoria  dilapidatione  bonorum 
&  Jurium  Romana;  Ecclcfîa:,  &  aliarum  Eccleiîarum, 
&  aliis  criminibus  gravibus  nedum  infamatum,  fed 
illis  notorie  in  fcandalum  univerfalis  Ecclefiœ  îrreti- 
tum ,  &  in  fuis  aâibus  &  operibus  ,  vita  ac  moribus 
notorie  Ecckfiam  Dei  fcandalizantibus,  incorrigibilem  : 
qui  fie  (ut  prœrtlittitur)  clandeftine ,  de  nofte  ,  hora 
fuspeâa  &  habitu  transformato  ,  a  diilis  Civitate  & 
Concilio  generali  fuglt  &  receffit,  Gregem  Dominicum 
ut  mercenarius  deferens  ,  generalemque  Reformatio- 
nem Ecclelia;  &  haerefum  extirpationem  ,  per  diâum 
Sacrum  Concilium  in  Capite  &  in  Membris  faciendam, 
evitare  cupiens  ;  ad  redeundum  &  revertendum  ad  Ci- 
vitatem Conftantienfem  ,  &  hoc  Sacrum  Concilium 
générale  débite  compellere  ,  &  etiam  ad  hoc  per  Edic- 
tum  publicum  in  valvis  Eccleiîarum  &  aliorum  loco- 
tum  (utellmoriO  afBgendum.,  citare  &  evôcare  per- 
fonalitcr,  Citationemque  fuper  hoc  in  forma  Juris  de- 
cretam  contra  eum  &  ejusfautores,  receptatores  &  fe- 
fluaces  decernere  &  concedere,  interdiâa  fibi  ex  tune 
omni  alienatione ,  &  alias  in  &  fuper  prsmifljs  contra 
eos  procedere  dignaremur  ,  prout  requirunt  Candnica: 
Santtioncs.  Nos  autcm  confideràntes  petitionem  hu- 
jusmodi  rationabilem  ,  juftam  &  cOnfonam  Juri  ,  in- 
demnitati  Ecclelia;  univerfalis  &  aiiimarum  periculis 
providcre  volentes,  &  nulli  in  exhibendo  Juftitiam  de- 
lîcere  (ficuti  nec  debemus)  intendeutes ,  in  caufa  & 
Toivi,  II.    Part.  IL 


caufîs,&  Negotio  hujusmodi  rite  &  mature  procedere,    Amm/j 
ac  dante  Domino  Julh'tiam  miniftrare  ,     ut  tenemur, 
ifiquifitione  fuper  infarr.ià  prius  per  nos  diligenti  prs-    I41  C. 
habita:  confiderantesque  quod  ad  Locum  ad  qucm  idein  ' 

Dominus  Jaannes  Papa  lie  "discedendo,  imo  verius  fu- 
giendo ,  comumaciter  accelilt ,  &  refidere  dicitur  de 
prœfenti,  ejusque  domicilium  ,  live  hospitium  ,  pro 
hujusmodi  Citatione  exequenda  minime  tute adiré poife, 
ns^c.ad  eum;  feu  propinquiorem  Locum ,  quam  ad  hanc 
Civitatem  Conftantienfem  haberi  poffît  tutus  accelfus, 
audoritate  Chrilii  Ecclefia:  prœfatîe  veri  Sponlî  ,  qua 
fungimur  in  hac  parte,  per  hoc  pr^fens  publicum Edic- 
tum  in  Selîlone  publica  diéli  Sacri  Concilii ,  nec  non 
in  audientia  publica  Literarum  contradidiarum  more 
Romans  Curia:  folito  ]egendum,ac  vàlvis,  feu  portis 
loci  audientise  Sacri  Câularum  Palatii  Apôllolici ,  nec 
non  Palatii  Apoftolicî,  five  Domus  Episcopalis  Cons- 
tantienfis,  ubi  diélus  D.  Joannes  Papa  ,  dum  in  pr:e- 
fenti  Civitate  Conftantienfi  habitabat  ,  habitare  folebat, 
rnajorisque  &  Sanâi  Stephani  hujus  Civitatis  Conftan- 
tienlis  Ecclefiarum  ,  &  ipfius  Civitatis  Januis  affigen- 
dum  &  affisum  ,  per  certum  temporis  intetvallum  di- 
mittendum  ,  pra;fatum  D.  /oannem  Papam  XXIII. 
principalem  ,  ejusque  in  diftis  criminibus  Fautores , 
Receptatores  &  léquaces  fupradiâos  ,  ac  omnes  alios 
&  fingulos  fua  fie  per  hoc  interelfe  credentes,  citandos 
effe  decrevimus,  &  tenore  prœfentium  peremptorie  ci- 
tamus  ac  citari  volumuis  ,  decrevimus  &mandamus, 
quatenus  hinc  ad  novem  dies  proxime  venturos  a  die 
executionis  hujusmodi  noftra;  Citationis  fie  (ut  pra:mit- 
titur)  legendîo  ,  afifigends  ,  publicandae  &  exequenda: 
in  antea  proxime  computandos ,  qùos  pro  peremptorio 
termino  &  citatione  canonica  peremptorie  afljgnamus 
per  prœfentes,  ipfe  D.  Joannes  Papa  ad  prœfentem  Ci- 
vitatem Conliantiam  &  hoc  Sacrum  Concilium  in  pro- 
pria Perfona  redeat  &  revertatur  :  ipfeque  &  fui  Fauto- 
res, Receptatores  &  fequaces  perfonaliter  compareant 
in  eorum  propriis  Perfonis  Coliftantiœ  in  prima  géné- 
ral! Seffione  publica  hujus  Sacri  Concilii, poft  elapfuin 
terminum  prsedidorum  novem  dierum  ,  a  prsefata  prœ- 
fentium  Literarum  fie  (ut  praefertur)  fienda  publica- 
tione  &  executione  in  majori  Ecclefia  Conftantienfi 
immédiate  celebranda  ,  vîfuri  &  auditurî  per  nos  ordi- 
nari ,  decerni  &  declarari ,  diftum  fuum  clandeftînuni 
receifum  fuifife  &  efle  Ecclefiœ  Dei  damnofum ,  fcan- 
dalofum  c&  opprobriofum ,  ac  Unionis  &  Pacis  ejus- 
dem  Ecclefia;  perturbativum,  nocivum  ,  impeditivum^ 
ac  hujus  nefandiffimi  Schismatis  nutritivum  &  robora- 
tivumj  harefisque  &  fuspicionis  fidei  incentivum,  ac  a 
bono  Unionis  &. Pacis  ÉcclefiïE  prœfats,  ptomiiTioni- 
busque,  juramentis  &  votis  per  ipfum  Joannem  Papam 
fuper  hoc  fadis  &  promilîîs  deviativum.  Teftesque 
fuper  notorietate  didorum  criminum  ad  finem  proce- 
dendi  contra  eum  fuper  illis,  tamquam  fuper  riotorns, 
jurare  &  admittere,  caufasque  ,  cur  idem  D.  Joannes 
Papa  non  debeat  fuspendi  a  totali  adminiftratione  Pa- 
patus  propter  malam  &  fcandalofam  adminiftrationem, 
&  notoriam  dilapidationem ,  diduri:  &  alias  j  in  &  fu- 
per prœmiflis  ,  &  aliis  univerfalem  Écclefiam  notorie 
fcandalizantibus  contra  eum  ad  ejedionem  a  Papatu, 
feu  ejedionis  hujusmodi  declarationem  ,  &  aliis  per 
fupradidos  Promotores  propolitis  &  proponendis,  de 
Jure  &  Juftitia  responfuri ,  caufasque  ,  quod  non  de- 
beat  fuspendi  a  totali  adminiftratione,  ac  alias  in  caufa 
&  caufis,  &  Negotio  hujusmodi  débite  proceft^uri ,  ac 
procedi  vifuri,  aliasque  diduri,  faduri  &  audîturi,ut 
Juris  fuerit  &  rationis,  indeque  fuper  prœmifils  Juftitioî 
complementum  lisquè  ad  Sententiam  diffinitivam  in- 
clufîve  recepturi  :  certificantes  nihilominus  aumdem 
D.  Joannem  Papam  &  fuos  fequaces  ,  acceptatores  & 
fautores  fie  citandos ,  quod  Cws  in  dido  Citationis  hu- 
jusmodi termino  comparuerint,  five  non,  ad  praimillà 
omnia  &  fingula  ,  ad  ulteriora  ,  &  alias  (utjuftuni 
fuerit)  contra  eos  per  riôs  débite  procedetur,  Juftitia 
mediante,  ipfotum  abfentia,  feu  contumacia  non  ebs- 
tante.  Loca  vero  Seflioriis  prœfata:  audientiœ  publics, 
Literarum  contradidarum , &  portarum  Palatii, Eccle- 
fiarum, &  Locorum  praedidorum  ,  tamquam  publica 
&idonea  ad  hujusmodi Citationem  publicandam&  exe- 
quendam  duximus  eligenda,quœ  prsfentem  Citationem 
ad  inftar  Edidorum  publicorum  ,  qus  olim  in  albo 
Pra:toris  fcribebantur  ,  fuo  quafi  fonoro  prîccoin'o  & 
patulo  judicio  publicabunt.  In  quibus  hujusmodi  Ci- 
tationem modo  &  forma  pramiffis  decrevimus,  &  te- 
nore  pra:fentium  decernimus  publicandam  &  cxequen- 
dam,  ne  prcfatus  Dominus  Joanjies  &  fui  Fautores, 
Receptatores ,  &  fequ.ices  fie  citandi ,  poflint  feu  va- 
leant  de  prsmiffia'  aliquam  ignorantis  caufam  prœteri- 
D  2,  derej 
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Annid  "^"^  '  ^^"  ^''*™  'l'eg^re.  Cunique  non  fit  verifimile, 
.tVNNO  gpjjjj  jp£-jjj  (5j.  cifjtQj  incognitum  remanere  illud,  quod 
tam  patenter  &  notorie  omnibus  extitit  publicatum, 
volentes  nihilominus  ,  &  auéloritate  prœdicla  decer- 
nentes ,  quod  hsc  prxfens  Citatio  modo  &  forma  prx- 
miffis  exécuta ,  prxnominatos  Dominum  Joanncm  & 
fuos  fequaces  ,  Receptatores  &  Fautores  fie  citatos , 
totaliter  arceat  &  adftringat  ,  &  perinde  valeat  ,  tan- 
tamque  habeat  roboris  firmitatem  ,  ac  fi  ipfimet  D. 
Joannes  &  fui  Fautores ,  Receptatores  &  fequaces  in 
eorum  propriis  perfonis  citati  &  apprehenfi  fuiffent,  & 
eis  hujusmodi  Citatio  procfentialiter  Icda,  publicata  & 
intimata  fuiifet  :  &  ne  didlus  Dominus  Joannes  Papa 
&  fui  fequaces  valeant  aliquo  modo  fe  excufare  ,  que 
minus  juxta  praemiffum  terminum  compareant,  ut  prs- 
fertur,  quamquam  ad  hoc  non  teneamur,  nihilominus 
ex  fuperabandanti  eidem  Domino  Joanni  &  fequacibus 
damus,  &  tenore  prxfentium  concedimus  tutum  &  li- 
berum  Salvum  Condua:um,ad  veniendum  ad  hancCi- 
vitatem  Conftantienftm  &  Sacratifllmam  Synodum, 
ita  quod  in  actfeffu  nullum  dcbeat  &  poffit  habere  im- 
pedimentum,  &  etiam  in  Civitate  ftare,  manere  libère 
&  fecure  :  Juflitia  tamen  femper  falva  ,  prEdiflum 
etiam  Salvum  Conduâumfub  eadem  forma  fieri&con- 
cedi  fccimus  prxdiéto  Domino  Joanni  Paps  &  fequa- 
cibus ejus  ,  a  Serenifiîmo  Romanorum  &  Hungaris 
Rege.  De  publicatione  vero,  leâura,  affixione  &  ex- 
ecucione  ,  ac  Salvi  ConduSus  prœflatione ,  datione  & 
conceffione  prasmiffis,  modo  prEmiflb  fiendis,  volu- 
mus,  decernimus  &  ordinamus  unum  &  plura,  publi- 
cum  &  publica  fieri  &  confici  Inftrumentum  &  Inftru- 
menta ,  qux  nobis  plenariam  faciant  fidem  de  eisdem. 
In  quorum  fidem  &  Teftimonium  prEmiflbrum,  prx- 
fentes  Literas  Citatorias  fuper  hoc  folenniter  décrétas 
fieri  fecimus,  &  propriis  Sigillis  prœfidentium  quatuor 
Nationuni  hujus  Sacri  Concilii  juflimus  &  fecimus 
communiri. 

Datum  CoRftantiœ  ProvincÏE  Moguntinenfis  in  Ses- 
fione  publica  in  Ecclelîa  majori  Conftantienfi  folenni- 
ter celebrata  ,  die  Jovis  fecunda  menfis  Maji  ,  Indic- 
tione  vero  oâava,  Anno  Domini  millefimo  quadrin- 
gentefîmo  decimo  quinto,  Pontificatus  prsfati  Domini 
Joannis  Papx  XXIII.  Anno  quinto. 

XVII. 

4.  Mai.  Concilii  Conflantienfis  Sententia,  contra  DoSlrinam 
Joannis  Wicleff  lata  ,  quâ  in/erti 
XLV.  ArticuH  ex  Scriptis  extraSii;  ejusdemque 
Libri  Dialogus  y  Trialogus,  alii'pe  TraBatus 
diUos  Articulas  continentes  ,  reprobantur  (^  dam- 
nantur.  Cum  ejusdcm  Concilii  Sententia  ,  quâ 
diStum  W I  c  L  E  F  F  Hareticum  pronuntiat ,  ac 
memoriam  ejusdem  damnât ,  offaque  ippus  cxha- 
mari  mandat.  Dat.  in  SeJJione  8.  die  4.  Maji 
I4if.  [CoUcâio  Regia  Conciliorum  Tom. 
XXIX.  pag.  lyj-.  PhilippiLabbei 
Colle6tio  Conciliorum  Tom.  XII.  p^ig-^f-] 

SacrofanBa  Cotipantienfis  Synodiis ,  ge-aerale  ConcUium 
faciens ,  Çs"  Ecclepam  CathoUcam  reprafentans  ,  ad 
extirpationern  prafefitis  Schismatis  ,  errorumqae  l^ 
h^rcfum  fub  ejus  umbra  fullulantium  el'tminationer/i , 
ac  reforraationem  Ecclejîa  ,  in  Saniio  Spiritu  légiti- 
me congregata ,  ad  perpetuam  rei  memoriara. 

F  Idem  Catholîcam  ,  fi«e  qua  (ut  ait  Apoftolus) 
impojjibile  eft  pUcere  Deo  ,  a  falfis  ejusdem  fidei 
cuUoribus  ,  imo  perverfis  impugnatoribus  ,  &  per  fu- 
perbam  curiofitatem  intendentibus  plus  fapere  quam 
oportet,  Mundi  gloriam  cupientibus ,  oppugnatam  fx- 
pius,  &  contra  illos  per  fidèles  Ecclefiœ  milites  fpiri- 
tuales  oppofito  fcuto  fidei  defenfatam  fuiflre,Sanftorum 
Patrum  Scripturis  atque  geftis  inftruimur.  Hxc  quip- 
pe  bellorum  gênera  in  béllis  carnalibus  Ifraelitici  Po- 
puli  adverfus  Gentes  idololatras  prœfignata  fuerunt.  In 
his  itaque  fpiritualibus  bellis  SanÛa  Ecclefia  Catholica, 
in  fidei  veritate  fuperni  luminis  radiis  illuftrata.  Domi- 
no providente  &  Sanâorum  Patrocinio  openi  ferente, 
femper  immaculata  permanens  ,  erroris  tenebris  velut 
Hoftibus  profugatis,  gloriofiflîme  triumphavit.  Noftris 
vero  temporibus  vêtus  ille  invidus  Hoftis  nova  certa- 
mina  (ut  probati  temporis  hujus  manifefti  fiant)  fusci- 
tavit ,  quorum  Dux  &  Princeps  extitit  quondam  Joan- 
nes WicIefF  Pfeudochriftianus ,  qui,dum  viveret,  ad- 


verfus Religionem  Chriftianam  &  Fidem  Catholicam  Auxin 

pertinaciter  afiTeruit  &  dogmatizavit   plures  Articules,  **"'^'' 

quorum  quadraginta  quinque  huic  paginx  duximus  in-  I41  <. 

fercndos,  qui  fequuntur.  ~    ' 

Articuti  Joannis  WiCLEF F.  ' 

_  I.  Subftantia  panis  materialis ,  &  fimiliter  fubftantia 
vini  materialis,  manet  in  Sacramento  Altaris. 

2.  Accidentia  panis  non  manent  fine  fubjeac  in  eo- 
dem  Sacramento. 

3.  Chriftus  non  eft  in  eodem  Sacramento  idemtice 
&  realiter  in  propria  prxfentia  corporali. 

4.  Si  Episcopus  vel  Sacerdos  eft  in  peccato  mortalî, 
non  ordinat ,  non  confiait,  non  confecrat,  non  bap- 
tizat. 

S-  Non  eft  fundatum  in  Evangelio  ,  quod  Chriftus 
Miffam  ordinaverit. 

6.  Deus  débet  obedire  Diabolo. 

7.  Si  homo  débite  fuerit  contritus  ,  omnis  Confeflîo 
exterior  eft  fibi  fuperflua  &  inutilis. 

8.  Si  Papa  lit  prxfcitus  &  malus,  &  per  confequens 
membrum  Diaboli,  non  habet  poteftatem  fuper  fidèles 
ab  aliquo  fibi  datam,  nifi  forte  a  Cxfare. 

9.  Poft  Urbanum  Sextum  non  eft  aliquis  recipien- 
dus  in  Papam,  fed  vivendum  eft  more  Grxcorum  fub 
Legibus  propriis. 

10.  Contra  Scripturam  Sacram  eft  ,  quod  Viri  Ec- 
clefiaftici  habeant  poifeifiones. 

11.  Nullus  Prxlatus  débet  aliquem  excommunicare, 
nifi  prius  fciat  eum  efiTe  excommunicatum  a  Deo  :  & 
qui  fie  excommunicat ,  eft  hxreticus  ex  hoc  ,  vel  ex- 
communicatus. 

_  1 2.  Prxlatus  excommunicans  Clericum  qui  appella- 
vit  ad  Regem  vel  ad  Concilium  Regni  ,  eo  ipfo  tradi- 
tor  eft  Régis  &  Regni. 

13.  Illi  qui  dimittunt  prxdicare,  five  audire  verbum 
Dei  propter  excommunicationem  hominum,  funt  ex- 
communicati ,  &  in  die  Judicii  traditores  Chrifti  habe- 
buntur. 

14.  Licet  alicui  Diacono  vel  Presbytero  prxdicare 
verbum  Dei,  absque  audtoritate  Sedis  Apoftolics  vel 
Episcopi  Catholici. 

ij-.  Nullus  eft  Dominus  Civilis  ,  nullus  eft  Prxla- 
tus,  nullus  eft  Episcopus,  dum  eft  in  peccato  mortali. 

16.  Domini  temporales  poffunt  ad  arbitrium  fuum 
auferre  bona  temporalia  ab  Ecclefia,  pofleifionatis  ha- 
bitualiter  delinquentibus  ;  id  eft ,  ex  habitu ,  non  folum 
aûu,  delinquentibus. 

17.  Populares  pofiTunt  ad  fuum  arbitrium  Dominos 
delinquentes  corrigere. 

18.  Décimas  funt  purx  Eleemofynx  ,  &  Parochianî 
portant  propter  peccata  fuorum  Prxlatorum  ad  libitum 
fuum  auftere  eas. 

19.  Spéciales  Orationes  applicatœ  uni  Perfonx  per 
Prslatos  ,  vel  Religiofos  ,  non  plus  profunt  eidem 
quam  générales,  cetcris  paribus. 

20.  Confereus  Eleemofynam  Fratribus ,  eft  escom- 
municatus  eo  faêbo. 

21.  Si  quis  ingreditur  Religionem  privatam  qualem- 
cumque,  tam  poflêffionatorum ,  quam  mendicantium, 
redditur  ineptior  &  inhabilior  ad  obfervantiam  manda- 
torum  Dei. 

22.  Sanfti  inftituentes  Religiones  privatas  ,  fie  infti- 
tuendo  peccaverunt. 

23.  Religiofi  vivantes  in  Religionibus  privatis,  non 
funt  de  Religione  Chriftiana. 

24.  Fratres  tenentur  per  labores  manuum  vi£tum 
acquirere,  &  non  per  mendicitatem. 

*  Prima  pars  eft  fcandalofa  &  prxfumptuofe  aflèrta, 
pro  quanto  fie  generaliter  &  indiftinâe  loquitur:  &  fe- 
cunda erronea ,  pro  quanto  allerit  mendicitatem  Fra- 
tribus non  licere. 

25'.  Omnes  funt  Simoniaci  ,  qui  fe  obligant  orare 
pro  aliis,  eis  in  temporalibus  fubvenientibus. 

26.  Oratio  prœfciti  nulli  valet. 

27.  Omnia  de  neceflîtate  abfoluta  eveniunt. 

28.  Confirmatio  juvenum  ,  Clericorum  Ordinatîo, 
locorum  Confecratio  ,  refervantur  Papx  &  Episcopis 
propter  cupiditatem  lucri  temporalis  &  honoris. 

29.  Univerfitates,  Studia,  CoUegia  ,  Graduationes 
&lVl<igifteria  in  eisdem,  funt  vana  gentilitate  introduc- 
ta,  &  tantum  profunt  Ecclefix  (icut  Diabolus. 

30.  Excommunicatio  Papx  vel  cujuscumque  Prxlatî 
non  eft  timenda,  quia  eft  cenfura  Antichrifti. 

31.  Peccant  fondantes  clauftra  ;  &  ingredientes, 
funt  viri  Diabolici. 

32.  Ditare  Clerum ,  ctt  contra  regulam  Chrifti. 
33.  Silvefter 
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AtJKO      33'  Sîlvefter  Papa  &  Conftantinus  Imperator  erra- 
•"  verunt  Eccleliam  dotando. 

141 5.       34-  Omnes  de  Ordine  mendicantium  funt  haeretici , 

&  dantes  eis  Eleemofynam,  funt  excommunicati. 
^f.  Ingredientes  Religionem  aut  aliquem  Ordinem, 

eo  ipfo  inhabiles  funt  ad  fervandum  divina  prxcepta, 

&  per  confequens  ad  perveniendum  ad  Régna  cœlo- 

rum,.n!lî  apoibtaverint  ab  eisdem. 

36.  Papa  cum  omnibus  Clericis  fuis  pofTeffionem 
habentibus,  funt  ha:retici ,  eo  qviod  pofTeflîonem  iia- 
bent  ,  &  confentientes  eis  ,  omnes  videlicet  Domini 
fseculares ,  &  ceteri  laici. 

37.  Eccleiîa  Romana  eu  Synagoga  Satanœ ,  nec  Pa- 
pa eft  immediatus  &  proximus  Vicarius  Chrilli  &  A- 
pcftoloriuTi. 

3S.  Décrétâtes  Epiftolge  funt  apocryphas  ,  &  fedu- 
cunt  a  Chrifti  fide  :  &  Glerici  funt  ftulti  qui  ftudent 
eas. 

39.  Imperator  &  Domini  Sœculares  feduQi  funt  a 
Diabolo,  ut  Eccleliam  dotarent  bonis  temporalibus. 

40.  Eleélio  Papœ  a  Cardinalibus  ,  per  Diabolum  eft 
introdufba. 

41.  Non  eft  de  neceflltate  falutis  credere  Romanam 
Ecclertam  efle  fupremam  inter  alias  Ecclelias. 

*  Error  eft  ,  li  per  Romanam  Ecclefiam  intelligat 
univerfalem  Eccleliam  ,  aut  Concilium  générale,  aut 
pro  quauto  negaret  Primatum  Sammi  Pontincis  fuper 
alias  Ecclelias  particulares. 

41.  Fatuum  eft  credere  Indulgentiis  Papx  &  Epis- 
coporum. 

43.  Juramenta  illicîta  funt ,  qua:  fiant  ad  roboran- 
dum  humanos  Contraftus  &  Commeréia  civilia. 

44.  Auguftinus  ,  Benediftus ,  Bernardus  ,  damnati 
funt,  nifi  pœnituerint  de  hoc,  quod  habuerunt  poffes- 
fiones,  &  inftituerunt  ,  &  intraverunt  Religiones  :  & 
fie  a  Domino  Papa  usque  ad  infimum  Religiofum  om- 
nes funt  hoBretici. 

43-.  Omnes  Religiones  indifferenter  introdudœ  funt 
a  Diabolo. 

Idemque  Joannes  WiclefF  Libros  Dialogum  &  Tria- 
logum  per  ipfum  nominatos ,  &  plures  alios  Traâa- 
tus,  Volumina  &  Opuscula  compofuit ,  in  quibus  prse- 
fcriptos  &  plures  alios  damnabiles  inferuit  &  dogmati- 
ïavit  Articulos  ;  quos  Libros  ad  fui  pcrverli  Dogmatis 
publicationem  publiée  legendos  expofuit  ,  ex  quibus 
infuper  multa  fcandala  ,  damna  animarum  &  pericula 
in  diverlis  Regionibus  ,  &  prafertim  Angliîe  &  Bohe- 
mias  Regnis,  fecuta  funt  :  adverfus  quos  Articulos  at- 
<que  Libros  in  Dei  veritate  exurgentes  Magiftri  &  Doc- 
tores  Univerfitatum  &  Studiorum  Oxonienlis  &  Pra- 
genfis,  Articulos  prœdiêtos  Scholaftice  diu  pott  repro- 
barunt.  Reverendiffimi  infuper  Patres  ,  Archiepisco- 
pi,  Episcopi,  pro  tempore  Cantuarienfis  &  Eboracen- 
fis,  Sedis  Apoftolicx  Legati  in  Anglis  ,  k  Pragenfis 
in  Bohemix  Regnis  ,  condemnarunt.  Libros  etiam 
ejusdem  Joannis  Wicleff  comburendos  fore  ,  diâus 
Archiepiscopus  Pragenfis  Sedis  Apoftolicœ  Commiflà- 
rius  in  hac  parte  fententialiter  judicavit ,  &  eorum  qui 
fupercflent,  prohibuit  leâionem. 

Rurfus  his  ad  notitiam  Sedis  Apoftolicae ,  &  genera- 
lis  Concilii  deduâis  ,  Romanus  Pontifex  in  Concilio 
Romano  ultimo  celebrato  ,  diftos  Libros ,  TjaÊlatus 
&  Opuscula  condemnavit  ,  jubens  illos  publiée  con- 
cremari ,  diftriâius  inhibendo  ,  ne  quis  Chrifti  nomi- 
ne  infignitus  auderet  aliquem  feu  aliquos  ,  feu  aliqua 
ex  diftis  Libris  ,  Voluminibus  ,  Traftatibus  &  Opus- 
culis  légère,  exponere  vel  tenere,  aut  illis  quomodoli- 
bet  uti,  vel  illos ,  ni(i  in  ipforum  reprobationem ,  al- 
legare  publiée  vel  occulte.  Et  ut  de  medio  Ecclefiœ 
illa  periculofa  fpurciffimaque  Doflrina  eliminaretur , 
juffit  omnes  per  Locorum  Ordinarios ,  Libros ,  Trac- 
tatus,  Volumiua  &  Opuscula  hujusmodi,  auàoritate 
Apoftolica  per  cenfuram  Ecclefiafticam  (  etiam  fi  opus 
effet,  cum  adjeâione,  quod  contra  non  parentes  pro- 
cederetur  tamquam  contra  Fautores  haîrefis  )  diligen- 
ter  inquiri ,  &  repertos  ac  reperta  publiée  ignibus  con- 
cremari. 

Hec  autem  Sanâa  Synodus  pra:fatos  Articulos  qua- 
draginta  quinque  examinari  fecit  ,  &  f»pius  recenferi 
per  plures  Reverendiffimos  Patres  Ecclelias  Romanae 
Cardinales ,  Episcopos ,  Abbates ,  Magiftros  in  Theo- 
logia  ,  Doftores  Juris  utriusque,  &  plures  Notabiles 
in  multitudine  copiofa  :  quibus  Articulis  examinatis  , 
fuit  repertum  (prout  in  veritate  eft)  aliquos  &  plures 
ex  ipfis  fuiflê  &  elfe  notorie  hareticos  ,  &  a  Sanâis 
Patribus  dudum  reprobatos,  alios  non  Catholicos,  fed 
erroneos  :  alios  fcandalofos  &  blasphemos ,  quosdam 
piarum  aurium  offenfivos,nonnuUos  earum  temerarios 


&  feditiofos.  Compertum  eft  etiam  Libros  ejus  plu-  A  „««, 
res  alios  Articulos  continere  limilium  qualitatum,  ^^^'^^ 
doftrinamque  in  Dei  Ecclelia  vefanam  ,  &  fidei  ac  lÀIf» 
moribus  inimicam  inducere.   Propterea  in  nomine  Do-  ■* 

mini  noftri  Jefu  Chrifti  haec  Sanfta  Synodus  Sententias 
prœditlorum  Archiepiscoporum  ac  Concilii  Romani 
ratificans  &  approbaus,  pradiélos  Articulos  &  eorum 
quemlibet ,  Libros  ejusdem  Dialogum  &  Trialogum 
per  eumdem  Joannem  Wicleft'  nominatos  ,  &  alios 
ejusdem  Au£toris  Libros  ,  Volumina  ,  Traftatus  & 
Opuscula  ,  quocumque  nomine  cenlèantur  ,  quos  hic 
haberi  vult  pro  fufEcienter  expreffis,  hoc  perpetuo  De- 
creto  reprobat  &  condemnat.  Et  eorumdem  Libro- 
riim  &  cujuslibet  ipforum  le(aionem,doa:rinam,expo- 
litiotiem  &  allegationem,nifi  ad  eorum  reprobationem^ 
omnibus  Chrifti  fidelibus  prohibendo  ,  inhibemus  om- 
nibus &  fingulis  Catholicis  fub  anathematis  intermina- 
tione  ,  &  ne  de  cetero  diâos  Articulos  ,  vel  ipforum 
aliquem  audeant  publiée  praedicare  ,  dogmatizare,  te- 
nere, vel  quomodoHbet  allegare,  nili  ad  eorum  repro- 
bationem ,  ut  diftum  eft,  jubens  illos  Libros  &  Trac- 
tatus,  Volumina  &  Opuscula  prîElibata  publiée  con- 
cremari ,  prout  decretum  fuerat  in  Synodo  Romana, 
ficut  fuperius  eft  exprellum.  Super  quibus  &  exequen- 
dis  &  débite  obfervandis,  mandat  praîdiâa  Sanâa  Sy- 
nodus Ordinariis  Locorum  vigilanter  inrendere,  prout 
ad  qnemlibet  pertinet  ,  fecundum  Jura  &  Canonicas 
Sanftiones. 

Concilium  proKuntiat    Hxreticum    JOANNEM    Wl- 

C  L  E  t"  F ,  ac  ■mcmoriam  ejusdem  condemnat ,  ^ 

mandat  exhumari  ojjd  iffms. 

TNsuPER  quia  auiSoritate  Sententia:  &  DecretiRo- 
■*■  mani  Concilii  ,  Mandatoque  Ecclefix  &  Sedis  A- 
poftolics  ,  datis  dilationibus  debitis  ,  proceflum  fuit 
fuper  condemnatione  diâi  Joannis  Wicleff"  &  fua;  me- 
moria:,  Edidis  propofitis  denuntiationibusque  advo-' 
candum  eos  qui  eumdem  five  ejus  memoriam  defen* 
dere  velknt  j  I]  qui  penitus  exifterent.  NùUus  verb 
comparuit,  qui  eumdem  five  ejus  memoriam  defen- 
faret.  Examinatis  infuper  teftibus  fuper  impîenitentia 
finali,  pertinaciaque  didi  Joannis  Wicleff",  per  Com- 
miflàrios  députâtes  per  Dominum  Joannem  Papam 
modernum,  &  hoc  Concilium,  fervatisque  fervandis  j 
prout  in  tali  Negotio  poftulat  ordo  Juris  ,  de  ejus  im- 
pjenitentia  ac  finali  pertinacia,  per  evidentia  ligna  Tes- 
tibus  legitimis  comprobata  ,  fuit  légitime  fada  fides. 
Propterea  inftante  Procuratore  Fiscali,  Edidoque  pro- 
pofito  ad  audiendum  Sententiam  ad  hanc  diem ,  hœc 
Sanda  Synodus  déclarât,  diffinit  &  fententiat  eumdem 
Joannem  Wicleff^  fuiflfe  notorium  hœreticum  ,  perti- 
nacem  ,  ac  in  hœrefî  deceffilFe  ,  anathematizando  ip- 
fum pariter  ,  &  fuam  memoriam  condemnando  ,  de- 
cernitque  &  ordinat  ,  corpus  &  ejus  ofla  (flabaliis 
fidelibus  corporibus  discerni  poffînt)  exhumari  ,  & 
procul  ab  EcclefîE  fepultura  jadari  ,  fecundum  Cano- 
nicas &  légitimas  Sandiones. 

XVIIÏ. 

pRtDÉRici  îiuâs  Aùliria  Littera  Submiffio-  f-  ^^*'» 
nis  quibus  oh  offenfas  Imperaiori  Sigismun- 
D  o  {sf  Concilio  Conlîantienjt ,  per  fuppeditatum 
Papa  JoANNi  XXIII.  aafugiendi  medîumy 
illatas  ,  Perfonam  ,  Dominia  ,  £9"  Bona  fua , 
tôt  aliter  in  manus  diSli  Imperatoris  remiitit,  prO' 
mittens  diSlum  Papam  reducere ,  falvo  tamen  fuo 
(Friderici)  honore  ,i^  fub  fpe ,  quod  juxtà  Ver- 
hum  Regium  fibi  datum  ,  idem  Johannes 
fs"  qui  cum  eo  Conflantiam  -venerint ,  fuarmn  re- 
rum  vitaque  fecuri  erunt.  Datum  f.  Map  141  f. 
[ColUftio  Régla  Conciliorum  Tom.  XXlX, 
pag.  305.  Philippi  Labbei  Concilior. 
CoJkaio  Tom.  XII.  pag.  f  t.] 

NOs  Fridericos  &c.  Recognôscirriiis  &c. 
Quod  cum  Sereniflîmi  Principis  indignationertl 
inciderimus  ,  venimus  in  propria  noftra  Perfona  ad 
confpedum  didi  Domini  noftri  Régis  Conftantiam.  Et 
nos,  Perfonam  noftram ,  Territoria,  Homines,  Civi- 
tatcs,  Fortalitia,  &  quidquid  habemus  &  tenemus,  ni- 
hil  excepto,  ad  fuam  regalem  gratiarn  dedimus  &  po- 
nimus  vigore  prœfentîum  taliter ,  quod  ipfe  nobiscuin 
&  cum  eis  facere  &  ordinare  poilît  pro  fuaa  Regalis 
D  3  libito 


3^ 


Anno 
1415. 


CORPSDIPLOMATIQUE 

engage  au  Noble  Jean  TaucrisASSEN  de 
Waldboiiig  h  Landiogthie  Impcriale  ,  ou 
Bai iUage  Provincial  de  la  Haute  là  Bajfe  Suabe^ 
avec  le  Château  i3  Forterejfe  de  'Ra.ve.ns\itxg,fes 
yjppartenances  y  Dépendances  pour  la  Jomme  de 
6000.  Florins  du  Rhyn.  A  Confiance  le  Mecredi 
avant  V Afcenfion  de  Nofire  Seigneur  14I  j". 


libito  voluntatîs.  Quidquid  eîiam  quxlibet  Perfona  vel 
Perlons  EccleliallicE  vel  SECulares,Nobilesvel  Igno- 
biles,  in  quacumque  dignitate  vel  ftatu  conllitiua;,  ne- 
mine  excepto  ,  contra  nos  habet  occafioiiem  pro  qua- 
cumque caula  ,  nulla  excepta  ,  hoc  totalitcr  poluimiis 
&  dcdimus  in  arbitrium  dicti  Domini  nodri  Régis  ,  lie 
&  totaliter  ,  quod  quidquid  iple  Dominus  nollcr  Rex 
jurt'erit  in  hujusmodi  ,  ordinaverit  &  diâavcrit  pro  fua 
voluntate  per  nos  erga  quemlibet  faciendum  quod  iftud 
facere  &  adimplere  &  finire  debemus  absque  omni  dila- 
tione  &  contradiâione.  Debemus  etiam  &  volumus 
facere  &  procurate,  Papam  Joanncm  ad  Conl'lantiam  , 
feu  alibi  ,  quo  Dominus  nofter  Rex  voluerit ,  prEfen- 
tare  aut  lacère  praslentari  ad  manus  &  piitellatem  diâi 
Domini  Régis  &  Sacri  Concilii  ,  quod  prcefentialiter 
Con(lant!,E  cekbratur.  Speraiites,  quod  juxta  verbum 
Regium  defuper  nobis  faâum  ,  quod  didus  Papa  Jo- 
annes  &  omnes  fecum  venturi  Conftautiam  ,  aut  ad  a- 
lium  locuni  deputandum,  fuarum  vita;  &  rerum  ad  eos 
pertinentium  ,  quas  fecum  ad  hujusmodi  locum  duxe- 
rint,  lint  fecuri.  Et  ii  diâus  Papa  Joannes  de  Papatu 
depofirus  fuerit  vel  ceiîèrit  ,  tune  in  voluntate  prœfati 
Concilii  ftabit,  quomodo  eidem  de  ftatu  fuo  providea- 
tur.  Nos  etiam  volumus  &  debemus  in  Hoftagio  Cons- 
tantin manere  ,  quousque  Papa  Joannes  Coallantiam, 
aut  alibi,  quo  prxfatus  Dominus  Rex  depiitaverit,  per- 
venerit ,  ut  iupra  diûûm  ell.  Et  quousque  omnes  & 
fînguli  Officiales, Cives  &  Incola;Munitionum,Civita- 
tum  &  Territoriorum  in  Suevia ,  Alfatia  ,  partibus 
.  *  Brisgoniœ,  Comitatu  Tirolis  circa  Athefim,  &  Valle 
didta  im  Cal,  prsfato  Domino  noftro  Régi  &  Imperio 
facro  fidelitatem  promiferint  &  juraverint  adSanftaDei 
Evangelia  ipfum  respicere  &  libi  obedire,  donec  omnia 
&  fingula  per  nos  totaliter  &  effcdualiter  faSa  fuerint 
&  adimpleta.  In  quo  &  ptcefati  Domini  noftri  Régis 
fimplicibus  verbis ,  Literis  aut  Intimationibus  absque 
probatione  alia  debent  contentari  ,  aut  quousque  idem 
Dominus  nofter  Rex  eosdem  fidelitatum ,  promiffionum 
&  juramentorum  hujusmodi  per  fevelfuas  Literasnun- 
tiaverit  abfolutos.  Et  in  cafu  quo  prsmiffa  in  toto  vel 
in  parte  non  faceremus  &  impleremas  ,  feu  quomodo- 
libet  contraveniremus  (quod  Deus  avertat)  ex  tune  prs- 
fata:  Civitates ,  Munitiones ,  Territoria  &  homines  nolîri 
praîfato  Domino  noftro  Régi  &  facro  Imperio  totaliter 
devolvantur,&  deinceps  eidem  tamquam  judo,  ordina- 
rio  &  natnrali  Domino  fuo  fubjiciantur  ,  &  obediant  , 
noftra  &  cujuslibet  alterius  contradiftione  non  obftan- 
te,  omnibus  fraude  ,  dolo  &  nequitia  totaliter  celTanti- 
bus  in  prœmilfis.  Et  iftud  ad  omnem  firmitatem  pro- 
mifîmus  nollra  Principatus  lîducia  ,  &  ad  Sanfla  Dei 
Evangelia  juravimus  virtute  hujusLitera;  totumidquod 
fupra  fcriptum  eft,  faciendum  &  adimplendum  totaliter 
&  cum  effeâu.  Et  in  Teftimoaium  iftius,  Sigillum 
noftrum  ad  Literam  cum  matura  nollra  deliberatione 
appofuimus.  Et  quia  nos  etiam  iftud  prœfcriptum  to- 
tum  de  noftra  propria  &  libéra  voluntate  feciiTius,prop- 
terea  rogavimus  llluftr.es  Principes  ,  Ducem  Ludovi- 
cum  ,  Comitem  Palatinum  Rheni  ,  Ducem  Bavaris  , 
&  Griffinum  de  Morey  noftrum  dileQum  Avunculum, 
&  Burgravium  de  Nuremberg  noftrum  dilettum  Soce- 
rum,  quod  quilibet  eorum  fuum  Sigillum  ad  Teftimo- 
nium  omnium  &  fingulorum  prœmilforum  ad  prœfen- 
tem  Literam  appofuit ,  eosdem  Ludovicum  &c.  indem- 
nes tenendo.     Datum  &c. 
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Dîcicl)^/  uni)  jii  iîiigavn  /  S)alnuitien/  Sroaticnjc. 
^ûni.q  I  fcctcnucn  unt  tl)ucn  timl)  offen6a()r  mit  ti» 
fcm  ïSricf  allcn  l)cn  /  tic  ibn  fcl)cn  otcc  t)5Kn  (cfcn  / 
tafj  wâc  t)on  Item  Çblcn  3o()'»"f'^n  Srud)fâ)fcn  ju 
SBalfpurg/îînfcrn  imt>  bcé  îRcidjé  Ucbcn  ©ctccuciv/ 
ati  patcm  unî)  bcraitcn  ®rttc  cingcnommcn  unb  cmp» 
fangcn  l)at)cn  6000.  giictct  unt>  gâbcc  3lcinifcl){e 
(Sulbin  guet  au  ©olïic  unt  woJ  fct)irdt  an  ®cwic^. 
te  I  tie  uiic  \\\  îîiiferem  unC  ttè  l)eiligen  9leicl&5 
tt)iinttl:ct)eu  Sfliig  uni)  gromcn  gcwcnlt  unfc  gct!)ètt 
^abcn  /  unî)  taïunib  mit  woibcimditcu  93îutc  /  gii» 
tem  S'hâte  I  Unfct  uni)  Dcë  9licl)é  gûrflcn  (StlerunD 
©ctrcwen  I  \\\\t>  te c()ten  QBiffk-n  ]  uni)  ancl)  ton  915. 
mifcl)cr  i?ûniglid;cr  (Scivalt  bemfclben  3f')a"f«t 
^tuct}fâ|Ten  uni)  (Inncn  Stbcn  ;  fflï  llng  /  Unfct 
SRaclitommeu/  9l6miicl)cn^ai)fcrunl)  jtânge/  oCeC 
aUc  Vicaricn  /  cb  tas  Sticl)  Ictig  wurbc  ;  umb  tie 
Dorgenannt  fecljëtufcnt  Slinifd&cc  ©ultin  ju  cmcni 
recl;tcn  unt  gcwcrtcm  çpfante  iugebcn  unt  ftcrfcçt/ 
gcben  unt  ijcrfcgcit  iS)tn  aud)  in  .Rtafft  ti^  35rief5 
lînfcr  unt  tcg  ïotgcuantt  9v&mtfd;en  Qîidjé  Jant» 
tïPtgti)  tn  obéra  unt  untctn  @d)tvabcn/  unt  tar« 
jue  tic  SSurg  unt  tBÔftc  ob  Oîascnfputg  mit  a(« 
Icm  tem  /  tas  ju  tcrfcibcn  iant«oigti)  gc()&ct  /  tê 
fci)  an  ^orngûltc  I  Oèingfiltc  /  ^Pfcniuiigultc  /  an 
(Smbtem/  an  5l)rungcn/  an  3&Ucn/an  ®crid}tcn/ 
3twngen/  25c\nncn;  ©claitcn/  QBigcrn/  tic  §rei;?n 
uflT  ter  JP»ai)tc  /  an  Soigtçcn  /  an  ^oigtredjtcn  / 
SâUen/  ©clAffcn/  SBilttpanncn  I  îfitt)C  i  ©âtcc  » 
J^olèc  /  Scltcticnftc  I  ^imern  /  mit  aden  ©cwotjn» 
l)citen  /  mit  aUet  ©cwaltfamc  unt  mit  allen  an« 
tem  9led)tcn  /  Sîiigcn  unt  gugctjôrungen  tic  jii 
tcrfcïben  iantDoigtç  un6  55urg  unt  tarin  gcl)êret/ 
nid)tjit  uffgelau||cn  /  ce  fi)  bencnt  oter  «nbeuent/ 
alfo  ta^  tcrfclbc  3o!)t'"^  ïrud)|âg  nnt  |uic  <Stbctt 
ticfclbe  £antMigti)  unt  Surg  inncijabcn  ;  unt  tié 
aud)  mit  il)rcn  unt  nllcn  autern  tcrgcfctribncii 
3ugcl)0ïungcn  befîgcn/  gcbrud)en;  unt  gcniffcn  fol» 
len  an  Unfct  unt  tcflclbcn  ?llid)»  ftatt  /  un  ailctt 
2(f>fct)<ag  /  »on  aflcrmcniglid)  o^iigct)intctt  ;  alfO 
lang  /  big  tag  \x>vc  oter  Unfcr  91ad)fommcn  ait 
tem  Slidjc  tcmfclben  3ot)anfen  oDit  fwen  (Srbcti 
tic  tjorgcncnt  iant»oigti)  ui\t  ïSurg  umb  fedjétu» 
fcnt  9linifd)er  ©nltin  untec  l&fent/  unt  in  aud) 
tiefctben  ©ultin  gang  unt  gar  gcgcbcn  unt  be^alt 
^aben  /  unt  fctd)eé  roitcrièfcnë  foH  îîné  unt  Un* 
fcm  Sflad;tonicn  an  tem  9licl)c  ter  torgcnantt 
3o()ané  unt  fin  (Stben  MctjOtfam  fin/  \w\\  cr  otcc 
fîn  (Srben  tc^  cmianct  iBcttcn  /  unt  foUcnt  undj 
ttlfo  ter  t?otgcnantt  Santïoigti;  unt  25urg  un  aflc 
©umnufc  abttetten  /  atlcë  ©ceertc  gânglid)  u§gc« 
fd)aitcn.  SOÎit  Uljrfunt  tig  SStiefé.  '  ïîctft|j,at  mit 
îînfcr  9l5mifd)cn  ^âniglid)cn  COîiijcftdt  3n|tgcf. 
©ebcrt  ju  Gojîanè  nad;  (î()rifli  ©ebutt  vicrjel)CB' 
tcë  ncd)ftcn  9)^tttwod)S  tôt  Àfcenfione  Dom'i-  !  ()untett  3at)t  /  unt  tarnad)  in  tem  funffsctjcntiftcn 


XIX. 

8.  Mai.  Pf*n& * Bn'cff  l\<t>ji|?er6  S  i  g i  s  m  u  n  d  i  , 
woturdb  et  tent  (Stlen  5ol)aungcn  Cr«d>faffcrt 
ju  W^lbburg  tcé  9lomifd)en  9leid)^  itanb' 
TOogt^e^  in  Oberu  unt  Untcrn  Bd)W4bert  /  unt 
tarju  tic  SSurg  unt  Sêfte  cb  9lattcnépurg  mit 
ben  appertinentien  «or  6000.  gutcr  9lé8inifd)cc 
©ultcn  tterfeget.    ©ebcn  Cofïaug  Annoi+i^. 


nica.  !  ©egcn 'Information  tc^  l5bUc|en 
@ct)Wd6ifd)en  Çteijfcë  intereiïirter  ©tante  auf 
fcie  '-658.  ju  ^nfprugg  pcrfertigte  Information 
taë  £antgcrid)t  m  ©dpwabcn  bctrcffcnt.  in  Se^» 
(agen  fub  nura  1 1 .  Apud  L  .  n  1  g  in  ©runt» 
bciîc  €uïopccird)cc  çpotcnjen  ©cïcclf)tram(!  Part. 
II.  Cap.  1  V.  pag.  51.J 

C'eft-à-dire, 
Lettres  ,  par  ksquelles  t Empereur  Sigismond 


3at)rc  teé  ued)|îen  9)]itmod)en  tor  Alcenfionis 
Domini ,  lînfcté  9lid)c  tcg  Ungetifcï}en  K.  in  tenj 
neun  unt  jwainêigiiîcn/  unt  tcg  9l&mifd;en  tem 
fûnfftcn  3«!)''f* 

XX. 

Concilii  Conflantienfts  S  e  s  s  i  o  X 1.  i^  inea  Ak-  j_      w  • 
Ticv  i^\  formati  pro  Inquifitione  facienda  contra 
Papam  Johannem  XXIII.  fuper  mtoria 

dila- 


DU    DROlIr    DES     GENS. 


AnNO  ^ihpidatime  &?  mala  admimftratione\,cnmmhis- 
refts  i^c.  dilli  Johannis.     Liter^  Mif- 

ï4^J*  JtVie  Ejusdem  Johannis  mijpe  D.  Régi  Ro- 
manorum  Sigismundo  ,  quibus  per  vifiera. 
miferuordiis  Jefa  Chrifti  Veniam  fs*  Miferkor- 
diam  implorât  ,  homremque  ,  fa'mam  ^  ftaium 
fmim  poji  dimifftomm  Papatus  ^afe  ohlatam ,  fal- 
van  petit.  Dat.  Cellis  die  z6.  MaiiPontificatus 
fui  Anm  V.  Ejusdem  Papa  Ratifica- 
tion i  s  Articulorum  contra  fe  forrtiatorum  In- 
ftrumentum.  Dat.  in  Oppido  Cellis  jinm  i4if. 
IndiSt.  8.  Decretum  Concilii ,  qm  conjii- 
tttit  Notarios  qtiibits  plenam  dat  potentiam  omnia 
in  Concilio  aUa  ,  diSta  {3  promulgata  in  formam 
»  u  Ma-     puhlicam  redigendi.     Item,   Ejufdem  Concilii  * 

\\ls.  "  SessioXII.  iihi,  F  ko  ces  sv  s  Sententite 
diffinitiva  contra  fapefatam  Johannem pro- 
mulgat£.  Concilii  Decretum ,  de  non  prose- 
dendo  ad  EkSlionem  Papus  ,fi  contingat  Sedem  va- 
care ,  fine  exprejfo  confenfu  Concilii.  S  e  n  t  e  n- 
T  i  A  diffinitiva  contra  Johannem  lut  a ,  cum 
JoHANNts  ipfius  Ratificationis  Inftrumento. 
Decretum  Conc!lii,quod  JoHANUBsfea 
Balthasar  Cossa  nunquam  in  Papam 
reeligi ,  nec  etiam  Angélus  de  Corario 
KiTirPETRUs  deLuna,  pofftnt.  [Colleft. 
:  Reg.  Concilior.  Tom.  IX.  pag.  517.  Phi- 
Lippi  LAbbei  Concilior.  Coilefl:.  Tom. 
XII.  pag.  (57.  &  pi.  VoNDER  Hardt 
magQum  Occumenicum  Conftantienfe  Concil. 
Tom.  IV.  pag.  %lf.  &  fuiv.] 

S    E    s    s    1    o     XL 

DIe  Sabtati  vigefîmà  quinta  mcnfîs  Maii  fupradiâi, 
fuit  tenta  Selfio  generalis  in  Ecclefia  majori  Con- 
ilanticnfi  fupradidka ,  in  qua  pr:efidebat  Reverendiflîmus 
Pater  Dominas  Jdannes  Episcopus  Oftienfis ,  &  erat 
ibidem  prœfens  Sereniffimus  Princeps  Dominas  Sigis- 
mundus  Romanorum  &  Hungariœ  Rex  in  infigniîs  Re- 
galibus  cum  Nobilibus  fuis  fibi  miniftrantibus  :  „  Gui  afta- 
„  bant  inter  Cardinales  Dominus  Angélus  Épifcopus 
„  Prîcneftinns ,  Laudenfis  vulgariter  di£lus ,  &  Jorda- 
„  nus  Albanenfis  de  Urfînis  Catdinalis.  Prœfetitibus- 
5,  que  aliis  Dominis  Cardinalibus  ,  videlicet  Francisco 
,,  Venetiarum,  Antonio  Aquileienfî,  Alamanno  Pifa- 
„  no,  Petro  Cameracenfi ,  Branda  Placentino,  Anto- 
*Amtdeo. »>  nio  de  Salancho,  Presbyteris,*  AmadeoSalutiarum, 
'  i,  Rayhaldo  de  Branchafiis,  Ludovico  de  Flifco,Lan- 
„  dulpho  Barenfi  ,  Lucido  de  Comité  ,  &  Francifco 
,,  Floreminenri,&  Odone  de  CoIumna,Diaconis  Car- 
„  dinalibus  :  In  qua  quidem  Seffione  fuit  cantata  MiiTa 
„  de  Spiritu  Sanûo  per  Reverendum  Patrcm  Dominum 
„  Episcopum  Atrebatenfem.  Qua  cantata  ,  fuerunt 
„  leâs  Litanix  more  folito  cumintroitu,  Exaiidi  nos, 
„  Domine  ,  &  Cblleâis  ac  Evangelio  &  Hymrio  ,  Ve- 
„  »j  Creator  Spiritus,  &  aliis  ad  hoc  requifitis.  Quibus 
„  fafilis , cantatis &  didis,honorabilisVirMagifter  Hen- 
„  ricus  de  Piro,  Promotor  &  Procurator  caufarum  & 
„  negotiorum  Concilii  ,  furrexit  &  propofuit , .  quod 
„  pro  parte  Sandlse  SynodiConftantienfisprœfentisfuiC- 
,,  fentdaticerti  Articuli,formati  proinquilîtionefacien- 
,,  da  contta  Dominum  joannem  Papam  vigefimumter- 
„  tium,  fuper  notoria  dilapidatione  &  mala  adminiftra- 
^,  tione,  fautorla  Schismatis,  crimineque  hsrefis,  vita 
„  fcaridalofa  &  incorrigibilitate  ipfius  Joannis,  in  bonis 
;,  Ecclefix  &  ftatu  Papali  per  ipfum  Joannem  faâis,, 
„  habitis  &perpetratis,diâasquePofitiones  &  Articulos 
„  fore  probatos  per  plures  &  diverfos  notabiles  teftes , 
„  quorum  aliqui  Cardinales,  aliqui  Archiepiscopi ,  ali- 
„  quiEpiscopi,  &  pec  alios  magnos  viros.  Quapropter 
„  diftos  Articulos  &  eorum  atteftationes  in  fumma  per 
„  Dominos  Commiffarios  pronuutiari  ,  légi  &  referri 
,,  Concilio  petiit. 

„  Iplique  Joanni  Paps  cum  hoc  ftatui  &  prxfigi  ter- 
„  miniim  condecetitem  ad  audiendum  Sententiam  dif- 
„  firiitivam  per  Sandtam  Synodum  ,  &  fuper  hoc  ali- 
„  quos  deputari,  qui  ipfum  ad  hoc  fequirant,  inllanter 
„  poftutavit.  Et  alias  dixit ,  fecit  &  proteftatus  fuit  , 
„  prout  &  quemadmodum  in  quadam  Petitionum  papy- 
j,  ri  Schedula,  cujus  ténor  inferius  efl:  infertus,plenius 
ii  continetur  &  habetur.    Qua  Petitione  faâa ,  àfcende- 
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„  runt  ambonem  Domini  Commiffarii,  videlicet  Do-  a  •.  ■" 
„  minus  Jordanus  de  Urfinis  Cardinalis  prœdiaus  ,  "NNC 
„  abfente  Guillelmo  Sandli  Marci  Cardinale  propter  lit  ç' 
„  ejus  infirmitatem;  Andréas  eieâus  Poznanienlis ,  &  ^  j' 
„  Bartholdus  de  Wildungen  Auditor  ,  Dominus  Bar- 
„  tholomxus  Archiepiscopus  Mediolanenlis  ,  Joanues 
„  de  Bononia  de  Tomariis. 

In  qua  quidem  Seffione  fuit  cantata  Miffii  de  Spirîtu 
Sanâo  per  Reverendum  Patrem  Dominum  Episcopum 
Atrebatenfem,  Qua  cantata,  legebantur  Litaniœ  &  a- 
lià  in  Seffionibus  fieri  confueta.  His  autem  peradis , 
Dominus  Andréas  eledirus  Poznanienlis  legebat  Articu- 
los formates  contra  difitum  Joannem  Papam  ;  &  lingulo 
Articulé  leâo  ,  Dominus  Bartholdus  Wildono-enenlis 
Auditor  in  fumma  dixit  &  declaravit ,  fi  Articulus  erat 
probatus ,  exponens  per  tôt  teftes  cum  eorum  quanti- 
tate  ,  qualitate  &  dignitate.  Quibus  Articulis  &  Sum- 
tnario  atteftationum  expofitîs  ,  fuit  ad  initantiam  ipfius 
Promotoris  commiffum  eisdem  Deputatis  ,  ad  portan- 
dum  diâos  Articulos  Papœ  &  Summaria,adrêsponden- 
dum  eisdem,  &  eumdem  ulterius  citandum  ad  audien- 
dam  Sententiam  ad  proximam  Seffionem. 

„  Pro  die  Lunx  proxime  futura,  prout  in  Schedula 
„  quam  Reverendifiimus  Pater  Dominus  Joannes  Pa- 
„  triarcha  Antiochenus  de  verbo  ad  verbum  lej,febat  , 
„  infrafcripti  tenoris,  quibus  Articulis, fummario  ac  Com- 
„  miflione  leftis. 

Port  hac  autem  fuit  petitum  per  Procuratorem  Con- 
cilii ,  an  placeret  otnnibus ,  quod  fieret  proceffus  juxta 
per  eum  petita.  Et  primo  Dominus  Joannes  Episcopus 
Oftienfis  respondit  pro  Collegio&feipfo, quod  placeret. 
Subfequenter  ipfi  exiftentes  in  ambone ,  videlicet  Ar- 
chiepiscopus Mediolanenfis  pro  Natione  Italica  ,  An- 
dréas Poznanienfis  eleâus  pro  Natione  Germaiiica,  Ab- 
bas  Sanûi  Lupi  pro  Natione  Gallicana  ,  Thomas  Pol- 
ténfis  Protonotarius  pro  Natione  Anglicana,  rèlponde- 
runt,  P lacet:  &  ulterius  univerfaliter  per  totius  Synodi 
fuppofita  responfum  fuit ,  Placet. 

„  Super  quibus  omnibus  &  fingulis  Magifler  Henri- 
„  eus  de  Piro,  Promotor,  petiit  fibi  nomine  Concilii  fieri 
„  publicum  Inftrumehtum  feu  publica  Inn:rumenta,per 
„  Protonotarios  &  Notarios  SynOdi  &  Nationum  ,  & 
j,  alios  Notarios  &  Tabelliones  ibidem  exiftentes.  His 
„  expeditis,  Dominus  Benediâus  .Gentiani  Ambafiator 
„  Studii  Parifienfis  recommendavit  Univerfitatem  Con- 
„  cilio  ,  &  oftendebat  certam  Liieram  miffivam  direc- 
„  tam  Synodo  ,  quam  de  mandato  Concilii  legebat  in 
,,  ambone  ,  prsfentibus  ibidem  venerabili  &  Religiofo 
„  Viro  Domino  Philiberto  magno  Magiftro  de  Rhodis, 
„  Henrico  Rompoli  Duce  de  Zagan  ,  Joanne  Jacobo 
„  Comité  AquEefarienfi ,  Filio  Marchionis  Montisferati, 
„  Guntefo  Comité  de  Zvs^artzburg  ,  Comité  de  Do- 
„  chemburg  ,  Friderîco  Duce  Aultrix  ,  Comité  Ber- 
„  tholdo  de  Urfinis,  Joanne  Comité  de  Friburg,Am- 
„  bafiatoribus  Francis,  Polonisj  Norvegix  ,  Dacis  , 
„  *  Suecix,  Cypri,  Navarrse,  Regum  j  aliisque  N6- 
„  bilibus  in  numéro  copiofo. 

Temres  P etiîioyiurn ,  Artictdora'm ,  Commifficmir/i  ac 

Literie  tnijjivie  ,    de  quibus  fufra  fit  mehtto  , 

fequuntm  ^  fiunt  taies. 

„  J^Otam  vdbis  Sanéta  Synodo  Conilantienfi  Unî- 
„  ^-'  verfalem  Ecclefiam  reprefentante,  hic  in  Spiritu 
„  Sanâo  légitime  congregata  ,  Henricus  de  Piro  Li- 
,,  centiatus  in  Decretis  ,  6c  Joannes  de  Scribanis  de 
„  Placentia  ,  Promôtores  &  Procuratores  hujus  ejus- 
„  dem  Sanfts  Synodi ,  dant  &  exhibent  Capitula,  Pofi- 
„  tiones  &  Articulos  infra  fcriptos,  ad  quos  probandum 
„  fe  admitti  petunt,  citra  onus  fuperfluœ  probaiiouis. 

„  In  primis  denuntiant  ,  dicunt ,  aflerunt,  ponunt, 
„  &fi  neceflè  fuerit,probare  intendunt  ,quodDoininus 
,,  Joannes  Papa  vigefimus  tenius  a  tempore  juventutis 
„  fus,feudumBalta{rardeCofraappellabatur,  fuithomo 
„  malx  iiidolis  ,  inverecundus  ,  impudicus  ,  mendax  , 
,,  parentibus  fuis  rebéllis  &  inobediens  ,  plerisque  vitiis 
„  deditus  ,  ac  talis  &  pro  tali  fuit  communiter  diâus  , 
„  tentus ,  creditus  &  reputatus  ab  omnibus  ipfius  noti- 
i„  tiam  habefitibus  ;  &  adhuc  dicitur,  tenetur ,  crcditur 
„  &  reputatur  pro  tali,  &  ut  talis  :  ac  fuit  &  eft  deprx- 
„  miffis  manifefte  ac  palam ,  publics  &  notOrie  diifa- 
„  iriatus. 

,,  Ifte  primus  Articulus  probatur  verus  &  notoiiusper 
„  duos  Cardinales ,  per  unum  Protonotarium,  per  duos 
„  Auditores ,  per  unum  Clericum  Cameré ,  per  unum 
„  Licentîaturh  in  Decretis, per  unum  Archiepiscopum, 
„  per  unum  Scriptorem  &  Àbbfeviatorcm,&  per  unum 
„  Procuratorem  unius  inâgni  Ordinis,per  unum  Cauo- 

„  nicuna 
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CORPS     DIPLOMATIQUE 


A,,j^„    „  nicum  «nias  Magnx  Ecclefix  Metropoliwnx ,   per 
"'^"   „  unum  Episcopum,  &  pcr  multos  alios  notabiles  vi- 
■  141  f .  »  ros  de  auditu  ,  publica  voce  &  fama. 

'  „  Item  quod  diélus  Dominus  joamics  Papa  ,  tune 
„  Baltafl'ar  Cofla  appellatus  ,  pcr  hujusmodi  illicitum 
,i  quxftum  &  Simoniacam  pravitatem  ,  &  Procuratio- 
„  nibus  &  Mediationibus  Simoiiiacis  &  aliis  mediis  illi- 
„  citis  ,  in  paucis  temporibus  acquillvit  &  congfegavit 
,,  multam  iniquitatis  mammonam,  copiofumque  pccu- 
„  nix  Thefaurum ,  propter  quod  ex  tune  divitis  nomcn 
„  &  ftatum  aflumpiic  ,  &  ccdificia  libi  comparavit.  Et 
„  fie  fuit  &  eft  verum  ,  publicum  &  notorium  :  Sic- 
„  que,  ut  ptœmittitur,  fuitdiftum,  tentum,  credirum 
„  &  reputatum  communiter  ab  omnibus  iplius  uotitiam 
,,  habentibus:  &  adhuc  dicitur,  tcnetur,creditur  &  re- 
„  putatur-,  &  fuit  &  eft  de  praimiffis  diffamatus  mani- 
„  fefte,  publiée,  palam  &  notorie. 

„  Secundus  Articulas  probatur  pet  duos  Cardinales 
,,  de  notorietate  &  veritate  ,  &  per  alios  duos  Cardi- 
„  nales  ,  de  auditu  ,  publica  voce  &  fama  :  per  unuin 
„  Archiepiscopum  ,  per  unum  Episcopum  ,  per  duos 
„  Auditores  de  veritate  &  notorietate  ,  &  quamplures 
„  alios  notabiles  viros  &  omni  exceptione  majores , 
„  de  publica  voce  &  fama. 

„  Item  quod  deinde  prxfatus  Dominus  Joannes  Pa- 
„  pa,  tuuc  Baltaflar  nuncupatus ,  mediante  hujusmodi 
„  Simoniaca  &  damuatapecunia,promotus  fuitadCar- 
„  dinalatum,  pro  quo  folvit  magnam  pecuniarumfum- 
„  mam;  &  appellatus  fuit  Dominus  Baltaflar  Cardina- 
„  lis  Sanfti  Euftachii.  Et  (k  fuit  &  eft  verum,  publi- 
„  cum  &  notorium  ,  ac  de  ipfis  omnibus  idem  Do- 
,,  minus  Joannes  fuit  &  eft  diffamatus  palam,  publiée, 
„  &e. 

„  Tertius  Articulus  probatur  per  unum  Cardinalem , 
„  quod  publiée  &  notorie  hoc  tenebatur  in  Curia  Ro- 
„  mana;  per  unum  Cardinalem  probatur  de  veritate, & 
„  per  alium  Cardinalem  publiée  diftamatum  &  noto- 
„  rie  ,  per  unum  Archiepiscopum  de  veritate.  Simi- 
„  liter  pcr  imum  Procuratorem  unius  Magni  Ordinis , 
,,  &  per  plures  alios  de  auditu,  publica  voce  &  fama  <5c 
„  communi  reputatione. 

„  Item  ,  quod  poftquam  diftus  Dominus  Baltaflar  -, 
„  tune  Cardinalis  SanSi  Euftachii  appellatus ,  Civitatem 
„  Bononienfem  ut  Legatus  fuilfet  ingreflus ,  viis  tyran- 
„  nicis  pecunias  quxrens,Terras  Ecclefiœ,  &  Cives  &  Ha- 
„  bitatores  earum  ,  modo  inhumano,  impie,  inique, & 
,,  crudeliter  rexit  &  gubernavit ,  &  a  Chriftiana  pietate 
„  &  juftitia  divîna  humanaque  totaliter  alienus,  diver- 
,,  fas  Datias,  Gabellas,  Esafliones ,  Extorfiones  &  o- 
„  nera  infupportabilia  eis  impofuit ,  &  aliatum  exaélio- 
„  num  &  onerum  alias  inauditorum  fuit  inventer.  Et 
„  tam  per  illos  modos  eonfimiles  &  exaâiones  nimium 
„  onerofas  pcr  Tyrannidem  &  de  fafto  taliter  Subditos 
„  oppreffit,  quod  didtos  Civitatem, Comitatum  &  Ter- 
„  ras  Ecclefis  ac  Cives  depauperavit ,  devaftavit  &  de- 
„  populavit  ,  ita  quod  tempore  fui  regiminis  ,  mala, 
„  tyrannica  &  violenta  fua  gubernatione  caufantibus, 
,,  multi  fuerunt  mortui,  multi  profugi  ,  multi  exules, 
,  banniti  &  exheredati  ,  depauperati  &  deperditi.  Et 
„  ita,  ut  prœdicitur,  fuit  diâum,  tentum,  creditum& 
„  reputatum,  &  communiter  ab  omnibus  divulgatum  ; 
„  &  adhuc  dicitur,  ereditur  &  reputatur,  ac  fuit  &  eft 
„  graviter  ditfamatus  palam,  publiée  &  notorie. 

„  Qnartus  Articulus  probatur  verus  per  unum  Arehie- 
,,  piscopam,  per  unum  Protonotarium, per  duos  Epis- 
„  copos  verus  &  notorius  ,  per  duos  Auditores  verus 
„  &  notorius.  Similiter  per  unum  Scriptorem  Litera- 
„  rum  Apoftoliearum  &  per  multos  alios  de  auditu  , 
„  publica  voce,  fama  ,   &  communi  reputatione. 

„  Item  quod  diâus Dominus  Joannes,  tune  Baltaflar 
„  appellatus ,  tantmn  praâicate  fcivit ,  quod  poft  mor- 
„  tem  boni;  mémorise  Alexandri  PapjcQuinti  in  Roma- 
„  num  Pontificem  eleâus  extitit  ,  A  fe  Joannem  Pa- 
,,1  pam  vigefimum  tertium  appcUavit  ,  fi  ab  aliis  nomi- 
5,  nari  &  appellari  fc  fecit:  &  dum  crederetur  mutatio- 
„  ne  nominis&  honoris devitiis  ad  virtutesmutatus,fuit 
„  fallax  opinio.  Quinimo  contra  Sanâorum  Patrum 
„  Décréta,  &  contra  laudabiles  Romanœ  EcclefiL-c  Con- 
„  fuetudines veniendo, velut Paganus divina Officia con- 
„  templif.  Officium  Paftorale  non  débite  in  divinorum 
„  adminiftratione  exercuit  :  Miffis  &  Vesperis  Papalibus 
„  interelfe  non  curavit:  horas  Canonicas  dieere  ,  jeju- 
„  nia,  abftinentias,ccremonias,  &alia  Canonica  Infti- 
„  tuta,  ad  quE  homincs  Chriftiani  ,  &  prsefertim  Cle- 
,,  riei  &  Eeclefiaftiei  adftringuntur,  juxta  formam  Ee- 
„  clefisE  fervare  fprevit.  Et  li  aliquoties  celebravit ,  hoc 
„  fuit  currenter  more  Venatorum  &  Armigerorum  ;  & 
„  plus, ne  culparetur  totaliter  de  hastefi ,  &  neexpelle- 


„  retur  de  Papatu  ,  quàm  devotionis  vel  caritatis  cauHi.  AMin<« 
„  Sicque  ,  ut  prxdicitur  ,  fuitdiiftum,  tentum,  credi- 
,,  tum  &  reputatum  ;  diciturque ,  tcnetur  ,  ereditur  &  lAIC, 
„  reputatur;  atque  de  eis  fuit  &  dl  publica  vox  &fama 
„  Quintus  Articulus  probatur  per  duos  Cardinales  ve- 
„  rus  :  quoad  fecundam  partem  probatur  verus  &  no- 
„  torius.  Et  per  unum  Archiepiscopum  ,  per  unum 
„  Procuratorem  unius  magni  Ordinis  ,  per  unum  Li- 
„  eentiatum  iu  Decretis,  &  per  multos  alios  viros  de 
„  auditu,  publica  voce  &  fama  &  notorietate. 

„  Item  quod  diétus  Dominus  Joannes  Papafuit&eft 
„  pauperum  oppreflbr,  juftitix  perfeeutor  ,  iniquorum 
,,  columna  ,  Simoniacorum  ftatua  ,  carnis  cultor ,  vi- 
,,  tiorum  fœx,  a  virtutibus  peregrinus ,  confiftoria  pu- 
„  blica  fugiens ,  ac  totus  fomno  &  aliis  carnalibus  de- 
„  ditus  delideriis,  vitx  &  moribus  Chrifti  totus  contra- 
„  rius  ,  infamix  fpeeulum  ,  &  omnium  malitiarum 
„  profundus  adinventor  :  adeo  &  in  tantum  Eccleliani 
„  Chtifti  fcandalizans  ,  quod  inter  Chrifti  fidèles  vitara 
,,  &  mores  fuos  cognoscentes  vulgariter  dicitur  Diabu- 
,,  lus  incarnatus. 

,,  Sextus  Articulus  probatur  per  unum  Archiepisco- 
„  pum  de  veritate.  Similiter  per  unum  Episcopum  , 
„  per  duos  Auditores ,  per  unum  Magnum  Procurato- 
„  rem,  &  unum  Magnum  Priorem  ,  per  unum  Scrip- 
„  torem  &AbbreviatoremLiterarum  Apoftoliearum  de 
,j  veritate  &  notorietate  ,    per  unum  l<iccntiatum  in  J 

,,  Decretis ,  per  unum  Procuratorem  in  Romana  Cu-  M 

„  ria  ,   &  per  multos  alios  de  auditu  ,  publica  voce  &  ' 

,,  fama,  &  notorietate. 

„  Item  quod  didus  Domintis  Joannes  Papa  vas  om- 
„  nium  peccatorum,repulfis  dignis,  pro  pecuniis  indig- 
,,  nos  ad  Officia  &  Bénéficia  promovit  ,  dans  gratias 
„  non  gratis.  Bénéficia  vacantia,  Prxlaturas  &  Digni- 
,,  tares  Ecclefiafticas  non  magis  meritisj  fed  plus  offe- 
,,  rentibus  poft  venditionem  expofitam  contulit  &  conferri 
„  mandavit  :  Literasque  buUatas  per  mercatorum  &  • 
,,  nummulariorum  manus,  ut  de  mercibus  mereari  fo- 
„  litum  eft  ,  vendidit  atqne  vendi  juffit  &  mandavit. 
,,  Sicque,  ut  prsedicitur ,  fuit  didum  ,  tentum',  habî- 
„  tum  &  reputatum  ;  atque  fuit  &  eft  verum,  publicaiil 
„  &  notorium. 

„  Septimus  Articulus  probatur  per  duos  Cardinales  de 
„  veritate  &  notorietate  ,  &  fîmiliter  per  très  Episco- 
„  pos ,  per  unum  Auditorem ,  per  unum  Magnum  Pro- 
„  curatorem,  per  unum  Clerieum  Camerœ. 

„  Item  de  veritate  probatur  per  unum  Scriptorem 
„  Literarum  Apoftoliearum ,  per  unum  Licentiatum  in 
„  Decretis  ,  per  unum  Procuratorem  in  Romana  Cu- 
„  ria,  per  unum  Magnum  Procuratorem  unius  magni 
„  Ordinis ,  &  per  quamplures  alios  de  publica  voce  & 
„  fama,&fimiliter  notorietate  &  communi  reputatione^ 
„  Item  quod  per  prxmiftTa  in  Clero  &  in  Populo ,  to- 
„  taque  Univerfali  Ecclefia,  grave  fcandalum,  gr.wis- 
„  que  Domini  Joannis  Papœ  &  Curis  Romanx  infa- 
„  mia  ,  exottum  fuit  &  fuseitatum  ,  atque  exorta  & 
„  fuscitata. 

„  Odavus  Articulus  probatur  pet  unufn  Cardinalem 
„  de  veritate  &  notorietate  ,  &  per  unum  Magnum 
,,  Magiftrum,  &  etiam  unum  Magnum  Priorem. 

„  Item  quod  propter  hxc  &  "alla  Reverendifïïmi  Pa- 
,,  très  &  Domini  Sandx  Romanx  Eeelefix  Cardinales 
„  didtum  Dominum  Joannem  Papam  vigefimum  ter- 
„  tium ,  Anno  primo  Pontificatus  fui ,  inter  fe  &  ipfum 
;,  folum  ftaternaliter  diverlis  vicibus  corripuerunt ,  ip- 
„  fumque  precibus  humilibus  &  devotis  atque  falutari- 
,,  bus  monitis  cum  inftantia  requifierunt  ,  ne  Roma- 
„  nam  &  Univerfalem  Ecelefiam  per  hujusmodi  Spiri- 
„  tualium  merces  &  venditiones  fcandalizaret  ;  &  fie 
„  fuit  &  eft  verum,-  publicum  &  notorium. 

„  Nonus  Articulus  probatur  per  quinque  Cardinales 
„  de  veritate,  per  unum  Archiepiscopum,  &  per  mul- 
„  tos  alios  de  auditu,  publica  voce  &  fama  a  Cardinali- 
„  bus. 

,,  Item  quod  didus  Dominus  Joannes  Papa  ob  prx- 
„  miffam  fraternam  monitionem  ,  animum  in  aliquo 
ji  non  mutans ,  avaritix  cxcitate  infedus ,  ex  poft  con- 
„  tinue  priftina  Simoniarum  mercimonia  continuans , 
,,  pejora  prioribus  perpetravit  :  &  ubi  prius  fub  typo  jus- 
„  titix  ,  non  nifi  fuis  familiaribus  eommenfalibus  da- 
„  tam  Coronationis  fux  in  expedativis  gratiis  darecon- 
„  finxit,  pofteapoft  fugam  ab  UrbeRomana  cuilibetin- 
„  difFerenter  pro  certa  Florenorum  fumma,  videlicet, 
„  pro  viginti  quinque  Florenis  auri  de  Caméra,  didaCo- 
„  ronationis  data  publies  venditioni  exponebatur ,  in 
,,  fcandalum  SedisApoftolicx  &  totius  fidei  Chriftiana. 
„  Et  fie  fuit  &  eft  verum ,  publicum  &  notorium. 
„  Decimus  Articulus  probatur  per  unum  Arehiepis- 

„  copum, 
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AninO  "  '^opùrn)  per  duos  Episcopos ,  per  unum  Protonota- 
„  rium  ,  per  unum  Àuditorem  ,  per  unum  Magnum 
141  Ç.  11  Procuratorem  ,  per  unum  MagQum  Priorem  ,  per 
„  unum  Decretorum  Doâorem  &  Magnum  Otficia- 
,,  riinn  in  Curia,  &  per  unum  Prœceptorem  &  Decre- 
„  torum  Doctorem,  &  per  multos  alios  de  audi:u,pu- 
,,  blica  voce  &  fama  &  communi  reputatione. 

„  Item  quod  didus  Dominus  Joanncs  Papa  in  vitiis 
„  invalescens  fortius  ,  &  non  fe  corrigcns,  certos  Re- 
„  ferendarios  &  Cubicularios  ac  Secrctarios  creavit,  fe- 
j,  cit  &  ordinavit  Mediatores,  Proxenctas  ac  Procura- 
„  tores  pinguium  &  grolFarum  Simoniarum  ,  Ecclcfia- 
„  rum  Cathedralium  ,  Abbatiarum  ,  Monufteriorum  , 
„  Prioratuum  &  Beneficiorum  vacantium  &  refervato- 
„  rum.  Quodque  lubinde  mediorum  fruûuum  non- 
„  dum  natorum  vel  percepcorum,  ante  fupplicationem 
,,  vel  faltem  recuperationem  Literarum  Apollolicarum, 
„  împetrantem  folvere  oportuit  ccrtam  fummam  ex  pac- 
„  to.  Et  nilî  impetrans  mox  folviliet  ,  rediit  vacuus 
„  absque  cujusvis  onere  provifionis.  Et  fie  fuit  &  eft 
„  verum,  publicum  &  notorium. 

„  Undecimus  Articulus  probatur  per  unumCardina- 
,,  lem  de  veritate  ,  &  per  unum  alium  Cardinalem  de 
„  veritate  &  notorietate  ,  &  per  unum  Archiepisco- 
„  pum  &  unum  Episcopum,  &  per  duos  Auditorcs  de 
„  veritate  &  notorietate  ,  &  per  unum  Secretarium 
,,  Paps;  de  veritate  ,  fimiliter  &  per  duos  Literarum 
„  ApoIJolicarum  Scriptores ,  &  per  unum  Procurato- 
,,  rem  in  Curia  ,  &  per  unum  Magnum  Prœpofitum  , 
„  &  fimiliter  per  unum  Magnum  Procuratorem  unius 
,,  magiii  Ordinis,  &  per  multos  alios  de  audiiu,  publi- 
„  ca  voce  &  fama  &  communi  reputatione. 

„  Item  quod  idem  Dominus  Joannes  Papa  Regiftra- 
„  toribus  Literarum  Apoftolicarum  per  expreffum  in- 
„  hibuit,  ne  cuiquam  futnptum  ex  Regillris  Literarum 
„  Apoftolicarum  traderent  ,  nifi  prias  &  ante  omnia 
„  pecuniam  promiffam  folutam  fore  probaretur  :  prop- 
„  ter  quod  multos  litigantes,  qui  tantam  fummamfol- 
„  vere  non  potucrunt,  in  clara  fua  juftitia  obprobatio- 
„  nis  defeâum  fuccumbere  oportuit.  Sicque  avaritia 
„  &  malitia  ditli  Joannis  Papœ  caafantibus  ,  iniquitas 
„  aquitati  praivaluit,  &  Bénéficia  poflefla  fuerunt  abs- 
„  que  Canonico  titulo  contra  Canonicas  Sanéliones  pa- 
„  iam ,  publiée  ac  manifefte. 

„  Duodecimus  Articulus  probatur  per  duos  Audito- 
„  res ,  per  unum  Literarum  Apoftolicarum  Scriptorem, 
„  per  unum  Magnum  Procuratorem  Ordinis  ,  &  per 
„  unum  Procuratorem  in  Curia  Romana,  &  per  unum 
„  notabilem  Prœpofitum  &  multos  alios  de  auditu,pu- 
5,  blica  voce  &  fama  &  communi  reputatione. 
_  „  Item  quod  diâus  Joannes  Papa  ultra  in  fupraproxi- 

„  mo  Articulo  nominatos,  certos  in  Romana  Curia  de- 
„  putavit  Mercatores ,  qui  Bénéficia  vacantia  Curiae  tri- 
„  bus  vel  pluribus  diebus  ad  libram  ponderarent  ,  & 
„  plus  ofterentium  fupplicationem  reciperent,  &figna- 
„  ri  facerent,  in  dedecus  Sedis  Aportolicx  &  perditio- 
„  nem  animarum  muliarum.  Et  fie  fuit  &  eft  verum, 
„  publicum  &  notorium. 

„  Tertius  decimus  Articulus  probatur  per  unum  Pro- 
„  tonotarium  ,  duos  Episcopos  ,  &  per  unum  Litera- 
,,  rum  Apoftolicarum  Scriptorem,  &  per  multos  alios 
„  de  auditu  ,  publica  voce  &  fam.a  &  communi  repu- 
„  tatione. 

,,  Item  quod  fupradiâus  Dominus  Joannes  Papa,  ne 
„  aliqua  Supplicatio  absque  Simonia  &  folutione  figna- 
„  retur,  omnibus  &  fingulis  Refereudariis  injunxit,  ut 
„  nullus  fibi  Supplicationem  aliquam  fignandam  prte- 
„  fentaret ,  nifi  nomine  Referendarji  eam  prsfentantis 
„  fignata  effet.  Quodque  nullus  quamcumque  Suppli- 
„  cationem  de  vacaut'is  fignari  obtineret  ,  nifi  valorem 
,,  totius  vel  mcdij;  fumma;  in  Supplicatione  exprelfœ 
„  prius  rcaliter  recepilTet  ,  &  ipfi  Papas  responderet  & 
„  traderet;alioquin  talis  Referendarius  haberet  tantum- 
„  dem  folvere  de  bono  fuo  proprio  ,  in  pœnam  trans- 
„  greflionishujusmodi  prstenfi  Mandati  Apoftolici.  Et 
„  lie  fuit  &  eft  verum  ,  publicum  &  notorium. 

„  Quartus  decimus  Articulus  probatur  per  unumPro- 
„  tonotarium, per  unum  Episcopum, per  unum  Audito- 
„  rem,  per  unum  magnum  Priorem,  per  unum  Literarum 
j,  Apoftolicarum  Scriptorem,  ôcquamplurcb  alios  de  au- 
„  ditu  a  Referendariis,  ac  etiam  alios  Episcopos  &  Audito- 
„  res  de  veritate  &  notorietate,  publica  voce  &  fama,  &c. 

„  Item  quod  didus  Dominus  Joannes  Papa  ultra  prx- 
„  mifïà,  faspe  &  fspius  contra  Deum  &  propriam  con- 
„  fcientiam  fuamementibus  plerisqucBullas  fuas  vendi- 
„  dit.  In  quibusfcripfit Bénéficia  obtinentes& Officia, ea 
„  in  fuis  manibus  refignalTe  ,  &  tune  fe  per  liujusmodi 
„  confiâam  &  mendofam  refignationem  ,    aux  nun- 
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I  quam  accidit,  contulit  vel  conferri  mandavit  pro  pe-    A  nnq 
cuniarum  certa  concordata  quantitate  ,    multos  fie 
funditus  usque  ad  mendicitatem  depauperando,  pa-    1415', 
■  Iam,  publiée  &  notorie. 

„  Quintus  decimus  Articulus  probatur  per  duos  Car- 
dinales de  veritate  &  notorietate  ,  per  unum  Episco- 
pum, per  duos  Auditores,  per  unum  Clericum  Ca-- 
mera;  ,   per  unum  Secretarium  Papa; ,  &  per  unum 
Procuratorem  unius  Ordinis,  per  multos  alios  de  au- 
ditu ,  publica  voce  &  fama  &  communi  reputatione. 
„  Item  quod  per  hoc  dabatur  occafio  multis  Bénéficia 
emendf,  Confcientiam  laxandi,&  temeritas  timorem 
Dei  poftponendi  :   devenitque  res  ad  tantum ,  ut  qui 
,  majorera  fummam  in  Supplicatione  expreifit  &  exol- 
,  vit  ,   fignaturam  absque  ditficultate  obtinuit.     Idem 
,  de'Sacramentis,Indulgentiis  ,Dispenfationibus&  aiiis 
I  Ecclefiafticis  &  Spiritualibus  donis.  Sicque ,  ut  prcc- 
dicitur  ,  fuit  didum  ,  tentum  ,   creditum  &  reputa- 
,  tum;  diciturque  ,  teuetur  ,  creditur  &  reputatur  pa- 
,  Iam,  publiée  &  notorie. 
„  Sextus  decimus  Articulus  probatur  per  unum  Car- 
dinalem de  veritate,  per  duos  Auditores  ,  per  unum 
,  magnum  Pra[;pofitum,per  unum  Licentiatum  in  De- 
,  cretis,  per  unum  Archiepiscopum  &  unum  magnum  ' 

Procuratorem  unius  Ordinis ,  per  unum  Praeceptorem 
,  Decretorum  Dodorem  ,  per  unum  Episcopum  ,  & 
,  per  plures  alios  de  publica  voce  &  fama  &  communi 
,  reputatione. 

,,  Item  quod  didus  Dominus  Joannes  Papa  unum  & 
,  idem  Benefieium  fxpius  pluribus  diverfisqueperfonis, 
,  vjsl  etiam  uni  &  eidem  repetitis  vicibus  vendidit ,  & 
,  plerumque  uni  venditum,per  anticipationem  ante  da- 
,  tam  alteri  ementi  conferebat.  Et  fimiliter  de  Gratiis 
,  expedativis  ,  Declarationibus  &  Subrogationibus  per 
,  impofitionem  filentiorum  ,  jus  jam  quœlitum  abfor- 
,  buit.  Per  quœ  quafi  tota  Ecclefia  eft  labe  Simonia- 
,  ca  deturpata  ,  indignis  repleta  ,  tam  in  fuperioribus , 
,  quam  in  inferioribus  Prœlatis  :  omnique  gradu  Eccle- 
,  fiaftico  laceffita ,  &  per  confequens  quafi  irreparabili- 
,  ter  fcandalizata. 

„  Decimus  feptimus  Articulus  probatur  per  teftes  fu- 
,  perius  nominatos  &  quamplures  alios. 

,,  Item  quod  didus  Joannes  Papa  canonice  eledos 
,  idoneos ,  usque  ad  faturitatem  appetitus  fui  folvere 
,  non  volentes ,  confirmarerecufavit,  quodque  indig- 
,  nos  &  minus  idoneos ,  ad  fummas  deiideratas  afcen- 
,  dentés,  fcandalofe  duxit  promovendos  &promovit, 
,  plerosque  etiam  invitos  de  fuis  Ecclefiis  tranftulit  , 
,,  ut  viduatas  carius  vendere  pofret,in  dedecus  &  fcaii- 
,  dalum  Chrifti  fidelium  plurimorum  ,  palam  ,  mani- 
,  fefte,  &c. 

„  Decimus  odavus  Articulus  probatur  per  teftes  jam 
,  nominatos,  &  quamplures  alios. 

„  Item  quod  deinde  Dominus  Joannes  Papa  prœdic- 
,  tus  ,Concilio  Pifano  adftridus  pro  Reformatione  Ec; 
,  clefiîB  in  capire  Scinmembris,  in  Urbe Romana Con- 
,  cilium  générale  convocavit,&  ibi  in  pluribus  Sermo- 
,  nibus  etiam  ante  &  poft  publiée  correptus  &  moni- 
,  tus,  minime  fe  emendavit. 

„  Quinimo  temporis  fuccefl^u  continue  Diabolico 
,  inftindu  incorrigibilis ,  pejora  prioribus  perpetravit  ; 
,  &  fie  fuit  &  eft  verum  ,  &c. 

„  Decimus  nonus  Articulus  probatur  per  très  Car- 
,  dinales,  per  duos  Auditores,  per  unum  Secretarium 
,  Papx ,  per  unum  Archiepiscopum ,  per  unum  Licen- 
,  tiatum  in  Decretis ,  per  duos  Episcopos  ,  per  unum 
,  Procuratorem  unius  Ordinis ,  &  per  unum  Procura- 
,  torem  in  Curia,  &  per  alios  de  auditu,  publica  voce    - 
,  &  fama  &  communi  reputatione. 
,,  Item  quod  didus  Dominus  Papa  Joannes  Indul- 
gentias  in  mortis  Articulo  ,   prxdicationem  crucis  ; 
item  a  pœna  &  culpa  abfolutiones  ,   Ecclefiarum  & 
Altarium  portatilium  concefllones  ,  &  Episcoporum 
Confecrationes ,  &  Abbatum  Benedidiones,  reliquias 
Sandorum,  Ordines  Sacros,  poteftatem  in  Confes- 
I  fionibus  abfolvendi  a  peccatis  ,   adusque  qui  per  fo- 
las  Spiritus  Sandi  operationes  ad  gratiam  miniftrarî 
debebant ,  pecunia  vendidit  numerata  ;  per  qua;  de 
novo  Ecclefia  Sanda  Dei  in  perfonam  didi  Domini 
Joannis  Papœ  graviter  diffamata  fuit,&  notorie  fcan- 
dalizata. 

,,  Vigefimus  Articulus  probatur  per  unum  Cardina- 
lem, per  unum  Archiepiscopum  ,    per  duos  Episco- 
pos ,  &  duos  Auditores  ,  per  unum  Licentiatum  in 
I  Decretis,  per  unum  Procuratorem  in  Curia  ,   &  per 
,  plures  alios  de  auditu  ,    publica  voce  &  fama  atque 
I  communi  reputatione. 
„  Item  quod  Anno  Domini  millefimo  quadringerite- 
E  ,.  fimo 
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*  „  fimo  duodecimo,  &  de  meiife  Augufti  ejusdem  An- 

ANNU  ^^  j^j^  quidam  Nicolaus  de  Piltorio  Mercator  Florenti- 
141  Ç.  5.  nus  ,  &  diûi  Domini  Joannis  Papi;  allertus  Secre- 
■'  „  tarins, Liiicus  coiijugatus,  Nuntius  &  Delegatus  A- 
„  poftolicus  pcr  didtum  D.  Joanncm  Papam  tune  de- 
,,  putatus ,  venit  ad  partes  Brabaiicia: ,  habeiis  ab  eodem 
,,  Domino  Papa  potel1ateniexigendi&  percipiendiquod- 
,,  damfublidium,  quod  fuit  décima  pars  frucStuum  om- 
,,  nium  Beueticiorum  in  Cameracenii  ,  Tornaccnli  , 
„  Leodienli,  &  Trajeâcnfi, Civitatibus  &  Diœcelibus. 
„  Quodque  non  folventes  excommunicare  polFet  per 
,,  certum  ad  hoc  deputatum,  vel  deputandum  Subdele- 
„  gatum  ,  ac  fuspenfionem  in  Collegia,  Conventus  & 
„  Capitula ,  Iiiterdiitique  fui  Sententias  in  eorum  Ec- 
„  clclias  ,  qui  libi  hujusmodi  fruâuum  pecuniam  non 
„  traderent  :  per  quod  Eccleliaftica  Cenfura  ad  ludi- 
„  brium  &  derilum  ,  &c  tota  Septemtrionalis  Ecclelw 
„  graviter  fuit  &  et\  cnormiter  fcandalizata. 

„  Vigeflmus  primus  Articulas  probatur  per  unum 
„  Cardinalcm  ,  per  très  Episcopos,  unum  Auditorem, 
„  unum  Procuratorem  in  Cutia,&  per  alios  de  auditu, 
„  publica  voce  &  fama  &  communi  rcputatione. 

„  Item  quod  ditlus  Dominus  Joannes  Papa  fupra- 
„  diélo  Nicolao  Mercatori,  ut  pra;fertur,in  Lcgatione 
„  exiftenti,  conceffit,  indulfit,commilit,  ut  idem  Ni- 
„  colaus  quibuscumque  hominibus  utriusque  fexus  ad 
,,  fax  libitum  voluntatis  deputare  poflèt  Confellbres. 
„  Et  quod  hujusmodi  CoufeAbres  deputati  ablblvere 
„  poflent  a  pœna  &  aculpa,  certis  tamen  pecuniis  taxa- 
„  tis  mediantibus.  Quas  quidem  practenfas  Indulgen- 
„  tias  idem  Mercator  publicavit  &  publicari  fecit  in.cer- 
„  tis Locis, Civitatibus  &  Villis,utpoteTrajea;i,Mech- 
„  liniœ  ,  Antuerpiîe  &  alilii  ,  de  quibus  maximas  pecu- 
,,  niarum  fummas  exhauiit  &  extor(it,Chrifti  fidèles  fe- 
„  ducendo  ,  ac  flatum  &  vitam  totius  Ecclefia;  Catho- 
,,  licœ  enormiter  fcandalizando. 

„  Vigelîmus  fecundus  Articulus  probatur  per  duos 
„  Episcopos  ,  per  unum  Auditorem  &  unum  Procura- 
„  torem  in  Curia  Romana  ,  &  per  plures  alios  de  au- 
,  ditu,  publica  voce  &  fama  &  commuui  reputatione. 

„  Item  quod  pra:mifla  omnia  &  iîngula  fuerunt  & 
„  iunt  vera  ,  publica  &  notoria  ,  atque  pro  veris  ,  pu- 
„  blicis  &  notoriis  apud  Clerum  &  PopulumCivitatum 
„  &  Diœcefum  prsdiûarum ,  cunétosque  Chrifti  fide- 
„  les  ibidem  aflerta,  crédita,  dida,  vifa,  audira,  pal- 
„  pata ,  &  ut  talia  habita  &  reputata.  Atque  de  iplîs  & 
„  eorum  quolibet  fuit  &  cft  publica  vos  &  fama  ,  fuit- 
„  que  &  efl  de  prœmiffis  omnibus  &  fingulis  diâusDo- 
-„  minus  Joannes  publiée  diffamatus. 

,,  Vigeliraus  tertius  Articulus  refert  fe  ad  depofita 
„  per  eos. 

„  Item  quod  de  Anno  Domini  millefimo  quadrin- 
„  gentelimo  duodecimo  ,  Pontificatus  d'ûi  D.  Joannis 
„  Papas  Anno  tertio  ,  nonnulli  Ambaliatores  tam  ex 
„  parte  illuftris  Régis  Francorum  &  PrœlatorumRegni 
„  Francis  ,  quam  ex  parte  aimas  Univerlitatis  Studii 
„  Parifienlls  ,  Romac  apud  Sautbum  Petrum  in  Palatio 
,,  Apollolico  &  in  Caméra  magna  Paramentorum  ,  & 
„  multitudine  Cleri  &  Nobilium  ibidem  in  publica  Au- 
„  dientia  cougiegata,  diâo  Domino  Joauni  Papa: 
„  vigcfimo  tertio  ditfamatam  Simoniam  ,  malam- 
„  que  vitam  ,  malamque  fuam  famam  per  totum  uni- 
,,  verfum  Orbem  divulgatas  expofuerunt ,  afférentes 
„  ob  id  mirabiliter  Ecclcliam  Dei  fcandalizatam  ,  nio- 
„  nentes  faspe  &  faspius  caritative,  &  requirentes  eum- 
„  dem  Papam  Joannem  ,  quatenus  a  Simonia:  merci- 
„  bus  ceffaret,  atque  fruâus  antefiendo,  gratias  &lig- 
,,  naturas  ,  &  antequam  beneficiandus  perccpiffet  eos- 
„  dem,  Camerse  Apollolicas  folvendos  &  dandos,  tol- 
„  leret  &  refecaret ,  feque  in  vica  &  moribus  emenda- 
„  ret ,  cum  frequenti  inllantia  fuerunt  exhortai!.  Sic- 
„  que  fuit  &  eft  verum,  publicum,  &c. 

„  Vigefimus  quartus  Articulus  probatur  per  quinque 
„  Cardinales,  quatuor  Episcopos,  très  Auditores,  per 
,,  unum  Secretarium  Papœ  ,  per  unum  Clericum  Ca- 
,,  mcrx,  per  unum  Licentiatum  in  Decretis,  per  unum 
,,  Procuratorem  unius  Ordinis  ,  &  per  unum  Protono- 
„  tarium,  &  quamplures  alios  de  auditu ,  publica  voce 
„  &  fama  &  comtnuiii  reputat'one. 

„  Item  quod  diâus  Dominus  Joannes  Papa  XXIII. 
„  a  fupradiâis  fk  nounullis  aliis  Prcelatis  &  Ambaliato- 
,,  ribus  ,  tam  Ecclefiallicis  quam  Sxcularibus  ,  quam 
„  etiam  DoSoribus  &  Magiftris  Univerlitatum,  humili 
„  &  devota  mouitionc  correptus ,  a  criminibus  prœdic- 
„  tis  &  a  fcandalis  prxdiâis  non  cefTàvit  ,  imo  conti- 
„  nuavit  mala  prioribus  accumulando.  Et  iic  fuit  & 
„  cil:  verum,  publicum,  &c. 
„  Vigefimus  quintus  Articulus  probatur  per  quatuor 
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„  Cardinales,  per  quatuor  Episcopos,  très  Auditores, 
„  unum  Episcopum  &  unum  magnum  Priorem  ,  per 
„  unum  Secretarium  Papa; ,  per  unum  Clericum  Ca- 
„  merx,per  unum  Protouotariuin,&  quamplutcs  alios 
,,  de  fatna  &  credulitate. 

„  Item  quod  idem  Dominus  Joannes  vigeiimus  ter- 
,,  tius  fuit  &  el^  de  prxmiflls  omnibus  &  fingulis  publi- 
„  ce  &  notorie  per  totum  Mundum  &  cunfta  Chriftia- 
,,  nitatum  Régna  totaliter  diftamatus  &  promulgatas, 
„  atque  pro  tali  &  ut  talis  in  Romaua  Curia  &  extra, 
,,  ubicumque  ipfius  notitia  habetur  ,  habitus  ,  tentus  , 
„  nominatus  &  reputatus,  atque  tenetur,  habetur  &re- 
„  putatur  pro  tali  &  ut  talis,  palam  &  publiée. 

„  Vigefimus  fcxtusAiticulus  probatur  per  telles  proxi- 
,,  me  nominatos. 

,,  Item  denuntiant  ,  ponunt  ,  &  probare  intendant  , 
„  quod  fupra  diîlus  Dominus  Joannes  Papa  bona  tem- 
„  poralia  Ecclefia;  Romans,  Urbem  videlicet  Roma- 
„  nam  &  Patrimonium  Ecclefiœ  in  Italia  pefllmè  & 
„  fcandalosè  rexit ,  Oppreffiones  ,  Angarias  &  Gabel- 
,,  las,  ut  thefaurizaret  ,  adauxit  ,  &  aliquas  de  novo 
,,  adinvenit:  totamque  Subditorum  fubftantiam,  quan- 
„  tum  in  eo  fuit,  exhaufit  ,  &  fibi  imburfavit.  Ipfos- 
,,  que  Ecclcliœ  Subditos  depauperavit ,  turpia  lucra  un- 
,,  dique  fcandalofe  recolligens  ,  pluresque  Terras  Ro- 
,,  mancc  Ecclefis  fine  evidenti  necefiitate  vel  utilitate 
,,  hypothecavit  &  impignoravit  ,  aliquas  veto  perpetuoe 
,,  alicnationis  titulodillraxit.  Et  cum  Communi  Floren- 
„  tiacnfi  de  alienando  Bononiam  traftavit,  Urbemque 
„  Romanam  &  Terras  Patrimonii  Ecclelix  proditorie 
„  capi ,  invadi  &  occupari  permifit  &  tacite  confenfit. 
,,  Et  dum  nuper  de  menfe  Junii  ,  Anno  Domini  mil- 
,,  lefimo  quadringentefimo  decimo  tertio  fe  in  craftino 
,,  Romano  Populo  MilTam  in  Ecclefia  Sandli  Lauren- 
„  tii  in  Damaib  ,  pro  confolatione  Pacis  &  Vidoria 
„  Belli  contra  quemdam  Ladillaum  Apulia:  Regem  , 
,,  per  ipfum  Papam  Joannem  confie!  fpopondiffet,Ro- 
„  manum  Populum  deferens ,  Curialesque  fuos  &  oves 
„  in  manibus  luporum  &  inimicorum  fuorum  tradens , 
„  ex  culpa  fua  receffit  fcandalosè.  Propter  quod  mul- 
„  ti  Curtifani  interempti ,  trucidati,  capti  ,  fpoliati,  & 
„  aliqui  violenter  per  Marinarios  ad  Galeas  capti,  &  in 
,,  perpetuam  fervitutem  redaéfi  fuerant.  Itaque  fuit  6c 
,,  eft  verum,  &  eft  publica  vox  &  fama. 

„  Vigefimus  feptimus  Articulus  probatur  per  très 
„  Cardinales,  unum  Archiepiscopum, très  Episcopos, 
„  très  Auditores,  unum  Clericum  Caméra:,  per  unum 
„  Prxpofitum,  per  unum  Licentiatum  in  Decretis,  per 
„  unum  magnum  Priorem  unius  Ordinis  ,  per  unum 
„  Procuratorem  in  Romana  Curia,  &  per  multos  alios 
,,  de  publica  voce  &  fama  &  communi  reputatione. 

„  Item  quod  propter  prœmiflTa  ,  &  iplo  culpante  & 
,,  caufam  dante  ,  multa  crimina  ,  videlicet  facrilegia  , 
„  adulteria  ,  homicidia  ,  fpoliationes  ,  rapinaa  &  furta 
„  in  Urbe  Romana  fuerunt  commillà.  Et  ita  fuit  & 
„  eft  verum,  publica  vox  &  fama. 

„  Vigefimus  oâavus  Articulas  probatur  per  unum 
„  Cardinalem,  per  duos  Episcopos,,  duos  Auditores  , 
„  unum  Prceccptorem  Decretorum  Dodtorem,  unum 
,,  Licentiatum  in  Decretis ,  &  unum  Procuratorem 
„  unius  magni  Ordinis,  &  per  unum  Procuratorem  iii 
„  Curia  Romana ,  &  quam  plures  alios  de  publica  vo- 
,,  ce  &  fama,  &c.  t 

,,  Item  quod  communis  &  vulgata  omnium  homi- 
,,  num  opinio,  aflertio  ,  credulitas  ,  &  manifefta  fama 
„  fuit  &  eft  ,  quod  diflus  Dominus  Joannes  Papa  tam 
,,  in  prasmifîis ,  quam  in  aliis  innumerabilibus  cafibus, 
„  &  univerfaliter  in  omnibus  maie  &  peffune  adminis- 
„  travit  tam  in  Spiritualibus  ,  quam  &  in  Temporali- 
„  bus.  Et  quod  fuit  &  eft  bonorum  Ecclefij;  Roma- 
,,  nœ  &  ceterarum  Ecclefiarum  ,  &  rerum  Ecclefiafti- 
„  carum  ,  ac  etiam  Temporalium  ad  Ecclefias  perti- 
„  nentium ,  maximus ,  &  plus  quam  de  aliquo  alio  fuit 
„  leâum  vel  auditum,  dilapidator  &  devaftator  ac  dis- 
,,  iipator  peffimus ,  &  inutilis  &  damnofus  Adminiftra- 
,,  tor,  atque  Univerfali  Ecclefia:  &  toti  Populo  Chris- 
„  tiano  fcandalofus ,  veneficus  ,  homicida  ,  Fratrum 
,,  interemptor  ,  carnis  vitia  per  omnia  colens,  inconti- 
„  nens,  &  infinitis  criminibus  irretitus  ,  malx.famœ  & 
„  pefljma:  conditionis  :  adeo  quod  in  Italia  ,    &  quafi 

„  toto  mundo capto  vocabulo  &  fimilitudine  a 

„  quodam  inhumaniflimo  Gentium  armorum  Capitaneo, 
„  Balderinus  appellato ,  etiam  Papa  Balderinus  vocita- 
„  tur.  Et  lie  fuit  &  eft  verum,  publicum  &  notorium. 
„  Vigefimus  nonus  Articulus  probatur  per  quatuor 
„  Cardinales  de  mala  &  fcandalofa  adminiftrationc  , 
„  vita  mala  ,  &  publica  difFamatione  :  per  unum  Ar- 
„  chiepiscopum,  duos  Episcopos  de  notorietate  :  Simi- 

„  liter 


Anno 
1415. 
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A  KNO  "  '''■^'  P^''  "^"°'  Audi'tores ,  per  unum  Secretarium  Pa- 

"^  „  ps,  per  uiipm  Clericum  Camerje  ,  &  per  unum  Li- 

141^.  „  centiatum  m  Decretis  ,   &  per  unum   Procuratorem 

„  unius  Ordinis  ,  &  quamplures  alios  de  publica  voce 

„  &  fama  &  communi  reputatione. 

„  Item  quod  de  prœmilîls  omnibus  idem  Dominus 
„  Joannes  Papa  fuit  &  eli  publiée  &  notorie  diffama- 
„  tus,  &  per  totum  mundum  divulgntus  &  infamatus  ; 
„  &  quod  de  ipfis  &  eorum  imgulis  tuit  &  eft  publica 
„  Vox  &  fatna,  &  uttalis  &  pro  tali  fuit  &  ell  ubique, 
„  ubi  de  ipfo  notitia  habetut  ,  didtus  ,  tentus,  creditus 
„  &  reputatus;  dicitur ,  tetietur  ,  creditur  &  reputatur 
„  palam  &  publiée  ,  communiter  &  notorie  ,  pto  tali 
„  &  ut  talis. 

„  Trigefimus  Articulus  probatur  per  tefles  proxime 
„  descriptos. 

„  Item  quod  proefatus  Dominus  Joannes  Papa  non- 
„  nulla  diverfa  bona  mobilia  &  immobilia  divetfarum 
,,  Ecclefiarum  &  Monalleriorum ,  tituloruinque  Do- 
,,  minorum  Cardinalium  ,  tam  Epîscopatuum  ,  quam 
„  alidrum  PtEsbyteralium  &  Diaconatuum  ,  Collegio- 
„  rum,  Prioratuum, Ecclefiarum  Parochialium  &Cap- 
„  pellarum  ,  ceterorumque  Altarium  ,  Hospitalium  & 
„  locorum  Eccleliafticorum  diûœ  LJrbis  Romanœ  ,  & 
„  prœfertim  Ecclefiarum  Principis  Apoftolorum  de 
),  Urbe,Sanâ:i  Joannis  Lateranenfis,  ac  aliis  adCano- 
„  nicos  &  perfonas  Ecclefiaflicas  diflœUrbis  fpeâanti- 
„  bus  :  nec  non  de  bonis  Monafteriorum  San£ti  Joan- 
,,  nîs  &  Pauli  ,  SanSî  Laurentii  extra  rauros ,  Sandti 
„  Alexiî,  Sanctœ  Sabinœ,  &  aliorum  Monafteriorum  tam 
„  virorumquammulierum,folaavaritiae  cœcitate  feduc- 
„  tus,  vendidit  ,  alienavit ,  dilapidavit  &  diflîpavit,  & 
„  aliqua  eorum  ad  niliilum  redegit,  adeo  quod  in  ple- 
„  risque  cefTat  fervitium  divinum:  &  ubi  erant  decem, 
„  Vel  viginti,  vel  triginta  Religiofi,  hodie  non  funt  nifi 
„  unus  ,  duo  Vel  très ,  quafi  famé  morientes.  Et  fie 
,',  fuit  &  eft  verum,  pufalicum  &  notorium. 

„  Trigefimus  primus  Articulus  probatur  per  unum 
„  Cardinalem,  per  unum  Episcopum  ,  per  unum  Cle- 
„  ricum  Cameris  ,  per  unum  magnum  Prsspofitum  , 
,,  per  unum  Auditorem  ,  per  unum  Prseceptorem  De- 
„  cretorum  Dô£torem,  per  unum  Procuratorem  unius 
„  magni  Ordinis  ,  &  unum  Literarum  Apoftolicarum 
„  Scriptorem  ,  &  per  plures  alios  de  publica  voce  & 
■„  fama  &  communi  reputatione. 

„  Item  quod  idem  Dominus  Joannes  Papa  etiam  ju- 
„  ra  mobilia  &  immobilia  Ecclefiarum  Cathedralium  & 
„  Collegiataium,  Mônafl:etiorum ,  Prioratuum  ,  Stu- 
,,  diorum  ,  Collegiotum  ,  Hospitalium  ,  Ecclefiarum 
„  Parochialium  ,  Capellarum  &  ceterorum  Beneficio- 
„  rum  &Officiorum  Ecclefiaftieorum  extra  diâamUr- 
„  bem  ,  tam  in  Civitate  &  Diftriâu  Bononienfi ,  quam 
,,  in  2liis  Civitatibus  ,  Villis  &  locis  diéti  Patrimonii 
,,  Romane  Eçclcfix  ,  quam  extra  ubique  confiftentia, 
„  etiam  vendidit  ,  alîenavit  &  diffipavit  ,  &  prcefertim 
„  plura  bona  Episcopatus  Bônonienfis  &EeeIefiESanc- 
„  ti  Petronii  Bônonienfis,  &  prafertim  lapides,  ligna, 
„  &  totam  materiam,  de  quibus  debebat  aîdificari  &fa- 
„  bricari  difta  Ecclefia.  Et  pecunias  ad  diftam  fabri- 
„  cam  ab  antiquo  ordinatas  recepit ,  &  opus  omnino 
„  ceffare  fecît.  Similiter  omnes  Curiàs  ,  poffeffiones , 
„  prsdia  de  bona  mobilia  &  immobilia-,  ae  dotationem 
„  totalem  Collegii  Gregoriani  in  difla  Civitate  Bono- 
„  nienfi  per  felicis  recordationis  Gregorium  Papam  un- 
„  decimum  fundati  ,  pro  fuftentatione  quinquaginta 
„  Scholarium  pauperum  ,  &c.  etiam  vendidit  &  alie- 
„  navit  ita  quod  de  mobilibus  niliil  ibi  remanfit ,  & 
,,  de  immobilibub  vix  poffèt  fuftentati  congme  unus 
„  folus  Scholaris.  Et  domum  Saccardis  habitandam 
,,  tradidit,  qui  totaliter  eam  deftruxerunt  :  &  eam  ven- 
„  didilîet  ,  fi  reperiflet  Emptorem.  Et  fie  fuit  &  eft 
„  verUin,  publicum  &  notorium. 

„  Trigefimus  fecuudus  Articulus  probatur  per  unum 
„  Cardinalem ,  unum  Archiepiscopum  ,  duos  Episco- 
„  pos,  unum  Auditorem,  unum  Secretarium  Papa:  , 
„  unum  Scriptorem  Papx,  &  per  multos  alios  de  au- 
„  ditu ,  publica  voce  &  fama. 

„  Item  quod  di£tus  Dominus  Joannes  Papa  pra:- 
„  miflîs  non  contentas  ,  fed  etiam  Literarum  Studia 
„  per  Salarii  diftraclionem  &  fubtraâionem  fubtiliter 
,,  extinguere  conatus  eft.  Doftoribus  Studii  Bononien- 
,,  fis  per  plures  annos  ,  &  maxime  a  promotione  fua 
„  ad  Papatum  ,  ftipendia  eorum  ab  antiquo  tempore 
„  dicli  Studii  cis  débita,  &  unde  vivere  &  pcrinde  ftu- 
„  dere  &  légère  debebant ,  funditus  abftulit  &  remo- 
„  vit:  &  taliter  fecit,  quod  tam  nobile  &  folenne  Stu- 
„  dium  quafi  ad  nihilum  rcspeflive  devenit.  Et  fie  fuit 
i,  &  eft  verum  ,  publicum  &  notorium. 
ToM.  II.   Part.  II. 
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„  Trigefimus  tertius  Articulus  probatur  per  duoS  AnNo" 
,  Cardinales,  per  duos  Episcopos,  unum  Secretarium 
,  Papœ  ,  per  duos  Auditores ,  per  unum  Prxceptoretii    I^IK, 
Decretorum  Doâorem  ,  unum  Lieentiatum  in  De- 
cretis ,    per  unum  Procuratorem  in  Curia  Roma- 
,  na  ,   &  plures  alios  de  auditu  ,   publica  voce  &  fa- 
ma, &c. 

„  Item  quod  non  foluni  dilapidavit  bona  &  Jurapfs- 
,  diâa,  mobilia  &  immobilia  Ecclefiarum  ,  fed  etiam 
,  fuper  perfonas  Eeclefiafticas ,      Urbis  Romance  & 
Civitatis  Bononienlis ,   ac  in  tolo  Patrimonio  Ecele- 
,  Cim  graviflîma  onera,  tallias  &  exaâiones,  infuppor- 
,  tabilia  impofuit  :   faeultatesque  Ecclefiarum  ,  unde 
,  Perfonx  Ecclefiaftiese  vivere  &  fervire  Deo  debebant, 
,  ab  eis  extorfit,  &  fibi  applicavit  :  imo  etiam  fuper  a- 
I  liosPrœlatos  Ecclefiafticos  aliarumTerrarum  &Do- 
,  miniorum-Saecularium,  diverfa  onera ,  tallias,  exac- 
,  tionesque  folvendas  Dominiis  &  Comitatibus  facu- 
I  laribus  ,   &  praefertim  Regni  Francis  &  Comitatus 
Sabaudiœ,  Provincia:  etùam, née  non  Civitatibus  Flo- 
,  rentinenfium,  Veiietorum,  Senarum,  &  pluribus  a- 
,  liis ,  eum  quibus  in  precio  participavit ,  impofuit  :  a- 
,  deo  &  in  tantum  ,  quod  didi  Ecelefiailici  fuerunt  & 
funt  tanta  paupertatis  anguftia  affliâi  ,    ut  poil  pro- 
prioruni  patrimonialium  Bonorum  confumptionemj 
necefTitate  famis  Libros ,  Calices  &  Ornamenta  Eccle- 
fiarum vendere  fini  coatli. ,   Sicque  ,  ut  preedicitur, 
fuit  diâura  ,  tentum ,  creditum  &  reputatum  ;  dici- 
turque,  tenetur  ,  ereditur  &  reputatur  ,  palam  ,  pu- 
bliée, &c. 

„  Trigefimus  quartus  Articulus  probatur  per  unum 
Cardinalerri  &  per  teftes  proxime  descriptos. 
,,  Item  ,    quod  propter  pr:emiflà  tota  Ecclefia  Dei 
notorie  fuit  fcandalizata.     Et  ita  fuit  &  eft  verum, 
publicum  &  notorÎLim. 

j,  Trigefimus  quintus  Articulus  probatur   per   om- 
nes Cardinales,  &  per  omnes, alioS  teftes.    . 
„  Item   quod   horrida  &  deteftaiidorum  Ctiminum 
Domini  Joannis  Papœ  ante  diûi   fartia  ,    imo   infa- 
mia  ,  crebris  infinuationibus  &  multiplicatis  vicibus 
non  folum  femel ,  fed  pluries  &  faipe  Chriftianorum 
Prineipum,  totiusque  Populi  Chriftiani  (proh  dolor) 
aures  penetravit,  in  tantum  quod  Serenifiîmus  &In- 
viftiffimus  Princeps  Dominus   Sigismundus  Roma- 
norum  &  Huilgarise  Rex  femper  Auguftus,in  Lom- 
,  bardia  exiftens  ad  Civitatem  Laudenfem  applicuit  t, 
diélumque  Joannem  Papam  ibidem  advenientem  hu- 
mili  &  devota  prece  rogavit,  quatenus  attento  quod 
quafi  totus  mundus  in  ejus  Perfonam  fcandalifatus 
eft  j  fua  crimina  diflimulare  non  poiïèt ,   mores   & 
vitam  emendaret  in  melius,  &  in  unionein  Sanâ» 
Matris  EcclefiîË  tune  &   nunc  tripartitœ  ,    fummis 
vigiliis  &  curis  intendere  dignaretur  ,   ut  adOricSlus 
,  per   Pifanum   Concilium  tenebatur  ;   &   Concilium 
,  Générale   in   aliquo   fecuro   loco  ,   eunfto  Populo 
Chriftiano  commodofo  indiceret  ,  fualit  ;  &  ut  Ec- 
,  clefia  in  capite  &  in  membris  reformaretur  ,   etiarti 
,  dévote  fupplicavit. 

,,  Trigefimus  fextus  Articulus  probatur  per  unum  Li- 
I  terarum  Apoftolicarum  Scriptorem  ,  per  unum  Li- 
,  centiatum  in  Decretis,  per  unum  Procuratorem  in 
,  Curia  Romaiia,  &  per  alios  de  credulitate,  &c. 

,,  Item  quod  diétus  Dominus  Joannes  Papa  XXIII. 
I  precibus  dicli  Serenilfimi  Principis  Ronianorum  & 
,  Hungarix  Régis  in  parte  condescendens,  Jmplius  a 
,  vitiis  hujusmodi  fcandalofis,  &  prœfertim  Simonia- 
,  ca  Hœrefi  ,  abftinere  fpopondit  :  &  hanc  Civitatem 
I  Conftantienfem  ,  pro  loco  multitudinis  capace  ,  & 
,  alias  iiabili  &  idoneo ,  pro  Concilio  Qenerali  eele- 
,  brando  elegit ,  quod  Anno  Domini  1414.  menfe 
,  Novembris  inciioandumindixit,  &  per  mundum  pu- 
blieavit.  Et  fie  fuit  &  eft  verum,  publicum  &  no- 
torium. 

„  Trigefimus  feptimus  Articulus  probatur ,  ut  in 
Bulla  defuper  confeda  continetur. 
,,  Item  quod  deinde  diélus  Dominus  Joannes  Papa 
Bononiam  rediens  ,  in  priftinam  fit  pejorem  Simo- 
niam  recidivavit:falfas  Datarum  anticipatiunes  ven- 
didit ,  jus  quxfitum  pro  numerata  pecuilia  litigato- 
ribus  abftulit ,  &  ad  folventium  inftantias  ,  eoruiii 
adverfariis  pluribus  perpctuum  plerisque  vicibus  l]- 
lentium  impofuit  de  tailo  ,  turpitcr  &  fcandalole. 
Et  fie  fuit  &  eft  verum,  publicum  &  notorium. 
„  Trigefimus  oâavus  Articulus  probatur  per  duos 
,  Cardinales,  per  très  Episcopos,  per  unum  Audito- 
,  rem,  unum  PrSceptorem  Decretorum  Doflorem, 
unum  Secretarium  Papx,  per  unum  Lieentiatum  in 
,  Decretis ,  unum  magnum  Procuratorem  unius  Ofdi- 
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Anno  "  "'^  '   ^  quamplurcs  alios  de  auditu  ,    publica  voce 

'"'^'"^      ,,  &  fama  &  communi  reputatioiie. 

X4.I  Ç>       "  ^'^"^  '^  ne  per  viam  Jullitise  oppreffi  relevarentur, 

•'     „  idem  Papa  Joannes  AmioDomini  1414.  plerisque  vi- 

„  cibus  Dominis  Auditoribus  per  fuôs  Reterendarios , 

j,  &  praefertim  per  Domiiium  Jacobum   de  Camplo  , 

„  nunc  elettum  Penenfem  ,  dici  fecit  &  mandavit,  ne 

„  materias  anticipationis  Datarumadmittercnt  in  judicio, 

„  &  ne Datarum  Regillratores,  auc alios OfEciariosquo- 

„  vis  modo  compellerent  iiiliis  materiisprivatioaem  Ju- 

„  ris  alterias  concernentibus  veritati ,   teftimonium  per- 

„  hibere,  juftitiam  notorie  opprimendo.     Et  lie  fui:  & 

„  eft  vernm,  publicum  &  notorium. 

„  Trigelimus  nonus  Articulus  probatur  perdues  Au- 
„  ditores  &  unum  Procuratorem  in  Romana  Curia. 

,,  Item  quod  propter  praimiffa  &  plura  alia  ,  Reve- 
„  rendus  Pater  Dominas  Episcopus  Saresbirienfis  ,  & 
„  alii  Chriftianiffimi  Principis  Régis  Angliss  IlUiftres 
„  Ambaliatores  didtum  Dominum  Joannem  Papam  vi- 
„  gelimum  tertium  monuerunt  &  corripuerunt  caritati- 
,,  ve  ,  fupplicautes  eidem  ,  quod  Simoniam  &  Benefî- 
„  ciorum  venditioncm  defereret,&  fe  in  vita  &  inmo- 
„  ribus  emendaret.  Alioquin  non  dubitaret  propter 
„  fcandalum  fubtraâionem  obedientis  ,  &  alia  incon- 
„  venientia  fecutura.  Quodque  ipfe  Ddminus  Joan- 
„  nés  Papa  incorrigibilis  faâus ,  hujusmodi  monita  fa- 
„  lutaria  fprevit.  Ipfumque  c5c  alios  Prœlatos  duris  & 
„  asperis  verbis  minatus  eft  &  injuriatus  eft  ,  palam  & 
,>  publiée.  Et  fie  fuit  &  eft  verum,  publicum  &  noto- 
„  rium. 

„  Quadragefîmus  Articulus  probatur  per  duos  Car- 
„  dinales ,  per  unum  Procuratorem  unius  magnl  Ordi- 
„  nis ,  &  alios  de  auditu ,  publica  voce  &  fama  &  com- 
„  muni  reputatione. 

„  Item  quod  deinde  praefatus  Domînus  Joannes  Pa- 
„  pa  ad  Conftantiam  veniens  ,  poft  diverfas  perfualio- 
„  nes,exhortationes  &  rogamina  per  hoc  Sacrum  Cons- 
„  tantienfe  générale  Concilium  dévote  faftas  &  fadta, 
„  ut  Pacem  Ecclefiœ  daret  &  Papatui  cederet  ,  cum  a- 
,;  lia  tutior,  promptiot  &  fecurior,quam  via  ceffionis , 
„  non  eft,  ad  unionem  perfeâam  in  Ecclelia  Dei  con- 
,,  fequcndam  ,  attentis  fcandalis  ex  Perfona  fua  jam 
„  exortis, propter  quE  exiftciites  in  aliis  Obedientiis re- 
„  trahebantur  ab  Ecclefiœ  unitate  :  hoc  Anne  Domini 
),  141}'.  Die  Sabaci,  fecunda  menlis  Martii,  in  Seflîo- 
,,  ne  generali  Couftantienfi,  &  in  pleno  Concilio  gene- 
„  rali  Conftantienii ,  Univcrfalcm  Ecclellam  reprxfen- 
„  tante,  Ecclefiœ  Dei  fponfa;  ibœ  promilît,vovit  &ju- 
„  ravit  cedere  Papatui,  fpoiitc  &  libère  date  Pacem  Ec- 
„  clelise  per  viam  fua;  limplicis  Cefllonis  Papatus  juxta 
„  delibcrationem  ejusdem  Concilii ,  prout  in  quadam 
,,  Schedula  confcripta  ,  quam  Schedulam  fuamet  viva 
„  voce  alta  &  intcUigibili  legit ,  dixit,  juravit,  vovit& 
„  promifit,  &  alia  fecit,  prout  in  eadem  ,  ad  quam  fe 
„  referunt  Promotores  &  Procuratores  antediâi ,  con- 
„  tinetur.  Cujus  ténor  fequitur  &  eft  talis  :  Ego  Joan* 
„  nés  Papa  vigefimus  tertius  propter  quietem  totius  Fo- 
„  puli  Cfiriftiam  profîteor  ,  fpoiideo  ,  voveo  ,  juro  & 
„  promitto  Deo  &  Ecclefiœ  ac  huic  Sacro  Concilio, 
„  fponte  &  libère  darc  Pacem.  ipli  Ecclefis  per  viam 
„  mex  fîmplicis  Ceffionis  Papatus  ,  &  eam  facere  & 
„  adimplere  cum  effe£lu  ,  juxia  deliberationem  prsfen- 
„  tis  Concilii, li  &  quando  Petrus  de  Luna,Benediâus 
„  decimus  tertius  ,  &  Angélus  de  Corario,  Gregorius 
,,  duodccimus,  in  fuis  Obedientiis  nuncupati,  Papatui 
„  quem  prxtendunt  ,  per  fe  vel  Procuratores  fuos  le- 
„  gitimos  lîmiliter  cédant.  Et  etiam  in  quocumque  ca- 
,,  fu  Ceffionis  vel  deceirus,aut  alio,  in  quo  per  meam 
,,  Ceffionem  poterit  dari  unio  Ecclcfiœ  Dei  ad  extirpa- 
„  tîonem  prsfentis  Schismatis. 

„  Quadrageiimus  primus  Articulus  probatur  perdues 
„  Cardinales  &  per  duos  Episcopos  ,  &  ex  Schedula 
5)  Papae. 

.,  Item  denunciant,  ponunt,  &  fi  neceflè  erit  ,  pro- 
„  bare  intendunt  diâi  Magiftri  Henricus  &  Joannes  Pro- 
„  motores  ,  quod  Domini|s  Joannes  Papa  XXIII.  fe 
,1  huic  generali  Concilio  fubmifit  &  ejus  fententiaB ,  ac 
,i  ejus  judicio  ftare  promilit  in  omnibus  &  finguiis  quœ 
,,  pertinent  ad  Reformationem  Ecclefix  tam  in  capite, 
„  quam  in  membris.  Et  hoc  eft  verum  ,  publicum  & 
„  notorium  ,  palam  &  manifeftum  ,  &  ita  ab  omnibus 
„  publiée  tcnetur  &  reputatur. 
j  „  Quadrageiimus  fecundus   Articulus  probatur    per 

'  „  unum   Auditorem    &   unum   Decretorum    Dodo- 

,,  rem  ,  unum  Magiftrum  Olficiorum  in  Curia  Roma- 
„  na,  &  quamplures  alios  de  notorietate. 

,,  Item  quod  diâus  Dominus  Joannes  Papa  ,  poft- 
„  quam  fuit  in  hac  Civitatc  Conftantienfi ,  &  poft  Con- 


„  cilmm  jam  inceptum  ,  fxpe  &  faipius ,  &  maxime  ia    a  „„_ 
„  publica  Seflîone,  omnibus  audientibus^  cundos  me-  ■'^■NNO 
„  nuit  ,   quatenus  contra  ipfum  dicerent  &  ebjiccrent    14 rç 
„  quidquidvelknt,  cum  intenderet  ftare  determinatio-      ^    '* 
„   ni  hujus  Sacri  Concilii  ,  quae  a  tempore  fui  Papatus 
„  geffit  &  adminiftr.avit.    Et  hœc  funt  publica,  notoria 
„  &  manifcfta;  &  ita  ab  omnibus  tamquam  notoria  ha- 
„  bentur,  tenentur  &  reputantur. 

„  Quadrageiimus  tertius  Articulus  probatur  per  teftes 
,,  fupra  pro.\ime  descriptos. 

,,  Item  quod  deinde  ut  hujusmodi  profeflîo  ,  vôtum 
„  &  juramentum  &  promiflîo  juxta  deliberationem 
„  Concilii  ac  prafticam  CelTionis  Papatus ,  &  per  con- 
„  fequens  perfeftae  Unionis  in  EcclelîaDei  confequeti- 
„  dse  ,  penerentur  ,  diâus  Dominus  Joannes  Papa  re- 
„  quifitus  ,  quatenus  Procuratores  aliquos  ad  praorniffa 
„  adimplendum  conftitueret  ,  ut  diâus  Sereniffimus 
„  Princeps  &  alii  per  hoc  Sacrofandum  générale  Con- 
„  cilium  deputandi  &  eligendi,  in  Civitate  Nicienlî  Pe- 
„  tro  de  Luna,Benediao  XIII.  in  fuaObedientia  nun- 
,,  cupato,bonam Domini Joannis  Papœ  voluntatem  os- 
„  tenderent  ,  &  ut  lîmiliter  cederet  ,  prout  cum 
„  Ambafiatoribus  diûi  Pétri  de  Luna  &  Illuftris  Prin- 
„  cipîs  Domini  Régis  Aragonum  traûatum  &  con^ 
„  clufum  extitit  ,  fuit  pro  parte  Natienum  &  hujus 
,,  Sacri  Concilii  humiliter  &  dévote  rogatus  &  requi- 
,,  fîtus. 

„  Quadragefimus  quartus  Articulus  probatur  per  duos 
,,  Cardinales,  quatuor  Episcopos,  très  Auditores  ,  u- 
„  num  Secretarium  Papœ ,  &  per  unum  Procuratorem 
„  in  Romana  Curia  ,  &  quam  plures  alios  de  notorie- 
„  tate. 

„  Item  quod  poft  hujusmodi  requilîtionem  diiâus 
„  Joannes  Papa  dolofe  cogitavit  fe  abfentare  &  clam 
„  recedere  velle  :  &  fuper  his  fuit  publica  vox  &  fama. 
,,  Quadrageiimus  quiiitus  Articulus  probatur  per  duos 
„  Auditores ,  per  unum  Decretorum  Doâerem  ,  mag- 
,,  num  Officialem  in  Curia  Romana  ,  &  plures  alios 
„  de  notorietate  ,  publica  voce  &  fama  &  evidentia  rei. 
,,  Item  quod  fama  hujusmodi  receiTus  Papse  tune  ins- 
„  tantis  ad  aures  Sereniffimi  Principis  Domini  Sigis* 
„  mundi  Dei  gratia  Romanerum  &  Hungaria:  Régis 
„  deduéla,  idem  Dominus  Rex  aiite  prsfentiam  Reve- 
„  rendiffîmorum  in  Chrifto  Patrum  &  Deminorum 
„  Cardinalium  ,  Patriarchœ  Antiocheni  ^  Episcoporum 
„  multorum  ,  Ducum  &  Comituni  atqde  Prœlatorum 
„  in  multitudine  cepiofa,  hortatus  eft  &  rogavit  didum 
„  Dominum  Joannem  Papam  ,  ne  a  Civitate  Conftati- 
„  tiae  recederet,  ncve  ante  perfeâam  Unionem  Eccle- 
„  fiœ  hujusmodi  Sacrofandum  générale  Concilium  dis- 
„  folveret,  perfuadens  qu.antum  mcritum  apod  Deurft'^ 
„  quantamque  laudem  humanam  habiturus  effet,  ii  per 
„  ipfum  perfeda  unio  fieri  pnflèt  :  dans  ei  &  offerens 
„  uberiorem  Salvum  Conduâum,atque  Salvam  Guar- 
,,  diam  &  pleniffimam  Securitatem  Perfons,  &  bono- 
,,  rum  omnium  ,  Familiarium  &  Curtifanorum  ,  &c. 
„  Quodque  didus  Dominus  Joannes  Papa  recedere  nun- 
„  quam  cogitaffet  ,  respondit  :  fed  utique  remànere  , 
„  perficere  &  implere  cum  etfedu  velle  ea  quce  vovit& 
„  juravit.  Et  fie  fuit  &  eft  verum,  publicum  &  noto- 
j,  rium. 

„  Quadragefimus  fextus  Articulus  probatur  per  duos 
,,  Cardinales,  très  Auditores ,  per  unum  PrEceptorem 
„  Decretorum  Dodorem,  &  unum  magnum  Prsepofi- 
,,  tum,  &  per  unum  Licentiatum  in  Decretis ,  per  qua- 
,,  tuor  Episcopos  &  multos  alios. 

„  Item  quod  ex  tune  Dominus  Joannes  Papa  videns 
„  Concilium  hujusmodi  &  totum  mundum  ad  Sands 
„  Dei  Ecclefiœ  jam  triginta  odo  Annis  vel  citra  fcis- 
„  fœ  &  divifa:  Unionem  &  redintegrationem ,  nce  non 
,,  extirpationem  Hœrefis  &  vitiorum,  ac  ipfius  Ecclefiae 
j,  Reformationem  in  Capite  &  in  Membris  anhelare  , 
„  Diabolico  Spiritu inftigatus ,  hoc  Sacrofinélum  Conci- 
„  lium  diifolvere  quœrens,  ut  Reformationem  Eccleliai, 
„  Hœrefum  atqueSchismatum  extirpationem  prajdidae- 
„  vadere&impedîre  poffct  j&  fuam  malam  vitam  conti- 
„  nuare  ,  ad  prasterita  vitia  &  ambitiones  reincidens  , 
„  contra  vota,  profelfa,  promiffa,  ac  Deo  &  Ecclefiae 
„  jurata,  id  facere  renuit  ,  &  nuper  hoc  Anno  Domi- 
„  ni  milefimo  qu.adringentefimo  decimo  quinte  ,  die 
,,  Mercurii  vigefima  menfis  Martii,  in  nodis  tenebris, 
„  habitu  indeeenti  &  diffimulato,  laicali  more,  non  ut 
„  Romanum  decuit  Pontificem  ,  gregem  fibi  commis- 
,,  fum  ut  mercenarius  deferens,ab  hoc  Saero  Conftan- 
„  tienfi  Concilio  contumaciter  fe  abfentando  ,  aufugit 
„  &  receffit  ,  in  fcandalum  totius  generalîs  Concilii  & 
„  totius  Populi  Chriftiani.  Ita  fuit  &  eft  vsrum  ,  pu* 
„  blicum  &  notorium  atque  manifeftum. 

„  Qua* 
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Dmnes  telles ,  fuum  receflum  fuiflè  &  elFe  notarié 
„  fcandalofum. 

„  Item  quod  de  port  diâus  Domînus  Joaiines  Papa 
„  ad  Oppidum  Schafhufen  fe  retraxir,&  nonnuUos  Car- 
„  dinaies ,  Episcopos  &  Prœlatos ,  ac  etiam  Curtifanos 
„  &  Principum  Ambalîatores  a  prxfenti  Civitate  Cons- 
,i  tantienfi  ad  fe  veiiire  juflît ,  mandavit  &  pra6licavit  ; 
,,-nihilominus  lub  certis  prœtenfis  caulis,  p3snis&  ceii- 
„  furis  ipfos  ad  fe  vocavit  &  venire  juflît:  &  eum  fequi 
„  volentibus  aut  non  volentibus  mandavit  ,  ut  ab  hioc 
„  Sacro  Concilio  recédèrent.  Sic  per  fuam  fugamoves 
„  fjjargercj  Concilium  Sacrum  difiblvere  ,  &  Schisma 
„  nutrire,  &  perpetuo  Ecclefiam  Dei  tenere  monftruo- 
„  fam  Hserefibus ,  &  divifam ,  &  vitiis  deformatam  pro- 
„  pofuit ,  &  quantum  in  eo  fuit ,  voluit  &  deliberavit 
„  &  fecit.  Et  fie  fuit  &  eft  verum,  publicum  &  uoto- 
„  rium. 

,,  Quadragefimus  oâavus  Articulus  probatur  per  u- 
,>  num  Cardinalem,  per  duos  Episcopos,  per  duosAu- 
„  ditores ,  per  unum  Prsceptorem  Decretorum  Do£to- 
„  rem,  per  unum  Secretarium  Papœ  ,  per  duos  Licen- 
„  tiatos  inDecretis,&  quamplures  alios  de  notorietate. 
.,  Item  quod  poft  de  didloOppido  Scliafhufenipfa  die 
,i  Veneris  fanâa  ,  tempore  divini  Officii ,  hora  tertia- 
„  rum,iter  arripuit  verfus  Oppidum  Louftembergenfe : 
„  &  deinde  ab  Oppido  Louifembergenli  iterum  trans- 
„  formate  habita'  turpiter  ulterius  verfus  Oppidum  Bri- 
j.  facum  greffus  direxit ,  fcandalofe  a  diâo  Concilio  & 
„  Civitate  Conftantieulî  plus  &  plus  contumaciter  fe 
„  elongando  ,  totisque  conatibus  ,  praélica  &  opéra 
:  „  datîs  ,  ire  vifus  eft  in  Burgundiam.     Et  fie  fuit  &  eft 

„  verum ,  publicum  &  notoriUm.. 

„  Quadragefimus  nonus  Articulus  probatur  per  duos 
i,  Cardinales  ,  per  duos  Episcopos  ,  duos  Auditores , 
„  unum  Decretorum  Dodorem  ,  per  unum  Secreta- 
,1  tiurn  Papas  &  quamplures  alios. 

„  Item  quod  nuper  hoc  Anno  Dominî  141  j".  &  de 
„  menfc  Aprilis  ejusdem  Anni,  diftus  Dominus  Joan- 
„  nés  Papa  per  Reverendiffimos  Ambafiatores ,  Orato- 
,i  res,  Nuntios  &  Epiftolas  pro  parte  hujus  Sacri  gene- 
„  ralis  Concilii  ad  ipium  tune  in  prsfato  Oppido  Brifa- 
„  CD  refidentem  deftinatos  &  deftinatas ,  quatenus  more 
„  piî  Paftoris ,  qui  animam  fuam  pofuit  pro  ovibus  fuis , 
„  cujus  adionis  ut  auâoritatis  prœfidentia  ,  ita  vitas 
*  ,^  exemple  &  doârina  infecutor  eflè  dignaretur  ,  ad 

„  gregem  fuum  defertum  rediret  Conftantiam ,  vel  fal- 
„  tem  ad  unam  de  tribus  Civitatibus ,  Oppidis  feuLocis 
„  utique  infignibus  ,   videlicet  Civitatem  Bafileenfem  , 
*Vlm»ni.  ,,  *  Olmam  feu  RaVensburg,  Civitati  Conftantienfî  & 
\f  „  loco  Concilii  vicinam ,  de  Unione  EcclefiE  Dei  gra- 

„  tia  Dei  perficiehda  ,  ut  fecum  in  omni  benignitate  & 
,j  caritate  traSare  poflènt  ,  caritative  cum  reverentia 
„  débita  fuit  rogatiis  ,  monitus  &  requifitus.  Promit- 
„  tentes  eidem  &  ofFerentes  ex  parte  di£ti  Concilii  Sal- 
,,  vum  Condudum  plenifljmum,  tune  jam  paratum  & 
,,  Sigillo  magno  Regio  feu  Imperiali  figillatum ,  &  eidem 
„  Domino Joannileâum,oftenfum  & donatum , fecuri- 
„  tatem  vita?  &  ftatus  ,  atque  vota  ,  jurata  &  promiffa 
„  adimpleret ,  prout  iidem  Legâti  &  Ambafiatores  id  a 
„  pracdifto  Concilio  habuerunt  in  mandatis  &  obtule- 
,,  runt  ,  quemadmodum  in  Inftrumentis  publicis  defu- 
,,  per  confeûis,  ad  quœ  fe  referunt  Promotores&  Pro- 
„  curatores  prxdidi ,  latius  continebatur. 

,,  Quinquagefimus  Articulus  probatur  per  unumCar- 
„  dinalem,  per  très  Episcopos,  &  Inftrumenta  publica 
„  &  diverfa  Brevia  per  ipfum  Joannem  Papam  Princi- 
„  pibus  &  Univerfitatibus  miffa. 

,,  Item  quod  diâus  Dominus  JoannesPapa  inrepro- 
„  bum  fenfum  duiSus,monita  hujusmodi,more  aspidis 
„  aureS  obturantis  ne  audiat ,  obaudiens  ,  fe  in  crafti- 
,,  num  responfum  diûis  Ambafiatoribus  &  Legatis  velle 
,,  dare  afiTerens ,  ipfos  ex  tune  redire  juflit.  Nec  cras- 
„  tino  expeftato,  poft  médium  noâis  ante  diluculum  , 
„  non  dato  responfo ,  ad  Oppidum  Nuemburg  aufugiens 
„  fe  tranftulit  habitu  transformato.  Et  (icSacrumCon- 
„  cilium  difiblvere  ,  Unionem  &  Reformationem  Ec- 
„  clefis  ,  extirpationem  Hxrefum  &  vitiorum  impedi- 
,,  re,  Se  fuam  vitam  deteftandam  continuare  ut  poflèt, 
„  quœfivit,  prout  continuavit ,  in  prqfundum  malorum 
,,  deditus  ,  pejora  prioribus  committere  non  expavit, 
,,  fupradiSis  monitis  ,  precibus  &  requifitionibus  mini- 
„  me  condescendens.  Et  fie  fuit  &  eft  verum,  publi- 
„  cum  &  notorium. 

„  Quinquagefimus  primus  Articulus  probatur  pet 
„  teftes  fupra  proxime  nominatos. 

„  Item  quod  fupradiûus  Dominus  Joannes  Papa  fuit 
„  &  eft  homo  dur»  cervicis,  pettinax  peccator,  indu- 


„  ratus ,  incorrigibilis  ,  Ecclefiam  Dei  notorie  feanda- 
„  lizans ,  Fautor  Schismatis ,  aliasque  talis,  quod  Pa- 
rt patu  &  ejus  adminirtratione  fe  reddidit  indignuni.  Et 
j,  pro  tali  habetur,  tenetur  &  reputatur. 

„  Quinquagefimus  fecundus  Articulus  probatur  per 
„  unum  Cardinalem ,  &  per  omnes  teftes  fupetius  de- 
„  fcriptos. 

„  Item  quod  Dominus  Joannes  Papa  fuit  &  eft  dé 
„  prajmiffis  omnibus  &  fingulis  publiée  &  notorie  di- 
„  vulgatus  &  diffamatus ,  atque  pro  tali  &  ut  talis  ,  in 
„  Romana  Curia  &  extra ,  &  ubicumque  ipfius  notitia 
„  habetur,  habitus,  tentus,  nominatus  &  reputatus  pro 
„  taH  &  ut  talis,  palam  &  publiée. 

„  Item  quod  de  prœmiffis  omnibus  &  fingulis  fuit  & 
,,  eft  publica  vo.x  &  fama. 

„  Quinquagefimus  tertius  &  quartus  Articuli  proba- 
„  ti  funt  per  omnes  teftes  fuperius  descriptos  publici  & 
„  notorii. 

Hoc  loco  in  exemplari  unde  hsc  defumpta  funt , 
plus  quani  latus  integrum  folii  unius  vacuum  relidum 
erat,  tamquam  fi  plûtes  Articuli  ,  aut  alla  nefeio  quse 
addenda  fuilFent. 

„_  Inprimisdenuntiant,  dicunt,  aflèrunt,  ponunt,  & 
„  fi  necelTe  fuerit,  probare  intendunt,  quod  Dominus 
„  Joannes  Papa  vigefimus  tertius  a  tempore  juVentutis 
„  fua:,dum  Baltaflàr Coflà  appellabatur,fuit  homo  ma- 
„  l^iiidolis,  inverecundus,  impudicus,  mendax  ,  pa- 
,,  rentibus  fuis  rebellis  &  inobediens ,  plerisque  vitiis 
,,  deditus:  ac  talis  &  pro  tali  fuit  communïter  diûus, 
„  tentus  ,  ereditus  &  reputatus  ab  omnibus  ipfîus  noti- 
„  tiam  habentibus.  Et  adhuc  dicitur,  tenetur,  creditur 
„  &  reputatur  pro  tali  &  ut  talis.  Ac  fuit  &  eft  de  prs- 
„  miffis  diffamatus  ac  palam  ,  manifefte ,  publiée  & 
„  notorie. 

„  Item  quod  diiftus  Dominus  Joannes  tune  BaltafTar 
„  appellatus  ,  Legatus  Bononiœ  exiftens ,  ad  Papatum 
„  illieitis  mediis  anhelans  ,  in  mortem  bonje  mémorise 
„  Domini  Alexandri  Pap»  extitit  machinatus,&  ut  tara 
„  ipfe  quam  Medicus  fuus  Magifter  Daniel  de  SanSa 
„  Sophia,  Artium  &  Medicinx  Doiflor,  veneno  extin- 
„  guerentur,  prout  eXtinûi  funt ,  operam  dédit.  Sic- 
„  que,  utprsdicitur,  fuitdidium,  tentum  ,  creditum 
„  &reputatum;  diciturque,  tenetur,  creditur  &  repu- 
„  tatur  ;  atque  fuit  &  eft  de  prœmiffis  in  Civitate  Bo- 
,,  nonienfi,&  extra  per  totum  rriundum  publica  vox  & 
„  fama,  fuitque  &  eft  graviter  &  notorie  diffamatus. 

„  Item  quod  Dominus  JoannesPapa  cum  uxoreFra- 
„  tris  fui  ,  &  cum  Sanélis  Monialibus  inceftum  ,  cum 
„  Virginibus  ftuprum  ,  &  cum  eonjugatîs  adulterium, 
„  &  a)ia  incontinentiîe  crimina  ,  propter  quas  ira  Dei 
„  descendit  in  Filios  difîîdentia  ,  commifit  :  &  de  his 
„  graviter  &  publiée  diffamatus  &  fcandalizatus  eft.  Et 
„  fie  fuit  &  eft  verum ,  publicum  &  notorium. 

„  Item  quod  fupradiftus  Papa  Joannes  novum&inau» 
„  ditum  Simoniœ  fcelus  perpetrando  ,  fex  Parochia- 
„  les  Eeclefias  Bononicnfcs  &  plura  alia  Bénéficia  Ec- 
„  elefiaftica  pro  pecunia  numerata  vendidit  métis  Lai- 
„  cis  ,  qui  eas  tamquam  res  profanas  cum  earum  pos- 
„  feffionibus  ,  dotibus  &  juribus  de  fado  poffident. 
„  Ponuntque  Laici  hujusmodiPresbyteros  ad  celebran- 
„  dum  Miffas  pro  fuse  libito  voluntatis.  Et  plura  alia 
„  enormia  &  majora  fecit  &  commifit  in  illis  &  aliis 
„  partibus  ,  de  quibus  fama  publica  ,  imo  verius  infa» 
,,  mia  contra  eum  divulgata  eft  per  univerfum  Orbem. 
„  Sicque  fuit  diflum,  tentum,  creditum  &  reputatum; 
„  diciturque  ,  tenetur  ,  creditur  &  reputatur.  Atque 
,,  fuit  &  eft  publicum  &  notorium. 

,,  Item  quod  diflus  Papa  Joannes  Prœceptoriam  Cy- 
„  pri  ,  Ordinis  Sanâi  Joannis  Hierofolymitani ,  con- 
„  tulit  cuidam  infanti  in  quinto  Anno  conftituto  ,  Bas- 
„  tardo  lUuftris  Domini  Régis  Cypri,  nomine  Aloyfio, 
„  pro  certa  pecunise  quantitace.  Nec  non  fruftus  va- 
,,  cantia:  &  fpolia  ultimi  Prœceptoris  defunâi  ,  cîdem 
,  Aloyfio  infanti  vendidit  contra  ipfius  Ordinis  regula- 
,  ria  Inftituta,  ptsefertim  cum  hujusmodi  bona  ipoHiSt 
,  vacantiae  fint  bona  fifealia  pro  folvendis  ftipendiariis 
„  contra  Infidèles.  Nec  non  eidem  infanti  in  diâo 
„  quinto  Anno  œtatis  fuse  conftituto  per  Bullam  con- 
,,  cefîit ,  ut  ea  œtate  pofllt  profiter! ,  <5c  profeffioni  ad- 
„  ftriugeretur  ,  contra  Lcgem  confenfus,  qui  per  eum 
„  praîftari  non  potuit  &  fie  fiiit,  &c. 

„  Item  quod  Dominus  Joannes  Papa  nunquam  prse- 
„  diéla  revocare  voluit  ,  nifi  eum  Padis  &  Conditioni- 
„  bus  qu3Ei  fequuntur.  Primo,  quod  reftituerentur  Rc- 
„  gi  Cypri  pecunia:  ,  quas  dederat  Papas  pl-o  emptione 
„  diâœ  Prîcceptorix  pro  rato. 

„  Item  quod  darentur  Paps  in  contînenti  ,   &  omni- 

„  no  fex  millia  Florenorum  auri  de  Caméra; quod  fieri 

E  3  opor- 


Anno 
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Ammo  "  oportu'tj  &  fo'ut'  fuerunt  realiter  pro  Hospitali  per 
I,  Priorem  Rhodi  &  Procuratorem  generalem  Religicmis, 
1417.  n  Domino  Nicolao  de  Robertis ,  idihus  Augulti,  An- 
•''  „  no  quinto  ,  &  per  maiius  Eduardi  deReciis  Merca- 
„  toris  Florentineulis.  Pro  quibus  fie  folutis  ,  Reli- 
j,  gio  Hospitalis  &  praidiûi  rémanent  adhuc  obligati  pe- 
„  nés  Mercatores. 

„  Item  refervavit  Papa  tune  &  ante  omnia  pro  di£lo 
„  Baftardo  in  quinto  œtatis  fucc  Aniio  conftituco  fuper 
„  bonis  Religionis  penlionem  duorum  millium  Flore- 
,,  norum  de  Caméra. 

„  Item  refervavit  pro  diâo  Baftardo  Cameram  Magis- 
„  traIem,quaevocaturNegera&Finita,qu:e  valet  commu- 
,,  niter  duo  millia  Fiorenorum  annuatim.  Adquxnon. 

Ei  hic  aliquautum  fpatii  reliéium  erat  in  Archetyfo. 

„  diâi  Prior  &  Procurator.  Quibus  fie  peraâis ,  Papa 
„  fecit  eis  dari  per  diûum  Eduardum  de  Reciis  Merca- 
,,  torem  Bullas,  qui  didas  BuUas  refervabat  usque  ad 
„  folutionem  diftorum  fex  millium  Fiorenorum:  quas 
,,  Bullas  eidem  Eduardo  dederat  Episcopus  Vultera- 
„  nus,donec  folverentur  fex  millia  Fiorenorum  fupra- 
„  diàorum  ,  &  lie  fuit  &  eft  verum  ,  publicum  &  no- 
„  torium. 

„  Item  quod  diélusDominus  Joannes  Papa  Fratreni 
„  Jacobum  de  Viriaco  majorera  annis  ,  exprefiTe  pro- 
„  feffum  Religionis  Hospitalis,  a  votis,  régula  &  habi- 
„  tu  Religionis  abfolvit  de  fado  ,  &  ad  Sasculum  re- 
„  duxit  ,  &  contrahendi  matrimonium  licentiam  de- 
„  dit,  fexcentis  Ducatis  primo  datis.  Et  fie  fuit  ,  &c. 
„  Item  quod  Dominus  Joannes  Papa  prsedidlus  Cas- 
j,  tellaniam  Scalarum  diâi Hospitalis, quamdidlus  Fra- 
,,  ter  Jacobus  tenebat,  fimul  cum  prœdiélis  refervavit , 
„  &  deinde  ipfam  cuidam  Fratri  Heymaco  de  Vefello 
„  pecuniis  datis  contulit  :  quœ  Caftellania  ell  Conven- 
„  tualis  &  Regia,  in  qiia  deberent  eflTe  Fratres  Capel- 
,,  lani  numéro  13.  cum  aliis  Clericis  Deo  fervientibus. 
„  Sicque  périt  divinus  cultus  ,  &  ordo  transvertitur  in 
„  fcandalum  Chrifti  fidelium  plurimorum  palam  &  pu- 
„  blice.  , 

„  Item  di£lo  Heymaco  juveni  œtatis  quatuordecim 
„  Annorum  vel  circa  ,  conceflerat  Dominus  Magifter 
„  Rhodi  licentiam  ingrediendi  Religionem  Hospitalis, 
„  ut  indilate  faâa  profeffione  &  recepto  habitu  Reli- 
„  gionis ,  tranfiret  ad  Cotiventum  Religionis  cum  equis 
„  &  armis  fufficientibus ,  Deo  &  Religion!  contra  Ini- 
„  micos  Fidei  Cliriftiana  militaturus.  Et  quod  ipfe 
„  Frater  Heymacus  votorum  fiiorum  &  falutis  propris 
,,  immemor  ,  non  ad  Conventum  tranfiit ,  fed  ftatim 
„  fadus  inobediens  &  rebellis,  ad  didam  Caftellaniam 
„  emendam  ad  Papam  mifit.  Qaam  Cafiellaniam  ob- 
,,  tintns,  omnia  Jura  CouVentus,  tam  vacantem^quam 
„  refpoufionem  annuam  occupavit,  prout  occupât  ,  li- 
„  centia  per  diSum  Dominum  Papam  prius  vendita  & 
„  concelià. 

„  Item  quod  ipfe  Dominus  Joannes  Papa  prœdiâus 
„  multa  gravia,  inutilia  &  fruftratoria  onera  etiamGal- 
„  licis  in  Avinione  tyrannice  ad  diverfos  fines  dannna- 
„  tis  impofuit.  Et  prxfertim  tam  iii  viagio  fado  apud 
,,  Pifas  cum  Galeis,  fub  colore  eundi  apud  Avinionem  , 
„  quam  in  combuftione  Palatii  Apoftolici  Avinionenfi 
„  per  Dominum  Marinum  nepotem  fuum,  &  fuorum 
,,  fervitorum  ad  hoc  (ut  dicitur)  miifum  &  conllitutum 
„  Capitaneum  di£Ii  Palatii, ad  reparationem  ejus,quam 
„  aliis  diverfis  modis  ,  ac  etiam  de  diûis  Civitate  Avi- 
»  venaycioi,  1,  nionenfi  &  Comitatu  *  Veaniffini ,  quos  traâavit  a- 
gmvenayfim!,,  lienari  diverfimode  ,  &  maxime  in  manibus  didi  Re- 
„  gisLadiflaiponere,  mediantibiis  certisTraâatibuscon- 
„  tra  Unionem  Ecckfis,  &  magna  pecunia;  quantita- 
„  te.  Quod  &  feciifet  ,  fi  ad  optatum  fuum  perveuire 
„  potuiffet.  Sicque  (ut  prxdicitur)  fuit  didum  ,  ten- 
„  tum  ,  creditum  &  reputatum  ;  diciturque  ,  teuetur  , 
„  creditur  &  reputatur  palam ,  publiée  &  notorie. 

„  Item  quod  didus  Dominus  Joannes  Papa  bona  & 
„  dotem  prxdidi  Monafterii  Sandi  Laurentii  divifit  in 
„  très  partes  difllpando,  &  certis  ex  Dominis  Cardina- 
„  libus  particulariter  per  tripartitas  particulas  dividen- 
„  do  ,  quœ  prius  unita  fuerunt  pro  fuftcntatione  Mo- 
„  nachorum  multorum  ,  Deo  in  Religionis  2elo  lau- 
,,  dabiliter  prius  fervientiuin  ,  nunc  miferia  &  pauper- 
„  tate  apoftatantium.     Et  fie  fuit  &  efl  verum,  &c. 

,,  Item  quod  didus  Dominus  Joannes  Papa  prœmis- 
,y  fis, non  contentiis  ,  Monafterium  Sandi  Àlexii  prae- 
„  didnm  vcndidit  Piaptiftx  de  Sabellis  ,  pro  quodam 
„  iinp  ibereBaflardo  luo;  Monafterium  Sandx  Sabinse 
„  Doniino  Nicolao  de  Urfinis  ;  &  ita  de  ceteris.  Et 
„  quod  deteriui  eft,caput  Sandi  Joannis  Baptiftœ  quod 


„  erat  inMonafterioMonialium  Sandi  Silveftri  de  die-    a  »j,^j_^ 

„  ta  Urbe,vendiderat,  feu  Padum  de  tradendo  fecerat  ""NO 

,,  Florentinis  pro  precio  quinquaginta  millium  Duca-    I41Ç, 

„  torum;  quod  &  fccillct,  nili  Civibus  Romanis  id  per      ~    '* 

„  eum  revelaium  fuifiet.     Et  quia  aliquieorum  de  hoc 

,j  in  aperto  locuti  fuerunt,  capti&  incarcerati  fuerunt, 

,,  &  in  magnis  pecuniarum  Summis  redempti  fuerunt, 

,,  &  exbanniti.     Et  alias  nifi  fe  feu  vit.im  fuam  rede- 

,,  mifl!ent,   propterea  decapitati  fuiflTent  ejus  jutfu.     Et 

„  ita  ,    ut  prsedicitur  ,    tenetur  ,   creditur  &  reputatur. 

),  Et  fuit  &  ell  verum  ,    publicum  &  notorium  atque 

„  divulgatum  ubique,  tam  in  Urbe  &  totaltalia,quam 

„  Gallia'ctiam,  palam,  publiée  &  notorie. 

„  Item  quod  didus  Papa  Joannes  décimas  Caftrorum 
„  Centi  ,  &  plures  Diœcefis  Bononienfis ,  pertuiemes 
„  ad  menfam  Episcopalem  Bononienfem  ,  alienavit 
„  Laicis  fautoribus  fuis  in  perpetuum,pro  eis  &  eorurri 
„  Succelforibiis  ,  in  grave  dispendium  Ecclefia;  Bbno- 
„  nienfis,  quam  penitus  &  totaliter  depauperavit  palam 
,,  &  publiée. 

,,  Item  quod  communis  hominum  opinio  ,  aflertio, 
,,  firma  creduUtas  ac  vera  reputatio,  commune  didum, 
,,  rumor  indubius  ,  vulgata  fama  ,  atque  verum  &  no- 
„  torium  fuit  &  eft,  quod  didus  Dominus  Joannes  Pa- 
„  pa  fuit  &  fit  homo  peccator  ,  notorie  criminofus  de 
„  Homicidio,  Veneficio,&  aliis  gravibus  Criminibus  , 
„  quibus  irretitus  dicitur  graviter  difl^amatus,  Difllpator 
„  bonorum  Ecclefiae,  &  dilapidator  eorumdem  ,  noto- 
„  rius  Simoniacus  ,  pertinax  Hsreticus  ,  &  Ecclefiatn 
„  Chrifti  notorie  fcandalizans ,  incorrigibilis  ,  &  alias 
,,  talis,  quod  fe  Papatu  &  ejusdem  adminiftratione,  ac 
„  Sedis  Âpoftolicœ  &  Univerfalis  Ecclefiœ  Regiminé 
,,  reddidit  indignnm. 

„  Item  quod  didus  Joannes  Papa  vigefimus  tertius 
„  fœpe  &  fœpius  coram  diverfis  Praelatis ,  &  aliis  hones- 
„  tis  c&  probis  Viris  pertinaciter ,  Diabolo  fuadente  , 
„  dixit,  alTeruit,  dogmatizavit  &  adilruxit,  vitam  ster- 
„  nam  non  elfe  ,  neque  aliam  poft  hanc.  Quinimo 
„  dixit  &  pertinaciter  credidit  ,  animam  hominis  cum 
j,  Gorpore  humano  mori  &  extinguiad  inftar  animalium 
„  brutorum  :  dixitque  mortijum  femel  j  efle  etiam  in 
„  noviflimo  die  minime  refurredurum  ^  contra  Arti- 
„  culum  de  refurredione  mortuorum.  Quodque  de 
„  prsemiffis  fuit  &  eft  didus  Joannes  Papa  apud  Cle- 
„  rum  &Populum  graviter  difFamatus.  Sicque,  ut  prœ- 
^,  dicitur ,  fuit  didum  ,  tentuin  ,  creditum  &  reputa- 
„  tum  ;  diciturque ,  tenetur  ,  ereditur  &  reputatur  pa- 
j,  lam,  publiée  &  notorie. 

,,  Item  quod  didus  Dominus  Joannes  Papa  faspe  & 
„  fsepius  publiée  dixit  &  profefTus  eft  ,  fe  velle  omni^ 
„  facere  opportuna  pro  Unione  Ecclefîs  Sandx  Dei, 
„  etiam  usque  ad  mortem  inclufive;  née  in  prœdidis  a 
,,  voluntate  hujus  Concilii  aliquo  modo  discedere.  Et 
„  haec  funt  vera  ,  publiea  &  notoria  ;  &  ut  notoria  ha- 
,,  bentur,  tenentur  &  reputantur. 

Hoc  loco  fcriptus  fuit  Articulus  approbationis  Pro- 
tonotariorura  per  quatuor  Nationes  deputatorum. 
Hune ,  quia  prœter  rationcm  hic  infertus  videbatur ,  fub- 
motum  hinc,  fuperius  in  Seffione  prima  fuo  correspon- 
denti  adjundum  offendes. 

Liîera  mijftva  Domini  "Joannis  Papa  XXIII.  mijfa 
Domino  Rcgi  Romanorum  de  Cellis. 

Carifllmo  in  Chrifto  Filio  Sigismundo  Romanorum  Re-' 
gi  femper  Augafto  &  Hungarix  ,  &c.  Régi.  Ea  fa- 
lute  qus  Chriftus  &  omnium  vera  falus  eft, perpétue 
&  féliciter  adimplere. 

„  Licetj  Carifl[ime  Fili,  prudentiam  tuam  prse ceteris 
„  hujus  xvi  Rcgibus  Rex  Regum  iafigniverit  cunda- 
„  ruin  varictate  virtutum,  licuit  tamen  fiepe  &  fapius*  *  Etiam. 
„  &  profuit  ,  ad  vivaciora  virtutum  ftudia  mentes 
„  etiain  pervigiles  excitare  Propter  quod  &  te,  ut  ad 
„  clementiam,  qux  fola  folidat  Thronos  Regum,  qua 
,  ex  innata  bonitate  ad  miferendum  te  quantumcumque 
,  pro  tuis  Oftenlbribus  non  folum  liberalitate,  fed  us- 
,  que  ad  prodigalitaiis  fpeciem  hadenus  fuper  erogafl[e 
,  dignosceris  ,  erga  noftram  perfonam  in  prxfenti  , 
,  quam, pcrmittente Domino, non  absque  noftra  (fate- 
,,  mur)  incuria  incidifte  ,  incidimus  cafum  ,  excitare 
,,  poffimus  ,  quafi  confidentiflîinis  fufurris  duximus 
,,  flagitandum  ,  plurima  eorum  qux  tibi  per  diverfos 
I,  viva  voce  fignificare  curavimus,  prxfentibus  rcpeten- 
I,  tes ,  ut  efficaciorem  vim  noftrx  petitioni  tribuat  mo- 
„  dorum  petendi  multiplicatio  frequentata.  Quantis 
„  itaque,  Carilfime  ac  Dulcifllme  Fili,  tenÊrrimx  Di- 
,,  ledionisatfedibus,  a  primordio  affiimptionis  noftrjï 

„  ad 


Dû     DilOît     DES     GÈiSIS, 


„  ad  fupremi  Pontifîcatus  apicem  ,  erga  te  noftra  fla- 
,,  grarunt  prœcordia  ,  liceat  quEftimus  cuni  tua  Sere- 
„  nitate  fabulari.  Nonne,  ut  plurima  brevitatis  gratia 
„  tranfeamus  ,  detunfto  felicis  mémorise  Rege  Rupcr- 
„  to,  te  non  tam  propter  te  ,  fed  Univerlùatis  Populi 
„  Chrilliani  lalutem  ,  in  cotdis  nodri  arcano  cunCtis 
„  viventibus  prseligentes  ,  prsdeftiiiavimus  in  Regem 
„  Roinanorum,  tuani  ad  lioc  Serenitatein  ,  ut  onus  il- 
„  lud  affumere  dignaretur,  folicitudine  fupplici  curavi- 
„  mus  prœvenire  ?  Et  ad  eumdcm  eftedum  nollros 
,1  Nuntios  ad  Principes  eleâuros  &  alios  iteratis  ,  lei- 
„  teratis  non  piguit  vicibus  dediiiare.  Quantaque  vi- 
„  gilantia  ,  ut  diverfa  de  te  faâa  eleftio  convalesceret 
„  usque  ad  perteftum  atque  profedum  ,  non  ceiravi- 
„  mus  infudare  ,  novit  tua  Serenitas  ,  noverunt  etiam 
„  tui  NuntiijVari'que  iplius  negotii  Traâatores.  Dein- 
„  de  cum  noltram  prjEfeiitiam  ipfa  tua  delideraret  Sere- 
„  nitas  ,  quanta  qualumus  promptitiidine  mentis  defi- 
„  deriis  tuis  fatagebamus  occurrere  ?  Nonne  viarum 
„  discrimina  ,  expenfarum  onera  ,  &  alia  nobis  incum- 
„  bentia  peragenda,  nobis  pro  nihilo  fuerunt  computa- 
„  ta  ?  Sed  &  in  Traftatibus  liujusinodi  quanto  quali- 
„  que  ftudio  ad  tui  honoris,  tuœque  confolaîionis  aug- 
„  mentum  noftros  conatus  extendimus,  non  alio  quam 
„  tui  ipfius  tellimonio  relinquatur.  Denique  cum  co- 
„  gitantibus  nobis  de  Concilio  convocando  per  tuos  ad 
„  nos  Nuntios  deftinatos  requireres  ,  ut  de  tempore 
„  locoque  celebrandi  Concilii  tuis  nos  votis  conforma- 
„  remus,  Cardinales  mifimus,  qui  fine  exceptione  tus 
„  per  omnia  acquiefcerent  voluntati.  Denique  cum  de 
„  adventu  noftro  ad  Candantiam  quam  elegeras  ,  per 
„  Nuntios  duos  folicitaremur  ,  nonne  acceperanf  pro 
„  responfo  ,  quod  fanitate  defuper  nobis  conceffa,  abs- 
,,  que  dubio  veniremus  MnËrmitate  forlan  gravati ,  ges- 
„  tatoriis  ferremur.  Porro  d  pedum  ofBciis ,  aut  etiam 
„  claudicantibus  calcaneis  id  foret agendum.id  idemni- 
„  hilominus  agcremus.  Demum  etfi  ab  hac  luce  nos 
„  migrare  contingeret ,  in  fatisfaâionem  prsmiirorum 
„  perfe£tam,  Corpus  noftrum  iliuc  perferri  praccipere- 
„  mus.  In  his  omnibus  tuîE  Dileâioni  plusquam  Sal- 
„  visconduiSibus  &  aliis  quibuscumque  prœfidiis  iince- 
„  rima  fiducia  innitentes  ,  fed  pauca  exiftimantes  quœ 
„  fecimus,  de  afteâu  locupletiiTimo  quantumlibet  ma- 
„  jora  faciendi,  in  noftra  poffiimus  confcientia  gloria- 
„  ri.  Et  ecce  negotiis  in  Urbis  Romanœ  ac  Patrimo- 
„  nii  Sanâi  Pétri  recaperatione  prorfus  poftpofitis ,  nul- 
„  lis  dilfuadentium  receptis  fuggeltibus ,  ad  Conftan- 
„  tiam te, FiliCariffime, tempore promiffo  prsevenimus, 
„  tuum  adventum  nofti  quantum  &  qualiter  fuimus 
„  grato  animo  prsftolati.  Hœc,  FiliCariffime, ex dilec- 
„  tione  puriffima  tux  perfona;,  axe,  Cariffime  Fiii,  ad 
„  tui  honoris  fublimationem  duximus  liberaliter  pera- 
„  genda.  Cumque  dileâio  nullis  valeat  mercibus  com- 
„  parari,  nullis  aliis  queat  qtiam  viciffitudinaria:  dilec- 
„  tionis  tetributionibus  recompenfari ,  adte,tamquam 
„  unicum  poft  Deum  fpei  nollra;  refuglum,  dirigimus 
,,  defideria  cordis  noftri  ,  ad  te  devotillimas  preces  pro 
„  dileftione  dileâionem  requirentes  efFundimus ,  oble- 
„  crantes  per  vifcera  mifericordia:  Jefu  Chrifti ,  memor 
„  efto  verbi  tui ,  in  quo  nobis  fpem  dedifli  :  hœc  nos  con- 
„  Ibletur  in  humilitate  noftra  ,  &c.  Etfi  cum  caufa  & 
,,  fine  caufa  iratus  fueris ,  mifericordia:  recorderis.  No- 
„  menque  egregium  clementiœ  ne  (qua;fumus)  in 
„  hoc  cafu  pati  putiaris  inftantiam.  Sed  qui  aliis  otTen- 
„  foribus  atrociffimis  parcendo  te  liberalem  praebere 
„  confueveras  ,  parrere  quoque  nobis  &  mifereri  ne 
„  fpernas.  Ne  (qu^furrAis)  pietatis  tuœ  prœclaro  titulo 
,,,  notam  crudelitatis  infcrri  permittas.  Potes  itaque  , 
„  fi  velis ,  &  ut  velis  depofcimus ,  erga  Sacrum  Conci- 
„  lium  quod  tua  Sapientia  tuaque  Potcntia  tamquam 
„  firmiffiinum  fundamentum  cum  fufFultis  tuis  inter- 
„  ccffionib^-is  operari  ,  ut  tui  contemplatione  honoris  , 
„  perfonam  noftram  habeat  recommendatam  ;  &  Unio- 
„  ne  Ecckfias  fernper  falva  ,  honorem  ,  famam  &  fia- 
„  tum  noftros  ,  polt  dimiffionem  Papatus  ,  quam  pri- 
„  dcm  obtulimus  ,  atquc  dadum  aliquoties  in  manibus 
„  tuis  pofiimns  ,  quantum  poffibile  fuerit  ,  falvare  & 
„  cuftodire  dignetur,  &  alia  Salutem  noftram  respicien- 
,,  tia  profequatur  maguilico  cum  eftedu.  Pro  quibus 
„  apud  dillriâum  Judicem  inter  alios  mifericordia  cul- 
„  tores ,  cum  omnes  gratia  egeamus  ,  &  tu  mifericor- 
„  diarn  ac  alia  retributionum  prxmia  ulterius  confeque- 
„  ris,  &  per  Univerfum  Orbcm  inter  optimos  Impera- 
,,  tores  hvijusmodi  Clementiîe  gloriofo  titulo  mereberis 
„  cump'Uari.  Super  quibus  dileâionis  virtus  te  cogat 
„  nobis  celere  piumque  rcmandare  responfum.  Datum 
,,  Cellis  Conftantienfis  Diœcefi's  ,  Dominica  vigefima 
„  fexta  menlis  IMaii ,  Pomificatus  nollri  Anno  quinto. 
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hîjirii/nentu-m  Ratifie ationi s  Articrdorum  faéium  fer  Do-     A 
rMmi-m  BaltASSAREM  oli:??  Papam  JoANNEM  ^^'^ 

vigeJïmHin  tertinm  in  Oppido  Cellis. 


In  Nomine  Doraini,  Amen, 

i,  Per  hoc  prsfens  publicum  Indrumentum  cundis 
pateat  evidcnter  ,   quod  Anno  a  Nativitate  ejusdem 
milledmo  quadringentelimo  decimo  quinto  ,   &  die 
Luns  vigelima  feptima  menfis  IVIaii ,   Indiâion?  oc- 
tava,circa  horam  Primarum  in  loco  de  Cellis  Cons- 
tantienfis  Dioecefis  ,    in  Caméra    in   qua  Dominus 
Joannes  Papa  vigefimus  tertius  ftabat  ,  per  Revei  en- 
dos Dominos  Joannem  Vaurenfem,  Andream  Poz- 
nanienfem,    Episcopns  ,   Thomam  Sanftîe  Maris 
extra  muros  Eboracenfes  ,  Gasparem  SanCti  Joannis 
EremitEB  de  Perulio,    Monaderiorum  Abbitcs  ,    per 
Sacrum  Concilium    Conftiditienfè  ad   infra    fcripta 
Commiffarios  fpecialiter  depiitatos,  pixlentibus  inlrà 
fcriptis  ReverendisPatribiis  Jacobo  Rhodini  dcjanua 
&  Thoma  Poitou  ,    Sedis  Apoftolirx  Protonutariis' 
,  &  aliis  Notariis  publicis  ,   Venerabilibusque  perfonis 
aliis  inferius  nominatis,  Tedibus  adhibitis  ,  &c.     In 
primis  didi  Revereadi  Patres  Commillhrii  per  orga- 
num  didi  Vaurenfis  Episcopi  Domino  Joanni  Papse 
fupradido  alta  &  intelligibili  voce  propofuerunt  ver- 
I  ba  quœ  fequuntur  :  Pater  Sande,  Rcverendi  Domi- 
ni  mei,Domini  Commilîîirii  &  Deputati  hic  prîcfen- 
,  tes  ,  &  ego  una  cum  eis  ,  fumus  transmilïï  ac  dcdi- 
tiati  ad  veftram  Sanditatem  ex  parte  Sacri  Conftan- 
tienfis  Concilii  ,   ad  infinuandum  primo  ,   odehden- 
dumque  &  realiter  exhibendum  Vedrs  Sanditati  Ar- 
ticulos  formates  ,   &  coram  eodem  Sac,  o  Concilio 
contra  perfonam  veftram  produdos ,    fupef  crimî- 
,  nibus  nonnullis  gravibus  h  enoimibus  ,    de  c5t  fuper 
quibus  contra  eamdem  Sanditatem  per  didum  Sa- 
crum Concilium  proçedeiur  ,   ad  interrogandum  & 
,  requirendum  eamdem, ut  fuper  eisdem  Articulis  om- 
nibus &  fingulis  fufficienter  haberetis  respondeie,  eos 
confitendo,  vel  diffitendo,prout  vobis  videbitur.  Ac 
,  etiam  ad  videndum  &  fciendum  ,    fi  hoic  procelfuî 
,  velitis  vos  opponere  ,    feu  aliqua  pro  veftra  defeniio- 
,  ne  in  hac  caufa  facere  ,    dare  vel  allcgare.     licet 
,  Pater  Sande  ,   &  hœc  non  fint  multum  neceflaria  ' 
,  attento  confideratoque  grato  benignoque  Responfo 
,  per  Sanditatem  vedram  pridie  in  ifto  Oppido  coram 
,  Reverendis  Patribus  Dominis  de  Urfinis  ,   de  Salan- 
,  cho,  deSalutiis,  Cameracenfi,  Flo;entinenfi,Sanc- 
,  t£E  Romanœ  Ecclefiae  Cardinalibus,  Patribusque  Re- 
,  verendis  Tolonenfi  &  Auguftenli  Episcopis  ,   non- 
,  nullisque  aliis  Prîelatis  &  Viris  Notabilibus  prafcuti- 
,  bus  &  ad  hoc  vocatis.     Quod  quidem  Responfum  in 
,  Schedula  manu  Sanditaiis  veftrs  fubfcripta  ,   dido 
,  Sacro  Concilio  relatum  ,  pleneque  notifi.-atum  exti- 
,  tit.  Eapropter  didos  Articules,  quosfœpedidus  Vau- 
,  rcnfis  Episcopus  in  fuis  tenebat  manibus,  eidemDo- 
,  mino  Joanni  Papœ  eshibuit,obtulit  &  tradere  voluir. 
,  Eumque   fuper  eisdem    interrogando  requifivit  ,    uc 
,,  coram  omnibus  &  fingulis  fufficienter  ,   ut  faperius 
,  exprimitur,  responderet,  diceretque  ac  declarare  vel- 
,  let,  fi  dido  proceflui,  ejusve  parti  fe  Opponere,  feu 
,  aliqua  ad  fui  excufationem  vel  defenlionem  dare  vel- 
,,  let  ,  eos  ofFerendo  hœc  omnia  libenter  fe  receptatu- 
,  ros.     Quibus  fie,  ut  prœmittitur  ,  exhibitis,  interro- 
,  gatis  ,  requifitis  ,  oblatiS  &  propofitis  ,  idem  Donn- 
,  nus  Joannes  Papa  dixit  &  verbo  propofuit  ,   ipfum 
,  pro  DeiEcclefia  &  ejus  Uiiione  plurafeciffe,  etiam 
,  antequam  in  Papam  tuifttt  aftlamptus,  prœfertim  tem- 
„  pore  erro.'um,  &.circa  Concilii  m  Pilanum  ,  &  ante 
,,  hujus  Sacri  Concilii  Conftantienlis  Congregationem. 
,,  In  quo  etiam  liberam  Cefiîonem  fui  Papatus  obtulit, 
,  prout  in  Schedula  per  eum  in  eodem  Concilio  in  pu- 
,  blica  Seffione  tune  leda  &  publicata  ,  pknius  conti- 
,  nebatur.     Subjungens  ttifti  vultu,  ut  appamit,  quod 
,  aConftantia  &  dido  Sacro  Concilio,  poft  ipfi'usSche- 
,,  dula3Ceffionem,turpiter  receflèrat , quod  bene  recog- 
„  noscebat,   imo  quod  maluiflet  illa  die  fine nnimcc  fus 
,,  prxjudicio  mortuus  effe,  quam  ita  turpiter  recetîi/ié. 
,,  Eapropter  idem  Dominus   Joannes  Papa  fuccelTîve 
,  respondit,  quod  ipfe  contra  fuperius  recitata  nullanl 
,  del'enfionem  facere  volcbat  :   imo  prout  per  didam 
,  Schedulam  fua  manu  fubfcriptam,  quam  pridie  ejus 
,,  ex  parte  abOppido  quo  fiipra Cardinales  fuperius  re- 
„  citati  ad  Concilium  portaverunt ,  contiuebatur  ,  vo- 
„  lebat,  &  prsfentialitcrrtare  promifit,  in  omnibusque 
„  fe  conformare  omni  ordiiiationi  ,  deliberationi  &  de- 
„  terminatioiii  didi  Sacri  Concilii.     Et  infuper  omni- 
„  modum  proceffum  per  idem  Concilium  coutra  cum- 
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„  dem  habitum  ratificabat  &  ratum  habebat ,  affèrcus 
,,  quod  non  aliter  voluit  prxdidis  Articulis  respoiiderc, 
„  affirmans  Coiicilium  Coiirtancienfe  Sandinimum  es- 
„  fe,  errareque  non  poire,ac  Pilani  Coucilii  fore  con- 
„  tinuativum  ;  &  quod  iple  Sacro  Conllamienfi  Con- 
„  cilio  nunquam  contradicere  vellet,  etiamii  in  Bono- 
„  nia,  aut  alio  quovis  loco  libi  magis  accepte  pcrfona- 
„  liter  jam  elîet  ,  cum  id  fibi  minus  non  clîct  ,  quani 
„  publice  fateri  fe  in  Papatu  jus  nullum  liaberc.  Infu- 
„  per ,  ut  intelligeiet  idem  Papa  Joannes  Concilium 
,,  non  minus  jultc  ,  minusve  légitime  contra  eum  in 
,,  prsmilTîs  aut  eorum  aliquoproceffiire,dida  Tellium 
„  fuper  Criminibus  in  quibus  procclFum  lit  &  fuerit 
,,  contra  eum  produâ;orum,fo:pe  dictus  Vaurenfis  Epis- 
,,  copus  aperuit  ,  &  fibi  copiam  dare  obtulit  ad  lînem, 
„  quod  fi  contra  eosdem  Tclks,eorumve  dida  quidquam 
„  opponere,  aut  defenfioncm  aliquam  luscipcre  vellet  , 
„  id  facere  atque  libère  uti  dcberet  &  poflet.  Quibus 
„  per  eumdem  Joannem  Papam  ,  &  omnimoda  defen- 
„  iione  hujusmodi ,  praeterquam ,  ut  hic  fubfequitur  ,  ex- 
„  preffius  renuntiatis  ,  facro  Concilie  prœdiâo  fe  fub- 
„  milit  ;  adjicicns  :  Vole  quod  Concilium  fit  defenfio 
„  mea  ,  quod  fcio  errare  non  poffe  :  nec  alia  defen- 
„  fione  quacumque  uti  volo:  Supplicans  fe  humillime 
„  per  Commiflarios  praanominatos  eidem  Concilio  fin- 
„  ceriter  recommendandum  fore.  Demumque  fucces- 
„  five  poil  prEemilla  Episcopiis  Vaurenfis  prœlibatus  , 
„  fuo  & Commiflariorum  prœdiâorum  nomine,aperto 
„  ore  dixit:  Pater  Sanéte,  nos  ultra  pra:mifla  in  man- 
,1  datis  habemus,  vobis  aliîgnare  terminum  ad  Senten- 
„  tiam  diflBnitivam  per  di6lum  Sacrum  Concilium  con- 
„  tra  perfonam  veftram  fuper  omnibus  &  lingulis  ,  in 
„  quibus  jam  contra  eamdem  proceflerat  ,  proferen- 
,,  dam,&prout  ipfius qualitas  &  naturacauiacrequirunt. 
„  Idée  vobis  terminum  affignamus  ad  hujusmodi  Sen- 
„  tentiam  audiendam  in  Conftantia,  ad  diem  craftinam 
„  hora  Seffionis  confueta.  Qui  didus  Joannes  Papa 
,,  inibi  ,  ut  apparuit ,  comparere  non  curans  ,  respon- 
„  dit:  Summe  mihi  placer  Sententia  ipfà,  quœ  (fuppli- 
„  co)  quam  cito  lata  fit  ,  mihi  deferatur  ,  quam  cum 
„  omni  reverentia  ,  etiam  cum  birreti  mei  depolitione 
„  recipiam  :  eamque  ,  quantum  in  me  fuerit  ,  confir- 
„  mabo  ,  approbabo  &  emologabo  ,  prout  &  diâum 
„  ProceflTum ,  ac  omnia  contra  me  (ut  fuperius  eft  ex- 
,,  preffum)  in  Concilio  gefta,  ex  nunc  prout  ex  tune, 
„  &  ex  tune  pirout  ex  nunc  ,  ratifiée,  approbo  &  con- 
„  firmo  ,  promittoque  contra  eam  me  aliquo  proceffu 
„  temporum  non  venire.  Atque  ftatim  porreCtis  &  rea- 
„  Hter  ad  manus  traditis  per  Dominum  Gasparem  Ab- 
„  batem  &  Commiflarium  fuperius  nominatum  ,  Arti- 
„  culis  &  Tellium  di£tis  omnium  fupradi£tis ,  fuprano- 
„  minatoque  Protonotario  Domino  Thoma  Polton  , 
„  Episcopus  Vaurenfis  faspe  diftus,  difbo  Jeanne  Papa 
„  audiente,  eumdem  Dominum  Thomam&  Jacobum 
„  Rhodini  Pretenotarios  fuperius  expreffbs  ,  aliosque 
„  publiées  Notariés  hic  inferius  descriptos ,  ad  prsemilTa 
„  &  eorum  eccafione  vecatos ,  infiantius  requifivit,  ut 
„  fuper  prœmillis  omnibus  &  fingulis ,  ut  fupra  reci- 
„  tanter  diétis,  propefitis,  allegatis  &  responfis,  affer- 
j,  tis  &  gefiis,  unum,  duo  vel  plura  conficerent  publi- 
„  cumfeu  publica,  Inftrumentum  feu  Inllrumenta,  & 
„  quod  in  his  Teftes  ellènt  unusquisque  eorum.  Et 
„  Reverendi  Patres  Domini  Vitalis  Tolonenfis  ,  ac 
„  Fridericus  Auguftenfis  ,  Episcepi ,  honorabilesque 
„  Viri  Magifiri  Wilhclmiis  Clynck  in  Sacra  Pagina 
„  Prefelîbr, Joannes  Fitton  Saresbitienfis  Ecclefia;  Ca- 
„  nenicus  ,  Petrus  Gajecanus  Canonicus  Conferanen- 
,,  fis,  Hearicus  Surynclc,  Joannes Nederbove,  Nota- 
„  rii  Publici  Paderbornenfis  &  Cojenienfis  Diœcefum , 
„  &  multialii  Telles  fpecialiter  requifiti  &  rogati  perE- 
„  piscopum  Vaurcnfcm  fupranominatum.  Confequen- 
„  terque  fine  mora  diâus  Dominas  Joannes  Papa  eos- 
„  dem  Protunotarios  &  Notarios  cum  inlhintia  confor- 
„  miter  requifivit,  ut  fupra  per  eum  prœmittitur  ,  dic- 
,,  tis  ,  responfis,  promilïîs  ,  habitisque  &  geftis  Teftes 


„  fibi  fièrent ,  eaque  fub  eorum  fcriptis  publicis  faccrent    A  „„ 
„  annotaii  &  quod  tune  adftantes  ceteri  nonnuUi  hic  "^"O 
„  fuperius  expreffi  ,  &  alii  intereflèntes  plurimi  Teftes ,    141  ç 
„  itaque  fibi  fièrent  ad  praimiftà.     Acta  funt   hxc   in      '^    '' 
,,  diâo  Oppido  Ccllis  ,  de  que  fupra  ,  Anno  Domini 
„  millelimo  quadringentefimo  decimo  quinto ,    Indic- 
„  tione  oftava  ,  Pontiticis  cjusdcm  Joannis  Papx  Aii- 
„  no  quinto. 

Quibus  fie  peraâis ,  idem  Andréas  ele£bus  Pozna- 
nienlis  quoddam  Decretum  pro  Approbatione  Scriptura- 
rum  &  Deputationis  legcbat  &  publicabat ,  cujus  ténor 
fequitur  &  eft  talis. 

Decretum  Dcpiitationis  Notarionim. 

Item  conftituit  &  députât  &  ordinat  diâa  SanSa  Sy- 
nodas  pro  qualibet  Natione  unum  Protonotarium  ,  vi- 
delicet  pro  Natione  Gallicana  Joannem  de  Trembleyo, 
pro  Natione  Italica  Jacobum  Rhodini  de  Janua  ,  pro 
Natione  Germanica  Hermannum  de  Duvercic ,  pro  Na- 
tione Anglicana  Themam  Poltenfem. 

Item  Notarios  Nationum,videlicet  pro  Natione  Gal- 
licaua  Michaelem  Bolfonis  &  Joannem  *  Guiardi.  Pro  »  Gîratdi 
Natione  Italica  Bartholomxum  de  f  Gnoftis  &  Joan- 
nem Azel.  Pro  Germanica  Natione  :j;  Sumpertum  Fa-  *  *^''»"''- 
bri  ,  &  Gifeleum  Fonentem.  Et  pro  Natione  Angli-  t  Gumpei- 
cana  Giiillermum  Porezell  quibus  dat  auâoritatem  &  """■ 
plenariam  poteftatem  ,  omnia  &  fingula  in  Sacro  prx- 
fenti  Conltantienfi  Concilio  didata,  aa:a,a£iic3ta,pro- 
mulgata  ,  publicata  ,  leda ,  petita,  &  omnia  alia  quse- 
cumqae  gefta  &  fada  ,  &  omnia  quacumque  in  pnlte- 
rum.dicenda,  agenda,  aftitanda,  promulganda,  publi- 
canda,  legenda,  petenda;  &  quaecumque  alia  in  &  pro 
dicio  Sacro  Concilio  ,&  ad  diàjm  Sacrum  Concilium 
quomodolibet  pertinentia  ,  facienda  &  peragenda  ,  in 
fo.mam  publicam  redigendi  &  alias  confcribendi.  Ap- 
probatque  dida  Sancta  Syaodus  omnia  &  fingula  per 
ipfes  Protonotarios  &  Notarios  in  diiSLo  Sacro  Conci- 
lio, &  ad  ipfum  Sacrum  Concilium  quomodolibet  per- 
tinentia, confcripta:&  tam  in  publicam  formam,quam 
alias  in  Scriptis  feu  Adis  quomodo:umque  redada  us- 
que  nunc, fub  quibuscumque  verbis  per  didum Sacrum 
Concilium  fuerint  ftatuta ,  décréta,  ordinara  ,  pronun- 
tiata  &  quomodolibet  dilinita.  Que  Decreto  kdo  fuit 
petitum  per  Procuratorem  ,  an  placeret  prout  pronun- 
tiatum'  extitit.  Fuitque  respoufum  per  Proîlidentem 
Seffionis  hujusmodi, &  etiam  quatuor  Prœfidentes  quat- 
tuor  Nationum,  &  deiude  per  totius  Synodi  fuppofita, 
per  verbum ,  Placct. 

S  E  S  S  l  O    XII. 

In  qua  Commijfarii  «t^  Joannem  Papam  fecerunt  rela- 
tionem ,  y  lata  fuit  Sententia  diffinitiva  contra  ipfum. 

Die  Mercurii  vigefima  nona  menfis  Maii  fupradidi, 
fuit  Seffio  generalis  in  Ecclefia  majeri  Conftantienfi,  in 
qua  prsîfidebat  ReverendifiTimus  Pater  Dominus  Joan- 
nes Episcopus  Oft  enlis  Cardinalis  Vivarlenfis,  prxfen- 
te  Sereniffimo  Principe  Sigismundo  Romanerum  Rïge 
in  infigniis  regalibus,  cum  fuis  Nobilibus  in  eisdem  fibi 
fervientibus. 

„  Cui  artabant  inter  Cardinales  Domini  Angélus  E- 
„  piscopus  Praîueftiuus,  Laudenlis,  &  Jordanus  Epis- 
„  copus  Albanenfis  ,  de  Urlinis  nuncupati ,  prœfenti- 
„  bus  etiam  Doniiuis  Francisco  Venetiarum,  Antonio 
,,  Aquileienli,  Alamanne  Pifano  ,  Petro  Camcracenfi, 
„  Branda  Placentino,  Antonio  de  Chalanco,  Francis- 
,,  co  Florentine,  Lucide  de  Comité,  Odone  de  Co- 
„  lumna  ,  Landulpho  Barenfi  ,  Ludovico  de  Flisco  , 
„  Raynaido  de  Branchaliis,  Amadeo  Salutiarum ,  Dia- 
,,  conis  Cardinalibus. 

Et  fuit  decantatum  Officium  Milfœ  de  Spiritu  Sanc- 
to  per  Dominum  Patriarcham  Antiochenum.  Quo 
complète  ,  dicebantur  Litani» ,  &c.  ut  moris  eft. 
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Quibus  peraflis  fuit  fafta  relatio  a  Legatis  &  Nun- 
tiis  miffis  ad  Joamieni  Papam  pcr  orgauum  Domini 
Joannis  Episcopi  Vaurenlîs  ,  queraadmodum  *  Arti- 
culis  &  Attcftationibus  contencis  in  proceflli  Sacri 
Conftantieiilis  Concilii  contra  ipfum  Doniinum  Joan- 
nem  Papam  eidem  exhibiiis ,  offerendo  ex  parte  Con- 
cilii ipfius,  fi  quid  vellet  opponere  ,  quod  libère  poffet. 
Item  intimato  eidem  termine  ad  proferendum  Senten- 
tiam,  quod  respondiflet  verbo,  fe  pro  Dei  Eccielia  & 
ejus  Unione  pliira  fecifle  ,  etiam  antequam  fuiflèt  in 
Papam  affumptus ,  &  aute  di£li  Concilii  Conitantienfis 
inchoationem  ,  in  que  etiam  obtulit  liberam  Papatus 
fui  celîionem.  Et  quod  turpitcr  abinde  recellèrat, 
bene  recognoscebat  :  raaluiiTetque  illa  die  fine  anims 
fus  prxjudicio  mortuus  elfe  ,  qaam  ita  turpiter  reces- 
fiûe  :  quodque  contra  proceffiim  Sacri  Concilii  nul- 
lam  defenfîonem  facere  volebat ,  fed  prout  per  Sche- 
dûlam  fua  manu  fubfcriptam,  datam  Cardinalibus  qui- 
ad  eum  vénérant,  continebatur  ,  vovebat  &  praifentia- 
liter  prom.ittebat  ftare  ,  ac  fe  in  omnibus  conformare 
omni  ordinationi,  declarationi  &  determinationi  diîhi 
Sacri  Concilii  ,  ac  infuper  oinnimodum  proceflum 
per  idem  Concilium  contra  eumdem  habitum  ratifica- 
bat,  alferens  quod  non  aliter  voluit  prïîdicbis  Articulis 
respondere,  affirmans  Concilium  Conrtantienfe  Sanc- 
tillîmum  effe,  errareque  non  polie  ,  ac  Concilii  Pifani 
continuativum  :  &  quod  ipfi  Sacro  Conftantienfi  Con- 
cilio  nunquam  contradicere  vellet ,  etiam  R  in  Bono- 
nia  aut  alias  quovis  loco  fibi  magis  accepto  perfonali- 
ter  jam  effet  cum  id  fibi  minus  non  effet,  quara  publi- 
ée fateri  fe  in  Papatu  nuUam  jus  habere.  De  Senten- 
tia  autem  ferenda,  quod  fumrrie  fibi  placeret,  ut  quam 
cito  lata  foret ,  eidem  referretur ,  quam  omni  reveren- 
tia,  etiam  cum  bireti  fui  depofitione  reciperet,  &  eam, 
quantum  in  fe  foret ,  confirmaret  ,  ratificaret ,  appro- 
baret  &  emologaret ,  prout  diâum  proceffum ,  ac  om- 
nia  contra  ipfum  in  Concilio  gefta ,  ex  tune  ratificabat, 
approbabat  &  conlîrmabat ,  promittebatque  contra  ea 
fe  aliquo  proceffu  temporis  non  venire.  Prsdida  rela- 
tione  compléta  ,  Reverendus  Pater  Dominus  Episco- 
pus  Atrebatenfis  legebat  Sententiam  diffinitivam  contra 
Joannem  Papam  XXIII.  ac  Conftitutioues  quasdam , 
quarum  tenores  fequuntur  hoc  modo. 


Poji  aijus  qiiidem  Officii  Mijf.e  peraâmiem  /«t-r/i»* 
leéi<e  (^  diélie  Litania  cum  ja*ru<;a,  Exaudi  nos,  Domi- 
ne, is'c.  more  folito  cum  Evaiigclio  ,     Nunc  Judicium 
efi:  Mundi,nunc  Princeps  hujus  Mundi  ejicietur  forai 
ceterisijuc  Collcéiis  ac  Orationibus  ^  Hymni,  Veni  Crea- 
tor Spiritiis.     Quibus  habitis^  inflante  Magtjlro  lri^>;r:co 
de  Piro  Promotore  £5"  Procuratore  frxdiàa ,    Revere.id} 
Patres  ac  bonorabiles  ^  frovidi  Dor/iini  Joanues  Eb'is- 
copiis  Vanrenfis ,  Andréas  eleétiis  Poznanienfis  ,    Gaspur 
Âbbas  Perufinus ,  'Thomas  Abbas  Monaflerii  Sanétce  M.i- 
ru£  extra  muros  Eboraci  j     J acabits  Rhod'mi  de  Jamiâ  ^ 
Thomas  Polton  Sedis  ApoftoUca  Protonotarms,  Ma£ijler 
Joannes  Giiiardi  ^  Wilhelmtis  Porcell  Notarii^  Legatl 
k^  Nuntii  mijfi  heri  fer  Sacram    Synodttm  ;    \d  Ter- 
ram  Cellis,  ubijoannes  Papa  XXIII.  exlflebat ,   per 
os  Domini  Joannis  Episcopi  Vaurenfis  fncdiili  ,    Jibique 
ex  farte ^pjiiis  Synodi  intimarunt ,  qf.alitcr  terminas  ai 
fereadHimfiententiara  fuijfet  frorogatus  in  diera  fr,cfc^j;:}n 
propterTenevolam  ejus  resfonfwnem,  de  non  apfellunda 
fcd  eam  acceptando ,  isf  eam  apfrobare  velle  :  i^  ex  hoc 
mota  dida  Sanéîa  Synodus  Jîve  Concilium  ,     attcndaido 
honorem  ejus  in  hnjusmodi  fronuntiatione  ,    vellent  limi- 
tare  (ff  mitigare  verba  Sententi^.     Eo  non  obftante  ,    fi 
vellet  opponere  ^  defendere  caufam  fuam  contra  dictam 
Sententiam  ,  foffet  l^  deberet  fibi  dari  tempns  l^  hora 
atque  locus  fro  fua  defenfione.     Qui  Joannes  Papa  iffis 
Nuntiis  respondebat  ,     quod  non  vellet  vidcre  neqne  at~ 
tejiationes,  neque  procefftis ,  nec  quidquam  opponere  five 
excifere ,  fied  eam  affrobare  velle  ^  acceptare.     Et  ex 
tune  acceptavit,  afprobavit  £3'  placuit ,    qtwd  Concilium 
ferret  Sententiam,dicens  quodjciret  Concilium  in  hoc  errare 
non  pojfe  :  y  laia  hujusmodi  Sententia  ,  obtulit  fie  fara- 
tnm  ad  fiubfcribendum  eamdem.     Et  ulterins  dixerunt 
quod  diéia  Sententia   deberet  ferri   die  Lunie  proxima. 
Sed  ex  quo  materia  pro  tune  non  erat  farata ,  tdcirco  de 
Mandata  Concilii  intimarunt  fibi  diBam  prorogatiunem  : 
de  quibus  reddidit  fe  idem  'Joannes  contentum  ,     rcra- 
tiando  ipfis  Nuntiis ,  fiupplicans  ut  recummendurent  hono- 
rem y  ftatum  ac  Perfionam  fuam  Domino  Regi  Roma- 
norum  ^  Concilio ,  prout  in  quodam  publico  Inflrumento 
in  notam  recepto  per  diélos  Notarios,  tenoris  infrafcrip- 
ti,  fleaius  continetur. 


Anko 
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Qua  relatione  faéia,  idem  Henricus  de  Piro  Promator 
y  Procurator  fetiit  pronuntiari ,  prout  ^  quemadmo- 
dura  i»  quadam  Papyri  Schedula-,  quant  ibidem  in  fuis  tenebat  manibus  j  earnque  de  verbo  ad  verbum  ferlegebat, 
proteftans ,  petens  C5  dicens ,  M  in  eadem  Schedula  infra  fcripti  tenoris  flenius  continetur.  Petitione  lelîa  ip  data 
Notariis  ibidem,  nomine  Concilii  priefentibus ,  cs"  deinde  toto  Concilio  y  Symdo  mandante ,  Reverendi  Patres  Do- 
mini Joannes  Patriarcha  Antiochenus ,  Martinus  Episcopus  Atrebatenfis  ,  Antonius  Episcopus  C oncordienfis .,  Nico- 
laus  Episcopus  Mersburgenfis ,  Js"  Patricius  Episcopus  Cortagenfis ,  afcenderunt  ambonem ,  in  qtio  Ediita  Concilii  £5' 
Synodi  SanâiC  pradiS^e  legi  ^  publicari  folent.  Et  de  Mandata  Concilii  (j'  ipfius  Synodi  Reverendijfimus  Pater 
Dominus  Episcopus  Atrebatenfis ,  Chrifti  nomine  invocato ,  ^c.  pronuntiavit ,  fe'  legebat  diBam  Sententiam  diffini- 
tivam de  verbo  ad  verbum.,  prout  in  Schedula.,  quam  fuis  tenebat  manibus  ,  infra  fcripti  tenoris .,  plenius  continetur. 
Qua  pronuntiatione  fada ,  ut  prtemittitur ,  Reverendiffimus  in  Chrijlo  Pater  cf  Dominus  Dominus  Joannes  Epis- 
copus Oftienfis  Cardinalis  Vivarienfiis  i^  Priefidens  fropofuitj  quod  fi  aliquis  effet  ibidem  pr^efens,  five  magnus  ,  five 
parvus ,  pauper  aut  dines ,  volens  contradicere  diâte  Sententia  diffinitivie ,  fezt  ejus  pronuntiationi  ,  d.icat  £3'  furgat 
cum  poteftas  libéra  fit  per  didum  Concilii'.m  unicuique  conceffa  ad  dicendam  volnntatem  fuam.  Et  in  cafu  quo  non 
dixerit,  habebilur  pro  confentiente.  Tune  nemine  refpondente  five  loquente  ,  ipfe  Dominus  Episcopus  Ofiienfi.s  ha- 
buit  refpondere  nomine  Collegii  Cardinalium , quod  placer.  Deinde  ipfi  Commifj'arii  in  arnbone ,  fe'  inde  qu'dihet  pro 
Natione  fua,  videlicet  Joannes  Patriarcha  pro  Natione  Gallicana,  Nicolaus  Mersburgenfis  pro  Natione  Germ,inica, 
Antonius  Concordienfis  pro  Natione  Italica,  fe'  Patricius  Cortagenfis  pro  Natione  Anglicana,  responderunt ,  Placet. 
Et  fubfequenter  omnes  ibidem  exi fientes  in  Concilio  fe'  de  Concilio  responderunt  ,  Placet.  S-ibfeque?iter  Dominus 
Franciscus  Cardinalis  Florentinus  levavit  fe ,  fe'  voluit  légère  unam  Schedulara  papyream  :  fuitque  didum  per  om- 
nes,  quod  non  placeret:  ^  fie  fiilutt,  n'thil  legendo.  Deinde  de  Mandato  Concilii' Dominus  Joannes  Arcbiepiscopus 
Rigenfis  Butlam  Papce  portavit,  fe'  pnefentavit  eam  Concilio  tamquam  ejus  cuftos.  Ona  prtej'entata  ,  fût  per  Ma- 
gifirum  Henricum.  de  Piro  Promotorem  petitum ,  an  placeret ,  quod  Dominus  Vice-Cancellarius  ,  tamquam  ad  eum 
fertinens ,  rumpi  faceret  *  arma  Baltaffaris.  Fuit  responfum  quod  ita  ,  fe'  placuit  orànibus,  Qua  Bnlla  recepta , 
five  ferra  quo  Éulla  fabricabatur  ,  fe*  ibidem  in  pnefentia  omnium  per  Èlagiftrtim  Arnoldum.  Aurifabruni  prtcdiBa 
Bulla  fuit  rupta ,  fei'  arma  ipfius  Joannis  deteta.  Et  abfolutus  Dominus  Joannes  Arcbiepiscopus  Rigenfis  ah  ejus 
cufiodia,  ^  fronuntiatus,  quod  fideliter  cuftodivijfet  fe'  pr.fentaffet.  Super  quibus  omnibus  ^  fwgulis  idem  Ma- 
gifter  Henricus  de  Piro  Promator  petiit  fiibi  fier:  nomine  quo  fufra ,  fe'  didus  Dominus  Arcbiepiscopus  per  fe ,  nnum 
vel  pluraj  publicura  feu  publica  ,  Inftrumentum  feu  Injtrumenta ,  per  Protonotarios  ibidem. pr.cfentes .,  Notarios  fe" 
Tabelliones,  fe'f.  Pr.ifentibus  ibidem  Illuftribits  Principibus ,  Duce  Ludovico  Èavaritc  ,  Comité  Palatino  Rheni, 
Henrico  Rompait  Duce  Zodanenfi  (a)  de  Silefia^Jaanne  Jacobo  Cornue  Aquiefanenfii  Filio  Marchionis  Montisferrati ,  r^\  g,, 
Comité  Bertholdo  de  Urfinis,  Philippo  Comité  de  Naffabo ,  fe*  AmBafi.atoribus  Rcgum  Polonite  ,  Norvegicc ,  Sue- gmenfî. 
cite,  DaciiC ,  Navarrce  'is'  Cypri ,  fe^  aliis  Chrijli  Fidetibus  iii  numéro  copiofo. 


Suspenfio  futuri  Summi  Pontificis. 

Sacrofanfta  generalis,  &c. 

Quod  non  procedatur  ad  eledion^m  Papie  ,  f.  coniingat 
Sedem  vacare ,  fine  expreffo  confenfu  Concilii. 

Sacrofanâa  generalis  Conftantienfis  Synodus  Eccle- 
fiam  Catholicam  reprœfentans ,  ad  extirpationem  pra;- 
fcntis  Schismatis  &  errorum ,  Ecclefixque  rcformatio- 
ncm  in  capite  &  in  membris  faciendam  ,  in  Spiritu 
Sandto  légitime  congtegata ,  ad  facilius  &  liberius  & 
ToM.   II.  Pakt.  II. 


utilius  Unionem  Ecclefiœ  confequendam  ,  pronuntiat, 
decernit,  ftatuit  &  ordinat,  ut  W  coniingat  Sedem  A- 
poftolicam  quovis  modo  vacare ,  in  prima  îllius  vaca- 
tione  ad  eleàionem  futuri  Surami  Pontificis  nullo  mo- 
do procedatur  fine  deliberatione  &  confenfu  hujus  Sa- 
cri generalis  Concilii  Confl:antienfis.  Et  fi  contr.arium 
fieret ,  fit  ipfo  fafto  irritura  &  inane  auftoritate  diâi 
Sacri  Concilii.  Nullusque  eleftum  contra  hoc  Decre- 
tum  in  Papam  recipiat,  nec  illi  ,  ut  Papx,  quomodo- 
Hbct  adhocreat  ;  vel  obediat  fub  pxna  fautorix  diâi 
Schismatis  &  malediâionis  œternse  :  punianturquc  hoc 
cafu  eligentes  &  eleSus  ,  fi  confentiat ,  ac  illi  adhx- 
F  rentes , 


4t 


CORPS     DIPLOMATIdUE 


A  j.  ,_   rentes,  pcnis  pcr  hoc  Sacrum  Concilium  ordiiiandis.  j  facto  irritum  &  inane.   Nullusquc  cujuscumquc  Jigni-    A»,^_ 

Suspenditque  di£la  Sanâa  Synodus  pio  boiio  Unionis     tatis  vel  prsemin-.-ntix ,  etiamii  Impcriali,  Reg3li,Car-   "NNO 
141 7.    Ecclelîa;,  omnia  jura  politiva,  etiam  in  Conciliis  ge-      j-   -■  ,„..-,■.■     . 

neralibus  édita  ,     &  ipfotum  Sratuta  ,  Otdinationcs , 

Conftitutiones  &  Confuetudiiies,  Privilégia  quibuscum- 

que  conceflà,  &  pxnas  contra  quoscunique   éditas,  in 

quantum  efFeClum  diâi  Uecteti  impedire  poflent  quo- 

quo  modo. 


Ssxteat'ia  dijfinitiva  coyilira  'Joannem  Vapam  vigefi- 
mum  tervttm.  [RaynalDi  Contin.  Annal.  C^- 
SARis  Baron II  Tom.  XVII.  Anno  ^if.  ] 

Innomme  Sayiâa  cs"  Individus  T'rmitatb ,  Patris,  ^ 
Filii,  i3'  Spiritus  Saxéii,  Amen. 

Sacrofanâa  genetalis  Synodus  Conftantienfis  in  Spi- 
ritu  Sanâo  légitime  congregata  ,  univerfale|j|  Eccle- 
(iam  reptasfentans  ,  invocato  Chrifti  nomine,  folum 
Deum  pras  oculis  habens  ,  vifis  Articulis  in  hac  caula 
contra  Dominura  Joannem  Papam  XXIII.  formatis 
&  oblatis ,  ac  probationibus  eorumdem  faflis,  ejusdem 
fubmiffione  fpontanea  ,  una  cum  toto  procelTu  hujus 
caufe,  habita  matura  deliberatione  fuper  eisdem  ,  per 
hanc  Sententiam  diffinitivam,  quam  fert  in  hisScriptis, 
pronuntrat,  decernit  &  déclarât  ,  receflum  per  prœfa- 
tum  Dominum  Joannem  Papam  XXIII.  ab  hac  Civi- 
tate  Conftantienfi  ,  &  diâo  Sacro  Conltantienli  Con- 
cilio  generali,  clandeftine  &  de  noue  ,  hora  fuspeâa, 
in  habitu  diffimulato  &  indecenti  faélum ,  fuifle  &  elle 
îllicitum,  Ecclelia;  Dei  &  di£lo  Concilio  notoriefcan- 
dalofum,  Pacis  &  Unionis  ipfius  Ecclelix  turbativum 
&  impeditivum  ,  Schismatis  inveterati  nutritivum,  a 
veto,  promiflîone  &  juramento  per  ipfum  Dominum 
Joannem  Papam  Deo  &  Ecclefis  &  huic  Sacro  Con- 
cilio prxftitis  deviativum  ;  ipfumque  Dominum  Joan- 
nem Simoniacum  notorium  ,  bonorumque  &  Jurium 
nedum  Romanœ,  fed  aliarum  Ecclefiarum  plurium,& 
aliorum  locorum  piorum  dilapidatorem  notorium,  ma- 
lumque  fpiritualium  &  temporalium  Ecclelia  adminis- 
tratorem  &  dispenfatotem  fuifle  &  efle,  fuis  deteftabi- 
libus  ,  inhoneftis  vita  &  moribus  Ecclefiam  Dei  & 
Populum  Chrillianum  notorie  fcandalizantem  ante  ejus 
affumptionem  ad  Papaium  ,  &  poft  usqiie  ad  ifta  tem- 
pora  :  ipfumque  per  prEsmilIa  Ecclefiam  Dei  &  Popu- 
lum Chriflianorum  notorie  fcandalizalle  &  fcandaliza- 
re,  pollque  monitiones  débitas  &  caritativas  iteraiis  & 
crebris  vicibus  cidem  fadas  ,  in  prsmiffis  malis  &  ar- 
rogantia  pertinaciter  perleveralfe  ,  feque  ex  hoc  noto- 
rie incorrigibilem  reddidilfe  ,  ipfumque  propter  prœ- 
iri.ifl"a  &  alia  crimina  &  proceflli  dittœ  caufœ  contra 
eum  dednâa,  &  contenta,  tamquam  indignum  &  inu- 
tilem  &  damnofum  a  Papatu  &  omiii  ejus  adininiftra- 
tione  fpiritnnli  &  temp<irali  amovendum  ,  privandum 
&  deponendum  fore.  Et  cum  hoc  diéta  Sanâa  Syno- 
dus amovet  ,  privât  &  deponit ,  univerfos  &  fingulos 
Chrifticolas,  cujuscumque  ftatus,  digaitatis  vel  condi- 
tionis  exiftant  ,  ab  ejus  obedientia  &  fidelitate  &  jura- 
mento abfoiutos  declarando.  Inhibendo  infuper  uni- 
verfis  Chrilli  fidelibus  ,  ne  eumdem  (ut  prœmittitur) 
a  Papatu  fie  depofitum,  de  cetero  in  Papam  nominent. 
aut  illi  tamquam  Papse  adha;reaut  ,  feu  quoquo  modo 
obediant.  Et  nihilominus  ex  certa  fcientia  &  de  pleni- 
tudine  poteftatis  fupplet  di3:a  Sanfta  Synodus  omnes 
&  fingulos  defeiSIus  ,  fi  qui  forfan  in  pra:mifirs  ^  aut 
aliquo  prœmilTorum  intervenerunt  ;  eumque  ad  ftan- 
dum  &  morandum  in  aliquo  bono  loco  &  honefto,  fub 
cufiodia  tuta  Sereniifimi  Principis  Domini  Sigismundi 
Romanorum  &  Hungarias,  &c.  Régis,  &  univerfalis 
Ecclefîœ  Advocati  &  Defenforis  devotiflrmi  nomine 
diâi  Sacri  genetalis  Cpncilii  ,  quamdiu  diélo  Sacro 
Concilio  generali  pro  bono  Unionis  Ecclcfiœ  Dei  vi- 
debitur  condemnandum  fore,  &  eadem  Sententia  con- 
demnat.  Alias  veto  pxnas ,  qus  pro  diâis  «minibus 
&  exceffibus  inferri  deberent  juxta  Canonicas  Sanûio- 
nes ,  diâum  Concilium  arbitrio  fuo  refervat  dcclaran- 
das  &  infligendas  ,  fecundum  quod  rigor  Juftiiis,  vel 
mifericordiae  ratio  fuadebit. 

Quod  neuter  coutendextium  reeligatnr  in  Papam. 

Item  ftatuit,  decernit  &  ordinat  diâa  Sanâa  Syno- 
dus pro  bono  Unionis  Eccicfia:  Dei  ,  quod  nullo  un- 
quam  tempore  rceligatur  in  Papam  Dominus  Baltafar 
Cofla,  nuper  Joannes  Papa  vigelimus  tertius,  nec  An- 
gélus de  Corario,  Grcgorius  duodecimus  ,  nec  Petrus 
de  Luna,  Bcnediâus  decimus  tertius, in  fuis  Obedien- 
tiis  fie  nominati.    Et  li  contratium  fieret ,  id  fît  ipfo 


dinalatus,  vcl_Ponti.<icali  dignitate  prxfulgeat ,  eis  vel  141c, 
eorum  alteri  contra  hoc  Decretum  ullo  unquam  tem-  '  '* 
pore  obcdiat  ,  feu  adhaereat  ,  fub  pxna  fautotix  didi 
Schismatis  &  maledidionis  xternx  ;  ad  quas  contra 
prœfumptorcs ,  fi  qui  in  pollerum  fuctint ,  etiam  cum 
invocatione  auxilii  brachii  Ixcularis,  &  alias  rigide  pro- 
ccdatur.  Datum  Conftanfue  Provincix  Mogumnen- 
lis  ,  in  Scllione  publica  in  majori  Ecclefia  foleiuiiter 
celebrata  ,  die  Mcrcurii  vigelima  nona  menfis  Waji, 
Anno  Domini  141^.  Inditlione  VIII. 

Pro  yudicibus ,  jnod  voccntur  Priclaù  abfentes. 

Item  decernit  diâa  Sanfla  Synodus,  quod  quatuor 
générales  Judices  deputati  debeant  vocare  Prailatos  ab- 
fentes  ad  Synodum  ,  &  punire  non  venientes  ,  prout 
eis  de  Jure  &  fecundum  Dcijm  videbitur  expeditc. 
Datum,  &c. 

hiftramemum  Ratificationis  Sentcnt'uc  fiiftie  per  Domi- 
num Baltajfarcm  otira  Papam,   in  Villa  de 
Cellis  Confiantienps  Diœcejis. 

In  Nomine  Domini,  Amen. 

„  Per  hoc  prœfens  publicum  Inftruméntum  cunc- 
„  tis  pateat  evidentet  ,  quod  Anno  a  Nativitate  ejus- 
„  demi4i5-.  die  Veneris,ultima  menlis  Maji,Indiâio- 
„  ne  oâava,  circa  horam  duodecimam  in  locodeCel- 
„  lis  Confiantienfis  Diœcefis,  in  domo  habitationis  Re- 
„  verendiflîmi  in  Chrifto  Patris  &  Domini ,  Domini 
„  Baltaffaris  Coflia:  nuper  Joannis  Papx  vigefimi  tertii 
„  nuncupati,  in  Caméra  iplius  Baltaliaris,  prccfcntibus 
„  infta  fcriptis  Reverendis  Patribus  ,  Dominis  Jacobo 
„  Rhodini  de  Janua,  &  Thoma  Polton  de  Anglia,  Se- 
„  dis  Apofiiûh'ca;  Protonotariis  ,  aliisque  Notariis  Pu- 
„  blicis  &  etiam  infra  fcriptis  Tcfiibus  ad  inferius  reci- 
„  tara  vocatis  &  rogatis ,  Reverendi  in  Chrillo  Patres 
„  Domini  Joannes  Vaurenfi^  Episcopus,Gaspar  Sanc- 
„  ti  Joannis  Eremitâ  de  Perufio,  Decretoruin  Doâo- 
„  res,  &  Thomas  Sanfla:  Marix  extra  muros  Ebora- 
,,  cenfes,  Monafteriorum  Abbatcs  perfonjilitcr  exillcn- 
„  tes  in  pra;fentla  diâi  Domini  Baltaffuîs  pridie  Joan- 
„  nis  Papae vigefimi  tertii  nuncupati,  per  organum didi 
„  Domini  Vaurenfis  Episcopi,  ex  parte  Sacri  genetalis 
„  Conftantienlis  Concilii  fibi  fignificabant  &  intima- 
,,  bant  diffinitivam  Sententiam  dcpofitionis  a  Papatu 
„  contra  eum  die  Mercurii  ultimo  pra:terito  ,  fcilicet 
„  vigelimo  nono  prsefentis  menlis  Maji  ,  per  didum 
„  générale  Concilium  in  Seflione  publica  latam  &  pu- 
„  blicatam  fui/fe:  quam  quidem  Sententiam  ibidefn  (îbi 
„  in  Scriptis  exhibuerUnt,  &  realitcr  tradidetunt  ad  fi- 
„  nem  ,  quod  ea  plenius  intcllefla,  dicciet  declataret- 
„  que,  an  eidem  Sententia;,  eam  approbando,acquies- 
„  cere,  feu  eidem  fe  in  aliquo  opponere  ,  vel  contra- 
„  dicere  vellet.  Qui  quidem  Dominus  Bal  taifar  ipfarit 
,,  Sententiam  fibi  traditam  per  feipfum  ad  partem  legît. 
„  Et  deinde  ad  respondendum  eisdem  Prxiatis  fuper 
„  prœmiflîs  per  eos  propofitis,  fpatium  &  temporis  in- 
„  tervallum  habere  voluit,  ut  fuper  eadem  Sententia  & 
„  petitis  deliberaret.  Qui  quidem  Prslati  de  hoc  con- 
„  tenti,  dixerunt  eos  habita  deliberatione  hujusmodi  ad 
„  fuum  beneplacitum  ,  ad  ipfum  redire  velle  ,  fuam 
,,  responfionem  in  prœmiflls  audlturi.  Et  fie  ab  ejus 
„  prasfentia  pro  tune  receflerunt.  Et  deinde  eadem  die 
„  &  circa  horam  fecundam  poil  meridiem ,  iidem  Do- 
„  mini  Prœlati  ex  parte  didi  Donmii  Baltaliaris ,  &  ad 
„  ejus  prœfentiam  pto  audienda  responfione  in  primis- 
„  fis  vocati,  ad  cum  perfonaliter  acceflèrunt.  Quibus 
„  cum  fupradidis  Protonotariis  ,  Notariis  &  Tefiibus 
„  in  ejus  prxlentia  confiitutis,  respoudcndo  di.\it,quod 
„  fuper  dièla  Sententia  per  eum  vi{a,lcda,  bene  con- 
„  cepta  ,  ac  plenius  intelleda  deliberaverat ,  &  ideo 
„  quantum  poterat-,  &  in  éo  état  ,  eamdem  Senteti- 
„  tiam,  cujus  ténor  eft  talis:  In  nomine  Sanâx  ^  /»- 
„  dividu.c  'Trinitatis ,  Amen.  &c.  Ut  fupra,  prOUt  per 
„  didum  Sacrum  Concilium  lata,  &  ab  ipfo  Concilio 
„  procefiferat  &  didata  erat  ,  ex  fua  certa  fcientia  ap- 
„  probabat,  ratificabat  &  emologabat,  ac  eidem  pro- 
„  cellui  contra  eum  ad  ejus  depofitionem  per  Concilium 
,,  fadam,  acquiescebat  6e  confentiebat.  Apponcndo- 
„  que  manus  ad  pedus  ejus,  allcrtione  libéra  affirma- 
„  bat  ,  jurans  corporaliter  fuo  proprio  motu  ,  quod 
„  nunquam  contra  eamdem  Sententiam  contra  ipfum 
,,  'i\z,  ut  prxmittitur,  latam  quidquam  opponere,  nec 
„  contra  eam  reclamare  publiée  vel  occulte,  aut  ab  e» 

„  appel- 


DU    DROIT    DES     GENS. 


AnNO  "  appellafe  vellet,  feu  fuper  Papatu  *  quandocumque 
■'^  „  controverliam  opponere  ;  nec  alio  unquam  tempore 

141  Ç.  „  de  eodem  Papatu  le  quovis  modo  intrumitteret,imb 
eidem  Papatui  c5c  Juri  ,  fi  quod  in  eodem  fibi  quali- 
tercumque  compctierat ,  feu,  fi  quod  fibi  nunc  in  eo- 
dem competebat,  pure,  fimpliciter  &  abfolute,  li- 
bereque  &  fponte  cedebat  &  renuntiabar.  Et  ibidem 
omni  modo,  via  &  forma  ,  quibus  melius  potuit, 
refignavit,  celîît  &  renuntiavit  c.vprelîe:  &  in  hujus 
fignum  jam  de  Caméra  fua  Crucem  Papalem  amove- 
ri  fecerat ,  ac  fi  vertes  mutatorias  habiulfet ,  omnia 
&  fiugula  infignia  Papalia,  ficut  dispofueiat  diÛa  die 
Mercurii,  qua  difta  Sententia  fuit  lata,  tune  coram 
Prœlatis  prEdiâis  depofuillet.  Dixitque  quod  nullo 
unquam  tempore  fe  pro  Papa  gereret  feu  nominaret, 
aut  nominari  faceret  :  voluilfetque  quod  ad  ipfum 
Pâpatum  nunquam  fuiflèt  aillimptus  ,  quia  expoft 
nunquam  habifit  bonum  diem.  Et  li  contingeret  ca- 
fus,  quod  in  futurum  reeligeretur,  nunquam  fuum 
prîeberet  atîenfum :  adjiciens  tamen;  quod  fi  aliqua 
Perfona  fingularis  poil  jam  faâa  prœmilFa  ,  in  fui 
Perfonam  quidquaiTv  ctimiuis  ulterias  objicere  vellet, 
ad  ulteriorem  procelfum  contra  eum  habendum,  feu 
graviorem  pœnam  in  ipfam  infîigendam,  quod  in  hoc 
lèipfum  defendere  vellet  fub  ditti  Concilii  generalis 
proteâione,  quod  pro  fuo  Judice  &  Defenfore  rece- 
pit.  Supplicans  humiliter  ,  quod  in  hoc  &  in  aliis 
Concilium  Sacrum  &  Regia  Serenitas  ipfum  habe- 
rent  fpecialiter  recommilfum  ;  volens  &  requireris 
idem  Dominus  Baltallar  ,  quod  de  omnibus  fuis  & 
fingulis  prEemllfis  fièrent  &  retinerentur  publica  Ins- 
trumenta pro  bono  Unionis  Ecclelis  Sanâœ  Dei, 
ad  perpetuam  rei  memoriam  ,  per  Dominos  Proto- 
notar'os  Sandse  Sedis  Apoftoiica:,  &  alios  Notarios 
Publicos  ibidem  prafentes  :  quod  ad  hoc  vicibus  re- 
petitis  inftantius  requilivit.  Quibus  fie  per  eumdem 
Dominum  Baltaflarem  &  Praslatos  fupra  nominatos 
diûis,  propofitis,  faâis,  geftis,  habitis  &  responfis, 
iidem  Domini  Prsiati  per  organum  diâi  Vaurenfis 
Episcopi  petierunt  &  requifierunt  confici  ,  &  perpé- 
tue retineri  publicum  &  publica  ,  Inftrumentum  &: 
Inftrumenta ,  per  ditlos  Protonotarios  &  Notarios 
Publicos  infra  fcriptos.  Aita  fuerunt  hœc  Anno , 
die,  menfe,  Indiâione,  Loco  &  hora  quibus  fupra, 
prsefentibus  Reverendis  in  Chrifto  Patribus ,  Domi- 
nis  Vitale  Tolonenfi,  &  Friderico  Augudenfi  Epis- 
copis  ,  ac  Venerabilibus  Religiofis  &  circumfpeûis 
Viris  Dominis  &  Fratribus  ,  Eymerico  de  Arciis 
Licentiato  in  Decretis ,  Ptiore  Prioratus  Suaâx  Be- 
nignE  Auguftenfis,  Pantio  (a)  Gaudœ  Baccalaureo  in 
Theologia,  Ordinis  Fratrum  Minorum ,  Begone  de 
Rogerio  in  Decretis  Licentiato  ,  Siftaricenfis  &  Ri- 
genfis  Ecclefiarum  Canoiiico  Officiali  Uticenfi ,  Pe- 
tro  Gajetano  Literarum  Paînitentiaris  Scriptore, 
Canonico  Conferanenfi  ,  Joanne  Gonfalvi  Bacca- 
laureo  in  Decretis,  Archipresbytero  Ecclefiœ  Allen- 
fis ,  Henrico  de  Gravia  Notario  publico  ,  Clcrico 
Leodienfis  Diœcefis,  Teftibus,  &c. 
Quibus  fie  (ut  proemittitur  )  leftis ,  Dominus  Joan- 
nes  Episcopus  Oftienfis  prsfidens  propofuit ,  quod  û 
aliquis  elïèt  ibidem  prxfens ,  dids  Sententitc  diffiniti- 
va;  contradicere  volens  ,  feu  ejus  pronuntiationi ,  fur- 
geret  &  diceret ,  &  in  cafu  quo  non  dixerit ,  habebitur 
talis  pro  confentiente.  Tune  nemine  respondente,  fi- 
ve  loquente,  ipfe  Dominus  Ofiiienfis  habuit  responde- 
re  nomine  CoUegii  Cardinalium,  quod  placer.  Deiude 
îpfi  v'.ommiflFdrii  in  Ambone,  quilibet  pro  Natione  fua, 
videlicet  Joanues  Patriarcha  Amiochenus  pro  Natione 
Gallicana,  Nicolaus  Mersburgenfis  pro  Natione  Ger- 
manica ,  Antonius  Episcopus  Concordienfis  pro  Na- 
tione Italica,&  Patricius  Cortagenfis  pro  Natione  An- 
glicana,  Plaça,  responderunt. 


XXI. 


t.  Juill;  SiGisMUNDi  Romanorum  Régis  Promiffw,  de 
omni  opéra  efficaciter  impendenda.  ,  ne  Concilium 
Conflantienfe  diffolvatur ,  fed  in  fuo  robore  con- 
ferve^ur,  r^  pratigatur  ^  quousque  EleSlio  futuri 
Papafuerit  cdebrata.  ûatum  Conflantia  i.  j?«- 
lii  141  f.     [Coll  ûio  Regia  Concilior.  Tom. 

XXtX.    pag     390        PhILIPPI    L  ABBEI 

Conciliorum  CoUectio  Tom.  XII.  col.  116.] 
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SïGlSMUNDus  Dei  gratta  Romanorum ,  ^c. 
Rex  femper  ÂHguftus. 


Anno 


ToM.^J.  Part.  II. 


>^TOtum  facimus  tenore  prxfentium  quibus  expe- 
-'-^  dit,  univerlis  ad  futuram  rei  memoriam.  Inter 
varias  folicitudines ,  curasque  multipliées  illa  maxime 
nos  urget  anxietas  ,  ne  inter  Domefticos  fidei ,  qui 
Chriftiano  cenfentur  nomine  ,  &  pra:cipue  Ecclelîafti- 
cas  Perfonas,  côntroverfia,  feminante  humani  generis 
inimico,  aliqualiter  oriatur.  Summopere  igitur  pro- 
curandum  efi:,  ut  non  crescant  jurgia  ,  fed  justa  ma- 
giftram  bonorum  omnium  caritatem  ,  quœ  nihil  fapit 
extraneum,  nil  afperum  ,  nil  confufum  ,  imo  propria 
auâoritate  nutrit  concordiam  ,  diffbciata  conjungit, 
inter  Serves  Dei ,  quos  non  oportet  de  bono  propolito 
refilire ,  Pax  &  unanimitas  confervetur.  jïquuni  enini 
eft,  ut  qui  Spiritu  diriguntur,  nulla  feélione  mentium, 
nulla  voluntate  contraria  ,  nulla  novitate  noxia  divi- 
dantur,  ne  inde  discordia  fumât  initium  ,  unde  Pacis 
Fœdera  &  prajcipue  Ecclefis  tranquillitatis  commoda 
debent  fuscipere  incrementum.  Cum  itaque  Sacrolanc- 
ta  Conftantienfis  Synodus  in  Spiritu  Sando  légitime 
congregata  ,  univerfalerti  Ecclefiam  Gatholicam,  Ma- 
trem  noftram  reprsfentans,  pro  bono  Unionis  in  Ec- 
clefia  Sandta  Dei  confequenda  féliciter  laborans  ,  ac 
céleri  (  in  quantum  occurrentium  cafuum  qualitas,  a- 
liarumque  circumftantiarum  neceflltas  ,  &  prsefentium 
temporum  dispofitio  patiuntur)  unici  ,  veri  &  indubi- 
tati  Summi  Pontificis  eledione  favente  Domino  cele- 
branda,  ut  dum  œdificationem  Spiritualis  Patris,  Filii, 
Sponfique  ejusdem  Matris  Sandce  Ecclefîs  votivara 
enititur,  parturientis  partes  experiens  ,  conatus  profe- 
quens ,  &  moleltias  perferens ,  acerbos  dolores  lèntiat 
ad  inftar  illius ,  ut  poft  acceptam  de  antiquo  &  peftife- 
ro  Schismate  vidoriam,  antiqus  felicitatis  amidota  re- 
fumat,  ejusdem  Ecclefice  provifioni  cum  omni  diligen- 
tia  folerter  &  ftudiofe ,  ac  initanter  &  fedulo  fuccurre- 
rc  feflinat.  Verumtamen  cohfultius  idoneum  parietjdi 
tempus  expedat  ,  ne  inconfultx  fiftinanticc  impetu 
partum  prœcipitet  in  abortum.  Sicque  uonnunquami 
occulta  forfan  Dei  dispofitione  pofl:ponendus  eligitur, 
&  poftponitur  prasferendus  ,  prout  his  accidille  diebùs 
ex  humanorum  defeduum  fupponimus  confideratione. 
Cum  inter  cetera  provide  ftatuerit  &  falubriter  ordina- 
verit  ,  quod  hoc  Sacrum  Concilium  non  diflblvatur , 
donec  eledio  hujusmodi  futuri  Summi  Pontificis  fue- 
rit  celebrata  :  Nos  qui  tamquam  Romanœ  Ecclefix  Ad- 
vocatus,  didique  Concilii  Protedor  &  Defenfor  ,  ip- 
fius  RomanÉ  Ecclefîs  celerem  provifionem  totis  prœ- 
cordiis  affedamus ,  &  dida:  Sandi:  Synodi  Statutis  & 
Ordinationibus  colla  noftra  fubmilîmus,  eisdemque  ià 
omnibus  parère  &  intendere  vohimus  &  debemus,'anî- 
mo  deliberato,  ex  certa  fcientia,  tenore  prsfentium  ver- 
bo  Regio  promittimus  &  nos  obligamus  ,quod  omneih 
ad  hoc  operam  efficaciter  impendemus  ,  &,  bona  fide 
curabimus,  ac  quantum  in  nobis  eft  ,  legaliter  facie- 
mus ,  quod  dida  Sanda  Synodus  non  dillblvetur,  fed 
in  liio  robore  confervabitur  ,  manutenebitur  &  prote- 
gctur,  quousque  dida  eledio  largiente  Altiffimo  fué- 
rit  celebrata ,  ac  Spiritus  Paracleti  virtus  ,  alto  fuo  & 
fecreto  confilio  obumbrante  ,  eidem  Sandx  Synodo 
conceflerit  fpiritum  unitatis  ad  felicem  confummatio- 
nem  &  reformationem  Ecclelix  fus  Sanda:.  Prsefen- 
tium  fub  noftrœ  Majefl:atis  Sigilli  appenfione  Teftimo- 
nio  Literarum.  Datum  Conftantis  Anno  Domini 
rnillefimo  quadringentefimo  decimo  quinto,  prima  die 
menfis  Julii,  Regnorum  noftrorum  Anno  Hungarije, 
&c.  vigefimo  nono  ,  Romanorum  Eledionis  quiuto, 
Goronationis  vero  primo. 

XXII. 

Convôcaiio  C#  yiuElorizatio  Concilii  Conftantienjis  4.  Juilli' 
per  JoANNEM  Sti.  Sixti  Preshyterum 
Cardinalem  faUa ,  auEloritate  Papa  G  r  e  g  o- 
R 1 1  XII.  in  Sefftone  XIV.  ejusdem  Concilii 
die  4.  Julii  141  f.  [Colledlio  Conciliorutn 
Regia  Tom.XXIX.  pag.  581.  PniLrp- 
pi  L  ABBEI  Colkâio  Conci).  Tom.  XII. 
pag.  io<î.] 

QUiA  SandifTimus  Dominus  nofter  Dominus  Gre- 
.gorius  Papa  Duodecimus  audivit ,  intellexit ,  at- 
que  multipliciter  eft  informatus  de  celebri  fama  hujus 
Sandse  Congregationis  pro  genetali  Coucilio  Conftarr- 
F  a  tienfi 
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CORPS     DIPLOMATIQUE 


Aiuiun  tienlî  iii  Chrilli  iiomine  congre.sintx ,  idcirco  idem  Do- 
"■  minus   nofber  avidus  Ecdeliartica;  Uuionis  &  Rctbr- 

141  5.  iTwtionis,  &  Extirpationis  Hcereticae  pravitatis ,  Com- 
'  miffionem  fecit ,  prout  in  cjusdem  Litcris  nunc  leétis 
dignoscicur  contineri.  Cujus  quideni  Commiffionis& 
Mandati  vigore  ego  Joannes  miferatione  Divina  Tituli 
Sandi  Sixti  Presbyter  Cardiualis  ,  Ragulinus  vulgaritcr 
nuncupatus,  pro  me  &  Collcgis  mcis  iu  liac  parte  hic 
exiftcntibus  in  nomine  Patris  &  Filii,  &  6piritus  Sandi 
Amen  ,  auftoritate  ipliuiDomiui  noftri  Papx,  quan- 
tum ad  eumdem  fpedat  ,  ut  prœdiéta  Cuicta  Unio, 
Retbrmatio,  &  Hxretica;  pravitatis  extirpatio  ,  Deo 
audore  ,  nieliorcm  fortiantur  eftedum ,  &  ut  fub  di- 
verforum  protcffione  paltorum  dilîldentes  Cliriftiani  in 
Unitate  Sandos  Matris  EccleliE  &  caritatis  vinculo 
conjungantur,  iftud  Sacrum  Concilium  générale  con- 
voco,  &  omnia  per  ipfum  agenda  audoriio  &  coiilîr- 
mo,  juxta  modum  &  tbrmam  ,  prout  in  Literis  Do- 
inini  noftri  nunc  kdis  plenius  continctur. 

XXIII. 

4.  Juill.  ConciUi  Conftantienfis  Decretum  ,  quod  P  e  t  r  u  s 
DE  LuNA,  in  [lia  Obedientia  Papa  B  e  n  e- 
DiCTUS  XII  ï.  per  Procuratores  requirendm 
'fit,  lit  intra  terniinura  prafi>:um,  omni  Jtiri  Pa- 
paiûs ,  nec  non  Titulo  ^  Poffiffioni  renuntiet  £5? 
cedat;  ^od,  ft  non  fecerit ,  pro  notorio  Schis- 
matico  ,  Haretko  ,  Cs"  «  Catbolka  fide  devio , 
declarandui  fit.  Datum  in  Scfftone  XIV.  4. 
Juin  i4if.  [  Conciliorum  Colkftion.  Regise 
Tom.  XXIX.  pag.  400.  Philippi  Lab- 
bei  Colledtio  Concilior.  Tom.  XII.  pag. 
iip.] 

Sacrofanéla  feneralis  Synodus  CouJiaatieKfis ,   ^c. 

/^Um  in  Romana  Ecclefia  dudum  gravis  &  peftilens 
^-'  exorta  fciflura ,  humani  generis  inimico  procuran- 
te, innumerabilia  Cliriftiano  Populo  attulerit  detrimen- 
ta,  quibus  obviandis  ac  pro  redintegratione  fabricœCa- 
tliolicas  quamvis  multa  quœlita  fuerint  remédia  immen- 
fis  laboribus  ,   folicitudinibus  &  expenlis  ,     inter  qus 
prïftantius  &  validius  tuti  pêne  Chriftianitati  dudum, 
&  nuper  etiam  huic  Sacro  Concilie  vifum  iît ,  Ceffio- 
nem  &  Renuntiationem  Papatus  fieri  per  quemlibet  pro 
Papa,  feu  Rnmano  Pontifice  fe  gerentem,  nec  hatte- 
nu':  Ceffio,  feu  Renuntiatio  hujusmodi  fada,  aut  red- 
integratio  ,   aut  Schismatis  extirpatio  fuerit  fubfecuta, 
mifericors  tamen  &  miferator  DominusSponfam  fuam 
Sandam  Ecclefiam  diebus  proximis  refpexit  oculis  pie- 
tatis,  dum  videlicet  in  hac  fanfta  Conftanticnfi  Syno- 
do  prîcter  nounuUa  alla  Sandœ  Unionis  Eccleliae  pra;- 
paranienta,conjnndis  fub  capitc  Chrifto  in  una  Eccle- 
fia daabus ,  videlicet  olim  nuncupati  Joannis ,  &  illius 
qui  dicebatur  Gregorius  Duodecimus,Obedientiis,Mag- 
nilicus  Dominas  Carolus  de  Malateliisjplenifllmum  ad 
hoc  habens  Mandatum,  pro  prœfato  Domino,  qui  di- 
cebatur Gregorius  Duodecimus  ,  ejusque  nomine  om- 
ni Juri,  Titulo  &  Poffeflloni ,  quod,  quem  &  quam, 
vel  li  quod,  quemvel  quam  iiabuit  in  Papatu,  non  li- 
re magno  iplius  Domiui  ,     qui  dicebatur  Gregorius 
Duodecimus ,    laudis  pra:conio  cefferit  ,    renuntiaverit 
expreffe,  realiter  &  cum  cfFedu,  &  relignaverit  iromi- 
ne  pra:didi  Domini  ,   qui  dicebatur  Gregorius  Duode- 
cimus ,     Papatum  &  omne  jus  Papatus  ,  Titulum  & 
Poffeffiouem ,  quod ,  quem  &  quam  habuit  in  Papatu. 
CumquePetrus  de  Luna,  in  fua  Obedientia  Benedidus 
Dccimus  tertius  nuncupatus,  dudum  memoratam  Ces- 
iionis  &  Renuntiationis  Papatus  viam  acceptaverit,eam- 
que  diverlis  promilUonibus  ,  votis  &  juramentis  firma- 
verit,  nec  adhiuc  fecerit,  fed  protelaverit  usque  modo, 
&  prout  fere  toti  Chriftianitati  cft  notorium   &  mani- 
feftum,  Sanda  Synodus  Conftantienfis  fupradida,  ni- 
iiil ,  quantum  in  ea  eft  ,   quod  ad  Sandam  Unionem 
utile  fuerit,  volens  relinquere  improvifum  ,    déclarât, 
flatnit  &  diffinit,  prœfatum  Petrum  de  Luna  ,  ex  fuper 
abuudanti  per  Procuratores  Sacri  Concilii  ad  hoc  fpe- 
cialiter  conftituendos,  loco  &  temporc  opportunis  fo- 
re folemniter  reqiiirendum  ,     ut  infra  fpatium  decem 
dierum  ,    requificionetn  hujusmodi  immédiate  fequen- 
tiura,  omni  Juri  Papatus  ,   quod  fe  pra:tendit  habere, 
nec  non  Titulo  &  poffeflioni  feu  detentioni  ejusdem 
ccdat  &  rejuntiet  totaliter  &  abfolute.     Quod  fi  non 
fecerit, dida  Sanda  Synodus  ipfum  Domiaum  Petrum 


Anno 


ex  nunc  protit  ex  tune,  pronuntiat ,  decernit  &  décla- 
rât ,  fuilfc  &  elfe  notorium  Schismaiicuni  ,  antiqui 
Schismatis  nutritorem,  defcnforem,  fautorem ,  appro-  141 Ç 
batorem,  incorrigibilcm  &  pertinacem  Hxreticum  ,  a  ''  '* 
Catholica  fide  dcvium,  promiffionum,  votorum  &  ju- 
raraentorum  fuoruni  transgrelforem, -&  Ecclefiam Dei 
notorie  fcaiidalixanrem  ,  ik  propterea  omni  honore  & 
Dignitate  etiam  Papali  le  rcddidilfe  indiguum,  ipfum- 
que  per  Sacros  Canones  fore  abjedum  ,  e)edum,  pri- 
vatum  &  prxcifum  ab  omni  Jure  feu  polfeOione  &  de- 
tentionc,  qux  habet  feu  fe  picctcndit  habere  in  Papatu, 
mandando ,  praccipicndo  &  inhibendo  eidem ,  ne  fe  am- 
plius  pro  Romano  Pontifice  gerere  piœfumar,  omni- 
bus Chrifti  fidelibus ,  etiamfi  Impcriali,  Regali,  Car-. 
dinalatus,  Pontificali,  aut  alia  quavis  Eccle'liaftica  vcl 
Sœculari  Dignitate  prxfulgeant,  ne  eidcm  Petro  ,  aut 
cjus  Succeflbribus  in  hac  parte  poftea  obediant,pareaQt 
vcl  intendant,  aut  ausilium  ,  confilium  vel  favoretn 
priftent  uUo  modo,  fed  eum  tamquam  Schismaticum, 
Ecclefiafticx  Unionis  Perturbatorem  &  Hœreticuin 
vitcnt  &  perfequantur  toto  polfe,  bona  fide  ,  realiter 
&  cum  efi^edu.  Et  liuic  Sacro  Concilio  ac  futuro  per 
Dei  gratiam  Romano  Pontifici  eligendo ,  contra  didum 
Petrum,  ejus  Succeflbres  ,  Fautores  atque  fequaces, 
quQs  etiam  dida  Sanda  Synodus  tamquam  Schismati- 
cos  &  Hxrcticos  vult  perfequi  &  haberi ,  alfiftant  fide- 
liter  &  cum  eflî"edu  ,  Invidiffimum  Dominum  Princi- 
pem  Sigismundum  Romanorum  &  Hungariae  &c.  Re- 
gem,  exhortans  fpecialiterôc  requircus,  quatenus  tam- 
quam pius  Ecclefiœ  Advocatus  &  Sacri  Concilii  De- 
fenfor ,  hoc  idem  fe  mox  tune  faiturum  ,  &  fuis  & 
Sacri  Imperii  Subditis  mandaturum  promittere  digne- 
tur,  &  fideliter  obfervare. 

Quo  Capitule  ledo  ,  fuit  refponfum  per  Députâtes 
quatuor  Nationum  ,  placet:  nec  non  per  D.  Oliîenfcm 
nomine  Cellegii  Cardinalium  ,  &  demum  per  Rcgcm 
Romanorum ,^/a(;(7*.  Super  quibus  omnibus  &  fingulis 
Magifter  Henricus  de  Pire , nomine  quo  fupra,  per  fee- 
pe  didos  Notariés  ,  Protonetarios  &  Tabelli'^nes  fibi 
unum  vcl  plura,  &  rot,  quot  fufficiant  ad  di^tuni  fa- 
pientis  ,  petiit  fieri  publicum  feu  publiça  ,  InOrunieu- 
tum  &  Inftrumenta  :  prssfentîbus  ibidem  llliilMbus 
Principibus ,  Comitibus ,  Ambaffiatorîbus  ,  ceterisque 
Nebilibus  Teftibus. 


XXIV. 

Concilii  Conflantienfis  Decretum  ^  quaajjertwy  ^aJ^f.  JuilU, 
qu'lib=t  Tyrannus  poflît  &  di  beat  licite  & 
meritoriè  occidi  per  quemcumque  VaHiilluin 
vel  Subditutn,  non  obftante  quo"unque  jura- 
mento ,  erronea  dechratur  in  fide  £5?  mo^ibus , 
f#  taie  quid  afférentes  ,  Haretici  pronunciantur. 
Confiant  ta  in  Domo  Minorum  Fratrum  j-,  Julii 
i4if.  [Colleét.  Regix  Concilier.  Tom. 
XXIX.  pag.  434.  PhilippiLabbei 
Conciliorum  CoUeftio  Tom.  Xil.  col.  1443 

■pRvECiPUA  folicitudine  volens  hEcSacrefandaSy- 
■^  nedus  ad  extirpationem  etrorum  &  hirefum  in  di- 
verfis  Mundi  partibus  invalescentium  providere,  ficut 
tenetur ,  &  ad  hoc  coUeda  eft  ;  nuper  accepit  ,  quod 
nonnuUœ  aifertioncs  crroneœ  in  fide  &  bonis  moribus, 
ac  multipliciter  fcandalofs,  totiusque  Reipublicse  fta- 
tum  &  ordinem  fubvertere  molientes  ,  dogmatizatae 
funt,  inter  quas  ha:c  alfertio  delata  eft  :  Quilibet  Ty- 
rannus poteft  &  débet  licite  &  meriterie  occidi  per 
quemcumque  ValTallum  fuum  vel  Subditum,  etiam  f)er 
clanculares  infidias,  &  fubtiles  blanditias  vel  adulatio- 
nes,  non  obftante  quocumque  pra:ftito  juramento,  feu 
Cenfœderatione  fadis  cum  eo,  non  expedata  Senten- 
tia  vel  Maudato  Judicis  cujuscumque. 

Adverfus  hune  errerem  fatagens  hxc  Sanda  Syno- 
dus infurgere,  &  ipfum  funditus  toUere ,  prshabita  de- 
liberatione  matura,  déclarât,  decernit  &  diffinit  hujus- 
modi dedrinam  erroneam  effe  in  fide  &  in  meribus , 
ipfamque  tamquam  hœreticam  ,  fcandalofam  ,  &  ad 
fraudes ,  deceptiones ,  mendacia,  proditinnes,  perjuria 
vias  dantem ,  reprobat  &  cendemnat.  Déclarât  infu-  " 
per,  decernit  &  diffinit,  quod  pertinaciter  dodrînam 
hanc  perniciofiffimam  afférentes, funt  Ha;retici,&  tam- 
quam taies  juxta  Canonicas  Sandiones  puniendi. 


XXV. 


DU    DROIT     DES    GENS. 
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XXV. 

g  Août  Huwelicxe  Voorwaarden  tuflchen  J  o  h  a  n  van 
Vranckryck  ende  Vrouwe  J  a  c  o  b  a  ,  in  da- 
te den  6.  Augufto  Hif.  IGroot  Placaat 
Boeck  van  de  H.  M.  Heeren  Statsn  Generaal  der 
Vereenigde  Nederhndm.  "ïom.  II L  pig-  6.  ] 


W^ 


^Y  JoHAN  des  Conincx  Soon  van  Vranckrijk , 
by  der  genaden  Godts  Hertoge  van  Toureinen , 
ende  Grave  van  Ponthien,  ende  Jacob  van  Beye- 
REN  des  Hooghgeboren  Vorftes  Hertoge  Willems  van 
Beyeren,  Grave  van  Henegouwe,  van  Hollandt,  ende 
van  Zeelandt,  ons  liefs  gewaerdich  Heere  :  Allen  den 
geneii  die  defe  Letteren  fullen  iîen  of  horen  lefen , 
ontbieden  wy  onfe  groete,  alfoo  als  voortijts  by  infet 
ende  rade  onfer  liever  Magen  ende  Vrienden  ,  ende 
fonderlinge  ons  liefs  Heeren  des  Conincx  ende  onfer 
Vrouwe  de  Coninginne  van  Vranckrijck  ,  Vader  en 
Moeder  ons  Hertoge  van  Toureinen  vcorfï.  ,  ende 
ons  liefs  Heeren  Hertoghs  Willems  van  Beyeren,  en 
onfer  liever  Vrouwen  Margriete  van  Bourgoingen 
lijnre  liever  Gefellinne,  Vader  ende  Moeder  ons  Ja- 
cobs  van  Beyeren  voornoemt ,  fekere  dadingen  ende 
overdracht  van  Huwelicxe  Voorwaerden  tuflchen  ons 
beyde  gemaeckt  ende  overdragen  zijn,  in  welcken  oa- 
der  andere  Poindlen  gefeyt  is  ende  geordineert,  dat 
wy  oock  nu  coufenteren. 

Waert  dat  wy  Jacob  van  Beyeren  voornoemt,  on- 
fen  lieven  Heere  ende  Vader,  voorfz.  overleefde  ,  foo 
fouden  die  Landen  van  Henegouwe  ,  van  Hollaridt, 
van  Zeelandt  ende  van  Vriellandt,  mit  allen  hoiren 
toebehoren  aen  ons  ende  aen  onfe  Nakomelingen  co- 
men  erffelicken,  alfoo  verre  als  onfe  lieve  Heer  ende 
Vader  voorft.  op  den  dach  fijnre  verfcheydinge  geenen 
Soon  en  lier  wettelickken  gewonnen  ,  geboren  of  on- 
geboren,  om  welcke  faken  ende  reden  voorfz.  dat  ré- 
giment ,  bewint  eu  befittinge  der  Landen  ende  Heer- 
lickheden  voorfz.  oft  alfoo  geviele  als  voorft.  ftaet , 
ons  Hertoge  van  Toreinen  ,  als  Man  ende  Vooght , 
ons  Jacobs  voorfz.  toebelioren  foude,  ende  onfe  Kin- 
deren  erfFelick  ,  alfoo  verre  als  wyfe  by  malkanderen 
kregen.  Ende  want  onfe  lieve  Vader  voorft.  om  redi- 
te gunfte  ende  natuerlicke  liefde  die  iiy  van  fchulden 
heeft  tôt  fijnen  Lande  ende  Luyden  voorft.,  immers 
begerende  ende  willende,datfe  na  fijnre  doot  geregeert 
ende  gehouden  worden  in  fulcken  eeren,  rechten  ende 
goede  gewoonten  ,  als  ons  Voorvaders  die  gehouden 
ende  geregeert  hebben  ,  hy  nu  ter  tijdt  doet  ,  ende 
voortaen  het  meent  te  doen  fijn  leven  langh  ,  daer  hy 
ons  dicken  ende  menichwerven  in  goede  leringe,  wy- 
finge  ende  waringe  toegedaen  ende  ingegeven  heelt , 
om  dat  eerlicken  te  volbrengen  ,  daer  wy  ecnen  goe- 
den  langen  tijt  ons  beraden  op  geuomen  hebben,  ende 
bekennenwel,  dat  fijns  raets,  wijfinge,  leeringe  ende 
begeerten  in  den  faeken  voorft.  ,   ons  ende  onfe  Erf- 

fenamen,  oft  foo  geviele  ,  ende  oock  den  Landen, 
leerlickheyden  ende  Luyden  voorft.,  eerlick  ,  profite- 
lick  ende  redelick  wefen  fullen ,  des  wy  onfen  lieven 
Vader  feer  dancken. 

Soo  doen  wy  cont  allen  Luyden  ,  dat  wy  Johan 
Hertoge  van  Toureynen,  ende  Jacob  van  Beyeren  voor- 
noemt, famentlijck  ende  elck  voor  ons  byfonder,  om 
ons  liefs  Vaders  Hertoge  Willems  van  Beyeren  leerin- 
ge ende  redelicke  begeerte  te  volgen  ende  te  volbren- 
gen, onfen  eenigen  wille  ende  danck  daer  toe  gedaen, 
liebben  gheconfenteert  ende  overdragen  ,  ende  v/illen 
d^talle  faeckcn  en  diiigen  gefchien  die  hier  na  gefchre- 
ven  ende  geordonneert  zijn. 

Inden  eerften,  alfoo  dat  redelicken  is  ende  mogelic- 
ken  is  ,  foo  fel  onfe  lieve  Vader  Hertoge  Willem 
voornoemt ,  geweldigh  Heer  wefen  ende  blyven  der 
Landen  ende  Luyden  van  Henegouwe,  van  HoUandt, 
van  Zeelandt  ende  van  Vrieflandt,  mit  allen  heuren 
toebehoren,  ende  fynen  vryen  wille  daer  mede  doen 
mogen  fijn  leven  lanck  ,  gelijckerwijs  hy  tôt  hier 
toe  gedaen  heeft  ,  fonder  ons  des  te  bewinden  in 
eenigerwijs. 

Ende  oft  gevîel  dat  defe  Landen  voorft.  mit  hoiren 
toebehooren  aiî  ons  komen,  wanneer  dat  fy,  foo  ful- 
len wy  dat  leen  daer  of  ontfangen  ,  ende  verfouckcn 
van  den  genen ,  ende  in  fulken  manieren  aïs  onfe  Va- 
der voornoemt  dede,  of  fchuldigh  was  te  doen,  doen 
hem  de  voorft.  Heerlickheyden  ende  befittinge  daer  of 
inquamen  ,  ende  alfoo  fijn  Voorvaders  voor  fijn  tijdt 

gedaen 


XXV. 


Contrat  de  Mariage  entre  Jean   de  Fran-^^ 
CE,     £5?  Madame  Jaqjjeline   de   Ba- 
vière.    Fait  à  la  Haye,  le  6.  Août  141  f.  f^ 
fDans  le  Grand  Recueil  des  Placards.  Tom.  «^ 
ÏII.  pag.  6.] 

^fOuS  Jean  Fils  du  Roi  de  France,  par  la  grâce 
■^^  de  Dieu  Duc  de  T'oitraine  i^  Comte  de  Ponthien , 
is'  Jaqueline  de  Bavière  Fille  de  Gnillaii- 
me  Duc  de  Bavie're ,  Comte  de  Hainaut ,  de  Hollimde , 
Ss'  de  Ze'lande  ,  nôtre  cher  i^  digne  Père  :  A  tous 
ceux  ijni  ces  préfentes  Lettres  verront  ou  orront  ;  Siz- 
lut.  Comme  par  Pavis  fg*  perj'iiafion  de  nos  chers  Pa- 
rens  is'  Àr/iis  ,  cs"  particulièrement  de  nôtre  cher  Sei- 
gneur le  Roi ,  ct"  de  nôtre  Dame  la  Reine  de  France , 
Père  is'  Mère  de  nous  Duc  de  "Fouraine  fiisdit  ,  i^ 
de  nôtre  cher  Seigneur  le  Duc  Guillaume  de  Bavière , 
ijf  de  nôtre  chère  Dame  Marguerite  de  Bourgogne  fa 
chère  Epoufe  ,  Père  is'  Mère  de  nous  Jaqueline  de 
Bavière  fusdite ,  certaines  conventions  matrimoniales  ont 
ètè  faites  entre  nous  deux  ,  par  lesquelles  il  ejl  dit  i^ 
ordonné ,  entre  autres  chofes ,  fuivant  nôtre  prèfent  con- 
fentement. 


Que  s^il  arrivait  que  nous  Jaqueline  fusdite  ,  furvé- 
cuffions  nôtre  Seigneur  isf  Père  fusdit  ,  nous  ijf  nos 
descendans  fuccederions  aux  Pais  de  Hainaut  ^  de  Hol- 
lande,  de  Ze'lande  is'  de  Frife  avec  leurs  appartenances, 
pourvu  qii^ati  jour  du  décès  de  nôtre  dit  Seigneur  i^ 
Père  ,  il  ne  laiffât  point  de  Fils  légitime ,  pour  laquel- 
le raifon  la  direéiion  isf  poffeffion  des  fusdits  Pais  isf 
Seigneuries ,  le  cas  échéant  comme  dit  ejl,  apartiendroit 
à  nous  Duc  de  Touraine ,  comme  Mari  is'  Fuieur  de 
nous  Jaqueline  fusdite  i^  héréditairement  aux  Enfans 
procréez  de  nous.  Et  comrne  nôtre  cher  Père  fusdit .1  à 
caufe  de  Vaffeéiion  naturelle  qu^il  a  d^obligation  ,  pottr 
fes  Pais  is'  Sujets  ,  délire  c?  veut  qu'après  fa  mort , 
ils  foient  gouvernez  is'  maintenus  en  tel  honneur.,  droits 
is'  louables  coutumes  que  fes  Ancêtres  les  ont  tenus  i^ 
gouvernez  t  is'  comrne  il  Va  fait  lui  même  is'  prétend 
le  faire  ci  après  jusque  s  à  fa  mort.,  nous  ayant  mêmes 
donné  fiuventefois  les  enfeignements  csf  inftruétions  pour 
r imiter  avec  honneur.,  nous  reconnoiffons  ,  que  ces  a- 
vis ,  inftruâions  is'  enfeignemens  à  P  égard  des  fusdites 
chofes ,  feront  honorables  is  profitables ,  pour  nous  is'  nos 
héritiers  Ji  nous  en  avons  ,  i^  mêmes  aux  Pais  ,  Sei- 
gneuries ijf  Sujets  fusdits  ,  dont  nous  remercions  nôtre 
cher  Père, 


Anno 
1415. 


Août. 


Savoir  faifons  donc  à  tous  que  nous  Jean  Duc  de 
Fouraine  j  i^  Jaqueline  de  Bavière  fusdits  ,  conjointe- 
ment isf  chacun  pour  nous  en  particulier ,  £3^  pour  fatis- 
faire  aux  jufies  déjirs  de  nôtre  cher  Père  le  Duc  Guil- 
laume de  Bavière  avons  par  reconnoiffance  ,  confenti  ijf 
propofé  .,is'  voulons  que  toutes  chofes  fe  faffent  félon  qu'el- 
les font  préfentes  is'  ordonnées  ci-après. 


En  premier  lieu ,  ainfi  qu'il  eft  raifonnable  i^  poffible , 
nôtre  cher  Père  le  Duc  Guillaume  fusdit  fera  is'  demeu- 
rera Souverain  des  Pats  is'  Sujets  de  Hainaut ,  de  Hol- 
lande, de  Zélande,  isf  de  Frife  ,  avec  toutes  leurs  dé- 
pendances i^  en  fera  à  Ja  volonté  fa  vie  durant ,  comme 
il  en  a  fait  jusques  à  prefent ,  fans  nous  en  mêler  en  au- 
cune manière. 


Et  s'il  arrivait  que  ces  Pats  isf  leurs  dépendances  nous 
aivin(fent  en  quelque  temps  que  ce  ftit  ,  nous  en  rece- 
vrons les  hommages  de  ceux  ,  is'  en  la  même  manière 
qtie  nôtre  Père  fusdit ,  faifoit  au  était  obligé  de  faire,  lors 
que  les  fusdites  Seigneuries  i^  poffeffion  s  lui  écheitrent, 
isf  comme  fes  Ancêtres  avant  lui  ont  fait ,   isf  de  nuls 
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gedaen  hebben ,  ende  van  gène  andere  Heeren  in  geen- 
re  andere  manieren. 

Item  ,  foo  fuUen  wy  defe  drie  Landen  voorfz.  al- 
toos  te  l'amen  houden, fonder  die  te  delen  of  van  mal- 
kanderen  te  fchcydcn ,  allbo  als  die  vooitijdts  belooft 
ende  befegelt  is  gewecft  van  ons  liets  Vaders  Voorva- 
deren ,  ende  ooclc  van  hem  ende  van  fommige  goede 
Stcden.  Ende  ot  wyKindercn  by  maUvandcrcn  kreeen, 
fo  lullen  die  voorfz.  drie  Landen  toebehi)ren,  na  Erf- 
recht,  onfen  outlkn  Sonn,  of  onfe  outfte  Dochter, 
of  wy  genen  Soon  en  haddcn. 

Item  ,  om  defe  vooffz.  Landen  te  beter  regieren, 
foo  fullen  wy  hem  houden  ende  doen  houden  aile  hoir 
Rechten  ende  Hantveflen,  Vryheden,ende  oock  hare 
goede  gewoonten  ende  redelick  herkomen,  fonder  daer 
jegens  tefpreecken,  of  die  te  ontdoen  in  eeniger  nia- 
ten,  ende  fuUcn  geordineert  worden  ,  gehouden  ende 
bekleet  mit  Officien  ende  Dienften  ,  in  fuicker  maten 
foo  fy  voortijts  geweeft  hebben  ende  noch  zijn,  fonder 
eenige  nieuwe  gewoonten  daer  in  te  brengen  ;  ende 
fullen  in  onfen  Rade  dienll-luyden  fetten  van  de  beften 
ende  nutften  die  wy  vinden  fullen  mogen,  ende  gebo- 
ren  fullen  wefen  van  den  voorfz.  Landen,  en  gcene 
Vreemden. 

Item,  defe  voorfz.  Punflen  ende  elck  by  fonder,  en- 
de oock  dat  wy  jegenwoordelick  beloven  ,  fullen  wy 
noch  loven  ende  teeftelick  ende  openbaerlick  fweeren 
ende  confirmeren,foo  wanneer  wy  inden  voorfz. Lan- 
den ontfangen  fullen  worden,  inde  goede  Steden  en- 
de Dorpen  daer  't  gewonelick  is ,  of  daer  wy  fchul- 
digh  zijn  tedoen,  alfoo  onfe  lieve  Vader  voornoemt , 
ende  fyne  Voorvaders  voor  hem,gedaen  hebben ,  ende 
daer  of  onfe  befegelde  Brieven  overgegeven  ,  over  al 
daer  men't  van  ons  begeren  fal  ende  behoorlick  is. 

Item,  foo  hebben  wy  gelooft  ende  geloven  wette- 
lick  ,  ende  in  goeden  troùwen  volkomelick  te  houden 
ende  te  doen  houden  aile  giften  ende  bcwylinge,  erf- 
felick  ende  lijfFelick,  die  onfe  lieve  Moeder  Vrouwe 
Margrietevan  Bourgonge  voornoemt  gemaeckt  zijn, 
ofgemaeckt  fullen  wefen  alsmen  ons  ontfanckt,  van 
onfen  lieven  Vader  voorfz.  of  van  fynen  Voorvaderen, 
alfoo  wel  in  heuren  Huwelick  of  daer  nae ,  ofte  ande- 
re Perfonen  van  dier  faecke,inden  drie  Landen  voorfz. 
of  eenigh  van  drien,  foo  wanneermen  ons  eenige  Brie- 
ven daer  of  toont  ,  ende  foo  wcs  die  Brieven  daer  of 
inhouden  ,  dat  fullen  wy  doen  vervollen  fonder  ver- 
minderen,  of  eenigh  weder(landigheyt,ende  confirme- 
ren  ende  vefligen  die.felve  Brieven  rechtevoorts  vol- 
komelick ende  geheelick.  Ende  of  wy  hier,  namaels , 
als  wy  in  den  voorfz.  Landen  ontfangen  worden,  of 
voor  of  na ,  van  onfe  lieve  Moeder  ende  van  yemant 
van  horen  wegen  aengefocht  worden  om  andere  con- 
firmatie  ofte  velligheyt  te  hebben  ,  die  heur  weerdich 
ende  profitelick  waren  ,  ende  daer  of  onfe  befegelde 
■  Brieven  te  geven  ende  te  accorderen,  boven  datter  ge- 
daen  is  ,  dat  fullen  wy  heur  doen  fonder  eenigh  we- 
dcrfcggen  ,  inder  bélier  forme  ende  manière  diemen 
daer  in  verficren  mach. 

Ende  desgelijcx  hebben  wy  gelooft  al  ons  liefs  Va- 
ders fchult  te  betalen,  ende  te  houden, ende  gantfche- 
lijck  te  doen  vervallen  fonder  eenich  ofbreeck. 

Aile  giften  ,  verkope,  ende  bewyfinge,  die  onfe  Va- 
der voornoemt  gedacn  hecft,  ende  noch  doen  fel ,  fij- 

nen  Dienaren  ende  Huysgelinne,  ende  andere  Luyden 

die  hy  gratie  ende  heusheyt  heeft  wiUen  doen,  diemen 

mit  goede  befegelde  Brieven  betoonen  mach ,  tôt  wat 

tijden  dat  het  waer  of  wefen  mochte. 

Ende  in  der  felver  maten  foo  willen  wy   houden 

fulcke  giften,  rechten  ende  bewyfinge  als  gedaen  heb- 
ben geweeïl  by  ons  liefs  Ouders  Voorvaderen  in  horen 

tijdt,  voor  goet  ende  van  waerden  gehouden  heeft,en- 

dc  die  felve  Brieven  van  gifte  ende  van  vercope  ende 

bewylinghc,  als  voorfz.  (tact,  contîrmeren  wy  rechte- 

voort  ende  houdenfe  van  waerden  ,   ende  oft  te  doen 

■ware,  foo  fullen  wyfe  noch  confirmercn  ,    aïs  daer 

toe  behoort,  tôt  aire  tijt  als  wijs  verfocht  worden  van 

den  genen  die  het  aengaet,  ofte  van  hoirer  eenich. 
Ende  want  wy  Johan  van  Vranckrijck,  Hertoghe 

van  Toureynen,  ende  Jacub  van  Beycren  voornoemt, 

nu  ter  tijt  tôt  onfen  jaren ,  ende  in  ftate  der  goeder  be- 

keniiiffe  gekomen  Z'jn  ,als  die  geene  die  macht  hebben 

ons  felven  mit  rechte  te  bcvoorwaerdcn  ende  te  ver- 

binden,  foi)  hebben  wy  gelooft  en  geloven  t'famelick, 

ende  elcx  bylonder  ,     aile  defe  voorfz.  Poinâen  ende 

clcx  van  hen  volconielick  te  houden  ende  te  bewaren, 

ende  geheelick  te  volbrengen  van  punâe  te  punâe, 

fonder   eenich   of-breeck   of  wederfeggen  daer  in  te     contredire  cy  après. 

doen,  of  latcQ  gcfchieden,  by  ons  nocii  hier  namaels. 

Ende  I 


autres  Seigneurs  ea  quelque  manie're  que  ce  fait.  Â  VV/> 

Item,  nous  maintiendroits  ces  trois  Pais  fusdits  cort-  14!  Ç; 
joints  ^  fans  les  divifcr  ou  fi'parer  les  uns  des  autres, 
comme  il  a  été  promis  l^  fcetté  ci-deVa»t  par  nos  chers 
Ancêtres  ,  y  auffi  par  quelques  bonnes  Villes.  Et  fi 
nous  avons  des  Enfans  enfemble ,  les  fusdits  Pats  apar- 
tiendront  par  droit  de  Succejfion  à  nôtre  Fils  aine ,  on 
à  notre__  Fille  ainée  fi  nous  n'avons  point  d'Enfant 
mâle. 

Item ,  pour  d'' autant  mieux  gouverner  les  fusdits  Pais, 
nous  maintiendrons  iff  ferons  maintenir  leurs  Droits, 
Privilèges;,  Libériez,  i^  louables  Coàtumes  fans  y  con- 
tredire ,  y  fans  les  enfraindre  en  aucune  manière  ,  i^ 
feront  confervez  isf  re-vctus  des  Offices  Çjf  Services  de  la 
manière  qu'ils  ont  toujours  été  i^  font  encore  ,  fans  y  in- 
troduire aucune  nouvelle  coutume  ,  y  mettrons  en  nôtre 
Confcil  les  gens  ,  les  meilleurs  ijf  les  plus  utiles  qui  fe  ' 
pourront  trouver ,  ^  qui  feront  nez  au  fusdit  Pats  Q 
non  des  Etrangers. 


Itéra ,  les  Points  fusdits  y  chacun  d'iceux  que  «out 
promettons  prefentement  de  confirmer  en  particulier ,  nous 
les  jurerons  ijf  confirmerons  en  public  quand  nous  ferons 
reçus  dans  les  fusdits  Pats  £3°  dans  les  Filles  ^  Bourgs , 
comme  il  efi  accoutumé  ,  ou  aux  lieux  oit  nous  fommes 
obligez  de  le  faire  ,  ainfi  que  nôtre  cher  Père  fusdit  ^ 
fes  Ancêtres  Vont  fait  pour  eux ,  l^  dont  nous  donnerons 
nos  Lettres  fcellècs  par  tout  où  nous  en  ferons  requis  ^ 
comme  il  fera  de  raifon. 

Item ,  nous  avons  promis  ^  promettons  loyalement  Js* 
en  bonne  foi  d'entretenir  parfaitement  cy'  faire  entrete- 
nir toutes  Donations  entre  vifs  ou  à  cxufe  de  mort  faite 
par  nôtre  chère  Mère,  Dame  Marguerite  de  Bourgogne 
fusdite  ou  auront  été  faites  par  nôtre  cher  Père  fusdit 
ou  par  fes  Ancêtres  ,  au  tems  de  nôtre  réception  tant 
pendant  leur  Mariage  que  depuis  ,  ou  bien  par  d'autres 
perfonnes  à  cet  égard,  y  ce  dans  ces  trois  Pais  ou  quel- 
qu'un des  trois ,  lors  qu'on  nous  en  montrera  les  Lettres  , 
Zs"  fatisferons  au  contenu  desdites  Lettres  fans  diminu- 
tion,  ou  oppofition  ,  lesquelles  Lettres  nôiis  confirmons 
parfaitement  isf  entièrement.  Et  au  cas  qu'à  l'avenir 
lors  que  nous  ferons  repus  dans  lesdits  Pais  ,  ou  en  a- 
près ,  nous  foyons  requis  de  nôtre  chère  Mère  ou  de  quel- 
que autre  de  fa  part  d'en  donner  d'autre  confirmation  ou 
ratification  qui  lui  foit  utile  £5"  d'en  accorder  nos  Let- 
tres fcellèes ,  outre  ce  qui  fera  déjà  fait,  nous  le  ferons 
fans  aucune  contradiéiion  en  la  meilleure  forme  ijf  ma- 
nière que  faire  fe  pourra.     ~ 


Et  femblablement  avons  promis  d'aquiter  les  dettes 
de  nôtre  cher  Père  i^  de  les  amortir  tout  à  fait  fans 
y  manquer. 

Item ,  toutes  les  donations ,  ventes ,  Js*  afiignations  que 
nôtre  Père  a  faites  îs"  pourra  faire  encore  à  fes  fervi- 
teurs ,  k^  domefliques  ,  l^  autres  perfonnes  qu'il  aura 
voulu  favorifer  ,  £5'  lesquelles  pourront  être  juftifièes 
par  Lettres  fcellées ,  dattèes  du  jour  qu'elles  auront  été 
faites. 

Et  de  la  même  manière  nous  voulons  entretenir  les 
donations  ,  droits  £5'  afiignations  qui  ont  été  faites  par 
nos  chers  Ancêtres  en  leurs  tems  ,  £3'  les  tiendrons  pour 
bonnes,  ^  même  confirmerons  les  Lettres  de  donations, 
de  ventes  (s'  d' Afiignations ,  £5"  celles  qui  pourroient  en- 
core être  à  faire  comme  il  apartient  ,  en  quelque  tems 
que  nous  en  foyons  requis. 


Et  comme  nous  Jean  de  France  Duc  de  'ïouraine ,  £3* 

Jaqueline  de  Bavière  fusdits ,  fommes  prefentement  par- 
venus en  âge  en  état  de  connoifjance ,  de  même  que  ceux 
qui  ont  pouvoir  de  nous  conj'eillcr  (jf  de  nous  obliger, 
nous  avons  promis  ^  promettons  conjointement  is  cha- 
cun en  particulier ,  de  garder  isf  obj'erver  parfaitement 
tous  les  fusdits  Points  £3'  chacun  d'iceux  en  particu- 
lier ,  y  de  les  accomplir  de  point  en  point  fans  manque- 
ment ni  contradiéiion  aucune ,  ni  d'y  faire  manquer ,  ni 
C'efi  poitrquoy  ,    entant  que  cela 

touche 
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A  Kn  Ende  hier  voor  hebben  wy  ende  elck  van  ons  ,  alfoo 
ANNO  ^^^^g  ^jj  ^^^  ç^^^^  Qijfj.  Erven  na  ons  roert,  of  roereu 
141 Ç.  ma^:h,  gelet  onfe  getrouwe  fekerhedeu  ,  eede  ,  ende 
"  •''  geloven,  in  de  handen  ons  liets  Vaders  voorfz.,  alfo 
wel  voor  hem  als  voor  lijnen  Landen  ende  Luyden, 
en  voor  anders  allen  den  genen  diet  roeren  mocht,  of 
mach,  nu  ter  tijdt  of  hier  namaels,  ende  hebben  daer 
in  verbonden  ,  ende  verbinden  volcomeh'cken  by  wit- 
tachtiger  geloofteniliè  ons  ende  elck  een  van  ons,  ons 
Erfgenamen  ende  Navolgers,  ende  aile  onfe  ende  lioi- 
rc  Goeden,  over  al  w-aer  fy  gelegen  ïijn,  verfakende 
ende  wederroepende  gemeenlicken  ende  byfondcr  aile 
dingen  ,  die  ons  hier  jegens  fouden  mogen  helpen,mit 
recfite  of  mitter  daet,alle  arglift  uytgefcyt  inde  voorfz. 
ftucken.  Ende  hebben  des  t'oirconde  onfen  Segelen 
hier  aen  doen  hangen.  Gegeven  in  den  Hage  de»  fejlen 
dagh  in  AugHfto  tnt  Jaer  ons  Heeren  duyfent  mer  hon- 
dert  en  Z'ijftien: 

XXVÏ. 

XtAoût.  Lettres  Royaux  de  Charles  VI.  Roi  de 
France  faifant  foi  de  la  Paix  jurée  entre  M  fcf 
Jean  Duc  de  Bourgogne  ,  portant  aufft  que 
fionobftant  toutes  autres  Lettres,  il  le  rronnoit 
four  bon  ta  loyal  Parent,  Fajfal  £5?  Sujet.  A 
Paris  le  dernier  jour  d'Août  I4if-  [Jean 
JuvENAL  DES  Ursins,  Hiftoirc  de 
Charles  VI.  Roi  de  France.  Ann.  1415-. 
pag.  joo.] 

CHARLES,  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France, 
A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront , 
Salut.  Comme  pour  plufieurs  confiderations  ,  nous 
fuffions  traiûs  &  advancez  à  grande  affemblée  de  Gens 
d'armes  devant  la  Ville  d'Arras  ,  &  illec  par  devant 
nous  fuifent  venus  de  par  noltre  très-cher  &  tres-amé 
Coufiu  ,  le  Duc  de  Bourgongne,  en  grande  révérence 
&  humih'té,  nos  tres-chers  &  tres-ameî  Coulin&Cou- 
line,  le  Duc  de  Brabant  ,  la  Comteffe  de  Hainaut,  & 
nos  bien-aimez  les  Députez  de  par  les  trois  Eftats  du 
Pays  de  Flandres  ,  ayans  procuration  &  puilFance  de 
noftre-dit  Coulîn  de  Bourgongne  ,  lesquels  nous  ex- 
poferent  les  excufes  ,  &  auffi  les  grande  &  entière  af- 
feàion  &  volonté  qu'il  avoit  envers  nous,  &  nous  fi- 
rent telle  obeyflancei  que  en  fusmes  contens  :  &  dés 
lors  euffions  noftre-dit  Coulin  receu  en  noilre  bonne 
amour  &  bonne  grâce.  Et  avec  ce  ,  ayons  ordonné 
crtre  Paix  entre  tous  nos  Subjets.  Laquelle  Paix  ice- 
îuy  noftre  Coufn  de  Bourgongne  à  folemnelleiiient 
fur  la  vraye  Croix  ,  &  Saincts  Evangiles  de  Dieu  juré, 
&  de  ce  baillé  fes  Lettres  Patentes  fecllées  de  fon 
grand  ôeel.  Sçavoir  faifons  ,  que  iceluy  noftre-dit 
Couiin  de  Bourgongne,  nous  voulons  &  reputons,  & 
voulons  eftre  tenu,  &  réputé'  par  tout  pour  noftre  bon 
&  loyal  Parent  ,  Vaflal  ,  Subjet  ,  &  Bien-veuillant. 
Nonobftant  quelconques  nos  Lettres ,  que  ayons  fait 
publier  au  contraire,  lesquelles  nous  ne  voulons  eftre 
d'aucun  effeâ:  contre  la  teneur  de  ces  prefentes  ,  ny 
prejudicier  à  icelles.  Et  défendons  à  tous  nos  Subjets 
quelconques  par  ces  prefentes  ,  fur  peine  d'encourir 
noftre  indignation,  que  pour  occafion  de  nosdites  Let- 
tres, par  paroles,  Prédications  ,  Sermons  ,  ne  autre- 
ment, ils  ne  difent ,  ny  ne  faflent  aucune  chofe  à  la 
charge  ou  deshonneur  de  noftre-dit  Coufin  de  Bour- 
gongne, en  quelque  manière  que  ce  foir.  Si  donnons 
en  Mandement  à  nos  amez  &  féaux  Confeillers  ,  les 
Gens  tenans  &  qui  tiendront  noftre  Parlement  à  Paris, 
au  Prevoft  de  Paris,  &  à  tous  nos  Senefchaux  ,  Bail- 
lifs ,  Prevofts  ,  &  autres  nos  jufticiers  ,  &  Officiers 
quelconques^  &  leurs  Lieutenans,  &  à  chacun  d'eux, 
li  comme  à  luy  appartiendra  ,  que  contre  ce  que  dit 
el} ,  ils  ne  faffent  ou  fouffrent  aucune  chofe  eftre  fai- 
te: en  puniffant  chacun  endroit  foy  les  Transgrelîeurs, 
de  telle  punition  félon  le  méfait ,  que  ce  foit  exemple 
à  tous  autres  de  eux  en  garder.  Et  en  outre  faffent 
publier  ces  prefentes  par  tout  où  il  appartiendra.  Au 
'l'idimus  desquelles,  fait  fous  Seel  Royal  &  autentique, 
nous  voulons  foy  eftre  adjouftce  comme  à  ce  prefent 
Original.  En  tesmoin  de  ce,  nous  avons  fait  mettre 
noftre  Seel  à  ces  prefentes.  Donné  à  Paris  le  dernier 
jour  d'Aouft,  l'an  de  grâce  mille  quatre  cens  &  quin- 
ze, &  de  noftre  Règne  ,  le  trente-cinquiesme.  Ainfi 
ligné.,  par  le  Roy,  à  la  relation  du  grand  Confeil ,  te- 
nu par  Monfcignïiir  de  Guyenne.    Mauregard. 


MiJ. 


touche  on  peut  toucher  nous  ^  nos  héritages  ,  nous  a-  A  NNO 
•vons  fait  entre  les  mains  de  nôtre  cher  Pe're  tant  pour 
lui  que  pour  fes  Pats  ^  Sujets ,  $3'  pour  toutes  les  au- 
tres chofes  qui  peuvent  on  pouvaient  le  regarder  dés  a- 
prefent  ou  cy  après  nos  affurance  ,  ferment  isf  prornejfe , 
i^  y  avons  obligé  Ç2'  obligeons  entièrement  par  prornejfe 
légitime,  pour  nous,  un  chacun  de  nous  ,  nos  Héritiers 
Defcendd'i'.s  on  chacun  d'iceux  ,  nos  biens  is>  les  leurs, 
en  quelque  endroit  qu'ils  foient  fituez ,  renonçans  à  tou- 
tes chofes  à  ce  contraires  de  droit  ou  de  fait  ,  £5^  fans 
aucune  diffimulation  à  cet  égard.  En  témoin  dequoy 
nous  avons  fait  mettre  nos  Sceaux  à  ces  prefentes. 
Donné  à  la  Haye  le  6.  jour  d'Août  l'an  de  nôtre 
Seigneur  i4ij'. 


XXVII. 

Lettres   Patentes  de  Charles   VÎ.    Roi  ^^  51. Août; 

France ,  par  lesquelles  ,  à  l'exception  d'un  certain 
nombre  de  Perfonnes  y  dénommées  ,  il  accorde 
mie  entière  Abolition  aux  cinq  cens  Perfonnes  qui 
en  avaient  été  exceptées ,  par  là  Païx  conclue  à 
Pontoife  ,  entre  lui  &?  le  Duc  de  Bourgogne. 
A  Paris  le  dernier  jour  d'Août  141  f.  [1  e  a  n 
JuvENAL  DES  Ursins  ,  Hiftoue  de 
Charles  VI.  Roi  de  France.  Ann.  î4if. 
pag.  301.] 

rf^^'HARLES,  &c.  A  tous  ceux ,  &c.  Salut.  Côni- 
^-'  me  nous  ayons  pitié  &  compalfion  des  grandes  op- 
preffions,  pertes,  &  dommages  ,  que  noftre  Peuple  d 
eu  &  fouftenu  au  temps  paflé  ,  à  l'occafion  des  Guer- 
res &  Armées  faites  en  noftre  Royaurhe  ,  voulans  nos 
Subjets  garder i  relever,  &  preferver  d'icelles  oppres- 
fions.  Et  pour  autres  caufes  &  confiderations  à  ce 
nous  mouvans,  ayons  fait,  voulu,  ordonné,  &  com- 
mandé Paix  ferme  &  ftable  en  noftre  Royaume ,  &  en- 
tre nos  Subjets.  Et  avec  ce ,  ayons  fait  &  ordonné 
certaine  abolition  de  ce  qui  a  efté  fait  depuis  la  Paix  de 
Pontoife,  de  laquelle  furent  exceptées  cinq  cens  per- 
fonnes, lesquelles  dévoient  eftre  nommées  dedans  la 
Fefte  de  Sainâ  Jean  Baptifte  ,  dernièrement  paATée. 
Exceptez  aufli  ceux,  qui  par  noftre  Juftice  avoient  efté 
bannis  depuis  le  temps  defllisdit.  Euffions  en  outre 
voulu  ,  que  ceux  qui  avoient  efté  efloignex  de  noftre 
Viile  de  Paris  ,  &  des  autres  Villes  de  noftre  Royau- 
me ,  ou  qui  de  leurs  volontez  s'eftoiént  abfentez  de 
leurs  demeurances  par  fuspeflion ,  demeuna/Tent  efloi- 
gnez  &  abfentez  hors  de  noflrs  Ville  de  Paris ,  &  des 
autres  Villes  &  Lieux,,  dont  ils  avoient  efté  efloignez, 
jusques  à  deux  dns.  Sçavoir  faifons  que  pour  confi- 
deration  de  ce  que  dit  eft,  &  autres  caufes  &  confide- 
rations à  ce  nous  mouvans ,  voulans  eftcndre  noftre  li- 
béralité, au  fait  de  ladite  Abolition,  avons  voulu,  or- 
donné ,  &  oâroyé,  voulons,  ordonnons  ,  &  odro- 
yons  de  noftre  pleine  auâorité  &  puilfaiice  Royalle  par 
ces  prefentes  ,  que  les  cinq  cens  perfonnes  efloignées 
&  bannies,  foyent  compris  en  ladite  Abolition,  &  que 
d'icelle  ils  jouyffent  &  ufent  ,  comme  s'ils  n'euflent 
aucunement  efté  exceptez  de  ladite  Abolition.  Ex- 
ceptez toutefois  Helyon  de  Jacqucville,  &  Robinet  de 
Mailly,  Chevaliers,  Maiftre  Jean  de  Troyes,  Maiftre 
Henry  de  Troyes,  Jean  Parent,  Simon  Caboche,  De- 
nifot  de  Chaumont,  Maiftre  Laurcns  Calot,  Thomas 
le  Goix,  Jean  le  Goix,  Guillaume  le  Goix,  Colin  de 
la  Vallée,  Jean  Bouyn  ,  Maiftre  Guillaume  Barault , 
&  fa  Femme,  Jean  Paumier  ,  Maiftre  Félix  du  Bois, 
Maiftre  Jean  Rapiout,  Maiftre Toulfaint  Barat,  Guil- 
laume Goûte,  Jean  du  Boifauron,  Jean  Errault , Jeail 
Bourdon ,  dit  Rouftfelet ,  Battelier  ,  Guillauirie  Bail- 
let,  David  du  Confeil  ,  Antoine  de  Foreft,  Maiftre 
Nicole  du  Quesnoy,  Jacques  de  Sarcy,  Jean  Maille^ 
Orfèvre,  Jean  de  Roiien,  Fils  de  la  Trippiere  du  Puis 
Noftre-Dame  de  Paris,  Jean  Maiilart ,  Jean  Tillart, 
Procureur  en  Chafteler ,  Jean  de  Saintyon ,  Bciucher , 
Jean  le  Fort ,  Thomas  le  Sueur  ,  Prevoft  de  Sainél  ' 
Denys,  Jacques  le  Sueur,  François  Lorfevre,  Chaus- 
fetier,  Mahiet  Boilealie  ,  Poilfonnier ,  Jean  de  Poli- 
gny,  dit  Chaftelain  ,  Colin  le  Mauvais,  Jean  Pafte, 
Jean  le  Coq,  Jean  le  Clerc  ,  dit  petit  Prevoft,  Tho- 
mas Quillet,  &  Maiftre  Jacques  Cadot,  lesquels  pour 
conllderation  de  plufieurs  excès  par  «ux  commis,  & 

perpc- 
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A  «vir»  P-fp'^T'-'ï,  au  desplailk  de  nous  ,    de  noftre  tres-chere 
/VNNO   ^  t:cs-a:viéc  compagne  la  Reyiie  ,     &  de  noftre  tres- 
Iwil  Ç.  ciie'  &  cres-ame'  Fils  le  Duc  de  Guyenne  ,    Dauphin 
■'"   de  Viennois,  noas  ne  voulons  eftre  compris  en  icelle 
ABolitioa.     En  tesmoin  de  ce  nous  avons  fait  mettre 
noltre  Seel  à  ces  prelentcs.     Donné  à  Paris ,  le  der- 
nier jour  d'Aouft,  l'an  de  grâce  mille  quatre  cens  & 
quinze.    Mauregart. 

XXVIII. 

i6.  Sept.  •£«'«»'«  delÎENRxV.  Rti  d'Angleterre  «  C  h  a  r- 
LES  VI.  Roi  de  France,  qu'il  Komnte  Dauphin 
de  Vienne,  par  laquelle  il  l'appelle  en  Duel  pour 
le  Royaume  de  France.  Donnée  à  Harjleur  le 
16.  Septembre  i4if.  [Rymer,  Fœdera, 
Convcntiones  8fc.  Tom.  IX.  pag.  J13.] 

HE  N  R  y ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  Frei-ace  y 
d'Exgletcrre,  &  Seigneur  d'irland,  a,  Hault-& 
Puiiiànt  Prince,  /■•*  Daulphin  de  l/ierme ^  nôtre  Coufin, 
ainsné  Filz  a  ,  Trespuillànt  Prince  ,  nôtre  Coufin  isf 
Advcrfaire  de  France. 

Corne  en,  pur  la  révérence  de  Dieu, &  pour  efchuir 
l'etRifion  du  Sanc  humain,  nous  avons,  plufours  fois, 
&  par  plufours  voies,  quis  H  ferche  Paix,  &  nulle  n'a- 
vons peu  avoir,  &,noun  obftant  ce,  plus  &  plus  nous 
creift  le  defir  de  la  avoir. 

Et  coiiliderons  bien  que,  par  noT,  Guerres,  s'enfuit 
mort  de^  Homes,  deftrudion  de  Paiis  ,  lamentation 
des  Femmes  &  Enfuis  ,  &  tant  des  mauls  générale- 
ment ,  que  chescun  bon  Chreftien  en  deuft  doloir  & 
avoir  pite  ,  &  nous  especialment  ,  a  qui  celle  matire 
plus  touche, &  metter  peine  &  diligence  a  trouver  tou- 
tes les  voicz,  que  l'om  fceut  ,  a  efchuir  les  mauls  & 
inconi'enieiices  deffusdits,  pour  acquerer  grée  de  Dieu 
&  ioange  du  Monde, 

Et  quant  nous  avons  tout  penfe  &  avife,  nous  fem- 
ble,  conliderant  q'il  a  pieu  a  Dieu  viliter  d'infirmiree 
notre  dit  Coufin  ■vôtre  Père  ,  qu'a  nous  &  a  VOUS  gift 
le  remède. 

Et,  a  fin  que  chascun  pourra  favoir  qu'en  nous  ne 
tiendra,  ne  de  nôtre  part,  nous  vous  offrons  a  mettre 
toute  nôtre  querelle  ,  en  la  grâce  de  Dieu  ,  par  entre 
nôtre  perfonne  &  la  vôtre, 

Et ,  (i  vous  femble  que  vous  ne  le  pourriez  accor- 
der, a  caufe  de  l'interelTe,  que  vous  penfez  nôtre  dit 
Çoulin  vôtre  Père  avoir  ,  nous  vous  déclarons  en  ce 
nôtre  entenci<fn  que,  lî  vous  vulliez  a  ce  entendre,  & 
le  faire  de  fair  ,  il  nous  pleft  bien  fouffrir  que  notre 
dit  Coufin,  a  la  révérence  de  Dieu,  &  qu'il  eft  Perfon- 
ne facree,  ait  &  rejoift  ce  ,  q'il  a  de  prefente  ,  pour 
terme  de  fa  vie,  quoy  que  aviegne,  au  pleilir  deDieu, 
entre  nous  &  vous,  ainfî  come  fera  appointe  entre  fon 
Confeil,  le  notre,  c&  le  votre, 

Par  ainli  que.fi  Dieu  nous  donne  la  Viâorie  ,  que 
la  Coronne  de  France  oue  fes  appourtenances  ,  com- 
me notre  droir,  nous  foit,  incontinent  fanz  difficulté, 
rendue  après  fon  deces , 

Et  a  ce  tous  les  Seigneurs  &  les  Eftatz  du  Roialme 
de  France  obliger  en  manere  ,  comme  ferra  accorde 
par  entre  nous. 

Car  mienlx  nous  vaut,  Coufin  ,ainfi  entre  noz  deux 
Perfonnes  déterminer  celte  Guerre,  a  tous  jours,  que 
de  fouffrir  les  mescreantz  ,  par  my  l'occafion  de  noz 
Guerrez  ,  deftruir  la  Chreftiente  ,  notre  Mère  Sainte 
Esglile  en  divifion  demorer,  le  Peuple  de  Dieu  des- 
truire  l'un  l'autre, 

Et  prirons,  bien  que  vous  avez  fi  grand  defir  de  ce 
efchuir,  &  au  bien  de  Paix  venir,  que  vous  ne  refufe- 
rez  de  fercher  toutes  les  voies  que  pourroient  eftre 
trouvées  pour  venir  a  celle  Pais, 

Et  efpoierons  en  Dieu  que  fi  bonne  voye  fi  courte 
ne  purra  elle  trouvée  come  celle  ferra, 

Et  pour  tant  ,  en  defchargc  de  notre  ame  ,  &  en 
charge  de  la  votre  ,  &  greindz  mauls  s'enfuyent  de- 
furc  en  avant  ,  nous  vous  offrons  ce  que  deffus 
eft  dit, 

Proteftans  toutesfoiz  que  cefte  notre  offre  ,  que 
nous  failons  a  l'onncur  &  crainte  de  Dieu  ,  &  pour 
k-s  caufes  delTus  diâes,  de  notre  propre  motion,  fanz 
ce  que  noz  foialx  Parentz  ,  Confcillers  ,  &  Soubgiz  , 
efteantz  a  prcfent  entour  nous,  aient  ,  en  fi  hault  ma- 
tire, nous  ofez  confciller  ,  ne  puiffe  ,  en  nul  temps 
avenir,  efire  mis  avantdit  ne  allégiez  en  notre  préjudi- 
ce, n'en  préjudice  de  notre  bonn  droit  &  title  ,    que 


nous  avons,  a  prefent,  en  la  Corone deffus  di6le,oue    » 
fes  appourtenances,  ne  le  bonn  droit  &  title  que  nous   ANNO 
avons  a  prefent  as  autres  noz  Terres  &  Heretagies  de    \A\e 
ca  la  Mer,  ne  a  noz  Hoirs  &  Succellburs  ,     fi  cefte      T"    )* 
notre  offre  ne  preigne  plein  acconiplillement  par  effed 
par  entre  nous  &  vous  par  la  manere  deffus  diiftc. 

Donne  foubz  notre  prive  Seal  a  notre  Ville  de  Har- 
flieu  le  xvi.  jour  de  Septembr. 

XXIX. 

Décret um  Concilii  Confiantien/is ,  quod  non  ohftanti-  ij.  Sept, 
bus  Imperatoris  ,  Regum  £#  aliorum  Principum 
Secularium  Salvis  ConduSlibus  Hceat  Judici  corn- 
petenti  fs"  Ecclefiaftico  de  Hcereticis  £«?  ipforum 
D-oUrina  inquirere,  eosdemque  punire.  Confian- 
iia  in  SeJJione  XIX.  die  i.-!,.  Septembris  141  f. 
[Colleâio  Conciliorum  RegiaTons.XXIX. 
pag.471.  Philippi  Labbei  Concilio- 
rum Colle6bio  Tom.  XII.  col.  i6p.] 

"DR -E SENS  SanSa  Synodus  ex  quovis  Salvo  Con- 
■*'  duftu  pcr  Imperatorem,  Reges  &  alios  fcculi  Prin- 
cipes, Hsereticis,  vel  de  hxtefi  diffamatis  ,  putantes 
eosdem  fie  a  fuis  erroribus  revocare  ,  quocumquc  vin- 
culo  fe  adftrinxerint ,  conceffo  ,  nullum  Fidei  Catho- 
licx  vel  Jurisdiâ:ioni  Ecclefiaftico:  prœjudicium  gene- 
rari ,  vel  impedimentum  prxftari  poffe  feu  debere  de* 
clarat,  quo  minus ,  dido  Salvo  Conduâu  non  obftan- 
tc,  liceat  Judici  compétent!  &  Ecclefiaftico,  de  hujus- 
modi  Perfonarum  erroribus  inquirere  ,  &  alias  contra 
eos  débite  procedere  ,  eosdemque  punire  ,  quantuYn 
Juftitia  fuadebit ,  fi  fuos  errores  revocare  pertinaciter 
recufaverint ,  etiam  fi  de  Salvo  Conduiftu  confifi  ,  ad 
Locum  venerint  Judicii ,  alias  non  venturi  :  nec  fie 
promittentem ,  cum  fecerit  quod  in  ipfo  eft ,  ex  hoc  in 
aliquo  remanfiffe  obligatum.  Quo  Statuto  five  Ordi- 
natione  leétis  idem  Statutum  fuit  approbatum  per  Do- 
minos Episcopos  nomine  quatuor  Nationum  ,  ac  Re- 
verendiflîmum  Patrem  Dominum  Cardinalem  Episco- 
pum  Oftienfem  nomine  CoUegii  Cardinalium ,  per  ver- 
bum ,  placét. 

XXX. 

Cenfirmaiio  Conftitutionum  FREDERicrII.  C^- 
faris ,  £#  Caroline  per  Concilium  Conflan- 
tienfe  in  décima  nona  Sejftone,  cum  miiltis  adjec- 
tionibus ,  6f  fub  graviffimis  pœnis  décréta  ,  ad- 
verfus  omnes  Invafores  ,  DiftraUores  ,  Infeuda- 
tores ,  Donatores ,  fs"  Per.mutatores  Bomrum  Ec- 
clefia  vel  Eccleftis  ,  Monafieriis  i^c.  pertinen- 
tium  }  ut  ^  contra  omnes  Seculares  Potcfiates, 
me  non  Confules  Civitatum  qui  Ecclefias  £sf  Ec- 
clefiafticos  colle6lis  £5"  exaBiouibus  aggravare  ni- 
tuntur.  [Conciliorum  Colkftio  Regia  Tom. 
XXIX.  pag.  67,.  Philippi  Labbei 
Conciliorum  CoUeftio  Tom.  X 1 1.  col.  175. 
VoN  DER  Hardï  Magnum  Oecumeni- 
cum  Conftantienfe  Concilium  Tom.  IV.  pag. 
f7j.  GoLDASTi  Conftitutiones  Impéria- 
les Tom.  1 1.  pag.  97.  ] 

SAcROSANCTA  Synodus  Conftantienfis  *  !n  fpe-  »  rpeculatn 
culum  fua;  confiderationis  extollens,  quam  gravis-  ftu. cniids» 
fima  dispendia  Ecclelîa;,  Monaftcria,  Hospitalia,  Xe- '""""" 
nodochia,  &  atia  pia  Loca  ac  Pcrfonx  Ecclefiafiicce  fie 
tempore  Guerrarum  &  lugubris  Schisniatis,  proh  do- 
lor,  caufante  malitia,  &  ambitione  inentium  humana- 
rum ,  ad  talia  divcrfis  coloribus  ,  modis  &  titulis  in- 
hiantium  improbe  ,  haftenus  pertulerint ,  maxime  à 
tempore  felicis  recordationis  Urbaui  Papœ  Sexti  inclu- 
five  citra,  ac  perferant  inceffanter  in  taillis,  colledHs, 
exaâionibus,  occupationibus  ,  invafionibus  ,  detentio- 
nibus,  dirtradionibus  ,  concelTionibus  ,  venditionibus, 
infeudationibus,  cmphyteoticis  &  aliis  locationibus,do- 
nationibus  ,  dimembrationibus  ,  dationibus  ,  permuta- 
tionibus  ,  &  aliis  variis  &  diverfis  alienationibns  Rcg- 
norum  ,  Provinciarum  ,  Comitatuum,  Dominiorum, 
Territoriorum,  Diftriduum  ,  Civitatum,  Callrorum, 
Villarum  &  aliorum  Iocorum,bonorHm,  jurium  etiam 
fpiritualium  ,  ac  Jurisdidionum  ad  Romanam  &  Ec- 
clefias alias,  Monafteria,  Hospitalia,  Xenodochia,  & 

pia 
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AnNO  P'^  Locà,  ac  Perfonas  hujusmodi  communiter  vel  dl- 
vifim  fpeâantium  ,     aliisque  gravaminibus  haâenus  à 

141  f«  diâo  tempore  citra  ,  &  per  ipfum  teinpus  ,  feu  iplb 
tempore  usque  in  prœfentem  diem  ,  practer  feu  contra 
dispolitionein  Jiiris  fcripti  quomodocumque  &  qualiter- 
cunique  impofitis ,  illatis,  fadis ,  feu  prEfumptis,  aut 
actentatis  :  Ac  inteiidens ,  &  cupiens  circa  reformatio- 
nem  immunitatis  Eccleliarum  &  Ecclefiafticarum  Per- 
fonarnm,  ac  recuperationem  bonorum  &  Jurium  fiio- 
rum  diligentisr  intendere;quamvis  dudum  contra  fœcu- 
lares  Potellates,ùec  non  Confules  Civitatum,  ac  alios 
qui  Ecclefias  &  Viros  Ecclcliallicos  talliis,  colledis  & 
exaâionibus  aliis  aggravare  nitebantur  ,  in  Lateranenli 
Concilie  immunitati  Eccklix  provit'um  fuit,  per  quod 
hujûsmodi  prœfumptio  fub  anathematis  diftritlione  pro- 
hibita  fuit,  &  illius  Fautorcs  &  Transgrelfores  Excom- 
municationi  fubjacere  prœcepit  hujusmodi  Concilium  , 
donec  fatisfadionem  earumdem  impenderent  compe- 
tenter,  ac  etiam  Conftitutiones  &  Sententice  ,  qui  à 
talibus  Vel  de  ipforum  mandato  forent  promulgata; , 
inanes  &  irritas  haberentur  ,  nullo  tempore  valitura;. 
Et  ut  nullus  vano  in  lioc  decipcretur  errore  ,  ut  infra 
tempus  fui  Rcgiminis  hujusmodi  anathema  fuftineat , 
quali  pofl:  illud  non  eflet  ad  fatisfaâionem  debitam 
compellendus  ,  decrctum  fuit  in  eodem  Concilio;  & 
îpfum  qui  fatisfacere  recufaret ,  &  Sucçeflbrem  illius, 
niii  fatisfaceret  infra  menfcm ,  mauere ,  debere  Eccle- 
fiaftica  cenfura  conclufum,  donec  fatisl'aceret  compe 


Clericis  &  Perfonis  Ecclefiafticis  Juflitiam  dcnegare  AnNO 
prœfumerent  ,  tertio  requiliti  ,  fuam  Jurisdidionem 
amitterent ,  prout  diifta.  Imperiali  Ediftali  Couftitutione  1 4 1  îi 
plenius  continetur.  Diftusque  Honotius  Conllitutio- 
nem  ipftm  de  conlilio  Fratrum  Sandtœ  Romana:  Ec- 
clefe  Cardinalium,  qui  tune  erant,  auûoritate  Apos- 
tolica  approbans  &  confirmans,  ipfam  mandavit  invio- 
labiliter  obfervari  :  nec  non  Statutarios  &  Scriptores 
praîdiâos  ,  excommunicatos  eadem  audoritate  nun- 
tiari. 

_  Et  deinde  ad  evidentiam  diva  memoricc  Caroli  quar- 
ti,  etiam  Romanorum.  Imperatoris  femper  Augufti  de- 
dudo,  quod  nonnulte  fœculares  Perfons  in Poteftati-  ^— 
bus  &  Officiis  publicis  conftitutîs  ,  videlicet  Duces, 
iVlarchiones ,  Comités  j  &  alii  Domini  temporales,  nec 
non  Confules,  Civitatum,  Oppidorum  ,  Villarum  & 
Locorum  Rcftores ,  in  eorumdem  Provinciis,  Dei  ti- 
moré poftpolito,  Statuta  fi:7gularia  &  iniquas  Ordinatio- 
nes  motu  proprio  &  de  faéto  ,  contra  Perfonas  Eccle- 
(iafticas  ik  Eccleliarum  Libertates,&  harum  Privilégia, 
condiderant  ,  illisque  de  faflo  &  publiée  utebantur 
contra  canonicas  &  légitimas  Sanftiones  :  utpote  quod 
nulla  bona  temporalia  in  vim  &  poteftatem  Ecclefias- 
ticam  transferautur ,  &  ne  Clerici  in  Sacris  conftituti 
ad  agendum  &  teftificandum  in  civilibus  ,  &  maxime 
in  piis  caulis,  aliquatenus  admitterentur,  quodque  ex- 
communicati  Laici  &  publiée  denuntiati  in  Foro  civili 
minime  repellerentur.     Et  infuper  cum  prEdiiEli  Do- 


tenter  ;  cum  etiam  fuccedere  debeat  in  onere  ,  qui  1  mini  temporales,  Confules  &  Redores  per  fœcularem 
fubdituitur  in  honore.  Et  licet  etiam  in  Sacris  Legibus  j  potellatem  res  ac  bona  Clericorum  occuparen:,  arres- 
pro  libertate  &  immunitate  Ecclefiaftica ,  five  Ecclefia-  tarent,  &  oblationeni  Chrifti  fidelibus  minueren't  atque 
rum  &  Ecclefiafticarum  Perfonarum  ,  multa  falubria  ,  reftringerent ,  exadiones  &  rallias  indebitas  de  bonis  & 
&  favorabilia  (latuta  fuerint,  dudum  felicis  recordatio-  '  redditibus  Eccleliarum  exigèrent  &  extorquèrent ,  pos- 
iiis  Honotius  Papa  tcrtius  attente  conliderans,  quod  1  feffiones  Eccleliarum  &  Perfonarum  earumdem  devas- 
quondam  Fridericus  fecundus  olim  Romanorum  Im-  1  tarent  incendiis  &  rapinis ,  Contradlus  inter  Clericos  & 
perator  tune  fub  obedientia  &  devotione  Sanftœ  Ro-  Laicos  faâos  légitimes,  ac  Libros  Civitatum  ,  Cas- 
mana;  Ecclefia  perfiftens,  ad  laudem  ejusdem  Ecclefiœ  !  trorum,  Villarum,  &  aliorum  Locorum  prœdiâorum 
&  Sacri  decus  Romani  Imperii,  cupiens,  ut  expurga-  !  infcribere  &  figillare  recufarent  ,  donataque  &  legatà 
itis  quorumdam  erroribus  ,  &  iniquis  Statutis  penitus  '  ad  fabricas  &  Eccleliarum  ftruduras,  contra  diâorum 
deftitutis,  de  cetero  Eccleli»  &  Ecclefiaftics  Perfonœ  &  proofatorum  voluntatem,  &  aliorum  quorum  intere- 
plena  vigerent  quiète,  &  fecura  libertate  gauderent:  ac  rat,  contra  Juftitiam  ufurpare  prœfumerent,  ac  in  frau- 
pie&jufteattendens,quod  quorumdam  perverforum  ini-  dem  &  odium  Clericorum  de  bonis  Ecclefiee  ,  Rébus 
quitas  adeo  abundaverat,ut non  dubitarent  contra Ecclc-  ,  Clericorum,  qua;  non  caufa  Negotiationis  ,  fed  prd 
■fiafticamDisciplinam&  facrosCanones  Statuta fua  con-  eorum  propriis  ufibus  per  eorum  Terras  &  Dominia 
fingere  adverfusEcclefiafticas  Perfonas  &Ecclefiafticam  i  ducebant,  &  duci  faciebant,  teloneum  exigere  &  reci- 
Libertatem,Edia:aIi  Lege  hujusmodi  Statuta  iniqua  irri-  ;  père  non  verebantur  ,  &  confugientes  atque  currentes 
taverat,&  prœceperat  irrita  annuntiari,&  omnia  Statuta  ad  Ecclefias  &  earum  cœmeteria,  inde  extrahere  con- 
&Confuetudines,*contraCivitates&Loca,Poteftatesvel  tra  Canonicas  &  Impériales  Sanéiiones  prsfumpferant: 
Confules,  aut  quaicumque  aliœ  perfona:  contra  liberta- i  Idem  Carolus  Imperator  ,  tamquam  Chriftianiffimus 
temEcclefis  &  Ecclefiafticas  Perfonas  hujusmodi  ede-  '\  Princeps ,  volens  &  in  priEmilîis  providere  de  remedio 
re  aut  confervare  tentaverint  contra  Canonicas  &  Im-  :  falutari  ,     etiam  de  quorumdam  Princfpum ,  Ducum 


Comitum ,  Baronum  ,  fideliumque  aliorum  confilio , 
auâoritate  Imperiali  quœcumque Statuta  &  Confuetudi- 
nes  prxdiâas  ,  tamquam  per  Canonicas  civiles  Sanc- 
tiones  exprefle  reprobata,  caflàvit,  irritavit  ,  &  annul- 
lavlt,  ac  cafla  &  irrita  ,    nulliusque  roboris  elfe  voluic 


perialcsSan£tiones,de  ipforum  Capitularibus  infra  duos 
inenfes  poft  hujusmodi  Legis  publicationem  penitus  a- 
boleri  facerent  :  &  fi  de  cetero  talia  attentarent ,  illa 
ipfo  Jure  decrevit  elfe  nulla  ,  &  eos  fua  Jurisdiftione 
privâtes  :  nec  non  Locum  ubi  talia  deinceps  prœfumpta 

fuilTent  ,  banno  mille  Marcarum  auri  fisco  Imperiali  [  penitus  &  momenti,  prœcipiens  fub  indignatione  banni 
priceperat  fubjacere:  Potellates  vero ,  Confules ,  Sta- j  Imperialis  univerlis  &  fingulis  Principibus  ac  Dominis 
tutarii  &  Scriptores  Statutorum  prasdiftorum,  nec  non  temporalibus,Confulibus,  Poteftatibus,&  aliis  in  Offi- 
Confiliarii  Locorum  ipforum,  qui  fecundum  Statuta  &  ciis  publicis  conftitutis,  quatenus  ex  tune  ipforum  Sta- 
Confuetudines  memoratas  judicarent  ,  extunc  eflènt  1  tuta  &  Ordinationes,  ficut  in  prœjudicium  Ecckfiafti- 
ipfo  Jure  infâmes,  quorum  Sententias  &  Aâus  legiti-  |  ce  libertatis  edi£la  fuerant  ,  omnia  revocarent  &  de 
mos  ftatuerat  aliqualiter  non  tenere  ;  quodque  fi  per  i  luce  toUerent  :  quodque  fecundum  ea  non  judicarent 
annum  prxfatarum Conffitutionum  inventi  forent  con-  '  amplius,  nec  Sententjas  ferrent, aUt  cisdem  in  Judicio^ 
ïemptores  ,  bona  eorum  per  totum  fuum  Imperium  j  vel  extra  Judiciumquomodolibet  &  contra  Ecclefiafti- 
inandavit  impune  ab  omnibus  occupati  ,  falvis  nihilo-  j  cam  libertaiem  potirentur.  Pronuntiavitque  infuper  & 
minus  aliis  pœnis  contra  taies  in  generali  Concilio  pro-  |  eadem  decrevit  auâoritate  ,  quod  quicumque  Laicus, 
mulgatis.  Et  infuper  volueràt  tune  idem  Imperator,  ;  cujuscumque  ftatus  ,  gradus  aut  conditionis  exilleret, 
quod  nuliaCommunitas  vel  publicaPerfona  feu  privata  '  aufu  facrilego  &  propria  temeritatis  audacia,  Sacerdo- 
colleSas,  feu  exadiones  ,  angarias  vel  per  angarias ,  ;  tem  vel  Clericum  fscularem  vel  Religiofum  diffidaret, 
Ecclefiis  vel  aliis  piis  locis  ,  aut  Ecclefiafticis  Perfonis  I  profcriberet,  captivaret,  fpoliaret ,  occideret  ,  mutila- 
hujusmodi  imponeret,  aut  invadere  Ecclefiaftica  bona'  ret,  aut  in  carcere  detineret ,  ac  hujusmodi  maleficia 
prœfumeret:  quod  fi  fecus  faceret,  &  requifita  ab  Ec-  perpétrantes  &  facientes  fcienter  receptaret ,  vel  eis  fa- 
clefiavel  Imperio  hujusmodi  emendare  contemneret ,  '  vorem  prxftaret  ,  praster  pœnas  à  Sacris  Canonibus, 
tripliciterrefunderet,  &  nihilomiuus  banno  Imperiali  Imperialibus  &  Legalibus  SanftiOnibus  in  taies  pro- 
fubjaceret,  quod  fine  fatisfaflione  nullatenus  rerhitte- I  mulgatas,  eo  ipfo  redderetur  infamis,  ac  omni  honoré 
retur.  Statuerai  infuper ,  quod  qua;cumque  Commu- !  privatus  ,nec  aJ  placita  vel  confilia  Nobilium  admitte- 
nitas  vel  Perfona   per  annum   in  Excommunicatione  j  retur  quovis  modo.     Hortans  infuper  in  Domino  & 


propter  libertatem  Ecclefix  violatam  perlilleret  ,  ipfo 
Jure  banno  Imperiali  fubjaceret  ,  à  quo  nullatenus  ex- 
traheretur,  nifi  prius  ab  Ecclefia  beneficio  abfolutionis 
obtento.  Et  infuper  ordinaverat,  ut  nullus  Ecclefias- 
ticam  Perfonam  in  criminali  qu3:ftione  vel  civili  ad 
Judicium  fa;culare  prxfumcret  trahere  contra  Cano- 
nicas Sanâiones ,  &  contra  Conftitutiones  Impériales  : 
quod  li  fecus  faceret,  A6lor  à  fuojure  caderet,  &  ju- 
dicatum  non  teneret,  &  Judex  foret  ex  tune  judicandi 
auâoritate  privatus  :  quodque  Judiccs  temporales,  qui 
ToM.  IL   Part.  II. 


requirens  Ecclefiafticos  Prxlatos  ,  in  illis  partibus,  irt 
quibus  commiiterentur  talia  ,  conftitutos  ,  ut  Lcgcm 
Imperialem  hujusmodi  per  eorum  Ecclefias  &  Synodos 
publicarent  ,  ne  transgrelfores  hujusmodi  per  llmula- 
tam  ignorantiam  fuas  in  hac  parte  valcant  malitias  ex- 
cufare,  prout  in  ediftali  Luge  prasdifla  plenius  contine- 
tur. Quia  non  tantum  in  Provinciis  &  Reguis ,  qui; 
Romanum  profiterentur  Imperium,  fed  fere  modernis 
temporibus  ubique  in  toto  Chriftiano  Orbe  negleâis 
hujusmodi  Lateraneiilîs  Concilii  Conftituiionibus,Im.- 
G  periali- 


5^ 


CORPS     DIPLOMATI  Q^U  E 


AkNO  P^rialibus  ac  Sacris  Sanâionibus  quibuscumque  ,     ab  i  gix  &  quœvis  alia  bona,  res,  Jura,  Jurisdiftioiies,  Ac-    Avvo 
■**"  iropiorum  malitia  adverfus  Ecclelîas  &  Clericos,  nulla     tiones  reaies  &  perlbnales ,   fpirituales  &  temporales,  "■'^'^'^ 

~  ■    ■  ac  Hatronatus  &  Pertinentiœ  eorumdem  &  Eccleliarum   14IC, 

Cathcdralium  Dioecefes,  qux  Romaiix  feu  Patri.ucha- 
"ibus,  Metropolitanis,  Cathedra! ibus,  Abbatialibus,& 


141  5.  reverentia,  nullo  Dei  timoré,  iiuUoque  auimarum  in- 
teritu  pealatis,  eorumdem  temere  audacia  crcvit  iiifo- 
lenter.  Igitur  aiiûoritate  Dei  Omnipotentis  prxdiâa 
omnia  innovât,  ftatuit  &  confirmât,  perpetuisque  fu- 
turis  temporibus  ab  omnibus  Clirifti  Fidelibus  ubilibet 
in  omnibus  &  per  omnia  ,  juxta  iplarum  Conrtitu- 
tionum  tenores  ,  fub  bannis  aliisque  pœnis  &  ccn- 
furis  fupra  in  eisdem  comprehenlis  inviolabiliter  ob- 
lervandis. 

Cetcrum  in  eodem  Lateranenfi  Concilie  ftatutum  & 
ordinatum  fuit,  quod  Episcopus  five  Ordiuarius  cum 
confcnfu  fui  Cleri  ad  relevandas  communes  utilitates 
&  nccelîltates,ubi  Laicorum  non  fuppetunt  facultates, 
absque  iilla  coercitione  poflit  Ecckfiallicas  Perfonas 
compellere  ad  aliqua  fublidia  Laicis  conferenda,prius 
Romane  Pontifice  confulto  :  &  hac  fumpta  occalione, 
Laici  in  quampluribus  partibus  ,  minis  vel  terroribus, 
feualiquibusaliis  modis  aut  coloribusdiverfis  inducunt, 
ut  rallias  ,  colleâas  ,  fublidia  ,  impofitiones  ,  vel  alia 
qusvis  onera,  quocumque  vocabulo  feu  nomine  nun- 
cupentur,  Eccleliis  vel  Clericis  imponant ,  aut  imponi 
confentiant,  vel  permittant  ,  cum  facultate  interdum 
per  ipfosmet  Laicos  aut  alios  exigendi.  Ex  quo  Cons- 
titutio  Lateranenfis  ,  qux  ob  pietatcm  Laicorum  fuit 
ordinata,  in  impietatem  &  grave  damnum  &  jaQùram 


quibusvis  aliis  Collegiatis  Sxcularibiis  vel  Regularibus 
Ecclelîis,Monaftcriis,Prioratibus,Mcnfisque  Catlicdra- 
libub  &  Abbatialibus  ,  Capitulis  ,  CoUcgiis  feu  Con- 
ventibus,  Hospitalibus,  Aenodochiis ,  &  quibusvis  a- 
liis  piis  Locis  ,  alicui  vel  aliquibus  ex  iplîs  temeritate 
vel  audacia  ,  dolo  ,  vi  vel  fraude  ,  quomodocumque 
vel  qualitercumque,per  quasvis  Perfonas  Ecckfiallicas 
vel  Laicalcs ,  Capitula,  Collegia  ,  Dominos,  Comi- 
tatus  &  Univerfitates  ,  etiam  fi  Imperiali  ,  Rcgali, 
Cardinalatu  ,  Pontificali  ,  vel  alia  quavis  Ecclefiafiica 
vel  Laicali  Prxcminentia  &  Dignitnte  prxfulgerent , 
à  tempore  felicis  recordationis  Gregorii  undecimi  in- 
clufive  citra  (poft  cujus  quidem  Gregorii  decefFum 
Schisma  prxfens,  proh  dolor  ,  in  Dei  Ecclefia  ortum 
habuît)  quavis  occafionc  ,  feu  colore  quxlito  fuerint 
invafa,  occupata,  ufurpata,  captata  ,  feu  detenta,  hu- 
jusmodi  Ecclefiis,  Monalleriis,  Prioratibus,  Menfis- 
que  Cathcdra'ibus  &  Abbatialibus, Capitulis, Collegiis, 
feu  Conventibus ,  Hospitalibus ,  Xenodochiis  &  piis 
Locis,  videlicet  illi  &  illis,  cujus  ,  quorum  vel  qua- 
rum  tcmpus  &  in  tempore  invafîonis  ,  occupationis, 
ufurpationis,  captionis  feu  detentionis  hujusmodi  erant 


Ecclefiarum  &  Ecclefiafticarum  Perfonarum  vertitur.     &  nunc  funt ,  dummodo  tempore  invalionis ,  occupa- 
Ideo  didta  Sanâa  Synodus  hoc  perpetuo  ftatuit  &  or-  j  tionis  ,   ufurpationis  ,   feu  detentionis  prxdiâx  ,     vel 


dinat,  quod  nulla  Perfona  Sxcularis  cujuscumque  di^ 
nitatis  aut  ftatus  &  conditionis  exiftat,  etiamfi  Imperia- 
li, Regali  vel  quacumque  prxfulgeatDignitate,fub  prx- 
textu  confenfus  Episcopi,  Clero  tallias,  impofitiones 
&  onera  vel  fubfidia  imponat ,  exigat  vel  recipiat,  nifi 
prias  Romane  Pontifice  confulto ,  fub  poenis ,  bannis 
&  cenfuris  eisdem. 

Idem  per  omnia  ,  Romano  Pontifice  diflas  tallias 
vel  colleélas  imponente  ,  vel  imponi  mandante,  cou- 
fenfu  Episcopi  vel  Cleri  non  accedente.  Episcopi  ve- 
ro,  qui  contra  prxdiitum  Concilium  Lateranenfe  vel 
hanc  Conftitutionem ,  imponendo  vel  imponi  confen- 
tiendo,  vel  exigendo  confenferint,  eis  ingreffus  Eccle- 
fîx  ipfo  fafto  fit  tamdiu  interdiâus  ,  donec  Ixfis  Ec- 
clefiis &  Clericis  ac  Ecclefiafticis  Perfonis  plenariam 
fecerint  fatisfaâionem.  Prxlati  quoque  qui  contra  Sa- 
crorum  Canonum  dispofitionem,  &  contra  Conftitutio- 
nem Bonifacii  oâavi,  qux  incipit  ,  P^as  ekûionis,  vi- 
fitando,  vel  caritativum  fubfidium,  nec  non  tallias  & 
colledtas  imponendo  ,  Ecclefias  &  Ecclefiafticas  Per- 
fonas quocumque  modo  gravant  ,  ipfo  faflo  ab  omni 
adminiftratione  temporalium  &  fpiritualium  (  etiamfi 
in  Pontificali  vel  alia  Dignitate  exiftant)  fint  privati, 
aliis  quidem  pœnis  in  Jure  expreffis  in  fuo  robore  per- 
manfuris. 

Item  confiderans,  quod  nonnuUi  SummiPontifices 
ex  captata  opportunitate  nonnullorum  Regum ,  Domi- 
norum,  Comitum,  &  aliarum  quarumvis  Perfonarum 
temporalium  ,  aut  ad  ipforum  benevolentiam  captan- 
dam,  vel  alio  Spiritu  duâi ,  concefferunt  &  licentiam 
dederunt  eisdem  tallias ,  colleûas,  fubfidia,  impofitio- 
nes, datias,  pedagia,  aut  alia  quxvis  onera  hujusmodi 
imponendi  vel  exigendi  ab  Ecclefiis  ,  Clero  vel  Eccle- 
■  iiafticis  Perfonis  in  eorumdem  Dominio  vel  Diftriélu 
aut  alibi  conftitutis  &  commorantibus, alias  ad  tempus, 
alias  ad  certam  Summam  fub  diverfis  modis  ,  formis 
vel  conditionibus,  in  confeflis  Literis  Apoftolicis  vel 
aliis  hujusmodi  licentix  comprehenfis;  idcirco  omnes 
&  fingulas  conceflîones  &  licentias  hujusmodi ,  etiam 
fi  de  plenitudine  poteftatisRomanorum  Pontificum  aut 
Aporiolicx  Sedis  ,  quovis  modo  &  quibusvis  Perfonis 
fub  quibuscumque  verborum  tenoribus  concefi&s,  re- 
vocat,  cafTat,  annuUat  &  irritât.  Diflisque  Dominis, 
Comitibus  &  aliis ,  ut  fupra, expreffis,  mandat  &  jubet 
in  virtute  fanâx  obedientix  &  fub  pœnis  ,  bannis  & 
cenfuris,  nec  non  in  triplum  reftitutionibus  fupra  ex- 
preffis, quas  incurrent  ipfo  fado,  quod  abinde  in  an- 
tca  diftis  conceffionibus,  licentiis,  aliqua  &  aliquibus 
ex  ipfis  nullo  modo  per  fe  vel  alium  aut  alios,  direâe 
Vel  indirede  ,  palam,  publiée  vel  occulte,  imponendo 
vel  exigendo,  quoquo  modo  utantur  :  quinimo  Privi- 
légia, Conceffiones  &  Scripturas  hujusmodi  fuper  diflis 
conceffionibus  &  licentiis  confeâas  de  luce  aboleri  fa- 
ciant. 

Item  eadem  aufloritate  ftatuit ,  ordinat,  decernit  & 
déclarât,  quod  Régna,  Provincix  ,  Comitatus  ,  Do- 
minia,  Territoria,  Civitates,  Diftridus,  Terrx,  Vil- 
1.C,  Caftra,  Fortalitia,  Poileffiones ,  JEd'iûcin,  Gran- 


prius,  poffeffiones ,  Ecclefias ,  Monaft(;ria  ,  PrioratuSj 
Menfâs Cathédrales  &  Abbatiales,  Capitula,  Couven- 
tus,  Hospitalia,  Xenodochia  &  pia  Loca  ,  aut  per  a- 
liquem  vel  aliquod  ex  ipfis ,  coram  aliquo  de  Executo- 
riljus ,  five  Confervatoribus,  de  quibus  infra  fit  mcntio, 
probctur  infra  tcmpus  quadrimeftre  à  die  probationis 
prxdiîlx  continue  currendum  ;     vel  fi  fama  de  diâa 
poffeffione  ,  aut  fecuta  invafione  j  occupatione,  ufur- 
patione  ,  captione  ,   feu  detentione  hujusmodi  erit  ia 
Dixcefi  Ecclefix  ,  Monafterii,  Prioratus,  Menfaruna 
Cathedralium ,  Abbatialium,  Capituli,  Collegii,Con- 
ventus,  Hospitalis,  Xenodochii ,  vel  pii  Loci  hujus- 
modi, fimiliter  infra  fimile  quadrirncftrc  continuandum 
à  die  legitimx  citationis  ,  monitionis ,  feu  requifitionis 
perfonaliter  h&x  ,    vel  fi  pollellbris  copia  commode 
haberi,aut  bene,  tute  ac  légitime  citari  non  polfit  jtunc 
&  eo  cafu  nioncri  &  requiri  valeat  per  Ediflum  in  ali- 
quo LocoDixcefis,  vel  ipfi  Dixcefi  propinquo  ,     ubt 
invafor,  occupator,  ufurpator,  captor  ,   feu  detentor 
habitare  confueverat  ,   ad  habitandum  vacua  &  expedi- 
ta,  plenarie,  realiter  &  cum  etfcélu  ,    omni  ceflànte 
excufatione  &  exceptione  ,   reftituantur ,   reddantur  & 
redintegrentur,  ac  pacifiée  dirnittantur  fubpxnis,  ban- 
nis &  cenfuris  ,   &  fub  aliis,  ut  fupra,  &  fub  triplic;ua 
reftitutione  ,   &  fub  intaniia  &  occupatione  &  Juris  a- 
miffione  fuperias  nominatis  :   quas  négligentes,  inobe- 
dientes  ,  transgrelfores ,  rebelles  &  contra  facientcs  in- 
current ipfo  fado  ,   à  quibus  psnis  &  cenfiiris,  &  aliis 
prœdiâis  non  pofllnt  abfolvi,  nili  prius  factjs  (utprx- 
fertur)  plenis  &  iatcgris  reftitutionibus.     Et  nihilomi- 
nus  ex  abundanti  cautcla  îpfi  Sanâa  Synodus  ex  certa 
fcientia  prxdida,  Bona,  Régna,  Civitates  &  cetera, ut 
fupra,  illis  quibus  erant  (ut  prxfertur  )  reftituit ,   red- 
dit  &  redintegrat  per  prcdentes.     Et  infuper  liceatPra:- 
latis  ,  Capitulis  ,    Conventibus  &  Rcéloiibus  Ecclefia- 
rum, Monafteriorum  &  Locorum  h'.ijusmodi  ,    quo- 
rum talia  Régna,  Bona  &  cetera  erant  ,  &  nunc  funt, 
eorumque  Succellbribns,  aut  corum  Piocuratoribus  & 
Syndicis,  aoftoritr.tc  propria  ,     aliciijus  confenfu  vel 
licentia  minime  requiliia,  poiTeffionem  illornin  intrare, 
capere  aut  detinere  libère  Oi.  impune  ,  Couftitutionibus 
&  Privilegiis  Apoftolicis  &  l:nv'ri  l'ibus,  &  aliis  qua- 
rumvis Perfonarum,  nequaquam  obftantibus.     Rurfus, 
quia  Contraftus  celebrati,nec  non  Concelfiones  fuper 
Regnis,  Provinciis,  Civitatibus,  Caftris,  Villis,  &  a- 
liis  bonis  fupra  expreffis,  viro  non  purgato,  verifimili- 
ter  ad  vcxationes  redimendas  ftcti  vel  fatlx  prxfume- 
rentur:  ea  propter  ipft  Sanfta  Synodus  ex  certa  fcien- 
tia  omnes  &  iingulas  conceffiones,  donationes,  ven- 
ditiones ,  alienationes  ,  pignorationes  ,  divifiones  ,  fe- 
parationes ,   dimcmbrationes  ,   diftraSiones  ,    extenua- 
tiones,  permutationes ,  obligationes ,  declarationes,  re- 
vocationes,  infeudationes,  reiafeud;!tiones,  pa(El3,pro- 
vifiones,  promiffiones,  Sententias  &  alios  Contraâus 
quosque  ,     etiamfi  juramentis    fuerint  convalidatx  & 
convalidati,  etiam  per  viam  aut  modum  cujuscumque 
Contrafl:us,etiam  in  illis  contenta  fub  quacumque  ver- 
borum conceptione  appareant  ,   poft  invafîones ,  occu- 

pationes , 
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AnNO   P^'iones  ,    ufurpationes  ,   captiones  ,  vel  detentiones 
Regiiorum,  Provinciarum ,  Civitatum  ,  &  aliorum  a- 

lAlJ.  licujus  vel  aliquorum,  bonorcim  hujusmodi ,  &  antc 
eorumdem  bononini  pleiiariam  reltiîutionem,  de,  in, 
pro,  &  aut  fuper  eisdem  alicai  vel  aliquibus  ex  Reg- 
nis,  &  aliis  bonis  hujusmodi  ,  vel  ipforum  aut  eorum 
aliquibus  Juribus,  Jurisdiftionibus,  Adlionibus  &  Per- 
j  tiuentiis  realibus  &  Perfoaalibus  atque  mixtis,  fpiritua- 
libus  &  temporalibus  quibuscumque,  quibusvis  Domi- 
nis,  Dominiis  ,  Comitatibus ,  Unîver(itatibus,  Capi- 
tulis ,  Collegiis  ,  Patriarchalibus  ,  vel  aliis  Ecclefiis 
quibusvis ,  five  eorum  Menlis ,  aut  aliis  Perfonis  qui- 
buscumque Eccleliafticis  vel  Laicalibus ,  etiam  fi  Im- 
periali,  Regali,  Pontificali  ,  vel  alia  Ecclefiaftica  & 
temporali  prœfulgeant  Dignitate,  quavis  occafioi'ie,  à 
diâo  tcmpore  Gregorii  inclufive  citra  ,  quomodocum- 
que  &  qualitercumque  faflis  &  couceflls  ,  faciendis, 
concedendis  ,  pcr  Romanos  Pomifices  motu  ptoprio, 
ex  certa  lcientia,de  plenicudine  poteftatis ,  cum  omnium 
defeâuum  fupplemento  ,  ac  de  &  cum  confenfu  & 
confilio  Sanâœ  Romana;  Eccleliœ  Cardinalium ,  five 
per  modum  aut  viam  Contraétuum  quorumcumque, 
vel  alias  &  quavis  audloritate  ,  etiam  Apoftolica,  Im- 
périal!, Regali,  Legatorum,  Nuntioruni  aut  Vicario- 
riim  Sedis  Apofiolicae,  five  ordinaria,  legata  vel  dele- 
gata,  etiam  û  h&am  &  conceflum  fuerit  per  illas  Per- 
lonas,  aut  de  &  cum  confenfu  illarum ,  ad  quas  in  ta- 
libus  de  Jure  &  de  Confuetudine  facere  ,  concedere  & 
confentire  ,  pertinuerit ,  nullas  &  riullos  ,  nuUiusque 
Juris,  efficacis,  firmitatis ,  roboris  &  momenti,  atque 
viribus  évacuâtes  &  evacuatas  fuilTè  &  elfe  decrevit  & 
declaravit.  Et  nihilominus  ex  abundanti  cautela,  ipfas 
&  ipfos  revocat,  caflat,  abolet,  irritât  &  annuUat,  ac 
viribus  évacuât ,  ipfaque  Régna  &  Provincias ,  Civita- 
tes  &  alia  bona  cum  Juribus  <5c  omnibus  aliis  fupradic- 
tis,  tenore  prsfentium ,  illis ,  quorum  vel  quarum ,  (ut 
prarfertur)  erant  &  funt ,  reddit  ,  reflituit  &  reditite- 
grat.  Statuens  quoque  &  prxcipiens ,  decernens  &  de- 
clarans,  ipfa  omnia  &  fingula  reddenda,  reflituenda& 
redintegranda  ,  quibus  (ut  prœfertur)  erant  &  funt, 
vacua  &  expedita  plcnarie  ,  realiter  &  cum  effedlu, 
omni  ceflànte  excufatione,  infra  diftum  quadrimeftre, 
fub  eisdem  pœnis  ,  bannis  &  cenfuris ,  &  aliis ,  quas- 
incurrent  ipfo  fa£to  ,  &  à  quibus  non  polïïnt  abfolvi, 
nifi  ut  fupra  continetur  :  aliis  tamen  Juris  remediis  pro 
prœdiftis  executioni  demandandis  in  fuo  robore  per- 
manfuris.  Et  nihilominus  liceat  Prœlatis  &  aliis ,  quo- 
rum talia  bona  (ut  prœfertur,)  erant  &  funt,  poileffio- 
nes  intrare,  &  cetera,  ut  fupra  continetur. 

Item  diâa  Sanda  Synodus  eadem  auâoritate  ex  cer- 
ta fcientia  decernit  &  déclarât,  omnes  &  fingulas  con- 
ceffiones ,  donationes ,  alienatidnes  ,  venditiones ,  ex- 
tenuationes  ,  pignorationes  ,  divifiones  ,  feparationes, 
dimembrationes ,  diftraâiones,  permutationes ,  obliga- 
tiones ,  dcclarationes ,  revocationes ,  ini^eudationes ,  re- 
infeudationes,  accenfuum,  fruâuum  ,  feu  responfîo- 
numaliarum,  quocumque  nomine  feu  vocabulô  nuu- 
cupentur,  extenuationem  ,  extinétionem  ,  paéta,  prd- 
millîones,  provifioncs,  fententias,  &  alios  contraétus 
quoscumque,  etiamfi  juramentis  fuerint  convalidatà  & 
convalidati,  etiam  per  viam  aut  modum  cujuscumque 
contraftus  ,  &  in  illis  contenta  ,  fub  quacumque  ver- 
borum  conceptione  appareant  ,  quibusvis  Patriarchis , 
Primatibus,  Archiepiscopis ,  Episcopis,  eorumque Ec- 
clefiis Cathedralibus  ,  five  anttquis ,  five  pofl:  diâum 
Schiima  ereâis ,  ant  eorum  menfis,Capitulisque, Col- 
legiis ,  Comitatibus  ,  feu  Univerfitatibus  &  Perfonis , 
etiam  Imperialis  ,  Regalis  ,  Reginalis-,  Pontificalis, 
Cardinalatus  ,  aut  cujusvis  Ecclefiafticœ  vel  mundanœ 
flierint  Dignitatis ,  Priieminentis  ,  Status  vel  Cohdi- 
tionis,  de,  in,  pro  aut  fuper  Regnis,  Provinciis,  Co- 
mitatibus, Dominiis,  Terrîtoriis ,  Civitatibus,  Diftric- 
tibus,  Terris,  Villis,  Caftris,  Fortalitiis,  Poflefliîoni- 
bns,  .ffidificiis,  Grangiis,  &  quibusvis  aliis  Bonis, Ré- 
bus ac  Pertinentiis  fuis  ,  Juribusque  ,  Jurisdidionibus 
&  Aâionibus  realibus  &  perfonalibus  atque  miïtis , 
Cathedraliumque  Ecclefiarum  Diœcefibus  ,  ac  Patro- 
natuum  Juribus  ,  &  quibusvis  aliis  tam  fpiritualibus , 
quam  temporalibus,  fine  aliquo  vel  aliquibus  pra;dii5to- 
rum  ad  Romanam  ,  Patriarchales  ,  Metropolitanas, 
Cathédrales,  Abbatiales,  &  quasvis  alias  Collegiatas, 
&  non  Collegiatas  ,  Régulâtes  &  Sœculares  Ecclefias , 
Monafteria  ,  Prioratus,  Menfasque  ipfarum  Ecclefia- 
rum, Capitula  feu  Conventus  eorum,  ah'quos  vel  ali- 
quas  ex  ipfis  fadtas  &  faites ,  priter  vel  contra  dispo- 
fitionem  Juris  fcripti  ,  à  diélo  tcmpore  Urbani  Papx 
VI.  inclufive  citra,  quomodocumque  &  qualitercum- 
■jue,  usque  in  prxfentem  diem  ,  fub  quibusvis  tîtulis, 
ToM.  II.  Part.  II. 


Juribus  ,  aâionibus  ,  caufis  ,  modis  ,  conditionibus ,  ^NNO 
viis  fiveformis,  &  quavis  occafione,  etiam  motu  pro- 
prio,  ex  certa  fcientia  &  de  plenitudine  poteftatis,  ac  14I  J> 
cum  fuppletione  omnium  defledaum, etiam  de  &  cuni 
conh'lio  &  confenfu  Sanâœ  Romanœ  Ecclefix  Cardi- 
nalium, five  per  viam  aut  modum  Contradluum  quo- 
rumcumque, vel  alias  auâoritate  quacumque,  etiarti 
Apoftolica,  Imperiali,  Regali,  Reginah',  Legatorum, 
Nuntiorum  aut  Vicariorum  Sedis  Apoftolicœ,  five  or- 
dinaria, delegata  vel  fubdelegata,  vel  quacumque  alia, 
etiamfi  taâuiri  &  concefiTum  fuerit  pcr  illas  Perfonas, 
aut  de  &  cum  confenfu  illarum,  ad  quas  in  talibus  de 
Jure  &  confuetudine  facere  ,  concedere  &  confentire 
pertinuerit,  fuiflè  &  elfe  ipfo  Jure  nullos  &  nullas,  ac 
nullius  efficacîa:,  roboris  &  momenti,  viribusqiie  éva- 
cuâtes &  evacuatas  &  perinde  cenferi  &  haberi ,  fub  & 
cum  modificationibus  infra  fcriptis,  ac  fi  faâi  &  faâœ 
non  fuiflènt.  Conceffionesque,  Donationes,  &  cete- 
ra hujusmodi  ;  &  alias  quasvis  ,  qua  cum  detrimèiito 
vel  Ixfione  Ecclefiarum,  Monafteriorum ,  Menfarum, 
Capitulprurti  ,  Conventuum  ,  Locorum  feu  Perfona- 
rum  alicujus  vel  aliquarum  hujusmodi  faâœ  à  diâo 
tempore  Urbani  Paps  VI.  citra  ,  tx  certa  fcientia  & 
auâoritate  prœdiâa  hac  ediâali  Conftituiioile,  fub  & 
cum  fupra  &  infra  diâis  modificationibus  revocat,  cas- 
fat  ,  irritât  &  annullat.  Et  nihilominus  ad  abundan- 
tiorem  cautelam  tollit  &  penitus  viribus  évacuât  ,  dic- 
taque  Régna,  Loca,  Territoria,  Difiriâus,  Jura,Ju- 
risdiâiones,  &c.  ac  bona  hujusmodi  ad  jus  &  proprie- 
tatem  Ecclefiarum,  Motialleriorum ,  Locorum, Men- 
farum ,  Capitulorum  ,  ConventuUm  &  Perfonarum 
hujusmodi,  ad  quce  feu  quas  fpeflabant  &  nunc  fpec- 
tant  &  pertinent ,  fub  &  cum  fupra  &  infra  fcriptis  mo- 
dificationibus reftituit  ,  reddit  &  reincorporat  penitus 
per  pr^fentes,  quorum  omnium  poffefllonem  vacuam, 
liberam  ,  expcditam  nihilominus  illi  qui  talia  bona  te- 
nuerint  &  tune  tenebant ,  debeant  ac  etiam  tcnc:întur 
infra  diâum  quadrimcftie  à  dio  probationis  vel  citatio- 
nis,  monitionis  feu  requilitionis  ut  fupra'fiendœ,  libè- 
re, totaliter  &  cum  efifeâu  vacua  &  expcdita  relaxaftè 
&  dimififfe  Ecclefiis  ,  Menfis  ,  Monafteriis ,  Hospita- 
libus,  Locis,  &  aliis  Perfonis  hujusmodi,  ad  quas  an- 
te  conceffiones  prsdiâas  fpcâabant  &  pertinebant ,  & 
nunc  fpeâant  &  pertinent  ,  feu  fpectare  &  pertinere 
polfunt,  fub  pœnis,  bannis  &  cenfuris,  &  aliis  ut  fu- 
pra ,  quas  incurrent  ipfo  faâo ,  &  à  quibus  abfolvi  non 
pofl^nt,  nifi  prius  fatisfecerint  &  reftituerint  ,  ut  fupra 
continetur.  Et  nihilominus  liceat  Prslatis ,  Capitulis, 
Conventibus  ac  Reâoribus  Ecclefiarum  ,  Monafterio- 
rum &  aliorum  locorum  hujusmodi,  quorum  talia  bo- 
na fuerunt,  &  nunc  funt,  eorumque  Succeflbribus  & 
Syndicis  auiloritate  propria  ,  alicujus  confenfu  vel  li- 
centia  minime  requifitis  ,  cautione  tamen  prias  prœfti- 
ta,  ut  inferius  denotatur ,  pofîefllonem  illorum  intra- 
re, capere  &  recipere  libère  &  impane  ,  noh  obftanti- 
bus  Conftitutionibus,  Privilcgiis  Sedis  Apoltolicœ  ejus 
auâoritate  conceflîs,  fnâis  ,  concedendis  &  faciendis, 
ac  impetrationibus  fub  quacumque  veiborum  expieffio- 
ne  &  tenoribus  conceflîs,  &  etiam  fi  de  ipforum  teno- 
ribus  expediret  facere  mentioncm  fpecialem  de  verbd 
ad  verbum,  in  torum  vel  in  partem ,  quorum  vd  qua- 
rum  omnium  ipfa  Sanâa  Synodus  hic  pro  expreflîs, 
leâis  &  infertis  haberi  vult  &  decernit  :  nec  non  prœ- 
fcriptionibus,  confuetudinibus  &  aliis  contr;iriis  &  re- 
pugnantibus  ,  aut  quovis  modo  huic  Couftitutioni  de 
cetcro  nequaquam  obftantibus  quibuscumque, 

Prsdiâa  quoque,  qua;  de  declarationibiis  ac  revoca- 
tionibus  hujusmodi  diâa  funt  ,  non  vendicent  fibî  lo- 
cum  in  infeudatiouibus  ,  reinfeudationibus  ,  coiicefiîo- 
riibas  &  locationibus  quibusvis  perpttuis  ,  folitis  ante 
diélum  tempus  Domini Gregorii  Papœ  XI.  fieri  &  dari 
in  feudum,  revifendum  Vicariatuin  ,  aut  Emphyteo- 
fim,  &  Regnis,  Provinciis,  Civitatibus,  Terris,  Cas- 
tris ,  Villis,  Locis,  Territoriis,  Diftriâibus  &  aliis 
Bonis,  feu  Juribus  hujusmodi  ,  aliquo  vel  aliquibus 
eorumdem  ,  dummodo  utile  Dominium  corUmdem' 
per  pacificam  tenutam  corporalis  poffeflionis  ante  hu- 
jusmodi infeudationem  ,  reinfeudationem  ,  conceffio- 
nem,  non  fuerit  cum  direâo  Dominio  incorporatum 
&  folidatum  ;  ac  etiam  qnod  canon  &  cenfus  aniiqui- 
tus  ante  tempus  Domini  Gregorii  Papœ  XL  pro  illis 
praîftari  &  dari  foliti,  confueti  feu  admifil ,  R  qui  pra:s- 
tabamur,  débite  perfolvent.  Nec  etiam  locuni  habcaut 
in  venditionibus  boiiotum  ,  quorum  julta  precia  appa- 
rebunt  &  probabuntur,  Conventuum  &  locorum  hujus- 
modi, quorum  (ut  prxfcrtur)  erant  dumtaxat,  vcrfii 
effe  in  pcrmutationibus  faâis  ,  verfis  in  evidentem  uti- 
litatem  Ecclefiarum, Monafteriorum  &  aliorum  hujas'-' 
G  i  modi 
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AnNO  ™°'^'-  ^^^  locum  fibi  vendicent  in  concelTloiiibus  pcr 
•"  "  Rdinanos  Pontifices  pro  Dotatione  in  totum  vel  in 
141  f.  partem,  ac  pro  alia  quavis  fubventione  aliqiianim  Ec- 
'  cleliarum  Cathedraliuin ,  &  aliarum  indigeiitium  qua- 
rumcumque  Civitatum  fliflis  de  aliquibus  Eccleliis^jn- 
fcrioribus  &  bonis  earum  ,  dummodo  hujusmodi  Civi- 
tates  ab  aiitiquo  &  aute  diftum  Schisma  habueiint  fli- 
mam,  titulum  &  nomcn  Civitatis,  &  dummodo  ctiani 
hujusmodi  concéda  non  fuerint  alicujus  Ecclclia:  Ca- 
thedralis,  fed  ab  Abbaiialibus  inferiorum  Ecclclîaruni. 
Nec  etiam  fibi  fortientur  cfteâum  in  venditionibus,  & 
aliis  alienationibus  bonorum  ,  Hospitaliam  ,  Xcnodo- 
chiorum  &  aliorum  piorum  locorum  quorumUbcr,qu:E 
Hospitalia,  Xenodochia,  &  pia  Loca  ,  ut  l'unt  ,  ad 
Sanéla  SaniSorum  Sandi  Spiritus  in  Saxia  de  Urbe, 
Beata;  Mariœ  Novx  de  Florentia,  de  Scala,  de  Semi- 
nis,  ac  de  Mifericordia  ,  de  Paradiib  ,  &  limilia  pro 
fnfteutatione  Pauperum  &  Hospitalitate  confcrvanda 
confueverunt  ab  antique  bona  eorum  vendere  ,  aut  ta- 
Hter  alienare,  locare  ,  aut  ulumfruétum  concedere, 
fecundum  eorum Statuta  feu  laudabiles&antiquas  Con- 
fuetudines  pacifice  haflenus  obfervatas  ,  Privilegiis 
etiam  antiquitus  à  Romanis  Pontificibus  quibusvis  Re- 
ligioforum  Ordinibus  bonorum  &  rerum  hujusmodi 
indultis  ,  ac  etiam  fuis  Confuetudinibus  in  talibus  ab 
antiquo  obfervatis  ,  in  fuo  robore  permcnfuris.  Nec 
etiam  in  Vicariatibus,  Gubernationibus  &  Miniflratio- 
nibus,feu  Locationibus  aut  Feudis  Provinciarum,Ter- 
rarum,  Caftrorum,  Locorum,  feu  Bonorum  hujus- 
modi ad  tempus  novem  annorum  ,  vel  abinde  infra 
dumtaxat  duraturis  :  prxdiiStis  tamen  modificationibus 
non  fe  ad  prœdidta  invafa ,  occupata,  ufurpata,  capta, 
feu  (  ut  prxfertur  )  detenta ,  aliquah'ter  extendentibus. 
Ceterum  decrevit  prœfata  Sanâa  Synodus  eadem  auc- 
toritate  ,  quod  quiçumque  ex  juftis  &  rationabilibus 
caufis  probaverit  légitime  fe  ,  de  ,  aut  fuper  Regnis, 
Provinciis ,  Civitatibus ,  Terris  ,  Caftris  ,  Locis  ,  vel 
Bonis  hujusmodi ,  vel  eorum  aliquo,  pro  preciis  per- 
folutis ,  vel  ex  caufa  depoini,  five  mutui,  aut  alias  ex 
juftis  caufis  recipere  debere  à  Romana  feu  aliis  Ec- 
clefiis,  Monafteriis,  Prioratibus,  Hospitalibus  vel  Lo- 
cis ipfis,  feu  eorum  aliquo,  aut  es  Prxlatis,  feu  Rec- 
toribus  eorumdem  ,  occafione  dumtaxat  Ecclefiarum, 
Hospitalium,  feu  Locorum  prasfatorum  ,  ad  qua;  ipfa 
bona  pertinuiflènt  vel  pertinerent,  aliquas  florenorum, 
feu  pecuniarum  Summas,  aut  res  alias,  ac  illas  verfas 
effe  in  utilitatem  evidentem  Ecclefiarum  ,  feu  Monas- 
teriorum  aut  Locorum  hujusmodi ,  quod  faâa  coram 
Loci  Ordinario  dedui£Hone,aut  defalcatione  fruâuum , 
aut  proventuumperceptorumarbitrio  didliOrdinarii  Lo- 
ci, five  rerum  &  bonorum  de  quibus  ageretur  ,  fuper 
que  ipfius  Ordinarii  confcientiam  oneraverit  &  onerat, 
non  obftantibus  quibuscumque  Conventionibus  ,  feu 
Paâis  iniiis,  vel  adjeflis  ,  etiam  audtoritate  Apoftoli- 
ca,  vel  alla  quomodolibet  roboratis,  ac  jùramento  val- 
latis ,  maxime  quo  ad  probandum  precia  ,  res  vel  pe- 
cunias  ,  verfa  effe  in  evidentem  utilitatem  ,  vel  quo- 
rum talia  bona  fuiflent ,  feu  ut  fruâus  in  fortem  com- 
putare  quis  minime  teneretur ,  aut  quod  faceret  frudlus 
fuos,  feu  aliis  contraiiis  &  aliter  disponentibus  quovis 
modo,  Ecclefia  leu  Monafl:crium,  Hospitale  vel  Lo- 
'  eus  hujusmodi  refiduum,  quod  declaratur  ad  reftituen- 

dum  iUi  qui  folviiret ,  aut  ejus  Heredibus  ,  feu  jus  vel 
caufam  aut  titulum  fuum  habeutibus  ,  infra  annum  a 
die  talis  declarationis  continue  computandum,  vel  ad 
hujusmodi  bona  obligata  usque  ad  fuisfaélionem  ,  ut 
infra  declaratur ,  iplis  creditoribus  refl;ituendum  ,  pro 
diâo  rcfiduo  declarato,  eo  ipfii  Prœlatus,  Capitulum, 
Conventus  ac  Reâores  talis  Ecclefix  ,  Monafterii, 
Hospitalis  vel  Loci,  cujus  vel  quorum  (ut  prxfertur) 
ipfa  bona  crant ,  fub  pœna  Excommunicationis  fint  ad- 
ftriâi.  Et  nihilominus  pro  fecuritate  creditorum  fu- 
per fatisfaSione  hujusmodi  ,  nuUus  ex  Prxiatis  &  aliis 
fupradiâis  polîît  aut  debeat  per  fe  aut  per  alium  pos- 
felfionem  talium  bonorum  intrare  ,  capere  vel  retine- 
re,  nifi  idonea  cautione  prius  per  ipfos  prxftita  coram 
Loci  Ordinario,  ipfius  vel  ipforum  creditorum  &  hujus- 
modi Ordinario  recufantc,  coram  Loci  Ordinario  debi- 
toris  de  eo  quod  ab  Ecclefiis ,  Monafteriis  ,  Hospitali- 
bus ,  vel  Locis  aliis  ,  feu  Perfonis  fupradidis  ratione 
declarationis  hujusmodi  tenerentur  habere  creditores 
ipfi  infra  diâum  annum  perfolvendo,  bona  quoque  ta- 
libus vendita,  pignorata,  feu  aliter  obligata,  alienata, 
vel  ut  fupra  conceflTa  ,  illis  usque  ad  fatisfaélionem 
fpecialiter  obligata  remaneant  &  exiftant.  Si  autcm 
infra  didum  annum  fatisfaélio  quantitatis  declarats 
faâa  non  fuerit ,  (ut  prxmittitur)  prxviis  tribus  Pro- 
teftationibus,  diverfîs  dlebus  per  creditores ,  feu  eorum 


Procuratorcs  faîlis , prxfatis  Capitulis,Convcntibus  aut    A  v-v,,^ 
Ri-dloribus  hujusmodi  fuper  dida  fatisladione,  ialtem  '^'^I^Q 
infra  menfem  à  die  primx Protiiftutionis  tacicnda:  tune    ^ai  c 
lapfo  dido  menfe  liceat  hujusmodi  Crcditorii>us ,  aut  ^ 

Hxredibus,  jus  vel  caufam,  feu  titulum  hubeutibus  ab 
illis,  per  fe  vel  Procuratorcs  fuos  audoritate  propiia, 
poiTeffiouem  bonorum  hujusmodi  intrare,  capere,  ac 
illa  tenere  &  poft'idcre,  frudusquc  &  emnlunienta  ex 
illis  percipere.  Deducendo  tamen  de  forte  ipfius  debi- 
ti  quousque  eidem  fuerit  de  quantitate  hujusmodi  de- 
biti  ,  ut  prxfertur,  declarata  integralitcr  fatistadum, 
ita  tamen  provifo  circa  prxmilTa  &  quodlibct  ptxdièlo- 
rum,  quod  pro  débite  Romanx  vel  alterius  Cathedra- 
lis  vel  inferioris  Ecclefix  ,  Hospitalis,  aut  pii  Loci, 
Prxiatus,  Redor,  five  alia  Pcrlbna  hujusniudi  ,  nifi 
folitum  pre  fua  Ecclefia ,  Hospitali ,  &  pio  Loco ,  in 
cujus  evidentem  utilitatem  dumtaxat  prebabih'ter  ,  ut 
prxfertur,  precium  &  valorem  vcrfum  elfe  fidcjubere, 
vel  alias  cautionem  de  debitis  declaratis  ,  vel  alias  mi- 
nime prxftare  teneatur  :  nec  hujusmodi  bona  pro  aliis 
debitis  quoquo  modo  remaneant  obligata  ,  nec  etiam 
de  ipfis  reftitutio  &  redintcgratio,  ut  fupra  cft  declara- 
tum,  quovis  modo  valeat  nec  debeat  rctardari.  Cete- 
rum quiaLex  falubris  prxteritis  intendit  &  ùituris  cali- 
bus  providere  ,  decernit  ipfa  Sanda  Synodus  eadem 
audoritate  ,  quod  de  cetero  prxmilfis  &  infra  fcriptis 
nulla  feudatio,  locatio  ,  donatio,  venditio  ,  perinuta- 
tio  ,  pignoratio,  obligatio,  five  quxvis  alîenatio,  aut 
declaratio  ,  de  aut  fuper  Regnis ,  Provinciis,  Civitati- 
bus, Terris,  Caftris,  Locis,  juribus  ac  Jurisdidioni- 
bus,  feu  bonis  prxdidis,  aut  aliquo  eorumdem  audo- 
ritatibus  hujusmodi  ,  feu  earum  aliqua,  vel  alias  fine 
expreflà  deliberatione  Concilii  generalis  ,  vel  faltem 
Provincialis  ,  cum  évident!  tamen  utilitate  Ecclelix  & 
pii  Loci  hujusmodi  fieri  pofilt,  vel  debeat,  quovis  co- 
lore quxfito  ,  feu  jam  fada  confirmari ,  extendi  vel 
prorogari,  aut  denove  cencedi  quovis  modo.  Salvo, 
quod  locationes  usque  ad  prxdidum  tempus  novem 
annorum,  vel  abinde  infra,  &  non  ultra,  tam  Apofto- 
lica  quam  ordinaria  audoritate  valeant  celebrari,  cum 
dida  prxftatione  tamen  cenfus  foliti  five  rationabilis. 
Ita  tamen,  quod  fiant  cum  evidenti  utilitate  hujusmo- 
di ,  tam  per  Romanum  Pontihcem  ,  quam  per  Prxla- 
tos  &  Redores  fecundum  Juris  fcripti  formam,  etiam 
înfeudationes ,  emphyteoticxque  concelfiones  ,  occu- 
pationes  &  revocationcs  de  bonis  feudalibus  ac  emphy- 
teoticis  ante  didum  tempus  Gregorii  undecimi  infeu- 
darifolitis,  adEcclefias,  Monalleria,  Hospitalia, vel 
pia  Loca  hujusmodi  quomodolibet  dcvolutis  &  devol- 
vendis  inpofterum,  cum  modificationibus  infra  fcrip- 
lis  pro  cenfu  &  canone  folitis  ,  aut  adaudis  ante  pra> 
fatum  tempus  Gregorii  undecimi,  &  non  de  aliis,  aut 
aliter  uUo  modo  poffint  etiam  fieri  concelîlones  Vica- 
riatuum,  Gubernationum  &  Adminiftrationum  ,  Reg- 
nornm,  Provinciarum,  Civitatum  ,  Terrarum  ,  Cas- 
trorum,  Locorum  prxfats  Ecclefix  Romanx  ,  qua: 
ante  hujusmodi  tempus  concedi  in  Vicariatum  feu  Ad- 
miniftrationem  per  Romanam  Ecclefiam  confueverunt, 
per  Romanos  Pontifices  ad  tempora  novem  annorum, 
&  abinde  infra,  &  non  ultra,  cum  responfionibus,ca- 
nonibus  &  cenfibus  confuetis,  melioratis  feu  adaudis, 
ante  tempus  prxfatum  ,  hoc  addito  ,  declarato  ac  re- 
fervato ,  quod  Vicariis  non  folventibus  eidcm  Roma- 
nx Ecclefix  cenfum  ac  canonem  debitum  in  terminis 
appofitis ,  vel  faltem  infra  menfem  poil  lapfum  termi- 
num,  eo  ipfo  absque  aliqua  declaratione  ad  cenfum  & 
canonem  duplicatos  perfolvendos  prxfatx  RomanoB 
Ecclefix  teneantur  ac  adftridi  fint.  Et  fi  primum  & 
duplicatum  cenfum  feu  canonem  prxdidos  infra  a- 
lium  menfem  fequentem  non  folverint  ,  ipfo  fado 
Scnteotias,  banna  &  pœnas  hujusmodi  incurrent.  Si 
autem  infra  femeftre  à  lapfu  primi  termini  prxfati  fo- 
lutionem  hujusmodi  non  fecerint,  de  cenfu  &  canone, 
ut  prxfertur,  ipfo  Jure  cadant  ab  omni  poflelîione  Vi- 
cariatus,  Gubernationis  &  Adminiftrationis  hujusmo- 
di, &  concelFa  ad  libcram  Ordinationem  Romani  Pon- 
tificis,  &  Romanx  Ecclefix  prxfatx  devolvantur ,  Se 
devoluta  ipfo  fado  intelligantur  eflfe,  &  fint  cum  om- 
ni rerum  integritate  &  caufa.  Et  illud  idem  iutelliga- 
tur  fervari,  &  fiât  in  &  de  Vicariis  ,  Gubernationibus 
&  Adminiftrationibus, Provinciarum,  Civitatuni, Ter- 
rarum ,  Caftrorum  &  Locorum  aliorum  quorumvis, 
Ecclefiarum,  Monafteriorum  ,  Hospitalium  &  Loco- 
rum aliorum  prxdidorum  ,  &  cujuslibet  eorumdem. 
Prœmifla  quoque  extendantur  ad  folutioncm  feudorum, 
bonorum  emphyteoticorum  ,  &  aliorum  locatorum 
responfiones  quovis  titulo  ,  tam  ad  Romanam  ,  quam 
ad  alias  Ecclefias,Monaftcria  &  Loca  alia  fuprafcripta, 
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communiter  vel  divilim ,  prout  de  Ceiifibus  &  Canoui- 
bus  Vicariatuum  prxdidorum  luperius  continetur. 
Dillrittius  nihilominus  iiihibens  ,  ne  qua  prorogatio , 
feu  nova  conceflîo  Vicariatuum ,  Gubernationum ,  feu 
Adminiftrationum  hujusmodi  de  Regnis  ,  Provinciis, 
Civitatibus ,  Terris ,  Caftris ,  &  Locis  diâse  Romans 
Ecclelias  fieri  poffit  aut  debeat  ,  ni(i  de  conlilio  &  as- 
fenfu  Romanorum  Pontiticum  &  Dominorum  Colle- 
gii  SauétE  Romanœ  Ecciefix  Cardinalium  ,  eorum 
fcrutatis  votis,  vel  faltem  per  duas  partes  ditti  CoUc- 
gii  in  concordia,  &  non  nili  pro  evidenti  caufa  ,  ftatu 
&  honore  EcclefiE  prîefatîE  ;  ita  tamen,  quod  debeant 
ipfî  Cardinales  in  Liceris  Apoftolicis  vel  Contraélibus 
defuper  fadis  ,  una  cum  Romano  Pontifice,  propriis 
manibus  fe  fubfcribere,adinftar  antiquorum  Privilegio- 
rum  Apoftolicorum  in  perpetuum.  Et  ii  aliter ,  fècus , 
feu  alio  modo  in  pra;miffis  &  infra  fcriptis  omnibus  & 
contentis  in  prEfenti  Capitule,  vel  circa  ea  fatla  ,  feu 
declarata  etiam  motu  proprio,  &  de  Cardinalium  con- 
lilio feu  coufenfu,  feu  alias,  &  Apoftolica  vel  quavis 
alia  auâoritate,  non  teneant  ipfo  Jure  ,  &  nuUuni  jus 
contrahentibus  vel  recipientibus  aliter  acquiratur.  Et 
nihilominus  Vicarii  ipfi  ,  Gubernatores  &  Adminiftra- 
tores,  &  alii  recipientes,  quovis  nomine  nuncupentur, 
vel  titulo,  vel  modo,  etiam  fi  fponte  concederentur , 
vel  alias  contrarium  facientes,  ipfos  procelfus,  banna, 
fententias  &  poenas  ipfo  fado  fe  noverint  incurrille: 
Gonceffionibus ,  Conftitutionibus  ,  Privilegiis  Apofto- 
licis, ac  aliis  quarumcumque  Perfonarum  ,  nec  non 
Confuetudinibus  &  aliis  quibusvis  in  contrarium  facien- 
tibus  ,  nequaquam  obftantibus.  Hoc  fane  intelleâc , 
quod  modificatioiies  ipfœ  fuprafcriptce  ,  &  ipfarum  ali- 
qua,  aliis  qui  tenent  &tenuerunt  Régna  ,  Provincias, 
Civitates,  Terras,  Caftra  ,  five  alia  bona  ,  ut  in  alio 
infra  fcripto  Capitulo  continetur,  fcilicet,  tnvafa,  oc- 
cupata  ,  capta,  feu  (ut  prsfertur)  detenta  ,  non  va- 
leant  in  aliquo  fuffragari  :  quinimo  ad  plenarie  refti- 
tuendum,  reddendum  ,  &  ad  alia  faciendum  (ut  in 
eodem  Capitulo  continetur)  protinus  fint  adftriài. 

Cum  paterna  pietas  Filiis  hominum  providere  debeat, 
licet  in  cafu  neceffitatis  urgentis  valeat  viciffitudo  lau- 
dabilis  ,  déclarât  SanSa  Synodus  non  licere  Romano 
PoQtifici  Indicliones ,  five  exaâiones,  quascumque  fu- 
per  Ecclefiam  vel  Ecclefiafticas  Perfonas  imponere  per 
modum  decimjE,  vel  alio  quovis  modo.  Si  vero  cum 
necefïïtas  acciderit  Papse  ,  qua  eflèt  eidem  débite  fub- 
veniendum ,  vocato  général!  Concilie ,  fecundum  quod 
expediens  videbitur  &  utile,  fecundum  DecretumCon- 
cilii  provideatur  eidem. 

XXXI. 

,  Revocatio  (^  jihjuratio  Hieronymi  de 
P  R  A  G  A ,  quâ  ommm  Hareftm ,  eam  fracipue , 
de  qua  infamatus  fuit ,  i§  quam  W  i  c  l  e  F  F 
y  ,Huss  dogmatiza-verunt  ,  anathematizat , 
Jique  in  omnibus  cum  SanSta,  Romana  Ecclejia 
confentire  profitetur.  Dat.  die  25.  Septembris 
i4if.  Indilîione  F 1 1 1.  [Colleft.  Concilior. 
Regix,  Tom.  XXIX.  pag.  45}.  Philip- 
pi  Labbei  Conciliorum  Colleftio  Tom. 
XII.  col.  164.] 

TC  G  o  Hieronymus  de  Praga  Artium  liberalium  Ma- 
-'-'  gifter  _,  cognoscens  veram  Catholicam  Ecclefiam 
&  Apoftolicam  Fidem,anathematizo  omnem  hsrefim, 
prœcipue  eam,  de  qua  haâenus  infamatus  fui,  &  quam 
prœteritis  temporibus  dogmatizaverunt  &  îenuerunt 
Joannes  WicletF&  Joannes  Hus  in  fuis  Opusculis,  Li- 
bellis  feu  Sermonibus  ad  Clerum  &  ad  PopuIum,prop- 
ter  quam  caufam  prxdiâi  cum  fuis  dogmatibus  &  er- 
roribus  damnati  funt  ab  hac  di£i:a  Conflantienfi  Synodo 
tamquam  hèretici  ,  &  eorum  Do6trina  prœdiûa  fen- 
tentialiter  damnata ,  maxime  in  nonnullis  Articulis  ex- 
preflîs  in  Sententiis  per  hoc  Sacrum  Concilium  con- 
tra ipfos  latis.  Confentio  autem  Sanfla;  Romans  Ec- 
clefia  &  Apoftolica;  Sedi  &  huic  Sacro  Concilio  ,  & 
ore  ac  corde  profiteor  in  omnibus  &  per  omnia,  &  prac- 
fertim  de  Clavibus,  Sacramentis,  Ordinibus,  Officiis 
&  Cenfuris  Ecclefiafticis  ,  Indulgentiis  ,  &  Reliquiis 
Sanâorum,  &  Ecclefiaftica  libertate,  ac  etiam  de  Ce- 
remoniis ,  &  aliis  omnibus  ad  Religionem  Chriftianam 
pertinentibus ,  prout  ipfa  Romana  Ecclefia  &  Apofto- 
lica Sedes,  &  hoc  Sacrum  Concilium  profitentur  :  & 
fpecialiter  ,  quod  priEdiâorum  Articulorum  plures 
funt  notorie  hsretici ,  &  dudum  a  Sanâis  Patribus  re- 
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[  probati:  quidam  vero  blasphemi,alii  erronei , alii  fcan- 
1  dalofi;  quidam  vero  etiam  piarum  aurium  oftenfivi,  & 
ipforum  nonnuUi  temeratii  &  feditiofî  :   &  pro  talibus    i4i  c, 
fueruut  prœdiSi  Articuli  per  hoc  Sacrum  Concilium  '  ' 

&  nupercondeninati ,  &  inhibitum  omnibus  &  fingulis 
Catholicis  fub  anathematis  interminatione,  ne  de  cetero 
dittos  Articules  feu  eorum  aliquem  aliquis  prxdicare, 
dogmatizare,  vel  tenere  prxfumeret. 
,  o'.f"  |S°  Hieronymus  antedidus,  quia  in  nonnullis 
AétibusScholafticisad  perfuadendamopinionemde  uni- 
verfalibus  realibus  ,  &  quod  una  comniunis  generis  es- 
fentia  eifet  home,  leo,  bos ,  &c.  quodque  una  effen- 
tia  fpecificaflet  plura  ejusdem  fpeciei  fuppofîta  &  quod- 
libet  eorum  ,  ut  Ambrofius ,  Hieronymus  ,  Augufti- 
nus,  &  fie  de  fingulis  ;  &  ad  hoc  inducendum  velut 
exemple  fenfibili  defcripfi  quamdam  triangularem  figu- 
ram,  quam  fcutum  fidei  neminavi  :  idée  ad  excluden- 
dum  intelle<9:um  erroneum  &  fcandalofum,  quem  for- 
taflis  aliqui  ex  hoc  accipere  potuerunt,  dico,  affero  & 
declaro,  quod  didam  figuram  non  feci,  nec  eam  no- 
minavi  fcutum  fidei,  ea  intentione  ,  quod  vellem  dic- 
tam  opinionem  de  univerfalibus  extollere  fuper  opinio- 
nem  contrariam ,  fi'c  quafi  eflet  fcutum  fidei ,  quod  fi- 
ne ejus  pofitione  non  poflèt  fides  aut  Catholica  veritas 
protegi  &  defendi,  cum  nec  didœ  pofitioni  velim  per- 
tmaciter  adhsrere  :  Sed  hoc  ideo  dixi  ,  quia  in  didœ 
figuras  triangularis  defcriptione  ponebam  e.xemplum, 
quod  divina  efl'entia  eft  triadifferentiafuppo(ita&  quod- 
hbet  eorum,  fcilicet  Pater,  &  Filins,  &  SpiritusSanc- 
tus  ,  qui  quidem  Trinitatis  Articulus  ,  &  prœcipuum 
fcutum  fidei  ,  h  veritatis  Cathelics  fundamentum. 
Prseterea  ut  cundis  pateat ,  quœ  fuerunt  caufa:,  quare 
tui  reputatus  adhœrere  &  favere  dido  quendam  Joanni 
Hus,  notum  facio  per  pra^fentes,  quod  cum  multoties 
audiviffem  eum  in  Prœdicationibus  &  Scholis  ,  credidi 
eum  virum  bonum  effe,  nec  in  aliquo  obviare  traditio- 
nibus  Sandae  Matris  Ecclefis  ac  Sandorum  Dodo- 
rum.  Ime  etiam  cum  niîpcr  in  hac  Givitate  mihi  fuis- 
fent  oblati  Articuli  per  eum  pofiti ,  &  per  hoc  Sacrum 
Concilium  damnati, prima  frente  non  credidi  fues  effe, 
faltem  in  ea  forma.  Cumque  ab  aliquibus  egregiis 
Dodoribus  ac  Magiftris  in  facra  pagina  audivifiim  af- 
firmari  quod  fui  erant,  poftulavi  pro  mea  plena  infor- 
rnatione,  milii  oftendi  Libres  manus  fuœ  ,  in  quibus 
didi  Articuli  contineri  dicebantur.  Quibus  mihi  often- 
lîs,  rnanu  propria  ejusdem  fcriptis  ,  quam  ut  meam 
propriam  bene  cegnosco  ,  didos  Articules  omnes  & 
fingulos  in  ea  forma  qua  damnati  funt  ,  reperi  effe 
confcriptes.  Unde  non  immerito  comprehendi  &com- 
prehendo  ipfum  &  fuam  Dodrinam  cum  eorum  fequa- 
cibus  per  hoc  Sacrum  Concilium  damnatam  &  repro- 
batain  fuifl^è ,  tamquam  hœreticam  &  infanam.  Et  haec 
omnia  fupradida  dico  pure  &  fine  conditione  ,  ut  jam 
plene  &  fufBcienter  informatus  de  prsdidis  Sententiis 
latis  per  hoc  Sacrum  Concih'um  contra  Dodrinas  dic- 
torum  quondam  Joannis  Wicleff  &  Joannis  Hus  ,  & 
contra  ipforum  Perfonas  :  quibus  Sententiis  tamquam 
devotus  Catholicus  in  omnibus  &  per  omnia  humiliter 
confentio  atque  adhasreo. 

Item  ego  idem  fupradidus  Hieronymus  ,  qui  alias 
coram  Reverendiffimis  Patribus  Dominis  Cardinalibus, 
&  venerandis  Dominis  Pr^latis  &  Dodoribus  ,  &  aliis 
Venerabilibus  Perfonis  hujus  Sacri  Concilii  ,  in  ifto 
eodem  loco  voluntarie  ,  libère  &  fpontanee  exponeus 
&  declarans  intentionem  meam ,  inter  alia  loquens  de 
Ecclefia,  eam  trifarie  diftinxi  ,  &  ut  percepi  poftea, 
tune  a  quibusdam  intelledum  eft,  quod  vellem  dicere, 
quod  in  Ecclefia  triumphante  effet  fides,  cum  tamen 
credam  firmiter,  quod  ibi  fit  beatificata  vifio,  œnigma- 
ticam  cognitionem  excludens  :  nunc  dico ,  altère  k  dé- 
clare ,  _  quod  nunquam  fuit  intentionis  meœ  dicere, 
quod  ibi  effet  fides  fub  ratione  fidei ,  fed  cognitio  fidem 
fub^quivalenter  excedens.  Et  geiicraliter  quidquid 
ibi  vel  antea  dixerim,  refero  &  fubjicio  humili  corde 
determinationi  hujus  Sacri  Concih'i  Conftantienfis. 

Infuper  jure,  &  per  SandamTrinitatem  &  per  hœc 
Sacrefanda  Evangelia,  me  in  veritate  Ecciefix  Catho- 
licx  femper  &  fine  dubio  permanfurum ,  &  omnes  qui 
contra  hanc  fidem  venerint,cum  dogmatibus  fuis  ster- 
ne anathemate  dignes  ees  pronuntio.  Et  fi  ego  ipfe 
aliquando  (quod  abfit)  aliquid  contra  fcntire  aut  prx- 
dicare  prs:fumpfero ,  Canonum  feveritati  fubjaceam,& 
œternx  pœnœ  obligatus  iuveniar.  Hanc  autem  *  Cou-  ♦  ProfcOio- 
fcffionem  &  Profeflionis  mex  paginam  coram  hoc  Sa-  n'™- 
cre  Concilie  generali  libère  &  voluntarie  porrigo  ,  & 
eidem  me  propria  manu  fubfcripfi  ,  &  hxc  fingula 
confcripli. 
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Lettres  </e  Je  an  Duc  de  Bourgogne,  par  lesquel- 
les enfuit  e  des  Lettres  précédentes^  il  Je  départ  des 
Protejlaiium  £5"  Refervations  fotu  lesquelles  il  a- 
voit  juré  la  Paix  avec  Charles  VI.  Roi 
de  France.  Au  Chafiel  d'JrgiUy  le  a.}.  Septem- 
bre 141  f.  [Jean  Ju vénal  des  Ur- 
s  I N  s ,  Hiftoire  de  C  h  a  r  l  e  s  V  I.  Roi  de 
France.  Ann,  1415.  pag.  306.] 

JE  AN  Duc  de  Bourgongue  ,  Comte  d'Artois  ,  de 
Flandres,  &  de  Bourgoiigne,  à  tous  ceux  qui  ces 
prefemes  Lettres  verront,  Salut.  Comme  en  Aiiunt 
le  ferment  que  nous  fismcs  le  premier  jour  de  Juillet, 
dernier  p.-illé  ,  fur  le  faitt  de  la  Paix  ordonnée  par 
Monfeigneur  le  Roy  en  fon  Royaume  ,  nous  euffions 
protefté  ,  Que  nous  fuilions  le  ferment  ,  foubs  espé- 
rance &  confiance  ,  que  mondic  Seigneur  le  Roy,  & 
mon  tres-redouté  Seigneur  &  Fils  ,  Monfeigneur  le 
Duc  de  Guyenne  ,  ayant  le  gouvernement  de_  ce  Ro- 
yaume, nous  paflhlTent  &  accomplilfent  certaines  R_e- 
queftes  que  paravant  leur  avons  fait  par  nos  Anibafla- 
deurs,  à  eux  fur  ce  envoyez:  Tant  pour  avoir  Lettres 
Royaux  Patentes  fur  la  réparation  de  noftre  honneur  , 
au  regard  d'autres  Lettres  Royaux  ,  qui  paravant  a- 
voient  efté  publie'es  alcncontre  de  nous,  &  fur  l-ettres 
d'Abolition  générale  que  demandions  ,  comme  d'au- 
tres nos  Requelles, &  que  autrement  ne  voulions  eftre 
liez  de  noftredit  ferment.  Surquoy  mondit  Seigneur 
le  Roy,  &auiïi  mondit  Seigneur  de  Guyenne  ,_  ont 
envoyé  par  devers  nous  Meffire  Thibault  de  SoilTons 
Chevalier,  Seigneur  de  Moreiiil  ,  &  Maiftre  Jean  de 
Vailly  Preiident  en  Parlement,  leurs  AmbaUadeurs, 
qui  nous  ont  requis  que  desdites  Proteft.tions  nous 
nous  voululîious  déporter.  Sç.woir  faifons  que  pour 
obeyi-  à  Monfeigneur  le  Roy ,  &  à  mondit  Seigneur 
de  Guyenne.  Et  auffi  pource  que  nous  avons  receu 
lesdites  Lettres  Royaux  ,  fur  la  réparation  de  noftre 
honneur,  &  autres  Lettres  d'Abolition  générale,  con- 
tenans  aucune  refervaiion,  nous  nous  fommes  dépor- 
tez &  déportons  par  ces  prefentcs  du  tout  en  tout  d'i- 
celles  Froteftations  ,  &  icelles  mettons  au  néant.  Et 
neantmoins  eft  noftre  intention  ,  de  pourfuivre  par 
humble  Requefte,  par  devers  Monfeigneur  le  Roy,  & 
mondit  Seigneur  de  Guyenne  ,  l'accomplillement 
de  l'entérinement  de  nnsdites  Requeftes  ,  à  eux  faites 
de  par  nosdits  \mba(îadeurs ,  en  ce  qui  refte  à  entéri- 
ner &  accomplir  d'icelles  Requeftes.  En  tesmoin  de 
ce,  nous  avons  fiit  mettre  noftre  Scel  à  ce£  prefentcs. 
Donné  en  noftre  Chaftel  d'ArgilIy  ,  le  vingt-quatries- 
mejùur  du  mois  de  Septembre  ,  l'an  de  grâce  mille 
quatre  cens  &  quinze.  Âinjî  Ji;^»e' ,  par  Monfeigneur 
le  Duc ,  en  fon  grand  Confeil.    Bordes. 

XXXIII. 

44.  oa.  Revers  234lt^<tfjltî:5  uitt  Wil^eîms  ©cfcrû^ 
t«c  mt  (£.l?j:iflop^s/atlct>o.n  VCcn&cn  J  uni» 
^cnn  un  VOcïk/  gcgcn  (Cl>urfiiv(i  Fri- 
D  R I  c  H  t>cn  I.  i)on  lS>vAtyt>mbmQ  /  Wbutd) 
fîc  fcicfcm  nicï)t  iiuï  in  atlcii  .Ëricgcn  uiib  Sfîètl)cn/ 
auc^  ©cfctâfficu  /  -Oûlff  ""''  îS-i'flanl)  vcti^ti'» 
(J)cti  /  lOhlin'n  aiict)  tcfcnncn  /  tiifi  fîc  »oii  (oldi)cn 
atlc  il)rc  £ant  unî)  £cut()C  ju  £cl)cii  cinpfatigciW 
uut)  fottl)iu  GHipf;.;l)Cit  fcCcn  /  aiicl)  i()mc  ai$  il)» 
tcn  J^'ïtn  9ct)ult)cf.  ©cbcn  ju  SStrlin  am9)îoii< 
tagticr  1 1000.  ^uiiôftaucn/ Anno  141 5.  SO^it 
7\^'^^c-c&  S 1  G  I  s  M  u  N  D I  Tfanflumpt  ûbcr 
ïiicfcn  25ricff.  ®c6cn  ju  Çgcc  m\  ©cnncrftag 
tiflcl)  ©t.  93îar))arctt)cn  'Jag  145-.  |  N^  u  i,- 
LERi  gicicljé'îagg  Theatrura  Sorftcd.  I. 
Cap.  XIII.  oag  178.  .Çi(lcrifcl)C  Infor- 
mation nciii  Ulpcung  ttê  .Kcmiglicl;cn  «prcu»;"' 
fifcljcn  uiib  ?!)îavg'®raff  4)aftt  SniiiCcnburgi- 
fcl)cn  Eventual  Succeflîons  'Dlccl)ré  /  an  tcn 
SOîcctknburgifcbcn  9vctd)é4cl)cn  in  ©ci)lagcn/ 
fub  Lit,  A.  Apud  i.  u  >  ig  in  ©rimbDcftc 
Çucopœifdjcr  «ipctcnjcn  ©ercd^tfamcn.  pag.  495 . 
Et  LuwiG,  ïcHt'fc&cg  iHcictjé-Archiv.Parc. 


Spécial.  7(bt()ci(.  IV.   îlbfaê  III. 
d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce.] 

C'eft  -  à  -  dire , 


pag.  3-  Anno 
1415. 


Revers  dor:né  à  Frédéric  I.  EleBeur  de  Bran- 
di bourg  par  les  Frt  res  B  a  l  ï  h  a  s  a  r  y 
Guillaume  DE  Vandalie,Chris- 

TOPHLE     DE      VaNDALIE,     (^    ks    Sct- 

gnstirs  de  W  e  r  L  e  ,  par  lequel  non  jculement 
ils  lui  promettent  toute  forte  d'affiftance  dans  fes 
Guerres,  affaires,  r.ecejjités^  rn-is  auffi  ihrecmi- 
noiffent  qu'ils  ont  reçu  de  lui  en  F:ef  leurs  Seigneu- 
ries, qu'ils  lui  en  ont  fait  hommage,  £5?  qu'à  l'a- 
venir ils  doivent  toujours  le  faire.  A  Berlin  k 
jour  des  onze  mille  Furges  141  f.  Avec  le 
V I D I M  u  s  de  l'Etnpertur  S 1  g  1  s  m  o  n  d  fur 
ce  Revers.  Donné  à  Egra  le  Jeudi  après  la  Ste. 
Marguerite  1437. 

^3t  ©igmunl)  /  ton  ©Ottc?  ©nabcn  9Umi' 
*^  fdfeet  .Kai)fct/  JU  alicn  ^eitcn  ?0]ct)rcr  Hi 
Oîcidjé  /  JU  JÇunptn  /  ju  Stljciii:  /  ©iUnwcicn  / 
Scoaticn/  îc.  jt&nig  I  bclrcnncn  mit  ticfcm  95ric»c 
allcn  Dcn  bic  in  |c()cn  obct  l)6tcn  (cfcn/  tmfj  u|f  l)ûtc 
datum  t)ig  Sïict>cg;  fût  Mni  Um  in  ©vticbrc  Dec 
jÇocJigcbotnc  U"Kr  licbcr  £)l)cm  unb  Çljuïfïnflc/ 
gticScricl)  ÇDÎarggraffc  ju  Sranbcnfcuig  /  ftcS  Jgc»» 
ligen  9fl5iiiifc(;cn  SîcidjsÇrê'Sàmmcrcr  «nb  5Sutg« 
gtat)c  JU  Sî&rcmbcrg  /  uni)  batc  jnj  xn\)Ué  ju  tjcif» 
fcn/  alfown  ter  iantifct)a|Tt  wcgcn  juui  QQScnknl 
wnb  fcgt  in  ©cricljtc  cincn  25rit>c  /  nil;(i(tçnî)  /  Infj 
tic  ianbfd^afftê  juni  QBcnïcn  Jcf)Cii  fci)  te»  SJÎarg" 
9raft()umé  ju  SSranbcnburg  /  unî)  fie  tic  u\\  QUcn» 
tcn  «en  im  aU  ton  cincni  SDîatgijviifcn  cui^fangcn 
unt  JU  £c()cn  gctragtn  ()a6cn  /  uut  ttcnn  \»ir  «ac^ 
Svatc  ter  ^ôvficn  unt  jÇcrtcn  tic  bc»  \\\\ê  im  ÇHc clj' 
te  fatfcn/tic  J5c»pt<6ac()cu  ju  ticfciumai  nicljt  t»cr« 
^èrcn  inoUcn/  fontern  cincn  antctn9U'c(}t''2iig  bar» 
an  gefe|ct  f)aben/  bat?  \\\\i ter  gcnant  îîiifct Dl)cm( 
ta§  ivir  jm  Ité  gcnantcn  Sricf»  cin  b^wcrt  2îb» 
fcl)cifftc  unt  Vidimus  unter  lînf:r  .Kai}fcriicl)cu 
çjyidjcfîât  3nfiegct  geben  woltcu  /  WAxm  jiu  nâl)cr. 
Hd)  unt  forgficf)  wcrc  tcn  J^aiipt  Sric»  ju  ivagcu; 
©olcfieé  ()rtbcn  unt  \^m  crfaiit  i  uiit  crtcnnci»  in 
^rafft  ticfcé  5Srictcé  /  tn^  man  t'otidjcr  ÎCbdjrifftc 
an  allcn  ©tctcn  uut  ©ctidjtc  gtaubcn  foUc/in  aller 
niajfcn  /  alfj  ob  ter  J^aupt-Srietc  felbfî  fùtgclegt 
wôrbc  /  unt  laittct  ter  gênant  .Çaupt^Srict  ton 
SBottc  JU  QBortc  a(é  tjcrnacï)  gcfcl}ricbcn  fîct  : 

0(Tî3r  «Sattbafar  «ut  QBif^clm  ©ebtûtcrc/  unt 
*^  \m  S^riftopl)  il)r  Setter  /  aile  ton  OBcntcn 
unt  Jpcrrcn  ju  2Bctlc  /  bctcnucn  unt  t()uu  Funt  of« 
fentUclien  gcin  alletuiânniglicï)en /  mit  ti.;em  55ric» 
vc  /  allcn  ben  /  tic  il)n  fc^cn  otcr  i)6rcu  lefcn  /  fur 
iînc  unt  atlc  îînfetc  Çtbcn/  bag  wirîîné  mit  i»ot)l« 
bcbacl)tcm  tetcintcm  93îutl)e  /  gutcr  ï>orbctrac()tnn» 
gc  unb  côUt'oumicn.n  "iHatlx  Unfer  9îâot..-  unb  lie 
ben  ©ctrcucn  /  um  lînicrn  /  Hnfer  iJibcn  /  -Çcrr- 
fcl)atït':unî'i<»nî'<^'  b,||orn5*ricDc/  Qlu^ic  unb  fcom» 
men  QBillai;  fur  \W  unb  aile  Unfcre  Orrbcn  /  mit 
tenfclbcu  lînfcrn  JpertfclHifften  /  ianccn  unb  Jcntcn 
gânçlici)  unb  tollt^mmlicl)  gefcÇct  l)aben  /  ju  beuj 
l)ocligcbol)rnen  gutlîcu  unb  Jpcrrcn/  .Çcrrcn  g'cicbc« 
riciicn  /  gjlarggrajfcn  ju  23ianbeuburg  i  tcè  S^n\, 
SKomifclicn  Otcicl^è  (Srg  •  Çâmuicrcr  unb  Qy.irggraf. 
fcn  511  fïïûrcnbcrg  /  ju  fcincn  (5,  ben  unb  bcnfclbca 
£anbcn  bcr  SDlarct  ju  Qjrancenburg /  uut  fige»  Une 
JU  il)n  mit  .Ktafftc  bicfce"  SSticfcs'  alfo  :  tag  wit 
unb  Unfcrc  (Srbcn  jtÇunbcc  unb  in  Hinfftigen  cangen 
3citcn/  mit  allcn  unb  jc^liclien  ILifem  janbcn  unt 
icntcn  /  9:)1aancu  unb  ©lencn  /  @cl;l6|ïlr  unt  25c» 
l)aufnngeu/  uid;té  auegcnommcn  /    bei;  tcm^clbcn 

lînfcrm 
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Anno  îl'ifft»'  -Çfïï"  l'f'"  ?01rtï93ï«ffcnl  fcincii  (5r6cii  «nb 
ianCcn  ter  9Jtocî  /  uni)  il)r  Jgû'fff  S"  «lUcn  i()tcn 

'4^5'  jîncgcn/  91êt()ctt  uiiKScfcticfftcn/  nntcc  allctmci;' 
mcîiidljcn  gctrculict^cn  Sci)ftanî)  9cratl)cii  unt  bc* 
|)Olffcit  jii  fci}!!  /  gaii|  uni)  naci^  aUcr  îînfcc  9)îaci)t 
fci)ii  imt)  blcibcn  u^cUcn/  Pt)nc  allcrlci)  SBiCcttiiffcii  / 
Jgifitff'  9îc6c  unt)  cl)nc  3(rgt'c  /  uni)  fodcii  unt  uiollcn 
aucl;  ï>icfcl6cti  ianlc  unî)  imi  tn  QHatcîc  ^u  5Sran< 
tcnbiirg  gctrculicbcn  /  aie  offtc  fcçn  notl)c  >vii:ï)/l)anC« 
ijabtw  I  fcijaurcn  /  fd(iuëen  uiiï)  fcfcinucn  gcin  aUcr- 
inci;r.icflicl}cn  /  gtcicl)  Hnfcr  cijginncn  <5rb<imiDcn 
uni)  Jcutt)cn  cl)ngcfctî)C  /  îînl)  t^armif  mit  gutcn 
SBitTenI  fo  f)i»t)cn  wic  rccï)t  uni)  rctciiclKu  fur  îîné 
unD  nHe  llnfcrc  iSrbcn  ;  iînfct  ^cri;fcl)afftcn  gan^/ 
unb  aile  Urtfcrc  îantc  uni)  £cutl)c/  nicljté  aiiégcnom» 
incn  /  Bon  tcui  cl)cgcnantcn  iînfccm  ^crrn  9}îatg< 
gtaffc  gcibcrid&cn  ju  rccljtcm  5cl)cn  cmpfangcn  /  a(« 
fo  /  l)af  wiï  uni)  a(ic  lînfcre  Çcbcn  ticfclbcn  Unfcr 
J5ccr[ci)afftc  gang/  unb  aile  îînferc  %<x\M  uni)  icu» 
tl)c/  nic(;t»  au!?genpmnien  /  wic  tas  91at)iiicn  l)at/ 
oï>ei;  l)abcn  mag  /  Hein  uni  grc^  /  fcuicntlicl)  unb 
fànberlicl)  /  (ûtba^ct  cwigliclcn  bon  temfelbcn  Un- 
fcrin  ^ecrcn  bcn»  ÎOÎarggtaffe  I  fcincrt  Çrbcn  unt  ter 
9Jîatggtafftcï;a|ftc  ju  ict)en  t)abcn  unt  cmpfal)fn 
fbUcn  unt  wcUcn  /  unt  ton  il;n  unt  ter  9)îarggraf' 
fcnrd&atfte/  cwiglidjcn  /  cf)n  ailes" '2Biterruffen  unt 
QSBibcrj)5rcclt)cn  ju  icl)cn  gel)cn  foU;  unt  aucl;  Unfec 
JU  9vccl)te  /  aie  anterc  tl)rer  J^erren  gan|  nidcbtig 
fcçn  foticn  /  unt  l)aben  aucï)  temfclben  lînferui  J^er-- 
rcnrecl)tc(5rb'^ulti9ungget^an  /  unt  mit  gutert 
ttcuen  gelobct  unt  jum  J^eiligen  gcfcï)itioren  /  teffcl" 
bcn  îînfcrg  J^ctrcn  /  feincr  (Srben  unt  ter  9)]arg« 
9ca|f|cJ;atftc  grommen  ju  uierben  /  fdtjaten  ju  suen» 
tcn/  folrtjc  Hnferc  ^ct)en  getrculicfecn  /  aie  tann  îc» 


XXXIV. 

Nov.  Unie  en  Eeuwig  Verbond  tuflchen  d'Edelen  en 
Steden  van  Brabandt  ter  eenre ,  en  de 
Steden  en  Landen  van  Over-Mase,  ge- 
floten  den  4.  November  I4if.  \_Plakaten, 
Edkklea,  en  Ordonnantien  van  Brabant.  ^oni.I. 
Liv.  F.  l'a.  I.  Chap.  V.  pag.  ff  j".  A  u  b  e  r  t 
LE  Mire,  Diploniat.  Belgkorum  Tom.  II. 
Chap:  XCIX.  pag.  410.  en  abregé.'\ 

la  den  name  des  Vaders .,  des  Soons ,  ende  des  H. 
Gheeji ,  Amen. 

A  Llen  den  geneti  die  defe  jegenwoordighe  Lette- 
-"-  ren  fullen  lien  oft  hooren  lelen ,  by  den  gliedoo- 
ghe  ons  Heeren ,  Jan  van  Gemblours ,  Jan  van  Affli- 
gem,  Otte  van  Vyliers,  Roeloff  van  VIierderbelce,Pee- 
ter  van  S.Bernaerts  op  den  Schelde,-Alard  van  S.  Ma- 
chiels  t' Antwerpen ,  Geert  van  Percke  ,  Jan  van  He- 
lyflem  ,  Jan  van  Everbode  ,  Jan  van  Tongerloo^ 
Jan  van  Grimbergen  ,  ende  Gijsbreclit  van  Jette 
Abden. 

1 1.  Peeter  van  Luccemborch  Grève  van  t'Overfant, 
ende  Jan  Bryenne  Heer  tôt  Edygen  ,  Ingbrecht  Grè- 
ve van  Naffauw,  Heere  van  Lecke  ende  van  Breda, 
Jacob  Heere  van  Arconde  ,  van  Gaesbeke,  van  Putte 
ende  van  Strijen  ,  Erf-Maerfchalck  van  Henegouwe, 
Willem  Grave  van  Zeyne  Heer  van  S.  Aeghtenroede, 
Engbrecht  van  Edinghen,  Heer  van  Ramere  ,  vande 
Folien  ende  van  Kubeke  ,  Thomas  Heere  van  Dieft 
ende  van  Sichene  ,  Borciigrave  van  Antwerpen,  Jan 
Heere  vanWefemale  ende  vanPhaloys,EtfFmaerfchalk 
van  Brabant,  Jan  van  Perfunt  Rient-meetler  van 
Chantrain ,  Hendrick  van  Bouterfem  ,  Heere  van  Ber- 
gen op  ten  Zoom  ,  Henrick  van  Berghen ,  Heere  van 
Grunbergenende  van  MeHjn,(ijnSoneJanvanSchoon- 
vorft  Heere  van  Flamengerijcn  ende  van  Walcy,  Jan 
Heere  van  Rotfelaer  ende  VolTelaer,  Erff  HofF-mees- 
tere  van  Brabant,  Jan  van  Kuyck  Heere  van  Hooch- 
ftractén,  Jan  van  Hoirne  Heere  van  Pervvcys ,  Jacop 
Heere  van  Ghcte,  Jacob  Heere  van  Sombrefte,  Ancel 
Heere  van  Trafengnics ,  Engbrecht  van  Marckc  Heere 

van 


D  E  S     G  È  N  S.  5^ 

^cn.9vecï)tc  ifl  /  ju  eertieiicn  /  iinb  if;rt  <\U  jtnfctn  Anno 
recljtcnÇrbe'unt  £cl)en'J5fi^w>/  getreuc/  geuwtig 
unt  gcl^orfam  ju  fcp  /  tag  aucf;  atlc  lînfcre  <5rbcn  ^4^  J> 
unt  £fîacl)l:'ommcn/  (x\\  folcficn  Çctrrcljaifteu;  ian» 
tcrt  unt  £eutl)cn;  furbalfcr  ton  unt  ton  cincm  jeglt» 
ct)en  ÇDlarggraffen  ter  tann  in  S^ten  ifi  /  unt  ftçit 
wtrt  /  empfaljeit  ;  tarubcr  Çrb^JÇiuttigunge  unt  uin  ' 
folct^cr  £cl)cn  wegcn  /  gcloben  unt  fdincrcn  fclïen  / 
aie  wir  gctl)an  \)^'oi\\  I  ol)n  aile  QÎDiter'Svetc  unt 
ol)ngefctte.  3u  |îl)rl'unte  fci^n  Unfcr^  Balthafers, 
Wilhelms  ,  unt  Chriftophers  ©ebrfiter  unt 
Scttctn  sjon  QBcntcn  obgcnant  cigcnc  3't'fî<-'âcl(!  / 
fur  Un§  unt  aile  îînferc  Çrben  an  ticfen  SSvieffc 
gct)angen.  S)cr  gcben  ifî  ju  23erliu  am  93îcntag 
ter  (Sylfftaufcntt  9J]egtc;nac(}  Sljrifti  ®cbutt  toier» 
5ct)enl)untett  mit  iin  funffjel)entcn  Si'')™'- 

lînt  ti»  i(i  9cfd)cl)en  ju  (Sger  /  tcrficgctt  mit 
îînfer  jtai)ferlici)  SDlajeftât  3'ii|legcl  /  nacl)  6l)riftt 
®eburt  incr3el)cnl)untcrt  3iï  '  ""î>  tarnacl)  in  tcut 
(5i)bcn<unt  trei§igften3v«'  «'"  2)onnet|îag  nad) 
©anct  £!3]argrctt)en.2ag/  îînfer  Svciclbe  tcS  J5)un. 
gerifcljcn  in  tem  5iu--unt  fnnffîigften  ;  US  9lÔmi' 
fcfeen  in  ten  <Si)ben  unt  ijroanjigften  )  HS  Scl)cmi« 
fc{)en  in  tem  ©ijbenjeljentltn/unttc^  jîai)fcrtl)um^ 
iut  funfftcn  ^mn, 

(L.  S.) 

app. 

Ad  Maniatmi  Doniini  Imperatoris. 

Hermannus  Hecht. 


XXXIV. 

Union  (^  Confédération  entre  les  trois  Etats  de  4'  Nov; 
Brabant,  £3"  le  Pais  «/  Outre-Meu-  BRiBiHi 
SE,  le  4.  Novembre  141  j".  [Placards,  Or- 
donnances, Edics,  &c.  de  Brabant.  Tom.  I. 
Liv.  V.  Tit.  I.  Chap.  V.  pag.  f f f.  fs"  en 
Abrégé  dans  Aueert  le  Mire^  Di- 
plomatum  Bclgicorum  Tom.  H.  Chap  XCIX. 
pag.  4to.] 

Au  nom  dii  Petre  ,   du  Fils  ,   &  da  St.  Ëspritj 
Amen. 

A  'Tous  ceux  ijui  ces  prefentes  Lettres  l'erront  ou  or- 
■^*-  rs»#,  far  l'aprobation  de  nos  Seigneurs  ,  "Jean  de 
Ger/ihloiirs ,  "Jean  d'Âfligen ,  Otton  de  VUters  ,  Roland 
de  VUerheke  \^  Pierre  de  St.  Bernard  [tir  rEfcanlt,  Ar- 
nonld  de  St.  Michel  à  Anvers  ,  Gérard  du  Parck, 
"Jean  de  Helyjfen  ,  Jean  d' Everbode  ,  yeun  de  Ton- 
gerlo  ,  "Jean  de  Grimbergne  ,  ^  Gisbert  de  Jette , 
Abbez. 

IL  *  Pierre  de  Luxembourg ,  Comte  de  Converfaa,  »  L'exem- 
y  Jean  Brienne  Seigneur  d'Enguien  ;  Engelbert  Corn-  plaire  d'Au- 
di? de  Najfau,  Seigneur' de  la  Leck  £5=  de  Breda,  Ja-  \^^^^^f^^^ 
cob  Seigneur  £  Arconde  ,    de  Gaesbeke  ,    de  Pntte ,    i^  ^^^  jj  Jcmi 
de  Strijen,  Maréchal  héréditaire  de  Hainaut ,  Guillau- 
me Comte  de  Zeyne  Seigneur  de  Sainte  Agathe  ,    En- 
gelbert d'Enguien ,  Seigneur  de  Ramere  ,   de  Folie  ,  Js" 
de  Tubife ,    'Thomas  Seigneur  de  Dieft  ^  de  Zichcyic, 
Burgrave  d'Anvers,  Jean  Seigneur  de  Wefemale  y  de 
Phalaife ,  Maréchal  héréditaire  de  B  R  A  n  A  N  T,  Jean  de 
!  Perfunt  Receveur  de  Chantrain  ,    Henry  de  Bouter/en 
Seigneur  de  Bergue  fur  la  Somme  ,    Henri  de  Bergne 
Seigneur  de  Grimberguc  £5"  de  Melin ,  fin  Fils  ,    Jean 
de  Schoonvorft  Seigneur  de  Flamengerie ,  i^  de  IValey  j 
Jean  Seigneur  de    Rotfelare    i^    de  Voffelar  ,     Maître 
d^ Hôtel  héréditaire  de  Brabant  ,     Jean  da  Kuyck  Sei- 
gneur de  Hochflrate ,  Jean  de  Horne  Seigneur  de  Pcr^ 
weys ,  Jacob  Seigneur  de  Getc ,  Jacob  Seigneur  de  Som- 
bre ff ,  Anfchme  Seigneur  de  Trafegnies  ,     Engelbert  de 
la  Marck  Seigneur  de  Lonmernael  £5"  de  Vogclenfang, 

Rafe 


5-5 


CORPS     DIPLOMATIdUE 


Anno  ^*"  LonmcnwEl  ende  van  \'oghelenlluick  ,  Raes  van 
den  Rivicrcn  Heere  \'.\a  Nederlyntere  ,  Willem  van 
141  5.  Meerhem  Heere  van  Bocxtcl ,  Jan  Soen  te  Dieft,  Jan 
Soen  te  Wefemale,  Henrick  vanden  Bcckc  Heere  van 
Hefevtijck,  Jan  van  Bcrlaer  Heere  van  Helmout  en- 
de van  Keerbergen  ,  Symon  Heere  van  Fatigucles, 
Honrick  Heere  van  Heverle  ende  van  Goyke  ,  Ertf- 
Kcmerlinck  van  Brabant,  Àrent  van  Cra\enhcm  Hee- 
re van  Grobbendonck,  Daniel  Heere  van  Bouchont, 
van  Huenbeke,  van  Loenhout,  ende  Borck-grave  van 
Brueflèl,  Jan  van  Grimberghen  Heere  van  AHclie,  A- 
laert  Heere  van  Rivière,  Jan  Heere  van  Marbais,  Jan 
Heere  van  Wythain,  Henrick  van  Wytham  fijn  Broe- 
dere,  Jan  van  Diert,  Henrick  van  Dieft,  Heere  van- 
den Rivieren,  Euftacs  Heere  van  Vicrtain,  Jan  Heere 
van  Meeghem,  Robbrecht  van  Sponty  Heere  vanWa- 
vre,  Lijbrecht  van  Aieldert  Heere  van  Brudelinghen, 
Wouter  van  Kersbeke  Heere  van  Gotfenhoven ,  Hen- 
rick van  Rotrelaer,Jan  van  Aa  Heere  van  Hoochftain, 
Jan  van  Wytham  Heere  van  Bouterfchem  ,  Gerit  van 
Berghen,  Heere  van  Mcyrhem,  Jan  van  Halen  Heere 
van  Lilio,  Gielis  van  Bouchout  ,  Wouter  van  Win- 
ghe,  Raes  vanLintere,  Rogier  van  Pyeterfchem  Hee- 
re van  Leefdale,  Jan  Heere  van  Pyeterfchem,  Dierick 
van  Meerhem ,  Zoen  te  Bocxtel ,  Jan  Heere  van  Hul- 
deberge  ,  Robrecht  van  AlTche  ,  Jan  van  Ranft  Heer 
van  Mortfele  ende  vande  Canticrode  ,  Henrick  van 
Ranft  Heere  van  Keflèl ,  Jan  Heere  van  Glljmes,  Jan 
Heere  van  Dongelberghe,  Raes  van  Graven  Heere  van 
Malebeke,  Willem  van  Ranft  Heere  vanVriemde  en- 
de van  Millegheem ,  Henrick  van  Wailham  ,  Philips 
Heere  van  Geldrop,  Dierick  van  Haeftricht  Heere  van 
Venloen  ,  Willem  van  Gent  Heere  van  Neerwyck , 
Jan  van  Lier  ,  Heere  van  Noorderwijck  ,  Jan  van 
Kersbeke,  Jan  Heere  van  Lijsmael, Gerit  van  Lintre, 
Willem  van  Montenaken  Heere  te  Grafe,  JanBerna- 
ge  Heere  te  Percke,  Jan  Wauden  Boflch  Borch-grave 
van  Vueren  ,  Jan  Heere  te  Wanghe  ,  Boudev^ijn  van 
Graven ,  Arnt  van  Gheldenaken  ,  Simeon  van  Cou- 
denborch  Heere  tôt  Oplijntere  ,  jan  van  Dyedegem, 
riendtick  van  Colem,  Arnt  vanden  Houte,  Claes  de 
ZwaefF  ,  Jan  de  Zwaeft",  Walraven  vander  Delft, 
Heere  van  Borchvliet  ende  vander  Hoogher-Heyden , 
Arnt  Heere  van  Ymmerfele  ende  vanden  Armeyden , 
Hendrick  Dijckbier  Heere  van  Merle  ,  Jan  Heere  van 
Schoonhoven,  Jan  van  Schoonhoven, Willem  vanden 
Berghe  Heere  van  Orbais ,  Borch-grave  van  Ghelde- 
naecken  ,  Henrick  Heere  van  Gronsfelt  ende  van 
Rhinghberch ,  Adam  van  Berghe  Heere  van  Lemborch, 
Andries  van  Merode  Heere  van  Franckenberch,Borch- 
Grave  van  Limborch  ,  Jan  Hoen  van  Ruerendale, 
Claes  Hoen  ,  Heere  tén  Broecke  ,  Reynier  vanden 
Berghe ,  Heere  te  Geul  ,  Jan  van  Hnlsberch ,  Reynier 
Heere  van  Nieuwenborch ,  Jan  Huyn  van  Haftenrode, 
Goefem  Beghijn  ,  Daniel  Hoen  ,  Reynard  vander 
Nieuwerborch,  Godevaert  Dobbelfteen  een  van  Do- 
denrade  ,  Goefem  van  Cortemberch  ,  Reynier  van 
Hulsberch  ,  Dierick  van  Beughe  ,  Geert  van  Corten- 
bach,  Aerut  van  Sevel  ,  Goofen  van  Hevel ,  Geert 
van  Èyckhout,  Willem  van  Rodersbeck ,  diemen  heet 
Scoesberch  ,  Adam  van  Gulick-hoven  ,  Vranck  van 
Hulsberch ,  Wermer  van  Barbome  ,  Gemut  Tan  Col- 
denberch,  Vranck  van  Bu)  ftert,  Léonard  van  Roders- 
beck, Coenrard  van  Benhenrode,  Aernt  van  Hoenien, 
Kerftîaen  van  Rhinbberge  ,  Geert  van  Veeterfchem , 
Aernt  van  Elderen,  Ponthe  van  Welckenhuyfen,  Hen- 
rick van  Welckenhuyfen,  Heere  van  Cleenemt,  Weer- 
ner  van  Gronffelt,  Boudewijn  van  Monjardin,  Gheert 
vanBongard,  Staes  van  Boughaeren,  Willem  Heere 
van  Ackenteel,  Peeter  van  Cortenbach. 

ni.  Comoing-meefteren,  Schepenen ,  Gcfvirorene, 
ende  deRaedt  der  Stadt  Lovcne,  Schepenen  endeRaed 
der  Stadt  van  Brulfele  ,  Borghemeefteren,  Schepenen 
ende  Raedt  der  Stadt  van  Antwerpen  ,  van  s' Herto- 
genboffch  ,  van  Tricht ,  van  Tienen  ,  van  Leeuwe, 
van  Nyvele,  van  Dieft  ,  van  Herentals ,  van  Liere, 
van  Acrfchot,  vanBreda,  van  Sichene,  van  Berghen 
op  ten  Zoom,  van  Steenberghen  ,  ende  van  Ghelde- 
naecken  ,  voor  ons ,  ende  voor  aile  d'andere  fmalle 
Steden  ende  Vrijheden  des  Lants  van  Brabant  ;  Bor- 
ghemeefteren ,  Schepenen  ende  Raet  der  Stede  van 
Lymborch  ,  van  Valckenborch  ,  van  Daelhem,  van 
Rode ,  van  Waflcnberghe  ,  van  Gungelt,  van  Mille, 
van  Vucht,  van  Kcrpen,  van  Lomefchem,  ende  van 
Spremont,  faluyt  in  onfen  Heere. 

I V.  Condt  fy  allen ,  dat  wy  aetifiende  ende  mérc- 
kende  de  groote  trouwe  ende  vrintfchap  die  wy  altijdt 
ghehadt  hebbeu  ,  elck  met  anderen  ende  in  toecom- 

mende 


Rtifi  de  la  Rivière  Seigneur  de  Nederlyntere-^  Gnillaii- 
r/ie  de  Meerhem  Seigneur  de  Bocxtel  ,  'Jean  Fils  de 
D'ejî  ,  Jean  de  If'efemale  ,  Henri  de  Becke  Seigneur 
de  Hefevjyck,  Jean  de  Berlaer  Seigneur  d'Hehnond  £5" 
de  Keeréergen  ,  Simon  Seigneur  de  Faugueles  ,  Henri 
Seigneur  de  Heverle  {^  de  Goyke ,  Camerier  Héréditaire 
de  Brabant  ,  Ârnoutd  de  Crayenhem  Seigneur  de  Groli- 
bendonck ,  Daniel  Seigneur  de  Bouchout  ,  de  Huenbeck , 
de  Loenhout,  ^  Burgrave  de  Bruxelles ,  Jean  deGrim- 
herghen  Seigneur  d''Afche  ,  Alart  Seigneur  de  Rivière, 
Jean  Seigneur  de  Marbais ,  Jean  Seigneur  de  Wythain , 
Henri  de  Wytham  fin  Frère ,  Jean  de  Dieft  ,  Henri  de 
Dieft  Seigneurs  de  la  Rivière  ,  Euftache  Seigneur  de 
Viertain ,  Jean  Seigneur  de  Meeghem ,  Robert  de  Spon- 
ti.  Seigneur  de  Ifavre  ,  Libert  d'Aildert  Seigneur  de 
Brude lingue,  IValter  de  Kersbeke  Seigneur  de  Gotfenho- 
ve  ,  Henri  de  Rotfilaer  ,  .  Jean  d'Aa  ,  Seigneur  dé 
Hoochftain  ,  Jean  de  Wytham  Seigneur  de  Bouterfihem , 
Gerit  de  Bergfen ,  Seigneur  de  Meyrhem ,  Jean  de  Ha- 
len Seigneur  de  Lillo  ,  Gilles  de  Bouchout ,  Walter  de 
Wingue,  Raze  de  Lintere ,  Roger  de  Pieterfthem  Sei- 
gneur de  Leefdaele  ,  Jean  Seigneur  de  Pyeterfchem , 
Théodore  de  Meerhem  Fils  de  Boxtel ,  Jean  Seigneur  de 
Hitldehergue ,  Robert  £A£'e  ,  Jean  de  Ranft ,  Seigneur 
de  Mortfile ,  Çj?  de  Cantierode ,  Henri  de  Ranft  Seigneur 
de  Kejfel,  Jean  Seigneur  de  Gtymes,  Jean  Seigneur  de 
DongeWerg  ,  Rafi  de  Grave  ,  Seigneur  de  Malehec  j 
Guillaume  de  Ranft  Seigneur  de  Vriemde  zsf  MiHeguen, 
Henri  de  Vaillant ,  Philippe  Seigneur  de  Geldrop,  Théo- 
dore de  Haeftric  Seigneur  de  Venloen  ,  Guillaume  de 
Gent  Seigneur  de  Neerwyck,  Jean  de  Lier  Seigneur  de 
Noorderwyck  ,  Jean  de  Kersbeke  ,  .Jean  Seigneur  de 
Lysmael ,  Gérard  de  Lintre  ,  Guillaume  de  Montenake 
Seigneur  de  Grafe  ,  Jean  Bernage  Seigneur  de  Parck , 
Jean  du  Bois,  Burggrave  de  Vuren  ,  Jean  Seigneur  de 
Wanghe ,  Baudouin  le  Comte ,  Arnonld  de  Gheldenaken, 
Simeon  de  Coudenborch,  Seigneur  d'Oplintere  ,  Jean  de 
Dyedegem ,  Henri  de  Colem  ,  Arnould  vanden  Houte , 
Nicolas  de  Zvjaeff,  Jean  de  Zwaef,  Walrave  de  Delft, 
Seigneur  de  Borchvliet,  C3^  de  Hogerheide ,  Arnould  Sei- 
gneur d'Tmerfele  ,  y  d'Armeyde  ,  Henri  Dyckbier ,  Sei- 
gneur de  Merle ,  Jean  Seigneur  de  Schoonhove ,  Jean  de 
Schoonhove ,  Guillaume  vanden  Berghe,  Seigneur  d'Or- 
bais  ,  Burgrave  de  Gheldenaken  ,  Henri  Seigneur  de 
Gronsfelt  £7'  de  Rhinberg,  Adam  de  Berghe  ,  Seigneur 
de  Lemborgh  ,  André  de  Merode  Seigneur  de  Franken- 
berg  Bttrgrave  de  Limbourg ,  Jean  Hoen  de  Rurendale , 
Nicolas  Hoen ,  Seigneur  de  Brouke  ;  Reiniers  vanden 
Berghe  Seigneur  de  Geul,  Jean  de  Hulsbergue ,  Reinier 
Seigneur  de  Nieuwenborg  ,  Jean  Huyn  de  Haftenrode , 
Goefem  Béguin  ,  Daniel  Hoen  ,  Renaud  vander  Nieu- 
werborg ,  Godefroi  Dobbelflein  de  Dodenrade ,  Goufin  de 
Cortenberch ,  Reignier  de  Hulsbergh ,  Théodore  de  Beu- 
ghe ,  Gérard  de  Cortenbach ,  Arnould  de  Sevel ,  Goufin 
de  Hevel ,  Gérard  de  Eyckhout ,  Guillaume  de  Roders- 
beck dit  Scoesberch ,  Adam  de  Gulickhoven  ,  Franc  de 
Hulsberch  ,  Wermer  de  Barbome  ,  Gemut  de  Colden- 
bereh,  Vranck  de  Bulfter,  Léonard  de  Rodersbeck,  Con- 
rard  de  Benhenrode ,  Arnould  de  Hoenien  ,  Chreftien  de 
Ringberghe ,  Gérard  de  Veeterfchem ,  Arnould  de  Elde- 
ren,  Ponthe  de  Welckenhuyfe ,  Henri  de  Welckenhuyfe  ,■ 
Seigneur  de  Cleenemt,  Werner  de  Gronffelt,  Baudouin 
de  Monjardin ,  Gérard  de  Bongard  ,  Euftache  de  Bou- 
ghaeren ,  Guillaume  Seigneur  d' Ackenteel  ,  Pierre  de 
Cortenbach. 


II L  Les  Bourguemaîtres ,Echevins ,  Jurez,  l^ Con- 
feil  de  Ville  de  Louvain ,  Echevins  ,  £7'  Confeil  de  Vil- 
le de  Bruxelles ,  Bourguemaîtres ,  Echevins  ^  Confeit 
de  Ville  d'Anvers  ,  de  Boifleduc  ,  de  Maftricht  ,  de 
T'hienen,  de  Leuwe,  de  Nivelé  ,  de  Dieft  ,  de  Hers- 
tal ,  de  Liere  ,  d'Arfchot  ,  de  Breda  ,  de  Sicben ,  de- 
Bergue-op-Som.,  de  Steenbcrgue  ,  de  Gheldcnaek ,  pour 
nous  ^  toutes  les  petites  Villes  ^  Franchifes  du  Pais 
de  Brabant  ;  Bourguemaîtres  ,  Echevins  £3*  Confeil  de 
Ville  de  Limbourg, de  Faucomont , de  Dalhem,de  Rode, 
de  Waffenberghe ,  de  Gungelt,  de  Mille,  de  Vucht,  de 
Kerpen ,  de  Lomefchen ,  (^  de  Spremont ,  falut  en  nô- 
tre Seigneur. 


IV.  Sf  avoir  faifons  que  remarquant ,    £3'  confidérant 
la  grande  confiance  £5^  amitié  que  nous  avons  toujours 
eue  les  uns  pour  les  antres  isf  que  nous  defirons  entre- 
tenir 


Anno 

Ï4IJ. 


bu    DROIT    DES     GENS. 


AnNO  'ffsii<^fi  tijden  hebben  ende  onderlinge  houden  willen, 
ende  om  te  fchouwene  allen  ranceur,  twill  ende  dis- 

141?;.  cort  die  hier  naemaels  opcomen  ende  gevallen  moch- 
tcn  inden  Lande,  fonderlinghe  aenlîende  de  eere,  oor- 
boer  ende  prouffijt,  ons  ghcDadich  Heeren  Hertoghen 
Jans  outlkn  Soone,  laligher  ghedenckenillen  ,  ons 
lieffs  Heeren  Hertoghen  Antheunis  ,  diens  Siele  Godt 
ghenadich  fy ,  ende  des  ghemeynds  Lants  van  Brabant; 
om  eeuwelijck  ongelchcyden  ende  onghefundert  te  ga- 
'der  te  blijven  ,  in  vrintfchappen  ,  trouwen  ende  een- 
drachticheden  ,  hebben  gheaccordeert  ende  over  een 
ghedraghen  voor  ons,  onfe  hoyr,  onfe  naecommelin- 
ghen  allulcken  Poinflen  ende  Articulen  als  hier  naer 
volghen  ,  te  houdene  vaft  ende  gheftaede  ,  ende  ons 
daer  toe  yerbonden  elck  ma  anderen  t'eeuwelijcke 
daeghen. 

V.  Inden  eerftcn  foo  hebben  wy  ghelooft ,  ende  ge- 
ioven  d'een  den  anderen  in  goeden  trouwen  ende  in 
fckerheyden  ten  hcyligen  ghefwooren,  dat  wy  voor- 
taen  eeuwelijck  duerende,  d'een  by  den  anderen  blij- 
ven fullen  eendrachtelijck  ,  onghefcheyden  ,  ende  on- 
ghefundert, ende  waert  dat  ons,  oft  den  Lande,  oft 
eenighen  van  ons ,  eenighen  lall  oft  commère  toequa- 
me  om  defen  oft  om  eeuighe  andere  faecken  wille,on- 
fen  ghenaedighen  Heere  oft  fijnen  Lande  aengaende^ 
die  fullen  wy  elck  den  anderen  hulpen  wederftaen  met 
onfen  lijve  ende  goede  ,  ende  met  aile  onfe  macht, 
ende  fullen  elck  metten  anderen  by  een  blijven,  fon- 
der eenighe  ontfcout  daer  teghen  te  fuecken  in  een'gher 
manieren ,  ende  v/at  faecken  dat  wy  ,  oft  iemanden 
van  ons  ,  oft  eenich  fingulier  Perfoon  inden  Lande 
van  Brabant  ofte  van  Over-mase  ghefeten,  hier  te- 
gen  ginge,  dade  oft  feyde,  oft  oock  hier  tegen  rebel 
ware  in  eeniget  manieren,  dat  wy  dan,ghelijck  voor- 
feyt  is,  den  genen,  oft  de  gène  die  dat  dade,  oft  da- 
den  bedwinghenfouden,  ende  helpen  bedwinghen,  en 
âlfulck  hebben  met  haren  lijve  ende  goede,  dat  hy  oft 
fy  hier  by  blijven  fouden  moeten,  fonder  afflaten,  al- 
foo  verre  als  wy  Prelaten  ende  Gheellelijcke  Perfoo- 
hen  voorf ,  ons  daer  inné  verbinden  moghen  met 
rechte,  ende  niet  anders,  ende  gheloven  voorts  d'een 
den  anderen  te  houden,  ende  helpen  houden,  elckx 
anders  Privilegien  ,  Charteren  ,  Ufagien,  Coftuymen 
ende  Herbringen ,  fonder  arghelift.  In  oirconden  en- 
de gïietuygheniffe  hier  afF ,  hebben  wy  aile  t' fament- 
lijck  onfe  Seghelen  hier  aen  doen  hanghen.  Gheghe- 
yen  m't  Jaer  duyfent  IV.  honderd  ende  XV.  op  deii 
Vierden  dach  Novembri, 


XXXV. 

il.  ibcc.  Concordata  inter  Sereniffrinum  Dominum  Si  gis- 
mu  n  d  u  m  Romanorum  Regem  ,  &f  Dominos 
L  E  G  A  T  G  s  Concilii  Conftantienfis  ab  una  par- 
te ;  (J  Dominos  Ambassiatores  Illrn- 
triffimorum  Regum  £5?  fotentiim  aliorkm  Domîno- 
rum  Principum  oheâientia  Domini  B  e  n  e  d  i  c- 
T I  Papie  XIII.  ab  altéra  ,  pro  Unione  in 
SanRa  Dei  Ecclefia  confeqiimia.  Narbona  12. 
Decetnh.  I4if.  Currl  Approbatione 
y  Ratificatione  Patrum  Concilii ,  in  SeJfione'K^. 
jinno  Domini  i4i(î.  Indictîone  nona  ,die  1^.  Fe- 
hruarii.  [  ConciliorUm  Colkâio  Reg.  Totn. 
XXIX.  Ann.  I4if.  pag.483.  Philippi 
Labbei  &  Gabr.  Cossartii  Cbn- 
ciliorum  Colleftio  Torti.  XII.  col.  178. 
Von  der  Hardt  Magnum  OecUmeni- 
cuDi  Conftantienfe  Concilium  Tom.  1 1.  png. 
5-41.  avec  une  autre  Préface  £5"  un  peu  difé- 
Vemment.~\ 

"ÎSTe  Veneris  décima  tertia  menfis  Decembris,  Anne 
^-^  Domini  millefimo  quadringentelimo  decimo  quin- 
to,  Indiâione  oâava,in  Capitulo  nova;  EcclefiaaNar- 
bonenfis ,  in  Caméra  magna  Turris  Novi  Palatîi  Epis- 
copi  NarbonjE ,  hora  fecunda  poft  meridiem  ^  ante  ta- 
men  prandium  ,  Capitula  fequentia  per  Sereniffimum 
Dominum  Romanorum  Regem,  &  Dominos  Lcgatos 
Concilii  Conftantienfis,  (îc  per  ejiis  obedientiam  nun- 
cupati  ab  una  parte  ;  &  Dominos  Ambafiatores  Illus- 
triffimorum  Regum  &  Potentum  aliorum  Dominorum 
Principum  obedientiœ  Domini  Benedifti  Papx  decimi- 
tertii,  fie  etiam  per  ejus  obedientiam  uiincupati  ab  al- 
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tcutr  à  P avenir ,  b'  pour  éviter  toute  rancune  ^  dif-  A  „„ j 
ferent  qui  purroient  fitrvenir  dans  le  Pais;  confiderant  ^^^'^ 
particulièrement  l'honneur  ,  l'avantage  i^  le  proffit  de  14!  k, 
Monfeigneur  le  Duc  Jean,  Fils  aîné  de  deffunt  le  cher  '' 

Duc  Anthoine  d'heureufe  mémoire ,  a  qui  Dieu  fajfe  rni- 
fericorde ,  ^  particulièrement  le  Pais  de  Brabant ,  pour 
être  is'  .demeurer  éternellement  isf  inféparablement  at- 
tachez l'un  à  l'autre  ,  par  une  bonne  amitié  ,  fidélité 
es'  concorde;  fommes  convenus  ^  accordez  four  nous 
nos  Hoirs  ^  Succeffeurs  d'obferver  inviolahlement  (J 
fermement  tous  les  Points  ^  Articles  qui  s' ensuivent, 
a  quoy  nous  nous  fommes  obligez  les  uns  ^  les  autres 
pour  toujours: 


V.  En  premier  lieu  avons  promis  js'  promettons  en 
bonne  foy  de  demeurer  unis  £3=  inséparables  les  uns  avec 
les  autres  à  toujours  ;  is'  s'il  arrivait  que  nous  ou  quel- 
cun  de  nous  relût  quelque  dommage  à  Caufe  de  ce  ou 
pour  quelque  autre  chofe  qui  regardât  .nôtre  dit  Seigneur 
ou  fon  Pais,  nous  nous  aiderons  l'un  l'autre  de  nos  biens 
es'  vie  à  les  maintenir  de  tout  nôtre  pouvoir;  ér'  demeu- 
rerons attachez  l'un  à  l'autre  fans  nous  féparer  fous  quel- 
que préteMe  ou  en  quelque  manière  que  ce  foit  ,  cs" 
quelque  chofe  que  nous  ou  quelcun  de  nous ,  ou  quelque 
perfonne  particulière  du  Pais  de  Brabant ,  ou  d'  O  u- 
Tre-MeuSE  faffe  ou  dtfe  ;  ^  s'il  arrivoit  qu'il  y 
eût  de  la  rébellion  en  quelque  manière  que  ce  fût  â 
cet  égard,  que  nous  ,  comme  il  efl  dit  \  nous  y  oppofe- 
rons  de  nos  biens  ^  vie  contre  celui  ou  ceux  qui  au- 
ront perpétré  lesdits  faits,  promettant  de  nous  en  tenir 
a  ce  que  deffus,  tant  que  nous  Prélats;  .(sf  Perfonnes 
Eccléjiaftiques  fusdites,  pouvons  nous  y  obliger  de  droit 
is'  non  autrement  ;  l^  promettons  les  uns  ^  les  au- 
tres de  maintenir  en  outre  Çff  faire  maintenir  ,  chacua 
fes  Privilèges  ,  Chartres  ,  Ufage  ,  ^  Coutumes  fans 
diffimulation.  En^  témoin  dequoy  avons  fait  appofer  cha- 
cun nos  Seaux  à  ces  prefentes.  Donné  l'an  mil  qua- 
tre cent  cy'  quinze  le  4.  de  Noverahre: 


tera  ,  pro  Unione  in  Sanfla  Dei  Ecclefia  confequen* 
da,  concordata  extiteruht  cuni  Dei  adjutorio  modo  in- 
frafcripto. 

Primo  quod  convocatio  fiât  pei-  Prœlatos  ;  ceteros- 
cjue  VirosEcclefiafticos  in  difto  Concilio  Conftantien- 
li,  fie  per  ejus  obedientiam  (ut  prèfertur)  nuncupato, 
exiftentes  &  congregatos  de  Regibus  &  Principibus 
prxdidis,  Çardinalibus  &  PrÉlatis  ,  ceterisque  ViriS 
de  obedientia  difti  Domini  BenediiSi  Papœ  decimi  ter- 
tii ,  fie  etiam  per  ejus  obedientiam  (ut  prsefertur)  nun- 
cupati ,  qui  ad  générale  Concilium  debent  &  funt  con- 
fueti  vocari  per  Literas  opportunas  diâortim  Domino- 
rum de  Concilio  Conftantienfi  ,  qusE  émanent  ab  eis 
fub  nominibus  generalibus  ,  &  fub  denominatione  ti- 
tuli  Dignitatum,  five  nominum  appellativorum  ,  fine 
exprefiione  propriorum  nominum^vel  propriarum  Dig- 
nitatum ,  fecundum  formam  hic  concordatam  ,  &  in- 
ferius  infertam.  Et  quod  didliE  Litercc  dirigantur  ne- 
dum  ad  Dominos  Reges  &  Principes  &  Cardinales, 
fed  &  ad  alios  quoscumque  Prœlatos  obedientia;  ptx- 
difti  Domini  Benedidii.  Et  quod  difti  Domini  Reges 
&  Principes  ipfius  obedientis  fumant  onus  faciendi  prœ- 
fentari  diélas  Literas  convocatorias,  quilibet  in  Regno 
&  Princîpatu  fuo,  Pra:Iatis  fua;  Jurisdidionis  ,  &  ipe- 
çialiter  Dominus  Rex  Aragonum  fumât  onus  faciendi 
prïfentari  didlas  Literas  Convocatorias  Regibus  &  Prin- 
cipibus difta;  obedientiœ  illa  Capitula  firmantibus ,  & 
quod  in  diflis  Literis  Cpnvocatoriis  pra;figatur  termi- 
nus ad  interefiindum  in  Civitate  Conftantienfi  pro 
uniendo  fe,  &  faciendo  Concilium  générale  una  cum 
aliis  ibidem  congregatis ,  triura  mènfium  computan- 
dorum  a  die  prtcièntationis  didarum  Literarum  ficndi 
Domino  Régi  Aragonum  in  Perpiniano  ,  (fi  fucrit) 
vcl  alias  in  Civitate  Barcinonenli  (  fi  fuerit  pra:fcns 
vel  abl'ens)  &  in  cafu  abfentia;  fiiiB  ;iat  prîcfentarc  Li- 
teras antedidlas,  Vicario  Régis ,  vel  Coiililiariis  diâx 
H  Civi- 
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Civitatis,  aut  majori  parti  corumdem.  Et  viceverfa, 
qiiod  prœfati  Domini  Regcs  6t  Principes  prosimi;  di^E 
obedientii;  Domini  Benédidi ,  facient  Literas  Convo- 
catorias  ad  prœnominatos  Prœlatos,  ceterosque  Domi- 
nos de  ConCTlio  Conftantienfi  ,  lîmiles  Literis  convo- 
catotiis  abillis  de  Concilio  emanandis  ,  ut  pra;tcrtur, 
vel  per  fiios  Ambafiatores ,  vcl  Procuratores  mitten- 
dos,  fufficienti  potertate  l'iitfultos,  ibidem  in  Gonftan- 
tia  congregatos  ,  convocabunt  ,  lioc  addito  ac  etiam 
intelledo  ,  quod  Literx  convocatioiiis  mittantur  ad 
Dominum  Rcgem  Aragonum  fexaginta  numéro, vide- 
licct  viginti,  qus;  dirigantur  ad  Sereniflimum  Domi- 
num Rcgem  CaftcUas,  &  Prxlatos  Rcgni  lui  :  &  aliee 
vigiiui  qux  dirigantur  ad  SerenilTlmum  Dominum  Re- 
gtm  Aragonum  &  Siciliœ,  &  Prœlatos  Rcgnorum  fuo- 
rum:  &decem,  quœ  dirigantur  ad  I.Uiirtrilfimum  Do- 
minum Rcgem  Navarrx  &  Pr33latos  jurisdiflionis  ip- 
fins  ,  &quinque,  quse  dirigantur  prœpotenti  Domino 
Comîti  Armaniaci  ,  &  alix  quinque  ,  qua:  dirigantur 
praipotenti  Domino  Comiti  Fuxi,  prout  in  eisdem  Li- 
teris débet  ferioliiis  contiiieri. 

Secundo,  quod  dièta;  Convocationes  fiend«  per  Do- 
minos de  Concilio  Conftanticnlî  ,  &  etiam' per  diélos 
Dominos  Reges  &  alios,  &c.  nec  non  &  Congrcgatio 
&  Conllitutio  Concilii  generalis  fienda  per  diflos  Do- 
minos Reges  &  ceteros  de  obedientia  di£ti  Domini  Be- 
nediiti,  &c.  podint  fieri  &  fiant  gcneraliter ,  ut  defé- 
ratur  honori  Concilii  Conftantienlis  jam  diûi  :  Scilicet 
pro  extirpatione  Schismatis  &  Harefum  ,  pro  Sanâa 
Unione  Romans  Ecclefia; ,  pro  reformatione  univer- 
falis  EccleficE  in  Capite  &  in  iVIembris ,  &  pro  unico 
eligendo  Paftore,  &  pro  aliis  caufis  &  rationibus  quœ 
ad  générale  Concilium  de  Jure  pertinent  &  fpeâant. 
Sed  ad  partem  promittatur  &  firmetur  per  SereniiTi- 
mum  Dominum  Imperatorem  ,  &  per  Dominos  prs- 
notatos  Prœlatos  &  ceteros  Speftabiles  Viros  hue 
miflbs  ex  parte  Dominorum  de  dido  Concilio  Cons- 
tantienfi,  nomine  didi  Concilii,  &  etiam  proprio,  me- 
diante  publico  Inftrumento  cum  juramentis ,  quod  in 
Concilio  Conftantienlî  uniendo  &  conrtituendo  (ut 
pr^fertur)  non  tradabuntur  ,  ordinabuntur ,  ftatnen- 
tur,  vel  tradari,  ordinari  aut  fieri  permittentur  direc- 
te vel  indirede,  aliqua  concerneutia  aut  tangemia  dic- 
tes Dominos  Reges,  Principes,  Preelatos,  &  alios  de 
obedientia  didi  Domini  Benédidi ,  vel  aliquem  ex  eis , 
non  folummodo  dumtaxat  caufa  ejedionis  didi  Do- 
mini Benédidi,  &  eledionis  fiituri  Summi  Pontificis, 
&  Reformationis  Ecclefix  in  Capite  &  in  Membris,& 
in  caufa  hœrefum  cum  depententibus  &  emergentibus , 
&c.  Et  quod  didi  Domini  de  dido  Concilio  Cons- 
tantienlî  ratificabunt  &  approbabunt  hujusmodi  promis- 
fionem  &  obligationem  mcdiantibus  publicis  Inllru- 
mentis,  ut  fupra.  Et  quod  nihilominus  prœdida  pro- 
mifîio,  ratificatio  &  fccuritas  fpecialiter  confirmentur 
&  rata  iiabeantur  ,  &  noviter  firmentur,  &  ftatuantur 
per  didum  formandum  Concilium  fufficienter ,  prout 
fieri  debeat,  &  eft  Iblitum  ,  antequam  procedatur  & 
procedi  valeat  ad  aliquos  Adus,poftquam  fuerint  uni- 
ti.  Et  quod,  fi  contrarium  fieret,  Domini  Reges  & 
Principes ,  &  alii  de  obedientia  didi  Domini  Benédidi 
ab  exprelFo  ex  nunc  agunt  &  dicunt ,  quod  illa  fie  in 
contrarium  f;ida  per  formandum  &  uniendum  Conci- 
lium, habeantur  pro  invalidis  atque  nullis  ipfo  Jure,& 
quod  ad  oblervationem  eoriim  ,  didi  Domini  Reges 
&  Principes ,  d<  ceteri  de  prœnominata  obedientia  didi 
Domini  Benédidi ,  minime  teneantur. 

Tertio  ,  quod  prîctatis  de  obedientia  didi  Domini 
Benédidi  venientibus  ad  Condantiam,  (latim  fiatUnio 
eorumdem  ad  didum  Concilium  Conftantienfe  ,  pro 
faciendo  unum  uuiverfalt  Concilium.  Quo  fado,  dic- 
ti  Domini  Reges  &  Principes  ,  &  alii  de  obedientia 
cjusdem  Domini  Benédidi  ,  dicunt  elfe  certifîimum, 
quod  non  pofTiint  licite  obcdire  alicui  in  Papam  eligen- 
do ,  ut  vero  Papa;  ,  nifi  prius  vacaret  Papatus  morte 
aut  renuntiatione  didi  Domini  Benédidi  pure,  licite  & 
libère  fada,  prout  de  Jure  divine  pariter  &  humano 
tenetUT  ,  vel  per  jufi:am  &  legitimam  iplius  depolitio- 
nem,  feu  depofitionis  declarationem  ac  ejedionem  a 
Papatu  per  didum  Concilium  ,  vel  ejus  audoritate 
fiendam.  Propterea  in  favorem  didse  Unionis  conft- 
quendîE  ,  ell;  concordatum  inter  Sereniflimum  Domi- 
num Regem  Romanorum,  &  alios  Dominos  de  Con- 
cilio Conftantienfi  ,  quod  ab  eis  Sacrum  Concilium 
générale  appcllatur,  &  inter  Ambafiatores  &  Procura- 
tores  didoruin  Dominorum  Regnm  &  Principum,  qui 
funt  de  obedientia  didi  Domini  Benédidi,  quod  ante- 
quam ad  eledionem  unici  Summi  Pontificis  procedi 
valeat  per  didum  Concilium  ,    vel  per  alios  ad  quos 


pertineat  ,  procedatur  per  didum  Concilium  fie  unî- 
tum  contra  eumdein  Dominum  Benedictum  ,  nolefi- 
tcm  aut  fubterfugientem  reimnciare  pure  &  libère,  prout 
de  Jure  divino  pariter  &  humano  potelt  &  débet  pro- 
cedi per  didam  jufiam  &  legitimam  ejus  dcpolitionem, 
feu  depolitionis  declarationem ,  &  alias  prout  prxfertur. 
Ita  tamen ,  quod  formetur  &  fiât  procelTus  uovus  per 
didum  Concilium  contra  eumdem  Dominum  Bene- 
didum  Julie  &  légitime.  Ad  cujus  verificationem  <Sc 
decilionem  ,  nullatenus  habeatur  ratio  ad  proceffum 
Pifani  Concilii ,  vel  Sententias  ibidem  latas,  ut  illo  vel 
illii  didum  Concilium  in  modum  probatiouis  ,  vel  in 
vim  procelfus  vel  judicati  non  utatur.  Et  quod  pro- 
ceiïïi  ,  cognita  &  fcntentiata  per  didum  Concilium 
modo  prsdido,  didi  Domini  Reges  &  Principes  ,  & 
ceteri  obedientia;  didi  Domini  Benédidi,  rata  &  grata 
habebunt  ,  &  illa  minime  impugnabiint.  Item  quod 
Cardinales  didi  Domini  Benédidi  fie  vocati,  ut  fupra 
in  Literis  Convocatoriis  ,  dum  venerint  ad  didum 
Concilium  admittantur  per  idem  Concilium  ad  omnes 
Adus, ibidem  expcdiendos,  &  etiam  &  eledionem  fu- 
turi  Summi  Pontificis  fuo  cafu  &  fecundum  quod  alii 
Cardinales  vocatorum  Gregorii  &  Johannis  admitten- 
tur,  &  fi  vocati  ,  ut  fupra,  non  venerint  perfonaliter 
ad  jam  didum  Concilium,  fed  per  alias  Perfonas  fuffi- 
ciens  Procuratorium  habentes,  recipiemur  &  admittén- 
tur  Perlonœ  prœdidj:  ad  omnes  Adus  Conciliij  prout 
Procuratores  Dominorum  Cardinalium  didorum  Do- 
minorum Joannis  &  Gregorii  admittentur  &  recipien- 
tur,  &  fecundum  quod  didum  uniendum  Concilium 
circa  prœdidos  omnes  Cardinales  duxcrii  ordinandumi 
Quarto ,  quod  per  didum  uniendum  Concilium  ,  (i 
&  in  quantum  fuerit  neceffarium  vel  opportunum  ad 
uberiorem  cautelam,  toUantur,  aboleantur,  annullen- 
tur  &  irritentur  quicumque  Proceffus,  Sententia;,  Dé- 
créta, Ordinationes ,  Stacuta  &  pœna;,  per  olim  Gre- 
gorium  &  Joannem  &  fuos  Prœdecelfores  ,  ac  per 
Concilium  convocatum  Pifîs,  a  tempore  exorti  Schis- 
matis &  citra,  ex  occalione  vel  caufa  ipfius  Schismatis. 
fida  &  fadœ,  prolatje  contra  Dominos  Reges  ,  Prin- 
cipes ,  &  alios  quoscumque  obedientia;  didi  Domini 
Benédidi,  ac  etiam  contra  quasvis  alias  Perfonas , qua; 
dido  Benedido  non  adhèrent  poil  didam  ejedioilemj 
feu  depofitionis  declarationem;  &  contra  quascumque 
Univerfitates ,  Villas  &  Loca,  quatenus  tangat  &  tan- 
gere  poffit  didos  Dominos  Reges  &  Principes,  &  alios 
obedientiîE  didi  Domini  Benédidi  ,  &  omnia  &  fingu- 
la  ihde  fecuta  ,  omnem  elfedum  eorum  tollendo^  & 
omnem  maculam  ,  ûve  notam  ,  quE  contrada  fuerit 
ob  prsdida.  Et  idem  intelligatur  didum  de  Perfona 
didi  Benédidi,  cafu  quo  renuntiaveric  pure  &  libère  & 
ante  Sententias  didsE  ejedionis.  Intelledo  tamen  & 
declarato  ,  quod  didum  Concilium  non  poffit  fe  ju- 
vare  Procefïïbus  &  Sententiis  adverfus  di6him  Domi- 
num Benedidum  latis  in  Proceflli  &  Sententia  inde  fe- 
rendis  contra  eumdem  Dominum  Benedidum,  de  qui- 
bus  in  tertio  Articulo  contiiietur.  Et  fiât  fimiliter  de 
Sententiis  latis  per  didum  Dominum  Benedidum  con- 
tra obedientiam  didi  Concilii,  Dominos  Reges,  Prin- 
cipes, Perfonas  fingulares.  Villas,  Loca:  &  quod  fta- 
tuatur  in  prima  Sellione  didi  Concilii  ,  tempore  quo 
fiet  dida  Unio,  quod  nunquam  de  cetero  ratione  vel 
occafione  didi  Schismatis,  aut  adhœfionis  didi  Domi- 
ni Benédidi  &  fui  Pra:deceflbris  Domini  Clementis, 
poffit  contra  Dominos  Reges ,  Principes ,  Pra:!atos,  & 
alios  de  obedientia  didi  Domini  Benédidi,  quomodo- 
libet  procedi  in  judicio  vel  extra. 

Quinto  ,  quod  per  didum  formandum  Concilium 
approbeutur,  laudentur  &  confirmentur,  &  etiam  me- 
liori  modo,  quo  fieri  pofllt,  pleniffime  firmentur  om- 
nes &  fingulx  ConceflTiones  ,  Dispenfationes,  gratiîB 
fada;  per  didum  Dominum  Benedidum  quibusvisPer- 
fonis  dida;  fuœ  obedientiœ,  de  quibusvis  Dignitatibus, 
Archiepiscopatibus,  Episcopatibus  &  Officiis ,  &  Be- 
neficiis  aliis  quibuscumque  infra  fuam  obedientiam ,  qu3 
nunc  efl:  ,  de  his  quse  nunc  poflident,  &  quœcumque 
Infeudationes ,  Inveftitura;,  Contradus,  &  aliœ  Con- 
celfiones  &  Gratis  usque  in  diem  primoe  requifitionis 
fada;  eidem  Benedido  per  Reges  &  Principes  fuœ  obe- 
dientia;, quibusvis  Perfonis  fuœ  obedientia;  infra  fuam 
obedientiam  ,  quce  nunc  ell ,  etiam  Sœcularibus  ,  tam 
Reglbus  Aragonum  ,  Cadellse  ,  Navarra:  ,  Comitibus 
Armeniaci  &  Fuxi,  quam  Filiis  &  Liberis  eorum, con- 
jundim  &  divifim,  de  his  qua;  nunc  poflident,  &  etiam 
aliis  cujusvis  conditionis  exiftant.  Hoc  tamen  intel- 
ledo &  declarato,  quod  R  ab  aliquibus  Pra;laturis,  feu 
Magifleriis ,  Dignitatibus  vel  Beneficiis  quibuscumque, 
durante  Schismate  fuerint  fcparata  ,   vel  alias  fegrcgata 
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AnkO  ^'■'ï'-'^  membra,  Cadra,  Villse,  feu  alia  bona,  reddi- 
**■  tus,  proventus,  feu  emolumenta  ac  responliones  Ca- 

141  î.  mers,  ve|  alia  Jura  quscumque,  de  quibus.  fuerit  ali- 
quibus  forfan  jam  provifum,  %'el  tada  collatio,feu  in- 
feudatio  iufra  fuam  obedientiam  conftitutiS,  quod  prE- 
dida  iplis  Prœlaturis,  Magirteriis  ,  feu  Magiltratibus, 
Diguitatibus  &  Beiieâciis ,  ut  capiti  relticui  (x.  redinte- 
grari  valeftnt  per  Concilium  antediâum  ;  &  ceteris  de 
aliis  Digiiitacibus  &  Beneficiis  provideatur,  prout  pro- 
videntiE  Concilii  fuerit  vifuin,  per  didas  confirmatio- 
nes  &  approbationes  hic  contentas  nullum  iinpeditïien- 
tum  his  prœftetur.  Et  idem  fiât  e  converfo  de  "alia 
obedicntia. 

Sexto  ,  quod  Cardinales  didi  Domini  Benedidi ,  fi 
forfitan  voluerint  ire  aut  mittere  ad  jam  didum  for- 
mandum  Concilium  ,  feu  ad  eledionem  Summi  Pon- 
tificis,  cum  vacGCrit  Papatus  ,,  altero  de  didis  tribus 
modis  (ut  fupra  in  dido  Capitule  didum  ell)  facien- 
dam,  convocati  modo  quo  fupra  ,  &  adh^rere  volen- 
tes  opinion!  didorum  Dominorum  Re^um  &  Princi- 
pum  obedientis:  didi  Domini  Benedidi  ,  deputenturj 
recipiancar  &  admittantur  ,  ut  veri  Cardinales  Sands 
Matris  univerfalis  Ecclelix  ,  &  ut  taies  habeantur-,  & 
ab  omnibus  honorentur,  nec  non  Dignitatibus,  Erao- 
lumentis  ac  aliis  Cardinalatus  Privilegiis  ,  Prxerainen- 
tiis  &  Prsrogativis  (ut  prœmittitur)  frui  pariter  &  gau- 
dere,  falvis  tamen  aliis  Conltitutionibus,  de  Éledione 
Romani  Pontifiais  facientibus  mentionem. 

Septimo ,  quod  provideatur  per  didum  formandum 
Concilium,  circa  Otîiciales  Romans  CuricE  didi  Do- 
mini Benedidi ,  duni  tamen  eidem  Domino  Benedicto 
non  adhœreant  poil  fubtradionem  obedientis  (fi  eam 
fieri  contingat)  vel  poft  ejedionem  prœdidam; 

Odavo,  quod  fi  ante  renuntiationem  feu  ejedionem 
didi  Domini  Benedidi  prœnominatam  ,  ipfum  contin- 
gat decedere,  promittant  didi  Domini  Reges  &  Prin- 
cipes ejus  obedientiae,  atque  jurent,  quod  non  permit- 
tent  fieri  in  coruni  Regnis  &  Terris  eledionem  ali- 
quam  per  Cardinales  ipfius  ,  vel  alios  ipforum  vice  : 
îmo  quantum  in  eis  erit,  modis  omnibus  prohibebuut. 
Et  cafu  quo  fieret  per  illos  eledio,  illi  fie  eledo  per 
eos  non  adhscrebunt,  nec  obedient  quoqûomodo,  ne- 
que  in  eorum  Terris  &  Regnis  illum  fie  eledum  ali- 
quatenus  fuftinebunt  ,  vel  fuftineri  permittent.  Sed 
eledionem  in  dido  caiu  per  didum  formandum  Con- 
cilium permittent  fieri  ,  &  eledo  per  illud  in  Papam 
in  dido  cafu ,  ut  vero  Summo  Pontifici  indubie  adhœ- 
rebunt. 

Nono,  quod  priEfatum  formandum  Concilium  dé- 
bite provideat ,  cum  decenti  manfuetudine  &  rationa- 
bili  œquitate,  quod  ubi  duo  vel  plures  in  eodem  titulo 
ex  diverfîs  obedientiis  concurrunt  ,  quilibet  eorum  in 
dido  Concili'o  tradabiturj  honore  utriusque  obedien- 
tiœ  femper  filvo  :  &  quod  ante  finem  didi  Concilii 
idem  Concilium  proyidebit  in  didis  cafibus  taliter, 
quod  illoruiii  quorumlibet  honor  &  ftatus  ,  quamdiu 
vixerint,  débite  fupportentur  ,  &  intérim  nihil  innove- 
tur  contra  aliquem  prsedidorum,  quousque  per  didum 
Concilium  ad  eumdem  Sum^mum  Pontificem  eligen- 
dum  provifum  fuerit  débite  fuper  iflis. 
,  Decimo,  quod  didus  Dominus  Rex  Romanorum, 
&  Domini  qui  funt  prœlèutes  ex  parte  Dominorum  de 
Concilio  Conftantienli,  illorum  nomine  &  etiam  pro- 
prio;  quantum  ad  eos  fpedat  ,  &  eorum  quemlibet, 
bona  fide  aflTecurent  &  aflecurari  faciant  per  Dominum 
Regem  Francis,  &  Dominos  Ducem  Aquitanis,Del- 
phinum  Viennenfem,  &  Regem  Ludovicum.,  &  Do- 
minum Comitem  Sabaudia; ,  &  per  totum  Dominium 
ipforujTi  didum  Dominum  Benedidum ,  fi  ire  voluerit, 
vel  mittere  ad  didum  Concilium,  &  omnes  &  fingulos 
Ambafiatores  &  Procurdtores  ipfius  Domini  Benedidi, 
&  Dominorum  Regurn  &  Principum,  &  alias  quasvis 
Perfonas,  five  fint  Cardinales  &  alii  Prœlati ,,  û  acce- 
dere  voluerint ,  ac  alios  quoslibet  obedientia;  didi  Do- 
mini Benedidi,  tam  Clericos  ,  quam  Laicos  ,  cujus- 
vis  fl:atus,  gradus  aut  conditionis  exilliant,  cumGenti- 
bus  &  Familiaribus  fuis  ,  &  bonis  eorum  ,  cum  fuffi- 
cientibus  Literis  de  Salvo  Condudu,  quod  tute  &  li- 
[  bere  pofllnt  ire  ,    tranlire  &  morari  per  itinera  &  Loca 

usque  ad  Conftantiam  inclufive,  &  ftare  in  dida  Civi- 
tate  Contlantienfi ,  &  in  dido  Concilie  ,  quamdiu  eis 
&  cuilibet  èorum  placuetit,  &  reverii  ab  illis  cum  vo- 
luerint; &  aliàs  in  omnibus  &  per  omnia  cundo,  ftan- 
do  &  rcdeundo,  pleniffima  gaudeant  libertate ,  &  quod 
Dfficiàles  &  Coniules  Conltantienfes  in  abfentia  prec- 
didi  Domini  Régis  Romanorum,  &  alii  ad  quos  fpec- 
tat,  jurent,  &  mediante  eorum  juramento  promittant, 
quod  fideliter  obfcrvabunt  ,  quantum  ad  eos  fpedat, 
ToM.  II.  Pakt.  il 


&  obfetvari  facient  propmilfa  omnia  &  fingula,  &  de-  ANNt^ 
fendent,  &  tuebuntur  fupradidos  omnes  &c  fingulos  iri 
Perfonis  &  bonis  pro  toto  polfe ,  omni  fraude  ceiranic,  1415» 
&  nullam  imprefli'onèm  âùt  violentiam  direde  vel  in- 
direde  facient, aut  fieri  permittent  jam  didis  Perfonis, 
vel  eoruin  fingulis  ,  nec  bonis  eorum  quoqûomodo: 
&  omnia  ifta  firmabunt  juramentis  per  didum  Domi- 
num Regem  Romanorum  ,  per  le;  &  per  alios  Domi- 
nos pro  Concilio  Conftantienfi  hic  prasfentes  ,  tam 
nomine  didi  Concilii,  quam  proprio.  Quœ  Guidatica 
&  affecuramenta  mittentur  Domino  Régi  Aragonum, 
una  Cum  Literis  Convocatoriis  didi  Concilii,  ad  hoc, 
ut  didus  Dominus  Rex  pofllt  certificare  vocandos  de 
didis  liîcuritatibus  &  Salvis-Condndibus,  ne  didi  vo- 
cati  dida  occafione  fe  valeant ,  ab  eundo  feu  mitteudo 
ad  didum  Concilium,  excufare. 

Undecimo  ,  quod  diduS  Dominus  Rex  Romano- 
rum, fuo  nomine  &  pro  Succefforibus  fuis,  &  alii  Do- 
mini hic  prîefeutes,  nomine  didorum  Dominorum  de 
Concilio  Conftantienfi  &  proprio  jurabunt  fingulariter 
&  promittent ,  quod  omnia  &  fingiila  in  prsdidis  Ca- 
pitulis  &  eorum  qua:libet  contenta  facient  (quanturtl 
in  eis  erit  ).  omni  dolo  c'elTante  ,  per, Dominos  Cardi- 
nales, Patriarchas,  Archiepiscopos ,  Episcopos  ,  &  a- 
lios  Prœl^.tos  ,  Ambafiatores  Dominorum  Regum  & 
Principum  ,  &  alios  in  dido  Concilio  Conflamienfi 
exiftentes,ut  fiugulares  per  fe  vel  Perfonas  ad  hoc  fuf- 
ficienti  potellate  fuifultas  ,  approbari  ,  firmari  &  jurari 
antequam  cOncedantur  didœ  Litera;  Convocatorix.  Et 
quod  in  prima  Selfione.fada  Unione  ad  didum  Con- 
ciliutii,  pro  dido  univerfUi  Concilio  prxdida  facient, 
concèdent  ,  ftatuent ,  ordinabunt  &  jurabunt.  Et  fi 
contrarium  prEmifforum  vel  alicujus  ipforum  fieret, 
vel  prœdida  omnia  &  fingula  non  adimplerentur ,  fiè- 
rent &  exequerentur  j  prout  in  didis  Capitulis  &  eo- 
rum quolibet  continetur,  ex  nunc  ajiint  &  dicunt  dic- 
ti  Domiiii  Reges  &  Principes,  Prxlati  &  alii  ipfius  obe- 
dientise  Domini  Benedidi  ab  expreflb,  quod  ipfo  fàdo 
fit  irritum  &  inane ,  &  quod  ad  oblervantianl  prœfen- 
tium  Capitulorum  ,  vel  etiam  alicujus  eorum  minime 
teneantur.  Et  etiam  Ambafiatores  Regum  &  Princi- 
pum hic  prœfentes  obedientiÉ  Domini  Benedidi  ,  fir- 
ment  &  jurent,  didis  nominibus  didorum  Regum  & 
Principum ,  pro  fe  &  Succefforibus  fuis  ,  tenere  & 
obfervare  omnia  &  fingula  fupradida  ,  quantum  in 
eis  erit. 

Duodecimo,  quod  de  prœdidis  omnibus  &  fingulis 
firmentur  &  tradaiitur  cuilibet  Partium  prEdidarum 
tôt,  quot  neceffariafuerint,  publica  Inllrumenta. 

Anno  a  Nativitate  Domini  millefimo  quadringente- 
fimo  decimo  fexio,  Indidionc  nona,  die  Martis  quar- 
ta  menfis  Februarii,  Condantis  in  Ecclefia  majori  fuit 
Congregatio  generalis  ,  &  Dominus  ArchiepiscopuS 
Jacobus  Turonenfis ,  unus  ex  Ambafiatoribus  Concilii 
ad  partes  Aragonia:  ,  in  Ambone  exiftens  propofuit, 
quomodo  juxta  Conventa  in  Capitulis  Narborienlibus 
omnes  &  finguli  Domini  Cardinales,  PrElati  ,  Amba- 
fiatores &  Procuratores  exiftentes  in  ipfo  Concilio,  te- 
nerentur  mediis  eorum  juramentis  dida  Capitula  ap- 
probare:  &  fupplicavit  ita  fieri.  Domini  veto  de  Con- 
cilio ibidem  fiantes  ,  nemine  discrepante  ,  responde- 
runt,  Placet.  Approbaruntque  dida  Capitula ,  &  ju- 
raverilnt  ea  fideliter  obfervare  ,  videlicet  Domini  Car- 
dinales &  Prailati  ad  pedora  fua  ,  ceteri  vero  Domini 
ad  Sandà  Evangelia  corporale  prœftitere  juramentum  , 
fcrutantibus  hujusmodi  juramenta  a  dextero  latere  Do- 
minis  Joanne  de  Trembleio  ,  Sedis  Apoftolica;  &  Sa- 
cri  Conftantienfis  Concilii  Protonotario  :  a  finillro  ve- 
ro latere  Galtero  Grafliî ,  Priore  Ecclefise  Rhodi  Or- 
dinis  Sandi  Joannis  Hiei-ofolymitani  ,  cum  nonnulliS 
aliis  Sacri  Concilii  Notariis  &  Scribis. 

(l)  Nomina  iltorum  qui  juraverirat  apfrojtàtioaem  Ca- 
pitulorum.    Et  primo  Cardinales. 

Joannes  Oftienfis  Vivarienfis. 

Angélus  Prœtieftinus  Laudenfis. 

Jordanus  Tusculanus  de  Urfinis  ,  Episcopl  Cardi- 
nales. 

Antonius  Bononienfis. 

Franciscus  Venetiarum. 

Joannes  Dominici  Ragufinus; 

Antonius  Aquileienfis. 

Gabriel  Senenfis. 

,     ,  Petrus 

f  I  )  La  plûiiait  de  ces  Noms  paroifl>nt  corrompus  8c  ils  le  font  en 
effcl.  La  Lille  que  Mi.  von  d  i  r  H  a  r  u  t  en  a  donnée  dans  fon 
Livre  Tom.  IV.  Pair.  VI  IL  col  592.  le  raporre  i  celle  ci  en  général 
5c  en  difeic  beaucoup  en  particulier.    [  D  u  m.  J 
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(«)  Flamious. 


(i)  deeft  hic 
Kotnen  £- 

quid  aliud. 

(e)  Teido- 

nenfis. 

(i)  Gorjaho. 

(e)  Francia. 
(/)  Bafiliuj. 


(,•)  Aftoi- 
gius. 


Petrus  C;inicracenli'=. 

Branda  Placcntiiienlis. 

Angélus  \'croncii(îs. 

Guillermus  Tituli  Sanâi  Marc!. 

Almanus  Pilaiius. 

Antonius  de  Chalanco,  Prxsbytcri  Cardinales. 

Rninaldus  de  Brnnckaliis. 

Amedeus  Salutiarum. 

Ludovicus  de  Flisco. 

Odo  de  Columna. 

Lucidus  de  Comitibus. 

Franciscus  Florentinus,  Diaconi  Cardinales. 

Joannes  Patriarclia  ConOaiitinopoHtanus. 

Jo.innes  Antiochemis  Patriarcha. 

Nicolaus  Archiepiscopus  Gncznenfis  pro  Ecclefia 
fua  &  Rege  Polonis. 

Petrus  Archiepiscopus  Rigenlis  pro  fe  &  Rege  Da- 
tiiE,  Sueciac  &  Norvcgis. 

Jacobus  Episcopiis  Placentinus  pro  fe  &  Rege  Polo- 
nia;,  &  Duce  Witoldo. 

Nicolaus  Epibcopus  Bathonienfis  pro  fe  &  Rege 
AngliE. 

Robertus  Archiepiscopus  Sdresbiriénfis  pro  fe  &  Re- 
ge Anglix. 

Andréas  Episcopus  Colocenfis  pro  fe  &  Rege  Ro- 
manorum. 

Nicolaus  Episcopus  Mersbui-genfis  pro  fe  &  Airchie- 
piscopo  Magdeburgenli. 

Joannes  Episcopus  Sileticenfis  pro  fe  &  Rege  Dâ- 
cia3,  Norvegia;  &c. 

Martinus  Episcopus  Atrebatenfis  pro  fe  &  Duce 
Burgundis. 

Jacobus  Episcopus  Adrienfis  pro  fe  &  Archiepiscopo 
Ravennatenfi. 

Elias  Episcopus  Anicienfis  ,  nulli  prsterquam  Ro- 
mans Subditus  Eccleliœ. 

Joannes  Episcopus  Vaurenfis  pro  ProviilciaTolofana. 

Fridericus  Episcopus  ALiguftenlîs. 

Patricius  Episcopus  Cortagenlîs. 

Jacobus  Episcopus  Efinus. 
-  Martinus  Episcopus  Aprutinenfis. 

Georgius  Episcopus  Tridentinus. 

Henricus  Episcopus  Feltrenfis.  _ 

Antonius  Episcopus  Concordienfis  pro  fe  &  tpis- 
copo  Aquenfi. 

Stephanus  Episcopus  Dolenfis. 

Vicalis  Episcopus  Tolonenlis. 

Ludovicus  Episcopus  BangorenfiS; 

Uiricus  Episcopus  Verdenlis. 

Alanus  Episcopus  Leoneniîs. 

Jacobus  Episcopus  Laudenfis. 

Nicolaus  Episcopus  Spoletanus. 

Joannes  Episcopus  Wormatienlis. 

Joannes  Episcopus  Ermanus  pro  le  &  Archiepiscopo 
Brundufîno,  &  Abbate  Sanâi  Nicolai  de  Aulmo. 

(a)  Vlamingus  Nolanus. 

Nicolaus  Allilinas  pro  fe&DominisBertholdoMas- 
fanenli,  &  Andréa  Nuccrino. 

Auguftenfis  Episcopus  in  Francia. 

Thomas  Episcopus  Emonenlis. 

(i)  Sinonenfis 
pro  fe  &  Abbate  Sanfti  Georgii  de  Venetiis. 

Joannes  Warmienlis  Procurator  Fomezanienfis. 

Culmenfis  &  Sambienlîs  Episcoporuin. 

Franciscus  (f)  Tudertinus  pro  fe&  AbbatibusMar- 
fianenli,  &  Sanâi  Benediâi  de(<^)Gogabo  de  Organis. 

Episcopus  Caffis  pro  le  &  tribus  Episcopi5  ,  &  Ab- 
bate Auguftenfi  in  (<.•)  Franconia. 

Simon  Anconitanenfis. 

(/)  Blalius  Clufinus  pro  fe  &  Peruflnenfi  ,  Corto- 
nenfi  ,  Vigilienfi  ,  Meflanenfi  &  Cafertanenfi  Epis- 
copis. 

Joannes  Silvaneflenlls  Ambafiator  Univerfitatis  Pa- 
rifienfis, 

Thomas  Senonenfis ,  Episcopi. 

Joannes  Ravetenfis. 

Andréas  Poznanienfîs  Ambafiator  Régis  Polonics  & 
magni  Ducis  Witoldi  Fratris  Lithuaniœ  Ducis. 

C?)  Aftrogius  Militenfis,  Procurator  Dominorum 
Archiepiscopi  Simpratinenfis  ,  &  fuorum  Suffraga- 
ueorum. 

Joannes  Abbas  Cifter^ienfis  ,  Procurator  fpecialis 
pro  toto  Ordine  Cillercienli. 

Gaspar  Sanâi  Joannis  Ereniis  de  Peruiïo  ,  Decre- 
torum  Doôor ,  Ambafiator  &  Procurator  pro  Provîn- 
cia  Burdigalenfi. 

Mathœus  Abbas  Clarxvallis,  Ambafiator  Ecclefix 
Gallicanse ,  in  Theologia  Magifter. 
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(/)  Biunduo. 
(m)  Ccia. 


(<■)  Ebtoi- 

ccnfi. 

(f  )  Goldafii, 


Guillermus  de  Precibus  Ordiuis  Ciftercienfis,(/7')Vc- 
nenfis  Diœcclis. 

Guillermus  Sandî  Pauli  de  Cornuto  Turonenfis 
Diœcefis. 

Joannes  Urficampi  0)  Novomenlis  Dicccefis. 

Guillermus  Abbas  Sanâi  Salvatoris  de  Mane  Dioe- 
celis  Mngaloncnfis,  pro  Provincia  Narbonenli. 

Guillermus  Abbas  de  Monafterio  de  (k)  Tellis  Ri- 
turiccnfis  Diœcefis,  in  Decretis  Licentiatus. 

Nicolaus  Abbas  Sanâx  Marice  de  Coluniba,  Ordî- 
nis  Cilkrcienlis,  Placcntinenlis  Diœcefis  ,  pro  fe  & 
Abbatibus  de  Strata  ,  de  (/)  Bencdulo  ,  de  Sanâo 
Thoma  ,  Sandorum  Nazarœi  &  (_m)  Celli  Vero^ 
ncnfis. 

SifFridus  de  Euagen  Ordiilis  Sanâi  Benediâi  ,  Au- 
guftenfis Diœcefis,  Abbas  Sanâi  Pétri  Cabilonenfis. 

Everardus  Abbas  in  Lantz  pro  fe  &  Monafterio  fuo, 
&  tamquam  pro  parte  omniuïiixVbbatum  OrdinisSanc- 
ti  Benediâi  Herbipolenfis  Diœcefis. 

Hermannus  de  Argavillarii  Abbas  Sanâi  Pétri,  Or- 
dinis  Sanâi  Benediâi ,  Tullenfis  Diœcefis. 

Alexander  Abbas  Monafterii  Sanâac  Marice  de  Bel- 
lofonte,  Ordinis  Vetcrum  Sanâi  Benediâi  Diœcefis 
Maleacenfis,  Licentiatus  in  Decretis,  Ambafiator Èc- 
clefiEE  Regni  Francis  pro  Provincia  Burdigalenfi  ,  & 
Procurator  Episcopi  Lanconicnfis. 

Henricus  Abbas  utriusquc  Juris  Licentiatus,  Amba- 
fiator Univerfitatis  Andegavcnfis. 

Abbas  Otto  Burnenfis  Ordinis  Sanâi  Benediâi. 

Abbas  Rumenfîs.  Joannes,  Abbas  Monafterii  de 
(a)  Robftodum  Ebredunenfis  Diœcefis. 

Joannes  Abbas  de  Fontibus  *  Provincia  (<y)  Ebricenfi. 

Abbas  Sanâi  (p)  Maffenfis  pro  Ecclefia  Regtli 
Franc!»  &  Delphinatus. 

Abbas  de  Bolo  in  x'Vnglia. 

Abbas  Sanâi  *  Gijfadii. 

Abbas  de  (^)  Lanthein,  Abbates.  (<)■)  Lanho- 

vuta. 
Nomina  Amhajîùtomm  ^  Pncttraturum. 

Stephanus  de  Galliaco  Canoniciis  &  Archidiaconus 
Lofatcnfis,  in  Ecclefia  Tololana  Procurator  Capitulî. 

Magifter  Joannes  Bafirœ  ,  Procurator  Domini  Lu- 
dovic! Archiepiscopi  Rothomagenfis. 

Joannes  de  Trembleio  Sedis  Apoftolica;  Protonota- 
rius,  Procurator  Capituli  Ebredunenlis. 

Nicolaus  Verdis  Sacri  Palatl!  Apoftolici  caufaruih 
Auditor,  Ambafiator  Afchiepibcop!  Bremenlis., 

Magifter  Jordanus  Morini  ,  Magifter  Guillelmus 
Pulcenepot,  Ambafiatores  Régis  Francis. 

Nicolaus  Augemii  &  Guillermus  Brilleti,  Ambafia- 
tores Régis  Cypri. 

Thomas  Abbas  Beats  Mafia:  Eborac!  ,  Ambafiator 
Régis  Anglis. 

Paulus  Vladung  Decrctorum  Doâor  ,  Ambafiator 
Régis  Polonis;. 

Peirus  Canthon  Ambafiator  Ducis  Burgundiœ. 

Léo  de  Nafteco  Licentiatus  in  Lcgibus,  Canonicus 
Decanus  Bifuntinenfis,  Procurator  Capituli  ejusdem. 

Joannes  Ponceti  Licentiatus  in  Decretis,  &  Bartho- 
loma;us  in  Legibus,  Procuratores  Episcopi  (r)  Lam-  (r)  f.Lois- 
berienfis.  bciieafis, 

Abbas  Sanâi  Pauli  Bifutinenfis. 

Thcodoricus  de  Monafterio  pro  Univcrfitate  Colo- 
nienfi. 

Joannes  Brum  pro  EpiScopo  Halberftadenfi. 

Prior  de  Rhodis  pro  Hospitalibus  Sanâi  JoatinisHie- 
rofolymitani. 

Antonius  (.r)  Moeflj  pro  Episcopo  Gratianopolita-  {/)  Mcoft. 
no  &  Ordine  Prasdicatorum. 

Abbas  (?)  Starii  pro  Rege  Norvegis  &  Monafterio  (r)  steyn. 
fuo,  &  Episcopo  Lincopenfi. 

Petrus  de  Mera  pro  Episcopo  &  Capitule  Trajec- 
tenfi. 

Paulus  de  Praga  pro  Episcopo  (a)  Luthomifienfi.      («)  Luthos- 

Jacobus  Baruth  pro  Abbate  Sand!  Lampert!  Saltz-  ""in"'"-  w- 
burgenfis  Diœcefis.  "'"'''''°- 

Raimundus  de  Novo  Bello  pro  Episcopo  Bituricen- 
fi ,  &  Abbate  Sanâi  Tiberii  Agathenfis  Diœcefis. 

Frater  Angélus  Abbas  Monafterii  in('zu)BunaSalt2-  M  «.am». 
burgenfis  Diœcefis,  Ordinis  Cîftercienfis,  pro Monas- *■'"""'• 
terio  fuo  &  Duce  Ernefto  Duce  Auftria;. 

Petrus  Prspofitus  CanonicorumRcgularium  Monas- 
teri!  in  Lsgingen  ,  pro  Monafterio  fuo  ,  &  Joanne 
Burgrayio  Nurembergenfi. 

Magifter  Petrus  de  Pulchra  ,  pro  Univcrfitate  Stu- 
dii  Vienenfis. 

Paalus  Ladaura,  pro  Univerfitate  Cracovienfi. 

Joannes 
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(a)  Blofonis. 
Bolfonis. 


p)  Fond. 
fc)  Mobe- 


(d)  Ltgofi. 


(0  Piieto. 


ft)  Thoalge- 
icÂûs.  Chou. 


Joannes  Hugueneti  pro  Univetfitate  Avinioneiifi  &  | 
certis  Abbatibus.  ' 

Henricus  de  Abundenfi  pro  Unîverfitate  Oxonienfî.  I 

Stephanus  Platos  pro  Episcopo  Luthosniilieufi  &  1 
Univerfîuate  Pragenfi. 

Petrus  Parthis  Ordinis  Theutonicorum ,  pro  diâo 
Ordine. 

Michael  (a)  Bolofonis,  pro  Capitulis  Viennénfi  , 
Narbonenli ,  Vivarienii ,  &  Ebredunen(i. 

Andréas  Cantor  Lubccenfis ,  pro  Episcopo  &  Capi- 
tulo  Lubecenlî  ,  nec  non  pro  Episcopo  &  Capitulo 
Brandeburgenlî. 

Joannes  de  Burnen.  pro  Episcopo  MonafterienfT. 

Guillermus  (/>)  Prothos  pro  Episcopo  Rufenli,  A- 
ricanenfi  &  Aftricanenfi. 

Joannes  Gretz  Regin*,  pro  Abbate  (t)  Mobedeus 
Prageiifis  Dicecefis,  Ordinis  Sanéli  Benedicli. 

Mathias  de  Ville  pro  Prœpofito  in  Viemia  Patavien- 
fis  Diœcefis. 

Conradus  Abbas  Pigamenfis  Ordinis  Sanâi  Bene- 
diai.  _ 

Jôannts  Gervuer  pro  Henrico  Episcopo  \^erden(î. 

Jacobus  Albert! ,  pro  Archiepiscopo  Ebredunenlî,  & 
Capitulo. 

Henricus  de  Abuden,  pro  Univcriîtate  Oxonienlî. 
,    Philippus  de  Lapfa,  pro  Abbate  Pridenlî  Ordinis  S. 
Benedïâi. 

Jacobus  Alberti  pro  Archiepiscopo  Ravennatenfi. 

Ferrarienli  Episcopo. 

Parmenfi  Episcopo ,  &  Marchione  Ferrarienfî. 

Joannes  (d)  Gigati  pro  Capitulo  Venetenli. 

Fridericus  de  Spiritu  pro  Archiepiscopo  Ravenna- 
tenfi, Episcopo  Ferrarienfî. 

Parmenfi,  &  Marchione  Ferrarienli. 

Benediâus  de  Guilleladis  Clericus  Camers  ,  pro 
Episcopo  Arcùratenfi. 

Frater  Antonîus  (1?)  de  Pevoto  generalis  Ordinis 
Minorum,  pro  toto  Ordine. 

Jacobus  Conradini  pro  Episcopis  (/)  Greraenfî,Fa- 
magulîanenfî  ,  &  pro  Abbate  Sanfti  AndrcE  de  Se.xto 
Januenfîs  Dioccefis. 

Joannes  Tremofinus ,  pro  Prxpofito  (^)  Thoalo- 
renfî  Diœceiîs  Pragenfis,  Ordinis  Frïemonrtratenfis. 

jEgidius  Pétri  Canonicus  Columbricenfis ,  pro  Epis- 
copo Columbricenfi  (Colimbrienfî)  &  Episcopo  Vi- 
fenfi. 

Joannes  Decanus  Lemovicenfîs ,  pro  Proviucia  Bi- 
turicenfi,  &  Episcopo  Letnovicenfi. 

Raimundus  Gregorii ,  pro  Episcopo  Siftaricetifi. 

Stephanus  Poletz,  pro  Domino  Episcopo  Lutomus- 
fenfi ,  &  Univerfitate  Studii  Pragenfis. 

Elfinus  Archidiaconus  Starenfis  pro  Episcopo  (/?i)Sta- 
renfi. 

Joannes  de  Flisco  Prœpofîtus  Sanfti  Hadriani  de  Tri- 
gandio  Diœcefis  Januenfis  ,  pro  Episcopis  Vercellenfi 
&  Vigintimillienli. 

Laurentius  Gnoda  Canonicus  Liticopenlis ,  pro  E- 
piscopo  Lincopenfi. 

Frater  Joannes  Episcopus  Firrrianus. 

Abbas  Sandi  Pétri  Cabilonenfîs. 

.  Theodoricus  (i)  Cintemberg,  Cancellarius  Episco- 
pi  Ubracenfis,  pro  Ducibus  Silefio;,  &c. 

Woalmarus  Sais  &  Luderus  Redior,  pro  Episcopo 
Hildesheimenfi  &  Capitulo  ejusdem. 

Coante  A.moniœ  pro  Duce  Britannis,  Rege  Scotiae, 
Comité  Norvegix,  &  Comité  Sabaudis. 

Petrus  Tetinger  pro  fe  &  Abbate  Fuldentio,&  Pra:- 
pofito  Nurembergenfi,  Patavienfis  Diœcefis. 

Eberardus  Abbas  in  Lenienz ,  pro  fe  &  Monafterio, 
&  tamquam  Procurator  omnium  Abbatum,  Monacho- 
rum  Ordinis  Sanâri  Benediéli  in  Didecefi  Herbipolenfi. 

Joannes  de  Perona  Canonicus  &  Procurator  Eccle- 
f\x,  Capituli  Turoncnfis. 

Frater  Bernardus  Prior  Domus  Carthufix  prope  Ar- 
gentinam,  Procurator  Prioris  majoris  Carthufiœ. 

Guillermus  de  Forlivio  Reâor  Conventus  Fratrum 
Eremitarum  Sanfti  Augullini  de  Forliviis,  Procurator 
Domini  Georgii  de  OrdelafiTe,  Domini  Forlivii. 

Galterus  GirafiTe  Procurator  &  Magifter  totius  Ordi- 
nis Sanâi  Joannis  Hietofolymitani  ,  utriusque  Juris 
Doûor. 

Nicolaus  Officialis  Brixinenfis  pro  Episcopo  &  Cle- 
ro  Brixinenfi  ,  &  Ernefto  Duce  Aullria;. 

Petrus  de  Hoettkyrchen, pro  fe,&  Abbate  Fuldenfi, 
Ordinis  Sanili  Benediâi  Herbipolenlls  Diœcefis  ,  & 
Prœpofito  Nurembergenfi  Patavienfis  Diœcefis. 

Simon  BethiQe  Presbyter,  Procurator  Episcopi  Va- 
lîonenfis,  &  Abbatis  Sanâi  Engcri  Turcnfis. 
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Frater  Antonius  Cofta;  Ordinis  Prxdicatorum. 
Joannes  de  Vinceilis  Procurator  Abbatis  &  Conven- 
tus, ac  totius  Ordinis  Cluniaceniis,  &  Procurator  Ab-    JÀÏ^' 
bâtis  Sanâi  Regnaudi ,  &  Prioris  de  Caritate.  ^    J' 

Joannes  de  Gorello  Ordinis  Ivlinorum  Conventus 
Parifienfis, -Ordinis  antediâi  Regens,  nec  non  Fra- 
tris  Joannis  Quingonelli,  Ordinis  prafati  in  Provincia 
Francis  Provincialis  Miniftri  Procurator. 

Frater  Petrus  Corvilhelli,  Procurator  Abbatis  Sanc- 
ti  Nicolai  prope  Andegaviam. 

Joannes  Broffandi,  Procurator  Episcopi  &  Capituli 
Mirapicenfis. 

Simon  Dobetheus ,  z\rchidiaconus  Vapincenfîs ,  Pro- 
curator Capituli  ejusdem,  &  Atrebatenfis. 

Aymericusde  (i)  Atriis,  Procurator Pra:pofiti  Mon-  (O  AiciS, 
tis  Jovis  &  fupra  Ordinis  &  Abbatis  Sanginaci. 

Jacobus  Crafl^eti  Literarum  Apoftolicarum  Scriptor, 
Procurator  Capituli  Avinionenfis  &  Mimatenfis. 

Bego  de  Rogeriis  in  Legibus  Licentiatus  ,  Procura- 
tor Episcopi  Uticenfis  ,  &  Deputatus  pro  Provincia 
Narbonenli. 

_  Betengarius  Miferdndi,  Procurator  Conventus  Sanc- 
ti  Guillermi  de  Defertis,  Lodonenfis  Diœcefis. 

Magifier  Joannes  Bafirs  Dc-cretorum  Doâor  ,  Li- 
terarum Apoftolicarum  Correâor. 

Joannes  Ugoenti  Licentiatus  i^i  Decretis,  pro  Uni- 
verlîtate  Avinionenfî,  &  certis  Abbatibus. 

Flermannus  de  Argenilari  Abbas  Sanâi  Apri  Ordi- 
nis Sanèti  Benediâi ,  Tullenfis  Diœcefis. 

Joannes  Senescalli ,  Procurator  Domini  Abbatis 
Prœmonftratenfis  &  totius  Ordinis  ,  &  Joannes  de 
(0  Polexo  Prior  Romans  Curia;,  &  Cellerarius  Mo-  W  Foxiero^ 
nafterii  Sanâi  Antonii,  &  Prsceptor  de  Reverfo  ,  ac 
Procurator  totius  Ordinis.  Sanâi  Antonii  &  Auguftini, 
ac  Procurator  Episcopi  Taurineiifis. 

Magifter  Nicolaus  de  Wordis  Doâor  Decfetorum, 
Sacri  Palatii  .A.poftolici  caufarum  Aiiditor. 

Joannes  Wippcrdus  Decretorum  Do£tor,  Procura- 
tor, Domini  Ludovici  Archiepiscopi  Rothomagenfis, 
ac  idem  pro  Abbate  (m)  Fiftanenli  Ordinis  Sanâi  Be-  (")  Fisca- 
nedidli  Rothomagenfis  Diœcefis.  '^"'^ 

Pasquerius   de  Vallibus   Baccalaureus  in  Decretis, 
Procurator  Abbatis  Sanâi  Ricarii  in  {»)  Pontîo  Ordi-  (»)  Pontino; 
nis  Sanâi  Benediâi,  alias  Ambaâenfis  Diœcefis. 

Petrus  (0)  Ginecovi  Literarum  Sacra:  Pœiiitentiari»  (»)  Gaktani. 
Scriptor,  &  Procurator  Episcopi  &  Capituli  Confera- 
nen  fis. 

Jacobus  de  Gramineis,  de  Gramiçis,  de  Padua,  Ca- 
nonicus Concordienfîs,  Procurator  Episcopi  Concor- 
dienfis,  Provinciœ  Aquileienfis. 

Joannes  de  Boves  ,  Procurator  Régis  Fraricîa;  ,  & 
Procurator  Monafterii  Sanâi  Auguftini. 

Oliverius  (/>)  Longuenet  in  Artibus  &  Medicinis  (P)  Lan- 
Magifter  Baccalaureus  in  Deciretis ,  Procurator  Épis-  B"ini«- 
copi  (y)  Treconcnfis  ,   Abbatum  de  (r)  Buiagjo,   de  (?)  Genn«. 
Malareijo,  de  Begardo,&  Rhemenfis  Sanâi  Benediâi  '■'I  ^"'"i'^-  - 
Ciftercienfis  Ordinis ,  &  Venetenfis ,  &  Ravennatenfis, 
&  Treconenfis  Diœcefis.  ,  , 

(/)  Godoffredus  Dauti  Licentiatus  in  Legibus ,  Pro-  (<)  Gaufi!- 
curator  Episcopi  Lemovicenfis,&  Abbatis  Sanâi Mar-  '*"=• 
tialis  Lemovicenfis  Diœcefis. 

Petrus  de  Rococello  Prior  Prioratus  Conventualis 
Beats  Marîœ  deaurat».     • 

Theodoricus  Procurator  Domini  Archiepiscopi  To- 
lofanenfis,  mifi^us  &  nominatus  pro  Provincia  Tolofa- 
na,  &  Episcopi  Agathenfis. 

Raimundus  de  (t)  Remcguerria  Licentiatus  in  De-  f')  Rentc- 
cretis,  Prior  majoris  Ecclefiœ  Eleâenlis ,   Procurator  ^°"'^- 
Episcopi  &  Capituli  Eleâenfis. 

(«)  Marinus   Episcopus    Aprutinenfis ,    Procurator  («)  Maiti- 
pro  Reverendiflimo  Pâtre  Domino  Petro  Sanâa;  Ma-  ""=• 
rix  in  Cosmedin  Diacono  Cardinali  de  Vcnetia. 

Item  pro  Domino  Archiepiscopo  (œ)  Brumifîno.      (u.)£Brutt-' 
Tierricus  de  Sanâo  Deodato  Licentiatus  in  Legi-  duimo. 
bus,  &  Magifter  in  Artibus  ,  Ambafiator  Univerfitatis 
Aurelianenfis  ,   &  Procurator  Episcoporum  Tullenfis 
&  Xanâenfis. 

Verneius  Militis,  Decailus  Ecckfij;  Bambergenfîs, 
Bremenfis  Diœcefis. 

Henricus  de  Molendino  Canonicus  Bremenfis,  Am- 
bafiator Domini  Archiepiscopi  Bremenfis. 

Guillermus  Voiis  iu  utrbqucjure  Baccalaureus ,  Ca- 
nonicus Ecclefix  Gratianopolitanx. 

Guillermus  (.v)  BruceUis  ,  Domini  Michaelis  Ar- WPuneliis; 
chiepiscopi  (y)  Amham  Primatus  Hibèrnix  ,  Ac  Do-  {i)Aiihani. 
mini  Thoms  Episcopi  Oftbricrifis  Procurator. 

Guillermus   de   Spelunca   Canonicus    *   Nolenfis, 

milTus    nomine  Illuftriflîma:    Dominx    Joannx    Na- 

H  3  vnrroe 
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(«)  Etms- 
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K^^KCt  '^'^"^   *   Anglia;   Reginsc  ,     &  nomine  proprio. 
*^  Robertus  Prior  Cellinorum,  Vicarius  &  Procurator 

141  7.  Àbbatis  Cluniacenfis  ,  &  ejusdem  Conveiitus  Matis- 
conenlis  Diœcefis  ,  pro  ipfis  &  fuo  Cluniacenii  Or- 
diiie. 

Simon  Avatadriorum  Canonicus  SahQi  Remigii, 
Procurator  Dominorum  Episcoporum  Andegavenlis  & 
Avinionenfis. 

Thomas  Boiiorant  Licentiatus  in  Legibus ,  Procura- 
tor Episcopi  Andegavenlis  ,  &  omnium  Sanâorum 
Andegavenlium  ;  &  Joannes  de  Pratis  Monafterii  Or- 
dinis  Sandi  Auguftini  Maclovieniis  Diœcelis. 

Alcxander  Àbbas  Monafterii  Sanâa:  l\daris  de  Bej- 
lofonte  Veteris  Ordinis  Sanfli  Benedicti  IVIaleacenlis 
Diœcelis,  Licentiatus  in  Decretis,  Ambaliator  Eccle- 
fia:  Regni  Francis  ,  pro  Provincia  Burdigalenli ,  cum 
aliis  pro  diâa  Provincia  ad  Concilium  venientibus 
milïïis,  &  Procurator  Episcopi  Lucionenlis. 

{a)  Ermogandus  de  Calli;riis  Licentiatus  inDecre- 
tis,  Arcliipresbyter  Narbonenils ,  &  Prior  de  Capite  Stag- 
no  Narboaenlis  Diœcelis  ,  Ambaliator  Univerlitatis 
Montispeflulani  Magalonenfis  Diœcelis. 

Antonius  de  Zwanewarde  Procurator  Prœpofiti,De- 
cani  &  Capituli  Eccleliîc  Sanfti  Salvatoris  Hexbeberen- 
fis  Diœcelis, &  Decani  &  Capituli  EcClelia  Beatse  Ma- 
ris Curtracenlis  Diœcelis. 

Hugo  de  {b)  Tefll'to  Canonicus  Ecclefîs  Catracen- 
fis,  Procurator  Episcopi  Catracenfis. 

Henricus  Abbas  utriusque  Juris  Doâor,  &  Joannes 
Honrode  in  eisdem  Juribus  Licentiatus,  Ambafiatores 
Univerlitatis  Andegavenlis  ad  Sacrum  Conftantienfe 
Concilium  dellinati. 

Joannes  *  Dolior  Licentiatus  in  Legibus  ,  Archi- 
diaconus  de  Sabolio,  &  Canonicus  Ecclefix  Cenoma- 
neniis  Provinciœ  Turonenlis  ,  Procurator  Decani  & 
Capituli  Eccleliœ  Cenomanenlis. 

FraterPetrus  de  Saliente  Cellerarius  Monafterii  Au- 
reliaci  Sanâi  Flori  Diœcelis,  Licentiatus  in  Theolo- 
gia  &  in  Decretis  ,  Vicarius  Episcopi  Gratianopolita- 
ni,  &  Procurator  Vapincenlis  Episcopi,  nec  non  Ab- 
batis Conchenlis,  Rutbienenlîs  Diœcefis. 
(e)  Houio-  Joannes  (f)  Honorodiae  utriusque  Juris  Licentiatus, 
Ambaliator  Univerlitatis  Andegavenfis. 

Hugo  Fabri  Magifter  in  Artibus  &  Medicinis,  Pro- 
curator Episcopi  Cameracenfis. 

Elfius  Scholaris,  pro  Abbate  Sanâi  Laurentii  Fa- 
ventin.-c  Diœcefis. 
(</)  Miles.  Otto  de  {d)  MilexPrspofitus  Ecclefioa  Herbipolen- 

fis,  pro  fe  &  Ëpiscopo  Herbipolenfi. 
(0  Abunde.        Joannes  (<;)  Habunde,  pro  fe  &  Ëpiscopo  Eiftetenfi 
&  Duce  FrancouiîE. 
.    Lambertus  de  Grolia,  pro  fe  &  Regno  Hungaris. 

Bertholdiis  Ruke  Prœpofitus  Lubecenlis  ,  pro  fe  & 
Episcopis  Tarbacenfi  ,  Oiilienfi  &  Coromenfi. 

Petrus  Storch  in  Theologia  Doâor  ,  pro  Univerfi- 
tate  Studii  Lipfenfis. 

Joannes  Grefte  Licentiatus  in  utroque  Jure  ,  pro 
Duce  Guillermo  Bavarise,  Comité  Holandise ,  Hànno- 
niœ  &  Zelandia;. 

Magifter  Albertus  de  Nuremberga  ,   pro  fe  &  Epis- 
i   copo  Bambergenfi. 

Philippus  de  Lumprefla  Literarum  Apoftolicarum 
Scriptor,  pro  fe,  &  Bartholomœo  Abbate  Monafterii 
Sanâi  Laurentii  extra  muros  Tridentinenfis. 
(/)  Cunco,  (/)  Cuntzo  de  Suvola,  Auditor  Sacri  PalatiiApos- 
tolici ,  &  Albertus  Varempftapp  pro  fe  &  Archiepisco- 
po  Pragenli. 

Joannes  &  Arnoldus  Forclieim  ,  Literarum  Apofto- 
licarum Scriptores,  pro  fe,  &  eleâo  Gctenfi. 

Micliael  de  Ezfedal  Reâor  Parochialis  Ecclefix  in 
Lofen  Vratislavienfis  Diœcelis ,  pro  Prspofito  Marta- 
lenfi  Ordinis  Prsmonftratenfis  ,  Conftantienfis  Diœ- 
celis. 

Nicolaus  de  Ballionibus  ,  Prior  generalis  Ordinis 
Sanâi  Sepulcri  Dominici. 

Gcrminianus  pro  fe  ,  &  Abbate  Sanâs  Trinltatis 
Vcronenfis,  Ordinis  Vallis  Umbrofâ. 

Balilius  de  Trifis,  Procurator  Episcopi  Vicanenfis. 

Fridericus   Episcopus    Fulginatenfis  ,     pro    Abbate 
(l)Matam.  Montis  (^)  Calfanenfis,  &  Jacobo  Ëpiscopo  Spoleta- 
no,  Ëpiscopo  Nucerino  ,  &  pro  Nicolao  Abbate  Mo- 
nafterii de  Cruce  Saxi  vivi  de  Fulgineo. 

Dominus  Arpinus  de  Alexandria,  pro  Ëpiscopo  AI- 
1        binganenfi. 
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XXXVI. 


Anno 
I4I6. 

iranfaSîio  inter  Philippum  MarîAm  n.Janv. 
A  N  G  L  u  M  Ducem  Mediohnenfem ,  £jf  T  h  o- 
M  A  iM  Marchionem  Moiitisfenati ,  de  Civitate 
Vcrcellarum  hujusqiie  appertincntiis  faSta.  In 
Caftro  Viglevani  12.  Jarumm  141(5  IndiâlioMè 
mna.  [Pièce  authentique,  tirce  du  Regiftre 
R.  des  Archives  Royales  de  la  Ville  de  Mi- 
lan.] 

In  Nomixe  Domirii  Noflri  Jefu  Chrifti,  AmcH: 

A  Nno  a  Nativitate  ejusdem  Domini  millefimo 
•^■^  quadrigentefimo  feftodecimo  ,  nona  Indiâione, 
die  Dominica  duodecima  menfis  Januarii  ,  hora  mane 
in  Caftro  Viglevani ,  videlicet  in  quadam  Caméra  fu- 
periori  fita  in  diâo  Caftro  :  Ibique  cum  de  Anno  Do- 
mini curfo  millelimo  quadrigentefimo  quarto,  Indiâio- 
rie  duodecima,  die  tertio  menfis  Oâobris  in  Civitate 
Papiae  Magnificus,  &  Potcns  quondam  Dominus  Fa- 
zinus  Canis  ,  tune  Generalis  Capitaneus,  &  Locum 
tenens  Illurtriffimi  Principis  ,  &  Excellentiflîmi  Domi- 
ni Filippi  Mariœ  Angli ,  tune  Comitis  Papiœ  :  &  nunc 
Ducis  Mediolani,  Papise,  Anglerieque  Comitis  Filius 
quondam  Illuftriffimi  Principis,  &  Ëxcellentifliîmi  Do- 
mini Domini  Johannis  Galeaz  Vicecomitis  primi  Du- 
cis Mediolani  &c.  memoriœ  feraper  recoletida:  ,  &  ad 
tune  gefta  per  prœfatum  Dominum  Comitem  fpeciali- 
ter  conftitutum  tranftullerit ,  &  concelferit  in  Guber- 
nationem,  Comendam,  &  cuftodiam,  nomine  prœfatî 
nunc  Ducis,  Illuftriffimo  Principi,  &  Excellentilîîmo 
Domino  Domino  Tiiomx  MarchioniMontisferrati&c. 
Civttatem  Vercellarum  cum  Terris  ,  Villis,  Caftris , 
&Lods,  &  cum  certis  Conventionibus,  Obligationi- 
biis,  &  Paâis ,  pfout  de  omnibus  feriofius  continetur 
publico  Inftrumento  diâa;  Conceflionis,ad  quod  habe- 
tur  relatio  per  respeâum  ad  prœfens  contentum  ,tradi- 
to,  &  rogato  diâa  die  tertia  menfis  Oâobris  diâi  an- 
ni  curfi  millefimo  quadringentefimo  qaarti,  pir  Johan- 
nem  de  Oliapiis  Notarium  Papicnfem.  Cumque  us- 
que  nunc  faâa  non  fuerit  reftitutio  diâîe  Civiiâtis  Ver^» 
cellarum,  &  Terrarum  prsdiâarum  prsfato  Domina 
Duci,  licet  terminus  diâœ  Conceflionis  fit  transadus; 
&  licet  ipfa  reftitutio  pluries  fuerit  requifita  per  ipfum 
Dominum  Ducem,  ut  afferitur  pro  parte  prœfati  Do- 
mini Ducis,  prîefato  Illuftriflimo  Domino  Marchione 
afferendo  non  fuifle  fibi  faâas  diâas  requifitiones  tem- 
pore  debito ,  &  non  obfervata  elle  parte  prœfati  Domi- 
ni Ducis  ea,  ad  qua;  tenebatur  vigore  prima;  Comen^ 
as,  &  contentorum  in  Iriftrumento  diâcc  prima;  Co- 
mendœ  ,  &  fibi  non  fuilTe  reftitutas  per  ipfum  Domi- 
num Marchionem ,  ut  alferitur ,  faâas  occafione  cufto- 
diîe,  &  confervationis  diâarum  Civitatis,.  Caftrorum, 
&  Terrarum  :  a;c  nec  damna  ,  &  intereflè  per  ipfum 
Dominum  Marchionem  pallii  occafione  diâx  Guber- 
nationis  ,  &  ipfum  Dominum  Ducem  contravenilTe 
Conventionibus  prediâis  prima:  Comend£E,ut  afferit  idem 
Dominus  M3rchio,ex  adverfo  afférente  prœfato  Domi- 
no Duce  ibi  prîBfente  Summam  intratarum  receptarum 
per  prœfatum  Dominum  Marchionem  ex  diâa  Civita-  , 

te  ,  &  Pertinentiis  excedere  diâam  Summam  damno- 
rum,  &  intereffe,  &  expenfarum  ,  ac  per  confequens 
ipfaoccafione,&  multis  aliis  inaliquo  diânm  Dominum  I 

Ducem  diâo  Domino  Marchioni  non  teneri ,  &  ipfum 
Dominurh  Ducem  obfervaffe  qua:  debebat  de  Jure  ,  & 
in  nuUo  contravenilfe,qvunymodiâum  Dominum  Mar- 
chionem contraveniftè  primis  Conventionibus  contentis  1 
in  diâo  Inftrumento  primœ  Comends,  &  ipfum  Do- 
minum Marchionem  multimode  teneri   ipfi    Domino                 I 
Duci  occafione  diâx  GubCrnationis  :  Cumque  prxfati                  | 
Illuftrilîimi  Domini  Domini  Dux  ,   &  Marchio  aftec-                 j 
tent  paterno  &  filial!  Amore  pro  futuro  tempore  be-                 \ 
ne  vivere  ,   &  bene  vicinari  :    &  fervatis  inferius  coii-                 | 
vcntis  hinc  inde  ad  prsdiâa  incohvenicnîia  ,  fi  qùa  in- 
ter eos  fecuta  funt  non  habere  respeâum  :     pro  tanto 
prxfatus  Dominus  Dux  ibi  prsfens,  &  Speâabilis  Vir 
Dominus  Conradus  de  Carreto  ex  Marchionibus  Sao- 
ns  quondam  Domini  Georgii  Coniiliarius  prxfati  Do- 
mini Marchionis,  plénum,  latum,  &  fpetiale  Manda- 
tum  habcns  a  pra:lato  Domino  Marchione  per  Inftru- 
mcntum  publicum  traditum ,  &  rogatum  die  fexta  dé- 
cima menfis  Deccmbris  proxime  prxterito  per  me  An- 
tonium  de  Rippis  Cancellarium ,   &  Notarium  prîefati 

Domini  Marchionis &  Procur*- 

torio 


DU     DROIT     DES     GENS. 


A  MKO  ^°^'°  """"-'ne  prsfati  Domini  Marchionis  per  prius  ha- 
ANNU  [j[(;j  pgj.  pfj,fatos  Dominos  ;  &  quemlibet  iplbrum 
JAlÔ.  mstura,  &  diligenti  deliberatione,  &  conliiio  ,  ac  me- 
diante  Traélatu  faâo  per  prsfatum  Domiiium  Conra- 
dum  pro  parte  prœfati  Domini  Marchionis  :  &  per 
Speflabiles  Vires  Dominos  Joliannem  Franciscum  de 
Sartriana  Juris  utriusque  Dodorem  Conliliariuni  iplîus 
Domini  Ducis,  &  Jacobum  de  Capiis  Magiftrum  Cu- 
rii:  iplius  Domini  Domini  Ducis  pro  parte  prœfati  Do- 
mini Ducis  fponte ,  &  ex  certa  fcientia  pervenerunt 
ad  intrafcriptas  Conventiones,  Padliones,  &  Transac- 
tiones  folemnes,  &  foiemni  Stipulation!  valatas  :  Pri- 
mo, quod  prœfatus  lUuftriffimus  Dominus  Dominus 
Marchio  retineat  cum  voluntate,  fcientia  ,  &  confen- 
fu  prœfati  lUuftriffimi  Domini  Ducis  Mediolani ,  Pa- 
pis,  Angieriœque  Comitis  &c.  in  Commendam,Cufto- 
diam,  &  Conlervationem,&  Gubernationem  usque  ad 
annos  otto  proximè  fequuntes  inchoandos  die  prafen- 
ti  Civitatem  Vercellarum  ,  ejusque  Caltrum  ,  &  Cita- 
dellam,  &  alia  Fortilitia  ditlïe  Civitatis,  &  iplîus  Ter- 
ritorium,  Diftriâum,  &  Episcopatum,  videlicet  Ter- 
ras, Villas,  Loca,  Cadra,  &  Oppida  à\iti  Episcopa- 
tus  &  Diocelîs ,  quîE  tradita ,  &  traditœ  ,.  concelFa ,  & 
conceiTïE,  tranllata  ,  &  tranllata;  fuerunt  cum  difta 
Givitate  m  Commendam ,  &  Gubernationem  ipli  Do- 
mino Marchioni ,  five  quondam  Bonifacio  de  Mirolo 
Procuratori  ,  &  Procuratorio  nomine  prifati  Domini 
Marchionis,  per  prsefatum  Dominum  Facinum  Ca- 
nem, nomine  prcefati  Domini  Ducis,  tune  Comitis  Pa- 
pîic ,  per  diftum  Inftrumentum  rogatum  diâa  die  tertia 
Oftobris,  &  quîc,  &  quas  Terras,  Villas,  Cadra,  & 
Oppida  tradita,  &  traditas,  ut  fupra,  nunc  tenet  pra;- 
fatus  lUuftriffimus  Dominus  Marchio  in  Diocelî  Ver- 
cellarum tantum,  &  hoc  cum  omnibus  hominibns,  in- 
colis ,  &  habitatoribus  prœdiÊtarum  Givitatis,Tcrrarum, 
ViUarum,  Locorum,  &  Oppidorum  ,  ac  etiam  cum 
niero ,  &  mixto  Imperio ,  &  omnimoda  Jurisdiâione , 
&  gladii  poteftate,  &  cum  Pertinentiis  fpeâantibus ,  & 
pertinentibus  praîfato  Domino  Duci  in  iplis  Civitate 
Terris, Villis,  Locis,  Gaftris,  &Oppidis,  &  in  quo- 
libet ipforum,  &  dependentiura,  &  conexis  ab  eis  fal- 
vis,  &  refervatis  lis,  quiE  in  diifta  prima  Commenda, 
&  Cuftodia  non  fueiunt  tradita,  nec  tranllata  ipli  Do- 
mino Marchioni,  live  alteri  ejus  nomine:  Item  lalvis, 
&  refervatis  iis  qu33  prsfentialiter  tenet  prœfatus  Do- 
minus Dux  in  Episcopatu  ,  &  Dioceli  Vercellarum, 
five  ejus  nomine  ,  &  ad  ejus  inllantiam  quovismodo 
teneantur,  &  poffideantur  ,  &  falvis  ,  &  refervatis  iis 
qus  prœfentialiter  non  tenentur  ,  &  non  poffidentur 
per  prœfatum  Dominum  Marchionem  in  difla  Dioce- 
fe ,  qus  non  cédant  nec  cedere  intelligantur  quovis- 
tnodo  in  prœfenti  retentione ,  &  conceifione  :  &  infu- 
per  prsfatus  Dominus  Dux  iterum  de  novo  tradidit, 
tradit,  &  transfert,  &  concedit  prasfato  Domino  Mar- 
chioni, &  diélo  ejus  Procuratori  ejus  nomine  ftipulan- 
ti,  &  recipienti  ,  &  nobis  Notario  ftipulanti  ,  &  reci- 
pienti  nomine,  &  vice  pr;efati  Domini  Marchionis,  in 
Comendam ,  &  Cuftodiam ,  &  Gubernationem  fupra- 
fcriptam  Civitatem,  cum  fuprafcriptis  Citadella,  Cas- 
tris,  Villis,  Terris,  Locis,  &  Oppidis, ut  fupra  cum 
claufulis ,  &  refervationibus  fuprafcriptis  usque  ad  dic- 
tum  tempus  oâo  annorum  die  prœfenti  incipiendorum, 
&  cum  omnibus  hominibus,  incolis,  &  habitatoribus 
îpfarum  Civitatis,  &  Locorum ,  &  cujuslibet  eorum, 
&  cum  mero  &  mixto  Imperio ,  &  omnimoda  Juris- 
diftione  ac  gladii  poteftate  in  diftis  Civitate,  &  Locis, 
&  Pertinentiis,  &  dependentibus,  &  connexis  ab  eis, 
&  quolibet  ipforum,  quas  Conventiones,  &  Paéliones 
didarum  retentionis  ,  &  nove  tranflacionis  prîcdido- 
rum  omnium,  &  fingulorum  prefatus  Dominus  Dux, 
&  predidus  Procurator,  Procuratorio  nomine  prsfati 
Domini  Marchionis ,  fecerunt ,  inierunt ,  faciunt ,  & 
iniiint  cum  infrafcriptis  padis ,  formis,  modis,&  con- 
ventionibus  folemnibus,&  folemni  ftipulatione  valatis  : 
Primo  videlicet  quod  prefatus  Dominus  Marchio  ejus- 
•  que  Capitanei,  &  Officiales  quos  idem  Dominus  Mar- 

chio per  tempora  quibus  débite  tencbit  vigore  prsfen- 
tis  Conceffionis  prœdida  in  Gubernam  data  ibidem 
duxerit  deputandos  teneantur,  &  debeant  prœdidasCi- 
tadellam  ,  Caftrum  ,  Civitatem  ,  Terras  ,  &  Villas , 
Caftra,  Loca,  &  Oppida  ,  &  Tcrritoria  cedentes,  & 
cedentia  in  prxfenti  retentione,  &  concelîione,  &  ho- 
mines,  incolas,  &  habitatores  eorumdem  Civitatis,  & 
Locorum,  &  cujuslibet  ipforum  bene  cuftodire,  con- 
fervare,  regere,&  gubernare,&  tueri  toto  ipli  Domino 
Marchioni  bono  polfe  ,  bona  fide  usque  ad  didum 
tempus  didoruro.  odo  annorum  ,  &  fpatio  temporis 
que  vigore  prcefentis  Conceffionjs  prxdida  tenuerit ,  & 


ès 


ultra ,  fi  de  voluntate  exprefla  prcfatorum  Dominorum   AnNO 
Ducis  ,  &  Marchionis ,  vel  ex  forma  padorum  infra-  ^ 

fcriptorum  continget,pra:dida  in  Gubernam  dara  rema-  X4IO. 
nere  lub  Gubernatione,&  Cudodia  didi  Domini  Mar- 
chionis, vigore  prœfentis  Inftrumenti:  Item  cum  pado 
quod  omnes  homines,  incolx,  &  habitatores  didaruni 
Civitatis,  Terrarum,  &  Villarum  ,  &  didorum  Cas- 
trorum,  Locorum,  &  Oppidorum,  &  Territoriorum, 
&  Deftriduum  eorumdem  teneantur ,  &  lint ,  &  elfe 
debeant  obedientes,  &  légales  prefato  Domino  Mar- 
chioni tanquam  Gubernatori ,  &  Gubernatorio  nomine 
prxfati  Domini  Domini  Ducis,  &  iplîus  Domini  FVlar- 
chionis,  &  Officialiorum  fuorum  parère  mandatis  non 
vcnientibus  contra  Perfonam  vel  Statum  prxrati  Do- 
mini Ducis,  nilî  ipfe  Dominus  Dux  exprelie  Guerram 
faceret  ipli  Domino  Marchioni  toto  tempore  diètorutn'  ' 
odo  annorum  ,  &  pro  tempore  quo  didus  Dominus 
Marchio  poterit  pra;dida  retinere  vigore  praîfcntium 
Conventionum  ac  etiam  teneantur, &  debeant  ipli  Do- 
mini Marchioni  pro  toto  dido  tempore,  Gubernatorio 
nomine  antedido,facere,  &  confervare  debitam  fideli- 
tatem  tamquam  Gubernatori  ,  &  Confervatori,  ut  fu- 
pra j  lie,  quod  prsdidus  Dominus  Dux  non  poffit,  fpa- 
tio didi  temporis,  quo  prœdida  retinere  poterit  didus 
Dominus  Marchio  vigore  prrcfentis  Inftrumenti,  ali- 
quod  mandate  nec  prœcipere  diélis  liominibus, incolis, 
&  habitatoribus  contra  didam  fîdelitatem ,  &  obedien- 
tiam,  nec  etiam  elapfo  dido  tempore  odo  annorum, 
donec  pto  parte  iplius  Domini  Ducis  fuerint  adimpleta 
ea  ad  quœ  teneri  reperiretur  priEtato  Domino  Marchio- 
ni vigore  padorum  infrafcriptorum  ipfo  etiam  Domino 
Marchioni  attendente  prœfatô  Domino  Dujri  pada 
contenta  in  prjefenti  Inftrumento  :  Item  hoc  ado  quod 
toto  tempore  ,  quod  prœfatus  Dominus  Marchio  vi- 
gore prsfentium  Conventionum  poterit  retinere  prxdic- 
tam  Civitatem  Vercellarum,  &  didas  Terras,  Villas, 
Loca,  &  Caftra,  de  omnibus  Incolis, Civibus,  &  ha- 
bitantibus  ipfarum  Civitatis,  Terrarum,  Locorum,  & 
Caftrorum,  &  de  omnibus  bannitis  ,  &  Forinlitis  eo- 
rundem ,  qui  nunc  non  funt  fub  Dominio ,  &  obedien- 
tia  ,  feu  fub  protedione  didi  Domini  Ducis  :  Item 
Dominus  Marchio  tanquam  Gubernator,  &  Guberna- 
torio nomine  iplius  Domini  Ducis  disponere  poflît  pro 
fuo  libito  voluntatis  :  Quodque  gratis  fiendïE  per  ip- 
fum  Dominum  Marchionem  ipiîs  bannitis ,  &  tbrinfitis 
profînt,  &  valeant  femper  eisdem,  etiam  fiuito  tempo- 
re didorum  odo  annorum,  adeo  quod  virtute  ipforum 
nequeant  ullo  tempore  realiter  nec  perfonalitcr  moles- 
tari  hpfîs  forinlitis  abinde  in  aiitea  fidelibus  exiftentibus 
prœfato  Domino  Duci  :  Item  quod  prœfatus  Dominus 
Marchio,  &  quicunque,  qui  per  ipfum  ad  hoc  fuerint 
deputati,  durante  dido  tempore  quo  pndida  tenere  po- 
terie virtute  prcefentium  Conventionum,  habeant  ,  & 
percipiant ,  &  habere,  &  percipere  poftint  &  debeant 
quECunque  Datia,  Pedagia,  &  Gabellas,  &  quoscun- 
que  introvtus,redditus,  &  proventus,  ex  prccdidis  Ci- 
vitate ,  Terris ,  Villis  ,  Locis  ,  &  Caftris  folitas,  & 
folita  percipi  ,  prout  ,  &  quemadmodum  respondere- 
tur,  &  responderi  deberet  dido  Domino  Duci,&  abs- 
que  eo  quod  de  didis  Datiis ,  Pedagiis,Gabellis,  reddi- 
tibus  ,  &  proventibus  prœfatus  Dominus  Marchio , 
ejusque  Succellbres,  vel  aliquis  ex  eis  non  poftint  nec 
debeant  didas  Civitatem, Cittadellam,  Terras,  Villas, 
Loca,  &  Caftra,  Jura,  &  Jurisdidiones  in  Commen- 
dam ,  &  Gubernationem  tradditas ,  &  conceflas,  & 
tradita,  &  conceftâ  primo  ,  &  nunc  vigore  procfentium 
Conventionum,  in  totum,  vel  in  parte  transferre,  cede- 
re,pignorare,  vel  quovis  Jure  vel  fadi  colore  alicnare,  . 
in  aliqucm  procerem  Dominum,  Communitatem  ali- 
quam,univeriitatcm ,  feu  fingularem  Perfonam  cujus- 
cunque  condidionis  ,  ftatus ,  &  prxheminentiœ  exis- 
tât, fine  fpeciali  licentia  prsefati  Domini  Ducis  ;  ac  nec 
facere  aliquam  alienationem  de  praididis  (Jivitate,  & 
Terris  durante  tempore  odo  annorum  Gubernationis 
fuprafcriptcc,  quœ  habeat  pra;judicari  ipfi  Domino  Du- 
ci ,  nec  etiam  per  quam  ipfe  Dominus  Dux  occalione 
prœdidorum  obligatus  lit,  aut  aliquid  agere  habeat  cum 
aliquo  Domino,  neque  cum  aliqua  alia  Perfona, quant 
cum  prafato  Domino  Marchione:  Quodque  etiam  ip- 
fe Dominus  Dux,  ejusque  Succeflbres  in  toto,  vel  in 
parte  non  poffint  facere  aliquam  alienationem  de  prx- 
didis  Civitate  ,  &  Terris,  durante  tempore  didorum 
odo  aiuioruni  Gubernationis  luprafcriptx ,  qux  habeat 
prœjudicare  Gubernationi  ,  quœ  iraditur  ipli  Domino 
Marchioni,  nec  etiam  per  quam  ipfe  Dominus  Mar- 
chio occafione  Gubernationis  prxdidx  obligatus  fit,aut 
quicunque  agere  habeat  cum  aliquo  Domino  nec  cum 
aliqua  alia  Perfona  ,  quam  cum  iplb  Domino  Duce  : 

Itéra,- 
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A.,. ,^   Item  hoc  afto  ,    quod  elapfo  àiSto  temporc  diâorum 
'^^^   oûo  annorum  ,   &  non  ante  prœtatus  Dominus  Mar- 
14.16.   chic,  &  quilibet  ejus  Succeflbr  ad  omnimodam  requi- 
T"       '   fitionem  prœfati  Domini  Ducis  ,   &  cujusciinque  ejus 
Nuntii  vel  Procuratoris  habemis  ab  ipLu  Domino  Du- 
ce legitimum  Mandatum ,  &  etiam  ad  omnimodam  re- 
quilitionem  cujuscunque  Hxredis  pra:fati  Domini  Du- 
cis, teneantur,  &  debeant  pretato  Domino  Duci,ejus- 
que  Procuratori  ,   &  Ha;redi  prsdiûas  Civitatem  ,  Ci- 
tadellam  ,  Terras  ,  Villas  ,  Caftra  ,   Loca  ,  Oppida, 
Jura,  &  Jurisdiftiones  ipii  Domino  Marchioni  primo, 
&  nunc  tradicas  ,  &  tradita,  concertas,  &  concerta  in 
Commendam,&  Gubernationem  ut  fupra,  &  quœ,  & 
quas   ipfe  Dominus  Marchio  prxlentiaiiter  tenet  in 
Dioceli  Vercellarum  reddere  ,   tradere  ,   &rertituere, 
ac  conlignare  illefa,  &  illefas  toto  fuo  bono  porte,  & 
bona  fide ,  tam  respedlu  ipfarum  Civitatis ,  Terrarum , 
Locorum  ,   &  CaÛrorum  ,     quam  Perlbnarum  in  eis 
degentium,  &  bonorum  fuorum,  &ipforum,  &  ipfa- 
rum veram  daciiam,  &  expeditam  poileffionerii ,  &  qui 
reftituere,  &  dimittere  prœlibato  Domino  Duci,&  cui- 
cunque  ejus  Procuratori  ,     &  Hœredi  absque  go  quod 
ipfi  Domino  Duci  per  prisfatum  Dominum  Marchio- 
nem,  five  ejus  Succeffores  ,    vel  Officiales  obici  vel 
opponi  poffit  aliqua  exceptio  vel  retentio  ,   feu  expen- 
farum,damnorum,&  intereffe  petitio,  feu  aliqua  coni- 
penfatio  quovis  modo,caufa,vel  Jure,dum  tamen  ante  ali- 
quam  requilitionem  prxfati  Domini  Ducis  de  prœdi£lis,& 
ante  aliquam  traditionem,vel  reftitutionem  ptsedidorum, 
&pofliflionis  ipforum  fiendam  per  prœfatum  Dominum 
Marchionem,  five  ejus  Succe(rores,vel  Officiales  primo, 
&ante  omnia  adimpleta  finthxcomnia  pro  parte prœfati 
Ducis  Domini  ,     ad  quoe  teneri  reperiatur  Jure  tenore 
prefentis  Contradus  :  Item  quia  in  Paflis  ,  &;  Conven- 
tionibus  fuprafcripta;  primœ  Commendœ.,Cufl:odi3e,  & 
Gubernationis  inter  alia  continebatur  ,  ut  alTeritur  per 
Procuratorem  diâi  Domini  Marchionis ,  quod  ante  a- 
liquam  reftitutionem  fiendam  de  prœdi£tis  comendatis , 
ut  fupra  fieret  integralis  rellitutio  omnium  expenfarum, 
&  quantitatum  Pecuniarum ,  quas  occafione  diêtx  Gu- 
bernationis diâus  Dominus   Marchio  habere   deberet 
juïta  declarationem  fiendam  per  modum  in  ipfis  Con- 
Ventionibus  defcriptum  ,   contrarium  tamen   Domino 
JDuce  fuprafcripto  aflTerente  ,     quœ  quidem  declaratio 
fada  non  eft  ,  &  etiam  cum  priEfatus  Dominus  Mar- 
chio tempore  quo  prsdiâa  primo  accepit  in  Commen- 
dam ,  &  Gubernationem ,  ut  aflerit  praîdidus  Procura- 
tor  di£ti  Domini  Marchionis,  exburfaverit  certas  Pecu- 
niarum quantitates  Caftellano  Caftri  ,     Civitatis  Ver- 
cellarum, Capitaneis,  Communis,  Citadelles,  &  aliis 
Officialibus  diûsE!  Civitatis  ,  &  Diftriftus ,  ad  quarum 
reftitutionem  ipfe  Procurator  diûi  Marchionis  allerit 
diâuni  Dominum  Ducem  teneri ,  replicante  ex  adver- 
fo  di£ld  Domino  Duce  fe  in  aliquo  non  teneri  diâo 
Domino  Marchioni,  prsefertim  cum  intrat-se  percept» 
per  ipfum  Dominum  Marchionem  ex  prœdiQis  primo 
in  Gubernam  datis    excédant  Summam    expenfarum 
fadlarum  per  diftum  Dominum  Marchionem  pro  Gu- 
bernatione  antediôa  :   Pro  tanto  ut  prœdiaorum  Do- 
minotum  discordiis  obvietur ,  &  quia  prœdiSîs  expen- 
fae,&  intratœ  non  fuerunt  declarata;  juxta  primas  Con- 
ventiones  faâas  fuper  prima  diâa  Gubcrnatione  :  &  ne 
prxdiiSa  remaneant  in  turbido  ,  &  iion  declarata  ,  ac- 
tumeft,  &  fpecialiter  conventum  inter  prasfatum  Do- 
minum Ducem  pro  parte  una  ,   &  fuprafcriptum  Do- 
minum  Conradum  Procuratorem  ,     &  Procuratorio 
nomine  prasfati  Domini  Marchionis  parte  altéra,  quod 
fuper  omnibus  debatis,  &  discordiis  fuprafcriptis,vide- 
licet,  fuper  intratis  veriffimiliter  receptis,  feu  quœ  ve- 
riffimiliter  appâtèrent  receptœ  usquc  in  praîfentem  diem 
per  prefatum  Dominum  Marchionem,   five  alium  vel 
alius  ejus  nomine  ,    ex,  de,  &  pro   prxdifta  Civitate 
Vercellarum,  diftisque  Terris  ,  Villis  ,  Locis,  Oppi- 
dis,  &  Caftris  fitis  fuper  Diocefi  Vercellarum,  &  ei- 
dcm  Domino  Marchioni  traditis  in  Cufiodiam  ,    Gu- 
bernationem, Confcrvationem,  &  Comendam  ut  fu- 
pra, &  de,  &  fuper  omnibus  expenfis  expedienter  fac- 
tis ,  five  quœ  apparerent  fadlx  per  prxfatum  Dominum 
Marchionem,  vel  alium  ejus  nomine  usque  in  prxfen- 
tem  diem  ,   &  fuper  connexis  ,■    &  dependentibus  ab 
ejusdem  pro  difta  Guberuatione  ,   &  pro  tuitione  ,   & 
confervatione  ,     ac  defenfione  prxdiâorum   ad  quas 
pristatus  Dominus  Dux  pro  ipfa  Gubernatione  débite 
teneretur  Jure  declarationem  Arbitrorum  fuperinde  eli- 
gendorum ,  &  de  omnibus  denariis  exburfatis  per  ipfum 
Dominum  Marchionem  fi  quœ  exburGua    apparebunt 
Cafiellano  ,   &  Officialibus  antediftis  prxfati  Illuftrifiî- 
mi  Domini  ftare  debeant  declarationi ,  &  tetminationi 


Egregiorum  virorum  cligendorum  per  ipfas  Partes ,  &  AnNÔ' 
quod  totum  id  ,  &  quicquid  ptïdiéli  eligendi  ,  vel 
major  pars  ipforum  declaraverint  fuper  prxdidis  cum,  I«^x6. 
modis,temporibus,  formis,  conditionibus,  &  modifi- 
cationibus  dcclarandis  per  ipfos  eligendos  ut  fupra,  in- 
violabiliter  obfervetur  ,  &  executioni  mandetur  per  ip- 
fos Dominos  ,  &  ipforum  quemlibet  ad  litteram, 
prout  prxdiâi  eligendi  declarabunt  ,  ado  tamen  inter 
diâas  Partes  quod  fi  contingcret  per  ipfos  eligendos  ut 
fupra,  aliquo  cafu  nil  declarari,  ordinari,  &  termina- 
ri  fuper  prxdiâis,  quod  prxfatus  Dominus  Marchio  eo 
cafu  ,  donec  fuerit  declaratum  non  teneatur  ad  ali- 
quam reftitutionem  prccdiâorum,  &  quod  prxdiftis  dc- 
clarandis eligantur  duo  pro  Parte  ,  &  unus  quintus, 
qui  fit  médius  cum  poteftate,  baylia,  &  arbitrio  ut  fu- 
pra; quorum  vel  majori  parti  ipforum  declarationi,  & 
tetminationi  Partes  ftare  teneantur.  Item  &  etiam  hoC 
adlo  quod  prxdiiîlus  Dominus  Marchio,  ad  reftitutio- 
nem, &  relaffationem  prxdiftorum  in  Comendam  da- 
torum  non  teneatur  ,  nifi  prias  per  didlum  Dominum 
Ducem  fuerit  attcnditum,  &  folutum  id  ,  quod  decla- 
rabitur  per  diâos  eligendos  vel  majorem  partem  ipfo- 
rum didum  Dominum  Ducem  teneri  prcfato  Domino 
Marchioni  occafioue  diâarurti.  expenfarum  ,  &  fi  per 
didos  eligendos  vel  majorem  partem  ipforum  didum 
Dominum  Ducem  ad  expenfam  teneri ,  vel  fi  declara- 
retur  eum  teneri  ;  quod  foluto  eo  quod  declaratum 
fuerit,  vel  depofito  pxnes  Perfonam  Laicam  idoneam, 
Partibus  non  fuspedam  ,  in  cafu  quO  Dominus  Mar- 
chio recufaret  vel  negligeret  id  recipere.  Idem  Domi- 
nus Marchio  absque  lilla  retentione  expenfarum  peti- 
tione  compenfatarum  ,  &  exceptione  prxdida  in  Gu- 
bernam data  libère  relartTare  teneatur  prxfato  Domino 
Duci  ut  fupra.  Item  quia  afferitur  per  prxfatum  Pro- 
curatotem  prxfati  Domini  Marchionis  Introytus ,  red- 
ditus,  &  proventus  fuprafcriptarum  Civitatis  Vercel- 
larum, Citadellae,  Caftri,  Locorum,  Caftrorurh,  & 
Villarum  fuprafcriptarum  non  futficere  ad  expentàs 
fiendas ,  pro  tuitione  ,  defenfione  ,  gubernatione  ,  & 
confervatione  didx  Civitatis,  Citadellx  ,  Caftri,  & 
Fortalitiorum  dide  Civitatis  ,  &  aliorum  Caftrorum, 
Locorum,  Terrarum,  &  Villarum,  fuprafcripto  Do- 
mino Duce  contrarium  aflerente,inter  didas  Partes  con- 
ventum eft,  quod  per  fuprafcriptos  eligendos,  ut  fupra, 
examinari ,  &  videri  debeant  introytus  ,  redditus  ,  & 
proventus  didx  Civitatis  ,  &  Locorum ,  &  fimiliter 
expenfx  necefîarix,  &  utiles  pro  tuitione,  confervatio- 
ne ,  &  gubernatione  didarum  Civitatis  ,  Citadelle  j 
Caftri,  &  Fortilitiorum  ipfius  Civitatis,  &  aliorum  lo- 
corum ,  &  fi  reperiantur  mtroytuS  correspondere  ex- 
penfis prxfatus  Dominus  Dux,  pro  tempore  futuro  ad 
aliud  non  teneatur  prxdida  Gubernatione,  conferva- 
tione, &  tuitione  prxdidorum;  fi  autem  intratx  excé- 
dèrent expenfam  ,  tune  idein  Dominus  Marchio  te- 
neatur reftituere  id  plus  prsfato  DomJno  Duci  in  quo 
excédèrent  intratx  ,  fecundum  declarationerh  prxdic- 
torum  eligendorum,vel  majorem.  partem  ipforum. Si  au- 
tem expenfx  fint  majores  quàm  introytus,tunc  tempore 
reftitutionis  prxdidorum  illud  taie  plus,  in  quo  expen- 
fx excédèrent  introytus  fecundum  declarationem  prx- 
didorum eligendorum  ,  ut  fupra  ,  prxfatus  Dominus 
Dux  teneatur  folvere  prxfato  Domino  Marchioni  ante 
aliquam  reftitutionem  prxdidorum  ad  arbitriuiïi  prxfa- 
torum  eligendorum  ,  &  alterius  quinti  fi  ipfi  non  at- 
tenderent  juxta  formam  compromiffi.  Item  quod  du- 
rante dido  tempore  didx  reftitutionis ,  &  concefllonis 
prxfatus  Dominus  Marchio  non  poflît,  nec  valeat  fa- 
cere  per  fe,  nec  alium  ejus  nomine,  de  didis  Civitate^ 
Terris,  Lôcis,  &  Caftris  In  Gubernatione  d.itis  ,  ut 
fupra,  nec  de  aliqua  ipfarum,  dirrede  vel  indirredcj 
aliquam  Confederationem,  Ligam,  Unioneiîi,  vel  a- 
liquam  aliam  innovationem  quomodolibet  prajudicia- 
lem  prxfato  Domino  Duci  cum  aliqua  Univerfitate^ 
Civitate,  vel  Communitate,  nec  cum  aliquo  Principe^ 
Domino,  feu  fingulari  Perfona  cujuscunque  Dignita- 
tis  exifteret.  Item  quod  didus  Dominus  Marchio,  & 
ejus  Succeftbres  non  poffint  cum  prxdidis  fuperius  irl 
Gubernum  datis  nec  hominibus  eorum  aliqualiter  no- 
Cerc,  nec  Guerram  facere  prxfiito  Domino  Duci,  nec 
ejus  Hxredibus  ,  ac  nec  in  ipfis  Civitate,  Caftro,  Ci- 
tadella,  Terris,  Caftris,  Locis,  Oppidis  ,  &  Villis^ 
nec  in  aliqua  ipfarum )  nec  cum  ipfis,  nec  per  Ipfas,  & 
ipfa  dare  aliquod  fublidium  ,  feu  auxilium  ,  additum, 
feu  tranfitum  ,  feu  redudum  j  vel  albergum  ,  neque 
Vidualia  aliquibus  inimicis  ,  emulis  ,  feu  contrariis 
prxfato  Domino  Duci, nec  aliqualiter  ad  offendendum 
ipfum  Dominum  Ducem  ,  &  ejus  Territorium  ,  & 
Subditos,  nifi  prxfatus  Dominus  Dux  expreflè,  &  pu- 
bliée 
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AnNO  ''""  Guerrain   faceret  prœfato   Domino  Marchîoiii. 
Item  hoc  afto  quod  Dominas  Abbas  de  Tizonibui , 

1410.  &  alii  Nobilcs  de  Tizonibus  de  Borgaro  ,  &  alii  qui- 
cuiique  tam  Cives,  qiiam  non  Cives,  Civitatis  Ver- 
cellarum  ,  nunc  exiftentes  fub  obedieiltia  ,  feu  Donii- 
iiio  prœfati  Domini  Ducis,  habentes  aliqua  bona;  pro- 
prietates,  feu  poiTeflioncs  in  Civitate,reu  Dioceli  Ver- 
cellarum,  quantum  ell:  per  respettum  Terrarum  ,  & 
Locorum  cedcntium  in  prefenti  Coiiceffione,  feu  ali- 
quis  redditus  tîdta  ,  ve!  proventus  ,  polFint  &  debeant 
iibete  gaudere  eisdem  bonis,  proprietatibus ,  poileffio 
nibus ,  t56tis ,  &  redditibus  cum  effetlu  ,  ac  ipfos  red- 
ditus ,  &  proventus  pro  eorum  libito  voluntatis ,  & 
tjuandocunque  voluerint ,  reducere  ,  &  rèduci  faceie 
quocunque  voluerint  fuper  Territorio  prxlibati  Domi- 
ni Ducis,  ac  eorum  familiarum ,  &  Nuniios  trasmit- 
tere  ad  didam  Civitatem  Vercellarum,  modo  infra- 
fcripto,  &.  in  ejus  Dioceli  pro  recoleâione,  &  reduc- 
tione  diâorum  truttuum,  &  reddituum  ad  eorurri  vo- 
luntatem,  omni  prorfus  exceptione  ceflante  ,  obtenta 
tamen  licentia  a  Domino  Poteftate  Vercellarum  con- 
ducendi  diâos  fruttus  fuper  Territorio  prscfati  Domini 
Ducis,  quam  licentiam  diâus  Dominus  Potedas  tra- 
dcre  teneatur  libcre  Une  ulla  eXpenfa.  Afto  etiam 
quod  de  Tiîonibus  &  de  Burgaro  non  poiiint  fe  ap- 
propinquare  per  tractum  balifta;  dida:  Civitati,  &  For- 
tilitiis  Diocefis  Vercellarum  ,  quze  nunc  tenentur  per 
pra;fatum  Dominum  IVIarchionem  ,  fed  bene  poffint 
mittere  ad  didlam  Civitatem  ,  &  Terras  ,  Diocefis 
Vercellarum,  tempore  rccoUeflionis  fruâuum  usque 
ad  numerum  familiarum  quinque  inter  omnes  ,  qui  ibi 
ilare  poffint  nec  &  reddire  pro  libito  voluntatis  ipfo- 
rum  fine  contradiftione  ,  pro  reduâione  &  recolleûio- 
ne  diâorum  fruéluum  ,  durante  ditlo  tempore  recol- 
kSionis  ,  &  eorum  poifeffiones  non  pofïïnt  laborari 
facere  per  alios  quam  per  Subditos  ptEctati  Domini 
Marciiionls.  Item  quod  decedente  prscfato  Domino 
Duce,  quod  Deus  avertat,fine  Hxrede  inllituto,  quod 
prœdiâa  omnia  locum  habeant,  &  obferventur  in  Per-  ■ 
fonam  IVIagnifici  Domini  Antonii  de  Viceconiitibus  | 
Germani  pra;rati  Domini  Ducis ,  qui  Dominus  Anto-  | 
liius  eo  cafu  que  ad  contenta  in  prxfenti  Inftrumento  I 
babeatiir  pro  Hœrede  ipfius  Domini  Ducis.  Qux  omnia,  ' 
&  fingula  fuprafcripta  prœfatus  Dominus  Dux  ,  &  fu-  1 
prâfcriptus  Dominus  Conradus  Procurator,  &  Ptocu-  ! 
tatorio  nomine  praefiti  Domini  Marchionis  ,  pro  quo  , 
intervenit  libi  viciiTim  una  pars  alteri  ,  &  e  converfo  ' 
altéra  âlteri,  prjecedentibus  legitimis  ftipulationibus,pro-  ', 
miferunt,  &  convenerunt,  promittunt,  &  conveniunt  ! 
attendere  ,  &  obfervare,  ac  habere,  &  tenere,  rata,  ! 
grata  ^  &  firma  ,  ac  quod  prsfati  Domini  earumque  | 
Hasredes,  &  Succeflbres,congrua  congruis  rctferendo,  1 
ipfa  omnia  &  fingula  attendent,  &  obfervabunt  invio- 
labiliter,  &  ipfa  habêbunt,  &  tenebunt  rata,  grata,  & 
firma,  &  in  nullo  contrafacient,  vel  contravenient  pcf  j 
fe ,  vel  per  fubmiflàs  Pcrfonas,  per  dirrcôuni  vel  per  ! 
indirreâum , expreflfe  vel  tacite, aliqua  ratione,occafiU-  j 
ne,  vel  caufa,  nec  aliquo  queiïto  colore.  Quodque 
non  facient,  nec  operam  dabunt,per  fe  vel  per  alium, 
aliquo  modo,quominus,  durante  termino  fuprafcripto, 
una  Partium  poffit  attendere  alteri  ,  &  e  converfo  ea 
omnia,  &  fingula  ad  qus  fibi  vicifiim  tenentur  live  te- 
nebuntur  vigore  prœfentis  Contraâus,nec  alicui  con- 
îrafacere  vel  convenire  volenti  confentire ,  vel  prscbere 
auxilium,  confilium,  vel  favorem ,  &  hec  omnia  fub 
pœua  refeâionis,  &  reflitutionis  omnium,  &  fingulo- 
rum  damnorum,  interefiîe  ,  &  expenfarum  per  alterarti 
diflarum  Partium  propterea  paticndarum , &  ficndarum, 
&  fub  liypotheca  ,  &  obligatione  omnium  bonorum 
prxfatorum  Dominorum,&  utriusque,  &  alterius  ipfa- 
tum.  Partium,pr33fentium  &  futurorum,femper  congrua 
congruis  refcrendo,reriuntiantes  diâus  Dominus  Dux, 
&  diâus  Procurator,  Procuratorio  nomine  pra;fati  Do- 
mini Marchionis,  pro  quo  intervenit  fponte,&  ex  cer- 
ta  fcientia  ftipulans  folemni  &  valida,  intervenientibus 
quibuscunque  exceptionibus  doli  mali ,  in  faftum  ,  & 
prœdiâorum  omnium,  &  fingulorum  non  fie  aélorum, 
&  geftorum,  &  quibuscunque  Juribus,  beneficiis,  Pri- 
vilegiis,  &  auxiliis  ,  &  quibuscunque  produftionibus, 
&  probationibus  quibus  ,  contra  prœdidla  vel  aliquod 
prœdidorum  ipfi  Domini  vel  aliquis  ipforum  venire  vel 
facere  poffent  aliqua  ratione  ,  occafionc,  vel  caufa, 
vel  aliquo  quefito  colore  de  Jure,  vel  de  fado,&  fpe- 
cialiter  ,  &  expreffe  pra:fatus  Dominus  Dux  reuuntia- 
Vit ,  &  renuntiat,  folemni  &  valida  ftipulatione  inter- 
Veniente,cuicunque  benefitio  minoris  a;tatis ,  &  reflitu- 
tionis in  integrum  per  quod  prxfatus  Dominus  Dux 
quovismodo  contra  praîdiâa,  vel  aliquod  prxdittorum 
ToM.  II.    Part.  II. 


venire,  vel  facere,  vel  fe  tucri  poflet  de  Jure,  vei  de  A.NN€5 
faâo,  &  pro  priïdidis  oiiinibus  ,  &  fingulis  firmius, 
&  validius  attendenduni,  &  obfeivandum  prccf.itus  Do-  I^I^» 
minus  Dux,  &  fuprafcriptus  Procurator,  Procuratorid 
nomine  procfati  Domini  iVlarchionis ,  &  in  ejus  Domi- 
ni IVIarchionis  animam  juraverunt,  &  jurant  ad  Sanâa 
Dei  Evangelia,  manibus  corporalitcr  laûis  Scripturis, 
prius  eîs  &  cuilibet  ipforum  delato  Sacrdmento  per  nos 
Notarios  infrafcriptos,  &  qucmlibet  nodrum  prsdida 
omnia,  &  lingula  attendere,  &  obfervjre,&  non  con- 
tra facere,  vel  venire,  &  quod  prsfati  Domini, &  qui- 
libet  ipforum, prout  ad  unumquemque  iplbrum  fpedi- 
bit  &pertinebit,  prœdiÛa  omnia  &  fingula  attendent 
&  obfervabunt,  &  in  nullo  contrafacient  vel  veriient, 
:iec  contravenire,  vel  contratacere  volentibus  confen- 
tient,  vel  favebunt;&  inde  prsfatus  Dominus  Dux,  & 
Tuprafcriptus  Dominus  Conradus  Procurator  ,  &  no- 
mine prsefati  Domini  iVlarchionis  communiter  ,  &  in 
commun!  concordia  rogaverunt  nos  Johaimcm  Fraii- 
ciscum  Gallinam,  &  Antonium  de  Rippis  Notariés , 
&  utrumque,  &  àlterum  nôdrum  inf  ilidam  ,  ut  ac 
pr3:diâ:is  publicuin  conficiamus  Infirumcntum,  unum, 
&  plura  ejusdem  tenoris  fi  fuerit/  oppurtu:it;m.  Pra;- 
fentibus  Speâabili  Juris  utriusque  Doflore  Domino 
Joh.anne  Francisco  de  Sartirana  Confiliario;  Spcftabi- 
libus  Viris  Domino  Johanne  de  Aretio  Secrctario;  ■ 
Jacobo  de  Caciis  Magifiio  Curis  ,  Jolianne  Francis- 
co de  Barbis  Fifico,  johanne  de  jVIalaspinis ,  &  Fran- 
cischino  de  Furugariis  Faniiliaribus  prœfati  Domini 
Ducis,  &  Forefto  de  Callelletto  Familiari  prxfati  Do- 
mini Marchionis  inde  Tefiibas  notis  vocatis,  &  fpe- 
ciallter  ad  prsedida  rogatis. 

Examinavit   Joannes    FrAnciSCUS    Stri- 
G  E  L 1. 1 U  S  Regii  Archiva  Officiatis: 

XXXVII. 
■XJcrfidjcmng  lié  îDcdxtrtté  uni)  Capitwls  ju  30  Janvi 

ôcbcu  /  tag  ï)icfclbe  teiiicti  Sifc()off  et)cnl)tc  |)u(' 
tien  wctlen  /  cl)r  iiiib  bctJOï  txt  t)pn  fccr  (Statt  in 
ttm  .Ktie^c  unïscr  25if(l;off  ïCil^elm  auggelcg« 
tt  untoftcn  bejablct  ivccccn  ;  »m&  roami  tic 
fclbc  ter  ©adjcn  ^a(6cr  wn  )eiiiatil>en  angcfcin» 
tict  wfiïben  /  «crbintcn  (îe  (tel)  cinanber  trculicf) 
bc^oljfcn  ya  fcp.  ©cfct;ci)cn  fccn  Sonncrfîag 
Ut  li\<i)txat%m^<x^xi^\6.  [Lunic^cu^ 
fd&cé  Oleidbé'Archiv.  Part.  Spécial.  Conti- 
nuât. I.  gottfeiunâ  III.  3t6faê  XX;  pag. 
2-95-] 

C'eft-à-dire, 

Âjfurame  donnée  par  le  Doyen  Ç5?  Chapitre  dé 
Strasbourg  à  ceux  de  la  même  Ville  j 
portant  qu'ils  ne  feront  homage  à  nul  Evêqtte ,  a- 
vant  qu'il  ait  payé  à  ladite  Fille  les  Dépenfes 
faites  par  elle  dans  la  Guerre  contre  V  Evêqus 
GuiLLAUM  Ej  avec  claufe  £3"  promeffe  de  fe- 
cour s  mutuel  ^  en  cas.  que  de  put  ou  d'auire  on 
•vînt  à  être  attaqué  pour  ce  fujct.  Fait  le  Jeudi 
avant  la  Fête  de  la  Purification  Anno  1416. 

dT55t  JÇiigcdnann  ^vcxi  ton  J3i|îinacn/  %\x\\\> 
■"^^  Sectjati  unb  fcaé  Gappittct  îicr  iiicrtcn  ©tiff» 
te  ju  ©tra^urg  /  tun  fuiibt  iiicngcliclien  mit  Ur» 
tunîc  tig  Sticffé  /  aie  \m  J^errn  2Bill;elm  «on 
Sicfî;  t)ix  ftcO  nentiet  /  Çlect  ju  ©trafbucg  /  bc 
t)a(ten  /  unD  bcn  iiff  rel)t  ftcUig  geton  l)abent  )  iiinbc 
fotliclK  ctegeliclic  ûbertreffenliclie  ®efcl;i()tc  imb  @a« 
dhen  /  fo  et  in  manigeclcijgc  wege  tcm  95iftum  unt) 
©tifft  JU  ©tra^biirg  \\\  ccrgangenen  3i)ten  bigt)at 
geton  un6  jugefûgct  ()nt  /  baë  tiintlicl)e  unt  effenbar 
ifî  /  alicé  tviCcr  fine  (Sibe  /  (Sk  mib  3"9fOAele  it. 
l)0»on  it)ir  il)ne  ^\)\\m\\  fur  me/  fur  huica  23ifcl)(>ff 
îînfcrc  ©titftc  je  ()ctbcuCe  nieçnent  /  ed  erjtiiîic  fiel) 
banne  an  'ïKc!)te  /  '^'Xi  er  fiirbaf  S5i;clioff  fin  nnb 
blibcn  folle  /  unb  aie  bic  Scfamcn  ffil)trit)tigen  «nb 
l»ifcn/  llnfec  bcfunbcr  guten  guinbc  ;  tDîciftcr  unb 
'  I  i)\(;i( 
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Anno  ^"t  ;\"  <Stra§6MC9  /  in  bicfcn  <5cicl;en  Unfccc  iml> 
,    llnfcrâ  (Jappittclâ  ^clffcrc  |tnt  /  ivaiin  (l^:  tcm  Si* 

^4^°-  ftume  iinï>  îînfcrc  ©titTt  /  i;c  unD  i)i  atlc5i)t  ^ilffc- 
lid;  uiili  trî'lllicl;  gcwcfcn  |uiti.  OKcrc  ce  l>o  taé 
^ticgc  unï)  Sigcntfcliflfft  ^'^fcr  ©v^dicn  l}alb  ufcr» 
fiante  /  liag  unt  fccm  •itllmc()tiç\on  ©£)tt  unt  fcct 
SBôrtigcn  finct  Ucbcn  SJÎutct  àjlaricn  /  in  tcc  (Ste 
îînfcc  (ôtifft  fundietct  ift  /  nit  gctniwcnt  banne 
U'ir  t)p|fcnt/  fcaé  (tel)  finct  unglicben  unt  untidicl^cn 
@acl;cn  nocman  unncmcn  f5tle  /  iimb  bné  fi;  Dannc 
\\)xè  gutcn  QBiden/  ten  fi)  ju  îîné  l)a()cnt  «it  cngcl» 
tcnt  ;  iï»aé  batcg  gnteé  fcann  SUÎciftct  uni)  9vat  ju 
©tïafjbucg/  iu  ticfcn  ©acl)cn  bi|l)ar  ;  aie  fiel)  tiic 
@ac|)c  jii  ?Cîo(Ii^t)ciin  ctl)cbct  l)at/  uggobcn  ^abcntl 
ce  fi)e  lier  ©tifftc  /  ©tcttc  /  ©loge  /  Sanbe  unC  Ju« 
te/  fcic  TOit  imb  fi)  jeg  innc  t)ant  /  5c  bcl)titcnlic  unD 
tifMéSSilîumgangcrt  ifti  ctct  fûtbag  mit  lînfcr 
àccijan  uni)  Siippittclë  /  obct  beâ  niettcn  tci)(!i5  bcé 
Gappitteiif  unifni  unb  widcn  /  bi|  uff  bct  @acl)en 
lîtittag/  ufigcbcnbe  ipurccnt;  baé  hmtlicl^  unb  \»if' 
fcntlidx  uicrc  ober  wurtc  I  «nb  fiel)  an  9lcclienungc 
funbc/  lAi  \m  S)ec(iau  unbSappitfcl  bec  cgcnanten 
Unfcrc  @tifft  /  obcr  bcr  merrc  tci;l  unbct  lîné  fci)- 
lien  SSifcljoff  /  tute  cber  fcon  tvcnne  îîné  «nb  Unfece 
©tifftc  bet  jugcfûget  Wirt  /  nit  l)ulbcn  «cet)  bcn  in 
ï)es  25iftunig  ©iog  /  Janbc  unb  £utc  bie  iuiï  unb 
î>ic  @tatt  i)c|c  inné  {)abent  /  obet  Une  fâtbag  me  ju 
Vict  cntfcgcn  ober  ingeben  fêdent  nod&  wcllent  /  bie 
©tatt  ju  ©ttagbucg  fi;  banne  alfo  t)Oï  unb  ce  beS 
fclbcn  ircé  baten  u§gebcnben  ©cltcé  tJCïWifên  uf  ben* 
fclben  bcé  5Sifîumbé  ©lof en/  îanben  unb  Cuten/ 
baran  fi;  banne  fîc(}ei:  unb  ()abenbe  ftnb/  nod)  be« 
fd}ci;ben  ji;tlid)cn  bingcn  /  tcer  c5  ouc^  baâ  Wit  S)ê« 
d)an  unb  Cappittcl  /  gcmci^ne  obcr  befunbct  /  obcr 
îînfere  guten  gruiîbe  /  SDÎeificr  unbSdat/  SSurgerc/ 
ober  bie  ©enieçnbc  bcr  (était  ©ttagburg  /  funber 
ober  fantpt  bifcr  @ad)cn  l)alp/  «on  veinan  wcr  bcr 
wcre  /  bcf umbcrt  obct  fiirgcl)eifd)en  wutbent  /  ce  ttjer 
mit  SSebftlid&cn  iCepIctlidjcn  ®cril)tcn  ;  obcr  ton 
bcni  l)ciligcn  Concilio  ju  SofîenÇ  /  wie  ftd)  t'as 
iiiad)cn  tvurbc  /  unb  tvir  \)t  mit  gcmepc  obcr  bc 
funber  /  JU  SSaime  obcr  in  2(cl)te  »iclent  /  baé  u>ir 
©Ottc  nit  gctrurocnt  /  t<iâ  bcr  bct)bcr  \t\)y\i  gefdjc» 
J)cn  f5llc/  fo  fôtien  wir  ju  bcibcn  ©itcn  bie  ©ad)cn 
fd)iruien  nod)  îînrcrme  befîcn  vermôgen  /  unb  cin< 
anber  barinne  nit  la|]cn  t)in,:;icl)cn  /  bamic  \>9>.^  ein 
^cil  bein  anbcrn  gctruwclicbcn  bcratcn  unb  bet)otf< 
fen  fol  fin  /  unb  Une  nit  von  cijanber  jn)C»;cn  nod; 
fd^eiben/  gcgen  allen  bcn  bie  îîné  gemcync  obcr  be* 
funber  n)ibcrfc|c  gcbcnt  obcr  gcbcnbe  ivurbcnt  /  unb 
foll  oud)  bebcin  îcil  untcr  Uné^bcibcn  /  nod)  nçe» 
inan  unbcr  Und  bcn  vcrgcnantcn  J^erren  /  befunbcc 
mit  Unfcvn  2Bibcrpartcn  bie  ivir  banne  t)ittcnt  ober 
gciDunncnt  u>cbcr  '^ù^tw  I  funcn  obcr  furwortcn  in 
bcl)einen  Q33eg/  onc  tixi  anbere  'Xn)Ul  ce  fei)  banne 
mit  fiiiem  wiffcn  unb  willcn;  Unb  l)ar  innc  fol  Un^ 
Scd>in  unb  èappittcU  unb  oud)  Une  ÇOîeifter  unb 
9lat  bcr  ©tatt  ju  ©trafiburg  ïorgefd)ribcn/  nuêtt 
fd)irmcn  in  bc()cinen  2Beg  /  banne  tvir  ccrfprcd)cnt 
Une  v<  &«iï>cn  fîtf"  i'»  Srajft  bifiScicfcé/  unb  fun« 
bedici)c  Wir  ©cd^an  unb  (Eappittcl  in  Gappittclé 
iDifc/  bie  V)Orgcfd;ribcne  Singe  in  red}tcr  2Borl)cit/ 
fîcte  unb  t).rte  ju  |)altcnbe/  unb  nit  tt  wibcr  je  tun< 
bc  nod)  fd)affcn  gctan  werbcn  /  «lier  bingc  unge»er< 
licl)c.  Unb  bce"  ju  cincm  Urfunbc  /  fo  l)aben  wir 
S)cd)an  unb  (Sappittcl  «orgcnant  /  Utifcté  gentcijne 
Gappittclë  /  unD  ttir  9Jîciftcr  unb  3lat  ju  ©trag- 
burg/Unfcre  ©tcttc  Sugcfîgcl  lujfcn  ^enctcn  an  bie 
fen  Sricff.  ®fbcn  uf  S^ontftag  wt  Unfcrc  liebcn 
gcotvcn  îag  bcr  iict)tmc|fe/  ju  iatinPurificatio, 
in  bcm  3orc  bo  man  jalctc  nod)  Çl)rifti  Ocburt 
2îicrgcl}cnl)un6crt  unb  ©ed)|c!)cn  3ore  /  unb  fînb 
bifcr  iSrife  jwcne  glid)  /  61;  ;cbet  ^artcn  ciner  je 
blibcn. 


XXXVIII. 


Anno 
i4i<5. 

EreBton  dit  Comté  de  Savoye  en  Duché  faite  ip.Fcvr 
par  l'Empereur  Sigismond.    A  Chamberi^ 
le  ip.  Février  1415.      [G.  G.  Leibnitz,  et"'.'" 
Codicis  Diploiinatici ,  pag.  }op. ]  voys. 

/»  mmine  SanSice  ^  Individus  Triaitatis  ,  feeli- 
citer.  Âme». 

CIgismundus, Dci  gratia  Romanorum  Rex  fem- 
■-*  pcr  Aiiguftus,  ac  Huiigaria:,  Dalmatiœ,  Croatiae, 

Ranio;  ,  Servix  ,  Gallicix  ,  Lodomeris  ,  Comaniœ, 
Bulgarixqiie  Rex,  ac  Marchio  Brandenburgenlis,  nec 
non  BohemiîE  &  Liicenburgcnlis  Ha;res,  ad  perpetuam 
rei  memoriam  :  Illuftri  Principi  Amedeo  Duci  Sa- 
B  A  u  u  I  j; ,  ConfangLiineo  noftro  cariffimo ,  &  fideli 
diledlo,  gratiam  Regiam,  &  omne  bonum.  Sceptri- 
gcra  Regifc  Diguitatis  fublimitas ,  fîcut  inferioribLis  Po- 
tcftatibus  officii  &  autoritatis  elatione  prsefertur  ,  ut 
commillbs  libi  fiddes  optatx  giibernet  confolationis 
prxlidio,  qvioThronusRegibus  tautolblidetur  felicius, 
ac  iibeiiori  prospen'tate  proficiat,  quantô  indetîcientis 
fute  virtutis  donaria  largiori  benignîcatis  munere  copio- 
lius  fuderit  in  Subjeâos  ;  fie  accrescente  fplendoreRe- 
galis  folii,  Nobilitates  aliœ  velut  è  Sole  radii  prodeun- 
tes,  fidclium  rtatus  &  conditiones  illuflrant  ;  quae  pri- 
ma; kicis  integritas  minorati  luminis  detriraenta  non 
patiatwr ,  imô  amplioris  utique  fcintillantis  jubaris  ex- 
peâato  décore  perfunditiir ,  dum  in  circiiita  Sedis  Au- 
guftx  Illuftrium  &  Magnificorum  Vironim  nuraerus 
ad  Imperii  Sacri  decorem  fœliciter  adaugetur. 

2.  Sanè  dum  antiquitatem  profapise  tua;  ,  nobilita- 
tem,pr£clara  ac  fidcliffima  progenitorum  tuorum  mul- 
tiplicium  virtutem  ,  probitatumque  mérita  ,  mentis 
conftantiam,  ac  indefeflî  laboris  follicitudinem,  quibus 
Sercniiïimus  &  Inviâiliimos  Principes  diva:  memoriaî 
Romanorum  Imperatores  &  Reges,  noftros  PrœJeces- 
fbres  ,  fi?nanter  autem  SerenilTunos  Principes  quon- 
dam  Henricum  feptimum  proavum,  &  Carolum  quar- 
tcm  Romanorum  Imperatores ,  Regem  Boemiœ  Do- 
minum  &  Genitorem  noftros  cariffiraos  ,  ac  Sacrum 
Romanum  Imperium,  extraordiiiaria  diligentia  femper 
honorare  ftuduerunr;  quemadmodum  ex  diverfis  Privi- 
legiis,  eisdem  tuis  parentibus ,  &  prselertim  per  prsefa- 
tos  proavum  c5c  Genitorem  noftros  ,  Progenitoribus 
tuis  fupra  diâis  datis  collegimus,  ac  evidenter  cogno- 
vimus  ,  in  examen  proinde  rationis  deducimus,  dum 
&  innatam  illam  &  approbatam  fîdelitatis  tux  promtî- 
tudinem  ,  eminentcm  legalitatis  induflriam  ,  aliarum 
quoque  multarum  iulignia  virtutum  ,  fuper  quibus  in 
confpeâa  Majeftatis  noftrx  Regia;,  tùm  multorum  fi- 
de  digno  Teftimonio  commendaris,  tum  ctiam  ipfa  re- 
rum  omnium  Magiftra  experientiâ  approbatus  exiftis, 
attenta  mente  revolvimus,  dumque  grata  plurimum  & 
accepta  ferviciorum  tuorum  obfequia,  quibus  Nobis  & 
Imperio  pra;di£lo,  tam  prompte  quam  effeflualiier  be- 
nevoleque  placuifti  ,  follicitis  ftudiis  quotidie  places,  & 
in  antea  quidem  tanto  ferventius  &  utilius  placere  po- 
teris  ac  debebis,  quanto  te  excellentiora,  amplioraque 
Dignitatum  &  lionorum  bénéficia  &  antidota  cognove- 
ris  à  noftro  culmme  &  Sacro  Imperio  fuscepilFe  ,  pia 
confideratione  penfamus  ;  ad  ea  utique  IVIajeftas  noiîra 
benignis  inclinatur  afFeâibus,  qua;  tuum  tStiusque  Do- 
mus  tux  ftatus  exaltationem  &  lionorem  concernunt 
pariter  &  profe6tum. 

3.  Notum  itaque  meritorum  tuorum  intuitu  ,  Te 
Amedeum  Principem  &  Confanguineum  noitrum  di- 
leâum  ,  non  per  errorem  aut  improvidè  ,  fed  animo 
dcliberato  ,  propriique  noftri  motus  inftimStu  ,  fano 
etiam  Principum  ,  Comitum  ,  Baronum,  Nobilium, 
Procerum,  &  fidelium  noftrorum  accedente  confilio, 
de  certa  noftra  fcientia,  ac  de  Rumana;  Regia;  Potefta- 
tis  plenitudine  ;  Hodie  in  nomine  Domini  Salvatoris 
noftri  ,  à  quo  omnis  honor ,  Principatus  &  Nobilitas 
provenire  noscuntur  ,  in  verum  Principem  &  Ducem 
illuftravimus  ,  ereximus ,  creavimus  &  fublimavimus, 
illuftramus,  erigimus,  creamus  ,  fublimamus  ,  &  te- 
nore  prafentium  in  &  fub  diademate  &  apparatu  noftro 
Regio  &  Impérial),  prout  in  tallbus  moris  eft,  folem- 
niter  &  prxfcntialiter  dccoramus.  Decernentcs  cx- 
preffè,  &  Ediâo  Romano  Regio  &  Impérial!  ftatuen- 
tes ,  quod  tu  ,  Hxredes  legitimi  naturales ,  &  Succes- 
fores  tui  Duces  Sabaudix,  perpetuô  omni  Prxeminen- 
tia,  Dignitate,  Nobilitate  ,  Jure,  Poteftate,  Liberta- 
te,  Honoribus  &  Confuetudinibus  continuô  gaudere 

debeaiis 
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AnNO  '^^''^^''5  ^  perfrui,  quibus  cseteri  Imperii  Sacri  Princi- 
pes,  &  lignanter  lUullres  iJuces  taCti  funt  haèlenus, 

I4IO.  &  qiiomodolibec  potiuiuur  ;  Coniitatumque  tuum  Sa^ 
baudi^  ,  &  Civitates  ,  Callra  ,  Munitiones,  Oppida, 
Villas,  Dilbietus,  Montes,  Colles  ,  &  Plana,  cum 
omaibub  lylvis,  rubetis,  pratis,  pascuis,  aquis,aqua- 
rum  decunibus  ,  lacubus  ,  piscinis  ,  piscaturis  ,  thelo- 
neis,  judiciis  ,  bannis,  live  inhibitiimibus ,  venationi- 
bus,  ceiilibus,  redditibus,  accufationibus  &  pœnis  in- 
de  fequei.tibus,  de  Confuetudine  vel  de  Jure,  Baroni- 
bus,  Ëaroniis,  Feudis ,  Feudataiiis,  Vafljllis,  VaŒiI- 
lariis,  Militibus,  Cliemibus,  Judicibus,  Civibus,No- 
bilibus  &  Plebeiis,  rullicis,  agricolis,  pauperibas  &  di- 
vitibus,  &  omnibus  eorum  pcrtinentiis,eo  modo  dum- 
taxat,  (icut  &  quemadmodum  per  Dominos  Prœdeces- 
fores  nollros  Tcrritorium  hujusmodi  in  à.  fiib  métis  & 
limitibus  antiquii  in  Comitatum  Sabaudia;  creatum  fuit 
&  ereélam,  &  licat  prxdiâa,  &  eorum  quodlibet  lati- 
tudo  prfedifti  oomitatiis  comprehendit  ;  falvis  tamen 
Ecclefiaftica  libertate  ,  &  omnium  aliorum  Jure  ,  in 
verum  &  perpcraum  Principatum  &  Ducatum  Sabau- 
diœ  erigimus  &  inlignimus  ,  &  de  prxdiâa;  Romana: 
Regia:  poteftatis  plenitudine  ,  decoramus  tibi  Illuftri 
Principi  Arnedeo  Duci  Sabaudia:  prasdido,  Ducatum 
five  Principatum  Sabaudia;  fupra  dictum,  cum  omni- 
bus Nobilibus,  Hominibus  ,  Juribus  ,  Privilcgiis,  Ira- 
munitatibus,  Prœeminentiis,  Honoribus,  Pertinentils, 
mero  &  mixto  Imperio  ,  gladii  potertatc  ,  ac  Jurisdic- 
tione  omnimoda,  quemadmodum  Ducatus  feu  Princi- 
patus  inlîgnes  ab  Illuftribus  Sacrofanâi  Romani  Impe- 
rii Ducibus  vel  Principibus  polildentur  lîve  tenentur, 
five  poflîderi  confueverunt  haâenus  ,  &  in  quantum  à 
Sacro  Romano  Imperio,  in  P^eudum  dépendent  de  be- 
nignitate  Regni  conferentes. 

4.  Decernimus  etiam ,  &  hac  Ediflali  Conflitutione 
fancivimus ,  quod  tu ,  Pîa;redes  &  SuccefTores  tui  per- 
petuô.  Duces  Sabaudia;  appellari  &  nominavi  in  antea 
debeatis  ,  &  tanquam  cœteri  Imperii  Sacri  Duces  & 
Principes  teneri  &  honorari ,  &  ubique  ab  omnibus  re- 
putari,  omniquejure,  Privilegio,  Plonore,  Gratia  & 
Diguitate  ,  absque  impcdiinento  perfrui  ,  quibus  alii 
Sacrofandi  Romani  Imperii  Duces  &  Principes  ,  in 
dandis  feu  recipiendis  Juribus,  &  conferendis  feu  fus- 
cipiendis  Feudis,  &  omnibus  aliis  illuftrem  ftatum  & 
conditionem  Ducum  feu  Principum  conceinentibus, 
fruiti  funt  hadenus  feu  quomodolibet  potiuntur.  De- 
cernimus etiam  &  volumus,  ac  Regali  Edido  duximus 
perpétue  ftatuendum,  quod  tu  ,  Hœredes  &  SuccefTo- 
res tui  Duces  Sabaudiœ  ,  Ducatum  feu  Principatum 
Sabaudia;  prœdidum  ,  cum  omnibus  fuis  pertinentiis, 
ficut  expreflàtur  fuperius  ,  à  nobis  necnon  à  noftris 
Succeffbribus  Imperatoribus  feu  Regibus  Romanis,  & 
ab  ipfo  Romano  Imperio  ;  totiens  quotieus  oportunum 
fuerit,  debitae  folemnitatis  honore,  &  cum  vexillis  ut 
moris  eft,  &  folita  reverentia  fuscipere  debeatis  ;  no- 
bisque  ac  eisdem  Succelforibus  noflris,  in  cafibus  prœ- 
milfis,  ficut  alii  Impériales  Duces  &  Principes,  prœs- 
tare  &  facere  fidelitatis  ,  homagii  ,  obedientisî  &  fub- 
jedionis  débita  corporalia  juramenta  ,  &  nuUo  modo 
vel  tempore  Ecclefiis  vel  Prœlatis  ,  &  ca;teris  Perfonis 
Ecclcfialh'cis  in  dido  Ducatu  ,  olim  Comicatu  Sabau- 
dia; appellato,  quoquo  modo  adverfari  ;  nec  de  Bonis 
&  Juribus  Ecclefiafticis ,  quœ  ob  reverentiam  Dei  & 
Sandofum  ejus  faiva  fcmper  &  illœla  perliftere  volu- 
mus,  teingcrere,  neque  alium  feu  alios  quoscumque 
permittere,  fed  ipfos  charitativè  tradare  ,  ac  illa;fos 
undique  pro  poffe  cuûodire;  &  quod  in  dido  Ducatu 
Sabaudia;  Pacem  &  JulHtiam  omnibus  &  fingulis  aquè 
pauperiDus  &  divitibus,  procurare,  facere  ,  &  adminis- 
trare  ve'is  &  debeas  efficaciter  juxta  poiTe. 

j.  Nulli  ergo  omninô  hominum  liceat  hanc  noftrEe 
Illuftrationis ,  Eredionis  ,  Sublimationis  ,  Creationis, 
Decorationis ,  Collationis,  feu  Decreti  paginam  infrin- 
gere .  feu  ei  quovis  aufu  temerario  quomodolibet  con- 
1  traire.  Si  quis  autem  fecùs  attentare  praîfumpferit  ,pra;- 
ter  indignationem  nnftram  graviffimam  ,  pœnam  mille 
Marcharum  auri  purillimi, totiens  quotieus  contradum 
fuerit,  fe  noverit  irremilfibiliter  incurfurum  ,  quarum 
inedietatem  Regalis  noflri  a;rarii  five  fieri  ,  refiduam 
verô  partem  fupra  didi  Ducis,  Hxrcdum  &  Succeflb- 
rum  fuorum  ufibus  decrevimus  applicari  ,  prœfentium 
fub  noftrx  IVIajeftatis  Sigilli  appenlione  Tcftimonio  Li- 
terarum.  Datum  Cambcriaci  Gratianopolitanx  Dio- 
cefis  ,  Anno  à  Nativitate  Domini  M.  cccc.  xvi. 
XIX.  inenfis  Februarii.  Regnorum  noftrorum  Anno 
Hungarix  XXIX.  Romanx  ckdionisvi.  Coronationis 
vero  1 1. 

ToM.  II.  Pakt.  II. 


XXXIX. 


Anno 
1416, 

Invejiitiire  du,  Duché  de  Savoye  £5?  mitres  E-  10  Fevr. 
tcïts  donnée  à  Ame'  V  II  I.    premier    Duc  de  , 
Savoye,  par  l'Empereur    Sigismond  ,     àsTSA- 
Cha7nberi  h  io.  Février  1416.     [  G  G.  L  e  i  b-  ''°^''- 
NiTZ,   Codicis  Diplomatici ,  png.  312..] 

C I G  I  s  M  u  N  n  u  s ,  Dei  gratia  Romanorum  Rex  fem- 
'-'  per  Augallus,  acHungaria;,  Dalmaciœ,  CroaciiB, 
&c.  Rex.  Notum  facimus  tenore  prxfentium  univer- 
fis,  ad  futuram  rei  memoriam.  Etfi  Regalis  Digni- 
tatis  Clementia,  univerforum  tidelium,  quos  latitude 
Sacri  Romani  Imperii  compleditur  tcelicibus  profcdi- 
bus,  gratis,  commodis,  &  fperatis  augmentis  fa\'ora- 
biliter  dignatur  intendere  ;  ad  illorum  tamen  prnfedus 
&  commoda  diligentiori  ftudio  clementius  incliuari 
confuevit,  quorum  mérita,  fides  &  coullianiia  ,  ac  in- 
terne fidelitatis  integricas ,  contînuatis  ftudiis  cxtcros 
antecedunt.  Sanè  per  Illuftrem  Ameueum  Ducem 
SABAUDI.Ï  Principem  ,  Ducem  Chablailii  &  Au- 
guftx,  in  Italia  Mar-hionem,  Comitcm  Gebennenf  & 
Pcdemontium  ,  Dominum  Nicia;  Civitatis  &  Terrœ, 
alterius  Terra;  fu33  Provincix  ,  Civitatis  &  Comitatus 
Allenfis,  TerrsE  &  Vallis  Domus  Ofella;,  Principem 
&  Confanguineum  noftrum  cariflimum  ,  pettio  nollra: 
Majellati  exhibita  continebat,  ut  ipfum  Amcdeum Du- 
cem de  pra;didis  Principatu,  Ducatibus,  Marchiona- 
tu,  Comitatibus ,  Dominiis ,  Terris,  Civitatihus  nec 
non  Caltris,  Caftellis  ,  Oppidis  ,  Villis  ,  Locis  ,  & 
aliis  quibuscumque  ,  ac  etiam  Privilegiis  Franchefia- 
rum,  Libertatum,  Immunitatum  ,  Bonorum  ,  Largi- 
tioiuim,  Ponellionum,  Plonoruni,  Diftriduum  ,  ju- 
rium  &  Jurisdidionum,  per  Divœ  Rccordationii  Ro- 
manorum Imperatores,&  Reges  Pradeceili,)res  nollros, 
ac  alias  ipfi  Âmedeo  &  ejus  Progenitoribus  &  Prœde- 
ceiïbribus  conceffis  feu  conceflbrum  ,  donatorum  & 
indultorum  ,  conceffiirum ,  donatarum  &  etiam  indul- 
tarum  invellire;  iliaque  fibi  &  fuis  Hseredibus  approba- 
re,  ratificarc,  autorizare  &  cunfirmare  audoritate  Ro- 
mana  Regia  dignaremur. 

z.  Nos  igitur  attentis  intemeratïE  fidei  conftantiam, 
fincerce  devotionis  affedum  ,  &  eximias  fidelitatis  gra- 
t'ffima  obfequia,  quibus  pr3;tatus  Amedeus  Dux  &  fui 
Progcnitores  prcefatos  Prxdeceflbres  nollros  ,  nos  & 
Imperium  Sacrum  Ferventias  honorarunt,&  ipfe  Ame- 
deus honorare  poterit  &  debebit  in  futuruni.  Idcirco 
animo  deliberato  ,  non  per  errorem  aut  improvidè  ;  fed 
maturo  Principum,  Comitnm,  Baronum  ac  l-'rocerum 
noftrorum  accedente  conlilio  eundem  Amcdeum  Du- 
cem ,  juramento  primitùs  fidelitatis  &  homagii  dcbiti 
prœftatione  in  talibus  Romanorum  Imperatoribus  & 
Regibus  fieri  confuetis  ,  ali.is  noftrse  Majeftati  per  no- 
biles  Gasp.ardum  de  Montemajori  IVIilitem  iVlarescal- 
lum  Sabaudiœ,  &  Joannem  de  Beileforti  Lcgum  Doc- 
torem,  iiiter  prœfati  Amedei  Nuntios  &  Procuratores 
folemnes  nobis  fada  ,  prœfito  Duce  alPerente  de  fua 
voluntate  &  pleno  mandato  proceflifTe  pro  ratisque  & 
gratis  eis  per  ipfum  Ducem  proinde  habitis  &  approba- 
tis,  ac  li  ipfemet  Amedeus  Dux  prœfati  juramenti  fi- 
delitatis &  homagii  prœftationem  fecifl'et  &  duxilî'et  fa- 
ciendam;  de  pra;fcriptis  Principatu  ,  Ducatibus,  Mar- 
chionatu,  Comitatibus,  Dominiis,  Terris,  &  Civita- 
tihus, nec  non  Caftris ,  Caftellis,  Opidis,  Villis,  Lo- 
cis, &  aliis  quibuscumque,  ac  etiam  uuiverlis  Privilc- 
giis Francheiïarum,  Libertatum,  Immunitatum,  Ho- 
norum,  Gratiarum,  Largitionum,  Pofleffionum ,  Bo- 
norum ,  Diftriduum,  Jurium  &  Jurisdidionum,  per 
antedidos  Prcedeceftores  noftros  Romanorum  Impera- 
tores  &  Reges,  &  aliàs  preedido  Amedeo  ,  &  Proge- 
nitoribus fuis  conceffis  feu  concefforum  ,  donatorum 
&  indultorum  ,  conccffarum  ,  donatarum  &  indulta- 
rum;  quos,  quas  &  quas  ipfe  Amedeus  &  fui  Progc- 
nitores à  didis  noftris  Praidecelloribus ,  &  aliàs  in  Feu- 
dum  feu  p'euda.  Impériale  feu  Impcrialia,  aut  de  Feu- 
do  feu  Feudis,  Impérial!  feu  Imperialibus,  juftè  &  ra- 
tionaliter  obtinuerunt ,  ipfeque  Amedeus  obtinet ,  au- 
toritate  Romanâ  Regiâ  inveftimus ,  &  prœfcntibus  gra- 
tiosc. 

3.  Nec  non  hujusmodi  Privilégia  fuper  pra;fatis 
Franchefiis  ,  Libertatibus,  Immunitatibus, Bonis,  Gra- 
tiis,  Largitionibus  ,  Polfeliionibus  ,  Honoribus,  Dis- 
tridibus  ,  Juribus,  &  Jurisdiftionibus  ,  data  &  con- 
cclfa  in  omnibus  fuis  tcnoribus,  Sentcntiis,  Pundis  & 
Claufulis  de  verbo  ad  verbum  prout  fcripta  funt,  ac  lî 
I  2  tenores 
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AlsiNin  's"°''^5  ipforum  prxfentibus  forent  infcrti,  ctiam  (î  de 
/VINNU  jpij^  Jurevd  Coiifiietiidiuis  fpecialis  mentio  ficri  debe- 
I416.  ret,  approbamus,  ratificainus  ,autoriiainus  ,  aut  prout 
digne  poirumus  autoritate  noltra  pra;dicla  teiiore  pri- 
femium  confirmanius  :  Supplcaics  nihiloniinus  de  Re- 
galib  plenimdiiie  poteltatis  onmem  defcttum  ,  li  quis 
in  prxmilïïs  ex  oblcuritatc  verborum,  vel  feiitcntiarum 
dubkcate  videretur  amilllis.  lu  prxmilîîb  tamcn ,  nos- 
tris  &  Imperii  Sacri  &  aliorum  quorùnicunque  Juribus 
&  Libertatibus  femper  ftlvis. 

4.  Nulli  ergo  omniiiè  homiiium  liceat  hanc  noftra; 
Majellntis  pagmam  infringere  ,  aut  ei  aulii  temerario 
quomodolibet  contraire.  Si  quis  autem  cootrarium  at- 
tentare  prsEfumpfcrit ,  indignaîionem  nollram  ,  &  pœ- 
nam  ccntum  Marcarum  auri  puri,  quarum  medietatem 
Imperiaii  jErario,  rellduani  vcrô  patïcm  injuriam  pas- 
forum  ulibus  ftatuimus  applicari,  totiens  quotiens  con- 
tra fiiâum  fuerit,  (e  noverit  irremiffibiliter  incurlurum. 
Prxllntium  fub  nollrœ  Majeftatis  Sigilli  appenlîone 
Teltimonio  Literarum.  Datum  in  Chamberiaco  Gra- 
tianopolitan.  Diocelis  ,  Anno  Domiui  milleiimo  qua- 
dringentefuno  fexto  dccimo  ,  vigelima  die  Februarii, 
Regnorum  noftrorum  Anno  Hungariœ  «c.  vigelimo 
nono,  Romanorum  vero  ll-xto. 

XL. 

I.  Avril.  Capitula  inter  Ludovicum  Comiton  Palati- 
num  Rheni,  ^  Bavât  ta  Ducem  tanquam  Sacri 
Conftantienfts  Concilii  Defenfurem  ,  ùf  nomine 
S I  G  I  s  M  u  N  D I  Romanorum  Régis  ah  una ,  £3" 
Communitatem Civiiatis  Constantiensis 
parie  ab  altéra ,  pro  confervatione  Sacri  Concilii., 
Juper  ViStualibui  (3  Penfionibus  Domorum ,  con- 
clufa.  Datum  Conjlantia  i.  jiprilis  Anno  1415. 
Cum  B  u  L  L  A  Approbationis  i3  Ratificalionis , 
Sacri  Concilii  Conftan  ienfts.  [  P  h  i  L  i  p  p  i 
L  A  B  B  E I  Coticiliorum  Colleftio  Tom,  XII. 
in  Append.  Concilii  Conftantienfis  pag.  i5po. 
VoNDER  Hardt,  Msgnum  Oecume- 
nicum  Conftantienfe  Concilium.  Tom.  IV. 
Part.  IX.  col.  1017.] 

SAcROSANCTA  Generalîs^  Synodus  Conftantien- 
fis, ad  futaram  rei  meinorïam.  Pro  confervatio- 
ne ,  ac  publica  utilitatc  prœfentis  generalis  Concilii 
Conftantienlis  ,  &  fuppofitorum  ejus  ,  ac  extirpatione 
fcandaloruin,  &  indebitorum  onerum,  ac  etiam  ex  a- 
liis  certis  rationabilibus  caulis  animos  noftros  moventi- 
bus,  omnia  &  fiiigula  Capitula,  Fœdera  nec  nonCon- 
ventiones,&  Paâa  fupcr  Penfionibus  Domorum  ac  de- 
pendentium  ,  &  nonnuUis  aliis  firmata  ,  &  conclufa 
Calfndis  Aprilis  proxime  prseteriti  inter  dileâos  Eccle- 
fiœ  Filios  chariffimos  Commillarios  Nationum  nomine 
didi  Concilii,  &  CoUegii  Venerabilium  Fratrum  S.R. 
E.  Cardinalium  ex  una  ,  &  Commiffarios  dileélorum 
Filiorum  Univerfitatis,  &  fingalarum  Perfonaram  Ci- 
vitatis  CoulV.intienfis ,  ejusque  Comitatus  ,  Territorii, 
&  Diftriâus  ProvinciE  Moguntinenfis  ex  altéra  parti- 
bus  ;  Quce  Capitula  in  Literis  dilcfti  ejusdem  Ecclefîx 
Filii  Nobilis  Viri  Ludovici  Comitis  Palatini  Rheni  De- 
fenforiSjCuftodis  tune,  ad  prsfens  diili  Concilii,  &c. 
fub  ejus  pendente  Sigillo  feriofifîime  continentur.  Et 
fubfequentcr  etiam  Commiffariorum  Collegii  &  Natio- 
'  nuni  hujusmodi  fuper  pra;mi(Tis ,  &  dependentiis  cum 

diledis  ipfius  Ecclefis  Filiis  Commiflariis  dileflorum 
etiam  diéix  Ecclefia;  filiorum  ele£tis,  Capituli  &  Cleri 
Civitatis  &  Diœcefis  Conftantienfis  prœdiâiE  firmata  & 
conclufa  de  menfe  IVIaji  proxime  clapfi  die.  .  .  menfis 
Maji,  de  quibus  conftat  publica  Documenta,  habentes 
ftatum  &  form.am  omnium  prœmiiîorum  &  cujuslibet 
corum,  ac  dependentium  pcr- eorum  nomina,  &  qua- 
litatcs,  fpecies,  atquc  modos  hic  alias  pro  fufficienter 
exprelfis,  pro  obfervatione  diflorum  Capitulorum,  & 
contcmouum  in  illis  ea  omnia,  nec  non  Litteras,  Ins- 
trumenta quxcumque  de  fuper  confeâa  auftoritate  îp- 
fius  Sacri  Concilii ,  &  ex  certa  fcientia  tenore  prœfcn- 
tium  confirmamus  ,  ratificamus  &  approbamus  ,  cas- 
fantcs  &  pro  viribus  énervantes  omnia,  &  fingulaPac- 
ta,  Conventiones,  &  Promiflîones  pofl:  editioncm  dic- 
torum  Capitulorum  per  quoscumque  locatores  ,  feu 
conduôores  ,  vel  alias  quovismodo  pra:ter  feu  contra 
dispofitionem  diélorum  Capitulorum,  vel  alicujus  eO' 
rum  firmata,  vel  promiifi ,  etiam  juramento  vallata, 
qux  jurameuta  protinus  relaxamus  ,  &  foluta  ultra , 


feu  prêter  exigcntiam  &  formam  diflorum  Capitulorum 
iiitcr  Conimilïârios  tam  nomine  Concilii  ,  quant  Uni- 
verfitatis Conftantienlis,  Eleèli,  Capituli  OSc  Cleri  prx- 
didorum,  tirmatorum  reftitui,  vel  de  forte  deduci  de- 
biti,  &  excomputati  pro  beneplacito  conduiîlorum,veI 
JUS  corum  habentium  poffint  &  debeant ,  non  obftanti- 
bus  hujusmodi,  vel  aliis  Fœderibus  ,  feu  abfolutioni- 
bus  forfan  in  contrarium  prseter,  &  ultra  faétis  &  con- 
tentis  in  illis  rlVlandantes  nihilominus  hujusmodi  taxam 
inter  ipfos  Commiffarios  dicii  firmata  &  contenta  in 
illis  pofi'e  &  debere  omnes  ,  &  ab  omnibus  cujuscum- 
que  extiterint,  ctiam  Pontificalls,  vel  akcrius  Dignit.i- 
tis,  PrEemfnentia:,  feu  ftatus  Ecclefiaftici,  feu 'mun- 
dani,  inviolabilitcr  exequi  &  obfervari  ,  Commillariis 
autem  Nationum  &  Collegii  prsdièlis  tam  deputatiSj 
quam  deputandis  vel  majore  parte  ipforum  contra 
transgrelforcs  vel  turbatores  aut  violatores  diflorum 
Capitulorum,  diâis  nominibus  per  ipfos  Commiftàrios 
firmatorum ,  vel  alterius  eorum  feu  contentorum  in  il- 
lis, &  Literarum,  feu  Documentorum  inde  confec- 
toruiTi,  nec  non  concradiftores  quoslibet  live  rebelles 
CenfurisEccIefiafticis  etiam  Excommunicationisac  pœ- 
nis  aliis  peccnniariis  indidis,  indicendis,  infligendis  , 
ac  mulctando  exequi  ac  obfervari  mandamus  ,  &  fa- 
ciendo  ipfa  Capitula,  &  in  illis  contenta  ac  pcr  fe,  vel 
alios  compescendo  ad  alia  prout  inipexerint  opportere, 
Perfonarum  &  negotiorum  condicionibus  &  qualitati- 
bus  compenfatis,  etiam  auâoricate  prxfata  potcftatem 
&  facukatem  plenarie  earum  ferie  conccdcntes,  ac  de- 
cernentes  fuper  iis  etiam  Literas  expediri  fub  BuUa 
Concilii  ad  requifitionem  cujuslibet  ctiam  cum  infer- 
tione  Capitulorum ,  Literarum  ,  feu  Documentorum 
prœdidorum  cum  ceteris  non  obftantibus  &  claufulis 
opportunis  in  forma  plenaria ,  quatenus  fuerit  oppottu- 
uum. 

Temr  vero  Capitulorum .,  de  çfuibus  fnpra  d-cii.-tr^ 
fcq:litiir  talis. 

■^JTOs  Ludovicus,  Dci  gratîa  ComeS  Palatinus  Rhe- 
■^^  ni,  Sacri  Imperii  Romani  Archidnpi fer,  &  Bava- 
riaî  Dux,  Sacri  Conftantienfis  Concilii  pro  nunc  Cuilos 
&  Dcfenfor  vice,  &  nomine  Excellentifllmi  ,  &  Glo- 
riofilîimi  Principis  &  Domini  ,  Domini  Sigismundi 
Romanorum  Régis  femper  Augufti,  ac  Ungariœ,  Dal- 
matiic,  Croacia;  Régis,  Domini  mei  metuendiinmi, 
pro  utilitate  publica  k  confervatione  à\&\  Sacri  Conci- 
lii Conftantienfis ,  &  fuppofitorum  ipfius  ,  fimiliter 
Dominorum,  Prœlatorum  ,  Mercatorum  ,  Curtifano- 
rum,  &  aliorum  caufa  Concilii  prœdidi  accedentium, 
prxfentium  ,  &  fuperveniemium  diverfitatcm  &  dilie- 
rentiam  ,  quse  fuit  inter  Reverendifllmos  Patres  ,  & 
Dominos  D.  Brandam  tituli  Saufti  Clementis  Placen- 
tinum  ,  &  D.  Franciscum  Sandorum  Cosma;  &  Da- 
miani  Diaconum  Florentinum,  vulgariter  nuncupatum 
S.  R.  E.  Cardinales  Deputatos  per  Sacrum  Collegium 
D.  D.  Cardinalium,  &  R.  R.  Patres  &  Dominos,  E^ 
gregiosque  Dodores,  Franciscum  eleâum  Aretinum, 
Antonium  de  Gunaldo  Italice,  Stephanum  Episcopum 
Dolenfem ,  Guillelmum  Abbatem  Amanœ,  Archidia- 
conum  Turonenfem  Gallicana;  ,  Andream  clt:ii:um 
Posnanienfem ,  Conradum  Abbatem  Patavienfem,  Pe- 
trum  Vretinger  Germanicx  ,  Richardum  Burenfcm, 
Thomam  Plotenfem  Sanûœ  Sedis  Apoftolicx  Proto- 
notarios  Anglicanx  Nationis  per  quatuor  Nationes 
Concilii  ad  infra  fcripta  fpecialiter  deputatos  vice,  & 
nomine  totius  Sacri  Concilii,  &  omnium  prxdidorum 
communiter  vel  divifim,  nec  non  ipfum  Sacrum  Con- 
cilium parte  ex  una,  &  providos ,  &  Speâabiles  Viros 
Conradum  Mangolas ,  Henricum  Guntisveller  Magis- 
tros  Civium  ,  Joannem  Suarthazath  ,  Henricum  Schil- 
ter,  Casparem  Compoft,  &  Henricum  Sevvolim  Con- 
fules  ;  nec  non  Joannem  Henricum  Protonotarium  Ci- 
vitatis Conftantienfis  nomine  totius  Coinmunitatis  par- 
tibus  ex  altéra, fuper  Hospitiis,  &  Leaifterniis,ac  Sta- 
bulis  equorum  pro  bono  Pacis  &  Concordicc  tanquam 
amical^iiis  compofftor  &  mediator  ,  habita  fupcr  hoc 
deliberatione  matura  Confiliariorum  pra;(-ati  Domini 
Régis ,  atque  noftrorum  quantum  &  quandiu  noftra  fe 
cxtendit  facultas,  de  confenfu  ,  &  voluntate  expreft"a 
Partium  prxdiâarum  concordavimus  ,  firmavimus,  & 
conclufimus  in  modum  fubfcriptum  in  partes  prxli- 
batas. 

In  primis  ,  quod  Hospitia  publica  communia  non 
occupentur,  fed  referventur  ,  ut  venientes  &  receden- 
tes  Hospitia  habere  valeant  ,  prout  hoc  etiam  pcr  Se- 
renifiimum  Romanorum  Regcm  prius  eiat  coucor- 
datum. 

î.  Item, 
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i.  Item,  quod  de  quolibet  ledo ,  bono,  bene  fulci- 
to  fupelleâilibus  &  linteaminibus ,  culîinis  &  aliis  Hn- 
teaminibus  ncceflàriis  lecundum qualitatem Perfunarum 
congruentibus ,  qui  magnus  eflè  debeat  ,  &  capax  ad 
miiius  duarum  notabilium  Perfoiiarum  folvatur  de 
menfe  quolibet  ufuali  continente  30.  vel  31.  dies  unus 
Florenus. 

3.  Item,  quod  de  ftabulo  pro  equo  quolibet  fblva- 
tur  fingulis  diebus  iiaturalibus  très  halleri  ....  &  in 
fine  cujuslibet  menfîs  pro  rata  leâorum  &  equorum 
coi'iduètor,absque  alla  contradiâione,  vel  obftaculo,  fuo 
locatori  de  penliohe  hujusmodi  fatisfacere  debeat  &  te- 
neatur,  uilî  de  confcnfu  iplîus  locatotis  dilationem  ob- 
tinere  valeat  ampliorein. 

4.  Item,  fi  occalione  Penfionum  Domorum,  aut  Sta- 
buli,pro  fupelleâilibus  Domus,  Caméra:,  Stup!is;,Hor- 
ti,  Salx,  Menfs),  Coquinac,  Cellarum  aut  locis  aliis 
dcpofitione  viétualium  hominam  &  jumentoram  iie- 
ceffariis,  aut  dependentiis  à  prsdiélis  nulla  alia  penfio, 
feu  merces  ,  aut  pretium  quodvis  polfit  aut  debeat 
peti,  aut  exigi  a  qnocumque,  fed  pro  omnibus  fupra- 
dîâis  duntasat  peiilîo  pro  Leâis  etiam,  pro  Domibus, 
Cameris,  Stuphis,  Salis  &  Supellcâilibus  omuibis  & 
fingulis  pra3miffis,nec  non  penfio  pro  Stabulis  fuperius 
expreflis  ,  etiam  pro  Caméra  vel  Loco  ,  ubi  avena, 
foeiium  ac  palea,  ut  prœfertur,  refervanttir,  &  repo- 
nuntur,  ac  dependentiœ  à  prasdiélis  aut  aliqno  procmis- 
forum  lufBciant,  &  de  eisdem  Locatores  iiiit  coiiten- 
ti,  &  prsraiffa  in  peafionibus  prscdiâis  comprehendan- 
tur  &  veniant ,  &  comprehenfa  intelligantur ,  quibus 
folutis  Locationibus  de  omnibus  fupradiâis  fit  plenis- 
fime  fatisfaélum  ,  ita  quod  folventes  fiut  ab  omni  re- 
petitione  &  exatlione  occafione  prîémifforum  perpétue 
liberi  &  Ibluti. 

-^.  Item,  111  cafu  que  de  utenfilibus,  feu  Leâifter- 
fiiis  per  LocatoremConduâori  traditis,aliquid  perde- 
retur,  aliquid  frangeretur ,  aut  rumperctur  violenter  j 
feu  alias  prster  ufum  confuetum,de  hoc  ipfe  Couduc- 
tor  fatisfaciat  Locatori  fecuadum  valores  per  deputan- 
dos  taxandos. 

6.  Item ,  quod  femper  de  quindecim  diebus  in  quin- 
decim  dies  commutentur  linteamiiia  ,  &  deutur  alia 
recentia  mundata  &  Iota. 

7.  Item,  quod  mappas,  &  menfalia,  &  manutergia 
comrriutentur  fingulis  feptimanis  fcmel. 

8.  Item^  quod  in  Caméra Condiiftoris  principalis  & 
Domini  cujuscumque  amplitudinis  Caméra  exifteret 
locari  ,  feu  poni  non  polTiiit  contra  voluntatem  ipfius 
Conduôoris  principalis,  nifi  duntaxat  duo  leâi,  unus 
pro  Domino  principali,  &  alius  pro  familiari  feu  fami- 
liaribus. 

9.  Item,  quod  in  aliis  Cameris  affignari ,  feu  poni 
poffiiit  leâi  fecundum  Perfonarum,  &  Locorum  qua- 
litatem pro  arbitrio  taxatorum  ad  hoc  deputandorum, 
quacumque  confuetudine  hadtenus  obferVata  non  obs- 
tante. 

10.  Item,  quod  ad  fuccidenda  fcandala  ,  atque  dis- 
cordias  qus  inter  Locatores  &  Condudlores  Domo- 
rum, &  aliorum  pra;diâorum,  aut.  alios  quoscumque 
oriri  verifimiliter  poiTent,  Sacra  Syaodus  deputabit  de 
qualibet  Natione  uniim  providum  virum  &  expertum, 
&  totideffl  deputabuntur  per  Magiltratus  Civium,  qui 
06I0  fex  vel  dao  ex  ipfis,  fie  tamen  quod  femper  fint 
tôt  ex  parte  Sacri  Concilii  ,  qaot  erunt  ex  parte  Civi- 
tatis  ,  &  è  contra,  qui  requifîti  per  Locatorem  ,  aut 
Conduâorem,aut  alterum  eorum  habeant  pleniffimam 
potcftatem ,  vid .ndi ,  taxandi  ,  declarandi  inter  Loca- 
tores &  Conduâores  leâos  ,  leftillernia  ,  utenfilia^ 
domas,  llabula,  &  omnia  fupradida,  ut  bona  &  con- 
gruentia  affigiientur,  &  etiam  in  aliis  contra  prsemifîà 
emergentibus  &  dependentibus  quibuscumque  discerne- 
re  aut  declarare  habeant  ,  prou't  noverint,  vifis  cir- 
cumftantiis  univerfis  ,  &  attemis  qualitatibus  eorum- 
dem,  quomodolibet  expedire,  quorum  declarationi  & 
taxation!  per  utramque  partem  irrefragabiliter  ftetur, 
omni  exccptione  rcmota. 

II.  Item,  quod  prœdiâi  deputandi  omnes,  oâo, 
fex,  vel  quatuor  aut  duo  ex  ipfis  rcquifiti,  ut  prxfer- 
tur^  habeant  poteftatem  videndi ,  &  confiderandi  .  .  . 
&  amplitudinem  Domus,  Camerarum,  StuphE,Sal3:, 
Stabulorum,  numerum  Lcdorum,  &  alia  fupradiâa, 
ut  fi  forte  Conduâor  pauciores  Leîlos,  aut  equos  re- 
cipere  vellet  quam  Domus ,  aut  Stabuli  ,  capacitas , 
feu  commuais  utilitas  poftularet ,  vel  û  forfan  Loca- 
tor  plures  Lcétos  poaere  vellet  ,  quam  qualitas  Came- 
rarum, aut  Perfonarum,  aut  coaducentum  exigeret, 
vel  plures  equos  locare  in  Stabulo  quam  loci  capaci- 
tas, &  commoditas  flagitaret,  in  iftis  &  in  aliis  emer- 
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dinandi  ,  decerncndi,  &  declarandi,  inter  prsefatos 
prout  noverint  expedire,  vifis  circumllantiis  univerfis, 
&  attentis  qualitatibus  eorumdem. 

12.  Item,  Locator  Leâorum,  Domoruin,  &  alio- 
rum praîdidorum  per  fe,  vel  alium,  direde  vel  indi- 
reâ-e,  aut  quovis  quefito  colore,  non  poffit,  nec  de- 
beat  Conduaoreni,vel  fecum  commorantem  licentia- 
re,  feu  de  Domoexpellere,  feu  quovis  modo  moles- 
tare,  velvexare,  quo  minus  Cond^-dori ,  vel  fuis  ha- 
bimre  placuerit,  poflît  uti  &  friii  Domo,Ledis  &  a- 
liis  fupra  diSis  pro  penfione  fuperius  expreila,  et'iam  fi 
Locator  alfereret,  feu  vellet  Domum  locatam  perfo- 
naliter  habitare ,  feu  quovis  alio  nv  ido. 

13.  Item,  in  cafu  quo  aliquis  Conduflor  cutîi  Lo- 
catore  ConventioneSâ  Obligationes,  vel  Padla  prœmis- 
fa  ,  vel  fequentia  tempore  pra;terito  fecilfet  ,  etiamfi 
fuper  illis  Litterœ  confeâœ  effent  ,  taies  Convention 
nés,  Obligationes,  Littera:  ,  Pada  etiam  jurameato 
val lata  omnino  fint  fublatse,  irritse  &  nullse,  fublata 
irrita,  &  nulla,  ac  nullius  momenti.  Et  fi  aliquis  for- 
fan  tempore  prsterito  pro  futuro  levallet ,  aut  pcrce- 
pi/Fet  ab  aliquo  ceafum  ,  aut  peafioncm  Dom  ptum, 
Ledorum,  Ledifterniorum  ,  Stabulorum,  aut  alio- ■ 
rum  prœdidorum  ultra  taxam  fupra  expreflam  ,  quod 
quilibet  talis  pro  fnturo  tempore  à  data  prccfemium 
contentus  fit  taxa  fuperius  expreffài  &  ad  reftitutioncm 
pleaariam  illius  quod  ultra  taxam  levavic  pro  futuro 
duntaxat  tempore  à  data  prcefentium  teneatur  ,  non 
obllantibus  quibuscumque. 

14.  Item,  ia  cafu  quo  contingerct  aliquam  Domum 
locari  fine  Ledis  &  Stabulis, vel  Utenfilibus, vel  fine 
neceffariis,  &  requifitis  ,  &  cum  defedu  ,  in  cufibus 
prsemiflîs  Deputati  prœfati ,  declarandi  ,  taxandi ,  &  or- 
dinaadi ,  contra  prEmifla  habeant  facultatem  ,  habita 
iaformatioae  rerum  deficieiitiura,  &  qualitate  Domus, 
prout  viderint  expedi,e. 

If.  Item,  fi  coatigerit  ;  quod  quis  aliquem  in  Do- 
mum fuam  recollîgcret  cum  pauca  Familia,  qus  Do- 
mus capax  effet  unius  notabilis  Domini,  aut  Prœlati, 
ad  providendum  commuai  utilitati  prœfati  deputandi 
poteftatem  habeant  disponendi,  &  provideadi  prout  fe- 
cundum bonam  œquitatem  viderint  expedire. 

ï6.  Item  ,  fi  contingat  Ledum  Condudorum  extra 
Domum  ex  necefiîtate,  vel  ex  defedu  Locatorum,de 
quolibet  Ledo  fuperius  qualificato  cum  LedifterniiSj 
&  aliis  ad  ipfum  requifitis  folvatur  per  menfem ,  ut  fu- 
pra ,  médius  florenus  Rhenanus.  Si  tamen  Ludus 
effet  melior  ,  prœfati  Deputati  habeant  poteftatem  ta- 
xandi. 

17.  Item^  fi  aliquis  habèret  Domum  capacem  ,  & 
non  vellet  eam  locare ,  prœfati  etiam  habeant  potefta- 
tem dispoaendi  &  provideadi ,  prout  fecundum  com- 
munem  utilitatem  ,  circumftantiis  confideratis  ,  vide- 
rint expedire  ■  refcrvata  tamen  parte  Domus  ,  in  qua 
talis  cum  Familia  fe  poflit  confervare. 

18.  Item,  in  cafu  quo  prœfati  Deputati  odo  ,  fex, 
quatuor  i  duo  ex  ipfis,  ut  tra^fertur^  requifiti  per  Lo- 
catorem &  Condudorem  aut  aiterum  eorumdem  non 
poffent  contra  pra;miffa  ,  aut  aliqnod  ,  rajmifforum  in 
unam  fententiam  coacordare  ;  ei  tune  nos  Ludovicus 
Cornes  Palatinus  Rheni  ^rscdidus,  ant  noftras  'n  ab- 
fentia  vices  getens  per  Locatorem  &  Condudorem  aut 
per  deputaridos  pra:fatos,  aut  alterum  praididorum  eo- 
rumdem tequifitus  poteftatem  habebimus  disponendi  j 
taxandi,  concordandi,  &  declarandi  îater  Paries  ipfas 
infra  term.initm  duorum,aut  trium  dierum,  cui  decla- 
rationi Partes  ipfœ  absqne  quacumque  coatradidioné, 
feu  obftaculo  ftare  teneantur. 

19.  Item,  quod  auditor  Caméi-a;  ApoftoIiciE,  vel  a- 
lius  per  Sacrum  Concilinm  deputandus  ,  qno  ad  fup- 
pofita  Concilii  ,  &  Magiftratus  Civium  Conflanticn- 
fium  quoad  libi  fubjedos  ,  ad  requifitionem  pra:fato- 
rum  deputandorum  per  Locatorem  &  Condudorem, 
aut  alterum  eorumdem  aut  nws  ,  vel  vices  noftras  ge- 
rentem  requifiti  ,  in  cafu  discordiœ,  ut  prœfertur,  te- 
neantur, &  dcbeant ,  &  poteftatem  habeant  quascum- 
que  executiones  facere  contra  quoscumque  transgres- 
fores  ,  &  eosdem  punire  prout  fecundum  qualitatem 
Negotiorum  ,  &  Perfonarum  viderint  expedire  cujus- 
cumque ftatus  feu  coadiiionis  Eccleliafticte  vel  f^cu- 
laris  fuerint  non  obftantibus  quibuscumque. 

20.  Item  ,  quod  deputandi  prifati  jurare  habeant, 
quod  requifiti  per  Locatorem  &  Condudorem ,  aut  al- 
terum eorumdem,  ipforum  officium  legaliter,  &  fideli- 
ter  fine  Perfonarum  acceptione  ,  absque  odio  ,  &  fa- 
vore,  .id  communem  utilitatem,  &  connnoditatcm  ip- 
fius Sacri  Concilii,  prout  fecundum  fuas  Coufcieutias 

I  3  judi- 
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AnNO  judicaverint  ,    exercebunt  ,     &  prafiita  omnia  &  fiu- 
'^  gula  ,  partes   prstata:  quibus  lupra  nomiiiibus   appro- 

141 6.  baiites,  le  fervacuras  aflcreiit  bona  tide.  Et  nihilominus 
nos  Ludovicus  Conies  Palatinus  Rhciii  lupradiâis 
hujusmodi  Scriptis  prsfatis  Doniinis  per  Sacrum  Con- 
cilium  in  hac  parte  deputatis  ad  prœmiUbrum  majus 
robur  pro  didis  Civibus  &  Civitate  Conflanticnlî,  per 
eosdem  nriniter  obfervari.  In  cujus  rei  Teftimoniuin 
duas  ejasdem  tenoris  Litteras  nortro  Sigillo  mimitas 
utrisque  Partium  prsfatarum  unam  duximus  afllgnan- 
dam.  Datuin  Conttantœ  Provinciœ  Mogtintiiiîe  An- 
no  Domini  millelimo  quadringcntelîmo  decimo  lexto, 
menlis  Aprilis  prima  die. 

XLI. 

10.  Mai.  îrflS^/»/   Fœdcris  ^   Jmicitia    intcr   Henri- 
c  u  M  V.  AngUiS  Regem  ,    Çs'Theodori- 

c  u  M  E/edorem  Cohnienfèm.  ^lô  hic  dcvenit 
Fafallus  Homagialis  cliEii  Régis  durante  vitâ  eo- 
runt ,  utilitatemque  ejus  atque  honorem  omnimodè 
fe  ciifioditurum  ,  £;f  cmMa ,  ut  Vafalh'.m  decet , 
fe  obfervaturum  poUicttur  ,  nec  non  eidem  Régi 
cum  ducentis  Firis  Belligeris  ,  quotiescunqiie  re- 
quifitus  fiierit ,  auxiliandi  Je  obfiringit  ;  Rex  è 
contra  prafatus  vices  rependens  EkStori  memora- 
to  Penftonem  annuam  mille  Nobilium  Moneta  An- 
glicana  in  loco  Feudi  ajftgnat ,  cumqite  tanquam 
Vafallum  fuum  contra  emnem  iniquam  vim  de- 
fendere  promittit.     ASlum  Londoni<e   10.  Maji 

14115.      Cum    CONFI  R  M  A  TIONE  (/zSi  ^e- 

gis.  Data  îf.  Julii  14115.  Accedit  i3  Ac- 
Qjr  I E  T  A  N  c  I A  EkSîoris  ,  faper  numcratis  et 
mille  nobilium,  in  hoc  T'raSiatu  pro  penfione  as- 
Jîgnatorum.  Data  Fmtzflroun  Sabhalho  poft 
Feftum  S.  Sacramenti  1 4 1 7.  [L  u  n  i  g,  Teuc- 
fches  Reichs- Archiv.  Part.  Spécial.  Conti- 
nuât. I.  Abtheil.  III.  Fortfetzung  III.  Ab- 
fatz  III.  pag.  84  ] 

ATtestatur  pr^sens  Indentora, 
-*^  Ya.Sia.  Londoniîc  décima  die  menfis  Maji,  Anno 
Domini  millciimo,  quadringentclîmo  ,  fexto  decimo, 
inter  Honorabiles  Viros ,  Dominos ,  M^alterum  Hungcr- 
ford,  Johafifion  Typtofte  ,  Milites,  &  Magiftriim  Jo- 
hannern  Honyngham  Legum  Doâorem,  Archi-Diaco- 
num  Duiiehnenfem,  Screniffimi  &  Metiicndiffimi  Prin- 
cipis  Henrici,  Dci  gratia  ,  Régis  Anglin;  &  Fran- 
cis, ac  Domini  Hibernise  ,  Commiirarios  &  Députâ- 
tes ex  una,  &  Egregios  &  Nobiles  Viros,  Magillrum 
Henricnra  de  ErpeU  Leçum  Dodorem  Decanum  Bon- 
ncnfem  Colonienfis  Diœcefis ,  Dominos  'Jobannem  de 
U'^yhenhorft  ,  Roilmannitm  de  Dadembergh  ^  Milites, 
Rèverendi  in  Chrifto  Patris,  Dnmini  Theodorici ,  ea- 
dem  gratia  ,  Colonienfis  Archi-Episcopi  ,  Sncri  Jmperii 
Ekéloris ,  &  per  Italiam  Archi-Cancellarii,  Wellfalix 
&  Aûgaris  Ducis,  Procuratores  &  Nuncios. 

Ad  praefentiam  Serenitatis  Regiee,  pro  Ligis  &  Ami- 
citiis ,  inter  ipfos  Dominos  Regem  £if  Archi-Episcopum^ 
renovandis ,  ampliandis ,  &  continuandis  (  prout  olim 
inter  eoruiidem  Dominorum  Régis  &  Archi-Episcopi, 
inclitaa  memorix,  PrEedeccffores  initse  extiterant  &  fir- 
mati)  &  aliis  negotiis,  faftnm  Amicitiarum  hujusmo- 
di concernentibus  ,  per  iplum  Domiiium  Archi-Epis- 
copum  deftinatos  &  traasmiflbs. 

Ex  parte  altéra; 

Quorum  quidem  Commiflionum&  Procuratoriorum 
tenores  fequuntur  &  funt  taies , 

H  E  N  R I  c  u  s ,  Dei  gratia ,  Rex  Anglue  J3'  Francix , 
y  Dominus  Hiberniie,  omnibus  ad  quos  prœfentes  Lit- 
terac  pervenerint,  Salutem. 

Cum  nuper  Reverendus  in  Chrifto  Pater,  Dominus 
Theoduricus  ,  pcrmilîîone  Divina  ,  Colonienfis  Ecclcjix 
Archi-Episcopns  ^  Sacri  Imperii  EleBor ^  &  per  Italiam 
Archi-Cancellarius  WcftfaliEE  &  Angarix  Dux  ,  certos 
fuos  folempncs  Ambaflatores ,  Procuratores  five  Nun- 
cios (videlicet)  Magiftrum  Henricura  de  Erpel  he- 
euin  Dottorem,  Decanum  Bonnenfem, Dominos  Jo- 
hannem  de  IVyhenhorll ,  i^  RoHmannurn  de  Dadem- 
bergh.  Milites,  ad  Regnum  iioltrum  Anglise  transmi- 
lerit ,  ad  conveniendum  &  tradandum  una  nobiscuni 
&C.  prout  fupra. 


Datum  in  'Paliùo  noflro  U\'Jîmoaafterii  quarto  die 
Maji ,  Anno  Regni  noflri  quarto. 

Nos  'Theoduricus,  Dci  gratia,  Sanil.c Colonienfis  Ec- 
ckfix  Archi-Episcopas ,  Sacri  Imperii  Eledor  ,  &  per 
Italiam  Archi-Cancellarius  ,  Weftfalij:  &  Angarix 
Dux,&c. 

Notum  facimus,  univcrfis  &  fingulis,  ad  quos  prx- 
fentes  noftra;  Litterx  pervenerint  ,  ex  omnibus  nielio- 
ribus,  via,  jure,  caufa,  modo,  &  formii, quibus  pos- 
fumus  &  debemus,  fecimus,  conftituimiis  &  ordinavi- 
mus,  pricfentibusque  facimus,  conftituimus  &  ordina- 
mus,  Veiierabilem  &  (Irenuos  Viros,  Magiftrum  Ilcn- 
rtciim  de  Erpelt  Legum  Dodorem  Decanum  Bonuen- 
lèm ,  Johanncrn  de  tFyheahorfi  ,  ^  Ruialmanmim  de 
Dademhergb ,  Milites,  ( Conliliarios  devotos  &  tiddcs 
noftros  dilcdos,  prifcntes  &  confenticntes  )  conjunc- 
tiin  &  divilîm  ,  &  eorum  qucmlibct  per  fe  &  in  Ibli- 
dum. 

Ita  quod  non  fit  melior  conditio  occiipantis  ,  fed 
quod  unus  eorum  inccperit  eorum  quilibct  mcdiare, 
profequi  valeat  &  finire  ,  in  noftros  veros,  legirimos 
ac  certos,  &  indubitatos  Procuratores,  Adores,  Fac- 
tores  &  Ncgotiorum  noftrorum  Gcftorcs,  &  Nuncios 
fpeciales,  ad  comparendum  pro  nobis  &  nornine  nos- 
tro  coram  Sereniffimo  Principe  &  Domino,  Domino 
Henrico ,  Dci  gratia,  Rcge  À.iglicc  i^  Frnxcix  ac  Do- 
mino Hibernise,  feu  aliis  quibuscumque,ad  infra  fcrip- 
ta  poteftatem  habetitibus  ,  ad  tradandum,  concordan- 
dum  &  concludendum,  cum  ipfo  Domino  Rege,  feu 
per  ipfum  ad  id  dcputandis,  de  &  fuper  quibuscumque 
Ligis,  Amicitiis,  AUigantiis  ,  &  mutuis  fubvcntioni- 
bus,  auxiliis  feu  ferviciis,  inter  nos  ac  pro  Nobis,Tcr- 
ris ,  Dominiis,  Subditis  &  Vafallis  noihis  quibuscum- 
que ex  parte  una  ,  &  prœfatuni  Screnilllmiim  Princi- 
pem,  Dominiim  Jiegem ,  pro  fe  ,  Regiiis,  Terris,  Do- 
miniis, Ligeis,  Vafallis  &  Subditis  fuis  quibuscumque 
ex  parte  altéra,  ad  vitam  ipfius  Domini  Régis  &  nos- 
tram  ineundis  &  prxftandis,  atquc  ad  faciendam  nos, 
pr.efiititn  Anhi-Episcupum  ,  VaHiUum  ,  atque  ad  pe- 
tendiim  &  recipiendum  ,  pro  nobis  &  noftro  noniine, 
Inveftituram  Feudi,  feu  Feudorum  ,  li  quod  ,  vel  ft 
qus,  prifatus  Dominus  Rex  nobis  conccdcre  veliet, 
vel  conferre  ,  &  fpecialiter  ad  promittendum  ,  facien- 
dum  &  prsftandum  ,  pro  nobis  Archi-Episcopo  pra;- 
dido,  &  nomine  noftro  Domino  Régi  Homagium ,  ac 
etiam  ad  prxftandum ,  in  animam  noftram ,  in  ea  par- 
te, Fidelitatis  Sacramentum  ,  cum  omnibus  Capitulis 
&  Claufulis  ,  ad  hujusmodi  Sacramentum  fidelitatis 
fieri  debitis  &  confuetis,  nec  non  fuper  quibuscumque 
Articulis,  quantumcumque  fpecialibus,  qui  Ligas,A- 
miciiias  ,  mutuas  fubventioncs  ,  auxilia  lire  Icrvitia, 
HoniLigii  &  Fidelitatis  Sacramentum  fupradidum  con- 
cernerc  poterunt  quovismodo  ,  Cum  eorum  incideuti- 
biis  ,  emergentibus ,  depcndentibus  &  connexis,ac  quas 
fie  tradata,  promilià,  prsftita  &  fiida  fuerint  fub  cau- 
tionibus,  promiffionibus,  ac  omni  fecuritate,  débita  & 
requifita  in  hac  parte  ,  pro  nobis  &  nomine  noitro, 
afiècurandum  &  firmandum  ,  confimilemque  fècurita- 
tem  a  dido  Sereniffimo  Principe,  feu  per  iplum  ad  id 
deputandis ,  pro  nobis  &  nomine  noftro  ,  petendum  , 
ftipulandum  &  recipiendum  ,  &  generalitcr  oninia  & 
fingula  faciendum  ,  gerendum  &  exercendum  qux  in 
prxmiflîs,  vel  circa  ea  ,  feu  aliqua  prxmii.orum  ,  nc- 
ceflaria  fuerint  quomodolibct,  feu  opportuna,  &  qu<8 
veri  &  legitimi  Procuratores  facere  polilnt  &  debent, 
&  quœ  nos  facere  poft"emus  &  faceremus  ,  i]  pixmiiUs 
perfonaliter  intereffemus  ,  eti.uiiii  elfcnt  talia  ,  qusc  a 
Jure  mandatum  exigèrent  magis  fpeciale  ,  prumitten- 
tes ,  bona  fide,  ac  fub  ypotheca  &  obligatione  omnium 
bonorum  noftrorum,  nos  ratum  ,  grat'un  &  firmum 
perpetuo  habere  &  tenere  totum  &  quicquid  per  didos 
Procuratores  noftros  ,  &  eorum  qucmlibct,  adiim, 
tadum,  vel  geftum  fuerit  in  prœmilfis,  &  lingulis  pra- 
miftbrum,  feu  quomodolibet  procuratum. 

In  quorum  omnium  &  fingulorum  Tcftimonium 
prxfentes  noftras  Litteras  per  ChrifiianHm  de  U  '.ddorp, 
publicum  Imperiali  audoritatc  Notarium  fubfciiptum, 
fcribi  &  fubfcribi  mandavimus  ,  &  in  modo  publici 
Inftrumenti  figno  ejusdem  fignari,  nec  non  Sigilli  nos- 
tri  appenfione  roborari. 

Ada  funt  hacc,  prout  fubfcribuntur  &  recitantur,  in 
quadam  Caméra  Dormitorii  fuperiori  ,"  infra  Caftrum 
Moirfe  fituati,  Anno  Domini  millcfimo  ,  quadringcn- 
tefimo,  decimo  fexto,  Indidione  ixona,  Sede  Apofto- 
lica  vacante,  &  Sacrofanda  Univerfali  Synodo  Cous- 
tantiœ  congregata,  menlis  Jauuuii  die  penultima. 

Prxfenti'bus ,  Honorabilibus  Pe/ro  de  Erpell  Sccre- 
tario,  &  ^ohanne  de  Mielenbeim  Theolonario  noftro, 
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A^vj-  Berken  Canomco  Ecclefia;  Sanfti  Caffii  Bonnenfis,de- 
""      votis  noftris  dileftis,  Teftibus  ad  pramifla  vocatis  fpe- 
I416.  cialirer  &  rogatis. 

~  Et    ego     Christianus     Schurgun    de 

W  A  L  B  O  R  P ,  Clcrht'.s  Cohmenfis  Diœccjîs ,  fuhlicus 
Impcriali  auttorkate  Notar'ius  fr£mijfis  ommbus  ^  fin- 
gulis,  dttrn  fie  ^  zit  pnemitittur  ^  fié  Aano  Dnmini  ^  In- 

'  diâione ,  menfie ,  die,  ^  Loco  pra:diéiis ,  pcr  prafatiem 

Revereridigimiim  in  Chrifto  Pntrcm  ^  Ûomimim,Do- 
mimim  Theodoricum  Archi-Episcopum  Colonienfem 
&c.  y  coram  eo  agebantur  isf  fi<:baiit ,  nna  cum  pnt- 
mminatis  Tefiibns  prafiens  fut ,  (^  ea  fie  ut  narraniur^ 
fuperius  fieri  vidi  i^  audivi,  ideoque  de  ipfiui  Domini 
Archi-Episcopi  Mandata,  priefientes  fuas  Lifteras,  ejus 
■vero  SigiUo_  figillatas  ,  mann  mea  propria  ficriptas  fiuh- 
fcripfi  ,  fignoque  isf  nomine  mets  folitis  ZS'  confiuetis 
fignavi  requifitus. 

Quod  iidem  CommifFarii ,  &  Deputati,  ac  Procura- 
tores  ,  &  Nuncii ,  inter  mentium  fuarum  pr^cordia, 
fedulis  &  internis  afFedibus,  revolventes  qualiter,  in- 
ter gloriofas  Reipublicœ  curas  &  boni  commuais  fruc- 
tus  uberes,  illud  dignoscitur  eflè  prscipuum  Potentum 
&  fublimium,  &  non  tam  potentia,  quam  vice  una  in- 
vicem  fibi  conjunflarum  Perfonarum  copulare  pra;(i- 
dia  ,  &  individua  Unione  Amicitiarum  Fœdera  col- 
]igare,per  quos  Principatus,  indiflblubilis  Amoris  Con- 
fœderati  nexibus,  ex  adverfo  infurgentibus  reliftere,  & 
ab  omni  oppreffionis  clade  ,  coadunatis  viribus ,  pote- 
runt  fe  tueri. 

Horum  confideratione  provida,  ac  fingularis  intuitu 
Amicitiœ ,  quam  di£tus  Dominus  Archi-Episcopus,  fuo- 
rum  Prœdecefforum  infequendo  veftigia,  ad  Coronam 
'  &  Regnum  Angliœ  continuis  geffit  &  gerit  in  votis, 

ipfius  Procuratores  &  Nuncii  fupradii'li  cum  diâi  Do- 
mini Régis  prsetaâis  Commifliiriis  &  Deputatis  infimul 
concordarunt ,  nominibas  quibus  fupra ,  fub  modo  & 
forma  fubfcriptis  :  videlicet,  quod  ipfi ,  Magifter //t-w- 
ricti:  Decanus  ,  'Johannes  ,  &  Roilmaanus  ,  Milites, 
difti  Domini  Archi-Episcopi  Procuratores  &  Nuncii, 
&  Procuratorio  nomine,  ad  Sacra  Dei  Evangelia,  per 
ipfos  &  eorum  quemlibet  corporaliter  taâa,  promittent 
&  jurabunt  ,  in  animam  diâi  Domi/ii  Archi-Episcopi, 
Domini  fui ,  quod  ipfe  Dominus  Archi-Episcopus  me- 
morato  Sereniffimo  Principi ,  Henrico  Régi  Angli^e  (3' 
FranciiO,  ac  Domini  Hiberni.c  ,  durante  vita  ipforum 
Dominorum  Régis  &  Archiepiscopi  ,  fidelis  erit,  & 
ejusdem  Domini  Régis  Vafallus,  homagialis,  &  quod 
honorem  &  utilitatem  ,  pro  poffe  fuo  ,  coniîliis  &  au- 
xiliis ,  ac  modis  omnibus ,  quibus  poteft  ,  eidem  Domi- 
no Régi  fideliter  cuftodiet  &  procurabit  ,  dampnum 
quoque  &  periculum  ipfius  Domini  Régis  ,  ac  ftatus 
fui  pro  pofle  fuo  avertet.  Proditoribus  &  Rebellibus 
ejusdem  Domini  Régis  non  confentiet,&  malum  fuum 
vitabit,  &  qaando  fibi  inde  conftiterit,  Regiam  Majes- 
tatem  fuper  hoc  avifabit  &  prsmuniet ,  fecretaque  ip- 
'  lius  Domini  Régis  non  pandet  ,     omniaque  &  lingula 

erga  Perfonam  ejusdem  Domini  Régis  &  Coronam 
fuam  pure  faciet ,  attendet  &  obfervabit,  quœ  Vafallus 
homagialis  &  fidelis  Domino  fuo  obfervare  débet  &  te- 
netur  ;  dolo  &  fraude  quibuscunque  procul  amotis. 

Item,  concordarunt  Commiffarii  &  Deputati,  Pro- 
curatores &  Nuncii  antediâi,  vice  h.  nominibus  fupra- 
I  diâis,  quod  prœfatus  Dominus  Archi-Episcopus ,  con- 

tra diâum  Dominum  Regem,  Regnum  fuum  Angliœ, 
Terras  &  Dominia  fua  quœcunque  ,  per  fe  ,  aut  fuos 
Subditos ,  aut  Vafallos  nuUatenus  faciet  ,  aut  attemp- 
tabit ,  neque ,  in  quantum  in  ipfo  efl: ,  fieri  aut  attemp- 
tari  patietur ,  aut  permittet ,  quinimo  eidem  Domino 
Régi,  contra  quoscunque  injuriatores  &  inim.icos ,  quo- 
tiens  &  quando  idem  Dominus  Archi-Episcopus  per 
partem  ipfius  Domini  Régis  fuerit  defuper  congrue  re- 
quifitus, ex  tune  etiam  diffidare  débet  ipfos  injuriato- 
res &  inimicos,  &  eis,  publiée  &  palam,  per  fuasLit- 
teras  Patentes  &  autenticas  ,  intimare  fe  velle  eidem 
Domino  Régi  aflîfiere  ,  &  ipfum  pro  viribus  adjuvare; 
eorum  contraria  voluntate  quomodolibet  non  obftante. 
Concordarunt  infuper  Commifl"arii  &  Deputati  ,  ac 
Procuratores  &  Nuncii  fa:pe  diâi  ,  nominibus  quibus 
fupra,  quod  diâus  Dominus  Archi-Episcopus  prcefato 
Domino  Régi  ferviet,  &  fervitium  ac  fubventionem  fa- 
ciet, &  prîeftabit  cum  numéro  ducentorum  Virorum, 
Belligerorum  Militarium,  &  Armigerorum  Lanceato- 
rum,  quotiens  &  quando  per  partem  diâi  Domini  Ré- 
gis débite  fuper  hoc  fuerit  requifitus  ;  concordato  ta- 
men  prius ,  inter  eosdem  Dominos  Regem  ,  &  Archi- 
Episcopum  de  ftipendiorum  fatisfaâione  Virorum 
hujusmodi  pro  minori  Summa,  qua  poterit,  concor- 
danda. 


Item,  conventum  &  concordatum  ait ,   inter  Depu-    fk-^yin 
tatos  &  Commiffarios  nec  non  Procuratores,  &  Nun-  ■"^^t» 


cios  antediâos,  vice  &  nominibus  quibus  fupra,  quod 
praefatus  Dominus  Archi-Episcopus  univerfos  &  fingu- 
los  prœdiâi  Domini  Régis  Ligeos,  Vafallos  &  Sub- 
ditos (cujuscumque  Dignitatis,  Pra:eminentix,  Status, 
Gradus,  Nationis,&  Conditionis  extitcrint)  per  ipfius 
Domini  Archi-Episcopi  Terras,  Dillriâus  &  Domi- 
nia quœcunque  tranfeuntes ,  moram  ibidem  facientes, 
five  negotiantes  ,  aut  mercandifantes,  in  eundo,  red- 
eundo,  moram  faciendo,  negotiando  ,  &  mercandi- 
fiindo,  cum  Armaturis,  Mercandifis,  Bonis, &  Rébus 
quibuscumque,  fideliter  protegere  &  defendere  tcnebi-- 
tur,  velut  ipfius  Domini  Archi-Episcopi  Subditos  pro- 
prios  ,  ipfisque  &  eorum  cuilibet  concedere  &  dare, 
juxta  cafus  exigentiam,  Salvos  Conduâus  ,  five  Sal- 
vum  Conduâiîm,  fi  defuper  requifitus  fuerit, quotiens 
opus  erit,  falvo  quod  confueta  Pedagia  &  Theolonia 
débite  perfolvantur. 

ExciPiEBANT  tamen  Procuratores  &  Nuncii 
ipfius  Domini  Archi-Episcopi  ,  nomine  quo  fupra  in 
prœmilfis,  Sanâiffimum  Dominum  Papam,  quem  pro 
tempore  habere  contigerit  ,  Sanâam  Apofiolicam  Se- 
dem  ; 

Sereniflîmum  Principem  Dominum  Sigismundum , 
Romanorum  ac  Ungaria  ,  Dalmatia  ijfc.  Regem,  Ru' 
manorum  Imperium  ; 

Ipfiusque  Imperii  fuos  Coëleâorcs: 
Gelren.  Juiiacen.  ^  Monten.  Duces  : 

Comitem  Murfien.  ipfius  Domini  Archi-Episcopi 
Patrem  prœdileâum,  &  ejus  Filios  Fratres  fuos: 

Clivex.  &  Marken.  Comités ,  Confœderatos  fuos  : 

Civitatem  Cohnienfim  ,  omnesque  alios  fibi  Subdi- 
tos &  Vafallos ,  quorum  pro  tempore  erit  potens  in 
Jure  &  Juftitia,  fi  cum  illis  prsefatus  Dominus  Rex  a- 
gère  haberet;  in  omnibus  prxmilïïs  &  fingulis  prœmis- 
forum,  dolo  &  fraude  penitus  exclufis  ,  &  prœniiflb- 
rum  intuitu  ,  ac  ex  eo  quod  memoratus  SereniflTmius 
Princeps  ,  Rex  Angliœ  &  Francis,  &  Dominus  Hi- 
berniffi,  Perfonam  diâi  Domini  T'beodwici  Colrnienfis 
Archi-Episcopi  aliquamdiu  profecutus  cft,  &  profequi- 
tur  favoribus  gratiofis  ,  ipfius  Domini  Régis  Commis- 
firii  &  Deputati  fupradiâi,  cum  ejusdem  Domini  Ar- 
chi-Episcopi Procuratoribus  &  Nunciis  fsepe  diâis, 
nominibus  quibus  fupra  ,  concordarunt  ,  promiferunt 
&  conceflTerunt ,  &  prsfentium  tenore,  promittunt  & 
concedunt,  quod  poftquam  ipfe  Dominus  Archi-Epis- 
copus, in  Perfona  fua,  aut  per  Procuratores  fuos,  fuf- 
ficientem  in  hac  parte  Poteiktem  habentes  ,  fe  diâo 
Domino  Régi  fuum  Fidelem,  Homagialem,  &  Vafal- 
lum  ,  ac  Fidelitatem  &  Homagium  fecerit ,  ac  hujus- 
modi Fidelitatis&  Homagii,in  forma  fuperius  expreilà* 
ta,  prsftiterit  juramentum. 

Idem  Dominus  Rex  ,  de  gratia  fua  fpeciali ,  conce- 
det,  dabit  &  affignabit  ipfi  Domino  'Theodorico,  Colo- 
nienfî  Archi-Episcopo  ,  in  Feudum  &  in  loco  Feudi , 
provifionem  five  Penfionem  annuam  mille  Nobilium 
Monetx  Anglicans ,  percipiendam  &  habendam  eidem 
Domino  Archi-Episcopo ,  ad  receptam  Scaccarii  Anglis 
ipfius  Domini  Régis,  fingulis  annis ,  durante  vita  ip- 
forum Dominorum  Kegis  y  Archi-Episcopi  ,  Feftis 
&  terminis  fubfequentibus  ,  videlicet  quinto  die  poft 
datam  prœfentium  quingenta  Nobilia,  &  deinceps  fin- 
gulis annis,  ad  Feftum  Pafcha:, mille  Nobilia,  duran- 
te ,   ut  prœmittitur,  vita  eorundem. 

Quam  quidem  provifionem,  i\\i  Penfionem  annuam 
mille  Nobilium  hujusmodi  ,  eidem  Domino  Archi-E- 
piscopo ,  feu  ejus  Procuratori  ,  fufficienter  &  légitime 
conllituto,  Ç\'jt  fuo  certo  Nuncio,  fuiBcieiitem  &  ple- 
nariam  Acquietantiam  in  ea  parte  eidem  Domino  Régi 
prœfentanti  &  daturo  ,  ipfe  Dominus  Rex  realiter  & 
cum  efFeâu  per  fe,  aut  fuos  Deputatos,folvet  &  libc- 
rabit  ;  concedetque  idem  Dominus  Rex  liberarn  li- 
centiam  cxportandi  aurum  &  monetam  hujusmodi  de 
Regno  fuo  Angli32,&  aliis  Dominiis  fuis  quibuscunque. 

Et  idem  Dominus  Rex  contra  ipfum  Dominum  Ar- 
chi-Episcopur^ ,  Terras,  aut  Dominia  fua  quîccumque, 
per  fe,  aut  fuos  Subditos, aut  Vafallos ,  quicquam  in- 
juriofum  minime  faciet,  aut  attemptabit, nec, quantum 
in  ipfo  eft ,  fieri  aut  attemptari  faciet  aut  permittet. 

Et  debebit  idem  Dominus  Rex  prosfatum  Dominum 
Archi-Episcopum  manutencre,  prout  de  Jure  bonus  Do- 
minus Vafallum  fuum  defendere  débet  &  tcnetur  (ipfius 
tamen  Domini  Archi-Episcopi  fumptibus  propriis  & 
expenfis  )  contra  quoscumque,  exceptis  Perfonis  infc- 
rius  defignatis. 

Et  diâiis  Dominus  Rex  univerfos  &  fingulos  prx- 
fati  Domini  Archi-Episcopi  ValiUlos  &  Subditos (cujus- 

cunque 
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A  cunque  Dignitatis  ,  PrEeminenti^  ,   Status  -,  Gradus, 

ANNO  ]\lj[ior,is,  (Y  Conditiouis  extiterint)  per  iplius  Dcimini 
I416.  -^'X"!  Regiia,  Terras,  Dillriclus,  &  Domiiiia  qux- 
cumque  tranfeuntcs ,  nioram  ibidem  taciciitcs  ,  ncgo- 
tiantes,  aut  niercandi lames ,  in  eundo  ,  cedeundo,mo- 
ram  faciciido  ,  ncgotiaiido  ,  &  mercandifando  cum 
Mercandiliis,  Bonis,  &  rébus  quibuscumque,  tîdclitcr 
protegere  &  det'endere  tencbitur  ,  velut  iplîas  Domini 
Régis  Subditos  proprios  ;  iplisque,  &  eorum  cuilibet 
conccdcre  &  dare  ,  juxta  caius  exigeutiam  ,  Salvos 
Conductus,  lîve  Salvum  Conduftum  ,  li  dcfoper  re- 
quilîtus  fiierit,  quoticns  opus  erit  ;  falvo  quod  Perfo- 
nx,  fuperius  nominatse ,  Pedagia,  Thcolonia,  Cuflu- 
mas,  Subfidia  ,  &  denaria  débita  &  conlueta  Ibivere 
tenehuntur.  Excipiebant  tamen  Comtriirarii  &  Depu- 
tati  iplîus  Domini  Régis ,  nomiue  que  fupra  in  prx- 
miffis  : 

Sanâiffimum  Domhnim  Ptipam  quem  pro  tempore 
habere  contigerit ,  Saaéîam  Apoftolicam  Sedem  :  Sere- 
niffimum  Principem  ,  Dominum  Sipsmtpidum  Roma- 
norum  ac  Ungaris,  Datmathe  &c.  Regem  ,  Roinam- 
rum  Imperium  : 

Nec  non,  llluftriffimos  Principes  CaJîelLc  &  Lcgio- 
nis,  Portugallia:  &  Algarbia;,  Dacix,Swecix  &  Nor- 
wegiffi  Reges  : 

Prascariflîmum  ipfius  Domini  Régis  Fratrem,  Lndo- 
■vicura  Buvanx  Ducem,  Comitem  Palatinum  Reni  : 

Guillielmum  in  Bavaria  Ducem,  Hannonix  &;  Hol- 
landix  Comitem: 

SaxotiUe,  Montea.  Gelreti.  ^  Juliacefi.  Duces:  Cli- 
ven.  Marken.  l^  Murfen.  Comités: 

Dolo  &  fraude  in  prxmiflls  omnibus  &  fingulis  ces- 
fantibus  quibuscumque. 

In  quorum  omnium  h  fingulorum  Tcftimonium  at- 
que  tîdem,  diéti  Commiflarii  &  Deputati ,  pro  parte, 
prxfati  Sereniffimi  Domini,  Re^i^ts  y^Kf//.c,  prxfentem 
indenturam,  pênes  diétum  Dominum  Archi-Episcopum 
remanfuram  ,  Sigillorum  fuorum  appofitione  robora- 
runt. 

Confirmatio  hujiis  "ïraéiatus  ex  parte  Régis. 

"D  E  X  omnibus  &  fingulis ,  ad  quos  prsfentes  Lite- 
■*-^  rx  pervenerint,  SaUuem. 

Sciatis  quod  infpeximus  alteram  partemi  cujusdam 
Indenttirie  ,  inter  dileâos  &  fidèles  noftros ,  Walterum 
Hungerford  &  Johannem  Typtofte  Milites  ,  &  dilec- 
tum  Clericûm  uoftrum,  Johayiticm  Honyagham'Lifgm-n 
Doflorem  Archi-Diaconum  Dunelmenfem,  Commis- 
farios  &  Deputatos  noftros  ex  una ,  &  Egrcgios  &  No- 
biles  Viros  ,  Magillrum  Henricum  de  Erpell  Legum 
DoQorem  Decanum  Bonneulem  ,  Colonieniîs  Diœ- 
cefis  ,  Dominos  'Johannem  de  Wyhenhorft  ,  Kodman- 
num  de  Dadembergh  Milites  ,  Revqrendi  in  Clirifto 
Patris  ,  Domini  Theodorici ,  eadcm  gratia,  Colonienfis 
Ârchi-Episcopi ,  Sacri  Iniperii  Elefloris  &  per  Italiam 
Archi-Cancellarii,  Weftfalix  &  x\ngarix  Ducîs,  Pro- 
curatores  &  Nuncios,  ex  altéra  parte  faû^e,  &  Sigillis 
ipforum  IValteri ,  Johannis  &  Jnhannis  confignatx ,  in 
hxc  verba: 

Inferantur  Indentura   Çjf  T'raâatus  hanc    Confirmatio- 
nem  immédiate  frtecedentes. 

Nos  autem  ,  Concordias  prxdiâas  ac  omnia  alia 
prxmiffa ,  in  Indentura  prxdiiSta  contenta ,  rata  haben- 
tes  &  grata,  ea  pro  parte  noftra,  approbamus,  ratifi- 
camus ,  &  tenore  prxfentium  confirmamus. 

In  cujus  rei  Teftimonium  &  fidem  prxfentes  Sigillé 
■    noftro  commiiniri  fecimus. 

Datum  Anno  ht  fupra,  die  xxv.  Junii. 

Acquietantia  Archi-Episcopi  Colomenjîs. 

fOs  Theodoricus  Dei  gratia  ,•  Sanilte  Colonienfis 
'  Ecctefi.e  Archi-Episcop'.s  ,  Sacri  Imperii  per  Ita- 
liam Archi-Cancellarius  ,  Weftfalix  &  Angarix  Dux , 
Dominus  ac  Adminiftrator  Ecclefix  Paderbornenlis ,  & 
publiée  profitendo  recognoscimus  nos  ab  lUuftriffimo 
Principe  &  Domino,  Domino  Henrico  digna  Dei  Pro- 
videntia,  AngNx  &  Francix  Regeàc.  Domino  noiho 
gratiofo,  levaflè,  dij  Datx  prxfentium  ,  &  rcaliter 
percepillè  mille  Nobilia  Anglicana,  per  manus  flrenuo- 
rum  ,,  Nobilisque  Domini,  Johannis  T'iptoft  ,  Se- 
nefcalli  Ducatus  Acquitaiiix  ,  ac  Hartmanni  de  Chix 
Militis; 

Qux  quidem  diâa  mille  Nobilia  in  prompto  auro 
nobis  numeraverunt  ,realitet  tradiderunt  &  affignarunt, 


mediatim  in  fohuionem  Feudi  ,   quod  a  prxlato  lllus-    Anno 
trililmo  Domino  nottro  tenemus  ,     cedeatis  nobis  in 
Fefto  Pafchx  lapfo  proximo,  mediatim  vero  in  defai-    X416, 
caiionem  ,   quod  in  Fefto  Pafchx  ,    proximo  futuro, 
prxtcxtu  ejusdem  Feudi,  nobis  cedet: 

De  quibiis  quidem  mille  Nobilious  ,  &  de  prxdiSis 
duobus  terniinis  prxfotis  eo  modo  quo  fupra  fcribiturj 
prxdiclam  Illuftriffimum  Principem  Dominum  nos- 
trum  gratiofum  j  fuosque  Hxredes ,  pro  Nobii,  Snc- 
cedbribus  noftris  &  Eccleiîa  acquitamus  &  quitari  pro- 
nunciamus  publiée  ,  per  prxfentes  harum  Tcftimonio 
Literarum  Sigillo  noftro  ligillatarum. 

Datum  Frâtzftroun  Aiuio  Domini  millelimo  qua- 
dringcntelimo,  decimo  feptimo,  Sabbato  poft  Feftum 
Sacrament. 

Sub   Siiilh    Ccra   viridi    exprejjo   y  fendente  a 
Caudii  t'ergar^en^e. 


N^ 


XLII. 

Concilii  Conftanticnfts  Sentent  ta  de  finit  iva  contrit  iq_ 
HiERONYMUM  de  Praga ,  qita ,  ob  profcs- 
fionem  Fidei  fita  cum  doBrina  Wicleff  13 
H  (j  s  s  I  conformcm  Hieretictts ,  excommimicatus^ 
anathematizatiis  pronuntiatur  £5?  damnatur. 
Confi antiee  in  Ecckfta  majori  50.  Maji  141(5. 
[CoUeftio  Regia  "Concilior.  Tom.  XX  IX. 
pag.  5-04  Phiuppi  Labbei  Concil. 
Colleaiu  Tom.  XII.  col,  ipi.] 

In  Nomine  Domini,  Amen. 

Ç^  H  R I  s  T  u  s  Deus  &  Salvator  nofter  Vitis  *  matu-  »  v 
^-^  ra,  cujus  Pater  agricola  eft,  Discipulos  cetcros- 
que  fidèles  fuos  in  illis  inftituens,  inquit  :  Si  cjuis  i,i 
me  non  tnanferit,  mittctnr  foras  Jicut  pair/tes ,  \S  arcs- 
cet.  Cujus  Summi  Doftoris  &  Magiftri  Dottrinam 
fequens ,  &  prxcepta  exequens  hxc  Sandla  Conftan- 
tienfis  Synodus,  in  caufa  Inquilitionis  hxreticx  pravi- 
tatis  per  eamdem  Sanâam  Synodum  mota  :,  fama  pu- 
blica  référante,  &  clamorofa  inlinuatione  demonftran- 
te ,  contra  Magiftrum  Hieronimum  didium  de  Praga  1, 
difturri  Magiftrum  in  Artibus,  Laicum,  es  cujus  cau- 
fx  aâis  &  proceffibus  conftat  ,  eumdem  Hieronimum 
tenuiffe,  afferuiflej  dogmatizafle  nonnullos  Articulos 
hxreticos  &  erroneos  ,  dudum  a  Saniïlis  Patribus  re- 
probatos  :  quosdam  vero  blasphemos ,  &  alios  fcanda- 
lofos,  &  alios  piarum  aurium  oftenfivos  ,  temerarios 
&  feditiofos  ,  dudum  per  damnatx  nieniorix  Viros 
Joannem  Wicleff  &  Joannem  Hus  alîertos  ,  prxdica- 
tos  &  dogmatiîatos ,  ac  in  nonnuUis  eorum  Libris  & 
Opusculis  infertos.  Quique  Dotlrina  &  Libri  prxdic- 
torum  Joannis  Wicleff  &  Joannis  Hus  ,  ac  Wicleff 
memoria,  diâique  Joannis  Hus  Perfona,  per  eamdem 
Sandam  Synodum  &  ejus  Sententiam  de  hxrefi  dam' 
nati  &  damnatx  fuerunt.  Quamque  damnationis  Sen- 
tentiam idem  Hieronimus  poftmodum,pendente  hujus- 
modi  Inquifitionis  caufa, in  eadem  Sanâa  Synodo  cog- 
noscens  &  profitens  veram,  Catholicam  &  Apoftoli- 
cam  fidem  approbavît ,  &  eidem  confenfit ,  anatbema- 
tixavitque  omnem  hxrefim  j  prxcipue  eam,  de  qua  erat 
infamatus,  &  fe  confitebatur  infamatum,&  quam  prx- 
teritis  temporibus  dogmatizaverunt  &  tenuerunt  Joan^ 
nesWicleff  &  joannes  Hus  in  fuis  Opusculis,  Sermo- 
nibus  &  Libellis,  &  propter  quam  feu  quas,  cum  fuis 
dogmatibus  &  erroribus  ab  eadem  Sandla Synodo  dam- 
nati  fuerunt  tamquam  hxrctici ,  &  eorum  dodrina  lî- 
militer  damnata;  prxmilforumquc  omnium  damnatio- 
nem  profelfus ,  &  juravit  fe  in  hac  fidei  veritate  per- 
manfurum.  Et  fi  ipfe  quidquain  contra  feiuire ,  prx- 
dicare  prxfumpferir,  Canonum  feveritati  fubjacere,  & 
xternx  pxnx  voluit  obligari.  Nec  non  fuam  Profcs- 
fionem  manu  fua  confcriptam  eidem  Santlx  Synodo 
obtulit  atque  dédit.  Poft  quas  Profeffionem  &  Abjura- 
tioncm  multis  dicbus  transadis  ,  ficut  canis  ad  vomi- 
tum  rediens,  ut  virus  pcllilentiffimum  quod  in  fno  la- 
titabat  pedore,  publiée  evomeret  ,  audientiam  publi- 
cam  fibi  dari  in  eadem  Sanda  Synodo  poftulavit.  Qua 
iibi  concelFa  ,  coram  eadem  Synodo  publiée  congre- 
gata  aftcruit  ,  dixit  &  profeiîus  eft  in  efteftu  ,  quod 
prxfatx  Scntentix  damnationis  didorum  jiiannis  Wi- 
cleff &  Joannis  Hus  inique  confenferat,  &  illam  Sen- 
tentiam approbando  mentitus  fuerat.     Nec  verebatur  fe 

confiteti 


MaJ. 
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AkKO  cnfitEf '  m^ntitum  :  quin  imo  confeflîonem ,  approba- 
tîonem  &  profeffionem  fuas  fuper  illorum  damnatione 

I416.  revocabat  nunc  &  in  œternum  ,  afferens  fe  in  Libris 
Joannis  WicIcfF  &  Joannîs  Hus  nullam  unquam  hxre- 
lim  vel  erroiem  legiffè,  licet  ante  fuerit  confeflus,  & 
probatum  (it  evidenter ,  ipfum  Libres  eorum  diligeii- 
ler  ftadiiifTe  ,  legiffe  &  dogmatizalFe  ,  &  in  quibus 
conllat  plûtes  errores ,  &  hsrefes  contineri.  Unde 
idem  Hieroniinus  &  Sacramento  Altaris  &  Tranffubs- 
tantiatione  panis  in  corpus  profeflus  eft  fe  tenere  & 
credere,  quod  Ecclefia  tenet  ;  dicens,  fe  plus  credere 


«iMi^H^ 


XLIII. 


If.  Août, 


de  Edelen  cnde  Sceden, 
ende  Zeelandt, om 
EMS  vaU  Beyerè*! 
c  o  B  A  fyn  Doch:er  tôt 
Huldigen.  Gedaen  op 
Aflumptionis  Anno  1416. 
vaa  de  H  M.  Heerén  Sta- 
'e  Nederlanden.  Tom. 


Aâe  van  Bclofce  van 

van    HoLLANDT 

na  Hertoge  W  i  l  l 
doodt ,  Vrouw  J  a 
Landts-Vrouwe  te 
onfer  Vrouwen  dach 
[Groot  Placaet  Boeck 
ten  Gemrael  der 
III.  pag.  8.] 


WY  Philips  Heere  van  Waflenaer  ,  Butgh-Grave 
tût  Leyden  ,  Henrick  van  Waifenaer  ,  Dirck 
vander  Leck  ,  Herbaerden  van  YfTelfteyn  ,  Jan  van 
Heemftede, Heere  tôt  Benthuyfen , Henrick  vanNaeld- 
wijck,  Maerfchaick  van  Noordt-Hollandt,Jan  B.van 
Bloys,  Heere  vanTrellonge,  Melis  van  Mynden ,  A- 
rent  van  DuVenvoirde  ,  Jan  vanden  Woude ,  Heere 
tût  Warmont  ,  Willem  vander  Bouckhorfi:  ,  Gerrit 
Van  Heemskerck  ,  Heere  van  Oofthuyfen  ,  Baertout 
Van  AlTcndelff,  Gerrit  van  Zijl,  Jan  van  Hodenpijl, 
Philips  vander  Spange  ,  ende  Gillis  van  Cralingen, 
Ridders. 

Willem  Egger,  Heere  tôt  Purmereynde  ,  Henrick 
van  Doornick ,  Adriaen  van  Raephorlt ,  Jan  van  Nyen- 
rode,  Gerrit  van  Poelgeeft, Philips  die  Blooc,Mourijn 
vander  Does,  Gerrit  van  Bennebroek,  Dirck  van  Sand- 
horft,  ende  Adriaen  van  Matenefle,  Knapen. 

Ende  wy  Schouten ,  Burgermeefters ,  Schepenen  en- 
de Raden  der  Steden  Haerlem,  DelfF,  Leyden,  Ams- 
terdam ,  Goude  ,  Rotterdam  ,  Oudewater  ,  Hoorn , 
Schiedam,  Medenblicq ,  Enckhuyfen,  ende  Monnic- 
kendam  ,  doen  condt  ende  kennelijk  allen  Luyden, 
want  reden  ende  natuerlijck  recht  eyffchen,  dat  een 
yegelijck  goet  eerbaer  Man,  die  Godt  ende  de  gerech- 
tigheyt  voor  oogen  heeft ,  van  rechten  oorfchult  fchul- 
digh  is  fijnen  gerechten  geboren  Landts-Heer,  goet, 
getrouwe  ,  ghevolgerich  ende  onderdanich  te  wefen , 
die  te  helpen,  flercken  ,  dicnen  ende  lijffelijck  by  te 
blyven  tôt  allen  Steden  ende  ftonden  ,  tegens  aile  die 
gfne,  die  hem  aen  fyneHeerlijckheden  ende  ErfFenillè 
krancken  of  tegens  vallen  fouden  willen,  in  wat  mate 
dattet  ware:  Ende  wy  dat  in  onfe  befcheydenheyt  wel 
weten  ende  bekennen  ,  dat  die  Doorluchtige  Vorftin- 
ne  onfe  genadige  Vrouwe  Jacoba  van  Beye- 
REN,  Dauphijndre  van  Vienne,  Hertoginne  van  Bar- 
ry ,  Gravinne  van  Ponteau ,  eenige  Dochter  ende  rech- 
te  Erfgenaem  ende  Leenvolchfter  is  des  hoochgeboren 
Vorflen  ,  oris  liefs  genadichs  Heeren  Hertoge  WiL- 
LEMS  VAK  Beyeren,  Grave  Van  Henegou,  van 
Hollandt,  Van  Zeelandt,  ende  Heere  van  Vrieflandt, 
die  onfe  rechte  geboren  Landtsheere  is.  Soo  hebben 
wy  waei  bedacht  ende  volkomelijck  beraden  aile  fa- 
melijck,  ende  een  ygelijck  byfonder  ons  daerom  ver- 
bonden  en  verlooft ,  verbinden  ende  verloven  met  on- 
fen  vryen  moetvville  ,  waert  dat  die  hoochgeboren 
Vorft  onfe  genadige  Heere  voornoemt ,  aflyvich  wor- 
de,  by  der  gehengeniffe  Godts  voor  onfer  genadiger 
Vrouwe  fijne  Dochter  voorfz.  fonder  witachtige  Soo- 
ne  achter  hem  te  laten  ,  geboren  ofte  ongeboren,  dat 
wy  als  dan  de  felve  onfe  genadige  Vrouwe  Jacoba  van 
Beyeren  voornoemt  ,  alfe  Erf-dochter  ende  Leen- 
volchfter  ons  genadichs  Heeren  vôorfz.  omfangen  en- 
de Hulden  fullen,tot  onfer  rechter  gheboorene  Landts- 
Vrouwe,  ende  hoir  ende  hoiren  rechtigen  wittachtigen 
Vooghc  inder  tijdt  daer  af  Eedt  ende  lofteniffe  doen 
met  bctamelijcker  onderdanicheyt ,  als  dacrtoe  behoo- 
ren  fal , ende  in  den  voorft. Lande  van  Hollandt 
en  van  'Zeelandt  gewoonlijck  is,  ende  niemandt 
ianders ,    fonder  oyt  daer  in  te  trecken  oftc  tegens  te 

eomen 
Tom.  il   Part.  II. 


Auguftino  &  ceteris  Ecclcfiœ  Do£loribus ,  quarh  Joan-  ^nnq 
ni  WiclefF  &  Joanni  Hus.  Conftat  infuper  ex  prae- 
miflîs  ,  eumdero  Hieronimum  prœdiélis  WicletF  &  l^lOi, 
Hus  damnatis  &  eorum  erroribus  adhxrere  ,  illorum- 
que  fautorem  fuiflè  &  elfe  :  propter  ifuas  eadem  Sanâa 
Synodus  eumdem  Hieronimum  palmitem  putridum, 
aridum ,  in  vite  non  manentem ,  foras  miitendum  de- 
cernit,  ipfumque  hcereticum,  &  in  hacrefim  relapfum, 
excommùnicatum  ,  anathematizatum  pronuntiat  &  dé- 
clarât ,  atque  damnât. 


w^m 


XLIII. 


Aaé  deProméfe  des  Nobles  £5?  Filles  de  HoL-  if-Août. 
lande  fsf  de  Ze'lande,  pour  recevoir^  houam- 
aprh  la  mort  du  Duc  Guillaume  de  "«.Z"'- 
Bavie're  ,     Madame  Jaqjueline  fa)V-&^^i^- 
Fille  four  Souveraine  des  Pais.     Fait  le  jour  de  "  ^• 
V jijfomption  de  notre  Dame  Anrto  141(5.   [  Dans 
le  Grand  Recueil  des  Placards.    Tom.  1 11. 
pag.  8.] 


VTOus  Philippe  Seigneur  de  IVaJfenaer,  Bnrggrave 
•^^  de  Leide,  Henri  de  WajJ'enaer  ,  Thierrt  de  U 
Leck ,  Herbert  d'TJfelJlein  ,  Jean  de  Heemftede  ,  Sei- 
gneur de  Benthuyfen  ,  Henri  de  Naeldwijck  ,  Maréchal 
de  Nort-Holknde  ,  Jean  B.  de  Blois  j  Seigneur  de 
Trejlonge,  Melis  de  Mynden.,  Arent  de  Duventmrde^ 
Jean  vanden  Woude,  Seigneur  de  Warmont,  Guillau- 
me vander  Bouckhorjl,  Gérard  de  Heemskerck,  Seigneur 
d^Oofthuyfen ,  Baertout  d'Affendelff,  Gérard  van  Zijij 
Jean  de  Hodenpijl ,  Philippe  vander  Spange  ,  i^  Giltis 
de  Cralingen.,  Chevaliers. 

Guillaume  Egger  ,  Seigneur  de  Purmereni  ,  Henri 
de  Doornick ,  Adrian  de  Raephorji  ,  Jean  de  Nyenro- 
de,  Gérard  de  Poelgeeji  ,  Philippe  die  Bloot,  Mourija 
vander  Does ,  Gérard  de  Bennehroeck  ;  Thierry  de  Sand- 
horji,  i^  Adrian  van  Mantenejfe ,  Ecuyers. 

Et  nous  Baillifs  ,  Bourguernaitres ,  EJchevins  ^  Çon- 
feillers  des  Filles  de  Harlem, Delft ,Leide ,AmJierdam, 
Goude ,  Rotterdam ,  OudevJater ,  Hoorn ,  Schiedam ,  Me- 
denhlicq ,  Enckhuyfen ,  fs'  Monickendar/i  ^  faijoir  fafoiis 
à  tous,  que  la  raifon  £3"  la  nature  veulent  cju^un  cha- 
cun qui  a  Dieu  &  la  Jujiice  devant  les  yeux  ^  fait 
fidelle  (sf  confiant  Sujet  envers  fon  Seigneur  légitime  ; 
^  le  fécoure  j  le  fortifie  ,  lui  ferve  Q  rajfifte  de  fa 
préfsnce  en  tous  lieux  ^  à  toute  heure  ,  contre  tout 
ceux  qui  voudraient  lui  nuire  en  fes  Seigneuries  ,  £5' 
qui  voudraient  l'attaquer  en  quelque  manière  que  es 
fait  ;  y  que  nous  favons  y  reconnaiffons  félon  notre 
discernement  ,  que  l'illujire  Princefje  nôtre  gracieufe 
Dame  Jaqueline  de  Bavie're,  Dauphine  de 
Vienne.,  Ducheffe  de  Berry,  Comtejfe  de  Ponteau,  eft 
feule  y  légitime  Héritière  dé  ires  haut  Prince  ,  nStre 
gracieux  Seigneur  le  Duc  Guillaume  DE  Ba- 
V  I  e'  R  E  ,  Comte  de  Hainaut ,  de  Hollande  ,  de  Ze'lan- 
de ^  Seigneur  de  Frife,  qui  ejl  nôtre  légitima  Souve- 
rain. De  forte  que  nous  avons  tous  enfemble  penfé  Js* 
entièrement  délibéré ,  Jg"  engagé  y  promis  un  chacun 
de  nous  en  particulier  j  ^  nous  engageons  {^  promet- 
tons de  nôtre  franche  volonté ,  que  s^il  arrive  que  nô^ 
tre  très-haut  Prince  isf  gracieux  Seigneur  fnsdit  vien- 
ne à  mourir  au  Seigneur  avant  nôtre  gracieufe  Dame 
fa  Fille  fusdite  fans  laiffer  après  lui  de  Fils  légitime., 
né  ou  à  naitre  ,  que  nous  recevrons  ^  reconnaîtrons 
alors  nôtre  gracieufe  Dame  Jaqueline  de  Bavière  fus- 
dite ,  53'  lui  ferons  foi  $5'  hommage  comme  Héritière 
dudit  nôtre  gracieux  Seigneur  ,  ^  nôtre  Gouvernante 
£5"  Souveraine  j  c?"  lui  ferons  ^  à  l'Epoux  qu'elle 
aura  alors  ferment  de  foumiffion  convenable  ,  ^  com- 
me il  appartiendra ,  Ci?  ainfi  qu'à  efl  ufité  esdits  Pais 
de  Hollande  îs"^?  Ze lande  isf  à  nul  au- 
tre ,  fans  jamais  aller  alençontre  ni  de  f  ortie  j     ni  dé 


fait 
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CORPS     DIPLOMATIQUE 


A  KKO  t^omen  mit  woorden  ofte  mit  wcrcken  in  eeniger  ma- 
X\N>u  j^ij,j.j,„  Waer  oock  yemant  in  wat  llate  dat  liy  waer , 
lAlÔ.  die  onler  genadigcr  Vrouwe  voornocmt,  ende  hoiren 
witachtigeii  Vooght  liinder  ,  letùl  oite  eenich  weder- 
ftandicheyt  daer  m  docii  woude  in  eeniger  maten ,  ot- 
te  oniîiate,  dat  of  Godt  wil  niet  gelchien  en  fal,  foo 
fullen  wy  oiis  dat  famcntlijck  mit  onler  genadiger 
Vrouwen  ende  mit  lioiren  rechten  Vooght  aennemen 
ende  heipen,  dat  mit  onfcu  Lyvc  eti  mit  onfen  Goc- 
den,  ende  mit  aile  onler  macht  keeren  ende  trouwe- 
lijck  wederftaen  ,  ende  hacr  nimmermeer  afgaen, maer 
willen  ende  fullen  haer  ende  harenwittachtigen  Vooght 
altijdt  ende  in  aile  hare  faecken  volcomelijck  doen, 
aile  dat  goede  Maiincn  ende  gctrouwe  Onderfaten  hoi- 
ren rechten  gebooren  ende  gehuldenHecre  endeVrouw 
fchuldich  lîjn  te  doen,  aile  arghlift  ende  nieuwe  von- 
den  uytgelcheyden  ,  die  defer  gelofte  ende  verbande 
tcgen  dragcn  louden  mogen.  Aile  defe  voorPi.  Punc- 
ten ,  gelofien  ende  voorwaerden  hebben  wy  in  tegen- 
woordicheyt  ons  genadichs  Heeren  Hertoge  Willems 
van  Beyeren  voornoemt,  gefeeckert  ende  onbedwon- 
gen  befworen  lijffclijck  len  heyiigen  mit  opgerechte 
Vingeren  ende  gellacfden  Eede,  by  onfer  trouwe,  Ecde 
ende  feeckerhede,  vaft,  geftade  ende  volkomelijck  te 
houden  inder  manière  voorrz.,ende  des  in  getuyge  on- 
fe  Zegelen  hier  aen  ghedaen  mit  gocden  voorwaerden, 
wacrt  datter  een  ofte  twee  of  meer  Zegelen  aen  dcfcn 
Brief  gebraecken ,  des  en  fonde  hy  te  min  machte  niet 
hebben,  maer  aile  voorwaerden,  ende  Punde  hier  in 
befchreven,fouden  in  aile  ende  in  deel  alfoo  gantfche- 
lijck  ende  volcomelijck  in  heure  macht  ende  vigeur 
ftaen  ende  blyven  ,  als  of  die  Brief  vol  en  al  bezegclt 
waer.  Gedaen  en  gegeven  op  onfer  Vrouwen  dach 
JJfumftioHis  ^  in't  Jaer  ons  Heeren  1416. 


XLIV. 

I f .Août.  Confœderaîio  inter  SiGisMtJNbOM  Romano- 
rum  Imptratorem ,  fîf  Henricum  V.  Re- 
gem  AngUie ,  contra  Carolum  VI.  Regem 
Francice  iiiita.  Dat.  in  Civitate  Cantuari^,  die 
If.  Augti?'i  Anno  1416.  [Rymer,  Fce- 
dera  ,  Convenciones  6cc.  Tom.  IX.  pag. 
377-] 

SIgiSMUNDUS,  Dei  gratia , Romanorum  Rcx  fem- 
per  Anguftus ,  ac  Hungarise,  Dalmacice,  Groacix, 
Ramœ  ,  Serviœ  ,  Gallicis  ,  Lodomeriœ  ,  Comania;, 
Bulgariœque  Rex,  ac  IVlarchio  Brandemburgenlis, nec- 
non  Bohemiae  &  Lucemburgenfis  Hîeres  ,  ad  per- 
pétua m   R  E  I  M  E  M  O  R  1  A  M. 

Debito  caritatis  (quce  non  fua  funt  quserit)  fummâ- 
que  rei  Eccleliafticœ  ,  ac  libertatis  publiCiE  neceffitate 
cogente  (quse  fine  univerfali  periculo  negligi  non  pote- 
rat  nec  poftponi)  excitati  ab  intimis  ,  &  Itudiofs  foli- 
citudinis  inftantiâ  propu'fati  ,  ut  negotium  Unionis 
fanâx  Matris  &  uuiverfalis  Ecclefiœ  prosperum  (di- 
vinâ  favente  Clemeutiâ)  fortiretur  elfeÊtum  (in  quo 
tanto  tempore  fiierit  &  labore  fudatum)  &  ut  iplius 
Sacrofaniàse  Matris  Ecclelis  illifaata  uniras  reformare- 
tur,  nnlla  récidiva:  tempedatis  naufragia  deinceps  în- 
curfura  ,  fed  rediret  ad  Ecclefiam  ipfam  fua  confucta 
libertas  ,  Populusque  Chridianus  fub  nnico  Summo 
Pontifice  in  amplitudine  gaudiorum  respiraret  (qui  ex 
divifione  Ecclefiœ  anguftis  moleftiis  &  moleftis  angus- 
tiis  diutiùs  fuspiravit)  &  ne  Ecclefiaftics  Pacis  tran- 
quillitas  aliqua  turbaretur  tempettate  Bellorum,  ad  in- 
quietudines  &  difFerentias  inter  Francise  &  Angliœ  Rég- 
na refurgentes  mitigandas  ,  Karolum  Regem  Franco- 
riim  multa  diligentia  pulfavimus  ,  ut  ad  Pacis  folida: 
reformationem  ,  cum  Sereniffimo  Frir.cipe  Hcnrico., 
Dei  gratiâ  ,  AngUie  &  Francue  Rege ,  ac  Domino  Hibcr- 
nice  ,  Fratre  nollro  prœcarifliino  ,  iniendtc  ,  animum 
fleâeret ,  vel  faltim  Treugas  iniret  congruentes , 

Jit,  polt  multa  Pra:ambula,  ad  Pacis  Traâatum  ft- 
cientia,  concepti,  prœlocuti ,  appnnftuati  fuere  &  con- 
cordati  nonnuUi  Articuli,  concordiam  probabiliter  in- 
duâivi,  &  fub  noflro,  necnon  lUuftris  Guilhelmi  Du- 
c'is  BavariiC ,  Comittsfue  HanoniiC  &c.  Confanguinei  & 
fidelis  noftri  diledli ,  Signetis  ,  eidera  Francorum  Régi 
deflinati. 

Super  quibus  capta  deliberatione  ^  per  fua  Scripta 
idem  Karolus  Rex  nobis  fcripfit  quôd  Articulos  ipfos, 
maturâ  confilii  tàm  fus  regalis  profapis  quàm  aliorum 
de  fuo  maguo  Coucilio  deliberatione  prahabitâ  ,     ex 


fiiit  e»  qucUpte  mamJre  pie  ce  fuit,  (hit  s'il  y  avait  \  vtMrj 
quclipt'an  qui  voulût  don/ier  trouble  on  empêchement 
à  notre  dite  Djime  fiisdite ,  en  quelque  manière  que  ce  \A\^, 
fût ,  ce  qui ,  s'il  plait  à  Dieu  ,  n'arrivera  pas  ,  nous 
tons  enfemble  avec  nôtre  gracieuse  Dame  îsf  fin  E- 
poux  fiijfifterons  de  tout  nôtre  pouvoir,  isf  tes  de ff ca- 
drons de  nos  vies  l^  biens  ,  Çg"  ne  les  abandonnerons 
jamais  ,  mais  lui  ferons  (^  à  fin  légitime  Epcax  en 
tDutes  chofis  ,  ce  que  de  bons  £3^  pdelles  Sujets  faut 
obligez  envers  leur  Seigneur  {jf  Dame  le'gitime  ,  fans 
aucune  dijfrmulation  071  exception  contraires  aux  pre- 
fenfes  promcjfes  ^  obligations.  Tous  lesquels  Points, 
pronïeffcs  i^  conditions  avons  ,  en  la  .préfence  de  nôtre 
gracieux  Seigneur  le  Duc  Guillaume  de  Bavière,  juré 
fai-ntement  i3  la  main  lev'de  fur  nôtre  foy ,  Jg'  firme/it 
garder  ^  obferver  fermement  en  la  manière  fusdite 
is'  ce  fa-as  contrainte.  Et  c'eft  fourquoy  nous  avons 
fait  afpofcr  nos  Seau»  à  ces  préfentes  ;  ^  quand  il 
arriverait  qu'il  y  aurait  un  ou  deux  ou  plus  de  Seaux 
qui  manquaient  aux  dites  préfentes  ,  elles  n'en  auront 
pas  pour  cela  moins  de  vertu  ,  mais  toutes  les  fusdites 
conditions  i£  Points  demeureront  en  tout,  çjf  en  par- 
tie da;7s  leur  entière  l^  parfaite  force  '^  vigueur 
tout  ainfi  que  fi  le  s  dite  s  Lettres  étaient  fc  elle  es  de  tous 
les  Sceaux.  Fait  £3^  ^0»?;/  le  jour  de  /'AlFomptidil 
nôtre  Dame ,  Van  de  nôtre  Seigneur  I416. 


parte  fui,  prout  in  difta  Ccdula  coniînebantur,  adini- 
pleri  decrevit, 

Sed  faâi  experientia  aliud  ,  terminis  .advenientibus , 
manifeftè  demonftravit  ,  ymmô  ,  funiptâ  occaiione 
tanquam  discordiae  amator  &  Scismatis  aatiqui  alump- 
nus ,  detreâavii  Pacem  acceptare  ,  quam  inquirere  fe 
allèrebat,  ut  machinutione  pclliferâ  paciticum  ftatum  & 
coadunationem  Eccleliafticam  diftutbaret, 

Sicut  recolitar  fuillc  per  ipfnm  ,  retroaâis  tempori- 
bus,  Scisma  in  Ecclelia  Dei  faftum  &  nutritum, 

Sed  &  noviffimè  Nos,  in  multis  ,  prœcipuè  Perpig- 
niani  in  Regno,  Arrogonum,inU4iione  Ecclelis  Sanc- 
tœ  Dei,  deduâis  Traâatibus  &  Parliamcntis,  per  oc- 
cultas fuorum  Ambaffiatorum  prafticas,  ad  diliurban- 
dum  coadunationem  Ecclefialiicam,  perpcràm  atteinp- 
tatas,  faâa  experientia  docuit  &  palpata;  veritatis  evi- 
dentia  inftruxit, 

Quid  phira  ?  Idem  ipfir  Rex  Francorum  &  ca;teri 
Principes  Profapis,  ambitionis  &  cupiditatis  oculo%& 
manus  rapaces  in  iVIeffem  alienam  mittentes,  plurima 
Bona,  &  Terras,  ac  Jura,  ad  nos  &  Sacrum  Roma- 
num  Imperium  de  Jure  pertinentes  &  pcrtinentia,  pro- 
priâ  auftoritate  pro  fe  ,  a  dudum  ufurparunt  ,  &  deti- 
nent  occupata,  nec  illas  &  illa  curavcruut  haflenus  a 
nobis  &  Sacro  Imperio ,  prout  merito  debuilïent  &  ds- 
berent,  recognoscere , 

Sed  &  pra:t'atus  Frater  nofter  Henricus  ,■  Anglice  Çg* 
FraiiciiC  Rex ,  ac  Dominas  Hibernue  ,  nobis  ,  vicibus 
frequentatis ,  dédit  intelligere  quôd  &  fibi,  in  occupa- 
tione  plurium  Jurium  fuorum  ,  &  Terrarum  occupa- 
tione  violenta,  multipliciter  injuriati  fuiiîènt,  fient  & 
nos  jam  in  pluribus  defuper  experti  notoriè  docuit  oc- 
culata  certitudo  ,  &  clarè  liquet  cuilibet  rationabiliter 
&  re£tè  confideranti  Pacem  expetitam  per  ipfum  Regem 
Francorum , 

Pro  quâ ,  inter  ipfam  &  pfa;diâum  Angli.t  &  Fran- 
cité Regem  Fratrem  noftrum  cariflimum,  rcformandâ, 
labores  a  tanto  tempore,  circa  (videlicet)  fcrè  per  de- 
curfum  dimidii  anni  ,  pro  parte  fua  invitati  &  excitati, 
&  ftudia  adhibuimus  follicitudine  indefelfâ  ,  fed  mini- 
me proficere  potuimus  ,  fed  magis  dilubria  experti  & 
delufiones, 

Nos  volentes  contra  talia  machinamenta,poti)îimùrn 
pro  confervatione  &  reformatione  Pacis  Ecclefia;  fanc- 
tœ,  recuperatione  nichilominus  Jnrium  utriusque  nos- 
trûm  unitl  virtute,  I  N  no  mine  Domini  èxcer- 
c  I T  u  u  M  ,  nos  mutuô  firmare  ,  &  in  tempore  dolis 
fraudibûsque  obviaro, 

Hiis  &  aliis  confiderationibus  moti,  cum  prsftto Se- 
reniffimo Principe  Rege,AngHte  &  Francité, diC  Domino 

Hihsrnie , 


DU     t>ROIT    DES     GENSà 


AmncS  ■^''"^'■'■""'*  5  Amicitias  ,   x^lligantias  ,  &  Confœderatio- ' 

■"  nesbonas,  firnias,  reaies,  &  perpétuas,  promifimus, 

I4l6i   inivimus,  &  concordavimus,  ac  per  pracfentes  promît- 

timus,  inimus  &  concordamus ,  qui  etiam  unà  nobis- 

cum  proniilk ,  iniit ,  &  concordavit ,  m  vim ,  formam, 

&  efteétum  qui  lecuntur  , 

Inprimis,  quôd  Nos,  Sigismandus,  Dei gratiâ^Ro- 
manorum  Rcx  femper  Augaflus  ,  ac  Htingarix  ,  ùal- 
macice ,  Croache ,  (^c.  Rex  antediâus,  &  Succeflbres 
noftri  Reges  Romanorum ,  qui  pro  tempore  fuerint, 
&  idfi-a  Sereniffimus  Prr/iccps  Henricus  ,  Atigl't<e  i^  Fran- 
che Rex  ,  ac  Dominas  H'éerm£  ,  Hxredes  fui  ab  ipfo 
légitimé  procreandi  &  descendentes  , 

Et  ,  fi  HEredum  folatio  &  propagatiolie  prfefatuiri 
prœcariffiraum  Fratrem  noftrum  Henrictim  Regem  des- 
titui,  divino  nutu,  in  quo  vivimus,  movemur,  &  fu- 
mus,  orbari,  ac  decedere  contingeret ,  pcr  conlequens 
etiam,  Illuftres  Prindpes  ,  'Thomas  Clarencue,  Johan- 
ms  Bedford  ,  &  Hi'./nfridui  Glouceftrie,  Duces  Corl- 
fanguinei  noftri  amamiffimi  ,  Fratres  (videlicet)  ger- 
mani  prsfati  amantiffimi  Fratris  noftri  Henrici  Régis, 
Hœredes  ipforum  direâdque  &  uaturali  ordiiie  &  jure 
ftbi  invicem  fuccedentes, 

Ymmô  ,  femine  Profapiiss  ipforum  (quod  abfit) 
prorfus  déficiente ,  etiam  Succeflbres  ipforum  in  Reg- 
no  Anglia; ,  qui  pro  tempore  fuerint , 

Invicem  boni,  firmi  &  ftabiles  imperpetuum  erimus 
&  erunt  Amici ,  AUigati ,  &  Confœderati ,  pro  nobîs 
&  SuccelforibuS  noftris ,  Romanorum  Regibus  &  Im- 
peratoribus ,  Imperio  ,  Regnis ,  Terris  ,  &  Dominiis , 
Subditis  ,  &  Vaflàllis  noftris  quibusciimque  ,  contra 
omnes  iiomines  (  cujuscûmque  gradûs,  ftatiàs,  digni- 
tatis ,  aut  conditionis  exiftant  )  &  contra  omnes  homi- 
nes  qui  vivere  aut  mori  polTint  ;  exceptis  Sacrotanéla 
Ecclejïa  Romana  &  Romano  Poatifice  qui  pro  tempore 
fuerit. 

Item,  quôd  nullus  hoftrûm  SuçcefToirum,  aut  Hs- 
redum  noftrorum,  in  coniïlio  erit  aut  auxilio  quôd 
aliquis  noftrûm  Succeflbrum  ,  aut  Hoeredum  noftro- 
rum quorumcùmque,  Dignitatis  feu  Regalis  Corona;, 
honoris  ,  feu  ftatûs  quicquam  amittàt  ,  aut  dampnum 
in  Perfona,  Imperio,  Regnis , Terris , Rébus , aut  Do- 
miniis pati  polîît  vel  injuriam. 

Et  ,  fi  quod  dampnum,  prasjudicîum  ,  vim,  vel 
Fraudem  alter  alteri  inferri  aut  procurari  viderit  ,  aut 
concipere  poffit  ,  ipfa  &  ipforum  quodlibet  pro  poflè 
impediet,  &,  fi  hoc  impedire  nequiverit ,  quamcitiùs 
alter  alteri  revelabit. 

Item,  quôd  tàm  Nos,  quàm  etiam  Haredes  &  Suc- 
ceflbres noftri  prœdidi  ,  commodum  &  honorem  cu- 
juscûmque noftrûm,  Imperii,  Regnorum,  Terrarum, 
&  Dominiorum  noftrorum  (  ceflfantibus  dolo  &  fraude 
quibusciimque)  procurabimus  bonâ  fide,  &  Vaftàllos 
ac  Subditos  noftros  ,  prsefentes  &  futures  ,  procurare 
faciemus  pro  locis  &  temporibus  oportunis. 

Item,  quôd  neuter  noftrûm,  nec  aliquis  Succeflx)- 
rum  vel  Hœredum  noftrorum  proédiâorum  ,  qui  pro 
tempore  fuerint ,  VaflTallos  aut  Subditos  noftros  aut 
fuos,  per  fe,  aut  cum  aliis,  arma  contra  alium ,  Suc- 
ceflbres vel  Htercdes  noftros  ,  aut  fuos  ,  levare  vel 
Guerram  facere  permittet  ;  fed  ipfos ,  fi  arma  levave- 
rint,  aut  levari  vellent,  feu  Guerram  facerent,  aut  fa- 
cere vel  lent,  impediet  juxta  vires: 

Et,  in  cafu  quo  alter  noftrûm  ,  aut  aliquis  Succes- 
forum  vel  Hœredum  noftrorum  praîdiélorum  ,  hqc  fa- 
cere non  poflît ,  hoc  quilibet  noftrûm  Succeflbrum  & 
Haeredum  noftrorum  alteri  revelabit  ,  &  noftra  &  eo- 
rum  communi  potentiâ  &  unitis  viribus  talia  attemp- 
tantes  reprimemus ,  aut  reprimi  faciemus. 

Item ,  quôd  nos  Reges  antedidi ,  Succeft!bres  &  Hx- 
redes ,  Subditi  &  Vafwlli  noftri  ,  &  Succeflbrum  & 
Haredum  noftrorum,  in  &  ad  Romanum  Imperium, 
Régna,  Terras,  Dominia  ,  Civitates ,  Villas,  Oppi- 
da  ,  &  Caftra  alterius  noftrûm  Succelforum  &  Hcere- 
dum  noftrorum  falvô,  fecurè  ,  libéré  ,  &  absque  im- 
pedimento  quocûmque  venire  ,  per  ea  tranfire  ,  &  in 
eis  expeètare  &  mercandizare,  ac  de  eis  exire,  nçcnon 
&  ad  Lares  proprios  redire  poflîmus  &  poflînt,tàm  per 
Terram,  quàm  per  Mare  &  Aquas  ;  folvendo  Cuftu- 
mas,  Gabelia  ,  &  Deveria  pro  tempore  débita  &  con- 
fueta  ;  obfervando  femper  Leges  &  Confuetudines 
Regnorum,  Terrarum,  &  Partium  ,  ad  quœ  nos  aut 
ipfos  applicare  aut  in  quibus  converfari  contigerit. 

Item,  quôd  nullus  noftrum,  Succeflîbrum,  vel  Hœ- 
redum  noftrorum  quorumcùmque  ,  Rebelles ,  Banni- 
tos,  aut  Proditores  alterius  infra  Imperium,  Régna, 
Terras,  &  Dominia  alterius  fcienter  receptab)it  ,  aut 
ipfos  receptari  finet  ;  fed  ,   quamcitiùs  de  Rebellione, 

TOM.    II.    PAIlTi   II. 


Banno,  aut  Proditione  hujusmodi  alicui  nofttûm  cons-  ^nNO 
tare  poterit ,  ab  Imperio  ,  Regnis ,  Terris  ,  &  Domi- 
niis  fuis  removebit  ;  provifo  femper  quôd  Mercatorcs  Ï^ÏO» 
quiciimque,  qui  ad  Imperium,  Régna, Terras, &  Do- 
minia noftra  applicare  voluerint  ,  in  mercandifando 
iiberi  &  quieti  exiftant ,  prout  Imperio ,  Regnis ,  Terris , 
&  Dominiis  hujusmodi  haâenus  fuerat  confuetum. 

Item,  quôd  nullus  noftrûm,  Succeflbrum  aut  Hs- 
redum  noftrorum  pracdiftorum ,  contra  Regem  ,  vel 
Principem,  Régna ,  Terras ,  aut  Dominia  quECÛmque, 
qu33  tempore  prœfentium  Alligantiarum  cum  alterb 
noftrûm  in  Guerra  non  exiftant,  Guerram  incipiet  abs- 
que alterius  noftrûm  ,  Succelforum  ,  vel  Hœrcdum 
noftrorum  quorumcùmque,  conlilio  ,  avizamento,  & 
confenfu ,  nifi  forte  in  defenfionem  Juris  noftri ,  Suc- 
ceflx>rum ,  aut  Hœredum  noftrorum  ,  aut  ad  propul- 
fandas  injurias  eorum,  qui  aliquem.  noftrûm,  Succes- 
forum,  vel  Hœredum  noftrorum,  Imperium,  Régna, 
Terras,  aut  Dominia  ipforum  vel  noftrorum,  invade- 
re  aut  quicquam  mali  inferre  voluerinr. 

Item,  quôd,  non  obftantibus  Alligantiis  pra:di(9.is, 
benè  liceat  nobis,  &  SucceftToribus  noftris,  pro  Terris, 
Juribus  ,  &  Poireffionibus  Imperialibus  recuperandis , 
quotiens  &  quando  nobis  aut  eis  expedire  vidcbitur, 
contra  Regem  Fraxconim  pro  tempore  exiftentein ,  & 
cœteros  quoscùmque  Principes  &  Magnâtes  ,  de  San- 
guine,  Domo,  &  Familia  Regali  Francice,  prsfcntes 
&  futuros,  arma  levare,  profequi ,  &  procedere,  prout 
nobis  aut  eis  melius  videbitur  expedire  ;  absque  tamen 
prxjudicio  inferendo  Terris  aut  Dominiis  ,  ad  pnefa- 
tum  Regem  Anglice  ,  Hasredes  ,  &  Succeflbres  fuos 
fpeâantibus. 

Et,  confimiliter,  benè  licebit  Régi  Angliic  prsdiâo, 
Hxredibus  &  Succeflbribus  ,  Regihns  Ayiglij^ ,  pro  re- 
cuperatione  &  acquilitione  Regni  fui  FrctKci.i: ,  &  alio- 
rum  Hxreditatum  &  Jurium  fuorum  quorumcùmque,  | 

cum  appenditiis  eorumdem,  contra  Advcrfarium  fumn 
de  Frauda  ,  prxfentem  vel  futurum  ,  &  quoscùmque 
alios,  quoties  &  quando  fibp,  Hsredibus ,  aut  Succes- 
foribus  fuis  placuerit ,  arma  levare  ;  &  quibuscùmque, 
contia  diSlum  Adverfarinm  fmrm ,  prsfentem  vel  futu- 
rum ,  &  quoscùmque  alios  aut  fuos ,  arma  Icvantibus, 
fuccurfum  date,  &  per  alias  vias  accomodas  pro  prÉ- 
miflîs  profequi  &  procedere  ,  prout  fibi  meliùs  videbi- 
tur expedire;  absque  tamen  prœjudicio  inferendo  Ter- 
ris ,  ad  Nos  Romanorum  Regem  &  Sacrurrl  Romanum 
Imperium  fpeâantibus. 

Item,  quod  diftus  Rex  Anglix,  Ha3redes  &  Succes- 
fores  fui ,  Reges  Anglis  ,  nobis  &  SucceflToribus  nos- 
tris,  in  recuperatione  &  acquifitione  Jurium, Terrarum^ 
&  Dominiorum,  ad  Sacrum  Romanum  Imperium  per- 
tinentium  ,  &  per  prxdiâum  Regem  Francorum  nec- 
non  Principes  &  Magnâtes  praelibatos  occuparoruni 
vel  ,detentorum,affiftentiam  dabit  auxilium  &  favorem: 
Et  Nos,  conlimih'ter  ,  vice  verfâ  ,  &  Succeflbres  & 
Hîeredes  noftri  prœdidti  ,  fibi ,  Hsredibus ,  &  Succes- 
foribus  fuis ,  Regibus  Angiice  ,  in  recuperatione  &  ac- 
quifitione  Corome  ^  Regni  fui  Francité  ,  ac  alioruin 
Jurium  &  Hsteditatum  fuorum  ,  per  pncdiÛum  Ad- 
verfarinm fuum  &  fuos  occupatorum  vel  detentorum  j 
afliftemus  &  aflîftent ,  ac  dabimus  &  dabunt  auxilium 
&  favorem. 

Item,  in  cafum  &  eventum  quo  Pax  ,  diu  defidera- 
ta ,  inter  duo  Régna  Anglice  Zff  Francice  ,  pro  qua  pro- 
curanda  diligentiam  adhibuimus  &  fabores  ,  ad  finein 
optatum  perduci  poflit ,  &  aliqua;  Terrœ  aut  Dominia 
per  ipfam  Pacem  diâo  Régi  AngliiS  rcftituta  fuerint  & 
realiter  liberaia  ,  Nos  ,  Succeflbres  &  Hœredes  noftri 
pra;diai,  in  pofleflîone  &  retentione  diétorum Jurium, 
Terrarum,  &  Dominiorum,  eidem  Régi  AttgUie ^^Yia- 
redibus  &  Succeflbribus  fuis  ,  Regibus  Anglice  j  aflîs- 
temus  &  aflîftent ,  ac  dabimus  &  dabunt  auxilium  & 
favorem  :  ,  , 

Si  veto  ipfa  Fax  hac  vice  ftabiliri  nequiverit  (quod 
abfit  )  aut  ,  aliquo  cafu  interveniente  ,  ex  poft  fafto , 
rupta  aut  diflToluta  extiterit ,  prœdiâa;  Àlligantia;  ,  quo 
ad  acquifitionem  &  recuperationem  Coronx  &  Regni 
fui  Francité  ,  ac  aliorum  Jurium  &  Hxreditatum  fuo- 
rum, firmx  &  ftabiles  in  omnibus  fuis  Articulis  perfe- 
verent : 

Et  pari  modo  ,  fi  per  aliquam  Concordiam  j  inter 
nos  &  di£tos  Regem  Francorum ,  Principes ,  &  Magnâ- 
tes t)omûs  Franciœ  iniendam,  aliqua  Jura, Terrœ  aut 
Dominia,  ad  nos  &  prxfatum  Romanum  Imperium 
de  Jure  fpeâantia,  nobis  reftituta  fuerint  &  rcaliter  li- 
berata,  memoratus  Rex  Angtis,  Hxredes  &  Succelfo- 
resfui,  in  poflieflione  &  retentione  ipforum  Jurium  j 
Terrarum ,  &  Dominiorum  ,  fie  ad  Nos  &  Romanum 
K  3,  Imferitim 


7^  CORPSDIPL 

Anno  If^P^f'"'^^  pertinentium ,  Nobh ,  &  Succefforibus  nos- 
■^  tris  Ro-manorim  Rcgibtis  ,    dabit  &  dabunt  auxilium  & 

14.16.  favorem: 

Et ,  fi ,  aliquo  cafu  émergente  ,  ipfa  Concordia  non 
fada,  vel  polka  nipta  aut  dillbluta  fiierit,  proctata:  Al- 
ligantia:  ,  quoad  rccupcrationem  Jurium,  Terrarum, 
&  Dominionim,  ad  diftum  Impcrinm  pertinentium,  & 
per  eundem  Regem  ,  Principes  &  Magnâtes  Francio:, 
occupatorum  vel  detentorum  ,  firmce  &  ftabiles  in  fin- 
galis  fuis  Articulis  perll-verent. 

Item,  quôd  in  fingulis  Alligantiis  five  Confœdera- 
tionibus,  inter  iV«  &  Sutceflbres  noftros  Romamrnm 
Rcges  ex  parte  una,  &  Perfonam,  feu  Perfonas,aliaii!, 
vel  alias  (cujusciimque  Dignitatis,  Imperialis  vel  Re- 
galis,  Status,  Gradûs  aut  Conditionisexiftat,  vel  exis- 
tant) ex  altéra  parte,  de  cœtero  fiendis , 

Henriciim,  Dei  gratin,  Rcgem  Àf>gli<e  isf  Fraude, 
&  Domimtm  Hiùèr»i.e  pvsf:\mm ,  Hœredes,  Fratres,& 
SucccfTores  ipforum  fupradiâos  nominatim  &  in  fpe- 
cie  excipere  teneamur ,  &  Succeffores  &  Hœredes  nos- 
tri  quiciimque  imperpctuum  excipere  teneantur  : 

Idémque  Rex  Ariglie  Sereniffimus  ,  Hœredes ,  Fra- 
tres,  &  Succeflbres  ipforum  quiciimque  ,  modo  fimi- 
li.  Nos ,  SucceiTores  &  Hœredes  noftros  Romamrnm 
Reges,  in  fuis  Alligantiis,  Amicitiis  &  Confœderatio- 
nibus  ,  in  antea  faciendis  ,  tenebuntur  excipere  vice 
verfâ,  ita  quôd  amodô  in  antea.  Nos ,  &  Succeffores 
noftri  in  Imperio  ,  &  Impetium  ipfum  ,  cum  prœfato 
Sereniffimo  Fratre  noftro  Henrico  Rege  ,  fuisque  Hx- 
redibus  legitimis,  ac  Fratribus  prxnominatis,  ipforum- 
que  Hœredibus  &  Succefforibus  in  Regno  Anglis  ,  & 
cum  toto  Regno  Anglice  intelligamur  &  (îmus;  &,  vi- 
ce reciprocâ  ,  idem  cariffimus  Frater  nojler,  Heiiricus 
ÀKglia  ^  Francité  Rex  ,  Hœredésque  fui  ,  &  confe- 
quenter  Fratres  fui  germani  prœlibati,  ipforumquc  Hîe- 
tedes  &  tandem  Succeffores ,  ut  pralibatur,  intelligan- 
tur  &  fint  femper  &  imperpetuum  mutuâ  viciffitudiue 
Alligati  &  Confœdcrati  boni'que  reaies  &  légales  Ami- 
ci,  &,  juxta  contenta  &  fuperius  appunftuata  Capitu- 
la, feu  Articules  concordatos  ,  ad  inviccm  teneamur 
fuccurrere  &  patrociuari  confiliis,  auxiliis,&  favoribus 
oportunis. 

Et,  fi,  in  uberioris  hujusmodi  Alligantiarum  roboris 
fulcimentum  ,  idem  Rex  AngUte  in  Parliamento  fuo 
Alligantias  ipfas,  juxta  vim,  formam,  &  effeâum  ea- 
rundem ,  pro  fe  ,  fuisque  Haeredibus  prœdidlis  ,_  vita 
comité,  poftquam  verô  ,  ficut  Domino  placuerit,  ip- 
féque  fine  Hœredibus  fupetftitibus  de  hoc  Mundo  mi- 
graverit  ,  confequeiiterque  œquè  benè  &  cum  eisdem 
modis  ,  formis  ,  &  cfficacia  pro  prœdiclis  Illuftribus 
Prîncipibus,  Thoma,  Johanne ,  &  Humfrido,  Ducibus , 
Fratribus  fuis  germanis,  Jure  &  ordine  naturali  ,  di- 
reôè  &  légitimé  fibi  invicem  fuccedentibus  ,  ipforum- 
que  Hseredibus,  &  tandem,  modo  preemiffo,  pro  Suc- 
cefforibus fuis  in  Regno  Angliœ  ,  ratificaverit  ,  confir- 
maverit  ,  &  approbaverit  ,  &  reaies  ac  perpétuas  fieri 
fecerit  cum  effeâu ,  &  taliter  ratificatas,  confirmatas , 
&  approbatas ,  ac  reaies  &  perpétuas  effeâas ,  Nubïs  li- 
_  beraverit. 

Et  nos  ,  per  Eleftores  Imperi!  omnes  &  fingulos, 
easdem  Alligantias  pari  forma  ratificari,  confirmari,& 
approbari,  ac  reaies  &  perpétuas  fieri  procuraverimus 
&  fecerimus  cum  effeélu,  taliter  ratificatas ,  confirma- 
tas,  &  approbatas,  ac  reaies  &  perpétuas  iSidiZ^ , -pre- 
dilio  Régi  AngUce  liberavcrimus, 

Tune  prsefentes  Allignntis  in  fuo  perpétue  robore 
permaneant  &  effeâu  ;  alioquin  noftra  &  diSli  Régis 
Anglice  vita  durante  duntaxat  permaneant  &  fubfiftant  ; 

Promittentes,  verbo  Regio,  ymmo  Jurejurando,  ad 
Sanâa  Dei  Evangelia,  noltrâ  manu  dexterâ  corporali- 
ter  tada,  nos  propenfiùs  obligamus  &  juramus  omnia 
&  fingiila  fuprafcripta,  in  fuis  Cl  au  lu  lis,  Punâis,  Ar- 
ticulib,  (StSententiis,  cum  modis,  formis,  &  modifi- 
cationibus  ,  ut  fupra  fpecificatis  &  expreffatis,  incon- 
cuffè  attendere  ,  firmiter  tencre,  &  inviolabiliter  ob- 
fervare , 

Prœfentium  ,  fub  noftrffi  Majeftatis  Sigilli  appenfio- 
ne,  Teftimonio  Literarum. 

Dat.  in  Cimtate  Cantnariie  in  AngVta,  Anno  Domi- 
ni  millcfimo  ,  quadring^ntelimo  ,  fextodecimo  :  die 
quintadecima  menlis  Augufti  ,  Regiiorum  noftrorum, 
Anno  Hungariœ  &c.  tricefimo  ,  Romanorum  verô 
fexto. 

XLV. 

O£tob.   Confirmatio  ^3    ^pprohatio    mmine   Comith   t>  e 
F  u  X  o  5    y  trium  S  t  a  t  u  u  m  Dommornm 


O  M  AT  I  Q  U  E 

ejiis.,  de  Conventionibi'.s ,  Partis  £5"  Decretis  per  AnNO 
gêner alem  Synodum  Confiant ienfem ,  cum  diSo  Co-    ^  .  ^  ^ 
mile  ts?  Statihus  ejtis  concordatis ,  annexa  P rotes-    *  4  ^  "• 
tatione  non  recedendi  à  Capitulis  Narbonia  /aif 
ciiis.      [Von   der    Hardt,    Magnum 
Oecumenicum  Conftantienfe  Concilium.Tom. 
IV.  Par:.  IX.  pag.  loij.] 

VJO  s  Petrus ,  miferatione  Divina  Cardinalis  de  Fuxo, 
•'-^  Xanâius  Olorenfis  &  Bernhardus  Adurenfis,  E- 
piscopi,  Procuratores  &  Ambaffiatores  Magnifici  Co- 
mitis  de  Fuxo  ,  &  trium  Statuum ,  Dominiorum  (ive 
Comitatus  fuorum  &c.  diâis  nominibus ,  &  quolibet 
ipforum  nomiuum ,  omnibusque  aliis  melioribus,  mo- 
do, Jure,  via,  forma,  caufa,  nominibus,  quibus  va- 
lidius  &  efficacius  poffumus  &  valemus,  omnia  &  fin- 
gula  Décréta  &  Statuta  ,  ac  Proteftationes ,  nec  non 
Conventiones  &  Pa6la  ,  per  Sacrofanftam  generalem 
Synodum  Conftantienfem  nobiscum  diâis  nominibus 
fa£ba  &  édita,  &  quœ  nunc  funt  feriofius  leûa  ,  ipfà 
habentes  pro  fufficienter  expreffis  &  folenniter  repetitis^ 
vice  &  nomine  difli  Domini  Comitis  ac  omnium  Do- 
miniorum &  Terrarum  fuarum  acceptamus  ,  aflènti- 
mus,  approbamus,  folenniter  confirmamus,  &  fimili- 
ter  ficut  Sanda  ipfa  Synodus  proteftata  eft,  quod  non 
intendit  recedere  à  Capitulis  in  Civltate  Narboneufî 
concordatis  ,  de  quibus  in  Décrète  prœfentis  Synodi 
nunc  de  proximo  edito,  quod  hicvolumus  pro  expres- 
fo  &  fpecifico  declarato,  fadta  extitit  mentio  fpecialis: 
ita  &  nos  diâis  nominibus  &  quolibet  eorum  folenni- 
ter proteftamur. 

XLVI. 

Tf'aSîatus  Induciarum  inter  HenrIcumV.  Re-  J  .Oûob. 
gem  AngUa  {«J'Carolum  VI.  Regem  Fran- 
cia  in  anni  fpatiiim  condujus.     Dat.  Calejit ,  die 
■^.  O&obris  Anno  ii\i6t      [Rymer,  Fœde- 
ra,  Conventiones,  Sic.  Tom.  IX.  pag  397.] 

■^"Os,  Hcnricus,  permiffione  Divîfiâ,  Cantuaricnfis 
-^^  Archieùiscopus ,  totius  Anglise  Primas,  &  Apofto- 
licœ  Sedis  Legatus  ,  Magiller  Henritus  Ware  Privatt 
Sigilli  Cuftos  ,  Dominus  Radtilphus  Kochcfort  Miles, 
&  Philippus  Morgan  utriusque  juris  Doâor  ,  Domini 
noflri  Régis  Angliie  y  /'™Kf;>,Conciliarii  &  Commis» 
farii,  ex  parte  ejusdem  Domini  noftri  ,  fpecialiter  or- 
dinati  &  deputati,  ad  tonveniendum,  concordandum^ 
acceptandum  ,  &  firmandum  particulares  Treugas, 
tàm  per  Terram  ,  quàm  per  Mare,  unà  cum  Ambas- 
fiatoribus,  Commiflàriis,  &  Deputatis  ex  parte  Adver- 
farii  Francice,  fufficientes  Poteftates  ad  hoc  habentes, 
&  habemibus  : 

Quarum  quidem  Commiffionum  tenores  fequuntur, 

TLJE  N  R I  c  u  s  ,  Dei  gratia ,  Rex  Angli.e  Ç5'  Francia  ^ 
■*■■'•  Es'  Dominus  Hibernite,  omnibus  :id  quos  pra^fen- 
tes  Litters  pervencrint ,  Salutem  in  Domino  fèmpi- 
ternam. 

Cum,  depr^fentî,  Adverfarius  nofler  Francix ,  cer- 
tes Ambaffiatores ,  Nuncios  ,  &  Commiffarios  fuos  J 
videlicet , 

Reverendum  in  Chrifto  Patrem  Dominum  Reginal- 
diim  Archiepiscopum  Rer/ie,Jem  ,  Magiftrum  JohanneM 
de  Faylly  Ptœfidentem  fui  Parliamenti  ,  Johannem  de 
Fayel  Militem  ,  Vicecomitem  de  Breithveil,  Confih'a- 
rios,&  Magiftrum.  Guillieimum  Foytement,Se.cta.m\im^ 

Ad  Villam  noftram  Calefii  deftinaverit, 

Ad  traâandum,  communicandum,  &  finaliter  con- 
cludendum  unà  nobiscum  ,  feu  Commiflàriis  noftris, 
quos  ad  id  duxerimus  eligendos,  ea  qua;  Bonum,  Pa- 
cem  ,  &  tranquillitatem  utriusque  Regni  concernere 
poterint ,  We.  prout  fupra ,  de  traâando  afiid  Villam 
Calefii ,  £3^  fiic  définit , 

In  cujus  rei  Teftimonium  has  Literas  noftras  fieri 
fecimus  Patentes. 

Tefte  meipfo  apud  Villam  noftram  Calefii  primo  die 
Oâobris ,  Anne  Regni  noftri  quarto. 


Per  ipfirm  Regem, 


S  T  U  R  G  O  N. 


CHARLES,  par  la  grâce  de  Dieux ,  Roy  de  France, 
a  tous  ceulx,  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  ou 
orront,  Salut. 

Savoir 


J 
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Anno 


Savoir  faifons  que , 

Pur  honeur  &  révérence  de  Dieu  >,  &  pour  efchevir 


141  Ô>  l'effufion  du  Sang  Humain,  &  les  autres  maulx  &  da- 
mages  innumerables  &  irréparables  ,  qui  pur  le  fait  & 
occalion  des  Guerres ,  qui  le  temps  pafle  ont  efte  en 
ceft  Roialme ,  entre  noz  Predicejfeurs  Roys  de  France 
&  Nous,  d'une  part-,  &c  noftre  Adverfére' d'Engleterre 
&  fes  Predecejfeurs  Roys  £ Engleterre ,  d'autre  part^  & 
qui  vrayfemblement  font  en  dispofltion  d'avenir  ,  de 
jour  en  jour  ,  fe  provilion  &  remédie  convenable  n'y 
eft  myS) 

Delirans,  de  tout  noftre  cuef  ,  venir  a  bonne  Paix 
&  concorde  avec  noftre  dit  Adverfalre  d'Engleterre, 
par  quoy  le  Peuple  ,  que  Dieu  nous  commis  a  gou- 
verner, puiiîè,  en  noftre  temps,  &  foubz  nous,  vivre 
en  Paix  &  tranquillité, 

Confians  a  plain  des  fens  ^  loyaultes  ,  circumipec- 
tions ,  prudences ,  &  bonnes  diligences  de ,  noz  Amez 
&  Feaulx  Confeiilers,  Reignauh  Arcevesque  de  Rems 
Per  de  France,  Maiftres  Jehan  de  Vaiily  Prefident  en 
nodre  Parlement  ,  Jehan  Abbe  de  Monftier  Erra'me , 
Jehaa  de  Fayel  Chivaler  Vicont  de  Bretueil ,  &  Maiftre 
Âdara  de  Cambray,  &  Maiftré  Giiiliem  Foitemext  nos- 
Ire  Notaire  &  Secrétaire, 

Iceulx  fîx  enfemble,  ou  les  cinque,  quatre,  ou  trois 
d'eulx  en  l'abfence  des  autres ,  avons  ordonnez ,  com- 
mis ,  &  députez-,  ordonnons  ,  committons,  &  dépu- 
tons ,  par  la  teneur  de  ces  prefentes  ,  pour  &  en  lieu 
de  nous,  pour  aflèmbler  avec  les  Ambaxadours, Com- 
mis ,  &  Députes  de  par  noftre  dit  Adverfaire  -,  ayant 
povair  fuffifant  de  luy,  ou  de  la  Partie  d'Engleterre  ^  a 
Leulinquehem,  ou  en  quelconques  Villes,Cliafteaulx, 
Forterefles,  Liex,  &  Places  du  Paiis  de  Picardie,  telz 
que  bon  leur  femljlera , 

Et  lour  avons  donne,  &  douons,  par  la  teneur  de 
ces  prefents,  a  eulx  fix  enfemble, ou  aux  cinque,  qua- 
tre, ou  trois  d'eulx,  plain  povoirj  auâorite,  &  man- 
dement,  fpeciale,  de  accorder  ,  prendre,  fermer,  & 
jurer  Trieves  particuliers, 

En  Mer  &  en  Terre  ,  en  telles  marches  de  noftre 
Royaume,  &  extendue  en  Mer,  corne  bon  femblera  a 
eulx ,  &  aux  Commis  &  Députes  depar  noftre  dit  Ad- 
verfaire ^ 

Pour  un  an  entier,  a  commencer  du  jour  que  icelles 
Trieves  particulers  ferront  fermées  &  accordées  entre 
eulx,  ou  a  plus  brief  temps,  deçà  &  delà  la  Mer, 

Pour  Nous ,  no?,  Subgiez ,  Amys ,  Confederet ,  & 
Alyez  quelconques  deçà  &  delà  la  Mer,ainfi  que  bpn, 
honourablcj  &  proufitable  leur  femblera  pour  le  bien 
de  le  befoigne,  &  pour  pluftoft  venir  a  bonne  Paix  en- 
trer Nous  &  noftre  dit  Adverfaire , 

Et  de  ordonner,  inftituer,  &  comtnettre,  par  leurs 
Lettres,  feelees  de  leurs  Seaulx,  ou  des  cinque,  qua- 
tre, ou  trois  d'eulx,  par  nouSj  &  en  noftre  nom,  cer- 
tains Gardeins  ,  Confervateurs ,  &  Juges  d'icelles Trê- 
ves particulers,  par  eulx  ainfî  prifes,  avec  les diî Com- 
mis d'Engleterre ,  en  Mer  &  en  Terre,  corne  dit  eft, 
telz  &  en  tel  nombre  come  bon  lour  femblera  ,  pour 
la  feurte  &  parmanence  d'icelles ,  &  pour  duement  re-- 
fourmer ,  corriger  ,  reparer  ,  &  amender  tout  ce  qui 
contre  la  teneur,  force,  &  vertue  d'icelles  Trêves  au- 
roit  efte  fait,  ou  attempte,  en  Mer,  ou  en  Terre,  en 
aucune  manere, 

Et  promettons  loyaument ,  en  bon  foy ,  &  en  paro- 
le de  Roy,  avoir  &  tenir,  &  faire  tenir,  a  tous  jours, 
ferme  &  eftable  tout  quanque  fait  ferra, en  noftre  nom^ 
par  noz  diz  Ambaflàtours ,  Commis  ,  &  Députez  des- 
fus  nomez  enfemble  ,  ou  par  les  cinque ,  quatre ,  ou 
trois  d'eulx,  ccme  dit  eft  ,  fur  toutes  &  chescun  des 
chofes  deffusdites, 

Et  d'en  donner  noz  Lettrés  confirmatours  des  lours 
feeles  ,  de  noftre  grand  Seel ,  fur  toutz  les  Poins  & 
Articles  qui  ainfi  ferront  accordez  par  eulx  ,  &  de  les 
faire  exécuter  diligement,  de  Point  en  Point,  &  tant 
que  en  nous  eft,  félon  leur  forme  &  teneur. 

Et  ce  promettons  fur  caution  &  obligation  de  touz 
noz  Biens,  prefens  &  avenir,  fens  jamais  faire,  dire, 
ne  propofer,  par  nous,  ne  par  autres  ,  en  jugement, 
ou  dehors ,  aucune  chofe  au  contraire. 

En  tesmoing.  de  ce  Nous  avons  fait  mettre  noftre 
Seel  a  ces  prefentSi 

Don.  a  Parys  le  xxviri.  jour  d*Aouft,  l'an  de  grâce 
mille,  quatrecenz,&  feize,&  de  noftre  Règne  xxxvi. 

Par  le  Roy,  a  la  Relacion  de  [un  Gratit  Ca-afeil. 

Mali.  1ERE. 


T  TNivERSis,  prxfentes  Literas  infpeSuris,  Sa-  AmnO 

Notum  facimus  quôd ,  lAlÔi 

Cùm  ex  Mandate,  metuendiflimi  atque  fupremiDo- 
mini  noftri ,  A^glia  y  Francu-e  Régis , 

Nos,  unà  cum  ,  Reverendiflimo  in  Chrifto  Pâtre, 
Reginaldo,  permiffione  Divinâ,  Remeafi  Archiepiscopo, 
Johanne  de  Vayly  in  Parliamenti  Curiâ  Prïefidentc,  Jo- 
hanne  de  Fayel  Milite,  Vicecomite  de  Brethuel,  Con- 
ciliariis ,  &  Gnitlieimo  Foytement ,  Secretario  ,  Adver- 
farii  prxdiâi  ,  in  Literis  fuprainfertis  nomiaatis ,  ex 
parte  ejusdem  Adverfarii  ,  Commiffariis  &  Deputatis, 
pro  eo  in  hac  parte  -, 

Habuerimus  invicem  plures  Prolocutiones  Commu- 
nicationesque  diverfas  de  &  fuper  ndbis  commiffis  per 
Literas  fuprafcriptas. 

Ad  Dei  c&  Sanâ::e  Matris  Ecclefice  honorem  atque 
reverentiam  ,  &  ad  evitandum  Sanguinis  humani  effu- 
fionem  ,  necnon  mala  &  dampna  irreparabilia  ,  qus 
occalîone  Guerr.arum  evenerunt  ,  &  de  die  in  diem 
eveniunti  &  non  inmeritô  formidatur  evenire  in  Reg- 
nis  pra;di6lis,  nifi  prœvideatur  m  contrarium  de  reme- 
dio  condecenti. 

Et  ad  finem  quod  liberaliùs  ,  maturiùs  ,  &  fecuriùs 
ad  Pacem  finalem,  inter  dida  Régna  ,  a  cunflis  Fide- 
libus  Chriftianis  peroptatam,  perveniri  pofïît. 

Et  maxime  ad  finem  quôd  Ambaffiatores  ,  ab  utra- 
que  parte  commiffi  atque  deputati  ,  poflînt  commo* 
diùs  invicem  congregari  ,  convenire  ,  &  proloqui 
fuper  materiâ  finalis  Pacis  prsediflse  ,  &  dependentiis 
ejusdem , 

Virtuteque  poteftatîs ,  per  Literas  fuperiùs  fcriptas , 
nobis  datx  atque  attributs, 

Convenimus  ,  promifîmus  ,  atque  concordavimus, 
pro  diâo  Domino  nojïro  Rege,  fuisque  Regnis,  Terris, 
Dominiis,  Subditis,  &  Alligatis;  videlicec, 
Rege  Romanoram , 
Rege  Caftell.e  i^  Legionis , 
Rege  Arragonirm , 

Rege  Daciie,  Swecice  z^  Nonvegis; 
Rege  Portugalitc , 

Lodowico  Duce  Bavaria,  Comité  Palatino  Rehi, 
Duce  GaiUielmo  de  Bavarria  ,     Comité  Hannoniae, 
Hollandi»,  &  Zellandiœ, 
Donaido  Domino  de  Infulis, 
Et  Johanne  Stanley ,  pro  Dortlinio  de  Man  , 
Et ,  tenore  prœfentium ,  convenimus ,  facimus,  pro- 
mittimus ,   &  concordamus  ;  unà  cum  pr:enominatis 
Commiffariis  atque  Deputatis  pro  parte  prsefati  Adver- 
farii FranciiS, 

Qui  quidem  Commiflàrii  &  Deputati  fimiliter  con- 
venerunt,  fecerunt,  promiferunt ,   &  concordaverunt 
bonas ,  firmas ,  ftabiles ,   &  particulares  Treogas  pro 
diflo  Adverfario  Franciit  ,   fuisque  Terris  ,  Dominiis , 
Subditis,  &  AUigatis;  videlicet, 
Rege  Rornanorum, 
Rege  CaflelliS  i^  Legionis, 
Rege  Bohèmiie^ 
Rege  Scotiie, 
Rege  Navarridi, 
Rege  Arragonur/i  >, 

Willielmo  Duce  de  Bavarria  >    Cottiite  Hannonio;» 
Hollandiœ,  &  Zellandiae  > 
Duce  Brahantia, 
Duce  Geldriie  , 
Comité  Marchiie  in  Scotia^ 
Domino  de  Ma», 
Domino  de  Infulis  in  Scotia  , 
Duce  (^  Communitate  Januce , 
Per  Terram  (viz.)  per  totam  Patriam  &  Marchiam 
Picardiœ,a  Riparia  Some  usque  ad  Mare,  &  includun- 
tur  in  hoc  Villa  &  Territorium   de  Gravelyngcs,  & 
omnis  Patria  de  Weftflandres  ,     usque  ad  Villam  de 
Namport  j 

Ac  etiam  per  Mare  (videlicet)  a  Diftridibus  de 
Marrok,  usque  ad  Regnum  Norwegiîe, 

Necnon  in  Portubus,  Ripariis,  &  Fluminibus  infra 
Mare  intrantibus,  tàm  ab  una  parte,  quàm  ab  aliâ  , 

Et  durabunt  praediâc  Treugs  a  Fefto  Beati  Dionifii 
proximô  venturo,  quod  erit  nona  dies  prœfentis  menlis 
Oâobris  ,  usque  ad  Feftum  Purificationis  Beats  Ma- 
ris proximô  fequens  ,  quod  erit  fecunda  dies  Februa- 
rii,  Anno  Domini  millefimo,  qundringentelimo,  de- 
cimo  fexto,  unâ  &  altéra  die  inclulîs. 

Que  quidem  Treugs,  fie  per  nos  capts  atque  con-^ 
cordats  ,  infra  fex  Ebdomadas  ,  proximo  fequentes  a 
Data  prsfentium  computandas,  AUigatis  unius  &  alte- 
rius  Partis  fignificabuntur. 

K  3  Infra 


78 


CORPS     DIPLOMATIdUE 


Anno       ^"^"^"^  '^^^^  tempus  fex  Ebdomadaxum  AUigati  prx- 
■•^  fati  accepubunt  ,  jurabunt  ,  continnabunt,  tacientque 

I41Ô.  acceptari,  jiirari,  &  contirmari  per  iingulos  Dominos, 
Officiarios ,  &  Subditos  in  eorum  Pardbus  feu  Ditio- 
nibus,  de  quibus  ipli  AUigati  fuerint  pro  Parte  adverla 
requiliti,  quôd  teucbunt  ,  &  obfcrvabunt  ,  facicntque 
tencri  &  obll'rvari,  Trcugas  prxfcntes,  fie  pcr  nos, ut 
prccmittitur,  de  communi  confcnùi  acceptatas  &  con- 
cordatas,  juxta  earumdcm  Icricm,  formam,  &  teno- 
rem,  omnibus  dolo  &  fraude  ceflantibus, 

Et ,  li  contingat  quod  AUigati  memorati  recufant 
pi-œdirta  facere  ,  ille,  vel  illi  ,  qui  hoc  facere  nolct, 
vel  noient,  erit,  vel  erunt  ,  exclufus  ,  vel  exclufi,  a 
beneficio  prxfentium  Treugarum;  &  quoad  illos  unius 
vel  alterius  Partis  ,  qui  Treugas  priElentes  vohicrint 
acceptare,easdemque  jurare  &  affirmare,exdem  Treu- 
ga;  plénum  fortiantur  efteâum  &  vigorem,  omnibus 
dolo  &  fraude  ceffantibus , 

Non  tamen  ell  nollrœ  intentionis  qu6d  aliquisj  vel 
aliqui,  AUigatus,  vel  AUigati,  unius  Partis,  vel  alte- 
rius, gaudere  debeat,  aut  debeant,  beneficio  pracfen- 
tium  Treugarum,  nili  a  tempore  quo  huj us modi Treu- 
gas acceptaverit,  juraverit,  &  confirmaverit  ,  accepta- 
verint,  juraverint,  &  confirmaverint,  &  de  hujusmo- 
di  acceptatione  &  conflrmatione  Partem  adverfam  ef- 
feâualiter  certificaverit,  feu  certificaverint , 

Nos  (videlicetj  pro  AUigatis  notlris  ,  in  fiolonia 
fupra  Mare, 

Et  Adverjaùus  nojier  ,  pro  Alligatis  fuis  ,  in  Villa 
Calelîi  : 

Provifo  quod ,  fi  Naves  &  Carracœ  AUigatorum  & 
ConfœderatOruni  Partis  Adverfarii  mjiri  ,  vel  aliquo- 
riim  eorumdem  ,  &  in  eis  exiftentes  ,  cum  Perfonis, 
Bonis,  Mercimoniis ,  &  Armaturis  eorumdem,  harum 
beneficio  Treugarum,  ante  confirmationes,  approba- 
tîones,  &  certificationes,  pereos,  ut  prsmittitur,  de 
diêtis  Treugis  faciendas,  gaudere  voluerint ,  quod  Pa- 
troni ,  Magifiri  ,  feu  Gubernatores  Navium  prsîdiâa- 
rum  jurabunt,  &,  ultra  hoc  ,  per  Literas  fuas ,  prcc- 
fato  Domino  nollro  fupremo.  Régi  Atiglix  isf  Fraacit; 
obligabunt  Navigia  &  Bona  fua  (ipfi  ,  videlicet  ,  de 
fingulis  Dominiis  pro  fe  commimiter  ,  &  quemlibet 
eorum  pec  fe  &  in  folidum)  fub  Sigillis  eorumdem, 
quôd  nec  ipfi  ,  nec  aliquis  eorum  ,  quicquam  contra 
tcnorem  Treugarum  prœdiâarum,  durante  earum  ter- 
mino,  attemptabunt,aut  attemptabit  aliquis  eorumdem 
per  fe  ^  vel  Naves  j  feu  Carracas  antediftas , 

Et,  in  eventum  quo  aliqua  per  eos,  quod  abfit,  es- 
fent  aut  forent  attcmptata ,  fubicient  fe  Patroni,  Gu- 
'  bernatores,  &  MagiÛri  Navium  prœdiftarum  Jurisdic- 

tioni,  Notioni  ,  &  Poteftati  cojuscûmque  Judicis  Ec- 
clefiaflici  ,  vel  Secularis  ,  pênes  quem  dampnificati 
hujusmodi  conqueri  voluerint , 

Quâ  quidem  obligatione  ftilâ  ,  Naves  &  Carraca; 
Salvum  Conduftum  a  prœfato  Domino  noftro  Rege 
ÀMgUu:  y  Francis,  feu  Capitaneo ,  vel  Locumtenen- 
te  Calclii ,  aut  Capitaneo ,  vel  Locumtenente  de  Har- 
flewe ,  qui  ad  hoc  a  praifato  Domino  noftro  Rege  An- 
gii.e  es'  Fraxciic  poteltatem  habebunt  ,  absque  difBcul- 
tate  quaciimque  obtinebunt  ,  de  falvo  &  fecurè  re- 
mcando  verfus  partes  proprias,  durantibus  Treugis  fu- 
pradiâis, 

Et,  confimiliter,  fi  aliquœ  Naves  particulares ,  pra;- 
fatorum  AUigatorum  ,  hujusmodi  beneficio  gaudere 
voluerint,  confimilcm  fecuritatem  faciant  Magirtri  & 
Gubernatores  Navium  antediâarum;  dummodô  a  no- 
no  die  menfis  Oftobris  proximô  futuro  (quo  die  inci- 
perint  Treugœ  fupradifta;  )  ante  approbationem  ,  con- 
firmationem  ,  &  ccrtîficationem  fupradiiSlas  ,  nullum 
dampnum  Domino  noftro,  neque  Subditis  ,  feu  Alli- 
gatis fuis  intulerint, 

Et ,  in  eventn  quo  Capitanei  ,  feu  Locmntenentes 
prffifati,  aut  eorum  aliquis,  débite  requifiti,  aut  requi- 
fitus,  hujusmodi  Salvum  Conducbum  concedere  recu^ 
faverit  ,  aut  plus  debito  difiulerit  ,  ipfe  ,  qui  eum  re- 
quifierit ,  beneficio  Treugarum  didarum  gaudere  de- 
beat. 

Et,  in  cafu  quo  AUigati, feu  Confœderati  hujusmo- 
di, vel  aliqui  eorum  ,  juramentum  pracdiftum  prscfta- 
re,  aut  obligationes  prsdiâas  facere  recufaverint  ,  eo 
ipfo  a  beneficio  harum  Treugarum  fint  exclufi  usque 
ad  confirmationem,  approbationem,  &  certificationem 
fupradiflas. 

Duraiitibus  quibus  Treugis  cefTabunt  in  toto  ,  tàm 
in  diâis  Marchiis  Picardia;,  quàm  in  Mari  ,  Portubus 
&  Ripariis  in  Marc  dcscendentibus  ,  &  aliis  locis  ma- 
ritimis  fupradidis,  ex  unâ  parte  &  ex  aliâ,  omnes  Pri- 
fœ,  five  Captioncs  Perfonarum,  Navium,  Bonorum, 


Cafirorum,  Fortalitiorum  ,  &  alîorum  Locorum,  il-   AnNO 
lationes  dampnorum,  &  omnia  fadta  Guerrarum  qusc- 
cûmquc  fine.  l^lOé 

Et  potcrunt  Subditi,  unius  Partis  &  alterius,  fecurè 
habitare,  &  laborare  Terras  &  PolTdfiones  fuas,  infra 
Loca  &  nictas  fupradicta  ,  &  proficua  indè  recipere, 
nccnon  l'acta  &  Negotia  fua  libère  cxercere,  inviccm. 
converfari  &  communicare  ,  mercandifire  de  omni- 
bus Mercaudifis  &  Mercimoniis  ,  tàm  VIflualibus, 
quiun  aliis, 

JExccptis  fempcr  Armaturis  ,  Anillariis  &  omnibus 
aliis  Herneliis  &  Habilamcntis  Guerrarum, 

Et  poterunt  etiam  Subditi  .Vallalli,  AUigati  &  Con- 
fœderati, unius  Partis  &  alterius,  in  Mari,  Portubus 
&  Ripariis  in  Mare  descendcmibus,infra  Loca  &  Limi- 
tes fupradida  confiitutis  quibuscûmque,  cum  Navibus 
&  Bonis  fuis  tranfire.  navigare,  expedare,  &  indè  re- 
cedere  (alvo  &  fecurè,  absque  impedimento  quocûm- 
que;  folvendo  Cuftumas  &  Deveria  confucta. 

Item,  quôd  pro  quocûmque  malefaâo ,  attemptato, 
vel  captione,  fi  aliqua,  quod  abfit,  intervencrit,  intcf 
Fines  &  Limites  fuperiùs  declaratos,  contra  fupradic- 
ta, vel  aliqua  eorumdeiTi ,  iftx  prafentcs  Treugx  non 
tenebuntur,  nec  reputabuntur  ruptx,  five  fraâx,  nec 
ob  hoc  vel  aliunde  fiet  Guerra  ex  una  parte  vel  altéra, 
neq  captio,  aut  obfidio  Villœ  fortis,  Caftri,  aut  alte- 
rius Fottalitii,  nec  mors  nec  murdra  hominum  faûi, 
nec  Perfonse  redemptse  ,  nec  Mercandifac  impedits^ 
nec  aliqua  gravatnina  fieri  debent  qnxciimque;  fct  re- 
manebunt  illœ  Treugas  in  fuis  robore  &  vigore,  ac  re- 
parabuntur  &  reducentur  ad  primum  &  debitum  fiiatum 
difta  malefaâa  ^  attemptata  ,  &  captiones,  commillà 
per  illos  de  parte  Domini  noftri  Régis  &  AUigatorum 
fuorum,  tàm  per  Mare,  Aquas  ,  quàm  ,  ut  prxmitti- 
tur ,  per  Terram ,  in  quantum  quemlibet  eorum  per  fe 
tanget  ,  per  Confervatores  &  Commiilarios  infrano- 
minatos  fuper  fafto  iftarum  Treugarum  ,  &  dicti  Ma- 
lefadores  punientur  fecnndum  qtiod  cafvis  hujusmodi 
requiret. 

Cominittimusque  &  deptitamus  Confervatores  prœ- 
fentium  Treugarum  (  videlicet  )  in  &  pcr  totum  Mare 
fupra  defignatum  ,  Adm'tralhim  k^  Fisadmirallum,  & 
per  Terram,  in  partibus  Picardie  fupra  dcclaratis,'  Ca- 
pitaneum  Gêner alem  ejusdem  Patria; ,  qui  pro  tempore 
erunt ,  &  eorum  quemlibet  y  vel  eorum  Locûmte- 
nentes. 

Qui  quidem  Confervatores  ,  fuperiùs  nominati  ,  & 
eorum  quilibet,  habebunt  &  habent  poteftatem,  quili- 
bet  in  poffe  fuo  &  in  loco  fibi  deputato,  infra  Limites 
fupra  defignatos,  de  faciendo  reparari  &  emendari  om- 
nia delida  &  dampna ,  quse  contra  tenorem  prxfentium 
Treugarum  ,  fada  &  perpetrata  erunt ,  &  ad  punien- 
dum  Malefadores  fecundum  cafûs  exigentiam, 

Promiitimusque  Treugas  prxfentes  per ,  prxfatum 
Dominum  noftrum  ,  Angl'ue  es'  Franc'ue  Regem  ,  per 
Literas  fuas  Patentes  ,  citra  primum  diem  Novembris 
proximô  futurura,  efiicaciter  fore  confirmandas , 

Quod  &  facere,  infra  didum  primum  diem  Novem- 
bris, Gommiffarii  Partis  adverfs  per  Dominum  fuum 
promiferunt  modo  confîmili, 

Literâsque  Confirmatorias  Domini  noftri  Superioris 
prxdidas,  apud  Bolonium  fupra  Mare,  infra  didum 
primum  diem  prxdidi  proximi  menfis  Novembris, 
transmitti  &  deftinari  promittimus  bonâ  fide. 

In  quorum  omnium  &  fîngulorum  Teltimonium  has 
prœfentes  Litteras  Sigillorum  noftrorum  munimine  fe- 
cimus  corroborari. 

Datum  Calefii  die  tertia  Odobris  ,  Anno  Domini 
millefimo,  quadringentefimo ,  decimo  fexto. 

XLVIL 

Comilh  Genéralis  Conftàntienjîs  SessIo  XXII.  i^,  Oâî 
De  Unione  Régis  Aragonum  cum ,  hune  in  finem, 
Confirmatione  Capiîulorutn  Narbonenftum.  Nec 
non  Decretis  de  Locatione Ambaseiatorum 
prafati  Régis,  ac  de  Concejfwne  eis  faSla,  ut  in 
conftituenda  Natione  Hisfanica ,  tanta  ejj'ent  vir- 
iutis  Voces  eorum  in  Concilio ,  quanta  Foces  ont- 
nium  Pnelatorum ,  £5?  fmgulorum  de  Clero  ad  gé- 
nérale Concilium  vocari  confuetoriinii  [CoUeftio 
Regia  Conciliorutn  Tom.  XXIX.  pag.  f  o5. 
Philtppi  Labbei  Concilior.  Colkâiio 
Tom.  XII.  col.  ipi.] 

T^Ie  Jovis  décima  quinta  menfis  Odobris  ,  Anno  a 
■•-^  Nativitate  Domini  millefimo  ,  quadringentefimo 

decimo 
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Ajj^Q  decimo  fexto  ,  Indiûlone  nona  ,   fuit  celebrata  Seffio 
generalis  in  majori  Ecclelia  Conllantieiifi,  ad  hoc  Ipe- 
1416,   cialiter   deputata   &  Reverendiffimus   Pater   Dominus 
Bartholomœus  Archiepiscopus  Mediolaucufis  Schedu- 
lam  tenoris  fubfequentis  legit  &  publicavit. 

Decretum  Locationis  Âmbajiatorum  Régis  Aragonam. 

SAcROSANCTA  Synodus  Conflantienlïs  ,  confî- 
derans ,  quod  ad  fuam  &  fuorum  ad  hoc  Depntato- 
rum  inftantiam  Oratores  carifïïmorum  Ecclefia:  Filio- 
rum  Jacobi  &  Joanna: ,  Régis  &  Regins  Jerulalem ,  & 
Siciiia;  illuftrium  requilki  fuerunt ,  ut  quoniam  expec- 
tantur  Oratores  carilfimi  Ecclefiœ  Filii  Régis  Caftellœ 
&  Legiom's  illullris  hue  ad  Synodum  venturi,  ad  per- 
ficiendum  cum  ipfa  Synodo  Ecclelîa;  Unionem  ,  pla- 
ceret  eisdem  Oratoribus  didorum  Régis  &  Reginx,di- 
mittere  locum  ,  queiii  in  loco  Seffionis  nunc  tenent , 
tamquam  qui  eisdem  Oratoribus  dicli  Régis  Caftella; 
venientibus  debebitur  ,  &  durante  prœfenti  Concilio, 
vadant  ad  partem  finiftram  immédiate  poU:  Ambaliato- 
rcs  etiam  cariffimi  Filii  Régis  Anglias  illullris.  Ideo 
feadem  Synodus  decernit  &  Itatuit,  quod  ob  hoc,  live 
veniant,  five  non  veniaht  diâi  Oratores  Régis  Qiftel- 
l3S,non  prsjudicetur  eisdem  Régi  &  Reginx,  &  eorum 
Regnis,  nec  diâis  Oratoribus  fuis  eorum  nomine,  aut 
aliis  quibuscunque  ,  quo  ad  locum  &  honorem  ,  qui 
in  hac  Synodo  debentur,  tam  in  Seffionibus ,  quam  in 
Proceffionibus  &  in  aliis  quibuscumque.  Et  ii  contin- 
gat  quod  medio  tempore  ante  adventum  Oratorum  dic- 
ti  Régis  CaftellïE  ,  aliquis  vel  aliqui  Oratores  alterius 
Régis  fédèrent  in  loco  prœdiao  ,  Ambaliatoribus  dic- 
torum  Régis  Jacobi  &  Joannœ  Regins  diraiflb ,  décla- 
rât eadeni  Sanfta  Synodus,  quod  hoc  erit  de  toleran- 
tia,  permiffione  &  gratia,  &  pro  hac  vice  dumtaxat,& 
quod  per  hoc  illi  vel  illis  nuUum  jus  acquiratur  ex 
Seffione  prœdifta  ,  nec  prœjudicetur  diétis  Ambaliato- 
ribus Régis  &  Regins  prsdidorum ,  &  eorum  Regnis 
in  Proceffionibus,  vel  aliis  aÛibus,  qui  concurrerent 
in  hac  Synodo. 

Port  h^c  autem  Reverendus  Dominus  Magifter  An- 
tonius  Taxai  generalis  Ordinis  Beats  Maris  de  Mer- 
cede  ,  in  diâo  Ambone  exiftens  legit  Schedulam  te- 
noris fubfequentis. 

Schediila  leHa  per  Ambafiatores   Régis   Aragonu'/n. 

Nos  Joannes  Raimundi  Floch  Cornes  Cardoris, 
Frater  Antonius  Taxai  Sacrs  pagina  Magitler ,  Gene- 
ralis Ordinis  Beats  Maris  de  Mercede  ,  Raimundus 
Xatmar  Miles,  Sperans-in-Deo  Cardons  Jurisperitus, 
Gundifalvus  Garfis  de  Sanfta  Maria  Decretorum,  & 
Michael  de  Navers  utriusque  Juris  DoQores  ,  Orato- 
res &  Procuratores,  Illuftriffimi  Principis  &  Domini 
noftri  Domini  Alphonfi ,  Régis  Aragonum  &c.  volen- 
tes  &  intendentes  adimplere  Conventionem  Narbons 
initam  ,  inter  Sereniffiraum  Principem  &  Dominum 
Dominum  Sigismundum  Romanorum  &  Hungaris 
Regem  &  Procuratores ,  Nuntios  &  Legatos  prslèntis 
Congregationis  Conftantienfis  ex  una  ;  &  etiam  Orato- 
res, ac  Nuntios  Dominorum  Regum  Caftells,  Arago- 
num &  Navarrs,  nec  non  Illuftrium  Principum  Do- 
minorum Fuxi  &  Armeniaci  Comitum ,  ex  alia  parti- 
bus  ;  prsfentavimus  nos  in  hoc  loco  coram  Paternita- 
tibus  veftris  ,  ofFerentes  nos  ad  exequendam  didam 
Conventionem,  &  omnia  &  iingula  contenta  in  ea.  Et 
fie  nunc  attendentes  quod  in  primo  Capitulo  diftseCon- 
ventionis  continetur,  quod  convocatio  fiât  per  Prsla- 
tos  ceterosque  Viros  Ecclefiafticos  hujus  Congregatio- 
nis per  Literas  qus  dirigantur  ad  Dominos  Principes , 
&  alios  de  obedientia  Domini  Benedidli  Papa  decimi 
tertii  quondam  nuniinati  &  vice  verfa  ,  quod  prsfati 
Domini  Reges  &  Principes,  de  obedientia  didi  Domi- 
ni Benediâi  faciant  per  Literas  Convocatorias  ad  vos 
prsnominatos  Prslatos,  ceterosque  Dominos  deCon- 
grcgatione  prsfenti  vel  per  fuos  Àmbaliatores  vel  Pro- 
curatores mittendos,  vos  hic  in  Conftantia  congrega- 
tos  convocabunt  :  &  attento  etiam  quod  Convocatoris 
Liters  pro  parte  veftra  diâo  Domino  Régi  Arago- 
num prsfentats  fuerunt ,  volumus  &  nos  fatisfacere 
diâo  Capitulo ,  cuj.us  ténor  quantum  ad  Literas  Con- 
vocatorias qus  in  eo  continentur  ,  talis  ell  ;  Mifera- 
tioiie  Divifia  Eptscopi ,  &c.  poft  leâurani  vero  prsfa- 
tus  Dominus  Archiepiscopus  Mediolanenlis  prsdiâas 
Literas  Convocatorias  legit  alta  voce  in  di£to  ambone 
cxiftens. 
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MiSERATiONE  Divina  Episcopi  ,  Presbyteri, 
Diaconi,  Cardinales,  Patriarchœ,  Archiepiscopi,Prs- 
lati  &  ceteri  in  Conftantia  Provincis  Rloguntinenlis 
in  Chrifti  nomine  congregati ,  liluftri  Principi  Ferdi- 
nahdo,  Dei  gratia,  Aragonum  &  Sicilis  Régi,  Sala- 
tem,  &  EcclelialHcam  Unionem  féliciter  întueri. 

Quamquam  mifericordis  Domini  neque  menfuram 
ponere,  neque  cjusdem  tempora  definire  poflumus,  iii- 
dies  attamen  quos  diligit,  caftigans  compertum  habc- 
mus,  quod  flagellât  ,  ut  in  tentatione  proventum  ta- 
ciat  &  probatos  ampliori  retributione  profequatur.  Ip- 
fo  fiquidem  permittente  a  triginta  oâo  annis  &  ani- 
plius  Populus  ejusdem  peculiaris,qui  in  Chrilh'ano  no- 
mine gloriamur,  afflidi  fuimus  peftifcro  &  exccrabili 
Schismate  prsfenti, cujus  occafione  omnium  bene  Vi- 
vendi modorum  ftatus  confraâus  ert.  Ut  ceffaret  An- 
gélus percutiens,  Aliiffimum  exoravimus,  &  indefdie 
ad  id  fudores  noftros  &  anitnos  aptavimus  :  propitie- 
tur  Populo  fuo  mifericors  Dominus ,  dcprecàmur  & 
fecundum  altitudinem  Csli  a  Terra  corrol^oret  miieri- 
cordiam  fuam  fuper  timentes  fe  :  unde  qua-nquam  va- 
rios  perpeffi  fuimus  pro  Face  Ecclelîs  confequenda  la- 
bores,  &  per  anni  circulum  &  ultra  circa  hoc  vacave- 
rimus,  nondum  venir  dies  Domini  ,  in  qua  Pace  frui 
optabamus  ;  verum  appropinquat  :  Spcramus  in  cjus 
audore,  quia  arras  ipfius  reperimus.  Nam  Dominus 
qui  Gregorius  duodecimus  in  fua  obedientia  dicebatur, 
fua  fponte  ceffit:  lie  &  Dominus, qui  Joannes  XXIÎI. 
dicebatur,  facere  voluit,  atque  fecit.  Ut  aurem  iioc 
idem  faceret  Dominus  Petrus  de  Luna  ,  qui  Bcnedic- 
tus  decimus  tertius  in  fua  obedientia  nominatnr ,  Le- 
gatos &  Nuntios  veftros  ad  Serenitatem  veftram  ,  & 
ipfum  cum  Sereniffimo  Romanorum  Rege  Venerabi- 
les  &  P.everendos  Patres  ,  &  Dodiffimos  Viros  Ar- 
chiepiscopum  Turonenfem  ,  &  alios  Collegas  dcdina- 
veramus.  Qui  quidem  Dominus  Petrus  admonitusj 
rogatus,  exhortatus  &  requilîtus  humiliter,  apte,  dé- 
bite &  Juridice,  ceffionem  per  ipfum  Jure  divino  pari-  , 
ter  &  humano ,  &  alias  multipliciter  debitam  facere  no- 
luit,  fed  hue  usque  diftulit  atque  differt  in  totius  Ec- 
clelîs fcandalum  ,  ac  Populi  Chriftiarii  jaduram  &  a- 
nims  fus  detrimentum^  Quam  quidem  ceffionem  ut 
faceret ,  per  vos  fuit  didus  Dominus  Petrus  de  Luna 
requilîtus  pluries  per  Principes  &  Communitates  notabi- 
les  obedientis  fus.Idcirco  ut  Filii  piiMatri  fus  compa- 
tientes ,  nitimur  &  quantum  in  nobis  eft  ,  nili  fuimus 
Pacem  prsdidam  obtinere ,  &  animos  virtuoforum  vi- 
rorum  ad  hoc  allicere,  quatenus  in  illO  qui  eft  verus 
Ecclelîs  Sponfus,  congregati  in  unum  ,  fîmul  Ma- 
trem  Ecclelîam  divifam  uniamus  ,  &  iiidccentia  qus- 
libet  qus  didi  Schismatis  occalîone  pullularunt,  tol- 
lamus  &  de  medid  auferamus  :  Hinc  Serenitatem  ves- 
tram  obfecramus  per  viscera  mifericordis  Dei  nollri, 
&  per  asperfionem  fui  preciolîfflmi  Sanguinis ,  &  per 
precium  redemptionis  noftrs  exoramus ,  requitimus  & 
monetrius ,  quatenus  ob  Dei  noftti  reverentiam  ad  trac- 
tandum  una  nobiscum  fuper  infra  fcriptis  véniatis  & 
Subditos  veftros  ,  qui  poffint  &  debeant  Conciliis  ge- 
neralibus  interefle  ,  quos  una  Vobiscum  prelentibuS 
convocamus  ,  moneatis,  inducatis,  &  éosdem  audo- 
ritate  a  Deo  vobis  tradita,  qua  poteftatis  culmina  intrai 
Ecclelîam  Principatus  proprio  décore  tenetis ,  &  de  ea- 
dem  reddituri  eftis  rationem,  juxta  dispolitionis  vobis 
tradits  modum  convocatis ,  ut  infra  très  mcnfes  immé- 
diate fequentes  ,  prsfentationem  Perpiniani  aut  Barci- 
nons  de  prsfentibus  faciendam  ,  concordatam  in  Ca- 
pitulis  die  decimo  tertio  Deceml^ris  proxime  lapfi  Nar- 
bons fuper  materia  Unionis  tirmatis  de  qua  quidem 
prefentatione  certificabimini  in  Conftantia  compareatis 
ad  Schisma  fedandum,^  Unionem  Ecclelîs  procurau- 
dam ,  reformationem  etiam  iplîus  Ecclelîs  tam  in  ca- 
pite,  quam  in  membris  complendam  ,  &  dejedionem 
didi  Benedidi  eflidualiter  faciendam  ,  &  ad  eledio- 
nem  futuri  Romani  Pontificis  procedendum  ,  ac  pro 
aliis  caulîs  &  rationibus  ,  qus  ad  générale  Concilium 
de  Jure  pertinent  &  fpedant.  Per  hoc  enim  Populum 
quem  Chriftus  fuo  Sanguine  preciofo  acquilivit  ,  in 
unum  ovile  ad  gloriam  sternam  confequendam,  apta 
mente, ac  debitumDeo  &  Ecclelîs Matri  noftrs  reddi- 
turi, sterneque  retributioni'j  prsmia  confequi  potcriiis. 

Datum  &  a£tum  Conftantis  in  Ecclclia  Cathcdrali 
didi  Loci,  in  qua  pro  prsmiffis  fueramus  congregati 
fecundo  Nonas  Februarii,  Anno  a  Nativitatc  Domini 
millelîmo  quadringentelimo  decimo  fexto,  Aportolica 
Sede  vacante; 

Poftquam 
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eisdem  Oratocibus  prxfentibus  convenit  ac  paciscitur ,    *  ««tr» 
quod  Oratores  prxfati  prxfcntes  ,   &  alii  venturi  Ora-   "NNO 


AnNO       Poftquam  autem  prxfiuus  Archiepiscopus  fuam  lec- 

turam  complevilFet,  Ambafiatores  didi  Régis  Arago- 

I4IÔ.    num   volentes   fatisfacere    dido  Capitulo  ,     dixerunt 

per  organum  prasfati  Magiftri  Antonii  Taxai  ,  ut  fe- 

quitur. 

Nos  Oratores  &  Procuratores  lUuftriffimi  Principis 
Domiui  Alphonfi  ,  Domini  noftri  Régis  Aragonum, 
&c.  convocamiis  vos  omnes  Prœlatos ,  &  ceteros  Do- 
minos de  hac  Congregationc,  juxta  tenorem  diÛi  Ca- 
pituli. 

Deinde  Prailati ,  &  ceteri  in  ipfa  Congregatione  exis- 
tentes,  per  organum  di£li  Archiepiscopi  JVlediolanen- 
fis  responderunt  iu  hune  modum. 

Nos  raiferatione  Divina  Episcopi,Presbyteri  &Dia- 
coni  Cardinales  ,  PatriarcliE ,  Archiepiscopi  ,  Episco- 
pi,  Prœlati,  &  cseteri  hic  congregati  ,  didtam  Convo- 
cationem  acceptamus  ,  &  oft'erimus  nos  paratos  fine 
dilatione  quacumque  ad  procedendum  ad  ulteriora.  Et 
înfuper  requirimus  vos  Oratores  &  Procuratores  prE- 
diâos  ,  "quatenus  ad  Unionem  faciendam  nobiscum 
procedatis  juxta  tenorem  tertii  Capituli  Conventionis 
pra;di£ta: ,  quod  incipit  :  "ïcrtio ,  quod  pricfat'n  de  obe- 
dientia  Domini  Bencdiài  &c.  Oratores  vero  Régis 
Aragonum  responderunt  per  organum  difti  Domini 
Antonii  Taxai,  dicentes  :  Nos  Oratores  &  Procura- 
tores prœdifli ,  diâo  notnine  uniraus  nos  vobis  juxta 
tenorem  Capituli  antediâi.  Mox  Domini  Prcclati  & 
ceteri  dixerunt  ,  &  responderunt  per  organum  Do- 
mini Bartholomsi  Archiepiscopi  Mediolanenfis  ut  fe- 
quitur. 

Nos  miferatione  Divina  Episcopi,  Presbyteri  &Dia- 
coni  Cardinales  ,  Patriarchse,  Archiepiscopi,  Episco- 
pi, Prœlati  &c.  hic  congregati  ,  fupra  dictam  Unio- 
nem veftram  acceptamus  ,  &  è  converfo  nos  vobis 
Procuratoribus  prxdiâis  di£lo  nomine  juxta  tenorem 
diâi  Capituli  unimus. 

Et  fie  tam  Prxlati  quam  Ambafiatores  prsdiâ:!  dixe- 
runt fubmiflà  voce  :  In  mmine  Patris  ^  Filii,  is'  Spi- 
ritns  Sanéli.  Et  fuper  prxmiffis  petierunt  Inilrumen- 
tum  ,  &  Inftrumenta  hinc  inde.  Et  Prxfidentes  pro 
Nationibus  ac  Cardinalis  Oftienfis  pro  CoUegio  Car- 
dinalium  responderunt,  P lacet. 

Quibus  fie  peradlis  ,  prœfati  Domini  Ambafiatores 
Régis  Aragonum  descenderunt  Ambonem ,  &  iverunt 
Jn  Scamno ,  in  quo  fedebant  Domini  Ambafiatores  Ré- 
gis Francis;.  Et  interpofiti  fuerunt  inter  eosdem  in 
hune  modum. 

Primo  enim,  in  primo  loco  fedebat  egregius  Vir 
Joannes  de  Gerfono  Cancellarius  Ëcclefix  Parifienfis, 
Sacrse  Theologix  Profeffor  ,  Ambafiator  Francorum 
Régis.  Et  poil  eum  fedebat  Dominus  Joannes  Rai- 
tnundus  Floch  Cornes  Cardons  ,  Ambafiator  Arago- 
num Régis,  &  fie  de  fingulis. 

Quibus  fie  ordinatis,  &  in  bona  concordia  comple- 
tîs  Reverendiflimi  Domini  Cardinales ,  ac  ceteri  Do- 
mini, ac  Praelati  pluvialibus  fe  induerunt,  mitras  capi- 
tibus  imponentes  :  &  Reverendiffimus  Pater  Dominus 
Joannes  Episcopus  Oftienfis,  Sanâœ  Romanx  Eccle- 
fia  Cardinalis  in  eadem  Seffione  Prœfidens  exiftens, 
affumptis  fecum  Diacono  &  Subdiacono  ,  &  aliis  ut 
eft  moris;  Diaconus  dixit  alta  voce  cantando:  Orate, 
&  hoc  à\Sto ,  omnes  genibus  fiexis  per  aliquod  tempo- 
ris  intervallum  oraverunt,  &:c.  omnibusque  ceremoniis 
completis  folenniter  ,  prout  eft  de  more  aliarum  Ses- 
fîonum ,  leftoque  Evangelio  ,  hoc  eji  frceceftum 
meum  ,  tit  diligatis  invicem,  Archiepiscopus  Mediola- 
•  nenfis  legit  Décréta  &  Capitula  fequentia. 

CoKceJJio  vocum  Ambajiatortim  Régis  Aragonum, 

Sacrosancta  generalis Synodus Conftantienfis 
in  Spiritu  Sanêto  légitime  congregata ,  ex  certa  fcien- 
tia,  &  etiam  certis  ex  caufis  animos  diâœ  Synodi  fpe- 
cialiter  moventibus,  pro  bono  Pacis  &  Unîonis  redin- 
tegrandx  in  Ecclefia  Sanâa  Dei  ,  ftatuit  &  decernit, 
ac  falva  femper  Proteftatione  infra  fcripta  ,  quam  in 
omnibus  infra  fcriptis  Capitulis  ,  &  in  fingulis  eorum 
partibus  voluit  habere  pro  repetita  liberaliter  concedit 
dileftis  Ecclefijc  Filiis  ,  Nobilibus  Religiofîs  &  Egre- 
giis  Viris  Joanni  Raimundo  Floch  Cardonx  Comiti, 
Fratri  Antonio  Taxai  Sacras  paginse  Magiftro,  Generali 
Ordinis  Beats  Mariœ  de  Mercede,  &  Raimundo  de 
Xantin  Militi,  Speranti-in-Deo  Cardonx  Jurisperito, 
Gundifalvo,  Garlia  de  Sanâa  Maria  Decretorum ,  & 
Michaeli  de  Navers  utriusque  Juris  Do£loribus  ,  Ora- 
toribus,  Procuratoribus  ,  Ambafiatoribus  &  Confilia- 
riis  clariffimi  ipfius  Ecclefia;  Filii  Alphonfi  Régis  Ara- 
gonum illufttis,  &  pro  majori  robore  &  firmitate  cum 


tores  ejusdem  Régis,  hic  durante  Concilio  &  pro  hac  lAié. 
vice  tantum  tantam  habeant  vocem  ,  tantx  virtuiis  & 
auftoriratis ,  quantE  elfent  voces  omnium  Prxlatorum, 
Ecclefiafticarumque  Perfonarum  ,  Regnorum  &  Ter- 
rarum  ipfius  Régis  j  qux  polfidet  citra  &  ultra  Mare, 
qux  ad  générale  Concilium  funt  alTuctx  vocari;&  hoc 
in  hac  Natione  Hispanica  in  qua  erunt  :  quodque  per 
hoc  Concilium  expediantur  negotia  per  Nationes, jux- 
ta modum  qui  in  prxfcnti  Concilio  hadenus  obferva- 
tus  eft, 

Item,  quod  clariffimi  Ecclefix  Filii  Reges  Caftella, 
Portugallix  &  Navarrx  illuftres,  habeant  eamdem  gra- 
tiam,  qiix  etiam  ex  nunc  intelligitur  concefla,in  quan- 
tum ipfi  vel  Procuratores  eorum  habere  eam  volucrint; 
ipfis  tamen  Regibus  Caftellx  &  Navarrx  ,  obfervanti- 
bus  Capitula  in  Civitate  Narbonenfi  inter  Clarifllmum 
Ecclefix  Filium  Sigismundum  Romanorum  &  Hun- 
garix  Regem  Illuftrem,  &  dileâos  etiam  ipfius  Eccle- 
lix  Filios  ,  Procuratores  &  Nuntios  diâx  Synodi  ex 
una  ;  &  Procuratores  &  Oratores  prxdiûorum  Regum 
Caftellx,  Aragonum  &  Navarrx,  &  dileitorum  Ec- 
clefix  Filiorum  Fuxi  &  Armeniaci  Comitum ,  partibus 
ex  altéra  concordata. 

îter/i  quod  pradiéia  ConceJJio  valeat  pro  Priclatis  (jf  Per- 
fonis  Ecclejiajlicis  fnediilis  tune  à  Concilio  abjentitms. 

Item  folenniter  proteftatur ,  quod  prxdifla  Conceflîo 
atque  Statuta,  Décréta,  Conventiones,  &  Paéta  hu-^ 
jusmodi  omnino  intelligamur  fafta  fine  aliquo  prxju- 
dicio  Capitulorum  prxdidorum,in  ditla  Civitate  Nar- 
bonenfi concordatorum  :  quibus  Capitulis  concordatis 
ac  Concordix  diâa  Sanâa  Synodus  omnino  ftare  in- 
tendic ,  nec  ab  eis  in  toto  vel  in  parte  recedere  ;  &  ira 
in  prxfentia  Oratorum  prxdidorum  folenniter  pro* 
teftatur. 

Decretum  de  fervandis  per  Concilium   réliquis  ArticH- 

lis  Narhonit  concordatis  ;  per  eundem  Archiepisco» 

pum  Mediolanenfera  in  Ambone  prceleiium. 

SagrosanCta  generalis  Synodus  Conftantienfis 
in  Spiritu  Sanâo  légitime  congregata ,  vifo  &  confi- 
derato  Capitulo  fecundo  ex  Capitulis  Narbonenfibus 
inter  Clariffimum  Ecclefix  Filium  Sigismundum  Ro- 
manorum &  Hungarix  &c.  Regem  Illuftrem,  &  di- 
leâos  etiam  Ecclefix  Filios,  Procuratores  &  Nuntios 
diâx  Synodi  ex  una^  &  Procuratores  &  Oratores  Cla- 
riffimorum  di£tx  Ecclefix  Filiorum,  Caftellx,  Ara- 
gonum &  Navarrx  Regum  illuftriam  ,  &  dileâorum 
Ecclefix  Filiorum  Fuxi  &  Armeniaci  Comitum  parti- 
bus ex  altéra  concordatis  ,  quod  incipit  :  Secundo  , 
quod  diCice  Convocationes  fiendie  ,  &c.  deinde  Snito 
diflo  Capitulo  legebat  hxcverba;  videlicet. 

Volens  in  omnibus  obfervare  diâum  Capitulum, 
promittit,  ratum  habet,  fecurat  ,  &  fpecialiter  confir- 
mât ac  noviter  firmat,  ac  ftatuit,  cSt  decernit  in  omni- 
bus &  per  omnia,  prout  in  diiSto  Capitulo  continetur. 
Vifo  etiam  quarto  Capitulo  di£lorum  Capitulorum, 
quod  incipit  :  Quarto  ,  quod  per  diBnm  uniendum 
Concilium  ,  b.c.  àbolet ,  tollit,  annullat  eadem  Sanfta 
Synodus  quoscumque  ProceflTus,  Sententias,  Ordina- 
tiones,  Statuta  &  Pœnas,  ut  in  diâo  Capitulo  quarto 
fupra  descripto  continetur,  usque  ibi  :  Et  quod  fta- 
tuatur  .1  &c. 

Item  ftatuit  eadem  Sanfta  Synodus ,  quod  nunquam 
de  cetero  ratione  vel  occafione  diâi  Schismatis  aut  ad-» 
hxiionis  difti  Domiifi  Benediâi ,  &  fui  Prxdecefforis 
Domini  Clementis  ,  pofllt  contra  diâos  Reges ,  Prin- 
cipes, &  alios  de  Obedientia  diâi  Benediâi  quomodo- 
libet  procedi  in  judicio  vel  extra,  ut  in  fine  diâi  Capi- 
tuli quarti  fupra  defcripti  continetur.  Vifo  etiam  quin- 
to  Capitulo,  quod  incipit  :  Quinto.,  quod  per  diéiant 
formandum  Capitulum  ^  Concitium.,&LC.  eadem  Sanc- 
ta  Synodus  approbat ,  laudat  ,  confirmât ,  &  meliori 
modo  quo  fieri  poteft,  pleniflîme  firmat  omnes  &  fin- 
gulas  dispenfationes  ,  gratias  &  conceffiones  faâas  per 
Dominum  Benediâum  prxdiâum  quibusvis  Perfonis 
fux  obedientis,  de  quibusvis  Dignitatibus  ut  in  diâo 
quinto  Capitulo  continetur,  usque  in  diem  primx  rc- 
quifitionis  faâx  eidem'  Domino  Benediâo  pur  Reges 
&  Principes  fux  obedientix,  ut  in  ipfo  Capitulo  con- 
tinetur. Vifo  etiam  undecimo  Capitulo  ,  quod  inci- 
pit :  Undecimo  quod  diHiis  Dominus  Jiex,  &c.  Et 
attento  quod  dicitur  in  diâo  undecimo  Capitulo  ibi: 
&  quod  in  prima  Seffione  diâa  Sanâa  Synodus,  &c. 

facit. 


DÛ    DROI'Î'     DES     GËN§. 


Â  lM1>JO  ^^^'^  '  concedit ,   ftatuit  &  ordinat  in  omnibus  &  per 
jXtiPivJ  Qij,f,j^  prout  in  diâo  undecimo  Capitulo  continetur. 

I416.  Omnia  prœmilia  tam  Praslati  ,  ceterique  Nocabiles 
Viri  Seflioni  intereffentes  ,  quam  Oratores  fepe  fati 
expreife  juraverunt.  Juramenta  autem  prœdiâa  nomine 
Concilii,  &  aliorum  quorum  intcrerat,  de  ipfius  Con- 
cilii  lîiandato  requiliverunt  &  recepcrunt  Reverendi 
Patres  Domini  Jacobus  Rhodiiii  a  parte  dextra,  in  qua 
fedent  Episcopi  &  Presbyteri  Cardinales  ,  &  Thomas 
Poltenlis  Sandsc  Sedîs  Apoftolici;  Protonotarius  a 
parte  finiftra  ,  in  qua  fedent  Diaconi  Cardinales  & 
ceteri. 

Quibus  priftitis  prsfatus  Dominus  Mediolanenfis 
legit  Schedulam  tenoris  fequentis  :  &  prEediâa  omnia 
&  lîngula  intelligantur  ,  &  locum  habeant  femper  at- 
tento  tenore  omnium  &  fingulorumCapitulorumNar- 
bona;  concordatorum,  quibus  &  eorum  cuilibet  difta 
Sanâa  Synodus  ftare  intendit ,  nec  ab  eis ,  vel  eorum 
aliquo  in  toto  vel  in  parte  recedere.  Ad  quam  ex  par- 
te Nationum  &  Dominorum  Cardinalium  fuit  respon- 
lum,  Placet.  Deinde  Dominus  Antonius  Taxai  le- 
git quamdam  Schfdulam  tenoris  fubfequentis. 

Scheditla  acceptatinnis  fer  Amhafiàtores  Kegii 
Àragoniim  leéla. 

Nos  Joannes  Raimundus  Floch,  Cornes Cardonœ, 
Frater  Antonius  Taxai  Sacrœ  paginœMagifter,  Gene- 
ralis  Ordinis  Beatae  Mariae  de  Mercede  ,     Raimundus 
(à)  0»  Xa-     Zatmar  («)  ]VIiles,Sperans-in-Deo  Cardons;  Jurispcritus, 
tinai.  Gundilalvus  Garfiœ  de  Sanéta  Maria,  Decretorum,  & 

Michael  de  Navets ,  utriusque  Juris  Doâores  ,  Ora- 
tores, Procuratores ,  Ambalîatores  &  Conliliarii  lUus- 
triffimi  Principis,  &  Domini  noftri  Alplionfi  Régis  A- 
ragonum  &c.  diélis  nominibus  &  quolibet  ipforum  no- 
minum,  omnibusque  aliis  melioribus  modo,  via,  Ju- 
re, forma,  eau  fa  &  nominibus,  quibus  validius  &  ef- 
ficacius  polTumus  &  valemus ,  omnia  &  lîngula  Décré- 
ta, Statuta,  &  Proteftationes ,  nec  non  Conventiones 
ac  Paiîta  per  Sacrofanôam  gcneralem  Synodum  Cons- 
tantienfem  nobiscum  diâis  nominibus  faâa  &  édita, 
&  qux  nunc  funt  feriolîas  lefta  ,  ipfa  habentes  pro 
fufficienter  expreffis  &  folenniter  repetitis,  vice  &  no- 
mine  Domini  noftri  Régis  pr2sfati,ac  omnium  Regno- 
rum  &  Terrarum  fuarum  acceptamus ,  aflentimus,  ap- 
probamus,  &  folenniter  confirmamus  :  &  (îmiliter,  fi- 
ent ipfa  Synodus  proteftata  eft ,  quod  non  intendit  re- 
cedere a  Capitulis  in  prœdiâaCivitate  Narbonenlî  con- 
■  cordatis ,  de  quilws  in  Decrcto  prœfentis  Concilii  nunc 
(i)  m  diao.  de  proximo  edito  (/>),  quod  hic  volumus  habere  pro  ex- 
preffo  &  fpecifice  declarato  ,  faâa  extitit  mentio  fpe- 
cialis  ,  ita  &  nos  diâis  nominibus  &  quolibet  eorum 
folenniter  proteftamur.  Et  fuper  omnibus  fuperius  ! 
defcriptis,  Promotores  Concilii  petierunt  Inftrumenta. 
Et  fimiliter,  Amhafiàtores  Régis  Aragonum  per  orga-  1 
num  Antonii  Taxai ,  hoc  idem  petierunt.  ! 

Prœdiâis  peratlis,  Antonius  Taxai  fecit  Collationem 
ad  commendationem  Régis  &  Regina;  Aragonum ,  as- 
fumens  pro  themate,iJcjr  i*<œj- ï'ra(>,  Matth.  21.  Qua 
CoUatione  fafta,  Reverendiflîmus  Pater  Dominus  Fran- 
ciscus  tituli  Sanélorum  CosmiE  &  Damiaiii  Cardinalis, 
nomine  Synodi  respondendo  Antonio  Taxai  ,  fecit 
brevem  Collationem  ,  dicens  :  Exultemus  omnes  in 
Domino.  Poft  hujus  Collationem  cœperunt  omnes 
cantare  Hymnum  ,  Te  Denr/i  laudamus ,  &c.  Et  Ora- 
tione  diâa  ,  fuit  cantata  Miffa  de  Spiritu  Sanâo  per 
Reverendiffimum  Patrem  Cardinalem  Aquileienfem 
vulgariter  nuncupatum.  iVdta  fuerunt  haîc  Anno,  In- 
diftione,  menfe  &  loco  quibus  fupra-,  &c. 

XL  VIII. 

,  If,  OGi.VKOTE.STAT:ïo  nomine  Régis  Portugallia,  in  Co'ncilio 
Conftantienfi  édita  contra  Conceffionem  Amhajfia- 
toribus  jlragonenfibus  faEîam  aut  fiend:im,  ut  vi- 
delicet  Voces  diBoram  Ambaffiatonim  in  confli- 
tuenda  Nations  Hispanica  tanta  ejfent  virtutis  in 
CoKcilio,  fj^  authoritatis^  quanta  Voces  omnium 
Pralatorum ,  fs"  fingulorum  de  Clero  ad  générale 
Concilium  "uocari  confueiorum.  [Von  d  e  r 
H  A  R  D  T ,  Magnum  Oecumenicum  Conftan- 
tienfe  Concilium  Tom.  IV.  Part.  IX.  pag. 
f>ii.  Philippi  Labbei  Conciliorum 
C"lle6lio  Tom.  XII.  in  Appendice  Concilii 
Conftantienfis  pag.  i66j.J 
ToM.  II.   Part.  II. 


QUiA  &  licct  Poteftas  Secularis  fubjiciatur,&  fuc-  ^^^^'q 
.  cumbat  Spirituali  &  Ecclefiaflicae  cafualiter  ;  re- 
gulariter  tamen  una  diftinâa  eft  ab  alla,  nec  altéra  il-  lAl6i 
larum,quod  fpeftat  ad  aliam  ufurpare  habet,nec  fuam 
falcem  immittere  :  quia  utraque  a  Deo  omnium  Créa- 
ture &  fingulorum  direflore  ,  conllituta  eft  ,  una  ,  ut 
fpiritualibus  &  fpiritualiter,  àlia  vero  ut  temporalibus 
[in  Lipf  corporalibus]  rébus  &  temporaliter  prailit.. 
Et  propterea  diftinâa  funt  Dominia  per  Reges  &  Rég- 
na, qux  per  Chriftianos  à  Deo  ,  Dominàtorc  totiuS 
Univerfi,  cognoscuntur.  Et  cuilibet  Régi  commilic 
gladium  executionis  (executive)  ad  vindidam  malo- 
rum  &  proteâionem  bonorum,  in  quo  includitur  pro- 
teâio  Catholicorum  ,  &  EcclefiE  Sanâi  Dei.  Et 
deinde  fcripfit  Apoftolus,  quod  obediendum  eft  Régi, 
tanquam  praecellenti  ,  &  à  Deo  miffo  ,  propter  quod 
honor  cuilibet  Régi  debetur  à  toto  univerfo  ,  qui  fibi 
exolvendus  eft  juxta  autoritatem  facram  ,  dicentem: 
RetLiite  qua  funt  Cafaris  Cic fart.  Es  quibus  appatct, 
quod  honor  debitus  cuilibet  Régi  eft  pars  fux  Coronœ, 
fuique  Dominii  cSc  Regiminis  five  adminiftrationis,quam 
remittere  nonpoteft,  nec  débet,  fine  injuria,  &  hono- 
rificentise  diminutione  alioruih  Regum  ,  Regnique  fui 
&  Reguicolarum  fuorum. 

^  Descendendo  ergo  ad  fpeciem,  appellativam  ad  prs- 
diâa,  dudum  emanaveruiit  Liters  ApoftolicïE  à  Papa, 
tune  in  Sede  Pétri  fedente  :  per  quarum  tenorem  con- 
vocabatur,  &  convocatum  fuit  générale  Concilium  ad 
Civitatern  Conftanticnfem  Moguntinenfis  Provincis. 
Ad  quod  fuerunt  convocati  &  invitati  omnes  Reges, 
Prslati  &  Principes  ,  &  quicunque  alii  ad  générale 
Concilium  convocari  &  invitari  confueti. 

Et  fpecialiter  ad  tria' in  eisdem  Literis  expreffa,  vi- 
delicet  ,   ad  extirpationem  Schismatis  Hœrefiumque,& 
Ecclefia;  Unionem  ,   &  Reforrriationem  ftatus  Eccle- 
fiaftici  in  Capite  &  in  Membris,  ratione  quarum  mate- 
riarum  non  folum  exprefll  in  eisdem  Literis  intelligun- 
tur  convocati  &  invitati  ,   fed  etiam  omnes  Catholici, 
&  Fidèles  Chriftiani,  propter  materias  &  caufiis  con- 
vocationis  ,     quœ  omnes  &  fingulos  Chrilli  fidèles  &' 
Catholicps  tangunt,  &  ab  eis  veniunt  approbanda;,  de- 
tcrmînatione,  aut  confenfu.     Dedudo  igitur  ad,  noti- 
tiam  Serenifllmi  Principis  Régis  Portugallia  &  Àlgar- 
biE  ,     quod  Mandatum  Apoftolicum  hujus  occafione 
cmanafTet,  &  propterea  vocatus_&  invitatus  ad  venien- 
dum  aut  mittendum  ad  générale  Concilium  ;    juxta 
formam  diâi  Mandat!  :   liçetjufta  &  rationabili  caufa 
potuiflfet  fe  excufare,  cum  vacabat  in  exercitu  &  con- 
greflu  contra  inimicos  Fidei  ,  contra  quos  dextra  Dei 
fibi  afllftente  prsvaluit  ,     &  Civitatern  Septa  nuucupa- 
tam,  in  eoruin  Territoriis  obtinuir,  qui  eft  Portus  ad 
fuscipiendum  Catholicos,  cum  declinaverint  ibi  ad  in- 
vadendum  inimicos  Crucifixi:  tamen,  cupiens  &  defi- 
derans  elfe  particeps  tanti  boni  ,     ficut  funt  illa  tria, 
j  propter  qux  eft  vocatum  générale  Concilium  :  per  hoc 
j  declarando  mentem  fuam,  quod  fuflfragium,auxilium, 
confilium  &  favorem  ,  in  quibus  Ecclefix  Sanâx  Dei, 
totique  Populo  Chriftiano  haberet  fufFragari,  confiliari, 
&  auxilium.  dare,  non  vult  nec  intendit  denegare,  hu- 
I  jusmodi  juftis  &  rationabilibus   excufationibus   noluit 
j  nec  vult  uti  :    quinimo  fuos  Ambafilatores  ,   duos  Ba- 
I  rones  &  Milites,  &  duos  Doâores,  ad  ipfum  Conci- 
1  lium  mifit  &  deftinavit  ,  cum  fufficienti  Mandate,  ad 
j  traâandum,  confentiendum,  &  peragendum  ,    juxta 
'  materias  fubjeâas  ,   &  incurnbentes.     Qui  in  generali 
Concilio  &  Congregatione  propofuerunt  ,    admiffique 
fuerunt,  &  informati,  quod  Concilium  diftinâum  es- 
fet  per  Nationes  ,     &  quod  concludenda  in, Concilio 
primo  in  Nationibus  deliberarent  :  quia  nulli  erant  de 
Natione  Hispanica,  qui  adhuc  incepifftnt  fe  congrega- 
re  per  modum  Nationis  ad  deliberanda  ,   concludenda 
&  decernenda  per  Concilium  in  Sefl'ione  publica  :     & 
invitati  perquam  plures  &  divcrfos,  oriundos  de  Reg- 
nis  &  Natione  Hispanica ,    voluerunt  incipere  Natio- 
nem,  juxta  modum  &  formam  aliarum  Nationum,  & 
prout  &  quemadmodum  de  Jure  &  ratione  ad   ipfos 
fpeâabat.     Sed  requifiti  &  exorati  (exhortati)  pro  par- 
te Nationum  aliarum,   videlicet  Italica  ,  Gallicana:, 
Germanicx,  &  Anglicana:  ,   &  per  Deputatos  eorum, 
ut  dilîimulare  vellent  ,   &  fuperfedere  caufa  dcferendi 
gratiofè  &  amicabiliter  Ambaffiatoribus  Serenifiimi  Ré- 
gis Arragonum  de  proxîme  tune  venturis  ,  ut  per  hoc 
allicerentur  ad  fe  uniendum  cum  aliis  Nationibus,  ut 
cum  eis  facerent  Concilium  générale, ad  bonum  Unio- 
nis  univerfalis  Ecclefix  :     &  non  pcrcipientes  aliquid 
fubtilitatis  latere  in  his  ,   ficut  nec  forte  tune  latebat, 
annuerunt  libenter,  propter  tantum  bonum,  quod  at- 
feâat  &  appétit  Rex  Sereniffimus  Portugallia:  &  Al- 
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CORPS     DIPLOMATIQUE 


4  garbii,  Dominus  eoram,qui  eos  ad  hoc  milit,&  etiam 

/\NNO  (jeflinavit.  Sed  pollquam  applicuerunt  ConQantiam 
I416.  AmbalTiatores  proedidi  SercnilTimi  Régis  Arragonise, 
'  '  propter  aliud ,  quod  gratiofè  annuerant  atitediai  Am- 
baffiatores  SerenilUmi  Régis  Portugallis  _,  inccpit  e/fe 
tQjmollim  &  dimiiiutivum  Juris  &  honoris  regalisCel- 
fitudinis  Régis  Portugallioc.  Et  inde  fecutum  ell,  quôd 
Ambaffiatores  prxdiiti  Scieiiiffimi  Régis  Arragonum  , 
quijuxta  Capitula,  concordata  Narboiix  inter  Roma- 
iiorum  Regem  Invidiffimum  ,  &  Ambaffiatores  five 
Nuntius  miffos  per  générale  Concilium  Conflantienfe, 
ex  una  parte,  &  prœtatum  Sereniffiinum  Regem  Arra- 
gonum, parte  ex  altéra,  ftatim  quod  dénotât  lemotio- 
nem  temporis  intervalli  ,  debulffent  obedientiam  fuam 
unire  cum  obedientia  faciente  générale  Concilium,  & 
cum  ea  unum  générale  &  univcrfale  feciflè  Concilium, 
&deinde  procédera  adulteriora,juxta  tenoremdiétorum 
Capitulorum  Narbonx  concordatorum  :  tamen  interve- 
nientibiis  quibusdam  plus  fiipere  volentium  quàm  expe- 
diat,&  ad  alios  tines,quàm  lint  illi,  propter  quos  fuit  gé- 
nérale Concilium  convocatum,prout  fatis  intellexerunt, 
&  intelligunt  prœfati  Ambaffiatores  Sereniffnni  Régis 
Portugalliœ,&  per  média  exquifita,loco  &  tempore  Ipe- 
çificanda ,  per  eosdem  Ambaffiatores  diftularunt  hoc 
facere  ferè  per  menfem  cum  dimidio  :  &  medio  tempo- 
re traâatum  eft  ,  quod  petierunt ,  antequam  uniren- 
tur,  fibi  concedi,  quod  ipii  Ambaffiatores  prsfàti  Se- 
reniffimi  Régis  Arragonum,  qui  numéro  fuerunt  fex, 
quorum  très  funt  Ecclefiaftici ,  alii  veto  feculares  & 
Laici,  utique  viri  masimcc  Nobilitatis,  prudenticcque , 
Literaturœ  &  gravitatis,  à  Concilio  &  per  Concilium, 
ut  in  Natione  Hispanica  conftituenda  voces  eorum  es- 
fent  tanta  virtutis  &  autoritatis  ,  quantae  elfent  voces 
omnium  PrElatorum  ,  &  fingulorum  de  Clero  vocari 
confultorum  ,  ad  générale  Concilium  ,  Regnorum , 
Terrarum ,  &  Dominiorum ,  qusc  habet  &  poffidet  ip- 
fe  Rex  Arragonum  Sereniffimus,  citra  Mare,  &  ultra 
Mare,  fiveinfulas.  Qui  hoc  petierunt ,  &  per  Natio- 
nes  certas  obtinuerunt  deputari  etiam  nomine  Collegii 
Dominorum  Cardinalium.  Qui  hsc  h  qus  alia,  eis 
conceflerunt  nomine  diftarum  Nationum  ,  &  Collegii 
diâorum  Cardinalium  ,  etiam  per  modum  paâi.  Et 
fe  faciunt  audiri  ,  quod  per  confenfum  Nationum  & 
à\&i  Collegii  ,  in  Seffiione  publica  ,  &  per  générale 
Concilium  obtinebunt  hoc  concedi  fibi  ,  &  autori- 
ïari. 

In  quibus,  &  per  quse  quampluriranm  prœfatus  Rex 
PortDgallis  Sereniffimus,  jusque  fuEO  Coronte,  fuique 
Regni  atque  honor  lœditur ,  &  Juftitia  offendjtur,  & 
etiàm  opprimitur.  Et  non  iblum  ipfe,  fed  etiam  Rex 
&  Rcgnum  Caftellœ,  &  etiam  Navarrx. 

Sed  dicitur  quôd  cum  illis  difti  Ambaffiatores  difli 
Régis  Arragonum  Sereniffinni  benè  concordabunt.  Et 
(îc  tota  Islio  retorquetur  ,  remanetque  &  relidet  in  in- 
juriam  &  detrimentum  didi  Régis -Portugallise ,  Sere- 
niffimi,  Regnique  fui  ac  fuorurn,  ex  eo,  quod  prœ- 
fuppofita  Concordia  inter  prœdiâos  Dominos  Reges 
Sereniffimos  &  Ambaffiatores  eorum,  videlicet  Caftel- 
lœ,  Navarrx,  &  di£li  Domini  Régis  Arragonum,  fa- 
ne non  erit  &  ed:  in  poteftate  &  beneplacito  Ambaffia- 
torum  prîEfati  Régis  Arragonum  Sereniffimi,  conclu- 
dere,&  facere  concIndi,fecundum  prsediâam  Conces- 
lîonem  ,  quod  placebit  eis  in  Natione  Hispanica,  £è- 
cundum  morem  haftenus  ôbfervatum  in  Nationibus 
prtcdiâis  ,  in  quibus  coucluditur  fuper  pofitis  in  deli- 
beratione  à  pluralitate  vocum  :  per  hoc  intervertendo 
obfervantiam  antiquam  generalium  Conciliorum  ,  in 
quibus  proceffum  eft  femper  per  Capita  &  Voces.  Et 
fie  pro  nihilo  habebuntur  ,  &  habentur  Sereniffimus 
Rex  Portugalliœ  prxdiftus,  Regnumque  fuum  &  Prae- 
lati,  ac  illi  de  Clero  Regnorum  &  Dominiorum  fuo- 
rum,  &  Ambafilatores  fui  in  hoc_Sacro  Concilio.  Et 
per  hoc  fubjici  viderentur  tacite  &"per  quandam  coiife- 
quentiam  Rex  ipfe,  Regnumque  fuum  &  Regnicola;, 
Clerusque  &  Populus ,  ac  Dominia  fua  Régi  Arrago- 
num. Qui  tamen  Sereniffimus  Rex  Portugallis  tenct 
Régna  fua,  Terras  &  Dominia  fua  libère  ac  libéra,  fi- 
ne recognoscendo  à  quocunque  alio  vivente  in  Terris , 
nifi  à  folo  Deo  Crcatori  fuo  ,  maxime  in  temporalibus, 
quemadmodum  &  ceteri  Reges  Hispaniarum  ,  prout 
dicuiit  &  recitant  Hiftorix  Glof&que  &  Doâores  : 
quorum  Regum  Hispaniarum  ipfe  elt  unus  :  quod  non 
potefl;  nec  débet  facere.  Etiam  qui  nunquam  fecit  no- 
vitatcm,  nec  fieri  permifit  in  Regm's  &  Dominiis  fuis. 
Domusque  fua  Portugallix  admifit  Ecclefix  Romaux, 
&  Sedis  Apollolicx  provifionem  :  de  qua  Capitulum, 
Grande  ,  non  immérité  facit  mentionem  :  quam  alii 
Reges  &  Principes  dicunt  eam  facere  noa  potuiffe  :  nec 


per  confequens  hoc  facrum  générale  Concîiium  ,    in    Amw/\ 
quo  prxfunt  ,   dotninantur  &  concludunc  Prxlati,  &        ' 
Perfonse    Ecclefiafticx  ,    nec   detrahere  ,    nec  dimi-    I.I16, 
nuere  in  tantum  honori  fuo  ,    nec  Juri  Regnorum 
fuorurn. 

Et  quia  ultra  prxdiila  abforbentur  totaliter  voces ,  & 
vota  Prxiatorum  ,  &  illorum  de  Clero,  Regnorum  ôc 
Dominiorum  fuorum  &  Catholicorum,  &  qui  in  obe- 
dientia Ecclefix  Romanx  femper  perllitcrunt,  per  àc- 
tas  voces  illorum,  de  quibus  fcitur ,  quod  non  vcni- 
rent  ad  hoc  lacrum  générale  Concilium,  fed  in  Schis- 
mate  perfeverarent  ,  ne  opinion!  Ambaffiatorum  diCrli 
Domini  Régis  Arragonum  adhxrercnt  :  opprimiturque 
Jufiitia  &  Veritas,  quôd  Prxlati  &  illi  de  Clero  Reg- 
norum, Trinacris,  Corficx  &c.  qux  funt  in  Domi- 
nio  Régis  Arragonum  ,  &  aliorum  Dominiorum  fjo- 
rum  in  lufulis  poCtorum  ,  qux  veraciter  funt  alterius 
Nationis  :  includuntur  in  diâa  Conceffione,  ut  inde 
poffit  in  diÊla  Hispanica  Natione  reliduum  fuperare,  & 
ad  beneplacitum  &  voluntatem  Dominorum  Ambaffia- 
torum concludere,  quod  aliter  non  poflet  :  unde  Spî- 
ritus  Sanâus  fuo  fanfto  diftamine  per  taies  fiiliones 
aut  fallacias  non  inSuit  gratiam  fuam,  nec  videtur  ad- 
elTe,  fed  abelfe  potius ,  nec  talia  ditlare  :  qus  tamen 
fine  tanto  turbine  offenfaque  Julliiix  &  Veritatis  pote- 
rant  melius  fieri ,  &  ordinari  :  prout  petierunt  diâi 
Ambaffiatores,  videlicet:  quod  ipii  cum  Dominiis  fuis 
&  Sereniffimo  Rege  Navarrx,  ac  Dominiis  fuis  face- 
rent  unam  Nationem. 

Idcirco  nos,  Egidius  Martin!  ,  &  Valascus  Pétri, 
Legum  Doctores,  Ambaffiatores  &  Nuncii  diâi  Do- 
mini Régis  Portugallix  &  Algarbix,  non  volentes  hoc 
fuper  diffimulatione  pertranfire,  dubitantes  non  imme- 
rito  aliter  quam  plurimum  reprehendi  !n  abfentia  prœ- 
fatorum  Baronum  &  Militum,  quorum  fumus  CoUe- 
gx,abfent!um  de  prxfenti  caufa  vifitand!  Inviûiffimuni 
Regem  Romanorum,  ad  quem  iverunt  :  proteftamur 
in  his  Scriptis ,  prxdiftam  conceffioncm  vocum  Prxlg- 
torum  didti  Regni  Arragonum  &  Terrarum  eidem  fub- 
jeélarum,  faâam  prxdidis  Dominis  Ambaffiatoribus, 
effe  nullam  ipfo  Jure  ,  &  minime  obtinere  debcre  ro- 
boris  firmitatem.  Proteftamur  etiam  iii  his  Scriptis, 
fxpe  &  fxpius  ,  inftantér  &  inftantiffinnè  ^  quôd  quic- 
quid  fuerit  ordinatum  ,  dispofitum  &  concordatum 
deinceps  poft  hujusmodi  Proteftationem^  per  taies  vo- 
ces, fie  contra  jus  &  juftitiam  concelîas,  fit  nullum, 
irritum  &  inane.  Et  etiam  quicquid  ex  hujusmodi 
vocibus  &  aliis  quibuscunque  hujus  Concilii  vel  alio- 
rum Prxiatorum  quorumcunque  ,  cujuscunque  coiidi- 
tionis,  ftatus,  dignitatis  vel  prxeminentix,  qui  in  hoc 
Sacro  Concilio  refident,  receflèrit,  fit  etiam  nulluin. 
Et  nullum  fiât  ex  eisdem  damnum,  detrimentum  feu 
prxjudicium  prsfato  Sereniffimo  Domino  noftro  Régi 
&  Regnis ,  ceterisque  fuis ,  nec  etiam  Prxiatis  ac  ce- 
teris  Perfonis  &  Terris  eidem  Domino  noftro  fubjec- 
tis  :  quodque  nullam  habeant  ,  nec  habere  debeant, 
esecutionem ,  nec  obedientiam  in  Regnis ,  Terris ,  ac 
Dominiis  diâi  Domini  noftri  Régis  ,  nifi  quatenus  & 
in  quibus  Dominus  nofter  Rex  ,  certificatus  &  infnr- 
matus  prius  de  prxfenti  noftra  Proteftatione,  voluerit, 
fibique  videbitur,  &  placuerit.  Nec  etiam  faciat  prx- 
judicium aliis  beneficiatis  hic  exiftentibus  prxdi£torum 
Regnorum,  cum  ad  eos  fpeâat  de  Jure, ut  fupradiftum 
eft,  habere  prxdiâas  voces  ,  &  non  ad  alios  nomine 
Prxiatorum  abfentium.  &  non  confentientium  prsfato 
confilio,  imo  expreffe  contradicemium. 

Et  de  hac  Proteftatione  &  Proteftationibus ,  per  nos 
Ambaffiatores  prxnominatos  faâa  &  faSis ,  cum  teno- 
re  hujus  Schedulx  petimus  à  vobis  Dominis  Apoftoli- 
cx  Sedis  Proto-Notariis  &  Notariis  hic  prxfentibus, 
&  quolibet  veftrum,  unum,  duo  ,  ac  plura  ,  &  quoc 
expediverint,  Inftrumenta,  &  fpecialiter  à  vobis  Mar- 
tino  Luppi,  Notario,  ad  perpetuam  re!  memoriam,  in 
Teftimonium  prxmifforum. 


XLIX. 

Concilii  Conftantienfts  Ediêium  ,  qui  Papa  B  e-  28.  Nov. 
NEDiCTUs  XIII.  ad  comparendum  perfona- 
liter  in  Ecdefta  Cathedrall  Conftantienfi  intra 
certum  terminum  ad  audiendum  fuam  Sententiam 
citatur.  Dat.  Conftantite  quarto  Kal.  Decembr. 
14KÎ.  [Colleftio  Concilior.  Regia  Tom. 
XXIX.  pag.  fio.  Philippi  Labbei 
Concil.  Colledio  Tom.  XII.  col.  zoi.] 

Sacro. 


DU     DROIT     DES     GEN^. 


AnNO   ^■^ CROSANCTA  generalis  Synodus  Conftantienfis 
y  "1  Spiritu  Sanâo  légitime  eongregata,  univerfalem 

lAIO'  Ecclclîam  reprsfentans  ,  univerlis  &  lingulis  Venera- 
bilibus  Fratribus,  Patiiarchis,  Archiepiscopis ,  Episco- 
pis,&  dileâis  Ecclefiae  Filiis,  Abbatibus,  Prioribus,  Prœ- 
politis,  Decaiiis,  Arcliidiaconis  ,  tam  Cathedralîjm, 
quam  CoUegiataium  Caniniicis,  Parocliialium  &  Con- 
ventuum  ac  Regiilarium  Ecclcfiarum  Reâotibas,  ce- 
terisque  Viris  Ecclelîafticis .,  nec  non  Notariis  &  Ta- 
beliionibus  publicis  quibuscumque  ,  ac  aliis  Chrifti  fi- 
delibus  ubilibet  con(îicutis  ,  &  cuilibet  eorum  in  foli- 
dum,  ad  quos  prœfcntes  noftra;  Litcrx  pervenerinr,  Sa- 
lutem  &  Omnipotcntis  Dei  Benediâionem,  ac  manda- 
tis  nortris  &  Ecclcfix  diligcnter  obedire. 

Clamât  Sanda  Fidelium  Mater  Ecclefia  ,  Sponfa 
Chrifti,  clamât  Chriftiani  Populi  multitudo,  clamave- 
runt  jam  a  multis  annis  ad  Dominum  ,  cum  per  hoc 
tam  urgens  diimiinis  tcmporibus  Schisma  pertiterum 
tribularentur,  &  tribulantur  ,  née  in  totum  adhuc  ex- 
audivit  eos.  Attenduni  enim,  quanta  per  hoc  infaus- 
tum  pelliferumque  Schisma  &  divifionis  vulnus  nefan- 
diffimum,  eft  univerfalis  Ecclelia:  calamitas,  quam  in- 
veterata  fciffura,  quantaque  lethalis  infirmitas,  quam- 
que  poftremo  graves  &  prope  cafum  ruinïe  janh  ,  proh 
dolor,  in  vita  &  moribus,  in  ftatu  &  honeftate  Cleri, 
tam  in  libertatibus  fuis,  &  quod  gravius  eft  ,  in  cultu- 
ra  Dei  &  officiis  Ecclelkfticis  ,  quodque  graviffimum 
eft  ,  in  Religione  &  Fide  Chriftiana  ,  ipfa  detbrmatur 
Ecclefia.  luiiirexernnt  &  pullulant  in  diverfis  Regio- 
nibus  horrendœ  hœrefes  a  tempore  hujus  pernicioliffi- 
mi  Schisroatis,  &  nifi  eidem  Écclelia;  de  unico  Sum- 
mo  Paftore  &  indubitato  Chrifti  Vicario,  provideatur 
celerîter,  per  cujus  providentiam  cum  Dei  ausilio  pra;- 
fatis  occurratur  periculis  ,  &  tam  gravibus  univerfalis 
Ecclelîï  morbis  competens  adhibeatur  medela:  perti- 
mesccndum  eft,  ne  labatur,  prout  jam  fxpe  lapfas  eft 
omnis  décor  tjus,  deturque  univerlis  Geiltibus  in  con- 
temptum,  &  ftatus  ejus  lit,  ut  jam  elTc  incepit,  in  op- 
probrium  &  conculcationem  ,  ex  quibus  Ecclelia  Dei 
&  Fidelis  Populus  Chriftianus  grave  fcandalum  patiun- 
tur.  Et  quod  ïicct  Dominus  Bcnedictus  Papa  deci- 
ihus  tertius ,  a  viginti  dnobus  annis  citra  lie  in  fua  obe- 
dientii  nuncupatus  ,  prx  ceteris  iftud  Schisma  ,  quod 
ante  ejusdem  Domini  Beiiediâi  eleâionem  jam  fexde- 
cim  annis  ipfo  exiftente  Cardinali  duraverat,  toiis  viri- 
bus  tollere  etiam  usqae  ad  'exponendum  animum  pro 
grege  Dominica  teneretur  &  tcneatur  :  licet  etiam  ei- 
dem  Benediâo  EccleliîE  prxdicls;  calamitates,  fciffurœ 
&  alia  pericula  &  fcandala  prssmifta  incognita  non  fue- 
rint,  nec  fint,  fed  eidem  &  toti  Populo  Chriftiano  no- 
toria;  ipfeque  prœdiâis  calamitatibus  &  fcllFaris,  peri- 
culis &  (candalis  obviare,  ac  totum  prœdiâum  Schis- 
ma tollere  potucrit,  &  adhuc  polFet ,  attento  maxime 
quod  Joahnes  Papa  vigelimus  tertius  ,  fie  in  fua  obe- 
dientia  nuncupatus,  a  fuo  Papatu ,  tam  per  illlus  cano- 
hicam  ejeftionem,  quam  per  fuam  renuntiationem  a- 
motus  fit:  &  Gregorius  duodeciraus  ,  fie  in  fua  obe- 
dientia  nuncupatus  ,  fponte  renuntiaverit  ,■  folo  ipfo 
Benediilopro  Papa  poftmodum  fe  gerente,fuper  quem 
&  inqu'o  principaliter  totum  pondus  dièli  peftiferiSchis- 
matis  &  facultas  illud  fubmovendi  ,  &  a  quo  praemilFa 
omnia  mala  à  pericula  provenerunt  &  perdurant,  cons- 
tat &  confiftit  adhuc  ;  licet  infuper  idem  Dominus  Be- 
liediftus  exiftens  Cardinalis  ,  ante  ipfius  eleâionem, 
ad  toUendum  diclum  Schisma  viam  renuntiationis  mu- 
tUE  contetidentium  de  Papatu  laudaverit,  approbaverit, 
&  dixerit  effe  utiliorem  &  faciliorem  ,  &  juravetit  fo- 
lenniter  cum  aliis  Cardinalibus  iplius  obedientiœ  immi- 
nente eleâionc  Summi  Pontificis  Romani ,  in  fua  ob- 
edientia  per  eos  fienda  ,  quod  'à  ipfum  in  Papam  con- 
tingeret  aflumi ,  prout  fuit  alfumptus  ,  ipfe  Unionem 
Ecclefias  fine  exculatione  ,  dilatione  &  machinatione 
quibuscumque  diligenter  profequeretur  per  omnes  vias 
accommodas  ,  etiam  usque  ad  ceffionem  Papatus  in- 
clufive,  Ç\  prfcfatis  Cardinalibus  qui  tune  erant  ,  vel 
eorum  majori  parti  videretor  expedire  ,  ipfcque  it]'  Pa- 
pam alfumptus  idem  juraverat ,  &  poftea  di.âis  Cardi- 1 
rallbus  vel  eorum  majori  parti  ,  imo  omnibus  prœter 
unum,  vifum  fait  expedire  ,  quod  ipfe  Unionem  Ec- 
clelix  profequcretiir  per  viam  mutua;  celfn)nis,&  quod 
iilam  ofterrçt.  Et  hoc  idein  eidem  Benediâo  per  eos 
in  Papam  affumpto  extitit  poftmodum  declaratum,  & 
diâa  purificata  conditio.  Fuitque  deinde  ex  parte  ca- 
tiffimi  Ecclefiœ  Filii  Caroli  Francorum  Régis, per  fuos 
folcnnes  Legatos  elarx  memoria:  Duces  Bituricenfes , 
*Bnrgnndia!,  Patruos,  &  Aurelianenfem  Fratrem  dic- 
ti  Régis  ,  &  alios  plures  ad  eum  propter  hoc  deftina- 
tos ,  nec  non  Zelatores  Pacis  Ecclefia; ,  Cardinales 
ToM.  II.  Pakt.  II. 


prœfati  Benediâi  in  fua  obedientia  nominati  ^  &  poft-  A,NNSi 
modum  ex  parte  difli  Régis  Francise  ,  nec  non  carîffi- 
morum  Ecclefise  filiorum,  Anglis  &  Caftellœ  Regum,  XAX()\, 
per  fuos  folennes  Ambafiatores ,  &  deinde  fpecialiter 
&  fingulariter  ex  parte  ejusdem  EcclefiiE  Filii  cariffiini 
Venecflai  BohcmiE,  &c.  tune  Romanorum  Régis,  & 
confequenter  per  alios  plures  cuit;  magna  devotione  & 
humilitate  fupplicatum  ,  &  etiam  in  vim  pfa;ftiti  jura- 
menti  per  eum  requifitum,  quatcnus  vellet  profequi  U- 
nionem  Ecclefia;  per  viam  mutuœ  ceflionis  fuœ  &  al- 
terius  contendentis  cum  eo  de  Papatu ,  apud  quem  fi- 
militer  profequi  habebant  in  mandatis  ,  &  intendebant. 
Qua:  via  fuerat  ,  fuit  &  eft  ab  omnibus  Chrifti  Fideli- 
bus,  maxime  a  Principibus  &  Piœlatis,  ac  Univerfita- 
tibus  generalium  ftudiorum ,  atque  Doftoribus  &  pru- 
dentibus  Viris  diverfarum  obedientiarum  prEcdiétarum , 
ac  a  majori  parte  eorumdem  approbata:  &  in  tam  diu- 
turnis  tempotibas  nulla  alia  accommoda,  fecura,  cffi- 
cax  &  facilis  ad  toUendiun  Schisma  prœfens  ,  attentis 
difficultatibus  in  Jure  &  in  faâo  ,  potuit  reperiri  ;  re- 
putatumque  fuit  ,  &  eft  a  Doâiffimis  Viris  &  peritis 
divini  &  humani  Juris,  quod  idem  Benediâus  pro  U- 
nione  ipfius  EccleliEe  ,  ac  tollendo  Ecclefis  fcandalo 
&  Schismate,  fuo  Papatui  cedere  &  tenebatur  &  tcne- 
tur.  Licet  infuper  idem  Benediflus  aliquorum  devic- 
tus  inftantia,  Deo  &  Ecclefix  promilerit ,  juravetit  & 
voverit,  pro  Unione  Eeelelia;  cedere  Papatui  ,  altero 
de  Papatu  cum  eo  contendente,  cedcnte,  mortuo  vel 
ejefto,  &  Joannes  XXIlI.  ejedtus  fuerit  &  celferit, 
ac  Gregorius  praefatus  celferit,  ut  ptEtettur  :  fueritque 
idem  Benedidus  poft  haee  omnia  ,  nullo  pro  Papa  fe 
gerente,  infi  ipfo,  ex  parte  Principum  fuœ  obedienti», 
nec  non  univerforum  iere  fidelium  folenniter  per  ca- 
rilfimum  Ecclefiœ  Filium  Si'gismundum  Romanorum , 
qui  propter  hoc  ad  eum  perlbnaliter  accelTît ,  &  clarœ 
memoriE  Ferdinandum  Aragonum  ,Reges,  atque  non- 
nullos  alios  Principes  &  Dominos  fnœ  obedientia;  apud 
eum  propter  hoc  perfonaliter  accedentes,  nec  non  Le- 
gatos Francis  ,  Anglise,  &  Caftella;  prsediâorum  ,  nec 
non  cariffimi  Ecclefise  Filii  Caroli  Navarrae,  Regum, 
atque  generalis  Concilii  Conftantienfis  Provinciœ  iVlo- 
guntinenlis,  fie  per  obedientias  diâi  Joaniiis  &  Grego- 
rii  tune  nuncupati ,  cum  inagna  devotione  ,  humilitate 
I  &  inftantia  faepe  requifitus,  quatenus,  prsemilils  attentis, 
cuiTi  non  effet  humanitus  poflibile  diâas  aliàs  obedien- 
tias, ad  fuain  obedientiam  reduei  ,  &  in  eo  principali- 
ter confiftebat  pondus  Schismatis  &  facultas  illud  toi- 
lendi,  veilet  dare  Pacem  Ecclefiœ,  &  Schisma  tollere 
per  fuam  de  fuo  Papatu  renuntiationem  ,  àd  quod  te- 
nebatur de  Jure  divino  pariter  &  humano  ,  prœfertim 
cum  nulla  alia  via  fedandi  Schisinatîs  prœdiÀi  per  rot 
,  prudentium  ingénia  &  labores  tam  diuturnis  tempori- 
bus  potuerit  ad  hoc  aeeorhmoda  (ut  prsemittîtur)  re- 
periri. Idem  tamen  Benediflas,  tantorum  Regum  ac 
Principuin,  quinimo  quafi  totius  Ecclefis  ,  hujusmodi 
toties  iteratis  precibus,  requilitionibus  &  admonitioni- 
!  bus  contra  propria  juramenta  recufatis  &  fpretis,  ac 
i  minime  exauditis,  proefatisque  ipfius  Eeclefi*  calami- 
tatibus ,  fcandalis  atque  periculis  non  compatiens  nec 
providens,  de  loco  Perpiniaci ,  ad  quem  prsefati  Reges 
&  Principes, ac  Legatî  pro  pra;miffis  convenerant ,  cum 
armata  manu  recelîil:,  &  ad  Collibetium  ,Portum  Ma- 
j  ris,  ubi  fuas  Galeas  armatas  habébat,  fe  tranftulit.  Iii 
quo  loco  exiftens  ,  fuit  adhuc  de  pr^miffis  requilitus, 
pro  parte  Oratorum.  Regum  Caftella  ,  Arragoiium  & 
Navarrœ,  ae  Principuin  prœdiétorum.  Quam  requifi- 
tionem  tune  non  exaudivit ,  fed  in  longuiii  pirotraxit; 
nec  etiam  poftea  exaudivit  :  &  de  diâo  loco  recedens, 
in  munitilTimo  Caftro  Paniseols  Dertufenfis  Diœcefis, 
ubi  ad  eum  non  eft  tutus  acceflus  ,  fe  reclufit.  Ubi 
ex  parte  prœfati  Régis  Aragonum,  de  prxmiftTa  eeffio- 
ne  fienda  pro  Pace  Eeelefiae  fuit  iterum  ,  &  tertio  re- 
quilitus, &  iterum  recufavit  ,  &  fuo  poffe  pra;latum 
tam  inveteratum  Schisma  nutrit  &  fovet  ,  &  impedi- 
menta quxcurhque  poteft  ,  prcftitit  &  pra;rtat ,  procur 
ravit  &  procurât,  ne  ad  prEdiclam  Unionem  perveiiiri 
poftlt:  quœ  omnia  Schisma  &  h^refim  inferuiït  ,  feu 
iuferre  eenfentui;,  per  qus  etiam  turbatur  &  fcandali- 
zatur,  lœditur  &  periclitatur  ftatus  univerfalis  Eccle- 
fise prœdiftse  ,  diuque  fuit  turb.atus  ,  fca;ndalizatus  & 
Isefus.  Quod  etiam  fcandalum  tantum,  quod,  atten- 
to univerfalis  Ecclefia;  ftatu  ,  nulla  ratiohe  poteft  de 
Congregatione  fidelium  removeri  ,  nifi  ipfo  cedente, 
mortuo  vel  ejeâo,  etiamli  haberet  vcrum  jus  in  Papa- 
tu. Ex  quibus  idem  Beneditlus  appaïuit  fuilTe  &  elle 
fiutor  ac  nutritor  inveterati  Schismatis  prccdiâi  ,  atque 
Schismaticusfif  hscreticus  elTe  cenfcndus.  Et  fuper  his 
omnibus  fuit  &  eft  publiée  ,  &  dlutius  diftamatus ,  ta- 
L  z  liccr, 
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^KKr»  '''^^'''  quod  fine  fcandalo  Ecclefix  diffimulari  non  po- 
tell,  nec  fine  periculo  tolerari.     Super  quibus  clamore  ! 

I416.  valido  clamât  &  canqucritur  Populus  Chrilliaiius  ,  & 
prsmifla ,  quŒ  in  faélo  confiftunt,  notoria  reputat  at- 
que  vcra.  Convenieiltes  igitur  in  uniim  more  folito 
canonice  convocati  ,  ac  reprxlcntantcs  univer(âlem 
Eccleliam,  confidentes  in  Domino  ,  qui  cxpit  in  no- 
bis  boniim  opus ,  duobus  jam  ipfius  auxiliaute  gratia 
rcmotis  inipedimentis  ,  &  ipfe  perficiet  ,  &  exurgejis 
miferebitur  Sion,quia  tempus  mifcreudi  ejus,  quia  ve- 
nit  ten-ipiis  :  econtra  tcrtium ,  videlicet  Doniiimm  Be- 
nediftiim  diu  expeâatiim ,  fed  ad  cor  adimc  minime 
revertentem  ,  dccrevimiis  fuper  prxmiifis  omnibus  & 
fingulis  fore  fummarie  &  de  piano  per  nos  proceden- 
du'm,  propter  qua:  fuper  fima  &  notorietate  prccmMb- 
rum ,  fummarie  &  fimpliciter  mandavimus  per  noii- 
nullos  Venerabilcs  Vires  Fratres ,  &  dileftos  Ecclefix 
Filios,  Cardinales  Sanflx  Romanx  Ecclefix,  &  alios 
Prxlatos ,  &  afios  tam  fanâx  paginx  quam  mrinsque 
Juris  Profeflbres ,  Commifîiuios  noitros  ad  hoc  fpe» 
cialiter  dcputatos  ,  inquiri ,  informationemque  recipi  ; 
quam  légitime  receptam  ,  referri  jufllmus  in  publics 
Selïïone  nollra  totius  SacrofanâxConfliantienfis  Syno- 
di.  Qua  pleneaudita  &  discuffa,  maturo  decrevimus 
atque  digefto  confilio  in  &  fuper  prxmiffis  ,  faltem 
quantum  ad  officium.  prxfentis  Judicii  pertinet,  proce- 
dendum  fore,  ut  in  notoriis  contra  prxfatum  Benedic- 
tum ,  &  fi  forfan,attenta  natura  prxfati  procefTus  noto- 
rii  ,  citiiudus  minime  Juris  rigore  fervato  veniret  ,  ■  ci- 
tandum  fore  ad  cautelam  ,  in  hoc  dumtaxat  citationis 
Articule  rigori  Juris  indulgendo,  non  intendentes  fu- 
per hoc  quovis  modo  formam  notorii  procelFus ,  feu 
ejus  ordinem  obmittere  feu  relaxare  ,  &  judicialis  feu 
ordinarii  procelFus  eligere  feu  exquirere  formam.  Et 
quia  eumdem  Benediâum  feciffe  &  facere ,  quo  minus 
ad  Perfonam  fuam  pateat  tutus  accelFus,  fuper  his  re- 
cepta  fummaria  &  légitima  informatione  reperimus, 
nos  fpecialiter  &  ex  certa  fcientia  eumdem  BenediÛum 
cirari  decrevimus  per  Ediflum  publicum  ,  ad  infiar  E- 
diâorum  in  albo  Prxtorio  pofitorum  ,  citationemque 
in  Audientia  publica  ejusdem  Sacri  Concilii,  quam  vi- 
cem  &  effeàum  Apoftolicx  Curix,  &  audientix  A- 
poftolicx  Literarum  decernimus  &  decrevimus  obtine- 
re,  publiée  faciendam.  Vobisque  omnibus  &  fingulis, 
&  cuilibet  vefirum  qui  fuper  his  exequendis  publiée 
fueritis  requifiti,  &  fuerit  requifitus,  in  virtute  fanâx 
obedientix  prxcipimus  &  mandamus ,  quatenus  vigore 
Literarum  noftrarum  prxfentium  per  vos  &  alium,  feu 
alios,  citetis  publiée  prxfatum  Benedifl:um,quem  etiam 
nos  earumdem  Literarum  tenore  citamus.  Jpfasque 
Literas  noftras  publiée  legatis ,  vcl  legi  faciatis  in  au- 
dientia Literarum  prxdiâarum,  ac  valvis  majoris  Ec- 
clefix Conftantienfis  affigatis ,  feu  affigi  faciatis.  Infu- 
perque  &  ex  fuperabundanti  (ut  nihil  in  hac  re  fine  di- 
ligent! vigilantia  videatur  abfolutum)  ad  Perfonam 
ejusdem  Benedicli,  fi  ad  ipfum  vobis ,  vel  alicui  ves- 
trum,  requifitis  vel  requifito,  tutus  forCm  fuerit  acces- 
fus  :  Sin  autem ,  ad  Portas  diâi  Caftri ,  Villx ,  feu  Lo- 
ci  Paniscolx  ,  fi  etiam  illuc  vobis  vel  veftrum  alicui 
(ut  prxmittitur)  fuerit  tutus  acceflus:  alioquin  in  Ec- 
clefia  Dettufenfi  ,  &  in  valvis  Ecclefiarum  majoris 
*  Csiwiis.  Villx  Sanâi  Mathxi ,  aut  Villx  aut  Caftri  *  Certarix 
ejusdem  Dertufenfis  Diœcefîs ,  aut  in  aliis  Locis  cir- 
cumvicinis  ,  qux  ad  hoc  idonea  decernimus  ,  in  ipfo- 
rum  Locorum  Ecclefiis  inter  ipfarumMiffàrum  folen- 
nia  easdem  noftras  Literas  alt.^  &  intelligibili  voce  pu- 
bliée legatis ,  &  legi  faciatis  per  vos  vel  alium,  euin- 
demque  BenediiSum  citetis  peremptorie ,  ac  uno  Edifto 
peremptorio  pro  omnibus,  quem  etiam  eodem  noftro 
iiunc  per  easdem  prxfeutes  Literas  citamus  ad  compa- 
rendum  perfonaliter  in  Ecclcfia  Cathedrali  Conftan- 
tienfi  ,  &  in  Loco  Seffionis  noftrx  ad  diem  centefi- 
mum  ,  videlicet  a  die  Ie£tionis  earumdem  Literarum 
noftrarum  in  Audientia  publica  prxdiâa,  vel  ad  diem 
feptuagefimum  a  die  citationis  faâx  ,  ad  Perfonam 
fuam, vel  ad  valvas  domicilii  fui  R  (ut  prxmittitur)  ita 
fieri  contingat,  alioquin  a  die  citationis  faftx  &  publi- 
catx  in  Ecclefia  Dertufcnfi  prxdi£ta.  Quem  terminum 
pro  primo  ,  fecundo  ,  tertio  &  peremptorio  tcrnn'nis 
afiîgnainus,  ad  videndum  &  audiendum  fuper  prxmis- 
fis  omnibus  &  fingulis,  &  maxime  fuper  crimine  hxre- 
fis  &  Schismatis  prxdiàotum  ,  tamquam  fuper  noto- 
riis, &  alias  procedi  ad  omues  &  fingulos  aftus  &  Ar- 
ticules judicii  fi.-u  caufx  hujusmodi,  usque  ad  dcfiniti- 
vam  Sententiam  inclufive  ,  ipfiimque  Sententiam  vi- 
dendum proferri  &  audiendum  ,  prout  Juris  fuerit,  & 
prout  utilifati  prxdiélx  univerfalis  Ecclefix  vifum  fue- 
rit expedire  :    intimando  eidem  publiée  ,  prout  etiam 


nos  per  easdem  Literas  intimamus,  quod,five  venerit,  4  1^,»,^ 
(wtt  non,  nos  ttiani, ipfius  abfentia  divina  repleta  prx-  ""*' 
fentia,  contra  eum  fuper  prxmiffis  omnibus  &  fingulis  141^. 
usque  ad  definitivam  Sententiam  inclufive  procedemus, 
prout  ad  util itatem  ipfius  univerfalis  Ecclelix,  median- 
te  Juftitia  ,  videbitur  faciendum.  Volumus  autem  & 
mandamus ,  quatenus  easdem  noftras  Literas  ,  quas 
duplicandas  &  triplicandas,  <&  etiam  quoties  opus  fue- 
rit, multiplicandas  mandamus  &  decernimus,  in  val- 
vis majoiis  Ecclefix  Dertufenfis  prxdictx  affigatis,  vel 
affigi  faciatis,  &  affisas  dimittatis  per  duas  horas.  Et 
deinde  loco  iplarum  noftrarum  Literarum  lie  affixa- 
rum,  Copiam  illarum  fub  ligne  alicujus  Notarii ,  eis- 
dem  Litcris  etiginalibus  receptis  ,  afligatis  ,  vel  affigi 
faciatis,  &  affixam  dimittatis,  quatenus  totics  &  in  toc 
locis  fa6i:a  earumdem  Literarum  &  Citationis  publica- 
tio,  omnis  ignorantix  &  tergivetfationis  lecum  exchi- 
dat.  Decernentes,  quod  citatione  hujusmodi  faétn  in 
Audientia  publica  Literarum,  nec  non  in  Ecclefia  Der- 
tufcnfi prxfata  ,  cum  affixionibus  ad  valvas  Ecclefia- 
rum prxdictarum  (ut  prxmittitur)  &  alterius  iplarum, 
&  quxlibct  earumdem  citationum  lie  valeat  ,  &  illum 
arceat  poft  lapfum  terminorum  citationum  iplarum  & 
cujuslibet  earumdem  ,  ac  i\  ad  propriam  ipfius  Perfo- 
nam citatus  extitifix't  ,  &  eidem  perfonaliter  noftrx 
prœdiftx  Litetx  leâx  &  prxfentatx  extitilFent,  omnes 
&  fingulos  Reges,  Principes  ac  Dominos  temporales, 
&  prxcipue  carilîîmum  Ecclefix  Filium  Alphonfum 
Regem  Aragonum ,  omnesque  fxcularem  ac  tempora- 
lem  exercentes  Jurisdidionem  ,  quocumque  nomine 
i\ve  titulo  nuncupentur ,  requirimus  in  Fide  Chrifti  & 
Dei ,  vosque  nihilominus  ex  parte  noftra  requiratis, 
quatenus  vobis  aut  veftrum  cuilibet  in  exequendis  prX' 
milîis  prxbeant  auxilium,  conlilium  &  favorem,  vos- 
que &  veftrum  quemlibet  ab  omni  impedimeuto,  vel 
impedimentis  contra  prxmifla  omnia  &  fingula,  quan- 
tum in  eis  erit,  protcgant  &  défendant,  mandantes  vo- 
bis &  veftrum  fingulis,  prout  ad  quemlibet  pertinebit, 
quatenus  nobis  in  noftra  generali  Selfione  de  geftis  per 
vos  &  responfis  fideliter  fub  publicis  Inftrumentis  int'ra 
termines  citationum  ipfarum  relationem  faciatis ,  &  dé- 
bite prxfentetis. 

Datum  Conftantix  quarto  Kalendas  Decembris,  An- 
ne a  Nativitate  Domini  millefimo  quadringentefimo 
décime  fexto  ,  in  noftra  publica  Selfione.  Qua  qui- 
dem  citatione  fie  leâa  ,  Rcverendus  Pater  Dominus 
Antonius  Cencordienlis  ,  Alanus  Lennenfis ,  Episco- 
pi,  Gundifalvus  Gatlix  de  Sanâa  Ma.ia  Decreterum 
Deflor,  Patricius  Gortagenlis ,  &  Nicolaus  Mersbur- 
gcnfis  Episcopi  ,  nomine  Nationum  hujus  Sanêlx  Sy- 
nodi,  ac  Joannes  Episcopus  Ofticniis  Sanflx  Romanx 
Ecclefix  Cardinalis  &  Vicecancellarius,  nomine  Sacri 
Collegii  Dominorum  Cardinalium,  responderunt,  & 
quilibet  eorum  respondit,  Pl.zcct. 


Confirmatio  y  Approhaiio  nomine  Régis  CafieUay.  141 7, 
fuper  fubtra5lione  ol/edientia  ditdiim  m  Perpinia- 
no  Papa  Benedicto  XII Ï.  per  feiicis 
memoria  Ferdinandum  Arragonia  Re- 
gem ,  nomine  Régis  Ca/lella  fj"  Legionis  facla. 
[Von  der  Hardt,  Mignum  Oecu- 
nienicum  Conftandenfe  Concilium.  Tom.I  V. 
Part.X.  pag.  i3j-i.] 

NO  s  Didacus ,  &c.  Ambafîîatores  &  Procurato- 
res  prxfati ,  nomine  Procuratorio  cenfirmamus  & 
apprebamus  fubtradtionem  obedientix  dudum  fadtam 
in  Perpiniano  Domino  Papx  Benediâo  XIII.  per  fe- 
iicis memorix  Dominum  Ferdinandum  Arragonix  & 
Sicilix  Regem  ,  nomine  Serenifllnfi  Domini  Régis, 
Caftellx  &  Legionis,  Domini  noftri  ,  &  per  fuas  Li- 
teras, ficut  in  eisdem  latius  continetur ,  etiam  ex  fu- 
perabundanti cautela,  eam  nomine  quo  fupra,  de  no- 
vo  facimus,  ficut  in  di£Iis  Literis  continetur,  &  omni 
meliori  modo ,  quo  fieri  poteft  ,  &  débet  ,  de  quo  of- 
ferimus ,  Literas  prxfati  Domini  noftri  Régis  &  Ma- 
tris,  in  valida  &  expedienti  forma  daturos. 

LL 

Approbatio  nomine  Régis  f?"  Rfgin^e  Cas- 
tell  M-, fuper  Statut is  i^  Decrellsper  Sacrofanc- 
tam  Synoclum  Confiantienfem  nmç  editis  6?  faEliSy 
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cum  annexa  Protefiaùone  de  non  recedendo  à  Ca- 
pitulis  in  Civitate  NarLonenft  concordatis.  [V  o  n 
DER  Hardt,  Magnum  Oecumenicum 
Conftantienfe  Concilium  Tom.  1  V.  Parc.  X. 

■^TOs  Didacus  Conchenfis  Episcopus ,  &  Ferdinan- 
■*-^  dus  Pétri  de  Ayala,  major  FrEtcdus  Guispulirs, 
Sereniffimi  Domini  noflri  Régis  Callella;  Confiliarii, 
Joannes  Episcopus  Pacenfis  ,  Martinus  Fcrdinandi, 
Domicellorum  PrEfes ,  Ferdinandus  Martini  de  Da- 
volas ,  Segobienlis  ,  &  Didacus  Ferdinand!  ,  Palcnii- 
nenlis,  Eccleliarum,  Decani,  Decretorum  Dodores , 
Frater  Ludovicus  de  Valleoleti,  Ordinis  PriEdicatorum, 
in  Theologia  Magifter  Pari(ienlis  ,  Joannes  Fcrdinandi 
de  Rupeflore,  Decretorum  Dodlor,  Oratores  &  Pro- 
cnratores  prEtati  Sereaiflîmi  Domini  noftri  Rcgis  Cas- 
tella;  &  Legionis  ,  &  Sereniffimœ  Domina;  Regins , 
Matris  &  Tutricis  ejusdem  ,  Regnorumque  Guberna- 
tricis  ,  hic  prsfentes  &  perfonaliter  conftituti  ,  didis 
nominibus,  omnibusque  aliis  mclioribus  modo  ,  via 
Jure,  caulà  &  nominibus,  quibus  validius  &  etficacius 
polFumus  &  valemus,  omnia  &  lîngula  Décréta,  Sia- 
tuta,  &  Proteftationes  ,  per  Sacrolanétam  generalem 
Synodum  Contlantienlem  nunc  fafta  &  édita  ,  &  quœ 
nunc  funt  feriofius  lecla,  ipfa  habentes  pro  fulEcicn- 
ter  expreffis ,  &  repetitis ,  vice  &  nomine  Régis  &  Ré- 
gine noftrorum  prisfatorum  ,  ac  omnium  Regnorum 
&  Terrarum  fuarum  ,  acceptamus ,  aflèntimus ,  ap- 
probamus  &  folenniter  affirmamus.  Et  limiliter  iicut 
ipfa  Sancla  Synodus  proteliata  eft ,  quod  non  intendit 
recedere  à  Capitulis  in  prccdiSa  Civitate  Narbonenfi 
concordatis  :  Ita  &  nos  diètis  nominibus  folenniter 
proteftamur. 


LU. 

iS.Avril.  ■^'/'^'"^'^  SiGisMUNDi  Imper at oris  ,  qtio  Co- 
mitatum  Clivia  in  Ducat  uni  erigit.  Dat.  Cons- 
tantia  die  18.  Aprilis  1417.  [Dithmari 
Codex  Diplomaticus  Teschenma  che- 
R I  Annalibus  Clivix  ,  Julix  êcc.  addicus , 
pag.  80.] 

In  nomine  SanHie  ^  Individme  Triniiatis  ,  fœli- 
citer-,  Araen. 

C I G I S  M  u  N  D  u  S ,  Dei  gratia  Romanorum  Rex  fem- 
"^  per  Augullus,  ac  Hungaris,  DalmatiE,  Croatice, 
&c.  Res,  ad  perpetuam  rei  memoriam,  Illuftri  Adol- 
pho  Duci  Clivenfi,  noftro,  &  Imperii  Sacri  Principi , 
Coufanguineo  &  fideli  dilefto,  gratiam  Regiam  &  om- 
11e  bonum.  Ad  inllar  Summje  iVIonarchis  Imperato- 
ris  jeterni,  qui  de  Beatorum  magnitudine  &  eleâotum 
fuorum  pluralitate  Isetatur ,  digna  quidem  estimatione 
tralientes  exemplum,  lœtis  femper  afFeâibus,  delîderat 
Imperialis  noftra  Serenitas  ,  ut  in  circuitu  Sedis  Au- 
gufti  Illuftrium  Principum  numerus  incrementis  felici- 
busaugeatur,  fane  attendentes  multiplicia  mérita  pro- 
bitatis,  ac  prœclars  devotionis  infignia  ,  quibus  tu,  & 
laudabilis  memorix  Progenitores  tui  Domus  Clivenf. 
Prsedeceflbres  noftros  divte  recordationis  Romanorum 
Imperatores  &  Reges  ,  ac  ipfum  Sacrum  Romanum 
Imperium,  dignis  quidem  ftuduiftis  hionoribus  venera- 
ri;  illum  etiam  fervidum  tuae  mentis  ardorem  ,  quo 
noftros  &  ejusdem  Imperii  procurandos  honores  incli- 
naris ,  attentius  ,  Régis  confiderationis  intuitu  ,  lim- 
pidus  induentes ,  animo  deliberato  ,  fano  ctiam  Vene- 
rabilium  Archi-Episcoporum  ,  ac  nonnullorum  Illus- 
trium  noftri  &  Imperii  Sacri  Eleâorum  ,  &  aliorum 
Principum,  Comitum,  Baronum,Procerum,&  Nobi- 
lium  noftrorum fidelium  diledorum  acccdeme  conlilio. 
Te  prxfatum  j\dolphum,  cum  hatc  tua;  nobilitatis  ori- 
%o ,  latitudoque  tui  Dominii ,  ac  anipla  fubjeûa  tus 
Ditionis  fpatia,  nec  non  intemerata  tides  tua,  ac  Pro- 
genitorum  tuorum  ,  qua  vetafto  jam  tempore  Sacrum 
Romanum  honoraftis  Imperium,  non  immerito  reqLii- 
rebant,  &  requirunt ,  hodie  iu  nomine  Domini  Salva- 
toris  noftri,  a  quo  omnis  Principatus  &  honor  prove- 
nire  dignoscitur  ;  illuftravimus ,  inlignivimus ,  in  ve- 
-rumque  Principem  atquc  Ducem  Clivenfem  fublima- 
vimus,  ereximus  &  decoravimus  ac  illuftramus,  infîg- 
nimus,  fublimamus,  crigimus ,  de  Romanœque  Regiœ 
Poteftatis  plenitudine  ac  de  certa  noftra  fcicncia  deco- 
lamus ,  deccrncntes  &  volentes  cxprelii; ,  quod  tu  ac 


Heredes  &  SucceiTores  tui  kgitimi  Duces  Clivenles  AiVKn 
perpetuis  in  antea  temporibus,  omni  Dignitate,  Prœe-  ^^^^ 
minentia,  Nobilitatc,  Jure,  Poteftate,  Libertate.Ho-  14X7. 
nore  &  Confuetudine  gaudere,  ac  frui  continuo  debea- 
tis ,  quibus  ah'i  noftri  &  Sacri  Romani  Imperii  Princi- 
pes, ac  nominatim  Duces  lUuftres  freti  funt  haâenus 
&  cottidie  potiuntur  ,  Terras  quoque  tuas  ,  Oppida  , 
Caftra,  Munitiones,  Villas  ,  Provincias  ,  Diftridus , 
Montes,  Col.'es  &  plana  cum  omnibus  ivlvis,  rube- 
tis,  pratis,  aquis,  aquarum  decurlibus,  pàscuis,The- 
loniis,  Conduaibus,Monctis,Judiciis, Bannis,  Inhibi- 
tionibus ,  Venationibus,  quod  vulgariter  QBtlttprtUnC 
nominantur,  &  pœnis  inde  fequentibus,  Confuetudi- 
ne vel  de  Jure,  Baronibus,  Baroniis,  Feudis ,  F'euda- 
tariis,  Vafallis,  Vafallagiis,  Militibus,  Clicntibus,  lu- 
dicibus  Civilibus,  NobiIibus,Plebeiis,  Rufticis,  Agri- 
colis,  Judïeis,  pauperibus  &  divitibus,  ac  omnibus  eo- 
rum  pertinentiis,  Iicut  illa,  &  eorum  quolibet  latitude 
prœdidi  tui  Dominii  Clivenf.  comprehendit ,  in  veruni 
Principatum  &  Ducatum  Clivenfem  ereximus  ,  ac  de 
piaidida;  Regia; Poteftatis  plenitudine  erigimas  per  prrc- 
lentes  tibi  llUiftri  Adolpho  Duci  Clivenfi  Ducatum  , 
live  Principatum  hujusmodi,  ccm  omnibus Htnioribus, 
Nobilitationibus,  Juribus,  Privilegiis  &.  Immunitatibas, 
quemadmodum  Ducatus  ,  five  Principatus  iniignes  ab 
lUuftribus  Sacri  Romani  Imperii  Principibus  pofllden- 
turfeu  tenentur,  iive  poflîdere  confueverunt  iiadenus, 
&  in  quantum  a  Sacro  Romano  Impcrio,  in  Feudum 
dépendent  de  benignitate  Regia  conferentes  ,  decrevi- 
mus,etiam  ex  hac  ediélali  Conftitatione  finximus,quod 
tu,  Heredes  &  Succeflorcs  tui  perpétue  Duces  Cliven- 
fes  nominari  &  appellari  debeatis  in  antea  &  î.anquam 
CEteri  Imperii  Sacri  Duces  &  Principes  teneri  &  hono- 
rari ,  ac  ubique  locorum  ,  ab  omnibus  reputari ,  om- 
nique  Jure,  Privilégie  ,  honore  &  gratia  ac  Dignitate 
&  immunitate,  absque  omni  impedimento  perfrui, qui- 
bus alii  Sacrofandi  Romani  Imperii  Duces  &  Princi- 
pes, in  dandis  &  recipiendis  Juribus  ,  in  conferendis 
feu  fuscipiendis  &  in  omnibus  &  fingulis  aliis  illuftrem 
ftatum  &  conditionem  Dacum,feu  Principum  concer- 
nentibus  freti  funt  hadenus  feu  quomodoiibet  potiun-  .    -, 

tur:  Et  quia  tu,  Confanguine  carifllme,  tanquam  Dux 
Clivenfis  nofter  &  Imperii  Sacri  Vafallus  &  Princeps, 
dum  eundem  tuum>  Principatum  ,  iive  Ducatum  Cli- 
venfem a  noftra  Majeftate  in  Feudum  fusciperes,  no- 
bis  quoque  velut  Romanorum  Régi,  tuo  veto  Domi- 
no, fidelitatis  ,  obedientis  &  fubjedionis  débita  folita 
quoque  Juramenta  prœftitifti ,  quod  in  Principatu  feu 
Ducatu  tuo  prsedido,  Pacem  &  Juftitiam  omnibus  & 
fingulis,  sque  pauperibus  &  divitibus, efficacitcr  &  fide- 
liter,  juxta  polfe  tuum  procurare  velis  &  debeas,  pro- 
mififti,  decernimus  &  hoc  rcgali  Edido  duximus  per- 
pétue ilatuendum  ,  quod  tu ,  Heredes  ac  Succelfores 
tui  Duces  Clivenfes  Ducatum  feu  Principatum  Cliven- 
fem prscdidum,  cum  omnibus  pertinentiis  ,  ficut  ex- 
preflÂtur  fupcrius,a  nobis  nec  non  Sereniflimis  Impera- 
toribus,  live  Regibus  Succelforibus  noftris  ,  &  ab  Im- 
perio  ipfo  Romano,  quotiens  opportunum  fuerit ,  débite 
folennitatis  honore,  cumvexillis,  u:  moris  eft,  folita 
quoque  reverentia  fuscipere  debeatis  ,  ac  nobis  &  eis- 
dem  noftris  Succeflbribus  in  cafibus  pra?millis ,  ficut  a- 
lii  Impériales  Duces  &  Principes  prjeftare  &  facere  fi- 
delitatis ,  homagii  ,  obedienti^  &  fubjedionis  débita; , 
corporalia  Juramenta,  omnem  defedum  fi  quis  in  prs- 
miffis  ratione  folennitatis  emilla:  dubia  interpretationis, 
Sententiarum  aut  verborum  ,  feu  alie  quovis  inodo 
compertus  fuerit  fupplentes ,  de  certa  noftra  fcientia  & 
de  plenitudine  Romanœ  Regiœ  Poteftatis  ,  noftris  ta- 
men  &  Imperii  Sacri ,  ac  Archi-Episcoporum  ,  Pra;la- 
torum,  &  Ecclefiafticorum  quorumlibet  &  quarumli- 
bet  Juribus  ,  in  omnibus  femper  falvis.  Nulli  ergo 
omnino  hominum  liceat  ,  hanc  noftra  illuftrationis, 
eredionis  ,  infîgnitionis  ,  decorationis  ,  collationis  & 
fuppletionis  paginam  infringere,  aut  ei  aufu  quovis  tc- 
merario  contraire ,  fub  noftra  &  Imperii  Sacri  indigna- 
tione  gravifl]ma,&  fub  pœna  mille  Marcarum  auri  pu- 
ri,  quas  ab  ce,  qui  contraveinre  prïetiimpferit  irremii- 
fibiliter  eiigi  volumus  &  earum  medietatem  noftrx  Re- 
galis  Camerœ  fisco  ,  refiduam  vero  partem  ,  injuriam 
pafforum  ulibus  applicari  : 

Hujus  rei  Tcftes  funt:  Vencrabilcs  Johannes  Archi- 
Episcopus  Strigonienlis  Apudolici;  Sedis  Lcgatos , 
Aulœ  noftris  Romana;  Rcgix  Canccllarius  ,  Gcorgius 
Trideminus,  Conradus  Metenf  &  Simon  Tniguricn. 
Episcopi  Illuftres  Dux  Saxonia;  &  Luneburgen.  Sacri 
Romani  Imperii  ,  Archi-Marefcalcus  &  Fridericus 
Marchio  Brandenburgenfis  ,  ejusdem  Imperii  Archi- 
Canierarius,  &  Principes  EIedores,Arneftus  Willhcl- 
L  3  mus, 


^6 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


Anno  ^^^1  Hcnricus  &  Otto  Comités  Palatini  Rcni,  &  Ba- 
varis  Duces,  Fridericus  Marchio  Misnenlis,&  Laiid- 

I417.  gravius  Thuringicc  ,  Albertus  Dus  Saxoniœ  &  Luiie- 
burgenlis  ,  Adolphus  Dux  de  Monte  ,  ac  Cornes  in 
Ravenspure,  Johannes  Munllerbcrgeiir.  &  Bcrnhardus 
Marchio  Badenlis  ,  Princeps  ,  Conliliarii  ,  devuti  & 
confanguinei  nodri  chariirimi  ac  Nobiles,  Ludovicus 
de  Ottingen,  Guntherus  de  Schwartzenburg  ,  Domi- 
nus  in  Ranis  mngnas  Curix  noLlrœ  Judex,  Èberhardus 
de  Nellenburg  ,  Johannes  de  Luppfen,  Landgravius 
in  Stulingen,  &  Albertus  de  Hohenloh  Comités,  Fris- 
chans  de  Bodmen,  Hanfs  Conrad  de  Bodmen  Milites, 
Heapt-Marfchalck  de  Papenheim  ,  Vigeleys  Schenck 
deGeyren,  Caspar  de  Klingenberg  ,  ac  alii  quamplu- 
rimi  &c.  Milites  &  Militâtes  ,  Conliliarii  &  fidèles 
noftri  dilefli,  praifentiuin  fub  noftro  Majcftatis  Sigillo 
Teftimonio  Literarum.  Datum  Confiantije  Anno  Do- 
mini  millelimo  quadringentefimo  decimo  feptimo, 
Xvm.  die  Aprilis ,  Regnorum  noftrorum  An.  Hunga- 
riœ  tricefimo  primo ,  Romanorum  vero  feptimo. 

/»  Jilica  fie  fuhfcriptum , 

Ad  mandatum  Dom'im  Régis j 

Johannes  KiRCHËN. 


LUI. 

Il,  Jmn,  ^cquietancia  EhStorh  Colonienfis  Tu'eoti 0^1- 
c  I ,  fuper  mmeratis  ftbi  à  Rege  jlnglia  H  e  N- 
R I  c  o  V.  mille  Nohilium.,  virtute  TraElatûs  Fœ- 
deris  inter  fe  £5?  diSum  Regem  Anna  141  (S.  initi. 
Datum  Frutzftroun  Sabbatho  poft  Fefium  S.  Sa- 
cramenti  1417.  [Voyez-la  ci-devant  fous  le 
10.  Mai  1415.  pag.  "Ji.  col.  t.] 

2,8, Juin,  ^nio  inier  Concilium  Constantien- 
SE    y    Nationem     Castellanam 

per  Ambafiatores  Régis  Caftella  y  Legionis  fe- 
cundum  Capitula  Narbome  concordata.  ABum 
die  Venerh  T.%.Jùnû  1417.  in  Ecclefia  majori 
Conflantienjl.  [  Collcâ:.  Concilier.  Reg.  Tom. 
XXIX.  pag.  f f().  Philippi  Labbei 
Conciliorum  Colkaio  Tom.  XII.  col.  21/.] 

/»  mrnine  Saaéite  y  Indimdii<s  "ïrinitatis. 

NO  S  Didacus  Conchenfis  Èpiscopus  ,  &  Ferdinan- 
dus  Pétri  de  Ayala  major  Prœfeâus  Guipuftrœ, 
Sereniffimi  Domini  Régis  Caftellae  Conliliarii  ,  Joan- 
nes  Episcopus  Pacenfis  ,  Martinas  Ferdinandi  Domi- 
•  Davalos.  cellorum  Prœfes,  Ferdinandus  l\  .anini  de  *  Davaben. 
Segobienfis,  &  Didacus  Ferdinandi  Palentinenlis,  Ec- 
cleliarum  Decani ,  Decretoruni  Doftores ,  Frater  Lu- 
dovicus de  ValleOleti.Ordinis  Prœdicatorum,inTheo- 
logia  Magifter  Parilienfis,  Joannes  Ferdinandi  de  Ru- 
peflore  Decretorum  Doflor ,  Oratores  &  Procuratures 
prœfati  Sereniffimi  Domini  Joannis  Régis  Caftella;  & 
Legionis,  ac  Sereniflima:  Dominas  Reginœ  Caltella; , 
Matris  &  Tutricis  ejusdem  ,  Rcgnorumqne  Guberna- 
tricis,  &  omnium  quorum  intercft,  &  intereffe  potell. 
Ad  Pacem  &  Unioncm  Sandts  Matris  Ecclelis  puris 
ac  finceris  afFcitibus  anhelantes ,  volentesque  &  inten- 
dcntes  adimplere  Conventionem  inNarbona  initam  in- 
ter Sereniffimum  Prineipem  &  Dominum  Sigismufi- 
dum  Romanorum  &  Htingaris  Rcgem  femper  Augus- 
tum,  ac  Reverendos  Patres  Procuratores ,  Nuntios  & 
Lcgatos  prœfentisCongregationisConftantienlis  ex  una, 
&  Oratores  ac  Procuratores  Sereniffimi  Principis  Do- 
mini Ferdinandi  clarœ  memoriœ  Aragonum  &  Siciliae 
Régis ,  tam  fuo  proprio  nomine ,  quam  tutorio  &  Tu- 
toris  nomine  prrcfati  Sereniffimi  Domini  Régis  Navar- 
rx,  nec  non  llluftris  I-'rincipis  Joannis  Comitis  Fuxi 
ex  alla  partibus ,  pra;fentamus  nos  in  hoc  loco  cciram 
Paternitatibuï  veflris  ,  ofterentes  nos  ad  exequendum 
diclam  Conventionem,  ac  omnia  &  iingula  in  ea  con- 
tenta: &  luinijs  nunc  attendentcs ,  quod  in  primo  Ca- 
pitulo  dida;  Coiiventionis  continetur ,  quod  Convoca- 
tio  diâarnm  obedicntiarum  fiât  per  Pra;latos ,  ceteros- 
que  Viros  Eccleliafticos  hujus  Congregationis  per  Li- 
Seras  direâas  ad  Regcs,  Principes,  Pra;latos ,  ac  alias 


Perfonas  de  obedientia  difli  Domini  Benedifti  fie  nun-  ^njNO 
cupati.  Quod  vice  verla  prxfati  Domini  Reges,  Prin- 
cipes, Prslati  ,  &  alix  Perfonac  diâx  obedientiiE  Do-  \fifXJ» 
mini  Benediéli  fie  nuncupati  ,  debeant  vos  prxtatos 
Dominos  Pra:latos&  ceteros  deCongregatione  pislcn- 
ti  per  fuos  Ambafiatores  aut  Literas  hic  in  Conltamia 
convocare.  Et  attento  etiam,  quod  Literx  Convoca- 
toria:  pro  parte  veftra  Domino  noftro  Rcgi  Caftellœ 
jam  praElentato;  fuerunt,  quas  etiam  iple  omnibus  Prae- 
latis  &  aliis  Peribnis,.  quibus  dirigcbantur,  intimari  fe- 
cit  modo  dcbito,  prout  per  Inftrumenta  inde  cont'eéla 
patebit  ,  cnm  fuerit  opportunum  j  volumus  &  nos 
latisfacere  ditlo  Capitulo  ,  cujus  ténor  quantum  ad 
Literas  Convocatorias  qux  in  eis  continentur  ,  ta- 
lis  elt. 

Miîeratione  divina  Episcopi  ,  Presbytçri  &  Diaconi 
Cardinales,  Patriarchx,  Archiepiscopi ,  Episcopi, Pra:- 
lati  &  ceteri  in  Conllantia  Provincia;  Moguntinenfis  in 
Chrifli  nomine  congregati ,  illuftri  Principi,  prout  fu- 
perius  continetur,  &c.  Qua  ad  finem  Icâa,  idem  Fra- 
ter Ludovicus  legit,  ut  fequitur  :  cui  quidem  Capitu- 
lo^ faiistacere  volentes  ,  convocamus  vos  omnes  rrœ- 
latos  *  ceteros  Dominos  de  hac  congregatione  juxta  *  f.  8cc«?- 
tenorem  diSi  Capituli.  '"'• 

Schcdula  acceptaitanis  Convocationis, 

Nos  miferatione  divina  Episcopi  ,  Presbyteri  & 
Diaconi  Cardinales ,  Pairiarchae,  Archiepiscopi, Epis- 
copi, Prœlati,  &  ceteri  hic  congregati,  diôam  Con- 
vocationem  acceptamusj  &  ofFerimus  nos  paratos  fine 
dilatione  quacumque  ad  procedendum  ad  ulteriora. 

Et  infuper  requirimus  vos  Oratores  &  Procuratores 
prasdiâos,  quatenus  ad  Unionem  faciendam  nobiscum 
procedatis  juxta  tenorem  tertii  Capituli  Convocationis 
prœdift»,  quœ  talis  efl:  :  Tertio^  quod pr^cfatis  de  obc- 
dtentia  dtéïi  Dor/iiyii  BeyjediSîi  decmù  ierîii  per  quos- 
dam,  i^c.  ut  fuperius  contirietur  :  cujus  tamen  totum 
tenorem  legebant.  Et  e.\  poft  Frater  Ludovicus  de 
Valle  Oleti  prœfatus  ,  qub  ad  Iccundum  principale, 
quamdAm  Unionis  Schedulam  legebat  in  hœc  verba. 

Schedula  Unionis. 

No  s  Oratores  &  Procuratores  prxtaâi  ,  diâis  no- 
minibus  unimus  nos  vobis  juxta  tenorem  CapituliNar- 
bonenfis  praediâi,  approbantes  &  laudantes  omnia  qux 
port  Unionem  Aragonenfem,  contra  Dominum  Bene- 
diélum  agitata  finit  &  proceflà  piidem,  &  codem  mo- 
do, ac  fi  per  hanc  Unionem  noftram  ab  hac  Sanda 
Synodo  nobis  interelfentibus  fa£ta  forer.  Qua  Unioné 
faâa,  prxfatus  Dominus  Archiepiscopus  Mediolanéii- 
fis  legebat  in  hune  modum. 

Schedula  acceptatioms  U»ioms. 

Nos  Prslati  &  ceteri  congregati, ut  fupra,  diâam 
Unionem  f  noftram  acceptamus,profitentes  vos,  vice  t  f.vcftiatii. 
&  nomine  prxfati  Sereniffimi  Domini  Régis  Caftella;, 
per  omnia  debitis  modo  &  forma  ac  tempore  contentis 
in  diâo  Capitulo  tertio  fatisfecifle,  &  e  converfo  nos 
vobis  Oratoribus  &  Procuratoribus  prxdidlis  nominibus 
juxta  tenorem  ejusdem  Capituli  unimus.  Quibus  fie 
faâis,  Reverendiffimus  Pater  Dominus  Joannes  Epis- 
copus Oftienfis,Cardinalis  &  Vicecancellarius  nomine 
totius  Synodi  respondit  per  verbum,  P lacet. 

Schedula  Convocationis  Infantis  H  E  N  R  I  CI. 

Nos  Vitalis  de  Soto Miles Commendator  de  :j  Ca-  }  Catoataj 
mata,  Frater  Joannes  de  Sanôo  Jacobo  Sacras  pagi- 
nx  Profeffor,  Garfias  de  Vergata  iVlilcs,  Joannes  Al- 
phonfi  ,  Decretorum  Baccalaurei ,  Procuratores  &  Ora- 
tores llluftriffimi  Domini  Infantis  Henrici,  ac  Ordinis 
Sacrx  Militix  Sandi  Jacobi  de  Spata  generalis  Magis» 
tri,  fimili  modu  convocamus  vos  omnes  Prxlatos  & 
ceteros  Dominos  de  hac  Congregatione  ,  juxta  teno- 
rem diéH  Capituli.  Deinde  idem  Frater  Joannes  le- 
git, ut  fequitur. 

Schcdula  Unionis  ejusdem. 

Nos  Oratores  fupradifli  di£lo  nomine  unimus  nos 
vobis  juxta  tenorerh  Capituli  prxdifti,  Super  quibus 
omnibus  &  fingulis  Promotores  Concilii  petierunt  Ins- 
trumentum  &  Inftrumenta  :  &  de  poil  fuit  cantntiim. 
Te  Dciim  Laudamtts.  Quo  finito  ,  Reverendiflimus 
Pater  Dominus  Joannes  Episcopus  Oftienfis  Cardinalis 

ad 
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AnnO  ^'^  prafiJendum  ivit,  &  OfEcium  Seffionis  folitum  fo- 
]enniter  incipicbatur.    Et  leâis  Litaniis  ,  aliisque  con- 

XAï7,  fuetis  ,  prœfatus  i\.rchiepiscopus  Mediolauenlîs  una 
cum  Ambalîatoribus  Régis  Caftellse  Ambonem  asceii- 
dit,  &  legit  Schedulam  fequeiitem,  legendo  etiam  illa 
Capitula  concordata  Narbonœ ,  de  quibus  fupra  facie- 
bat  meutioiiem ,  qua:-  fuperius  inferta  fuctunt ,  ubi  age- 
batur  de  confirmatione  eorum. 

Confirmatso  Capitulorum. 

Sacrosancta  getieralis Conftantienfis Synodus 
in  Spiritu  Sanâo  légitime  congregata,  vifo  &  confide- 
rato  Capitulo  fecundo  ex  Capitulis  Narboncnlibiis  in- 
ter  cariffimum  Ecclelis  Filium  Sigismundura  Roma- 
noium  &  Hungaris  Regem  illuftretn  ,  &  dileâos  ip- 
fius  Ecclefise  Filios ,  Promotores  &  Nuntios  à\Q.s.  Sy- 
nodi  ex  una ,  &  Procuratores  ac  Oratores  cariffimorum 
diâœ  Ecclefiœ  Filiorum  Dominorum,  Ferdinand!  cla- 
rœ  mémorise  Aragonum  &  Siciliœ  Régis ,  tam  fuo  pro- 
prio  nomine, quam  tutorio  &  Tutoris  nomine,  Joannis 
Caftellx  &  Legionis ,  nec  non  Oratores  Navarra:  Re- 
gum,  &  illuftrium  &dile61:orum  ejusdem  Ecckfisc  Fi- 
liorum Fuxi  &  Armcniaci  Comitum,partibus  ex  altéra, 
concordatis  :  cujus  quidem  fecundi  Capituli  ténor  fe- 
<juitur  fub  his  verbis  :  Secundo ,  quatemu  diêtx  Conven- 
tionis,  &c.  Volcns  in  omnibus  obfervare  diâum  Ca- 
pitulum,  promittit,  ratum  habet  ,  fecurat  fpecialiter, 
confirmât,  &  noviter  firmat,  &  ftatuit,  &  decernit  in 
omnibus  &  per  Omnia,  prout  in  diâo  Capitulo  plenius 
continetur.  Vifo  etiam  quarto  Capitulo  incipiente  : 
Qiiarto  i,  quod  fer  diéinin  uniendum  Concilium^  &c. 
(ibolet ,  toÛit  y  irritât  qmscumque  ProceJJns  ,  Senten- 
tias  ,  Décréta,  Ordinationes,  Statuta  isf  Pœuas ,  &c. 
Ut  in  diâô  Capitulo  continetur, usque  ibiiô'  quod  fta- 
taatur.  Item  ftatuit,  quod  nunquam  de  cetero  ratione 
vel  occaflone  diâi  Schismatis  aut  adhaefionis  diâi  Do- 
mini  Benedidti  ,  &  fui  Prœdeceiroris  Domini  Clemen- 
fcis  ,  poflît  contra  diftos  Dominos  Reges,  Principes, 
Prslatos,  &  alios  de  Obedientia  difti  Domini  Benediâi, 
quomodolibet  procedi  in  judicio,  vel  extra  ,  ut  in  fine 
difti  Capituli  continetur.  Vifo  etiam  quinto  diclorum 
Capitulorum  incipiente  :  Quinto ,  quod  fer  didura  for- 
ntandum  Conciliiim,  &c.  approbat  ,  laudat,  firmat,  & 
tneliori  modo  quo  fier!  poteft  ,  pleniflîme  confirmât 
omnes  &  fîiigulas  conceffiones  ,  dispenfationes  &  gra- 
ttas failas  per  Dominum  Benedidlum  prasdidum  qui- 
busvis  Perfonis  fus  obedientis,  de  quibusvis  Dignita- 
tibus ,  &c.  ut  in  diâo  Capitulo  continetur.  Vifo  e- 
tiam  undecimo  diâorum  Capitulorum  incipiente  :  Un- 
decimo  ,  quod  diBus  Dominus  Rex  Romanorum  ,  &c. 
Et  attento  quod  dicitur  ibi  :  "&  quod  in  prima  Seffione , 
&c.  dida  Sanéla  Synodus  facit,  concedit,  ftatuit  &  or- 
dinat  in  omnibus  &  per  omnia,  prout  in  diâo  Capitu- 
lo continetur.  Quibus  fie  leâis  &  completis,  Reve- 
rendi  Patres  Jacobus  Rhodini  Sedis  Apoftolicx  Proto- 
notarius  ,  &  Joannes  Literarum  Apoftolicarum  Cor- 
reâor,  tenens  Librum  Evangeliorum  a  parte  dextra; 
&  a  parte  finiftra  Dominus  Thomas  Poltenfis  diâœ  Se- 
dis Protonotarius  ,  &  Venerabilis  Dominus  Jacobus 
ilo-  Morefim*,Sacri  Palatii  Apoftolici  caufarum  Auditor, 
tenentes  Libros  Sanâorum  Evangeliorum,  acceftèrunt 
ad  Dominos  in  hac  Seffione  prœfentes ,  recipientes  ab 
eis  juramenta,  &  primo  Sereniffimus  Dominus  Sigis- 
mundus  Romanorum  &  Hungaris  Rex ,  confequenter 
vero  &  Domini  Cardinales,  Archiepiscopi  ,  Episcopi, 
ceterique  Prœlati  &  Ambafiatores ,  omnia  &  fingula  Ca- 
pitula Narbonœ  concordata  in  omnibus  &  per  omnia 
obfervare  juraverunt,  &  quilibet  eorum  juravit,ac  ea, 
quantum  in  eis  fuit ,  receperunt. 

LV. 

[bi  Juill.  In^^ttmentum  pubUciim  Confœierationis  ^  Liga  in- 
ter Dominos  Philippum  MariamAn- 
G L u M  Medklani  Ducem ,f5?THoMAM  de 
Campo  Fregosio  'Janine  Ducem ,  pro 
defenfiom  utriusque  Stat&s  Jancita.  jlBiim  Ja- 
vues  Anna  1417.  IndiSliene  X.  decimo  die  Julii. 
[Pièce  authentique,  tirée  des  Archives  Roya- 
les du  Château  de  Milan.    Regiftre  K.] 

la  nomine  Sanlie ,    (sf  tndividuiC  Trinitatis  ^  féli- 
citer. Amen, 

A  Nno  à  Nativitate  Domini  millefimo  quadringen- 
"**•  tefîmo  decimo  feptimo ,  décima  Indiâione  ,    die 


Jovis  quinto  decimo  menfis  Julii, horâ  tertiarum  îii  Ci-   A  xjNn 

vitateJanuE,  videlicet  in  Palatio  infrafcripti  lUuftriffimi 
Domini  Domiui  Ducis  Janus  &c.  videlicet  in  Came-  1417. 
ra  angulari  contigua  CameriE  Confilii  communis  Ja- 
nus, ibique  Speâabilis  utriusque  JurisDoâor Dominus 
Johannes  Francischus  de  Sartirana  Confiliarius  ,  &  E- 
gregius  Vir  Zanionus  Ricius  Secretarius  infrafcripti 
llluftrilfimi  Domini  Domini  Ducis  Mediolani  Procu- 
ratores, &  Procuratorio  nomine  Illuftriffimi  Principis, 
&_Excellentiflîmi  Domini  Domini  Filippi  Maria:  An- 
gjj  Ducis  Mediolani  &c.  Papis ,  Anglerixque  Comitis 
Filii  quondam  numquam  delendœ  incmori»  Illuftriffi- 
mi  Principis ,  &  Excellentiflimi  Domini  Domini  Jo- 
hannis  Galeaz  p.'imi  Ducis  Mediolani  &c.  ad  h:ec,  & 
alîa  plénum,  &  fpecificum  habentes  mandatum  à  prs- 
fato  Domino  Duce  Mediolani ,  de  quo  extat  publicum 
Inftrumentum  fieri  rogatum  mihi  Jo.  Francischo  Gal- 
linœ  Secretario  ,  &  Notario  ipfius  Domini  Ducis  in- 
frafcripto  die  fecunda  pra;fentis  menfis  Julii  ex  una,  & 
pro  una  parte,  &  lUuftris  Dominus  Dominus  Thomas 
de  Campo  Fregoxio  ,  Dei  gratia  ,  Dus  Januse,  pro 
proprio,  &  principal!  nomine,  &  nomine,  &  vice  in- 
frafcripto  Magnifies  Communitatis  Janus  ,  nec  non 
Egregii  Viri  Domini  Thomas  de  Fornariis ,  Jacobus  de 
Aurea,  Bartholomœus  de  Picobono,  &  Mattheus  Lo- 
raellinus  Sindici,  &  Procuratores,  Sindicario,  &  Pro- 
curatorio nomine  Magnifies  Communitatis ,  ac  Com- 
munis ,  &  Hominum  Civitatis  Janus  ad  hcc  ,  &  alia 
plénum,  &  fpecificum  mandatum  habentes  à  Commu- 
nitate  prsdiâa  per  Inftrumentum  publicum  rogatum 
die  décima  oâava  Junii  proxime  prsteriti  Matthso  de 
Bragalia  Notario  ,  &  Cancellario  publico  diâs  Com- 
munitatis ex  alia  ,  feu  aliis  partibus.  Confiderantes 
prscipue  illud  Profeticum ,  videlicet  ,  quos  Amicitis , 
&  Fraternitatis  caritas  jungit,  Terrarum,  Potentisque 
latitude  non  feperat  ;  ideoque  afFeâantes  omni  bono 
respeâive  invicem  bene  vivere,fignanter  pro  bono  Pa- 
cis,  &  tranquillitatis  Italis  ,  fponte,  &  ex  certa  fcien- 
tia,  nuUoqueJuris,  vel  faâi  errore  duâi ,  intervenien- 
tibusque  ibidem  omnibus  Aâibus  ,  &  folemnitatibus, 
qui,  &  qus  in  talibus,  &  fimilibus  tam  de  Jure, quam 
de  confuetudine  requiruntur ,  &  alias  omnibus  Jure, 
modo,  via,  caufa,  &  forma,  quibus  melius,  &  vali- 
dius  potuerunt,  &  poffunt  ,  inierunt,  fecerum,  con- 
traxerunt,  firmaverunt ,  &  concluxerunt,  ac  ,  in  Dei 
nomine,  ineunt,  faciunt,  &  concludunt  inter  fe  fe  ad 
invicem  ad  defenfionem  Status  utriusque  Partis,  haben- 
do  invicem  amicos  pro  arhicis ,  &  inimicos  pro  inimi- 
cis ,  &  ita  ,  &  taliter  quod  una  diâarum  Partium  de- 
beat  habere  amicos  alterius  Partis  pro  ejus  amicis  ,  & 
inimicos  alterius  Partis  pro  inimicis  ,  bonam  Pacem , 
meram,  finceram,  &  fraternalem  Ligam,  Amicitiam, 
&  Confsderationem  duraturam  tempore,modo, &  for- 
ma in  infrafcriptis  plenius  annotatis ,  &  fub  infralcrip- 
tis  paâis  conclufis  ,  &  firmatis  tnter  ipfas  Partes  fo- 
lemnibus,  &  folemni  ftipulatione  vallatis.  Primo  vi- 
delicet, promiferunt,  &  convenerunt,  ac  promittunt, 
&  conveniunt  diâi  Procuratores  prsfati  Domini  Do- 
mini Ducis  Mediolani  ,  Procuratorio  nomine  ipfius 
Domini  Ducis  Mediolani  prsfato  Domino  Duci  Ja- 
nus, nec  non  diâis  Sindicis  ,  &  Procuratoribus  diâs 
Communitatis  Janus  ftipulantibus  ,  &  recipientibus , 
quod  prsfatus  Dominus  Dux  Mediolani  non  tencbit, 
nec  habitare  permittet  fuper  ejus  Territorio  aliquem 
Rebellem  ,  Bannitum  ,  nec  emulum  prsfati  Domini 
Ducis  Janus  cujusvis  ftatus,  gradus  ,  &  conditionis 
exiftat ,  &  fi  forfan  aliquis  ex  prsdiâis  Bannitis ,  Re- 
bellibus,  vel  emulis  foret  fuper  Territorio  prsfati  Do- 
mini Ducis  Mediolani  ,  vel  veniret,  hujusmodi  Ban- 
nitum, Rebellem,  vel  emulum  faciet  excomiari ,  ac 
eidem  mandare  ,  quatenus  debeat  funm  Territorium 
infra  dies  quindecim  efivifle  protinus ,  &  evacuaflc  ;  & 
verfk  vice  prsfatus  Dominus  Dux  Janus  fuo  ,  &  no- 
mine diâs  Communitatis ,  &  diâi  Sindici ,  &  Procu- 
ratores Sindicario ,  &  Procuratorio  nomine  diâs  Com- 
munitatis promiferunt,  &  convenerunt,  ac  promittunt, 
&  conveniunt  diâis  Procuratoribus  prsfat!  Domini 
Ducis  Mediolani ,  &  nobis  Benediâo  de  Andera  ,  & 
Johann!  Francisco  Gallins  Notariis  infrafcriptis  velut 
publicis  Perfonis  ftipulantibus ,  &  recipientibus  nomi- 
ne ,  &  vice  prsfati  Domini  Ducis  Mediolani ,  quod  ip- 
fe  Dominus  Dux  Janus  non  tenebit,  nec  habitare  per- 
mittet fuper  ejus  Territorio,  nec  etiam  diâa  Commu- 
nitas  Janus  non  tenebit  ,  nec  habitare  permittet  l'uper 
Territorio  ipfius  Communitatis  aliquem  Rebellem, 
Bannitum  ,  nec  emulum  prsfati  Domini  Ducis  Me- 
diolani cujusvis  ftatus,  gradus,  &  conditionis  exiftat  ; 
&  fi  forfan  aliquis  ex  prsdiâis  Bannitis ,  Rcbellibus , 
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A'KNn   ^'^'  emulis  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani  foret  fuper 
■"■  Territorio  prœfati  Domini  Ducis  ,   feu  dic^x  Commu- 

XA17,  nitatis  Januae ,  velveniret,  hujusmodi  Bannitum,  Re- 
bellem  ,  vel  emulum  facienc  prœfatus  Dominus  Dus 
Janua!,&  difla  Commraiitas  excomiari,ac  eidem  man- 
dare,  quatenus  dcbcat  infra  quindccim  diesfuum  Ter- 
ritorium  elîvifle  protinus  ,  &  evacualîe  ,  fcd  teneatur 
tamen  quœlibet  diâarum  Partium  per  fuas  Lirteras  no- 
tificare  una  alteri,  &  è  converfo  quot  fuiit,  &  fuerunt 
illi  Rebelles,  Bannici,  &cmuli,  qui  debeant  de  pra;fa- 
torum  Dominorum ,  &  Communitatis  Territorio  ex- 
comiari  ,  item  pro  majori  fecuritate  Terrarum,  & 
Subditorum  prsefatorum  Dominorum,  &  diâa  Com- 
munitatis, &  ut  ceflcnt  homicidia,  &  alla,  quae  dietim 
committuntur  per  Maiefaftores  funt  prœfati  Domini 
Ducis  Mediolani ,  &  Janux  ,  &  diftx  Communitas  , 
&  partes  communiter  concordes,  &  libi  invicem  difta; 
Partes  promiferunt,  &  promittunt  una  alteri,  &  altéra 
alteri  ;  quod  fi  aliqua  Perfona,  cujuscumque  gradus, 
conditionis  fuerit  &  ftatus ,  committcret  aliquod  delic- 
tum,  maleficium,  vel  aliquo  modo  contrafaceret  fu- 
per Territorio  unius  prxfatorum  Dominorum  ,  feu 
àiSts.  Communitatis  ,  &  fe  reduceret  fuper  Territorio 
alterius,  feu  fuper  Territorio  diêta;  Communitatis,  te- 
neatur ille  ex  ptEfatis  Dominis ,  &  dicta  Communitas, 
fuper  cujus  Territorio  rcduâus  foret  hujusmodi  male- 
faàor,  feu  contrafador  ipfum  nialefa£lorcm ,  feu  co'n- 
trafaàorem  tradere,  &  confignare  illi  Domino,  fuper 
CUJUS  Territorio  maleficium  commifilîent,  vel  contra- 
feciflent;  Item  convenerunt,  &  promiferunt,  ac  pro- 
mittunt ,  &  conveniunt  prœfatus  Dominus  Dux  Januse 
fuo  ,  &  nomine  diâœ  Communitatis  ,  &  fuprafcripti 
Sindici  Sindicario,&  Procuratorio  nomine  diéts; Com- 
munitatis diàis  Procuratoribus,  &  mihi  Juiianni  Fran- 
cisco, &  diiSto  Benediâo  Notariis  Itipulantibus,  &  re- 
cipientibus  nomine,  &  vice  pr«fati  Domini  Ducis  Me- 
diolani ,  quod  in  cafu  quo  pra:fatus  Dominus  Dux 
Mediolani  requireret  ipfi  Domino  Duci  ,  &  Domina 
Communitati  ,  feu  alteri  eorum  Baliltarios  tereentos 
pro  menfibus  duobus  quolibet  Anno  fpatio  infrafcrip- 
torum  feptem  annorum  ,  teneantur  prœfatus  Dominus 
Dux  Januœ  ,  &  difta  Communitas  mittere  ,  &  quod 
mittant  diâosBaliftarios  ad  fervitia  pra;fati  Domini  Du- 
cis Mediolani, usque  ad  numerum  prccdiâum  infra  vi- 
ginti  dies  à  die  requilitionis  fiendœ  ,  &  ipfos  m-anute- 
nere,  &  manutenebunt  propriis  expenfis  ipfius  Domini 
Ducis  Januenfis,  feu  diâx  Communitatis  in  hujusmo- 
di fervitiis  toto  tempore  prsEdifto,  &  ultra  poffit  didus 
Dominus  Dux  Mediolani,  fi  ei  libuerit,  retinere  ipfos 
Baliftarios  fpatio  menfium  usque  in  quatuor  fingulo 
anno  ipforum  feptem  annorum  ad  fui  beneplacitum 
poft  didum  tempus,  quo  expenfis  didi  Domini  Ducis 
JanuE  fervierint  ;  &  fie  teneantur  didus  Dominus  Dux 
Janus ,  &  dida  Communitas  dare  operam  cum  effec- 
tu,  quod  ipfi  BaliQarii  fient  ad  fervitia  ipfius  Domini 
Ducis  Mediolani  fpatio  prœdiâorum  quatuor  menfium 
fingulo  anno  ad  beneplacitum  iplius  Domini  Ducis  Me- 
diolani, ipfo  Domino  Duce  Mediolani  folvente  ipfis 
Baliftatiis  ad  computum,  ad  quem  ipfe  Dommus  Dux 
Janux  folvet  ipfis  Baiifl:ariis,  hoc  tamen  ado,  &  intel- 
ledo,  quod  pro  anno  prœfenti  tantum  didus  Dominus 
Dux,  &  dida  Communitas  in  eorum  eledione  pofiint 
in  loco  didorum  tricentorum  Balifiiariorum  providere 
ipfi  Domino  Duci  de  equitibus  tricentis  pro  aliis  annis, 
firmo  manente  dido  pado  didorum  Balifiariorum,  & 
verfii  vice  promiferunt,  &  promittunt  didi  Procurato- 
res  prsefati  Domini  Ducis  prœfato  Domino  Duci  Ja- 
nux, &  didis  Sindicis  Itipulantibus  ,  &  recipientibus, 
.  quod  fi  eidem  requifiverit  équités  aliquos  teneatur  ipfe 
Dominus  Dux  Mediolani  mittete  ,  &  mittet  équités 
tricentos  ad  fervitia  ejusdem  Domini  Ducis  Janux  in- 
fra viginti  dies ,  poftquam  fuerint  requiliti  ,  eosque  in 
fuis  lérvitiis  manutenere,&  manutenebit  menfibus  duo- 
bus fingulo  anno  fpatio  didorum  feptem  annorum  pro- 
priis expenfis  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani,  &  ultra 
poflit  didfus  Oominus  Dux  Janux  ,  &  dida  Commu- 
nitas, fi  eis  libuerit,  retinere  ipfos  équités  fpatio  men- 
fium quatuor  fingulo  anno  didorum  feptem  annorum 
ad  fui  beneplacitum  poil  didum  tempus,  quo  expenfis 
didi  Domini  Ducis  Mediolani  ferviverint,  &  fie  tenea- 
tur idem  Dominus  Dux  Mediolani  dare  operam  cum 
cftedu  quod  ipli  équités  fient  ad  fervitia  iplius  Domini 
Ducis  Janux  ,  &  didx  Communitatis  fpatio  menfium 
usque  in  quatuor  ad  beneplacitum  ipfius  Domini  Ducis 
Janux,  ipfo  Domino  Duce  Janux,  feu  dida  Commu- 
nitate  folvente  didis  Equitibus  ,  ad  quem  ipfe  Domi- 
nus Dux  Janux  folvere  confuetus  efl  equitibus  fuis , 
feu  ad  computum  congruum ,  &  rationabilem ,  habite 


respcdu  ad  Loca,  in  quibus  eos  Equités  vcluerit  ope-  AnNO 
rari,  &  hoc  intelligi  debeat  tantum  fcmcl  in  anno  ,  & 
non  pluries;  hoc  aclo,  &  intelledo,  quod  prœfati  Do-  1417» 
mini ,  &  dida  Communitas  non  pollint  unus  alteri  j 
nec  alter  alteri  requirere  aliquod  fervitium  gentium 
armigerarum,  nec  Balifiariorum,  nixi  prius  transadis 
diebus  viginti  a  die  hujus  concIuxx,&  contradx  Ligcé 
in  antea;  Item  convenerunt,  &  promiferunt  ,  &  con- 
veniunt, &  promittunt  didx  Partes  vicixim  una  alteri, 
&  altéra  alteri,  quod  fi  aliquis  Dominus  ,  aut  Com- 
munitas faceret ,  vel  facere  ,  feu  movere  vcllet  Guer- 
ram  contra  unum  ex  prxfatis  Dominis  Ducibus  Me- 
diolani, aut  Janux,  feu  contra  didam  Communitatem, 
quod  Pars  altéra  teneatur  ,  &  debeat  per  fuas  Littcras 
fcribere,  &  etiam  Oratoies  fuos  mittere  ipfi  Domino, 
vel  Communitati  facienti,  vel  facere  ,  feu  movere  vo- 
lenti  Gucrram,  eidem  notitiam  faciendo  de  ftrida,  & 
Frarernali  Liga,  &  Confxderatione  contrnda,  &  con- 
cluxa  inter  iplàs  Partes,  &  quod  omnem  ofti;nfam,  qux 
inferatur  illi  contra  quem  mota  effet  Guerra  ,  vel  mo- 
veri  vellet,  fibimct  illatam  reputabit,  &  quod  proindc 
velit  fe  abfiinere  ,  &  fe  levare  ab  hujusmodi  ofi^enfis, 
aliter  enim  oporteret  eum  quxrere  modum  procedendi 
contra  hujusmodi  otfendcntes,  feu  otfcndere  volentes, 
&  prxdidum  ejus  Colligatum,  &  ejus  CoUigati  Sta- 
tum  toto  polie  defendcre  ,  &  cuftodire  ,  &  ubi  olïen- 
dens  Litteris  ,  vel  Ambafiatis  ab  offenfis  fe  abfiinere 
nollet,  teneantur  prxfati  Dotnini,  &  dida  Communi- 
tas fibi  invicem  prxftare  requifita  polîîbilia  auxilia,  & 
favores  contra  talem  offendentem,  vel  Guerram  mo- 
ventem  ;  &  a  prxfenti  Capitulo  excluxi  effe  intelligan- 
tur  Summus  Pontit'ex  ,  Rex  Romanorum  ,  &  Terrx 
maritimx  :  Item  promiferunt,  &  promittunt  didx  Par- 
tes, ut  fupra,  quod  fi  una  earum  fenferit,  publiée  vel 
occulte,  direde  vel  per  indiredum  ,  aliquam  Perfo- 
nam  cujuscumque  gradus,  conditionis,  &  llatus  fue- 
rit, quxrere,  vel  tentare  damnum,  aut  defirudionem 
alterius,  aut  contra  Statum  fuum,  teneatur  llatim  ipfa 
Pars  fentiens  alteri,  contra  quam  tradabitur,  notitiam 
debitam  facere  aut  per  Litteras,  aut  per  ejus  proprium 
Nuntium,  vel  Ambafiaforem  ,  &  quominus  prxdida 
effedum  ibrtiantur  poflfetenus  prohibere. 

Item  quod  ifta  ftrida,  &  Fraternalis  Liga  ,  &  Con- 
fxderatio  debeat  fincete ,  realiter  ,  puro  corde ,  &  fine 
aliqua  fidione  durare  fpario  annorum  feptem  proxime 
futurorum  a  die  prxfenti  incipiendorum  ;  item  quod 
una,  &  eadem  die  fieri  debeant  Cridœ  de  hujusmodi 
Liga  per  omnes  Terras  prxfatorum  Dominorum  Du- 
cis Mediolani,  &  Ducis  Janux  ,  &  didx  Communita- 
tis, ac  etiam  fieri  debeat  declaratio  foui  verborum  die-" 
tx  Cridx;  Item  quod  omnes,  &  finguli  Cives, &Sub- 
diti  prxfati  Domini  Ducis  Mediolani  ,  &  omnes  Civi- 
tates  Terrx,  &  Caftra,  qux  teneantur  nomine  prxfati 
Domini  Ducis  Mediolani  ,  feu  per  Subditos  fuos  de- 
beant prxfervari ,  &  confervari  in  bona  tranquillitate 
per  prxfatum  Dominum  Ducern  Janux,  &  per  didam 
Communitatem,  &  vice  verfa  Cives  ,  &  Subditi  prx- 
fati Domini  Ducis  Janux,  &  didx  Communitatis,  ac 
etiam  Civitatcs,  Terrx,  &  Caftra,  qux  teneantur  per 
ipfum,  feu  ejus  nomine,  feu  per  didam  Communita- 
tem, vel  aliquos  Cives  ipfius  Communitatis  debeant 
per  prxfatum  Dominum  Duccm  Mediolani  in  bona 
tranquillitate  prxfervari  ,  &  pariter  confervari  ;  qux 
omnia,  &  fingula  fuprafcripta  didx  Partes  vicixim, vi- 
delicet,  una  alteri,  &  è  converfo,  videlicet,diâiPro- 
curatores  Procuratorio  nomine  prxfati  Domini  Ducis 
Mediolani  promiferunt  ,  &  convenerunt ,  ac  promit- 
tunt, &  conveniunt  prxfato  Domino  Duci  Janux,  & 
didis  Sindicis  ftipulantibus,  &  recipientibus,  ut  fupra, 
&  ipfe  Dominus  Dux  Janux  ,  fuo  &  nomine  didz 
Communitatis,  &  didi  Sindici  Sindicario  nomine  dic- 
tx  Communitatis  promiferunt,  &  convenerunt, ac  pro- 
mittunt ,  &  conveniunt  didis  Procuratoribus  prxfati 
Domini  Ducis  ,  &  nobis  Notariis  infrafcriptis  vel  ut 
publicis  Perfonis  ftipulantibus,  &  recipientibus  nomine, 
&  vice  prxfati  Domini  Ducis  Mediolani  ,  &  cujus- 
cumque alterius  Perfonx  ,  cui  intereftè  polTit,  atten- 
dere,  &  obfervare,  &  nullo  modo  contra  facere,  nec 
venire,  nec  contravenicnti  ullo  modo  confentire  taci- 
te nec  expreffe ,  per  diredum  vel  per  indiredum,  per 
fe,  fubmilTam  Perfonam  ,  nec  aliquo  quxfito  colore, 
fut)  pcena  refedionis ,  &  reftitutionis  omnium  ,  &  fin- 
gulorum  damnorum  ,  intereflt  ,  &  expenfarum  per 
utramque,  feu  alteram  ipfarum  Partium  modo  aliquo 
patiendorum,  &  fiendarum,  pro  quibus  omnibus  ,  & 
fingulis  ficfirmitcr,  &  efficaciter  attcndendis,  folven- 
dis,  &  obfervandis  didx  Partes  vicixim, videlicet, didi 
Procuratores  didi  Domini  Ducis  Mediolani  ejus  Pro- 
curatorio 
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A  UNO  "^uratorio  nominc  orania  bona  prœfati  Domini   Duels  | 
•"  pracfciida  ,   vi   t'utura   pr£ct'ato   Domino  Duci  Jaiius  , 

I417.  <^  didis  Sindicis  Ûipalautibus  ,  &  recipitntibiis  ut  l'u- 
prà  ;  (Si.  verfâ  vice  iple  Domiiius  Dhx  Janoa;  omiiia 
lua  boua  prxlemia,  &  i'utura,&  difti  Siiidici  Sindica- 
rio  nomiue  diâœ  Commiuiitacis ,  oiniiia  bona  dittœ 
Communitatis  ,  ac  Comniunis,  &  hominum  iplius 
Cominiinitatis  ,  prœfentia  &  futura,diâis  Frocuratori- 
faus  pracfati  Domini  Ducis  ,&  nobis  Notariis  infrafcrip- 
tis  Itipulautibus  ,  &  recipientibus  nomine  iplius  Do- 
mini Ducis  Mediolani  pignori,  &  ipothecœ  vicixim  pe- 
nitus  obligaverunt,  &  obligant;renuntiantes  didsî  Par- 
tes ,  videlicèt  diâ:i  Procuratores  difto  Procuratorio  no- 
mine, &  prœfatus  Dominus  Dux  JanuEC,  &  ipli  Sindici 
fuo  ,  &  dictis  nominibus  vicixim  exceptioni  non  faôs 
prœfentis  Ligje  ,  &  prîcdiâorum  omnium  ,  &  lîngulo- 
rum  non  fie  aâorum  ,  &  geliorum  ,  exceptioni  doli 
mali,  aâionique  ,  &  exceptioni  in  taâum  ,  &  genera- 
liter  omnibus  probationibus  ,  &  produâionibiis  Tes- 
tium,  Jurium,  &  Inftrumentorum  contra  prxdicT:a,& 
inde  didi  Procuratores  Procuratorio  nomine  prœtati 
Domini  Ducis  Mediolani,  &  diâus  Dominus  Dux  Ja- 
nua;  fuo ,  &  nomine  diéta;  Communitatis ,  &  ditti  Sin- 
dici Sindicario ,  &  Procuratorio  nomine  diâœ  Commu- 
nitatis de  prxdiâis  omnibus  ,  &  fingulis  hanc  Cartam, 
&  plures  unius  tenoris  fieri  mandaverunt^  juffernnt,  & 
rogaverunt  per  nos  Benediâum,  &  Johannem  Franeis- 
cum  Notatios,  &  Sectetarios  prœdiâos,  &  per  utrum- 
qiie  noïtium  in  folidum,  prœfentibus  Ipeflabile  Legum 
Doélore  Domino  Marco  de  Canedulo  de  Bononia  Fi- 
lio  quondam  Domini  Johannis  Vicario  prœtati  Domini 
Ducis  Janux, Domino  Jacobo  de  CamiilioFilio quon- 
dam Domini  Zonfredi  ,  &  Mattlieo  de  Bargalide  Fi- 
lio  quondam  Domini  Pétri  Secretario  prœt'ati  Domini 
Ducis  Januffi ,  inde  teftibus  notis ,  voeatis  ,  &  fpeciali- 
ter  ad  prïedida  rogatis. 

Extraiia  fuit  prefi-as  Copia  à  Regiflro  infcripto  fiih  Lif- 
tera K  Ducis  Philippi  MarivE  Angli  Fice- 

Cor/titis  exiftcate  in  Regio  Ârchivio  Cajlri  Portx  Jo- 
uis Mcdiulam,  in  fapiro  [cripto.  Dut.  Mediolani  die 
trigefima  menfis  Oûobris  171 9. 

Examinait    JoANNES    FranCISCOS    Stri- 
"GELLIUS  Regii  Archiuii  Ojficialis. 


LVÏ. 

ié.  Juin,  Concilii  Conflantienfis  Sententia  contra  B  e  n  e  d  i  c- 
T  u  M  Papam  XIII.  in  fua  obedientia  nuncupa- 
tum  ;  qiià  tanquam  perjurus  ,  univer/alis  Eccle- 
ftiS  fcandalizator ,  nutntor  Schifmatis ,  omrà  gra- 
dit,  honore  £5?  dignitate  indignus  juiicattir  ,  atque 
Papattt  £5?  Sutnmo  Ecdefta  Ponïificio  ,  omnique 
l'itulo  i3c.  privatur.  Aâum  in  Sessione 
X  X  X  V 1 1.  &  26.  Juin  1 4 1 7.  [  Collea . 
Condlior.  Regia  Tom.  XXIX.  pag.  j-yi. 
Philippi  Labbei  Concilier.  Colleftio 
Tom.  XII.  col.  254.  Raynaldi  Con- 
tinuât. Annaliam  Barokii  Tora.  XVII. 
Anno  141 6.] 

+^E  vultu  ejus  hoc  judicium  prodeat  ,  qui  fedet  îri 
■"-^  Throno ,  &  ex  ejus  ore  procedit  gladius  bis  acutus , 
cujus  ftatera  jufta  eft,  &a;qua  funt  pondéra,  qui  ven- 
turus  eft  judicare  vivos  ôcmortuos,  Domini  noftri  Je- 
fu  Chrilli.  Amen.  Juftiis  ejl  Dominus ,  ijf  Jullitias 
dilexit,  <equ!tatem  vidip  miltus  ejus.  Vidtus  qitidem  Do- 
mini fuper  f-.cientcs  mala  ,  M  perdat  de  terra  memoriam 
eorura.  Pereat,  inquit  Sanâus  Propheta,  memoria  il- 
lius,  qui  non  eft  re  cordai  us  fac  ère  rnifencordiar/i  ^  ^  qui 
perfecutjis  eft  horninem  iaopem  zs"  rnendicurn  :  quanto  ma- 
gis  pereat  illins,  qui  omnes  homines  &  Ecclcliam  U- 
rnVerfalem  perlècutus  eft  &  perturbavit  ,  Petri  de  Lu- 
Iia ,  Benediâi  decimi  tertii  a  nonnullis  nuncupati  ,  rtie- 
moria?  Qui  quantum  in  Ecclelîam  Dei  &  univerfiim 
Populum  Chrilb'anum  peccaverit  ,  Schisma  &  divifio- 
nem  Ecclefise  fovens,nutriens  atque  continuansrquan- 
tis  ,  quamque  frequentibus  ,  devotis  &  humilibus  Re- 
gum  ,  Principum  &  Prslatorum  precibus ,  exliortatio- 
_,  iiibus  &  requifitionibus,  caritative,)nxta  Doâriaam  E- 

,  vangclicam,  admonitus  fuerit  ,  ut  Pacem  daret  Eccle- 

iïx,  &  illius  fanaret  vulnera  ,   ac  ejus  partes  divifas  in 
unam  compaginem  &  corpus  unum  reficerct ,   quem- 
admodum  iple  juraverat ,  &  diu  luit  in  fua  poteilate  ; 
Tom.  II.   Part,  II. 


quos    tamen   caritative   corrfpientes  nullatenus  voluit    ^n^q 
exaudire  :  quot  fint  pollmodum  telles  adliibiti  ,  quibus 
etiani  minime  exauditis,  necefle  thit  lecundum  prœdic-    î^l", 
tam  Ciirifti  Evangelicam  Docbinam  dicere  Ecclefiœ  : 
quam  quia  etiam  non  audivit ,    habcndus  fit  tamquam 
Ethnicus  &  publicanus  :  Capitula  in  caulà  inquifitioniî 
Fidei  &  Sciiismatis  coram  prœlcnti  Sanâa  Synodo  ge- 
nerali  luper  praerniflis  &  allis  contra  eum  édita,  ac  co- 
rum  Veritas  &  notorietas  ,  déclarant  manifefie.     Super 
quibus  rite  ac  Canonice  ptoccffo,  &  omnibus  rite  aâis 
&  diligenter  infpeibis  ,  habitaque  fuper  illis  deliberatio- 
ne  matura,eademSana:a  Synodus  generalis,Univerra- 
lem  Ecclefiam  repràefentans ,  in  dicta  inquifitionis  cau- 
fa  pro  Tribunali  iedens,  pronuntiat,  decernit  &  décla- 
rât per  hanc  definitivamSententiam  inhisScriptis,eum- 
dem  Petruni  de  Luna  ,  Benedidum  decimum  tertium 
(ut  prccmittitur)  nuncupatum  ,  fuiffe  &  elFe  perjurum  , 
UniverCUis  Ecclefia:  fcandalizatorem,  fautorem  &  nu- 
tritorem  inveterati  Schismatis  &    inveterataî  fciffurs  & 
divifionis  Ecclefias  Sandlœ  Dei ,  Pacis  &  Unionis  cjus- 
dem  Ecclefiœ  impeditotem  &  turbatorem  ,    Schisniati- 
cum  &  Hœreticum  ac  afide  devium,  &  Articuli  Fidei, 
unariz  Sa>iBam  Catholicara  Ecclefiam^    violatorem  per- 
tinacem  ,    cum  fcandalo  Ecclefia  Dei  incorrigibilem, 
notorium  &  manifeftum,  ac  omni  titulo  ,  gradu  ,  ho- 
nore &  dignitate  le  reddidllfe  iudignuni  ,   a  Deo  ejec- 
tum  &  pra;cilurn,&  omni  jure  eidem  in  Papatu,&  Rn- 
mano  Pontifici ,   ac  Romance  Ecclefije  quoniodolibet- 
competente,  ipfojurc  privatum,  &  ab  EcckliaCatho- 
lica  tamquam  membrnm  aridum  prcucifiim.     Iplumquè 
Petrum,  quarenus  de  fado  Papatum  fecundum  fe  tenet    1 
eadem  SanÊla  Synodus  Papatu  &  Summo  Eccleliœ  Ro- 
mans Pontificio,omnique  titulo,  gradu,  honore,  dig- 
nitate,   Beneficiis  &  OfBciis  qaibuscumque  ad  omnem 
cautclam  privât  ,  deponit  &  abjicit  ,  eidcmque  inhiber, 
ne  deinceps  pro  Papa  aut  Romano  &  Siinin:o  Pontih- 
ce  fe  gerat.     Omnesque  Chrillicol;:s  ab  ejus  ubedientia 
&  omni  debito  obedientia;  ipfius  atque  juramentis&O- 
I  bligatiônibus  eidem  quomodolibet  pra:flitis  ablolvit,  & 
I  abiblutos  efle  déclarât  ,    ac  omnibus  &  fingulis  ChrilH 
fidelibus  inhibet  fub  pœna  fautoricc  Schismatis  &  Ha:re- 
fis  atque  privationis  omnium Beneficiorum,Dignitatum 
&  Honorum  Ecclefiafticorum  &  mundanorum,  &  aliîs 
pœnis  Juris,  etiam  fi  Episcopalis  &Patriarchilis,  Car- 
dinalatus  ,  Regalis  fit  Dîgnitatis  ,  aut  Imperialis  ;  qui- 
bus ,  fi  contra  hanc  inhibitionem  fecerint ,  lînt  auâoti- 
tate  hujus  Décret!  ac  Sententia;  iptb  faâo  privati  ,  ^ 
afias  Juris  incurrant  pœnas  ,    ne  eidem  Petto  de  Luna 
Schismatico  &  Hieretico  incorrigibili,  notorio  declara- 
to  &  depofito  ,  tamquam  Papa;  obediant ,  pareant ,  vel 
intendant ,  aut  etim  quovis  modo  contra  prccmifla  fus- 
tineant,  vel  receptent,  fibique  prasftent  auxiliiun,  con- 
filium  vel  favorem.    Déclarât  inlliper  iSc  decernit  om- 
nes &  fingulas  inhibitiones,omnesqueProceflus  &Sen- 
tentias  ,  Conftitutiones  &  Cenfuras,   &  alia  qucecum- 
que,  per  ipfum  faSos , faflas  &  fada,quœ  poflcnt  prx- 
miflis  obviare,  irrites,  irritas,  irrita,  atque  irritât,  re- 
vocat  &  annuUat  :  ceterisque  pœnis ,  quas  in  pramiffis 
cafibus  Jura  ftatuunt,  femper  falvis. 

LVII. 

Concilii  Conftantienfts  Decretum  ,  quod  Am-  28.  Juill; 
bajjiatores  Régis  Aragonum  nec  deheant 
me  pojjint  amplius  uti  in  hac  Sacra  Synodo  Focïhus 
Pralaturum  £jf  aliorum  abjentium  E-ccleftafticorum 
totius  Hispània  ^  Ucèt  antea  eisdem  concej/ie  fue- 
rint ,  fed  ftngula  Ambajfiata  Regtira  Callellœ  , 
Aragonix,  it^ortugallix  {«fNavarra:  diSîas  Fa- 
ces haheant  i^reprafentem  ^  fcilicet  in  i§  proReg- 
nis  Î3  Dominiis  prapriis  Hispanicis.  [  Col!»  ft. 
Concilior.  Reg.  Tom.  XXIX.  pag.  ^y^. 
VoNDER  Hardt,  magnum  Oecumcni- 
cum  ConiJantienfe  Conciliuui  Tom.  IV.  pag. 
1 5f(S.  (ainfi  numérotée  par  erreur  ,  au  lieu  de 
1386.)  avec  des  diféiences  aflez  grandes. 
Philippi  Labbei  Colle6t.  Concilior; 
Tom.  XII.  col.  237.] 

Sacrofauéta  generalis  Synodus  Conflantienjis, 

/^  U  M  nuper  in  Capitulis  Narbonx  concordatis  inter 
^^  cetera  cautum  fuerit  ,  quod  non  ordinarentiir  , 
ftatuerentur,  vel  fièrent  aliqua  direâevelindircfte  con- 
cernentia  aut  tangentia  Dominos  Reges  ,  Principes  , 
PrKlatos ,  &  alios  de  obedientia  Petri  de  Li\na  ,  olim 
M  Bo- 


po 
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Anno  Benedicli  decim"  tertii  nuncupati,vel  aliquem  ipforum; 
&  port  per  hanc  Syiiodum  concefliim  tuerie  Ambaliatori- 
1417.  bus  &OratoribQsCariilimiEccIe(îœFilii  Régis Aragonum 
prxfentibus  tune  &  aliis  venturis ,  etiam  per  modum  Con- 
ventionis  &  PaSi,  quod  didi  Oratores  in  NatioiieHis- 
panica,  hoc  durante  Concilio,habcrentvocem  tants  vir- 
tutis  &  auSoritatis,  quantx  eflent  voces  omnium  Prse- 
latorum  &EccIeliarticarum  Perfonarum,  Regnorum& 
Terranim  didi  Régis ,  qua;  poffidet  citra  &  ultra  mare, 
qux  ad  générale  Concilium  funt  afliieta:  vocari  ;  cum 
proteftatione  tamen  hiiic  indc  fafta,  quod  praimilla  in- 
telligerentur  concefla  iine  prijudicio  didorum  Capitu- 
lorum,prout  in  Decrcto  defupcr  confedo  latius  conti- 
netur.  Vcrum  cum  Ambalîatores  Cariffimi  Ecclefix 
Filii  Régis  Pottugallix  illuftris  publiée  Conceffioni  hu- 
jusmodi  fe  opporueriot,&  cum  de  hujusmodi  Conces- 
iîone  tradaretur  ,  &  timeretur  ,  quod  advcnientibus 
Ambaliatoribus  Carifllmi  Eeclefia:  F  ilii  Régis  Callellœ 
illuftris,  ipli  veriinniliter  de  hujusmodi  ConcelTîone  li- 
ve  Décréta  turbarentur  &  conquererentur,  proutjam 
fuper  hoc  gravem  expofuere  querelam  ,  aflèrentes  hu- 
jusmodi Conctflionis  obfervantiam  in  eorum  tendere 
Islionem  ,  ac  fui  honoris  non  modieum  prasjudicium, 
&  fore  contra  Capitula  prœdida  concordatarpendente- 
que  hujusmodi  Tradatu  ,  prœfati  Ambalîatores  Régis 
Aragonum  fepius  in  elFedu  dixerunt  &  attèruerunt  , 
quod  didos  AmbafîatoresRcgisCaftellsereddcrcnt  con- 
tentos  ,  &  cum  eisdem  luper  hoc  bene  concordarent, 
&  contra  eorum  voluntates  didis  vocibus  uti  noUent: 
propter  hoc  &  rationabiks  alias  caufas  ,  attento  etiam 
quod  ex  hac  qujellione  agenda  in  hacSynodo  ditTerri  & 
impediri  poffent,  prout  hadenus  nonnuUa,  bonum  U- 
nionis  Ecclellœ  conccrncntia,retardata  &l  dilata  fuerunt: 
»F.lnoinni-  eademque  Sanda  Synodus  volens  *  omnibus  &  per 
'"'^-  omnia  eisdem  Capitulis  inhœrcre,  &  unumquemque  in 

fua  Juftitia  contbvere  ,  pro  bono  Pacis  &  Concordise 
Partium  pradidarum  ac  Nationis  Hispanicœ  &  fuppo- 
fitorum  cjnsdeni,  ex  certa  fcicntia  decernit  &  déclarât, 
quod  Ambalîatores  Régis  Aragonum  prxdidis  vocibus 
Praclatorum  &  aliorum  abfentium  ,  qui  ad  Concilium 
confueverunt  evocari  ,  qujc  eisdem  concefl's  fuerunt , 
extra  Hispaniam  (ut  pra;tertur)  uti  nuUo  modo  poUlnt, 
nec  debeant  in  NationeHispanica  fupradida,  fcd  quod 
fingulœ  Ambaliats  Regum  Caftellx,  Aragonix,  Por- 
tugalliœ  &  Navarr<E  ,  habeant  &  repraclcntcnt  in  Na- 
tione  prxdida  voces  omnium  PrElatorum  &  aliorum 
abfentium,qui  confueverant  ad  Concilium  evocari,  fo- 
lum,  &  Regnorum  dumtaxat,&  Dominiorum  fuorutn 
quœ  habent  in  Hispanica  Natione. 

Quo  ledo  Decreto,  Sperans-in-Deo,  unus  de  Am- 
baliatoribus Régis  Aragonum ,  in  medio  furgens  ,  dic- 
tumque  Decretum  inNationibus  non  fuiffe  polîtum  al- 
legans  ,  de  nullitate  iplius  Decretl  fuit  protcftatus  ;  & 
ex  poft  Nationum  quatuor  Pracfidentes  exprefle  dixe- 
runt &  retulerunt  ,  hujusmodi  Decretum  in  Nationi- 
bus  fore  ledurn  ,  &  iplis  Nationibus  placuiflè  ut  lege- 
retur.  Et  tune  Reverendilîimus  Pater  Dominus  Joan- 
nes  Episcopus  Oftienlis  hujusmodi  Sefllonis  Praslidcns, 
nomine  totius  Synodi  fuper  omnibus  fïxmiSiSjplacet , 
respondit. 

LVIII. 

l8.  Juîll.  Concilii  Conflantienfis  Decretum,  quo  Procef- 
ftis  contra  ^wbafiatorcs  H  e  n  r  1  c  r  Infantis  A- 
ragoniiS  omnesque  vel  Excommumcationis  vel  Sus- 
fenfionh  Sentent iiS  cajfaniitr.  Dat.  i8  '^itUi  in 
Sessione  XXXVIII.  Concilii  in  Ecchfia 
■majon  Conflantienfi  1417.  [Collcft.  Concil. 
Reg.  Totn.  XXIX.  pag.  f  77.  Von  d  e  r 
H  A  R  D  t ,  magnum  Oecumenicum  Conllun- 
ticnfe  Concilium  Tom.  I  V.  pag.  1581.  P  h  i- 
uppr  Labbei  Concilier.  Colkclio  Tom. 
Xll.  col.  236.] 

CAcRosANCT.\  generalis  Synodus  Conftantîentîs 
'^  in  Spicitu  Sando  légitime  congregata  ,  ex  certis  & 
juftidîmis  criulis  eamdem  Sandam  Synodum  moventi- 
bus  ,  nuper  onines  procellus  tam  fuper  proprietate  , 
quam  poneffione  ,  privationcs  etiam  Beneficiorum  qua; 
polTidebant  ,  &  collationes  alias  de  eisdem  fadas  ,  aut 
Excommunicationis  ,  vel  Suspenlîonis  ,  vel  quascum- 
que  alias  Scntcntias,  in  feu  contra  V'enerabiles  Fratrcs 
&  Diledos  Ecclelicc  Filios  Ambafiatores  &  Procura- 
tores  cariffimi  Ecclefix  Filii  Joannis  Régis  Caftellas , 
confanguineos  &  farailiarcs  eorum ,  a  die  prirao  men- 


lîs  Aprilis  Anni  Domini  millcfimi  quadringeutcfimi  de-     » 
cimi  fexti  citra  fadas  aut  promulgatas,  irriîavit,&  cas-   -"iNNO 
favit  ,  irritaquc  &  calfa  denuntiavit  :  Statuitque  &  de-    \A\-7 
crevit  Ambafiatores  prxdidos,  confanguineos,  vel  fa-       '    '* 
miliares  ipforum  ,   perinde  ad  ftatum   prillinum  redu- 
cendos,  ac  li  privationes,  collationes  ,  procclfus  &  a- 
lixSententiicprxdidE  lat32  aut  promulgata;minimcfuis- 
fent,  etiam  li  fuper  proceffibus,  provilionibus,  ac  col- 
lationibus  &  Sententiis  priedidis  aliqsx  BuUx,  live  Li- 
terx  appareant  fub  anteriori  data,  quE  tamen  antediem 
prccdidam  non  fuerant  in  partibus  prxfentata;  ,  &  ple- 
narias  executioni   demandatc.     Volens    itaquc    eadem 
Sanda  Synodus  ex  llmilibus  caufis  mota,  Diledos  Ec- 
clefix Filios  Vit.alem  de  *  Scoto  Commendatorem  de  ♦  soto. 
Caranaqua,  &  Fratrehijoannem  de  Sando  JacoboOr- 
dinis  Fratrum  Minorum  ,  in  Thcoiogia  MagiftruiTi,& 
f  Barliam  de  Vergara  Militem  Ordinis  Sandi  Jacobi  de  t  Gaifiaœ. 
Spata ,  ac  Joanncm  Alphonli  Baccalaureum  in  Decre- 
tis ,  Ambalîatores  &  Procutatores  Diledi  Ecclelix  Fi- 
lii illultris  Hcnrici  Infantis  Aragonix,  Sicilix  ,  &c.  ac 
didi  Ordinis  Sandi  Jacobi  de  Spata  Magiftri ,  limili  fa- 
vore  profequi ,    ac  eadem,   quoad  primiflà,  prxroga- 
tiva  ,  gaudere  ,  Statutum  &  Decretum,  Irritationes  & 
Caflationes  prspdidas  ad  prœfatos  Ambalîatores  prœdic- 
torum  Infantis  Henrici  &  Magiftri,  &  ad  Confangui- 
neos &  Familiares  ipforum  decernit  îperinde  extendi  , 
ac   fi   in  fupradido  Decreto  aut  Statuto  fuiffent  una 
cum  prscdidis  Ambaliatoribus  Régis  Caftells  ac   fpe^ 
cialiter  deputati. 

LIX. 

fraité  de  Trêt)es  Çj"  de  Commerce  entre  H  e  N  r.  Y  V.  1 7.  Août< 
Roi  d'Angleterre  y  J  e  a  n  Duc  de  Bourgogne  , 
conclu  à  Amiens  le  17.  Août  1417.  [R  y  m  e  r  j 
Fœdera,  Conventiones  &c.  Tom.  IX.  pagi 

483.] 

IEhan,  Duc  de  Bourgomgne^Contt  de  Flandres j 
J  d'Artois,  &  de  BourgoingnCj  Seigneur  de  Salinsy 
iSc  de  Malines,  a  tous  ceulx ,  qui  ces  prefentes  Let- 
tres verront ,  Salut. 

Comme  ,  en  oultre  &  paf  deffus ,  plufieurs  Peins 
I  &  Articles,  depieca^  des  licence,  povoir ,  &  audo- 
rite,  a  nous  fur  ce  donnez,  de  mon  Seigneur  le  Roy, 
accordez  ,  par  noz  Commis  avec  les  Commis  de  la 
partie  d'Engleterre  ,  pour  la  Marchandife  avoir  cours 
feurement,  par  manière  de  provifion, entre  le  Royaul- 
me  d'Engleterre  ,  la  Ville  de  Calais  ,  &  les  autres  , 
Pays ,  Terres ,  &  Lieux ,  tenuz  &  occupez  par  les  En- 
gles ,  &  noz  Conte  &  Pays  de  Flandres,  les  Pèlerins 
d'un  partie  &  d'autre  paffer  &  faire  leurs  Pèlerinages  , 
les  Clers  du  dit  Royaulme  d'Engleterre  aler  a  Court 
de  RomiTie,  &  les  Pescheurs  generalment  aler  peschier 
fur  Mer  ,  par  certaine  espace  de  temps  ,  de  puis  par 
plulieurs  fois ,  félon  l'exigence  du  temps  ,  proroguie , 
&  darreinerement  jusques  a  un  le  quinziefme 

Jour  du  Mois  de  Juing  darreinerement  palîe  ,  fuppofe 
&  non  obftant  que  la  Guerre  fuft  ou  feroir  ouverte  en- 
tre mon  dit  Seigneurie  Roy  &  fon  Royaulme  c&  la  dide 
pattie  d'Engleterre. 

Aucuns  autres  Poins ,  pour  la  dide  Marchandife 
eftre  exercée  plus  feurement  ,  &  éviter  plufieurs  incon- 
veniens,  griefs,  perilz,  &  dommages,  qui  autremait 
eulfent  peu  enlieuiraus  diz  Marchans, Pèlerins, Clers, 
&  Pefcheurs ,  tant  en  Corps,  comme  en  biens ,  aient 
auflî,  le  dit  temps  pendant,  efte  accordez, de  noz  fceu 
&  volente  ,  avecques  les  dis  Ambaffateurs  de  la  pattie 
d'Engleterre,  en  la  manière  qui  s'enlicnt. 

Premiers  ,  que  ,  par  ceulx  de  la  partie  d'Engleterre 
fur  la  partie  de  Flandres, ne  par  ceulx  de  Flandres  fur 
la  partie  d'Engleterre  ,  ne  fera  fait  aucune  violence  y 
defaife ,  ou  dommage  aux  Marchans  ,  Maiftres  de' 
Neifs,  Maronniers,  Pèlerins,  Clers,  Pefcheurs, d'un 
colle  &  d'autre  ,  ne  a  leurs  Fadeurs,  Familliers  ,  ou 
Serviteurs  ,  ne  a  leurs  biens  ou  Valfeaulx  en  quelcon- 
que lieu  qu'ilz  les  treuvent  fur  Mer ,  ne  de  quelque 
partie  qu'ilz  viengnent. 

Item,  fe,  par  JEfcumeurs  ou  autres  Gens  labourans 
fur  la  Guerre,  aucuns  biens  des  Marchans  d'Engleter- 
re ou  de  Flandres  eftoicnt  prins  fur  Mer  ,  &  amenez 
en  aucuns  des  Ports  ou  Havres  de  l'une  partie  ou  de 
l'autre  ,  que  iceulx  biens  ne  porront  illccques  eftre 
venduz  ne  aliénez  fur  Terre,  ne  mis  a  Terre :&,  s'ils 
eftoient  ainlî  venduz,  aliénez  fur  Terre, ou  mis  aTer- 
re,  que  Reftitution  fera  fait  des  ditz  biens  ou  de  leur 
valeur  des  Marchans ,  de  qui  on  les  auroit  prins  ;  & 
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A^^,  auront  les  Officiers  des  Lieux  Mandement  exprès ,  par 
Lettres  Patentes  ,  tel  qu'il  appartiendra  ,  de  faire  faire 
jj_l7,  la  dicte  reftitution,  toutes  les  fois  que  le  cas  escherra, 
fur  paine  de  k  recouvrer  fur  eulx ,  fe  les  diz  biens  eftoicnt 
ainli  vendu2  ,  ou  aliénez  fur  Terre  ,  ou  mis  a  Terre, 
de  leur  fceu  ou  fouft'rancc  :  Et  ,  avec  ce  ,  fera  faiôe 
deiFenfe  es  Ports  &  Havres,  d'un  colle  &  d'autre,  fur 
certaines  &  groflès  paines,que  aucun  (de  quelque  Na- 
tion q'il  foit)  ne  achate  a  Terre, ne  pour  mettre  a  Ter- 
re aucuns  des  diz  biens. 

Item  ,  que  es  Vitailles  ,  Marchandifes ,  &  autres 
biens ,  venans  des  parties  del  Oilt  vers  le  Royaulme 
d'Engleterre  ,  ou  a  Calais  ,  ou  devers  Flandres  ,  par 
quelxconques  Perfonnes  ,  non  ennemis  a  l'une  Partie 
ou  a  l'autre ,  &  en  quelxconques  Vafleaulx  ilz  foient 
menez  ,  ne  fera  par  ceulx  de  l'une  Partie  ne  de  l'autre 
mis  empefcliement  ne  deftourbier  en  quelconque  ina- 
liiere. 

Item,  fe  aucuns  Vafleaulx  de  Marchans,  de  la  par- 
tie d'Engleterre  ou  de  Flandres  ,  non  ordonnez  pour 
Guerre,  chargiez  ou  non  chargiez  ,  eftoient,  par  for- 
tune de  temps  ,  par  force  d'Ennemis  ,  ou  autrement  ; 
chaciez  ,  ceulx  de  l'une  Partie  en  aucuns  des  Ports  ou 
Havres  de  l'autre  Partie,  que  les  diz  Vefleaulx  ,  avec 
les  Marchans  &  Maronniers  eftans  en  iceulx  ,  y  fer- 
ront  receuz  feurement,  &  s'en  porront  partir  franche- 
ment ,  a  tout  leurs  biens  &  Marchandifes  ,  fans  con- 
tredit ne  deftourbier  ;  pourveu  qu'ilz  ne  mettent  a 
Terre,  ne  en  autres  ValTeaulx,  leurs  dis  biens  &  Mar- 
chandifes ,  fans  congie  &  licence  des  Officiers  du 
Prince  du  Pays,  ou  d'autres  aians  povoir  a  ce. 

Item  -,  que  ,  de  la  partie  d'Engleterre  ,  fera  defigne 
chemin  grande  &  large  ,  entre  Calais  &  Gravelinghes , 
pour  les  Marchans  d'une  code  &  d'autre  ,  &  autres 
comprins  en  cefte  feurte  ,  y  aler  ,  pafTer,  &  retourner 
feurement  :  &  nous  ,  pour  la  partie  de  Flandtes  ,  fe- 
rons avoir  &  deflgner,pour  les  Marchans  &aurresPer- 
fonues  de  la  partie  d'Engleterre  deffus  exprimez  ,  che- 
min grand  &  large  aflTez  pour  aler  ,  pafler  ,  &  retour- 
ner feurement  par  les  Dunes  de  Flandres ,  fans  y  eftre 
arreftez  ne  empêchiez  ;  par  ainfi  qu'ilz  ne  mainent  a- 
vecques  eulx  aucuns  leurs  Chiens  ,  ne  facent  aucun 
dommage  ou  prinife  des  Conins  es  didles  Dunes. 

Item  ,  ou  cas  que  aucuns  Marchans ,  Maiftres  de 
Neifs ,  ou  Maronniers  ,  de  la  partie  d'Engleterre  ou 
de  Flandres ,  eftans  es  Ports  ou  Havres  de  l'une  Partie 
ou  de  l'autre  ,  fe  trailiflent  a  aucune  Neif ,  venant  de 
la  haulte  Mer ,  pour  parler  a  ceulx  de  la  diâe  Neif,  a- 
vant  que  l'Officier  du  Prince  ,  a  qui  il  appartient  ,  y 
euft  parle,  que  pour  ce  ilz  n'encuerrent  en  aucune  four- 
faiture  ou  Amende. 

Item  ,  que  les  Marchans  d'Engleterre  &  de  Flan- 
dres ,  leurs  Fadeurs ,  Familliers ,  Maiftres  de  Neifs  j 
ne  aucun  d'eulx  ,  pour  nul  trespas  ou  déprédation  , 
qui  ait  efte  fait ,  par  l'une  Partie  a  l'autre ,  fur  Mer, 
ne  fur  Terre,  paravant  le  temps  de  ceprefent  Accort, 
feront  ceulx  de  l'une  partie  ou  Pays  de  l'autre  grevez 
ne  defajfiez  en  corps  ne  en  biens ,  ne  pour  ce  eulx ,  ne 
leurs  Neifs ,  ou  biens  arreftez  ne  traiz  a  Loi  par  aucu- 
nes Perfonnes  de  l'une  Partie  ne  de  l'autre  ,  ne  autres 
quelxconques ,  par  voie  de  marque  ne  autrernent. 

Item ,  que  les  Villes  de  Calais  &  Gravelinghes  fe- 
ront mifes ,  tenues ,  &  gardées  en  telle  Gouvernance  , 
&  fi  loyal  &  ferme  feurte  ,  que  les  Marchans  ,  leurs 
Fadeurs,  Familliers,  Maiftres  de  Neifs,  Pèlerins,  & 
autres  Perfonnes , comprinfes  en  cefte  feurte,  d'un  coft 
&  d'autre  ,  y  feront  &  porront  eftre  amiablement  & 
feurement  receuz  en  alant  ,  demourant  ,  &  retournant 
en  leurs  befoingnes. 

Item  ,  que  par  les  Gens  des  Garnifons  ,  de  Calais  , 
&  des  autres  Forterefles ,  tenues  &  occupées  de  la  par- 
tie d'Engleterre  ,  es  Marches  de  Picardie  ,  ne  autres 
Gens  de  la  partie  d'Engleterre,  en  ilfantdes  diâes  For- 
terefles ,  ou  des  Terres  ,  tenues  &  occupées  des  En- 
glois ,  es  dides  Marches  de  Picardie  ,  ne  feront  faides 
courfes ,  ne  autre  fait  de  Guerre,  fur  le  Pays  de  t"lan- 
dres  :  &  pareillement  ,  ne  feront  faides  courfes  ,  ou 
autre  fait  de  Guerre  ,  par  aucuns  de  nôtre  dit  Pays  de 
flandres  ,  ne  des  Garnifons  de  Gravelinghes ,  ou  au- 
tres Fortereffes  de  Flandres,  ne  auiïï  des  Garnifons  des 
autres  Fortereffes  tenues  de  la  partie  de  France  es  dic- 
tes Marches  de  Picardie,  en  iflant  de  Gravelinghes  ou 
autres  Lieux  de  Flandres  ,  fur  les  dides  ForcereflTes  & 
Terres ,  tenues  &  occupées  de  la  dide  partie  d'Engle- 
terre en  Picardie. 

Item  ,  que  les  Maiftres  de  Neifs  &  Maronniers  de 
la  partie  d'Engleterre  ,   a  leur  venue  es  Ports  &  Ha- 
vres de  nôtre  dit  Pays  de  Flandtes ,  porront  filire  lici- 
ToM.  II.  Pari,  II. 
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tement  lier  leurs  Neifs ,  es  dis  Ports  &  Havres  ,,par    A  sno 

la  manière  que  feront  François  ,  Hollandois ,  Zellan- 

dois ,  &  Efjohois  ,  fans  encourir  pour  ce  en  aucune    lAlVi, 

fourfaiture  ou  Amende  :  &  ,  femblablemcnt ,  porront 

faire  les  Maiftres  de  Niefs  &  Maronniers  de  Flandres 

es  Ports  &  Havres  de  la  p.utie  d'Engleterre. 

Item  ,  que  les  Marchans  ,  Maiftres  de  Niefs  ,  & 
Maronniers  de  nôtre  dit  Pays  de  Flandres,  ou  demou- 
rans  en  Flandres,  ne  amenront,  par  fraude,  ne  cou- 
leur quelconque ,  aucuns  biens  ou  Marchandifes  des 
ennemis  des  Englois  par  Mer  ;  &  ,  en  cas  qu'ilz  en 
foient  demandez  ,  par  aucuns  Escumeurs  ,  ou  autres 
Gens  de  la  partie  d'Engleterre  ,  eulx  en  feront  jnfte  & 
plaine  confeflion  ;  &  que  pareillement  les  Marchans  ^ 
Maiftres  de  Neifs ,  &  Maronniers  de  la  partie  d'En- 
gleterre n'amenront ,  par  fraude^  ou  coleur  quelcon- 
que ,  aucuns  biens  ou  Marchandifes  de  Eftrainginers  , 
ennemis  des  Flameus  :  &  s'ilz  en  eftoient  demandez  ^ 
par  aucuns  de  Flandres  ,  qu'ilz  en  feront  jufte  con- 
feflion comme  dit  eft. 

Item,  que  les  quatre  Membres  de  Flandres,  par  nô- 
tre Ordonnance,  fe  oblegeront,  par  Lettres  feclks  de 
leurs  Seaulx  ,  de  tenir  loyaulment  &  inviolablement 
tous  les  Poins  de  ce  prêtent  Traite  ,  &  chalcun  d'i- 
ceulx  ,  qui  tant  par  mon  dit  Seigneur  le  Roy  ,  nôtre 
&  leur  Seigneur  Souverain  ,  comme  par  nous  feront 
accordez  ,  &  dont  mon  dit  Seigneur  le  Roy  bailleroit 
fis  Lettres  ,  &  nous  les  nôtres  j  fans  enfraindre  ,  ne 
aler,  ou  faire  a  rencontre. 

Item  ,  que  toutes  les  chofes  &  chaicune  d'icellcs, 
accordées  par  ce  prêtent  Traitie,  feront  gardées  &  ob- 
fervees ,  pour  la  partie  d'Engleterre  ,  ou  Royaulme 
d'Engleterre,  a  Calais,  &  en  tomes  les  autres  Villes, 
Seignouries  ,  Lieux  appurtensns  &  obeillàns  au  Roy 
d'Engleterre  :  &  ,  pour  la  partie  de  Flandres  ,  en  noz 
dis  Conte  &  Pays  de  Flandres  ,  &  es  autres  Villes  , 
Seignouries,  &  Lieux , appartenans  &  obeil&ns  a  nous, 
entre  Flandres  &  Couloigne  fur  le  Rin  ;  &  y  porront 
feurement  les  Marchans  ,  &  autres  Perfonnes  ,  com- 
prins e-a  ce  T'rmte  ,  aler  ,  converfer  ,  eftre  ,  demourer 
&  marchander  ,  par  la  manière  fusdide  ,  fans  empes- 
chement  quelconque. 

Item,  que,  pendant  le  dit  Accort,  l'en  procédera  ou 
fait  princepal  du  Traitie  j  autrefFois  encommencie  j 
fur  le  cours  de  la  Marchandife  entre  Engleterre  & 
Flandres ,  &  fur  le  fait  de  la  reparaï/o»  de  excès ,  Prin- 
fes  ,  &  dommages  ,  qui  par  cy  devant  ont  efte  fais  de 
l'une  Partie  fur  l'autre,dont  l'en  a  autrcffbis  tenu  par- 
lement &  Traitie  ;  &  fur  ce  l'en  prendra  jour  d'eftre 
enfemble  en  tel  lieu  que  l'en  fera  d'accort. 

Item  ,  s'il  advenoit  (que  Dieu  ne  veulle)  que  ,  par 
aucuns  de  l'un  cofte  ou  de  l'autre  ,  mienne  chofe  feuft 
faifte  ou  attemptee  contre  l'eftat  de  ceft  prefent  Ac- 
cord &  feurte  ,  en  quelconque  lieu  ,  ou  par  quelcon- 
que voye,  ja  pour  tant  ceft  Accort  ne  fera  tenu  ne  en- 
tendu enfraint,  ne  pour  ce  Guerre,  arren,ne  deftour- 
bier d'aucunes  des  Perfonnes ,  touchiees  en  ceft  Trai- 
tie ,  ne  fera  fait  ne  meu  ;  mais  fera  le  fait  repaire  par 
les  Seigneurs  de  l'une  &  l'autre  partie  j  &  mis  en  fon 
premier  eftat  &  deu  , 

Et  il  foit  ainfi  que  ,  pour  l'entretenement  &  conti- 
nuation de  la  dide  Marchandife  ,  la  quelle  fe  fait  au 
prouffit  commun  de  la  chofe  publique,  les  dis  Poins  & 
Articles  &  auffi  les  autres  Articles,  accordes 
du  cours  de  la  Marchandife  ,  a  l'Aflemble  que  les 
Commis  j  a  ce  députez  &  envoiez  de  par  nous  en  En- 
gleterre ,  ont  faite  n'agaires  ,  de  nôtre  Commande- 
ment ,  avec  les  Ambaflàteurs  de  la  partie  d'Engleter- 
re ,  aient  par  Traitie  en  entre  eulx  de  rechief  elle  ac- 
cordez &  proroguiez  de  la  fefte  de 
Pasques prochainement  venant  ,&  d'icellui  jour  dePas- 
ques  jusqUes  aU  jour  de  Pasques  l'an  révolu  iiicluz  , 
prochain  après  enlievant,  que  fera  l'An  de  grâce  Mil, 
quatrecens ,  &  dix  neufs  ;  fuppofe  &  non  obftant  que 
la  dide  Guerre  foit  ou  fuft  overte  entre  mon  dit  Sei- 
gneui:  le  Roy  &  fon  Royaulme  &  la  dide  partie  d'En- 
gleterre comme  dit  eft; 

Pourveu  ^  toutcsvoies  »  que  tant  que  la  Guerre  fera  j 
ou  que  reprifailles  ou  marques  dureront,  entre  le  Roy 
d'Engleterre  &  la  Cite  de  Jennes,  ou  la  Seigneurie  d'i- 
celle  Cite,  aucun  de  Flandres,  ou  de  quelque 

Pays  qu'il  foit  ,  ne  porra  fes  biens  ou  Mar- 
chandifes,  durans  ces  prefentes  feurtez  ou  Trêves, 
mettre  es  Caraques  ^  Galees,  ou  Neifs  des  Genevoies; 
& ,  s'aucun  le  feift,  ce  feront  a  fon  péril  ; 

Et  ,  fe  d'aventure  aucuns  biens  ou  Marchandifes, 

es  chargies  Caraques,  Galees, ou  Niefs  des  Genevois  j 

eftoient  prias  ou  arreftez  par  le  dit  Roy  d'Engleterre  ^ 

\  Mi  ou 
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À  njvr»  °^  ^'^'  Subges ,   en  quelxconques  Lieus  que  ce  feuft 
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14 17.  iceulx  biens  &  Marchandifes ,  par  la  vigeur  de  ces  pre- 

fentes,  Seurtez,  Trieves  ,  ou  Provifions  ,  ne  porront 

ou  devient  eftre  redorez  ou  reliituez  ; 

Pourveu  auffi  que,  durant  les  diftes  Seurtez  ou  Trie- 
ves ,  les  biens  des  Engles  ne  dovient  pas  élire  prins  ou 
arrelleï  en  Flandres  ;  ne  les  biens  des  Flamens  en  En- 
gleterre,  fe  ce  n'eft  pour  nouvelle  debte  ou  délit,  fait 
ou  perpètre  illecques,  de  puis  le 
Moys  de  Juillet  darreinment  paffe  ,  que  ces  prefentes 
Seurtez  &  Trieves  turent  accordées ,  fi  comme  ces  cho- 
fes  par  noi  dis  Commis  nous  a  elle  rapporte. 

Savoir  faifons  que  ,  veu  les  Poins  &  i\rticles  deflus 
exprimez  ,  ainfi  accordez  ,  traitiez  ,  &  proroguiez  , 
de  noz  fceu  &  volente  ,  nous  pour  nous,  le  Conte  & 
Paiis  Flandres ,  &  pour  toutes  noz  autres  Terres ,  Vil- 
les ,  &  Seignouries ,  que  nous  avons ,  appartenans  & 
obeiffans  a  nous ,  entre  noz  dis  Conte  &  Pays  de  Flan- 
dres &  Couloigne  fur  le  Rin,  &  pour  tous  noz  Subges 
d'iceulx  Conte  ,  Pays ,  Villes  ,  &  Seignouries,  avons 
loe ,  grée,  approuve,  &  conferme,  loons,  gréons, 
approuvons ,  &  confermons  ,  &  les  promettons  par  la 
foy  de  nôtre  Corps  &  fur  nôtre  honneur  a  tenir  ,  & 
faire  tenir  ,  fermement  &  loyalment ,  fans  enfraindre 
par  la  teneur  de  ces  prefentes , 

Si  donnons  en  mandement  a  tous  Capitains  &  Gou- 
verneurs ,  Baillez ,  Chaftellaines ,  Prevoftz ,  Mayeurs , 
Sergens  ,  Jufticiers,  OfBciers  ^  &  Subges  de  nôtre  dit 
Conte  &  Pays  de  Flandres  ,  leurs  Lieuxtenants  ,  &  a 
cliafcun  d'eulx  ,  que  les  Poins  &  Articles  ,  deflus  ex- 
primez ,  &  chafcun  Point  a  par  lui  ,  tiengnent  &  gar- 
dent, facent  tenir  &  garder,  &  en  laiflènt  les  dizMar- 
chans,  leurs  Fafteurs  &  Familliers,  Maiflres  de  Niefs 
&  Maronniers ,  Pèlerins ,  Clers ,  Pefcheurs  &  autres , 
dénommez  es  diftes  Lettres  ,  &  chafcun  d'eulx  ,  d'un 
colle  &  d'autre,  paifiblement  &  plainement  joir  &  u- 
fer,  fans  empefchement,  ne  faire,  ou  aler  ,  ne  fou - 
frir  eftre  fait  ,  en  a  rencontre  en  aucune  manière  ,  le 
dit  temps  durant , 

Et  ces  prefentes ,  &  tout  le  contenu  en  îcelles  ,  noz 
dis  Officiers  ,  qu'il  appartendra  ,  publient ,  ou  facent 
publier,  en  toutes  les  Villes  ^  Ports  ,  Havres  ,  &  au- 
tres Lieux  de  notre  dit  Pays  de  Flandres  j  ou  l'en  a 
accouftume  a  faire  Criz  &  Publications ,  ou  meftier  fe- 
ra ,  &  d'ont  ilz  feront  requis  ;  A  fin  que  aucun  n'y 
pui/Iè  prétendre  ignorance. 

Et  les  Transgrefïèurs ,  s'aucuns  failTent  ou  alaflènt 
a  l'encontre ,  eri  aucuns  des  Poins  deflus  declairez  , 
puniflènt  vigoureufment  ,  en  corps  &  en  biens  ,  félon 
la  qualité  du  meffait ,  fi  que  ce  foit  exemple  a  autres 
d'eulx  en  garder. 

Et,  avec  ce,  facent  reflitution  des  domma- 

ges a  ceulx,  &  par  la  manière  qu'il  appartendra  ,  fans 
déport  ou  delay  ,  ne  fur  ce  attendre  autre  Mandement 
de  nous. 

En  tesmoignance  de  ce  nous  avons  fait  mettre  a  ces 
prefentes  nôtre  Seel  de  Secre  en  l'abfence  de  nôtre 
grand  Seel. 

Donne  Ammiens  le  dix  feptisme  Jour  d'Aouft ,  l'An 
de  grâce  mille,  quatre  cens,  &  dix  fept. 


j  Thoma  Chauciers ,  Magiftris  ,   Philippo  Morgan  ,  &    Anno 
Johanne   Kempe  ,    pro  parte  prœfati   Domini  nollri  " 


Par  Monfeur  le  Duc. 


S  E  G  U  I  N  A  T. 


LX. 


Sigilh  aiiulfo. 


14. ■  0£b  ■^'"■'^*  IraBatus  Pacis  inter  Henricum  V. 
'  Regem  jinglia  Cs"  Carolum  VL  Regem 
Franci<e  fancienda.  Dat.  apud  Fillam  de  Mon- 
te die  14.  06lobris  Ânm  1417-  [Rymer, 
Fœdera,  Conventioncs,  &c.  Tom.  IX.  pag. 
J-I7-] 

TN  P  R  iMis  ,  vicefimo"  oâavo  die  ménfis  NoVcm- 
•*■  bris,  Anno  fupradiâo, 

Convenientibus  in  quadam  Cameta  principalis  Ma- 
nerii  Villœ  de  Bernevilie, 

Reverendo  in  Chrillo  Pâtre ,  Reginaldo  Ramenfi 
Archiepiscopo,  Magiftro  Johanne  de  Valy  ,  in  Curia 
Parliamcnti  Parifias  Prxfidenti,  Magiftro  Johan.  Tu- 
derti,  Decano  Ecclcfia;  Parifien.  Magiftris ,  Roberto 
de  Tulerys,  &  Goutero  Coll,  pro  parte  prsfati  Ad- 
Verfarii , 

As   Domino   Waltero  Hungerforde  Senescallo  , 


Âc  collocatis  ipfîs  omnibus  in  SedilibuS  illic  dis- 
pofitisj  confellini  ac  absque  temporis  intervallo,  pra:- 
fatus  Àrchiepiscopus,  illo  fibi  non  impofito,  fuorum 
primordium  &  initium  fermonum  in  fe  allumplit  , 
fub  eo  qui  fequitur  modo. 

Domine  Senescalle,  et  vos  Hono- 
rabilesdomini, 

Eft  ita  quod  ,  poft  adventum  Excellcntilîlmi  Prin- 
cipis  Domini  veftri  Régis  Anglia  in  Ducatum  Nôr- 
mannis  ,  fcrlpfit  Literas  fuas  fupremo  Domino  nos- 
tro;  quibus  cxpofuit  adventum  fuum  in  Normanniam, 
h.  alia  prout  libi  placuit: 

Poft  quas  fupremus  Dominus  nofter  fuas  ,  e  con- 
verfo,  Literas  transmifit  Domino  vellro  Régi  ;  qui- 
bus ,  tamquam  devotus  &  Chriftianus  Princeps ,  Chris- 
tiano  fanguine  prscompatiens,  non  verebatur  nec  eru- 
buit,  ad  Chriftiani  finguinis  effufionem  evitandam,ex- 
ponere  Domino  veftro  quôd  haâenus,  omni  tempore, 
totis  viribus  ,  defideraverat  ,  &  tune  in  defideriis  iiabe- 
bat ,  Pacem  &  tranquillitatem,  non  folùm  Francis;  & 
Anglis  Regnorum  ,  fed  &  gcneraliter  totius  Criftiani- 
tatis  ,  &  quôd  pro  bono  Pacis  hujusmodi  intendere  & 
intcndi  facere,  ac  ob  id  fuos  Ambalîiatorestransmittere 
ad  aliquem  locum  congruum  ,  fie  quôd  per  eum  non 
ftaret  quo  minus  Pax  foret  inter  prœfata  Régna,  &  et- 
fufio  Criftiani  fanguinis  vitaretur  : 

Poft  quas  Literas  Dominus  vefter  Rex  mifît  fupre- 
mo Domino  noftro  alias  fuas  Literas  ;  quibus  aflTeruit 
fe  fimiliter  afFeftare  ,  &  omni  tempore  afl^eftaflTe  , 
Tranquillitatem  &  univerfale  bOnum  ,  non  folùm 
Francis  &  Anglice  Regnorum  ,  fed  &  in  tota  Cris- 
tianitate ,  &  quod  ad  illum  finem  mitteret  libenter 
fuos  Ambalfiatores  ad  aliquem  locum  aptum  ,  plenâ 
fuflfultos  Poteftate;  &,  cum  iftis  Literis,  mifit  etiam 
fuas  Literas  Salvi  conduâûs  Perfonis  ,  ad  Ambaffia- 
tam  hujusmodi  nominatis  per  Supremum  Dominum 
noftrum  : 

Acj  e  coilverfd,  poft  mifit  Dominus  nofter  fupre- 
mus lUas  Salvi  Conduôûs  Literas  Perfonis, pro  Am- 
bafllata  hujusmodi  nominatis  per  Dominum  veftruiri 
Regem. 

Noftis  (Domine  Senescalle  &  vos  hohorabiles  Do- 
riiini)  quôd  ,  per  Annos  &  tempera  ,  fuper  negotio 
Pacis  &  Tranquillitatis  Regum  &  Regnorum  Francice 
&  Anglise,  &  pro  effufione  Criftiani  lànguinis  evitan- 
dâ  ,  varii  &  diverfi  Tradatus  &  Prolocutiones  in  di- 
verfîs  Locis ,  tàm  in  Francia  ,  quàm  in  Anglia  ,  ha- 
biti  funt,  tàm  per  Mediationes  Régis  Romanorum  & 
aliorum  PrincipQm,quàmaliorumNobilium  unius  par- 
tis &  alterius  Ambalfiatorum  ; 

Ex  quibus  tamen  fperatus  non  fequebatur  effeflus , 
neque  fru6lus,  quinimino  effedlus  ille  femper  dilatus 
erat  &  impeditus: 

Et  aliquotiens ,  cùm  conventum  &  concordatum 
fuerat  de  loco  &  tempore  Trailatuum  hujusmodi  ha- 
bendorum ,  nichilominus ,  ante  tempus  advenicns ,  ali- 
qua  occafione  loci,  aliquando  ratione  temporis,  &  a- 
liàs,  Traflatus  nimiùm  extiterunt  dilati,  prout  conti- 
git  pridem;  videlicet, 

Cùm  conventum  fuit,  inter  prcefatos  duos  Reges, 
de  Tradlatu  Pacis  hujusmodi,  apud  Harflieu,  ad  c^t- 
tum  tempus  ,  quod  prsefixum  erat  ,  habendo  :  ante 
quod  tempus  adveniens  Dominus  vefter  Rex  ,  muta- 
to  confilio  ,  mifit  partem  fuam  excufondo,  ex  caufis 
ipfum  moventibus  ab  illis  loco  &  tempore  ;  defide- 
rans  Tradlatum  hujusmodi  adalium  Locum  transferrij 
feu  prorogari  debere,  prout  extitit  faftum. 

Hac  etiam  vice,  poft  adventum  Domini  veftri  Ré- 
gis in  Normanniam  ,  poftquam  concordatum  extitit  , 
ut  praemittitur,  de  tra£lando,&  recepimus  Literas  Do- 
mini veftri  Régis  de  Salvo  Conduâu ,  mifimus  etiam 
e  converfo  vobis  Dominis  ,  per  Heraldos  noftros  , 
Literas  Domini  noftri  fuppremi  de  Salvo  Condudlu, 
&  venimus  ad  Villam  de  Honufiieu  ,  jam  ftetimus  ,= 
omni  die  parati  ad  traftandutn  ,  exfpeftando  veftrum 
adventum  per  fex  feptimanas. 

Et,  quantum  ad  Heraldos  noftros ,  qui  Literas  hu- 
jusmodi de  Salvo  Conduftu  vobis  apportârunt,  nôllîs 
(&  eft  res  de  quâ  habemus  vobis  loqui)  quod  funt 
ipfî  per  Dominum  veftrum  Regem  detenti  &  arcftati  ; 
de  qua  fummè  miramur  ,  nec  videtur  aliquo  modo 
debuiife  fieri, 

Inprimis,  quia  eft  contra  Vetuftam  &  honeftam  con- 
fuetudinem  Armorum  :  Secundo ,  quia  eft  contra  vim 
&  etTeâum  Salvi  Conduaûs  Domim"   veftri  Rcgis , 
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in  quo  conceffit  nobis  certum  numerum  Servitorum, 
de  quo  funt  ipli  compreheiifi  :  Tertio,  quia,  fi  respi- 
ciantur  Cronic»  &  veteres  TraSatuorn  Pagina,  non 
reperietur  quôd  ,  iftis  centum  Annis  ,  aliquis  Heral- 
dus  ,  veniens  pro  Iblempni  Ambaffiata  habenda  inter 
duo  Régna  ,  pra:fertim  pro  bono  Pacis  ,  fie  areftatus 
extiterit  :  Quarto  ,  quia  contra  bonum  &  utilitatem 
hujusmodi  Ncgotii  Pacis  pro  quo  venimus ,  in  quo 
eorumdem  Heraldorum  opéra  potiflimc  indigemus,  fi 
forte  ,  alii^uâ  de  caufà  necelfaiià  ,  oportcbit  Nuncium 
aliquem  mittere  ; 

Quapropter  vobis  fupplicamnS  quatinus  dignemini 
fcribere  Domino  veftro  Régi  pto  liberatione  ipforum 
Heraldorum  noflrorum: 

Et,  quia,  Pomini  mei,  vos  &  nos  jam,gratias  Deo, 
hic  invicem  venimus  ad  traâandum  fuper  negotio  prœ- 
diftx  Pacis ,  parati  fumus  &  erimus  ad  intendendum 
vobiscum  fuper  liujusmodi  Traâatu  ;  dummodo  de 
bono,  falvo,  &  fecuro  ConduSu  ,  in  ea  parte  neces- 
fario  ,  faciatis  nobis  provideri,  ficut  &  nos,  e  conver- 
fo  ,  veftris  Reverentiis  providebimus  ,    quoniam 


parti  Domini  rioftri  Régis  potcrit  imputari ,  quiiiym- 
mo  parti  eorum  ,  fi  Tradatuum  ,  in  bac  parte  habi- 
torum,  &  dilationum,  circa  eosdem  habitarum,  An- 
nalia  revoIVamus;  quœ  tamen  nunc  recitare  magis  re- 
putamus  laboriofum,  quàm  utile. 

Et  quôd ,  quantum  ad  materiam  deteritionis  Heral- 
dorum, nullam  habemus  infiruâîonem  ;  novimus  ta- 
men indubitanter  Dominus  nuder  eorum  Hcraldos  , 
nec  contra  fui  Salvi  Condudûs  vigorem,  nec  Armo- 
rum  honeftam  confuetudinem,  ynimo  non  fine  caufa 
rationabili  &  honefta  detinere. 

Et,  quantum  ad  bonum,  falvum,  &  fecurum  Con- 
duétum  ,  quôd  ,  qualitercumquc  ipfi  nofirœ  fecuritati 
providendum  duxerint,  fimili  modo  &  nos  eorum  cu- 
raremus  fecuritati  providere  ;  û  Litreras  ,  fub  Sigillo 
Domini  eorum, de  Salvo  Conduira  nobis  disponerent 
nos,  fimili  modo,  eis  disponeremus  fub  Sigillo  Sere- 
niffimi  Domini  nofiri;  fi,  vigore  alicujus  CommilTio- 
nis  ,  eis  fadx  ,  nobis  providerent ,  nos  etiam  ,  vigore 
Commiffionisfufficientis, nobis  fa£i:£e,eis  provideremus. 


Anno 
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Poft  quae  prœfatus  Remenfis  Archiepiscopus  e  con- 
nôftis,  jam  die  crafiino'expirabunt  &  vefîrœ  &  nofi:rœ  |  verfo  respondit,  quôd  nec  utile  reputabant,  nec  inten- 
îiitera:  Salvi  Conduâùs;  &  pro  tanto  videtur  in  primis  [  tionis  eorum  erat  ,    rememorationi  dilationum  hujus- 
ante  omnia  circa  hoc  providendum  ,  ut,  eâ  provifione  j  modi  pra^teritarum  inliftere  : 
faàâ,  fecurè  poffumus  ad  alia  tranfire.  i      Et  quôd,  quoad  dilationem,  de  qua  prxfertur ,  fac- 

Quibus ,  per  ptœfatum  Remenfem  Archîepiscopuni  |  tani  apud  Beauvois ,  nec  per  nos  ftetit,  nec  per  ipfos, 
^iîcdiâis,  &  per  proîfatum  Magiftrum  Philippum  Mor-  ;  fed  per  Regem  Romahorum  ,  qui  Copiam  hujusmodi 
gan  ,  vice  fuâ  &  noftrâ  CoUegarum  fuorum  recitatis  ,  j  appunâuatorum  noluit  eorum  fuppremo  Domino  li- 
respondebatur  eisdem  in  hune  modum;  viz. 

In  primis  ,  quôd  verum  erat ,  prout  idem  Rem.en. 
explicaverat ,  fperatum  efFcélum  &  fruâum  nonnullo- 
rum  Traftatuum  ,  habitorum  fuper  Negotio  Pacis  & 
Tranquillitatis  Anglis  &  Francis:  Regnorum  ,  non 
fuifle  haâenus  fecutum,  fed  impeditum  &  dilatum  : 

Ac  ,  fecundô  ,  quod  aliquotiens  ,  cùm  de  Traâati- 
bus  hujusmodi ,  ad  ccrta  locum  &  tempus  habendis  , 
concordatum  extitit  ,  Traâatus  ipfi  ,  per  mutationem 
feu  variationem  loci  &  temporis,  fuerunt  dilati;  quo- 
rum neutrum  per  partem  Sereniffimi  Domini  nofl:ri 
umqïiam  rtetit;  In  quo  pofuimus  nos  ad  recordum  om- 
nium &  iîngulorum  Principum  &  Perfonarum  indiffe- 
rentium  ,  qui  Traâatuum  hujusmodi  aut  Conventio- 
liurrt  confcii  fuerunt,  & Scripturarum  de  eisdem  rema- 
hentium  : 


berare  : 

Et  quôd  ,  quoad  fecuritatem  nobis  facîendarri  ,  quia 
Literas  hujusmodi  de  Salvo  Cc}nduau,fub  Sigillo  Do- 
mini fui,  protunc  non  habebant,  fed  alferuerunt  fepro 
illis  infra  triduum  apportandis  mififlfe;  idcircoexhibue- 
runt  duplices  eorum  Cohimilïionum  Literas  (fcilicet) 
tàm  fuper  principalt  negotio,  quàm  etiam  fuper Treu- 
gis  capiendis  &  Salvis  Condudtibus  concedendis; 
Quarum  Tenores  fequntur  &  funt  taies, 

/^  H  ARLES  ,  par  là  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  Fran- 
^-'  ce,  a  tous  ceux, qui  ces  prefentes Lettres  verront. 
Salut. 

Savoir  faifons  que, 

Pour  honneur  &  Révérence  de  Dieii,  &  pour  efchet 
l'efFufion  de   Sang  Humain  ,   &  les  aultres  maulx  & 


Àc,  infuper, quod  verum  erat  &  efl:  quôd, pofl:quam  !  dommaiges ,  innumerables  &  irrepatables  ,   furvenuz 


conventum  erat ,  inter  Partes  prsediilas ,  de  Traftatu  , 
ad  certum  &  limitatum  diem,  fuper  prœmiflb  Negotio 
Pacis  ,  &  ipfam  concernentibus  ,  apud  Hareflieu  ,  feu 
in  Anglia  ,  habendo  ,  Traâatus  ipfe  differebatur  ;  & 
nuUatenus  per  Sereniffimum  Dominum  nofl:rum  ,  fed 
per  partem  eorum  adverfam,  qui,  ante  diem  advenien- 
tem  ,  fuas  Literas  miferunt  Serenifllmo  Domino  nos- 
tro,  fe,  certis  de  caufis,  ut  afleruerunt ,  eos  moventi- 
bus ,  ab  utroque  Locorum  eorumdem  excufando  : 

Et  non  folum  tune  ,  fed  apud  Bauvois  ,  ipfo  Reve- 
rendo  Pâtre  Remenfi  Archiepiscopo  prsfente  ,  ac  ipfo 
Magiltro  Philippo  Morgan,  cùm  effedlualiter  pradicari 
debuilfent  ea ,  quse  ,,  in  negotio  ipfo  Pacis  ,  laboribus 
&  inllantiis  Régis  Romanorum  &  Ducis  Hollàndias , 
aliOruiTique  Principum  ,  appunétuata  fuerunt  ,  &  per 
Dominum  eorurrt  Adverfariuiti  de  Francia  approbata& 
ratificata  ^  noluit  fed  renuit  Pars  eorum  implere  quod 
ante  promiferat  ,  cùm  tamert  effet  Serenifllmus  Domi- 
nus nofter  ad  ea  omnia  ,  pro  parte  fua  ,  implendo  pa- 
ratus. 

Et  quôd  ,  quantum  ad  dilationem  TraQatûs  ipfius, 
pro  quo  jam  venitur  ,  non  efl:  quod  parti  SereniiTi- 
va\  Domini  noftri  aut  fuis  Ambaxiatoribus  poterit  im- 
putari ;        .  .  ; 

In  primis,  quia,  pofl  transmiflàs  Literas  ,  ipfius  Se- 
teniflimi  Domini  nolIri,de  Salvo  Conduâu  diâis  Am- 
baxiatoribus Adverfarii ,  fteterit  Dominus  Cornes  Wa- 
rewic.  &  alii  Aiiibaxiatores  Domini  nofl:ri  apud  Cado- 
mum  ,  per  nonnullos  dies  exfpeâando  ibiderti  Salvum 
Conduâum  didli  Adverfarii  : 

Et ,  rurfum ,  de  adventu  Ambaxiatorum  fuorum  (vi- 
delicet)  donec  ipfi  Ambaxiatores  Adverfarii  de  eorum 
non  adventu  excufationez  miferunt  ;  afférentes  fe  prop- 
ter  potentiam  &  per  horrescentiam  Ducis  Burgun- 
dice ,  in  eorum  itinere  exiftentis ,  tutè  ad  Locum  Trac- 
tatûs  venire  non  pofle:  ac  quod,  infuper,  poil  eorum 
adventum  ad  Honuflieu,  miferunt  aliis,  &  nobis  Am- 
baxiatoribus Domini  noftri  in  primis  ,  Literas  Salvi 
Conduâûs  minus  fufficientes,  fub  quarum  fiducia  non 
videbatur  tutum  venire  : 

Et  quod ,  quamcito  habebamus  Literas  alias  eorum 
de  Salvo  Conduâu  fufficientiores ,  cum  omni  celeri- 
hte  properavimus  venire  ;  fie   quod  nichil  dilationis 


pour  le  fait  &  occafion  des  Guerres,  qui  le  temps  pas- 
fe  ont  efte  entre  noz  Predeceffours  Rois  de  France  & 
nous ,'  d'une  part ,  &  nôtre  Adverfaire  £  Angleterre  ^ 
d'autre  part ,  &  qui  vraiffemblablement  font  en  difpo- 
fition,  de  jour  en  jour,  d'avenir  fe  Provifion  &  remè- 
de convenable  n'y  eftoient  mis , 

Defirans  ,  de  tout  nôtre  cuer  ,  venir  a  bonne  Paix 
&  Concorde  avecques  nôtre  dit  Adversaire  d'Enghter- 
re,  par  quoy  le  Puple,  qui  Dieu  nous  a  baille  &  com- 
mis a  gouvernir,  puifle  en  nôtre  temps,  &  foubz  nous, 
vivre  en  Paix  &  tranquillité, 

Confiderahs  qiie  ,  ja  foit  ce  que  ,  les  temps  paflèz  , 
plufieurs  Meffagiers,  d'une  cofte  &  d'autre  ,  aient  efte 
envoyez  es  Marches ,  pour  parler  des  chofes  deffusdic- 
tes  ,  &  fouvente  foyez  affemblez  demour  longement, 
&  tenuz  plufeurs  Journoez,neantmoins  ne  s'en  eft  en- 
cores  enfuy  fi  grant  eiFeâ  ,  comme  béfoinges  fcroit , 
pour  le  bien  des  deux  Royaumes  de  France  &  d'£n- 
gleterre  , 

Pour  quoy  nous  ,  ,    - 

Defirans ,  pour  les  caufes  defusdifitz  ,  nOus  mettre 
en  tout  devoir  envers  Dieu  &  le  IVlonde, 

Confience  a  plain  de  fens  ,  loiaultez  ,  circonfpec- 
tions,  prudences,  &  bonnes  diligences  de,  noz  Amez 
&  Feaulx  Confeillers  ,  kegnault  Ârcevesque  de  Reims 
Per  de  France,  Maiftre  Johan  'tudert ,  Johan  de  Faily 
Prefident  en  nôtre  Court'  de  Parlement  ,  GiUbert  des 
Monftiers  Seigneur  de  la  Fayette  ,  &  GuilUmme  de 
Meaulfoa  Chevaliers  ,  nos  Chambellans  ,  Maiftre  Ro- 
bert de  Tuiliers  ,  &  Maiftre  Gautier  Coll  nôtre  premier 
Secrétaire, 

Yceulx  enfemble  ,  les  fix  ;  cinq  j  quatre  ,  ou  troié 
d'iceulx  avons  ordonnes  ,  commis  ,  &  députez  ,  or- 
donnons, commettons,  &  députons  ,  par  la  tenour 
de  ces  prefentes,  pour  &  en  lieu  de  nous, d'eulx  trans- 
porter &  aflèmbler  en  la  prefcnce  de  nôtre  dit  Advcr- 
faire,  ou  avec  ces  Ambaxateurs,  ordonnez,  cominis, 
&  députez  par  nôtre  dit  Adverfaire  ,  &  avecques  quel- 
lezconques  autres  Perfonnes,  de  quelque  eftate  qu'el- 
les foient  ,  a  ce  cômmifes  ,  pour  &  ou  nom  de  lui  , 
pour  le  bien  &  accélération  des  chofes  defllisditz,&  de 
leurs  circonftances ,  connexes ,  adjacenccs  ,  &  depen-^ 
dences  quelzconques , 
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AvKr»      ^'  avons  donne,  &  donnons  ,  par  ces  Prefentes,  a 

*^  tous  enlcmble ,  aux  fix,  cinq,  quatre,  ou  trois  d'icculx 

1417.  plain  Povoir  ,  Auiaoritc  ,   &  Mandement  cspccial  de 

,  expofer  ,   depar  nous  ,   iiûtre  bonne  entcntion  quant 

a  ce  , 

De  oir  toutes  &  quelconques  ehofes  que  leur  fe- 
roientdiaes,  touches,  parlées,  ouvertees,  ou  annon- 
ciees  par  nôtre  dit  Adverfaire  ,  ou  fes  Commis  &  De- 
pute2 ,  foit  par  Traite  d'Aliance  &  d'affinité  j  ou  autres 
voies , 

Par  les  quelles,  ou  aucunes  d'icelles  ,  nom  &  nôtre 
dit  Adverfaire  ,  nos  Royaume  &  Subgiz ,  uoz  Amiez  & 
Alliez  ,  partions  venir  aux  biens  de  Paix  &  trans- 
quillite  , 

Et  parailment ,  de  leur  coft  ,  ouvrir  ,  depar  nous  , 
toutes  voyes  &  manières  raifonnables ,  proufÈtables ,  & 
honueurables  au  bien  des  deffusdiz  Roiaunies  de  Fran- 
ce &  d'Angleterre ,  par  lesquelles  l'en  puiiïe  escliever 
l'etfulîon  de  Sang  Humain ,  & ,  a  l'aide  de  nôtre  Crea- 
tour ,  parvenir  aux  biens  d'amour  &  de  concorde , 

Etaulli  de  requérir,  demander  ,  traidlier  ,  &  com- 
pofer,  &  respondre  ,  tranfiger  ,  paciscer  ,  &  finable- 
nient  &  plainement  convenir,  fermer,  &  accorder  fur 
_  touz  Debas, Contentions, Querelles, Que(lions,Guer- 
'  res  ,  Riotez  ,  &  Discordes  ,  meuz  &  a  mouvoir  entre 
nous,  &  noz  Royaume, Subgiez  &  Seigneuries ,  Amiz , 
Alliez  ,  Aidans  ,  &  Adherens  quelconques ,  deçà  & 
delà  la  Mer  ,  d'une  part  ,  &  >iôtre  dit  Adverfaire  ,  fez 
Royaume,  Subgez,  &  Seigneuries,  Amiz,  Allies,  Ai- 
dans ,  &  Adherens  quelxconqnes ,  deçà  &  delà  laMer , 
d'autre  part ,  enfemble  tous  leurs  Articles ,  Circonftan- 
ces.  Incidences,  Emergencez,  Dependences,  &  Con- 
nexes , 

Et,  eti  oultre,  avons  donne  ,  &  donnons  plain  Po- 
voir, Autorité,  &  Mandement  especial  a  noz  dis  Am- 
baxadeurs ,  aux  fix,  cinq  ,  quatre,  pu  trois  d'iceulx, 
en  tant  que  meftier  on  feroiet ,  de  traitier  &  accorder 
avec  lez  diz  Commis  &  Députez ,  de  la  partie  de  nôtre 
dit  Adverfaire ,  du  temps  &  d'en  lieu  de  la  Convention 
&  Alfemble  de  mus  &  de  nôtre  dit  Adverfaire  ,  pour 
mieulx  fermer  &  conclurre  la  dit  Paix  final. 

Et  tout  quanque  fera  ainfy  requis ,  demande  ,  traic- 
tie,  compofe,  respondu  ,  tranfige  ,  pacisce  ,  promis, 
jure  ,  convenu  ,  ferme  ,  &  accorde  par  noz  dellusdiz 
Ambaxadeurs  ,  les  fix,  cinq,  quatre, ou  trois  d'iceulx, 
pour  Kous  &  nôtre  partie,  avecques  nôtre  dit  Ad verf li- 
re ,  ou  fes  Commis  &  Députez  (aians  a  ce  fouffifant 
Povoir  ,  comme  dit  eft)  affermer  &  aflènter  par  foy  & 
Serement ,  fur  les  Seintes  Euvangiles  de  Dieu  a  jurer 
en  l'ame  de  nous , 

Et  donner  &  ottroier  ,  fur  ces  ehofes  ,'  &  leurs  cir- 
conftances  &  dependences  ,  toutes  manières  de  Cau- 
tiotls  &  feurtes ,  PromefTes ,  Obligations  ,  &  Lettres  , 
en  formé  deue,  foubz  leurs  Seaulx  ,  ou  des  fix ,  cinq, 
quatre,  ou  trois  d'iceulx, 

Promettons  avoir  agréables  ,  &  les  confermer  par 
les  nôtres,  fe  meftier  eft,  &  requis  en  fommes,  &  de 
les  faire  exécuter,  expédier,  &  accomplir,  &  tous  Ar- 
ticles ,  qui  feront  accordes  ,  de  Point  en  Point ,  pour 
nous  &  nôtre  Partie  ,  pour  le  bien  de  Paix  ,  fans  frau- 
de &  mal  engin,  fi  avant  comme  nous  mefmez  ferions 
&  faire  pourrions ,  fe  en  nôtre  propre  Perfonne  y  es- 
toions  prefcnt. 

Et  auffy  de  faire  expédier  tous  autres  Articles  ,  qui 
aucunement  purroient  appartenir  a  la  bonne  perfedtion 
&  accompliffement  dcz  diz  Traitiez  &  Accordes  ,  de 
quelque  nature  qu'ils  foient,  fuppofe  qu'ils  requeiflent 
plus  especial  mandement. 

Et  ce  promettons ,  en  bonne  foy  ,  &  en  parole  de 
Roy  ,  fur  la  Caution  &  Obligation  de  tous  noz  biens, 
prefens  &  advenir,  fans  jamais  faire  ,  dire  ,  ne  propo- 
fèr  aucune  chofe  au  contraire  par  nous  ,  ne  par  autre  , 
en  Jugement,  ne  dehors. 

En  Tesmoing  de  ce  nous  avons  fait  mettre  nôtre 
Seel  a  ces  prefentes  Lettres. 

Donne  a  Paris  le  fécond  Jour  d'Oflobre  l'An  de 
grâce  mille  quatre  cens  dix  fept  ;  &  le  xxxviii.  nôtre 
Reigne. 

/"•  H  A  R  L  E  s ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France , 
^^  a  tous  ceulx  ,  qui  ces  prefentz  Lettres  verront , 
Salut. 

Savoir  faifons  que. 

Pour  honneur  &  Révérence  de  noftre  Seigneur  & 
pour  eschuer  l'efFulîon  de  Sang  humain  ,  &  les  autres 
maulx  &  dommaiges  innumerables  &  irréparables ,  qui 
pur  le  fait  &  occafion  des  Guerres , 

Qui  le  temps  paffe  ,  ont  efte  ,  ea  ce  Roiaume  ,  en- 


tre, noz  Predecenours,Roys  do  France  &  nous,  d'il-    Anno 
ne  part ,  &  noftre  Adverfinre  d' En^letcrre  &  ,  fes  Prc- 
decelfours,  Roys  d'Engleterre,  d'autre  part,  I^I/» 

Et  qui  vrayllemblablement  font  en  dispolîtion  d'ave- 
nir ,  de  jour  en  jour ,  fe  provifion  &  remède  cove- 
nable  n'y  eftoicnt  mis , 

Defirans  ,  de  noftre  cuer  ,  venir  ,  a  bon  Amour  j 
Paix ,  &  Concord  avec  noftre  dit  Adverfaire  d'Angle- 
terre , 

Par  quoy  le  Puple,  qui  Dieu  nous  a  baille  &  comis 
a  governir  ,  puilfe  ,  en  noftre  temps  ,  &  foubz  nous  , 
vivre  en  Paix  &  Tranquillité. 

Confiens  a  plain  des  fens ,  circonfpcftions ,  loiaul- 
tes,  &  diligences  de,  noz  Amcz  &  Feaulx,  Reignault 
Arc'evefqtte  de  Reims  Per  de  France  ,  Maillre  Johan  de 
Vaily  Prefident  en  noftre  Cour  de  Parlement ,  Maiftre 
Johan  Tudert  Doien  de  l'Esglife,  Guilhert  des  Mon/tiers 
Seignur  de  la  Fayette  ,  Guillaume  de  Meitlhon  Cheva- 
liers, &  Chambellans  ,  Maiftre  Robert  de  Tiitlliers,  & 
Maiftre  Goûter  Col/  j  noz  Confeillers  ,  &  Primier  Se- 
crétaire, 

Yceulx  enfemble ,  &  les  fix  ,  cinque  ,  quatre  ,  ou 
trois  d'eulx  en  l'abfence  des  autres ,  avons  ordennes , 
comifez  ,  &  députez  ,  ordonnons ,  commettons  ,  & 
députons ,  par  la  teneur  de  ces  Prefentes  ,  pour  &  ou 
lieu  de  nous,  pour  allèmbler  avec  noftre  dit  Adverfai- 
re d'Engleterre ,  ou  ces  Gens  comifes  &  députez  depar 
lui,  aians  foufEfaunt  Povoir  de  noftre  dit  Adverfaire, 
en  quelconques  Villes,  Chafteaulx,  Lieux,  &  Places 
de  noftre  Roiaume  ,  pour  vacquer  &  entendre  dilige- 
ment  aux  grans  bienx  deffusdiz  ,  &  pour  parvenir , 
moyennant  la  grâce  de  Dieu  noftre  Creatour,  a  bonne 
Paix,  TransquilliteiAmoUr,'  &  Alliance  entre  nous  & 
noftre  dit  Adverfaire  , 

Et ,  pour  ce  que  ,  eue  confideraciori  a  la  grandeur 
dez  dites  matiers  à  befongnes ,  vrafferablablement  con- 
vendra  avoire  plufiers  journées,  affembles,-  &  délais. 

Et  a  fin  que  les  choies  delfusditcs  fe  puillent  traitier 
&  continuer  feuremcnt  &  en  plus  amiable  aftedion, 

Delfusditez  Comifes  &  Députes  ,  ou  aux  fix,  cinq, 
quatre  ,  ou  trois  d'eulx  ,  plain  Pouoir,  Audorite  ,  & 
Mandement  especial ,  de  traitier ,  prendre ,  &  accorder 
avec  noftre  dit  Adverfaire  d'Englcterre  ,  ou  fes  Comi- 
fes, aians  Pouoir  fuffifaut  depar  lui, toutes  manières  de 
Trêves  ,  generaulx  ,  ou  particuliers  ,  en  Mer ,  &  en 
Terre  ,  &  en  telz  Pais  &  Limitations,  en  Mer,  &  en 
Terre, &  a  fi  long  ou  brief  temps,  corne  bon  leur  fem- 
blera,  pour  nous,  noz  Royame,  Pais, Subgez,  &  Sei- 
gneuries, Amiz,  Alliez,  &  Bienvaillans,  deçà  &  delà 
la  Mer,  d'une  part  ,  &  les  Royaume,  Pais  ,  Subgez, 
&  Seigneuries  quelconques,  Amiz,  Alliez,  &  Bien- 
vaillans, deçà  &  delà  la  Mer,  de  noftre  dit  Adverfaire 
d'Angleterre, d'autre  part, par  routez  honeurables  Voies 
&  maneres  que  faire  fe  purra. 

Et  de  icelles  Trêves  ,  par  eulz  prifes  &  accordes , 
faire  crier  &  publier,  depar  nous,  folempnelment  par 
tout  il  appartendra, 

Et  aulîy  de  ordonner ,  inftituer,  &  commettre, pou t 
nous  &  en  noftre  Noun  ,  par  leurs  Lettres ,  certains 
Gardeins ,  Confervateurs  ,  &  Juges  d'icelles  Trêves , 
par  eulx  ainfy  prifes, en  Mer,  &  en  Terre,  générales, 
ou  particulières  ,  corne  dit  eft  ,  telz  &  en  tel  nombre 
come  bon  leur  femblera  pour  la  feurte  &  permanence 
d'icelles  Trêves ,  &  pour  duement  reformer ,  corriger, 
reparer  ,  &  amender  tout  ce  qui  contre  la  teneur  d'i- 
celles Trêves ,  par  eulx  ainfy  prifez ,  auroit  efte  ou  fer- 
roit  fait  ou  attempt ,  en  Mer  ou  en  Terre ,  en  aucune 
manière , 

Et ,  avec  ce,  leur  avons  donne,  &  donnons,  par  la 
teneur  de  ces  prefentez  ,  plain  Pouir  ,  Audorite  ,  & 
Mandement  especial, de  donner  bons,  feurs,&  loiaulx 
Saufconduis ,  par  Mer  ,  &  par  Terre  ,  par  leurs  Let- 
tres, en  forme  deue,  feelles  de  leurs  Seaulz,  a  toutez 
Parfonnes  que  noftre  dit  Adverfaire  vouldroit  commet- 
tre &  ordonner  venir  devers  nous, ou  ailleurs  en  noftre  ■ 
Royaume,  de  quelque  eftat  qu'ilz  foient,  y  demourer, 
fejourner,  &  retourner  feurement  &  fauvcinent ,  pour 
occafion.  Amour  &  Alliance  de  la  Paix  de  nous  &  de 
lui ,  ^c. 

HE  N  R I  C  O  s  ,  Dei  gratiâ  ,  Rex  Francis!  y  Ai/gliic , 
&  Dominas  Hibernue  ,  omnibus ,  ad  qnos  prîcfen- 
tes  Litera:  pervenerint ,  Salutem. 

Licet  ad  compescenda  mala,  quse  prœdolendaBello- 
rum  Calamitas,intcr  inclita  Francix  &  Angliœ  Régna, 
adiu,  prohdolor!  verfata,  toto:  Criftianitati  produxit, 
noftra  hadenus  folicitudo  non  defuerit  ;  fed  ad  id  totis 
delideriis  opcram  adhiberi  curaverimus  indefeflsm  ;  qu» 

ta- 
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tnmen  ,  Satore  Zizania:  ,  Pacis  jEmiilo ,  procurante, 
eri-'ettum  hucusque  forcire  nequiuin  optatum; 
,  Eli  tamcii  res  noftraD  mentis  conatus  pacificos  ebe- 
tari  non  valet,  quin  ,  ex  caulis  pra;recitatis ,  &  prîcler- 
tim  ad  etîulîonera  Criftiani  Sanguinis  evitandani  ,  ac 
Pacis  lemper  optatœ  Bravium  conlèqucndum  ,  (pe  li- 
mulque  deliderio  teramur  atque  curranius  inconcufsè  : 

Quia  ,  ex  credulis  relatibus ,  pro  parte  Sereniffimi 
Principis  Karoli  Confa/igithiei  aoflrs  Fra'ncice  ,  informa- 
mur  quôd  idem  Confanguîneus  nofter  ,  Pacis  falubri 
conlilio  nuper  cum  fuis  habite  ,  fe  totis  viribus  dispo- 
iiit  ad  prcEdiSam  Pacem  finalem  ,  toti  Crilb'anitati  a 
multis  expeclatam  temporibus  ,  nobiscum  componen- 
dam,  optans  ut  eâ  de  caufâ  quosdam  de  noftris  ad  iax 
prîclèntiam  initteremus ,  per  quos  de  Moftra:  mentis  in- 
tentione  (îuali  ,  in  negotio  Pacis  pradiclas  ,  valeat  cer- 
tiorari ,  &  cum  eisdem  traâure  ,  procedere  ,  &  perve- 
lîire  ad  Conchifionem  liiiakm  in  codem  ; 

Idcirco  nos, 

De  fidelirate  ,  circumfpeftione  ,  &  induflriâ  ,  Di- 
leâorum  &  Fidelium  noftrorum  ,  Gilbert:  Umframv'tle 
Militis  ,  &  Joha-nnis  Bot'M'tr  Armigeri  Armigerise  nos- 
trx,  plenaric  confidentes, 

Eisdem,  eorûmve  Commiflàriis  in  eâ  parte,  feu  De- 
putatis  ,  apparendi  &  exponendi ,  pro  nobis  &  nomine 
noitro,  quôd,  pro  bono  dclideratiffimœ  Pacis  &  Con- 
cordise  fupradida:,  &  Crifiiani  Sanguinis  etiufione  ,  ut 
pra:fertur  ,  evitandâ  ,  fedandâque  tempeftace  Guerra- 
rum  inter  Francis  &  Anglii  Régna,  cum  cjusdeip.  in- 
faufta  fequela,finaliter  intendimus  &  parati  fumus  con- 
cordare  ,  facere  ,  implere  ,  &  obfervare  ea  quœ  fe- 
,  quuntur  , 

In  primis,  quôd  accipiemus  &  habebimus  in  Conju- 
geni,  Prxclariffimam  Puellam,  Dominam  Katerinam^ 
prcefati  Confanguinei  nollri  &  lilullriffimae  Confingui- 
nex  nollrx  Conthoralis  fua;  Filiam  ,  absque  onere  ali- 
quo  ob  id  prcefatis  fuis  Parentibus  ,  aut  aliis  fuis  qui- 
busciîmque  Amicis ,  aut  Subditis  Rcgni  P'rancisE ,  impo- 
nendo;  &  quôd,  per  eum  modum,  prœfatos  Ilhiftriffi- 
mos  j  Confanguineum  &  Conlaiiguineam  ,  efficiemus 
nobis  Patrem  &  Matrem  noilros,  habebimus  &  pro  ta- 
libus  venerabimur  ,  Ut  decet  vcncrari  tautos  ,  tàles  , 
&  tàm  lUuftriffimos  Principem  &  Principiflam  ,  yinô 
pr;E  cuntis  aliis  Temporalibus  Perfonis  Mundi. 

Item  ,  quôd  non  turbabimus  ,  nec  inquietabimus  , 
feu  impediemus  prsfatum  Sereniffimum  Confangui- 
neum nollrum  Francix,quo  minus  teneat  &  poffideat, 
quoad  vixerit ,  prout  tenet  &  poffidet  de  prœfenti ,  Co- 
ronam  &  Dignitatem  Regalem  Regni  Francis,  &  red- 
ditus ,  fruétus ,  &  proventus  ejusdem  ,  ad  fuftentaîio- 
ncm  fui  ftatûs  &  onerum  Regni  ;  &  prasfata  SereniiTi- 
ma  Confahguinea  noftra  ,  Conthoralis  ejus  ,  etiam  te- 
neat, quamdiu  vixerit,  Statum  &  Dignitatem  Regins, 
cum  parte  prœfatorum  Reddituum  &Provcntuum,  quse 
Statui  &  Dignitati  fuis  congruit  &  debetur  ,  prout  alia; 
Regins  Francix  tenere  confueverint. 

Que  prœmiiTanos  obfervaturos,  faâuros,  &  imple- 
turos  otferimus;  dummodo  nobis, pro  parte  diâi Con- 
fanguinei noftri ,  concordentur  ,  &  promittentur  ,  & 
fiant  ea  qus  fequuntur. 

In  primis  ,  quôd  ,  immédiate  poli  obitum  ejusdem 
Confanguinei  nollri  ,  &  extunc  deinceps  ,  Corona  & 
Regnum  Francia;,  cum  eorum  Juribus  &  Pertinentiis , 
manebunt  &  erunt  noftri  &  Hxredum  noftrorum  im- 
perpetuùm. 

Item  ,  pro  eo  quôd  prxfatus  Sereniffimus  Confan- 
guîneus nofter  tenetur  ut  plurimum  (quod  dolenter  re- 
rerimu.^  &  prsepeditur  adverfa  valitudine  ,  per  eum 
modum  quôd  non  commode  poterit,  in  Perfonâ  fuâ , 
intendere  feu  vacare  disponendis  Regni  Negotiis  ;  quôd 
idcirco,  ad  Vit?m  ejusdem  Confanguinei  noftri,  Facul- 
tas  &  Exercitium  regendi  &  disponendi  Rempublicam 
pridiâi  Regni  Francias ,  cum  Conlilio  Nobilium  & 
Prudentum  ejusdem  Regni,  eidem  Confanguineo  nos- 
tro  obedientium  ,  qui  commodum  &  honorem  Regni 
prœdifti  amplius  dilexerint,  pênes  nos  (int  &  maneant  ; 
ita  ut  ipfam  per  nos,&  eiiam  per  alios  (quos  cum  con- 
lilio prœfatorum  Nobilium  ad  hoc  duxerimus  deputan- 
dos)  regere  poflimus  &  gubernare  :  quibus  quidem  ia- 
cultate  &  exercitio  pênes  nos  taliter  exiftentibus,  effi- 
caciter  ^  diligenter ,  &  fideliter  ,  toio  polfe  noltro,  la- 
borubimus  &  intendemus  ad  id  ,  quod  cffe  poffit  &  de- 
beat  ad  Honorem  Dei  6:  prxfatorum  Confanguinei  & 
ConfanguincE  noftrorum ,  necnon  ad  bonum  publicum 
Regni  prxdifti ,  6c  ad  ipfum  Regnum  defendendum  , 
transquilandum  ,  &  plenc  paciticandum  ,  ac  ad  ex- 
terminandum  &  expiignandum  Holicb ,  Inimicos ,  Ad- 
Verfatios  ,  &  Rebelles  prtefati  Confanguinei  noftri  & 


noftri  ,ac  Subditorum  Regni  prxdifli  fibi  obedientium ,  â  VNft 
&  eos  omnes  qui  Pacem  &  Tranquillitatem  ejusdem  ^^'^^^ 
Regni  impedire  conabuntur  feu  perturbare.  I4ï7i 

Item  ,  quôd  Proceres  ,  Magnâtes  ,  &  Nobiles  ,  ac 
Status  Regni  prsedifti,  tàm  b.pirituales,  quàm  Tempo- 
rales ,  necnon  Civitates  &  Notabilcs  Communitatcs  Vil- 
larurn  ejusdem  Rcgni  ,  prsfato  Confanguineo  noftro 
obedientes,  prxftabunt  jjuramenta  quœ  lequuntur, 

Inprimis  ,  quôd  nobis  ,  Facultatem  &  Exercitiuni 
disponendi  &  regendi  dittam  Rempublicam  gerenti- 
bus  ,  ac  JufHonibus  noftris  humiliter  &  obedienter  in 
omnibus  &  parebunt  &  intendent. 

Item  quôd  ea  ,  quae  inter  prsctatum  Confanguineum 
nofttum  &  Confanguineam  noftram  &  nos  (cum  Con- 
lilio eorum,  quos  iidem  Confanguîneus  nofter  &  Con-  ' 
fanguinea  ac  nos  ad  id  duxerimus  adhibendos)  appunc- 
tuata  fuerint  &  concordata  ,  îpli  ,  quatcnus  eos  &  lin- 
gulos  corurn  concernere  poterit  ,  in  omnibus  &  per 
omnia,  benè  &  fideliter  obfervabunt,  &  pro  pofle  fuo 
iic  f.icient  ab  aliis  quibuscumque  obfervari  ;  ita  quôd 
continué  ,  ab  ODitu  &  poft  obitum  ditti  Confanguinei 
noftri  F'rancÎE  ,  erunt  îpli  fidèles  homines  Ligei  noftri 
&  Hsredum  noftrorum  ,  ac  nos  pro  Dumino  fuo  Li- 
geo  &Supremo  ac  vero  Rege  Francia:,  absque  oppoli- 
tione,  contradiftione  ,  feu  difficultate  ,  récipient  ,  & 
admittent ,  &  obedient  ;  &  quod  ,  prxterquam  diâo 
Confanguineo  noftro,  nuUi  umquam,  poft  hsc,  tam- 
quam  kcgi  aut  Regenti  Regni  Francia:,  obedient,  nîli 
nobis  &  Hceredibus  noftris. 

Item  ,  quôd  non  erunt  in  confilio  ,  auxilio  ,  vel 
affenfu  quôd  nos  perdamus  Vitam  aut  Membrum,  feu 
capiamur  malâ  captione,  aut  quôd  patiamur  dampnum 
feu  diminutionem  in  Perfonâ  ,  Statu  ,  Honore  ,  feu 
Rébus  ;  verùm,  (i  quid  taie  contra  nos  molîri  feu  ma- 
chinari  noverinr,  illud  pro  polfe  fuo  impedienr,  &  no- 
bis, quàm  celerius  poterint,  per  feipfos ,  feuNuncio, 
vel  Literis,  intimabunt. 

Item  ,  quôd  prsfatus  Sereniflimus  Confanguîneus 
nofter  ,  fuper  prœmiffis  omnibus  &  lingulis  ,  ac  aliis 
quibuscumque  ,  inter  ipfum  &  nos  in  hac  parte  con- 
cordandis,  nobis  dabit  &  faciet  ,  ac  dari  &  fieri  facietj 
fuas  Literas  Parentes ,  fuo  magno  Sigillo  figillatas  ;  nec- 
non Literas  Patentes  Approbatorias  &  Affirmatorias  prœ- 
fatE  Sereniffima;  Confanguinei  noftrœ  Confortis  fua, 
&  aliorum  Procerum  &  Magnatum  difti  Regni ,  eidem 
Confanguineo  noftro  Francis  nunc  vel  in  futurum  o- 
bcdientium  (quorum  Literas  ,  in  ea  parte  ,  ab  eodem 
Confanguineo  noftro  Francis  exigere  voluerîmus)  in 
meliori  forma  ,  quœ  per  coniilia  Partium  poterit  advi- 
fari ,  necnon  omnimodas  fecuritates  rationabiles  j  quas 
in  hac  parte  velimus  exigere. 

^  Ac  etiam  prsmift'a  ,  pro  nobis  &  nomine  noftro  , 
diûo  Confanguineo  noftro  Francis  offerendi  ,  in  toto 
vel  in  parte,  quando  &  prout  eis  magis  videbitur  expc- 
dire,  ac  cum  eodem  concludendi  &  coiicordandi, 

Qmniaque  alia  &  ftngula  faciendî,  exercendi  ,  &  ex- 
pediendi,  qus  in  prœmiffis  &circa  eanecelfaria  fuerint 
feu  quomodolibet  opportuna, 

Et  promittimus  ,  bonâ  fide  ,  &  în  verbo  Regîo  ,  & 
fub  cautione  omnium  Bonorum  meorum,  mobilium  & 
immobilium,  prœfentium  &  futurorum  ,  nosratum^ 
gratum,  firmum,  &  flabile  perpétué  habituros  totum 
&  quicquid  per  prsfatos,  Gilbertum  &  Jahannem  ,  ac- 
tum  ,  faâum  ,  livc  geftum  fuerit  in  prsmiffis  ,  &  jîn- 
gulis  prsmiftbrum, 

Et  quôd  nos  concedemus  &  fieri  fiiciemus  Literas 
Confirmatorias,  fub  magno  Sigillo  noftro,  de  &  fuper 
omnibus  Articulis  &  PuniSis  ,  de  quibus  inter  eos  fue- 
rit concordatum  feu  conclufum  ,  &  de  exequendo  & 
excqui  faciendo  eadem  cum  débita  diligentiâ,fccundum 
tenorem  &  formam  eorumdcm  ,  quantum  ad  nos  di- 
nofcitur  pertinere  ;  ita  quôd  nunquam  per  nos  ,  feu 
alium  nomine  noftro,  dicemus,  faciemus,  aut  propo- 
nemuSjin  Judicio,nec  extra,  quicquam  in  contrarium. 

In  cujus  rei  Teftimonîum  has  Literas  noftras  fieri 
fecimus  Patentes. 

Tefte  meiofo  apud  ViUam  itoflra-m  de  Manie ^  vicefi- 
mo  quarto  die  Oélobrisj  Anno  Regni  noftri  feptinio; 

Pfr  ipfum  Regem. 

Sturgeom, 

LXi. 

Conciîii  Conflanlienfis  Decretum  per  quos,  quoi  jq   q^. 
i^  quomodo  futur  us  Papa  fit  ehgendus.     FaUum 
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AnnO       w  s  e  s  s  I  o  n  e  hnjus  Concilït  X  L.  die  30.  Of- 
?oi;;.f  1417-     [Coiieft.  Coacilior.  Reg.  Tom. 
*4'7'       X X  1 X.  pag.  f 87.     Philippi  Labbei 
Concilior.  ColkcT:.  Tom.  Xill.  pag.  244.] 

AD  laudem  ,  gloriam  &  honorem  Omnipotentis 
Dei,  &  ad  Paco-ni  i\  Unitatem  Univerfalis  Eccle- 
lîœ  ac  tatiusPopuli  Chrifli-.iui,  ut  electio  futuri  Roma- 
ni &  Summi  Poudrtcis  proxinie  cekbninda  ,  firniioii 
audoritate  &  pkirium  roboretur  afleufu;  Et  ne,  attcnto 
(latu  Ecclclise  fuper  ditta  Eleftione  ,  in  pofterum  uUa 
retraâatiOjUliusvefcrupulus  iii  mentibus  hominum  rc- 
fideat,led  ex  illa  lequatur  Unio  ccrta,vera,  plenillima 
&  perteâa  fidelium:Sacrofancta  Synodiis  Conltiuitien- 
iis  ,  coinmuni  utilitate  penftta,  de  Ipeciali  &  exprelfo 
confeufu  &  voluntatc  concordi  Sanftx  Romanas Ecclc- 
fÎ3e  Cardinalium  in  eadern  Synodo  perfonalitcr  exiften- 
tium  ,  &  CoUet;ii  eorumdcm  ac  omnium  Nationum 
praîfcntis  Concifii ,  ordinat ,  llatuit  &  decernit ,  quod 
hac  vice  dumtaxat  ad  eligendum  Romanum  &  Sum- 
mum Pontificem  ,  una  cum  Cardinalibus  fex  Prselati  , 
vel  alÎE  HonorabilesPerfonaîEcclelîarticxinSaci-isOr- 
dinibus  conllitutie  ,  de  qualibet  Natione  in  eadem  Sy- 
nodo pto  tune  exillentes,  quos  feu  quas  quiclibct  ipfa- 
rum  Nationum  pro  fe  ad  lioc  intra  decem  dics  duxerit 
eligendas,  ipfis  Cardinalibus  adjungantur.  Qnibus  om- 
nibus cadem  Synodus  eligendi  Romanum  Pontificem 
lecundum  formam  hic  expreiiam  (quatenus  opus  cft) 
tribuit  poteftatem,  videlicet,  quod  ille  absque  ulla  ex- 
ceptione  ab  Univerfali  Ecclelia  Romanus  Hontifex  ha- 
beatur,  qui  a  duabus  partibus  Gardinalium  in  Conclavi 
exiflentium  ,  &  a  cujuslibet  Nationis  duabus  partibus 
eisdem  Cardinalibus  adjungendorum  ,  &  tune  adjunc- 
torum,  eleâus  fuerit  &  rcceptus  ,  quodque  non  valeat 
eleâio  ,  nec  eleâus  pro  Sumnio  Pontifice  habeatur  , 
nili  duîE  partes  cum  Cardinalibus  ad  eligendum  adjun- 
gendorum &  tune  adjun£l:orum,confentiant  &  confen- 
ferint  in  Romanum  Pontificem  eligendum.  Statuit  in- 
fupcr,  ordinat  &  decernit  ,  quod  vota  quorumcumque 
in  eleâione  hujusmodi  emittenda  fint  nulla  ,  nifi  (  ut 
prEmittitur)  dux  partes  Gardinalium  ,  &  duse  partes 
cujuslibet  Nationis  adjungendorum  ,&  tune  adjunélo- 
rum  pra:diâorum  ,  praîtentialiter  feu  per  aceeiîionem 
in  unum  concurrant.  Hoc  etiam  adjcfto  ,  quod  Prœ- 
lati  &  alii  cum  Cardinalibus  ipfis  ad  eleclionem  hujus- 
jnodi  adjuiigendi,  &  tune  adjunâi ,  omncs  &  fîngulas 
Conftitutioncs  ApoÛolicas  etiam  pœnales  cirea  eledlio- 
nem  Romani  Pontificis  éditas  ,  atque  confuetudines 
obfervari  confuetas  ,  quemadmodum  ipfi  Cardinales 
obfervare  teneantur,  &  ad  iliorum  obfervantiam  artrin- 
gantur.  Teneanturinfdperjurare,&  jurent  diâiElcftores 
&  Cardinales ,  &  alii ,  antequam  ad  eleètiouem  procédant , 
quod  in  hr ) usmodi  eledionis  negotio  attendant ,  quod  eis 
imminebit  (eumde  creatione  agitur  Vicarii  JefuChrifti, 
Sueceflliris  beati  Pétri,  Univerfalis  Reèloris  Ecclelifc, 
Gregis  Dominici  Direcloris)  puris  &  liiiceris  mentibus 
(&  quantum  crcdant  publics  utilitati  Univerfalis  Ec- 
clelia: proficere,  omni  cujuscumque  Nationis  Perfonœ 
vel  alio  inordinato  afteûu ,  odio ,  gratia  vel  favore  ab- 
jeâis  )  proeedere  ,  ut  eorum  minillerio  de  utili  &  ido- 
neo  Univerfali  Ecclelis  Paflore  provideatur.  Ordinat 
infuper  ,  ftatuit  &  decernit  cadem  Sandta  Synodus  , 
quod  infra  decem  dies  ex  nunc  continue  numerandos, 
quos  decem  dies  omnibus  &  fingulis  Sanfla;  Romans 
Ecclelix  Cardinalibus  prxfentibus  &  abfentibus  ,  &  cé- 
leris EleiSloribus  fupradi£tis,  attenta  Romana;  Ecclelix 
notoria  vacatione  ,  ad  incrandum  Conclave  in  hac  Civi- 
tate  Conrtantienfi  in  majori  Domo  Communitatis  ejus- 
dcm  Civitatis  ,  ad  hoc  jam  ordinata,  pra:figit  &  affig- 
nat,  priEfati  Eleâores  ,  Cardinales  &  alii  fupradiâi  in- 
trent  ipfum  Conclave  ad  eledionem_  hujusmodi  cele- 
brandam  ,  ceteraque  faciendum  ,  obfervaiidum  &  pro- 
fequendum  ,  quemadmodum  in  ceteris  prccter  prœmilîa 
&  C;irdinalibus  &  aliis  in  elcclione  Romani' Pontificis 
Jura  ftatuunt  &  deeernunt,  quœ  omnia  ,  prœmiffis  ob- 
fervatis  ,  vulr  eadem  Sanfta  Synodus  in  fuo  robore 
permanere.  Hanc  autem  formam  &  hune  modum  e- 
Icdionis  approbat,  ordinat,  ftatuit  ac  decernit  pro  hac 
vice  ,  &  ad  omnem  fcrupulum  fubmovendum  eadem 
Sanôa  Synodus  omnes  &  fingnlos  in  cadem  Synodo 
praefentes  &  venturos,  qui  eidem  Synodo  adhserebunt, 
ad  omnes  aâus  legitimos  in  eadem  Synodo  agendos  ac- 
tive &  paffive  (quatenus  opus  cil)  habilitât  &  habiles 
efTc  déclarât,  ceteris  ejusdem Coucilii  Decretis  femper 
falvis  ,  fupplens  omnes  defeâus  (fi  qui  forfan  interve- 
neriut)  in  praimifiis  ,  Apoftolieis  etiam  &  generalibus 
Conciliis  editis,  &  aliis  Conftitutionibus  non  obftanti- 


Ann*» 


bus  quibuscumque.  Quibus  Decretis  fie  leflis,  Domi- 
nus  Joannes  Episcopus  Olticnlis  Cardinalis  hujusmodi 
Selîionis  Frxlidens ,  ip(ius  Syaodi  nomine  respondit , 
placct. 

LXII. 

Concilii  Conflantienfn  D  e  c  r  e  t  u  m  ,  qm  Cardi-  8.  Nor 
nalibtis  ad  eligendum  Pontificem  congregandis ,  alii 
quidam  Archi  -  Epifcopi  ,  Epifcopi ,  y  Abhfites 
adjunguntur  ,  eisdemque  poteflas  cUgendi  cum  'ipfis 
Cardinalicus  Romanum  Pontificem  tribuitur.  In 
S  ES  s  10  NE  Concilii  XLI.  die  %.  Novembris 
1417.  [Colkftio  Concilie] uni  Rcgia  Tom. 
XXIX.  pag.  j-p4.  Philippi  Labbei 
Colkaio  Conciliorum  Tom.  XII.  col.  z^p.] 

CAcRosANCTA  generalis  Synodus  Conftantienfis, 
'-'  exequendo  ejusdem  Synodi  ordinationem  ,  Dccre- 
tum  &  Statutum  nuper  édita  fuper  modo  &  forma  e- 
Icftionis  hac  vice  Romani  Pontificis, ad  eligendum  ea- 
dem vice  Romanum  Pontificem,  adjungit  Rcverendis- 
fim.is  in  Chrifto  Patribus  Sanéhu  Romanœ  Ecclefii  Car- 
dinalibus ,  ex  eorum  voluntatc  &  coufenfu  expreffis, 
Vencrabiles  Joannem  Patriarcham  Conllantinopolita- 
num  ,  Joannem  Rigenfem  Germaniea;  ,  Guillermnm 
Biturieenfem  Gallicane,  Nicolaum  Gneznenfem  Ger- 
maniea:, Bartholomsum  Mediolanenfem  Italiea:  Ja- 
cobum  Turonenfem  Gallicanx,  Archiepiscopos  ;  Ri- 
cardum  Londonienfem,  Nicolaum  Ë.athonicnfem' An- 
glicane ,  Didacum  Conehenfem  ,  Joannem  Pacenfem 
Hispanics;,  Joannem  Gebeunenfem  Gallicanx,  Fran- 
ciscum  *  Melfitenfcm,  Henricum  Fcltrenfem  Italien,  :. 
Nicolaum  Aquenfem  Plispanicx  ,  Simonem  Trao-u- 
rienfem  Germanicœ  ,  Joannem  Lichfeldenfem  ,  joan- 
nem Norvicenfem  Anglicane,  Episeopos  ;  ac  dileftos 
Ecclelia;  l'ilios  Jacobum  Penneiifem  cicélum  Italicx  , 
Robertum  Cluniacenfcm  Gallicanx,  Thomam  Sanftx 
Maris  Eboracenfem  Anglicanx  ,  Monafieriorum  Ab- 
bates  ;  Leonardum  Generalem  Ordinis  Prxdicatoruni 
Sacrx  Paginœ,  Italicx;  Thomam  Decanum  Eboracen- 
fem Sedis  Apoftoliex  Notarium,  Anglicanx,  Pandul- 
phum  de  Malateftis  Arehidiaconum  Bononienfem  Ita- 
licx ,  Vualterum  Graffi  Priorem  Rhodi  Becre!torum 
Gallicanx  ;  Philippum  de  Madalia  Arehidiaconum  ' 
Pœnitentiarium  in  Eeclefia  Barcinunenfi  ,  Sacrse  Pagi^ 
nx  ,  Hispanicx  ;  Lambertum  de  itipite  Priorem  de 
Berclienyo  ,  Gundifalvum  Garfix  Arehidiaconum  de 
Bruntlla  Deeretorum,  Vualafchum  Pétri  utriusque  Ju- 
ris  ,  Hispanicx  ;  Nicolaum  de  Dinelielfpuel ,  Conra- 
dum  de  Sufato  Sacrx  Paginx  Doétores  ,  Germaniex  ■ 
Nationum  prxdiâarum  in  tadem  Synodo  exiftentium 
&  noininatorum  ,  &  per  easdem  Nationcs  qucmlibet 
per  fc  ad  hoc  eleétorum  :  prxfatisque  fie  (ut  prxmitti- 
tur)  eleétis  &  adjundis  ,  eligendi  eum  ipfis  Cardinali- 
bus, de  eorum  voluntatc  &  eonfenfu  expreifis ,  Roma- 
num &  fummum  Pontificem  fecunduin  formam  Ordi- 
nation is  &  Decreri  prxmiiforum  ,  tribuit  poteftatem  ,• 
fupplens  omnem  defeâum  ,  fi  quis  tbrfan  in  cledione 
prxdiélorum  adjunûorum  intervenerit. 


LXIIÎ. 

Capitula  per  Cardinales  i3  ElcSiores  Romani  Ponti- 
ficis £3'  cuftodes  Conclavis juranda-y  qnibus , quan- 
do  Conclave  intrare  ,  quoi  fermentes  in  Conclavi 
habere ,  quomodo  in  eodem  fe  gerere ,  y  quid  ede- 
re  vel  bibere  debeant ,  définit ur.  ASium  in  S  ES- 
s  i  o  n  e  XLI.  Conci'ii  Conftantienfis  die  X.  No- 
vembris  1417.  [Colicâio  Regia  Conciliorum 
Tom.  XXIX.pag. f8p.  Philippi  Lab- 
bei, Concil.  CoTlcâio.  Toin.  XIII.  pag. 
M7-  (■)•] 

ISt  A  funt,  qux Cardinales  &  alii  Elefiores  Romani 
Pontificis  in  Concilie  gencrali  Conftantienfi  obfer- 
vare ,  &  cuftodes  jurarc  &  facere  obfervari  tenentnry 
&  ad  qux  non  ultra  compelli  poffint  per  cuftodes  Con- 
clavis. 

Pri- 

(  1  )  On  trouve  auITi  ce  Décret  dans  V  o  n  d  e  r  H  a  r  d  t  titn^num 
nnftMimfc  Ccmilium  Ormmenicum  Tom.  IV.  psg.  r^éj.  &  dans  Mr. 
Lknh  ANT  ,  i:!/liiiri  du  Cmiili  il  Conftuntc  page  73«,  mais  avec  quel- 
que difeieuce  &  moins  bien,  [Du  mJ 


8.  Nov?, 


DU     DROIT     DES     GENS, 


Anno 

1417. 


'  Aymar. 


Primo  ,  quod  infra  decem  dies  a  die  jam  lati  pcr 
Concilium  Decreti  intrent  Conclave,  videlicet,  hodie 
Lunx  oâava  meniîs  Novcmbris  infra  occalum  Solis. 

Secundo,  quod  quilibet  non  habeat  ultra  duos  fer- 
vientes,Clericos  vel  Laicos,quos  duxerit  elîgendos,& 
fimpliciter  permittanturduos  habere  per  Conftitutionem 
Clememis  Sexti  ,  licet  in  Conllitutione  ,  Uhi  -majiis, 
non  liceret  habere  duos ,  nili  ex  patenti  necelTitate. 

Terrio,  quod  in  Conclavi  fimul  inhabitent  ,  nullo 
medio  pariete  vel  alio  velamine,  nilî  quando  dormient 
vel  quiescent  :  &  tune  licet  habere  intermedia  feu  vela- 
mina  dumtaxat  lîmplicium  cortinarum  ,  quaa  cortinœ 
conceduntur  per  diâam  Conftitutionem  Clememis 
Sexti. 

Quartï) ,  ita  claudatur  Conclave ,  refervatô  aditu  ad 
fecretam  Cameram  ,  quod  nuUus ,  poftquam  incluli 
fuerint ,  intrare  valeal  vel  exire.  Nullus  ad  eosdem 
eleclores  aditus  pateat,  vel  facultas  fecrete  loquendi  a- 
liquid  cum  eis ,  nec  iplî  aliquos  ad  fe  venientes  adniit- 
lant,  niiî  de  confenfu  omnium  aliqui  pro  his  quce  ad 
eleâioneni  pertinent,. vocarentur. 

Quinto  ,  quod  nulli  liceat  ad  ipfos  eledorés  Nun- 
tium  vel  fcripturam  mittere. 

Sexto, quod  in  ipfo  Conclavi  competens  fit  fencftra, 
per  quam  ekâoribus  à  fervitoribus  vitœ  necelTaria  mi- 
niftrentur  ,  per  quain  tamen  nulli  patere  poifit  ac- 
ceffus. 

Septimo,  quod  in  fingulis  diebus  poftquam  Concla- 
ve intraverint  ,  prœter  Panem,  Vinum  &  Aquam,  in 
prandio  unum  dumtaxat  fcrculum  carnium  unius  ipe- 
ciei  tantum,  aut  piscium  feu  ovorum,  cum  uno  pota- 
gio  de  piscibus  feu  carnibus  principaliter  non  confeâis 
&  decentibus  falfamentis  habere  valeant  ultra  carnes 
lalitas ,  &  herbas  crudas  ac  cafeum  ,  fruâus  feu  elec- 
tuaria  ,  ex  quibus  tamen  nuUum  fpecialiter  ferculum 
conficiatur,  nifi  ad  condimentum  fieret ,  vel  àd  fapo- 
rem.  Et  in  iftis  cibis  reftringitur  pet  Clementem  Sex- 
tum  Conftitutio,  Uhi  majus,  pro  tribus  primis  diebus, 
quibus  nulla  ciborum  erat  limitatio,  &  pro  fequenti- 
bus  moderatur. 

Oâavo ,  quod  eft  de  mente  Conftitutionis ,  Uhî  ma- 
jus, per  Clementinam  ,  Ne  Roman,  quod  nullus  in- 
trare compellitur  Conclave  ,  nifi  omnes  recufarent, 
quia  tune  cogendi  funt., 

Nono  ,  quod  volentibus  exire  permîttitur,  Sed  fi 
omnes  exirent ,  Papa  non  eleêto ,  reintrare  compellan- 
tur ,  nifi  quos  excufat  infirmitas.  Sed  qui  fine  caufa 
infirmitatis  exiveric,  amplius  non  admittitur,  nifi  om- 
nes (ut  prsmittitur)  exirent. 

Decimo  ,  quod  exiens  pro  caufa  infirmitatis ,  ac 
etiam  abfentes,  fi  fupervenerint ,  re  intégra ,  videlicet, 
antequani  de  Papa  fit  provifum  ,  admittantur  in  Con- 
clavi, in  ftatu  in  quo  erit  eleftionis  negotiura. 

Cuftodes  Conclavis  jurent,  quod  prœmilFa  omnia  fi- 
ne fraude  &  dolo  inviolabiliter  faciant  obfervari  ,  ne- 
que  Cardinales  &  alios  eleftores  ultra  prœmifiTa  coarc- 
tabunt,  nec  permittent,  aut  aliquatenus  finent  per  alios 
coarflari.  Item  quod  eadem  die  omnes  Cuftodes  ,  & 
maxime  qui  addentur  ultra  illos,  quibus  de  Jure  com- 
petit,  nominatim  deputentur  per  Concilium,  &  jurent 
prœmiffa.  Item  videtur  ,  quod  fi  Dominus  Rex  eft 
prsfens,  debeat  pro  fus  Majeftatis  reverentia  ,  ab  eo 
fedente  in  Sede  fua  per  duos  Cardinales  recipi  jura- 
tnentum; 

Nomîna  jurandorurà. 

Fridericus  Marchio  Brandeburgenfis  ,  Guil- 
lermus  Cornes  de  Hennenberg  ,  Philippu^  iVIagifl:er 
Rhodi  ,  Bronorus  de  la  Scala  Dominus  Veronenfis 
Miles,  Joannes  Raimundi  Floch  Comès  deCardona, 
Ferdinandus  Pétri  de  Ayala  Miles  de  Caftella,  Marti- 
nus  Ferdinandi  Miles ,  Raimundus  *  Ayirmar  Miles, 
Bertholdus  Comes  de  Urfinis ,  Gtmtherus  Cornes  de 
Schwart7.burg  .  Ludovicus  Comes  Oettingen  ,  Hum- 
bertus  de  Sabaudia  Baftardus  Miles,  Hugo  Comes  de 
Hanughcberg,  Saucius  Miles ,  Staniflaus  Miles,  Am- 
bafiatores  Régis  Polonix.  Quibus  omnibus  fie  ledlis, 
Venerabilis  &  Egregius  Vir  Dominus  Petrus  f  Clan- 
tiger  Decretorum  Doâor,  omnibus  &  fingulis  Pcrfo- 
nis  fupradiâis  proefentibus  &  intelligentibus  ,  alta  voce 
Capitula  fupradiâa  per  cos  juranda  de  verbo  ad  verbum 
in  Teutonico  Scrmone  ad  intelleâum  expofuit.  Qui- 
bus Capitulis  fie  ad  intelleâum  expofitis  ,  duo  ex  Re- 
verendifîimis  Dominis  Cardinalibus  (prout  ordinatum 
fuerat)  ad  Serenifilmum  Principem  Dominum  Sigis- 
mundum  Romanorum  Rcgem,  in  Sede  fua  Regia  exis- 
tentem ,  una  cum  Libro  Evangcliorum  &  Cruce  Sanfla 
ToM.  II.  Pakt.  II. 


accefierunt.  Ipfeque  Dominus  Sigismundus  Romano-  AnNO 
rum  Rex,  taflis  Cruce  &  Evaugelio  prcediâis,  in  ma- 
nibus  diâorum  Dominorum  Cardinalium  prœdiftaCa-  I^I/j 
pitula  obfervare  juravit.  Quo  juramento  prœftito,  om- 
nes &  finguli  prsdiéti  fingulatim  ad  pedes  diâi  Domi- 
ni  Pra;fidentîs  acceflèrunt,  ibique  taâis  corporaliter  & 
Cruce  &  Evangeliis  ,  in  manibus  cjusdem  PrœfidentiS 
(ut  prEcmittîtur)  diâa  Capitula  firmiter  obfervare  jura- 
verunt.  Deinde  Reverendus  Pater  Dominus  Antonius 
Episcopus  Concordienfis  ,  &  Ludovicus  de  Palude 
Abbas  Trevorchienfis  pro  Collegio  Cardinah'iim,  Pan- 
dulfus  Protonotarius  deAlbiano  pro  Italica,  Theobal- 
dus  Archiepiscopus  Bifuntinenlis  pro  Gallicana,  Nico- 
laus  Episcopus  Mersburgenfis  pro  Germanica,  PetruS 
Episcopus  Olerenfis  pro  Anglicana  ,  Decanus  Sego- 
bienfis  pro  Hispanica ,  Nationibus ,  pro  cuftodia  Con- 
clavis deputati  ,  in  manibus  di£bi  Prxfidentis  taâis  Cru- 
ce  &  Evangeliis  prxdiâis  (ut  prœmittitur)  juraverunc. 


LXIV. 


-8.  NoT^i 


CotcHii  Conflantienfis  D  e  c  r  e  t  u  M ,  qui 

lietur ,  ne  quh  eUgcndi  Pontifias  res  £«?  bona  fub 
fratepttu  cujitsdam  ahuftva  Ikentia  invadere ,  ra- 
fere ,  occupare  i^  transportare  audeat.  Dat.  in 
Sessione  XLI.  8.  Novembris  1417.  [Col- 
If  ft.Goncilior.  Regia  Tom.XXIX.  p-g.  j-pj-. 
Philippi  Labbei  Concilidrum  Collec- 
tio  Tom.  XII.  col.  zjo.  ] 

Sacrofanéla  generalis  Synodus  Conflantienfis  ,  ai  per- 
petuar/i  rei  memor'iam. 

jT^Mnis  a3tas  ab  adolescentia  fua  prôna  eft  ad  mai 
^-^  luni,  ad  id  prçefertim,ad  quod  cupiditatis  &  ava- 
ritias  ftimulis  incitatur.  Fiunt  autem  &  faéta:  funt  Le- 
ges,  ut  earunl  metu  humana  refrénetur  audacia,  tuta- 
que  fit  inter  improbos  innocentia,  &  refrénetur  nocen- 
di  facultas.  Cum  itaque  nonnunquam  eVenilTe  com- 
perimus ,  quod  eleâd  Romano  Pontifice ,  nonnulli ,  fub 
prsetextu  cujusdatn  abufivœ  licentiœ  ,  res  &  bona  fie 
eleâi,  quafi  culmine  divitiarum  adepto,  falfo  prœteti- 
dentes  bccupanti  concedi,  nedum  illius  fie  eletti,  imo 
aliquando  nonnullorum  ,  quos  eleâos  efl[è  itiendaciter 
confingunt,  domos,  res  &  bona  illorum  ,  nec  non  & 
aliquando  bona  Cardinalium  aut  eledorum  Romani 
Pontitîcis,  &  aliorum  in  loco  Conclavis  exiftentium, 
etiam  violenter  invadunt,  recipiunt,  occupant  &  trans- 
portant,  lucrifaâa  exiftiitiantes,  ex  quibus  (fi  permir- 
terentur)  plura  pericula,  fcandala  ,  rapinx  ,  furta,  & 
nonnunquam  homicidia  fequerentilr.  Nos  igitur  tani 
fceleratœ  temeritatis  &  audacix  viam.  pf-xcludere  ,  & 
hujusmodi  periculis  &  fcandalis  obviare  volentes,  pras- 
fatum  damnantes  fceleratum  abufurrl  ,  talia  fieri  hoc 
Edifto  prohibemus;  ftatuentes,  quod  quicunique,  cu- 
juscumque  ftatus  aut  conditionis  exiftat  ,  contra  hoc 
prxfumpferit  attentare,  aut  ad  hoc  auxilium,confilium 
vel  favorem  prîcbere  ,  prseter  pœnas  quas  in  violentos 
raptores  &  occupatores  hujusmodi ,  Jura  atque  Apos- 
tolicœ  &  Impériales  Conftitutiones  ftatuunt  ,  éo  ipfo 
ExcommunicationisSenteutiam  incurrat,  a  qua  nifi  per 
iftam  Sanâam  Synodum  aut  futurum  Romanum  Pôn- 
tificem,  prxterquam  in  tnortis  articulo  &  fatisfaétio- 
ne,  abfblvi  nequeat,  &  omni  Officio,  Beheficio,  Prf- 
vilegiis ,  ac  Dignitate  Ecclefiaftica  &  mundana  ,  Feu- 
disque  &  rébus  aliis,  fi  qux,  aut  quas  in  Romana  vel 
aliis  Ecclefiis  obtinebit,  fit  privatus  ,  &  iiiteftabilis  ac- 
tive &  pafllve  exiftat  :  Civitas  vero  quœ  in  prxmiflîs 
culpabilis  fuerit,  Ecclefiaftico  fubjaceat  Interdiêto:  huic 
adjicientes  SanÛioni  ,  ut  Domini  temporales,  Reét.o- 
resque  &  Oflîciales  Civitatis  vel  Loci,  ubi  eleSionem 
Romani  Pbntificis  contigerit  celebrarl,  illa  imminente, 
prxmilTa  fieri  fub  gravioribus  pœnis  publiée  &  realiter 
prohibeant ,  &  prohibitionem  dih'genter  faciant  obfer- 
vari, ceteris  Conrtitutionibus  *  citra  talia  editis,itl  fuo  *  ciica. 
robôre  duraturis. 

LXV. 

ContraB  de  Mariage  entre  Louis  Duc  de  Bavié-  ^o.  NoVi 
r^,  £^Mahaud    deSavoye,  fait  h 
20.  de  Nove-mbre  1417.     [S.Gu  i  c  h  e  no  n,  ki  s*-"^ 
Hiftoire  Généalogique  de  la  Maifon  de  Sa-  """• 
voyc.    Preuves,  pag.  iz8.] 
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CORPS    DIPLOMATIQUE 


Anno 
1417. 


/»  Nom'wc  Domi/ii,  Amen. 


PEr  hoc  pr^fens  publicum  Iiiilrumentum  cunâis 
pateat  evidenter.  Cùm-Aiino  à  Nativitate  ejiisdem 
millefimo  quaterceiitelimo  decimo  feptimo  ,  Indiftione 
décima,  menlis  Novembris  die  trigelima  ,  horâ  fextâ, 
vel  quaii  in  Callro  Pinerolii  Thaurinenfis  Diocefis  ,  iu 
praefentia  Ilkjlris  ,  ^  Excelji  Domiii:  Dom'rni  Lu- 
DOVICI  DE  SaiîAUDIA  Principis  Achay.i:  ,  &c. 
Et  Illuftris  DomicelLt  Mathildis  Niit£  qiiondam 
boncc  memortic  Ilbijlris  Dom'im  Arncdei  Pr'mcipis  A- 
chaya-,  ejusdem  Dom'mi  Lndovici  Priacipis  Fratris ,  in 
Caméra  Cvibiculari  ejusdem  Domini  Piiiicipis  Ludovi- 
ci  in  noflri  Nocariorum  publicorum,  Telliumque  fub- 
fcriptorum  ad  hxc  vocatorum  fpccialiter  ,  &  rogato- 
rum  prxfciitia.  Perfoiialiter  conftitiiti  Magnificus  Do- 
minus  Berhnardus  Cornes  de  Thierftain  ,  Venerabilis 
Magifter  Joanncs  de  Franchfordia  Sacrœ  Tlieologia: 
ProfeirorjSpeûabilis  Dominus  Egenolfus  de  RotSan- 
chiefenfis  Miies  egregius,  nec  non  honorabiles ,  &  cir- 
cumfpeài  Viri  Joannes  Voucherini  Protonotarius ,  & 
Henricus  Riederet  de  Miltemberg  ,  Canonicus  Eccle- 
fix  Beats  Maris;  Virginis  in  Nova  Civitate  Spitenfis 
Diocefis  Conliliarii,  &  Procuratores  Illuftris  Principis, 
&  Excelli  Domini  Domini  Ludovici ,  Comitis  Palati- 
hi  Rheui,  Sacri  Romani  Iriiperii  Eleâoris  ,  &  Archi- 
dapiferi ,  ac  Bavarice  Ducis  ad  infra  fcripta  ,  etiam  per 
diâum  Dominum  Comitem  Palatinum  firmandum,  & 
concludendum ,  nec  non  ,  &  fe  obligandum  Procura- 
torio  nomine  iplius  Domini  Ludovici  Comitis  Palati- 
ni,  &c.  fpecialiter  deftinati  ,  habentes  etiam  ad  hsc 
omnia  plénum  ,&  fufficiens  Mandatum ,  prout  de  hoc 
ibidem  per  Inftrumentum  publicum  per  Johannem 
Erbftad  de  Vuonnelo  Magundnenfis  Diocefis  ,  publi- 
cum Imperiali  authoritate  Notarium  fub  anno,  loco, 
menfe ,  &  die  contentis  in  eodem  ,  de  &  fuper  hoc 
confeflum,  produâum  ,  &  exhibitum  liquidé  confta- 
bat,  &  plenam  fecerunt  fidem  ,  îidem  Procuratores 
jàm  fuperiùs  nominati  obtulerunt  fe,  &  quemlibet  eo- 
rum  îpfi  Domino  Ludovico  Principi  Achaya;,  &  prs- 
fatffi  inclytœ  Domicells  Mathildi  Nepti  fus  firmare 
bmniaafta,  tradtata  Sponfalia  ,  promiffa;  atquefadla, 
per  prœfatum  lUuftrem  Dominum  Comitem  Palatinum 
Rheni,  &c.  Et  nihilominus  volentes  etiain  eandein 
obligationem  fuam  cum  efteÛu  executioni  demandare, 
omnibus  melioribus  modo,  via.  Jure,  caufa,  &  for- 
ma quibus  melius,  &  efficacius  potuerunt  ,  &  debue- 
t-unt  Sponfalia  pridëm  per  prsdi£lum  Illuftrem  Domi- 
num Comitem  Palatinum  RHeni ,  &c.  nec  non ,  &  ip- 
fam  Illuftrem  ,  &  Inclytam  Domicellam  Mathildem 
preediÊtam  ,  ac  ejus  Procuratores  Procuiratorio  ipfius 
nomine  in  abfentia  ipforum  Illuftris  PrincipiS  ,  &  Do- 
mini Domini  Ludovici  Principis  Achayœ  ,  inclytsque 
DomJcellœ  Mathildis  ejus  Neptis  ,  aliaque  promilfa, 
atque  faâa  per  diflum  Comitem  Palatinuni  Rheni,&c. 
hune  in  prxfentia  qua  fupra  laudarunt  ,  ârmarunt ,  & 
approbarunt ,  &  inîuper  prsedifti  Procuratores  Procura- 
torio  quo  fuprà  nomine  tanquam  drganum  vivse  vocis 
prœfati  Domini  Comitis  Palatini ,  &  ejus  nomine  prx- 
diflam  inclytam  Domicellam  Mathildem  in  dido  no- 
mine desponfarunt ,  &  ipfam  acceptarunt  in  legitimam 
éjus  uxorem  per  verba  de  prœfeiiti  ,  adjicientes  etiam 
verbahœc:  Illuftris,  &  Excelfus  Dominus  nofter, Do- 
minus Ludovicus  Cornes  Palatinus  Rheni  ,  Sacri  Ro- 
mani Imperii  Eleâor ,  &  Archidapifer  ,  Bavariœque 
!Dux,  vos  InclytaiTl ,  &  Generofam  Domicellam  Ma- 
thildem de  Sabaudia  fuam  Spohfam  dileâiffimam  be- 
nevola  cordis  afteâibnè  falutat ,  &  mandat  vobis  quod 
ipfe  per  nos  five  mediantibus  nobis ,  &  nobis  nuncian- 
tibus,  recipit  vos  in  (uam,&  confentit  in  vos  tanquam 
in  Uxorem  fuam  legitimam  ,  atque  prâ;fats  inclyts 
Domiccllœ  Mathildis  de  Sabaudia  ibidem  in  continenti 
fine  aliquo  intervalle,  in  prxfentia  qua  fup'a,  &  infra 
respondit  in  ha3C  verba  :  Et  Ego  Mathildis  de  Sabaudia 
vobis  Procuratoribus  viluti  organo  vivx  vocis  didi 
Domini  Comitis  Palatini  &c.  pr^diélam  falutationem 
facientibus  ,  &  verba  prîediâa  proferentibus  ut  fupra 
mcdiantibus  vobis, &  nunciantibus  niichi  prscdifla  eun- 
dem  Uluftiiffunum  Principem,  &  Excelfum  Dominum 
Dominum  Ludovicum  Comitem  Palatinum  Rhcni  in 
Virum  meum  accipio,  &  ipfum  in  Virum  meum  con- 
fcntio  ;  iSt  fie  per  prœdifta  ,  &  fupra  fcripta  verba  ipfa 
Domicella  Mathildis  ,  &  Procuratores  prrcdiâi  quo 
fupra  nomine diélum  Matrimonium  pra?fentialiter  con- 
traxerunt,  infiper  etiam  prscdiQi  Procuratores  nomine 
quo  fupra  hoiia  tidc  ,  &  fub  obligatione  omnium  bo- 
norum  prsefati  Domini  Comitis  Palatini  Rheni  eidem 


Domicella:  Mathildi  ftipulanti  ,  &  récipient!  promife-  A  »jMfj 
runt  ,  quod  quàm  primùm  ipfa  Domicella  Mathildis 
Deo  dante  venerit  ad  Heidelbergam  juxtà  puntta  pro-  14,17, 
milfa  &  ordinata  in  Inftrumento  Contradus,  de  &.  fu- 
per hoc  confeôo  concepta,  quse  ex  tune  pra:fatus  Il- 
luftris Dominus  Comes  Palatinus  Rheni,  ipfam  Domi- 
cellam Mathildem  in  propria  ejus  perfona,  fivc  perfo- 
naliter  desponfabit, &  dlfta  Sponfalia,  &  Matrimonium 
confirmabit  per  annuli  traditionem,  adhibitis  etiam  cir- 
ca  ha;c  aliis  folcmnitatibus  debitis ,  &  confuetis  ,  ad 
majordmque  roboris  firmitatem  prxfata  Illuftris  Domi- 
cella, &  pridiâi  Procuratores  in  animam  fuam  ,  & 
Principis  fui  fcilicct  prxfati  Illuftris  Domini  Comitis 
Palatini,  jurarunt  ad  Sanéla  Dei  Evangelia,  tadis  Scrlp- 
turis ,  quod  contra  prcedifta  in  aliquo  non  fiet,  fcd  ad- 
implebuntur  qua;  fupra  difta,  &  faita  funt,.  fuper  qui; 
bus  omnibus,  &  fingulis  ambs  Partes  prxdiftx  requi- 
fierunt  nos  Notarios  publicos,  fub  debito  noftriNota- 
riatus  oflicio,  fibi  fieri  duo  ,  &  plura  ejusdem  tcnoris 
publica  Inftrumenta.  Aôa  fuerunt  hœc  anno,  indic- 
tione,  menfe,  die,  hora,  &  locis  quibus  fupra,  prx- 
fentibus  R.  in  Chrifto  Patribus  Domino  Aymonc  ex 
Comitibus  de  Romaniaco  Dei  gratia  Episcopo  Thauri- 
nenli ,  Domino  Michaele  de  Carayfanis  Abbate  Beats 
Maria;  Virginis  de  Pinerolio  ,  Domino  Alleramo  de 
Carreto  Abbate  S.Baligni,  Spedabilibusque  Dominis 
Ludovico  Baftardo  de  Sabaudia  ,  Domino  Raconifii  , 
&  Pancalerii  Nato  Illuftris  Domini  Achaya:  Principis , 
Manfredo  Marchiorie  Salutiarum,  Ybleto  de  Monte- 
bello,  Amcdco  Condomino  Lucerns,  &Montis  Bru- 
ni omnibus  iis  Militibus  ,  Ludovico  Coftes  Domino 
Bennarum,  &  Polungariœ,  Burnone  Cacherano  Con- 
domino Bricheracii,  Ozafchi,  &  Villa;  Novœ,  &  plu- 
ribus  aliis  teftibus  ad  hase  vocatis ,  &  rogatis.  Signe'., 
Malet. 

LXVi. 

InftruSlton  donnée  par  Chajrles  VI.  à  Au-^'^^'-'^e 
ÈERT  DE  Cany  Seigneur  de  Varennes ,  fin  g  o  o  m°e"  *" 
jîmhajfadeitr  prh  de  Jean  Duc  de  Bourgogne , 
Van  1417.     [Continuation  de  la  Chronique 
de  Flandres ,  par  Denis  Saîjvage.  pag. 


"f.NsTRUCTiON  baillée  à  Meffire  Auiîert  de 
■*■  Canny,  Signeur  de  Varennes,  de-par  le  Roy  &; 
fon  Confeil,  pour  ce  qu'il  doyt  faire  envers  le (1)  Duc 
de  Bourgongne.  Premièrement^  il  parlera  au  Duc  de 
Bourgongne,  en  luy  difant  que  le  Roy  &  Monfigneur 
le  Dauphin  font  moult  ébahis  des  manières  qu'il  a  te- 
nues, &  ehcôres  tient,  contre  le  Roy  &  fi  Signeurie: 
veu  qu'il  eft  fon  parent  ,  tant  prochain  que  chascun 
fait,  &  à  luy  obligé  par  tant  de  manières  :  comme  luy 
mesme  a  tousjours  dit  &  confeffé  en  toutes  fes  Lettres 
&  Efcripts.  Item  luy  remonftrera  comment  fes  Gens, 
&  les  Sugets  de  fes  Païs,  &  autres  ,  ,  qui  font  &  s'a- 
vouent à  luy ,  font  Guerre  ouverte  à  luy ,  &  à  fes  Su- 
gets, en  prenant  par  aft^àut,  &  par.  Siège  ,  les  Villes, 
Chafteaux  ,  &  Fortreffes  du  Roy  :  &  font  toutes  les 
cruautés  &  inhuinanités  ,  fiar  feu  &  par  fang  ,  <5r  au- 
trement ,  que  faire  pourroyent  les  Ânglois  ,  anciens 
ennemis  de  .France  ^  &  encores  pis.  .Item  comment 
fes  Gens  c5c  Officiers  j)rennent  ferment  des  Habitans 
des  bonnes-Viles  du  Roy',  qu'ils  feront  obeïftans  au 
Duc  de  Bourgongne  :  &,  avec  ce,  leur  font^  deftenfe 
de  par  luy,  que  doresnavant  ils  ne  payent  plus  rien  au 
Roy,  quant  aux  aides  &  redevances , qu'ils  ont  accous- 
tumé  de  payer.  Laquelle  chofe  eft  voye  merveilleufej 
contre  l'honneur,  autorité, &  Signeurie  du  Roy. Item, 
que  les  chofes  fusdiftes  ,  ainfi  taiâes  par  le  Duc  de 
Bourgongne;  fuf  le  poînél  de  la  venue  &  descente  des 
Anglois,  font  imaginer  &  croire  pîufieurs  Gens, qu'el- 
les font  faidbes  au  profit  &  avantage  d'iceux  Anglois, 
comme  pour  ofter  la  puififance  du  Roy  ii  non  réliftcr  à 
leurs  eftbrts  &  mauvaifes  entreprifes  :  h  que  le  Duc 
de  Bourgongne  foit  leur  allé,  &  affèrmenté.  Item,& 
pour  ces  caufes ,  requerra  lediiSt  Signeur  de  Canny,  de- 
par  le  Roy,  au  Duc  de  Bourgongne  ,  qu'il  fe  veuille 
déporter  de  telles  chofes  delTusdiiîbes ,  &  efpecialcment 
d'affiillir  les  bonnes- Viles  du  Roy  &  de  fes  Sugets, 
de  mettre  fiége  devant  ,   &  de  prendre  ferment  de  luy 

obeiï 

(l)  Ce  Duc  fut  fi  iitité  de  ces  Articles,  qu'il  ttt  fait  trancher  la  tcie 
au  Sr.  lit  Lan,  quoi  qu'il  fiit  Ion  pareut,  fi  l'on  ne  lui  eût  lemontiii 
que  ledit  St.  lit  cmy  avoit  été  eontiaiut  d'acceptei  cette  Commiffion, 


DU     DROIT     DES     GENS. 


AnNO  '-'^^^^  V^^  ^ss  Sugets  du  Roy,  demourans  en  fes  bon- 
nés- Viles.     Avec  ce  luy  requerra,  qu'il  face  départir, 

JJ,I7,  iljlr,  &  retourner  chascun  en  fon  lieu,  tous  les  Gens- 
d'armes,  qu'il  a  affemble's.  Car,  veues  les  manières 
qu'il  a  tenues,  &  tient,  jusques  ici,  le  Roy  croit  fer- 
mement qu'il  tient,  &  fait  allembler  iceux  Gens-d'ar- 
mes, pour  donner  fecours,  faveur  ^  &  aide,  aux  An- 
glois ,  &  pour  grever  le  Roy  &  fa  Sigueurie.  Item , 
pour  induire  le  Duc  de  Bourgongne  à  ce,  Melîîre  Au- 
bert  luy  remonftrera  le  grand  deshonneur,  diffame,  & 
reproche,  qui  fera  à  luy  &  à  fa  génération,  s'il  perfe- 
vére  à  tenir  les  manières,  qu'il  a  commencées,  en  luy 
priant  treshumblement  &  doucement  de  bien  pciifer  & 
avifer  fur  ce,  &  de  ne  faire  telle  villenie  à  fon  feu  Pè- 
re: qui  fut  tant  vaillant  &  loyal,  &  qui  à  fa  mort  luy 
commanda  de  tousjours  obeïr  au  Roy,  &  à  fes  com- 
mandcmens.  Item  ,  femblablement  remonftrera  les 
chofes  deiîusdiâes  à  tous  les  SIgneurs  ,  Barons,  Che- 
valiers, Efcuycrs ,  &  autres  de  la  Compaignie  du  Duc 
de  Bourgongne, ausquels  il  pourra  parler, en  les  priant 
&  requérant  ,  de-par  le  Roy  ,  que  maintenant  ils  ne 
veuillent  deshonnorer  &  diffamer  ,  par  mauvais  con- 
feil,  eux  &  leurs  PredecelTeurs ,  qui  tousjours  ont  elle 
tant  bons  &  loyaux  envers  le  Roy  &  fa  Signeurie  ,  ne 
faire  aucune  chofe,  dont  eux  &  leurs  Succeffeurs  puis- 
fent  eftre  réputés ,  au  temps  à-venir,  d'avoir  efté  des- 
obeïflans  au  Roy,  &  avoir  donné  faveur  à  fes  enne- 
mis. Item  ,  &  à  la  fid  ,  en  exécutant  à  la  perfonne 
du  Duc  de  Bourgongne ,  &  à  tous  ceux  de  fa  Compai- 
gnie, ce  que  le  Roy  a  commandé  audiô  Meflire  Au- 
bert,  il  fera,  le  plus  doucement  &  gracieufement  qu'il 
pourra,  les  commandemens  &detîenfes,  contenues  & 
déclairées  es  Lettres  Patentes,  à  luy  fur  ce  baillées  de- 
par  le  Rny  :  &  de  ce  demandera  responfe.  Item,  fi  le 
Duc  de  Bourgongne,  ou  autre  de  fa  Compaignie,  di- 
foit  que  ceux ,  qui  gouvernent  à  l'entoui-  du  Roy,  luy 
ont  fait,  &  font  de  jour  en  jour,  pluiieurs  grans  dur- 
tés  ,  &  chofes  qu'il  ne  peut  ,  ne  doyt ,  endurer ,  ne 
foufrîr,  rcspondra  Meflire  Aubert,  que,  fi  aucuns  de 
ceux  ,  qui  font  près  du  Roy  ,  ont  fait  aucune  chofe  an 
Duc  de  Bourgongne,  qui  luy  doyve  déplaire,  ce  n'eft 
pas  caufe  raifonïiable,  lis  fuffifante,  pour  ainïi  defirui- 
re  îe  Royaurhe,  comme  il  l'a  fait  deftruire,  &  encdres 
fait  par  chascun  jour,  ne  pour  devoir  favorifer,  &  don- 
ner confeil ,  confort  ,  &  aide  ,  aux  Anglois,  enne- 
mis du  Roy  ,  à  la  charge  de  l'honneur  d'iceluy  Duc 
de  Bourgongne,  &  de  la  génération  à  tousjours  mais: 
&  qu'il  peut  bien  procéder  par  manière  plushonnefte. 
Item 4  &  outre  ce,  dira  Meflire  iiubert,  quant  à  ce 
poinâ,  que  le  Roy,  à  la  Requefte  de  feu  Monfieurde 
Hainaut,  a  autresfois  voulu,  &ottroyé,  pour  le  bien 
de  la  Paix,  au  Duc  de  Bourgongne  ,  &  à  tous  autres 
qui  l'avoyent  fervi, chofes  telles, qu'elles  leur  devoyent 
bien  plaire  (car  elles  eftoyent  au  bien  &  profit  de  luy 
&  de  tous  eux)  mais  qu'il  ne  les  voulut  pas  accepter: 
ains  n'en  fit  compi:e  :  dont  le  Roy  n'cfl  pas  bien-con- 
tent, &  à  bon  dtoit.  Toutesfois,encorcs  n'a  il  pas  la 
main  fi  clofe,  qu'il  ne  foit  bien-enclin  à  faire  de  gran- 
des courtoifies,  &  grâces  audiS;  Duc  de  Bourgongne, 
&  à  tous  autres  qui  auront  efté  à  Ton  fervice,  fi  mes- 
tier  ell,  &  qu'ils  facent  devoir  envers  luy,,  comme  ils 
y  font  i:enus.  Item  à  celle  fin  feront  baillées,  fi  mes- 
tier  efl:,  à  Meflrre  Aubert  ,  les  responfes  par  efcript, 
que  le  Roy  a  faiâes  autresfois  aux  complaintes  &  do- 
léances, que  faifoit  ledidl  Duc  de  Bourgongne  fur  les 
chofes, qu'il  difoit  eftre  faiâes  &  perpétrées  contre  luy, 
&  à  fon  préjudice  :  à  fin  de  monftrer  telles  responfes 
aux  Barons ,  Dàmoifeaux ,  Chevaliers ,  &  autres  No- 
bles ,  ertans  au  fervice  &  compaignie  d'iceluy  Duc  de 
Bourgongne.  Apres  la  IcCture  de  telle  inftruâion  & 
la  colère  appaifée  contre  le  Signeur  deCanny ,  le  Duc 
de  Bourgongne,  ayant  fait  respondre,par  fon  Confeil, 
à  tous  les  Articles  defifusdiâs,  bailla  cette  responfe  à 
Ce  mesme  Signeur  de  Canny  :  qui  luy  promit  de  la 
tendre  entre  les  propres  mains  du  Roy ,  &  non  d'au- 
tre.   Sa  responfe  fut. 

Rcpoftfe  da  Duc  de  Bourgogne. 

QUant  au  premier  Article,  que  vrayement  il  es- 
toit  parent,  Vaflal  ,  &  obligé  du  Roy  ,  devant 
tous,  &  contre  tous,&  qu'à  cette  caufe  il  l'avoit  tous- 
jours  aimé  &  fervi  ,  en  rafchant  que  bon  régime  fuit 
mis  en  fcm  Royaume,  tant  au  regard  de  fa  Perfonne 
&  de  celle  de  la  Roync  &  de  leurs  Enfans ,  que  fur  la 
réparation  de  fes  Places  &  Mnifons,  entreténement  de 
bonne  JulHce,  &  loyale  adininiftration  de  fes  finances: 
comme  il  apparoiJfoit  notoirement  par  certaines  Ordon- 
ToM.  II.  Part.  II. 
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nances  Royaux  ,  qui  à  fa  pou;fuite  avoyent  elle  pu-  A  «vjA 
bliées  &  jurées  en  la  prefencc  du  Roy,  tenant  fon  lia:  -^"'^'•' 
de  Juftice.  Mais  que  ceux ,  qui  eftoyent  près  la  per- 
fonne du  Roy,  avoyent  depuis  efté  caufe  de  tout  rom- 
pre ,  &  diliîper  non  feulement  la  fabftancc  du  Roy, 
ains  encores  celle  de  tous  les  Sugets  de  fon  Royaume, 
&  principalement  celle  de  luy  ,  Duc  de  Bourgongne, 
&  de  tous  fes  bons  amis&  bien-veuillans,&  les  deftrui- 
fant  de  corps  &  de  biens  ,  ainfi  qu'ils  les  pouvoyent 
prendre  &  appréhender  :  &  qu'ils  avoyent  procuré,  tant 
en  Court  fpirituelle,  comme  ailleurs,  fon  deshonneur, 
&  condamnation  de  fa  bonne  mémoire  &  renommée, 
à  la  ch3rge,mesme  de  fa  génération  &  poftérité.  Quant 
aufecond  Article,  que,  quand  il  avoit  veu  que  ceux, 
qui  eftoyent  autour  du  Roy  ,  avoyent  perféveré,  & 
tousjours  perféveroyent  en  leurs  rigueurs, n'ayans  vou- 
lu entendre  à  aucun  bon  régime  &  bien  de  Paix,  &  que 
luy,  fes  amis,  &  bien-veuillans,  eftoyent  continuelle- 
ment envahis  &  afifaillis  par  voye  de  feu  &  de  fang,  a- 
voit  efté  contraint  de  fignifier  par  fes  Lettres  Patentes, 
en  plufieurs  particulières  Viles  de  ce  Royaume  ,  les 
dures  rigueurs  deflTusdiâes,  &  pareillement  les  moyens 
qu'il  tiendroit  pour  y  remédier:  tellement  que,  grâceé 
à  Dieu,  ayant  fait  mandement  de  Gens-d'armes  &  de 
traict,  avoit  afifemblé  ,  pour  le  fervice  du  Roy  &  de 
fon  Royaume,  fix  mille  Chevaliers  &  Efcuyers,&  jus- 
ques au  nombre  de  trente  mille  combatans.  Quoy  fai- 
fant,  &  tenant  fon  chemin,  avoit  trouvé,  en  plufieurs 
notables  Viles  &  Cités  ,  quelques  bons  Bourgeois,  & 
autres:  qui,  congnoiilans  fa  bonne  intention  &  vou- 
lonté,  luy  avoyent  fait  ouverture  de  leurs  Viles  &  Ci- 
tes: avec  ce  que  fes  gens  avoyent  repris,  au  nom  du 
Roy,  plufieurs  Places  ,  fur  quelques  pillars,  robeurs, 
&  malfaiteurs,  &  icelles  laiflées  en  la  garde  d'aucuns 
nobles  &  yaillans  hommes  ,  Sugets  du  Roy  ,  &  tels, 
que  pour  chofe  du  monde  ne  luy  voudroyent  faire  de- 
loyauté:  &  que  le  tout  avoit  efté  faift  au  gré  des  bon- 
nes Viles  &  Cités,  &  de  tout  le  P.aïs  d'environ.  Pour 
le  tiers  ,  que  ,  s'il  prenoit  le  fermerit  des  H.ibitans , 
cV'ft'iit  afin  qu'ils  perféveralTcnt  en  bonne  loyauté  vers 
le  Roy  &  le  bien  de  fon  Royaume  ,  à  la  confufion  & 
reproche  des  empefcheurs  de  Paix  &  deftruifeurs  du 
Royaume,  eftans  près  la  Perfonne  du  Roy  :  fauve  la 
révérence  duquel  difoit  n'eftre  pas  ainfi  que  deffenfe 
euft  efté  faiâe  de  ne  luy  payer  fes  Aides  &  autres  rede- 
vances :  mais  bien  pouvoit  eftre  qu'on  avoit  defFendu 
de  ne  les  b.ailler  plus  aux  faux  trahiftres  empefcheurs 
de  Paix  ,  &  commandé  qu'elles  fuffent  confervées  & 
gardées  à  empleyer  au  bien  du  Roy  &  du- Royaume, 
en  temps  &  en  lieu.  Ce  qui  eftoit  bien  faifl:  :  pource 
que  tout  l'Argent, qui  eftoit  tombé  entre  mains d'iceux 
trahiftres,  montant  à  tresgrande  fomme.,  avoit  efté 
mauvaifement  &  deloyaument  emblé  au  Roy  ,  &  da- 
paiti  entre  eux  ,  à  l'avantage  des  ennemis  de  France , 
&  au  tresgrand  dommage  du  Roy  &  de  fon  Royaume. 
Toutesfois  fon  intention  eftoit  de  procurer ,  quand  il 
feroit  devers  le  Roy,  que  tels  Aides  n'euffènt  plus  de 
cours,  &  que  les  bons  Sugets  du  Royaume  fulTent  te- 
nus en  leurs  anciénes  libertés  &  franchifes ,  en  pour- 
voyant aux  afi^aires  du  P..oyaume  par  toutes  bonnes 
voyes  &  manières.  Touchant  le  quatrième  Article, 
que  telle  imagination  ne  pouvoit  tomber  en  cueur  de 
loyal  homme  :  à  raifon  qu'on  avoit  autrefois  veu  la 
descente  des  Anglois  ,  fans  ce  qu'on  leur  fift  aucune 
j  réfiftance:  combieii  que' les  trahiftres  ,  qui  pour  lors; 
&  encores ,  gouvernoyent  le  Roy,  fuffent  tous  avertis 
I  &  acertenés  de  leur  venue:  dont  le  Roy  avoit  eu  telle 
I  perte  de  Terre  &  de  Chevalerie  ,  que  chascun  favoit  : 
&  devoit  on  fermement  tenir  ,  &  croire  ,  que,  (\  les 
Anglois  avoyent  alors  eu  avantage  fur  le  Royaume  par 
le  faux  &  mauvais  régime  des  Trahiftres,  ils  vouloyent 
en  ce  perfe'verer:  veu  mesmement  que  par  les  damn.i- 
bles  manières  d'iceux  Trahiftres,  ils  avoyent  pris  Har- 
fleu  :  qui  eftoit  une  des  plus-fortes  deffeufes  de  Nor- 
mandie. Ce  que  devoyent  bien  noter  ,  &  graver  en 
leurs  cueurs,  les  nobles  Chevaliers  &  Efcuyers  de  la 
Compaignie  de  luy.  Duc  de  Bourgongne  :  ausquels 
les  détourbeurs  de  Paix  vouloyent  impofer  telle  trahi- 
fon  &  déloyauté  ,  que  d'empefcher  de  refifter  à  la 
mauvaife  voulonté  des  Anglois.  Finalement,  que; 
fauve  la  révérence  du  Roy  ,,  tous  ceux  ,  qui  difoytnt 
qu'il  eftoit  aliè  &  affermenté  aux  Anglois,  mcntoyent 
mauvaifement  &  faufiSmcnt.  Sur  le  cinquième  ,  que 
l'on  voyoit  clairement,  par  la  requefte  y  comprife,  la 
fauffe  &  damnable  voulonté  des  Trahiftres  :  pour-au- 
taut  que  tout  le  monde  appcrcevoit  bien  qu'ils-  n'a- 
voyent  nulle  puilfance,  pour  rélifter  aux  Anglois  :  & 
ncantmoins,  lors  qu'il  eftoit  temps  de  faire  affcmbléc 
Ni  de 
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A    ,„     de  Gens-d'armes  pour  le  Roy  &  pour  fon  Royaume , 
•rt-^NO   j^  rnesmement  de  tels  bons  &  loyaux  Chevaliers,  qu'- 
1417.   eltoyent  ceux  de  fa  Compaigiiie  ,     ces  Trahiltres  vou-  j 
loyent  qu'on  leur  donnait  congé, &  que  l'on  renvoyait 
chascun  en  la  mairon:  dont  apparoillbit  clairement,  _& 
évidemment,  qu'ils  le  faifoyent  en  fiweur  des  Anglois, 
&  pour  grever 'le  Roy  &  la  Signeurie  :  &  pourtant  ne 
feroit  départir  nul  de  fes  Gens  :ains  pouriuyvroit  tous- 
jours  l'on  entreprile  ,     comme  il  avoir  promis  par  la 
teneur  de  les  Lettres.   Au  regard  du  fixiéme,  que  fon  ' 
feu  Père  avoir  vrayement  tousjours  efté  bon  &  loyal 
envers  le  Roy,  &  qu'à  cette  caufc  ,   voyant  l'iniquité 
des  mauvais  régner  en  la  Court  de  France  au  temps 
de  fon  trépas ,  luy  avoir  commandé  de  loyaument  fer- 
vir  le  Roy ,  &  la  Couronne  de  France ,  fans  épargner 
fon  corps,  ne  fa  chevance.     A  l'accompliflément  du- 
quel commandement  il  avoit  continuellement  tafché, 
&  tafchoit  encores ,  par  toutes  bonnes  manières,  ten- 
dant à  la  vraye  réformation  de  ce  Royaume  ,     &  à  la 
confervation  d'iceluy,fans  avoir  rien  fait  foudainement 
&  légèrement  en  ce,ains  meurement  &  confiderément, 
avec  faine  réfolution  de  Confeil ,  tellement  que ,  s'il 
s'en  departoit  adonc,il  en  feroit  blasmé  &  repris,  à  la 
grand'  charge  de  luy  &  de  ceux,  qui  de  luy  fortiroyent  : 
&  pourtant  ne  s'en  departiroit  aucunement.     Pour  le 
fixiéme,  que  tout  ce,  qu'il  avoit  fait,  &  fetoit,  avoit 
efté,  &  feroit  faiâ,  au  plailir  de  Dieu,  par  le  confeil 
de  fes  Barons,  Chevaliers,  &  Efcuyers ,  &  autres  Gens 
notables:  &  pource  vouloir  ,  &.  ottroyoit  plainement, 
que  le  Signeur  de  Canny  leur  fift  la  remonftrance,dont 
il  eftoit  chargé.     Car,  plus  on  leur  parleroir  de  telles 
affaires,  &  plus  congnoiftroyent  ils  les  iniquités  de  ceux 
qui  détourboyenc  la  Paix  ,   &  vouloyent  empefcher  fa 
bonne  intention.     Quant  au  feptiéme,  qu'il  ne  luy  fai- 
Xoit  point  faire  les  defFenfes  y  contenues  :   &  qu'il  fi- 
voit  bien  que  ces  chofes  ne  venoyent  point  de  la  cer- 
taine voulonté  du  Roy  (qui  l'aimoit,  luy  vouloit  tout 
bien,  ledefiroit,  &  demandoit  fouvent  fa  venue)  ains 
feulement  de  l'tirdonnance  des  faux  Trahiftres  :  &  aufli 
(veu  que  les  ennemis  de  ce  Royaume  y  efloyent  nagué- 
res  descendus)  il  n'eftoit  pas  tems  d'obeïr  à  telles  def- 
fenfes  :     mais  pluftoft  devoyent  tous  loyaux  hommes 
s'empleyer  a  la  garde  &  proteôion  d'iceluy  Royaume: 
&,  quand  encores  les  ennemis  n'y  feroyent  ja  descen- 
dus ,    ii  ne  voudroit  il  pas  foufrir  que  les  faux  Trahis- 
tres  demouraffent  en  leur  tel  gouvernement.  Touchant 
le  huifliéme  Article,  que  véritablement  Meffire  Hen- 
ry de  Marie  ,  l'Evesque  de  Paris  ,   Meffire  Tanneguy 
du  Chaftel  ,   Meffire  Burel  de  Dammartin  j     Maittre 
Eftiéne  de  Mauregard ,  Maiftre  Philippe  de  Corbie,  & 
pluiîeurs  autres,  avoyent  commis  tant  d'excès  &  cri- 
mes contre  l'entreténeraent  de  la  Paix  de  France,  qu'il 
s'eftoit  mis  en  armes,  non  pas  pour  deftruire  le  Royau- 
me, ou  pour  favorifer  les  Anglois,  mais  pour  chacer 
&  débouter  telles  Perfonnes  hors   de  leur  gouverne- 
ment ,  &  d'auprès  du  Roy  :   &  ne  celferoir  ,.  pertdant 
qu'il  autoit  vie  au  corps,  jusques  à  tant  qu'il  fuft  par- 
venu à  l'effed  de  fa  bonne  intention.     Pour  le  neufié- 
me,  qu'en  confideration  du  bien  de  Paix  ,    &  de  l'U- 
nion de  ce  Royaume  (qu'il  avoit  tousjours  defirée,  & 
defiroit  encores  de  tout  fon  cueur)  s'eftoit  tranfporté 
devers  Monligneur  le  Dauphin  ,     dernier  trépalTé  ,  & 
vers  feu  Moniteur  de  Hainaut  :  ausquels  il  avoit  baillé, 
par  cfcrit,  une  déclaration  de  la  voulonté  finale  ,  qu'il 
avoit  fur  icelle  Paix,  pour  la  tenir  à  tous  ceux,  qui  la 
voudroyent  avec  luy  ,   excepté  avec  le  Roy  Louïs  de 
Sicile,  n'aguéres  mort,  pour  aucuns  înterefts  ,     qu'il 
prctendoit  contre  luy  :  &  que  Monlîeur  le  Dauphin  & 
le  Comte  de  Hainaut ,  eftans  bien-contens  de  cette  dé- 
claration, s'eftoyent  tranfportés  à  Compiégne  ,   pour 
conclufion  de  Paix  :  mais  ,  combien  qu'en  relies  cho- 
fes ondoyve  procéder  le  plus-diligemment  qu'on  peut, 
afin  de  faire  cefler  tout  inconvénient  de  Guerre,  neant- 
moins  les  Trahiftres  d'enrour  le  Roy,  avoyent  tempo- 
rifé,  par  alées  (5c  venues,  &  autres  voyes  frauduleufes, 
l'espace  de  trois  mois  ,    ou  environ  ,    fans  y  prendre 
aucune  réfolution:  ains,  au  contraire,  eftant  le  Com- 
te  de  Hainaut  finalement  aie  vers  eux  à  Paris   pour 
mieux  parachever  le  Traité  pourparlé,  l'avoyent  vou- 
lu prendre  &  arrefter  Prifonnier  :   tellement  qu'il  avoit 
efté  contreint  le  retirer  couvertement ,  &  fort-haftive- 
ment  de  Pavis  à  Compiégne  :  auquel  lieu ,  aflez  toft  a- 
pres  fa  venue,  le  D.iuphin  trépaffa,  luy  eftant  la  mort 
avancée  par  damnable  manière.     Bien  vray  eftoit ,  que , 
s'eftant  le  Comte  retiré  de  Compiégne  en  fon  Païs  de 
Hainaut,  luy  fut  adrecée  quelque  minute  d'Articles  de 
Paix  :  dont  il  fut  tresmal  content,  difant  que  les  Tra- 
hiftres après  le  deccs  du  Dauphin  ,    y  avoyent  changé 


&  mué  ce  que  paravant  y  avoit  efté  ottroyé  &  conclu.  A  nnt 
Toutesfois  que  le  Comte  de  Hainaut  la  luy  avoit  en-  ' 
voyée:  mais,  ayant  efté  veue  avec  meur  &  fain  con-  1417, 
feil ,  avoir  trouvé  qu'elle  eftoit  tresmal  gracieufe  ,  au 
regard  du  bien  du  Roy ,  du  Royaume  ,  &  de  Uiy  Duc 
de  Bourgongno  :  &  pource  n'en  avoit  fait  compte  :  ain- 
çois  eu  avoit  efté  meu  d'envoyer ,  par  plulieurs  Viles 
de  France,  fes  Lettres  Patentes,  contenans  la  bonne 
intention  &  voulonté  qu'il  avoit  de  réformer  le  gou- 
vernement du  Royaume.  Sur  lesquelles  Lettres,  pré- 
fentées  au  Comte  de  Hainaut  durant  la  maladie  dont  -il 
mourut  ,  avoit  refpondu  que  le  Duc  de  Bourgongne 
faifoit  bien  ,  luy  offrant  fon  fervice  ,  de  corps  &  de 
gens ,  (i  Dieu  luy  donnoit  grâce  de  relever  de  fa  mala- 
die. Enfin,  &  pour' conclufion  de  toute  fa  responlê, 
fignifioit  à  chascun,  qu'il  perfeveroit  en  fon  bon  pro- 
pos, &  ne  s'en  deporteroit  jusques  à  tant  qu'il  auroit 
parlementé  avec  le  Roy  ,  &  remonftré  les  iniquités , 
tyrannies ,  inhumanités  ,  &  cruautés  de  fes  Gouver- 
neurs, la  defolation  du  Royaume  ,  &  les  moyens  d'y 
remédier  :  tellement  que  le  Roy  &  les  prcud'hommes 
de  fon  Royaume  en  devroyent  eftre  contens.  Si  eft 
ce,neantmoins,  qu'il  offroit  encores  Paix  à  tous  ceux, 
qui  la  voudroyent  avoir  avec  luy  ,  félon  la  teneur  de 
fes  Lettres. 

Lxvn. 

Bulla  Papa;  M  a  r  t  i  n  i  V.  quâ  Regem  Roma-  17.  Dec. 
norum  Sigismundùm,  uti  Ludovi- 
c  u  M  Ducem  Bavaria  ah  onerofa  Cufioiin  Pa- 
piS  olira  Johannis  XXIIL  nuncupati,  li- 
bérât, cumque  Captivum  ftbi  traàendum  ordinat. 
Datum  Conftantiie  in  Concilio  generaU  fexto  Ka- 
Undasjanuayit  Pontificatus  Jnno  primo.  [Col- 
le ûio  Conciliorum  Regia  Tom.  XXIX.  pag. 
fpp.  Von  der  Hardt,  M  gnum  Oe* 
cumenicum  Conciliucn  Conft.intitnfe  Tom. 
IV. pag.  ifoo.  Philippi  Labbei  Con- 
ciliorum Collectio  Tom. XII.  col. 2/1.] 

M  A  R  T  I  N  u  s  Episcopus  Servit!  Servoriim  Del  ,•  ca- 
rijfuno  in  Chrijlo  Filio  SiGiSMUNDO  Ke^i  Rama- 
norum  Hhiftri ,  falutern  isf  ApoJioUcam  Benejiditmem. 


T^Udum  prsefens Sacrum  générale Concilium  Ce 
■^-^  tantienfe  Perfonam  Baltafaris  ColTa  ,    olim  Je 


Cons- 
oan- 
nis  Papas  vigelîmi  tertii  in  fua  obedientia  nuncupati, 
poft  illius  a  Papatu,per  definitivam  Sententiam  ejusdem 
Contilii,  Canonicam  depolitiouem  ,  per  eamdcm  Sen- 
tentiam ad  Uandum  &  morandum  in  aliquo  bono  & 
honefto  locofubCuftodia  tuta*,nominedictiSacriCon-  * 
cilii,  quamdiu  eidem  Sacro  Concilio  pro  bono  Unio- 
nis  Ecclelîœ  Dei  videretur,  condemnavit:  quem  huc- 
usque  fideliter  &  diligentcr  tam  per  te,  quani  per  di- 
leâum  Filium  Nobilem  Virum  Ludovicum  Ducem 
Bavaris  &  Comitem  Palatinum  Rheni  ,  tuo  nomine 
fub  fidc  &  tuta  Cuftodia ,  honefte  &  débite ,  tamquam 
Unionis  &  Pacis  Zelator  devotus  confervafti. 

Cum  autem  nuper  nos  &  nonnullos  Nationum  in 
eodcm  Concilio  exiftentium  Députâtes,  inftantcr  &  fx- 
pe  requifiveris  ,  quatenus  Perfonam  di£li  Baltallàris 
praediâam  de  tua  Cuftodia  recipere  ,  teque  &  eumdem 
Ducem  de  ejusdem  BaltaflTaris  prœdifta  Cuftodia  libe- 
rare  &  exoncrare  vellemus.  Nos  attendentes,  quantis 
laboribus  &  ftudiis  Pacem  &  Unionem  Ecclefioî  Om- 
nipotentis  Dei  noftri  fueris  profecutus  ,  fatisque  clTe, 
quod  tu  onus  àt&x  Cuftodiœ  jam  per  bicnnium  Se  pê- 
ne per  fex  menfes  Laboriofe  (  quod  pro  magno  habe- 
mus  beneficio)  fubiifti ,  volentes  te  ac  eumdem  Du- 
cem (utjuftumeft)  ab  omni  onere  liberare,  (eodem 
Sacro  approbante  Concilio)  decernimus  &  ordinamus, 
Perfonam  eamdem  diâi  Baltaflaris  nobis,  aut  deputan- 
dis  a  nobis  fore  tradendam  &  affignandam  ,  decernen- 
tes  &  déchirantes  ,  ac  volentes  (eodem  Sacro  appro- 
bante Concilio)  per  traditionem  &  afllgnationem  hii- 
jusmodi  deputandis  a  nobis,  per  te  aut  didlumDuceui, 
vel  alium  feu  alios  tuo  nomine  faciendam  ,  eo  ipfo 
quod  illas  fieri  continget  ,  te  &  Ducem  eumdem  ab 
omni  onere,  debito  &  obligatione  difta;  CuftodiE  ,  & 
alias  occafione  illius  contrafiis  apud  nos  &  idem  Sa- 
crum Concilium  ac  Ecclefiam  univerfalem  ,  elfe  ac 
perpetuo  remanere  liberos  ,  folutos  penitus  &  irnmu- 
nes.  Si  quis  autem  hanc  paginam  Decreti,  Ordinatio- 
nis ,  Dcclarationis  &  voluntatis  noftrse  infringere  prœ- 

fumpfcrit , 


DU    DROIT     DES     GENS. 


toi 


ÂKNO  fumpferit,  aut  ei  aufu  temerario  contraire ,  indignatio- 

■*^  nem  Omnipotcutis  Dei,&  Beatorum  Pétri  &  Pauli  A- 

14,17,  poltoloruiii  ejus  le  noverit  incurfurum. 

^  Datum  Conlianticc  in  Concilio  generali,  *fexto  Ka- 

quinto.  jçjj^^j  Jauuarii ,  Pontiûcatus  iiollri  Anno  primo. 

LXVIII. 

_  .jO     articles  convenus  £5"  accordez  dam  V AJfemUée  de 
^      '       PA-fiSB  Trvtoî^iqjje,  tenue  à  Lubsc, en 
ANSETiu-      lAiS'.      [G.  G.  Leibnitz,   Codicis  Di- 
plomatici,  pag.  Ji3-J 

SI  quispiam  Civrum  aut  Incolarum,  vel  etiam  plures 
ex  Subditis  in  ulla  Civicace  Hans*  feditionem, 
tumultum,  fuspeâa  Conciliubula,  aut  conff'irationem 
apertam,  vel  occultam  contra  Magiftramm  fuum  mo- 
Veat  ,  aut  exciter  quce  in  ejus  Magiftratus  comtemp- 
tum,  aut  imminutionem  ejus  poteltatis,  dignitatisque 
detraâionem,  vel  convellationem  vergat;  atque  id  li- 
quide probari  queat,  vel  ipfî  rei  fiant  proftigs  prop- 
terea:  Illi  homines  in  nulla  Hanfai  Civitate  recipi,  to- 
lerari  debent,  fed  potius  judicari  in  fummo  rigoris  Ju- 
re. Quod  itidem  in  iis  obfervari  débet  ,  fi  qui  fint , 
quibus  talis  Seditionis  confpiratio  aut  Conciliabulutn 
taie  cognitum  fuerit  ,  nec  ejus  indicium  Magifiratui 
fuo  fecerint.  Quod  fi  verô  aliqua  Civitas  extra  Hanfas 
Confœderationem  conftituta  ,  contra  HanlE  Civita- 
tum  voluntatem  ejusmodi  facinorofos  homines  pa- 
trocin'o  aliquo  exciperet  ,  &  defenderet;  tune  haud 
ulla  Civitatum  Hauièaticarum  cum  tali  Civitate  quid- 
quam  Commercii,  aut  AmicitiE  in  ulla  re  etiam  mi- 
nutiflîma  habeto ,  quum  ita  in  odîum ,  &  contemptum 
Hanfs  talem  quempiam  aut  plures  facinorofos  fecum 
perpetiatur. 

2.  Quod  fi  Senatus,  &  Magiftratus  totus,  aut  pars 
aliqua  ejus  in  aliqua  HanfîE  Civitate,  aut  Civibus,  aut 
Incolis,  Curiœ  fede,  &  poteftate  privetur,  quocunque 
rnodo,  aut  vi  id  tandem  fiât  ;  ea  Civitas  propterea  ex 
Hanfa  exclufa  eft;  &  reliquas  Civitates  Hanfœ  omnes , 
&  fingulœ  cum  nulle  Civium  &  Incolarum  ejus  Civi- 
tatis ,  in  qua  vis  ea  nefaria  perpetrata  eft  ,  quid  Com- 
mercii ,  aut  Negotii  ,  vel  Amicitiae  iiabeant ,  vel  exer  • 
ceant ,  imô  nec  in  fua  Civitate  aut  Jurisdidlione  eorum 
quempiam  tolèrent  aut  perferant  ,  tam  diu  &  donec 
Magiftratus  totus ,  aut  pars  ea  Senatus  ,  quas  vi  &  in- 
juria affeâa  eft,  rurfus  in  Poteftatis  Dignitatem  atque 
locuriD  priscum  &  debitum  reftitutus  fit  eo  modo  ,  ut 
prius  Senatui  ,  aut  Parti  Jxfx  in  omni  libertatis  &  ho- 
neftatis  Jure  ,  nec  minus  ipfi  Hanfa;  pro  vi  adhibita  & 
inobedientia  ad  placitum  latisfaétum  fit. 

3.  Nemo  omnium  five  Civis,  aut  Hospes,  cui  co- 
ram  Magiftratu  quid  efficiendum  eft  ,  fecum  ultra  fex 
Perfonas  ad  Senatum  adducito:  quoties  verô  fenarium 
hune  numerum  transgreditur  in  adduâione  tali ,  ille 
pro  quavis  Perfona  binas  puri  argent!  marcas  mulclîe 
loco  folvito. 

♦  4.  Nemo  Mercatorum  aut  Negotiatorum  in  Com- 
merciis  Privilégie  uti  frui  débet,  nifi  fit  Civis  in  aliqua 
Civitate  Hanfœ  :  Tum  quoque  nemo  ad  jus  Civitatis 
în  duabus  Civitatibus  Hanfœ  admitteiur  ,  aut  Civis 
iitrobique  fiât:  multo  minus  quis  ad  Senioratum  Mer- 
catorum adhibeatur ,  qui  non  fit  Civis  in  aliqua  Hanfa; 
Civitate. 

f.  Si  quis  in  aliqua  Civitate  Civium  Hanfa;  Pecu- 
niam  habeat  inCommercio,  &  in  eum  finem  profugus 
liât,  ut  folvere  nolit,  aut  debitorcs  fuos  fibi  lucro  fa- 
ciat;  is  in  nulla  Civitate  Hanfa  tolerari  débet  :  quod  fi 
verô  non  ex  proserefi  id  perpetratum  ,  fed  ignorantia 
quemexcufet;  Salvus  Condudus  tune  mortuus  erit, 
nec  valebit  quidpiam. 

6.  Nemo  ex  C'vitate  aliqua,  aliunde  ex  loco  aliquo 
Regionii  Paimum  incoloratum  ,  aut  nondum  colore 
quoquam  tinflum  emat,  ut  in  aliam  afterat,  aut  portet 
ad  eam,  colore  aliquo  tîngendum  ;  fed  ubi  Pannus  eft 
errjptus ,  ibi  quoque  colore  imbui  débet,  fub  pœna  Pan- 
ni ,  &  materiE  amllfaî. 

7.  Nemo  Obulos,  Nummos, aut  Numisma  ah'quod 
in  feparationem  fibi  eligat  ,  vel  commun!  ufui  elibran- 
do  fubtrahat  ,  quod  vulgô  auswipperi ,  five  ausk'ippea 
dicunt,  ut  inde  defraudationem  aliis  fhciat  ,  proprio 
lucro  intentus;nec  corruptionem  ullamin  minutiflîmis 
monetis  committat  ,  fub  pœnâ  exclufionis  ex  Civitati- 
bus Hanfx;  quum  honeftas  aîliones  folummodo  om- 
nes Cives  Hanfa;  in  Commerciis  dcceant.  Si  qui  con- 
tra faciant  Legibus  publicis  criminaiiter  quoque  lubji- 


cientur  cum  acerbitate,  quam  quisque  meretur  depecu-  _A[.;mq 
lator  fraudulentus. 

8.  Monetarius  nemo  ,  &  Excufor  Numismatis  au-  I418, 
ream  aut  argenteam  Monetam  alicujus  Principis,  aut 
Civitatis  eliquatam  faciat  ita  ,  ut  inde  novam  impres- 
fionem  Monetœ  conficiat  ,  aut  in  aliam  Numismatis 
fpeciem  transformer,  ac  Civitatis  alicujus  fignum  im- 
primat ;   fub  pœna  amiflîonis  omnium  bonorum,  aut 

quod  Lcges  civiles  ,  quid  alicui  impofiturae  funt  gra- 
vius. 

9.  Nemo  excuforum  Numismatis  aut  Monets  fibi 
cudat  aliquam  Monetam  ,  licet  ejusdem  ponderis  fit 
cum  publica  Moneta,  five  fit  aureum,  five  argenteum 
quid:  neque  confringet,  aut  colliquescet Monetam  ul- 
lam  alterius  Civitatis  fub  pœnâ  centum  MarcarumLu- 
becenfium,  aut  alia  pro  lubitu  in  gravioribus  pœnâ. 

10.  Nullus  Aurifabrorum , aut  Obulos, aut  quicquid 
eft  minutioris  Numismatis  ,  nummosve  colliquescat, 
aut  confringat,*diflrolvate  in  furnario  fuo  talium  quid- 
quam  fub  pœnâ  perjurii  i$c  perfidiœ  ,  criminaiiter  viiidi- 
candcE. 

11.  Mercatorum  Nantarumve  nullus  emat  frumentaj 
aut  lupukim  in  agro,  &  priusquam  ad  maturitatcm  per- 
veniat,vel  adhuc  in  fegetis  accrefcntiâ  eft; fie  nec  emat 
afellos,  halecia  ,  aut  pisces  ejusmodi  ante  captnramj 
fivt  antequam  talia  fuis  tonnis  &  vasculis  inclufa  fint. 
Quicunque  huic  contraria  egerit,  venditor  fuœ  Civitati 
in  multam  decem  Marcas  folvar ,  ac  emptor  bona  ami- 
fit  fua. 

12.  Mercatorum  nemo ,  vel  Nautarum,Navem  fru- 
mentis  oneret  aut  impleat  ita,  ut  ea  per  Nortlundium, 
aut  Baltici  Sundium  excurrat,  nec  per  Albim,  aut  Vi- 
furgim  tranfeat,  &  ejusmodi  in  locis  frumenti  vedura 
utatur ,  nifi  fit  Civis  Hanfss ,  fub  pœna  amiflîonis  om- 
nium bonorum. 

13.  Nemo  Laicorum  ulli  Clericorum  fua  cedat  cré- 
dita, ut  Creditoris  nomine,  aut  ex  Jure  celio  à  debito- 
re  exigat;  fed  quisque  Créditer  fua  fibi  débita  exposci- 
le  juxta  Juris  Civilis  ,  aut  Statutorura  rationem,  nec 
quispiam  Judicum  apud  Civitatis  Hanfœ  cuipiam  fuam 
deneget  opem ,  ne  in  animadverfionem  Hanfîe  incidat  : 
fie  &  cuivis  Creditoiri  auxilium  prœftabitur  à  Civitatibus 
Hanfs. 

14.  Quoties  Navis  frumentis  onefata  &  impleta  fue- 
rit, tenentur  ad  hoc  Nauclert  Miniftri  (ut  funt  Celeu- 
tes,Paufarii,Proreta:  mediaftini,  Rémiges,  Mefonau- 
tîE  &c.)  ut  frumenta  benè  cuftediant,  fajpius  choragio, 
batille  aut  in  furibule  ea  moveant  invertendo ,  ne  ad- 
uftienem  aliquam,  aut  corrifionem  patiantur:  pro  que 
labore  incumbit  Mercatori  j  ut  fingulare  naulon  ,  aut 
prsmii  quid  illis  folvar. 

15'.  Nemo  arma,  tela,  aut  inftrumenta  bellica,  vel 
nitri  pulvtrem ,  vel  aliam  nocivam  materiam ,  nec  vic- 
tualia,aut  ad  vits  fuftentationem  facientia  Piratis,  Prx- 
donibus ,  Homicidis ,  &  talibus  malitiofis  vendito  j  fub 
pœnâ  vitœ. 

16.  Quod  fi  in  Mari  quis  Naufragium  patiatur,  tune 
quisque  Nautarum,  &Mediaftinorum,  omnesque  qui 
in  Navi  ad  ferviendum  obligati  funt  opitulatieni  pras- 
fenti  cenfeftim  adfunto  Naufragis  ,  ac  bena  pro  peflr- 
bilitate  falvantote  :  ac  pro  praîftitis  fervitiis  honeftum 
cuique  folvatur  prœmium. 

17.  Nauclerus  nullus  vel  Navis  Magifter  Navem 
fuam  nimium  oneret  ultra  juftum  pendus  fub  muleta 
reftitutîonis  in  damno  date  :  quod  fi  etiam  ex  impru- 
dent! protervia  caulfet  damnum  mercimoniis ,  nec  bcnè 
cuftedita  reddat  ,Nauta  jaâuram  nauli  fui,  &  ftipendii 
navalis,  faciet  &  amittat. 

18.  Nec  quisquam  omnium  ,  fint  cujuscumque  ve- 
lint  conditionis  ,  à  Piratis  bona  qujepiam  ,  aut  fpolia 
emat,  fub  pœnâ  amifiiionis  vitae  :  Ita  fub  eadem  pœnâ 
nemo  bona  ex  naufragio  liberata,  aut  falvata  ,  fibi  as- 
cribat,  aut  fuppilando  occultet. 

19.  Quod  fi  accidat ,  ut  Navis  alicujus  Miniftri  Pi- 
ratis ea  rurfus  eripiant  bona  ,  qua;  taies  Fures  public! 
Mercatoribus  antea  vi  nefaria  ,  aut  alio  modo  eripue- 
rant ,  tune  fruÊluofi  ,  &  probi  illi  Nautse,  aut  eorum 
Miniftri  dimidiam  partem  talium  ablatorum  fumant,  & 
fervent;  altéra  verô  pars  Mercatoribus  manebit ,  qui 
iis  exuti  &  fpoliati  fuerunt,  quod  fi  verô  Milites,  five 
Opibates  &  Cla(rarii,qu!  ftipendium  in  Navibus  Prîcli- 
diari!  Civitatum  merentur  ,  bona  ejusmodi  Pir.itis  ne- 
quam  furripiant  iterum,  illi  omninô  Mercatori  cunda 
usquc  ad  minimum  reftituant. 

20.  Nemo  Nautarum  ex  ulla  Regione  aut  Provincia 
port  D.  Martini  enavigationem  ullam  fuscipito  ;  vel 
etiam  ante  quadrigefimalis  tcmporis  diem  Divi  Pétri  cx 
ullo  loco  ,  ubi  hybernavit ,    enavigato  ;    exceptis  iis 

N  3  Navi- 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


Anno 

1418. 


Navibus,qus  cerevifiâ  aut  halece  funt  onerat^  :  etinm 
poft  Fcftom  Divi  Nicolai  Portus  fuos  quœranc,  Il  po- 
tuerint  ;  nec  minus  poil  Feftum  Purificationis  Mario; 
ex  Portu,  ubi  hybernarunt,  Naves  Iblvere  ,  &  egredi 
illis  licitum  erit ,  fi  ferenitas,  &  clementia  Cœli  ad- 
mittat. 

21.  Quod  fi  contingat  ,  ut  Miniftri  Navium  tempo- 
re  necelfitatis  non  fideliter  pro  confervatione  bono- 
rum,  quae  impolita  funt  Navibus ,  Nauclero  fuo,  aut 


Mcrcatori  opem  operamque  prxftcnt  ,  fcrf  négligentes, 
aut  obllinati  in  protcrvia  extcnt  eo  usque,  douce  Nau- 
tij  luis  bona  evalcrint ,  aut  fluibibus  fabinerfa  tuerint; 
tune  nebulones  captivi,  &  in  carcercm  abduci  debent, 
in  quacumque  Civitate  illi  deprehendi  poterunt,  atque 
tune  per  intègres  quatuordecim  dies  non  aliier,  quara 
aqua  &  folo  pane  foturentur  ,  laltem  ad  neccffitatein 
vita;  fullentando  ,  ut  in  honellaie  fidelitas  eu  redius 
conlervetur. 


Anno  | 
1418; 


LXIX. 

I  i .  Fevr.  Soen  tufTchen  Hertoge  J  a  n  Van  Brabant ,  en- 
de  Vrouw  Jacob  a  ter  eenre  ,   ende  Her- 
Ei  baVis-      toge  J  A  N  van  Beyeren  haar  Oom  ter  andere 
*^'  Cyle,  in  date  den  i;.  February  141 8.    [^Groot 

Placaet  Boeck  vjn  de  H,  M.  Heeren  Staten  Ge- 
neraal  der  Vereenigde  Nederlanâm.  lom.  III. 
$ag   p  ] 

ÎOh  AN  by  der  gratien  Godts  Hertoge  Van  Lotrijck  , 
van  Brabant  ende  van  Liinborgh  ,  Marck-graef  des 
Heyligen  Rijcx  ,    Grave  van  Heiieîouwen,  van  Hol- 
-  landt,  van  Zeelandt  ende  van  Vrieflandt.     J  AC  OB  A 

by  der  lelver  gratie  Hertoginne,  Marckgravinne,  Gra- 
vinne  en  Vrouwe  der  Lande  1  voorlz.  EndeJoH  AN 
by  der  gratien  Godts  Palensgraef  by  den  Rhijn,  Her- 
toge in  Beyeren  ,  Sone  van  Henegouwen  ,  van  Hol- 
landt  eride  van  Zeelandt.  Doen  condt  allen  Layden^ 
dat  wy  aenfien  ende  aenmercken  die  grônte  fvvare 
fchade  ende  achterdeel,  die  overmits  den  Veeden,twee- 
dracht  ende  gefchillen  ,  die  opgeftaen  ende  gerefen 
Zijn,  ende  een  linge  wijl  geduert  hebben  tufTchen  ons 
Hertoge  ende  HertOi^inne  v;n  Brabant ,  onfen  Landen, 
Luyden,  Onderzaten  ende  Hulperen  ende  Mede-ple- 
geren  over  een  zyde.  Ende  otis  Hertoge  iri  Beyeren, 
onfen  Landen,  Luyden  ende  Hulpeten  en  Mede-ple- 
geren  aen  die  andere  zyde  ,  ende  om  te  fchouwen  die 
grote  Bloetrtortingen  en  andeien  onraet  ,  die  daer  af 
noch  meer  vallen  mocht  :  Aeniicnde  oock  heymelick- 
heyden  ende  die  Naheydc  vau  Bloede  wefende  tuffchen 
ons.  Om  welcke  wy  begeeren  de  voorfz.  Veeden, 
tweedraclit  ende  gefchillen  nedergeleyt  ende  ghefoent 
rnogen  werden  ;  hebben  om  die  wclvaert  ,  nutfchap 
ende  oirbaer  van  ons  ende  onl'e  Landen  ende  Luyden, 
rypi.n  rade  daer  op  gedaen  alvoren  te  beyden  zyden , 


LXIX. 

Réconciliation  entre  Jean    Duc  de  Bradant,  f#  ii.Fevr.  ' 
J  A  Qjj  E  L I  N  E    fa    Femme   d'une   part  ;     & 
Jean  Duc  de  Bavière  leur  Oncle  d'autre  part,  t  t  bW 
faite  le  13    Février  1418.     [Dans   le  Grand''- 
Recueil  des  Placards.  Tom.  III.  pi.g.  p.] 


IE  a  N  far  la  grâce  de  Ùieu  Duc  de  Lorravae  ,  de 
Brabant  y  de  Limboiirg  ,  Marcgrave  du  St.  Em- 
pire,  Comte  de  Hainaut  ,  de  Hollaxdc  ,  de  7.  é tan  de  .^ 
Cy'  de  Frife.  JaquELINE  par  la  même  grâce.,  Du- 
chejje.,  Marcgravine ,  Comtejfe  ^  Dame  des  Pais  fas- 
dits.  Et  Jean  par  la  grâce  de  Dieu  Comte  Palatin 
du  Rhin,  Duc  de  Bavière,  Fils  de  Hni^tant ,  de  Hol- 
lande, ^  de  Zélande.  A  tous ,  favoir  faifons ,  que  re- 
marquant y  confidc'rant  les  grands  dommages  éf  dés- 
avantages qui  «aiffent  de  la  discorde  Jj"  diffention  qui 
ont  duré  un  long  tedis  intre  mus  Duc  isf  Ducheffè  de 
Brabant ,  nos  Pats,  Gens  ,  Sujets  çsf  «ôs  'AdhéraMs  d'Un 
enté,  isf  nous  Duc  de  Bavière ,  nos  Pais ,  Gens  i;f  Ad- 
herans  d'antre  ,  (sf  pour  éviter  la  grande^  efftifion  de 
Sa'^g  ^  la  dijj'ention  qui  fourrait  encore  s'en  enfuivre': 
conjiderant  aujji  la  proximité  de  [ang  qui  efl  entre  nous- 
à  caufe  dequoy  deftrans  d'ajfoupir  lesdttes  dijjentions  Jg* 
discordes  ,  avons  pour  le  profit  ^  utilité  de  nous  ,  de 
nos  Pats,  is"  Sujets  ,  dslheré  meurernent  là  dejfus  de 
part  y  d'autre  ,  is'  conclu  éf  arrêté  certains  Points 
par  le  moyen  de  certaines  Perfnnes ,  Conseillers  de  nos 
cher  Oncle  l^j  Frère  le  Duc  de  Bourgogne  ,  qui  ayant 
charge  de  hty ,  avec  les  Confeillers  de  nôtre  part,  fas- 
Jent  de  nôtre  volonté  ér'  covfentement  les  fusdits  accord 
i^  accomodement.  Et  avons  prié  ^  fait  prier ,  à  cau- 
fe de  ï'abfence  de  nôtre  fiisdit  Oncle ,  Seigneur  y  Fré- 


gedadinght,  over-een  gedr:igen  ende  gefloten  feeckere     re  de  Bourgogne,  nôtre  cher  ^  amé  Neveu  le  Comte 

"    -  "^         ' '-'^  '  '"•   -' -  n— '^ — 13. -J..       ^j  Charolois  d'être  le  Reconciliateur  des  deux  Parties. 

lequel  a  tant  fait  pour  effeéiuer  ladite  reconciliatioti 
qu'il  a  déclaré  qu'il  vouloit  par  luy  on  fes  Cornmijfai- 
rcs  terminer  les  fusdits  différens  par  une  Senterce ,  ^ 
faire  une  ferrr.e  réconciliation  entre  nous  ^  les  fusdits 
Pais  ,  Sujets  ,  ailles  ,  ajfiftans  isf  autres  que  lesdits 
differens  peuvent   toucher.     C'efl  pourqtioy   notes  lui  a- 


Ponâen,  by  middcl  van  feeckere  Perfoonen ,  Raedts 
luyden  ons  liet's  Heeren  Ooms  ende  Brocders  des  Her- 
toge van  Bou'gondien  ,  des  lall  hebbende  van  lijnre 
wegen ,  ende  den  Raedts-luyden  van  ôiis  beyden  ,  die 
Partyen  daer  by  ende  over  wefende  ,  mit  onfen  wille 
ende  confent,  mit  de  w'eicken  die  voo  fi.  Veede  ende 
tweedracht  vcrelFent  ende  veriQent  fal  mogen  werden. 
Ende  hebben  gebedtn  ende  doen  bidden  ,  mits  der  ab- 
fentie  van  onlén  voorfz.  Oom  ,  Heer  ende  Broeder 
van  Bourgoiidien,  onfen  lieven  ende  gemindcn  Neve, 
den  Grave  van  Charloyfe,  Soener  te  beyden  zyden  te 
willen  wefen  ,  ende  die  foo  veel  ghedaen  heeft  ,  om 
die  Soene  daer  tuUchen  te  maken  ,     dat  hy  wilde  de 


vons  donné  tout  pouvoir ,  promettant  en  bonne  foy  d'en- 
tretenir entièrement  ce  qui  par  nôtre  Neveu  de  Chh- 
rolois  ou  fes  Commiffaires  fera  dit  is'  prononcé  à  cet 
égard  ,  en  vertu  duquel  pouvoir  nôtre  dit  Neveu  de 
Charolois  a  commis  par  fes  Lettres  Patentes  ,  dont  il 
eji  apparu  à  nous  Ducs,  ijf  fommes  bien  contens , 


yoorfz.  poind^n  by  manière  van  fenteniie,  uytfprake,  \fÇavoir   le  Révérend  Père  en  Dieu  le    Sieur   Louis  de 
of  by  fyn  Committeerden  doen  uytfpreken  ,     en  een     Luxemberg,  Evêque  de  Thurenburg  ;   le  Sieur  Pierre 


gantfch  vafle  Soen  rnaken  en  wyfen  ,  tulfchen  ons  en- 
de onfe  voorfz.  Landen,  Luyden,  Steden ,  Onderza- 
ten,  Hulper  en  Hulperen,  ende  aile  anderen  die  defe 
Veede  eenighiints  roeien  mogen:  Des  wy  hem  volko- 
men  macht  gegeven  hebben  ,  gelovende  in  goeder 
trouwe  wel  te  houden  en  volkonien  ,  wes  by  onfen 
Neve  van  Charloyfe  ot' fynCoinmirteerden  daer  ofge- 
feyt  ,  uytgefproken  ende  gewijft  wert  ,  uyt  welcke 
macht  de  Lélve  onfen  Neve  van  Charloyfe  heeft  gtfeyt 
tôt  onfen  parihyen  voorfz,  ende  daer  toe  ghecommit- 
teert  mit  lijn  opene  Letteren  ,  daer  of  ons  byden  Her- 
togen  bleecken  i'  ,  etide  lîjn  des  wel  content.  Dats 
te  wet.  n  ,  den  Eerwaerdigen  Vader  in  Gode  ,  Hcere 
LodLW^jck  van  Lu.\enbeige  ,  Bilfchop  van  Thuren- 
burgh,  Heer  Pieter  van  Luxenberge,  Grave  van  Coil- 
verlant  eiide  van  Bricnen  ,  Hcere  tôt  Edingen  onfen 
Neve,  Jan  van  Schoonvorft  ,  Burghgrave  tôt  Mon- 
noycn, Heure  van  Cranend  n-k  ende  van  Diepenbcec- 
ke,  Gillis  van  Arningcn,  Heere  tôt  Enfins  ,  Mr.  Jan 
van  KeythuUe  ,  Raedts-luyden  ons  voorfz.  Ooms  eil 
Broeder  van  Bourgondien,  aen  den  welcken  wy  bege- 
rcn  ende  gebedcti  hebben,  dat  fy  in  den  name  van  on- 
fen 


ae  Luxenherg  ,  Comte  de  Converfant  i^f  de  Briene, 
Seigneur  d'Edinghen  nos  Neveus  ;  Jean  de  Schoonvorji , 
Btirgrave  de  Monnoyen  ,  Seig.enr  de  Cranendonck  i^ 
de  Diepenbeecke ,  Gilles  d'Arningen,  Seigneur  dH Enfins', 
Mr.  Jean  de  KeythuUe  Confeillers  de  nos  fusdits  On- 
cles y  Neveu  de  Bourgogne,  lesquels  avons  requis  CT' 
prié  ,   qu'au  nom  de  nôtre  dit  Neveu   de  Charolois  i^ 


DU     DROIT     DES     GENS. 


fcn  voorfz.  Neve  van  Charloyfe,  als  tôt  luui  keerende 
volmiicht  hebben  uyt  te  rpreeckeii  ende  wyfeii  de  voor- 
fz, Soeiii;.  £ude  \vy  Lodewijck  vaii  Luxcnberge  by 
Godrs  gonade  Bilichop  van  Thurenburgli ,  Pieter  van 
Luxcnberge,  Grave  van  Converlant  ende  van  Brienen, 
Hecre  tôt  Edingen ,  Jan  van  Schoonvorft,  Bnrghgrave 
tôt  r.lonnoyen  ,  Hcere  van  Cranendonck  ende  van 
Diepcnbeecke,  Gillis  van  Aroingen,  Heere  totEnfîns, 
ende  Jan  van  Keythulle  ,  Raedts-luyden  ons  gheoadi- 
gen  Hecre  des  Hertoge  van  Bourgondien  voorù.,  als 
hier  toe  gecommittecrt  van  wegen  ons  genadigen  Hee- 
re des  Grave  van  Charloyfe  ,  liebbcn  wy  by  virtuten 
vander  macht  ende  laft,  die  ons  daer  op  heeft  gegcveii 
de  feive  onfe  Heere  van  Charloyfe  uytgefproken  ende 
ghewijft,  uytfpreeckcn  ende  wyfen  by  defe  Letteren, 
over  ende  in  name  van  hcn  in  eerên  Godts  ende  onfer 
lieve  Vrouwen,'tgene  in  dcr  manieren  dat  hier  na  van 
punâ  te  punâe  verkhiert  ende  gefchrevcn  (îaet. 
,  I.  In  den  eerllen  ;  dat  niynen  voorfz.  Heere  ende 
Vrouwe  van  Brabant,  en  niijn  Heere  van  Beyeren  in 
al  heur  Landen,  Steden,  Luyden,  Onderfaten,  Hul- 
per  ende  Hiilperen  ,  ende  aile  die  gène  die  in  defen 
Veedcn  eenighiints  roercn  niach  ,  van  aile  Veedcn, 
twifi  en  gefchil,  tweedracht  ende  origunrt,  die  fy  tôt 
defen  dage  toe  gehadt  mogcii  hebben  ,  dat  van  defen 
voorfz.  Veede  roeren  mach  ,  ,  Voortaen  gantfchelijck  , 
gehee!  ende  altemael  bekent  ende  verfoent  fullen  we- 
fen,  ende  fullen  ftaen  doode  tegens  doode,  brandt  te- 
gens  brandt,  roof  tegen  roof.  .      . 

II.  Item,  foo  fal'mijn  Heer  van  Beyeten  hebben  en 
houden  die  Stede  van  Dordrecht  metter  Balliufchap 
ende  Dijckgraeffchap  van  Zuydt-HoUandt  ,  ende  iriit 
allen  heuren  Rechtcn,  Vryheden  en  toebehoren  teWa- 
ter  ende  te  Lande,  ende  dat  mijn' Heere  van  Brabant 
ende  mijn  Vrouw,  noch.niemant  van  haren  wegen  in 
den  Landen  geen  vryheden ,  rechten  noçh  ftggen  hebr 
ben  noch  houden,  en  fullen  behoudelijck  allen  heuren 
Onderzaten,  en  een  yegelijck  fyner  hoger  Heerlijck- 
heyt  ende  Ambâchts-heerlijckheyt,  Mannen ,  Thien- 
den,  Renten  etlde  Goeden  daer  in  te  hebben  ende  hou- 
den ,  aïs  fy  die  gehadt  hebben  ,  defe  voorfz,  Stadt  en 
Lande  mijnHeete  van  Beyeren  te  hebben  ende  te  leen, 
gelijck  hem  fijn  aiidere  Landen  ende  Slootten  voor 
gége\'eii  fijn  eiide  die  te  houden  ertfelijck  in  aile  ma- 
nieren', aïs  hy  iîjn  andere  Landen  ende  Sloten,  diehy 
în  Hollandt  heeft,  houdende  is.  ,, 
,;  III.  Item  ,  foo  fal  mijn  Heere  van  Beyeren  hebbeti 
die  Stadt  van  Gornichem  mitten  Lande  van  Arckel , 
mit  allen  hoiren  Rechten  ende  Vryheden  ;  gelijck  fy 
"die  van  oudts  gehadt  ende  gebruyckt  hebben  te  Water 
ende  te  Lande:  Lederdam  mitten  Lande  vander  Lee- 
de  mit  hareii  Thol-recht  ende  Vryheden  in  Hollandt, 
ende  't  Landt  van  Schoonrewoett  ,  àlfoo  die  leggeii 
ende  ftreckende  zijn  tuffchen  die  Mervi^ede,  der  Lin- 
ge ende  der  Lecke,  mitten  Mannen  ende  Giften  van 
Kercken,  die  vander  Hooftiladt  van  Arckel  van  oudts 
verleent  zijn  ,  ghelijckerwijs  en  in  aller  maten  ,  als 
Hertoge  Willem  zal.  ged.  ruymde  mitter  doodt,  m.it 
aile  die  Reiithen  ende  Delinge  daer  inné  gelegen,ende 
yoôrt  alfulck  recht  als  mijn  Heere ,  en  Vrouwe  van 
Brabant  hebben  aeii  den.  Lande  van  Hagefteyn  mit  fy- 
neiï  toebehoren,  endq  die  fal  hy  hebben  ende  behouden 
prfFelijck  van  mijn  Heere  eti  Vrouwe  van  Brabant  te 
leen  , ,  gelijck  voorft.  ftaet.  Behoudelijck  dies ,  dat 
mijn  Heere  ende  Vrou"\ve  van  Brabant  vande  Landen, 
die  den  Heere  van  Arckel  plagen  toe.  te  behoren,  niet 
gehouden  fiiUen  zijri  van  eenige  fchade,  als  van  roven 
of  van  brandt,  of  van  diergelîjck  fonder  archlifc 

IV.  Item,  foo  fal  hy  hebben  die  Stede  van  Rotter- 
dam mit  allen  heurcn  Rechten  ende  Vryheden ,  die  fy 
hebben  van  de  Graetfelijckheyt  van  Hollandt,  en  mit 
allen  hoi'-ec  toebehoren  te  Water  en  te  Lande  ,  alft 
Hertoge  Willem  hadde,  gelijck  hem  lijn  andere  Sloo- 
ten  e;ide  Landen  voorgegeven  îijn  ,  ende  dic  te  hou- 
den als  voorfz.  is.  -  ... 
,  V.  Item,  want  die  niemant  van  Schielandt  begeert 
heeft,  dat  fy  behouden  hare  fchoavfen  vander  Sluyfen 
die  tôt  Rotterdam  leggen  ,  ende  van  den  Dijck  ende 
Wattringen  in  de  Lande  van  Schielandt  ghelegen ,  ge- 
lijck fy  dat  by  tyden  Hertoge  W'Ilems  ende  fyne 
Yoorvaderen  gefcliouwet  hebben, dat  fal  ftaen  aen  den 
Trefaurier  ende  aen  den  Raedt,  die  beyde  Heere  t'fa- 
men  fetten  fullen  ,  ende  wes  die  ordonneren  fullen 
tôt  's  Landts  oirbaer,  daer  af  fal  mijn  Heere  van  Beye- 
ren fyneBrieven  geven  denHeeniradcn  dat  te  gebruyc- 
ken  ,  gelijck  die  Tcfaurier  ende  Raedt  dat  fullen  or- 
donneren. 
V I.  Item ,  foo  fullen  aile  gcvangcn  aen  byden  7,y- 

den 
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comifie  ayant  plein  pouvoir  de  fey  ils  aveM  à  prononcer     Anno 
fur  ladite  reçanciUation.     Et  nous  Lams  de  L-rixenberg 
far  la  grâce  de  Dieu  Evêqiie  de    Thurenherg  ^    Pierre     I4l8i 
de    Luxenberg    Comte    de     Cor:verfa;it    ^    de    Briene 
Seigneur  d'Edingaen  ,     Jean  de    Schuonvorfc  Bururaz^e 
de  Monnoyen ,  Seigneur  de  Cranendonck  qf  de  ifiepen- 
heeke-,  GUIes  d'Arningen ,  Seigneur  d"  Enfin  s  ,    0=  Jean 
de  Keythulle  Confeiller  de  noire  gracieux  Seigneur  Duc 
de  Bourgogne  ,    avons  en  vertu  du  pouvoir  (^   charge 
éf  de  la,  corarnifiion  à  mus  donnée    de    la   part   de  no- 
tre gracieux  Seigneur  le  Comte   de  Charolois  ,     dit  es" 
prononce' ,    d/fins  ^  prononçons  par  ces   prJfentes   Let- 
tres^ au  nom  y  en  l'honneur  de  Diett  cs^  de  nôtre  Da- 
me,,  ce  jui   de  point  en  point  eft  déclaré  isf  écrit  cy- 
deJJ'oits. 


I.  En  premier  lieu,  que  Mes  Seigneur  y  Dame  de 
Brabant,  isf  Monfeigneur  de  Bavière,  feront  à  l\'g,rrd 
de  leurs  Pais,  l'illes ,  Gens,  Sujets, /ijjijiant  z^  ylffis- 
tans  ,  i^  tous  ceux  qui  peuvent  avoir  part  en  cette 
dijjentwn  réconciliez,  dans  les  différons ,  discorde  ^  ini- 
mitié qu'ils  peuvent  avoir  eu  jusquès  à  prefent  ,  les- 
quelles à  d'avenir  feront  entièrement  aj/oupies  ,  y  les 
Parités  s'ajfljieront  l'une  l'autre  en  toute  rencontre. 


II.  Item,  Monfeigneur  de  Bavière  aura  ^  tiendra- 
la  Ville  de  Dordrecht  avec  le  Baillage  cy  le  Dyckgra- 
viat  de  Zud-Hollande ,  avec  tous  leurs  Droits  ,  Liber- 
tez ,  C3'  appartenances  tant  par  Eau  que  par  Terre,  Jj" 
que  Monfeigneur  de  Brabant,  ni  Madame  ni  Perfonne 
en  leur  nom  n'auront  dans  ces  Pais  nulle  franchife', 
droit  ni  rien  à  dire  ni  à  tenir  ,  fauves  à  leurs  Sujets 
iff  à  un  chacun  letirs  Seigneuries ,  Jurisdiâions ,  Fiefs' 
Dixmes,  Rentes  isf  Biens  qu'ils  retiendront  comme  ils 
les  ont  en  l^  fusdite  Ville  {^  Pais  feront  tenues  par 
mon  dit  Seigneur  de  Bavière  comme  il  tient  en  Hol- 
lande fes  autres  Pais  ^  Châteaux  héréditairement  eti 
toute  manière'. 


III.  Item  ,  aura  Monfeigneur  de  Bavière  la  Ville 
de  Gornichem  avec  le  Pais  d' Arckel  ^  fes  Droits  ^ 
Franchifes  ,  comme  il  les  a  eus  is'  s'en  eji  fervi  d'an- 
cienneté par  Eau  y  par  Terre  ;  Lederdam  avec  le 
Pais  de  Leede,  avec  fes  droits  de  Doiiane  i^  Franchi- 
fes en  Hollande ,  l^  le  Pais  de  Schoonrewort  ,  comme 
il  ejl  fituè  y  s'étend  entre  Merwede  ,  Linge  çsf  la 
Leeke,  avec  les  Fiefs  ^^  Donation  d-s  Egltfes  qui  res- 
fortijfent  d'ancienneté  à  la  Ville  capitale  d' Arckel  com- 
riie  le  Duc  Guillaume  les  a  laiffè  a  fa  mort  avec  les 
Rentes  ^  divjfion  qui  y  font ,  Q  en  outre  tout  ^  tel 
droit  que  Mes  Seigneur  £5'  Darrie  de  Brabant  ont  eu 
Pais  de  Hagejîein  avec  fes  appartenances  ,  ^  il  les 
pofjedera  cf  tiendra  héréditairement  à  foy  (sf  homma- 
ge de  mes  Seigneur  ef  Dame  de  Brabant',  comme  il  efi 
dit  cy-deffus.  Excepté  que  pour  les  Terres  qui  fou- 
laient app.irtenir  au  Seigneur  à' Arckel,  mes  Seigneur  ^ 
Dame  de  Brabant  ,  ne  feront  tenus  d'aucun  domaine, 
comme  de  ravage  ,  d'embrafement  ,  i^  femblabte  fans 
diffimulation. 


IV.  Item  ,  il  aura  la  Ville  de  Rotterdam  avec  tous 
fes  Droits  (3'  Franchifes  ,  qu'ils  ont  de  la  Comté  de 
Hollande ,  cs"  civec  toutes  fes  apartenances  par  Eau  (^ 
par  Terre,  comme  le  Duc  Guillaume  t'avoit,  isf  com- 
me fes  autres  Châteaux  y  Pais  lui  ont  été  donnez  \ 
y  à  les  tenir  cornrke  dit  efi, 

V.  Item ,  comme  perfonne  de  Schielandt ,  ne  dèfire  de 
retenir  l'infpeélion  des  Esctufes  qui  font  fituèes  à  Rot- 
terdam isf  des  digues  isf^  eaux  qui  font  dans  le  Pats 
de  Schielandt ,  comme  ils  l'ont  eu  du  tems  du .  Duc 
Guillaume  isf  de  fes  ancêtres ,  cela  dépendra  du  Tréfo- 
rier  l^  du  Confcil  que  les  deux  Seigneurs  conjointe- 
ment y  mettront ,  C7  ce  qu'ils  ordonneront  four  l'avan- 
tage du  Pais ,  Monfeigneur  de  Bavière  en  donnera  fes 
Lettres^  au  ConÇeil  privé,   pour  en  ufer  comme  le  Trè- 

farier  i^  le  Confcil  en  ordonneront. 


VI-  lum  ,  totis  les  frifonniers  de  fart   ^  d'autre 

feironi 
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den  los  ,   ledigh  ende  quîjt  zijn  ,   behoudelijck  dat  fy   feront  relâchez  à  la  referve  ija'il  faudra   ijri'ih  payent    /^NNo! 


een  oude  Overvcede  doen  fullen  ,  ende  aile  onbetaelc 
geit  quijc,  dat  voor  deu  anderen  dagh  Januarij  laeftle- 
den ,  doe  defe  dadinge  geflotcii  worc ,  niet  en  was  be- 
taelt,  ende  dat  men  aile  die  Brieven  ,  die  gevangen 
eude  geichat  lijn  van  haren  Overveden,  op  allen  fy- 
den  gegcvcn  hebbeu  ,  leggen  fal  ende  brengen  onder 
hand'en  des  Trefauriets  ,  die  beyde  mijn  voorlz.  Hee- 
reu  van  Brabant  ende  van  Beyeren  of  harc  beyde  Ra- 
den  fettcn  fullen.  Ende  die  felve  Trefaurier  ende 
Raden  by  hen  wefende,  fullen  tuffchen  dit  ende  Son- 
ueiidagh  tôt  half  Vaften,  als  men  inder  Kercke  lînget, 
Lictare  Jenifalera.,  den  Gevangen  voorfz.  ,  Brieven 
van  een  oude  Overveede ,  die  de  Gevangen  doen  ful- 
len ,  ende  den  voorfz.  Trefaurier  midts  Raedts  han- 
den,  daer  niede  fy  geftaen  fullen, ende  ontlaft  en  quijt 
zijn  van  Overveeden,  die  fy  voor  gedaen  hebben, fon- 
der aighlift. 

.  VII.  Item  ,  aïs  van  de  Meeren  van  Egmont  ende 
Heer Willem  lijn  Broeder,  fullen  mijnHeere  enVrou- 
we  blyven  aen  niîjn  Heere  van  Bourgondien  ende  fy- 
nen  Rade  ,  ende  fullen  weder  in  mijn  voorft.  Heere 
ende  Vrouwe  Landt  komen,  wefen  en  blyven  fullen, 
by  alfoo  dat  fy  binnen  eenre  maent,  binnen  den  voorfz. 
Lande  niet  en  komen,  ten  ware  dat  mijn voorfi. Hee- 
re en  Vrouwe  van  Hollandt  ende  van  Beyeren  de  Brie- 
ven van  de  Steden  van  Hollandt  eer  weder  kregen,die 
de  Heere  ende  Vrouwe  den  felven  Steden  ghegeven 
hebben  ,  als  van  de  voorfz.  Heer  van  Egmont  ende 
fynen  Broeder  in  den  voorfz.  Lande  niet  te  komén, 
fonder  arghlift. 

VIII.  Item ,  foo  fal  Heer  Gerrit  van  Heemskerck 
blyven  aan  de  Visdomer  van  Beyeren,  ende  HeerFlo- 
ris  van  Borfelen  van  fulcke  fchade,  als  hem  mach  ge- 
fchiet  wefen  aen  fynen  dienft  van  Amllerlandt  ^  fyne 
Duynen  tôt  Heemskerck  ,  ende  fijn  Huys  endeSlotten 
aldaer,  dat  hem  t'eenemae!  nedergeworpen  is,  daer  of 
fy  haer  feggen  uytten  fullen  binnen  acht  dagen ,  na  dat 
feggen  gheleyt  fal  zijn  tuffchen  den  Heeren  ,  ende 
wes  fy  daer  af  feggen  fullen  ,  dat  falmen  volkoment- 
lijck  houden. 

IX.  Item,  foo  fullen  aile  deBallingen,  dîe  voor  af 
na  Hertoge  Willems  doodt  uyt  den  Lande  gebannen 
zijn  gevveeft  ,  ende  by  mijn  Heere  van  Beyeren  fijn, 
weder  vry  eu  ongecalangiert  in  de  voorfz.  Landen  en 
hare  Goeden  ende  Ambachten  komen  ,  wefen  en  bly- 
ven naer  inhouden  haerer  Brieven  ,  die  fy  daer  of  be- 
fcheyden  hebben  ,  die  Ballingen  fijn  om.dootflagen 
wille  by  hen  gedaen  ,  dat  die  niet  weder  overkomen 
fullen  ter  tijt  toe  dat  fy  metten  partyen  verleden  2ijn, 
de  voorfz.  punélen  altijt  behouden  ende  in  heur  macht 
blyven. 

X.  Item,  ghevielt,  dat  mijn  Vrouwe  van  Brabant 
ftorve  fonder  levende  geboorte  achter  te  laten ,  foo  fal 
mijn  Heer  van  Brabant,  de  Landen,  Slootten  en  Ste- 
den van  Henegouwen,  van  Hollandt  ,  van  Zeelandt 
eude  van  Vrieflandt  ,  dat  terftont  hen  ruymen  ende 
overleveren,  ende  daer  af  fullen  mijnHeere  en  Vrou- 
we van  Brabant  voorfz.  mijn  Heere  van  Beyeren  haer 
fegelde  Brief  geven  ,  ende  oock  die  Ridderfchap  tôt 
achte  of  negen  toe,  in  elcken  van  die  Landen  van  He- 
negouwen, van  Hollandt  ende  Zeelandt,  ende  daer 
toe  die  Steden  der  felver  Landen  ;  welcke  Brieven , 
mijn  voorlz.  Heere  en  Vrouwe  van  Brabant  ,  fullen 
mijn  voorfz.  Heere  van  Beyeren  of  fynen  feeckeren 
Bode  des  machts  hebbende  leveren  ,  in  der  voorfz. 
Stadt  van  Rotterdam  ,  op  den  voorfz.  Sonnendagh , 
Lecture  Jerufalern ,  naer  inhouden  der  Notulen  ,  die 
fy  feggen  daer  af  gemaeckt  te  hebben. 

XI.  Item  ,  foo  fal  Jan  van  Broeckhuyfen  fynre 
faecken  blyven  aen  mijn  Heere  van  Brabant  en  van 
Beyeren  ,  in  fuicker  maten.  Ten  eerften,  beyde  de 
Kceren  by  een  komende  ,  dat  dan  haerer  elck  twee 
van  hoiren  Rade  daer  toe  feggen  fullen  ,  ende  beyde 
di:  Heeren  ,  ende  vier  Raets-luyden  voorfz.  ,  fullen 
hen  toefeggen  ende  geloven  ,  dat  fy  vier  voorfz.  dat 
binnen  de  twee  maenden  daer  naeft-volgende  ,  dat 
klaerlijck  t'famcntlijck  uytfcggen  fullen,  eude  dat  ful- 
len mijn  Heere  van  Brabant  ende  van  .  Beyeren  Jan 
voorfz.  houden  ,  ende  waert  faecke  dat  de  vier  niet 
cens  en  mochten ,  foo  fullen  fy  dat  brengen  aen  Heer 
Willem  van  Gent,  die  fy  tôt  eenen  Overman  daer  toe 
genomen  hebben. 

XII.  Item,  foo  fullen  die  van  Utrecht  ende  Amers- 
foort ,  die  Heere  van  Cuylenburgh  ,  ende  Heer  Gerrit 
van  Heemskerck  ende  aile  die  hulperen  endehulper-hul- 
peren  aen  beyde  fyden,  ende  daer  toe  die  gène,  die  in 
defer  Veede  roeren  mogen,mede  verfoent  wefen, ende 

elck 


une  i)ieille  contribution  i^  feront  déchargés  des  dettes 
qui  ne  feront  pas  encore  acquittées  devant  le  2.  jour 
de  Janvier  dernier ,  jour  de  la  datte  des  prefentes ,  ^ 
^«'0»  apportera  ,  es*  mettra  toutes  les  Lettres  que  les 
prifonniers  ont  donné  de  tout  côté  de  leurs  contributions 
es  mains  des  Tréforiers  que  MeJJ'eigneurs  de  Brabant  (jf 
de  Bavière  ou  leur  Cunfeil  établiront.  Et  lesdits  T're- 
foriers  ^  ConfetI  étant  affemblés  ,  entre  cy  ^  le  Di- 
manche de  mi-Carcr/ie  au  tans  que  l'on  chante  dans 
l''Eglife  le  Lœtare  Jerufalem  ,  lesdits  prifonniers  re- 
mettront leurs  Lettres  de  contribution  entre  les  mains 
du  fusdit  Trsforier  y  Confeil ,  en  quoy  faifant  ils  en 
feront  quittes  çsf  déchargez  fans  tromperie. 


VIL  Et  quant  à  P affaire  des  Seigneurs  d' Egmont 
àf  du  Seigneur  Guillaume  fan  Frère ,  mes  Seigneur  £3* 
Dame  s''en  tiendront  à  Monfeigneur  de  Bourgogne  ^ 
fon  Confeil  ;  £3-"  ils  reviendront  au  fusdit  Pais  de  mes 
Seigneur  ÇjP  Dame ,  y  feront  cs'  demeureront ,  pourvu 
que  ce  ne  foit  d'un  mois  qu'ils  viennent  dans  lesdits 
Pats  ;  à  moins  que  mesdks  Seigneur  ^  Dame  de  Hol- 
lande es'  de  Bavière,  ne  refoiveni  plutôt  des  Villes  de 
Hollande  ,  les  Lettres  que  lesdits  Seigneur  ^  Dame 
ont  donné  auxdites  Villes ,  de  ne  point  faire  venir  les- 
dits Seigneurs  d'Egmont  i^  fon  Frère  aux  fusdits  Pais, 
fins  tromperie. 

VI IL  Item,  ce  qui  concerne  le  Sieur  Gérard  de 
Heemskerck  demeurera  à  l'Intendant  de  Bavière  j  cS* 
au  Sieur  Florent  de  Borfele  à  l^ égard  du  domage  qui 
lui  a  été  fait  en  fes  Terres  ,  dn  Pais  d'Amjler  ,  Du- 
nes de  Heemskerck  ^  des  Maifons  y  Châteaux  qu'il 
y  a  i^  qui  ont  été  entièrement  abataës  dont  ils  donne- 
ront leur  Sentence  dans  huit  jours,  après  que  les  rai- 
fans  auront  été  portées  par  devant  les  Seigneurs.  Et 
ce  qu'ils  feront  à  cet  égard  fera  entièrement  obfervé. 

IX.  Item,  ceux  qui  ont  e'té  bannis  avant,  ou  après 
la  mort  du  Duc  Guillaume  ,  £3'  qui  font  auprès  dti 
Seigneur  de  Bavière ,  reviendront  libres  i^  fans  ranfoK 
dans  lesdits  Pats  isf  dans  leurs  Biens  ^  Terres  ,  £5" 
y  feront  is'  demeureront  félon  le  contenu  de  leurs  Let- 
tres     Ceux   qui  font  bannis  pour 

meurtres  par  eux  commis  ne  reviendront  pas  qu'aie 
préalable  ils  n'ayent  fatisfait  la  Partie ,  y  demeureront 
lesdits  joints  en  leur  force  y  vertu. 


X.  Item ,  s'' il  arrivait  que  Madame  de  Brabant  mou- 
rût fans  laiffer  £enfant  d'elle  ,  Monfeigneur  de  Bra- 
bant delaijfera  aiiffi-tnt  les  Pais  ,  Châteaux  isf  Villes 
de  Hainaut ,  de  Hollande  ,  de  Zeelande  o^  de  Frife , 
dequoy  mes  Seigneur  CS^  Dame  de  Brabant  donneront 
leurs  Lettres  fellées  à  Monfeigneur  de  Bavière  ,  £5* 
auffi  la  Chevalerie  jusques  à  huit  oti  neuf  dans  chacun 
des  Pais  de  Hainaut,  de  Hollande  ,  y  Zétande  ,  £5* 
avec  cela  les  Villes  desdits  Pais  ;  lesquelles  Lettres  mes 
fusdits  Seigneur  y  Dame  de  Brabant  livreront  à  mon 
fusdit  Seigneur  de  Bavière  ou  à  fon  Mejfager  ayant  char- 
ge de  lui  ,  y  ce  dans  la  fusdite  Ville  de  Rotterdam 
au  Dimanche  cy  dejfus ,  Lxtare  Jerufalem ,  fuivant  les 
Notules  qui  en  ont  été  faites. 


XL  Item ,  les  affaires  de  "Jean  de  Broeckhuyfen  de- 
meureront (  à  la  decifion  )  de  Meffeigneurs  de  Brabant 
y  de  Bavière ,  en  la  manière  fuivante.  Preniierement 
les  deux  Seigneurs  étant  ajfcmblez  ,  ils  en  nommeront 
chacun  deux  de  leur  Conj'eil  ,  y  les  deux  Seigneurs 
avec  les  quatre  Confeillers  fusdits ,  promettront  qu'iceux 
quatre  fusdits  termineront  les  affaires  clairement  y 
conjointement  dans  deux  mois  prochainement  venant, 
ce  que  Meffeigneurs  de  Brabant  y  de  Bavière  ,  y 
Jean  fusdit  agréeront.  Et  s'il  arrivait  que  les  quatre 
ne  pûffent  pas  s'accorder ,  ils  porteront  la  clyoj'e  au  Sieur 
Guillaume  de  Gent  qu'ils  ont  pris  pour  Surarbitre. 


XII.  Item,  ceux  d'Utrccht  ,  y  d' Amer sf art  ,  le 
Sieur  de  Culenburgh,  y  le  Sieur  Gérard  de  Heemskerck 
y  tous  les  adherans  de  part  y  d'autre ,  enfemble  ceux 
qui  peuvent  avoir  part  dans  cette  inimitié ,  feront  re- 
conciliez ,    y  chacun  rentrera  fur  te  fie» ,    exceptez 

telles 


DU     DROIT     DÉS     GENS. 


AnNO  ^'""'^  °P  '^^"  fynen  fonder  arghlift;  uytgefcheyden  fulc- 
ke  Renten  ende  Hâve  ,   die  in  mijn  Heeren  en  Vrou- 

I4I0.  wen  Reeckeninge  te  Boeck  zijn  ,  ofbinnen  een  half 
Jaer  komen  fuUen. 

XIII.  Item,  foo  fal  tnijn  Heere  van  Beyeren  het 
Régiment  van  de  Landen ,  als  Henegouwe,  HoUandt 
en  Zeelandt  gemeen  hebben  mit  mijn  Heere  van  Bra- 
bant  vijf  Jaren  lanck  duerende.  Ende  fy  fulien  den 
Raedt  t'famentlijck  fetten,  ende  namentlijck  eenTre- 
forier.  Ende  ofbeyde  die  Heeren  niet  eens  en  konden 
werden  eenTreforier  te  maecken,  foo  fulien  fy  beyde 
de  Heeren  Raden,  die  fy  elck  even  veel  fetten  fulien, 
t' famentlijck ,  of  die  meeftendeel  eenen  Treforier  kie- 
fen  ,  fonder  der  Heeren  wederfeggen  op  hoiren  Eedt 
binnen  acht  dagen,  als  beyde  die  Heeren  by  een  fulien 
ïijn  gekoriieti.  Behoudelijck  dat  mijn  Heere  van 
Beyeren  geen  feggen  licbben  noch  behouden  fa!  in  den 
Raet,  die  mijn  Heere  van  Brabant  nu  heeft  of  maken 
mach  in  fynen  Lande  van  Brabant ,  of  die  hem  iijn 
Vader  en  Moeder  aenge-erft  hebben  ,  ten  warè  dat 
mijn  Heere  van  Brabant  mijn  Heere  van  Beyeren  daer 
toe  bade. 

XIV.  Item,  de  Schouten  in  de  Steden  :  Item  de 
Bailjouwen  ende  andere  Ampt-luyden  in  den  Lande, 
fulien  fy  t'famentlijck  fetten  onder  de  Bricven  van 
Commilîie  mijns  Heeren  van  Brabant. 

XV.  Item,  de  Gerechte  in  de  Steden  fulien  fy  ge- 
meen fetten,  dats  te  weten, waren  daer  eIf,foo  fulien 
elck  van  de  Heeren  voorfz.  de  vijf  fetten  ,  ende  kon- 
den fy  van  den  elfden  niet  eens  gelîjn  ,  foo  fulien  die 
thien  den  elfden  kiefen  by  hoiren  Eede ,  ende  desge- 
lijcks  in  negen,  in  feven,waer  fy  otietfen  fijn  in  getale. 

XVI.  Item,  foo  fulien  die  van  den  Gerechte  fwee- 
ren  mijn  Heere  ende  Vrouwe  van  Brabant ,  goet  ende 
getrouwe  te  zijn  hoiren  Heerlijckheden  eilde  Erve  te 
bewaren  ,  ende  eenen  yegelijck  recht  ende  vonniffe  te 
doen. 

XVII.  Item, foo  fal  mijn  voorft.  Heeren  van Bra- 


lÔj 


telles  Rentes  àf  Biens  qui  font  dans  le  Livre  des  AnN{3 
Comptes  de  mes  Seigneur  ^  Darae  j  on  qui  y  uien-  •"■"'^*^ 
dront  dans  le  feras  d''un  deMi  an. 
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XIII.  Item.,  Monjîear  de  Bavière  aura  en  com- 
mun avec  Monfeigneur  de  Brabant  le  Gouvernement 
des  Pais,  comme  Hainaut ,  HolUmde  £ff  Ze'lande ,l\s- 
pace  de  cinq  Années ,  ^  ils  établiront  enfemblement  un 
Confeil  y  nommément  nn  Treforier.  Et  fi  les  deux 
ne  fouvoient  s^iccorder  four  faire  un  Treforier  ,  les 
Seigneurs  Confiitlers  que  chacun  établiront  par  égalité 
choifiront  enfemblement ,  ou  la  plus  grande  partie  d'i- 
ceux ,  tin  Treforier  dans  huit  jours  ,  fur  leur  ferment 
quand  les  deux  Seigneurs  feront  affemblés  ,  £3^  ce  fans 
contradiâion  des  Seigneurs.  A  la  charge  que  Monfei- 
gneur de  Bavière  n^aura  point  de  Voix  ni  rien  à  dire 
au  Cûnfeil  que  Monfeigneur  de  Brabant  a  ,  ou  pourra 
avoir ,  dans  fin  Pais  de  Brabant  ,  ou  en  ce  dont  fes 
Père  $5*  Mère  Vont  mis  en  poffeffion  ,  à  moins  que 
Monfieur  de  Brabant  n''en  requît  Monfeigneur  de  Ba- 
vière. 

XIV.  Item ,  les  Prévôts  dans  Us  Villes^  àf  les  Bail- 
lifs  dans  les  autres  Places  ,  feront  créez  conjointement 
fous  les  Lettres  de  CoramiJJion  de  MeffeigneArs  de 
Brabant. 

XV.  Item  ,  la  Jujlicé  dans  les  Villes  fera  mife  en 
commun,  ff avoir ^  s'' il  y  en  avoit  onze, chacun  des  Sei- 
gneurs en  mettra  cinqi,  £3"  s^ils  ne  pouvoient  s^ accorder 
pour  l'onzième  ,  les  dix  le  choifiront  fous  leur  Jerment , 
^  ainfi  de  neuf,  de  fept ,  i^  où  ils  feraient  non  pair. 

XVI.  Item  ;  ceux  de  la  Juflice  jureront  d'être  bons 
^  fidelles  à  mes  Seigneur  £5"  Dame  de  Brabant  ,  l^ 
de  conferver  leurs  pojfejfions  ^  Seigneuries ,  àf  chacutt 
de  faire  droit. 

XVII.  Item  ,    Mejfèigneurs  de  Brabant  ^  de  Ba- 


bant  en  van  Beyeren  in  allen  Caftelen  ,     Borgen  en  ;  viere  mettront  conjointement   les  Commandans  dans  les 


Slootten  die  Cafteleynen  ghemeen  fetten ,  die  welcke 
Xweeren  fulien  die  Slootten  wel  ende  getrouwelick 
te  bewaren,  ende  die  niemant  over  te  geveti  ,  dan 
mijn  Heere  van  Brabant  ende  mijn  Vrouwe  ,  alfoo 
lange  als  fy  t'famen  in  Huwelijck  zijn  ;  dats  te  we- 
ten ,  alfoo  lange  als  mijn  Vrouwe  leven  fal  ;  ende 
na  mijn  Vrouwen  doodt  ,  mijn  Heere  van  Beye- 
ren ,  ftorve  mijn  Vrouwe  fonder  geboorte  na  haer 
te  laten. 

XVIII.  Item,  foo  fulien  die  Cafteleynen  ,  Bail- 
jouwen, Schouten  ende  andere  Dienaers  in  de  Steden 
ende  Landen,  ende  die  Gerechten  inde  Steden  t'fa- 
mentlijck fweeren  ;  mijn  Heere  van  Beyeren  gehoor- 
faem.  te  wefen  met  mijn  Heere  van  Brabant,  defé  vijf,  durant  ces  cinq  Années,  fauves  à  Monfeigneur  de  Bra- 


Châteaux ,  Bourgs ,  £5"  Forts  ^  qui  jureront  de  les  gar- 
der fidellement  ,  i^  de  ne  les  remettre  es  mains  de 
Perfonne  qu'en  celles  de  Monfeigneur  de  Brabant  £3? 
de  Madame,  tant  qu'ils  refieront  mariez  ,  c'eft-à-dire , 
tant  que  Madame  vivra  ,  ijf  après  la  mort  de  Mada- 
me à  Monfeigneur  de  Bavière  ,  fi  Madame  mouroit 
fans  Enfans, 


XVIII.  Item  ,  lesditès  Garnifins  ,  Baillifs  ,  Pré- 
vôts, es'  autres  Serviteurs  dans  les  Villes  ^  Pais ,  i^ 
les  Jaftices  des  Villes  jureront  conjointement  d'obéir  à 
Monfeigneur  de  Bavière  ^  à  Monfeigneur  de  .Brabant 


Jaren  lanck  geduerende,  behoudelijck  tnijn  Heere  van 
Brabant  fyne  Heerlijckheyt,  als  voorfz. 

XIX.  Item,  foo  fal  mijn  Heere  ende  Vrouwe  van 
Brabant  voorfz.,  ofte  hare  Ambachters ,  die  mijn  Hee- 
re van  Brabant  ende  van  Beyeren  t'famentlijck  fetten 
fulien,  voor  hen  heffen  ende  beuren  aile  nutfchap  en- 
de profijt,  Renten,  Forfaiâen,  Beden,  Vervallingen, 
ende  opkomingen  ,  die  vallen  ende  verfchynen  fulien 
in  den  voorft.  Lande,  hoe  die  ghenoemt  mogen  zijn, 
fonder  mijn  Heete  van  Beyeren  des  te  ghenieten  in 
eenigcr  wijs.  Behouden  dien  ,  als  mijn  Heere  van 
Beyeren  ghebeden  ware  van  mijn  Heere  van  Brabant 
in  Hollandt  te  komen,  ofdattet  den  Lande  en  Luyden 
kennelijcke  nootfaecken  ware,  dat  hy  daer  quame,  foo 
fal  hy  in  der  Herberge  met  tfeftigh  Faerden  mogen 
komen  ,  ten  ware  dat  hem  die  Treforier  met  meer 
Paerden  bade  te  komen,  ende  als  mijn  Heere  van  Bra- 
bant of  mijn  Vrouwe  daer  niet  en  waer  j  foo  fal  men 
eicks  daeges  voor  elcke  drie  Paerden  ende  Luyden  een 
Kroon  gevén ,  ende  al  fonder  arghlift.  Ende  fulien  de 
Treforiers  ende  aile  Officiers  Jaerlijcks  of  als  't  ge- 
woonlijck  is^  rekenen  voor  mijn  Heeren  van  Brabant 
ende  van  Beyeren ,  ende  haer  beyder  Raedt. 

XX.  Item,  foo  fal  mijn  Heere  van  Beyeren  vertyen 
van  aile  dat  hy  hebben  of  eylfchen  mach  op  die  Lan- 
den van  Henegouwcn  ,  Hollandt  ,  Zeelandt  ende 
Vrieftandt  ,  mit  hoiren  toebchoren  ,  't  zy  by  gunfte 
van  de  Paus  ende  den  Koningh  van  Romcn  of  ander- 
fints  ,  behouden  dien  dat  hy  alrcde  heeft  in  den  Lan- 
de ,  ende  oock  boven  gefchreven  ftact ,  ende  daer  toe 
aenbeftcrven  mach.  Ende  fal  ovcrgeven  ter  goeder 
trouvvcn  mijn  Heere  en  Vrouwe  van  Brabant  aile  die 
Brieven  die  hy  hebben  mach  verworven  van  de  Paus 
ende  Koning  voorfz.  op  die  vootfi.  Landen,  of  eenigh 

van 
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bant  fes  Seigneuries  ,  comme  dit  eft. 

XI X.  Item ,  mes  Seigneur  Jg'  Damé  de  Brabant ,  oU 
leurs  OjjS«>rj,  Ambachters  ,  que  Meffeigneurs  de  Bra- 
bant cï"  de  Bavière  établiront  enfemblement  ,  lèveront 
isf  recevront  pour  eux  ^  à  leur  profit ,  toutes  Rentes , 
Amendes,  Irnpofitions ,  Tailles,  Revenus  qui  arriveront 
Jy'  écherront  dans  les  Jusdits  Pais  4  quelque  nom  qu'ils 
ayent  ^  fans  que  Monfeigneur  de  Bavière  en  jouiffe  en 
aucune  manière.  Excepté  que  fi  Monfeigneur  de  Ba- 
vière était  requis  par  Monfeigneur  de  Brabant  de  ve- 
nir en  Hollande  ,  ou  que  cela  fût  d'une  neceffité  notai- 
re au  Pais  y  aux  tiabitans  ,  s'il  y  venait ,  il  pourra 
venir  dans  l'auberge  avec  fixante  Chevaux  ,  à  moins 
que  le  Treforier  ne  le  priât  de  venir  avec  un  plus  grand 
nombre  ;  fj^  fii  Monfeigneur  de  Brabant  au  Madame 
n'y  étaient  pas  ,  on  donnera  chaque  jour  un  écu  pour 
chaque  trois  Chevaux  ^  gens  is"  le  tout  fans  trompe- 
rie. Et  tous  les  ans ,  ou  comme  il  ejî  accoutumé  ^  les 
Treforiers  £3"  tous  Officiers  rendront  compte  pardevant 
Mefj'eigneurs  de  Brabant  ^  de  Bavière  ,  ^  leurs 
Confeils. 

XX.  Item  i,  Monfeigneur  de  Bavière  renoncera  à 
tout  ce  qu'il  peut  avoir  au  demander  fur  les  Pais  de 
Hainaut,  Hollande,  Zeelande  ,  ^  Frife  ,  avec  leurs 
Appartenances ,  fait  par  faveur  du  Pape  ,  £3*  du  Roy 
des  Romains  ou  autrement  ;  excepté  ce  qu'il  a  déjà  au 
Pais  of  qui  e/l  cy  dejjus  écrit ,  i^  qu  il  pourra  héri- 
ter ;  y  délivrera  à  mes  Seigneur  £5?  Dame  de  Bra- 
bant toutes  les  Lettres  qu'il  peut  avoir  obtenu  du  Pa- 
pe £5"  du  fusdit  Ray  à  l'égard  des  Pats  fusdits  ,    oit 


\o6 


CORPS     DIPLOMATIdUE 


ANNU   calTeren  ende  te  niet  te  doen.  Ende  daer  toe  lullen  ge- 


1411 


loven  niet  te  yerwerven  ,  te  laten  noch  doen  verwer 
ven  alfulck  Brievcn  of  diergelijck  ,  by  tyde  mijnre 
Vrouwc  of  hare  Kinderen  ;  ende  waert  dat  fy  by  ye- 
mant  aiiders  verworven  worde  ende  gcfond^n,  foo  en 
lel  hy  die  niet  ontfaen  ,  noch  hen  mit  dien  bciielpen 
m  geenre  wijs:  Welcke  Brievcn  van  vcrtichteniffe ,  en 
oock  die  hy  heeft  van  de  Paus  ende  Koningh  voorlz., 
niijnvoorl2..HeerevanBcyeren  lai  overleveren  of  doeu 
fiverleveren  mynen  voorlï.  Heere  ende  Vroiiwe  van 
Brabant  of  haren  fekeren  Bode  ,  des  machts  hebbende 
te  Delft  inder  Stadt  opten  voorfz.  dagh  L.etaw  Jeru- 
falem^  nacr  inhouden  derNotulen,  die  fy  feggen  daer 
af  gemaeckt  te  hebben. 

XXI.  Item,  foo  fullen  die  Poorteren  van  Dordrecht 
gefoent  zijn  op  aile  hoire  onroerende  Gocden  die  voor 
oogen  zijn,  ende  op  aile  hare  Renten  ende  Schulden, 
foo  waer  die  gelegen  zijn,  die.fy  hadden,  ende  men 
hen  fchuldigh  vvas  cer  defe  Veede  opftont  ,  ende 
des  fal  een  yegelijck  lijn  Renten  en  Schouden  oock 
hebben. 

XXII.  Item,  foo  fullen  riiijn  Heere  endeVrouwe 
van  Brabant  confirmeren  der  Stede  van  Dordrecht,  en 
der  geineene  Bailjoufchap  van  Zuydt-Hollandt  aile 
hare  Rechten  ,  Hantveften  ,  Privilegien  ,  Herkomen 
ende  Keuren  ,  die  fy  van  Hcrtoge  Willem  zal.  ged. 
ende  van  fyne  Oudcrca  verkregen  hebben  ,  en  beze- 
gelt,  die  valle,  ftade  ende  onverbroocken  tchouden, 
tôt  eeuvi'igen  dage  voor  hen  en  voor  haer  Nakomc- 
lingen. 

XXIII.  Item  ,  fco  fullen  mijn  Heere  ende  Vrou- 
we  van  Brabant  quijtfchelden  der  Stede  van  Dordrecht 
en  aile  hoire  Poorteren  van  aile  breucken  ,  misdaden 
ende  aentichten  ,  die  fy  tegen  hen  gebreuckt  ofte  mis- 
daen  moghen  hebben  ,  of  dat  fy  hen  t' eynden  moch- 
ten  wefen  ,  ende  oock  quijtfcheldinge  van  aile  fchul- 
den  eyflchen ,  die  fy  of  yemant  van  harent  wegen  der 
Stadt  van  Dordrecht  eyifchen  mochten,  tôt  defen  da- 
ge toe ,  of  dat  van  haer  roeren  of  komen  mochte  fon- 
der arglift  :  By  alfoo  is  de  voorfz.  Stadt  mijn  Heere 
of  Vrouwe  eyt  fchuldigh  ,  dat  fy  dat  betalen  fullen 
mijn  Heere  van  Beyeren,  na  dat  hen  mijn  Heere  ende 
Vrouwe  voorfz.  die  fchulden  opgedragen  ende  over- 
gegeven  hebben ,  ende  die  van  Dordrecht  mit  Quitan- 
tie-brieven  daer  af  quijtfchelden. 

XXIV.  Item,  Jan  Heynenfz.  ende  Ruyfch falmen 
rechten,  dat  hen  boveu  Veede  gekomen' is. 

XXV.  Item,  die  van  Rotterdam  ende  ander  ,  die 
meynen-dat  fy  binnen  die  Veede  befchadight  zijn,  ful- 
len by  beyde  de  Heeren  ende  hoiren  Rade  gericht  wor- 
den ,  aengehoort  tael  ende  antwoort  binnen  de  eerfte 
maent,  na  dat  beyde  de  Heeren  verfoent  fullen  zijn. 
Ende  desgelijcks  falmen  rechten  dat  bovenveyligheden 
ende  geleyde  gefchiet  is,  aen  beyden  zyden,  die  beze- 
gelt  zijn,  fonder  argliil:. 

XXVI.  Item,  foo  fal  mijn  Heere  van  Beyeren  heb- 
ben hondert  duyfent  Engelfe  Nobels  ,  goet  van  goude 
ende  van  gewichte,  als  gemenelijck  gange  zijn,  of  die 
waerde  daer  of  van  mijn  Heere  endeVrouwe  van  Bra- 
bant voorfz.  ,  die  hy  ende  fyne  Erven  geloven  fullen 
te  betalen  in  eenigh  van  dricn  Slootten  :  Te  weten  Rot- 
terdam, den  Briel  of  Gornichem,  die  mijn  Heere  van 
Beyeren  ,  mijn  Heere  of  Vrouwe  van  Brabant  twee 
weccken  te  vooren  fal  laten  wcten  in  der  manière  hier 
na  gefchreven.  Eerft  10.  duyfent  Nobelen  tôt  onfer 
Vrouwen  Lichtemiffe-dagh  laeftleden,  ende  ander  10, 
duyfent  Nobelen  tôt  Paeffchen  naeftkomende,en  voort 
40.  duyfent  Nobelen  tôt  Paeflchen ,  dat  fil  wefèn  tôt 
Paeffchen  over  een  Jaer  :  Ende  dat  laetfte  payement, 
te  weten  veertigh  duyfent  Nobelen  tôt  Paeffchen  ,  dat 
v/efen  fal  Paeflchen  over  twee  Jaren.  Ende  hier  of  al- 
dus  te  betalen  ,  fullen  mijn  Heere  ende  Vrouwe 
van  Brabant  voorfz.  ,  mijn  Heere  van  Beyeren  hoire 
bezcgelde  Brievcn  geven  ,  de  welcke  oock  bezegelt 
fullen  wefen  van  de  Ridderfchap  van  Hollant  ,  ende 
van  Zeelant,  die  fy  gekrygen  konnen  ,  ende  die  gène 
Steden  der  Landen  voorfz.,  die  de  voorlz.  fomme  in 
der  maten  voorfz.  als  Borgen  gheloven  fullen  te  beta- 
len :  Behouden  dien  ,  gevieit  dat  defen  tijdt  duerende 
van  Paeffchen  ende  twee  Jaer,  mijn  Vrouwe  van  Bra- 
bant aflyvigh  worde  fonder  geboorte  ,  ende  die  Lan- 
den van  Henegouwen,  van  Hollandt  ende  van  Zee- 
iandt,  aen  mijn  Heere  van  Beyeren  quamen  ,  foo  fal 
mijn  Heere  van  Brabant  die  Ridderfchap  ende  die 
Steden  voorfz.  van  den  eerften  dagh  ,  die  noch  te  be- 
talen waer,  ingehouden  ,  quijt  ende  ongelaft  wefen. 
Welcke  Brieven  van  Obligatie  van  de  femme  voorfz. , 

die 


qHclq-.CH»  d'iceux ^  pour  les  •voir  ,  les  lire  ^  les  caffer  Amua 
es*  annidlcr  aujjï-tot ,  l^  fromettra  de  ne  fins  obtenir 
ou  faire  obtenir  de  telles  Lettres  ou  femblables,du  tems  IJ.I-8» 
de  Madame  on  de  fes  Enfans  ,  isf  s'' il  arrivtit  que 
d'autres  en  obtinrent  y  qu'on  lui  en  envoyât ,  il  ne 
les  recevra  ^  ne  s'en  fervira  en  aucune  manière.  Les- 
quelles Lettres  ^obtention  isf  aufft  celles  qu'il  a  du. 
Pape  y  Roy  fusdit  ,  il  les  remettra  oh  fera  remettre 
entre  les  -mains  de  mes  Seigneur  ^  Dame  de  Brabant 
ou  leur  Meffager  ayant  charge  en  la  Ville  de  Delft 
audit  jour  Lxtare  Jerufalem  ,  fuivant  le  contenu  des 
Notules ,  qu'ils  difent  en  être  faites. 


XXI.  Item ,  les  Bourgeois  de  Dort  feront  remis  dans 
la  jouijfance  de  leurs  Biens  immeubles ,  qui  fe  peuvent 
renfeigner,  ^  dans  leurs  Rentes  ^  Dettes  ,  en  quel- 
que lieu-  qu'ils  foient  fituez  ,  lesquels  ils  avoient  cS* 
qu'on  leur  devait ,  avant  cette  inimitié ,  £3"  ainji  cha- 
cun aura  fes  Rentes  ^  fcs  Dettes. 

XXIL  Item.,    mes  Seigneur  is'  Dame   de  Brabant 

confirmeront  les  Droits ,  Chartres ,  Privilèges  de  la  Vil- 
le de  Dort  ^  qri'elle  avait  obtenue  du  feu  Duc  Guil- 
laume ,  ^  de  fes  Père  $3^  Mère ,  ijf  les-  tiendront  pour 
fermes  ,  îsi  fiables  ijf  inviolables  à  toujours  pour  eux 
C5'  four  leurs  descendans. 


XXIII.  Ite-m.,  mes  Seigneur  y  DarHe  de  Brabant 
tiendront  quitte  la  Ville  de  Dort  fe'  fes  Bourgeois  de 
totites  violations.,  deliiis  isf  troubles  ,  qv'Us  peuvent  a- 
voir  fait  contre  eux  j  ês'  donneront  auffi  quittance  de 
toutes  les  Dettes  qu'eux  ou  quelqu'un  de  leur  part 
pourraient  demander  à  ladite  Ville  de  Dort  jusques  à 
ce  jour ,  fans  tromperie.  Et  s'il  fe  trouve  que  la  fus- 
dite  Ville  doit  quelque  chofe  à  mes  Seigneur  £3'  Dame, 
elle  le  payera  à  Monfeigneur  de  Bavière  fuivant  le 
tranfport  que  mes  Seigneur  $5'  Dame  lui  en  ont  fait^ 
is'  en  tiendront  quitte  ladite  Ville  de  Dort. 


XXIV.  Item  ,  on  fera  droit  à  Jean  Heynenfz  ^ 
Ruyfch  fur  ce  qui  leur  efi  arrivé  depuis  l'inimitié. 

XXV.  Item  ,  ceux  de  Rotterdam  qui  croyent  avoir 
été  lefez  pendant  les  troubles  ,  il  leur  fera  fait  droit 
par  les  Seigneurs  is'  par  Ifurs  Confeils,  fur  ce  enten- 
dues les  demandes  Is  reponces  dans  le  mois  après  la. 
reconciliation  des  Seigneurs.  Et  fera  fait  droit  aujfi 
fur  ce  qui  efi  arrivé  fans  Convois  i£  fureté .,  des  deux 
cotez, ,  qui  font  fcellés ,  fans  tromperie. 

XXVI.  Item  ,  Monfeigneur  de  Bavière  aura  cent 
mille  Nobles  Anglais.,  bons  ,  de  bon  or  isf  de  poids  isf 
ayant  cours ,  félon  la  valeur  d'iceux  ,  de  mes  Seigneur 
&  Dame  de  Brabant  fusdits  qu'ils  promettront  de  lui 
payer  J5'  à  fes  héritiers  en  quelqu'un  des  trois  Cbâ-' 
teaux ,  ff  avoir  Rotterdam ,  la  Brille  ou  Gornichem ,  ce 
que  Monfeigneur  de  Bavière  fera  fpavoir  à  mes  Sei- 
gneur i^  Dame  de  Brabant  deux  femai'rlcs  auparavant 
en  la  manière  cy  après  écrite.  Premièrement  ïo. mille 
Nobles  à  la  Notre  dame  de  la  Chandeleur  pajfé;  fe'  dix 
mille  autres  Nobles  à  Pasques  prochain  ,  fe'  cnfuite 
40.  mille  Nobles  à  Pasques  qui  fera  un  an  après  ;  fe" 
le  dernier  payement  de  40.  mille  Nobles  de  Pasques 
prochain  en  deux  ans.  Desquels  payements ,  à  faire 
ainfi  que  deffus ,  mes  Seigneur  fe'  Dame  de  Brabant 
fusdits  donneront  leurs  Lettres  fcellées  à  Monfeigneur 
de  Bavière  ,  qui  feront  auffi  fcellées  par  les  Nobles  de 
Hollande  fe'  de  Zélande  qu'ils  pourront  avoir,  lesquel- 
les fommes ,  les  Villes  des  Pais  fusdits  promettent  com- 
me cautions  de  payer  en  la  manière  que  deffus.  Ex- 
cepté que  s'il  arrivait  dans  lesdits  termes  de  payement 
de  Pâques  fe*  de  deux  Années  que  Madame  de  Brabant 
vint  à  mourir  fans  Enfans  ,  fe'  que  les  Pais  de  Hai- 
naut ,  de  Hollande  fe'  de  Zélande  avinffent  audit  Sei- 
gneur de  Bavière  ,  Monfeigneur  de  Brabant  ,  les  No- 
bles fer'  les  Villes  feront  déchargez  du  payement  qui 
refiiront  encore  à  faire.  Lesquelles  Lettres  d'Obligation 
de   la  fusdite  fomme   mesdits    Seigneur   fe"    Dame   dr 
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die  mijn  HeereendeVrouwe  van  Brabant  voorfi.mijn 
Heere  van  Beyeren  of  fyncn  feeckereiiBoodedcs  macht 
hebhende,  luUen  overlcveren ,  of  doen  ovcrlevercn  in 
der  Stadt  van  Rotterdam  op  den  voorlz.  Souncndngh, 
Latare  Jenifalem,  na  inhouden  derNotulen,  die  fy 
fèggen  daer  af  gemaeckt  te  hebben. 

XXVII.  Item,  waer  yemant  in  HoUant,  die  te- 
gen  defe  punflen  gelioudcn  te  i\]n  rebellen  ware,  die 
fal  mijn  Heere  van  Brabant  helpen  bedwingen,  ende 
des  fal  mijn  Heere  van  Beyeren  wederom  doen. 

XXVIII.  Item,  foo  lullen  de  voorfz.  mijn  Heere 
en  Vrouwe  van  Brabant,  ende  mijn  voorft.  Heere  van 
Beyeren ,  ende  elck  fonderlinge  geloven  by  haer  Vors- 
telijcke  trouwe  en  eere  ,  ende  op  dat  H.  Evangellum 
lijftelijck  ten  heyligcn  fvveeren  ,  dat  fy  ende  elck  van 
hen  fuUeu  de  voorfz.  Soene,  ende  aile  punflen  boven 
verklaert,  ende  elck  fonderlinge  ,  alfoo  verre  als  hen 
aengaet  of  roeren  fonde  mogen  ,  getrouwelijck  hou- 
den  ende  volkomen ,  fonder  dacr  tegens  te  gacn  of  ko- 
men,  heymelijck  of  opcnbacriijck  in  ecnigcr  nianieren, 
allé  geveerde  enarglift  inallen  ende  yegelijcken  voorfz. 
pundten  uytghefcheyden. 

In  oircondtfchappen  van  welcke  faecken,  foo  heb- 
ben vvy  Lodewijck  van  Lutfenberge  ,  Biflchop  van 
Terenberge,  Pieter  van  Lutfenberge,  Grave  van  Con- 
verfant,  van  Brieneu.,  ende  Heere  tôt  Edingen,  Jan 
van  Schoonvorft  ,  Burghgrave  tôt  IVlonnoyen  ,  ende 
Heere  van  Cranendonck  ende  van  Diepenbergh  ,  Gil- 
lis  vau  Arningen  ,  Heere  tôt  Anfins  ,  jan  van  Key- 
thuUe  voorfz.,  defe  Letteren  bezegelt  mit  onfe  Zege- 
len  uytgehangen  :  Geloven  wy  BifTchop  ende  Grave 
voorfz., defe  felve  Sententie  doen  confirnieren  by  mijn 
voorfz.  Heere  van  Charloyfe.  Ende  wy  Hertogh  en- 
de Hertoginne  van  Brabant  en  Hertoge  van  Beyeren 
voornoemt,  aenvaerden  ende  overdanckelijck  houden 
't voorfz.  feggen,  wijsdom  ende  uytfpraecke,  hebben 
ghelooft,  en  geloven  by  onfer  Kerckelijcker  trouwen, 
van  Vorftclijcker  eere  ,  ende  op  dat  H.  Evangelium, 
lijfFelijck  ten  heyligen,  geloven, gefwooren en  fweren, 
ende  elck  fonderlinge  volgende  den  inhoude  der  Sen- 
tentie ende  wijsdom  voorfz.  ,  dat  wy  ende  elck  van 
ons ,  alfoo  verre  alft  hen  aengaet  of  aenroercn  mach , 
fullen  wel  ende  gettouwelijck  houden  ende  doen  hou- 
den en  volkomen ,  ende  allen  pundten  in  der  manieren 
voorfz.  ,  fonder  die  ofte  eenigh  van  hen  te  breecken , 
noch  daer  tegens  te  gaen ,  te  komen  of  te  doen ,  ofte 
ghedoen  doen,  dat  men  daer  tegens  kome,  gae,  hey- 
melijck ofte  openbaer  in  eeniger  manieren ,  fonder  arg- 
lift.  Ontbieden  en  bevelen  onfen  getrouwen  Ridder- 
fchap ,  goede  Steden  ,  Ampt-Juyden ,  Onder^aten  en- 
de aile  anderen,  die  dat  aengaen  mogen,  dat  fy  ende 
elck  byfonder  houden  de  voorfz.  Soene  voikomelijck 
en  onverbroocken  fonder  eenige  wegen  daer  tegens  te 
doen  of  te  gaen.  Ende  foo  wie  contrarie  dede,  wy 
ende  elck  van  ons  fouden  daer  af  doen  doen ,  alfulcke 
correclie  fonder  verdrach  van  Lyve  ende  van  Goede, 
dat  aile  ander  exempel  daer  aen  fouden  nemen.  Ende 
des  tôt  getuygen  hebben  wy  onfe  Zegelen  mit  den  Ze- 
gelen  van  andere  voorn.  aen  defen  Brieff  doen  hangen. 
Dit  was  gedaen  tôt  Woudrichem  op  den  xiii.  dagh 
in  Februario  in  't  Jaer  ons  Heeren  1418,  na  den  loop 
vanden  Hove  van  Hollandt. 

LXX. 

îo.Mars. Littera  Sigismundi  Imperatoris  Romani  ad 
Status  HollandijE,  Zeelandi^  (5* 
HannonijE,  quibus  mis  indicat  fe  di&os 
Comitatus  J  o  a  n  n  i  Comiti  Palatino  in  Fen- 
dant contulijfe ,  eosque  ideo  ad  ejus  obfequium  hor- 
tatur.  Dat.  Conftantia  die  30.  Aiartii  Anno 
1418.  [Rymer,  Fœdera,  Convendoncs, 
&c.  Tom.  IX.  pag.  f6(î.] 

CIgismundus,  Dei  gratta, "Romanoruin  Rex  fem- 
*^  per  Auguftus,  ac  Hungarix,  DalmaciE,  Croacia; 
&c.  Rex,  univerlis  &  fingulis  Comiùbus,  Nobib'bus, 
Baronibas,  Militibus,  Clientibus,  Magillris  Civium, 
Judicibus,  Confulibus,  Juratis  ,  Communitatibus  ,  & 
Incolis  Civitatum  ,  Terrarum  ,  Villarum  ,  &  Domi- 
niorum  Comitatuum  HoUandiœ  ,  ZeelandiiE,  &  H:in- 
nonia; ,  noftris  &  Imperii  Sacri  Subditis  &  fidelibus  di- 
leâis,  gratiam  Regiam  &  omne  bonum. 

Nobiks  b*  Fidèles  dileéîi , 

Ad  hoc  nobis  Omnipotens  Deus,  audtor  Juflitis, 
dispofitor  xquitatis  ,  &  Reipublics  pro  fua  voluutate 
Tom.  II.  Part.  II. 


Brabant   donneront    à   >nondit  Sei^»eiir   de    Baz'iere  ou  AfjKjrv 

Afin  Mejfager  ayant  charge  ,     en  la  Ville  de    Rutter-  '■^^^^ 

dam  le  fitsdtt  Dunaache  ,    Lîetare  Jerufalem  ,  fuivant  I A 1 8, 
le  contenu  des   Notules   auils    difent   en  avoir  été  fai- 


XXVII.  Item,  s'' il  fe  trouvait  quelqii'un  en  Hol- 
lande ,  qui  ■Doiitiit  Je  rebeller  contre  les  points  cy  des- 
fas,  Mor.feignettr  de  Brabant  les  contraindra.,  is'  Mon- 
feigneur  de  Bavière  fera  aujfi  le  femblable. 

XXVI  IL  Item.,mes  Seigneur  i^  Dame  de  Brabant  j 
^  Monfeigneur  de  Bavière ,  éf  chacun  d'eux  en  par- 
ticulier jureront  fur  leur  foy  éf  honneur  de  Prince, 
is'  fur  les  Saints  Evangiles  ,  d'oiferver  fidellement  isf 
parfaitement  la  fusdtte  Réconciliation  y  tous  les  points 
cy  defftis  déclarez.  ,  (sf  chacun  d'iceux  en  particulier, 
autant  qu'en  eux  ejl  ou  peut  les  concerner  ,  fans  y 
contrevenir  fecretement  ou  publiquement  en  aucune  ma- 
nière,  fans  aucune  exception  ni  tromoerie. 


En  témoin  desquelles  chofes ,  nous  Louis  de  Luxem- 
bourg Evêque  de  T'erenberge  ;  Pierre  de  Luxembourg, 
Comte  de  Converfant,  de  Brienen ,  '^  Seigneur  d'An- 
gttien  ;  Jean  de  Schuo/ivorfi  ,  Burgrave  de  Monnaye, 
i^  Seigneur  de  Cranendonck  £5"  de  Diepenberg;  Gillis 
d' Arningen  Seigneur  d' Anfins  ;  Jean  de  Keythnlle  fus-' 
dits  avons  fcellé  ces  prefentes  de  nos  Sceaux  ;  Promet- 
tans  nous  Evêque  (^  Comte  fusdits ,  de  faire  confirmer 
cette  prefente  Sentence  par  Monfeigneur  de  Charolois. 
Et  nous  Duc  £5'  Duchcffe  de  Brabant  ^  Duc  de 
Bavière  fusnommez  ,  acceptons  avec  reconnoiffance , 
cette  dite  Sentence ,  i^  avons  promis  ijf  promettons  par 
nôt,  e  foy  religieufe  ,  i^  honneur  de  Prince ,  (jf  fur  le 
Saint  Evangile  promis  zsf  Juré  ,  promettons  faintement 
\^  jurons  en  Çuivant  le  contenu  de  ladite  Sentence, 
que  mus  l^  chacun  de  nous ,  entant  qu'elle  nous  con'- 
cerne  ou  peut  concerner  ,  de  Pobferver  fidellemant  ^ 
faire  obferver  parfaitement  çjf  tous  les  points  d'icelle 
en  la  manière  fusdite  ,  fans  en  enfraindre  aucuns  d'i- 
ceux ni  y  contrevenir,  ni  y  faire  contrevenir,  ou  con- 
fentir  d'y  être  contrevenu  ,  foit  fecretement  ou  manifes- 
tement en  quelque  manière  que  ce  foit ,  fans  diffimu- 
lation.  Donnons  e»  mandement  à  nos  fidèles  Cheva- 
liers ,  bonnes  Villes ,  Officiers  ,  Sujets  y  totis  autres 
qu'il  appartiendra ,  qit  ils  ayent  à  obferver  la' fusdite  Re- 
conciliation parfaitement  cs'  inviolablement ,  fans  y  con- 
trevenir en  quelque  moyen  que  ce  foit.  Et  ji  quel- 
qu'un y  contrevient ,  nous  Isf  chacun  de  nous  en  ferons 
faire  telles  correBions  que  les  corps  ^  biens  n'y  feront 
épargne!.  ,  en  ■  exemple  aux  '  autres  ,  en  témoin  dequoy 
nous  avons  appofé  nos  Seaux  à  ces  prefentes  Lettres, 
qui  furent  faites  ^  paffccs  à  H''oudrichem  le  i^.  jour 
de  Février  l'an  de  nôtre  Seigneur  X418.  félon  le  fiile 
de  la  Cour  de  HolLjnde. 


Direélor ,  .Romani  Regni  faftigio ,  licet  imfheritos ,  vo- 
luit  fublimare,  ut  ipfam  profequamur  Juflitiam,  œqui- 
tatem  fedlemur ,  h,  quantum  ipfe  concefferit ,  in  Si- 
cro  Romp.no  Imperio  Rem  publicam  dirigamus. 

Ne  igitur  a  folicitudine ,  nobis  commilïïi  divinitùs, 
tepescentes  Jura  Imperii  negligere  videamur  ,  attenta 
acie  mentis ,  longé  latéque  prospicimus  qiialiter  Sacri 
Romani  Imperii  Demania  &  Feuda  jufto  dispenfationis 
ordine  releventuf,  &  obfequia,  eidem  Imperio  de  hu- 
jusmodi  Feudis  débita,  nullatinus  ex  oblivionis  umbra- 
culo  fuppreiT.antur. 

Cùm  itaque  illufiris  quondam  Willielmus  Cornes  Pa- 
latinus  Reni,  DuxBavariœ,  ac  Hollandia;,  Zelandia:, 
&  Hannonia;  Cornes  ,  nofter  &  Imperii  Sacri  Vafàllus 
&  Sodalis,  ab  hac  luce  migraverit  ,  legiiimis  Ha:redi- 
bus  masculis  poft  fe  non  relitlis, 

Propter  quod  Comitatus  Hollandise,  Zeelandlae,  & 
HannoniE  pr^diâi,  cum  Terris  ,  CaQris  ,  Dominiis, 
Subditis,  &  Pertinentiis  univerfis ,  ad  nos,  velud  Ro- 
manorum  Regem ,  fint  &  efle  debeant  légitimé  devo- 
luti , 

Licet  denique  noftra  Sercnitas  Comitatus  &  Terras 

fupradidos  (lie  ,  ut  praemittitur,  ad  nos  &  Imperium 

O  2  légitime 
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CORPS     DIPLOMATIQUE 


Ammi-»   légitime  devolutos)    Illuftri  Joha»ni  Comiti  Palatwo 

^NI^"    ji,„i^  &  Duci  Bavariae,  Fratri  diâi  miUelml,  Princi- 

3418.   pi  &  Avunculo  noftro  cariflîmo  ,   in  Feudum  a  nobis 

&  Iiiiperio  poffidendos,  ex  certâ  fcientiâ  &  auétoritate 

Romani  Regii  ,  gratiofiùs  concefTerit  ,  ipfùmque  in- 

velliverit  de  eisdem, 

Nichilominus  tamen  Illuflris  Jobannes  ,  Illuftris 
quondam  Atitonii  de  Burgundia  Filius  ,  &  Jacoba^ 
prasfati  quondam  Ducis  Willielmi  Ftlia,  pra;fatos  Co- 
mitatus  &  Terras ,  in  noftram  &  Imperii  Sacri  contu- 
meliam  &  injuriam  ,  prscter  confenfum  &  voluntatem 
noftram,  detinent  &  occupant  usque  modo. 

Quapropter  vobis  univerfis  &  fingulis  fupradiâis,te- 
nore  prsfentium  ,  auftoritate  Romanâ  Regiâ  fupra- 
diôâ ,  feriofè  prxcipimus  &  mandamus  quatinus  prœ- 
fato  Johann:  Comiti  Palatino  ,  &  Bavariœ  Duci  ,  ac 
kgitimis  Hseredibus  fuis  masculis ,  de  lumbis  fuis  dum- 
taxat  descendentibus  ,  tanquam  veftris  veris,  naturali- 
bus,  &  ordinariis  Dominis  ,  &  nulli  alteri  ,  parère, 
obedire,  &  intendere  ,  ac  ipfos  respeûum  habere,  ip- 
fius  quoque  fidelitatem  &  obedientiam  promptam  ex- 
hibere,  modis  omnibus  debeatis ,  prout  noftram  &  Im- 
perii Sacri  indignationem  graviffimam  volueritis  artiùs 
evitare. 

Nam  in  cafu,  quo  forfan  vos  ,  aut  aliqui ,  feu  ali- 
quis  ex  vobis ,  prxfatis ,  Johanni ,  prtcdiSi  Aathonii  Fi- 
lio,  &  Jacobte  ,fiàe\it2t[s  &  obedientise  juramenta  praes- 
tafTent,  feu  prxftaflfet ,  communiter,  vel  diviiîm,  hos , 
auaoritate  Romanâ  Regiâ,  ab  hujusmodi  juramentis, 
ac  aliis  promiffionibus  ,  tamquam  illicitis  &  iiidebitis , 
abfolvimus ,  &  liberos  dicimus  &  declaramus ,  decre- 
vimus  &  pronunciamus  ,  de  certa  noftra  fcientiâ  ,  per 
prœfentes ,  prœfentium  fub  noftri  Regalis  Sigilli  appea- 
lîone  Teftimonio  Literarum. 

Dat.  Conjianciie  Anno  Domini  millefimo,  quadrin- 
gentefimo,  decimo  oâavo,  tricefimo  die  Martii,  Reg- 
norum  noftrorum,  Anno  Hungaria:  tricefimo  fecundo, 
Romanorum  vero  oâavo. 


If.  Avril. 


LXXI. 

CoNCORDATA  Germanica  in  Concilio 
Confiantienfi  inter  Papam  Martinum  V. 
£#  Nationem  Germanicam  defupremi  Ecclefiafti- 
ci  Regiminis  emendatione  ad  ^inquennium  ij-, 
^prilis  141 8.  inita^  i.  Maji  kSta  ^  publieata, 
(f  ^.menjis  ejusdem  per  Joannem  Cardinn- 
km  Oftienfem  Litteris  fub  Sigiîlo  confignata. 
[Von  der  Hardt,  Magnum  Oecume- 
nicum  Conftantienfe  Concilium  Tom.  I.  Part. 
XXIV.  pag.  lOff.  Ex  antiquiflimis  Codi- 
cibus  MSCtis  Cxfareis  Vindonenfibus  &  Du- 
calibus  Brunsvicenfibus.  Lenfant,  His- 
toire du  Concile  de  Conftance.  Aux  Pièces 
ajoutées  pag.  74p.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Piè- 
ce.] 

PR^ffiFATio  ac  Teftimonium  Joannis, 

Episcopi  Oftienfis ,   Cardinalis  &  Vice- 

Cancellarii. 

T^x  MSCt»  Cafareo  VinMonenfi. 

EGo  JoANNES,  Episcopus  Oftienfis ,  Romantt 
Ecdejite  Cardinalis  £3"  Vice-Cancellarias  ,  infra 
fcripta  Gonftitutiones  &  Statuta  transvidi  in  Cancella- 
ria  de  Mandate  Domini  noftri  Martini  Pap^eV 
die  qiiinta  décima  menfis  Afrilis ,  Pontificatus  diâi  Do- 
mini noftri  Papœ  anno  primo.  Et  in  libro  Cancella- 
rice  feci  fcribi  de  eodem  mandato.  Et  juxta  ejusdem 
Domini  noftri  mandatum  fie  obfervari  ubique  manda- 
vi.  Et  mihi  extrahi  ea  feci  &  mandavi  per  Notarium 
fubfctiptum ,  &  in  hanc  fttblicam  (jf  authenticam  for- 
mam  redigi,  inferendo  ea  de  verbo  ad  verbum,  prout 
in  quaternis  feu  libris  diélœ  Cancellarite  originaliter 
confcripta  exiftunt.  Ut  in  quocunque  judicio  &  ex- 
tra, tam  in  Guria  Romanâ,  quam  extra,  fidem  plena- 
riamfaciant,  illisque  ftari  debeat  incommutabiliter,  fi- 
ent propriis  originalibus.  Voluit  infuper  ,  mandavit , 
ftatuit  &  ordinavit  idem  Dominus  nofter  Papa  ,  quod 
omnia  &  fingula  hic  fubfcripta  firmiter  &  immobiliter 
obferventur.  In  quorum  omnium  T'eflimomum  Sigil- 
lum  meum  cum  Notarii  publici  infrafcripti  fubfcrip- 
tione  apponi  feci  &  mandavi. 


Alia  Pr^efatio  ac  Teftimoniu'n  ejusdem  1 

Joannis,  Episcopi  Oftienfis,  Cardina-       l^lo,    \ 
lis  &  Vice-CanccUarii. 


u 


Ex  MSCto  ûucali  Brumviccnfi. 

NivERSis  &  fingulis  JoANNES,  Divina  mi- 
feratione  Episcopus  Oftienfis  ,  Sanàœ  Romans 
Ecclefis  Cardinalis  ac  Vice-Cancellarius  ,  Salutem  in 
Domino ,  &  prxfentibus  fidem  indubiam  adhibere. 

Si  juxta  laudabilem  antiquorum  fententiam  &  pro- 
vidum  fapientum  confilium  dignum  eft  ,  ea,  qux  ma- 
jorum  confultiflima  providentia  in  Subditorum  gratiam 
&  commoda  geruntur,  Scripturo;  Teftimonio  redigere: 
Dignum  per  confequens  &  rationi  confentaneum ,  ut 
adeo  nota  fit  eorum  veritas,-quod  inde  nec  défit  Paci- 
ficis  oportuna  provifio,nec  usquam  perverfis  fub  igno- 
rantia  variandi  fupina  facultas  relinquatur. 

Cum  itaque  nuper  inter  Sanftilfimum  in  Chriido 
Patrem  &  Dominum  noftrum  ,  Dominum  Martinum 
Divina  providentia  P-apam  V.  &  Reverendilïîmos  Pa- 
tres PrEElatos  nec  non  egregios  &  circumfpeâos  Vi- 
ros ,  Ambafiatores ,  Procuratores ,  Doâores  ,  &  Ma- 
giftros  ,  ceterosque  ,  Venerabilem  Nationem  Germa- 
nicam, in  generali  Conftantienfi  Concilio  repraefen-, 
tantes  &  facientes  ,  nonnulla  Capitula  concordata, 
&  ab  utraque  parte  fponte  fuscepta  :  Nec  non  de  diâi 
Domini  noftri  Papx  Mandato  in  Libro  Cancellariit 
Sanôae  Romanse  Ecclefix ,  in  quo  Romanorum  Pon- 
tificum  Conftitutiones  &  Ordinationes  folent  confcribi 
ad  futuram  rei  certitudinem  ,  nobis  operam  dantibus , 
prout  ad  noftrum  fpeclat  officium  ,  die  qainta  decir/ia 
menfis  Jprilis,  Pontificatus  diâi  Domini  noftri  Papœ 
anno  primo,  confcripta  fuerunt,  ac  de  fîmili  Mandato 
in  Audientia  contradiâarum  die  fecunda  menfis  Maii, 
Anno  quo  fupra,  UBa'l^pélicata  :  Addito  ,  quod 
fub  noftrarum  Literarum  Teftimonio  indigens  quisque 
fibi  Teftimonium  fumere  valeat,  in  toto  ,  vel  in  ea 
parte,  qua  indiguerit  eorundem  :  Nos  ad  N.  inftan- 
tiam  ,  Capitula  hujusmodi ,  lient  perfertur  ,  concorda- 
ta &  fponte  fuscepta  ,  ex  integro  Libro  praidiâo  de 
verbo  ad  verbum  fideliter  confcribi  &  praefentibus  an- 
notari  fecimus.  Quorum  ténor  fequitur  in  hune 
modum. 

CAP.      I. 

De  ttumerd  y  qitalitate  Cardiitalium  ,    £^  eorum 
creatione. 

CTat0IMOS,  Ut  deinceps  «umerus  CarSnaliitm 
*^  Sanâae  Romans  Eccléfîs  adeo  fit  moderatut ,  quod 
non  fit  gravis  Ecclefioe. 

Qui  de  omnibus  partibus  Chriftinianitatis  proportio- 
naliter,  quantum  fieri  poterit ,  aflTumantur  :  Ut  notitia 
Caufarum  &  Negotiorum  in  Ecclefia  emergentium  fa-^ 
cîlius  haberi  polîit,  &  lequalitas  Regionum  m  hanoribui 
Ecclefiafticis  obfervetur. 

Sic  tamen ,  qliod  nnmerum  XXIV.  non  excédant. 

Nifi  pro  honore  Nationum  ,  qux  Cardinalem  non 
habent,  unus  vel  duo  pro  l'emel  de  confilio  &  aflenfu 
Cardinalium  alTumendi  viderentur. 

Sint  autem  "viri  in  fcientiâ  ,  moribus  y  rerum  ex- 
perientia  excellentes  ,  Doâores  in  Theologia  ,  aut  in 
Jure  Canonico  vel  Civili. 

Prœter  admodum  paucos  ,  qui  de  ftirpe  Regia  vel 
Ducali  aut  magni  Principis,  oriundi  exiftant.  In  qui- 
bus  competens  Literatura  fufficiat. 

Non  Fratres,  aut  Nepotes  ex  Fratre  vel  Sorore,aIÎ- 
cujus  Cardinalis  viventis. 

Nec  de  uno  Ordine  Mendicantium  ultra  unum. 

Non  corpore  vitiati ,  nec  alicujus  ciiminis  vel  infa- 
mia;  nota  resperfi. 

Nec  fiât  eorum  eleélio  per  auricnlaria  vota  fblum- 
modo:  Sed  etiam  cum  confilio  Cardinalium  coUegia- 
liter.  Sicut  in  promotione  Episcoporum  fieri  confuevit. 

Qui  modus  etiam  obfervetur, quando  aliquis  ex  Car- 
dinalibus  in  Episcopum  afiTumetur. 

CAP.      II. 

De  provifioue  Ecelefiarum ,  MonajieriortirH  ,    PriorS' 
tttum ,  Dignitatum ,  y  aliorum  Beneficiorum. 

SAnctissimus  Dominus  nofter  Papa ,  Martinus 
QftintHs,  fuper  provifionibus  Ecelefiarum ,  Monas- 

teriorum 


DU    DROIT     DÈS     GENS. 


ÂislND  t^r'Oruni  &  Beneficiorum  quorumcunque  ,  utetur  re- 
fervationibus  Juris  fcripti,  &  CorxK\MX.\om%  ,Execrabi- 
I4l8>   ^"  àf  ai  regimen,  modificatse  ut  fequitur: 

Âd  régime»  Ecclefiie  generalis  qt'.anquam  immeriti 
fuperua  dispofitione  vocatif  gerimus  in  aojiris  dejîderiis, 
ut  debemus ,  quod  fer  nojirte  diligentice  Jludium  ad  qua- 
Ttiml'éet  Ecclefiarum  ^  Monajieriortirn  regiwina  ks  <«- 
lia  Bénéficia  JEccleJîaftica,  juxta  divinum  beneplacititrn 
is'  fiofins  intentionis  affeÛum^  viri  ajfur/iantur  idonei, 
qui  prœfint  &  profint  committeisdis  eis  Ecclejiis  ,  Mo- 
najleriis  isf  Beneficiis  fnelibatis. 

Prar/iiffomm  itaque  confideraùone  induBi  ,  £3'  fua- 
dentibus  nobis  aliis  rationabilibus  caujîs  ,  nonmdhrum 
Pntdecejforitr/i  noftrorum  Romanorum  Pontificum  ■ves- 
iigiis  inhitreates  ,  omnes  Pairiarchales  ,  Archi-Episco- 
fales  ,  Efiscopales  Ecclejîas  ,  Monafteria  ,  Priorattis , 
Dignitates ,  Perfonatja  isf  Officia  ,  nec  non  Canontca- 
tu!  zsf  Pricbendas  ,  £3°  Ecclejias  ,  ceteraque  Bénéficia 
Ecclefiafiica ,  cum  Cura ,  iiel  fine  Cura  ,  Sccularia.  i^ 
Regularia ,  qutecunque  ^  qualiacunque  fuerint ,  etiarnfi 
ad  illa  Perfiime  confueverixt  feu  debuerint  per  eleéiio- 
'/3em ,  fieu  quemvis  alium  modum  ajfumi ,  apud  Sedem 
AfojloUcar/i  quocunque  modo  vacantia  vel  impofterum 
vacatura:  liée  non  per  depofitionem  ,  vel  frivationem 
feu  tranflationem ,  per  nos  feu  auâoritate  nofira  failas , 
is"  »'»  a>2tea  facieadas ,  abilibet  :  tfec  non ,  ad  qute  ali- 
qui  in  concordia  feu  dtscordia  eleÛi  ,  vel  pojîulati  fue- 
rint, quorum  eleilio  cafj'ata  feu  pofiulaiio  repulfa  ,  vel 
per  eos  faéia  renunciatio  ,  £î?  admiffa  auéioritate  noftra 
exfliterit ,  feu  quorum  eleihorum  vel  pojiulatorum  ,  £3" 
jn  antea  eligendorum  feu  foflulandorum  eleéiionem  cas- 
fart  ,  vel  poflulationera  repelli ,  aut  renunciationem  ad- 
mitti  fer  nos ,  fea  auéioritate  noflra  canttnget  apud  Se- 
dem pradiéiam ,  vel  aliii  ,  ubicunque  :  Et  etiam  fer 
obitum  Cardinalium  ejusdem  Ecclefiie  Roman<£ ,  ac  Of- 
fictariorum  diélte  Sedis ,  quamdiu  ipfa  Officia  aéiualiter 
tenebunt,  videlicet  ,p^!Ce-Cancellarii ,  Caraerarii^feftem 
Notariorum,  Auditorurn.  Literarum  contradiiiarum ,  i^ 
Afojioltci  Palatii  caufarum  Auditorum  ,  Correilorum , 
centum^ unius  Scriptorum  Literarum  Apoflolic. (^ XXIV. 
Poenitentiariie  frafata  Sedis ,  ^  viginii  quinque  Abbre- 
viatoriim ,  nec  non  verorum  commenfalium  noflrorum , 
y  aliorura  XXV.  Cafetlanorura  Sedis  ejusdem  in  pita- 
vio  defcriftorum  ,  Çy  etiam  quorumcunque  Legatorum 
j  feu  Colleilorura  ac  in  'terris  Ecckjia  Romamc   Reéio- 

r  rurit  y  T'hefaurariorum  ,  d^futatorum  ,    feu  mifforum 

haâensis  vel  deputandorum  ac  mittendorum ,  inpoflerum 
vacantia  ^  in  antea  vacatura  ,  ubicunque  diBos  Le- 
gatos  vel  ColleSores  ,  feu  ReBores  aut  "Tliefaurarios , 
antequam  ad  Romanam  Curiara  redierint  ,  feu  vene- 
rint ,  rébus  exirai  contigerit  ab  humanis  :  Nec  non  quo- 
rumltbet  fro  quibuscunque  Negotiis  ad  Romanam  Cu- 
riam  venientium,  vel  etiam  recedentium  ab  eadem  ,  Ji 
in  locis  à  diBa  Curia  ultra  duas  dictas  légales  non 
diftantibus ,  jam  for  fan  obierint^  vel  eos  in  antea  tr ans- 
ire  de  hac  liice  contigerit  :  Et  etiam  fimili  modo  quo- 
rumcunque Curialium ,  peregrinationis ,  infirmitatis,  aut 
recreationis ,  feu  alia  quacunque  caufa  ad  quavis  Loca 
fecedentium  ,  fi  antequam  ad  diBam  Curiam  redierint, 
in  locis  ultra  duas  dictas  ab  eadem  Curia ,  ut  framit- 
tiiur,  non  remotis  ,  dummodo  eorum  propriur/i  Domici- 
lium  non  exifiat  ibidem ,  jam  forfitan  decefferint  ,  vel 
in  fojlerum  eos  contigerit  de  medio  fubmoveri  ,  nunc 
per  obitum  hujusmodi  vacantia  vel  inpoflerurn  vaca- 
tura :  Rurfus  Monafleria ,  Prioratus ,  Decanatus ,  Dig- 
nitates ,  Perfonatus ,  Adminijîrationes  ,  Officia ,  Canoni- 
catus ,  Prxbendas  z^  Ecclejîas,  ceteraque  Bénéficia  Ec- 
clefiafiica, Secularia  £5'  Regularia,  cum  Cura  vel  fine 
Cura ,  quçscunque  £5'  qualiacunque  fuerint ,  etiarnfi  ad 
illa  Perfonce  confuerint ,  feu  debuerint  per  eleBionem , 
feu  quemvis  alium  modum  affumi  ,  qux  promotn  fer 
nos  vel  auBoritate  noflra  ad  Patriarchalium  ,  Archi- 
Episcopalium  ,  £3'  Episcopalium  Ecclefiarum  ,  nec  non 
monafleriorum  regimina  ,  obtinebunt  temfore  Promotio- 
■num,  de  ipfis  faélarum,nunc  quocunque  modo  vacantia 
feu  inpoflerum  vacatura  :  Nec  non  etiam  qute  per  as- 
fecutionem  facificam  quorumcunque  Prioratuum  ,  Per- 
fonatuum  ,  Officiorum  ,  Canonicatuum  ,  Prtebindarum 
Ecclefiajlicarum  aut  Beneficiorum  aliorum  ,fer  nos ,  feu 
auBoritate  Literarum  no/harum  immédiate  collatorum, 
feu  conferendorum  inpoflerum  ,  frxterquam  ,  fi  virtute 
gratia  exfeBativte  affecutio  fiât ,  nunc  vacantia  £3"  in 
antea  vacatura  :  Plena  fuper  pr<emiffts  omniius  £5^  7?»- 
gulis  cum  Fratribus  nojlris  Collatione  pr.i-habita  ^  £3' 
tnatura  deliberatione  fecuta ,  ordinationi ,  dispofttioni  £5* 
frovifioili  noflrce ,  usque  ad  quinquennium  de  ipforttm 
Fratrum  confilio  auBoritate  Apoflolica  refervamus.  De- 
cernentes  ex  nunc  irritum  cy  inane  ^    fi  fecus  fuper 
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prcemiffis   £3"    quolibet  eorum  ,    per  qmscunque  quavis    A  NNO 
auBoritate  fcienter  vel   ignoranter   contigerit   attentari.  /_ 

Non  obfiantibus  quibuscunque  Conflitutionibus  ,  à  Pra-    I4I0* 
decefforibus  nojlris  Romanis  Pontificibus  edttis  ,     quate- 
nus  obfiftcre  poffent  fuferius  enarratis  Articulis  ,     vel 
alicui,  feu  aliquibus  eorum,   diBo  quinquennio  duran- 
te.    Nulli  ergo  i^c. 

In  Eccleliis  Cathedralibus ,  &  etiam  in  Monafteriis^ 
Afojîolica  Sedi  immédiate  JhbjeBis ,  fiant  eleBiones  Ca- 
nonica,  qux  ad  Sedem  Apoftolicam  deferantur.  Quas 
etiam  ad  tempus,  conftitutum  in  Conftitutione  Nicolai 
IIL  quae  incipit  :  Cufientes ,  Papa  expedtet.  Quo  fac- 
to, fî  non- fuerint  priEfentatiE,  vel  ,  fi  prœfentatoe  mi- 
nus Canonicœ  fuerint ,  Papa  provideat  :  Si  vero  Cano- 
nica;  fuerint ,  Papa  eas  confirmet.  Nili  ex  caufa  ratio- 
nabili  &  evidenti  &  de  Fratrum  confilio  ,  de  digniori 
&  utiliori  Perfona  duxerit  providendum.  Provifo, 
quod  confirmât!  &  provifi  fer  Papam  nihilominus 
Metrofolitanis  cum  aliis  fraflent  débita  juramenta  ,  & 
alia,  ad  qus  de  Jure  tenentur. 

In  Monaftcriis,  qute  non  funt  immédiate  fubjeBa  Se- 
di Apoflolica,  nec  non  in  aliis  Beneficiis  Regularibus, 
fuper  quibus  pro  confirmatione  feu  provilione  non 
confuevit  haberi  recurfus  ad  Sedem  Apoftolicam ,  no» 
teneantur  ventre  eleSi,  feu  illi ,  quibus  providendum 
eft,  ad  Curiam, aA  habeudam  confirmationem  feu  pro-? 
vilionem.  Nec  etiam  diâa  Bénéficia  Regularia  cadant 
in  gratiis  expeâativis. 

Ubi  autem  in  Monafteriis  ad  Curiam  Romanam  pro 
confirmatione  venire  vel  mittere  confueverunt,  ibi  Pa- 
pa non  aliter  confirmet  aut  provideat  ,  quam  fuperius 
de  Eccleliis  Cathedralibus  eft  exprefTum. 

De  Monafteriis  Monialiam  Papa  non  disponet,  nifî 
fint  exemta:  Et  tune  per  Commiffionem  in  partibus. 

De  ceteris  Dignitatibus  &  Beneficiis  quibuscunque, 
Secularibus  &  Regularibus,  vacaturis  ultra  refervatio- 
nes  jam  diâas:  Majoribus  Dignitatibus  poft  Pontifica- 
les in  Cathedralibus  ,  &  Principalibus  in  Collegiatis 
Ecclefiis  ,  ex'ceptis  :  De  quibus  Jure  ordinario  provi- 
deatur  per  illos  inferiores,  ad  quos  aliàs  pertinet:Nec 
computentur  in  turno  feu  vice  eorum  :  Idem  Dominus 
nofter  ordinat  ,  quod  per  quamcunque  aliam  referva- 
tionem,  gratiam  expe£bativam ,  aut  quamvis  aliam  dis- 
pofitrionem ,  fab  quacunque  verborum  forma  per  eum 
aut  ejus  auâoritate  faâam  vel  faciendam  ,  non  velit, 
neque  volebat,  nequè  intendebat ,  nec  intendit  facere , 
aut  fieri,quo  minus  de  média  parte  illarum  &  illorum, 
cum  vacabunt ,  alternis  vicibus  libère  disponatur  per  il- 
los ,  ad  quos  collatio  ,  provifio  ,  prxfentatio  ,  eleBio  aut 
alia  quievis  disfojitio  fertinebit ,  prout  ad  ipfos  fpeâabit 
de  Confuetudine  vel  de  Jure.  Ita,  quod,  cum  de  una 
Dignitate ,  Perfonatu  ,  Officio  vel  Beneiîcio  ex  illis , 
ad  eleâionem ,  provifîonem  ,  collationem,  feu  quam- 
vis aliam  dispofitionem  alicujus  fpeâante  ,  fuerit  auc- 
toritate  Afofiolica  frevifum  aut  aliàs  dispofitumy  ille, 
ad  ctijus  eleBionem ,  vel  quamvis  dispofitionem,  primo 
loco  fertinebat ,  de  alio  immédiate poftea  vacatura  pro- 
videat, aut  disponat,  prout  ad  euiri  pertinebat. 

Et  ita  confequenter  de  fingulis  hujusmodi  Dignitati- 
bus, Perfonatibus  ,  OfBciis  ,  &  Beneficiis  vacaturis, 
auâoritate  ejusdem  Domini  noftri  Papa  ,  &  aliorum 
pra:diâorum  ,  alternatis  vicibus  disponatur.  Referva- 
tionibus ,  aut  aliis  prÈmiflis  dispofitionibus ,  auâorita- 
te ejusdem  Domini  noftri  Paps  faâis  vel  faciendis, 
non  obftantibus  quibuscunque. 

Quoties  verô  aîiquo  vacante  Beneficio  ,  cadente  in 
vice  &  in  gratia  expeâativa  ,  non  apparuerit  infra  très 
menfes  à  die  nots  vacationis  in  loco  Bencficii ,  quod 
alicui  de  illo  fecundum  prœdiâas  ordinationes  fuerit 
auâoritate  Apoflolica  provifum  :  Ordinarius,  vel  alius, 
ad  quem  illius  dispofitio  pertinebît,  de  illo  libère  dispos 
nat  :  Nec  fibi  in  fua  vice  computetur. 

Bénéficia  etiam,  qus  per  fimplicem  renunciationem 
aUt  permutationem  vacaverint  ,  neutra  Paps  compu- 
tentur. 

Sanâiffimus  Dominus  nofter  Papa  Martimis  Quin- 
tus,  ad  exaltationem  Fidei  Catholicte  ,  &  fpiritualem 
profeâum  Populi  Chriftiani,  de  confenfu  ac  beneplacito 
Nationis  Germanica  ftatuit ,  &  ordinavit  ac  decrevit, 
quod  deinceps  in  Metropolitanis  &  Cathedralibus  Ec- 
clefiis Nationis  Germanicce  ejusdem  ,  fexta  pars  Ca- 
nonicatuum £3'  Pritbendarum  fit  fro  DoBoribus  aut  Li- 
centiatis  in  Sacra  pagina  ,  vel  altero  Jurium  ^  vel  in 
'Theologia  Baccalaitreis  formatis  ,  attt  Magiflris  in  Medi- 
ciua,  qui  per  biennium  ,  feu  Magiflris  in  Artibus,  qui 
per  quinquennium  poft  Magifterium,  in  Theologia  aut 
altero  Jurium  ftuduerunt  in  Studio  generali. 

Sic  videlicet ,  quod  ,  ubicunque  non  fuetit  faltem 
O  3  ftata 
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Afjfjri  fe^f"  P"'''  Canonicorum  ,  Pra:l>eaiiaiorrt>»  ,  in  Metro- 
_  policana  vel  Cathedrali  Ecclefia  ,  taliter  gradiiatomm  , 
ibi  quœcunque  deinceps  Canonicatus  &  Prasbendœ  va- 
caverint,  quacunque  etiam  Apoftolica  vel  alia  aufto- 
litate,  no»  «ifi  taùter  gradiiatis  conferantiiT ^  quousque 
diâa  fexta  fars  conipleatur  tal'utr  graduatis.  Si  ta- 
men  iufra  menfem  ,  à  tempore  vacattonis  hiijusmodi 
Canonicatus  &  Prsbendx  numerandum  ,  repertus  fue- 
rit  taliter  gradnatits,  &  alias  idoneus,  qui  per  fe ,  vel 
per  Procuratorem  voluerit  acceptare. 

Quod  poftmodum  continuetur,ut  ad  minimum  dic- 
tas Kamerns  fextx  partis  Canomcornm,  taliter, ut  pra- 
mittitur,  graduatornm ,  in  ipfis  Metropolicanis  &  Ca- 
thedralibus  Eccleliis  habeatur. 

Ubi  autem  Ibli  confueverunt  illuftres  aut  de  Comi- 
ttim  vel  Baroinim  génère,  vel  ex  utroque  génère  Mi- 
litâtes in  Camnicos  admitti  :  Taliter  graduati ,  qui  ac- 
ceptare voluerint,  û  taliter  NobiUs  ,  ut  prxmittitur, 
fuerint ,  in  iUis  Eccleliis  cetetis  etiam  Nobilibus  fal- 
tem  usque  ad  dicStum  numerum  prcetcrantur. 

Item,  quod  in  aliisCollegiatis  Eccleliis  ejusdem  Na- 
tioais,  fim'ÛMr  fexta  pars  CaxonicatHum  &  Prxbcnda- 
rum  deinceps  modo  pra;miflb  confcratur ,  Jîc ,  ut  prae- 
mittitur,  gmduatis,  aut  faltem  in  Medicina  aut  in  Ar- 
tibus  Magidris  vel  Licentiatis ,  aut  in  Theologia  vel 
altero  Jurium  Baccalaureis  examinatis  per  rigorem, 
cum  limitatione,  modo  &  ordine  fupra  diâis. 

Item,  quod  Parochiales  Ecck/i,t ,  habentes  ,  com- 
mun! œtlimatione  ,  quœ  fecundum  famam  publicam 
attsndatur  ,  duo  millia  commimicantium  vel  plures, 
deinceps  non  conferantur  ,  etiam  Apollolica  vel  qua- 
cunque alia  auâoritate,  nifi  Doâoribus  vel  Licentiatis 
in  Sacra  pagina  vel  Jure  Canonico  vel  Civili  ,  h  Bac- 
calaureis in  Theologia  formatis  :  Si  tamen  infra  men- 
fith,  à  tempore  vacationis  numerandum, reperiatur  ta- 
liter graduatus,  qui  per  fe  vel  per  Procuratorem  volue- 
rit acceptare. 

Deceinendo  irritum  &  inane  ,  fi  fecus  in  pr^miffis , 
tam  circa  Canonicatus  &  Prxbendas ,  quam  Parochia- 
les Ecclefias,  vel  eorum  aliquod,  a  quoquam,  quavis 
etiam  auâoritate  Apoftolica ,  fuerit  acceptatum. 

Salvis  femper  laudabilibus  Confuetudinihus  is'  Statu- 
tis  Ecclejiarum  ,  quœ  ptismiffis  non  adverfantur.  In 
contrarium  autem  facientibus  non  obftantibus  quibus- 
cunque. 

Item ,  quatenus  prEdiâa  ConftitQtio ,  feu  Ordinatio , 
pluribus  profit  ,  &  humana  ambittoni  frenum  impona- 
tur,  ordinat,  ftatuit,  &  decernit,  idem  Dominus  nos- 
ter  Papa  ,  quod ,  vigore  prœfentis  Conftitutionis  feu 
Ordinationis ,  nemo  graduatorum  pojfit  ultra  uitum  Ec- 
clejiajlicura  Beneficium  adipisci. 

Item,  vult,  quod  in  pari  data  ad  eandem  Collatio- 
nem  graduatus  non  gradaato  praferatar.  Prœrogativis 
&  diligentia  non  obftantibus  quibuscunque. 

Item,  quod  Ficaria^^A  cetta  Chori  Officia  in  Eccle- 
liis Cathedralibus  &  Collegiatis  députât»,  non  confe- 
rantur, etiam  Apoftolica  auâoritate ,  nifi  talibus  ,  qui 
hujusmodi  Bénéficia  cantando  ,  legendo  ,  &  aliàs  fci- 
verint  &  poterint  perfonaliter  adimplere. 

CAP.      III. 

DE    A  N  N  A  r  I  S. 

DE  Ecclefiis  &  Monafleriis  virorum  dumtaxat  ,  va- 
cantibus  &  vacaturis ,  folventur  pro  jruélibus  pri- 
mi  anni  à  die  vacationis  fummx  pecuniarum  ,  in  libris 
Caméras  Apoftolics  taxatx  ,  quœ  communia  fervitia 
nuncupantur. 

Si  quîB  veto  excejfive  taxata  funt,  jufte  retaxentur. 
Et  provideatur  fpecialiter  in  gravatis  Regionibus  fecun- 
dum qualitatem  rerum,  temporum  ,  Çj*  regionum,  ne 
nimiuni  pnegraventur.  Ad  quod  dabuntut  CommiJJa- 
rii ,  qui  diligenter  inquirant  &  retaxent. 

Taxa  autem  prscdiâae  pro  média  parte  infra  annum 
à  die  habita;  pofreffionis  pacifies  totius  vel  majoris 
partis  folventur  :  Et  pro  média  parte  alia  infra  fequen- 
tem  annum. 

Et  fi  infra  annum  bis  vel  pluries  vacaverit ,  femel 
tantum  folvetur. 

Nec  debitum  hujusmodi  in  fuccejforem  in  Ecclefia 
vel  Monaftcrio  traxfeat. 

De  ceteris  autem  Dignitatibus,Perfonatibus,  Officiis, 
Secularibus  &  Rcgularibus, quibuscunque  ,qux  auâo- 
ritate Sedis  Apoftulicœ  conferentur,vel  providebiturdc 
eisdem,  prœterquam  vigore  gratiarum  expeâativarum 
aut  caufa  permutationis,  folvatur  annata  feu  medii  fruc- 
*«/ juxta  taxam  folitam  tempore  Unionis  infra  annum. 


Et  dcbitiim  hujusmodi    in    Succefforem  in  Beneficio    Aviturv 
non  tranfcat.  XINNO 

De  Beneficiis  vero  ,  quae  valorem  xxiv.  florenorum    I418. 
de  Caméra  non  excédant ,  nihil  folvatur. 

Dcbitis  omnibus  pr.eferiti  temparis ,  usqXie  ad  affum- 
tionem  Domini  noftri,communium  fcrvitiorum  &  an- 
natarum  ,  pro  medietate  relaxatis  ,  folveiitibus  aliam 
medietatem  infra  fex  menfes  à  die  publicationis. 

CAP.      IV. 

De  caujls  iraiîandis  in  Romana  Curia,  nec  ne.     " 

CAnctissimus  Dominus  noflcr  Papa  Martinus 
^  F.  ftatuit,  &  ordinat,  quod  nullx  caufa;  in  Roma- 
na Curia  committantur  ,  nifi  qu.c  de  Jure  &  natura 
caufa;  m  Romana  Curia  traâari  d.-bebunt. 

Et  quod  cavifx  ,  qtiic  ad  Forum  Ecclejiafticum  de 
"Jure  vel  Confuetudine  non  pertinent  ;  per  Romanam 
Curiam  ,  etiam  prxtextu  Crucefignationis  Laïcorum , 
extra  tempus  pafTagii  generalis,  non  recipiantur,  de  il- 
lis  cognoscendo  in  Curia,  vel  extra  committendo,  nifi 
de  confenfu  Partium. 

Quœ  verô  ad  Forum  Ecclefiafticum  pertinent ,  &  de 
Jure  funt  per  appellationem  aut  aliàs  ad  Romanam 
Curiam  devoliit.e  ,  ac  de  fui  natura  in  eadem  traâan- 
da;,  traâentur  in  ea.  Ceter.e  committantur  in  partibus. 

Nifi  forfan  pro  caufae  &  Perfonarum  qualitate  ,  in 
Commiflîone  exprimenda,  illas  traâare  in  Curia  expe- 
diret,  pro  Juftitia  confequenda  ,  vel  de  Partium  con- 
fenfu ,  in  Cutia  traâentur. 

CAP.      V. 

DE    C  0  M  M  E  N  D  I  S. 

/^Rdinat  Dominus  nofter  Papa,  quod  inpofte- 
^^  rum  Monafteria  ,  aut  Magni  Prioratus  Conven- 
tuales  ,  habentes  temporibus  ultra  decem  Relîgiofos, 
&  Officia  Clauftralia,  Dignitates  majores  poft  Pontifi- 
cales in  Cathedralibus  (ive  Ecclcfise  Parochiales,  nulli 
Pralato  etiam  Cardinali  dentur  in  Comrnendam. 

Datas  autem  &  dati,  quamprimum  Commendatariis 
loco  illorum  de  sequivalenti  provîdebitur,  poft  pacifi- 
cam  pofTefllonem  adeptam ,  illas  dimittant. 

Una  etiam  Ecclefia  IVIetropoIitana  uni  Cardinali  vel 
Patriarchas  concedi  poterit,  provifionem  aliam  fufiScien' 
tiorem  non  habenti. 

CAP.     VI. 

De  Simonia  in  fort  Confcienfite  ffSmdetUr  Jit  fequittir. 

TTT  autem ,  confideratâ  malitiâ  a\\(\\xot\im  temporum 
^^  proxime  prieteritorum.,  <\\x\b^S  labes  Simoniaca  tam 
in  Ordinihus  ,  quam  in  Beneficiis  Ecclefiafiicis  ,  tune 
conferendis  &  percipiendis  ,  ac  Religionibus  ingredien- 
dis ,  fuit  heu  nimium  frequentata  ,  lajis  in  hoc  Con- 
fcientiis ,  ad  puriorem  adminiftrationem  &  perceptio- 
nem  Sacraméntorum  ,  falubriter  confulatur  :  Omnibus 
&  fingulis  Patriarchis  ,  Archi-Episcopis  ,  Abbatibns, 
Abbatiffis ,  ceterisque  Prœlatis  ,  nec  non  Clericis  ac 
Perfonis  Ecclefiafticîs,ReIigiofis  &  Secularibus  utrius- 
que  fexus ,  ut  quslibet  earum  infra  très  menfes  poft 
publicationem  aut  infinuationem  praefentium  ,  fibi  aut 
in  Diœcefi,  ubi  Domicilium  habuerit,  faâam,aliquem 
in  Sacra  pagina  vel  in  Jure  Canonico  DoHorem  aut 
Licentiatum  vel  Baccalaureum  formatum  ,  ubi  talis 
commode  potetit  reperiri,  vel,  ubi  talis  non  reperitur, 
Leiîorem ,  feu  alias  intelligentem  Sacerdotem  ,  discre- 
tum  ac  borne  fam,e ,  Curatum ,  vel  non  Curatum ,  eli- 
gere  valeat  Confejforerrz,  qui  infra  prœdiâum  tempus, 
quantocius  commode  fieri  poterit,  ej  us  Confeflione  au- 
ditâ,  ipfam  Perfonam  confitentem  à  fuis  peccatis  ,  & 
à  quibuscunque  Excommunicationum,Suspenfionum, 
&  Interdiâi ,  aliisque  Sententiis,  Cenfuris  ac  Pœnis, 
quas  forfan  propter  Simoniam  in  Ordine  vel  Beneficio 
Ecclefiaftico  ,  Religioiiis  ingreffu  ,  aut  aliàs  qualiter- 
cunque,  aéiive  vel  pajfive  commijjdm,  usque  ad  tem- 
pus publicationis  prasdiâœ  dignoscitur  incurriffe  ,  in 
foro  Confcientiie  dumtaxat  abjbhere  ,  nec  non  fecum. 
fuper  irregularitate  ,  fuper  eo  ,  quod  hujusmodi  Sen- 
tentiis aut  earum  aliqua  ligata  forfan  Miflas  vel  ali» 
Divina  Officia  celebralfe,  aut  fe  illis  immiscuiffe  cen- 
febitur,  usque  ad  tempus  prœdiâum  contraââ  ,  ipfa- 
que  propter  prasmilfa  aut  eorum  aliquod  à  fuorum  Or- 
dinis  vel  Officii  executione  fuspenlà,  quod  in  illis  ni- 
hilominus  miniftrare,  ill»  exercere  Bénéficia  adepta,  vel 
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AknO  '^'*"^"'i  '"  'V^°  '^}  retinere,  &  ad  ulteriora  promove- 
■"■  ri  poffit,  in  di£to  foro  valeat  dispeafare  ,  ac  eidera  Be- 
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catura,  fi  &  poftquam  dimiferit,  reconfcrre  ,  omnem- 
que  inhabilitatis  ,  irregularitatis  ,  nec  non  infamis  ma- 
culam  five  notam  atque  aliam  labem  ,  per  eum  occa- 
fione  pr^didla  usque  ad  tempus  prœdiâum  contraâam, 
in  eodem  foro  totaliter  aMere  ,  fruftus  quoque  Bene- 
ficiorum  Ecclefialiicorura  ,  quos  indebite  percepit  ,  & 
quos  percipere  potuiflet  ,  aut  quicquid  occafione  prs- 
dida  fucrit  refundendum  ,  dummodo  Perfona  ipfa,  ad 
refufionem  faciendam  deduflo  ,  ne  egeat  in  ftatu  ,  in 
quo  tune  fuerit,  aut  aliàs  absque  nota  vel  fcandalofuf- 
ficiens  non  fuerit  ,  in  difto  foro  remittcre  ,  ac  eam  de 
his  quitare  (sf  liberare  ,  tenore  prxfentium  mifcricor- 
àxtst  mdHlgemas:  Conftitutionibus  Apollolicis,  &  aliis 
in  contrarium  facientibus  non  obftantibus  quibuscun- 
que. 

CAP.      VIL 

r;'  De  fiiH  vitanâis  excommuHtcatis^  antequdrA  ■pei-'JudheM 

'    -  fuer'mt  detlarati  cj'  denunciati. 

TNâUPER  ad  vitanda  fcandala  &  multa  pericula , 
■*■  fubveniendumque  confiientïts  timoratis  ,  omnibus 
Chrîfti  fidelibus  tenore  prœfcntium  mifericorditer  indul- 
zer/ius,  quod  nemo  deinceps  à  communione  alicujusin 
Sacramentorum  adminiftratione  ,  vel  receptione  ,  aut 
aliis  quibuscunque  Divinis  ,  vel  extra  ,  prœtextu  cujus- 
cunque  Sententias  aut  Ceniurœ  Ecclelîarticœ ,  à  Jure  vel 
ab  homine  generaliter  promulgats  ,  teneatur  abftinere, 
vel  aliquem  vitare  ,  ac  interdictum  Ecclefiafticum  ob- 
fervare.  Nîli  Sententia,  vel  Cenfura  hujusmodi  fuerit 
in  vel  contra  Perfonam  ,  Collegium  ,  Univerlitatem  , 
Ecclefiam  ,  Communitatem  ,  aut  locum  certum  ,  vel 
certa ,  à  Judice  publicata  ,  vel  denunciata  fpecialiter  & 
expreflè. 

Conftitutionibus  Apoftolicis  ,  &  aliis  in  contrarium 
facientibus,  non  obftantibus  quibuscunque. 

PSalvo,  fi  quem  proSacrilegiOj  &  manuum  injeâio- 
^  ne  in  Clerum  ,  Sententiam  latam  à  Canone  adeô  no- 

torie  conftiterit  incidiflè  ,  quod  faélum  non  poflît  ali- 
qua  tergiverfatione  celari  ,  nec  aliquo  Juris  fufFragio 
excufari.  Nam  à  Communione  illius ,  licet  denuncia- 
tus  non  fuerit ,  volumus  abftineri ,  juxta  Canonicas 
Saniftiones. 

CAP.      VIII. 

De  DISPENSAriONIBtJS. 

/^R DINAT  etiam  Dominus  nofter  ,  ad  Ecclefias 
^^  Cathédrales,  Monafteria,Prioratus  Conventuales 
&  Parochiales  Ecclefias  ,  fuper  defcBum  atatis  ultra 
tricnnium  nullatenn-s  dispenfare. 

Nifi  forte  in  Ecclefiis  Cathedralibus  ex  ardua  &  evi- 
denti  caufa,  de  confilio  Cardinalium  ,  feu  majoris  par- 
tis illorum,  videretur  aliter  dispenfandum. 

Item  Dominus  nofter  in  arduis  &  gravibus  cafibus 
fine  confilio  Cardinalium  non  intendit  dispenfare. 

CAP.      IX. 

De  provifionè  Papts  y  Cardinal'mm. 

"D  Omano  Pontifici  &  Sanâa:  Romans  Ecclefîa 
-*-^  CaràinMbns pro illoriiinfu/îeiitatiaae, rebusRomanse 
Ecclefis  ftamibus,  utfunt  ,non  videtur  aliter  poffepro- 
videri,  quam  liucusque  faélum  eft,  fcilicet^cr  Bénéfi- 
cia zs'  communia  firvitia ,  quae  vacantice  nuncupantur. 

Verùm  circa  Beneficiorum  qualitatem  taliter  duxi- 
mus  providendum,  quod  ■uuUi  Cardinali  Monafterium, 
Prioratus  Conventuales  ,  ultra  numerum  decem  Reli- 
gioforum  fecundum  moderna  tempera  habere  confue- 
ti ,  nulla  major  Dignitas  poft  Pontificalem  in  Cathe- 
dralibus ,  aut  Parochiales  Ecclefise  ,  nullum  Officium 
Claurtrale,nuUum  Xenodochium,  Hospitale,Eleemo- 
fynaria ,  feu  Leprofaria ,  in  titulum  vel  aiminiflrationem 
conferantur.  Et  fi  quae  talia  nunc  obtinet ,  quampri- 
mum  Papa  loco  illorum  de  alio  aquivalenti  provide- 
bit,  illa  dimittere  teneatur, ficut  fuperius  de  Commen- 
dis  cft  diâum. 

Provifo,  quod  Cardinalis  de  proventibus  Ecclefiafti- 
cis  non  habeat  ultra  valorem  fex  millium  florenorum. 


CAP.      X. 

De  INDULGENTIIS. 

/"^AvEBiT  Dominus  nofter  Papa  in  fr.tnrtim  nt- 
^^  miam  Indulgentiarum  eftufionem  ,  ne  vilefcant. 
Et  in  prcsteritnm  conceflas  ab  obitu  Gregorii  XI.  ad 
injlar  akerius  IndiLlgenti<e  ^  revocat  &  annullat. 

CAP.      XI. 

De  hortint  Concordatorum^  Pafee  Martini  V.  àf  Natio- 
nis  Germaniae  valore. 

TTèm  Sanftiffimus  Dominus  nofter  Papa  ^  inclyta 
■*■  Natio  Germanurum  concentrant  ^  proteftati  fiint 
quod  omnia  &  lingula  fupradièla  dnrare  isf  tolerari  de- 
heant  usque  ad  qmnquennitrm  dumtaxat ,  à  data  pra^fen- 
tium  humerandum  :  Conftitutionibus  Apoftolicis,  Re- 
gulis  Cancellarix  faâis  &  fiendis,  &  aliis  in  contrarium 
facientibus  ,  non  obftantibus  quibuscunque.  Quodque 
per  obfervantiam  illorum  nulinm  jus  no-vum  Romano 
Pontifici ,  aut  alicui  alteri  Ecclefîa:  vel  perfonee  ,  ac- 
quiratur  feu  prœjudicium  generetur. 

Sed  lapfo  diélo  qmnqnennio  quœlibet  Ecclefia  &  per- 
fona prœdifta  liheram  facukatem  habeat  utendi  quolibet 
Jurefuo,  non  obftantibus  fuptadiftis. 

Et  quod  Capitula  prxdi£l:a,&  quodlibet  eorum,^/?^- 
tur  cuilibet  ea  habere  volenti ,  communiter  feu  divi- 
fim ,  in  authentica  forma  ;  fié  Sigillo  Domitii  Vice-Can- 
cèllarii  ,  cum  fubfcriptione  Notarii.  Sic  ,  quod  fidem 
faciant,  exhibita  ubicunque.    , 

Pro  toto  autem  non  folvamur, ultra  duodecim  groffi 
Turonenfes. 

LX3^II. 

(i)  Autre  Cvpie  du  même  Concordat  fait  pour  cinq 
ans  ,  au  Concile  de  Confiance  ,  entre  le  Pape 
Martin  V.  £5*  la  Nation  Gbr  ma  ni- 
QV E  ,  touchant  l' Adminiftration  de  l'Eglife  U- 
niverfelie  ,  fait  à  Confiance^  le  j.  Mai ,  I418. 
[G.  G.  Leibnitz,  Codicis  Diplomatici  j 
pag.  384.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce  ,  qui 
fe  trouve  auffi  dans  L  uni  g  ,  Spicilegium 
Ecclefiafticum,  Tom.  1.  pag.  ti6.  Num. 
CLXI.] 

TTN1VERS1S&  (îilgulis ,  Johannes  mifefatîone  dî- 
•^  vinâ  Episcopus  Ollienfis ,  Sanûas  Romana;  Eccle- 
fis  Cardinalis  &  Vice-Cancellarius  ,  Salutem  in  Do- 
mino &  prœfentibus  fidem  indubiam  adhibere.  Si  jux- 
ta laudabilem  antiquorum  fententiam  &  providum  Sa- 
pientum  confilium  dignum  eft,  ea  quœ  majorum  con- 
fultifljma  providentia  in  Subditorum  gratiam  &  com- 
moda  geruntur  fcripturœ  Teftîmonio  redigere;  dignum 
per  confequens  eft ,  &  rationi  confentaneum  ,  ut  adeô 
nota  fiât  eorum  veritas  ,  quod  inde  nec  défit  Pacificis 
oportuna  provifio  ,  nec  usquam  perverfis  fub  ignorau- 
tia  variaixdi  fupina  facultas  relinquatur. 

1.  Cum  itaque  nuper  inter  Sanftiffimum  in  Chrifto 
Patrem  &  Dominum  noftrum  ,  Dominum  Ma  r  t  i- 
NUM  Divina  providentia  Papam  quintum  ,  &  Révé- 
rendes Patres,  Prselatos ,  nec  non  egregios  &  circum- 
fpeflos  viros  Ambaffiatores  ,  Procuratores  ,  Doétores 
&  Magiftros  ,  cœterosque  ,  _  venerabilcm  Nationem 
GerManicam  in  général!  Conftancieiifi  Concilio 
reprsefentantes  &  facientes  ;  nonnulla  Gipitula  concor- 
data  ab  utrâque  parte  fponte  fuscepta,  nec  non  dediâî 
Domini  noftri  Paps  mandato  in  Libro  Caucellaria;  Sauc- 
tse  Romanas  Ecclefiœ,  in  quo  Rom.anorum  Pontificum 
Conftitutiones  &  Ordinationes  folent  confcribi  ad  futu- 
ram  rei  certitudinem  nobis  opcram  dantibus ,  prout  ad 
noftrum  fpeâat  officium,  die  quinta  décima  menfis  A- 
prilis,  Pontificatus  difli  Domini  noftri  Papsî  Anno  pri- 
mo confcripta  fuerunt  ,  ac  de  fimili  mandato  in  Au- 
dîentia  contradiâarum  die  fecunda  menfis  Mail,  Anno 
quo  fupra  lefta  &  pablicata  :  adjcâo  quod  fub  noftra- 
rum  Literarum  Teflimonio  indigens  quisque  fibi  Tcfti- 

monium 

(i)  La  Copie  précédente,  tirée  de  Mr.  Von  der  Hardt,  cft 
mieux  rangée  &  mieux  dtftinguéc  en  fes  Titres  ôc  Paragraphes.  Mais 
celle  de  Mr.  Le  I  UN  nz  a  de  plus  la  cODclufion  des  Lerttes  de  l'I  » 
vêque  &  Cardinal  d'Oftie  ,  &  la  fréface  en  eft  audi  plus  étendue  : 
de  forte  que  l'une  peut  lervir  de  fuplémcnt  à  l'autic ,  8(  c'eft  pour  ce- 
la qu'on  les  donne  ici  toutes  deux.  [D  u  m  ] 


Anno 
X418. 


L'Eoti 
ET  t'Ai 

MAGiil: 
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AnNO  niof'um  fumere  valeat  ,  in  toto  vel  in  eâ  parte  ,  quâ 
indiguerit  earundeni. 
1418.  3-  Nos  ad  Reverendi  in  Chrifto  PatrisDominiGun- 
tlieri  Archiepiscopi  ,  ac  Pripofiti  ,  Decani  &  Capituli 
Ecclelix  Magdeburgenfis  inrtantiam  ,  Capitula  hujus- 
modi,  lie  ut  prœfertur,  concordata  &  fponte  fuscepta, 
ex  integro  Libro  prxdido  de  verbo  ad  verbum  fideliter 
conlcribi  &  prœfentibus  annotari  fecimus  ,  quorum  té- 
nor fequitur  in  hune  modum. 

4.  De  numéro  &  qualitate  Cardinalium.  Statuimus 
ut  deinceps  numerus  Cardinalium  Sanâcc  Romanx  Ec- 
clelia;  adco  lit  moderatus  ,  quod  non  lit  gravis  Eccle- 
fi33  ,  qui  de  omnibus  partibus  Chriftianitatis  proportio- 
nabjllter,  quantum  fieri  poterit,airumantur ,  ut  notitia 
caularuni  &  negotiorum  EcclelioE  emergentium  facilius 
haberi  poffit ,  &  œqualitas  Regionum  in  honoribus  Ec- 
clcfiafticis  olîfervetur ;  lie  tamen,  quodnum:  xxiiii. 
non  excédant ,  nili  pro  honore  Nationum ,  quE  Cardi- 
nales non  habent  ,  unus  vel  duo  pro  femel  de  confilio 
&  confenfu  Cardinalium  aflurhendi  viderentur.  Sint 
autem  viri  in  fciemia  ,  moribus  &  rerum  expericntia 
excellentes  ,  Doâorcs  in  Theologia  ,  aut  in  Jure  Ca- 
nonico  vel  Civili ,  prêter  admodum  paucos  ,  qui  de 
ftirpeRegia  vel  Ducali  aut  magni  Principis  oriundi  exis- 
tent, in  quibus  competens  Literatura  fufficiat;non  fra- 
tres  aut  nepotes  ex  fratre  vel  forore  alicujus  Cardinalis 
viventisjnccdeunoOrdine  Mendicantium  ultra  ununi  ; 
non  corpore  vitiati ,  nec  alicujus  criminis  vel  infamix- 
nota  resperfi,  nec  fiât  eorum  eleSio  pcr  *  auricula  vo- 
ta folummodo  ,  fed  etiam  cum  confilio  Cardinalium 
coUegialiter  ,  ficut  in  promotione  Episcoporum  fieri 
confaevit ,  qui  modus  etiam  obfcrvetur  ,  quando  ali- 
quis  ex  Cardinalibus  in  Episcopum  aflumetur. 

S-  De  provifionibus  Ecclefiarum  ,  IVIonafteriorum  , 
Prioratuum  ,  Dignitatum  &  aliorum  Beneficiorum. 
Sanftiflimus  Dominus  nofter  Papa  Martinus  V.  fupcr 
provifionibus  Ecclefiarum ^  IVlonan:eriorum,Beneficio- 
tùm  quorumcunque  utetur  refervationibus  Juris  fcrip- 
ti  ,  ex  Conftitutione  Exccabilis  isf  "d  Regimen,  mo- 
dificatœ,  ut  fequitur.  Ad  regimen  Ecclefia;  generalis, 
quanquam  immeriti  fuprema  dispofitiotie  vocati ,  geri- 
mus  in  noftris  defideriis,  ut  debemus,quod  per  noftra: 
diligentiœ  fl:udium  ad  quarumlibet  Ecclefiarum  &  Mo- 
narteriorum  regimina  ,  &  alia  Ecclefiafiica  Bénéficia 
juxta  Divinum  beneplacitum  &  noftrs  intentionis  atfec- 
tum  ,  viri  afliimantur  idonei  ,  qui  prssfint  &  profint 
committendis  eis  Ecclefiis , .  Monafteriis  ,  &  Beneficiis 
prœlibatis.  Prîemiflbrum  namque  confideratione  in- 
duÊli  ,  &  fuadentibus  nobis  aliis  rationabilibus  caufis, 
iionnullorum  prœdeceflbrum  noftrorum  Romanorum 
Pontificum  vefiigiis  inhscrentes ,  omnes  Patriarchales, 
Archiépiscopales,  Episcopales  Ecclefias  ,  IVIonalleria, 
Prioratus,  Dignitatcs,  Perfonatus  &  Ofificia,  nec  non 
Canonicatus  &  Prœbendas  ac  Ecclefias ,  caiteraque  Bé- 
néficia Ecclefiartica,  cum  Cura  vel  fine  Cura,  Regularia 
&  Secularia  ,  quxcumque  aut  qualiacunque  fuerint  , 
etiamli  ad  illa  Perfonœ  confueverint ,  feu  debuerint  per 
cleâionem,  feu  quemvis  alium  modum  aflumi,  nunc 
apud  Scdcm  Apollolicam  ,  quocumque  modo  vacan- 
tia,  &  in  pofterum  vacatura,  necnon  per  depofitionem 
vel  privationem  ,  feu  tranflationem  per  nos  feu  aufto- 
ritate  nofifa  fadas  ,  &  in  antea  faciendas  ubilibet  ,  nec 
non  ad  qux  aliqui  in  concordia  feu  discordia  eleâi  vel 
poftulati  fuerint  ,  quorum  eleâio  caffata  ,  feu  poftula- 
tio  repulfa,vel  per  eos  faâ;a  renuntiatio  &  admifl"aauc- 
toritate  noilra  extiterit,  feu  quorum  eleâorum,  pofiu- 
latorum  ,  &  in  antea  eligendorum  feu  poftulandorum 
eleâionem  calfari  vel  poliulationem  repelli,  aut  renun- 
tiationem  admitti  per  nos  feu  autoritate  noftra  contin- 
get  apud  Sedem  pra:diâam  ,  vel  alibi  ubicumque  ,  & 
etianj  pcr  obitum  Cardinalium  ejufdem  Ecclelix  Ro- 
mans; ac  Officiariornm  didlaeSedis  ,quàm  diu  ipfa  Offi- 
cia aflualiter  tenebunt,  videlicet  Vîce-Cancellarii,  Ca- 
merarii  ,  feptem  Notariorum  ,  Auditorum  Literarum 
contradiâarum  ,  &  Apoftolici  Palatii  caufarum  Audi- 
torum ,  Scriptorum  Literarum  Apoftolicarum.  ,  &  vi- 
ginti  quatuor  Pœnitentiariœ  prœfatx  Sedis ,  &  viginti 
quinqueAbbreviatorum,  nec  non  verorum  commenfa- 
lium  noftrorum  ,  &  aliorum  viginti  quinque  Capella- 
noruni  Sedis  ejufdem  in  Epitaphio  descriptorum  ,  ac 
etiam  quorumcnnque  Lcgatorum  feu  Colleftorum,  ac 
in  Terris  EcclcfiE  Romana:  Reétorum  &  Thefaurario- 
rum  deputatornm  feu  miflbrum  haftenus  ,  vel  dcpu- 
tandorum  ac  miitendorum  in  pofterum  ,  vacantia  ,  & 
in  antea  vacatura,  ubicunquc  didos  Legatos  vel  Collec- 
tores ,  feu  Reêlores  ,  aut  Thcfaurarios  ,  antequam  ad 
Romanam  Curiam  redicrint  feu  venerint ,  rébus  eximi 
contigerit  ab  hiimaais;  nec  non  quorumlibet,  pro  qui- 


buscunque  negotiis  ad  Romanam  Curiam  venientium,  Avvrt' 
vel  etiam  recedentium  ab  eâdem, fi  in  locis  à  diûa  Cu-  "•^^^\ 
ria  ultra  duas  dictas  légales  non  diftantibus  jam  forPan  I41  8,  , 
obierint  ,  vel  eos  in  antea  trnnfire  de  hâc  luce  conti- 
gerit; &  etiam  fimili  modo  quorumcunque  Curialium, 
peregrinationis ,  infirmitatis  ,  aut  recreationis ,  feu  alia 
quacunque  caufa,  vel  ad  qusvis  loca  fecedentium  ,  fi 
eos,  antequam  ad  diftam  Curiam  redicrint,  in  locis 
ultra  duas  dictas  ab  eadem  Curia,  ut  prEmittitur ,  non 
remotis ,  dummodo  eorum  proprium  domicilium'  non 
exiftat  ibidem,  jam  forfan  decefferint,  vel  in  pofterum 
eos  contigerit  de  medio  fubmoveri  ;  nunc  per  obitum 
hujusmodi  vacantia  vel  in  pofterum  vacatura  :  rurfus 
Monafteria,  Prioratus,  Decanatus,  Dignitates, Perfo- 
natus, Adminiftrationes ,  Officia,  Canonicatus,  Prœ- 
bendas  &  Ecclefias ,  casteraque  Bénéficia  Ecclefiaftica 
Secularia  vel  Regularia,  cum  Cura  vel  fine  Cura,qucE- 
cunque  &  qualiacunque  fuerint,  etiamfi  ad  illa  Perfo- 
as  confueverint  feu  debuerint  per  eleflionem  ,  feu 
quemvis  alium  modum  affumi  ,  quae  promoti  per  nos 
vel  aufloritate  noftra  ad  Patriarchalium,  feu  Archiepis- 
copalium  ,  Episcopalium  Ecclefiaruni  ,  nec  non  Mo- 
nnfteriorum  regimina  obtinebant  ,  ternpore  promotio- 
num  de  ipfis  faftarum,  nunc  quocunque  modo  vacan- 
tia, feu  in  pofterum  vacatut-a;  ilec  non  etiam  per  afle- 
cutionem  paciticam  quorumcunque  Prioratuum  ,  Per- 
fonatuum  ,  Officiorum  ,  Canonicatuum  ,  Prashenda- 
rum,  Ecclefiarum  aut  Beneficiorum  aliorum,  per  nos 
feu  audoritate  Literarum  noftrarum  immédiate  colla- 
tprum  feu  conferendorum  in  pofterum  ,  prsEterquam 
fi_  virtute  gratis  cxpeftativs  affecutio  fiât ,  nunc  vacan- 
tia &  in  antea  vacatura  :  Plena  fuper  prœmiflîs  omni- 
bus &  fingulis  cum  Fratribus  noftris  collatione  prœha- 
bita  &  matura  deliberatione  fecuta  ,  ordinationi ,  dis- 
pofitioni  ac  provifioni  noftrœ  usque  ad  quinquennium 
de  ipforum  Fratrum  confilio  ,  auQoritate  Apoftolica 
refervamus  ,  decernentes  ex  nunc  irritum  &  inane  ,  fl 
lecus  fuper  pra:mi(îîs,  &  quolibet  eorum  pcr  quoscun- 
que,  quavis  auQoritate  fcienter  vel  ignoranter  contige- 
rit attemptari  :  Non  obftantibus  quibuscunqUe  Con'fti- 
tutionibus  à  Prœdeceflbribus  noftris  Romanis  Pontifici-  ^ 

bus  editis,  quatenus  obfiftere  pofiTent fuper enarratis  Ar- 
ticulis  vel  alicui  vel  aliquibus  eorum  dido  quinquennio 
durante.     Nulli  igitur  &c.  \ 

6.  In  Ecclefiis  Cathedralibus  &'  etiam  Monafteriis 
ApoftolicaeSedi  immédiate  fubiedis  fiant  ekaioneS  Ca- 
nonicae,  qux  ad  Sedem  Apoftolicam  deferantur,  quas 
etiam  ad  tempus  conftitutum  in  Conftitutione  Nicolai 
III.  quE  incipit:  Cupientes ,  Papa  cxpeâat;  quofaSo, 
fi  non  fuerint  prœfentatœ ,  vel  fi  priEfentata:  minus  Ca- 
nonicœ  fuerint.  Papa  provideat;Si  verô CanoniciE  fue- 
rint Papa  eas  confirmer,  nifi  ex  caufa  ratioiiabili  &  evi- 
denti  ,  &  de  Fratrum,  confilio  ,  de  digniori  &  urilfofi 
perfona  duxerit  providendum.:  provifo  ,  quod  confir- 
mât! &  provili  per  Papam  nihilominus  iVIetropolitanis, 
&  aliis  pra:ftent  débita  Juramenta  &  alia  ,  ad  quse  de 
Jure  tenentur. 

7.  In  Monafteriis,  qus  non  funt  immédiate  fubjeéla 
Sedi  Apoftolicje  ,  nec  non  aliis  Beneficiis  regularibus  , 
fuper  quibus  pro  confirmatione  feu  provifione  noncon- 
fuevit  haberi  recurfus  ad  Sedem  Apoftolicam  ,  non  te- 
neantur  venire  elefli  ,  feu  illi  quibus  providendum  eft, 
ad  Curiam  ad  habendam  confirmationem  feu  provifio- 
nem,  nec  etiam  diÛa  Bénéficia  regularia  cadant  in  gra- 
tiis  expeâativis  :  ubi  autem  in  iVIonafteriis  ad  Curiam 
Romanam  pro  confirmatione  venire  ,  feu  mittere  con- 
fueverunt  ,  ibi  Papa  non  aliter  confirmer  aut  provi- 
deat ,  quàm  fuperius  de  Ecclefiis  Kathedralibus  eft  ex- 
prelliam. 

8.  De  Monafteriis  Monialium  Papa  non  disponet, 
nili  finr  exempta  ,  &  tune  per  Commilîionem  in  parti- 
bus. De  cîeteris  Dignitatibus  &  Beneficiis  quibuscun- 
que  Secularibus  &  Regularibus  vacaturis, ultra  referva- 
tiones  jam  diflas  majoribus  Dignitatibus  poft  Pontifi- 
cales in  Cathedralibus  ,  &  principalibus  in  Collegiatis 
Ecclefiis  ,  exceptis  de  quibus  Jure  ordinario  providea- 
tur  per  illos  inferiores,ad  quos  alias pertinet  ;nec  com- 
putentur  in  turno  feu  vice  eorum. 

9.  Item  Dominus  nofter  Papa  déclarât  ,  quod  per 
quamcunque  aliam  refervationcm  ,  gratiam  expedati- 
vam,  aut  quamvis  aliam  dispofitionem  fiib  quacumque 
verborum  forma  ,  per  eum  aut  ejus  auôoritate  Faélam 
vel  tacicndam,  non  velit,  neque  vult,  neque  intende-" 
bat,  nec  intendit  facere  aut  fieri,  quo  minus  de  média 

parte  illarum  &  illorum  ,   cum  vacabunt  aiternis  vici-    »  ^es  moii 
bus  *  libéré  disponatur  ,  per  illos  ,   ad  quos  coUatio  ,  concédez  au 
provifio,  prasfentatio ,  elcftio  ,  aut  alia  quaevisdispofi- ripcn'c- 
tio  per tinebic ,  prout  ad  ipfos  fpeftabit  de  confuetudine  co" 'éuMfc 

vel 
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*^  natu  ,   OfEcio  vel  Beneficio  ,  ex  il  lis  ad  eleâionem  , 

1418.  provifionem,  collationern -,  feu  quamvis  aliam  dispofi- 
tionem  alicujus  fpe£lante,  fuerit  auâoritate  Apoftolica 
provifum  ,  aut  alias  dispolitum  ,  ille  ad  cujus  eleâio- 
nem ,  collationem  ,  vel  quamvis  dispoiïtionem  primo 
kloco  pertiiiebat  ,  &  ita  confequenter  de  linguiis  hujus- 
modi  Digiiitatibus ,  Perfonacibus,  Officiis  &Beneticiis 
vacaturis  auâoritate  ejusdem  Domini  noftri  Papœ  & 
âlioruin  prxdiâorum  alternads  vicibus  disponatur;  re- 
fervationibus  aut  aliis  à  primiUîs  dispcficionibus  au£to- 
ritate  ejusdem  Domini  noftri  Papœ  faâis  vel  faciendis 
non  obllantibus  quibuscunque. 

10.  Quotiens  verè  aliquo  vacante  Beneficio  *caden: 

invito  *  &  gratiâ  expeâativa,  non  apparuerit  infra  très 

menfes  à  die  notœ  vacationis,  in  loco  Beneficii,  quod 

alicui  de  illo  fecundum  praeditias  ordinationes  fuetit 

Apoftolica  audtoritate  provifum,  Ordinarius  vel  alius 

ad  quem  illius  dispolitio  pertinebit  ,   de  illo  libéré  dis- 

ponat ,  nec  fibi  in  fuâ  vice  computetur.  Bénéficia  quîB 

per  limplicem  renunciationcm  aut  permutationem  vaca- 

^  verint,  neutri  parti  computenturi 

E'  II.  De  qualificatione  Beneficiandorum.     Sanâiflî- 

H. ,  mus  Dominus  noiter  PP.Martinus  V.  ad  éxaltationem 

■  •  Fidei  Catliolic!E  &  fpiritualibus  profeétibusPopuliChris- 
m  tiani ,  de  confenfu  &  beneplacito  Nationis  Germanicîe, 

ftatuit,ordinat  &  decernit,  quod  dcinceps  in  Metropo- 
litanis  &  Cathedralibus  Eccleliîs  Nationis  Germanica: 
ejusdem ,  fexta  pars  Canonicatuum  &  Pr^bendarum  lit 
pro  Dodtoribus  aut  Licentiatis  in  Sacra  Pagina  vel  al- 
terojurium,  vel  in  Theologia  Baccalariis  tormatis  aut 
Magiftris  in  Medicina,  qui  per  biennium  ,  feu  Magis- 
tris  in  Artibus  ,  qui  per  quinquennium  poft  Magifte- 
Tiùni  in  Theologia  aut  altero  Juriurn  ,  ftuduerint  in 
Studio  général!  ;  lie  videlicet,  quod  ubicunque  non  fue- 
rit faltem  fexta  pars  Caiionicorum  prxbendatorum  in 
Metropolitana  aut  Cathedrali  Eccleiia  taliter  graduato- 
runî  ,  ibi  quicunque  deinceps  vacaverit  Canonicatus  & 
Prsbenda,  quacunque  etiam  Apoftolica  vel  alia  auâo- 
ritate  ,  nonnifi  taliter  graduatis  conferatur  ,  quousque 
-  di6ta  fexta  pars  compleatur  taliter  graduatorum.  Si  ta- 
L  inen  infra  menfem  à  tempore  vacationis re- 

■  peri:us  fuerit  taliter  graduatus  ,  &  alius  idoneus  qui  per 
'  fe  vel  Procuratorem  voluerit  acceptare,  quod  poftmo- 

dum  *  continetur  ,  ut  ad  minus  diâus  numerus  fexts 
partis  Canonicorum  taliter ,  ut  praemittitur,  graduatorum 
in  ipfis  Metropolitanis  &  Cathedralibus  Ecclefiis  ha- 
beatur  ,  ubi  autem  foli  confueverunt  Illuftres  ac  de 
Comitum  vel  Baronum  génère  ,  vel  ex  utroque  génère 
militâtes  in  Canonicos  admitti ,  taliter  graduati  qui  ac- 
ceptare voluerint,  fi  taliter  nobiles,ut  pr8Emittitur,fue- 
rint  in  Ecclefiis  ,  ca^teris  etiam  nobilibus  faltem  usque 
ad  diâum  numerum  prxferantur. 

12.  Item  quod  in  aliis  Colleglatis  Eccleiîis  ejusdem 
Nationis  iimiliter  fexta  pars  Canonicatuum  &PrEebenda- 
rum, deinceps  modo  prœmiflb conferatur ,  ficut  praemit- 
titur graduatis ,  aut  faltem  in  Medicina  aut  in  Artibus 
Magiftris  vel  Licentiatis ,  aut  in  Theologia,  vel  altero 
Jurium  Baccaiariis  examinatis  per  rigorem. 

13.  Item  quod  Parochiales  EcclelÎE  habentes  Anni 
extimationem  ,  quse  fecundum  famam  publicam  atten- 
datur  ,  duo  millia  communicantium  vel  plures  ;  dein- 
ceps non  conferantur  etiam  Apoftolica  vel  quacunque 
alia  audoritate,  nifi  DoSoribus  aut  Licentiatis  in  Sacra 
Pagina  ,  vel  Jure  Canonico  vel  Civili  ,  vel  Baccalariis 
in  Theologia  formatis.  Si  tamen  infra  menfem  à  tem- 
pore vacationis  Ecclelise  numerandum  ,  reperiatur  tali- 
ter graduatus,  qui  per  fe  vel  Procuratorem  voluerit  ac- 
ceptare, decernendo  irritum  &  inane,  fi  fecus  in  prœ- 
miffis,  tam  circa  Canonicatus  &Prœbendas,  quam  Pa- 
rochiales Ecclefias  vel  eorum  aliquid  à  quoquam.qua- 
vis  etiam  Apoftolica  âucloritate  fuerit  attemptatum. 
Salvis  femper  laudabilibus  confuetudinibus  &  ftatutis 
Ecclefiarum  ,  quse  prxmilîis  non  adverfantur  in  con- 
trarium  aut  *  facientibus  non  obftaiitibus  quibuscun- 
que. 

14.  Item  quatenus  prsdiâa  Ordinatio  pluribus  pro- 
fit, &  humana:  ambition!  frenum  imponatur  ,  ordinat, 
flatuit  &  decernit  idem  Dominus  nofter  PP. ,  quod  vi- 
gore  prisfentis  Conftitutionis  feu  Ordinationis  nemo  gra- 
duatorum poffit  ultra  unum  Beneficium  Ecclefiafticum 
àdipisci. 

15-.  De  prairogativa  graduatuorum.  Item  vult  quod 
in  pari  data  ad  eandem  collationem  graduatus  non  gra- 
duato  pra;feratur  prsrogativis  &  diligentiis  non  obltatl- 
tibus  quibuscumque. 

16.  Item  quod  Vicarix  ad  certa  Chori  Officia  in  Ec- 
clefiis Cathedralibus  &  Collegiatis  deputats  non  con- 
ToM.  II.   Part.  U. 


ferantur  etiam  Apoftolica  auftoritate,  nifi  talibus  ',  qui  AnNÔ 
hujusmodi  cantando  &  legendo  ,   &  alias  fciverint  &  „ 

poterint  perfonaliter  adimplere.  .  I^IOi 

17.  De  Annatis.  De  Ecclefiis  &  Monafteriis  Viro- 
fum  duntaxat  vacanlibus  &  vacaturis  ,  folventur  pro 
Fratribus  primi  Anni  à  die  vacationis  fumma;  pecunia- 
rum  in  Libris  Camerse  Apoftolica;  taxata; ,  qua:  com- 
munia fcrvitia  nuncupantur ,  fi  qus  veto  excefllvè  taxa- 
is funt,  juftè  retaxentur  ,  &  provideatur  fpeciuliter  in 
gravatis  Regionibus  fecundum  qualitatem  rerum,  tem- 
porum  &  Regionum  ,  ne  nimium  prœgravcntur ,  ad 
quod  dabuntur  Commiffarii,  qui  diligenter  inquirant& 
tetaxent.  Taxœ  autem  prœdiâœ  pro  média  parte  infra 
Annum  ,  à  die  habita  poft"elîionis  pacifies  totias  vel 
majoris  partis  folventur  ,  &  pro  média  parte  alia  infra 
fequentem  Annum.  Et  fi  infra  Annum  bis  vel  plurieS 
vacaverint  ,  femel  tantum  folvatur  ,  nec  debitum  hu- 
jusmodi in  SucccITorem  in  Ecclefia  vel  Monafterio 
tranfeat.  De  csteris  autem  Dignitatibus,  Perfonatibus, 
Officiis&Beneficiis  Secularibus  quibuscunque  &  Regu- 
laribus;  qns  auâoritate  Sedis  Apoftolica  conferentur, 
vel  providebitur  de  eisdem  ,  (prsterquam  vigore  gra- 
tiarum  expeâativarum  aut  caufa  pcrmutationis  )  fol- 
vantur  annuata  feu  medii  fruâus  juxta  taxam  folitam  à 
tempore  unionis  (  poflTeflîonis  )  infra  annum  ;  &  debi- 
tum hujusmodi  in  Succeflbrem  in  Beneficio  non  tran- 
feat. De  Beneficiis,  qu£e  valorem  viginti  quatuor  FIo- 
renorum  de  Caméra  non  excedunt,  nihil  folvatur  ;debi- 
tis  omnibus  prsteriti  temporis  usque  ad  affumtionem 
Domini  noftri  communium  fervitiorum  &  annuatorum 
pro  medietate  relaxatis ,  folventibus  aliam  medietatenl 
infra  fex  menfes  à  die  publicationis. 

18.  De  caufis  traôandis  in  Romana  Curia  vel  non. 
Sanélifllmus  Dominus  nofter  PP.  Martinus  V.  ftatuit 
&  ordinat,  quod  nulls  caufje  in  Romana  Curia  com- 
mittantur  ,  nifi  qux  de  Jure  &  natura  caufœ  in  Roma- 
na Curia  traftare  debebunt,&  quod  cauf£B,qus  ad  Fo- 
rum Ecclefiafticum  de  Jure  vel  Confuetudine  non  per- 
tinent, per  Curiam  Romanam  etiam  prxtextu  refigna- 
tionis  Laicorum  extra  tempus  paffagii  generalis  nonre- 
cipiant ,  de  il  lis  cognofcendo  in  Curia  vel  extra  com- 
mittendo  ,  nifi  de  confenfu  Partium.  Qux  veto  ad  Fo- 
rum Ecclefiafticum  pertinent  i  &  de  Jure  funt  per  ap- 
pellationem  aut  alias  ad  Romanam  Curiam  devoluta  , 
ac  de  fui  natura  in  eadem  traâandx,  traélentur  in  ea; 
caetera  committantur  in  partibus ,  nifi  forfan  pro  caufaé 
&  perfonarum  qualitate  inCommiflione  cxprimenda  il- 
lis  traâare  in  Curia  expédier,  pro  juftitiacorifequendai 
vel  de  Partium  confenfu  in  Curia  traâarentur. 

19.  De  Commendis.  Ordinat  Dominus  nofter  Pa- 
pa ,  quod  in  pofterum  Monafteria  ,  aut  magni  Priora- 
tus  Conventuales  (  habentes  )  hiis  teinporibus  ultra  de- 
Cem  Religiofos,&  Officia  clauftralia,Dignitates  majo- 
res poft  Pontificales  in  Cathedralibus,  ficut  &  Ecclefix 
Parochiales  nulli  Prxlato  ,  etiam  Cardinal!  dentur  in 
Commendarn,datx  aut  dati  *quam  primumCommen- 
datatils  loco  illorum  de  xquivalent!  providebitur  *  poft 
pacificam  poITeffionem  adeptam  illas  dimittant  ,  una  e- 
tiam  Ecclefia  Metropolitana  uni  Cardinal!  vel  Patriar- 
chx  antecedi  poterit  provifionem  fufficientem  non  ha- 
benti. 

20.  De  Symdnia.  Ut  autem  confiderata  malitia 
aliquorum  témpcirum  proximè  prxteritorum  ,  quibus 
labes  Symoniaca  tàm  in  Ordinibus  quàm  in  Beneficiis 
Ecclefiafticis  tune  confetendis  &  percipiendis  ac  Reli- 
gionibus  ingrediendis  fuit  heu  nimium  frequentata  j 
lœfis  in  hoc  confcientiis  ad  pernitioforem  adminiftra- 
tionem  &  perceptionem  Sacrorum  Ecclefiafticorum  , 
falubriter  omnibus  confulatur  ,  *  &  linguiis  Patriar- 
Chis ,  Archlepiscopis,  Episcopis,  Abbatibus,  Abbatis- 
fis  ,  cxterisque  Prxlatis,  nec  non  Clericis  ac  Perfo- 
nis  Ecclefiafticis  ,  Religiofis  &  Secularibus  utriusque 
fexus  :  ut  quxlibet  eorum  infra  très  menfes  poft  pu- 
blicationenl ,  aut  infinuationem  prxfentium  fibi  ,  aut 
in  Diocefi,  Ubi  Domicilium  habuerit  faSam,  aliquérn 
in  Sacra  Pagina,  vel  in  Jure  Canonico  Do6torem  vêl 
Licentiatum  vel  Baccalarium  formatum,  ubi  talis  po- 
teft  commode  reperiri  ,  vel  ubi  talis  non  reperiretur  j 
Leâorem  aut  alias  intelligentem  Sacerdotem  discretum 
ac  bonx  fâmx,Curatum  vel  non  Curatum  eligere  va- 
leat  Confefforem  qui  infra  prxdiélum  tempus ,  quan- 
tocius  commode  fierl  poterit, ejus  Ccinfefllone  audita 
ipfam  perfonam  confitentem  à  fuis  peccatis  &  à  qui- 
buscunque Excommunicationum  fuspenflonibus  &  Ih- 
terdidis  aliisqueSententiis,  Cenfuris  atque  pœnis,quas' 
torfan  propter  Symoniacam  in  Ordlne  vel  Beneficio 
Ecclcfiaftico  ,  Religionis  ingrelfu  ,  aut  alias  qualiter- 
cunque  activé  vel  paffivè,  commiiFaïa'-ufque  ad  tem- 
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AnNO  P"''  publicationis  prxdiftGD  dignoscitur  incurrifle  ,  in 
tbro  conlcientia:  dùntaxat  abfolvere  ;  nec  non  feciim 

1418.  luf-T  irregularitate,  pro  eo  quod  hujusmodi  Sententiis 
aut  Exconimunicatione  ligata  forfan  Miffas  vel  aliadi- 
vina  Officia  celebralle,  aut  fe  illis  immifcuiire  cenfe- 
bicur;  us.que  ad  tempus  prxditlum  contracta,  ipfaque 
propter  ptEcmilla  aut  eorum  aliquod  à  fui  Ordinis  vel 
Ofncii  executione  fuspenfa,  quod  in  illis  nihilominus 
niiniftrare,  illa  exercere  &  adepta  Bénéficia  ,  vel  fta- 
tuin  in  quo  eft  retinere  ,  &  ad  ulteriora  promoveri 
polTit,  in  diiSo  foro  valeat  dispenfare;  ac  eadem  Bé- 
néficia, quœ  obtinet,  ab  iioc  tbriitan  vacantia  vel  va- 
catura,  licut  poftquam  dimiferit  reconferre  ,  omnem- 
quc  inhabilitatis  ,  irregularitatis  nec  non  infamia;  macu- 
iam  Simoniacam,atque  aliam  labem  per  eam  occalio- 
ne  prœdida  usque  ad  tempus  pra:di£lum  contraâam 
in  eodem  foro  totaliter  abolere  :  fruftus  quoque  Be- 
ncficiorum  Ecclcfiafticorum,  quos  forfan  indebitc  per- 
cepit  &  quos  percipere  potuilfet  ,  &  ad  *  quicque  , 
occafioneprs:di£lafuerit  refundendum  (dummodo  per- 
fona  ipfa  ad  refufionem  faciendam  ,  dedudtione  egeat, 
in  ftatu  in  quo  tune  fucrit ,  aut  alias  absque  nota  vel 
fcaiidalo  fufficiens  non  fuerit)  in  diflo  foro  remittetur, 
ac  eam  de  hiis  quitare  &  liberare  tenore  pta;fentium 
(Literarum)  indulgenms  ;  Conftitutionibus  Apoftolicis 
in  contrarium  facientibus  non  obftantibus  quibuscun- 
que. 

21.  De  non  vitandis  eXcommunicatis  nili  fuetint 
denunciati.  Infuper  ad  vitandum  fcandala  &  multa 
pericula,  fubveniendumque  confcientiis  timoratis,  om- 
nibus Chrifti  fidelibus  tenore  prxlentium  (Literarum) 
indulgemus,  quod  nemo  deinceps  à  commiinione  ali- 
cujus  in  Sacrorum  adminiftratione  vel  receptione  aut 
aliis  quibuscunqueDivinis,  vel  ex  pratextu  cujuscun- 
que  Seniciitiffl  ,  aut  Cenfur»  Eccleliafticœ  à  Jure  vel 
homine  gc/ieraliter  promulgatce  teneatur  abftinere,  vel 
aliqiiem  vitare,  aut  Interdidum  Eccleliafticum  obfer- 
vare  ,  nili  Sententia  vel  Cenfora  hujusmodi  fuerit  in 
vel  contra  Perfonam,  CoUegium,  Univerlitatcm ,  Ec- 
clefiam,  Communitatem  autLocum  certam  velcertum 
à  Judice  publicata  vel  denunciata  fpecialiter  &  expres- 
fè;  Conllitutionibus  Apoftolicis  &  aliis  in  contrarium 
facientibus  ,  non  obftantibus  quibuscunque.  Salvo  li 
quem  pro  facrilega  manuum  injeftione  in  Clericum, 
Sententiam  latam  à  Canone  adeô  notoriè  conftiterit 
incidifle ,  quod  faâum  non  poiTit  aliqua  tergiverfatio- 
ne  celari ,  nec  alîquo  Juris  fuffragio  excufari.  Nam 
à  communione  illius  licct  denunciatus  non  fuerit  vo- 
lumus  abftineri,  juxta  Canonicas  Sandiones. 

22.  De  Dispenfationibus.  Ordinat  etiam  Dominus 
nofter  ad  Ecclelias  Cathédrales,  Monafteria  ,  Priora- 
tus  Conventuales,aut  Parochiales  Ecclelias,  fuper  de- 
fedu  œtatis  ultra  triennium  nullatenus  dispenfare  ;  nifi 
forte  Ecclefiis  Oathedralibus  ex  ardua  &  evidenti  cau- 
fa  ,  de  conlilio  Cardinalium  feu  majoris  partis  illo- 
rum  videretur  aliter  dispenfandum.  Item  Dominus 
nofter  in  arduis  &  gravibus  cafibus  lîne  conlilio  Car- 
dinalium non  intendit  dispenfare. 

23.  De  provilione  Papce  &  Cardinalium.  Romano 
Pontifici  &  SanÊla:  Romans  Eccleli»  Cardinalibus 
pro  illorum  fufteniatione  ,  rébus  Romana:  Ecclelias 
ftantibus,  ut  funt,  non  videtur  aliter  polfe  provideri, 
quam  hue  usque  fadum  eft ,  fcilicet  per  Bénéficia  & 
communia  fcrvitia  ,  quse  vacantia  nuncupantur  ;  ve^ 
rum  circa  Beneficiorum  qualitatem  taliter  duximus 
providcndum,  quod  nulli  Cardinali  Monafterium  (vel) 
Prioratus  Conventualis,  ultra  numerum  decem  Reli- 
gioforum  fecundum  moderna  tempora  habetur  (habe- 
re)  confueti,  nulla  major  Dignitas  poft  Pontificalem 
in  Cathedralibus  aut  Parochialibus  Ecclefiis  ,  nuUum 
Officium  clauftrale,  nullum  Xenodochium  ,  Hospita- 
le,  Elemofinaria  aut  Leprofaria  in  titulum  vel  admi- 
niftrationem  conferantur  ;  &  fi  qu£E  talia  nunc  obti- 
nent,  quem  primum  Papa  loco  illorum  de  alio  sequi- 
valenti  providebit,  illa  dimittere  teneantur  ,  ficut  fu- 
perius  de  Commendis  eft  didum. 

24.  De  Indulgentiis.  Cavebit  Dominus  nofter  Pa- 
pa in  futurum  nimiarum  Indulgentiarum  eflî'ufionem  , 
ne  vilefcant ,  &  in  prEteritum  concefi&s  ,  ab  obitu 
Gregorii  XI.  ad  înftar  alterius  Indulgentise  revocat  & 
annullat. 

zf.  Item  Sandifllmus  Dominus  nofter  &  inclitaNa- 
tio  Germanorum  conccfferunt  &  proteftati  funt  ,  quod 
omnia  &  fingula  (fupra)  fcripta  durare  &  tolerari  de- 
beant,  usque  ad  quinquennium  dùntaxat,  à  date  prae- 
fentium  numerandum  ;  Conftitutionibus  Apoftolicis  , 
Reguh's  Cancellaria;  fadis  &  fiendis  ,  &  aliis  in  con-  ■ 
trarium  facienùbus  ,  non  obftantibus  quibuscunque  ;j(  h 


quoique  per  obfcrvantiam  eorum  nullum  jus  novuni 
Koni.  Pontifici,  aut  alicui  Ecclefix  vel  Perfomt;  acqui- 
ratur ,  feu  pr^tjudicium  generetur.  Scd  lapfo  dido 
quinquennio,  quaslibet  Ecclcfia  &  Perfona  pradida  li- 
beram  facultatcm  habeat  utendi  quolibet  Jure  fuo.  Non 
obftantibus  fupra  didis.  Et  quod  Capitula  prxdida  & 
quodlibet  eorum  dentur  cuilibet  eahabere  voknti,com- 
munitcr  feu  divifim,  autentica  forma, fub  Sigillo  Vice- 
CanccUarii  cum  fubfcriptione  Notarii  ,  fie  quod  fidom 
taciant  exhibita  ubicunque;pro  toto  autem  non  folvan- 
tur  ultra  duodecim  grolfi  Turonenfes. 

26.  Hxc  Univerlitati  vcftra  tenore  prEfentiumfiriïii- 
ter  atteftantes  ,  eafdem  noftras  prxfentes  Litteras  in 
horum  fidcm  &  Teftimonium  prœtato  Domino  Archie- 
piscopo  ,  Prapofito  ,  Decano  &  Capitulo  Magdebur- 
genli  conceflimus ,  noftri  Sigilli  muniminc  roboratas. 
Datum  Conftantix  Provincia;  Maguntin.  in  Domo  ha- 
bitationis  noftrx  ,  Anno  quo  fupra  ,  die  tertia  men- 
fis  Maji ,  Pontificatus  fupradidi  Domini  P-apae  Anno 
primo. 

LXXIII. 

Martini  Papa  V.  Décret um,  qm,confcntk>i-  I p. Avril, 
le  fs?  approbante  Concilio ,  Civil atem  Fapiam  dé- 
putât (sf  affigmt^  ad  poxime  futurum  Concilium 
celebrandum.  Facl\  in  Sejfione  X  L  I  V.  ip.  .4- 
prilis  1418.  [Colka.  Concilior.  Rrg.  Tom. 
X X 1  X.  pag.  (5o(5.  PhilippiLabbei 
Concilior.  Colka.  Tom.  XII.  col.  zj/.] 

M  A  R  T I N  u  s  Episcopus  fervus  Servormn  Dei  ,  y 

ad  fitturam  rei  memoriam. 

/^upi ENTES  ac  volentes  Decreto  hujus  generalis 
^^  Concilii  f uisfacere ,  inter  alia  disponenti  ,  quod 
omnimodè  generalia  Concilia  celebrentur  in  locoqiiem 
fummus  Pontifex  per  mcnfem  ante  finem  hujus  Con- 
cilii, approbante  &  confentiente  Concilio  ,  deputare  & 
defignare  teneatur  pro  loco  didi  proxime  futuri  Coni 
cilii  celebrandi  fupradidi  ,  eodem  confentiente  &  ap- 
probante Concilio  ;  Civitâtem  Papienfem  tenore  prs- 
fentium  deputamus  &  etiam  afllgnamus  ,  ftatuentcs  & 
etiam  decernentes  ,  quod  Pra;lati  ,  &  etiam  alii  qui  ad 
generalia  Concilia  debent  convocari,  temporc  prffidido 
Civitâtem  ipfam  Papienfem  accedere  teneantur.  Nulli 
ergo  omnino  hominum  liceat  hatic  paginam  noftra;  de- 
putationis  &  etiam aflîgnationis,  Statuti, Décret! &Con- 
ftitutionis  infringere  ,  vel  ei  aufu  temerario  contraire. 
Si  quis  autem  hoc  attentarc  prœfumpferit  ,  indignatio- 
nem  omnipotentis  Dei,  &  Beatorum  Pctri  &  Pauli  A- 
poftolorum  ejus  ,  fe  noverit  incurfurum.  Datum  & 
adum  Conftantix  in  loco  Seffionis  publicœ  decimo  ter- 
tio Kalendas  Maji  ,  Pontificatus  noftri  Anno  primo. 
QuoDecreto  ledo ,  Dominus  Episcopus  Ollienfis 
Cardinalis  Vivarienfis,  nominc  totius  Synodi,  respon- 
dit  ,  Placet.  Et  fublèquentcr  Dominus  Ardecinus  de 
Novaria,  ex  parte' Sereniffimi  PrincipisSigismundiRo- 
manorum  Régis  ibidem  prxfentis,&  ejus  nomine^idem 
Decretum  approbavit  &  laudavit.  Et  fubfequenter  Do- 
minus Auguftinus  de  Lante  de  Pifis  Legum  Dodor, 
Sacri  Confiftorii  Advocatus ,  nomine  Domini  noftri 
Papœ  didum  Locum  five  Civitâtem  Papienfenî  appro- 
bavit, laudavit  ,  &  ad  Concilium  hujusmodi  celebran- 
dum habilem  effè  dixit. 

Super  quibus  omnibus  &  fingulis  prxmiflls ,  Dottiini 
Ardecinus  &  Auguftinus  pr.xfati,  nominibus  quibus  fu- 
pra ,  nec  non  Magifter  Joaniies  de  Scribanis  Promotof 
&  Procurator  Sacri  Concilii  prxdidi ,  &  ejus  nominc 
a  Protonotariis ,  Notariis  atque  Scribis  Domini  noftri 
Papx  &  ipfius  Sandx  Synodi  ,  unum  vel  plura  fieri  & 
confie!  petierunt,&  quilibet  eorum  petiit  publica  Inftru- 
menta,  ad  perpetuam  rei  memoriam.  Prxfentibus  ibi- 
dem ReverendilTimis  Sandx  Romanx  Ecclefix  Cardi- 
nalibus Joanne  Oftienfi  ,  Laudenfi  ,  Hispano  ,  Bono- 
nienfi,  Aquileienfî,  Senenfi,  Veronenfi,Tricaricenfi, 
de  Fuxo,  de  Comitibus,&  Venctiarum, Juniore  Joan- 
ne Conftantinopolitano  ,  Joanne  Antiocheno  Patriar- 
cha,  acRegum,  Principum,  Prœlatorum,  Nobilium, 
Communitatum,  Univerfitatum,  Studiorum  &  CoUe- 
giorum  Ambafiatoribus,ac  aliis Chrifti  fidelibus  in  mul-' 
titudine  copiofa. 
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AnnO  NIANA  îk  Concilia  Confiant ienji  ad  quinquen- 
A        rtium  proximum  adornata  £3"  1^/1?  S.  menjîs  Maji 

*4^"'  ^nno  1418.  Litteris  fub  Sigillo per  }  o  a  T^  tt  e  M 
Cardinalem  Ofiienfera  Fice-Cancelîanum  mandata. 
[Von  derHardt,  Msgnum  Oecumeni- 
cuin  Concilium  Conftantienfe  Toin.  I V. 
pag.  ij66.  Lenfant,  Hiftoire  du  Con- 
cile de  Conftance.  Aux  Pièces  ajoutées  à  la 
fin.  pag.  7j-p.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce.] 

Copia  certarum  Conftitutionûm  ,  in  Concilio 
Generàli  Conftanticnfi  faftarum,  qux  fuerunt 
prîefentats:  in  Curia  Parlamenti  Regii  Pari- 
fienfis  per  Dominum  Martimm  Eptscopum  At- 
trehatenjem  Jlnno  Domini  M  ccccxvm,  die 
X.  menfis  Jv.nii^  fed  non  acceptât»  per  eandem 
Curiam. 

ifTNlVÈRSlS  y  fingulis  Joannes  ,  miferat'wne  Di- 
*^  zimâ  Episcopus  Hoitienlîs  ,  Sanéîie  Romande  Ec- 
clejice  Cardinalis  &  Vice-Cancellarius  ,  falutem  in  Do- 
mino, i^  pnefentibus  fidem  tnâubiam  adhibere. 

Si  jtixta  laadahdem  antiquorum  [ententiam  y  pnvi- 
dum  Sapientum  confiliam  dignum  eft ,  ea  ,  qu<e  majorum 
confiiltiffymâ  providentiâ  iyi  fuhjeÛorifm  gratiam  ^  corrï- 
'moda  geruntur  ,  fcriptune  Teflimonio  redigere  ,  dignum 
eji  fer  confeijuens  ^  ràtiohi  confentanenm  ,  nt  adeà  no- 
ta fiât  Ecchfite  eorum  -veritàs,  quod  inds  nec  défit  pacifi- 
cis  oppàrtiinà  provifio ,  nec  usquequaque  perverjis  fub  i^no- 
rantià  vàriandi  fupina  facilitas  relinquatur.  X2um  itaque 
nuper  inter  SanBijfiMum  in  Chrifio  Patrem  isf  Domi- 
num nofirum,  Dominum  Màrtinum,  Divin â  Prùviden- 
tiâ  Papam  Quintum,  i^  Kcvcrendos  Patres  ^Pr^tlatos , 
nec  non  egregios  ^  circumfpeBos  Viros  ,  Ambaffiatores  , 
Procuratores ,  Doiiores  ^  Magiflros ,  ceterosque  ,  -vene- 
rabilem  NatioBem  Gallicanam  in  Gênerait  Concilio 
Conftantieniî  reprjeferitantes  is)  facientes,  nonnnlla  Ca- 
pitula concordata,  y  ab  utraqiie  parte  fpontè  fuscepta, 
nec  non  de  diiii  Domini  noflri  Pap^  mandata  in  Libre 
Caricellaris  Sanilce  Romance  Ecclefi<e  ,  in  quo  Romano- 
rum  Pontificum  Confiitiitiones .  &'  Ordinationes  folent  con- 
fcribi ,  âd  fnturar4  rei  certitudinem ,  nobis  operam  dante  4 
frotit  ad  noftrum  ffeàat  ojfcium  ,  die  xv.  menfis  Apri- 
lis  ,  Pontificatus  Domini  nofiri  Papte  Anno  primo  con- 
fcripta  fuerunt ,  ac  demum  de  /imili  mandata  in  Audien- 
tia  contradidarum  die  xi.  [2]  menfis  Maji  Ànno  quo 
fuprà ,  leda^  publicata ,  adjeBoque  quod  fub  noflrarum 
Literarum  'teflimonio  indigens  quisque  jibi  Teftimoniumfu- 
mcre  vateat,  in  toto ,  -vel  in  ea  parte  ,  qui£  indjgeret  ea- 
rttmdem  ,  nos  ad  Reverendi  Patris  in  Chrifio  Domini 
Martini  ,  Episcopi  Attrebatenfis  ,  injlantiam  ,  Capitula 
hujusmodi  ^ficut  pnefertur ,  concordata  Jg'  fponte  fuscepta, 
ex  intégra  exLibro  pradiiio  de  verbo  ai  verbum  fidetiter 
tranfcrtbi  &  pnefentibus  àhnotari  fecimus ,  quorum  ténor 
fequitur  in  hune  modum. 

De  Numéro  js'  Qaaiitâte  Dominorum  Cardinalitim. 

\^  AktiNùs  &c.  Statuimus ,  ut  deinceps  nume- 
^^  rus  Cardinalium  Sanfts  Rbmanie  Ècclefise  adcô 
lit  moderatus  ,  quôd  nec  fit  gravis  Ecclefias  ,  nec  iu- 
Jserflua  niimerofitate  vilescat.  Qui  de  omnibus  parti- 
bus  Chriftianitatis  propoî-tionaliter  ,  quantum  fieri  po- 
terit,  afrumentûr,  ut  notitia  Caufarurh  &  Negotiorum 
in  Ecclefia  emergentium  facilius  haberi  poiTit,  &  xqua- 
litas  Regionum  in  honoribus  Ecclefiafticis  obfervetur. 
Sic  tamen  quod  nUmerum  viginti  quatuor  non  excédât, 
nifi  pto  honore  Nationurh  ,  quœ  Cardinales  non  ha- 
bent  ,  unus  vel  duo  pro  femel  de  confilio  &  aflenfu 
Cardinalium  affumendi  viderentur.  Sint  autem  V!ri  in 
Scientia  &  reruni  experientiâ  excellentes,  Doâores  in 
Theologia  ,  aut  in  Jure  Canohico  vel  Civili  ,  prster 
adniodunl  pâucos  ,  qui  de  ftirpe  Regia  vel  Ducali  aut 
magni  Principis  oi-iundi exiftant ,  in  quibus  competens  Li- 
teraturafufficiat,nonFratres  autNepotes  ex  Fratre  vel 
Sorore  alicujus  Cardinalis  viveiitis,  nec  de  uno  Ordine 
M^ndicantium  ,  ultra  unum,  non  corpore  vitiati ,  aut 
alicujiis  criminis  aut  infamix  nota  resperfi;  Nec  fiât 
eorum  ele£lio  per  auricularia  vota  folummodo  ,  fed  e- 
tiam  cum  .confilio  Cardinalium  collegialiter  ,  ficut  in 
promotionibus  Episcoporum  fieri  confuevit.  Qui  mo- 
dus  etiam  obfervetur  ,  quarido  aliquis  éx  Cardinalibus 
in  Episcopum  affîimetur  :  nid  Dominus  noftcr  pro  uti- 
litate  Ecclefix  &  de  confilio  majoris  partis  Cardinalium 
aliter  usque  ad  duos  pro  femel  dumtaxat  duxerit  pro- 
ToM.  II.    Part.  II, 


videndum.     Die  Lunse  xxi.  Martii  Anno  Domini  mil-  _^NNci 

lefimo  quadringentefimo  decimo  oiElavb  in  Sêflione  ge-  j  ' 

nerali  Côncilii  leûa  &  publicata  per  organuto  Domiili  I^Ic. 
Cardinalis  Sanâi  iVIarci  in  âmborie. 

De  pnmfioKe  Ecclefiarum  ,  Monafleriorum  ,  ^  Refer- 
■vationibus  Sedis  Àpoflolicx ,  ac  Collationibus  Beneficio- 
rum  ^  Grâtiis  Expeâativis ,  nec  non  de  confirmations 
Eleéiionnm. 

ÇAnctissimus  Dominus  nofter  Papa  Martinus 
'-'  V.  fuper  provifionibus  Ecclefiarum  ,  Monafterio- 
runi ,  &  Beneficiorum  quorumcumque  ,  utetur  refet- 
vationibus  Juris  fcripti  &  Cohftitutionis  ,  Execrabilis  , 
&  Ad  regimen,  modificatœ  ,  ut  fequitur  :  Ad  reglmeu 
Ecclefia;  Generalis  quamquam  immeriti  fupetnâ  difpo- 
fitione  vocati,  gerimus  in  noftris  defideriis  iitdebemus, 
quod  per  noftrse  diligentiœ  ftudium  ad  quarumlibet  Ec- 
clefiarum &  Monafiieriorum  regimina  &  alia  Bénéficia 
Eccjefiafiica  juxta  Divinum  beneplacitum  &  hortras  in- 
téntionis  affeÉlum  Viri  affumantur  idonei,  qaiprofmt^. 
prtefint  committendîs  eis  Ecclefiis  ,  Monafteriis  &  Be- 
neficiis  prœlibatis.  PrœmiflTorum  nempe  confiderationé 
induâi  &  fuadentibus  nobis  aliis  rationabilibus  caufis^  • 

nonnullorum  Prœdeceflbrum  noftrorum  Romanorum 
Pontificum  veftigiis  inhsrentes  ,  omnes  Patriarchales  , 
Archiépiscopales,  Episcopales,  Ecclefîas,  Monafieria^ 
Prioratus ,  Dignitates ,  Perfonatus  &  Officia ,  nec  non 
Canonicatus  &  Prèbendas  ac  Ecclefias  ceteraquc  Bé- 
néficia Ecclefiafl:ica,  cum  Cura  vel  fine  Cura.Se'cularia 
&  Regularia,  quscunque  &  qualiacunque  fuerint  ,  e- 
tiamfi  ad  illa  perfonœ  confueverint  vel  debuerint  per  e- 
leâionem  vel  quemvis  alium  modum  aîTiuni ,  tune  a- 
pud  Sedem  Apofiolicam  quocunque  modo  vacantia  & 
impofterum  vacdtura,  nec  non  per  depofitionem  vsXprt^  ] 
vaiionem  feu  tranflationem  ^  per  nos  feu  audloritate  nos- 
trâ  fadas  ,  &  in  antea  fiendas  ,  ubilibet  :  Nec  non  ad 
qus  aliqui  in  concordia  vel  discordia  eledi  vel  poftula- 
ti  fuerint  ,  quorum  eleâio  cafl"ata  ',  feu  poiîulatio  re- 
(Jnlfa,  vel  per  eos  faâa  renunciatio  &  admilfâ  auSori- 
tate  noiirâ  exftiterit,  feu  quorum  eleflorum  vel  pofl:ii- 
làtorum  &  in  antea  eligenqorum  vel  poftulandorum  e- 
ledtionem  caffari ,  vel  poftulationem  repelli  aut  renun- 
ciationem  admitti  per  nos  vel  auftoritate  noflrâ  contin- 
get ,  apud  Sedem  Apottolicam  vel  alibi ,  ubicumque  , 
&  etiam  per  dbitum  Cardinalium  ejufdem  Romans  vel 
Officiariorum  dids  Sedis ,  quam  diu  ipfa  Officia  aétua- 
liter  tenebunt,  videlicet  Vice-Cancellarii  ,  Camerarii, 
feptem  Notariorum,  Auditorum  Literarum  contradic- 
tarurri  ,  &  Apoftolici  Palatii  caufarum  Auditorum , 
Gorredtorum  ,  centum  cSc  unius  Scriptorum  Literarum 
Apoftolicarum  ,  &  xxiv.  Pœnitentiarix  prœfata;  Sedis; 
&  XXV.  Abbreviatorum  Sedis  ejusderri  ,  nec  non  vero- 
runi  commenfaliurri  noftrorum ,  &  alioruna  ,  xxv.  Ca- 
pellanorum  Sedis  ejufdern,  in  Piéiacio  defcriptorum  , 
&  etiam  quorumcumque  Legatorum  feu  Colleftorum, 
ac  in  Terris  Romanœ  Ecclefia  Redlorum  &  Thefaura- 
riorum ,  aut  mifiârum  haâenùs  ,  deputatdrum  feu  de- 
putandoruin  ,  aut  mittendornm  ,  impofterum  vacantid 
&  in  antéa  vacatura  ,  ubicumque  didos  Legatos  vel 
Colledores  feu  Redores  aut  Thefaurarios  ^  antequarri 
ad  Romanam  Curiam  redierint  ,,  feu  venerint ,  rebusl 
eximi  contigerit  ab  humanis  ;  Nec  nqn  quorumlibet 
pro  quibuscumque  negotiis  ad  Romanam  Curiam  ve- 
nierttium,  vel  etiam  recedentium  ab  eadem  ,  fi  in  locis 
à  diéla  Curia  ultra  duas  dietas  légales  non  diftantibus 
jam  forfan  obieritit  ,  vel  eos  in  antea  tranfire  de  hac 
luce  contigerit.  Ac  etiam  fimili  modo  quorumcum- 
que Curialium ,  peregrinationis ,  infirmitatis  aut  recrea- 
tionis  feu  aliâ  quâcumque  caufâ  ad  qusvis  loca  fece- 
dentium  ,Jî,  antequam  ad  didam  Curiam  redierint  ; 
in  locis,  ultra  ddas  dietas  ab  eadem  Curia,  ut  prarrîit- 
titur  ,  non  remotis  ,  dummodo  eorum  proprium  Do- 
micilium  non  exiftat ,  jam  forfan.  decefferint  ,  vel  iii 
poflerum  eos  contigerit  de  medio  fubmoveri ,  nunc  per 
obitum  hujusmodi  vacantia  &  in,  pofl:crum  vacatura: 
Rurfus  iVlonafl;eria  ,  Prioratus  ,  Decanatus ,  Dîgnita- 
tÈs,  Perfonatus,  AdminiftrationeS  ,  Officia,  Canoni- 
catus, Prsbendas  &  Ecclefias,  ceteraque  BerieficiaEc- 
clefiaflica  ,  Secularia  &  Regularia,  cum  Cura  vel  fine 
Cura,quœcunque  vel  qualiacunque  fuerint,  etiamfi  ad 
îlla  perfona;  confueverint  feu  debuerint  per  eledionemi 
ieu  quemvis  alium  modum  aflTumi  j  quse  promoti  per 
nos  vel  audoritate  nofira  ad  Patriarchalium  ,  Archié- 
piscopal ium  vel  Episcopalium  Ecclefiarum  ,  nec  non 
iVIonalleriorum  regimen  ,  obtinebunt  tempore  promo- 
tionum  de  iplis  fadarum ,  nunc  quocunque  modo  va- 
cantia feu  in  pofterum  vacatura  : 
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1418. 


Nec  non  ctiam  ,  qux  pcr  aflecutionem  pacificani 
quorumcumque  Prioratuum  ,  Perfonatuum  ,  Officio- 
rum  ,  Canonicatuum  ,  Prxbendarum  Ecclefiallicarum 
ac  Beneficiorum  aliorum  ,  per  nos  lîve  auitoiitate  Li- 
tcrarum  noftrarum  immédiate  collatorum  ,  feu  confe- 
rendorum,  in  pofterum  ,  pi-xterquam  fi  virtute  Gratix 
Expeâativx  aflecutio  fiât,  nunc  vacantia  &  inanteava- 
catura:  Plena  fuper  prxminîs  omnibus  &  iingulîs  cum 
Fratribus  noftris  collatione  prxhabitâ  ,  &  maturâ  de- 
liberatione  fccutà,  ordirialiorii ,  dispofitioni  ac  provifio- 
ni  nollrx  ,  ustjiic  ad  qithiqitcmùnm  ,  de  ipforum  Fra- 
trum  nollrorum  conlilîo  ,  auftoritate  Apoftolicâ  re- 
fervamus.  Deccrnentes  ex  nunc  irritum  &  inane  ,  fi 
fecus  fiiper  prxmilFis  &  quolibet  eorundem  per  quos- 


Provincia  Delphinatus  in  pollerum  vacabunt  us^fiie  ai 
quinqnenmmn  ,  quam  meJietatem  vult  levari  atquc  cx- 
Iblvi  pro  média  parte  infrà  otlo  menles  .  à  die  habitx 
pofleffionis  pacificx  computandos ,  pro  ulia  vcrô  mc- 
dietate  int'rà  alios  0Q.0  menles  fubfequontes.  Et  idem 
vult_&  inteiidit  oblervari  circa  jam  promotos  &  aflum- 
tos  à  tempore  afiùmptionis  ejusdem.  Nec  debitum  c- 
jusmodi  in  SuccelForem  in  Ecclefia  vel  Monallerio 
Monafterium  tranfeat.  Si  verô  Ecclelia  vel  bis  in  An- 
no vacaverit  vel  pluries  ,  vult  &  ordiuat  ,  quod  non 
folvatur,  nili  fcmel  commune  fervitium ,  fed  nec  etiani 
minuta.  De  ceteris  auteni  Disaitatibus,  PcrlbuatibOs, 
&  Beneficiis  ,  Secularibus  &  R!:-gularibus,  quibuscun- 
I  que  ,    qui;  auftoritate   Sedis  Apolloliex  conleremur  , 


Anno 

1418. 


cuuque,  quâvis  auâ:oritate,fcienter  vel  ignoranter,  con-  |  prxterquam.  vigore  gratiarum  expeèlativarum  aut  cauli 

tigerit  ntteniari.     Non  obftantibus  quibuscunque  Cons-  ,  permutationis  ,    pcrfolvatur  taxa   fruiîluum  fecundum 

titutionibus ,  à  PrEdeceiroribus  noftris  Romanis  Ponti-  moderationem  Extravagamis^  Stifcepti  Regimims,  Do- 

ficibus  editis,  quatenùs  oblîftere  poffcnt  fuperius  enar-  j  mini  Joannis  Papx  xxii.  pro  mcdiciate  infra  fex  men- 

ratis  Articulis ,  Vel  alicui  feualiquibus  eorundem,  die-  fes  ,   à  die  poiTelTionis  pacificx  computandos  4  &  pro 

to  qumquennia  durante.     Alias  autem  Conllitutiones&  l  medietate  alia  infra  alios  fex  mcnfes  fubfcquentes.    Et 

refervationes  contrarias  per  nos  fartas  feu  in  Cancella-  1  debitum  hujusmodi  ad  Succeiforem  in  Bcneficio  non 


ria  fervari  mandatas  revocantes.    NuUi  ergo  hominum 
liccat  &c. 

In  ceteris  vero  Ecclefiis  &  Abbatiis  fient  eleffiones 
Canonicx.  De  Abbatiis  autem  ,  Sedi  Apoftolicx  non 
immédiate  fubjeflis  ,  quarum  fruftus,  fecundum  taXa- 
tionem  decimx  ,  CC  Librarum  Turonenlium  parvo- 
rum ,  in  Italia  verô  &  Hispania  LX  Librarum  Turo- 
nenfium  parvorum  valorem  annuum  non  excedunt , 
fiant  confirmationes  aut  provifiones  Canonlcx  per  il- 
los,  ad  quos  aliàs  pertinet,  nec  communia  nec  minuta 
pro  eis  folventur  fervitia. 

De  Abbatiis  vero  excedentibus  fummas  prœdiftas  , 
nec  non  Catliedralibus  Ecclefiis  ,  eleétiones  ad  Sedem 
Apoftolicam  deferentur  ,  quas  ad  tempus  conftitutum 
in  Conftitutionc  Nicolai  III.  qux  incipit  Cnpienies, 
Papa  exfpeélet.  Quo  faflo,  fi  non  fuerint  prxfcnfatx, 
vel,  fi  prxfentatx,  minus  Canonicx  fuerint , Papa pro- 
videat.  Si  vero  Canonicx  fuerint,  Papa  eas  confirmct. 
Nifi  ex  caufa  rationabili  &  de  Fratrum  confilio  aliter 
duxerit  providendum.  Provifo  ,  quod  confirmati  ,  & 
provifi  per  Papam,  nihilominùs  Metropolitanis  &  aliis 
prxftent  Juramenta,  &  alia  ,  qux  de  Jure  vél  Confue-' 
tudine  tenentur.  De  ceteris  autem  Beneficiis  ,  falvis 
refervationibus  jam  diâis,  majoribus  Dignitatibus  poft 
Pontificales  in  Cathedralibus,  &  Principalibus  in  Col- 
legiatis  ,  &  Prioratibus  ,  Decanatibus  feu  Prxpofituris 
Conventualibus  ,  habentibus  numerum  X.  Religiofo- 
rum ,  Jure  ordinario  provideatur  per  Prxlatos ,  &  alios 
Provifores  inferiores,  ad  quos  aliàs  pertinet,  nec  com- 
putentur  in  turno  feu  vice  eorum. 

De  aliis  quibuscunque  Dignitatibus  ,  Oflîciis  &  Be- 
neficiis ,  medietas  fit  in  dispofitione  Papx  ,  alla  medie- 
tas  in  dispofitione  Collatorum,  Patronorum  &  condi- 
tuentium  Ordinariorum  ,  feu  Proviforum.  Et  alter- 
nativis  vicibus  unum  cedat  Apoftolico,  &  aliud  Colla- 
tori  ,  Patrono  aut  Provifori.  Ita  quod  per  quamcun- 
que  aliam  refervationem  ,  feu  affeflationem  ,  aiu  prx- 
rogativas, ultra  prxdiûas  vel  alias  dispofitiones  Apoflo- 
licas,  feu  gratias  expeétativas ,  non  fiât  Collatori,  Pa- 
trono vel  Provifori  prxjudicium.  in  diéta  medietate. 

Ubi  autem  in  his  qux  cadunt  fub  expeâativis  non 
appareret  aliquis  exfpeélans,  infrà  menfem  légitimé  ac- 
ceptans ,  &  provifus ,  intrà  très  menfes  Collatorem  feu 
ejus  Vicarium  certificans,  à  die  notx  vacationis  in  lo- 
co  Beneficii  ,  is  ,  ad  qucm  pertinet  ,  conférât  feu  dis- 
ponat  ,  dispofitioque  medio  faâa  tempore  valeat ,  nec 
ei  computetur  in  fua  vice. 

Item  Bénéficia  vacantia  per  refignationem  fimplîcem 
non  cadent  fub  Expedlativis.  Et  ifta  &  illa  ,  qux  ex 
caufa  permutationis  conferentur ,  neutri  parti  compu- 
tentur.  Quia  circa  qualitates  graduatorum  Nobilium- 
que  &  Literatorum  ,  ad  eftedhim  promotionis  eorum 
ad  Dignitates,  Honores  &  Bénéficia  Ecclefiaftica  , quo- 
rum, futfragiis  indigere  noscitur  Ecclefia ,  nandum  ha- 
beri  potuit  flenaria  concordia  ,  Dominus  nofter  cum 
deputandis  ad  hoc  per  Nationes  fingulas,  quantum  fie- 
ri  commode  poterit ,  providebit. 

De  Annath. 

ÇAnctissimus  Dominus  nofter ,  penfatis  Guer- 
'-'  rarum  cladibus  atque  variis  dispendiis  ,  quibus  , 
proh  dolor  !  Regnum  Francix  his  temporibus  con- 
cutitur  ,  pip  ei  compatiens  alîeâu  ,  non  vult  nec  in- 
tendit levari  feu  percipi  ultra  medietatem  frufluum  pri- 
mi  Anni  feu  communium  &  minutorum  fervitiorum  , 
Ecclefiarum  feu  Abbatiarum  ,   qux  in  ipfo  Regno  & 


tranfeat.  Nec  aliquid  folvatur  de  Beneficio,  qiiod  va- 
lorem XXIV.  florenorum  non  cxcedit.  De  Monafteriis 
autem  Monialium  nihil  penitùs  folvatur. 

Qux  omnia  in  prxfenti  Capitulo  contenta  locum  ha- 
beaiit  pro  tota  Natione  Gallicana.  Excepta  dunitax.at 
remilTîone  communium  &  minutorum  fervitiorum. 
Débita  temporis  prxteriti  remittuntur  pro  medietate  , 
folventibus  aliam  medietatem  infra  fex  nicnfcs  ,  qux 
débita  folvantur  Colleaoribus  in  Galliis  ,  qui  tamen 
non  habeant  aliquam  coërcitionem  ,  nifi  ,  in  Galliis , 
ubi  Dominus  nofier  disponet. 

Item,  non  intendit  Dominus  nofier  nec  vult,  quod 
Gratix  Expeflativx  fe  cxtendant  ullo  modo  ad  Otîîcia 
ClauUralia  ,  quorum  fruâus  iv.  Librarum  Turonen- 
fium  parvorum  ,  oneribus  fupportatis  ,  valorem  an- 
nuum non  excedunt,  nec  etiam  ad  Hospitalia,  Xètio- 
dochia,  Eleemofynaria  vel  Leproforia.  Nec  compu- 
tenttir  in  turno  feu  vice  Collatorum  feu  Proviforum. 

De  caufis  in  Romana  Caria  traSandis  vel  non, 

Ç^  AuSyB  ,  qux  ad  Forum  Ecclefiafticum  de  jure 
^^  vel  confuetudine  non  pertinent  ,  per  Curiam  Ro- 
manam  non  recipientur  ,  de  illis  cognoscendo  in  ipfa  , 
vel  extra  committendo  :  Nifi  de  "confenlu  Partium. 
Que  vero  ad  Forum  Ecclefiadicum  ,  ut  prxmittitnr  , 
pertinent,  &  de  Jure  funt  per  appellationem  aut  aliter 
ad  Romanam  Curiam  légitimé  dcvolutx  ,  aut  de  fui 
natura  in  illa  Curia  traftandx  ,  traftentur  in  illa.  Ce- 
terx  committantur  in  partibus.  Nili  forte  pro  caufii- 
rum  aut  pro  perfonarum  qualitate  illas  trafiare  in  Cu- 
ria espediret,  pro  juftitia  confequenda,  vel  de  Partium 
confenlu  ,  in  Curia  traâentur.  Matiitnoniales  tameil 
caufx  in  prima  inflantia  ,  prœterquain  pcr  appellatio- 
nem,  non  committantur  in  Curia,  nifi  in  cafibus  proxi- 
mè  diâis. 

Item  ad  refj-enandum  frujiratorias  Âppellationcs  ,  quSB 
ante  defiuiiivas  Sentemias  interponuntur,  ordinamus  , 
quod  injuftè  feu  frivole  appellans  ab  interlocutoria  , 
ultfà  condemnationem  expenfarum  ,  damnorum  iute- 
reffcjin  xv.  florenos,  C\  Appellatio  interponatur  in  Cu- 
ria ,  &  in  viginti  florenos  ,  fi  de  Partibus  ad  Curiam  , 
Parti  appellanti  condemnetur,  &  quod  fuper  eadem  in- 
terlocutoria vel  gravamine  fecundô  appellare  non  li- 
ceat,  nifi  haberent  vim  definitivx. 

De  Commendis. 

Ç\  R  D I N  A  T  idem  Dominus  nofter  ,  quod  impofle- 
^-'  lùm  Monafteria  ,  aut  mngni  Prioratus  Conven- 
tuales ,  qux  vel  qui  confueverunt  habere  oclo  Religio- 
fos  in  Conventu ,  Officia  Claultralia,  Dignitates  majo- 
res poft  Pontificales  in  Cathedralibus  ,  five  Ecclefîx 
Parochiales ,  nitlli  Pralaio  ctiam  Cardinal}  dentnr  in  ti- 
tuhim  feu  comrnendam.  Nifi  propter  urgentem  neceflr- 
tatem,  ad  fuccurreudum  capiti  ,  fcilicet  Ecclelix  ,  vel 
Monafterii  Supcriori ,  de  membris  Papa  aliud  cenferct 
faciendum. 

Item  de  Hospîtalibus  ,  Xenodochiis  &  Leproforiis. 
Item  de  Beneficiis  non  ascendentibus  valorem  qiùnqua- 
ginta  florenorum  ,  oneribus  fupportatis.  Una  autem 
Ecclefia,  etiam  Metropolitanu  ,  uni  Cardinali  vel  Pa- 
triarchœ  concedi  poterit  ,  proviliouein  aliam  non  ha- 
benti  fulBcientcm.  Ubi  verô  aliqui  l'rxlati  client  ex- 
pulfi  line  culpa  fua  à  Prxlaturis  fuis,  vel  adeo  diminu- 
ti,  quod  non  polîènt  commode  vivcre  ,  tune  Papa  eis 
rationabiliter  provideat. 

Di 


DU     DROIT     DES     GENS. 


lî^ 


Anno 

I4I8. 


De  Indiilgentiis. 

C  I R  C  A  Articulum  ladtilgentiarnm ,  habita  delibe- 
ratione  matutâ  niliil  intendimus  circa  eas  imœutare  feu 
ordinarCi 


De  Dispenfationihits. 

O  R  D I N  A  T  Dominus  nofter  ,  quod  ad  Ecclefias 
Cathédrales,  Monafteria,  Prioratus  Conventuales,aut 
Parochiales  Ecclelîas,  fuper  defeibu  xtatis  ukrà  trieii- 
niuin  iiuUatenùs  dispenfabic,  nifi  forte  in  Eccleliis  Ca- 
thedralibus  ex  ardua  &  evidenti  caufa,  de  confilio  Car- 
dinalium  feu  majoris  partis  illorum  ,  videretur  aliter 
dispenfandum. 

Item,  Doininus  nofter  in  grav'éiis  y  arduls  caujts 
fine  confilio  Cardinalium  non  intendit  âisfenfare. 

Item,  Sanéliffimus  Dominus  nofter  &  Venerabilis 
Natio  Gallicana  voluerunt  &  proteftati  funt,  quod  pèr 
ordinationem  &  obfervantiam  omnium  &  (ingulorum 
prsmiflbrum  nuUum  jus  novum  alicui  eorum  quœra- 
tur,  aut  prœjudicium  aliquod  eis  vel  alteri  ipforum  ge- 
nereturi  Ut  auâoiitate  Apoflolicâ  &  fupremâ  potes- 
tate  femper  falvis  &  illibatis  remanentibus ,  ipfa  Vene- 
rabilis Natio  fub  Apoftolica  protedtione  &  paterne  regi- 
mine  Sandliffimi  Domini  noftri ,  Immunitatibus  atque 
Privilegiis  fuis  falvis  ,  tranquillam  agens  vitam  ,  libe- 
rius  Deo  poffit  famulari,  femper  parata  ad  devota  ob- 
fequia  ipfius  Sanâilîimi  Domini  noftri^  Et  quod  tole- 
rentur  usque  ad  qumquenn'mm  froximam  dwmtaxat. 
Et  cuilibet  volenti  habere  Capitula  prœdida  vel  aliquod 
eorum  ,  in  forma  authentica  ,  &  fub  Sigillo  Domini 
Vice-Cancellarii  ,  dentur,  taliter  ,  quod  fidem  facere 
pofflnt  in  quocumque  judicio  &  extra. 

H3;c  ita  Univerjitati  veftrie  tenore  prafentium  fîr- 
miter  atteftantes ,  easdem  noftras  prsefentes  Literas  in 
eorum  fidem  &  Teftimonium  prKfato  Domino  Epis- 
copo  Attrcbatenji  conceffimus,  Sigilli  noftri  munimine 
robbratis.  Datum  &  aftum  Conjlantu-e  Provincifé  Mo- 
guntinae,  in  Domo  habitationis  noftri ,«'<£■  oélava  men- 
fis  Maj!  ,  fub  Anno  à  Nativitate  Domini  M.  cccc. 
XVIII.  &  Pomificatus  prœdifli  primo. 


(LOBENNIÛS) 


Sign.  BobeUnius. 


Prarogatha  m  obtineridis  Beneficiis  ,   Uaiverfitati  Pa- 

rijîexfi  concejfa  per  Dominum  Martinum  Papam 

Quintiim. 

ÇAnctiSSiMUS  Dominus  nofler  ,  Dominus  Mar- 
*^  tinus  Papa  Quinins,  in  favorem  Ç5'  pro  incremen- 
to  Univerfitatis  Studii  Parifieniis  voluit  cs'  ordinavit , 
quod  bâc  vice  dumtaxat  ,  in  'Theologia  £3°  Decretis 
Doâoribus ,  Medicina  ^  Artibas  Magijlris ,  in  rotulo 
diBi  Studii ,  per  eiiniem  Dominnm  nojlrum.  fub  data 
4.  K.al.  Februarii ,  Pontificatus  fui  Anno  primo  ,  figna- 
to ,  defcriptis  j  C3^  in  eodem  Studio  aÛu  £5^  fine  fraude 
per  ipfam  Univerfitatem  prafentibus  reputatis^  isf  cura 
etiara  in  eoder/Z  Studio  hujusmodi  honorem,  gradum  ^ 
gradus  receperint ,  in  aflecutione  Beneficii  feu  Benefi- 
ciorum  ,  quod  feu  qute  vigore  gratiarum  ,  eis  in  diéîo 
rotulo  faâarum  ^  exfpeélant,  vel  in  antea  exfpeiîabunt, 
nulli  alii  five  alius ,  fub  quacunque  data  ,  pari  aut  raa- 
jori  ,  qui  ab  eodem  Domino  nofiro  gratias  expeéiativas 
fub  quacunque  forma  verborum  obtinuerint ,  fen  in  fu- 
turura  obtinebunt ,  etiamfi  per  eas  i^  earum  auQorita- 
te  qnarumcunqiie  Ecckfiarum  Canonici  creati  ,  aut  in 
eis  in  Canonicos  fub  exfpeSiatione  Prcebendarum  recep- 
ti  exiftant,  prsejudicare  valeant ,  nec  eis  quoquo  modo 
prsferri. 

Sedis  Apoflolicte  Protonotariis  ^  Auditore  contradiSia- 
rum  ^  CorreÛore  hiterarum  Apoflolicarnm ,  Subdiaconis, 
Referendariis ,  quatuor  Cubiculariis  ,  (s^  totider/i  Secre- 
tariis ,  ac  quinque  Acolutis  ipfius  Domini  noftri ,  à  Can- 
cellaria  nbminandis ,  unico  Camercs  Apoflolicte ,  ^om- 
nibus Palatii  Apoftolici  caufarum  Auditorihus ,  -verisque 
farniliaribus  ipfius  Domini  noftri  Papie  ,  per  eum  pro 
talibus  reputatis  j  fingulorum  quoque  SanBie  Romana 
Ecclefice  Cardinalium  finguUs  triginta  familiaribus  Do- 
meflicis ,  continuis  commenfalibus  ,  in  ipforum  Domini 
noftri  isf  Cardinalium  primis  ut  principalibits  rotulis 
defcriptis  ,  ^  per  eosâem  Cardinales  m  Cancellaria 
pncdiila  declarandis  :  Singulis  duabus  Ecclefiafiicis  Per- 
fonis,  qui  in  Conclavi  ,  in  quo  idem  Dominus  nofter 
elcilus  fuit ,  fingulis  in  eo  exiftentibus  Dominis  Cardi- 
ndibus  çjf  aliis   Pr^latis  ac    Perfonis   Ecclefiafiicis  ad 


cekbrandam  eleâionem  Romati  Pontifias  depuiatis  fer-     A  jmijQ 
■vierunt  :     Singulis   quoque   duodecim  Pr^fidentibus   in  ■ 

Cancellaria  ,  fub  SanÙx  Romana  Ecclefi,e  Provice-  I4l8« 
Cancellario,  Familiaribus^  Commenfalibus ^  Scriptoribus 
Ltterarum  Apoftolicarum  ,  qui  tamen  è  Rcgno  Francité 
onundi ,  vel  in  aliquo  gêner alium  Studiorum  ipfius  gra- 
duât! exfliterint  ,  nec  non  viglnti  quinque  dumtaxat 
eariimdem  hiterarum  Abbreviatoribus  ,  ôriundis  fimili- 
ter  de  dicîo  Regno  j  vel  faltem  de  Dicecefibus  ad  ipfum 
fe  pratendentibus,  fimili  modo  in  aliquo  Studiorum  hu- 
pismodi  graduatis  ,  in  diéia  Cancellaria  nominandisi 
Dominorum  Cardinalium, Nepotibus  £3=  Fratribus  :  Im- 
peratorum ,  Regum  ,  Ducum  ,  Marchionum  &  Co- 
mitum  Filiis  ,  Fratribus  &  Nepotibus  :  Infuper  Re- 
gum, Reginarum,  Delphini  Viennenfis  ,^  fingulis  fin- 
gulorum Ducum  ,  fcilicet  Burgundix  ,  Aurelianenfis , 
Brabantite ,  Britannite ,  Borbonice ,  i^  Sabaudite  Procu- 
ratoribus ,  in  Romana  Curia  continue  rejidentibus  :  Fa- 
miliaribus,  etiarn  Domefticis  ,  a£lu  ^  continue  fervi- 
tiis  infifcentibus ,  Imperatorum,  Regum,  Reginarum^ 
Delphini  csf  Ducum  pncdiéîorum ,  &  Uxorum  eorum- 
dem  ,  in  primis  isf  principalibus  fuis  rotulis  infcriptis, 
qui  tempore  datte  prtefentium  gratiarum  ,  eis  per  eun- 
dem  Dominum  noflrum  conceffarum  aut  concedendarum^ 
fuerint  Seneficiorum  Ecclefiafticorum  capaces  :  Aut  etiam 
Imperatorum,  Regum,  Ducum,  Marchionum  &  Co- 
mitum  ,  ac  Comnmnitatum  j  proprium  de  fe  regimen 
habentium ,  primis  Ambaffiatoribus ,  ad  Dominum  nos- 
trum  deftinatis  :  Pariterque  Univerfitatum  quoramcitn- 
que  gcneraimm  Studiorum  Ambaffiatoribus  l^  Nuntiis, 
qui^  in  prtefata  Concilia  pro  Ecclefiaftica  Puce  ^  ftatu 
univerfalis  Eccle/i.e  fe  prafentavenint  :  Ac  etiam  illis, 
qui  confuetos  Jg'  ordinarios  rotules  ipforum  Studiorum, 
feu  de  ipfis ,  eidem  Domino  noftro  prtefentaverunt ,  vel 
in  pufterum  prtcfentabunt  '.  Gentibus  quoque  Ecclefiafti- 
cis ,  Regium  Parlamentitm  Parifiis  tenentibus ,  ^  fin- 
gulis Filiis  non  Ecclefiafiicis,  dumtaxat  exceptis. 

Pr^diâos  tamen  Ambaffiatores  b^  Nuntios ,  aut  a- 
lias  quascumque  Perfonas  fuperius  expreffas ,  quibus  for- 
fan  idem  Dominus  nofter  fecit  aut  gratias  expedativas  •• 
ad  duo  isf  plura  Bénéficia  ad  vitam  ,  l^  diverfas  Col- 
lationes  ,  five  virtute  unius  ^  ejusdem  gratix  ,  five 
virtute  divcrfarum ,  feu  extenfionis  unius  gratite  i^  di- 
verfarum,  voluit  idem  Dordinus  nofter  prtefatis  Doiîo- 
ribus  £3"  Magiftris  ,  etiamfi  alias  ve niant  prttferendi, 
nifi  quoad  unum  Beiieficium,  qmcimque  tamen  ordiné 
numeri  ajfequendum ,  prxferri ,  Canonicatu  ^  Prteben- 
da  o'  Dignitate ,  Perfonatu ,  Adminiftratione  ^  Offi- 
cia, pro  unico  Bénéficia  computatis. 

Voluit  infuper  idem  etiam  Dominus  nofter  £s'  ordi- 
navit ,  quod  fi  alicui  ^  aliquibus  per  importunitateiH 
petcntium  aut  alias  conceffit  feu  concederet  in  futurura 
prterogativam  j  feu  claufulam  ,  huic  prtefenti  pmrogati- 
Vte  derogatoriam ,  fub  quavis  verborum  forma,per  quant 
in  aliquo  prtejudicium  generaretur  ^  vel  deragiiri  pojfet 
Doâoribus  J5'  Magiftris  prcefatte  Univerfitatis  ,  feu  ali- 
cui ex  eis ,  ad  quos  extendttur  diéla  prtsrogativa  ,  illis 
nnllum  prtejudicium  afferri  poffit  nec  valeat ,  jed  quoad 
ipfos  caffa  fit  cs'  irrita.  Nifi  Dominus  nofter  de  pne- 
rogativa  Univerfitatis  fpecialem  in  Literis  Apoftolicis 
fecerit  mentionem..  Quod  tamen  ultra  numerum  quin- 
quaginta  Perfonarum  facere  ^  aliquo  modo  conccdere 
non  intendit^ 

LXXV. 

articles  accordezpour  le  Mariage  ^^Renè'  d'An-  ^ô.  Mai. 
j o u    Comte  de  Guife  avec  Isabelle  de 
Lorraine,  Fille  de  Charles  I.   -DacLoaaii- 
de  Lorraine  ,    faits  à  Fou  le  20.    Mai  1418.  ^^• 
[G.  G.  Leibnitz,  Codicis  Diplomatici j 
pag.  JKÎ.] 

C 'E  N  s  u  I V  E  N  t  les  Points  &  Articles  accordez  par 
"  très  Révérend  Père  en  Dieu  très  HauIts&Puiflants 
Princes  ,  &  très  redoublez  Seigneurs  Monfeigncur  le 
Cardinal,  Duc  de  Bar  ,  Marquis  du  Pont,  Seigneur 
de  Caffel ,  &  Monfeigneur  le  Duc  de  Lorraine  &  Mar- 
chis ,  fur  le  fai£I  du  Mariage  traiâé  par  mes  difls  Sei- 
gneurs de  Mellire  René'  d'A  n  j  o  u,  Comte  de  Gui- 
fe &  Damoifelle  Isabel  de  Lorraine,  par  la 
forme  &  manière,  qui  après  s'enfuit. 

2.  Premièrement,  que  Monfeigneur  de  Guife  venu 

es  partyes  de  par  deçà,  mon  di6t  Seigneur  de  Bar  l'en- 

heritera  de  toute  la  Duché  de  Bar  &  [Vlarquifé  du  Pont, 

pour  en  jouir  par  mon  didt  Seigneur  de  Guife  fcs  Hoirs 

P  3  &  Suc- 


ïi8 


CORPS    DIPLOMATIQUE 

felle  de  Lorraine  vefve  delailTée  du  d\â  Monfeigneur    A  mm»' 
de  Guife,  pour  caule  &  railbn  de  fon  Douaire,  &  les-        ""VJ 


AnVO  ^  Succeflêurs  procreei  de  fon  corps  en  loyal  Maria- 
ge  ,   c'ell  à  fçavoir  après  le  trespas  de  mon  didb  Sei- 
141 8.  gneur  de  Bar  ,    &  tout  par  la  forme  &  manière  ,  que 
mon  àiâ  Seigneur  de  Bar  faiiS  à  prefent. 

3.  Item,  Alonfeigneur  de  Bar  veult  ,  que  tantofti 
que  Monfeigneur  de  Guife  fera  de  par  deçà ,  tous  les 
Nobles,  féaux  VaiTaux,  Hommes,  Subjeds  &  Com- 
munauté! des  bonnes  Villes  de  touts  fes  diâs  Pays  fa- 
cent  leal  ferment  à  mon  dit  Seigneur  de  Guife  ,  de  le 
tenir  &  obéir  après  le  trespas  de  mon  diâ:  Seigneur  de 
Bar  pour  &  comme  leur  Seigneur  droifturicr. 

4.  Et  pareillement  mon  ài&  Seigneur  de  Lorraine 
fera  faire  leal  ferment  à  tous  les  Nobles  ^  féaux  Vas- 
faux,  Hommes,  Subjeâs,  &Communauteî  des  bon- 
nes Villes,  de  tous  fes  diâs  Pays,  de  tenir  &  obéir  a- 
prés  fon  trespas  à  ma  di£te  Damoifelle  &  à  fon  Mary 
&  Espoux,  à  caufe  d'elle  comme  Droidurier  Seigneur 
&  Dame ,  au  cas ,  que  mon  didl  Seigneur  de  Lorraine 
n'auroit  Hoir  malle  de  fon  corps  ,  né  &  procréé  en 
loyal  Mariage. 

S-  Item,  encore  en  plus  avant  eft  accordé, que  mon 
diâ  Seigneur  de  Bar,  tantoll  &  incontinent,  que  mon 
dift  Seigneur  de  Guife  fera  arrivé  f)ar  deçà  ,  luy  bail- 
lera ,  &  délivrera  reaument  &  de  faiâ:  pour  luy  &  fes 
Hoirs  ,  procréez  de  fon  corps  ,  à  tousjours  mais  en 
Héritage ,  toutes  les  Terres  ,  Baronnyes  ,  &  Seigneu- 
ries, avec  toutes  leurs  Appartenances  &  Dépendances, 
cy  après  nommées  ,  c'efi  à  fçavoir  la  Ville  du  Ponta- 
mouilon  ou  de  SainS:  Miel,  celle  que  mieux  plaira  à 
mon  diél  Seigneur  de  Bar.  Item ,  la  Ville ,  Challe- 
lenie  &  Prevollé  de  Longwy  ;  Item  toute  telle  part  & 
portion,  que  mon  diâ  Seigneur  de  Bar  tient  &  polfe- 
de  en  la  Ville,  Chaftel  ,  Chaftellenye  &  Prevofté  de 
Marville;  Item  le  Ctiaftel  ,  Ville,  Prevollé  &  Chas- 
tellenye  de  Sancy  ;  Item  la  Ville  ,  Chaftel ,  Cliaftele- 
nye  &  Prevofté  de  Sathenay  ;  Item  la  Ville ,  Prevofté 
&  Chaftelenie  de  Longuion  ;  Item  la  Ville,  Chaftel, 
Chaftelenye  &  Prevofté  de  Fou  ;  Item  le  Chaftel  & 
Chaftelenye  de  Pierrefort  ;  le  Chaftel  &  Chaftelenye 
de  Condé  fur  Mofelle;  Item  le  Chaftel  &  Chaftelenye 
de  l'Avantgarde  avec  toutes  les  appartenances  &  dé- 
pendances des  dides  Seigneuryes,  Baronnyes  &  Chas- 
tellenyes  deffus  difles  &  chacune  d'icelles,  &  auffy  les 
foy  &  hommage  de  touts  &  chacuns  les  VafTaux  & 
Fiefves  d'icelle. 

6.  Item,  que  dans  le  jour  de  Pentecofte  ou  pluftoft 
fè  faire  fe  peut  bonnement ,  mon  didl  Seigneur  de  Gui- 
fe fera  en  la  Duché  de  Bar  au  playfir  de  noftre  Sei- 
gneur, &  luy  venu  dedans  un  jour  ,  qui  fera  accordé 
par  nos  diâz  Seigneurs  ;  mon  diâ  Seigneur  de  Bar 
meinera  mon  diâ  Seigneur  de  Guife  en  la  Ville  de 
Nancy  ,  le  baillera  &  délivrera  à  mon  diâ  Seigneur 
de  Lorraine,  en  fon  Gouvernement  tant  fa  Perfonne, 
que  les  Villes  &  Forterelfes  dénommées  en  l'Article 
précèdent  receues  devant  toutes  autres  ,  &  première- 
ment du  diâ  Seigneur  de  Lorraine  par  mon  diâ  Sei- 
gneur de  Bar  les  feuretez  dont  cy  delfotfbs  fera  faiâe 
mention. 

7.  Item ,  &  après ,  que  ledit  Monfeigneur  de  Guife 
fêta  baillé  &  délivré  en  la  manière  ,  que  diâ  eft ,  au 
gouvernement  de  mon  diâ  Seigneur  de  Lorraine  par 
mon  diâ  Seigneur  de  Bar,  enfemble  les  Villes  &  For- 
terelfes deffus  déclarées,  &  incontinent  ce  jour  même 
fe  feront  les  fiançailles,  &  le  jour  enfuivant  les  efpou- 
failles  de  mon  diâ  Seigneur  de  Guife ,  &  de  ma  diâe 
Damoifelle. 

8.  Item,  fera  tenu  mon  diâ  Seigneur  de  Lorraine, 
bailler,  donner  &  jurer  toutes  les  bonnes  &  fuffifantes, 
&  les  plus  grandes  &  meilleures  feuretez  à  luy  pofli- 
bles,  que  mon  diâ  Seigneur  de  Bar  voudra  &  pourra 
advifer  par  luy,Confeil,  les  Nobles  de  fon  Pays  &  aul- 
tres,  que  pour  ce  luy  plaira  appellcr  pour  faire  &  ac- 
complir reaument  &  de  faidl;  toutes  les  chofes ,  qui  cy 
après  s'enfuivcnt. 

9.  Premièrement  s'il  advenoit,  (que  Dieu  ne  veil- 
le) que  mon  dit  Seigneur  de  Guife  allaft  de  vie  à  tres- 
paffement,fans  laiffer  Hoirs  de  fon  corps  en  loyal  Ma- 
riage, mon  diâ  Seigneur  de  Lorraine  fera  tenu  de  ren- 
dre &  reftitucr  toutes  les  Baronnyes  ,  Chaftelenyes, 
Terres  &  Seigneuries  deffus  diâes  ,  enfemble  toutes 
leurs  appartenances  &  dépendances,  franchement  & 
quittement  &  libéralement,  fans  empefchcment ,  refus 
ou  contradiâion  quelconque  à  mon  diâ  Seigneur  de 
Bar,  fi  ainfy  eftoit, qu'il  furvesquift  mon  diâ  Seigneur 
de  Guife;  (huf,  reî'crvé,  &  excepté  la  Ville,  Chaftel 
&  Chaftelenye  ,  Prevofté  &  Seigneurye  de  Fou  ,  les 
Rentes  'V  Revenus  d'icelle,  avec  toutes  Appartenances 
&  Dépendances  ,  qui  demourront  à  ma  diâe  Damoi- 


quelles  elle  pourra  tenir,  jouir,  ufer,  &  cxplo:âcr,    I418. 
comme  Douairière  fa  vie  durant  tant  feulement. 

id.  Et  s'il  advenoit,  que  mon  diâ  Seigneur  de  Bar 
fuftallè  de  vie  à  trespalfement  avant  mon  diâ  Seigneur 
de  Guife  ,  &  après  ce  mon  diâ  Seigneur  de  Guife  al- 
laft de  vie  à  trespas,  fans  laiffer  Hoirs  procréez  de  fon 
corps  en  leal  Mariage  comme  delfuS  ,  en  ce  cas  mon 
diâ  Seigneur  de  Lorraine  fera  tenu  rendre  &  reftituer 
reaument  &  de  faiâ,  franchement,  quittemciit  &  libe- 
rallement,  fans  empefchement,  refus  ou  contradiâion 
quelconque,  toutes  les  Terres,  Baronnyes,  &  Chas- 
tellenies  &  Seigneuries  deffus  diâes  avec  toutes  Appar- 
tenances /k  Dépendances  d'icelles  à  l'Hoir  ou  Héritier, 
Hoirs  ou  Héritiers  &  Succcffeurs  de  mon  diâ  Seigneur 
de  Guife ,  &  auttement  par  tout  ,  oii  il  appartiendroic 
par  raifon,  au  cas  toutes  fois  ,  que  mon  diâ  Seigneur 
de  Lorraine  ne  les  aurait  rendues  ou  délivrées  audit 
Seigneur  de  Guife,  félon  la  forme  &  manière  cy  deffus 
efcripte,  faifant  mention  de  ce  ,  refervé  à  la  diâe  Da- 
moifelle pour  fon  Douaire  la  Ville  &  Chaftel  &  Chas- 
telenye  de  Fou,  comme  diâ  eft; 

11.  Item,  &  s'il  advenoit ,  que  rha  diâe  Damoifel- 
le (  que  Dieu  ne  veille  )  allaft  de  vie  à  trespalfement 
fans  Hoir  procréé  de  fon  corps ,  avant  mon  diâ  Sei- 
gneur de  Guife,  mon  diâ  Seigneur  de  Lorraine  fera 
tenu  rendre  &  reftituer  incontinent ,  franchement ,  quit- 
tement &  libéralement,  fans  empefchement,  refus  ou 
contradiâion  quelconque  toutes  les  Baronnies,  Chas- 
tellenyes,  Terres  &  Seigneuryes  deffus  diâes  avec  tou- 
tes les  x\ppartenances  &  Appendances  d'icelles  à  moa 
diâ  Seigneur  de  Bar  ,  ou  cas,  qu'au  temps  du  decez 
de  ma  diâe  Damoifelle  de  Lorraine  mon  diâ  Sei- 
gneur de  Guife  n'auroit  quatorze  ans  accomplis.  Et 
au  cas  que  mon  diâ  Seigneur  de  Guilè  auroit  quator- 
ze ans  accomplis  au  temps  du  decez  de  ma  diâe  Da- 
moifelle, mon  diâ  Seigneur  de  Lorraine  fera  tenu  de 
les  rendre  &  reftituer  franchement  &.  quittement  i  mon 
diâ  Seigneur  de  Guife,  comme  dcfllis  eft  diâ. 

12.  Item  ,  ma  diâe  Damoifelle  aura  &  emportera 
pour  fon  Douaire  la  fomme  de  cinq  mil  Livres  Tour- 
nois par  chacun  an  de  Rente,  qui  luy  feront  aflîz, or- 
donnez &  coFiftituez  par  la  manière,  qui  s'enfuit;  c'cft 
à  fçavoir,  premièrement  elle  aura  la  Ville  ,  Chaftel  & 
Chaftelenye  de  Fou  ,  &  les  Appartenances  &  Dépen- 
dances d'icelles,  &  le  furplus  luy  fêta  affigné;  baillé, 
&  délivré  ailleurs  ,  en  Terres  ,  Rentes  &  Revenues 
bonnes  &  convenables  fans  aucune  Ville  fetmée  &  for- 
te Maîfon  ,  au  plus  prés  de  la  diâe  Ville  &  Prevofté 
de  Fou  ,  que  bonnement  faire  fe  pourra.  Et  au  cas 
que  mon  diâ  Seigneur  de  Lorraine  auroit  Hoir  mafle 
de  fon  corps  procréé  en  loyal  Mariage  ,  qui  debvroit 
fucceder  à  la  Duché  de  Lorraine  ,  ma  diâe  Damoi- 
felle n'aura  ne  emportera  pour  fon  Douaire  ,  que  la 
fdmme  de  quatre  mil  Livres  Tournois,  chacun  an  de 
Rente,  compris  en  la  diâe  Ville  Chaftel  &  Chaftele- 
nye de  Fou ,  comme  diâ  eft. 

13.  Item, auffy  ou  cas  deffusdiâ,que  mon  diâ  Sei- 
gneur de  Lorraine  aura  Hoir  liiafle  de  fon  corps  pro- 
créé en  loyal  Mariage,  il  donnera  &  fera  reuu  bailler 
&  délivrer  reaumenr  &  de  faiâ  à  mon  diâ  Seigneur  de 
Guife  pour  ayder  au  faiâ  du  diâ  Mariage  la  fomme 
de  quarante  mil  Livres  Tournois  pour  une  fois  ,  ou 
cas  toutes  fois  ,  que  la  Royne  de  Sicile  fera  de  cefte 
fomme  contente  ,  &  fe  payeta  la  fomme  deffus  diâe 
aux  fermes ,  &  par  la  forme  &  manière ,  qu'accordé  fe- 
ra entre  mon  diâ  Seigneur  de  Lorraine  &  les  gens  de 
la  Royne  de  Sicile  ,  qu'elle  envoyera  par  deçà  en  la 
compagnie  de  mon  diâ  Seigneur  deGuiIë,&  fera  mon 
dit  Seigneur  de  Bar  fon  loyal  debvoir  ,  que  les  Gens 
de  la  diâe  Royne  donront  &  accotderont  à  mon  diâ 
Seigneur  de  Lorraine  termes  de  payer  la  diâe  fom- 
me les  plus  convenables  ,  que  faire  fe  pourra  bon- 
nement. 

14.  Item,-  &  s'il  advenoit,  que  ma  diâe  Damoifel- 
le allaft  dévie  à  trespaffement,  fans  Hoirs  de  fon  corps, 
mon  diâ  Seigneur  de  Guife, ou  lès  Hoirs  Succeffeurs, 
ou  ayants  caufe  feront  tenuz  rendre  &  reftituer  reau- 
ment &  de  faiâ  fans  aucun  contrediâ ,  refus  ou  diffi- 
culté, à  mon  diâ  Seigneur  de  Lorraine,  ou  à  fes  Hoirs 
Succeflêurs  ,  ou  ayans  caufe  de  la  diâe  fomme  de 
quarante  mil  Francs  fe  receuz  les  avoir. 

15".  Item,  à  la  façon  des  Lettres  ,  qu'il  conviendra 
faire  &  paftfer  fur  les  Poinâs  &  Articles  cy  deffus  con- 
tenus, fera  le  langage  esclaircy,  comme  la  matière  le 
requerra,  fans  y  muer  la  fubftance  en  aucune  manière, 
&  au  proffiâ  des  deux  Partyes. 

16.  Item, 


/ 


Dtr    DROIT     DES     GENS. 


Amno  "^'  Itcni  pour  ie  bien,  honneuf,  defenfe ,  accrois- 
fement  des  Seigneurs  de  Bar  &  de  Lorraine  feront  ad- 

141 8>  vifez  par  leurs  advis  ,  &  des  Gens  de  leurs  Confeils^ 
qu'il  leur  plaira  commettre ^  les  plus  fortes,  feures  & 
meilleures  Alliances  &  Confédérations  ,  que  faire  fe 
pourront  entr'euX)  en  exceptant  feulement  ceux,  qu'il 
plaira  aux  diftz  Seigneurs  &  dont  ils  feront  d'accord 
enfemble  &  fe  feront  &  pafleront  les  diâes  Alliances 
à  la  façon  des  Lettres  des  Articles  cy  deifus  contenuz. 
Donné  à  Fou ,  foubz  les  Seaux  plaquiez  de  nos  diûz 
Seigneurs  de  Bar  &  de  Lorraine  ,  le  vingtiesme  jour 
de  May ,  l'an  mil  quatre  cens  dixhuiâ.  Prefèns  Mon- 
feigneur  le  Comte  de  Vaudemont,  le  Doyen  de  Tout, 
Meifire  Jean  d'Orme,  Meffire  Jean  de  Lenencourt, 
Meflîre  Wary  de  Harouves  Chevalliers  ;  Jean  deHaus- 
fonville,  Carlot  d'Ulty  Winchelin  de  la  Tour,  Bail- 
iy  de  Sainû  Michiel  ,  Jean  de  Harancourt  ,  Ferry  de 
Perraye,  Jean  de  Sainél  Loup,  Bailly  deBaffigny,  & 
plulieurs  aultres. 


LXXVI. 

lî.  Mai. JoANNis  de  Saraponte  Èpiscopi  Firo- 
dimenfis  Lit  ter  a,  de  Admijftone  Friderici 
Comitis  Veïdentiie  ad  Homagmm  &?  Jiiramentum , 
ratione  Feuiorum  ab  Episcopatu  Virodunenfi  dé- 
pendent ium.  Datie  21.  Maji  Anno  1418.  Cum 
DesignationE  diUorum  Feudorum ,  dic- 
îo  Comiti  ex  Episcopatûs  Libro  Feudaîi  pro 
informaîione  ,    transmiffa.     Suh    eodem    Dato. 

[  In  âScplagcn  bcr  iîoitiâdcf)  »  @cl)H3Cî)tfd()cn  5Bc« 
fdi)i»ect)cn  âtcr  tcc  ^rainjêfifcl^cit  ©«icIjt^Sain» 
nicrn  contra  3wci;brûc!cn  fub  Num.  V.  in 
Appendice  Gontin  Diarii  Europ.  X  L 1 1 1. 
-pag   292.] 

TjNiVERSiS  pra:fentes  Literas  infpecturis  vel  au- 
^  *^   dituris  Johannes  de  SArâponte,  De! 

B  &  SanâîE  Sedis  Apoftolicœ  gratia  Virodunenfis  Epis- 

.    '  copus  &  Comes,  Salutem  perpetuam.    Notum  faci- 

mus,  cum  dileâus  nobis  NobilisVir,Dominus  F  ri- 
de ricuS  Comes  Veldentis  ,  fuum  fidelem  Procu- 
ratorem  Johannem  de  Honolftetne  ,  ad  noftram  prs- 
fentiam  apud  Oppidum  noftruin  de  Hochexjirafen 
noftra;  Virodunenlis  Diœcefis  deftinaverit ,  cum  Lite- 
ris  Rec  ôGNiTORiis  Feudorum  Caftri  Veldenticc 
cum  Advocaùa  ^  Ba'axe^Cari.Tijiae  qua:  Molendinum  di- 
citur  cum  fuis  fertinentiis ,  IVoljfeweiler  cam  Advoca- 
tia  $3'  Banno  i^  cteteris  pertinentiis  ,  Baumoldi^  citm 
SanKO  {ff  Advocatia  cum  fuis  pertinentiis  j  £5^  Curite 
S.  Medardi  cum  Advocatia  Jy  Banno  i^  fuis  perti- 
nentiis^ nec  non  omnium  aliorum  bonorum  ,  cfux  pr.t- 
fatus  Comes  ienere  débet  (jf  tenet  in  Feudum  ^  Ho- 
magium ,  a  nobis  &  Episcopatu  noftro  prœdifto  ;  No- 
bisque  pra:nominatus  Comes  fupplicaverit  prœdiftum 
ipfum  Johannem  fuum  Procuratorem ,  pro  &  ejus  no- 
mine  velimus  ad  Homagium  &  Juramentum  prasdanda 
benigniter  admittere.  Nos  fpeciali  gratia  favorabiliter 
eundem  Johannem  ad  pramiffa  &  nomine  Procurato- 
rio  prsetafto  recepimus  &  admilimus.  Noftro  &  cu- 
juslibet  alterius  Jure  femper  falvo.  In  ejus  rei  Tefti- 
monium  Sigillum  noftrum  prxfentibus  duximus  ap- 
pendendum. 

Datum  &  aâum  Anno  Domini  millefimo  quadrin- 
gentelîmo  decimo  oétavo  ,  die  vigefimo  primo  men- 
iis  Maji. 

Sicfc  ttacf)6cfd&rit6m  SSêjtid&nung  f)ât  W  (j^ï« 
iDâctige  in  ®ti\x  Sattct  unb  J^crc  ;  J^ett  ^ol^ann 
«on  ©atbrûcfen/  t5on  ®t)Viii  Onatcti  25ifct)0(f  ju 
2Bi-nl)tn  unD  ®rafc  /  aug  fine  uni)  fîneé  «Stiffté 
ÇOîanbucfj  tan  fd;rci6c«/  imt»  fcietcm  Çfclcn  (Staff 
gtiBi)rict)en/  (Srafen  ju  Selfccntjcn  /  mt'^o\^oxm.i 
fon  ^onolfîein/  (incn  ©djtcibcr  gcfd[)tcft  /  auf  tag 
(Se  unb  fine  Sfîad&fommcnbi;  (5tf)cn  ft4;  in  ter  @a« 
cÇcn  tefîo  bag  wiflcn  ju  rtcï)tcn.  Dac.  &  Acflum 
Anno  Domini  1418.  11.  menfis  Maji. 

Hxc  funt  Caftramenta  quce  habet  Comes  Veïdentiie 
in  Feudum  ab  Episcopo  Virodunenfi. 

Advocatiam  Curiœ  de  Maiins  cum  fuis  Appenditiis , 
&  cum  Caftro  Veïdentiie. 


iic^ 


Advocatiam  etiam  Curiœ  S.  Medardi  cum  fuis  Ap-  A  »«.,«, 

penditiis.                                                                       ^  .ANNO 

Advocatiam  etiam  Curiœ  de  Bemoldià  cum  fuis  Ap-  14 1 8 

penditiis.                                                                      r  «j      • 

Advocatiam  Curis  de  Wolffeweikr  cum  fuis  Perti- 
nentiis. 

Curiam  de  Frefenaco  Se  Advocatiam  cum  fuis  Perti- 
nentiis. 

Advocatiam  de  S.  JJ'endelino  cum  fuis  Pertinentiis; 

Advocatiam  de  Toile  cum  fuis  Appenditiis. 

Advocatiam  de  Nunkirk. 

LXXVIi. 

C0NC0RDATA  Anglicana  in  Concilio  ï%.Jm]ïi 
Conjiamienji j  iriter  Papani  MartinumV. 
y  Nationem  Jnglicanam  de  fupremi  Eccleftaftici 
Regiminis  emendatione  confciipta,  die  12.  menfis 
Juin  Anno  1418.  [Von  der  Hardt, 
Magnum  Oecumenicum  Concilium  C-^nftan- 

;  ticnfc.  Tom.  I.  pag.  1079.  Lenfani-, 
Hiftoirc  du  Concile  de  Conftance.  Aux 
Pièces  ajoutées  pag./tfô.  d'où  l'on  a  tiré  cet- 
te Pièce.  ] 

TJNiVERSlS  &  fingulis  Joannes,  miferatione 
^-^  Divina  Episcopus  Oftienlîs  ,  Sanciie  Rom.  Eccle- 
fiie^  Cardinalis  ac  Vice-Cancellarius ,  Salutem  in  Do- 
mino, &  praefentibus  fidem  indubiam  adhibcri. 

Si  juxta  laudabilem  antiquorum  fententiiim  &  pro- 
vidum  fapientum  confilium  dignum  eft  ,  ea,  qus  nia- 
joram  confultilîima  providentia  in  Subditorum  gratiam 
(Sccommoda  geruntur,  fcripturx  Teftimonio  redigere: 
Dignum  per  confequens  &  rationi  confencaneuni ,  ut 
adeo  nota  fit  eorum  veritas ,  quod  inde  nec  défit  paci- 
ficis  oportuna  provi(îo,nec  usquam  perveriis  fub  igno- 
rantia  variandi  fupina  facultas  relinqûatur; 

Cum  itaque  nuper  inter  Sanaifïlmum  in  Chrifto 
Patrem  &  Dominum  noftrum,  Dominum  Martinum, 
Divina  providentia  Papam  V.  Reverendos  Patres , 
Prcelatos  ,  nec  non  egregios  &  circumfpeâos  Viros , 
Ambafiatores  i  Procuratores ,  Doftores,  &  Magiftros, 
ceterosque,  Venerabilem  Nationem  Anglicanam  ,  i>î 
genentli  Conflantienfi  Concilia  repnefentantes  ^  facien- 
tes.,  nonnulla  Capitula  concordata,  &  ab  utraque  par- 
te fponte  fuscepta  :  Nec  non  de  didi  Domini  noftri 
PapcE  Mandate  «»  Libro  Cancellariis  Sanâse  Roma- 
ne Ecclefios,  in  quo  Romanorum  Pontificum  Confti- 
tutiones  &  Ordinationes  folent  confcribi  ad  futuram 
rei  certitudinem  ,  nobis  operam  dantibus  ;  prout  ad 
noftrum  fpectat  officium  ,  die  X II.  menfis  Julii,  Pon- 
tificatus  diâi  Domini  noftri  Papa  Anno  I.  confcripta 
fUerunt;  Adjefito,  quod  fub  noftrarum  Literarum Tes- 
timonio  indigens  quisque  fibi  Teftimonium  fumere  va- 
leat  in  toto,  vel  in  ea  parte,  qua  indiguerit  eorundem  : 
Nos  igitur  ,  ad  Venerabilis  Viri ,  Roberti  de  Nevilti, 
Canonici  Ecclefice  Ehoracenfis  ^  Parochialis  Ecclefiia  de 
Spoffoord  Reâoris  ,  inftantiam  ,  Capitula  hujusmodi, 
ut  praefertur  ,  concordata,  &  fponte  fuscepta ,  ex  inte- 
gro  ex  Libro  prœdiâo  de  -verbo  ad  verbum  fideliter 
tranfcribi,  &  prsfentibus  annotari  fecinius.  Quorum 
ténor  fequitur  ad  hune  modum. 

CAP.      l. 

De  numéro  ^  Nations  Cardinaliuni. 

TNprimis  quod  numerus  Cardinalium  San£lœ  Ro- 
■*■  manx  Ecclefise  adeo  fit  moderatus  ,  quod  non  fit 
gravis  Ecclefi^ ,  nec  nimia  numerofitate  vilescât. 

Qui  indifferenter  de  omnibus  Regais  &  Provinciis  j 
totius  Chriftianitatis ,  ac  cum  confenfu  &  affenfu  Col- 
legii  Dominorum  Cardinalium ,  vel  majoris  partis  ec 
rundem ,  eligantur  &  alfumantur. 

GAP.      II. 

DE    tNDULGENtlIS. 

TTem  ,  quod  ,  cum  occafione  diverfarum  Indiilgcn- 
*■  tiarum.,  ac  Literarum  facultatum  à  Sede  Apoftoli- 
ca  conceffarum  ,  ad  abfolvendum  quoscunque  vifitan- 
tes  ,  five  ofFerentes  in  certis  Locis  ,  &  queflurarurd 
quamplurimarum  ,  qace  in  Anglia  plus  folito  nunc  ab- 
uttdant  ,  nonnuUi  pcccandi  audaciam  fréquenter  aflu- 
raant,  ac  comemtis  fuis  propriis  Guratis,  &  Ecclelîis 

fuis 


■V 


IlO 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


AnNO  ^^'^  Parochialibus  dimiffis ,  ad  ipfa  loca  fpe  Itidulge»- 
tiamm  &  Confeflîonum  accedunt ,  décimas  ,   oblatio- 

I418.  nés  &  débita  didarum  Eccleliarum  Parochialium  fub- 
trahunt,  feu  folvere  difteruut  minus  jufte  :  Commhta- 
tur  D'iœcefanis  locortim  ,  ad  inquirendum  fupt-r  quati- 
tate  earum  ,  curn  potejiate  fuspendendi  omnino  auâo- 
ritate  Apoftolica  illas  ,  quas  \nvtnmnl  fcandiilofas  ^  & 
illas  denunciandi  Papas ,  ut  illas  revocet  &c. 

C    A    P.      I  I  I. 

De  Appropriatiombus  ,    Unionibus^    Incorporationihiis  ^ 
,  Ecclefiarr.m  is'  Vttariatuum. 

"ITem.  De  cetero  nulle  fiant  Appropriât ione s  Ec- 
*■  defiariim  Parochialium  motu  proprio  :  Sed_  commit- 
tatnr  Episcop}s  Locoriim  ad  inquirendum  de  veritate  fug- 
geftionum.  Et  in  eventum,  quo  per  debitam  &  juri- 
dicam  iiotionem  conftare  poterit  ,  qnod  caufa  Appro- 
■priatiomtm  defint ,  légitime  procedatur  ad  Appropria- 
tionem ,  praut  fuer'it  jiiris  illaram  Ordinariorunii 

Quœ  jam  funt  fortifie  ejfeéltim,  nulla  fiât,  li  ex  re- 
vocatione  fequi  poffit  Icandalum. 

Aliàs  veto  committatur  ,  quod  inqutrant  &c.  Et 
quas  invenerint  fieri  merito  non  debuiffe,  vocatis  tune 
ad  hoc  vocandis ,  caJJ'ent  &c. 

Item.  Omnes  Uniones,  Incorporationes ,  Appropria- 
tiones  &  Confolidationcs  Vkariarum  perpetuarum  ili 
Ecclefiis  Parochialibus  ,  ex  quibuscunque  cauiis  faâse 
à  tempore  Schismatis,  'mà\A\n&.t  revocentur ,  &  Fica- 
rii  perpetm  in  iisdem  per  Ordinarios  Locorum  hac  vice 
ordinentur  &  inftituantur. 

Ac  in  iîngulis  Eccleliis  Parochialibus  fit  anus  Vica- 
rius  perpétuas  ,  qui  Gurœ  infiftat  animarum  ,  bene  & 
competenter  dotatus,  pro  hospitalitate  ibidem  tenenda, 
&  omnibus  debitis  fupportandis. 

Literis  Apoftolicis,  &  Ordinariorum  Compofitioni- 
bus,  Statutis,  &  Confuetudinibus,  ac  aliis  in  contra- 
rium  fa£tis ,  non  obftantibus  quibuscunque. 

CAP.      IV. 

De  Ornatît  Pontificali  inferioribus  Pralath  non 
coMcedendo. 

ITem,  omms.  Privilégia,  cîtra  obitum  felicis  recor- 
daiionis  Gregorii  Papa:  X I.  conceffa  PrElatis  infe- 
lioribiis  de  utendo  Ponttficalibus ,  fcilicet  AKmV,  San- 
daliis^  &  hujusmodi  ad  Dignitatem  Pontificalem  per- 
tinemibus,  revocentur. 

Quffi  vero  ante  obitum  ipfius  Gregorii  conceffa  fue- 
rint,  in  fuo  robore  pcrmaneant  &  efteâuj 

GAP.      V. 

DE  blSPENSAtlONIBUS. 

ITem.  Licet  pluralitas  Heneficiorum  Canoniblis 
exofa  exiftat  ,  aut  fuper  ea  Dispenfationes  ,  Jure 
hoc  diâante,  fieri  non  debeant  ,  nili  Perfonis  nobili- 
bus  &  Viris  eximiœ  liberalitatis  :  Nunc  tamen  in  Cu* 
riis  Dominorum  ,  tam  fpiritualium  ,  quam  tempora- 
lium,  taies  Dispenfationes  irrepferunt:  Prœmiffa,  feu 
eis  confimilia,  de  cetero  non  fiant  ,  fed  in  prjemiffis 
fervetur  Concilium  générale. 

IIIe  tamen,  quse  lunt  fortitœ  effeâum  ,  in  fuo  ro- 
bore permaneant.  Nili  forte  aliqu»  fuerînt  h  fint 
fcandalofx:.  De  quibus  fieri  mandamus  conceffionem 
Locorum  Ordinariis,  &  Ordinarii  certificent,  &  revo- 
centur fiandalofit. 

Item  ,  quia  modernis  tempotibus  plus  folito  cum 
diverfis  Perfonis ,  infra  Regnum  y  Dominia  prisdida 
Bénéficia  curata  obtinentibus,  per  Sedem  Apoftolicam 
contra  Jura  communia  diipenfiatiim  cxiftit  ,  ut  per 
très,  quatuor,  quinque  ,  fex  ijf  feptem  Annos  vel  ul- 
tra, aut  in  perpetuum  Beneficiati  prsdiâi  ipfa  Bénéfi- 
cia poflldere  &  occupare  valeant  ,  fie  ut  ad  Ordines 
débitas  intérim  ordinari  minime  teneantur  ,  in  grave 
fcandalum  Ecclefix,  &c.  Omnes  Dispenfiationes  hu- 
jusmodi indilIinÊtc  revocentur. 

Et  Beneficiati  hujusmodi  ordinationi  Juris  commu- 
nis  in  hac  parte  omnino  fubdantur.  Si  tamen  Benefi- 
ciati prœdidi  fint  alias  habiles  ad  hujusmodi  Ordines 
fuscipicndos. 

Item,  quia  propter  Dispenfationes  Sedis  Apoftolica:, 
nonnullis  Perfonis  infra  Regnum  &  Dominia  pricdiâa, 
fuper  no»  refidentta  ,  nec  non  Archidiaconis  ad  vifi- 
tandum  per  Procuratores ,  faflas ,  non  folum  anima- 


rum cura  negligitur,  fed  etiam  poteftas  Episcopalis  per     A  n~,ii 
impétrantes    Dispenlationes    hujusmodi   contemnitur  : 
NulLc  Dispenfationes  deinceps  fiant  absque  caufa  ratio-    \A\%^ 
nabiti  ^  légitima  ,    m  Literis  Dispenfationum  hujus- 
modi exprimenda. 

Conceffœ  autem  absque  caufa  rationabili  ,  (\v&  lé- 
gitima, revocentur.  De  quibus  fiât  Commiffio  Ordi- 
nariis. 

Item  ,  omnes  Litene  facultatum  conceJJ'je  Rcligio/îs 
quibuscunque  ,  infra  Regnum  is'  Dominia  pradiifta, 
de  obtinendo  Bénéficia  Ecclefiaftica  ,  curata  vel  non 
curata ,  quE  non  funt  fortits  efFeftum  ,  indiftinéte  re- 
vocentur. 

Abftineatur  de  cetera  ab  hujusmodi  Literis  faculta- 
tum concedendis. 

CAP.      VI. 

De  Anglis  ad  Officia  Romana  Curia  ajfumendis. 

ITem,  quod  aliqui  etiam  de  Natione  Anglicana,  dum- 
■*■  modo  tamen  fint  idonei  ,  ad  fingula  Officia  Ciirice 
Romana  affumantur  una  cum  aliis  ,  de  ceteris  Natio- 
nibus,  indilïerenter  &c. 

Conclujîo  £5"  repetitum  "ïeftimonium  Joannis  Oftienfis, 
Cardinalis  ^  Vice-Cancellarii. 

TTem,  quod  fuper  omnibus  &  fingulis  prxmi/Tis 
■*■  Dominus  nofter  Summns  Pontifex  mander  &  fieri 
faciat  prœdiiStE  Nationi  Anglicana  unam  vel  plures ,  ac 
rot,  quot  fuerint  requifitœ  ,  Literas  fuas  Bultatas  ,  in 
bona  forma,  ac  gratis  de  Mandate,  ad  perpetuam  rei 
memoriam. 

Hase  itaque  UniverfltatI  veftras  tenore  prasfentium 
firmiter  atteftantes,  easdem  noftras  Literas  prsfentes, 
in  horum  fidem  &  Teftimoniiim ,  prsfato  Roberto  Ne- 
villi  conceffimus,  noftri  Sigilli  munimine  roboratas; 

D.itum  Gebennis,  in  Donio  habitationis  nolkce,  fub 
Anno  à  Nathitate  Domini  M.  CCCC.  XVIIl.  In- 
diâione  XI.  die  veto  XXI.  menfis  JuUi.  PontificatuS 
prsfati  Dotnini  noftri  Paps  Anrto  l. 

LXXVIIL 
Bwnbttttg  unî)  iîritiuiig  cincé  5,4rtt»frtcbcrte/  ij.Juill* 

JWifcl^cn  Pfrtlç  *  ©r»ff  Otto  b^  2V>^rt6 
uni)  ter  @taî)t  ig^Uttgen/  aiif  5.  3a()r  aiifgc 
tic{)t  /  wotiurdf)  {m  (td^  ciiicr  gcunftcit  bccfccrfcitt» 
gcn  J^ûlffc  wiîicï  aile  unfciflidjc  anfccïjtungett  unD 
flciwaltt^atigfcitcn  vcrgleidjcn.  ©cfcfjctjcn  ju 
©ûng^cim  of  SKitrood;  ©anD  gjlararcttjen-îag/ 
Anno  1418.  [JoH.  Philip  p.  Oatt, 
Volumen  Rerum  German.  Novum  Lib.  I. 
Cap.  XII.  pag.  85.  col.  I.  §.5-.  d'où  l'on 
a  tiré  cette  Pièce ,  qui  fe  trouve  aufTi  dans 
LuNiG,  'îcutfcfecé  9lcicl)é.Archiv.  Part. 
Spécial.  2Cbtt)cil.  IV.  2tt)fa|  I.  pag.  6oj.] 

C'eft-à-dircj 

Traité  d'Union  (^  de  Paix  ptihlique  entre  O  t  t  o  N 
Comte  Palatin  du  Rhyn  ^  la  Fille  (^'E  s  L  i  n- 
G  E  N  ,  pour  leur  défenfe  mutuelle  contre  toutes 
agreffwm  y  violences.  A  Sumheim  le  Mecrcdi 
jour  de  Ste.  Marguerite ,  Anno  14 18. 

OflîSr  t>^  6Dti  (Bottcé  ©natcn  /  ^Pfatêgraff  6i) 
^  Sflinc  uni)  JÇecjog  in  S5iii;crn  /  uni  unr  tic 
SSurgCïinciftcrc  /  9kt  uni»  .qanjc  gcmcinbc  gcnicin» 
Ucl&  bct  ©tatt  (Sglingcn  /  Sctcnncn  une  tun  hint 
Cffcnbor  mit  tifcm  aSticff  /  aUcn  Ccn  tic  3nc  iniuicc 
anfc|)cnt  etsn  t)&rcnt  (cfcn  /  ta^  wir  cigcntlicl)  6cfiv 
mm  uni)  6ctract)t  l)abca  /  ïiaf  nid;t  ju  gciftticïjcç 
uni)  wcrntlidjcï  ugridi;tung  uni)  fûiivcfwngc  nujcrS 
uni)  h^txè  gcfîn  mag  /  tann  niicl)tigcr  pr(îcn/ 
fytxn  unb  gccgcc  ©tcttc  cintredKigfcit  une  frunf« 
fd)afft  tarumb/unl)  ncmlid)  tcm  2tllmcd)tigcn  ®ott 
JU  lobe  uni)  JU  erm  /  Uns'  /  lînfcrn  Sanfccn  /  îûtcit 
ml  îînbcrtau/  gcirdid)cn  unt)  tvcrntlid^cn  uni)  um6 
tcg  bcftcn  »»i((cn  ^abm  \vn  îîné  mit  rt^itci:  wa^tci: 

unD 


bu     DROIT     ÔfeS    GËÎ^S. 


ï2i 


1418. 


ÂNNO  ^"'^  6c|îcnt(idfjCï  ftimtfd&afft  «iib  giitigfcit  «nitciti- 
aiiîcr  ttcftcntlicÏK  vicrcinct  ;  tjcrfttictct  unfc  tjcrbuu' 
5cn  -,  Dcwiiien  /  cctfîtictcn  miD  ticrbinScn  Une  gc- 
gcnwcrtcclid;  in  (Scafft  I)ic§  Scicffë  giinffe  ^mcI 
Uc  ncd}ftcn  md)  datum  Ci(3  Sricffé  aller  fdjicrftc 
îiad()emant)cc  ec(gcnt>c/  in  aUa-  îcr  uioj]  unt  fotmd 
als  ()ctimcl)  gcfcl^tibcn  ftct.    3"'"  *Scftcn  foflcn  wit 


14184 


«incr  iiiH  Wn  tcni  anScm  gcniant  lïurbe  jù  frifcïjci;  Annô 
gctat/  fo  foltc  Dcrfclbc  taill  Dec  dfo  uutcr  Ha^  wn 
Cciu  antern  gcmaact  tvirïict'  ton  fîunî)  wnï)  anc  ticr- 
|og  mit  gonjcï  nmdît  nPdijicfjcn  f  t)cl|ycn/ti{en  unb 
Darju  tun  /  ane  gcDctftc.  ÔButîcn  abcr  in  folicîien 
^l'icgcn/  @cl;(p^c  uni  23cftcn  gciDiinncn  /Die  Un» 
fer  feinctt  tcil»  cigcn  /  obcr  \>vn  Hiifcrm  fcincm  fur» 


eiuanî)a-  in  guten  3vcc(;tcn  unt  gciuarcn  truivcn  bafjcr  scrfagt  cCcr  Dcrpfant  tïtcrc  /  oScr  oucî)  wn 
mcincn/  (Srcn  «nt  fôibcrn/  an  atlcn  ftctten/wu  î)(g  lînfcrni  ï)ct)aincn  ju  tcl)cn  tuttcn;  tie  foUcn  iDir  mit 
«ot  ifi/  unî)  wir  cinantct  îînfcr  tagc  sctrutrcticlicn  ainanïct  bc()a(tcn  pïjcï  tic  gùrijc  tciicn  /  oÈcr  abcr 


f)cl|fcn  Iciftcn  lu  tcm  bcflcn  /  anc  allc  ©cDcr5e.  & 
foHfnt  oucî)  inir  m  jit  tifcr  Scrcinnnge  witcr  cin* 
anDct  Hit  fin  ;  oDcr  tun  ;  nccl)  bcn  Hnfcrn  fcaé  gc-- 
(îatten/ng  lînfcrn  ianttn  uni»  Ocbictcn  gctan  wcr- 
hml  iml)  lînfcvc  Sicnî)  Ijufcn  /  l)altcn  cîjcr  julc' 
gungtijun  /  tic  aud)  in  Mjnné  îîiijcrn  €3cî)(oticn/ 
<Stcttcn  /  îanbcn  unt  (Scbictcn  tciuc  gclciîc  pfccr 
frilicn  ^on  foUcnt/  in  cinid&e  tvifc  anc  gcwrtc.  <Sê 
foUcnt  oucl)  in  lînfcrn  ©d^Iogcn  /  ianfccn  uni)  ©c-- 
èictcn  /  aUc  îciiufcrcr  /  ^aufflûtc  unt  ®i(gctin  gu< 
te  ficfjcr^cit/  frice  imD  gclciie  l)aben/unî)  in  t\)e(dj«» 
«nier  Une  ©cïjlofjcn  /  Janten  uni)  ©cbicttcn  tnê 
âbcrforn  uni)  nit  gct)altcn  wmtc  1  fol  nntcr  Une  in 
iBetcÏK  ©cîjlogen/  ^antcti  unD  ©ebicten  tafj  gefdfje' 
ï)en  toâce  /  in  foUicJ;cm  ernftc  torju  tun  /  0(5  ob  ej 
lînfer  cigcn  iîutcrtan  gcfc|)e()cn  wârc/  an  aÙ  gcvcr< 
U.    SBcr  cj  m4)l  tag  untcr  lînë/wclcï)c  çpottf)i) 
fca§  iKtc;  ton  jcnianbté/  rocr  ter  wcrc/vcruntcdit/ 
bi-tricgct/  6cfd;cî)igct  obcr  angricfcn  n?urtc  :  ncuicU- 
d)c;  in  fo(id)en  fadjcn  tag  Die  anbcre  QJord)!)  unber 
lîné/  Diealfo  t5crunrcd)t/  betricgct  /  oDer  angrieffen 
jDnrtc/  JU  glid^c  unb  rcd;te  wolc  nicdjtig  njcrc  /  fo 
foffcn  »it  batte  çpartt)i)cn  unb  lînfcrc  \)glid}C  be» 
fiinCcrc  /    ter  tic  alfo  untcr  Une  lu'runrcdjtct  /  bc< 
tcicgct/  bcfd;ctigct  oter  angriejfcn  n>cre  /  u>itcr  fo(< 
il)c  unted)t  unt  geinalt  gctruiviclic|)cn  be()Dlffcn  unt  j 
fceraten  fin  /    îînfcrc  jglidjc  mit  jr  gangc  mad^t/  ' 
bann  «nt  Wic  tictc  îînfcr  ter  ein  tcil  tc§  t>on  tcm 
àntern  l)crmanet  tvûrtct  ;  algo  taf)  ter  teijt  ter  alfo 
l)crmanct  ivSrtct  /  fofidjct  t>erunrcd)tcr  /  bettiegct 
ant  bcfdjctigcr  unt  artgriffcr  t>cn  ftunt  unt  anc  tjer« 
jug  mit  allcn  ten  tic  terfclbc  tci;lc  vicrmag  ftnt  Wcr» 
bcnt  /  unt  ten  oud;  ftcntlid;cn  tun  foUent  /  ju  gli» 
d)cr  wifc  unt  in  aller  ter  maffjc  /  alj  ob  cj  lînfer 
jicgtid}cn  tt)cil  untcr  lînë  fine  iantc  I  £ûtc  unt  Un< 
tertan  fclbé  angicng/ane  aile  gcscrtc:  »vcr  cj  auct)/ 
tag  folid)c  <5ad)C  ju  tcgcltc{)em  ^ricg  kmH  ift  gc= 
rctt  algo  tag  lînfer  jeglid)cr  tcile  tcm  antcrn  ju 
folld)cm  tegciid)cn  ^cicg  einc  aiigal  iâti  bi)niicn 
fatjcl)cn  tagcn  nad)  tcm  jglidjet  tcil  tcg  tjon  tcm 
antcrn  l)cruianct  vnurt  I  in  tc^  untcr  Uns  ter  ter 
fad)Cii  cine  ^auptman  i|î  /  «Slogcn  unt  ©tctten  / 
tacinne  jtc  tann  bcfdjcitcn  tBcrtcnt/  fdjictcn  follcnt/ 
ncmlid)  jwcnlig  gctvapcnt  SOIannC  /  ticfelben  tann 
in  ti§  taile  ©djloficn  untcr  îînë  ter  ter  fad)cn  cin 
J^auptman  ift/  ju  tcgelid)cm  ^rieg  ligcn/  ten^cic- 
gc  gctruroclidlicn  erbtitcn/  unt  tcm  JP»auptman  tcë» 
fclbcn  tcilé  gcl)orfamc  ftn  follcnt/  p  glidjcrwifc/ 
aie  obc  es  unter  lîné  lînfer  jcglid&en  teitc  felbé  an* 
gicng/  anc  allé  gctertc.    lînt  \mê  an  ter  obgcnam 
ten  jalc  bytincn  ji)t  folid)^^ricgé  abegcn  wurtc/  ce 
wcrc  mit  SRitetlogc  /  ïotc  /  ctcr  l)inuicg  ri)tcn  /  tic 
fol  untcr  îîné  Borgcnantcn  teilcn  pglidx  fînc  jalc 
«ne  antcrc  manunge  erfûllcn  /  \mê  ter  abcgangen 
luârc/  aie  ticfctc^  not  gcfd)id)t/  anc  aile  gc»ettc. 
îînt  fol  aud)  ter  tcil  /  ter  tcé  ^ricgcS  ein  JÇaupt» 
tnan  ift/  beftcilcn/  taé  folid)cn  ticnern  tie  alfo  an 
fine  ©djlo^c  JU  tegclid)cm  ^rieg  gcfant  hjcrtcnt/ 
fci)le  tauffe  umb  cincn  jitlid^cn  pfcnning  gctit)en  unt 
êcfdjcljCH  /  anc  allé  gcDcrtc  /  unt  waê  tie  fronncn 
«emen  an  gcfangcn  otcr  antcré/uf^gcfdjietcn  xcaS  in 
tic  bûtc  gcl)6ret  /  toë  fal  man  teilcn  nad;  OTorëalc 
gcnjapentcr  £ûtc  /  tic  tcnn  iglic^cr  tcile  in  tcm  àel< 
iDc  (jette  /  ane  gcvcrbc.    2Dcr  cg  abcr  /  tajj  îînfcr 
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tic  brcd)cn  /  une  loir  tnê  tann  ei)mutcclid)c  ju  rat 
iinirtcnt,    9Bctcn  abcr  folcl&c  gcivonncn  èlole  otcr 
Scftcn  îînfcr  cin<?  cigcn /otcr  rûrtcn  ton  jmc  lu  £c« 
t)cn  /  tcm  foltcn  fîc  blibcn  anc  tcg  antcrn  ^ma^ 
unt  l)intcrnifjc  :  unt  iwas  fîd;  >n  jit  tirrcÇinnunge 
tcrlicffc/  25icntfd)afft  t)albc/  ta  fol  pd)  untcr  Unâ 
bcljeinc  tailc  anc  ten  antcrn  u§fâncn  /  riditcn  otcr 
tei)C!nen  gcitcn  ufncmcn;  %\ià)  uf  tag  ticK  gegcn* 
itcrtig  fi;untfd;afft  unt  (Si)nungc  tcjîer  bcfïcntlid)cs 
unt  t)c|ictgettn  mêgc  /    unt  loir  otcr  tie  îînfern 
tcftcr  minner  urfad;c  Ijabcn  ju  sweinug*-  u.-.o  un» 
fttuttfdnfft  3u  fommen  /  ift  bcrctt  /  obc  bug  iPcrcf 
taf)  lînfer  ciucr  tci)lc  otcr  tic  tuicn  tvieber  o.n  ani 
tern/  otcr  tic.ftncn  nu  fûrbag  md)X  in  jijt  tinc  (gtj. 
nungc  anfprad;c  otcr  fortctungc  gcltonncn  /  tic  fid) 
nad)  datum  tig  ^Srictcé  t)ecljubcn/  trctfcn  îîné  tié 
fetbcr  an  /  lînfcrc  SDîanncn  /  SSiirgnumn  /  Sieacrè 
otcr  îînfcr  îlatittljan  /  alfo  fcrtc  ninn  tic  mt  gfitli» 
d)cu  ûbcrtragcn  niêd)tc/  foll  ter  Sicgcr  cincn  gcmci» 
ncn  Obetman  otcr  ungcratcn/  ter  tag  anc  gcocttc 
nit  «erlobt  otcr  terfroorn.l)abe  /  Hcfrn  unt  ncmen/ 
u§  tcm  tcil  tcé  îKaitê  I  tcm  ctcr  ten  fincn  cr  ju» 
fprid)t/  ter  tefi  gcforncn  Dbcrmanë  aud)  macï)t  Ija» 
bcn  foll  jjd^  tcfl  anjnncf  mcn/  unt  ter  Sbcrman  unt» 
gctorncr  ungcratcr  fol  binncn  cinS  SDRonttë  friefte  / 
aie  Unfer  ciner  tcile  tejj  ton  tcm  antcrn  Ijcrmanct 
itûrt/  tomen  in  taéncd)ftc  tcfj  Stcgcr^  ©djlolfjc/ 
tag  tcm  antcrn  untcr  Une/  ter  angcfprod)cn  wirt? 
alkrnccfift  gelegcn  i{î/  unt  benant  ttirt  /  torjufollÈ 
}cglid)c  «partl)i)c  jitecn  jïc  fcimte  gebcn  unt  fd)icten 
unt  tie  funffmit  ganjem  crnfte  »erfud)en  fotlcn/  obe 
man  tic  fad)c  in  ter  gâttlidjfcit  abc  gcttagcn  mêgc; 
?l3]od)tc  abcr  tag  nit  fini  fo  fullcn  fictarumb  rcd)te 
fprcdjcn  uf  ir  ci)tc  /  tic  (îc  il)ren  ^etren  gctan  l)a« 
iîcn  ;  unt  itic  (le  otcr  ter  mcrertàpt  untcr  i!)nc  ffic 
cinc  rcd)tc  u^f|)rcd)cn  /  unt  untcr  il)rcn  ^ngcftgelt» 
tcrfdiricbcn  gebcn  /  tabi  fol  tê  blcibcn  unt  ton  bai* 
ten  Q)artl)()cn  gct)altcn  unt  totïcnjogcn  Jtcrten  /  anc 
allcn  3ntrag/  l)intGrni(]c  unt  getcrtc.    2îucli  mU 
d)cr  aiatman  fine  £)lcd)t  uifprid)t  unt  tcm  0bcr» 
man  toé  untcr  (încm  Sngcfîgcl  terfd)ricbcn  gibt/ 
ter  mag  ton  tannen  riitcn/ttann  er  ttille  -.  tod)  uf» 
gcnommcn  folid)c  @ad)e  tic  9)îannc'lcl)cn  otcr 
35urglcl)cn  anrûtcnt/  tic  fol  umn  uftragcu  /  aie  fo» 
lidjcr  Ic^en  red)t  unt  gcitonbeit  ift.     ©citonncn 
abcr  îînfcr  5Surgetc  otcr  gcbuttcré  £ûtc  Untcr  ciné 
jufc^affcn/  ta  fol  ter  Slàgcr  tolgcn  tcm/  ton  tcm 
cr  tlagt/in  tic@ericd)t/ta  cr  gefe^cn  ift:  tcm  alé« 
tann  ane  allc  getcrtc  «nt  tcrjog  ©criicljtcé  rcd)te 
fol  gcl)olffcn  ttcrtcn  :  3n  l>tcfcr  Scrcijnung  ncmcn 
ttir  obflcnant  J^ct^o^  Ott  ug  ten  3[llcrtuvd)lûd)ti'> 
gifîcn  jÇûtfïcn  unt  jçertn/  JÇcrrn  ©igmunt  9l6mi« 
fd)en  .Konig  /  ju  allcn  3tt«»  SOÎctct  tcfj  9îi)d)é  nul» 
ju  J^ungorn  I  Dalmatien  /  Groatien  «.  .ftoîiigc/ 
lînfcrn  gnctigen  licbcn  ^mnl  unt  tic  t)od)gcboc«c 
ptften  Jg>errn  £utcwigcn  ^fal|gratcn  bi)  2fii)nc/ 
tcg  J^ciligcn  «Tiêmifdjcn  9vid)6  <St§trud)fcf]  unt 
jÇcrjogcn  in  Saçcrn  :  J^crrn  3i'l)fl«fcn  unt  Jpcrru 
étc()l)an  /  aud)  QJfaljgratcn  bt)  9îi)ne  unt  ^crjO' 
gen  in  SSci)ern/unt  ten  l)od)gcborcn  gûrfîcn  /  Jpctrn 
S5crnl)art  èjîarggratcn  ju  SÔaten  /    lînfer  licbcn 
Srûbcre  unt  £)t)cim.  lîntticfc  obgcfd)ricbenS5fmt« 
nigc  unt  (Jinungc  tcrfprcd)cn  /  gcrctcn  unt  globcn 
wir  cgcnautcr  J^cr^og  Ont  bt)  Unfcvii  §Mijîculid)cii 
Q  trmvc» 


lai  CORPS     DIPLOMATIQUE 

Anno  trurocnunt)Cïcn/  mtti  (îctcunl)  unvcï6toc{)cn(id() 

g    ju  t)a(tcn  /  uni)  Ddtvitcr  iiit  ju  tim  /  nori)  fdjaffcii 

^4^0-  gctaii  mrkn/  l)ciiiUid()  iicd;  offcnlid)  /  in  tcl)ciiic 

unfe  /  unb  onc  allc  âdjcrtt.    UnD  wix  tic  Surgcr- 

mcitlcc  /  9\at>  uni»  ganjc  gcmcinbê  9cmcitUic()c  ta 

cbâcfcï}ribcn@tattÇf3lin3cn'  SCtcfccn/  fteïft)rcd)cu 

unî)  globcu  mit  tcuwcii  an  ciné  rccl;tcu  ciî)c  (îat  / 

ttdce-  ïnxê  wn  lîiiS  in  riicfcm  Sricff  gcfdjcibcn  fîct/ 

wcrc;  (îctc  une  untccbtccl)licl}c  JU  l)altcn  ;  ju  tunb 

uuD  JU  t>r(ïcnf6rcn  /  unî)  Sauiitcr  nit  ju  fin  /  wd) 

tas  fcljatfcn  g.tan  wcrtcn  /  ()cimlicï)  nocl)  cffcntlici) 

in  Sereine  wcifc  /  ta|j  une  aucl)  aQc  mit  truivcn  gC' 

tofct  uut)  liplic^  JU  bcn  Jgd'iltgcn  gcfroorcu  Ijabcnt/ 

atJc  QmïU  unb  avgclift  gcnglid^c  l)irinnc  ufjgcfcl&i' 

ï>cn.    S)cf5  JU  îîvhnilic  /    |o  ()an  wiï  torgcnautcr 

Jjcrjog  £>tt  unD  wtr  tic  t)Otgcfd}ri()cn  5Siirgcrnici' 

fîctt  /  SHat  uut  tic  ©cnicintc  gcmeinlict)  ter  Xitt> 

gcfdiribcn  ©tatt  (Sfilingcn  îînfcc  ictwctcr  tci)(  lîn- 

fcrn  3ngcfigclc  tun  l)cnctcn  ait  tifcn  Sctcff/  tcc  gc- 

ïicti  itl  ju  @unr3l)cim  of  ?D]itn>od)  @ant  93]atgrc. 

Uni  ter  J^citigcn  3un9frawcn 'ïag /  intcm^atc; 

ta  man  jaltc  von  Cl)rirti  ©cburtc  »tcr|ct)ent)untc!;t 

unt  in  tcm  ari;|cl)cftcn  3arc. 


f.Oftob, 


LXXIX. 

Traité  de  Paix  entre  Louis  Roi  ie  Jertifakm  y 
de  Sicile  ,  (S  A  me'  V  1 1  1.  Duc  ds  Savoye. 
Fait  à  Cbamk'ri,  le  y  dOB-ohre  1418.  [S. 
GuicHENON,  Hiilotre  Généalogique  de 
la  Maifon  de  Savoye.     Preuve?.  p;ig.  if  7.] 

In  «omive  Domini  Kojlri  Jefii  Chrijii .,  Amen. 

ANnô  Nativitatis'ejusdcmDomini  millefimo  qna- 
dringentelîrno  decimo  oflravo  ,  die  verô  qm'nta 
nienlîs  Oilobris,  paulo  poft  Vesperas,  quœ  fuit  &  iu- 
titulatur  Jovis,  duodecima:  Indiflionis.  Noverint  nni- 
verfi  &  liiigiili  prafeiites  pariterque  futuri ,  hoc  verum 
&  publicum  lullrumcntum  vifuri,  leâruri  &  etiam  au- 
dituri;  quod  cùm  quseftio ,  lis,  debatum  ,  discordia  & 
controverfia  verterentur  &  cfTent  ac  diu  fuerint ,  verti- 
que  majora  fperarentur  &  pararentiir  ,  inter  Sereniffi- 
mam  &  Illuftriffimam  Principiflam  Dominam  Yolan- 
dam  Reginam  Jeruftlcm  &  Sicilia:  ,  Duciffam  Ande- 
gavis,  Comitatuum  Provincia:  &  Forcalquerii,  Ceiio- 
maiiis  &  Pedemontis  Gomitiiram  ,  Tutricem  &  Ad- 
miniftratricem  Screniffimi  &  IlludrifTimi  Doiniai  Ré- 
gis ejus  Primogenici  iufrà  noininati  ,  &  aliorum  ejus 
Libcrorum;  Sereniffimumqiie  &  iUuftriflimum  Princi- 
pem  Dominum  L  u  d  o  v  i  c  u  m  Regnorum  Regeni , 
Ducatus  Ducein  ,  &  Comitatuum  Comitem  prœdiÈlo- 
runi,  ipfius  Domina;  Regiiiœ  Filium,  ex  parte  una:  & 
Illttftrem  P/wcipem  Dominum  A  M  E  D  E  U  M  Ducem 
Sabaadie  ,  CbabUJu  ^  Aupiftj:  ,  »  Italia  Marchio- 
nera  j  Prir.àpem.  Pedemovtmm  ,  i^  Gcbennnrum  Co- 
mitem ,  parte  ex  altéra  :  de  &  fuper  eo  quôd  diflus  Do- 
minus  Illuftris  Dux  Sabaudis  petit  ,  petiit  &  petebat  à 
diâo  Illuflrillimo  Domino  Ludovico  &  diâa  Domina 
Regina,  velut  Bajula  &  Adminiftratricc  ipfius  Serenis- 
iimi  Domini  Ludovici  Régis  ,  ejus  Primogeniti  Filii, 
&  Tutrice  aliorum  Liberorum  fuorum,  &  Illuftrillimi 
recolendx  memoiiœ  Domini  Régis  fecundi  eorundem 
Regnorum  Régis ,  Ducatuum  Ducis  ,  &  Comitatuum 
Comitis,  quondam  Filii  &  Hxredis  IlUiftriffimi  &  Se- 
renilTimi  Principis  Domini  Ludovici  primi  Régis  Reg- 
norum prœdiaorum  ,  &  etiam  Ducatuum  Ducis  ,  & 
Comitatuum  Comitis  praidiftorum  ,  ficut  ab  ipfo  Do- 
mino Ludovico  fccundo  Rcge  prœdido  ,  quondam 
dictas  Domina  Reginœ  Viro  ,  velut  Filio  &  Hcredc 
didi  Domini  Ludovici  primi  Régis  diâorum  Regno- 
rum &  Avi  paterni  iplius  moderni  Domini  Ludovici 
tcrtii  dids  Domina  Reginœ  Filii, petiit  &  petebat  tcm- 
pore  vita;  fuco,  ccutum  Texaginta  quatuor  millia  Fran- 
corum  nuri  boni  &  judi  ponderis  ,  de  &  pro  rerta  fti- 
pendiorum  lUuftris  Principis  recolendœ  memorix  Do- 
mini Amedei  Sabaudiœ  Comitis,  quondam  Avi  paterni 
Illuftris  Domini  Amedei  Sabaudis  Ducis  moderni , 
diâo  IIluŒri  mcmoria;  recolenda:  Domino  Amedeo, 
Àvo  quondam  paterno  diâi  Illuflris  Domini  Ducis 
moderni  Sabaudix  Aâoris  ;  cujus  ipfe  Illuftris  Domi- 
nas Duï  Sabaudis,  eft  univerfalis  &  infolidum  hœres, 


debito  tempore  quo  ipfe  Dominus  Amcdeus  Cornes  ^^j^mq 
Sabaudix  fuit  cum  fua  Comitiva  cum  diâo  lllulhitli- 
mo  Domino  LlIdo^■ico  primo  Rege  ,  quond.un  Avo  I^Io, 
paterno  difti  lUuftriffimi  Domini  Ludovici  moderni 
Régis  prxdiÊlorum  Regnorum  ,  iii  partibus  Siciliœ  & 
Apulix,  in  Armis  pro  conqucfta  iplius  Regni  Siciiix, 
prout  de  dido  dcbiio  conllat  per  Litteras  AutenticaS 
didi  Illullriffimi  Régis  Ludovici  primi,  ejus  Sigillo  li- 
gillatas  &  manu  fua  propvia  fignatas  ,  quas  dictus  II- 
lultrls  Dominus  Sabaudiîc  Dux  aliàs  exhibuit  ,  cum 
damnis,  intereife,  gravaminibus  &  cxpenlis,  tam  per 
didum  Ilhiftrcm  Dominum  Comitem  Sabaudix,quoa- 
dam  Avum  paternum  didi  Illuilris  Domini  Amedei 
Ducis  Sabaudix  petitoris  ,  quàm  per  ipfum  Dominum 
Ducem  &  Illuftrem  Principera  Dominum  Amcdcum 
bons  memorix  Sabaudix  Comitem ,  Patrcm  didi  Do- 
mini Ducis  Sabaudix  moderni  ,  occafione  &  prxtextu 
didi  debiti  non  foluti,  fullentis  ,  faétis  &  fupportatis, 
qux  &  quas  ponebat  &  ponit  ipfe  Uluftris  Dominus 
Dux  Sabauditc,  ad  magnam  peciiuix  fummam,  quam 
cum  dido  debito  principali  petit  ti.  petebat  fibi  folvi  per 
didam  Illuftriffimam  Dominam  Reginam  ,  &  didum 
IHuftrilTimum  Dominum  Ludovicum  e)us  Primogeni- 
tum  ,  quibus  fuprà  nominibus.  Et  dida  Illuftrilîima 
Domina  Regina  quo  fuprà  nomine,  &  didus  Uluftris- 
fimus  Dominus  Ludovicus  cjusPrimogenitus  fao  pro- 
prio  nomine  excipiendo,  proponebant  &  dicebant ,  ex- 
cipicndoque  dicunt  c5c  proponunt,  prxdidum  liluftrem 
Dominum  Amedeum  bonx  memorix  Sabaudix  Comi- 
tem, quondam  Patrem  ipiîus  Domini  Ducis  moderni, 
tam  per  fe  quàm  per  alium  tenuifle  Civitatem  Nicia, 
Viliam-francam ,  Portum  cjusdem,  Caftra  Ylix,Tur- 
bix  &  Sandx  Agnetis  ,  cnm  Mari  eisdem  contiguo. 
Villas,  Caftra  &  Loea  Sospitelli,  Luceranii,  Savogiij 
Sandi  Martini,  VallisLantufx,  Sandum  Stephanum, 
Thenearium  c&  ejus  Vallem,  Barceloniain  &  ejus  Val- 
Icm  ,  Caftra  &  Villam  Pugcti  ,  Thenearium  &  ejuè 
Bayliaca  feu  Vigueriam  ,  Locum  Alolii  ,  Caftrum  & 
Villam  Vinadii  ,  Caftrum  &  \  illam  Jaufeni  ,  Vallcs 
iVlontium  Elturanx  cum  Vallibus  ,  Caftris  &  Locis 
omnibus  in  didis  Vallibus  fituatis  ,  &  generaliter  om- 
nia  alla  Loca  &  Terras,  qux  &  quas  didus  Dominus 
SabaudiE  Dux  tenet  &  polTidet  de  prxfenti  ,  in  didis 
Comitatibus  Provincix  &  Forcalquerii  &  Vintimillij, 
omnibus  &  fingulis  eorum  Juribus,  Territoriis  &  Per- 
tinentiis  ;  qui  quidem  Comitatus  VintimiUii  eft  ab  an- 
tique &  eflè  folet ,  in  &  de  fub  Comitatu  Provinciœ 
&  Pertinentiis  iplius  Comitatus ,  multis  &  longis  tem-' 
poribus  frudus,  exitus  &  proventùs  ex  inde  recepillè: 
quam  Civitatem,  Nicix  cum  fuis  l'ertinentiis,  Terras, 
Villas  &  Loca,  de  quibus  fuprà  fit  mentio  ,  &  diduiri 
Comitatum  Vintlmillii  afferunt  dida  llluftrifiima  Do- 
mina Regina  &  didus  lUuftrifiimus  Dominus  Rex  ejus 
Filins,  quibus  fuprà  nominibus  ,  ad  eos  pertinuiffe  & 
pertinere;  adeo  quod  fi  q>  id  debitum  fucrit  &  dcbere- 
tur  prxdido  quondam  Sabaudix  Comiii,  tempore  Avi 
deceffus  de  &  pro  Stipendiis  &  fuarum  Gentium  feu 
ComitivE  fux,  fuit  de  iplîs  frudibus,  exitibus ,  proven- 
tiluis  &  emolumentis  didx  Tcrrx  Provincix  ,  quam 
didus  Illuftris  Dominus  Dux  Sabar.dix  modernus  tc- 
ner  &  poflîdet,  tam  eidcni  quàm  didlo  ejus  quondam 
Patri  plenè  &  intégré  làtisfadum  ;  quare  petebat  dic- 
tam  Terram  fibi  reftitui  &  expcdiri  ,  cum  Litteris  didi 
debiti  fuprà  petiti.  Supradiéto  lUuftri  Domino  Duce 
Sabaudix  replicante  &  dicente,  eum  tenere,  &  didum 
quondam  ejus  Patrem  tenuillè  didam  Civitatem  feu 
Tcrritorium  Nicix  ,  cum  fuis  Pertinentiis,  Villas, 
Caftra  j  Terras ,  Opida  fupradidas  &  fupradida,  &  ea 
qux  tenet  &  poffidet  in  &  de  Comitatibus  Provinciaj 
&  Forcalquerii  &  VintimiUii,  longo  tempore  juftis  ti- 
tulis  atque  caufis,-  fine  quavis  controverfia,  &  ad  eum 
pertinere,  fua  &  fuas  effe  juftis  titulis  &  bona  fide, 
frudusque,  exitus  &  proventus  inde  percepros  tam  per 
ipfum  Dominum  Ducem  Sabaudix  ,  quàm  per  Il- 
luftrem Dominum  Amedeum  Comitem  Sabaudix  Pa- 
trem fuum  quondam,  fuifte  &  fore  fuos  ,  &  ad  eos 
pertinuilfe  &  pertinere  ,  tanquam  ad  vcros  Dominos 
didarum  Terrarum  &  Locorum  memoratorum  ;  & 
ita  didum  debitum,  ut  fuprà  ,petitum  centum  fexagin- 
ta  quatuor  millium  Francorum  adhuc  fibi  deberi ,  & 
per  eum  didam  fummam  Francorum  ut  fibi  debitam, 
velut  hxredi  didi  ejus  Avi  paterni  ,  cum  damnis,  in- 
tereife,  gravaminibus  &  expenfis  occafione  didi  debi- 
ti non  foluti  fadis  petere  polie  &  debcre  ,  &  didos 
Liberos  &  Hxredes  didi  Illuftrifllmi  Domini  Ludovici 
primi  Régis  Jerufalem  &  Sicilix  ,  in  didis  Litteris 
Obligatoriis  &  debiti  nominati  adiiuc  obligatos  fore,  & 
folvere  debcre  dido  lUuftri  Domino  Duci  Sabaudix 

didam 


DU     DROIT     DES     GENS. 
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AkNO  ^''^^™  fiimmani  Francorum  petitam,  non  obdantibus 
contra  ipfum,  ut  fuprà,  ex  adverfo  propolùis  &  exci- 

l4lS>  piendo  allegatis.  Hinc  iiquidem  fuit  &  cft,quôd  trac- 
tatu  amicabili  nonnullorum  benevolorum  &  amicorum 
coinmunium  diftarum  Partium  pra:cedente  ,  &  maxi- 
me Rcverendiffimi  in  Chrillo  Patris  Doniini  F.  Archie- 
piscopi  Narbonenfis  Domini  noibi  Papx  Camerarii,  & 
Speâabilis  Militis  Domini  Pétri  d'Atigue  Senescalli 
Provincia;,  Vicecomitis  RellaniiE  ,  Baronis  Grimaldi, 
&  Vallis  Frayiiati  Domini  ,  ut  Pax  &  Concordia  jam 
longîEvis  &  diuturnis  temporibus  per  Partes  memoratas 
prasoptata,  ac  finis  fiiper  pra:miffis  quœdione,  materia, 
discordia  &  dependemibus  ,  emergentibus  &  connexis 
ex  eisdein  débite  imponantur ,  ad  tollendum  &  penitus 
eveliendum  &  reniovendam  omne  fcandalum  ,  om- 
nemque  litem,  Discordiam  atque  Guerram,  quE  for- 
te prœtextu  &  occalione  prxmifforum  inter  prainomi- 
natas  Partes  oriri  polFent  :  Perfonab'ter  conftituti  & 
exillentes  in  prœfentia  Teftium  ad  hoc  vocatorum  & 
rogatorum,  k  noftrorum  Notariorum  ,  fubfcriptoram 
videlicet,  Êgregii  ,  Potentes  &  Venerabiles  Viri  Do- 
minus  Guilicrnius  de  Medulione  Miles  Senefcallus 
Bellicadri  &  Nemauli  ,  &  didti  Illuftris  Régis  Jerufa- 
iem  &  Sicilia:  Marefcallus  ;  Petrus  Franconis  in  De- 
cretis  Licentiatus  ,  Cantor  &  Canonicus  Monafterii 
Montismajoris,  Ambaxiatores ,  Procuratores  &  Amici 
Tpeciales  pra;libatorum  Dominae  Reginse  &  Domini 
Régis  Jerufalem  &  Sicilia;,  ab  una  parte,  oninimodam 
circa  lixc  omnia  &  fingula  fuprà  &  infrà  fcripta  pera- 
genda,  liabentes  pleniltimam  &  largam  poteftatem  ab 
eisdem  Domina  Regina  &  Rege,  ut  de  hujusmodi  po- 
teftate  claram  ,  promptam  &  plenidîmam  fecerunt  fi- 
dem  Litteris  Patentibus  &  autenticis  ipforum  Domino- 
tiim  Rcginœ  &  Régis,  eorum  Sigillis  cera  nibea  iigil- 
latis  impendenti  folito  more.  Et  Egregii  &  Potentes 
Viri  Domini  joannes  Sel'vagii  Legum  Doâor,  &  Mi- 
les, Dominus  de  Varays,  Prxiîdcns  Camerœ  Compu- 
tôrura;  Lambcrtus  Oddineti  Legum  Doftor,  Miles, 
&  Prœfidens  Conlilii  prœfati  Domini  Ducis  Chambe- 
riaci  relîdentis  ;  &  Dominus  Petrus  Amblardi  Miles , 
Magite  Hospitii  prxfatî  Domini  Ducis  Sabaudise, 
Procuratores,  Ambaxiatores  &  fpeciales  Nuncii  prse- 
libati  Domini  Dncis  Sabaudiœ  ,  parte  ex  altéra  ,  debi- 
tam  &  omnimodam  habentes  potellatem  ,  ad  omnia  & 
iîngola  fuprà  &  infrà  fcripta  peragenda,  prœlibato  II- 
luftri  Domino  Duce  Sabaudia;,  ut  debitam  &  plenam 
fecerunt  fidem  Litteris  Patentibus  iplius  Domini  Ducis 
Sabaudia:  ex  Pergameno  defcriptis  ,  ejus  SigiUo  cera 
rubea  more  folito  figillatis.  Et  ad  veram  Pacem  &  fi- 
nalem  concordiam  tranligendo  &  conveniendo,  perve- 
neruut  in  hune  qui  fequitur  modum  ,  &  fub  Capituli; 
&  Conditionibus  infra  fcriptis  :  videlicet ,  praenominati 
Domini  Guilicrnius  de  Medulione ,  Petrus  Franconis, 
&  joannes  Putatoris  Ambaxiatores  ,  Nuncii  &  Procu- 
ratores, nominibûsque  Procuratoriis  prsedidorum  Do- 
mins  Regini  &  Domini  Régis  Jerufalem  &  Sicilice,  ut 
fuprà,  corum  certa  fcientia,  &  libéra  &  fpontanea  vo- 
luntate,  vigore  prxinfcrtœ  eis  attributs  Poteftatis,tranfi- 
gendo,  pacificando,  accordando  &  conveniendo  quit- 
tant, cedunt  &  desamparant ,  remittunt  &  délibérant, 
acdenovo,  li  opus  lit,  tranfportant,  procurabuntque 
cum  effeftu  &  line  ullo  deffedu,  qu6d  memorati  Do- 
mina Regina  &  Dominus  Res  Jerufalem  &  Sicilis,  ac 
alii  diâx  Domina  Regincc  Liberi  cèdent  ,  quittabunt 
&  rémittent  ac  transportabunt  praelibato  D.  Duci  Sa- 
baudia; licèt  abfenti  ,  nobisque  Notariis  publicis  fub- 
fcriptis  prscfentibus  ,  &.  more  publicarum  &  autentica- 
rum  Perfonarum  folcmnitcr  ftipulantibus  &  rccipienti- 
bus,  vice,nomine  &  ad  opus  ipfius  Domini  Ducis  Sa- 
baudia:, ejusque  Hxredum  &  Succeflbrum,ac  omnium 
&  fingulorum  quorum  intereft,intererit  &  interefle  po- 
terit  quomodolibet  in  futurum  ;  omne  jus  omnemque 
rationem  &  aflionem,  ac  omne  id  &  quicquid  prœfati 
Donn'na  Résilia  &  Dominus  Rex,  &  alii  diflîe  Domi- 
na Reginse  Liberi  ,  &  eorum  quibus  habent  &  habue- 
nint,  (ibique  competunt  &  competere  poiTentà  potue- 
rnnt ,  quibusvis  modis  ,  titulis  &  caufis  in  didis  Civi- 
tate  Nicia;,  aliisque  omnibus  &  iîngulis  Villis,  Locis, 
Caflris,  Oppidis,  Terris  &  Dominiis  fupra  nominatis, 
&  aliis  qus  &  quas  prjefatus  Dominus  Dux  Sabaudife 
pra;fcntialiter  tenet  &  poffidet  tam  per  fe  quàm  ejus 
ValTalIos,  fidèles  &  Subditos  ,,  &  tam  médiate  quàm 
iminediatc  in  Comitatibus  Provinciœ  &  Forcalquerii  & 
Vintimillii,  qux  ab  antiquo,  ut  notorium  eft,  de  Co- 
friitatu  Provincis  extitit  &  exilîit,  cum  oninibus  6ç  fin- 
gulis  Fendis  ,  Retrofeudis  ,  Homagiis  ,  Hominibus, 
Redditibus ,  Jurisdiftionibus ,  meris  ,  mixtis  Imperiis  , 
&  omnimodis  Jurisdiâionibus ,  Ruribus,  Rcgalibus, 
ToM.  II.  Part.  II. 


Mpntibus ,  Fluminibus  &  Maritimis  ,  Portubus  ,  Pas- 
cuis  ,  Nemoribus ,  Aquarum  decurfibus  ,  Angariis; 
Perangariis,  Pedagiis ,  Gabellis ,  Focagiis,  Cavalcatisi 
Albergiis  ,  &  aliis  Juribus ,  Pertinentiis  &  redditibus 
quibuscumque  diSœ  Patrie  &  Locorum  prœdiaorum^ 
unà  cum  etiam  omnibus  &  fingulis  commodis  percep- 
tis  &  habitis,  ut  in  difla  Patria  &  fingulis  Locis  ejus- 
dem,  per  diflum  Dominum  Ducem  Sabaudifc  &  ejus 
PnedecefTores  ,  ejusque  OfBciarios,  Vailàllos  &  Sub- 
ditos, à  toto  tempore  prœterito  usque  ad  diem  prsefen- 
tem,  &  cum  omnibus  &  fingulis  Financiis,  Pecuniis, 
Jocalibus,  VayflTellis,  Auro  &  Argento,  &  aliis  valo- 
ribus  quibuscumque  ,  habitis  &  receptis  per  prcefatum 
Dominum  Amedeum  Sabaudia;  Comitem  Avi  paterni 
didi  Domini  Ducis  Sabaudiœ  ,  feu  ejus  Thefaurarios , 
Gentes  &  Nuncios,  quovis  modo,  quandocumque  & 
quomodocumque  in  diéto  viagio  Regni  Siciliae  &  Pa- 
triœ  Apulias,  five  ante  deceffum  diÊti  Domini  Amedei 
Comitis  Sabaudia;  ,  five  pofl:  ;  &  de  quibus  omnibus 
diâum  Dominum  Ducem  Sabaudia;  &  fuos  Hœredes 
&  Succeflbres,  quittant  &  libérant  per  praefentes ,  cum 
paâo  exprefiTo ,  Aquiliana  ftipulatione  vallato,  de  quic- 
quam  ulterius  pro  pr^miffis  feu  aliquo  praimifforum 
non  petendo  ;  ita  &  taliter  ,  quôd  prasfatus  Dominus 
Dux  Sabaudia;  &  fui  perpetuô  Hœredes  &  Succeflbres, 
fint  &  remaneant  veri  Domini  Niciœ  &  aliarum  Ter- 
rarum,  Caftrorum,  Villarum,  Locorum,  &  omnium 
&  fingulorum  prasmiilbrum,  ipfisque  &  eorum  Juribus 
ab  inde  in  anteà  uti ,  gaudere  &  frui  poflînt  &  debeant 
mtegrè ,  tanquam  veri  Domini,  quemadmodum  Comi- 
tés Provinci»  feu  Reges  Sicilis  utebantur  &  veri  Do- 
mini erant  tempore  quo  diâse  Terra  &  Loca  fub  eo- 
rum Dominiis  tenebantur.  Difti  vero  Domini  Joan- 
nes Servagii,  Lambertus  Oddineti,  &  Petrus  Amblar- 
dus  ,  Procuratores  &  Procuratoriis  nominibus  fuprà 
didis  Domini  Ducis  Sabaudiîe ,  vigore  etiam  prœinfer- 
ta;  eis  attributs  Potefiatis,  eorum  &  cujuslibet  ipforum 
certis  fcientiis  &  fpontaneis  voluntatibusj  ut  dicebant, 
quittant,  cedunt,  remittunt,  procurabuntque  cum  ef- 
feâu  &  fine  aliquo  defeûu  ,  quôd  prœfatus  Dominus 
Dux  Sabaudia  ,  pro  fe  &  fuis  Hœredibus  &  Sueceflb- 
ribus  quibuscumque,  cedet,  remittet ,  quittabit  &  des- 
amparabit  memoratis  Dominas  Regina;  ,  Domino  Régi 
Jerufalem  &  Sicilis  ,  &  aliis  diàs  Domina;  Reginas 
libéris  ,  &  eorum  Hxredibus  &  SucceflToribus  quibus- 
cumque diftam  fuminam  centum  fexaginta  quatuor 
millium  Francorum  Auri  ,  per  prœfatum  Dom.inuin 
Ducem  Sabaudia;  fuprà  petitorum  j  feu  fummam  in 
diflis  Litteris  Obligatoriis  contentam  ,  unà  cum  om- 
nibus êi  fingulis  aliis  fummarum  quantitatibus  &  fum- 
mis  pecuniarum  Auri  &  Argenti,  &  aliis  demandis  feu 
petitionibus  quibuscumque,  lèu  eorum  interelfe  &  aliis 
expenfis,  quas  occafione  diâorum  ftipendiorum  ,  ac 
fummis  feu  viagii  fuprà  defignatis  petere  poterat  ,  po- 
teft  &  petere  in  futurum  à  diâa  Domina  Regina  & 
Domino  Rege,  &  aliis  liberis  ejusdem  Dominae  Regi- 
nx,eorumque  Ha;redibus  &  Succefforibus  quibuscum- 
que, ad  caufam  ab  eis  habentibus,  etiam  una  cum  om- 
nibus &  fingulis  expenfis  inde  quomodolibet  faSis  & 
fullentis  per  didum  Dominum  Ducem  Sabaudia;  & 
ejus  Pra;dece(ïbres ,  aut  fuos,  occafione  diâi  debiti  feu 
partis  ejusdem.  Et  hoc  pro  inediantibus  quindecim 
minibus  flqrenis  Auri  Pap£B  currentibus  boni  &  jufti 
ponderis ,  fadta  tamen  priùs  ipfî  Domino  Duci  Sabau- 
dia; fatisfaflione  &  contentatione  de  didis  quindecim 
minibus  Florenis,&  ratificatione,  ut  infrà.  Qui  qui- 
dem  quindecim  millia  Florenorum  Auri  &  ponderis 
prasdidorum  ,  promittunt  &  conveniunt  prajnominati 
Domini  Guillermus  de  Medulione,  Petrus  Franconis, 
&  Joannes  Putatoris  ,  Procuratores  &  Procuratoriis 
nominibus  prxdidorum  Domina  Regina;  &  Régis,  qui- 
bus fuprà,  &  quilibet  eorum  juramentis  ad  Sanda  Dei 
Evangelia  corporaliter  tadis  &  per  eorum  quemlibet 
prœftitis  ,  &  fub  obligatione  omniuin  &  fingulorum 
bonorum  didorum  Dominorum  Regina:  &  Régis  Sici- 
lix,  mobilium  &  tmmdbilium  ,  pra;fentium  &  futuro- 
rum  qupruncumque,  dare  &  realiter  expedire  in  Civi- 
tate  Avinionenfi,  fine  exceptione  Juris  &  fadi  quacum- 
que,  prœfato  Domino  Dnci  Sabaudias,  feu  ejus  certo 
Nuncio  vel  Mandato:  videlicet,  medietatcm  didorum 
quindecim  millium  Florenorum  hinc  ad  Fefium  Purifi- 
cationis  Beata;  Marix  Virginis  ,  &  reliquam  medicta- 
tem  didorum  quindecim  millium  Florenorum  in  prpxi- 
mo  fcquenti  Fefto  Purificationis  ejusdem  BèatEC  Ma- 
ria; Anno  revoluto,unà  cum  omnibus  &  fingulis  dam- 
nis ,  gravaminibus ,  interelfe  &  expenfis  ,  qua;  &  quas 
diilus  Dominus  Dux  Sabaudia;,  feu  ejusNuncins  fus- 
tinuerit  per  fe  vel  alium  quoquomodo,  occafione  dic- 
Q  z  torum 
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AnNO  toruni'îuindecim  millium  Florenorum  feu  partis  eorun- 
dem ,  termino  &  loco  prardiâis  &  non  folutorum  :  ita 
I4I0.  tamen,  quôd  pro  parte  diéloruin  Dominorum  Régine 
&  Régis  ,  Mercatores  idonei  &  habiles  ad  folvendum 
&  conveniendum  refpondebunt,  &  le  obligabunt  erga 
Franciscum  Rich  Mercatorem  &  Civem  Aviiiionis,ûe 
folvendo  eidem  vice  &  nomine  Doniini  Ducis  Sabau- 
dia;,  recepturo  di£la  quindecim  millia  Florenorum  ter- 
minis  fuprà  diâis.  Et  il  didus  Franciscus  liujusmodi 
responlîonem  &  obligationem  acceptet  ,  &  afiBrmet 
prcefato  Domino  Duci  de  diâa  responfione  &  obliga- 
tione  coutentum,  taliter  quod  prxfatus  Dominus  Diix 
Sabaudix  à  prœfato  Francisco  aflècuratus  maneat  de 
dictis  quindecim  millibus  Florenis  ;  eo  cafu  didla  Do- 
mina Rcgina  &  Dominas  Rex  ejus  Filius  ,  &  alii  Li- 
beri  iplius  Domina:  Regina;,  à  Iblutione  &  obligatione 
prœditlis  liberi  fint  atque  quitti.  Item  tranligendo  & 
conveniendo ,  ut  fuprà ,  pro  bono  Pacis  &  Concordiœ 
perpétué  &  illsefè  valiturse,  fuit  aûum,  diélum  &  or- 
dinatum  per  Ambaxiatores  &  Procuratores  uttiusque 
Partis  prsnominatos  :  ut  quicumque  Homines  &  Sub- 
diti  prsefati  Domini  Ducis  Sabaudise  ,  &  eorum  perpé- 
tué Succelîores  tam  Provinciales  quàm  Pedemontani 
&  Sabaudienfes ,  ab  inde  in  anteà  perpétué  poiTint  & 
valeant  &  eis  licitum  lit  emere,  habere  &  recipere  ubi- 
cumque  locorum  ,  Terras  Patrice  Provinciîe  fub- 
jeftas  difts  Domins  Regina:  &  Régi  ejus  primo  nato, 
&  aliis  ejus  Liberis  ,  &  tam  Maffilia;  quàm  alibi  fal , 
frumentum,  blada,  vina,  olea  ,  pisces  &  quxvis  alia 
Viftualia,  Mercantias ,  &  Bona,  pretiis  fimilibus  qui- 
bus  Subditi  Régis  ement  &  habebunt,  aut  pro  minori- 
bus  il  poflmt,  aut  aliàs  prout  cum  venditoribus  potc- 
runt  meliùs  convenire,  &  exinde  ad  qusvis  Loca  prs- 
fato  Domino  Duci  fubdita  portare  &  ducere  ,  fîve  ve- 
"  hi,  portari  &  duci  facere,  per  Mare  vel  per  Terram, 

tutè ,  libéré ,  pacificè  &  quietè  ;  folvendo  tamen  Vec- 
tigalia,  Tributa  &  Pedagia  antiqua  ,  &  folvi  confueta 
tempore  bons  rnemori:»:  Dominse  Regins  Johanna:,  & 
quE  de  prsefenfi  per  Subditos  &  Voffallos  diftorum 
Dominorum  Reginœ  &  Régis  Jerufalem  &  Sicilicc,fol- 
vuntur,  &  quEB  forfan  folventur  in  futurum  :  &  quôd 
hujusmodi  Vifilualia  ipfa  folvendo  non  denegentur 
Vaffallis  &  Subditis  diôi  Domini  Ducis  Sabaudia;;  nifi 
forfan  per  didam  Dominam  Reginam  &  Regem  ejus 
Filium  ,  feu  eorum  Senefcallum  ,  aut  alium  eorum 
Officiarium  ad  hoc  poteftatem  habentem,  autSuccefTo- 
res  &  Hsredes  eorum  ^  fuerit  juftis  caufis  ad  hoc  ipfos 
moventibus  ,  Decretum  générale  per  totam  Patriam 
Provincise  faSum,  de  Vidlualibus  non  extrahendis  ab 
eadem:  quôd  fi  fieri  contingerit,  ut  poftmodum  licen- 
tia  aliquibusvel  alicui  particularitervel  generaliter  con- 
cederetur,  &  di£ta  licentia  concedatur  &  concefla  fit 
ipfo  fafto  diâis  Hominibus  &  Subditis  didli  Domini 
Ducis  Sabaudis,  &  ejusOfficialium;  ita  quôd  Viâua- 
lia  ipfa  habere  &  extrahi  facere  polTint,  quemadmodum 
illis  quibus  difta  licentia  particulatiter  vel  generaliter 
fuit  data:  &  fimili  modo  ,  fiât  pro  parte  diài  Domini 
Ducis  Sabaudia  &  ejus  Officialium,  Hominibus, Sub- 
ditis &  VaiTallis,  prœfatorum  Dominorum  Regins  & 
Régis  Jerufalem  &  Sicilias,  quibuscumque  in  Patriis  & 
Dominiis  ejusdem  Domini  Ducis  Sabaudiœ.  Item^ 
quôd  omnes  &  finguli  Homines  &  Subditi  diôarum 
Partium,  quicumque  fint  &  ubicumque  ,  Homines  & 
Subditi  diflorum  Dominorum  Regins  &  Régis  Jeru- 
falem &  SiciliE  ,  ac  Homines  prsfati  Domini  Ducis 
Sabaudis  ,  ab  inde  in  perpetuum  ,  non  obftantibus 
Guerris,  Discordiis  &  Marchis  prœteritis  quibuscum- 
que, pofïïnt  &  valeant  ire,  redire,  morari ,  tranfire  & 
negotiari ,  in  &  per  omnia  &  fingula  Loca  cujuslibet 
diâarum  Partium ,  per  Mare  five  per  Terram ,  ad  eo- 
rum commodam  &  liberam  voluntatem ,  cum  omnibus 
eorum  &  cujuslibet  ipforum  Mercantiis, Beftiis,  Vinis, 
Summis,  quantitatibus  Auri,  Argent!  ,  motietati  & 
non  monetati  ,  ac  aliis  Rébus  c5t  Bonis  quibuscumque, 
tutè,  libéré,  pacificè  &  quietè;  folvendo  Tributa, Pe- 
dagia &  Veàigalia  antiqua,  &  confueta,  ut  procfertur, 
&  latius  in  prœcedenti  Capitulo  declaratur  ;  excepto 
billiono  in  mafia  ,  quod  fine  licentia  extrahi  de  difta 
Patria  Provincia:  non  valeat.  Item  ,  quôd  ad  requifi- 
tionem,  pro  parte  prœfati  Domini  Ducis  Sabaudiœ,  fien- 
dam  diàœ  Dominœ  Reginx  &  Domino  Régi  Jerufa- 
lem &  Sicilîîc  pr9edi6to  ,  vel  eorum  Officialibus  ,  ex- 
pcdiantur  diflo  Domino  Duci  SabaudiE  in  Archive  A- 
quenfi  ,  feu  ejus  Nunciis  ,  Copia,  Vidimus  ,  aut  Ex- 
emplar  de  diilis  Pedagiis,  Veâigalibus  &  Tributis,  de 
quibus  fuprà  fit  mentio  ,  ut  Subditi  prsfati  Domini 
Ducis  in  ipforum  folutione  deficcre  non  pofllnt  ,  unà 
cum  Copia  fignata  more  conftituto  in  diâo  Archive 


Jurium  ,   reddituum  ,  &  informationem  facientium  ad    *  „^_ 
opus  prcefati  Domini  Ducis  Sabaudii  ,  pro  diâis  Ter-   ■'^•NNO 
ris ,  Locis  &  Rébus  qua:  tenct  &  polîjdet  in  diâis  Ce-    141  8, 
mitatibus  Provincia;,  Forcaiquerii  &  \'intimilii,  libéré      ^ 
&  ahsque  contradiâione  quacumque.  Item,  quôd  prx- 
tati  Domini  Ambaxiatores  &  Procuratores  Régis  pro- 
curabunt,  quôd  diâa  Domina  Regina,  ut  Adminiltra- 
trix  diâi  Domini  Régis  &  Tutrix  aliorum  Liberorum, 
&  idem  Dominus  Rex  nomine  fuo  proprio ,  Hsredum 
&  Succeflbrum  fuorum  quorumcumque,pra;miira  om- 
nia &  fingula  hinc  ad  Feftum  omnium  Sauâorum  ra- 
tificabunt,  confirmabunt  /k  approbnbunt  ;  &  nihilomi- 
nus  prast'ati  Domina  Regina  &  Dcminus  Rex  ,  procu- 
rabunt  cum  effcâu  facere  ratificari ,  per  diâos  Liberos 
diciL-c  Dominœ  Reginx  ,   Fratresque  dicti  Domini  Ré- 
gis, adveniente  rempore  pubertatis  corumdem,&  cujus- 
libet eorundem  &  estera  in  prsmi<Tis  opportuna  ad  uti- 
litatem  &  honorem  diâi  Domini  Ducis  Sabaudia:,  & 
fuorum  Hxredum  &  SuccefiTorum  ;  &  pari  forma,  idem 
Dominas  Dux  Sabaudia;  ,    ad  honorem  &  utilitatcm 
diâorum  Dominx  Reginx  &  Domini  Rcgis  Libero- 
rum, Fratruinque  diâi  Domini  Régis, &  fuorum  Hx- 
redum  &  Succelforum  quoruncumquc  ,  prccdiâa  om- 
nia ratificabunt.  Item,  quôd  pritati  Domini  Ambaxia- 
tores &  Procuratores  Regii,  procurabunt  cum  etfeâu 
erga  prxlibatos  Dominos  Reginam  &  Regem  ,     quôd 
fier  &  niinlftrabitur  brevis  &  expedita  Juftitia  ,    liiper 
refticutione  &  làtistaâione  fiendis  prxtato  Domino  Du- 
ci Sabaudix  &  ejus  Officiariis  &  Nunciis  ,  de  mille  & 
fcptingentis  Florenis  Regiis ,   in  quibus  Petrus  Lcydeti 
&_ejus  Mater  fuerunt  condemnati ,  foluturi  diâo  Do- 
mino Duci  Sabaudix  ,  &  de  tricentis  Florenis  allatîs 
Honorato  Gralhcn  dé  Nicia  in  CivitateGraiîcnli.Item, 
quôd  Ratificationes  utriusque  Partis,  vidclicet  diâoruiil 
Dominorum  Reginx  &  Régis ,  ac  prxfati  Domini  Du- 
cis, mandubuntur  &  expedicntur  in  manibus  diâi  Do- 
mini Reverendiflimi  in  Chriilo  Patris  &  Domini  Do- 
mini Camerarii,hinc  ad  diânmFcfinm  omnium  Sanc- 
torum,  per  qucm  Littcrx  diâi  dcbiti  Domini  Ludovi- 
ci  Régis  primi ,  ratificatione  per  ipfos  Dominam  Regi- 
nam &  Dominum  Regem,  &  responfione  Pecuniarum 
fiendis,  fecutis  cum  Ratificatione  omnium  prxmifiTo- 
rum,  hinc  ad  diâum  Feftum  omnium  Sanâorum,  per 
diâum  Dominum  Ducem  Sabaudix  expedientur  Parti- 
bus  ipfis,  prout  ad  quemcumque  fpeâabit.     Item,  fuit 
aâum  inter  prxdiâas  Partes  ,  quôd  Litterx  Poteflatis 
diâorum  Dominorum  x\mbaxiatorum  Regiorum,  re- 
maneant  pênes  Ambaxiatores  diâi  Domini  Ducis  Sa- 
baudix :  &  viceverfa,  diâx  Littcrx  Potefiatis  diâorum 
Dominorum  Ambasiatorum  diâi  Domini  Ducis  Sa- 
baudix, remaneant  pênes  diâos  Dominos  Ambaxiato- 
res Régis.     Item,  quod  mediantibus  prxmiffis,  &  per 
hanc  Tranfaâionem,  Concordiam  &  Conventioncm, 
i  fit  Pax  faâa  &  valida,  finis  &  Concordia  inter  diâas 
Partes,  eorumque  impollerûmKxredcs  &  Succe/forcs, 
I  de  &  fuper  prxdiâis  controverfiis  ,   litibus,  qucltioni- 
j  bus  &  querelis ,  imperpetuum  duraturis  ;   omnibusque 
]  &  fingulis,  quE  una  Pars  alteri,  &  altéra  alteri  usqne 
I  in  diem  prxfentem  petere  polfet ,  quavis  occafione  vel 
I  caufa  ,   prxmifforum  occafione  ,     feu  aliqutî  ex  ipfis. 
1  Quam  quidem  Pacem,Tranfaétionem, Concordiam  & 
Conventionem,ac  omnia  &  fingula  fuprà  &  infrà  fcrip- 
j  ta,  promiferunt  diâi  Domini  Procuratores  quibus  fu- 
prà nominibus,  in  animam  ,   &  fub  obligatione  bono- 
rum  diâorum  Dominorum  Magiftrorum  fuorum,  ra- 
ta habere  atque  grata  ,   ac  facere  confirmari  ,    &  nun- 
quam  contra  facere  vel  venire  ^     fub  omni  &  qualibec 
Juris  &  faâi  renunciatione  ad  hoc  neceflTaria,  pariter 
&  cautela.     De  quibus  omnibus  univerfis  &  fingulis 
fuprà  diâis  ,  diâi  Domini  Procuratores  requih'verunt 
fieri  duo  publica  Infirumenta^  videlicet  ad  opus  cujus- 
libet unum  ejusdein  fubftantix  &  tenoris,  per  nos  No- 
tariés publicos  fubfcriptos  ,  qux  poffint  &  valeant ,  fi 
necefle  fuerit ,  diâari,  corrigi  ,refici  &  emcndari,con- 
filio  &  diâaminc  cujuslibet  Partis,  fubfiantià  non  mu- 
tatâ.     Aâa  fuerunt  hxc  in  Villa  Chambcriaci,  Domo 
habitationis  diâi  Domini  Joannis  Seivagii  ,    in  platea 
introitus  diâx  Domus;  Prxfentibus  ibidem  Nobili  Vi- 
ro  Carolo  de  Medulione  Domino  de  Rippariis  in  Dal- 
phinatu  ,   Petto  de  Bombellis  Cenomanix  ,    Ferolcio 
Thomafiin  de  P'orcalquerio  ,   Venerabilibus  Viris  Do- 
minis  Anthonio  Canoni  Licentiato  in  Lcgibus,  Petto 
Magnini  Magiftro  Computorum  diâi  Domini  Judicis, 
Petto  Curti,  Petto  Vayronis  de  Chamberiaco,  Joanne 
Paleftorti  de  eodem  loco  ,  &  Mateo  Busquete  de  Ni- 
cia, Teftibus  ad  hxc  vocatis  &  rogatis. 
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DU    DROIT     DES     GENS. 
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Anno 
1418. 

%i.  Dec. 
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Vctfichmm^  0?r<»ffS6eï{>itl)é  juWuïtcmbcrgf 
gcgcn  Kcr  9îcitf;é=©fat)t  t£  jîlmgeitl&ag  cr  511  folgc 
tcï'iii  cten  fclbigen^i^rgeKKîcJ^tcniÉimmg  wic» 
l)ct  fciefclbc  nicfct  fep  fcUc/  bafctn  S  i  g  i  s  m  u  n  d 
!Kômi|d>er  ^Ôttig  fcibtc  angrcttfcn  uni)  6c« 
tticgcn  wclte.  ©cbcn  ju  :Kitcl;cn  auff  ©t.  'îl)o« 
\mè'%A$  14 18.  [LuNiG,îeut',"cl;c6"3îcict)!S» 
Archiv.  Part.  Spécial.  Continuât.  1 1.  gort« 
fcgung  II.  2tbfa|  Vil.  pag.  687.  J 

C'eft-à-dire, 

JJJurance  donnée  par  E  b  e  R  A  r  d  Comte  de  TFir- 
temberg  à  la  Fille  Impériale  (^'Eslingen, 
portant  que  s'il  arrivoit  qu'elle  fût  ataquée  par 
SiGiSMOND  Roi  des  Romains ,  //  ne  laijferoit 
pas  de  garder  avec  ladite  Ville  l'Union  faite  en- 
tfeiix  celte  même  Année ,  fa?is  y  contrevenir  en 
rien  tout  le  tems  qu'elle  durera.  A  Kirken  le 
jour  de  St.  '/homas  141 8. 

nïî3ï  (S6eïf)aïb  ®mff  ju  SBâttcmbcrg  k.  S3c» 
■^^  tcnncn  uni)  tun  tunî)  cffcnboc  mit  bicfcm 
sScieff  :  21  lé  ttJit  îîné  mit  n5Dlbcî)acl;tcm  ?Snut  / 
ï)utcl()  geiHcincé  Sfîug  unb  §tit)cn  wiQcn  tct  ianbc  / 
mit  tçn  Srfamcn  uiib  ibyfcn  bcm  Surgcrmcifîcr  1 
unï»  Sfîatc;  unî>  adcn  Sutgern  gcmcinlirt;  îjcc  @tatt  ! 
ju  S^tinâcn  eercint  \)<xhtn  I  einantcc  gctcuiulicf)  bc 
rdtcu  uni)  fec()Oltfcn  ju  ftnynacî)ï)cgl5^nungs-Sticffé 
lut  unD  ©ag/  tcn  wit  ju  tatûbcr  bcfeclt  uni)  gc» 
gcbcu  t)abcn:  Satinnc  abcr  ivit  ttn  ÙllmutdMd)' 
fcigftcn  gûiftcn  uni)  perron/  .Çcrtn  ©igmuntcn/ 
9\êmifcl)cn  .Stmig/  nu  aUcn.SitengjîCKr  DcgiKicÏJé 
«ni)  JU  Wngacn  îc.  .Kânig/Unfcrn  gnctigftcn  J^errn 
u^gcncnunen  t)abcn.  2Baim  abcr  fjct)  tvol)t  crfîu» 
bit  I  taé  t)ic  egcnantcn  t»on  (Sgclingcn  tmuiliec  nit 
finb/  bami  /  ta§  fp  bcm  Sgcnantcn  Hnfctm  gnetj' 
gcn  JÇetrn  /  bcm  èl5mt[c()cn  .Kiuùg  willig  flnb  ju 
tun/  waé  fïc  im  biUid)  tun  folicn/  md)  tt)tm  gtci. 
l)dtcu  unb  9îccl&tcn  /  <x\ê  fit  mit  gutct  @c»»0n()cit 
^crfommcn  ftiit  :  Sarumb  fo  ()abcn  wir  bcn  tiorgci 
nantcn  «on  (Sgtingcu  jcgunb  gclobt/  tsetfijrcidKn  unb 
ijcrl)ci(Tcn  /  unb  Detfptedben  aucl&  jn  mit  bicfcm  Sricff 
uf  iînfcc  2(i)be  /  wâte  té  /  la^  bet  cgcnaut  îînfcc 
J^ccrc  bcr  .^unig  /  obcr  jcmanb  anberé  ton  ftncu 
wcgcn/  bic  egcnantcn  Don  <Sf  tingcn  batfibct  bcttic 
gcnf  angtiffcn  cbct  bcfdjcbigcn  vooUd  unb  (ïn  Un» 
gnab  an  ftc  (egcn  ;  ba§  bann  iuit  nccl)  bc()ain  bec 
Hnfcïn  tvibcr  bit  eergcnantcn  «on  (Srjtii'S'"  '  nod) 
mttt  bic  jtcn/  atlc  bie25i(c  bic  wrgcnant(5i)nung 
lijcrct/  nit  fin/  nod)  tun  futJcn  noct)  weUcn  /  in  bc 
^cinen  ©ad)cn  /  on  a(Ic  gctcrbe  :  Unb  fuUcn  awl) 
bprju  bie  egcnantcn  bon  Sgiingcn  unb  bie  jrcn  in 
ilnfcv  ©tctc  loanbctn  unb  wcrbcn  (aflcn  /  unb  jn 
i^pfte  umb  je  ^fenig  bataufj  la(Tcn  gebcn  utib  p^û' 
ïcn  /  anc  aÙi  SBiberrcbc  :  Unb  waê  aucl)  jrë  ©ugé 
in  Unfern  ©tcttcn  unb  ©logcn  Icgc  obcc  wcrc/ 
ba§  foU  aflcë  ftcljct  fin  '  on  altc  gc»crbe.  SDcte 
flbct:  bag  Une  bcr  ïotgcnant  Unfct  J^crte  bcï  Siiu 
«ig  barumb  jurpïccl)cu  wurben  unb  irninte  /  bap 
inir  bag  nit  tun  foitcnl  fo  folicn  h)ir  |m  batumb 
9ilccl)t  bictcn  uf  Unfcr  J^crccn  bic  .Kurfût|îcn  /  unb 
ertcnncnt  (td)  bic  bann  gcincinlid;  obcr  mit  bcm 
SJÎcrtci;!  nad}  bcg  borgcnantcn  Unfcré^ctrn/  bcé 
Mme  gûrlegung/  unb  nad)  Uufcc  QBibcctebc  ju 
bcm  9lcd)tcn  ;  bag  wic  bag  nit  tun  folicn  /  babi) 
foli  ce  oud)  bann  blt'bcn  /  unb  fol  bic  vorgcfd)ri< 
6en  îîcrconung  nit  angcn.  libtt  atii  bic  S33ilc 
Unb  t>aê  9lcd)t  von  Unfcrn  J^crrn  bcn  jîutfûrftcn 
nit  u^gefprod;cn  \\'tl  fo  fol  ce  bcliben  bi)  bcm  aie 
vorgcjcfetibeu  f(et.    Unb  ivcr  es  /  bafj  bic  borge< 


«anten  Unfcr  JÇcrrcn  bie  jtutfûc(ïcn  gcineinlid)  Dbct  Anno 
mit  bcm  gjîcïtail  ctfàntcn  /  unb  ju  bcm  9îcd;tcn  .  a 
fptàd;en;  ia^  wit  bcn  egcnantcn  Unfctm  J^crrn  *4'''« 
bcm  jîunig  wibcic  bie  borgcnantcn  wn  Çfilmgcn 
foUen  bcliolffen  fm/  ta^  mugen  wir  bann  wol  t!}nn/ 
alfo  bag  ce  bie  torgenantc  Sctâi;nung  nit  angcn 
foll/  bod)  mit  folidjcm  Unbctfd)ib)  bag  wir;  noc^ 
bel)c{rt  bct  Unfcï  bcnnod^  tvibct  bic  eorgcnaiiten  tion 
(E^lingcn  noc^  tvibct  bic  jrcn  nit  (în  nod;  tun  fol* 
lcn(  in  cincm  ?Dîonat  bcm  ned)(icn  b«cnad)./an  ail 
geccrbc.  Unb  waê  eitd)  bcnnod)  bec  cgcnantc 
bon  Çgclingen  unb  bec  jccn  gu|  in  Unfcrn  ©tcttcn 
unb  ©loflcn  »»ctc/  bag  fol  atleVBcgen  ftdiec  ftn.wie 
(ang  bcr  ^rieg  ivcrct  /  big  ta^  fit  b«g  wol  Ijaim 
unb  an  jt  gcroorfatn  bringen  uiûgcn  :  onc  aile  gebcr» 
be.  Unb  rtlfo  t)aben  wir  obgenanter  (Sbctl)oct  ©caff 
ju  QBirtcmbcrg  gclobt  bi;  gutcn  îvuwcn  unb  uf 
Unfcrn  Êijbc/  aile  borgefd;tiben  <Sad)  gctrmulidi/ 
wac  unb  ftâtt  ju  l)alten  unb  ju  boUcfiiccn  /  nod)  big 
Sricpfrtge/  onc  aile  gct^erbe»  Unb  bcg  alJcé  ju 
wal)rem  unb  offen  Uitunbe  /  fo  ()abcn  wir  Unfcc 
3nfjcgc(  êffcntlid;  tun  ^cncfcii  an  biefcn  SScicff  / 
bec  gebcn  ift  ju  jK!ird;cn  uf  (Sant  Sl)cmaé  bcé 
Çci)ligcn  jwolff  Sottcn  Slag  /  nad)  €^ri)îé  (Sc« 
buct  /  aie  imn  jalte  bicc|ct)enl)unbect  unb  ad;|c« 
^cw  3aure/  k. 
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VcmniQmQ  pf4l^^gr<tff  (Stéphane  mit  bcï  141p. 

©tabt  ©pe>S!Ci:/  Çrafft  b:rcn  ftc  einanber  in 
aûein  £aotl)faa  Ijulff  unD  bei)ftanb  ju  leiftcn  auff  ^-  ^^s. 
6.  3,at)r  becf)jccd)cn.  ©cbctt  ju  S3ad;cnl)cim 
bcnî5onnerftagDor  Invocavit,  1419.  [Lu- 
NiG,  '2eutfd)cë  9fîeid)é- Archiv.  Parc.  Spec. 
Continuât.  II.  2Cbfa|  I.  pag.  18.] 

C'eft-à-dire  j 

Umon  entre  Etienne  Comte  Palatin  du  Rhyn 
£5?  la  Fille  de  Spire  pour  fix  Années ,  por- 
tant que  de  part  fs"  d'autre  on  fera  obligé  de  s'en- 
trefecourir  en  tout  cas  de  nécejjité.  A  PFachea^ 
heim  le  'Jeudi  avant  le  Dimanche  Invocavic 
ï4iP- 

giîàc  ètcp()an  bon  ^'îim  ©nabén  «Pfalggvdfê 
*^  bet)  Sttjein  /  unb  J^cc^og  in  S5ct)ctn  /  bcfcn» 
nen  unb  t^un  tunb  allermânniglidjcn  /  bajj  wir  uni 
fonberlid)cr  iicb  unb  grcunbfdiafft  uiitleu/  bie  «vie 
i^ubcn  ^t)cfamcn/rocifen/  Unfcrn  bcfonbern  guten 
gccunben  bcn  SSacgcrmeitîern  «ub  9îatl)  bct  ©tabt 
@pci;et  l)aben  /  unb  bie  ftc  aud)  gegcn  Une  icic» 
bccumb  bié^er  gel)abt  l)abcn  /  unb  tvtc  unb  fie  nOd) 
fâtbas  mit  bec  ©Ottcë  J^ûlff  jeglid;cr  3"""  fl'â^" 
cinanbcc  betticifcn  folicn  unb  migcn  in  fûnfftigcn 
3citcn  /  unb  umb  fcld)ec  iicb  unb  Jrcunbfdjafft  fO 
l)aben  lt)ir  Une  ju  it)ncn  tcrcimgt  unb  tctbunbcn  / 
t)cteinigcn  unb  bctbinben  Une  alfo  in  .^rafft  big 
95rifffé  mit  Une  felbfî  unb  allcn  Unfcrn  ©tdbtcn  / 
Scftcn  /  ©d)lo|tcn  /  îaubcn  unb  icutcn  /  uiib  bcn 
Unfcrn;  bon  dato<5.gan|e  3[al)r/bie  ncd;fîe  nad)  eiif 
anbcr  folgenb/inallccCOÎaaf  aie  l)ernad)  gefd;ricben, 
S)ie  îlrticîul  unb  cpunctcn  bcr  Sûnbtnûé  fci)n  bcncii 
inSt)ucfûcfl  îubroigé  gcmad;tcclîcccinigHng  Anno 
1 4 1 1 .  bcn  Sdobembec  atlcrbingë  gemdg  /  auégcnom» 
mcnbic  JÇiilff/wic  fold>c  ju  Icifîcn/  ift  nid)t  bebingt/fcn» 
bcm  inégcmein  gcfd)lolTcn uff allcgdll/ unb  barnad)  eé 
bie£(îoti)bec(btabtcrl)cird)t/  unb  tagber<î)fal'(jAtafc 
ttibcc  bcnSil&mifd)cn  .Konig/wiberfcinc  cigcnc  Srû* 
ber/Sl)urfûift£ubn)igcn/J5cr6og.5anfen  unb  .Çcrgog 
Dttcn  /  beeglcid)en  tvibcr  .^ct^ogcn  ju  îottiingcn  / 
«P^ilippcn  ©rafcn  ju  Staffau  /  ©rare  griccrid)cn 
JU  Selbenè/  ©tiifc  Çmid)  bon  ieiningen  ju  ^lici 
Q.  î  âe« 


^^6 


CORPS     DIPLOMATIdUE 


Anno  9^"  "»'  ftcrfeiint»tn  fc\)n  wciflcti.    %bit  bet  $Sif(dE)off 

ju  @pci)er  ift  nit  au6âC"finnifn  tBPrî>cn/  tann  «mb 
^419*  fcinct  gcinHid)cn  îlnfdjlâg  »vjUcn  /  fîc&  tic  ©taDt 

mit  îics'  JÇenn  ^fallgrafcu  55c»)rtanl>  vcrfiiflcn 

inûffcn. 
£)cé  25ïi(ffé  Datum  ftc()t  ju  QBad6cnf)cim  i 

iin  3C&Ï  Hi9«  S)onncï6"tagé  tôt  lavocavit. 


1418. 
1419. 

7.  Avrili 


Ac  quoscûmque  TraSatus,  per  eos,  CKim  diSi  Ad-   ^{J}^q 
verfurii  noftri ,  Ambaffiatoribus ,  Nunciis  ,    feu  Com- 
millàriis  ,   captos  live  habicos,  prout  eis  llx  ,  quatuor,    I4I0. 

vel  tribus  coruindeni  ,  espedire  videbitur  ,  prt)rogaiidi -■ 

&  cominiiandi,  \A\Q, 

Et  generaliter  omnia  &  fingula  faciendi ,  excercendi, 
&  e.xpediendi  quîe  in  priemiffis ,  vel  circa  ea  ,  feu  eo- 
rum  aliquod  ,  neceffaria  fuerint  feu  quomodolibet 
oportuna ,  ctiam  fi  de  fe  Mandatum  magis  exigant 
fpecialé, 

Et  promittimus ,  borlâ  fide ,  &  Verbo  Rcgio ,  ac  fub 
I  Ypotheca  &  obligatione  omnium  bonorum  iiollrorum, 
prxfentium  &  futurorum,  nos  raturn,  gratum,  &  fir- 
mum  perpétué  habituros  totum  &  quicquid  per  dictes 
noftros  AmbafflatoreS  féx  ,  quatuor  ,  aut  très  corum, 
adum  ,  gcftum  ,  feu  procuratum  fuerit  in  prxmiffisj 
&  fingulis  prEmifTorum. 

In  cujus  rei  Teftimonium  bas  Literas  noftras  fieri 
fecirtius  Patentes. 

Telle  meipfo  apud  Civitatem  mjiram  d'Evreax ,  vi- 
cefimo  oftavo  die  Martii ,  Anno  Regni  noftri  feptimo. 

H  E  N  R  I  c  u  S ,  Dei  gratiâ  ,  Rex  Francise  (3'  Angli-e, 
(jf  Domïnus  Hihernice,  Omnibus  ad  qiios  prxfemes  Li- 
terx  pervenerinti  Salutem. 

Sciatis  quod  Nos,. 

De  fidelitate  ,  prudentia ,  circumfpeâione  ,  &  in- 
duftria,  cariiïimi  Confanguinei  noftri,  Ricardi  Comitis 
M-arrwice,  ac,  diledlorum  &  fidelium  noftrorum,7o- 
ha»Kis  Gray  Militis,  Gilberti  Umframville  Militis  ,/^(7- 
lieimi  Porter  Militis,  Magiftri  'Johanm!  Kempe  Cufto- 
dis  Privati  Sigilli  noftri ,  &  Magiftri  Joètmms  Staffori 
Legum  Doaoris,  Conlîliariorum  noftrorum  ,  &  eo- 
tum  cujuslibet,  plenariè  confidentes, 

Ipfos  fex^  quatuor,  aut  très  eoruiTi  noftros  fecîmus, 
&  ordinavimus,  &  deputavimus,  ac  facimus,  ordina- 
mus,  &  deputamus  certes  &  indubios  Ambafliatores^ 
Nuucios ,  &  Commllfarios  per  prsfentes, 

Darites  &  concedentes  eisdem  fex  ^  quataw ,  aut  tri- 
bus eorumdem  plenam  poteftatem  ,   auâoiitatem  ,   & 
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TraÊatus  inter  H  e  n  r  i  c  u  m  V.  Regem  Anglia 
£5?  Carolum  VI.  Regem  Francia  ,  fupn 
Convention  eorufndem  ferfonali  habenda.  Dat. 
apud  Vemon  juper  Sequanam ^diej ■  Âprilis  Ânno 
1418.  [Rymer,  Fœdera,  Gonvcnuoncs, 
&c.  Tom.  IX.  pag.  717.] 

NO  s,  Rie  ardus  Cornes  IVarrvJiCie,  Johannes  Gray., 
Gilbertus  Umframvill,  &  U'ilUelmus  Porter, VW- 
lites ,  Magifter  Johatmes  Kempe  Cuftos  Privati  Sigilli, 
&  Johamies  Stafford  Legum  Doflor, 

Inviftiffimi  Principis  &  Domini  noftri  Henrici,  Dei 
gratiâ  ,  Régis  Francia  £5"  AngUce  ,  ^  Domini  Hibér- 
ntte,  Ambafllatores ,  Nuncii,&  CommiflTarii,  ad  trac- 
tandum,  communicandum  ,  &  concludendum  cum 
Ambaflîatoribus  feu  Nunciis  ,  Sereniffimi  Principis, 
Confanguinei  is'  Adverfarii  fui  Franciie  ,  de  &  fupra 
infrafcriptis ,  fufficienter  ac  légitimé  deputati, 

Prout  ex  ejusdem  InviÛiliimi  Domini  noftri  Com- 
miflîonumLiteris, 

Quarum  tenores  fequuntur,  &  funt  taies, 

HE  N  R I C  u  S ,  Dei  gratiâ  ,  Rex  trancite  Çs?  Anglite, 
y  Dominus  Hibernitc,  omnibus, ad  quos  prœfen- 
tes  Liters  pervenerint ,  Salutem. 

Sciatis  quôd  Nos , 

De  fidelitate  ,  prudentia  ,  circumfpeâione  ,  &  in- 
duftriâ,  cariffimi  Confanguinei  noftri,  Ricard;  Comitis  j  Mandatum  fpecialé,  pro  hobis  &  nomine  noftro,  unà 
UWwicce,  ac,  dileâorum  &  fidelium  noftrorum  ,  Jo- :  cam  Ambaflîatoribus  feu  Commiflfariis  Confanguinei 
haniiis  Gray  Militis  ,  Gilberti  Umframiille  Militis,  |&  Adverfarii  noftri  Francité  ,  plenam  &  fufficienterri 
JViUielmi  Porter  Militis  ,  Magiftri  Johannis  Kempe  ,  in  hae  parte  poteftatem  ab  eo  habentibus  ,  ad  traftan- 
Cuftodis  Privati  Sigilli  noftri  ,  &  Magiftri  Johannis  !  dum  &  concordandum  de  &  fuper  Conventione 
Stafford  Legum  Doâoris,  Confiliariorum  noftrorum,  ;  noftra ,  ^&  diéli  Adverfarii  noftri  j     ac  prœclariffimsB 


I 


&  eorum  cujuslibet  plenariè  confidentes, 

ipfos  fex,  quatuor,  aut  très  eorum  noftros  fecimus, 
ordinavimus,  &  deputavimus,  ac  facimus , ordinamus, 
&  deputamus  certos  &  indubios  Ambafllatores,  Nun- 
cios ,  &  CommiflTarios  per  praelèmes , 


Principiflœ  Conforiis  fix, 

Necnon  de  modo  ,  tempère  ,  &  loco  Con  VEN- 
T  10  nis  hujusmodi, 

I      Et  de  quibusciimque  fecuritatibus,  ad  diétatn  CoN- 
VENTioNEM  necefiTariis,  convenientibus ,'  feu  opor- 


Dantes  &  concedentes  eisdem  fex,  quatuor,  vel  tri-  j  tunis, 
bus  eorumdem  plenam  poteftatem  ,  auâoritatem ,  &  '  Ac  etiam  de  Se  fuper  Treugis  feu  Guerrarum  Abfti- 
mandatum  fpecialé ,  pro  nobis  &  nomine  noftro ,  unà  ftentiis ,  generalibus  Ve(  pafticularibus ,  per  Mare ,  Ter- 
cum  Ambaffiatoribus,  Nunciis , feu  Commilfariis  Con-  1  ram,  feu  Aquas,  ac  tanto  tempore  duraturis  ,  fecun- 
fanguinei  &  Adverfar.  noftri  Francia ,  plenam  &  fuffi-  \  dum  quod  inter  eos  meliuS  &  efficacius  poterit  cohcor- 
cientcm  in  hac  parte  poteftatem  ab  eodem  habentibus ,  dari ,  pro  Kobis ,  Regnis ,  Patriis ,  Terris ,  Dominiis  ^ 
de  &  fuper  Pacc  finali,  ac  omnibus  &  fingulis  inciden-  Subditis,  Vaflàllis ,  Amicis ,  Alligatis ,  &  Çonfoede- 
tibus,  emergentibus  ,  dependentîbus  ,  &  connexis  ab  ratis  noftris  quibusevimque,  omnibus  honertis  modo , 
eadem,  &  generaliter  fuper  omnibus  &  fingulis ,  quie-  ,  via  ,  &  forma  ,  quibus  inter  fe  concordare  poterunt, 
tem,  tranquillitatem,  &  Pacem  utriusque  Regni  con-  '  traftanduin,'  communicandum,  &  concludendum, 
cernentibus  ,  in  omnibus  &  fingulis  locis  ,  ac  totiens  |  Et  ipfas  Treugas,  inter  fe  capiendas  6i  concordati- 
quotiens  eis  fex ,  quatuor ,  aut  tribus  eorumdem  vide-  das ,  per  omnia  Régna  ,  Terras ,  &  Doniinia  noftrat 
bitur  expedire  ,  conveniendi ,  communicandi ,  &  trac-  ,  proclamarr  ,  &  publicari  facietrdum  ubicûmque  opus 
tandi,  i  "it,       _ 

Atqiié  ofnnia  &  fingula,  pro  parte  noftrâ ,  ad  perpê-  Ac  etiatïi,  ut  ed  firmiùs  atque  invîolabiliùs  Treugœ 
tuam  rei  memoriam ,  &  Pacis  perpétua  firmitaterri  pie-  !  prxdiftïE  conferventur  ,  tàm  per  Terram ,  quàrh  per 
nariam^  finaliter  terminandi  &  concludendi,  |  Mare,  &  Aquam,  ad  faciendum,  ordinandum,  &  de- 

Necnon  de  &  fuper  omnibus  &  fingulis,'  ab  eisdem  putandum  tôt  &  taies  Confervatores  &  Judices  diâa- 
Ambafllatoribus  noftris  fex  ,  quatuor,  aut  tribus  eo- '  rum  Treugarum ,  générales  vel  fpeciales,  &  in  tanto 
rumdem,  cum  Ambaffiatoribus,  Nunciis,  feu  Com-'  riumeio  ,  prout  e\s  fex ,  quatuor,  aut  tribus  eorum- 
rnifliiriis  prœdiâi  Adverfarii  noftri,  in  prEcmiffis  ,  vel'  dem  melius  expedire  videbitur ,  ad  corrigendum  &  re- 
corumaliquo,  appundtuatis,  concordatis,  feu  conclu-  formandum  totum  &  quicquid  coritra  diétas  Treugas 
fis,  per  nos  benè  &  fideliter  obfervandis ,   in  animata  !  fuerit  attemptatum, 

noftram  jurandi ,  1      Et  promittimus,  vefbo  Regio,  ad  tenendum,  &  te- 

Literas  etiam  figillatas,  &  alterius  cujuscûmque  ge- j  neri  faciendum  ratum  ,   firmum  ,    &  ftabile  totum  & 
neris  Securitates  &  Cautiones,  in  hac  parte  conventas,    quicquid  per  diâos  Ambaffiatores  ,  feu  Comrniffarîos 
&  requifitas  ,   feu  concordatas  ,   pro  nobis  &  nomine  '  noftros,  fex  ,>  quatuor,  aut  très  eorumdem  ,    in  prœ- 
noftro,  dandi,  faciendi,  c&  exponendi  ,  quas  parem  &  j  miflls,  vel  aliquo  eorum,  fadum  fuerit, 
eundem  efl^edtum  &  vigorem  habere  volumus  ,     ac  fi  I      Et  quôd  nos  concedenrus  &  faciemus ,  feu  fiéri  fa- 


nos  in  Peribna  noftra  eas  daremus,  faceremus,  &  ex- 
poneremus,  ; 

Et  confimilejuramentum  in  animam  diâi  Adverfarii 
noftri,  Literas,  Obligationes ,  Securitates,  &  Cautio- 
nes alias,  fuflScicntes  &  in  hac  parte  nobis  neceflfarias, 
pro  nobis  &  nomine  noftro  ,  ab  Ambaflîatoribus  ejus- 
dem Adverfarii  noftri  petendi ,  recipiendi ,  &  optF- 
nendi, 


ciemus,  Literas  Confirmatorias  ,  fub  magno  Sigillo 
noftro  ,  de  &  fuper  omnibus  &  fingulis  Articulis  & 
Punâis  ,  de  quibus  inter  eos  fuerit  concordatnm,  h 
de  exequendo  eadem  cum  débita  diligentia  ,  fecundtnn 
tenorem  &  formam  eorumdem  ,  in  quantum  ad  nos 
dinoscitur  pertinere. 

Et  hoc  promittimus  etiain  fub  cautione  &  obligatio- 
ne omnium  bonorum  noftrorum,  mobilium  &  irnmo- 

bilium , 
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bilium,  prffifentium  &  futurorum,  ita  quod  nunquam 
pernos,  vel  alium  nomine  noftro,dicemus,  faciemuiv 
aut  proponemus  ,  în  judicio  ,  vel  extra ,  quicquam  in 
contr;;riiim, 

Mandantes  omnibus  &  fingulis  Jufticiariis  &  Subdi- 
tis  nottris,  quatenus  diâis  noilris  CommiiTariis  &  Dc- 
putatis ,  ac  eorum  Literis  &  Mandatis ,  obediant  &  in- 
tendant in  omnibus  diligenter. 

In  cujus  rei  Tel^imonium  bas  Liieras  noftras  fieri 
fecinins  Patentes. 

Telle  meipfo  apud  Chitatem  mflram  d''Evrenx, 
îxviii.  die  Martii,  Anno  Regni  noftri  feptimo. 

Evidenter  appatet, 

Omnibus,  ad  qnos  pnfentes  Liters  pervenerînt, 
Salutem  ,•  &  hiis  Literis  nofttis  fidem  indubiam  adhi- 
bere. 

Ad  Univcrfitatis  Veftrœ  notitiam  deduci  volumus , 
per  prsfentes,  quôJ, 

Henrko  de  Chai'fflour  Armigero  ,  Magiftro  Guidone 
de  Gehtnens  Magiitro  Requeltarum  Hospitii  ,  ac  Jo- 
hatifie  Riiiel  Secretario , 

Ambafliatoribus  &  Nunciis  prœfati  Sereniffimi  Prin- 
cipis  Confan^tÙKci  ksf  Adverfirii  difti  Metuendilïimi 
Domini  noftri  in  liac  parte  deputatis. 

De  &  fuper  materiis  Pacis  finalis,  inter  Rcgiia  Fran- 
cis &  AnglisB  prœdiâa  faciendœ  ,  nobiscûm  traSart- 
tibus , 

Expolîtâque  per  eos  ,  in  vim  poteftatis  eis  attributs, 
tMtentio-rie  &  volnntate  diûi  SerenilTimi  Principis,  Gon- 
ianguinei,  &  Adverfarii  MctuendilfuTii  Domini  noftri, 
&  oblatiotie  quadam  per  eosdem  faétâ  ,  ac  nonnullis 
hincinde  communicatis,  traâatis,  &proteftatis, 

Tandem  prœfatis  Ambaffiatoribus  &  nobis  videbatur 
ëxpediens, 

Ad  efteûum  hincinde  optatum ,  ac  ut  eo  promptiùs 
h.  commodiùs  Amor  matuus  &  fincera  dileâio  inter 
Partes  ptEdiftas  &  carum  Subditos  introduci  ac  foveri 
valerent,  &  firmiora  Pacis  Fœdera  copulari,  nonnul- 
laque  ardua,  qusé  aliàs  absque  gravi  difEcultatc  termi- 
nari  non  polTiint ,  feliciùs  &  faciliùs  discuti  poterint  & 
diffiniri, 

Quod  ,  prÊfati  Illuftriffimi  Principes ,  Metuendiflî- 
mus  Domimis  nofter ,  ac  Coiîfanguineus  &  Adverfarius 
fiius  i ,        _  :   . 

Aut,  co  (quod  abfit)  impedito  ,  Sereniffiriia  Prîn- 
cipiffa  Confars  cs"  Contboralls  l'/VwicMjNobililîlma  Do- 
mina Domiyia  iCiîicr/a^z  Filia  eorumdem ,  ac  Illuftris 
Princeps  D:ix  Burgundae  ,  vice  &  nomine  ejusdem 
Co>îfan;rumei  ^  Adiierfarit. 

Colicquium  habeant  Perfonale, 

Quôd  etiam  videtur  ëxpediens,  quod  interfit  IlUiftrîs 
Princeps  Ditx  Britayinite ., 

Flinc  cft  quod  ,  inter  nos  ,  Ambaflîatores  &  Com- 
rniflarios  fupradiftos  ,  communicatâ  deliberatione ,  coy.- 
•ventum  eft  &  concordatum  quod  prîcfatus  Metuendis- 
limus  Ùoinimi!  nofler ,  ac  SerenifTimus  Princeps  Con- 
fanguineus  &  Adverfarius  fins  ,  ac  Sereniilîma  Prin- 
cipilià  Co/ifm-s  ^  Conthoralis  ejus  ,  NobiliiFnia  Do- 
mina Domhia  Kater'ina  Fib'a  eorumdem  ,  ac  Illuftris 
Princeps  Dux.  Bicrgiindac, 

Aut  ,  diclo  Sereniffimo  Principe  Confingu'meo  £5' 
Adverfario  (quodablit)  impedito,  laltein  prxfata  Se- 
Venijfima  Prirjcipijfa^  ac  Nobiliffima  Domina  Domina 
Kateriiia  ejus  Filia,  &  Dux  BiirgiraJ.ice, 

Quiatadecima  die  menfis  Maii ,  proximo  futuri  ,  in 
aliquo  certo  Loco  ,  inter  Villas  de  Medtmta  &  Pon- 
ieyje  ^  ad  hoc  congruo  (quem  locum,  ante  diâum  de- 
cimum  quintum  diem ,  per  fuos  Deputatos  eligi  facient) 
^erfonaltter  debent  convenire , 
,  De  &  fuper  materia  Pacis  finalis  fupradiclîE ,  &  aliis, 
de  quibus  cis  videbitur  ,  amicabiliter  traâaturi  ,  ulte- 
riusque  fadturi  &  dispofituri  quod  eisdem  cenfebitur 
ôportunum 

Cm  etiam  Conventioni  fperatur  quôd  inter- 
crit  Dux  Britaanix  fupradidus. 

Et ,  ut  Partes  prœdiâx ,  fine  periculo  fui  aut  fuo- 
rum  ,  fie  ,  ut  prxfertur  ,  convenire  commode  poffint 
&  valeant. 

Nos  Commiffarii  Invi(?i:i!îimi  Domini  nojlri  Régis  fu- 
pradiâi , 

Pro  di£to  Domino  lioftro  Rege  ,  Vaflàllis  ,  &  Sub- 
ditis  fuis, 

Necnon  Civitatibus  ,  VîUis  ,  Caftris ,  Fbrtalitiis , 
Terris,  Patriis,  &  Dominiis,  in  Regno  Fraiicix  exis- 
tentibus,citra  Flumen  Ligeris,ac  etiam  inter  Flumina 
Secanœ  &  SummE, 

Necnon  ultra  Flumen  Summœ,  usque  ad  Marchcas 
Calefia:  inclufivè,  conftitutis,  fibi'que  obiidientibus. 


Uni  cum  prxfatis  Ambafliatoribus  &  Nunciis, 
Pro  diélo  Sereniffimo  Principe  ,   Confûyigitjueo ,    & 
Adverfario  di£ti  MetuendiflTimi  Domini  noftri,  acVas- 
fallis,  &  Subditis  fuis, 

Necnon  Civitatibus  ,  Villis  ,  Caftris ,  Fortalitiis; 
Terris,  Patriis,  &  Dominiis,  inter  Flumina  Secana;  & 
Summ£E  ,  necnon  in  partibus  Picardix  ,  ac  Marcheis 
Calefiœ  diSi  Metuendiffimi  Domini  noftri  inclufivè, 
usque  ad  Flumen  Summte  fupradielum  etiam  inclufivè, 
prœfato  Confangutnco  isf  Adverfario  diâi  IVIetuendillî- 
mi  Domini  noftri  in  prsefenti  de  tado  obedientibus, 

Necnon  pro  quibuscumque  Villis,  Caftris  ,  &  For- 
tali:iis,  inter  Flumina  Secana;  &  Ligerjs  conftitutis, 

Qujo  diûus  Coufanguineits  ^  Adverfirins  didi  me- 
tuendiffimi Domini  noftri, citravicefimum diem  inftan- 
tis  menfis  Aprilis ,  fuis  Literis  Patentibus ,  magno  Si- 
gillo  fuo  figillatis  ,  certificaverit  fibi  de  faifto  obedire^ 
Treugas,  feu Guerrarum  Abftinentias ,  inivi- 
XI  us,  fecimus,  &  concordavimus ,  ac  inimus,  fa- 
cimus,  &  concordamus: 

Ipfique  Ainbaffiatores  ,  Condinguinei  &  Adverfarii 
Metuendiffiimi  Domini  noftri, hujusmodiTKEUG as 
in  forma  prœdida,  nobiscûm  inierunt,  fecerunt' 
&  concordârunt ,  ' 

Inchoaturas ,  in  omnibus  Locis  ,  qui  pra:fentibus 
Treugis  comprehenduntuir,  quarto  die  poftdiem,  quâ 
Parti  Metuendiffimi  Doraini  ao/îri  tradentur  LiterceRa- 
tificatoria;  ; 

Infrafcriptis  exceptis ,  Marcheis  Calefiœ  praidiSis  & 
Picardia:  ultra  Flumen  Suirims:  in  quibus  incipicnt  dic- 
ta: Treugè  a  tempore  Publicationis  &  Proclamationis 
earumdem  ;_  qu33  fiet,  poft  traditionem  didlarum  Lite- 
raruni  Ratificatoriarum,cum  omni  celcritate  qua  com- 
mode fieri  poteft. 

Et  durabunt  dida:  Treugœ  ,  a  tempore  inchoationïs 
earumdem,  usque  ad  prstatum  quinurm  decimum  diem 
metifis  Mail  inclufivè  :  &  abinde  per  totùm  tempus 
Conventionis  fupradiftîB  ;  necnon  per  oâo  dies  inte- 
gros  poft  Conventionsm  fupradidam  finitam  &  termi- 
natam: 

Ità  :amen  quôd  prsfentibus  Treugis  non  compre- 
hendantur  Villa;,  Caftra,  Fortalitia,  Ç\vq  Loca,  infra 
Ducatum  Normanniœ  conftituta  ,  quœ  diéto  Metuen- 
diffimo  Domino  noftro  non  obediunt  (exceptis  Villa  & 
Caftro  de  Gifors)  nec  alia  Loca,  extra  didlum  Duca- 
tuin  conftituta  ,  que  per  Gentes  Domini  noftri  Repris 
funt  obfelTa.      _  ,  " 

Neque  Perfonœ  foventes  Partem  illara  qucc  dicitnr 
Armeniaci,  tteque  Villa,  Caftra  ,  Fortalitia  ,  five  Lo- 
ca, per  eosdem  in  RegnoTrancise  occupata. 

Et,  fi  contingat  prœdictum  Dominnm  noftrum P.egem 
moverevel  facere  Guerram  Perfonis,  Villis,  Caftris, 
Fortalitiis  ,  five  Locis  fupradiâis  ,  fub  prœfcntibus 
Treugis  non  coniprehenfis ,  per  hoc  non  debeant  prse- 
fentes  TreugEe  ruptà  vel  violata:  cenferi ,  nec  dtbent 
pra;fatus  Confânguineus  éf  Adverfarius  neque  fibi  obe- 
dientes  in  hoc  Metuendiffimo  Dommo  noftru  ,  hiis 
Treugis  durantibus,  impedimcntiun  inferre. 

Et ,  hiis  Treugis  feu  Guerrarum  Abftinentiis  duran- 
tibus, celfare  faciet  Domimis  nofier  Rex ,  ex  parte  fiia 
&  in  Perfonis  Subditorum  fuorum  ,  omnes  Prifis  Per- 
fonarum,  Villarurn  firmatarum,  Fortalitiorum  ,  &  a- 
liorum  Locorum  :  omnesque  pillerias  ,  robctias  ,  in- 
cendia, demolitiones  Domorum;  ac  orhni;i  alia  f;i6i;:i 
Guerrse  adverfus  Perfonas,  âc  per  omnla  Terras,  Ci- 
vitates.  Villas,  Caftra,  Fortalitia,  &  alia  Loca  quE- 
cumque  in  prœdidlis  Treugis  comprehenfi;  fraude,  do- 
lo,  &  malo  ingenio  cefTantibus  quibuscumque. 

Item  ,  concordatum  eft  inter  nos ,  Ambaffiatores  & 
Cominifi^arios  Partiuiri  fupradiâarum  ,  quôd  per  nul- 
lum  malefaflum  ,  attemptatum  ,  vel  interprifun  ,  per 
Subditos  unius  Partis"  vel  alterius  ,  fi  qua  (quod  Deus 
avertat)  eveniant  contra  fuperius  exprelîiua  ,  debent 
prœfentes  Treugœ  reputari  aut  haberi  pro  ruptis  aut  fo- 
lutis  ;  fet  in  fuo  nichilomiaus  vigore  &  robore  debent 
permanere  :  nec  Guerrœ  idcirco  ifieri  debent ,  nec  Pri- 
fœ  Perfonarum ,  nec  obfidiones  ViUarum  ,  Caftrorum, 
aut  Fortalitiorum  ,  nec  Homicidia  ,  nec  aliud  qnod- 
cumque  Gravamen,ab  uni  pr^diftaruin  Partium  alteri 
fieri  vel  inferri  ;  fet  debent  oniniam.alefaâa,interpiifx,  & 
attemptata  hujusmodi  per  Confcrvatores  ipfarumTreu- 
garum,hincindedeputandos,proutfingulos  concernit,de- 
bitè  reparari,&,  in  ftatum  priftiiium  rcducijacipfi  Malefac- 
tores,juxta  fadti  qualitatem  &  exigentiam,condignè  puniri: 
Et,  Ç\  contingat  quôd  aliqui  unius  diâarum  Partium 
délinquant  in  Territorio  alterius  Partis  ,  &  confequen- 
ter  abinde  fugiant,  &  fe  retrahant  impunè  ad  Loca  il- 
h'us  Partis  cujus  furit  fubjcâii, 

Coft- 


Anno; 
14 18. 


Si8  CORPS    DIPLOMATIQUE 

Confervatores  illius  Partis ,   fuper  hoc  requifîti  ,   te  -  j  bnfllatores  &  Commiflarios  Partium  prxdidianim  ,  de  ^f^j^Q' 
nebuntur  liberare  Perfonas  hujusmodi,  fi  capî  poterint,  !  Literis  Salvi  Conduâûs,  prxfati  Sereniliimi  Priiicipis 
aUeri  Parti,   &  reparare  dampna,  fie  iliata,  de  Bonis  |  C onfangninci  ^  AdTajhrii  Metuendilïïmi  Domini  nos-    1(^10, 


ipforum  Malefaâoruni  ;  &,  fi  Bona  hujusmodi  Male- 
faâorum  ad  reparationem  debitam  non  fufBciant,  eos 
punire  debcnt  in  Perfonis  ,  lecundura  calùs  exigen- 
tiam,  &  corumdem  Malefaâorum  démérita  ;^  in  quo 
calu  Confervatores  utriusque  Partis  fe  mutuo  debent 
adjuvare: 

Et,  fi  aliqui,  de  una  parte  Vel  de  alia,  capiant  For- 
talitium  fuper  aliam  Partem,  ipfe,  fuper  queni  diflurn 
Fortalitium  captum  fuerit  ,  ipfum  recuperare  poterit 
pcr  viam  fa£li  ,  vel  aliter  quocumque  modo  melius 
poterit  : 

Et  tenebuntur  Confervatores  Partis  ipfius  ,  qux  ip- 
fum Fortalitium  cepcrit,  fuccurrere  &  adjuvare  eum_, 
fuper  quem  captum  fuetit  ,  quàm  citius  &  quàm  dili- 
gentius  hoc  facere  poterint ,  ad  expenfas  Partis  ofFen- 
dentis;  ve! ,  fi  magis  placuerit  Parti  gravatas,  requirere 
poterit  &  fummare  Confervatores  alterius  Partis, quôd 
ipfi  faciant  reddi  &  reftitui  diâum  fuum  Fortalitium , 
&  puniant  Maletaftores  qui  hoc  ceperunt;  quam  qui- 
dem  provifionem  ipfi  Confervatores  perficere  tenebun- 
tur &  complète  fecundum  fuum  polfe: 

Et,  fi  contingat  qu6d  ipfe,  vel  ipfi,  qui  ceperit,vel 
ceperunt,  idem  Fortalitium,  noluerit,  vel  noiuerint, 
ad  id  quod  diâum  cil  obcdire  ,  Confervatores  unius 
Partis  &  alterius  tenebuntur  fe  mutuo  adjuvare,  &  re- 
ducere  Malefaétores  ad  obedientiam  ,  &  ipfos  punire 
fecundum  cafûs  exigentiam: 

Et,  quando  idem  Fortalitium  recuperatum  fuerit, 
ipfum  rertituetur  &  reddetur  ei  fuper  qUem  captum  fue- 
rit ;  dolo,  fraude,  difficultate,  &  ncgligcntiâ  ccflanti- 
bus  quibuscûmque. 

Qua:  omnia  &  fingula  prccfatus  Illuftriffimus  Prin- 
ceps  Dorni>!i:s  nofter  Kcx ,  quatcnus  fe  &  Partem  fuam 
concernunt,  fe  ex  integro  impleturum  &  obfervaturum, 
in  praîfentia  prœdiflorum  AmbalTiatorum  CoKfaxgninei 
cr'  /Idverfarii  fui ,  perfonaliter  promilit. 

Et  idcirco,  ac  ut  ptEemilTa  majori  firmitate  nitantur, 
concordattim  eft  quôd  prsefatus  Serenifiimus  Princeps 
Confai7gmnem  ^  Jdverfarhes  diâi  Domini  noftri  Ré- 
gis ,  citra  finem  vicefimie  diei  inftantis  menfis  Àprilis , 
transmittet  &  tradi  faciet  praifato  Domino  noftro  Régi  ^ 
ejusve  Deputato,ad  &  in  prœdiâam  Villam  deMedun- 
t/i,  Literas  fuas  Patentes,  majori  Sigillo  fuo  figillatas, 
necnon  Literas  Patentes  ,  tàm  prsfatœ  SereniffimE 
Principiflie  Confortis  fua  ,  quàm  etiam  prœfati  Ducis 
Burgundiic ,  Ratificatorias  &  Confirmatorias  omnium 
&  fingulorum  prœmifîbrum  : 

In  quibus  etiam ,  inter  estera  ,  continebitur  ;  vide- 
licet , 

In  Literis  ipfius  Co>ifangninei  y  Âdverfarii  ,  quôd 
ipfe  in  verbo  Principis  j 

In  Literis  ipftas  Princifijfa  CoKfortis  fuce ,  quôd  ip- 
fa  in  verbo  Principiffa;, 

Promifit,  ac  in  Literis  ipfius  Ducis  ,  quôd  ,  taflis 
Sacrofanâis  Evangeliis,  juravit, 

Omnia  c&  fingula  fupradiâa  benè  &  fideliter  implere 
&  obfervare,  ac  facere  impleri  &  obfervari. 

Et,  pari  modo  ,  ex  parte  di6ti  Domixi  noftri  Régis, 
jurabunt,  Illuftres  Principes  ,  Domini  Duces  Claren- 
ci,c  ^  Gluuceftri.e, F ranes  ejusdem  Metuendilfimi  Do- 
mini noftri  Régis  ,  ad  Sanûa  Dei  Evangelia,  per  eos 
corporaliter  tangenda  ,  de  obfervando  omnia  &  fingu- 
la ,   didlam  Convextionem  concernentia. 

Et  ,  i\  contingat  prœtatas  Literas  Confirmatorias, 
infra  prœfatum  terminum,  ad  hoc  limitatum,  loco  fu- 
pradiiào  ,  fie  ,  ut  prîefertur ,  non  transmitti  &  tradi , 
extiinc,  prœfatus  Metuendiflrmus  Princeps,  Dominus 
nofter  Rex  non  teneatur  ad  prœdidas  Com-enùinem 
Perfonalem  &  'treugas  obfervandas. 

Et,  pari  modo  ,  fi  contingat  aliquam  prEdiftarum 
Partium  dcficere  in  obfervatione  Conventionis  fupradic- 
ts ,  aut  in  eleûione  Loci  ,  quo ,  ut  prafertur  ,  Con- 
■ventio  hujusmodi  fieri  debeat,  Pars  alia, per  quam  non 
ftetit,  liberetur  ab  omni  obligatione  pradiélorum,  nec 
extunc  teneatur  ad  Treugas  fupradidas  cuftodiendas 
feu  obfervandas. 

Promittimus  igitur  nos,Commiflarii  &  Deputati  prx- 
fati  Inviâilfimi  Principis  Domini  noftri  Régis  ,  vice  & 
nomine  ejusdem  ,  fecundum  omnem  vim  Poteftatis 
nobis  attributs; ,  quôd  idem  Dominus  nofter  Rex  prje- 
mifiâ  omnia  &  fingula, quatenus  ipfum  &  Partem  fuam 
concernunt,  plenc,  fideliter,  &  bonâ  fide  cuflodiet  & 
obfervabit,  aut  ea  faciet  fie  cûfloditi  &  obfervari. 

Et ,  pro  feliciori  &  promptiori  expeditione  Conven- 
tionis  fupradiâœ  ,   communicatitm  eft  inter  nos  ,   Am- 
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tri,  transmittendis,Illuftri  &  Magnifico  Domino, Do- 
mino Cûmiti  U'arrwiae ,  h  aliiS  Ambaffiatoribus  diâi  XA\Q, 
Domini  noftri  Régis  ,  ad  numerum  quadringentarum 
Perfonarum,  armatarum  vel  non  armatarum,  &  toti- 
dem  Equorum  ,  ad  prxfentiam  didli  Conjangitinei  i^ 
/âdverfarii  Metuendilïïmi  Domini  noftri  venturarum, 
per  quos  dcbeant  ultra  maturari  &  traâari  modus  Con- 
ventwnis  fupradiâs,  &  alix  materiàe  de  quibus  videbi- 
tur  expedire. 

In  quorum  omnium  &  fingulorum  praîmiflbrumTes- 
timonium  atque  fidem  Nos,  Ricardns ,  Johamu-s ^Gil- 
bertiis ,  IVillielmus ,  "Johannes  ,  l^  "Johannes  ,  Ambas- 
fiatores ,  Nuncii ,  &  Commilfarii  fupradifti ,  Sigilla 
noftra  pracfentibus  appofuimus. 

Dat.  apud  Venion  fuper  Secanam ,  die  feptima  mcn- 
fis  Aprilis ,  Anno  Domini  millefimo  ,  quadringtntcli- 
mo,  decimo  o£lavo  ante  Pafcha. 

LXXXlII. 

Fax  inter  Philippum  Mariam  An- 
Glu  m  Galeaz  Ducem  Mediolani  ,  fuo 
proprio  nom'ine  £«?  vice  Joannis  JacobiIO.  Mali 
Marchimis  MontisferratI  ah  unà , 
fs"  Thomam  de  Campo  Fregoso 
Janua  Ducem  pro  fe  tî?  toto  Communi  J  a  n  ù  a 
ah  altéra  parte.  AUiim  in  Caftru  Mediolanerft. 
Jnno  I4r5).  Indiclione  XIÎ.  die  lo.  Maji. 
[^  Pièce  authentique,  tirée  des  Archives  Roya- 
les du  Château  de  Miian.] 

In  nomine  SanéitS,  ^  Individus  frinitalis  félici- 
ter^ Amen: 

A  Nno  à  Nativitate  Domini  millefimo  qijadringen- 
"^^  tefimo  decimo  nono  ,  dnodccima  Indiftione,  die 
Merchurii  decimo  menfis  Maji  hora  non=;  In  Caftro 
magno  Porta;  Jovis  Civitatis  A4ediolani  ,  videlicet  ili 
Caméra  cubiculari  infrafcripti  lUuftrifllmi  Domini  Do- 
mini Ducis  Mediolani  &c.  respohdente  verfus  Zardi- 
num  difti  Caftri,  Ibique  cum  hoc  fit,  quod  inter  intra-'- 
fcriptas  Partes  jam  diù  verfe  fint  varise  Guerrce^  &  dis- 
cordiE,  quibus  fi  cura  inter  homines  femper  adhibere- 
tur  ,  &  opéra,  ne  dum  Populus  cum  Populo,  &  Gen* 
cum  Gente,  fed  univèrfus  Terrarum  Orbis  parvo  tem- 
poris  fpatio  interjcâo  in  ruinam  poneretur,  &  ftragem, 
ficque  efficeretur,ut  Humanum  Genus  Salvatoris  noftri 
fanguine  jam  redemptum  ante  prsedeftinatum  tempus 
extremos  dies  pateretur  &  finem.  Pro  tanto  Illuftris'- 
fimus  Princeps  ,  &  Excellemiflîmus  Dominus  Domi- 
nus Filippus  Maria  Anglus  Dux  Mediolani  &c.  Papix, 
Angleriosque  Comes  Filius  quondam  Albce  ,  &  num- 
quam  delends  memoriœ  Illuftriffimi  Principis  ,  &  Ex- 
cellentifilini  Domini  Domini  Johannis  Galeaz  primi 
Ducis  Mediolani  &c.  ibi  pra:fens  fuo  proprio,  &  prin- 
cipal! nomine,  ac  nomine,  &  vice  Illuftris  Domini 
Domini  Johannis  Jacùbi  Marchionis  Montisferratis, 
pro  quo  Domino  Marchione  idem  Dominus  Dux  pro- 
mifit, &  promittit  infrafcripto  Sindico,  &  Procuratori 
ftipulanti  ,  &  recipienti  nomine  ,  &  vice  infrafcripti 
Illuftris  Domini  Domini  Ducis  ,  &  Magnifier  Com- 
munitatis  Januee  fe  ipfum  Dominum  Ducem  Medio- 
lani fie  faâurum,  curaturum,&  datnrum  operam  currt 
eflîeâu ,  quod  idem  Dominus  Marchio  foleniniter  per 
publicum  Inftrumenturh  ratificabit,  &  approbabit  om- 
nia, &  fingula  contenta  in  prsefenti  Inftrumcnto  infrà 
terminum  inferius  limitatum  fub  pEeria  refedionis,  & 
reftitutionis  omnium,  &  fingulorum  damnorum,  inter- 
effe  ,  &  expenfarum  pacieiidorum,  &  fiendarum  ipfa 
occaxione  per  diâum  Dominum  Ducem,  &  Commu- 
nitatem  Januœ  fub  ypothcca  ^  &  obligatione  omnium 
bonorum  iplius  Domini  Ducis  Mediolani  ex  una,  fcvi 
pluribus  partibus  ;  &  Speâabilis  Legum  Doâor  Domi- 
nus Baptifta  Cigala  Comes  Palatinus  Orator,  Sindicus, 
&,  Procurator  illuftris,  &  Exccllentifljmi  Domini  Do- 
mini Thoma;  de  Carhpo  Firegolb  condigni  Ducis  Ja- 
nux  &c.  ac  magnifica;,  &  prxclara;  Civitatis,  &Com- 
munitatis  Janu!i;,de  cujus  Mandatis  extant  publlca Do- 
cumenta tradita,  &  rogata  ,  unum  videlicet  die  Venc- 
ris  décima  feptima  menfis  Marcii  proxime  prxtcriti  per 
Jacobum  de  Camulio  Notarium  publicum  ,  &  diéh" 
Domini  Ducis,  &  Communitatis  janua;  Canzellarium, 
aliud  die  tertia  prœfentis  menfis   Maji   per  cumdem 
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AktJO  -^ot^rium ,  de  qiiibus  ibidem  promptam  fidem  fecit,  ex 
■^  alin,  feu  aliis  partibus  ,  conlideratione  prcEmiiTonim ,  & 

I4IO,   non  minus  moti  requilitionibus  ,    &  ortationibus  Sanc- 
^     tiffimi  Domini  noftri  Domiiii  Martini  Divina    provi- 
dcntia  PapE  Quiiiti ,   eis  partibus  fadis  pcr  Egregium 
Virum  Aftolfinum  de  Marinonibus  parte  prœfati  Sanc- 
tiffimi  Domini  Domini  noftri  Papœ  ,  quas  monitioues , 
&  ortationcs  ipfœ  Partes  cum  revereniia  graciofè  fus- 
ceptas  ,  iibi  iplis  uti  mandata  reputant  ,  multisque  aliis 
juftis ,  &  ratioiiabilibas  caulis  ,    &  rationibus  ,    omni- 
busque  jure  ,  modo  ,  via  ,  caufa  ,  &  forma  ,   quibus 
inclius,  &  validius  potuerunt,  &  poilunt ,  fponte,  de- 
liberate,  &  ex  certa  fcientia  ,  nulioque  metu  ,  nec  er- 
rore  Juris  ,   vel  faâri  dudi  ,   cum  interventu  quarum- 
cumque  folemnitatum  in  talibus  ,    &  iîmilibus  tam  à 
Jure,  quam  à  confuetudine  requifitarum.     In  Dei  no- 
mine  pervcnerunt  ,  ic  dcvenerunt  ,    ac  perveniunt  ,   & 
deveniunt  ad  infrafcriptam,  infrafcriptas ,  &  infrafcrip- 
t.\  perpetuam  ,  &  irrevocabilem  Pacem  ,  Patla  ,  Jura- 
menta,  Fœdera,  Promiffiones,  Conventiones ,  Trans- 
aâiones ,  Remilllones,  Liberationes,  Obligaciones,  & 
Concordia,  &  ad  infrafcripta  omnia,  &  fingula  folem- 
nia,  &  hinc  inde  matua  vice  folemni  ftipulatione  valla- 
ta  ;  Primo  vîdelicet  nomine  ejus  invocato  ,   qui  afcen- 
dens  ad  fuperos  in  Terram  Pacem  reliquit  ,  dicla;  Par- 
tes fuis,  &  diâis  iiominibus  ut  fupra  ,  ab  hora  praîfenti 
in  antea  iniverunt,  &  iniunt,  fecerunc,&  faciant,con- 
traxerunt  ,  &  contraluint  ,  firmaverunt  ,   &  concluxe- 
runt,  &  firmant,  &  conckidunt  inter  ipfas  Pattes, fuis 
&  diâis  Iiominibus,  &  quamlibet  earum  perpetuam,  & 
irrevocabilem,  finceram,  bonam,  puram,  meram,  li- 
beram,  francliam  ,  abfolutam  ,  indillolubilem  ,  &  per- 
feélam  Pacem  perpetuis  teniporibiis  ,    Deo  propicio  , 
duraturam  cum  onmibus  fuis  claufulis  ,  &  dependentiis 
ad  ipfam  bonam  ,  &  perfeâam  Pacem  fpeâantibus ,  & 
ipecialiter  cum,  &  fub  infrafcriptis  modis,  &  padtis  in- 
ter Partes  folemniter  initis.     Item  diâce  Partes,  fuis  & 
diflis  nominibus  uc  fupra, ex  nunc  &  per  prasfentes  pro 
bona  obfcrvatione  àldix  Pacis  ,   ac  abolitlone  hinc  inde 
commifibrum  temporo  Gaerrs  verfie  nuper  inter  iplas 
Partes,  &  damnorum  illatoium  per  unam  Partem  alte- 
ïi,  &  èconverfo,  in  ipfa  Guerra,rcmiferunt ,&  remit- 
tunt  inter  fe  viciffim,  quascumque,  &  quîccumque  of- 
Fenfas  ,  injurias,  prœdas  ,  robarias,  ablationes,  quas- 
iibet  rapinas ,  furta,  homicidia,  omnia  delifla ,&  quœ- 
cumquc  commifla,  &  illata  abhodie  rétro  temporedic- 
ta:  Guerra;  verfœ  nuper  inter  diâas  Partes  per  unamdic- 
tarum  Partium  contra  alteram  Partem ,  feu  per  earum , 
vel  alicujus  earum  Subditos  ,  Diftriâuales  ,  Feudata- 
rios,  Sequaces,  Adhérentes,  feu  Colligatos,  pro  qua 
quidem  remiflione  diâa;  Partes  ,   fuis  &  diâis  nomini- 
bus ut  fupra,  inter  fe  viciffim,  ac  Subditis,  Diftriâuali- 
bus,  Adhaîventibus,  Feudatariis^  Colligatis,  &  Sequa- 
cibus  diiflœ  Partes,  fuisôc  diâis  nominibus  ut  fupm,  in- 
ter fe  vicilfim  quietavcrunt ,  &  abfolverunt  ,  ac  libera- 
verunt  ,    quietant  ,  libérant  ,  &  abfolvunt  ab  omnibus, 
&  fingulis  prœdittis  ,   &  à  quibuscuinque  aliis  injuriis 
quovis  modo  inter  fe,&  eorum  Subditos, ut  fupra, illa- 
tis  per  Aquilianam  Itipulationcm  ,   &  acceptilationem 
verbis  ad  hoc  aptis  légitime  interpolitis,  &  per  folem- 
ne  paâum  de  ulterius  non  petendo  ,ita,&  taliter,quod 
occaxione  aliquorum  commliforum  in  ,    &  pro  difla 
'Guerra  una  Pars  altcri ,  &  è  converfo  pro  fe,  Subditis 
fuis,  &Diftriaualibus,  ut  fuprà,nihil  petere  poffit  quo- 
vis modo,  nec  aliqualiter  imputari  occaxione  prajmiffo- 
rum  ,  quin  immô  perpétua  liberatio  fit  ,  &  effè  intcUi- 
eatur  per  pricfentes  inter  ipfas  Partes  ut  fupra  ,    falvis 
fcmper  manentibus  omnibus  ,  &  fingulis  aliis  contentis 
in  prsfenti  Inftrumento;  hoc  tamen  a&o  ,    &  intellec- 
to  ,  quod  Subditi  alicujus  diQarum  Partium  ,  &  alii 
comprchcnfi  in  prxfcnti  Pace  ex  propriis  Contraftibus 
pbligati,  non  intclligantur  per  praefentes  aliqualiter  ab- 
ibluti.     item  prafatus  Dominus  Dux  IVdediolani  ,  fuo 
&  didlo  nomine  ut  fuprà,  promifit  ,  &  promittit  diâo 
Sindico  ftipulanti,  ut  fupra, ullo  tempore  per  dire6tum  , 
vel  indircâum  non  offendere  pra:fatum  Dominum  Du- 
cem,&  diâam  Communitatem  Janua;,nec  eorum  Sub- 
ditos, feu  Diftriâuales,ncc  Civitates,  Terras ,  Villas, 
&  Caftra  diiti  Domini  Ducis,  &  diâa;  Communitatis , 
nec  Loca,  Villas,  Terras, &  Caftra  Subditorum,  Dis- 
triâualium  ,    &  Feudatariorum  ipfius  Domini  Ducis, 
&  diâœ  Communitatis,   verfaque  vice  prœfatus  Sindi- 
cus  ,  &  Procurator  diâo  nomine  promifit  ,  &  promit- 
tit praetato  Domino  Duci  Mediolani  ftipulanti,  &  reci- 
pienti ,    fjo  &  nomine  prxfati  Domini   Marchionis , 
quod  ipfe  Dominus  Dux  Januœ,  nec  diâa  Communi- 
tas  ullo  tempore, per  dircâum  vel  per  indircâum,non 
bffendent,  nec  molcftabunt  prxfatos  Dominos  Ducem 
ToM.  u.   Fart.  II. 


Mediolani,  &Marchionem,  nec  eorum  Subditos,  feu   Aiwn^ 
Diftriâuales, nec  Civitates,  Terras,  Villas,  &  Caftra   '^""'^ 
ipforum,  feu  alicujus  eorum,  nec  Loca,  Villas,  Ter-    î4I9i 
ras,  &  Caftra  Subditorum,  Diftriâualium,  &  Feudata- 
riorum,  ipforum  Dominorum  Ducis  ,  &  Marchionis, 
quin  immo  quœlibet  diâarum  Partium  perniittet  paci- 
fiée, &  quiète  ftare  ,  &  permanere  ,  ac  gaudere  omni- 
bus eorum  Civitatibus  ,  Terris  ,  Locis ,  &  Caftris ,  ac 
Bonis  fine  ofl^enfa  aliqua,  fimiliterque  permittent  quos- 
cumque  Subditos  diâarum  Partium  ,    &  cujuslibct  ea- 
rum,omiii  cellante-condicionc,  gaudere,  &  ti:uiquibub- 
cumqiie  fuis  bonis,  &  Terris,  &  quœcumque  alia  bona 
fua  ,  mobilia  &  immobilia,  quœ  habeant  fuper  Territo- 
riis  prxfatorum  Dominorum  ,  &  etiam  in  Locis  Com- 
munis  Januœ,  &  in  Civitatibus,  Terris,  &  Locis  con- 
ventionatis  cum  diâo  Communi  Januœ,  falvis  femper 
manentibus   aliis    contentis   in    prsefenti   Inftrumento. 
Item  promiferunt ,  &  promittunt  diâœ  Panes  fibi  ad 
invicem  à  die  prœfentis  Pacis  in  antea  non  tenere,  nec 
receptare  fuper  eorum  ,  vel  alicujus  eorum  Territorio 
aliquem  oifendentem  ,    vet  offendere  volentem  ,    feu 
molientem  de  cœtero  modo  aliquo   prœdiâas  Partes 
vel  aliquam  earum  ,  feu  diâam  Communitatem  ,  vel 
ipfarum  Partium  ,   vel  alicujus  earum  Statum.     Item 
promiferunt  àiâx  Partes  viciffim  non  retinere  ab  hodie 
in  antea  in  Territorio  earum  ,   feu  alicujus  earum  ali- 
quos  de  cœtero  contrafacientes  ,   feu  contrafacere  mo- 
lientes  Statui  alicujus  didarum  Partium  ,   quin  immô 
illa  Pars,  fuper  cujusTerritorio  talis  contrafacere  mo- 
liens  Statui  alterius  Partis,  teneatur  excomiare,  &  liceii- 
tiare  de  ejus  Territorio  ipfum  talem  contratacientem 
infrà  quindecim  dies   poft  requifitionem  ;  qui  Contra- 
faâor,  fi  non  reccflerit  de  diâo  Territorio  infra  ipfum 
terminum  ,  tradi  debeat  per  illam  Partem  ,  fuper  cujus 
Territorio  reduâus  erit  ,  illi  Parti  ,  contra  quam  talis 
egerit.     Item  promiferunt ,  &  promittunt  dids  Partes 
viciffim  non  date  ,  &  quod  non  dabunt ,  per  direâum 
vel  indireâum,per  fe,  nec  fubmilfas  Perfonas,  tacite, 
nec  exprefle,  aliquod  auxilium  ,  confilium  ,  nec  favo- 
rcm  alicui  Domino,  Dominio,  vel  Cominunitati,  nec 
alicui  alii  Perfona;  ,   nec  alîcui  inimico  alicujus  diâa- 
rum Partium  poft  debitam  notitiam  per  aliquam  diâa- 
rum Partium  de  ipfo  tali  inimico  ,  quod  quidem  prœ- 
fens  Capitulum  una  cum  prsecedenti  Capitulo  in  pro^ 
clamatione  fienda   de  prœfenti  Pace  expreffe  publicari 
debeat.     Item  promifit ,  &  promittit  diâus  Sindicus ,  & 
Procurator,  dido   nomine  ,  quod   prœfatus  Dominus 
Dux,  &  dida  Communitas  Januœ,  nec  aliqui  compre- 
henfi  pro  eorum  parte  in  prœfenti  Pace  »  non  tenebunt 
fuper  eorum  Territotiis  ,  neque  receptabunt  aliquem^ 
feu  aliquos,  qui  fuerint  participes,  vel  confcii  nefandse 
necis  quond.im  Illuftrilfimi  Domini  Domini  Johannis 
MariE  Angli  olim  Ducis  Mediolani  ;  &  Germani  prœ- 
fentis  Domini  Ducis  Mediolani.     Item    hoc  aéto  ad 
majorem  Declarationem  inter  diâas  Partes  per  Padum 
exprefliim  ,  quod  in  pra^fenti  Pace  intelligantur  elle  in- 
clufi  Nobiles  de  Aurea  de  Flilcho,  Monruch  Marchio 
Malaspina  de  Mulatio,  Johannes  jacobus  ,  &  Fr.iter, 
&  Filii  Marchiones  Malaspina  de  Luxorio  pro  fe  ,    & 
Subditis  fuis ,  &  Locis  ,   &  Terris  fuis  ,  quibus  domi- 
nantur,  &  quas  tenent,  &  poffident.     Item  quod  om- 
nes  nominandi  ultra  nominatos  in  prœfenti  Contraâu 
pro  qualibet  diâarUm  Partium  ,  qui  nominari  poffint  , 
&  debeant  infra  nienfem  unum  proxime  futurum  pro 
AdhœrentibuSi  Colligatis,  feu  Feudatariis  intelligantur 
inclufi  in  prœienti  Pace  ,  hoc  tnmen  intelledo  ,  quod 
una  diâarum  Partium  non  poffit  nominare  pro  parte 
fua,  nec  ponere  aliquem  Subditum,  Féudatarium,  Ad* 
hïErentem ,  vel  CoUigatum  alterius  Partis,  &  etiam  hoc 
aâo,  &  intelledo,  quod  quicumque  Feudatarii,  Col- 
ligati,  &  Adhérentes,  qui  nominabuntur,  &  includen- 
tur  in  pra:fenti  Pace  ,  teneantur  ,  quantum  ad  eos  atti- 
net ,  infra  menfes  duos  proxime  futuros  ratificare  prse- 
fentem  Pacem,  &  contenta  in  ea,  eamdem  etiam  rati- 
ficationem  facere  teneantur  infrafcripti  de  P'iuaH,quam 
ratificationem  fi  prœdiâi  includendi  facere  noluerint  in- 
fra diâum  tempus  ,  non  gaudeant   heneficio  praefentis 
Pacis, aliqualiter  ,   nec  in  ea  inclufi  elle  intelfigantur. 
item  hoc  aâo,  quod  fi  aliqui  Subditi,  Colligati,  F'eu- 
datarii,vel  Adhérentes  alicujus  didarum  Partium  con- 
trafcccrint  aliqualiter  huic  Paci,  quod  per  hoc  Pav  noil 
intelligatur  rupta  ,   fed  teneatur  Pars,  cujus  talis  Con- 
trafador  fuerit  Adhxrens,  CoUigatus,  vel  Feudaiarius, 
elfe  totis  viribus  contra  talem  contrafacientem  ,   &  in 
favorem  Partis,  contra  quam  contrafieret,  &  eos  Sub- 
ditos punire  pxna  condigna.    item  promifit  ,  &  pro- 
mittit didus  Sindicus, &  Procurator  diâo  Sindicario,& 
Frocuratorio  nomine  prsfati  Domini  Ducis  Janux  ,  & 
R  diàs 
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Anvd   ^'^^  Communitatis  Janus,  dare,  &  folvere,  &  quod 
prxfatus  Dominus  Dux  Janux  ,   &  diéba  Communitas 

14 IQ,  dabunt,  &  folvent  realiter,  &  cum  effedlu  praïfatoDo- 
mino  Duci  Mediolani  ibi  pnfcnti  pro  fe,  &  Succeffo- 
ribiis  ,  &  Haeredibus  fuis  llipulanti  ,  &  recipienti  ,  & 
cuicumque  ejus  legitimo  Procuratori  per  terminos  ,  & 
modos  infrafcriptos  centam  ,  &  quinquaginta  millia 
Florenos  auri  ,  &  in  auro  ,  boni  auri  ,  ponderis  ,  & 
LigsE  in  Januinis  ,  feu  Florentinis  aureis  ,  vel  eisdem 
equivaleutibus  tam  pro  expenfis  faâis  ,  &  daranîs ,  & 
interefle  paffis  per  prsefatum  Dominum  Ducem  Medio- 
lani occaxione  diéla:  Guerra:  nuper  verfsc  iiiter  diâas 
Partes, quàm  pro  omni ,  &  toto  eo,  quod  ipfe  Domi- 
nus Dux  quovis  modo  occaxione  dids  Guerrœ  ,  & 
reftitutionis  Callrorum  ;  &  Terrarum  fiendx  ut  infra  , 
habere,  feu  peterepoffit,veI  prxtendere  à  prœfato  Do- 
mino Duce,  &  diâa  Communitate  Janua;  usque  in 
prEfentem  diem ,  falvo  femper  manente  Gapitulo  infra- 
fcripto  mentionem  faciente  de  Locis  Comperarum  Com^ 
munis  Janua:  llluftris  quondam  Domina  DucifTs  olim 
Matris  prsfati  Domini  Ducis  Mediolani.  Quos  quî- 
dem  Florenos  centum  ,  &  quinquaginta  mille  auri  in 
auro, ut  fuprà-, idem  Sindicuspromifu,&  promittit  prss- 
fato  Domino  Duci  date  ,  &  iblvere ,  &  quod  ipfe  Do- 
minus Dux  JanuE  ,  &  diéla  Communitas  dabunt ,  & 
folvent  ipfi  Domino  Duci  Mediolani ,  feu  ejus  Procu- 
ratori, cjusque  Hxredib'js,  &  Succdibribus  per  termi- 
nos infrafcriptos  videlicet  ;  Florenos  quinquaginta  mil- 
le auri ,  &  in  auro,  ut  fuprà , infrà  m.enfes  fex  proxime 
futures  à  die  prsfentis  Contraâus  computandos  ,  Flo- 
renos viginti  quinque  mille  auri,  &  in  auro,  ut  fupràj 
înfrà  unum  Annum  à  die  fnnitorum  diâorum  fex  men- 
fium  proiime  fubfecuturum ,  Florenos  viginti  quinque 
mille  auri,  &  in  auro,  ut  fuprà,  infrà  unum  alium  An- 
num à  die  finiti  fuprafcripti  Anni  proximè  fuprafcripti 
inde  proxime  fubfecuturum  ,  Florenos  viginti  quinque 
mille  auri ,  &  in  auro,  ut  fupra ,  infra  unum  alium  an- 
num à  die  finiti  Anni  proxime  fuprafcripti  inde  proxi- 
me fubfecuturum  ,  &  reliquos  Florenos  viginti  quin- 
que mille  auri,  &  in  auro,  ut  fupra,  infra  unum  alium 
Annum  à  die  finiti  Anni  proxime  fuprafcripti  inde  proxi- 
me fubfecuturum.  Item  &  verfa  vice  praefatus  Domi- 
nus Dux  Mediolani , fuo  &  didto  nomine ut  fupra, pro- 
mifit,  &  promittit  diâo  Sindico  ftîpulanti,  &  recipienti 
nomine  didi  Domini  Ducis ,  &  difts  Communitatis  Ja- 
nus,deponere,  &  quod  realiter,  &  cum  effedu  depo- 
net  in  manibus  ,  &  poteftate  Sandiffimi  Domini  noftri 
Domini  Martini  Divina  providcntia  prcefentialiter  Papae 
Quintij  &  in  manibus,  &  fortia  cujuscumque,&quo- 
rumcumque  Deputandorum  per  prsefatum  Dominum 
noftrum  Papam  ,  quandocumque  ipfe  Dominus  Papa 
voluerit,  &  mandaverit,  &  ad  omnem  requifîtionemi 
&  omne  mandatum  prsfati  Domini  Papse  Terras ,  Cas- 
tra, Loca,  Villas,  &Territoria  infrafcriptas,  &  infra- 
fcripta  ,  qus  prsefcntialiter  tenentur  per  ipfum  Domi- 
num Ducem  Mediolani  tenenda  ,  &  benè ,  fideliter  , 
&  fub  bona  cullodia  in  depofito  cuftodienda,  &  con- 
fervanda  per  ipfum  Dominum  nodrum  Papam ,  &  De- 
putandos  ab  eo.  Quœ  Loca  ,  Cadra  ,  &  Territoria 
funt  hsc  :  Primo  Caftrum  Bulfoneti  cum  Turribus  , 
Caftrum  ,  &  Villa  Burgi  Fornariorum  ,  Caftrum  Fla- 
choni,  Caftrum, &  Terra  Vultabii,Territorium  Mon- 
taldi,  Locus,  &  Villa  Palodii,  Caftrum,  &  Villa  Bi- 
fii ,  Caftrum  ,  &  Terra  Capriatœ  ,  Caftrum  ,  &  Terra 
Talioli,  Caftrum,  &  Terra  Vuadx ,  Caftrum,  &Vil- 
lœ  Rufliglioni  talia  qualia  funt;  Caftrum,  &  Terra Pa- 
reti ,  Caftrum  ,  &  Terra  Gavii  fideliter  ,  &  diligenter 
cuftodienda, ut  fupra, per  prafatum Dominum  noftrum 
Papam  ,  &  Deputandos  ab  eo ,  expenfis  ipfarum  Terra- 
rum ,  Locorum  ^  &  Caftrorum  ,  in  quantum  eorum 
jntroitus  fecundum  quod  erant  confuetœ  folvere  ipfs 
Terrs  àiStz  Communitati  ante  motam  Guerram,  fup- 
petant,&  fint  fufficientes  addidam  impenfam;  in  quan- 
tum vero  didi  introitus  fufficientes  non  effent  ad  ex- 
penfam  dids  cuftodiœ  ,  tune  fupplementum  didz  im- 
penfs  pro  dida  cuftodia  fier!  debeat  per  prxfatum  Do- 
minum Ducem  Janus,  &  didam  Communitatem ,  & 
demum'  reftituenda  ,  &  relaxanda  ipfa  Caftra  ,  Terras , 
&  Loca  per  ptxfatum  Dominum  noftrum  Papam ,  & 
Deputandos  ab  eo  ,ut  infrà  videlicet,  quia  folutis  reali- 
ter ,  &  cum  effedu  dido  Domino  Duci  Mediolani  , 
five  ejus  legitimo  Procuratori  didis  Florenis  quinqua- 
ginta minibus  auri  ,  &  in  auro,  ut  fupra,  perprxfatum 
Dominum  Ducem  Janusc  ,  &  didam  Communitatem 
infra  didos  fex  menfes  prœfixos  ad  ipfos  folvendum  ut 
fupra  ,  prsefatus  Dominus  nofter  Papa  ,  &  quicumque 
ejus  nomine  ,  &  pro  eo  habuerint  prïedida  Caftra  , 
TertaSj  &  Loca  in  cuftodia,  &  depoiito  ut  fuprà,  fta- 


tîm  ,  &  immédiate  habitis  ,  &  receptis  didis  Florenis 
quinquaginta  millibus  auri  per  prxfatum  Dominum  Du- 
cem Mediolani  libère,  &  abfolute,  fine  exceptione  ali- 
qua  teneantur,  &  dcbcant  reftituere  ,  &  relaxare  prxta- 
to  Domino  Duci  Janua:,  &  dida;  Communitati,  &  fea 
cui  ,  vel  quibus  ipfe  Dominus  Dux  Janus ,  &  dida 
Communitas  maudaverint  infrafcripta  Caftra  ,  Terras  , 
&  Loca,  primo  videlicet  Caftrum  Bolzoneti  cum  Tur- 
ribus fuis  ,  Burgum  Fornariorum  ,  Caftrum  Flaconi  , 
&  Caftrum  ,  &  Terras  Vultabii  cum  pertinentiis  fuis  ; 
hoc  tamen  ado  ,  quod  quandocumque  intra  didos  fe« 
menfes  didus  Dominus  Dux,  &  dida  Communitas  De- 
derint  ,  &  voluerint  prEtato  Domino  Duci  Mediolani 
Florenos  decem  mille  auri  in  auro  de  didis  Florenos 
quinquaginta  millibus,  quod  tunc,&  eo  cafu  didus dc- 
pofitarius  teneatur  dido  Domino  Duci ,  &  Communr- 
tati  prsedidE  JanuE  relaxare,  &  libère  reftituere  didum 
Caftrum  Bolzoneti  cum  Turribus  fuis;  Item  quod  poft 
folutos  didos  Florenos  quinquaginta  m.iUe  auri-,  ut  fu- 
prà ,  folutis  per  didum  Dominum  Ducem  ,  &  didam 
Communitatem  dido  Domino  Duci  Mediolani  fupra- 
fcriptis  Florenis  viginti  quinque  millibus  auri,&  in  auro 
ut  fuprà  foivi  proniiifis  infrà  unum  Annum  à  die  fini- 
torum  didorum  primorum  fex  menftum  ,  prœfatus  Do- 
minus nofter  Papa,  &  Deputandiab  eo,ut  fuprà,  tenean- 
tur, &  debeant  libère  ,  &  fine  ulla  exceptione  reftitue- 
re, &  relaxare  infrafcripta  Caftra^  Terras  ,  Villas  ,  & 
Loca  prxfato  Domino  Duci  Januœ  ;  &  dîda:  Commu- 
nitati ,  &  in  eorum  fortiam  ,  feu  quibus  mandaverint  j 
videlicet  Caftrum  Vuads,  Caftrum  Tagloli  ,  Caftrum 
Bixii,  &  Caftra,  &  Villas  Rufliglioni  talia  qualia  funt. 
Item  quod  poft  folutOs  didos  Florenos  viginti  quinque 
mille,  folutis  aliis  fecUndis  Florenis  viginti  quinque  mil- 
libus infra  terminum  fuperius  prsfixum  per  didum  Do- 
minum Ducem  ,  &  didam  Communitatem  prxfato 
Domino  Duci  Mediolani  ,  vel  ejus  legitimo  Procura- 
tori ,  prsfatus  Dominus  nofter  Papa ,  &  Deputandi  ab 
eo  teneantur  ,  &  debeant  libère  reftituere  ,  &  relaxare 
dido  Domino  Duci  Janux  &  didx  Communitati  ,  vel 
quibus  mandaverint  ,  Terram  Capriatœ  ,  Caftrum  ,  & 
Reguardiam  ipfius  Terrx  ,  &  Territorium  Montaldi  ; 
Item  quod  poft  folutos  didos  Florenos  centum  milieu 
folutis  aliis  tertiis  Florenis  viginti  quinque  millibus  infra 
terminum  fuprafcriptuih,  &  ut  fupra  primilTis,  prsefa- 
tus  Dominus  nofter  Papa,  &  Deputandi  ab  eo  ut  fupra 
teneantur i  &  debeant  libère  reftituere,  &  relaxare  didd 
Domino  Duci  j  &  didx  Communitati ,  feu  quibus  man- 
daverint, Caftrum,  &  Terram  Pareti  ,  k  Locum;  & 
Villam  Palodii.  Item  quod  poft  folutos  didos  Florenos 
centum  ,  &  viginti  quinque  mille  j  ut  fuprà  ,  folutis 
didis  ultimis  viginti  quinque  mille  Fioreriis  auri  inft;i 
terminum  ut  fupra  prxmilîis  ,  prxfatus  Dominus  Do- 
minus nofter  Papa,  &  Deputandi  ab  eo  ut  fupra  tenedn- 
tur  j  &  debeant  libère  reftituere,  ac  relaxare  dido  Do- 
mino Duci  j  &  ài&x  Communitati  Janux  ,  &  quibus 
mandaverint ,  Caftrum  ,  &  Terram  Gavii.  Item  hOc 
ado  ,  quod  prxfatus  Dominus  nofter  Papa  ,  humilibus 
precibus  prius  ad  eum  porredis  ;  promitterc  dignetur  ^ 
&  promittat ,  operamque  cum  effedu  det ,  quod  Depu- 
tandi per  eum  ad  didam  cuftodiam  ,  &  depofitum  , 
promittant,  &  jurent  ad  Sanda  Dei  Evarigelia,  mani- 
bus corporaliter  tadis  Scripturis ,  bene ,  legaliter,  fidè, 
&  fub  bona  cuftodia  tenere,  cuftodire  ,  &  falvare  prx- 
drda  Caftra,  Terras,  &  Loca,  usqUe  ad  tcrtipus  prs- 
dids,  vel  infradidx  reftitutionis  fiendx,  ipfaquc  alicul 
didarum  Parcium  non  tradere  ,  nifi  ut  fuprà  ,  &  infrà 
fit  mentio  ;  &  etiam  promitterc  ,  &  jurare  debeant  j 
quod  omnia  fpedantia  ad  ipfum  Dominum  noftrum  Pa- 
pam ,  &  ad  Deputandos  per  eum  ut  fupra  contenta  in 
prœfenti  Inftrumcnto  attendent ,  &  fideliter  obferva- 
bunt  ;  &  quod  fi  prxfatus  Dominus  Dux  Mediolani 
contrafaceret  prxfenti  Paci ,  quod  dida  Caftra  ,  Ter- 
ras ,  &  Loca  tradent  ,  &  confignabunt  in  manibus,  & 
fortiam  didi  Domini  Ducis  Janux  j  &  didx  Commu- 
nitatis fine  aliqua  pecunix  folutione  ;  &  è  converfo  fi 
ipfe  Dominus  Dux  Janux,  aut  didaComthunitas^  vel 
aliquis  eorum  contrafacei-ent  j  vel  contrafaceret  prx- 
fenti  Paci ,  aut  fi  ipfe  Dominus  Dux  Janux  ,  &  Com- 
munitas non  folverint  prxdidas  denariorum  quantitates 
ad  didos  terminos  j  &  quemlibet  eorum  j  quod  ipfi  prx- 
fatus Dominus  nofter  Papa  ,  &  Deputandi  per  eum  ad 
didam  cuftodiam  ut  fupra  ,  libère  ,  &  fine  aliqua  ex- 
ceptione tradent,  relaxabunt,  &  confignabunt  prxdida 
Caftra  ,  Terras  ,  &  Loca  in  manibus  prxfati  Domini 
Ducis  Mediolani ,  &  ejus  fortiam  ,  vel  ejus  legitimi 
Procuratoris,  feu  quibus  ipfe  Dominus  Dux  Mediola- 
ni mandaverit.  Item  ,  quod  prxfatus  Dominus  Dui 
Janux  ,  ejusque  Communitas  poiTint ,  &  eis  licitum  fit 
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,A       ■     amicipare,  &  prœvenire  tempus  folutionum  fiendariim 
J\NNO  m.  Cyp^j^  i5j  eiiam  folvere  didas  Florenprum  quantita- 
1419»   tes  aiite  diâos  terminos,  &  quemlibet  eorum;  quo  ca- 
fu  anticipationis  eisdem  Domino  Duci  ,  &,Communi- 
■  'tati  fiant  refUtutiones  ut  fuprà  ordinatîe  ,  perinde  ac  fi 
in  terminis  folverent.     Item  quod  licitum  lit  prsfato 
Domino  Duci  Mediolani ,   éç  in  ejus  arbitrio  pro  ea 
■parte,  pro  qua  fibi  libuerit  accipere  de  fale  à  diâo  Do- 
mino Duce  Januœ,  &  di£ta  Communitate  pro  parte  fo- 
lutionis  diâorum  Florenorum  libi  debitorum  ut  fuprà; 
quod   quidem    la!   û    idem  Dominus  Dux  Mediolani 
elegerit  libi  dari  in  folutum,  prsfatus  Dominus  Dux, 
&  ditla  Communitas  teneantur  dare  ipfi  Domino  Du- 
ci Mediolani  etiam  ante  terminos  praediâos   praefixos 
ad   folvcndum   quam    primùm  ,   &    citius  fit  pollibile 
àiSto  Domino  Duci  Janua:  ,  &  diftse  Communitati  , 
&  cum  precio ,  &  pactis  appaltus  falis  conluetis  ,   & 
prxfentialiter  vigentibiis,  feu  proxime  verlîs,   bona  fi- 
de,  fine  fraude  aliqua,  hoc  tamen  afto ,  &  intelleâo, 
quod  prafatus  Doliiinus   Dux   Mediolani   non  polîit 
accipere   quolibet  Anho  ultra  n^inas  duodecim  mille 
.  ïalis  ;   &  item  hoc  aflo  ,  quod  in  quantuni  per  for- 
"mam  diâi  appaltus  Àppaltatores  falis  teneantur  condu- 
cere  diétum   fal   usque  Papiam  ,   quod  diâus  Domi- 
nus Dux  ,   &   Communitas   Januœ   teneantur  didtum 
ïàl  cbnfignari,  &  conducî  facere  usque  ad  Terras  Sa- 
ïavalis,  &  Novârum,  &  non  ultra,  &  uSque  ad  dic- 
tas  Terras  expenfa  condu£tse  folvi  debeat  per  ipfum 
Dominum   Ducem   Januœ  ,    &   Communitatem  ,   & 
poftiiiodum  defalehari  de  pretio  didlî  falis  ,  ac  etiam 
tompenfari  in  denariis  prEdidis  ,  qui  debentur  prsfa- 
\o  Domino  Duci  Mediolani  ut  fugia.     Item  hoc  ac- 
to,  quod  in  didis  Locis ,  Terris,  &  Caftris  deponen- 
'dis  port  di£tam  depofitionem  ,  nec  etiam  intérim  do- 
'iiec  deponentur ,   nOn  poflint  ,   nec  debeant  teceptari 
'modo  .âllquo  aliqui  rebelles  ,  banniti ,  vel  inimici  ali- 
Cujus  diâarum  Partium,&  ultra  taies  bànniti,  &  re- 
belles  cohdigne  valeant  j   &   debeant  pro.  eorum  dé- 
mentis puniri  per  diâumE)epofi[arium,&  Deputandos 
ut  fupra.     Ittrn  hoc  aâo  ,  quod  folutiones  diâorum 
Florenorum  centum ,  &  quinquaginta  millium  auri,  & 
în  auro  promiiTorulil  ut  fuprà  fiant ,  &  fieri  debeant 
^rôpe ,  &  extra  portam  Terrs  Gavii  ,  &  ibidem  in  ta- 
ji  Lioco  ,  quod  recipiens  ipfos  denarios  nomine  prs- 
ïati  -Dohiini  Ducis  Mediolani  fit  fecurus  ,    &   liber  , 
àut  in  alio  Loco  ,   in   quo  prsfatus   Dominus   Dux 
^ediolani,  &  didus  Dorninus  Dux  janus,  didaque 
Communitas  concoirdite'r  cbnvenirent.   Item  cum  hctc 
■fit,  quod  pi-aefatus  Dominus  Dux  Mediolani, prEteli- 
yat  habere  debere  tamquàm  tîœres   Illuftris  quondam 
bons  memoriœ  DominsDominŒ:  Caterinse  de  Vicecomi- 
tibus.olimMatrisfuEfniiltaLocainLocisComperarum 
Çommunis  Jaiius  ,   '&  nunc  exiftentia  pênes  diverfas 
■pèrfonas   Communitatis   Jarius  ,    ac    multas  d^nario- 
'ruih   quantitates  habere  debere   tam   à  Cornmunitate 
Januas,  quàm  à  dive'rfis  perfonis  didœ  Communjtatis 
occàxionfe  pirovéntùuni  didorum  Locorum  ,  ,&  dam- 
norum',  intereffe,&  expenfiirum  ipfa  occaxipne  païTo- 
funi;  Pro  tanto  adum  ,  &  conventurn  efl:  inter  prœ- 
fatum  Doiïiinurh  Dominum  puceifi  Mediolani  .parte 
una",   &  didum  Sihdicum  dido  nomine  parte  altéra, 
quod  prsfatus  Doihinus  Dux  Tanus  teneatur,  &  de- 
fcêàt,  qiiam  prinium  fuerit  requifitus ,  pro  parte  ipfius 
Dom'ni   Ducis    Mediolani   committere  ,    .&   delegarè 
confident!  ,  feu  cbnfidentibus  Partium ,  qui  infrà  bre- 
Veiii  ,   &  competeritem  termiriurii  ftatuendum  jus  fa- 
ciat,  &  miniftret  ipfi  Domino  Duci  Mediolani  fuper 
prsedidis  ;  &  etiam  verfâ  vice,qui  jus  Faciat  eis, con- 
tra quos  Dorninus  Dux  agere  voluerit  fuper  omnibus 
ihis,quœ  poflfent  pétere,  &  habere  prxtenderent  à  prœ- 
Fato  Domino  Duce  quâvis  occaxione  furnmarie,  fim- 
plicitbr  ,  &  de  plànd  ,.  fine  ftrepitu  ,  &  figura,   fola 
veritate  infpeda  ,   qUacumque  Juris  ,   &  Capitulorum 
didz  Communitatis  Januaé  folemnitate  in  procedendo 
omillâ,  &  quod  idehi  Dominus  Dux  Januœ  teneatur 
cxecuiiohi    mandari   facere  cum  effcdu  quic^uid  len- 
ttntiaiurri  &   declaratùm    fuerit  per  didum  Commis- 
fnrjum,  etiam  (juacumque  appella.yone  remota.     Item 
d'tius  Sindicus,  &  Procurator  dido  nomine  per  prœ- 
fciites  llberaliter  remifit,  &  remittit  ,  ac  promifit ,  & 
promîttit  dido  Sindicario,   &    Procuratono   nomine  , 
quod  prœfatus  Dominus  Dux  Janusc  ,   &    ejus  Com- 
inanitas  liberalitcr ,   &,  abfolùte  ,   fine  machînatione  , 
vel  fraude   aliqua  rémittent  cum  quibuscumque  clau- 
fulis ,    &  folcmnitatibus   opportunis   tarh  Capelatiis , 
'quam    quibuscumque   aliis  Nobilibus  de  Spinolis  ,   & 
cujuscumquc  alterius  parentel3e,&  eorum  Subditis,& 
hominibus,  &  omnibus  aliis  picbcis ,  popularibus ,  Va- 
ToM.  IL   Part.  IL 


larianis,  Diftridualibus ,  nec  non  Nobilibus,  Popula-  Ai.jj.ji^ 
ribus,  Terrigenis  ,  &  Villanis  ,  ac  czteris  quibuîcum-  •"•  '^  ■* 
queSubditis,  &  non  Subditis  did^  Communitatis  Ja~  (41^'. 
nus,  qui  qualitercumque  fepofuerint  in  dida  Guerraj  ^ 

cum  prsfacis  Dominis  Duce  Mediolani ,   &  Marchio- 
ne,  feu  altero  eorum,  &  feu  contra  didum  Dominum 
Ducem  Januœ  ,   &  ejus  Communitatem  qusecumque  , 
.&  quascumqne  crimina  ,  robarias  ,   incendia  ,  banna  , 
foreftationes  ,  pœnas  ,  rebelliones  ,  crimina,  &  delida 
Lsfs  Maefi:atis  ,  homicidia  ,  Furta  ftratarum,  invafio- 
nes  ,   &  quscuthque  alla  crimina  quocumque  nomine 
cenfeantur  ,  &  quœ  dici  poffent ,  vel  excogirari  modo 
aliquo  per  ipfos  ,  vel  aliquem  ipforum  à  prïcfenti  hora 
rétro  aliqualicer  perpetrata,&  commifl[às  tam  invenien- 
do  contra  prsFatum  Dominum  Ducem  Janus,  &  ejus 
Communitatem , &  eorum  homines,&  Subditos, quant 
alia  quavis  occaxione,  &  càufa  ^  qu»  dici,  vel  excogi- 
tari  poffit  modo  aliquo  \   &  quascumque  psnas  etiam 
propter  crimen  LzCx  Maeftatis,,  quas  preedidi,  vel  a- 
Uqui  prcedidorum  modo  aliquo  incUrrifiTent  ,    etiamlî 
de  ipfis  Criminibus,  &  psenis,  feu  hominibus ,  vel  ali- 
quo ipforum  neceffe  foret  in  prœtèntibus  fpecialem  fieri 
mentionem  i  ira  ,  &  taliter  quod  omnia  pfédida  cri- 
mina ,  &  delida  ab  hodie  rétro  ut  fupra  commifla  ,  & 
qusecumque  pans  prsdids  per  prœfeutes  fint  ,  &  efk 
intelligantur  penitus  abolira,  &  cancellata  ,  ac  abolits, 
&  .canccllatœ ,  taliter  quod  prsdidorum  occaxione  prs- 
didi  ,  vel  aliquis  prsdidorum  nequeant  ullo  tempore 
aliqualiter  inquietari  ,  nec  moleftari  ,  quîn  imino  prx- 
didi  omnes  Capelatiij&  Nobiles  de  Spinulis,&  eoruni 
homines ,  &  Subditi,  &  omnes  al i  prsdidi  fint,  &  eflè 
intelligantur  omnino  abfoluti  ,   &  liberi  à  quibuscum- 
que ,  qus  eis  imputari  poiTent  ut  fupra  ,  &  quod  prs- 
didi  Nobiles, &  Capelatii,  &  eorum  homines,  &  prœ- 
didi  omnes  alii  poffint,non  obfiantibusdidis  crimini- 
bus, delidis, bannis,  vel  pœnis,  libère, &  fine  ulla  im- 
putatione  pro  commifiîs  à  prsfemi   hora  rétro  ire  Ja- 
.nuarn  ,  &  ad  quascumque  partes  Dominii  Civitatis  Ja- 
nus  tam  per  Mare,  quam  per  Terram  femel  ,.  &  plu- 
ries,  &  quandocumque  eis  placuerit ',   &  ioidem  mora- 
ri ,  trafigare ,  &  abinde  tute  ,  libère  ,  &  impune  redire 
pro  eorum  libito  voluntatis ,  &  in  omnibus ,  &  per  om- 
nia, prout  poterant  ante  ihotam  didam  Guerram.  Iteni 
.hoc  ado,  quod  prsfatus  Dominus  Dux  Januœ,  &  dic- 
ta Communitas  Janux  teneantur  ,  &  debeant  realiter, 
.&  cum  effedu  revdcar^,  &  ahnullare  quœcurrique  ban- 
na data  didis  in  proxjme  prscedenti  Capitulo  liomina- 
tjs ,  ac  cuicumque  îpforurri  ,  &  quascumque  coiifisca- 
tiones  fadas  de  bannis  prsdidorum  Nobiîiurh  de  Spi- 
nulis ,  Capelatiorum  ,  &  cœterorum  qùorumcumque  j 
de  quibus  in  prscedenti  Capitulo  fit  mèntio,  &  eis,  & 
cuilibet  eorùm  reftitueré  quscumqùe  eorum  bona  mo- 
bilia  .  &.  imrnobilia  ,   propriétates  ,   domos  ^   loca  fuà 
Cpmperarum  Gommuhis  Janus ,  extantes  extantia  tan- 
tum  i   &  non  aiienatas  non.alienata  ;  nec  confumptasj 
nec  confumpta ,   &  talia,  octales,   qualcs ,   &  qualia 
funt,  quas,&  quÉ  habebânt  arite  motam  didamGuer- 
rarn  tâm  in  Terris  conventioiiatis  cum  Commun!  Ja- 
nus j  quam  alibi  fuh  Dominio  .Ianuenfi,&  ultra  de  eo- 
rum Dignitatibusi  &  Honorantiis,  Franchifiis,Exemp- 
tionibus,  &  Immunitatibus,  &  obfervationibus  ipfarum 
ipfi  fupçrius  nominal!,  &  eorum quilîbet  fiiit,  &  rema- 
neant  in  illis  fiatu,  &  gradu,  in  quibus  erant  ante  mo- 
tam didam,  Guerram  ,   aliquà  contrafadione  ,    &  alia 
quavis  caufa  ,  qus  dici  poiTet  prsterita  ,  nori  obilaMtel 
Item  quod  prsfatus  Dominus  Dux  Janu*  ,   &  didâ 
Communitas  non  poflint ,  iieque  valeant  ullo  futuro 
tempore  prÉdidos  Nobiles  de  Spinulis  ,   &  eorum  ho- 
mines ,  Caftra  ,  Terras ,  &  Loca  moleftare  ,  nec  ali- 
qualiter turbare  occaxione  jliquorum  per  eos ,  vel  ali- 
quem ipforum  commifToi-urh  à  prsfenti  hora  rétro  con- 
tra ftatum ,  &  honorem  prsfati  Domirii  Ducis ,  &  dic- 
ts  Communitatis  Jarius  ,  feu  eorum  Subditos.     Iterft 
didus  Sindicus  ,  &  Procurator  dido  nomine  per  pri^- 
fentes  liberaliter  remifit  ;  &  remittit  ,   &  promifit ,   & 
promittit,  dido  Sindicario,  &  Procuratorio  nomine^ 
quod  prsFatus  Dominus  T)\ix  Janus,  &  ejusCommu- 
pitas  liberaliter,  &  abfolùte,  fine  machinatione  vd  frau- 
de aliqua,  rémittent  cum  quibuscumque  folèmnîtatibus, 
&  claufulis  opportunis  per  publica  Inft;rumenta  Nobili- 
bus de  Carreto  de  Fiuario,  &  eorum  Subditis ,  &  Ho- 
minibus, &  Nobil!  Viro  Carolo  de  Carreto,  &  Nobi- 
li  Hentico  de  Murnaldo  ex  Marchionibus  Cevs  ,  No- 
bih'bus  de  Languilia,&  Comitibus  de  Vintiin!Ha,&  eo- 
rum ,  &  cujuslibet  prsdidorum  hominibus,  &  Subditis, 
qui  qualitercumque  fe  pofuerint  in  dida  G'icrra  cum 
prxfatis  Dominis  Duce  Mediolani  ,    &   Marchione  ^ 
feu  altero  eorum,  &  feu  contra  didum  Dominum Diu- 
R  i  cevci 
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Ammo   cemjannx,  &  ejus  Commuiiitatem  quaecumque  ,   & 
■*^"  quascumquecrimina,  delida,  robarias,incendi;i,  rai-i- 

14.10,   nas,  baiina,  forellatioiies ,  pxnas,  rebelliones  ,  cnmi- 
'^     naLEfaîMaellatis  ,  homicidia,  furtaftratarum,  inva- 
fiones,  &  quœcumque  alia  crimiiia,  quocumqueiiomi- 
ne  cenfeaiitur ,  &  qua:  dici ,  vel  eixogitari  polîenc  mo- 
do aliquo  per  iplbs,  vel  aliqiK-m  ipforum ,  feu  iptorum. 


non  poffint ,  nequc  valeant  uUo  faturo  tempore  prx-  a  xj-wi^ 
didos  Nobilcs  de  t'inario,  &  cxteros  in  duobus  proxi-  "-NNO 
me  prœcedentibus  Capitulis  nominatis,  &  eorum  homi-  14.1Q. 
nés,  Caftra,  Res  ,  &  Loca  molelhre  ,  nec  aliqualiter  '' 

turbare  occaïione  aliquorum  per  eos  ,  vel  aliqueni  ip- 
forum commillbrum  à  prxfenti  liora  rétro  contra  Ita- 
tum  ,   &  honorem  prxfati  Domini  Ducis  Janiix  ,  & 


&  aUerius  eonmi  Subditos,  &  homines  à  prxfenti  hora  dicix  Communitatis,  &  eorum  Subditos;  &  li  ipfcÙo 
rctro  aliqualiter  diclo  ,  opère  ,  vel  fafto  ,  conlilio  ,  ;  miuusDux  Janux  ,  &  ejus  Communitas  ipfos  de  Fi- 
auxilio  vel  favore  ,  Vel  alio  quovismodo  aliqualiter  ;  nario  luperius  nominatos,  vel  eorum  de  Finario  Homi- 
perpetra'ta,  &  commiffas,  tâm  in  veniendo  contra  prx-  \  nés ,  Terras  ,  &  Caftra  occaxione  aliquorum  comniis- 
fatum  Do'minum  Ducem  Janux,  &  ejus  Communita-  j  forum  ut  fupra  à  prxfenti  hora  rctro  aliqualiter  moles- 
tem  &  eorum  homines ,  &  Subditos ,  quàm  alia  qua-  1  tarent ,  liceat  ,  &  licitum  lit  prxtatis  Domiuis  Duci  , 
vis  occaïione  &  cauUi ,  qux  dici  ,  vel  excogitari  pos-  I  &  Marchioni  ipfos  absque  ulla  imputstione  defendcre. 
fet  modo  aliquo  ,  &  quascumque  pxnas  ,  quas  etiam  :  Item  quod  prxdiêti  in  duobus  proximis  prxcedeutibus 
propter  crimen  Lxfx  Maellatis  ,  vel  alia  occaxione  Capitulis  noniinati  teneantur  verfus  didlum  Dominum 
prxdifti ,  vel  aliqui  prxdiÊlorum  modo  aliquo  incurris-  '  Ducem,  &  Commune  Janux  pro  ipforum  Feudis  debi- 
fent  etiamii  de  ipfis  Nobilibus ,  &  eorum  hominibus,  !  tum  fidelitatis  jnramentum  denuo  prxftare  ,  &  verfus 
&  de'dittis  criminibus,  &  pxnis  ,  feu  aliquo  pr^difto-  1  ipfum  Dominum  Ducem,  &  Commune  faccre,  &  ob- 
rum  neceflè  foret  in  prxfcntibus  fpecialem  fieri  mentio-  l  fervare  ex  parte  ipforum  ea,ad  qux  tcuebantur,&  obli- 
nem-ita  &  taliter  qaod  omnia  prxdi6ta  crimina  à  prx-  gati  erant  ante  dictam  Guerram  ,  fiilvis  femper  manen-" 
fenti'hora  rétro  ut  fupra  commilfa,  &  quxcumque  px-  tibus  Capitulis,  liberationibus,  h  abfolutionibus  fupra- 
nx  prœdiâx  oer  prxfentes  lint  ,  &  eflc  intelligantur  a-  fcriptis,  &  ultra  diâi  Domini  de  Finario, &  Dôminus 
bolita  &  caiîcellata  ,  &  abolitx  ,  &  cancellatx  taliter  Carolus  fuprafcriptus  pro  intrafcripto  Caftro  Tuyranî 
quod  prxdiâorum  occaxione  prxdiâi,  vel  aliquis  prx-  teneantur  reftituere  realiter, &  cum  etf'eâiu  prxtatoDo- 
diâorum  nequeant  uUo  tempore  inquietari ,  nec  moles-  i  mino  Duci ,  &  Com.munitati  ,  feu  cui  maudaverint 
tari,  quin  immo  omnes  in  prxfenti  Capitulo  nominati ,  <  •-^f-^C'---"-  r  ^r..  *  f-.rt..  i,;^„i:..„  „,;„x  t-„„„„ 
&  eorum  homines ,  &  Subditi  liât,  &  elle  intelligantur 
in  illis  ftatu,  &  gradu,in  quibus  erant  ante  motam  dic- 
tam Guerram,  &  perinde  ac  li  numquam  commiliffent 
quicquam  de  prxdidis  ,  nec  contra  Ilatum  ,  &  hono- 
rem prxfati  Domini  Ducis  Janux  ,  &  ejus  Communi- 
tatis ,  &  ita  ,  &  taliter  quod  prxdi£li  in  prxfenti  Capi- 
tulo nominati,  &  eorum  homines  poffint,  non  obftan- 
tibus  diais  criminibus  ,  &  fine  ulla  imputatione  pro 
commiffis  à  prxfenti  hora  rétro  ire  Januam,&  ad  quas- 
cumque partes  Dominii  Civitatis  Janux  etiam  ad  Ter- 
ras conventionatas  cum  ipfo  Communi  tam  per  Mare, 


infrafcripta  Loca  ,  &  Caftra  ,  videlicet  primo  Terram 
cum  Caftro  Petrx  ,  &  pertincntiis  fuis ,  Ttrram  cum 
Caftro  Tuyrani ,  Caftrum  ,  &  Villam  Vecii  cum  eo- 
rum pertinentiis,  &  quxcumque  alia  Loca,  Terras,  & 
Caftra  ,  qux  tencant  ,  &  qux  tempore  motx  ditlx 
Guerrx  in  poteftate  diâi  Communis,  &  Subditorum  ip- 
lius  Communitatis  erant  ;  Et  limiliter  teneantur  diài 
de  Linguih'a  ,  de  Comitibus  Ventimilix  ,  &  Dominus 
Carolus  fuprafcriptus  reftituere  quxcumque  Loca  te- 
neant  ,  qux  tempore  diâx  Guerrx  tantum  client  diâi 
Communis  feu  ejus  Subditorum, &  ultra  teneantur  res- 

_  tituere  omnia  bona  tàm  m.obilia,  quam  immobih'a,cap- 

quàm  per  Terram  ,  &  quandocumque  eis  placuerit,  &     ta  in  prxfenti  Guerra  tantum  ,  &  talia  qualia  funt  ex 


ibidem  morari,.  ibique  trafigare,  mercari,  &  abinde  dis 
cedere  ,  &  quascumque  fuas  mercantias  ,   &  res  ,    quo 
voluerint,  conducere  tute,  libère  ,  &  impUne  pro  eo- 
rum tibito  voluntatis  in  omnibus ,   &  per  omnia  ,  pro 
ut  poterant  ante  motam  diclam  Guerram.     Item  hoc 
aào,  quod  diàus  Dominus  Dux  Janux,  &  ejuS  Coin- 
munitas  teneantur  ,  &  debeant  realiter ,  &  cum  effeau 
revocare,  &  annullare  quxcumque  banna  data  diâis  in 
prxcedenti  proximo  Capitulo  nominatis  ,  &  alicui ,  & 
cuilibet  ipforum  ,   &  quascumque  confiscationes  fadlas 
de  ipforum,  &  cujuslibet  eorum,  &  hominum  fuorum 
bonis,   &  eis,  &  cuilibet  eorum  reftituere  quxcumque 
eorum  bona  mobilia  h  Immobilia  ,   proprietates  ,   do- 
mos,LocaComperarum  G  immunis  Janux  extantia  tan- 
tum, &  non  alienata,  nec  confumpta,  fed  talia  qualia 
funt ,  qux  habebant  tempore  motx  diâx  Guerrx  tam 
in  Civitate  Janux  ,  &  ejus  Dominio ,  quam  in  quibus- 
cumque  Terris  conventiOnatis  cum  ipfa  Communitate, 
&  ita  ,  &  taliter  quod  ipli  in  proximo  prxcedenti  Capi- 
tulo nominati  poffint  utifrui  ,    &  gaudere  omnibus  illis 
Privilegiis,  Gratiis,  Officiis,  &  Beneficiis  ,  quibus  po- 
terant ante  motioncnidiflx  Guerrx,  tam  in  Civitate  Ja- 
nux ,  quam  in  Civitatibns  Saonx  ,  Albigcnx  ,  &  aliis 
quibuscumque  Locis  fubditis  ,  &  conventionatis  diâo 
Domino  Duci  Janux,  &  ejus  Communi,  de,  &  pro 
quibus  fint  in  illis  ftatu  &  gradu  ,    in  quibus  erant  ante 
motam  prxfentcm   Guerram.     Item  &  hoc  aâo  quod 
prxdiâi  de  Finario  ,  &  eorum  homines  de  cxtero  ullo 
tempore  non  poffint  ,   neque  valeant  mole!l:ari  per  dic- 
tum  Dominum  Ducem  Janux,  &  ejus  Communitatem 
pro  aliçuibus  debitis  publicis ,  tjux  ditlum  Commune 
Janux  habere  prxtenderet  à  diûis  de  Finario  aliqua  oc- 
caxione ab  hodic  rétro,  neque  propter  aliquarn  contra- 
faftionem  ,  quam  feciffent  ipfi  de  Finario  contra  OiB- 
cium  Salis  ,  nec  etiarn  occaxione  ejus  ,  quod  imputari 
polfent  ipfos  veiiiiTe  contra  formam  Feudi,quin  immo 
has  omnes  contrafa£liones  ,     &  publica  débita  diflus 
Sindicus  didto  nomine  per  prxfentes  remittit ,  &  pro- 
mittit ,    quod  diâus  Dominus  Dux  Janux  ,   &   ejus 
Communitas  libère,  &abfolute  eis  rémittent,  ipfosque 
Nobiles  Dominos  Finarii  diÊlus  Dominus  Dus  Janux, 
&  ejus  Communitas  teneantur  ,  &  debeant  de  novo  in- 
veftire  ,  &  reinveftire  juxta  Conventiones  vigentes  inter 
cos  ante  Guerram  fuprafcriptam  de  Feudo  Finarii,  feu 
eorum  ,  vel  alterius  eorum  legitimum  Procuratorem 
per  publica  Inftrumenta  cum  folcmnitatibus  opportunis, 
aliquibus,  qux  eis  imputari  poflent  modo  aliquo  abho- 
die  rétro  nequaquani  obftantibus.     Item  quod  prxfatus 
Dominus  Dominus  Dux  Janux  ,  &  ejus  Communitas 


tantia,  &  non  alienata  quibuscumque  Subditis  didi  Do- 
mini Ducis  ,  &  Communitatis  janux  ;  &  Locorum 
conventionatorum;Et  verfa  vice  didlus  Dominus  Dux, 
&  di£la  Communitas  teneantur  reftituere  prxd'dis  no- 
minatis in  prxfenti  Capitulo  quxcumque  Caftra  ,  Ter- 
ras, &  Loca  eis  ablata  in  prxfenti  Guerra  tantuni  ,  & 
etiam  obfervare  omnes  fuas  Conventiones  de  quibus  fu- 
pra ;  Item  diûus  Sindicus  diélo  nomine  per  prxfentes 
libère  relaxavit  ,  &  relaxât  ,  &  promilît  ,  &  promittit 
diâo  nomine  ,  quod  prxfatus  Dominus  Dux  Janux, 
&  ejus  Communitas  libère  à  fe  iplis  per  publica  Docu- 
menta ,  &  cum  folemnltatibus  opportunis  relaxabunt 
prxfiuo  Illuftri  Domino  Marchioni,  feu  legitirnx 
perfonx  pro  eo  recipienti ,  perpctuo  &  inviolabiliter  in- 
frafcripta Feuda  cum  eorum  Juribus,hom3giis,&  per- 
tinentes, ac  eorum  dependeniiis,  iplisque  in  totumre- 
nuntiabunt  verfus  prxîatum  Dominum  Marchionem  , 
feu  ejus  nomine  recipicnîcm  ,  &  omnia  Jura,  qux  ha- 
bent  ipfi  Doininus  Dux  Janux  ,  &  Communitas  in  in- 
frafcriptis  Feudis,  &  eorum  Caftris,  Terris,  &  homi- 
nibus pleno  Jure  transfèrent  in  pr,ï:fatum  Dominum 
Marchionein  &  ejus  SuccelTores  ,  &  Hxredes  ;  qux 
quidem  Loca  ,  &  Caftra  funt  hxc,  videlicet:  Caftrum 
cum  Terra  ,  &  pertinentiis  Crcmoliai  ,  Caftrum  ,  & 
Locus  Moliarum,  Caftrum,  &  Locus Mirabeli ,  Cas- 
trum,  &  Locus  Murizafchi,  Caftrum,  &  Locus  Cas- 
finelarum  ,  pars  Feudi  ,  quam  habet  Commune  Januœ 
in  Caftro ,  &  Loco  Trizobii  ;  Item  &  omnia  alia  Cas- 
tra ,  Terrx,  &  Loca,  qux  Thomas  Malaspina  folitus 
erat  tenere  inFcudum  à  dida  Communitate  Janux  ;Iteni 
Caftrum  .;  &  Locus  Ponïoni  ;  Item  Caftrum  ,  &  Lo- 
cus Spini;  Item  Caftrum,  &  Locus  Degii  ;  Item  Cas- 
trum,  &  Locus  Cayri;  hoc  tamen  aâo,  &  intelleÛG, 
quod  aliquis  inimicus,  rebellis,  vel  bannitus  diâi  Do- 
mini Ducis  ,  &  Communis  Janux  ullo  futuro  tempore 
nequeat  ,  neque  debeat  in  proxime  prxdiâis  Locis  , 
Caftris  ,  &  Terris  fie  relaxandis  aliqualiter  receptari  , 
nec  retineri  ,  poftquam  ipfi  Domino  Marchioni  fuerit 
requifitum  per  diâum  Dominum  Ducem  ,  &  diâam 
Communitatem,  immo  ipfos  excomiari  facere  tcneatur 
infrà  oâo  dies  à  die  diâx  requifitionis  ,  &  etiam  hoc 
aâo  &  intelleâo  per  Paâum  exprelfum  ,  quod  diâa 
Communitas  Janux  fit  ,  &  efle  intelligatur  libéra,  & 
abfoluta  ab  omni,  &  toto  eo,  ad  quod  diàta  Commu- 
nitas tenebatur  Vaflallis  diâorum  Caftrorum  ,  &  Ter- 
rarum  ;  &  quod  prxfitus  Dominus  Marchio  ,  &  Vas- 
falli  ipfarum  Terrarum  teneantur  libtrare  folcmniter  , 
&  per  publica  Documenta  diânm  Communitatem  ab 
omni,  &  toto  eo,  ad  quod  ipfa  Communitas  erat  obh'- 

gata 


DU    DROIT 

AnNO  o^'^  P''°  '^''^'5  Feudis  tam  pro  temporibus  prccteritis, 
qiiam  tuturis.  Item  hoc  a£to  inter  diîlas  Partes ,  quod 
iAIO.  quœcumque  aûa  iii  prEsfenti  Contracta  per  diilum  Sin- 
dicum  diclo  Sindicario  ,  &  Procuratorio  nomine  intel- 
ligantur  etiam  aftatam  pro  Terris  propriisJanuœ,quam 
conventionatis  ,  ut  funt  Savona  ,  Albigana  ,  Noili , 
Vin[imillia,&  alia;  limiles,  &  ad  eorumobfervationem 
etiam  teneantur  dièta;  Terra;  conventionatœ ,  &  Prxli- 
deates  in  eis,  easqiie  Régentes ,  &  earnm  homines,  & 
Subditi,&  fie  teneantur  prœfatus Dominus  Dux  Janua;, 
&  ejus  Communitas  dare  operam  cam  etteftu  ,  quod 
prEcdidliE  Civitates  ,  &  Terrs  convemionatx  ,  &  eas 
Rtgentes  contenta  in  prxleuti  Inftrumento  ratificent, 
&  approbeut ,  ac  ea  fervent ,  quantum  ad  eos  lpe£tat  , 
&  nuUo.  modo  contravenient.  Item  quod  diâs  Partes 
teneantur,  &  debeant  eligere  de  prEelenti  unum  Confer- 
vatorem  pro  qualibet  earum  ,  videlicet  unum  pro  parte 
prEtatorum  Dominorum.  Ducis  Mediolani  ,  h  Mar- 
chionis,  alium  pro  parte  prœfati  Domini  Ducis  Janux, 
&  ejus  Communitatis ,  cum  plena,  &  ampla  poteftate, 
&  baylia  cognuscendi ,  determînandi ,  declaraiidi  ,  & 
decidendi  inter  prsdiâas  Partes,  &  eorum  Subditos  , 
Feudatarios  ,  Colb'gaLOS ,  &  Adhérentes  quœcumque 
dubia  elle  reperirentar  ,  &  in  futurum  orirentur  modo 
aliquo  inter  prœdidas  Partes  occaxione  aliquorum,  qua; 
dici,  vel  excogitari  poffent,  &  fpetialiter  occaxione  al- 
îeganda;  contrafa£tionis  prœfentis  Pacis,  vel  aliquorum. 
Coutentorum  in  prsfemi  Inltrumcnto  ,  qui  voccntur  , 
&  nominentur  Confervatores  prislentis  Pacis  ,  qui  fi 
discordes  aliqualiter  reperirentur  in  procedendo  ,  vel 
declârando  ,  eo  cafu  es  nunc  médius  ,  &  pro  medio, 
&  tertio  ,  &  principal!  eleâus  efle  intelligatur  ,  &c  fit 
I  .  prxtatus  Sanâiflîmus  Dominus  nofter  Papa  ;   &  quic- 

(.■.  quid  declaratum  ,  cognitum  ,   &  terminatum  fiierit  per 

didos  Confervatores  concordes,  aut  in  cafu  discordiœ 
per  diâum  Dominum  noftrum  Papam ,  &  diclos  Con- 
fervatores ,  vel  diàum  Dominum  noftrum  Papam  ,  & 

j^  alterum  ex  eis  valeat  ,   &  executioni  mandetur  etiam 

■quacumque  Jifris  folemnitate  ,  &  appellatîone.  prxter- 
milla,  pro  cujus  Capituli  obfervatione  ex  nunc  pra:fa- 
tus  Dominus  Dux  Mediolani ,  fuo  &  nomine  didi  Do- 
mini Marchionis  elegit,  &  eligit  prîetatum  fpeétabilem 
Dominum  Baptiftam  Cigalam  pro  eorum  parte,  &  ipfe 
Sindicus  ,  &  Procurator  diôo  nomine  pro  parte  difti 
Domini  Ducis  ,  &  diftx  Communitatis  elegit ,  &  eli- 
git fpedabilem  Virum  Dominum  Johannem  de  Corvi- 
nis  de  Arecio  uti  ad  hoc  aptos,  &  uti  Perpetratores ,  & 
Traâatores  prœfentis  conclufœ  Pacis,  &  de  prœdiâis 
plenilTimam  notitiam  liabentes  ibi  prœfentes ,  &  accep- 
tantes ,  &  Confervatores  &  pro  Confervatoribus  prœ- 
diftis  ,  &  prœfentis  Pacis  ,  &  omnium  ,  &  fingulorum 
contentorum  in  ea,  cum  plena,  &  amplâ  poteftate,  & 
haylia,  pro  ut  in  prœfenti  Capitulo  fit  mentio,  &  cum 
plena  poteftate  fubrogandi  unum  alinm  pro  quolibet  eo- 
rtim  lôco  cujuslibet  ipforUm  quemcimique  ipfis  ,  vel 
alicui  ipforum  videbitur.  Item  quod  prœfens  Pax  pro- 
clamari  ,  &  publicari  debeat  honorifice  in  Civitatibus 
pr<efatorum  Dominorum  cum  infertione  quinti,  &  fexti 
Capituli  prsEdidorum  die  Dominica  quarta  décima  prœ- 
feiitis  menfis  Maji.  Item  quod  orilnia,  &  fingula  con- 
tenta in  praifenti  Inftrumento  debeant  folemniter  ,  & 
per  publica  Inftrumenta  ,  &  légitime  ratificari  ,  &  ap- 
probari  per  prcefatum  Dominum  Ducem  Janu£e,&  ejus 
Communitatem  infra  dies  quindecim  proxime  futuros, 
per  prœfatum  Dominum  Marchionem  infra  dies  viginti 
proxime  futuros  ,  &  per  diâas  Terras  conventionatas 
cum  didia  Communitate  Januas,  &  earum  Régentes  in- 
fra menfem  unum  proxime  futurum.  Item  quod  quœ- 
libet  didarum  Partium  per  earum  Oratores  fupplicare 
teneatur  prxfato  Domino  Domino  noftro  Papas ,  quod 
dignetur  mittere  ad  accipiendum  depofitum  diflarum 
Terrarum  ,  &  Locorum  ,  &  Caftrorum  praîdiflurum. 
Item  ad  majorem  cautelam  ,  quod  prœditta  omnia  ac- 
ta  per  prsfatum  Dominum  Ducem  ,  &  per  diflas  Par- 
tes ,  &  contenta  in  prsfenti  Inftrumento  intelligantur 
fetiara  aâta  pro  Hxredibus ,  &  Succeflbribus  quibuscum- 
que  pra:fati  Domini  Doihini  Ducis  Mediolani,  &  pra;- 
fati  Domini  Marchionis.  Quœ  omnia  ,  &  fingula  dic- 
tx  Partes  vicifllm ,  videlicet  prxfatus  Dominus  Dux 
Mediolani,  fuo  &  nomine  prxfati  Domini  Marchionis, 
pro  quo  promifit  de  rato  habendo  ut  fupra  ,  &  diîtus 
Sindicus  ,  &  Procurator  ,  Sindicario  &  Procuratorio 
nomine  prœdiâo,  promiferunt,  &  promittunt  fibi  adiu- 
viccm  pro  li;  ipfis  ,  &  comprehenlis  in  prsfenti  Pace, 
videh'cct  quxlibet  Pars  proCivibus,  Subditis,  Colligatis, 
Adhœrentibiis,  Diftridualibus,  Feudatariis,&  conven- 
tionatis fuis  fingula  fingùlis  congrue  referendo  ;  acju- 
raveruiit ,  &  jurant  ad  Sanda  Dei  Evangelia  manibus 


D  E  S     G  E  N  S.  135 

corporaliter  tadtis  Scripturis ,  videlicet  diflus  Dominus  A  !„„«-* 
Dux  Mediolani  pro  fe  ipfo  ,  in  &  fupei  fui  animam,&  ■'^NNQ 
pro  diâo  Domino  Marchione  promilit,  quod  fimiliter  I41Q, 
idem  Dominus  Marchio  jurabit  fuper  animam  fuam  ,  ^' 

&  didus  Sindicus,  &  Procurator, Sindicario  &  Procu-  ' 
ratorio  nomine  antedido,  in  animas ,  &  fuper  animas 
praîlati  Domini  Ducis  ,  &  fingnlaium  perfonarum  dic- 
ta: Communitatis  Janux  praidfda  omnia,  &  fingula  at- 
tendere,  folvcre,  &  obfervare,  &  nullo  modo  contra- 
facere  ,  vel  venire  ,  per  direétum  vel  indireftum  ,  taci- 
te_  nec  exprcife  ,  per  fe  ,  nec  fubmiilas  perfonas ,  nec 
aliquo  qusefito  colore  fub  pxna  Florenorum  centum 
niilliura  folvendorum  per  Partcm  non  attendentem  Par- 
ti attendenti,  &  attendere  volenti;  Et  tocieus  commit- 
tenda  i  quociens  contrafadum  ,  ventumve  fuerit  ,  ra- 
tis  ,  &  firmis  femper  manentibus  omnibus  ,  &  fingùlis 
contentis  in  prxfenti  Inftrumento.  Pro  quibus  omni- 
bus &  fingùlis  fie  firmiter  ,  &  efficaciter  attendendis, 
folvendis,  &  oblervandis  didx  Partes  viciflhn,  videli- 
cet didus  Dominus  Dux  Mediolani  omnia  fua  bona; 
&  didus  Sindicus ,  &  Procurator  dido  nomine  omnia 
bona  didi  Domini  Ducis  Janux ,  &  didx  Communita- 
tis, ac  fingularum  perfonarum  ipfius  Communitatis  pig- 
nori,&  ypotecx  penitus  obligaverunt,  &  ôbligant.  Re- 
nuntiantes  viciffim  didx  Partes ,  fuis  &  didis  nomini- 
bus,  exceptioni  non  fadx  prxfentis  Pacis ,  exceptioni  do- 
li  mali  ,  quam  metus  caufa,  adiotnque,  &  exceptioni 
in  fadum  ,  &  prxdidorum  omnium  ,  &  fingulorum 
non  fie  adorum,  &  geftorum  ,  &  generaliter  omnibus 
probationibus,  &  produdionibus  Teftium,  Jurium,  & 
Inftrumentorum  contra  prxdida  omnia,  &  fingula,  & 
inde  prxfatus  Dominus  Dominus  Dux  Mediolani  ,  & 
didus  Sindicus,  &  Procurator, dido  Sindicario  &  Pro- 
curatorio nomine, de  prxdidis  omnibus,  &  fingùlis  mi- 
hi  Johanni  Francisco  Galinx  Secretario  ,  &"Notario 
prxfati  Domini  Ducis  Mediolani ,  &  Bertholameo  de 
Sarzano  Notario  hanc  cartam  ,  &  plures  uhius  teiioris 
fieri  juflerunr  &  rogaverunt.  Prxlentibus  fpedabili 
Milite  Domino  Gasparo  de  Vkccomitibus  Filio  quon- 
dam  Domini  Berteti,  &  fpedàbilibus  ,  &  egregiis  Viris 
Domino  Aiitonio  de  Boffiis  ,  Domino  Conrado  de 
Carreto  ,  Aftolfino  de  Marinonibus  Nuntio  Apoftoli- 
00,  Conradinode  Vicomercato  Filio  Domini  Thoma- 
fii ,  Zanino  de  Riciis  Filio  Domini  Stefani  ,  Oidrado 
de  Lampugnano  Filio  quondam  Domini  Uberti  ,  Fo- 
refto  de  Schazoxiis ,  Domino  Vincentio  de  Marliano  , 
Francifchino  de  Surigariis  ,  Slefano  de  Fedricis  dido 
Thodefchino  Filio  quondam  Domini  Johannis  ,  Am- 
brofio  de  Trivulcio  ,  Ghriftophoro  de  Calfate  ,  Geor- 
gio  de  Sando  Georgio  dido  Scavamutia  ,  Antonio  dé 
Becaria  Filio  quondam  Dorhini  Auguftini ,  Ludovico  ■ 
de  Pontremulo ,  Fabiano  de  Pontremulo  ,  Johanino  de 
Sexto  Filio  quondam  Domini  Prothafii  ,  Auguftinb  de 
Sclafenatis  Filio  quondam  Domini  Uberti  ,  Bertola- 
meo  de  Mayneriis  Filio  quondam  Domini  Johannoli , 
Eufebio  de  Pedenatis  de  Vercellis  Filio  quondam  Do- 
mini Johannis  ,  Jeronimo  Cigala  Filio  quondam  Do- 
mini Therenii,  Francischino  de  Bagnali,  Petro  Scaru- 
gia  Filio  Domini  Nicolai,  Ludovico  de  Mafeis,Mat- 
theo  de  Pergamo  Filio  quondam  Domini  Patricii ,  An- 
tonio de  Vegri  Filio  quondam  Domini  Henrici ,  & 
quampluribus  aliis  inde  TeftibuS  notis,  Vôcatis,  &  fpe- 
cialiter  ad  prxdida  rogatis.    Deo  gratias. 

Eictraéia  fuit  frisfens  Copia  à  Regiflro  infcripto  ftih  Lit- 
tera  K  Ducis  PhiliPPI  Mari^  Angli  Vice- 
Comitis  cxiftente  in  Regio  Archivio  Caflri  Port  et  Jo- 
uis Mediolani,  in  papiro  fcripto.  Dxt.  Mediolani  die 
trigejimà.  menfis  OBobris  1719. 

Examinavit  JoAnnes   FeanciscuS    Strî- 
G  E  L  L I U  S  Regii  Archiva  Ojficialis. 


LXXXIV. 

Traité  de  Paix  fait  à  Ponceau  près  Poiïïy  le  Fort,  i 
entre  Charles  Dauphin  ,    £?"  J  e  A  n  Duc  "^ 
de  Bourgogne  ,  figné  par  leurs  principaux  Adhé-  g  3 
rans  ,  le  11.  Juillet  141p.     [G.  G.  Leib- 
NiTZ,  Codicis  Diplomatici  ,   pag.  jip,  {p" 
Continuation  de  la  Chronique  de  Flandres , 
par  D  EN  Y  s  Sauvage,  pag.zjô.  Chro- 
niques de  MONSTRELET,    Toui.  î.  Fol. 

CHARLES  Fils  du  Roy  de  France ,  Dauphin  de 
Viennois,  Duc  de  Berry  &  deTouraine,  &  Com- 
R  3  te 


r.Juilh' 

r  Boun- 
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Anno   '^  '^^  Poiôôu;  &  Jean  Duc  de  Bourgongne,  Comte 
XVNNU   j^  fiandres,  d'Artois  &  de  Bourgongne  Palatin,  Sei- 
IAI9.   gneur  de  Salins  &  de  Malines  ,   à  tous  ceux,  qui  ces 
'  prefentes  Lettres  verront ,  Salut.     Comme  à  l'occafion 

des  grandes  divilîons  ,  qui  depuis  certain  temps  en  ça 
ont  régné  en  ce  Royaume  aucunes  fuspicions  feroient 
engendrées  es  cœurs  de  nous  &  de  plulieurs  nos  Offi- 
ciers, Serviteurs  &  Vairaulx,les  uns  envers  les  autres', 
parquoy  &  pour  plulieurs  imaginations  ,   que  à  celle 
caule  avons  conceues  ,  avons  elle  empelché  de  con- 
çordement  vacquer  &  entendre  aux  grands  frais  &  bc- 
fongnes  ,   touchans  Monfeigneur  le  Roy  &  fon  diâ 
Royaume  ,   &  de  enfemble  relifter  à  la  dampnable  en- 
treprife  de  fes  anciens  ennemis  &  les  noftres  Anglois_^ 
qui  fous  ombre  &  par  le  moyen  des  devant  dides  divi- 
fions  fe  font  enhardis  d'eus  ainli  ,  avant  bouter  en  ce 
dit  Royaume  ,   &  de  faid  y  ont  conquefté  ,   &  de  pre- 
fent  occupent  &  ufurpent  une  bien  grande  partie  de  la 
Seigneurie,  &  pourroient  encores  faire  plus, les  chofeS 
en  telle  &  femblable  dispolition  :  fçavoir  faifons  i  que 
nous  confiderans  &  attendans  les  tant  grands  &  innu- 
merables  maux  &  inconveniens-,qui  par  le  faiâ  des  dic- 
tes divifions  fe  appaifées  u'eftoient,  fe  pourroient  enco- 
res plus  enfuir,  à  la  très  grand  foule  ou  par  adventure 
perdition  totale  de  cette  dite  Seigneurie  ,   qui  nous  re- 
donderoit  ,  &  à  chacun  de  Nous  ,  à  qui  la  chofe  puet 
plus  toucher  après  mon  dift  Seigneur,  que  à  nul  autre 
à  très  grand  charge  &  deshonneur, defirans  de  toute  af- 
fedion',  ainfy  que  tant  tenus  y  fommes ,  y  remédier  & 
pourvoir,  &  pour  ce  à  cette  fin  après  plulieurs  traiâe^ 
ments  fur  ce  euz  ou  pourparlées  entre  aucuns  des  nos- 
tres  d'une  parc  &  d'autre  ,   nous  foyons  depuis  nague- 
res  &  aujourdhuy  derechef  affemblés  &  convenus  en- 
femble ;  avons  d'un  commun  accord  &  contentement 
pour  honneur  &  révérence  de  Dieu  ,    principalement 
auiii  pour  le  bien  de  Paix  ,    auquel  un  chacun  bon  Ca- 
tholique doit  eftre  enclin  ;&  pour  relever  le  pauvre  peu- 
ple des  grands,  &  li  dures  oppreffions  ,  que  à  la  caufe 
avant  diâe  a  eu  à  fouftlir  ;   promis  &  juré  &  encolive- 
nancé  es  mains  de  Révérend  Père  en  Dieu  Alain  Eves- 
que  de  Léon  ,   Légat  envoyé  devers  nouS  par  noftre 
Saint  Père  le  Pape  ,  pour  le  faidi:  de  la  difte  Union  & 
Paix  de  ce  dit  Royaume  fur  la  vraye  Croix ,  &  Sainébes 
Evangiles  de  Dieu  pour  ce  manuellement  touchées  de 
nos  mains ,  par  la  foy  &  ferment  de  nos  corps  ,   pour 
ce  preftée  l'un  à  autre  ,  fur  noftre  part  de  Paradis  ;   en 
parole  de  Prince  &  autrement  le  plus  avant  que  faire  fe 
peult  ;  les  chofes  qui  cy  aptes  s'enfuivent. 

2.  Et  premièrement  nous  Jean  Duc  de  Bourgogne  , 
jque  toutes  les  chofes  paflees ,  mifes  en  oubli ,  tant  com- 
me nous  vivrons  en  .ce  monde  nous  après  la  Perfonne 
de  Monfeigneur  le  Roy  honnorerons  &  fervirons  de 
tout  noftre  cœur  &  penfée  ,  &  devant  que  nul  autre 
chérirons  &  aimerons  la  perfonne  de  mon  dift  Seigneur 
le  Dauphin,  &  comme  à  fon  eftat  appartient, luy  obei- 
irons  &  ne  ferons ,  ne  ne  fouffrirons  eftre  faiâ  à  noftre 
pouvoir  ,  nuls  chofe  qui  foit  à  fon  préjudice  ,  &  de 
tout  noftre  pouvoir  luy  aydetons  à  garder  &  maiiitenir 
fon  eftat  &  Prérogatives  en  toutes  manières ,  &  luy  fe- 
rons tousjours  vray  &  loyal  parent  ,  fon  bien  &  hon- 
neur procurerons  ,  fon  mal  &  dommage  efcheverons 
par  toutes  voyes  à  nous  poffibles  ,  &  d'icelluy  l'adver- 
tirons  ;  &  s'il  advenoit  j  que  aucuns  de  quelque  eftat 
qu'ils  fuffent  luy  vouluflent  faire  ou  porter  Guerre  ou 
a,utTe  dommage ,  nous  en  ce  cas  le  fecourercSns ,  aj'- 
âerons  &  fervirons  de  toute  noftre  puiflance  envers 
tdus ,  &  en  ce  nous  employrons  ,  comme  pour  noftre 

faiô.  .  

3.  Et  pareillement. nous  Charles  Dauphin  devatit 
nommé  ,  que  tant  qu'il  plaira  à  Dieu  nous  donner  vie 
au  corps  &  à  quelque  Eftat,  Seigneurie  ou  Puifîàiice  , 
que  puiflions  parvenir  le  temps  avenir  ,  &  de  bonne  & 
loyale  afFeâion  chérirons  noftre  très  cher  &  très  amé 
Coufin  le  Duc  de  Bourgongne  deflus  nommé  ,  &  en 
tous  fes  faiftz  &  befongnes,  le  traiâerons  comnnenos- 
tre  prochain  &  loyal  parent  ;  fon  bien,  honneur  &  ad- 
vancerhent  voudrons  &  pourchaflerons  ,  fon  mal  & 
dommage  escheverons  ,  en  fes  Eftats  &  Prérogatives 
le  garderons  &  maintiendrons  en  toutes  fes  Affaires  ; 
fe  aucun  de  quelque  eftat  qu'il  foit  le  vouloit  en  aucu- 
ne manière  grever  ,  le  fouftendrons  ,  porterons ,  &  li 
toft  comme  il  nous  en  requerra,  le  ayderons  &  deffen- 
drons  à  toute  puiifance  ,  envers  tous  ceux  <  qui  peu- 
Vent  vivre  &  mourir  ;&  mefmement  fe  aucun  de  noftre 
fing  &  lignage  ou  autres  quelsconques  voulotent  pour 
taifon  des  chofes  advenues  le  temps  pafTé  en  ce  Royau- 
me ou  autrement  demander  ou  quereller  aucune  chofe 
à  noflre  Coufin  de  Bourgongne  ou  à  fes  Pays  &  Sub- 


jets ,  nous  de  toute  noftre  puiftànce  luy  ayderonS  &    Awib 
le  detfendrons  ,  &  fouftendrons  contre  tous  les  dell'us 
diclz  &  autres  quelconques,   qui  grever  ou  doiTima-     l'^l-p» 
ger  le  voudroient. 

4.  Item  que  nous  Charles  Dauphin  &  Jean  Duc  de 
Bourgogne  entendrons  &  vacquerons  déformais  par 
bonne  unité  &  Alliance  chacun  îèlon  fon  eftat  ,  à  tous 
les  grands  frais  de  ce  Royaume  fans  Vouloir  rien  en- 
treprendre ne  avoir  aucune  envie  l'un  fur  l'autre  ,  & 
s'aucun  rapport  nous  eftoit  faiû  ',  pat  aucun  de  nos 
Officiers  ou  autres  ,  qui  fuft  à  la  charge  de  l'un  ou  de 
l'autre,  &  pour  engendrer  aucune,  nouvelle  divilion, 
nous  en  advertirons  de  bonne  foy  l'un  l'autre  ,  ne  ny 
adjouterons  aucune  foy  ",  &  comme  bons  &  loyaux 
parens  fy  prochains  de  mon  diâ  Seigneur  le  Roy  &  de 
la  Couronne  &  France  ,  nous  employrons  principale- 
ment d'une  mesme  voulonté  fans  fiâion  aucune  à  la 
repulfion  de  fes  difti  ennemis  ,  &  des  noftres  à  là  ré- 
paration de  cette  didte  Seigneurie  ,  &  au  relèvement 
des  Subjedi  d'icellcjne  ne  prendrons  avecqueslesdids 
ennemis  aucun  Traitté  ou  Alliance  ,  fe  ce  n'eft  par  le 
bon  plailir  l'un  de  l'autre,  &  pour  l'évident  bien  de  ce 
dit  Royaume  ;  &  auffy  ne  prendrons  aucuns  Traidez 
ou  Alliances  avecques  Rois  ,  Princes ,  Comniuuautei 
ou  autres  perfonnes  quelconques  foient  de  noftre  fang 
&  lignage  ou  autres  qui  foient  ou  puilfent  eftre  preju- 
dicables  à  l'un  à  l'autre,  &  que  plus  eft  en  tous  Traic- 
tez  &  Alliances  ,  que  ferons  doresnavant  y  compren- 
drons l'un  l'autre  de  bonne  foy  ,  &  s'aucuns  Traidei 
ou  Alliances  avoient  efté  faidz  paravant  ces  prefentes 
avec  les  didz  anciens  ennemis  ,  ou  avec  autres  preju- 
dicables  à  l'un  ou  l'autre  de  nous  des  maintenant  y  rè- 
nonceons  &  les  voulons  eftre  dides  nulles  &  de  nul 
effed, 

f.  Et  de  toutes  ces  chofes  avons  protnis  &  promet- 
tons ,  comme  deflus  ,  tenir  fermes  &  entières  fins  ja- 
mais aller ,  ou  venir  en  aucune  manière  au  contraire. 
Et  s'aucun  de  nous  de  fa  voulenté  ou  autrement  rom- 
poit  ou  enfregnoit,  que  Dieu  ne  veille,  le  dit  Traitté; 
&  cette  prefente  Alliance  ,  voulons. &  nous  plaift  ,  & 
à  chacun  de  nous  ,  que  les  Gens  ,  Vaflaux;  Subjedz 
&  Serviteurs  prefens  &  à  venir  de  celuy,qui  enfralndrâ 
la  dide  Paix  ne  foient  tenus  après  la  dide  infradion  de 
le  fervir  j  mais  ferviront  l'autre  des  Parties.  Et  en  ce 
cas  feront  abfous  &  quiteS  de  feauté  &  autres  ,  &  de 
toutes  promeifes  &  obligations  de  fervice;  lesquels  ou- 
did  cas  dés  maintenant  pour  lots  nous  en  tendhs  quic- 
tes,  abfous  &  délivrez  j.  fans  ce  que  pour  le  tetrips  ave- 
nir ,  il  leur  puiffe  eftre  imputé  à  charge  ou  reproche  ne 
aucune  chofe  leur  en  puiflè  eftre  demandée. 

6.  Et  pour  greigneur  feurete  &  confirmation,  &  avec 
ce  que  ne  doyons  avpir  aucune  imagination  fur  les  Of- 
ficiers &  Serviteurs  l'un  de  l'autre  ;  avons  voulu  &  or- 
donné ,  que, nos  plus  principaux  Officiers  &  Serviteurs 
jurent ,  &  de  faid  en  noftre  prefence  es  mains  du  dit 
Evesque  de  Léon  ont  juré  tenir  de  leur  part,&  entant  J 
que  a  eux  pourra  toucher  ;  les  chofes  devant  dides  &  fpe- 
cialement ,  que  de  tout  leur  pouvoir  ilz  nous  èntreten— 
dront  en  bonne  vraye  unité  &  amour  ;  l'un  envers  l'au- 
tre ,  ne  ne  feront  ou  procureront  chofe  ,  que  fe  doye 
empescher  ;  mais  fe  aucuns  tmpescheméns  y  apperce- 
voient  y  nous  en  advertirorit  ,  &  de  ce  &  de  toutes  les 
chofes  devant  dides  feront  leur  loyal  debvoir  ,    &  en 
bailleront  leur  Secl  ;  &  mesmemenc  ont  ce  juré  &  pro- 
mis fur  les  Salndes  Evangiles  de  Dieu  de  la  part  de 
nous  Dauphin,  nos  .Jtiez  &  fçaux  ;  Meflire  Jaci)oes  de 
Bourbon  ,  Sire  du  Thuty  ;  Meflire  Robert  le  Maçon; 
noftre  Chancelier ,:   le  .Viconte  de.  Narboijnè  ,  le  Sire 
de  Barbafan,  le  Sire  d'Arpafon  ■  le  Sire  du  BoTchage; 
le  Sire  de  Beauval ,    le  Sire  de  .iVIontenay  ;   le  Sire  de 
Gatnaches;  Meflire  f  aneguy  du  Chaftel;  Meffifejeati 
Louvet ,   Prefideiit  de  Provence  :    Guillaume  Davau- 
gour ,   Huguet  de   Noyers  ,   Jean  du  Mesnil  ,.  Pierre 
Frottier,Quidart  de  Busredonr,  &  Colart  de  la  Baigue. 
Et  de  la  part  de  nous  Duc  de  Bourgongne  ;  nos  ame4 
&  féaux  ,   le  Comte  de  Saind  Paul  ; .  Melîire  Jean  de 
Luxembourg;  Meflire  Archambault  de  Fôix , Seigneur 
de  Navailles  ,   !e  Seigneur  d'AuthoIng  ;  MelTire.  Thi* 
bault  Seigneur  de  Neufchaftcl  ;  Melïïre  Jean  de  Neuf- 
chaftel ,  Seigneur  de  Montagu  jMeffire  Jean  de  la  Tre!- 
rnoillè,  Guillaume  de  Vier\ne;  Meffire  Pierre  de  Bof- 
fremont,  Grand  Prieur  de  France  ;  Meftîre  Gautier  de 
Ruppes  ;  Meftîre  Charles  de  Lens  ;  Meflire  Jean  Sei- 
gneur de  Cottebrime,  Mareschal  de,  Bourgongne  :  Mes- 
lire  Jean  Seigneur  de  Tholomon  ;  Meftîre  Renier  Pot  ; 
Melîire  Pierre  Seigneur  de  Giac  ;  Meffire  Antoine  de 
Tholomon;  MeffireGuillaumedeChampdivers,  Phili- 
pes  Mainier  dit  JolTequin,  £c  MeiTite Nicolas  Raoulin. 
I  7-  Eh 
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T.  Eh  outre  pour  plus  grande  feureté  des  cliofes  des- 
fus  diètes  voulons  &  confentons,  que  les  Seigneurs  du 
fang  &  lignage  de  mou  di£t  Seigneur  jurent  &  promet- 
tent pareillement  de  tenir  &  garder  cette  prefente  ami- 
tié &  bienveillance,  union  &  concorde,  ainfy  par  entre 
nous  faifte  &  fenblement  les  gens  d'Eglife,  Nobles  & 
gens  des  bonnes  Villes  de  nos  Pays  &  Seigneuries,  & 
de  mon  dit  Seigneur  le  Roy  ;  &  avec  ce  nous  foub- 
mettons  &  chacun  de  nous  pour  l'obfervation  &  ac- 
compliflement  des  chofes  defllis  diâes ,  à  la  cohertion 
&  contrainte  de  noflre  Mcre  SainQe  Eglife  ,  de  noftre 
Sainâ  Père  le  Pape,  &  de  fes  Commis  &  Députez  par 
lesquelz  nous  voulons  &  confentons  eftre  contrainâz 
&  chacun  de  nous  en  droifl:  foy  à  obferver  &  accom- 
plir les  chofes  deffus  diftes  ,  &  chacunes  d'icelles  par 
voye  d'Excommunimens,  Anathematizations  ,  A^ra- 
vations.  Reaggravations ^ Interdits  en  nos  Pays  &  Ter- 
res &  autrement  ,  par  la  cenfure  de  l*Eglife  ,  le  plus 
avant  que  faire  fe  pourra. 

8.  En  tesmoin  desquelles  chofes  ^  Nous  &  chacun 
de  Nous  avons  escript  nos  noms  de  nos  propres  mains 
à  ces  prefentes  &  à  icelles  faiâ:  mettre  &  appofer  nos 
Seaux.  Donné  au  lieu  de  noftre  Convention  &  Aflem- 
blée,  fur  le  Ponceau,  qui  eft  à  une  lieue  de  Melun  , 
ou  droidt  chemin  de  Paris  affis  prés  de  Poilly  le  Fort, 
le  Mardy  xi.  jour  de  Juillet  l'an  de  grâce  mil  quatre 
cens  dix  neuf.  ^k/Charles.  Par  Monfeigneur  le 
Dauphin,  J.  Champion.  Item,  Jean.  Par  Mon- 
feigneur le  Duc ,  J.  S  E G  U I  N .1  T.  Item  kBa  i^ pMi- 
cata  in  Curia  ParUmenti  ^  regiftrata  die  X  X.  jnbi  : 
M.  ce  ce.  Xl.X.   C  LE  M  EN  S. 

LXXXV. 

Paix  ordonnée  ff?  puhliée  en  France  par  les  ordres  du 
Roi  Charles  VI.  e»  fuite  de  la  Convention 
entre  /^DauphindeFrance,  6?  Jean 
Duc  de  Bourgogne.  Donné  à  troyes  ,  le  ip. 
Juillet  141p.  [G.  G.  Leibnitz  j  Codi- 
cis  Diplomatici  pag.  311.] 

GH  a  R  L  E  s  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  Fïàftcé ,  à 
tous  prefens  &  à  venir  fçavoir  faifons  ,  que  com- 
me pour  l'extirpation  &  appaifement  des  discordes  , 
Guerres  &  divifions  ,  qui  par  long  temps  ont  efté  en 
noftre  Royaume  à  la  très  grand  charge  de  noftre  Peu- 
ple &  diminution  de  noftre  Seigneurie  ,  fous  ombre 
desquelles  discordes  &  divilions  nos  anciens  ennemis  & 
adverfaires  d'Angleterre  ont  prins  hatdement  de  entrer 
&  eux  bouter  de  faifl:  en  noftre  Royaume ,  contendans 
'de  tout  leur  pouvoir  d'ufurper  noftre  Seigneurie  ,  que 
Dieu  ne  veille  ,  nous  avons  tousjours  eu  principal  re- 
gard de  mettre  Paix  &  Union  en  noftre  Royaume  & 
entre  nos  SubjeftZjfurquoy  avons  efté  par  plufieurs  & 
diverfes  Ambaffades  de  noftre  Saindt  Père  le  Pape  re- 
quis, exhortez,  &  dernièrement  par  l'Evesque  de  Lyon, 
fenvoyé  par  noftre  dit  Saint  Père  devers  Nous ,  &  auffi 
pour  cette  caufe  ayant  nouvellement  efté  convenu  en- 
îemble  en  leurs  perfonnes  entre  Corbeil  &  Melun  -,  & 
depuis  Corbeil  noftre  très  cher  &  très  amé  Fils  le  Dau- 
phin &  noftre  très  cher  &  très  amé  Coufin  le  Duc  de 
Bourgongne  accompagnez  de  plufieurs  notables  Barons, 
Chevaliers  ;  Escuyers  ,  &  autres  preudhommes  pour 
îes  caufes  &  confiderations  deffiis  touchées  ,  par  l'ad- 
vis  &  délibération  de  noftre  très  chère  &  très  amêe  Com- 
pagne la  Royne  ^  de  noftre  dit  très  cher  &  très  amé 
Filz  le  D  A  u  P  H I N  ,  de  noftre  très  cher  &  très  amé 
Coufin  le  Duc  de  Bourgongne  ,  &  autres  de  noftre 
Sang  &  de  noftre  Confeil,  &  de  leurs  exprés  confente- 
ment  avons  voulu  &  ordonné  ,  voulons  &  ordonnons 
par  ces  prefentes  ,  que  doresnavant  bonne  Paix  &  U- 
nion  ferme  &  ftable  foit  en  Hoftre  Royaume  tenue  , 
gardée  entre  tous  ceux  de  noftre  Sang  &  lignage  ,  & 
autres  nosSubjeâzde  quelque  eftat  ou  condition, qu*ils 
foient ,  laquelle  Paix  &  Union  foit  accordée  ,  &  con- 
fentie  &  jurée  par  noftre  dite  Compagne,  &  noftre  dit 
Filz  le  Dauphin,  par  noftre  dit  Coufin  le  Duc  de  Bour- 
gongne, par  noftre  très  cher  &  très  amé  Filz  le  Duc  de 
Bretagne  ,  &  les  autres  Seigneurs  de  noftre  Sang  ,  & 
par  les  gens  d'Eglife  ,  Nobles  &  gens  des  bonnes  Vil- 
les de  noftre  Royaume,  enfemble  tous  les  Articles  d'i- 
celle  Paix  cy  deiïus  déclarez;  &  que  pour  icellePalxà 
Union  entretenir  à  tousjours  foient  advifées  &  baillées 
toutes  les  meilleures  feuretés  &  confirmations ,  que 
faire  fe  pourra. 

2.  Et  pour  icclle  Paix  &  Union  mieux  garder  &  en- 
tretenir, &  oûer  toutes  caufes  &  renouvellement  dedis- 


cuffioni  Guerre  &  divifîon, par  l'advis,  délibération  &  AnnO 
du  confentement ,  que  deffus ,  nous  avons  premiereinent 
faiét  &  faifons  par  ces  prefentes  abolition  générale  à  î^^ip. 
tous  ,  de  quelque  eftat  ou  condition  qu'ilz  foient ,  de 
tous  les  faidz  &  cas  advenus  en  ce  Royaume  le  temps 
paffé  ,  &  jusques  aujourdhuy  pour  occafion  des  divi- 
fions  &  debatz ,  qui  ont  efté  en  ce  dit  Royaume  ,  c&  a- 
vons  remis  &  remettons  ,  pardonnons  &  quittons  tou- 
tes injures  &  oftences  tant  d'un  cofté  que  d'autre,  fans 
ce  que  jamais  en  foit  ou  puiflènt  eftre  faicl  aucune  pour- 
fuite,  ne  aâion  de  droiét  ou  de  faitt ,  direâement  ou 
indireélement ,  publiquement  ou  occultement,  ores, ne 
pour  le  temps  advenir ,  &  fur  ce  impofons  fiknce  per- 
pétuel à  noftre  Procureur,  &  à  tous  autres  ;&  par  ainli  : 
nous  plaift,  voulons  &  ordonnons,  que  doresnavant  l'un 
ne  puiffe  reprocher  à  l'autre  aucunes  des  chofes  paffées , 
&  que  toutes  paroles  ,  injures  &  reproches  ceffent  tant 
d'un  collé,  que  d'autre. 

3.  Item  &  femblablemetit  abolîffons  &  mettons  au 
néant  toutes  Confiscations,  Appeaux,  Proclamations, 
Adjournemens  ,  Sentences ,  Arreftz  &  Banniffements, 
tous  Procès  &  toutes  exécutions  faiSz  en  Cour  laye , 
toutes  fuspenfions  &  privations  de  Bénéfices  ,  incarcé- 
rations ,  condamnations  &  de  proscriptions  de  gens 
Clercz  faidtz  fous  ombre  de  juftice  en  Cour  d'Egliftj 
des  discords  ,  divifions  &  debatz  deffus  difts  ,  qui  ont  , 
eu  cours  en  ce  dit  Royaume  :  &  par  ce  voulons  &  or- 
donnons ,  que  chacun  retourne  plainement  &  paifible- 
ment  en  fes  Bénéfices  ,  héritages  &  biens  immeubles  j 
&  feront  rendus  à  chacun  d'un  cofté  &  d'autre  fes  Vil- 
les jChafteauXj&Fortereffes,  fans  que  pour  réparation, 
fouldes ,  gages  &  autres  charges  elles  puiffent  eftre  re- 
tenues ou  empeschées. 

4.  Item  voulons  &  ordonnons  que  toutes  Gârnifons 
de  Gens  d'armes  &  detraiâ;  fevuidenttantoft  &làns  de- 
lay  ,  fans  faire  aucun  dommage  ,  &  ceffent  de  toute 
Guerre,  fauf  contre  nos  anciens  ennemis  les  Anglois, 
contre  lesquelz  il  nous  plaift  ,  qu'ilz  s'employent  à  la 
confervaîion  de  noftre  Seigneurie  ^  &  recouvrement  dé 
la  partie  d'icelle  ;  &  que  pour  icelles  Gârnifons  faire 
vuider  foient  prefentement  commis  quatre  Chevaliers, 
deux  de  par  nous,  &  deux  de  par  noftre  Filz,  lesquelz 
auront  de  nous  &  de  noftre  Filz  pouvoir  fufEfant  de 
ce  faire. 

j-.  Item  vouiotls  &  Ordonnons  ,  que  les  iSeges  mis 
devant  la  Ville  de  Partenay  en  Poiftou  ,  &  devant  la 
Fortereffe  du  Seigneur  deRochebaron  ;&  généralement 
tousfieges  mis  devant  bonnes  Villes  &  Fortereflès  quel- 
conques en  ce  Royaume  tant  d'un  cofté  que  d'autrcj 
ceflfent  (&  foient  levez  prefterrient  &  fans  delay;  &  que 
les  Gens  d'Armes  &  de  traiâ  eftant  en  iceux  fieges  s'em- 
ploient contre  nos  didz  anciens  ennemis ,  &  ce  depuis 
la  datte  de  ces  prefentes  par  les  gens  eftans  ausdiâz  fie- 
ges &  autres  eftoit  aucune  chofe  inouée  ,  ou  reddition 
prinfe  faiôe  d'aucunes  Places  ou  d'aucunes  perfonnes  j 
ou  biens ,  voulons  &  ordonnons  ^  que  tout  foit  rendu , 
reftitué,  reparé  &  mis  ou  premier  eftat  &deub,  toutes 
voyes  j  en  tant  que  touche  le  fiege  eftant  devant  la  Vil* 
le  de  Partenay  en  Poiâou  ;  voulons  &  nous  plaift ,  & 
ou  confentement  de  noftre  dit  Filz  le  Dauphin,  ordon- 
nons ,  que  noftre  dit  Coufin  de  Bourgogne  foit  pour- 
veu,  à  la  garde  de  la  diâe  Ville  &  Chaftei  de  Partenay 
de  perfonnes  fuffifans  &  idoines,  qui  foient  agréables  à 
noftre  dit  Filz  tellement  ^  que  par  lé  moyen  de  la  dite 
Ville  &  Chaftei  de  Partenay  ne  puiffe  eftre  faite  aucune 
Guerre  au  dit  Pays  de  Poi£tou,&  aux  Subjets  de  noftre 
dit  Filz  le  Dauphin^  Et  moyennant  ce  le  dit  Siège  fe^ 
ra  levé  ,  &  fe  départira  &  vuidera  de  faiS:  la  Garnîfoil 
de  Partenay ,  &  lequel  Commis  fera  le  ferment  à  noftre 
did  Filz,  de  luy  rendre  les  diâes  Villes  &  Chaftei  après 
le  decedz  dudit  Sieur  de  Partenay ,  félon  la  forme  &  te- 
neur du  contrad  &  de  la  vendition  faide  entre  eux  des 
didcs  Terres ,  Villes  &  Chaftei. 

6.  Item  quant  aux  Comtés  d'Eftampes  &  de  Gyen  , 
que  noftre  dit  Coufin  requiert  luy  eftre  délivrées ,  & 
luy  en  eftre  baillée  la  poffefllon  ,  comme  à  luy  appar- 
tenant ainfî  ja  pieça  feu  noftre  très  cher  &  très  amé  On- 
cle fon  Père  en  eftoit  veftu  &  faifi  de  la  propriété ,  & 
nous  en  avoit  faid  foy  &  hommage  ,  &  depuis  noftre 
dit  Coufin  après  le  deceds  de  noftre  dit  Oncle  ,  nous 
en  a  faid  les  didz  foy  &  hommage  ;  après  lesquelles 
foy  &  hommage  ainfi  faidz  feu  noftre  très  cher  &  très 
amé  Oncle  le  Duc  de  Berry  foit  allé  de  vie  à  trespaffe- 
ment  ,  auquel  les  dides  Terres  appartenoicnt  par  ufu- 
fruid  ;  &  après  fon  trespas  dit  &  maintient  noftre  dit 
Coufin  de  Bourgongne  icelles  à  luy  appartenir  en  plaiu 
droid,nous  voulons  &  nous  plaift  la  poffcffion  des  dic- 
tes Terres,  Villes  &  Fortereffes  &  appartenances  luy  eftre 

ren- 
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rendues  &  reftituéesreauihent  &  de  faia,plaineinent  & 
pailiblement. 

7.  Item  voulons  &  ordonnons ,  que  toutes  les  Offi- 
ces de  noftre  Royaume  demeureront  en  noftre  dispoli- 
tion,  comme  raifon  eft  ,  &  quand  nollre  dit  Filz  fera 
venu  par  devers  nous, nous  pourvoirrons  en  iceux  Of- 
fices ,  &  en  ordonnerons  ,  comme  il  nous  plaira  par 
l'advis  de  nnlbc  dit  Fils ,  de  noftre  dift  Confia  ,  &  de 
noftre  Confeil  ,  toutes  lesquelles  chofes  delVus  décla- 
rées ,  nous ,   noftre  didte  Compagne  &  noftre  Filz  le 

Dauphin  ,  &  auffi  noftre  dit  Cou(in  de  Bourgongne  & 

plulieurs  autres  ,    tant  de  noftre  fang  &  lignage  ,    que 

de  noftre  Coulîn  jureront  aux  Saindcs  Evangiles  de 

Dieu, fur  la  vraye  Croix  en  leurs  foys&  loyauté, avoir 

agréable,  &  entant  que  cliacun  d'eux  touche,  les  tenir, 

garder  &  entretenir  &  ayder  à  tenir  ,  garder  ,  &  entre- 
tenir ,  fans  enfraiudre  ;  &  ayder  à  punir  &  faire  punir 

les  transgrefleurs  d'icelle  ,   ou  qui  allencontre  en  fai6l 

&  en  paroles,  ainli  que  Commetteurs  de  crime  de  leïe 

Majefte'  ,  pour  ce  ett-il  ,  que  nous  ces  chofes  conlide- 

rées  delirans,  comme  raifon  eft,  noftre  Royaume  ,  & 

tous  nos  Subjetz  eftre  gouvernez  &  nourris  en  paix  & 

en  tranquillité,  &  les  relever  des  griefs,  charges  &  op- 

preffions  ,    qu'ilz  ont  euz  à  foutfrir  ou  temps  palTé  à 

l'occalion  des  dièles  Guerres,  discordz  &  divilions,  & 

à  celle  !in,  que  par  plus  grande  amour  &  union  de  nos 

parens,Vairaux  &Suhjc£bs  puifîions  relifter  à  l'invalion 

&  entreprife  de  nos  diitz  anciens  ennemis  &  adverfai- 

res  par  rad\is  &  délibération  de  nos  dits  Compagne, 

Filz  &  Coulîn  ,   &  des  gens  de  noftre  grand  Confeil 

tous  les  ài&i  poînôs  &  articles  deflus  déclarez  iceux 

félon  leur  forme  &  teneur,  de  noftre  pleine  puiflance 

&  audorité  Royale  ,  voulons  &  ordonnons  dés  main- 
tenant eftre  &  demourer  fermes  &  ftables ,  &  eftre  te- 
nus &  gardez  perpétuellement  &  inviolablement  ,    & 

pat  ce  eftre  &  demourer  bonne  paix  terme  &  ftable  en 

noftre  dit  Royaume  généralement  en  tout  &  par  touc_, 

fans  que  aucun   quel  qu'il  foit  puiffe  on  doye  jamais 

dire  ne  venir  allencontre  en  aucune  manière.     Et  en 

outre  par  la  délibération  &  audorité  que  deflus  avons 

commandé  ,   &  commandons  à  tous  ceux  de  noftre 

Royaume  tant  ceux  de  noftre  Sang  &  lignage ,  comme 

autres,  de  quelque  eftatqu'ilz  foient ,  fur  leur  lignage, 

feauté,  loyauté  qu'ilz  ont  en  nous,tSî;  qu'ilz  nous  doib- 

vent  ,    &  fur  quauques  ils  fe  peuvent  mesfaire  envers 

nous,&  entant  qu'ils  doublent  encourir  noftrcindigna- 

tion  à  tousjours  mais,  qu'ilz  &  chacun  d'eux  ,  fi  com- 
me à  luy  appartiendra,  les  tiennent ,  gardent  &  accom- 

pliflént  de  poind  en  poind  fans  infradion  aucune  ;  & 

voulons  &  ordonnons  pour  plus  grande  feureté  des 

chofes  dides  ,   que  les  gens  d'Eglife  ,  Nobles  ft  gens 

des  Villes  de  noftre  Royaume  jurent  &  promettent  cha- 
cun en  fbn  endroid  ,    de  tenir  &  garder  la  dide  Paix 

fans  infradion  aucune ,  de  foy  employer  à  toute  puiflan- 
ce contre  celuy  ou  ceux  ,   qui  enfraindront  la  dide 

Paix  ,  non  obftant  qu'ilz  fuffent  leurs  hommes,  Servi- 
teurs ,  Subjetz  ou  fermentez. 

8.  Desquels  hommages,  promefles  &  fermens  les  a- 

vons  des  maintenant  pour  lors  audid  cas  déclarez  ab- 

foubz  &  quites  ,  quitons  &  abfolons  par  ces  prefentcs  , 

&  voulons  &  nous  plaift,que  chacun  de  nos  didz  Sub- 

jettz  ainli  reunis ,  entant  que  à  luy  appartient,  fe  dispo- 

fe  prefentemeut  à  relifter  aus  didz  anciens  ennemis,  au 

reboutement  d'iceux  ;  &  avec  ce  voulons  &  nous  plaift, 

que  noftre  didSaind  Père  le  Pape  puilfe  ,s'il  luy  plaift, 
fulminer  Sentence  d'Excommunication  contre  les  infrac- 
teurs  ou  violateurs  de  la  diîle  Paix ,  auxquelles  Senten- 
ces foubrnettons  tous  des  maintenanspour  lors  nos  Sub- 

jedz  au  dit  cas.  Sy  donnons  en  mandement  par  ces 
mesmes  prefentes  à  tous  ceux  de  noftre  dit  Sang  &  li- 
gnage ,  à  nos  Conneftables,  Chancelier,  &  aux  gens  de 
noftre  Parlement ,  &  de  noftre  Chambre  des  Comptes 
à  Paris  au  Prevoft  de  Paris ,  &  à  tous  nos  Seneschaux, 
Baillifs'  Prevoftz  &  autres  nos  Jufticiers  &  Officiers 
quelsconqnes  prelens  &  advenir ,  ou  à  leurs  Lieute- 
nants ,  &  à  chacun  d'eux  ,  fi  comme  à  luy  appartien- 
dra, que  le  contenu  en  ces  prefentes  ils  publient  &  fa- 
ccnt  publier  par  tout  ,  où  meftier  fera  ,  &  à  toutes  & 
chacuncs  les  chofes ,  poindz  &  Articles  cy  delfiis  con- 
tenus &  exprimez  ,  ils  entretiegnent  &  accompliftént 
&  factiit  entériner  ,  entretenir  &  accomplir  de  poinél 
en  poind,  en  tant  qu'il  leur  touche  ,  ou  pourroit  tou- 
cher ,  &  ne  facent  ,  ou  ne  fouffrent  aucune  chofe  eftre 
faide',  attentée  ou  inouée  ,  comment  ne  par  quelque 
perfonue  que  ce  foit  au  contraire.  Et  voulons  que 
au  Vidi-mus  de  ces  prefentes  faid  fous  Séel  Royal  ou 
autentîqtie  foy  foit  adjoutée,  comme  à  ce  prefcnt  Ori- 
irinal.     Et  afin  que  ce  foit  ferme  chofe  &  ftable  à  tous- 


jours ,  nous  avons  faid  mettre  noftre  Seel  à  ces  pre-   AnNÔ 
fentes.     Donné  à  Pontoife  le  xix.  jour  de  Juillet, l'an 
de  grâce,  mil  quatre  cens  &  dix  neuf,  &  de  noftre  re-    I^IO^ 
gne  le  xxxix.   Hlpié,  Par  le  Roy,  J.  ue  Ri  vel.  Vt- 
Ja,   leéla  zsf  publicata  in  Curia  vitcfima  liie -J-iilu  ,  Anno 
Dorr.itli  M.   C  CCC.    XIX.    C  LEME  N  S. 

LXXXVI. 

(Sraff  <£.htx\)iXx1itô  ju  Wurtemberg  ()intcï(aflic«  8.  Août. 
me  ®cmnl)linn  gcaucii  Vbcnricttœ  in  Srîal)mcrt 
il)rcr  @51)nc;  ilu&wigs  uni)  Ulncbs  ®rafcn  511 
SBiirtcmbcrg  I  ^rfircrfung  tcg  Don  it)tcui  «cr» 
ftorbcncn  @cmal)t  mit  ter  ©tubt  ♦i:0lingcri  gc» 
iuacl}tcn  Scrctnung  cincé  Jcinbfricbcnfj.  ©cbcu 
am  Sicnftag  vor  ©t.  £autcnticn«'3;ag  Auqo 
1418.  L'^^-  t' H 1  L 1  p p  Dati,  Volu- 
men  Rerum  Germanie.  Novum  Lib.  I. 
Cap.  XII.  pag.  89.  «.II.  d'où  l'on  a  tiré 
cette  Pièce  ,  qui  fe  trouve  aulîi  dans 
LuNiG,  ^cutfcl)Cé  9vcicl)i)<Archiv.  Part. 
Spécial.  Continuât.  II.  2t()t()ci(.  IV.  îtbfag 
VII.  ï>cm  J^auè  'SSSni-tcmbcrg  pag.  688.] 

C'eft-à-dire, 

Prorogation  du  'traité  d'Union  &f  de  Paix  pulU^iie^ 
auparavant  fait  par  Eberhard  Comte  dé 
Wirtemherg  avec  la  Ftlle  ^'Eslingen  iâ 
prêfmtemsnt  renouvelle  par  la  Comtejje  H  e  n- 
R I E  T  E  /«  Veuve  au  nom  i^e  L  o  u ïs  {5?  U  l- 
R I  c  H  l'es  Enfans  mineurs  ,  le  Mardi  avant  la 
St.  Laurent  14ÎP. 

(3?^3c  .Çicinrictta  ©rcbin  jti  «JBîrtcMiÊcrg  uitfe 
"'^ju  COÏÏuupclgact/  wittmc/  in  Qlamca  mib  rtn 
©tatt  teg  .OcicljgcborHcn  îuîiwigê  unî)  lllcicljé  ge« 
bcfiictc  /  ®ca»cn  /  ju  SQSûctcmbcrg  lîr.fcr  licbm 
©une/  bctcnntn  iinb  tun  finit  o|fcnbat  mit  fcicfctn 
bticff  ivann  Dcr  ()ocl)gcbcirn  .Çcrc  (5bctl)art  ©rat) 
JU  <25ûi'tcmbcrg  îînfet  ticbc;  ^eitc  unï)  (Semaine! 
©digcr  gcbccfetnug  nu't  tcn  èrfamcn  unt  wifcii 
aSurgcrniaiftcr  unD  Sldtc  unit»  adcn  Surgccn  gc« 
mcinlic()cn  ter  <5tntt  ju  Çpliugcn  /  unD  (îc  »»« 
it)m  initccumb  cin  fruntlict)  uctcnnuiig  uft"gcnom« 
mcn  ^cttcu  /  uncl)  u^iuifuiig  ter  hicff  Bon  bcitcn 
fttcnl  iarunib  ubcrgcbcn  uni)  wir  nu  aucl)  gcneigt 
ftn  t>on  Iînfet  'iomi  tuegcn  Hué  gncbiglidj  un» 
^untlicl)  mit  in  ju  t)attcn  /  tavumb  fo  Ijubcn  wir 
in  Sflamcn  unb  an  *Stiitt  ter  cgcnantcn  UnfcE 
©une  /  W  nod)  ju  it)tcn  tagcn  nit  fouuncn  |liiD 
lîng  uni)  ciuter  ir  wrrocffrvcrbiinfccn/ mibgdobm 
in  élaincn  unî)  an  ©tatt  fcccfctbcn  Unfcr  ©une/ 
fur  ficfe/  ir  bicnct  /  TtuitJtlcût  unD  Sic  ircU  uni)  a((c 
tif  in  juoerfprccljcn  ftcn  /  S\i  jl«»  gci(l(icl)  uni)  welt» 
(ici)/  bic  cgcnantcn  (I-i)nung/  Die  Unfcc  licbcr  ^crre 
uuD  @cmal)cl  fcclig  torgcnant  /  mit  ben  cgcnantcn 
ton  (Jgliugcn  gc^abt  /  unD  wic  cr  fîcl)  tamit  gcgcit 
incn  vctfd)ribcu  unï)  vcrbuntcn  ()at/  mit  allen'KctiC' 
fcln/  t)i(f.mannnacn  uni)  anfccï  «punctcn  uid;ç  ug« 
gcnommcn/  nadf)  ugwifung  bcr  bticf  /  tic  Die  cgc* 
uantcn  ton  Sglingcn  /  Don  Dem  obgenantcn  îînfctm 
tiebcn  jjctvu  unD  gcmal)e(  fcligcn  Doti:ibcr  innl)DnD/ 
unD  Die  jit  unD  3ar  gan|  ufj  /  a(fj  Dicfclben  25ricf 
bcgriffenD  /  gettuwlid)  unD  bcftcdid)  5ul)a(tcu  /  unD 
DaroiDcr  nit  jujln  oDcr  ju  tun  in  taincu  wcgc  /  allcS 
onc  aflc  gccctDc  :  îînD  De(3  ^u  waceui  unD  Dcflcm 
uttunD  l)abcn  wir  îînfer  Snnrtgcl  offenlic^  tuit 
()cnctcn  an  Dicfcn  SScicff.  S)er  gefccn  ifï  an  S)in. 
ftag  Dor  ©ante  iauicncixn  2:ag  \m\)  Sl)ritÎLt  gC' 
burt  /  al^  mau  î«lt  »ietjcl)«nt)unDett  uuD  ncuujc 
i)en  3'iï* 


LXXXVIÎ, 


DU    DROIT    DES    GENS. 
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LXXXVII. 

(0  Lettre  ri'«  Charles  Duc  de  Béni  Dauphin 
de  France  pour  fe  jujiifier  de  la  mort  de  Jean, 
Duc  de  Bourgogne  ,  tué  à  la  Conférence  de  Mon- 
tereau-Faut'loniie ,  en  date  du  il.  de  Septembre, 
141p.  [Continuation  de  la  Chronique  de 
Flandres  ,  par  Denis  Sauvage,  pag. 
284.] 

(2)/~'Hers  &  bien-aimés ,  nous  tenons  qu'aveî  eu 
^^  connoiflance  comment  naguéres  nous  coii- 
veinsmes  avec  le  Duc  de  Bourgongne  au  lieu  de 
Pouilly.  Apres  ce  que  nous  luy  eusmes  accordé  tou- 
tes les  chofes,  qu'il  nous  requit,  en  faveur  de  Paix, 
&  peut  échever  la  perdition  de  la  Signeurie  de  Mon- 
Jîgneur  &  de  nous ,  &  qu'entre  les  autres  choies  il 
nous  eut  promis ,  par  la  foy  &  ferment  de  fon  corps , 
dedans  un  mois  faire  Guerre  aux  Anglois  ,  anciens 
ennemis  de  mondiit  Signeur  &  de  nous  ,  &  qu'en 
ce  faîfant  il  eut  efté  accordé  ,  par-entre  nous  deux  , 
d'enfemble  convenir  de-rechef ,  à  belbngner  &  pour- 
veoir  aux  befongnes  de  ce  Royaume  ,  &  contre  les 
ennemis  deffiisdids  ,  à  cette  caufe  nous  veinsmes  en 
cette  Ville  de  Montereau  ,  &  en  icelle  attendismes , 
par  dixhuiâ  Jours,  la  venue  dudiâ  Duc  de  Boiirgon- 
gne  :  auquel  feîsmes  bailler  le  Chaftel  de  cette  Vile 
de  Montereau,  en  nous  délogeant  d'iceluy.  Or  eft- 
il  qu'en  convenant  avec  luy ,  en  la  manière  qu'il  de- 
manda ,  nous  luy  remonltrasmes  amiablement  com- 
ment, nonobftant  ladiâe  Paix  &  fesdides  promeffes, 
il  ne  faifoit,  ny  n'avoit  fait,  aucune  Guerre  ausdifts 
Anglois  ,  & ,  avec  ce ,  n'avoit  fait  iffir  les  Garnifons 
qu'il  teuoit:  comme  il  avoit  efté  traité,  &  promis  par 
lediift  Duc  de  Bourgongne.  Desquelles  chofes  le  re- 
querans  ,  nous  respondit  plufieurs  foies  paroles  ,  & 
chercha  fou  espee,  à  nous  envahir,  &  vileneren  noftre 
perfonne  :  laquelle  (comme  après  nous  avons  feu)  il 
contcndoit  à  prendre  &  mettre  en  fa  fugettion.  De  la- 
quelle chofe,  par  divine  pitié,  &  par  la  bonne  aide  de 
1107,  loyaux  ferviteurs  ,  nous  fusmes  préfervés  :  telle- 
ment que  par  fa  folie  mourut  en  la  place.  Ce  que 
nous  vous  lignifions,  comme  à  ceux,  qui  auront  gran- 
de joye  (ainli  que  nous  en  fommes  certains)  qu'en  tel- 
le manière  nous  ayons  efté  préfervés  de  tel  péril  '.  & 
Vous  prions  ,  &  neantmoins  commandons  ,  fur  toute 
la  bonne  loyauté  ,  que  tousjours  avez  eue  à  mondiâ 
Signeur  &  à  nous,  que,  pour  quelque  chofe  qui  avien- 
ne,vous  ne  laiffieî  à  faire  bonne  réfiftance  ausdi£ts  en- 
nemis de  Monfigneur  &  de  nous ,  &  vous  prépariez  à 
leur  faire  toute  Guerre  :  &  foyez  certains  que  nous 
vous  fecourrons ,  aiderons ,  &  conforterons ,  avec  tou- 
te noftre  puilTance:  laquelle,  par  la  grâce  de  Dieuj  eft 
bonne  &  grande.  Et  voulons  que  toutes  chofes ,  ave- 
nues ,  foyent  pardonnées  ,  &  que  pour  icelles  j  à  nul 
ne  foit  fait  dommage,  ou  déplaifance  :  mais  l'abolition, 
taicle  par  mondiâ:  Signeur  ,  nous  garderons  de  poinêi; 
en  poinft  ,  &  ladiâe  Paix  :  &  ce  vous  promettons  en 
bonne  foy,  &  en  paroles  de  Fils  de  Roy  :  &  fur  ce  en- 
voyons noz  Lettres  Patentes  au  Prevoft  des  Marchans, 
Eschevins ,  &  Bourgeois  de  Paris ,  pour  icelles  figni- 
.Ser  à  vous ,  &  aux  autres  ,  &  à  publier  ou  il  appartien- 
dra: &  donnerons  telles  feurtés,  que  l'on  voudra, aux 
ferviteurs  d'iceluy  Duc  de  Bourgongne  ,  &  à  tous  att- 
itrés ,  qui  ont  tenu  fon  parti  ,  pour  l'entreténement  de 
la  Paix  ,  comme  elle  fut  concordee  &  publiée  >  fans 
icelle  enfreindre  en  aucune  manière  ,  délirant  de  tenir 
tous  les  Sugets  de  mondiâ  Signeur,  &  lesnoftres,  en 
bonne  Paix ,  pour  rélifter  ausdifls  ennemis  :  &  eft  no- 
tre intention,  de  nous  y  empleyer  en  noftre  propre  per- 
fonne :  &  voulons  que  les  chofes  deffusdiâes  faciez 
publier  es  Viles  &  Places  d'autour  de  voz  Marches,  & 
que  fcmblablement  icelles  chofes  vous  affeuriez  de-par 
nous.  Chers  &  bien-aimés  ,  noftre  Signeur  vous  ayt 
en  fa  fainâe  garde.  Escrit  à  Montereau  ,  ou  Faut- 
Yonne  ,  l'onzième  Jour  de  Septembre.  Ainfi  figné , 
Charles,  i^  au-deffous^  Champion. 

(i)  Comme  la  mort  du  Duc  de  Bourgogne ,  attribuée  au  Dauphin  , 
donna  lieu  aux  Traitez  luivans  ,  on  a  juge  à  propos  d'inférer  ici  la 
Lettre  de  ce  Prince. 

(2)  Cette  Lettre  fut  adredée  aux  Villes  de  ïatis  ,  de  Riieims  ,  de 
Cliilons,  &  à  quelques  autres. 


ToM.  W.  Part.  IL 


Anno 

LXXXVIII. 

Litter£  Philippi  Boni  Ducis  Burgundia  ta  2,,  Dec, 
Urhe  Atrebatenfi  die  1.  Decjembris  1419.  data, 
quibus  accedit  quibusdam  Pacis  Articulis  ab 
H  E  N  R  i  c  o  Anglomm  Rege  comparatis ,  i3  pos- 
iea  in  lerum  PaBum  deduèîis,fecundum  qiios  pra~ 
fat  us  H  E  N  R  I  c  u  s  debuijfet  in  Uxorem  duare 
Catharinam  Caroli  Régis  Francorum 
Filiam  ,  Regnumque  adminiftrare  ad  mta'm  diSii 
Caroli  ,  atque  pafl  ejus  obitum  ,  y  ex  tune 
Coronam  y  Regnum  tanquam  Rex  Hareditario 
Jure  fibi  i^  fim  Haredibus  vindicare.  [Pièce 
tirée  du  L  V I.  Volume  des  Manuscrits  Ac  la 
Bibliothèque  Royale  de  Berlin,  reliés  en  rou- 
ge pag.  f  15-.] 

■pHi LIPPUS  Dnx  Burgundix,  Cornes  Flandris  & 
■*■  Burgundis  ,  Palatinus,  Dominus  de  Salinis  &  Ma- 
linis,  omnibus  ad  quos  prsfentes  noftrjeLitterœpcrve- 
ncrint ,  Sahitem,  &■  eisdem  fidem  indubiam  adhibere. 
Univerfitati  veftras  notum  facimus  per  prœfentes-  nosdi- 
ligenter  infpexiftTe  &  legillè  quosdam  Articules  conti- 
nentes oblationem,  petitionem,  &  intentionem,  ac  vo- 
luntatem  Serenitllmi  Principis  ac  Confanguinei  noftrî 
Henrici  Dei  gratia  Régis  Angliœ  per  eumdem  fub  cer- 
tis  ,  modo  ,  forma  ,  &  conditionibus  apertis  &  cxpofi- 
tis  ,  fadtos  &  declaratos  pro  bono  Pacis  finalis  inter 
Sereniflimum  &  Chriftianilïïmum  Principem  &  Domi- 
num  meum  &  Patiem  metuendiffimum  Dominum  Ca- 
rolum  Dei  gracia  Francorum  Regera  ,  &  diâum  Con- 
fanguineum  noftrum  Henricum  eadem  gratia  Angliœ; 
iiec  non  inclyta  F'ranciœ  &  Angliîe  Régna ,  facienda; 
&  concordandœ ,  quorum  quidem  Articulorum  ténor 
fequitur  &  talis  eft. 

Imprimis  idem  Rex  Henricus  accipiet  &  habebit  iti 
Conjugem  prœclariffimam  Puellam  Dominam  Catha- 
rinam Francia: ,  Confinguinei  fui  Caroli  Franciœ  ,  & 
Illuftriflîmge  Confanguinea;  fu33  ,  conthoralis  ejusdetn 
Filiam  ,  absque  onere  aliquo  ob  id  praefatis  fuis  Paren- 
tibus  aut  aliis  quibuscumque  fuis  amicis  aut  Subditis  Reg- 
ni  Francis  imponendo  ;  &  quod  per  eum  modum  prs- 
fatos  Illurtriffunos  Confanguineum  &  Confanguineaiti 
efficiet  fibi  Patrem  &  Matrem ,  &  eosdem  ut  Patrem  & 
Matreiii  fuos  habebit ,  &  pro  talibus  venerabitur  ,  ut 
decet  venerari  tantos  &  taies  ,&  tamllIuftriHîmos  Prin- 
cipem &  Principiflâm,imo  &  prscolet  is  aliis  tempora- 
libus  perfonis  mundi. 

Item  quod  non  turbabit  ,  nec-  inquietabit ,  feu  im- 
pediet  pra;fatum  Sereniffimum  Confanguineum  fuum 
Francias  quominus  teneat  &  poflldeat  ,  quoad  vixerit  ^ 
quatenus  tenet  &  poflidet  de  prœfenti,  Coronam,  & 
Dignitatem  Regalem  Francise ,  &  redditus ,  fru£tus ,  & 
proventus  eorum  Confanguinei  fui  Status  &  omnium 
Regni  ,  &  prœfata  Sereniffima  Confanguinea  fua  Con- 
thoralis ejusdem  Confanguinei  fui  etiam  teneat ,  quan- 
diu  vixerit  ,  ftatum  &  Dignitatem  Reginœ  ,  fecundum 
morem  Regni  prœdiâi ,  prxfatorum  redituum  &  pro- 
ventuum  fibi  congrua  &  convenientia.  Quœ  prœmiflâ 
prœfatus  Rex  fe  obfervaturum  ,  fafturum  ,  impleturum 
offert ,  dummodo  pro  parte  Sereniffimi  Confanguinei 
fui  FranciîE  ,  eidém  Régi  concordentur  ,  &  promittan- 
tur,  &  fiant  ea  qus  fequuntur,  qui  fibi  fie  concordarî 
&  promitti  ac  fieri  petit  conlîderatione  omnium  &  iin- 
gulorum  prsmiflbrum. 

Imprimis  quod  immédiate  poft  obitum  ejusdem  Con- 
fanguinei ,  &  ex  tune  -deinceps  Corona  &  Regnum 
F'ranciœ  ,  cum  eorum  Juribus  &  pertinentiis  univerlis 
martebuntî  &  erunt  illius  Régis  Henrici ,  &  Hœtedum 
fuorum  in  perpetuum. 

Item  quod  pro  eo  quod  prrfatus  Serenifllmus  Con- 
fanguineus  fuus  Francix  tenetur,  ut  plurimum  ,  quod 
dolenter  refert ,  h  prspeditur  adverfa  valetudine  per 
eum  modum  quod  non  commode  poterat  in  perfona 
fua  intendere,  feu  vaccare  disponendis  Regni  negotiisj 
quod  idcirco  ad  vitam  ejusdem  Confanguinei  fui  Fran- 
cis facultas  &  exercitium  regendi  &  disponendi  Rem-, 
publicam  praeditti  Regni  Francis  ,  cum  confilio  No- 
bilium,  &  prudentium  ejusdem  ,  Régi  eidem  Scrcnifil- 
mo  Confanguineo  fuo  obedientiuni  ,  qui  commoduin 
&  honorem  ipfius  Regni  dilexcrit  ,  pênes  ipfum  Domi- 
num Henricum  Regem  fiut ,  &  maueant ,  ita  ut  ipfant 
per  fe  ipfum  &  etiam  per  alios,  quos  cum  confilio  prcc- 
fatorum  Nobilium  ad  hoc  duxerit  deputandos ,  regcrc 
S  t-'ofliE 
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Anno  poffit  &  gubernare,  quibus  quidem,  &  facultati ,  &  ex- 
ercitio  regendi  ,  lie  pênes  eumdem  Dominum  Henri- 
141 0.  cum  exilkntibus ,  idem  Rex  cfBcaciter  ,  diligenter ,  <?f 
fideliter  pro  poffe  fuo  labor.ibit  &  intendet  ad  id  quod 
effe  poffit  &  debeat  ad  honorein  Dei ,  praBfatorum  Con- 
fanguinei  &  ConfanguinecE,  nec  non  ad  bonuni  publi- 
cum  diài  Regni.  Et  ad  ipfum  Regnum  cum  confilio 
&  ;.u\ilio  Procerum  ,  Magnanim  ,  &  Nubilium  tjiis- 
dem  Regni  defFendendum  ,  tranquillandum  &  pacifi- 
cnndum  ,  ac  regendum  fecundum  exigentiam  juftitiae 
&  œquitatis. 

Item,  quod  Proceres  ,  Magnâtes  ,  ac  Nobiles,  & 
Status  Regni  prsdiâi  ,  tam  fpirituales  ,  quam  tempo- 
rales, nec  non  Civitates,  &  Notabiles  Commutiitates 
ac  Cives  &  Burgenfes  Civitatum  ,  Villatum  ejusdem 
Regni  prxfato  Confanguineo  fuo  pto  tempore  obédien- 
ces pralhbant  juramenta  qu£e  fequuntur. 

Imprimii  ,  quod  eidcm  Dommo  Henrico  Régi  faciil- 
îatem  ^  exerchionem  d^tsfonendi  ià  regendi  diéiam 
Rcmpuhlicam ,  gerexti  ac  jHJfionihus  fuis  hiimiliter  obè- 
rent in  omntbtts  nd  exercitmm  Regiminis  diéti  Regni 
fervientiùus ,  y  ptr  omnia  parehurit^  \3'  intendent. 

hem  ,  quod  ea  qute  pcr  pr/efatum  Confanguineum 
ejusdem  Régis,  i^  ipfum  Regem  ,  cum  confilio  eorum 
qms  iidem  Confanguineas  isf  Confanguinea  ,  £3"  ipfe 
ûominns  Rex  ad  hoc  duxerint  adhibendos  appunéiuata 
fuerint  i^  concordata  ,  ipfi  Proceres ,  Magnâtes  ,  Nobi- 
les ,  y  Status  Regni  pradiéii  ^  tam  fpirituales ,  quam 
temporales,  nec  no»  Civitates  is'  Notabiles  Communi- 
iates,  isf  Burgenfes  Villarur/i  ejusdem  Regni,  quatenus 
eos  i^  Ji?igulos  eorum  concernere  poterit ,  in  omnibus  ^ 
per  omnia  bene  cs'  fideliter  obfervabunt  ,  isî  pro  poffe 
fuo  fie  facient  ab  aliis  quibuscumqne  obfervari. 

Item  ,  qu'id  continua  ab  ohitu,  i^  poft  obitum  di^i 
Confanguinei  fui  Francis:  ,  erunt  ipfi  fidèles  ,  homines 
legii  priefati  Régis  Henrici  ,  l^  Hitredum  fuorum  ac 
ipfum  pro  Dor/iino  fublirni  y  fupremo  ,  ac  vero  Rege 
Francité  absque  oppofitione ,  contradiélione  ,  feu  diffcul- 
tate  récipient  ,  ^  admittent ,  £3'  pro  tali  obedient ,  y 
quod  prceterquam  Confanguineo  ftio  ,  nulli  cuiquam 
foli  hoc  tamquar/i  Régi  aut  Regenti  Regni  Francix 
ùbedier.t ,  nifi  eidem  Régi  Henrico ,  ac  Hisredibus  fuis. 

Item  ,  quod  non  erunt  in  confilio  ,  auxiïio  ,  affenfa , 
quod  prafatus  Rex  Henricus  perdat  vitarji  ,  aut  mem- 
brum  ,  feu  capiatur  mala  captione  ^  aut  quod  patiatur 
damnum ,  feu  diminutionem  in  perfona  j  ftatu  ,  honore , 
feu- rébus.  Verum  fi  quid  taie  contra  enrA  moliri ,  feu 
machinari  noverint ,  illud  pro  pojje  fuo  impedient ,  ^ 
eidem  Régi  ,  quum  celerius  poterunt  per  fe  ipfos  ,  vel 
^untios,  vel  Litteras ,  inthimabunt. 

Item  ,  quod  prïefatus  Sereniffiinus  Confanguineus 
fuus  Francis  fuper  prumiffis  om.nibus  &  fingulis  ,  & 
aliis  quibuscumqne  intcr  ipfum  Confanguineum  ,  & 
ptsfatum  Regera  Henricum  in  hac  patte  concordandis, 
eidem  Régi  irleniico  dubic  &  faciet,  ac  dari  &  fieri  fa- 
ciet  fuas  bitteras  Patentes  approbatorias  &  confitmato- 
rias  prasfats  Serenillimae  Principiife  Confottis  fiS,  ac 
Illulkiffimi  Confanguinei  Ducis  Butgundiœ  ,  &  alio- 
rum  Procerum  &  iVlagnatum  diéti  Regni,  eidem  Con- 
fanguineo fuo  Francis  nunc  vel  in  futurum  obedien- 
tium  ,  quorum  licentiam  in  ea  parte  ab  eodem  Con- 
fanguineo diilus  Rex  eligere  voluerit  ^  fub  ita  Claris, 
apertis  &  fecuris  modo  ,  forma  ,  &  verbîs ,  licut  per 
Conlilia  Pariium  poterit  advifari;  nec  non  omnimodas 
fecuritates  rationabiles  quas  in  hac  parte  velit  idem 
Rex  Henricus  exigere  &  offerte,  didus  Rex  Henricus 
quod  fimili  modo  pro  parte  fua  dabit  &  faciet ,  ac  dari 
&  fieri  faciet  fuper  eisdem  fuas  Litteras  Patentes  ^  fuo 
inagno  Sigillo  lîgillatas,  nec  non  Litteras  Patentes  ap- 
probatotias ,  &  confirmatorias  Prxclariffimorum  Fra- 
trum  fuorum  &  aliorum  de  Sanguine  fuo  Regali,  Pro- 
ccrumque  &  Magnatum  (ibi  obedientium  ,  nec  non 
omnimodas  fecuritates  rationabiles  ,  quas  diâus  Con- 
fanguineus fuus  exigere  velit  in  hac  parte. 

Nos  igitur  Philippus  antedidus  Dux  ad  noftrœ  con- 
fiderationis  auâoritatem  reducentes  innumerabilia  & 
enormia  mala  qux  de  Guerris  inter  privatos  Principes, 
&  eorum  inclyiœ  rnemoris  Progenitores ,  Prsdeceffb- 
res  ,  nec  non  Régna  fupradiâa  per  nonnulla  j  proh 
dolor!  tempora  continuatis  haâenus  provenerunt,  & 
de  vcrilimili  (quodabllt)  (ic  provenirent  in  futurum  , 
li  non  eibdem  occurreretur,  récurrent  In  ea  parte  con- 
gruis  &  fiportunis. 

Et  rurfjm  confiderantes  ex  altéra  parte  ,  multiplicia 
&  innumerabilia  bona  quir  de  Pace  &  Concordia  prs- 
fatorum  Principum  &  Regnorum  toti  Chrillianitati  re- 
fultarent  ,  plenam  habentes  nntiriam  quod  intcutionis 
eft  &  volubtatis  praefati  Sereniffimi  Principis ,  Domini , 


« 


&  Patris  mei  Caroli  Régis  Francis  obviare  malis  fu-  Airi^,.-^ 
prad'âis  ,  &  ea  piocurare  qus  elle  polfcut  ,  &  cedere  -""NO 
ad  pacem ,  tranquillitatem  ,  &  bonum  Subditorum  I410. 
fuorum  ,     &  Regnorum  pi  sdiélorum  &  ùniverforinn  '  °     ' 

ChrilH  fidelium  ,  quia  fupradiâas  oblationcm  ,  inten- 
tionem,petitioneni,  &  voluntatem  prsfati  Confijiigui- 
nei  uoJtri  Heurici  Kcgis  Ant^lis  ,  nec  non  omnia  & 
■fingula  contenta  in  Articulis  fuprad  dis  ,  arbicramur-, 
tenemus  &  reputamus  effe  &  fore  fina  ,  tationabilia, 
&  utiiia,  contende  e  ad  bonum  dids  Paris  fiualis,  ac 
prsmifforum  Regnorum  &  totius  Clnitlianitatii  ,  jd- 
circo  ipfas  oblationern  ,  imentionem  ,  peiitionem ,  & 
voluntatem,  ac  omnia  &  lingula  in  Articulis  prsdidis 
contenta,  quatenus  in  nobis  eft,  habemus  grata  p.uiier 
&  accepta,  ac  eisdem  noftrOs  damus  &  prœbemus  as- 
fenfos  &  confenfus  &  voluntatem  ,  &  promittimns  in 
verbo  Principis  -,  &  ad  hic  Sauda  Dei  Evangelia  per 
nos  corpotaliter  lada,  quod  tatn  per  prsefatos  ierenis'- 
iimum  Prîncipem  &  Dominum  meum,  a  Patriçm  me- 
tuendiffimum  Carolum,  Francorum  Regem,  &  Sere- 
niflîmam  Dominam  &  Matrerfi  meam  Regiuam  ejui 
Conthoralem ,  ac  eorum  confilia  ,  quam  etiam  aliis 
bonis,  &  modis  nobis  polTibilibus  diligenter  &  effedùa- 
riter  ,  fine  fraude  ,  dolo  ,  aut  malo  ingenio  luL,orabi- 
mus,  &  inflabimus,  &  facîemus  ,  quantum  in  nobis 
pofllbile  fderit  ,  quod  collatio  ,  intentio  ,  petiiio,  & 
omnia  &  fingula  in  didis  Articulis  contenta  ,  concàr- 
dabuntur,  &  fient,  &  fuum  ad  plénum  fortientur  ef- 
fedum,  &  quod  neque  per  nos  ,  aut  aliam  Perlonain 
quamcunque,  diredè  aut  indiredè,  quantumcunquc  fa- 
cîemus, feu  procurabimus  modos  per  quos  executiô, 
perfedio  ,  feu  complementuni  ipfotum  ,  vel  alicujui 
eorumdem,  pofl^t  quomodolibet  irhpediri. 

In  cujus  rei  Tcllimonium  Sigilli  noltri  appenfione 
has  prsfentes  L'tteras  fecinius  tJonimuniri. 

Datum  in  Villa  noftra  Attrebate.ifi  fecunda  die  men- 
fis  Decembris  ,  Anno  Domini  milleiïmo  quadtingen- 
tei'imo  decimo  nono.  Sic  fignatum  ,  per  Dominum 
Ducem  in  fuo  magnû  Conlilio. 

LXXXIX. 

Traâatui  Induciarum  aliquàt  tnenfium  inter  H  E  N-  i±,  De&,' 
uicuM  V.  Regem  JingUa ,  ^Carolum 
VI.  Regem  Francia  conclufus.  Dat.  Rothoma- 
gi  die  24.  Decembris  Anno  141p.  [  R  Y  m  e  r, 
FœJera  ,  Gonventiones ,  &c.  Tom.  ÏX. 
pag.  818.] 

^TOs,  Phillippus  &  Johannes  ^  permiffione  Divin â, 
•'-^  IVigarnienfis  ,  £5"  Rojfcxfis  ,  Episcopi  ,  Henricus 
Dominus  de  Fitzhugh  ^  lUurtriiTimi  Principis  Domini 
Henrici.  Dei  gratiâ,  Kips  Francice  l^  Angine '.i  &  Do- 
mini Hibcmis  ,  Camerarius  ,  If'akerus  Himgerford 
M.ignus  Magifter  Hospitii  ejusdem  didi  Domini  Ré- 
gis, Johannes  Tiptoft  SenefcalluS  Acqultanis^  didi  11- 
lullriffimi  Henrici  Régis  Confiliarii  ,  &  ipfius  in  hac 
parte  Commiffarii  Deputati, omnibus,  ad  quos  prsfen- 
tes Litters  perveOerint,  Salutem,  &  fidem  indubiairi 
prsftntibus  adhibere. 

Cùm  ad  tradandum  ,  cortimunîcandum ,  &  finaliter 
concludendum, 

Cum  Reverendo  in  Chrifto  Patte  Domino  Martino, 
permiffione  Divinâ  ,  Episcnpo  Âttrebatexfi ,  Spedabili- 
bus  &  Egregiis  Viris ,  Magillro  Philippo  de  Morviller 
ptilno  Prsfidente  Parliameiiti,Dominis,  Thcobaldo  Do- 
mino de  Nova  Caftni  magno  Magillro  Hospitii  Sere- 
niffimi Principis  Domini  Karoli  Francise  ,  &  Gillébertà 
de  Lannoy ,  IVlilitibus  »  Magiftro  Simone  de  Formelles 
Legum  Dodorej  Magiftro  Johanne  de  Rinello  Secré- 
tario  ,  &  Johanne  Sac  Burgcnfi  Pariliettfi  \  Ambaxîa-i 
toribus,  Nunciis,  &Deputatis,  lllullris  Domini,  P^/- 
lippi  Ducis  Burgundice,  CommilTarii,  in  hac  parte  ^Se- 
renilTmii  Principis,  Domini  Karoli  Franciic  fupradidi^ 
ad  prsfentîam  didi  Domini  noftri  Régis  de  prsfentî 
transmifiîs, 

De  &  fuper  hiisj  quE  cohcernunt  Bonum  publicuni, 
h  fpecialiterTreugas&  Abftinentias  Guerrarum,utrius- 
que  Regni,  Subditorumque  &  Incolarum  ambarumPar- 
tinm,fuerimns  es  parte  didi  Domini  noftri  Régis  com- 
mifii  &  deputaii , 

Prout  per  iplius  Litteras  Commiffiones  clarè  conftatj 
quarum  ténor  talis  eft, 

t_f  E  N  R  I  C  O  s ,  Dei  gratiâ  ,  Rex  Francitc  ^  Anglia, 
^-^  &  Dominus  HibE^nis,  omnibus, ad  quos  prsfen- 
tes Litters  pervenerint ,  Salutem^ 

Sciatis 
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Annô 


Sciatis  quôd  Nos , 

De  fidelitate,  circumfpeÛione ,  &  induftriâ,  Vene- 
rabilium  in  Chrifto  Patrum  ,  Philippi  Episcopi  Wigor- 
fiienfis ,  &  Johannis  Episcopi  Roffen/is  ^  ac,  dileâorum 
&  fidelium  noftrorum  ,  Henrici  Fitzhngh  Camerarii 
noftri  ,  Waheti  Hiingerford  Senefcalli  Hospidi  noftri, 
&  Johannis  T'iptoft,  pleniùs  confidentes, 

Ipfos  quinque,  quatuor  ,  vel  très  eorum  noftros  fe- 
cimus,  ordinavimus,  dcputavitnus  j  &  conftituimus,ac 
facimus ,  ordinamus ,  deputamus ,  &  conftituimus  cer- 
tes &  indubios  Ambaxacoresj  Nuncios,  &  Commiffa- 
rios  per  prœfentes, 

Dantes  &  concédantes  eisdem  quinque ,  quatuor, 
aut  tribus  eorumdem  plenam,  tenore  pjsîfentium,  po- 
keftatem ,  auftoritatem ,  &  mandatum  ipeciale  ad  trac- 
tandum  ,  çoncordandum  ,   &  finaliter  concludendum, 

fro  nobis  &  nomine  noftro,  cum  Confanguineo  noilro 
'rancis ,  fuisye  AmbalTiatoribus  ,  Commiffariis ,  De- 
putatis ,  five  NuncJis  ,  plenam  &  fufBcientem  potefta- 
tem  ab  eodem  Iiabentibus ,. 

De  &  fuper  Treugis ,  feu  Guerrarum  Abdinentiis , 
generalibus,  vel  particularibus,  per  Mare , Terram , feU 
Aquas  ,  ac  tanto  tcmpore  duraturis  ,  fecundum  quod 
înter  eos  meliùs  &  efficrxiùs  poterit  concordari, 
.  Pro  nobis ,  Regnis ,  Terris,  Patriis,Dominiis,Sub- 
ditis,  Vaffallis  ,  Amicis ,  AUigatis ,  &  Confœderatis 
noftris  quibuscùmque ,  omnibus  honeftioribus  viis,  mo- 
dis,  &  forma,  quibus  inter  fe  poterunt  concordare. 

Et  ipfas  Treugas  ,  inter  fe  capiendas  &  concluden- 
das  ,  per  omnia  Régna  ,  Terras  ,  &  Dominia  noftra 
quxciimque  proclamari  &  publicari  fàciendum  ,  ubi- 
ciimque  opus  fuerit,    , 

Et ,  ut  eo  firmiùs  atque  înviolabiliùs  Treugse  prx- 
difts  conferventur,  tàm  per  Terram,  quàm  per  Ma- 
re, &  Aquas,  ad  fàciendum,  ordinandum,&  deputati- 
dum  tôt  &  taies  Confervatores  &  Judices  Treugarum 
praediélarum ,  générales  &  fpeciales,  &in  tanto  numé- 
ro ,  prouteis  quinque,  quatuor,  aut  tribus  eorum, 
yidebitur  expedire  ,  ad  corrigendum  &  reformandum 
totum  &  quicquid  quod  contra  diftas  Treugas  fuerit 
attempîatum, 

Necnon  de  &  fuper  omnibus  &  fîngulis  j 
^.Ab  eisdem  Çommiflariis  noftris,  quinque,  quatuor, 
aut  tribus  eorumdem ,  cum  diâo  Confanguineo  nofiro , 
aut  fuis  in  hac  parte  Ambaflïatoribus  ,  Commiffariis  ^ 
Deputatis,  five  Nunciis,  in  prœmiflis ,  vel  eorum  ali- 
quo,  appunétuatis ,  concordatis,  feu  coticlufis, 

Per  nos  benè  &  iîdeliter  obfervandis  ,  in  animam 
tioftram  jurandi, 

Literas  etiam  figillatas  ^  obligationes,  &  alterius  cu- 
juscûmque  generis  fecuritates  &  cautiones,  in  hac  par- 
te conventas  feu  concordatas  ,  pro  nobis  &  nomine 
hoftro  dandum ,  fàciendum  ,  &  expediendum  ,  quas 
parem  &eundem  efte£l:urn.&  vigorem  habere  volumus, 
ac  fi  nos  in  Perfonâ  noftrâ  eas  daremiis  ,  faceremus, 
feu  exponeremus. 

Et  confimih'a  Juramentum  ,  Literas ,  Obligationes , 
Securitates,  &  Cautiones  alias  fufficientes  ,  &  in  hac 
parte  nobis  neceffarias,  pro  nobis  &  nomine  noftro,  a 
prœfato  Confanguineo  nofiro^  feu  ejus .Ambaflïatoribus, 
Commiffàriis,  Deputatis,  five  Nunciis  petendum ,  re- 
icipiendum,  &  obtinendum, 

Ac  quoscumque  Traftatus ,  per  ipfos  Commiffarios 
nofiros,  quinque,  quatuor,  aut  très  eorumdem,  fac- 
tos,  prout  fibi  videbitur  expedire,  prorogandum  &  con- 
tinuandum,  . 

,  Et  generaliter  omnia  alia  &  fingula  facienduni,  ex- 
èrcendum,  &  expediendum,  quœ  in  praemiffis  vel  cir- 
ca  ea  neceffaria  fuerint  feu  quomodolibet  oportuna,  ac 
ètiam  li  de  fe  Mandatum  exigant  magis  fpeciale. 

Et  promittimus,  bona  fide,  &  verbo  Regip  ,  ad  te- 
nendum,  &  teneri  fàciendum,  ratum,gratum,firmum, 
&  ftabile  totum  &  quicquid  per  diâos  Commiffarios 
nofiros  quinque,  quatuor , aut  très  eorumdem, faâum 
fuerit  in  prsmiffis  &  fingulis  eorumdem, 

.  Et  quôd  nos  concedemus  &  fieri  faciemus  Literas 
Confirmatorias,  fub  magno  Sigillo  noftro,  de  &  fuper 
omnibus  &  fingulis  Articulis  &  Punâis;  de  quibus  in- 
ter. eos  fuerit  concordatum , 

,  Et  de  exequendo  ,  &  exequi  faciendo ,  eadem  cum 
débita  diligentia,  fecundum  tenorem  &  formam  eorum- 
dem, quantum  ad  nos  dinoscitur  pertinere, 

Et  hoc  promittimus  etiam  fub  Cautione  &  Obliga- 
tione  omnium  bonôrum  noftrorum  ,  mobilîum  &  im- 
mobilium ,  prEfentium  &  futurorum  ,  ita  quôd  nun- 
quam  per  nos  ,  vel  alium  nomine  noilro  ,  dicemus, 
faciemus  ,  aut  proponemus  ,  in  judicio  ,  nec  extra, 
quicquam  in  contrarium, 
ToM.  II.  Pakt.  II. 
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_  Mandantes  omnibus  &  fingulis  Jufticiariis ,  &  Sub- 
ditis  noftris  quibuscùmque  ,  quatenus  diSis  noftris 
Commiffàriis  &  Deputatis ,  ac  eorum  Literis  &  Man- 
datis,  intendant  &  obediant  in  omnibus  diligeiiter. 

In  cujus  rei  Teftimonium  hâs  Litteras  noftras  fierî 
fecimus  Patentes. 

Tefte  meipfo  apud  Cafirum  nojlrum  Rothomagi  ,  die 
vicefimâ  fexta  Decembris  ,  Anno  Regni  noftri  fepti- 
mo. 

Sturgeon. 

Et ,  ex  parte  diâi  Illuftris  Domini  Ducis  Burgun- 
diie,  Commiffarii,  ut  prœfertur  ,  Sereniflimi  Principis 
T)OTD.m.\  Karoli  Francia,  fuerint  ad  traftandum,  com- 
municandum,  &  concludendum  nobiscum,  fuper  prx- 
miiîîs ,  Episcopus  Attrebatenjîs  ,  Domini,  Theobaldus , 
&  GuiUebertus ,  Milites,  Magiftri,  Simon  de  Fonrmel- 
les ,  &  Johannes  de  Rinelle ,  ac  Johannes  Sac  ,  fùperiùs 
nominati,  fpecialiter  deputati  &  comrniflî. 

Ut  eorum  Commiffionis  tenore  clarè  liquet  ;  qui  fe- 
quitur  fub  liac  forniâ , 

TÎH I  L I  p  p  E ,  Duc  de  Burgoigne,  Conte  de  Flandres, 
*■  d'Artoys  ,  &  de  Bourgongne  ,  Palatin  ,  Seigneur 
de  Salins  &  de  Malins,  Comrriiffair  en  cefte  partie  de 
Treshault  &  Excellent  Prince  de  mon  Soveraigne  & 
Tresredoubte  Seigneur  &  Père  Charles  ;  par  le  grâce 
de  Dieu,  Roy  de  France, 

Corne  par  fes  Lettres  de  Commiffion  peut  apparoir  ; 
des  quelles  la  teneur  s'enfuit, 

/^Harles,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France, 
^-^  a  touz  ceuix ,  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  j 
Salutz. 

.  Come, pour  obvier  aux  grans  &  innumerables  maulx 
&  inconveniens,qui  long  temps  a  font  encommencies, 
&  fe  continuent ,  par  fait  de  Guerre  entre  Nous  &  nos- 
tre  Royaume,  &  noftr'e  Coufin  le  Roy  d'Engleterre  & 
fon  Royaume, 

Nous  ferons  en  entention  de  ,  au  plaifir  de  Dieu , 
briefment  faire  Traiâie  avec  noftre  dit  Coufin  fur  le 
fait  de  la  Paix  &  concorde  finale  de  nous ,  de  noftre 
dit  Coufin,  &  des  dyx  Royaumes, 

Savoir  faifons  que , 

Pur  a  ce  pervenir ,  nous  ayans  pleine  &  tout  confian- 
ce en  la  grande  loyalte  &  bonne  prudence  de,  noftre 
treschier  &  tresame  Fitz ,  le  Duc  de  Burgoyne  \  Doyeii 
des  Pers,  &  deulx  foys  Per  de  France, 

A  icelui  ,  ou  a  fes  Commis  &  Depputes  en  cefte 
partie  ,  avons  donne  ,  &  donnons  par  ces  prefentes, 
!  plain  pouair,  &  auilorite,  &  Mandement  efpecîale  de 
I  ottroyer,  prendre,  &  accorder,  pour, nous  &  en  nos- 
tre  nom  ,  ovesque  noftre  dit  Coufin  d'Engleterre  ,  ou 
fes  Meffages,  Commis,  &  Députes  ,  pour  lui  &  as. 
fon  nom  ,  Trieves  &  Abftinence  de  Guerre  ,  bonnes' 
&  fèures  ,  générales  ou  particulières  ,  par  Mère  ,  oii 
par  Terre  ,  ou  autrement ,  &  a  long  ou  brief  temps  ; 
entre  Nous,  &  a  icellui  nojîre  Coufin  ,  &  fes  Sugges^ 
&  ceulx  de  fa  Partie,  en  la  meilleur  &  plus  feure  ma- 
nière que  faire  fe  pourra , 

De  commettre,  ordenher,  &  députer  ,  ou  nom  de 
lious,  Conftrvateurs ,  pour  reparer  &  faire  reparer  ce 
q'il  feroit  enfraint  ou  innove  contre  les  diteS Trieves, 

Et  faire  tous, autres  chofes  que  au  cas  appartient,  & 
que  nous  ferions,  ou  faire  pourrions  ,  fe  prefens  y  es- 
toions  en  noftre  Perfonne, 

,  De  jurer,  en  l'ame  de  nous,  de  garder  &  obferver, 
&  faire  garder  &  obferver,  icelles  Trieves  &  Abftinen- 
ce, de  Guerre, 

Les  queus  Trieves  &  Abftinence  ,  ainfy  prinfes  & 
accordes  par  noftre  dît  Filz,  ou  fes  Commis  &  Dep- 
putes, nous,  desmaintenant  pour  lors,  promittbns,eri 
bonne  foy  &  en  parole  de  Roy ,  avoir  agréables ,  &  te- 
nir &  faire  tenir  fermes  &  eftables  ,  &  non  venir  ,  ou 
fouffrir^  venir  ,  a  l'encontre  par  quelque  voye  ou  ma- 
rieur que  ce  foit,  ou  puift  eftre. 

Et  fur  ce  ferons  bailler  noz  Lettres  Confirmatoirs , 
feelles  de  noftre  grand  Seel ,  fe  befoing  eft  ;  > 

Si  donnons  en  Mandement  a,  noz  Ames  &  Feaulxj 
Coneftable,  Marefchaux  ,  Maiftiers  des  Arbaleftiers^ 
Admirai ,  Visadmiral  ,  Capitaines  des  Gens  d'Armes 
&  de  trait,  Senechaulx,  Baillifi,  Prevoftz,  Jufticiers, 
Officers,  Vaffaulx,  &  Subgiz  jou  a  leurs  Lieutenants, 
&  a  chescun  d'eulx  ,  ficome  a  lui  appartendra  ,  que 
toutes  les  dites  Trieves  &  Abftinence  de  Guerre  ,  quî 
par  noftre  dit  Filz  ,  ou  fes  diz  Commis  &  Depputes  ; 
ferront  prinfes  &  accordes  (au  quel  &  a  fes  Lettres 
en  ce  voulions  eftre  obey)  facent  crier  &  publier 
S  2,  chesciin 
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chescun  es  mettes  &  reflbrs  de  fon  Office  ou  il  ap- 
partendra, 

Et  icelles  tiengnent  &  cardent  ,  &  facent  tciîir  & 
garder,  fans  enfraindre  ,  en  pugnilTans  les  infradeins 
d'icelles ,  corne  en  tel  cas  appartient  ,  fans  diflîmula- 
tion  quelconque. 

En  faifint  faire  réparation  deue  de  ce  ,  qui  ferroit 
fait  ou  attempte  a  l'encountre  ,  fi  avant  que  befoing 
ferra  &  le  cas  le  requerra;  car  aînfy  nous  plaift  il  élire 
fait. 

En  tcsnioing  de  ce  nous  avons  fait  mettre  hoftre 
Seel  a  ces  preientes. 

Donne  a  Troycs  le  vii.  jour  de  Novembre  ,  l'an  de 
grâce  mille,  quatrecens,  &  dixneuf ,  &  de  nollre  Rè- 
gne le  si. 

Ainfy  figne. 

War  le  Roy  en  fon  Conseil. 

J.  DE  RiNEL. 

ET  il  foit  ainfy,  que  plufours  grandes  affaires  &  be- 
fongnes  foions  tellement  ouccupez,  pour  le  pre- 
fent,  que  en  noftre  Perfonne,  ne  pourrions  bonement 
vaquier  ne  entendre  au  fait  de  la  dite  CommilTiOn, 

Pourquoy  [avoir  faiÇons  que  nous , 

Confians  a  phin  des  grans  Sens ,  Loyaulte,  &  Pru- 
dence de  ,  noz  bien  Amez  ,  Révèrent  Pier  en  Dieu 
VEvusqiie  d'Arras  noftre  Confeiller  ,  Maiftre  PhcUp 
de  Morvilkr  primer  Prefident  du  Parlement  de  mon 
dit  Sire  le  Roy,  Meffire  T'hiebanlt  Seigneur  de  Netif- 
chaftell  Grant  Maiftre  d'Oftel  de  mon  dit  Seigneur,  le 
Sire  de  Court'mron,  le  Seigneur  de  Thoulnajon ,  Mefîi- 
te  Gitillebin  de  Lannoy ,  Chivalers  ,  Maiftre  Simon  de 
Formelles^  Maiftre  Jehan  de  Rinei  Secrétaire  de  rnoil 
dit  Seigneur ,  &  Jehan  Sac  Burgoys  de  Paris , 

Iceul.v,  les  huit,  les  fept,  les  fis  ,  ou  les  cinqiie, 
avons  commis  &  députes  ,  commettons  &  depputons, 
par  ces  prefentes,pour  &  en  nom  de  mon  dit  Seigneur 
&  de  nous,  &  par  vertu  du  povoir  a  nous  fusdite  don- 
ne, donnons  plaine  Puiflance,  Auûorite  &  Mandement 
efpecial  d'accorder,  prendre,  &  ottroyer  ,  pour  &  en 
nom  de  mon  dit  Seigneur  ^  Père,  avec  Treshault  & 
Tresexcellent  Prince  noftre  Coulin  Henry,  par  ycelle 
mesme  grâce  Roy  /Ea^to^r? ,  ou  fes  MefTaiges,  Com- 
mis, &  Députes,  aians  de  lui  fur  ce  Povoir  fuffifant, 
Trieves  &  Abftinence  de  Guerre  ,  bonnes  &  feures, 
générales  ou  particuliers,  par  Mer,  par  Terre, ou  par 
Riviers,  ou  auterment,  &  a  long  ou  brief  temps,  en- 
tre mon  dit  Seigneur  isf  Perc,{es  Royaume,  Vaflàulx, 
&  Suggiz,  obilfans  a  luy  ,  &  ycelui  noftre  Coufin,  fes 
Royaume,  Valfaulx,  &  Suggei ,  &  ceulx  de  fa  Par- 
tie ,  en  la  meilleur  &  plus  fure  manere  que  faire  fe 
pourra, 

De  commettre,  ordonner,  &  députer  ,  ou  nom  de 
mon  dit  Seigneur  &  Père,  Confervateurs,  pour  repai- 
rer,  &  faire  repairer,fe  que  de  fon  cote  feroit  enfraint, 
attempte,  ou  innove  contre  les  dites  Trieves, 

Et  faire  toutes  autres  chofes  ,  au  cas  appartenans, 
que  mon  dit  Seigneur  is'  Père ,  ou  nous  en  fon  nom  , 
ferions, ou  fere  pourrions  fe  prefens  y  eftoyens  en  noz 
Perfonnes,  _ 

De  jurer,  en  l'ame  àe  mon  dit  Seigneur  Çs'  Père,  as 
garder  &  obferver,  &  faire  garder  &  obferver,  ycelles 
Trieves  &  Abftinence  de  Guerre, 

Et  de  faire  toutes  autres  cliofes,  qui  pour  le  bien  & 
feurte  des  dites  Trieves  &  Abftinence  de  Guerre  fefa 
expédient  &  neceflàire. 

Et  tout  ce,  que  par  les  dix  Commis  &  Députes,  ou 
les  huyt,  les  fept,  les  fix  ,  les  cînque  d'iceulx  ,  corne 
dit  eft  ,  ferra  fait  ,  ottroye  ,  &  accorde  en  ceft  partie , 
nous  promettons ,  en  bonne  foye  ,  ou  nom  de  mon 
dit  Seigneur  y  Père  &  de  nous ,  avoir  aggreables  ,  & 
tenir,  &  faire  tenir,  firmes  &  eftables,  fans  venir,  ou 
îbuffiir  eftre  venu  ,  au  contraire  en  quelque  manere 
que  ce  foit. 

Et  fur  ce  ferons  bailler  Lettres  Confirmatoires ,  tant 
de  mon  dit  Seigneur  àf  Père  come  de  Nous ,  feellees 
de  fon  grant  Sell  &  du  noftre,  fe  befoing  eft. 

Et  mandons  ,  depar  mon  dit  Seigneur  ^  Père,  a 
tous  fes  Coneftable  &  Marefchaux,  Maiftre  des  Arba- 
kftiers  ,  Admirai  ,  Visadmiral  ,  Capitains  de  Gens 
d'Armes  &  de  Trait,  Baillifs,  Prevofts,  Efchevins , 
Jufticiers,  Officers  ,  &  Suggez  quelxconque  ,  ou  a 
leurs  Lieutenamz ,  &  a  chescun  d'eulx  ,  ficome  a  luy 
appartendra,  que  les  diâes  Trieves  ou  Abftinerice  de 
Guerre,  qui  par  les  Commis  &  Députés  deffusdiz,  ou 
les  huit ,  les  fept,  les  fix  ,  les  cinque  ferront  prinfcs , 
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accordes,   •%  ottroyes  (auxqueulx  &  a  leurs  Lettres    AnnO 

en  ce  voulions,  ou  nom  de  mon  dit  Se:gneur  l^  Père, 

eftre  obey)  facent  crier  &  publier  chescun  es  Mettes    T/^\Q, 

_&Reffort  de  Office &Juridiétion  &par  tout  ailleurs  ou 

11  appartendra,  &  ycelles  Trieves  facent  tenir  &  garder 

fans  enfreindre,  &  punilfent  infraâeins  d'icelles  come 

au  cas  appertendra,  en  faifant  faire  repiimtion  deue  de 

ce  qui  ferroit  fait  ou  attempte  au  contraire. 

En  tesmoîng  de  ce  nous  avons  fait  mettre  noftre 
Seal  a  fes  pretentes , , 

Donne  a  noftre  Ville  ^Arras  ,  le  vii.  jour  de  Dé- 
cembre, l'an  de  grâce  millj  quatrecens,  &  dixueuf.. 

Ainjy  Signée, 

Per  Monjteur  le  Duc. 

Q.  Menart. 

E  T ,  quia  pro  bono  Pacis  finalis  ,  inter  pradidoi 
Principes  &  eorum  Francix  &  Anglioe  Régna  traftan- 
d!E&  finaliter  concludendx,&  ne  tantuin  bonum  pos- 
fet  impediri  quomodolibet  vel  diiferri,  nobis  ,  &  didlis 
Ambixiatoribus  &  Deputatis  prœfati  Domini  Ducis 
Burgunditf,  videbatur  fore  expediens, utile  &  necelTà- 
rium  quod  Treugx  feu  Abftinentis  Guerrarum  géné- 
rales, inter  Partes  antediélas  ,  pro  Regnis  Francise  & 
Angliœ,  eornm  Terris  &  Dominiis  ,  Subditis  &  Vas- 
fallis  quibusciimque,  caperentnr,  inirentur,  &  finali- 
tef  concluderentur, 

Quibus  durantibus  liberiùs  &  fecuriùs  ad  Pacem. ,  in- 
ter ipfa  duo  Régna ,  a  Chrifti  fidelibus  diù  dcfideratam, 
perveuire  poftit, 

Notum  facimus  quôd  nos,  Philippus,  Johannes, 
Do-minus  de  Fitz  Hugh,  Walterus,  &  Johannes  ,  fu- 
periùs  notainati ,  poft  diVei-fas  cdmmunicationes  ,  iri 
vim  Poteftatis  nobis  attributs  ,  iniVimus ,  fecîmùs ,  & 
concordavimus ,  ,         •'■ 

Pro  diflo  Doriiino  noftro  Rege;  RegniS,Teriris, Do- 
miniis, Subditis,  &  Vaffallis  fuis  quibuscûmque. 

Et  per  pracfentes  facimus ,  inimus,  &  coiicordamus, 

Unà  cum  prœfatis  diâi  illuftris  Domini  Ducis  Bnr- 
gundice  (Commiflàrii ,  ut  prsfertur  ,  didi  SereniiTimî 
Principis  Domini  Karôli  Franci.e  )  Commiffariis  &  De- 
putatis,    ,  ,        ,  - 

Qui  etîani  iiobiscuiri,  pro  eoderh  Sereniffimo  Prin- 
cipe Domino  Karolo  Francité  ,  Regno  ,  Terris,  Do- 
miniis, Subditis,  &  Vaflàllis  fuis  quibuscûmque,  in- 
ierunt,  fecerunt,  &  concordarunt , 

Bonas,  firmas,  &  inviolabiles  Treugas  perTerrârn, 
a  XXIV.  die  prjDfentis  menfis  Decembris  usque  ad 
primum  diem  Martii ,  proximô  &  imediatè  nunc  fututi 
inclnfivè,  fub  forma  quîe  fèquitur. 

In  primîs,  concdrdatum  tft,  quôd  prœfentès  Treu- 
gse  feu  Abftinentis  Guerrarum  erunt  générales  per 
Terram,  • 

Et  fub  ipfis  comprehendentui-,  pro  parte  diûi  Illus- 
triflimi  Principis  Domini  Karoli  Francise  ,  omnes  & 
finguli  Homines ,  Vailalli ,  &  Subditi  fui,  necnon  omJ- 
nés  &  fuigulje  Civitates  ,  Villsô,  Caft-a  ,  F'ortalitia; 
Terra:  ,  Patrie  ,  &  Dominia  fua  ,■  in  iîegno  Franciaî 
&  alibi  (ibi  obcdiemcs  &  obcdientia  ,-  &  quœ  împofte- 
rum ,  tempore  hujusmodi  Treugarum  &  Abftinentioe 
durante  ,  fibi  obedient ,  extra  Ducatum  Normannîae 
conftituta:   ,        , 

.Et,  fimilimodd,  pi'd  parte  diâi  Sereniflimi  Dornr- 
h\  noftri  Régis  ,  comprehendentur  omnes  &  finguli 
Homines  ,  Vaftalli ,  &  Subditi  fui  necnon  omnes  & 
. fingulae  Civitates ,  Vills,  Caftra  ,  Fortalitia,  Terrxj 
Patrix,  &  Dominia  fua,tàm  in  Regiiis  Frahcix  &  An- 
gliïB,  quàm  alibi,  fibi  obedientes  &  obedientia,&  quce 
etiam,  tempore  hujusmodi  Treugarum  feu  Abffinentiè 
Guerrarum  durante,  fibi  obedient: 

Ita  quod,  prœfentibus  Treugis  dui-antibus  j  neutcr 
prœdiiStorum  Principum  ,  per  lé  ,  aut  alios  quosciim- 
que,  movebit  àut  faciet  Guerram  Hominibus,  ValTallis^ 
aut  Subditis,  Villis,  Caftris,  Fortalitiis  ,  Terris ,  Pa- 
triis ,  ac  Dominiis  alterius  ; 

Neuter  etiam  prœdiâorum'  Principum  obfidebit,  aut 
capiet ,  feu  ab  aliis  quibuscûmque  capi  pcrmittet ,  de 
die,  fîvè  de  noâe  ,  via  Guerrâ  ,  Traélatûs,  Emptio- 
nis,  aut  alio  quovis  modo,  Villas,  Civitates,  Caftra, 
Fortalitia  ,  feu  PafTagia  quœcumque  alterius  Partis, 
prsfcntibus  Treugis  comprehenfa. 

Item,  concordatum  eft, quôd  fub  prscfcntibus Treu- 
gis feu  Abftinentiâ  (licet  fint,  ut  prœfcrtur, générales) 
non  comprehendentur  ,  ymô  potiùs  &  cxprelfè  exci- 
,  piuntur  &  excluduntut  hinc  &  indè ,  Perfonae  foventes 
1  &  te- 
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&  tcnentes  illam  parteni  qua:  dicitur  Dalphini  feu  Ar- 
mamaci  ; 

VillEeetiam,  Civitates  ,  Cadra,  For'talîtîa ',  Terra, 
Patrise,  (îve  Dominia  ,  didam  partem  Dalph'mi  feu 
Armaniaci  tenentia  ,  degentesque  &  habiràntes  iil  eis- 
dem,  a  prœfentibus  Treugis  excludumur: 

Et  licebit  dido  Dom'mo  noftro  Kegt  ,  &  Illuftriflîmo 
Principi  Domino  Karolo  Confangiti/ieo  fuo  Fra»cui\\t\ 
ipforum  Deputatis,  tranlire  ,  in  Armis  &  aliàs  ,  per 
Terras,  Diftriélus  ,  atque  Loca  non  firmata,  àlteri 
Parti  obedientia,  pro  inferendâ  Guerrâ  Locis  occupa- 
tis  &  tenentibus  didam  partem  Dalphini  feu  Armania- 
ci; eo  cafu  que,  contra  diâa  Loca  ,  pro  Guerrâ  hu- 
jusmodi  inferendâ  ,  per  Terras  propris  obedientix, 
tranfîtus  fieri  non  pôllit. 

Et,  pro  hujusmodi  Guerrâ  inferendâ  ,  tàm  eundo, 
quàm  redeundo  ,  necnon  in  obfidione  (  fi  quam  poni 
sut  llabiliri  contigerit  )  immorando ,  Gentes  unius  Par- 
tis accipere  potcrunt  ,  ift  Locis  alteri  Parti  fubjedis, 
rationabilitcr  &  modcratè  Vidualia  feu  alimenta  pro  fe 
&  animalibus  fuis  ;  dumtanien  ea  violenter  non  acci- 
piant  ab  hiis,  qui  hujusmodi  Vidualia  ad  vendendum 
tranfportaverint,  de  Locis  sd  L6ca,pr*fentibus  Treu- 
gis  comprehenfa  ;  ac  folvcndo  juftum  &  rationabile 
pretium,  de  que  inte'r  ipfas  Gentes  &  Vendentes  eorunl- 
dem  bonorum  fuerit  concordatum.  _ 
,  Item,  concordatum  e(l ,  quôd  licebit  Subditis  dicli 
Sereniffimi  Principis  Domini  Karoli  Francia:^  Equeflri- 
bus  vel  Pedeftribus,  a  Terris,  Dôminiis,&  Locis  qui- 
buscûmque,  eidem  Domino  Karolo  Francix  fubjedis, 
apportare  per  Terram  Vi(Sualia,cum  Animalibus,  Cur- 
ribus,Quadrigis,vel  Vehiculis,  durantibus  pra;fentibus 
Treugis,  &  ex  illâ  caufâ  ingredi  ,  tranfire  ,  &  redire, 
benè&fecurè,  per  Civitates,  Villas,  Difiridus, Ter- 
ras, &  Paflàgia,  firmata  &  non  firmata,  dido  Domi- 
no noftro  Régi  AngU,£  obedientia  ;  &  Vidualia  cuirt 
Animalibus  hujusmodi,  ut  prœmittitur,  conduccre,  ve- 
here,&  tranfportare  ,  ab'que  aliquo  impedimento  Gen- 
tium  &  Miiiiftrorum  didi  Domini  nolhi  Régis  ,  ad 
Civitates,  Villas,  Caftra  ,  Fortalîtia  ,  feu  Loca  alia 
qusciîmque  dido  Domino  Karolo  Francis  fubdita  & 
Tubjeda,  prout  didis  Subditis  ejusdem  Domini  Karoli 
'Francis  meliùs  &  fecuriùs  ad  ipforum  commodum  vi- 
'debitur  expedire  ;  folvendo  femper  Cuftumas  &  Deve- 
tia ,  fecuudum  Confuetudincm  Locorum  ad  qus  ipfôs 
declinare  contigerit;    ,  .^ 

,  Provifo  tamen  quod  noii  poteruilt  intrare  Caïtra, 
Villas  firmatas ,  feu  alia  Fortalitia  ,  absque  licentiâ 
Dominotum  ,  Capitaneorum  ,  feu  Cuftodum  eorum- 
detti ,  aut  aliorum  habentium  ad  hoc  poteftateni  : 
,  •  Provifo  etiam  quôd  ipfi  Subditi  didi  Domini  Karoli 
Trancice  babeant  Litteras  Teftimoniales  Ballivôrum, 
Prœpofitorum,  autâliorum,  Regimen  Cîvitatum,  Vil- 
larum ,  &  Locorum  ipfius  Domini  Karoli  Francis  ha- 
bentium, a  quîbus  iiderïl  Subditi  fui  ,  ex  caufâ  prsdic- 
ta,  recedere  habent  ;  quibus  Litteris  certiorabuntur 
qmnes  ,  quod  ipfi  fuiit  Subditî  didi  Domini  Karoli 
Trayicice,  &  pro  Vidualibus  quxrendis  &  tranfportan- 
dis,  cum  jinimalibus  fuis,&  ut  prœmittitur,  itinerare 
intendunt  ;  &  quôd  nichil  ,  in  prsjudicium  feu  con- 
temptum  didi  Domini  nofiri  Régis  Anglice,  aut  Sub- 
ditorumfuorum,  attemptabunt ,  feu  attemptari  procu- 
iabunt.  :  • 

,  ^  Item ,  concordatum  eft  ,  quôd  licebit  Subditis  didi 
pomini  Hearici  Régis  Angltce ,  Equeftribus  vel  Pedes- 
bîbus,  a  Terris  ,  Dominiis,  &  Locis  quibuscdmque  , 
eidem  Régi  Anglise  fubjedis ,  apportare  per  Terram 
Vidualia,  cum  Animalibus,  Curribus,  Quadrigis,  vel 
Vehiculis,  durantibus  praefentibus  Treugis  ;  &,  ex  illâ 
caufâ,  ingredi,  ire,  tranfire,  &  redire,  benè  &  fecurè 
per  Civitates,  Villas,  Diftridus ,  Terras ,  &  PaflTagia, 
firmata  &  non  firmata,  dido  Sereniflîmo  Priricipi Do- 
mino Karolo  Francis  obedientia;  &  Vidualia  cum  A- 
himalibus  hujusmodi,  ut  prœmittitur  ,  conducere,  ve- 
here  ,  &  tranfportare  ,  absque  aliquo  impedirriento 
Gentium  &  Miniftrorum  didi  Domini  Karoli  Francix ^ 
ad  Civitates,  Villas,  Caftra,  Fortalitia,  feu  Loca  alia 
quœciimque  Domino  noftro  Régi  Anglix  fubdita  & 
fubjeda  ,  prout  didis  Subditis  ejusdem  Domini  Régis 
Angliie  nieliùs  &  fecuriùs  ad  ipforum  commodutil  vi- 
debitur  expedire  ;  folvendo  femper  Cufiiumaè  &  Deve- 
ria  j  fecundum  Confuetudincm  Lbcorum  ad  qus  ipfos 
declinare  contigerit, 

Provifo  tamen  quôd  non  poteruilt  intrare  Caftra, 
Villas  firmatas  ,  feu  alia  Fortalîtia  ,  absque  licentiâ 
Dominorum ,  Capitaneorum  ,  feu  Cuftodum  eorum- 
dem ,  aut  aliorum  habentium  ad  hoc  poteftatem  : 

Provifo  etiam  quôd  ipfi  Subditi  di£ti  Domini  Rcgis 


Angliit  habeant  Literas  Tcftimoniales  Ballivôrum ,  Prs-    A  MMrj 
pofitorum,  aut  aliorum  ,  Regimen  Civitatum  ,  Villa-    "•^'^" 
rum  ,     &  Locorum  ipfius  Domini  Hearici  Augliie  ha-    lAldj 
bentium ,  a  quibus  iidem  Subditi  fui  ex  catifâ  prîedidâ 
recedere  habent;  quibus  Literis  certiorabuntur  omnes, 
quôd  ipfi  funt  Subditi  didi  Domini  Régis  Anglia  ,    & 
pro  Vidualibus  qusrendis  &  tranfporta'ndis,cum  Ani- 
malibus fuis,  &  ,   ut  prœmittitur ,  itinerare  intendunt; 
&  quôd  nichil  in  prœjudicium  feu   contempturri  didli 
Domini  Karoli  Francis,  aut  Subditorum  fuorum  j   at- 
temptabunt, feu  attemptari  procurabunt. 
,  Item  ,   concordatum  eft  ,     quôd  prœfentcs  Litteras 
Treugarum  generalium  per  quemlibet  didorum  Pfin- 
cipum,  prout  queinlibet  concernit,  quotiens  fuerit  re- 
quifitus,  &  per  fuas  Litteras,  fuis  magnis  Sigillis  figil- 
latas,  confirmabuntur.    . 

.  Item,  coiicordatum  eft,  quôd  Capitanei  Civitatum, 
Villarum,  &  Caftrorum  utriusque  Partis,  potifirmè  iii 
fuis  frontariis  exiftentes  ,  tenebuntur  promittere  &  ju- 
rare  prœdidas  Treugas  &  Abftinentias  Guerrœ,  quan- 
tum in  eis  eft,  fideliter  tenerc  &  obfervare  ,  &  ab  uliis 
juxta  polie  facere  obfervari. 

,  Item,  concordatum  eft,  quôd  jser  nullum  attemp- 
tatum  feu  interprifam ,  fadam  aut  taciendam ,  per  Sub- 
ditos  unius  Partis  Subditis  alterius  Partis  ,  contra  fupe- 
riùs  expreflTata,  debent  prîefentes  Treugcc  &  Abftinen- 
tia  Guerrœ  rupts  cenferi  ;  fet  manebunt  nicliilominus 
in  fuis  robore  &  vigore. 

,  Et  debent  omnia  attemptata  &  malefada  hujusrtiôdî 
per  Conférvatores  &  Commiffatios  ,  per  utramque 
Partem  deputatos  &  deputandos  ,  prout  fingulos  eo- 
lum  concerner  &  concernere  poterit,  corrigi ,  emen- 
dari,  &  reparari,  ac  débité  reformari. 
,  Et  erunt  Conférvatores  prœfentiuin  Treugarum  & 
AbftinentiîB  Guerric, 

•  Pro  parte  didi  Domini  noftri  Régis  ,  in  partibuâ 
Picardia;  Capitaneus  Calefii  &  ejus  Locumtenens  ,  & 
in  aliis  partibus  Capitanei  Augi  ^  Gifortii ,  Dominuê 
Johanaes  Gray  Capitaneus  Sandi  Germani  in  Layâ, 
Dominas  Radulfhus  Cramwell  Miles  ;  Capitanei  E- 
broicenjîs  &  de  p'ernolio  ,  &  eorum  Locatenentes , 

Et ,  pro  parte  didi  Sereniffimi  Principis  Domini 
Karoli  Francité  ,  in  partibus  Francis;  Prsepofitus  Pari- 
fienfis,  Ballivi  is*  Capitanei  SahaneBenfis  ^  Carno- 
tenfis ,  &  eorum  Locatenentes  ,  &  in  partibus  Picar- 
die &  Pôntivi  Dominus  "Jacobus  de  Haricuria  Capita* 
neus  de  la  Crotoy  ,  Dominus  de  la  Fiez  Ville  Capi- 
taneus d'Ardre ,  Senefcallus  Pbruivi  ,  &  Dominos  de 
Beioj  Capitaneus  Ambianerifis  ,  &  eorum  Locate* 
nentes,    .  ,  ^  .  , 

.  Qui  quidein  Conférvatores ,  &  eoruhi  quilibet  in  fui 
Marchiâ  aut  Provinciâ ,  necrion  ab  eis  vel  eorum  alte- 
ro  deputatidi ,  habebunt  poteftatem  cognoscendi  &  de- 
terminandi  de  attemptatis  hujusmodi,  corrigendfque^ 
reparandi,  &  emendandi  quicquid  attemptatum  aut  fo- 
risfadum  fuerit ,  per  quoscûtrique  ,  contra  tenorem 
praifentium  Treugarum  &  Abftinehtifi  ,  ac  puniendi 
omnes  Maletadores  &  Transgreffores  ,  prout  cafus 
exegerint  &  requirent. 

In  cujus  rei  Teftimonium  nos,  Cominiflàrîi  &  De- 
putati  fuperiùs  nominati  ,  pràsfentibus  Litteris  noftra 
appofuimus  Sigilla.   , 

Datum  &  adum,  Rothomagi  vicejimà  quarta  die  meh' 
fis  Decembris ,  Anno  Domini  millefiffioj  quadringeii- 
tefimo,  decimo  nond. 

XC. 

Fœdus  f#  Liga  hïer  HenrîcuM  V".  Regem  if,  DeK 
Angli/e ,  £#  PhilippuM  Ducem  Burgundia 
inittts  pro  profeqùendo  C  A  r  o  l  o  De'lphino  Ficn- 
nenfi  ob  trucidatum  J  o  a  n  N  e  m  Ducem  But- 
gundits.  Dat.  apud  Caftrum  Rothomàgenfe  die 
if.  Decémèris  Anno  it^ïS).  [Rymerj  Foe- 
dera  ,   Convcntionts  j  &c.    Tom.  I X.   pag. 

ici  E  X  univerfis  Chrifti  fidelibus  ;  has  Literas  noftras 
■*^  infpeduris,  Salutem  ,  &  eisdem  fidem  indubiam 
adhibere. 

Cûm  pridem  (videlicet)  poft  menfeth  Septembris  ul- 
timum  prsteritum  ,  inter  ,  Sereniffimum  Principem, 
Karolum  Confanguineum  noftrum  Francis;  ,  &  nos , 
ac  inter  nos,  &,  illuftrem  Principem, Confanguineum 
noftrum  ,  Philipptim  Ducem  Burgundia  ,  noninilli 
Tradatus  affidui  habiti  fuerint ,  in  Negotio  Pacis  fina- 
S  3  lis 
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ÀMSin  ^'S  &  Concordix,  inter  prxfatum ConCanguineum  nos- 
JMNNU  ^^^^^  Fraude,  &  Nos  ,  ac  inclita  Francis  &  Angliœ 
I419.   Régna,  favente  Domino ,  componeudiîe, 

tt  in  eisdem  certx  oblationes  &  petitiones  per  nos 
fafta:  fuerunt,  quœ  prxfato  Conlaiiguineo  noftro  Duci 
Èurgmidue  elfe  videntur  fanîc  ,  rationabiles ,  ac  utiles , 
&  tendere  ad  bonum  Pacis  pra:diaE, 

Quas  etiam  fubfequenter  ,  fub  certis  Articulis,  in 
claram  Scripturam  redaftas ,  idem  Confanguineus  nos- 
ter  Dux  Burgjmd'he  gratas  idcirco  habuit  &  acceptas 
fub  forma ,  fuis  Litteris  fatentibus ,  fuper  hoc  confec- 
tis ,  pleniùs  expreflatâ, 

Velitque  &  intendat  idem  Confanguineus  noter  Z)aÀ 
Burguy.di£  ,  omni  fuâ  poflibilitate  ,  fuos  impendere 
follicitiidinem  &  labores  ,  ut  prœfatum  Pacis  Nego- 
tium ,  fecundum  Oblationes  &  Petitiones  noftras  fupra- 
diflas ,  exitum  &  efteâum  fortiatur  optatum  ,  prout 
pradiSis  fuis  Litteris  innotescit  evidenter, 

Quod  tamen ,  ut  eo  celeriùs  ,  utiliùs ,  commodiùs , 
&  fecuriùs  efficere  valcat ,  defiderat  nos  &  ipfum  Amo- 
ris,  &  affeûÊs  mutui,  ac  fpecialis  AmicitixFœderibus 
invicem  copulari , 

Nos,  confideratione  prxmiflbrum,  &  eo  quod,  fî, 
annuente  Domino  ,  pra:fens  Traâatus  Pacis  fine  defi- 
derato  concludatur ,  erit  per  Matrimonium  ,  inter  nos 
&  prsclaram  Dominam  Katerham  didi  Confanguinei 
noftri  Fraticiic  F/liam  ,  Sororem  inclitœ  Dominœ  Mi- 
chaelce  Conthoralis  ejusdem  Ducis  ,  necnon  per  mé- 
dium Matrimonii,  inter  unum  ex  Prœcariffimîs  Fratri- 
bus  noflris  &  unam  ex  prsclaris  Dominabus  Sorotibus 
diéli  Ducis  contrahendi, 

Nos,  eidem  Duci  eo  cafu  Frater  efFcfli  ,  aliisque 
variis  de  caufis  rationabilibus  i  nos  ad  id  m.oventibus  ^ 
defideriis  ejusdem  Confanguinei  noftri  Ducis  benivblâ 
promptitudine  inclinati, 

Concordavimus  ac  convenimus  ,  concordamus  ac 
conveniraus ,  cum  eodem  Confanguineo  noftro  Duce , 
in  eum  qui  fequitur  modum  ^ 

in  primis,  quod  eundem  Confanguineum  noftrum  , 
velut  prschariffimum  Fratrem  nolhura,  diligemus  fin- 
ceriter  &  affeâuofè  quoad  vixerit  : 

Ac  fîbi,  ut  prîechariflimo  Ffatri  noftro  ^  favebimus 
&  amicabimur  : 

Et  ipfum,  ac  Terras,  Patrias,  &Dorainiafua,  pro 
poflTe  noftro  j  confervabimus ,  tuebimur,  &  manutene- 
bimus  in  fuis  Jutibus ,  Prœrogativls  ,  &  Pirseminentiis 
univerfis  : 

Eaque  prôcurablmus  quiE  eidem  Confatiguineo  nos- 
tro  effe  valeant  &  cedere  ad  commodum  &  hotiorem  ; 
Statu  Corons  Francix,ac  Juramentis,  per  nos  prxs- 
tandis  ,  fi  &  quando  ,  Divinâ  favente  Clementiâ  ,  ad 
Regimen  Reipublics  Regni  Francis  ,  ac  ad  Coronam 
ejusdem  ,  nos  admitti  &  petvenire  contigerit  ,  in  om- 
nibus femper  falvis. 

Item  ,  quod  idem  Confanguineus  nofier  Dux  nos 
fimili  modo  finceriter  c5t  atfeêtuofè  diliget  : 
Et  nobis  favebit  ac  amicabitur  : 
E:  nos  ,  Regnum  ,  Terras  ,  Patrias ,  ac  Dominia 
noftra,  pro  pofTe  fuo,  confervabit,  tuebitur,  &  manu- 
tenebit  in  noftris  &  eorum  Juribus  ,  Prsrogativis ,  & 
Prseminentiis  univerfis  j 

Eaque  procurabit  qus  nobis  elfe  valeant  &  cedere 
ad  commodum  &  honorem. 

Itern  ,  quod  cfBcaciter  &  diligenter  laborabimus  & 
inténdemus  ,  omnibus  viis  &  modis  ,  quod  punitio 
condigna  fiât  de  Karolo  Dolphiao  Viennenfi  ,  &  fuis 
complicibus,  culpabilibus  atrocis  Homicidii  in  Perfo- 
nam  ,  lUuftris  Principis  defunâi  ,  T)o-cw\\Johanms, 
ultimatè  Ducis  Burgundicc ,  perpetrati. 

Item,  quôd  ,  fi  contingat  didtum  Rarolum  Dolphi- 
»um  Vienns  ,  aut  quosciimque  alios,  prsdi6ti  Homi- 
cidii culpabiles ,  ad  manus  noftras ,  aut  noftf orurn ,  per 
Guerram,  aut  alio  modo  quocûmque,  devenire,  nul- 
lâ  redemptione  feu  remiffione  liberabuntur  absque  as- 
Jenfu  diài  Confanguinei  noftri  Ducis  Burgu>idi<c  ;  fet 
falvô  &  fecurè,  juxta  poflè  ,  fervabuntur  quousque  de 
tis  fiât  quod  Juftitia  exigit  &  requirit. 

Item,  contemplatione  Perfons  prsclars  Confangui- 
nes  noftrs  MichaeU  Conthoralis  Coafanguinei  noftri 
Ducis ,  necnon  confideratione  prsmilforum ,  &  ,  inter 
alia,  afteaûs  illius  quem  ipfum  Confanguineum  noS- 
trum  Ducem  habere  perpendimus  ad  bonum  prsfats 
Pacis  ,  ac  occalione  fumptuum  &  expenfarum  gran- 
dium  ,  quos  idem  Confanguineus  nofter  impendit  & 
impendet  ,  ac  discriminum  &  laborum  ,  quibus  fe  & 
fuos  expofuit  in  didlo  Pacis  Negotio,  ut  ipfum  felicem 
&  votivum  fortiatur  efFeftum,  aliisque  de  caufis  ratio- 
nabilibus, nos  in  eâ  parte  moventibus ,  conceffimus  & 


promifimus  eidem  Confanguineo  noftro  Duci,  ac  con-   ÀnNÔ 
cedimus  &  promittimus ,  quôd  dabimus  &  impciidemus 
operam,  diligentiam  folertcni  &.  affciluoftm,  ut,  pet    \Af\Q. 
diflum  Sereniffimum  Confanguineum  noftrmn   Frar,- 
cia ,  aflignenturj  concordentur,  &  tr.idantur  ipfi  Con- 
fanguineo noftro  Philippo  Duci  /iHrj«Ki/;>, absque. dis» 
membratione  vel  diminutione  Coronx  Fiancia;,  Ter- 
ra, Poflclîioncs,  &  Dominia,  prope  Terras,  &  Pos- 
feflloncs,  &  Dominia,   quas  habet  &  taict  idem  DuX 
in  Rcgno  Francis,  usque  ad  verum  valorem  annuum 
vigimi  milium  Librarum  Parifieiifium  ;   rumanfura  ei- 
dem Confanguineo  noftro  £>«f/, necnon  prsf.us  Con-  « 
fanguines  noftrs  Coiithorali  fuit ,  ad  totam  vitam. eo- 
rum, à.  cujuslibet  eorumdem  ;   ac  eorum  Hsredibus 
masculis  inter  eos  procreandis, 

Tenenda  a  Rege  &  Corona  Francis  in  Feodum  & 
fecundum  morem  &  confuetudinem  Regni  Francisé 
fupradidi,  ,  ,     .    ^ 

Et  quôd ,  filper  eisdem ,  dentur  eidem  Duci  Litteré 
efficaces  diâi  Confanguihei  noftri  Francis  ,  necnon 
Litters  approbatoris  Sereniffims  Confanguines  noftrsé 
IfabelLc  Conthoralis  fuo: , 

Quas  etlam  aflîgnationem  ,  concefîionem  ,  &  tradi- 
tionem  nos ,  quamprimum  ad  Regentiam  Regni  Fran- 
cis pervenerimus,  confirmabiraus  &  ratificabimus,fub 
Litteris  noftris  Patentibus,pr6  nobis  &  Hsredibus  nos- 
tris  imperpetuurn. 

Et,  fi  contingat  quôd  prséfatus  Confanguineus  nos- 
ter  Franci.e  diâas  affignationem ,  conceffionem  ,  &  tra- 
ditionem  eidem  Duci  non  faciet,  nos  ,  quàm  prinium 
ad  Coronam  &  Dignitatem  Regalem  Franciie  pervene- 
rimus ,  eas  eidem  Duci  faciemus  per  modum  ftjperiùs 
exprelfatum)  .     , 

Ac  faciemus  &  pi-orhitterrius  ipfurri  ,    &  prsfatunl 
Confanguineam  noftram  Conthoralem  ejus,  &  eoruiii 
Hsredes  fupradiâos,  absque  impedimento  vel  contra- 
diftione  noftri  vel  Hsredum  noftrorum,  eisdem,  mO-' 
do  prsmiflb  pacificè  &  quietè  gaudere.  . . 

Item,  concordatum  eft;  inter  Nos  &  ptgéfatum  D«- 
«iw,  quôd,  fi  aliquis  alius,  eà  de  caufâ  quôd  duxerit 
Filiam  de  Domo  Francis,  vel  alla  occalione  ,  exigat 
aut  petat,  in  futurum  ,  quod  aliqua  Afîlgnatio  TerraT 
rum,  Dominiorum  ,  feu  Pofl'effionum  Regidrum  fibi 
fiât ,  priefatHS  Dux  nobis ,  pro  poffe  fuo ,  fi  fuper  hoc 
per  nos  fuerit  requifitus  ,  auxiliabitur ,  &  aififtet ,  ac 
juvabit  adverfus  petitionem  hujusmodi,  &  ad  eam  imr 
pediendam,  ac  temeritates  &  malitias  fie  petentium,  fl 
quas  ,  h.ac  de  caufâ  ,  contra  nos  machinari  conentut 
feu  moliri. 

Qus  omnia  &  fingula  fuprafcrîpta  j  hiis  prsfentibus 
Litteris  noftris  contenta,  quatenus  nos  &  Partem  nos- 
tram  concernunt,  nos  impleturos  ac  obfervaturos  pro- 
mittimus in  verbo  Regio  ,  &  quôd  non  veniemus  iri 
contrarium  eorum  vel  alicujus  eorumdem;  dummodd 
prsfens  Pacis  Traiftatus  finalem  &  defideratum  fortia- 
tur etfeâum. 

în  quorum  omnium  &  fingulorum  fidem  &  Tefti-r 
monium  has  Litteras  noftras  fub  magni  Sigilli  noftri 
appenlione  fecimus  communiri. 

Tefte  meipfo  apud  Cafirura  Rothomagenfe  XXV.  die 
Decembris. 

Per  ipfum  Regem: 


XCI. 

Traité  entre  Charles  VI.  Roi  de  France ^^  \j\%à. 
Henri  V.    Roi  d'Angleterre  ,    contenant  /^n.Mai.' 
Mariage  dudit  Henri  a-vec  Catherine 
DE  France  Fille  dudit  Charles , y  la  trans-  et  ang le; 
lation  du  Royaume  de  France  auÀ  yinglois  ,    à''^'-'-'^' 
V exclu/ton  de  Charles  Duc  de  Berri  Dau- 
phin de  France.     Fait  à  Troyes  en  Chimpagne^ 
le  11.  Mai  i^zo.     f  G.G.  Leibni  t  z,Co- 
dicis  Diplomatici  pag.  }if.  £5?  Continuation 
de  la  Chronique  de  Flandres  j     par  D  e  n  i  s 
Sauvage,    pag.   zpi.     Du    Chesne^ 
Hiftoire  d'Angleterre,  d'Ecofle  &  d'Irlande, 
Tom.  I.   Chroniques  de   Monstrelet, 
Tom.  I.  pag.  z88.     Godefroi,  Annota- 
tions fur  l'Hilloire  de  Charles  VI.  Roî 
de  France i  pag.  6f>(î.] 

CHARLES,  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France , 
à  perpétuelle  mémoire.     Combien  que  pour  réin- 
tégrer la  Paix ,  &  ofter  les  diffenfions  des  Royaumes 
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Amno  ^'^  France  &  d'Angleterre,  plufieurs  notables  &  divers 
**■  Traitiez,  qui  ou  temps  paifé  ont  eftc  faits  entre  nos 

JAZO,  Nobles  Progeniteurs ,  de  bonne  mémoire,  &  ceux  de 
"  '  très  liaut  Prince  ,  &  noftre  très  chier  Fils  Henry 
Roy  d'Angleterre,  Héritier  de  France',  Et  aulfi  entre 
nous  &  nollre  dit  Fils  ,  n'ayent  apporté  le  fruift  de 
Paix  pour  ce  delîré  ;  Sçavoir  faifons  à  tous  prefens  & 
advenir  ,  que  neantmoins  nous  conliderans  &  pefans 
en  noftre  cueur ,  quants  grands  &  irréparables  maux , 
quantes  énormitez,  &  quelle  doleureufe  playe  uhiver- 
lal  &  incurable  la  divilion  des  deux  Royaumes  deii'us 
dits  a  jusques  icy  mis  &  apporté  ,  non  pas  tant  feule- 
ment aus  dits  Royaumes,  mais  à  touteEglife  militant: 
Nous  avons  nagueres  repris  Traitié  de  Paix  avec  nos- 
tre  dit  l'ils  Henry,  ouquel  à  la  parfin,  après  plufieurs 
relations  &  parlem.ens  des  Gens  de  noftre  Conteil,ice- 
luy  oâroyant  &  donnant  effcâ  à  nos  defirs  ,  qui  pro- 
met Paix  aux  hommes  de  bonne  volenté  ^  entre  nous 
&  noftre  dit  Fils  à  l'œuvre  de  la  dite  defirée  Paix  eft 
tonclud  &  accordé  en  la  manière,  qui  s'enfuit. 

1.  Premièrement, que  pour  ce  que  par  l'AUiatice  du 
Mariage  fait  pour  le  bien  de  la  dite  Paix  entre  noftre 
dit  Fils  leRoy  Henry  ,&  noftre  très  chiere  &  très  amée 
Fille  Catherine,  il  eft  devenu  noftre  Fils  &  de 
noftre  très  chiere  &  très  amée  Compagne  la  Reyne,ice- 
iuy  noftre  Fils  nous  aimera  &  honorera  ,  &  lioftre  dite 
Compagne  comme  Père  &  Mère  ,  &  ainfi  comme  il 
appartient  honorer  tels  &  fi  grands  Prince  &  Princeflè , 
&  devant  toutes  perfonnes  temporelles  du  Monde. 

2.  Item,  que  noftre  dit  Fils  le  Roy  Henry  ne  nous 
turbera, inquiétera  Ou  empefchera,que  nous  ne  tenions 
&  poffedions  tant  que  nous  viverons  ,  ainfi  que  nous 
tenons  &  polFcdons  de  prefent,  la  Couronne  &  Dignité 
Royale  de  France,  &  les  Revenus, &  fruiits  provenus 
d'iceux  ,  à  la  fouftenance  de  noftre  Eftat  &  des  Char- 
ges du  Royaume  :  &  que  noftre  dite  Compagne  auffi  ne 
tienne  tant  qu'elle  vivra  eftat  &  dignité  de  Reyne  ,  fé- 
lon la  couftumedu  dit  Royaume,  avec  partie  des  dites 
Rentes  &  Revenus  à  elle  cortvenable. 

3.  Item,  eft  accordé  que  noftre  dite  Fille  Catherine 
aura  &  percevra  ou  Royaume  d'Angleterre  Douaire, 
ainfi  que  les  Reynes  d'Angleterre  ont  ou  temps  pafl!"é 
"accouftumé  d'avoir  &  parcevoir  ,  c'eft  à  fçavoir  pour 
chacun  ari  la  Somme  de  quarante  mille  Efcus,  desquels 
les  deux  valent  tousjours  un  Noble  d'Angleterre. 

4.  Item, eft  accordé  que  noftre  dit  Fils  leRoyHetl- 
ty ,  par  toutes  voyes ,  moyens  &  manières  qu'il  pour- 
ra ,  fans  transgrellîon  ou  offenfe  du  ferement  par  luy 
fait  ,  de  obferver  les  Loix  .,  Couftumes ,  Ufages  & 
Droifts  de  fon  dit  Royaume  d'Angleterre  ,  labourera 
&  pourverra,  que  noftre  dite  Fille  Catherine  fa  com- 
pagne, le  pluftoft  que  taire  fe  porra  ,  foit  en  tout  eve- 
iiement  plainement  alfeurée  de  parcevoir  &  avoir  en 
fondit  Royaume  d'Angleterre,  du  temps  de  fon  tres- 
pas ,  le  Douaire  devant  dit  de  quarante  mille  Efcus  an- 
miels  ,  desquels  les  deux  valent  tousjours  un  Noble 
d'Angleterre. 

j-.  Item  ,    eft  accordé,  que  s'ilâdvient,  que  noftre 
dite  Fille  furvive  à  noftre  dit  Fils  le  Roy  Henry,  elle 
•    _  parcevra  &  aura  ou  Royaume  de  France,  tantoft  après 

,  •  3e  trespas  de  noftre  dit  Fils,  Douaire  de  la  Somme  de 
vingt  mil  Francs  par  an,  deflus  les  Terres,  Lieux,  & 
Seigneuries  ,  que  tint  &  eut  en  Douaire  noftre  très 
chiere  Dame,  de  bonne  mémoire  ,  Blanche  jadis  fem- 
îne  de  Philippe, de  bonne  mémoire  jadis  Roy  de  Fran- 
ce ,  noftre  très  chier  &  redoubté  Seigneur  ,  &  grand 
ayeul. 

.  6.  ftenijéft  accordé  que  tantoft  Après  noftre  trespas, 
'&  deflors  en  avant,  la  Couronne  &  Royaume  de  Fran- 
ce ,  avec  tous  leurs  Droîéls  &  Appartenances ,  demour- 
yont  &  feront  perpétuellement  de  noftre  dit  Fils  le  Roy 
Heiiry,  &  de  fes  Hoirs. 

7.  Item ,  pour  ce  que  nous  fommes  tenus  &  empes- 
chez  le  plus  de  temps ,  par  telle  manière,  que  nous  ne 
pouvons  de  noftre  Perfonne  entendre  ou  vacquer  à  la 
dispo'fition  des  befongnes  de  noftre  Royaume  ;  la  fa- 
culté &  exercice  de  gouverner  &  ordonner  la  chofe  pu- 
blique de  didl  Royaume  feront  &  demourront,  noftre 
vie  durant  j  à  noftre  dit  Fils  le  Roy  Henry  ,  avec  le 
Confeil  des  Nobles  &  Sag;es  du  dit  Royaume,  par  ain- 
i\  que  dés  maintenant ,  &  deflors  en  avant  ,  il  puiftTe 
jcelle  régir  &  gouverner  par  luy  mesme  ,  &  par  autres 
qu'il  voudra  députer  ■,  avec  le  Confeil  des  Nobles  & 
Sages  dcffus  dits:  Lesquels  faculté  &  exercice  de  gou- 
verner ainfi  ,  eftans  par  devers  noftre  dit  Fils  le  Roy 
Henry,  il  labourera  afFeâueufcment  ,  diligemment  & 
loyaument  à  ce  qu'il  puift  h  doye  eftre  à  l'honneur  de 
Dieu,  de  Nous,  &  de  noftre  dite  Compagne,  &  auffi 


au  bien  public  du  dit  Royaume,  &  à  défendre,  tran-    AnJsjq 
quiller  ,  appaifer  &  gouverner  icehiy  Royaume  félon 
l'exigence  de  Juftice  &  équité  ,    avec  le  confeil  &  aide    ï^iO, 
des  grands  Seigneurs  j     Barons  &  Nobles  du  dit  Ro- 
yaume. 

8.  Item,  que  noftre  dit  Fils  fera  fon  pouvoir  ,  que 
la  Cotir  du  Parlement  de  France  fera  en  tous  &  cha- 
cuns  Lieux  fubjets  à  nous  maintenant, ou  temps  à  ve- 
venir,  obfetvée  &  gardée  es  auftorité  &  fouveraineté 
d'elle,  &  à  elle  deubs  ,  en  tous  &  chacuns  Lieux  à 
nous  fubjets,  maintenant,  ou  ou  temps  à  venir. 

9.  Item  ,  que  noftre  dit  Fils  de  fon  pouvoir  défen- 
dra &  confervera  tous  h  chacuns  Pers, Nobles, Citez, 
Villes,  Communauté!, &  fingulieres  Perfonnes  à  nous 
maintenant  ou  temps  avenir  fubjettes  en  leuts  Droifls 
Couftumes ,  Privilèges  ,  Prééminences ,  Libertez  & 
Franchifes  à  eux  appartenans  ou  deubz  ,  en  tous'les 
Lieux  fubjets  ii  nous  maintenant  ,  ou  ou  temps  ad- 
venir. 

10.  Item,  que  noftre  dit  Fils  diligemment  &  loyau- 
ment  labourera,  &  fera  de  fon  pouvoir  ,  que  Juftice 
fera  àdminiftrée  ou  dit  Royaume  félon  les  Loix,Cous- 
tumes  &  Droids  du  Royaume  de  France,  fans  accep- 
tion des  Perfonnes, &  confervera  &  tendra  lesSubjeds 
de  noftre  dit  Royaume  en  Paix  &  tranquillité  ,  &  de 
fort  pouvoir  les  gardera  &  défendra  de  violences  &  op- 
preflîons  quelconques. 

11.  Item,  eft  accordé  ,  que  noftre  dit  Fils  le  Roy 
Henry  pourverra  ,  &  fera  pourvoir  ,  que  aux  Offices 
tant  de  la  Juftice  de  Parlement  ,  que  des  Bailliages, 
Senefchauffées,  Prevofte?,,  &  autres  Appartenances  au 
Gouvernement  de  Seigneurie  ,  &  auffi  à  tous  autres 
Offices  du  dit  Royaume,  feront  prifes  Perfonnes  habi- 
les, profitables,  &  idoines,  pour  le  bon,  jufte,  paifî- 
ble  &  tranquille  régime  dudit  Royaume  ,  &  dés  admi- 
niftrations  ,  qui  leur  feront  à  commettre  ,  &  qu'ils 
foient  tels,  qu'ils  doyent  eftre  députez  &  pris  ,  félon 
les  Loi:<  &  Droifts  du  Royaume ,  &  pour  le  profit  de 
nous  &  de  noftre  Royiume. 

12.  Item,  que  noftre  dit  Fils  labourera  de  fon  pou- 
voir, &  le  pluftoft  que  faire  fe  pourra  profitablement  j 
de  mettre  en  noftre  obeiffance  toutes  &  chacunes  Ci- 
tes., Villes  ,  Chafteaux  ,  Lieux,  Pays  -,  &  Perfonnes 
dedans  noftre  Royaume ,  desobeiftâns  à  nous ,  &  Re- 
belles, tenans  la  partie  ,  ou  eftans  de  la  partie  vulgai- 
rement appellée  du  Dauphin  ou  à' Armaignac. 

13.  Item  5  afin  que  noftre  dit  Fils  puifle  faire,  ex- 
cercer ,  &  accomplir  les  chofes  deflus  dites  plus  profi- 
tablement,  feurement  &  franchement ,  il  eft  accOrdé, 
que  les  grands  Seigneurs ,  Barons ,  &  Nobles  ,  &  les 
Eftats  dudit  Royaume  ,  tant  fpirituels  que  temporels, 
&  auffi  les  Citez  &  notables  Communitez ,  les  Citoyens 
&  Bourgeois  des  Villes  du  dit  Royaume  à  nousobeis- 
fans  pour  ce  temps  feront  les  feremens  ,  qui  s'enfui- 
vent.^  Premièrement  à  noftre  dit  Filz  le  Roy  Henry  j 
ayant  la  faculté  &  exercice  de  dispofer  &  gouverner  la 
dite  chôfe  publique  &  à  fes  commandeffiens  &  mande- 
mens  en  toutes  chofes ,  concernans  l'exercice  du  Gou- 
vernement du  dit  Royaume,  &  par  toutes  chofes  obéi- 
ront &  entendront  humblement  à  luy  &  obeiifam- 
ment. 

14.  Item,  que  lés  chofes  qui  font  ou  feroTit  appom- 
tiées  &  accordées  entré  nous,noftre  Compagne  la  Rey- 
ne, &  noftre  dit  Fils  le  Roy  Heitry  ,  avec  le  confeil 
de  ceux  que  nous  &  noftre  dite  Compagne  ,  &  noftre 
dit  Fils  auront  à  ce  commis ,  les  dits  grands  Seigneurs, 
Barons,  Nobles  &  Eftats  de  iloftredit  Royaurrie ,  tant 
fpirituels  que  temporels ,  &  auffi  les  Citez  ,  notables 
Communitez  ,les  Citoyens  &  Bourgeois  des  Villes  du- 
dit Royaume, entant  que  à  ceux  &  chacun  d'eux  pour- 
ra touchier  en  tout  &  par  tout ,  bien  &  loyaument  gar- 
deront, &  feront  de  leur  pouvoir  garder  par  tous  autres 
quelconques. 

ïS-  Item,  que  continuellement  dés  noftre  trespas, & 
après  iceluy  ,  ils  feront  féaux  hommes  liges  à  noftre 
dit  Fils,  &  de  fes  Hoirs  ;  &  iceluy  noftre  Fils  pour 
leur  Seigneur  Lige  &  Souverain ,  &  vray  Roy  de  Fran- 
ce fans  aucune  oppofition  ,  contradiflion  ou  difficulté 
recevront  &  comme  à  tel  obéiront  ;  &  qu'après  ces 
chofes  jamais  n'obéiront  à  autre  que  à  nous  comme  à 
Roy  ou  Régent  le  Royaume  de  France,  fi  non  à  nos- 
tre  dit  Filz  le  Roy  Henry,  &  à  fes  Hoirs. 

16.  Item, qu'ils  ne  feront, en  confeil ^  ayde  ou  con- 
fentement,  que  noftre  dit  Fils  le  Roy  Flenry  perde  vie 
ou  membre,  ou  foit  pris  de  mauvaife  prife  ,  ou  qu'il 
fouffre  dommage  ou  diminution  eu  Perfonne,  Eftat, 
Honneur ,  ou  Biens ,  mais  fe  ils  fçavent  ,  que  aucune 
telle  chofe  foit  contre  luy  machinée,  ou  par  force,  ils 
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,  ou  Lettres. 

17.  Item  ,  eft  accordé  que  toutes  &  chacunes  Con- 
quelles,  qui  fe  t'eront  par  nollre  dit  Fils  le  Roy  Hen- 
ry, hors  la  Duchié  de  Normandie  ,  au  Royaume  de 
France  lur  les  desobeiffans  délias  dits,  feront  &  fe  fe- 
ront à  nortre  profit  :  &  que  noftre  dit  Fils  de  fon  pou- 
voir, fera  que  toutes  &  ciiacunes  Terres  &  Seigneuries 
eftans  es  Lieux  ,  qui  font  ainli  à  conquérir  ,  apparte- 
nans  aux  perfonues  à  nous  prefentement  obeillàns,  qui 
jureront  garder  cette  prefcnteConcorde,feront  rellituez 
susdites  Perfounes,  à  qui  elles  appartiennent. 

18.  Item,  eft  accordé  que  toutes  &  chacunes  Per- 
fonnes  Ecclefialliquts ,  Bcneticiers  ou  Duchié  de  Nor- 
mandie ,  ou  autres  Lieux  quelconques  au  Royaume 
de  France, fubjets  à  nollre  dit  Fils, à  nous  obeifrans,& 
favorifans  la  partie  du  noftre  très  chier  &  très  amé  Fils 
le  Duc  de  Bourgongne,  qui  jureront  garder  cette  pre- 
fente  Concorde, jouyrout  pailiblement  de  leurs  Bénéfi- 
ces Ecckfialliques,  eftans  au  dit  Duchié  de  Norman- 
die, ou  Lieux  devant  dits. 

19.  Item  ,  que  femblablémènt  toutes  &  chacunes 
Perfonnes  Eccleliaftiques  obeilFans  à  noftre  dit  Fils  le 
Roy  Henry,  &  Beneficiers  au  Royaume  de  France  es 
Lieux  à  nous  fubjets  ,  qui  jureront  garder  cette  pre- 
fente  Concorde,  joyront  pailiblement  de  leurs  Bénéfi- 
ces Eccleliaftiques  eftans  es  Lieux  devant  dits. 

20.  Item,  que  toutes  &  chacunes  Eglifes,  Unîver- 
lïtez  ,  &  Eftudes  généraux  ,  &  aufli  Collèges  d'Eftu- 
dians ,  &  autres  Collèges  Eccleliaftiques  eftans  es  Lieux 
à  nous  fubjeéls  prefentement,  ou  pour  le  temps  ad- 
venir en  la  Duchié  de  Normandie  ,  ou  autres  Lieux 
du  Royaume  de  France  fubjets  à  noftre  dit  Fils  le  Roy 
Henry,  joyront  de  leurs  Droiâs,  PoirelFions,  Rentes, 
Prérogatives,  Libertés,  Prééminences,  &  Franchifes 
à  ceux  au  Royaume  de  France  appartenans,  cominent 
que  ce  fuit  ou  deuës  ,  fauves  les  Droifts  de  la  Cou- 
ronne de  France,  &  de  tous  autres. 

21.  Item,  &  quand  il  aviendra  ,  que  noftre  dit  Fils 
le  Roy  Henry  viendra  à  la  Couronne  de  France  ,  la 
Duchié  de  Normandie ,  &  aufll  les  autres  &  chacuns 
Lieux  par  luy  conquis  ou  Royaume  de  France  feront 
foubz  la  Jurisdiâion  ,  obeiffance  &  Monarchie  de  la 
dite  Couronne  de  France. 

22.  Item  ,  eft  accordé  que  noftre  dit  Fils  le  Roy 
Henry  de  fon  pouvoir  fe  parforcera  ,  &  fera  que  aux 
Perfonnes  à  nous  obeilfjns  &  favorifans  la  Partie  de- 
vant dite,  qu'on  appelle  de  Buur^ongae ^  ausquelles  ap- 
partenoient  Seigneuries ,  Terres ,  Revenus  -,  ou  Pos- 
feffions  en  la  dite  Duchié  de  Normandie  ,  ou  autres . 
Lieux  ou  Royaume  de  France  par  iceluy  noftre  Fils  le 
Roy  Henry  conquifes,  ja  pieçà  par  lay  données,  fera 
fané,  fans  la  diminution  de  la  Couronne  de  France, 
bonne  recompenlation;n'eft  faite  aux  deftlis  dits,jjîoftre 
dit  Fils  le  Roy  Henry  la  fera  es  dites  Terres  &  Biens , 
quand  il  fera  venu  à  la  Couronne  de  France  :  mais  fe 
les  Terres,  Seigneuries, Rentes,  &  Polfelîions  qui  ap- 
partenoient  ausdites  Perf  mnes  esdits  Duchié,c5t  es  Lieux 
n'avoient  efté  dormées  par  noftre  dit  Fils,  les  dites  Per- 
fonnes feront  reftituées  à  icellcs  fans  delay. 

23.  Iteiîi,  que  durant  noftre  vie  en  tous  les  Lieux  à 
nous  prefentement,  ou  pour  le  temps  advenir  fubjets, 
les  Lettres  communes  de  Juftice  ,  de  dons  d'Offices , 
de  Bénéfices,  &  d'autres  Donations,  Pardons, ou  Re- 
miffions,  &  Privilèges  devront  eftre  efcrites ,  &  procé- 
der foubs  noftre  nom  &  Seel  :  toutes  voyes  pour  ce 
que  aucuns  cas  linguliers  pourroient  advenir ,  qui  par 
humain  engin  ne  peuvent  pas  tous  eftre  preveus.efquels 
pourra  eftre  neceflàire  &  convenable  ,  que  noftre  dit 
Fils  le  Roy  Henry  falfe  efcrire  les  Lettres  en  tel  cas , 
fi  aucunes  en  adviennent,  il  fera  loifible,  à  noftre  dit 
Fils  ,  pour  le  bien  &  feureté  de  nous  &  du  gouverne- 
ment à  luy,  comme  dit  eft,  appartenant.  Et  pour  évi- 
ter les  pL=rils  &  dommages,  qui  autrement  pourroient 
vrayfemblablement  avenir  ,  efcrira  les  Lettres  à  nos 
Subjeûs  par  lesquelles  il  commandera,  defFendra  ,  & 
mandera,  de  par  nous  &  de  par  luy  comme  Rcgent, 
félon  la  nature  &  qualiié  de  la  befongne. 

24.  Item,  que  de  tout  noftre  vie  noftre  dit  Fils  le 
Roy  Henry  ne  fe  nommera  ou  efcrira  aucunement,  ou 
fera  mimmer  ou  efcrire  Roy  de  France:  mais  de  tous 
Points  le  abftiendra  tant  comme  nousTiverons. 

2}".  Item,  eft  accordé,  que  nous  durant  noftre  vie 
nommerons  ,  appellerons  ,  &  efcrirons  noftre  dit  Fils 
le  Roy  Henry,  en  Lanj^ue  Françoife  par  cette  manière, 
Noflre  très  cher  Fils  Henry  lioy  il' Angleterre ,  héritier 
de  France  :    Et  en  Langue  Latine  par  cette  manière, 


Nojler  prxcarijjimus  Films  Henricus  Rex  Aiiglicc,  h-f- 
res  Francicc. 

26.  Item ,  que  noftre  dit  Fils  ne  impofera  ou  fera 

impofer  aucunes  impofitions  ou  exaâions  à  nos  Subjets 
fans  caufe  raifonable  &  necciraîre,  ne  autrement,  que 
pour  le  bien  public  du  dit  Royaume  de  France,  &  félon 
l'ordonnance  &  exigence  des  Loix  &  Couftumes  rai- 
fonnables  &  approuvées  du  dit  Royaume. 

27.  Item,  &  afin  que  Concorde, Paix  &  tranquillité 
entre  les  dits  Royaumes  de  France  &  d'Angleterre, 
foient  pour  le  temps  avenir  perpétuellement  obfervées, 
&  que  l'on  obvie  aux  obftacles  &  commencemens,  par 
lesquels  entre  les  dits  Royaumes  débats,  dJlfenlions  ou 
discordes  pourroient  fourdre  ou  temps  advenir  ,  que 
Dieu  ne  veuille,  il  eft  accorde,  que  noftre  dit  Fils  la- 
bourera par  efteà  de  fon  pouvoir  ^  que  de  l'advis  & 
confentement  des  trois  Eftats  des  deux  Royaumes , 
oftez  les  obftacles  en  cette  Partie,  foit  ordonné  &  pour- 
veu ,  que  du  temps ,  que  noftre  dit  Fils  lera  venu  à  la 
Couronne  de  France  ou  aucuns  de  fes  Hoirs,  les  deux 
Couronnes  de  France  &  d'Angleterre  à  tousjoursmais 
perpétuellement  demourront  enfemble,&  feront  en  une 
mesme  Perfonne  ;  c'eft  aflavoir  en  la  Perfonne  de  nos- 
tre  dit  Fils  le  Roy  Henry  ,  tant  qu'il  vivra  ,  &  de  là 
en  avant  es  Perfonnes  de  fes  Hoirs, qui  fucceffivement 
feront  les  uns  après  les  autres  ;  &  que  les  deux  Royau- 
mes feront  gouvernez  depuis  ce  temps,  que  noftre  dit 
Fils,  ou  aucun  de  fes  Hoirs  pervendra  ou  pervcndront 
ausdits  Royaumes,  non  divifement  foubs  divers  Roys 
pour  un  mesme  temps  ,  mais  foubs  une  mesme  Per- 
fonnej  qui  fera  pour  le  temps  Roy  &  Seigneur  Souve- 
rain de  l'un  &  de  l'autre  Royaume  ;  fes  Droiâs ,  Li- 
bériez ou  Couftumes,  Ufages  &  Loix  ,  non  foubs- 
mettant  en  quelque  manière  l'un  des  dits  Royaumes  à 
l'autre;  ne  les  Droiâs,  Loix,  Couftumes,  ou  Ufa- 
ge  de  l'un  d'iceux  Royaumes  aux  Droiûs ,  Loix,  Cous- 
tûmes  &  Ufages  de  l'autre. 

28.  Item,  que  dès  maintenant,  &  à  tout  temps  per- 
pétuellement fe  tairont,  appaiferont,&  de  tout  Points 
céderont  toutes  dilfenfions,  haynes ,  rancunes  h  ini- 
mitiez, &  Guerre  d'entre  lesdits  Royaumes  de  France 
&  d'Angleterre;  &  les  Peuples  d'iceux  Royaumes  ad- 
herans  à  la  dite  Concorde  ,  &  entre  les  Royaumes  des- 
fusdits,  fera  &  aura  vigueur  des  maintenant  éternelle- 
ment ,  &  à  tousjoursmais  perpétuellement  Paix  ,  tran- 
quillité-,  concoirde  ,  affeftion  mutuelle  ,  &  amiiiez 
fermes  &  ftables:&  fe  aideront  lesdits  deux  Royaumes 
de  leurs  aydes  -,  confeils  &  affiftences  mutuelles  con- 
tre toutes  perfonnes  qui  à  eux  ,  à  l'un  d'eux  s'efForce- 
roient  défaire  donner  violence,  injure, grief, ou  dom- 
mage, &  converferont  &  marchanderont  enfemble  les 
uns  avec  les  autres  franchement  &  feuremcnr,en  payant 
les  Couftumes, Devoirs  deubs  &  accouftumez. 

29.  Item^que  tous  les Confederez  h  All'ez  de  nous 
&  dudiâ  Royaume  de  France,  &  auffi  les  Confederez 
de  noftre  dit  Fils  le  Roy  Henry,  &  du  Royaume  d'An- 
gleterre, qui  dedans  huid  mois,  après  le  temps  ,  que 
cette  prefente  Concorde  de  Faix  leur  fera  notitîée  ,  ils 
auront  déclaré  fe  vouloir  fermement  adhérer  à  la  dite 
Concorde,&  eftre  compris  foubs  leTraitté  &  Concorde 
d'icelle  Paix  ,  foient  compris  foubz  les  Amitiez  ou 
Confédérations,  feureté  &  concorde  d'icelle  Paix  ,fauf 
toutes  voyes  à  l'une  &  à  l'autre  des  dites  Couronnes , 
à  nous  &  à  nos  Subjets, &  auffi  à  noftre  dit  Fils  le  Roy 
Henry,  &  à  lès  Subjets ,  fes  aâions ,  droiâs,  &  re- 
mèdes quelconques  convenables  en  cette  partie,  &  com- 
petens  en  quelque  manière  que  ee  foit ,  envers  les  dit 
Alliez  ou  Confédérés. 

30.  Item,  eft  accordé  ,  que  noftre  dit  Fils  le  Roy 
Henry  ,  avec  le  confeil  de  noftre  très  chier  Fils  Phi- 
lippe Duc  de  Bourgongne  ,  &  des  autres  Nobles  du 
Royaume  ,  qu'il  conviendta  &  appartiendra  pour  ce 
eftre  appeliez  jpourverra  pour  le  gouvernement  de  nos- 
tre  perfonne  ,  feurement  &  louablement  ^  &  honefte- 
ment  félon  l'exigence  de  noftre  eftat  &  dignité  Royal  ^ 
par  telle  manière;  que  ce  fera  l'honneur  de  Dieu  &  de 
nous ,  &  auffi  du  Royaume  de  France, &  des  Subjets 
d'icelluy;  &  que  toutes  perfonnes  tant  Nobles  comme 
autres ,  qui  feront  autour  de  nous  pour  noftre  Perfon- 
ne &  domeftique  fervice  non  pas  feulement  en  Offices, 
mais  en  autres  Minifteres ,  feront  tels  ,  qu'ils  auront 
efté  nez  au  Royaume  de  France,  ou  des  Lieux  de  Lan- 
gage François,  bonnes  Perfonnes,  fages,  loyales  & 
idoines  au  dit  fervice. 

31.  Item,  que  nous  demeurerons  &  refiderons  pcr-' 
fonnallement  en  lieu  notable  de  noftre  obeiffance  ,  & 
non  ailleurs. 

32.  Item ,  confiderez  les  horribles  &  énormes  crimes, 
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&  deli'âz  perpétrez  audit  Rovaume  de  France  ,  par 
Charles  foi  difant  Dauphin  de  Vienne ,  il  ell  accorde , 
que  nous  ne  nollre  dit  Fils  le  Roy  Henry  ,  ne  aulïï 
noftre  très  cher  Fils  Philippe  Duc  de  Bourgongne  ne 
traiteront  aucunement  de  Paix  ou  de  Concorde  avec 
lediâ  Charles ,  ne  feront  ou  feront  traiter  ,  li  non  du 
confeil  &  allentement  de  tous  &  chacun  de  nous  trois, 
&  des  trois  Eftats  des  deux  Royaumes  defîlis  dits. 

33.  Item,  elt  accordé  que  nous  fur  les  chofes  deflus 
didesj  &  chacunes  d'icclles,  outre  nos  Lettres  Paten- 
tes fdiées  de  noftre  grand  Seel,  donnerons  &  ferons 
cionner  &  faire  à  noftre  dit  Fils  le  Roy  Henry  Lettres 
Patentes  ,  approbatoircs  &  confirmatoires  ,  de  noftre 
dite  Compagne,  &  de  noftre  dit  Fils  Phih'ppe  Duc  de 
Bourgongae,  &  des  autres  de  noftre  Sang  Royal,  des 
grands  Seigneurs  ,  Barons  ,  Citez  &  Villes  à  nous 
obeyifans  ,  desquels  en  cette  partie  noftre  dit  Fils  le 
Roy  Henry  voudra  avoir  Lettres  de  nous. 

34.  Item,  que  feniblablement  noftre  dit  Fils  le  Roy 
Henry  pour  fa  partie  ,  outre  fes  Lettres  Patentes  fur 
ces  mêmes  chofes  ,  feellées  de  fon  grand  Seel ,  nous 
fera  donner  &  faire  Lettres  Patentes  approbatoires  & 
confirmatoires  de  fes  très  chers  Frères, &  des  autres  de 
fon  Sang  Royal,  des  grands  Seigneurs,  Barons, &  des 
Citez  &  Villes  à  luy  obeifîans;  desquels  en  cette  par- 
tie nous  voudrons  avoir  Lettres  de  noftre  dit  Fils  le 
Roy  Henry. 

35-.  Toutes  lesquelles  &  chacunes  chofes  deftTus  es- 
crites,  nous  Charles  Roy  de  France  deffus  dit,  pour 
nous  &  nos  Hoirs ,  entant  que  pourra  toucher  nous  & 
nos  dits  Hoirs,  fans  dol,  fraude,  ou  malengin,  avons 
promis  &  promettons  ,  juré  &  jurons  en  paroles  de 
Roy ,  aux  Sainds  Evangiles  de  Dieu ,  par  nous  curpo- 
rellement  touchez,  faire,  accom-lir ,  &  obferver  :  & 
qu'icelles  ferons  par  nos  Subjets  faire  ,  accomplir,  & 
çbferver  :  &  aufll  que  nous  ne  nos  Héritiers  ne  venrons 
jamais  au  contraire  des  chofes  deffus  dites ,  ou  d'aucu- 
nes d'iceiles  ,  en  quelque  manière  ou  jugement  ,  ou 
hors  jugement,  direîtement  ou  par  oblique  ,  ou  par 
quelconque  couleur  cxquife.  Et  afin  que  ces  chofes 
foient  i'ermes  &  ftables  perpétuellement  &  à  tousjours, 
nous  avons  fait  mettre  nofbre  Seel  à  ces  prcfentes  Let- 
tres. Donné  à  Troyes  le  vingt-uniesme  jour  du  mois 
de  May  l'an  de  grâce  mille  quatre  cens  &  vingt;  &  de 
noftre  Règne  le  quarantiesme.  Âixjy  fi^né  ,  par  le 
Roy  noftre  Sire  en  fon  Confeil,  Jean  de  (a)  Ri- 
N  E  L. 


hault  cSt  très  puiflfant  Prince  Henry  Roy  d'Angleterre ,    A  mm/^ 
&  à  fes  Hoirs.  '         .">  /^NNQ 
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ài-.  Mai.  J'orme  du  Serment  du  Traité  fusdit,  lequel  fut  juYê 
par  ks  Princes,  Seigneurs .,  Prélats,  Barons .j^S 
autres  Vajfaux  £?"  Sujets  ,  '  daté  de  la  Ville  de 
Troyes,  le  zi.  de  Mai  i^io.  [G.  G.  Leib^ 
NiTZ,  Codicis  Diplomacici  pag.  330.] 

C H  A  R  LE  s  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France;  A 
tous  ceux ,  qui  ces  prefentes  Lettres  verront ,  Sa- 
lut. Sçavoir  faifons,  que  incontinant  après  la  Paix  fi- 
nal faifte  ,'  conclue  ,  jurée  &  fermée  folemnellement 
en  cette  noftre  Ville  de  Troyes,  entre  nous,  &  noftre 
très  cher  Fils  Henry  Roy  d'Angleterre  Héritier  de 
France,  noftre  très  cher  &  très  amé  Fils  le  Duc  de 
Bourgongne,  plulieurs  Prélats  ,  Barons,  Chevaliers, 
Efcuyers  ,  &  autres  notables  Perfonnes  de  plulieurs 
eftats,  par  noftre  Ordonnance,  volenté  &  commande- 
ment ,  ont  juré  aux  Saindes  Evangiles  de  Dieu  certains 
Poinâs  &  Articles  en  la  manière,  que  s'enfuit. 

I.  Premièrement  ,  vous  jurez  &  promettez  ,  que  à 
très  hault  &  très  puiftfant  Prince  Henry  Roy  d'Angle- 
terre comme  à  Gouverneur  &  Régent  du  Royaume  de 
France,  &  de  la  chofe  publique  d'icelle,&  à  fes  man- 
demens  ou  commandemens  vous  entendrez  &  obéirez 
humblement  ,  loyaurnent  &  diligemment  ,  en  toutes 
chofes  ,  touchans  &  concernans  le  Gouvernement  & 
Régime  du  dit  Royaume  de  France ,  &  de  la  chofe  pu- 
blique fujctte  à  très  hault  &  très  excellent  Prince  & 
noftre  Souverain  Seigneur  Charles  Roy  de  France. 

2.  Item,  que  incontinent  après  le  deceds  de  noftre 
dit  Souverain  Seigneur  Charles  Roy  de  France  ,  que 
continuellement  vous  ferez  loyaux  hommes  liges  vrays 
fujets  du  dit  très  haut  &  très  puilfant  Prince  Henry 
Roy  d'Angleterre  &  de  fes  Hoirs  perpétuellement ,  & 
iceluy  comme  voftre  Souverain  Seigneur  &  vray  Roy 


de  France, fans  oppofition,contradiâion  ou  difficulté, 
aurez  &  recevrez, &  h  luy  comme  vray  Roy  de  France 

obéirez,  &  que  jamais  à  nul  autre  ,  comme  à  Roy  ou __ ,,_.  ^_ ,. 

Régent  de  France  n'obéirez  ,    fi  non  à  noftre  dit  Sou-     c'en  le  B-oi  d'AngUrtne.   Aun 
vcrain  Seigneur  Charles  Roy  de  France,  &  au  dift  très  (  "'™«  '•'"'>  ''"'"  *'  A°-   '*'" 
ToM.  II.   Part.  II. 


3.  Item,  que  vous  ne  ferez  en  aide  ,  confeil  ou 
confeutement  ,  que  le  diél  très  hault  &  très  puiflant 
Prince  Henry  Roy  d'Angleterre  perde  la  vie,  ou  mem- 
bre, ou  foit  pris  de  mauvaife  prife  ,  ou  qu'il  fouffré 
dommage,  ou  diminution  en  fes  Perfonne  ,  Eftat  & 
honneur  ou  chofes  quelsconqnes.  Mais  fy  vous  favez 
ou  connoiifez  aucune  telle  chofe  eftre  contre  luy  pen- 
fée  ou  machinée,  vous  l'empefcherez  entant,  comme 
vous  pourrez  ,  &  par  vous  mesmes  ,  par  Melfige  ou 
Lettres  luy  ferez  à  favoir  le  pluftoft ,  que  faire  le  pour- 
rez. Et  généralement  vous  jurez  que  fins  dol ,  fraude 
ou  malengin  vous  garderez  &  obferverez  &  ferez  gar- 
der &  obferver  toutes  les  chofes ,  Poinâs  &  Articles , 
contenus  es  Lettres  &  Appoindtemens  de  b.  Paix  fina- 
le, faite ,  accordée  &  jurée  entre  noftre  diil:  Souverain 
Seigneur  Charles  Roy  de  France  ,  &  le  did  très  hault 
&  très  puiflânt  Prince  Henry  Roy  d'Angleterre  ,  fans 
jamais  en  jugement  ne  dehors  ,  diredcment  ou  indi- 
reélement,  publiquement  ou  fecretement,  par  quelcon- 
que couleur  ou  voye  que  ce  foit  ,  ou  puilfe  effre,  ve- 
nir ,  faire  ou  confentir  eftre  faid  au  contraire  des  cho- 
fes. Articles,  ou  Poinds  delTus  dids  ou  d'aucun  d'i- 
ceux;  mais  en  toutes  manières  &  voyes  pofîibles  tant 
de  faid  comme  de  droid  refifterez  à  tous  ceux  ,  qui 
vendront,  ou  attenteronr  ,  ou  s'efforceront  de  faire 
venir  ou  attenter  à  rencontre  des  chofes  ,  Articles  & 
Points  deflus  didz  ou  d'aucuns  d'iceux.  Lesquels 
Poindts  &  Articles  nous  voulons  &  commandons  eftre 
pareillement  jurez,  par  tous  nos  Vaflâux  &  Sujetz  de 
quelque  eftat,  dignité  ou  condition  qu'ilz  foient,  fans 
contradidion  ,  refus,  delay,  excufatiou  quelconques. 
En  tesmoin  de  ce  nous  avons  faid  mettre  noftre  Seel 
à  ces  prefentes.  Donné  à  Troyes  ,  le  vingt  uniesme 
jour  de  May,  l'an  de  grâce  mil  quatre  cens  &  vingt, 
Ahfy  Jigné ^   par  le  Roy  en  fon  Confeil   J.  de   Ri- 
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(i)   Ejusdem  TraSlatâs    Inftrumentum  ex    parte  zi'-^  M.Û-, 
H  E  N  R I  c  I  V.  jîngUa  Régis.   [G  G  L  e  i  b- 
NiTZ,  Godicis  Diplomatici  p&g.  331.] 

■OEnricus,  Dei  gratîa  Rex  Angli;c,Ha:res  Fran- 
■*■■'■  ciœ  ,  &  Dominus  Hibernis.  Ad  perpctuam  rei 
memoriàm  ;  lîcet  célèbres  Tradatùs  atque  varii  prcj 
FiranciîE  &  Aiigliœ  Regnorum  reintegranda  Pace,evel- 
lendisqUe  diffidiis  inter  clars  memoria:  Progénitures 
lioftros ,  ac  inclyta  recordationis  Progenitores  Serenis- 
fimi  Principis  Kar  oli  Patris  noftri  Francia;,  &  nos 
hadenus  habiti  expédatum  inde  Pacis  frudum  noii  at- 
tulerint.  Nos  nihilominus  in  noftrs  confcientiEE  libra- 
mine  pondérantes  finceriter ,  quam  grandia,  quam  ir- 
reparabilia  mala,  quamque  enormem  Iœfionem,&  uni- 
verfalem  ac  immedicabilem  plagam,  didorum  Regno- 
rum deploranda  divifio  intulerit  hadenus,  non  eîs  fo- 
lum,  fed  &  tôti,  proh  dolor!  Ecclelîœ  militariti ,  nu- 
per  cum  dido  pra;carilîimo  Pâtre  noftro  Pacis  Trada- 
tum  refumpfîmus.  In  qùo  tandem  poft  plurima  nos- 
trorum  coUationes  mUtuas  &  colloquia  ,  illo  noftris 
effedum  defideriis  largierite ,  qui  Pacem  pollicetur  ho- 
minibus  bonse  voluntatis  ,  inter  eunderri  Sereniftimum 
Principeih  Karolum  prxcariflimum  Patrem  noftrum,& 
nos  in  ipfo  dcfideratifhmœ  Pacis  Negotio  conclufuin 
eft  &  concordatum,  in  eum,  qui  fequitur,  modum. 

ï.  In  primis  ,  quia  per  Fœdus  conjugii  pro  bond 
didae  Pacis  initi  ,  inter  nos  &  cariflîmam  confortem 
noftrani  Katharinam  Filiaih  didi  SerenifTnni  Principis 
Karoli  praîcariflimi  Patris  noftri ,  &  prxcariflima:  Ma- 
rris noftrîe  Yfabellis  Conthoralis  fux  ipfi  nobis  efFedi 
funt  Pater  &  Mater  ;  idcirco  eosdem  ut  Patrem  &  Ma- 
trem  noftros  habebimus  &  venerabimur,&  ut  decct  ve- 
nerari  taies  &  tantos  Priricipern  &  Prihcîpilfnm  ,  imô 
prîc  candis  aliis  Perfonis  temporalibus  Mundî. 

2.  Item,quod  non  turbabimus,aut  impèdiemus  prie- 
fatum  prcccariffimurn  Patrem  noftrum ,  quo  minus  te- 
neat  &  poifideat,  quoad  vixerit,  quatenus  tenet  &  pos- 
lidet  de  praîfenti  Coronam  &  Dignitatem  regalem  Fran- 
cis, &  redditus ,  frudus  &  proventus  eorumdem  ad 
fuftentationem  fui  ftatus  &  onerUm  Regni  ,  &  prxfatà 

praîca- 

(i)  Mr.  Uiimiz.  donne  cette  Pièce  fous  le  Titre  de,  Confirm<ii'w  ^r. 

licuhrum  Tradlauii  in  Vtbc  Ttoin  CampimU  amiufi  II.  Mnii  l^jo     Mais 

il  fe  trompe,  c'eft  le  mëmeTraité  que  le  pidcedeju  d'un  bout  à  l'autre. 

Toute  la  diftéience  qu'tl  y  a  contide  en  ce  que,  dans  le  premier  ,  c'eïï 

le  Roi  de  Francs  qui  parle  6c  qui  s'oblige  ;  au  lieu  que  ,    dans  celui-ci , 

Aulli  ces  deux  Inflruuierits  fom-ils  datez  du 

] 
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AMMr»  prœcarilîima  Mater  noftra  etiam  teneat,  quamdiu  vixe- 
XVNNO   ^j^  iiatiim  &  digiiitatem  ReginE  fecundum  morem  Reg- 
1410.   nipracdifti,  cum  parte  prasfatorum  reddituum  &  pru- 
ventuum  fibi  congrua  &  convenienti. 

3.  Item,  conc'ordatum  cQ,  qaod  prsdifta  cariflima 
Confors  noftra  Katheriiia  percipiet  &  habebit  dotem  in 
Regno  AiigIi>"E  ,  quemadmoduin  RegiuE  Anglia;  hac- 
tenus  percipere  &  habere  confuevcrunt  ,  videlicet,  ad 
funimum  quadraginta  miUitim  Scutorum  aniiuatim, 
quorum  duo  femper  valcant  uilum  Nobile  Anglica- 
num. 

4.  Item,  concordatum  eft,  quod  nos  Henricus  Rex 
fupra  diélus  viis ,  modis  &  mediis  ,  quibus  poterimus 
^ibsque  transgreffionc  vel  oîfcnfa  juramenti  per  nos 
pr^ftiti,  de  obfervando  Legcs ,  Conluetudines ,  Ufus 
&  Jura  diû!  Regni  noftri  Anglia:  laborabimus  &  pro- 
videbimus ,  quod  prjefata  carillima  Confors  noftra  Ka- 
therina  citius,  quo  fieri  poterir  ,  efficidtur  in  omnem 
eventum  plenè  fecura  ,  de  percipienda  &  habenda  in 
diâo  Regno  Anglia;  à  tempore  obitus  noftri  ,  Dote 
pra:diâa  ,  quadraginta  millium  Scutorum  annuatiiti, 
quorum  duo  femper  valeant  unum  Nobile  Angllcanum. 

^.  Item,  concordatum  eft,  quod  li  contingat  diâam 
carifllmam Confortem  nobis  fupervivere,  percipiet  ipfa, 
&  iiabebit  in  R.egiio  Francis  immédiate  à  tempore  obi- 
tus noftri  Dotem  ad  Summam  viginti  millium  Fran- 
corum  annuatim ,  de  &  fuper  illis  Terris  ,  Locis  & 
Dominiis  ,  quse  tenait  &  habuit  in  Dotem  inclitae  re- 
cordationis  Blanchia  quondam  Conthoralis  recolend* 
mémorise  Philippi  Francis  Proavi  diâi  prscariffimi  Pà- 
tris  noftri. 

6.  Item  ,  coiicordatum  eft  ,  quod  immédiate  poft 
obitum  diài  prscariflimi  Patris  noftri  Francix  &  ex 
tune  deinceps  Corona  &  Regnum  Francise  ,  cum  eo- 
rum  Juribus  &  Pertinentiis  univerlîs  manebunt  &  eruht 
noftri  RegisHenrici  fupra  di'di  &Hseredum  noftrorum 
in  perpetuum. 

7.  Item,  quod  pro  eo  ,  quod  diSIus  pra:carîffirrius 
Pater  nofter  tenetur ,  ut  plutiriiùm ,  quod  dolenter  re- 
ferimus  ,  &  prxpeditur  adverfa  valetudine  ,  per  eum 
rnodum ,  quod  non  commode  poterit  in  Perfona  fua 
intendcre  feu  vacare  difponendis  Regni  negotiis,  quod 
idcircô  ad  totam  vitam  difli  praîcariffimi  Patris  noftri , 
facultas  &  exercitium  regendi ,  &  gubernandi  Rempù- 
blicam  prœdifti  Regni  Francise,  cum  conlîlio  Nobilium 
&  prudentium  ejusdem  Regni  prasdiflo  Patri  noftrd  obe- 
dientium  ,  qui  commodum  &■  honorem  ipfius  Regni 
dilexerint ,  pênes  nos  Regem  Henricum  fupra  diâum 
erunt  &  manebunt ,  ita  quod  ex  nunc  deinceps  ipfàm 
per  nos,  ac  etiam  per  alios,  quos  cum  confilio  prsfa- 
torum  Nobilium  ad  hoc  duxerim:us  deputandos  rege- 
te  poflimus  &  gubernare.  Quibus  quidem  facultate  & 
exercitio  regendi  ftc  pênes  nos  Regem  Henricum  exis- 
tentibus,  efficaciter,  diligenter  &  lideliter  laborabimus 
&  intendemus  ad  id ,  quod  eflTe  poffit  &  debeat  ad  ho- 
norem Dei  &  diâorum  prsecariffimorum  Patris  noftri 
&  Matris  ,  nec  non  ad  bonum  publicuni  diâi  Regni  ; 
&  ad  ipfum  Regnum  cum  confilio  Procerum  ,  IVJag- 
natum  &  Nobilium  ejusdem  Regni  defendendum,  tran- 
quillandum  &  pacificandum  ,  ac  regendum  fecundum 
exigentiam  Juftitise  &  œquitatis. 

8.  Item,  quod  nos  pro  poffç  noftro  faciemus,  quod 
Curia  Parlamenti  Francis  cuftodietur  &  obfervetur  in 
audloritate  &  fuperioritate  fuis ,  &  fibi  debitis  in  omni- 
bus &  fingulis  Locis  diélo  Patri  noftro  ,  nunc  aut  in 
futurum  fubjeâis. 

9.  Item, quod  nos  prOpofle  noftro  tuebimur  &  coiï- 
fervabimus  omnes  &  fiiigulos  Pares ,  Nobiles ,  Civita- 
tes.  Villas,  Communitates  &  fingulares  Perfonas  dic- 
to  Patri  noftro  nunc  aut  in  futurum  fubjeâas  ,  iti  eo- 
rum  Juribùs,  Confuetudinibus  ,  Privilegiis  ,  Prœemi- 
nentiis ,  Libertatibus  &  Franchifiis  eisdem  competenti- 
bus  five  debitis  in  Locis  quibuscumque  diâo  Patri  nos- 
tro  nunc  aut  in  futurum  fubjeâis. 

10.  Item ,  quod  nos  Henricus  Rex  fupra  diSus  dili- 
genter &  fideliter  pro  polie  noftro  laborabimus  ,  &  fa- 
ciemus, quod  Jiiftitis:  complementum  adminiftrabitur, 
&  fiet  in  diâo  P^egno  Francis, fecundum  Legcs, Con- 
fuctudines  &  Jura  ejusdem  P.cgni  ,  absque  Perfonarum 
acceptioue  :  ac  confervabimus  &  tenebimus  Subjeâos 
Regni  prœdiâi  in  tranquillitate  &  Pace,  pro  pofle  tue- 
bimur &  deftendemus  eosdem  adverfus  violentias  & 
opprefliones  quascumque. 

11.  Item,  concordatum  eft,  quod  nos  Henricus  Rex 
fupradiâus,  pro  poife  noftro  providebimus  &  faciemus, 
quod  ad  Officia  tam  Juftitis  Parlamenti ,  quam  etiam 
Prspofituras,  Bailliviatus,  Senefcalias,&  alia  fpeâan- 
tia  ad  Gubernationem  Dominii ,  nec  non  alia  qusicùm- 


que  Officia  in  diâo  Regno  Francis  ,  aflumentur  Fer-  jI^nno 
fons  habiles,  utiles  &  idones  pro  bono,  jufto,  paciti- 
co  &  tranquiUo  regimiue  diâi  Regni,  &  adminiltratio-  1^20. 
num  eis  committendaruni ,  ac  quod  fint  taies ,  quales 
fecundum  Leges  &  Jura  ejusdem  Regni  ,  iSt  pro  utili- 
tate  ac  commodo  diâi  Patris  noftri,  &  ipfius  Regni  ad 
ea  deputari  deberent  &  aflumi. 

.  12.^  Item  ,  quod  nos  Henricus  Rex  fupra  diâus  la- 
borabimus pro  pofle  noftro ,  &  quam  citius  id  commo- 
de fieri  poterit,  ad  ponendum  in  obedientiam  diâi  Pa- 
tris nottri  omnia  &  fiugula,  Civitatcs,  Villas,  Caftra, 
Loca,  Patrias  &  Perfonas  infra  Regnum  Francis  die-  ' 
to  Patri  noftro  inobedientia  &  rebellia,teiieutia  parteiii 
illam  feu  exiftentia  de  parte  illa  ,  vulgariter  nuncupati 
Delphim,  feu  Armoiiaci. 

13.  Itein,  ut  prsmilfa  commodius,  fecurius  &  libe- 
riusfacete,  e.'cercere,  &  implere  valeamus ,  concor- 
datum eft,  quod  Proceres,  Magnâtes  ,  &  Nobiles  ac 
Status  Regni  prsdiâi ,  tam  fpirituales ,  quam  tempo- 
rales, net  non  Civitates  ,  &  Notabiles  Communitates 
ac  Cives,  &  Burgenfes  Villarum  ejusdem  Regni, diâo 
Patri  noftro  pro  tempore  obedièntes  prceftabuiit  jura- 
menta,  qus  fequuntur. 

14.  Impriinis  ,  quod  ncbîs  R:gi  Hcnrico  prsdiâo 
facultatem  &  exercitium  disponendi  ci  regendi  diâam 
Rempublicam  gerenti,  ac  Juffionibus  &  Mandatis  nos- 
tris  humiliter  &  obedienter  in  omnibus  exercitium  Re- 
giminis  diâi  Regni  concernentibus  j  &  per  omnii  pare- 
bunt  &  intendent. 

i;f.  Item,  quod  ea,  quoe  inter  prsfatos  prœcariflî- 
mos  Patrem  &  Matrem  noftros  ,  &  nos  Regem  Hen- 
ricum fupra  diâom  cum  confilio  eorum  ,  quos  fidem 
noftri  Pater  &  Mater  &  nos  ad  hoc  duxerimus  adhiben- 
dos,appuuâuata  funt  aut  fuerunt ,  &  concordata,  ipfi 
Proceres  &  Magnâtes ,  Nobiles  ac  Status  Regni  prse- 
diâi,  tam  fpirituales  quàm  temporales,  nec  non  Civi- 
tates ac  Notabiles  Communitates, ac  Cives  &  Burgeil- 
fes  Villarum  ejusdem  Regni,  quaîenus  eos  &  fingulos 
eorum  concernere  poterit  in  omnibus  &  per  omnia,  be- 
nè  &  fideliter  obfervabunt,  &  pro  poflè  fud  fie  facient 
ab  aliis  quibuscumque  obfervari. 

16.  Item  ,  quod  continué  ab  obitu  &  poft  obituiri 
diâi  prscàriffimi  Principis  Karoli  Patris  noftri  eruiit  j 
ipfl  fidèles  homines  Ligei  noftri  Régis  Heiirici  fuprà 
diâi  ac  Hsredum  noftrorum ,  ac  nos  pro  Domino  iud 
Ligeo  &  fupremo  ac  vero  Rege  Francis  absque  oppo- 
fitione  ,  contradiâione  feu  difficultate  récipient  &  ad- 
mittcnt ,  &  pfo  tali  obedient  J  &  quod  prœtcrquani 
diâo  prsecarîffimo  Patri  noftro  nulli  unquarri  poft  hsc 
tanquam  Régi,  aut  Regenti  Regni  Francis  obedient, 
nifi  nobis  Régi  Henrico  fupra  diâo  &  Hsredibus  nos- 
tris. 

17.  Item  ,  quod  non  erunt  in  confilio  j  auxîlio  ve! 
alTenfu,  quod  nos  Rex  Henricus  fupra  diâus  perdamus 
vitam  ,  aut  membrum  ,  feu  capiamur  mâlâ  captione^ 
aut  quod  patiamur  damnum  feu  diminutionem  in  per- 
fona, ftatu,  honore  feu  rébus;  verum  fi  quid  taie  con- 
tra nos  moliri  feu  machinari  riqverint,  illud  .pro  pofic 
fuo  impedient ,  ac  nobis  quarh  celerius  poterunt ,  per 
fe  ipfos  feu  Nuntios  vel  Literâs  intimabunt. 

18.  Item,  concordatnm  eft  ,  quod  omnes  &  finguloê 
conquefts  extra  Ducatuni  Normanis  in  Regno  Kr.in- 
cis  per  nos  Regem  Henricum  fupra  diâum  fupcr  prs- 
diâos  inobedientes  fiendœ,  erunt  &  fient  ad  utilitatemi 
Patris  noftri  prsdiâi ,  &  quod  nos  pro  pofle  noftro  fa- 
ciemus ,  quod  omnia  &  fingula  Terrs  &  Dominia 
conftituta  in  Locis  fie  conquirendis,fpeâantia  ad  Per- 
fonas ,  nunc  diâo  Patri  noftro  obedièntes ,  qus  Jura- 
bunt  iervare  prœfentem  Concordiam  ,  reftituentur  ai 
diâas  Perfonas,  ad  quas  fpeâant. 

19.  Item,  concordatum  eft,  quod  omnes  &  fingular! 
Perfons  Ecclefiaftics  bencficiats  in  Ducatu  Norma- 
nis ,  aut  aliis  quibuscumque  Locis  in  Regno  FranciaS 
nobis  fubjeâis,  diâo  Patri  noftro  obedièntes  &  f.icien- 
tes  parti  prscariifnni  Fratris  noftri  Ducis  Burgundis,' 
qua;  jurabunt  fervare  prsfentem  Concordiam ,  gaude- 
bunt  pacifiée  Beneficiis  fuis  Ecclefiâfticis  inDucaru  feu 
Locis  proximè  diâis  conftitutis. 

20.  Item,  quod  fimili  modo  omnes  &  (înguls  Per- 
fons Ecclefiaftics  nobïs  obedièntes  &  beneficiats  in! 
Regno  Francis;,  in  Locis  diâo  Patri  noftro  fubjeâis, 
qus  jurabunt  fervare  prsfentem  Concordiam,  gaudc- 
bunt  pacificè  Beneficiis  fuis  Ecclefiâfticis  in  Locis  proxi- 
mè diâis  conftitutis.  _  ,       ■ 

il.  Item  ,  quod  omnia  &  fingula,  Ecclefîs,  Uni- 
vcrfitates  &  Studia  genetalia ,  nec  nonCollegia  Studen- 
tium,  &  alia  Collegia  Ecclefiaftica  conftituta  in  Locis 
diâo  Patri  noftro  nuric  aut!  in  futurum  fubjeâis  in  Du- 
catu 
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ÀnnO  ^^^^  Normanîx  sut  aliis  Locis  Rcgni  Francis  nobfs 
*^  fubjeftis,  gaudebunt  eorum  Juribus  &  Poflbffionibus, 

I4ZO9  Redditibus,  Prxtogativis,  Libertacibus,  Prseminentiis 
&  Franchifiis  eisdem  in  Regno  Francîas  qualitercunque 
compctentibus  feu  debitis  ,  falvo  Jure  Coronse  Fran- 
cis, &  alterius  cujuscuiiique. 

11.  Item,  quod  quandocunque  contigerit  ,  favente 
Domino,  nos  Henricum  Regem  prœdiétum  ad  Coro- 
nam  Regni  Francis  pervenire  ,  Ducatus  Normaniae , 
nec  non  omnia  &  lingulaLoca  per  nos  in  Regno  Frân- 
ciEc  conquifita  erunt  liibDitione,  obedientia  &  Monar- 
cliia  Coronœ  Francise  fupradidœ. 

23.  Item ,  concordatum  eft  ,  quod  pro  poffe  noftro 
nitemur,  &faciemus,  qiiod  Ferfonis  obedientibus  dic- 
to  prEcariffimo  Patri  noftro  &  faventibus  parti  prsedic- 
tx,  qusî  dicitur  Burgundiœ,  ad  quas  fpedlabant  Domi- 
nia,  Terr:e,Redditus  feli  Poireïïiones  in  didis  Ducatu 
Normania: ,  aut  aliis  Locîs  in  Regno  Francis  per  nos 
conquifitis  ,  hadenus  per  nos  donata  ,  fiet  absqne  di- 
minutione  Coronœ  Francise  recompenfa  per  didum 
prascariffimutii  Patreni  hollrum  ,  in  Locis  &  Terris 
nomine  ejusdem  Patrls  uoftri  acquifitis,  acquirendis  & 
evincendis  fuper  Rebelles  &  inobedientes  dido  Patri 
noftro,  &  fi  non  fiât  fupra didis  Perfonis  ejusmodi  re- 
compenfa in  vita  didi  Patrîs  noftri ,  nos  eam  faciemus 
in  hujusmodi  Locis  &  Bonrs,  cum  contigerit, nos, fa- 
Vente  Deo,  ad  Coronam  Francise  pervenire.  Si  vero 
Terra,  Dominîa,  Redditus  feu  PofiTelîîones  ,  quse  in 
eisdem  Ducatu  feu  Locis  ad  Perfonas  hujusmodi  fpec- 
tabant ,  per  nos  donata  non  fuerint ,  dids  perfonce  ad 
ea  reftituentur  indilatè. 

24.  Item  ,  quod  ad  totam  vitam  didi  praecarilîimi 
Patris  noftri  in  omnibus  Locis  fibi  nunc  vel  in  futurum 
fubjedis,  Litters  communes  Juftitiœ  nec  nonConces- 
Sonis  OfEciorum  ,  Beiieficiorum  &  aliarum  Donatio- 
iium,  Remiffionum  &  Privilegiorum  fcribi  debebunt  & 
procedere  fub  nomine  &  Sigillo  didi  pra:cariffimi  Pa- 
tris noftri.  Quia  tamen  càfus  aliqui  fingulares  evenire 
poterunt  ,  qui  humano  ingenio  non  omnes  poterunt 
prœvideri,  îii  quibus  perquàm  neceflîarium  efle  poterit 
&  opportunum  ,  quod  nos  Rex  Heriricus  fupra  didus 
.Literas  noftras  fcribi  faciamus  :  in  hujusmodi  calibus^ 
!î  qui  Occurrerint ,  licebit  nobis  pro  bono  &  fecuritate 
'dfâi  prœcariflîmi  Patris  noftri ,  &  Regiminis  nobis ,  ut 
perfertur,  competentis,  ac  pro  vitandis  periculis  &  dis- 
pendiis,  qus  aliàs  forent  de  verîfimili  fecutura  ,  etiam 
in  Locis  dido  Patri  noftro  fubjedis  ,  fcribere  noftras 
Literas,  quibus  prscipiemus ,  prohibebiihus ,  feu  man- 
dabimus  juxta  naturam  &  qualitatem  negotii  ex  parte 
didi  prœcariffimi  Patris  noftri ,  &  noftri ,  tanquam  Re- 
gentis. 

.  if.  Item  ,  quod  ad  tdtam  vitam  didi  prœcariiîimi 
Patris  noftri ,  nos  Henricus  Rex  fupra  didus  nullate- 
nus  nominabimus  aut  fcribemus ,  feu  nôminari  aut  fcri- 
bi faciemus  nos  Regem  Franci;^  ,  fed  ab  eodem  nomi- 
iie  penitus  nos  abftinebimus ,  quamdiù  didus  prscaris- 
ÏÏmus  Pater  nofter  ege'rit  in  humanis. 

26.  Item ,  concordatum  eft ,  quod  didus  prœcariffi- 
imus  Pater  nofter  ad  totain  vftam  fuam  nominabit,  ap- 
pellabit  Hi  fcribet  nos  in  Lingua  Gallicana  hoc  modo  : 
Nojlre  très  cher  Fils  Henry  Roy  d'Angleterre ,  héritier 
de  France.  In  Lingua  verô  Latina  hoc  modo  :  Nos- 
ter  priecarijjimus  Filins  Henricus  Rex  Anglia  ,  hiîres 
'Francise. 

27.  Item,  quod  nos  nuUas  împo'fitiones  aut  eXadio- 
nes  iinponemus  feu  imponi  faciemus  Subditis  didi  prœ- 
carifllmi  Patris  noftri  ,  absque  caufa  rationabili  &  ne- 
ceftraria,nec  aliquas  quam  pro  bono  publiée  ipfius Reg- 
ni Francis  ,  &  fecundum  dîdameii  &  exigentiam  Le- 
gum  &  Confuetudinum  rationàbilium  &  approbatarum 
ejusdem  Rcgni. 

28.  Item,  ut  Concôrdià,  Pas  &  tranquillitas  inter 
prscdida  Francis  &  Angliœ  Régna  perpetuô  futuris 
temporibus  obferventur  ,  &  obvietur  occafionibus  & 
Principiis,  ex  quibus  inter  eadem  Régna  ,  quod  abfit, 
debata,  diffenfiones  feu  discordis  futuris  poft^ènt  tem- 
poribus exoriri  :  Concordatum  eft ,  quod  nos  Henricus 
Rex  fupra  didus  laborabimus  pro  pofle  noftro  ad  effec- 
tum ,  quod  de  advifamento  &  confenfu  trium  Statuum, 
utriusque  duorum  Regnorum ,  amotis  obftaculis  in  hac 
parte  ordinetur  &  provideatur  ,  quod  ab  eo  tempore, 
quo  pervenerimus  nos,  aut  aliquis  hœredum  noftrorum 
ad  Coronam  Regni  Francià  fupra  didi  ;  Ambs  Coro- 
ns, fcilicet  Francis  &  Aiiglis,  perpetuô  futuris  tem- 
poribus fimul  commanebunt ,  &  erunt  in  una  &  eadem 
Perfona,  videlicet  noftra  ,  ex  tune  ad  vitam  noftram  ; 
ex  tune  dcinceps  in  Perfonis  heredum  noftrorum  qui 
fuccelTîvè  erunt,  unus  poftalium.    Et  quod  guberna- 
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buntQr  ambo  Régna  ab  eodem  tcmpote,  quo  nos, aut  Ai^NO 
aliquis  hsredum  noftrorum  ad  eadem  pervenerimus, 
feu  pervenerit  non  divifim  fub  diverfis  Regibusj  pro  eo-  14^0» 
dem  contextu  temporis ,  fed  fub  una  &  eadem  Perfona, 
qus  pro  tempore  erit,  ut  prsfertur  ,  utriusque  Regni 
Rex  &  Dominus  fupremus.  Confervaiido  nihilominus 
in  aliis  omnibus  &  fingulis  utrique  didorum  Regnorum 
fuajura,  Libertates  feu  Confuetudines ,  LJfus  &  Le- 
ges ,  non  fubjiciendo  quoquo  modo  unum  didorum 
Regnorum  alteri  eorundem,  nec  fupponendo  aut  fub- 
mittendo  Jura,  Leges,  Confuetudines  autUfus  unius 
eorundem  Regnorum ,  Juribus  ,  Legibus  ,  Confuetu- 
dinibus  aut  Ufibus  alterius  eorundem. 

29.  Item ,  quod  à  modo  perpetuis  futuris  temporibus 
filebunt,  quiescent  &  omninè  ceffabunt  omnia  &  fin- 
gu la  diffenfiones,  odia,  rancores,  inimicitis  &  Gucr- 
rs  inter  Régna  Francis  &  Anglis  fupra  dida  ,  &  Po- 
pulos eorundem  Regnorum,  dids  Pacis,  Concordiis 
Adhsrentes  ,  eruntque  ex  nunc  perpetuô  &  vigebunt 
inter  eadem  Régna  &  eorum  Subditos  fupra  didos,Pax, 
tranquillitas,  Concordia  &  aifedus  mutui  &  Amicitis 
ftabiles  &  firms ,  juvabuntque  fe  Régna  prsdida  con- 
filiis  ,  auxiliis  &  aflTiftantiis  fuis  mutuis  adverfus  quos- 
cunque,  qui  eis  aut  alteri  eorumdem  Regnorum,  vim^ 
injurias,  damna,  molefl:ias,  gravamina,  feu  dispendia 
inferre,  moliri  ,  feu  facere  conabuntur  aut  arrogare ; 
mutuoque  converfabuntur  &  mercabuntur  libéré  & 
fecurè ,  folvendo  Couftumas  &  Deveria  débita  &  con- 
fueta. 

30.  Item ,  quod  omnes  &  fingulî  Confœderati  &  Al- 
ligati  didi  prscariflimi  Patris  noftri  &  Regni  Francis 
fupra  didi,  ac  etiam  Confœderari  noftri  &  Regni  An- 
gliœ  antedidi,  qui  infra  odo  menfes  à  tempore  hiijus 
Concordis, Pacis  eis  notificatœ  fuis  Literis  declarave- 
rint ,  fe  eidem  Concordis  firmiter  adhsrere  &  applau- 
dere  ;  &  velle  fub  ipfius  Pacis  Tradatu  &  Concordia 
comprehendi  ,  fînt  &  comprehendantur  fub  qusdem 
Pacis  Fœderibus ,  fecuritate  atque  Concordia:  Salvis 
tamen  nihilominus  utrique  prsdidarum  Coronarum, 
nec  non  prsdido  prscarifllmo  Patri  noftro  &  Subditis 
fuis,  ac  etiam  nobis  &  Subditis  noftris  ,  Adionibus , 
Juribus  &  remediis  quibuscurnque  in  ea  parte  congruis 
adverfus  AUigatos  hujusmodi  feu  Confœdetatos  quali- 
tercumque  competentibus. 

31.  Item^  concordatum  eft  -,  quod  nos  Henricus 
Rex  fupra  didus  cum  çonfilio  cariffimî  Fratris  noftri 
Philippi  Ducis  Burgundis  &  aliorum  ex  Nobilibus 
Regni ,  quos  ad  id  congruet  &  decebit  evocari ,  provi- 
demus  pro  Regimine  Perfonœ  didi  prscariffimi  Patris 
noftri  Francis,  tutè^  laudabiliter  &  honeftè  fecundum 
exigentiam  ftatus  fui  Regalis  &  Dignitatis  per  eum  mo- 
dum,  quod  erit  ad  honorem  Dei  &  ip(ius  prscariflimi 
Patrîs  noftri  ac  Regni  F' rancis  &  fubjedorum  ejusdem. 
Et  quod  omnes  &  fioguls  Perfons  ,  qus  erunt  cirça 
didum  Sereniffimum  Principem  prscariiTimum  Patreni 
noftrum  ad  Domefticum  &  Perfonale  obfequium  eidem 
irnpendendum ,  non  folum  inOfficiis,  verum  etiam  in 
aliis  Minifteriis  tam  Nobiles  quam  alii  erunt  taies,  qui 
nati  fuerint  in  Regno  Francis ,  feu  de  Locis  idiomatis 
Gallicani  bons  proinde  fidèles  &  idone»  ad  obfequium 
fupra  didum. 

32.  Item ,  quod  didus  prscariflîmus  Pater  perfona- 
liter  commorabitur  <&  refidebit  in  Loco  notabili  fuai 
obedientis  &  non  alibi. 

33.  Item,  confideratis  exhorrèndis  &  enormibus  cri- 
minibus  &  facinoribus  per  Carolum  pro  Délphino  Vien- 
nenfi  fe  gerentem  in  dido  Regno  Francix  perpetratisj 
concordatum  eft,  quod  nec  didus  prscarilîîmus  Pater 
nofter,  nec  nos  Henricus  Rex  fupradidus,  nec  cariffi- 
nius  Frater  nofter  Dux  Burgundis  aliquem  cum  dido 
Çaroîo  Pacis  aut  Concordis  Tradatura  inibit  feu  fa- 
ciet,  inibimus  feu  faciemus,  nili  de  çonfilio  &  aflinfu 
omnium  &  cujuslibet  noftrorum  &  trium  Statuunl 
utriusque  Regnorum  prsdidorum. 

34.  Item,  concordatum  eft ,  quod  didus  prscariflî- 
mus Pater  nofter  fuper  prsmiiïis  omnibus  &  fingulis 
ultra  Literas  fuas  Patentes  ,  magno  fuo  Sigillo  figilla- 
tas',  dari  &  fieri  faciet  nobis  Henrico  Régi  fupra  di6to 
Literas  Patentes  approbatorias  &  aiïirmatorias  ,  didîU 
prscariflîms  Conthoralis  fus  Matris  noftrs  ,  &  didi 
cariflimi  Fratris  noftri  Philippi  Ducis  Burgundis  &  a- 
liarum  de  Sanguine  fuo  regali ,  ac  Procerum  &  Mag- 
natum,  ac  Civitatum  &  Villarum  didi  Regni  prsdidd 
prscarifllmo  Patri  noftro  nunc  vel  in  futurum  obedien- 
tium,quas  Literas  in  eâ  parte  nos  à  dido  prscarifiîmd 
Pâtre  noftro  exigere  voluerimus. 

35-.  Item, quod  nos  Henricus  Rex  fupra  didus  fimili 

modo  pro  parte  noftra  ultra  Literas  Patentes ,  fuper 

T  a  tisdem 
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CORPS     DIPLOMATI  CLU  E 


A.„,„   eisdem  maeno  Sieillo  noftro  figillatas ,  dari  &  fieri  fo-  i  Et  délirant  de  tout  noftre  cœur  icelle  Paix  ,  &  pource    Aysfâ 
^^"    ciemus  diao  ptEcariflimo  Patri  noftro  Literas  Patentes     que  es  Duchez,  Pays  &  Seigneuries  de  Lorraine  &  de  ^ 


_   _  Bar  ^ui  font  joignants  ,  enclavez  &  marchillims  l'un  à 

trorum  &'aliorum  de  fanguine  noftro  Regali,  Proce-  j  l'autre  en  plulieurs  parties  d'iceux  comme  chacun  fçait, 


lAXO.  approbatotias    &   affirmatorias    pricariffimorum  nos 
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ruraque  &  Magnatum  ac'Civicatum  &  Viîlarum  nobis 
obedientium.  Quorum  Literas  in  ea  parte  diâus  prœ- 
catiiTimus  Pater  à  nobis  exigere  voluerit. 

36.  Que  omnia  &  lîngula  fupra  fcripta  nos  Henricus 
Rex  fupra  diâus  pro  Nobis  &  Hxredibus  noftris ,  qua- 
tenus  nos  concernere  poterit  nos  &  diêtos  H^redes 
noftros  absque  dolo ,  fraude  aut  malo  ingemo  fafluros, 
impleturos  &  fervaturos  promilimus  &  promittimus  in 
verboïlegio,  ac  juravimus  &  juramus  ad  Sanâa  Dei 
Evangelia  per  nos  corporaliter  taâa,  &  quod  ea  lie  ta- 
ciemus  à  noftris  Subditis  impleri  &  obfervari ,  ac  quod 
nec  nos  ,  nec  Hiredes  noftri  ullo  unquam  tempore 
venierous  in  contrarium  pr^milTorum ,  aut  alicujus  eo- 
rumdem,  quoquo  modo  in  judicio  vel  extra  judiciuni, 
direâc  feu  per  aliquem  alium  ,  aut  quovis  exquilito 
colore.  In  quorum  omnium  &  fingulorum  tidem  & 
Teftimonium  praifentes  Litteras  noftras  magni  Sigilli 
noftri  munimine  fecimus  roborari.  Datum  in  Eccle- 
iia  Cathedrall  Beati  Pétri  Trecenfis  ;  vicefimo  prjmo 
die  Maji  ,  Anno  Dominicx  Incarnationis  raillelimo 
quadriiigentelimo  vicelimo,  Regni  vero  noftri  oûavo. 
Sigaatum  per  ipfum  liegcm.  SxuRGEON.  J.HetE. 

XCII. 

0£t  -^^'"'^^  ^^  Louïs  Cardinal  de  Bar,  par  lesquel- 
'*'  '       les  il  donne  i^  transporte  à  Isabelle  de 

Lorraine  fa  Confine ,  £«?  Fille  du  Duc  de 
Lorraine ,  le  Châtel  de  Mousson,  la  Ville , 
Cité,  i3  Châtelenie  du  Pont  de  MoufTon  ,  à 
titre  de  Dot  ,  en  [on  Mariage  avec  René' 
p'Anjou  Marquis  de  Pont  y  Comte  de  Gui- 
Je.  A  Nancey  le  14.  d'Octobre  1410.  Avec 
la  Ratification  de  Yoland  d'Arragon, 
Reine  de  Jerufakm  fjf  de  Sicile,  fur  ksdit  es  Let- 
tres. A  Tarascon  le  i8.  Juin  1411.  [La  vé- 
ritable Origine  des  Maifons  d'Alface,  de  Lor- 
raine, &  d'Autriche.  Aux  Preuves,  pag.  15(4. 
Tiré  des  Archives  de  Nancy.  ] 

YO  I.  AND  ,  pat  la  grâce  de  Dieu  Reyne  de  Jerufa- 
km &  de  Sicile,  Duchefle  d'Anjou,  ComtefTede 
Forcalquier ,  du  Maine  &  de  Pimont ,  ayant  le  bail , 
garde ,  gouvernement  &  adminiftration  de  nos  Enfans 
mineurs  d'ans,  &  de  leurs  Pays,  Terres  &  Seigneu- 
ries. A  touts  prefeiits  &  advenir  ,  Salut.  Comme 
nortre  tres-clier  &  très  amé  Oncle  le  Cardinal  de  Bar 
Seigneur  de  Calfel  pour  les  caufes  &  conliderations  qui 
à' ce  le  meurent  ,  de  fa  grâce  &  courtoilie  eut  autres 
fois  enherité  ,  noftre  très-cher  &  tres-amé  Fils  à  pre- 
fent  Duc  de  Bar,  Marquis  du  Pont  &  Comte  deGuy- 
fe,  desdits  Duché  &  Marquilie  du  Pont,  &  depuis  fe 
foit  nouvellement  departy  au  proffit  de  noftredit  Fils 
du  nom  de  Duc  ,  &  l'ulufruia  qu'il  avoir  retenu  en 
plulieurs  bonnes  Villesj  Chafteaux,  ForterefTes,  Ter- 
res &  Seigneuries ,  appartenants  &  appendant  auxdits 
Duché  &  Marquilie  ,  en  intention  de  faire  le  Mariage 
de  noftredit  Fils  ,  &  de  noftre  tres-chere  6t  tres-amée 
Coufine  que  lors  eftoit  ,  &  à  prefent  eft  noftre  Fille 
YsABEL  de  Lorraine  ,  aisnée  Fille  de  noftre  très- 
cher  &  tres-amé  Coulin  le  Duc  de  Lorraine  &  Mar- 
chis  ,  lequel  Mariage  eft  à  prefent  accomply.  Et  à 
caufe  d'iceluy  Mariage  noftredit  Oncle  ait  voulu,  con- 
fenti  &  accordé  que  noftredite  Fille  fut  doiiée  par  la 
forme  &  manière  contenue  en  fes  Lettres  desquelle  la 
teneur  s'enfuit. 

Louïs  par  la  grâce  de  Dieu  Cardinal  de  Bar  Seigneur 
de  Calfel ,  A  touts  ceux  qui  ces  prcfentes  Lettres  ver- 
ront. Salut.  Le  bien  de  Paix  eftre  le  plus  excellent 
de  touts  biens ,  Ifaye  le  Prophète  le  demonftre  en  fes 
Prophéties  ,  où  il  appelle  noftre  Seigneur,  pour  lors 
avenir,  Prince  de  Paix , en  la  Nativité  glorieufe  duquel 
la  Compagnie  des  Anges  chantoit.  Gloire  au  Ciel  ^  isf 
Paix  en  'Terre  aux  hommes  de  bonne  volonté.  Et 
comme  la  voix  du  Prophète  le  dit  &  dénonça  de  nos- 
tfe  Sauveur,  ainli  fut-il  en  luy-mesme  depuis  parfaitte- 
niem  accomply.  Car  nar  fa  parolle  enfeigna  Paix,  auffi 
par  exemple  &  par  l'ertulion  de  fon  propre  fang,  &  res- 
titua Paix  entre  Dieu  &  l'humain  lignage  ,  &  iceluy 
reftitua  à  la  gloire  de  Paix  perdurable  ,  de  laquelle  es- 
toit  feclus  &  exilé  par  le  péché  du  premier  homme. 


ou  temps  pafle  par  plufteurs  fois  &  longuement ,  par 
haines,  entretaits  &  autrement, par  l'inftig.uion  de  l'es- 
prit malin  ,  eftufion  de  fang  ,  feux  boùttez  &  autres 
maux  innombrables,  y  font  enfuis  ,  &  femblablement 
fe  pourroycnt  enfuir  de  jour  en  jour  fe  remède  n'y  es- 
toit  mis.  Pour  à  iceux  obvier,  rclifter  &  entretenir 
lesdits  deux  Pays  &  Seigneuries  ,  en  bon  amour,  ac- 
cord, paix,  unité,  &  tranquillité  ,  noftre  tres-chet  & 
tres-amé  Coulin  le  Duc  de  Lorraine  d'une  part,  a- 
vons  par  un  accord  &  meure  délibération  fur  ce  de- 
vant eue  ,  traitté  &  appointé  Mariage  d'entre  noftre 
très-cher  &  tres-amé  Neveu,  Mclîîre'  Ren.e  b'An- 
J  o  u ,  Marquis  du  Pont  &  Comte  de  Guyfe ,  &  noftre 
tres-chere  &  tres-amée  Coufine  Isabel  de  Lorraine 
aisnée  Fille  de  noftredit  Coufin  de  Lorraine  ,  lequel 
Mariage  eft  fait,  affeuvy  &  célébré  en  Sainte  Eglife. 
En  traittant  duquel  Mariage,  entre  les  autres  chofes  a 
efté  accordé  &  appointé  ,  entre  noftredit  Coulin  & 
nous,  que  au  cas  que  noftredite  Coufine  furvivra  nos- 
tredit  Neveu,  &  qu'ils  n'auront  hoirs  nez  &  procréez 
de  leurs  corps  en  leal  Mariage  ,  noftre  ditte  Coufine 
foit  &  demeure  douée  de  cinq  mille  Livrées  de  Terre, 
pour  lesquelles  ou  cas  dcflusdit  leChaftcI  de  Mouflon, 
la  Ville,  Cité,  Prevofté  &  Chaftelnie  du  Pont  &  de 
Mouffon ,  en  tel  pris  comme  lesdit  Chaftel  de  Mous- 
fon,  la  Ville,  Cité,  Prevofté  &  Chaftelnie  fe  pour- 
ront eftendre  ,  &  le  furplus  desdittes  cinq  mille  Li- 
vrées de  Terre  au  plus  près  que  faire  fe  pourra  fur  les 
chofes  que  desja  &  prefentement  paravant  la  datte  de 
ces  prefcntes  avons  fionné  à  noftredit  Neveu  ,  fans 
qu'elle  ait  autre  Fortereffe  que  ce  que  dit  eft  ,  pour 
audit  cas  jouir,  ufer,  exploitter,  réellement  &  de  fait 
par  noftreditte  Coufine  ,  fa  vie  durant  tant  feulement, 
desdiîs  Chaftel,  Ville,  Cité, Prevofté  &  Chaftelnie  de 
Mouffon  &  du  Pont ,  &  de  tourtes  les  appartenances 
&  deppendancès  ,  &  auffi  de  touts  les  proflits,  iifues 
&  Revenus  d'iceux  ,  en  Souveraineté  &  Seigneurie, 
Haulteur  &  Dommages,  Fiefs,  Artierefiefs ,  &  Juftice 
haulte,  moyenne  &  balte,  en  Amendes;  en  Bois,. en 
Forefts ,  en  Moulins ,  en  Eaux  ,  en  Rivières ,  en  Es- 
tangs,  en  Viviers,  en  Pefcheries ,  en  Prez ,  en  Vignes^ 
en  Terres  arables  &  non  arables,  en  Renies  d'Or,  d'Ar- 
gent ,  de  Blez ,  d'Avoines ,  de  Chappons ,  de  Gelines, 
en  Courvées  ,  en  Dons,  eii  Demandes,  en  Aydes^ 
Tailles  &  autres  Débets  ,  en  Wardes  quelles  qu'elles 
foyent ,  &  generallement  en  touttes  &  fingulieres  cho- 
fes ,  &  autres  appartenances  quelconques  ,  &  en  cha- 
cune d'icelles  quelles  qu'elles  foient  comment  on  les 
puiffe  nommer ,  fans  riens  ne  hacques  excepter ,  rete- 
nir, ne  has  mettre,  en  telle  prifée  comme  ledit  Chas- 
tel,  Ville,  Cité  ,  Prevofté  &  Chaftelnie  du  Pont  &  de 
Mouflon  fe  pourront  extendre  ,  &  parfaifant  ce  qu'il 
faudroit  desdites  cinq  mille  Livres  de  Terre  ,  au  plus 
près  que  faire  ce  pourra ,  fans  Fortereffe  &  fans  jiial 
engin  comme  dit  eft,  &c.  Toutes  lesquelles  chofes 
delfusdittes  &  chacune  d'icelles,  nous  Louis  Cardinal 
Duc  de  Bar,  Seigneur  de  Caffel  deffusdir,  avons  pour 
nous,  nosdits  Hoirs  Succeffeurs  &  ayants  caufe,  pro- 
mis &  promettons  par  ces  prefentes  en  bonne  foy  &  en 
vraye  parole  de  Prélat  &  de  Prince  ,  &  fous  l'obliga- 
rion  de  touts  nos  biens ,  des  biens  de  nos  Hommes  & 
Femmes,  meubles  &  immeubles  prefents  &  à  venir j 
par  tout  entretenir  fermes  &  ftables,  &c.  En  ligne  de 
vérité  nous  avons  fait  mettre  noftre  Seel  à  ces  prefen- 
tes ,  qui  furent  faittes  &  données  à  Nancey ,  le  vingt- 
quatriesme  jour  d'Odlobre  l'An  m  c  c  c  c  x  x. 

Sçavoir  faifons  que  en  entretenant  &  en  accomplis- 
fant  ce  que  noftredit  Oncle  a  fait  ,  nous  pour  &  ovi 
nom  de  noftredit  Fils  &  comme  ayant  fon  gouverne- 
ment &  adminiftration,  &  nous  faifants  fort  de  luy  en 
cette  partie,  avons  loé ,  gréé,  confenti  &  accordé  1er 
dis  Doiiaire  tant  par  la  forme  &  manière  que  noftredit 
Oncle  l'a  accordé,  &c.  En  tesmoin  de  ce  nous  a- 
vons  fait  mettre  noftre  Seel  à  ces  prefentes.  Donné 
en  noftre  Chaftel  de  Tarascon  le  dixhuiétiesme  jour  de 
Juin  l'An  Mcccc  XXI.  Prefents  à  ce  Révérend  Pè- 
re en  Dieu  ,  noz  tres-chers  &  feaulx  Chevalliers  & 
ConfeiUers  Ligicr  Evesque  de  Gap,  Maiftre  Jean  Ba- 
lart  Doyen  du  Mans  Licentié  en  Droit  Canon  &  Ci- 
vil,Vital  de  Cabanne,Juge  des  premières  Appellations 
de  Provence  Doâeur  ,  Thiebault  le  Moyne  Licencie 
es  Loix  ,  Advocat  &  Procureur  Fiscal  de  Provence, 
Guillaume  de  Vaulx  Gouverneur  de  Berre  ,  Hugues 
Androuïii  Prefident  de  noftre  Chambre  de  la  raifon 

d'Ai.Y, 


DUDROlt     DES     GENS. 


A.NNO  "^'-^'^  1  Philippin  de  Viete  Threforier  General  de  Pro- 
vence, Berthelemy  &  Gabriel  Valorts  Maiftres  de  nos- 

1420.  tre  Hollel  &  plufieurs  autres.  Et  fur  le  reply  eji  es- 
crij>t.  Par  la  Royne  en  fon  Confeil  ,  auquel  eftoient 
Révérend  Père  en  Dieu  Melïïre  L  i  G  i  e  r  Evesque 
de  Gap  ,  Chamellier.    Pour   Secrétaire  Jean  M  i- 

CHAEL. 

XCIII. 

s J . Nov.  TraSlatus  Pacis  inter  Philippum  Mariam 
Ducem  Mediolani ,  £;fNrcoLAuM  Mar- 
chionem  Efienfem  initi.  Mediolani  1  j .  Novem- 
hris  Anno  1410.  IndiSlione  liLlY .  [Pièce  au- 
thentique, tirée  des  Archives  Royales  de  la 
Ville  de  Milan  Regiftre  M .  ] 

/»  Nomi-ae  Doriti-ai,  Amen. 

'  îA  N  N  o  3  Nativitate  ejusdem  millcfimo  quadragen- 
"^*-  tefîmo  vigelîmo,  IndiiSlione  quarta  décima  fecun- 
dum  curlum  Civitaiis  Mediolani,  die  Mercurii  tertio 
decimo  menlîs  Novembris.  Ad  Dei  Omnipotentis  to- 
tiusque  celeftis  CuriE  ,  ac  Beati  Sanfli  Antonii  Ura- 
henlis  laudem  ,  gloriam  ,  &  honorem  ,  ac  Sanâiflimi 
Domini  noftri  Papae  Martini  Quinti  cupientis  totis  viri- 
bus,  &  nffeâantis  cunâos  Chrifti  fidèles  ,  &  Catholi- 
cos  Fidei  noftrse,  &  Sanflœ  Romanœ  Ecclelii:  ad  Pa- 
cem,  Unitatem,  Concordiam,&  veram  Unionem  re- 
ducere  pro  tranquille  Univerfi  ftatu,  &  maxime  Illus- 
tres Principes  Dominum  Philippum  Mariam  Ducem 
Mediolani,  &  Dominum  Nicolaum  Marchionem  Es- 
kenfem  devotiffimos,  &  iîdcles  Filios  ,  &  Sanâx  Ro- 
man^E  Ecclelias,  cujus  Sanâiffimi  Domini  noUri  Papœ 
Martini  Reverendus  Pater  Dominas  Artaldus  Abbas 
Sanâi  ,  Antonii  infrafcriptus  fpecialis  Comiffarius,  ac 
Delegatus  exiftit  ad  diélas  Pacem,  Concordiam,  &  ve- 
ram  Unionem  pettraftandam  ,  concludendam  ,  &  fi- 
nieiidam,  h.  etiam  ad  aiigmentationem  ,  &  oirctvatio- 
iiem,  ac  tranquillum  ftatum  infrafcriptorum  Domino- 
tum  5  Subditorumque  fuorum  ;  Quia  ex  Pace  res  par- 
ys.  crescunt,  &  ex  Guerra  maxime  dilabuntur,  &  vir- 
fus  unita  fortior  eft  fe  ipfa  disperfa  :  Idco  horum  cori- 
iideratione,  &  aliis  bonis  respedibus  &  confiderationi- 
biis  Reverendus  in  Chrifto  Pater,  &  Dominus  ,  Do- 
îninus  Artaldus  Abbas  Monafterii  Sanâi  Antonii  Ura- 
henfis  Comiflàrius  prsdictus  ,  ac  Procurator  Illuftris, 
&  Excelfi  Domini  Domini  Nicolai  Marchionis  Eften- 
fis  nati  celebris ,  &  recolendœ  mem.oriae  quondam  Il- 
luftris, &  Excelfi  Domini  Domini  Alberti  Marchionis 
Eftenfis  ad  infrafcripta  facienda,  &  contrahenda  folem- 
hiter  conftitutus,  ut  conftat  publico  Procurationis  Ins- 
trumente rogato,  Anno  prœfenti,  Indidione  tertia  déci- 
ma ,  die  vigefîmo  nono  menlîs  Oâobris  per  Petrum 
Filium  quondam  Domini  Aluifii  de  Girondis  Imperia- 
îi  auftoritate  Notarium  publicum  Ferraricnfem  ,  ac 
prœfati  Domini  Marchionis  Scribam  pro  prsefato  Do- 
mino Marchione  fuisque  Désceiideritibus ,  &  Succeflb- 
jibus  in  Marchionatu,  &  Digniîatibus  ejus  fuisque  Ci- 
vitatibus,  Fortilitiis,  Terris  &  Territtoriis  Subditisque 
fidelibus,  aç  Complicibus  , ,  Coligatis  ,  Adherentibusj 
ac  Recomendatis  fuis  ex  nnà  ,  ,  &  pro  una  parte  ,  & 
Speâabilis  Vir  Dominus  Joannes  de  Corvinis  de  Are- 
îio  Secretarius ,  Conliliarius  ,;  &  Procurator  Illuftris 
Principis  \-  &  Excelfi  Domini  Domini  Filippi  Mari^ 
Angh'  Diicis  Mediolani  &c.  Papis  ,  Anglerieeque  Co- 
mitis  nati  quondam  bonœ  ,  &  niinquam  delends  me- 
rnoriK  Illuftriffinii  Principis  î  (StExcellentiflimi  Domi- 
ni Domini  Joannci  Galea?.  primi  Ducis  Mediolani  &c. 
pro  prEclibato  Domino  Filippo  Maria  Duce  Mediolani 
&c.  fuisque-Descendentibus,  ac  Succeflbribus  in  Du- 
catu,  &  quibuscumque  ejus  Dignitatibus ,  fuisque  Ci- 
vitatibus,  Fortilitiis, Terris, &  Territoriis  Subditis  quo- 
çjuc,  ac  fidelibus  Complicibus^  CoUigatis,  Adherenti- 
bus,  &  Reccomendatis  fuis  ex  alia  ,  &  pro  alia  parte 
omnibusque  meliorijure,  via,  modo,  &  forma, qui- 
bus  melius  ]  validius  ,  &  folemnius  Procuratores  ipfi 
potuerunt  ,  ,  &  poflunt  diâis  Procuratoriis  nominibus 
inierunt,  contraxerunt ,  &  fitmaverunt,  iniuntj  con- 
trannt,  atque  firmant  puram,  yeram  ,  fraternam ,  ami- 
cabilem,&  indifolubilem  perpetuisque  temporibus, dan- 
te  Domino  Deo  noftro,duraturam  Pacem,  &  Concor- 
diam fubPaflis,  Capitulis,  Conventionibus ,  Obliga- 
tioriibus,  pxnis  ,  &  claufulis  infrafcriptis.  In  primis 
diâœ  Paues  ,  &  Procuratores  diâis  Procuratoriis  no- 
rriinibus  irbi  invicem  remiferunt ,  6c  remiffàs  ex  nunc 
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effe  voluerunt  hinc  inde  omnes ,  &  fingulas  inimicitias,  A  ^^„ 
cœdes,  derrobationes ,  incendia,  ofFenfiones,  injurias,  ■"•'^'^'' 
&  damna  liinc  rétro  per  alteram  Partem,  feu  alios  ejus  I42di 
opéra  quomodolibet,  &  quandocumque  fada ,  comis- 
fa,  &  illata  alteri  Parti,  feu  Civitatibus,  Caftris,  Ter- 
ris, &  Locis,  five  etiam  hominibus,  &  rébus  Partis  al- 
terius  usquc  in  diem  prjEfentem  ,  &  etiam  omnes  pa- 
nas, damna,  interelle,  &  expenfas,  quas  dîctœ  Partes, 
vel  altéra  earum  quacumquede  caufi  ex  prsdidis  quo- 
modolibet incuriffent:  Ita  quod  ab  illis  pa^nis,  damnis, 
interelle  ,  ac  damnorum  ,  &  expenfarum  reftitutione 
utraque  diûarum  Partium,  ejusque  homines  fint  ,  & 
remaneant  abfoluti ,  falvis  tamen  ,  &  refervatis  omni- 
bus infrafcriptis ,  &  ex  nunc  didx  Partes ,  &  Procura- 
tores diâis  nominibus  fe  ad  invicem,  videlicet,  altéra 
alteram  ,  &  confcnfu  mutuo  ,  &  vicifllm  fe  abfolve- 
runt,  &  liberaverunt  a  prsediâis ,  &  quolibet  prxdifto- 
rum,  &abfolutam,  &  liberatam,  feu  abfoliitas,  &  li- 
beratas  efi!e  voluerunt.  Rem  ,  quod  prsdiftus  Domi- 
nus Marchio  dare,  &  libère  confignare  debeat,  feu  da- 
ri,  &  libère  confignari  facere  prsediilo  Domino  DuciJ 
live  cui ,  vel  quibus  mandavit  infrà  viginti  dies  fecu; 
turos  proxime  diem  pr^fentis  Contraftus  Civitatem 
Parmi:,  &  omnia  ejus  Caftra ,  &  Fortilitia,  cum  om- 
nibus Caftris,  Rochis;  Terris,  Villis,  &  Locis,  quœ 
priEdiâus  Dominus  Marchio  tenet,  &  poflldct  tam  iti 
Civitate,  quam  in  DiSridii,  Episcopatu  ,  &  univerfo 
Territorio  Parmenfi  ,  &  hoc  libéré  fine  fraude  ,  vel 
dolo  omni  exceptione  ,  &  contradiâione  celTante  ,  & 
fie  prxdiâus  Dominus  Abbas  Procurator  ,  &  Procu- 
ratorio  nomine  quo  fupra  promifit,  &  coiivenit  didum 
Dominum  Marchionem  fadurum  ,  &  adimpleturum 
cum  efTeâu  omnia,  &  (ingula  in  hoc  Capitulo  conten- 
ta :  Item  quod  didi  Procuratores  didorum  nominibus 
viciffim  promiferunt,  &  convenerunt  quod  infrà  vigin- 
ti dies  fequluros  proxime  diem  prsfentis  Contraètus 
per  praîdidam  Dominum  Marchionem  deponatur  Ci- 
vitas  Regii  cum  Fortilitiis  in  ea  exiftentibus  in  mani- 
bus  j  &  libéra  poteftate  unius  confidentis  Partium ,  qui 
teneat  ~,  &  debeat  ipfam  Civitatem  cum  fuis  Fortilitiis 
prœdidis  bene  fervare,  &  cuftodire  ^,,,  ita  quod  ipfam 
Civitatem,  &  Fortilîtias  ptîcdiaas  teneatur,  &  debeat 
didus  confidens,&didus  Dominus  Marchio  quœcum- 
que  Fortilitia,  Terras,  &  Loca, DiftridusJ  &  Èpisco- 
patus,  ac  Terrîtorii  Regii,  quœ  tenentur  ,  &  poffidenT 
tur  per  ipfum  Dominum  Marchionem  libère  ,  &  fine 
ulla  exceptione  tradere;  &  confignare  ;  &  dimittere  in 
manibus,  &  poteftate  prœdidi  Domini  Ducis,  five  il- 
lius,  vel  illorum  quibus  mandaverit  ipfo  Domino  Du- 
ce, feu  Agentibus  pro  eo  folvente,  feu  folventibus,& 
quos  folvere  teneatur  ,  &  debeat  idem  Dominus  Diix 
fub  obligatione  fui,  &  omnium  fuorum  bonorura  infra 
menfes ,  quatuor  a  die  prsefentis  Contradus ,  quando- 
cumque  fîbi  placuerit  in  Civitate  Mantuœ  ,  FlorentiîB, 
aut  Venetiarum  ,  feu  alibi  prout  Partes  ipfcC  convene- 
runt Florenos  viginti  odo  niilia  auri  ,  &  in  auro ,  feu 
tantam  monetam  equivalcntem  ipfis  Florenis  viginti 
odo  milibus ,  &  idem  confidens ,  &  pra^fatus  Domi- 
nus Matchio  folutis  didis  Pecuniis  quacumque  die  dic- 
torum  menfiurn  quatuor ,  libère j&  fine  ulla  exceptio- 
ne traderej  confignare  ]  &  dimittere  teneatur  in  mani- 
bus prsfati  Domini  Ducis  feu  Agentium  pro  eo  ut  pro- 
mittit  didani  Civitatem,  &  Fortelitia  in  ipfa  cvillcntiaj 
ac  quœcunque  Fortalitia^  Terras,  •&  Loca,  Diftridus, 
&  Episcopatus ,,  ac  Territorii  Regii  ,  hoc  femper  inte- 
ledo  quod  fi  intérim  quo  fuprafcripta  executioni  man- 
dàri  debebunt  GivitaSi  Parma; ,  aut  Regii  ^  vel  ali^juîs 
ex  Foitalitiis  DiftriduS  ^  &  Territorii  earumdcm  ad 
maniis  .Domini  Ducis  aliqualiter  pervenirènt  proindç 
fit,  &  habeat  ,  àc  li  didus  Marchio  ipfam  Cii'itatem 
vel  Fortilitiam  afîignafTe  Domino  Ducî  ut  fuperius 
continetur,  &  fi  quo  cafu  contigeret ,  quod  prœdidus 
Dominus  Dux  Mediolani  non  daret  ,.  aut  dari  faciet 
dido  Domino  Marchioni  five  ejus  certo  Nuniio  ,  & 
Procuratori  infrà  menfes  quatuor  prœdidam  fummam 
Florenorum, viginti  odo  milHum  auri,  &  in  auro; tune 
confidens, qui  erit  Depofitarius  Civitatis  Regii,&  For- 
telitiorum  fuorum  poflct  ad  omnem  requifitionem  dic- 
ti  Domini  Marchionis  ipfam  Civitatem  Regii  cum  For- 
telitiis  depofitis  reftituere ,  &  tradere  pr«dido  Doinino 
Marchioni,  qui  iplam  Civitatem  cum  Fortclitiis  reti- 
nere  debeat  usquè  quo  per  pra:didum  Dominum  Du- 
cem eidem  fuerit  de  dida  Pecuni^-e  fumma  fatisfadum, 
Ita  tamen  ,  quod  quandocumque  ipfe  Dominus  Dux 
fatisfacere  vojuerit  eidem  Domino  IVlarchioni  de  dida 
PecunicE  quan'tit.ite,  hoc  facere  impiuie  poflit  ,  &  cum 
eidem  Domino  Marchioni  fatisfieri  faceret,  teneatur 
idem  Marchio  eandem  Civitatem  Regii  cum  Forteli- 
T  3  tiis. 
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tiis ,   &  quaccunqiie  Fortelitia  ,  Terras  ,  &  Loca  Dis-  | 
triâus  Episcopatus  ,   ac  Territorii  Regii  ,    quœ  tenet ,  1 
feu  poflldet  diâus  Dominus  Marchio  per  fc,vel  alium  j 
diélo  Domino  Duci ,  feu  cui  mandaverit  libère  trade- 
re,  &  relaïare;  &  ubi  aliquo  respeâu  diétus  Dominus 
Marcliio  recufarct  accipere  Summam  Pecunic,  &  red- 
dere  di£lam  Civitatem  cumFortelitiis  fufficiat  prœdiâo 
Domino  Duci  :  Quod  dcponat  ipfam  Pecunicc  quanti- 
tatem  in  altéra   Civitatum  Mantuœ  ,  Florentia:  ,  vel 
Venetiarum  pênes  Pcrfonam  ,    feu  Perfonas  idoneas, 
quae  diflcc  Pecunise  quantitatcm  dare  debeat  ,   vel  de- 
beant  diâo  Domino  Marchioni,vel  ejus  légitime  Pro- 
curatori  ,     ipfo  Domino  Marchione  prius  adimplente 
totum  quicquid  débet  ut  in  prxfenti  ContracStu  conti- 
netur  ,    qua  depofitione  taliter   fada  intelligatur  ipfe 
Dominus  Dux  debitum  fuum  adimplevifle;  intérim  au- 
tem  quo  Dominus  Dux  ceffaret  facere  debitum  fuum , 
ut  prxfertur,  non  poffit  ,  nec  debeat  idem  Dominus 
Dux  Guerram  facere  ,   nec  fieri  facere  Domino  Mar- 
chioni  occafione  àiâx  Civitatis  Regii,  &  Fortelitiorum 
fuorum  :  Item  quod  diftus  Dominus  Marchio  renun- 
tiabit ,  &  refutabit  in  manibus  prsfati  Domini  Ducis, 
five  ejus  Procuratoris ,  &  ex  nunc  prœdiftus  Dominus 
Abbas  Procurator  diâi  Domini  Marchionis  renuntia- 
vit,  &  refutavit ,   ac  renuntiat ,    &  réfutât  in  manibus 
diâi  Domini  Joannis  Procuratoris  prsfati  Domini  Du- 
cis omnibus  Juribus,  omnibusque  Àflionibus  realibus , 
&  perfonalibus ,  utilibus ,  &  direâis,  tacitis,  &  exprès - 
fis,  feu  m.iftis  ,   qus  &  quas  prsefatus  Dominus  Mar- 
cliio habet ,  habuit ,  vel  habere  polfet  ,   feu  fperaret  in 
Civitatibus  Parmx,  &  Regii  ,    &  earum  ;  &  cujuflibet 
earum  Fortelitiis  Locis,  Terris,  Territoriis ,  &  Epis- 
copatus quibuscunque  modis,  rationibus,  &  caufis,  & 
quomodocunque  ,    &  qualitercunque  aliquid  in  eis  libi 
ipeftare  prœtenderet ,  cedetque  idem  Dominus  Mar- 
cliio ,   &  transferret  in  prEEdidum  Dominum  Ducem, 
ex  nunc  idem  Dominus  Abbas  Procurator  diéli  Domi- 
ni Marchionis  cedit  ,     &  transfert  Procuratori  prœfati 
Domini  Ducis  omnia  Jura,  &  omnes  Adiones  &c.  ut 
fraernittitur :  Ita  tamen  quod  renuntiatio,&  celîîo  pras- 
à\âx  pro  refpeflu  ad  Civitatem  Regii, Diftria:um,Ter- 
ritorium,  &  Episcopatum  ejusdem  non  vendicent  libi 
locum  ,    nec  etFe£tum  habere  intelligantur  ,   ni(i  tune 
temporis  cum  fequetur  fatisfadtio  Pecuniae  dands  per 
diSum  Dominum  Ducem  diâo  Domino  Marchioni, 
Reflervato  tamen  diftis  Procuratoribus ,  quod  hinc  ad 
inenfem  unum  pronuntiare,  &  disponere  polfint  de  & 
fuper  pofleffionibus ,  &  bonis,  quœ  tenet  diâus  Do- 
minus Marchio  in  Cailelantia  Caftri  Novi  Parmenfis, 
&  de  fuper  Pofleffionibus  ,   &  Domibus  ,     quas  tenet 
idem  Dominus  Marchio  in  Parma ,  &  Parmenfi  ,  qus 
fuerunt  Chriftophori  de  Valeria  prout  ipfis  Procurato- 
ribus   ambobus    concorditer   videbitur  ,     &   placcbit. 
Item  quod  pradiâus  Dominus  Marchio  teneatur  ab- 
folvere ,  &  liberare  prafatum  Dominum  Ducem  Me- 
diolani  ,    ex  nunc  diâus  Dominus  Abbas  Procurator 
prœfati  Domini  Marchionis  prœfatum  Dominum  Du- 
cem licet  abfentem,  &  prxdiâum  Procuratorem  prs- 
fati  Domini  Ducis  nomine  iplius  Domini  Ducis  reci- 
pientem  abfolvit  ,     &  libérât  a  .quantitate  Ducatorum 
quadraginta  quinque  millium  ,    &  ab  omni  alia  quanti- 
tate in  qua  ,     &  quibus  prœdiâus  Dominus  Dux,  & 
Commune  Mediolani  tenerentur  ,  &  dici  poffent  obli- 
gatos  eflè  difto  Domino  Marchioni  vigore,  &  occafio- 
ne aliquorum  paâorum  ^   &  conventorum  inter  olim 
lUuftrem  Dominum  Dominum  Joannem  Mariam  fe- 
cundum  Ducem  Mediolani ,   &  prœdiâum  Dominum 
Marchionem  ,    nonnullos  alios  contra  Dominum  Ot- 
tonera  de  Tritiis  tam  vigore  principalis  debiti ,    quam 
damnorum,interelTe,&  expenfarum  exinde  afTertorum, 
fecutorum,  &  fecutarum,  &  generaliter  a  quibuscun- 
que aliis  debitis,  &  obligatiouibus,   ac  bonorum,  re- 
fum ,  &  Pecuniarum  quantitatibus ,  in  quibus  praefatus 
Dominus  Dux  ,  &  feu  Commune  Mediolani  aflêretur 
tcneri  ,   &  obligati  effe  ,   feu  efle  poffe  diélo  Domino 
Marchioni  quibuscunque  aliis  modis ,  rationibus  ,    & 
caufis,  6e  quomodocunque  ,   &  qualitercunque  ;   &  è 
converfo  idem  Dominvis  Dux  teneatur  abfolvere  ,  & 
liberare,   ut  ex  nunc  Procurator  diâi  Domini  Ducis 
libérât  prœdiâum  Dominum  Marchionem  ,     nec  non 
prxdiâum  ejus  Procuratorem  ab  omnibus,  &  fingujis, 
qusc  idem  Dominus  Marchio, feu  Agentes  pro  eo  hinc 
rétro  recepiffent ,  habuiffent,  &  percepiffent  caufa,vel 
occalione  diâarum  Civitatum  Parmx,  &  Regii  Terra- 
rumque,  Locorum ,  Dirtriâuum ,  &  Territorii  eorum- 
dem  ,   ac  intratarum  reddituum  ,   &  proventuum  om- 
nium, &  fingulorum  praemifforum  ,     &  generaliter  a 
quibuscumque  aliis  debitis,  &  obligationibus , ac  bono- 
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tus  elfe,  feu  elfe  poffe  prxdido  Domino  Duci  quibus-    I4î0i 
cunque  aliis  modis,  rationibus ,   &  caufis,  &  quomo- 
docunque,  &  qualitercunque.     Item  quod  liceat  Do- 
mino Marchioni  prxdiâo,  five  Agentibus  pro  eo,porta- 
ri  facere  extra  diâas  Civitates  Parmac,  &  Regii, &  ex- 
tra Fortalitia  ipfarum  ,   &  etiam  extra  Terras,  &  Ro- 
chas, Territoriorum,  &  Dillriâuum  earumdcm,  quas 
tenet  diâus  Dominus  Marchio  ad  Civitatem  Ferraria:, 
five  alibi  quocunque  voluerit  omnes  Baliltas,  Bombar- 
das, pulverem  a  Bombardis  ,    &  omnes  Monitiones 
cujuscunque  generis  tam  ad  offenfam,  quam  ad  diften- 
fam,  &  ad  viâum  libère,  &  fine  aliqua  folutione, qux 
ipfe  Dominus  Marchio,  haberet  in  eis:  liceat  quoque 
Offitialibus  ,    &  Stipendiariis  diâi  Domini  Marchionis 
cxiftentibus  in  diâis  Civitatibus  ,    Terris,  Caftris,  & 
Locis  ex  eis  extrahere  ,,    &  conducere  ad  Terras  diâi 
Domini  Marchionis  omnes  eorum  res  fine  aliqua  Da- 
tiorum  folutione.     Item  quod  pro  aliquibus  debitis,  in 
quibus  diâus  Dominus  Marchio, aut  Caméra  fua  Par- 
mx ,     &  Regii  hinc  rétro  teneretur  aliquibus  Civibus 
Parmenfîbus,  vel  Reginis,  vel  habitatoribus  Parmx,  & 
Regii,  aut  aliquibus  aliis  Subditis  diâi  Domini  Ducis, 
pro  aliquibus  aâitatis,  vel  faâis  in  Civitatibus  Parmx, 
&  Regii  non  permittet  diâus  Dominus  Dux ,  vel  con- 
fentiet  gravari,  vel  conveniri  diâum  Dominum  Mar- 
chionem, &  ejus  Bona,  aut  ejus  FidejuHbres,vel  Sub- 
ditos  in  Locis  diâi  Domini  Ducis  a  Creditoribus  an- 
tediâis.     Item   quod^  faâa  Abbatia  Sanâi  Joannis  de 
Parma,  quo  ad  titulum,  &  poffelïionem  ejUsdem  rc- 
mittantur ,  &  dimittantur  dispolitioni  Sanâiflimi  Do- 
mini noftri  Papx:  Item  teneatur,  &  debeat  diâus  Do- 
minus Marchio,  &  Procurator  fuus  antediâus  facere 
cum   effeâu ,  quod  Ugutio  de  contrariis  infrà  tetmi- 
num  unius  menfis  a  die  prasfentis  Contraâus  proxime 
fecuturi  libère  trader,  &  relax  et  in  manibus  j  fortia,  & 
poteftate  prxdiâi  Domini  Ducis,  feu  ejus,  vel  eorum 
quibus  mandaverit  Caftrum  Bueldefoni  ,  ac  omnia,  & 
fingula  alia  Callra,  &  Fortelitia  cum  omnibus  Juribus, 
&  Pertinentiis  fuis,  quae  habet,  tenet,  &  pofîidet  idem 
Ugutio  quovis  modo  in  Diftriâibus,  &  Episcopatibus, 
feu  Territoriis  Parmenfi  ,  &  Regino  fine  uUa  exceptio- 
ne.     Rellèrvato  tamen  diâis  Procuratoribus  quod  hinc 
ad  menfem  unum  proxime  fecuturum  pronuntiare,  de- 
clarare,  &  fententiare  polllnt,  fi  quid  eidcm  Uguioni 
per  diâum  Dominum  Ducem  exinde  fit  fiendumjltem 
teneatur  idem  Dominus  Marchio  curare  ;     &  facere 
poffe  fuo  ,   quod  Cafirum  Montegii  Diftriâus  ,     feu 
Territorii  Parmenfis  curri  Juribus ,   &  Pertinentiis  fuis 
per  quemcunque  teneatur  ,    libère  relaxetur  diâo  Do- 
mino Duci ,   feu  illi ,  vel  illis  ,  cui  ipfe  mandaverit. 
Item  quod  refervctur  declarationi  ,  &  decifioni  prxdic- 
torum  Procuratorum  ,     quid  fiendum  fuper  Capitulo 
de  quo  agitur  ,     quod  hinc  inde  ipfi  Domini  Dux,  & 
Marchio,  eorumque  Subditi  ,  Adhérentes,  Colligati, 
Complices  ,  &  Reccomendati  ,    qui  iion  fint  rebelles 
alicujus  ipforum  Dominorum  gaudere  poffnit  ,   &  de- 
beant  quibuscunque  bonis  fuis  cxiftentibus  inTerritorio 
alterius  ipforum  Dominorum  omni  exceptione,  &  im- 
pedimento  ceffante.     Quam  quidem  Pacem,  &  omnia 
fingula  fupra,  &  infrafcripta  prxmiffa,  &  contenta  in 
prxfenti  Contraâu  diâx  Partes,  &  Procuratores  diâis 
Procuratoriis  nominibus  promiferunt  ,   &  convenerunt 
fibi  ipfis  viciffim  ,   &  ad  invicem  folemnibus  ftipulatio- 
nibus  hinc  inde  intervenîentibus ,  ac  mihi  Notario  tam- 
quam  publics  Perfonx  folemniter  reclpienti  ,  &  ftipu- 
lanti  nomine  ,   &  vice  omnium  ,   &  fingularum  Perfo- 
narum,  quarum  aliqualiter  intereft ,  intererit ,  feu  in- 
tereflè  poterit  quomodolibet  in  futurum,  quod  prxfa- 
tus  Dominus  Marchio  Eftenfis  prxfato  Domino  Duci^ 
&  prxfatus  Dominus  Dux  prxfato  Dornino  Marchioni 
fingula  fingulis  congrue  refïerendo  contis  in  antea  tem- 
poribus  perpetuo  ratam,  gratam,  firmam,  &  ftabilem, 
rata,  grata,  firma  ,   &  ftabilia  habebunt ,  &  tcnebunt^ 
attendent,  folvent,&  obfervabunt,  &  nullatenus  con- 
trafacient  diceiit  ,  feu  venient  per  fe  fe  nec  per  inter- 
pofitarii  Perfonam  aliqua  ratione,  occafione, vel  caufà, 
direâe,  nec  per  indireâum,  tacite,  nec  expreffe  ,  nec 
alio  quovis  modo, de  Jure  ,  nec  de  faâo ,  in  pxna,  & 
fub  pxna  Florenorum  quinquaginta  millium  boni  auri, 
&  jufti  ponderis,  &  in  auro  hinc  inde  vicilTim  folemni 
ftipulatione  folvere  promifforum,  &  folvendorum  per 
Partem  non  attendentem  Parti  attendemi,  &  attcnderC 
volenti  ,    &  qux  pena  loties  ,     &  in  fingulis  Capitulis 
comittatur,  &  exigi  poffit,  quoties  &  in  quibus  fueric 
contrafaâum,  didum,  feuventum,  qux  pxna  foluta,- 
vel  non  nihilominus  rata  maneant  perpetuo  fmnia,  & 

fingula 
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ÀnNO  ''^"S'*'*  '''  prsfentî  Contraâu  contenta,  &  promifTa;  i 
'^  pro  quibus  omnibus ,  &  lîngulis  fie  firmiter ,  &  cffica- 

,0,  citer  attendendis  ,  folvendis ,  &  obfervandis  pra;fatus  j 
Dominus  Abbas  Procurator  prEtati  Domini  Marcliio- 
nis  omnia  bona  ipfius  Domini  Marchionis  fuprafcripto 
Domino  Joanni  Procuratori  prœlibati  Domim  Ducis, 
&  è  converfo  diâus  Dominus  Joannes  Procurator 
prœlibati  Domini  Ducis ,  omnia  bona  prselibati  Domi- 
ni Ducis ,  prœdiâo  Domino  Abbati  Procuratori  prœ- 
libati  Domini  Marchionis  pignori  ,  &  hipotliecx  peni- 
tus  obligaverunt ,  &  obligant  ,  &  renuntiaverutit ,  & 
renuntiant  diétcB  Partes ,  &  Procuratores  diâis  Procu- 
ratoriis  nominibus  vicilîîm  ,  &  ad  ihviccm  exceptioni 
non  faÛE ,  &  celebratse  fuprafcripts  Pacis ,  &  omnium, 
&  fingulorum  non  fie  aâorûm,  conventorum,  &  pro- 
jniirorum,  ut  fuprà,  continetur  exceptioni  doli ,  mali, 
metus,  &  in  fatlum  aflioni ,  conditioni  fine  caufa,  vel 
injufta  caufa, feu  ob  turpem  caufam,  &  cauia  data,  & 
non  fecuta, omnique  alii  Juri  exceptioni,  &  dçlFenfioni 
contra  hœc,  &  probationibus  ,  &  produâionibus  tes- 
tium  contra  prsedida  omnia  ,  &  fingula,  &  inde  diâi 
Procuratores  didis  Procuratoriis  nominibus, &  uterque 
ipforum  rogaverunt  me  Nctarium  infrafcriptum  ut  de 
prsmiiîis  unum, &  plura,  prout  fuerit  oppDrtunum,pu- 
biicum,  &  publica  conficere  debéam  Inftrumentum,  & 
Inftrumenta.  Aâum  in  Civitate  Mediolani  in  Domî- 
bus  Sandi  Antonii  Mediolani  ,  videlicet  in  quaddam 
Sala  Refidentice  prœfati  Domini  Abbatis  Procuratoris 
iîta  in  Porta,  Romana  ia  Parochia  SanéK  Stepiiani  in 
Brolio.  Prïifentibus  Speâabiie  eximioque  Juris  uti'ius- 
jjue  Doftore  Domino  Cadiolo  de  Vicomercato  Con- 
filiario  Ducali,  Egregio  Viro  Domino  Joanne  de  Bec- 
caria  Filio  qiiondam  Domini  Francisclîihi  Senescalcho 
prsfati  Domini  Ducis  ,  Abbondio  de  Sollario  Filio 
Domini  Fedolli,  &c  Veiierabih'bus  Viris  Dominis  Fra- 
tre  Guilielmo  Felgono  Prœceptore  Domus  Sanfli  An- 
îonii  Parmœ,  Fratre  Filippo  de  Pirovanis,Fratre  Glo- 
4io  Droceni,  &  Fratre  Joanne  Rovelli  PrœceptoreDo- 
nlus  Sandi  Antonii  Valentiœ  iiidè  Teftibus  idonèis  ad 
jirœmiira  vocatis  fpecÎLiliter ,  &  rogatîs. 

Subfcriptum,  cum  fignoTabellionatus  antepofitd  ego 
Catelanus  de  Chrillianis  Genitus  quoudam  Domini 
Franciscliini  Jurisperiti  publiçus  Papienfis  Appoflolica 
ïmperialique  âuftoritatiijus  Notarius,  ac  pra:Iibati  II- 
JudrifTimi  Principis ,  &  Excellentiffimi  Domini  Domi- 
ni Ducis  Mediolani  &c.  Secretarius  han.c  cartam  milii 
fieri  jufTam  rogatus  tradidi,  &  fubfcripfi. 
:  Subfcriptum,  cum  fignoTabellionatus  antepofito  ego 
Joannes  de  Cremona  Filius  quondam  Donàini  Tlio- 
jnafii  Civis  Mediolani ,  Im.periali  auâoritate  Notarius 
hanc  cartam  julTu  fuprafcripti  Nbtarii  fcripfî. 

.   Examinamt  Joannes  Franciscus   Stki- 
GELLIUS  Regii  Archiva  Officialis. 

XCIV. 

iirîi.  Convent'wnes  {5?  Padia   inter  Dommium  Vene- 

TUM    y   JOANNEM    pRANCISCUM    DE 

j,.Mars.  GoNZAGA  MantUjE;  quibus  prafatus  de 
GoNZAGAyê  commendat  Q  remittit  in  Rei- 
publica  Vemta  adharentiam  fs"  proteStiùnem  ^ 
fpondens  fe  gerere  in  futurtim  tanquam  ejus  bonum 
Adharentem  i^  Recommendatum  ;  amicùs  ejfe 
amicorum  ,  i^  inimicus  inimicorum  \  ipfa  vero 
recepit  eum  in  proteSiionem  &f  defenjioném  fuam. 
jî^um  Venetiis  Anno  Nativitatis  1411.  die  14. 
Martii.  [Pièce  authentique  ,  tirée  des  Ai:- 
chives  Archiducales  de  Mantouc.  ] 

In  Chri/ii  Nomifie,  Ame». 


Ijl 


\A  Nno  Nativitatis  ejusdem  millelïmo  quadrîngen- 
■^^  tefimo  vigefimo  primo ,  Indiôione  quartadecima, 
(die  quartodecima  menfis  Martii.  Licet  multis  rerum 
expcrientiis  dudura  notiffimum  fuerit,  atque  lit, quanta 
dileftione,  k  patcrna  caritate  Illuftriiîimus  Princeps, 
&  Eccelent.iffimus  Dominus  Dominus  Thomas  Moce- 
nigo  Dei  gratià  Dux  ,  Venetiarum  &c.  ,  fuique  incliti 
Prœdecefrores,ac  lUuftre  Dominium  Venetiarum  com- 
plexi  fuerunt,&  prafenti  tempore  compleâantur  Mag- 
nificum,  &  potentem  Dominum  Dominum  Johannem 
pranciscum  de  Gonzaga  Mantus  &c.  fuosque  Proge- 
nitores,&  Statum  fuum,  &  vice  verfa  quam  veram,& 
Filialem  devbtiorieni  idem  Magnificus  Dominus  Man- 


tus,  fuique  Progenitores  continue  habuerunt  ,&  ha-    a 
béant  ad  prîEfatum  Dominum  Ducem,  fuosque  Prœde-   ■**-NNC 
ceflbres  ,^    &  Dominium  Venetiarum,  tamcn  ut  hœc    iJL2,£; 
paterna  diledlio ,  Filialisque  devotio  lit  omnibus  indu- 
bie  manifefta,  utque  hujusmodi  animorum  convenien- 
tia  per  olkntationes  extrinfecas,  &  per  Veros  cfFeaus 
omnibus  modis  poffibilibus  cognoscatur.     Ad  laudem, 
&  gloriam  Omnipotentis  Dei  ,   &  gloriofillnnîe  Virgi- 
nis  Maria:  Matris  ejus,  ac  glorioforum  Pétri  Apoftoli 
Marci  EvangclillB,  &  Patriarac,  &  ad  bonum, &  pa- 
cificum  ftatum  Partium  Speâabiles  ,     &  E°-regii  Virî 
Dominus  Franciscus  Fuscari  Procurator  Sanâi  Marci, 
&  Andréas JVIocenigo  quondam  Domini  Francisci,ho- 
norabiles   Cives   Venetiarum  Sindici,  &  Procuratores 
prœfati  llluftriffimi,&  Eccellentililmi  Principis,  &  Do- 
mini Domini  Thoms  Mocenigo  Dei  gratia  Ducis,  & 
Communis  Venetiarum  ,   ficut  condat  publico  Inftru- 
niento,  &  roborato,  &  fcripto  manu  providi  Viri  Pé- 
tri Nigri  Imperiali  audoritate  Notarii ,  &  Ducatus  Vc'- 
netiarum  Scriba;  in  miilelîmo  quadringentelimo  vigefi- 
mo primo  Indidione  quartadecima,  die  tertiodecimo 
menlis  prsfentis  Martii  a  nobis   Notariis  inftafcriptis 
vif»,  &  ledo,  pro  ipfo  Domino  Duce,  fuisque  Suc- 
ceiroribus,Dominio,  &  Communi  Venetiarum  ex  una 
parte,  &  Egrcgius,  &  famofus  Legum  Dodor  Domi- 
nus Donatus  de  Pretis  Conlîliarius,  Milfus,  Nuntius' 
&  Procurator  ac  Procuratorio  nomine  prœfati  Magni- 
fie! ,    &  Potentis  Domini  Domini  Johannis  Franasci 
de  Gonzaga  Mantuœ  &c.    Nati  quondam  recolendœ 
memoria:  Magnifici  Domini  Francisci  de  Gonzaga    fi- 
cut confiât  publico  Inftrumento  fcripto  per  manum'Ser 
Crescimbeni  quondam  Petrinî  de  Cafirobarco  Imperia- 
li audoritate  Notarii,  &  Civis  Mantuani  in  millelimo 
quadringentefîmo  vigefimo,  Indidione  tertia  décima 
die  Martis  vigefimo  quarto   menfis  Odobris  a  nobis 
Notariis  infrafcriptis  vifo,  &  ledo  pro  ipfo  Domino, 
&  Hœredibus  fuis  ex  altéra  parte  Sindicariis  &  Procu- 
ratoriis nominibus ,  quibus  fupra,  fecerunt ,  contraxe- 
runt,  &firmaverunt,  ac  faciunt ,  contrahunt,    6f  Ar- 
mant infrafcriptas  Conventiones , ,  :  &  Pada  videlicet 
Primo  qupd  Magnificus  Dominus  Dominus  Johannes 
Franciscus  de  GonzagaMantua;&c.  fit,  &  eÎTe  tenea- 
tur  ,  &  debeat  cum  ejus  Filiis,  &  Haîredibus  bonus! 
&  verus  Adhœrens  &  Recomraendatus  Illufiris  Ducalis 
I  Domini!  ,  ,,&  Communis  Venetiarum  curti  omnibus 
Terris,  Caftris,  &  Locis  quas,&  quœ  tenet,Iiabet,& 
poflldet  de  prifcnti.     Item  quod  prœfatus   Dominus 
Mantuœ  omnes  &  quoscumque  Amicos  prœfati  Duca- 
lis Dominii  Venetiarum  tradabit ,  &  hàbebit  ,  &  trac- 
tare,  &  habere  teneatur,  &  debeat  pro  Amicis  ,     &  è     . 
'  contra  omnes ,  &  quoscumque  inimicos  ipfius  Ducaliç 
Dominii  habebit  ,   &  tradabit  j  ac  habere,  &  tradarè 
teneatur,  &  debeat  pro  inimicis.-    Item  quod  pra;fatus 
Dominus  Mantuœ  in  omnibus  fuis  Terris,  Locis  ,   & 
Diftridibus  tam  per  Terram  ,   quam  per  Acquam'da- 
bit,  ac  date  teneatur,  &  debeat  receptum,  &  liberutn 
tranfitum,  ac  Vidualia, omnibus  Gcntibus,  &  Amicis 
didi  lUuftris  Ducalis  Dominii,   ac  eds  ,   &  cas  bene 
tradabit,  &  tradari  faciet,  ac  omnia  faciet,  c&  fîeri  fa- 
cicr ,  quffi  pro  ipfo  prop'rio,  &  ejus  Statu  faceret.     Et 
e  converfo  prœfatum  Illuftre  Ducale  Dominium  Vene- 
tiarum acceptât,  &  recipit  prsfatum  Magnificum  Do- 
minum Mantus,  ac  Filios,&  Statum  fuum  cum  om- 
nibus Terris,  &  Locis,, quas,  &  qus  ad  prxfens  ha- 
bet,  fenet,  &  poflidet  pro  Adhérente,  &  Recommen- 
dato,  ac  fub  fua,  &  Communis  Venetiarum  deftenfio- 
ne  ,,,;  atque  protedione  promittitque.  diétum  Ducale 
Dominium  prœfatum  Dominum  Mantus  ,     ac  Filios 
fuos  deffendere,  protegere,  &  confervare  in  ftatu  fuo 
cum  otnnibus,:Terris ,  &  Locis  ,   quas,  &  quœ  habet, 
tenet;   &  poflidet , de  pr^fenti.     Item  quod  prœfatuiri 
Ducale   Dominium   non    gravabit   ipfuni   Dominuni 
Mantuse  pro  Guerris  Maris,  vel  aliarum  Partium,  prsE- 
terquam  pro  Guerris  ,   &  liovitatibusquœ  fièrent  con- 
tra Civitatem  Veroria;  ejusque  Pertinentias ,  &  Diilric- 
tum,  vel  contra  Terras  Cafalis  Majoris,  Berfilli,  Tu- 
ricellarum,  &  Siffs-à  Pertinentias  ipforum  Locorum. 
Item,quotiescumque  Dominus  Mantaa:  haberet  Guer- 
ram   teneatur   expendere  duo  millia  Ducatorum  omni 
menfe  inGentibus  armorum  equeftribus,vel  pedeftribus' 
prout  melius  videbitur  Partibus  pro  confervatione  Sta- 
tus ipfius  Domini  Mantuœ,  Reliduum  autem  pro  con- 
fervatione Status  ipfius  teneatur  fupplere  prœfatum  Du- 
cale Dominium:   Vult  tamen  prsfatus  Dominus  Man- 
tux  in  cafu  prxdido,  ipfo  non  habente  campum  fupcr 
fuo  Territorio  de  illis  Gcntibus,  quas  teneret  pro  duo- 
bus  minibus  Ducatis  ut  fuprà  ,    aut  patte  cfirum,  ad 
requifitionem  Redorum  Veronœ,Cafallis  Majoris,  & 

Berfilli 
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AkNO  'f^^'^''^''  ^^  Cmota  ,     fubvenire  pro  confervatione  ftatus 
■"  diâarum  Terrarnm,&  aliorumLoconim  praidiâorum, 

ÏAZl.  ac  etiam  m  cafu  tieccfficatis  pro  aliquibus  dicbiis  ,  ut 
puta,  c6lo,decem,vel  quindecim  de  peditibus  fuis  dc- 
cernendis  Subditorum  fuorum  fubvenire  pro  conferva- 
tione diiîtorum  Locorum  ut  fupra  ,  iit  puta  de  mille 
usque  duo  millia  peJituni,  prout  caius  exigeretî  etiam 
fi  Perfona  ipfius  Domini  Mantux  eric  necelfaria  pro 
confervatione  Status  Doininii  prœlibati  in  Locis  pra:dic- 
trs,  iplam  offert  ponere  ad  omne  beneplacitum  lllullris 
Ducalis  Dominii  prœlibati.  Item  quod  ii  Illuftri  Du- 
caii  Dominio  moveretur  Guerra  contra  Civitatem  Ve- 
ronœ  vel  ejus  pertineniias  ,  feu  contra  Berlillum  ,  feu 
Cafalemajus  ,  Turricellas  ,  Siflam  ,  feu  pertinentias 
didorum  Locorutn,  &  Dominus  Mantua;  non  haberct 
Giierram ,  tune  &  eo  cafu  ipfc  Dominus  Mantux  te- 
neatur  ,  prout  in  prsecedentibus  Capitulis  continetur. 
Sed  (î  contra  Civitatem  Veronœ  feu  contra  diâas  Ter- 
ras Berlilli,  Cafalis  jnajoris,  aut  alias  Terras  prxdic- 
tas,  feu  aliquam  earum  ,  feu  Diftriâus  ,  &  Pertinen- 
tias fuas  veniret  Excrcitus  vel  Régis  Romanorum,^  & 
HungariE  &c.  vel  alicujus  alterius  Principis,  Domini, 
Dominii,  aut  aiicujus  Potentiœ  cujuscumque  ll:atus,& 
condlflionis  exiftat  undecumque  veniret ,  qui  canipi);a- 
ret  fuper  Tcrritorio  j  feu  Dillriâibus  diâarum  Terra- 
rbm,  aut  alicujus  earum, tune, &  eo  cafu  ipfe  Domi- 
nus R-IantUâ;  tcneatur  expendere  pro  fubfidio  iplîus  II- 
luftris  Ducalis  Dominii,  &  pro  confervatione  dittoriim 
Locorum  illam  quantitatem  duorum  millium  Ducato- 
tum  lingulo  menfe,  ficut  difto  Ducali  Dominio  pla- 
cuerit.  Qua:  quidem  omnia  ,  &  (ingula  fuprafcripta, 
&  infrafcripta  prœdidli  Syndici  ,  &  Procuratores  Syn- 
dicariis,  &  Procuratoriis  nominibus  quibus  fupra  pro- 
riiiferunt  fibi  invicem,  &  viciffim  unus  alteri,  &  alter 
alteri,  ac  nobis  Notariis  infrafcriptis  tamquam  publicis 
Perfonis  ftipulantibus ,  &  recipientibus  nomine  Partium 
prœdidarum  ac  omnium,  &  lingulorum  ,  quorum  in- 
tereft  ,  vel  inteirefle  poterit  quomodolibet  in  futurum 
ftipulationibus  debitis  hinc  inde  intervenientibus  firma, 
ratahabere,  tenere,  attendere,  &  inviolabiliter  obfer- 
vare,faccrc,&  adimplcre  efteilualiter,  &  in  totùm  bo- 
nafide,  &  reâa  intentione,  &  non  contrafacere,  di- 
cere,  opponere,  vel  venire  per  fe,  vel  alium,  feu  a- 
lios  modo  aliquo ,  vel  ingenio  ,  direfte  vel  indiredle, 
tacite  vel  exprefle,  de  Jure  vel  de  faâo  ,  aut  aliquo 
exquifito  colore,  in  Juditio  vel  extra,  in  pxna,  &  fub 
pœna  Ducatorum  deccm  millium  auri  folemni  ftipula- 
tione  promiiïà,  quœ  pxna  toties  committatur,  &  com- 
milïïi  intelligatur  ,  ac  per  obfervantem  Partem  a  non 
obfervante  peti  polïît,  &  exigi  cum  effeâu,  quoties  in 
prsdidis,  vel  aliquo  pndiâorum  fuerit  quomodolibet 
contrafaâum  ,  vol  contraventum ,  aut  non  obfervatum, 
&  pacna  foluta  vel  non  ,  exafta  vel  non  ,  una  vice 
vel  pluribus ,  nihilomirius  prœdida  omnia  ,  &  (ingula 
firma  perdurent  ,  &  debeant  a  Partibus  inviolabiliter 
obfervari.  Pro  quibus  omnibus,  &  lingulis  attenden- 
dis,  &  firmiter  obfervandis,  &  adimplendis  didi  Syn- 
dici, &  Procuratores  fibi  invicem,  &  viciffim  una  Pars 
alteri,  &  altéra  alteri,  nominibus  antediâis,  &  debitis 
ftipulationibus  hinc  inde  intervenientibus ,  obligaverunt 
pignori  omnia  dîâorum  Dominorum  ,  quorum  funt 
Syndici,  &  Procuratores,  bona  mobilia  &  immobilia, 
prafcntia  &  futura.  Renuntiantes  (ibi  invicem  didta 
Partes, nominibus  quibus  fupra,  in  prsediâis  omnibus 
&  fingulis,  exca;ptioni  diâîE  adhœrentiîe ,  &  reçommen- 
dationis  non  faâœ  ,  non  lie  faétarum  promiffionum , 
obligationum  ,  &  conventionum  fuprafcriptarum,  & 
prxdiâorum  omnium  non  fie  gefliorum  ,  ac  non  fie 
celebrati  Contradlus,  &  omni  excsptioni,  &  condiâio' 
ni  fine  caufa,  vel  ex  injufta  caufa,  Privileggio  Fori 
doli,  mali,  &  in  faâum  ,  novarum  Confiitutionum , 
bsneffitio  Epiftola;  Divi  Adriani,  &  omni  alii  Legum, 
Jurium,  &  Conftitutionum  auxilio,  &  Legi  dicenti  ge- 
rieralem  renuntiationem  non  valere.  Nec  non  omni 
Privileggio,  Litteris,  &  Abfolutionibus  impetratis,vei 
impctrandis,  quibus  coiltra  prœdida,  vel  aliquod  prss- 
dictorum  poflent  fe  tueri,  aut  dicere,  facere,  vel  ve- 
nire. Et  ad  majorem  expreffionem  ,  &  firmitatem 
Omnium  prxmiflbrum  prxdifli  Syndici,  &  Procurato- 
res ,  &  quilibet  eorum ,  nominibus  quibus  fupra,  in  ani- 
mabus,  &  fuper  animabus  eorum  ,  quorum  funt  Pro- 
curatores ,  &  Syndici,  taâis  Scripturis  ad  Sanâa  Dei 
Evangelia,  fie  ut  promifi^um  cft  in  omnibus  &  fingulis 
fuperius  anotatis  attendere  &  obfervare ,  ac  attendi ,  & 
obfervari  facere  corporaliter,  &  folemniter  juraverunt. 
Volentes,  mandantes,  atque  rogantes  ,  quod  de  prcE- 
lîiiffis  omnibus  confie!  debeant  duo  publica  Inftrumen- 
ta  ejusdem  contincntiœ  &  tenoris  per  Ser.  Crescimbe- 
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nom  quondam  Petrini  de  Caftrobarco,  &  me  Francis-    AnNO 
cum  délia  Siega  qui;ndam  Ser.  Laiircntii  anibos  Nô- 
tariob  publicos  ,     quorum    duonun   luftrumentorum    1^21, 
unum  pro  parte  debeat  confignari. 

Actum  Venetiis  in  Ducali  Pallatio  in  Caméra  fupr.i 
Canccllariam  prœfentibus  Honorabilibus  &  prudentibus 
Viris  Ser.  Alexandro  de  Reguardatis  quondam  Ser. 
Laurentii,  Johannc  de  Bonifié  quondam  Ser.  Nicolai, 
Gasparino  de  Merlattis  quondam  Ser.  Peiri,  omnibus 
Notaiiis  Ducalis  Aulse  Venetiarum  ,  ac  Gratido  de 
Spigis  Filio  Vjviaui  Cive  Mantuano  de  Contrata 
Urli ,  &  aliis  TeUibus  ad  prœdida  vocatis ,  habitis ,  '& 
rogatis. 

(L.  S.)  Ego  Johannes  Dominicus  a  Ferro  quon- 
dam Ser.  Jacobi  (Jhrillophori  Venetiarum  Civis  Impe- 
riali  audoritate  Notarius  publicus  ,  &  Judex  Ordina- 
rius  hoc  Infirumentum  Adhairentia;  &  Recommenda- 
tionis  juffu  fupranominati  ,  &  infrafcripti  Ser.  Fran- 
cisci  délia  Siega  Notarii  de  ipfo  Inftrumento  rogati  fi- 
deliter  fcripli,  &  in  hanc  publicam  formam  redegi  fub 
meis  nota,  &  nomine  c'onfuetis. 

(L.  S.)  Ego  Franciscus  délia  Siega  Filius  quon- 
dam Ser.  Laurentii  publicus  Imperiali  auéloritate  No- 
tarius,  &  Judex  Ordinarius  ,  ac  Ducalis  Aulce  Vene- 
tiarum Scriba  pradiifiis  omnibus,  &  fingulis  prœfens 
fui,  ac  rogatus  fimul  cum  Ser.  Crescimbeno  quondam 
Petrini  de  Caftrobarco  Notario  publico  infrafcripio 
prxfcns  Inftrumentum  publicavi,  fed  aliis  oeeupatus 
negotiis  illud  fcribcndum  tradidi  fuprafcripto  Johanni 
Dominico  a  Ferro  Notario  publico  ,  &  in  Teftimo- 
niinn  me  fubfcripfi  ,  c&  fignum  meum  appofui  con- 
fueturo. 

(L.  S.)  Ego  Crescimbenus  Filius  quondam  Do- 
mini Petrini  de  Caftrobarco  Imperiali  auâoritate  No- 
tarius  publicus,  &  Civis  Mantuanus  fupraferiptis  om- 
nibus &  fingulis  prsefens  fui  ,  &  rogatus  cum  fupra- 
fcripto Ser.  Francisco  a  fupraferiptis  Gontrahentibus  de 
prEdiâis  omnibus  publicum  conficere  Inftrumentum, 
in  robur  pnEmilTorum  me  fubfcripfi  ,  &  fi'gnum  mei 
Tabehonatus  appofui  confuètuni. 

Anlefcriptas  Convent'tones  ;  ^  Paéia  adere::tue  tram- 
criptas  ftiijfe  ab  illarum  Originnle  à  tribus  Notariis , 
ut  framiffum  eft,  firrnato  ,  in  Cnrta  peciidina  fcripto:, 
adjervatoque  in  fecretiori  Ârchidiicali  Archivio  Man- 
tuœ  omrtino  concordare  attejlor , 


'Ego  LuDOVICUS  Nob.  olirn  H. 

OcTAvii  deMazziis  filius:, 

Civis  ,  publicuique  Imperiali  auéio- 
ritate  Mantuœ  Notarità  ,  ac  diÛï 
Archiducalis  Archivii  Cancellarius: 
In  quorum  fidsra  hîc  me  folita  cura 
atteftatione  Jubfcripji ^  bac  die  30.  No- 
vembris  l^l^- 


ha  Tieruy/i  ejfe  affirma 

Ego  Joseph  Maria  Cas- 
TILEONUS  ejusdem  Ar- 
chivii Pr,efeéltis,  hac  die  ul- 
tirna  Nover/ibris  1719. 


xcv. 

ï)!j>Ioma  Romanorum  Régis  Sigismundi,  dU'  i8.MarSi 
tum  R  A  B  A  N  o  Episcopo  Spirenfi  ,  qiiô  Privi- 
legium  Urbis  Spirensis  tanqnam  illé- 
gitime contra  diBiem  Episcopum  proximè  impetra- 
titm  retraElatur ,  £5"  rescinditur ,  omniaque  Jura 
fs"  Bénéficia  di5lo  Episcopo  ts"  Capitularibus  con- 
firmantur.  Znoimi  die  Fenetis  poft  Felittm  JÎH' 
numiationis  B. Firginis  1421.  [Jirtii  Bel- 
Li  LaureaAuftriacaLibr.il.  pag.  8p.  Lu- 
NiG,  Teutfches  Reichs- Archiv.  Parc.  Spé- 
cial. Abtheilung  I  IL  Gotic.  I.  Fortfetzung 
Iir.  Abfatz  XIX.  pag.  2.61.  en  yîllemofid.} 

Nos 


D  U    D  R  O  I  T 

À  '^Os  SiGiSMONDUS,  Dei  gratia,  Rex  Roma- 

ANNO  J.>  nQfyfu^  lemper  Auguftus ,  Hungarix,  Boemiœ, 
I41I>  Dalmatiœ,  Croatice  Rex  ,  &c.  Teftaniur  &  paiain 
notum  facimus  his  Literis  ,  omnibus,  qui  cas  legeiu 
aut  legi  audieiit:  quamvis  propter  Dignitatem  Rcgiam, 
în  qua  per  Providentiam  divinam  collocati  fumiis,  at- 
que  ex  infita  nobis  Regia  benignitatc  femper  parati  & 
pcopeiili  fimus  operam  dare,  ut  omnium  &  lingulorum 
S.  Romani  Imperii  Subditorum  &  fîdelium  Membro- 
rum  commodum  &  incrementum  procuremus  :  tamen 
majori  cura  &  ftudio  in  id  merito  incumbere,  ut  dis- 
fidia  &  litjs  ,  ex  auibus  faspe  gravia  Bella  &  Regio- 
num  &  i-opulor":m  vaftationes  &  expilationes  oriun- 
tur,  fopianiùr,  &  omnibus  Imperii  fidelibus  Subditis, 
in  primis  nolhi  &  Imperii  Principibus  Ecclefiallicis , 
Prasfulibus  aliisque  ejusdem  Ordinis  fua  Bénéficia,  Im- 
munitates, Privilégia, &  alia  Jura  ac  fimilia,  ut  squum 
eft,  farta  teâa  conferventur. 

GiBj^igitur  Conlulum,  Senatorum  ac  Civium  uni- 
verforum  Urbis  Spirenfis  ,  nobis  &  Imperio  dileâo- 
rum  ac  fidelium,  Legati,  Viri  honefti,  coram  nobis, 
cum  nuper  Buda:  in  noftro  Hungariœ  Regno  eifemus , 
comparuerint,  &  nobis  figniticarint,  Reverendum  Vi- 
rum  ,  Rabanum  ,  Episcopum  Spirenfem  ,  noftrum 
Principem  ac  dileàum  Prœlulem  ,  Literas  quasdam 
noftras  RegiaD  Majettatis  Sigillo  oblîgnatas  contra  fu- 
pradiâos  Confules  ,  Senatores  &  Cives  produxifle, 
quibus  omnes  &  fingulas  Literas,  Privilégia,  Immuni- 
tates,  Bénéficia,  Jura,  Confuetudincs  ,  &  qux  apud 
îpfos  in  ufu  funt,  retraclaverimus ,  nosque  eo  tempore 
miraremur  ,  qui  iftud  faâum  elFet  ,  iîquidem  nobis 
nunquam  in  mentem  venit  quenquam  in  Imperio  fuo 
Jure  &  Ptivilegiis  absque  ulla  iplîus  culpa  privare  :  ar- 
que infuper  à  lupradidtis  Legatis  fuppliciter  rogaremur, 
ut  fupra  nominatis  Civibus  Spireniibus  opem  &  auxi- 
]ium  ferremus,  &  Bénéficia,  Immunitates,  Privilégia, 
Literas,  Jura,  Confuetudines ,  &  quse  longo  ufu  pos- 
fident ,  qusque  ipfis  antehac  confirmavimus  ,  làrta 
tefta  tueremur  ,  juxta  Literas  à  noftra  Regia  Ma- 
jeftate  ipfis  tune  traditas  ,  quœ  ad  verbum  ita  ha- 
bent,  &c. 

Cum  etîam  nobis  conftet ,  nos  Anno  à  Chrifti  Na- 
tivitate  millefimo  quadringentefimo  decimo  quarto , 
poftquam  Coronam  Regiani  Aquisgrani  accepilTemus , 
fupradido  Rabano ,  Succcflbribus  ipfius,  Episcopis,  & 
Ecclefiœ  Spirenfi  omnia  &  fingula  ipforum  ornamenta, 
Jura,  Bénéficia,  Immunitates,  Ufus,  Confuetudines 
légitimas.  Privilégia,  Literas,  &  alia,  nec  non  omnia 
Juta  ,  quEE  in  Urbe  Spirenfi  &  alibi  habent  ,  &  qus 
Prœfulibus  aliisque  Capitularibus  Spirenfibus,  Antifti- 
tibus  ,  Cœnobiarchis  &  Presbyteris  in  génère  &  parti- 
culatim  a  noftris  AnteceflLribus  in  Imperio  &  alibi  con- 
ceflà  fuerunt,  renovâflè  &  confirmâffe,  traditis  Regias 
noftrœ  Majeftatis  Literis,  &  nos  poftea  Colonix  An- 
no M.  ce  ce.  &  quod  excurrit,  die  S.  Elifabcthœ 
eidem  Rabano  alias  Literas  dediflè,  quarum  utrarum- 
que  Literarum  exempla  in  noftro  Archivo  habemus, 
quàs  etiam  in  manus  fumpfimus  &  comperimus  , 
etiamfi  in  utriusque  Literis  Privilegii  fupradiâorum 
Civium  Spirenfium  aliqua  mentio  fiât ,  tamen  rem  non 
ita  fe  habere  ,  ut  à  Legatis  eft  indicatum  :  nempe  fu- 
pradiâura  Rabanum  aliquid  contra  ipfos  produxifife  , 
quemadmodum  fuprafcriptum  eft  :  nec  fimile  quid  ullo 
modo  extare  :  prfeterea  Regefta  noftra  excutienda  cura- 
vimus  :  neque  taie  qùid  quo  ad  verba  aut  fententiam 
in  uUis  noftris  Literis  ,  quarum  apographa  in  noftris 
Regeftis  habentur  quasque  fupradiÊlo  Rabano  tradidi- 
mus ,  invenimus ,  neque  arbitramur ,  jam  diflum  Ra- 
banum ullas  noftra  Majeftatis  Literas  produxiffe  ,  aut 
producere  poflfe  ,  quas  non  in  Commentarios  relata 
fueriat.  Neque  enim  in  noftra  Cancellaria  Literse 
Majeftatis  obfîgnari  folent ,  quin  prius  in  Commenta- 
rios referantur  ,  certa  nota  appofita.  Unde  apparet , 
Spirenfes,  quœ  propofuerunt  ,  finxiffe,  &  nobis,  Sa- 
cro  Romano  Imperio  &  fupradiâo  Rabano  ea  in  re  in- 
juriam  feciife.  Quamobrem  fuprafcripta;  priores  Li- 
terse,  quec  iplis  traditas  fuerunt,  quasque  falfa  relatio- 
ne  à  nobis  obtinuerunt ,  diâis  Spirenfibus  nihil  prode- 
runt,  nec  ullum  fupradiâo  Rabano  ,  ipfius  Clero  aut 
cuicunque  alii  detrimentum  afférent:  imo  declaramus, 
ftatuimus  &  volumus  ,  ex  confilio  noftrorum  Princi- 
pum,  Nobilium,  &  eorum  ,  qui  nobis  fidc  funt  de- 
vinai, anirno  meditato,  certa  fcientia,  &  Rtgia;  po- 
teftatis  plenitudine,  Literas  illas  fupradiâis  Civibus  à 
nobis  traditas,  &  qucc  fupra  ad  verbum  dcfcriptas  funt, 
cum  omnibus,  qus  illis  continentur  ,  irritas,  inanes 
&  nuUius  ponderis  elTe.    Nam  nos  illas  cum  omnibus 

ToM.  II.  PAitr-  11. 
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contentis ,  harum  Literarum  audtoritate,  retraâamus ,    AnnO 
refcindimus  &  antiquamus ,  &c.  rxiNU, 

Ad  hœç  edicimas  ,  lancimus  &  volumus,  ut  Epis-  1jL%1, 
copi.  Capitulâtes,  Prxfules ,  &  Presbyteri  Spirenfes 
eorum ,  quae  SuccefiToribus  omnibus  fupradiâis  Benefi- 
ciis,  Immunitatibus,  Juribus,  L/iteris,  Privilcgiis,qu3e 
ipfis  à  fupradiâis  noftris  majoribus,  &  nobis  concefi[à 
funt,  &  iis,qua:  longo  &  legitimo  ufu  pofîident ,  quœ- 
que  laudabili  Confuetudine  recepta  funt  ,  fruantur; 
qua  in  re  nemo  illos  impediat ,  turbet  aut  interpellet, 
fub  pœna  noftrœ  &  Imperii  indignationis  ,  &  mulâa 
centum  librarum  auri  puri ,  quam  omnes  &  finguli ,  qui 
claram  hanc  noftram  Sententiam ,  Decretum ,  Édidum, 
&  voluntatem  infringent  ,  quotiescunque  id  fecerint, 
exfolvent  ;  cujus  dimidia  pars  noftro  &  Imperii  Fis- 
co ,  altéra  Episcopo ,  qui  tune  Ecclefiœ  Spirenfi  prœ- 
erit,  cedet. 

In  cujus  rei  fidem  his  Literis  Regias  noftra;  Majes- 
tatis  Sigillum  apponi  curavimus.  Datum  Znaimij 
Anno  à  Chrifto  nato  M.  CCCC.  XXI.  proxima 
die  Veneris  poft  Feftum  Annunciationis  B.  Virginis, 
Regnorum  noftrorum,  Hungarici  trigefimo  quinio, 
Romani  undecimo  &  Boemici  primo  Anno. 

XCVI. 

<etmgimg8*^rtcff  teé  .ÇcU. 9î&mtfc(xn  SSttkhê  t.r..  Mai 
C^urftVrfîert  jii  iîîe"ynQ  /  Cncr  /  <L(>\\n 
unt>  pf<tl)3  /  mit  tcncn  it^n&graft'it  in 
Cl^ôringeit  uni)  î1T<trggMfcii  ju  iTUi^mi 
\X)\W  txi  ^i1^ni\)  uni)  Unglaiibca  fo  im  .Konig» 
xik^  25êt)ttin  cntftanlicii.  ©i6cu  p  S35ing» 
bittg  uff  UnferS  ^mn  îcicl^nam-TCbcnb  1411, 
[MuLLERi  9ilcicl|)g'îaâéTheatruinSw» 
flcdungl.  Cap.  XXIII.  pag.  301. J 

C'eft-à-dire, 


Traité  de  Confédération  conclu  entre  les  EleSleurs  de 
MAYENCE,(/ff  Trêves,  (/i?  Cologne, 
£?  Palatin,  les  Landgraves  de  Turin- 
G  E  &?  Marcgraves  de  M  i  s  n  i  e  ,  contre  VHe- 
refte  £«?  l'infidélité  fuscitée  en  Bohême.  A  Wurtz- 
bourg  la  Vigile  de  la  Fête  du  Corps  de  Chrifi. 
14ZI. 

OlïîSc  »i>it  ®oté  ©iiabcn  (Sonrab  \\\  QJîconêf 
*^^  Otto  JU  %xkx\  unb  Sictrid^  ju  GpUn/Srg. 
S5ifd[;offe  /  bcâ  J^ciligcn  Svêmifcl^cn  9lcict)^  in 
SsutfclKn  uni)  SBctfcÏKu  Jaiibcn  /  unb  turcl;  bas 
.Kêni9ïcicl&  JU  3Crc(at  unb  in  3ta(icn  (Jrg-Saiiglcj:/ 
unb  Jubwig/  «Pfalggtaflf  6ci)  3îci)n  /  bcé  J^eiligen 
9l6mird(;cn  Slctct)^  (Scê.^cutffcg  unb  J^cr^og  in 
SSct)crn/  atte  tict  bcé  J^ciligcn  QUmifd&cn  Slcicïjô' 
Gt)urfûr|ïcn/  6cfmncn  unb  tt)un  funbt  offcn6ar  mit 
biefeni  25rieffc  /  t)^^  wic  l)afecn  angcfdjcn  unb  bc» 
traclxct  fotcljê  ^c|cvci;  unb  îîngtaubcn  /  bic  (cibec 
in  bem  .Kênigrcid)  ju  S5&()cim  uffcvfïanbten  (tnbt/ 
unb  l<i.^  jubcforgcn  ifî  /  WD  bcm  nid^t  in  3cit 
wibctflanbcn  wcrbc/  ba§  btc  fûrba^  in  anber  ianbc 
cintciffcn  unb  tommcn  mêcl)tcn  /  unb  bavuui  fo  ()a« 
6en  tDir  Une  a(ô"  Sf)rirtlicfce  gfirftcn  /  bcn  fo(d()e 
@ad[;c  «nb  ©cbrcd^cn  mûâlid)  (db  fci)n  foOcn/  bcui 
JU  it)icbetftcl)cn  unb  bafûr  ju  fein  /  bem  Ttdmiidbti» 
gcn  ®ott  JU  £o6/ber  cjangcn  (St)n|îcnt;cit  unb(El)ti(î« 
(icl)cn®ïaubcn  ju  ©tcrctnng/  unb  bcm  îlOcrbuid;» 
(ttud(;tigftcn  gûrfîcn  unb  J^crrn  /  fynn  ©ignuin» 
bc/  9l5mifcl;cn.Rênigc;su  aJIcn  3e>tcn  ?01ct)rcr  bcé 
gicicfeé  unb  JU  Ungccn  îc.  JtonigN  Unfcrni  gncbio 
gcn  licbcn  fynw  /  unb  bcm  .Çciligcn  9îomifcl)cii 
9lcic()  JU  5l)ren  /  STug  unb  gcommcn  /  ju  bcn 
.Ç)OcI)gcbocncn  gûcfîcn  /  Jpcrrn  gïicbricl)  /  J^vtru 
'a3ilt)clm  unb  J^crcn  ^ticbrict)  /  ©cbrôbern  unb  (Se» 
tjcttcrn/  îanbgtafen  in  5)firingcn/Hnb  93îaïggvafcn 
ju  £0]cigcn  /  Ùnfctn  licbcn  bcfunberu  gceunbcn  unb 
£i()cimcn/  miuwl)l  tjctbcbacjHcm  9)îutt)c;  9\tU^e 
Unfcr  9lct^e  \  unb  rccfetcc  OBiffcn  /  «ctcint  unb 
betbunbcn.  Scteinigcn  unb  ïctbinbcn  Une  ju  jt)uic( 
V  \\\ 
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CORPS    DIPLOMATIQUE 


Anno  '"  ^"^"ff'  ^"^  5Sricffé  /  in  ter  gotm  ;  aie  ^cvnacl; 

gcfcljticbcn  flct)et. 
Ï4-Ï-  3mn  ctflcn  fcUcn  unD  tvcUcn  wir  j()tic-/  folcljcin 
Hnalaufccn  ju  »ï>iiicï|lct)ciitc  iiiiD  Un  jutilgcn  /  tvic 
fiel)  t)cr  tann  macl)cii  obcc  ctgebct»  wttbt  I  ju  jl)tcn 
oDcr  anfecni  gûtiîcn  /  ©ratcn  otct  J^ccrcn  iaiibc/ 
oiJCï  aiid)  jii  *5mcn/ï)ic  ftcl;  ju  UnsS  in  ticfcn  @(V 
c()cn  vcrcinigen  unl>  vcvbintcn  wcrfccn  /  unb  aucl) 
luicîicr  a(k  /'  Die  tcnfelfacn  ^cÇ^ctn  unD  îînglaubigcn 
wilfcntUdb  julcgcn  /  c6cr  be^olffcn  fcin  wctbcn/  i»ann 
uni)  jii  H)cld;ct  3cit  unr  «on  Den  obcngcnantcn^ctrn 
gtictricftou/  J^ctrn  2l5ilt)elincn  ;  unï)  ^crm  gtic 
tcid&cn/  famptlici)  otcr  foiiDcrlicf;  crmanct  mxttnl 
gctcculicl)  gcratt)cn  unî)  bctjolffcn  fcin  /  mit  îînfcï 
«îîittctfcdafft/  ©tctcn/  ®(iMil  CDÎcrcften/  £an. 
De  /  icutt)cn  /  unî)  tcn  Unfcru  /  wnl>  nad;  îînfctm 
iOccmêgcn;  ol)nc  ©cfcrtc. 

5Bel)rc  aucl)  /  balj  tic  5îc|«  uni)  Unglaubigcn/ 
tic  ftd;  i|unt  gcrcioc  ini  îante  ju  Sct)cni  unt  in 
ontctn  ianbcn  ct()a6cn  ijan/  ten  obgcnanten  ^ntn 
gcictriclxn  /  ■?>«"»  QiSilljclmcn  unt  ^crtn  ^Jcic» 
tnd;cn/  oter  jcmantanfccté/  ter  in  ticfcr  (Sinunge 
.  i|î;  otcr  fûcbag  tarin  tomuicn  wirtt  /  in  il)r  Sant 
unt  JÇcrrjcïjaift  jid)cn  wcctcn/  fo  foticn  unt  woUcn 
wir  tenfclben  ton  ©tuntt  ju  J^ûtffc  tommen/  unt 
tag  nacl)  lînfcrn  Scrin&gen  gctrcûlict)  t)elffcn  wet)» 
uni  Pl)n  aUê  @cfet)rtc/  unt  Unfcr  teincr  fut  foldje 
j^ûlffc  uff  tic  (intcrn  tcrjict)cn/fentern/u>clcl)cr  uu' 
ter  Une  e()c  gcmat)nct  unrt  /  ter  fol  tic  ^ùlffc  e()c 
t^un  /  unt  ttir  fcllcn  unt  woJicn  and)  tic  ^nlffi 
tbun  lînfcr  i|(ic{)cr  uf  fcin  ciîgen  ^cftc/  ©eroinn/ 
<ècf)atcn  unt  Scrluft/  aftn  aile  (Sefcrte. 

aîic  follen  aucl)  ju  aÙcn  unt  iêUd&cn  îînfcrn 
©tctcn/  ©ct;l6|fern/  COÎercftcn;  S)&iffern/ ïantcn/ 
©cbictcni  crnfîlicï)cn  unt  (;cfftigf(icl)en;mit  îînfcrn 
2Hnptlcutt)cn  /  Sicnern  unt  tcn  îînfcrn  be|lc(Icn/ 
Wû  nian  fp(cl;c  jtegcr  unt  îîngtaubigcn  /  otcr  tic 
tarinn  tcrtac()t  tucrcn  /  fte  wercn  CDîannc  otcr 
graueni  ©eiftlicfee  otcr  2Be(tlicl;e  /  inncn  unt  gc« 
i»a()rc  TOlrtc/  tctp  inan  ticfclbcn  atk  uffi)a(tcn  unt 
fal)cn  fcW;  unt  tic  aucï)  Uns  otcr  îînfcrn  £»bcrflen/ 
tcn  tas?  wn  Une  bcfol)lcn  ift  /  aie  ftcl)  taë  gcbfitt/ 
antivortcn  fcll/  unt  wir  fclicn  unt  »»ollen  auc^  von 
tcnfelbcn  ju  cincr  iÇliclKn  S^it  riclitcn  laffcn/  nacl) 
(Sclcgcnl)cit  ter  @acl)cn  /  ju  Sertiliigung  ter  Wr» 
gcnauten  ^cgcrci)  untîînglaubcné/  alij  ftcl)  taé  gc» 
biwttl  at)n  atic  ©cfcrtc. 

3[ucl)  foUcn  unt  woUen  wir  beflellcn  I  bag  atlc 
unt  iêlicl)e  lînfcrc  Sûrgcr  unt  îîntettf)ancn/  SHan» 
ncé  ®cfcl)lccl)tc  /  in  îînfcrn  ©tctcn  /  ©c()l&tTern/ 
éhcrcîtcn  /  Sêtfcrn  unt  Jantcn  gcfe||cn  /  tic  uber 
jwèlff  3a()r  ait  unt  ternfuifftiger  ©inn  fci)n  /  gclo» 
bcn  unt  p  tcn  J^ciligcn  fcl)wcrcn  follen/  tviter  fol» 
céc  ^egcrci)  unt  îînglaubcn  jufcin  /  unt  aud)  folcl)c 
5Cc|er  unt  îînglàubigcn  jurûgcn  unt  jumcltcn/  \vo 
(ic  tic  ctfal)rcn  otcr  luijfcn  (  unt  tie  aucl&  t)elffcn 
l)altcn  /  unt  il)rcn  Obccjîcn  unt  Jtmtlcutcn  antl»or< 
.  uni  al)n  ©efcrtc. 

2Bctc  aucl)  /  06  çmantt  /  wcr  ter  \ï>m  I  tic  obcn» 
gcnanten  jÇcrrngrictricl)/  ^crcn  2Bil()clm  /  unt 
^crrn  gcietricl)/  otcr  itirc  ©raBcn/  Çcrtcn/  SRit» 
ter  /  iînecl)tc  /  otcr  tie  i()rcn  /  faniptlicl)  otcr  fon« 
tcrlicl)/  uuib  fo(cl)crSt)riftcnlicl)eïSereinigung  unt 
Scrbûiitniffc  wiUen  /  unwillcn  otcc  argcn  willcn  bc 
weifcn  I  oter  ©dfcatcn  jufâgen  woltc  /  n)ic  oter  in 
tvclcl)cn  Q33eg  ftcl)  tann  taé  inacl)en  ivurte  /  fo  fol» 
tcn  unt  tcoilen  tvir  il)ncn  tarwicter  /  unt  tcn  ju 
l»ictcrftcl)ent  /  gctreûltcl)cn  bet)olffen  unt  beratl)en 
fc))n  /  }u  glcicl)cr  wei6  /  unt  in  aller  ter  ntagc  /  aie 
ob  îîné  taffi-lbc  angingc  /  unt  îînfer  cigcn  ©acl)e 
»»cl)rc  /  aile  ©efcrtc  unt  îlvgclift  gcnjlirt)cn  aufgC' 
fcl)citcn. 

2(llcé  taé  l)ietor  gcfcl)ricben  J|î  /  terfprcc()cn/  gc< 
«ctcn  unt  gclobcn  ivir  obgcnantc  St)urfôtfîcn  /  bci) 


îînfcrn  (E()rifllicl)cn  Sraucn  unt  gur|îltcî)en  (Sl)rcn  j^^no 

unt  SBirtigtcitcn/  allcjeit  getrculicl)/  vcftigl'Ucè  jn 

l)alten  /  ju  tolfuren  /  unt  jHtt)untc  /  nnt  anc^  to»  14^*»  - 

UMcter  niclité  ju  fucljen  oter  ju  tl)un  /  l)cimlicî)  otct 

êffcntlicl)en  I  turcl)  Une  fclbft  otcr  jt)cmanté  antcre"/ 

in  tcincrlci)  Q35ci6/  aile  ©efcrtc  unt  !Ktgeli(l  &^n^' 

(ici)  auegefcl)itcn. 

iîiit  tiif3  allc^  JU  ivn^rcni  Urfuntc  unt  tÇicftcn 
3ougtni|îc/  fo  Ijabcn  u>ir  Unfcrc  cigen  S^fiael/  »oii 
rcclitcr  2Bi(îcn  an  ticfcn  Srieff  t()un  t)cugcn  /  ter 
geben  ift  ju  2Bôr|burg  /  in  tcin  S^*')"  «'<'  i"'"» 
fcl)ricb  /  nacl)  C()ti(li  ©cpuft  /  t)iri;cl)cn()untcct 
jiwnjig  unt  cin  3al)r  /  uff  Unfcré  iÇetrn  Seicl)» 
nauié'îlbcnt. 

XCVII.  4; 

Bifdjoffs  ©corgcn  tint  fcincé  îÙom^CAipitttls  i4Àoût. 
JU  Prtffrti»  VaÇd)mbimQ  gcgen  ^c^erçog 
2llbi-ccl)tett  JU  (Djîerretcb  tcn  V.  tic  mit 
Wei)lflnt  -^ertsog  2llbrcc^tert  ju  (Dfîcrretd? 
tem  I V.  gçmacl)tc  58i1ntnu|fc  ju  l)altcn.  @c« 
bcn  am  «ppngfîag  Unfcr  graucn  2tbent  Aflum- 
rionis  14x1 .  [H  n  n  d  1 1  Metropolis  Sa- 
lisburgeafisTom.t.  pag.  179.  d'où  l'on  a 
tiré  cette  Pièce ,  qui  fe  trouve  auffi  dans 
L  u  N I  G  s  Spicileg.  Ecclefj  im  1 1.  S^ciU 
pag.  80p.] 

C'efl-à-dire, 

Déclaration  âe  George  Evolue  de  Pajfaù  tf 
àe [un  Chapitre,  far  laquelle  ils  promet- 
Unt  à  Albert  V.  Duc  d'yJuiriche  £5?  depuis 
Empereur  d'accomplir  £3?  d'obferver  religieufement 
les  jîlliances  faites  par  eux  avec  fin-  Prédeceffeur 
A  L  B  E  R  T  I V.  Le  Mardi  P''eille  de  VJJfomp- 
tion  de  la  Sainte  Vierge  1411. 

Onâï  ®im  ton  ©Ottcg  ©liatîu  Sifci)off  Jù 
*^  «Paflam  /  unt  icir  ter  Snmprobft  /  ter  £ic» 
cl)ant/nnt  taé  gang  Sa))ittel  gcmaintlicl)ter©cifft 
tafclbfî  /  bctenncn  cffentlicl)  I  tor  Une  unt  Unfec 
£rtacl)tcjnmcn  /  unt  tbucn  tuntt  allcn  îcntcn  /  tic  jeg 
ftnt  unt  tunfftig  tvertcnt.  %\i  mir  nut  îlnferc  !8or« 
fottern/  minneilanDt  tem  J5ocl)gcbprnen  gûrflen/ 
JPierÇog  lllbrccljtcn  /  J^erlogcn  jn  Ocftcrreicl)  /  unt 
fcin  Sorfortern  fecligcc  ©ctccbtnufi  I  turcl)  g  itté/ 
©enmcl)é  /  unt  gcmaince  Sfln^es»  niitlen  Unftccc 
J5ercfcl)afft  /  ain  25intnu|i  gcnuul)t  unt  gctl)an  ^a< 
ben/  aie  tic  95untt«ffincff  gcgcben  tarûbcc  aigent< 
lid)  in^altentt/tafi  »mr  tem2)iircl)icucl)tigcn4ocl)* 
gcbocncn  gûrjîen  /  Unfcrni  gneticicn  licbeu  Jpctrn/ 
J^crgog  ■2Ubrccl)tcn  Jpcrliogcn  ju  i)i'ft.ircicl)/ic.  fei» 
nen  <5rben  unt  £Racl)lomnicn  /  n)iî  Unfetn  ^rch)en/ 
unt  bel)  Unfcrer  gûrftl,  SBûrbigtcit  I  gclobt  unt 
tcrfprocl)cn  t)aben  /  gclobcn  unt  ïeriVrâcbcn  aucl)  / 
tDtflentlicl)  /  mit  ^rafft  tcé  Sricffé/ticfclbe  Sunt* 
nu^/  unt  il)r  jctiicl)c  befontcr/  mit  «lien  QJunctcn/ 
Ttrtirflen  /  ©tuctcn  unt  ©clûbtcn  /  alfo  ftâtt  unt 
unjerbrodicn  ju  l)alten  /  unt  genglid)  ju  tclfiieren/ 
getrcûlicli/  ol)n  ©cocrtc  )  in  aller  ter  9J}af)  al^  tajj 
in  ten  SSricffen  ter  cl)cgenanten  Suutnufj/  unt  in 
i&r  jfgHicl)er  befontcr)  aigentlid)  ift  begriffon.  9)îit 
Urtnntt  tcé  Srieffë  /  ter  geben  ift  ju  q3atfaiD  un- 
ter  Unfcrn  unt  tctJ  cl)egcnantcn  Unferé  Sapittcl^ 
an()angenten  ^nfigcln/ain  ?Pfîngtag  Unfcr  Svawcn 
2Ibent  Aflumptionis  Anno  1411. 

XCVIII. 

■^crt30gs2llbrc(^t5  ju  <!>cfîcrïcicbX'crfcI)rcii'  ip.Août. 
bung/  tag  cr  aile  mit  tem  J5od)»(îiffit  ju  qjaf. 
fau  gcmad^tc  S^àntnuege  unvcrbrûd;tid)  (laltcn 

tvoUc, 


\ 
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Anno 
1411. 


i5.  oa. 


îfugujîiné'Sag;  Anno  1411.  [Hundu 
Merropolis  Salisburgenl".  Tom.  I.  pag.  ! 
x8o.  d  où  l'on  a  tiré  cette  Pièce  ,  qui  le 
trouve  auffi  dans  L  u  n  1  gs  ^cutfcl)c6 ?Rci4ié< 
Archivs  Spicileg.  Eeclef  iiu  II.^()cil.pag. 
b'ol}.  m\\  ©tifft  ?PntTau.] 

C'eft-à-dire, 

Ri'jers  ou  DécUration  réciproque  d' h  Lb  e  r  t  V- 
Duc  d'Autriche  ,  fs*  depuis  Empereur  II.  du 
notn,  par  lequel  il  promet  de  rn.nntenir  J3  oh  fer - 
■ver  inviolahlement  tous  les  TCraitez  auparavant 
faits  avec  l'Evêché  de  ?  A.SS  av.  A  Ftenne  le 
Vendredi  après  la  Saint  Augufiin  1411. 

C«l3c  îtlbwd&t  ton  <^Qm  (Siiaten  -Çctgoji  ju 
■"^  Ocftcrtcicl;  \  311  ©tci)r  /  ju  .Kânttcn  unîi  Ju 
Scatii  /  ©race  jii  '2i)ro(  (  bctcnucu  fiir  Unâ  /  imî) 
alic  Unf«  Srbcn  /  unï)  tl)ucn  tuufct  offcntlicj)  /  mit 
tcm  23ticff  /  Ole  rocilaittt  tie  ^oct)flcbpvuc  g&crtcn/ 
îînfctc  SctfeccîJcni  ;  ^ergogcn  ju  Ocftcrccicl)  K.  fc» 
ttgcï  ©cccdjtnug/  mit  tcm  (Sl)nvûccigcn/  îînfcïm 
funCcrnlicbcn^ttunDc;  jÇcïccu  ©corgcn  /  5Sifcl)cf« 
fcn  \\x  «palfiuv  /  «nt  bcn  <S()ïfamcn  /  llnjcrii  Ucbcn 
:2înl)ccbtigcn/  tcm  2;()ttmbpwfi  /  tcm  2)ccljant  /  imb 
ï)cm  Sapitct  gcmaiulrlicl)  fcafclblî  /  unt  il)rcn  3ot= 
tcrii/  tutti)  gril)  /  @cmacl)cSI  unî»  gcmnincé  «îlut» 
jcé  tuillcn  jl)tcr  îant  imt  icut  /  ain  ^Suntmig  ge» 
madit  unt  gctljan  tjabcnt  /  aie  tic  55unSt'25ticff 
tatûbct  gcgcbcn  aigcntlicl)  cint)altenl)  :  fcag  wit  tcm* 
fclbcn  Jgictrcn  ©ccrgcii  Sifct^offcn  îu  ^n|Ta»vi  bet) 
lînfcrti  gurftt.  Çl)rcn  mit  çajûrtcn  gcicbt  unt 
scriptocfecn  t)abjn  /  gcjobcn  unb  tcrfptccî;cn  auc() 
nnlTciitUcl)  /  mit  jtraift  fcité  23ticffé  /  tierclbe 
Sâiitmifle  ;  aile  unt  tl)r  |cg(icl;c  bcfimtct  /  mit  oS? 
Icn^mictcn/  Ifctictcln  ;  (Stucfcn  unb  ©clûbtcn/ 
alfo  fuît  unt  mijcrbtot()cn  ju  l)altcn  /  unt)  gànêtid) 
îu  çotfuctcn  /  gctttulid  /  o!)n  ©cïcttc  I  in  adcï 
termaffcn  /  di  tag  in  ïcm  Sricffcn  ter  c^cgenan» 
tcn  5Surtïinuf  /  wnb  i()r  jcg(icî;cn  bcfuntcr  /  aigent* 
licfj  ifî  bcgriffcn.  ÇÇÎit  lîctuntt  bité  Sricffé  /  gc» 
f)cn  JU  2Bien;am  5rci;tag  nacl)  ©.îCugujîiKé-^ag. 
Anno  Domini  MCCCCXXI. 

XCIX. 

Injlrumentum  Publicum  Pacis  6?  Lig^e  inter  H  è  n- 
R I  c  u  M  Anglia  Regem  ,  Ç^  Domimm  T  H  o- 
MAM  DE  Campo  Fregoso  Janu<s  Du- 
cèm  inita.  JBim  apud  TVefimonajierium  'z6. 
O£iol>ris  ,  Anno  i^ii.  [Pièce  auihendqucj 
tirée  des  Archives  Royales  du  Château  de 
Milan,     RegiftreD.D.] 

Ni  VER  SIS  Chridi  fidelibus  pl'îefentes  Litteras 
iiifpeâuris.  Nos  Philippus  peimiflione  Divina 
Vigornienfis  Episcopas ,  Johannes  Stafordus  Privati  Si- 
gilii  Cullos  ,  Villelmus  Ahiciolus  Secretarius  Serenis- 
fimi,  ac  niuftrillîmi  Domini  Domini  Henrici  Dei  gra- 
tia,  Rcgis  AngliE,  Hœredis ,  acRegentis  Regni  Fran- 
ciic,  &  Domini  Hiberniœ,  ejusdemque  Metuendiffimi 
Domini  Commillarii  ad  infrafcripta  fufficienter,  &  lé- 
gitime deputati  Salutem  in  Domino  &c.  cum  Egregiis, 
&  Nobilibus  Viris  Raphaeli  Spinula  quondam  Raphae- 
lis ,  &  Stefano  Lomelino  quondam  Leonelis,  Nobi- 
lis ,  &  Potentis  Viri  Thomœ  de  Campo  Fregofo  Ja- 
nuenlis  Ducis,  &  Populi  Defenforis,&  Nobilis  Com- 
munitatis  Januœ  Ambaxiatoribus ,  Siiidicis ,  Nuntiis , 
&  CommilTariis  in  vim  poteftatis  eis  attributs  ,  cujus 
ténor  fequitur,  &  eft  talis.  Thomas  de  Campo  Fre- 
gofo, Dei  gratia  Januenfis  Dux,  &  Populi  Defenfor, 
&  Confilium  Amianorum,ac  Officium  proyifionis  Ci- 
vitatis,  &  Commuais  Januœ  univerfis,  &  lingulis  &c. 
de,  &  fuper  contentis  in  prxfata  Commifllone  noftra 
communicavimus,  &  traâavimus  fepius ,  ôt  diligen- 
ter,  ac  poft  hujusmodi  Communicationes,  &  Traâatus 
Tom.  II.  Pari.  II. 


U 


inter  nos  hinc,  &  inde  nomine  Partium  fupradiâahim    ^f^j^g 
habitas,  confiderantes  quod  inter  cœtera,  qua:  lidei,&  , 

Ecclelîœ  Sacrofanâs  exaltationem  respiciunt,  Rcges ,  I^ZI* 
&  Dominos  condecoranc  ,  illud  videtur  prxcipuum 
elFe,  quod  ipfi ,  &  eorum  Subditi,  Regnaque,  &  Do- 
minia  lint  fub  Pacis  tranquillitate,  vigeant,  &  indiiïb- 
lubili  Concordia;,  &  Amicitix  vinculo  féliciter,  &  per- 
petUo  connedantur.  Hinc  eft  ,  quod  nos  Philippus 
Episcopus,&  Johannes,  ac  Villelmus  Commiffàrii  prx- 
diili  pro  parte  prsediâi  Illuftrifluni  Domini  Régis  An- 
gliœ  fupradiâi  pro  fe ,  Hœredibus  ,  &  Succelforibus 
fuis ,  ac  Regno  fuo  Aiiglis ,  Terris ,  Doininiis ,  Li- 
geis,  Subditjs,  (Se  ValTallis  ejusdem,  nec  non  Raphaël, 
&  Stephanus  Nuntii  ,  AmbalFatores  ,  &  Commiflàrii 
prœdiiài  pro  prœfato  Potenti  Viro  Duce  ,  ac  Ndbili 
Communitate  Januenfi,  &  Succeiforibus  fuis,  Terris, 
Dominiis,  Subditis,  &  ValTallis  eorumdem,  commu- 
nicato  confilio  ,  confenfu  ,  &  alfenfu  noftris,  bonas, 
firmas,  ftabiles,  &  inviolabiles  Amicitias,  Conficdera- 
tioncs,  Alligantias,  &  Ligas  reaies,  &  perpétuas  inter 
ipfos  llluflriffimum  Dominum  noftrum  Regem  An- 
gliœ,  &  prœfatumDucem  Janus,  eorumque  Hccrcdes, 
k  Succeilores,  Regnum,  Terras,  Patrias,  &  Domi- 
nia,  Lighas,  Subditos,  &  Vallàllos,  feu  Diflriâuales 
ipforum  quoscumque  inivimus  ,  concordavimus ,  fir- 
mavimus,  &  fecimus  ,  ac  prEelentium  tenore  inimus, 
concordnmus  ,  firmamus  ,  &  facimus  per  prxfentes 
modo,  &  forma,  qui  fequuntur. 

Irriprimis  namque  concordatum  eft  ,  quod  amodo 
fint  Amicitia  ,  Unitas ,  Confœderatio ,  &  firma  Liga 
perpétua,  &  realis  per  Tcrram,  Aquas  ,  &  Mare  in- 
ter didum  Metuendiffimum  ,  &  Illullrillimum  Domi- 
num noftrum  Dei  grâtia  Regem  Anglia;,  Hœredesque, 
&  SuccefTores  fuos,  ac  V^allàllos,  Ligeos ,  Subditos, 
&  Diftriftuales  fuos  Eccleliafticos,  &  Sseculares ,  Reg- 
num que  fuum  Anglise  ,  ac  Terras,  Patrias,  Civitates, 
atque  Villas,  &  Dominia  fua  ex  una  parte,  &  diélum 
Maghificum  Dominum  Thomam  de  Campo-Frcgofo 
Januenfem  Ducem  ,  ac  Nobilcm  Commuuitatem  Ja-  '* 
nuœ  ,  fuosque  SuccefToreSj  Subditos,  Ligeos,  Eccle- 
fiâfticos,  &  Sfficulares,  Territoriumque  eoium.  Ter- 
ras, Patrias,  Civitates,  Villas,  &  Dominia  fua  ex  al- 
téra perpetuo  futuris  temporibus  inviolabiliter  perman- 
furE. 

Item,  concordatum  eft,  quod  diflus  Dominus  nos- 
ter  Rex  Vaffàllos,  Ligeos  ,  ac  omnes  ,  &  iinguloS 
Subditos  fuos  Ecclefiafticos ,  &  Sœculares  ,  nec  non 
diftus  Magnificus  Dominus  Dux  ,  &  Commune  Ja- 
nuœ  Vaflallos ,  Diftriâuales,  ac  omnes,  &  iîngulos 
Subditos  fuos  Ecclefiafticos,  &  Sxculares  pro  injuriis, 
&  prœdationibus  ,  captionibus  Perfonarum ,  Bonorumj 
&  Navium,  vulneribus ,  incendiis  ,  &  homicidiis  qui- 
buscumque,  hinc  &  inde  ,  ante  datam  prsfentium  ac- 
tis,  faâis,  commiffis,  &  perpetratis  utrinque  pacifica- 
bunt ,  ac  quietos,  &  contentos  tacient  ,  &  rcddent, 
adeo  quod  diftus  Dominus  nofter  Rex  Anglias,  Hœre- 
des  ,  &  Succcffbres  fui  Valfallos,  Subditos  ,  &  Dis- 
triftuales  prsdiaorum  Ducis  ,  &  Communis  Janus,' 
&  ipforum  quemlibet  ,  diiSusque  Dominus  Dux  ,  & 
Commune  Jauua:  ,  Hsredes,  &  Succeifores  fui  Vas- 
fallos,  Ligeos,  &  Subditos  Domini  noftri  Régis  pras- 
diâi  ab  impetitionibus,  accufationibus  ,  a(Sionibus,do- 
mandis  ,  querelis  ,  vetationibus  ,  &  perturbationibus 
quibuscuraque,realibus  vel  perfonalibus,occa(]one  pra- 
miflbrum,  in  judicio  vel  extra,  hinc  vel  inde  facien- 
dis,  movendis,  feu  propionendis  illsfos ,  &  indemnes 
confervabunt,  ac  quietos,  &  contentos  reddent. 

Item,  concordatum  eft,  quod  prœfatus  Metuendiffi- 
mus  Dominus  nofter  Rex  Anglia;  ,  ac  Hceredcs  ,  & 
Succeflbres  fui  omnem  Amicitiam  ,  Benivolentiara ,  & 
firmam  Pacem  diûo  Magnifico  Domino  Duci  ,  & 
Commun!  Januse ,  Hircdibus ,  &  Succefforibus  ,  &:  ' 

Vaffàllis  ,  &  Subditis  fuis  quibuscumque  perpctuis  fu- 
turis temporibus  continue  fervabunt  ,  impendeni  ,  & 
exhibebunt,  &  quilibet  fuo  tempore  impendet  ,  ferva- 
bit,  &  exhibebit,  &  fie  à  fuis  ,  quantum  in  eis  crit^ 
fervari,  "impendi,  &  exhiber!  facient  ,  &  è  converfo 
diflus  Magnificus  Dominus  Dux  ,  &  Commune  Ja- 
nuae,  Ha:redes,Succeflroresque  fui  omnem  Amicitiam,' 
Benivolcntiam,  &  firmam  Pacem  diti:o  Domino  nos- 
tro  Régi  Angliœ,  Heeredibus  ,  &  Succeflbribus  fuis, 
ac  Vallallis,  Ligeis,  &  Subditis,  quibuscumque  ejus-. 
dem  pcrpetuîs  futuris  temporibus  continue  fervabunt,' 
impendent,  &  exhibebunt,  &  quilibet  fuo  tempore  fer- 
vabit,  impendet,  &  exhibebit,  &  lie  ex  fuis,  quantuirt 
in  eiserit,  fervari,  impcndi,  &  exhiber!  facient,  fane 
femper,  &  expreffe  intelleflo,  quod  propter  hujusmo- 
di Pacem,  Amicitiam,  Confœderationem  ,  leu  Li-. 
V  2  gam, 
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»  gam  ,   &  rcconciliationem  aliqua  diâarum  Paitium  in  <  res  fuos,  VifTallos,  Subdîtos,&Diftiiauales  ipforum, 

i\NNO  jj|jq^„  ^j,jj  teneatiir  propter  ea,  vel  aliqualiter  obligata  1  Terras  ,Patrias,  &  Domiiiia  fua  quaîcumiiuc  Guerrani 
I/LZI.  ''"^  Guerram,  vel  inimicicias  capere,  vel  inire  cuni  iis,  movcntibas  ,  aut  moventi  auxilium ,  liiccurium,  vel 
'  '  cum  quibus  altéra  diâarum  Partium  Guerram,  vel  ini-  1  juvr.men  dare,  vel  facere  contigerit,  Januenles,  &  eo- 
micicias  haberet  tam  pri:fentialiter  ,  quam  in  futurum,  j  rum  Mcrcatores,  atque  IVUniftri  ,  Faélores,  &  Servi- 
fed  liceat,  &  licitum  lit  utrique  diflarum  Partium,  ac  j  tores  ipforum  cujuscumque  ftatus  ,  vel  prxhcmineii- 
Subditis,  &  Diftriclualibus  cum  corum  Navigiis,'  Ma-  ',  tia;  (ucriiit  in  Rcgno,  Territorio  ,  &  Diftrittu  Anglia: 
rinariis ,  Officiariis,  Mercatoribus  ,  &  cxteris  Minis-  '  ad  tune  commorantes  ,  feu  pto  ,  &  cum  Mercaturis, 
tris,  Rcbus,  Libris,  Mercibus  ,  &  Bonis  quibuslibet  &  Mcrcanciis,  vel  aliter  amicabiliier  ibidem  exillentcs, 
per  Portus,  Dillridus,  Pontes  ,  &  Palliigia  Riparia-  i  vel  vcnientcs  terminum  habebunt  oflo  menlium  à  die 
rum,Fluminnm,  &  Maris  libère  ire,  &  intrare,  Por-  |  praimonicionis  eis  auâoritate  Regia  facienda:  ad  rece- 
tus,  Loca,  Civitates,  &  Terras  more  mcrcantili  tan-  dendum,  &  ab  inde  exeundum,lalv6  &  fcearc,  cum 
tum  quorumlibet  inimicorum  alterius  diflarum  Par-  Perfonis,  Mercaturis,  Navibus,  Libris,  &  Rébus  fuis 
tium,  &  exinde  libère  redire  ,  &  fuas  ncgociaciones  i  aliis  quibuscumque:  Et  è  converfo  (î  contingat  diûum 
quommodolibet  exercere  ,  absque  eo  quud  per  prîe-  I  DominuuT  Ducem,  &  Commune  Januae,  aut  aliqucm 
mifla  intelligatur  Paci  prxfatœ  aliqualiter  contrafac- 1  Hiredum,  vel  Succeflbrum  fu-orum  aliquibus  Alliga- 
tUDi.  •  I  tis,  feu Confœderatis  fuis,  feu  eorum  alicui  vigore  ali- 

Item,  quod  diâus  Dominus  nofter  Rex,  Hœredes-  !  cujus  anterioris  Lighse  contra  diâum  Dominum  nos- 
que,  &  Succeflbres  fui  per  fe  ,  aut  alios  ipforum  no-  I  trum  Regem,  Hairedes  ,  &  Succeflbres  fuos,  Valfal- 
mine  non  dabunt  per  Terram,  Mare,  vel  Aquas  cum  ,  los,  Ligeos  ,  &  Subditos  fuos,  Terras  ,  Patrias  ,  & 
coTum  Navigiis,  vel  Navibus,  Armigeris  ,  Baliftariis,  ,  Dominia  fua  quxcumque,  Guerram  moventibus  ,  aut 
feu  Sagittariis,  aut  alio  quoquo  modo  palam ,  vel  oc-  I  moventi  ,  auxiUum  ,  fuccurfum  ,  vel  juvamen  date, 
culte  auxilium,  fuccurfum,  vel  juvamen  Aragonenfi-  ]  vel  exhibere,  Subditi  didi  Domini  nollri  Régis,  cujus- 
bus,  five  Catalanis,  esiiitiisve  ,  aut  bannitis  diâorum  :  cumque  ftatus  fuerint,  feu  pra^hemincntia;  ,  &  eorum 
Domini  Ducis  ,  &  Communis  Janua;  ,  vel  quibusvis  |  Miiiillri ,  &  Servitores  in  Territorio  ,  &  Diftriâu  dic- 
notoriis,  &  manifeftis  fuis,nunc  vel  m  futurum  ini-  j  torum  Ducis,  &  Communis  Januic  ad  tune  commo- 
micis  contra  diûos  Dominum  Ducem  ,  &  Commune  i  rantes,  feu  pro,  &  cum  corum  Mercaturis  inibi,  vel 
Janua:  ,    dum  tamen  Alligati  ,     &  Confœdcrati  diâo  |  aliter  arnicabiliter  venientes  ,   vel  exilïeiites  terminum 


Anno 
1421. 


Metuendiffinio  Domino  nollro  Régi  Anglia;  ante  da- 
tam  prœfentium  infrafcriptis  diâis  Domino  Duci  ,  & 
Commun!  Janua;  in  prœfenti,  vel  in  futurum  non  fue- 
rint in!mici,aut  fuerit  inimicus  aliquis  corumdem.  Al- 
ligati, &  Confœderati  pra;fato  Domino  noflro  Régi  fu- 
pradieti  fequuntur,  &  funt  ifti  :  Ecclefia  Romana,  & 
Romanus  Pontifex,  qui  pro  tempore  fuerit,  Rex  Ro- 
manorum  ,  SereniiTunusque  Princeps  Karolus  Rex 
Francorum  Pater  ejusdem  Domini  Régis  Anglia;,  nec 


conlîniilem  habebunt  odlo  menlium  à  die  prœmonitio- 
nis  eis  auâoritate  diélorum  Ducis ,  &  Communis  Ja- 
nuœ  faciendœ  ad  recedcndum,  &  abinde  exeundum  ful- 
vô  &  fecurè  ,  cum  Perfonis,  Mercaturis,  Navibus, 
Bonis,  Libris,  &  aliis  Rébus  fuis  quibuscumque. 

Item,  concordatum  cft  ,  quod  omnes  ,  &  finguli 
Vaflalli,  &  Subditi  nofin  Domini  Régis  Aiigliœ  fupra- 
diâi ,  Piseredumque  ,  &  Succeflbrum  fuorum  cujus- 
cumque ftatus,  vel  conditionis  extiterint,  poterint , lal- 


non  Regnorum  Portugallia  ,  ac  Slueciï  ,  Dacice  ,  &  vô  &  fecurè,  cum  eorum  Navigiis,  Marinariis ,  Offi- 
Norvegiœ  Reges,  Sabaudia;  ,  &  Bavaria:  Duces  ,  ac  1  ciariis,  aliisquc  fuis  Miniftris  ,  &  Mercatoribus,  ac 
Domina  Jacoba  Ducilla  Holandia:,  &  Comitiffii.  j  Mercibus,  Bonis,  Rébus,  Libris,  Jocalibus  ,  Pecu- 
Item,  quod  diâi  Dominus  Dux  ,  &  Commune  Ja-  1  niis,  &  Harnefis  fuis  quibuscumque  venire  ,  &  intrare 
nus,  Hœredesque,  &  Succeffores  fui  per  fe,  aut  alios  Portus,  Loca,  Pafliigia,  &  Ripatias  diâorum  Domi- 
ipforum  nomine  non  dabunt  per  Terram,  Mare,  vel  ni  Ducis,  &  Communis  Janus  quscumque,  inibique 
Aquas  cum  eorum  Navigiis,  Galeis,  vel  Navibus  Ar-  ftare,  morari,  &  raercari  ,  &  abinde  cum  eorum  Re- 
migeris,  vel  Baliftariis,  feu  Sagittariis,  aut  quoquo  a-  I  bus.  Bonis,  Jocalibus,  Pecuniis,  Mercibus  ,  &  aliis 
lio  modo,  palam  vel  occulte, auxilium, fuccurfum  Ka-  !  Harnefis  ,  ac  cum  Navibus  ,  Navigiis  ,  Marinariis, 
rolo  Delphinum  Viennenfem  fe  dicenti,aut  alicui  alte-  |  Miniftris  ,  Officialibus ,  &  Mercatoribus  fuis  quibus- 
ri  partem  ipfuis  Karoli  tenenti,  nunc  vel  in  futurum,  I  cumque,  quandocumque  eis  placuerit,abire,  &  recede- 
feu  alicui  alteri  Subdito  Regni  Franciîe  prœfato  Domi-  j  re,  exceptis  liis  Mercibus  tantum,  qua;  per  fpecialem 
DO  noftro  Régi  Angliœ,  Hœredi  Regenti  Regni  Fran-  \  prohibitionem  à  Locis  illis  extrahi  non  deberent,  fol- 
cisE,  Hsredibusque  ,  &  Succefforibus  fuis,  nunc  vel  1  vendo  nihilominus  Sublidia,  Cuftumas,  Comercia,  & 
in  futurum  inobedienti ,  ac  Caftellanis,  &  Scottis,aut  j  Doveria  in  partibus  illis  folvi  confueta,  &  pro  tempo 
quibusvis  aliis  notoriis ,  &  manifeftis,  nunc  vel  in  fu-  re  ulitata,  nec  non  per  ipforum  Loca,  Pontes,  Por 
T  .....     j-n.  TA :_;  .,.,a.,:  D :, ...^  :_r.„  -    —    -  -.        _ 


turum  inimicis  diâi  Domini  noftri  Régis  contra  ipfum 
Dominum  noftrum  Regem,  dum  tamen  Aliigati  ,  & 
Confœderati  diâis  Domino  Duci  ,  &  Commun!  Ja- 
nuiE  ante  datam   pr^fentium  ,    de  quibus  inferius  me- 


tus ,  PafTagia  ,  ac  quoscumque  Diftriâus  Fluminum, 
Ripariarum,  &  Maris  tutè  ,  &  libéré  ire,  &  tranfire, 
ac  per  ea  reverti  absque  impedimento  ,  molcftatione, 
perturbacione,  vel   inquietatione  quibuscumque;  Et  è 


moratur,  prœdiâo Domino  noftio  Régi  Anglia;  in  pra;-  I  converfo  omnes,  &  finguli  Vafl'alli,  Subditi  ,   &  Dis 


fenti  ,  vel  in  futurum  non  fuerint  inimici,  aut  fuerit 
inimicus  aliquis  eorumdem.  Et  /Vlligati ,  &  Coufoe- 
derati  ,  de  quibus  fuperius  fit  mentio  ,  funt  Ecclefia 
Romana,  &  Romanus  Pontifex,  ac  Domini  Rex  Ro- 
manorum  ,  &  Ludovicus  Rex  ,  fi  ,  &  quando  Guer- 
ram moverit  pro  Rcgno  Cicilise,  &  Apuliae  fibi  acqui- 
rendo,  feu  recuperando ,  ac  alii,  &  Reges,  &  Domi- 
ni, cum  quibus  Ligam  ,  feu  Confœderationem  ante 
datum  prsefentium  diâi  Januenfes  habuerunt,  &  con- 


tiiâaales  diâoruni  Domini  Ducis  j  &  Communis  Ja- 
nuse,  Hœredumque,  &  Succefl^orum  fuorum  ,  cujus- 
cumque ftatus  ,  vel  condicionis  extiterint  ,  poterint 
falvô  &  fecurè  cum  eorum  Navigiis  ,  Marinariis, 
Officiariis  ,  aliisque  fiiis  Miniftris  ,  &  Mercatoribus, 
ac  Mercibus,  Bonis,  Rébus ,  Libris  ,  Jocalibus  ,  Pe- 
cuniis, &  Harnefis  fuis  quibuscumque  venire,  &  in- 
trare Portus,  Loca,  Paflagia  ,  &  Rippas  pracfati  Mc- 
tuendiflimi  Domini  noftri  Régis  Anglite  qua;cumque. 


traxerunt,  quorum  nomina,  Dignitates  ,  Prœdeminen-  I  inibique  ftare,  morari,  &  mercari,  &  ab  inde  cum  eo- 
tias    &  Officia  prasf.no  Domino  noftro  Régi  Anglise ,  |  rum  Bonis  ,   Rébus,  Jocalibus  ,  Pecuniis  ,  Mercibus, 


i-el  Cancellario  iuoAnglice  citraFeftum  omnium  Sanc 
torum  proxime  futurum  fub  publico  liiftrumento  Si- 
gillis  ipforum  Domini  Ducis,  &  Communis  Januae  fi- 
gillando,  edere,  oftcndere,  &  .realiter  liberare  debcat, 
provilb  femper,  qu"d  inter  Allig.itos  ,  &  Confœdera- 
tos  fuos  prœfatos  Delphinum  Viennenfem  nominatum, 


&  aliis  Harnefis,  ac  cumNavibus,  Navigiis,  Marina- 
riis, Miniftris,  Officialibus,  &  Mercatoribus  fuis  qui- 
buscumque,quandocumque  eis  placuerit,abire, &  rece- 
dcre,  exceptis  his  Mercibus  tantum  ,  qua:  per  fpecia- 
lem prohibitionem  à  Locis  illis  extrahi  non  deberent, 
folvendo  nihilominus  Subfidia,  Cuftumas  ,  Comnier- 


aliumve  partem  fuam  tenentem  ,  feu  alium  Subditum  j  cia,  &  Doveria  in  partibus  illis  folvi  confueta,  ix  pro 

Regni  Franciae  prEdiâo  Domino  noftro  Regt  Angliffl     "•  "     -.--.-r  r  _-      1-,.   . 

Haeredi,  &  Regenti  fupradiSo  inobedientem,_  Scottos- 
ve,  aut  Caftellanos,  feu  notorios  alios  inimicos  prx- 
fati  Doinini  noftri  Régis  Anglis,  diâi  Dominus  Dux, 
&  Commune  Januœ  nuUatenus  reputabunt ,  numera- 
bunt,  nominabunt,  vel  oftendent. 

Item,  concordatum  eft  ,  quod  fi  prxfatum  Domi- 
num noftrum  Regem  Anglix  ,  aut  aliquem  Hxredum 
fuorum  Regum  Anglia;  aliquibus  Confœderatis  ,  aut 
Colligatis  fuis  prœdiâis  ,  feu  alicui  eorumdem  vigore 
alicujus  anterioris  Ligha:  contra  prxfatos  Dominum 
Ducem,  &  Comoiune  Januœ,  Hîeredes,  &  Succeflb- 


tempore  ufitata,  nec  non  per  ipforum  Loca  ,  Pontes, 
Paflagia,  ac  quoscumque  Diftriâus  Fluminum,  Ripa- 
riarum, &  Maris  tutè,  &  libère  ire,  &  tranlire  ,  ac 
per  ea  reverti  absque  impedimento  ,  moleftacione,per- 
turbatione,  vel  inquietacione  quibuscumque. 

Item  ,  concordatum  eft  ,  quod  fi  aliqux  fingulares 
Pcrlbnx,  vel  fingularis  Perfoua  didarum  Partium, vel 
alterius  ipfarum  aufu  temerario  ,  aut  diabolico  fpiritu 
duâx,  feu  duâa,  contra  prxmilPa  ,  quod  abfit ,  vo-  ■ 
lentes,  feu  volens  hujusmodi  Pacem,  Confœderatio- 
nem ,  Ligam  ,  &  Amicitiam  maliciofe  infringere  at- 
temptarent ,  prsfumpfcrint ,  vel  pra:fumpferit ,  punirî 

debeant, 


DU    DROIT     DES     GENS. 
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Anno  '^^'^^snt,  &  debeat,  faûa  noticia  fecundum  fui  démé- 
rita per  eum,  cujus  Jurisdiâioni  ,  &  poteftati  fappoli- 
taj  fueriiit,  vel  fuppofita  fuerit,  nec  propter  hoc  intel- 
ligantur  lupradiâas  Pax,  Amicilia  ,  Liga ,  &  Coiit'œ- 
dcrationes  fra6ta;  ,  ncc  eis  aliqualiter  contraventum , 
fed  prœdiftis  attentatis  non  obftantibus  nianere  debeat 
in  fuis  robore,  &  vigore;  &  eodem  modo,  ii  Navigia 
alicujus  diftarum  Partium  per  vim,  &  invitis  Patronis, 
Vel  Mai;i(lris  diâorum  Navigiorum  cogerentur  ire, 
vel  armari  cOntra  alteram  dictaruni  Partiuin,  feu  Siib- 
ditos,  &  Dillriftuales  iplarum,  cum  non  fit  fas  vi  po- 
teinium  Dominorum  reliftere,  prœfertim  in  Terris, vel 
jjta  in  Partibus  ,    in  quibus  propter  eorum  potentiam  pos- 

Uf  ftnt  extraneos  cogère  ad  indecentia,  &  illicita  ipfis  in- 

H^^  Viiis ,  nec  propterea  intelligatur  Paci  prsEdicbîE  aliquali- 

^^^  tf''  contrafaâum. 

^^B  Item,  concordatum  eft  ,   quod  Partes  fuprafcripta;, 

^^™  videlicet  didns  Dominus  nofter  Rex ,  Hsredes,  &  Suc- 

celfores  fui  in  quibuscumque  Amicitiis,  Confœderatio- 
nibus,  Paâis,  i?i  Allcgantiis  cum  quocumque  Rege, 
Principe,  aut  Perfona  Eccleliaftica  ,  five  mundana, 
cujuscuinque  ftatus,  gradus,  dignitatis,  aut  condicio- 
nis  exiftat,  de  cxtero  per  ipfos  ,  aut  ipfirum  aliquem 
contrahendis  ,  iniendis  ,  firmandis  ,  &  concordandis 
didum  Dominum  Ducem ,  &  Commune  Janua ,  Hx- 
redesque  ,  &  Succeifores  fuos  per  exprclfum  ,  &  in 
fpecie  excipere  debeant  ;  &  è  converfo  diiflus  Domi- 
nus Dux,  &  Commune  Janu^,  Hiredes  ,  &  Succes- 
fores  in  quibuscumque  Amiciciis ,  Confœderationibus , 
Paftis,  &  Alligamiis  cum  quocumque  Rege,  Princi- 
pe, aut  Perfona  Eccleliaflica  ,  ûve  mundana,  cujus- 
cumque  ftatus  ,  gradus  ,  dignitatis  ,  aut  conditionis 
exillat  de  cœtero  per  ipfos  ,  aut  ipforuni  aliquem  con- 
trahendis, iniendis  ,  tîrmandis  ,  &  concordandis  dic- 
tum  Dominum  Regem  noftrum  ,  &  Succeifores  fuos 
per  cxpreffum,  &  in  fpecie  excipere  debeant. 

Item,  concordatum  eft  ,  quod  Subditi  ,  &  Diftric- 
tuales'diâarum  Partium,  &  utriusque  ipfarum  fe  invi- 
cem  in  Terra,  Mari,  &  Aqua  amicabiliter,  &  earita- 
live  fe  habeant,  &  cum  eorum  Navigiis,  Galeis,  Ma- 
riuariis  ,  Officiariis  ,  Servitoribus  ,  Mercatoribus  ,  & 
aliis  Miniftris,  Bonis^  Libris,  Rébus,  Mercibus,  Jo- 
calibus,  Pecuniis  ,  &  Harnefiis  quibuslibet  poiïïnt ,  & 
debeant ,  tutè  &  libère  ,  accedere  ad  Portus ,  Civitates  , 
Terras ,  &  Loca  quœlibet  diâarum  Partium  ,  &  utri- 
usque ipfarum,  ita  quod  Subditi,  &  Diftriâuales  pix- 
fati  Domini  Régis  Anglix  fub  Salva  Cuftodia  ,  &  Sal- 
vo  Conduâu  prœdiûi  Magnifici  Domini  Ducis  ,  & 
»  Le  Copifle  Communis  Januœ ,  *  fub  Salva  Cuftodia,  &  Salve  Con- 
a  fauté  appa-  duftu  prœfata;  Régi»  Maeftatis  femper  fint  ,    &  cen- 

ies"mots'  'S-   f^^"*'^''  ex'ftete- 

ijtiidSMhi  ■  Item,  concordatum  eft,  quod  omnia,  &  finguia  per 
ir  Dtjlriam-  diâos  Commiffarios ,  Ambaffiatores  ,  &  Sindicos,  ut 
Oomî'-fDm!,  prssmittitur,  traftata  ,  conclufa,  &  concordata,  Pit- 
c- Cow»;b»ij  '  tes  prœdiâœ  ,  videlicet  prœfatus  Metuendiflimus  Do- 
jaaiit ,  minus  nofter  Rex  Angliœ  fuis  Litteris  Patentibus  mag- 

no  Sigillo  fuo  (ieillandis  approbabit  ,  &  confimiliter 
diâus  Dominus  Dux,  &  Commune  Janus  fuis  Litte- 
ris ipforum  Sigillis  figillandis  ratificabit  ,  approbabit, 
&  confirmabit. 

Item  ,  concordatum  eft  ,  quod  prsfati  Dominus 
Dux,  &  Commune  Janus  dabunt  ,  &  folvent  ,  feu 
dari,  &  folvi  facient  Villelmo  Valdcrn.  ,  &  Sociis 
fuis  Civibus  Londenfibus  ,  qui  optinuerunt  contra  Ja- 
nuenfes  IVlarchas  ,  &  Reprefalias  pro  Lanis  ,  &  aliis 
Mercibus  captis  in  Civitate  Januïe  libras  fex  millia 
Sterlingorum  pro  omni  eo ,  &  toto  ,  quod  diéli  dam- 
niiîcati  reftant  ad  habendum  ,  feu  habere  ,  &  recipere 
debent,  ac  pctere,  &  requirere  poffunt  virtute  fuarum 
diâarum  Reprefaliarum,  &  Marcharum,  &  tam  pro 
eorum  forte,  quam  pro  pgena  ,  expenfis,  &  interefle, 
faltem  libras  mille  Sterlingorum  in  Fefto  Beati  Mi- 
chaelis  proxime  futuro  ,  &  alias  libras  mille  Sterlingo- 
rum in  alio  Fefto  Beati  Michaelis  venturo  Anno  Do- 
mini i42i.&  (ic  fucceffive  Anno  fingulo  in  diâo  Fes- 
to  Beati  Michaelis  alias  libras  mille  Sterlingorum  us- 
que  ad  integram  folutionem  ,  &  fatisfaâioiiem  didla- 
rum  fex  millium  librarum  Sterlingorum  ,  diâis  dam- 
nificatis  prœftita,  &  habita  fecuritate  fuflScienti  pro  fo- 
lucione  diâarum  fex  mille  librarum  bene  ,  &  fideliter 
terminis  fuprafcriptis,ut  praedicitur,fienda  per  prius  ,& 
ante  folucionem  primse  folutionis  diâœ  quantitatis 
Sterlingorum,  tune  diâo  Domino  Duci  ,  &  Commu- 
ni  JanuB,  feu  Notario  publico  ftipalanti,  &  récipient! 
ipforum  nomine  per  publicum  Inftrumentum  cum 
claufulis,  &  folemnitatibus  opportunis  conficicndum, 
finem  ,  quietationem  ,  remiffionem  ,  renunciationem, 
&  abfolutionem  omnimodam  diâarum  fuarum  Repre- 


henfaliarum  ,   &  Marcharum  paâum  de  ulterius  non    A  vnsir» 
;  pcîendo  ,     &  tradentibus  cisdem  Domino  Duci  ,    &  '     ' 

Comniuni  Januœ ,  five  eorum  Sindico,  &  Procuratori  I^ll, 
Inftrumenta,  &  Litteras  per  diâos  damnidcatos  impe- 
trata  &  inipetratas,  incifa  &  incifas  ,  in  (ignum  verîe, 
&  libers  quictationis,&  remiffionis ,  Reprehenfaliarum, 
&  Marcharum  prccdiâarum  ,  &  non  aliter,  nec  ante, 
feu  alio  modo.  Ada,  conclufa  ,  &  concordata  fue- 
runt  omnia,  &  (îngula  fupradiâa  modo  ,&  forma  prse- 
miffis  vigelimo  nono  die  Maji  Anno  Domini  milkfi- 
mo  quadringenteiîmo  vigefimo  primo  ,  &  Regni  Me- 
tnendifiimi  Domini  noftri  Régis  fupradiâi  nono.  In 
cujus  rei  Teftiraonium  &c. 

Et  nos  Henricus  Dei  gratia  Rex  Angliœ,  Hxrcs,  & 
Regens  Regni  Francis ,  &  Dominus  Ybernia;  habentes 
certam ,  &  indubitatam  notitiam  de  Pace  inita ,  &  fir- 
mata  inter  nos, five  Deputatos  noftros  ex  una  parte,  & 
Egregios  Viros  Raphaelem  Spinulam  ,  &  Steftanutn 
Lomcllinuni  Ambaffiatores ,  Commiffarios ,  &  Nun- 
tios  diâi  Magnifici,  &  Potentis  Vin"  Thoms  de  Cam- 
po  Frcgofo  Januenfis  Ducis  ,  &  Nobilis  Communis 
Janua;  ex  altéra,  cujus  Pacis  Capitula  de  verbo  ad  ver- 
bum  fuperius  funt  inferta,  de  certa  fcientia ,  &  nuUo 
Juris ,  feu  faâi  errore  duiâi ,  didam  Pacem  ,  &  Capi- 
tula Pacis  prxdiâœ  fuperius  defcripta  gratanter  accep- 
tantes approbavimus,  ratificavimus,  confiimavimus,  & 
prœfentium  tenore  approbamus  ,  ratificamus  ,  &  con- 
firmamus,  decernentes  diâam  Pacem  in  forma  fui,  ni- 
hilque  prœtermilfo  per  nos  ,  &  quoscumque  Succcflb- 
res  noftros,  ac  V'aifallos,  Ligeos,  &  Subditos  noftros 
perpetuis  futuris  temporibus  inviolabiliter  obfervari  de- 
bere.  In  quorum  omnium  ,  &  fingulorum  iidein  ,  & 
Teftimonium  has  noftras  Patentes  Litteras  Sigilli  nos- 
tri  fecimus  appenfîone  muniri.  Datum  apud  Veftimo- 
naftcrium  vigefimo  fexto  die  Oâobris,  Anno  Domini 
M.  CCCC.  XXI.  &  Regni  noftri  nono. 

Subfcriptum  Bef  de  Privato  Sigillo.  Duppl.  Gamis- 
tendo. 

Ego  Antonius  de  Credentia  quondam  Conràdi  pu- 
blicus  Impérial!  auâoritate  Notarius  ,  &  Communis 
JanuE  Cancellarius  ,  ac  Cuftos  Privilegiorum  diâi 
Communis  fuprafcriptam  Pacem  ,  Ligam  ,  Compofi- 
tionem,  &  Confœderationem,ut  fuprà  fumptam,  ex- 
traâam,&  exemplatam  per  alium  Coadjutorem  meum 
de  juffu  meo  de  publicis  ,  &  patentibus  Litteris  diâi 
Domini  Régis  fcriptis  in  Pergamenis  Bullatis  Sigillo 
magno  Regio  in  cera  viridi  in  pendent!  in  cordis  feri- 
cis  ,  albis  videlicet,  &  violetis  ,  habentes  duas  faciès, 
in  quarum  altéra  fculpta  erat  imago  Régis  fedentis  in 
Régal!  Solio,&  geftantis  in  manu  dextra  Sceptrum  Re- 
gale ,  &  in  finiftra  Pomum  rotundum  cum  Cruce  fu- 
pra  ereâa  ;  In  alia  vero  facie  diâi  Sigill!  fculpta  erat 
imago  hominis  armât!  fuper  equo  cooperto  curfum  ar- 
ripiente  ,  gerentis  in  ejus  capite  galeam,  in  manu  iî- 
niftra  Clypeum  ,  &  in  dextra  enfèm  evaginatum  erec- 
tum  ad  iâum  ,  &  in  circumferentiis  ambarum  facie- 
rum  diâi  Sigill!  legebantur  uniformiter  Litterse  ,  qua- 
rum continentia  talis  eft:  Henricus  Dei  gratia  Rex  An- 
gli'':-,  Hures  Regni  FranciiC  ,  ^  Duminus  Hybernia, 
vidi ,  leg! ,  correxi  ,  &  diligenter  aufcultavi  cum  diâo 
publico  autentico  diâarum  Patentium  Litterarum,  & 
eam  cum  ipfis  concordare  inveniens  me  fubfcripfi  ,  & 
publicav!  cum  Sigillo,  &  nomine  meis  in  Inftrumentis 
apponi  folitis  ad  fidem  ,  &  in  Teftimonium  pra;miffo- 
rum,  habens  ad  hsc  audoritatem  ,  licentiam  ,  iSc  fa- 
cultatem  mih!  ex  injunâo  dids  Cuftodias  Officie  at- 
tributam. 

Extraéla  fuit  priefeus  Copia  à  Regijîro  infcripto  fub  Lit- 
terisD.D.DucisPHlLl?Pl  MARI.E  ANGLlFice- 
cornitis  exijlente  in  Regio  Archivto  Cafiri  Porta  Jo- 
i)is  Mediotani,  in  papiro  fcripto.  Dat.  Mediolani  die 
trigefima  mcKJis  O&okris  1719. 

Examinait  JoANNES  FranCISCUS  Sxri- 
G  E  L  L I  u  S,  Régit  Archivii  Officiatis. 


Capitula ,  inter  Dominum  T  h  o  m  a  m  de  C  a  m-  2, 
PO  Fregoso  Janua  Ducem , fs"  Philip- 
puM  Mariam  Anglum  Ducem  Medio- 
lani conventa  ,  fro  fienda  Deditime  ,  £îf  Tradi- 
tione  Civitatis  J  a  n  u  .iE  cum  cateris  Civitati- 
bus,  Cafiris,  Locis  ,  y  JurisdiElionibus  eidem 
fpeSlantibus  ,  fub  Dominium  prafati  Ducis  Me- 
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AnNO       d'iolani  ,  falvis  Juribus  Sacri  Romani  Imperii. 

A5ium  die  z.  Novemb.ii^ii.     [Pièce  authen- 
Ï4^ï'       tique,  tirée  des  Archives  Royales  du  Château 

de  Milan.] 


I4ÎI. 


M 


C  C  C  C  XXI.  die  fccundo  Novembrîs.     Infra- 


Item,  quod  Commune  Janux  promittit  dicSum  Do-  ^fjuQ 
miiium  Ducem  Mediolani  &c.  deteudcre  ,     pro  ut  in 
alio  Capiculo  continetur. 

Item ,  quod  diâum  Commune  Janus  confcflim  po- 
[  nere  teneatur  realitcr  ,  &  de  faSo  in  manibus  prxfati 
I  Domini  Ducis  Mediolani  &c.  oélo  Callra,  feu  Forti- 
licia,  computatis  in  ipiîs  o3o  Caftris,  Cadris  Vultabii, 


fcripta  funt  Capitula  traâata  ,   conclulii ,    &  fir-|Gavii,  Viiads,  &Novarum,  qiisc  de  prœlenti  teuen 


mata  inter  lUuftrem  Dominum  Tliomam  de  Campo 
Fregofo  Ducem  Janux  ex  una  parte  ,  &  Magnificos, 
&  Speitabiles  Dominos  Franciscum  diêlum  Carma- 
gnolam  de  Vicecomitibus  Comitem  Caltri  Novi  ,  & 
GuidonemThorellum  CommilTarios ,  &  Procuratores, 
&nomine,  &  vice  lllullnlfimi  Principis ,  &  Exctllcn- 
tiflimi  Domiiii  Domini  1-ilippi  Maria;  Angli  Ducis 
Mediolani  &c.  ex  alla  parte  ;  qux  quidcm  omnia  dic- 
ts  Partes  cum  eorum  respoiifionibus  ,  pro  ut_  iii  fine 
cujuslibet  elî  annotatum  ,  promiferunt  ,  &  lîgiUave- 
runt,  videlicet,  quia  contentus  eft  prsfatus  Dominus 
Dux  Januœ  omnibus  modo,  via.  Jure,  &  forma, qui- 
bus  melius  poteft,  libcrè  relaxare  ,  &  dimittere  prxfa- 
to  Domino  Duci  Mediolani  ,  &  ipfis  luis  Commilîa- 
riis  ejus  nomine  libcrè  ,  cSc  expeditè  Civitatem  Januae, 
&  alias  Civitates,  Terras,  Callra  ,  &  Loca  iplis  Do- 
mino Duci ,  &  Communi  Janax  fpeflantia,  &  luppo- 
fita,  ac  transferre  in  prxfatum  Dominum  Ducem  Me- 
diolani omnia  Jura  ipfi  Domino  Duci  Janux  quom- 
modocumque,  &  qualitercuinque  in  prœdiâis  compe- 
tentia,  ac  ipfis  rcnunciare  verfus  ipfum  Dominum  Du- 
cem Mediolani  &c.  feu  ftipulantes  ejus  nomine,  ex- 
ceptis  Terris,  Callris,  &  Locis  infrafcriptis  videlicet. 

Primo,  quod  falvis  Juribus  Sacri  Romani  Imperii, 
qux  habct  in  Civitate  Janux  ,  &  Diftriflu  ,  &  in  qui- 
buscumque  aliis  Locis,  Terris,  &  Calhis  ,  ultra  Dis- 
triûum  Janux,  &  in  Pertinentiis  fuis  &c.  Domini  An- 
tiani,  &"Oiïicium  provilîonuin ,  &  Officium  Balis,  & 
opportuna  Conlilia  ,  nomine  &  vice  totius  Populi  Ja- 
îiUx  eligent  ,  récipient  ,  &  tenebunt  prxfatum  Domi- 
num Ducem  Mediolani,  &  Succeflbres  fuos  in  Duca- 
tu,  in  verum  Dominum  Civitaris  Janux  ,  Dilliiâus, 
Tcrritorii,  &  Pertinentiarum  ejusdcm  ,  &  in  prxfatum 
Dominum  Ducem  ,  &  Succeflbres  fuos  transfèrent 
omne  Jus  proprietatis ,  Dominii  ,  &  Pofleffionis  diâa 
Civitatis  ,  Dilbiâus  ,  Territorii  ,  &  Pertinentiarum 
ejusdem. 

Item,  quod  prxfatus  Dominus  Dux  Mediolani,  & 
Succeflbres  quilibet  ,ponet ,  &  confticuet  in  diâa  Civi- 
tate Janux  Gubernatorem,  qui  non  fit  Subditus  Com- 
munis  Janux,  qui  accipiat  Regimen  diâx  Civitatis,  & 
Dilbiâus,  Territorii,  &  Pertinentiarum  nomine  prx- 
fati  Domini  Ducis  Mediolani  ,  pro  cujus  parte  ,  & 
Confilii  Antianorum  mandata  fient  ,  qui  Gubernator, 
&  Antiani  régent  ,  &  gubernabunt  Civitatem,  &  Dis- 
triâum  ejus,  nomine  prafati  Domini  Ducis  ,  feciin- 
dum  Ordinamenta  ,  &  Siatuta  Civitatis  Janux  ;  &  po- 
nent  in  diâis  Civitate,  Territorio,  &  Pertinentiis  Po- 
teftates,  &  alios  OfEciales  ,qui  feddent  Jura  unicuique 
fecundum  Confuetudirics,  &  Ordinamenta,  &  Statuta 
Civitatis  Janux,  &  Diltriflus,  k  qui  Gubernator  ,  & 
Antiani, nomine  prxfati  Domini  Ducis,  temporibus,& 
terniinis  confuttis  eligent  duodecim,  vel  plures  Cives, 
fecundum  quod  eîs  videbitur,  qui  vocabuntur  Antiani 


tur  per  prxfatum  Dominum  Ducem.  Item  Callrum 
Stellx;  Item  Caflra  duo  antiqua  Saons;  pro  uno  com- 
putata,  Cadra  duo  Portus  Veneris  pro  uno  comput;tr 
ta,  &  Callrum  Vintimilii  ,  quando  rcflituta  fuerint  ; 
cxtera  fiant,  pro  ut  in  diâo  Capiculo  continetur. 

hem  j  quod  prxfatus  Dominus  Dux  ,  &  Succeflb- 
res ejus  permittant  defendere  Civitatem,  &  Dilbiâum 
Janux,  pro  ut  in  Capitulo  diâse  Tranflationis  contine- 
tur ,  de  materia  loquente. 

Item,  quod  omnes,  &  fingulos  Subditos,  VafTallosj 
&  Conventionatos  diâs  Civitatis  ,  &  Communis  Ja- 
nux ,  ac  Civitates,  Cadra,  Loça  ,  &  Jura,  qux  à 
quatuor  annis  citra  ab  obedientia  diâi  Communis  citra 
Mare  fe  fubtraxerunt  ,  &  fubttaxere  ,  five  fubtraâi, 
fubtraâx  ,  vel  fubtraâa  fuerunt  ,  prxfiuus  Dominus 
Dux  Mediolani  &c.  fuo  pofle,  bona  fide,  per  bonos, 
opportunos,  &  expedientes  modos  reducere  curabit  ad 
obedientiam,  &  fubjcâionem  ditlx  Civitatis,  &  Com- 
munis Janux ,  cum  quibus  erant  &c.  pro  ut  in  Capi- 
tulo continetur. 

Item,  quod  prxfatus  Dominus  Dux  Mediolani  pro- 
mittet  in  fide  fua  diâam  Civitatem,  &  Dilbiâum  &c. 
non  alienare,  nec  in  alium  transferre  &c.  pro  ut  in  a- 
lio  Capitulo  diâx Tranflationis  continetur. 

Item,  quod  fi  facier  Pacem,  l'eu  Treguam  &c.  dic- 
ta Civitas  Janux,  vel  Januenfes  in  ipfa  Pace,  feu  Tre- 
gua  ernnt  inclufi,  pro  ut  in  Capitulo  diâas Tranflatio- 
nis continetur. 

Item,  Gubernator  ,  &  Gubernatores  ventuti  jura- 
bunt  in  introitu  fui  OfBcii  fervare  omnia  ,  &  fingula 
fupra  ,  &  infra  fcripta  ,  pro  ut  in  alio  Capitulo  diâa 
Tranflatiorn's  continerur. 

Item,  quod  omnes  ,  &  finguli  Januenfes  ,  &  Dis- 
triâuales  Janux  de  cxtero  poflint  ire,  ftare,  negociari, 
mercati ,  frui,  &  gaudere  iisdem  Privilegiis  &c.  pro  ut 
in  alio  Capitulo  Tranflationis  continetur. 

IteiTi,  quod  prxfatus  Dominus  Dux  Mediolani  &c. 
in  fide  fua  Ducali  promittet  pro  fe  ,  &  Succeiforibus 
fuis  &c.  omnia  antediâa  fervare ,  &  contra  non  facere, 
vel  venire,pro  ut  in  alio  Capitulo  Tranflationis  eontî- 
netur. 

Item,  contentatur  antediâus  Dominus  Dux  JanuîBj 
quod  omnibus  exititiis  Janux  ,  &  aliis  Subditis  ejus- 
dem Domini  Ducis  Mediolani  redituantur  omnia  ip- 
forum  bona  mobilia,  &  immobilia,  &  Loca  Compra- 
rum  non  alienata  ,  fed  extantia  ,  &  talia  qualia  funt; 
exceptis  tanturamodo  Pagis  ,  &  proveutibus  captis  ex 
Mandato  iplius  Domini  Ducis  Janux, vel  ejus  Officia- 
lium. 

Ad  diâum  Capitulum  respondetur ,  quod  contenta 
in  eo  fine  in  deliberatione'prxfati  Domini  Ducis  Me- 
diolani ,  -rcspeâu  Locorum,  fed  non  proventuum. 

Item,  requiritur  per  antediâum  Dominum  Ducem 
Janux  ,     quod   prxfatus  Ilhiflriflimus  Doininus  Dus 


taies  quales  nunc  funt  ,     &  pro  ut  in  fccundo  Capi-  ;  Mediolani  promittat  diâam  Civitatem  Janux,  Civita- 


tnlo  Tranflationis  faâx  in  Dominum  Regem  Francho 
rurn  continetur;  &  fi  contingat  diâum  Dominum  Gu- 
bernatorem infirmaci  ,  vel  nollet  ,  feu  non  poflet  in- 
fcreflè,  tune  fiât  pro  ut  in  diâo  Capitulo  continetur. 

Item,  quod  Commune  Janux  de  cxtero  femper  ad 
Mandatum  prxfati  Domini  Ducis  Mediolani  hibebît, 
tenebit  ,  &  traâabit  quoscumque  ininiicos  iplius  Do- 
mini Ducis  Mediolani, cum  quibus  ipfe  Dominus  Dux 
Mediolani  haberetGuerram, pro  inimicis,&  fibi  Guer- 
ram  faciet  expenfis  ipfius  Domini  Ducis ,  falvis  Con- 
ventionibus  ,  &  Ligis  ,  quas  Commune  Janux  habet 
cum  Imperatore  Romanorum  ,  &  Rege  Cipri. 

Item,  quod  Arma  ,  feu  Infignia  Ducalia  ponantur  in 
Locis,  Galeis,  &  Navigiis,in  quibus  ponebantur  Ar- 
ma Regia,  pro  ut  in  alio  Capitulo  continetur. 

Item',  quod  omnes  Vaflalli,  &  Conventionati  diâi 
Communis  Janux  facient  fidelitatem  diâo  Domino 
Duci,  pro  ut  in  alio  Capitulo  continetur. 

Item  ,  quod  Commune  Janua;  ,  &  Sindici  ipfius 
Communis  facient  fidelitatem,  pro  ut  in  alio  Capitulo 
continetur. 

Item,  quod  Cives  Janux  exhibebunt  honôrem  Gu- 
betnatori  prxfati  Domiui  Ducis ,  quem  exhibebant  prx- 
fato  Domino  Duci  Januss  ,  pro  ut  in  alio  Capitulo 
continetur. 


tes,  &  alia  Loca,  de  quibus  fupra,  beuè  regere  ,  gu-» 
bernare  ,  &  pro  pofle  regere  omnes  Cives  Janux,  & 
alios  .Subdito^  Communis  ,  &  fpecialiter  amicos,  & 
benivolos  iplius  Donjini  Ducis  Janux  fullinere,  &  be» 
netraâare,  &  favorabiliter  habere  reconuiiilfos. 

Ad  diâum  Capitulum  respondetur,  quod  fiât,  pro 
uî  in  co  continerur. 

Item,  quod  prxfatus  Dominus  Dux  Mediolani  con- 
finnabrt  fpecialiter,  acfuflinebit,  &  defendet ,  ac  fus- 
tineri  faciet  omnes  Gratias ,  Immunitates,  &  Privilégia, 
&  Décréta'  Locorum  quarumcumque  Comperarum 
Communis  Janux  ,  nec  quoquo  modo  ullo  umquam 
tcmpore  reverfus  poffit  haberi  ad  diâa  Loca  ,  nec  ad 
proventus  ipforum. 

Ad  diâum  Capitulum  respondetur,  quod  fiât ,  pro 
ut  in  eo  continetur. 

Item  ,  quod  antediâus  Dominus  Dux  Mediolani 
in  forma  pleniflima  reconciliabit  ad  fuam  gratiam  om- 
nes, qui  fe  intromifilfent  ,  traâalfent,  &  ordinaflent 
in  hac  Guerra  quommodocumque  ,  &  qualitercumque 
contra,  &  adverfus  Dominationem  fuam,  eis  remis- 
fionem  pleniffimam  de  omnibus  faciendo. 

Ad  diâum  Capitulum  respondetur  quod  fiât  pro  ut 
in  eo  continetur. 

Item,  requiritur  pro  parte  antediâi  Domini  Ducis 

Janns , 


lNNO 


DU     bROITDË§     GËNl  15^ 

JanuÉ,  quod  omniabona,  mobllia    &  immobilia  ,  aci  no  Diici  Janux,  quod  ipfe,  &  Fratre's  fui  fe  transfer-    A  Kt*j>« 
Loca  Compratum  Communis  Janus  fua  propria  ,    &    re  poITint  cum  eorum  bonis  mobilibus  &  immobilibus,  ■"""^ 


jufte  acquilita,&  alia  bona  quEcumque  tam  ipllus  DO- 
mini  Ducis  Janus,  quam  Fratrum  fuorurri,  Uxoruiii, 
Neporum  ,  &  Neptarum  eis  libéra  ,  &  intaCta  rema- 
neant ,  &  quod  pro  îUis  habeant  Salvum  Conduêtum 
plenifîîrhum  tam  pro  prstericis,  quam  prb  futuris  du- 
raturum  per  decenniuin. 

Ad  diâum  Capitulum  respondetur,  quod  fiât  pro  ut 
in  eo  continetur. 

Item,  quod  omniagefta,  décréta,  mandata,  &  or- 
dinata,  gratis,  coUationes  Officiorum  faâx,  &  faâa 
tam  per  ipfum  Domiuum  Ducem  Jaiiuae  folum,  quam 
per  ipl'um  ,  &  alios  OflSciales  Communis  JanuE  invio- 
labilitcr  obferventur ,  &  oblervari  debeant. 

Ad  diâum  Capitulum  respondetur  ,  quod  omnes 
Dfficlales  Levantis  remaneant  usque  ad  eorum  termi- 
nos,&  quod  illi,  quibus  alîîgnata  funt  ipfa  Officia  Le- 
vantis ,vadant  ad  ea  usque  ad  diâos  terminos ,  maxime 
àttentis  e.vpenlis,  quas  proinde  fecerunt,  alia  veto  Of- 
ficia fint  in  dispoficione  prrfati  Domini  Ducis. 

Item,  quod  quicumque  Subditi  Communis  Januœ 
reflituantur  ad  omnia  iplbrum  bona ,  talia  qualia  funt , 
&  canceilemur  confiscationes  ,  &  quxcumque  con- 
demnationes,  banna,  &  foreftaciones  iplbrum. 

Ad  diélum  Capitulum  respondetur  ,  quod  fiât  pro 
Ut  in  eo  continetur ,  &  fpecialiter  de  bonis  immobilibus 
qualitercum.que  alienatiS. 

Item,  quod  antediftus  Ddminus  Dùx  Mediolani  te- 
heatur  facere,  &  curare  cum  etfeâu  ,  quod  Speâabi- 
les  Abraam  j  &  Baptifta  de  Campo  Fregofo  germani 
ipfius  Domini  Ducis  Janus,  &  Jacobus  de  Bovifia  li- 
béré relaxentur  ,  &  toto  fuo  polie  firniliter  omnes  alii 
Januenfes  tam  de  Civitate  j  quam  de  Riperia  libéré 
relaxentur,  &  liberati  reftituantur. 

Item,  promittit  diflus  Dominus  Dux  Januas  facere, 
&  curare  cum  etfeâu  ,  quod  relaxato  diâo  Baptifta 
germano  fuo  in  fua  libertate  ,  quod  eidem  Domino 
Duci  dabitur  Terra  Portus  Veneris  cum  Caftris  fuis 
per  eumdem  Baptiftam  ,  vel  alium  nominc  fuo  pos- 
feffa. 

Ad  diâa  duo  Capitula  respondetui*  ^  quod  pbnantur 
in  Fortiliciis  Portus  Veneris  Perfona:  confidentes  praefa^ 
tis  Domino  Duci  iVIediolani  ,  &  Duci  Januas,  quibus 
folvatur  de  intrata  diâœ  Terrœ ,  &  ipfa  déficiente  fup- 
pleatur  per  ipfum  Dominum  Ducem  Mediolani  cum 
ordine,  quod  tociens  quociens,  &  quandocumque  in- 
fra  annum  idem  Dominus  Dux  Mediolani  liberari  fe- 
cerit  Dominos  Abraam ,  &  Baptiftam  Fratres  prsdidi 
Domini  Ducis  Janua; ,  &  Jacobum  de  Bovifia  ^  tenea- 
tur  ftatim,  faâa  ipfa  liberatione  ,  Terram,  &  Fortili- 
cia  prjcdi'âa  Pottus  Veneris  dare  prisfato  Domino  Du- 
ci Mediolani. 

Item,  quod  Munitiones,  &  fulciménta  ,  &  atmà 
polîta  in  Caftelleto  Januœ,  &  Caflellatio  fito  fupraja- 
rmam  fpeâent  ipfi  Domino  Thoma;  proprio,  &  quod 
de  diâis  Caftelleto,  &  Caftellatio  extrahi  facere  poflit, 
&  lim-iliter  illa  ,  quœ  funt  in  Caftris  Saonœ ,  fpeâent 
antediâo  Spinets  ,  &  extrahi  poffint  per  eumdem,  & 
îlla,  qua3  funt  in  Caftro  Portus  Veneris ,  fpeâent  ante- 
diâo Baptiftce,  &  extrahi  pofllnt  per  eumdem. 

Responfio  ad  diâum  Capitulum  :  Fiat  prO  ut  in  eo 
tontinetur. 

Item,  requiritut  per  antediâum  Dominum  Ducem 
JanuîE,  quod  omnes  Civitates,  Terris,  &  Loca  con- 
ventionatœ  ,  &  conventionata  cum  Commun!  Janux, 
&  fpecialiter  Saona  fint  in  illo  gradu,  conditione,  & 
ftatu,  in  quibus  erant  tempore  Régis  Francia;,  &  firni- 
liter Vaffalli,  &  F'eudatarii  Communis  Janua;. 
Responfio  :  Fiat  pro  poflè. 

Item  ,  quod  Nobilis  Jacobus  Malafpina  quondam 
Domini  Thomx  Communis  Janua;  Vaflàllus,  &  Feu- 
datarius  fpecialiter  fit  recommiffus  ipfi  Illuftriffimo Do- 
mino Duci  Mediolani  circa  reftitutionem  Caftrorum, 
&  Terrarum  fuarum. 
Responfio  ad  diâum  Capitulum:  Fiat. 
Item  ,.  quod  antediâus  Dominus  Dux  Mediolani 
omnia  firmata  inter  Partes  ,  &  conclufa  jurabit  ad 
Sanâa  Dei  Evangelia  per  fidem  Corporis  Ghrifti  ,  & 
fui  mamnenere,  &  perpétue  inviolabiliter  obfervare. 

Responfio  ad  diâum  Capitulum:  Ratificabit,  &  fo- 
lemniter  promittet,  pro  ut  requiritur. 

Item,  quod  Reprœfaliœ  hinc  inde  faâ»,  &  conces- 
ts  tollantur. 
Responfio:  Fiat,  prout  requiritur. 
Item,  quod  priEfati  Domini  Commiflarii  teneantur, 
&  debeant,  nomine,&  vice  pracfati  Domini  Ducis  Me- 
diolani, concedere  Salvum  Conduâum  prsefato  Domi- 


&  in  ejus  comitiva  ducere  usque  ad  numerum  Perfo- 
narum  illarum  ,  quas  voluerit  ,  &  quocumque  eidem 
placuerit ,  duraturum  per  menfes  fex. 

Responfio  ad  diâum  Capitulum  :  Fiat  pro  ut  requi- 
ritur. 

Item,  quod  omnes,  &  finguli  inimici ,  &  rebelles 
prsfati  Domini  Ducis  Mediolani  tam  Subditi  ipfius 
Domini  Ducis,  quam  non  Subditi  poffint,  &  valeant 
fecure,  ac  libère  ftare  cum  eorum  bonis ,  &  Familiis 
in  Civitate  lànua;,  totoqué  Territorio  Januenfi  ;  &  in 
quantum  dièfo  Domino  Duci  Mediolani  aliter  place- 
ret,  tune,  &  eo  cafu  poflmt  licentiari  ,  ftatuto  prius 
eis  congruo  termino,  in  quem  poffint  libère  cum  qui- 
buscumque  eorum  bonis,  &  rébus  expedite  recedere, 
&c. 

Responfio  ad  diâum  Capitulum:  Fiat ,  pro  ut  in  eb 
requiritur. 

Item ,  cum  fir ,  quod  diâus  Dominus  Dux  Januae 
habuerir,  &  perceperit  ab  Officio  Salis  Communis  Ja- 
ni!!E  libras  quatuor  mille  quingentas  Janiiynorum  in 
circa,  ultra  Pecunias  fibi  fpcâantes,  usque  in  prxfens 
tempus  ex  condaâa  Salis  Francisci  de  IVlontilio,  ideo 
requiritur  per  diâum  Dominum  Ducem  ,  quod  dido 
Officio  Salis  liceat  ex  Pecuniis  ,  quœ  pto  tempore  fu- 
ture ex  diâo  appaltu  in  diâum  Officium  pervehient, 
fibi  retinere  poffit  usque  ad  diâam  Summam  librarunl 
quatuor  mille  quingentaruln ,  non  obftante  quacumque 
alia  affignatione. 

Responfio  ad  diâum  Capitulum  :  Fiat  pro  ut  requi- 
ritur. 

Item,  quod  Dominus  Antonius  de  Viviano  confir- 
metur,  &  de  novo  eligatur  ad  Officium  Suibaniœ,  Of- 
ficii  Salis  Communis  Januas  ,  ad  minus  per  tempus, 
quo  durabit  appaltus  conduâs  Salis  faâsî  per  Fran- 
ciscum  de  Montilio  cum  emolumentis  ,  &  aliis  con- 
fuetis. 

Responfio  :  Fiat  pro  ut  in  Càpitulo  contihetui-. 
Item,  quod  Benediâus  de  Andoria  ,  &  Matheus  de 
Bargalio  Cancellarius  diâi  Domini  Ducis, &  Commu- 
nis Januae  confirmetur ,  &  de  novo  ad  cautelam  eliga- 
tur  in  duos  ex  CaUcellatiis  Communis  Janua:  ,     cuiri 
Salario,  immuhitate,  &  aliis  obventionibus  confuetis. 
Responfio  :  Fiat  pro  vit  in  Gapitulo  continetur. 
Iterri,  quod  ex  fpeciali  conceffione,  &  gratia  confir- 
mentur  Immunitates  ,   &  Franchilia;  conceffe  Speâa- 
bili  Domino  Baptifta:  Cigala;  Legum  Doâori  per  prse- 
fatum  Dominum  Ducem ,  &  Commune  Januœ  fecun- 
dum  Ordinamenta  Januas. 
Responfio:  Fiat. 

Extrada  fuit  priefeas  Copia  à  Regijiro  infùipto  fuB 
Litteris  D.  D:  Ducis  PHiliPPi  Marine  An"- 
G  L I  Vicecomitis  exiftetite  in  Regio  Archivio  Cajlri 
Portée  Jovis  Mediolani  ^  in  papiro  fcrifto.  Datuni 
Mediolani  die  trigefima  menjis  OSohris  Anni  1719. 

Examinavit  JOANNES   FrANCISCUS  StRJ- 
G  E  L  H  U  S  Regii  Archiiii  Officialis'. 
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Ci. 

îttftrùmenttim  pûblkum  Deditionh  {5*  Traditionis  i 
Domina  Communis  ] xnvm  cum  Terris  ,  Ci- 
vitatibus,  Caftris,  fj"  JurisdiBionibus  omnibus^ 
ei  pertinentibus ,  in  Dominum  Philippum 
MarIam  Anglum  Ducem  Mediolani^ 
pro  ipfo  £«?  Succejforibus  fuis  in  Ducatu  Medio- 
ianenji , per  Dominum  Thomam  de  Cam- 
po Fregoso  Janua  Ducem  ,  in  prafentia^ 
conftlio  ig  voluntate  Confilii  Antianonm  fs"  Offi- 
ciorum oElo  proviftonis  ,  atque  quatuor  Baylia. 
ABum  Janua  die  i.  Novembris  Anno  1411* 
[Pièce  authentique,  tirée  des  Archives  Ro- 
yales du  Château  de  Milan.] 

fAT  Nomine  Sanéi^e  ,  ÎS"  IndividuiS  Triniiatis  Patris  j 
■*  b'  Filii,  isf  Spiritus  SanSli  ,  &  ad  laudem,  &  glo- 
riam  ipfius  Beatxque  Virginis  Dei  Genitricis  Marisj 
Beatorum  Joannis  Baptifta: ,  &  Evangeliftae ,  Beatorum 
Apoftolorum  Pétri  &  Pauli  ,  Beatorum  Simonis  & 
Thadei ,  Proteâorum  Communis  Janux  ,  &  Populi  ^ 
Beati  Laurentii  Martyris  Patroni  Ecclefix  Janucnfis, 
Beati  Georgii  Martyris  Viâoriofiffimi  Vexiliferi  Com- 
munis 


Navs 
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CORPS     DIPLOMATIdUE 


AkkO   munis  Janus,  &  totius  Curix  Celeflis.     Ad  honorciii, 
-"•*'"       exaltationem ,  augumentmn  ,   &  fubliinatioiicm  perpe- 

J4XI.  tuam  IlkidriiTimi  Principis,  &  Excellentillimi  Doniini 
Domini  Filippi  Maris  Angli  Ducis  Mediolani  &c. 
Papioe  Angleriaque  Comitij,  l'iliî  quondam  alto:  & 
nunquam  deleiidas  memoria;  Ilkiftriffimi  Priiicipis ,  & 
Excellentiffimi  Domini  Domini  Jolinnnis  Galeaz  pri- 
nii  Ducis  Mediolani.  Et  ad  Pacem,trunqullitatem,i5i; 
felicis  Iktus  augumentura  Communis,  &  Populi  Ja- 
liuîE.  Et  ad  laudem  ,  &  honorcm  111.  D.  Thomx  de 
Campo  Frcgofio  Dei  gratia  Jaiiiieulis  Ducis  ,  &  Po- 
puli Defenforis,  Conlllii  Antianorum,Officialium^  pro- 
vilionis,  àBayliac,  ac  omnium  Civium ,  &  Dirtridua- 
lium  diili  Communis  Amen.  Concernentes  anxio 
mentis  intuytu  ipli  llluftriifimus  Dominas  Dux ,  Conli- 
lium,  &  Officia,  atque  Cives  Januenlem  Patriam,  qua: 
inter  alias  Catholicas  Nationes  oris  maritimis  non  line 
laude  &  gloria  confloruit ,  nunc  aliquot  jam  esaêlis 
annis  ,  aut  jufta  Dei  ira  exigentibus  mortalium  noxis, 
aut  acerbe  lortis  eventu  ad  domeftica  deffidia  etiam  re- 
datlam  ,  ut  nili  lalubri  remédie  fuccurreretur  flébilis 
escidii  pernitie  damnaretur.  Iplîus  equidem  remedii 
medellani,  ab  intimis  annellantes  diurnis  cogitationum 
curis  hinc  inde  verfarunt  tandem  prudentiffimis  conli- 
liis  advertentes  prœdiâi  Illuftrifluni  Principis  Domini 
Ducis  Mediolani  &c.  laudabilem  Juftitiam  ,  qua  fua 
felix  Regio  floret,incomparabilem  potcntiam , qua  qua- 
cumque  terrentur  etiam  Barbarsî  Nationes  ad  fuam 
ampliflimam  Clementiam  aciem  dirrexcrunt ,  ficque 
Jauuenfes  ipli  fuœ  Dorainationi  recomendando  Irnpe- 
rio,  cui  obtemperari  libertas  eft  ,  &  quœ  velut  Filios 
benigna  femper  caritate  confpexit ,  extinétis  discordia- 
rum  erroribus,  nunc  gratia  Dei,  &  ipfius  lUuftrilTimi 
Principis  amena  Pace  t'ruuntur.  Hinc  eft  quod  Magni- 
ficus  ,  &  Speétabilis  Vir  Guido  Torellus  &c.  Comis- 
farius,  &  Procurator  diâi  Illuftriffimi  Domini  Ducis 
Mediolani ,  ut  de  Procura  conftat  publico  Inftrumento 
fcripto  manu  Joannis  de  Corvinis  de  Aretio  ,  &  Mar- 
tinoli  de  Turricela  de  Cugnolo  Notariorum  publico- 
rum  ,  cujus  ténor  talis  eft. 

la  Nomme  Domini ,  Amen.  Anno  a  Nativitate  ejus- 
dem  M.  CCCC.  XXI.  Indiâione  quinta  décima 
die  XX  V  1 1 1.  menlis  Odtobris  ,  111.  Princeps  ,  &  Ex- 
cellentillîmus  Dominus  Dominus  Filippus  Maria  An- 

flus  Dux  Mediolani  &c.  Papis,  Angleriseque  Cornes, 
latus  quondam  111.  D.  Johannis  Galeaï  Primi  Ducis 
Mediolani  j  fponte,  &  ex  certa  fcientia  ,  ac  deliberate 
omniquemodo,  via.  Jure,  &  forma  quibus ,  &  prout 
melius  potuit,  &  poteft  tenore  prœfentium  fecit,  cons- 
tituit,  &  creavit,  ac  facit ,  conftituit  ,  &  créât  fuos 
certos  Comiflàrios,  Procuratores ,  &  Mandatarios,  & 
quicquid  melius  dici  ,  &  effe  poffunt  Speâ.  &  Egre- 
gios  Viros  Franciscum  diâum  Carmagnolam  de  Vice- 
comitibus  Comitem  Caftri  Novi  Conliliarium,&  Gui- 
donem  de  Torellis  Marefcallos  prœfati  Domini  Ducis 
fpecialiter  ad  celebrandum  ,  ineundum ,  &  facieudum 
cum  Magnifico  Domino  Thoma  de  Campo  Fregoiîo 
Duce  Januenli ,  nec  non  Magnifica  Communitate  Ja- 
iius  ,  &  cum  qualibet  alia  Perfona ,  Communitate ,  & 
Univerfitate,  pro  qua,  &  cujus  nomine  prœfatus  Do- 
minus Thomas  agere  voluerit,  &  cum  quolibet  eorum 
D.  ThomïB  ,  &  Communitatis  modo  ,  &  nominibus 
quibus  fupra,  &  quolibet  vel  aliquo,  vel  aliquibus  eo- 
rum, &  prout  prêtât!  ambo  Comiflarii ,  &  Procurato- 
res voluerint,  ipfisque  videbitur,  &  placuerit  quaslibet 
Convemiones ,  PromilTîones  ,  &  Obligationes  reaies , 
&  perfonales,  &  quœlibet  Padta  cujuslibet  generis,  & 
maneriei ,  &  qualibet  caufa  ,  &  occafione  ,  &  tam  ex 
caufa  de  prsterito  ,  quam  de  prœfenti,  &  future,  & 
etiam  ad  recipiendum,  &  etiam  transferendum  ,  &  di- 
mittendum,  &  fuscipiendum  omnem  Jurisdiâionem, 
Dominationem  ,  Gubernationem  ,  Adminilirationcm , 
&  titulum  cujuslibet  rei  tam  mobilis ,  quam  immobi- 
lis,  &  Civitatis,  vel  Civitatum,  Caftri  vel  Caftrorum, 
Villarumque,  &  Locorum  ,  ac  omnes  ,  &  lingulas 
honorantias ,  &  prxheminentias  ,  &  prerogativas  iniie- 
rentes,  &  quomodolibet  inha;rere  valentes  cuilibet  rei, 
tam  mohili  quam  immobili ,  &  quocumque  nomine, 
modo,  titulo,  &  Jure  prxdiâa  omnia,  &  fingula  cen- 
feantur,ac  dici,vulgari2ari,  &  exprimi  poffint, etiam  fi 
Civitas,  Caftrum,  Villa  vel  Locus  ,  Infula  vel  Por- 
tus,appelIontur,  &  ita,  &  taliter  quod  quicquid  praifa- 
ti  ambo  Comiffiirii  ,  6t  Procuratores  Ducales  nomine 
praifati  Domini  Ducis  Mediolani  fecerint,  egerint,  & 
gelferint,  promiferint,  &  firmaverint  cum  prufatis  D. 
Thoma  Duce  ,  ac  Communitate  Janua;,  ac  modo  & 
nomine,  feu  nominibus  quibus  fupra  ,  &  cum  quoli- 
bet, &  aliquo,  feu  aliquibus  eorum  ,  &  tam  cum  eis 


fimul  ,  quam  divi(îm,iit  prccfertur , firmum  fit  perpe- 
tuumque  robur  obtincat  ,  &  perinde  ,  ac  li  pritatus 
Dominus  Dux  Mediolani  ea  omnia  ,  &  lingula  perfo- 
naliter  peregiftèt,  feu  perageret,  &  gcncralitcr  etiam  ca 
omnia  &  lingula  ,  in  prœdiéUs  &  circa  prxdiâa,  & 
quodlibet  prccdiâorum  necefîliria  ,  expedientia  ,  &  op- 
portuna, etiam  fi  talia  eft"ent,qugc  mandatum  plus  fpe- 
ciale  requirerent  ,  &  qux  ut  minus  gencralis  dici  pos- 
fcnt  in  fpcciaie  mandatum  verolimilitcr  non  veiiirc,  & 
qux  dennim  prajfatus  Dominus  Dux  Mediolani  facere 
polfct,  li  perfonaliter  ac  prsfentialiter  intereiret,  &  àd 
tacicndum  de  prœdiâis,  &  quolibet  prxdidtorum  con- 
fie! quodlibet  publicumDocumentum  cum  promiffioni- 
bus,  obligationibus,  conventionibus,  paSis,  juramen- 
tis,  renuntiationibus,  &  claufulis  in  talibus  opportu- 
nis  debitis,  &  prout  prxfatis  ambobus  Comiffiriis,  & 
Procuratoribus,  Procuratorio  nomine  prxtati  Domini 
Ducis  Mediolani  videbitur, &  placebit.  Dans  quoque 
idem  Dominus  Dux  Mediolani  prxdiâis  Coir.ilfariis , 
&  Procuratoribus  fuis  in  prcediftis  ,  &  circa  prsdifta, 
ac  eorum  quodlibet  plénum  &  liberum  ,  ac  générale 
&  fpeciale  mandatum  cum  picna  &  libéra  ,  ac  gêne- 
rai! &  fpeciali  adminiftratione  ,  &  totaliter  eis  com- 
mittens  vices  fuas  ,  promittensque  etiam  fub  fui,  & 
bonorum  fiiorum  obligatione  mihi  Notario  infrafcripto, 
Perfona;  publicae  ftipulanti  ,  &  récipient!  nomine  om- 
nium quorum  intereft ,  &  interefle  poteft ,  &  poterit  in 
futurum ,  fe  femper  ratum ,  gratum ,  &  firmum  habifti- 
rum  quicquid  per  prxfatos  Comiflàrios ,  &  Procura- 
tores fuos  in  prxdià-is,  &  circa  prœdifta,  &  quodlibet 
prxdidorum  ,  ac  in  depcndemibus ,  &  connexis  dic- 
tum  ,  promiflum  ,  obligatum  ,  conventum  ,  aâuro, 
faâum,  geftum,  &  conclufum  fuerit ,  &  de  prxdiâis 
prxfatus  D.  Dux  Mediolani  juffit  me  Notarium  infra- 
fcriptum  de  prxdiâis  conficere  publicum  Inftrumen- 
tum.  Aélum  in  Caftro  Terrse  Modoetix  in  Caméra 
cubiculari  prœfati  Domini  Ducis  Mediolani  correspon- 
dente  de  verfus  Flumen  Lambri.  Precfentibus  Egre- 
gioConradino  deVicomercato  Filio  quondam  D.Tho- 
malîi  Secretario  ,  Nobilîbusque  Viris  Georgio  diâo 
Ficamuria  de  Vicecomitibus  Filio  Dominici,Blanchino 
de  Vicecomitibus  Filio  quondam  Antonii  ,  &  Tho- 
defchino  de  Federicis  Filio  quondam  Joannis,  Caméra- 
riis  prxlibati  D. Ducis  Mediolani  teftibus  notis  ad  prx- 
diâa  fpecialiter  vocatis  ,  atque  rogatis.  Ego  Joannes 
de  Corvinis  de  Aretio,  Filius  quondam  Domini  Grego- 
rii',publicus  Imperiali  auâoritate  Notarius,  Secretarius- 
que  prxlibati  Ilkiftriffimi  D.  D.  Ducis  Mediolani  &c. 
prsdiâis  omnibus ,  dum  fie  agerentur ,  interfui ,  &  hoc 
publicum  Documentum  rogatus  tradidi  ,  &  breviavi 
manuque  propria  lubfcripfi ,  fignum  quoque  Tabellio- 
nis  mei  pofui  confuetum ,  aliis  tamen  împedîtbs  per  in- 
frafcriptum  Martinolum  Notarium  fcribi  feci  ,  & 
mandavi.  Ego  Martinolus  de  Turricella  de  Cugnolo, 
Filius  quondam  D.  Johanoli,Civitatis  Mediolani  Ports 
NovE  ,  Parochis  Sanâi  Bartholomei  intus  publicus 
Imperiali  auftoritate  Notarius  prxfens  Inftrumentum, 
juflfu  &  mandato  fuprafcripti  Domini  Joannis,  fcripfi, 
&  me  fubfcripfi  in  fidem  ,  &  Teftimonium  prxmillb- 
rum  &c.  habens  ad  infrafctipta  plénum  ,  &  fufficiens 
mandatum  a  prsefato  Domino  Duce,vigore  Inftrumentt 
prxdiâi,  &  a  Magnifico  Comité  prxdiâo  plenam  ha- 
bens ad  hoc  poteftatem  Procuratorio  nomine  prxdiâa 
ex'  una  parte  ,  &  111.  D.  Thomas  de  Campo  Fregofio 
Dei  gratia  Januenfis  Dus,  &  Populi  Defenlbr  in  prœ- 
fentia,  conlilio  &  voluntate  venerandi  Conlilii  Domi.» 
norum  Antianorum,  &  Ofiitii  oâo  provifionis,  &Of- 
fitii  quatuor  Baylix,  &  fupradiâa  Confilium,  &  Offi- 
cia in  prsfentia,auftoritate,  &  confenfu  prxdiéli  Do- 
mini Ducis ,  in  quibus  Confilio  Antianorum  ,  &  Offi- 
cio  oâo  provifionis,  &  quatuor  Baylix  interfuit  legiti- 
mus  &  fufficiens  numerus  ipforum  Antianorum,  &  Of- 
ficialium  ,  &  quorum  de  ditto  Confilio  Antianorum, 
qui  his  interfuerunt,  nomina  funt  hxc  :  Matheus  de  Ni- 
gio  Prior  ,  D.  Antonius  de  Burda  Legum  DoiSor, 
Inofius  de  Vignolo,  Jeronimus  Lomellinus,  Thomas 
de  Sangnonis ,  Bartholomeus  Sacheriiis  Notarius,  Pc- 
trus  Garumbertus,  &  Jeronimus  Carigus;  &  didioriim 
Offitialum  oâo  provifionis, qui  his  etiam  interfuerunt, 
nomina  funt  hxc  :  Leone!  Spinula  Prior  ,  Dominus 
Evangelifta  Salvaigus  ,  Simon  Cattaneus,  Mernaldus 
Mazzufus,  Nicolaus  Judex,&  Jeronimus  de  Majuvis. 
Nomina  verô  illorum  de  diilo  Offitio  Baylix  , .  qui 
ils  etiam  interfuerunt  ,  funt  hxc  :  Cosmas  Tangus 
Prior,  Rebella  de  Grimaldis  ,  Jacobus  de  Auria  ,  & 
Antonius  de  Vuano,  habentes  ad  infrafcripta  pcragen- 
da  omnimodam  ,  &  fufficientem  poteftatem  ,  &  Bay- 
liam  ,  orani  modo,  via,  Jure,  &  forma ,  quibus  me- 
lius 
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Anno  I'us  P<^tuefunt,  &  poffunt  conjunflim  &  divifim  ,  no- 
mine  &  vice  Communis  Januîe,  ex  parte  altéra,  fpon- 

1421.  té  &  ^^  eorum  certa  fcientia  ,  nullo  duâi  trrore  Ju- 
ris  vel  laâi,  &  omni  metu,  dolo,  &  fraude  ceflàiiti- 
bus  pervenerunt ,  ac  fibi  ad  invicem  diclis  nonn'nibus 
perveniffe  confelïï  fuerunt  folc'mnibus  Itipulaiionibus 
hfnc  inde  intervenientibus  inter  diftas  Partes  ,  &  nos 
Notariés  inifrafcriptos  OfBcio  publico  (lippulantes  ,  & 
recipientes  nomiue,  &  vice  prœdiâi  Illurtriflîmi  D.D. 
Ducis  Mediolaiii  &c.  &  Succefrorum  fuorum  in  Du- 
catu,  ac  diûi  Communis  JanuE  ad  infrafcriptam  trans- 
iationem  Dominii  Paâa,  Conventiones,  &  Compoiî- 
tiones,  de  quibus  ténor  fequitur  in  his  verbis  videlicet. 
Qaia  contenti  funt  prœfati  Domini  Dux  Januœ,  Con- 
iîlium,  &  Officia  omnibus  modo,  Jure,  via,  &  for- 
ma, quibus  melias  polTunt,  libéré  relalTare,  &  dimitte- 
re  prEtato  Domino  Duci  IVlediolr.ni  &c.  &  iplîs  Co- 
miflariis  fuis  ejus  nomine, libéré  &  espeditè,Civitatem 
Januas  ,  &  alias  Civitatcs ,  Terras,  Cadra,  &  Loca 
îplis  D.  Duci,  &  Communi  Januœ  fpe£lantia,&  fup- 
polita  ,  ac  tranSferrc  in  prefatum  D.  Ducem  Mediola- 
ni  &c.  omnia  Jura  ipli  D.  Duci  ,  &  Communi  Janua; 
quomodocunque,  &  qualitercunque  in  prœditlis  com- 
petentia  ,  ac  iplîs  renuntiare  verfus  diétum  D.  Ducem 
Mediolaui  &c.  feu  llipulantes  ejus  uomiiie  ,  &  fie  ex 
nunc  ipli  Domini  Dux  Janus,  Confilium,  &  Officia, 
libéré,  &  expedité  tradunt ,  dimittunt,&  relaflant  dic- 
to  Procuratori  ftipulanti  ,  &  nobis  Notariis  llipulanti- 
bus  nomine  diâi  D.  Ducis  Mcdiolani  pro  fe  ,  &  Suc- 
cefforibus  fuis  in  Ducatu  diftam  Civitatem  Janua:,  & 
alias  Ciyitates,  Terras,  Caftra,  à.  Loca  ipli  D.  Duci, 
&  Communi  Jamia  fpeâantes  ,  &  fuppolira  ,  ac  in 
eum  D.  Ducem,  &  diftum  ejus  Procuratorem,&  nos 
Notarios  nomine  difti  D.  Ducis  (lippulantes  ,  &  reci- 
pientes transferunt  omnia  Jura  iplis  D.Duci  Januœ,  & 
Communitati  fpeftanlia  in  prœdidis,  &  renuntiant  ver- 
fus diâum  D.  Ducem  Mediolani,  &  diâum  ejus  Pro- 
curatorem  ,  &  nos  Notarios  ejus  nomine  ftipulantes, 
&  cum  paâis,  modis,  &  formis  infrafcriptis.  Primo- 
que  falvis  Juribus  Sacri  Romani  Imperii,qua;  habet  in 
Civitate  Januas,  &  DilbiSu,  &  in  quibuscumque  aliis 
Locis,  Terris,  &  Callris  ultra  DiftriSum  Januce  ,  & 
in  pertinentiis  fuis  fpedantibus,  Domini  Antiani,  Of- 
ficium  provilîonis  ,  Officium  Baylis,  nomine  &  vice 
totius  Populi,  &  Communis  Jamiœ,eligunt,recipiunt, 
tenent  ,  &  tenebunt  prœfatum  D.  Ducem  IVJediolani, 
&  Succeflc)res  in  Ducatu  in  verum  Domjnum  Civitatis, 
&  Januœ  ,  &  Diftriâns  Territorii  ,  &  pertinentiarum 
ejusdem,  &  in  prœfatum  D.  Ducem  ,  &  Succeflbres 
fuos  transferunt  omnejus  proprietatis  ,  poiTeflionis,  & 
Dominii  diâse  Civitatis ,  Diltriâus, Territorii, &  Per- 
tinentiarum ejusdem.  Item  quod  prcefatus  D;  Dux 
'  Mediolani  &c.  &  Succelîbres^  quilibet  pro  tempore  fuo 
ponet,  &  conftituet  in  diâa  Civitate  Janua;  Guberna- 
torem  qui  non  fit  Subditus  Communis  Januœ,  qui  ac- 
cipiet  Regimen  diclss  Civitatis,  &  Diftriâus,  Territo- 
rii, &  pertinentiarum, nomine  prsfati  D.  Ducis,  cujus 
partem  Confilii  Antianorum  majorem  facient,qui  Gu- 
bernator,  &  Antiani  régent  ,  &  gubernabunt  Civita- 
tem,  &  Diftriêtum  ejas  nomine  prefati  D.  Ducis ,  fe- 
cundum  Ordinamenta,  &  Statuta  Civitatis  Januœ,  & 
ponent  in  diâis  Civitate,  &  Territorio,  &  pertinentiis 
Potcftates,  &  aliosOffitiales  qui  cèdent  Jiira  unicuique 
fecundum  Confuetudines,  &  Ordinamenta, &  Statuta 
Civitatis  Januœ  ,  &  Diftriâus  ,  &  quod  Gubernator , 
&  Antiani,  nomine  ptœfati  Domini  Ducis, temporibus 
&  terminis  confuetis,  eligent  duodecim,  vel  plures  Ci- 
ves fecundum  quod  eis  videbitur  ,  qui  vocabunt  An- 
tiani taies  quales  nunc  funt  ,  &  eorum  Antianorum 
femper  fit  Prior  de  parte  Gibellina,  &  fi  contingat  dic- 
tum  Gubernatorem  adeô  graviter  infirmari,  quod  co- 
nodè  non  pofTct  vacare  ad  confulendum  cum  diftis 
Anîianis,  vel  aliquacaufa,  qas  fibi  ,  &  diftis  Antia- 
nis  videretur  rationabilis  velle  fe  abfentare  a  diâa  Civi- 
tate, tune  diâis  cafibus,vel  altero  eorum  pofiit  eligere, 
&  dimittere  alium  loco  fui  qui  non  fit  Subditus  Com- 
munis Januœ,  &  fi  dictas  Locum-tenens  primo  requi- 
fitus  ab  Antianis  non  vellet,  vel  non  polfet  elle  inCon- 
filiis,  quod  tune,  &  eo  cafu  Antiani  polTmt  confule- 
re,  &  deliberare,  &  confulta  &  deliberata  per  eos  va- 
leant,  &  teneant  ,  &  executioni  mandentur,  quemad- 
modum  fi  didus  Gubernator  prœfens  fuillét  :  Qui  Gu- 
bernator vocetur  Gubernator  Ducalis,  &  Communis, 
&  Populi  Defenfor,  &  habeat  falarium  Ducis  ,  &  te- 
neat  Officiales  ,  &  Familiam  ,  prout  faciebat  Dux  ex- 
penfis  fuis  :  Item  quod  Commune  Janux  de  ca;tero 
femper  ad  Mandatuni  Domini  Ducis  Mediolarti  habe- 
bit  ,  tenebit  ,  &  traftabit  quoscunquc  inimicos  ipfius 
ToM.  II.   Part.  II. 


Domini  Ducis  Mediolani  ,  cum  ipiè  Dominus  Dux  A  NNO 
haberet  Guerram,  pro  inimicis,  &  fibi  Guerrnm  faciet 
expenlis  ipfius  Domini  Ducis ,  falvis  Conventionibus  ,  1421* 
&  Ligis ,  quas  Commune  Januae  hàbct  cum  Impera- 
tore  Romanorum,  &  Rege  Cipri.  Item  cjuod  Januen- 
fcs  in  Locis  iionorabilibus ,  &  ordinatis,  ôj  Galeis  ,' &■ 
Cîcteris  Navigiis  portabunt ,  &  portare  teneantur  ,  &  te- 
nebunt Arma  ,  &  feu  Inliguia  Ducalia.  Item  quod 
Commune  Januœ  feu  Subditi  di£ti  Communis  ab  ipfo 
Communi  potellatera  habeiites  nomine,  &  Communis 
Januœ,  &  Januenfes  facient  Sacramenta  fidelitatis  dic- 
to  Illuftriflnno  Doinino  Duci  Mediolani  &c.  &  fuis 
Succefforibus' in  Ducatu ,  feu  Gubernatori,  aut  alteri 
ejus  nomine  ,  &  quod  diélum  Commune  Januœ,  & 
Januenfes  erunt  boni,  &  légales  ipfi  Domino  Duci,& 
SuccefToribus  fuis  in  Ducatu,  &  eiidem  benè,  &  le- 
galiter  obfervabunt  promifiii. ,  &  renovabunt  Sacramen- 
tum  pra:didum  femper ^d  rcquifitionem  ipfius  Domini 
Ducis,  &  Gubernatoris.  Item  quod  omnes  Vallàlli , 
&  Convtntionati  Communis  Januce, &  eorum  Succes- 
fores,  qui  ante  prœCentem  tranflationem  ei  tcnebantur 
facere  liomagium  ,  feu  fidelitatis  Sacramcntum  ,  illa 
eadem  facient  de  CKtero  diflo  Domino  Duci,  feu  dic- 
to  Gubernatori ,  &  Antianis  ,  modo  &  forma  antea 
confuetis  nomine  difli  Communis.  Item  quod  Cives, 
&  Diftriftuales  Janus  exhibere  debeant  Gubernatori 
ipfius  Domini  Ducis  illos  honores, obedientiam,  &  re- 
verentiam,  quos  ,  &  quas  taccre  ,  &  exhibere  eorum 
Duci  confueverunt,  &  quod  diâus  Gubernator  in  ip- 
fos  iiabeat  illam  jurisdiâionem ,  &  Cohertionem  om- 
nimodam ,  quam  in  ipfos  habere  confueverunt  Duces. 
Item  prœfatî  Domini  Dux,  Confilium,  c?c  Officia, vice 
&  noinine  diâi  Communis  Janus  ,  promilerunt ,  & 
promittunt  dido  Magnifico  Domino  Commlifario,  & 
Procuratori  ,  &  nobis  Notariis  infrafcriptis  ftipulanti- 
bus,  &  recipicntibus  nomine  difti  Domini  Ducis  Me- 
diolani, bona  fide,  prefatum  lUuftrilfimum  D.  Ducem 
Mediolani,  &  Succefifores  fuDs  in  Ducatu  manutenere, 
deffendere,  &  tueri  pro  pofTe  in  Juribus,  &  polléflio- 
ne,  vel  quafi  Dominii  Jurium ,  &  Jurisdiftionum  in 
prœfenti  conceffotum  tranflatione,  &  tranfl.itorum  con- 
tra quoscumque,  nemine  excepto  cujuscunque  ftatus, 
gradus,  &  prœheminentias  exiftat.  Item  quod  dictumi 
Commune  Januœ,  confeftim  ponere  teneatur  realiter, 
&  de  faâo  in  manibus  ditli  D.  Ducis  Mediolani,  Cas- 
telettum  Janus,  &  oâo  Caftra,  feu  Fortilitia  compu-' 
tatis  in  ipfis  oâo  Caftris  Vultabii,  Gavii  ,  Vuadae,  & 
Novarum,qua;  de  praefenti  tenentur  per  prefatum  Do- 
minum  Ducem  :  Item  Caftrum  Stellœ  :  Item  Caftra 
tria ,  unuin  novum  ,  &  duo  antiqua  Saonœ  ,  pro  uno 
computata,  Caftra  duo  PortusVeneris  pro  uno  compu- 
tata,  &'Caftrum  Ventimilii,  quando  reftitui  debebunr, 
in  quibus  quidera  otlo  Caftris  prefetus  Dominus  Dux 
nomine  ipfius  ponat  Caftellanos  de  Subditis  fuis  ,  & 
cuftodiantur  diâa  oâo  Caftra  ,  feu  Fortilitia  expenfis 
Communis  pro  cuftodia  didorum  Caftrorum  dari  con- 
fuetis, qui  Caftelani  intrent  ,  &  intrare  debeant  in' in- 
troytu  fui  Officii  ,  &  facere  honorem  ,'  &  favorem 
Communis,  &  quod  ipfo  Communi  contra  quoscun- 
que  inobedientes ,  inimicos,  &  rebelles  Comrpunis  Ja- 
nus, falvo  femper,  &  reffervato  jJramento  preftando 
Illuftriffimo  D.  Duci  Mediolani ,  feu  Officialibus  fuis. 
In  cxteris  autem  Caftris,  feu  Fortilitiis  diéti  Commu- 
nis ponantur  Caftellani,  &  Cuftodes  taies  ,  de  quibus 
videbitur  diâo  Gubernatori,  &  Antianis.  Qui  quidem 
Caftellani,  &  Cuftodes  in  introytu  fui  Officii  data  cau- 
tione  confueta  pra;ftabunt,  &  prœftare  teneantur  jura- 
mentum  in  manibus  didi  Gubernatoris  ,  vel  ejus  Lo- 
cum  tenentis,  quod  fi  aliqua  novitas  fierct,  feu  infur- 
geret  in  Civitatem  Januenfem  ,  aut  Diftriâum  contra 
ipfum  Dominum  Ducem  Mediolani  ,  &  prxfentes 
Padiones  diâi  Caftellani ,  &  Cuftodes  didorum  Cas- 
trorum  ,  feu  Fortilitiorum  fe  tenebunt  pro  dido  D. 
Duce  Mediolani ,  &  fuis  Officialibus  contra  quoscun- 
que  infurgentes,  &  in  cafu  quo  diâa  novitas  fierct  iii 
Civitate,  vel  per-Civitatem  Janux  contra  didum  lllus- 
trilTimum  D.  Ducem  Mediolani,  feu  ejus  Statum,aut 
Dominium  ut  fupra  eadem  Caftra  ,  feu  Fortilitia  in 
manibus  didi  Domini  Ducis  Mediolani ,  vel  ejus  Gu- 
bernatoris, vel  alterius  ejus  nomine  ponere  teneantur, 
&ponent  realiter  «j  &  enm  etfeâu  omni  exculutionc 
ceffante.  Verla  vwè  didus  Mngnificus  Procurator,  & 
Nnntius  prœlibati  D.  Ducis  Mediolani  dido  Procura- 
torio  nomine  promifit  ,  &  convcnit  per  ftipulationem 
fole?iinem  prxfato  111,  D.  Duci  Januœ  ,  Conlilio,  & 
Officiis,  &  nobis  didis  Notariis  publicis  ftipulantibus, 
&  recipientibus ,  nomine  &  vice  Communis  Janux,  om- 
nia, &  fingula  infrafcripta.  Primo  viddicet  defcndere 
X  difto 
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Anmo  '^''^°  nomine,  &  quod  prasfatus  111.  D.  Dux  Mediola- 
riNNO  ^-^^  ^  Succelfores  fui  in  Ducatu  deifcndent  Civitatem, 
I4II.  &  Diftiiélum  Janus  ,  &  quoscunque  Januenfes ,  & 
Diftriduales,  &  boiia  eorum,  ac  ftaturri  Communis, 
&  Populi  Januenfis  a  quibuscumque  injuriis  &  violeti- 
tiis  eib  illatis,  vel  fa£lis,  iplbsque,  &  eorum  bona  fal- 
vare,  &  mânutenere,  &  quod  prslibatus  D.  Dux  Me- 
diolani  falvabit ,  &  manutcncbit  pro  pofTe ,  &  bona  fi- 
îie,  quemadmodum  quisqwe  verus  Dominus  fuos  Sub- 
ditûs  ,  &  fidèles  defeudere  ,  &  tueritenetur.  Item 
quod  onineS;  &  fingulos  Subditos,  Vaflàllos,  &Con- 
ventionatos  diâa:  Civitatis ,  &  Communis  Januae,  ac 
Civitates,  Caftra,  Loca,  &  Jura,  que  ab  annis  qua- 
tuor citra  Mare  ab  obedientia  difti  Communis  fe  lub- 
traxerunt,  &  fubtrahunt,  five  fubtraéti  ,  &  fubtrads, 
&  fubtraâa  fuerunt ,  prefatus  D.  Dux  Mediolani  fuo 
poflè  bona.fide  per  bonos,  opportunes  ,  &  expedientes 
modos  reducere  curabit  ad  obedientiam  ,  &  fubjeâio- 
nem  dida;  Civitatis ,  &  Communis  Januœ ,  quibus  erant 
ante  fubtradioncm  prididam ,  quam  citô  fieri  poterit 
etiam  per  potentiam  Armorum  fi  opus  fuerit.  Item, 
quod  prœtatus  lUufiriffimus  D.  Dux  Mediolani  ,  & 
Succeflfores  fui  in  Ducatu  didam  Civitatem  Januœ, 
Diftridum  ,  Territorium  ,  feu  Pertinentias  ejusdem, 
hec  aliquam  partem ,  feu  Dominium  vel  Poffeffionem, 
vel  quafi  ,  feu  una  eorumdem  fibi  tradita  non  aliena- 
bunt ,  nec  in  alium  transferrent  quovîs  tituJo  ,  feu 
modo,  nec  etiam  a  Jurisdiâione ,  Obedientia,  &_Gu- 
bernatore  Civitatis  prœdiélae  quomodolibet  feparabit,  & 
quod  in  Civitate  Januje  pradiâa,  Diftriâu,  feu  Perti- 
nentiis  ejusdem,  feu  in  Cives,  &  DiftiSuales  ipfius 
non  imponet,  nec  imponi  faciet,  per  fe  vel  alios,  ali- 
quam CoUedlam,  Dacitam,  feu  Avariam,  realem  vel 
perfonalem  ,  feu  mixtam  ,  nec  alii^uas  angarias ,  feu 
perangarias  ,  nec  etiam  aliquas  gabellas  ,  feu  munus 
quocumque  nomine  cenfeatur,  vel  nuncupetur,excep- 
tis  oneribus  fupra  fpecificatis  Januse  ,  feu  Dirtriâus , 
vel  Pertinentiarum  non  percipiet  per  fe  v^l  per  alios , 
quovis  modo ,  exceptis  Salarie  Gubernatoris ,  &  expen- 
fis  Cuftodiœ  Caftrorum  fupra  fpecificatorum ,  &  quod 
Terras,  &  Loca,  Juta,  Redditus  ,  atque  bona  quaî- 
cunque  Communis  Januasad  obedientiam  ,  &  utilita- 
tem  diSœ  Civitatis ,  &  Communis  Janus  manutenebit 
pro  pofle  bona  fide.  Item  quod  fi  prefatus  Illuftriffi- 
mus  D.  Dux  Mediolani ,  &  Succelfores  fui  in  Ducatu 
faciet,  vel  facient  Pacem,  feuTreguam  cum  aliquibus 
inimicis  fuis ,  quod  Civitas  JanuiE ,  &Januenfes  in  dic- 
ta Pace,  feu  Tregua  erunt  înclufi  ,  feu  concludentur. 
Item  quod  Gubernator,  feu  Gubernatores  venturi  ju- 
rabunt  in  introytu  fui  OflScii  ad  Sanâa  Dei  Evangelia, 
manibus  taétisScripturis,fervare  omnia  fuperius,  &  in- 
frafcripta  fingula  fingulis  congrue  reiferendo,  ac  fuum 
OfBcium  benè,  &  legaliter  exercent  ,  &  honorem  ip- 
fius D.Ducis  Mediolani,  utilitatem  &  comodum  Com- 
munis Janus  facere,  procurare  ,  ac  Jura  didi  Com- 
munis defehdere,  falvare,  &  mânutenere  ,  &  ea  didi 
Antiaiii  jurabunt  in  manu  diâ:i  Gubernatoris  ,  &  om- 
ties  Officiales  diâi  Communis  fimiliter  jurabunt.  Item 
quod  omnes  ,  &'finguli  Januenfes  ,  &  Diftriéluâles 
Commiuiis  Januœ  de  cstero  poffint  ire  ,  (îari  ,  nego- 
tiari,  &  mercari  ,  frui  &  gaudere  eisdem  Privilegiis, 
Libertatibus,Franchifiis,  &  Immunitatibus  in  omnibus 
Terris,  &  Locis ,  fubditis  diâo  D.  Duci  Mediolani, 
quibus  utuntUr ,  &  gaudent  etiam  Subditi  undecunque 
fint.  Item  quod  pra;fatus  lUuftriffimus  D.  D.  Dux  Me- 
diolani pro  fe,  &  SuccefiToribus  fuis  in  Ducatu  praedic- 
tà  omnia,  &  fingula  attendet,  &  obfervabit,  &  contra 
non  faciet,  vel  veniet  quovis  modo  ipfe,  vel  Succeflb- 
res  fui  in_ Ducatu,  nec  alius  pro  eis,  quod  quam  prx- 
fatus  lUuftriffimus  D.  Dux  pro  fe  ,  &  SuccefiToribus 
fuis  in  Ducatu  confirmabit ,  &  approbabit ,  &  rattifica- 
bit  folemm'ter ,  &  per  publicum  Inftrumentum,  vel  ejus 
Patentes  Litteras,  omnia  &  fingula  in  prœfentilnftru- 
mento  fuperius  ,  &  infra  contenta  cum  folcmnitatibus, 
Claufulis  ,  &  Juramcntis  opportunis  necefiàriis  fecun- 
dum  confuetudJnem  prefati  Domini  Ducis  in  menfes 
quatuor  proximè  venturos ,  quae  omnia  &  fingula  pras- 
mi/fa  &  fupra ^  &  infra  fub  paâis,  modis,formis,con- 
ditioiiîbus,&  conventionibus  fupradiâis  pradiâusMag- 
nificus  Procnrator,  ur  fupra  nomine  ipfius  lUufliriflîmi 
D.  Ducis,  &  SuccefTorum  fuorumjn  Ducatu, &  prae- 
didus  m.  D.  D.  Thomas  nunc  Dm  Antiani ,  &_Of- 
fitiay  feu  Officiales  nomine  Communis  Januœ,  fibi  in- 
vicem  viciflim  folemnibus  ftipulationibus  hinc  indè  in- 
ferve'nientibus,  ac  nobis  Notariis  infrafcriptis  tamquam 
Perfonis  publicis  Officio  publico  ftippulantibus ,  &  re- 
cipientibus  ,  nomine  &  vice  praefati  D.  Ducis  IIl. ,  & 
Succeilbium  faorum  in  Duciitu  ,  &  diâi  Communis 


Januenfis  bona  fide  promiferunt,  &  ad  Sanfla  Dei  E-  A^^^f^ 
vangclia,  manu  taâisScripturis  per  ipf6s,&  quemlibcl  ■'*P'«0 
iplbrum  juraverunt  videlictt  :  Ipfe  Magnitîcus  Guido  IJLJI 
diéto  nomine  in  animam  prxdiâi  IlluftriHimi  D.  Du-  ^ 
cis  ,  &  in  tidem  Ducalem  ,  &  prsedifli  Domini  Tho- 
mas ,  Autiani ,  &  Officiales  nomine  Commuais,  atten- 
dere  ,  complète  ,  &  invioiabiliter  fervare  contraque 
non  faccrc,  vel  dicere,per  fe  aut  alias  interpolîtas  Per- 
fonas,de  Jure  vel  de  faâo,aliquo  ingenio,  aliqua  via, 
ratione,  occaxione,vel  caufa,  &  proindè  ad  fie  obfer- 
vandum  prefatus  Magnificus  Procurator  difto  nomine 
ditlum  Illuftriffimum  D.  Ducem ,  &  Succelfores  fuos 
in  Ducatu,  ac  omnia  bona  ipfius  &  ipforum,  pnfen- 
tia  &  futura  ,  &  fxpediâus  Illuftriffimus  D.  Dux  , 
Confilium,  &  Officia  diôo  nomine  omnia  bona  Com- 
munis Janus  ,  prsfentia  &  futura  ,  &  Difiriâus ,  & 
Pertinentiarum  ejusdem  fibi  ad  invicem  ,  &  viciflim 
ypothecaverunt  ,  &  obligaverunt  fub  omni  Juris,  & 
faâi  ad  hsc  neceflaria  renuntiatione  pariter  &  cautela. 
Quas  quidem  ftipulationes,  &  juramenta  pra;diâa  diâse 
Partes  in  fingulis  Capitulis  fupradiâis  v'oluerunt  haberi 
pro  expreflîs ,  &  fpecialiter«repetitis  ,  de  quibus  omni- 
bus, &  fingulis  fuprafcriptis  pra;diâœ  Partes,  &  earum 
quselibet  petierunt,  mandaverunt  ,  &  rogaverunt  fieri 
unum,  &  plura  Inlkumentum,&  Inftrumenta  ejusdem 
tenoris  per  Nos  Johannem  Franciscum  Gallinam  No- 
tarium,  Confiliarium,  &  Secretarium  ipfius  D.Ducis 
Mediolani,  &  Benediûum  de  Andoria  Notarium,  & 
Communis  Januse  Cancellarium,&  quemlibet  nofirum. 
Afta  ,  leâa  ,  &  publicata  prxdiâa  Janux  in  Palatio 
didi  Communis,  in  quo  habitat  praefatus  Dominus  DuXj 
videlicet  in  Caméra  paramenti ,  &  angulari  ipfius  Do- 
mini Ducis.  Anno  Dominics  Nativitatis  M.  CCCG. 
XXI.  Indiélione  quinta  décima  fecundum  curfum  Me- 
diolani, tertia  décima  veto  fecundum  curfum  Janua:, 
die  fecunda  Novembris  hora  tertiarum ,  prasfentibus 
Egregiis  Viris  Domino  Johanne  de  Odono  Legum 
Doftore  Vicario  ipfius  D.Thomïe,  Domino  Jughone 
de  Grimaldis  Legum  Dodore  ,  Domino  Leonardo 
Cattaneo  Legum  Dodore,  Jacobo  de  Canvilio,  Ma- 
theo  de  Bargalio  Notariis  &  Cancellariis  Civibus  Ja- 
nuïE  ,  &  Egregio  Viro  Alberto  de  Marinis  Secretario 
didi  Magnifici  Comitis  Caftri  Novi ,  teftibus  ad  hxc 
vocatis ,  &  rogatis.  Ego  Beltraminus  de  Redis  Filius 
D.  Antonii  Civitatis  Mediolani  Impérial!  audoritate 
Notarius  hanc  Cartam  juflu  fuprafcripti  D.  Joannis 
Francisci  Gallinas  Secretafii,  &  Notarii  fcripfi,&  fub* 
fcripfi. 

Extméîa  fuit  pr<tfens  Copia  à  Regi/iro  infcripto  fub  hit- 
Ura  R.  Ducis  Philippi  Mari>e  Angli  Vi- 
cecomitis  exifiente  in  Regio  Archiuio  Caftri  Porta  Jo- 
•vis  Mediolani  ^  in  Carta  fergarninea  fcripto.  Datum 
Meditlani  die  trigejima  menjis  Oélohris  Anni  l'jl^i 

Examinait  JoannesFranciSCUS  Stri- 
G  E  L  H  U  S  Regii  Archivït  Officialisa 

CIL 

Innovât  a  folemnhque  Dédit  io  (^  Tranjlatio  Cùm-  141I. 
munis  J  a  n  u  jE  ,  cum  Terris ,  Caftris ,  Chita- 
tibus ,  £#  Juribus  omnibus  et  pertimntibus  ,  fub  4-  Mars. 
Dominium  Philippi  Mari^  Angli 
Ducis  Mediolani  j  pro  ip/o  &  Liberis  fuis  legiti- 
mis  ,  masculis ,  per  traditionem  pullicam  Scep- 
tri,  Chvium,  Fexillmum  ,  13  Sigilli,  feraSta, 
fuper  (juodam  alto  T' ihunali  ,  ad  hune  effeBum 
parato  5  Mediolani  Anno  N^i-vitatis  1441.  die 
4.  menjis  Martii  IndiBioneXV.  [Pièce  au- 
thenuque ,  tirée  des  Archives  Royales  du  Châ- 
teau de  Milan.] 

/»  nomiMe  SanSîa,  Js?  Individus  Trisitatis  félici- 
ter, Ameyii 

A  Nno  à  Nativitate  Domini  millefîmo  quadriugerl- 
■^^  tefimo  vigffimo-fecundo,  Indidione  quinta  déci- 
ma, die  Mercurii  quarta  menlls  Martii  ,  hora  quarta 
décima  in  Civitate  Mediolani ,  vi^iclicet  in  Curia  Do- 
mus  Magna;  in  introitu  iplius  Domus  vocatac  Domus 
Arenghi  l-'ortae  Romanse,  Parochix  Sandx  Teglae  fu- 
per quodam  alto  notabiliter  parato  Tribunali  in  eadem 
Curia.  •  Aftante  maxima  Notabilium  Milifum ,  Doc- 
torum,  Nobilium  j  &  Popularium  multitudine  infra- 
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ÀnkO  ^'^'■'Pt^  omnia  vidente,  &  pro  hoc  infrafcripto  Adu  vi- 
'^  dendo  ibidem  decurfa.     Dum  IMagnifica  Communitas, 

1412»  ac  Populus  Jauuenlîs  ,  ejusque  Anciani,  Coiililia,  & 
Officia  concernèrent  anxio  mentis  intuitu  Janucnfem 
Patriam,  quà;  inter  alias  Catholicas  Nationcs  oris  ma- 
ritimis  magna  non  fine  laude  confloruit,  hune  aliquot 
exaétis  annis,  aut  jufta  Dei  ira,  exiftentibus  mortaiium 
noxis ,  aut  acerbœ  fortis  eventu ,  feu  in  humano  Rcgi- 
mine  aliquorum,qui  jam  Regimini  diâœ  Civitatis  prœ- 
fuerunt ,  ad  domeftica  defidia  adeô  fuiffe  redaèlam ,  ut 
nili  falubri  remedio  eidem  fuccurreretur ,  pernicie  dan- 
nata  nosceretur  ;  quod  quidem  remcdium  id  folum 
Omnipotens  in  médium  adduxit ,  Dominium  videlicet, 
defenlionem,  &  protetiionem  Illuftrillimi  Principis,& 
Excellentitîîmi  Domini  Philippi  Maris  Angli  Ducis 
Mediolani  &c.  PapiE  ,  Angleriaeque  Comitis  ,  Filii 
quondam  altcc  ,  &  numquam  dclendœ  mémorise  lUus- 
trilTimi  Principis  ,  &  Excellentiffimi  Domini  Domini 
Johannis  Galeatii  primi  Ducis  Mediolani  &c.  folius 
aptiffimi  ad  ipfius  Civitatis,  &  ejus  Subditorum  Domi- 
nium ,  &  felicem  confervationem ,  uti  dignioris ,  po- 
teniior's,  proximioris,  &  aptioris  ad  hœc,  ipfius  equi- 
dem  remedii  medel,am  ab  intimis  anelantes  diurnis  co- 
gitationum  curis  hinc  indè  verfarent.  Tandem  pru- 
dentiffimis  cunfiliis  advertentes  prxfati  Illuftriffimi  Prin- 
cipis, &  Excellentifllmi  Domini  Domini  Ducis  Medio- 
lani &:c.  laudabilem  Juftitiam,  qua  felix  fua  Regio  flo- 
ret,  incomparabilem  potentiam  ,  qua  quicumque  ter- 
rentur,  ad  fuam  ampHHimam  clementiam  fuam  aciem 
direxerunt- ,  ut  fuas  dicioni  liberah'ter  fe  traderent  ,  & 
împerio  ipfius  Domini  Ducis  ,  cui  obtemperare  liber- 
tés eft,  &  qui  Subditos  fuos,velut  Filios  benigna  fem- 
per  caritate  confpicit,le  protinus  fubmitterent;  ex  hoc- 
que  praDcedentibus  legitimis  confiliis  ,  &  folennitatibus 
opportunis  folenniter  conllituerunt  infrafcriptos  corum, 
&  diâ»  Communitatis  ,  &  Populi  ipfius  Sindicos ,  & 
Procuratores  cum  plena  ,  &  ampla  poteftate  ad  infra- 
fcriptuiii  liberum  Dominium  prEefato  Domino  Duci 
j)ro  fe,  Hœredibus,&  Liberis  fuis  legitimis, &  mascu- 
lis  de  legitimis  matrimoniis  nascituris ,  feu  descenden- 
tibus,  dandum,  &  tradendum  ,  ac  ad  infrafcripta ,  & 
alia  peragendum,  ut  confiât  publico  Inftrumento  ipfius 
Siiidicatus  fîeri  rogato  die  Jovis  vigefimo  menfis  Ja- 
huarii  proximè  prœtetiti ,  nobis  Johanni  Francisco  Gal- 
linœ  Secretario  prœfati  Illuftrifîimi  Domini  Domini 
Ducis  ,  &  Nicolao  de  Camulio  Notarié  ,  &  Cancel- 
lario  diiStœ  Magnificse  Communitatis  Notariis  infra- 
Icriptis  ,  &  utrique  noftrum  in  folidum.  Pro  tante 
Speâabiles,  &  Doâores  Egregii,  &  Cives  Nobiles  Ci- 
vitatis Januse  Dominus  Georgius  Adurnus  ,  Dominus 
Baptifta  de  Franchis  Lux^  ,  Dominus  Jugho  de  Gri- 
maldis  Legurn  Doâor  ,  Dominus  Andréas  Barthole- 
meus  Irriperialis  Legum  Do£tor  ,  Petrus  de  Flisco, 
Magitler  Petrus  de  Vernatia  Cirugicus ,  Antonius  Ma- 
i'uffus  ,  Hîsnardus  de  Goaroo  ,  Martinus  Raybaldus, 
Quilicus  Gentilis,  Cataneus  de  Vivaldis  ,  Dominicus 
de  Mari  ,  Symon  Cataneus  ,  Dominicus  de  Fur'^., 
Karolus  de  Anfaldo,  Gregorius  de  Marinis,  Matheus 
Lornellinus,  Antonius  de  Auria,  Baptifta  de  Montal- 
do  additus  per  diâam  Communitatem  ad  infrafcripta 
agenda  cum  ipfis  Sindicis  poft  rogatum  diâum  Inftru- 
mentum  Sindicatus ,  Coprianus  Spinula  fubrogatus  per 
diâam  Communitatem  loco  Domini  Luciani  Spinulx 
ejus  Patris  ad  infrafcripta  peragenda  poil  rogatum  dic- 
tum  Inftrumentum  Sindicatus ,  Thomas  de  Credencia, 
Lodifius  Salvaigus  Caccinimici ,  Argonus  Juflinianus, 
Lucas  Jambonus,  (fe  Hieronymus  Tarigus  Sindici,  & 
Procuratores  Sindicario,&  Procuratorio  nomineMag- 
nific3e,'&  Potentis  Communitatis,  &  totjus  Populi, ac 
Communis  Civitatis  Janua: ,  &  Subditorum  quorum- 
cumque  diêlE  Communitatis  tàm  in  partibus  ultra, 
quàm  citra  marinis  ,  &  ubicumque  fint  ,  &  Succellb- 
rum  fuorum,  habentes  ad  hœc  omnia  &  alia  plénum, 
&  fufficiens ,  ac  folenne  mandatum  à  diiSta  Magnifica 
Communitate  ,  rogatum  ut  fuprà  ;  de  quo  mandato  in 
publica,  &  autentica  forma  ibidem  plenam  fîdem  fece- 
runt  ,  &  faciunt ,  &  quod  mandatum  ibidem  per  me 
Johanncm  Franciscum  Secretarium  ,  &  Notarium  in- 
frafcriptum  leflum  ,  &  publicatum  extitit ,  fiexis  geni- 
bus  reverenter  ccntlituti  in  Reverendiffimo  confpeélu, 
in  prœfentia  omni  honore  digniffima  Reverendifîîmi  in 
Chrifto  Patris,  &  Domini  Domini  J.  de  Ifolanis  mife- 
ratione  Divinâ  Tituli  Sanâi  Euftachii  Diaconi  Cardi- 
nalis  Procuratoris  ad  hœc  emnia  prxfati  IlluftrilTimi 
Principis  ,  &  Excellentiffimi  Domini  Domini  Philippi 
Mariac  Angli  Ducis  Mediolani  &c.  Papia;,,  Angleriœ- 
■  *  que  Comitis  ,    pro  executione  mandatorum  pndiflo- 

rum,  &  alias  omnibus  mode,  Jure,  via,caufa,&  for- 
ToM.  II.   Part.  II. 


ma,  quibus  melius,  &  validius  potuerunt,  &  polTunt,  _A.NN(i 
intervenientibusque  ibidem  omnibus  Aâibus,&  Solen- 
nitatibus  ,  quœ  in  talibus  ,  &  fimilibus  tàm  de  Jure,  i^ZZ; 
quàm  de  Confuetudine  requiruntur.  Spontè ,  libéré, 
deliberatè,  &  ex  certa  fcieutia,  nulle  metu,nulloque  • 
Juris,  vel  faâi  errore  du£ti  ,  allante  ,  vidente  ,  &  in- 
telligente maxima  Populi  prœdiâi  multitudine  ,  ejus 
nomine  invocato,  ad  ejusque  laudem,  &gloriam,qui 
cunâa  tàm  cœlcflia  ,  quàm  terrena  gubernat,  ac  glo- 
riofas  Dei  Genitricis,&  Beatorum  Sanélorum  Johannis 
BaptiftiE,  Ambrofii ,  Antonii,  &  Georgii  Militis,  to- 
tiusque  Cxleftis  Curiae  triumphantis  ,  &  ad  honorem, 
exaltationem  ,  &  augumentum  perpetuum  prœfati  II- 
luftrifîîmi  Principis,  &  ExcellentilTuTii  Domini  Domini 
Ducis  ,  Succefîbruiîique  fuorum  infrafcriptorum  ,  & 
ad  tranquillitatem  perpetuam  ,  &  felicis  flatus  augu- 
mentum diSas  Civiratis,&  Communitatis  Januae, ejus- 
que Populi ,  &  Subditorum  quorumcumque  ,  pr^ce- 
dentibus  multis  notaliilibus  Sermonibus  ,  Orati'onibus, 
&  Responfis, &  m.uitis  aliis  netabilibus  folennitatibus, 
libère  ,  expeditè  ,  &  abfolutè  dederunt,  tradiderunt, 
diniiferunt,  relaxaverunt,  &  confignaverunt,  ac  dant, 
tradunt,  dimittunt,  relaxant  ,  conlignant,  &  extotoi 
&  in  totum  tranftulerunt,  &  prœfentium  vigore  trans- 
ferunt  prœfato  Domino  Domino  Duci  licet  abfenti,  & 
prœfato  Reverendiffimo  Domino  Domino  Cardinali 
Procuratori,  &  Procuratorio  nomine  pra;fati  Illuftris- 
fimi  Domini  Domini  Ducis  ad  hœc  omnia  ab  ipfo  De- 
inino  Domino  Duce  habcnti  plénum,  latum ,  &  ful5- 
ciens  Mandatum  fieri  rogatum  mihi  Johanni  Francisco 
Secretario,  &  Notarié  infrafcripto  die  fccundo  menfis 
praïfentis  Martii  ,  nec  non  nobis  Johanni  Francisco 
Gallina:  Secretario  ,  &  Nicolao  de  Camuliis  Notariis 
infrafcriptis  velut  publicis  Perfonis  ftipulantibus,  &  re- 
cipientibus  ,  &  acquirentibus  nomine  prœfati  Domini 
Domini  Ducis,  ejusque  Hœredum  ,  &  SuccefForuni 
infrafcriptorum  ,  &  in  iplum  Dominum  Ducem  licèt 
abfentem  pleno  Jure  pro  ipfo  Domine  Duce,  Hœredi- 
busque, &  Liberis  fuis  legitimis,  &  masculis  de  légiti- 
me matrimonio  nascituris,  feu  descendentibus  diftam 
Magnificam  Civitatem  Januîe ,  &  omnes  alias  Civita- 
tes,  Terras,  Villas,  Loca,  Caflra  ,  &  Portus  tàm 
citra,  quàm  ultra  Mare  ,  &  ubicumque  fint ,  &  quo- 
cumque  nomine  nuncupentur  ,  &  quibuscumque  co- 
hsrentiis  terminentur,  ac  plena  Doniinia,  &Pofîeffio- 
nes ,  &  tenutas  ipfarum  ,  &  ipforuni  quommodolibec 
fpeâantia  ,  &  pertinentia  difl:œ  Civitati,  &  Communi- 
tati  Janus,  aut  quovis  modo  eidem  Civitati  fubjeda, 
ac  quae  habent ,  tenent  ,  &  peflldent  quoque  modo 
cum  earum,  &  eorum  Hominibus,  Feudatariis  ^  Vas- 
fallis,  Subditis,  Juribus  ,  Jurisdiélionibus,  Portubus, 
Honorantiis,  Privilegiis,  Prœeminentiis ,  Dignitatibus, 
Superioritatibus  ,  &  Pertinentiis  quibuscumque  cum 
mero  &  mixte  impetio,  ac  omnimoda  Jurisdidione,' 
&  gladii  potellate,  dantes,  tradentes  ,  &  transferentes 
pr^fato  Domino  Domino  Duci  licèt  abfenti ,  &  in  eum 
Deminum  Ducem  licèt  abfentem  ,  ac  prœfato  Reve- 
rendiffimo Domino  Cardinali  Procuratori ,  &  Procu- 
ratorio nomine  antedièlo  ,  &  nobis  Notariis  praidiâis 
prsfentibus,  acceptantibus  ,  ftipulantibus,  &  recipien- 
tibus  nomine,  &  vice  prœfati  Domini  Ducis  ,  &  pro 
ipfo  Domino  Duce  ,  &  Descendentibus  fuis ,  prsedic- 
tum  integrum,  verum,  plénum,  liberum,  &  abfolu- 
tum  Dominium,  ac  intcgraïii,&  plenam  polTeffionem^ 
&  tenutam  omnium  prEcdiâorum ,  &  fingulorum  cum 
omnibus  eorum  Juribus  ut  fupra.  Renuuciantes  iidem 
Syndici ,  &  Procuratores  didto  nomine  verfus  diâum 
Dominum  Ducem,  &  in  eum  licèt  abfentem,  &  ver- 
fus praclatum  Reverendiffimum  Dominum  Cardinalem 
diâo  nomine  ,  &  nos  Notariés  jam  diâos  velut  pu- 
blicas  Perfonas  ftipulantes  ,  &  recipientes  nomine  prœ- 
fati  Domini  Ducis,  &  pro  eo,  &  Descendentibus  fuis 
prsdiâis  omnibus  iuprafcriptis  traditis  prifato  Domino 
Duci,  &  omnibus  Juribus  competentibus  diStx  Com- 
munitati  modo  aliquo,  &  fe  diâo  Sindicatorio,  c&  Pro- 
curatorio nomine  ,  &  diâam  Communitatem  protinus 
aliènes  à  prœdiâis  facientes,  etiam  non  obftante  aliqua 
alia.traditiene,  quEu  alias  per  diâam  Communitatem, 
&  fub  aliquibus  formis  faâa  eflet  de  prxdiâis,  feu  ali- 
quo pra;diâorum  mode  aliquo.  Quibus  traditionibus 
alias  fadis  in  quantum  huic  aliqualiter  contraria  eftinr, 
iidem  Syndici  ,  &  Procuratores  diâe  nomine  fpontè 
renunciaverunt,  &renunciant,  ac  eam  annullaverunt, 
&  annullant  ,  perindè  ac  fi  numquam  faâa  eftet  ,  eli- 
gentcs,  vocantes,  rccognoscentes,  nominantes  ,&  ac- 
ceptantes eumdem  Dominum  Ducem  licèt  abfentem,- 
&  Succeffores  fuos  prxdiâes  in  veres,  naturalcs,  & 
légitimes  Démines  diâarum  Civitatum ,  &  Communi- 
X  2,  tatis,' 
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A  tatis,&  Subditoruiii  fuorum,  &  pridiâorum  omnium,  I  fuum,  liifi  ipfam  Dominnm  Dnccm  ,    &  SuccefTores    A.NNO 

J\NNO    ^  fjngulorum  fupcriùs  traditorum  ,    &  oftcrentes,  &    fuos  prœdiftos.     itéra  quod  ditiam  Civitatem  Janux 
I4Z2.    facientes  eidem  Domino  Duci  licèt  abfenti,  &  prxfato     cum  omnibus  Civic.uibus,  "l'erris,  Caltiis,  &  jiiribus    I^i!^^* 


Reverendiffimo  Domino  Cardinal!  diâo  nomine  reci 
■  pienti  lubjedionem,  revercntiam  ,   &  obedientiam  dé- 
bitas uti  vero  Domino,  &  cxtera  facientes,  qux  fide- 
lilTimi  Subditi  Domino  fuo  facere  tenentur.    Traden- 
tes  infuper  adlualiter,  &  manualiter  eidem  Reverendis- 
fimo  Domino  Cardinal  i  Procuratori ,  &  Procuratorio 
nomine  prxlibati  IlluQriflimi  Domiui  Domini  Ducis 
nomine  iplius  Domini  Ducis  recipienti  fceptrum  ,  cla- 
ves,&  vexilla  cumlnfignibus  didsc  Magnifies  Commu- 
m'tatis,  &  Sigillum  didx  Communitatis  in  lignum  ve- 
ro:, &  perfeâx  traditionis ,  &  conlignationis  Dominii, 
&  pofleffionis  ptscdidorum  omnium  ,  &  fingulorum  , 
conltituentes  diêti  Sindici ,   &  Procuratores  dido  Sin- 
dicatorio,  &  Procuratorio  nomine  prœfatam  Magnifi- 
cam  Communitatem  Procuratorio  nomine  prsfati  Do- 
mini Diicis  tenere  ,   &  poflidere  prœdiétam  Civitatem 
Januœ,  &  omnia  fuperius  data  ,   &  tradita  cum  omni- 
bus eorum  Juribus,  donec,  &  quousque  prxfatus  Do- 
minus  Dux  per  fe  ,   vel  alios  ejùs  nomine  corporalem 
pûllèflîonem  de  prœdictis  acceperit  ,   quam  accipiendi , 
in  fe  retinendi  ,   &  quicquid  indè  voluerit  faciendi  uti 
de  re  propria,  &  propria  auâoritate  diâi  Sindici  dido 
nomine  prxfato  Domino  Duci  licèt  abfenti ,  &  prxfa- 
to ReverendilTimo  Domino  Cardinali  diâo  Procurato- 
rio nomine, &  nobis  Notariis  infrafcriptis  (lipulantibus, 
&  recipientibus  nomine,  &  vice  prxfati  Domini  Ducis, 
&  pro  ipfo  Domino  Duce,  &  ejus  Hxredibus,&  Suc 
ceflbribus  prxdi£lis  plenam  libertatem  ,    &  licemiam 
tradiderant,  &  tradunt,  ac  dant,  &  concedunt,  &  vi- 
delicet  modo  fecerunt,  &  faciunt  prxfati  Sindici  ,     & 
Procuratores  difto  nomine  prxdiâam  îraditionem ,  & 
hxc  omnia,  &  (ingula  ,     ita  quod  de  cœtero  prxfatus 
Dominus  Dux ,  &  Liberi ,  Hsredes ,  &  Descendentes 
fui  prxdiiSti  pleno  Jure  libéré,  &  expeditè,  &  abfolutè 
habeant ,  teneant  ,  gaudeant ,  &  poffideant  pridiflam 
Civitatem  Janux  ,  ac  alias  omnes  Civitates  ,  Terras , 
Villas,  &  Caftra,  &  omnia  alia  data,  tradita,.  &  con- 
fignata,  ut  fuprà,cum  ipfarum  Hominibus,  Juribus,  & 
omnibus ,  &  iingulis  fupradiiSis  traditis ,  &  de  ipfis  pro 
libito  voluntatis  disponant  uti  de  rébus  propriis ,  &  uti 
diâa  Communitas  disponere  potuiffet  antè  prxfentem 
traditionem  fmè  contradiiSione  prxdiâx  Communita- 
tis, &  Subditorum  fuorum,  fed  cum  ejus,  &  eorum 
defenfione  à  quacumque  Perfona,  Domino,  Dominio, 
cujuscumque  dignitatis ,  &  gradus  exiftat  ,   etiamfi  de 
eo  fpecialem  necelTe  foret  fieri  mentionem  ;   poft  qux 
prxftiti  Sindici,  &  Procuratores  diâo  Sindicatorio,  & 
Procuratorio  nomine  flexis  genibus  reverenter  conftitu- 
ti  in  prxfentia  prxfati  Reverendiffimi  Domini  Domini 
Cardinalis  ditto  Procuratorio  nomine,  vokntes,&  in- 
tendentes  debitum  fidelitatis ,   &  fubjcélionis  jurarnen- 
tum  prsfato  Domino  Domino  Duci  licèt  abfenti ,    & 
prxfato  Reverendilîimo  Domino  Cardinali  prsdi£to, 
&  in  ejus  manibus  nomine, &  vice  prxfati  Domini  Do- 
mini Ducis  prxftare  ,   &  ipfius  fidelitatis,  &  fubjeâio- 
nis  plenam  provilîonem  facere  proiniferunt ,   &  folen- 
niter  promittunt  prxfato  Reverendiffimo  Domino  Do- 
mino Cardinali  diâo  Procuratorio  nomine  ,     &  nobis 
Notariis  infrafcriptis  (lipulantibus,  &  recipientibus  pro 
prxlibato  Domino  Duce,  ac  Hxredibus  ,  &  Succeflb- 
ribus  prxdi£tis,  &  juraverunt,  &  jurant  ad  SanflaDei 
Evangelia  manibus  taâis   corporaliter   Sacris   Sanâis 
Scripturis  fuper  quodam  MilTali,  quod  idem  Reveren- 
diffimus  Dominus  Cardinalis  Procuratorio  nomine  que 
fuprà  in  fuis  tenebat  manibus  ,   &  in  manibus  noftrum 
Notariorum  infrafcriptorum  recipientium  nomine  prx- 
fati Domini  Ducis, &  ejus  Succeflbrum  antediaorum, 
priùs  eisdem,  &  cuilibet  ipforum  delato  juramento  per 
ipfum  Dominum  Cardinalem  ,    &  nos  Notarios  diâo 
nomine  debitum  fidelitatis  juramentum  in  animas  ,   & 
fuper  animas  ipforum,  &  diftx Communitatis,  &  An- 
tianorum  ejusdem  Communitatis,  &  Subditorum  fuo- 
rum quorumcumque;  &  quod  à  prxfenti  liorâ  in  antea 
usque  in  perpetuum,  &  cunilis  temporibus  diSi  Sindi- 
ci ,  &  Procuratores  ,    fuis  &  diâis  nominibus  diâia 
Communitas  ,  Antiani  ,   di£lus  Populus  ,     &  Subditi 
quicumque  diâx  Civitatis,  &  Communitatis  Janux,& 
Succeiïbres  fui  perpétué  erunt  fideliffimi,  boni,  per- 
feâi,  veri,  &  finceri  Homines,  Subditi,  &  Servitores 
ipfius  Domini  Ducis,  &  Succeiîbrum  prxdiftorum,  & 
quod  nuUum  alium  viventem  ,     feu  naturaliter  vivere 
pôtentem,  feu  moriturum,  cujuscumque  ftatus  ,   dig- 
nitatis ,  prxeminentix ,  &  gradus  exiftat ,  etiamfi  de  eo 
neceflÈ  foret  fpecialem  fieri  mentionem,  &  etiamfi  ab 
iis  intelligi  poilèt  exclufus  non  recognoscent  in  'didlum 


fuis  datis,  &  tranllatis  ut  fuprà  tenebunt ,  cullodient, 
&  falvabunt,  ficuti  tenentur,  &  debent  veii  Subditi  ad 
gloriam,  noinen,  &  vice,  &  nomine, ac  ad  utilitatem 
dièli  Domini  Ducis,  &  SuccefTorum  fuorum  prxdiâo- 
rum  ,    ac  de  ipfis  disponet  ad  mandata  difti  Doiriini 
Ducis,  &  Succelforum  fuorum  prxdiflorum.     Item, 
quod  Gubernatores  ,  Potellates,  Officialcs  ,  Caftella- 
nos,  Capitaneos,  &  Reftores  ,  &  cujuscumque  alte- 
rius  generis  Officiales  mittendos  per  ipfum  Dominum 
Ducem  reverenter  récipient  ,    eisque  fine  exccptioue 
obedient.     Item  quod  Litteras,  Mandata, &  Nuncios, 
Legatos,  feu  Ambaffiatores  ipfius  Domini  Ducis  reve- 
renter récipient,  &  eis  fine  exceptione  obedient.     Item 
quod  numquam  erunt  in  aliquo  traftatu,  disputatione, 
feu  colloquio  ,   machinatione  ,   opère  ,  feu  fadto  j  in 
quo  traSetur  contra  didum  Dominum  Ducem  ,     feu 
fuos  Succeffores  prxdidos,nec  contra  ejus  Perlbnam, 
feu  Statum  ,   neque  in  quo  traôetur  ,  ûvè  fiât ,  quod 
didlus  Dominus  Dux  perdat  Perfonam,vel  membrum, 
vel  aliquid,  quod  teneat,feu  Ixfionem  aliquam  'n  xre, 
vel  Perfona  patiatur,  quia  iiTiniô,  û  aliquid  prxdifto- 
rum  prxfenferint,  obviabunt  pro  polie,  &  notificabunt 
difto  Domina  Duci  per  fe  pcrfonaliter,  fi  poterunt,  & 
fi  non  poiïènt,  per  Nuncium,  vel  Litteras.  Item  quod 
fi  contingeret  diftum  Dominum  Ducem  aliquid  de  fu- 
pradiâis  ,   &  tranflatis  vel  de  his,  qux  tenet  ,    ac  de 
aCquireudis  per  ipfum  perdere,  illud  toto  pofle  recupe- 
rare  juvabunt;  &  fi  contingeret  ipfum  Dominum  Du- 
cem ,   &  ejus  Succeffores  ut  fuprà,  ab  aliquo  cuju»- 
cumque  Dignitatis  exiftat ,  aliquam  opprelïïonem  ,  in- 
juriam  ,   vel  damnum  recipere  ,     vel  recipere  poffe  in 
xre,  vel  Perfona,  quod  ipfum  Dominum  Ducem,  & 
ejus  Succeffores  proêdiflos  toto  poffe  juvabunt  fine  ex- 
ceptione aliqua.     Item  quod  i\  ab  eisdem  ,   ve!  aliquo 
ipforum  aliquod  confilium  peteturper  ipfum  Dominum 
Ducem,  vel  ejus  Succeffores  prxdiclos  ,  illud  dabunt 
quod  eis  videbitur  pro  meliori.  Item  quod  fi  quicquam 
eis  in  fecreto  committeretur  per  ipfum  Dominum  Du- 
cem, quod  illud  nemini  pandent  ,     neque  aliquid  fa- 
cient ,  propter  quod  pandatur  fine  ipfius  Domini  Ducis 
licentia.     Item  quod  cxtera  omnia  ,  &  fingula  facient, 
qux  quilibet  fideliflimi  Servitores,  &  Subdiii  facere  te- 
nentur ,   &  debent  bona  fide,  &  fine  fraude  ,  &  omnî 
diligenti  ftudio  ,   &  pura  mente.     Itein  juraverunt,  6c 
jurant  di61:i  Sindici  didlo  nomine  in  omnibus  ,     &  per 
omnia,  pro  ut  jurari  requiritur  fecundum  formam  Ca- 
pitulorum  ntriusque  veteris,  atque  novx  forma  fideli- 
tatis ;  Et  haec  omnia  fecerunt  ,   &  faciunt  diâi  Sindici 
diâo  nomine  prxfentibus,  videntibus,  audientibus,  & 
intelligentibus  discrètes  Viris  Cipriano  de  Cangiafio ,  & 
Luca  de  Ponte  Sindicis,  &  Procuratoribus,Sindicario 
&  Procuratorio  nomine  Hominum  Vallis ,  &  Potefta- 
riœ  Pulciferx  Diftridus  Janux  ad  hxc  infrafcripta ,  & 
alia  ab  ipfis  Hominibus  habemibus  plénum,  &  fufficiens 
mandatum  fieri  rogatum  die  trigelima  menfis  Januarii 
proximè  prxteriti  Baptifts  de  Cangiafio  Notarié  de  que* 
ibidem  promptam  fidem  fecerunt  in  forma  publica,  & 
etiam  videntibus,  audientibus,  &  intelligentibus  discre- 
tis  Viris  Cliriftoforo  de  Caneto  de  Nervio,&  Antonio 
de  Facio  Sindicis  ,   &  Procuratoribus ,  Sindicario  ,   & 
Procuratorio  nomine  Hominum  Vallis  Poteftariœ  Bi- 
famî  Diftriflus  Janux  ad  hxc  infrafcripta,  &  alia  plé- 
num, &  fufBciens  mandatum  habentibus  ab  ipfis  Ho- 
minibus Poteftarix  Bifamus  fieri  rogatum  die'  Sabbati 
decimâ  feptimà  menfis  Januarii  proximè  prxtetifi  Bap- 
tiftx  Francisci  de  Andor'.  Notario  ,    de  quo  manda- 
to  ibidem  in  publica  forma  promptam  fidem  fecerunt, 
nec  non  prxfentibus ,  videntibus ,  audientibus ,   &  in- 
telligentibus discretis  Viris  Conrado  Graffo,  &  Imbia- 
no  Cafella  Sindicis,  &  Procuratoribus ,  Sindicario,  & 
Procuratorio  nomine  Hominum  Val  fis  ,   &  Poteftariae 
Vulturis  Diftriâus  Janux,  ad  hxc  infrafcripta,  &  alia 
habentibus  plénum,  &  fufficiens  mandatum  ab  ipfis  Ho-' 
minibus  Poteftarix  Vulturis  fieri  rogatum  die  décima 
nona  menfis  Januarii  proximè  prxteriti  Michaeli  Bar- 
bavaria  quondam  Nicolai  Notario  ,    de  quo  maudato 
in  publica  forma  ibidem  promptam  fidem   fecerunt, 
omnibus  diâis  Sindicariis  ,   &  Procuratoriis  nominibus 
fpontè  jurantibus ,   &  juraverunt ,  &  jurant  ad  San£la 
Dei  Evangelia,  manibus  corporaliter  taâis  Sacris  Sanc- 
tis  Scripturis  fuper  Miffali  prœdifto  in  manibus  prcefati 
Reverendiffimi  Domini  Cardinalis  Procuratoris  ante- 
di£ti  ,     &  noftrum  Notariorum  infrafcriptorum  veluC 
publicarum  Perfonarum  ftipulantium  ,    &  recipicntiuni 
nomine  prssfati  Illuftriffimi  Domiui  Ducis,  &  Succeffo- 
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rum  fuorum  sntediflorum ,  prius  eis  delato  Sacramen- 
to  per  ipfam  Reverendiffimum  Dominiim  Cardinalem, 
&  nos  Notarios  dido  uomine  fidelitatem  diâo  Domi- 
no Domino  Duci  licèt  abfenti  ,  &  ipfi  Domino  Cardi- 
nal!, &  nobis  Notariis  ftipulantibus  ,  &  recipiencibus 
nomine,  &  vice  ipfius  Domini  Ducis,  &  Succeflorum 
fuorum  prœdiâorum  in  omnibus,  &  per  omnia,  &  de 
verbo  ad  verbum  pro  ut  fuprà,  per  ordinem  juraverunt 
didi  Sindici  diilx  Communitatis  Janua  pro  ipfa  Com- 
munitate  Januœ  ,  &  ejus  Subditis.  Qui  omnia  ,  & 
lîngula  pra:fati  Sindici ,  &  Procuratores  diâœ  Commu- 
nitatis ,  &  diftarum  Potellariarum  didis  nomiiiibus  lin- 
gula  fingulis  femper  débité  referendo  ,  promiferunt,  & 
promittunt,  &  juraverunt ,  &  jurant  ut  fuprà  praefato 
Reverendiffimo  Domino  Cardinali  Procuratori,  &  Pro- 
curatorio  nomine  prœfati  Domini  Ducis,  &  nobisNo- 
tariis  nomiue  didi  Domit^i  Ducis  ,  &  ejus  Hœredum 
prsdidorum  ftipulantibus  ,  &  recipientibus ,  cundis  j 
temporibus  habere ,  &  tenererata,  grata,  &  firraa,  &  j 
attendere,  &obfervare,  &  nuUo  modo  contrafacere ,  i 
vel  venire,  per  diredum  vel  per  indiredum  ,  tacite,  ! 
nec  exprelfe,  nec  aliquo  quaîlito  colore  ,  per  fe  nec  j 
fubmiflas  perfonas  ,  nec  aliqua  occafione  ,  vel  caufa , 
quœ  dici  poflèt  ,  vel  escogitari  modo  aliquo  fub  psna  | 
refedionis ,  &  reilitutionis  omnium  ,  &  iingulorum  ] 
damnorum,  intereffe  ,  &  expenfarum  per  ipfum  Do-  1 
minum  Ducem,  vel  didos  ejus  Succelfores  patiendo-  1 
rum ,  vel  fîendarum  fub  ippotecha ,  &  obligatione  om-  1 
nium  bonorum  ipfius  Communitatis  ,  ejusque  Subdi-  j 
torum.  Renunciautes  didi  omnes  Sindici,  &  Procu-  { 
ratores  didis  nominibus,fingula  lingulis  débité  referen-  j 
dojverfus  praefatum  Dominum  Ducem  licèt  abfentem, 
&  verfus  prîEtatum  Reverendiffimum  Dominum  Car- 
dinalem dido  nomine  ,  &  nos  Notarios  iufrafcriptos 
dido  nomine  ftipulantes,&  recipientes,exccptioni  non 
fadas  prEfentis  traditionis ,  &  prasdidorum  omnium,  & 
fingulorum  non  fie  adorum,  &  geltorum,  exception! 
doli  mali,  adionique,  &  exception!  in  fadum,  &  ge- 
neraliter  omnibus  probationibus  ,  &  produdionibus 
Tertium,  Jurium,  &  Inftrumentorum  contra  prœdic- 
ta,  &  indè  prœfatus  Reverendiffimus  Dominus  Cardi- 
nalis  Procurator  ,  &  Procuratorio  nomine  prxdido 
juffit,  &  mandavit,  &  prsfati  Spedabiles ,  Nobiles,  & 
Egregii  Cives  Januae  Sindici ,  &  Procuratores  Sindica- 
rio,&  Procuratorio  nomine  didaî  Magnifies:  Commu- 
nitatis Januas,  &  Subditorum  fuorum  ,  &  didi  Sindici 
didarum  Potefl:ariarumJanuaB,fingula  fingulis  congrue 
referendo  ,  rogaverunt  per  nos  Johannem  Franciscum 
Gallinam  Secretarium  prœfati  Illuftriffimi  Domini  Do- 
mini Ducis  ,  &  Nicolaum  de  Camulio  Cancellarium 
did^  Communitatis  Notarios  infrafcriptos ,  &  utrum- 
que ,  &  alterum  noftrum  in  folidum ,  de  prsedidis  om- 
nibus &  fingulis,  fingula  fingulis  débité  ,  &  congrue 
femper  referendo,  publicum  debere  confie!  Inilrumen- 
tum  unum  ,  &  plura  ejusdem  tenoris.  Prîefentibus 
Reverendo  Pâtre  Domino  P.  De!  gratia  Episcopo  No- 
Varienfi ,  ac  Magnificis ,  &  Spedabilibus  Viris  Domi- 
nas, videlicet  Domino  Jacobo  Vicecomite  Filio  quon- 
dam  Magnifie!  Domini  Gabrielis  .  Domino  Gaspare 
Vicecomite  Filio  quondam  Spedabilis  Vit!  Domini 
Berteti,  Francisco  de  Vicecomitibus  dido  Carmagno- 
la  Comité  Caftri  Novi,  Domino  Antonio  Bofllo  Filio 
quondam  Domin!  BilioH,  Domino  Tadiolo  de  Vico- 
mercato , omnibus  Confiliariis  prœtat!  Domini;  ac  Do- 
mino Johanne  de  Corvinis  de  Aretio  Filio  quondam 
Domin!  Gregorj!  ,  Conradino  de  Vicomercato  Filio 
quondam  Domini  Thomafii,  &  Za^ninoR!cio,Secre- 
tariis  prœlibati  Domin!  ;  nec  non  Domino  Fhilippino 
Cane  Comité  Blandrate  ,  Guidone  Torello,  Antonio 
de  Becharia  Familiaribus  prsefat!  ,  Domino  Gonrado 
de  Carreto  ,  Otholino  Zoppo  ,  &  quampluribus  aliis 
Spedabilibus  ,  &  Notabililàus  Viris  in  magno  numéro 
ibi  congregatis ,  indè  Teftibus  notis,  vocatis,  &  fpe- 
cialiter  ad  prscdida  rogatis.  Succeffivè  verô  ,  com- 
pledo  folenn!  Adu  pra:dido,die  fuprafcripto,horâ  dé- 
cima feptima,pta=fati  Spedabiles,  &  Egregii,  &  Nobi- 
les Sindici, &  Procuratores  didœ  Magnifier  Commu- 
nitatis Januse,  &  cum  ipfis  pra^didi  discret!  Viri,  Sin- 
dici, &  Procuratores  didarum  Vallium,  &  Poteftaria- 
rum  Januae  fe  tranftulerunt  cum  didis  Inftrumentis 
Sindicatuum,  &  Procurationum  ad  Illuftrifllmam  prae- 
fentiam  omn!  reverentia  ,  &  honore  dignifllmam  pra;- 
fat!  lUuftriffim!  Domini  Domini  Ducis  eorum  Domini, 
&  ibidem  in  Caflro  Magno  Portas  Jovis  Mediolani  in 
Aula  magna  nova  fita  antè  Cameram  paramenti  ipfius 
Domini  Ducis  respondente  fuper  Zardinum  verfus 
Portam  Cumanam  Parochis  Sandi  Protafi!  in  Campo 
intus,  flexis  genibus  humiliter  conftitut!  inlUuIlriffima 


prœfentia  ipfius  Domini  Domini  Ducîs  triumphè  ,     &    A  nNO 
Illuftriffimorum  Dominorum  more  in  Illuftriffimo  ap-  ' 

paratu  fedeutis,  non  recedentes  prxterea  à  fuprafcripta  lAïi,, 
traditione  ,  &  juramento  fidelitatis  ut  fuprà  fadis  !n 
manibus  prœfat!  Reverendifllmi  Domini  Cardinalis,  & 
nofirum  Notariorum  proeaidorum  ut  fuprà.  Quœ  om- 
nia fuprafcripta  deventa  ad  noticiam  ipfius  Domini  Du- 
cis, accepta,  grata,  &  rata  (iabens  ipfe  Dominus  Dus: 
acceptavit,  &  acceptât  perindè  ac  fi  ibi  perfonaliter  fac- 
ta  eflent,  reverentiam,  &  obedientiam  debitam,  quan- 
tum potucrunt,  facientes  preetato  Domino  fuo  Domi- 
no Duci,  iteratô,  &  de  novo  ad  majorem  declaratio- 
nem  meniis  dids  Magnifies  Communitatis ,  &  ip(b- 
rum  Sindicorum ,  omnibus  Jure,  modo,  via,  caufa, 
&  forma,  quibus  melius  ,  ac  validius  potuerunt ,  & 
polfunt  ipfi  Sindici  dids  MagnificîE  Communitatis 
dido  Sindicario ,  &  Procuratorio  nomine  ,  etiara  ad 
majorem  roboris  firmitatem:In  omnium  Çreatoris  no- 
mine iterato  fecerunt ,  &  faciunt  ipfi  Illullrifllmo  Do- 
mino Duci  ibi  pra;fenti,  ftipulanti,  recipienti,  &  ac- 
quirent! pro  fe,  &  Hœredibus,  &  Libcris  fuis  masculis 
ab  eo  ex  legitimo  Matrimonio  desccndentibus  didam 
fuprafcriptam  eamdcm  traditionem  dids;  Civitatis  Ja- 
nuas  cum  omnibus  fuis  Civitatibus,  Cuftris,  &  omni- 
bus fuis  Juribus  fuprafcriptis  cum  omnibus  claufulis,& 
verbis  in  fuprafcripto  Inlîrumento  contentis ,  &  in  om- 
nibus, &  per  omnia  de  verbo  ad  verbum, pro  ut  fece- 
runt per  formam  didi  Inftrumenti  verfus  prjsfattim Re- 
verendiffimum Dominum  Cardinalem  ,  &  nos  Nota- 
rios infrafcriptos  ;  &  ulterius  ipfi  Sindici  ,  &  Procura- 
tores didœ  Magnifier  Communitatis  dido  Sindicario, 
&  Procuratorio  nomine  ,  &  pradidi  Sindici  didarum 
Vallium,  &  Poteftariarum  Januœ  didis  Siudicariis,  & 
Procuratoriis  nominibus ,  fingula  fingulis  dcbitè  refe- 
rendo, priùs  eis  delato  juramento  per  prxfatum  Illus- 
triffimum  Dominum  Dominum  Ducem  ,  promife- 
runt, &  promittunt,  &  juraverunt, c&  jurant, ad  Sanc- 
ta  De!  Evangclia,  manibus  corporaliter  tadis  Sacris 
Sandis  Scripturis  fuper  quodam  Miflali  ,  quod  idem 
Dominus  Dux  in  fuis  tenebat  manibus ,  fidelitatem  ipfi 
lllufiriffimo  Domino  Domino  Duci  ftipulanti,  &  re- 
cipienti pro  fe,  &  Heeredibus,  &  Liberis  fuis  legitimis 
masculis  ,  &  de  legitimo  Matrimonio  nascituris ,  !a 
omnibus,  &  per  omnia,  &  de  verbo  ad  verbum,  prout 
juraverunt  m^__manibus  prxfati  Reverendiffimi  Domini 
Cardinalis  ,  &  noftrum  Notariorum  irifrafcriprorum  j 
&  formaliter,  pro  ut  juraverunt  in  fuprafcripto  Inftru- 
mento;  &  ulterius  ipfi  omnes  Sindici,  &  Procuratores 
didis  Sindicariis,  &  Procuratoriis  nominibus  ^  fingula 
fingulis  femper  débité  referendo  ,  fecerunt,  &  faciunt 
ipfi  Domino  Duci,  &  verfus  eum  pro  fe,  &  Succeftb- 
ribus  fuis  prxdidis  in  omnibus ,  &  per  omnia ,  pro  ut 
fecerunt  in  Inftrumento  fuprafcripto  verfus  prxfatum 
Reverendiffimum  Dominum  Cardinalem,  &  nos  No- 
tarios infrafcriptos  tune  ftipulantes ,  &  recipientes  no- 
mine ipfius  Domini  Ducis  ,  &  Succeflârum  fuorum 
prsdidorum.  Renunciantes  prsJidi  omnes  Sindici , 
&  Procuratores  didis  nominibus, fingula  fingulis  débité 
referendo,  verfus  ipfum  Dominum  Ducem  llipulantemj 
&  recipientem  ut  fuprà,  exception!  non  fadse  prœdidaî 
iteratas  traditionis,  &  praedida;  fidelitatis,  &  prasdido- 
rum  omnium,  &  fingulorum  non  fie  adorum,  &  ges- 
torum ,  exception!  doli  mali ,  adionique  ,  &  exceptio- 
n!  in  fadum,  &  generaliter  omnibus  probationibus,  & 
produdionibus  Tefiium,  Jurium  ,  &  Infirumentorum 
contra  praedida;  Et  indè  prxfatus  Illuftrifiîmus  Do- 
minus Dominus  Dux  juffit ,  &  mandavit,  &  prasdidi 
omnes  Sindici,  &  Procuratores  didis  nominibus,  fin- 
gula fingulis  femper  congrue  referendo  ,  rogaverunt 
per  nos  Johannem  Franciscum  ,  &  Nicolaum  Nota- 
rios infrafcriptos  ,  &  utrumque,  ac  alterum  noftrum 
in  folidum  de  prasdidis  omnibus ,  &  fingulis  publicum 
debere  confie!  Inftrumentum  unum  ,  &  plura  ejusdenl 
tenoris.  Prsfentibus  Magnificis,  Spedabilibus,  &  E- 
gregiis  Viris  Domino  Jacobo  de  Vicecomitibus  Filiô 
quondam  Magnifie!  Domini  Gabrielis ,  Domino  Gas- 
pare de  Vicecomitibus  Milite  Filio  quondam  Magnifi- 
ci  Vit!  Domini  Berteti ,  Comité  Francisco  de  Viceco- 
mitibus dido  Carmagnola  Comité  Caftri  Nov!  ,  Do- 
mino Antonio  Boffio  Filio  quondam  Domini  Biliolf, 
Domino  Tadiolo  de  Vicomercato  utriusque  Juris 
Dodore,  Confiliariis  ;  Domino  Johanne  de  Corvinis 
de  Aretio  Filio  quondam  Domin!  Gregorii,  Conradi- 
no de  Vicomercato  Filio  quondam  Domini  Thomas, 
&  Zannino  Ricio ,  Secretariis  ;  Sperono  de  Pctra  Sandaj 
Otholino  Zoppo  ,  Oldrado  de  Lampugnano  Filio 
quondam  Egregii  Dodoris  Domini  Uberti  ,  Antonioi 
de  Becharia ,  Georgio  de  Sando  Georgio  dido  Scara- 
X  3  mucia, 
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A  mucia,  Magiftro  Johanne  Francisco  Balbo,  Magiftio 

ANNO   petrode  Moutralcino,  Magilko  Steffano  Spalla,  Aii- 

14.11.   "^"^^  ^'^  Mantua,  Benediflo  de  Lubech,  Biaiichino  de 

*       '  Vicecomitibus  familiaribus  ,   Phylîcis  ,  &  Camerariis 

pra:fati   IlIultrilTimi  Domini  Domini  Ducis,  &  quam- 

pluribus  aliis   notabilibus  Viris  ,  inde  Teftibus  notis, 

vocatis,  &  fpecialiter  ad.prœdiâa  rogatis. 

Ego  Johannes  Franciscus  Gallina  filius  quondam 
Domini  Pctri  publicus  Papicnlis  Imperiali  audor.itate 
Notarius,  Secretariusque  ,  &  Notarius  prxfati  Illus- 
triffimi  Principis,  &  Excellentiffimi  Domini  mei  Du- 
cis Mediolani  &c.  hanc  Cartam  mihi  ,  &  infrafcripto 
Nicoloiio  de  Camulio  Notario  ,  &  utrique  ,  ac  alteri 
noftrum  in  folidum  fieii  jullam  rogatus  tradidi ,  &  fub- 
fcripfi,  meumque  confuetum  SignumTabcllionatus  in 
lîdem,  &  Teftimonium  pra:miflorum  appofui,  &  aljis 
occupatus  negotiis  infrafcripto  Ambrofio  de  Tignoiiis 
Notario  ad  fcribendum  dedi. 

Antonius  de  Credentia  quondam  Conradi  publicus 
Imperiali  auâoritate  Notarius  ,  &  Communis  Janua: 
Cancellarius,  ac  Cuftos  Privilegiorum  difti  Cortimu- 
nis,  fuprafcriptum  Inftrumentum  ut  fuprà  extraxi,  & 
exemplavi ,  de  publiée  ,  &  autentico  Inftrumento  in 
pergamcno  fubfcripto,  &  publicato  manu  diSi  Johan- 
nis  Francisci  Gallina;  Notarii ,  pro  ut  in  eo  vidi,_  & 
legi,  niiiil  addito,  vel  dimminuto  ,  quod  mutet  fen- 
fum,  vel  variet  intelleâum,  liifi  forte  littera,  fillaba, 
titulo  ,  feu  punâo  abbreviationis  ,  vel  extenfionis 
caufa,  fententia  tamen  in  aliquo  non  mutata ,  habens 
adhsc  audoritatem  ,  licentiam ,  Ik  Baliam  milii  ex 
injun£lo ,  &  commiflb  mihi  Officie  diâœ  Privilegiorum 
CuftodiE  attributam  ,  ideô  me  fubfcripfi ,  &  publicavi 
cum  Signe ,  &  nomine  meis  in  InQrumentis  apponi  fo- 
litis  in  Teftimonium  praernifforum. 

ExtraSa  fuit  prcefe-as  Copia  à  Regiftro  infcripto  fitb 
Litteris  D.  D.  Ducis  P  H  i  L 1 P  P  i  M  A  R  l  ^  A  N- 
GLI  Vicecomitis  exiftente  in  Regio  Ârchivio  Cajifi 
Poriic  Jovis  Mediolani ,  in  papiro  fcripto.  Datum 
Mediolani  die  trigefima  menfis  Oâobris  Aani  1719. 

Examinavit  Joannes  Franciscus  Stri- 
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Kî.Mars.  Responfa  IlJuflriJfimi  Domini  Dmîs  MediolaniV  m- 
Lippi  Marine  Angli  Vicecomitis  £5" 
Janua  Domini ,  ad  Capitula,  Januenftum  arti- 
culatim  data.  Galiabe  die  16.  Martii  1411.  In- 
diSlione  if.  [Pièce  authentique,  tirée  des  Ar- 
chives Royales  du  Château  de  Milan.  Regis- 
tre D.  D.J 

pHiLiPPOS  Maria  Anglus  Dux  Medio- 
-*-  lani  &c.  Papix  ,  Anglerlœque  Cornes  ,  ac  Januae 
Dominus.  Pro  parte  Communitatis  Magnifies  Civi- 
tatis  noftrs  Januse  Capitula  reccpimus  infrafcripta  ,  ad 
quœ  responfîones  noftras  fecimus  ,  pro  ut  ad  uoum 
qùodque  ipforum  Capituloium  ell  inferius  diftin£le,& 
particulariter  annotatum ,  Mandantes  Rcverendis ,  Spec- 
tabilibus,  &  Egregiis  Prxlidentibus,  ac  Poteftati  Civi- 
tatis  noftrœ  prœdifla; ,  nec  non  omnibus ,  &  fingulis 
aliis,  ad  quos  fpeâat ,  feu  fpeâare  pcffit  quommodoli- 
bet  in  futurum ,  quatenus  prEdiâas  Responfiones  nos- 
tras,  &  quamlibet  earum,  pre  ut  jacent ,  ad  litteram 
absque  ulla  exceptione  fervent,  &  faciant  invjolabiliter 
obfervari  5  nec  contra  eas  ,  &  contenta  in  eis  aliquali- 
ter  intentent,  neque  intentari  permittant  fub  pxna  nos- 
tri    arbitrio  auferenda. 

Ténor  autem  diétorum  Capitulorum  ,  &  Responfio- 
num  noftrarum  ad  ipft  Capitula  faftarum,  fequitur  ut 
infra  videlicet.  Infrafcripias  gratias ,  largitiones,  & 
conceffiones  humiliter ,  &  dévote  petunt  ITbi  fieri ,  & 
concedi  à  Ducali  Clementia  fui  devoti  Januenfes  Ora- 
tores ,  qua;  procul  dubio  ficut  funt  omnes  admodum 
necefiarix  Reipublicœ  Januenfi,  ita  quidem  erunt  caufa; 
efficaciiTima;  augendi  devotioncm  ,  &  tidem  omnium 
Januenfium  erga  Statum,  &  aiigumentum  Ducale;  Et 
ex  bis  reddentur  univerii  Januenfes"  ardcntiores  ad  fu- 
blimandam  Ducalem  gloriam.  Primo  namque  petunt, 
•  ut  tam  pro  cxaltatione  nominis  Ducalis  ,  quàm  pro 
honore  difta;  Magnifies  Communitatis  ,  cujus  fama, 
&  potentia  tanta  elt  inter  Urbcs  Italicas  ,  dignetur  in 
quibuscumque  Litteris ,  Scripturis,  &  Titulis  fuis  no- 


minare  fe  Dominum  Januae ,  videlicet  imtnediate  port    ^NNO 
Duceni  McdioLani. 

Responiio  Domini  Ducis  ad  diâum  Capitulum  :  Pro-    I^H* 
vidimus. 

Item  ut  dignetur  diâx  Civitati  prœponere  in  Gubet- 
naterera,  qui  vocetur  Gubernator,  Virum  optimum  , 
modclhim,  gnarum,  &,  quantum  fieri  petcll ,  nollris 
moribus  cont'ormem,  qui  unà  cum,&  de  conûlio  An- 
tianorum  eleflorum,  &  eligendorum  in  Civitate  jauu» 
regat,  &  gtibcrnet  ipfam  Civitatem,  &  Rcmpublicam 
ad  laudcm  Ducalem  ,  &  utilitatem  iplius  Civitatis,& 
fecundum  Ordinamenta  Civitatls  ejusdem  ,  &  cum 
provifione,  ac  falario  ,  &  comitiva  antiquis  DucibuS 
ordinata. 

Responfio  Domini  ad  fecundum  prxdiâum  Capitu- 
lum. Vifum  eft  nobis  pro  nieliori  deputare  PrÉfidcn- 
tes,  iîve  Conlilium,  qui  Prœlidentcs  ,  live  Conlilium 
regant,  &  gubernent  Civirateni  Januœ  unà  cum  Con- 
lilio  Àntianorum  ejusdem  Civitatis  ad  honorem,  & 
Statum  noftrum,  &  utilitatem  Civitatis,  &  fecundum 
Ordinamenta  iplius  Civitatis, refervata  tamen  nobis  po- 
teftate  poflendi  difponere  ,  &  providere,  prout  nobis 
vifum  fuerit. 

Item  ut  dignetur  velle  ordiuare,  quod  Poteftates  ftf- 
turi,  &  alii  Judices,  &  Magillratus,  ac  Officiales  Jii-' 
nuas  miniftrent  Juftitiam  fecundum  formam  Capitulo-> 
rum ,  h  Statutorum  Civitatis  Januœ ,  &  illis  deficien- 
tibus  fecundum  Jura  Romana  ,  &  pro  ut  folitum  ell 
fieri  in  dida  CivitMe,  quoniani  eflet  difficillimum,  ac 
dannofum ,  &  periculofum  abihahere ,  &  abducere  Ja-  • 
nuenfes  fub  novas  Leges  ,derc!i<Stis  antiquilîimis  Legi- 
bus,&  Confuetudinibus,  fub  quibus  mille  annis  vixit, 
&  crevit  ;  &  quod  didus  Poteftas  Januce ,  &  fui  OfBcia- 
les  Januenfes  per  Ducalem  Gubernatorem  ,  &  Cenfi- 
lium  more  folito,  &  folitx  dignitatis  ,  &  habeant  fa- 
larium  ordinatum  ,  &  iibi  deputatum,  &  etiam  more 
folito  findicentur. 

Refponfio  Domini  ad  prxdiâum  tertium  Capitulum. 
Placet  nobis,  quod  per  Poteftates,  Judices,  &  Offi- 
ciales,  ac  Magiftratus  Civitatis  Janua;  miniftretur  Jus- 
ticia  fecundum  formam  Capitulorum ,  &  Statutorum 
ipfius  Civitatis,  &  iplis  deficientibus  ,  fecundum  Jura 
Romana  ,  five  Communia,  &  Sindicatus  fiant  juxta 
ordines  diftx  Civitatis  ,  ficut  in  prima  parte  Capitulî 
continetur.  Verùm  refervamus  nobis  poteftatem  eli- 
gendi,  &  deputandi  Poteftatem  Janux  ,  &  Officiâtes 
Curis  diâi  Peteftatis. 

Item  pre  evitandis  magnis,  &  multis  inconvenienti- 
bus,  atque  incemniodis  dignetur  velle,  quod  pro  his, 
vel  de  his,' qu33  gefta  fuerint  per  didos  Magiftratus 
Januenfes ,  aut  etiam  de  pertinentibus  ad  Juftitiaiti  non 
habeatur  recurfus ,  feu  reclamatio  ,■  fupplicatie  ,  vel 
appellatio  ad  Illuftrem  Ducalem  clementiam  ,  neque 
extra  diftridum  Janua;,  fed  ad  ipfius  Prœfîdentem ,■  fi- 
ve Gubernatorem,  &  Confilium  in  Janua  juxta  ordi- 
nes dida;  Civitatis ,  ne  Cives  gravioribus  laboribus , 
&  expenfis  gravati  ad  longius  trahantur  examen. 

Responfio  Domini  ad  praedidumquartum  Capitulum. 
Contenti  fumus,  quod  pro  his,  qua:  gefta  fuerint  per 
Magiftratus  ,  Officiales  ,  &  Judices  Janux  ,  feu  pro 
fpedantibus  ad  Juftitiam  non  habeatur  recurfus  ,  recla- 
matio, fupplicatio,  vel  appellatio  ad  nos,  fed  tantum- 
modo  ad  Prœfidentes,  &  Conlilium  in  Janua  juxta  or- 
dines didsB  Civitatis. 

Item,  quia  hoc  eft  inter  pfincipalia  vota,  &  defide- 
ria  Civium  ,  dignetur  ipecialifllmè  concedere  eidem 
devotiffimxCommunitati  Janux,  quod  omnia  Officia, 
&  Bénéficia,  Honores  ,  &  Dignitates  didi  Communis 
Janux  derttur,  &  concedantur  in  Janua,  per  <!st  inter 
Cives  Januenfes ,  more  folito,  &  fervata  colorumœqua-  ' 
litate,  quia  aliter  Cives  vote  fuo  pra:rtantiori  fruftraren- 
tur,&  cederet  in  maximum  detrinientum  Januenfi  Na- 
tieni,  multis  rationibits  juftilîimis. 

Responfio  Domini  Ducis  ad  prœdidum  quintum 
Capitulum.  Placet  nobis,  quod  omnia  Officia,  Béné- 
ficia, Honores,  &  Dignitates  Communis  Janux  dentur, 
&  concedantur  in  Janua,  per  &  inter  Cives,  &  Ja- 
nuenfes more  folito  ,  &  fervata  colorum  xqualitate, 
cum  deliberatione  tamen  ,  c5c  confenfu  Prœfidentium 
pro  nobis  in  Janua  ,  exceptis  Caftellaniis  ,  nec  iaclu- 
dende  etiam  in  hoc  Poteftariam  Saonx  ,  nec  Officia 
Bulletarum  Janux,  &  Saonx. 

Item ,  quod  de  moneta  Communis  Janux  non  er.- 
peildatur,  nec  expendi  poffit  ,  nifi  confultè  ,  &  fecun- 
dum ordines  Civitatis  ,  pro  ut  confuetum  eft,  neque 
aliud  onus  ,  vel  gravamen  aliquod  ,  feu  impofitiones 
imponintur  didx  Communitati,  five  Civibus. 
Responfio  Domini  Ducis  ad  pra:didum  fextum  Ca- 
pitulum. 


btJ     i>ROlf     DES     GËNi 


ië^ 


A  pitulum.    Contentî  fumus ,  quod  de  moneta  Commu- 

nis  Janus  non  expendatur,  nec  expendi  poffit,  nifi  con- 
X4Z2'.  fuite,  &  fecundum  Ordines  Civitatis,  pro  ut  confue- 
tum  eft ,  nec  aliquod  ônus ,  vel  gravamen  aliquod ,  aut 
impolîtiones  imponantur  Communitati ,  vel  Civibus. 
Refervato  quod  nos  poffimus  providere  de  expenfapro  , 
curtodia  Civitatis  Januse  ,  Caftrorum  ,  &  Terrarum 
ipfi  Civitati  l'uppcfitarum ,  pro  ut  nobis  videbitur. 

Item ,  quod  pro  utilitate  ejusdem  fuae  Civitatis  Ja- 
nuEe,&  augumento  Gabeliarum,  atque  aviamento  Na- 
vium  Januenfium,  dignetur  velle  fine  difpendio  fuCi,& 
fuorum,  quod  totum  fal,quod  conlumitur  fuper  Ter- 
ritorio,  extrahatur  de  Civitate  Janux,  feudiftriâu,  & 
non  de  alio  loco,  accipiendo  ipfum  iàl  à  didlo  Com- 
inuni  JanuïE,  feu  Officialibus  iiiper  fale  deputatis. 

Refponlio  Domini  Ducis  ad  prasdiâum  feptimum 
Capitulum.  Difpolîti  ad  augumentum  ,  &  utilitatem 
Civitatis  Januœ  potius  accipi  faciemus  fal,  quod  con- 
fumetur  pro  Territorio  noftro  de  Civitate  Januîe  , 
quàm  aliunde,  dummodo  fiât  fine  dispendio  nollri  , 
&  noftrorutn. 

Item,  quod  dignetur  Ducalis  bonitas  in  generali  fa- 
verc  Communitati  Januœ  in  negociatione  Mercatorum 
fuorum,  inducendo  fuos  Subditos  Lombardes  ad  con- 
verfationem,  &  commercium  Januas,  &  fimiliter  dig- 
netur aliquas  largitiones,  &  im'munitates  facere,  & 
concedere  Theotonicis  ,  ut  facilius  poffint  profequi 
opus  incxptum,  &  contextum  Januœ  ,  videlicet  de  fa- 
ciendo  fcalam,  &  trafBcum  per  Mediolanum  Januam; 
fr  &  etiam  dignetur  eligere  unum Sindicum,  vel  Commis- 

i  farium  fuum ,  qui  vadat  cum  Sindico  jam  Janus  elefto 

('  .  fuper  hujusmodi   ne^otio  ad  Screniffimum  Imperato- 

rem ,  &  Communitatis  Alamanis. 

Refponlio  prœfati  Domini  Ducis  ad  pra:di6lum 
oêlavum  Capitulum.  Pro  favore  negociationis ,  &  mer- 
cium  Civitatis  Januœ  contenti  fumus  hortari  facere  Sub- 
ditos noftros  ad  converfacionem  ,  &  Commercium  in 
dicta  Civitate  Janus  :  Ad  fecundam  partem  ejusdem 
oâavi  Capituli,  quo  petitur  conccdi  per  nos  immuni- 
tates ,  &  largitiones  Theotonicis  Mercatoribus ,  ut  per 
tranfiîum  Mediolani  pofl"mt  trafficare  in  Janua,  vide- 
buntur  Capitula  Theotonicorum,  &  poftea  favorabili- 
ter ,  quantum  plus  poterimus ,  providebimus. 

Item ,  quia  funt  nimis  affliâi  tam  ex  Guerris  Civili- 
bus,  Deigratia,  prEteritis,  quàm  ex  Guerra  Cattalla- 
norum  qua  durante  non  fine  maximis  periculis ,  &  in- 
commodis  Januenles  navigant ,  &  etiam  ViétuaHa  ex 
Infulis  Sicilia,  Sardinea  ,  &  Corfica ,  quibus  maxime 
vivimus  ,  prohibentur,  dignetur  fumma  Ducalis  pro- 
Videntia  providere  ,  &  procurare ,  ut  Januenfes  cum 
ipfis  vJattallanis  Pacem  habeant,  vel  longam  Treugam. 

Refponlio  Domini  ad  prœdiiiium  nonum  Capitulum: 
Proci.-rabimus ,  &  providebimus  aut  Pacem  ,  aut  Tre- 
guam  cum  Cattallanis  habere,  dummodo  honorabilis 
htD'  ri  poffit,  &  hoc  pro  commodo  ,  &  bono  Civitatis 
Janua. 

Item  quod  dignetur  Januenfibus  aperire,  &  mentcm 
fuam  declarare,  quommodo  eis  vivendum  fit  cum  Re- 
gina,  ôc  Rege  Ludovico  Fi  lie  fuo;  &  fi  placet  Ducali 
Celfitudini  confirmare  ultiniam  Conventionem  inter 
eam  ,  &  Januenfes  initam  tempore  Fregoforum,cujus 
Pacis ,  &  Conventionis  Copia  data  eft  Egrcgio  Francis- 
co G.dlinE,  conliderato  quantum  commodi  nobis  al- 
latura  eft  Pax  cum  Rege  Ludovico,  prEefertim  durante 
Guerra  Cattallanorum ;  &  fi  quid  Pacis,  aut  Concor- 
dii  fieri  contingat  cum  Reginalibus  Ambaffiatoribus  hic 
exiftentibus ,  oftendat  Ducalis  bonitas  id  praecipuè  fieri 
Januenfium  contemplatione. 

Responfio  Domini  Ducis  ad  prœdiftum  decimum 
Capitulum:  Videbimus  Conventionem  pra:didtam  ,  & 
poterimus  clarius  respondere. 

Item  ,  quia  ad  prœlens  Civitas  Janua, &  Cives  prop- 
tcr  difcrimina  Guerrarum  prœteritarum ,  &  propter 
rnalas  conditiones  locorum,  in  quibus  foliti  funt  Ja- 
nuenfes negociari,  funt  multum  fatigati ,  &  exhaufti  , 
adeoque  vix  poffunt  fe ,  &  familias  communiter  gu- 
bernarc,  dignetur  Ducalis  benignitas  velle,  quod  ex- 
penfa  oïdinaria  modificetur,  &  minuatur  ad  arbitrium 
Gnbernntoris  Ducalis,  &  Confilii  Antianorum,  & 
qnod  ipfi  futurus  Gubernator  ,  &  Confilium  pro  alle- 
viandis  fimptibus  pofllnt  dirrui  facere  aliqua  Caftra^ 
qus  videniiir  eis  inutilia.- 

Responfio  Domini  Ducis  ad  prœdiflum  undccimum 
Capitulum  :  Cum  habuerimus  informationem  fuper 
contentis  in  d'tïo  C;:pi[ulo  à  Fra:fidentibus  nollris,  qui 
Januam  accelluri  funt ,  opportune  poftea  providebi- 
mus. 

Item,  dignetur  Ducalis  Subl'imitas  concedere,  quod 


CiVitas  Janua  tamquam  fua  cara  ,  &  devota  poffit  gau-    A  „^,>* 
dere  beneficio  Viôualium  Lombardis;  quodqiie  trac-    ^^^^. 
ta  non  claudatur  nobis ,  &  fpecialiier  ad  prsfens ,  quia    lAtt. 
propter  Guerras  maritimas  Civitas  JanuS  eft  in  difficul- 
tate  habendorum  Viôualiura  ,  &  quod  non  addantur 
ilova  Dacia  fuper  ipfa  traSa,  vel  Vidualibus. 

Responfio  Domini  Ducis  ad  prcediâum  duodecimum 
Caprtulum.  FecimuS  apponi  generalem  ordinem,quo 
Januenfes  habere  potetunt  de  Vidualibus  fuper  Terri- 
torio noftro,  ne  ob  hoc  Civitas  Jahuœ  penuriam  Vic- 
tualium  patiatur. 

_  Item,  ut  dignetur  Ducalis  Jnftitià,,  &  ve!ifplenè,& 
libéré  quietare,  &  quietari  facere  univetfim  COtnmu- 
nitatem  Januœde,  &  ab  omnibus  expenfis  per  ipfum 
Dominum  noftrum  fadis,  &  fuppohatis  tam  in  prima, 
quàm  in  fecunda  Guerra  per  eum  habitis  •  contra  Fre- 
gofos ,  &  eorum  fequaces ,  &  hoc  per  folemne  Inftru- 
mentum. 

Refponfio  Domini  Ducis  ad  prœdiâum  decimum 
tertium  Capitulum.  Confiderata  inhabilitate  Civitatis 
Januœ  contenti  fumus  quietare  ,  &  abfolvcre,  &  ex 
nunc  quietamus,  &  abfolvimus  univerfam  »  .ommuni- 
tatem  Janux  de,  &  ab  omnibus  expenfis  faûis,  &  fup- 
portatis  in  fecunda  Guerra  per  nos. 

Item,  quia  jam  maximum  incommodum  JanuenlibuS 
ortum  eftoccafîone  monetse,  dignetur  velle,  quod  ex 
nunc  ordines,  &  leges  moneta;  Januœ  nullo  modomu- 
tentur,  fed  obferventur  fecundum  confilia,  &  deli- 
berationes  Officialium  Januas  fuper  fimilibus  deputatcf- 
rum;  &  quia  ipfa  moneta  Januyna  neceft^hriô  propter 
malas  conditiones  praiteritas  mutationem  valimenti  ca- 
pere  débet, velit  quod  moneta  Lombarda  femper  adins- 
tetur  per  ipfos  Officiales  ,  ut  aequivaleat  cum  moneta 
Januyna,  quia  immédiate  aliter  faciendo  Civitas  Janua 
privaretur  moneta  Januyna ,  &  inde  incommoda  pate- 
retur,  quoniam  jam  moneta  aurea  devenit  in  pretium 
de  ofto  pro  centenario  pluris  quàm  moneta  argentea  in 
tam  paucis  diebus. 

Responfio  Domini  Ducis  ad  prœdiflum  quartum  de- 
cimum Capitulum  :  Contenti  fumus  fieri ,  &  fervari , 
pro  ut  in  ipfo  Capitulo  continetur. 

Item  ,  dignetur  Ducalis  Providentia  advertere  ,  ne 
aliquae  Terrœ,  vel  Communitates  Riperiarum  Janus 
conventionatse  cum  Communi  Jauuas ,  aut  etiam  non 
conventionatas ,  &  fpecialiter  Savona  impetrent ,  obti- 
neant,  vel  attentent  quicquam  in  prœjudicium,  vel  de- 
rogationem  Communis,  vel  Juris  Januenlis,  cum  fa-, 
ciliter  hinc  poffet  generari  maximum  incommodum 
redditibus  Communis  Janua. 

Refponfio  Domini  Ducis  ad  praidiâum  quintum 
decimum  Capitulum  :  Bonam  advertentiam  adhibebi- 
mus. 

Item,  ut  dignetur  Excelfa  Ducalis  Providentia  rein- 
tegrare  Jura ,  Loca ,  Terras ,  &  Prœeminentias  Com- 
munis, &  feuMembra  difli  Communis, vel  de  Terris, 
Locis,  &  Caftris  quibuscumque,  quae  receflTerunt,  vel 
inveniuntur  divifa  à  Dominio ,  &  poffe  Communis  Ja- 
nua prœdiéli.  , 
_  Responfio  Domini  Ducis  ad  pradiflum  fextum  de- 
cimum Capitulum  :  Curabimus  reintegrationem  fieri 
facere  de  Caftris ,  &  Locis  divifis  à  Communitate  Ja- 
nus ,  de  quibus  fieri  poterit  reintegratio ,  falvo  honore 
noftro,  &  illafo  Jure  tertii. 

Item,  ut  dignetur  Ducalis  jEquitas,  &  Juftitia  pro- 
videre quod  illis  Civibus  qui  pro  Diicali  Cellitudine 
intercellërunt  j  faciendo  fcriptam  ,  &  fidem  Florentiae 
ThomcB  Fregofo  pro  depofitione  Caftelletti  &c.  debitis 
temporibus  fatisfiat  plene  per  modum,  quod  nullum 
incommodum  pro  beneficiendo  recipiant. 

Responfio  Domini  Ducis  ad  pradiâum  decimum 
feptimum  Capitulum;  Ne  Cives  prœdiéli  exinde  d.im- 
num  recipiant ,  providebimus  quod  Cives  ipli  occafio- 
ne  in  dido  Capitulo  contenta  fervabuntur  indennes," 
cumjuftum  non  fit,  quod  pro  bono  opère  incommo- 
dum patiatur. 

Item,  quod  pro  falute ,  conlèrvatione,  &  beneficio 
Terrarum  ultramarinarum  parte  Ducalis  Celfitudinis 
fcribatur  in  forma  favorabili  tam  .id  Screniffimum  Im- 
peratorem  Romanum  ^  recommendando  fibi  Peyram 
&  Incolas,  quàm  ad  Regem  Cyprî  pro  Famagulla,  & 
Incolis,  ac  etiam  ad  Magnum  Magiftrum  Roddi  prO 
Januenfibus  illic  frequentantibus;  fpecialiter  etiam  Ré- 
gi Gaftellœ,  qui ,  ut  fcripfit  Januenfis  Ambaffiator  ad 
ipfum  Rcgem  mifi[us,nuper  liceniiavit  Metcatores  nos- 
tros  de  Regno  fuo,  induâu,  ut  aiferitur  ,  Régis  Ara- 
gonum. 

Responfio  Domini  Ducis  ad  prœdiflum  decimum 
odtavum  Capitulum  :  Scribi  faciemus  &  quibuscumque  j 
^  & 
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1411. 


Item, ut  dignctur  admonerc  Gubernatorem  fuumja- 
nuœ  praeponendum ,  ut  ,  quantum  fieri  poffit  ,  lit  fa- 
vorabilis  Commerciariis  ,  &  Datiariis  ad  colligcndum 
Datia,  &  Gabellas  Comniunis  Janup  ;  quodque  Offi- 
ciales,&  Stipendiatii  fui  cortigantur  ue  fraudeut Datia, 
&  Gabellas  ipfas. 

Responlîo  Domini  Ducis  ad  praediâum  dccimum 
nonum  Capitulum  :  Ordinabimus  tieri  ptout  in  ipfo 
C.ipitulo  conrinetuf . 

Item,  quia  admodum  necelTatium  eO,  dignctur  Du- 
calis  ÎVlunifîicentia  concedere  Janiienfibus,  quod  in  eo- 
rum  Navibus,  Galeisj  &  aliis  Locis  publicis,  &  con- 
fuetis  polTint  uti  Inlignibus  ipfius  Commuiiis  folitis,  & 
ea  déferre  ,  &  elevare  ,  prapofitis  tamen  Inlignibus 
Ducalibus. 

Responlîo  Domini  Ducis  ad  prxdiaum  vigefimum 
Capitulum:  Fiat  ficut  in  diâo  Capitule  contiaetur. 

Item ,  ut  dignetur  uobis  reftituere  Sigillum  didi 
Communis  fibi  prœfcntatum  ,  aut  faltem  quod  liceat 
aliad  fabricari  facere,  &  eo  uti. 

Refponfio  Domini  Ducis  ad  prasdiâum  vigefimum 
primum  Capitulum.  Circa  ufum  diîti  Sigilli  iic  dispo- 
nimus  :  quod  de  omnibus  his ,  qute  agentur  ,  aut  ge- 
rentur  per  PrElidentes  noftios  ,  &  Conlilium  Antia- 
norum  Januœ,  Litterœ  conficiantur  fub  nomine  diélo- 
rum  Prxiidentium  noftrorum,  &  Confilii  Antianorum 
cum  appofitione  unius  Sigilli  tantum,  videlicet  Sigilli 
ordinati  in  Janua,  fcilicet  cum  Armis  noftris  Ducalibus 
in  mediii  Sigilli,  &  à  lateribus  cum  duobus  Scutis  ar- 
morum  Communis  Januœexiftentibusinfra  médium  Du- 
calium  Armorum  noftrorum.  In  rébus  autem  fpeclanti- 
bus  Commun!  Januas  tantum  utatur  Sigillo  Communis 
confueto. 

Item,  ut  dignetur  concedere,  quod  Conlilium  An- 
tianorum, fi  ei  vidcbitur  neceflé,  poflfit  mittere  ad  Du- 
calemprsfentiam  Ambaffiatam ,  &"Litteras ,  &  Nuncios, 
ctiam  infcio  Gubernatore  Ducali  Januœ. 

Responfio  Domini  Ducis  ad  prœdiâum  vigefimum 
fècundum  Capitulum:  Concedimus  proue  in  didto  Ca- 
pitulo  petitar. 

Item,  quia  Nobi lis  Cazaguerra  de  Doyono  Duca- 
lis  Capitaneus  in  Riperia  Occidentali  in  magnum  dis- 
pendium  expenfc  ordinarise  Communis  Janus,  &  con- 
tra Ordinationes ,  &  Litteras  fibi  fcriptas,  &  etiam  cum 
magna  moleftia,  &  expeiifa  Terrarum  Riperis  exigit 
avariam  ordinariam,  &  pro  velle  adminillrat ,  dignetur 
Ducalis  Celfitudo  hoc  fibi  inhiberi  facere,  &  velit, 
quod  diâus  Caznguerra  obfervet  Litteras  Ducales 
Commilfarii ,  &  Confilii,  qui  eidem  de  eo,  quod  re- 
cîpere  débet ,  calculatis  rationibus  debitis ,  faciant  inte- 
gram  foluîionem,  &  aflignationem,  ut  moris  eft. 

Responfio  Domini  Ducis  ad  prœdidlum  vigefimum 
tertium  Capitulum:  quod  contenti  fumus  fieri,  pro 
ut  in  ditto  Capitulo  continetur. 

Item,  ut  dignetur  liccntiari  facere  Stipendiarios  in 
Janua  exiftentes,  prœter  illos,  quos  ordinarie  mandave- 
rit  illic  commoraturos;  &  quod  corrigaiitur  ab  errori- 
bus  eorum,  confiderato  etiam  quod  Civitas  illa  à  fe 
ipfa  fine  Stipendiariis  tutiffiraè  ad  honorem  ,  &  gloriam 
Ducalcm  gubernatur,  &  gubernari  poteft. 

Responfio  Domini  ad  prxdiâiim  vigefimum  quartum 
Capitulum:  circa  contenta  in  di£to  Capitulo  appone- 
mus  ordincm  opportunum. 

Item,  ut  dignetuf  licentiam  concedere  Ducali  Com- 
miflatio,  etiam  Confilio, ut  ad  mittendos  OiSciales  in 
Romaniam  propter  pericula  imminentia  ,  &  propter 
receffuniNavium  providere  polIînt,pro  ut  eis  fcriptum 
eft,  quoniam  feparatis  paflagiis  pra;femibus  difficile, 
immo  quodammodo  impoffibile  effet  diâos  OiBciales 
mittere. 

Responfio  Domini  Ducis  ad  prxdittum  vigefimum 
quintum  Capitulum:  Circa  contenta  in  diflo  Capitulo 
fimiliter  apponemus  ordinem  opportunum. 

In  quorum  Tefl;imonium  praefentes  fieri  juffimus,  & 
regiftrari,  nollrique  Sigilli  imprelîione  muniri.  Datum 
Galiabe  die  fexto  decimo  Martii  millefimo  quatrin- 
centefimo  vigefimo  fecundo,  Indidione  quinta  décima 
&c. 

Antonius  de  Credentia  quondam  Conradi  publicus 
Imperiali  auêtoritate  Notarius ,  &  Communis  ]anuE 
Cancellarius  fuprafcriptas  Litteras,  &Petitionem,  Ca- 
pitula cum  Ducalibus  Refponfiûuibus  ad  ea,  &  omnia, 
&•  fingula  fuprafcripta  ut  fupra  extraxi ,  &  exemplavi 
ab  auteiitico  ipfiirum  Litterarum  fcrif-tarum  in  perga- 
meno,&  fubl'criptarum  pet  diéium  Martianum , & Bul- 


latarum  Sigillo  Ducali  in  ccra  alba  in  pendenti  in  cot-    A  xt^.>v 
da  fericarubea,  pro  ut  in   ipiïs  Litteris  vidi,  &  legi,   -"■'^'^'-' 
niiiil  addito,  vel  dimminuto  ,  quod  mutet  fenfum,  vel    14IÎ, 
variet  intelleâum,  nifi  forte  littera,    fyllaba  ,   titulo,       " 
feu  pundo  abbreviationis,  extenfionis  eau  fa  ,  fententia 
tamen  in aliquo  non  mutata ,  habens ad  ha;c  audoritatem , 
licentiam,  &  poteftatem  ex  injundo  mihi  cuftodisPri- 
vilcgiorum  Communis  Janus  Officio  attributam. 

Extrada  fuit  prafens  Copia  à  Regiftro  infcripto  ftib  Lit- 
teris D.  D. Ducis  PhilippiIVIari/eAngli  Via- 
comitis  exifiente  in  Kegio  Archivto  Caftri  Port,t  Jo- 
vis  Aiediulani,  in  papiro  fcripto.  Dat.  Medioinai  die 
trigefima  menfis  Oéîobris  171 9. 

Examinamt   JoANNES    FranciSCUS    Stri- 
GELLIUS  Regii  /Irchivii  Ojficialis. 

CIV. 

Inftrimenhim fiiUicum  de  Traditione  Civifatis  Sa-  ip.Mars. 
voti  JE.  cum  omnibus  Jurihus ,  Jurisdilfioml>us , 
£?"  Faidalitatibus  ,  fa5îa  per  Savonenses 
Domino  Phiuppo  Mari.«Anglo  Du- 
ci  Mediolani.  Aclum  Mediolani  Anno  \^xi. 
Indu^ione  if.  die  if>.  Martii.  [Pièce  authenti- 
que, tirée  des  Ar-hives  Royales  du  Châctaiî 
de  Milan.     Regiftre  R.] 

/«  Nomine  SanBte .,  ^  Ltdivid«<e  Trinitatis  Patris  ^ 
Filii,  y  Spiritus  SaKâi  féliciter  Amen. 

A   N  N  o  à  Nativitatc  Domini  millefimo  quadringen- 
*■  tefinio  vigefimo  fecundo,  quirtia  décima  Indidio- 
ne,  die  Jovis  decimo  nono  menfis  Martii  hora  tertia-  ^ 

rum.  In  Civitate  Mediolani  in  Domo,  in  qua  guber- 
natur Confilium  infrafcripti  lUuftiiliimi  D.  D.  Ducis 
Mediolani,  videlicet  in  Caméra  ipfius  Confilii  Port» 
Vercelina:  Parocliiœ  Sandi  Prothalîi  in  Gampo  intns, 
&  in  prœfentia  Rcverendiirimi ,  &  Magniticorum,  & 
Spedabilium  Dominorum  de  Confilio  prsfati  lUullris- 
fîmi  D.  D.  Ducis.  Ibique  dum  notabi;is  Communiias, 
ac  Populus  Civitatis  Saonse,  ejusque  Antiani,  Conli- 
lia,  &  Officia  concernèrent  anxio  mentis  intuytu  Sao- 
nenfem  Patriam  ,  cujus  Notabilitates  non  modicum 
per  Orbem  funt  difTuf»  nunc  aliquot  jam  exadis  An- 
nis,  aut  jufta  Dei  ira  exigentibus  mortalium  nosis,  aut 
acerbîE  fortis  eventu  ,  feii  inhumano  regimine  aliquo- 
rum,  qui  jam  regimini  Civitatis  Januse  prœfuerunt  ad 
domeftica  dilîîdia  adeo  fuiffe  redadam,  ut  nifi  falubri 
remedio  eidem  fuccurreretur  pernitie  damnata  nosce- 
retur.  Quod  quidem  rcmedium  id  folum  Omnipotens 
médium  aduxitDominium, videlicet  defenfionem  ,  & 
protedionem  Iliuftrillimi  l'riocipis  ,  &  Excellentillimi 
D.  D.  Filippi  Maria:  Angli  Ducis  Mediolani  &e.  Pa- 
pix  ,  Angieriasque  Comitis  ,  ac  Janux  Domini  Filii 
quondam  altœ,  &  nunquam  delendœ  mémorise  lUus- 
trifllmi  Principis ,  &  Excellentifi^imi  D.  D.  Johannis 
Galeaz  primi  Ducis  Mediolani  &c.  folius  aptiflimi  ad 
ipfius  Civitatis, &  ejus  Subditorum  Dominium  ,&feli- 
cem  confervationem ,  uti  dignioris ,  potentioris ,  proximi- 
orisôt  aptiorisadha;c:  li-ifiusequidem  remedii  medelam 
ab  intimis  annellantes  diurnis  cogitationum  curis  hinc  in- 
de  verfarent  tandem  prudentiffimis  confilits  adv'erten- 
res  pr.xfati  Iliuftrillimi  Principis ,  &  ExcellentHruni  D. 
D.  Ducis  Mediolani  laudabilera  Juftitiam,  qua  felix 
fua  Regio  iioret  ad  fuam  ampliffimam  Clementiam, 
fuam  aciem  direxerunt  ut  fus  ditioni  liberaliter  fe  tra- 
derent,  &  Imperio  ipfius  D.  Ducis,  cui  obtemperare 
libertas  eft,  &  qui  Subditos  fuos  velut  Filios  benigna 
femper  caritate  confpicit  fe  protinus  fubmitterent  ex 
liocque  prœcedentibus  Confiliis  legitimis  ,  &  folemui- 
tatibus  opportunis  folcmniter  conftituerint  infrafcriptos 
eorum,  &  dida;  Communitatis,:&  Populi  ipfius  Sindi- 
cos,  Ambiliîatores ,  &  Procuratores  cum  plena  ,  & 
ampla  poteftate  ad  infrafcriptum  liberum  Dominium 
praifato  D.  Ducv  pro  fe ,  &  Heredibus  ,  &  Liberis  fuis 
legitimis,  &  masculis  de  legitimo  Matrimonio  Mscitu- 
ris,  feu  descendentibus  dandum,  &  tradendum,  &  ad 
intrafcripta,  &  alia  peragcndum  ,ut  conftat  publico Ins- 
trumente ipfius  Conftitutionis  Sindicorum  fieri  rogato 
die  undecimo  menfis  Februariiproximepriteriti  Matheo 
de  Guliermis  Notario  Saouenfi.  Pro  tanto  Egregii 
Viri,  &  Cives  Nobiles  Civitatis  Saonac  prxdifts ,  D. 
Severinus  de  Gambcrana  Legum  Dodor ,  Raphaël  de 
Riario ,  Gaspar  Vegeriu»  ,  Julianus  Corlinus ,  Paulus 

Saiifo- 
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AknO  SanfonuSi  &  Honofrius  Pavexius  Sindici,  &  Procura'^ 
tores,  Siiidicario,  &  Procuratorio  nomine,  Notabilis, 
lÂlZt  &  Potentis  Communitatis,  &  totius  Populi,  ac  Com- 
munis  Civitatis  Saons,  &  Subditorum  quorumcunque 
didac  Communitatis  in  partibus  quibuscunque  ,  haben- 
tes  ad  hœc  omnia  ,  &  alia  plénum  ,  &  fufficiens  ,     & 
folemne  Mandatum  à  diâaNotabili  Communitatero- 
g.itum  ut  fupra,  quod   Mandatum  in  publica  ,  &  au- 
thentica  forma,  diâi  Sindici,  ibidem  prefentaverunt, 
&  leétum  luit  per  me  Sccretarium,  &  Notarium  infra- 
fcriptum  flexis  genibus  reverenter  conftituti,  in  magni- 
fico  confpeâu ,  &  prsfentia  omni   honore    digniflima 
Msgnifici,  &  Potentis  MilitisDomini  Gasparis  Viceco- 
mitisConfanguinei,  Conliliatii,  &  Procuratoris  ad  hœc 
qmnia  prœfati  Illuftriflîmi  Principis,  &  Excellentiffimi 
i).  D.  Filippi  MariE  Angli  Ducis  Mcdiolani  &c.  Pa- 
piœ,  Angleriœque  Comitis,  pro  exequtione  Mandato- 
rum  praidiûoruni,    &  alias  omnibus  modo  ,  Jure,  via, 
caufa,&  forma,  quibus  melius,  &  validius  potuerunt , 
&  poflunt,intervenientibusque omnibus  ibidem  Aâibus, 
&  Iblemnitatibus ,  quœ  intalibus,  &  fimilibus  tam  de 
Jure,  quam  de  confuetudine  requiruntur,fponte, libè- 
re, delibcrate,  &  ex  certa  fcientia,nullo  metu,  nuUo- 
que  Juris,  vel  fa£li  errore  dudi.     Ejus  nomine  invo- 
cato  ad  ejusque  laudem  ,  &  gloriam ,  qui   conta  tam 
cèltftia,  quam  terrcna  gubernat,  ac  gloriofs  Dei  Ge- 
nitricis,  &  Beatorum   SanQoriim  Johannis   BaptiftE, 
Ambrofiij  Antonii,  &   Georgii  Militis  totiusque  Ce- 
lellis    Curis   triumphantis.     Et  ad    honorem  ,  exalta- 
tionem ,  &  augumentum  perpetuum  prefati  Illuftriflimi 
Principis ,  &  Excelleatiffimi  D.  D.  Ducis ,  &  Succes- 
forurh  fuorum  infrafcriptorum  ,   &  ad  tranquilitatem 
perpetuam  ,  ■  &  felicis  ftatus  augumentum  diâs  Civi- 
tatis, &  Communitatis  Saons, ejusque  Populi,  &  Sub- 
ditorum fnorum  quorumcunque  libère  ,   expedite  ,  & 
abfolute  dederunt,  tradiderunt  ,  dimiferunt ,  relaflàve- 
runt,  &  confignaverunt,  &  dant,  tradunt,  dimittunt, 
relaxant  j  confignant,  &  extoto,  &  in  totum  tranflu- 
iefunt,  &  prœfentîum  vigore  transférant  prefato  Illus- 
triflimo  D.  Duci   licet  abfenti ,  &  prsfato  Magnifiée 
p.  Gaspari  Procuratori  ^  &  Procuratorio  nomine  prîe- 
fati  Illuftriflimi  D.  D.  Ducis  ad  hxc  omnia  ab  ipfo  D. 
I>uce  habenti  plénum ,  <5c  fufficiens  Mandatum  fieri  ro- 
gatura  mihi  Joanni  Francisco  Galinse  Secretario  ,  & 
Notario  infrafcripto  die  fecunda  prxfentis  menfis  Mar- 
ti! ,  nec  non  mihi  Johanni  Francisco  Notario  prœdiélo 
velut  publics;  perfonœ   ftipulantibus  ,  recipientibus  ^  & 
aquircntibus  nomine  prœfati  Di  D.  Ducis  ejusque  Hœ- 
rèdura,  &  SucccfTorum  infrafcriptorum,  &  in  ipfum 
D.  Ducem  licet  abfentem  pleno  Jure  pro  fe  Hsredibus, 
&  liberis  fuis  legitimis  ,  &  masculis  de  legitimo  Matri- 
tnonio  nascituris  feu  Descendentibus  diâam  Notabilem 
Civitatem  Saonx,  &  omnes  ejus  Civitatis  Saona;  Ter- 
ras, Villas,  Cadra,  ôcPortus  ubicunque  fint,  &  quo- 
cumque  nomine  nuncupentur,  &  quibuscunque  cohx- 
rcntiis  terminentur,  ac  plena  Dominia,&  poflèfliones, 
&  tenutas  ipfarum ,  &  ipforum  quomodolibet  fpeâan- 
tia,  &  pertinentes  à\âx  Civitati,  &  Communitati  Sao- 
h33,  aut  quovis  modo  eidem  Civitati  fubjeÊta,  ac  qus 
habent,  tenent,  &  poflident  quoquo  modo  ,  cum  ea- 
rum,  &  eorum  HominibuSjFeudatariis,  Vairallis,Sub- 
ditis,  Jnribus,  Jurisdidionibus  ,  Portubus ,  Honoran- 
tiis,  Privilegiis,  Pra;heminentiis  ,   Dignitatibus,  Supe- 
rioritatibus ,  &  Pertinentiis  quibuscumque  cum  mero  , 
&  mixto  imperio,  ac  omnimoda  Jurisdiâione,  ac  gla- 
dii  poteftate,  dantes,  tradentes,  &  transferentes  prsfa- 
to  D.  Duci  licet  abfenti,  &  in  ipfum  D.  Ducem  licet 
abfentem,  &  diâo  ejus  Magnifiée  Procuratori,  &  mihi 
Notario  jam  dido  velut  publicœ  perfonasftippulantibus , 
&  recipientibus ,  nomine  &  vice  ipfius  D.  Ducis  &  pro 
îpfo  D.  Duce ,  &  Succeflbribus  fuis  prœdiélis  integrum, 
verum,  plénum,  lîberum,  &   abfolutum  Dominium, 
ac  integram ,  &  plenam  pofleflionem  ,  &  tenutam  dic- 
ta: Civitatis  Saoncc,  &  pr^didorum  omnium,  &  fîngu^ 
lorum  cum  omnibus  Juribus  eorum  ut  fupra.     Renun- 
tiantes  iidem  Sindici  ,  &  Procuratores  dido   nomine 
verfus  didum  D.  Ducem  licet  abfentem ,  &  verfus  pras- 
fatum  Magnificum   Procuratorem  ,  &   me  Notarium 
ejus  nomine  (lippulantem  ,  &  recipicntem,  &  in  eum 
D.  Ducem  licet  abfentem  ,   &  in  ipfum  Magnificum 
Procuratorem,  &  me  Notarium   ftipulantem,  &  reci- 
picntem  pro  ipfo  D.  Duce  ,   &  Defcendentibus   fuis 
prœdidis  omnibus  fuprafcriptis  traditls  prssfato  D.  Du- 
ci &  omnibus  Juribus  in  iplis    traditis  competentibus 
didœ  Communitati  modo  aliquo  ,  &  fe  dido  Sindica- 
rio  nomine,  &  Procuratorio , &  didam  Communitatem 
protinus  alienos  à  prxdidis  facientes  etiam  non  obftan- 
te  aliqua  alia  traditione  ,  quae  aliter  modo  aliquo,  & 
ToM.  II.  Part.  II. 


fub  aliquibus  formis  in  génère  vel  in  fpecie  fada  effet,    A  ^NO 
de  praedidis  feu  aliquo  prœdidorum,  quibus  traditioni-   '^^^  *-* 
bus  alias  fadis  ,  li  fads;  reperirentur,  in  quantum  ali-    1A12„ 
qualiter  huic  contraria  elîént, iidem  Sindici, &  Procura- 
tores  dido  nomine  fponte  rcnuntiaverunt  ,  &  renun- 
tiant,  ac  eam   annullaverunt  ,  &  annuUant,  perinde  , 
ac  fi  nunquam  fada  effet.  Eligentes  j  vocantes,  recog- 
noscentes  ,   nominantes,  &   acceptantes    eundem  D; 
Ducem  licet  abfentem  ,   &  Succelfores  fuos  prœdidos 
in  veros i  naturales , &  legitimos  Dominos  didœ  Civi- 
tatis, &.  Comunitatis,  &  facientes  eidem  D.  Duci  licet 
abfenti,   &  prœfato  Magnifico   ejus  Procuratori   ejus 
nomine  recipienti  fubjedionem ,  reverentiam  j  &  obedien- 
tiam  débitas  uti  vero  Domino ,  &  caetera  omnia  facien- 
tes, quœ  fideliffimi  Subditi  Domino  fuo  facere  tenen- 
tur.  Condituentes  didi  Sindici,  &  Procuratores  dido 
Sindicario,&  Procuratorio  nomine prasfatam  notabilem 
precario  nomine  pracfati  D.  Ducis  tenere  ,  &  poffidere 
pra:didam  Civitatem  Saonœ  ^   &  omnia  fuperius  data, 
&  tradita  cum  omnibus  eorum  Juribus,  &  fuperius  tra- 
ditis, donec  &  quo  usque  prxfatus  D.  Dux,  per  le  vel 
alios  ejus  nomine,  corporalem  poffeffionem  de  prœdittis 
acceperit,quam  accipiendi,in  fe  retinendi,  &  quidquid 
inde  voluerit  faciendi,uti  de  re  fua  ,  &  propria  audori- 
tate  didi  Sindici  dido   nomine  prcefato  D.  Duci  licet 
abfenti,  &  dido  ejus  Magnifico  Procuratori,  &  mihi 
Notario  ftipulantibus,  &  recipientibus  pro  ipfo  D.  Du- 
ce, &  ejus  Succefforibus  antedidis, plenam  libertatem, 
&  licentiam  tradiderunt  &  tradunt,  &  dant,  &  conce- 
dunt.  _  Eo  videlicet  modo  fecerunt ,  &  faciunt  praer'ati 
Sindici ,  &  Procuratores  dido  nomine  praedictam  tra- 
ditionem  ,  &  hsc  omnia  &  fingula ,  quod   de  cœtero 
prœfatus  D.  Dux,  acLiberi  j&  Hœredes,  ac  Descen- 
dentes  fui  prœdidi  pleno  Jure  ,  libère,  &  expedite,  & 
abfolute  habeant,  teneant ,  &  gaudeant,  &  poflîdeant 
prœdidam  Civitatem  Saonœ  ,   &  omnes  ejus  Terras^ 
Villas ,  &  Caftra  &  omnia  alia  data ,  tradita ,  &  con- 
fignata  ut  fupra  cum  ipforum  hominibus ,  Juribus  ,  & 
omnibus ,  &  (îilgulis   fuprafcriptis  traditis ,  &  de  ipfis 
pro  libito  voluntatis  disponant  uti  de  rébus  propriis  ^  Se 
uti  dida  Comunitas  disponere  potuiffet  ante  ptefentem 
tradittonem,finecontradidione  didx  Cominunitatis  & 
Subditorum  fuorum,  fed  cum  ejus  &  cofum  defenfio- 
ne  à  quacumque  perfona.  Domino  ,   vel  Dominio  , 
cujuscumque  dignitatis  ,   &  gradus  exiftat,  etiam  fi  de 
eo  fpecialem  neceffe  foret  fieri  mentionem  ,  poftque 
pracfati  Sindici ,  &   Procuratores  dido  Sindicario  ,  & 
Procuratorio  nomine   flexis  genibus  reveienter  confti- 
tuti in  praefentia  prsefatiMagnifici Procuratoris, nomine 
pra:fati  Illuftriffimi  D.  Ducis;  Volentesj  &  intenden- 
tes  debitum  fidelitatis,  &  fubjedionis  juramcntum  près- 
tare  pra:fato  Domino  Duci  licet  abfenti  ,  &  Magnifico 
Procuratori  antedido,  &  in  ejus  manibus,  nomine  & 
vice  prœfati  D.  Ducis,  &  iplius  fidelitatis, &  fubjedio^ 
nis  plenam  promiffionem  facere  promiferunt,&  folem- 
nîter  promittunt  jam  dido  Magnifico  Procuratori,  Pro- 
curatorio nomine   antedido  ,  &  mihi  Notario  fupra- 
fcripto  ftipulanti,  &  recipienti  pro  prelibato  Illuftriffi- 
iTio  D.  D.  Duce,  ac  pro  Hsredibus ,  &  Succefforibus 
fuis  praedidis,  &  juraveruntj  &  jurant  ad  Sanda  Dei 
Evangelia   manibus   corporaliter    tadis     facris  fandis 
Scripturis  fuper  quodam  Miffali  quod  idemMagnificus 
Procurator  dido  nomine  in  fuis  tencbat  manibus ,  &  in 
manibus  mei  Notarii  infrafcripti  ftipulantis,  &  recipien- 
tis  j  nomine  &  vice  jam  didi  lUuftriffimi  D.  D.  Ducis, 
&  Haeredum  ,  &   Succefforum  fuorum  prasdidorum 
priuseis,  &  cuilibet  eorum  delato,  6e  tradito  juramen- 
to  per  ipfum  Magnificum  Procuratorem ,  &   me  No- 
tarium nomine  ipfius  D.  D.  Ducis  debitum  fidelitatis 
juramentum  in  animas  &  fuper  animas  ipforum  Sindi-     ' 
dorum  &  didœ  Communitatis  ,  &   Antianorum  cjus- 
dem,  &  quorumcumque  Subditorum  ipfius  Communi- 
tatis.    Et  quod  à  prefenti  hora  in  antea  usque  in    per- 
petuum, &  candis  temporibus  didi  Sindici,  &  Procu- 
ratores,  fuis  &  didis  Nominibus,dida  Communitas  ■ 
Anriani,  didus  Populus  ,  &  Subditi  quicunque  didce 
Civitatis,  &  Communitatis  Saonae  ^  &  Succeffores  fui 
perpétue  erunt  fidelillimi,  boni,  veri,  perfedi,  &  fin- 
ceri  Homines,  Subditi,  &  Servitores  ipfius  D.  D. Du- 
cis ,  &   Succefforum   fuorum  praedidoruffi,  &  quod 
nuUum  alium  viventem,  feu  naturalitcr  vivere  poten- 
tem,  feu  moriturum  cujuscunque    ftatus,   dignitatis, 
praeheminentiae,  &  gradus  exiftat, etiam  fi  de  eo  necelle 
foret  fpecialem  fieri  mentionem ,  &  etiam  fi  ab  his  in- 
telligi  poffet  esclufus,]ion  recognoscent  in  Dominiim 
fuum ,  nifi  ipfum  D.  Ducem ,  &  Succeffores  fuos  prœ-- 
didos.    Item  quod  didam  Civitatem  Saona:  cum  om-- 
nibus  ejus  Terris ,  Caftris ,  &  Juribus  fuis  datis ,  & 
Y  tran^î 
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A         -   tran(]atis,utfupra,tenebunt,cuftodient,&filvabunt  fi- 
ANNt)  |,jjjj  tenentur,  &  debent  veri  Subditi  ad    gloriam,  no- 
I4IZ.   ^^^1  &  vice,  &  nomine,  &  ad  utilitatem  didi  D.  D. 
Diicis  ,   &  Succefforum  fuorum   prsedidonim  ,  &  de 
iplis  difponent  ad  Mandata  ditti  D.  Ducis,  &  Succes- 
forum  fuorum    prsdiâorum.     Item  quod  Poteftates  , 
Officiales,  Caftelhnos,  Capitaiieos  ,  &   Redores,  & 
cujuscunque  alterius  generis  Officiaks  mitteiidi  per  D. 
D.  Ducem  reverenter  lecipicnt  ,   eisque  obcdient  fine 
exceptione.     Item  quod  Litteras ,  Mandata  ,  &  Nun- 
cios,Lcgatos,  leii  AmbaHiatores  iplius  D.  D.  Ducis 
revereuttir  récipient  ,  &  eis  fine   exceptione   obedient. 
Item  quod  nunquam  erunt  in  aliquo  trattatu,  disputa- 
tione,  l'eu  coUoquio,  niacliinatione,  opère,  vcl  faâo, 
in  quo  traâetur  contra  diâum   D.  Ducem  ,  feu  ejus 
Succelibres  pr.^dièlos,  nec    contra   ejus     Perfonam, 
feu  Statum,  neque   in  quo  tradetur  ,  feu   fiât,  quod 
didus  D.  Dux  perdat  Perfonam,  vel   membrum  ,  vel 
aliquid  quod  teneat,  feu  laclionem  aliquam  in  ha;revcl 
Perfoua   patiatur  ,   quinimo  fi  aliqui  ipforum  aliquod 
prîedidorum  prsfenferint ,  obviabunt  pro  polfe ,  &  noti- 
ficabunt  dido  D.  Duci  per  fe  perfonaliter  fi  poterunt, 
&  fi  non  poffent  per  Nuntium,vel  Litteras.  Item  quod 
fi  contingeret  didum  D.  Ducem  aliquid  de  fupradidis, 
vel  tranflatis ,  vel  de  his  ,   qux   teuet  ac  de  aquirendis 
per  ipfum  perdere  illud  toto  polFe  recuperare  juvabunt, 
&  fi  contingeret  didum  D.  Ducem,  &  ejus  Succeflb- 
res  priEdidos,  ut  fupra ,  ab  aliquo  cujuscunque  dignitatis 
exiftat  aliquam  oppreffionem,  injuriam ,  vel  damnum 
recipere ,  vel  recipere  polfe  in  hsre  ,  vel  in  Perfona  , 
quod  ipfum  D.  Ducem,  &  ejus  Succeffores  prî:diaos 
pro  toto  pofle  juvabunt  fine  exceptione  aliqua.     Item 
quod  fi  abeisdemvel  aliquo  ipforum  aliquod  confilium 
petetur  per  ipfum  D.   Ducem  ,   vel  ejus  SucceflTores 
prœdidos,  illud  dabunt,quod  eis  videbitur  pro  melio- 
ri.    Item  quod  fi  quicquam  ex  eis  in  fecreto  comitte- 
retur  per  ipfum  D.  Ducem,  quod   illud  nemini  pan- 
dent,  neque  aliquid  l:acient  propter  quod  pandatur  fine 
iplius  D.  Ducis    licentia.     Item  quod  cœtera  omnia 
facient,  &  fingula,  quse  quilibet  fideliffimi  Servitores, 
&  Subditi  facere  tenentur,  &  debent  bonafidc,  &  fine 
fraude,  &  omni  diligenti  (ludio,  &  pura  mente.  Item 
juraverunt,  &  jurant  didi  Sindici,dido  Sindicario,  & 
Procuratorio  nomine,  in  omnibus, &  per  omnia, prout 
jurari  requiriturfecundum  formam  Capitulorum  utrius- 
quenovœ,  &  veteris  formas  fidelitatis.     Quîe  omnia, 
&  fingula  pra:fati  Sindici ,  &  Procuratores  dido  nomi- 
ne juraverunt,  &  jurant  ut  fupra,  &  promiferunt,  & 
promittunt  prafato   D.  Duci  licet  abfenti  ,  &  dido 
Magnifico  Procuratori  ,  &  milii  Notario  ftipulanti ,  & 
récipient!,  nomine  &  vice  didi  D.  D.  Ducis,  cundis 
teraporibus  iiabere,  &  tenere  rata,  grata,  &  firma,  & 
attendere,  &  obfervnre,  &  nuUo  modo  contrafacere, 
nec  venire,  per  diredum  &  per  indiredum,  tacite  nec 
exprelfe  ,  nec  aliquo   quefito  colore,  per  fe  nec  fub- 
millas  perfonas,  nec  aliqua  occalione,  vel  caufa,  qus 
dici  polfet  ,  vel  excogitari  ip.odo  aliquo,  fub  pœna  rc- 
fedionis,  &  reftitutionis  omnium, &  fingulorum  dam- 
norum ,  interelfe ,  &  expenfarum  per  ipfum  D.  Ducem, 
vel  didos  ejus  SuccelTores  patiendorum  ,  &  fiendarum 
fub  dbligatione ,   k    ypoteca  omnium  bonorum  ipfius 
Communitatis,   ejusque    Subditorum.     Renuntiantes , 
&  renuntiaverunt,    &  renuntiant  didi  Sindici,  &  Pro- 
curatores dido  nomine  verfus  prœfatum  D.  Ducem  li- 
cet abfentem,&  prscfatum  Magnificum  Procuratorem , 
&  me  Notarium  ftippulantem  &  recipientem ,  nomine 
didi   D.   Ducis  ejusque  Hxredum  ,  &    Succeflbrum 
prœdidorum,exceptioni  non  fadarum  prasdidarum  da- 
tionis ,  &  libère  tranllationis ,  &  non  fadorum  prsdido- 
■     rum  Juramentorum,  omnium,  &  fingulorum  non  fie 
adorum  (Scgeftorum,  cxceptioni   doli   mali,  adioni- 
que,  &  exceptioni  in  fadum  ,  &  generaliter  omnibus 
probationibus,  &   produdionibus  ,  Jurium,  Teftium, 
&  Inftrumentorum  contra  prœdida,  &,inde  prxfatus 
Magnihcus,  &  Potens  D.  D.  Gaspar  Procurator,  & 
Procunitorio  nomine  praefati  lUuftriffimi  D.  D.  Ducis 
Mediolani  &c.  juffit,&  mandavit,&  prxfati  Egregii,  & 
Nobilcs  Cives  Saons  Sindici  ,&  Procuratores ,  Sindi- 
cario &  Procuratorio  nomine,  dida;  Notabilis  Com- 
munitatis Saonœ ,  rogaverunt  per  me  Joliannem  Fran- 
ciscum  Galinam  Secretarium,  &  Notarium  infrafcrip- 
tnm  de  prœdidis  omnibus,  &  fingulis  publicum  confi- 
ci  debere  Inlirumcntum  unum,  &  plura  ejusdem  teno- 
ris ,  Pracfentibus  Magnifico  ,  &  Potenti  Viro  D.  Fran- 
cisco de  Vicccomitibus  dido  Garmagnola  Comité  Cas- 
tri  Novi  ,  Sped.ihilibus  D.  Tadiolo  de  Vicomercato 
Confiliariis,  Conradino   de   Vicomercato  Filio  quon- 
dam  D.  Thoma: ,  &  Zanino  Ritio  Secretariis  prœfati 


Illuftrifl^imi  D.  D.  Ducis  Mediolani  &c.  &  Egrcgiis,&    Ann^ 
Nobilibus  Viris  Johanne  de  Rubertis  de  Tripofi  Fiiio    ""t^" 
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qaondam  D.  Filippi  habitante  in  Callro  San£ti  Martini  JAZZ, 
de  Rubertis, D.  Jacobo  de Milio Filio  quondam  D.  An- 
tonii  Legum  Dodore  ,  D.  Chrifiophoro  de  Giiilinis 
Magillro  Intr.atarum  Ducalium,  Paulino  de  Raude  Fi- 
lio quondam  D.  Andrioli  ,  &  Bertololo  de  Crivellis 
P'ilio  quondam  D.  Guidetti,  &  quampluribus  aliis  inde 
teltibus  notis,vocatis,&  fpecialiter  ad  pra;dida  rogatis. 
Ego  Beltraminus  de  Refiis  Filius  D.  Antouii  Civita- 
tis  Mediolani  Imperiali  audoritate  Notarius  hanc  Oar- 
tam  fcripli. 

Extraéla  fuit  prafef/s  Copia  à  Re^iflro  ixfcripto  ffd  Lit- 
fera  R.  Ducis  P  H  i  n  P  P  I  M  A  R  I  yî  A  N  G  L I  Fi- 
cecomitis  exiflentc  in  Regio  Archivio  Caflri  Port<e  Jo- 
vis  Alediolaui  ^  :>J  peipirofcripto.  Datum  Mediolani  die 
irigefii/ta  meKjls  Oéiobris  Anni  1719. 

Examinavit  JoANNES  FraNCISCUS  StrJ- 
G  E  L  L  I  U  S  Regii  Arcllivii  Officialis. 

cv. 

Capitula  ,  pft  Deditionem  ^  Stémiffionem  Com- 
munitatis ti  AONJE  ,  Domino  P  H 1  L I  p  p  o 
Mari^  Anglo  Duci  Mediolani  porrelia  de 
confervatione  ejusdem  Communitatis  Privilegiorum^ 
Confuetudinum  ,(^  Conventionum  cum  exteris  fac~ 
tarum  ;  y  per  eundem  Ducem  confirmât  a ,  atquS 
roborata.  Datum  Galiate  die  ip.  Martiij  An~ 
no  iA.x%.  IndiUione  if.  [Pièce  authentique j 
tirée  des  Archives  Royales  ^  de  Milans] 

Tjltippus  Maria  Anglus  Dux  Mediojâriî 
-'•  &c.  Pspis;,  Angleri??que  Cornes,  ac  Janu»  Dorrli- 
nus.  Annuere  volontés  quantum  decet  l:adis  nobis  re- 
quifitionibus  p.arte  Notabilis ,  &  Circumfpedx  Com- 
munitatis noftroc  Civitatis  Saonce  per  Egregios,  &  Sa- 
pientes  Viros  Dominum  Severinumde  Gamharana  Le- 
gum DodoreHi,  Raphaelem  de  Riario,  Gasparem  Va- 
gienum^  Julianum  Corfium  y  Paulum  Sanfonam  ^  & 
Honofrium  Pavefium  Diledos  Cives  noftrosSaonaijac 
Ambafl!îatores,Sindicos,  &  Procuratores  Communita- 
tis antedidîe  circa  porreda  nobis  per  ipfos  Ambaffiato- 
res  parte  ipfius  Communitatis  Capitula  infrafcripta,  es 
fierifecimusResponfiones  noftras  pro  ut  infradiftinde, 
&  particulariter  annotatum  eft,  mandando  Reverendis, 
Spedabilibus ,  &  Egregiis  Confiliariis  noftris  in  Janua, 
nec  non  Potefiati  noftro  Saonai^  ac  omnibus,  &  fingu- 
lis OiBcialibus  noftris,  prîefentibus  &  futuris,  ad  quos 
fpedat^  &  fpedabit^  quatenus  easdem  Responfiones 
noftras,  &  quamlibet  earum,  pro  ut  ad  litteram  ja- 
cent  absque  ulla  exceptione  fervent  ,  &  faciant  invio- 
labiliter  obfervari ,  contra  eas^  &  contenta  in  eis  quo- 
vis  modo  nequaquam  attentando  ,  nec  aliqualiter  per- 
mittendo  fub  psena  noftro  arbitrio  inferenda. 

Quorum  quidem  Capitulorum  ,  &  Responfionum 
noftrarum  ad  eadem  Capitula  fadarum  tenores  fequun- 
tur  videlicet;  Infrafcripta  funt  Capitula,  porreda  Illus- 
triffimo  Domino  noftro  per  Ambaffiatores  Communi- 
tatis Civitatis  Saons,  requirentes  ,  &  fnpplicantes ,  ut 
prxlibatus  Illuftrifllmus  Dominus  nofter  dignetur  ea 
bénigne  approbare  ,  &  eis  gratum  responfum  adiii- 
bere. 

Primo  quod  omnes  Franchifix  ,  Immunitates  ,  & 
quscumque  Libertates,&  Privilégia,  quas,  &  qux  ip- 
fa  Saons  Communitas, Cives, &  Habitatores,ac  etiani 
Diftiiduales  Saona:  habent  ,  &  fjliti  funt  habere  in 
Civitate,&Diftridu  Janus;,m3nuteneantur ,&  confer- 
ventur  eisdem  omnibus  prœnominatis  tam  communiter, 
quamdivifim,  &  quod  Conventiones  alias  fiidcs  inter 
Commune  Janusc  ex  una  parte  ,  &  inter  Commune 
Saonx  ex  alla  parte, feu  vice,  &  nomine  ipfarumCom- 
munitatum,  &  prafertim  fadx  fub  Anno  Domîni  mil- 
lefimo  ducentefimo  quinquagefimo  primo,  die  dccimo 
nono  Februarii,  &  fub  Anno  Domini  1313.  die  deci- 
mo  nono  Julii,tempore  Régis  Roberti,  ac  etiam  om- 
nes alix Conventiones,  &  ipfarum  omnium  Conventio- 
num additiones  ,  &  dcclarationes  pollmodum  fida: 
inter  prxdida  Communia, feu  vice,&  nomine  ipfarum 
Communitatum,  fînt  &  e(l"e  debeant  ,  ac  cti.im  rema- 
neant,  &  remanere  debeant  perpetuo  in  eisdem  forma, 
elfe,  îenfu,  condicione  ,  gradu  ,  ftam  ,  &  ufu ,  pro 
ut  jactnt  ad  litteram,  &  licut  fuit,  &  eft  ibidem  ufita- 
tum ,  (Se  perpetuam  roboris   firmitatem  obtineant  ,   & 
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obttnere  debeant  în  omnibus  j  &  pet  omuia,prô  ut^ôc 
ficut  in  iplis  continetur. 

Item ,  quod  omnes  Convent!ones,&  Paûa  quxcum- 
qiie  initx,  &  fadta  temporibus  retroaûis,  vice  &  no- 
miae  Communitatis,  Saona  à  fex  Annis  ultra  cum 
Magnificis  Marchionibus  de  Carreto,  feu  cum  quibus- 
dam  aliis  t>ominis,Communitatibus,Corporibus,  Col- 
iegiis,  &  tlnivetlitatibus  ,  &  ipflus  Civitatis  privilégia 
guEECùmque  fitit  perpétue  ,  &  eflè  debeant  firmœ,  & 
fiirrna,  ac  etiam  remaneant,  &  remanere  debeant  fem- 
per;  pro  ut,  &  iîcut  in  iplis  continetur. 

Iteni,  quod  ipfa  velka  Saons  Civitas,  &  Antiani^ 
&  Conlilium  iplius  Civitatis  cum  fuo  univerfo,  &  toto 
Didriâu  cum  fuis  Burgis,  &  Caftris  ;  Locis,  Terris, 
&  Villis  poffint^  &  perpetuo  valeant  fe  fe  regere,  or- 
dinare,  &  gubernare  eorum  more  folito,  &  pro  ut  ibi- 
dem jam  iongo  tempore  tranfaâo  fuit,  &  eft  ulitatum, 
&  fecundum  Statuta,&  Privilégia^  &  Confuetudines  ibi 
fconfueta,  &  confuetas ,  ac  etiam  quod  Poteftates,  & 
cœteri  OiBciales  Saonœ  teneantur,  &  debeant  perpetuo 
adminiftrare  Jus,  &  Juftitiam,  regere  ,  fummarie  judi- 
care ,  &  cœtera  eorum  Officiis  incumbentia  peragere 
fecundum  ipfius Civitatis Leges  municipales,  feu  Statu- 
ta  faâas,  fiendas,  vel  faâà,  &  ëenda,  ac  etiam  fecun- 
durn  ordines,  confuetudines,  &  bonos  mores  ejusdem 
Civitatis  j  &  in  defeâu  ipfarum,&  ipforum,  fecundum 
Leges  communes  Impériales,  &  cum  poteftate  plena 
iaddendi  ad  ipfas  Leges  Municipales,  &  ordines  corri- 
gendi ,  &  de  novo  faciendi ,  pro  ut  haâenus  ibidem  fuit , 
&  eft  uStatum. 

,  Item,  quod  ipfiim  Commune  Saona;,veI  aliquis  Ci- 
vis  ,  feu  Habitator ,  ac  Diftridualis  Saonenlis  numquam 
poffint ,  feu  valeant  civiliter ,  feu  criminaliter  trahi  ad 
àliqiicd  judicium,  vel  aliter  convenir!,  feu  aliter  quo- 
quo  modo ,  peir  direâumvbl  per  indiredum ,  inquietari, 
turbari  ,  moleftari  ,  aut  condemnari  extra  Civitatem , 
&  Diftriâum  Saonffi  ,  nifi  pro  ut  in  Conventionibus 
JïnuE,  &  Saonte  continetur,  immo  quod  în  ipfa  Civi- 
tate  Sadnâé  trahi  ad  jtidiclUm,  cOnvéniri,  cotidémnati, 
vel  abfolvi  debeant  per  Officiales  SaonsB,  feil  per  jus 
^icentes,  &  teddentes  ibidem  occaxione  cujuscumque 
Cauiâ  Civilis  ,  vel  Criminalis  impofterum  movendœ 
contra  prsnominatos  ,  feu  contra  aliquem  ipforum 
cdrrimuniter ,  vel  divifim. 

.  Respoiifio  Domini  ad  fuptafciripta  quatuor  Capitula. 
Dominus  dispbfitus  femper  complacere  Conimunîtati 
pra:difl:œ ,  &  eam  bene  traâare  ,  contentus  eft  quod 
fiât  prout  in  eis  Capitulis  continetur,  refervata  fempet 
poteftate  prsfato  Domino  addendi ,  dimminuendi ,  de- 
clararidi ,  &  prôvidcndi ,  pro  ut  ei  Vldebitur. 

Item  ,  quOd  ipfum  Communb  Saons  ,  Cives,  vel 
Habitatores,  feu  DiftriélualeS  aliqui  Saon^  nullo  rem- 
pote per  aliquem  poffint ,  feu  Valearit  damnlficari  ^  Ixdi, 
feu  quoquovis  modo  aggravari ,  vel  moleftarî  j  direfte 
Vel  indirefte  ,aliquibiis  mutuo , coUeâa ,  gabellaj  novo 
ufu;  feu  quavls  dlia  impofitione  ,  vel  exaâione  ,  feu 
giravamine  perfonali,  nifi  in  illis,  in  quibus,&  pro  ut, 
a  fcut  in  ipfa  Civitate  Saons,  &  ejus  Diftriâu,  feu 
Territorio  fuit,  &  eft  confuetum  per  longas  confuetu- 
dines retroaâas,  &  per  longa  tempora  ibidem  fuit  ufi- 
tatum.  ,     , 

Responfio  Domini  ad  iftud  quintum  Capitulum.  Do- 
minus  dispolitus  eft  diâam  Communitatem  bene  trac- 
tare  ;  &eam,  quantum  poterit,  ab  oneribus  refervare. 

Item,  quod  Poteftas,  &  Caftellani,  &  cjcteri  omnes 
OfBciales  Saons  iti  principio  eorum  regiminis  debeant, 
&  teneantur  jurare,  &  jurent  obfervare  omnia  Capitu- 
la SaouE  fafla,  &  fienda,  &  juxta  formam  ,  &  teno- 
rem  Capitulorum  Saonœ,  pro  ut  jacent  ad  litteram, 
tiullo  extrarieo  intelleélu  habito. 
.  Responfio  Domini  ad  prœdiûum  fextum  Capitulum. 
Dominus  contentus  eft ,  quod  fiât ,  pro  ut  in  fupra- 
ftripto  Capitulo  continetur  respedlu  Officialium,  res- 
peâu  vero  Caftellanorum ,  Dominus  vult ,  quod  re- 
maneant in  ejus  dispofltione. 

Item  ,  quod  ipfi  omnes  pranominati  Officiales  fint, 
&  elfe  debeant  Ghibellini,  ac  debeant,  &  etiam  prœci- 
fe  teneantur  manutenere,  &  tencre,  ac  etiam  obferva- 
re Partem  Ghibellinam  in  Civitate  ,  polTe  ,  &  Diftridu 
SaonîE,  &  quod  Guelfi  numquam  pofTmt,  feu  valeant 
in  Saona,  &  ejus  Diftriâu  aliquod  Officium  exercere, 
feu  obtinere  aliquam  Caftellanariam. 

Responfio  Domini  ad  prEdidum  feptimum  Capitu- 
lum. Apud  Deum  non  eft  exceptio  perfonarum,  nec 
etiam  Dominus  intendit  apud  ipfum  efle  ,  ideo  provi- 
debit  circa  contenta  in  Capitulo  per  modum,  quo  po- 
terunt  meritô  contentarii 

Item,  quod  prsdidi  omnes  Officiales  in  fine  eorum 
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Officii  findicentur  j  &  debeant  findicari  femper  îrl  Civi- 
tate Saonse,  pro  ut,  &  ficut  ibidem  fuit  ulitatum  ,  à 
confuetum  per  longa  tempora  ,  &  juxta  tenorem  Ca- 
pitulorum Saonœ  fadorum ,  fiendorumve. 

Responfio  Dominiad  prasdidumodavum Capitulum; 
Dominus  contentus  eft,  quod  fiât,  pro  ut  in  ipfo  Ca- 
pitulo continetur. 

Item,  quod  prœlibata  Domitiatio  velit,  &  dignetui^ 
manutenere  ,  &  perpetuo  defendere  efFedualiter  cum 
ipfius  Inclytx  Dominationis  srmis ,  ingeniis  ,  gentibus 
armigeris  tam  equeftribus ,  quàm  pedcftribus ,  &  ejus 
propriis  fumptibus,  ipfum  Commune ,  &  Homines  Dis- 
tiidualcs,Feudatarios,  feu  Valfallos  Saonœ  à  quibus- 
cumque  inimicis,  &  contra  quoscumque  emulos  Guer- 
ratn,  feu  Bellum  quommodocumque,  &  qualitercum- 
que  impofterum  moventibus,  &  moventes  in  futurum 
contra  ipforum  Commune,  Homines,  Vaflàllos,  ac 
Diftriduales  Saoncnfes  ,  &  quod  ipfis  Communitati , 
Hominibus  ,  Diftridualibus ,  &  f  eudatariis  Saona:  ea- 
dem  Inclyta  Dominatio  ausiliabitur ,  &  favorem  pra;- 
bebit  ,  (5c  opem  juxta  ipfius  prallbatse  Dominationis 
fuum  polie ,  &  poiîibilitatem. 

Responfio  Domini  ad  prœdidum  nOnum  Capitulum. 
Dominus  confiderans  contenta  in  prœdido  Capitulo  ad 
eum  pertinere,  &  dispofitus  didam  Civitatem  confer- 
varc,  exigente  quocumque  cafu  ,  providebit  pro  ut  ci 
videbitur  convenire,  &  fuerit  opportunum; 

Item,  quod  ipfum  Commune,  Homines,  Diftridua- 
les, &  Vaifalli  Saonas  perpetuo  fint  liberi,  franchi, 
&  immunes  tam  in  a:re,  quam  in  Perfonis  in  quibus- 
cumque  Civitatibus  j  Locis ,  &  Terris  ;  tam  in  iVIari , 
quàm  in  Terra,  in  quibus,  &  prout j&  ficut  folitifunt 
efle ,  ubicumqùe  habere ,  &  tenere. 

Responfio  Domini  ad  prœdidurri  decimum  Capitu- 
lum :  Dominus  ,  quantuni  cum  Jufticia  ,  &  honore 
poterit,  femper  fâvebit ,  ut  Franchifije  ,  &  Immunita- 
tes,  &  Libertates,  de  quibus  in  Capitulo  fit  mentio  , 
didce  Communitati  obferventur. 

Item,  quod  praelibata  Dominatio  velit,  &  dignetur 
ordinare,  providere,  &  per  rhodtim  congruum  adhî- 
beri  vclle,  quod  rionnulli  Cives,  féu  Diftriduales ,  & 
Habitatores  Saonse  pofllnt ,  &  efl^edualiter  valeaht 'ha- 
bere, &  confequi  à  Spedabili  Domina  Maria  relida 
quondam  Domini  Antonii  ex  Marchiotiibus  de  Carre- 
to  Tutrice, Curatrice,  feu  Gubernatrice  Johannls  Ber- 
tholomei  Filii  ipforum  jugalium  quasdam  Pecuniaruiii 
quantitates,  quas  ipfi  ptsenominati  habere,  &  recipere 
debent  juridice,  &  debito  modo  à  prœnominatis  Domi- 
na Maria  ,  &  Johanne  Bertholomeo,  quia  alias  ipfi 
Cives  folverunt  fidejuflbrio  nomine  ipfius  quondam 
Domini  Antonii  quasdam  Pecuniarum  quantitates  ali- 
quibus  creditoribus  ipfius  ,  ac  etiam  fœpe  fsepius  ad 
inftantiam  prœdidorum  Civium  prœdida  Domina  Ma- 
ria fuit  requifita  ,  quatenus  fatisfacere  velit  ipfis,  qua: 
femper  renuit,  &  recufat  ,  immo  ,  quod  deterius  eft, 
trufatur  de  ipfis,  licet  contra  Dèum,Jus,  &  Jufticiam. 
Quare  fuper  prxmiflls  dignetur  eadem  devotiffima  Do- 
minatio de  remedio  opportuno  provider!  vel  le  ,  &  in 
Mandatis  date,  &  prEcipere  Magnificis  Dominis  Gu- 
bernatoribus  veftris  Civitatis  Janux,  ac  Spedabili  Do- 
mino Poteftati  SaonE,  &  in  j  &  fuper  prxmiflls  operen- 
tur,  &  taliter  faciant,  btevius  quam  poteruntj  &  effi- 
cacius  quod  ipfi  prœnominati  Cives  habeant,  confe- 
quantur ,  &  confequi  pofllnt  omne  illud ,  &  quicquid 
à  praedida  Domina  Maria  dido  nomine  habere,  &  re- 
cipere debent,  vel  aliter  provideatur  ,  pro  ut,  &  ficut 
videatur  expediens  eidem  veftrtÈ  Celfitudini; 

Responfio  Domini  ad  prsedidum  undecimtim  Capi- 
tulum; Dominus  favorabilis  erit  tam  per  ejus  Litteras, 
quàm  alio  quocumque  honefto  modo,  quod  Cives,  & 
Diftriduales  Saon»  fuum  debitum  confequantur  à  Do- 
mina Maria  in  Capitulo  nominata. 

Item,  velit, &  dignetur  eadem  vèftra  Metuendiffimà 
Dominatio  committere,  &  ftride  prœcipiendo  manda- 
re  prœlibatis  Dominis  Gubernatoribus ,  Poteftati  j  & 
cœteris  quibuscumque  Officialibus  veftris  Januse  ,  & 
Saonse,  &  omnibus  aliis  veftris  OiBcialibus  prcefenti- 
bus ,  &  futuris ,  &  per  veftras  Litteras  Patentes  his 
prœfentibus  annexas  ,  quatenus  inviolabiliter ,  &  per- 
petuo obfervent,  &.  obfervari  faciant ,  curent,  eftedua- 
liter,  &  omnino  debeant  omnia,  &  quacumque  Ca- 
pitula fuprafcripta  cum  eorum  vi.'ftris  Responfionibus , 
ac  etiam  quod  manuteneant ,  protegant ,  &  défendant 
Commune,  Cives,  &  Diftriduales  Saonse  à  Commu- 
nitate,  Duganeriis,  feu  Pedagiis  Janua:,  &  obfervent, 
&  obfervari  faciant  Conventiones  inter  ipfa  Communia, 
feu  nomine  ,  &  vice  ipfarum  Communitatum  fadas  ^ 
prîefertim  fub  Anno  Domini  milkfîmo  ducentefimo 
Y  a  quin- 
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ÂNIiO  q"in'ÎUi'g6''m°  primo  ,  &  fub  miUelîmo  tcrcente 
tr%xliino  lecundo  ,    pro  ut  jacent  ad  litteram  ,   r 
\AXX,  extraneo   inteUefta  lubaudico  ,   &  in  nuUo  attentent,  | 
feu  attentari  valeant ,  vel  pi-xlumant  violare  ,  corrum-  i 
père  ,   vel  annuUare  prœdida  Capitula  ,    feu  prxdiilas 
Conventiones ,  immô  obfervent,  &  faciant  obfervari  in 
omnibus,  &  per  omnia,  pro  ut,  &  fîcut  in  ipfis  om- 
nibus, &  fingulis  continetur. 

Responiïo  Domini  ad  irtud  ultinium  Capitulum. 
Dominas  dispofitus  didam  Communitatem  per  fuos 
femper  benè  traâari  favorabiiiter  imponet  futuris  Prse- 
iidentibus,  &  Officialibus  Januse  ,  &  Saonœ  juxta  re- 
quilita  per  feriem  iplius  Capituli.  In  quorum  Telli- 
monium  prœfentes  fieri ,  &  regiftrari  julfimus,  noftri- 
que  Sigilli  appenlione  muniri.  Datum  Galiabe  die 
xviiij.  Martii  M.  CGCC.  XXII.  Indiâione quin- 
ta  décima. 

Signatum ,  JoHANNES  FrANCISCUS. 

Extraéia  fuit  prsÇens  Copia  à  Regijlro  iafiripio  fié 
Litteris  D.  D.  Ducis  Philippi  Maria  An- 
G  L I  Vicecomitis  exiflente  in  Kcgio  Archivio  Caflri 
Partie  Jovis  Mediolani ,  in  pupiro  fcripto,  Datum 
Mediolani  die  trigefima  menjis  OHobris  Anni  1719. 

Exa-minavit  JoANNES  FrANCISCUS  Stri- 
G  E  L  L  I  u  S  Régit  Archiva  Ojficialis. 

CVI. 

3.  Sept.  PrivUegium  à  Sigismundo  RomMorum  Im- 
peratore  ,  R  a  b  A  N  o  Episcapo  Spirenft  indul- 
tum ,  ut  in  fuis  13  diUi  Episcopatûs  Ditionihus 
Cajiella  fjf  Mmitiones  exfiruere  queat  j  mm  res- 
ciffione  £5"  annullatione  contrariorum  Privilegîo- 
rtim  cuicunque  in  Imperio  jam  jam  collât orum  aut 
deincsps  conferendorum.  Datum  Norimberga  die 
Jovis  pofi  Ferias  S.  Mgidii  Jnno  ii^tz.  [J  u- 
Lii  Belli  Laurea  Auftriaca.  Lib.  IL 
pag.  81.] 

"^O s  SiGiSMUNDUS,  Deî  gratia  Romanorum 
■•-^  Imperator,  femper  Auguftus  ,  Hungaris,  Boe- 
miœ,  DalmatiK,  Croatie,  &c.  Rex ,  omnibus  qui  bas 
legent,  aut  legi  audient,  notura  facimus  ,  &  tellamur, 
Quandoquidem  à  Deo  conlîituti  fumus,ut  unumquem- 
que  in  pace  ,  &  quieta  bonorum  fuorum  poffeffione 
confervemus ,  id  verô  ubique  prsftare  non  poffumus , 
nec  impedire,  quo  minus  quibusdam  interdum  à  maie 
feriatis  hominibus  vis  inferatur,  atque  ideo  cujus  me- 
rito  imprimis  Principibus ,  ac  Dominis ,  tam  Eccleliafti* 
cis  quam  Politicis ,  permittere  debemus  ,  ut  omnem 
vim  atque  injuriam  à  fe  propulfent,  &  fe,  ac  Subdi- 
tos,  cum  lis  quîo  habent,  tueantur  ,  ob  eam  caufam 
cum  perpendiffemus ,  Episcopatum  Spirenfem  effe  am- 
plum  Principatum ,  &  iniîgne  Membrum  S.R,  Imperii 
multis  aliis  Prtncipatibus  ,  Dominiis  ,  &  Regionibus , 
in  quibus  fspè  diffidia  ,  tumultus  ,  &  bella  oriuntur, 
finitimum  :  &  Reverendum  Rabanum  Episcopum  Spi- 
renfem ,  diledum  noftrum  Principem  ,  &  Confilia- 
rium,  nobis  ,  &  S.  Rom.  Imperio  multoties  fidelem, 
atque  utilem  operam  navalle,  quod  ipfe,  &  Succeflb* 
res  ejus  Episcopi  Spirenfes  deinceps  ,  quoque  facere 
debeant,  &  poffint  ,  Nos  ex  conlilio  noftrorum  Prin- 
cîpum,  Comitum,  Dominorum,  &  alionim  nobis  de- 
vinâorum,  pro  nobis,  &  noftris  in  Romano  Imperio, 
ac  Regno  SuccefToribus  fupra  difto  Rabano  ,  &  Suc- 
ceflbribus  ipfius  Episcopis  Spirenlibus ,  ex  certa  fcien- 
tia,  &  plenitudine  Csf  ac  Regiœ  poteftatis,  his  pracfen- 
tibus  conceffillè  ,  permififlè,  &  induKiffe,  concedere  , 
permittere ,  &  indulgere  ,  ut  in  fuis  ,  &  modo  didi 
Episcopatûs  Ditionibus  ,  &  finibus,  quocunque  loco- 
rum,  ubi  ipfis  neceflarium,  aut  opportunum  videbitur, 
in  noftro  ,  &  Imperii  ,  quod  à  nobis  lege  clientelari 
acceperunt ,  aut  proprio  Episcopatûs  Territorio  ,  nova 
Caftella,  aliaqne  xdificia ,  folTis,  hpidibus ,  mcenibus, 
turribus  ,  atque  alia  ratione  firmata  ,  vel  per  fe,  vel 
per  fuos  Prœfeâos  ,  aliosvè  quibus  id  demandabunt, 
moliri,  exftruere,  &  pcrficcre  ,  &  quœ  jam  deftruâa 
fuerunt  reparare,  atque  amplifi'care  poffint,  nullo  ipfis 
à  nobis,  noftris  SuccefToribus  in  Imperio  ,  aut  quo- 
cunque alio  impedimento  objeâo.  Ac  fi  quod  forte 
aliud  Privilegium,  aut  Beneticium  ,  quod  huic  adver- 
fctur,  antchac  à  nobis  ,  aut  noftris  in  Imperio  Ante- 
cefforibus  cuiquam  in  Imperio  ,  cujuscunque  ftatus, 
ordinis,  aut  coaditionis  fit,  aut  alicui  Civitati,  &  Re: 


pubt.  nominatim  autcm  nobis  dileais,&  fidclibusCon- 
fulibus,  &  SenatoribusUrbis  Spirenlis,  collatum  fuis- 
fet,  aut  deinceps  conferretur  ,  illud  fupradiâlo  Raba- 
no ,  cjusdemque  Succeflbribus  Episcopis  ,  &  Episco- 
patui  Spirenfi  nihil  derogabit  :  nam  taie  Privilegium, 
&  Beneficium  ,  quatenus  modo  diâo  Rabano  ,  ipfius 
Succelloribus  Episcopis ,  c&  Episcopatui  Spircafi  dero- 
gabit ipfo  Jure  ,  &  ex  Cxf  ac  Regix  poteftatis  pleni- 
tudine, hoc  &  omni  temporc  prorfus  abolemus ,  res- 
cindimus,  &  antiquamus,  utque  irritum,  &  nullarunj 
viriiim  fit  volumus.  Quapropter  omnibus,  &  fingulis 
Eledoribus, Principibus,  Comitibus,  Dominis,  Baro- 
nibus,  Eqijitibus  ,  Nobilibus  ,  Civitatibus  ,  h  Pagis , 
aliisquc  Nobis  &  Imperio  fubjeâis,  atque  addiftis, im- 
primis vcrô  fupra  nominatis  Confiilibus ,  &  Senatori- 
bus,Civitatis  Spirenfis  imperamus  ,  ne  ullnni  fupr.idic- 
to  Rabano  &  Succelloribus  ipfius  ,  Episcopis  Spircnfi- 
bus  contra  noftrum  hoc  ipfis  concelfum  Privilegium^ 
Beneficium  ,  Gratiam  ,  &  Indulgentiam  ncgotium  fa- 
cclfant,  aut  ipfos  in  ejusmodi  opère,  quale  fupra  de- 
fcriptum  fuit,  ullo  modo  interpellent  ,  nifi  in  noftram 
&  S.  Rom.  Imperii  gravcm  indiguationcm  incurrere 
velint.  Qui  contra  fecerit  ,  cujuscunque  ftatus,  ordi- 
nis aut  conditionis  fuerit,  prxter  nollram  ,  &  Imperii 
indignationem  pœna  quinquaginta  Marcharum  auri  pu- 
ri  ,  quotiescunque  hoc  noftrum  mandatum  infringet, 
mulflabitur:  quarum  dimidia  pars  Regio  noftro  Fisco, 
altéra  fupradifto  Rabano  ,  aut  Episcopis  Succeflbribus 
ipfius,  &  Episcopatui  Spirenfi  cedet.  In  cujus  rei  fi- 
dem  Sigillum  noftrum  Regium  his  apponi  curavimus. 
Dat.  Norinbergx  Anno  à  Chrifto  nato  millefimo 
quatringcntefimo  vigefimo  fecundo  ,  diejovis  poft  Fe- 
rlas S.  jîlgidii ,  Regni  noftri  Hungarici  Anno  trigefimo 
fexto,  Romani  duodecimo,  &  Boemici  tertio. 

CVII. 

Lettres  de  Conrard  Beyer  E-vêjue  de 
Metz  ,  par  lesquelles  il  promet  6?  s'engage  à 
Charles  Duc  de  Lorraine  (3  Marchis  j  de 
ne  rien  faire  ou  entreprendre  contre  lui ,  joit  par 
fes  Places ,  Filles  ,  Hommes  ou  Sujets  ,  (^  de 
n'y  point  recevoir  fes  Ennemis  ;  même  de  ne  fe 
point  démettre  de  fin  Evéché  ,  i^  de  n'en  point 
aliéner  ou  engager  les  'terres  13  Seigneuries^  fans 
obliger  premièrement  ceux  avec  qui  il  en  traiterait 
de  conferver  au  Duc  tous  fes  Droits.  Le  io.iVff- 
vembre  1411.  [La  Véritable  Origine  des 
Maifons  d'Alfiice  ,  de  Lorraine,  £c  d'Autri- 
che, pag.  181.  l'ire  dts  jlrchives  de  Lorraine^ 

T^JOus  Conrauld  Beyer,  par  la  grâce  de  Dieu  & 
■^^  du  Saint  Siège  de  Rome  Evesquc  de  Mets,  Fai- 
fons  fçavoir  à  tous  que  pour  nourrir  plus  grand  Paix, 
&  plus  grande  Amour  entre  Monfeigneur  Char  les 
Duc  de  Lorraine  &  Marchis ,  fes  Terres ,  Pays  &  Sei- 
gneurie, d'une  part ,  &  entre  nous  &  noftre  Eveschié 
de  Mets  d'autre  part.  Avons  pour  nous  &  noiircdite 
Eveschié,  accordé,  promis  &  crcantié  les  choies  que 
cy  après  s'enfuivent.  Premier  avons  accordei ,  promis 
&  creantei  ,  &  par  ces  prefentes  accordons ,  promet- 
tons &  creantons  ,  que  nous  toute  noftre  vie  durant 
entant  que  nous  ferons  Evesque  de  i\4cts ,  ne  voulons, 
debvons  ,  ne  poons  eftre  à  l'encontre  de  mondit  Sei- 
gneur de  Lorraine  ,  fes  bonnes  Villes  &  Forterelîes, 
fes  Terres,  Pays  &  Seigneuries,  par  nous,  nos  Hom- 
mes, Subgcts  ,  nos  bonnes  Villes ,  &  Forterefles  par 
Guerres,  par  receps  ne  aultrement,  par  euvre  de  faiél 
en  quelconque  menicre  que  ce  foit  fans  malengin.  Et 
s'il  advenoit  que  aucuns  des  hommes  fubgez  de  mon- 
dit Seigneur  de  Lorraine  volfilTent  faire  ou  feilTent  au- 
cune pourfuite  par  euvres  de  fait  à  l'encontre  de  nous 
&  de  noftrcdite  Eveschié  ,  &  mondit  Seigneur  ne  les 
peuft  tenir  en  Juftice  &  en  raifon  ,  ou  qu'ils  heufltnt 
affaire  il  nous,  &  qu'ilz  feuflent  deffaillant  de  venir  à 
droifl:  &  à  raifon.  En  ce  cas  n'entendons  point  que 
nous  &  noftredite  Eveschié  ne  nous  puiffiens  revengicr 
&  faire  pourfuite  à  l'encontre  desdis  hommes  ,  fans 
que  les  promefles  que  nous  avons  faiil  &  taifons  par 
ces  prefentes  à' mondit  Seigneur  en  fuifll'nt  de  rien  en- 
fraintes  en  meniere  que  fui6b  pour  adoncque  ce  avan- 
roift ,  ne  ou  temps  advenir  ,  A  tout  ll-ns  malengin. 
Item  ,  avont  accordei ,  promis  &  creantei  par  la  me- 
niere que  delfus  ,  que  s'il  adVenoit  que  nous  fuiffiens 
fuer  de  noftredite  Eveschié  par  quelque  meniere  que  ce 
I  fuit, 
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fait ,  fuit  par  renuntiation ,  par  Vuiaigiere ,  par  efchaiH 
ge  ou  autrement,  ou  que  nous  mettifficns  aucunes  de 
nos  bonnes  Villes,  Forterelles  ou  Membre  de  noftre- 
dite  Eveschié  de  Mets  en  la  main  d'aucuns  cui  qu'il 
fuit,  ou  cui  qu'ils  fuiflent,  nous  ne  les  pourriens  taire 
jusques  ad  ce  que  cil  ou  ceulx  en  cui  mains  que  fe  te- 
riens  averoit  ou  averoicnt  promis,  jurei  &  creanteipar 
bonnes  Lettres  envers  mondit  Seigneur  àfi  Lorraiiie, 
qu'ils  ne  le  boutteront  point  tuer  ,  lui,  fes  Hoirs,  ne 
ayant  caufe  des  Vuaigies  qu'il  tient  de  notoedit  Eves- 
chié de  Mets,  &  qu'ils  l'y  tanroient  à  lui ,  fes  hoirs, 
ou  avans  caufe  ,  toutes  les  Lettres  desdites  Vuaigieres 
félon  le  contenu  d'icelles,  fans  les  enfraindre  aucune- 
ment. Ne  auffi  que  cil  ou  ceulx  es  mains  de  qui  nous 
feriens  lesdites  Renuntiation,  Efchanges  ou  Vuaigiere 
ne  creantiflent  &  promettiflent  d'avoir  &  tenir  ferme 
&  eftable  à  mondit  Seigneur  toute  fa  vie  durant  l'ad- 
modiation  que  nous  l'y  avons  fait  de  nos  Sallines  par 
nos  Lettres  faiaes  du  jour  &  datte  de  fes  prefentes ,  & 
félon  la  forme  &  contenu  d'icelles  fans  point  aller  au 
contraire  en  meniere  que  fe  foit.  Si  avons  nous  Con- 
rauld  Beyer  Evesque  de  Mets  delTusdit  ,  promis  & 
promettons  par  cesdites  prefentes  bonnement ,  loiale- 
ment  en  vraies  parolles  d'Evesque  &  fur  noftre  hon- 
neur, tenir  &  avoir  fermes  &  eftables  toutes  les  chofes 
deflus  dites  :  &  une  chacune  d'icelles  tout  par  la  forme 
&  manière  qu'il  eft  cy  delfus  devifei  &  efciipt,  fans  al- 
ler, faire,  ne  fouftrir  aller  au  contraire, en  recort  ne  en 
appert  en  quelconque  meniere  que  ce  foit  ou  que  puis- 
fe  eftre.  En  ligne  de  vérité  nous  avons  tait  mettre 
noftre  Seiel  pendant  en  cesdites  prefentes  ,  &  avons 
prié  &  requis  à  nos  bien  amez  Frère  &  Coufin  Meflî- 
reThiedrich  Beyer  de  Boppart  Chevallier, noftre  Frère 
Jehan  Sire  de  Haflonville ,  Ferry  de  Parroie  ,  &  Haii- 
ry  Houde  nos  Confins  que  vueilent  meélre  leur  Seielz 
en  ces  prefentes  avec  le  noftre  pour  tesmoignage.  Et 
nous  Thiedrich  Beyer  Chevalier  ,  Jehan  Sire  de  Has- 
fonville  ,  Ferry  de  Parroye  ,  &  Henry  Houfle  deffus- 
dis,  à  la  prière  &  requefte  de  Révérend  Père  en  Dieu  & 
Seigneur  ledit  Monfeigneur  Conrauld  Evesque  de  Mets, 
avons  mis  nos  propres  SeieU  pendans  à  cesdites  pre- 
fentes avec  le  fien  Seiel  pour  caufe  de  tesmoignage. 
Que  furent  faiQes  l'an  de  grâce  noftre  Seigneur  mil 
quatre  cens  &  vingt-dous ,  le  vingtiesme  jour  du  mois 
de  Novembre.  Seiellées  de  cinq  Seiels  ,  le  premier 
de  cire  rouge  ,  &  les  autres  de  cire  verte  fut  dou- 
bles queues. 

CVIII. 

T'raité  de  Ligue  entre  Jean  Duc  de  Betfort  Ré- 
gent du  Royaume  de  France ,  Philippes  le 
Bon  Duc  de  Bourgongne  ,  £3"  J  e  a  n  Duc  de 
Bretagne,  le  17.  yîvril  i^z^.  [G.  G.  LEIB- 
N  i  t  Z ,  Codicis  Diplomatici  pag.  3  37.  ] 

IE  AN  Régent  le  Royaume  de  France,  Duc  de  Bet- 
fort, &  Philippes  Duc  de  Bourgongne  ,  & 
Jean  Duc  de  Bretagne  &c.  A  tous  ceux  qui  ces 
prefentes  Lettres  verront ,  Salut.  Sçavoir  faifons,que 
pour  confideration  des  grandz  Amitiez  &  prochaineté 
de  Lignage  ,  qui  ja  font  entre  nous  &  moyennant  les 
Mariages  concludz,  accordez  &  fermez  entre  nous  Jean 
Reo-ent  Duc  de  Betfort,  &  de  noftre  très  chère  &  très 
amee  Sœur  &  Confine  Marguerite  de  Bourgongne 
d'autre  part  ;  &  pour  le  bien  gênerai  de  Monfieur  le 
Roy,  &  de  fes  Royaumes  de  France  &  d'Angleterre, 
de  nous  &  de  nos  Seigneuries ,  Terres ,  Pays,  &  Sub- 
je£l:z,nous  &  un  chacun  de  nous  jurons  &  promettons 
cftre  &  demourer,  tant  comme  nous  vivrons,  en  bon- 
ne vraye  amour ,  fraternité  &  union  les  uns  avec  les 
autres ,  &  nous  aimerons ,  comme  Frères  &  bons  Amis, 
garderons  &  deffendrons  l'honneur  l'un  de  l'autre,  tant 
en  couvert,  comme  en  apert,  fans  diffimulation  quel- 
conque. Advertirons  l'un  l'autre  de  tout  ce  que  nous 
fçaurons  &  entendrons  eftrc  au  proffidt  &  dommage, 
honneur  &  deshonneur  l'un  de  l'autre  &  de  nos  Sei- 
gneuries, Terres,  Pays,  Subjeâi,  &  fi  aucun  ou  au- 
cuns nous  faifoient  rapport  mauvais  l'un  de  l'autre,n'y 
adjouterons  aucune  foy  ,  mais  retiendrons  feurement 
par  devers  nous  chacun  endroiâ  foy  ceux  ,  qui  telz 
rapport?,  auront  faiftz  &  par  bonne  amour  &  vraye 
charité  le  ferons  incontinent  fçavoir  à  celuy  ,  duquel 
on  nous  avoit  faifl:  tel  rapport, pour  en  faire  ainfi, qu'il 
appartiendra  par  raifon. 

2.  Item,  fe  nous  ou  aucun  de  nous  avons  à  faire  & 
befongner  pour  noftre  honneur,  nos  Pays,  Terres  & 


Seigneuries  garder  &  defFendre  allencontre  d'aucuns     Ammo 
autres,  qui  grever  ou  dommager  nous  voulfiirent,  &    ■"•""*' 
chacun  de  nous  ,    ferons  tenus  d'ayder  &  fervir  celuy    14ZÎ, 
d'entre  nous ,  qui  a  befongner  en  aura  ,     fi  requis  en 
fommes  ,  de  cinq  cens  hommes  d'Armes  &  Gens  de 
traiâ;  à  l'advenant  ,     lequel  mieux  plaira  à  celuy,  qui 
en  aura  à  befongner  ;   &  fera  tenu  celuy ,  qui  fera  re- 
quis ,     fouldoyer  fes  gens  à  fes  despens.     Et  fe  plus 
grand  puiflance  aucun  de  nous  veut  avoir  ,    celuy  qui 
en  fera  requis,  fera  tenu  d'en  aider  aux  despens  du  re- 
quérant le  plus  avant ,   que  bonnement  pourront  fes 
Pays  raifonuablement  fournir. 

3.  Item ,  que  de  toute  nt)ftre  puiflance  ,  par  toutes 
les  meilleures  voyes  &  naaniere,  que  fçaurons  advifer 
pour  le  relèvement  du  pauvre  Peuple  de  ce  Royaume, 
qui  tant  a  fouftert ,  &  fouffre  de  miferes  &  pauvreté  ; 
Nous  nous  employrons  à  bouter  la  Guerre  hors  iceluy 
Royaume  ,  &  le  mettre  en  paix  &  tranquillité  ,  afin 
que  Dieu  y  foit  fervy  &  honoré  ,  &  que  marchandife 
&  labourage  y  puilfe  avoir  cours. 

4.  Toutes  lesquelles  chofes  nous  &  chacun  de  nous 
promettons  en  paroles  de  Princes , faire  tenir  &  accom» 
plir,  tant  comme  nous  vivrons,  par  la  manière  deffùs 
dite  fans  jamais  faire  ne  venir  aucun  contraire  en  quel- 
que manière  que  ce  foit  ,  fous  l'obligation  de  tous 
nos  biens  prefens  &  à  venir.  En  tesmoing  de  ce  nous 
avons  fait  mettre  nos  Seaux  à  ces  prefentes,&  les  avons 
fignées  de  nos  propres  mains  ,  &  foufcriptz  nos  pro- 
pres noms.  Donné  à  Amiens  ,  le  dîx-feptiesme  jour 
d'Avril  ,  l'an  de  grâce  mil  quatre  cens  vingt  trois. 
Ainfi  figne\  Jean  Duc  deBetford,Piiii,  ip- 
PEs  DE  Bourgongne  ,  Jean  de  Breta- 
gne. 


CIX. 

Second  Teftament  de  Charles  Duc  de  Lorrai- 
ne fs"  Marchis  ,  far  lequel  il  dispofe  de  quelques 
Biens  y  de  quelques  Sommes  en  faveur  de  fes  En- 
fans  Bâtards,  de  fes  Amis  £9"  Serviteurs,  £5"  de 
quelques  Eglifes  ou  Convents  j  après  quoi  il  décla- 
re que  fi  fa  Fille  aînée  Isabelle  de  Lor- 
raine vient  à  mourir  fans  Enfans  ,  la  Succès- 
fion  au,  Duché  de  Lorraine  paffera  à  fa  Fille  Ca- 
dette Catherine  de  Lorraine,  fs*  que  Ji 
elle  venoit  pareillement  à  mourir  fans  Enfans,  le 
Duché  fera  remis  es  mains  des  Chevaliers ,  Es- 
cuyers  ,  fs"  des  bonnes  Villes  du  Pats  ;  pour  en 
dispofer  félon  que  lui  Charles  l'aurait  or- 
donné. Fait  le  11.  Janvier  1414,  [La  véri- 
table Origine  des  Maifons  d'AIface,  de  Lor- 
raine, &  d'Autriche.  Aux  Preuves,  pag.  i8i. 
l'ire  des  Archives  de  Lorraine.  D'où  l'on  a 
pris  cette  Pièce  ,  qui  fe  trouve  aufli  dans 
Baleicourt,  T.'-aité  Hiftor.  &  Critique 
fur  l'Origine  &  la  Généalogie  de  la  Maifon 
de  Lorraine.  Aux  Preuves,  pag.  clvj.  ] 

En  nom  du  Père  is'  du  Fils  ,   y  du  Saint  Es- 
périt,  Amen. 

VTO  US  Charles  Duc  de  Lorraine  &  Marchis , 
••-^  en  noftre  boin  fens  ,  mémoire  &  entendement, 
fanté  &  convalescence  de  noftre  corps  ,  la  mercy  de 
noftre  Seigneur,  attendant  &  confiderant  que  c'eft  cho- 
fe  moult  certaine  de  la  mort  &  trespas  de  ceft  fiecle; 
car  toutes  chofes  humaines  &  autres  tendent  à  fin  & 
corruption,  aufli  que  c'eft  chofe  à  nous  très-incertaine 
que  de  l'houre  &  moment  de  la  mort  ,  affin  que  ne 
foyens  prévenus ,  &  que  le  Pèlerinage  tranfitoire  &  de- 
courant  que  faiibns  en  cet  fiecle  en  militant  ne  foit 
fruftré  &  ne  tourne  au  contraire  de  noftre  falut  ,  ain- 
çois  puiffions  par  iceluy  moyennant  la  grâce  noftre  Sei- 
gneur, parvenir  à  l'eftat  &  remiflion  promifeaux  Saints 
Patriarches  &  Prophètes  Abraham  ,  &  autres  en  l'E- 
glife  Triomphant  qu'eft  finablement  la  bieneureufe 
gloire  du  Royaume  de  Paradis  ,  des  biens  que  le  be- 
noift  Fils  de  Dieu  nous  a  preftez  en  ceft  mortel  fiecle, 
meubles  &  immeubles  ,  en  luy  en  rendant  grâces  & 
mercy.  Faifons  &  ordonnons  noftre  Teftament,  or- 
donnance cSc  darricne  volunté  en  la  manière  que  s'en- 
fuit. Premier  rendons  noftre  ame  à  Dieu  noftre  Créa- 
teur, qui  par  fa  grâce  &  pitié  l'a  faiâe  &  formée  à  fon 
ymaige  &  femblancc ,  &  de  fon  précieux  Sang  l'a  des 
Y  3  pennes 
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AvTvir,  pennes  d'Enfer  rachettée,  à  la  glorieufe  Vierge  Marie 
'^^^  fa  Mère,  à  tous  Saindb  &  Saindes,  Anges  &  Archan- 
ges ,  &  à  toute  la  Cour  de  Paradis.  Apres  elifons 
noftre  fepulture  en  noftre  Eglife  Collégiale  de  Sainâ 
Georges  de  Nancey  ,  en  nolbe  Chappelle  de  nollre 
Dame,  à  l'entrée  du  Cuer,  que  y  avons  fondé  &  édi- 
fié au  lieu  à  ce  ordonné.  Item  ,  voulons  &  ordori- 
nons  que  toutes  nos  debtes  foient  payez  &  nos  forstais 
amendez.  Item, voulons  &  ordonnons  que  un  annuel 
foit  faia  &  chanté  en  noftrediâe  Chappelle  que  avons 
fondée  de  nouvel  ,  &  trois  Mefles  chacun  jour  ainli 
que  ordonné  fuit  après  le  trespaflement  Monfieur  & 
Père  cuis  Dieu  pardoind,  fi  pour  ledit  annuel,  vou- 
lons &  nous  plaift  que  Prévoit  &  Chapitre ,  qui  desdi- 
tes Meffes  ordonneront  ,  aient  tel  femme  d'Or  ou 
d'Argent.comme  nos  Exécuteurs  ordonneront  à  avoir, 
&  feront  lesdites  Meffes  l'une  du  Sainû  Efperit,  une 
de  noftre  Dame  ,  &  une  aultre  de  Requiem  pour  l'a- 
me  de  nous.  Item  ,  s'il  advenoit  que  nous  allaflions 
de  vie  à  trespaifement  par  avant  noftre  cheire  &  amée 
Suer  &  compaigne  la  Ducheffe  noftre  Femme  &  Es- 
poufe  ,  nous  ne  voulons  mie  qu'elle  fuit  tenue  de  pa- 
yer nos  debtes  ,  car  nous  voulions  &  ordonnons  que 
tantoft  &  incontinant  après  noftre  trespas  de  ceft  Sie- 
dej  en  preigne  chacun  an  fur  les  premiers  deniers  de 
touts  les  revenus ,  yflues  ,  proffitz  &  emolumens  des 
chofes  cy  après  dénommez  cinq  mil  petis  viels  florins 
d'Or  pour  payer  nosdits  Debtes ,  &  pour  rachepteir  les 
Vuaigieres  qui  font  affifes  fur  noz  Terres  &  fur  noz 
Ufaines.  Ceft  aflçavoir  fur  noz  Salines  de  Dieuze , 
chacun  an  treize  cens  Florins ,  fur  Chaftel  Salin  unze 
cens  ,  fur  Roufieres  unze  cens  ,  &  cinq  cens  Florins 
fur  noftre  pafTaige  de  Nancey ,  &  mil  frans  fur  ce  que 
on  nous  doibt  tous  les  ans  en  la  Cité  de  Toul ,  &  ces 
chofes  foient  faiûes  par  l'Ordonnance  de  noftre  Exé- 
cuteurs. Voulons  en  oultre  que  lesdis  cinq  mil  flo- 
rins prins  tous  les  ahs, comme  dit  eft,  jusqnes  à  plain 
paiment  &  entière  fatisfaiftion  de  nosdites  Debtes ,  & 
que  auffi  les  Vuaigieres  aflifes  fur  noz  Terres  &  Ufui- 
nes  foient  toutes  racheptées.  Item,  voulons  &  ordon- 
nons que  le  Teftament ,  ordonnance  &  danrienUe  vo- 
lante de  noftre  tres-chier  &  tres-amé  Seigneur  &  Père, 
Monfeigneur  le  Duc  Jean  cui  Dieu  pardoint ,  de  ce 
que  ne  feroià  excutei ,  payé  &  fatisfaift  ,  qu'il  foit 
plainement  excutei  &  paie  félon  le  contenu^  d'iceluy. 
Et  premier  voulons  &  ordonnons  que  on  paie  &  déli- 
vre reelement  &  de  fai£t  ausdis  Prevoft  &  Chapitre  de 
Saina  George  de  Nancey  la  fomme  de  cinq  cens  Flo- 
rins d'Or,  ou  douze  gros  pour  le  Florin,  qu'il  leur 
donna  pour  faire  fon  anniverfaire  chacun  an  à  tous- 
jours.  Item,  voulons  &  ordonnons  que  on  paie  aufl^î 
ausdis  Prevoft  &  Chapitre  de  Sainft  George  ,  &  que 
on  face  fin  à  eulx  des  chevaulx  que  furent  offerts  à 
Saina  George  le  jour  de  fon  Service, lesquels  ils  nous 
reftiverent  &  n'en  ehurent  riens.  Item,  voulons  &  or- 
donnons que  on  face  fin  à  ceulx  de  l'Eglife  de  Saind 
Jehan  d'Amiens  de  la  Chappelle  de  mondit  Seigneur 
&Pere,  qui  leur  donna  par  fon  Teftament,  &  laquel- 
le ils  n'ont  mie  ehue.  Item  ,  voulons  &  ordonnons 
que  on  donne  &  délivre  à  HaufTebonne  ou  fon  ayant 
caufe  ,  &  à  fes  doux  Valets  de  Chambre  ce  que  noftre- 
dia  Seigneur  &  Père  lour  donna  en  fon  Teftament. 
Auffi  voulons  &  ordonnons  que  on  donne  &  délivre 
reelement  &  de  faid  ,  à  tous  autres  ausquels  noftredit 
Seigneur  &  Père  aura  aucune  chofe  donnée  par  fon 
Teftament  dequoy  ils  ne  feroient.  Item ,  Nous  pour 
nous,  nos  Hoirs,  Succeflèurs  &  aians  caufe, donnons 
pour  Dieu  &  en  aulmosne  pour  tousjoursmaîs  en  Hé- 
ritage à  l'Hospital  que  de  nouvel  avons  faid  édifier  de- 
vant noftre  Ville  de  NauCej'  ftés  la  Porte  Saind  Ni- 
colas dous  cents  frans  de  Terre  annuelle  &  perpétuel- 
le, comme  îl  pourra  apparoir  par  les  Lettres  que  fur 
ce  feront  faiâes.  Item,  nous  pour  nous,  nos  Hoirs, 
pour  Dieu  &  en  aulmosne  &  pour  prier  pour  l'ame  de 
nous  à  noftre  Fils  baftard  Ferry  de  Lorraine  noftre 
Chaftel  de  Billeftein  avec  les  appartenances  &  appen- 
dances,  avec  ce,  l'y  donnons  pour  nous  &  nos  hoirs, 
pour  tousjoursmaîs  en  perpétuité  dous  cens  Florenes 
de  Terre  chacun  an ,  &  l'y  affignons  comme  il  poulra 
apparoir  par  les  Lettres  fur  ce  faiaes  &  iceluy  Chaftel 
de  Billeftein,  &  lesdits  dous  cens  Florenes  de  Terre, 
'doit  tenir  &  repanre  luy  &  fes  Hoirs  nez  &  procréez 
de  fon  corps  en  leal  Mariage  tenra  &  repanra  de  noz 
Hoirs,. Succcftèurs  &  ayans  caufe  Ducs  de  Lorrenne, 
ligement:  &  fera  ledid  Chaftel  rendoublé  &  receptau- 
ble  à  noz  Hoirs, Succefteurs,  &  ayans  caufe  à  befoing 
&  fans  befoing.  Item  ,  donnons  pareillement  pour 
Dieu  &  en  aulmosne  à  noftre  amé  Fils  Baftard  Jehan 


Pillelipille  pour  tousjoursmaîs  en  Héritage  &  en  pei:-  A  nJ^q 
petuité  cens  Florenes  de  Terre,  lesquels  il  tenra  &  re- 
penra  en  fiez  &  en  hommage  Lige  de  nous,  noz  Hoirs  1^2.4» 
&  ayans  caufe  ,  &  voulons  &  ordonnons  que  lesdits 
dous  cens  Florenes  de  Terre  données  audiél  Ferry  de 
Lorrenne,  nos  Hoirs ,  Succell'eurs  &  ayans  caufe,  tou- 
tes &  quantes  fois  il  leur  plaira,  ils  puillènt  racheter  & 
retraire  des  mains  dudia  Ferry  ,  ou  de  fes  Hoirs  & 
ayans  caufe  ,  parmy  payement  audid  Ferry  ou  à  fes 
Hoirs  ,  de  la  fomme  de  quatre  mille  Florins  tout  à 
une  fois,  lequel  rachat  faid,  lesdits  dous  cens  Flore- 
nes de  Terre  revanront  &  retourneront  franchement  & 
fans  debait  à  nos  Hoirs,  Succeffeurs  &  ayans  caufe, & 
lesdit  quatre  mil  Flotienes  feront  mis  en  acqucft  de 
Terre  au  pins  près  de  noftre  Duchié  ou  faire  le  poulra 
aultre  part  que  en  noz  Fiedz  ou  Arrière- fiedz,fe  dont 
n'eftoit  par  le  confentement  de  ndus  ou  de  noz  Hoirsj 
Succeffeurs  &  ayans  caufe  ,  &  icelle  Terre  acqueftée 
fera  tenue  par  ledit  Ferry  ,  fes  Hoirs  du  ayans  caufe 
en  fief  &  hommage  Lige  de  noz  Hoirs, Succeffeurs  & 
ayans  caufe  Ducs  de  Lorraine  à  tousjoursmais  :  Et  pa- 
reillement noz  Hoirs ,  Succeffeurs  &  ayans  caufe,  tou- 
tes &  quantesfois  il  leur  plaira ,  peuvent  l'achepter  & 
retraite  des  mains  de  noftredit  Filz  Jehan  PiUelepille 
lesdits  cens  Florenes  de  Terre  pour  &  parmey  la  fom- 
me de  dous  mil  Florins  payant  à  une  fois  audit  Jehan 
Pillelipille  ,  fes  Hoirs  ou  ayans  caufe;  Lequel  rachat 
fait  lesdis  cent  Florenes  de  Terre  revanront  &  retour- 
neront fans  debait  à  noz  Hoirs  ,  Succeffeurs  &  ayans 
caufe,  &  lesdis  dous  mil  Florins  feront  mis  en  acqueft 
de  Terre  au  plus  près  de  noftre  Païs  autre  part  que  en 
noz  Fiedz  ou  Arrierefiedz ,  fe  dont  n'eftoit  par  la  li- 
cence de  nous  ou  de  noz  Hoirs  Ducs  de  Lorraine^ 
Succeffeurs  &  ayans  caufe  ,  &  icelle  Terre  açqueftée 
fera  tenue  par  ledit  Jehan  en  Fiedz  &  hommaige  Lige 
de  nous  ,  nos  Hoirs  Succeffeurs  &  ayans  caufe  Ducs 
de  Lorraine;  Et  fe  nosdis  Enfans  Baftardz  Ferry,  & 
Jehan  ou  aucuns  d'eulx  allait  de  vie  à  trespaffement 
fans  Hoirs  de  leurs  corps  nez  i.'<c  procréez  en  leaul  Ma- 
riage, la  Terre  qu'ils  tanroient  de  nous  comme  dit  eft, 
revanroit  St:  retourneroit  franchement  &  librement^ 
leellement  &  de  fait  à  nos  Hoirs ,  Succeffeurs  &  ayans 
caufe  Ducs  de  Lorraine  fans  debait  ou  contredit  quel- 
conque; Item  ,  donnons  pareillement  à  noftre  amé 
Filz  Baftard  Ferry  de  Luneville  trois  cens  Florins  tant 
feulement;  Item  ,  à  Catherine  noftre  Fille  Baftarde 
mil  Florins  pour  fon  Mariage  pour  une  fois  tant  feu- 
lement. Item,  donnons  à  Yfabel  noftre  Fille  Éaftar- 
de  demeurant  à  Roufieres  (îx  cens  Florins  pour  fon 
Mariage  pour  une  fois  tant  feulement.  Item ,  donrions 
pour  Dieu  &  en  aulmosne  ausdits  Prevoft  &  Chapitre 
de  noftre  Eglife  Collégiale  Saind  George  de  Nancey , 
cinq  cens  Florins  d^Or  pour  une  fois  pour  acquetter 
Terre  pour  faire  noftre  aiïniverfaire  à  tousjoursmais  au 
grand  Autel,  une  fois  chacun  an  :■  Ceft  à  fçavoir  au 
jour  que  nous  trespafferons  de  ceft  (îecle  en  la  man'ere 
que  ce  faid  chacun  an  en  ladite  Eglife  pour  noftredic 
Seigneur  &  Père.  Item  ,  donnons  pour  Dieu  &  en 
aulmosne  à  l'Eglife  de  Clerleu  cent  Florins  pour  une 
fois  pour  mettre  en  réparation  en  ladite  Eglife  au  plus 
neceffaire  que  faire  fe  pourra ,  &  pour  eftre  participans 
à  tousjoursmais  de  tous  les  biensfaids,  Meffes,  Priè- 
res &  Oraifons  qui  fe  feront  en  ladite  Eglife.  Item, 
pareillement  cent  Florins  à  l'Eglife  des  Prachereffes 
de  Nancey.  Item  ,  pareillement  ciuquante  Florins  à 
la  Prieuré  de  noftre  Dame  de  Nancey.  Item,  pareil- 
lement cinquante  Florins  à  noftre  Dame  de  Long- 
wey.  Item, pareillement  cent  Florins  au  Convent  des 
Frères  Prachours  de  Toul.  Item  ,  pareillement  cent 
Florins  aux  Sœurs  Cordelières  de  Neufchaftel.  Itemy 
pareillement  cinquante  Florins  aux  Cordeliers  de  Neuf- 
chaftel. Item,  pareillement  cent  Florins  à  Suer  Col- 
lette Cordelière  pour  les  mettre  en  quel  Eglife  de  fon 
Ordre  il  luy  plaira  &  qu'il  li  femblera  eftre  mieulx  em- 
ployez :  &  s'il  eftoit  moins  de  ladite  Suer  Collette  j 
nous  donnons  iceulx  cent  Florins  à  celle  qui  feroit  en 
fon  lieu  Maiftreffe  ,  pour  les  mettre  comme  dit  eft; 
Item<  voulons  &  ordonnons  que  nos  mesgnies  &  fer- 
vans  feient  payez  &  fatisfaids  félon  l'Ordonnance  de 
noz  Exécuteurs.  Ceft  à  fçavoir  de  tous  noz  Servans 
Efcuyers  de  noftre  Hoftel  ,  Secraitaires  ,■  Officiers  & 
tous  nos  autres  Serviteurs  de  quelque  eftat  qu'ilz  foient. 
Item  ,  nous  pour  nous ,  nos  Hoirs  ,  Succefteurs  & 
ayant  caufe,  donnons  pour  Dieu  &  en  aulmone  pour 
tousjoursmais  en  Héritage  &  en  perpetuitei  à  Alifoa 
May  pour  elle  &  fes  Suers  après  elle  &  pour  lours 
Hoirs  nez  &  procréez  de  leurs  corps  en  leal  Mariage 
la  Maifon  &  GraiiKhe  où  elles  demourre  ,  avec  tous 
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ÂNNO  '^'  ufiiaires  devant  derrier ,  de  cofté  &  de  toutes  pars , 
du  long,  du  large  ,  ainlî  comme  elles  fe  contiennent 

JAïd,  hault  &  bas ,  feans  icelle  Grainge  en  noftre  Ville  de 
Nancey  en  la  rue  de  la  Bourdiere  i^uand  à  la  partie 
devant,  &  par  derrier,  feant  &  ayant  yliae  en  la  rue 
du  Moulin,  entre  une  maifon  qui  ell  à  Meffire  Thies- 
fellin  Aulinosnier  de  Saind  George  de  Nancey  qui 
joiudit  à  Aignan  le  Tanour  fon  grand  Père  d'une  part, 
&  une  Maiibn  que  fuit  Jehan  Motel  le  Tannoux  ,  que 
tient  à  prêtent  Huflbn  d'Effey  en  la  rue  de  la  Bordiere 
d'autre  part  ,  &  darrier  en  la  rue  du  Moulin  entre  la 
maifon  Mongin  Cliichon  d'une  part ,  &  ledit  Meffire 
Tliielfellin  que  fuit  ledit  Aignard  fon  grand  Père  d'aul- 
_  tre  part;  Item  ,  donnons  encor  à  ladite  Alizon  tous 
ks  meubles  oudiit  Hoftel  :  G'eft  allçavoir  lids  ,  lin- 
ceus,  couvertures,  nappes,  touailles,  crevechiei,  pe- 
lés &  pos  de  cuivre ,  d'arrain  &  d'eftain,  plas ,  efcuilles, 
grandes  &  petites  ^  bans,  formes  ,  chueres,  vaxelles, 
juaulx  d'Or  ,  d'Argent  ,  &  autres  meubles  quelscon- 
ques  fans  rien  excepter  ne  retenir,  &  de  ce  voulons  & 
ordonnons  qu'elle  en  a  bonnes  autres  Lettres  à  part  de 
datte  &  fuivant  la  datte  de  ceft  noftre  prefent  Tefta- 
meut.  Ordonnance  &  derrenne  voluntci.  Item,  vou- 
ions &  ordonnons  que  noftre  très-cher  &  tres-améFili 
René  d'Anjou,  Duc  de  Bar,  Marquis  du  Pont, Com- 
te de  Guyfe,  à  prefent  Marit  &  Efpous  de  noftre  très 
chère  &  tres-amée  Fille  aisnée  Y  s  a  b  e  l  de  Lorraine 
avant  qu'il  entre  après  noftre  trespas  en  fa  Seignorie  & 
en  la  poflèffion  de  noftre  Duchié,  qu'il  face  ferement 
à  nos  Chevaliers  &  Efcuyers  &  à  chacune  de  nos  bon- 
nes Villes  que  bonnement  &  loyalment  il  gouvernera 
noftre  Pays  tant  comme  il  en  fera  Duc  &  Seignour ,  & 
que  s'il  advenoît,ce  que  Dieu  ne  vueille  ,  que  noftre- 
didle  Fille  aisnée  fa  Femme  allaft  de  vie  à  trespaflè- 
ment  paravant  noftredit  Filz  de  Bar  fans  delaixier  Hoirs 
nez  &  procréez  d'eulx  dous  enfemble  en  loyal  Maria- 
ge ,  voulons  &  ordonnons  qu'il  face  ferement  que  fc 
ledit  cas  advenoit,  il  fe  départira  incontinent  &  debvra 
départir  fur  fondit  ferement  de  la  Seignourie  &  Duchié, 
&  rendera  franchement  &  entièrement  fans  débat  ou 
contredit  quelconques  tout  noftre  Pays ,  Duchié,  Sei- 
gneurie &  Princerie  de  Lorraine ,  toutes  nos  Vuardes, 
tous  Fiez,  Arrierefiez,  toutes  Vuaigieres  &  auffi  tou- 
tes &  fingullieres  Vuaigieres  que  feroietit  rachettées  ap- 
partenant à  noftre  Duchié,  ou  eftans  d'autres  Seigneu- 
ries mifes  en  Vuaige  de  par  nous  ou  nos  PredeceffeurSî 
fans  rien  n'y  acques  retenir  en  manière  que  ce  foit  ou 
puilTe  eftre  ,  &  s'en  départir  réellement  &  de  faiâ  & 
s'en  devera  départir  &  les  délivrera  à  nos  autres  Hoirs. 
Ceft  affçavoir  à  noftre-  tres-chere  &  tres-amée  Fille 
mainsnée  Catherine  de  Lorrenne  Marquife  de 
Baude,  fe  elle  fourvit,ou  à  fes  Enfans  ou  Enfant  nez 
&  procréez  d'elle  en  leal  mariage.  Et  fe  elle  eftoit  al- 
lée de  vie  à  trespaflèment  fans  dclaixier  Hoirs  de  fon 
corps  délivrera  ladite  Seigneurie  &  Duchié  en  la  main 
de  noz  Chevalliers  Efcuyers  &  de  noz  bonnes  Villes, 
lesquels  la  metteront  en  la  main  de  ceux  ou  que  nous 
l 'avérons  ordonné  ,  &  icelle  noftre  Duchié  ,  Pays  & 
Seigneurie  délivrera  folue  quitte  &  paifible  ,  &  telle 
comme  la  tenons  au  jour  de  la  confeâion  de  ces  pre- 
fentes ,  &  ne  doibt  point  entrer  en  noftre  trefor  luy  ne 
autre  pour  luy  quelsconques  affaires  que  ce  foit  ,  ne 
pour  quelsconques  befoing  que  on  en  ehnt ,  &  s'il  ad- 
venoit que  on  ehut  affaire  d'aucunes  Lettres  de  noftre- 
dit Trefor  pour  le  faiÊt  de  noftredit  Pays  de  Lorraine^ 
oudit  cas  le  Prevoft  de  Sainâ  George  ou  doux  Cha- 
noines des  plus  fouffifans  de  ladite  Eglife  ,  tous  iceulx 
natifs  de  noftre  Pays  que  deveront  garder  &  garderont 
les  clefs  dudit  Trefor,  debveront  aller  audit  Trefor  & 
quérir  les  Lettres  qu'il  fera  befoing  d'avoir  ,  icelles 
inonftrer ,  &  eulx  ou  aucuns  d'eulx  s'il  eft  befoing  les 
doit  potter  ou  qu'il  fera  neceflîté  ,  &  les  rapporter  & 
les  mettre  arrière  oudit  Trefor  ,  &  ainlî  toutes  &  que 
antesfois  que  le  cas  y  efcherrajencore  devera  jurer  qu'il 
ne  mettera  nuls  debas  ,  empefchement  ou  contredit, 
ne  fouffrera  mettre  ,  maix  tanra  &  fera  tenir  bonne- 
ment &  loyalement  tout  le  contenu  de  noftredit  Tefta- 
ment&  fouffrera  à  panre  chacun  an  cinq  mil  petis Flo- 
rins viez  fur  les  revenus  des  chofes  deffusdites  pour 
payer  nos  debtes  &  racheter  nos  Vuaigieres  que  nous 
debvons,  par  la  manière  que  dit  eft  :  Et  jurera  auffi 
qu'il  ne  mettra  nulz  débat  à  l'accompliftTement  de  ceft 
prefent  noftre  Teftament  ne  de  quelconque  partie  d'i- 
celuy,  ainçois  fera  toute  fa  puiffànce  &  tout  fon  leal 
pooir  d'aider  &  de  faire  accomplir  &  afl^evir  de  point 
en  point  ceft  noftre  prefent  Teftament,  comme  deffus 
eft  dit,  fans  nul  malengin  quelconque.-  Auffi  voulons 
&  ordonnons  que  s'il  advenoit  que  noftredit  Beaufilz 


de  Bar  &  noftredite  Fille  eufl"ent  Hoirs  malles  procréez  A\rvn 
d'eulx  en  leal  Mariage  ,  que  Hoir  malle  fcift  ferment  '^'^"^ 
avant  qu'il  entraft  en  la  Seignoirie  &  Duchié  de  Lor-  lÂldt 
raine  ,_  tout  pareil  comme  il  eft  cy  delFus  contenu. 
Auffi  fe  de  nosdits  Enfans  avient  Filles  nées  &  pro- 
créées d'eux  dous  enfemble  en  leal  Mariage  ,  Nous 
voulons  &  ordonnons  que  les  Marits  d'elles,  avant  qu'ils 
entraflent  en  la  Seignorie  &  Duchié  de  noftredit  Pays, 
qu'ils  feilfent  le  ferment  tout  pareillement,  que  noftre- 
dit Fils  de  Bar  a  faift,  &  comme  il  eft  cy  deffus  con- 
tenu. Item,  nous  nommons  &  eflifons  pour  nos  Ex- 
ecutours  noftre  très  chiere  &  tres-amée  Suer  &  Com- 
paigne  Dame  Marguerite  de  Bavieres  Ducheffe 
de  Lorraine  &  Marquife  noftre  Femme  &  Efpoufe,  & 
noftre  très-cher  &.  tres-amé  Fils  J  acquot  deB  ao- 
c  E  en  main  desquels  &  de  chacun  d'eulx  nous  avons 
mis  &  mettons  dés  maintenant  &  pour  adoncques,  tou- 
tes nos  Terres ,  Pays  &  Seigneuries  ,  &  autres  biens 
meubles  &  immeubles,  prefens  &  advenir  ,  par  tout,  & 
fpecialement  deux  mil  viez  Florins  d'Or  que  noftre 
tres-chier  &  tres-amé  Coulin  le  Duc  des  Mens  nous 
doit  payer  à  cette  prochaine  i'-asques  Communiant, 
pour  parfaire,  affevir  &  accomplir  tout  le  contenu  de 
ceft  noftre  prefent  Teftament  ,  Ordonnance  &  derren- 
ne volunté,ainfi  comme  faire  puent  bons  &  loyaulx  Ex- 
écuteurs. Et  fe  l'un  d'eulx  ne  povoit  ou  vouloit  en- 
tendre ,  ou  panre  le  faifit  &  la  charge  de  ccA  noftre 
prefent  Teftament ,  Ordonnance  &  derrenne  volunté 
exécuter  &  accomplir  plainnement  ainfi  que  deffus  eft 
dit.  Il  nous  plaift  que  celuy  qui  ledit  faix  &  charge 
entrcpranroit  pour  ceft  noftre  Teftament  affevir  ,  aye 
toute  puiffànce  de  l'affevir  &  accomplir  comme  ils  a- 
voient  entre  dous  enfemble  ,  en  mettant  en  fa  main 
toute  la  Seignorie  ^  profBs  &  revenus  de  noftredite  Du- 
chié &  Pays  jusque  ad  ce  que  noftre  Teftament  &  der^ 
renne  volunté  fera  accomplie  &  affevie  entièrement  an 
mieulx  &  au  plus  lealment  que  faire  ce  doi£l  &  que 
nous  les  en  avons  enchergiez  ,  &  à  eulx  en  avons  la 
fiance.  Nous  revocquons  &  rappelions  tous  autres 
Teftamens,  Codiciles  &  Ordonnances  que  nous  pour- 
riens  avoir  faiâc  devant  la  datte  de  ceftuy.  Et  vou- 
lons que  cet  noftre  prefent  Teftament  foit  de  force  & 
de  valour  par  tout  la  meillour  manière  que  Teftament 
peut  &  doit  mieux  valoir  par  Droi£l  efcript  &  non  es- 
crit,  par  Us  ou  Couftume  de  Pays  ,  &  pourtant  que 
cet  noftre  prefent  Teftament  foit  plus  valable  &  plus 
grande  force  &  valour  l'avons  fait  feeller  de  noftre 
grand  Seel  pendant  &  avons  priei  à  noftre  tres-chier  & 
tres-ame  Fils  René  d' A  n  j  o  y  ,  Duc  de  B.ir  ,  Mar- 
quis du  Pont, Comte  de  Guife,Mary  &  Efpoui  noftre 
très  chiere  Fille  aisnée  Ysabel  de  Lorraine,  qu'il 
vueille  faire  mettre  fon  Seel  pendant  à  ces  prefentes, 
avec  le  noftre  pour  aider  de  fon  Seel  &  pooir  ,  à  ac- 
complir &  affevir  les  chofes  deflusdittes ,  &  chacunes 
d'icelles.  Icelles  tenir  &  faire  tenir  de  point  en  point 
fans  contrevenir  en  manière  que  ce  foit.  Et  nous  Re- 
né d'Anjou  Duc  deffusdit  à  la  prière  &  requefte  de 
noftre  devant  dit  très  cher  Seigneur  &  Père  ,  Avons 
promis  &  promettons  par  ces  prefentes  par  la  foy  de 
noftre  corps  fur  ce  donnée  corporellement  en  lieu  de 
ferment  fur  le  péril  de  noftre  ame  &  fur  noftre  hon- 
neur de  tenir  &  faire  tenir  tout  leditTeftament  de  point  en 
point  fans  riens  ne  acques  excepteir.Et  en  figne  &  tesmoin- 
gnage  de  ce  avons  faid  mettre  noftre  Seel  à  ces  pre- 
fentes, que  furent  Eaîâes  le  unziesme  jour  du  mois  de 
Janvier  l'an  mil  quatre  cens  ,  &  vingt  &  quatre.  Ei 
au  dejfouis  efl  efcript  :  Par  Monfieur  le  D  u  c.  Si^-ne, 
Dominique, Monlieur  le  Duc  de  Bar,  Ro- 
bert DE  Harowel,  &  autres  prefens.  Signé, 
O  u  r  R  I  o  T  ,  feellées  de  deux  Scets  de  cire  -verte  {jf 
rouge  fur  doubles  queues. 

ex. 

'Traité  cl^ Alliance  entre  CHARtÈs  VII.   Hoi  ly.Fevt» 
de  France,  fs"  Philippe  Marie  Duc  de ^ 
Milan.     Fait  le  \f.  Février  I4î4.      [G.  G.  mMI"^ 
L  E I B  N I T  2 ,  Codicis  Diplomatici  pag.  338.] 

/«  nomine   SanHa  ,     ^  Individus   Trimatis ., 
Amen. 

QUANTA.&quàm   magna  dilcélio   &   indelcbilis 
amicitia   fuerit  inter   Screniffimum  Principem  & 
Chriftianiffimuin  &  Excellentiffimum  Dominum  Do- 
minum  Caroi, uM  nunc  Rcgem  Francorum  fuos- 
que  Progenitores  ;  &  Illuftiiffimum  Principem  &  Ex- 
cel- 
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cellentiflimum   Dominum   Dominum    PhilippuMj    _  6.  Item,  quod  Iî  alter  prxfatorum  Domiriofum  iil-  AnNO 
Mariam  Anglum  Ducem  Mediolani,  PapiE,  An-    digeat  ?i  requirat  alterum  provifioiie  Gemium  in  Sub- 
gleriœque  Comitem  &  Janus  Dominum  ,   Progenito-     lidium  illius  indigcntis  &  requirentis ,  ut  lupra,  tenca-    14^4* 
resque  fuos,  retroaais  temporibus  enutrita  ,   &  quam  1  tur  ille  alter  Dominus  requilitus  fibi  requircnti  mittere 
nedum  cultus  amoris  ,    fed  &  fanguinis  vinculum  fir-    &  prœftare  quxcumque  poffibilia  Sublidia  &■  favores, 

tàm  in  Gentibus  armigeris,  quàin  iu  quibascumquc  a- 


mavit  &  radicavit,  non  expedit  memorare  ;  tanta  enim 
&  lîc  altifona  diu  fuit  illa  praifatorum  Dominorum 
benevolentia  &  conjunélio  languinis  &  amoris  ,  ut 
facilius  ab  hominum  mentibus  compreliendi  poffit, 
quàm  ullâ  oratione  aut  Litcris  explicari;  &  quia  tanti 
Principes  &  Domini  cupiunt,  nec  immérité, antiquam 
amoris  &  generis  unitatem  puro  &  (incero  mentis  af- 
feâu  confîltere,  imô  verius  aiigeri,  Altiffimo  conce- 
dente. 

2.  Patent  univerfis  &  (îngulis  liane  paginam  mfpeau- 
ris  ,  quod  Anno  à  Nativitate  Domini  millefimo  qua- 
dtingentelimovigefimo  quarto,  Indiûione  fecundâ  fe- 


liis  Sublidiis  necellàriiS; 

7.  Item  ,  quod  uterque  Dominorum  prsfatorum 
conducere  poffit  ad  fua  fervitia  &  ftipendia  Genres  ar- 
morum  tàm  equeftres  quàm  pedeltres  de  Terrirorio  & 
per  Territorium  alterius  &  luorum  hinc  inde  Colliga-' 
torum,dando  Gentibus  illis  taliter  conducendis  patien- 
tiam  &  liberum  rranlîtum,ac  Vidualia  neceffaria  lump- 
tibus  tamen  conducentis  aut  conducere  volentis,  ut  lu- 
pra: hoc  tamen  intelleâo  ,  quod  neutra  prxdiétarum 
Partium  poffit  aut  debeat  quovis  modo  tentare  ad  lua 
fervitia,  nec  aliquatenus  tîrmare,  aut  conducere  Gen- 


cundum  ftilum  &  confuetudinem  Mediolani ,  die  Jovis  ;  tes  aliquas  armigeras_  Equeltres  feu  Pedellrcs ,  quas  al 
décima  feptima  menlis  Februarii, Reverendus  in  Chris-  1  tcra  Pars  ad  fua  fervitia,  aut  Ilipendia  haberet  vcl  cas- 
to  Pater  &  Dominus  Artaudus  Abbas Monaderii  Sanc-  j  farct  fine  licentia  &  beneplacito  Partis  illius,  ad  cujus 


ti  Antonii  Viennenfis  Dioecefis ,  Ptocurator  &  Procura- 
torio  nomine  prœlibati  Domini  Régis ,  cum  Advocato 
Venerabili  Magiftro  Petro  Salvage  juxta  tenorem  Re- 
gii  Mandati  infrafcripti,de  cujus  Mandato  confiât  Lit- 
teris  Patentibus  ejusdem  Domini  Régis  Sigillo  Regio 
pendenti  munitis,  ibidem  ledlis  ,  oftentis  &  vifis  infra 
fcripti  tenoris  ,  pro  prsfato  Domino  Rege  &  nomine 
fuo,&  nomine  &  vice  Filiorum  &  Hereduin  fuorutn, 
ac  pro  omnibus  Civitatibus ,  Terris  ,  Caftris ,  &  Lo- 
tis ,  quas  &  qus  idem  Dominus  Rex  &  ejus  Filius 
Dalphinus  tenent  &  poffident  ,   &  eos  tenete  &  poffi 


fervitia  val  ftipendia  efient,  vel  qu»  illas  cafiTaret. 

8.  Item  ,  quod  fimiliter  altefi  es  prœfatis  Dominîs 
non  permittatur  adducere  ad  eorum  fervitia  deTerrito- 
rio,  nec  propè  Territorium  alterius  Domini,  &  ejus 
Colligatoruni  aliquas  Gentes  amiorum  Equeftres  feu 
Pedeltres. 

9.  Item,  quod  fi  contingeret,  alteratri  Partium  pra- 
diâarum  cafîare  è  fuis  fervitiis  &  flipendiis  aliquos  ar- 
migeros  Equeftres  feu  Pedeftres ,  teneatur  ipfa  Pars  ad- 
jurare  diâos  armigeros  fie  calfatos  feu  caflandos  ,  de 
non  veniendo  quovis  modo,direâè  vel  per  indireâum, 


dere  in  futurum  continget,  nec  non  pro  omnibus  Sub-  1  ad  oftenfas  &  damna  alterius  Partis  infra  unum  annuni 


ditis  &  fidelibus  ,  quos  idem  Dominus  Rex  habebit, 
pro  omnibus  quoque  Adbsrentibus  &  Colligatis  ejus 
inferius  declaratis  ex  parte  una  ;  &  Speftabilis  Cunra- 
dinus  de  Capitaneis  &  Vicomercato  ,  Natus  quondam 
Nobilis  &  Egregii  Domini  Thomœ  Civis  Mediolani 
Forts  Cumanîe  Parochia  Sandti  Thomse  in  Therrama- 
ra  ,  Confiliarius  ac  Secretarius  prsfati  Domini  Ducis , 
ut  confiât  publico  Inftrumento  iUius  Mandati  hodiè 
paulo  ante  per  me  Notarium  infra  fcriptum  confeélo 
tenoris  infra  fcripti ,  pro  feipfo  Domino  Duce  &  no- 
mine fuo,ac  nomine  &  vice  Filiorum  &  Heredum  fuo- 
rum,  feu  illius  quem  legitimaverit  &  habilitaverit ,  aut 
legitimabit  &  habilitabit  ad  ejus  Succeffionem  &  Hasre- 
ditatem  ,  de  cujus  quidem  legitimatione  &  habilitatio- 
ne  faâa  vel  fienda  per  prœfatum  Dominum  Ducem 
conftabit  publico  &  authentico  Documenta  Sigillo  fuo 
magno  Ducali  figillato  ,  ac  pro  omnibus  Civitatibus , 
Terris  ,  Caftris  &  Locis  ,  quos  &  qux  tenet  &  poffi- 
det,  &  eum  tenere  &  poffidere  in  futurum  continget, 
nec  non  pro  omnibus  Subditis  &  fidelibus  ,  quos  idem 
Dominus  Dux  habet  &  in  futuro  habebit, pro  omnibus 
quoque  Adhœrentibus  &  Colligatis  ejus  inferius  decla- 
ratis, ex  parte  altéra. 

3.  Ad  laudem  &  gloriam  Omnipotentis  Dei,  &  to- 
tius  Curiœ  Cœleftis,  ad  honorem,  confervationem ,  & 
bonum  prxfatorum  Dominorum  Régis  &  Ducis  ,  ac 
eorum  &  utriusque  eorum  Dominii  &  Status,  harum 
feriè  fecerunt,  inierunt,  celebrarunt,  &  concluferunt, 
&  faciunt,  ineunt,  célébrant  &  concludunt  bonam,ve- 
ram,  firmam,  realem ,  folidam  &  perfeélam  Ligam , 
Confcederationem  ,  Unionem  &  Compofitionem,  & 
quicquid  melius  dici ,  cfle  &  cenferi  poteft ,  invicem  & 
inter  fe  duraturam  &  incorruptè  bonâ  fide  &  fine  frau- 
de per  &  inter  eosdem  Dominos  Regem  &  Ducem  his 
modis  &  nominibus ,  quibus  fupra  Colligatos  fervan- 
dam  hinc  ad  annos  centum  proximè  futures,  fub  mo- 
dis ,  formis  ,  tenoribus  ,  padtisque  inferius  annotatis. 
Videlicet. 

4.  Quod  pradifla  Liga ,  Confœderatio  ,  Unie  & 
Compofitio  fa£ta  fit  &  intelligatur  modis  &  nominibus, 
quibus  fupra  ,  habendo  &  traâando  hinc  inde  amicos 
quoscumque  pro  amicis  &  inimicos  quoscunrique  pro 
inimicis  ;  qui  quidem  amici  pro  amicis ,  &  inimici  pro 
inimicis  habendi  intelligantur  ,  de  &  pro  iis  omnibus 
qui  vivere  &  mori  pofIbnt,excepto  Domino  noftro  Papa. 
S-  Item, quod  fi  quis  prîefatorumDonninorum  quid- 
quam  fenferit  eveniens  aut  evenire  volens  in  finiftram 
&  ad  incommodum  alterius  quomodocunque  &  unde- 
cumque  ,  id  ftatim  ille  fie  alteri  revelabit  &  obviabit 
pro  poffe  ne  id  fiât,  totoque  pofi"e  fuo  proteget  &  con- 
fervabit  honorem ,  ftatum  &  commodum  alterius  ;  &  è 
converfo  infupcr  fi  grande  aliquid  perceperit  falutife- 
rum  Statui  &  Dominationi  alterius ,  ille  fie  percipicns 
aperiet  &  nuntiabit  alteri  ,  cujus  intererit,  quàm  cele- 
rius,  &  quàm  efficacioribus  atque  honeftioribus  modis 
poterit  j   &  fie  è  contra. 


à  die  caflàtionis  proximè  fecuturum:Et  fi  taies  Gentes 
calTatas  feu  calTandœ  ,  ut  prsefertur ,  vel  aliqus  earum 
contra  facerent  &  veuirent  ad  offenfas  diêts:  alterius 
Partis ,  qnod  Pars  prsenominata,  qus  illos  cafifiiverir, 
teneatur  facere  &  agere  toto  fuo  pofle  contra  ipfiis  fie 
contra  facientes  &  venientes  ad  oftenfas,  ut  fupra. 

10.  Item,  quod  altéra  prîcdicîlarum  Partium  non  pos- 
fit  ad  aliquam,  quamvis  Paccm  (eu  Concordiam,  aut 
quodvis  Concordiœ  genus  devenire  cUm  aliqiio  quovis 
Principe  Domino  aut  quavis  Perfona,cujusvis  Status, 
Prœeminentiœ  &  Dignitatis  exiftat,  in  quam  vel  in  qui 
non  includatur  Pars  altéra  ,  modis  &  forma  rationabi- 
libus  &  convenientibus. 

11.  Item,  quod  uterque  prxfatorum  Domînnrvim 
teneatur  prsefentem  Ligam,  Confcederationem ,  Unio- 
nem ,  &  Compofitionem  ,  &  omnia  &  fingula  in  prs- 
fenti  Inftrumento  contenta,  ratificare  infra  menfes  fex 
proximè  futuros,  per  publica  Documenta  Sigillis  mag- 
nis  utriusque  prœfatorum  Dom.inorum  niunienda  con- 
gruèque  referenda. 

12.  Adhérentes  verô  &  Colligatî  prœlibatî  Dominî 
Régis,  de  quibus  fupra  fit  mentio ,  funt  ii  :  videlicet, 
Rex  Hispanias ,  Rex  Scotia;  ,  Rex  Ludovicus,  Dux 
Aurelianenfis,  Cornes  Angolismenfis  ,  Dux  Borboniî 
&  ejus  Geniti,  Dux  Alençonii  ,  Dominus  Reinerius 
Dux  Barri,  Dominus  Carolus  Frater  Régis  Ludovîci, 
Cornes  Arminiaci ,  Richardns  de  Btitannia  ,  Comes 
d'Eftampes,  Dominus  d'Ellebfeto. 

13.  Adhasrentes  autem  &  Colligatî  pralibati  Dominî 
Ducis  funt  ii  :  videlicet  Sereniffima  Domina  Regiua 
Joanna  fecunda,  Sereniffimus  Dominus  Rex  Ludovi- 
cus,  Illuftriffimus  Dominus  Dux  Aurelianenfis,  Co- 
mes Angolismi,  Dux  Sabaudiœ,  Marchio  iVlontisfer- 
rati,  Dominium  Venetorum,  Marchio  Eftenfis ,  Do- 
minus Mantua;. 

14.  Quam  quidem  Ligam  ,  Confcederationem,  U- 
nionem&  Compofitionem  &  prœdiâa  omnia  &  fingula 
prœfati  Procuratores  diélis  nominibus  promiferunt  ,  & 
promittunt  fibi  diâis  nominibus  viciffim  per  folemnein 
ftipulationem  ,  &  mihi  Notario  infra  fcripto  PerfoniE 
publics  ftipulanti  &  rccipienti,  nomine  quorum  inter- 
eft,  &  interelfe  poteft  &  poterit  in  futurum,  fub  eorum 
Dominorum  Régis  &  Ducis,  &  utriusque  eorum  bo- 
norum  obligatione  ,  ac  etiam  juraverunt  &  jurant  ad 
Sanfla  Dei  Evangelia  in  animas  prxfatorum  Domino- 
rum conftituentium,  habita  congrua  relatione,  firmiter 
attendere  &  obfervare,  &  nullo  tempore  contrafacere 
vel  venire  ,  per  fe  nec  fubmiffas  Pcrfonas  direâè  nec 
per  indireâum,  nec  ullo  quœfito  colore. 

ly.  Ténor  mandati  prœfati  Domini  Régis  talis  eft  : 
Charles,  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  à 
tous  ceux  qui  ces  prefentcs  Lettres  verront  Salut.  Com- 
me nous  ayons  entention  is'  voulente  de  continuer  les 
Ligues ,  Confédérations  isf  Amitiez  ,  que  les  Ducs  de 
Milan  ont  à  nous  fs*  à  nos  Predecejfeiirs  Roys  de  Fran- 
ce,  i^  icelles  entretenir  avec  no/ire  très  cher  (jf  amc 

Cou/iu 
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Avxin  ^""fi"  ^'  ^'"^  '^'  Milan  ,    qui  à  prefetit  ejl  ,    ff avoir 
faifons:   que  nous  confians  à  plein  des  loyauté  ^    preud- 


1424. 


hommie  ^  prudence  de  noflre  amé  is'  féal  Confeiller 
iff  /ibbé  de  SainB  Antoine  de  Viennois  ,  iceluy  appelle 
avec  luy  ,  fe  bon  tuy  femhle ,  noflre  amé  C5^  féal  Con- 
feiller MeJJire  Pierre  Sauvage  ,  avons  commis  àf  dé- 
puté ,  isf  par  ces  prefentes  de  no/ire  certaine  fcience 
commettons  ijf  députons,  pour  aller  (s  eux  transporter 
de  par  nous  devers  'noflre  diéi  Coufin  .  de  traiéler  Çs? 
accorder  avec  luy  Ligues  £3"  Confédérations  pour  le 
bien  de  noflre  Seigneurie  ^  d'icduy  noflre  Coufin,  ^ 
de  fa  Seigneurie ,  pareillement  de  traidier  isf  chapitrer 
fur  les  diâes  Ligues  fs^  /Hliances  de  noflre  diâ:  Cou- 
fin  ,  ou  fes  Corarnss  is"  Députez  ,  ■  ayans  à  ce  fuffifant 
pouvoir  ,  ^  de  nous  obliger  à  ce ,  ainfi  que  bon  fem- 
ilera  à  noflre  diéi  Confeiller  PAbbé  de  SainB  Antoine, 
au  bien  ^  honneur  i^  proffli  de  nous  (jf  de  noflre  dic- 
te Seigneurie  ■■,  i^  à  la  continuation  i^  entretenement 
de  l'amour  de  nous  ^  de  noflre  diéi  Coujin,  çjf  géné- 
ralement de  faire  tout  ce  qu'il  verra  eflre  profitable  is' 
neceffaire  ,  pour  conclure  £3"  fermer  les  diéles  Ligues 
£5"  Confédérations  ;  lesquelles  faiéies  par  iceluy  Abbé , 
vous  promettons  avoir  fermes  i^  agréables  ,  is  fur  ce 
donner  nos  Lettres  telles  i^  fi  bonnes,  qu'il  appartien- 
dra. En  tesmoing  de  ce  nous  avons  faiél  mettre  nos- 
tre  Seel  à  ces  prefentes.  Donné  en  noflre  Hoflel  de 
Meheun  fur  draille ,  le  feizjesme  Septembre  ,  l'an  de 
grâce  mil  quatre  cens  vingt  trois  ,  ^  le  premier  de 
noflre  Règne.  Par  le  Roy  en  fin  grand  Confeil  :  U  N- 
DE. 

16.  Ténor  veroMaiidati  pr^fati  Domîni  Ducis  talis 
efl:  Anno  à  Nativitate  Domini  millefimo  quadringen- 
tefirao  vigefimo  quarto,  Indiflione  fecuudâ,  die  Jovis 
décima  feptimâ  meiilis  Februarii  ,  Illudrilîlmus  Prin- 
ceps  &  Exxellentillimus  Dominus ,  Dominus  Philippus 


ram,  firmam,  realem  ,  folidam  &  perfeâam  Ligam,    ^nnÔ 
Confœderationem ,  Unionem  &  Conipofitionem  ;  ôc 
quicquid  melius  dici  ,  cenferi  ,  fieri  &  elfe  poteil  ,  in-    14^4° 
vicem  &  per  &  inter  prcefatos  Dominos  Regem  &.  Du- 
cem  fie  raodis  &  nominibus ,  quibus  fuprà  ,   colligan-  ' 

dos  duraturam,  &  incorrupcè  ac  bonâ  fide  &  fine  frau- 
de per  cos  Dominos  Regem  &  Ducem  fervandam, 
hinc  ad  annos  centum  proximè  futures  cum  &  fub  mo- 
dis,  formis,  tenoribus  ,  capitulis  &  paâis  ,  cum  qui- 
bus prsefatus  Coiiradînus  diftô  Procuratorio  homine 
Ducali  voluerit,  &  de  quibus  ac  prout  fibi  videbitur  & 
placebit,  &  generaliter  ad  omnia  &  fingula,qus  eidem 
Conradino ,  diâo  Procuratorio  nomine Ducali,  oppot- 
tuna,  neceifaria,  utilia  &  expédientia  videbuntur  ,  in 
prEdiétis  omnibus,  &  circa  pra;didla,&  quodlibet  pra;- 
diftoruffi ,  etiamli  elFent  tali'a  ,  qua;  mandatum  plus 
fpcciale  deposcerent  ,  vcl  quae  etiam  minus  generalia 
dici  poffent,  &  vellent  in  fpeciale  mandatum  verilimi- 
liter  venire  ,  &  quœ  ,  etiamfi  in  eis  latcat  ambiguitas, 
idem  Dominus  Dux  facere  poffet ,  fi  perfonaliter  in- 
lereflet  ,  &  ad  faciendum  fieri  de  prœdiftis  quodlibet 
publicum  Documentum  ,  cum  Promiflionibus,  Obli- 
gationibus,  Paâis,  Capitulis,  Juramentis,  Conditio- 
hibus,  Solemnitatibus,  &  Clauililis  debitis,  &  de  qui- 
bus eidem  Conradino,  dido  Procuratorio  nomine  Du- 
cali, videbitur  &  placebit. 

17.  Dans  &  concedens  idem  Dominus  Dux  condi- 
tuens  diâo  Conradino  conllituto  in  prœdiâis  omnibus, 
nec  non  in  dependentiis  &  connexis  plcnius  quam  gé- 
nérale &  fpeciale  mandatum  ,  cum  plcna  &  libéra  , 
generali  &  fpeciali  adminiftratione  ,  &  totaliter  vices 
fuas;  promittens  quoque  idem  Dominus  Dux  fub  fui 
&  bonorum  fuorum  obligatione  mihi  nominato  Nota- 
rio  infra  fcripto  Perfoncc  publics  ftipulanti  &  reclpien- 
ti  nomine  prœfati  Domini  Régis,  &  omnium, quorurh 


Maria  Anglus  Dux  iVIediolani  &c.  Papix,  Angleris-  I  interert,  &  ihtereffe  poterit  quomodolibet  iri  futurum, 
que  Comes,  ac  Januœ  Dominus,  natus  quondam  11-  1  ac  etiam  juravit  ;  &  qui  Dominus  Dux  ibidem  juravit 
lullriffimi  Principis  &  Excellentiflimi  Domini,  Domini  ■  &  jurât  ad  Sanfta  Dei  Evangelia,manibus  taflis  Scrip- 
Joannis  Galcas  Vicecomitis,  olim  primi  Ducis  Medio-  turis,  quod  perpetuô,  ratum,  gratum,  &  firmum  ha- 
lani  &c.  nunc  ifto  momento  raoras  agens  in  Caftro  bebit  &  tenebit  prjefens  mandatum  ;  rataque  ,  grata  & 
Habeatisgrafi  Ducatus  Mediolani  ,  fpdntè  ac  délibéra-  firma  femper  habebit  ,  quaecumque  prsfatus  Conradi- 
tè,  &  ex  certa  animi  fcientia  ,  omnique  modo,  Jure,  nus  fecerit,  geiïèrit  &  concluferit  in  prœdiâis  &  circa 
vi  &  forma,  quibus  &  prout  melius  ac  validius  potuit  prœdiâa  &  quodlibet  prsedidtorum.  Et  quod  non  faciet 
ac  poteft,  tenore  prafentis  Mandat!  fecit,  conftituit  &  nec  veniet  contra  ptsedifta  per  ipfum  Conradinum,  dic- 
creavit,  facit,  conftituit  &  créât  fuum  certum  verum  to  Procuratorio  nomine  Ducali,  facienda  ,  gerenda  & 
&  indubitatum  Miffum,  Nnntium  &  Procuratorem,  &  concludenda^  nec  aliquod  eorum  direâè  nec  per  in- 
quicquid  melius  dici  &  eflè  poteft  ,  Speâabilem  Con-  '  direâum  ,  nec  ullo  quxfito  colore,  &  perinde  etiam 
radinum  de  Capitaneis  de  Vicemercato  Confiliarium  &  '  prsdiâa  omnia  fervabit ,  ac  fi  per  omnia  prxfatus  Do- 
Secretarium  ejusdem  Domini  Ducis, Natum  qUondam  minus  Dux  perfonaliter  &  irrevocabiliter  perègiflet.  Et 
Nobilis  &  Egregii  Domini  Thomte  Civem  Mediolani  qui  etiam  Dominus  Dux  ad  cautclam,  &  ad  majorem 
Porta;  Cumanœ  Parochii;  Sanâi  Thoms  in  Terrama-  hujus  Mandati  &  gercndorum  per  ipfum  Conradinum 
ra,  prEfentem  &  ad  hoc  mandatum  fpontè  fuscipien-  j  virtutem,  hujusmodi  Mandati  firmitatem  &  validitatem 
tem  fpecialiter  &  exprefl!è  ad  faciendum  ,  contrahcn-  ex  nunc  ratificavjt  &  approbavit  ,  &  ratificat  &  appro- 
dum,  ineundum  ,  celebrandum  &  concludeudum  pro  bat,  quECumqueper  prafatum  Conradinum,diclo  Pro- 
fe  Domino  Duce  &  nomine  fuo,ac  nomine  &  vice  Fi-  .  curatorio  nomine  Ducali  ,  ut  pr^fertur  ,  faâa  ,  gefta 
liorum  &  Hxredum  fuorum,  feu  illius ,  quem  legiti-  •  &  conclufa  fuerint,  &  de  prœdiélis  fspe  diilus  Domi- 
maverit  &  habilitaverit ,  aut  legitimabit  &  habilitabit  ad  ;  nus  Dux  jufllt  per  me  Notarium  infra  Icriptum  conficî 
ejus  SuccelTionem  &  Hœreditatcm  ,  de  cujus  quidem  debere  publicum  Inftrumentum  ,  hoc  eti.im  Mandati 
legitimatione  &  habilitatione  fafla  vel  fienda  per  prs-  '■  Inftrumento,  &  Inftrumento  Ligœ  fiendx  ,  ut  fuprà,' 
fatum  Dominum  Ducem  conftabit  publico  &  authenti-  cum  in  membrana  ,  feu  in  membranis  per  me  Nota- 
co  Documento  Sigillo  fuo  magno  Ducali  figillato;  ac  rium  Donatum  infra  fcriptum  confcripta  fueruut  :  Si- 
pro  omnibus  Civitatibus  ,  Terris,  Locis  &  Caftris,  gillb  Ducali  pro  majori  robore  muniendis. 
quas  &  quœ  tenet  &  poflîdet ,  &  eum  tenere  &  pofllde-  18.  Aâum  in  prœdifto  Caftro  Habeatisgrafi  prxfen- 
re  in  futurum  continget ,  nec  non  pro  omnibus  Sub-  tibus  fapientibus  &  formofis  Artium  &  Medicini;  Doc- 
ditis  &  fidelibus  ,  quos  idem  Dominus  Dux  habet,  &  ;  toribus,  Magiftris ,  Jofeph  de  Caftronovali,Filio  quon- 
in  futurum  habebit  ,  pro  omnibus  quoque  Adhxrenti-  j  dam  Domini  Magiftri  Florii  Phyfici  PoitE  Nova:  Pa- 
bus  &  Alligatis  ejus  declarandis  ac  nominandis  per  \  rochi»  Sanâi  Fidelis;  &  Joanne  Francisco  de  Balbis, 
prxfatum  Conradinum  Procuratorio  nomine  ipfius  Do-  j  Filio  quondam  Domini  Luchini  Porta:  Vercelinx  Pa- 
mini  Ducis  in  Inftrumento  Ligx  fiendx  ,  ut  infra  ;  &  rochix  Sanâi  Pétri  intus  vineam  Phyfico  ambobus 
qui  Conradinus  de  mente  &  intentione  ejusdem  Do-  Medicis  prxfati  Domini  Ducis  ;  Speâabili  Zacharia 
mini  Ducis  plenius  informatus,  cum  SereniffimoPtin-  '  Rizio,  Filio  Stephani  Portx  Vercelinx,ParochiicMo- 
cipe  ChriftianilTimo  &  Excellentiflimo  Domino  ,  Do- 1  nafterii  novi,  Secretario  ejusdem  Domini  Ducis; Fgre- 
mino  Carolo  Rege  Francorum  ,  &  ejus  Procuratore  1  giis  Georgio  diâo  Caramuzia  ,  Domini  de  Sanâo 
ad  hoc  fpeciale  &  fufficiens  mandatum  habente  ,     &    Georgio  Filio;  &  Sylveftro  de  Mangano  Filio  quon 


maxime  cum  Reverendo  Pâtre  &  Domino  ,  Domino 
Artaudo,  Abbate  Monafterii  Sanâi  Antonii  Viennen- 
fis  Dioccfis ,  Procuratore  &  Procuratorio  nomine  prx- 
fati Domini  Régis  pro  fe  Domino  Rege  ,  &  nomine 
fuo, &  nomine  &  vice  Filiorum  &  Heredum  fuorum, 
&  pro  omnibus  Civitatibus,  Terris  ,  Locis  &  Caftris, 
quas  &  qux  prxfatus  Dominus  Rex  ,  &  ejus  Filîus 
Dalphinus  tenent  c&  poflident,  &  eos  tenere  &  poflîde- 
re  in  futurum  continget;  nec  non  pro  omnibus Subdi- 
tis  &  fidelibus  ,  quos  idem  Dominus  Rex  habet  &  in 
futurum  habebit ,  pro  omnibus  quoque  Adhxrentibus 
&  Colligatis  ipfius  Domini  Régis  nominandis  &  decla- 
randis pro  parte  ejusdem  Domini  Régis  in  diâo  Ins- 
trumento  Ligx  fiendx ,  ut  fupta  &  infra  :  bonam ,  ve- 
ToM.  il.    Part.  II. 


dam  Domini  Joannis ,  ambobus  Caudariis  prxfati  Do- 
mini Ducis ,  &  cum  eo  ftantibus  ;  &  Zanino  de  Be- 
cario,  Filio  quondam  Domini  Francischini  Portx  Ver- 
celinx  Parochix  Monafterii  novi  ,  Magiftro  Ducalis 
Curix;  omnibus  habitatoribus  Civitatis  Mediolani,  tes- 
tibus  notis,  idoneis,  rogatis  &  ad  prxdiâa  vocatis;nec 
non  Antoniolo  de  Mordegerano  Filio  quondam  Do- 
mini Pétri,  &  Ludovico  de  Fayde  Filio  quondam  Do- 
mini Johannioli,  ambobus  habitatoribus  Terrx  Habea- 
tisgrafi Ducatus  Mediolani,  prxfentibus ,  fimiliter  nâ 
prxdiâa  vocatis. 


C  X  I; 
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CORPS     DIPLOMATI  Q^U  E 


CXI. 


Anno 

1414. 

Tyjji  "Ceret'rt  tiê  ^ej)Ugcn  5)îôiiiifc(icn  Sîcict)»  Cbuv 


fiirfîcrj/  ivotiird)  fie  ftcl)  vcrbinfccn  untcr  ciii 
«ntct  jîctc  fccunCfcliafft  ja  ^altcu  /  im  fad  cincë 
fcintlict)cn  '2(ngtic|ty  bci)juftft)cn  /  in  facten  taS 
9îcic|)  /  tic  ^Sljurfûti'icn  an9cl)cnli  aUtê  conjunc- 
tim  ju  traàircn  I  ïciiic  ©cljmâlerimg  ttê 
9lcid()i)  JU  ïsiittcii  /  uni)  tornctjinlid)  miel)  ju  fu< 
cl)cn  t>ie  25&i)mif4)C  .KcÇcrcn  unb  untul)c  ju  ter» 
tilgcn.  ©cbcu  ju  Sngiu  au|f  ©t.  îtiitonii  'îag 
I4^4..  [M  u  L  L  E  u  i'  3vcic{)é>"îagé Theatrum 
SorfïcUung  I.  Cap.  XXIII.  pag.  199.] 

C'eft-à-dire, 

Traité  d'Union  entre  les  E  l  e  c  t  e  u  R  s  de  l'Em- 
pire, par  lequel  ils  s^ obligent  de  ciil'iver  cntr'eiix 
une  mutuelle  Amitié ,  de  fe  prêter  une  Affifiance 
réciproque  en  cas  d'Hoflililé  ou  d'Agreff.on  dans 
les  cbofes  qui  les  concerneront  eux  ou  /'  Empire  ;  de 
ne  faire  aucun  Traité  fi  ce  n'eft  conjointement  ; 
de  ne  prêter  l' oreille  à  aucune  diminution  de  l'Em- 
pire ,  Es?  d'employer  tous  leurs  fuins  pour  procurer 
l'extinêlion  de  l'Herefie  £5"  des  Trou'les  de  Bohê- 
me. Conclu  à  Bigin  le  jour  de  St.Anthoine  1414. 

0^£)ti  ©ottS  Onaîxn  ivit  Cuntab  ju  CDÎci!i|/£)tto 
'^  Vi  îcicr  unb  Sittcict)  ju  (Satln/  erêSifcfe&fi 
fe  /  tcsj  .Çciligcn  9\&mifc6cn  Slcicijé  /  in  Scât|"d()cn 
«u6  Qî3ctfc()cn  £mH)cn/  Curdj)  taé  5t&ntgtrcic()  ju  %• 
tctatt  uni»  in  italien  (ScjSiuijlcr/  îuMDigt / SPfal^ 
©raff  bel)  gicin  /  bcsj  J^ci'iâcn  9t6mifd;cn  Ôleiçl; 
(Stj''îrucffcj5/  unt)J5ct|ogin25ci)crn;^riltmcl)/  Çcr> 
jogf  ju  @aci;fca  /  tcé  j;icitigcn  9l6mifc()cn  9lcic()s' 
(SrS-gJîarfcfeaIgt  ;  unb  SOlai-ggtaf  ju  EDlcigcn  /  unb 
gricrict)/  9Jîarggraf  îu^caubcnburgf  /  bcs  J^t»'»' 
gcn  «Hêinifcbcu  9îcid)«  «Ji-j-Samcccr  unb  SSurggraf 
ju  Sflorimbcrgt  \  adc  bcfclbcn  J^ciltgcn  9îÔniifd;;n 
9lcict)5£l)urfût(î;n/  beteuncn  unb  tl)un  tunbt  offcn« 
bar  mit  bicfcm  ^ricfc  adcn  bcu/  bic  if)n  fctjn  Pbec 
\)hxt\\  Icfcn.  Ttlé  ftci)  Jcibct/  in  bct  C£t)ron  unb  itê- 
uigtcicl)  JU  55cl)cm  /  gtcg  unb  \^\\>ti  %t%m\)  unb 
îînglaubcn  ctljabcn  /  unb  flc()  auc|)  ton  3citcn  ju 
3citcn  gemc()rct  l)iU  /  unb  aiicf)  tjon  îagc  ju  îagc 
l;iu  fûcbcr  unb  nic()i-  cinrcifct  /  »vcitcrt  nnb  mc()tert. 
ilnb  tDicwol  wit  Une  «crumté  «lit  anbcrn  bcé  Jjci-- 
tigcn  9îcicl;é  Sûttî'^n  '  ©nitscn  /  J^ctrcn  unb  ©tc< 
tcn  baDon  untcrtcbct/  unb  bcni  ju  j»ibctrtct)cn/ nadf; 
aUcn  Hntctn  t>etni5gcn  /  gcbacfet  /  unb  aufï)  grogc 
.^cft  unb  3(ïf  uugc  bPtuuib  gctljan  babcn  ;  @o  fînb 
bort)  fold&e  Unfccc  9Jîût)c/  .Kofîcn'unb  "Zttbcit  nod; 
nic{;t  JU  fC'(c()ca  STug  unb  grol;mcn  touicn  /  aie  bcr 
^citigcn  (£.riftcnl}ciî  unb  bcni  JP>eiligen  (Sl)rirtgirtu» 
bcu  nctiiciftigf  w«c.  2Bann  îîné  nun  bcr  2(0mcri> 
tige  ®ott  barju  ge»»irbigct  unb  gcorbentt  t)at  /  waé 
®cbrccl)cn  in  bct  J^ciligcn  .Sird&en  unb  Çtifîenl)cit  / 
unb  ini  jÇ)ciligcn  9lpmifcJ)cn  Sveid)  ftnb  /  uub  bc- 
fuiibcr  wibcr  bcn  J^ciiigcu  Criftlid)cn  ®(aubcn/  b«§ 
iDir  biOig/  mit  9vatl)/  J^ûlfc  unb  95ci)fîanb  lînfcrîS 
adcrgncbigftcn  Jjcrtn/  bciJ  9î&mifd)cn  .Rmiigé  /  unb 
aud)  anbcrn  bc^  ()ciligcn  ■CS6mifd)cn  9flcid;ë  gfir' 
flcn/  ©rabcn/  J^crrcn/  Slittct/  ^ncd)tc/  «Stcttc/ 
wnb  adc  anbcrc  S(;ti|îcuglâubigcn  /  batju  jul)clfcn  / 
crwicctcn/  mat)ncn  unb  bittcn  /  al^  ban  S()ri|î(id;cn 
gmftcn  unb  bcé  J5ci)(igcn  9l&mifd;en  9lcid;s  ucd)- 
ftcn  ©liccr  jutl)un  gcpûrbc.  îînb  rott  aud;  uad; 
jcit(id)cu  9vatl)c  /  bcn  tvic  barumb  ctU)C  bicE  untcr 
cinanbci'  fclbcr  adcine  /  unb  auci^  mit  Unfcrn  gc^ 
trcuen  QietlH'n  /  bcibc  ©ciftlidKu  unb  SBcltlic^cn  / 
barum  gcl)iibt  l)abcn  /  nid)té  bclfcré  gcmcrcft  obcr 
«otftctjcn  tênncu/  \)<x^  bcu  t>Drgenantcn  .Keêcrcycu  / 
îînglauben  «ub  ^rtfalc"  Ju  »ibctfîct)en/  ïm  bc^^r 


Ttnfang  gcfcin  mége/  baun  bag  wir  cbgcuantc  S^ut.  Anno 
fûtjîcn  Une  fcmptlid^en  mit  cinànbcr  tjeccincn/  unb 
ju  fccunblid)cr  unb  G()tit1cnlid)ct  Çnnigungc  bci)  *4^4' 
cinanbcc  ucrbtcibcn  /  unb  mit  JPiûlfe  td  cbgcnantcn 
Hiifcrs  odcrgncbiglïen  .Çcrrcn  /  bcg  !Komi|c()cn  §^h 
nigé  \  anbct  bed  .Çcyligcn 'ilvcid)?  >  gfirftcn  /  bcnbe 
©cilllidjc  unb  2Beltlid;c/  ju  Uni  rufcu  unb  ju> 
jictjcn. 

Unb  barum  /  fo  (jabcn  «wt  /  ttl(S  6^rifîcn(icÇc 
gficftcn/bcn  fc(d)c  @ad)c  unb  ©cbred'cn  ni&glid)cu 
Icib  fci}n  foUcn  /  bcn  ju  JDicbcrfîel)cn  /  unb  bcvcr  ju 
fci)n  ;  bcm  Ttdmcdîtigcn  ©ott  ju  îcbc  /  bec  ^cvli- 
gen  .Kird)cn  unb  ganier  (l()ri(îcnl;cit  ju  fîcrtungc/ 
unb  Unfcrn  TtUcrgncbigflcn  J^crrn  bcm  QiÔmifdjcit 
.KÔnigc  /  unb  bcm  ()et)ligcn  9î5mifd;cn  9icid)e  unb 
aUcn  (I()riftqldubigcti/  bic  barcin  unb  barju  gcliêrcn 
JU  Çl)rcn  I  ètuj  unb  J^-rol;mcn  /  Une  fcmptl'idjcn 
mit  cinànbcr  bcrcpigct  unb  »crbunbcn  :  Sercpucn 
unb  DcrbinbcnUné  alfo  fcniptlic()cn  mit  ci)nanDcr  in 
.Krafft  bcé  Sricffé/  aie  t)crnad()  gcicl^ribcn  ftct)ct: 

3nui  ctflen  follcn  unb  iDotlen  t»ic  obgcnantctt 
jÇctren  /  aie  (ange  \xs\t  tcbcn  /  cynanber  ;  unb  Unâ 
jcglidjcr  bcn  anbcrn/  mit  gutcn  /  rccljtcn  unb  gan» 
jeu  ^rcucn  mcpen  /  f)afccn  unb  (jaltcn  ;  unb  xùk 
foilcn  aud)  nm  tcincrtci)  @ad)e  obct  ©efcl&id)tc  n>i(. 
(en  /  wic  (Tel;  ba§  bann  fûgcn  obcr  mad)tn  mod;tc  / 
niemctmc^r  mit  cinànbcr  ju  .f  ricgc  obcr  ju  S-ci;nb« 
fd)afft  tommcn/  ju  (fctmcrlci)  QlSeçs";  abn  adcé  ®c« 
tcrbc.  Unb  uff  lo.^  fo(d;  Unfer  2îcrbûnbnig  unb 
(Si)nungc  bc(îo  b()cftigflici;cr  unb  gctrcuticbcr  xt^n 
Une  aUcn  gcbaftcn  wcrbe  ;  3Bcrc  ce  ban  /  'i(x%  Un» 
fer  ciner  /  nad)  dato  bicfcd  Srieffé  /  cnncrktj  iiw? 
fprad)  obcr  Jorbcrung  ju  bcn  anbcrn  geunnac  /  bcr 
©penne  wcgcn  /  bie  fûcfîc()cu  wcrbcn  /  t^S)  ©ott 
nidjt  tDoltc/  wclcl)cm  untcr  Une;  ban  bcbniicfte;  bas 
jl)m  xitw  bcm  anbcrn  ungûtUcli  gcfd;et)c  /  bec  fpfl 
bcmfclbcn  fct)rctben;  unb  \\)\\  maljncn/  feincr  5'êim» 
bc  jtvcn  ober  bret;  ju  bcm  ncdiftcu  93]onbcn  uff  ct)< 
ncn  ïagt  /  bcn  cr  j()m  and;  bcncnncu  ^t\\  \  an  cin 
gclcgcn  ©tabt  jufd}icfen  /  unb  uff  bcnfelbcn  îag 
fodeu  bcrfclbcn  bcijbcr  J^crrcn  Steûnbc  3Cnfprad}C/ 
Ttntwurtt  /  QBiebcctcbc  unb  £flad)rebc  l'on  bci;bcrt 
fcçtcn  t)ect)orcn  unb  uerfudjcn  I  cb  (le  folcljc  3\»ic« 
tradjt/  ©penne  unb  3i»ci;()ungc  in  bcr  greunbfd;afft 
unb  ®ûtf igfcit  ûbcrtragen  /  unb  (}ingc(cgcn  m6gcn  / 
mccfctc  abcc  "ii^^  nidit  gcfcon  /  fo  follen  bicfclbca 
bci)be  !!partci)cn  Ttrifpvad;  unb  3(ntivortt  barimd;  in 
bcm  ncd)|îcu  çOîonbcn  bcm  JÇcrrn  /  bcr  ban  ;  nacè 
£)rbcnung  Unfer  J^ftrcn  unb  Cburfûrften  obgcnant/ 
bcé  "^oxè  cin  gcmci)ncr  ifl  /  afe  ()cruarii  gcrdiribea 
fict  /  in  il)rcn  bc|lgc(tcn  @d)ri|ftcn  unb  Sncffcn 
iibcrantworten  /  bcr  ban  aiid)  in  bcn  ned)|lcn  jtoch 
9)'îonbcn  /  uadîbem  ibm  folel)c  "^turprad;  unb  2(nt» 
u>ortt  in  bcficgcltcn  ©d;ri|ften  ûbcrgcbcn  unb  ûbit» 
antivortct  wurbcn  ftnb  /  nf  fc^ncn  Si;bc  barimi  cr« 
tcnncn  unb  auûfprcdxn  fofl/  ce  locre  bann/  "io,^  ce 
mit  bccbcr  QJartwc  tviffcn  unb  tviden  cdcngt  wfirbe  / 
unb  aud)  bci)bcn  Q3artbei>'n  fo(d;cn  fciiicn  Ttnfprud) 
mit  fcinen  bcfîgclten  Srifcn  fdjicfen  unb  ûbcrgcbcn 
lajfcu  foU  /  bobci)  iè  aud;  t)crblci;bcn  unb  Bon  bci;bcn 
çpartct;cn  gcrngtlid;  unb  gcnj(id;cn  gct)alten  werbeti 
folW  on  ad  ®cfcrbc.  QÎBcre  ce  abcr  l  bag  Unfer 
ci;ncr  ju  bcm  anbcrn  untcr  Un^  /  bcr  bcé  '^•xxè  cin  • 
gemeincr  itjcr  /  obcr  bcrfclbc  gcmcinc  unbec  Unfer 
cinem  2[nfprad;c  unb  gocbcrungc  gcwcnne  /  obcr  ob 
bcrfclbc  gcmciu  bctfcibcn  %\xè  Don  jîcaiicfl)cit  wc» 
gen  /  bcé  nid;t  gewarttcn  moc^tc  /  obcr  nid;t  bcç 
ianbc  were/  {t  follen  bicfclbcn  /  bic  alfo  mit  einan» 
bcr  jufd;affcn  gcieonncn/  ban  abcr  in  obgc:d)ribcncc 
maOe  /  il;re  «Çccunbc  ju  taqcn  fd;icfcn  /  unb  ob  jte 
uid;t  gutltd;cH  mit  cinànbcr  ûbcrtragen  uiib  ncrci;» 
ncn  tènncn  /  fo  fodcn  bci;be  Q>aitci;cn  i(;r  bcfd;ricbcii 
unb  bc|tcge(t  3(nfptael;e  unb  'Jfnttviorte  bec  anbcrn 
gûi'gcn  (infin  /    bcjc  m<!i^  Orbnunge  bcs;  necbftcn 
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^axê  tatmd)  cin  ©cincinct  tt)crtcn  foU  I  ûbtt^tbtn 
unî)  mitmortem  /  Sec  fcann  aiid)  in  lien  nc(^flcn 
jrocijcn  gOîontcn  /  nac^tcnic  3m  folcJ}e  2[nfpracbc 
uni)  2tiit»)ott  ûbcrgcbcn  uni)  gcantiuortt  tDcrbcn  (tnC/ 
ufffcincn  311)1)1  taruinb  crfennen  unb  auélpccdjcn 
fcU/  in  Cer  ÇOîaS/  als  Borgcftlxibcn  (lct)ct/unD  miel) 
bciten  ^attci)cn  fplclicn  fcincn  «ïtfiJtuct)  mit  fcincn 
fccftcgcltcn  Stifcn  fcljid'cn  uni)  iibergcbm  la|fcn/  un< 
9n)crlicl)cn  /  S)abei)  ce  Denn  abcr  tjcrblcibcn  uni) 
gc^altcn  tvcrfccn  fodc  /  onc  aUc  OcDcrfcc.  2Cucl) 
ifodcn  unb  rooUcn  voni  mit  ^ûlfc  /  Sciîftanbt  unb 
9\at()C  îînfcré  aflcrgnctigfîcn  jÇctrn  /  tcé  9l5inircl;cn 
^5nigé/tcé  J^ciîigcn  Slomitdicn  9(lcict)6' pcflcn  / 
9cift(ic()en  unD  n)cltlicl)cn/@tafcn;§rci)cn/  .Çictrcn/ 
Siittttl  ^nccl;tc;©tctc  unD  aflcn  griftcnglâubigcn  / 
tic  wic  fcann  in  tcn  @acl)cn  ju  Jînë  bccngcn  un» 
|}abcn  mûgcn/  fcarju  gcfccnfcn  unt  tl)«n;  mit  waè 
wcgcn  ta»  tann  aller  bcqucmlicfcfî  unb  beftc  gcfct)cn/ 
unfc  jugccn  magf  /  fcafi  tic  obgcnant  jîcjcti)  unbîîn« 
glaubc  «crtilgct  u.  nitcrgctrucît  lucrfcc.  lîut  ob 
jt)cmanfc  nnw  /  ter  ten  cbgcnanten  ^cjcrn  unt  îîn» 
gfaubigcn  jÇulffc (  ScyTtant  ofccr  Sutcgimg  tl)cte/in 
ivaé  ïïîurfccn  ;  ©tabts  otcr  SBefcné  cr  tann  lue-- 
ïc/  nicmant  aus^gencmcn  /  luicter  ben  unt  tic  foUcn 
unt  wolicn  wir  obgcnanten  St)urfuc(îcn  fcmtlicl)  mit 
finantcr  fcin;  unt  mit  llnfcc  9{ittcrfct)afft/£antcn/ 
îcûtcn  ;  unt  ailer  îînfcc  ganjcn  ^1ad)tl  tic  untcr. 
fîe^cn  ju  tjcrtilgcn  unt  juticrtrcibcn  /  unt  fcOen  aucl) 
taran  cinantec  nid;t  la|fen/npcl)  Uni?  tarinnc  wn' 
einantcc  fd)cilicn. 

Q35crc  ce  auct)/  tag  jemant  /  wcr  tct  iv>crc/  nie-- 
jnantt  au^gcnol)mcn  /  cincn  imtcr  Une  «on  fcincn 
(Sl)utfûc|îcnt()umbcn  /  J^crligtcitcn  /  J^crfd&aftcn  / 
grci;l):iteh/9!>fanttfd)aften/  ©cricljtcn  /  ®eirtlicl)cn 
t)tcr  2Bc(tlict)cn  ifmbten  /  S^'l^n  /  (Stei)tcn  otcr 
S^cd;tcn/  ttingcn  otcr  mit  ©cwalt  ûbcrjie()en  /  6c< 
îricgcn/  »crunrcct)tcn  otcr  Dcrbawcn  woltc/unt  tct» 
fctbc  toclf)  tcé  9flccl)tcn  fût  Une  antccn  9cl)orram 
wcltc  fcin/  unt  bûrtig  fût  Une  wcrc;  nad;  Ùnfcrn/ 
ctcr  tcé  mc^rctn  tcilé  untcr  Une  (Srfcntnië  /  fo  fol- 
(en  unt  woHcn  wit  cinantcr  /  unt  Unfer  icg(id()«t 
tcn  antcrn  /  tarwictcc  getrculid)  6cratt)cn  unt  bc» 
pifen  fcin/  unt  auct)  5ujict)cn/  jufîuntt  unt  unset. 
jûglid)/  fo  îînfcr  cincr  t)On  tcn  antcrn  tarum  et» 
inantt  uiirtct  /  onc  alicé  a5ietcrfpred>"n  I  3ntrag  i 
tint  ©eûmnie/  unt  tar}Utl)un  ju  g(cid)er  Çfficifj  / 
unt  in  aller  termaj^c  I  aie  ob  taé  îînfcr  jglidîcn  fcL 
bcr  angicngc  /  unt  fcin  cigen  ©ad)  wcrc  /  on  aficé 
(Sctîettc  /  unt  foUen  aud)  îînfcrn  aKcrgncfcigftcn 
J5;rtn/  tcn  9îomifd)cn  ^5nig/  tarinne  anrufcn/ 
îîné  tabci)  ;(u  ^ant()ab£n  unt  ju  bcbaltcn. 

TTud)  foUcn  unt  mcllcn  QBit  obgcnanntc  Cf)ur. 
fûrftcnUnéfold)cé9led}tcn/  aie  tictc  fîd)  tcsJge» 
èurcn;  unt  nott  gcfd)icn  wirt/  annet)men;  unt  ju 
cincr  ieglid)cn  3cit/  uff  'Sage/  tic  îîné  ter /ter  teé 
3arg  untcr  îînë  ein  Oemciner  ift  /  gcin  granctfutt 
ODcr  gcin  TflTuffenbcrg  bcfd)cibcn  fol/  tommcn/  unt 
tcn  éadjcn  unt  9lcd)ten  (5ntc  unt  Ifufîrag  gcben/ 
unt  H)cld)cr  untcr  îînël  ton  Çl)cl)aftigcr  Slot  roc 
gen  /  mit  fcin  felbfl  «pcrfoncn  ju  fold)cn  'Sagen 
nid)t  tommcn  tonte  /  ter  fol  fcinc  greûnte  mit 
SWad)t  taju  fd)itcn/  unt  waê  tann  tic  unt;r  îîns/ 
ï)ie  mit  iren  felbfî  çpcrfo^nen  ju  fold)cn  'îagcntom< 
Hien  /  unt  ter  antcrn  grcunte  /  tic  aud)  Hjnâ 
Jp)crtn  ©timmc  aOeinc  l)aben  foUcn  /  otcr  taë  mc« 
^rert()eil  untcr  il)n/  uff  it)rc  (Si)tc/  jum  9Hcd)tcn 
{rtcnnen  unt  fprcd)cnl  tabei)  foU  ce  tetblciben/unt 
gctreuUc^  geljalten  wcrten/  onc  oUc  Octcrtc.  3Be« 
rc  ce  aud)/  tafj  cin  Schisma  in  ter  Jgicitigen  Jîir. 
d)cntvûrtc/  to  @ott  tor  fci)  /  fo  folicn  unt  woUcn 
jDir  îîné  tarum  jufammcn  fiigcn  /  mit  îînfcrn  gc 
le^rten  «pfaffen  unt  greuntcn/  uf  cincn  2:ag  gcin 
granctfurt/  otcr  gcin  îtlTuffcnberg  /  ten  tann  cin 
SSifWjoff  jtt  Sïlcinj/  ter  in  Scitcn  ift/  in  tct  ©tcttc 
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cinc  tatum  6cfd)citcn  fbill  unt  ko  cinantcr  t)crb(ci«  A.nmo 

ben/  unt  tic  ©ad;  f)anbc(n/  aie  (Eriftlidjc  gûrftcn/ 

on  ©ctcrtc.  1424, 

3tud)  foUcn  unt  woUcn  ft)ir  obgenantc  Cl)urfâr» 
fîcn  in  atlen  ©ad)en  unt  J^^'il'f'ungcn  /  tic  taé 
^cilig  gièmifd)  9leid)  unt  îîn^  CI)urfârfîen/  ton 
tcé  ^ciligcn  'Dl&mifd;cn  9lcid)^  tucgen  /  antreffen  / 
aie  ob  jemant  '  JBcr  ter  tvcre  /  nad)  bem  Jpciligcn 
9vêmifcl)en  9vcid;  ftûntc  otcr  (lct)en  roûrtc/unt  fîci) 
tcé  untcrwinben  tt)olte  /  onc  îînfers  aUcrgmtigftcn 
JÇcrrn  teé  9l6mifd)cn  .Kunigeë  /  unt  îînfcr  aller 
obgcnanter  Çburfûrften  fdmptlid)  SÏBiaen/  Saîi(fcn/ 
unt  3cr()cngtnné  /  ce  »»drc  mit  Vicariat ,  otcr 
mtitgl  in  wcldjertet)  tucig  taé  mxil  otcr  tê  ttcfe 
an  S5e(îettigung/otet  2Biliigungc  ju  cind;cn  facfecn 
;(u  gcben/  otcr  cb  cinigc  9\ctc/  îeitungc/  otcr 
SBctbungc  an  cinigen  ton  îîns  obgnantcn  G:()urff)r« 
ftcn;  ton  ter  jcjunt  genanten  ©t'ïicfc  unt  Tlttièsi 
tDcgen  /  teme  /  tarju  fctlcn  wir  nicfct  cntlid)  Tint» 
ttiort  gcben  /  nodj  tatinn  tei)ncïli)  Sefcfcliefungc 
tbun/  "2Bir  t{)un  iê  tcn  aUc  femtlid;  mitcinantcr/ 
2i3erc  abet  /  tag  wir  fcmbtlid)  nicï)t  ciné  mcrtcn 
ni&d)tcn  /  waé  tann  uff  cincn  benantcn  ïag  /  teu 
(5rn  (5rjbifd)0|î  ju  SJ^ainj/  tct  tan  ju  Sciten  ift/ 
gcin  Jranctfutt/  ctet  ob  3^n  teud)tc/  tag  ce  auf 
ticSeit/  ton  @ac^  ivcgen  /  ju  granctfurt  nid)t 
bequemlid)cn  mtti  gcin  Tlfruffcnburg  bcfd)citcn/ 
unt  tic  @ad)c  in  fcincn  SÔricffcn  bcncnnen  foU  /  fo 
fold)  ©ad;  an  it)n  tommcn/  otcr  cr  tarum  crmant 
roûtbct/  on©ctcrtc/  ton  tcn  untcr  Une/  tic  mit 
3rcn  fclbfi  iicbcn  ju  fold)cn  ïcgcn  tommcn/  unb 
tct  antcrn  /  tic/  ton  cl)ct)ajftiger  ©ad)e  wcgen/ 
mit  il)rcn  fclbft  iciben  nidjt  tommcn/ grcuntc/ tic 
fie  aud)  alètan  mit  93îad)t  ju  fold)cn  ^cgen  fd)iC'  " 

ten  /  unt  tod)  nid)t  met)r  /  tan  it)reé  J^crrn  @tim« 
me  l)aben  foUen/  otcr  tem  mcbretn  %i)nll  md) 
totgcfd)ricbcnct  SOîagc/  uff  jr  (ji;tc  crtenncn/  tein 
fonterlict)  Sotteil  tarinnc  jufud)cn/  taê  tcm  J^ej. 
iigcn  9l5m.  ÎHiid)  allernujlid)|l  unt  bcquemlidifl 
fci)/  tarbci)  fotlcé  terbleibcn/ unt  ivir  folicn  autl& 
alëtann  tarju  cinantcr  fambtlid)  /  mit  ganjcn 
■Steucn/  îantcn/  £cutt)en  /  @d)loffen  /  unt  aùcc 
îînfcr  SOÎad)t  bcl)ulffcn  unt  beraten  fcin /unt  îîné 
ton  cinantcr  uidjt  fcjen/  nod)  fdjcitcn/  in  tl)cinc 
SScig/  onc  aile  ©etortc/  tod)  «"it  25i'l)eltni|fe 
îînfcr  iglid)Cft  feineé  fHecbccn.  îîntcrftûnttc  anc^ 
iemantftd;/  in  n)eld)en  2Befcrt  ter  xomi  tai^ù' 
lige  9\5m.  9vcid)/  ofccr  cincl)C  fcinc  3"gcl)&run9C / 
juid)melcrn  /  abjubrcd)cn  /  otcr  tcm  Sîcid;  jucnt« 
frcmtcn/  otcr  taé  ?Kiid)  ya  cntglietetn/  tounctcr/ 
follen  l»ir  fcmbtlid)  fcin/  unt  fctlcn  îînfcrn  SBif* 
ien/  ©unft  unt  Scrbcugnif]  tar,;u  nid;t  tl)un/  nod) 
gcben/  intcine  QÊcig/  fontetn  îînfcrn allcrgnctig» 
ftcn  JÇcrrcn  /  ten  9l&miftl)cn  .KÔnig  /  tarinncn  an« 
ruffen  /  taê  Jgcilige  9leid)  tabei)  jut)antt)abcn  /  unt  ^w 
bedalten  /  unt  tvetc  tci^gleidicn  id)t  gcîcljccn  /  fur 
tato  tié  Sricffé/  tarju  folicn  mv  mû)  nun  furbaé 
fcinc  Seftettigungc/  otcr  Qlîilligunge  gcben/  otei: 
ti)un/  on  aile  ©cuertc.  îînt  >ï»crc  iSI  tafj  icnmnt/ 
mt  ter  ïoml  in  waé  ©tante  otcr  SKcfcné  ter 
roere  /  tcn  ticfet  îînfcr  SûntnifTe  unt  (Sinunge 
wcgcn/  fcinc  iîngunft/  otcr  argcn  OBillcn  /  cém» 
rc  mit  gcintfd)aftt  otcr  antcté  /  t»ie  taé  jugicngc/ 
an  îîné  fambtlid)/  otcr  befontct/  Icgen  rooltc/  ta- 
rum  folicn  wir  îînfcrn  allcrgnetigften  ^cttn  /  teu 
9lôm.  .KÔnig/  anrufcn/  îîné  ju  vcttcitigcn/  un» 
JU  t)ant^abcn  /  unt  foll  aud)  fold)C  @ad)c  Une 
J^crrcn/  glcid)  famtlid;cn  /  antreffen  /  unt  îînfcr 
cincr  foll  jlct  ton  tcm  antcrn  nid)t  fd)eitcn/  fon» 
tcm  iglid)cr  ton  îînë  J^ctten  foll  tcm  antcrn  / 
ancScrjugt/  tarinne/  unt  tawictcr  /  gctrumli* 
d)cn/  bcftantig/  beratl)en/  unt  bct)ûlffcn  fcin  /  mit 
fcincr9littctfcl)atTt/  ©d)loffc"/  ©tetten/  îautcn/ 
ieuthenl  unt  aller  feinct  ganjen  9)îad)t  /  alâ  lange 
Z  z  l«â 
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laê  SHctt  ifi/  m  aUctkt)  (Sintrcig;  Œicïimele/; 
^intctniflc  unti  ©ctictlse.  2tutl)  fcjn  \vn  cbâcnaii' 
te  ^erren  ûbcrtc inmcn  (  fcatju  Çtëbifct;cff  Scitratt 
tu  9Jîcnj  tcë  ctftcn  3aré  cin  ©cmeincc  fcinfoU; 
ï)Cg  aiiKru  <^arë/255ir  5cçbifcl)cfft  Otto  sucrier/ 
ttê  tiittcu  3aré  /  2Bir  Çrçbtidjoff  Sictccic^  ju 

graff  bco  9\cmi  /  Dcé  fûuftm  3axil  QBir  gciccnd;/ 
^crsc9f'ju@acî;fen/  un^  tce  fcc^ftcn  3aré/  2Bit 
gticDricl}  QJÎargraff  }u  Srantcnburgt  /  unD  wann 
fc(cl)  SarjaU  gcin  Une  alleu  ûmbgangcn/  unD 
fiittommcH  feint/  fo  foU  cg  wiccr  an  tcm  cr|îcnan« 
fal)cn  I  unD  t50u  cincni  ju  Dcm  antcrn/alfo  umb  uni) 
umb8ct)cn/  a(d  fiel)  uacl;  Ocîmingc  gcbûct.  Wtu 
té  Aud)l  taO  cincï  uutcï  lîiié  cbgcnanntcn  6()utfûr. 
ftcnZ  ton  Policé  tticgcn  /  ab9ct)cn  wùïîhI  t>o  Oott 
lange  fur  fci)/  fo  foUen  tic  anlecc  unter  llaêl  Die 
to  uod)  im  Scbcn  tcrblicben  /  teé  abegangcncn  Sc" 
bcn/  oi)cr  91ad;temmen/  ju  3l)n  in  Dicfe  Scrbûnb. 
nif)  uni)  Sinungc  cmpfat)cn  /  uut  ne^mcn/  tcd) 
alfol  liaf)  fte  fciefclbcn  Sîcrbûntni^  unD  (Ji)nung 
juBoc/  unD  cl)c  fte  Darcin  gcno^men  wcïten/  getïu» 
welict)  JU  ^alten  gclobeu  /  unt  ju  ten  ^ciligen 
fct)ji5Ci-cn/  unt)  aucl;  ire  beftcgclte  «Scicffe  '  nad^  2[ué' 
wcifung  ticfcé  aSunbeé;  Darubcr  gcbcn/ welcl^e  abct/ 
îînfet  Srben  oDcr  9Ta(t;tcminen  /  laé  nict;t  t()un 
wolten/  fo  foflcn  fccctj  tic  antctn  «nter  Une/  tic 
tcnnod)  in  Scbcn  fcin  /  fidS)  getrculid)  S"  cinantcr 
^alten/  nadl)  Ugwifungc  ticfcé  Unfcré  Scrbûntnûé 
unt  Çi)nung  /  on  alïc  @c»ctte.  2tUc  unt  iglicl;c 
Mrgcfdjtibenc  <Stûct/  <punctc/unt  ÎCtticfel/  ^abcn 
«5irobgenantce()ur|âc(îen/  iglicdcc  tem  antcrn  / 
in  feinc  J^ant  gclobt/  bci;  Unfcrn  prfti.  Sniwen  / 
wat  (Sfjrcn/  unt  i)akn  tic  tarnac^  (eiblicl^cn  jum 
jçeiligcn  9cfc()ivoïcn/  iglict)cr  tcm  antcrn/  tic tvar/ 
ucftc/fîcbtc/  unt  unwrbcûcl)lict;  ju  t)altcn/  juwl« 
fârcn  unt  ju  tî)un  /  unt  tatvitcr  aud^  nicl)t  ju  fu< 
Cl[)en/  otcr  jut^untc/  gcilîtid)  otcr  we(tltcl)/  l)cim. 
licl;  otcr  affcntUtè  /  in  tcin  2Bci)ffe  /  aflc  (Sctjcrtc 
unt  2frgclific  geincinlid&cn  auégcfctiictcn,  Unt  taé 
ailcê  i(u  Urtuntc  unt  ganjcc  ©tctigteit  fo  l)abcn 
255ir'<Souratt/  (Srjbif4ioff  ju  a)îcin|/  Unfcr  Se- 
cret unt  i)imiiit)  Snftcgcl/  unt  wic  tic  antcrn 
obgcnantcn  atfcr  Unfcr  iglict;cr  fein  Snftcgcl  an  tic* 
fcn  5Sricf  t^un  (^cncfen/  ter  gcben  ift  ju  Spgin/  in 
tcm3a()r/  até  nian  fd()reib/nari)  Ctjrifti  ®cbul)rt/ 
14x4.  3ac/  uf@.  3(ntonicn/  tcé  J^ciligcn/ïag. 

CXII. 

Traité  fcf  Confédération  entre  Jean  Duc  de  Bra- 

•'•4^ 5*       bant  i3  Jaqjjeline   Duchejfe   de  Bavière. 

I .    Juin,      paif  à  Douay ,  le  i.  Juin  1415'.  [Dynter, 

brabaht       Chronique  du  Duché  de  Brabanc.  Liv.  VI. 

EiBAv.E-      Feuill.  zoS.I 

POdr  faire  ceflêr  la  Guerre,  qui  eft  prefentement 
au  Pays  de  Haynault,  eft  advifé  ce  que  s'enfuit, 
premièrement  que  Dame  Jaqueline  de  Bavière  , 
Dame  héritière  dudit  Pays,  eftant  prefentement  en  la 
Ville  de  Mons,  s'en  pourra  feurement  venir  en  Pays 
de  Monlieur  de  Bourgoigne  &  illecque  foubî  fa  main 
demourra,  &  fe  tiendra  jusque  à  ee  que  en  la  Court  de 
Rome,  foit  Sentence  donnée  fur  le  procès  eftant  en 
icelle  Court  entre  Monfieur  de  Brabant  ,  &  maditte 
Dame  ou  que  par  la  mort  de  l'un  d'eulx  ledit  procès 
foit  terminé,  &  pour  foutenir  cependant  fon  eftat 
fera  prinfe  une  fomme  d'argent  convenable  fur  le 
Pays  de  Haynault  ,  Hollande  &  Zelande  tout  fans 
préjudice  dudit  procès  &  de  la  caufe  pendente  à  la- 
dite Court  de  Rome,  Item  que  Monfieur  le  Duc 
de  Brabant  fera  reftitué  à  la  poffeffion  dudit  Pays  de 
Haynault  ,&  en  aura  l'obeiflànce  ainli  que  au  Seigneur 
de  Pays  appartient ,  laquelle  poflèffion  &  obeiflànce  fe 
prendront  par  mondit  Sieur  de  Brabant  ou  autres  que 
luy  plaira  à  ce  commettre  ,  fans  ce  que  par  luy  eulx 
foit  faifte  aucune  punition  criminelle  ou  civille,&icel- 
les  poirelTion  &  obeiflànce  ainli  prifes,  mondit  Sieur  de 
Brabant  commettera  un  Seigneur  notable,  aggreable  à 


tereflès  du  Sieur  &  aulttes  dudit  Pays  de  Haynault  iî 
befoing  eft,  lequel  Gouverneur  promettra  de  bien  & 
lealemcnt  garder  ledit  Pays  de  Haynault,  &  les  Pri- 
vilèges, Franchifes  &  Libertés  d'iceluy  &  durera  ledit 
Gouvernement  jusque  à  ce  que  ledit  procès  fera  déci- 
dé ou  que  par  la  mort  de  mondit  Sieur  de  Brabant , 
ou  de  madite  Dame  icelluy  procès  fera  tcnr.iné  ,  pen- 
dant lequel  temps  madite  Dame  doit  demeurer  es  Pays 
de  mondit  Sieur  de  Bourgoigne  ,  &  deffoubî  fa  maili 
comme  deffus  eft  diâ ,  &  s'il  advient  que  ledit  Gou- 
verneur allaft  de  vie  à  trespas ,  ou  ne  fit  bien  l'on  dcb- 
voir  ou  qui  il  fe  voulift  décharger  dudit  Gouverne- 
ment, mondit  Sieur  de  Brabant  conimettra  un  autre 
en  fon  lieu  agréable  à  mondit  Sieur  de  Bourgoigne^ 
Item  que  abolition  générale  fera  taifte  audit  Pays  de 
Haynault,  de  touttes  peines  ciimiueles  &  corporelles 
&  de  touttes  confiscations  des  biens,  mais  pour  faire 
punitions  civiles  ,  fur  ce  qui  ont  efté  coupables  des 
nouvelletex ,  maulx  &  inconveniens  advenuz  audit  Pays 
de  Haynault  ,  feront  coinis  de  par  mondit  Sieur  de 
Brabant  quattre  not;ibles  Perlbnnes ,  dont  mondit  Sieur 
de  Bourgogne  nomera  les  deux,  lesquels  quattre  Co- 
mis  avec  le  Gouverneur  fe  informeront  diligenment 
desdits  coupables  &  feronr  lesdites  punitions  civiles  , 
félon  ce  qu'il  leur  femblera  expédient  &  raifonable  & 
fy  ils  treuvent  que  aulcuns  desdits  en  fuient  à  bannir 
hors  lePays, faire  le  pourront.  Et  en  cas  aufy  que  au- 
cuns desdits  délinquants  fe  abfenteroient  dudit  Pays  de 
Haynault,  ou  ne  voudroient  comparoir  pardevant  le 
Gouverneur  &  Comis  deffusdits ,  pour  eftre  à  droiéJ:» 
mondit  Sieur  de  Brabant  pourra  faire  punir  &  met- 
tre leurs  biens  en  fa  main,  pour  en  jouir  jusque  à  ce 
qu'ils  vienderont  eftre  à  droid  pardevant  iceulx  Gou- 
verneur &  Comis ,  &  eft  à  fçavoir  que  les  deux  des- 
dits Comis, en  l'abfence  ou  pour  l'occupation  des  aul- 
tres  deux,  pourront  befoigner  es  choies  delfusditcs  avec 
ledit  Gouverneur,  pourveu  toutefois  ,  qu'il  y  eut  de 
ces  deux  un  que  mondit  Sieur  de  Bourgogne  aura 
nome  &  un  des  aultres.  Faift ,  palfé  &  accordé  en  la  Ville 
de  Douay,  le  premier  jour  de  Juing  l'An  142-5'.  par 
mesdits  Sieurs  les  Ducs  de  Bourgogne  &  de  Brabant , 
prefents  plufieurs  de  Mclfieurs  de  leur  Confcil,J.BE 
G  AND.  J.  DE  Marchant. 

CXIII. 

A.e^crt#Brieff  SiGisMUNDi  1^$mifd)Cti  j 
Z^ôitigs/  luorinn  Çr  (£|)urfi;ir(J  ,^riet)c«V 
à)cn  ttn  &txcitbA\^ïc»  /  mit  ter  €}^mffid)a 
^cn  /  unt  waê  tcrfclbcn  anl)àngig  /  6c{icl)cn. 
©cbcn  ju  £>fcn  am  @.  çpctcrsS'Sagc  ad  Via- 
cula  1415.  mit  ettlid&en  im  tc;rt  inierirtcn  Tt»' 
mcrrfungcn  teé  J^crren  ®a(îcl(ii.  [christ. 
G  A  s  1  E  L  1  u  s .  de  Statu  Pubî.  ËuropiÉ 
NovifT.  Cap.  IX.  pag.  411.  d'où  Ion  a 
tiré  cette  Pièce ,  qui  fe  trouve  auffi  dans 
LuNiG,  ïcutfd&eé  9îcicf)d'Archiv.  Part. 
Spécial.  îfbttjcilung  IV.  îtbfaè  II.  pag.  6.  & 
dans  MuLLERi  3flcicJ;è''?taâ'TheatrHin 
pag.  138.  col.  r.] 

C'eft-à-dire, 

Inveftiture  de  PEkêforat  deSAXt:  ^  de  /es  jip- 
fartenances,  accordée  à  l'EleEleur  Frédéric 
le  Belliqueux  ,par  S  i  g  i  s  m  o  n  d  Roi  des  Ro- 
mains. A  Btide  le  jour  de  St.  Pierre  aux  Liens 
1425'..  [Ce  Diplôme  eft  accompagné  des  Ob- 
fervations  de  Gafielius.'\ 

n|ï?3r  ©igmunt  »on®£^ttcé<Snatcn/9ï?mifd&ce 
^^.Kènig/  juadcn  Sf'tf"  9ncl)rcr  tcg  9vcict)é/ 
untju  Ungarn/  ju  ©5f)ci"i'  S)a(niaticn  /  6roit« 
ticnic.  .Kênig/  befennen/  ivic  tt)ir  fictcr  ter  3«it/ 
aie  2Bir  jum  §Kîimifc6cn  ^6nig  crfoJjreu  fînt/  al« 
Jciteit  bctracl;tet  baben  /  tag  Une  unt  tcm  .Çeif. 
9l&m.  Slcidic  ui>bcciuemli(l&  wâte  /  we  tic  3af)( 
ter  7.  S()ur.gfârflcn  I  fîntemal  tiefe(be  tcg  SReicljé 
fortcïfic  ®(ieter/  untalfo  fcfîc  ©âulcJt^nt/  ta« 

rflttf 


DU    DROIT    DES    GENS. 


ih 


Anno  V(>"r«»°  0<x\iit  ifi  /  uncïfBact  6Ut6cn  fe(tc;  tînt)  utib  ton  bcm  9lciid6c  ju  Jc^cn  p  iithtai  ju  ^«(tcn  Annq 

Wcnn  2Bic  Cêti  ^cc{)3cbotiicn  Sn«l'«ict)cn  /  ^er|e.  imtâcnitffen/als  fcc^  èl)ur  gûrfîcnt()um6é  unî)J5ctt< 

142'J-  gcn  JU  eat^icn  /  Cclj  ^ci(.  «Kêin.  «KcicJié  Sc§.  îe9tt)iimbë  mitScrÇpfaltîunCÇrtsEDuirfcijua'îtinpt/  ^4^5* 

93î<itfc(;aUti  /  Jaiit>âraffm  in  ^fjûringcn  /  SOÎatg.  unli  mid)  ter  ©ratffdjafftSrcna/^Burggtafffdjafft 

fltuffcn  jii  SDIcifen/îînfccn  licbcn  ©l)fun  imtÇ^ur»  unb  ©raffcngcbingc  ju  ÎOlagCebura  iinD  jÇaUc/  îc 

^ûiftcu  /  fo  tiiUdjI  fcftc/  biclicrtc  /  tcrnûnfftig  t)cm9icct)t  untJgertonnncn  fam/unti  Weifcn/ fctjcn/ 


unt)  gctrcu  i«  atlcn  @ac|)cn  gcgcn  Une  allcjcit  cr- 
tannt  unî)  fccfjnttcn/  uni)  aud)  |c(ct)c  gutc/  gcingc/ 
nnîn)ciffciitlicl)c  BuBctftcOt  ju  3t}n  gctiommcn  î)a» 
6cn/  tag  tviï  ju  ©Ott  l)otfen  /  unb  gânglidb  gc« 
ti-aucn;  (5r  fci;  bec  gûctrctfenben  tcg  JÇcrlcgt^umé 
JU  ©actircn  un6  Ç^ctncc  (Ebur  ;  tic  an  Une  aie 


fctingen  unb  fut)ren  /  tcn  cbgcnanntcn  grietcrirt^en 
feinc  (Srbcn  unb  Çrb  énc()nicn  in  taé  Vctgcnanntc 
^cre^cgtljum  un6  6l)ur .  giit(lcnt(}um  /  unC  in  allc 
unb  |cglic(;c  obcn  bctût)ctc  gccnt)cit  unD  Ocrcd^tig» 
tciti  gccu!)i9lii$c  ®e»el)rainD  23c|lt<ung /  in  jîrafft 
fctcfcë  Sricffé  /  wn  adcvuidnniglidè  Mngcfjintctt  / 


Svêmifc^cn  ^&nig  un6  tc|j  J^ciL  dXdd)  I  mit  ("anipt  Uns  l;at  aucj)  Cer  gcnanntc  (^riclerict)  9CUHi|)n(id&e 
©cabcn  /  ^crrn  /  Slittcni  /  ^ncd;tcn  /  ianCcn/  ©clûbbc  unî»  (Si)t)  Carouf  gct(>m  /  Une  unî»  Dcuj 
£cutcn  uni»  cjtidjcn  (cincc  3"3'!)6ningcn  rccljt  unb  Slcictie  gcttcu  /  gc()orfam  unb  gemc^t  ju  fcmxl  m 
ïcblicfecn  gcfallcn  ift)  \w[)l  iBûtbig  unb  iuel)rt/uiil)  î  tbun  unb  ju  bicncn/afe  bennbcgOî'ici)^  cin  gctrcucc 
luôgc  btc  Md)  rcblicî;cu  /  bcruûfftig  unb  rccfctdc^  i  <£l;urgùrft  fcincn  «djti-n  J^crtn  bcn  9îoinifd)cn  ^6- 
au6rid)tcn/  wriBcfcn  unb  umb  Une  unb  Mê  9\cid)  i  nig  unb  jufûnfftigcn  ^aifcr  »jflid)rig  ju  tbu;:  ifî; 
Jserbicnent  55atumb  tk  tjotgcnanntc  3a()l  bcr  (Sl)ur»  i>t)ne  a(lc  (Scfci)rbc/  unb  ju  Urfunb  bicfcs  Sricffô 
gfirftcn  >vicbcr  ju  crfûdcn  /  Ijabcn  Q[Biv  angerct)cn  i  tcrftcgctt  mit  Unfcrcc  «ÎJÎajcftat  3nftegc(.  ©cqcbcn 
wnb  gût(id)cn  bctracîjtct  /   bcg  J^cil.  9lÔmifd;cn  i  ju  £»fcn  nad)  5l)ïi(îi  ©cbutt  Dier}t-()«il)unbctt  unt» 


9vcid)s  5t)t;e/  Qlufj  unb  Scfîcé/  unb  bfg  i|t-gc. 
nanntcn  griebccid}»  9\cblid)(:cit  /  3iftigtcit  /  Sic 
ieitcit  unb  Sccnunfft  /  unt)  fenbcrlidj  fcinc  widii 
gc/  unbctbcciTcnc /  nûi^ddic  unb  gctrcuc  S)icn(lc/ 
î)ic  cr  Une  nnbcr  bic  jf'cgi-r  in  S&^cim  nun  ctlid&c 
3al)ï/  unb  bcm  £Hcid;c  lange  3cit  gct()an  l)at/  unb 
nocl&  tâglid)  t^ut  unb  fûtbag  t^un  fbùl  unb  mag  in 
tSnfftigcn  ^circn/  unb  Ijabcn  /  aie  SBir  in  Unfct 
Soniglic^cn  SOÎajcfîdt  ju  £>fcn  gcjicrct  fa|yen  /  mit 
«iol)l'bcbad)tcn  2)îui;tc/  guten  9la^t  Utifcr  unb  bcg 
9UidÈ)é  pcftcn  (Scift(id>-n  unb  QBcltlicjjcn  /  (Staf< 


barnad)  in  fûnff  unb  jwantjigft-^n  3al)xl  (in  ter- 
mino  valdè  variant  Scriptores ,  unicus  Chy- 
traus  Chron.  Sax.ltb.  i.p.  6i  habet  An.  i4iz. 
fed  p-'g-  feq  ponit  ^«.  14^?  (quem  fequituf 
Additionutor  ad  Rttiershuf.  Geneal.  tab.  Ma-  chton. 
Mifn.  it.  Jutor  bCg  iêjt'(c6enbcn  Europa  part  5'. 
pag.  178.)  Sclih.  z.pag.  88  fcribitt  quod  Eri- 
cus  Lawenburgenfis  demum  .^b  i43f  in  E- 
ledtoratu  fit  prœteritus.  Etiam  Riturshuf.  d. 
G.neral.  &?  Tab.  putat.  An.  14^4.  Alii  urgent 
An.  1410.  vide  Limn.  J. P.  lib.  ^.cap  10  nnm.  1 1 . 


feu/  JPictiên/  Çbcllcuten  unb  ©ctrcucn  /  bcn  wr»   ubi  aliquatenus  discordantiam  conciliât  ;Sed 

gcnanntcn  gricbcricl^cn   ^u  bcn  Md)  tjorgcnanntcn   cum  in  Hiftoriis  non  femper  occurrant  Sy- 

gi)ur=^ucrtcntt)Uin  gcwfirbigct  /  unb  mit  §nt)ncnl    billaefolia.igitur  Archive  hac  in  parts  ftan- 

QJànicrcn  unb  ©d^ilb  angcwci'ct  /  unb  31)"  ("'fï)    '      '         —   -  ■  - 

tacju  gcfd;icf 1 1  unb  3f)'ti  «T»  >m  5ïlamcn  bcr  JÇci- 

ligcn  Srcçfaltigfcit  taé  sorgcnanntc  (Et)ur.gûtrtcn« 

t^um  unb  J^cï|pgtl)um  ju  6ad)fen/  mit  fampt  bcr 

lÊbuï'unb  Çtê«a)îarrd;afl«3tmpt  batju  gcljêccnb/ 

mit  bcr   cp;4lê  /    j^<xnê  unb   etabt   3tl(lâbt  / 

(  Aliladium  vero  per  transadiionem  Naum 

Durgenfem  (quam  infrà  vide  de  Episcopis 

extradis  verb.  STtaumbutg)  ad  alteram  lineam 

tranfiit  Ho't!eder.  d-  B  G.  Hb-  f.ci-i-p  m.\  506. 

unb  bcr  ©rafffcl)afft  95rcna  (hic  infignis  Comi- 

tatus  valdè  eft  turbatus ,  hodiè  cum  prsefec- 

turis  Bicterfeldenfium  &  Soraborum  perti- 

net  ad  Dn.  Chriftianum ,  Epifcopatus  Mar- 

tisburgenfis  Adminiftratorem  )  mit  bcr  SSutg» 

grafffdjaift  SBîagbcburg  vide  infrn  de  Bur  g>-  <vt.s) 

unb  ©taffcngcbingc  ju  SJÎagbcburg  unb  J^allc  (de 

transadione  hujus  Juris  vide  Honkaer  ue  B 

G.  lib.f.Cap.iH.f.m.  112. ^.  Sprenger.  Liicern.  (iat. 

mod.p   52V.  Limn   J.  P.lib   ;.  cai>    10.  num.  r7-) 

unb  mit  atlcn  fcincn  J5^'«(id)f«itcn/ÔBûrtcn  fÇfercn/ 

SRccl)tcn  /  anaiin  /  SDÎannfdiafftcn  /  itt)cn  /  ict)cn« 

fdjafftcn  /  (Sigcn  /  (5tgcn0aflrtcn  /  «Pfanbcn  unb 

«Pfanbfdjafftcn  /  bic  ju  bcm  ^cc|Dgt^umb  ju  <S>Ady 

fcn  t)on  liitixê  gctjêrcn  /  mit  ©tcajfcn/  bar?u  gc< 

t)6i:cnbcn  ©rântj-'n  /  ®cbictl)cn  /  ®erid}tcn  /  SBilb. 

baljncn/  3ô(lcn/  @ilcict)cn/  ©tâctcn  /  9)?avctfïee« 

ten  ;  ©cr.lèflT.tn  /  S&cffcrn  /  ÎCcctctn  /  'SBicfcn  ; 

jÇoltjcn/  2Bât|ccn;  OBcçern  /  QBuncn/  QBciPcn/ 

îanbcn/  Jcntcu  /  Sinfcn  /  ©ûUcn/  SRcntcnl  £(îut« 

jcn  /  ©ûtctn  /  "a>ûcbigtcitcn  unb  3ugct)5cungcn  / 

w\t  maa  bic  bcn  mit  fonbctbarcn  Sfîamcn  bcncnncn 

mag/  \w  unb  an  njeld}cn  (Snbc  bic  gclcgcn  (inb/ 

nid)té  «uégcnommcn  /  gct)5rcn  fcUcn  unb  mêgen/ 

unb  con  Une  unb  bcm  9lcictic  ju  ic()cn  rûtjrcnb/ 

gnâbigltcl^  unb  mit  foldjcc  3i«t)cit  /  al^  bcnn  fic() 

gcbût)ret  ^at/  auf  bicfcn  'îag/  aie  bicfcc  SSricffgc 

gcbcn  ift/ecrlieljcn/  bic  fûrbag  mct)t3l)nunb  fcincn 

et6céncl)mcn/  anannltçi[)cn  ©cfd)Ud;té  /  m\  Une 


dam)  am  @.  «Petcte.^iageAd  vincula,  Unfc 
rcc  «Kcicl&c  bcfi  ^ungatifdjcn  jm  ncun  unb  brcpffig. 
ftcn/  bcg  9î5mifcl)cn  in  bcm  f unf  jc()cnbcn  /  unb  btfi 
aSèbmifd&cn  in  bsui  fcc^(îc«  3ta!)r. 

CXIV. 

Jtejiatm  des  PHncipaux  Seigneurs  £?  Gentilshom- 
mes de  Lorraine,  portant  que  V ancien  Droit  £<f 
Coutume  du  Duché  eft  que  Us  Filles  y  fuccedent 
à  la  Principauté^  à  l'exclujîon  même  des  Oncles ^ 
y  que  ,  luivant  cela  ,  fi  le  Dm  Charles 
vient  à  mourir  fans  Hoirs  mâles,  la  Duché,  Priu- 
cerie,  &?  Seigneurie  de  Lorraine  devra  pajfer  à 
fa  Fille  aîn'e  Isabelle  Diichtffe  de  Bar, 
(3  à  fon  défaut,  à  Ja  Jeconde  Fille  Cathe- 
rine Marquife  de  Baulde  ,  préferahlement  h 
Antoine  Comte  de  Faudemont.  Fait  le 
13.  Décembre  1415-.  [La  véritable  Origine 
des  Maifons  d'Alface ,  de  Lorraine,  &  d'Au- 
triche. Aux  Preuves,  pag.  i8f .  l'ire  des  Ar- 
chives de  Lorraine.  ] 

"NjOus  HuesdeBuIligrieville,  Regnault  du  Chas- 
-'-^  tellet,  Ferry  de  Cliambley,  Errard  du  Chaftellet, 
Marefchal  de  Lorraine,  Warry  de  Savigny,  Gerird  de 
FuUegny  ,  Jean  de  Lenoncourt,  Warry  de  l^arovel 
Ciievaliers,  Errard  du  Chaftellet,  Jean  de  HauflTon- 
ville  Senefchal  de  Lorraine ,  Ferry  de  Parroye  Bailly 
de  Nancey  ,  Perrin  de  Pullegny  ,  Jean  de  PuUegny, 
Antoine  de  Ville  le  Jeune,  Willaume  de  Lignivil- 
le, Charles  de  Haraucourt,  Simonin  de  Sainû  Man- 
ge, Geoffroy  de  Tounoy  ,  Willaume  de  Savigny, 
Ferry  de  Savigny  ,  Jacques  de  Savigny  ,  Ferry  de 
Ludres,  Hennemant  de  Lenoncourt,  Brunequin  de 
Vendreres,  Jean  de  Manoaville  ,  Simonin  de  Jaul- 
ney,  Henry  de  Geroncourt,  Willaume  de  Dommar- 
tin,  Jean  de  Chambley  ,  Henry  de  Germiney,  Jean 
de  Fleville  Bailly  par  Allemagne  ,  Jean  de  Gomber- 
val, Geoffroy  de  Gomberval , Philippe  de  Lenoncourt, 
Thierry  de  Lenoncourt,  Simonin  de  Jaulney  le  Jeune, 
Wary  de  Tounois,  Philbert  de  Briey ,  Jacquemin  de 
Z  3  Toul- 


ij.  i)ec. 


I8î 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


Ammo  Toullon  ,  Henry  deHarovcl,  Warry  de  Fleville, 
•""'^"  Guiat  de  Mazurot,  Thiriay  de  Bouzey,  Philbert  de 
142.?.  Ouecourt,  George  de  Craincourt,  Jacques  de  Jufley, 
■*  Colin  de  Nancy, Jehan  de  Chaftel  Bollon  de  Sarney, 
Jean  deOberviller,  Regnault  de  Chasnel,  Jean  de  Es- 
pinal, Didier  de  fainâ  Diey ,  Henry  deBoufey,  Durant 
de  SainiS  Diey,  Franque  de  Ouercourt  ,  Waultrin  de 
Boufey  ,  Jean  BeriquetI  de  Bouzey,  Warry  de  Oue- 
court, Albert  de  Chaftel,  Arnould  de  Challel,  Mal- 
clerc de  Bouïey ,  Jean  Mavel  ,  Colin  Wiffe,  Albert 
Wiire,  Jean  Wiflè  le  Jeune  ,  Arnoul  Wiffe  Chaftel- 
lain  de  Dieuïe,  Jean  de  Larey,  Simonin  de  Nancey, 
Henry  de  Larey,  Jean  de  Malacourt ,  Henry  de  Lc- 
tricourt,  Lowion  BonnefFroid  ,  Thirion  de  Nancy  , 
Monfieur  Henry  de  Nancy,  George  Defc,  Jean  Lo- 
wion, Thuriai  Lowion,  Jean  Thillequift  d'Amance, 
Tillequill  d'Amance  ,  Ferry  Deflie  &  Philippe  de 
Bernoy  Escuyers.  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes 
Lettres  verront,  Salut.  Sçavoir  faifons  ,  comme 
il  foit  advenu  que  ou  mariage  célébré  en  Sainâe  Egli- 
fe,  &  confommé  d'entre  haut  &  puillant  Prince  nos- 
tre  tres-redoute'  Seigneur  Monfeigneur  Charles 
à  prefent  Duc  de  Lorraine  &  Marcbis,  &  noftre  très 
redouttée  Dame ,  Madame  Marguerite  de  Ba- 
vieres  fa  loyalle  Femme  &  Espoufe  ne  foit  de  prefent 
aucun  hoir  malle  nay  &  procrée  de  leurs  Corps  en 
leurdit  loyal  Mariage  ,  mais  feulement  deux  loyal- 
les,  naturelles  &  légitimes  Filles  nos  très  redouttées 
Dames,  Dame  Isabel  de  Lorraine  aisnée,  à  pre- 
fent Ducheffe  de  Bar  ,  &  Dame  Catherine  fa 
fœur  Marquife  de  Baulde.  Et  il  nous  ait  remonftré 
eftre  venu  à  fa  connoifTance  que  haut  &  honnoré 
Seigneur  Melîire  Antoine  Comte  de  Vaudemont 
ait  pourchafle  &  pourchaiïè  de  jour  en  jour  d'avoir 
la  Duché  Princerie  &  Seigneurie  de  Lorraine  com- 
me héritier  d'icellui ,  fi  comme  il  dit,  après  le  decés 
&  trespafFement  de  noftredit  très  redoutté  Seigneur, 
en  voulant  déshériter  &  deboutter  nosdites  tres-re- 
douttées  Dames ,  Dame  Isabel  de  Lorraine  & 
Dame  Catherine  fa  fœur  Filles  naturelles  & 
légitimes  de  noftredit  très  redouté  Seigneur  ,  fes 
vrayes  &  loyal  les  héritières.  Et  nous  confiderans  pour 
vérité  la  Couftume  generalle  ancienne  de  Lorraine 
&  la  tenons  eftre  telle  par  nos  predecefTeurs ,  &  nous 
mesmes  la  tenons  telle  que  toutes  &  quantesfois  il  eft 
advenu  ou  temps  paffé  que  aucun  des  Ducs  de  Lor- 
raine eft  allé  de  vie  à  trepaflement  fans  delaifîer  hoir 
mafle  après  lui  né  &  procréé  de  fon  corps  en  loyal 
Mariage,  que  tousjours  icelles  filles  lui  aient  fuccedé, 
&  doivent  fucceder  comme  vraies  héritières  dudit  Du- 
ché ,  Princerie  ôc  Seigneurie  de  Lorraine  fans  aucun 
contredit.  Sçavoir  faifons  que  nous  tous  deflus  nom- 
mez coniointement  enfemble,  &  un  chacun  de  nous 
particulièrement, defirans  de  tous  nos  CcEurs  tenir, en- 
tretenir &  mainten'r  de  point  en  point  ladite  Couftu- 
me ancienne  dudit  Duché ,  Princerie  &  Seigneurie  de 
Lorraine  fans  aucune  enfrainte  :  Avons  promis,  juré 
&  créante  par  les  prefentes  tant  pour  nous  comme 
pour  nos  Hoirs  &  Succeffcurs ,  par  les  fois  &  férremens 
de  nos  corps  &  fur  nos  honneurs  comme  fidèles  & 
loîaux  Gentilshommes ,  &  vrais  Sujets  dudit  Duché, 
Princerie  &  Seigneurie  de  Lorraine  que  après  le  decés 
de  noftredit  Seigneur  ,  Charles  Duc  de  Lorraine 
deflus  nommé,  en  cas  que  après  lui  ne  delairroit  hoir 
mafle  né  &  procréé  de  fon  Corps  en  loyal  Mariage,  & 
que  nosdites  Dames  le  furviveroient  ,  nous  tentons 
nosdites  Dames  ,  Dame  Isabel  de  Lorraine  & 
Dame  Catherine  fa  fœur ,  pour  vraies  Dames  du- 
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lAî6.  Extraft  van  cenTraftaet  van  Verdrag  gehouden 

ZT.Mars.      ^^  gefloten   tuffchen  Arnald    Hertogh 

van  Gelder  ter  cenre,en  J  A  N  v  A  N  H E  N  s- 

«"li^s"       bergh  Bifchop  van  Luyk  en  Grave  van 

Loon  gevoegt  met  J  a  n  Heer  van  Loon ,  Ou- 

lich ,  Hcnsbergh  en  LoLwenbergh ,  J  a  n  van 

Loon  fyn  oudllen  Zoon  ^  ende  Willem 

Grave  van   Blanhem    ter    andere  2yde  ,  op 

Woensd.    na    Marien    Boodfchap.       141(5. 

[Slichtenhort,  Chroniques  de  Gueldres. 

Liv   IX.  pag.  zij.] 

Orts  daer  na  te  weeten  op  Woensdag  na  Matien 

■ûoodfchap  ïyn  Hertogh  Arnald  van  Gelder, 

ende 


K( 
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dit  Duché ,  Princerie  &  Seigneurie  de  Lorraine, entant  a  •»tt^q 
qu'à  aucune  d'elles  pourroit  &devroit  appartenir.  C'eft  ^^^"^ 
àfçavoir,  que  premièrement  nous  tanrons  noftredite  14x5, 
Dame  Isabel  pour  Dame  &  Ducheffe ,  elle  &  fes  ' 

hoirs  après  elle ,  nez  &  procréez  de  fon  Corps  en 
lojal  Mariage  héritiers  dudit  Duché  ,  Princerie  &  Sei- 
gneurie de  Lorraine.  Et  fi  elle  alloit  de  vie  à  tres- 
paflement ,  (ce  que  Dieu  ne  vueille)  fans  delailler 
hoirs  nez  &  procréez  de  fon  Corps  en  loyal  Mariage  ; 
En  cettui  cas  tanrons  noftredite  Dame  Catherine 
fa  fœur  &  fes  hoirs  après  elle  nez  &  procréez  de  fon  - 
Corps  en  loyal  Mariage,  pour  vraye  Dame  &Duches- 
fe  dudit  Duché,  Princerie  &  Seigneurie  de  Lorraine, 
fauf  &  refervé  en  chofes  deftusdites  ,  que  s'il  adve- 
noit  (ce  que  Dieu  ne  vueille)  que  haut  &  puilfant 
Seigneur  &  Prince  Monfeigneur  René  .d'Anjon  Duc 
de  Bar  &  Marquis  du  Pont  Comte  de  Guile  à  pre- 
fent mari  &  loyal  espoux  de  noftredite  Dame  Isa- 
bel  de  Lorraine  allaft  de  vie  à  trespaffement  de- 
vant Dame  Isabel  fans  delaiflTer  hoirs  légitimes 
nez  &  procréez  de  leurs  Corps  enfemble  en  leur 
loyal  Mariage,  &  après  on  remarioit  noftredit  Dame 
Isabel,  ou  elle  mesme  de  fa  volonté  le  rema- 
rioit outre  &  fans  la  volonté  fit  confentement  de 
noftredit  Seigneur  Char  les  Duc  de  Lorraine  des- 
fus  nommé  le  pour  lors  eftoit  en  vie  ,  &  s'il  n'eftoit 
en  vie  &  on  la  remarioit  ou  elle  mesme  fe  remarioit 
par  la  manière  que  dit  eft  ,  outre  la  volonté  &  fans 
le  fçeu  &  propre  confentement  des  trois  Eftats  dudit 
Duché  ,  Princerie  &  Seigneurie  de  Lorraine.  C'eft 
à  fçavoir  des  Prélats  d'Eglife ,  des  Gentilshommes , 
des  Bourgeois  &  de  fes  bonnes  Villes  dudit  Duché , 
Princerie  &  Seigneurie  de  Lorraine  ou  la  plus  grande 
partie  desdits  Eftats.  En  cettuy  cas  &  tantoft  après 
icellui  Mariage  fait,  tiendrons  nous  noftredite  Dame 
Catherine  fa  fœur  pour  vraye  Dame  &  Du- 
chefli  dudit  Duché,  Princerie  &  Seigneurie  de  Lor- 
raine, &  de  là  en  avant  obeiriens  à  elle  &  à  fes  hoirs 
nez  &  procréez  de  fon  Corps  en  loyal  Mariage,  fans 
jamais  plus  obeïr  à  noftred"ite  Dame  Isabel  ne  à 
fes  hoirs  de  fon  Corps  qu'elle  auroit  desdits  autres 
Mariages  fe  ainfi  advenoit,  qu'elle  fe  remarioit  ou  fut 
mariée  comme  deflias  eft  escrit.  Et  toutes  les  cho- 
fes deflTusdites  &  chacune  d'icelles,  nous  tous  deflTus 
nommez  &  un  chacun  de  nous  avons  nous  promis, 
juré  &  créante  par  la  foid  &  ferment  de  nos  Corps 
&  fur  nos  honneurs  de  tenir ,  faire  &  accomplir  tour 
par  la  forme  &  manière  que  delfus  font  dites ,  profé- 
rées &  escrites  &  fans  point  aller  au  contraire  en  quel- 
conque manière  que  ce  foit  ou  puilTe  eftre.  En  tes- 
moing  de  vérité  nous  &  un  chacun  de  nous  deffus 
nommez  avons  mis  nos  propres  Seels  armoyées  de  nos 
propres  armes  tout  à  l'environ  de  ces  prefentes ,  que 
furent  faites  l'an  de  grâce  noftre  Seigneur  mil  quatre 
cens  &  vingt-cinq ,  le  treiziesme  jour  du  prefent  mois 
dé  Décembres 
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Tïànjfumptum  Littcrarum  Wences'la'i  Mï- io.Mars-.' 
zovia  Ducis,  de  re  fignata  Anm  i  jip  Jo  a  n- 
NI  Buhemiis  Régi  Terra  fu.i  M.-.zovienfi  ,  eaque 
rurfus  ah  eod  m  Rege  in  Feudum  accepta ,  faBum 
fer  Imperaiorem  Sigismundum,  £5"  Al- 
bert u  m  jluliria  Ducem  Fienme  zo.  Mar- 
ta  i^tô.  [V  yez-le  ci  det'ant  fous  le  ip. 
Marsi3ip.Tom.  I.Part.  Il- pag.  11 1. col.  i.] 
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Extrait  du   Traité  de   Paix  i3  d'Accommodement  \ax^, 
fait  fs"  conclu,  entre  A  r  n  a  u  l  d  Duc  de  Quel-       Mars 
dre  d'une  part  ^  (#Jean  deHensberg 
Rvêque  de  Liège  Çj"  Comte  de  Loon,  Jean  Sei-  Gueiors 
gneur  de  Loon ,  J  k  a'S  de  Loon  fon  Fils  ainée ,  f# 
Guillaume  Comte  de  Blackenheim  d'autre 
part  ;  le  Mecredi  après  l' Annonciation  de  la  Sain- 
te  Vierge  1415.  [Slichtenhorst,  Chro- 
nique de  Gueldre,  Liv.  IX.  pag.  213.] 


T  T  AT  peu   après  ,  ff  avoir  le   Mercredi   diaprés  l'an- 
^  mnciation  de  la   Vierge  le  Duc  Arnauld  de 

Guet- 
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Anno  f'ide  aen  d'andere  ïijd  Jan  van  HensbergBis- 
Ichop  van  Luyk  c-iide  Grave,  van  Loon,gevoegd  met 
1426,  Jan  i-Jeer  van  Loon,  Gulich,  Heiisbergh  en  Leeuweu- 
berg,  Jan  van  Loon  (ijn  oudlten  zoon,  ende  Willem 
Grave  van  Blankenhem,  wegcn  de  vurige  zvvaerighee- 
den  over  en  \veder  verdraegen  ,  beloovende  ,  dat  liy 
ende  hun  ervcn  getrouwclyken  by  een  zouden  blyven, 
d'een  tegen  d'ander  in'gecnerley  wijze  op-ftaen,dandes 
anders  nut  na  vermocgen  helpen  vervorderen,  zonder 
argelid ,  uyt-genoomen  dat  des  Hertoghs  verbond  met 
den  Kleevenaer  ftandvalligh  zoude  blyven.  Hier  be- 
halven  handelde  de  Vorll  ationderlijken  met  gemelten 
Jan  van  Loon  Heer  van  Gulich,  &c.  op  dele  "wijze  : 
Voor  eerft  was  de  Hcrtogh  van  Gelder  en  Gulich  ge- 
houden  aen  lijn  neve  den  Heer  van  Loen  en  zyne  er- 
ve  uyt  te  reyken  80000.  gulden;,  en  16000.  hier  van 
binnen  twee  Jaeren,  ende  zulx  uyt  de  Gelderflè  fchat- 
kiflen  zoo  hem  dit  wierd  toe-gelaeten;  zoo  niet,  in 
plaets  van  dien  aen  hem  te  verpanden  zoodaenige  Slo- 
ten  in  Gulicher-land ,  aïs  hem  Jan  beft  zouden  belie- 
ven,  uyt-gezondert  de  Burgten  van  Gulich  ende  van 
Hambach  ;  ende  in  ftede  van  de  overige  64000.  gul- 
dcns ,  de  Stad  en  vryheyd  van  Gulich  en  Hambach , 
t'zynen  keure ,  zoo  haeft  fy  eene  van  beyden  quaemen 
te  veroveren ,  om  ze  te  pande  te  houden  ,  zoo  langh 
de  oorlog  moght  deuren  ofte  op  nieuws  aengaen  met 
den  Vorli:  van  den  Berge  ofte  (îja  zoon.  Doch  in  ge- 
val  de  zaek  op  geen  krijgh  uyt  en  Hep  ,  ofte  de  krijgh 
door  verdragh  ofte  anders  wierd  op-geheeven  ,  zoude 
evenvvel  het  gebied  en  recht  der'  Stad  Gulich  voor  de 
helft  verblijven  aen  den  Hertogh,  onaengelien  het  vo- 
rige  pand-recht,  voor-behouden  hem  Jan  de  hooge  ge- 
rechtigheyd  en  in-kom(len  der  Stad  in  't  geheel;  die 
daer  tegens  béfoofde  ,  Arnald  op  zyne  begeerte  in  te 
hulden ,  ende  hem  de  helfte  van  de  noch  te  over-win- 
nene  landen  ofte  Steden  over  te  laeten  ;  in  dier  voe- 
gen ,  dat  Loon  het  vierde  deel  daer  van  met  zyne  na- 
koemelingen  aïs  iijn  erf-goed  ,  ende  op  de  voordere 
deelen  recht  van  pandfchap  zoude  behouden  voor 
looooo.  guldens:met  welke  penningen  (te  Hensbergh 
ofte  te  Waflenbergh  te  tellen)  de  Hertogh  dan  t'allen 
tijden  weder  moght  vry  koopen  Jans  overige  vierdeel. 
De  andere  weder- helfte  van  de  weder-vermeefterde 
Steeden ,  Schantfen  ofte  Landen ,  zoude  ten  eenemael 
en  ervelyken  koemen  aen  den  Hertogh,  doch  de  op- 
perfte  vooghdy  daer  van  behooren  aen  den  Heer  van 
Loon  voor  fijn  leeven,  ende  langer  ofte  anders  niet. 
"  De  Hertog  zoude  de  voor-keur  hebben,  mids  dat  die 

de  befte  pluck  had  fijn  vennoot  daer  voor  weder  moes- 
te  te  wille  zijn  ;  behalven  dat  de  Vorft  de  Stad  Such- 
telen  alleen  na  hem  zoude  neemen.  Wanneer  't  hem 
goed  docht ,  zouden  fy  1000.  mannen  min  of  meer 
werven  ;  dan  de  Heer  van  Hensbergh  was  ongehouden 
meer  dan  fo.  lans-knechten  te  onder-houden ,  ofte  hy 
en  wilde.  De  Hertogh  (  hoewel  hoofd  van  dit  ver- 
bond)  zoude  oorlogh  noch  wapen-beftand  aengaen  met 
den  Berghiander,  anders  dan  met  voor-weeten  en  toe- 
ftaen  van  Loon,  ende  van  zyne  Steden  in  Gelderland. 
De  Ridderen,  knechten,  in-zaeten,  Steden  en  Sloten 
van  Gulicheriand  ,  welke  den  Heer  van  Hensbergh 
onderdaenigh  ende  echter  niet  eed-plichtigh  en  waren 
aen  Adolf  van  den  Berge,  en  zoude  niet  quaeds  weder- 
vaeren ,  ende  de  Hensberger  de  zelve  trachten  met  den 
Hertogh  te  vereenigen.  Daer  na  hebben  beyde  Heeren 
devingers  op  dit  fciirift  geleght  ende  het  alzoobezwoo- 
ren  ende  daer  na  bezegeld.  Gedaen  ten  over-ftaen  van 
Jan  Heer  van  Kulenburg,  &c.  Roleman  van  Arendale 
Heer  van  Welle  Ridder  en  Hofmeelter ,  Jan  Heer  van 
Wijkrade,  erf-kamerling  en  Vooghd  van  Erkekns, 
van  des  Hertoghs  wegen  ;  mitsgaders  Henrik  van  Vel- 
kenhufen  ,  Godfchallf  van  Foerde  ende  Steven  van 
Leek  aen  d'andere  zijde. 
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2p.  Mais.  RatifiMtio  Pacis  inter  Regem  Arragonits  A  l  - 
PHONSUM,  Ês"  Ducem  Mediolani  Philip- 
PUM  Mariam,  fadia  ex  parte  Ducis  cum 
Renunciatione  Jurium  ipji  competeritium  in  Cemi- 
tatum  Bonifacii  £5*  Calvi ,  ac  Regnum  Corficœ. 
In  Cafiro  Porta  Jovis  Civitatis  Mediolani  29. 
Martii  14x5.  Jndi6l.  IV.  [Pièce  authenti- 
que, tirée  des  Archives  Royales  de  la  Ville 
de  Milan.    Rcgiftre  I.J 


Gueidres  ,     y   d'autre    côté  Jan  DE  Hensberg     Anixiq 

Evêque  de  Licge  ^  Comte  de  Loon  ,  à  qui  c'toit  joint 
"Jean  Seigneur  de  Loon  ,  yuiiers,  Hensbetg,  ^  Lee-  14.Z&. 
wenberg^  Jean  de  Look  fin  fils  aine  (^  Guillan)ne  Com- 
te de  blankenhem ,  ont  accordé  les  differens  d'entre  eux. 
Promettant  qu'eux  ^  leurs  héritiers  demeureront  tou- 
jours unis ,  ne  s'' élèveront  point  Pun  contre  Vautre ,  mais 
avanceront  ^  procureront  leur  avantage  réciproque  , 
fans  dil]ir/iulation\  Lien  entendu  que  l'Alliance  du  Duc 
avec  celui  de  Cleves  fubfiftera.  A  cela  prés  le  Prince 
a  traité  avec  ledit  Sieur  Jean  de  Loon  Seigneur  de 
Juliers  ^c.  en  la  manière  fuivante.  Premièrement 
ledit  Due  de  Gueidres  y  Juliers  étoit  obligé  de  comp- 
ter à  fin  neveu  le  Seigneur  de  Loon  ijf  fis  heiitlers 
80000.  livres  (j'  16000.  d'iceux  dans  deux  Ans  ^  £3" 
ce  dii'ïrefor  ou  CaiJJe  de  Gueldre,  au  cas  qu'il  lui  fait 
permis.  Si  non  de  lui  engager  au  lieu  c^  place,  tels 
Châteaux  de  la  Gueldre  que  Jean  trouvera  le  plus  à 
propos,  exceptez  les  Bourgs  de  Juliers  ^3'  de  Hambach 
fy  au  lieu  des  64000.  Livres  reftans  ,  les  Villes  £3" 
Franchife  de  Juliers  cS*  Hambach  à  fin  choix ,  aujfi- 
tôt  qu'ils  viendront  à  conquérir  l'un  des  deux ,  pour  les 
tenir  four  gage  zsf  ajfurance  tant  que  la  Guerre  pourra 
durer  ,  ou  recommencer  avec  le  Prince  de  Bcrgh  ou 
fin  fils.  Mais  en  cas  qu'il  n'arrive  point  de  Guerre 
ou  qu'elle  fut  terminée  far  quelque  Accord  ,  le  Com- 
mandement jy  droit  de  la  Ville  de  Juliers  der/ieurera 
pour  la  moitié  au  Duc  nonobjiant  le  droit  de  gage  f  re- 
cèdent ,  excepté  que  Jean  aura  la  haute  Jufl-ice  ^  les 

'revenus  de  ta  V'ile  en  leur  entier ,  en  quoy  Arnaud  pro- 
met de  l'infialler  fuivant  fis  dejirs ,  ^  de  lui  céder  £3" 
abandonner  encore  la  moitié  des  Pais  £3*  Villes  qui  fi-  ' 
ront  conquifes ,  en  telle  forte  que  Loon  retiendra  pour 
lOOOOO.  livres  la  quatrième  fartie  d'icelles  avec  fies  fnc- 
ceffeurs  comme  fin  bien  héréditaire  £3^  hypothèque  ,  fitr 
les  autres  parties.  Avec  lesquels  deniers  (  à  compter  à 
Hensbergh,  ou  Wafj'enberg')  il  fera  en  tout  tems  libre  an 
Duc  d'acheter  les  autres  quarts.  Les  autres  moitiez 
des  Villes,  Forts  £5"  Pais,dont  on  fi  rendra  encor  maitre, 
afartiendront  entièrement  i£  héréditairement  au  Duc. 
Mais  le  Gouvernement  Souverain  en  apartiendra  audit 
Seigneur  de  Loon  fa  vie  durant  £3^  non  plus  long-tems 
ni  autrement.  Il  fera  à  l'option  du  Duc  ,  farce  qu'il 
aura  la  meilleure  fart.  Excepté  que  le  Prince  pren- 
dra pour  lui  feul  la  Ville  de  Suchtelcn.  Quand  il  le 
trouvera  bon  ils  lèveront  mil  hommes  plus  ou  moins 
mais  le  Seigneur  de  Hensbergh  n'ejl  pas  obligé  d'entre- 
tenir flus  de  ^Q.  foldats  s'il' ne  veut.  Le  Duc,  quoy 
que  le  Chef  de  cette  Alliance ,  ne  devoit  point  faire  de 
Trêve  avec  ceux  de  Berg  ,  qu'avec  la  connoiffance  £;f 
confentement  de  Loon  £3^  de  fis  Villes  de  Gueldre.  Les 
Nobles  ,  Troupes ,  Habitans  ,  Villes  £3^  Châteaux  du 
Pais  de  Gueldre  ,  qui  étaient  fous  l'obeijjance  du  Sei- 
gneur   de   Hensberg  ,    £3*    non    neantrnoins  obligez  par 

ferment  à  Adolf  de  Berg ,  ne  fi  trouveront  pas  mal  -ni 
même  le  Sieur  Hensberg   de   tâcher   de   s'accorder  avec  ' 

le  Duc.  Enfuite  ont  lesdits  deux  Seigneurs  pofé  les 
doigts  fitr  cet  Ecrit  ,^  l'ont  ainfi  juré  i^  fi  elle.  Fait 
en  prefence  de  Jean  Seigneur  de  Culenbourg,  ^c.  Ro- 
leman de  Arendale  Seigneur  de  Welle  Chevalier,  Jean 
Seigneur  de  Wykrade ,  Chambellan  héréditaire  £3*  Gou- 
verneur d'Erkelens ,  de  la  part  du  Duc ,  enfemble  Henri 
de  Velkenhufin ,  Godfchalk  de  Foerde  £3^  Stevea  de  Leek 
d'autre  part. 


In  Nomine  Domini,  Amen. 

A  Nno  à  Nativitate  ejusdem  millefimo  quadrin- 
■^*- gentefimo  vigefimo  fexto  ,  Indiflione  quarta,  die 
Veneris  lanflo  vigefima  nona  menfis  Martii.  Cum 
per,  &  inter  Sereniffimum  ,  &  Excellentiffimum  Prin- 
cipem,  &  Dominum  Dominum  Alfonfum  Arago- 
num,  Sicilix,  Valentiae,  Majoricarum ,  Sardini^t,  & 
Corlicx  Regem,  Comitem  Barchinonx, Ducem  Athe- 
narum,  &  Neopatrix,  ac  etiamComitem  Roffillionis, 
&  Ceritaui» ,  feu    Spe£tabiles    Vires  Bernardum   de 

Cor- 
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Ak?CO  Corbaria  ,  &  Andrcatn  de  Brure  Milites  ,   Nuntios, 


Procuratores  ,  &  Ambalîiatores ,  &  Procuratorio  no 
X416.  mine  prsfati  Domini  Régis  ex  una  parte,  &  lUullriiri- 
mum,  ac  Potentiffimum  Dominum  Dominum  Philip- 
pum  Mariam  Anglum  Ducem  Mediolani  &c.  Papiœ, 
Anglericeque  Comitem  ,  ac  Janasc  Dominum  ,  l'eu 
Spetlabilem  Virum  Antonium  de  Oliate  Gcneralem, 
Collateralem  ,  Commiflarium  ,  &  Procuratorem  ,  & 
nomine  Procuratorio  praitati  Domini  Ducis  ex  parte 
altéra,  concedente  Akiliimo  ,  à  quo  univerfa  bona 
procedunt,  fuerit  inita,  fatta,  &  firmata  bona,  vera, 
&  cordialis  Compolitio,  Pax  ,  Amidtia,  &  Confede- 
ratio,  nec  non  Unio;  &  Liga  certis  modis,  &  formis 
contentis  in  Inftrumento  indè  confedo  dato  apud  Por- 
tum  Pilanum  fuper  galea,  de  quaPatronus  eli  Bernar- 
dus  de  Vilamari  Dioccfis  Gerundinenfis  fecunda  die 
Martii  Anno  prxdifto  claufo  per  me  Franciscum  Axa- 
lo  Secretarium  ,  &  Notarium  infrafcriptum  ,  conlidc- 
rato  etiam  virtute  cujusdam  Capituli  ex  contentis  in 
didto  Indrumento  didlum  Dominum  Ducem  pro  fe,  & 
fuis  Hîîredibus,  &  Succcdoribus  teneri  ,  &  effe  obli- 
gatum  ad  renuntiationem  infrafcriptam  faciendam  lub 
obligatione  omnium  bonorum  fuorum  ,  ac  pxna  cen- 
tum  minium  Ducatorum  auri  ,  &  in  auro  ;  idcircô 
prœfatus  Dominus  Dux  volens  inita  ,  firmata  ,  &  ju- 
rata  per  diâum  fuum  Procuratorem  exequi  ,  &  com- 
plere,  ac  totaliter  ad  effeâum  deducere,  vifis  ,  &  os- 
tenlis  libi  omnibus  Capitulis  ,  &  unoquoque  ipforum 
in  diâo  Inftrumento  contentis  ,  initis,  &  firmatis  per 
&  inter  diâos  Bernardum  de  Corbaria  ,  &  Andream 
de  Brure  ,  nec  non  Antonium  de  Ohate.nominibus 
'  quibusfuprà,  gratis,  &  ex  dida  certa  fcientia,  Iblem- 
niter,  &  conlulte  pro  fe,  &  didis  fuis  Hsiredibus,  & 
Succeflbribus  eis  melioribus  modis  ,  Juribus,  viis,  & 
formis,  quibus,  &  pro  ut  melius  pocuit,  &  poteft,  ad 
plénum  de  liis  informatus,  ratificavit ,  approbavit,  e- 
mologavit,  &  laudavït,  &  ratificat,  approbat,  emolo- 
gat,  ft  laudat,  &  de  novo  ad  majorem,  &  fupcrabun- 
dantem  cautelam  fecit  ,  iniit ,  &  firmavit  ,  ac  facit, 
init,  &  firmat  didas  Compolitioncm ,  Pacem,Amici' 
tiam,  Confederationem  ,  nec  non  Unionem,  &  Li* 
gam  ,  &  demum  omnia,c5t  lingula  in  dido  Inftrumen- 
to contenta,  &  latius  fpecificata,  nec  non  etiam  pree- 
fatus  Dominus  Dux  gratis  ,  &  de  diâa  certa  fcientia 
folemniter,  &  expreli'e  pro  fe  ,  &  didis  fuis  Hœredi- 
bus  ,  &  Succeflbribus  tamquam  Dominus  JanuiE,  & 
Januenfium,  &  pro  ut  melius  ,  &  efficatias  potuit,  & 
poteft,  inftantibus  ,  &  requirentibus  prxfatis  Militibus, 
Ambalîiatoribus  ,  &  Procuratoribus  prœfati  Domini 
Régis,  nec  non  etiam  ad  inftantiam  noftrum  Notario- 
rum  prœ,&  infrafcriptorum, ut  publicarum  Perfonarum 
ftipulantium  ,  &  recipientium, nomine  prîcfati  Domini 
Régis,  &  fuorum Hœredum,  &  Succeflbrum,  &  om- 
nium quorum  intereft,  &  interefl"e  poteft,  &  poterit  in 
futurum,  pleniffimè  de  his  informatus  ceirit,&  renun- 
tiavit,  ac  cedit ,  &  renuntiat  cuilibet  Juri,  (i  quod  ha- 
bet,  &  habere  poteft  in  Caftris  ,  &  feu  Comitatibus 
Bonifatii,  &  Calvi,  nec  non  Juri,  fi  quod  liabct,  no- 
mine quo  fuprà,  in  Regno  Corfics,  &  quibuscumque 
Locis ,  Terris ,  &  Caftris ,  qux  per  eum ,  feu  nomine 
fu33  Dominationis,  feu  Commune  Jauuae  tenentur,  & 
poflidentur  in  dido  Regno  cum  Juribus,  &  Pertinen- 
tiis  eorumdem,  &  pro  ut  in  pra;dido  Inftrumento  ,  ad 
quod  ifta  referuntur  ,pleniùs  ,&  latiùs  continetur;  quîe 
quidem  omnia,  &  fingula  prxdida  prsifatus  ]3ominus 
Dux  promifit,&  promittit  per  folemnem  ftipulationem 
fub  fui,  bonorumque  fuorum  prœfentium  cSc  futuro- 
rum  obligatione  ,  ac  juravit  ,  &  jurât  ad  Sanda  Dci 
EvangL'lia,  manu  corporalitcr  tadis  Scripturis,  in  mani- 
bus  noftrum  Notariorum  recipientium  nomine  prafati 
Domini  Régis  attendere  ,  &  obfervare,  &  attendi,  & 
obfervari  faccre  fub  dida  pxna  centum  millium  Duca- 
torum Parti  obrervanti  applicandorum  per  Partem  non 
obfervantem  ;  &  quœ  omnia  fecit,  &  facit  prxFatus  Do- 
minus Dux  cum,  &  fub  liis  pado,  lege,  &  condidio- 
ne,  quod  prxfatus  Dominus  Rex  perfonaliter  fimilem 
Ratificatioiiem,  Approbationem,  ac  de  novo  firmatio- 
nem  pro  ut  fuprà  ,  per  eumdem  Dominum  Ducem 
aduin  eft  ;  quibus  fie  peradis  didus  Dominus  Dux 
rogavit  utrumque  noftrum  Notariorum  de  his  fieri,  & 
confici  unum  ,  &  plura  publica  Inftrumenta  unius,  & 
ejusdem  tenoris  in  Teftimonium  prœmiflbrum.  Adum 
Mediolani  in  Caftro  Porta:  Jovis  ,  in  quo  relidet  prx- 
fatus  Dominus  Dnx  ,  prxfentibus  Spcdabili  Oldrado 
de  Lampugnsno  Filio  quondam  Sapientis  ,  &  Egrcgii 
Lcgum  Dodoris  Domini  Uberti  Portas  Vercellinx 
Parochiae  Sandi  Joannis  fuprà  murum  Camerario  pra;- 
faii  Domini  Ducis ,  Egregiis  Georgio  dido  Scaramu- 


Mai. 


ïia  de  Sando  Georgio  Filio  Dominici  Portx  Vcrcdli-  A  fjM^x 
nx,  Parochix  Sandi  Prothafii  in  Campo  intus  fimiliter  -'^'^"" 
Camerario  prxfati  Domini  Ducis,  Tebaldo  de  Serati-  1416. 
co  Filio  quondam  Domini  Piofelli  Caftcllano,  &  Ha- 
bitatore  didi  Caftri  Portx  Jovis  ,  &  Joanne  de  Balbis 
Filio  Andoardi  fuprafcriptarum  Portx  Vercellinx  Pa- 
rochix  Sandi  Joannis  familiari  prxfati  Domini  Ducis, 
omnibus  Habitatoribus  Mediolani ,  nec  non  Nobilibus 
Viris  Arnaldo  de  Palon  Patrono  Galex  Galtcrando 
Dortal ,  &  Georgio  de  la  Via  Principains  Catlialonix , 
Teftibus  ad  prœdida  vocatis  ,  notis ,  idoneis  ,  &  to- 
gaiis. 

Subfcriptiones  Notariorum  ,  qui  de  prididis  confc- 
cerunt  Inltrumentum,&  illud  fubfcripferunt  int'rafcrip- 
torum  funt  tenorum  ,  videlicet  : 

Signum  mei  Francisci  Axalo  prxfati  Screniffimi  Do- 
mini Régis  Scriptoris  Mandati,  ac  Illuftrifllmi  Domini 
Infantis  Pétri  Aragonum  ,  Siciliœ  &c.  Secretarii,  auc- 
toritatibusque  Apoftolica  ubique,  &  didi  Domini  Ré- 
gis per  totam  Terram  ,  &  Dominationem  fuam  No- 
tarii  publici  ,  qui  unà  cum  Notarié  ,  qui  fe  infctius 
manu  propria  fubfcripfit ,  prxdiéHs  rogatus ,  &  voca- 
tus  interfui  ,  eaque  fcribi  feci  ,  &  clauli  ;  Corrigitur 
autem  de  rafis  in  linea  décima  odava  Parti  obfer- 
vanti. 

Ego  Donatus  de  Cifero  de  Herba  Filius  quondam 
Domini  Marchilii  Civitatis  Mediolani  Porta:  Novx  Pa- 
rochix  Sandi  Fidclis  publicus  Imperiali  audoritateNo- 
tarius,  &  Scriba  prxfati  Domini  Ducis  prxdidis  roga- 
tus intertui,  &  hoc  Inftrumentum  confeci,  tradidi,  & 
fubfcripfi  ,  fignumque  meum  Tabellionatus  hic  appo- 
fui  confuetum  ad  fidem  ,  &  in  Teftimonium  prxmis- 
forum  ,  fada  corredione ,  de  qua  fit  mentio  in  fupra- 
fcripta  fubfcriptione  fuprafcripti  Notarii  ,  qui  unà 
mecum,  &  ego  cum  eo  prxdidum  confecimus  Inftru- 
mentum. 

Examwavit  JoANNES  FranciSCUS  Stk.1- 
GELLIUS  Regii  /Irchlvii  Ojficialis. 

CXVIII. 

IDertmg  jttJÎfd&cn  -fjCïQdg  J5crii^<tïbt  ju  n. 
Smwrtfd^wetg  tint  iLuneburg  cincë  ;  taim 
l)cml^*tb  uni)  Purgent  ïicr  BtaOtBrrtunfa:)» 
weig/  antcrn  t^cilé  /  tiiirc]^  Scïmitthmg  -^b^çog 
(Dttcns  ju  ^munfdjïoeig  6crc()cl)cii.  QBo. 
butcf)  attc  jwifdfjcn  fccncnrelbcu  /  ï)CS  ©c()tD(fcé 
2(iiiplcwc  l)albcr  /  cntfïanbcnc  3rrunâcn  bc»)» 
uni)  abgctegt  lucrbcn.  ©cfc()c()cn  Dcn  S«*)tti9 
«ac()  tcn  J5ci)(i9rB  Scic()nam&''îag  Anno  mi?'). 
[LuNMG,  ScuffcOce  £Rcicl)é  Archiv.  Part. 
Spec.  Continuât.  II.  2(6faêIV.  pag.zj-7.] 

C'efl-à-dire, 

Accord  entre  Bernard  Bue  de  Brum-wich- 
Lunebourg  i^  le  Magistrat  de  la  fille 
de  Brunswich  par  la  médiation  d'  O  t- 
T o  N  Duc  de  Br/msivich  pour  laccommodemefit 
des  diférents  qu'ils  avaient  au  fujet  du  Château 
d' Ampleve.  Le  Fendredi  après  la  Fête  du 
Corps  de  Chrifi.  i^z6. 

(yXlin  ®9M  ©nabcit  \w)  ûtto  I  Jgctwgc  tijû 
^Srunfwicf  unt  tl)o  iuncborg  /  Dehnncn  epta» 
haï  in  Digcm  25cci)c/  bat  wi)  fruntilirfcn  gcbcgctin» 
gct  l)Cbbcn  tiifd^cn  bcm  bccfcgcborncn  ^èrjîon  Vînfein 
Wom  JÇcrn  Sabtrc/  ^mn  Scrnbc  JjcvÇtogen  t()0 
Srunfcl)»ig  uiib  t()o  Sûncborg  /  up  cnc  (5i)î)  /  nnb 
lîufcit  Ictocn  ©cttfiwcn  bcm  9laî)c  unb  Ccii  23êr« 
gcrn  Unfcr  ©tabt  5Sninfcl)n)ig  uppcr  anbcc  @i)t/ 
ummc  aile  «Ifcbannc  @c()ect  unb  ©cbrcct  /  be  up» 
gcftan  fi)n  tn)ifd[)cn  lînfcm  ï>ptgcn5mtcn  Jj^rcn  Sa» 
bcrc  unb  îînfct  Spa^cl)o\>  unb  l>cm  Silabe  uiib  255r» 
gcru  /  unb  oct  lùnccirfcn  Qîctfoncn  bcr  @tabt 
SSrunfd&roig  t)an  ttê  @l()otcé  rocgcn  t()o  2(uiplcue/ 
an  QKotbcn  uni»  an  QBcrdcu  /  unb  oé  uminc  aîit 
anbcrc  <Sct)ccl  be  gctiaUcn  fi)"  wcnt  an  bific  ti)UI 
larumnic  tan  îîrtfcï  J^^'^W^OP  ^vc^tn  bc  torgcn^nib» 
Un  ÎHm  unb  Sêrgwc  t()0  bigcr  ti)bt  angcfpractcn 
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Anno  f!''^'  '"  ^'^"  ®'^'  ^'^^  '*W^  ^^  ftorgcrètbc  (Scbcccte 
X   uni)  @d;eêl  fcûiil)t(icten  unb  tDolgericbtct  fi;n  I  mit 

1420.  jp  i»c((fcr  tigcr  «parti;c  S35itfd)op/  Suhwct  unt 
flubcu  Qîîidcn  I  uni)  mit  bificr  'ÎKicI)tin.qc  fcl)ûllcn 
tttle  àlfo  banne  tcgebinâê  unb  fcûnbtlicf c  Syiici;tingc  / 
Privilégia  unb  9iccl;tc  untJcrwanbclt  unb  unDcc» 
brocfcn  Wiucn  /  tu  twifd)cn  îînfcn  tjorgcnêmbtcn 
iÇcren  Sabcre  /  îîné  unb  îînfcm  (cben  Scbbcrn 
J^evcn  3Bill)c(mc  ^crtljogcn  tt)0  Srunfd&wig  unb 
Jûncborg  /  unb  Unfcn  Olbcrn  unb  2îotbat)rcn  /  unb 
fccm  'DîaDc  unb  aSccgern  tt)0  Srunfcl;wig  tjor  biffer 
^i)bt  £>cf  gcbcgebinget  Pbcr  cocbreDct  fyn  (  t)i?rtmel)ï 
uinnic  alfo  bane  ©ebrect  bac  be  9labt  t>crgen5mbt 
tl;c>  bigcr  ti)bt  Unfe  JP)crfcl;op  umme  angcfprocfen 
tjcfft  /  \\m  bcfatc  ebit  borbebent  ban  ©ûbetc  wcgen 
gcfd&c^cn  fi)n  /  bc  fcJ^iiUcn  «te  fçn  /  unb  umme  bc« 
fûfbcn  ©ubetc  ifft  bar  roe  up  ti)o  fptecfenbe  t)efft( 
iat  fdpall  men  l)aubcln  «oc  ©ccicbtcn  unb  luu  fcrt 
bat  oan  9lecl)te  borb.  SJeé  tl)o  Scroi(tnge  ifj  îînfe 
Sngcfcgel  gcl)cngct  nn  bigen  55rciff  /  na  Gl)ri(li 
55orb  toertein()unbcrt  3ar  /  barna  in  bcm  fcg  unb 
twintigften  ^hk  bcg  gtçbageé  negfi  na  bcé  J^. 
Jict)«iHë'S)a3e. 

CXÎX. 

tî.JuiW.  Traité  d'Alliance  entre  Ame'  VÎIt.  Dâc  de 
g  Savoye ,  ^  les  Républiques  de  Venise  i^  de 

Venise'  Florence,  contre  k  Duc  de  Milan, 
Ïehc&"         f^'*  ^'  ^^^fi'fi  ^^  "•  Juillet  1415.      [S.  Gui- 

CHENON  ,     Hiftoire   Généalogique  de   la 

Maifon   de   Savoye.     Preuves,  pag.  263.   &? 

G.  G.  Leibnitz,   Codicis  Diplomatici , 

pag.  343-] 

I»  nomine .  SanÛis:  Çj?  îndividuie  Trinitatis  ^Patris 
i^  Filii  Ss'  Spiritiis  Sanlti,  Amen. 

A  Nno  à  Nativitaté  ejusdem  Domini  noftri  Jefu 
-^^  Chrifti  millefimo  quadringentelimo  vigelîmo  fex- 
to,  Indiâione  quartâ,  die  undecima  menfis  Julii  ,  ad 
laudem  &  reverentiam  Omnipocentis  Dei ,  &  gloriofa; 
Virginis  Mariœ  Matris  ejus  ,  ac  Beatorum  Marci  E- 
vangeliftx,  &  Patriarchje  ,  ac  Joannis  Baptiftse ,  &  to- 
tius  cœleftis  Curix  triumphautis;  &  ad  honorem,  ex- 
altationem,  boiium,  liberum  &  pacihcum  ftatum,Re- 
gimen,  &  Pacerri  perpetuam  infra  fcriptonim  colliga- 
torum  &  colligandorum,  ac  cujuflibet  eorum;nec  non 
Civitatum,  Terrarum  &  Locorum  fuorum  ,  eorurn- 
que  Civium  Dilbiflualiurrl,  Subditoruni,&  Fidelium: 
Speaabiles,&  Egregii  Viri  Domini  Manfredus  ex  Mar- 
clilonibus  Salutiarum,  Miles  Dominusque  Mulazani; 
Henricus  de  Colomberio  ,  Domirius  de  Vuflens  ;  ac 
Petrus  Marchiandi  Legum  Doâor,  Scindici  &  Procu- 
ratores  Illuftris  &  excelli  D.  Domini  Ame  dei  t)a- 
cis  Sabaudiœ ,  Chablafii  ,  &  AuguftEG  Principis ,  Mar- 
chionis  in  Italia  ,  Coniitis  Pedemoritium,  &  Geben- 
nenfis,  Valentincniîsque  ,  h.  Dienlis  ;  ut  de  eorum 
Sindicatu  &  Mandato  plenè  conllat  publico  Inftruraen- 
to  ,  fcripto  ,  publicato  &  corroborato  per  prudentem 
Virum  Petrum  Catterii  Maurianenlis  Diocelîs,  publi- 
cum  împeriali  auâoritatc  Notarium  &  prxlibati  D.Du- 
.  cis  Sabaudix  Secretarium,  Curiarumque  fuarum  jura- 
tum  Anno  millefimo  quadringentelimo  vigelirno  fexto, 
Indiâione  quartâ,  die  vigefima  fecunda  menfis  Martii 
à  nobis  Notariis  infra  fcriptis  vifo  &  lc6lo:  &  SpeSa- 
biles  &  Egregii  Viri  Domini  Robertus  Mauroceno, 
quondam  Marci  ,  Lconardus  Moccenigo  Procurator 
Ecclcfias  Sandi  Marci  ,  Fantinus  Michael  quondam 
Maphei  ,  Fantinus  Dandulo  Juris  utriusque  Doélor 
quondam  Léonard!  Militis,ThomasMichatl  quondam 
Domini  Laurentii,&  Nicolaus  Contareno  Juris  utrius- 
que Dodtor  ;  honorabiles  Cives  Civitatis  V  e  n  e  t  i  a- 
RUM,  Scindici  &  Procuratores  Illuftris  &  Excelfi  D. 
D.  Francise!  Foscari  Dei  gratia  incliti  VenetiarumDu- 
cis,  Domini!,  ac  Communis  Venetiarum  ;  ut  de  eo- 
rum Scindicatu  &  Mandate  plenè  confiât  publico  Ins- 
trumento  ,  fcripto  ,  complète  ,  roborato  &  publicato 
per  providum  Virum  David  de  Tebaldino  Impérial! 
âuftoritate  ,  &  Ducatus  Venetiarum  Notarium  ,  in 
prœfentibus  millefimo,  *  Indiâione,  &  die  à  nobis  No- 
tariis infra  fcriptis  vifo  &  leâo:  &  Spcâabiiis,&  Eere- 
ToM.  II.  Pakt.  II. 


gius  VirDominus  Marcellus  Stroce  de  Strocis Legum    Ammj-, 
Doâor,  honorabilis  Civis  Florentinus,   Sein-   ■"•'^'^*-' 
dicus  &  Procurator  Magnificîe  Communltatis  Floren-    141,5, 
t!x  ,   ut  patet  publico  Inftrumento  fcripto,  publicato, 
&  corroborato  per  prudentem  Virum  Antonium  quon- 
dam Jacob!  de  Salvetls  ,   Civem  &  Notarium  Floren- 
tinum,  in  millefimo  quadri[igentefimo  vigefimo  quinto 
Indiâione  quartâ, fecundum  curfum  &  confuetudincm 
Florentinorum,  die  vero  décima  nona  menfis  Decem- 
bris  j  à  nobis  Notariis  infra  fcriptis  vifo  &  Icito. 

2.  Inierunt,  fecerunt,  celebraverunt  &  concraxerunt 
ac  firmaverunt;  iniunt,  faciunt,  célébrant  jcontrahunt 
atque  nrmant  intcr  fe  bonam  Unionem  ,  &  firmam 
Confœderacionem  &  Ligam,  ad  confervandum ,  ma- 
nutenendum  &  defendendum  Status  fuos  ,  contra  & 
adverfus  llluftrem  D.Philippum  MariamDucem  Me- 
DioLANi  &c.  &  Succeflores  fuos ,  Colligatos,  x\d- 
hœrentes ,  Rccommendatos,  Fautores,  Complices,  Sub- 
ditos  &  Sequaccs ,  &  ad  diffidandum  &  guerritandum 
diâiim  Dominum  Ducem  Mediolani,Ha;redes  &  Suc- 
cellbres  fuos ,  Colligatos  ,  Adhérentes  ,  Recommen- 
datos  ,  Fautores  fuos  ac  fuos  Subditos  &  Sequaces , 
nec  non  eorum  Terras  &  Loca, durante  tempore  prœ- 
fentis  Unionis  &  Ligx ,  &  ciim  modis ,  formls  &  Ca- 
pitulis  infra  fcriptis.  Videlicet  primo,  cjuod  prxfens 
Liga,  Unio  &  Confoederatio  incipere  &  durare  debeat 
inter  Partes  prsdiâas  ,  à  celebratione  prxfentis  Con- 
traâus ,  usque  ad  decem  annos  proximè  fequuturos, 
cum  omnibus  modis,  formis,  paàis  &  conditionibus, 
qui  &  qu£E  in  prxfenti  Infl:rumento  &  Contradtu  iftius 
Unionis  &  Ligx  ,  inferti  &  inferta  funt  ;  &  '(i  dittus 
Illuftris  Dûminus  Dux  Mediolani,  finitis  &  tranfaâis 
diâis  decem  annis  adhuc  fuperviveret ,  prxfat!  Illuftris 
&  Excelfus  D.  Dux,  Dominium  &  Commune  Vene- 
tiarum promittunt  ex  nunc  procurare  to.to  pofte ,  quod 
diâa  Magnifàca  Communitas  Florentin  ,  unà  cum  ip- 
fo  D.Duce,  Dominio  &  Commun!  Venetiarum  erunt 
content!,  quod  prxdiâus  terminus  prœfentis  Lig3E,U- 
nionis  &  Confœderationis  durer  &  durare  debeat ,  ad- 
huc toto  tempore  vitx  praediâi  D.  Du'cis  Mediolani, 
&  per  unum  annum  port  Ipfius  morterh.  Quod  fi  ipfii 
Magnifica  Communitas  facere  &  contentar!  noluerit, 
ex  nunc  fe  obligant  prxdiâ!  D.  Dux  ,  Dominium  & 
Commune  Venetiarum ,  quod  prxdiâa  Liga,  Unio  & 
Confcederatio,  duret  &  durare  debeat  inter  prœdiâum 
llluftrem  &  Excelfum  Princlpem  Dominum  Ducem 
Sabaudlœ,  Hœredesque  &  Succefiibres  fuos  ,  ex  unâ 
parte,  &  ipfum  llluftrem  &  Excelfum  Dominum  Du- 
cem, Dominîum  &  Commune  Venetiarum  ex  altéra, 
adhuc  per  diâum  tempus  &  terminum  vits  diâ!  Illus- 
tris  Domini  Ducis  Mediolani  ,  &  per  unum  annumi 
poft  ipfius  mortem. 

3.  Et  viceverfa  diâus  Illuftris  &  Excelfus  D.  Dux 
Sabaudiœ,  per  fe  liaeredesque  &  Succeflores  fuos  pro- 
mittit  &  fe  obligat,  quod  prxfens  Liga,  Unio  &  Con- 
foederatio duret  &  durare  debeat,  inter  ipfuin,  Hœre- 
des  &  Succeffores  fuos,  ex  unâ  parte;  &  prxfatum  ll- 
luftrem &  Excelfum  Dominum  Ducem  ,  Dominium 
iSc  Commune  Venetiarum ,  &  Magnificam  Communi- 
tatem  Florentix,  fi  contentari  voluerit  ex  altéra;  ultra 
diâùm  terminum  annorum  decem  ,  adhuc  per  .t-otum 
tempus  &  terminum  vits  diâi  Illuftris  Domini  Ducis 
Mediolani,  &  per  unum  annum  poft  ejus  morterii:  & 
fi  ipfa  Magnifica  Communitas  Florentin;  contentari  no- 
luerit , duret  inter  ipfum  Dominum  Ducem, Dominium 
&  Commune  Venetiarum,  ex  alla,  adhuc  per  totum 
tempus  &  terminum  fupra  fcriptum  vitx  Domini  Du- 
cis Mediolani  &  per  unum  annum  poft  ipfius  mortém  ; 
modis,  formis, Paâis  &  Conventionibus  omnibus  prse- 
fentis  Unionis  &  Ligs  feu  Confœderationis. 

4.  Item  quod  prsfatus  Illuftris  &  Excelfus  D.  Dux 
Sabaudix  ,  tempore  Guerrx  habere  &  tenere  teneatur 
illam  quantitatemEquitum  &Peditum  qux  e!  erit  pofll- 
bilis  j  &  fuper  hoc  ftetur  bonâ  fide  fua  ,  &  cum  iplis 
Gentibus  Guerram  facere  lUuftr!  Domino  Duci  Me- 
diolani, Colllgatis  &  Adhxrentibus  fuis ,  &  aliïs  con- 
tra quos  prxfens  Liga  fe  extendit  :  &  firhiliter  Illuftris 
&  Excelfus  Dominus  Dux  ,  Dorriinium  &  Commune 
Venetiarum,  &  Magnifica  Communitas  Florentix,  te- 
neatur habere  &  tenere  diâo  tempore  Guerrx,  quanti- 
tatem  Equitum  &  Peditum  ,  qux  eis  erit  poflîbilis,  & 
fuper  eis  ftetur  bonâ  fide  ipforum,  &  cum  ipfis  Guer- 
ram facere  prxdiâo  Domino  Duci  Mediolani,  Colli- 
gatis  &  Adhxrentibus  fuis,&  aliis  contra  quos  prxfeiiâ 
Liga  fc  extendit; non  tamenprxjudicandO  propter  hoc 
Ligx  inter  ipfum  Dominum  Ducem  ,  Dominîum  & 
Commune  Venetiarum  ,  &  Magnificam  Communita- 
tem  Florcutis  exilïent!:  tempore  veto  Pacis  prxdiâus 

A  a  Dom^ 
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A  Kjwr.  Dominus  Dax  Sabaudiœ  habcat  &  teneat  ,  feu  tenere  i 
ANNU  ^^^j^j.  gj^j  Vafallos  &  Subdicos  ita  in  ordine  &  puntto, 
1426.  ut  quoties  requifitus  fuerit  per  alteram  Partium  prxdic- 
tarum,  cum  illis  infra  uniim  menfem  à  die  requilitio- 
nis  faftîE  inchoandum  fiibvenire  poITit  &  debeat  CoUi- 
gatis  oppreffis,&  cum  iplîs  faccre  honorem&  debitum 
Ligce,  comra  Illuftrem  Domiiium  Ducem  Mediolani 
CoUigatos,  Adhairentes  &  alios  fuos,  ut  fuprà. 

J-.  Et  prsdiâi  Dominus  Dus  ,  Dominium  &  Com- 
mune Venetiarum  ,  diâo  tempore  Pacis  haberc  &  te- 
nere debeain  Equités  bonarum  Gentium  très  mille ,  & 
Pedites  mille  ,  &  Magnifica  Communitas  P^'lorentia: 
donec  perfeveraverit  in  Liga  pracLenti,  fimiliter  tempo- 
re Pacis ,  tenere  &  haberc  debeat  fuis  expenlis  Equités 
très  mille,  &  Pedites  mille:  &  tencantur  diâa:  Partes 
iîbi  invicem,  &  viciflim  cum  Gcntibus  quas  habere  & 
tenere  debent,  tam  tempore  Pacis  quam  Gucrra:,  vel 
earum  parte -fubvenire,  licut  expediens  fuerit  in  oppor- 
tunitatibus  occurrentibus  ,  contra  diflum  Dominum 
Ducem  Mediolani,  CoUigatos,  x\dha;rentes ,  Recom- 
mendatos,  Subditos  &  alios  fuos, ut  fuprà,  toties  qi>o- 
ties  fuerit  opportunum,  &  una  Pars  ab  altéra,  vel  c 
contra  facrit  requilita;  &  hoc,  durante  tempore  pca;- 
fentis  Unionis  &  Ligi:.  ^ 

6.  Item  ,  quod  prxlibatus  Illuftris  Dominus  Dus 
Sabaudix  omnino  teneatur  &  debeat  ,  à  die  qua  publi- 
cabitur  praifens  Liga,  in  antea  cuftodiri  &  claudi  face- 
re  paiTus  &  tranfitus  fuos,  &  eorum  qui  ex  parte  fua 
in  praïfenti  Liga  &  Unione  comprehenduntur  ,  quod 
per  ipfos  pafTus  aut  per  Terras  &  Loca  fua,  &  de  Ter- 
ris &  Locis  fuis  non  poffint  tranfitum  facere  Gentes 
aliquœ  in  fubfidium  Domini  Ducis  MediqJ«i_i  pr^diâi; 
feu  ad  Terras  &  Loca  fua  fuorumque  CoUigatorum, 
Adhxrentium, Recommendatorum,Complicum,  Sub- 
ditorum  &  Sequacium,  vel  eorum  cujuflibet,  Viftualia 
aliqua,  Mercationes ,  feu  aliœ  Res  &  Bona  cujuscun- 
que  generis  conduci  vel  apportari  non  poffint  uUo  mo- 
do ;  neque  de  Terris  &  Locis  pra;fati  Domini  E)ucis 
Mediolani,  vel  fuorum,  ut  fuprà,  aliquid  conduci  vel 
portari  non  polTit  per  aliquem,  ad  Terras ,  PafTus ,  Lo- 
ca prxfati  Domini  Ducis  Sabaudix  ,  tam  nunc  quàm 
alio  quocumque  tempore  occurret  Guerra  inter  Partes 
praediftas ,  &  Dominum  Ducem  Mediolani  ,  &  fuos 
per  totum  tempus  prxfentis  Unionis  &  Ligœ  :_  fimili- 
ter etiam  facere,  ut  prxmittitur,  debeant  prœdiâi  Do- 
mini Dux ,  Dominium  &  Commune  Venetiarum  ,  & 
Magnifica  Communitas  Florentis  ,  quocumque  tem- 
pore per  ipfas  Partes  contingeret  Guerram  facere ,  vel 
ad  eam  profilire  adverfus  diêlum  Dominum  Ducem 
Mediolani,  &  fuos, ut  fuprà. 

7.  Quinimô  etiam  teneatur  &  debeat  diâus  Dominus 
Dux  Sabaudix ,  contra  ipfum  Dominum  Ducem  Me- 
diolani &  fuos  fuperius  nominatos  ,  unà  cum  fupra 
fcriptis  Domino  Duce,  Dominio  &  Communi  Vene- 
tiarum, &  Magnifica  Communitate  Florentin,  usque 
per  totum  menfem  Augufti  proximi  rumpere  &  profe- 
qui  cum  Gentibus  prxdiâis  ,  quas  tempore  Guerra; 
habere  &  tenere  débet,  ipfumque  facere  &  fieri  facere 
contra  diàum  Dominum  Ducem  Mediolani  &  fuos 
prsdiâos,  cum  Gentibus  fuis  prœdidtis.  Item,  quod 
prœfetft  Liga  &  Unie  feu  Confœderatio  ,  banniatur  & 
publicetur  per  diftum  Illuftrem  &  Excelfum  Domi- 
num Ducem  SabaudiE  ,  in  fuis  principalibus  Civitati- 
bus  die  primo  menfis  Septembris  proximè  futuri  ,  & 
ad  ipfum  terminum  banniri  &  publicari  debeat  in 
fuis  principalibus  Civitatibus  per  diflum  Illuftrem  & 
E.xcelfum  Dominum  Ducem  ,  Dominium  &  Com- 
mune Venetiarum  &  Magnificam  Communitatem  Flo- 
rentin. 

8.  Item,  quod  diftse  Partes  &  illi,  pro  quibus  agî- 
tur,  ac  quilibet  eorum,  teneantur  &  debeant  viciflim, 
videlicet  una  alteri ,  &  altéra  alteri ,  prcbere  &  aperire 
libéré  pafllis ,  tranfitus,  &  itinera  per  Civitates,  Ter- 
ras, Portus,  Aquas,  Caftra  ,  &  Loca,  habitabiles  & 
habitabilia,  pro  tranlitu  Gentium  ipfarum  Partium,  & 
pixdiâorum  pro  quibus  agitur,  ut  fupra  cujuflibet  eo- 
rum ,  eisdemque  dare  facere  Viâualia  &  alia  opportu- 
na  pro  ipfis  Gentibus  pro  pretio  competenti  :  Et  fi  con- 
tingat  Campum  in  aliquo  poni,  quod  tune  &  eo  cafu, 
Partes  &  Colligati  de  Viâualibus  di£lo  Campo  provi- 
dere  teneantur,  juxta  eorum  poflîbilitatem._ 

9.  Item ,  quod  fi,  durante  tempore  prxfentis  Unionis 
&  Ligœ,  prafatus  Dominus  Dux  Mediolani,  aut  ejus 
Colligati,  Rçcommendati, Complices, Fautores,  Sub- 
diti  vel  Sequaces,  moverent  Guerram  per  Mare  Civi- 
tati  Nicia;  de  Provincia,  vel  in  Comitatu  vel  Didridu 
Civitatis  ejusdem  ;  tune  &  eo  cafu' prxfatus  Dominus 
Dux ,  Dominium  &  Commune  Venetiarum  &  Magni- 


fica Communitas  Florentix  ,   doncc  perfeveraverint  in    ^nno 
dida  Liga,  teneantur  &  debeant  providcre  cum  Galea 
de  Monaco,  vol  aliis  Galeis  Florentiuorum,  qux  fuut    I^iO. 
in  Mari  feu  Portibus  *  deinde  aut  per  alium  modum 
de  fuccurfu  diéliE  Civitati  :    Et  fi  providcbitur  de  At- 
mata  per  Mare  contra  Januam  pars  iptius  Annatx  te- 
neatur in  Fortu  Villx-Franchx,  Monaci,  &  afibi,  ubi 
melius  vidcbitur,  ita  ut  ipfa  Civitas'Junuai;  faciliss  re- 
ducatur  ad  fuam  priftinam  libertatein  ;     &  in  omnem 
eventum,  quo  dida  Civitas  Jauux  fubtrahatur  ab  obe- 
dientia  Domini  Ducis  Mediolani  ,  remaneat  Januenli-  ~ 
bus,  &  in  fua  prirtina  libertate. 

10.  Item  ,  quia  apud  Dcum  &  Mundum  cft  opus 
laudabile,  quxrere  &:  velle  Pacem  ,  qux  fupra  omnia 
optandaeft,  polTit  Dominus  Dux, Dominiuin.&  Com- 
mune Venetiarum  tratlare  &  pratticarc  ac  procurare 
Pacem  &  Treugam  cum  pra:fato  Domino  Duce  Me- 
diolani, fed  non  poffit  Pax  aliqua  vel  Tretiga  conclu- 
di  nifi  de  voluntate  &  confenfu  omnium  ttiumPartium 
prxdidlarum  ,  videlicet,  Domini  Ducis  Sabaudix,  Do- 
mini Ducis  Dominii  &  CommunisVenctiarum,&Com- 
munitatis  Florentix,  lèu  duarum  Partium  ex  ipfis  tri- 
bus ;  ita  quod  quidquid  per  duas  ex  ipfis  tribus  Parti- 
bus  &  Potentus  deliberabitur  &  concludetur  de  Fa- 
ce velTreuga  ,  fit  validum  atque  firmuiTi,&  per  aliam 
tertiam  Partein  attend!  debeat  &  inviolabiliter  obfer- 
vari. 

11.  Et  quia  per  formam  unius  Capituli  contenti  in 
Liga  exiftente  inter  prxfatum  Dominum  Ducem ,  Do- 
minum &  Commune  Venetiarum  ,  &  Communitatem 
Florentix ,  ttat  in  folo  arbitrio  &  potcftatc  prxfati  Do- 
rnini  Ducis,  Dominii  &  Commuiiis  Venetiarum,  pro- 
curare, traâare  &  firmare  Pacem  &  Treugam  ,  cum 
Domino  Duce  Mediolani  ;  ex  nunc  diâus  Dominus 
Dux,  Dominium  &  Commune  Venetiarum  ,  libérant 
&  abfolvunt  diâam  Communitatem  Florentix  ab  om- 
ni  promiffione  &  obligatione  contenta  in  diito  Capi- 
tule ,  quantum  pertinet  ad  faftuin  Pacis  &  Treugs 
fiendx  cum  Domino  Duce  Mediolani  :  Vcrum  fi  ca- 
fus  ôccurreret  ,  quod  poft  conclufionem  hujus  Ligx, 
aliquid  ex  his  qux  per  Partes  prxdiClas  ad  prxfens  te- 
nentur  &  poflldentur  ,  perderetur  ,  &  per  Fartem  ad- 
verfam  occuparetur;  non  pofl'it  aliquo  modo  perveniri 
ad  Pacem,  nifi  omnia  Loca  diélis  Partibus  ablata  refti- 
tuantur. 

12.  Item,  fi  cafus  ôccurreret  ,  quo  faâa  Pace  vel 
Treuga  cum  Illuftri  Domino  Duce  Mediolani,  poftea 
per  ipfum  Dominum  Ducem  Mediolani  vel  Colli'gatos, 
Adhœrentes  &  Recommendatos  fuos  ,  vel  per  aliquem 
vel  aliquos  es  illis,  contra  quos  praefens  Liga  &  Unio 
feextendit,  rumperetur,  moveretur,  aut  fieret  Guerra 
direâè  vel  per  indiredlum,  contra  aliquem  prxdidlarum 
Partium Colligatorum,vel  earum  Recommendatis,Col- 
ligatis  &  Adhxrentibus,  feu  alicui  ipforum  vel  eorum, 
ac  cujuflibet  ipforum  Teriis  &  Locis,  vel  didius  Dux 
Gentes  fuas  armorum  callaret,  aut  tranfitum  aliquibus 
Gentibus  armorum  ,  vel  Societatis  daret  ,  quo  offcn- 
derent ,  invaderent  ,  Guerramque  facerent  feu  facere 
vellent  prxdidis  Partibus  Colligatis,  aut  alteri  carun- 
dem  :  in  hiis  cafibus  aut  eorum  quolibet  procedatur  ad 
Guerram  contra  ipfum  Dominum  Ducem  Mediolani, 
Terras  &  Locafuâ,  Subditos  &  fidèles  fuos,  &  con- 
tra itlos  ,  qui  didam  Guerram  moverent  &  facerent 
cnm  Gentibus  ipfarum  Partium,  quas  cafu  Guerrœ  te- 
nere tenentur  vigore  prxfentis  Ligx  &  Unionis. 

13.  Item,  quod  prxdidlx  Partes  teneantur  &  debeant 
nominare  fuos  CoUigatos  ,  Adhxrentes ,  Recommen- 
datos, Complices  &  Sequaces  ,  &  omnes  alios  ,  qui 
pro  ipfis  debent  beneficio  hujus  Ligx  uti  ,  infra  très 
menfes  à  die  prxfentis  Ligx  publicationis  numerandos. 
Item,  quod  prxfens  Liga,  Unio  &  Confœderatio  non 
intelligatur  rupta,  nec  violata  feu  difToluta  ,  usque  ad 
tempus  quo  durare  débet,  etiam  û  aliqua  Partium  prx- 
diâarum  ,  vel  aliquis  fuorum  fuprà  nominatorum  in 
ipfa  Liga  in  aliquo  deficeret;fed  omnes  defeâus  quan- 
tb  citius  fieri  poterit  ,  per  Partem  deficientem  emen- 
dentur  ,  fub  pœnâ  in  prxfenti  Inftrumento  contenta. 
Item,  quod  omnia  intelligantur,  obfcfventur  &  adim- 
pleantur  bonà  fide,  reâo  &  puro  animo,  &  ad  fanum 
&  purum  intelleaum  ,  quâlibet  cavillatione  ,  &  malà 
interpretatione  cefTante. 

14.  Quam  quidem  Ligam ,  Unionem  &  Confœdc- 
rationem,  ac  omnia  &  fingula  fupra  fcripta  ,  &  infra 
fcripta,  promiferunt  diâi  Scindici  &  Frociiratores,  ac 
Contrahentes  fupra  fcripti,  &  quilibet  ipforum  ,  Scin- 
dicariis,  &  Procuratoriis  nomiiiibus  quibus  fupra,  fibi 
ad  invicem  &  viciflim  unus  alteri  ,  &  alter  alteri  ,  & 
unus  omnibus  ,  ac  omnes  u»i  ,   ilipulationibus  debitis 
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Anno  '^'"'^  inde  iiitervenientibus ,  firmam  cSc  ratam,  ac  firina 
**■  &  rata  habere,  tenere,  attendere  ,  obfervare  facere  & 

ÎAtÔ.  adimpiere  in  totum,  &  non  contra  facere,  dicere,  ap- 
ponere  vel  venire  ,  per  fe  vel  alium  feu  alios  ,  modo 
aliquo  vel  ingénie,  dircflè  vel  indircâè,  tacite  vel  ex- 
prelïè  ,  de  Jure  vel  de  fado  ,  vel  aliquo  exquilito  co- 
lore, in  Judicio  vel  extra,  in  pœna  &  fub  pœnâ  ducen- 
torum  minium  Ducatorum  auri  ftipulatione  ptsmiffa. 
Qux  pœna  tocies  coœmittatur,  quoiies  in  prœdiâis  vel 
aliquo  prccdiâorum  fuerit  quomodolibct  contra  faâum, 
vel  contraventum  ,  aut  non  obfervatum  vel  obmiffum  : 
&  pœna  foluta,  vel  non  exaâa,  vel  non  una  vice  vel 
pluribus,  nihilorainus  prœdicla  omnia  &  fingula  ,  fir- 
tna  perdurent,  &  fub  eadem  pœna!  ftipulatione  debeant 
•'  à  Partibus  inviolabiliter  obfervari. 

If.  Pro  qiiibus  omnibus  &  lîngulis  firmiter  obfer- 
vandis  &  adimplendis  ,  obligaverunt  didi  Scihdici  & 
Procuratores  fibi  invicem  &  viciflim  unus  alteri,  &  al- 
ler altcri,  &  unus  omnibus,  &  omnes  uni,  nominibus 
antediftis  ,  &  dcbitis  ftipulationibus  hinc  inde  interve- 
nientibus,  pignori  omnia  eorum  &  cujuflibet  eorum, 
quorum  funt  Scindici  &  Procuratores  ,  bona  mobilia 
&  immobilia  ,  przefentia  &  futura.  Renuntiantes  fibi 
invicem  Partes  prœdiâa; ,  nominibus  quibus  fupta  ,  in 
prsediftis  omnibus  &  lingulis ,  exception!  didse  Unio- 
nis ,  Ligs  &  Confœderationis  ,  non  faâa;,  non  fie 
faâarum  promiffionum  ,  obligationum  ,  &  conventio- 
num  fupra  fcriptarum  ,  &  praediâorum  omnium  non 
lie  geftorum ,  &  non  fie  celebrati  Contraflus ,  &  om- 
nium exceptionum  &  condiâionum  ,  fine  caufa  ,  vel 
ex  injufta  caufa,  Privilegio  fori,  doli  mali,  &  in  fac- 
tum ,  novarum  Conditutionum  Divi  Adriani  de  Fide- 
jufforibus,  &  omni  alio  Legum,  Jurium,  &  Conflitu- 
tionum  auxilio ,  &  Legi  dicenti  generalem  rehuntiatio- 
hem  non  valere,  nec  non  ornni  Privilegio,  Litteris  & 
Abfolutionibus  impetratis  vel  impetrandis ,  quibus  con- 
tra praîdid-a,  vel  aliquod  prxdiûorum  poflent  tueri  aut 
dicere,  facere  vel  venire. 

16.  Et  ad  majorem  expreffionem  &  firmitatem  om- 
nium prœmifforum  ,  prjediâi  Scindici  ,  &  Procurato- 
res, &  quilibet  ipforum  ,  in  animabus  &  fuper  anima- 
bus  eorum  ,  quorum  funr  Procuratores  &  Scindici, 
taâis  Deî  Scripturis  ad  Sanâa  Dei  Evangelia  ,  fie  ut 
^rœmiffum  eft  ,  in  omnibus  &  fingulis  fuperius  anno- 
tatis  attendere  &  obfervare  ,  &  attendi  &  obfervari  fa- 
cere, corporaliter  juraverunt.  Mandantes ,  rogantes 
&  volentes ,  quod  de  prœmiflls  omnibus  confici  debeant 
unum  &  plura  publica  Inftrumenta  ,  per  nos  Francis- 
cum  délia  Siega  ,  prœfati  Domini  Ducis  &  Domini 
Venetiarum  Secretarium,  &  Andream  Maleti  de  Com- 
baviana  Taurinenfis  Diocefis ,  publicos  Impérial!  auto- 
ritate  Notarios  infra  fcriptos,  &  quemlibet  noftrûm  in 
eodem  tenore  fimilia.  Aâum  Venetiis  ,  in  Ducali 
Palatio  Refidentiœ  prœfati  Illuftris  Domini  Ducis  ,  in 
Sala  *  Prœfentibus  egregiis  &  nobilibus  Viris  Dominis 
Viélore  Barbaro ,  quondam  Mafei ,  Ludovico  Donato 
Domini  Bartholomei,  Civibus  Venetiarum,  cum  Do- 
mino Presbytero  Joanne  Bartholomei  Locarini  de  Lu- 
ca  &  Francisco  Denucanofer ,  Joachino  Thomifano, 
pr^fati  Domini  Ducis ,  &  Dominii  Venetiarum  Secre- 
tariis ,  &  aliis  Teflibus  ad  ptEmilIà  vocatis  ,  habitis  & 
rogatis.    iS/g-»/ Mallet,  i^  la  Siega. 

cxx. 

tï.]ui\\.  Pax  &f  Compofitio  inter  PhilippuM  Ma- 
RiAM  Anglum  Dncem  Alediolani,  £5'  Ja- 
mta  Domintim ,  ab  una ,  £5"  Communitates  L  u- 

CERNIjE,URANIiE,    ^    UnDERWAL- 

D  E  N  )  ab  altéra  parte ,  fuper  nonnuUis  ^teftio- 
nibus ,  Litibus ,  Discordiis  ,  {5?  Diferentns  jam 
dudum  inter  eos  exortis,  atqtte  in  Bellum  dedu5iis. 
AStum  in  Ecclefia  SanSii  Stephani  Birinzona 
jinno  Nativitatis  \^z6.  die  zi.  Julii.  [Pièce 
authentique ,  tirée  des  Archives  Royales  du 
Château  de  Milan.  Regiftre  Q^] 

/»  Nomine  Sanéiie  ,   Çs"  Indimdtus  Trinitatis  félici- 
ter,  Amen. 

A  Nno  à  Natîvitate  Domini  millefimo  quadringen- 
■^^  tefimo  vigefimo  fexto,  Indiâione  quarta,dieDo- 
minico  vigefimo  primo  menfis  Julii  fecundum  morem, 
&  flilum  aima;  Civitatis  Mediolani.  Cum  diu  fuper 
nonnuUis  Quxdionibus  ,  Litibus  ,  Discordiis" ,  DiS'e- 
ToM.  11.    Part.  II. 


rentiis,  &  Debatis  vigentibus  inter  IlIudrilTimum  Prin-  Aj^kjo 
cipem ,  &  Excellentillimum  Dominum  Dominum  Fi- 
lippum  Mariam  Anglum  Ducem  Mediolani  &c.  Pa-  \A\^. 
piïB,  Anglericeque  Comitem,ac  Januœ  Dominum,  Na- 
tum  quondam  numquam  delends  memoria:  lUuflriffi- 
mi  Principis  ,  &  Excellentillimi  Domini  Domini  Jo- 
hannis  Galeaz  olim  primi  Ducis  Mediolani  &c.  &  agen- 
tes  pro  eo,&  ejus  nomine, parte  una,  &  Magnificas, 
Excelfasque  Communitates  Lùceris,  Uraniic,&  Un- 
dervalden  infra  Silvam,  &  agentes  pro  eis  ,  &  earum 
nominibus,  parte  una,  dura;  Guerrje,  &  (Irepitus  Be!- 
lorum  aâa;  fuerint  occaxione  Comitatus  Leventinss 
Oppidi,  feu  Terrce  ,  &  Caftrorum  Berinzona;,  Vallis 
Domiofula',  feu  Curiœ  Mararella,  &  pertinentiaruip, 
ac  meri  &  mifti  imperii,  &  gladii  temporalis  potefta- 
tis  dicentibus  &  afferentibus  prœfato  Domino  Duci, 
&  agentibus  pro  eo  didos  Comitatum,  Caftra,  Ter- 
ram,  feu  Cuciam  ,  merum  &  miftum  Imperium,  & 
gladii  poteftatem ,  &  quilibet  eorum  pertinere ,  &  fpec- 
tare  pleno  Jure  prcefato  Domino  Duci,  &  ejus  Camé- 
ra; Ducali ,  ipfumque  Dominum  Ducem  in  &  fuper 
prsedidis  habere  meliora  ,  &  pociora  Jura ,  quàm  ha- 
beant  prxfatac  Communitates  pluribus  rationibus  ,  & 
caufis,&  maxime  quia  pra;fatus  Dominus  Dux,  &  ejus 
Progenitores  per  tanti  temporis  fpatiuni ,  cujus  Princi- 
pis memoria  hominuni  in  contrarium  noji  exifl:it  ,  fue- 
runt ,  &  de  prxfenti  eft  ipfe  Dominus  Dux  in  pacifica 
poffefllone,  &  tenuta  prxdidorum  omnium  ,  de  qui- 
bus fuprà  fit  nientio;  &  quia  prœdiâa  funt  intra  Limi- 
tes fui  Dominii ,  &  quia  de  ipfis  dispofuit ,  ac  prîefaci 
ejus  Progenitores  dispofuerunt  pro  eorum  libito  volun- 
tatis ,  &  ut  commuiiiter  disponunt  Domini  rerum  de 
ipfis  rébus,  &  bonis  fuis;  &  pra:fatis  Communitatibus, 
&  Agentibus  pro  eis  dicentibus  &  afferentibus  fé  fe 
habere  meliora  ,  &  potiora  Jura  in  &  fuper  prœdidis, 
&  quolibet  eorum  ,  quàm  habeat  prxfatus  Dominus 
Dux,  pra;di£l:a  etiam  omnia,  &  quodiibet  eorum  prx- 
fatis  Communitatibus  fpedare  ,  &  pertinere  pleno  Ju- 
re, pluribus  rationibus  ,  &  caufîs  ,  &  maxime  quia 
prsfatis  Communitatibus  exiftentibus  in  pacifica  poflès- 
fione  pradiÊtorum  ,  idem  Dominus  Dux  ipfas  Com- 
munitates prœdidis  bonis  de  fado  privavit ,  &  fpolia- 
vic  ,  &  quia  praafatœ  Communitates  de  proprietatibus 
prsdidis,  &  bonis  bonum,  verum,&  juftuin  titulura, 
&  datum  habuerunt  ab  ipfis ,  in  quorum  bonis  prsedida 
fuerunt,  &  tàm  per  Imperialja  Privilégia  confirmantia 
eorum  Jura  ,  quàm  per  alia  Documenta  ;  &  prœfato 
Domino  Duce,  &  Agentibus  pro  eo  negantibus,  mul- 
taque  etiam  alia  dicentibus  &  allegantibus  ipfis  Parti- 
bus, &  Agentibus  pro  eis  ,  quo  diffidebantur  ad  invi- 
cem ipfs  Partes  ,  ex  quibus  omnibus  res  dubia  erat , 
&  de  maximis  Guerris  ,  &  Bellorum  ftrepitibus  ,  ac 
litibus  ,  quasilionibus  ,  &  discordiis  dubitabatur  in  fu- 
turum. 

Tandem  Magnificus,  &  Potens  Ottolinus  Zoppus, 
Natus  Magnifici  Domini  Quirici  habitans  in  Civitate 
Mediolani  m  Porta  Vercellina  ,  in  Parochia  Sanda: 
Marias  ad  Portam,Camerarius  ipfius  Domini  Ducis, ac 
Commiffarius,  Ambaffiator,  Nuncius,&  Procurator, 
&  Procuratorio  &  CommifiTario  nomine  ipfius  Domi- 
ni Ducis,  parte  una,  &  Spedabiles  ,  &  circumfpedi 
Viri  Domini  Veruberus  Fanierbus  Vicarîdus,&  Veru- 
herus  Relier  Confiliarius,  ambo  Sindici,  Nuntii,Am- 
baffiatores ,  &  Procuratores  Communitatis  ,  &  Uni^ 
Verfitatis  Luceriœ  ,  Henrichus  Beroldingen  Vicarius, 
Arnoldus  de  Sclaria,  &  Bernardus  de  Mantedis,  om- 
nes Nuncii,  Sindici  ,  Ambafllatores  ,  &  Procuratores 
Univerfitatis ,  &  Communitatis  Urania; ,  &  Arnoldus 
Villix  didus  Amfem  Nuncius ,  Ambaffiator ,  Sindicus, 
&  Procurator  Communitatis ,  &  Univerfitatis  de  Un- 
dervalden  infra  Silvam,  parte  altéra  ,  volentes  didas 
Guerras  ,  &  Bellorum  ftrepitus  rescindere  ,  &  penitus 
tollere,  didisque  Litibus  ,  &  Quseftionibus  perpetuum 
filentium  ,  &  finem  imponere  ,  ipfarumque  Partium 
parcere  laboribus,  &  expenfis ,  &  precibus  etiam  ami- 
corum  ipfarum  Partium  intervenientibus  pervenerunt, 
&  perveniunt  ad  infrafcripta  titulo  Tranfadionis,Com- 
pofitionis ,  Pacis  ,  &  Concordia;  perpetuô  duratura, 
bonâ  tîde,  &  fine  fraude,  ut  infra,  videlicet: 

Imprimis  quatenus  dida:  Partes  fibi  viciflim  ,  fcili- 
cet  una  Pars  akeri ,  &  altéra  alteri  ,  &  Subditis  fuis 
quibuscumque  teneantur  rcmittere  ,  &  tenore  prœfen- 
tium  rcmiferunt ,  &  remittunt  omnia  dampna  ,  injii* 
rias,  incendia,  homicidia,  prxdas,  invafioncs  ,  &  of- 
fenfioncs  reaies  ,  &  perfonales  ,  fpolia  ,  rapinas,  & 
quscvis  alia  dampna,  rancores,  odia  ,  &:  inimicitias  fi- 
bi mutuô  qualitercumque,  &  quommodocumque  illa- 
tas ,  &  fadas  à  toto  tempore  pra;terito  usque  in  prs- 
Aa  i  fcntem 


ï88  CORPS     DIPLOMATI(lUE 

AMKn  f™tfn^  diem,  volentes,  ac  exprefTe  promittentes  diâx  ,  funt , recepifle , &  habuiffc,&  ibidem  prslêntialîter, rea-   A  jjMn 
ANNO  paftes,  dictis  modis,   &  nominibus  ,    quod  inter  cas-  i  liter.  &  verè  rereoenint  .   iV  htihnrriinr  -i  nr.r.fato  ()r- 
1416, 


dem  Partes  fit  bona  ,  perpétua  ,  &  inviolabilis  Pas,  & 
Concordia  perpetuis  temporibus  amodô  inviolabiliter, 
&  incoiiculïè  duratura  bonâ  lîde  ,  &  fine  fraude  ,  & 
dolo  ,  eainque  Pacem  ,  &  Concordiam  àx&s  Partes 
didis  nominibus  tempore  prœlentimTi  inierunt  folcmp- 
nitcr,  firmant,  roborant ,  &  ibkmpnizant  modo,  & 
forma  pndiâis  ,    &  infradiâis. 

Item,  quatenus  didcc  Partes ,  &  utraque  earum  dic- 
tis modis  ,  &  nominibus  non  debeant  movere  Guer- 
ram  ,  nec  aliam  noxiam  novitatem  facere  per  fe  fe, 
aut  alium ,  feu  alios  fibi  invicem ,  una  Pars  contra  a- 
liam,  &  alia  contra  aliam ,  aut  contra  eorumSubditos, 
&  Incolas,  ut  fuprà  ,  nec  contra  iplbs  ,  aut  eorurh 
Bona,  Terras,  &  Loca  quavis  occafione  ,  vel  caUfa, 
nec  movetlti,  vel  moventibus  Domino,  vel  Dominis, 
Communitati ,  vel  Pcrfonse,  cujusvis  itatus,  gradus, 
condiîtiunis  ,  vel  pra:hemitientia2  exiftat,  pracbere  re- 
ceptaculum,  tralifitum,  vié1:ualia,auxilium, confilium, 
vel  favorem,  direâè  vel  indirecte,  publicè  vel  occul- 
té, vel  alio  quovis  quœlîto  colore. 

Item,  quatenus  pra;fat£c  Communitates  teneantur  fa- 
cere ,     &  prasfentium  tcnore  prxdiûi  eorum  Sindici , 
Ambaffiatores  ,    Oratores ,  Procuratores  ,     &  Nuntii 
didis  modis  ,    &  nominibus  tenore  prssfentium  fece- 
runt,cSt  faciunt  TranfaSionem,  Conventionem  ,  Pac- 
tum  ,   &  quietationem  de  prœdidis  Comitatu  Lcventi- 
nœ,  Caftris,  Oppidis,  &  Terra  Berinzon«,ac  de  Val- 
le  Domoirula  ,   feu  Curia  Mattarells  ,   &  de  eorunl 
Jurisdidionibus  ,   mero   &  mifto   Imperio  ,     &  gladii 
poteflate,  &  de  omnibus  ,   &  fingulis  eorum  Juribus, 
Adionibus  ,   Pertinentiis  ,   Dominiis ,  Proprietate ,  & 
Pofleflîone  ,     quae ,   &  quas  prœfatœ  Communitates , 
vel  aliqua  earum,  &  earum  Homines  communiter  vel 
divifim  habent,  &  habere  pollènt  quocumqve  Jure,  vel 
titulo  honorofo,  vel  lucrativo  quommodocumque,vel 
qualitercumque  ,  &  gencraliter  in  ,  &  de  omnibus  aliis 
Vallibus,  Locis,  &  Terris  ,   ac  Jurisdidionibus,  eo- 
rumque,  &  cujuflibet  eorum  Territoriis  ,  &  Pertinen- 
tiis, feu  Juribus  quibuscumque,  maxime  quE  tenta, & 
obfeifa  fuerunt,vel  quafi  citraMotnes  per  lUuflriffimos 
Dominos  Vicecomites  ,   feu  Progénitures  prœfati  Do- 
mini  Ducis  Mediolani,ullo  umquam  tempore  prsteri- 
to,  vel  prsfenti,  falvis  tamen  Proprietatibus ,  Juribus, 
&  Adionibus  fingulariumiperfonarum  didarum  Com- 
munitatuih  ,   fi  quas  in  diÊtis  Territoriis  ,   vel  in  ali- 
quo  eorum  ,  vel  alibi  in  Dominio  praifati  Domini  Du- 
cis jufto  titulo  poffident ,    &  habere  prœtendunt ,  illa 
prœmilfa  totaliter  transférant ,  ddnt ,  remittunt  pariter, 
&  tradunt  omni  meliori ,  &  validiori  titulo  ,  quo  pos- 
funt,  praîdida  bona ,  &  Vallès  cum  omnibus  ipforum 
Dominiis,  Pertinentiis, Appenditiis,&  Juribus  in  eum- 
dem  Dominum  Ducem,  feu  eidem  Domino  Duci,  & 
ejus  Hairedibus,  feu  eidem  dido  fuo  Procuratori  ,     & 
nobis  Notariis  infrafciptis,  ac  utrique  noftrum  in  fo- 
lidum  Perfonis  publicis  prjefentibus  ,    &  recipientibus  , 
ac  folempniter  ftipulantibus  ,    nomine  &  vice  ,    &  ad 
partem,  &  utilitatem  ejusdem  Domini  Docis,  &  fuo- 
rum   Hxredum  tantum  ,    afférentes  &   dicentes   didi 
Procuratores  didis  modis  &  nominibus,  eorum  bona 
fide,  fine  fraude,  quod  nuUum  in  quamvis  Perfonam, 
Dominum-,    vel  Communitatcni  de  prœfcriptis  Juri- 
bus, Terris,  Locis,  Rébus,  Vallibus,  &  Jurisdidio- 
nibus, vel  de  aliqua  earum  alienationem  ,  ceflîonem, 
aut  tranflationcm  quovis  titulo  fecerunt,  vel  fieri  pro- 
curaverunt  ,    falvis  tamen  proprietatibus  lingularium 
Perfonarum  ut  fuprà.     Dida  igitur  principalis  tranfla- 
tio,  &  remiffio,  ut  pri'fettur,  fada  eft,&  fit  per  prs- 
fitos  Sindicos ,  &  Procuratores ,  didis  modis  &  nomi- 
nibus, prsedido  Ottolino  dido  nomine  prœfend,  fl'ipu- 
lanti,  &  recipienti,  pretio  &  nomine  pretii  Florenorum 
dccem   millium  ,    &  unius  Ren.  folvendorum   Lo- 
cis ,  &  terminis  ,   &  fub  padis  ,   &  pœnis  infrafcriptis 
tàm  ratione,'  &  occaxione  Jurium,  &  Adionum,quœ, 
&  quas  didœ   Commuriitates  prxtendebant  habere  in 
prxdidis  Terris,  &  Locis,  quàm  ratione,  &  occafio- 
ne emptionis  ptsedidorum  Cafirorum  ,  Terrarum,  & 
Locorum,  ac  imperticionum  eorumdem  Locorum,ac 
expenfarum,  &  onerum,  quœ,   &  quas  usque  in  prae- 
fentem  diem  fuflinuerunt,  &  habuerunt,  &  alia  ratio- 
ne, &  caufa,  videlicet  Florenos  très  mille  trecentum 
triginta     très     Ren.    Soldes     triginta  ,     &     denarios 
oéto  Impériales  nunc  de  prœfenii  linè  dilacione  ultcrio- 
ri  ,    quos  Florenos  très  mille  trecentum  triginta  très 
Ren.  ,    Soldos    quatuor ,     &   denarios   odo    Impé- 
riales praefati  Dommi  Sindici  ,   &  Procuratores  didis 
modis ,  &  nominibus  contenti ,  &  confefll  fuerunt ,  & 


liter,  &  verè  receperunt ,  &  habuerunt  à  prifato  Ot- 
tolino dido  nomine  prxfente  ,  ftipulante  ,  &  recipien-  lAlÔ, 
te,  &  per  eum  dido  nomine  à  prœfato  Domino  Duce 
ex,  &  de  denariis  propriis  ipfius  Domini  Ducis ;renun- 
ciantes  didi  Doinini  Sindici  ,  &  Procuratores  didis 
nominibus  exceptioni  non  receptorum  didorum  Flore- 
norum trium  millium  trecentum  triginta  trium  Ren. 
Soldorum  triginta  ,  &  denariorum  odo  Imperia- 
lium,  &  fpei  future;  receptionis ,  &  omni  probationi,- 
&  dcfenlioni  in  contrarium.  Refiduum  verô  didorum 
Florenorum  deccm  millium  ,  &  unius  Ren.  ,  quod 
eft  Florenorum  fcx  mille  fexcentum  fe.xaginta  fep- 
tcm  Ren.  ,  Soldorum  quindecim  ,  &  denariorum 
quatuor  Imperialium  prsfatus  Ottuliuus  diito  Procu- 
rarorio,  &  Commllfario  nomine,  &  per  eum  prxfatus 
Dominus  Dux  dare  teneatur,  &  debeat  prœtatis  Com- 
munitatibus,  aut  earum  legiptimo  Nuncio,  cSt  Procu- 
ratori in  Chalendis  Mcnfis  Februarii  proximè  futuri, 
aut  infra  odavum  diem  ipliasMenlis  iadufivè  in  loco 
Ayralcc  Vallis  Leventina; ,  ita  ,  &  taliter  quod  prafa- 
tus  Dominus  Dux  teneatur  ,  &  debeat  prsefatis  Com- 
munitatibus,  &  dido  cuilibet  eorum  legipiiniù  bonum, 
&  liberurn  Salvum  Condudum  facere,  &  coriccdere , 
quod  fecurè  portentur  didi  dcnarii  usque  ad  limites 
fui  Ducalis  Dominii  verfus  limites  didarum  Commu- 
nitatum  ,  &  in  eariim  Communitatum  ,  vel  alicujus 
earum  tutam  Patriam  in  peticulo  ,  &  expenfis  didi 
Domini  Ducis. 

Item,  quateniis  didi  Sindici,  &  Procuratores  didis 
nominibus  teneantur  ,  &  debeant  renuntiare  ,  &  ex 
nunc  tenore  prœfentium  reiiuhtiaverunt ,  &  renuntiant 
quibusiibet  Inftrumentis  ,  Documentis ,  Litteris ,  Pri- 
vilegiis  ,  &  Acquifitionibus  ,  qux  ,  &  quas  prxfatas 
Communitates  habent  de  ipfis  Terris,  Caftris,  Locis, 
&  Bonis  fuperius  fpecificatis  in  manibus  prœfati  Otto- 
lini  dido  nomine  ,  &  noftrum  Notariorum  infrafcrip- 
torum  Perfonarum  publicarum  ,  &  utriusque  noftrum 
in  folidum  ftipulantium  ,  &  recipientium,  norrîine  & 
vice,  &  ad  partem  ,  &  uiilitatem  prutati  Domini  Du- 
cis, didaque  omnia  Inftrumenta,  Documenta,  Litte- 


Privilegia  ,  &  Acquifitiones  concernentia  dida 
bona  fuperius  fpecificata  dumiaxat  tenore  prcefentium 
irritarunt,  annullarunt,  catfarunt,  &  abolerunt,  &  ir- 
ritant, calïànt,  &  aboient,  ita,  &  talittr  quod  eis  ia 
pra2Judicium  prœfati  Domini  Ducis  ,  nec  ejus  Ha:re- 
dum  tantum  ullo  umquam  tempore  uti  non  valeant, 
fed  in  cafn  quo  uti  velint  ,  &  poflînt  in  prxjudicium, 
ut  fuprà  tantum,  habeantur  pro  infedis,  abolitis,  irri- 
tis,  &  annullatis  ,  refervatis  tamen  praifatis  Commu- 
nitatibus  quibuscumque  aliis  contentis  in  didis  Privile- 
giis,  de  quibus  fuprà  fit  mentio ,  &  fine  eorum  prsjju- 
dicio ,  &  falvis  femper,&  firmis  mancntibus  omnibus, 
&  fingulis  fuprafcriptis,  &  infrafcriptis,  &  fine  eorum 
prsjudicio. 

Item,  quatenus  prxdidi  Nuntii,  Sindici,  &  Procu- 
ratores didis  nominibus  teneantur,  &  debeant  liberare, 
quietare,  &abfolvcre,  &  tenore  prxientium  libérant, 
quietant,  &  abfolvunt  nos  Notarios  infrafcriptos  ,  & 
utrumque  noftrum  in  folidum  Pcrfonas  publicas  ftipu- 
lantes,  &  recipientes  ,  nomine  &  vice,  &  ad  partem, 
&  utilitatem  omnium  ,  &  fingulorum  prxfiti  Domini 
Ducis  Subditorum,  &  maxime  Hominum  ,  &  Incola- 
rum  prxdidarum  Vallis  Leventinx,  Terrx  Birinzonx, 
&  Vallis  Domioifulx,  &  Partium  ipfarum,  &  per  nos 
Notarios  infrafcriptos  ,  &  utrumque  noftrum  in  foli- 
dum ipfos  omnes  Subditos,  Homines  ,  &  Incolas,  & 
item  ipfos  omnes  Homines  ,  Subditos  ,  &  Incolas  ab 
omnibus  Proceffibus ,  Promifllonibus,  Juramenti.s, Fi- 
delitatibus  ,  Obedientiis  ,  Homagiis  ,  Condemnationi- 
bus,  muldis,  Si  obligationibns,  quibus  tenerentur,  & 
quommodolibet  teneri  ,  &  obligati  dici ,  &  excogitari 
pofllnt  ipfis  Communitatibus,  l(;u  fingularibus  Perfonis 
ipfarum  Communitatum  ,  &  cujusiibet  earum  ,  &  ex 
nunc  ipfas  Proceifus,  Prbmifllones,  Juramenta,  Fide- 
litates,Obligationes,  Condempnationes,  atque  Muldas 
annullant,  &  irritant,  ac  pro  nul  lis,  à  irritatis  h'aberi 
volunt,  &  intendunt,  &  maxime  illas  Obligationes , & 
Inftrumenta  ,  quibus  fe  obligaverunt  Commune  ,  & 
Homines,  feu  fingulares  PerfonxDomioft^ulx,  &  Lo- 
corum prœdidorum  ,  &  pertinentiarum  Hominibus 
didorum  Communitatum,  aut  alicujus  earum  Officia- 
libus,  feu  fingularibus  Perfonis  earumdem  Communi- 
tatum, caufa  &  occaxione  einptionis,feu  alienationum 
bonorum,  rerum,  &  Jurium  Hominum  Domioifulx, 
& prxfatorum Locorum  rebellium,vel  non  obedientium 
ipfis  Communitatibus,  feu  eorum  OfiRcialibus,  omni 
ceflTante  obligacione,  falVis  tamen  fi  Inftrumenta  hujus- 
1  modi , 
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Anno  "^"'^'ï  ^  Obligaciones  ipfx  forent,  &  effent  ex  caufa 
**■  niercamix,  debiti,  vcl  aliojufto  titulo,  feu  contraâu, 

1416.  ^c'  <î"^lî  fervandurïi ,  quod  tune  ,  &  eo  cafu  in  prœ- 
fenti  Capitulo  quietacionis,  &  liheracionis  non  intelli- 
gantur ,  nec.  comprehenfa  fint ,  fed  in  fuo  robore  per- 
maneant  ,  ac  iî  prxfens  Capitalum  faûum  non  elfct, 
&  locum  non  haberet. 

Item,  quatenus  diâîc  Communitates  de  Luceria, 
Urauia  ,  &  Undervalden  infra  Silvam  ,  &  Homines 
ipfarum  Con-.munitatum ,  &  cnjuslibet  earum  ,  &  om- 
nes  iriabitatoies, &  Incola;  earumdem,  &  cujusiibet  ea- 
rum, &  omnes  eorum  Nuncii,Coadjutores,Faâores, 
&  Negpciorum  Gellores  ,  &  earum  Communitatum 
Subditi  tantnm  lint  ,  &  elfe  debeant  ab  bodiè  in  antea 
nsque  ad  decem  annos  proximè  futures  inclulive  ex- 
empt!, immunes  ,  &  liberi  ab  omnibus  ,  &  lingulis 
Datiis,  Pedagiis,  Gabellis  ,  Tributis,  &  Fodretis  qui- 
buscumque  ,  &  quocumquc  nomine  cenfeantur,  ex- 
cepta folutione  Softcc  Birinzona;,  ad  quam  teneantur, 
&  teneri  debeant  à  principio  Limitum  Dominii  prœfati 
Domini  Ducis  usque  ad  Civitatem  Mediolani  txcluli- 
vè,  eundo  &  redeundo,  eosque  ,  &  quemlibet  eorum 
prœfatus  Ottolinus,  Coramiirario  nomine  quo  fuprà,  li- 
beros,  exemptes,  &  immunes  fccit  ,  &  facit  à  dittis 
quibuscumque  Daciis  folvcndis  ut  fuprà  ,  &  ut  fuprà 
de  quibuscumque  eorum  Mercanciis ,  Rébus,  &  Bonis, 
de  quibus  ftetur  facramento  conducentium  ,  vel  con- 
duci  facientium;  &  hxc  omnia  falvis  fcmpcr,&  in  fuo 
robore  permaneant ,  infrafcripto  Capitulo  mentionem 
facicnte  de  Domino  Gaspare  Vicecomite  &c.  &  fine 
ipfîus  Capituli  prœjudicio. 

Item,  quatenus  finito  tempore  diâorum  deccm  an- 
norum ,  de  quibus  in  proximè  prxcedenti  Capitulo  fit 
mentio  ,  didx  Corrimunitatcs  Luceriaa,  Urania;,  & 
Undervalden,  &  infra  Siivam,  &  qusElibet  earum,  & 
cujusiibet  earum  Homines,  Habitatores,  &  Incola:  te- 
neantur ,  &  debeant  folvere  Dacia,  Pedagia,  Gabel- 
las,  Fodreta  ,  &  Tributa  à  principio  Limitum  diâi 
Dominii  usque  ad  diâam  Civitatem  Mediolani  exclu- 
five  eo  modo  quo  ,  &  pro  ut  folvere  tenebantur  tem- 
pore numquam  delendi  memoria;  lUullriflîmi  Princi- 
pis  ,  &  Excellentiliimi  Domini  Domini  Primi  Ducis 
Mediolani  olim  Patris  pra;iati  Domini  Ducis  Mediola- 
ni tantum,  &  non  aliter.  Et  haec  omnia  falvis,  &  fir- 
mis  manentibus  omnibus  ,  &  fingulis  fuprafcriptis ,  & 
infrafcriptis ,  &  fine  eorum  ptsejudicio. 

Item,  quatenus  débita,  &  crédita  hinc  indè  inter  ip- 
fas  Partes,  &  quamlibet  earum,  &  earum,  &  cujusii- 
bet earum  Homines  ,  &  fingulares  Perfonœ  mutuô 
contrada  ,  &  contrahenda  ,  &  faâa ,  &  facienda  tàm 
tempore  Guerrx  diù  aélœ  inter  ipfas  Partes  ,  quàm 
antè,  &infuturum,  &  aâiones,  de  quibus  legiptimè 
conftabit  per  autentica  Inftrumenta  ,  vel  Littctas  La- 
tinas,  feu  Alamaneas,vcl  alias  legiptimas Probationes, 
&  Teflimonia  exigi  poflînt  hinc  indè,  &  quod  Judices, 
&  Jufticiarii  ambarum  Partium  debeant  adminiftrare 
Jufticiam  fuper  prsniilUs  debitis  ,  creditis  ,  &  aâioni- 
bus  fummariè,  &  de  piano,  fine  ftrcpitu,&  figura  ]u- 
dicii ,  non  Confuetudine  Loci ,  fed  fola  veritate  infpec- 
ta,  &  ulterius  tàm  pro  diftis  debitis,  quàm  eciam  pro 
venditionibus ,  emptionibus,  &  in  folutum  dationibus, 
&  pro  debitis  contraflis  tempore  regiminis  ipforum  in 
Lombardia,  fiât  jus  fecundum  Confuetudines ,  &  Sta- 
tuta,  quœ  ,  &  quas  tune  ibidem  ufitabant  ipfsc  Com- 
munitates, &  quœlibet  earum. 

Item,  quod  vigore,  caufa,  &  occajione  aliquarum 
Condempnacionum  realium,  &  perfonalium  faâarum 
per  Homines,  feu  Officiales  ipfarum  Communitatum, 
feu  aliquem  eorum  in  partibus  LombardiE  tempore  re- 
giminis, &  Dominii  pra;di£tarum  Communitatum  non 
poffint,  nec  debeant  diâa;  Communitates  ,  nec  aliqua 
earum ,  nec  ipforum  Homines ,  &  Officiales ,  nec  ali- 
quis  eorum,  nec  alicujus  eorum  bona  moleftari  ,  vel 
aliqualiter  inquietari ,  nec  turbari,  nec  exindè  eis  per 
quempiam  aliquid  peti  ,  fed  diâoe  Communitates ,  & 
eorum  Homines,  &  Officiales,  &  Bona  exindè  totali- 
ter  exiftant  liberati,  ac  fi  ullo  tempore  condempnacio- 
nem  non  feciffent. 

Item,  quod  vigore,  nec  caufa,  aut  occafione  ali- 
quarum vendicionum  ,  &  alienacionum  faâarum  per 
cas  Communitates ,  vel  aliqbam  earum  ,  vcl  earum, 
vel  alicujus  earum  nomine  feu  nominibus,  alicui  Per- 
fona; ,  vel  aliquibus  Perfonis  ,  Communi  ,  Collcgio, 
vel  Univerfitati  tempore  eorum  Regiminis ,  &  Domi- 
nii in  partibus  Lombardix  de  aliquibus  bonis  aliquo- 
rum  tune  eorum  Rebellium  &  maxime  Laurentii  de 
Ponte,  aut  aliorum  quorumcumque,non  teneantur  ip- 
fx Civitates,  nec  aliqua  earum,  nec  earum  ,   vel  ali- 


cujus earum  Homines  de  eviâione  ,  nec  ex  vendito 
aliquibus  Perfonis,  qux  exindè  datum ,  aut  caufam  ha- 
berent  ,  vel  habeant  ,  vel  de  cœtero  habcbunt  ,  nec 
etiam  exindè  ipfx  Communitates  ,  nec  aliqua  earum , 
vel  alicujus  earum  Homines, &  fingulares  Perfonx  non 
poffint  realiter,  nec  perfonaliter  turbari, molelbri, nec 
inquietari. 

Item,  quod  û,  quod  Deus  avertat,  aliqua  Perfona, 
vel  aliqux  Perfonx  ex  Hominibus ,  &  Perfonis  fupra- 
fcriptorum  contrahentium  didlis  nominibus  capercniur 
de  faélo,  &  non  de  Jure  in  Dominio  alterius  ex  diSis 
contrahentibus  ,  vel  aliqua  prœda,  furta  ,  vel  rapinâ 
fièrent  in  Dominiis  prxdiélis  ,  quod  prxdiéli;  Partes, 
fcilicet  illa,  in  cujus  Dominio  ,  vel  Territorio  prîedic- 
ta,  vel  aliquod  eorum  fièrent,  llatim  eas  Perfonas  ta- 
liter  captas ,  &  detemptas ,  ut  fuprà,  dimmitti,&  relaxari 
facere,  &  prxdiâa  prxdas, furta,  rapinas  dinimitti,  & 
reftitui  facere  cum  omnibus  e.vpenlis,  dampnis ,  &  iu- 
terelfe,  qux  exindè  fièrent,  dampnum  pallb,  vel  pas- 
fis  teneantur. 

Item ,  quod  nulla  Perfona  cujuscumque  ftatus  ,  & 
condidionis  exiftat  ex  Hominibus  diâarum  Partium,vel 
alterius  earum  polïit  perfonaliter  capi  ,  vel  detineri  in 
Territorio,  vel  Dominio  alterius  ipfaruin  Partium  pro 
aliquo  debito  publico,  vel  privato. 

Item,  quod  fi  aliqua  Perfona  cujusvis  ftatus,  gra- 
dus,  aut  condicionis  exiftat  ,  cujusiibet  Partium  diîta- 
rum,  committat  aliquod  homicidium  in  Perfonam  ali- 
cujus, vel  aliquorum  ex  Hominibus,  &  Perfonis  alte- 
rius diâarum  Partium  quod  ftatim  puniatur  ipfe  talis 
homicidia  ,  &  fibi  exindè  Jullicia  fiât  in  Loco  com- 
miffi  criminis. 

Item,  quod  fi  prœfatus  Dominas  Dux  alicnaret,  vel 
alienafièt  aliquam  Terram  ,  vel  partem  Dominii  fui, 
quod  nihilominus  Pada  ,  &  Conventiones  inter  ipfas 
Partes  celebrata,  ut  in  prxfenti  Inllrumentô  habetur, 
fèrventur  ,  &  fervari  debeant  in  ipfa  Terra  alienata, 
vel  qux  alienari  continget  ut  fuprà  ,  ita,  &  taliti-r,  & 
quemadmodum  fèrvarentur  ,  aut  fervari  debercnt ,  û 
pridida  talis  alienatio  fada  non  eflèt ,  &  hxc  omnia 
falvis  ,  &  firmis  manentibus  omnibus ,  &  fingulis  fu- 
prafcriptis, &  infrafcriptis,  &  fine  eorum  prxjudicio. 

Item,  quod  prxfatus  Dominus  Dux  non  turbet,  mo- 
leftet ,  nec  inquiéter ,  nec  turbari ,  molefiari,  nec  in- 
quietari faciet ,  nec  permittet  per  fe  ,  nec  per  fuos  ia 
Dominio  fuo  realiter ,  nec  perfonaliter  aliquem,  vel 
aliquos  ex  Hominibus,  &  Perfonis,  ac  Subdiiis  dida- 
rum  Communitatum ,  vel  alicujus  earum ,  caufa ,  vel 
occafione  totius  ejus  ,  quod  Johannes  Morefinus  ,  & 
ejus  Socii  ,  vel  aliquis  eorum  petere  ,  vel  requirere 
polTent  ipfis  Communitatibus ,  vel  alicui  earum  ,  vel 
earum,  vel  alicujus  earum  bonis,  caufa  &  occaxione 
robarix  prxdidx ,  vel  dampni  fadarum ,  vel  quommo- 
dolibet  illatorum  dido  Johanni,  &  Sociis  fuis,  vel  in 
eorum  Bonis  pro  parte  didarum  Communitatum ,  vel 
alicujus  earum  in  Loco  de  Zornico,  feu  de  ValleLe- 
ventinx  dumtaxat. 

Item ,  quod  didx  Partes ,  &  utraque  earum  in  Do- 
minio fuo  teneatur  ,  &  debeat  manutenere  llratas,  & 
vias  publicas  ,  per  quas  itur  &  reditur  per  unum  ex 
didis  Dominiis  in  alterum  cum  Perfonis ,  &  Mercan- 
tiis  tutas,  &  fecuras  benè  aptatas ,  ita  ,  &  taliter  quod 
per  eas  libéré  pateant  tranfitus  &  reditus ,  didusque 
tranfitus  ,  &  reditus  per ,  &  inter  didas  Partes  potiùs 
augcatur,  quàm  dimminuatur. 

Item  ,  quod  ex  Hominibus  &  Perfonis  didarum 
Partium,  &  utriusque  earum  usque  ad  numerum  fexa- 
ginta  dumtaxat  poflTmt  ire  quocumque  voluerint  pro 
ftipendiis  fumendis  ,  &  quod  ob  hoc  non  intelligatur 
contrafadum  fuilTe  prxfenti  Inftrumento  ,  nec  aliqifi- 
bus  contentis  in  eo  ,  dummod6  non  oftendant  ipfas 
Partes,  nec  alteram  earum  in  paffibus,  nec  per  pafTus, 
nec  alicujus  earum. 

Ilem  ,  quod  Reverendus  Dominus  Abbas  Deferti- 
nenfis  fit ,  &  effe  debeat  Adhxrens  didarum  Commu- 
nitatum ,  &  acceptus  pro  i'\dhxrcnte  quantum  ad  Pa- 
cem  prxfentem  unà  cum  omnibus  fuis  Subditis  ,  Ad- 
hxrentibus,  &  Coadjutoribus  in  prxterita  Guerra. 

Item,  quod  didx  Communitates,  nec  aliqua  earum, 
nec  earum,  nec  alicujus  earum  Homines ,  nec  Subdi- 
ti non  fint,  nec  elfe  intelligantur  obligati  prxfato  Do- 
mino Duci,  nec  prxfatus  Dominus  Dux  ,  nec  ejus 
Homines,  Subditi,  &  Bona  fint  obligati  ipfis  Commu- 
nitatibus ,  nec  earum  Hominibus- in  aliquo  vigore  cu- 
jusdain  aflerti  Inltrumenti  aflèrtorum  Padorum  ,  & 
Pacis  alias  celebratorum  ,  ut  dicitur,  inter  ipfas  Partes, 
&  certas  alias  Communitates  ,  feu  tune  Agentcs  pro 
eis  confedi,  ut  dicitur,  in  led  uno  per  Henricum  Ca- 
Aa  5  nonicum 
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nonicum  Sedunenfem ,  anno  &  die  ibi  comentis ,  ipfi- 
que  aflerto  Inflrumento  ,  &  omnibus  in  eo  contentis 
diâœ  Partes  renunciare  teneantur ,  ac  renunciaverunt, 
&  renunciant  tenore  praefentium  ,  videlicet  una  Pars 
nomine,  &  ad  inftantiam  alterius,&  altéra  atterius  fo- 
lempni  Uipiilatione  interveniente,  &  hxc  omnia  falvis, 
&  firmis  manentibus  omnibus  ,  &  iîngulis  lupradidtis, 
&  intralcriptis,  &  fine  eoriim  prijudicio. 

Item,  quod  prsefatus  Dominus  Dux  ,   &  Dominus 
Ottoliiius  teneantur  recipere,  diûusque  Ottolinus  dic- 
te nomine  tenore  prœlentium  accepit,  &  acceptavit.  & 
reftituit ,   &  accipit ,   acceptât  ,    &  rcftituit  ad  prrfati 
Ducis   gratiam   omnes  &   iiugulas  Pcrfonas  utrinsque 
fexus ,  &  cujuscumque  condidionis  exiftant  de  Terri- 
foriis,    Jurisdiâionibus  ,   &  Dilhiflibus  Domioffiila:, 
Vallis  Levcntina;,  &  aliornm  LocoEum  Dominii ,  & 
Diftriâus  prœlibati  Domini  Ducis, quœ  fe  fubmiferunt, 
adhEferunt,  recommendarunt  ,  vel  juraverunt  quom- 
modocumque  ,   &  qualitercumque  prxdiâis  Commu- 
nitatibus,  vel  alicui  earum,  vel  in  earum,  vel  alioujus 
earum  OfBcialium,vel  nomine  Agentium  manibus,vel 
coram  eis,  vel  aliquo  eorum  ab  hodic  rétro  ,  ipfasque 
quaslibet  Pcrfonas  prïefatus  Ottolinus  dido  nomine  te- 
nore prxfentium  reftituit  ad   gratiam  prxfati   Domini 
Ducis ,  &  ad  eorum  famam ,  &  priftina  bona ,  crédita, 
&  Jura,  &  ad  primiores,  &  priftinos  gradus,  &  hono- 
res ,  ita ,  &  taliter  quod  diâœ  Perfonœ  taliter  reftitutx 
earum,  &  cujuslibet  earum  bona  nanciscantur,  eisque 
gaudeant  ,    &  fruantur  ad  eorum  libitum  volinitatis, 
non  obftantibus  aliquibus  donacionibus,alienacionibus, 
vel  tranflationibus  per  prifatum  Dominum  Ducem,  feu 
ejus  nomine  ,     feu  per  ejus  Ducalem  Cameram,  feu 
ejus  nomine  quommodolibet  faSis,  vel  temptatis ,  nec 
aliquibus  bannis  ,  contumaciis ,  proceflibus ,  cohfisca- 
tionibus,  vel  Sententiis  quommodolibet  datis  ,  accufa- 
tis,  latis,  vel  faftis  contra  diâasPerlbiias,  taliter  res- 
titutas  ut  fuprà  ,   vel  aliquam  earum  ,     &.  quas  etiam 
quaslibet  donaciones,  alienaciones,  banna,  proceffus, 
contumacias  ,     confiscaciones  ,  condempnaciones ,  & 
Scntentias  tàm  reaies,  quàm  perfonales  quommodoli- 
bet faâas ,    &  accufatas  ,   feu  fadtos,  &  accufatos  ut 
fuprà,  &  ut  fuprà',  prœfatus  Ottolinus  ditlo   nomine 
revocare,  irritare  ,  abolere,  &  annullare  teneatur,  ac 
eos  ,   &  eas  ad  inftantiam  ,   &  requificlonem  diâorum 
Procuratorum,  &  Sindicorum  diâis  modis  ,   &  nomi- 
nibus  prœfentium,  ftipulantium ,  &  recipientium  ,     & 
noftrum  Notariorum  infrafcriptorum,&  utriusque  nos- 
trum  in  folidum  Perfonarum  publicarum  ftipulantium, 
&  recipientium  nomine,  &  vice,  &  ad  partem,  &  uti- 
litatem  cujuslibet  Perfonx,  cujaintereft,  vel  intereffe 
poterit  quommodolibet  in  futurum  ,  revocavit ,  irrita- 
vit ,  abolevit ,  &  annuUavit ,  &  revocat ,  abolet ,  &  ir- 
ritât, &  annullat,  ac  ita,  &  taliter,  quod  fi  aliquœ  ex 
diais  Perfonis  fe  abfentarunt  à  Doininio  praefati  Domi- 
ni Ducis  poffit  remeare  ,  &  repatriare  ad  propria  ,  ibi- 
queftare,  &  morari,  &  indè  recedere  tutè ,  libéré,  & 
iinpunè  pro  eorum  libito  voliintatis,  omnique  impedi- 
rnento  reali,  &  perfonali  ceffimte. 

Item  ,  quod  omnia  bona  immobilia  ,  qu*  prafats 
Communitates  ,  &  qua:libet  earum,  vel  earum,  vel 
alicujus  eorum  Homines,  &  Subditi  prsfentialiter  ha- 
bent  in  toto  Dominio  prœfati  Domini  Ducis  petpetuo 
libéra  ,  &  exempta  fint  ,  &  efle  debeant  ab  omnibus 
oneribus ,  taleis ,  &  condiciis  realibus ,  &  perfonalibus, 
atque  mixtis ,  eaque  ipfi  Homines  ,  in  quorum  bonis 
ipla  bona  funt  ,  quieta  ,  &  pacifica  poffidere  poffint 
modo  ,  &  forma  prœdidis  ad  eorum  beneplacitum, 
quodque  eriam  omnia  ea  bona,  qux  per  eas  Commu- 
nitates, aut  aliquam  earum,  vel  per  earum  ,  vel  ali^ 
cujus  earum  Homines,  &  Subditos  in  futurum  acqui- 
ri'continget  ,  cum  ,  &  fi.acquilita  fuerint  de  licentia 
prasfati  Domini  Ducis  ,  vel  ejus  Hairedum,  exempta, 
&  libéra  perpétué  fint,  &  elfe  debeant  ut  fuprà,  &  ut 
fuprà. 

Item,  quod  fi  ullo  tempore  ,  quod  Deus  avertat, 
ulla  quœftio  ,  lix  ,  cauPa  ,  vel  controverfia  moveretur 
per  alteram  ex  iplîs  Partibus,aut  Subditos  ipfarum  Par- 
tium  tantum,  vel  fingularesPerfonas  ipfarum  Partium, 
occaxione  contentorum  in  prsefenri  Inftrumento,  vel 
aliquorum  ex  eis,  vel  aliquorum  ab  eis,  vel  aliquo  eo- 
rum dcpendentium  ,  emergentium  ,  vel  connexorum , 
quod  Pars  agens  teneatur  notificare,  &  denuntiare  fo- 
lempniter  alteri  Parti  id  ,  de  quo  quœftionem  ,  litem, 
vel  controverfiam  velit,  &  requirere  fibi  fatisfaâionem 
ejus,  de  quo  fe  creditorem  prœtendet ,  &  obfervacio- 
nem  ejus,  quod  dicere,vel  allegare  voluerit  obfervan- 
dum  elfe,  vel  tiendum,  fecundum  formam  prœfentium 
Inftrumenti,  Paâorum,  &  Convencionum  ,  &  iplam 


Partem  contra  quam  denuntiatnm,  pctitum  ,  vel  pro-  ^i^f^Q 

teftatum  fuerit,  cxpedari  fpacio  duorum  Meiifium  in- 
de  tune  proxiniè  futuroruin  ,     infra  queni  terminum    I^^O» 
fatisliat  illi  denunciacioni,  proteftationi  ,  vel  petitioni, 
quse  fiet,  feu  fieri  continget  ut  fuprà  ,   &  ut  fuprà  tol- 
latur,  &  fopiatur  per  quatuor  amicos  ab  ipfis  Partibus, 
feu  ab  Ageritibus  jjro  èis,  vel  aliqua  earum,  pro  ut  dic- 
ta quEcftio  moveri  continget  ,   coramuniter  eligendos, 
vel  perquintum  discretum  Virum  ab  iplis  quatuor  con'.- 
muniter  eligendum,  cafu  quo  ài&\  quatuor  priîis  cUdi, 
feu  eligendi,  non  elîciit  concordes,  qui  quiiitus  cum,&" 
fi  eligi  continget  ab  ipfis  quatuor  eligcndis  ut  fuprà, eli- 
gatur  per  ipfos  quatuor  de  Patria  Valifienli  ,   exceptis 
quibuscumque  Episcopis  ,  &  Clericis  -,     qui  eligi  noa 
poflînt  ad  prxdiéla  ,     cujus  quinti  auSoritati  pareatur 
per  didas  Partes,  dummodô  pronuntiet,  &  décidât  in- 
fra diiftum  ternjinum.     Pra;terea  fi  concingat  prxfiituni 
Dominum  Ducem  velle  aliquid  denuntiare,  petcre,  vel 
protertarc  contra  prsfatas  Communitates,  vel  aliquam" 
earum,  occaxione  corltentorum  in  fuprafcriptis  Capi- 
tulis,  vel  aliquo  eofum  ,     vel  aliquorum  ab  indè  dc- 
pendentium, emergentium,  vel  connexorum,   tenea- 
tur ipfam  proteftacionem  ,  peticionem,  feu  denuncia- 
cionein  facere,,  vel  fieri  facere  in  Burgo  ,     feu  Loco 
Altorf  Vallis  Urania;  in  Platea  publica  ipfius  Burgi, 
feu  Loci,  &  quod  omnis  peticio,  proteftacio,  feu  de- 
nunciacio  in  ipfa  Platea  faSa ,  feu  tienda  pro  parte  ip- 
fius Domini  Ducis  contra  ipias  Communitates  ;    vel 
aliquam  earum,  habeatur  perindè ,  ac  fi  fada  efièt  ip- 
fis Communitatibus  ,     &  cuilibet  earum  in  earum  Pla- 
teis,  Domibus ,  &  Perfonis  propriis  ,    ipfaque  Platea 
ipfius  Burgi  Altorfenfis  fit  Locus  Judicii,  ubi,  &  iti 
quo    conveniantur  ,     &  congregentur ,     &   conveni- 
ri   ,     &     congregari  ,     &    vocari    debeant    Judiccs, 
&    Partes   occaxione    Litis  ,    &    Quœftionis  ,     quîe 
oriri  continget  occaxione  fuprafcriptac  cujuslibet  peti- 
cionis,  denunciacionis  ,  feu  proteftacionis  ,    qux  fiet 
pro  parte  ipfius  Domini  Ducis  ut  fuprà  ,  &  ad  omnes 
adus,  &  proceiïus  fiendos  usque  ad  Seiitentiam  diffi' 
nitivam  inclufivè,  &  ad  audicndum  ipiàm  Scntentiam. 
Vice  verfa  fi  pra;fatœ  Communitates, vel  aliqua  eorum 
voluerint  aliquam  peticionem  ,  proteftacionem  ,  vel  dc- 
nunciacionem  facere,  vel  fieri  facere  contra  prafatum 
Dominum   Ducem  occaxione  contentorum   in  fupra- 
fcriptis Capitulis,  vel  aliquo  cbrum,  vel  aliquorum  ab 
indè  dcpendentium  ,  emergentium,   vel  connexorum, 
quod  ipfim  denunciacioncm,  petitionem,  feu  protefta- 
cionem facere  teneantur  in  Platea  publica  Berinzonas, 
ipfaque  Platea  fit  Locus  Judicii,  ubi ,  &  in  quo  con- 
veniantur, &  congregentur  Judices,  &  Partes  occaxio- 
ne Litis,  &  Quxftionis,  qua:  oriri  continget  occaxione 
didœ  cujuslibet  Peticionis,  Litis,  &  Quseftionis,  quîc 
oriri  continget  occaxione  didac   cujuslibet  peticionis, 
denunciacionis,  feu  proteftacionis,  quœ  fiet  pro  parte 
ipfarum  Communitaturrij  vel  alicujus  eorum  ,     &  ad 
omnes  adus,&  proceffus  fiendos  usque  ad  Sententiam 
diffinitivam  inclnlive,  &  ad  audiendum  ipfun  Scnten- 
tiam, quodque  etiam  ipfa;  Partes  pofijnt  ,    &  debeant 
citari  in  didis  Plateis  fiugula  lingulis  congrue  referendo 
ad  omnes  adus,  &  proceffus  fiendos  ut  fuprà  ,   &  ut 
fiiptà  ,     &  quœ  quœlibet  cîtacio  fienda  in  ipfis  Plateis 
port  didam  quamlibet  denunciacionem  fiendam  ut  fu- 
prà ,  ita  valeat  ,     ac  fi  ipfis  Partibus  perfonaliter  fada 
effet;  quodque  didc?  Partes  viciffun  fibi ,   &  quibusli- 
bet  earum  Nunciis  ,  Ambafllatoribus ,  Procuratoribus, 
Famulis,  Perfonis,  &  Equis  in  didis  Terris  ,    &  feu 
Burgis  Altotf,  &  BerinZons,  &  utroque  ,     &  altero 
eorum  teneantur  dare  ,   &  prsftare  Hospicium,  Vic- 
tnalia  ,   &  Receptaculum  pro  convenienti  pretio  ,     & 
ipfœ  quœlibet  Perfona; ,  Nuncii ,  Procuratorcs  ,  Am- 
baffiatores,  &  Famuli  cum  eorum  Familiis  ,     Equis, 
Arnefiis,  Rébus,  &  Bonis  fcmper  poflînt  tutè,  libéré, 
&  impunè  ire,  ftare,  mofari  ,  pernodare  ,    &  conver- 
fari  in  Dominiis  ,   &  per  Dominia  didarum  Partium, 
&  cujuslibet  ,   &  alterius  earum  ,  fimilique  modo  qui- 
libet  Mercatores,  &  Homines,  feu  Perfona;  didarum 
Parciam,  &  cujuslibet,  &  alterius  earum  per  ipfa  Do- 
minia, &  in  ipfis  Dominiis  ftare,  habitare,  converfari, 
ire  &  redire  cnm  eorum  Mercanciis ,  Rébus  ,  &  Bo- 
nis tutè,  libéré,  &  impunè,  omni  impcdimento  reali, 
&  perfonali  ceffantc,  &  non  obftantc  aliqua  pendentia 
alicujus  Litis  ,  Quœftionis  ,  vel  Discordix  ,  qux  ver- 
teretur  inter  ipfas  Partes,  vel  aliquam  catum,  nec  ali- 
qua executione,  quœ  fierct,  vel   fieri  vcUet  occaxione 
inobfervantix  fuprafcriptorum  Capitulorum  ,     vel  ali- 
cujus eorum,  vel  aliquorum  contentorum  in  eis  ,  aut 
aliquo  eorum,  feu  pra;fenti  Inftrumento,  quodque  ob 
prsedida  ,    vel  aliquod  prœdidorum  fuprafcripta  Pax 

non 
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AnNO  "°"  '"ntelligatur  rupta  ,  nec  violata  ,  fed  inconcuflè 
fervetur,  &  fervari  debcat  per,  &  inter  Partes  easdem. 
1426.  Rurfus  fi  didla  qusftio  quK  oriri  cominget  ut  fupra,& 
ut  fupra  non  excederet  fummam  Florenorum  centutn , 
prœdida  omnia  ,  quœ  lupradiéta  fuut  de  Locis  Altorf, 
&  Berinzonae  vendicent  libi  Locum  iii  Loco  Ayroli, 
&  in  Loco  Hospitalis  Vallfs  Urfarix. 

Itam  ,  quatenus  diâœ  Communitates  ,  &  qugelibet 
earum,  &  earum,  &  cujuflibet  earum  Hommes, Mer- 
catores ,  &  fingulares  perfona;  ad  lolucionem  Daciorum 
infrafcriptorum  Locorum,  nifi  eo  modo  quo,  &  pro 
ut  inferius  declaratur  ,  videlicet,  quod  in  Valle  Lu- 
gani  non  teneantur  folvere  pro  rébus ,  Bonis ,  &  Mer- 
canciis  diftaruin  Communitatum  ,  &  earum  Homi- 
num,  &  fingularium  Perfonarum  ,  nilî  quartam  par- 
temejus,  quod  folverent ,  &  folvere  tenentur  fecun- 
dum  formam  dati  Daciorum  ipfiusVallis,  fi  prxfentia 
Capitula  faâa  non  client,  excepta  extimacione  equo- 
rum,  &  beftiarum  bovinarum,  &  quarumlibet  aliarum 
rerum,  ad  cujus  extimacionis  foliftionem  minime  te- 
neantur. ■ 

Item, quod  non  teneantur  ad  folucionem  Dacii,  feu 
Pedagii  Locarni,feu  Nobilium  Cataneorum  de  Locar- 
no,  nifi  eo  modo  quo,  &  pro  ut  folvebatur  temf>ore 
prsfati  Domini  Ducis  primi. 

Item,  quod  fuper  Territoriis  Magnifici ,  &  Speâa- 
bilium  Domini  Gasparis  Militis,&  Hermitis,  &  Lan- 
ceroti  omnium  de  Vicecomitibus  non  teneantur  folve- 
realiquaDacia,  &Pedagia,  nifi  eo  modo  quo,  &  pro 
ut  folvunt,  &  folvent  alii  iVIercatores ,  &  alis  Perfonœ 
înde  tranfeuntes,  &  tranfituri  cum  Mercanciis,  &  Bq- 
nis,  &  à  diâis  Territoriis,  &  utroque  eorum  exclufive' 
usque  Mediolauum  exclufive  non  teneantur,  nec  tcne- 
ri  debeant  ad  folutionem  aliquorum  Daciorum ,  Peda- 
giorum,  Gabellarum  ,  Fodretorum  ,  Tributorum,  & 
feu  exaflionum  cujuscumque  generis,  &  maneriei  ibi 
pofitorum ,  feu  ordinatorum ,  nec  aliqualîter  de  csetcro 
ponendorum,  feu  ordinandorum. 

Promittentesque  denique  diélae  Partes  nominibus 
fuis,  &  nominii)US  quibus  fuprà,pro  fe  ,&  fuis  Hxre- 
dibus  bona  fide,  &  fine  fraude  ,  &  fub  obligacione  ip- 
forum,  omniumque  fuorum  bonorum  mobilium  & 
îmmobilium ,  prœfemium  &  futurorum,orania,  &  fin- 
gula  fuperius  narrata,  conclufa  ,  &  fcripta  habere,  & 
tenerefirma,  valida,  &  grata  ,  perpetuoque  obfervare, 
&  non  contrafacere ,  opponere,  vel  venire  per  fe,vei 
alium  aliqua  caufa,  vel  ingenio,  de  Jure,  vel  de  fadlo 
in  judicio  ,  nec  extra,  direâe,  vel  indireâe  ,  nec  ali- 
cui  contrafacere,  vel  opponere  volenti  aliqualiter  con- 
fentire ,  omnibus  exceptionibus  doli  ,  metus ,  violen- 
tiœ,  &  omni  alteri  circumventionis  Privilegio,  Con- 
fuetudinis,  vel  Statuto,  Juri  Canonico,  vel  Civili,ac 
omni  Confilio,  quibus,  vel  quorum  altero  contra prîe- 
diéta  aliqua  Partium  prœdiâiarum  opponere  poffet,  vel 
aliqualiter  feminari  poftpofitis  ,  &  remotis.  Et  de 
prœdiâis prastati  Contrahentes,di6bis  modis,  &  nomini- 
bus, rogarunt  nos  Antonium  de  Sormano  Notarium 
Mediolanenfem,  &  Gasparrem  Curtem  Notarium  Pa- 
trie Valefienfis  ,  &  utrumque  noftrum  in  folidum  , 
ut  publicum  conficeremus  Inftrumentum  unum,  & 
plura  tenoris  ejusdem,  refervantes  utrinque  in  omni- 
bus, &  per  omnia  fupradifta,  &  promiflfa,  ac  referva- 
ta  fint,  &  efle  femper  intelligantur  honor,  debitum,  & 
auÊtoritas  Sacri  Imperii,  &  Obligationum,  aliarumque 
Confa;derationum,  Juramentorum,  Ligarumque  prius 
initorum ,  &  fadorum  per  diétas  Partes ,  falvaque  fem- 
per, &  illaefa  remaneant  absque  finiftro  interpretationis 
fcropulo. 

Quibus  ita  peraâis ,  prïfatus  Ottolinus ,  nomine  prx- 
fati  Domini  Ducis,  &  omnium  Haeredum  fuorum  vo- 
lens  prsefatas  Communitates ,  &  earum  Ha;redes  de 
prœdiâa  denariorum  quantitate  ipfis  débita  ut  fupra  tu- 
tas  reddere,  &  cum,  &  fub  condicione,&  in  cafuquo 
in  ipfo  termino  ipforum  denariorum  quantitas  ipfis 
Communitatibus débita  non  daretur  ut  fupra,  &  non  ali- 
ter, nec  alio  modo  ,  fecit,  &  facit  venditionem  ,  & 
datum  in  folutum ,  &  pro  folutione  diâorum  Flore- 
norum fex  millium  fexaginta  feptem  Ren.  fol- 
dorum  quindecim,&  denariorum  quatuor  Imperialium 
ipfis  Communitatibus  debitorum  ut  fupra, ad  proprium, 
liberam ,  francham ,  &  abfolutam  ab  omnibus  condicio- 
nibus  ,  &  fiais  alicui  perfona  dandis  ,  &  folvendis , 
exceptis  faftis ,  redditibus,  &  proventibus,  qux  deben- 
tur  Écclelitc  Majori  Mediolanenfi ,  &  Dominis  Ordi- 
nariis  ejusdem,  feu  aliquibus  ex  eis  in  infrafcripta  Val- 
le Leventina:,  &  feu  per  Communitates,  &  fingulares 
Perfonas  ejusdem  ipfis  Sindicis,  &  Procuratoribus  dic- 
larum  Communitatum  prjefentibus ,  fl;ipulantibas ,  &  re- 
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cipientibus,  &  per  ipfos  Sindicos,  Procuratores  diâis  * 
nominibus  iplis  Communitatibus ,  &,  item  iplis  Com-  ".NNO 
munitatibus;  nominative  de  Valle  Leventinaj,  &  Val-  xAl6 
le  Madia,  &  eorum  Dominiis,  &  mcro  &  mixto  Im-  t'  * 
perio,  &  Gladii  temporalis  poteftate  ,  Bonis,  Juribus, 
&  proprietaiibus  fingularum  Perfonarum  ipfarum  Val- 
lium  dumtaxat  exceptis,  &  qus  in  hac  in  folutum  da- 
cione  comprehenfa  non  funt ,  nec  veniunt ,  nec  com- 
prehenfa  ,  nec  veniflè  intelligantur  ,  &  de  eorum  in 
lolutum  datorum  Juribus ,  &  Pertinentiis  univcrfis  ;  eo 
tenore  quod  lupralcripta:  Communitates  à  diflo  ter- 
mino, quo  fibi  debetur  fuprafcripts  Pecunix  quanti- 
tas non  folvetur,  vel  cum  effc&a  dari  ,  &  folvi  non 
offereretur ,  ut  fupra  tantum  &  non  aliter ,  prsdiâa  in 
folutum  datahabeant,&  teneant,&  titulo  hujus  dacio- 
nis  in  folutum  poffideant  absque  prcefati  Domini  Ducis, 
nec  alicujus  alterius  Perfonœ  contradidione  ,  &  ceffit,' 
dedii,  atquemandavit,  ac  cedit,  dat ,  atque  mandat 
prœfatus  Ottolinus  diâo  nomine  prxfatis  Sindicis,  & 
Procuratoribus  pra^fentibus ,  ftipulantibus,  &  recipien- 
tibus  diflis  modis,  &  nominibus,  omnia  Jura,omues- 
que  afliones,  &  rationes,  utiles  &  direftas  ,  reaies  & 
perfonales,  miftas  atque  ypothecarias  prœfato  Ottoli- 
no,dicao  nomine, &  per  eum  pra;fato  Domino  Duci, 
&  Item  praîfato  Domino  Duci  pertinentia ,  &  fpeftantia, 
&  pertinentes,  &  fpecftantes,  &  competituras , &  com- 
petitura  in,  de,  pro,  &  fuper  prxdidis  in  folutum  da- 
ns, &  eorum  occaxione;  Et  volens  prcefatus  Ottoli- 
nus dièlo  nomine  cafu  prœdiao  tantum,  &  non  aliter 
plénum  Dominium,  &  plenam  poffeffioncm ,  feu  quafi 
prœdidorum  in  folutum  datorum,  ut  fupra, in  prœdic- 
tas  Communitates  transferre,  dare  ,  &  dereliuquere, 
&  fe  abfentem  exinde  facere  ,  &  ipfas  Communitates 
tacere,  &  conflituere  poflîdentes  prardidorum,  confti- 
tuit  prœdiaus  Ottolinus ,  diflo  nomine ,  fe  ptsedifla  in 
folutum  data, nomine  fuprafcriptarum  Communitatum, 
&  proeis  tenere,  &  poUidere  ,  donec  prœtatœ  Com- 
muiiitaies  pradifla  in  folutum  cafu  pra:di6to,  &  eorum 
pofleffionem  acceperint ,  intraverint  ,  &  apprehende- 
rint  corporalem,  qua;,  &  quam  accipiendi  ,  intrandi 
&  apprcheiidendi,  &  eam  retinendi  à  dido  termino  fol 
lucionis  fiendœ,  &,  cafu  quo  ipfa  folucio  non  fieret, 
k  u  j"  "°"  offèreretur  ut  fupra ,  in  antea  retinendi  &' 
habendi ,  prsfatus  Ottolinus ,  dido  nomine,  prtefatis  Sin- 
dicis ,  &  Procuratoribus ,  didis  modis ,  &  nominibus 
prœfentibus ,  ftipulantibus ,  &  recipientibus ,  &  per  ip- 
fos ipfis  Communitatibus,  &  item  ipfis  Communitati- 
bus plenam  parabulam ,  &  licentiam  dédit,  conccffit 
tribuit,  &dat,  concedit,&  tribuit,  ipfasque  Commu- 
nitates conftituit  Procuratores  inhanc  rem  fuam,diiao' 
nomine,  &  cui  etiam  Dominio,  &  pofiTeffioni  feu 
quafi  praefatus Ottolinus, dido nomine,  in  cafu  pridic- 
.to,  &  non  aliter  illico,  &  manifefte  renunciavit,  & 
■■enuntiat ,  S  in  pra:fatos  Sindicos ,  &  Procuratores 
■ditbs  modis  &  nominibus,  pra:fentibus,  recipientibus' 
&  ftipulantibus  tranftulit ,  deferuit  ,  dédit,  &  derelin- 
quit,_&  fe  dido  nomine  abfentem  exinde  fecit,  ita, 
&  taliter  quod  prœtatœ  Communitates  in  cafu  prEdido 
tantum, &  non  aliter  in  pri^fati  Domini  Ducis  locum, 
JUS,  &  ftatum  fint ,  &  fuccedant,  &  elle  ,  &  fucce- 
dere  debeant  respedu  prasdidorum  fuperius  in  folutum 
datorum, &  eorum  occaxione,&  ita  quod  dids  Com- 
munitates cafu  prœdido  ,  &  ab  ipfo  termino  in  antea 
perpetuo  pofljntde,  &  proprœdidis  in  folutum  datis 
petere,  exigere,  confequi,  experiri,  replicare,  fe  tueri 
retentione  uti  ,  &  ca;tera  proinde  facere,  &  exercere 
militer,  &  direde,  quemadmodum,  &  prout  pra:fatus 
Dominus  Dux  poiret,&  potuiffet  hue  usque,  &  usque 
ad  didum  terminum  dida:  pecunix  perfolvcnds.  Qua- 
re  prœfatus  Ottolinus  dido  nomine  promifit  obligando 
prœfatuin  Dominum  Ducem,  &  omnia  iplius  Domi- 
ni Ducis  bona,  prœfentia  &  futura,pra;fatis  Sindicis,  & 
Procuratoribus  prsfentibus,  ftipulantibus,  &  recipien- 
tibus ,  didis  modis  &  nominibus  ,  &  per  ipfos  Sindi- 
cos, &  Procuratores  ipfis  Communitatibus,  &  item 
ipfis  Communitatibus ,  quod  prœdida  in  folutum  data 
fuperius  cafu  &  forma  prEemilîis  ,  femper  &  oinni 
tempore  defendet  ,  &  guarentabit  ab  omni  Perfona, 
Communi  ,  Collcgio  ,  Capitulo  ,  &  Univerfitate,  îic 
Communi  Mediolani,  c5c  à  quolibet  alio  Dominio ï  & 
à  qualibct  ypotheca  in  forma  communi,  &  juris',  & 
proutverus  dans  in  folutum  teneturde  jure  accipicmi, 
feu  accipientibus ,  quodque  ipfis  Communitatibus  red- 
det,  &  rertituet  omnem  evidionem  ,  qux  fequeretiir 
de  prxdidis ,  vel  aliqua  parte  eorum  ,  &  contra  pix- 
fens  Inftrumentum  non  veniet,  nec  facict  rationc  mo- 
dici,  minimi,  vel  enormis  pretii,  vel  aliqua  alla  occa- 
fione,  velratione,  &  ipfis  Communitatibus  faciet  om- 
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ÂNNO  "^'  ^  totum  id  quod,  &  pro  ut  tenetur  ,  &  débet  de 
Jure,  &  ex  forma,  &   natura  hujus  Inllrumciiti ,  & 

142,6,  contentorum  in  eo,  &  haec  omnia  fuis  propriis  expen- 
fis,  dampnis,  &  interefle  litis ,  &  extra,  quam  quidem 
veiidicionem ,  &  datum  'm  folutum  fecit,  &  facit  pra:- 
fatus  Ottolinus  dido  noniine  prxfatis  Sindicis ,  &  rro- 
curatoribus ,  diâis  modis  &  nominibus  praifcntibus ,  & 
rccipientibus  in  folutum,  &  pro  folucione  prxdiûorum 
Florenorum  fex  millium  fcx  centum  fexagiuta  feptem 
Ren.  ,  foldorum  quindecim  ,  &  deiiariorum  quatuor 
Imperialium  iplîs  Commuiiicatibas  ut  fiipra  debitum. 
Renunciando  cxceptioni  prœfatus  Ottolinus  difto  no- 
minc,  quod  prajfatus  Dominus  Dux  non  poffic  uUo 
tcmpore  dicere,  opponere,  uec  allegare  fe  fore  decep- 
tum  in  dimidia,  nec  ultra  dimidiam  veri,  &  jufti  pre^ 
tii,  nec  prscdifta  in  folutum  data  fore  majoris  pretii 
pretio  fuprafcnpto  ;  &  fi  uUo  tempore  reperirentur 
plus  valere  feu  elfe  majoris  valoris  ,  &  pretii  pretio 
fuprafcripto,  illud  omne  plus  pretium,  &  fuperfiuum, 
quod  adeife  reperiretur  à  diflis  f  lorenis  fex  millibus 
fexcentum  fexaginta  feptem ,  Soldis  quindecim ,  &  de- 
nariis  quatuor  Jmperialibus  ,  prœfatus  Ottolinus, dido 
nomine,  prœfatis  Sindicis ,  diâis  nominibus,  prœfentibus , 
ftipulantibus,  &  rccipientibus  remilit ,  &  remittit,.  & 
de  eo  fuperfluo,  &  pluri  pretio  ipfe  Ottolinus,  diSo 
nomine, iplis  Sindicis, &  Procuratoribus,  diSis  nomi- 
nibus, prœfentibus,  ftipulantibus ,  &  recipientibus  fecit, 
&  facit  generalem  confeffionem ,  finem,  liberacionem, 
quietacionem ,  &  paSum.  perpetuum  de  non  petendo , 
&  ultetius  non  agendo,  totiusque  fui  Juris  remiflionem 
etiam  titulo ,  &  ex  caufa  Tranfaflionis  ,  &  Padi ,  & 
alias  omnibus  modis  ,  quibus  melius  potuit  de  Jure_; 
renunciando  exceptioni  prsfatus  Ottolinus  diâo  nomi- 
ne non  t'iStx  fuprafcriptK  dacionis  in  folutum,  &  prœ- 
diflorum,  &  infrafcriptorum  omnium,  &  fingulorum 
non  ita  aàorum  ,  &  fadorum  ,  &  omni  probacioni , 
&  defenfioni  in  contrarium.  Qu»  omnia  ,  &  lingula 
fuprafcripta,  &  in  pr:efenti  Inftrumento  contenta  fe- 
cerunt,  &  faciunt  fuprafcriptiContrahentes,diais  mo- 
dis &  nominibus,  ita  &  tali  tenore,  quod  fi  aliqua  Par- 
tium  prxdiâarum,  vcl  ejus  Sindici  non  attenderent, 
&  non  obfervarent  contenta  in  fuprafcriptis  Capitulis , 
&  quolibet  eorum  ,  &  in  toto  prxfenti  Inftrumento, 
vel  alicui  eorum  contrafacerent,  val  venirent ,  liceat 
alteri  Parti  capere  ,  &  retinere  de  Terris ,  Dominio , 
Petfonis,  &  rébus  Partis  non  attendentis  ,  feu  contra- 
facientis ,  &  fuorum  ,  usque  ad  completam  folucio- 
nem ,  &  integram  fatisfaâionem  omnium  defeâuum , 
dampnorum ,  &  interefle  exinde  fequendoriim ,  &  fus- 
tinendorum  per  Partcm  palTam.  Ego  igitur  Ottolinus 
Zoppus  prselibati  Domini  Ducis  in  fa£lo  prsfenti  Pro- 
curator,  Nuntius,  feu  Ambafliator  ejusdem  Domini 
Ducis,  &  pro  eo,  fuisque  Hœredibus,  Succeflbribus, 
&  Subditis  fuprafcripta  omnia, &  fingula Padla ,  Paceni, 
Conventiones,  Capitula,  dacionem  in  folutum,  pro- 
miflîones,  &  omnia,  &  lingula  fuprafcripta,  &  eorum 
tenorcm ,  &  eftcflum  approbo ,  laudo ,  &  confirmo ,  & 
praefcntis  Scripti ,  feu  Inltrumenti  pattocinio  corrobo- 
ro ,  &  in  Teftimonium  prxmïlforum ,  &  robur  perpé- 
tue firmitate,  juffu,  permiffione,  &  voluntate  prseliba- 
ti  Domini  Ducis  ejus  SigiUi  Ducalis  Copiam  liujus 
Inftrumenti  publici  in  membrana,  &  forma  publica  re- 
digendam,  &  dandam  prxfatis  Communitatibus  appcn- 
(ione  juffi  muniri,Signisque,  &  fubfcriptionibus  Nota- 
riorum  prœdiâorum  ,  &  infrafcriptorum  appofitione 
obtinui  roborari.  Nos  quoque  prsfati  Nuncii,  &  Pro- 
curatores  praidiâarum  CommunitatumUranise,  Luce- 
r\x ,  &  Undervalden  infra  Silvam  ad  praedifla  omnia , 
&  lingula  folempniter  peragenda  per  prsefatas  Commu- 
nitatcs  folempniter  conftituti  ,  &  ea  faciendi,  conclu- 
dendi,  &  contrahendi ,  ut  fupra  de  verbo  ad  verbam 
fcriptum  eft,  plenam.  facultatem ,  &  poteftatem  haben- 
tes  à  prœfatis  Communitatibus  ,  omnia  &  lingula  fu- 
prafcripta approbamus,  laudamus,  &  confirmamus,  & 
prxfentis  pattocinio  Scripti  communimus,  &  in  Telli- 
nionium  prœmiflbrum  nos  prxfati  Sindici,  _&  Procura- 
tores,  diâis  modis  &  nominibus,  conjundim,  &  divi- 
fim,quilibet  pro  fua  Communitate,  à  qua  milfus  crt, 
pro  nobisque ,  &  omnium  noftrorum  Succelforibus 
diftarum  Communitatum  Sigilla,  Copia  hujus  Inltru- 
menti in  membrana  ,  &  forma  publica  redigcnda  ,  & 
d-.nida  pra;f.uo  Domino Duciduximus  appendenda,Sig- 
nisquc  ,  &  fcriptionibus  Notariorum  prsdiftorum,  & 
infradiiîiorum  munimine  obtiniiimus  roborari. 

Aâa  fuerunc,  &  funt  pisdiâa  omnia  in  Ecclefia  , 
feu  Capella  SanéliStefani  Birin2onE,prœfentibus  Spcc- 
tabili,  &  Egregio  Annibale  de  Angofolis  Fillo  quon- 
dam  Speflabilis ,  &  Egregii  Militis  Domini  Ugolini 


Honorabili  Capitaneo  Birinzonx  ,    Egregiis   Gasparo    4»,^,^* 
Tabcrna  Filio  quondam  Cismondini  Civitatis  Medio-   ■"•'^'''^ 
lani  Porta;  HorientaliSjParochiae  Sanâi  Pauli  In  Com-    iAz6i 
pedo  ,  Luchino  de  Campo   Filio    quondam  Domini 
IVIartini  habitante  in  ipfa  Terra  Birinzonœ  ,  Johanne 
Filio  quondam  Nobilis  Redulfi  Esper  de  Raronia  Pa- 
tria:  Valclii,  Ottolini  de  Barcha  Filio  quondam  Domi- 
ni Pétri  habitante  in  ipfa  Terra  Birinzona:,  Johanne 
Otii  Filio  quondam  alterius  Joliannis  habitante  in  Lu- 
ceria,Polingde  Urania,  Johanne  Ambriol  de  Stans  de 
Undervalden   omnibus  teftibus  notisj  idoneis  ,  &  ad 
prœdiék  vocatis ,  &  rogatis. 

Ego  Antonius  de  Sormano  Filius  quondam  Domini 
Ambrolii  Civitatis  Mediolani  P.  N.  P.  S.  Bartholomei 
intus  Notatius  publicus  Mediolanenfis  unà  cum  fupra- 
fcripto Gasparo  Curten  Notario  Patria;  Valilienlis ,  & 
in  folidura  hoc  publicum  Inftrumeutum  rogatus  tra- 
didi,  fcripfî,    &  fubfcripli. 

Extraéia  fuit  prtcfetls  Copia  à  Regiftro  infcripto  fub  Lif- 
tera R .  Ducis  F  R  A  N  C  I  S  C  I  Primi  S  F  O  R  T  I  ^  Fi- 
eecomitis  exifieme  in  Rcgio  Jrchimo  Cajlri  Porta  Jo- 
vis  Mediolani  ^  in  papiru  fcripto.  Datiim  Mediolani  die 
trigefima  menjis  Oéiobris  Anni  1719. 

'Examinavit  JoANNES  FranciSCUS  StrI- 
G  E  L  L 1 U  S  Régit  Archivii  Ojpcialis. 


cxxi. 

Revers  -rjerçoge  ^cbanfctt  ju  iUccyicnburg/    1417» 
wptinncii  cr  bcteimct  /  la.%  cï  allé  fcinc  iante  ^g.  Juiiii 

ton  Bm«it»ettb»rg  ju  9!Hann<lcl)cn  cinpfangciii 
©c6cn  JU  Qvatcnau/  bcn  nâcl;(îcn  ©onnabenl) 
nad)  ©t.  SoNno^'^'ïA  licé  îittuffcré  1417. 
f  M  u  L  L  E  K 1  9lcid&é '^agé  Theatrum  Soi» 
ficHung  I.  Cap  XIII.  pag.  181.  Lunig, 
2cutfc|cS  9lcJc()é«Archiv.  Part.  Spécial.  2(6« 
é/ixl  IV.  2Cbfa|  III.  pag.  y.  d'où  l'on  a  tiré 
cette  Pièce.] 

C'eft-à-dirCj 

^&i  par  lequel  Jean  Du:  de  Mi  klenhourg  dé- 
clare qu'il  tient  /es  'Terres^  Seigneuries  £5?  Sujets 
en  Fief  masculin  de  Frédéric  I.  Eleàeur 
de  Brandebourg.  A  Ratenau  le  Samedi  après  la 
Fête  de  St.  Jean  Baptijli  1417. 

OfïîSc  3o{)nting  Mit  ©Dtg  (Snabcn;  ^imo,t  ju 
^'^ÇiJîccl'lciibiitg/  JU  S^Dftocï  une  ©targarDc  fyu 
te  /  betcnncn  tôt  Une  (xHi  Unfcr  (Scbcn  un»  «HiKt)» 
(ouuticu;  J5'^''ë''9'"  î"  SWcctleiiburq  /  offciulid[)cu  / 
mit  ticfcm  5Svicfc;  tor  aUcn  ttw  bic  3n  fct)n  obcc 
t)&rcn  (cfcn/  fo  a(f  \v\t  in  bcé  Surcl^lcucbtigen/unb 
^ocl)8cbot)cncn  gûrftcu  unb  ^crrn  /  ^.rtn  ^rib» 
ricl)e  /  ÛTÎaïgçjratic  ju  95tanbaiburg  /  lié  ^eiligcn 
9vènii|cl)cn  Qlcictjé  Çrg  •  2âuuiicccr  unb  SSurggra» 
t)cn  JU  Slfitcuibcrg  /  rccl)tc  unb  rcblicl)c  ©cfcngtnu^ 
tonicn  unb  gcircfî  fin  /  îînli  Unfcï  $nb:-  mit  3;t)in 
DOr  bicfclbc  Us'fcc  ©ofàntjhiific  uni  ein  Summa 
©cibcé  troffcn  l)abcn  unb  ûbcrto«»cn  fin  /  unb  ûbcc 
fo(ci)C  Summa  ©clbcs  i(l  «cmlicl;cn  bcrcbt  unb  bc* 
tcibingt  U'orbcn  /  ba^  2Bit  obgcnanntcr  fyti^tiQit 
3ol)anné/  lîufcr  Çrbcn  unb  Qlacbtomiiicn  -Çittgo» 
gcn  JU  QJÎcrtlcuburg  /  aUe  îînfcr  iunbc  unb  ieutc 
mit  aflcn  unb  icgliclicn  iren  3ugcl)5cungcn;  war  bie 
gcicgen/  obct  >vi;  fîc  gnant  fcin  l  nicl)të  u^gcnoni» 
mcn  /  bon  bcm  crgnantcn  OJÎavggratcn  gribcricljc/ 
fcincn  (Srbcn  unb  bcr  Q)îarggra»cfcl)afft  ju  iStan* 
bcnburg  }u  rcc()tem  9Jîaunlct)n  cntpfangcn  unb  li)p(i. 
cl§cn  ju  bcn  JÇciligcn  gcfçï)Worcn  t)abcn/  Sftcmcu/ 
cntpfan  unbc  fcl^wctcn  3"  ''"^^  (yplicljcn  ju  bcn 
J^ciligcn/  in  .Ktatft  bicfcë  «Scicfcé  alfo  /  bug  wir/ 
aile  îînfcc  (Scben  unb  2flad()fommcn  /  J^crlogcn  jii 
SOÎccfclnburg  /  bcm  crgnanntcn  gjîarggtatjcn  î^cic» 
bcïirt;cnl  fcincn  Stbcn  unb  Sflaç|)tommcw  /  gctccu^ 
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m 


ÂNNO  ^^  ""*"  gcivcrc  fîc  foflcn  unt)  wtlitn  I  atëSùnn  citi 
ÇBÎami  feincnStb'jÇettcn  Don  9vcc{)tcé  wcgcn  pfïict)' 

14^7-  tig  ift  /  atie  2trg  uni)  anc  ©cecrcc/  unC  roir  cr» 
guanntc  ^«^og  3cl)aiinglîînfcr  (Scbcn  uns  £fîad> 
îommcn  J^criogcn  ju  9Jîcdlcnburg  /  fuUcn  unt  \wU 
Scn  aucl)/  îîn|alcl)n/  £anï)C  imb  £cutc  /  algbictc 
uni)  offtc  ï)ie  ucrfallcn  /  unb  91ot  gcfc()icl)ct  /  wii 
tcn  cïgnanntcn  ÇDlarggcatJcn  grictricte/  fcincn  &> 
6en  mit)  Sflactjfcinincn  SJÎarggnwcn  ju  Srantcit' 
burg  /  ju  rrd(;tcn  9}î«nn(cl)nc  nc()men  uni)  empfan- 
àcn;  cilg  93îann'ïcl)né  iKcctit  unb  <Scwot)nf)eit  ifl/ 
uni)  mit  tenfclbcn  allcn  lînfctn  ianbcn  uni)  Jcutcn 
f>")  3n'3"n  Çtbcn  unî)  Dladjtcmmcn  unî)  ter 
9Jîarggrttticrd)afft  ju  ïSranbburg  I  in  atlcn  «tcn 
^cicgcnuncSflêtcn/  uuD  @cfcl;âfften  /  gcin  aflct< 
lnct;ntfllic^  /  n\)manî)C»  uégenommcn/  cungticl;c  blet- 
ï)cn  /  3n  9«()Mlff'^n  unb  gnatcn  fcin  /  unb  m)mnicr= 
jnet)ï  cou  3n  unt  itcu  lanten  ju  tretcn  /  an  ®ct)âï« 
te}  SBcrc  aud;/  ta^  wir/Unfcr  Srbcn  ctct  £(îacï)» 
fommcn  .Çct|pgcn  ju   SDÎccflcnburg  /    cnnvgcrlc 
©loge/  @tctc/  Santc  otet  Sente  in  çpfantfd&afft. 
wicfc  inné  l;âttcn  unt  bcfc||en/  tie  jii  ter  gnatggra- 
ïefdijajft  JU  SSrantbncg  gd)6i:tenh!nt  tcrgnannte 
SDÎarggraBe  gcitcticl)  fcine  (Scbcn  otcr  Qîad&tcm» 
>ncn  9Jlnrggrat)en  ju  Srantcnbiirg  /  fo(d&e  @cl)(o§/ 
©tcte/  Santc  cteï  Sente  /  Con  UnélUnrccn  (Srben 
iotcï  £(îacl^fommen  ;  ^cr|ogcn  ju  SOTecttenburg/  tint- 
ter  fôfcn;  unt  lînâ/îînfcï  Scbcn  unt  9Tad)tommen 
um  tic  2(fclêjung  bctcitingcn  (  unt  mit  9\ed)tc  an» 
iangen  wûïten/  tatjn  foUen  wit  3"  antwortcn  unt 
iîgcid&tunge  t^un/  anten  ©tcttcn  /  unt  Mrten/ 
tio  wiï  tcé  «on  9ved;tétijegèn  »jflid)tig  ftnt  unt  t|)un 
foQcn  /  fontcr  cngcrlc»)  SBitccrctc  /  ol)n  gctectc; 
%ad)  f)aben  ivir  crgnanntc  ^crgog  3ol;anné  îîné 
mit  tcm  etgnannten   îînfern  gnattgcn  ^ertcn  / 
«Bîatggïaee  grtetttd)cn  /  gecpnet  unte  tewragen  / 
ijnt  fold;c  S)îanung  unt  CEcbl^ultltng  /  fo  tann  tie 
ttn  0rempéla\»  /  îînfcrm  Satcï  unt  îînferm  Set' 
ttml  jÇeriogen  Ultidjc  ©celigen  auf  tcin  ^atceu' 
ôctge/  a(§  wiï  «nïi)ncnfoUen/  gct^rtnt)rtben;taïum 
tt)ir  @ie  big^cï/  aUt  3aï  jâdid)cn  gemant^aben/ 
3tlfo  tag  wit  I  lînfct  (Srben  unt  ^adjtommen  / 
iÇcricgert  ju  SOÎctf Icnburg  /  tie  ton  Sprempëlau  unt 
Sortmcc  nad)  ©cbungtiefcë  Sriefcé/  fold^Cï  Ç07a. 
hung  unt  <ixb<  Çnltigung  ïcrttagen  unt  n»)mmer^ 
me^r  manen  /  fte  tatum  nid;t  «ntetingcn  cter  in 
2trgc  gctcncten  fclïcn  ne^een  weUtnl  ane  atie  ®e» 
carte/  teé  ju  îîrtunte  unt  me|)rer  ©itfctiecfieit 
witlen  ;  ^abcn  wit  obgnanntec  J5«|og  3ol)anné 
ton  SKecflenburg/  k.  îînfet  ^nfîegct  /  mifSBiflfcn 
unt  gutem  3BiBen  an  ticfcn  95tic|f  tjcngen  laffcn  ) 
ter  gebeit  ift  ju  9latenau  /  nad)  (El)rifit  Unfetë 
.'^Cïtcn  (Seburte  ïtici;jc()ent)unte«  ^ax  unt  tàrnad) 
in  tcm  fiefaen  unt  jtmnjtgften  3arcn/  am  ned)rten 
©onnabente  nocî)  ©anct  3ol)ann5'^ag  tcé  Sauf' 
feïé  Unfcr»  ^ctten. 

(L.  S.) 


cxxii, 

2.1  .Août.  Déclaration  de  Guerre  faite  à  Philippe  Ma- 
rie Duc  de  Milan,  par  Ame'  VIII.  Duc 

MiiAN.  de  Savoye  le  i\.  Août.  142.7.     [G.  G.  Leib- 

NiTZ,  Codicis  Diplomatici  pag.  348.  £sf  S. 
GuicHENON,  Hiftoire  des  Ducs  de  Savoye. 
Preuves,  pag.  267.] 


refultantibus  ex  non  modicis  defeâibus  veftrîs ,  fide  Anno 
dignorum  Tellimonio  compertis ,  non  fine  cordis  nos- 
tri  displicentia  vehementi,  juftè  coardamur  contra  vos  \±ZJ, 
&  veftros  velut  à  noftrâ  Aniicitiâ  ,  veftrûm  culpâ  fe- 
paratos ,  cum  Amicis  noftris  de  cœtero  prolilire,  ut 
dum  licet  valeamus ,  Altiffimo  concedente,con("piratis 
injuriis  obviare.  Scriptum  Thononi,  die  vicelima  pri- 
ma Augulli,  M.  CGCC.  XXVII. 

CXXIII. 

képonfc  de  Philippe  Marie  Duc  de  Mi-  4.  Sept, 
lan,  à  la  Déclaration  de  Guerre  cPA  m  e'  VIII. 
Duc  de  Savoye  i  à  Milan,  k  4.-  Septembre,  1^,\IV^^'^' 
1417.  [G.  G.  Leibnitz,  Codicis  Di- 
plomatici pag.  34p.  fy'  S.  Guichenon, 
Hiftoire  Généalogique  de  la  Maifon  de  Sa- 
voye.     Preuves,  pag.  267. 

pHiLippuS  Maria  Anglus  ,  Dux  Mediolani 
-•-  &c.  PapÎE  Angleriœque  Cornes ,  ac  Janua;  Domi- 
nus.  Illuftri  Domino  Amedeo  Duci  Sabaudiae  &c. 
Tœdet  admodum  ,  Illuftris  Domitle,  quod  nulla  prce- 
cedente  caufa  légitima  ,  debeatis  contra  nos  &  noftros 
prolilife  velut  fcribitis  ,juraque  vigentis  utrimqvie  Con- 
fanguinitatis  &  Ligée  perturbare.  Quicquid  Litera: 
Veftr^  contineant,  nulls  id  exigunt  jufts  caufa,  nul- 
li  noilri  defeêlus  ,  nulls  denique  injurisB  conlpiratE, 
quibus  obviare  velle  fcribitis.  De  teftibus  autem,  quos 
fide  dignos  appellatis,cum  eorum  nomina  taceatis,nos 
non  loquimur;  fed  hoc  non  filemus,  quod  facillimum 
nobis  fuilTet  &  effet  ,  quoscumque  teftes  liujusmodi 
reprobare. 

2.  Cum  igitur  Domini  Progenitores  vedri  femper 
fidelitatis  décore  claruerint,  nunquamve  ab  honeftate, 
nunquam  à  debito  fua  inclyta  progenîes  deviarit,  vos- 
que  per  retroafta  tempora  tuleritis  fidelis  &  honeftî 
Domini  femper  famam;  querimur,  miramur  ,  &  do- 
lemus,  quod  tàm  immature  &  impetuosè  Vos  geffe- 
ritis  cum  eo,  qui  vobis  erat  Confanguinitate  Foedere- 
que  aftriâus,  nobiscum  fcil!cet,ut  cum  Hoftibus  nos- 
tris  Ligam  prius  ingeritis ,  &  Literas  diffidentiœ  promi- 
feritis ,  quod  nobis  eas  volueritis  intimare,  caufas  quas 
juftas  appellatis  ,  illas  culpas  ,  quos  defeâus  dicitis, 
illas  injurias,  quas  fubjurigitis  confpiratas. 

3.  QusE  omnia  fi  reâa  itum  effet  via  ,  debitusquè 
fuiffet  ordo  fervatus ,  nobis  per  priùs  intimare  debuera- 
tis.  Nam  cum  veritas  per  fe  ipfam  femper  eluceat,  fa- 
cillimè  vobis  cognitam  noftram  innocentiam  &  fince- 
ritatem  feciffemus  ,  dixiffemusque  defeâus  aliquos 
non  poffe  nec  debere  nobis  ascribi;  &  vos  denique  fe- 
ciffemus ita  ciaros,  quod  procul  dubio  rerhanfiffet  de 
nobis  veftra  Domiuatio  benè  contenta.  Non  erat  ita 
profiliendum  pro  Confanguinitate  &  Liga  utrinque  vi- 
genti.  Nos  enim  femper  Juris  determinationi  ftetiffe- 
mus,  &  offerimus  adhuc  ftare. 

4.  Verumtamen  fi  libet  profilire,  ficut  fcribitis,  ad- 
verfusque  Confanguineurn  &  Confœderatum  veftrum 
agere  ,  procedatis.  Nos  enim  vos  &  veftroS  lEto  & 
gratiofo  animo  expefl-amus,  infultus  veftros  poffe  te- 
nus repulfuri.  Confidentes  erîam  in  diviiia  Clemen- 
tia,  quE  juftas  fovet  femper  caufas,  qua  adjutris  no- 
bis erit  &  propitia  in  agendis.  Gratins  tameii  eiïèt, 
invicem  benè  viveire  juxta  folitum  ,  &  Confanguinita- 
tem  ac  Ligam  noftram,  illsfam  &  inviolatam  confer- 
vare  ;  cum  fatis  atque  fatis  incongruum  videatur  & 
abfurdum,  eos  qui  Sanguine  &  Fœdere  funt  connexi, 
manus  debere  conferere,  &  tedere  fe  viciffim.  Datuiri 
Mediolani  ,  die  quarta  Septembris  ,  M.  CCCG, 
XXVII. 

CXXIV. 

Traité  de  Paix  entre  A  m  e'  VIII.  Duc  de  Savoye,  %.  Dec. 
&?  Philippe  Marie  Duc  de  Milan, fait 
à  Turin , le  z.  Décembre,  1417.  [S.  G u  i  c  H  e-  mMa m!  " 
NON,  Hiftoire  Généalogique  de  la  Maifon  de 
Savoye.    Preuves.  i68.] 


A  Me  DE  us  Dux  Sabaudix  ,  Chablayfii  &  Au- 
-^*-guftx  Princeps,  Marchio  in  Italia,  Cornes  Pede- 
montium  &  Gebennenfis  Valentinenfisque  &  Dyenfis 
&c.  Illuftri  Domino  Philip po  Maria  Anglo 
Duci  Mediolani  &c.  Exigentibus  ccrtis  juftis  caulis, 
ToM.  II.  Part.  II. 


In   nomme  SanUx ,  ^  Indtvidua  Trîmiaiis,  Pa- 
tris  is'Filii  ^  Spiritus  Sanéli ,  Amen. 

A  N  N  o  à  Nativitatc  Domini  millefimo  quadringen- 

■*^  tefimo  vigefimo  feptimo,  Indiâione  fexta,  die  fe- 

cunda  mcnfis  Deceinbris.    Ad  laudcm  ,  honorern  & 

B  b  rêve» 
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CORPS     DIPLOMATIQUE 


Anno   revirent'*"'  Dei  Omnipotemis  ,     &  Gloriofe  Virginis 
ejus  Matris,  ac  Beatorum  Mauritii  Martiris,  &  Ani- 

\±Z7.  brofii  Confeflbris.  Iltiijlrijfimi  Pr'aniprs  çs"  ExcelU»- 
tijjim'i  Dom'wi  Domhn  A  M  E  D  E  U  S  Dux  Sahiuidhe  , 
Chablafii  y  Angnfi.t  Priuceps,  Murchio  in  Italia,  Co- 
rnes Pedcmontirtm,  es'  GebeKiicJii ,  J'alentr/icrjjisque  i^ 
Dye»fis ,  ex  u»à  parte ,  &  Dominus  Philippus  Ma- 
ri A  Anglus,  Dux  Mediolani  ,  Papisc,  Aiiglerisque 
Comcs,  ac  Jaillis  Dominus,  exaltera.  Ex  Mandato 
Sereniffimi  eorum  Communis  Domini  Sigismondi  Ro- 
manorum  Régis  &  femper  AugulH  ,  ac  nioti  vinculo 
Sanguinis  &  charitatis,  nec  non  mutua  &  antiqua  &a 
&  lliorum  Amicitia,  &  ad  foliditatem  Pacis  perpétua; 
inter  prœdiâos  Dominos  eorumque  Civitates,  Terras 
&  Loca,  fuosque  Cives  Diftritluales  ,  Subditos  &  fi- 
dèles ,  pcr  fuos  veros  &  folemnes  Procuratores  infra- 
fcriptos,videlicet  prœfatus  lllultrilîîmus  Dominus  Dux 
Sahaudias,  per  Magniticos  &  Spettabiles  Vires  Domi- 
num  Unibertum  B:i''tardum  de  Sabaudiâ  ,  Gaspardum 
Dominum  ]\lontismajoris  ,  Manfredum  ex  Marcliio- 
nibus  Salutiarum  Doininum  Greiîaci,  IVlilites,  Mares- 
callos  SabaudisE,  &  Petrum  Marchiandi  Legum  Doc- 
torem,  Con(iliarios  prsdiâi  Illuftrilïimi  Domini  Du- 
cis  Sabaudice  ,  quorum  Mandate  &  poteftate  conftat 
difli  Domini  Ducis  SabaudiE  Patemibus  Literis,  luo 
Sigillo  impcndenti  ligillatis  ,  &  per  ejus  Secretarium 
Guillclmum  Bolomerii  confeâis  &  lîgtiatis ,  datîs  Aquis 
diexx.quintaOâobriSjAnni  prxdidi  :  &  Illuftrilîimus 
Philippus  Maria  Dux  Mediolani  ,  per  Reverendum  in 
Chrifto  Patrem  &  Dominum  Dominum  Dei  gratia  Ar- 
chiepiscopum  Sanétx  Mediolanenlis  EccleliïD,acVenera- 
bilemVirum  Dominum  FratremPhilippum  de  Provanis 
Prsceptorcm  Domus  Sanfti  Antlionii  Mediolani,  & 
Spedabiles  inlignesque  Juris  utriusque  Doâorem  Do- 
minum Franchinum  de  Caftilliono  Confiliarium  ,  & 
Ludovicum  Crotum  Secretarium  diâi  Domini  Du- 
cis Mediolani,  ut  de  eorum  poteftate  &  Mandato  cons- 
tat publico  Inftrumento  Mediolani  confeâo  ,_  lub  An- 
na pra;dii3o  &  die  Lunœ  ,  tertio  menlîs  ]Novembris 
prsEteriti  ,  &  in  Callro  Porta  Jovis,  in  quo  refidere 
habet  prxfatus  Dominus  Dux  Mediolani,  fcripto  & 
fignato  per  Donatum  de  Cifero  de  Herba,Filio  quon- 
dam  Domini  Marchifii  Civitatis  Mediolani  ,  Nota- 
rium  publicum  &  Scribam  praediâi  Domini  Ducis  Me- 
diolani, inierunt  &  contraxerunt,  &  ineunt,  &  con- 
trahunt  per  hsc  Scripta  bonam,  veram  &  ftabilcm  Li- 
gam,  Confœderationem  &  Unionem,  perpetuis  tem- 
poribus  duraturam ,  in  modum  qui  fequitur.  Videlî- 
cct,  diâus  Dominus  Dux  Sabaudis ,  pro  fe  fuisque 
Filiis  &  Hasredibus  naturalibus  &  legitimis  ,  Ducibus 
Sabaudise  &  Principibus  Pedemontium  ,  nec  non  pro 
quibuscumque  aliis  fuis  Haeredibus ,  Jurisdiâionem  , 
Territoriiim  &  Dominium  ultra  Montes ,  atque  pro 
nniverfo  Territorio  fuo  &  Dominio ,  quod  habet  ,  te- 
net,  &  in  futurum  liabebit  &  tenebit  ,  fuisque  Subdi- 
tis  &  VafliiUis  ,  proque  fuis  Adhtcrentibus,  CoUigatis 
&  Recommendatis  veris  ,  nominandis  infra  tempus 
iinius  menfis  à  die  praefentis  celebrati  Contraâus ,  qui 
Adhérentes,  CoUigati  &  Recommendati  veri  fint  elîè- 
que  debeant  tempore  nominationis  de  ipfis  faeiendaî. 
Item  convcnerunt  &  conveniunt  &  promittunt  prœ- 
diôi  Prccuratores ,  Procuratoriis  nominibus  quibus 
fuprà,  alter  alteri  &  vicilîim,  Quod  diâi  Domini  Du- 
ces Sabaudiaî  &  Mediolani,  non  dabunt  tranfitum,  re- 
duétum  vel  receptum  ,  ftantiam  neque  viâualia  aut 
aditum  ,  quemvis  favorem  ,  auxiliura  vel  fuffragium 
aliquibus  Inimicis  alterius  ;  imo  prohibebunt  poile  te- 
nus alter  altcrius  honorem,  utilitatem  &  commodum 
in  quibuscumque  cafibus  qugeret  &  procurabit  ,  alter 
alteri  notificabit  confellim  quEcumqiie  fenferit,  perce- 
perit  vel  cognoverit  ,  quandocumque  tangentem  in 
detrimentum  &  nocumentum  aliqualiter  Perfonœ,  ho- 
noris, utilitatis  ftatus  alterius,  caque  toto  pofle  prohi- 
bebit,  &  rebelles  qui  in  futurum  effcnt  pro  rebcllibus 
reputabit  ,  poft  notificationem  de  illis  rebellibus  per 
illum  cujus  funt  rebelles  alteri  Parti  faâam:  atque  prœ- 
diâus  Dominus  Dux  Sabaudix  ,  illos  qui  machinati 
fuerint  in  mortem  Illuftriflîmi  Joannis  Maris  Ducis 
Mediolani,  quondam  Fratris  prœfati  Domini  Ducis 
Mediolani,  pro  fuis  rebellibus  reputabit  ;  rebelles  verô 
alii  ede  intelligantur  illi,  qui  machinati  fuerint  in  per- 
fonam  &  (latum  illius  cujus  rebelles  effe  dicuntur;  in 
numéro  quorum  rebellium  Januenfes  non  comprehen- 
dantur,  quando  contingeret;  quod  abfit  ,  ipfam  Civi- 
tattm  Janui;  aliud  Dominium  quàm  Dominium  Do- 
mini Ducis  Mediolani  quoad  pracfens  tenet  ,  mutafle. 
Item  convenerunt  prœdiQi  Procuratores  nomine  quo 
fuprà,  quod  fi  in  futuium  eveniret ,  quod  Deus  aver- 


tat,  alterum  prœdiâorum  Dominorum  per  ejuS  Inimi- 
cos  in  aliqua  Civitate,  V'illa,  Caltro  vel  Oppido  pet- 
fonaliter  obfeiTum  efle,tunc  &  eo  cafu  quôd  alter  dic- 
torum  Dominorum  non  obfellus,'  teneatnr  &  debcac 
ipli  tali  obfeflb  pro  omnibus  viribus  fuis  darc,  prxbe- 
re  omnem  favorem,  auxilium  &  openi  fibi  poflibilcm, 
advcrfus  Inimicos  diâi  obfclfi  ,  &  ad  iplîus  obfeffi  li- 
berationem.  Item  Procuratores  prxditli, Procuratoriis 
nominibus  quibus  fuprà,  promiferunt  &  convenerunt, 
quod  (i  nunc  &  ullo  unquam  tempore  alicui  pra;ditla- 
rum  Partium  Guerra  aliqua  inoveretur  ,  eo  cafu  &c' 
tune  altéra  Pars  in  quacumque  nova  Guerra  iii  &  pro 
defcnfione  Status  Partis  cui  talis  Guerra  moveretur,  & 
adverfus  moventera  feu  moventes  Guerrani  hujusmo- 
di,  teneantur  dare  favorem,  auxilium  &  fuffragium  al- 
teri Parti  adverfus  quem  talis  Guerra  moveretur ,  de 
mille  &  quingentis  Equitibus  Gentium  armigérorum  , 
&  hoc  per  fpatium  trium  menfium  fumptibus  fuis  pro- 
priis  ,  nec  non  ad  requifitionem  Paitis  offenla;  infra 
quadraginta  dies  pofl  ipfam  requilitionem  fadam  ;qu6d 
verô  fpatium  trium  menlium  incipere  debeat,  quoties- 
cuinque  prœfatus  Dominus  Dux  Sabaudiae  diâum  fub- 
lidinm  prxbere  haberet  ipfo  Domino  Duci  Mediolani 
&Gentibus  armigeris  Ultramontanis,  dum  &  quando 
ipfae  Gentes  armigeras  applicucrint  in  &  fuper  Territo- 
rio iplius  Domini  Ducij  Mediolani  ;  &  vice  versa, 
quotiescumque  prsdidlum  Sublidium  per  prœfatum 
Dominum  Ducem  Mediolani  ipfo  Domino  Duci  Sa- 
baudia;  ultra  Montanas  partes  prîcberetur,  tune  &  eo 
cafu  fpatium  diâorum  trium  mcniïum  incipere  debeat, 
dnm  &  quando  Gentes  armigers  iplîus  Domini  Ducis 
Mediolani  Lanceum  Burgum  applicuetint  :  quôd  fi 
contingeret  ipfum  fublidlum  in  paitibas  Citramontanis 
prxbere,  tune  fpatium  diâorum  trium  menfium  inci- 
pere débet ,  dum  &  quando  prxdiâi  Gentes  arniigeri 
diâi  Domini  Ducis  Mediolani ,  Territorium  ipfius 
Domini  Ducis  Sabaudise  applicuerint  :  fi  verô  Pars 
fubfidiumrequirens,  ultra  fpatium  diâorum  tiium  men- 
fium prœdiâum  fubfidium,  auxilium  &  favorem  ha- 
bere  requifiverit  usque  ad  confummationem  totalem 
didx  Guerrx;  tune  altéra  Pars  requifita  teneatur  Par- 
ti requirenti  diâum  fubfidium  ,  auxilium  &  favorem 
prsftare,  fumptibus  tamen  Partis  requirentis  &  non 
Partis  requifita,  usque  ad  confummationem  totalem 
diâcE  Guerrx  :  &  fi  forfan  imô  &  codem  tempore 
Guerra  ambabns  Partibus  moveretur  &  fieret;  tune  & 
eo  cafu  adveniente,  debeat  &  teneatur  Pars  qus  mino- 
rem  Guerram  habuerit,  dare  favorem  &  auxilium  Par- 
ti majorem  Guerram  habenti,  de  illa  Gentium  armi- 
gérorum quantitate,  quse  conveniens  fuerit  &  videbitur 
respeâu  Guerrs  utrique  Parti  iucumbentis  oneris  gra- 
vioris ,  quod  incumberet  habenti  majorem  Guerram  • 
quœ  tamen  quantitas  declarari  debeat, &  tanta  fit  quan- 
ta declarabitur  per  très  ex  Confiliariis  prailati'  Domini 
Ducis  Sabaudix,  ut  in  Confilio  fuo  ordinariae  reliden- 
tix,  pcr  prœdiâum  Dominum  Ducem  Mediolani  fta- 
tim  orta  differentia  colligendis,  totidem  ex  illis  Domini 
Ducis  Mediolani  inter  prxfatum  Dominum  Ducem 
Sabaudiaè  eligendis  ftatim  ut  fuprà;  qui  omnés  etialn 
effe  debeant  Cognitores  &  Deciforcs  dtftcrentis  prae- 
terit3e,qu3e  occalione  miflîonis  Gentium  prxdiâarum, 
quomodolibet  oriretur  inter  Partes ,  quorum  vel  ma- 
joris  Partis  eorum  declarationi ,  decilîoni  ac  mers  vo- 
luntati,  extra  etiam  judicium",  fine  aliquo  ordine  vel 
folemnitate  Juris  vel  faâi,  omni  exceptioni  &  rcmcdio 
nullitatis,  appellationis  ,  reftitutionis ,  fupplicationis  , 
&  alio  quocumque  ceflante  ,  debeant  ftare  Partes,  & 
remanere  contenfx  de  illa  fublîdii  quantitate  quam  de- 
claraverint  dari  debere,  illaque  decifiune  quam  facient 
in  prxdiâa  dift(?rentia:  in  qua  declaratione  A  dccifio- 
ne,  fi  forfan  dibcordarent,  debeat  ultra  prsdiâos,  es- 
feDeclarator,Decifor&  Cognitor  prxdiâoruin  omnium 
alius  communiter  eligendiis  ,  qui  utriusque  P;irtis  fit 
confidens  ;  &  quidquid  ipfe  cum  aliis  prœdiâis,  vel 
majori  aut  dimidia  parte  epruni,  declaraverint  &  deci- 
derint  ,  debeat  exécution!  mandate  ,  quocumque  re- 
médie cefTante  ut  fuprà. 

Item,  convenerunt,  quôd  alter  prxdiâorum  Domi- 
norum, alteri  in  quibuscumque  capiendis  imprefiis, de- 
beat  fuis  periculis  h  expenfis  favores  quoscumque  pos- 
fibiles ,  &  quxcumque  poflîbilia  prxfidia  dare  &  prxs- 
tare,  bona  fide,  realiter  &  ex  corde,  qui  favores  qux- 
ve  prxfidia  dari,  mitti ,  nianuteneri  ,  declarari  &  limi- 
tari  debent  modis  &  formis  in  proxinio  prxcedenti  Ca- 
pitule annotatis;&  dummedo  faciens  talem  imprefiam, 
ipfam  faciat  de  voluntate  altcrius  ;  &  alioquin  altéra 
Pars  non  teneatur aliquod fubfidium  prxfiare,nifi quan- 
tum de  fua  voluntate  proceflèrit ,  teneatur  tamen  nul- 

lum 


Anno 


DU     DROIT     DES     GENS. 


ipj- 


ÂNNO    '""  prscftare  fubfidium ,  opem  vel  favorem,  fafto  aut  |  Guidone  Columbî  ,  Amedeo  de  Ploïasco,  Angelino 
■"  verbo,  illi  contra  quem  ipfa  imprefia  capta  effet,  at-    Provanœ,  Bartholomeo  de  Senis,  &  Joanne  de  Oriis, 

ïAiy.    que  etiam  nihil  omnino  facere  ,  direâè  vel  indireflè,    teltibus  ad  prœmiffa  vocatis  fpecialiter  &  rogatis. 
per  fe  vel  alium,  aut  quovis  qusefito  colore,  ex  quo  ' 


poffet  talis  imprelia  impediri  vel  turbari  aut  etiam  cum 
diâis  talem  impreliam  facientibus ,  iii  ipfa  imprefia  de- 
terior  fieri  quovismodo. 

Item ,  convenerunt  &  promiferunt  pradidi  Procura- 
tores  uomine  quo  fuprà,  quôd  omiiia  qus  Partes  ac- 
quirent in  cafu  Guerrœ  fiend^  tantùm  fecundùm  for- 
mam  Capituli  immédiate  prascedentis ,  de  Bonis  Inimi- 
corum  fuorum,  debeant  ambabus  Partibus  eflè  com- 
munia, &  communiter  dividi  inter  Partes;  itatamen, 
quôd  fi.aliquid  acquireretur  magis  congrnum  uni  Parti 
quàm  alteri ,  debeat  dimitti  Patti  cui  magis  congruerit , 
pro  fufEcienti  contracambio  dando  ejus  loco  alte- 
ri Parti ,  etiam  in  loco  eidem  Parti  magis  congruenti , 
per  Partem  cui  dimitteretur  &  magis  conveniret  res 
hujusmodi ,  fecusdùm  decifionem  &  declarationem 
pr^didorum,  uifupra  nominacorum  ,  quorum  decla- 
rationi  &  decifîoni  tiendœ  juxta  formam  de  qua  fupe- 
riùs  fit  mentio  ,  ipfe  Partes  fuper  faâo  hujusmodi 
contracambii  ftare  debeant ,  omni  remedio  ceffante  ut 
fuprà. 

Item,  convenerunt  diâi  Procuratores  nomine  illo- 
rum  quorum  Procuratores  exiftunt  ,  quôd  prœdiâs 
Partes  de  Guerra  quœ  mota  fuerit  communi  confenfu, 
hullam  facere  poffint  Pacem ,  Treugam ,  Coiicordiam , 
Sufficientiam,  Abflinentiam  ab  ofFenfis,  Ligam,  Intel- 
ligentiam  &  Contederationem  ,  cum  aliquo  Principe, 
Domino  ,  Dominio  ,  Communitate  &  alia  quavis 
Mundi  Perfona,  cujusvis  fatus  ,  gradus  &  conditio- 
nis  exillat ,  niiï  interveniat  utriusque  Partis  confenfus 
&  voluntas  &  de  communi  Partium  voluntate  procé- 
dât, de  qua  conftet  per  autenticam  fcripturam. 

Item ,  &  Procuratoriis  nominibus  prœdiûorum  Do- 
minorum  Ducum  Sabaudiœ  &  Mediolani,  convene- 
runt ipfî  Procuratores  ad  invicem,  quôd  omnia  &  fin- 
gula  fuprà  fcripta,  intelligantur  intelligique  tantummo- 
do  volunt  &  intendant,  quantum  ad  alios  Dominos 
&  alia  Dominia ,  quàm  contra  Dominium  Venetiarum , 
&  Communitatein  Florentice,  cum  fuis  fequacibus  & 
colligatis  in  praefenti  Guerra  ,  &  alios  Dominos  & 
Dominia ,  Adhérentes  ,  Colligatos  &  Recommenda- 
tos ,  refervatos  ut  fuprà  ,  respeélu   quorum  Domino- 


cxxv. 

ContraEius  de  Matrimonio  fiendo  inter  Dncem  Me- 
diolani PhilippumMariamAnglum, 

tfMARIAMDEbAB.AUDIA    AmAD/EI 

Sabaudia  Ducis  Filiam.  ^Uum  Taurini  z.  De- 
cembris  1417.  IndiUione  fexta.  [Pièce  authen- 
tique, qui  fe  trouve  dans  le  Regiftre  R.  des 
Archives  Royales  de  la  Ville  de  Milan,  auffi 
bien  que  dans  S.Guichenon,  Hift.  Géné- 
alogique de  la  Maifon  de  Savoye.  Preuves ,  pag. 
344.  d'où  on  l'a  tirée.] 

la  Nomine  Domim,  A>nen. 

A  Nno  à  Nalivitate  ejusdem  millefimo  quadrin- 
-'^gentefimo  vigefimo  feptimo,  Indiâionc  fexta,  die 
féconda  menfis  Decembris  per  hoc  publicum  Inlbu- 
mentum  cuntisfiatmanifeftum;  Quodllluftrifnmi  Prin- 
cipes, &  Excellentifllmi  Domini,Dominus  Amedeus 
Dux  Sabaudi2,Chablaifii,  &  Auguftœ  Princcps,M3r- 
chio  in  Italia,Comes  Pedemuntium,  &  Gebenncnlis, 
Valentinenfisque  Dienfis  ;  &  Dominus  Filippus  Maria 
Anglus  Dux  Mediolani  tic.  PapÎEc,  Angleriaique  Co- 
rnes ,  ac  Januae  Dominus  fccundum  quod  infrafcripti 
ipforum  Dominorum  Procuratores  nobis  infrafcriptis 
Notariis ,  &  inprœfentia  Teftium  infrafcriptorum  protes- 
tati  funt  ex  multis,  variisque,  &  majoruni  exempliSj 
&  rerum  ipfarum  experientiis  aperte  cognoscentes  Sta- 
tui  Magnorum  Principum  nihil  cffe  lalubrius  ,  nihil- 
quead  tranquilam,jocondaiTiqueSubditorum  fuorum vi- 
tamaccommodatius ,  quam  bene,  &  pacifice  cum  fuis  fi- 
nitimis  vivere,  cum  eorumque  propinquioribus  Domi- 
nis  aliquaSanguinisaffinitatisveutneceffitudine  perftrin- 
gi,  memoriaque  repetentes,  quantum  honoris,  quan- 
tum utilitatis,&  boni  fplendidiirnnum  illud,  memoratu- 
que  dignilîlmum  Matrimoniale  Sacramentum  llluftrium 
quondam  alte  memoriîs  Praidecefforum  fuorum  Do- 
mini  Galeaz  Vicecomitis  Avi  Paterni  ipfiusDomini  Du- 
cis Mediolani,  &  Domina  Blanche  de  Sabaudia  Soro- 


rum    Venetôrum    &  Communîtatis   Florentix  atque    ris  Avi  Paterni  ipfius  Domini  Sabaudis;  Ducis  produ- 


ÇoUigatorum  &  fequacium  ,  ipfi  Procuratores  Procu 
ratoriis  nominibus,  uno  animo  &  confenfu  convene- 


nitatem  Florentis  ,  pro  alia  parte  ,  fieri  Pacem ,  ac 
novam  aut  confirmatoriam  vel  reformatoriam  ilHus 
quœ  Venetiis  die  XXX.  menfis  Decembris  proximè 
prœteriti  celebrata  fuit ,  eadem  Pace  nova,  confirma- 
toria  vel  reformatoria  non  obftante,  poftea  inter  ipfum 
Dominum  Ducem  Mediolani  &  Dominium  Veneto- 
rum  &  Communitatem  Florentis  vel  alterius  eorum, 
de  novo  Guerram  fieri,  &  hoc,  non  interveniente  ip- 
fius Domini  Ducis  confenfu;  aut  contingeret  inter  prx- 
diftos  Guerram  continuare,  qus  eveniret  ex  eo,  quia 
non  interveniente  iplius  Domini  Ducis  Mediolani  de- 
feftu  ,  qui  fl:are  &  acquiescere  diâœ  Paci  Venetiis  agi- 
tatx  vult  &  intendit,  pridiiSa  Pax  Venetiis  faâa  non 
confirmetur  ,  vel  executioni  non  mandetur;  tune  & 
eo  cafu  teneatur  idem  Dominus  Dux  Sabaudiœ  permit- 
tere  Mercatores ,  Mercantias,  Viâ;ualia,&  alios  Sub- 
ditos  diâi  Domini  Ducis  Mediolani  tranfire,  discurre- 
re  per  Territoriam  ipfius  Domini  Ducis  Sabaudii;,  eo 
modo  &  forma  quibus  ante  Guerram  tranfibant  &  dis- 
currebant  ;  nec  non  eo  cafu  defiftat  delîftereque  debeat 
diftus  Dominus  Dux  Sabaudia;,  ab  omni  oifenfa  quo- 
vismodo, direftè  vel  indireâè,  publiée  vel  occulté, 
per  ipfum  vel  alium  inferenda  didto  Domino  Duci  & 
ejus  Subditis. 

Prsterea  convenerunt  ipfi  Procuratores  ut  fuprà  , 
quôd  in  omnibus  fuprafcriptis  &  infrafcriptis  referve- 
tur,  refervatumque  elfe  intelligatur  omne,  totum  & 
întegrum  jus  Superioritatis  Sereniffimi  Domini  Ro- 
manorum  Régis  femper  Augufti,  adversùs  quem  prx- 
fens  Liga,  Confederatio  &  Unio  minime  fe  extendat, 
extendereque  pofl"it  vel  débet.  Afta  fuerunt  hsc  in 
Civitate  Taurini,  in  Episcopali  ejusdem  Civitatis  Do- 
mo:  Prœfentibus  Egrcgiis  &  Nobilibus  Viris  Domino 
Joanne  Marchiandi  Legum  Doâore  ,  Joanne  &  Re- 
guino  ex  Comitibus  Vallispergix ,  Domino  Jacobo 
Spinula  Cantore  Ecclefia;  majoris  Papis,  Simone  de 
Morigiis ,  Antonio  de  Revoyra  ,  Jeanne  Marescalli ,  | 
ToM.  IL   Part.  II. 


A  NNO 

1427. 

z.  Dcc< 


xerit  non  modo  ipfis  Dominis,  verum  etiam  Subditis 
utriusque,  qui  ab  inde  usque  in  hsc  fere  tempora  tute, 


runt  &  promiferunt,  ut  infrà;  Videlicet,  quôd  fi  con-  \  libère,  &  amicabiliter  invicem  funt  verfati;  &  denique 
tingat  inter  prœfatum  Dominum  Ducem  Mediolani,  i  recenfentes  Confanguinitatem  iUam  jam  prope  modum 
pro  una  parte,  &  Dominium  Veiietorum  &  Commu-  \  fenescere  ad  ultimumque    prohibitas   Confanguinitatis 


gradum  attingere ,  atque  à  Deo  effe  datum ,  ut  in  hoc 
fluéluofo  variarum  turbationum  tempore  fe  fe  habilitas 
renovandx  ipfius  Confanguinitatis  exhibeat  in  perfona 
ipfius  Domini  Ducis  Mediolani,  &  Illuftris  Domicel- 
lœ  Domina  Marias  Filie  majoris  Domini  Ducis  Sa- 
baudias  prediâi.  Scientes  nihilominus  Confanguinita- 
tis gradum  inter  eos  vigentem  prohibere  Matrimonium 
iftud  absque  dispenfatione  légitime  contrahi.  Cum  ipfi 
Domini  duo  Duces  fe  invicem  tertio  Confanguinitatis 
gradu  confiitutos  effe  cognoscant,  Domicellamque  ip- 
fam  quartum  gradum  ingreflàm.  Sed  in  benignitate^ 
&  clementia  Apofl:olicïc  Sedis  confidentes,  ex  certa 
fcientia  deliberatoque  animo  propofuerunt  firmiterque 
determinaverunt  ,  quod  ,  accedente  Sedis  Apofiolicse 
confenfu,  Matrimonium  prxdiftum  omnino  féliciter 
contrahatur  ut  exinde  non  folum  renovatic  ,  fed  ymo 
potius  continuât*  ,  &  augmentât»  Confanguinitatis  j 
&  affinitatis  Fœdere  conjunfli  ipfi  Domini  primum 
descendentesque  fui  pariter  ,  cSt  Subditi  omnes  cum 
tota  eorum  patria  pacifice  ,  quiète,  &  falubriter  fîmul 
vivere  poflînt,  &  vers  tranquilitatis  amenitate  perfruî 
mereantur.  Quamobrem  Magnificus  &  gencrofus 
Miles  Dominus  Umbertus  Bafiardus  de  Sabaudia,  Do- 
minus Gaspardus  Dominus  Montismajoris,  Dominus 
Manfredus  ex  Marchionibus  Salutiarum  Milites,  & 
prtcfati  Domini  Ducis  Sab.iudias  Marcschalli  ;Speélabi- 
lisque  Dominus  Petrus  Marchiandi  Legum  Doétor  fa- 
mofus,  omnes  ipfius  Domini  Ducis  Sabaudlas  Confiiiarii , 
&  Procuratores  ad  infrafcripta  légitime  conftituti,  fi- 
ent confiât  publicis  Litteris  iignatis  per  Gulielmum 
Bolomerii  ejusdem  Domini  Ducis  Sabaudiœ  Secrcta- 
riumvigeh'maquintaOâobris,  Anno  Domini  millefimo 
quadringentefimo  vigefimo  fcptimo, ipfius  Domini  Du- 
cis Sabaudiae  Procuratorio  nomine.  Pro  quo  nihilomi- 
nus fub  Juramento,  &  obligatione  omnium  bonornm 
fuorum  promiferunt  quod  ipfe  Dominus  Dux  prœfen- 
tem  Contraâum  ratificabit ,  &  ultra  Ratificationem  fuam 
Bb  i  facict, 


196  CORPS     DIPLOMATIQUE 

A  faciet,  &  opcrabitur  quod  ipfa  Domina  Maria  Domi-  1  folicite,  realicerque,  &  fideliter  omnem  faduros  ins-   /^j^j^q 

ANNO  je]]j  pi-sedicta  cjus   Filia  iplum  limilicerratiticabit.   Et     tamiam  poUibilem  apud  Saiiaillimuiu  Duniiiium  110s- 
1427.    ulterius  didi  Procuratores  nomine  etiam  prœtatx  Do-     trum  Papam  pro  obtinenda  antedida:  prohibitiuiiis  dis-    1427, 


micella;  DomiiiE  Maris, pro qua.licet  Mandatum  non 
habeantjuxtai-noremPa[rix,ut  allèrueriint,  iimiliter  ta- 
men  fub  Juratiiento,  &  obligatione  omnium  bonorum 
fuorum  de  rate  promiferunr  ex  una  parte  :     Et  Revc- 
rendiliimus  iu  Chrillo  Pater,  &  Dominus  Dominus  B. 
Dei,  &  ÀpollolicsB  Sedisgratia  Archiepiscopus  Sanâœ 
Mediolanenlîs  Ecckiiœ  Maximus,  Digniffimusque  in 
Ecclella  DeiPrœlatus,&  Venerabilis,atquc  magnœRe- 
lîgionis  Vir  Dominus  Frater  Fiiippus  de  Provanis  Prœ- 
ceptor   Domus    Sandi    Antonii  Mediolanenlis  ,   nec 
non Spedabilis  Dominus  Franchinusde  Caftiliuno  Juris 
utriusque  Dodor  famollis ,  Coniîliarius,  &  Aluylius 
Crotus  vir  inique Notabilis,  SecretariusDucalis,&om- 
nes  Oratores ,  &  Procuratores  prœfati  lUuftriffimi  Do- 
miui  Ducis  Mediolani  ad  infratcripta  fpecialiter  confti- 
turi,  ficuti  de  eorum  Mandato  conftat  publico  Inltru- 
mento  tradito ,  &  rogato  per  Donatum  de  Cifero  de 
Erba ,  yVuno  prœfeaii ,  &  die  tertio  menlîs  Novcmbris 
ex  altéra.     Prjetatorum  duorum  Illurtriffimorum  Do- 
minorum  fuorum  laudabile  propoiitum  exequi  volen- 
tes  ,  ad  laudem    &  gloriam  Altiffimi  omnium  eorum 
conditoris,  omniumque  bonorum  prxfertim  Matrimo- 
nialis  Sacramenti  prxcipui  audoris,qui  non  fine  magno 
myfteriufestailladiequaFabricamuniverfamcompleve- 
rat  ,    Sandifîimum   iftud    Matrimonii    Sacramentum 
inftituit  pariter,  &  bcnedixit,  ad  laudem  etiam, &  glo- 
riam SanCtE  GlorioliliîmiEDeiGenitricis  Marix,quam 
Deus   Mattimonialis    Sacramenti     vinculo    non  fine 
magno  Conlilio  conftridam  effe  voluit,  cujus   fuavis- 
fimum  fandilîîmumque  MariîE  nomen  utrumque  pr»- 
didorum  Conjugium'finiul  ftringens  futuram  ipforum 
invicem  animorum  firmiffimam  unionem ,  &  abundan- 
tiam  futurœ  in  ipfis  gravitera  fortiffimè  bonœ  proli- 
ficationis  importât;  &  denique  ad  laudem,  &  gloriam 
totius  Cœleftis  Curiœ   triumphantis  ;  nec  non  ad  per- 
petuum  llabilimentum ,  confervationem ,  &  augmentum 
Status  ipforum  Dominorum  ,  &  Subditorum  fuorum 
Pacem  perpettiam  pariter ,  &  tranquillitatem  ;  ex  certa 
fcientia,  fponte  &  deliberate,  nominibus  quibus  fupra, 
per  folemnem  ftipulationem  in  verbo  Principis ,  &  fub 
fide  Juramenti  manu corporaliter  tadis  Scripturis,inie- 
runt,firmaverunt,& contraxerunt,  atqueineunt,firmant, 
&  contrahunt  verum,  legitimum  ,  &  indubitatum  Ma- 
trimonium  inter  prasfatum  Illuftriffimum  Dominum  Piii- 
lippum-Mariam  Anglum  Ducem  Mediolani,   &c.  & 
prœfatam  IlluftriiT.  Domicellam  Dominam  Mariam  de 
Sabaudia  natu  majorem  Filiam  prœtati  llluilriffimi  Do- 
mini  Sabaudis  Ducis  cScc.  accipientes  prîedidi  Procura- 
tores, &  Oratores  iplius  Domini  Ducis  Mediolani  ejns 
nomine  eandera    Domicellam    Dominam  Maiiam  iu 
verain,    legitimam  &  indubitatam  Conjugem  &  Uxo- 
rem  ipfius  Domini  Philippi-Mariœ  Ducis  Mediolani  ; 
&  vcrfa  vice  prœdidi  Procuratores  Domini  Ducis  Sa- 
baudiœ  ipfius  Domini  Ducis  ,   &  prœfats  Domicellœ 
DominsE  Mariœ  nomine,  accipientes  eundem  Dominum 
Philippum-Mariam  Anglum  Ducem  Mediolani ,  in  ve- 
rum, legitimum  &  indubitatum  ipfius  Domina  Mariss 
Conjugem  &  Maritum.     Quœ  omnia  prxdidi  omnes 
utriusque  Partis  Procuratores   firmaverunt  ,  &  contra- 
xerunt fub  illa  conditione  in  principio,  medîo,  &  fine 
ptïefentis  Coniradus  intelleda  ,  &non  aliter  ;videlicet, 
fi  Sandiffimus  Dominus  nofter  Papa  pro  fui  clemen- 
tia,  annucnte  Domino  fuper  impedimento  prîEdido  vi- 
gentis  inter  eos  Confanguinitatis  dispenfaverit,  taliter 
quod  Matrimonium  legitimum  efiTe  puffit  inter  prsedic- 
tos.     Quibus  fie  adis  prœdidi  Procuratores  Illuftrifll- 
mi  Principis  Dorniui  Ducis  Sabaudia;  Procuratorio  no- 
mine, ejusdem  conllituunt  in  Dotem,&nomine  Dotis 
prœfats  111.  Domicells  Domines  Mariac ,   prîedido  II- 
lurtrilïimo  Domino Duci  Mediolani,  &  nobis  Notariis 
iufrafcriptis  ad  opus  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani  fii- 
pulantibus ,  &  rccipientibus ,  centum  millia  Ducatorum , 
feu  Florenorum  auri,  ut  de  ipfius  Dotis  co.iftitutione, 
ac  etiam  ejusdem  rellitutione  plenius  confiabit  Inftru- 
memo  per  nos  infrafcriptos  Notarios  hodie,  <Sf  ftatim 
rccipiendo.     Promittentes  fibi  invicem  didi  Procurato- 
res nominibus  faprafcriptis  per  folemnem  ftipulationem 
i'n  verbo  Principis,  à  fub  fide  Juramenti  ut  fupra,  & 
obligatione   omnium  bonorum   fuorum    principalium 
hune  Matrimonii  Contradum   Partes  fubfcriptas  per- 
pétué ratum,  &  firmum  habituras,neque  uUo  unquam 
tempore  ,  direde  vel   indirede  ,  publiée    vel  occulte, 
executionem ,  iraplementumve  ipfius  impedituras ,  quin- 
imo  pro   pofiTe  didos  Dominos  operaturos ,   per  fuas- 
que  Litteras  &Nuutios  fupplicaturos,  atque  diligenter , 


penfatione.   Et  ita  ipli  Procuratores  utriusque  Partis  fu- 
pradidis  nominibus  per   hoc  prsefens  publicum  Inllru- 
mentum  ad  pedes  Sandifilmi  Domini  nofiri  Papa:  ins- 
tarîtifiîme,  humiliter,  &  devotiflime  fupplicant,  quate- 
nus  pro  tanto  ,  ita  lingulorum   magnorumque  Princi- 
pum,  &  Subditorum  luorum  bono  in  hujubmodi  Ma- 
trimonio  fuam  dispenlationem  interponere  dignetur  pro 
fui  clementia  féliciter  ,   &   votive.     De  quit/us  omui-, 
bus  &  fingulis  foprafcriptis  prxdidi  omnes  Procurato- 
res nominibus  quibus  fupra  mandaverunt,  &  rogaverunt 
per  nos  infrafcriptos  Notarios  publicum  fieri  Inllrumen- 
tum,  nobis  licentiam  prxbentes,  &  ita  invicem  conveiiien- 
tes  quod  de  ipfis  unum ,  &  plura  exempla  pro  libito  volun- 
tatis  ipfarum  Partium,  &  uttiusque  earum  conficere,  iplis- 
quePartibus,  vel  alteri  earum  traderevaleamus.    Ada 
fuerunt  hœc  inCivitateTaurini,  videlicetinDomoEpis- 
copali  ejusdem  Civitatis ,  prœfentibus  Egregiis,  &  No- 
bilibus  Viris  Domino  JohanneMarchiandi  Legum  Doc- 
tore,  Johanne  de    Reguino    ex  Comitibus  Valiisper- 
gix.  Domino  Jacobo  Spinola  Archidiacono  Ecclefiae 
majoris  Papise  ,  Symeone   de  Morigiis  ,  Vanterio  de 
Revoyxia  ,  Johanne  Marefchali  ,  Guidone  Colombi, 
Amedeo  dePlozafcho,  Angelino  Provane,  Bettolomeo 
de  Senis ,  Johanne  de  Oxiis  tellibus  ad  prxmilfa  voca- 
tis  fpecialiter,  &  rogatis. 
,    Subfcriptio  Notariorura  eft  ut  infra. 

Et  ego  Johannes  Franciscus  Gallina  Filius  quondam 
Domini  Pétri  publicus  Papienfis  Impérial!  audoritate 
Notarius ,  prsfatique  Illuilriflîmi  Domini  mei  Domini 
Ducis  R4èdioIani  &:c.  Secretarius  prœmiiîîs  omnibus, 
&  fingulis  dum  fie  fièrent,  ut  premittitur,  &  agerentur 
prœfens  fui  vocatus  ,  &  de  ipfis  hoc  publicum  Inrtru- 
mentum,  unà  cum  Egregio  Viro  Berando  Masnerii 
Notario  publico,  ac  memorati  lUuftriffimi  Domini  Do- 
mini Ducis  Sabaudias  Secretario  fuprafcripto  rogatus 
recepi,  quod  iiide  in  hancpublicam  tormam  redigi  feci 
aliis  prœpeditus  Negotiis  per  Zanonum  de  Uglono  pu- 
blicum Civem  Mediolani  Coadjutorem  ad  hoc  fpecia- 
liter eledum  ,  hicque  proinde  manu  propria  me  fub- 
fcripfi  &  fignum  meum  Notariatus  appofui  in  Tefti- 
monium,&fidem  omnium &fingulorum  proemifforum. 

Alia  fubfcriptio. 

Et  ego  Bernardus  Masnerii  de  Cuyfiaco  Lugdunen- 
fis  Diocefis  Imperiali  audoritate  Notarius  publicus  ac 
prailibati  Domini  mei  lUuftriffimi  Domini  Ducis  Sa- 


baudiae  Secretarius  prœmiffis  omnibus  dum  fie, ut  pre- 
mittitur, agerentur  fimiliter  prasfens  fui  vocatus,  &  hoc 
publicum  Inftrumentum,  unà  cum  fuprafcripto  Egregio 
Johanne  Francisco  Galina  Notario  publico ,  &  Secre- 
tario prsfati  lUuftriffimi  Domini  Ducis  Mediolani  re- 
cepi, hicque  me  fubfcripfi  propria  manu  ,  &  lignurn 
meum  Notariatus  appofui  in  Teftimonium  omnium 
prxmiflbrum. 

Exami-iavit    JoANNES     Franciscus    Stri- 
G  £  L  L  I  U  S  Regti  Anh'tvii  ÙJficmïis. 


CXXVI. 

Ratificatio  Philippi  MarIjE  Angl 
Ducis  Mediolani,  ContraEius  Aîatrimonii  inter 
fe  tpfum  ,  (#  Mariam  de  Sabaudia 
itiiti.  In  Caftro  Porta  Jovis  Mediolani  8.  Dc' 
cembris  1417.  IndiStione  fexta.  [  Pièce  au- 
thentique tirée  du  Regiftre  R.  des  Archives 
Royales  de  la  Ville  de  Milan.] 

In  Nomine  Sanéite,  ^  ludividuie  T'rimtatis  félici- 
ter Amen. 

A  Nno  à  Nativitate  Domini  mil lefimo  quadringen- 
-^*-  tefimo  vigefimo  feptimo,lndidione  fexta,die  Lu- 
nœ  odava  menfis  Decembris.  Per  hoc  publicum  Ins- 
trumentum  cundis  fiât  manifeftum  quod  cum  ad  pro- 
pagandum ,  pariter  &  renovandum  laudabilia  parentel- 
la;,  &  affinitatis  Fœdera  diutius  vigcntia  inter  llluftris- 
fimos  Principes  ,  &  Excellcntiffimos  Dominos  Duces 
infrafcriptos  ,  eorumque  clarœ  memoriœ  inter  folem- 
nes  Oratores  ,  Ambaffiatores  ,  Nuntios ,  &  Procura- 
tores lUuftriffimi,  &  Excellentiffimi  Domini  Domini 
Amedei  Ducis  Sabaudi8Q,Chablaifii,  &  Auguftoc  Prin- 
cipis, Marchionis  in  Ytalia  ,  Comitis  Pedemontium , 
&  Gebennenfis ,  Valemmeniisque  ,  &  Pienfis  ad  hœc 

ab 


8.  Dec. 


DU     DROIT     DES     GENS. 
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AkKO  ^^  ''P^°  Domino  ÎDuce  Sabaudis  fpeciale  Mandatum 
habentes  Procuratorio  nomiiie  iplius  Domini  DucisSa- 
ÏAty.  baudice,  &  de  ejus  Mandate  agentis  nomine  infralcrip- 
tœ  inclytEe  ,  &  prajclarce  Domicellœ  Domina  Mariœ 
ejus  PrimogenitE  parte  una  ;  &  folemncs  Oratores, 
Ambaffiatores,  Numios,  &  Procuratores  lUullriffimi, 
&  Excellentiffimi  Domiui  Domini  Filippi  Mariœ  An- 
gli  Ducis  Mediolani  &c.  Papise ,  Anglerisque  Comi- 
tis  ac  JanuiB  Domini  ad  liœc  ab  ipl'o  Domino  Duce 
Mediolani  fpeciale  Mandatum  habentes  Procuratorio 
nomine  iplius  Domini  Ducis  Mediolani  parte  altéra. 
Nuper  in  Civitate  Taurini  illius  annuente  Clemeiuia, 
a  quo  bona  proveniunt  fempiterna  prœfertim  faiiSa 
Matrimpnia ,  felix  &  laudibus  dignum  Matrimonium 
contraflum  fuerit  celebrandum  Sani£liffimo  tamen  Do- 
mino Domino  noftro  Papa  dispenfante  luper  impedi- 
mento  Confanguinitatis ,  qua  prœfati  Domini  conjunc- 
ti  funt  inter  ipâm  lUufaiflîmum  Dominum  Dominum 
Ducem  Mediolani  ex  una  parte,  &  Inclytam  &  prue- 
clatam  Domicelam  Dominam  Mariam  antediétam 
parte  ex  alia ,  modis  &  formis  in  duobus  confimilibus 
publicis  Inftrumentis  fuper  hoc  die  fecunda  prœlentis 
meniis  Decembris  per  Egregium  Virum  Beranduni 
Masnerii  diâi  Domini  Ducis  Sabaudia:  Secretarium, 
&  me  Johannem  Franciscum  iplius  Domini  Ducis  Me- 
diolani Secretarium  ,  &  Notatios  publicos  rcceptis  , 
confeâis  ,  &  fignatis  ,  latins  declaratis;  ad  qus;  Inliru- 
menta,  &  contenta  in  eis  habetur  ,  &  habere  intelliga- 
tur  relatio  in  omnibus  pro  utjacent,  fecundum  tamen 
veram  fubftantiam  eorumdem  ,  proinde  in  prxfentia 
Teftium ,  &  mei  Notarii ,  &  Secretarii  infrafcriptorum 
prœfatus  IlluftrilTimus  Dominus  Dux  Mediolani  &c. 
;  volens,  ut  decet  &  convenir  ,  ratificare,  &  approbare 

diâumContraâum  Matrimonii  modis  in  didis  Inrtru- 
mentis  conteDtis,&  omniain  iplîs  prsnominatis  Inftru- 
mentis  contenta  eidcm  Domino  Duci  referata,  de  qui- 
bus  plenam  notitiam  habuilTe,  &  habere  expislFe  pro- 
fitetur  omnibus  jure  ,  modo,  via,  caufa,  &  forma  , 
quibus  melius  ,  &  validius  potuit,  &  potefl:,fponte, 
deliberate,  &  ex  certa  fcientia,  acceptante  &  recipien- 
te  ha:c  omnia  me  Notario,  &  Secretario  infrafcripto, 
tiomine  diâi  Domini  Ducis  Sabaudix  diftœ  Domina 
MarÎE,  &  cujuscunque  interfit,vel  in  futurum  inter- 
éfle  poffit.  Ratificavit,  laudavit,  approbavit,  &  con- 
firmavit,  ac  in  Dei  nomine  ratiâcat,  laudat,  approbat, 
&  confirmât,  &  ad  majorem  roboris  firfflitatem  de 
hovo  illa  etiam  diâus  Dominus  Dux  facit,  inhit,  ju- 
rât, promittit,  firmat,  concordat  contrahit  ,  &  con- 
clndit,  cum  ,  &  fub  in  omnibus  formis  conventis, 
fubllantia ,  &  efFedu  in  ipiis  Inftrumentis  defcriptis ,  & 
declaratis,  &  h^c  omnia  fuprafcripta  ,  &  infrafcripta 
fîunt,  &  intelligantur  fieri,  &  faâa  effe,  ac  facit  idem 
Dominus  Dux  Sanâiffimo  Domino  noitro  Papa  dis- 
penfationc  fuper  impedimento  vigentis  Confanguinita- 
tis inter  prasfatos  Dominos  fecundum  formam  diâo- 
rum  Inftrumentorum  Contraâus  Matrimonii  hujus- 
modi.  Quœ  etiam  omnia,  &  iingula  tantum  vult,  & 
expreffe  concedit  perpetuam  obtinete  roboris  firmitatem 
ac  li  per  ipfum  Dominum  Ducem  Mediolani  perfona- 
liter  traSata ,  gefta ,  &  conclufa  fuiffent.  Profitendo 
idem  Dominus  Dux  Mediolani  Procuratores  fuos,  qui 
fie  prsmiira  ejus  nomine  contraxerunt  ad  illa  omnia, 
&  Imgula  ab  ipfo  Domino  Duce  Mediolani  plenam, 
&  liberam  habui/Te  poteftatem,  &  fpeciale  Mandatum 
nullo  unquam  tempore  fuspenfuni,vel  revocatum  pro- 
mittens  propterea  ipfe  IlluftriiTnnus  Dominus  Dominus 
Dux  Mediolani  pro  fe,  &  fuis  Hsredibus,  &  Succes- 
foribus  univerlis  taâis  Scripturis,&  fub  fuorum  om- 
liium  exprcffa  obligatione  bonoriim  ,  &  ulterius  citra 
iplius  Juramenri  derogationem  ipfe  Dominus  nofter 
Dux  Mediolani  lucido  vocis  oraculo  bona  fide  in  ver- 
bo  Principis  diâo  publico  Notario  ,  ut  fupra  recipien- 
tii  &  folemniter  ftipulanti  premiflà  omnia  tam  in  diiïlo 
Contraâu  Matrimonii  quam  pra;fenti  Inftrumento  de- 
fcripta  in  omnibus ,  &  per  omnia,  rata,  grata, valida, 
&  firrna  perpetuo  habere  ,  tenere  ,  adimplereque  fui 
parte,  ac  prorfus,  &  inconcuffe  obfervare  ,  &  per  fe 
nunquaiii ,  vel  alium  contrafacere  quomodolibet,  vel 
venire  clam  vc!  palam  ,  tacite  vel  e.xprcflè,  quovis 
quefito  Colore,  renuntiando  idem  Dominus  Dux  Me- 
diolani in  hoc  faâo  fub  vi  diâi  fui  jam  preftiti  Jura- 
menti  omni  aâioiii,  &  exception!  doli  mali,  vis,  me- 
tus,  &  in  faSuni  condition!  fine  caufa,  ob  caufam  , 
vel  ex  injufta  caufa  ,  &  juribus  ,  quibus  deceptus  in 
fuis  Contraâibus  quomodolibet  fubvenitur  omni  cir- 
cumventicini,fraudi,gravamini,&  errori,  ac  ignoran- 
tisfaâi,  omni  abfiiutioni,  relalf^tioni,  &  dispenfationi 
Juramenti  minoris  xtatis  ac  in  imegrum  reftitutionis 


benefitio  ,  omnique  appcllationis  ,provocationis,fup- 
plicationis,  &  alterius  reclamationis  fubfidio, omuibus- 
que  privilegiis,dignitatibus ,  prœhemineniiis ,  benefitiis, 
&  indultis  fub  quacunque  verborum  forma  conceflis, 
vel  concedendis  Patrii;,  &Locotum  Confuetudinibus, 
Juribusque  Cailonicis  ,  Civilibus  ,  Municipalibus,  & 
aliis  quibusvis  quibus  ad  veniendum  contra  prxmiflà, 
feu  eorum  aliqua  ,  feu  juvare  poflet  quomodolibet, 
vel  tueti  fignanter  Juridicenti  generalcm  renuatiatio- 
nem  non  valeteniliprasceiferit  fpccialis.De  quibus  om- 
nibus ,  &  fingulis  praefatus  llluftrifllmus  Dominus  Duï 
Mediolani  juffit  ,  &  mandavit ,  ac  jubet  ,  &  mandat 
publicum  confie!  dcbere  Inftrumentum  unum  ,  &  plu- 
ra  ejusdem  tenoris  per  me  Johannem  Franciscum  ui- 
frafcriptum,  &  fui  Ducalis  Sigilli  appenfione  muniri. 
Adum  in  Caftro  Porte  Jovis  Mediolani  in  quo  relidec 
prœfatus  Dominus  Dux  Mediolani.  Prœfentibus  Spec- 
tabilibus  Viris  Domino  Franchino  de  Caftiliono  utrius- 
que  Lcgum  Dodtore  famofiffimo  Confiliario,  Fran-- 
cisco  Barbavarise  Secretario,  Magnificojohanne  Fran- 
cisco Balbo  P'ilico,  &  Georgio  de  Vicecomitibus  Ca- 
merario  ipfius  Domini  Ducis  &  Antonio  de  Sccratico 
Caftellano  didi  Caftri  Porta  Jovis  indeTeftibus  notis, 
vocatis ,  &  fpecialiter  ad  pradida  togatis. 

Examinavk    JoANKES    FrANCISCÙS  Stri- 
Q  E  L I  u  s    Régit  Archhii  Officialis. 
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CXXVII. 

Pa5la  Dotalia  inter  Philippum   Mariâm 

A  N  G  L  u  M  Ducem  Mediolani ,  ^  M  a  R  i  a  m 
A  M  A  D  ^  1  Ducis  Sabaudia  Filiam.  Taurini 
z.  Decembris  1417.  [Pièce  authentique  tirée 
des  Archives  Royales  de  la  Ville  de  Mikn. 
RegiftreR.] 

Iri  Nomine  Domixi  Amen, 

A  NNO'à  Nfltivitate  ejusdem  Domini  millefimoi 
-^*- quadringentefimo vigefimo  feptimo , Indidione fex- 
ta,  die  vero  fecunda  menfis  Decembris.  Hujus  pu- 
blic! Inftrument!  ferie  cundis  tam  prafentibus  quant 
futuris  fiât  manifeftum  quod  cum  hodierna  die  paulo 
ante  prcefentem  Contradum  Magnifie!  ,  &  Generofl 
Milites  Dominus  Humbertus  Ballardus  de  Sabaudia, 
Dominus  Gaspardus,  Dominus  Montismajoris  Doini- 
nus  Manfredus  ex  Marchionibus  Salutiarum  &  Illus- 
triflimi  Principis  ,  &  ExcellemifTimi  Domini,  Domini 
Amedei  Ducis  Sabaudia  Chablalii  ,  &  Auguftn:  Prin- 
cipis Marchionis  in  Italia,  Comitis  Pedemonîium,  & 
Gebenen.,Valantinenfisque,  &  Dienfis  Marescali,  Spec- 
tabilisque  Dominus  Petrus  Marchiandi  Legum  JDodor 
famofus  omnes  ipfius  Domini  Ducis  Sabaudia  Con- 
filiari!,& Procuratores  ad  infrafcripta  légitime  conftitu- 
ti  ficut  confiât  publica,  &  autentica  Littera  Sigillo  ip- 
fius Domini  Ducis  in  pendenti  figillata,  &  manu  Gu- 
lielm!  Bolomerii  ejus  Secretarii  fignata  data  Aquis  An- 
no prccfenti  millefimo  quadringentefimo  vigelimo  fep- 
timo, &  die  vigefimo  quinto  Odobris  ipfius  Domini 
Ducis  Sabaudia:  Procuratorio  nomine  pro  quo  nihilo- 
minus  fub  Juramento,  obligatione  omnium  bonorum 
fuorum  promiferunt  quod  ipfe  Dominus  Dux  prœfen- 
tem  Contradum  ratificabit  ,  &  ultra  Raiificaiionem 
fuamfaciet,  &  operabitur  quod  111.  Domicela  Domi- 
na Maria  de  Sabaudia  Domicela  pradiâa  ejus  Domi- 
ni Ducis  Sabaudia  Filia  ipfum  fimiliter  ratificabit  ,  & 
ultetius  didi  Procuratores  nomine  etiam  prxfate  Do- 
mecele  Domina  Maria  proqua^licet  Mandatum  nori 
habeant  juxta  morem  Patria  ut  afleruerunt ,  fimiliter 
tantum  fub  Juramento^  &  obligatione  omnium  bono- 
rum fuorum  de  rato  promiferunt  ex  una  parte,  &  Re- 
vcrendiffimus  in  Chrilto  Pater,  &  Dominus  Dominas 
B.  Dei  ,  &  Apoftolica  Sedis  gratia  Archicpiscopus 
Sanda  Mediolanenfis  Ecclefia  Maximus  ,  Dignilfi- 
musque  in  Ecclelia  Pralatus  ,  &  Venerabilis  atque 
magna  Religionis  Viri  Dominus  Frater  Filippus  de 
Provanis  Preceptor  Domus  Sanéli  Antonii  Mediolani 
nec  non  Spedabilis  Dominus  Franchinus  de  Caftilio- 
no Juris  utriusque  Dotior  famofus ,  Confiliarius,  & 
Aluyfius  Crotus  Vir  utique  Notabilis  Secretaiius  Du- 
calis, &  omnes  Oratores,  &  Procuratores  Illuflrilfi- 
mi  Principis,  &  Excellentiffimi  Domiin  Domini  Fi- 
lippi Maria  Angli  Ducis  Mediolani  &c.  Papia  An- 
glcriaque  Comitis  ac  Janna  Domini  ad  infrafcripta 
fpecialiter  conllituti,  ficuti  de  eorum  mandato  cons- 
tat publico  Inftrumento  tradito  ,  &  rogato  per  Dona- 
Bb  3  tum 
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tum  de  Cifero  de  Herba ,  Anno  prefenti  die  LunoE  ter- 
tio Menfis  Novembcis,  &  Sigillo  iplîus  Domini  Ducis 
Mediolani  lîgiUato  ex  altéra  parte  inhierunt  ,  (iriiiaye- 
runt,  &  contraxerunt  verum  ,Iegitimum,  &  indabita- 
tum  Matrimonium  inter  prafatum  Illuftriffiinum  Do- 
minum  Filippum  Mariam  Anglum  Ducem  Mediolani 
&c.   &  pra:tatam  111.  Domicelam  Dominam  Mariaiii 
de  Sabaudia   natu   i-najorem  Filiam  prxfati  lUulîriffi- 
mi  Domini  Ducis  Sabaudix  &c.   fub  ifta  conditioiie 
ii  Papa  dispenfaverit,  &  liciiti  conftat  publico  Inllru- 
mento  paulo  ante  reccpto,cSc  rogato  per^os  Norarios 
infrafcnptos.      Modo    prîcdifli    omncs    Prociiratores 
utriusque  Partis, volentes, ut  dcbitum  ell  &  honeltum, 
providere  circa  conftitutionem  Dotis  prsefata;  Domice- 
Ix  Domina  Maria;,  &  circa  alia  ejusdem  Matrimonii 
neceffaria  paritcr  ,     &  coilvenientia  nominibus  fupra- 
fcriptis  venerunt,  ad  infralcriptas  conventiones,  &  pac- 
ta  folemni  (lipulatione  vallatas  atque  vallata.     Primo 
enim  praîdiiH  Procuratores  &  Oratores  prefati  lUus- 
trilîîmi  Domini  Ducis  Mediolani  Procuratorio  nomine 
ejusdem  confeffi  fuerunt,  &  confitentur  eundem  Do- 
minum  Ducem  Mediolani  habuifle,  &  recepillè  a  pre- 
fato  Illuftriffimo  Domino  Duce  Sabaudiœ  centum  mil- 
le Floreuos  auri  boni,  &  jufti  ponderis  Florenorum  in 
Italia  currentium  ut  puta  Januynorum,Florentinorum, 
&  Bononienfium  Conlimilium  pro  Dote ,  &  nomine  Do- 
tis prœdidtce  Dominas  Maria:  Domicelœ  ut  fupra  ,   qui 
quidem  Floreni  centum  mille  faerint  per  111.  Domi- 
num  Ducem  Sabaudia;  praslibatum  ,    feu  ej  us  Procura- 
tores  prefato  Illuftriffimo   Domino  Duci  Mediolani, 
feu  ejus  Procuratnribus  ipfius  nomine  in  Dotem  ,     & 
nomine   Dotis  diâs  111.  Domiceli:  Mariœ  dati  ,    & 
conftituti,  ac  etiam  tenore  praifentium  dantur  j&  cons- 
tituuntur  ,   &  qui  Floreni  centum  mille  funt ,   &  efle 
întelligantur  vera   Dos  antediâœ  Dominx  Mariœ,  ea 
tantum  lege  ,   &  conditione  quod  ipfe  Dominus  Dux 
Mediolani  debeat  prœfatas  Domina  Marix  bonam  as- 
fignationem  facere  de  tôt  bonis  immobilibus  in  Ducatu 
Mediolani ,  vel  Comitatu  Papia;  exiftentibus  in  Abdua 
citra ,  qua;  équivalent  prœdiûœ  quantitati  centum  mil- 
lium  Florenorum  auri  ut  fupra,  ad  rationeih  de  quiii- 
que  pro  centenario  in  va!ore,redditu,feu  fiâu  annua- 
li,  &hedifitiis,  &  manfionibus  Caftrorum ,  &  aliorum 
locorum  in  quibus  fiet  difta  affignatio  in  fortem  non 
computandis  ;  Qua  affignatione  faâa  estera  ipfius  Do- 
mini Ducis  Mediolani  ,  fuorumquc  bona  qu9Ecnnque 
omnino  libère  flnt  ,   &  elfe  intelligantur  ab  omni  ypo- 
theca  ,     aliaque  obligatione  quacunque  propter  quam 
eveniente  cafu  evi£tionis  pra;di£t:orum  bonorum  immo- 
bilium  taliter  affignatorum  pro  qua  ipfe  Dominus  Dux 
Mediolani,  fuique  Hceredes,  &  Succeflbres  teneantur 
fecundurn  formam  Juris  Communis  ,     &  ea  lege,  & 
Gonventione  quod  ipfa  bona  immobilia  taliter  affigna- 
ta  ipfe  Dominus  Dux  Mediolani  ,  fuiqne  Hœredes,  & 
SuccefTores  quandocunque  redimere  poffint,  &  reluere 
in  cafu  reftituendx  Dotis  folvendo  ,   &  trahendo ,   feu 
reftituendo  fimul,  &  femel  diâos  centum  millia  Fio- 
renos  ut  fupra.  Quam  quidem  Dotem  in  Pecunia  nu- 
merata  vel  rébus  iminobilibus  ut  fupra  ,   confiftentem 
prsdiâi  Procuratores  ejusdem  Domini  Ducis  Medio- 
lani, &  ipfius  nomine  prefatis  Procuratoribus  Domini 
Ducis  Sabaudise  ,    &  nobis  Notariis  infrafcriptis  tan- 
quam  Perfonis  publicis  liipulantibus  ,    &  recipientibus 
nomine,  &  vice  prœfatxDominœ  Maris  Domicelx  ut 
fupra  ,    &  aliorum  omnium  quorum  interefl:  ,    vel  in- 
tereffe  poterit,  promiferunt  ,  &  promittunt  reddere,  & 
reftituere  in  Pecunia  numerata  ut  fupra  ,  videlicet  in 
Florenis  Januenfis,  Florentinis,  Bononienfis ,  Senen- 
fis ,  Romanis  ,     vel  aliis  equivalentibus  in  Italia  cur- 
rentibus  ,   aut  in  prxdiilis  bonis  immobilibus  affignan- 
dis  ut  fupra,  fingula  fingulis  congrue  referendo  in  uno 
folo  cafu  reftitucndx  dida;  Dotis  contingente  per  obi- 
tum  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani,  ea  Domina  Ma- 
ria Domicela  prasdiâa  fupervivente  occurrentem  ,     in 
aliis  autem  cafibus  omnibus  ,  quibus   Dos  prxdiâa  de 
Jure  reftituenda  veniret  fine  Matrimonio  fequente,  & 
poftea  diffoluto  fine  Matrimonio  quacunque  occaxione 
autmortis,  aut  non  faâs  dispenfationis,  vel  interve- 
niente  alterius  Partis  contradiâionis  aut  aliter  non  fe- 
quente,  prediéla  Do^  minime  reftituatur  ymo  apud  ip- 
fum  Dominum  Ducem  Mediolani,  fuosque  Hxredes, 
&  Succeflbres  libère, &  fine  ulla  condiflione  remaneat 
prorfus ,  &  omnino ,  &  ita  prœdiâi  Procuratores  Do- 
mini Ducis  Sabaudix  ipfius  nomine  prxdiâum  Domi- 
num Ducem  Mediolani,  ejusque  Procuratores , &  nos 
Notarios   infrafcriptos  nomine  ipfius  Domini   Ducis 
Mediolani  aliorumque,  quorum  intereft,  vel  interefle 
poterit  recipieiites  liberaverunt  ,quietaverunt,  &  abfol- 


verunt  a  refliitutione  prediftx  Dotis.     In  omnibus  aliis    ^nnO 
cafibus,  prctcrquam  in  primo  fuprafcripto  ficnda  pro- 
mittentcs  ut  fupra,  ipfius  Domini  Ducis  Sabaudix  no-    iJ^iy, 
mine  eundem  Dominum   Ducem   Sabaudix   fuosquè 
Hxrcdes ,   &  Succeilores  a  prxdifta  Dotis  reflitutione 
fienda  in  omnibus  cafibus  prxdittis,excepto  primo, eun- 
dem Dominum  Ducem  Mediolani  fuosque  Hxredcs , 
&  Succelfores  perpctuo  indemnem  ,  &  indemnes  fer- 
vaturos  contra  quamcumque  Perfotiam  occufione  pre- 
fcntis  Contraâus  ,vel  in  eorum  contentoruni  agentcm. 
Item  convenerunt  fuprafcripti  utriusque  Partis  Procu-~ 
ratores  ,  nominibus     quibus  fupra  quod  ipfe  Dominus 
Dux  Mediolani ,  cafu  obitus  fui  contingente ,  ea  Domi- 
na Maria  Domicela  fupervivente,teneatur  ante  obitum 
fuum  ultra  Dotem  prediflam  pro  ftatu  fuo  deceiitius 
manutcnendo   ulufruftum   tôt   bonorum  imniobilium 
prxididx  Dominx  Matix  affignare  ,     qux  fint  valoris 
Florenorum  prsÈdiflorum  auri  trium  millium,&  quin- 
gentorum  annualium  per   ipfam  Dominam  annuatim 
habendum  ,  &  pcrcipiendum  ,   &  duraturorum  in  ejus 
vita  tantum ,  fi  &  in  quantum  vïtam  honcftam ,  &  vi- 
dualem  fervaverit,  habitaveritque  in  Tcrritorio  Domi- 
ni Ducis  Mediolani  prxdiiSti ,   &  non  aliter  ,  nec  alio 
modo.    Item   convenerunt   prxdifti   Procuratores   ut 
fupra  ,  quod  ipfe  Dominus  Dux  Sabaudix  munire  de- 
beat  prxfatam  Dominam  Mariam  Domicelam  de  velli- 
bus  ,   &  ornamentis  nuptialibus  ,     &  diâus  Dominus 
Dux  Mediolani  munire  eam  debeat  de  Jocalibus  ,  fe- 
cundurn ipforum  Dominorum  ftatus  deccntiam.     Item 
convenerunt  fuprafcripti  Procuratores  ut  fupra  ,   quod 
G  ex  ipfa  Domicela,  Domino  concedente,prxfatus  Do- 
minus Dux  Mediolani  habeat  unum  Filium  mascukun 
tantumodo,  quod  eo  cafa  talis  Filius  ex  ipfa  Domice- 
la descendens  poil  deceffum  diâi  Domini  Ducis  Me- 
diolani ejus  Patris,  debeat  eile  Dux  Mediolani  ,   &  co 
cafu  date  teneatur,  &  debeat  prxfatus  Dominus  Dux 
Mediolani   eidem   tali    Filio   Ducatum   Mediolani   in 
prxrogativam   fpecialem.     Si  veto    fint    plures    liberi 
masculi  ex  ipfa  Domicela  descendentes  ,     tune  tcne.a- 
tur,  &  debeat  eligere  diftus  Dominus  Dux  Mediolani 
unum  ex  ipfis  liberis  ,   quem  maluerit  cui  diiîlum  Du- 
catum in  prerogativam  fpecialem  date  teneatur ,  &  de- 
beat  ,   qux  eleâio  fi  non  fieret  per  di6tum  Dominum 
Ducem  Mediolani,  tune,  &  eo  cafu  Primogenitus  es 
ipfa  Domicela  diilum  Ducatum  Mediolani  in  prxro- 
gativam  fpecialem  habere  debeat  ,     &  teneatur.    Quas 
omnia  ,  &  fingula  fuprafcripta  prxdiili  omnes  Procu- 
ratores utriusque  Partis  nominibus  quibus  fupra  ,   fibi 
invicem,  &  nobis  Notariis  infrafcriptis  ut  fupra  ,  reci- 
pientibus per  fblemnem  ftipulationem  preftito  juramen-- 
to  manu  corporaliter  taâis  Scripturis  fub  obligatione 
principalium  fuorum,  &  omnium  principalium  fupr.a- 
fcriptorum  bonorum  prxfentium,  &  futurorum, promi- 
ferunt perpetuo  attendere  ,   &  obfervare  nec  ullo  un- 
quam  tenipore  contravenire  de  Jure  vel  de  faflo  ,   fub 
pœna  refctlionis  omnium  damnorum  ,   &  intercfi"e  li- 
tis,  &  extra,  pro  quibus  omnibus  melius  attendendis, 
&  adimplendis  per  prxfatos  Dominos  Duces  Sabaudix, 
&  Mediolani  fe  fubmilTerunt  prxdifti  eorum  Procura- 
tores Procuratoriis  nominibus  eorumdem   cohertioni, 
&  compulfioni  Curix  Canierx  Apofiolicx  ,     &  ejus 
viribus,  pro  qua  volant,  &  confentiunt  diâos  Domi- 
nos Duces ,  &  fuos  in  defeflu  aliquorum  prxmillorum, 
fie  ut  promittitur  fuprafcriptorum  pro  ipforum  adim- 
pletione  cogi ,   &  compelli.     Renuntiantes  prxnomi- 
nati  Oratores,  &  Procuratores  prxfafi  llluftriffimi Do- 
mini Ducis  Mediolani  Procuratorio  nOmine  ejusdem 
juramenta  fua  ut  fupra,   prxftita  exceptioni  doli  ma- 
li,  ut  fupra,  metus  rei  aliter  geftx,quam  fcriptx  om- 
ni in  integrum  reftitutionis  benefitio  exceptioni  etiam 
non  numeratx  Pecunix,  exceptioni  etiam  Dotis  cau- 
te,&  non  numeratx,  conditioni  fine  caufii ,  vel  ex  in- 
jufta  caufi,  Juri  etiam  per  quod  decepti»  in  fuis  Coti- 
traftibus  fubvenitur  Juridiccnti  confefiionem  extra  Ju- 
ditium  faâam,  vel  non  coram  fuo  Judice  non  valere, 
omnique  alteri  Juri  Civili,  &  Canonico  per  quod  con- 
tra prxdiâa  ,     vel  aliquod  ex  eis  facere,  dicere,  vcl 
venirc  poifet,  aut  in  aliquo  fe  tueri  ,     omnique  Juri, 
confilio  ,   beneficio  ,     ac  etiam  Juri  diccnti  generalem 
renuntiationem  non  valere  ,     nifi  pricelfcrit  fpecialis. 
De  quibus  omnibus  ,   &  fingulis  fuprafcriptis  antedifli 
omnes  Procuratores  nominibus  quibus  fupra  mandave- 
runt,  &  rogaverunt  per  nos  Notarios  infrafcriptos  pu- 
blicum  confici  Inftrumentum,  nobis  licentiam  prxben- 
tcs,  &  ita  invicem  convenientes,  quod  de  ipfis  unum 
vel  plura  exempla  pro  libito  voluntatis  ipfarum  Par- 
tium,  &  utriusque  earum  conficcre,  ipfisque  Partibus 
vcl  alteri  earum  tradere  valeamus.    Ada  fuerunt  hxc 


DU    DROlt    DES    GENS. 


Anno  '"  Cîvitate  Taurini,  videlicet  in  Domo  Episcopali  Ci- 
■"  vitatis  ejusdem.    Prœlentibus  Egregiis  Nobilibus  Viris 

I4Z7,  Domino  Johanne  Marchiandi  Legum  Dodore  ,  Jo- 
hanne  de  Arri^hino  ex  Comitibus  Val  lispergie,  Domi- 
no Jacobo  Spinola  Archidiacono  majoris  Ecclelia;  Pa- 
piœ  ,  Siinonino  de  Morigiis  ,  Vanterio  de  Revuyria, 
Johanne  Marefchali;  Guidone  Colombi ,  Amedeo  de 
Flozascho,  Angelino  Provane,  Bertolomeo  de  Sévis, 
Johaane  de  Oxiis  Teftibus  j  a,d  premifla  vocatis  fpe- 
cialiter,  &  rogatis. 
Sublcriptiones  Notariorum  fiint,  ut  infra. 
Et  Ego  Johaiines  Franciscus  Galina  Filius  quondam 
ÎDomini  Pétri  publicus  Papienlis  Imperiali  auftorirate 
Notarius  ,  Secretariusque  prefati  lUuftriflimi  Domini 
iTiei  Domini  Ducis  Mediolani  &.c.  pramilîis  omnibus, 
&  fingulis,  dum  fie  fièrent,  ut  premittitur,  &  ageren- 
tur,  ptEelens  fui  vocatus ,  &  de  ipfis  lioc  publicuni  Ins- 
trumentum  una  cum  Egregio  Viro  Berando  Alasnerii 
Notario  publico  ,  ac  memorati  IlludrilTimi  Domini 
Domini  Ducis  Sabaudia:  Secretatio  fubfcripto  rogatus 
recepi  quod  inde  in  liane  publicam  formam  redigi  feci 
aliis  perpeditus  negotiis  per  Bertramihum  de  Reltis  Ci- 
vem  Mediolani  Notarium  publicum  Coadjutorem  ad 
hoc  fpecialiter  eleftum,  hicque  proinde  manu  prOprîa 
fubfcripfi,  &  fignum  meum  Tabelioiiatus  appofui  in 
Teftimonium ,  &  fidem  omnium  j  &  iingulorum  pre- 
miflbrum. 

Alia  fubfcriptio. 

Et  ego  quidem  Bcrandus  Masrierii  deCuyfiaco  Ltig- 
duneniis  Diocefis  auftoiitate  Imperiali  Notarius  publi- 
cus atque  prxlibati  Domini  mei  Ducis  Sabaudia  Se- 
cretarîus,  prœmiflls  atfui  prœfens  vocatus,  ac  de  prœ- 
diélis  hoc  Inftrumentuni  unà  cum  prœfcripto  Johantie 
Francisco  Galina  Notario  ,  ac  prœdiâi  Domini  Du- 
cis Mediolani  Secretario  rogatus  recepi  hicque  me  fub- 
fcripfi ,  &  fignum  meum  appofui  in  Teftimonium  ve- 
ritatis  prœmifforum. 

Examixavit  JoANNES   FrÀKCIS'CUS  SîR!- 
"GELLIUS  Regii  Archiiiîi  Ojficiatis. 

cxxviii. 

Si  Dec.  Ràiificaiio  PHiLipPiMAJiiiEANGLi  Du- 

cis  Mediolani ,  Paôiorum  Dotalium  inter  fi  ip- 
fum  j  y  Mariam  AMADiEi  Sabaudia 
Ducis  Filiam  initomm.  J^um  Mediolani  8. 
Decembris  1417.  Indi5l.  VI.  [Pièce  authenti- 
que, tirée  du  Rcgiftre  R.  des  Archives  Ro- 
yales de  la  Ville  de  Milan.  ] 

la  Nor/iine  SiinB£\   £5'  Indiliidiite  TriKtiatis  feli- 
àier  ^  Amen. 

A  Nno  Domini  à  Nativitate  millefimo  quadringeri- 
•^*-  tefimo  vigcfimo  feptimo,IndiâicJne  fexta,  die  Lu- 
nx  oQavo  Menfis  Decembris.  Per  hoc  publicum 
Inftrumcntum  cunftis  fiât  manifeftiim  ,  quod  cum  II- 
luftrilîimus  Princeps  ,  &  Excellentiffimus  Domiaus 
DoiTiinus  Filippus  Maria  Anglus  Dux  Mediolani  &c. 
Papiœ  ,  Angleriœque  Comes  ac  Janua:  Dominus  ,  feu 
pro  eo  ejus  fulemnes  Procuratores ,  Ambafliatores ,  & 
Nuntii  ad  hcec  tpecialitcr  conftituti,  plenumque  Man- 
datum  cum  libéra  poteftate  habentes  confelTi  fuerunt 
prîcfatum  Dominum  Ducem  habuilfe  ,  &  recepilfe  ab 
Illuftrifl^mo  Principe,  &  Excellentiffimo  Domino  Do- 
mino Amedeo  Duce  Sabaudiœ,  Chablayfii,  &  Auguliœ 
Principe,  Marchione  in  Italia,  Comité  Pedeinontium , 
&  Gebenenfis  ,  Valentinenfisque  &  Dienfis  pro  vcra 
Dote  ,  &  nomine  Dotis  prs;clarse  ,  &  Inclyts  Domi- 
celas  Domina  Maria  de  Sabaudia  Filiœ  natu  majoris 
îpfius  Domini  Ducis  Sabaudia; ,  &  quœ  iibi  fueiunt  per 
ipfum  Dominum  Ducem  Sabaudia:  ejus  Patrem  iuDo- 
teni  condituta  inContraâuMatrimonii  nuper  inter  eos 
inhiti,  videlicet  centum  mille  Florenos  auri  boni  ,  & 
jufii  ponderis  Florenorum  in  Ytalia  currentium,  ut  pu- 
ta  Januinorum  Florenorum,  Bononicnfium  ,  &  confî- 
rnilium,  pro  quibus  quidem  Florenis  centum  millibus 
iidcm  Procuratotes  dicto  nomine  promiferunt  prefa- 
tum  Dominum  Ducem  Mediolani  faâurum  certas  dé- 
centes alîignationes  ipfi  Dominœ  unà  cum  annualibus 
redditibus  trium  millium  quingentorum  Florenorum, 
pro  ftatu  ipfius  Domina:  condecenter  manutentione 
etiam  cum  promiflionibus  rellituendœ  Dotis ,  &  in  ca- 
fu  redituendœ  Dotis,  quod  Deus  avertat,  &  cum  aliis 
modis ,  formis  ,  paâis  ,  Promiffiouibus  ,  Obligation 


ipp 


bus,  &  Claufulis,  &  in  omnibus,  &  per  omnia,prout  Avxrn 
latius  continetur  in  duobus  publicis  ,  &  conlimilibus  ^^^^^ 
Inftrumentis  die  fecunda  fluentis  menfis  Decembris  1A%7, 
per  Egregium  Berandum  Masnerii ,  &  me  Johannem 
Franciscum  Galinam  ipforum  Dominoruni  Secreta- 
rios,Tabelionesque  publicos  receptis,  confe<ftisque,  & 
fignatis,  ad  qua:  habetui:,  &  haberi  intelligatur  relatio 
fecundum  illoruin  veram  fubftaritiam,&  eftcaum.Hinc 
eft  quod  ipfe  Illullriffimus  Dominus  noftcr  Dominus 
Dux  Mediolani  &c.  volens  illa  prout  ab  ejus  mera  vo-- 
luntate  ,  &  puro  animo  progreffa  amologare  ex  ejus 
re£ta  ,  &  fpontanea  voluntate  maturoquc  faper  hoc 
prœhabito  Confilio  ipfasDotem,  confeflîonem,promis- 
lionem ,  &  omnia*,  &  fingula  in  ipfis  duobus  Inllrumen- 
tis  contenta  ut  jaceiit  ad  bonum  tameii  ,  &  fanum  iu- 
telleftam  ,  de  quibus  omnibus  idem  Dominus  Dus 
Mediolani  habuit,  &  habct  plenam,  &  veram  notitiam; 
&  iufotmationem  ac  perfcàam  fcientiam  ut  ibidem  at- 
teftatur  omnibus  Jure,  modo,  via,  caufa ,  &  forma, 
quibus  melius,  &  validius  potuit  ,  &  potefl:  ad  opus 
diâse  ptEclars  Dominae  M.ariffi  verfus  me  Johiinnetri 
Franciscum  Secretarium  ,  &  Notarium  infrafcriptuni 
uti  publicam  Perfonam  ftipulantem,  &  recipientem  hsc 
ûmnia,  nomine,  &  vice  pra;fati  Domini  Ducis  Sabau- 
dia;, diâœ  Domina  Mariœ,  &  cujuscunque  interfit  vel 
poflit  interefl'e;  laudavit,  ratificavit,  approbavit,  &  a- 
molegavit ,  ac  laudat  ,  ratificat ,  approbat,  &  amolo- 
gat,  ac  confirmât,  &  ad  majoris  roboris  firmitatem  il- 
las  firmat,  contrahit,  jurât,  &  concludit  in  omnibus, 
&  per  omnia  fecundum  ipforum  veram  fubftantiam ,  & 
effeâum  ,  &  prout  in  didtis  Inftrumentis  continetur 
bona  fide  tenere,  &  per  conceffionem  hujus  Aélus  pu- 
blie! luftrumenti,  &  infupèr  vult,  &  expreflï  concedit 
idem  Dominus  Dux  Mediolani  illa  tantam  ubique  oh- 
tincre  roboris  firmitatem  ,  quantam  fi  per  éum  perfo- 
naliter,  &  omnino  contraâa,firmata,  &  conclu  fa  fuis- 
fent,  profitendo  diftos  AmbalFatores,Nuntios,&  Pro- 
curatores ipfius  Domini  Ducis  Mediolani  ad  illa  om- 
nia, &  fingula  dum  fièrent  ab  eodem  plenam,  &  libe- 
ram  habuifl^e  potefiatem ,  &  fpeciale  Mandatum,  nul- 
lo  unquam  tempore  revocatum.  Promittens  propter- 
ea  idem  Dominus  Dux  Mediolani  pro  fe,  &  fuis  Hœ- 
redibus,  &  SuccefiToribus  univeirfis  juramento  Scriptu- 
ris  taftis,  etiam  citra  ipfius  juramenti  derogatione  bo- 
na fide  in  verbo  Principis,  &  fub  fuorùm  omnium  eï- 
preflTa  obligatione  bonorum  prasdiilam  cohfeffionem^ 
&  omnia  ,  &  fingula  contenta  in  diSis  Inftrumentis, 
rata,  grata,  firma  ,  &  valida  perpétue  habere,  &  te- 
nere, adimplere,  &attendere,  &  nunquam  per  fe,vel 
per  alium  contrafacere  vel  venire  quomodolibet ,  c'iain 
vel  palam,  dirreûe  vel  indirreSe,  quovis,  quefito  colore' 
renuntiando  in  hoc  fado,  fub  vi  diâi  fui  juramenti  jaiiî 
prœftitj,omni  aâioni,  exceptioni ,  doli  mali,  vis  metus 
&  in  faâum  conditioni  fine  caufa  ob  caulhm ,  vel  ex 
injufta  caufa,  omni  circuitioni,  fraudi,  gravamiili,  & 
errori,  ac  ignorantia;  fa6ti  omni  appellationis,  fup'pli- 
cationis,  provocationis,  ac  bonorum  cefllonis  reme- 
dio,  omniqueabfolutioni,rela{rationi,&  dispenfationi 
Juramenti,  ac  in  integrum  reftitotionis  benefitio,  ex- 
ceptionique  non  numeratte  pecunia:  ,  fpeique  futures' 
habitiouis  Patriœ,  &  Locorum  Confuetudinibus  ,  om- 
nibusque  Privilegiis,  Dignitatibus ,  Indultis,  fub  qua- 
cunque  verborum  fonna  conceffis  ,  vel  conccdendis 
omnibusque  Juribus,  Canonibus,  vel  Civilibus  Muni- 
cipalibus  ,  &  aliis  quibuscunque  quibus  ad  veniendum 
contra  prjedifta ,  vel  premifforum  aliqua  fe  juvare  posr 
fet  quomodolibet,  vel  tueri  ,  &  fignanter  juri  dicentj 
gencralem  renuntiationem  non  valere  ,  nifi  prœceflerit 
fpecialis;de  quibus  omnibus  idem  Dominus  Dux  Me- 
diolani juflit,  &  mandavit  ,  ac  jubet ,  &  mandat  pu- 
blicum confici  Inftrumentum  unum,  &  plura  ejusdem 
tenoris  per  me  Johannem  Franciscum  jam  diSum  ,  Se 
fui  Ducalis  SigiUi  pendentis  munimine  roborari.  Ac- 
tum  in  Caftro  Porta:  Jovis  Mediolani  ,  in  quo  relidet 
pra:fatus  Dominus  Dux  Mediolani.  Prœfentibus  Spec- 
tabilibus  Viris  Dominis  Franchino  de  Caftiliono  Juris 
utriusque  Doâore  famofiffimo  Conliliario,  Francisco 
Barbavarie  Secretario  Magnifico  Johanne  Francisco 
Balbo  Phifico,  &  Georgio  de  Vicecomitibus  Camera- 
rio  ipfius  Domini  Ducis,  ac  Antonio  de  SeraticoCas- 
tcllano  diéti  Caftti  Portœ  Jovis ,  inde  Teftibus  notis 
vocatis ,  &  fpecialiter  ad  prcdiâa  rogatis.  ' 


Examimvit   JoANNES    FrancISCUS    S  T  R  I- 
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Anno 


1417 
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£)ec.  Donatio  Ci-vitatis  VerccUarum  />«•  Philip- 
PUM  Mariam  Anglum  Dticcm  Medio- 
lam ,  A  M  A  D  iE  o  Sahaudia  Duci  facia.  Tau- 
rim  t.  Decembris  1417.  IndiBione  fexta.  [Piè- 
ce authentique,  qui  fe  trouve  dans  leRegiftre 
R.  des  Archives  Royales  de  la  Ville  de  Mi- 
lan, auflî  bien  que  dans  S.  Guichenon, 
Hift.  Généalogique  de  la  Maifon  de  Savoye.  Preu- 
ves, pag.  171.  d'où  on  l'a  tirée.] 

/»  Nomine  Sa»Slte ,  ^  TidividiM  T'rirïtatis ,  Pa- 
tris,  y  Filii,  55'  Spiritus  Sanéli  tot'msqne  fit- 
feraalis  Ciiria,  Amen. 

NOvERiNT  univerfi  prœfentes  pariter,   &  futur!. 
Quod   Aiino   a  Nativitate   Domini   noftri   Jefu 
Chrilli   fumpto  millelimo  quadringentefimo  vigelimo 
feptimo,  hidiÊlioue  fe.xta,  die  féconda  menfis  Decem- 
bris.    Condituti  iri  prefentia  noftroruin  Notariorum, 
&Tc(lium  infrafcriptorum,  Reverendiffimus  inChrifto 
Pater,  &  Dorfiinus  Dominus  Bartolomeus  Dei  gratia 
Archièpiscopus  Sanfits  Mediolanenlis  Ecclefix  ,   Ve- 
nerabilis,  &  Religiofus  Vir  Frater  Filippus  de  Prova- 
nis  Preceptor  Domus  Sanfti  Autonii  Mediolani,Spec- 
tabilis,  &  Égregius  Vir  Dominus  Franchinus  de  Cas- 
tiliono  Juris  utriusque  Doftor  Conliliarius,  &  Speda- 
bilis  Ludovicus  Crotus  Secretarius  lUuftriffirai  Priuci- 
pis  Domini  Filippi  Marix  Angli  Ducis  Mediolani  &c. 
PapÎE  Angleriœque  ComitiSj  ac  Januse  Domini,  Nati 
quondam  lUuftriffimi  Principis  Domini  Johannis  Ga- 
leaz  Vicecomitis  olim  primi  Ducis  Mediolani  &c.  Pro- 
curatores,  h.  Procuratoriis  nominibus  ejusdem  Domi- 
ni Ducis  Mediolani,habentes  fpetiale  Mandatum  etiam 
ad  donandum  cuilibet  Domino  Principi ,   &  Perfona: 
cujusvis  ftatus,  gradus,  dignitatis,  &  conditionis  exis- 
tât quamcumque  Civitatem,Terram,Fortilitium, Vil- 
larn ,  quodcunque  Caftrum  omnemque  Locum.,  Por- 
tum'  &  Pontem  diâi  Illuftrlffimi  Domini  Ducis  Me- 
diolani ,   &  quœ  per  eum  ,   feu  ejus  nomine  tenentur, 
&  polîîd'enturquomodocunquejetiamfi  fub  Homagio,vel 
in  Feudurri  teneantur,cum  omnium  eorum,  &  cujus- 
libet  eorum  rationibus  ,   aêtionibus ,  Jurisdiâionibus, 
Regiminibus,Honorantiis,Emolumentis,  Intratis,  Hono- 
ribus,  &  PrEeiriinentiis  univerfis,cum  Ceffionejurium, 
&  aàionum  ipfi   Domino  Duci  Mediolani    pertinen- 
tium  ;  habentes  etiam  fpeciale  Mandatum  ad  prœdifta 
cum  libéra,  ut  in  Inftrumento  dîfli  Procuratoris  con- 
tinetur  recepto  per  Donatum  de  Cifero  de  Herba ,  Fi- 
lium  quondam  Domini  Matchifii  Civitatis  Mediolani 
P.  N.  P.  Sanfli  Fidelis,  Impérial!  audloritate  Notarium 
piiblicum  fub  Anno  prccdido  a  Nativitate  Domini  mil- 
lelimo quadringentefimo  vigelimo  feptimo ,  Indiâione 
fexta, die  tertio  Menlîs  Novembris,  Sigillo  etiam  ipfius 
Domini   Ducis  ligillato.     Conllituti,  inquam,  pr:efat! 
Procuratores  in  cellulis  eorum  mentis  revolventes ,  co- 
gitantesque  verum  amorem  quem  habet  ,   &  gerit  ipfe 
lUuftriffimus  Dominus  Dux  Mediolani,  erga  Illuftris- 
fimum  Dominum  Amedeum  primum  Ducem  Sabau- 
dijCjConfanguineum  cariffimum  ipfius  Domini  Ducis 
Mediolani ,  &  bona  &  acceptabilia  ferv!tia  eidem  lUus- 
triffimoDuciMediolanenli  per  prœfatumlUuftriffimum 
Dominum  Ducem  Sabaudia:  fa£ta  &  impenfa;  &  quod 
tempore  quo  fuit  juvenis  ipfe  Dominus  Dux  Medio- 
lan.  poft  mortem  IlIuftriiTimorum  Dominorum  Ducis 
Mediolan.  Patris  ,    &  Ducis  Mediolan.  Fratris  ipfius 
Domini  Ducis  modem! ,  quo  tempore  ipfe  Dominus 
Dux  Mediolan.  modernus  a  vicinis  fuis  multum  Guer- 
ris  opprimebatur,  ditlus  Dominus  Dux  Sabaudix  non 
folum  ab  oppfelTionibus&Guerris  eidem  Domino  Duci 
Mediolan. inferendis  deftitit,quinymo,&  eundemDomi- 
îium  Ducem  Mediolan.fuis  confiliiSjViâualibus  cPatria 
fua  ad  Patriam  Mediolanen.  ac  etiam  aliis  mercantiis 
vehi,&  transfert!  permifit,ac  etiam  omnibus  aliis  favo- 
ribus,  quibus  potu!t,fov!t  gratiofis,&  omneii)  favorem 
qucm  potuit  idem  Dominus  Dux  Sabaudix  ipfi  Domi- 
no Duci  Mediolan.  prœbuit  inceflànter,  ac  poftea  con- 
tinue a  pradiSis  non  deftitit  :pra;diais  caufantibus,  ne 
ipfe  Dominus  Dux  Mediolanen.  tantorum  benefitiorum 
videatur  immemor,  ut  ipfe  Dominus  Dux  Sabaudix  de 
prxdiâis  remunerationem  confequatnr  contemplatioiie, 
&  ob  remunerationem  ipforum  meritorum,qux  mérita 
pro  notoriis  habent,&  tenent:  Nolcntes  unquam  ullo 
tempore  de  ipfis  meritis  aliquam  probationcm  exigi  nec 


fieri,ipforum  mcritorum  caufa  limili  fubfcqucntiumcî-  A.NN& 
iftente;  &  etiam  ex  liberulitate  ipfius  Domini  Ducis  Me- 
diolanen.fuper  fubfequcntibus  ore  tenus  exprcffum Man-    I/I27. 
datum  ab  ipfo  Domino  Duce  Mediolanen.  habentes,  ei- 
dem Domino  Duci  Sabaudix  licet  abfenti  ,     llrenuis- 
que  Milîtibus  Dominis  Humberto  Baftardo  de  Sabau- 
dia,Gaspardo  de  Monteinajori ,  AManfredo  ex  Mar- 
chionibUs  Salutiarum,Marefclialis  Sabaudix, &  Spcâa- 
bili  ,     &  Egregio  Domino  Petro  Marchiandi  Legum 
Doâori,  Ambafl1atotibus,&  Procuratoribus  didi  Do- 
mini Ducis  Sabaudix,  ut  de Procuratione  eorum  cons- 
tat Litteris  auteniicis  ipfiuS  Domini  Ducis  Sabaudix , 
Sigillis  fuis   figillatis  ,     &  manu  Gulielmi  Bolomcrii 
ejus  Secretarii  fignatis,fub  Anno  Domini  milefimo  qua- 
tercentcfîmo  vicefimo  feptimo,lndidione  fexta,&dievi- 
gelima  quinta  menfis  0(3:obris,datis  Aquis:Prxltntibus  & 
llipulantibus,  ac  etiam  nobis  Notariis  prxfentibus  ,  & 
flipulantibus  more  publicarum  PerXbnarum,  vice, nomi- 
ne, &  ad  opus  ipfius  Domini  Ducis  Sabaudix,  &  fuo- 
rum  Succerfbrum ,  nec  non  quorum  intereft  ,  vel  in- 
tereffe  poterit  in  futurum.    Dant,  donant ,  transferunt, 
cedunt,  concedunt,  &  tradunt,Donatione  mera,  pu- 
ra, &  irrevocabili, qus  dicitur  inter  vivos,nulla  infinua- 
tione  indigente  ,   nec  aliqua  ingfatitudinis  csufii ,  vel 
alla  fado  vel  Jure  revocanda;eidem  Domino  Duci  Sa- 
baudix ,   &  fupra  proxime  nominatis ,  recipientibus  & 
flipulantibus  ut  fupra  ,     nomine  ipfius  Domini  Ducis 
Sabaudix  pro  fe ,  &  fuis  Hxredibus  ,   &  SuccefToribus , 
&  quibus  dare  vel  alienare  voluerit,  falvo  Jure,  lau- 
do,  &  confenfu  cujuscunque,  a  quo,  vel  qaîbus  prx- 
dida  moveri  reperirentur  :  vidclicet,  Civitatcm  Vercel- 
lenfem,  cum  toro  ejus  Territorio ,  &  Difiridu,  Cas- 
tris,  Villis,  Opidis,  Redditibus  ,  Ccnfibus  ,  Jurisdic- 
tionibus ,  Emolumentis ,  Piscariis  ,  Furnis ,  Molendi- 
nis,  Baptiftoriis  Aquis,  Aquarum  decurfibias,Portibus, 
Portinagiis,  Pedagiis,  Gabellis,  Tributis,  Angariis, & 
Perangariis ,  Bullettis ,  Subfidiis  ,  Venationibus ,  Ley- 
dis,  &  aliis  fuis  Juribus,  &  Pertinentiis  quibuscunque, 
&  quocunjque  nomine  cenfeantur  ,     etiam  iî  hîc  oni- 
nia  cxpreflà  non  fucrint,  &  cum  omnibus,  qux  didus 
Dominus  Dux  Mediolanenf  indidaCivitateVercclIenli, 
&Territorio  ejusdem, quxcunque  folitus  eft  habere  ibi- 
dem,  pcrcipere ,  &  recuperare  ipfe  Dominus  Dux  Me- 
diolanenf per  fe,vel  ejusOffitiarios  quoscunque,&  hxc 
omnia  Videlicet  a  flumine  Sicids  citrri  a  parte  reliqui 
Territorii  didi  Domini  Ducis  Sabaudix:  cum  iftadecla- 
ratione, videlicet,  quod  fi  eflent  aliqux  Terrx, Loca , 
Portus  vel  alia  ex  fupradidis  Diftridus  ,   &  Territorii 
Vercellaruni,  ultra  didam  aquam  Sicids  a  parte  reliqui 
Territorii  didi  Domini  Ducis  Mediolani  ,   qux  Lbca 
ultra  Sicidam  exiftentia  aliquas  Terras  vel  fines  habe- 
rent  citra  Sicidam  a  p.arte  Territorii  didi  Domini  Du- 
cis Sabaudix,  quod  illi  taies  fines,   feu  pertinentix  de- 
beant  rcmanere  ipfis  locis  ultra  Sicidam  exiftEntibns,& 
eisdem  fpedare  ac  V\  eflent  ultra  Sicidam.  Et  viceverfa, 
fi  fint  vel  exiftant  aliquxTerrx,  vel  Loca,  Portus,vel 
alia  fuperius  defcripta  Diftridus  ipfius  loci  Vercellenf. 
citra  Sicidam,qax  habeant  ultra  Sicidam  a  parte  Territorii 
didi  Domini  Ducis  Mediolanenf  aliquas  pertinentias  vel 
fines;quod  illi  taies  fines,&  pertinentix  debeant rcmanere 
fpedareque,  &  pertinere  ad  loca  didi  loci  citra  Sicidam! 
exifl:entia,&  deDominio  ipfius  Domini  Ducis  Sabaudiœ,- 
ac  fi  eilènt  ultra  Sicidam:  refervatis  etiam  in  omnibus, 
&  per  omnia  fingularibus  Perfonis  utrorumque  Domi- 
niorum,  eorum  bonîs,&  poffefllonibus ,  tam  ultra  quam 
citra  Sicidam  exiftemibus  :  ita  quod  de  eisdem  gaudere 
poffint  &  debeant,  fine  contradidione  quacunque,  ea 
lege  &  conventione,  quod  Ci.  aliqua  diflenfio  ,  vel  dis- 
cordia,  occafione  prxdiélorum  finium  ,     &  divifionîs 
Territoriorum  oriretur,Deciforcs  cffe  debeant  Confiliariî 
utriusque  Partis, cum  uno  Partium  Confidente,  fecun- 
dum  modum  &  formam  Capituli  in  fimili  ad  diffe- 
rentias    fedandas    pofiti   Contradu  Ligx  hodie   inter 
ipfos  Dominos  celebratx ,  &  per  nos  infrafcriptos  No- 
tarios  rogatx.  Dantes,  &  concedentes  ipfi  Domini  Pro- 
curatores ,    &  Nuntii  didi  Domini  Ducis  Mediolani 
fuperius  nominati  ipfi  Domino  Duci  Sabaudix,  vel  ejus 
Marefchalis,  alterive  ipforum  ,   ac  aliis  quibuscunque 
ab  ipfo  Domino  Duce  vel  ejus  Succciforibus,  ad' hoc 
Mandatum  habenti  ,  vel  habentibus  ;  plenam ,  puram , 
liberam,  &  omnimodam  poteftatem ,  pofleliîonem  cor- 
poralem,  &  realem  ,   &  apprehcnfionem  didorum  Ci- 
vitatis, Caftrorum,  Locorum,  &  Territorii  ejusdem- 
que  pertinentiarum  ,   &  aliorum  fuperius  dcfcriptorum 
etiam  vi  armata  ,  fi  opus  fuerit,  absque  aliqua  poena 
vel  dclido  incurrcndo,apprehendendi,  dctincndi,  con- 
fervandi  ,     &  retinendi  fua  propria  audoritate  absque 
didi  Domini  Ducis  Mediolanenf  alicujusve  fiiperioris 
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Akno  ^^'  altetius  cujuscunque  Magiftratus  vel  Judicis  ,  feu 
"  alterius  Perfonoc  licentia  ,  vel  Mandato  conftituens  fe 

1427.  nomine  difti  Domini  Ducis.Mediolani  prœdidam  Ci- 
Vitatem  cum  ejus  Territorio,  Caftris,  Villis  ,  Oppi- 
dis,  Pertinentiisque,  &  aliis  faperiiis  descriptis , nomi- 
ne diâi  Domini  Ducis  Sabaudia;,  &  fuorum  Succeffo- 
rum,  polIîdere,&  tenere  quousque  ipfe  Dominus  Dux 
Sabaudiœ  &  fui ,  feu  alii  pro  eo  poffèflionem  prècdiflo- 
rum  acceperint  corporaicm.  Maiidautes  ipli  Domitli 
Procuratores  ,  &  Ambasciatores  omnibus  ,  &  fingulis 
fidelibus  Feudatariis  ,  EmphitlieOtis,  Subditîs  ,  &  aliis 
quibuscunque  dift*  Civitatis,Territoriis  ,  &  Locorum 
prœdidorum  ,  Officiariisque  Cuftodibus  Caftrorum, 
Portarum  Cittadellse  Cadellanis ,  Vicariis,  Cavaleriis, 
fedagiatoribus  ,  Gabellatoribus  ,  Receptoribus .,  Bul- 
lettariis,  &  aliis  quibuscunque  Officiariis  diâi  Domini 
Ducis  Mediolani ,  majoribus  &  minoribus,  quatenus 
prEédiâô  Domino  Duci  Sabaudiœ  ,  ejusve  Marefcha- 
Jis ,  feu  alteri  ipforum ,  vel  alteri  pro  parte  ipfius  Do- 
mini Ducis  SabaudiE  ibi  miflb  ,  &  poteftatem  habenti 
pareant ,  obediant,  &  intendant  ,  ac  ipfam  Civitatem 
Cittadeliam  ejusdem  ,  Caftraque  ,  &  Portus  ,  atque 
etiam  alia  Cadra,  Loca,  Villas,  &  Oppida  ipfiusTer- 
ritorii  ,  ac  Dîllriélus  Vercellenlîs ,  ut  fupra  donata, 
expédiant,  &  tradant  libéra,  &  absque  quavis  contra- 
diàione,  &  hoc  fub  pœna  rebellionis,  &  indignationis 
iplius  Domini  Ducis  Mediolani ,  cxterique  OfEciarii, 
Gabellatores ,  Pedagerii,  &  alii  fuperius  nominati  nec 
non  etiam  &  quicunque  Notarii  aliquà  Indrumenta 
habentes  de  redditibus  ,  fervîentibus ,  cenfibus,  fervi- 
tiis,  aliisve  ad  Dominum  ipfius  Civitatis,&  Dominum 
fejusdem  pertinentibus  fub  eadem  pœna  ,  etiam  man- 
dantes ut  illa  omnia  fupra  nominata  pro  parte  difti 
Domini  Ducis  Sabaudia;  ibi  accedentibus  illa  tradant 
libère,  &  expédiant  nullo  ejusdem  impedimento  appo- 
hendo,  ea  tamen  Icge,  &  conventione  per  folemnem 
ftipulationem  inter  prœdiâos  Procuratores  invicem  ,  & 
nobis  NotariiSjUt  fupra, (lipulantibus  faflam  quod  om- 
hes ,  &  fingula;  Intratœ  ordinariœ  ,  &  extraordinarise 
tam  Dar!orum,quam  Gabellarum,  Taxarum,&  alteriuS 
cujuscunque  manerieî  iplarumque  Intratarum  Debito- 
res  quicunque  ratione  temporis  prœdiâi  tantiim  a  die 
fiendœ  traditionis  diéta;  Civitatis  ut  infra  rétro  ,  fint 
&  elle  debeant  iplius  Domini  Ducis  Mediolani,  atque 
libi  remanere  debeant,  ita  quod  ipfas  Intratas,  &  ip- 
fos  Debitores  tempore  prediâo  exigi  facere  poffît 
tam  in  Juditio ,  quam  extra,  pro  fuo  libito  volunta- 
tis  i  talique  exadtioni  ipfê  Dominus  Dux  Sabaudis, 
fuique  Officiales  qui  in  prœdiâa  Civitate  reperientur 
binneque  brachium  ,  omnemque  fibi  favorem  poffibi- 
lem  prebere  teneantur.  Cedentes  ipfi  Procuratores, 
ilomine  ipfius  Illufirilîlmi  Domini  Ducis  Mediolani 
pro  fe  ,  &  fuis  SuccefTotibus ,  caufamque  fiabituris  ab 
eodem,  ac  fupradidlis  Dominis  Ambasciatoribus  ipfius 
Domini  Ducis  Sabaudiœ  nomine  (lipulantibus ,  &  reci- 
pientibus  ut  fupra  ,  ac  nobis  Notariis  (lipulantibus  ,  & 
recipientibus  nomine  quo  fupra  ,  ac  cujus  ilitereft  vel 
interellc  poterit  in  futurum,  orHnia  Jura  ,  omnesqué 
aâiones  ,  &  rationes  ipfi  Domino  Duci  compétentes, 
&  competentia  in  dida  Civitate,  Territorio  ^  Jurisdic- 
tionibus,  Meriis,  Imperiis,  Villis,  Cadris,  Oppidis, 
Rébus,  Bonis  ,  &  pertinentibus  Vaflallis  Fidelibus,& 
Subditis  ipfius  Civitatis  ,  &  ad  diflam  Civitatem ,  & 
îpfum  Dominum  Ducem  fpedantibus  ,  &  pertinenti- 
bus juxta  tamen  limitationem  ,  &  declaratiojiem  fupe- 
-rius  defcriptas.  Promittentes  ipfi  Domini  Procurato- 
res per  juramenta  fua  ad  Sanâa  Dei  Evangelia  corpo- 
raliter  tafta  ,  &  fub  obligatione  omnium,  &  fingulo- 
rum  bonorum  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani  ,  &  in 
animam  diâi  Domini  Ducis  Mediolani  prediâa  om- 
nia ,  &  fingula  ipfum  Dominum  Ducem  Mediolani 
rata,  grata,  &  firma  habere,  &  tenere, &  pra;textu  ali- 
cujus  la;fionis,  ingratitudinis  vel  allô  quovis  modo  non 
rcvocare,  feu  contra  ea  facere,  dicere  vel  venire,  nec 
alicui  facere  ,  dicere  vel  venire  voient!  in  contrarium 
quovismodo  ,  clam  vel  palam,  dirreâe  vel  per  indir- 
reâum,  confentire,  fed  prîcdiâa  omnia  quo  ad  fe,  & 
ejus  voluntatem  ,  &faâum,  tacitum  &  exprœifum, 
feu  tacitam  vel  expreffam  ,  id  cil  pro  fuo  dato,  & 
faâo  tantum,  ita  quod  aliter  iplc  Dominus  Dux  Me- 
diolani de  eviâione  non  tencatur  eidem  Domino  Duci 
Sabaudix,  &  fuis  SuccefTotibus  manutenere  ,  disbriga- 
re,  &  defendere  de  Jure  ,  &  de  faâo  ab  omnibus  ,  & 
contra  omnes ,  &  ipfum  Dominum  Ducem  Mediolani 
nnquam  nullo  tempore  fecilfe,  vel  in  futurum  facere, 
per  quE  pra;fens  Doiiatio  ,  &  Jurium  tranflatio  fuuni 
realem  effeâum  fortiri  non  pofllt  nec  dcbeat.  Pro- 
înittentes  è  converfo  ipfi  Procuratores  Domini  Ducis 
ToM.  II.    Part.  II. 


Sabaudisè ,  ipfis  Domini  Ducis  Mediolani  Procuratori-  À  Mfjv, 
buSjNobisque  Notariis, ut  fupra,  ftipulantibus,  &  reci-  -"^""^ 
pientibus ,  omnes  &  fingulos  Cives  prcsdiâa;  Civitatis  1A17. 
Vercellarum,ejusque  Di[lriâuales,tam  Nobiles  quam 
plebeos,  &  rufticos,  &  maxime  omnés  Nobiles  deTi- 
zonibus,veIut  Cives  Vercellarum,  qui  per  antediâani 
donationem  Subditi  ipfius  Domini  Diicis  Sabaudia: 
efle  veniant  clementer,  gratiofe,  atque  bénigne  traâa- 
re,  &  quod  ita  per  eundem  Dominum  Ducem  Sabau- 
dia;, &  per  fuos  traâabantur,  neque  eis  imputabuntur 
aliqua  patrata  quomodocunque  per  eos  coramiifa  tan- 
quam  Cives  Vercellenfes  nec  eorum  rationes  contra 
ipfos,  vel  aliquem  ipforum  procedetur.  Quos  omnia, 
&  fingula  fuprafcripta  fecerunt  ,  &  contraxeruût,  & 
faciunt  ,  &  contrahunt  prœdiâi  omnes  Procuratores 
utriusque  Partis  cum  infrafcriptis  modis  ,  conditioni- 
bus ,  &  formis  in  fingulis  partibus  prsecedentibus  intel- 
ligeiidis^  folemnique  llipulatione  invicem,  &  nobis  in- 
frafcriptis Notariis  ut  fupra,  ftipulantibus,  recipienti- 
bus folemniter  vallatis ,  &  non  aliter.  Videlicet  quod 
Cittadella,  Caftrum  ,  &  omnia  Fortalitia,  Cuflodie- 
que  Portarum  pr33dicâE  Civitatis  libère ,  vacuœ ,  &  ex- 
peditîe  traddi  ,  &  affigriari  debeant  hiuc  ad  oâavanl 
diem^  prefentis  Menfis  inclufivè  per  totam  diem  Mag- 
nificis  Militibus  Dominis  Gaspardo  Domini  Montis 
Majoris  ,  &  Manfredo  ex  Marchionibus  Salutiarum 
ipfius  Domini  Ducis  Sabaudice  Marefchalis  ,  nomine 
ejusdem  Domini  Ducis  Sabaudiœ  recepturis ,  aut  alteri 
eorum  utriusque  nomine  recipienti.  Ea  lege;  &  con- 
ventione quod  expeâari  debeat ,  &  attendi  utrum  Rati- 
ficatio  Contraâus  Matrimonii  per  fuprafcriptos  Pro-  ' 

curatores  inter  ipfum  Dominum  Ducem  Mediolani, 
&  III.  Domicelam  Dominam  Mariam  Filiam  riiajorem 
ipfius  Domini  Ducis  Sabaudiœ  hodierna  die  coniraâi, 
&  rogati  per  nosmet  Notarios  infrafcriptos ,  &  fimili- 
ter  Ratificatio  Contraâus  Dotalis,  ut  fupra,  confeâi; 
&  rogati,  fiet  &  légitime fequetur  per  eumdem  Domi- 
num Ducem  SabaudiîE  ,  &  Filiam  fuam  prœdiâam ,  fe- 
cundum  quod  in  eisdem  fuprafcriptis  Contraâibus  de 
ratificando  promiffum  ,  etiam  &  conventum,  vel  non 
fiet,  qua  Ratificatione  Patris  &  Filias  légitime  fequen- 
te,  &  eidem  Domino  Duci,  vel  ab  eo  Mandatum  ha- 
bentes in  autentica  forma  tradita  ,  &  affignata  ,  tune 
ftatim  locum  habeant  prœdifla  omnia,  &  alia  infrafcrip- 
ta  pure,  vere,  omni  cxceptioneremotP,de  ipfaque  Ci- 
vitate Vercellarum  ,  ejusquc  Juribus ,  &  Pertinentiis 
declaratis ,  &  limitatis  ut  fupra  ,  idem  Dominus  Dux 
Sabaudia;,  &  prœdiâi  Domini  Marefchali  aut  quicun- 
que alii  ejus  nomine  disponere  poffint  pro  libito  volun- 
tatis  ipfius  Domini  Ducis  Sabaudix  ,  idemque  fit  & 
eflè  intelligatur  ,  fî  contihgeret  ,,  quod  abfit,  propter 
fubvenientem  obitum  pra^fatse  Domicelœ  Domina:  Ma- 
ria:, prœdiâamRatificationem  non  fequi  nec  fieriexvo- 
luntate  ipfius  Domini  Ducis  SabaudiB  ,  ejusque  Fili^ 
prsdiâa;,  aut  alterius  eorum  qui  renueret;  vel  renue- 
rent  eam  facere  R.atificationem,  tune  ,  &  eo  cafu  prse- 
diâam  Civitatem  cum  fuis  Juribus,  &  Pertinentiis  ut 
fupra,  antediâi  Domini  Marefchali,  &  uterque eorum 
iplius  Domini  Ducis  Sabaudis  nomine ,  eidem  Domi- 
no Duci  Mediolani ,  feu  ab  eo  Mandatum  habentibus 
■vel  habenti  retrodare  ,  &  reftituere  libère ,  &  expedite 
teneantur,  &  debeant,  &  eo  cafu  omnia  contenta  in 
prsefenti  Contraâu  calfa,  irrita,  &  nulla  elfe  intelligan- 
tur,  &  fint  prorfus  &  omnino,  proinde  ac  fi  nihil  eo- 
rum Contraâuum  effet  ge(lum,vel  faâum  ,  ea  tamen 
lege,  &  conventione  folemni  ftipulatione  vallata  ut  fu- 
pra ,  &  quod  in  omnem  cafum  pra;diâorum ,  &  alio- 
rum  omnium  nihilominus  Liga  hodierna  die  per  prse- 
diâos  Procuratores  inter  antediâos  Dominos  DuceS 
cdntràâa  ,  &  per  nos  infrafcriptos  Notarios  publiée 
rogata,  rata  ,  &  fïrma  maneat  in  omnibus  ,  &  per 
omnia  pro  ut  jacet  ad  contextum.  Quo:  tamen  Liga 
effe  debeat  nulla  ,  &  invalida  cafu  quO  conftaret  per 
ipfum  Dominum  Ducem  Mediolani  effe  impediram,& 
negatam  dispenfationem  per  Summum  Pontificem  fu- 
per  diâo  Matrimonio  contrahendo  iîendam.  Idem 
efle  debeat  fi  ipfe  Dominus  Dux  Mediolani  contraâurn 
Ligœ  ipfius,  &  Contraâus  alios  videlicet  Matrimonii, 
conftitutionis  Dotis  ,  Donationis  Vercellarum  Civita- 
tis ,  &  Convcntionum  faâarum  do  non  alienando  Ci- 
vitatem Alii  &c.  fimul  &  de  operando  quod  Crefen- 
tium  recognosci  debeat  ab  eodem  Domino  Duce  Sa- 
baudise  &c.  omnes  quinque  hodie  celebratos  inter  dic- 
tos  Procuratores ,  &  nos  infrafcriptos  Notarios  roga- 
tos  non  ratificaverit  ilitcr  terminos  in  dicîis  Contraéli- 
bus  appofitos  aut  faltem  per  quindecim  dics  pofl  termi- 
nos ipfos  in  publica  forma.  Remanentibus  tamen  fir- 
mis  terminis  in  ipfis  Contraâibus  appofitis  quo  ad 
C  c  omnia 
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omnia  alia  in  eisdem  ContraSibus  contenta  ,  a£lo 
etiam  convento ,  &  in  paâuin  exprellum  deduâo  quod 
Locus , Caftrum ,  Villa,  &  Territorium  recepti  cum 
eorum  Pertinentiis,  etiam  ii  de  Territorio  Vercellen- 
li  effe  reperirentur  ,  &  ultra  Sicidam  lit,  &  pleno Ju- 
re remaneat  ,  &  remanere  debeat  lUuftrifîimi  Domini 
Duci  Sabaudiœ  ejusque  Htercdibus  ,  Succefforibus ,  _& 
ab  eo  caulam  habituris.  Promittentes  di£ti  Ambascia- 
tores,  &  Procuratores  diâi  Doinini  Ducis  Mediolani, 
per  Juramenta  fua  ad  Sanfta  Dei  Evangelia  corporali- 
tcr  prajrtita  ut  fupra,  &  fub  obligatione  omnium  bono- 
rum  iplius  Domini  Ducis  Mediolani  nt  fupra  ,  prœ- 
diàa  omnia  fupra  &  infrafcripta  ratificari  facere  dido 
lUullriliimo  Domino  Duci  Mediolani,  hinc  ad  feltum 
prosime  Nativitatis  Domini  ,  &  de  difta  Ratificatione 
Inllrumtntum  publicum,  &  folcmne  ligillatum,  &  Si- 
gillo  iplius  Domini  Ducis  Mediolani  cum  claufulis, 
promiffionibus,  renuntiationibus,  juramentis  ,  &  aliis 
opportunis  apportari  tacere  infra  di£tum  tcmpus  ,  &  il- 
lud  tradere  in  manibus  lU.  Domini  Principis  Pedemon- 
tium,  vel  ei  cui  traddi  mandaverit;  limiliterque  prae- 
difti  Procuratores  Domini  Ducis  SabaudÎE  promife- 
runt  folemni  ftipulatione  prEcdiâumDominuin  Ducem 
Sabaudia;  eodem  modo,  &  infra  idem  tempus  ratilica- 
turum,&  Ratiticationem.  Domino  Duci  Mediolani ,  aut 
ejus  Ambaffiatoribus  miffurum,  ut  fupra  diftum  etiam 
de  Ratificatione  fienda  ex  parte  Domini  Ducis  Medio- 
"lani.  Renuntiantes  omnes  prœnomiuati  Domini  Pro- 
curatores per  Juramenta  fua, ut  fupra  ,  omni  cxceptio- 
ni  doli  mali  ,  vis,  metus,  erxoris,  rei  non  lie  geftae, 
vel  aliter  gelte  quam  fcripta  fuerii ,  Juri  quo  deceptus 
in  fuis  contradibus  fubvenitur;Juri  exigenti.quoniam  fit 
Donatio  ob  mérita  probationum  ipforum  meritortuTi  ; 
Juri  dicenti,  Donationcm  Summam  quingentorum  au- 
reorum  excedentem  fuie  iniinuatione  nonvalerejjuri  di- 
centi Donationem  propter  ingratitudinem  vel  alias  ta- 
lem  Donationem  revocari  polie  ,  ac  etiam  omni  Jure 
Canonico  vel  Civili,  propter  quod  contra  pr^difta  vel 
aliquod  prxdiâorum  quovis  modo  venir!  poifet  ,  feu 
prœdiôa  vel  aliquod  priEdiâoium  annullari,vel  eisdem 
nullitatib  derogari,  ac  etiam  Juri  dicenti  generalem  re- 
mmtiaîionem  non  valere  nifi  prœcelîît  fpecialis.  De 
quibus  omnibus,  &  lingulis  fuprafcriptis  antedifli  om- 
nes Procuratores,nominibus  quibus  fupra,  mandaverunt, 
&  rogaverunt  per  nos  infrafcriptos  Notarios  publicum 
fieri  Inftrumentum  nobis  licentiam  prœbentes  ,  &  ita 
invicem  convenientes ,  quod  de  ipfis  unum  vel  plura 
exempla  pro  libito  voluntatis  ipfarum  Partiuni,&  utrius- 
que  ipfarum  conficcre  iplisque  Partibus  vel  alteri  ea- 
rum  tradere  valeamus.  Afta  fuere  liœc  in  Civitate 
Taurini,  videlicet  inDomo  Episcopali  ipfius  Civitatis. 
Prxfentibus  Egrcgiis,  &  Nobilibus  Viris  Domino  Jo- 
hanne  Marchiandi  Lcgum  Doâore,  Johanne  de  Ari- 
ghino  ex  Comitibus  Vallispergiœ  ,  &  Domino  Jacobo 
Spinola  Cantore  Majore  Ecclelîoo  Papios  ,  Simone  de 
Motîgiis,  Vantcrio  de  Renoyria,  Johanne  Marefcha- 
,li,  Guidone  Columbi ,  Amedeo  de  Plozafcho,  Ange- 
lino  Prôvane  ,  Bertolomeo  de  Senis  ,  &  Johanne  de 
Oxiis  Teftibus  ad  praemilfa  vocatis  fpecialiter  ,  &  ro- 
gatis. 

Sttbfcript'wnes  Notanoram  Ht  infra. 

Et  ego  Johannes  Franciscus  Gallina  Filius  quon- 
dam  Domini  Pétri  publicus  Papienlis  Impérial!  auâo- 
ritate  Notarius  Secretariusque  pra:fati  111.  Domini  mei 
Domini  Ducis  Mediolani  &c.  prjemifTis  omnibus ,  & 
fingulis ,  dum  fie  fièrent  ut  premittiiur  ,  &  agerentur, 
prœfens  fui  vocatus  ,  &  de  ipfis  hoc  publicum  Inllru- 
mentum  ,  una  cum  Egregio  Viro  Berando  Masnerii 
Notario  publico,ac  memorati  J.  Domini  Domini  Du- 
cis Secretario  fubfcripto  rogatus  recepi  quod  inde  in 
hanc  publicam  formam  redigi  fieri  feci  aliis  perpeditus 
negotiis  per  Paulum  de  Caftiliono  Civem  Mediolani, 
Notariam  publicum,  Coadjutorem  ad  hoc  fpecialiter 
eleâum,  hicque  proinde  manu  propria  mefubfcripfi, 
&llgnum  meumTabelionatus  appolui  in  Teftimonium 
&  tidcm  omnium  &  fingulorum  prœniiflbrum. 

Et  ego  Berandus  Masnerii  de  Cuifiaco  Lugdunen- 
fîs  Diocelis  publicus  Imperiali  aufloritate  Notarius,  ac 
mernorati  111.  Domini  Domini  mei  Ducis  Sabaudiœ 
Secretarius,prxmilTis  omnibus,  dum  fic,ut  prxmittitur, 
agerentur, limiliter  prsefens  tui  vocatus,  &  de  his  hoc 
publicum  Inftrumentum  unà  cum  fuprafcripto  Egregio 
Johanne  Francisco  Galina  Notario  ,  ac  prœlibati  Do- 
mini Ducis  Mediolani  111.  rogatus  recepi  ,  hicque  me 
propria  manu  fubfcripfi  ,   &  fîgnum  meum   Notaria- 
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tus  appofui  in  Tellimonium  vetitatis  omnium ,  &  fin- 
gulorum prsmiilbrum. 

Examittavit  JoANNES  Franciscus  Stri- 
G  E  L  L  i  u  s  Regii  Archivii  Officialis. 

cxxx. 

Ratificatio     Philippi    Mari^    AngliS.  Dec. 

Ducis  Mediolani  f  Donationis  Civitatis  Vcrcel-, 
larum  ,  A  m  a  d  .e  o  Sabatidue  Duci  facl£. 
Aclum  in  Caftro  Porta  Jovis  Mediolani  8.  De 
cembris  1417.  ImliB.VI.  [Pièce  authenti- 
que ,  tirée  du  Regillre  R.  des  Archives  Ro- 
yales de  Milan.] 

la  Nomine  SanHiC  ,   y  hidividiis  Trimaiis  félici- 
ter, Amen. 

AN  NO  a  Nativitate  Domini  millcfimo  quadringen- 
-'■*-  .tefimo  vigcfimo  feptimo,  fexta  Indiâione, die  Lu- 
ne oâava  Menlis  Decembris.  Per  hoc  publicum  prs- 
fens  Inftrumentum  cunâis  fiât  manifeftum ,  quod  cum 
per  folemnes  Ambalïiatores ,  Nuntios ,  &  Procurato- 
res lUuftriffimi  Domini  noftri  Domini  Filippi  Marias 
Angli  Ducis  Mediolani  &c.  Papiîe  Anglerieque  Co- 
mitis ,  ac  Januae  Domini  ad  hœc  fpeciale  plenumque 
Mandatum  habentes  cum  libéra  poteftate  moti  certis 
juftis  caufis,  &  respeftibus  nuper  dederint  ,  concefTe- 
rint,  &  pcrpetuo  remiferint  Donatione  pura,  libéra, & 
irrevocaljili,  quae  dicitur  inter  vivos,  niiUa  infinuatio- 
ne  indigente,  aut  aliqua  ingratitudine  ,  feu  alia  quavis 
caufa  inpofterum  revocanda,  nomine  Procuratorio  ip- 
fius  Domini  Ducis  Mediolani,  lUufiriffimo  Principi 
Domino  Amedeo  Duci  Sabaudia:,  Chablayfii,  &  Au- 
guftîe  Principi,  Marchioni  in  Ytalia  ,  Comiti  Pedemon- 
tium,  &  Gebennenfis  ,  Valentinenlisque  ,  &  Dienfis, 
&  fuis  Hœredibus,  &  Succeilbribus  quibuscunque.  Ci- 
vitatem  Vercellarum  cum  fuis  Juribus  ,  &  Pertinentiis 
limitatistamen  ,  &  declaratis  cum  modis ,  &  formis 
descriptis  in  duobus  publicis  Inftrumentis  ejusdem  te- 
noris  receptis,  &  fubfcriptis  per  Egregium  Virum  Be- 
randum  Masnerii  Secretarium  prxfat'i  Domini  Ducis 
Sabaudia  ,  &  me  Johannem  Franciscum  Secretarium 
prefati  Domini  Ducis  Mediolani ,  &  Notarios  publiées 
die  féconda  prasfentis  Menfis  Decembris  ad  quœ  Inftru- 
menta, de  quibus  idem  Dominus  Dux  Mediolani  pro- 
fitetur  habere  plenam  notitiam ,  habentur ,  &  haberi  in- 
telligantur  relatio  ad  bonum,  &  verum  inteUcaum,& 
ad  contenta  in  eis  tantumodo  fe  extendat  prasfens  Ins- 
trumentum ,  Conceffio  ,  &  Ratificatio  ;  hinc  eft  quod 
nunc  volens  prœdidtus  Dominus  Dux  Mediolani  om- 
nia praîdiSa  contenta  in  didis  hiftrumentis  approbare , 
&  ratificare  tanquam  ex  voluntate  ejus  beneplacito ,  & 
puro  animo  perfefta.  Idcirco  ex  ejus  redta  ,  mera,  & 
fpontanea  voluntate,  maturoque  fuper  hoc  habito  con- 
filio, omnibus  Jure,  caufa,  &  forma  ,  quibus  melius, 
&  validius  potuit,  &  poteft,  ad  opus  &  utilitatem  didi 
Domini  Ducis  Sabaudis  Donatarii  ,  &  Succelibrum. 
Laudavit,  ratilicavit  ,  &  emolegavit  ,  laudatque,  rati- 
ficat,  approbat,  emolegat  didlam  Donationem,  &  ad 
majoris  roboris  firmitatem  illa  facit  ,  firmat,  &  ju- 
rât in  omnibus, &  per  omnia,  fecundum  continentiam 
diâorum  Inftrumentorum  per  conccflioncm  hujus  Ac- 
tus ,  &  publici  Inftrumenti  ,  &  infuper  vult  ,  &  es- 
prefle  concedit  idem  Dominus  Dux  Mediolani  diâam 
Donationem ,  &  contenta  in  diftis  Inftrumentis  tantam 
obtinere  roboris  firmitatem ,  quantum  fi  per  eum  pro- 
tinus  perfonaliter  faâa  forent.  Profitendo  pra;diftos 
Procuratores  fuos  ad  illa  omnia,  &  fingiila  dum  fafla 
fuerint,  ab  ipfo  Domino  Duce  Mediolani  plenam,  & 
liberam  habuiffe  poteftatem  ,  ac  fpeciale  Mandatum 
nullo  unquam  tempore  revocatum,  proniittens  propter- 
ea  ipfc  Dominus  Dux  Juramento  fuo,taâis  Scripturis, 
etiam  citra  ipfius  Juramenti  dcrogationem  in  verbo  Prin- 
cipis ,  &  fub  fuorum  omnium  obligatione  bonorum 
prœdittam  Donationem ,  &  contenta  in  diélis  Inftru- 
mentis ratas,  gratas,  firmas,  ôc  validas,  rataquc,gra- 
ta,  firma,  &  valida  perpetuo  habere,  &  tenere,  atten- 
dere,  &  adimplere,  ac  in  omnibus  ,  &  per  omnia  fui 
parte  obfervare  legalitcr  ,  &  inconcuffe  ,  &  nunquam 
per  fe,  vel  alium  contrafacere  quomodolibet  vel  veni- 
re,  clam  vel  palam,  dirreâe  vel  indirreâe, quovis  que- 
fito  colore.  Rennntiando  in  hoc  faâo  fub  vi  diéli  fui 
jam  preftiti  Juramenti  omni  adlioni ,  exception!  doli 
mali,  vis, metus,  &  in  faâum  conditioni  fine  caufa, ob 

caufam, 


DU    DROIT    DES     GENS. 


A  caufam  ,    vel  ex  injulla  caufa  omni  circumventioni, 

/\NIMO  fraudi,gravamini,  &errori,  ac  ignorantiae  fadi ,  omni 
142.7.  appellationis,  fupplicationis  ,  procurationîs  ,  ac  bono- 
*  rum  celîionis  remedio  ,  omnique  abfolutioni,  relaffa- 
tioni,  dispenfationi  juramenti,  ac  in  intcgrum  rertitu- 
.tionls  beneficio  Patria;,  &  Locorum  Conluetudinibus, 
omnibus  Privilegiis,  Dignitatibus,lndultis  fiib  quacun- 
que  verborum  forma  conceffis  vel  concedendis  ,  im- 
menfe  &  inotitioxe  Donationi  ,  omnibusque  caufe 
ingratitudinis ,  qnœ  permittiint  revocationes  rerum  do- 
natarum  omnibusque  Juribus  ,  Canonicis  ,  Civilibus, 
Municipalibus,&  aliis  quibusciinque  quibus  ad  venien- 
dum  contra  prt?mifla,  vel  prasmiflbrum  aliqua  fe  juva- 
re  poffet.quomodolibet  vel  tueri,  &  fignanter  Juri  di- 
centi  generalcm  reniintiationcm  non  valere ,  nilî  prae- 
ceffèri:  fpecialis.  Qux  omnia  prxdiSa  diâus  Domi- 
nas Dux  Mediolani  fecit,&  facit  verfus  me  Johannem 
Franciscum  Secretarium  fuum  ,  ac  Notarium  ,  velut 
publicam  Perfonam  ftipulaiitem  ,  &  recipientem  prae- 
diôa  omnia,  &  iingula,  nomine  &vice  prxtati  Domi- 
ni  Ducis  Sabaudise,  &  cujuscunque  interlit,  vel  poffit 
in  futurum  quomodolibet  intereflè:  De  quibus  omnibus 
idem  Dominus  Dux  Mediolani  juffit,  &  mandavit,  ac 
jubet,  &  mandat  publicum  confiai  debere  Inllrumen- 
tum  unum,  vel  plura  ejusdem  tenoris  per  me  Johan- 
nem Franciscum  jam  didum  ,  &  fui  Ducalis  Sigilli 
pendentis  munimine  roborari.  ASum  iu  Caflro  Por- 
tx  Jovis  Civitatis  Mediolani.  Prxfeutibus  Spcdabili- 
bus,  &  Egregiis  Viris  Dominis  Franchino  de  Caftilio- 
no  Juris  utriusque  Dodtore  inligne  Confiliario,  Mag- 
nifico  Joiianne  Francisco  Balbo  Phifico,  &  Francisco 
Barbavariœ  Secretario  ,  fi  Georgio  de  Vicecomitibus 
dido  Scaramutia  Camerario  ipfius  Domini  Ducis  Me- 
diolani ,  &  Antonio  de  Seratico  Callellano  didi  Cas- 
tri  Portas  Jovis  ,  inde  Teftibus  notis ,  &  fpecialiter 
ad  prœdida  rogatis. 

Examinavit  JoANNES    FraNCISCOS    StRI- 
G  E  L  L I U  s  Regii  Arehivii  Officialis. 

CXXXI. 

io.  'Dcc,^^^*^'''^^^"*'^  Pacis  Ut  a  fer  Nicolaum  Car- 
d'malem  titulo  Sanêlie  Crucis  in  Jerufakm ,  inter 
A  M  A  D  ^  u  M  Sabaudia  Ducem  fs"  Rempubli- 
cam  Venetam  ,  Commimitatemque  Flo- 
rentin ab  una,  £5"  Philippum  Ma- 
ri a  m  Ducem  Mediolani  à  parte  altéra.  Die 
^o.  Decembris  1417.  IndiSîione  qutnta.  [Piè- 
ce authentique ,  tirée  du  Regiftre  R.  des  Ar- 
chives Royales  de  la  Ville  de  Milan.  ] 

/»  'nomine  SanUce  (sf  Indhidua  Trmitatis ,  Patris 
isf  Filii,  o'  Spiritus  Safiéli,  Amen. 

A  Nno  à  Nativitate  Domini  noftri  Jefu  Clirifti  mil- 
-^^  lelimo  quadringenteiimo  vigefimo  feptimo  ,  In- 
didione  quinta  ,  die  Lunœ  trigelimo  menlis  Decem- 
bris.  Salvator  nofter  Omnipotens  qui  ex  primi  Plal- 
matis  lapfu,  unde  nobis  mors  oriebatur  eterna  fua  in- 
efFabili  pietate  per  Virgimtatis  Clauftrum  humanitatem 
fumpfit  in  Terris  ,  fragilitatique  noftrE  compatiens 
Crucis  in  patibulo  mortem  quam  patientifïime  tolera- 
vit,  ut  nos  ab  impia  damnatione  redimeret,  &  eternas 
falutis  femitam  jam  nobis  primi  Parentis  crimine  clau- 
fam  referaret,  inter  cetera  Documenta  non  modo  inter 
Discipulos  fuos,  verum  etiam  inter  Turbas,  &  Popu- 
los Paceni  principaliter  prxdicavit  ,  eamque  ad  Coelos 
ascendens  iterum  dixit  fummaque  cum  diligentia  co- 
niendavit  ,  ut  &  nos  ,  qua:  manuum  fuarum  fadura 
fumus,Pacem  eandem,  &  fedare  ,  &  diligere  nitere- 
mur,  fed  malignus  Pacis  emulus  discordiarum  Sator, 
inimicus  humani  generis,  qui  venenolis  acculeis ,  ini- 
quisvc  fugcftionibus  in  hujusmodi  falutiferae  monitio- 
nis  oppolitum  femper  anhellat,  variis  diverticulis,fala- 
cibus  laqueis,  damnatisque  conliliis  corruptibilem  na- 
turam  noilram  ad  ejusmodi  falutis  viam  declinandam, 
errorisque,  ac  perditionis  iter  damnabile  capescendum 
Jèducere  ,  &  dementer  impellere  non  laffatur.  Cum. 
itaque  humani  generis  inimicus,  malipnitati  femper  in- 
vigillans  inter  llluftrillîmum  Principem  ,  &  Excellen- 
tiffimum  Dominum  Amedeum  Sabaudia;  Ducem, Cha- 
blayfii,  &  Augufts  Principem, Marchionem  in  Italia, 
Comitem  Pedemontium,  &  Geb'ennenh's,  Valentinen- 
fisque  Dienfis,  ac  lUuftriflimum  Principem,  &  Excel- 
lentiffimum  Dominum  Dominum  Franciscum  Foscari 
ToM.  II.  Faut.  II. 
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Dei  gratia  Ducem',  &  Inclytum  Dominium,  &  Com-  AKvrS 
munitatem  Venetiarum  &c.  nec  non  &  M.  &  P.  Com-  ■^^"'^ 
munitatem  Fiorentije,  omnes  invicem  Colligatos  ex  \AXy, 
parte  una  ,  &  Illuftriffimum  Principem  ,  &  Excellen- 
tiffimum  Dominum  Dominum  Filippum  Mariam  An- 
glum  Ducem  Mediolani  &c.  Papia; ,  Angleriaique  Co- 
mitem, ac  Jauus  Dominum  ex  parte  altéra  ,  nonnul- 
los  errores  ,  discordias  ,  &  fcandala  feminaverit,  ex 
quibus  Partes  ipfse  tandem  ad  Guerram  publicam  deve- 
nerunt,  exindeque  infinité  rapinx  ,  incendia,  vuhie- 
_ra,  cèdes,  aliaque  horrcnda  facinora  fucce(lérunt,que 
in  pœnis  labi  quotidie  properabant.  Sandiffimus  aci3ea- 
tiiîîmus  in  Chrifto  Pater,  &  Dominus  Dominus  Mar- 
tinus  Divina  Providentia  Papa  Quintus,cujus  proprium 
eft  inter  Chrifti  Fidèles  pacem,tranquilitatem,  ôf  con- 
cordiam  procurare  divino  Spiritu  circumfufus,  fuaque 
immenfa  clementia  cupiens  hujusmodi  discordias,  & 
fcandala  refecare  peftiferosque  Bellorum  anfraâus,qui 
non  modo  Partium  iftarum  Status, verum  etiam  totam 
Italiam  perturbabant,in  Pacis  dulcedinem  commutare, 
fe  fe  ad  hoc  fandiflimum  opus  tota  mente  disponcns 
Partes  ipfas  ad  compaternis  eftedibus  invitavit  fuasqué 
Vices  Reverendiliîmo  in  Chrifto  Patri  ,  &  Domino 
Domino  Nicolao  Mileraiione  Divina  tiiularis  S.indœ 
Cri,  is  in  Jerufakm  Sands  Romans  Ecclciia;  Presbi- 
tero  0, ,  Jinali  plene  totaliterque  commilit  ,  qui  onas 
id  Catholica  intentione  ,  fervoreque  Chrillianîc  Reli- 
gionisleta  &  prompta  mente  fuscepir,  cujus  falutifera 
confilia  Partes  ipfs  pro  ejus  mentibus  acceptarunt. 
Ipfius  itaque  Reverendiflîmi  Domini  Cardinalis  inter- 
venientibus  laboribus,  induftria,  opéra,  &  follicitudi- 
ne  ,  quibus  jugiter  infudavit  ,  poil  longos  variosque 
tradatus  ;  tandem  Spiritus  Sandi  gratia  invocata 
Spedabiles  ,  &  Egregii  Viri  Dominus  Henricus  de 
Colomberio, Dominus  Unsfleus,  ac  Petrus  Marchian- 
di  LegumDodor,  Oratores,  Sindici,  &  Procuratores 
prœfati  Illuftriffimi  Principis  ,  &  ExcellentilTimi  Do- 
mini Amedei  Ducis  Sabaudiœ  &c.  ut  de  eorum  Syn- 
dicatu  ,  &  Mandato  plene  confiât  publicis,  &  paten- 
tibus  Litteris  .pra:fati  Domini  Ducis  Sigillo  fuse  Can- 
cellariœ  impendenti  figillatis,datis  in  Caftiono  die  dé- 
cima tertia  Odobris  fub  Anno  millefimo  quadringen- 
tefirno  vigefimo  fexto  ,  fignatis  manu  Gulielmi  Bolo- 
merii  Secretarii  fui  a  nobis  Notariis  infrafcriptis  vifis, 
&  ledis,  &  Spedabiles,  &  Egregii  Viri  Domini  Faci- 
nus  Dandulo  Juris  utriusque  Dodor,  Paulus  Corario 
quondam  Domini  Filippi  Procurator  Sandi  Marci,  & 
Thomas  Michael  quondam  Domini  Laurentii  Hono- 
rabiles  Cives  Civitatis  Venetiarum ,  Syndici  &  Procu- 
ratores prsfati  Illuftriflîmi  Principis,  & Excellentiffimi 
Domini  Domini  Francisci  Foscari  Dei  gratia  Incliti 
Venetiarum  &c.  Ducis,  Dominii,  &  Communis  Ve- 
netiarum, ut  de  eorum  Syndicaîu  ,  fi.  Mandato  plene 
conftat  publico  Inftrumento  fcripto  ,  &  publicato  per 
providum  Virum  David  de  Tataldinis  Imperiali  audo- 
ritate  ,  &  Ducalis  Aulse  Venetiarum  Notarium  in 
MCCCC.  XXVI.  Indidione  quarta  ,  die  décima 
quarta  pra;fentis  menfis  Decembris  a  nobis  Notariis  in- 
frafcriptis vifo  ac  ledo ,  &  Spedabiles ,  &  Egregii  Vi- 
ri Domini  Raynaldus  Filius  quondam  Domini  Mafii 
de  Albicis  Miles,  ac  Marcellus  Stroza  de  Strocis  Le^ 
gum  Dodor,  honorabiles  Cives  Florentini, Oratores, 
Sindici,  &  Procuratores  prœdide  M.  &  P.  Communi- 
tatis  Florentin, ut  patet  publico  Inftrumento  fcripto,  & 
publicato  per  Albertum  quondam  Luce  Civem,  &  No- 
tarium Florentinum  in  millefimo  quadringenteiimo  vi- 
gefimo fexto,  Indidione  quinta,  fecundum  curfum,& 
morem  Florentinorum  die  décima  feptima  menlis  No- 
vembris  a  nobis  Notariis  infrafcriptis  vifo  ,  &  ledo 
Procuratoriis  ,  &  Syndicatoriis  nominibus  quibus  fu- 
pra,  ac  pro  omnibus  ,  &  fingulis  Colligatis ,  Reco- 
mendatis  ,  Adherentibus  ,  Complicibiis  ,  Sequacibus, 
&  Subditis  eorum,  &  cujuslibet  eorum  ex  parte  una, 
&  Venerabilis  Vir  Dominus  Frater  Filippus  de  Prova- 
nis  Preceptor  Domus  Sandi  Antonii  Mediolani  ,  ac 
Spedabilis,  &  famofus  Juris  utriusque  Dodor  Domi- 
nus Franchinus  de  Cafiiliono  ,  &  Johannes  de  Aretio 
ambo  Conliliarii  prxfatî  lUuftrilTimi  Domini  Filippi 
Maris  Angli  &c.  Syndici,  Nuntii,  Procuratores,  & 
Mandatarii,  &  Ambaffiatores  ipfius  Domini  Ducis,  fi- 
ent de  eorum  Syndicatu  ,  &  Mandato  plene  conllat 
publico  Inftrumento  confedo, tradito,&  fubfcripto  per 
Donatum  de  Cifero  de  Herba  quondam  Marchifii  Ci- 
vitatis Mediolani  Portx  Novs  Parochia  Sandi  Fidelis 
publicum  Notarium  &c.  &  praifati  lllufiriflimi  Domini 
Ducis  Mediolani  Scribain  in  millefimo  quadringenteii- 
mo vincfimo  fexto,  Indidione  quinta  die  Sabbati  vige- 
fima  fexta  Odobris ,  Sigillo  pendcnte  ipfius  Domini 
G  c  2  Ducis 


Î04 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


A  Ducis  in  cera  alba  commiinito  a  nobis  Notariis  in-  i  mini  millefimi  qnadringentclimi  vigefimi  fcxti  ,    qux 

ANNO  fj^Cj-riptis  yjfo  {j  lefto  Sindiciitorio  ,  &  Procuratorio  fuerint,  vel  elle  reperirentur  de  Bonis ,  vcl  tiL-credicite 
1427.  nomine  ïupradido,  ac  pro  omnibus,  &  lingulis  Col-  1  didi  Domini  Ducis  iVlediolani,  luorum  prsdecelibruni 
ligatis  ,  Rccomendaiis  ,  Adhcrentibus  ,  Complicibus,  j  quorumcunque,  vel  qui;  ad  iplum  qaovis  titulo. 
Sequacibus  ,  &  Subditis  ipllus  Domini  Ducis  ex  parte  j  4.  Item,  quod  omuia  Loca,Terr;E,  Callra,  Villœ  ■ 
altéra.  Ad  laudem,  &  reverentiam  Omnipotentis  Dei,  |  Oppida,  cum  eorum  Juribus,  Conlinibus  ,  &  Depeu- 
&  Gloriofiffiniae  Virginis  IVlarix  Matris  cjus  ,  &  Bea-  [  dentiis  quibuscunque  ,  nec  non  quecunque  alia  quas, 
torum  Mauritii  Martyris,  Marci  Evaugelidœ,  Johannis  !  &  qux  prœnominatus  IlUiftrifîlraus  Dominus  Dux  Sa- 
Baptirta:,  &  Ambrolii  Confdlbris  ,  ac  totius  Cœleftis  |  baudiac  aquilivit,  vcl  aquiliviile  rcperiretur  quovis  titu- 
Curiœ  trionphantis,  &  ad  tranquilitatem  ,  &  requiem  :  lo  &  caula,  per  vim  vcl  aliter,  de  Terris,  Bonis,  vel 
perpetuam  Partium  prœdiaarum,Statuumque  luorum,  Hxrcditate,  médiate  vel  immédiate , prxfati  iJluttriffimi 
Sindicariis  ,  &  Procuratoriis  nominibus  quibus  lupra,  Domini  Ducis  Mediolani  ,vcl  quse  ipfe  Dominus  Dus 
non  per  errorem  fed  fponte,  &  ex  certa  Icientia  ,    ac  j  Mediolaui  tenebat,  &  poflidebat  per  le  ,    vel  alium 


Anno 

M*7. 


omni  meliori ,  &  efficatiori  via  ,  &  modo  quibus  pO' 
tuerunt,  &  poflunt,  fccerunt,  contraxerunt  ,  celebra- 
runt,  &  firmaverunt  ,  ac  faciunt ,  contrahunt ,  célé- 
brant, &  firmant  inter  fe, nominibus  quibus  fupra,  bo- 
nam,  veram,  puram  ,  linceram  ,  &  inviolabilem  Pa-, 
cem,  Deo  dante,  perpetuis  temporibus  duraturam,  cum 
Capitulis,  Padis,  Conditionibus,  modis,  formis,pro- 
miffionibus  ,  Obligationibus ,  Articulis  ,  &  Claut'ulis 
infralcriptis,  videlictt : 

i.In  primis,namque  prœdidx  Partes, nominibus  qui- 
bus fupra,  inter  fe,  Procuratoriis  &  Sindicatoriis  no- 
minibus Dominorum  ,  feu  Dominorum  fuorum  pro 
iplis,  &  pro  omnibus  Subditis,  &  Terris  quos,  &  quas 
Domini  lui  ,  feu  Domina  fua  fuprafcripta  habent,  & 
tenent,  ac  pro  eorum  Colligatis,  Adlierentibus ,  Re- 
comendatis  ,  Feudatariis ,  Confederatis ,  Coniplicibus 
&  Sequacibus,  puris ,  meris ,  &  redis  cordibus  quacun- 
que  machinatione  remota  fecerunt  ,  &  faciunt  libera- 
tionem,quictationem,  &  remiflîonem  de  omnibus  oc- 
cilîonibus  ,  captivationibus ,  damnis  ,  rapinis  ,  incen- 
diis,  injuriis,&  ofFenfis  quibuscunque,  realibus  &  per- 
fonalibus,liinc  inde,  opère, auxilio, vel  confilio,  fado, 
verbo ,  vel  in  fcriptis ,  vel  aliter  quomodoHbet  haâe- 
nus  fadis,datis,  vel  illads,  commilfis  vel  perpetratis, 
fe  invicem,  nominibus  quibus  fupra,  &  pro  omnibus 
fuprafcriptis  limpliciter, libère,  &  generaliter  de  omni- 
bus prsdidis  atque  eorum  dependentibus ,  &  connexis, 
nec  non  generaliter  de  omnibus  pœnis  ,  &  intereffe , 
cœterisque  omnibus  obligationibus ,  quibus ,  occafione 
prefentis,  feu  proxims  Guerra;,vel  in  ea,  vel  propter 
eam  geftorum,  vel  fadorum  invicem  tenerentur,Quic- 
tantes ,  &  libérantes  ,  &  ad  veram  cordialemque  ani- 
moruiTi  reconciliationem  etiam  predidis  nominibus  de- 
venientur  falvis  femper  omnibus  Capitolis  prsefentis 
Contradus  repetita. 

2.  ltera,convenerunt  antedide Partes  nominibus  Pro- 
curatoriis ,  &  Syndicatoriis  quibus  fupra  quod  de  cete- 
ro  unaqueque  Partium  alteram,  &  iplius  alterius  Par- 
tis, Subditos  ,  Vaffallos  ,  Civitates ,  Caftra  ,  Terras, 
&  Bona  omniaquos,  quas,  &  quœ  quacunque  ratione 
vel  caufa  tenent  de  prsfenti  ,  &  in  futurum  tenebunt 
îpliusque  veros  CoUigatos  ,  Adhérentes  ,  Recomenda- 
tos  ,  Confederatos  ,  five  Conventionatos  infra  duos 
menfes  a  die  prœfentis  Contradus  prsedîdo  Reveren- 
diffimo  Domino  Cardinali  Sanda:  Grucis  nomînandos, 
eorumque  CoUigatorum,  Subditorum  ,  Adlierentium  , 
Recomendatorum  ,  Feudatariorum  ,  &  Confederato- 
rum  Civitates, Catlra, Terras,  &  Bona  quecunque  prx- 
fentia ,  &  futura  de  cetero  aliqualiter  non  oftendet ,  ne- 
que  molellabit  ,  neque  contra  ipfos  aliqualiter  fe  im- 
pediet  realiter  vel  perfonaliter ,  dirrede  vel  indirrede , 
neque  aliquo  quelito  colore,  fed  paciâcè,&  quietè  in- 
fimul  vivent  ,  feque  ut  veros,  &  bonos  amicos  trada- 
bunt ,  &  reputabuut.  Salvis  femper  omnibus  Capitu- 
lis infrafcriptis ,  &  omnibus  aliis  in  prxfenti  Contradu 
contentis. 

3. Item,prxfati  Domini  Frater  Fîlippus  Francbinus,& 
Joiiannes,  nomine  quo  fupra  didi  Illullrilîimi  Domini 
Ducis  Mediolani,  quietant  ,  &  remittunt,  &,  quantum 
opus  eft,  de  uovo  traduut,  cedunt,  &  concedunt  eo  mo- 
do, &  meliori  quo  fieri  poteft  titulo  Tranfadionis,Pa- 
cis,  &  Concordiœ  ,  feu  Donationis  pura: ,  merœ,  & 
irrevocabilis ,  quse  dicitur  inter  vivos,  qux  nulla  caufa 
ingratitudinis  ,  vel  aliter  revocari  poffit  Illuftriflîmo 
Domino  Duci  Sabaudix  antedido,  ejusque  Hœredibus, 
&  Succeflbribus  caufamque  habentes  ab  eisdem  omnia 
Loca,  Terras,  Caflra,  cenfus,  redditus,  &  homagia 
ubicunque  fint,  vel  effe  reperirentur.  Nec  non  omnia 
Jura  ,  &  Adiones  in  iplis  prxfato  Illuftriffimo  Duci 
Mediolani  compétentes ,  &  ceflibiles,  ac  quaDcunque 
alia,  quas  &  quas  prefatus  Illuftriflîmus  Dominus  Dux 
SabaudiïE  tenet  ,  &  poflidet  ,  tenuitque  &  poffedit  a 
tempore  mortis  Illultriflîmi  Domini  Ducis  Mediolani 
Fratris  prœnominati  Domini  Ducis  Mediolani  moder 


tempore  diei  priini  menlis  Septembris  Anni  Domi- 
ni millefimi  quadringentelimi  vigefimi  fexti  ,  usque 
ad  diem  Contradus  prsfentis  Pacis  inclulivc,  ttnean- 
tur  ,  &  polïideantur  ,  tenerique  ,  &  poffideri  poffint 
pacilîcè  ,  &  quietè  ab  ipfo  lUuftriffirao  Domino 
Duce  Sabaudia;  ,  ejusque  Ha;redibus  ,  aC  Suc- 
ceilbribus  cedunt,  quietant,  &  remittunt,  titulO  prce- 
fentis  Tranfadionis  Pacis ,  &  Concordia;  ,  feu  Dona- 
tionis purœ,  merœ  ,  &  irrevocabilis  qus  dicitur  inter 
vivos,  qua;  ob  nuUam.  caufam  ingratitudinis  vel  aliter 
revocari  pollit. 

f.Item,quod  Civitas  Brixia;  cum  omnibus  Fortilitiis 
fuis,  ac  totis  Territorio,  Diftridu  ,  Comitatu,  Epis- 
copatu  ,    omnibusque  Terris,  Caftris ,  &  Locis,  A- 
quis ,  Paflibus  ,  Vallibus ,  Montibus ,  &  Locis  quibus- 
cunque ,  qui  ,  &  qusB  funt  ,     &  comprc-henduntur  de 
Jure  vel  Confuetudine,  feu  etiam  pofleffione,vel  quali 
in  Pertinentiis,  Jurisdidionibus  ,  Conlinibus,  Diftric- 
tu ,  Territorio  ,   etiam  li  elîènt  aliéna;  Diocefis  ,  Co- 
mitatu, Episcopatu,  feu  Diocefi  Brixias,  etiam  fi  qus 
client  ,  qux  haberent  Conceifionem ,  Prœrogativam  ' 
Confuetudinem  ,    vel  Jurisdidionem  aliquam  fepara- 
tam  a  Civitate, Diftridu, Territorio,  Comitatu,  Epis- 
copatu,&  Diocefi  Brixix  ,  dumm.odo  fuprafcripta,  & 
infrafcripta  ipfi  llluftriiTimo  Dominio  Venetiarum  tra- 
denda,  &  dimittenda  ,  vel  relaxanda  ab  ipfo  Dominio 
Venetiarum,   teneantur  ab  ipfo  llluftrilîimo  Domino 
Duce  Mediolani,  vel  ejus  Subditis  teneantur,  vel  te- 
nerentur  tempore  inceptse  Guerra;  inter  ipfum  Domi- 
nium  Venetiarum ,  &  ipfum  Illuftriffimum  Dominum 
Ducem  Mediolani, etiam  fi  tradita,aut  data  per  ipfum, 
Dominum  Ducem  fuerunt  ab  eo  tempore  citra  alicui 
inter  qux  tamen  tera  rippa;  Tridenti ,  &  Callrum  Tev? 
cum  omnibus  fuis  Fortelitiis  ,   Juribus  ,  Jurisdidioni- 
bus ,   &  Pertinentiis  qux  per  Reverendum  in  Clirifto' 
Fatrem  Dominum  Episcopum  Tridentinum  pra;fentia- 
liter  poffidentur  ,   &  non  comprehendantur  ,  &  dum- 
modo  fint  citra  Flumen  Oleii  vêrfus  Brixiam,  vel  etiam 
ultra  Oleum,de  Confinibus  tamen,  vel  Pertinentiis  fu- 
prafcriptorum  Caftrorum  ,   vel  Terrarum  citra  Olium 
tradendorum,  vel  dimirtendarum,  inter  quas  confines, 
&  pertinentias  etiam  comprehendantur  illud  reliquum 
Caftri  Palazoli,  quod  eft  ultra  Oh'um  verfus  Mcdiola- 
num  cum  fuis  Pertinentiis,&  Locus  Teriole  ,  tam  ci- 
tra Olium,  quam  ultra,  cum  fuis  Pertinentiis,  nifi  dic- 
tus  Locus  Te7,oli,  vel  Pertinentix  fit,  vel  fint  de  alio 
Territorio  quam  Brixieiifi ,  non  comprahendatur,  cnjuS 
probatio  non  intelligatur  virtute  horum  verborum  in 
aliquem  tranflata,  fed  remaneant  juditio  prefati  Reve- 
rendiffimi  Domini  Cardinalîs  Sandœ  Crucis,  &  etiam 
fi  praedida;  pertinentiœ  omnes  quorumcunque  locoruni 
pradidorum  fe  extenderent  ultra  fpacium  centum  tra- 
bucorum  infrafcriptorum  ,    vel  faltem  fi  non  fint  dé 
prxdidis  pertinentiis  ,    five  ultra  ipfum  Olium  fuper 
Territorio  Brixienfi  infra  fpacium  centum  trabucorunt 
infrafcriptorum  menfurandorum  ab  Aqua  Olii  fecun- 
dum  menfurandi  trabucos   in   illa  Patria  declarando 
quod  quilibet  trabucus  intelligatur  efl'e  quatuor  Bra- 
chiorum  Venetorum  ad  illam  menfuram  ,    cum  qua 
menfurantur  pani  lanei  vénales  in  Venetiis ,  intra  quod 
trabucorum  fpacium  Locus  Caleii  non  comprehenda- 
tur,  hoc  addito,  &  declarato  ,    quod  fi  inter  fpatium 
centum  trabucorum  efl!ènc  aliqua   alia   Fortilitia  vel 
Caftra,  illa  cum  eorum  Juribus  ,   &  Pertinentiis  inter 
prxdidum  centum  trabucorum  fpacium  dumtaxatcom- 
prxhendenda  remaneant  ut  mfra  diélo  llluftrilîimo Du- 
cali  Dominio  Venetiarum  ,   dummodo  non  fint  prx- 
dida  &  infrafcripta,  vel  aliquod  eorum  in  Territorio, 
&  Diftridu  Cremons  aut  Pcrgomi  ,  vel  alio  Territo- 
rio didi  Illuftriffimi  Domhii  Ducis  Mediolani ,  quam 
Brixicnfi  ,     excepto  Palazolo,  tam  citra,  quam  ultra 
Olium  cum  fuis  pertinentiis,  ut  fupra.     Quas  omnia 
cum  omnibus  Juribus  fuis,  Preheminentiis ,  Honoran- 
tiis  ,  &  Jurisdidionibus  quibuscunque  una  cum  Caftro 


ni  usque  ad  diem  primam  raenfis  Septembris  Anni  Do-    Ifeii  Villa  Pontaria,  &  Rippa  citra  Olium  ,  &  Lacum 
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verfus  Brixiam,  ac  Valibus,  &  Montibus  de  Ifeo  cum 
Lacu  pro  quanto  diftus  Lacus  eft  de  Junsdiâionibus , 
&  Pertinentiis  Caftri  Pontaricc  ,     &  Rips  praîdifila:  de 
Ifeo  cum  omnium  etiam  prediétorum  Juribus ,  &  Per- 
tinentiis, Villis,  ac  Poireffionibus  quas  diûus  lUuftris- 
fimus.  Dominus  Dux  Mediolani  quocunque  Jure  tenet 
&  poffidet  in  aliquo  pradidorumllocorum  ipli  lUullris- 
limo  Domino  tradendorum,  dimittendorum ,   vel  re- 
laxandorum,  vel  tenuerit,  &  poffederit  in  aliquo  prce- 
didorum  Locorum  tempore  inceptœ  Guerra;  inter^  dic- 
tum  Dominium  Vcnetiarum  ,    &  diâum  Dominum 
Ducem  Mediolani  ,   etiam  fi  tradita  ,   aut  data  fuerint 
per  ipfum  Dominum  Ducem  alicui,  falvis  Locis,  qua; 
daremur  per  Dominum  Episcopum  Tridentinum  ,  ut 
fupra  teneantur,  &  poflideantur  ac  teneri ,   &  poffideri 
{joffinc  quo   ad  Jura   ipfi    lUuftrifllmo  Domino  Duci 
competentia  quoquo  modo  ,   non  autein  quo  ad  Jura 
privatatum  Perfonatum  non  habentium  caufam  ab  iplb 
Domino  Duce  poft  difitam  Guerram  inceptam  pacifi- 
ée, &quietè  fine  aliqua  contradiâione  ipfius  Dom.ini 
Ducis  ,    vel  habentium   caufam  ab  eo  ab  111.  Ducali 
Dominio  Venetiarum ,  quos  ,   quas ,  &  quce  prenomi- 
natus  Illuftriflàmus  Dominus  Dux  Mediolani,  five  ejus 
Frocuratores  ejus  nomine  pradiclo  lUuftriffimo  Domi- 
nio Venetorum  tradant,  relaxent  quantum  ad  illa,  qus 
ab  ipfo  Domino  Duce,  vel  ejus  nomine  tenentur,  vel 
lenebantur  ut  fupra ,   titulo  Tranfadionis ,  Compofi- 
tionis  ,  Pacis ,  &  Concordiœ  ,  five  Donationis  purs, 
îneriB,  &  irrevocabilis,  quse  dicitur  inter  Vivos,  &  quœ 
ob  nuUam  caufam  revocari  poffit,  &  omni  modo,  Ju- 
re, &  forma,  quibus  melius  ,   &  eflncatius  valere  pos- 
lit.     Cedens    prsdiâus   lUuftrifllmus  Dominus  Dux 
Mediolani ,   five  ejus  Procuratores  ut  fupra,  didlo  II- 
îuftriffimo  Ducali  Dominio  Venetorum  omnia  Jura,& 
Aâiones  fibi  competentia  ,   &  compétentes  in  quibus- 
cunque  Rébus,  &  Locis  prxmiffis  ,  etiam  fi  fingulari- 
ter  diftus  Dominus  Dux  Mediolani  aliquid  pofllderct, 
vel  poffidet  ut  fupra.    Renuntians  five  renuntiantes  in- 
fuper  omni  Adlioni,  Juri,  &  Legum  berteficio  ,    ac 
cuicumque  Privilegio  fibi  competentibus ,   quibus  ullo 
unquam  tempore  diâus  Dominus  Dux  pollct  contra 
piraadiâa,  vel  aliquod  prsdiaorum  fe  juvari  j   ac  pro- 
mittens,  five  promittentes  prO  ipfo  Domino  Duce,  & 
Succefforibus  fuis  folemniter  ac  jurans  ,    feu  jurantes 
cbrpoiraliter  ad  Sacra  Dei  Evangelia  ipfum  Dominum 
Ducem  de  prsdiSa  Civitate  Brixiœ  ,   Fortilitiis ,  Ter- 
ritorio,  DiftriQu,  Comitatu,Episcôpatu,  Confinibus, 
Terris,  &  Locis  omnibus  fuprafcriptis  predido  Illus- 
triflîmb  Ducali  Dominio  Venetiarum  remanere  deben- 
tibus  ut  fupra ,  &  Civibus  Dillriâualibus  omnium  ,  & 
fingulorum  fuprafcriptorum  Locorum,quantum  ad  con- 
cernentia  ftatum  nuUo  unquam  tempore  per  fe,  vel  a- 
lios  intromittere  contra  ipfum  Dominium,  feu  haben- 
tes  caufam  ab  eo  vel  aliqualiter  impedire  ,    vel  immîs- 
cere,fingulariter  vel  univerfaliter , ex  quacunque  caufa, 
qus:  dici ,  vel  excogitari  poffit ,  etiamfi  dcnuo  taliter  fu- 
perveniret  ipfis  praedidlis  rébus ,  apud  difbum  Domi- 
riium ,  feu  habentes  caufam  ab  eo  exifientibus.     Ita  ta- 
riien  quod  Vallis  Carnonica  cum  fuis  Confinibus,Ter- 
ritoriis  ,  Juribus,  &  jurisdiflionibus ,  etiamfi  de  diftis 
Pertinentiis  ,     &  Appenditiis  prasdifl^  Civitatis  Brixios 
fuiflè  haâenus  réperiretur ,  nullo  modo  in  praîdidtis  ipfi 
Illufiriffimi  Ducali  Dominio  remanfuris  comprehendi 
Hebeat, dumtamen  Caftrum ,  Villa  Pontaria ,  Lacus,  & 
Ripperia  de  Ifeo,  ut  fupra,  cum  Territorio ,  Pertinen- 
tiis, Honorantfis,  Prœheminentiis  ,  &  Jurisdiâionibus 
fuis  quibuscunque  non  remaneant  diâo  Ducali  Domi- 
nio Venetiarum  ,    etiamfi  efifent  vel  fuiffent  de  Perti- 
nentiis Vallis  Carhonics  quovismodo  ;  Quo:  quidem 
tradenda ,  &  relaxanda  feu  dimittenda  ,  ut  promirtitur 
ttadidiffe,  &  expedivilfe ,  &  realiter  fine  aliqua  diminu- 
tione  affignaffe ,  feu  affignari  fecifl^e  tcneatur ,  &  debeat 
diéus  Illuftriffimus  Dominus  Dux  Mediolani  pridifto 
Illufttiflimo  Domino  Dominio  Venetorum, vel  Depu- 
tatis  ab  eo  infra  terminum  dierum  viginti  quinque,  quo 
ad  Caftra  quinque,  videlicet  Ifeum,  Pala7,olum,  Pon- 
tolium,  Olari,  &  Urceas  novas,  &  triginta  unius,quo 
ad  alia  a  die  celebrationis  Contrafilus  prafentis  Pacis , 
&  ex  nunc  prefati  Oratores  ,  &  Procuratores  nomine 
Procuratorio  ejusdem  lUuftriffimi  Domini  Ducis  Me- 
diolani concedunt,  cedunt,remittunt, relaxant, &  pro- 
mittunt  in  omnibus ,  &  per  omnia  ut  fupra  ,   &  confti- 
tuunt  fe  di£t:o  nomine  feu  prajfatum  Illufirifilmum Do- 
minum  Ducem  nomine  prœfati   lUulIriffimi  Domini 
Dominii  Venetorum  ,  tenere  ,   &  poffidere  ,   &  quafi 
Omuia,  &  fingula  prxdiSa,  qua:  diâus  Dominus  Dux 
Mediolani  ut  fupra  ,  tradere  tenctur ,  dantcs ,  &  con- 
cedentes  liberam  licentiam  ,  &  facultatem  prefato  II- 


luflriffimo  Ducali  Dominio  Venetiarum,  &  fuis  Pro-  ^^NÇ) 
curatoribus ,  &  habentibus  ab  eo  Mandatum  poft  dic- 
tum  term.inum  apprchcndendi  corporalem  tenutam,&    I^lj?" 
poffeffionem  ,   vel  quafi  propria  auSoritatc  ,   lion  obs- 
tantibus  ulla  contradiflione  ,   feu  moleftia  diâi  Domi- 
ni Ducis  Mediolani,  vel  alterius  ejus  nomine  vel  fuo- 
rnm  complicium.     Cum  hoc  tamén  quod  quando  fu- 
pradidla  omnia  tradentur  realiter  ,    S  tràdita  fuerint, 
tune  continuo  ille,  qui  ea  accipiet,  habere  debeat  po- 
teftatcm  ,     &  Mandatum  a  predi£lo  Ducali  Dominio 
Venetiaruhi,  quod  Mandatum,  &  potefias  usque  nunc 
per  hoc  prœfens  publicum  Inlhumentum  irrevocabili- 
ter  eidem  concedatur,  &  concefTum  feu  conceffa  elfe 
intelligatur  liberandi  in  plena  ,   &  folemni  forma  eun- 
dem  Dominum  Ducem  Mediolani  ab  omnibus,  &  fin- 
gulis ,  ad  qus  vigore  prœfentis  Capituli  ratione  dimis- 
fionis,  traditionis,  &  relaxationis  diSarum  rerum  fa- 
ciendarum  ut  fupra, teneretur,falva  femper  omni  obli- 
gatione  ad  quam,  vigore  prîefentis  Capituli,  obligatuirt 
effe  debeat  idem  Dotninus  Dux  ,    etiam  çoft  traditid- 
nem  fadarn  cum  hoc  tamen  quod  de  eviâione  non  te- 
neatur,  nifi  pro  fuo  dato,  &  faéto  tantum,  &  ita  pra;- 
difla  traditione  fafta  per  hoc  Inftrumentum  liberatus 
elfe  intelligatur,  hoc  etiam  adito,  quod  fi  aliquo  cafu 
contingeret  prœdiélam  traditionem  ,   five  relaxationem 
aliquarum  rerum  ultra  pra;di£ta  quinque  Caftra  traden- 
da infra  dies  viginti  quinque,  ut  diâum  efl:, per  ipfum 
Dominum  Ducem  traducendorum  non  compleri  infra 
terminos  fuprafcriptos ,  dummodo  ex  mala  fide  ipfiué 
Domini' Ducis  non  procederet,  non  propter  ea  intelli- 
gatur huic  Capitulo  efl^e  contrafaélum ,  dummodo  dic- 
tam  traditionem ,  &  affignationera  continuandam  perfi- 
ciatur  infra  aliquos  quinque  vel  fex  dies  immédiate  fe- 
quentes ,  hoc  etiam  adito ,  &  convento  quod  û  in  con- 
fignatione,  &  traditione  Locorum, &  Fortilitiorum  fi- 
deuda  per  prœfatum  Dominum  Ducem  Mediolatii  jani 
diSo  lUuftriffimo  Dominio  Venetiarum,  vel  occafione 
confinium,  &  pertinentiarum  aliquœ  differentia:  oriren- 
tur,  prœfatus  Reverendiffimus  Dominus  Cardinalis  Sanc- 
tœ  Crucis  fit  ,    &  effe  debeat  Diffinitor,  &  Judex  fine 
ullo  Ordine  Judiciorum,  cujus  diffinitioni  ,  &  déclara- 
tion! ftetur  omni  remedio  ceflante  fecundum  in  fimilî 
Capitulo  quod  incipit  ,   liem  Ji  forte  diffejjîo  vel  ^aes- 
tio  Sec. 

6.  Item,  quod  Illuftriffitnus  Dominus  Dux  Medio- 
lani ,  five  ipfius  Procuratores  nomine  fuo  teneantur 
Magnificos  Dominos  deMalateftis  in  omnibus  profhis- 
fionibus  abfolvere  &c. 

7.  Item ,  quod  Caflrum  Infulai;  de  Dbnifiis  eo  modo' 
quo  nunc  effe  remaneat  Marchioni  Mantu* ,  &  Spec- 
tabilis  Aloyfius  de  Verme,&  Filii  quondam  Fifippi  de 
Arcellis  habeant,  &  poffideant  ,  omnia  quas  habebant 
in  Territorio  Ducis  Mediolani  &c. 

8.  Item,  quod  Caftrum  de  Montechio  teneatur  per 
111.  Dominum  Marchionem  Ferrariîs  absque  ulla  tur- 
batione  per  Dominum  Ducem  Mediolani  inferenda. 

9.  Item,  quod  nulla  pallata  ,  feu  quodlibet  aliud 
obrtaculum,vel  claufura  in  Flumine  Padi  per  Illuftris- 
fimum  Dominum  Ducem  Mediolani  i  &  etiam  per 
ejus  Adhérentes  ,  feu  Recomendatos  fieti,  vel  refici 
poffit,  &  valeat,  &  viceVerfa  nulla  pallata,  feu  quod- 
libet aliud  obftaculum,  feu  claufura  per  Illufiriffimum 
Dominium  Venetorum  heque  etiam  per  fuos  Adheren- 

1  tes  ,  &  Recomendatos  debeat  in  diÛo  Flùmine  Padi 
ficri  vel  refici,Pontes  vero  qui  alias  fuerunt  in  Flumine 
Padi  tempore  Illuftriffimi  Domini  Ducis  Mediolani 
Patris  Domini  Ducis  Moderni  reffici  poffint,  per  II- 
luftriffimum  Dominium  Venetiarum  ,&  ejus  Adhéren- 
tes ,  Recomendatos  ,  &  Complices  in  Locis  fuis  ubi 
erant,  &  fupcr  fuo  Territorio ,  &  verfa  vice  per  diâum 
Illuftriffimum  Dominum  Ducem  Mediolani ,  &  ejus 
Adhérentes,  &  Complices  in  Locis  fuis,  &  Territorio 
fuo  reffici  poffint  ubi  erant,  &  nuUi  alii  PonteS  poffint 
per  alterutram  Partium  fieri  declarando  tamen  quod  in 
locis  antiquitus  confuetis  in  Pado,  &  in  quibus  folve- 
bantur  tempore  Illuflriffîmi  Domini  Ducis  Mediolani 
Patris  Domini  Ducis  prxfentis  Datia  eo  tempore  folvi 
confueta  folvantur ,  &  alibi  quam  in  Locis  fuprafcrip- 
tis fuper  Pado  imponi ,  vel  exigi  non  poffint ,  &  impo- 
fita  omnino  removeantur. 

10.  Item,  quod  Dux  Mediolani  in  quantum  Domi- 
nus eft  Januœ  libérer ,  &  abfolvat  Magniticum  Com- 
triune  ,  &  Homines  Florentin  ab  omni  promiffione,' 
conventione  ,  obligatione  ,  Juramento  ,  fivè  vinculo 
quibus  tencrentur  ,  &  obligati  eflènt  Magnificx 
Communitati  Janua:  in  eo  ,  &  ab  eo  ,  quod  ipfi 
Commune,  &  Homines  Florentix  non  poffint  con- 

I  ducere  Res ,  Merccs ,  &  Mercantias  de  partibus  An- 
C  c  3  gliae,' 
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ÂNNn  S^'^'  ^  Flandris,  nifi  cum  Navigiis  Januenfibus  &c. 
J\N1NU       j^    jjçj^   qjj^j  Nobiles   de  Flisco  ,   &  de  Campo 

1417.  Fregolb,  &  eorum  Succellorcs  teneant,  &  poflîdeant 
libère,  absque  uUo  impedimento  llludriflimi  Domini 
Ducis  Mediolani  omnia  Callra,  Fortili(ia,&  alia  bona 
fiia  &c. 

12.  Item,  quod  fi  forte  discenffio,  vel  queftio  ori- 
retur  iiiter  prsEtatum  llludrilTimum  Dominum  Ducem 
Mediolani  ,  &  Nobiles  de  Flisco  ,  Reverendiliunus 
Dominus  Cardinalis  Sanâa;  Crucis  lit  Jiidex  &c. 

13.  Item,  quod  diflus  lllullriffiimis  Dominus  Dux 
Mediolani  tcneatur,  &  debeat  infra  terminum  duorum 


18.  Item,  quod  aliquls  Colligatus  pridiâorum  non    A»j,.(-. 
poflît  nominare  pro  CoUigato,  Adhérente,  vcl  Recomen-  •"'^''^^ 


dato  aliquem  de  Subditis,  tum  prifati  Ulullrililmi  Do- 
mini Ducis  Mediolani,  ejusque  CoUigatorum ,  Adlie- 
rentium  vel  RecomilTorum  àFlumiue  Olii  ultra  vcrlus 
Mediolanum  nec  a  Civitate  Parma:  cum  cjus  Territo- 
rio  inclufive  ultra  verfus  Placentiam;  Eté  contra  diâus 
Dominus  Dux  Mediolani  non  poiric  nominare  pro 
Colligato,  Adhérente,  vel  Recomendato, feu  aliquem 
ex  Subditis  prasfati  Illulliiffimi  Dominii  Venetorum, 
vcl  cjus  CoUigatorum,  Adherentium  vel  Recomiflbrum 
àFlumine  citra  verfus  Venetiam,nec  à  Civitate  Parms 
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menfium  a  die  prœfcntis  Contratlus  computandorum  |  exclulive  verfus  Venetias,  hoc  etiam  addito,  &  decla- 
reftituere  ,   &   libère   relaxare   &    relaflari    facere  ipli     — '-  ^ '-'       "■-n--'^         ta      :         ta_._  1,/. .  j._ 

Magnifier  Communitati  Florcntia:, Adherentibus,Re- 
comiflls,  &  Colligatis  fuis  onines  Civitates,  Terras, 
&  Caftra,  Fortilitia,  Jura,&  bonaimmobilia  quECun- 
que ,  eo  modo  quo  mine  funt ,  qux  tempore  prœfentis 
Guerrs  per  ipfum  Dominum  Ducem _,  Genres,  Com- 
plices, &  fequaces  ipfi  Communitati,  Adherentibus, 
Recomiffis,  &  Colligatis ,  feu  alicui  eorum  ablatœ,  vel 
ablata  fuiflcnt,  fi  modo  ab  ipfo  Domino  Duce  te- 
neantur,  &  poffideantur  ,quod  fi  teneantur,  vel  poÇfi- 
deantur  per  Stipendiarios  ipfius  Domini  Ducis  Medio- 
lani ,  &  non  reliituantur  infra  terminum  prœdiâum , 
diftus  lUuftriflîmus  Dominus  Dux  teneatur  finitaprs- 
fenti  firma  eos  caffire  de  (lipendio  fuo,  dum  tameir 
diâa  lîrma  non  poffit  fe  extendere  ultra  terminum  fex 
menfium  a  die  prefentis  ContraSus  computandorum, 
quod  fi  eorum  firma  extenderet  fe  ultra  di£lum  termi- 
num, teneatur  finito  diâo  termino  eos  etiam  caflàre  de 
ftipendio  fuo.  Si  autem  fit  in  manibus  SanftiffimiiPon- 
tificis,  vel  alicujus  extra  perfonas  fuprafcriptas  ,  Ex- 
ceptis  Civitatibus  Imolœ  ,  &  Forlivii  cum  fuis  Com- 
munitatibus,  Deftriâibus,  &  pertinentiis ,  teneatur  ipfe 
Dominus  Dux  bona  fide,  &  pro  poffe  fupplicare ,  & 
inftare  apud  fummum  Pontificem  ,   &  apud  alios  ad 


rato  ,  quod  idem  lUufirifllmus  Dominus  Dux  Medio- 
lani non  poffit  date  pro  Colligato,  Adhérente, vel  Re- 
comendato aliquem  Subditum  Illuftriflîmi  Domini  Du- 
cis Sabaudiœ,  nec  è  converlb  &c. 

ly.  Item  ,  convenerunt  Partes  prxdifla:,  nominibus 
quibus  fupra,  quod  in  cafu  quod  ultra,  de  quibus  ha- 
bet  cognoscere  pra;fatus  Reverendiflimus  Dominus  Car- 
dinalis, vel  ejus,ut  fupra , oriretur  aliqua  controverfia, 
vel  quellio  aut  dubitatio  in  Capitulis  praefentis  Contrac- 
tus,  aut  in  aliquo  cafu,  feu  circa  ipfa,  vel  aliquid  eo- 
rum ,  aut  caufa  ,  vel  occaflone  eorum  ,  vel  alicujus 
eorum  ,  tam  circa  verba  ,  quam  circa  etîeftum ,  & 
tam  occafione  confinium,  quam  alia  quavis  occafione, 
vel  caufa,  qus  dici  ,  vel  excogitari  poffit, etiam  i]  di- 
ceretur  in  aliquo  non  elTe  obtemperatum,  vel  contra- 
faûum  totius  prefentis  Contraêtus  Capitulis  vel  alicui 
eorum  in  totum,  vel  in  parte,  tune  &  eo  cafu,  veleis 
cafibus  Judex  fit  ,  &  Cognitor  Sanâiffîmus  Dominus 
nofter  Maninus  Papa  quintus  Confervator  Deputattfs 
cumjuditio,  &  decifioni  five  declarationi  tamjudicia- 
liter ,  quam  extrajudicialiter  faâœ,fervâtajuris  forma, 
&  folemnitate,vel  non  fervata, omnes  antediâx Partes, 
&  quaelibet  earum  parère  teneantur ,  &  fervare ,  &  exe- 
cutioni  mandate ,  fine   aliqua  exceptione  ,  vel  contra- 


quos  fuerit  opportunum,  &  ea  refiituant ,  fi  relaxant  ditione,  omnique  remedio  nullitatis,appellationis,res 
diflœ  Communitati,  Colligatis,  & Recomiflis  ut  fupra  titutionis  in  integrum,querelationis,  &  fupplicationis , 
fingula  fingulis,  congrue  referendo , dummodo  fibi  in-  1  atque  alterius  cujuscunque  maneriei  ceflantibus. 
timetur  faltem  per  Litteras  apud  quos  alios  inftare  de-  |  20.  Item  ,  quod  prxfens  Pax  debeat  publicari  per 
beat,  &  dummodo  eidem  Domino  Duci  nominentur,  '  Partes  pr^didas,  &  quemlibet  earum  in  fuis  principa- 
le particulariier  requirantur  faltem  per  Litteras  ea  que  i  libus_  Civitatibus  die  vigefiina  tertia  menfis  Februarii 
ab  ipfo  ,  feu  ejus  nomine  poffideantur  vel  per  Stipen-  '  proxime  fiituri. 

diarios  fuos  ante  fummum  Pontificem, five  ejus  nomi-  ^  21.  Item,  quod  prsefens  Pax  ,  &  omnia,  &  fingula 
ne  qu:e  reftituere  habeant ,  aut  reftitui  facere  vel  pro  '  in  prefenti  Inllrumento  Pacis  contenta  habeantur ,  & 
reftitutione  fupplicare  ut  fupra.  1  fint  valida, &  firma, fed  tamen  ad  majorem  cautellam 

14.  Item  ,  quod  prœlibatus.  Illuftriffimus  Dominus  '  Partes ,  &  earum  quelibet  teneatur  ratificare  &c.  ad 
Dux  Mediolani,  dire£le  vel  indireâ:e,clam  vel  palam,  ;  diem  vigefimam  tertiam  menfis  Februarii  prsdifli  &c. 
non  debeat  fe  aliquo  modo  intromittete  de  Civitate  >  22.  Infuper  ad  majus  robur  didi  Procuratores,  & 
Bononiœ,  aut  de  aliquo  loco  fibi  fubdito,  nec  de  ali-  Syndici  nominibus  antediélis  tradunt,  dimittunt ,  ce- 
quo  loco  Tuscis ,  Romandiolîc  ,  vel  alterius  Provin- I  dunt,  &  relaxant, libérant, &  abfolvunt  per  Aquilianam 
ciœaBononia  ultra,  usque  Romam,  neque  de  aliquo  ;  ftipulationem  praBcedentem ,  &  accopulationem  fubfe- 
Nobili,  vel  Domino,  qui   intra  diâos  confines  habi-  ;  quentem  légitime  iiiterpofitas,  &  conftituunt  fe  fupra- 


tarer ,  ieu  in  ditlis  Provinciis  efifet ,  &  verfa  vice  diâa 
Liga  de  praîdiâis  Civitate  Bononiœ  ,  &  Locis  ipfi  Ci- 
vitati  pertinentibus ,  vel  aliis  quibuscunque  Terris  in 
Romandiola  exiftentibus  Ecclefia;  Subditis  non  pofiît 
fe  intromittete,  exceptis  Locis  ,  quE  ad  pra;fens  per 
ipfam  Ligam  Colligatis,  feu  ea  recomiffis  &c.  ut  fu- 
pra tenentur ,  &  poffidentur ,  feu  tempore  mots  Guer- 
re tenebantur,  &  poffidebantur,  excepta  Civitate  Imo- 
Ice,  &  Forlivii,  cum  fuis  Communitatibus ,  Deftriâi- 
bus,  &  pertinentiis,  &  exceptis  Dominis  ,  &  Nobili- 
bus  diàorum  Locorum  de  quibus  omnibus  pofliit  fe 
diâa  Liga  CoUigatorum  &c.  ut  fupra,  intromittere  fin- 
gula fingulis  congrue  retîerendo. 

15-.  Item,  quod  quilibet  de  Liga  poffit  fe  intromit- 
tere de  Locis ,  Terris  Colligatis ,  &  recomiffis  fuis  &c. 
ut  fupra,  non  autem  quod  unus  impediat  fe  de  Locis 
Colligatis,  &  recommiffis  alterius  fine  ejus  voluntate. 


diâis  nominibus  ,  &  eos  quorum  funt  Procuratores, 
&  Syndici  tenere,  &  poffidere  omnia,  &  fingula  fupra- 
fcripta  loca  reftituenda,  &  relaxanda  ut  fupra  nomini- 
bus eorum,  quibus  traddi,  dimitti,  reftitui,  cedi,  veL 
relaxari  debent ,  &  in  omnibus  ,  &  per  omnia  faciunt 
omnia,  &  fingula  fuprafcripta,  quœ  eos  facere  debere 
fuprafcriptum  eft.  Quam  quidem  Pacem,  &  omnia, 
&  fingula  fuprafcripta ,  cSc  omnia,  &  fingula  contenta 
in  fingulis  Capitulis  ipfius  folemni  ftipulatione  promi- 
ferunt  prsefatœ  Partes  diâis  modis,  &  nominibus  fibi 
ad  invicem  fingula  fingulis  congrue  reiferendo,  6c  no- 
bis  Notariis  infrafcriptis ,  ut  publicis  perfonis  ftipulan- 
tibus,  &  recipientibus  nomine  eorum,  &  fingulorum, 
quorum  intereft,  feu  intereffe  poterit  in  futurum,  firma, 
rata,  &  grata  perpetuo  habere,  &  tenere,  &  iuviolabi- 
liter  obfervare,  &  adimplere,  &  nunquam  contraface- 
re,  dicere,  vel  venir'e  de  jurc,vel  de  faélo , per  fe  vel 


etiam  fi   diai    Domini,    &   Nobiles    fubjefli  cifent  |  alium  feu  alios,  dirreâe  vel     indirreâe  ,  tacite  vcl 


vel  fint  Romans;  Ecclefia;  ,  hoc  tamen  addito  _ 
quod  id  hoc  Capitulo  nuUa  meritio  fa£Ia.effe  intelliga- 
tur  de  Magnificis  Dominis  de  Malateftis  ,  neque  de 
Terris  qux  tenent,  fed  quo  ad  eos  remaneat  Capitu- 
lum  fupra  de  ipfis  fpecialiter  pofitum. 

16.  Item,  quod  illi  de  Flisco,  &  Campo  Fregofio 
includantur  in  prefenti  Pace  &c. 

17.  Item,  quod  unaqueque  Pars  teneatur  nominare 
Reverendiffimo  Domino  Cardinal!  prediâo  fuos  Colli- 
gatos,  Recomendatos,  Adhérentes,  &  Complices  in- 
fra duos  menfes  a  die  prœfentis  Contradus,  &  immé- 
diate infra  alios  duos  menfes  poffint  ,  &  debeant  ratifi- 
care nominationem,  &  praefentem  Contraétum  ,  &  eo 
cafu  comprchendantur  in  prsefenti  Contraâu  Pacis, 
alias  habeantur  proinde  ac  fi  noneflènt  nominati,  nec 
in  hoc  Contradu  compreheafi. 


expreffe,  quovis  modo,  caufa, vel  ingenio  ,  vel  aliquo 
quefito  colore, fub  pœna  Ducatorum  çentum  millium 
auri  folemni  ftipulatione  promiflà  ,  cum  reffeftione 
omnium,  &  fingulorum  damnorum  ,  expenfarum,  & 
interefife  litis ,  &  extra, in  quam  pœnam  incidat  qua;libet 
didarum  Partium  ,  &  quxlibet  ex  eis  ,  qui,  vel  quse 
contrafaceret ,  &  prxdida  integralijter  non  obfervave- 
runt,  &  ab  illo  contrafaciente  exigi  poffit,  &  debeat, 
&  applicari  Parti,  vel  illi  obfervanti  contra  quam,  vel 
quem  eflet  contrafaâum  ,  &  pœna  Ibluta  ,  vel  non, 
prsdida  omnia  ,&  fingula  nihilominus  firma  perdurent, 
&  inviolabiliter  obferventur.  Reiuintiantes  praidiélse 
Partes,  &  earum  quslibet  in  prxdiâis  omnibus, &  fin- 
gulis, nominibus  quibus  fupra,  exception!  non  fie,  ve! 
aliter  celcbrata;  dida;  Pacis,  non  fie  ,  vel  aliter  fado- 
rum  Capitulorum,  Declarationum,&  Conventionum, 

non 
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AnNO  ""^  ''"^  '  ^^'  ^'''^'"  '^s's'"'^'^'  Contra£tus  ,  &  geftx  rei 
exception!  doli  niali ,  conditioui  lîne  caiifa ,  vel  ex 
ÏAZy.  injulla  caufa ,  in  faèlum  aÛioni ,  exception!  qnod  metus 
caufa,privilegio  fori,&CL]ilibet  alii  Juri,Legum  ,Cons- 
titutionum3uxiHo,eisdem  diâis  modis  &  nomiaibus,& 
vel  diâis  principalibus,  vel  alicui  ipfiiruin  quomodoli- 
bet  compétent!,  vel  competitiira  ,  &  Legi  dicent!  gc- 
neralem  renuntiationem  non  valere.  Et  inl'iiper  dictE 
Partes,  didis  modis  &  nominibus,ad  majorera  prasdic- 
diâorum  omnium  fîrmitatem,fponte,&  ex  certa  Icien- 
t!a  juraverunt  ad  Sanda  De!  Evangelia  ,  taftis  Scrip- 
turis, in  animas  fuorum  Conftituentium,  fuprafcripta  om- 
n!a,  &  lingiila,  &  quodlibet  ipforum  attendere,  ob- 
fèrvare,&adimplere  perpetuo,bona  fide,ad  fanum,bo- 
num  ,  &  purum  fenfum,  &  intelIe6i;um,omni  cavil- 
latione,  abfurditate,  mala  interpretacione,  dolo, frau- 
de, &  exceptione  ceffiintibus,  &  remotis,  &  hœc  om- 
nia  fub  ypotheca  ,  &  obligatione  omnium  bonorum 
prsfentium,  &  futurorum  prsEdiâarum  Partium  prin- 
cipalium  &  cujuflibet  earum.  Voluerunt  et!am,&  man- 
daverunt,  &  rogaverunt  prœdiâœ  Partes  ,  &  quelibet 
earum  de  prfcdiiàis  omnibus,  &  fingulis  pcr  nos  Chris- 
tophUum  de  Rogeriis  de  Urbe  prêtât!  Reverendiffim! 
Domini  Cardinalis  Secretarium,  Antermetum  de  Spi- 
na  prîefat!  Illuflriffim!  Ducalis  Douiinii  Venetiarum 
Secretarium,  Petrum  Nigro  quondam  Ser  Symonis  de 
Venetia,  &  Laurentium  Paul!  Ser  Guidonis  de  Flo- 
tentia,  &  Antonium  Jufti  de  Pilis  Notariuin  Floren- 
tinum,&  Baptiftam  de  Caniliono  deMediolano  omnes 
Notariés  publicos  infrafcriptos ,  &  quemlibet  nofirum 
debere  confici  unum  vel  plura  publica  Inftrumenta 
ejusdem  fubftantiœ,  &  tenoris,  pro  ut  fuerit  opportu- 
num. 

Quem  ContraQum  fuprafcriptum  omniaque  &  fin- 
gula  in  eo  contenta  fecerunt,  &  faciunt,  ac  fuspende- 
runt,  &  fuspendunt  prsdiâœ  Partes  fub  conditione  (i 
prœfalus  lUuftrilKmus  Dominus  Dux  Mediolani  infra 
quindecim  dies,  a  die  celebrati  pra?fcntis  Contraâus , 
praîfato  Reverendiffimo  Domino  Cardinal!  Sanâœ  Cru- 
els licenciaverit  Uxorem,  &  Filias  Magnifie!  Comitis 
Carmagnolœ  totaliter  ,  quod  ad  fu!  libitum  polfint  ire 
quocunque  eis  placuerit  ,  nec  non  &  omnia  fua  bona 
immobilia  per  ipfum.  Comitem  empta,  &  fuper  eis  edi- 
ficata,  &  conftrudta  in  territorio  prifat!  Domini  Ducis 
exiftentia,  fine  ulla  contraditione  per  ipfum  Dominum 
Ducem  vel  fuos  in  premiffis  apponente  vel  inferente , 
libère  reftituerit ,  ita  &  taliter  quod  omnibus  ipfis  bo- 
nis ut!,  &  gaudere  pofllt  perpétue,  pacifiée,  &  quietè, 
ac  de  illis  facere,  h  disponere  tanquam  de  rébus  pro- 
priis  ad  libitum  fuuin  ,  pariterque  idem  Illuflriffimus 
Dominus  Dux  eidem  Domino  Cardinal!  relaflaverit 
Johannem  Ludovicum  de  Flisco,  ipHusque  liberos,& 
alios  quoscumque  ipfius  obfides  fine  aliqua  redemptio- 
ne,  fi  in  ipfa  redemtione  pro  tune  capiivi  reperirentur, 
quibus  liberationibus,&  relaxationibus ,  &  refiitutioni- 
bus  fadis  per  ipfum  Dominum  Ducem,  ut  prœmittitur, 
perinde  habeantur  omnia  prcediâa  ac  fi  in  conventione , 
&  promifîione  Contradus  Pacis  pure  deduda  forent, 
&  prcfens  Pax  firma  elfe  intelligatur  &  fit,  &  intérim 
infra  prœdidos  quindecim  dies  omnes  injuriœ,&  ofi-en- 
fe  per  utrasque  Partes  ceffareque  debeant  taliter, quod 
neutra  didarum  Partium  alicui  ex  aliis  Partibus  aliquas 
înjurias  vel  ofFenfas  facere  poffit ,  vel  debeat.  Quod 
fi  in  dido  termino  quindecim  dierum  aliquid  immobile 
per  aliquam  Partium  acciperetur  ,  alteri  Parti  reflitui 
debeat  per  Partem  ,  qux  abftulillèt  Parti  eu!  ablatum 
foret.  Ipfis  vero  liberationibus  ,  &  relaflbtionibus,  ut 
promittitur,  non  fequentibus  ;  eo  cafu  prcefens  totus  Con- 
tradas  cum  omnibus  ,  &  fingulis  in  eo  contentis  pro 
non  fado  habeatur,  &  perinde  fint  omnia  in  ipfo  Con- 
tradu  contenta  ac  fi  nunquam  fuiTTet  fadus ,  &  cele- 
bratus. 
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la  tiornine  Domini  Amen. 
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Nko  à  Nativitate  ejusdem  mfllefimo  quadringen- 
tefimo   vigefimo   odavo  ,   Indidtione    fcxta  ,  die 
Maftis  lexto   menfis  Aprilis.     Aliifllmo  concedente, 
qui  omnimn  bonorum  elt  dator,  Vcnerabtlis  Vir  Do- 
minus Frater  Filippus  de  Provanis  Prsceptor  Domus 
Sandi  Antoni!  Mediolani,  &  Magnificus   Generofus- 
que  Miles  Dominus   Gaspar  Vicccomes  Conlangui- 
neus,  tSc  Confiliarius   honorandiffiinus  iufradidi  Do- 
mini Ducis  Mediolani  ,ambo   Procuratores  ,  ac  Maii- 
datarif,  &  Procuratorio  nomine  Ulullrifllmi  Principis, 
h.  Excellentillimi  Domini  Domini  Filippi  Mariœ  Du- 
cis Mediolani, &c.PapiiE,  Anglcriiqiie  Comitis, ac  Ja- 
nUE  Domini,  ut  confiât  publico  Mandat!  Inltru'mento 
confedo  per  me  Donatum  Notarium  infrafcriptum  die 
heri,  parte  una,&  Speâabiles,&  Nobiles  Viri  Conra- 
dus  de  Carreto  ex  Marchionibus  Saon»  ,  Forefius  de 
Scazofis  ,  &   Antonius  de  Rippis   Ambafiiatores  ,  & 
Procuratores,  &  Procuratorio  nomine  Illullris  Princi^ 
pis,  &  Excellentifllmi   Dommi  Domini  Johannis  Ja- 
cob! Marchionis  Montisferrati, &c.  ut  de  eorum Man- 
date confiât  publico  Inftrumento  recepto,  &  in  publi- 
cam  formam  redado  per  me   Nicolinum    Notarium 
infrafcriptum  Anno    &  die  in  eo  contentis,  parte  alté- 
ra, pro  conlervatione,&  augumento  fratern!  amoris, 
quo  continue  prœfat!  Domini  Dux,  &  Marchio  fe  ad 
invicem  dilexerunt,  &  vixerunt,   pro    commun!  utili- 
tate  ipforum   Dominorum  ,   &  utriusque  corum     & 
Status,   &   Domini! ,    &   Subditerum,  Vaffiilloru'm 
Adha;rent!um,&  Recommendatorum ,  ipforum,  &  u- 
triusque  eorum ,  &  ad  omnem  alium  bonum  finem    & 
eftedum,  quem  infrafcripta   poterunt  operari,  ex  eo- 
rum ,   &   cujuflibet  eerum   certa    fcientia  ,    &  etiara 
fpontanea  voluntate   fibi  ad  invicem  ,  &  vicifllm  per 
feiempnem  ftipulationem  proiniferunt,  &  intcr  fe  con- 
venerunt,  quod  pra;fati  Domini  Dux,  &  Marchio  & 
ipforum, &  utriusque  eorum  Ha;redes,  &  Succeflbrès, 
feu  quos  ctiam  prafatus  Dominus  Dux  habilitaverit 
&  legitimavcrit,  pacifiée,  &  quieiè  ad  invicem  vivent' 
fcque  continebunt,  amabunt,  &  guberaabunt  fraterno 
amore,  &  quod  alter  ipforum  Dominorum  per  fe,vel 
alium  leu  alios ,  direde  vel  per  indiredum ,  fub  colo- 
re aliquo,  non  ofFendet  alterum  ,  neque   Guerram  fa- 
cient,  feu  movebunt  alteri  ipforum  Dominorum    & 
ejus  Subditis,  Terris,  Civitatibus,Caflr!s,Hominibus 
F'eudatariis ,  CoUigatis,  Adh!Erent!bus,&  Recommen- 
datis,  inter  quos  tamen   CoUigatos  ,  Adhérentes,  & 
Recommendatos  non  comprehèndantur  aliqui,  qui'  de 
prœfenti  fint  rebelles,  vel  hefies  alicujus  prœdidorunj 
Dominorum ,  feu  alicui  eorum  Guerram  facicntes    & 
quod  Gentibus  armigeris  ,Peditibus,  Ambaffiatorib'us , 
Nuntiis,  &  alteris  cujuscumque   conditionis,  gradus, 
&  ftatus,  perfonis  alterius  ipforum  Dominoruin  non  da- 
bit  per  fe,vel  alium,  diredè  vel  indiredc,  impcdimen- 
tum  aliquod",  propter  quod  libéré  ,  &  fecurè  ire,  (la- 
re,    redire,  &  traniire  non   peffint ,    &  valcant  cum 
eorum  iVrmis,  Victualibus  ,  rébus  ,  &  bonis   quibus- 
cumque  fuper  Territorio  ipforuin  Dominorum,  &  u- 
triusque  eorum,  &quod  alter  ipforuin  Dominorum  fu- 
per Territorio  fue  Gentibus  alterius  ipforum  Domino* 
rum  tranfitum  facientibus  ,  &  morantibus,  ftantibus, 
&  redeuntibus  ut  fupra  dari  faciet ,  &  pcrmittet  refres- 
camenta,  &   viduah'a  pretio   competenti.     Ittm  pro- 
miferunt  fibi  ad  invicem,  &  vicifljm  didœ  Partes, dic- 
tis  modis   &  noininibus  ,  folempni   (lipulatione*  quod 
ipfx  Partes  teneantur  altéra  alteri  llatim  notificare  om- 
nia, quîE  fenferint  tendentia  contra  Pcrfenam  alterius, 
&  fimil!ter_  fi  fentirent  aliquid  tradari  ,   ex  quo  fequi 
pofifet  perditio  alicujus  Tcrrtc  Partis  alterius  ,  vel  de- 
viatio,  fubornatio  ,  fublcvatio  ,   vel  remotio  alicujus 
Capitanei,  feu  Conduderis  ,  aut   aliquorum  Gentium 
excedentium  numerum   quinquaginta  perfonarum  mi- 
litantis,  vel  militantium  ad  fl:ipend!a,  &  fervitia  Partis 
alterius;  Ita  tamen  quod  non  teneatur  nominatim,  & 
fpecifice  nominare  perfonam,  vel  perfonas,  per  quam, 
feu  quas  notitiam  haberet  de  pra;did!s  ,vel  aliquo  prE- 
dido^rum,  nifi  in  ipfo  Tradatu  talis  perfona ,  vel  talcs 
perfonae  adeflent,  quo  cafu  eam  ,  vel   eas  fimul   cum 
aliis   nominare   teneatur;  Ita  tamen ,  &  taliter,  &  ita 
adum  fuit  inter  ipfas    Partes  folempniter ,   quod  pcr 
prsedida,  nec  aliquod  prxdidorum  non  fiât ,  nec  fieri 
intelligatur  prsjudicium  aliquod,  neque  in  aliquo  dc- 
rogari  Ligx,  Confa;derationi,  &  Union!,  quam  habct 
prxfatus  Dominus  Marchk)  cum  Illunri,&  Excellcn- 
tiffimo  Domino  Duce  Sabaudix,  immo  respedu  dic- 
ti  Domini  Ducis  Sabaudi»,  &  ejus  Haircdum,  &  Suc- 

ceflbrum 


Anno 
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AnNO  ceirorum  diélus  Dominus  Marchio  ,  non  obflantibus 
i[i  prsfeiiti  ContraQu  contcntis ,  lit ,  i&  efle  intelligatur 

IA2,o.  in  eo  elle,  liatu,  &  gradu,  in  quo  erat  ipfc  Dominus 
Marchio  ante  prxfentem  Contraâum ,  ac  respeclu  dic- 
tée Ligx  quo  ad  omnia  in  ea  contenta  per  prœfentem 
Contraâum  iple  Dominus  Marcliio  lit  omnino  in  Itber- 
tate  Tua,  limilique  modo  intelligatur  omnino  lalva  pcr 
hune  prœfentem  Contraûiim  ,&  refervata  Liga,Uuio, 
Contxderatio  ,  quam  de  menfe  Decembris  proxime 
prœterito  pra;fatus  Dominus  Dux  Mediolani  contraxit 
cum  prœdiâo  Domino  Duce  Sabaudix  in  CivitateTau- 
rini,  respeâu  cujus  Ligs  quo  ad  omnia  in  ea  conten- 
ta per  prœfentem  Contradum  ipfe  Dominus  Dux  Me- 
diolani intelligatur, &  lit  omnino  inlibertate  fua.  Qux 
omnia,  &  fingula  difla;  Partes,  diéiis  modis,  &  nomi- 
nibus  libi  ad  invicem,  &  viciffim ,  &  nobis  Notariis 
înfrafcriptis  tamquam  perfonis  publicis  OlBcio  publico 
ftipulantibus ,  &  recipientibus , nomine,  &  vice  omnium, 
&  lingulorum  ,  quorum  intereft  ,  &  inteteffe  poterit 
quomodolibet  io  ruturum,pta;diâ:a  omnia, &  lingiUa, 
&  in  praeienti  Conïraâu  contenta  attendere,  &  obfer- 
vare  usque  ad  Ahnos  triginta  duos  proxime  futtiros  ,& 
hullo  umquam  tempore  infra  diêlum  tempus  triginta 
duorum  annorum  contrafacere ,  vel  venire ,  per  fe  vel 
alium  vel  alios  ,  aliqua  ratione,  vel  caufa  ,  de  jure 
vel  defaélo,  direfle  vel  indirede,  &  fub  aliquo  co- 
lore, fub  refedlione,  &  reflitutione  omnium,  &  fin- 
gulorum  dampnorum  ,  expenfarum,  &  interelfe  litis, 
&  extra,  quE,  &  quas  una  ipfarum  Partium  incurre- 
ret,  &  fullîneret,  eo  quod  alia  Pars  prœdidta  omnia, 
&  fingula  non  attenderet ,  &  obfervaret,  vel  eis  con- 
trafaccret  in  totuni ,  vel  pro  parie  ,  qua  tamen  refec- 
tione,  &  reflitutione  debenda  ,  vel  non,  &  fafta,  vel 
non,  nihilominus  praididla  omnia,  &  fingula,  rata,  & 
firma  permaneant  ,  &  ferventur  ,  obligantes  exinde 
didta:  Partes,  diâis  modis  &  nominibus^videlicet  proe- 
fati  Domini  Prœceptor,  &  Gaspar  prœfatum  Dominum 
Ducem,  &  bona  faa,  &  prxfati  alii  Procuratores  prs- 
fatum  Dominum  Marchionem  ,  &  ejus  bona  prœfen- 
tia  &  futura,fibi  viciflîm,&  nobis  Notariis  infrafcrip- 
tis  perfonis  publicis  ftipulantibus  ,  &  recipientibus  pro 
ipfis  Partibus  ,  ac  nomine  omnium  ,  &  fingulorum 
quorum  intereft,  &  intererit  ,  &  intereflè  poteft  ,  & 
poterit  in  futurum,etiam  per aftriftionem  fidei  prssfato- 
rum  Domînorum  Ducis,  &  Marchionis  pro  prsdiâis 
omnibus,  &  fingulis  firmiter  attendendis,  &  obfervan- 
dis;  Renuntiantes  ipfcE Partes, difl:isnominibus,ift  ptœ- 
miflis  omnibus  &  fingulis ,  exceptioni  non  faâi,&  non 
celebrati  hujus  Contractus ,  &  prœdiâorum,  &  infra- 
didlorum  non  fie  adtorum,  &  faâorum,  &  omni  pro- 
bationi,  &  defenfioni  in  contrarium,  nec  non  etiam 
exceptioni  doli  mali ,  metus  ,  &  in  faâum  aâioni, 
condiâioni  fine  caufa  ,  &  ex  injufta  caufa,  &  omni 
alii  Legum,  &  Juris  aufilio,  quibus  contra  prœmilTa, 
vel  aliquod  prœmiflbrum  veniri  poffet  de  jure  ,  vel 
de  faâo;  Et  quœ  etiam  Partes  juraverunt ,  &  jurant 
ad  Sanfta  Dci  Evangelia  corporaliter  taôisScripturis, 
vidclicet  prœfliti  Domini  Prxceptor,  &  Gaspar  virtu- 
te  Mandat!  in  eos  h&i  in  animam  pra^fati  Domini 
Marchionis  in  manibus  noftrum  Notariorum  recipien- 
fium  nomine  omnium  ,  quorum  intereft  ut  fupra,  & 
ut  fupra,  prœdiéla  omnia  congrue  referendo, attende- 
re, &  obfervare,  &  nuUo  umquam  tempore  contra 
facere,  vel  venire, ac  femper  in  iis  omnibus  bonam, 
&  reôam  utrique  fervare  fidem,  &  inde  prxfati  omnes 
Procuratores  diflis  nominibus  rogarunt  per  nos  Dona- 
tum  dciCifero  de  Herba,  &  Nicolinum  Garonum  de 
Tiburtio  Notarios  infrafcriptos,  &  utrumque  noftrum 
infolidum  de  prxdidis  confici  debere  publicum  Inftru- 
rnentum  tenoris  unius,  &  ejusdem. 

Adum  Mediolani  in  DomoConfilii  Secret!  prxliba- 
ti  Domini  Ducis,  &  in  Caméra,  in  qua  didum  Con- 
filium  congregari  folet  fita  in  Porta  Vercellina,  Paro- 
chia  Sandi  Prothafit  in  Campo  intus,prœfentibusSpec- 
tabilibus ,  &  Generofo  Milite  Dominis  Petro  de  Ru- 
beislNato  quondam  Domini  Bertrandi  Portse  Romanœ 
Parochia;  Sandi  Naïatii,  &  Franchino  de  Cafteliono 
Juris  utriusque  Dodore  exîmio  Filio  quondam  Domi- 
ïii  Pétri  didarum  Portx  Vercellina;  Parochia;  Sandi 
Prothalii,  Loduico  de  Crotis  Filio  quondam  Domini 
Lucoli  Portes  Ticinenfis  Parochix  Sandi  Alefandrii  in 
Zebedia  ,  &  Francisco  de  Barbavaria  Filio  quondam 
Domini  Jacobi  prxdidarum  Portœ  Vercellinx  Paro- 
chisE  Sandi  Prothafiî  omnibus  Confiliariis,  &  Secre- 
fario  prxfati  Domini  Ducis  Mediolani  habitatoribus 
Mediolani ,  &  Domino  Georgio  de  Carreto  Filio  fu- 
prafcripti  Domini  Conradi  Legum  Studenti,&  Hono- 
frio  de  Salutiis  Filio  quondam  Baptiftœ ,  ambobus  habi- 


tatoribus Terrœ  Cafalis  Sandi  Evafii  omnibus  Tcftibus    AnNÔ 

ad  prxdida  vocatis,  notis,  idoneis,  vocatis,  &  roga- 

tis,nec  non  Antonio  de  Sormano  Filio  quondam  A'm-    14^^* 

brolii  Porta;  Novx  Parochiœ  Sandi  Bartholomsi,  Item 

&  Henrico  de  Molteno  Filio  Johanoli  Portx  Vercelli- 

nx  Parochia;  Monafterii   Novi  Notariis    limiliter  ad 

prxdida  vocatis; 

Exlraâafiiit  pnefùiis  Copia  ,\  Regijin  iisfiripta  fui  Lit- 
icra  J.  Diicis  Philippi  Mari.sAngli  Vicc- 
comitis  exiftcnte  in  Regia  Archiuio  Cajlri  Porte  Jo-  ' 
■vis  AJcdiolaai,  ia  papiro  firipto.    Dat.  Mediolani  die 
trigeftma  menjis  OBobris  1719. 

Examinavit     JoANNES     FranCISCUS     Stri- 
G  £  L  L 1 U  S  Regii  Ai-cbivii  Officialis. 
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hifirumentunt  Pacïs  inter  Ducem  Mediolani  Vwû  ip. Avril. 
LippoM  Mariam  aè  una ,  £5"  Rempubli- 
cam  Venetiarum,  atque  Commur.Hktcni 
Florentin  à  farte  altéra  initie.  Ferrarià 
jp.  ^prilis  1418.  IndiSlione  fexta.  [Pièce  au- 
thentique tirée  du  Regiftre  R.  des  Archives 
Royales  de  la  Ville  de  Milan.] 

/»  Nomiuc  Sanâce  ,  Çj*  InAividu^s  Trinkatis  Pa~ 
tris.,  Filii.,  ^  Sfiritus  Sanili  Amen. 

A  Nno  à  Nativitate  Domini  noftri  Jefu  Chriftî 
-*■  *■  millefiino  quadringentefimo  vigefimo  odavo,  In- 
didione  fexta,diedecimo  nono  Aprilis.  Maxima  fem- 
per fuit  ad  Genus  humanum  miferatio  Divina,  cum 
enim  univerfum  Mundum  fuis  omnibus  pérfedum  par- 
tibus ineifabili  Providentia  creaverit  inter  estera  Divi- 
nx  Mayeftatis  opéra,  illafuit  prxclara  Dei  bonitas  quà 
Hominem  plaimavit  ad  cujus  immaginem  poft  cujus 
lapfum  infinita ,  &  fupramodum  inettimabilis  fuit  illâ 
caritas,  qua  Deus  Pater  Deum  Filium  proprium,  at- 
que unigenitum  voluit  incarnari,  predicare  faluris  veri- 
tatem  ,  pati  tormenta  ,  atque  mortem  acerbiflirnàtiij 
refurgere  a  mortuis  noftra  morte  debellata  ,  &  ascetl- 
dere  tandem  in  Coelum  ad  fpem  nobis  vitx  repafatani 
ad  viam  fui  immortalis  regni ,  fi  illam  eo  Duce  nôftris 
meritis  infequemur  peragendam;  Baptismum  quoqué 
inftituit  ad  falutiferam  quietem  animarum  ,  ut  alta  vir- 
tute  fux  PaiTionis  Hœreditarium  vulnus  origînalis  pec- 
cati  transfufum  in  pofteros  propter  infelicem'inobedien- 
tiam  primi  Parentis  mira  fanditate  lavaret.  Statuit 
dcinde  illud  per  Divim'.m  inenarribik  Sacramentum  fuî 
Corporis,  atque  Sanguinis  celebrati  per  Orbem  ad  fa- 
crilicium  immaculatum  pro  noftris  reatibus  immolan-' 
dum  Deo,'&  ut  fux  Corporalis  Paffionis  memoriairi 
perpetuam  femper  noftros  ante  occulos  haberemus. 
Plurima  quoque  funtalia  prxftantilîima  dona  quxfum- 
mus  ipfe  Deus  eternus  fummo  amore  ,  fumma  pietate,- 
non  noftro  ullo  merito  nobis  ,elargitus  eft.  Illud  au- 
tem,  &  magnum,  &  ad  falutem  airimaruni  ,  &  ad  vi- 
tam  confervandam ,  &  ad  opes  tuendas,  ve!  augendas' 
ineftimabile  munus  fuit ,  quod  cum  Salvator  nofter  in' 
Cœlum  ascenderet  nobis  in  Terra  Pacem  pro  amplifli- 
ma  Hxreditate  relinquit.  Sed  cum  fragiles  nos ,  ea 
pro  nobis  nos  natura  conftituerit  ad  diflentiendurfi  fen- 
fuum  dederit  blandimenta ,  quibus  non  facile  abfiftere- 
•mus ,  muîtas  quibus  allicertmur  palam  pofuerit  cupidi- 
tates  ,  ex  quibus  damnatifllmus  ille  Spiritus  omnium 
Déi  Magni  Creaturarum  honeftis  iuiquilîimus  variis 
ftimulis  plurima  inter  hominesBelIa  deteftabilia,nefan- 
da  facinora,  &  execrabiles  discordias  falacibus  artificiis 
fepenumero  feminaverit,  ut  plures  xternx  Salutis  pri- 
varet.  Idcirco  Salvator  nofter  Jefus  Chriftus  Petrum, 
&  SuccelTores  delegavit ,  qui  ejus  vice  fungerentur  iiï 
Terris ,  ac  omnia  pro  fumma  fandarum  clavium  po- 
teftate  ligarent,  fit  folverent,  ea  maxime,  qux  ad  Pa- 
cem inter  Homines  habendam  pro  animarum  falute 
pertinerent.  Quamobrem  Sandiffimus  in  Chrifto  Pa- 
ter, &  Dominus  nofter  Dominus  Martinus  fummus 
Pontifex  quintus  multa  quidem  illuftria  opéra  molitus 
excelfo  ac  divino  animo  ccrnens  maximam  Italix  Par- 
tem  bellis,  calamitatibusque  commotam,neque  ulluiti 
in  iis  pofle  fperare  exitum  nili  ipfe  Pacem  daret.  Statuit 
Reverendiftimum  in  Chrifto  l^arrem  ,&  Dominum  Do- 
miniim  Nicolaum  Titularem  Sandx  Crucis  in  Jerufa- 
lem  Cardinalem,  &  Apoftolicx  Scdis  Lcgatum  dig- 
niffimum  ad  hujus  fanâiffimx  rei    coufumationem. 


DU     DROIT     DES     GENS. 


AnNO    ut  omnes  inter  infrafcriptas  Partes  discordias,  ranco- 

res,  &  injurias  calTet/tollat,  &  énerve: ,  &  ad  dulcio- 

1428.    ris  vitx  focietatem  cogat ,   &  iiiducat.     Qui  quidem 

Reverendiffimus  Dominas  Cardinalis,&  Legatus  onus 

\  id  fervore  Catholi«E  Religionis  leta,  &  prompta  men- 

te fuscipiens,  Partes  ad  hoc  falutiferis  coniiliis  invîta- 
vit,qu!E  non  ignare  virtutis, boni  vel  lucri  nil  in  Bello 
effe ,  fed contrariorum  infinitam  cpngeriem,eam  invita- 
tionem  bona  mente  admiferunr.  Et  ex  hoc  Ferrariam 
Civitatem  ad  hoc  idoneam  Partibus  eleâam  ad  prsifen- 
tiam  prsfati  Reverendiffimi  Domini  Cardinalis  fe  con- 
tulerunt,  videlicet  Spei^abiles,  &  Egregii  Viri  Domi- 
nas Sanâus  Venerio  Miles  quondam  Domini  Andres, 
&  Paalus  Corrario  quondam  Domini  Filippi ,  Procura- 
tores  Ecclefix  Sanâi  Marci',  Oratores  ,.&  Syndici,  & 
Procuratores  Illuftriifimi  Principis  ,  &  Excellentifllmi 
ï)ominî  Domini  Francisci  Foschari  Dei  gratia  inclyti 
Ducis  Venetiarum  &c.  &  Doniiniijac  Communis  Ve- 
netiarum  ut  de  eorum  Sindicatu ,  &  Mandate  plene 
conftat  publico  Inftrumento  fcripto  ,  &  publicato  per 
providum  Virum  Petrum  de  Nigro  de  Venetiis  publi- 
cum  Impérial!  auâoritate  ,  &  Ducalis  Aulcs  Venetia- 
rum Notarium  in  millefimo  quadringenteiimo  vigelimo 
oâavo ,  Indiflionefexta  ,die  ultimomenlis  Martii  a  no- 
bis  Notariis  infrafcriptis  vilb  ,  &  leâo,  Speâabiles, 
&  Egregii  Viri  Dominus  Palas  quondam  Honofrii  de 
Scotiis  Miles  ,  ac  Averardu's  de  Medicis  quondam 
Franciscï  Oratores ,  Syndici ,  &  Procuratores  Magni- 
fies; ,  &  Potentis  Communitatis  Florentic  ,  ut  patet 
publico  Iniirumento  fcripto,  &  publicato  per  providum 
Virum  Ser  Albertum  quondam  Domini  Lucé  de 
Florentia  Notarium  Florentinum  millelîmo  quadrin- 
genteiimo vigefimo  odtavo ,  fexta  Indidione,  fecundum 
morem  Florentia;, die  vero  tertio  menlisAprilis  a  no- 
bis  Notariis  infrafcriptis  vifo  &  leâo  ,  Procuraloriis  , 
&  Syndicatoriis  nominibus  quibus  fupra ,  ac  pro  om- 
nibus ,  &  (ingulis  CoUigatis ,  P^ecomendatis ,  Adheren- 
tibus  ,  Complicibus,  Sequacibus,  &  Subditis  eoruni, 
ac  cujuflibet  eorum  ex  parte  una,ac  fpeftabiles,  &  fa- 
mofus  Juris  utriusque  Doétor  Dominus  Guarnerius  de 
Caftiliono,  &  Johannes  de  Corvinis  de  Aretio  Confi- 
liarii,  &  Secretarius  Illuftriffimi  Principis ,  &  Excel- 
lentiffimi  Domini  Domini  Filippi  Maris  Angli  Ducis 
Mediolanî  , .  &c.  Papis  Anglerixque  Comitis ,  ac 
Janufe  Domini, Syndici, Nuntii,  Procuratores,  Man- 
datarii,  &  Ambaffiatores  ipfius  Domini  Ducis,  ficut 
de  eorum, Sindicatibus,&  Mandatis  plene  conftat  duo- 
bus  publicis  Inftrurtlentis  confeÊlis ,  traditis ,  &  fubfcrip- 
tis  per  Donatum  de  Cifero  de  Herba  Filium  quondam 
Domini  Marchifii ,  publicum  Impérial!  auâoritate  No- 
tarium, &  Scribam  prœfati  Domini  Ducis,  uno  videli- 
cet in  millelîmo  quadringentefimo  vigelimo  feptimo, 
Indiâione  fexta, die  Martis  décima  quarta  menfis  Oc- 
tobris,  &  altero  millefimo  quadringentefimo  vigefimo 
pûavo ,  Indi&ione  fexta ,  die  Lune  vigefima  nona  menfis 
Martii, a  nobis  Notariis  infrafcf iptis vifis & leâis, Sindl- 
catorio  ,  &  Prôcuratorio  nomine  fupradiâo ,  ac  pro 
omnibus,  &  fingulis  CoUigatis, Recomendatis,  Adhe- 
rentibus,  Complicibus,  &  Sequacibus  ac  Subditis  ip- 
iius  Domini  Ducis.  Qui,  Reverendiflimi  Domini  Ca!:- 
dinalis  prœfati  intervenientibus  laboribus ,  induftria,ope- 
ribus  ac  foUicitudine  quibus  jugiter  infudavit,  poft  lun- 
gos ,  variosque  traftatus ,  Spiritus  Sanâi  gratia  invocata, 
ad  laudem,  &  revcrentiam  Omnipotentis  Dei,&  Glo- 
riofe  Virginis  Maris  Marris  ejus,  &  Beatorum  Marci 
Evangeliftaî,  JohannisBaptiftx,&  Ambrofii  Confeiforis 
ic  Georgii  Militis,  &  Martyris ,  &  totius  Curiœ  Cœ- 
leftis  triumphantis  ,  &  ad  tranquilitatem,  &  requiem 
perpetuam  prsdiétarum  Partium ,  Statuumque  fuorum^ 
Sindicariis,  &  Procuraloriis  nominibus  quibus  fupra, 
non  pererrorem,  fed  fponte,  &  ex  certa  fcientia,  ac 
omni  meliori ,  &  efficaciori  via,  &  modo  quibus  po- 
tuerunt,&  poffunt  ,feceruHt,contraxerunt,  celebrave- 
runt,  &  firmaverunt ,  ac  faciunt  ,  contrahunt  ,  célé- 
brant atque  firmant  inter  fe,  nominibus  quibus  fupra, 
bonam,  veram,  puram,  finceram,  &  inviolabilem  Pa- 
cem,  Deo  dante^  perpetuis  temporibus  duraturam,  cum 
Capitulis  ,Pa£tis  ,Conventionibus,  Conditionibus,  mo- 
9is,  formis  ,  Promiffionibus ,  Obligationibus,  Articu- 
lis,  &  Claufulis  infrafcriptis. 

In  primis  namque  prxdidi:!  Partes ,  nominibus  qui- 
bus fupra, inter  fe, Procuratoriis,&Sindicatoriis  nomi- 
nibus Dominorum,  five  Dominiorutti  fuorum  pro  ip- 
fis,  &  pro  omnibus  Subditis,  &  Terris  quos,  &  quas 
Domini  fui,  five  Dominia  fua  fuprafcripta  habent,  & 
•  teneur,  ac  pro  eorum  CoUigatis  ,  Adherentibus,  Re- 
comendatis, Feudatariis,  Confederatis  ,  Complicibus, 
&  fequacibus,puris,  meris,&  redis  cordibus.quacon- 
ToM.  II.   Part.  II. 
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que  machinatione  ■reiïiotaifecerunt,&faciunt  liberatîo-  AnnO 
nem,quietationem,&r'emiffionem  de  omnibus  occiiîo- 
nibus,CaptivationibuSi  Damnis,  Rapinis  ,  Incendiis,  14x8. 
Injuriis ,  &  offenfis  qnibuscunque,  realibus ,  perfonalibus, 
hincinde,opere,auxilio  vel  confilio,fa6to,verbo,vel  in 
fcriptis ,  aut  aliter  quomodolîbet  hadtenus  fadis  ,'datis , 
vel  illatis ,  commifljs  vel  perpetratîs ,  fibi invic^ ,  nomi- 
nibus quibus  fupra,  &  pro  omnibus  fuprafcri^is,fim- 
fliciter,  libère;  &  generaliter  de  omnibus  prEdiais,& 
de  eorum  dependenribus,  connexis,  nec  non  generali- 
ter de  omnibus  poenis,  &  intereffe  ceterisque  omnibus 
obligationibus,  quibus  occaxione  Guerrarum  prœfen- 
tium,  &  prœteritarum  a  millefimo  quadringentefimo 
vigefimo  tertio  ,  &  citra  usque  in  diem  conclufionis 
prefentis  Contraâus,  vel  in  eis  vel  proptereas  geftorum 
Vel  faâorum  invicem  tenerentbr.  Quietantes  &  li- 
bérantes, &  ad  veram ,  cordialemque  animorum  recon- 
ciliationemetiam  prœdidis  nominibus  devenientes.  Sal- 
vis  femper  omnibus  Capitulis  infrafcriptis,  &  omnibus 
aliis  in  prœfenti  Contradu  contentis.  Qua:  reflèrvatiô 
intelligatur  in  fingulis  Capitulis  prsefentis  Contradus 
repetita. 

Item,  conveneruntantedidœ Partes, nominibus  qui- 
bus fupra,  quod  de  cetero  unaqueque  Partium  alteram 
&  ipfius  alterius  Partis  Subditos;  &  Vaflàllos,  Civita- 
tes,  Caftra,  Terras,  &  bona  omnia,  quos,  quas,  & 
qua;  qUacunque  ratione,  vel  caufa  tenent  de  prccfenti, 
&  in  futurum  tenebunt,ipfiusque  verosColligatos,  Ad- 
hérentes ,  Recomendatos ,  &  Confederatos  iive  Con- 
ventionatos  infra  duos  menfes  a  die  prîcfcntis  Contrac- 
tus  prjcfato  Reverendiffimo  DoMno  Caidinali  Sand» 
Crucîs  nominandos  ,  eorumque  Subditorum,  CoUi- 
gatôrum  ,  Adherentium ,  Recomendatorum  ,  &  Con- 
federatorum,  Civitates,  Catea,  Terras,  &  bona  que- 
cunque  prœfentia  &  futura,  de  cetero  aliqualiter  non 
offendet ,  neque  moleftabiti  neque  coritra  ipfos  aliqua- 
liter  fe  impediet  realiter  vel  perfonaliter ,  dirrede  vel 
indirede,  nec  aliquo  quefito  colore,  fed  pacifiée,  & 
quiète  infirhul  vivent^feque  ut  bonos,  &  vetos  amicos  ' 
tradabunt ,  &  reputabunt.  Salvis  femper  omnibus 
Capitulis  infrafcriptis  j  &  omnibus  aliis  in  prefenti  Con- 
tradu contentis. 

Item ,  quod  Civitâs  Bthix  cum  omnibus  FortilitiiS 
fuis  ac  totis  Territorio  iDiftridu,  Commitatu ,  Episco- 
patu,  omnibus  Ferris,  Locis,  &  Caftris ,  Acquis ,  & 
Paflibus,  Vallibus,&  Montibus  ac  Locis  quibuscun- 
que,  qui  &  qu£B  funt,  &  comprehenduntur  de  Jure 
vel  Confuetudine  ,  feu  etiam  poffeflîone  vel  quafi ,  in 
Pertinentiis,Jurisdidionibus ,  Confinibus ,  Diftridu,Tcr- 
ritorio,  etiam  fi  effent  alienx  Diocefis  Commitatu, 
Episcop.atu,  feu  Dibcefi  Brixiœ  ,  etiamfî  quœ  efïent, 
quœ  haberent  conceirionem,prErogativam,confuetudi- 
nem ,  vel  Jurisdidionem  aliquam  feparatam  a  Civitatei 
Diftridu,  Territorio,  Commitatu,  Diocefi,  &  Epis- 
copatuBrixis,  dummodo  fuprafcripta,  &  infrafcripta 
ipfi  Illuftriffimo  Dominio  Venetiarum  tradenda,  dimit- 
tenda,  vel  irelaxanda  ab  ipfo  Dominio  Venetiarum  te- 
neantur,  feu  ab  ipfo  Illuftriffimo  Domino  Duce  Me- 
diolani,  vel  ejus'  Subditis  teneantur  ,  vel  tenerentur 
tempore  incepta:  Guerrx  de  millefirîio  quadringentefi- 
mo vigefimo  fexto,  vel  abinde  citra  inter  didum  Illus- 
triffimum  Dominiuin  Venetiarum,  &  didum  Illuftris- 
fimum  Dominum  Ducem  Mediolani  ,  etiam  fi  tra- 
dita  feu  data  per  ipfum  Dortiinum  Ducem  fuerint  ab 
eo  tempore  citra  alicui.  lUtei-  qus  tamen  Terra  Rip- 
pse  Tridenti  ,  Se  Caftrum  Tenui  cum  omnibus  fuis 
FortilitiiS ,  Juribus  ,  Jurisdidionibus  ,  &  Pertinentiisi 
quœ  per  Reverendum  in  Chrifto  Patrem  Dominum  Ë- 
piscopum  Tridentinum  pra:fentialiter  poflidentur  non 
comprehendantur  cum  omnibus  Juribus  fuis  Hono- 
rantlis,  Prœheminentiis,  &  Jujisdidionibus  quibuscun- 
que  una  cum  Caftro  Ifei,  Villa  Pontaria,  Ripperia,  & 
Lacu,  ac  Vallibus,&  Montibus  de  Ifeo,ac  cum  Val- 
le  Camonicaj  cum  Juribus,  Jurisdidionibus,  &  Pefti- 
nentiis  fuis  intra  ipfam  Vallertt  exiftentibus,  &  etiam 
extra  ipfam  Vallem  fi  forent  de  Territorio  Pergamen- 
(is,  aut  Brixienfis.  Aliœ  vero  Jurisdidiones  ,  &  Pef- 
tinénti*  extra  Vallem  exiftentes,fi  quas  haberent, po- 
nantur  in  compromiffb  ut  infra.  Nec  non  Civitaê 
Pergami,  cbm  toto  Pergamenfi  curn  omnibus  Fortili- 
tiiS fuis,  ac  totis  Territorii  Diftridu,  Episcopatu , om- 
nibusque  Terris ,  Caftris,  Locis,  Aquis,  &  Pafîibus, 
Vallibus,  &  Montibus  ac  Locis  quibuscunque  ,  qui; 
&  qux  funt,  &  comprehenduntur  de  Jure  vel  Confue- 
tudine, feu  etiam  in  pofleffione,  vel  quali,in  Pcrtinen- 
tiis,  Jurisdidionibus,  Confinibus,  Diftridu,  Territo- 
rio, etiam  fi  eflènt  alienx  Diocefis,  Commitatu,  E- 
pifcopatu ,  feu  Diocefi  Pergami.  Etiam  fi  qux  elTent 
Dd  qu» 
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tate,  Dilbiâu,  Territorio  ,    Commitatu  ,  Episcopa- 
tu ,  &  Dioccfi  Pergami  ;  dummodo  fuprafcripta ,  &  in- 
ftafcripta  iplî  Illuftriffimo   Dominio  Venetiarum  tra- 
denda,  dimittenda,  vel  lelaxanda  ab  ipfo  Illudriffimo 
Dominio^Venetiarum  teijeantur  feu  ab  ipfo  Illuftriifi- 
mo  Dosfno  Duce  Mediolani,  vel  ejus  Subditis  tene- 
antur,  vel  tenerentur  tempore  incepts  GuerrocdeMil- 
lelîmo  quadringentefimo  vigefiino  fexto  incluiîve  quo 
ad  princîpium  Guerra:  ,  vel  ab  inde  citra  inter  ipfum 
Illulhiffimum  Domiuium  Venetiarum  ,  &  didum  11- 
luflriffimum  Dominum  Ducem  Mediolani  ,etiamfi  tra- 
dita  feu  data  per  ipfum  Dominum  Ducem  fucrim  ab 
eo  tempnre  citra  alicui.     Hoc  tamen  declarato  ,  quod 
in  prsEdiâo  Episcopatu  Pergami  non  intelligatur  nec  | 
comprehendatur ,  nili  quantum  fe  extendit  Territoiium 
Pergamenfe  ,   ita   quod  non  comprehendantur  in  hoc 
aliquœ  Terrce  DiQriaum  ,  &  Territorium  temporale , 
licct  effet  de  Diocefi  vel  Episcopatu  Pergamenfi ,  nili 
cffent  de  Locis,  qux  debent  affignari  vel  remanere  II- 
luftrifllmo  Domino  Duci,  Dominio,  &Communi  Ve- 
netiarum vigore  prœfentis  ContraQus  Pacis  tam  in  Bri- 
xienfe  quam  in  Cremonenfe.     Ita  etiam  quod  Terrœ 
Caravagii,  &  Trivilii,  &  alia  queconque  Loca  Glarœ  , 
Abduœ,  etiam  û  de  diftis  Pertinentiis  ,  &  Appenditiis 
prxdiâa;  Civitatis  Pergami  fuiffe  haâenus  reperirentur, 
nullo  modo  in  pra;di£tis  ipfi  lUulhiflimo  Domino  Du- 
ci ,    Dominio,  &  Communi  Venetiarum  remanfuris, 
&  tradendis  comprehendi  debeant ,  fed  cum  fuis  Perti- 
nentiis Illuflriffimo  Domino  Duci   Mediolani  rema- 
neant,  exceptis  etiam   Martinengo  ,   &   Valle  Sandi 
Martini,  quac  veniunt  in  Compromiffo  ut  infra.  Quse 
omnia  ut  fupra  cum  omnium  etiam  prsedidorum  Ju- 
ribus,  Jurisdidionibus,  &  Pertinentiis, ViUis,  ac  Pos- 
feffionibus,  quas   diâus  IlluftrilTimus   Dominus  Dux 
Mediolani  quocunque  Jure  tenet  vel  poffidet  in  aliquo 
praedidorum  Locorum,  ipfi  IIludrilTmio  Domino  Du- 
-  ci  ,  Dominio ,  &  Communi  Venetiarum  tradendorum , 
dimittendorum  vel  relaxandorum ,  vel  tenuerit,&  pos- 
federit  in  aliquopra;didorum  Locorum,  tempore  Guer- 
re începta   de   millefimo  quadringentefimo   vigefimo 
fexto ,  inter  didum  Dominium  Venetiarum ,  &  didum 
Dominum  Ducem   Mediolani  ,  etiam   fi  tradita ,  feu 
data  fuerint  per  ipfum  Dominum  Ducem  Mediolani 
alicui,  falvis  Locis  exceptatis  ut  fupra,  teneantur,  & 
poflideantur,  ac  teneri,  &  poflîderi  poffint  quo  ad  Ju- 
ra ipfi  Illuftriffimo   Domino   Duci  competentia  quo- 
quomodo,non  autem  quo  ad  Jura  privatarum  Perfo- 
narum  non  habentium  caufam  ab  ipfo  Domino  Duce 
poft  didam  Guerram  inceptam  pacificè ,  &  quietè  fine 
aliqua  contradidinne  ipfius  Domini  Ducis  vel  haben- 
tium caufam  ab  ipfo  lllullriffimo  Ducali  Dominio  Ve- 
netiarum, quos,  quas,  &  qus  prxnominatus  llluftris- 
fimus  Dominus  Dux  Mediolani,  live  ejus  Procurato- 
res  ejus  nomine  prœdido  lUuftriflîmo  Ducali  Dominio 
Venetiarum  tradant  ,&  relaxent  quantum  ad  illa,  quse 
ab  ipfo  Domino   Duce  vel  ejus  nomine  tenentur  vel 
tenebantur  ut  fupra,  Titulo  Tranfadionis,  Compofi- 
tionis,  Pacis, &  Concordis  five  Donationis  purs, me- 
rs, &  irrevocabilis  quœ  dicitur  inter  vivos ,  &  qux  ob 
nuUam  caufam  revocari   poflît  :  Et  omni  modo,  Jure, 
&  forma,  quibus  melius,  &   efBcatius   valere  poflît, 
cedens  prœdidus  lUuftriflimus  Dominus  Dux  Medio- 
lani five  ejus  Procuratores  ut  fupra,  dido  lUuftriflîmo 
Ducali  Dominio  Venetiarum  omnia  Jura,  &  adiones 
fibi  competentia,  &  compétentes  in  quibuscunque  ré- 
bus,&  Locis  prxmiflîs, etiam  fi  fingulariter  didusDo- 
minus  Dux  Mediolani  afiquid  poflideret ,  vel  poffedis- 
fet  ut   fupra.    Renuntians  ,    five  renuntiantes  infuper 
omni  adioni ,  Juri ,  &  Legum   benefitio  ,   ac  cuicun- 
que  Privilégie  fibi  competcnti,  quibus  nullo  unquam 
tempore  didus  Dominus  Dux  poffet  contra  prœdida , 
vel  aliquod  prsdidorum  fe  juvarejac  promittens  five 
promittentes  pro  ipfo  Domino  Duce,  &  Succefforibus 
fuis  folemniter.  ac    jurans,  feu  jurantes  corporaliter 
ad  Sanda  Dei  Evangelia  ipfum  Dominum  Ducem  de 
ptsdidis  Civitatibus  Brixix  ,  &  Pergami ,  Fortilitiis  , 
Territoriis ,  Dilhidibus ,  Communitatibus ,  &  Episco- 
patibus  ac  de  fuprafcripta  Valle  Camonica,  Confinibus, 
Terris ,  &   Locis    omnibus   fuprafcriptis  ac  aliis  om- 
nibus predido  lUuftriflîmo   Ducali  Dominio  Venetia- 
rum tradi,  &  remanere  dcbentibus,  &  Civibus  ac  Dis- 
tridualibus  omnium  ,  &  fingulorum  fuprafcriptorum 
Locorum,  quantum   ad  concernentia  Statum  ,  nullo 
unquam  tempore ,  per  fe  vel  alios ,  intromittere  contra 
iplum  Dominium,  feu  habentes  caufam  ab  eo,  vel  ali- 
quatenus  impedire,vel  immiscere  fingulariter ,  vel  uni- 


didis  rébus  apud  didum  Dominium, feu  habentes  eau-    I^Zo* 
fam  ab  eo  exiftcntem:  Qux  quidem  tradenda,  &  rela- 
xanda  feu  dimittenda ,  ut  premittitur ,  tradidiflè  ,  &  ex- 
pediviffe,  &  realiter,  fine  aliqua  diminutionc,aflignas- 
fe,  five  afllgnari  feciffe  teneatur,&  debeat  didus  lllus- 
triflîmus  Dominus  Dux  Mediolani  prxdido  lUullrilîî- 
mo  Ducali  Dominio  Venetiarum,  vel  Deputatis  ab  eo 
infra  terminum  dierum  decem  odo,  quo  ad  Civitatem 
Pergami   cum  Citadella  ,  Callro,  C3pella,Baftita,  &    " 
Monte  Sandi  Vilii   extra  Civitatem  ,   ac   Ifeum  ,  & 
Palazolum  citra,  &  ultra  Oleum  cum  Fortilitiis  fuis, 
&  triginta  quoadalia  a  diecekbrationis  Contradusprx- 
fentis  Pacis ,  ita  tamen  quod  intra  tempus  didum  tra- 
ditionum  fiendarum  de  Civitate,  Fortilitiis,  !k  Terris 
antedidis  teneatur  Illuftriifimum   Ducale  Dominium 
Venetiarum  dare,  &  aflîgnare  RevercndilTmio  Domino 
Cardinal!  duo  Inlirumenta  cum  bullis  plumbeis,  quo- 
rum unum  contineatplenamRatificationem  totius  prx- 
fentis  Contradus,  &  Arbitramentorum  fiendorum  per 
memoratum  Reverendiflimum  Dominum  Cardinalem, 
&  Legatum,  &  unum  fimile  Inftrumentum  facere  te- 
neatur Illuftrilîimus  Dominus  Dux   Mediolani  omnia 
in  Pace  contenta,  quo  ad  omnia  tradenda,  &  quo  ad 
dimiflîones  fiendas  Illuftriflînio  Ducali  Dominio,  vi- 
gore prxfentis  Pacis,  adimplevit  &  perfecit,ita  ut  am- 
plius  ab  eo  nihil  peti ,  vel  inquiri  pofliît  occaxione  pre- 
dida  ,  cum  plena  liberatione  ,  &  in  forma  valida.  Et 
ex  nunc  prxfatiOratores,&  Procuratores, nomine Pro- 
curatorio,  ejusdem  lUuftriflîmi   Domini  Ducis  conce- 
dunt ,  cedunt,  remittunt,  relaxant  ,   &  promittunt  in 
omnibus ,  &  per  omnia  prout  fupra ,  &  conftituunt  fe   , 
dido  nomine  feu   prxfatum  llluftrillîmum  Dominum 
Ducem,  nomine  prxfati  lUuftriflîmi  Ducalis  Dominiî 
Venetiarum, tenere  ,  &  poffidere,  &  quafi  omnia,  & 
fingula  prxdida  qux  didus  Dominus  Dux  Mediolani, 
ut  fupra,  tradere  tenetur ,  dantes  ,  &  concedentes  li- 
beram  licentiam  &  facultatem  prxfato  llluftrifl^mo Du- 
cali Dominio  Venetiarum,  &  fuis  Procuratoribus,  & 
habentibus  abeoMandatum,  poft  didum  terminum,  ap- 
prehendendi  corporalem  tenutam,  &  poftèirionem  ,vel 
quafi  propria  audoritate ,  non  obftante  ulla  eontradi- 
tione,  feu  moleftia  didi  Domini  Ducis  Mediolani  vel 
alterius  ejus  nomine,  vel  fuorum  Complicum.     Cum 
hoc  tamen  quod   quando  fiipradida  omnia  tradentur 
realiter,  &  tradita  fuerint,  tune  continuo  ille,  qui  illa 
accipiet,  habere  debeat  Poteftatem ,  &  Mandatum  à  prx- 
dido Ducali  Dominio  Venetiarum,  quod  Mandatum, 
&  Poteftas  usque  nunc  per  hoc  prxfens  publicum  Ins- 
trumentum  irrevocabiliter  eidem  concedatur ,  &  con- 
cefla,  feu  concefl'a  effe  intelligatur  liberandi  in  plena, 
&  folemni  forma  eundem  Dominum  Ducem  Medio- 
lani ab  omnibus,  &  fingulis  ad  qux,  vigore  prxfentis 
Capituli ,  obligatus  elle  débet  idem  Dominus  Dux  Me- 
diolani etiam  poft   traditionem  fadam,  cum  hoc  ta- 
men, quod  de  evidione  non  teneatur  nifi  pro  fuo  fac- 
to, &  dato  tantum  ,  fi  ita  prxdida  traditione  fada  per 
hoc  Inftrumentum  liberatus  cffe  intelligatur.  Hoc  etiam 
addito ,  &  convento ,  quod  fi  fada  per  ipfum  Domi- 
num Ducem  Mediolani  confignatione  Tcrrarum, Lo- 
corum ,   &  Fortilitiorum  lUuftriflîmo  Domino  Duci, 
Dominio  ,  &  Communi   Venetiarum  ,  quas  ,  &  qux 
eidem,  idem  Dominus  Dux  Mediolani  dare,  &  trade- 
re débet  ,    ex  forma  prxfentis  Contradus  Pacis  oc- 
curreret  aliqua  dirterentia,  vel  dubietas  de  Confinibus, 
Pertinentiis  aut  Jurisdidionibus ,  prxfatus  Reverendis- 
fimus  Dominus  Cardinalis  Sandx  Crucis  fit  Judex ,  & 
diffînitor  fine  ullo  Juditiorum  ordine,cujus  Sententix, 
diffinitioni,  &  declarationi  ftetur,  omni  remcdio  ces- 
fante,necpoflît,pretextualicujus  lexionis  magnx,  enor- 
mis  vel  maxime,  ab  ejus  Sententia  vel  diffinitione  recla- 
mari ,    provocari ,   fupplicari  ,  nec  etiam  in  integrum 
reftitutio  vel  redudio  ad  arbitrium  boni  viri  peti. 

Item,  quod  omnes  Civitatcs  ,  Tcrrx  ,  Caftra,  & 
Loca  aquifita ,  &  aquirenda  per  Ligam ,  Adhérentes , 
Recomendatos,  Colligatos ,  Complices,  vel  Sequaces 
fuos  usque  ad  conclulionem  prxfentis  Contradus  fint, 
&  remaneant  cum  eorum  Juribus,  Jurisdidionibus,  & 
Pertinentiis  ipfi  Ligx,  &  omnibus  fuprafcriptis ,  iive  il- 
li,  vel  illis  ex  eis,  qui  ea,  vel  eas  aquifivillet  vel  aqui- 
fiviffent,  exceptis  tamen  aquifitis  in  Januenfe,  &  aliis 
ubique  conftitutis  ,  qux  veniunt  in  compromiffo,  ut 
infra,  &  prxfenti  Capitulo  non  intelligatur  derogatum 
effe  per  aliquod  aliud  Capitulum,  quod  in  hoc  Con-  , 
tradu  Pacis  foret  appofitum.  Hoc  etiam  declarato  quod 
Villx ,  &  Loca  quxcunque  Cremoncnfis  Territorii , 
fi  qux  forent ,  qux  non  cffcnt  in  Dilhidibus ,  Juris- 
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DU     DROIT    DES    GENS. 


lit 


AknO  <3'âronibus^  aut  pertinemiis  fuprâfcriptis  acquifitis ,  & 
non  habcrent  nifi  Campanilia  tantiim,  aut  Campanilia 
1418.  cum  Eccleliis  folum,  vel  etiam  Ecclefias  fine  Campa- 
nilibus,  &  fine  Fortilitiis ,  &  verteretur  dubium  quo- 
rum eirent  ,  quoniam  Partium  quœlibet  affereiet  cas 
elle  fuas  de  iplre  ftetur  ad  Juditiam  &  Arbitrium  Reve- 
rendilTimi  Domini  Cardinalis,  ut  infra. 

Item,  quod  Màgnificus  Rolandus  Marchio  Pallavi- 
cinus^&  Speèlabilis  Antonius  Pallavicinus  deZibello, 
&  Johanncs  de  Summo  de  la  Galmella  cum  eorum 
Terris  ,  &  Locis  qiias  ,  &  quœ  tenent,  &  poffident, 
remaneant  fub  Illuftriffimo  Ducali  Dominio  Venetia- 
rum,  &  quod  ipli  Magiiificus  Orlandas,  Antonius, & 
Johannes  gaudeant  omnibus  poireffionibus  ,  &  bonis 
ubique  pofitis,  quœ  tenebant,  &  poiïidebant  tempore, 
quo  Adherentiam  fcceriuit  îiluflriffimo  Ducali  Domi- 
nio  Venctiarum^(S!  iî  qua  tune  poffediirent  injufte  oc- 
cupata,  in  quibus  aliqui  prctenderent  fe  Jus  habere  qui 
ea  recuperaflènt  ab  iplis  prius  detentis  poft  adheffionem 
fatSam  Illuftriffimo  Ducali  Dominio  prxdiôo,  ftetur 
Juditio  Reverendiffimi  Domini  Cardinalis  tam  petitorio 
quam  in  pofTelTorio. 

Item,  quod  nulla  pallata^  feu  quodlibet  aliiid  obfta- 
Gulum  vel  claufura  in  Flumine  Padi  per  Illuftriffimum 
Dominum  Ducem  Mcdiolani,  vel  etiam  per  ejus  Ad- 
hérentes, feu  Recomendatos  fieri,  Vel  reffici  poffitj  & 
valeat,  &  verfa  vice  nulla  pallata,  feu  quodliber  aliud 
obftaculum  ,  vel  cîaufura  per  lUuftrilTimum  Ducale 
DominiumVenetiarum,neque  etiam  per  fiios  Adhéren- 
tes, &  Recomendatos  debeat  in  diâo  Flumine  Padi 
fieri,  &  reffici.  Et  t\  qua  per  alterutram  Partium  hËta 
effet,  tollatur,  &  ammoveatur.  Pontes  veto,  qui  alias 
fuerunt  in  Flumine  Padi,  tempore  Illuftriffimi  Domini 
Ducis  Mediolani  Patris  Dumini  Ducis  Medîolani  hio- 
derni ,  reflSci  polfint  per  Illuftriffimum  Ducale  Domi- 
niura  Venetiarum,  &  ejus  Adhérentes,  &  Recomen- 
datos ,  &  Complices  in  Locis  fuis ,  ubi  erant ,  &  fuper 
fuo  tertitorio ,  &  verfa  vice  per  diélura  Illuftriffimum 
Dominum  Ducem,  &  ejus  Adhérentes,  &  Complices 
in  Locis  fuis  inTerritorio  fuo  reffici  poffint,ubi  erant, 
&  nulli  alii  Pontes  poffint  per  alterutram  Partium  neri. 
Déclarantes  tamen ,  quod  in  Locis  antiquitus  confue- 
tis  in  Pado,&  in  quibus  folvebantur , tempore  lUuftris- 
fimiDomini  Ducis  Patris  Domini  Ducis  prxfentisj  Da- 
tîa  e'o  tempore  confueta  folvi  folvantur,  &  alibi, quod 
în  Locis  fuprafcriptis  fuper  Pado  imponi,  vel  exigi  non 
poffint ,  &  impofita  omnino  removeantur. 

Item  i  quod  SpevSIabiles  Viri  Aluyfius  de  Verme , 
&  Filii  quondam  Comitis  Filippi  de  Ârcellis  habeant, 
teneant,&  poffiideant  omnia  Caftra,  Fortilitia, Terras, 
pofliffiones  ,  &  bona,  quas,&  quEC  habebant,  &  tene- 
bant,  &  poffidebant  in  Territorio  ipfius  Illuftriffimi 
Domini  Ducis  Mediolani  in  principio  Guerre,  de  qua 
fupra  Anno  millcfimo  quadringentefimo  vigefimo  fex- 
to  libère,  &  expedite  ac  omni  jure  quo  tune  habebant, 
nifi  ipfi  fponte  dederint,  vel  alienaverint  ,  &  fi  aliqua 
ex  prsditiis  Caftris ,  Fortilitiis,  Terris, Poftèffionibus, 
&  bonis  immobilibus  fuiifet  eis,  vel  alicui  eorum  abla- 
ta,debeantreftitui  il  lis,  quibus  faifl^ent  ablata,eo  modo-, 
quo  nunc  fiint,  nili  client  talia,  qus  venirent  traden- 
da  diâo  Illuftriffimo  Dominio  Venetiarum  vigorepra:- 
fentis  Contradus  Pacis  :  Et  quod  omnes  Stipendiarii, 
Cives  i  &  Subditi  didi  Illuftriffimi  Ducalis  Dorninii 
Venetiarum  habentes  pofleffiones  ,  &  bona  immobilia^ 
ac  Jura,  qux  Jura  non  fintexada,  intromifla,&  con- 
fiscata  in  Terris  didi  lUuftriffiuTii  Domini  Ducis  Me- 
diolani, ea  habeant,  teneant  ,  &  poffideant  fient  im- 
médiate ante  fuprafcriptam  Guerram  tenebant,&  poffi- 
debant. Et  fi  qux  poftiffiones  &  bona  immobilia  fuis- 
fent  ablata,  vel  confiscata  ,  reftituantur  ut  fupra.  Et 
vice  verfa  Cives i  Subditi,  &  Stipendiarii  prœfati  IIlus- 
triffimi  Domini  Ducis  Mediolaiii  habeant ,  &  poffideant 
polfeffiones,  &  bona  immobilia,  quas,  &  qux  habe- 
bant, &  poffidebant  in  principio  Guerra;  fuprafcriptœ, 
ac  etiam  Jura,  qux  Jura  non  fint  exada  ,  intromifla, 
vel  confiscata  ut  fupra,  in  Terris,  &  Locis  ipli  Illus- 
triffimo  Ducali  Domitiio  Venetiarum  fubditis  aut  vi- 
gore  prxfentis  Contradus  fubdendis  ^  &  qux  polfeffio- 
nes, &  bona  immobilia  forent  eisdem  ablata,  vel  con- 
fiscata, rcftitui  dcbeant,ut  fupra,  exceptis  polTeffionibus 
&  bonis  exiftentibus  in  Civitatibus ,  Diftridibus,  Epis- 
copatibus,  Territoriis,  &  Pcrtinentiis  Brixiœ,- &  Per' 
garni,  ac  etiam  Vallis  Camonicx,  &  Terrarum ,  Cas' 
trorum,  &  Locorum,tam  Cremonenfium,quam  alio' 
rum  fpedantium,  &  remancntiom  ad  prxdidum  Illus- 
triffiinumDominiomVenetiarum,vigorepra;fentis  Con- 
tradus donatis,  vel  quovis  modo  conceffis  per  didum 
Illuftriffimum  Dominum  Ducem  Mediolani  a  tempore 
ToM.  II.  Part.  II. 


fuprafcrSptœ  Guerrx  inceptœ  de  Anno  millefimo  qua-  A  mmq 
dringentelimo  vigefimo  fexto  inter  ipfum  Dominium 
&  Dominum  Ducem  Mediolani  citra,  &  falvis  femper  1418. 
omnibus  in  fuprafcriptis  Capitulis  contentis,  ita  tamen 
quod  in  toto  prxfenti  Capitule  pro  neutra  parte  inclu^ 
dantur  banniti,  vel  rebelles  ,  qui  fuilfent  publicati  vel 
communiter  habiti ,  &  tradati  pro  Bannitis ,  &  Rebellibus 
ante  principiiim  Guerrx  fuprafcriptx  inter  prxfatum 
Dominium  Venetiarum,  &jamdiaum  DominumDu- 
cem  Mediolani,  nec  etiam  comprehendantur aliqui, qui 
a  principio  didx  Guerrx  citra  aufugiflent  ab  aliqua 
Partium  ad  aliam  cujuscunque  conditionis  exiftant.  Qui 
omnes  pradidi  gaudere  non  debeant  benefitio  prxfen- 
tis  Capituli,  exceptis  tamen  fupra,  &  infra  nominatiSj 
&  aliis  Capitulis. 

_  Item,  quod  Illuftriffimus  Dominus  Dux  Mediolani, 
five  ipfius  Procuratores  nomine  fuo  teneantur  Magni- 
ficos  Dominos  de  Malateftis  ab  omnibus  promiffioni- 
bus ,  &  obligationibus  quas  ipfi  Domini  de  Malateftis 
feciflent  dido  Illuftriffimo  Domino  Duci  Mediolani 
libère  abfolvere,  &  eos  de  novo  non  obligare ,  &  ita 
ex  nunc  didi  Oratores,&  Procuratores  prxfati  Domi- 
ni Ducis  ipfius  Procuratorio  nomine  libérant,  &  ab- 
folviuit,  &  promittunt  denuo  non  obligare._ 

Item  ,  quod  Magnificus  Dominus  Franciscus  de 
Vicecomitibus  didus  Carmagnola  libère  habeat,  &  ha- 
bere debeat  omnia  fua  bona  immobilia  cmpta  ;  vel  xdi- 
ficata  per  ipfum,  &  quod  ipfe  Magnificus  Cornes  pos- 
fit,  &  valeat  exigere  a  quibuscunque  fibi  dare  debenti- 
bus  tam  etiam  caufa  mutui  quam  depofiti.  De  ceterîs 
vero  bonis  feudalîbus ,  &  cxteris  dilFerentiis  ad  eum 
pertinentibus  ftetur  in  determinatione  Reverendiffimi 
Domini  Cardinalis ,  ut  etiam  infra  declarabitur. 

Item,  cum  de  infrafcriptis  difl^erentiis  ,  ûve  caufîs 
Dominus  Dux,  Dominium, &  Commune  Venetiarum, 
five  prxdidi  ejus  Procuratores,  &  Illuftriffimus  Domi- 
nus Dux  Mediolani,  five  ejus  Procuratores  fuprafcrip- 
ti  concordes  cffe  non  potuerunt,conveneruntdidx  Par- 
tes inter  fe,nominibus  quibus  fupra,  de  ipfis  fe  compro- 
mittere  ita  quod  ex  nunc  intelligantur  efle,&  fint  com- 
mifi"x,  &  fie  de  ipfis  fe  compromiferunt  in  prxlibatum 
Dominnm  Cardinalem  Sandx  Crucis  cum  ampla  po- 
teftate  laudandi,  terminandi,  &  declarandi  de  Jure,& 
de  fado  de  ipfis  in  fimul  ,  &  in  fingulatim  Partibus 
prxfentibus  vel  abfentibus,  citatis  vel  non,Jurisor- 
dine  fervato  vel  non,  &  in  quocunque  Loco,  &  to- 
tiens,  quotiens,  &  eodem  modo  &  forma  prout  Re- 
verendiffimx  D.ominationi  fus  videbitur,  &  placuerit; 
Dantes  eidem  Reverendiffnno  Domino  Cardinali  plé- 
num-, iiberum  arbitrium  ,  audoritatem ,  &  poteftatem 
accipiendi  de  Juribus  unius  Partis  in  parva,  magna, vel 
maxima  quantitate,  ficut  ei  videbitur  fuper  didis  ré- 
bus, &  dare  alteri  Parti,  ita  tamen  quod  cum  femel  fu- 
per una  ipfarum  difl^erentiarum  terminaverit  vel  diffini- 
verit,  amplius  de  ea  vel  fuper  ea  fententiare  ,  tcrmi- 
nare  vel  diffinire  non  poffit.  Promittentes  ipfx  Partes 
ejus  Sententix,  diffinitioni,  vel  declarationi,  tam  ju- 
dicialiter  ,  quam  extl'a  judicialiter  fadx,fervata  Juris 
forma,  aut  folemnitate,  vel  non  fervata , parère , ferva- 
re,  &  executioni  mandate,  &  quod  non  poffitipretex- 
tu  alicujus  lexionis  magnx,  enormis  ,  vel  maxime, ab 
ejus  Sententia,  diffinitione,  vel  declaratione  reclamari, 
provocari,  fupplicari,  nec  etiam  in  integrum  reftitutio 
tive  redudio  ad  arbitrium  boni  viri  peti. 

Qux  quidem  differentix  funt  tnfrafcriptx,videlicet: 

Primo  de  bonis  Feudalibus  ,  qux  in  Territoriis  prx- 
fentis  Illuftriffimi  Domini  Ducis  Mediolani  Magnifi- 
cus Comes  Franciscus  de  Vicecomitibus  diihis  Carma- 
gnola tenere,  &  poffidere  confueverat,  &  de  aliis  fuis 
differentils  de  quibus  fupta,  nulla  fada  eft  mentio. 

Item,  de  Martinengo,&  Valle  Sandi  Martini  cum 
Juribus,  Jurisdidionibus,  &  Pcrtinentiis  fuis,  de  qui- 
bus vertitur  queftio,  fi  funt  de  Territorio  Pergamenfe. 

Item,de  Villis  Cremonenfis  Territorii,  fi  qux  forent 
qux  non  effent  de  Diftridibus  alicujus  Caftri,  Terre, 
Loci,  vel  Fortilitii  qui  Illuftriffimo  Ducali  Dominio 
remanere  debent,qux  Villx  non  haberent  nifi  Cam- 
panilia tantum,  aut  Campanilia  cum  Ecclefiis  folum, 
vel  etiam  Ecclefias  fine  Campanilibus ,  fortificatas  vel 
fine  Fortiliciis,  &  verteretur  dubium  quorum  ellènt, 
quorum  Partium  quxlibet  alfererct  eas  eflê  fuas. 

Item,  de  Terra,  &  Loco  Turricellarum  cum  Pcr- 
tinentiis, &  Juribus  fuis,  quas  predidum  llkiitrilli- 
mum  Ducale  Dominium ,  five  ejus  Procuratores  fibi 
rcftitui  petebant,  ac  de  Baftitis  fadis  in  Pado  ,  vel  cir- 
ca  Padum  aut  in  Confinibus  Padi  per  utramque  Par- 
tium. 

Item,  quod  quamvis  Magnifica  Communitas  Fio- 
Dd  i  tentiaa 


211  C  O  R  P  S     D  ï  P 

Akno  "^cntix  prstenderct  de  Jure, non  obflamibus  oWigationi- 
bus  quas  MaguifiçaCommunitas  Florentin  habuit  cum 
1418.  januenlibus  occaxione  Doganarum  pro  rébus  ,  qus 
conducerentur  de  partibus  Flandria;,  &  Anglia;  fuper 
Navigiis  Januenlibus  ,  &  fupra  aliis  Magnitica  Com- 
munitas  prscfata  lit  libéra, &  quamvisetiam  Florcntini, 
&  Subditi  eorum  polîinr  cum  omn:  fuo  Navigio,  & 
Lignn  conduccrediâasrcs  de  pra;diâis  Partibus ,  ramen 
teneatur,&  debear,etiam  ad  abundantiorem  cautellam 
didus  lUuftrifîîmus  Dominus  Dux  Mediolani  ut  D. 
Janux  onini  modo  liberare,  &  abfolvere  difbam  Mag- 
niticam  Communitatcm  Florentia:,  de  cjus  Cives,  & 
Subditos  ab  omni  Contraftu  ,  Conventione  vel  Pailo 
faélo  aut  firmato  quaiidocunque  cum  di£tis  Januenli- 
bus, iive  cum  eorum  Communitate,  feu  ejusdemSyn- 
dicis  ,  Mandatariis ,  Gubcrnatoribus,  aut  Adminiftra- 
toribus  quibuscunque  :  Quod  Florentini  non  poflent 
conducere  nili  cum  Navigiis  Januenlibus  res,  &  Mer- 
cantias,  quas  condtici  facerent  de  partibus  Anglia;, & 
Flandrios,  feu  debercnt  folvere  in  Janua  Doganas,  f} 
cum  aliis  Navigiis,  &  Lignis  diâs  res,  &  Mercantis 
conducerentur,  prout  lie,  vel  aliter  in  didis  Contrac- 
tibus  liveCapitulis,  atque  intelligatur  fada  relatio,pIe- 
nius  continetur,  &  ab  omnibus,  &  lingulis  quibuscun- 
que Capitulis,  Conventionibus ,  &Fadis  declarâtoriis, 
Iive  obligatoriis  inde  quocunque  tempore  fequutis,  & 
fadis,  etiam  Juramcntis  firmatis  ;  nec  non  teneatur, 
&  dcbeat  ipfe"  Illultriffimus  Dominus  Dux  Mediolani 
ut  Dominus  Janus;  omnimodo  liberare  didam  Magni- 
ficam  Communitatem  Florentia;,  ejus  Cives,  &  Sub- 
ditos ab  omni  pœna  propter  ea  ip.curfa  propter  inobfer- 
vantiam  praididorum,  li  quam  incurrillent  ,  ipfamque 
pœnam,  &  poenas  pcnitus  remittere,  &  etiam  ex  nunc 
de  praedidis  omnibus  intelligantur  elle  ,  &  fint  pleniffi- 
me  liberi,  &  abfoluti,  adeo  quod  lit,  &  elfe  intelliga- 
tur perinde  ac  li  didi  Contradus,  Obligationes,  De- 
clarationes,Pada,Juramfnta,  &  in  eis  contenta  nun- 
quam  in  rerum  natura  fada  fuiirent;dum  tameri  ex 
prididis,  ultra  liberatlonem  prEdidam,nullGrn  aliud 
novum  jus  acquiratur  FlorentiaiCommunitati,  CiVibus, 
&  ejus  Subditis ,  nec  fiât  aliquod  prejuditium. 

Item ,  quod  lUuftriflimus  Dominus  Dux  Medioiatii 
pf o  pode  bona  fide  teneatur ,  &  obligatus  lit  facere  ju- 
rare  ita,  &  taliter,omni  Juris  ,  &  fadi  exceptione  re- 
mota ,  quod  Januenfes ,  &  feu  Communitas  Janua:  fi- 
militer  abfolvent ,  &  liberabunt  didam  Communitatem 
FlorentiiE  ab  omnibus,  &  lingulis  fuprafcriptis  in  hoc, 
&  prscedenti  Capitulo  contentis  ,  &  ejus  Subditos  ut 
fupra  ,  &  in  forma  prxdida. 

Item,  quod  ,  falvis  &  firmis  ftantibus  fuprafcriptis, 
fi  forte  non  impleretur  vel  non  fieret  per  Communita- 
tem JanuE  totaliter,  vel  in  parte  dida  promiffio  vel  li- 
beratio  per  Dominum  Ducem  procuranda,  non  prop- 
terea  intelligatur  exindc  Pax  violata,  nec  aliquo  modo 
interrupta  ,  dum  tamen  ipfe  Dominus  Dux  operetur 
realiter  facere  cum  effedu  ,  quod  dida  Communitas 
FlorcntÎEe ,  6c  ejus  Cives  &  Subditi  illum  eundem  êf- 
fedum,  &  frudum  habebunt  ,  &  capient  donec  ipfe 
Dominus  Dux  in  Janua  poteftatem,  Dominium  ,  & 
pofreflionem,vcl  quali  Gabernationem  vel  Adminrftra- 
tionem  habebit,  quem  caperent,  &  haberent  ,  ftu  ha- 
bere  deberent  fi  ipli  Januenfes  ,  feu  ipfa  Communitas 
Januœ  didas  liberationes  fecillet,  feu  fi  didi  Contrac- 
tus  fadi  non  fuilTent. 
.  Item,  quod  de  Civitate  BonoitisB  vel  de  aliqua  Ter- 
ra ,  vel  Loco  didï  Civitati  Bononix  quomodolibet 
pertinente,  aut  de  aliqua  Civitate,  Terra, Caftro,Op- 
pido,  Fortilîtio  de  Loco  ProvincÎE  Romandiola,  & 
Provincia:  Tusciœ  in  qua  comprœhendi  intelligatur  Lo- 
cus  ,  &  Caftrum  Pontremiili  tam  citra  quam  ultra 
Macram  curn  omnibus  fuis  Pertinentiis  a  Jugo  Alpium 
fupra  Pontremulum  ultra  verfus  Tusciam  ipfo  Jugo 
inclufo,  Iive  de  quocunque  alio  Loco  a  Bononia,  vel 
a  Jugo  ultra  in  Tuscia  ut  fupra,  aut  de  aliquo  Domi- 
no ,  vel  Nobili  ,  aut  Communitate  vel  Ùniverlitate 
qui,  &  qux  in  iplis  Confinibus  five  partibus  habita- 
rent,  vel  alibi  ubicunque  a  Bononia,  vel  Jugo  ultra 
ut  fupra,  usque  Romam  non  poffit,  nec  debeat  didus 
Illuftriffimus  Dominus  Dux  Mediolani  quovis  modo 
aliquo  tempore  fe  intromittere  ,  vel  impedere  per  fe 
vel  alium  ,  direde  vel  indirrede  ,  feu  aliquo  colore 
quefito,  etinm  per  viam  vet  fub  nomine  Protedionis  , 
Intelligentis,  &  cujuscunque  Ligas,  vel  Confederatio- 
nis,  aut  aliç;ijus  acquilitionis,  vel  pra:heminenti£e  Iive 
fubvemionis  alicujus,  aut  aliquo  modo,  qui  cxcogitari 
poffit, &  verfa  vice  dida  Liga  de  prœdida  Civitate  Bo- 
noniffi,  &  Locis  ipli  Civitati  pertinentibus  vel  aliis  qui- 
buscunque Tetris  in  Romandiola  exiftentibus  Ecclefis 
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fubditis  non  poffit  fe  intromittere,  exceptis  Locis ,  Akvo 
qu®  ad  prsfens  per  ipfimLigam,  Colligatos,  Adheren-  -"""^ 
tes  feu  Recomiiros,  &  ut  fupra,  teneantur ,  &  polîi- 
deantur  feu  tempore  mots  GuerriE  in  Anno  ÎDomiiii 
milefimo  quadtingentefimo  vigilimo  tertio  tenebantur, 
&  poffidebantur,  exceptis  Civitatibus  Imolœ,  &  For- 
llvii,cum  fuis  Comniitatibus,Diftriâibus,&  Pertinen- 
tiis per  aliquem  ex  prxdidis  non  poffcffis,  &  exceptis 
Dominis  ,  &  Nobilibus  didorum  Locorum,  de  qui- 
bus  omnibus  poffit  fe  dida  Liga,  Colligati  &c.  ut  fu- 
pra, intromittere  fingola  fingulis  congrue  relFe^endo. 
Id  eft  quod  quilibet  de  Liga  poffit  fe  intromittere  de 
Terris,  Locis,  Colligatis,Recomiffis  fuis  &c.  ut  fu- 
pra, non  autem  quod  unus  impediat  fe  de  Locis, Col- 
ligatis,vclRecomilTisalterius  fine  ejus  voluntate, etiam 
fi  dida  Loca,  Domini ,  &  Nobiles  ,  fubjeda  ,  fivc 
fuhjedi  fint,  vel  cfiTent  Romanes  Ecclefiœ,  hoc  tamen 
addito  quod  in  hoc  Capitulo  nuUa  intelligatur  mcntio 
fada  eflè  de  Magnificis  Dominis  de  Malatefiis,  neque 
de  Terris,  quas  tenent,  fed  quo  ad  cos  rematieat  Ca- 
pitulum  fupra  de  ipfis  fpecialiter  pofitum. 

Item,  quod  omnes  queftiones,  &  difFerenlisî,  five 
caufEE,  vel  qualitates,  &  quxcunque  ncgotia  pertinen- 
tia,  feu  fpedantia  modo  aliquo  ad  Mag'nificos  Domi- 
nos Nicolaum  ,  &  Johannem  Ludovicum  de  Flisco 
Lavani.i;  Comités,  &  quoscunque  alios  Nobiles  de  Flis- 
co, &  Nobiles  de  Campo  Fregofio, videlicet  Magni- 
ficos  Dominos  Thomam  de  Campo  Fregolio,  &  ejus 
Fraeres,  &  quascunque  alias  Perfonas  Januenfes,  veî 
de  Pertinentiis  januae,  cujuscunque  gradus  five  qualita- 
tis,  conditionis ,  vel  dignitatis  exiliat,  etiam  fi  Eccle- 
fiaftica  fruerentur,  qui,  vel  qus,  tempore  didœ  Guer- 
re, modo  aliquo  te  rebellaffent  aut  arma  moviffetit  vel 
fecilïent  contra  didum  Dominum  Ducem ,  etiam  fi 
tanquam  Dominum  Januœ,  feu  contra  ipfam  Commu- 
nitatem JanuEE,  feu  didœ  Liga;, vel  ejus  Adherentibus 
fe  adheffiflent ,  &  omnes  queftiones  vertentes  fuper 
Territorio ,  &  Pertinentiis  Civitatis  Janua;  vel  alibi  per 
aliquos  ex  prxdidis  occupatis  ,  &  de  quibuscumque 
Baftitis  fadis  ex  nunc  intelligantur  elfe,  &  fint  com- 
mifli:  înReverendiffimum  DomitlumCardinalemSanc- 
ts  Crucis  cum  ampla  poteflate  laudandi  ,  terminandi, 
&  declarandi  de  Jure  ,  &  de  fado,  Partibus  prœfenti- 
bus  ve!  abfentibus ,  citatis  vel  non  ,  &  in  quocunque 
Loco,  &  eo  modo,  &  forma,  pro  ut  eidem  Domina- 
tion! placuerit,  &  feu  prout  voluerit,  &  totietis,  qud- 
tiens  voluerit.  £t  fie  dids  Partes  in  eum  commifê- 
runt,  &  compromifiTerunt  prorhîttentes  fl:are  omni;  & 
cuilibet  ejus  declarationi,  five  determinationi,  nec  pe- 
tere,  quod  ejus  determinatio  ,  feu  declaratio  ex  qua- 
cunque  lefione  etiam  enormiflima  reducatur  ad  arbi- 
trium  boni  Viri,  fed  illam ,  &  illas  pœnitus;  &  invio- 
labiliter  obfervarc. 

Item ,  quod  una  quequé  Pars  teneatur  nominare  Re- 
verendiffimo  Domino  Cardinali  prscdido  fuos  Colli- 
gatos,  Recometidatos ,  Adhérentes,  &  Complices  in- 
fra  duos  menfes  a  die  celebrarionis  prœfentis  Con- 
tradus, &  nominati  infra  alios  duos  menfes  poffint, 
&  debeant  ratificare  nominationem,&prsefentem  Con- 
tradum.  Et  eo  cafu  comprehendantur  in  prœfenti 
Contradu  Pacis.  Alias  non  gnudcaut  beneficio  prs- 
fentis  Pacis,  &  habeantur  proinde  ac  û  non  eflTent  no- 
minati, nec  in  hoc  Contradu  comprehenfi, falvis  tamen 
omnibus  fuprafcriptis ,  &  infrafcriptis  in  qualibet  fui 
parte. 

Item,  quod  aliquis  CôUigatorum  unius  Partis  non 
poffit  nominare  pro  Colligato,Adhcrcnte  velRecomen- 
dato  aliquem  de  exiftentibus  in  Territorio  alterius  Par- 
tis vel  in  Locis  de  quibus  fe  impedire  non  poteft. 

Item,  quod  fada  traditione  Civitatis  ,  Terrarum,' 
Caftrorum  ,  &  rçrum  tradendarum  vigore  prxfentis 
Pacis  per  didas  Partes  in  omnibus,  &  per  omuia  reali- 
ter, &  cum  effedu ,  fi  oriretur  inter  didas  Partes  lix  , 
queftio  ,  controverlia,  dubium  ,  vel  discordia,  quavis 
occaxione  vel  caufa,  exceptis  illis  quœ  commilfa  funt 
Reverendiffimo  Domino  Cardinali, Summus  Pontifes 
videlicet  Papa  Martinus  tantum  fit  Judcx ,  &  diffinitor 
earum,  etiam  nullo  Juris  ordine  lérvato.  Cujus  de- 
cifioni,  feu  declarationi  tam  judicialiter,  quam  extra- 
juditialiter  fadiE,  Partes  prasdida;  ,  &  quEclibet  earum 
parère  teneantur ,  &  fervare  ,  &  exécution!  mandarc 
fine  aliqua  exceptione,  vel  contradidione  ,  omnique 
rcmedio  nullitaris,  &  appellationis  aut  reftitutionis  in 
integrum  querelîe,  fupplicatioliis,  atque  alterius  cujus- 
cunque maneriei  celfantc. 

Item,  quod  prœfens  Fax  debeat  publicari  per  Partes, 
&  quamlibet  earum  in  fuis  principalibus  Civitatibu's  die 
décima  fexta  futuri  meniis  Maii. 

Item, 
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tellam  Partes  prsdiâa:  principales  ,  &  eariim  quelibet 
teneatur,  &  debeat  ipfam  Pacetn,  &  ornnia,  &  fingii- 
la  in  prefenti  Pacis  Inllrumento  contenta  rat_ificare,ap- 
probare,  &  emolegare,  usque  ad  diem  vigelimam  fex- 
tam  fuprnfcripti  menfis  Maji  proxime  futuri  incluiivc 
per  publicum  ,  &  autcnticum  Tnllrumentum  in  forma 
valida  &  folemni,  cum  fuis  Sigillis  autenticis  ,  con- 
fuetis;  quod  Inftrumentum  praedidiE  Partes,  &  quœli- 
bet  earum  debeant  mutuo  &  viciflim  ,  videlicet  una' 
alteri  ,  &  ûltera  alteri  usqiie  ad  terminum  fuprafcrip- 
tnm ,  vel  poft  infra  quindecim  dies  omnino  milîire ,  & 
prœfentafle,  feu  prcefentari  fecî/îè. 

Item,  ad  majus  robur  diâi  Procuratores,  &  Syndi- 
ci  nominibus  antediâis  traddunt,dimittunt,cedunt,  re- 
laxant, libérant,  &  abfolvu'nt  per  Aquilianam  ftipula- 
tionem  prœcedentem  ,  &  acceptilationem  fubfequen- 
tem  légitime  înterpofitas ,  &  conftituunt  fe  fuprafcrip- 
tis  nominibus ,  &  eos  quorurn  funt  Procuratores  ,  & 
Syiidici,  tenere  &  poffidere  omnia ,  &  fiiigula  fupra- 
fcripta  loca  reftituenda,  traddenda,  &  relaxanda  ut  fu- 
pra,  nominibus  eorum  ,  quibus  traddi  ,  dimitti,  refli- 
tui ,  cedi ,  &  relaxari  debent  ,  &  in  omnibus  ,  &  per 
omnia  faciunt  omnia,  &  lingula  fuprafcripta,  qus  eos 
facere  debere  fuprafcriptum  eft. 

Item ,  convenerunt  diâœ  Partes  quod  per  totum  prE- 
ientem  menfem  Aprilis  omnes  injuriaî ,  &  otFenfœ  per 
utrasque  Partes  cefTentiCedareque  debeant,  taliter  quod 
neutra  diflarum  Partium  alicui  ex  aliis  Partibus  aliquas 
injurias  ,  vel  offenfas  facere  polîit  vel  debeat.  Quod 
fi  intra  diflum  terminum  aliquid  immobile  per  aliquam 
Partiurn  acciperetur  alteri  Parti, reftitui  debeat  per  Par- 
tem  ,  qvLx  abftuUffet  Parti  cui  ablatum  foret,  Salvo 
quod  R  per  Genres  Illuftrifiîmi  Donnini  Domini  Vc- 
îietiarum  caperetur  aliquis  Locus  de  illis ,  quîs  vigore 
prcefentis  Pacis  per  Illuftriffimum  Dominum  Ducem 
Mediolani  traddi,  &  affigrsari  debent  diûo  Illuftriffimo 
Ducali  Dominio  Venetiarum,  quod  tune  diilus  locus 
jTcddi  non  debeat  ,  fcd  rcmaneat  dido  Ducali  Domi- 
nio ,,,  &  quo  ad  illum  locum  intelligatur  per  ïpfum 
Dominum  Ducem  Mediolani  affignationem  faâam  eflè 
diûo  Illuftriffitno  Ducali  Dominio  Venetiarum.  ■ 
,..  Quam  quidem  Pacem,  &  omnia  ,  &  fingula  fuprà- 
jfcripta,  de  omnia,  &  iirigula  contenta  in  fingulis  Ca- 
pitulis  ipfius  folemni  ftipulatione  promiferunt  prEfatœ 
Partes,  modis  didis  &  nominibus ,  fibi  ad  invicem  fin- 
gula fingulis  congrue  referendo,  &  nobis  Nôtariis  in- 
frafcriptis  ut  publicis  Perfonis  (lipulantibus  ,  &  reci- 
pientibus  nomine  omnium,  &  fingulorum  quorum  in- 
tereft,  feu  interefl^e  poterit  in  futurum, firma,  rata,  & 
grata  perpetuo  habere  ,  &  tenere  ,  &  inyiolabiliter  ob- 
fervare  per  fe,  vel  alium ,  feu  alios,  dirreâe  vel  in- 
dirreâe,  tacite  vel  exprefle,  quovis  modo,  caufa  vel 
ingenip,  nec  aliquo  quefito  colore, fub  pœna  centum 
millium  Ducatorum  auri  folemni  ftipulatione  promis- 
fa,  cum  reffeâione  omnium  &  fingulorum  damno- 
rum,  expenfarum,  &  interefle  litis,  ôc  extra, in  quam 
pœnam  incidat  quœlibet  diâarum  Partium  ,  &  quilibei: 
ex  eis ,  qui  vel  qua;  contrafecerint ,  &  pra;di£la  inte- 
graliter  non  obfervaverint  ,  &  ab  illo  cpntrafaciente 
exigi  poffit,  &  debeat,  &  applicari  Parti  vel  illi  obfer- 
vanti ,  contra  quam  ,  vel  quem  efi"et  contrafaâum ,  & 
jjoena  foluta,  vel  non  ,pra:diâa  omnia,  &  fingula  ni- 
hilominus  firma  perdurent ,  &  inviolabiliter  obferven- 
tur.  Renuntiantes  prœdiâœ  Partes, &  qua;Iibet  earum 
m  procdiiStis  omnibus  ,  &  fingulis ,  nominibus  quibus 
fupra  ,  exceptioni  non  fie,  vel  aliter,  celebratsc  diSts 
Pacis ,  non  fie  vel  aliter  faâorum  diflorum  Capitulo- 
rum ,  Declarationum ,  &  Conventiotium  ,  non  fie ,  vel 
aliter  celebrati  difl:i  Contraâus  vel  gefta:  rei  ,  ,  excep- 
tioni doli  mali ,  condition!  fine  caufa  vel  ex  injufta 
caufa,  in  faâum  aclioni  ,  &  exceptioni  ,  quod  metus 
caufa,  Privilegio  fori ,  &  omni,  &  cuilibet  alii  Juri  Le- 
gum,&  Conftitutionum  auxilio  eisdem  didlis  modis, & 
nominibus  ,  &  vel  diâis  principalibus  ,  vel  alicui  ip- 
forum  quomodolibet  competenti,  vel  compctituro,  & 
Legi  dicentem  generalem  Renuntiationem  non  valerc  ; 
Et  infuper  difle  Partes,  diôis  modis, &  nominibus,  ad 
majorcm  predifcorum  omnium  firmltatem  fponte,  & 
ex  certa  fcientia  juraverunt  ad  Saniîla  Dci  Evangelîa, 
taélis  Sacris  Scripturis,  iti  aqimas  fuorum  Conftituen- 
tium, fuprafcripta  ornrlia;,  &  fingula,  &  quodlibet  pra- 
diâorum  attendere,  obfervare,  &  adimplere  perpetuo, 
bona  fide,  &  ad  fanum  ,  bonum  ,  h  purum  fciifum, 
&  intelleâum, omni  cavillatione,  abfurditate,  mala  iii- 
tctpretatione,  dolo,  fraude,  &  ciccptipnc  ccfTatitibus 
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penitus,  &  remotis,  &  ha:c  omnia  fub  hypotheca,  &  A  mt.to 
obligatione  omnium  bonorum  prœfentium  &  futuro-  -'^'^^ - 
rum  prîcdiaarum  Partium  principalium  ,  &  ciijuslibec  Ï428 
earum;  voluenmt  etiam,  <5c  mandaverunt,  &  ro^ave- 
runt  Partes  prœdiftœ  ,  &  quœlibet  earum  de  prxdiftis 
omnibus,  &  fingulis  per  nos  Chriftophorum  de  Ruge- 
riis  de  Urbe  prœtati  Reverendiffimi  Domini  Caidinalis 
iecretanum,  Hieronimum  de  Nicola  prœtati  llluftris- 
fimi  Domini  Dominii  Venetiarum  Secretarium,&  Mi- 
chaelem  de  Grallis  de  Venetiis  ,  Antonium  Nicolaii 
Ser  Petrotu ,  &  Petrum  Ser  Synionis  Berti  de  Floren- 
tia  ,  _  &  Stefaninus  de  Venturinis  de  Burgo  Franco 
Comitatus  Papiœ  omnes  Notarios  pubïicos  infrafcrip- 
tos  debere  confici  unum  vel  plura  Inftrumenta  ejus- 
dem  fubftantia:,  &  tenoris  ,  prout  fuerit  opportunum. 
Quibus  inter  Partes  fie  ffrmatis ,  idem  Reverendifllmus 
Pater  Dominus  Dominas  N.  Titularis  Sanaœ  Crucis 
Prespiter  Cardinalis  ,  &  in  nonnullis  Italise  partibus 
Apoftolicœ  Sedis  Legatus  habens  ad  fuprafcripta  om- 
nia Ipeciale  Mandatum,  ut  patet  Litteris  Apofiolicis, 
quarum  tenpr  fequitur  infra,  &  eft  talis. 

Martinus  Episcopus,Servus  ServorumDei,diIeao 
Filio  Nicolao  Titularis  Sanâx  Crucis  in  Jcrufalem 
Presbitero  Cardinali,in  nonnullis  Itali*  partibus  Apos- 
tolicï!  Sedîs  Legato  falutem  ,  &  Apoftolicàm  Bene- 
diftionem.  Cum  fuerimus  fsmper,  &  fimus  ad  om- 
nem  Pacem  Fidelium  procurandam  ardenti  iïudio  ,  & 
fincera  voluntate  dispofiti  prœcipuè  Italie  nos  cura 
follicitat,  quam  ut  aliquando  videamus  in  fe  ipfa  tran- 
quilitate  Status  compofitam  maxime  6ptavimus,&  op- 
tamus  ,  &  propterea  ad  hoc  pium  opus  intenti  ad  di- 
leétos  Filios  Nobiles  Viros  Amedeum  Sabaudiœ  ,  & 
Franciscum  Foscari  Venetiarum  Duces ,  ac  Venetia- 
rum ,  &  Florentia;  Communitates  ex,  una  parte  ,  nec 
non  dileitum  Filium  Nohilem  Virum  Filippum  Ma- 
riam  Ducem  Mediolani  ex  altéra,  invicem  dilïïdentes 
&_gravifl]mo  Bello  contendentes  tejampridem  trans- 
mifllmus  ad  Pacem  inter  di'ftos  contendentes,  eorum- 
que  Adhérentes,  Complices,  &  Sequaces  traftandam, 
&  concludendam  pi-opter  tuam  fapientiam,  &  intcgri- 
tatem  Perfonam  tuam  ad  id  opportunam,  &  idoneam 
eflTe  exiftimantes,fed  cum  pro  hujusmodi  Pace  hÊc,& 
plura  alia  fecerimus,  quœ  narrare  minime  expedit  ,  & 
cor  noftrum  pro  ardenti  defiderio  non  quiescat  ,  hifi  • 
eam  abfolutam  ;,,  &  perfeûam  eflè  videamus.  Cum 
hujusmodi  Belli  Italici  peftis  univerfam  Chrifiianorum 
Rempublicam  contaminet ,  ac  debilitet,  ardcntiori  ftu- 
dio  inflamati ,  ac  plenis ,  &  paternis  defiderantes  effec- 
tibus  ut  omnis  fcandalorum  ,  &  Guerrarum  matcria 
quEE  inter  diâos  contendentes ,  eorumque  Complices  [ 
Adhérentes,  &  Sequaces  viget,  &  verfatur , Pacis  auc- 
tore  cœlitus  infpirante,in  bonum  falutaris  Concordix, 
per  tuam.  prudentiam  reducatur;  fummentesque  in  Al- 
tiffimo  fiduciam  fpecialem  quod  illa ,  quœ  circumfpec- 
tioni  tuœ  duxerimus  commitendi,  cura  exadiiîima  ad- 
implere curabis.  Habita  fuper  hoc  cum  Venerabilibus 
Fratribus  hoftris  Sanâœ  Romans  Ecclefia;  Cardinali- 
bus  deliberatione  matura,  te  experientia  rerum  agenda- 
rum ,  morum  fanélimonia  ,  &  vitcE  esemplo  pr^efian- 
tifilmum  Deo  acceptum  Nuntium  Italie  Partes,  &  prx- 
fatos  contendentes  noftrum  ,  &  Apoftolicîe  Sedis  Le- 
gatiim  de  Latere  Pacis  Angelo  comitante  providimus 
dèftinandum  firmiter  fperantes ,  quod  infpirante  Re- 
gum  Rege  ,,  qui  Pacem  de  Mondo  ad  discordiarum 
qu33cunque  ab  didis  Italix  partibus  ^  ,&  pra;fatis  con- 
tendentibus  extirpabis,  ac  metam  faiutaris  Concordia:, 
&  Pacis  bonum,  &  quietem  illarum  partium  procura- 
bis.  Tibi  propterea  inter  prjcdidos  contendentes ,  ip- 
forumque  Adhérentes,  Complices,  &  Sequaces,  cu- 
juscunque  conditionis,  gradus,  ftatus ,  dignitatis,tam 
fpiritualis  ,_  quam  temporalis  exiftant.  Quorum  om- 
nium nomina  ,  &  cognomina  ,  &  dignitates  hic  ha- 
beri  volumus  pro  fpecificè  declaratis  ,  de  &  fuper 
quibuscunque  piscordiis,  Diftèrentiis,  ac  Guerris  vi- 
gentibus  ,  ■  &  qua;  vigere  pofl"ent  inter  contendentes 
prJEfatos ,  ipforumque  Adhérentes ,  Complices ,  &  Se- 
quaces ,  quibuscunque  aflionibus  feu  modis ,  quomodp- 
cunque  &  qualitercunque  ,  noftro ,  &  pra:fata:  Eccle- 
fi»  nomine,  traftandi,  componendi,  &  cpncludendi  ' 
ac  (lib  fpe  Pacis,  Treguas,  Induçias ,  &  Suffèrentias 
prptemppre,  qupd  tibi  expediens  videbitur,indicendi, 
nec  npn  Pacem ,  &  Concordiam  ad  tempus ,  ûvc  per- 
petuo duraturas  fub  illis  Capitulis,  Padis ,  modis,  con- 
diâionibus  ,  ac  formîs ,  poenarum  adiftionibus, 'jufa- 
mentis ,  Obfidibus  Pcrfonarum,  Juriiim,  &  bonorum 
Ohligationibus ,  Renuntiationibus ,  Promillionibus,  Cau- 
tellis,  Claufulis,  &  Solcinnitatibus  ,  de  quibus  cidem 
circonfpeQipni  tuae,  qupmodolibet  videbitur  expedire 
D  d  3  con- 


114 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


A  concludendi,  &  firmandi,  nec  non  roborandi  ,  obfer- 

"NNO  ^„,j.j^  ^  exequi,  mandandi ,  ac  etiam  pro  obfervatio- 
14x8.  ne  hujusmodi  Treguarum,  live  Pacis.  Item  Capi:u- 
'  lis  earumdem  noft'rorum,  &  Sedis  Apoftolicx  Decre- 
tum,  &  auûoritatem  interponcndi ,  illaque  fub  quibus- 
vis  ceiifiiris  ,  &  honeftis  rtipulationibus  validandi,  ac 
etiam  quod  Treguas,  iive  Pacem  ,  &  Capitula  hujus- 
modi auâore  Domino  inviolabiliter  obfervari  faciemus 
audorirate  noftra  promittendi.  Et  infuper  nos,  &  Ro- 
manam  Eccleliam  pro  primifforum  obligatione  obli- 
gandi ,  ac  faciendi  omnia ,  &  iingula  quE  inter  diflas 
Fartes  contendentes  aut  habentes  tacultatem  ab  eisdem 
firmata,  feu  conclufa  fuerint  fub  illis  Cenfuris,  &  pce- 
nis  Ecclefiafticis  in  quascunque  Perfonas  Ecclefiafticas, 
&  Seculares  quamvis  perfulgeant  Dignitates  in  contra- 
rium  venientes.  Nec  non  in  Civitates  ,  Provincias, 
Diocefes,  Terras,  Caftra,  &  Loca  alia  ,  de  quibus 
fibi  vifum  fuerit  convenire  ,  &  in  prœmiflis ,  &  circa 
ea ,  ac  dependentia  ,  emergentia  ,  &  connexa  omnia , 
&  iingula  alia  per  te,  vel  alios  ab  eadem  tua  circum- 
fpeàione  Deputatos  gerendi,  mandandi,  &  exequi  fa- 
ciendi ,  quœ  pro  fecuritate ,  &  obfervatione  conclufo- 
rum  inter  prediflas  Partes  ,  &  dependentium  ab  illis 
opportuna,  &  utilia  quomodolibet  videbuntur,  ac  fu- 
per  his  omnibus  j  &  quibuslibet  earumdem  ,  feu  inci- 
dencium,  dependentium,  aut  emergentium  quomodo- 
libet  a  praimiflis,  unum  vel  plura,  publicum,  feu  pu- 
blica  Documenta  cum  Capitulis  opportunis  confici , 
femel  vel  pluries ,  &  quotiens  oportere  videbitur  fieri, 
faciendi,  &  quecunque  alia,  quœ  ad  ftabilitatem  Tre- 
guarum, feu  Pacis  hujusmodi,  &  falubrem,  obfervan- 
tiam  firmatorum  quomodolibet  pertinebunt  ftatuendi , 
providendi,  ordinandi,  mandandi,  decernendi,  preci- 
piendi,  exercendi ,  ac  etiam  exequendi.  Et  nihilomi- 
nus  contraditores ,  &  Rebelles  quoscunque  Ecclefias- 
tica ,  vel  Mundana  perfulgeant  digilitate  per  cenfuram 
Ecclefiafticam,  &  alia  quxcunque  Juris  remédia,  quo- 
rum opus  effe  noveris,appellatione  cefrante,eadem  auc- 
toritate  compescendi  ,  nec  non  aggravandi ,  &  reagra- 
vandi  quoscunque  Proceffus,  &  Sententias  fuper  his, 
aut  eorum  aliquo  faâos ,  feu  latas,  femel  vel  pluries, 
ac  etiam  invocandi, quotiens  noveris  opportere,fecu!a- 
re  Brachium  quoramcumque  Principum  Spiritualium 
vel  temporalium  ,  nec  non  Univerfîtatum ,  &  fingu- 
larum  quarumcunque  Perfonarum  ,  ac  omnîa  &  iin- 
gula alia  in  prxdiflis  ,  &  circa  prœdiâa  ,  ac  pro  prs- 
miffis  gerendi ,  faciendi  j  &  exequendi  ,  etiam  (î  talia 
eflent,  qua;  Mandatum  exigèrent  fpetiale,  &  in  géné- 
ral! Commiffione  non  caderent  ,  quœ  eidem  tus  ciir- 
Gumfpeâioni  eiïè,  ut  prxfertur,  opportuna  quomodoli- 
bet videbuntur, quibuscunque  Privilegiis,  Indulgemiis , 
Exemptionibus  in  Litteris  Apoftolicis  generalibus ,  vel 
fpetialibus ,  fub  quacunque  forma  vel  expreffione  ver- 
borum  conceflîs,  &  quœ  nuUum  cuicunque  ,  cujus- 
cunque  llatus,  gradus,  condiâionis  ,  vel  Ordinis  Cis- 
tercienfium  ,  Clinacenlium ,  Premonflracentium,  Gran- 
dimontenfium,  Cartulîenfiura,  Vallifumbrofe,Can)il- 
dulenlium,  Humiliatorum  Sanfli  BenediSi,  &  Augus- 
tiiii  Hospkalium  Sandi  Johannis  Jerofolomitanenlîs , 
SanScc  MariseTeotinocorum,  Sanâi  Jacobi  de  Spata, 
&  Calatravenfis  ,  feu  aliorum  quorumcunque  Ordi- 
num  exiftant.  In  hac  parte  nolimus  afferre  fufFragium, 
nequaquam  obftantibus  plenam,&  liberam,  tenore  prx- 
fentium,ai-i£l:oritatc  Apoftolica  concedimus  facultatcm. 
Quocirca  circumfpcdioni  tuE  per  Apoftolica  Scripta 
commitimus  ,  &  mandamus  quatenus  injunflum  tibi 
minifterium  laboris  hujusmodi  pro  Divina,aç  noftra, & 
à\£tx  Sedis  reverentia  dévote  fuscipiens ,  fie  illud  utili- 
ter,  ficque  follicite,  ac  laudabiliter  juxta  datam  a  Deo 
tibi  prudentiam  exequaris ,  quod  de  tuis  laboribus ,  Di- 
vina  favente  clementia,delîderati,  atque  pacifici  frudtus 
adveniant  ,  quos  fperamus.  Tuque  illam  quœ  pias 
pacificasque  caufas  gerentibus  Cœlefli  retributione  im- 
penditur  féliciter  confequi  palmam  gloriœ  merearis. 
Nos  enim  Sententias,  live  pœnas  quas  rite  tulcris  ,  & 
influxeris  in  Rebelles,  nec  non  omnia,  &  fingula  per 
te,  feu  tuos  Deputatos, in  Treguarum  hujusmodi,  five 
Pacis  concluiione  a£l:a,  fafla,  &  firmata  fuerint  ratas, 
&  rata  habebimus  ,  &  faciemus  auâore  Domino ,  us- 
que  ad  f-itisfaélionem  condignam  inviolabiliter  obfer- 
vari. Datum  Rom»  apud  Sanftos  Apoftolos  quarta 
Kalendis  Augufti  Pontificatus  noftri  Anno  decimo  de 
Curia.     Jo.  DE  NuRSiA- 

Videns  ,  &  imeltigens  Summo  Dec  Pacis  audlore 
cjclitus  infpirante  ipfam  Paccm  inter  Partes  fuprafcrip- 
tas,  videlicet,  IlludrifTimumPrincipem,  &  Dominum 
Ducem,  Dominium,  &  Commune  Venetiarum  ,  ac 
Magnificam  Commanitiitem  Florentia;  parte  una,  & 


Illuftriffimum  Principem,  &  Dominum  Dominum  Fi- 
lippum  Mariam  Anglum  Ducem  Mediolani  &c.  Pa- 
piœ ,  Angleriacque  Comitem ,  ac  Janua;  Dominum  par- 
te ex  altéra,  abfolutam,  perfeâam,  &  roboratam  qua 
ad  totius  Italix  bonum,fomentum  ,  utilitatem ,  &  ho- 
norem  accedit  ,  &  confequentcr  ipfius  Domini  noftri 
Summi  Pontificis  defiderio  fatisfaôum  elfe  ,  qui  omni 
ftudio  ,  cura  ,  &  folicitudine  occulos  fua:  Sanflitatis 
ad  hujusmodi  opus  jam  diu  convertit,  &  paritefc.iplius 
Domini  Legati.  Defyderansque  ,  &  Intendens  ipfam 
Pacem  plenam  executionem  habere,  eamque  perpétue 
duraturam,  auftoritate,  qua  fungitur  de  qua  fupra,ip- 
fos  Traélotus  ,  &  Pacis  Contradus,  Compolitioues, 
Compromiifa  cum  eorum  Claufulis,  Pa6Iis,Conditio- 
nibus,  Promiflîonibus,  cautellis, f()lemnitatibus,&  for- 
mis,pœRarum  adjeâionibus ,  Juramentis,  &  aliis  qui- 
buscunque ,  de  quibus  omnibus  habet  veram  ,  &  cla- 
ram  notitiam,  ex  ccrta  fcientia,firmat,  &  roborat.  In- 
terponens  ipfius  Domini  noftri  Papce,  feu  Sedis  Apos- 
tolicœ,ad  habundantiorem  cautellam,  audloritutem^  & 
fpetiale  Decretum.  Infuper,  ut  pknius  ejusdem  Do- 
mini noftri  intentioni  fatisfaciat  omni  modo,  via,  & 
forma  ,  quibus  melius,  &  efficatius  poteft,per  folem- 
nem  ftipulationem  promifit  Speâabilibus  Oraioribus, 
&  Procuratoribus  fuprafcriptis  ftipulantibus  ,  &  reci- 
pientibus  nomine  fuorum  Illuftriffimorum  Domino- 
rum  ,  Communitatum  ,  &  cuilibet  eorum.  In  hoc 
fpecialitcr  Domini  noftri  Papx  Martini  Perfonam  obli- 
gans ,  &  Romanam  Ëcclefiam  tempore  vits  ipfius  quod 
ad  inftantiam  ambarum  Partiiim,  fi  ambœ  Partes  ipfam 
Pacem  adimpleverint,  &  fervaverint^  vel  etiam  ad  al- 
terius  Partis  tantum  requifitionem  ,  quœ  Pacem  adim- 
pleverit,  &  fervaverit  vel  adimplere,  &  fervare  volue- 
rit,  omnia  faciet ,  qax  ad  ftabilitatem  Pacis ,  &  falubrem 
obfervantiam  firhiatorum  viderint  expedire,  &  omnia  < 
quaè  pro  his  viderit  opportuna  ,  &  neceflaria  ,  &  quod 
contra  Partem  non  adimplentem  diâam  Pacem  ,  vel 
implentem  fed  in  futurum  contravenientem  in  totum  y 
Vel  in  partemj  procédât  ad  inftantiam  alterius  Partis  ut 
fupra ,  ipfe  Dominus  nofter ,  &  Romana  Ecclefia  per 
remédia  fpiritualia  ,  &  temporalia.  Et  fie  per  Cenfu- 
ras  Ecclefiafticas  preftando  ipfi  Parti  implenti ,  &  fer- 
vanti  ,  aut  fervare  volenti  contra  Partem  non  implen- 
tem, vel  non  obfervantem  auxilium  ,  confilium  ,  & 
favorem  ,  &  in  omnibus  fubfidium ,  etiam  temporale , 
precipiens  etiam  diâis  Partibus  auéloritate  qua  fupra  ^ 
ut  diâa  omnia  fervare  debeant  inter  didas  Partes  firmata. 

Aâum  Fetrariœ  in  Palatio  îll. ,  &  Magnifiçi  Domi- 
ni Marchionis  in  Caméra  Cubiculari  prœfati  Reveren- 
diflîmi  Domini  Cardinalis  Sandœ  Crucis.  Prefeutibus 
m.,  &  Magnifico  Domino .Marchione  Eftenfe,  Mag- 
nifico  Leonello  ipfius  III.  Domini  Marchionis  Filio^ 
Reverendo  in  Chrifto  Pâtre  Domino  J.  Episcopo  Tri- 
vifenli ,  Ven.  Pâtre  Domino  Federico  Falcono  Reve- 
rendiflîmi  Domini  Cardinalis  fuprafcripti  Vicario,  E- 
gregiis  <  &  famofis  Dodoribus  Ûominis  Nollo  Jullia- 
ni  de  Florentia  ,  Prodofimo  de  Comitibus ,  &  Johan- 
ne  Francisco  de  Capitibus  Liftas  de  Padua,  &  Ègregio 
Viro  Jacobo  Ziliolo  Secretario  ,  &  Confiliario  praeli- 
bati  111.  Domini  Marchionis  ,  Nobilibus  Viris  Paulo 
Trivifenfi  quondam  Domini  Pétri, Francisco  Venerio, 
Domini  Sandi  Militis  ,  &  Filippo  Corrario  ,  Domini 
Pauli  de  Veiietiis,  Nofrio  Domini  Pale  de  Strotiis  Mi- 
litis, Johanne  Domini  Nplle  ,  Nicolao  Gualterii  de 
Portonariis  ,  &  Angelo  Thomafii  Jacobini  de  Tebal- 
dutiis  de  Florentia  ,  Aluyfio  de  Vicecomitibus  quon- 
dam Beltramoli,  Chriftoforo  de  Capitaneis  de  Villan- 
terio  ,  Albertino  de  Selafenatis  Auguftini  Jacobo  de 
Ofl"ona  Opi2one  de  Caftiliono  ,  &  Ambrofio  de  Ayro- 
nibus,  Bertini  de  Mediolano,  Mngnifico  Gulielmo  de 
Capellis,  Zacharia  de  Rivo  quondam  Domini  Jacobi 
de  Padua,  &  Andréa  de  Fantulo  de  Ferraria  Teftibus 
ad  premifta  vocatis,  habitis,  &  rogatis. 

Ego  Michael  de  Grafiis  quondam  Ser  Bcrtolomei 
de  Venetiis  piiblîcus  Imperiali  audoritate  Notarius 
prxdidis  omnibus,  &  fingulis  prxfens  fui,  ôe  rogatus 
unà  cum  fupernominatis,  &  infrafcriptis  Notariis  pra:- 
didum  Inftrumentum  publicavi,  &fcripfi,  ac  me  fub- 
fcripfi  fignumque  meum  appofui  confuetum  in  Tefti- 
monium  omnium  premifiï)rum. 

Ego  ChriftoforMS  de  Rogreriis  de  Urbe  publicus  A- 
poftolica,  &  Imperiali  audoritate  Notarius,  ac  prœfati 
Reverendiflîmi  Domini  Cardinalis  Secretarius  prœdidis 
omnibus  ,  &  fingulis  prîefens  fui  ac  rogatus  cum  fu- 
pranominatis ,  &  infrafcriptis  Notariis  publicis  pridic- 
tum  Inftrumentum  publicavi, &  ad  evidentiam  me  fub- 
fcripfi,  fignumque  meum  appofui  confuetum  in  Tefti- 
monium  omnium  ptaemiflbrum. 


ÂNNO 

1418. 


DU    DROIT     DES     GENS. 
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Anno 
1428. 


Ego  Hiêronymus  de  Nicuola  quondam  Ser  An- 
drex  de  Venetiis  publicus  Imperiali  auÊtoritate  Noca- 
rius,  &  III.  Domini  Ducis  Secretarius  prœdiâis  omni- 
bus, &  fingulis  praefens  fui,  ac  rogatus  uuà  cum  fu- 
prafcriptis ,  &  iiitrafcriptis  Notariis  publiais  prcediàtum 
Inftrumentum  publicavi,  &  ad  evidentiam  me  lablcrip- 
li,  fignumque  meum  appofui  conluetum  in  Tellimo- 
nium  omnium  prsmillorum. 

Ego  Antouius  quondam  Nicolai  Ser  Perotii  deFlo- 
rentia  Imperiali  auSoritate  Notarius  publicus  pradiâis 
omnibus,  &  iingulis  pri-efens  fui ,  &  rogatus  unà  cum 
fupranominatis  ,  &  inftafcriptis  Notariis  pradi6lum 
Inftrumentum  publicavi ,  ac  me  fubfcripli ,  fignumque 
meum  appofui  confuetum  in  Teftimonium  omnium 
prsmifforum. 

Ego  Pierus  Filius  Ser  Symonis  Berti  Civis  Floren- 
tinus  publicus  Imperiali  audtoritate  Notarius  piEcdiâis 
omniijus,  &  fingulis  prxfens  fui,  &  rogatus  unà  cum 
fupranominatis  ,  &  infrafcriptis  Notariis  prœdidum 
Inftrumentum  publicavi,  ac  me  fubfcripfi,  lignumque 
meum  appofui  confuetum  in  Teftimonium  omnium 
pra;miflbrum. 

Ego  Stefaninus  de  Venturinis  de  Burgo  Franco  Co- 
mitatus  Papiœ  Genitus  quondam  Symonis  publicus 
Imperiali  auftoritate  Notarius ,  prxdiftis  omnibus  ,  & 
fingulis  pra:lèns  fui ,  &  rogatus  unà  cum  fuprafcriptis 
Notariis  publicis  praediâum  Inftrumentum  publicavi, 
&  ad  evidentiam  me  fubfcripfi  fignumque  mei  Tabe- 
lionatus  in  Teftimonium,  &  fidem  omnium  prsmiffo- 
rum  appofui  confuetum. 

Examinavit  JoANNES  FranciSCOS  StRI- 
GELLIUS  Régit  Archhii  Officialis. 


CXXXIV. 

^.  Mû,  Promiffw  Philippi  MARiiE  Angli  Du- 
cis Mediolani ,  Papa  M  a  r  t  i  n  o  data ,  quod 
fe  non  intromittet  de  "Terris  Ecdefus ,  nec  de  Reg- 
no  Siciliîe ,  ^  Apulia; ,  ipfo  Sanàijfimo  Domi- 
no Papa  vivente ,  nec  poft  mortem  ejus  per  an- 
num.  In  Cajlro  Porta  -fovis  j.  Maii  14x8. 
IndiSlione  fexta.  [Pièce  authentique,  tirée 
du  Regiftre  F.  des  Archives  Royales  de  la 
Ville  de  Milan.] 


/a  Noi 


Do: 


A  Nno  à  Nativitate  ejusdem  millefimo  quadrin- 
-**■  gentefimo  vigefimo  oiSavo ,  Indiâione  fexta,  die 
Lunœ  tertio  menlis  Maii.  lUuftrilIimus  Princeps ,  & 
Excellentiflîmus  Dominus  Dominus  Philippus  Maria 
Anglus ,  Papiœ  Angleriîcque  Cornes ,  ac  Januœ  Do- 
minus,Natus  quondam  Illuftriffimi  Domini  JoannisGa- 
leaz  ,olim  primi  Ducis  Mediolani  ,  fequcns  promiffa 
per  Speâabiles,  &  Eximium  Juris  utriusque  Dodtorem 
Dominum  Guarnerium  de  Cafteliano  ,  &  Joannem  de 
Corvinis  de  Aretio  Confiliatios,  &  Secretarium  ipfius 
Domini  Ducis ,  ut  Procuratores ,  &  Procuratorio  no- 
mine  ejusdem  Domini  Ducis  ,  &  pro  eo  Sandiffimo 
Domino  noftro  Domino  Papœ  Martino  quinto  ,  feu 
Reverendiffimo  Patri  Domino  N.  tituli  Sauâs  Cru- 
cis  Presbytero  Cardinali  diguiffimo,  ac  Apoftolicx  Se- 
dis  Legato  in  partibus  Italie  ,  aut  alii  nomine  prxfati 
Domini  Papx  Martini  Quinti  ftipulanti,  fequens  etiam 
exindè  gefta  ,  &  occaxione  ipforum  promifforum ,  & 
gcftorum  per  cosdem  Dominum  Guarnerium ,  &  Joan- 
nem dixit,  &  proteftatus  fuit ,  &  dicit,  &  proteftatur, 
ac  promifit ,  &  promittit  mihi  Notario  infrafcripto  Per- 
fonx  publics  ftipulanti  ,  &  recipienti  nomine  prxfati 
Domini  Papx  Martini  Quinti,  fub  ejusdem  Domini 
Ducis  ,  bonorumque  fuorum  obligatione  ,  quod  ipfe 
Dominus  Dux  fe  non  intromittet  de  Urbe  Romana, 
nec  de  Territorio  fuo,  nec  ctiam  de  Regno  Sicilix,  feu 
Apulix, durante  tempore  vitx  ipfius  Domini  noftri  Pa- 
px Martini,  nec  per  annum  unum  poft  vitam  fuam, eo 
Domino  Duce  abindè,  &  feu  ab  habentibus ,  feu  ba- 
bituris  ibidem  poteftatem  non  recipiente  offenfas  ,  vel 
nocimenta  quoquo  modo  ;  Renuntiando  exceptioni 
non  faâarum  hujusmodi  proteftationis ,  &  promiffionis, 
&  non  celebrati  hujus  Inftrumenti,  &  prxdiâorum,  & 
infradiâorum  non  fie  aâorum,  &  omni  probationi,  & 
defenfioni  in  contrarium  ;  Et  indè  prxfatus  Dominus 
Dux  jnffit  per  me  Donatum  infrafcriptum  de  prxdiftis 
confici  debere  publicum  Inftrumentum  fuo  Diicali  Si- 
gillo  pro  majori  robore  muniendum.    A£tum  Medio- 


lani in  Caftro  Portx  Jovis,in  quo  refidet  prxfatus  Do-   AnNO 
minus  Dux  ;    prxfentibus  Speâabilibus  ,    &  Egregiis  ^  '  • 

Domino  Magiftro  Aluifio  de  Terfago,  Artium, &  Me-  1428. 
dicinx  Doaore,Filio" quondam  Domini  Lucx  Portœ 
Ticinenfis  ,  Parochix  SanSi  Pétri  in  Curte ,  Phyfico 
prxfati  Dom.ini  Ducis ,  Francisco  de  Barbavaria  Filio 
quondam  Domini  Jacobi  Portx  VerceUinx  ParochiîE 
Sanâi  Prothafii  intus,  &  Joanne  Francisco  Galina  Fi- 
lio quondam  Domini  Pétri  Portx  Vercellinx,  Parochia: 
Sanâx  Marix  Pedonis ,  ambobus  Secretariis  diâi  Do- 
mini Ducis,  omnibus  habitatoribus  Mediolani,  Tefti- 
bus  ad  prxdiâa  vocatis ,  idoneis ,  &  rogatis. 

Ratificatio  Pacis  celebratx  Fcrrarix  ,  &  emologatio 
Sententiœ  ferendx  per  Dominum  Cardinalem  Sanâx 
Crucis. 

Die  fuprafcripto  prxfatus  Dominus  Dux ,  qui  ut  ibi- 
dem in  prxfentia  Teftium  infrafcriptorum  ad  hoc  fpe- 
tialiter  vocatorum,  ac  mei  Notarii  infrafcripti  petentis, 
inftantis ,  requirentis  ,   &  ut  Perfonx  publicx  ,  &  offi- 
tio  publico  recipientis  nomine  omnium  quorum  inter- 
eft,  &intererit,  &  interelfe  poteft  ,   &  poterit  in  futu- 
rum,  dixit,  &  proteftatus  fuit,  &  dicit,  &  proteftatur, 
fuit,  &  cft  plenè,  &  pleniffimè,  &  verè,  &  verillîmè 
informatus  de  Pace  noviter  celebrata  Fcrrarix  per  ,   & 
inter  prxfatum  Dominum  Ducem  parte  una,  feu  prx- 
libatum  llluftre  Dominium  Venetorum  parte  alia,  feu 
aliis  ,   &  Magnificam  Communitatem  Florentix  parte 
alia,  feu  aliis,  feu  per  légitimé  Agentes  pro  ipfis  Par- 
tibus ,   &  pro  earum  Partium  Adhxrentibus ,   Confoe- 
deratis,  CoUigatis,  &  Recommendatis  ,     &  de  Con- 
traâu  illius  Pacis,  &  de  Articulis,  Capitulis,  &  om- 
nibus in  eo  Contraélu  contentis ,  necnon  etiam  de  qui- 
buscumqueArticulis,  DifFerentiis,&controverfiis  com- 
miflîs  Reverendifllmo  Patri,  &  Domino  N.  tituli,  feu 
fub  titulo  SanQx  Crucis  Presbytero  Cardinali  Dignis- 
fimo,  ac  Apoftolicx  Sedis  à  Legato  in  partibus  Italiîe 
per  diâas  Partes  ,     feu  per  légitimé  Agentes    pro  eis 
Partibus,  &  earum  Adhxrentibus  ut  fuprà  ,   &  ut  fu- 
prà,  nec  non  de  omnibus,  &  fingulis  contentis  in  eis, 
ac  &  volens  inconcufle  ftare  diâx  Paci  celebratx  ut 
fuprà  ,  nec  non  cuilibet  decifioni ,  declarationi ,  &  cen- 
furx,  &  quibusiibet  arbitramentis  prxfati  Domini  Car- 
dinalis ,  &  qux  per  eum  fieri  continget  inter  diflas  Par- 
tes, &  quamlibet,  &aliquam,  vel  aliquas  earum,  & 
ea  omnia  exequi,  &  adimplere  pro  parte  fui,  fuorum- 
que  Adhxrentium,  Confœderatorum  ,  CoUigatorum , 
&  Recommendatorum  formaliter  ,  &  ad  fenfum  ,  pro 
ut  jacet  difta  Pax  celebrata  ut  fuprà,  &  pro  ut  dixerit , 
declaraverit,&  arbitratus  fuerit  prxfatus  Dominus  Car- 
dinalis,  &  in  nuUo  prxdiâorum  contra  facere,  vel  ve- 
;  nire,  fpontè  ,  &  ex  certâ  fcientiâ,  animoque  delibera- 
to,  &  non  per  errorem,aut  improvidc,tenore  prxfen- 
I  tium,  ex  nunc  pro  ut  ex  tune,  &  ex  tune,   pro  ut  es 
nunc,ratificavit,  approbavit,  laudavit,  &  emologavit, 
j  &  ratificat,  approbat,  laudat,  &  emologat  prxdictam 
i  Pacem  celebratam  ut  fuprà, nec  non  prxdiSam  quam- 
^  libet  decifionem ,  declarationem,  &  cenfuram,&dia:a 
quxlibet  arbitramenta,  ferendam ,  &  fereuda  per  prxfa- 
tum Dominum  Cardinalem  inter  diâas  Partes  ut  fuprà, 
&  ut  fuprà,  &  fuper  omni  commîffione  fibi  faâa  per 
1  didas  Partes  ut  fuprà,  &  fuper  diâis  quibusiibet  Arti- 
[  culis,  Difi^crentiis  ,  &  Controverfiis  ,   qux  vertuntur, 
!  &  de  quibus  agitur  ,   &  cft  quxftio  inter  ipfas  Partes, 
modis,  &  nominibus  fupradiâis,  &  quamlibet  earum, 
qualibet  caufa,  &  occaxione,  qualiscumque  fuerit,vel 
I  efle  poffit,  &  poterit  dida  quxlibet  decifio  ,   declara- 
I  tio,  &  cenfura,  &  qualiacumque  fucrint ,  &  efle  pote- 
I  runt  arbitramenta  per  eum  Dominum  Cardinalem  fe- 
renda  ut  fupra,  etiamfi  per  ea  tolleretur,    &  adimere- 
tur  de  Jure,  Bonis,  &  Rébus  ipfius  Domini  Ducis  in 
modica,  vel  magna,  aut  maxima  quantitate  ,     vel  in 
;  totum  ,  vel  fi  fièrent  pro  parte  ,   vel  in  totum  contra 
j  didum  Dominum  Ducem  ,   vel  in  ejus  prxjuditium, 
vel  etiamfi  fièrent  in  totum  pro  prxfatis  Dominio  Ve- 
netorum, &  Magnifica  Communitate  Florentix  ,    & 
utroque,  vel  altero  eorum ,  &  pro  eorum  ,   &  utrius- 
que, vel  alterius  eorum  Adhxrentibus  ut  fuprà,  &  ut 
fuprà,  &  in  eorum  Dominii  Venetorum  ,  &  Commu- 
nitatis  Florentix,  &  utriusque,  &  alterius  eorum  Ad- 
hxrentium ut  fuprà,  &  ut  fuprà  favorem.     Renuntians 
illi  racitx  conditioni,  qux  aliàs  ineft  à  Jure,   fcilicet 
ut  Arbitratori  pareatur  ,   feu  quis  parère  teneatur,  fi 
xque  arbitratus  fucrit,  &  omni  auxilio  Juris,  &  Lcgis, 
&  cuivis  remedio  tam  Lcgali  ,  quam  Hominis,  quo, 
feu  quibus  pofllt,  aut  volet  fe  quoquo  modo  dcfende- 
re,  vel  juvare;  Et  qui  Dominus  Dux  promi(it,&  pro- 
mittit fub  fui ,   bonorumque  fuorum  obligatione  mihi 
Notario  infrafcripto  Perfonx  publics  offitio  publico 

ftipulanti. 


ii6 


CORPS     DIPLOMATIQUE 


AMMn   ftipulanti,  &  recipienti,  ac  etiam  juravit ,   &  jurât  ad 
•"■^  Sanaa  Dci  Evangelia  corporaliccr  taûis  Scnptuns  m 
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ronymum  de  Nicola  Illuftrilîimi  Doniinii '^'^enetiarum    Avjfj;-, 
Secrctarium  ,     &  Michaelcm  de  Gralîls  de  Vcnetiis  ^ 


manibus  meî  Nutarii  recipientis  nOmuie  prxfatorum 
Dominii  Venetorum  ,  à  Communitatis  Florcntia;, 
fuorumque  Adhirentium  ut  fuprà,  &  ut  fuprà,&  om- 
nium quorum  iiitercd,  &  intcrcrit,  &  iiitcreire  potell, 
&  poterit  in  futurum,  prccdiftam  Pacem  celebratam  ut 
fuprà,  &  prsdiâam  quamlibet  decilloncm  ,  &  cenfu- 
ram ,  &  quœlibet  arbitrameiita  proferenda  per  eumdem 
Cardinalem  ut  fuprà  ,  &  prîcdida  omnia  ,  &  fingula 
perpétue  ratam  ,  gratam,  cSc  tirmam,  &  rata,  grata, 
&  firma  perpétué  liabcre,  tenere,  &  obrervare,&  nul- 
le umquam  tempore  cgntratacere,  vcl  venire  de  Jure, 
vel  de  fafto,  dircdc  vel  per  indireêtum,  per  fe,  vel 
fuhmiflam  Perfonam,  aut  uUo  qua:lito  colore  ,  &  fub 
refeaione  omnium  expenfarum,  damnorum,_&  inter- 
cllc,  quas,  /k.  qux  hos,  quorum  intereft,  pâli  contin- 
gerct  in  juditio,  &  extra;  Renuntiando  exccptioni  non 
fa&x  pra:diaaE  Ratificationis  ,  &  non  celebrati  hujus 
liiftrumcnti ,  &  pntdiaorum  ,  &  infra  diflorum  non 
fie  aaorum,  omnique  probationi,&  defenlîoni  in  con- 
trarium;  Et  indc  prEtatus  DominusDux  juffit  de  pra:- 
diàis  per  me  contici  debere  publicum  Inflrumentum 
fuo  Ducali  Sigillo  pi:o  majori  robore  muniendurri. 
Àaum  Mediolani  in  Caftro  Ports  Jovis,  in  quo  refi- 
det  prœfatus  Dominus  Dux,pra:fentibus  Magiftro  Gas- 
paro  Vicecomite,Nato  quondam  Domini  Berteti  Ports 
Vercellins,Parochîa;  Sanai  Prothafii  in  Campo  intus, 
Speaabilibus  ,  ac  Sapiente  Juris  utriusque  DoSore 
Domino  Franchino  de  Cafleliono  Filio  quondam  Do- 
miui  Pétri  ,  Porta  Cumans  Parochis  Sanai  Protliafii 
in  Campo  intus ,  Sperono  de  Preda  Sanaa  Filio  quon- 
dam Domini  AntonioH  Ports  Vercellins  ,  Parochis 
Sanai  Viaoris  ad  Theatrum  ,  Joanne  de  Corvinis  de 
Aretio  Filio  quondam  Domini  Gregorii  Ports  Cuma- 
ns,  Parochis  Sanôi  Joannis  ad  quatuor  faciès,  Conii- 
liariis  prsfati  Domini  Ducis,  &  Francisco  de  Barbava- 
ria  Filio  quondam  Domini  Jacobi  Portas  Vercellins, 
Parochis  Sanai  Prothalii  in  Campo  intus, Secretario 
ejusdem  Domini  Ducis, omnibus  habitatoribus  Medio- 
lani Teftibus  ad  prsdiâa  vocatis  ;  notis  ,  idoneis,  & 
rogatis. 

Èxamimvit  Joannes  Franciscus    Stri- 
ée llius  Régit  Arch'mii  Officialisa 


cxxxv. 

f .  Mai.  jîrhiiramenta  Pacis  lata  per  N  i  c  o  l  A  ù  M  Car-t 
dinalem  SanEia  Crucis  de  his  ,  qua  indecifa  re- 
man/ermt  in  Lijîrumento  Pacis  Ferraria  die  ip. 
Aprilis  Anno  1418.  celehrata  inter  Doriiiniilm 
Venetiarum, Comnmnitatëm  F l o r e n- 
T  ï  iE  ,  eorumqm  Colligatos  ex  tma  ,  £5?  D  u- 
CE  M  Mediolani  à  farte  altéra.  Perga- 
mi  die  f.  Maji  i^z'S.  LuMione  fexta.  [  Piè- 
ce luthentiqae,  tirée  du  Regiftre  R.  des  Ar- 
chives Royales  de  la  Ville  de  Milan.  ] 

NO  s  Nie  01,  AU  s  Miferatione  Divina  Titularis 
Sanaœ  Crucis  in  Jerufalem  Sanfts  Romans  Ec- 
clefis  Presbiter  Cardinalis,  &  in  noniiullis  Italis  par- 
tibus  Apoftolics  Sedis  Legatus  &c.  Arbiter  ,  Arbitra- 
tor ,  &  Arbitramentator  Litium  ,  &  queftionum  ver- 
tentium  inter  111.  Ducale  Dominium  Venetiarum ,  ac 
Magnificam  Communitatem  Florentis  ,  eorumque 
Colligatos  parte  una  ,  &  111.  Dominum  Ducem  Me- 
diolani ex  altéra,  fuper  certis  Villis,  &  aliis  Locis  for- 
tificatis ,  vel  non  fottificatis ,  Territorii  Cremonenlis , 
ac  Mardnengho  ,  Valle  Sanai  Maftint ,  &  Turricel- 
lis,  &  certis  Baftitis  fuper  Pado,  feu  juxta  Padum,aut 
in  confinibus  Padi  conftruais ,  nec  non  de  Bonis  Feu- 
dalibus,  qus  Magnificus  Comes  Franciscus  de  Vice- 
comitibus  diaus  Carmagnola  habere  confueverat  in 
Terris  lUuftrifîîmi  Domini  Ducis  Mediolani  ,  &  aliis 
fuis  ditferentiis ,  ac  etiam  de  omnibus  queftionibus ,  & 
difFerentiis,  five  Caufis,  &  Negotiis  pertinentibus  quo- 
quomodo  ad  Magnificos  Dominos  Nicolaum,  &  Jo- 
hannem  Ludovicum  de  Flisco  Lavanis  Comités  ,   & 


Antonium  Nicolay  Ser  Perocii ,  &  Petrum  Ser  Symo- 
nis  Berti  de  Floremia,  ac  Sterfaninus  de  V'enturinis  de 
Burgo  Franco  Comitatus  Papis  Notariés  publicos  fub 
Anno  Domini  millelîmo  quadringentelimo  vigclimo 
oaavo,  Indiaione  fexta,  die  decimo  nono  menlis  A- 
prilis.  Vilb  diao  Compromiflb,&  poteftate  in  eodcm 
nobis  per  Partes  concellâ,  &  atributa  ,  ac  vilis  Villis, 
&  csteris  Locis,  Territorii  Cremonenlis,  ^  aliis, que 
videnda  fucrunt  in  Compromifib  dcdudis,  habitisque, 
fuper  prsdidis  plcnilTima  informatione,ac  inter  dehbera- 
tione  matura  queftionum  fuper  prsdittis  vertcntinm 
inter  memoratas  Partes  tollere.  C  h  r  i  s  T  i ,  ac  V  i  r- 
GiNis  Gloriofi  nominibus  invocatis  Inlum  Deum 
prs  oculis  habenteS  in  his  Scriptis  dicinius,declaramus, 
atque  arbitrando  ,  &  arbiiranientando  fententiamus 
Martinengum  ,  tanquam  de  Tcrrito.'io  Pergamenfe 
fpeaare,  &  pertinere  ad  Illuftriffimum  Ducale  Domi-  " 
nium  Venetiarum.  Vallem  Sanèti  Martini  tanquam 
unitam  Ducatui  Mediolani  fpeaare  ,  h  pertinei-e  II- 
luftriffimo  Domino  Duci  cum  eorum  Pertiuentiis  fin- 
gula finguHs  reffercndo.    . 

Item,  quia  in  Territorio  Cremdnenfi  quedarh  funt 
indubitata  Fottiliti:vport  prsfentem  Gucrram  acquilita 
per  Illuflrilîimum  Dominum  Dominium  Venetiarum, 
vel  ejus  Adhérentes,  ut  CafaleMajus,  Guflbla,  Pia- 
dena,  Vidifcdum  ,  Caftelleturh  ,  Caftrum  SanCt!  ]o-  ' 
bannis  in  Cruce,  Piscarolum,  Bimia,  Infula  de  Doa- 
refiis,  &  Sabianeta  i  qus;  vigore  Colitraaus  prxtentis 
Pacis  indnbitantcr  unà  cum  eorum  Pertiuentiis ,  &  Ju- 
risdiaionibus  fpeaant  ,  &  pertinent  ad  lUuftriffimuin 
Dominum  Dominium  Venetiarum,  five  eju9  Adheren-' 
tes._  Quedam  veto  Loca  ,  &  Terrs  in  eodem  Terri- 
torio Cremonenli  dubitationem  recipiant  an  fint  For- 
tilitia,  &  pro  Fortilitiis  cenfenda  vel  ne,&  an  Ipeflent 
ad  Illuftriffimum  Dominum  Ducem  Mediolani, vcl  ad 
Illuftriflimum  Ducale  Dominium  Venetiarum  ,  cum 
diverfis  respeaibus  quslibet  Partium  ad  fe  fpeaare  as- 
ferat  qus  funt  infrafcripta  ,  feu  infrafripta;  ,  videlicer 
Salvaterra,Sanaus  Laurentius  de  Picinardis  Episcopa~ 
tus,  Gabianete  Bordolani,  Caftruin  de  Vicecomitibus, 
Domus  de  Stefanis  ,  &  Plebis  Sanas  Maris  I.ittera- 
rum  Johannis;  declaramus  ,  &  arbitrando,  &  arbitra- 
mentando  fententiamus  prsfata  efie  Fortiîitia  ,  ^  pro' 
Fortilitiis  habere  dêbefè  ,  &  per  Illufiriffimum  Domi- 
num Dominium  Venetiarum  poffidere,  &  lîc  ad  ipfuiri 
jpfa  fpeaare,  &  pertinere  debere  pleno  Jure  cum  Per- 
tinentiis  fuis,  &  Jurisdiaiouibus, eisdem  modis,&  for- 
mis  quibus  alia  Fortiîitia  fuperius  nominata  eidem  II- 
luftriffimo  Domino  Dominio,  vigore  Contraflus  pré- 
dias  Pacis, debentur,  &  fpeâant.  Cetera  vero  Loca, 
&  Villas  cujuscunque  modi,  &  fo'rms  vel  conditioni^ 
exi liant,  qus,  feu  quas  Illnftrilflmum  Dominum  Do- 
minium Venetiarum  ad  fe  fpeaare  aflèrat,  vel  pertinc* 
re  debere  tanquam  Fortiîitia  ,  feu  alio  quovis  modd 
arbitramur,  &  arbitramentando  dicimus  ,  &  fententia- 
mus pro  Fortilitiis  non  haberi  ,  &  ad  Illuftriflimum 
Dominum  Ducem  Mediolani  cum  fuis  Pertinentiis,  & 
Jurisdiaionibus  pertinere,  &  fpeSare,  &  non  ad  Illus- 
triffimum  Dominum  Dominium  Venetiarum. 

Item,  declaramus,  atque  arbitrando,  &  arbitramen- 
tando fententiamus  Turricellas ,  unà  cum  fuis  Perti- 
nentiis, fpeaare,  &  pertinere  debere  ad  Illuftriffimum 
Dominum  Ducem  Mediolani ,  per  quem  ad  plus  ce- 
nentur,  &  poffidentur. 

Item,  declaramus,  atque  arbitrando,  &  arbitramen- 
tando fententiamus  omnes  Baftitas  in  Pado  ,  vel  circa 
Padum  cxiftentes  demoliendas  efle,  &  demoliri  debere 
per  utramque  Partium,  &  impofterum  reffici  non  pos- 
fe,  excepta  Baftita  ,  qus  eft  apud  CafaleMajus  pro 
tuitione  diai  Caftri  faaa  ,  quam  ex  nunc  declaramus 
dcmoliendam.  non  effe,  fed  remanere  debere. 

Item,  quod  Illuftriffimus  Dominus  Dux  Mediolani 
teneatur,  &  debeat  libéré  reddere,  &  reftituere  Mag- 
nïfico  Domino  Nicolao,&  Johanni  Ludovico  de  Flis- 
co Lavanis  Comitibus ,  &  Recomendatis  Magnifies 
Communitatis  Florentis  omnes  illas  Terras,  &  Locn, 
qus,  &  quas  habere  debebant,  &  Contraau  Pacis  ce- 
lebrats  Venctiis  ejusdem  modis,  &  forma. 
Item,  quod  omnes  Nobiles  de  Flisco  ,  &  Nobiles 
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Nobiles  de  Campo  Fregofio,  ejusque  Fratres,  &  quas-  de  Campo  Fregolio,  &  eorum  Succefibres  qualescun- 
cunque  alias  Perfonas  Januenfes  ,  feu  de  Pertinentiis  que,  live  qui  habebunt  ab  eis  caufam  teneantur  ,  & 
Janus, cujuscunque  gradus,  &  conditionis  exiftant,  in  poffideant  libère  ,  &  pacifice  absque  aliqua  contradic- 
omnibus  queftionibus  vertentibus  fuper  pertinentiis  Ja-  tionc,  turbatione,(ive  impedimento  iplius  Domini  Du- 
nus,  &  quibuscunque  Baftitis  f3ais,prout  in  Compro-  cis  Mediolani ,  etiam  tanquam  Domini  Janus  omnia 
miflb  in  quo  de  prsdiais  latius  fit  mentio  continetur  Caftra,  Fortiîitia, &  alia  Loca  immobilia  propria,  vel 
rogato  per  nos  Criftofotum  de  Rogieriis  de  Urbe,Hie-  j  eis  débita,  &  Loca  etiam  Communis,  &  alia  fuajura, 

qu» 


DU     DROIT    DES     GENS. 
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A  MNn  '^^^  ^^^  inceptam  Guerram,  de  qua  in  Contraâu  Pa- 
/VNNCJ  çjj  fît  nientio  ,  tenebant ,  habebant,  vel  quafi ,  &  eo  mo- 
1428.  '^o  l*!"  habebant ,  &  teiiebant  tam  in  Civitate  Janua;, 
^  &  ejus  Territorio  ,  quam  in  Lombardia  ,  vel  alibi  in 

Territorio  prïefati  lUuftriflîmi  Domini  Ducis,  vcl  ejus 
Diftriflu.  Et  ii  qua  Caftra,  Fortilida  ,  vd  alia  qua;- 
cunque  bona  immobilia  tantum,  vel  Loca  aut  Jura  ut 
fupra  ,  per  ipfum  Dominum  Duceni  etiam  tanquam 
Dominum  Janux,per  Communitatem  Janua;,vel  carum 
Agentes  tempore  hujus  Guerrs  cis  ablata  tullFent,  vel 
eflent,rellituantur  eidem,  ita  quod  Callra,  Fortilitia,& 
immobilia  reftituantur  in  forma,  in  qua  llint  tenenda, 
cîsdem  modis,  formis,  &  Juribus  quibus  anre  prefen- 
tem  Guerram  immédiate  per  ipfos  habebantur  ,  tene- 
bantur,vel  quali;mobilia  veto  eisdem  modis, &  forma 
reftituantur  pro  ut  immobilia,  dummodo  non  fint  con- 
fiscata,  intromiflà,&  exaûa,vel  alio  modo  confump- 
ta.  Ulterius  autem  tenere  debeant ,  &  teneant  ,  & 
poffideant  libère  &  pacifîce.  Jure  Feudi,fic  quod  in  ip- 
fo  Feudo  fuccedant  illi,  qui  de  Jure  fuccedere  debent. 
Portumfinum  ,  Terram  Sicftri  ,  &  Terram  Monila; 
fuiflèt  tempore  Pacis  contraflcB  Venetiis  alterius  lingu- 
laris  Perfonx  cum  fuis  Territoriis ,  &  Pertinentiis  tan- 
tum. Salvo  Jurium  lingularium  PerPjnarum,  &  lin- 
gulis  bonis  earum  in  diâis  locis  confuetis  recognosceu- 
tibu«  tamen  ipfis  praîdida  tria  Caftra  cum  eorum  Per- 
tinentiis a  prsdidlo  Illuftriflfimo  Domino  Duce  Medio- 
lani  tanquam  Domino  Janus  cum  débita  fidelitate  pro 
ipiîs  prceftanda  per  fe,  vel  hac  vice  tantum  per  Procu- 
ratorem.  Cetera  veto  quE  in  prœfenti  Gucrra  de  Ter- 
ritorio, vel  Diûione  Januse ,  feu  Pertinentiis, lîve  Cas- 
tra, five  Vallès,  five  alia  quecunque  Loca  fint  invafa, 
vel  quovis  modo  contra  ipfum  Dominum  Ducem ,  live 
Communitatem  Januœ  ablata  ,  vcl  occupata  eflent  li- 
bère fibi  Illuftriffimo  Domino  Duci  ,  &  Communitati 
JanuE  remaneant  h  pertineant ,  relaflèntur  &  refti- 
tuantur infra  dies  viginti  quinque  absque  ulla  comra- 
diiStione  a  die  pronuntiationis  prsfentis  Laudi. 

Item,  quod  Magnifico  Domino  Tboma  de  Campo 
Fregolio  per  didlum  Illuftriffimum  Dominum  Ducem 
Mediolani  reftitaatur  libéré  ,  &  absque  aliqua  contra- 
■diÊtione  Caftrûm  Sandli  StefFani  cum  omnibus  fuis 
Pertinentiis ,  &  Juribus  tenendum,  &  poflîdendum,  eo 
modo,  forma,  &  Jure  quibus  tenebat,  &  poflidebat  an- 
te  Guerram,  ftu  antequam  ei  ablatum  fuiflit. 

Item,  quod  Nobiles  de  Flisco  teneantur,&  debeant 
reftituere,  &  libère  relaftTare  Magnifico  Domino  Petro 
de  Rubeis  Baftitam,  five  Locum,  occupatam  five  oc- 
eupatum  in  Territorio  diâi  Domini  Pétri. 

Item  ,  quod  omneî  Nobiles  etiam  de  fuprafcriptis , 
&  quœcunque  aliœ  PerfonîE  de  Civitate  Janua:,  &  ejus 
Territorio  vel  Diftrictu,  cujuscunque  gradus,  five  qua- 
litatis ,  conditionis  vel  dignitatis  exiftant ,  etiamfi  Ec- 
clefîaftica  Dignitate  fruerentur,  qui,  vel  qu as  tempore 
diâe  Guerrœ  modo  aliquo  fe  rebeilaflènt  aut  arma  mo- 
vifTent,  vel  tecifTent  contra  diâum  Dominum  Ductm, 
etiam  tanquam  Dominum  Januœ,  feu  contra  ipfam 
Communitatem  Jaiiuœ,feu  diâx  Ligcc  vel  ejus  Adhe- 
îentibus  adheffiflènt ,  intelligantur  effe,  &  fint  liberi  ab 
omnibus  ,  &  fingulis  pœnis ,  &  gravaminibus ,  quas , 
&  quae  occafionibus  prEdidis  vel  aliqua  earum  incur- 
riffènt,  &ab  omnibus,  &  fingulis  Bannis,  Sentennis, 
ProceflibuS',  &  quibuscunque  Scripturis,&  Aâ;is,fac- 
tis,contra  eos  occaxionibus  fuprafcriptis, veî  aliqua  ea- 
rum, ac  etiam  intelligantur  eiTe  ,  &  fint  redufti  ad 
gratiam  difli  Domini  Ducis,  &  Communitatis  Janua;, 
&  in  omnibus  plem'flimè  reilituti ,  &  pro  prxdiêlis  li- 
berati ,  ita  quod  gaudeant ,  &  gaudere  poflint  omnibus, 
&  fingulis  eorum  bonis  mobilibus,  &  immobilibus,  Ju- 
ribus ,  &  Aâionibub ,  &  etiam  Locis  Communis ,  & 
quibuscunque  Redditibus ,  Proventibus,  &  Privilegiis, 
Iramunitatibus ,  Facultatibus  -,  &  favoribus  quibus  uti 
poterant  ante  Guerram  pfœdiâ;am,ita  quod  efFedive  in 
omnibus,  &  per  omnîa,  &  in  omnibus  eorum  ,  &  cu- 
juslibet  eorum  preftinum,  liberum  ,  &  pacificum  eiïè 
intelligantur  ,  &  fint  repofiti  ,  &  reftituti  ,  ita  tamen 
quod  omnia  prscdiêta  reftituantur  eo  modo  ^  &  forma 
quibus  fupra. 

Item ,  quod  fi  poft  impkmentum  prsfentis  Pacis ,  & 
poft  plenam  reftitutionem  omnium  pertinemiarum  Ja- 
nuae,  ut  fupra,  forte  discenfio,vel  queftio ,  quod  ab- 
fit,  orifetur  inter  prœdiâum  llluftriflîmum  Dominum 
Ducem  Mediolani,  &  Nobiles  de  Flisco,  &  de  Cam- 
po-Fregofio  ,  vel  altcrum  eorum  ,  quod  dicantur  vel 
dicatur  feciffe  contra  prxfentem  Pacem,  tune  ,  &  eo 
cafu  de  diâis  diflinfione  etiam  queftione,  poiTit  &  de- 
beat  cognoscere,  &  fententialiter  difiinire  unus  nomi- 
nandus  per  Magnificum  Commune  Florentiœ  ,  intra 
TOM.  11.  Pakt.  il 


tempus  duorum  menfium  a  die  celebrationis  prasfentis    A  »jvq 
Contraâus,  non  fuspedtus  prxfato  Domino  Duci, ar-       '^"'^ 
bitrio  noftro  ,    ubi  Partes   in  unum  non  confentiant.    142,8. 
Et  intérim  donec   nomiuandus  vel  nominatus  appro- 
batus  fuerit  non  fuspe6lus,nihil  fieri  polîit  novi  per  al- 
terutram  ipfarum  Partium  ,     &  teneantur  Partes  ftarê 
ejus  cognitioni,&  diffinitioni,non  pofïint  pr^textu  ali- 
cujus    lexionis  magna;,  enormis,  vel  maxima;  ab  ejus 
Sententia,vel  Diftuiitione  reclamare,  provocare,  fup- 
plicare,  in  integrum  reftitutionem  petere  vel  reduâio- 
nem  ad  arbitrium  boni  viri.     Et  ea  caufa  pendente  co- 
ram  diâo  approbato  non  fuspetlo ,  per  Partes  vel  al- 
terutram  earum  nihil  novi  fiât  ipfius  discenfionis ,  feu 
queftionis  caufa.  ^ 

Item,  quod  Dominus  Carulus  cum  Antonio  ejus 
Nepote,  &  Johannes  Loyfius  omnes  de  Flisco,  &  ce- 
teri  de  Flisco  ,  quos  conftiterit  per  publicum  Inftru-^ 
mentum,  fuifiè  ,  &  elfe  tempore  prœfcnti  Recomcnda- 
tos  Magnifier  Communitatis  Florentia: ,  &  Dominus 
Thomas  cum  Frafribus  de  Campo  Fregolio  compre- 
hendantur,  &  includantur  in  prœïènti  Pace  illis  modis 
quibus  coniprehendi  polfunt,  renianentibus  falvis  om- 
nibus, quae  continentur  inCapitulis  de  iis  fupra,  &  in- 
fra fpecialiter  loquentibus. 

Item,  quod  in  cafu  quo  diélx  PertinentiiE  Januœ  in- 
tègre non  reftituantur  infra  dies  viginti  quinque  a  die 
prxfentis  Laudi,  feu  Arbitrii  difto  Domino  Duci  pro 
parte  fua  Terras,  de  quibus  fupra  ,tradcnti ,  liceat  ac 
licitum  fit  tanquam  Domino  Janua;  diâa  t.ilia  Loca, 
&  taies  Pertinentias  ,  quœ  libi  debeat  libéra,  libère  re- 
manere,ut  fupra  in  alio  Capitule  continetur,  recupera- 
re,  acquirere,  &  contra  ipfa,  &  ipforum  Homines,  & 
Perfonas,  ac  contra  diâos  Nobiles  de  Flisco  ,  &  de 
Campo-Fregofio,  atque  alios  eorum  Complices,  Se- 
quaces ,  vel  ad  Viâoria  prsftantes  arma  movere,  debel- 
lare,  &  omnia  facere,  prout  voluerit,  non  obftantibus 
fupradiSis  absque  aliquo  impedimento,  contradiâione 
vel  moleftia  diâœ  Ligœ  aut  alicujus  Adherentis,Com- 
plicis,  vel  Sequacis;  &  fi  diâi  Nobiles  de  Flisco,  five 
de  Campo-Fregofio  vel  alii  Complices,  aut  Sequaees 
in  prjcdiais  fe  impedirent  faciendo  ipfi  Domino  Duci , 
feu  Communitati  Januse  ofl^enfionem ,  vel  fi  dida  Lo- 
ca defFenderent  aut  deffendentibus  prs-fidia  preftarent 
vel  Guerram  facerent,  tune  liceat ,  &  licitum  fit  ipfi 
Domino  Duci  talem-,  &  taies  fie  eum  oftendentes, vel  ' 

defendentes  offendentem  &  propria  audorirate  com-  I 

pellere  ad  reftitutionem ,  &  admiffioncm  didarum  per- 
tinentiarum,  &  aliorum  quorun\cunque  Locorum,  & 
bonorum  propriorum  ,  qua;  etiam  ex  pra:dida  Pace 
habuifiTent,  quœ  efl^ent  ultra  flumen  Macre  verfus  Ja- 
nuam,  ita  quod  in  aliquo  nuUius  Pacis  beneficio  gau- 
dere poflint  quovismodo,  hoc  etiam  ado  quod  dida 
Liga  aut  aliquis  ex  ea  fe  non  impediat  de  didis  ,  & 
Nobilibus  ,  &  Januenfibus  ,  &  aliis  quibuscunque  fie 
contrafacientibus,  vel  non  reftitueutibus,  nec  eis  da- 
bit,  aut  dabunt  prœfidium,  favorem,  feu  auxiliiun,  re- 
ceptaculum,  vidualia,  nec  aliqua  quovismodo  fuàra- 
gia,  palam  Vel  occulte,  dirfeéle  vel  indirrede. 

Item,  quod  contingat  ,  quod  prsedidi  Nobiles  de 
Campo-Fregofio  Guerram,  vel  offenfionem  faciant  in 
prcedidis  contra  diduni  Dominum  Ducem,  five  Com- 
munitatem Januaa  cum  Terris  ,  &  Locis  exiftentibus 
ultra  Flumen  Macfe  verfus  Tusciam ,  tune,  &  eo  ca- 
fu liceat  ,  &  licitum  fit  ipfi  Domino  Duci  ,  &  ejus 
Gentibus  absque  aliqua  contradidione  didœ  Ligs  ta- 
ies fie  ofFendentes  ofFendere,  &  perfequi  etiam  usque 
ad  dida  Loca  inclufive,&  ea  Loca  ofFendere,  &  de- 
bellare,licet  fintinTuscia  conftituta, dum  tamen  nul-  * 
!um  Dominium  ,  feu  pûATefironem  in  eis  retinere 
poflît. 

Item,  fententiamus ,  declaramus,  arbitramus ,  &  ar* 
bitramentamur  Caftra,  Terras,  &  Loca,  qua;  Magni- 
ficus  Cornes  Franciscus  didus  Carmagnola  h.Tbere,  at- 
que tenere  folebat  in  Feudum  ab  flluftrilfimo  Doi.ino 
Duce  Mediolani  ,  eidein  lUuftrifllmo  Domino  Duci 
dimitti,  &  rclalfare  debere  ,  &  ita  per  hanc  noftram 
Sententiam,&  per  ha:c  noftra  Arbitramenta  relaxamus, 
&  dimittimus  pra:fato  lUuftrillimo  Domino  Duci  Me- 
diolani, didumque  Magnificum  Comitem  Franciscum 
didùm  Carmagnolam  ab  ipfo  Feudo  abfolvimus,  &  lî- 
beramus^  prout  ValFallus  Feudo  renuntians  abiblutus 
de  Jure  intelligitur  ,  &  quo  ad  hoc  tantum,  ut  libéra 
fit  ejus  Pcrfona  tam  in  faciendo,  quam  in  non  facien- 
do pro  IlluftrilTimo  Dominio  Venetiarum  ,  &  ita  ut 
fupcrius  dldum  ,  &  fcriptum  eft  in  omnibus  ,  &  per 
omnia  dicimus ,  declaramus  ,  &  arbitrando,  ac  arbi- 
tramentando  fententiamus  omni  via,  modo,  &  forma 
quibus  melius  poflîmus.  . . 

l  E  e  Latum, 
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CORPS    DIPLOMATIQUE 


ÂKNO  Latum.  datum,  &  faftum  fuit  didum  Laudum,& 
■^  Arbitramentum,  ac  omuia  prœdiQa,   &  quofilibec  eo- 

1418.  rum  per  prœfatum  Reverendiffimum  Dominum  Cardi- 
nakm  in  Civitate  Pcrgami  in  Episcopab"  Palatio  in  Ca- 
méra RclTidentia;  iplius  Domini  Cardinalis ,  fub  Anno 
Domini  millelimo  quadringentelîmo  vigefimo  oûavo, 
Indiaione  lexta,  mcnlis  Maji  die  quinto.  Prffifenti- 
bus  Revacndo  in  Chrifto  Pâtre  Domino  Marco  Epis- 
copo  Sarnenli  ,  eximio  Artium  Doèlore  Magnitico 
Thoma  de  Sarzana  Rcverendiffimi  Domini  Cardinalis 


cXxxvi. 

j.Juill.Soen    gemaeckt  tuflchen   Hertog'e   Philips 

van  "Bourgondien  ,   ende  Vrouwe  J  a  c  o  b  a 

1°"Vt°'        van  Beyeren  ,   in  date  j.July  1418.     IGroot 

i  A  ■  H  A  u  T.       p/j:aet  Boeck  van  de  H.  M.  Heeren  Staten  Ge- 

mrael  der  p^ereonigde  Nederlanden.    tom.  III. 

pag.  14.] 

PH I  L I  p  s  Hertogë  van  Bourgoigneti  ,  Grave  van 
Vlanderen  ende  Artois  ,  van  Burgoignen  Pala- 
tiin,  Hecrc  van  Salins  ende  van  Mechelcn,  Ruwaert 
ende  Oir  der  Landcn  van  Hollandt,  van  Zeelandt  en- 
de van  Vriellandt:  Ende  Jacob  a  by  der  genaden 
Godts  Hertoginne  in  Beyeren  ,  Gravinne  van  Hene- 
gotiwen,  van  Hollandt,  van  Zeelandt,  van  Pontilu, 
ende  Vrouwe  van  Vriellandt;  doen  cond  aile  Luyden, 
dat  wy  aenfiende  den  grooten  fwaren  laft,  fchade  en- 
de afterdeel  toekomende  om  de  Veede  ,  tweedracht 
ende  gefchille  wille,  die  opgeftaen  en  gerefen  zijn,  en- 
de langen  tijdt  geduirt  hebben  tuffchen  ons  Hertoge, 
onfenLanden,  Luyden,  Onderfaten,  Hulperen  ende 
Mede-plcgeren  aen  die  eene  zyde.  Ende  ons  Herto- 
ginne, onfeLanden,  Luyden, ende  Ondcrza[en,Hul- 
pen  ende  Mede-plcgeren  aen  de  andere  zyde.  Ende  te 
fchouwen  de  groote  bloetftortingen  ende  andere  hoe- 
moet,  die  foo  langet  fooTneet  daer  af  fpruyten  ende 
toekomen  môchte,  merckende  oock  die  heymelijckhe- 
den  ende  à\e  naerheyt  van  Bloede  wefende  tuffchen 
ons.  .  Waerom  wy  begeren  mit  aller  gunfl  ,  dat  die 
voorfê.  Veede  ,  tweedracht  ende  gefchille  nedeirgeleyt 
ènde  gefoent  mogen  wefen  :  Hebben  om  die  welvaert, 
nutfchap  ende  oirbaeir.van  ons  ende  onfe  Landen  ende 
Luyden  vDornoemt,  rype  raden  alvooren  daer  op  ge- 
hadt,  aen  beyden  zyden,  gedadinght,  overdragen  ende 
ghefloten  ter  eeren  Godts  ,  fyner  gebenedyder  Moe- 
der  ,  ende  aile  Sanêicn  ende  San£tinnen  van  Hemel- 
rijck,  dadingen,  dragcn  over  ,  en  fluyten  een  goeden 
vaftcn  ftadige  Soene  ,  na  den  poinften  ,  ende  in  der 
manieren  hieir  nae  volgende. 

I.  In  den  cerllen  fullen  wy  Hertoginne  renunchieren 
ende  at'rtaen  voor  Notariflen  ende  Oirkonden,der  Ap- 
pellatie  lell  gedaen  in  den  Hove  van  Pvomen,by  onfen 
Procureur  van  den  Sententic  énde  wijsdom  ,  gegeven 
in  den  voorfz,.  Hove  ;  by  den  Eerwaerdigcn  in  Gode , 
den  Cardinael  van  Bouloigne  ,  ende  uytfpraecke  des 
Vrydaeglis  negen  dagen  in  Januario  leftelijck,  ter  oir- 
baer  van  wylen  Hertoge  Jan  van  Brabant  zal.  ged. ,  in 
die  faecke  ,  die  daer  langen  tijt  gehangen  heeft  op  't 
recht  van  't  Huwelijck  van  de  voorfz.  Hertoge  van 
Brabant  ende  ons ,  ende  fullen  obedieren  ende  gehoor- 
laem  zijn  der    voorfchreve  Sententie  ,  ende  die  van 

'  waerden  houden.  _ 

II.  Voort  foo  fullen  wy  machtigen  ende  ohfe  Pro- 
cureurs ftellen,  dat  nict  wederroepclijck,  ende  vorder 
fulcke  Perfoonen,  als  by  onfen  voorfz.  Neve  genoemt 
wefen  fullen  ,  onimc  fulcke  Renunchiatie  te  doen  in 
handcn  van  ons  H.  Vaders  des  Paus ,  ende  ander  waer 
dat  behooren  ende  van  noden  wefen  fal. 

III.  Item,  dit  aldus  ghedaen  wefende,  wy  Herto- 
ge fullen  onfer  licver  Nichte  Vrouwe  Jacoba  Herto- 
ginne in  Beyeren  voorfz.,  kennen  ende  houden  te  we- 
fen Gravinne  der  felver  Landen  van  HencgouWe,  van 
Hollandt ,  van  Zeelandt  ende  van  Vriellandt.  Des 
foo  fullen  wy  Hertoginne  voorfz.  onfen  voorfz.  Neve 
den  Hertoge  van  Bourgoigne  kennen  voor  onfen  rech- 
tenOir  endeErfgenaem,ende  00k  Ruwaert  Gouverneur 
onfer  voorft.  Landen,  ende  fullen  hen  van  meuws gun- 
nen  en  overgeven  't  Ruwaertfchap  ende  Régiment  van 
den  felven  onfen  Lande,  ende  in  (ijnre  handen  fetten 
aile  de  Sloten  der  voorfz.  Landen,  ende  fuUeii  dan  te 
faemen  trecken  over  aile  in  den  goeden  Steden  ende 
andere  Plaetfen  der  Landen  vooriz. ,  daer  dat  behooren 

fah 


Secretario,  Venerabile  Domino  Raphaële  ,   Presbitero    A».»,^ 
Forlinenfe,  ac  Domino  Averardo   Presbitero  Bamba-  ■"'^'^'J 
rienfis  Diocelis ,  ejusdcm  Doiuini  Cardinalis  Capella-   1418, 
nis,  Teltibus  ad  prccmilia  vocatis  fpecialiter  ,    &  ro-      ^ 
gatis. 

Nota  mei  Chriftofori  de  Rogcriis  de  Urbe  publici 
Apoftolica,  &  Imperiali  auâoritate  Notarii  &c. 

Exammavit  JoANNES  FranCISCUS  Stri- 
G  E  L  L 1  U  S  Rcgii  Archiva  Officialis. 


CXXXVI. 

Réconciliation  entre  PhiliIte  Duc  de  .Scfty- J.  Juill. 
gogne  ,   fî?  Comte  de  Flandres.,  fs"  -Oawf  J  a- bj,^^^^. 
CLU  E  L  i  N  E  de  Bavière,  Comtejje  de  Hainault;  gn  e  et 
faite  à  Delft  le  i.  de  Juillet   1418.      [  Dans  "*'"^''' 
Je  Grand  Recueil  des  Placards.    Tom.  III. 
pag.   14.] 

"pHl LIPPE  Duc  de  Bourgogne'.,  Comte  de  Fl.indrei 
-^  isf  d'' Artois,  de  Botirgog-ae  Palatin  ,  Seigneur  de 
Saïttis  i^  de  Maiines  ,  Grand  Bailli  Héréditaire  de 
Hollande  ,  Ztlande  ^  Frifs  ;  St'JaquELINE  par 
la  grâce  de  Dieu  Duchejl'e  de  Bavière  ,  Comtc(fe  de 
Hainaut.,  de  Hollande ,  Zelande ,  de  Pontilie  ,  Jy"  Da- 
me de  Frife  ,  ff avoir  ffJJhns  à  tous  que  conjiderant  les 
grandes  charges  ,  les  dommages  C3^  desavantages  qui 
font  nez  de  finir/iitié  ,  discorde  zsf  dijfention  qui  ont 
été  c?'  ont  duré  nn  long  tems  entre  nous  Duc  ,  nos 
Pais  ,  Peuples  ,  Sujets  ,  Adhérents  ^  Affiftans  d'une 
part ,  fe"  nous  Duchejfe  ,  nos  Pais  ,  Peuples  ,  Sujets, 
Adhérents  isf  AJfifians  d'autre  ;  y  pour  éviter  la  gran- 
de effufon  de  Sang ,  ^  autres  Desajlres  qui  pourroient 
de  plus  en  plus  en  arriver ,  cs'  confiderant  auffi  la  pro- 
ximité de  Sang  qui  eft  entre  nous  ;  c'eft  pourquoy  nous 
defirons  de  tout  nôtre  cœur  que  les  fusdites  inimitié , 
discorde  £5"  differens  foient  mis  bas  ^  ajfoupis.  Et 
avons  pour  la  prospérité  ,  nécejfité  ^  proffit  de  nous':, 
de  nos  Pats  Ç5'  Sujets  fusdits  j  après  rneure  délibération 
là  dejfus ,  de  part  £5"  d'autre  conclu,  convenu'.,  ijf  ar- 
rêté à  rhonneur  de  Dieu  ,  de  fa  Bienheureufe  Mère , 
i^  de  tous  les  Saints  y  Saintes  du  Royaume  des  deux; 
concluons ,  convenons ,  £3'  arrêtons  une  ferme  y  dura- 
ble réconciliation ,  fuivànt  les  points  ^  la  manière  ftti- 
vantes. 


î.  Premièrement  nous  Ducheffe  renoncerons  ^  nous 
defijierons  pnrdevant  Notaire  ^  témoins  de  l'apellation 
dernièrement  faite  à  la  Cour  de  Rome  par  nôtre  Pro- 
cureur ,  d'une  Sentence  rendue  en  la  fus  dite  Cour ,  par 
le  Révérend  Cardinal  de  Boulogne  ,  is'  prononcée  le 
Vendredi  neuvième  de  Janvier  dernier  ,  au  projfit  dtt 
feu  Duc  Jean  de  Brabant  d'heureufe  mémoire ,  en  l'af- 
faire qui  a  été  long  tems  agitée  pour  raifoa  du  Maria- 
ge de  nôtre  fisdit  Duc  de  Brabant  ^  nous  ;  Çg"  que 
nous  obéirons  à  ladite  Sentence  ,  £3'  la  tiendrons  pouf 
valable: 


IL  Et  nous  établirons  poiir  nos  Procureurs  irrévoca- 
bles telles  Perfonnes  qui  feront  nommées  par  nôtre  fus- 
dit  Neveu ,  pour  faire  ladite  Renonciation  es  mains  dé 
nôtre  Saint  Père  le  Pape,  £3'  ailleurs  oit  il  appartien- 
dra £3"  fera  de  befoin. 

III.  Ce  qui  étant  aivji  fait  nous  Duc  reconnoîtroni 
£3^  tiendrons  nôtre  chère  Confine  Dame  Jaqueline  Du- 
chejfe de  Bavière  fusditte  ,  pour  Comteffe  des  mêmes 
Pais  de  Hainaut  ,  de  Hollande  ,  de  Zelande  £3^  de 
Frife.  En  quoy  faifant  nous  Duchejfe  fusditte  reconnoî- 
troKs  nôtre  Coufin  le  Duc  de  Bourgogne  pour  nôtre  légi- 
time Héritier  ,  £5^  lui  accorderons  de  nouveau  £3^  lui 
céderons  le  Ruwaerfchap  i^  Gouvernement  desdits  nos 
Pais,  isf  remettrons  entre  fis  mains  tons  les  Châteaux 
des  J'usdits  Pais  ;  isf  irons  après  conjointement  dans  tou- 
tes les  bonnes  Villes  £3^  Places  desdits  Pais  où  il  appar- 
tiendra pour  y  être  reçus  les  foy  £5"  hommage  ,  fpavoir 
nom  Ducheffe  fusditte  comme  Héritière  £3"  légitime  Da- 
me desdits  PaiSj  (sf  «oui  Due  comme  Hoir,  ^Gouver- 
neur 


DU    DROIT    DES     GENS. 


AkNO  ^*''  otnnie  aldaer  gehult  ende  ontfangen  te  wefen.  Te 
weten  ,     wy  Hertoginne  voorft.  aïs  Erfgenaem  ende 

1428.  rechte  Landts-Vrouwe,  ende  wy  Hertoge  als  Oir  en- 
de Ruwaert  der  felver  Landen.  Ende  wy  Hertoginne, 
die  Edelen  ende  goede  Steden  der  Landen  voornoemt, 
fullen  onfen  Neve  den  Hertoge  van  Bourgondien 
voorfz.  bekennen  ende  houden  den  rechten  Oir  ende 
Erfgenaem  te  wefen  der  felver  Landen  ,  ende  fullen 
de  voorfz.  Edelen  etîde  goede  Stedeil  lijftelicken  fwee- 
ren  tenheyligen,  hem  daer  toe  te  ontfangen ,  als  hoi- 
rcn  rechten  Heer  ende  geenen  anderen,  indien  dat  wy 
Hertoginne  voor  hem  afiyvigh  worden  ,  ende  geen 
wettige  Oir  kome,  wefende  van  onfen  Bloede,  achter 
en  liete,  niet  jegenftaende  die  Gifte,  Overdrachten  of 
Voorwaerden ,  die  wy  Hertoginne  voortijdts  mogen 
gedaen  hebben ,  ofte  hier  naermaels  doen  mogen ,  roe- 
rende  de  voorfz.  Landen  van  Henegoiiwe  ,  van  Hol- 
landt,  van  Zeelandt  ende  van  Vriel]andt,mit  wat  Per- 
foonen  of  in  wat  manieren  dat  'et  zy  of  wefen  moge. 
Welcke  Gifte, Overdrachten,  Voorwaerden,  wy  Her- 
toginne voornoemt,  van  geene  waerden  houden  en  wil- 
îen  ,ende  alfoo  veele  alft  noot  is  ,  wederroepèn  die  nu 
als  dan  ,  ende  dan  als  nu  ,  ende  fullen  van  defen  wy 
Hertoginne  voornoemt,  ende  die  Edelen  en  goede  Ste- 
den Brieven  geven,  onfe  voor-genoemdenNeve  in  der 
befter  forme. 

I V.  Item,  wy  Hertoge  fullen  dat  Régiment  hebben 
der  voorfz.  Landen  van  Henegouwe  ,  van.  Hollande, 
van  Zeelandt  ende  van  Vriellandt,in  den  name  van  en- 
fer voorfz.  Nichte ,  ende  van  harent  wegen ,  ende  dat 
fal  in  onfen  handen  blyven  :  Soo  dat  wy  Hertoginne 
'gehylickt  wefen  fullen,  by  raede  ,  goetduncken'ende 
wille.onfer  geminder  Vrouwe  en  Moeder  ,  en  ons 
voorfz.  Neve  des  Hertogen  van  Bourgondien  ,  ende 
den  drien  Staten  der  felver  onfer  Landen  t'fanien;des 
fullen  wy  Hertoginne  voortaen  hefFen  ,  hebben  ende 
opbeuren  by  de  handen  ende  Amptluyden  ons  voorfz. 
Neve,  daer  dat  aenkleven  mach,  aile  die  Rcnten,  op- 
komingen ,  breuken  ende  vervallen  der  Landen  voorfz. 
die  dagelijckfe  behoorlijcke  koft  ende  redelijcfce  Jaer- 
lijckfe- Wedden  alvooren  afgeflagen. 
•.  :  y.  Ende  gebeurdet,  dat  wy  Hertoginne  voorfz.  ten 
Huwelijck  quame  met  wien  dattet  ware  ,  fonder  den 
raedt,  goetduncken  ende  wille  onfer  voorft.  Vrouwe 
pnde  Moeder  ,  ons  voorfz.  Neve  ,  of  der  drie  StatÈn 
der. tandèn  voornoemt,  ofvan  eenen  van  hèn  j  dat 
,Godt  verhoede.  Soo  willen  wy  ende  confenteren  dat 
onfe  Onderfàten  der  voorfe.  Landen  in  geenre  manie- 
ren ghèhoorfaem  en  ïijn  ons  noch  onfen  wettachtigen 
Man ,  die  wy  alfoo  genomen  hebben  foudèii  ,  maer 
datfy  alleenlijck  fonder  wederfeggen  of  eenige  weder- 
roepinge  obedieren  onfen  voorfz.  Neve  van  Bourgon- 
dien, als  Ruwaert  ende  Oir  der  voorfz.  Landen,  ende 
niemant  anders. 

■  VL  Itenfi,  dat  wy  Hertoge  ordonnereii  ende  ftelleri 
fullen  ncgen  Perfoonen,  omme  te  verftaen  de  faecken 
roerende  den  Lande  van  Hollandt,  van  Zeelandt  en- 
de van  Vrieflandt  ;  te  weten  drie  ,  die  onfe  voorfz. 
Nichte  ons  noemen  fal  :  Andere  ,  drie ,  die  wy  kicfen 
fullen ,  ende  drie  andere  van  andere  Landen ,  fulcke  als 
ons  goetduncken  fal,  goede  eerlijckc  Marinen,ghene- 
gen  tôt  Peyfe  ende  tôt  Vreede.  Welcke  negen  Per- 
foonen fullen  van  ons  Hertoge  voornoemt  wel  endé 
deughdelijck  verfien  ,  iti  die  voorfz  faecken  naer  in- 
houdt  der  Brieven  van  bevellnge  ,  die  fy  van  ons  heb- 
ben fullen  ende  Eede  daer  af  te  doen  in  onfen  handeni 
of  in  handen  ons  Canceliers  of  andere,  die  wy  daer  toe 
inachtigen  fullen  ,  ende  gebeurtet  ,  dat  eenige  grpote 
çnde  laftige  faecken  voor  handen  quamen  ,  daer  men 
meer  raets  toe  behoefde ,  foo  fullen  die  negen  dat  aen- 
brengen  ons  Hertoge  voornoemt ,  omme  daer  of  téor- 
donneren  als  dat  behooren  fal,  ende  fal  die  Zegel,  die 
inen  daer  af  gebruycken  fal  ih  den  voorfz.  Lande,  ge- 
Jeyt  wefen  in  een  Kofïer,  dat  ghefloten  wert  met  drîe 
Sleutelen  ,  daer  den  een  of  hebben  fal  een  van  drien 
Voornoemt, ècn  anderén  een  van  drien  uyt  den  voorfz. 
Lande,  en  den  derden  een  van  drien  van  andere  Lan- 
den :  De  welcke  rcdelijcke  Wedden  hebben  fullen, 
fulck  als  men  overdragen  fal  ,elck  na  fynen  ftaet.  En- 
de van  den  Lande  van  Henegouwe  ,  wy  Hertoge  ful- 
len aldaer  fulcke  Amptluyden  fetten  ,  beyde  in  deti 
Gerechte  ende  anders  ;  als  ons  goet  ende  oirbaerlijck 
duncken  fal.  Ende  die  Reeckeninghe  van  aile  die 
Amptluyden  ende  Dienftluyden  van  Hollaridt  ,  van 
Zeelandt  ende  van  Vrieflandt  mitten  toebehoren,  fal 
men  doen  voor  den  negen  voorfz.,  ende  daer  fullen 
by  mogen  wefen,  die  wy  Hertoginne  daer  toe  fchicken 

llillén, 

TOM.  IL    PARt.  II. 
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neur  {R\iwm)  iCiccrix.  Et  nous  Ducheffe, Nobles  ^  AlSTVrt 
bonnes  Villes  desdits  Pais  reconmitrons  nôtre  fasdii  ■**'^'^'^ 
Coufin  le  Duc  de  Bourgogne  ^  le  tiendrons  pour  le-  l428» 
gitir/ie  Hoir  ^  Héritier  desdits  Pais  ;  &=  lesdits  No- 
bles isf  bonnes  Villes  jureront  faintement  de  Vy  rece- 
voir ^  point  d'autre  comme  Héritier  ô"  Seigneur  lé- 
gitime fi  nous  Duchejfe  venons  à  mourir  avant  lui  fans 
laijfer  d'Héritier  légitime  de  nôtre  Sang,  nonohftam  les 
Donations  ,  transports  &  Stipulations  que  nous  Du- 
chejfe  avons  fù  faire  cy  devant  ^  pourrions  faire  cy 
après,  concernant  les  fusdits  Pais  de  Hainant\  de  Hol- 
lande, de  Z  élan  de,  ^  de  Frife,  en  faveur  de  quelque 
Perfonne  ôf  en  quelque  manière  que  ce  puiffe  être  , 
lesquels  Dons,  "Transports  ,  Stipulations  nous  Duchejfe 
fusditte  voulons  être  de  nulle  valeur  ,  {^  entant  que' 
befuin  éfl  les  révoquons  dès  à  prefent  comw.e  pour  lors; 
Q  nous  Duchejfe  fusditte  (3'  les  Nobles  (jf  bonnes  Vil- 
les en  donnerons  à  nôtre  Neveu  nos  Lettres  en  la  meil- 
leure forme. 


II'.  Item  ,  nous  Duc  aurons  ic  Gouveriieme-iiî  des 
fusdits  Pats  de  Hainaut,  de  Hollande,  de  Zelande,  i^ 
de  Frife  au  nom  de  nôtre  fusditte  Coufine  ^  de  fa 
part ,  ^  demettrera  en  nos  mains.  En  forte  que  nous 
Ducheffe  ferons  ficre'e  ,par  l'avis ,  confenternent  y  vo- 
lonté de  nôtre  chère  Dame  cs'  Mère ,^  de  nôtre  cher 
CoUfin  le  Duc  de  Bourgogne  ^  des  trois  Etats  de  nos 
fusdits  Pais  conjointement  ,  c'ejî  pourquoy  nous  Du- 
cheffe .  lèverons  par  les  mains  des  Officiers  de  nôtredit 
Neveu,  toutes  les  Rentes,  Revenus,  Amendes,  ^  E- 
molur/ients  des  fusdits  Pais  ,  deduBiou  faite  des  frais 
l^  gages  journaliers  &  ahnuels  convenables  ^  raifon- 
nables. 


V.  Et  s'il  arrivoit  que  nous  Ducheffe  vinffions  à  nous 
marier ,  à  qui  que  ce  fût  ,  fans  le  confeil ,  l/on  plaijir 
^  volonté'  de  nôtre  fusditte  Dame  ^  Mère  ^  de  nôtre 

fusdit  Coufin  ,  ou  des  trois  Etats  desdits  Pais  ,  ou  de 
l'un  d'iceux,  ce  qu'à  Dieu  ne  plaife  ;  nous  voulons  J^ 
Confentons  que  nos  Sujets  desdits  Pats  n'obeiffent  en  au- 
cune manière  ,  ni  à  nous  ni  à  l'époux  légitime  que  nous 
aurions  ainjl  pris  ,  mais  qu'ils  n'obeiffent  fans  aucune 
contradiUion  J5'  irrevocabilité  j   qu'à  nôtre  fusdit   Cou- 

fin  de  Bourgogne  feul,  comme  Ruwart  y  Héritier  des 

fusdits  Pats,  y  â  nul  autre. 


VI.  Item  ,  que  nous  Duc  ordonnerons  y  établirons 
neuf  Perfonne  s  .  pour  entendre  au»  affaires  concernant 
le  Pais  de  Hollande ,  de  Zelande  is'  de  Frife  ;  fçavoir 
trois  qui  feront  nommez  par  nôtre  Coufine  ;  trois  au- 
très  que  nous  choifirons  ,  £s'  trois  autres  par  les  autres 
Pdis ,  is'  tels  que  nous  trouverons  bon,  bonnes  (sf  hon- 
nêtes gens  ,  enclins  à  la  Paix  (jf  à  la  concorde.  Les- 
quelles ,  neuf  Perfonnes  feront  deuëment  pourvues  par 
BOUS  Duc  ,  dans  les  iffaires  fusdittes  pour  agir  félon 
le  contenu  des  Lettres  de  mandement  qu'elles  auront 
de .  nous  ;  dont  elles  feront  ferment  en  nos  mains ,  ou  ea 
celles  de  nôtre  Chancelier  ou  autre  à  qui  nous  donne- 
rons fur  ce  pouvoir  ;  £5"  s'il  arrivoit  qu'il  échût  à  ré- 
gler quelques  grandes  affaires  ^  de  confequence  ,  £3? 
qui  eût  befoin  de  plus  de  confeil;  les  neuf  les  apporte- 
ront pardevant  nous  Duc  pour  en  ordonner  ce  que  de 
raifon  ;  Jj?  fera  le  Sceau  dont  on  fe  fervira  en  cesdits 
Pais  mis  dans  un  coffre  fermant  à  trois  clefs  ,  dont 
un  des  trois  fusdits  en  aura  l'une  ;  une  autre ,  ttn  des 
trois  des  fusdits  Pais  ;  Ss?  la  froifiétlie  un  des  trois  des 
autres  Pais ,  lesquels  auront  un  gage  raifonnable  ,  fé- 
lon qu'il  en  fera  'convenu  ,  chacun  félon,  fin  état.  Et 
pour  le  Pais  de  Hainaut  ,  nous  Duc  y  créerons  tels 
Officiers ,  tant  pour  la  Jufiice  qi^ autrement ,  que  nous 
trouverons  bon  ^  profitable.  Et  les  Comptes  de  tous 
ces  Officiers  de  Hollande',  de  Zelande,  is'  de  Frife  Çj? 
dépendance  feront  rendus  pardevant  les  neuf  fusdits ,  £5* 
y  pourra  affilier  telle  Perfinne  que  nous  Ducheffe  y 
envoirons  ,   fuir  v  contredire  y  propofer  ce  que  befoia 


Ee  X 


fera; 
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CORPS     DIPLOMATIQ^UE 


AnNO  fillen,  omme  die  te  wederfpreken  ende  te  wederleg- 
geii ,  daer  dat  belioef  mochte  wefen ,  eiide  ons  Herto- 

1418.  ginne  recht  daer  in  te  eyffchen  ende  te  nemen  ,  fonder 
die  vorder  niacht  daer  in  te  hebben.  Ende  die  Ampt- 
luyden  ende  Dienltluyden  van  Henegouwe  fullen  hai- 
re  Reeckeninglie  doen  voor  dcn  geenen  daer  dat  ge- 
woonlijck  is ,  ende  desgelijcks  Ibllen  Wy  Hertoginne 
daer  by  Ichicken  mogen  in  der  felver  voegen. 

Vil.  Item^  dat  van  aile  dcn  Beedcn,  die  voortaen 
gcwiUecoert  ende  gegeven  worden  in  denvoorfz.  Lan- 
de van  Henegouwe,  van  Hollandt  ,  van  Zeelandt  en- 
de van  Vricflandt ,  den  tijdt  duerende  des  voorft.  Ré- 
giments de  tv/ee  deelenbekecrt  te  wefen  fullen  teront- 
lallinge  ende  loffinge  der  geenre  goeden  ,  die  uytge- 
vveeft  hebben  van  der  eenre  fyde  ende  van  der  nndere, 
ende  derdienften  die  belaft  ftaen  ,  ende  der  fchiilden 
en  andtre  laften  toekomcnde,  oir.me  der  Landen  wil- 
le  voorli.;  ende  van  de  anderc  derden-deel  wy  Her- 
toge  fullen  hebben  die  eene  helft  ,  en  wy  Hertoginne 
die  anderc  helft.  Ende  na  dat  de  voorfz.  fchulden  en- 
de brten  alfoo  betaclt  ende  ontlaïl  worden,  foo  fullen 
aile  de  Bedcn  die  vnnder  tijt  voortgegeven  fullen  vve- 
fen,  gdijck  ghcdeelt  wefen  tulTchen  ons  Hertoge  en 
Hertoginne  voornoemt,  foo  dat  eick  van  ons  de  helft 
daer  af  hebben  fal. 

VIII.  Item  ;  want  tuflchen  ons  Hertoge  eh  Her- 
toginne voornoenit  tweedracht  ende  gefchil  (lact,  cm 
die  Landen  -,  Slootten  ende  Heerlijckheden  ,  die  wy- 
Icii  Hertoge  Jan  van  Beyeten  onfen  Oom  zal.  ged.  in 
fynen  levenden  Lyve  toebehooren  plach  in  dcn  voorft. 
Lande  van  Henegouwe,  van  Hollandt ,  van  Zeelandt, 
de  welcke  elck  enfer  meindt  j  datfé  hem  toebehooren. 
Soo  is  ovci-drngen,  dat  elck  pnfer  kiefen  fal  ende  ile- 
mcn  vier  Perfoonen  uyt  onfen  Raede  i  reckelijcke 
Mannen  ende  van  goeder'confcientie,  die  minncn  on- 
fer  Zielen  en  Lichaem,  voor  de  welcke  fullen  ghe- 
toont  wefen  tôt  fulcken  dage  ende  (lede,  als  dat  over- 
dragen  wort  die  reden  ,  elck  van  ons  beyden  heri  me- 
de  ftl  willcn  behelpen  ^  tôt  fljnre  meehinge  mcde  te 
komen ,  het  fy  in  fchrifte  of  ander  ,  ende  vVes  indet 
Waerheyt  daer  of  bevonden  wcrt ,  dat  fullen  fy  von- 
niflen  ende  ordonneren  met  recht  ende  fonder  gutlfte, 
ofte  eeniglie  veyniingen.  Ende  of  fy  des  niet  cens  en 
konden  werden,  foo  fal  die  Grave  van  Viemenburgh 
by  fynen  Eede  dat  helpen  vonniffen  ende  ordonneren 
mit  onfen  voorfz.  Raede  wel  ende  deughdelijck  bin- 
nen  drie  Jaren  nacftkomende,  en  of  die  voorfz.  Grave 
aflyvigh  worde  eer  die  faeck  ge-ent  waer  ,  of  dat  hys 
hem  niet  laften  en  woude,foo  fullen, wy  Hertoge  en- 
de Hertoginne  kiefen  eenen  anderen  Vooght ,  of  ecnen 
tedelijcken  Heer  ,  die  niet  te  wedcrfeggen  en  zy, 
omme  daer  of  te  helpen  ordonneren  mitten  anderen 
achtcn,  ende  daer  of  fal  hy  oock  Eede  doen.  Desge- 
lijcks  gebocrdet  ,  datter  eenigh  van  hcn  achten  afly- 
vigh of  uytlandigh  worde,  of  anderen  fo  belet,  dat  hy 
daer  toe  niet  verftacn  en  mochte  binnen  den  tijdt  daer 
op  geraemt ,  foo  fullen  wy  Hertoge  en  Hertoginne, 
acn  wes  fyde  dat  die  alfbo  aflyvigh  geworden  waere, 
of  daer  ander  gebreck  of  belet  in  viele,  ander  in  heur 
ftede  fetten,  ecn  of  meer  aïs  dat  behooren  fal.  Ende 
om  hier  in  vvel  ende  deughdelijck  voort  medo  te  gaen, 
foo  fullen  vvy  Hertoge  en  Hertoginne  voorfz.  geloVen 
by  onfer  ttouvve  ende  Vorftelijcker  Eere  ,,  ende  elck 
enfer,  dat  wy  in  defe  faeck  ons  wetens  niet  en  fullen 
doen  ,  feggcii  of  voortfetten  die  onredelijcke  of  on- 
reckelijckc  zyn  ,  maer  defe  tijdt  hangende  ,  ende  tet 
anderen  ftont  ,  dat  anders  daer  af  geordonneert  ende 
gefloten  fal  wefen  ,  foo  fullen  die  Steden  ,  Slootten 
ende  Hecrlijckheyden  voornoemt  ,  midtsgadêrs  die 
Rcnten  en  Vervallen  daer  of  blyven  in  handcn  ons 
Hertoge  voornoemt  ,  mît  alfulcken  (laet,  als  fy  nu 
zyn  ,  foo  dat  vvy  Hertoginne  voor  der  tijdt  dat  die 
faecke  ge-ent  Wert,  geen  letfel  of  hinder  daer  in  ful- 
len mogen  doen  onfen  voorfi.  Neve  ,  nochte  den 
fynen. 

IX.  Item,  dat  eeh  yegelijck  açn  beyde  fyden,  die 
omine  der  Oorloge  willeuyt  den  Lande  gcwceft:  heeft, 
■weder  daer  in  komen  fal  op  fijn  Huyfe,  Landen  ,  Ren- 
ten  ende  onroetendc  Goeden,  die  te  aenvaerden  ende 
te  gebruvcken  binnen  fes  Weecken  naeftkomende ,  in 
fulcke  fchijn  als  fy  die  dan  vinden  fullen  ,  ende  van 
dien  tiidt  voortaen  ruRelijck  daer  af  te  gebruycken; 
maer  hier  in  en  is  niet  bcgrepen  die  Stadt  en  Slot  van 
Sevenbergcn  ,  die  welcke  mitte  Lande  ,  Heerlijckhe- 
den ende  tocbehorcn  foo  blyven  fal  ons  Hertoge  voor- 
noemt, overmits  dat  wy  die  ghewonnen  hebben  mit- 
ten Swaerde. 

X.  Item,  dat  aile  de  vervallen ,  opcomingen  ende 

profy- 


fera  ;  ^  y  demaniier  is'  recevoir  le  droit  de  nous  Du-     *  »,xirt 

^^'^U'^  1  /«»■>'  étendre   leur  pouvoir  à  rier.  de  plus.     Et  "NNO 
les  Officiers  de  Hainaut  rendront  leurs  CorMies  pardc-    14.18 
va»t  ceux  qu'il  eft  accoutumé  ;    ^  femblublement  mus        ' 
Duchejfe  y  envoycrom  tomme  dejjur. 


FIL  hem ,  que  de  toutes  les  T'ailles  {ou  impoftiôtis) 
qui  feront  dorénavant  accordées  dans  les  fusdits  Pais 
de  Hamaut ,  de  Hollande ,  de  Zelande  ,  iff  de  Frife 
durant  le  tcms  du  fusdit  Gouvernement ,  les  deux  tiers- 
feront  employez  à  la  décharge  c?"  degageipent  des  biens 
de  ceux  qui  ont  été  abfens  de  part  i^  c^ autre-,  ^  des 
Services  is'  des  Dettes  is'  autres  Charges  avenir  à 
caufe  des  Pais  fusdits  ;  &  de  l'autre  tiers  nous  Due 
i^  Duchejfe  en  aurons  chacun  la  moitié  \  £5=  après  que 
lesdittes  Charges  &  Dettes  auroyit  ainfi  été  payées^ 
toutes  les  Tailles  ,  {ou  impofitions)  qui  feront  donnée^ 
depuis  ,  feront  partagées  entre  nous  Duc  is'  Ducheffe 
fusdits.,  enfurte  que  chaqiHun  en  aura  la  moitié', 


ï  m.  Iteni,  comme  il  y  à  différend  entre  nous  Duc 

àf  Duchejfe  fusdits ,  À  caufe  des  Pais  ,  Châteaux  i^' 
Seigneuries-.,  que  le  feu  Duc  Jean  de  Bavière  pofedoit 
de  fan  vivant  dans  lesdits  Pais  de  Hamaut  ,  de  Hol- 
lande \  de  Zelande  ,  lesquels  chacun  de  nous  prétend 
lui  afartenir  ,  nous  fommes  convenus  que  chacun  de 
nous  choifira  quatre  Perfonnes  de  nôtre  Cojifeil .,  hom- 
mes équitables  is"  de  bonne  confcience  ,  i^  qui  aiment 
nos  âmes  çj"  corps  ,  pardevant  qui  feront  propofées  ;  à 
tel  jour  is  lieu,  les  raifons  dont  chacun  de  nous  pré- 
tend fe  fervir  pour  parvofir  à  fes  fins  ,  fait  par  écrit 
ou  autrement  ,  i^  ce  qu'ils  trouveront  en  vérité  être 
jufle^ils  le  prononceront  isf  ordonneront  par  droit ,  fans 
aucune  faveur  ni  dijjimulation.  Et  fi  iceux  ne  pou- 
vaient s'accorder  le  Comte  de  Viemenbourg  leur  fera 
ajoint  pour  ,  jur  fin  ferment  ,  les  aider  A  terminer  i^ 
ordonner  de  l'affaire  avec  notre  fusdit  Confeil  ^  i^  ce 
deuêment  dans  l'efface  de  trois  ans  prochainement  ve- 
nant p  i:fji  ledit  Comte  v.enoit  à  mourir  avant  que 
l'affaire  fût  terminée  i  ou  qu'il  ne  s'en  -voulût  charger  ' 
nous  Duc  is'  Duchejfe  choifirons  un  autre  Arbitre-  on 
un  Seigneur  équitable,  auquel  il  n'y  ait  rien  à  redire 
pour  être  adjoint  aux  autres  ,  afin  d'ordonner  avec  eux 
fur  l'affaire ,  i^  il  fera  auffi  ferment.  Semblablemeni 
s'il  arrivait  que  quelcun  des  neuf  vint  à  mourir ,  ou  À 
s'abfenter  du  Pais  ,  ou  fat  autrement  empêché ,  qu'il 
ne  pût  point  entendre  à  ce  que  diffus  dans  le  tems 
prefcript ,  nous  Duc  £5=  Ducheffe  du  côté  duquel  il  en 
viendrait  à  mourir  ou  à  deffaillir  ou  par  empêchement 
ou  autrement ,  en  mettrons  un  ou  plujieitrs  en  leur  pla- 
ce ,  comme  il  apartiendra:  Et  afin  de  procéder  en  ce- 
cy  bien  is'  convenablement ,  nous  Duc  is'  Ducheffe  fus- 
dit promettrons  fur  nôtre  foy  i^  honneur  de  Prince 
y  chacun  de  nous  ,  que  natis  ne  dirons  is'  n'avance- 
rons rie-4  dans  cette  affairé  qui  de  nôtre  feu  fait  de- 
raifonable  ou  injujle  ,■  maii  que  pendant  tout  ce  tems 
i^  jusques  au  moment  que  l'affaire  fera  conclue  ,  les- 
dittes Villes  .j  Châteaux  ^  i^  Seigneuries  fusdittes  en- 
femblc  ,  lés  Rentes  isf  Revenus  d'icelles  ,  demeureront 
es  mains  de  nous  Duc  fusdit  ,  en  tel  état  que  le  tout 
ejl  prefentement,  de  forte  que  nous  Duchejfe  avant  qui 
l'affaire  fait  terminée  ne  donnerons  à  nôtre  Coufin  ni 
aux  fiens  aucun  trouble  ou  empêchernent: 


IX.  Item  ,  qu'un  chacun  de  part  cs'  d'autre  ,  qui 
s'efl  ahfenté  du  Pais ,  à  caufe  de  la  Guerre ,  retourne- 
ra dans  fes  Maifons ,  Terres ,  Rentes  isf  Biens  immeu- 
bles pour  en  jouir  dans  fix  femaines  prochainement  ve- 
nant en  l'état  qu'il  les  trouvera  ,  isf  les  poffedera  en- 
fuite  paifiblement  ;  mais  en  ce  n'efi  cordpris  la  Ville  i^ 
Château  de  Sevembergue  ,  laquelle  avec  les  Terres  £3* 
Seigneuries  en  dépendantes  demeurent  à  nous  fusdit 
Duc ,  vu  que  nous  l'avons  conquis  par  l'épée. 


X.  Et  quant  aux  fientes  ,    Revenus  £3*  profits  des- 

dittts 
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AnNO    P''°^T'^"  ^^f  g^enre  Huyfen,  L«ndt  ende  Renten  en- 

**■  de  Goede,  die  omme  defe  Veede  wille  uytgheweeft 

1418.    hebben,  verfchenen  voor   den  dagh   van   huyden  da- 

~  tum  defes  Briefs,  eride  verfchynen  mogen  binnen  de 

voorlz  fcs  weecken,  den  Icften  dagh  daer  in  begre- 

pen,  fullen  geheelijck  ende  al  toebehooren  ende  bly- 

ven  ons  Hertoge  voorfz,  ende  den  genen  diet  by  git- 

te  van  ons  of  anderen   gehouden  hebben  ,  noch  an- 

ders  daer  niet  of  fullen  mogen  eylîchen  of  vervolgen 

in  eenigcr  vyijs. 

X  I.  Item, van  de  fchiilden  die  deSteden  ende  Ge- 
meenten  fchuldigh  moghen  wefen  den  geenen  die 
uytgeweefl:  mogen  hebben  ,  in  wat  maten  dattet  fijn 
niach ,  het  fy  van  hoiren  Recelfen  der  Reeckeningen , 
die  fy  den  Sieden  gedaen  hebben  of  andcrs,  die  fullen 
toebehoren  ende  blyven  ous  Hertoge,  of  den  genen  , 
wien  wy  of  anderen  die  gegeven  heeben  :  Soo  dut  die 
gène,  die  alfoo  uytgeweell  zijn  ,  noch  andere  voor 
hen  oyt  daer  of  fullen  moghen  eyflchen.  Ende  als  van 
fchulden,  die mcn  den  geenen ,  die  uytgcvveeli:  hebben, 
fchuldigh  wefen  mach ,  ende  op  die  Gerechte  der  Ste- 
de  gclecnt  of  uytgeleyt  mogen  wefen  ,  die  fullen  des- 
gelijcks  blyven  ons  Hertoge  ende  den  genen  wien  wy 
bf  andere  dien  gegeven  hebben,  foo  dat  die  voorft  die 
uytgeweefl:  hebben  noch  andere  voor  hen  eyt  daer  af 
eyflchen  of  vervolgen  mogen  in  eenigerv/ijs,  maer  als 
men  cenigen  van  den  genen ,  die  uytgheweeft  hebben , 
eyts  fchuldigh  waer  van  Régiments  wegen  der  Amp- 
ten  ende  Dienften,  die  fy  hier  voortijdts  gehadt  heb- 
ben vau  der  Graeffclijckheyt  inde  voorfchrcve  Landen 
van  Hollandt,  van  Zeelandt  ende  van  Vrieflandt ,  foo 
fullen  fy  mogen  eyflchen  ende  vervolgen  by  rechte  die 
byfondere  fchulden  ,  die  ccliige  byfondere  Perfoo- 
ïien  hen  fchuldigh  m.ogen  Wefen  van  Koopmanfchap 
of  van  gelecnden  gelde,  dat  van  de  Dicnften  niet  en 
roert,  alfoo  verre  als  wy  Hertoge  of  andere,  die  niet 
gequijt  en  hebben  noch  ontfaen  în  onfen  oirbaer,  of 
die  yemant  gegeven  :  Ende  desgelijcks  fullen  weder- 
omme  mogen  doen  die  geene  ,  die  van  ons  Hertoge 
fyde  geweeft  zijn,  aile  argeliil  uytgefeyt. 

XII.  Item,  dat  aile  Profyten ,  Rcnteri,  Breuckeil, 
ende  Vervallen  der  voorft  Landen  van  Henegouwe, 
van  Hollandt,  van  Zeelandt  ende  van  Vrieflandt, bey- 
de  van  Domeynen  en  oock  vàn  Beeden  ende  Giften 
die  gewillecoert  Zijn  in  de  felve  Landen ,  ende  des- 
gelijks  die  vcrbeurten  ende  verwyfinge  ende  gemeen- 
lijck  aile  opkomingen,die  verwillecoert  zijn  ter  Heer- 
lijckheyt  der  voorft  Landen  van  allen  voorleden  ty- 
den  tôt  defen  dage.  van  huyden  toe  ,  datum  defeS 
Briefs,  hoewel  dat  eenige  dagen  van  betaelinge  noch 
te  verfchynen  Zijn,  ende  oock  mede  de  kcrtnifle  ende 
hutfchap  van  allen  faccken  gevallen  in  den  Lande 
voorfz ,  voor  den  voorfz  dagh  van  huyden ,  al  ifl:  dat 
die  wijsdom  daer  af  rkiet  gedaen  en  ïijn,  midtsgaders 
de  heften  van  allen  Rentmeefters  ende  andere  Ampt- 
luyden  in  den  felven  Lande,  tôt  op  den  felvcn  dagh 
van  huyden  fullen  blyven  ende  geheelijck  toebehoo- 
ren ons  Hertoge,  foo  dat  wy  Hertoginne  niet  daer  af 
en  fullen  eyflfchen  in  eenigerwijs. 

XIII.  Item,  dat  in  deSteden  ende  Plaetfendaer  ons 
Hertoge  en  Hertoginne  gebeuren  fal  te  famen  te  trec- 
ken  ,  om  gehult  te  wefen  in  manieren  voorft  fullen 
haekomen  de  gène  die  daer  uytgebannen  of  gevluch- 
tigh  zijn,  ende  geen  andere,  maer  hier  in  en  lijn  niet 
begrepen  die  Edelen,  ende  Dienre  en  Huysgefinne  van 
ons  Hertoginne  voorfi ,  ende  fullen  die  gène,  die  al- 
foo uytgeweefl  hebben  ,  ghcloven  ende  fweeren  tôt 
haeren  inkomen  ,  goet  ende  getrouwe  te  wefen  ons 
Hertofe  voornoemt,  ende  te  onderhouden  de  Soene 

'in  aile   heure  poinften  ,  fonder  daer  jegens  te  doen, 
tof  gaen  in  eenigher  wijs. 

XIV.  Item  ,  ftllen  ftaen  Doode  jegens  Doode, 
Brandt  jegens  Brandt,  Roof  jegens  Roof,  als  dat  ge- 
■«Toonlijck  is. 

XV.  Item  ,  dat  aile  Gevangen  van  de  eene  lyde 
ende  van  den  ander,  ende  allé  onbetaelt  gelt  van  den 
Gevangen,  daer  die  dage  van  betalinge  niet  of  gele- 
den  en  zijn  huyden  datum  des  Briefs,  dat  defe  Soene 
tuffchen  ons  overkomen  ende  ghefloten  is,  quijt  zijn 
ende  blyven  ;  behoudelijck  dat  de  voorft  Gevangen 
haeren  redelijken  koft  betalen  fullen. 

XVI;  Item  i  fuUcri  desgelijcks  quijt  wefen  ailes 
over  Veede  gedaen  aen  die  eene  r.yde  ,ende  aen  die  an- 
dere lyde,  ende  die  Brieven  die  die  Gevangen  daer  af 
gegeven  hebben,  Wie  dattet  ly,  begrepen  m  der  Soe- 
ne, fullen  ghclevert  wordcn  binnen  les  weecken  naeil- 
komende,  te  weten  die  geenen  ,  die  gegeven  hebben 
gheweefl;  by    ons  Hertoge  Onderfaeten  ,  Hulperen 

ende 


dittes  Maifons  ,  Terres  ,  Re?ttes  ^  Eiem  de  ceux  qui    A     <^ 
Je  font  abjc-ritez    à    cauje    de    cette  iximitié ^  échelles  a-    '^^^^ 
vaut  la.  datte  des  prefenlcs  îs"  à  écheoir  avant  lesdittes     lAx'è, 
px  femames  ,  le  dernier  jour  inclus ,  demeureront   en- 
tierement  ^  apartiendront  à  nous   Duc  fusdit      ^  à 
ceux  qui  font  par  donation  de  nous, ou  d'autres ^i^^ n^tt 
pourront  rien  répéter  ^  demander  en  aucune  manière. 


XI.  Et  quant  aux  dettes  qui  les  Villes  ^  Commu- 
»antez  peuvent  devoir  à  ceux  qui  fe  font  abfentez  en 
quelque  manière  que  ce  puiffe  être  ,  fait  par  leurs  re- 
cettes de  Comptes  qu'ils  ont  rendus  aux  Villes  ou  au- 
trernent ,  elles  dcr^eureront  is'  apartiendront  à  nous  Duc, 
ou  a  ceux  k  qui  nous  les  avons  données.  En  forte  que  ceux 
qui  ont  été  abfens  ni  autres  n^sn  pourront  rien  redeman- 
der. Et  quant  aux  dettes  que  l'on  peut  devoir  À  ceux 
qui  fe  font  abfentez  ,  fcr'  qui  peuvent  avoir  été  prêtées 
aux  Juftices  de;  Viles  ,  apartiendront  pareillement  â 
nous  Duc  II  éf  à  ceux  à  qui  nous  pouvons  les  avoir 
données,  ou  qui  peuvent  leur  avoir  été  données  par  d'au- 
tres. En  forte  que  ceux  qui  ont  été  àbfens  ni  atitres 
pour  eux.  n'en  pourront  rien  prétendre  en  nulle  manière  ; 
mais  Ji  l'on  dcvoit  quelque  chofe  à  quelqu'un  de  ceux 
qui  ont  été  abfens  ,  pour  Adminiflration  de  Charges  ou 
Offices  qu'ils  ont  eus  cy  devant  de  la  Comté  des  fusdits 
Pais  de  Hollande ,  ZelanJe  (jf  Frifi  ,  ils  pourront  poiir- 
Juivre  ^  de-mander  en  Jufttce  fis  dettes  particulières 
que  quelques  perfonnes  leur  pourront  devoir  pour  Mar- 
chandifes  ou  argent  prêté ,  qui  'ne  concernent  point  les 
Offices-;pourvû  que  nous  Duc  ou  autres  ne  les  ayons  point 
acquittées  ou  reptês  à  nôtre  proff.t,  on  que  nous  ne  les 
ayons  point  données  à  d'autres ,  c/  femblablement  pour- 
ront faire  de  rriême  ceux  qui  ont  été  du  parti  de  n»us 
Duc ,  fins  mille  diffimulatiin. 


XÏI.  ïtèm  que  toiis  proffifi,  rentes,  amendes  ,  £3* 
revenus  des  fusdits  Pais  de  Hainaut ,  de  Hollande ,  di 
Zelande  is^  de  Frife .,  tant  des  Domaines  que  des  dona- 
tions qui  ont  été  accordez  dans  tesditS  Pais  ;  l^  fembla- 
blement les  confiscations ,  j«f  ajudicàiions  ^  générale- 
ment tous  les  revenus  qui  ont  été  accordez  à  la  Souve- 
raineté desdits  Pais  depîiis  cy-devam  juSques  à  la  datte 
des  prefentes  Lettres  ,  quai  qu'il  y  ait  encore  quelques 
jours  de  payement  à  écheoir  ;  is'  enfemble  la  connois- 
fance  éf  utilité  de  toutes  les  chofes  arrivées  dans  les 
fusdits  Pais  devant  ce  jourdhuy  \  encore  qu'il  n'y  en  ait 
point  de  Sentence  \  enfemble  la  création  de  tous  les  Re- 
ceveurs isf  autres  Officiers  de  ces  Pats  jusques  au  jour 
prefent,  le  tout  afartiendra  ig  demeurera  a  nous  Duc  j 
en  forte  qiie  nous  Bucheffe  n'y  demanderons  rien. 


XI IL  Item  que  2ans  les  Villes  ct'  Places  où  il  ar- 
rivera que  nous  Duc  &  Ducheffe  irons  enfemble  pour  y 
être  Jacrez  en  la  manière  fusditte  ,  'ceux  qui  ont  été 
bannis  ou  fugitifs  viendront  après ,  iff  nuls  autres  ;  mais 
en  cela  ne  font  compris  les  Nobles -^  Serviteurs  ^  Do- 
mejiiqnes  de  nous  Duchefjé  fusditte  ;  zsf  ceux  qui  au- 
ront ainfi  été  abfens  promettront  çsf  jureront  à  leur  en- 
trée d'être  bons  is  fidèles  à  noUs  Duc  fusdit,'^  d'obfe'r- 
veY  la  re conciliation  en  tous  fes  points ,  fans  rien  faire 
au  contraire  en  quelque  manière  que  ce  fait. 

-  XIV.  Item  il  ne  fera  rien  redemandé  de  part  ni 
d'mitre  pour  les  morts  ,  embrafements  is'  pilLiges  qui 
ont  été  faits  des  deux  cotez. 

XV.  Item  que  tons  les  Prifonniers  d'une  ^  d'autre 
part  ,  is"  tout  l'argent  dû  par  les  Prifonniers  jusques 
au  jour  de  la  datte  de  cette ,  £j  dont  le  payement  n'efl 
pas  encore  échâ ,  feront  tenus  quittes ,  excepté  que  les 
fusdits  Prifonniers  payeront  leur  raifonnable  depenfe. 

XVI.  Ite/n  ihacim  de  part  J5'  d'autre  demeurera 
quitte  de  tous  ait  es  d'hoflilitez  ,  i£  toutes  les  Lettres 
qui  les  Prijonniers  en  ont  données,  quels  qu'ils  foient, 
comprifes  en  cette  reconciliation  ,  feront  mijes ,  fc avoir 
celles  qui  ont  été  données  par  les  Sujets  is'  Adèerrnts 
de  nous  Duc,  es'  par  ceux  qui  ont  eu  part  avec  nous 
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CORPS     DIPLOMATIQ^UÉ 


AnNO  ^"'^^  Mrde-plegeren  ,  ende  die  gène,  die  hen  met  on  s 
_     gellee.ivun  hebben  ia  defer  Oorloge  ende  Veedc,Hee- 

I4^0i  ren  vVillem  van  Egmont  ende  Boudewyn  van  Swie- 
ten.  Ende  die  Brieven,gegeven  by  onfer  Hertoginne 
Onderfaten  ende  Hulperen  ende  Mede-plegeren ,  ende 
diegeene,  die  hen  met  haer  gcfteeclcen  liebben  in  de- 
fen  Oorloge  ,  in  handen,  van  den  Burgh-graef  van 
MoDtfoor't  ende  Heere  Jan  van  Vyanen,  omme  die 
weder  te  geven  den  voorli  Gevangen.  Maer  hier  en 
is  niet  in  bcgrepen,  die  over  Veede ,  die  Heer  Gemt 
van  Stryea,  liier  voortijdts  Heer  van  Sevenberge  ge- 
daen  heeft  ons  Hertoge,die  welcke  blyven  fal  in  lieiir 
macht. 

XVII.  Item,  foo  fuilen  quijt  ende  vergeven  we- 
fèn  aen  die  eene  zyde,  ende  aen  die  andere  v.yde  aile 
Brcuckea  ende  Misdaden,  hoe  ende  in  wat  manieren, 
die  gefchiet  ende  toegekonicn  mogen  wefen,  van  aile 
voorleden  tyden  tôt  huyden  defen  dagli  toe ^  omme  de-  ; 
fer  Veede  willc,  fonder  immermeer  voortaen  daer  nae 
tetalen,  iiytgefeyt  die  geene,  die  ir.en  inder  waetiieyt 
fal  mogen  bevîndcn  ,  dat  overmits  geloftenifTe  wille 
van  gevanckenifle  binne  defcr  Veede  meynedigh  ghe- 
worden  lîjn  aen  ecnigtier  zyden  ,  de  welcke  in  Lyve 
ende  in  Goede  uyt  defer  Soene  blyvett  fuUen,  ende 
nergens  veyligh  wefen  in  onfen  Lande,'  of  die  ons  te 
bevinden  ftaen ,  of  ftaen  fuUen ,  ter  tijdt  toe  dat  fy  die 
genen  gebetert  hebben  ,  dien  fy  meyneedigh  ghewor- 
den  ïijn.  Maer  hier  in  en  7.ijn  nîet  begrepen  die  van 
Amfterdamme  ,  noch  andere  ,  die  wy  Hertoge  om 
feeckere  redeneh  ,  ons  daer  toe  porrende  ,  uytterlijk 
verboden  hebben,  dat  fy  niet  volquamen,  wes  fy  in  de 
gevangeniflè  belooft  hebben ,  ende  oft  yemandt  waer  in 
eenigher  faecken  gedaen  hadde,  die  van  d'Oorloge  niet 
en  roeren  ,  die  Ibuden  daer  voor  ruymen ,  ende  uyt 
deu  Lande  blyven  ter  tijdt  toe  dat  fy  dat  den  Heere 
ende  de  Parthyen  ghebetert  hebben,  nae  den  rechte  en- 
de gewoont'e  der  Lariden  daer  die  faecke  gefchiet  waer. 

XVIII.  Ende  hoewel  dat  die  doodtflagh  ,  die  ge- 
fchiede  op  Henrick  van  Jorenburgh  op  fynen  levcn- 
den  Lyve  ,  Schout  van  Alckmaer ,  op  den  Heiligen 
Goeden  Vrydagh  laeftleden  waft  twee  Jaer  ,  ende  on- 
langhs  op  jan  van  Egmont,  Schout  van  Delft,  fom- 
mige  feggen  mochten  toegekomen  ende  ghefchiet  te 
wefeu  omme  defer  Veede  wille  :  Niet  te  min  want  die 
voorfeyde  Doodtflagen  vari  quader  exempelïijn,  by 
veynfinge  niet  te  lyden  en  ftaen  fonder  beteringe  ,  en 
omme  feeckere  redenen  ons  daer  toe  porrende, wy  îijn 
te  famen  ovetgekomen  ,  dat  Jacob  Jove,  Gerrit  Har- 
dinc  ,  Gerbrant  Jàn  Sanders  ,  Isbrant  Smith ,  Pieter 
Diedinck,  Gerrit  Jan  Geens ,  Pelgrorh  Jans,  Freeft- 
sen  Grotten  ,  Gerrit  Schoenmaecker  ,  Pieter  Valck , 
Isbrant  die  Verwer  ,  Dirck  Hoeck.  De  welcke  be- 
fchuldight  zijn  van  den  Dootflagh  des  voorz  Joren- 
burghs.  Ende  Willem  Florifz ,  Gerrit  Isbrantfz  ,  Ja- 
cob Florifz,  Claes  de  Bruyn,  Alewijn  Jacobfz, Arent 
RotenvijI,  Areht  Frederickfz, Henrick  Willemfi  vali- 
der Hove ,  Jan  Gijsbertfi  Timmerman ,  Willem  Muys, 
Die  welcke  befchuldight  zijn  der  doodt  des  voorfz 
Schout  van  Delft  ,  uytten  Lande  blyven  fulIen  tôt 
Paeifen  toe  naeftkomende ,  op  dat  fy  binnen  defen 
tijdt  die  voorfz  Doodtflagh  mit  redelickheyt  mogen 
doen  foenen  mettes  Doodes  Magen,ehde  of  des  Doo- 
des  Mageii  daer  toe  mit  reden  niet  vallen  en  wouden,' 
foo  fouden  fy  daer  toe  bedwongen  wefen  by  ons 
Hertoge  voorfz ,  binnen  Paeffcheii  voorfeyt  ,  eride  of 
die  voorfz  Befchuldighder  eer  gefoent  konde  wefen 
met  hare  Partyen,  foo  fuilen  fy  terftont,  als  fy  daet 
mede  gefoent  zijn,  in  den  Landen  mogen  komen  fon- 
der begrip ,  ende  hangende  de  tijdt  dat  fy  aldus  uyt 
moeten ,  foo  fuilen  fy  haer  Goeden  mogen  gebtuycken 
in  der  manière  voorfz. 

XIX.  Item,  als  van  de  Doodlflagh,  die  ghefchie- 
de  in  Brabant  op  Philips  Wiilems  Houts ,  Poorter  tôt 
2ierixzee,  foo  is  genaemt  ende  overdragen  ,  dat  het 
blyven  fal  aen  en  na  den  rechten  des  Lants  van  Zee- 
landt. 

XX.  Item,  dat  allé  die  geene, diemen  in  der  waer- 
heyt  bevinden  mach  fchult  te  hebben  ter  doot  wylen 
ons  Ooms  Hertoge  Jan  van  Beyeren  zal.  ged.  fuilen 
buyten  defen  Soene  blyven  ,  maer  waer  yemant  die 
hier  af  ter  antwoort  komen  wilde  ,  dien  falmen  op 
doen  den  wegh  van  récht  en  van  reden. 

XXI.  Item,  dat  wy  Hertoge  voornoemt  behulpigh 
wefen  fuilen  onfer  Nichte  voorfz  mit  aile  onfer 
macht,  dat  haere  Duwarye  van  Porteau  ende  anders , 
dat  hair  dievolge,  na  uytwy linge  der  Brieven  die  fy 
daer  af  heeft. 

XXII.  Item,  alfoo  fommige  Landen  gelegen  en- 

de 


dans  cette  Guerre  ^  Inimitié,  ax  Seigneur  Guillaume     A,NNO 

d'EgmoKt   is'   Baudouin   de   Swiete»  ,    isf   les  Lettres 

données  par  les  Sujets  y  Adherens  de  nous  Ducheffe  b"    14^0» 

par  ceux  qui  ont  eu  fart  avec  nous  dans  cette  Guerre, 

es   mains   du   Burgh -grave   de   Montfort   y  du  Sieur 

Jean  de  p'yanen  ,   pour  les  rendre  auxdits    Prifoniers. 

Mais  en    cecy   n^eji    compris   les  violences  que  le  Sieur 

Gemt  van  Stryen,  cy  devant  Seigneur  de  Sevenhcrgue\ 

a  faites  à  nous    Due  ,   lesquelles   demeureront   en  leur 

force. 


XFII.  Item  feront  pardonne's  de  part  ^  d'autre 
tous  les  délias  isf  infraéions  quelles  qu'elles  filent,  i^ 
en  quelque  manière  qu'elles  ayent  été  faites  ,  ^  foient 
arrivées  dès  cy  devant  jufques  à  ce  jourdhny  ,  fans 
qu'il  en  foit  plus  parlé  à  l'avenir  j  excepté  celles  qui 
fe  trouveront  félon  la  vérité,  ceux  qui  de  quelque  côté 
que  ce  foit  fe  font  trouvez  parjures  après  avoir  promis 
de  fe  rendre  Prifoniers.  Lesquels  pour  les  vie  cj  biens 
feront  exclus  de  cette  reconciliation  ,  ^  ne  trouveront 
jamais  de  fureté  dans  nos  Pais  ;  jusque  s  nu  moment 
qu'ils  auront  reparé  ce  à  l'égard  dequoy  Us  auront  été 
'trouvez  parjures.  Mais  en  ce  ne  font  compris  ceux 
d' Amfierdam  ni  les  autres  que  nous  Duc  pour  certair 
nés  raifons  a  ce  nous  mouvans  avons  interdits  ,  parce 
qu'ils  n'ont  pas  accompli  ce  qu'ils  avoient  promis  eit 
prifon.  Et  fi  quelqu'un  fe  trouvoit  avoir  fait  quelque 
chofe  qui  ne  concernât  point  la  Guerre ,  ils  feront  pour 
ce  obligez  de  fortir  du  Pais  {^  de  n'y  point  rentrer  \ 
jusques.à,  ce  qu'ils  ayent  donné  fatisfaâion  au  Seigneur 
isf  aux  Parties  interejfées  félon  le  droit  £3'  la  coutume 
du  Pats  où  l'affaire  aura  été  faite. 


XVII L  Et  quoy  que  le  meurtre  commis  en  la  Per- 
fonne  de  Henri  de  'Jorenburg  ,  en  fon  vivant  Bailli 
d'Alchmaer  le  Vendredi  faint  il  y  a  deux  ans ,  J5'  cehiy 
commis  dépuis  peu  en  la  perfonne  de  "Jean  d' Egmont, 
Bailli  de  Delft,  dits  par  quelques  uns  avoir  été  faits 
£3'  furvenus  à  l'occafion  de  cette  Guerre,  néanmoins 
parce  que  ces  rdeurtres  font  de  mauvais  exemple  ',  ^ 
qu'il  ne  convient  pas  de  les  dijfimuler  dans  cette  occa- 
fion  j  mais  d'y  remédier ,  £5'  pour  certaines  raifons  à  ce 
nous  mouvans ,  fommes  enfemblement  convenu  qtie  Ja- 
cob Jove , Gérard  Hardinc ,. Gerbrant  Jean  Sanders,  Is- 
brant Sm.ith  ,  Pierre  Dieking  ,  Gérard  Jean  Geens  , 
Pelgrom  Jans ,  Freejigen  Grotten  i  Gérard  ■  Sch'oenmac' 
ker ,  Pierre  Valck,  Isbrant  de  Verwer,  Thiery  Hoeck, 
lesquels  font  accufez  an  meurtre  fait  en  la  Perfonne  dû 
fusdit  Jorenburgh  l  £3"  Guillaume  Florifz  ,  Gérard 
Isbrantfz ,  Jacob  Florifz  ,  Nicolas  de  Bruyn  ,  Alewyn 
Jacobs  ,  Arent  Rotenvyl,  Arcnt  Frederickfz  ,  Henri 
Guillaume  vandér  Hove ^  Jean  Gysbertfz  Timmerman, 
Guillaume  Muys  ,  lesquels  font  accufet  du  meurtre 
commis  en  la  perfonne  dudit  Bailli  de  Delft,  demeu- 
reront hors  du  Pais  jusques  à  Pafques  prochain  ,  afin 
que  pendant  ce  t'ems  ils  s'accornmodent  avec  les  parens 
des  deffunts ,  ^  fi  lesdits  parens  n'y  veulent  point  en- 
tendre ,  ils  y  feront  contraints  par  nous  Duc  fusdit  dans 
Pafqties  prochain  ;  £3'  fi  lefdits  accufez  fe  peuvent  re- 
concilier avec  les  Parties  avant  ledit  tems  ,  ils  pour-; 
ront  après  la  re conciliation  rentrer  dans  le  Pats  ;  £5* 
pendant  ledit  tems  qu'ils  feront  ainfi  obligez  de  s'ah~, 
fenter ,  ils  pourront  jouir  de  leurs  biens  en  la  manière 
fusdità. 


XIX.  Item  quant  au  meurtre  commis  en  Brabant 
en  la  Perfonne  de  Philippes  Guillaume  Houts,  Bour- 
geois de  Ziericzée,  il  a  été  convenu  que  l'affaire  fera 
remife  à  la  Juftice  de  Zétande. 

XX.  Item  tous  ceux  que  PoH  trouvera  véritable-  ■ 
ment  être  complices  de  la  mort  de  feu  nôtre  Oncle  Jeart 
de  Bavière  d'henreufe  mémoire  ^  feront  exclus  de  cette 
Reconciliation  ;  mais  s'il  y  a  quelqu'un  qui  ait  quelque 
chofe  à  alléguer  ,  la  vàye  de  droit  £5"  de  la  ràifon  leur 
fera  ouverte. 

XXI.  Item  que  nous  Duc  fusdit  affifierons  nôtre 
fusditte  Confine  de  tout  nôtre  pouvoir , afin  qu' elle  jouis- 
fe  de  fon  Douaire  de  Porteau.  ,   après  qu'elle  aura  ex- 

' ibé  les  Lettres  qu'elle  en  a. 

XXII.  Item  ,   comme   quelques   Terres  qui  font  fi- 

tliées 


DU    DROIT     DES    GENS, 


Anno    ^^  '^  '^'^'^  gehouden  ïijn  van  de  GraefFelijckheyt,  in- 
**■  gebroocken  hebben   gheweeft  ,    ende  weder   bedijckt 

I4.z8.  ^'J'*  '^o^f  °fs  Hertogiiine  Onderfaten,  die  by  ons  ge- 
bleven  zijn,  ende  gegoet  waren ,  en  hoir  Landt  en  Er- 
ve  met  Dijck-recht  afgewonneii  is  ,  overmits  dat  fy 
van  anxt  haers  Lijfs  te  voorfchijn  noch  ter  antwoorde 
niet  en  hebben  mogen  noch  derren  komen ,  noch  haer 
.Landt  felver  bedijcken,foo  is  gheraemt  ende  overdra- 
gen,  dat  een  yegelijck  iijn  Landt  en  Erve  fal  weder 
mogen  aenvaerden  binnen  een  Jaer  naellkomende,  be- 
talende  alfulcke  Ibmmegelts,  ende  in  lulcker  wyfe, 
aïs  by  den  negen  Perlbonen  voornoemt  gefeyt  fai  we- 
feu. 

XXI IL  Item,  dat  aile  Leenen  gehouden  van  de 
GraeffeHjckheyt  in  de  Landen  voorfz ,  verfocllt  we- 
fen  luUen  aen  ons  Hertoginne  voorfeyt  ,  tôt  allen  ty- 
den  als  dat  gevallen  fal  ;maer  die  gene,wien  de  voorfz 
Leenen  by  ons  verlijt  v^erden  ,  fuUen  gelooven  en 
fweeren  goet  ende  getrouwe  te  wefen  ons  Hertoge  en 
gehobrfàem  in  aile  laeken  roerende  den  voorlî  Régi- 
ment. 

XXIV.  Item,  fal  begrepen  wefen  in  defer  Soene 
die  Hertoge  van  Geldre,  in  fuicker  wijs ,  dat  hy  ende 
fijn  Landen  ende  Ondetfaten  quijt  ende  onghelaft  bly- 
ven  fullen  van  dat  fy  hen  mit  ons  Hertoge  ghefteec- 
ken  hebben  in  defer  Ùorloge ,  foo  dat  daeromme  noch 
hy  noch  fijn  voorfz  Landen  ende  Onderfaten  niet  be- 
fchadight  fullen  wefen  in  Lyve  noch  in  Goede,  van 
ons  Hertoginne  ,  van  onfen  Ridderen  ,  Knechten , 
van  onfer  Steden  vander  Goude  en  Oudewater,  der 
Stede  van  Schoonhoven ,  noch  van  onfen  Onderfuen 
ende  anderen^  den  genen  die  by  ons  gebleven  zijn  in 
der  Veede,  ende  hier  of  fullen  wy  Hertoginne  den 
voorfz  Hertoge  van  Gelre  onfen  Brieve  doen  geven  in 
der  befter  forme ,  ende  desgelijcks  van  onfcr  Ridder- 
fchap,  Steden  ende  Onder&ten  voornoemt  ;  of  des 
poot  iy,  ende  de  Hertoge  van  Gelre  ende  de  fyne  ful- 
len ons  Hertoginne  en  den  onfen  desgelix  wederom 
doen.   , . 

XXV.  Item,  fo  fal. begrepen  wefen  in  der  Voorfz 
Soen  die  Bi/fcbop  van  Utrecht ,  die  welche  verbon- 
den  ftaet  mit  ons  Hertoge  voorfz ,  indien  dat  hy  daer 
'in  begrepen  wil  zijn. 

XXVI.  Item ,  is  overdragen ,  dat  niemant  vander 
'eerire  fyde,  noch  vander  ander,  van  wat  ftaet  of  con- 
ditie  dat  hy  Iy,  en  vermane  noch  en  verwijt  voortaen 
den  andere  eenige  faecken ,  die  voortijts  voorleden  is , 
omme  defer  Veede  wille  van  Houck  noch  van  Cabel- 
jau  :  Want  waert  gefchiede ,  die  foude  daer  af  gecor- 
rigeert  wefen  in  fuicker  wijs,  dat  elck  ander  exempel 
daer  aen.  nem en  foude. 

,,  XXVII.  Item  ,  gevielt  dat  eénich  vander  eenre 
fyde  of  van  de  ander  ginge  of  dede  tegens  defer  Soene, 
of  eenich  van  de  punÔen  daer  in  ghenoemt  ,  in  wat 
manière  dattet  ghefchiede  ,  die  ftlve  Soene  noch  geen 
■punâen  daer  in  begrepen ,  en  foude  daerom  gebrooc- 
ken wefen ,  maer  men  foudcn  daer  af  corrigeren  naer 
gelegentheyt  der  fàecken  ,  den  geenen  die  men  waer- 
lijck  bevonde,  dat  die  ghebroocken  hadde  mit  raede, 
mit  dade  of  mit  confent. 

Welcke  punéten  voorfe  ende  elck  byfonder  ,  wy 
Hertoge  ende  Hertoginne  voorfz  hebben  by  onfer 
Kerckelijckcr  trouwe  ende  Vorftelijcke  Eere  ghe- 
looft ,  ende  geloven  op  dat  Heylige  Evangelium  , 
lijfFelijck  ten  heyligen  ghefwooren,  ende  fweeren  wel 
ende  ghetrouwelijck  te  houden  ende  te  doen  houden 
ende  volkomen  inder  manière  voorfz,  elck  onfer  ,  al- 
foo  verre  alft  aenroeren  mach  ,  fonder  verbreecken, 
noch  daer  jegeus  te  kennen  of  te  gaen,  nochte  gedo- 
gen  te  kennen  of  gaen  heymelick  noch  openbaer  in 
eeniger  wijs,  aile  arch  ende  lift  uytgefcheyden. 

Ontbieden  daeromme  ende  bevelen  allen  onfen  gé- 
irouwen  Ridderfchap  ,  goede  Steden  ,  Amptluyden 
ende  Onderfaten,  ende  allen  anderen  dien  dat  aengaen 
mach,  dat  fy  defe  voorfz  Soene  ende  aile  de  pundten 
vooren  verklaert,  ende  elck  byfonder  ,  volkomelijck 
houden  ende  doen  houden ,  fonder  daer  tegens  te  we- 
fen, te  doen  of  te  gaen  in  eeniger  vougen  :  Want  waer 
■yemant  die  des  contrarie  dede ,  wy  ende  elck  onfer 
ibuden  daer  af  alfo  doen  rechten  ende  corrigeren  aen 
Lijf  en  Goede  fonder  verdrach  ,  dat  aile  ander  daer 
exempel  aen  nemen  foude.  Ende  op  dat  defe  voorfz 
Soene  wel  ende  geftadelijck  gehouden  fy,  wy  Herto- 
ge ende  Hertoginne  voornoemt  ordonneren,  dit  die 
Prajlaten  ende  andere  Kerchelijcke  Luyden  ,  die  Ede- 
len ,  goede  Steden  ende  andere  Onderfaten  der  voorfz 
Landen  van  Henegouwe,  van  HoUandt,  van  Zeelandt 
ende  van  Vriellandt  ,•  ende  desgelijcks  onfe  Raedts- 

luyden, 
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tues  dam  le  Comté,  er'  qui  en  relèvent  ,   ont  été  fié-    Ammo 
mergces  ,  £5=  ont  été  regagnées  far   les   Algues   que  les    '^'^"^ 
Sujets  de  mus  Duche^e   qui  font  demeure^  dans  nôtre    I428, 
parti  y  ont  faites  ,  ^  dont  ils  ont  été  par  nous  mis  en 
pojfejfion   ,     comme    ayant   acquis   lesdits  Héritages  £3" 
Terres  par  le  Droit  dit  Dijckrecht,w2  que  les  proprié- 
taires   desdits   biens   n'ont  ofé  venir  au  risque  de  leurs 
vies  an  Pats  pour  les  récupérer   un  faifant  lesdittes  di- 
gues^ il  ejl  convenu  qii'un  chacun  fourra  rentrer  dans 
fe s  biens  cs'  héritages^  dans  un  An  prochain , en  payant 
ce  que  par  les  neuf  Perfonnes  fusdittes  fera  ordonné. 

XXIII.  Item,  que  tous  les  Fiefs  qui  relèvent  de  la 
Comté  dans  les  Pais  fusdits  feront  redemandez  à  nous 
Duchejfe  fusditfe  dans  tout  le  tems  que  le  cas  v  écher- 
ra;  mais  ceux  A  qui  lesdits  Fiefs  feront  par  nous  ternis 
promettront  ^  jureront  en  bonne  foy  d'être  obeifjants  à 
nous  Duc  dans  toutes  les  chofes  concernantes  nôtre  Gow 
vernement.    ■ 

XXIV.  Item  ,  fera  compris  dans  cette  Réconcilia-. 
tion  le  Duc  de  Gueldres ,en  telle  manière,  que  luy ,Çes 
Pats  y  Sujets  ne  feront  pas  recherchez  de  'ce  qu'il  a  'te- 
nu le  parti  de  nous  Duc  dans  cette  Guerre,  en  forts 
que  lui,  fes  Pais  £5=  Sujets  n'en  recevront  aucun  Dom- 
mage  en  Corps  ni  en  biens  de  nous  Duchejfe  ,  de  nôtre 
Noblejfe, Serviteurs,  ni  de  nos  Villes  de  Goude  jif  Ou- 
dewater ,  y  Schoonhoven ,  ni  de  nos  Sujets  £s'  autres  qui 
ont  tenu  nôtre  parti  dans  cette  Guerre;  zsf  de  ce  nous 
Duchejfe  ferons  donner  nos  Lettres  audit  Duc  de  Guel- 
dres  dans  la  meilleure  forme  ;  £3=  femhlablement  celles  de 
nôtre  Noble ff e ,  Villes  £3=  Sujets  fusdits ,  fibefoin  efl;i^ 
^f^puc  de  Gueldres  £3^  les  fiens  en  feront  de  même  à 
i  égard  de  nous  Ducheffe. 


XXV:  Item,  fera  FEvêque  d'Utrecht  qui  ejl  Allié 
de  nous  Duc  fusdit  compris  dans  la  fusdite  Réconcilia- 
tion ,  s'il  le  veut. 

XXVI.  Item,  efi  convenu  qu'aucun  de  fart  ni  d^aw 
tre,  de  quelque  état  £3=  condition  que  ce  foit ,  ne  fera 
aucun  reproche  l'un  a  l'autre  pour  les  chofes  qui  fe  font 
paffées  a^caufe  de  ces  troubles  de  Houck  £3'  de  Cabeliait, 
£3*  s'il  s'en  fait  ,  en  fera  fait  châtiment  four  exempls 
aux  autres. 


XX  Vîi.  Item  ,  s'il  àrrivoit  que  quelcun  de  part 
OH  d'autre  contrevint  à  la  prefente  Reconciliation  ,  en 
quelque  manière^  que  ce  fût ,  la  dite  Réconciliation  ni 
aucuns  points  d'icelle  ,  w'en  recevront  point  pour  cela 
d'atteinte  ;  mais  on  châtiera ,  félon  l'exigence  da  cas  -, 
ceux  qui  les  auront  enfreint;  foit  de  confeil ,  de  fait  oit 
de  confentement- 

Lesquels  points  fusdits  £3=  chacun  en  particulier,  nous 
Duc  ijf  Ducheffe  fusdit  avons ,  fur  nôtre  fainte  foy  £3" 
honneur  de  Prince,  promis  £3=  promettons  fur  les  Saints 
Evangiles,  £3=  avons  juré  i^  jurons  faintement  d'ohfer- 
ver  ip"  faire  obferver  fidèlement  £3=  parfaitement  en  la 
manière  fusdite  ,  fans  les  enfraindre  ni  y  contrevenir; 
ni  confentir  fecretement  ou  publiquement  y  être  contre- 
venu en  nulle  manière  ,  renonçans  à  tout  dol  £3"  diffi- 
mulation. 


Si  donnons  en  mandement  à  nôtre  fide lie  Noblejfe ,  bon- 
ne s  Villes,  Ojficiers,  £3=  Sujets  £3'  tous  autres  qu'il  ap- 
partiendra, qu'ils  ayent  à  obferver  ^  faire  obferver  en- 
tièrement tous  les  points  cy  dejjus ,  £3"  chacun  en  parti- 
culier ,  fans  y  contrevenir  en  quelque  manière  que  ce 
foit.  Et  s'il  y  avait  quelqu'un  qui  y  contrevînt ,  nous 
£3"  chacun  de  nous  le  ferons  juger  £3^  châtier  par  Corps 
£3"  biens  fans  les  épargner  ;  isf  four  fervir  d'exemfle 
aux  autres.  Et  afin  que  ladite  Reconciliation  foit  fer- 
me i£  fiable ,  nous  Duc  isf  Ducheffe  fusdits  ordonnons  ^ 
que  tes  Prélats  £3=  autres  gens  d'Eglifc  ,  les  Nobles  , 
bonnes  Villes  £3"  autres  Sujets  des  fusdits  Pats  de  Hai- 
nant,  de  Hollande .,  de  Zélande  £3'  de  Frife  ,i:f  fembla' 


hlement 
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CORPS     DIPLOMATI  Q^U  E 


AnNO  luyl^ii  ende  die  andere  notabile  Officieren  ende  Die- 
naren  van  onfer  Herbergen  geloven  ende  fweeren  die 
J4-U*  t*^  houden  van  punâe  te  punéte  onverbroken. 

Ende  des  ten  oirconde  foo  hebben  wy  onfe  Zegelen 
doen  hangen  aen  defcn  jegenwoordigen  Brief ,  ende 
die  geteyckent  mit  onfen  handen. 

Gegeven  tôt  Delft  des  Saturdages  drie  dagen  in  Ju- 
lio, in  't  Jaer  ons  Heeren  1418. 

CXXXVII. 

îp.  Juill.  Traité  entre  Charles  VII.  Roi  de  France,  &f 

•:   i-j  Jaqjjes  I.    Roi  d" Ecojfe  ,  pour  le  Aiariage  de 

iTANoti-      Marguerite    Fille    «VjACiUESj   avec 

lEXRE.  Louis  Daufin  de  France.     Fait  à  C binon  le 

30.     OSlobre  1418.    Lequel   Mariage  fut  con- 

fommé  à  Tours  le  if.   Juin  1435.  le  Daufin 

n'ayant  pas   14.  Ans,   en  vertu  de  la  Dispenfe 

donnée  par  l'Archevêque  de  Tours  comme  Dioce- 

Jhin.     [Frédéric  Léonard,   Tom. 

I.  pag.  ij.] 

GArolos  Dei  gratiâ  Francôrùm  Rex,  Univer- 
fis  prKfeiWes  Literas  infpeâuris  ,  falutem  in  eo 
qui  dat  falutem  Regibus  cujusque  bonitate  &  virtute 
crescunt  unita  ac  per  charitatem  conjunfta  quxque 
in  m.eiius  prosperantur.  Regum  Potentatus  ac  rega- 
lium  Domorum  Dignitates  &  viribus  crescunt  &  elu- 
cescunt  honoribus  ,  cum  Prœclariffimœ  Domus  per 
alterutrius  appropinquationem  &  mixtu'rani  Sanguims 
dignificantur ,  ficque  utique  robur  crefcit  &  clarescit 
honorumi  infigriiorumqu'e  radicatio ',  &  amor  charita- 
tivus  vivaciùs  intenditur.  Cum  igitur  inter  Illuftriffi- 
mum  Principem  Fratrem ,  Confanguineum  &  Confœ- 
detatum  no'ftruih  Cliariflimum  J  a  c  o  b  u  m  Dei  gratiâ 
Scotorum  Regem  ,  &  ïios  per  Dileâiffimos  Confilia- 
tios  noftros  Reginaldum  Archiepiscopum ,  &  Ducem 
Rhemenlem  Pareiii  Francise  ,  Joannetri  Stewart  Co- 
mitem  Ebroïcenfem ,  &  Dominum  de  Devile  Confan- 
guineum noftrum  ,  &  Magiftrum  Alanum  Aurigs 
Cancellarium  Bajocenfem  Secretarium  ,  Ambaxiato- 
tes  noftros  ad  prBdidlum  Fratreiii  noftrum  ,  hac  de 
caufa  deftinatos  &  fufficienti  poteftate  fulcftos,  nomî- 
ne  noftro  &  noftra  parte  fuerit  cûncordatum  &  con- 
clufum  Matrtoonium  inter  Cliariffimum  Primogeni- 
tum  noftrum  LûnovicuM  Delphinum  Viennen- 
fem,  in  minoribus  Annis  ,  &  fub  paterna  noftra  po- 
teftate conftitutum,  &  Dileûam  Filiani  &  Confangui- 
neam  noftram  Margaretam  Primogenitam  diâi 
Fratris  noftti  Régis  Scotia; ,  in  minoribus  Annis ,  & 
fub  paterna  poteftate  etiam  conftitutam ,  prout  ex  Li- 
teri'i  Patemibus  diâi  Fratris  noftri  fuper  diâo  Trafla- 
tu  ipfîs  Ambakiàtoribus  nôftris  fua  de  parte  traditis 
conftare  poteft,  quarum  tenor  fequitur  ,  &  eft  talis. 

J  A  c  o  B  u  s  Dei  grotia  Rex  Scototum,  univerfis  prsB- 
fentes  Literas  infpeduris ,  in  omnium  datore  Bonoirum 
&  Sacramentorum  fonte  DeoDileQionem  &  Salutera. 
Cum  Regum  inclita  cellîtudo  &  felicia  incrementa 
Regnorum  per  Fœdera  &  Conjunâiones  Ligarum  tan- 
quam  muto  înexpugnabili  contra  inimicorum  incur- 
fus,  &  ut  unum  corpus  ad  invicem  conjungaritur  ; 
hsEcque  Vincula  per  Matrimonium  càtenàta,  cujus  ef- 
feSrus  disperfbs  colligit  ,  &  de  diverfîs  ac  Éxtraneis 
perfonis  quafl  de  uno  eoderhque  utero  exeuntibus  cons- 
tituit  unam  carnem  ,  unamque  &  eandem  utriusque 
voluntatem,  omantur  &  fplendidiffime  decorantur,  fî- 
quidem  cum  pro  parte  Chriftianiffimi  Principis  Fra- 
tris, Confœderati,  ac  Confanguinei  noftri  Chariflimi 
Caroli  Dei  gratiâ  Régis  Francorum  Illuftris,  nobis 
fuos  fotemnes  Ambaxiatores ,  videlicet  Reverendum 
in  Ciirifto  Patrem  Reginaldum  permiflloné  Divina 
Archiepiscopum  &  Ducem  Rliemenfem  ,  Parem 
Francix,  Joannem  Stewart  Comitem  Ebroïcenfem, 
Dominum  de  Devile  Militem,  Confanguineum  nos- 
trum,  &  Magiftrum  Alanum  Aurigœ  Cancellarium 
Bajocenfem  deftinantis  ,  &  per  prsefatorum  Amba- 
xiatorum  médium  propofitum  fuerit ,  quod  prœfatus 
Chrilh'aniflîmus  Princeps  Frater  nofter  ,  &  etiam  in- 
cliîum  ejus  Uiligenitum  Ludovicum  Delphinum 
Viennenftm  ,  adhuc  iri  niinori  jetate  &  fub  poteftate 
paterna  conûitutum  delîderabat  ^  h  obtulit  Filiae  nos- 
trœ  Primogenitœ  Margaretœ  dare  in  conjugem  &  ma- 
ritum.  Quique  Amljaxiatores  prffididli  ad  hoc  potes- 
tatem  &  Commiffionem  prjefati  Chriftianiflîmi  Prin- 
cipis Fratris  noftri  fufficientcs  &  plenas  habentes ,  & 
casdem  producentes  coram  nobis,  didtam  Filiam  nos- 


hhme«tms  Couffillers   £3'  autres   Tiotalks    Officiers  ÎS*    A.NNO 
Serviteurs   de  m  s  Palais  ,  promette  fit  ^  jurait  de  les 
entretenir  inviolablement  de  point  en  point.  I428, 

^  En  témoin  dequoy  nous  avons  fait  mettre  nos  Seaux 
a  ces  prefentes  Lettres ,  que  nous  avons  figné  de  nos 
mains. 

Donné  à  Delft  le   3.   de    Juillet  l'An  de  nôtre  Sei- 


tram  Margaretam  prsfato  Ludovico  dari  în  Gonjugenî 
ôcUxorem,  cum  eâ  quâ  decuit  honcftate  obtulerunt. 
Attendentes  etenim  &  digna  iTieditatiOne  penfantes, 
tantarr*tamque  Magnifîcam  praîfati  Inclitœ  prolis  Lu- 
dovid  ôblationem  nobis  faftam  fore  &  efle  ficiit  de- 
cet,  cum  gratiarum  aélione  fincere  &  cordialiter  âc- 
ceptandum.  Nos  pro  nobis  &  dida  Filia  noftra  Mà'r- 
gareta,  adhuc  fab  noftra  poteftate  conftitiita,  pure  -, 
fîmplicrter  &  abfoiutè  cuih  praidiâis  Ambafllatoribus 
ad  hoc  poteftatem  habentibiis ,  &  Mandatum  fpecialé 
à  pr«fato  Chriftianiffimo  Principe  FratVe  noftro  ,  & 
pro  fe  &  ejus  diSô  Filio  Ludovico  ,  in  mînori  etiarri 
œtate  conftituto  ,  de  noftri  geueralis  Conlilii  avifa- 
menfO  &  deliberatione  defpondemus  ,  diftamque  nos- 
tram  Filiam  Margaretam  daturos  in  Conjugem  &  Uxo- 
rem  Ludovico  memorato  &  tanquam  pro  ejus  perpé- 
tua Conjuge  quantum  pofTumus  ,  cohtraximus  pro  ea- 
dem  cum  prœfatis  Ambaxiatoribus  ,  convenientes  , 
traftantes  ,  concordantes  ,  coniponeiites ,  &  etiam 
concludentes  ;  diftusque  Archiepiscopus  prfcfatorum 
Ambaxiatorum  principalior  atque  primus,  &  ex  par- 
te prœfati  Chriftianiffimi  Principis  Patris  noftri  &c. 
affentientibus  &  confemientibus  fuis  Collegis  in  diôa 
Ambaxiata  contentis,  Autoritate,  Poteftate  &  Manda- 
te prjBdiâis  convenit ,  traâavit  &  nobiscum  coti- 
cordavit ,  cortpofuit  &  conclufit  j  ac  dîflum  Ludc> 
vicum  autoritate  pr^mitTa ,  ut  prsfertur  ,  prœfatsB 
noftrx  Filia;  Margarets  pure  &  fimpliciter  ac  etiairt 
abfoiutè  fpopondit,  obh'gavit ,  fubmilit  !n  futbrum  ac 
perpetuum  Conjugem  acMarîtum,quantum  potuit  con- 
trahend'o  pro  eodem,omni  fraude  &  contradiûione  fe^- 
clufis  ,  liberaliter  ,  Iponte  ,  fub  pcenîs,  juramentisi 
fpôniîonibus ,  obligatiaïiibus  ,  &  coniîrmationibus  ab 
utraque  parte  fubeundis ,  &  compromiffis  hinc  iSc  indé 
prout  in  Articulfs  Capitularibus  prsefentibus  liitetis  in- 
fertis  pleniùs  continetur.  .  ^ 

Primo  diâi  Principes  &  qùilibêt  eorurt,  quaii'tuni 
eumtangit,  habent  gratnih  &  acceptum  di'âum  Ma- 
trimonium, placetque  eis  ipfum  tradtare  ,  concorda- 
re  &  promittere  ,,  ac  contrahi  &  c'ohfummari  facere 
per  diâum  Dominulh  Ludovicum  ,  &  Dominam 
Margaretam ,  cum  ad  œtatem  legitimam  pervenerint  4 
fuper  hoc  prœdiSis  Filio  &  Fih'a  fuis  in  minoribus  an- 
nis conftitutis,  quilihet  pro  parte  fua  fpondentes,  ac 
etiam  paciscentes. 

Item  ,  quatenus  diifli  Principes  peridente  ternpore 
ante  confummatlonem  Matrimonii  tenebunt  &  accep- 
tabunt,  videlicet  diÛus  Rex  Ftancis  diâam  Domi- 
nam Margaretam  pro  Filia,  &  diSus  Rex  Scoti^  dic- 
tum  Dominum  Ludovicum' pro  Filio,  juvando;  fol- 
vendo,  &  confortandd  eos  in  fuis  Honoribus,  Digni- 
tatibus ,  Juribus  prœferitibus  &  futuris  ,  ac  bonum  , 
utilitatem  &  honorern  eorum  promovéndo  ,  malum- 
que  &  incommodum  &  damntim  eorUm  evitando  to- 
to  poffe  lïcut  decet ,  pro  Filio  &  Filia ,  ac  fi  Matrimo- 
nium confummatum  effet; 

Item,  diéla  Domina  Margareta,  cùm  ratione  diiEll 
Domini  Ludovici  ternpore  futurô  ad,  Dignitateiil 
Reginalem  Corons  Francix ,  devenerit  ,  dotabitut 
fecundum  quod  Regins  Francis  per  Leges  &  Coil- 
fuetudines  diûi  Regni  folent  effe  ,  &  fuetunt  do- 
tats. 

Item  ,  fi  contingat  diâum  Dotninum  Ludovicum 
decedere  antequam  ad  Corouam  Regiam  pervenerit, 
Matrimonio  confummato  diéla  Domina  dotabitur, 
ut  folent  dotari  Sponfœ  Primogeniti  Régis  Francis  : 
at  fi  magis  placet  dos  nominata,  dotabitur  de  duode- 
cim  mille  Hbris  in  redditu  juxta  œftimationem  libra- 
rum  Francis ,  &  conftituetur  dos  in  Fortalitiis  &  Do- 
miniis  honori  &  ftatui  tants  Domina  condecenti- 
bus. 

Item  j  fi  quis  prsdiôorum  Principum  infregerit 
prafentem  Traâatum  &  Concordiam  Matrimonii, in- 
fraâor  obligabitur  &  tenebitur  folverc  alteri  fummam 
centum  milliumCoronarum  auri  talis  ponderis  &  valo- 
ris ,  quam  Marca  Francis  fexaginta  &  quatuor  de  die- 
tis  Coroais  non  excédât. 

Item, 


AnNO       Itsni,  &  quoad  hoc  diû»  Partes  cocrcitioni  Sanâoc 

*^  Sedis  ApoftolicŒ  fubmittentes   usque  ad  pœnas  gene- 

1418.   ""^''^    InterdidH   inclufivè  ,  non   obllante  quocumque 

~  generali  aut  fpeciali  Privilégie  eisdein  Principibus  aut 

alicuî  eorum  conceflb  fuper  non  iuterdicendis  Perfonis 

aut  Dominiis  eorumdem. 

Item,his  non  obftantibus  tamde  aiigmentatione  pce- 
narum  à  Parte  contraveniente  kvandariim  ,  quàm 
ampliatione  Dotis  &  reddituum  pro  vitâ  d\&z  Domi- 
na; Margareta;  affignandorum  quœdam  alia  Régis  ScO' 
tia;  Ambaflîatori  putenda  &  exigenda  cominittuntiir. 
Ad  qus  quideni  omnia,  &  fingula  nos  ,  &  Dileélifll- 
ma  Confors  noftra  Regina  pro  nobis ,  &  prœfatâ  Filiâ 
noftrâ  Margaretâ  ,ac  praefatus  Archiepiscopus,  confen- 
tientibus  ,  &  prEefemibus  duobus  fuis  Collegis  prœ- 
diâis  pro  prefato  Ciiriftianiflimo  Principe  Fratre  nos- 
tfo  ,  &c.  Regum  Haeredibus ,  &  Succeflbribus  Reg- 
ni  ,  Principibus  ,  &  Prcclatis  ,  Baronibus  ,  Com- 
munkatibus  ,  &  Subditis  ac  obedieutibus  utrorumque 
prsefentibus  ,  &  futuris  perpetuô  ,  &  inviolabiliter 
obfervanda  taâis  Sacro-Sanflis  Dei  Evangeliis  Jura- 
meuta  prœftitimus  corporalia  ,  &  etiain  noftrum  qui- 
libet  Jiuamentum  prœllitit  corporale.  Prœterea  cùm 
ex  fréquent!  cohabitatione  Conjugum  fervor  dileâio- 
nis,  &  ipforum  mutua  dileâio  intenfius  crescant ,  & 
validius  tadicentur ,  nec  decet  Conjuges  alterius  fola- 
tio  dia  feu  eorum  prœfentia  deflitui ,  aut  privari  prx- 
fatorum  Ambaffiatorum  petitionibus  annuentes  per 
prxfati  Con(i!ii  noftri  advifamentum  proaiittimiis  ,  & 
tenore  pra;fentium  fpondemus ,  quod  prœfiitam  Filiam 
noftram  Margaretam  eidem  Fratri  noftro  Régi  ,  ac 
noftro  Filio  Dileâiilimo  Ludovico  memorato,in  pro- 
ximo  Navigio  usque  adRegnum  noftrum  transmitten- 
do,  pro  eadem  quandocumque  poil  Fcftum  Purifica- 
tionis  Beatx  Marias  ,  proximo  futurum  infra  Annum 
cum  fex  minibus  Hominum  ipfam  concomitantibus 
feu  concomitaturis  transmittemus  ,  proiit  &  fecun- 
dum  quod  de  ejus  transniiiîione  ,  &  diélorum  fex 
minium  Hominum  ordinatione  per  noftram  Ambaffia- 
tam  fupradiâam  dum  venerit  cum  prEefato  Chriftia- 
nilîîmo  Principe  Fratre  noftro  ,  &c.  traâabitur,  or- 
dinabitur,  &  finaliter  concludetur.  Datum  fub  Tes- 
•  timonio  magni  SigiUi  noftri,  apiid  Perch,  decimo  no- 
no  Julii  Anno  Domini  millefimo  quadrîngcntefimo 
vicefimo  oftavo  ,  &  Regni  noftri  vicefimo  rertto. 
Sic  Jigxalum  ia  noftro  Confilio  Generali,  TAiLtE- 

FER. 

Nos  attendentes ,  &  digna  medîtatione  penfantes 
tantam  tamque  inagnificam  Amicitias  fortificationem, 
&  appropinquationem  Sanguinis  ad  utriusque  Regni 
robur,  &  honeftatem  ,  ac  Fcederum  vigorem  dudum 
initorum  nunc  per  Matrimonii  prajdiâi  copulam  ro- 
borandorum,  fore,  &  eflê  ficut  decet  cum  gtatitudi- 
ne  fincerâ  affeâuofius  &  cordialiter  acceptandam  , 
prsdiâi  Matrimonii  Traftatum ,  ficut  pr;efertur ,  pro- 
niiffum,  conclufum,  &  juratum  ,  gratum  Iiabiiimus  , 
&  acceptum  modo,  &  forma  quibus  in  Articulis  Lite- 
ris  praeiiifertis  defignatis  continetur.  Verum  quia  in 
diôo  Traftatu  prsfatus  Frater  nofter  fibi  aliqua  refer- 
vavit  à  nobis  poftuianda,&  per  nos  addenda,  1'^  decla- 
randa  ,  atque  ad  pctendas,  &  requirendas  à  nobis  dic- 
tas additioncs ,  &  declarationes  ac  ratificationem  ,  & 
approbationem  diâi  Traftatus  nos  perfonaliter  fieri  & 
jurari,  idem  Frater  nofter  ad  noftram  prœfentiam  fuos 
deftinavit  A.mbaiTu'tores  folemrics  ,  videlicet  Henri- 
cum  Episci'puin  Abredineiifeni  ,  Patricium  Dogilbs 
Militera  ,  Vicecumicem  Auguftoo  ,  &  Magiftrum 
Edwardum  de  In  Wadre  ,  Archidiaconum  Laodo- 
nia;  ,  fuper  diÉtis  addilionibus  ,  declarationibus  ,  ap- 
probatione,  &  juraraeuto  nos  înftaiitiffimc  requiren- 
tes.  Nos  auditis  iplis  Ambaflîatoribus  in  noftro  niag- 
no  Confilio ,  à  omnibus  per  eos  propoiuis ,  &  deiu- 
de  exprelîiùs  pctitis,  diligenter  confideratis  ,  &  atten- 
tis ,  &  maxime  quod  auxilium  ,  &  fuccurfum  difti 
Fratris  nof'ri  copiofum,  &  potentem  adverfus  utrius- 
que Regni  hoftes  nobis  venturum  ,  &  ferviturum  ob- 
tuleruni  ,  &  proniiferont  ,  habita  matura  didi  magni 
Confilii  fuper  his  deliberatione  ad  Articulos  Capitula- 
res  per  diâos  Ambafiiatores  noftros  traâatos,  ciin- 
cordatos  ,  &  compromidos  prout  prEinfertis  Literis 
continetur,  addi  pro  parte  noftra  voluimus,  &  ordina- 
vnnus  qus  fequuiitur. 

Primé  voliimus  ,  &  addimus  ad  pndiâa  quod  !\ 
contingat  F'iliam  noftram  Margaretam  ratione  difli  Fi- 
lii  noftii  ^'rimogeniti  ad  Coronam  reginalem  Francia: 
non  devenire  Matrimonio  coufummato  ,  de  quinde- 
cim  mille  Libris  annni  redditus  dotetur  ,  quae  quidem 
librx  talis  valoris ,   &  monetse  fint ,  quod  Marca  ar- 
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gènti  ad  fextum  dimidia  diflarum  librarum  ieftime- 


Annq 


Secundo,  quod  pœna  contra  Partem  infringentem    t^-,C 
appofita ,  &  alteri  Parri  folvenda ,  quœ  ad  ccntum  mil-    ^^^"' 
le  Coronas  aîftimabatur,  usque  ad  trecenta  millia  Co- 
ronarum  augmentetur. 

Tertio,  quod  fi  contingat  diflum  Filium  noftrum 
Ludovicum  decedere  Matrimonio  non  confummato 
cum  difla  Filia  noftra  Margareta  ,  fecnndo-genitiis 
nofter  ,  û  Deus  nobis  aliquem  dederit ,  contraheC 
cum  eadem  Margareta,  &  in  cafu  fimili  mortis  fecun- 
di  cum  tertio ,  &  (ic  deinceps  usque  ad  confummatio^ 
nem  Matrimonii  alicujus  inter  diâas  proies;  hoc  ta- 
men  fub  tali  condidone,  &  paûo  non  confummatt 
Matrimonii.  Similiter,  in  cafu  mortis  diâse  Marga- 
reta; ,  di6lus  Ludovicus  Filius  nofter  contrahet  cum 
fecunda,  &  in  cafu  mortis  fecundœ  cum  tertia,  hoc 
tamen  pa£to  intelligendum  eft  quod  de  diâis  filiabus 
vivcntibus  poterimus  eligere  quamcumque  voliierimus 
pro  Filiis  noftris  prxdiétis  ,  quodque  in  perfonis  fit 
idoneicns,  &  talis  convenientia  in  Annis,  quod  uns 
Pars  alteram  ultra  feptennium  non  excédât,  atque  hoc 
Capitulum  locum  habebit  in  Filiis ,  &  Filiabus  ante 
mortemPrimogeiiitorum  ,  &  Primogenitarum  utrorum- 
que akeri  Matrimonio  non  obligatfs. 

Quarto,  quod  fi  contingat  diétum  Filium  noftrum 
Ludovicum  decedere  Matrimonio  non  confummato, 
&  non  viventeaut  fnperftite  nobis  altero  Filio,  cum 
quo  polBt  per  Matrimonium  diéta  Filia  noftra  Marga- 
reta copuIari_;  addudlaque  ad  nos  ,  &  dîûum  Filium 
noftrum  fuerit  in  Regno  noftro  ,  nos  in  recompenfa- 
tionem  laborum,  &  onerum  diSs  Filiœ  noftra:  Mar- 
garetœ  eidem  dabimus  ,  &  perfoivi  faciemus  quadra- 
ginta  millia  Coronarum  auri.  Quibus  additionibus,  & 
declarationibus  per  nos  cum  didis  Ambaflîatoribus 
concordatis  ,  &  ad  cetera  Capitula  per  diâos  noftros 
Ambafllatores  tradata,  &  concluû  adjunélis  ,  Nos 
pro  nobis,  &  diflo  Filio  noftro  fub  paterna  noftra  po-  v, 

teftate  conftituto  ,  pure  ,  Cmpliciter  ,  &  abfolutè 
cum  prsfatis  Ambaflîatoribus  ad   hoc  poteftatem  ha-  -, 

bentibus,  &  Mandatum  fpeciale  à  prcefato  Fratre  nos- 
tro  per  fe,&  di£ta  Filia  fua  Margareta  in  minori  etiam 
œtate  conftituta ,  de  noftri  magni  Confilii  advifamen- 
to  &  deliberatione,  despondimus  didtum  Filium  nos- 
trum  Ludovicum  dare  in  Coiyugem  ,  &  Maritum  Maf 
garetœ  memoratas  ,  &  tanquam  pro  ejus  perpetuô 
Marito  quantum  poflTumus ,  contraximus ,  pro  eodem 
cum  prœfatis  Ambaflîatoribus  convenientes ,  trac- 
tantes, concordantes,  componentes , &  etiam  conclu- 
dentes  aâa  per  diélos  Ambafl3atores  noftros  rata  ,  & 
gratahabentes,  laudantes,  &  confirmantes,  ac  fuper 
additis ,  &  declaratis  per  nos  paciscentes  ,  &  compro- 
mittentes  de  novo ,  prout  fuprà  declaratum  eft  ,  omni 
fraude,  &  coutradiâione  feclufis  ,  libéré  atque  fpon- 
te,  fub  pœois  ,  juramentis,  fponfionibus  ab  utraque 
parte  fubeundis ,  &  compromilîîs  hinc  &  inde  ,  ut  fu- 
perius  extitit  declaratum.  Ad  quœ  quidem.  omnia  & 
fingula  nos  ,  &  chariffima  Confors  noftra  Rtgina  ac 
charifllma  Mater  noftra  Regina  Sicilisc,  pro  nobis,  & 
di£to  Filio  noftro  Ludovico  Regibus,  Hœredibus,  & 
SucceftToribus  Regno  ,  Principibns  ,  Prxiatis,  Baroni- 
bus ,  Communitatibus  ,  &  Subditis  ac  obcdientibus 
noftris  prœfentibus  &  futuris ,  perpétue  &  inviolabili- 
ter obfervanda  taiStis  Sacro-Sandis  Dei  Evangeliis  ju- 
ramenta  prEeftitimus  corporalia,  prasfeutibus  ciiarifllrno 
Nepote  noftro  Duce  Alenconii,Comitibus  Vindocinen- 
fibus,  &  Confanguiiicis  noftris, Dilec- 

tis  Rhemcnfi  &  Turonenfi  Archiepiscopîs  ,  Episcopis 
Sagienfi,  Lodevenfî  ,  Bitterrenfi  ,  Aurelianenli ,  Aga- 
thenfi  ,  Nemaufenfi  ,  &  Tarbienfi,  Abbatibus  Tale- 
mond,  &  Alen.  Dominis  de  la  Trimouille,  d'Orval, 
de  Gravilla  ,  Magiftro  Baliftariorom  ,  &  de  Trevis , 
Vicecomite  de  Rupecavardi  pluribusque  Viris  Eccle- 
fiafticiS)  Baronibus,  &  Nobilibus,  atque  Civibus  no- 
tabilibus  in  multitudine  copiofa  in  noftro  magno  Con' 
filio,  qui  etiam  fuper  prœmifîis  omnibus  inviolabiliter 
obfervandis  fua  corporalia  prœftiterunt  juramenta.  In 
quorum  omnium  Teftimonium  pnemiltorum  noftrum 
pra:fcntibus  Litteris  duximus  apponi  Sigillum.  Datum 
in  Caftro  noftro  (a)  Caynonis,  die  penultima  nienlis  ,,>  chinoii' 
Odlobris ,  Anno  Domini  millefimo  quadringentefimo  ' 

vicefimo  o6tavo,  Regni  vero  noftri  feptimo.  Per  Kc- 
gem  infiio  magno  Confilio.  M  A  L  L I  E  R  E. 

(  i  )  Commijfwn  «/i?  C  H  a  n  l  e  s  VII.  Roi  de  Fran- 
F  f  ce, 

(i)  Quoi  que  cette  Commldion  ne  Toit  que  de  l'année  1434.  de  tnê" 
me  que  la  luirante  ,  on  a  jugé  à  piojos  de  la  msttieicî,  parce  qu« 
c'eft  une  fuite  du  précédent  Tiaité. 
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Anno       '^^j  '^^  Chancelier  13  autres,  pour  comparoir  de- 1 
g         -uant  l'Evêque  Dioce/ain,  i^fur  le  défaut  d'âge  | 

14^0.  ^g  Monfeignettr  le  Daufin,  obtenir  Dispenfe ,  re- 
quérir ,  y  pourfuivte  le  Mariage  dudit  Daufin 
avec  Marguerite  d'EcoJfe ,  lien  qu'il  foit 
Mineur  de  quatorze  Ans.  Donnée  à  Bourges  le 
9.  Juin  143(5. 

CjArolos  Deigratia  Franconim  Rex,  iiniverfis 
prxfentes  Literas  inlpeSuris ,  Salutem.  Cum  in- 
ter  nos  pro  nobis ,  &  Chariffimo  Filio  noftro  primo- 
geiiico  Ludovico  Delphino  Viennenli ,  ex  una  parte; 
&  llluftriffimum  Principem  Fratrem , &  Confœderatum 
iioftrum  Chariffimum  Jncobum  ,  eadem  gratia  Scotis 
Rcgcm,  pro  fe  &  Dileéliffima  nortrâ  Margareta  ejiis 
Filia  primogenita  ,  parte  ex  altéra  :  Matrimonium  in- 
ter  diâum  .Filium  noftruni  Primogenitum  ,  &  diûam 
Margaretam  ,  Altiffimo  concedente,  contrahendum , 
traftatum  ,  &  pleiiè  coiicordatum  extiterit,  nosque 
certis  de  caufis  ad  hoc  animum  noftrum  moventibus 
ipfum  Matrimonium  ex  nunc,  qttantum.  convenientius 
fieri  poterit  &  debebit ,  folemnifari  ,  perfici  ,  &  com- 
pleri  defidercmus ,  quod  tamen  obftante  eo  quod  prx- 
diûus  Filius  nofter,  licet  proximus  pubertati  dicatur, 
nondum  r4.  fus  œtatis  annum  cornpkvit ,  nifi  canoni- 
ca  Ordinarii  disperifatïone  ,  aut  àlio  proceffu  interve- 
niente,  communi  Juris  dispcfitioni  non  pl'enè  confona- 
re  forlîtan  videretur.  Notum  facimus  quod  nos  ad 
plénum  confidentes  de  perfoïiis  dileâorum  ,  &  fide- 
liuiti  noftrorum  Reginaldi  Archiepiscopi  &  Ducis  Re- 
menfis,  Paris  Francis  ,  Cancellarii  ;  Magiftri  Adx, 
Primi  PrEefidentis  in  Parlamento  noftro;  Magiftri  Pétri 
de  Briveria  ,  Canonici  Turonenfis  ;  &  Magiftrorum 
Henrici  Manloiie ,  &  Pétri  Alain  Notarîorum  &  Se- 
cretariorum  noftrorum,  &  de  eorum  discretione,  & 
provida  circumfpeâione ,  fidelitate ,  probitate ,  ac  boha 
diligentia,  eos  &  ipforum  quemlibet  itl  folidum  melio- 
fibus  modo  ,  via  ,  jure  ,  &  forma-  quibus  melius,  & 
efficacius  poftTumus  &  debemus ,  noftros  facimus ,  cons- 
dtuimus,  &  ordinamus  per  prœfentes  Procuratores; 
&  Nuntios  fpeciales  ,  ac  etiant  générales  fpecialiter,  & 
exprefsè  ad  comparenduin ,  &  fe  reprsfentandum  pro 
nobis,  &  noftro  nomine  coratii  dilefto,  &  fideli  Con- 
liliario  hoftro  Archiepiscopb  Turonenfi  ,  praefati  Fîlii 
noftri  Primogeniti  Didcefano,  feu  ejus  in  Spiritualibus 
Vicariis  generalibus,  aut  aliis  ab  eo  deputatis  ,  feu  de- 
pntandis  in  hac  parte  ac  cuni  dido  Filio  iioftro  Ptimo- 
genito  de  &  fupra  defeâu  setatis  fuse ,  &  quatenus  opus, 
vel  expediens  fuerit,  dispenfâri  cum  claufulis  oppor- 
tunîs  petendum,  requirendum  ,  &  bbiinendum  ,  nec 
non  ad  promittendnm  ,  &  jurandum  ac  alia  dicen- 
dnm,  &  faciendum  nomine  noftro,  &  pro  nobis  qux 
juxta  Traâatus  prœdifti  tettorem,  &  formam  promit- 
tendà  ,  &  juranda,  dicendaque  faerint  ,•&  facienda, 
dantes ,  &  concedentes  prxfatis  Procuratoribus  noftris, 
&  eorum  ciiilibet  in  folidum  plénum  ac  fpeciale  man- 
datum  in  prœmiffis,  &  quolibet  prœmiftTorum,  &  alîum 
feu  alios  ,  Procuratorem  feu  Procuratores  Ipco  fui 
fubftituendi  qui  limilem  liabeant  poteftatem,  &  queffl 
vel  qubs  fubftituerint  revocândi.  Promittentes  bona 
flde,  &  in  vei-bo  regio,  nos  ex  nunc  ratum,  gratum^ 
&  firmum  liabere,  &  habiturds,  cmne  id  totum,  & 
quicquid  per  diôos  Procuratores  noftros  ,  &'  eorum 
quemlibet  in  prxmiflis,  &  ea  tangentia  aftum  fâSum- 
ve  fuerit,  five  gcftum.  In  quorum  Teftimoniom  Si- 
gillum  noftrum  pra:fentibus  Literis  duximus  apponen- 
dum.  Datiim  Bitturis,  die  tertiâ  Junii,  Anrio  Donii- 
ni  1436.  Regni  vcrb  uoftri  14.  Sur  le  repli  ejl  cent , 
Per  Regem  in  fuo  Coniilib.  Et  plus  bas  efl  figue', 
M  A  L  L I E  R  E.  Scellé  d'an  Sceau  pendant  e»  parche- 
min. 

Commiffwn  de  Charles  VU.  Roi  de  France, 
à  fin  Fils  Louis  Daufin  de  France, pour  com- 
paroir devant  l'Archevêque  de  Tours ,  &  contrac- 
ter Mariage  avec  Marguerite  Fille  aî- 
née rfe  J  A  (^u  ES  Roi  d'EcoJfe.  Donnée  à  Bourges 
le  3.  Juin  1435. 

CA  R  o  L  u  s  Dei  gratia  Francorum  Rex  ,  univer- 
fis  prœfentes  Litteras  infpeâuris,  Salutem.  Cum 
Matrimonium  inter  Chariflimum  Filium  noftrum  Pf  i- 
niogenitum  Ludovicum  ,  Delphinum  Viennenfem, 
nunc  decimo  -  quarto  xtatis  fua:  anno  proximum ,  & 
DikÊtifEmam  noftram  Margaretam,  Illuftriffimi  Prin- 
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cipis  Jacobi  eadem  gratia  Scotorum  Régis ,  Fratris ,  Con-  a  M«jn 
fanguinei  ,  &  Cont'œderati  noftri  Charilfimi  ,  Filiam  ""^"^ 
Primogenitam  contrahendum  per  nos  ex  una  parte;  &  1418. 
didum  Fratrem  noftrum  parte  ex  altéra  ;  tradlatum  & 
concordatum  extiterit,  reftet  quod  ipfum  Matrimo- 
nium folemnifandum  ,  &  perticiendum.  Nos  dicto 
Fih'o  noftro  Primogenito  ,  licet  ablcnti  dedimus  & 
conceffiinus  ,  damus  &  cpnferimus  ,  tenore  prxfen- 
tiuni ,  audoritatem  liccntiamque ,  &  aflcnfum  pro  prse- 
miflis  comparendi,  &  fe  repra;fentandi  coram  dilcdo, 
&  fideli  Coufiliario  noftro  Archiepiscopo  Turonenfi, 
ejusdem  Filii  noftri  DioccP.mo,  feu  ejus  în  Spirituali-  ' 
bus  Vicariis  generalibus,  aut  aliis  ab  co  deputatis,  feu 
deputandis  in  hac  parte,  ipfumqiie  Filium  noftruni  ha- 
bilem,  &  capac'em  ad  Matrimonium  hujusmodi  con- 
trahendum, &  folemnifandum  pronuntiari,  &  declara- 
ri  ac  cum  eo  de  &  fuper  xtatis  defeâu  ,  quatenus  opus 
fuerit ,  &  aliis  priemiflis  dispenfâri ,  procelfusque  dcbi- 
tos,  &  juridicos,  fuper  hœc  fieri  &  expediri ,  profe- 
quendi,  petendi .  requirendi ,  &  obtinendi,  hec  non 
Traflatum  prasdiâum  ratificandi  ,  omologandi  ac  fe 
obligandi  promittendique,  &  jurandi  ac  alia  dicendi, 
&  faciendi  quœ  juxta  Tratèatus  prEdiéli  tenorem  ,  & 
formam  dicenda  fuerint  ,  &  facienda  ;  &  fi  fibi  vifum 
fuerit  expedire ,  in  &  pro  pra;miffis  eorumque  çmergcn. 
inden.  deppen.  &  conncsis  Procuratorem  feu  Procu- 
ratores conftituendi  cum  poteftate,  &  claufulis  oppor- 
tunis.  In  cujus  rei  Teftimonium  Sigillum  noftruni 
prsfentibus  Literis  duximus  apponendum.  Datum 
Bitturis,  die  tertiâ  Junii ,  Anno  Domini  1436.  Regni 
vero  noftri  14.  Et  fur  le  repli  ejl  e'crit,  Per  Regem  itl 
fuo  Confilio.  Et  au  dejfous  StgKe',  MallieRE. 
Scellé  d'un  Sceau  pendant  en  parchemin. 

Dispenfe  d'âge  oSlroyêe  par  V Archevêque  de  Tours., 
comme  Diocefain ,  fur  le  Mariage  de  Louis 
Daufin, Fils  du  Roy  Charles  VIL  fj"  de 
Marguerite  d'Ecoffe  ,  à  caufe  que  lui 
n'avoit  encore  atteint  l'âge  de  quatorze  Ans ,  £? 
qu'elle  n'en  avoit  que  douze.  Concédée  à  Tours 
le  i|.  Juin  1436 

p  H  !  L I  p  p  o  s ,  Dei  gratia ,  Archiepiscopus  Turonert- 
■*■  fis.  Quia  poft  certa  Sponfalia  inter  Chriftianiflîmum 
Francis  Regem,  nomine  Serenilîîmi  Priucipis  Domini 
Ludovici  fui  Primogeniti  ,  Delphinique  Viennenfis  ex 
altéra,  &  lUuftriflimum  Principem  Dominum  Regem 
Scotis,  Homine  Sereniffimcè  Dominas  Margareta  fus 
PriiîiogenitaB  ex  alia  ,  iiiter.  ipfos  Ludovicum  &  Mar- 
garetam per  Procuratores  jain  diù  contrafla  &  haété- 
nus  inviolabiliier  obfervata  ,  defiderant  tam  ipfi  Reges 
quam  Sponfî  atitedida  Sponfalia  prœdiâa  ad  effeélum 
Matrimonii  quam  ociùs  perducere  ^  cujus  gratia  Sere- 
nifllma  Domina  antedicla  ëx  fincero  &  mar'ttali  affedtu 
ad  ipfurn  Dominuch  Ludovicum  jam  pervenit  ex  fui 
Genitoris  ordinatione  ad  hoc  Regnum,  fperantes  in  Do- 
mino tam  Reges  prsfati ,  quam  Sponfi  &  Confllia  & 
Régna  eorundem  quam  quanto  prius  ipfa  Sponfalia  ad 
Matrimonium  deducantur  ,  tanto  aâore  Matrimonii 
favente,  qui  eft  folus  Deus,  bona  Matrimonii,  putà 
fides,  proies  &  facramentum  tanto  citiûs  ad  fuorum 
Regnorum  commodum ,  imd  ad  totius  fidei  &  cUnda: 
rei  Chriftians  profedum  exinde  fubfequeiïtur.  Cum 
vellent  ac  proponerent  ad  hujusmodi  Matrimonii  in  fa- 
cie  Ecclcfii-o,prout  tantaâ  decet  perfonas,folemnifatio- 
neminnoftra  Urbe  Metropolitana,  procederejocçur- 
rit  Juris  quœftio  coram  nobis  ,qui  fumus  fpiritualisÔr- 
dinarius  Sereniflimi  Domini  Ludovici  prxdidi,  &  per 
Dei  gratiam  confequenter ,  futurus  fimiliter  Ordinarius 
SerenilïimîE  Spoufœ  ejusdem, puta  circa  pubertatem  u- 
triusque  Sponfi àSponfc  prsdidorum,nonnullis  dice- 
re  volentibus  ,  adhuc  non  pofle  Matrimonium;  xtate 
prohibente,  fubfîftere  inter  èos,  quamvis  didus  JDomi- 
nus  Ludovicus  fere  principium  quarti  deciini ,  &  ipfa 
Sponfa  quafi  duodecimi  flnem  anni  attingeret.  A.liis 
autem  contrarium  juxta  quorumdairi  majorurn  fum- 
mas  tenentibus,  nos  aétu  Ordinarius  ipfius  Serenilîîmi 
Sponfi  &  in  fpe  ipfius  Domins,  ut  prsfertur  ,  atque 
pro  parte  Sponfse  ejusdem  ,  ad  difBcultatis  jam  dida; 
terminationem  ,  necnon  ad  omnem  canonicam  pro- 
vifiouem  ad  etfedum  Matrimonii  fxpedidi  tam  dé 
jure  commuhi  ^  quam  etiam  fpeciali ,  puta  ,  per  dis- 
penfationem  &  aliter  rtomiuatus,  acçeptatus,  &  elec- 
tus  etiam  in  Canonicis  &  aliis  debitis  fubmiffionibus, 
quœ  quomodolibet  poffcnt  requiri  ad  prœmift^a  &  pro 
j  parte  Regum  ,  &  Sponfi  ac  Sponfa;  prididorum_  per 

1  eoruiri 


DU    DROIT 

AnNO   ^'^'■1'"  Procuratores   literatoriè  conftitutos ,  &  de  quo- 
rum  nobis  fuïEcieiiier  conftitit  poteftate  atque  çonftat  ; 

1418.  cum  vehementi  inflantia  requifitus  unanimiter  &  roga- 
tus  procedere  ad  executionem  omnium  prœmiflbrum 
videlicet  pro  parte  Chriftianiffimi  Francia;  Régis  ,  ac 
ejus  Primogeniti  Domini  Delpliini  Vieniienlis  fopedic- 
ti,  per  Dominos  Adam  de  Cameraco  priraum  Frœli- 
dentem  Curia;  Patlameiiti ,  &  Balduinum  de  Campa- 
nia, Domiiium  deTufle,BailtivumetiamTuronia3, Mi- 
lites &  ConfiliariosRegios,he'c  non  pro  parte Illulltiffi- 
mi  Régis  Scotis  ,  &  ejus  Primogenita;  prœdittorum 
per  Reverendum  in  Chrillo  Patrem  Dominum  Joan- 
nem  Episcopmn  Brechmenfem ,  &  Magilbum  Joan- 
nem  Scelbart  ,  Prœpofitum  Ecclefia;  CoUegiatœ  de 
Metplien  ,  Conliliarios  iplius  lUullriffimi  Scotias  Ré- 
gis,  &  per  quemlibet  eorumdem  ,  attendentesque  de 
jure  omnia,  qux  adhae  disputationi  funt  reliâa  &  ar- 
bitrio  debent  judicantium  fubfillere  ,  qui  juxta  rmim 
vel  perfonarum,  temporum  ac  locorum  feu  caufarum 
ueceflitatem  &  esigentiam  tune  poffunt ,  quorum  vo- 
luerint  opinionem  feu  fummam  immutare  ;  hinc  efl: 
quod  nos  illorum  nunc  fummam  qui  diciint ,  non  fo- 
lum  es  Garnis  copula  five  interSponfos  ad  invicem,  li- 
ve  cum  aliis  infrà  Annos  pubertatis  numeralis  fubfecu- 
ta  polfe  pubertatem  eamdem  ipfo  fadto  prœveniri,  fed 
etiam  hoc  pofle  contingere  ex  fola  dispolitione  &  habi- 
tu  corporum  atque animorumSpon(T,iimu!  atque Spon- 
îz,  certificati  fufficienter  de  xtate  iplius  Serenilîimi 
Sponfi  fupradictâ ,  necnon  de  liabitu  &  virili  di:pofitio- 
ne  ejusdem  ,  tam  ex  multiplici  noflra  converfatione 
cum  eodem ,  quam  etiam  ex  accurato  atpeétu  novifli- 
mè  ex  caufaôc  occafione  prœmiflbrum.  ad  corpulentiam 
&  membra  fua;  Serenitatis.  Et  infuper  informati  judi- 
cialiter  de  œtate  &  virili  potentia  etiam  iplius  Sponf», 
de  qua  fupra,  ac  de  iplius  viri  potentia  conliderata  per 
nos  folicitè  Sponfi  &  Sponfœ  prœdiaorum  habitudine 
corporum  atque  animorum  nutritione,  &  œtate  cujus- 
ïibet  ipforum  infuper ,  &  bona  disciplina  quae  multuni 
juxta  prudentem  fentehtiam  feftinat  ad  maturitatem 
virtutis  feminalis  :  confiderato  denique  décurfu  œtatis 
humanE ,  quse  quanto  plus  laxatur  ,  tanto  citiùs  om- 
nem  fummurn  œtatis  gradum  attingit ,  &  aflequitur 
îuam  perfeâionem  ;  confiderato  amplius  mutuo  amo- 
ire  Sponfi  &Sponfje  ad  fe  invicem, &  defiderio  conver- 
fationis  conjugalîs,  quod  plurimùm  accendit  vim  con- 
jugàlern:  Confiderato  novilTimè  tanto  bono,  quod,  fi- 
cut  didluiii  eft',ex  ipfo  Matrimonio  poteft  verifimiliter 
àdeflè  tranquillitat!  rei  Chriftiana:  ^  &  corroborationi 
antiquarum  Amicitiatum  atque  Confoederationum  in- 
ter  Régna  Francis  &  Scotiœ  ,  quas  non  minoris  eft 
virtutis  confervare,  quam  de,  novo  inire.  Super 'hoc 
judicialiter  de  prœdiÊloruin  dmnium  confenfu  fenten- 
tiantes,Chrifti  nomine  primitùs  invocato  ,  decernimus 
Sponfum  &Sponfam  fxpe  diâos  effe  dispofitos,  atque 
aptos  ad  ipfum  Matrimonium  per  verba  de  prœfenti  ef- 
ficaciter  in  facie  Ecclefiœ  celebrandum  ,  &  ad  ipfum 
quoad  vixerint  inviolabiliter  obfervandum.  Dispenfan- 
tes  nihilominus  ,  quantum  opus  eft  ,  tanquam  Jnris 
Minifter  cum  ipfis  ,  &  quolibet  eorum,  fuper  defeâu 
œtatis  antedifits,  fupplentes  eamdem  quantum  opus  eft 
ex  caufis  prœdiâis  ,  &  plurimis  aliis  ad  hoc  noftrum 
animum  moventibus.  Datum  Turonis  ,  fub  Sigillo 
inajori  noftro  ,  die  13.  menfis  Junii,  Anno  Ddmini 
1436.  Et  fur  le  repli  efl  écrit ,  De  Mandato  Domini. 
£«  plus  bas  ejî  figné ^  L  u  C  A  S  O ,  avec  parafe.  Scellé 
lïun  Sceau  pendant  en  parchemin. 

cxxxviii. 

iS.  Oa.  2(rtwetr«ngs^23rtef  ttui  -ToCïçogcrt  2Bi(^c(m  / 
unîi  Spmi\d)ê  5Ù  35r«»rtfd)wetg  ituneburg/ 
flncinjge  bcter  ^ii^ttt  inl^ttbtrifcc  ©tante/  fcag 
ï)icfc(f)e  Dcncn  -^^erçogen  /  95cï«t)atl)t;  £>ttm\ 

CXXXIX. 

Tractaet  vatt  Vrede  tuflchen  Arnald  Har- 

*4*'"'       togh  van  Gelder  en  Diephold  Bifllhop 

lo.Juill.       ygr,  Utrecht   gefloten    den    z8.  July    1429. 

GuitLDKi       f  ScHLiCTENHO  R  ST  ,     Chroniques    de 

'^  "■  Gueldre.  Liv.  IX.  paa.  îi8.1 

HErtogh  Arnald  op  't  lactfte  aftcr-waerts  dcn- 
kende,ende  den  vreemden  Oorlogh  mocde  zijndc, 
ToM.  II.  Part.  II.  vuiid 


D  E  S     G  E  N  S.  iz7 

Mtili^ribïicO  ju  Smurtfc^wei«t()u(btâfn/  uni)  Ann® 
ftc()  511  jtjiicn  Ecl;mt  foUcii.    ©cbcn  fccn  Sr^tag         0 
nad;   î)m   cilft   taufcnlit   3i'"9ft''"fti    142  S.  *4*"» 
[LuNiG,  îcutrcfecé  9îcici)iî'Archiv.  Part. 
Spec.  Continuât.  II.  gott|"crjung  II.  2fbfa| 
iV.  pag.  387.  ] 

C'eft-à-dire, 

Mandement  de  Guillaume  G?  Henri 
Ducs  de  Britnswkh  à  leurs  Sujets  (^  Vajj'aux , 
à  ce  qu'ils  ayent  à  faire  Foi  i?  Hommage  k 
Bernard,  à  Otton,  £3"  à  Frede- 
R  i  c  Ducs  de  Brunsivich.  Le  Mardi  après  lit 
Tr.te  des  onze  mille  Vierges  14^8. 

or£(cn  ©raDcn/  ^rçcn/  iïvifcbcrti  /  ètctch  m% 
*^*25êr9cn/  unD  ctXt  licnjcnncn  /  te  Unfc  ©tctc 
untc  e?d)f5tc  iiiiK  l)c66cn  /  fam6t  unt  tcffintcruf 
a(é  mit  Sfîumcn  'Sjctlc  mit  bcr  (jcd^gcfrarncn  gcr» 
fîinticn;  gnitDcn  Çïïîargarcttjen  tan  J^^IF'"'  -Ç(!r« 
tcgitnicn  tt)0  95tunfct;vvicf  imb  lûncborg  :  ©tcOcga» 
te  mit  tcm  (SfjHvcctigen  Jgcrrn  3£'()tin"f  ^Sifcîjcp» 
^c  t()o  Bcrtcn/  îawenBruggc/  (Jctmmi  ©cliuitcn; 
CDîoDfcteborg/  îutolffc  untc  95ernl)arte  taii  ?Dîm> 
fetcbocg/  J^itjacfec/  .Çattvoigc  van55û(twl  S)cin» 
ncubccge/  .^ertn/^icfcn  t>an  S3û(o«5C/  spriccg  tcm» 
fâf»cn  JjcKn  gicfen  /  ©cfcniufcnbctd;  tcn)Tilt>cu 
jÇettn  §idcn  /  ©artowe  tcii  ©ântc  fj'O^"""»'  ^«r» 
ïen  »an  9lotiè/  SÔBetbccfc  Sutolffc  ui  î»  QBctnl)ercit 
tan  Satentçrfe/Çlêêc  95atttan  unt  Cpiate  SSiênt 
jÇcwn  ©untjle  tan  SScrtenptcecn  /  ®iff(;Dtncn  / 
QBi(()clm  tan  S^jamblccc  /  ^ncigbcfc  /  EDlancfcil 
«an  Çftocpc/  25ptcntocïe  /  5utolt?e  »an  Satentt> 
cfe/  îawenfîcine  uiitc  OBaOenfe/  ter  l)od)gcbarncit 
§5tfîinncn/  ^tuwcn  9Jîaïgaïeten'tioit  J^t^"''  -Ç^t* 
tpginnen  tl)o  aSrunfd^iiiicf  nnt  Jfmcboïg/Sctenweb 
ter  /  .Çenninge  t>an  «Hcben  .Kintetn  /  unt  .Çcrnt 
jÇanfe  unte  îjmencn  .Çcçenl  <Srte(rert  Jjétrn  .Çairs 
bortc/  Sutte.3o()anhe  -iSufd&en  unte  cren  Çrecn; 
Çmbete  ivi)  Q}5ill)elm  unt  ^inticf  /  J^ertegen  tf)o 
25runfd)tt)irf  unte  Jâneborg  /  îînfen@tbt/  ©unfl 
unte  gutcn  SBitten/  einem  juwcltfen  na  fijncm  gc« 
bèrc/  95ittcnte/  |etente  unt  bege()rente  tan  t)uit> 
atlen/  unte  einen  )«it>dcfen  befêntcrm/  bat  ji;  ijum 
()oltcn/  tid)ten  unte  te()ren/  mit  tcn  ©d^lèten  un« 
te  ©tàtten/  tvat  gt)  ter  inné  t)c6en/  an  te  ()od;ge« 
barnc  gêrften/  ^ertn  Serentc/  unte  JÇcrru  £)ttenf 
unte  jÇerrn  ^retcriden  J^ertogcn  tl)0  SrunfdltuicÉ 
unte  iûnebotg  îc.  Unfe  (etcn  Settern  unte  ère  (£r« 
t»cn  /  unte  tot)n  t)unjer  cinc  récite  2lfftud)t  /  mit 
ten  êdjlf'ten  unt  Êtàttcn  {  nac^  îît()tw)rtnge  te^ 
Scelcbreffeé  /  in  unt  mit  JKrafft  tufjeë  SSrcffe^i 
2Bel)ret  tat  çuWer  welcte  Wère/te  ifîcf  an  &ugc33or< 
h)i)ftnge  in  tat  gemenc  wid)t  wolte  n&gen  (at()en  \ 
tcn  reillc  w»)  mûntlicfcn  etter  im  SreDc  gcrue  irt 
tat  befûntcrn  UDtlDOfen.  S)eé  t!)0  SSctenttnifje 
^i^'it  tt)t)  iînfc  3nfegc(c  ttâcten  en  t)ctcn  netten  an 
tçfien  SSrecff/  2^ad)  (Sotte  (Scbott  tufcnt  t)ect()un* 
tcrt  unt  irt  tem  (À)i  unt  |n)intig|îen  ^'X%tt\  m. 
Sinftagc  negfî  na  ter  ciffen  tufent  SJÎegctc  Sage» 

(L.  S.) 

CXXXIX. 

Ifraitê  de  Paix  entre  Arnold  Dut  de  Gueldre^   I42Ç^i 
fs"  DiEPHOLD  Evêque  d'Utrecht i^  fait  le  i8-  ^g  Iq^H^ 
Juillet  .,1^1^.  [Slicht  EN  HO  RST,  Chro- 
niques de  Gueldre.  Liv.  IX.  pag.  ii8.]  e"»-"""^ 


uerre  ,  trou- 


T  E  Duc  Arnold,  étant  evfin  las  de  la  Guet 

■"  va  à  propos  fur  la  propofition  par  l'avis  de  fon  Çojf- 

F  l  2  feil 
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CORPS     DIPLOMATIQ.UE 


A^XO  vond  op  het  aenhouden  van  zyn  Raeds-vrienden  noo-   fiil  de  changer  la   Trêve   ra   Paix.     On  dit  que  Thi-    AnNO 
digh  en  geraedfaem  ,   het  maendelijk  beftand  in  eene  !  Uffes  de   Hourgugne   Uiffant  ÇembiabUmcm  Zvjecr  de 

1419.  gelhdige  vreede  te  verkeeren.  Men  zeght,  dat  Philips  ;CV(/6-»^o»rf  en  jh»  entier  àoit  allé  traiter  avec  Die f-  I^iO. 
van  Burgundien  insgelyken  Zweer  van  Kulenburgh  in  1  hoU  ;  le  contenu  dit  Traité  de  Paix  ,  d^ entre  A  K.- 
fijn  vs'efen  en  geheel  laetende,  met  Diephold  was  gaen  ,  nold  ô'  Diephold  ,  àoit  à  peu  fre's  tel  ; 
verdraegen.  Het  vrcdes  befteck  tuffchen  Arnald  premièrement  le  Dru  de  Gueldres  devait  rendre  à  [on 
en  DiETHOLD  was  fchier  van  defen  inhoud.  In  dcn  Neveu  Diephold  is'  à  l'Evéché  d'Utrech  les  Furts  de 
eerften  7.oude  de  Hertogh  van  Gelder  aen  iljn  Necve  ,  Horfl  ,  crP  faire  en  forte  qu'on  payât  les  arrérages  dits 
Diephold  en  het  Sticht  van  Utrecht  wcder  Icveren  de  '  à  Hubert  IVotf  de  Horfl ,  {fuivant  le  jugement  de  fan 
Schants  te  Horft ,  ende  belbrgen  dat  aen  Hubert  Wolf  ^  Beaiipere  le  Prince  de  CIcves  ,  Did.  de  B'ronkhorfl  Fils 
van  Horft  lijn  after-wel' 
fchoon-Vader  den  Vorll 

hofft  loon  van  Batenburgh  ,  ^     _  _ 

Heimert ,  gevoeghd  met  Diephold  ende  het  Gods-Huys  ;  vèque  Zweer.,  en  cette  Paix  dévoient  être  compris  l'ilt 
en  de  Stad  van  Utrecht)  wierde  voldaen  ;  îondet  zich  j  voulaient  les  Bourgeois  is'  Sujets  bannis  du  Prince .,  qui 
namaels  de  zaek  van  Biflchop  Zweer  eenighiins  te  be-  !  ne  pouvaient  venir  dans  PEvèché  ni  jouir  des  fonds 
kroeden.     In  defe  vrede  zouden  ,  zoo  fy  wilden,.  be-  j  qu'ils  y  avaient  que  du  confentemcnt  de   Dicphnld  ,  £5" 


ie  belorgen  dat  aen  nuDert  vvoit  j  oeciipere  te  Jf  rince  de  u  levés,  Uid.  de  lironkliorjt  tils 
welcn  (na't  uyt-wijfcn  van  iijn  i  de  Batenhurg  z^  Anhok  ^  Did.  de  Heimert  ,  joint  a 
3rft  van  Kleve,  Did.  van  Bronk-  i  Diephold  ur  l'Hôpital  isf  Fille  d'Utrccht)  fans  fe  plus 
burgh  en  Anholt  ,  ende  Did.  van  j  mêler  A  l'avenir  en  aucune  manière  de  l'affaire  de  t'E- 


Tecpenzijn  deVorftelijke  ballingenBurgers  enOnder-  'fous  banne  caution;  parce  qu'il  leur  hait  auffi  peu  def- 
zaeten  ,  die  iu  't  Sticht  niet  zouden  moegen  koemen,  1  fendu  qu'aux  autres  Sujets  d'affifier  le  Ducji  la  Guel- 
ofte  hmi  °TOTiden  aldaer  aenvaerden,  dan  met  believen  i  dre  venait  à  rentrer  en  Guerre  avec  l'Evêchc.  Demeu- 
van  Diephold,  ende  onder  gocde  zeekeringh;  mids  dat  ,  rant  néanmoins  les  Lettres  de  ceux  de  Zwal  concer- 
hun  onverbooden  waszoo  weynigh  als  d'andere  Land-  \  nant  leur  exil  en  leur  force.  Tontes  les  EglifesiS'  Gens 
ïaeten,  den  Hertogh  te  helpen, indien  Gelderland  met  :  Cs"  les  biens,  tant  Ecclefiajiiques  qu'autres  ,  fcituez  en 
het  Sticht  wederora  in  kraekeel  en  oorlogh  verviel;  !  Gueldres ,  étant  Sujets  de  Diephold  ^  de  PEgliJ'e,  de- 
blijvende  effenwel  de  Brieven  van  die  van  Zwol  rae-  l  voient  demeurer  en  leur  première  pojfcjjion  ,  ^  J'otis 
kende  hunne  ballingen  ,  van  waerden.  Aile  Kerken  l'obeiffance  de  leurs  Seigneurs  ;  mais  fi  l'Evêque  ou 
""■'  '"  "^  ■  ''"  quelque  autre  venait  à  excommunier  le  Duc  au  fes  Su- 
jets ,  en  tel  cas  le  Duc  ,fuivant  le  confcil  de  Diephold, 
entrera  avec  eux  en  jufiice ,  établifjantpour  cet  effell  des 
Plénipotentiaires  cs'  gens  difcrets  aux  dépens  de  l'E- 
véché. Pour  lesquels  dépens ,  en  cas  de  refus ,  il  aura  fan 
recours  fur  les  biens  que  ceux  de  l'Evéché  ont  dans  fa 
' pui£ance.  La  fréquentation  is'  le  commerce  fera  libre 
de  part  l^  d'autre  ,  en  payant  la  Douane  accoutumée 
aux  lieux  ordinaires.  Et  chacun  fera  faire  droit  $5" 
bonne  jufiice  à  un  chacun  des  Marchands  dans  le  lieu 
de  leurabeiffance.  Diephold  i^  l'Evêque  Zweer  ne  paur- 


en  luyden,  ende  niet  min  geeftlijke  als  anderé  goede 
ren,  zoo  in  Gelderland  gelegen,  ofte  Diephold  en  de 
Kerck  waeren  onderdaenigh  gevsreefd,  ïoiiden  by  haer 
beïit  en  vorige  Heercn  niftelijken  verblijven  :  doch  zoo 
Biflchop  Zweer ,  ofte  yemant  anders  den  Hertogh  of- 
te (ijne  Onderzaeten  hier  over  in  den  ban  deed  ,in  zulk 
een  val  zoude  de  Hertogh,  volgende  den  raed  van 
Diephold,  met  haer  en't  Sticht  den  wegh  van  rechten 
in-gaen ,  ftellende  daer  toê  volmaghtigers  en  befchey- 
dene  luyden ,  op  koften  van  't  Sticht  ;  welke  oukoften, 
by  weygeringe,  hy  vermoght  te  vinden  op  zulke  erven 

den  leg^ 
der-zijd' 
van  gewoon 
ïoude  yed 

overfchad^ _  t, ,  «•     r-        ,    -    ^  ■ 

vaeren.  Diephold  en  vermoght  Bifchop  Zweer  ten  >  pour  le  repouj/er.  Si  quelque  Seigneur  au  qui  que  ce  fait, 
geenigen  tijden  tegens  Arnald  ofte  fijne  Landen  eeni-  ^  caufe  de  cette  reconciliation  ,  entreprenait  quelque 
gen  byftand  te  doen:  ende  of't  gebeurde  ,  dat  Zweer  I  chofe  contre  le  Duc ,  Diephold  ni  l'Evéché  ne  l'affiflera. 
een  ftuck  van't  Bisdom  bemaghtighde  ,  daer  tegens  j  >?»  'nulle  y/ianiere.  Les  Prifonnicrs  feront  relâchez  de 
ïoude ,  op  des  Hertoghs  goéd-dunken  ,  D'ephold  nef-  j  part  ^  d'autre  ,  exceptez  Pierre  de  Cuknbourg  i^ 
féns  de  Staden 't  Sticht  van  Utrecht,  dadelijken  tôt  \  quelques  autres  de  plus  qui  dernièrement,  lors  de  la 
haeren  koften  en  sevaer  aile  tegenweer  aenwenden;  j  conflruétian  du  Fart,  furent  pris  dans  Amersfort.  Les 
gelijk  de  Hertogh  mede  op  fijne  koften  beloofde  te  !  b'ens  des  Gueldrais  l^  ceux  des  habitans  de  l'Evéché 
doen  om  hem  wcder  uyt  te  ftooten.  Soo  eenigh  Heer  1  dans  la  Gueldre  donneront  comme  auparavant  ,  i^j  ce 
ofte  wie't  ook  moghte  wefen  ,  tet  zaeke  van  defen  !  comme  biens  de  Gueldres  y  de  l'Evéché.  Comme  aujft 
5!oen  yetwes  tôt  after  -  deet  van  den  Hertogh  voor-  1  les  biens  de  perfamie  ,Jans  la  femance  preallabte  du  Sou- 
nam,'  aen  dien  ïoiide  hy  Diephold  noch  het  Sticht  in  !  verain  du  lieu,^  ne  pourront  être  retenus  ,  ni  les  biens 
eeni'r'erley  wijze  de  harid  bieden.  De  gevangens  zou-  j  de  ceux  de  l'Evéché  Jcituez  en  Gueldres  tnatejlez  par 
den  over  en  weder  vry  gefteld  worden,behalven  Peter  [quelques  charges  ou  impofitians  de  chevaux  ou  autre- 
van  Kulenburg  ende  etlijke  meer,  die  in  de  jongft  op-  j  'ment.  Les  Bois  qui  font  du  côté  du  Velanw  i;f  le  choix 


rg  ende  etlijl' 
geworpene  Sterkte  binnen  Amersfoord  waren  gekree- 
gen.  De  goederen  van  de  Gclderfle  in't  Sticht  ,  ende 
vân  de  Stichtenaers  in  Gelderland  ,  zouden  geeven  als 
van  te  voren ,  ende  als  de  Gelderfle  en  Stichtilè  goe- 
deren; gelijk  mede  nieniands  goederen,  zonder  voor- 
gaende  vermaeninge  van  de  Overigheyd  der  plaetfe, 
moghten  aengehoùden,  nochte  de  goederen  der  Stich- 
tenaers in  Gelderland  gcleegen,  met  eenige  laften  van 
Paerden  ofte  anderfins  bekommerd  worden.  De  Bos- 
fenaen  de  zijdvan  de  Velonw,ende  de  hout-keurdaer 
in  zouden  ftaen  aen  den  Hertogh  ,  die  tegen  aile  ovef 


du  bois  ttpartiendrant  au  Duc  qui  exemptera  de  toute 
molefte  autat/t  qu'il  y  en  demeurera  de  l'Evéché.  Les 
Bcfiiaux  ^  Fachej  des  Bourgeois  de  Zwol  qui  par  les 
Sujets  du  Duc  furent  emmenez  en  Gueldre  fur  fin 
Sauf-  conduit ,  le  Duc  promet  d'en  indemnifer  de  l'ar- 
gent qu'il  a  apartenant  à  ceux  de  l'Evéché.  Tous  les 
arrérages  (jf  les  rentes  annuelles  qui,  à  caufe  de  cette 
Guerre,  n'ont  pas  été  payées  avant  le  jour  de  St.  Pier- 
re ,  demeureront  non  payées  ^  fur  le  même  pied  que  cy^ 
devant.  Le  Duc  remettra  es  mains  de  Diephold  les 
Lettres  ou  ABes ,  pour  lesquels  ceux  de  Rhene  avaient 


laft  ïoude  bevrijden,  zoo  veele'er  uyt  het  Sticht  daer  j  dans  la  précédente  Guerre  promis  de  fe  comporter  neu- 
binnen  woonden.     De  Beeften  en  Koeyen  der  Burge-     tralement,  ou  en  décharger  ceux   de  Rhene   ic-i  par  é- 


ten  van  Zwol ,  welke  door  des  Hertoghs  onderzaeten, 
boven  fijn  vrygeleyde,naer  Gelderland  waren  verdree- 
ven ,  geloofde  de  Hertogh  te  vergoeden  uyt  het  geld  , 
't  welk  hy  aen  die  van  't  Sticht  te  goed  haddc.  Aile 
afccr-ftallige  ende  by  dezen  Oorlogh  voor  Peters-dagh 
met  betaelde  jaer-renten  ,  zouden  onbetaeld  ende  van 
nu  af  op  den  zelven  voet  blijven  als  voor  heen.  De 
Hertogh  zoude  aen  Diephold  weder  behandigen  aile 
îulke  Brieven  ,  waer  by  die  van  Rhenen  fich  in  dcn 
voorgaenden  krijgh  hadden  beloofd  onzijdigh  te  drae- 
gen ,  ofte  die  van  Rhenen  hier  van  fchriftelijken  ont- 
flaen:  gelijk  ook  ondughtigh  zouden  zijn  die  Brieven  , 
welke  dcn  Amer«foorderen  na't  inneemen  van  haere 
Stad  waren  af-gcparft.  Soo  yemant  eenigh  pand-recht 
aenquam,  't  welk  duyrende  den  Oorlogh  niet  en  was 
aengenoomen,daer  toe  zoude  een  yegelijk  fijn  volkoe- 
men  recht  al  noch  behouden.  De  dijk  by  Elburg  zou- 
de, 


'cy  par  e- 
crit.  Comme  auffi  feront  nulles  Us  Lettres  qui  ont  été 
extorquées  à  ceux  d^ Amersfort  après  la  prife  de  leur 
Fille.  S'il  apartient  quelques  gages  ou  hypothèques  à 
quelque  un  ,  lesquels  n'auraient  pas  été  enlevez  pendant 
la  Guerre ,  un  chacun  reflera  à  cet  égard  en  fan  plein 
droit.     On  fera  une  digue  ^  une  éclufe  prés  £  Elburg 


fui- 


DU     DROIT    DES     GENS. 
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AkNO  ^^  op-ende  een  Sluys  daer  by  gemaekt  worden  ,  vol- 
gens  den  raed  en  't  goed-dunken  van  de  weder-zijdiFe 

I4IO.   gi-'-erfden  ,    ende  die  by  de  lelve  wateringh  gebreck 
^   ''     haddcn. 

De  Hertogh  zoude  geenfins  gehengen,  Diephold  of- 
te  yemant  van  de  Stichtflè  Ingezeecenen  binnen  lijne 
Land-grenfen  van  de  ballingcn  ofte  yemant  anders 
eenigh  liinder  ofte  moeyten  aengedaen  te  worden.  De 
Vorft  vergat  en  vergaf  niede  aen  de  Steden  van  U- 
trecht,  Amerstbord  ende  't  gantflè  Stich  ,  al  wat  te 
Worichem  was  gcplceghd  ,  ende  begeerde  den  Heer 
van  Kulenburgh  in  dele  Vrede  begreepen  te  iiebben, 
ende  dat  men  d'eene  neder-flagh  ,  roovery  en  brand- 
flichtinge  tegen  d'andere  zoude  reekencn  ende  verge- 
lijken.  Maer  zoo  fich  yemant  fteegh  en  wedeilpan- 
nigii  tegen  den  Hertogh  wilde  aenftellen,  ende  dit  ver- 
dragh  niet  aenneemen ,  ende  die  van  't  Sticlit  iiier  over 
in  fcinade  rackten,  dan  zouden  de  Gelderire  denStich- 
tenaers ,  ende  de  Stichtenaers  den  Gelderffen  na  ver- 
moegen  byftaen,  yeder  op  lijne  koften.  De  Hertogh 
met  de  Ridderfchap  beloofden  ,  tôt  meerdere  vaûig- 
heyd  van  de  gemeyne  Vreede  ,  aile  ftroperyen  ,  blae- 
kingen,  hechtenillen ,  af-zettingen,  en  geweld  in  Gel- 
derland  en  het  Sticht,  na  haer  befte  maght  te  weereir, 
ofte  aen  Diephold  daer  voor  in  twaelf  weeken  vergoe- 
dinge  te  geeven  ,  mids  dat  men  daer  van  verkondingc 
ïoude  doen  omirent  de  plaets  van  de  misdaed  ;  te  wee- 
ten  omtrent  Rhenen  ,  indien  de  over-laft  waer  voor- 
gevallen  in  't  Sticht  van  Utrecht;  dan  zoo  zulx  in  't 
Over-Sticht  was  gebeurd  ,  omtrent  Kampen  ofte  De- 
venter.  Soo  de  Hertogh  de  fchade  weygerde  op  te 
richten ,  moght  ze  Diephold  op  des  zelfs  Onderzaecen 
verhaelen  ;  wel-verftaende  ,  dat  alhoewel  de  Zegels 
van  aile  de  vier  Hoofd-rteden  aen  defen  Brief  vaft  wa- 
ren,  hy  echter  fyn  wraak  moell  zoeken  op  en  omtrent 
de  Geweften  ,  waer  van  daen  het  leed  ofte  de  fchuld 
was  gefprooten.  Ende  nademael  de  Hertogh,  uyt  den 
naem  van  aile  ende  een  yeder  die  dit  aengingh ,  ende 
die  hem  in  defen  Krijgh  hadden  geholpen  ,  defe  Vree- 
de, uyt  eygen  drift  en  raed  iîjner  Vrienden  ,  had  in- 
gegaen  ende  de  zelve  vaft  en  onverbreekclijk  begeerde 
na  te  koemen,  gaf  hy  tôt  dien  eynde  over  fijn  Vorfte-  ! 
lijk  woord  en  trouw  ,  leggende  daer  behalven  lijne 
hand  op  het  Schrift  ende  lîjn  Zegel  daer  aen  hechten- 
de.  Tôt  bezegelinge  van  defen ,  waeren  mede  van  des 
Hertoghs  wegen  gebeeden  zyneVerwanten  en  Raeden 
Willem  Vry-heer  van  Bueren  enBuefichem,  Gijsbert  j 
van  Bronkhorft  Heer  van  Batenburg  en  Anholt,  Wil- 
lem van  Leeke  Heer  van  den  Bergh  en  Byland  ,  Jan 
Heer  van  Hoeklem  en  Millingen  ,  Jan  Schelart  van  1 
Obbendorp  Ridder  en  Hof-meefter  ,  Jan  van  Bueren  j 
Heer  van  Wijke  ,  Jan  Heer  van  Afperen,  Voorft  en  ; 
Keppel ,  Diderik  van  Bronkhorft  ,  Diderick  van  Lyn- 
den  Heer  van  Hemmen  ,  Diderick  van  Bylande  Rid-  , 
der,  Jan  van  Goesbeek  Heer  teHoemen,  Malden  en  j 
Beek ,  Jan  Heer  van  Broekhuyfen ,  Weerdenburgh  en 
Amerfoyen,  Jan  van  Oft  ,  Jan  van  Apeltern  ,  Heer  I 
Robert  Maerfchalk,  Willem  van  Vlodorp  Erf-wacht-  j 
meefter  van  Ruermond ,  Renald  Heer  van  Oyen ,  Jan 
van  Apeltern  Heer  van  Perlîngen  ,  Jan  van  Roifum  | 
Heer  van  Leenbergen ,  Herbert  van  Oy  Heer  van  Bal-  j 
goy  ,  Arent  Heer  van  Bliterswijk  ,  Jan  van  Bueren 
Heer  van  Amfe  ,  Jan  van  Oy  Heer  van  Ubbergen, 
Gijsbert  van  Tuyl ,  Diderick  van  Vlodorp  ,  Reynold 
en  Jan  Zeller ,  Gijsbert  van  Mekeren  ,  Peter  Steen- 
bergen  van  Nyenbeek ,  Evert  vanWilp,  ende  Willem 
van  Rijswijk  Kamerlingh;  behalven  de  Burgemeefters, 
Schepens  en  Raeden  van  Nymegen ,  Ruermond ,  Zut- 
veen  ende  Arnhem.  Gedaen  op  den  28.  van  de  Hcy- 
maend. 

CXL. 

10.  OSi. 'Teflament  de  Bonne  de  Savoye  Princejfe 
à'Achaie.  Fait  le  ip.  OElobre  141?.   [S.Gui- 

AcuAiE.  CHENON,  Hiftôirc  Généalogique  de  la 
Maifon  de  Savoye.    Preuves,  piig.  131.] 

/»  nomine  Domini  neflri  Jefu  Chrijti  Amen. 

AN  NO  Nativitatis  ejusdem  Domini  millefimo  qua- 
tercentefimo  vigelimo  nono  ,  Indiâione  feptima , 
die  décima  nona  Menfis  OSobris.  Aâum  in  Caftro 
Stapinufii  videlicet  in  Caméra  cubiculari  infra  fcriptx 
Illuftris  Domin»  Bonn>e  de  Sabauwia  Princi- 
piffx  Achaya:Teftatricis,pra(;fentibus  Venerabilibus Re- 
ligiofis  Dominis  Fratre  Donato  de  Finerolio  Confes- 


fitivant  l'avis  de  l'une  ^  l'autre  partie  £3"  dont  ksdi-    A  NNO 
tes  eaux  avaient  befoin.  xilNlNl^ 

1429. 

Le  Duc  ne  permettra  en  nulle  manière  que  Diep- 
hold im  aucun  des  Habitans  de  l'Evêché  fait  maleftè 
par  bannijfement  ou  autre  peine  ou  empêchement.  Le 
Prince  oublie  03'  pardonne  aux  Vdles  d'Utrecht ,  Amers- 
jort  £5"  de  tout  l'Evêché  tout  ce  pii  a  été  commis  à 
Vorichem  ,  i^  fouhaite  que  le  Seigneur-  ,de  Cidenbour?; 
fait  compris  dans  cette  Paix  is'  que  l'on  fajfe  une 
comfenfation  de  toutes  les  tueries,  pillages  isf  incendies 
qui  ont  été  faits  de  part  ^  d'autre.  Mais  fi  quel- 
qu'un voulait  fe  montrer  rebelle  contre  ledit  Duc  i^ 
ne  point  adhérer  à  ce  Traité  ^  que  ceux  de  l'Evêche' 
en  fouffriffent  du  dommage  ,  les  Gueldrais  foutiendront 
ceux  de  l'Evêché  isf  ceux  de  l'Evêché  les  Gueldrois 
chacun  à  fcs  frais.  Le  Du0i^  les  Nobles  promettent 
pour  plus  grande  ajfeurance  de  la  Paix  commune  d'em- 
pêcher de  leur  mieux  dans  la  Gueldre  (^  dans  l'Evê- 
ché toute  forte  de  brigandages  ,  incendies  ,  emprifonne- 
mens ,  depofitions  isf  violences  ,  ou  d'en  indemnifer 
Diephold  dans  douze  femaines  ,  pourvâ  qu'on  donne 
connoijjance  du  lieu  où.  l'aSlion  aura  été  commife  ,  as- 
fçnvoir  fur  Rhenen  fi  le  dommage  a  été  commis  dans 
l'Evêché  d'Utrecht  ;  mais  fi  telle  chofe  a  été  commife 
de  l'autre  côté  de  l'Evêché.^  fur  Campen  ou  Dcventer. 
iii  le  Duc  refufe  le  dédommagement  ,  Diephold  pourra 
le  récupérer  fur  fes  Sujets  ;  bien  entendu  qu'encore  que 
les  Seaux  de  toutes  les  quatre  (ailles  Capitalei  feraient 
attachez  à  ces  prefentes ,  il  tâchera  de  s'en  dédomma- 
ger fur  le  Pais  qui  aura  caufé  le  dommage  ,  l^  com- 
me le  Duc  ,  au  nom  de  tous  ceux  que  ces  prefentes 
regardent  ,  ^  qui  l'avaient  ajfijîé  en  cette  Guerre  ,  a 
fait  cette  Paix  par  la  perfuafion  i^  avis  de  fes  pa- 
rens.,  ^  qu'il  defire  de  l'abferver  fermement  ^  invio- 
lablement ,  il  en  donne  fa  foy  ^  parole  de  Prince ,  en 
appofiint  fes  mains  y  fin  Sceau  à  ces  prefentes.  Pour 
confirmation  desquelles  de  la  part  du  Duc  v  étaient 
priez  fes  parens  i^  Canfeillers  Guillaume  3aran  de 
Bueren  £3=  Buefichem.,  Gysbert  de  Bronkharfi  Seigneur 
de  Batenburg  £7'  Anholt,  Guillaume  de  Leeke  Seigneur 
de  Bergh  £5"  Byland  ,  Jean  Seigneur  de  Hoecklem  (sf  ' 
Millingen  ,  Jean  Schelaert  d' Obbendorp  Chevalier.,  isf 
Jean  de  Bueren  Seigneur  de  Itylke  ,  "Jean  Seigneur 
d'Asperen,  l^oorfi  i^  Keppel,  Diderick  de  Branckhorjl, 
Diderick  de  Lynden  Seigneur  de  Hemmen  ,  Diderick 
de  Bylande  Chevalier .,  Jean  de  Groetbeek  Seigneur  de 
Hoemen,  Malden  ^  Beek  ,  Jean  Seigneur  de  Broek- 
huyfen, IVeerdenburg  ^  Amerfoyen,  Jean  d'Oft,Jean 
d' Apeltern  ,  le  Seigneur  Robert  Maréchal  ,  Guillaume 
de    Vlodorp   IVacht-meefter   héréditaire    de  Rurcmonde ,  , 

Reinaud  Seigneur  d'Oyen  ,  Jean  d' Apeltern  Seigneur 
de  Perfingen  ,  Jean  de  Rofftim  Seigneur  de  Leenber- 
gen, Herbert  d'Oy  Seigneur  de  Balgoy,  Arent  Seigneur 
de  Bliterswyck  ,Jean  de  Buren  Seigneur  d' Amfe ,  Jean 
d'Oy  Seigneur  d'Ubbergen ,  Gysbert  de  Tuyl ,  Diderick 
de  Vlodorp,  Renault  ^  Jean  Zeller,  Gysbert  de  Me- 
keren ,  Pierre  Steenbergen  de  Nyenbeek  ,  Evert  de 
IVilp,  Jg"  Guillaume  de  Ryswick  Chambellan  ,  outre 
lesBaurguema!tres,Efchevins,  (3'  Canfeillers  de  Nime- 
gue ,  Ruremonde ,  Zutphen  ^  Arnhem.  Fait  le  vingt- 
huitième  de  Juillet. 


fore,  Fratre  Jacobino  de  Alexandria  ,  Fratre  Antonio 
de  Morcta  ,  Domino  Joanne  Bartholomaîo  Gerlïi  de 
Pinerolio  Cnppelanis  ,  Spedabilibus  ,  Egregiis  &  No- 
bilibus  Viris  Domino  Ludovico  Biilhrdo  Achaya;,  Do- 
mino Guillermo  de  Conflencio  Legum  Doâore,  IVla- 
giftro  Antonio  Bealecii  Philico  ,  Bartholomseo  Prova- 
nx  Magiftro  Hospicii  Conliliariis  ,  Gabricle  Provanaj 
Filio  diéli  Bartholomxi,  Jacobo  Filio  Georgii  de  Bue- 
nis  Domino  Cerfenafchi ,  &  Stcphano  de  Cabiireto  de 
Montecalcrio  Scutiferis  infra  fcriptœ  Illuftris  Domina; 
Priucipilfa;  Tellatricis,  Teltibus  ad  infra  fcripta  voca- 
tis  ,  &  rogatis  ore  proprio  iplius  Dominœ  Teftatricis , 
in  hune  qui  fequitur  modum,  fuuni  Teftamentum,(ine 
fcriptis  nuncupativum  facere  procuravit.  In  primis  qui- 
dem  ejus  animam , quandocumque  cam  ab  hoc  fxculo 
F  f  3  migrare 


H° 


CORPS     DIPLOMATIQ^UE 


I^NNO  migrare  contigerit ,  Altiffimo  Creatori ,  Beatxque  Ma- 
ris  Virgini  ejus  Matri  &  toti  Curia:  Cœlefti  commen- 
1429.  davit.  Item  ordinavit  fepukuram  fui  corporis  fieri  ia 
Capella  lUuftrium  Dominorum  Principum  Achayx,  li- 
ra in  Ecclefia  S.Francisci  de  Pinerolio,  cum  folemni- 
tatibus  decentibus.  Item  ordinavit  quôd  in  didl.i  Ca- 
pella pro  anima  fua  celebrerur  per  Fratres  diûi  Con- 
ventus  ,  qualibet  die  una  Miila  Iblemuis  île  Rcqnie  m 
cantii,  exceptis  diebus  quibus  in  diûo  Conventu  prs- 
dicabitur,  quibus  diebus  cclebretur  una  Millabafiè,  & 
hoc  usque  ad  tempus  duodccim  miUium  annorura  ,  à 
die  ejus  decellus  inchoandorum  ,  &  pro  prarniiffis  Mis- 
fis  celebrandis,  legavit  diâo  Conventui  omnia,  &  fin- 
gula  paramenta  Càpellx  ipfius  DominxTcftatricis,  tam 
Calices,  Reliquiaria,  Cruces,  Candelabra  argentea,& 
aurea  ,  &  alterius  cuj usque  tnetalli,  libres,  &  vefli- 
menta  facerdotalia.  Item  legavit  occalione  prxditlà 
diclo  Conventui,  fexaginta  Florenos  annuales  folven- 
dos  per  infta  fcriptum  fiium  Hsredem  ,  durantibus 
duodecim  millibus  annis  fiiprà  fcriptis.  Item  legavit 
Monaft.  Monialium  S.  Jacobi  de  Pinerolio  Ordinis 
SanÛE  Clarx  pro  anima  Iua,centum  Florenos  folven- 
,  dos  femel  tantum  ,  per  ejus  Hxredem  infra  fcriptum. 

Item  legavit  Conventui  S.  Francisci  de  Montecalerio 
pro  anima  fua,  quinquaginta  Florenos  folvendos  femel 
tantum  per  Hxredem  fuum  infra  fcriptum.    Item  lega- 
vit Conventui  S.  Francisci  de  Thaurino,  quinquaginta 
Florenos  folvendos  femel  tantum  per  diftum  ejus  Hx- 
redem infra   fcriptum.     Item   legavit   Monalterio   S. 
Clarx  de  Thaurino  pro  ejus  anima  ,     yiginti  quinque 
Florenos  folvendos  per  didum  ejus  Hxredem  femel 
tantum.     Item  legavit  Conventui  S.  Francisci  de  Que- 
rio  pro  ejus  anima,  viginti  quinque  Florenos  folven- 
dos per  diàum  ejus  Hxredem  femel  tantum.     Item 
legavit  Monafterio  S.  Clarx  de  Querio  ,  viginti  quin- 
que Florenos  folvendos  femel  tantum  per  dictum  ejus 
Hxredem.     Item   iegavit   Conventui   S.  Francisci  de 
Foffano  ,    viginti  quinque  Florenos  folvendos  femel 
tantum  per  diôum  ejus  Hxredem.    Item  Içgavit  Mo- 
nafterio Monialium  Sanflx  Clarx  de  Carignano  pro 
ejus  anima,  quinquaginta  Florenos  folvendos  per  dic- 
tum ejus  Hxredem  femel  tantum.     Item  legavit  Con- 
ventui S..  Francisci  de  Monteregali  pro  ejus  anima  vi- 
ginti quinque  , Florenos  folvendos  femel  tantum  per 
diâum  ejus  Héredem.     Item  legavit,  onefando  con- 
fcicdtiam  infrà  fcripti  fui   Hxredis  ^    quingentos  feu 
quinquies   centum  Florenos    pro   maritandis  quinque 
pauperibus  virginibus, folvendos  per  didum  fuum  Hx- 
redem infra  annum  ,    poli  ipfius  Dominx  Teftatricis 
deceflum.     Et  quia  quœ  fpeciali  funt  digna  nota ,  ideô 
infrafcriptum  ejus  Hxredem  TOgat,  ut  fpecialiter  habeat 
recommiffum  in  bonis  fux  hxreditatis,  &  aliis  fuis  qui- 
buscumque  peragendis ,  attentis  benemeritis  ipfius ,   & 
laboribus  per  eurn  fupportatrs  ,    ob  reverentiam  ipfius 
Dominx  Teftatricis  Speûabilem  Dominum   Ludovi- 
cum  Baftardum  Achayx  ejus  Dile£tiffîmum.     Item  le- 
gavit Illi'.Jiri  Dominée  Domiyht'Joannie  de  Sabaudia  Mar- 
chioniffiZ    MoHt'tsferrati  ,     ejiisdem    Dom'mie    'Teftatricis 
Sorori,  ducentos  Florenos  parvi  ppnderis  folvendos  fe- 
mel tantum  per  ejus  Hxredem  infrà  fcriptum.     Item 
Jure  reftitutionis  relinquit  IlluftriJJima  Domina  Domi- 
na Bo-ate  de  Bituriu  ejus  Matri  ,     trecentos  Florenos 
.parvi  ponderis  folvendos  femel  tantum  per  ejus  Hsre- 
dem infrà  fcriptum  de  ,   &  pro  quibus  ipfam.  juffit,  & 
voluit  effe  tacitam  ,   &  contentam  ;  fie  quôd  ulterius 
nil  petere  poffit  ,   aut  habere  in  bonis  ,     &  hsreditate 
ipfius  Dominx  Teftatricis.     In  omnibus  autem  bonis 
fuis  mobilibus  ,  &  immobilibus,  Juribus,  &  Aâioni- 
bus,  ac  nominibus  debitorum, fuum  Hsredem  univer- 
falem  inftituit  Ilhi/lriffir/ntm  Dorriimtm  noftrnm  ,    Do- 
minum Amedeum  Sahandiie  Ducem    ejus   Fratrem   Di- 
leÊtiffimum,  &  ipfo  déficiente  eidem  llluftrifiîmo  Do- 
mino   noftro  Duci  fubftituit  ejusdem  Domini  noftri 
Ducis  Hxredem  univerfalem  ;  De  quibus  omnibus  ip- 
fa  Domina  Teftatris  prxcepit  fieri   unum  ,    vel  plu- 
ra  publica  Inftrumenta  unius  ,  &  ejusdem  tenoris  ad 
opus  quorum  intererit  per  me   Notarium  infra  fcrip- 
tum, prxfentibus  Teftibus  fuprà  fcriptis.  Signd M.KG- 
L  o  c  u  s. 

CXLI. 

142  o    P''^''^'^è^  notable  de  la  Chevalerie  ^No- 
]^  BLESSE  </i»  Lorraine  ,     confirmé  par  le  Duc 

îo.  Janv.  René'  £s'  par  le  Duc  Jean  fin  Fils  ,  por- 
tant qu'en  quelque  cas  que  ce  fiit ,  les  Chevaliers 
{jf  autres  Nobles  de  Lorraine  ,  ne  peuvent  être 


jugés  que  par  leurs  Pairs,  fiit  qu'ils  y  foient  Ac-    A  wjjrt 
teurs ,  ou  Défindeurs.    Donné  à  Nanci,  le  }o. 
Janvier  1450,  £5"  le  Zi.  Novembre  1464.  [La   143°' 
véritnble  Origine  des  Maifons  d'Alfacc  ,  de 
Lorraine,  d'Autriche,  &c.  pag.  zjo] 

IE  A N  Fils  du  Roy  de  Hierufalem  &  de  Sicile,  Duc 
de  Calabre  &  de  Lorraine,  Marchis,  &c.     A  tous 
ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  ix  orront ,  Sa- 
lut. Comine,  après  le  trtspas  de  feu  ,  de  tres-noble 
mémoire,   noilre  tres-rcdouté  Seigneur  Charles 
Duc  de  Lorraine,  Marchis,  &c.    NoIIre  ayeul,  cuft 
elle  remonftré  a  noftre  tres-redouté  Seigneur  h  Père 
le  Roy  de  Hierufalem  &  de  Sicile,  &  à  noftre  tres-re- 
doutce  Dame  &  Mère  la  Reyne  Ducheffe  de  Lorrai- 
ne, dont  Dieu  ait  l'aine,  par  ces  Nobles  Chevaliers  & 
Efcuyers  de  noftredit  Duché  de  Lorraine,  que  plufieurs 
nouvelletez  avoient  efté  faites  contre  l'ancien  ufage  & 
Couftume  dudit  Duché  au  préjudice  desdits  Nobles. 
Et  fur  ce  nosdits  Seigneur  &  Dame  euflcnt  fait  décla- 
ration de  leur  volonté,  &  par  Lettres  fous  leurs  Seels, 
desquelles  la  teneur  s'enfuit  de  mot  à  mot.     RenE' 
Fils  du  Roy  de  Hierufalem  &  de  Sicile  ,   Duc  de  Bar 
&  de  Lorraine  &  Marchis ,  Marquis  du  Pont ,  Com- 
te de  Quyfe:  Et  nous  ISABEL  Ducheffe,  Marquife 
&  Comteffe  des  Duchei,  Marquifats,  Comte?.  (^Sei- 
gneuries deffusdites  feule  Femme  &  Espoufe  de  mon- 
dit  Seigneur  deffusdit  nommé  ^  licenciée  &  aiithorizée 
quand  à  ce  de  mondit  Seigneur  j  A  tous  ceux  qui  ces 
prefentes  Lettres  verront  &  orront  ,    Salut.    Sçavoir 
faifons  que  comme  après  le  tfcspas  de  noftre  très-cher 
&  très  amé  Seigneur  &  Père  Monfeigneur  Char- 
les Duc  de  Lorraine  &  Marchis,  qui  Dieu  parvinft, 
il  nous  ait  efté  remonftré  par  la  Chevalerie  dudit  Du- 
ché de  Lorraine,  que  au  temps  de  feu  noftredit  Sei- 
gneur &  Père,  font  efté  faites  audit  Duché  de  Lorrai- 
ne plufieurs  nouvelletez  contre  l'ancien  ufage  &  Cous- 
tume  dudit  Duché;  Nous  defirant  le  bien  ,   utilité  & 
confervation  dudit  Pays  ,    voulans  auflî  entretenir  & 
garder  bonnerrient  ledit  Pays  en  fes  anciennes  Couftu- 
mes  &  Ufages  fans  les  aucunement  enfraindre;  NouS 
auffi  confiderans  la  Couftume.  dudit  Pays   eftre  telle 
d'ancienneté  que  de  tous  Débats  &  Queftions  eftaiisi 
entre  le  Seigneur  &  la  Chevalerie  du  Pays^  ladite  Che- 
valerie ont  tousjours  efté  jugiez  par  leurs  Pairs.    Et 
pource  voulons  &  à  ce  nous  confentons  ,     &  avons 
promis  en  vrayes  paroles  de  Prince  &  Ptinceffe  ,   pout 
nous,  nos  Hoirs  &  ayans  caufe  de  nous  Ducs  de  Lor- 
raine à  tousjoursmais  ,    que  dés  maintenant  pour  le 
temps  à  venir  toutes  &  quantes  fois  que  nous  ou  nos- 
dits Hoirs  &  ayaris  caufe  Ducs  de  Lorraine  ,     du  nos 
Officiers  ou  autres  de  par  nous,  voudront  aucune  cho- 
fe  demander  à  la  Chevalerie  dudit  Duché  de  Lorraine, 
0(1  à  aucun  ou  plufieurs  d'eux  particulièrement,  leurs 
Hoirs  Ou  ayans  caufe ,  en  quelque  manière  que  ce  foit 
ou  puiffe  eftre;  Nous  &  nosdits  Hoirs  &  ayans  caufe, 
nous  en  devons  lailîer  juger  par  la  Chevalerie  native 
dudit  Duchié  de  Lorraine  &  autres  Nobles  Fiefez  du- 
dit Duché  leurs  Pairs,  félon  l'Us  &  Couftume  ancien- 
ne dudit  Duché  &  es  Lieux  accouftumez.    Et  pareil- 
lement fe   ladite   Chevalerie  conjointement  plufieufé 
ou  aucuns  d'eux  particulièrement,  leurs  Hoirs  &  ayans 
caufe  ,    veulent  aucune  chofe  demander  à  nous ,  nos 
Hoirs  ,  Succeifeurs  &  ayans  caufe  ,  Ducs  de  Lorrai- 
ne: Nous,  nos  Hoirs  &  ayans  caufe  eu  devons  laiflèr 
jugier  par  ladite  Chevalerie  native  dudit  Duché  de  Lor- 
raine ,   &  autres  Nobles  Fiefez  dudit  Duché  ,     leurs 
Pairs ,  félon  l'Us  &  Couftume  ancienne  dudit  Duché, 
&  es  Lieux  accouftuiriez.    Et  tout  ce  que  par  ladite 
Chevalerie  fera  dit  &  jugé  par  droit  pour  nous  ou  con- 
tre nous,  pour  nos  Hoirs  ou  ayans  caufe,  ou  contre 
eux;  Nous,  nosdits  Hoirs  ou  ayans  caufe,  Ducs  de 
Lorraine  le  devons  tenir  fermement  &  en  eftre  con- 
tens  ,   fans  aller  faire  ne  fpufilir  aller  au  contraire  en 
quelque  manière  que  ce  foit  ou  puilfe  eftre.   Et  en  ou- 
tre toutes  &  quantes  fois  que  la  Chevalerie  dcfllisdite 
conjointement  ou  plufieurs  ou  aucuns  d'eux  particuliè- 
rement, leurs  Hoirs  ou  ayans  caufe  ,   prieront  ou  re- 
querotit  à  nous,  nos  Hoirs  ou  ayans  caufe.  Ducs  de 
Lorraine  avoir  droit  &  Jugement  par  leurs  Pairs, com- 
me dit  eft  deffus  ,  des  débats ,  queftions  ou  demandes 
que  pourroient  eftre  &  mouvoir  en  tou,!.  temps  advenir 
entre  nous ,  nos  Hoirs  ou  ayans  caufe  Ducs  de  Lor- 
raine, &  ladite  Chevalerie  con|oinftement  &  particu- 
lièrement ,     leurs  Hoirs  &  ayans  caufe.     Nousy  nos 
Hoirs  &  ayans  caufe  Ducs  de  Lorraine,  ne  poons,  ne 
devons  aucunement  tcfufer  à  ladite  Chevalerie  conjoiu- 
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tement  ,  ne  à  plufîeurs ,  ne  aucuns  d'eux  particulière- 
ment ,  ne  à  leurs  Hoirs  ,  ne  aucun  d'eux  ,   ne  ayans 
caufe,  ledit  Droit  &  Jugement  de  leursdits  Pairs ,  par 
la  manière  que  deffus  e(t  dit.     Et  voulons  auffi  que  les 
rappels  des  Jugemens  dudit  Duché  de  Lorraine  Ibient 
jugez  par  ladite  Qievallerie  ainfî  comme  i!  eft  accous- 
tumé  de  faire  d'ancienneté,  fans  ce  que  autre  Juge  s'y 
puiflè  attendre  ny  avoir  aucune  tognoififance.    Et  fe 
"nous,  nos  Hoirs ,  Socceflèurs  &  ayans  caufe  Ducs  de 
Lorraine,  ou  aucuns  de  nos  Officiers  de  par  nous,  ou 
aucuns  nos  Bourgeois  &  Hommes  députez,  vouloient 
aucune  cliofe  demander  à  aucun  ou  plufîeurs  des  hom- 
mes de  ladite  Chevalerie  ,   ou  d'aucuns  d'eux.     Nous 
ou  nos  Officiers ,  Bourgeois  &  Hommes  deflusdits ,  les 
devons  pourfuivre  pardevant  leur  Jurtice  où  ils  feroient 
demeurans,  &  de  là  en  avant  de  reiTort  en  relTort  fé- 
lon les  Us  &  Couftumes  anciennes  dudit  Pays.    Et 
pareillement  fe  ladite  Chevalerie  conjointement  ou 
aucuns  d'eux  particulièrement,  ou  leurs  Bourgeois  & 
Homrnes  députez  ou  aucun  d'eux  ,  vouloient  aucune 
chofe  demander  ou  requérir  à  nous  ,   nos  Officiers  & 
Hommes  députez   ou  aucun  d'eux  ,    ils  les  devront 
pourfuir  pardevant  leur  Juftice  es  Lieux  où  ils  feroient 
demeurant  par  voye  de  Juïlice  ,    &  de  là  en  avant  de 
reflbrt  en  reflbrt  comme  deffus  eft  déclaré.     Et  s'il  ad- 
yenoit  que  débats  ou  queftions  fe  meuffent  entre  nous 
&  ladite  Chevalerie,  ou  entre  ladite  Chevalerie  &  nous, 
pour  caufe  de  nosdits  Bourgeois  &  hommes  députez, 
ou  pour  leurs  biens ,  ou  pour  leurs  Bourgeois  &  hom- 
mes députez  &  leurs  Biens,  lesdits  débats  &  queftions 
vanroient  &  feroient  jugez  &  terminez  par  ladite  Che- 
valerie &  leurs  Pairs  en  la  manière  que  deffus  eft  devi- 
fé  &  déclaré.     Encore  voulons  que  toutes  nouvelletez 
indeuës  &  non  raifonnables  que  font  efté  eflevées  ou 
temps  &  au  vivant  de  feu  noftredit  Seigneur  &  Père 
foient  mifes  jus  &  le  tout  a  néant.     Car  comme  nous 
femmes  acertenez  d'aucuns,  noftredit  Seigneur  &  Pè- 
re les  avoit  mifes  jus  avant  fbn  trespaffement ,    &  que 
ladite  Duchié  &  Pays  de  Lorraine  demeurant  d'ores- 
jiàvant  &  à  tousjoursmais  en  tels  Couftumes,Libertez, 
ï'ranchifes  &  anciens  Ûfages  comme  ladite  Duchié  & 
Pays  de  Lorraine  eftoit  au  vivant  de  feu  bonne  mé- 
moire tioftre  très-cher  Seigneur  &  grand  Père  Monfei- 
gneur  Jean  Duc  de  Lorraine  &  Marchis,  &  de  fes 
Predeceffeurs  Ducs  de  Lorraine  ,    dont  Dieu  ait  les 
aines.    Et  voulons  auffi  que  tous  ceux  de  la  Chevale- 
tie  deffusdite,  à  qui  on  avoit  fait  aucun  tort  ou  grief, 
au  vivant  de  noftredit  Seigneur  &  Père,  foient  de  ce 
radreffez  par,  le  Droit  &  Jugement  de  leurs  Pairs  par 
la  forme  &  manière  que  deffus  eft  dit  &  déclaré.     Et 
encore  voulons  que  toutes  &  quantes  fois  que  ladite 
Chevalerie  ou  plufîeurs  ou  aucuns  d'eux  ,     ou  leurs 
Bourgeois  &  Hommes  en  commun  ou  en  particulier, 
ou  leurs  Hoirs  ou  ayans  caufe ,  nous  feront  ou  reque- 
ront  à  nous ,  nos  Hoirs  ou  ayans  caufe  Ducs  de  Lor- 
raine &  Marchis,  ou  nos  Officiers  ou  aucuns  d'eus  a- 
voir  Droit  ôt  Jugement ,   les  Nobles  par  leurs  Pairs  , 
les  Bourgeois  &  Hommes  députez  par  leurs  Juges ,  & 
au  rappel  &  reflbrt  de  ladite  Chevalerie  ,   de  tous  dé- 
bats, queftions  ou  demandes  que  pourroient  naiftre  & 
mouvoir  un  temps  advenir.  Nous ,  nos  Hoirs  &  ayans 
caufe  Ducs  de  Lorraine  &  Marchis  ,  ne  nos  Officiers 
ne  les  refuferons  ne  devons  refufer  aucunement  lesdits 
Droits  &  jugemens  par  la  forme  &  manière  cy  deffus 
déclarée.    Toutes  lesquelles  chofes  deffusdites  &  une 
chacune  d'icelles  ,    nous  Duc  &  Ducheffe  cy  deffus 
nommez, pour  nous,  nos  Hoirs, Succeffeurs  &  ayans 
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empefchemens  contre  la  teneur  desdites  Lettres  &  De^ 
clarations,  à  leur  grand  grief,  préjudice  &  dommage: 
Nous  fuppliant  &  requérant  très  humblement  que  icel- 
les  Déclarations  &  Lettres  volciflions  louer,  gréer, ra- 
tifier &  aprouver.     Sçavoir  faifons  que  nous,  qui  ne 
voulons   en  rien  contrevenir  aux  anciens   Ulages  de 
noftredit  Pais ,   ne  déroger  aux  Droits ,   Privilèges  & 
Franchifes  desdits  Nobles  ;     mais  les  voulons  entrete- 
nir &  fouftenir  à  noftre  pouvoir  icelles  Lettres  &  Dé- 
clarations ,   &_tout  le  contenu  en  icelles  avons  loUé  ,    ■ 
confirm.é  ,  ratifié  &  approuvé  ,    &  par  ces  prefemes 
louons,  confirmons,  ratifions  &  approuvons  ;     Pro- 
mettant lealment ,  en  bonne  foy  &  parole  de  Prince, 
pour  nous ,  nos  Hoirs  &  ayans  caufe  ,   que  nous  tan- 
rons  &  tenir  ferons  à  tousjoursmais  ferme  &  eftable 
lesdites  Lettres  &  Déclarations  ,  fans  y  contrevenir  en 
manière  que  ce  foit  ou  puiffe  eftre.     Eu  tesmoin  de  ce 
nous  avons  fîgné  ces  prefentes  de  noftre  main  &  y  fait 
mettre  noftre  Seel.    Et  pour  plus  grande  feureté ,  à- 
vons  ordonné  &  commandé  à  noftre  tres-chier  &  tres- 
amé  Fils  Nicolas  Marquis  du  Pont  à  ce  prefent, 
de  les  figner  de  fon  ligne  manuel  en  l'abfence  de  fon 
Seek    Donné   en   noihe   Ville  de  Nancy  le  vingt- 
deuxiesme  jour  de  Novembre  mil  qnatre  cens  foixante 
quatre.     Âiaji figné  Jean,  &  Nicolas.     Scellée 
de  cire  rouge  du  grand  Seel  armoyé  des  Armes  dudit 
Seigneur  Duc.     Et  fnr  le  reply.  Par  Monfeigneur  le 
Duc,  Hardoiiin  de  la  Jaille  Confeiller  ,   Chambellan 
&  Grand  Maiftre  d'Hoftel ,  Meffire  Henry  Boyer  Che- 
valier, Meflîre  Palafflides  Forbin  Confeiller  &  Vicai- 
re ,  &  autres  prefens. 

CXLII. 

Traité  de  Mariage  entre  Sigismond  ctAutrï-  2t,  Juilî'^ 
che  Fils  de  Frédéric  Duc  d'Autriche ,  £<?      ' 
Ràdegond£   Fille  aînée  de  Ce  arles  ^heVt 
VII.  Roi  de  France.     Fait  à  Infpruck  le  zt.^^^""^^   ■ 
Juillet  1 4 jo.     [  G.  G.  L  E I B  N 1 T  z ,  Codicis 
Diplomatici^  pag,  î4i).] 

"CRedericus  DeigratiaDux  Auftrias , StitÎE, Ga- 
■*•  rinthiœ  &  Carniols ,  Dominus  Marchia  Slavonicae-, 
ac  Portus  Naonis,  Comes  in  Habfpurg,  Tirolis,  Fer- 
retis  &  in  Kiburg,  Marchio  Bùrgoy:E,  ac  Landgravius 
Alfatia;  &c.  Recognoscimus  pro  nobis  &  HœredibuS 
noftris  per  prœfentes  :  quod  nos  *  &  diligenter  conff- 
deramus ,  quod  dignîflimum  Regnum  Francia;  &  lau- 
dabih's  Domus  Auftri»  à  longis  temporibus  in  verâ,  & 
bonâ  unitate  fiiigularique  amore  &  naturali  Amicitia 
infimul  corijunàa  fuere  ,  hue  usque  fœliciter  periilan- 
ferint,  &  ut  in  tali  dilefitione  &  Araicitia  permaneanti 
&  per  amplius  in  melius  augmententur  ;  nos  erga  Se- 
reniflimum  Principem  Dominum  noftrum  Dominùm 
Carolum  Regem  Francis;  quœfivimus ,  &  gratiam  ejus 
magnâ  cum  dih'gentiâ  rogavimus  ,  ut  Illuftrilîîmam 
Dominam,Dominam  Radegundem  ejusdem  Sé- 
renitatis  Filiam  ptimogenitam  dileétiffimo  Filio  nôs- 
tro  primogenito  Sigismundo  Dud  Auftriœ  caufà 
Matrimonii  daret  atque  concederet  Gonthoralem  &  Con- 
fortem.  Qui  quidern  Dominus  nofter  Sereniffimus 
Rex ,  afpeSis  &  intelledis  noftris  diligentibus  fupplica- 
tionibus ,  cum  noftra  fincera  &  bona  voluntate ,  quani 
I  erga  facram  Coronam  Francîx  femper  habuimus  ges- 
'  fimusque  hue  usque  &  gerimus,  Gonfanguinitate  *  per- 
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plurimùm  attollendi  celebris  laudabilisque  mémorisé  ■" 
unà  cum  ejusdem  Majeftate  hune  in  confenfum  nos- 
trorum  unanima  voluntate  pervenimus ,  &  fpecialite'r  - 
propter  noftrani  majôrem  paceiri  invicem  &  ïècurita- 
tem,  ambarumque  noftrarum  Domorum  &  Subditoruni 
Francis  &  Aultris  tranquillitatem  &  honoreni  :  vide- 
licet  qùod  prœfatam  lUuftrîffimam  Dominam  Domi- 
nam  Radegondem  pra:fat35  Serenitatis  Domini  noftri 
Filiam  Primogenitam  Sigismundo  diledlo  Filio  noftro 
etiam  Primogenito  in  veraiil  &  perpetuam  Conthoralein 
&  UxOrerrl  Ipopondit  dare  &  concefllt  ,prout  hœc  om- 
hia  in  Literis  ejusdem  Serenitatis  faper  his  confedis 
plenios  &  latius  enodântur  &  continentur. 

1.  Quapropter  promilimus  &  affirmavimus,  promit- 
timusquc  &  affirmamus  &  juramus  ,  per  honorem^ 
dignitatem  &  fidem  noftram,  quod  prxfatus  Domicel- 
las  Sigismondus  Filius  nofter  Primogenitus  dileâiffi- 
mus  ,   praenominatam  Illuftrifïimam  Dominam  Rade- 


promis,  jurons  &  promettons  par  ces  prefentes,  loyaû- 
ment  &  en  bonne  foy  &  vrayes  paroles  de  Prince  & 
Priiiceffe  tenir  &  faire  tenir,  interiner,&  accomplir  de 
point  en  point  inviolablemen't  à  tousjoursmais  ,  fans 
aller  lie  foufFrir  aller  en  quelconque  manière  que  Ce 
Ibit  à  l'encontre,  de  là  teneur  de  ces  prefentes  ne  des 
chofes  contenues  en  icelles.  En  tesmoin  de  ce  nous 
avons  fait  mettre  nos  Seels  à  ces  prefentes.  Donné 
en  noftre  Ville  de  Nancy  le  penultiesme  jour  de  Jan- 
vier l'an  de  grâce  mil  quatre  cens  trente.  Ainfi  fi^né. 
Par  Monfeigneur  le  Duc  &  Madame  la  Ducheffe.  Pre- 
fents  le  Seigneur  de  BefFromont ,  Meilleurs  JofFroy 
d'Ornes,  les  Baillis  de  Saind  Mihel  &  de  Bar,  Rou- 
bert  de  Harowel ,  Jean  de  Proify,  Arnoul  de  Sampi- 
gny ,  Henry  de  Harowel ,  &  Monlîeur  Jean  de  Bruil- 
lon.  Et  comme  prefentement  les  Nobles  de  noftredit 
Duché  nous  ayans  remonftré  que  depuis  ladite  Décla- 
ration, mesmement  par  le  temps  qu'avons  efté  abfent 
à  noftredit  Duché  ,  leurs  ont  efté  faits  par  plulieurs  de 


nos  Gens ,  &  Officiers  plulieurs  gtiefs  ,    troubles  &    gundem  in^Uxorem  &  Sponfam  ,  ipfamque  fecundum 
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formam  &  Legem  Sacrofanélae  Rom.  Ecckfiœ,  dum- 
modo  &  quando  ad  annos  discretionis  pervenerint ,  prp 
Ûxore  fua  légitima  accipiet ,  ac  ei  carnaliter  copulabi- 
tur ,  ut  moris  eft  ;  &  ad  hœc  debemus  &  tenebimus  ip- 
fum  informare  &  inducere ,  omni  dolo  &  fraude  peni- 
tus  femotis. 

3.  Amplius  concordavimus  &  per  prxfentes  confen- 
timus,  quod  fi  proediâus  noOer  cariffimus  Filius  viam 
HiiiverfaB  carnis  ingrederetur,  quod  Deus  per  fuam  pi- 
îlïimam  mifericordiam  avertat ,  &  priiisquam  carnaliter 
copularetur  prxdiStx  lUuftriffimœ  Dominas  Radegundi, 
&  Dei  clementia  aliam  nos  ducere  contingeret  Uxo- 
rem  ;  *  quod  eadem  Domina  Radegundis  prxdiÊtx 
Majeftati'!  Filia  primogenita  detur  eidem  Filio  iioftro 
legitimo  (imili  modo  &  forma  ,  quibus  fupra  didum 
etï  de  dileâiffimo  Filio  noftro  Sigismundo  ,  in  Uxo- 
rem  &  Sponfam  perpetuam. 

4.  Item,  &  fi  nullum  futuris  temporibus  haberemus 
Filinm  legitimum  infuper  concordavimus  ,  quod  ea- 
dem Domina  R.  uni  de  Filiis  inclyts  memorix  Fratris 
nofiri  Illuftris  Principis  Erneftî  Ducis  Auftriœ ,  &  prae- 
fertim  priinogcnito  Filio  Duc!  Friderico  Nepoti  nos- 
tro  perdilcûiffimo  detur  in  Uxorem  ;  fi  autem  forte 
vita  idem  Nepos  obiret,  quod  abfit ,  vel  aliam  mulie- 
rem  duceret  Uxorem  ,  prsdifta  Dom.  Radeg.  dileâo 
noftro  Nepoti  Alberto  fecundogenito  dabitur  &  conce- 
detur  :  &  nifi  idem  fupervixerit  ,  aut  aliam  duxerit, 
alteri  noftro  Nepoti  Ernefto  Fratri  praedidorum  ,  & 
tertio  genito  dabitur  in  Uxorem  eidem,  &  fimili  modo 
de  uno  ad  alium  descendet ,  ficut  diâum  eft  de  Dilec- 
tiffîmo  Filio  noftro  Sigismundo  :  dum  tamen  alter  Ne- 
potum  noftrorum  ,  cui  nuptura  eflfet,  fuccederet  nobis, 
ficut  faceret  Sigismundus  Filius  nofter,fi  viveret.  Qus 
fepefatus  Dominus  nofter  Rex  univeria  cum  filiabus 
fuis  legitimis  confimiliter  &  pariformiter  facere  provifit 
&  affirmavit ,  feque  ad  ha:c  Literis  fuis  Patentibus  as- 
trinxit,  ut  ipfa  noftra  Amicitia  &  mutua  Confœderatio , 
confanguinitas  débita  &  affinitas  ex  ambabus  Partibus 
Certius,  firmius  &  inviolabilius  fervetur,  &  inconcuifè 
permaneat , omni  dolo  &  fraude  procul  motis.  In  cujus 
rei  Teftimonium  perpetuamque  firmitatem  Sigillum 
noftrum  prsfentibus  duximus  apponendum.  Datum 
Infprugg.  21.  die  menfis  Julii,  Ânno  Domini  1430. 
Scelle  d'un  feau  fendant  à  un  cordon  de  foye  rouge  ^ 
Hanche. 

CXLIII. 

Aïïiance  entre  Charles  VII.  Ré  de  France , 
y  Frédéric  Duc  à' Autriche .^  qui  promet 
de  déclarer  la  Guerre  par  un  Héraut ,  à  Hen- 
ri Roi  d'Angleterre  (^  à  Philippe  Duc 
de  Bourgogne  ,  Ennemis  de  Charles  fin 
Beaupere  ;  fait  à  Sens  ,  le  if.  de  Septembre 
1430.  [G. G.Leibnitz,  Codicis  Diplo- 
matici  pag.  3fi.] 

CArolijs  t)e!  gtatia  Francorum  Rex  ,  univerfis 
prxfentes  Litteras  infpeâuris ,  Salutem.*  Omni- 
no  eflè  putamus,  quo  Principes  magis  eluceant  vel  cla- 
rioribus  foleant  ad  Cœlum  laudibus  ferri  ,  quam  cum 
veritatem  videntur  &  fidem  colère  ;  quoniam  in  rébus 
humanis  nihil  ipfa  fide  merit»  prasftantius  excogitari 
poteft,  nam  ejus  virtute  gratiaque  Amicitise,  Dileâio- 
nes  &  Foedera  dîgna  cum  honeftate  inconcuffa  obfer- 
vantnr  :  proinde  cùm  nuper  ob  caufam  &  in  favorem 
DileSionis  &  Amicitix  Capitula  quxdam^  Punda,  & 
Articules ,  in  materia  mutux  Confœderationis  &  bonx 
Colligantix  inter  nos  noftrosque  Hsredcs  &  SucceflTo- 
res  Regni  Francis  parte  ex  una  ;  &  Illuftriflîmum  & 
prxpotentem Principem  Fridericum  Ducem Aus- 
trix  Confanguineum  noftrum  cariflîmum ,  atque  di- 
ledilîlmum  aiia  etiam  ex  parce  :  ad  utilitatem  ,  hono- 
rem  &  commodum  utriusque  iioftri  Regni  &  Principa- 
tuum,  Dominiornmque  &  Subditorum  noftrorum  pa- 
cem  perpetuam ,  tranquillitatem  &  tiitelam  ampliorem 
concordaverimus,  concluferimus  ac  obfervari  ab  om- 
nibus noftris  Subditis  communi  noftro  &  utriusque 
noftrnm  confenfu, Edido  ac Conftitutioae  mandaveri- 
mus;  &  fuper  his,  determinatis  tamen  &  certis  in  con- 
ditionibus  &  moditicationibus  in  diâis  Capitulis  &  Ar- 
ticulis  noftra  utrinque  uuanimi,  concordi  &  eadem  vo- 
luntate  fatis  declaratis,  conftnfum  prxbuerimus,  &  il- 
la  &  fingula,  quas  in  eisdem  Capirulis  &  Pundis  con- 
tenta, deliberata  &  conclufa,  decenti  cum  fblemnita- 
te,obligationeque  &  pettinentiis  facere  ,    perâcere  & 


complere  promiferimus  ;  veluti  prxfitus  nofter  Coti-  A.NNO 
fanguineus  &  Confœderatus  ad  ipla  &  cunda  eorum 
opère  &  ad  eftedum  realiter  producere  &  complere  li-  143^* 
beraliter  compromifit  ,  &  fua  fpontanea  &  bona  vo- 
luntate  fpopondit  &  aftrinxit  ;  prout  hsc  omnia  ferio- 
fius  fuut  inferta  in  Literis  noftris ,  &  cjusdem  Confan- 
guiiiei  noftri  fuper  his  confedis ,  &  pknius  enodantur , 
quarum  Literarum  ténor  fubfequicur  de  verbo  ad  ver- 
bum,  &  eft  talis. 

2.  CAROLUsDei  gratia Francorum Rcx, univerfis 
prcfentes  Litteras  infpethiris,  Saintcm.  Notum  faci- 
mus,  recognoscimusque  prxfentium  tenore  pro  nobis" 
Hœredibusque  noftris  &  Succellbribus  in  futurum  Re- 
gibus Francix  univerfis,  quod  nos  folerti  mente  confi- 
oerantes  bonam  voluntatem  ,  fincerxque  devotionis 
atFedum,  quem  hue  usque  erga  Matrem  noftram  in- 
concufsè  geflit  ,  afl"iduèque  gerit  Illuftris  ac  potens 
Princeps  ,  Dux  Auftrix  ,  Fridericus  Confangiiineus 
nofter  carifllmus ,  &  qui  nobis  in  noftris  gerendis  Bel- 
lis  contra  Hoftes  noftros  in  auxiiium  efle,  Subfidium- 
que  prxftare,  fingulari  femper  cum  affedione  defidera- 
vit,  quinimo  &  Perfonam  fuam  propriam,  Bona  quœ- 
cunque  &  potentiam  ejus  iteratis  vicibus  liberali  animo 
&  bono  ex  corde  prxfatx  noftrx  Majeftati  in  fubven- 
tionem  &  prxfidium  elle  obtulit  :  proinde  ad  ejusdem 
honeftx  &  perfedx  voluntatis  &  egregix  intemionis 
ampliorem  confirmationem  ,  &  ut  cœtcris  eam  volun- 
tatem decenti  in  modo  innotesceret  ad  Regni  noftri  & 
Dominiorum  aliorum  noftrorum  Subditorumque&  fuo- 
rum  Potentatium  ,  unà  cum  Subditis  ejusdem  protec- 
tionem  &  tutelam,  tutiorem,majorem  &  perfediorem 
Potentiam  ,  nec  non  tranquillitatem  &  omnis  Incolae 
eorumdem  pacem  perpetuam  ;  convenir  ,  concordavit, 
appunduavit,  compromifit  &  conclufit  ,  cum  diledis 
&  fidelibus  noftris  Ambaffiatoribus  Magiftro  Simone 
Caroli  Confiliario  &  Hospitii  noftri  Requeftarum  Ma- 
giftro ,  &  Jeanne  Frambergio  Scutifero  ,  ac  cuftode 
Scutiferix  Dilediflimx  Confortis  noftrs  Reginx  Fran- 
cis, ad  ejusdem  Nobilitatis  prxfentiam  noftra  ex  parte 
dida  de  caufa  transmilTis  ,  &  cum  fufficienti  poteftate 
à  nobis  delegatis ,  &  ad  infra  fcripta  fubfequentia  fpe- 
cialiter  commiffis  &  deputatis  ;  Articules,  Punda  & 
Capitula  inferius  déclarâtes  &  declarata  :  &  ipfi  prxfati 
Ambaffiatores  noftra  etiam  ex  parte  ,  &  nomine ,  vir- 
tute ipforum  Coinmiffionis  &  Poteftatis  à  nobis,  ut 
prxfertur,  eisdem  concefïx ,  eadem  concordarunt ,  coin- 
premiferunt  &  confenferunt  modo  &  ferma  immédiate 
fubfequentibus. 

3.  Et  primo,  quod  nos  fub  honore  &  dignitate  nos- 
tris  promittimus  &juramus,  quod  nos  erimus  de  ex* 
tero ,  &  deinceps  etiam  Hxredes  noftri  &  Succeflires 
Regni  Francix,  in  prxfidium  &  defenfionem  Magnifi- 
co  Principi  Confanguineo  noftro  cariffimo  Friderico 
Duci  Auftrix  &  ejus  Hxredibus  &  Pofteritati  ;  procu- 
rabimusque  toto  ex  poflè ,  &  cuftodiemus  hi»norem , 
utilitatem  &  commodum  eorumdem  ,  ut  decens  fue- 
rit;  &  confilium  &  auxiiium  in  omnibus  licitis  &  ho- 
neliis  per  xterna  tempora  prxftabimus,qaando  &  quo- 
tiens  fuerimus  requifiti  ,  ficuti  Amicitix  virtus  6c  San- 
guinis  prxclari  preximitas  Amicos  &  Confœderatos 
Jure  aftringunt  &  obligant  ;  modo  &  forma  ,  quibus 
didus  Confangiiineus  nofter  fua  libéra  voluntate  & 
gratis  nobis  obtulit ,  &  fuis  Literis  fe  ad  ea  perficienda 
obligavit  :  illis  duntaxat  exceptis  ,  cum  quibus  Serenis- 
fima  Domus  Francix  &  nos  Confœderati  fumus  & 
noftris  Subditis,  omni  dolo  &  fraude  penitus  femotis. 
Infuper  fperantes ,  Divinâ  favente  clementia ,  digna  cum 
honeftate  futuris  temporibus  magnificentiam  Confan- 
guinei  noftri  prxdidi  Ducis  Frederici  Auftrix  de  labo- 
ribus  fuis  juftiffimis  recompenfare  ;  nobis  per  eundem 
&  per  fuas  patentes  Literas  obligationem  faélam  & 
prxfentatam,  de  faciendo  Guerram  ex  Patria  fua  Alfa- 
tia,  in  favorem  noftri;  quamvis  ejus  nomine,  &  que* 
rela,  perfidis  Burgundis ,  qui  Majeftati  noftrx  &  ino- 
bedientes  &  rebelles  exiftunt  ,  &  damna  quam  pluri- 
ma  intulerunt  ,  &  hoc  infra  Feftum  Beati  Michaelis 
proximè  futuri  facere  fpopondit ,  acceptamus  *  certo 
animo  ejusdem  aftedionem  fuscepimus. 

4.  Etiam  voluit  &  promifit  didus  nofter  Confdngui- 
neus  &  Confœderatus,  nobis  mittere  Literas  fuas  diffi- 
dentix  Henrico  (pro  Rege  Anglix  fe  gerenti)  antiquo 
noftro  Hofti  ,  &  Philippe  de  Burgundia  nobis  inobe- 
dienti  ôt  rebelli  pertinentes,  &  eas  dare  feu  transmit- 
tere  per  fuum  Heraldum  ,  nobis  vel  à  nobis  deputatis 
infra  Feftum  Natalis  Domini  proximè  futurum  ,  ut 
prxdidis  Henrico  &  Philippe  transmittentur  cum  fo- 
lemnitate  ,  modo  &  forma  in  talibiis  fieri  confuetis. 
De  quarum  Literarum  traditioac  ac  prœfentatione,  & 
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À  MNn  '^^  tempore  ,  quo  prEfentabuntur  ,  eundem  noftrum 
/1.NNO  Confanguineum  &  Confœderatum  faciemus  cettificari, 
14.^0.  ut  iplè  iuper  ea  fit  advifatus  absque  etiam  dolo  &  frau- 
de  quacunque.  Et  quœ  ulterius  nobis  jani  diâus  Con- 
fanguineus  nofter  &  Confoederatus  armata  ciim  Poten- 
tia  ejusdem  pàrare  ,  &  eam  paratam  fore  &  eflè  intra 
odavum  diem  menlis  Aprilis  in  proximum  veiituri, 
in  patria  ejusdem  Alfatia  ,  propriis  Uimtibus,  &  ex- 
penfis  compromifit  ,  &  propria  voUmtate  liberaliter 
prœfentavit,  &  ex  poft  ad  noftri  bencplacitum  diâum 
Regnum  noftruni  imrare,  ac  in  ipfo  Regno  noftro  per 
menfes  cuni  diûa  fua  Armata  &  Ibciis  fuis  propriis 
fuiTitibus  &  espenfis  noftros  luimicos  ,  Iioftes  &  rebel- 
les meliori  modo,  quo  poterie,  invadere,  damnificare 
&  moleftare  ,  eisdemque  Inimicis  noftris ,  hollibus  & 
rebellibus  juxta  velle  noftrum  nnà  cum  gentibus  nos.- 
tris  Guerram  facere ,  prout  in  Literis  ipfius  fuper  hoc 
confeSis  latius  inférieur. 

y.  Hoc  itaque  grato  animô  fuscipimus  &  acceptâ- 
mus,  promittimusque  infra  diâum  terminum  de  nos- 
•  tris  gerendis  negotiis  ,  lingulariter  &  maxime  Bello- 
rum,  ad  plenam' Nobilitatem  ejusdem  Confanguinei  & 
Confœderati  noflri  certificare  ;  nos  infuper  intuitu 
îneritorum  laudabilium  ejusdem  Confanguinei  &  Con- 
fœderati noftri  erga  nollram  Serenitatem  aliisque  va- 
riis  rationibus  ad  hoc  animum  noftrum  moventibus 
conlèntimus ,  &  di£lo  nortro  Confanguineo  &  Confce- 
derato  Friderico  Duci  Auftris  coucedimus  ;  quod  fî 
(jux  Civitates ,  Vills,  Oppida,  Cadra,  vel  alla  Loca 
defenlîbilia,  exiftentes  &  pertinentes  ,  five  exiftentia  & 
pertiiientia  ex  proprio  Hœreditagio  &  Domanio,  Hos- 
?ibus  &  Inimicis  noftris ,  per  ipfum  noitrum  Cohfan- 
guineum  &  Confœderatum  &  ejusdem  exercitum ,  fua 
potentia  aut  compofitione  vel  alia  via  licita  ab  ipfis 
Hoftibus  &  Inimicis  noftris  recuperentur  &  conquiran- 
tur,  ac  noftrs  bonx  &  verœ  obedientix  reducantur  ; 
fdeni  hoÏÏer  Confanguineus  &  Confoederatus  tah'a  te- 
nere  &  poffidere  valeat  ex  noftro  confenfu  &  volun- 
tate',  iplàque  regere  &  gubernare  ac  giiudere  plena- 
riè  omnibus  fruÀibus ,  proficuis ,  emolumentis  &  ob- 
yentionibus  hujusmodi  Civitatum  ,  Villarum,  Oppido- 
rum,  Caftrorum,  aliorumque  Locorum  defenfibilium, 
ac  fuarum  pertinentiarum,  quousque  per  nos  &  dic- 
tum  noftrum  Confanguineum ,  vel  à  nobis  vel  ab  eo 
fuper  hoc  utrïusque  commiflb  ,  aliis  fuerit  ordinatuni 
&  appunduaturn. 

6.  Amplius  etiam  confentimus  &  concordamus,  ut 
de  captivîs  &  pnTonnatis ,  qui  per  gentes  exercitus  Con- 
fanguinei noftri  &  Confœderati,  quamdiu  tamen  erit 
in  noftri  fubfidium  &  auxilium ,  &  vires  fuas  &  poten- 
tîàm  in  noftri  favoreni  &  pro  noftta  querèla  expofue- 
rit,  detenti  &  captivi  fuerint,  ïïve  in  confliâibus,  aut 
aliis  infultibus  feu  bellicis  aâibus,  aut  etiam  in  captio 
ne  feu  redditione  Villarum  ,Civitatuiii  feu  Caftrorum; 
idem  Confanguincus  nofter  &  Confoederatus  poflit  li' 
berè  disponere  ad  fui  bencplacitum  &  voluntatem  or 
dinare,  &  hoc  fêmper  absque  dolo  ,  fraude  &  fallacia 
quibuscumque,  . 

7.  Ulterius  confentimus  &  promittimus  ,  quod  fi 
de  cxtero ,  aliquis  prsfumeret  diito  Confanguineo  nos- 
tro  &  Confœderato  aut  fuis  &  Dominiis  ejus  Guerram 
facere  feu  damnum  inferre,  hoc  lios  tenebimus  &  de- 
bemus  prcsvenire  &  impedire,  ut  melius  poterimus,  & 
in  illis  &  contra  illos,  quandocumque  fuerimus  requi- 
ïiti,  confilii,  fublîdii  &  auxilii  eflTe ,  h  juvamen  prsS' 

,    tare ,  fine  aliqua  fallacia  aut  dolo. 

8.  Placer  etiam  nobis ,  confentimus  &  concedimus 
in  majorem  fâvorem  jam  diéti  Confanguinei  noftri  & 
Confœderati  &  amorem  perfeâiorem  ,  intuiruque  hu- 

■J.US  prafetitis  Traâatus  &  CoUig'antiœ  ,  &  de  cxtero 
cum  prxdîâis  Nuntiis  noftris  aut  aliis  quibuscunque, 
cum  quibus  ex  noftra  commun!  Amicitia  &  Confœde- 
ratione  conting^ret ,  nos  eflfe  futuris  temporibus  in 
Guerram,  Treugas,  Abftinentias  Guerrx  aut  Traûa- 
tumaliquem  Pacis  &Concordix  hOn  fftciarhus  aut  fie- 
ri  confentiamus  ;  yerum  etiam  cum  aliis  Principibus , 
Poteftatibus  &  Communitatibus  quibuscunque  Cpnfœ- 
derationes  feu  Amicitias  (non)  traclemus  ,  quin  illa 
antea  (îgnificare  &  notificare  habeamus  diélo  Confan- 
guineo noftro  &  Confœderato  feu  (îgnificare  faciamus: 
nifi  tamen  in  illis  Treugis,  Gùerra;  Abftinetitiis,  Pacis 
&  Concordix  Traâatibus ,  Amicitiis,  Confœderatio- 
nibus  (5c  Colligantiis  comprehenfus  etiam  per  exprelfum 
exiftat  &  nominatim  comprehendatur ,  fi  fuetit  fuae  vo- 
luntatis  aut  beneplaciti,  quod  ipfc  indilatc  nobis  inti- 

.tnare  eademque  vice  verfa  adimplere,complcrc,  k  fa- 
cere tenebitur.  Nos  infuper  ut  (ob)  caufam  ver-c  Ami- 
citix  &  obfequiorum,  qux  grato  &  libcrali  animo  no- 
ToM.  II.  Part.  Il, 


bis  impendere  dispofuit  prxfatus  nofter  Confanguineus  A  Nl&iA 
&  Confœderaws  Fridericus  Auftrix  Duxâffirmamus, 
quod  deinceps  Perfonam  fuara  unà  cumllluftri  &  mag-  Ï4.JO.  ■ 
nifico  Principe  Sigismondo  Duce  etiam  Auftrix  Con- 
fanguineo noftro  Carillimo  èjus  Filio  Priinogenito  eo- 
rumque  Hi:redes  fîngulari  cum  atieflione  h.ibebimus, 
ut  decetj  recommilTos  &  fpecialiter  recommendatos, 
ipfosque  voluntate  perfefta  amicabilibus  auxiliis ,  fpe- 
cialibus  gratiis  &  favoribus  inter  cxteros  profequemur, 
&  de  Bimis  à  Deo  nobis  col!atis,Feudis ,  Dominiis  & 
PolTeffionibus  tempore  futuro  liberaliter  eisdem  impar- 
tiemur,  ut  per  amplius  nobis  obligati  &  allriiti  tanto 
ferventius  &  libentius  nobis  fervitia  &  obfequia  impen- 
dant &  facere  teneantur.  Qux  omnia  &  fingula  prse- 
inferta  cum  eorundem  circonftantiis  ,  modo  &  forma 
declaratis ,  &  qux  afta ,  concordata  &  conclufa  fue- 
runt  per  diâum  noftrum  Confanguineum  &  Confœ- 
deratum, aut  ejus  ex  parte  cum  Àmbnffiatoribus  nos- 
tris  prxdiflis  ,  &  prout  fuperius  de  veibo  ad  verbum 
funt  expofita,  ratifncamus,  approbamus  &  confirma- 
mu  s  ,  ac  ipfa  complere  &  perticere  in  ve'rbo  Regio  pro- 
nuniiamas  &  juramus. 

9.  In  quorum  omnium  fideth  &  Teftimonium  Si- 
gillum  noftrum  in  abfcntia  magni  ordinatum,  prx- 
ïeiitibus  Literis  fecimus  apponi.  Datum  Sen.  die  if. 
menfis  Septembris  Anno  Domini  1430.  Regni  verô 
noftri  oflavo.  Et  poftmodum  infequuntur  Literx  nos- 
tri  antediâi  Confanguinei  Ducis  Friderici  Auftrix  in 
fubftantia  &  verborum  fententia  conformes ,  ut  prxmit- 
titur,&  confimiles  noftris  prxfcriptis Literis.  Fr.ide- 
Ricus  Dei  gratia  Dux  Auftrix,  Stirix,  Carinthix  & 
Tîrolis  ,  Carniolxque  Cornes  &c. 

CXLIV. 

,Dêê  jÇcifigcn  ^^cmtfd^crt IRcidys  €^m^m\>  an»  jkiïî 
rxm  ^irrfîeit  ®utac()tcn  auf  Um  Sîcid&é'îag  ' 

jurîftrnbcïg  Anno  143 1.  6efcl;e()cn/  wcgca 
ï)Cé  3uS^  wiï'tt  l>>«  -Çuffîffn  in  95pt)nien.  [i:*  h  i- 
upp.  Datt,  Volumen Rerum  Germa- 
nie. NovumLib.  I.  Cap.XXIIÏ.  pag.  160. 
§.  S. Pièce  tirée, par  l'jiuteurydes  Archives  de  la 
Ville  de  Strasbourg.  ] 

G'eft-à-dire, 

Conclusion  prijé  par  les  EkSîeurs  (^  Prix- 
ces  de  l'Empire ,  prêfents  à  la  Diète  Générale  de 
Nuremberg  en  1431.  touchant  P  Expédition  contre 
7«  H  u  s  s  1 T  E  s 


<^^(!m  îînfcc  J^cmn  Ut  àutfkfitn  unb  anttt 
-iygâïfîcn  tàt  uni)  hictjnunge  tfî/  alg  ^ctitrtcJ;  gf» 
f(ï;n6cn  lïaf. 

3tcm  :  tàê  ijidn  mm  mâcltigen  m  uf  bifcit 
j^ùtûnfftçgcn  ©umcï  gcii  aSe^ctm  tun  foûe  ;unî)  Hé 
irian  ttn  atfo  an(Ta^e  iinb  k^tUi  I  bàg  tic,  ncf)(icn 
gficlïcn  /  J^ctrn  uni»  ètcft  b\)  tun  janb  jù  S5c^cint 
ttn  îii)cn|igi(lcn  93îann  uflïi  tït  tcrwfïcn  Un  ffV^ 


Nota,  .ifî  gcàd&tct/baé  bifc  «acï)â«fcl&ri6ctic  ^iu 
m  unb  ©tett  bic  nc^fïfn  (î«tit. 
3tem  ininJ^cmboh  «Safien. 
3tcift  Ut  lanbgraf  tJon  Suttftgcn. 
3tem  min  £cïïc  ton  SSranbenburg, 
j  3tcm  nùn  Jjcïwn  wn  Scftcrtidj)  ^crjèâ  lUbtii^t 

unb  J^crjog  èrnfîé  ^iflb«. 
3tcm  ber  ,5Sifcl&ofF  t)cin  ©af^fetirg.  . 
3tem  bec  55iicl)0(t  ban  ^a^a.\>l  unb  ânUxi  I  biè 

JU  3"  "nï>  3t  'ttnt  9cl)&rcn. 
Stcin  J^ctJPâ  iubnîig  bon  ÇïJlowànf. 
3tcin  J^crjog  (?tn|î  ,     1 
3tem  J^fïjog  Q35il()c(m  î  .,.„  a\.<«..« 
3tcni  J^crjoa  ^cinric^  f  *">"  ^«'^«"• 

3-tcin  -Oitm  ■§«"§    J  -      . , 

3tcm  J^crjog  £>ui  mit  \n\ûi  J^crrù  btp  ?Pfa(îâmS 

feu  î.ant  iii  25e»)ern. 
3tcm  bec  S5ifd)c|f  bon  aBurjèurg. 
3tem  ber  S5ifcl(;o(i  bon  SmnOcrg. 

G  s  .  3tc«t 
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COUPS     DIPLOMATIQUE 

tien  batinnc  md)  xttm  tnm^tn  anfl«()cn  (ag«n  ju   . 

bcin  îugc  /  mit  tcn  tcglic^cn  ^rigc  /  alfi  obgefcferi»  ANNO 

ben  (lot:  ©0  (te  auc^  fctUic^/  Caé  tic  23ct)ci«/  Mê  1431. 


Anno  ^tt""  »>«  SSifd&eff  ton  àugcffurg. 

3temt«a3ifc^offwnÇinfîatt. 
'43^'  3tcm  i>8ï?5if*o(ït5en9lcacnfpW3. 

3tcm  betSSifci^off  t>on  gci(tn9cn  mit  (îne  £anwn 

ju  25ci)crn. 
3t«m  taé  £anl)  ju  £ii(t|  uni)  fcie  t>j.  ©tatt. 
3tcm  atlc  ©Icftcn  gût^cnl  JÇctm  unb  ©tcft. 
3t«m  îiicc6âcfct)cibcnc^urfat(îcn/  gût(icn  /  ^cr. 
ïcnunl)  ©tctt/  uni)  «tic  antcrc  î?ûrften/  ©c«t)cn/ 
J^ttren/  SHittcrI  ^ucc^tc  ûnt  ©tctt  /  bic  jutct» 
cbgnantcn  ^uïfi&t(lcn/  gûï(îcn  unb  ©tcttcn  J^ccr» 
fd&affcn/  iantcn  unt  âcbictcn  gc^Jïig/  ftntaUcDie 
tict)(îcn  gcad)tct.  ^  ,    „         .  ^. 

Nota.  Sifc  nad^cfcïjribcn  ©tAtt  ftnb  fluti&  tiê 
nc^(îcn  gcad&tct. 
3tcm  Ql&rcnbcïâi 
3tcm  9lcgcnfpcrg. 
3t£m  giotcnburg. 
3tcm  S)undcl5fpul)«s 
3tcni  g^êrDlingcn. 
3tcm  îtugcfpurg. 
3tcm  SBigcnburg. 
3tcm  UUnc. 
3tcm  QBinf^cim. 
3tcm  ©cmûnbe. 
3tcm  ©ingen. 
3tcm  SSoppcnfingcti. 
3tcm  îtlum. 
3tcm  Çgct. 
3tcm  (Slnbogcni 
3tcm  Çtffutt. 
3tcm  ©winfuït. 

3tcm  t)ie  abgcfd&Hbnc  ©tdti  uni)  àUt  ûntti 
©tctt/  9)îctcttc  «nb  S)6tffcr  /  £ant  unb  jute/  Ut 
ju  3ncn  gcf)^cnt/  fintt  auct)  «flc  fut  tic  nc^ftcn 
gc(tçl&tct  werbcn. 

3tcm  3rc  «icçnungc  ifî  /  laê  insln  vc|  tier  tu> 
fcnt  pfctt  ju  tcgli^cm  tccigc/  tvilcr  Die  ^cjcr  legcn 
foUe:  mit  namen  tufcnt  gcn  SScçcrn/  3tcin  tu(jent 
gen  ©al)(fcn  ;  ^um  tufcnt  in  bic  ©lcfi>  ^um 
tufent  gcn  Ofîcïcicï);  big  uffbic  jit  fcc(}  jugé.  Umb 
tcg  wiQcn  /  cb  tic  ^c|er  ta  jwifcècnt  l^arrg  t»ot« 
tent/  tiefciben  lute  jubefd&etigcn/baé  man  fccn  mit 
ietjétben  tâgtidjcn  ^û(ff  niêgc  witct(îon/  mr>lag 
gctvcnben. 

3tcm:  bâton  ifl  gcratflagt  /  taë  Unfer  J^erte 
ter  ^unig/  ftnctSUctc  jtocne  obct  ïrie  unb  Unres 
iÇctïcn  bie  ^urfûrftcn  unb  aud()  bic  anbetn  gût(tcn 
t)cg(id&cr  (Incr  9îctc  cincn  /  unb  m(^  bic  ©tctt  tnxX' 
j«  fcflcn  iti^iélml  anjuf[al)cn  /  m  man  bic  eorgc« 
r.anten  iiij.  9)î.  ^feit  unb  aud^  bie  t>iij.  «Sî.  Die 
man  nad&  bcm  jugcfcgcn  fo(/  ncmen  fo(. 

3tem:  Db  auct)  bic  ^cÇcr  baj^ifclent  Jjatrg  jic« 
l^cri  /  uf  wctd&c  cnbc  (ïc  bann  jict)en  wuïbcn  /  fo  fol» 
lent  atlc  gûï(icn  /  (Statscn  /  J^ctrcn/  «Kitter  unb 
M^i^tt  anb  ©tctte  in  fP'  S^ile  wcgé  bat  umb  gc- 
fegcn/  mitS^en  îanben  unb  Juten  /  unb  gcjugc/ 
unb  aûcr  jter  madjt  îujieÇfcn  unb  ben  ju  t)ûtffe  to« 
ment. 

3tem:  bas  man  ed)  bcjleOen  fofl/ob  iaê  \utltas 
man  tviber  ug  bcm  îanbc  ju  aSc^cim  jicljcn  mû(îc/ 
unb  bic  ©aâ;  cin  ganj  cnb  ncinc;  obcr  ta^  nian 
ïotfcttc  unb  ungcwittcr  nit  Jcngct  batinn  ecclicbcn 
n\êct)tc/  baé  banne  cin  anjat  Cutc/  mit  namen  tjiij; 
9)î.  «Pfert  ju  cinem  tcgliçlcn  ^cicgc/  anbcnDor» 
gcnamen  (înben  b(icbcn  (igeu/  fo  lange/  big  man 
uf  ben  anbccn  ©umct  ()infôc  abcr  bar  ju  getun  mh 
Qtl  big  baé  cin  cnb  neme  ;  biefclbe  anjal  mû(îe  auclj 
alfo  be(îcllet  tvcïbcn  /  ba«  eé  gcwifc  unb  bliblid^ 

3tem  jtc  mcynunge  i|î/  mil}  bcm  bte  ©acl)caOe 
St)ïiften  SRênfc^cn  ancgct  unb  barinne  çcglicl^  frc» 
met  ^ti(i  billid)  ^il(fct/  nact)  (Imc  «cïmêgen  I  unb 
voMn  (1(^  Die  Sâtilen  unb  J^erten  in  butf^en  iaw 


floc^  uf  Unfeté  gnebigen  J^errcnbcg  9vomifcl)cn  ^Ô> 
nigé  unb  bct  ^ri(ïcnl)eit  ftten  (int  /  aud)  angcllagcn 
tvccbcu;  unbtunt/  aie  bie  anbern. 

3tcm.  ©Il  incinen  audf)  /  bas  Unfer  Jjetrc  bee 
^ènig  ben  bon  Surgunb  unb  anDcm  bûten  foUc 
barju  JU  l)clffcn  :  bie  es  bann  wol  gctunmJgcnt/ 
bod)  nacl&  9vatc  ber  gûrficn  unb  J^ccren  ;  unb  ba« 
nùt  et  bcm  Slid^c  unb  5n»e  felbé  hit  billidig  ûbctgc 
6f /.bas  3"'f  obct  bcm 3\ic^c  ju  fd)abcn fcmc. 

3tcm  :  tas  lînfcr  J^crrc  bet  j?5nig  ton  aflcn 
(£l)urfârftcu/  gûtjîcn/Sratjcn/J^crren  unb  ©tctt/ 
bictK^t  JU  Sfîûïmbcrg  Çmll  cin  wiffcn  i)abil  tcai 
«ngcflagen  tcetbc/  bas  fîc  jmc  baé  jufagcht  unb  aud) 
l)altcn:  unbweUidjgûr(îcn/  ©roecnl  Çarn/uub 
aud)  ©tctt  nit  l)ie  (ïnt/  bas  cr  aud)  bcflcflc/  bae?  ' 
bie  bcm  anflag  gnug  tugcnt/  unb  t)altcu/  bas  an< 
gc(lagcn»vôrt.*  unb  ta»  auc^  ber  anflag  glitfc  gc 
mac^t  unbbcgriffen  tucrbc:  unb  bas  fein  gnab  baè 
mit  0cncn  unb  anbcrm  bcrforgcn  tvolle  /  a(S  in 
benn  taé  belle  unb  bcqucmlidjfl  bcbundct  fin. 

3tcm.  SBeilid)  gûrflcn  unb  J^cttn  Unfet:  J^cr» 
rc  ber  ^ènig  mit  3^^ "  ff^''^  'i^^^"  J"  l'^»"  î^ge  b\) 
3me  J«il  t)abcn/baS  et  ber  çegltd)  cin  jal  mit  gîc» 
feu  neme/  mit  ^mt  îufû()rcn  unb  alS  î5il  bcrfdbert 
Veglidict  liiit  3'"«  bringet  unb  fûtcn  \mt>/  bas  bec 
Vegtid&en  çc  fiir  eincn  raifigen  brie  fuggcngct  obâM 
foUcnt. 

3tcm  ^u  teberi/  m  bic  ()eï(lc  jufamcn  flo§crt  fo(« 
Jcnt. 

3tcmifïUnfïr  J^cttcnbcrJ^urffitflcn/  gûrflcn/ 
Sflat/  bas  îînfer  J^ctre  ^er^&Ilig/  allen  gûrflcnf 
©rabcn/  J^ctren/  9îittcrn  jîtncd;t  unb  ©tcttcii  bru 
3aï  tang  gcbietc  fciîe  juljaUcn/  unb  bas  aud;  in  ben» 
fcibcn  bticn  ^'^un  niemanb  bcl)aincn  nuwcn  ^ni$ 
anfalje/  h\)  foUid^n  0cncn/  tatjii  gel)6i-ig/  bas  c^ 
gc^altcn  wcrbc:  utib  wann  ber  ftib  biflalt  ifl/  HS 
mann  bcinn  ju  ftunt  anfal)c  unb  barju  fd)i(fc  jubet* 
fud&cn  bie  çj>a«^t)ch  mit  ftuntfc|)afft/  otet  mit  rcd^* 
te  mitcinanbcr  ju  ocreincn. 

3tcm  bas  îînfer  J^errc  ber  ^h\\Q  einc  bbtt|ïl;affï 
ju  îînfcrm  J^ciligcn  Sattcr/  bcm  ^abfl  tun  fofl/ 
tté  cr  aud)  ju  bcm  juge  wib  tcglic|en  .^cicgc  wcUe 
|)elfcn/  mit  Itite/  cbcr  mit  gcltc. 

Nota.  Sicfc  ()ernad)gcfd)ric6cn  follcnt  ^ûffctt 
(i.  e.  25ûd;fcn)  bulwr/  $pfîlc/  ©teinc  unb  anbcré 
barju  gc^èrig/  fiiten/  unb  ben  foi  bubon  nad)  mas» 
ja(  ber  lutc  abgen. 

3tem  min  ^crre  bon  èranbenburg. 

3tem  min  .^cccc  bon  ©affen. 

3tcm  JÇcr^og  iubwig  ©rave  ju  ClJîottant. 

3tcm  ber  îanbgraf  »on  S)Scingcn. 

3tem  JÇftJog  .Çcinfl  itnb  J^ctjog  QÎ5i(f)elnu 

3tcm  JÇeïJog  JÇcinticI^     "J 

3tem  ^crjog  .Çang         >  bon  ?pci;ern. 

3tcm  J^erjog  Otie  .        j 

3tem  min3«nger  J^crre  bcrCDîarggrabc  bonSSrà* 

bcnburg  uon  ber  Élargt  wcgcn. 
3tcm  ber  Çrjbifdîoff  von  SOîcpbburg. 
3tcm  ber  5Sifd)0tf  tien  £fiurrcnbcrg. 
3tcm  ber  ÏSifdjoftbon  SOÎcréburg. 
3tcm  ber  SSifdjpff  bon  QBûrjburg. 
3tcm  ber  93ifcl&off  wa  Sanibcrg. 
3icm  ber  Sifdjoff  bon  Çinflott, 
3tem  bie  bon  Sîiircnbcrg. 
3tcm  bie  bon  9votcnbutg, 
3tcm  bic  bon  (Sgcr. 
3tcm  bic  bon  îfugcfpurg, 
3tem  bie  bon  îî(m. 
3tem  bie  bon  Slcgcnfputg, 
3tem  bie  Don  Srfurf. 
3^m  bic  bon  SBîull;ugen. 
'  2tm 
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Anno  3">«-i>««  wn  Sfli5ttf)ufcii. 
3tcm  bic  tjon  91orî)H»acii. 

Nota.  jugcDcnctcn  um6  JÇatiiJtlut. 

3tcm  jugetcncfcii/  \m  maii  tic  ^m  Uikl  tmb 
WcUici)  wcge  fîc  fctlent  jicljcn/  baé  |»c  uf  cincn  tag 
gitiftt  ï)cé  tvatté  lient/  an  fccn  (SnCcn/  aie  (te  fcanitc 
ÏJêfclKiScn  wettcn. 

Nota,  tcc  jug  fol  angcflagcn  wccbcu  /  taé  aûc 
^ctê  t>f  ©ant  3ot)ann(j  5Sflpti(îcu  tag  gcujît  bc^ 
walbt»  ft^'f- 

Nota-  îînfcr  ^tma  ttt  .Kttcfôtflcn  uni)  ^fitfîcn 
iiiciuung  ift/taë  lînfcï  Jgcrre  bec  .^ênig  foUidjc 
^cne  fol  fejcn.  9Bce  eé/  baé  t)cinan/  wcr  bcr  mxl 
ï)cn  ftibcn  bïcctjc/  obcr  ju  bcm  juge/  «bcr  tcglicl^cn» 
tticgc  lût  bîcnctc/  a(^  angcflcigcn  xmttl  bec  ober  bic 
aUi  fotlent  fciblog  unb  recl;tclog  fîn/  unb  adc  3re 
fri()it  t)cr(oten  ^afccn:  unb  foflcnt  aucl)  ^'^i^f  Jc()cn  / 
tic  pc  t)on  bem  9vicl;e  f)a6cn  /  ectfadeu  unb  Icbig 
fin:  imb  t)etten  ftc  tc^cn  ton  anbern  gûrfîcn  I  ©ra- 
vcn  obcc  JÇcrcn/tJon  bên  ftc  bic  gctragcu  i^abml  bcn< 
fel6cn  §ôt(îen  unb  jÇevccn  foflent  f«c  aud)  S5ccfallcn 
wnb  kbig  fin  ;  unb  wev  biefelbcn  ^ufct  /  ober  t)ofct 
c|et  obcc  mncîct/ober  3ncii  tc()eineï(ei)  jufd&iebung 
cbcc  jwtegung  tut  /  bic  foUcn  aud;  in  aOc  l50rgcfct;ti< 
6cn  ?pcne  tjcrfaUcn  fin. 

Stcui:  auci)  tfî  îînfcc  Jgccccn  bcr  .Rurffirflcn  unb 
gôr(îcn  uicinung/  îînfcr  J^errc  ber  ^cnig  fcfle  aU 
Icn  Pt|îcn/  ©raben/  J^ercen/  unb  ©tettcn  fd&ciC' 
ècn  /  unb  6i)  bec  obgcfcJjiicbcn  <pcnc  gcbietcn  /  uf 
îicn-Çeiligcn  Oftertag  ncdiiîtouKu  ju  3mc  gcnSflû* 
tcnbccg  jn  t'omen  /  unb  ftncn®naben  in  ben  (Sacïjcn 
(iH^  jujufagcn  :  unb  fol  3ncn  auci&  aflen  ftl;cie6cn 
«nbDcrfunbcn/  wkl)(  gucftcn/  ®rat>cn  unb -Çcc' 
ïcn  3mc  jugcfaget  j)ant:  unb  fofi  ^mn  audS)  bamit 
fd;ctben/  WcOicl)  nit  ju  ftncn  (Snabcn  fcinen  têu' 
Mcnt/  baé3nîbic3cc  ojfcnc  aScieffd&ident/  unb 
jnic  bacinn  îufd&tibcn  /  bem  /  aie  angcflagcn  ifti 
lîàd&jutomcti  /  gu  tolgcn  unb  gnug  ju  tun.  îînb 
wcUict)  baé  nit  Mini  baé  bic  aud^  <xUt  in  bic  oi&gc' 
fç{;t;i6cn  qjcnc  Dcrfallcn  fîn  foûcnt. 

3tcmbaé  t)cg(icl&cc  .Rutfutfî/  prjï/  ©ïafunb 
.^cttc  in  ftui  îanbc  gebieten  fol/  €ofï  unb  fptfung 
gujufBrcn/  unb  baé  aucï;  bicfcl&en  aOc  fribc  mib  gc 
Jcit  iabin  foûen. 

3tem:  3cc  mctjniing  i(î/  boé  aUc  SDÎanégcflelte  / 
bic  jcsiij-  3ac/unb  batiibcc/  unb  bodf)  nit  unber  ?;i?j. 
3ac  ait  fint/  angelïagcn  foflent  werben. 

3tcm:  Unb  ôbcr  bicfc  6ocgcfd)ti6cn  Pundcn  fol 
îînfcr  jÇetrc  bcr  .tônig  Scicfc  mit  ftncn  anhangen* 
bcn  3nnftge(c  tafien  iiia(l;cn/unb  ijeglicfeenptftcn/ 
t50n  ftncn  unb  ber  ftncn  wcgcn  bctfclbcn  SStiefc  ci» 
ttcn  gebcn;  unb  beéglicfjcn  fcH  et  bcn  ©tcttcn  aud) 
feccfclbcn  Sricfc  gekn. 


CXLV. 

^ovmijl  bcéil(tttt>#5ïît)e»t6  auf  bem  9îcicî}é.S(ig 
JU  niTïtiberg  bc  Anno  143 1.  woburd)  .Kaçfjcr 
y  I G I  s  M  u  M  D  us  6ci)bcébccatlgcmcincn  3lcid()6< 
alfo  aud)  beffcn  Stânbtc  iSic{;ctl)cit  /  »»eldjc  bem 
3ug  wibec  bic  J^uffitcn  ibct)tDo()ncn  roûcbcn/  cor- 
fiijung  t^ut.  [joH.  Philipp.  Dattj 
Volumen  Rerum  Germanicarum  Novum 
Lib.  I.  Cap.  XXII.  pag.  iy6.  §.  x6.  [Lu- 
NiG,  2cutf^cé9îcic^é«Archiv.  Part.  Gêner. 
Cont.  pag.  44.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Piè- 
fee.] 

C'eft-à-direi 

Conftitution  de  Paix  publique  ordonnée  par  V Empe- 
reur SiGiSMOND  dans  la  Diète  générale  de 

TbH.  II.  Part.  II. 


l'Empire  à  Nuremberg  lAn  14.^1.  par  laquelle  ^nN^ 
il  eft  pourvu  à  la  fureté  de  tous  (^  chacun  des 
Princes  fs"  Etats  qui  feront  de  l'Expédition  contre  ^43  ^' 
/«  H  u  s  s  I T  E  s. 

ou  àc  ©igmunb  îf.  SSefcnnen  «.  19%  loir  m% 
''^^  gcutercfet  unb  bcfonncn  Ijubcn  /  bcif?  follidie 
3iKi;tcac()t/  9)]i6()dfç/  jliicgc  unb  Sigcntfctjafft/ 
fo  jtvufd()cnt  gucfîcn  /  ©caôcn/  [<frci;cn/  JÇctrcnf 
Qvittcrn/  jînct)teu  unb  ©tcttcn.in  Sutfcfjcn  îanbcit 
gclpcfea  unb  nocf;  ftnt  I  \\\  Sertilnung  bcr  b&,cn 
^u|fcn  unb  ^c^er  ju  S&l)cim  groffe  ^inbcrniffc 
brobt  l)aben  /  unb  "bw^  aud;  bicfclbcn  J5u|]cn  unD 
§,iiii  babucdj  unb  aucl&  X)<x%  jncn  tjon  Siitfctjctt 
irtnben  manigcrlci;  Sufûïungc  «"  «Af»  bcui/  bcé  fte 
bann  gcbccftcn  t)ant/  gcfd[)ccn  i|î  unb  tegltclj  gc- 
fciji^t/  nnb  ivir  nu  mit  iNçtc  Iînfcr  .^uffurflcn  / 
aucl)  anber  gutflcn/  ©raïén/  jÇcrrcn  nnb  -tctfc 
grimbcii/  bic  i}CB  snit  »t  gutwt  9Jît;uimg  bt;  lînà  ju 
èturenibcrg  pcwcfcn  ftnt/  ati9c|l;igci»  ijaben  uf  bifcrt 
jutunfftigcn  ©orner  ciitcn  mcl)tigcn  3«9  uf  bic  lor^ 
gcuantcn  Jgulfcn  unb  .S^e.^cc  ju  tunbc  unb  0c  mit 
bcr  ©o|()ûlffc  in  foflid&cc  HictTc  unt^rpon  ji  riîgrn/ 
baO  fte  tnnc  unb  gcwnv  inôgeu  iDcrbîn  /  bajj  ftc  ffcf) 
tîiit  unrcctitcm  ^rceel  unb  9J?utuiiflcti  unbcr  biê 
J^ciligc  ^ird)c  unb  j?iiftcnt)cit  yx  Scrfme()unfic  unï) 
iefietung  lînfcté  jÇcrrcn  >  •  -  >  gefcçct  t)abi.n  /  uni) 
bafj  nu  bcrfclbc  3ug  bcftc  trcffeniici;er  unb  nurcf" 
licï;cr  gefc|)ccn  unb  jugeen/  unb  aucb  aUc  unb  }cgli< 
cïje  Iînfcr  unb  bcé  jÇciltgcn  Slicl&é  .^ucfûrficn/^ur» 
fîcn/  ©ratjcn/  jÇcrccn/  £Kittcr/  .Knccljte/  (Stcttc 
unb  aflc  .Kciftcnglàubigc  bcftc  gcrûcijlicl;er  «nb  bag 
barju  gct)clffcn  «nb  gcbiencn  mogcnt/  fo  t)abcn  \i5tt; 
nocl;  rote  bcr  obgcnantcn  îînfcr  .Kurfât(îcn/  ©ra« 
t3cn/  Jgctrcn  unb  ©tettc  frunbcn  mit  tt)olbcbacl)tcMt 
ajoute  unb  rcl)ten  /  bifc  f)atnod[)  gefd[)ricbcn  gcfcgte 
£)tbnungc  unb  ©ebott  gcmaf)t  /  ©c^cnt/  «nacK^cnt/ 
orbcnt  unb  gcbictcn  in  (Srafft  bic  Srifé/  bag  afle 
unb  t;cglitl;c  bic  ju  îîné  unb  bem  -Çciligctt  «Kêmlii 
fdlicn  9ljcï)c  gcl)orcnt  /  ftc  ftcnt  gciftlid;  obtr  jvclt« 
M)  I  obcr  in  \mè  2i3ârbcn  /  ©tatc  obcr  935cfcné  fte 
banne  ftnt/  jcmaf  nicman  uggenomen  /  bicKricge 
unb  Sigcntfd;afit  \\nt  cinanbcr  l)abcn  /  ton  nu  bato 
\)\é  95ricfiS  an  ju  ()c6cn  /  big  ug  ©ant  a37attin^ 
2ag  in  bem  QBintcr  gclcgcn  /  nc^fïfomcn  unb  fur. 
ter  ubcr  cin  gang  3arc  gribcn  gcgcn  cinanbcr  ^af» 
ten  fêUcnt/  unb  aud;  in  bcrfclbcn  ^ït  beé  gribcit 
m)cmau  i'eincn  nutnen^ricg  uinb  bcbeincrlci)  ©ac^c 
witicn  anfabcn;  jnad;en  obcr  tun  fê0c/  wcnig  obci: 
nid  in  bcijcin  ivife. 

îînb  wer  cé  bag  ftd;  bcr  obgcnant  3ug  DiKi^t 
(cngcr  bann  uf  bcn  obgcnantcn  ©ant  ÎOîattiné  'îag 
nu  ubcr  cin  ^<xt  tomen/  tvcrcn  unb  fîc^  tcrjic^cn 
ivurbc  :  2Bcr  ban  in  bem  Selbc  unb  in  bem  Je 
gcr  mr/  obcr  bic  ftncn  la,  ()cttc/obcr  baran  tuntlid^ 
j^utffc  bctc/  nod)bcm  jinc  banne  ufgcfagct  ijî  ungc» 
ecrlid)/  bcr  tvcrc  .Kurfurfl/^urfî/  ©ciftlid;  /  QBclt. 
lid)/  ©rabc/  J^errc/  Sdittcr/  .^ncl)t/  ©tcttc  bbec 
wet  bcr  wer/  gcgcn  bcmfclbcn  unb  bcn  ©incn  fofte 
aud)  bifcr  Jribc  bic  3it  ug  unb  aie  lange/  h\%  bec 
obcr  bic  ©incn  wibcr  ju  J^ufc  fcmcnt/  unb  cicç 
2Bud)en  banodj/gegcn  t)cbccman/  in  aflcr  moffc  aie 
bic  obgenant  3it  «0'  uftic|tcc(id;  gc^altcn  ivcc«  • 
bcn. 

SBaé  aud)  (ebiger  rciftgcr  .Knc()tc  fînt  /  W  iif 
jrcn  cigcn  Q^fcrbcn  unb  J^abcn  ftgcn/unb  feinc  gil> 
tige  Jjctrcn  obcr  3uncl)ctrcn  l)abcn  /  bic  ftc  tjcrfpce» 
d)cnt/  unb  jr  mcl)t)g  fint  ^u  rcl)tc/unb  in  bcr  Gcfï 
Unb  5Stot  fie  fint/  ben  fol  aud)  bt)nncn  bcr  obgcnan- 
tcn 3it  aie  bifcr  grib  wercn  fol  unb  wcrct/tciu  ©c» 
icitl  Sroftung/  gurvoort  obcr  gribc/  in  bcl)cincrt 
©tcttcn/  ©Icflcn  /  ÇOÎeccîtcn  /  S)&rffcrn  obcr  an» 
bem  Çnben  in  bcn  9lid;c/  ton  »;eman  gcgcbcnl  ju» 
gcfagct  nod;  8«()fllt(n  tvcrbcn  in  bcl)cin  Q2îifc; 

Gg  i  m^ 


1^6 


CORPS     DIPLOMA 


ÂNNO  îî"''  ^^^  '^  ^^^  t)cman/  \m  in  mv  Hic  \mta 
ter  vorgcn,  (Stûttc  cinS  oDcr  inc  funtficl;  ûbcifurcn 
^43*'  «nï)  «icl;t  {)icltcn/  Dct  oDct  t»ic;  in  tvcUc^cm  ©tat/ 
.  QBcfcn  Pfccr  QButbictcit  ecr  oDcr  bic  (tut  /  fêllcnt  friD' 
brutl)i9  r»»  '  ""*  *""  »î"^  ""*  ijcï'ctinaii  tii  Um  ÎSiid)t 
fiiï  ftiî)brudS)iâ  9et)altcn  ïPciDcii  /  uiiD  tcti  cîcc  lie 
fol  awh  toiit  ©clcit  /  griD  /  gunvcrt  PÎ>cr  (SnaD 
Iiafiii-  i)elffcn  otcr  fdj)irmcii  ;  tint)  f&Ucnt  aucb  uic« 
met  wifcaiiin  in  jrcn  ctflcn  *5tat  tomcn  /  otct  in 
gtitcn  iDJtcï  acfcçet  wcrtcn  /  ter  oïcr  fcicrcftcn  fctb' 
brucfeigcn  i)ttttn  Çtd)  tann  juDor  mit  fccm  otcï  tcn/ 
(in  tcn  Ttc  âc6recl;cn  Dlci:  ubcrtaft  l)cttcn/  cccr  abcï 
jrcn  (Srbcn  otct  S^adiitcmcn  mit  jrcm  Q35illcn  gût> 
Ud;  gcfiKjct  milgnuggcton/  unï)  Darju  mt  licfcl« 
6en  fcicbrucljigcn  t)ufcn  /  t)ofcn  oticï  ()altcn/  cflcn 
oï>tr:  tccnctcu  /  oDcr  )n  fuft  tct)cincrlci)  3"tc9"n9 
ciDcï  3ufd;ic6m;9(  witfcntlicl)  tun  imirfcen/  taéÇid) 
tiintUd)  cïfmiDai  /  fôUcnt  auct)  in  Icrfclbcn  QÇ>mi 
finr>l  unï)  gcgcn  jn  in  BOïgcfcliribm  moffc  gcljflltcn 
wcrtcn.  ., 

îînb  wcï  es  bci0  ct(icî)/  bcr  wcte  wcnig  tm  ull 
ion  lie  u>ctcn/  lie  in  fcnicl;cm  Sugc  fin  obcr  larju 
fclîicfcn/  olcr  aber  larju  tun  wutlcu/  atë  jnen  lan 
«fgcfaêct  ift  ungeDcrlic^/  in  îînfeï  mil  leé  .Çeili' 
acn  î)\\d)é  2[()ten  olcï  U6eral)tcn/  gcuallcn  uni  te» 
men/  olec  aucl)  in  einigcdci)  îînfcr  ^ucftjtftcn/ 
gôtftcn/  ®xMcttl  gn;en/  J^cctcnl  9fvittcï/^necï;t 
cler  ©tcttcl  £antgen!)tcn;  @tcttegcril)ten  olci;  an- 
tctn  ®cnt)tcn  lcl)eincdet)  îtf)t  /  «bcra|)t  /  UtuH 
clct  ®crif)te  gegcn  lerfclbcn  cime  olcrme/  ingc. 
meinc  olcr  bcfunierl)eit  gangen  wcrcn/  umb  waé 
@a(t)en/  uni  umb  wcé  SBiOcn  laé  gcfct)cm  wcr/ 
gcgen  lem  oler  Icn/  (}aben  t»ir  j"oOid;c  îînfcr  uni 
tiê  J^ciligen  «Hicl)é  2(()tc  uni  Îî6eta()te/  uni  aOc 
Iînfcr  uni  îînferé  JpiOfgeri()tj  25ricfc  /  lie  liirubcr 
wilcr  Çii  uggrtngcn/  «ni  aucl)  ade  fcflid;  anler  3t^ 
te/  lîbetafjt/  ©cri^t  uni  îîrt^cit/  lie  wilcr  ftc 
in  torgcrurter  moffcn  gangen  wercn  /  gen|(ic^  ufgC' 
flagcn  uni  fial)Cu  lie  uf  «an  Sîêmifcïjer  ^unig(i(l;cn 
mai)t  mit  lifcm  SSricfe/  lie  obgcnant  3it  ug/  aie 
ftc  in  lem  2ic(lc  oicr  léger  fînt/  lie  3tcn  la  ()aben 
cler  tuntdcfe  in  ftcrgctûrtcr  mojfcn  lar.^^u  tun  wer» 
len/  «m  t)in  l)eiiu  tonlen  uni  t)icr  2Buct;cn  lar. 
ttoclj  ungct)crlid)  /  fcocl)  larin  nocï)  ujjgecn  1er  3it 
«ni  lie  tôt  unletfclieilen  ift  Une  uni  lem  «Kicfee 
uni  fuft  cime  çegticfeen  unfcljcllicî;  an  fme  Sle^t. 

2Bit  fc^cn  aud))  wôllent  uni  gcbietcn  aden  uni 
«eglidicn  gârfïcn  /  Ociftlid;  uni  QScttlid)/  ®ra. 
mxl  §n)en/  ^fïtcn/  Slitfcrn;  ^nel)tcn;  ©tcttcni 
(Scmcinfci&afftcn/  Siirgctn/  ®eburcn  uni  allcn  an< 
ictn  Jutcn  /  iraé  ©tatcé  olcr  SBcfené  lie  fînt  ( 
«rnfllid)  uni  ftcfticHd)  mit  lifem  Sricfc/  la^  fte 
olcr  jï  fcinet  len  obgcnantcn  .Kcgcrn  olcr  jrcn  julc» 
gcn  tcincrtei)  Sofl  /  ©pifc  /  ^aufnianfd;affit  olcr 
«iilctc  notlutfftigc  Singe/  wic  lie  weren  in  Icdci» 
ncn  SBeg  jiifûren  oler  jubringcn  /  olcr  jn  aud)  tci» 
ncr(ci)  Sulegung  tun/  oler  aud)  tcinc  ®cmcinfd)afft 
mit  jnen  l)aben  fMïent  /  in  le()einc  2Bifc.  2Ber  abcr 
lawilcr  Util  1er  tt>crc  cincr  oler  me/  waé  a5cf«iié 
oler  «ètaté  1er  cler  lie  wcrcnt  /  uni  icé  iw\tM) 
wbcrwunicn  /  obcr  uf  fïifd)cr  tBat()aftct  getat  latu. 
6ct  fiitiientriutlen/  lie  foltcn  aie  3îerct)ter  friflen» 
iid)ê  ©laiibcné/  uni  Sulcgcr  1er  ^eecr  uni  ^eëc 
ri)  »on  îînë  uni  velerman  ge()a(tcn  werlen  /  uni 
'  itlibe/  ®utunl  -Çabe  ïcrlorcn  tjabcn/  2tlfoiag 
man  foltc  «nt»  mo{)tc  ju  jrcn  îibcn/  ®iiten  unl^a» 
Écnlarumb  griffcnl  uni  fîe  larumb  fïraffen/  al^ 
ftd)  lanne  gcburt/  uni  lie  foltcn  aud)  Iiafûr  tcincr. 
Ici)  gril/  ©clcit/  gurwort/  ©nal  olcr |5ril)cit / 
une  lie/  olcr  ton  wcm  lie  gcgcben  werlcn/  fd)ugcn 
olcr  fclÈ)irmcn  in  ief)Ctnc  QBifc.  <S:S  fêUcnt  «uc6 
allc  lie  /  lie  mit  jtcn  cigen  iibcn  in  lem  Suflf  (>''>^^ 
Jegcr  fin  ttjctlcn  /  wcr  lie  lannc  fint  /  uni  aud) 
lie  gôtftcn  /  ®rat)çn/  J^erren  uni  SKittetfdbaft  / 


T  I  Q.U  E 

lie  la  wn  ^tangfteit  uni  ®ebtccCcnf)cit  j«r  iiht  /^j^j^q 
larju  mit  |r  fclbs'  ^pctfonc  nft  tomcn  m5il;tcu/  uni 
locè  fcarju  fc()ictcn  uni  tun  aie  jn  ufgcfalet  i|î  un.  I43^* 
gcBctlid)  )  uni  larju  auc^  lie  ©tctt  uni  ®cmcin« 
fd)nfft/  lie  lie  jtcn  su  lemfclben  3ugc  uni  jîiiegc 
aud)  nod)  lem  ce  jnen  ufgejii|et  ift  /  fdbirten  uni 
tun  ungcDcrlicl)/  life  bcfuiilct  (^til^cit  uni  ©nul  l)a« 
ben  /  lie  wit  jn  lunn  aud)  wn  9\cniifd)er  ^unig» 
lidjcr  93îfil)t  tun  uni  gebent  /   gcgcmvctticlid)  in 
Staft  lié  23ricté  /  îtlfo  lag  licfelben  allc  licwilc  - 
fie  lann  ufj  uni  in  lem  Selle  uni  îcgct  jtnt  /  olcr 
lie  jrcn  la  l)abcn  uni  larju  tun  u>erlcn/  aie  jin  lan 
ufgcfcçt  uni  Dorgcrûtt  ift/  big  lai  11*  i'fcr  lie  jrcn 
milcr  ju  îanlc  uni  l)cim  ju  Çufc  tcment/  uni  vict 
2BHd)cn  latnod)  u«8t*ft''cKi'  ncmlid)  licfelben  lie 
in  jrcn  cigon  «Petfoncn  la  fiât  I  uni  lie  giu(îcn/ 
©raecn/  ©errcn  uni  Sîittcrfcbafft  /  lie  t)or  jtrang* 
()cit  laf)in  nit  Vooi  t'omcn  m?igent  /  uni  loci)  lie 
jrcn  fd)ictcn/  umb  jr  cigcn  uni  aud)  lie  ©tctt/  lie 
lie  jtcn  la^in  fcnlcn/  uni  larju  in  tcrgcti'ittcr  mof« 
fc  tun  umb  jr  @tat  gcmciuc  ©ad)en  mit  lînfcrm 
uni  tes  J^ciliflcn  9li($é  J&ofcgcriljt  nocfc  mit  lcl)ei' 
nerlei)  îînfcr  ^urfûtjîên/  gûtftcn/  ©racen  /  J^cncn 
olcr  @tctt  iantgetiljt  /  @tcttgcril)tcn  olcr  unlctn 
®cril)tcn  in  lem  9îid)C  /  tvic  lie  gcnant  fînt  /  wn 
feimc  umb  lcl)cincttci)  @ad)C.  wiîïcn  angclanget/ 
bcfc^wett  nod)  umbgctribcn  njcrlcn  (bticn  in  le^cin 
SBifc  /  locl^  tvet  lem  anletn  tcrbricfcte  olcr  fufl 
iviffcntlid)  uni  tuntlid)  ©ctullc  fd)ul6ig  i|î/  Icc 
fol  jmc  lie  bcsalcn  uni  u§rid)tcn  /  gcfd;cc  Uê  nit/ 
fo  mag  icrfclbe  lem  man  fd)ulbig  ifî  /  fcll!d)c  fine 
@d)ult)c  an  finen  @d)ulligern  mit  9lcd)tc  eorlctn/ 
olcr  fufî  lem  nad)gccn/  aie  lann  fmc  ©d;ullbriefe 
u^ivifcnt  onc  ®ct)ctle. 


CXLVI. 

%ticQ&  lS^cd)t  unb  ©vî>m»iig  isoin  ^ai)gcs 
Qtgismwrtt»0  te.  auf  lem  9lcidjé>3:ag  ju  Vin» 
jrcttbei-g  le  Anno  145 1.  »cigcfd)riçben  /  uni 
JDOrnad)  man  fid)  in  lem  S5ê!)unfc|)cn  3ug  gcgcit 
licjÇuffttcn  JU  rcgulicrcn.  [Joh.  Philipp. 
D  A  T  T ,  Volumen  Rerum  Gèrmanicarum 
Novum  Lib.  I.  Cap.  XXIII.  pag.  l6^.  S. 
Pièce  tirée ,  far  l'Auteur  des  Archivas  de  Stras- 
bourg, y  (^tie  fer  forme  ri  avait  publiée  avant  liiiT^ 

C'efl- à-dire. 

Loi  £?"  ordonnance  Militaire  de  V Empereur  S  i  g  i  s- 
MOND  faite  l'an  145 1.  dans  la  Diète  générale 
de  Nuremberg^  four  être  ohfeivée  dajis  V Expedi' 
tion  de  Bohême ,  contre  les  H  u  s  s  i  t  e  s. 

î)îg  jfî  cm  Scgriffimge/  voie  mm  fia} 
in  î>ert  -^jcrcn  ^^(tett  jîtL 

?îîm  crfïcu  :  ciXii  lie  in  lie  -Çerc  f ornent/  lie 
fullcnt  t>or  6itl)cn  uni  goglid;  am  cmpfa!)en/un> 
fîd)  g5tlid)cn  l)altcn. 

3tcm  :  1er  SSifc&off  wn  onenj/ler  5Sifcl&off  60« 
Sêtlnc/  1er  a5ifd)off  von  %xnx\  uni  1er  ^faljgra. 
fcbijS'linc/  follcnt  cin  J^erc  uni  cin  QBagcnbura 
i)abcn/  uni  jtcn  fttcit  bcfîcUcn. 

3tcn!  :  Ict  ^etjogc  ton  ©affcn/  1er  £antgraee 
JU  Sâringcn/  uni  1er  Jantgrnff  ton  .Çcffcn  follcnt 
auc^  cin  .Çcer  uni  cin  2Bagenburg  !)aben  /  uni  jrcn 
ftreit  bcfîcUcn, 

3tcm  1er  ÇÎ)Targgrat)C  ton  Sranlenburg  /  Ict 
SSifc^offton  SBûrjburg/  1er  55ifd)cff  ion  95am« 
berg/  uni  lie  -Çcrjogcn  ton  «Pci)crn/  ict  tonOBîir' 
tembcrg/  lie®ratcn  uni  9littcrfd)afft  ton  ©ma» 
bcnunl  waé  uf  lem  Janlc  ju  giancfcn  tommct/ 

follcnt 


DU    DROIT    DES    GENS. 


Anno  f"'ïï'^"t  (tttdficin  ^m  tinî)  cjn  SBaâcn&uïg  Çabcn/ 

uns  3^^"  lîff't  bcftcûcn. 
143  ï-  3tn«  ter  ^;Sircl)î)ff  wn  Siîcgtcbgrg/tcr  55if(*off 
cou  J^ilfccjtjcim  /  ccv  55tfi:()off  eoii  Jgiolbctftatt/  tic 
iÇcrj^gcn  wn  Siunfroig;  tic  gûtftcu  an  bec  Sec/ 
fllg  ©tcfin  2C.  K.  unD  ter  3"n9<^  SJîarggraiie  Ben 
53MnI)cbiii'a/  wn  fccr  8)îanf  rocgcn  y  foUcnt  cjn 
^cccc/  uuD  cin  SBagcnburg  ^abcn/  unb  3ïcn  jîtcit 
bcftctïcn. 

3tc"i  bic  9îid;jîct  fcKcnt  cin  jÇccrc  «nb  cin 
SBagcnburg  babcn  un»)  jrcn  ftrcit  bcftctlcn/  unb 
fîcÇ  mit  jrcm  Sofcfc  ju  ctncni  giuftcn  jn  tre(ic|icn» 
fti  n>6Ucnt  /  f[a!)fn  /  huï)  tun  a(io  /  sus"  iaé  cin 
ftcftalt  ft;. 

3tcn«  i)ic  @(c(îcn  gutflcn  «nb  J^crrn  baë  £anï) 
gu  iufil  «nb  bic  t;.  ëtctt  «nb  ter  J^ocnieiftcr  eon 
^rcujjcn  /  foïlcnt  cin  ^ecr  ««î>  cin  2Bagci\buïg  ^a< 
fccn  «nb  ircn  fitit  bctîclicn. 

îînb  it>ann  tic  gikfîcn  unt  JÇctrcn  /  «nt  aud) 
ï)ic  ©tctt  jufamcn  toincnt/  mit  ircn  J^ctcn/  in  taé 
Jant  ju  55c(;cim  /  fo  fuUcnt  fu  tann  ircn  ©trcit 
iint  2Bagcn6«rg  bcftcllcn/  «f  taê  ècfî/  une  (te  tcé 
îincs'  Jwcrtcn. 

3tcm:  waê  cin  vcg(tcî)  gutjl/J^crrc/cbcr  ©tat/ 
fiifeontc/  mit  jn  btingcnt/  tic  foiicnt  glicl)  tjalb 
èufjcnl  unt  t)alb  avmbruft  ()abcn  /  mit  p^len  /  Mi;  / 
fculecr  /  unb  waê  txxxpx  gct)érct. 

3tcm:  ma)  fol  man  fibct  jc^cn  fu0gontc  cntcn 
jÇauptman  /unt  ûbcr  l)«ntcrt  cincn  unt  ûbcr  S5Î.  ci» 
«c«  ^auptman  fcjcn  «ut  «gticl;tcn. 

3tcm:  wcrancï)/  ob  çcnian  ubcl  tctc/  wer  ter 
iDcr  ;  ter  ton  tcm  |ïiel)cntc  wôrte  I  oter  ug  tcm 
îantc  j«  SSc^cim  rittc  /  gicngc  /  oter  fûre  /  onc  jî» 
ner  J^auttût  njitïen  «nb  wiffcn  /  ter  ober  tic/  «nt 
jr  QBibcr  unt  tinter  fcûcnt  ciuigliclj  Bcctribcn  fîni 
jmb  ad  ir  gut  unt  \)<xb  teclorcn  baben. 

3(udb  fol  cin  »;cgticï;cr/  ter  in  tic  ^ecrc  fSret/ 
èptfe!  "Stàng/  ^auffmanfdjafft  /  mlicl;ccleç  tué 
ifî/  ja  unt  <xb  ter  tcn  J^crrcn  fîd&cr  unt  felig  fin' 
»or  aller  mengiid)/  nicmanug  genommen  /  onegc» 
Dcrbc.  Unt  wer  ta  witcr  tctc/  unt  tic  bcraubete/ 
Dter  tcrtjintcrte/  ter  oter  ticf&flent  ircn  lib  tcrlo» 
çcn  |)abcn/  unt  ftct)  tein  Onat  t)clffcn. 

Tlud)  foUcnt  tic  gûtflcn  «nb  ^attn  cincn  fn)en 
COÎatcft  bcftcUcn  in  tcm  ^m  aie  taé  gcivonlict  ifî' 
tint  wer  ta  witcr  tcer  /  ter  fol  ftncn  lib  oerloren 
l)ab(n. 

%\xd)  folle  cin  pcglid)  wagcn  /  tcn  9)îan  in  taê 
JÇer  bringt  /  ftaccî  «nt  g«t  jln  unb  fol  cin  pfin  fct« 
îcn  t)aben  0.  fcl)u  lang  unt  2.  li)lcn /  unt  vi^âliel)  "SSa' 
gcn  ^iiecèt  fol  cincn  ^fieger  !)aben  /  waé  fc^ufcl  «nb 
foUtcljc  notbnrfft. 

2(ud()  foU  ftd)  fcin  ^rfï/  J^errc  oter  ©tatt/  fur 
êein  ©tatt  I  oter  Surg  legen/tic  nétigcn  mit  @tur» 
«ne  lengcr  tann  cin  nacbt  /  unt  ce  fi;  tann  mit  ivif« 
fcn^cit  unt  JviUen  aller  gûtfîcn/  ùnt  J^ertcn  unt 
©tctt 

2(ud()  fofl  man  bejîcHcn/itann  tic  J^eere  jufamcn 
toment  /  taë  cin  J^crc  cincn  tag  torjicl)e  taé  antc 
rc  nacl)  /  unt  tarnadf)  aile  tag  cin  J^^i^  *oï'  l"*^  «n- 
terc  nad&  /  aie  tas  tann  rctlid;  «nt  biqucm  ift  /  unt 
fll§  nian  teë  tann  cinë  niurt 

2Cud^  foi  cin  j;eglid&  J^crc  fSnê  9tennc<S5àner 
ibeftcllen-,  roetlidîcr  tor  tic  Çpaner  ^crcitct/  oter 
fore  /  onc  te^  2tmbtmané  witlen  /  teni  /  oter  tcn  / 
fol  man  (tr.  çpfcrt  «nt  213agcn  ncmcn  /  unt  fol  tic 
èuten  /  «nt  ta  fol  nicmanbté  «mb  rctcn  /  uf 
taé  man  tcfîc  gctvarfamcr  blibc  bi;  ber  çpaner. 

3tcm!  ©0  fotl  nicman  in  tcn  Jgicren  f))ilcni 
Wcr  taë  tetc  /  tcm  fol  man  cin  ()ant  abt)ou»»en. 

3tem  ;  @ot  ni)man  teine  gcmeinc  grauw  in 
Ijen  Jp>ercn  ^abcn:ttier  taé  tut/  tcn  fol  man  Ijôr- 
ttcn. 

3tcm  t  \m  cin  mcgct:  gewijnnet  unt  cincn  wun- 
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tct/  tcm  fol  man  cin  f)ant  ab^outtcn.  3|ï  iê  m^  Anno 
ein  tercO  wunte/  oter  têtct  cincn /«bcr  tcn  fol  man 
ri(l;tcn  nad;  red;te.  I43 1» 

2(uc()  foU  man  in  ten  J^cren  nit  bofunen/  fun« 
ter/  itann  man  bofunct/  jo  fol  ein  oeglitljer  gcreit 
wcrten/  unb  an  tic  «SitaU  fomcn/baijin  cr  gefdiicît 
toirt. 

9Bcr  ta  fîi;(et/  ober  i)t!nan  taS  fine  npipt/cé  fi; 
in  tcm  J^ccc/  cor  tcm  J^cre/oter  m  taâ  gcfcl)id)t/ 
céincr  (jarncfd)  ober  pfttUI  ober  Jvcliri;crlei)  taé 
tvcr  /  tcn  fol  man  Ijencfcn  /  «nb  ten  fol  tein  gclcit 
l)cltTcn. 

3(«ct)  follent  cin  çegltcl&  prfî/j^crtc  oter  Qtat/ 
m  jïcn  Jpcrcn  ir  funttlicl)  fcl^offen  tatju  ()abcn/ 
unt  bcflcUcn/  ob  tc()eincrlci;  Clagc  fut  fie  fâmc/taé 
ftc  tarûbcr  crtcilcn  unt  tintcn  fcllcnt/  waê  rcd;t  ifî 
unt  ircn  ftroffcr  tabi;  l)«bcn/tabon  ju  ric^tcn/  c6 
es"  not  tvcr. 

Wit  ts  a«cl&/  06  j;cman  in  tcn  J^ecrci»  mit  tciit 
antcrn  3»vytrcd;tig  tvcr/  tocliti^erfci;  tag  tver/tcr 
fol  baé  tcm  anbern  nit  ufcucten  /  nocb  gebcnctcn  in 
tcmcatgcn/  fonbcr  cr  |ot  ce  gûtlid;  l)altcn  /  unt 
beften  lafjcn/  çeglid^cr/  big  in  fine  bcijufnng. 

3(«d;  folï  man  befîcUcn/  cb  tcrtcin  uffaiiff  in  ten 
^eccen  wurbc/  tag  fîd)  nicman  tarju  wapcr.  foU 
unt  and;  ni;cmant  tarjn  lauffen  /  ûmter  tic  tarj» 
gefd^icfct  werten  /  alg  »;eglid)  prft  /  J^etrc  obec 
©tat  jTOcnc  tarjn  fd;icfcn/  unt  aïê  oil  oarp/  aie 
man  ciné  wmtl  tic  foUid;  ufïaiiff  ftoment  /smt  tic/ 
tic  foUid;  «flauff  madfjcnt/  tie  |oUent  çertcdid;  gc« 
ftraft  wcrtcn/  alg  fM;  tann  gcburt. 

3tcm-.  ©ofoa  cin  çcglic^  jÇccr  tier  oter  fSnff 
tt)ol  gclcrt  «Pfaffcn  /  mit  inen  bringcn  /  tic  tcm 
Solde  gjrctigcn/  unt  Icrcn  /  \»k  man  ftd;  |)«t« 
ten/  «fit  umb  tcg  ^ciligcn  glaubcn  wcgcn  ftritctt 
fol. 

Stem:  ©id;  fol  aucj^  tein  ^ârfl/  J^crrcctet 
©tôt/  oter  fufl  i;eman  /  ïcmcr  ©ettc  /  ÎSlcxâti 
S)5rff<ï/  oter  antcrlci;  anncmcn  «mb  tic  3Ut)crf)J«* 
d)cn  oter  ju  tcrtetiiigcn  /  ce  fi)  tann  mit  tvi^en  tm» 
WiOcn  ter  JÇauptlât. 

2(ud)  follen  cin  i;cgli(ï)er  tcm  Jganptman  ge(;orà 
fam  frn  /«nt  ob  foUid;  gcfjorfam  ton  i;eman  itcr  Ut 
wer;  gcbrod;cn  ttutbc/  tcn/  ober  tie  fol  ter  Jpoupf 
man  ftroffcn  /  nod;  tcm  «nt  ter  prud;  tcf  gctjor- 
famé  gcfd;cen  Jter  /  unt  tcé  fol  fîd;  nicman  annc» 
men  in  tcin  Wifcv 

X)cicme\)ïtc$^-2},tiess^l^ed)t  unt  (DtbnmQ/ 
in  einer  antcrn  25eratfd)lag«ng  auf  tcm  HiKti* 
burgtfdjert  9lci({)é.2ag  te  Anno  i4?i.  bt^ti  ' 
l;cn/  nad;  tcmc  man  fid;  «n  tcn  SSo^miji^ctt 
3«g  Jtitcr  tic  ^uffitm  îu  rid;ten.  [Joh. 
Philipp.  Datt,  Volumen Rerum  Ger- 
manicarum  Novum  Lib.  I.  Cap.  XXIIL 
pag.  163.  §.  li.  Pièce  tirée  pay  l'auteur  des 
jîrcbives  de  la  Fille  de  Strasbourg  ,  £«?  ^ue  />«•- 
fonne  n'avait  publiée  avant  lui.  j 

Ceft- à-dire. 

Loi  £5?  Ordonnance  Militaire  pojfée  dans  la  Diété 
générale  de  P Empire  à  Nuremberg  V An  145 1 .  £^ 
augmentée  de  quelques  nouveaux  Articles^  pour  ê- 
tre  obfervée  dans  la  Guerre  de  Bohême,  contre  les 

HUSSITES. 

<Scr<ttf!4gt;  /  in  vod<i)tt  ma^  wrtî)  wctfc/ 
ï>cc  4itfl4g  von  t>es  jugs  wcgen  gc»  ^e« 
\)t^m.  voWhxaà^t  wcr&cn  fulleit. 

?îîm  (jrficn  :  35afj   îînfcr  J^crrcn  tic  iîurfâr» 
ftcn/  aile  gûtfîcn  /  (Sratcn/  ^crtcn)  gn;cn/ 
G  g  3  «Kittcti 
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CORPS    DIPLOMATI 


.ANNoSiîitt^/  JtiKd&tc  Mhl)  ©tctc/  uni)  al(c  anbcï  bici 
®otc  ju  ioU  wnt  ju  mnl  Dcm  ^ciligcu  Sriftcn 
^431'  glaiiOcn  juftcrcfung/bic  J^cUgc  9lôniifcl;c  ^ircl)cn 
JU  bcf)a(tcnl  unï»  aUcn  Crijîcn  ?mcnfcl;cn  ju  ttofic/ 
totgcn  /  îic()cn  ml  ton  woUcn  /  witcr  bic  ^c^cï  ju 
S5tl)ci)m/  oDct  tic  ce  mit  jn  ()alteii/  uiibjn  julc< 
Qung  tcn/  unb  bccfcfbcn  ^cjcrci;  ju  tvitcrfîccn/  fu(« 
Un  fcin  uni)  fcmcn  gcin  Slûrcmbcrg  /  otcr  an  taé 
ncc()fîc  latumb  /  ufflicn  ©ontag  ©ant  «pctcciinD 
0nultS'2:ag  «crtjft/  gcfunlcré  Die)  tic  tatnffgc. 
hàm  JU  jicïicn. 

3tcm:  2Burt)cnt)ic  brct)  Çrjbifcfei^ff  Mn  gjîciiîê/ 
Çcïln  unî)  'XxittI  ijglidjcr  fcibcr  tomcn/  f»  fPÎJe  ter 
ÇcjbifcijoffMuiSoUn/  cin  J^oupincin  fîiil  otcïob 
bec  nit  qisjcuie/  ter  ÇcjMfcljoff  bon  ïricr/  U)urbc 
flucï)  bcï  fcinct  tommcn/  fo  fcl  ba(5  fcin  bCïScjbt» 
fdjpff  JU  9)]cii!(i  unb  btciben/  ob  bec  aOtartcmc: 
wnb  tuclcïjcr  unbcrbcn  cin  J^oubtman  fm  tvirlet;  («l 
»0H  anbîtu  wctntlittjcn  pï(îcu  /  ciucn  cbctnict/ 
wie  note  fl"  witbct  /  ju  (tel)  ncincn  /  unb  mit  bcn 
nocl)  ciné  ^auptuimié  ûbcrtouien  /  unb  wclcl^cë  (î« 
fllfo  fibcctomcn  wiirbcn  ju  cincut  JÇanptman/  bcr 
io(  taé  mit  foldf^cm  «orgcnantcn  J^auptman  fcin  unb 
6(cibcn  /  unb  baninbcr  nirt;t  fprccl;en. 

3tcm:  bicgôtfïcn/  bcr  man  ^nuptlcutcn  ûbct' 
tomcn  ifi/  fuUcn  nnt  mugcn  ju  jn  ncmcn  fcd^g  otcr 
acl)t  rcblicî)c  otcr  mer  /  ob  (îc  bcé  cin  notturfft  bc< 
tcôdjtc/  u^  anbern  J^errcn  lanbe/  tic  bar  qivemcn/ 
«nb  bic  fullcn  fcjcn/  macl)en  unb  ovbi)ni)ren;  u>jc 
man  îief;cn  unb  botâen  fuKc  :  aucï;  ju  bcfîcHcn  unb 
iicifcn  JU  ton/  attc^  baë  note  ju  ton  i|l.  îînb  atle 
ï>ie/  bic  alfo  bo(9en/jic{)en  unb  fommca  /  m;cmanbté 
ui3âcnommc«  /  fuOcn  bcnfctbcn  g&t|îcn  cter  irem 
gcwaltc  gan|  gcl)orfamc  Çw  unb  gewortcul  one  aiii 
Witerrcbc. 

3tcu)  :  mcnic(icl&  foO  jictjcn  uf  fcin  felbé  fofîe  unb 
jcïung/ anbern  leûteu  on  fci^aben:  toct^rommman 
nicit  m  6tctcn;  obcr  ju  fctte  i(î/magc  man  ncitlcn 
'  «in  3tjm(id&  notturfft  wn  î)cttje  unt  fttoir»  ungcbcr- 
(ict;en.  Ob  man  aucl)  beé  nicï;t  gc()abcn  mcdjt/  tê 
mt  futcr/  obcrfpcçfc/  obcr  ju  tauffc  bcfomen/  fo 
jna«  man  ban  taé  ml  «cmcn  m  man  baé  inag  ge» 
ï)abén/  unb  man  fol  ïxxS  rcblicl;cn  bcjalcn  uact)  bCr 
J^oupttûte/  obîr  mn  bic  barju  fc(iicîen  tvftrbent  /er> 
îcntnugc. 

(Sin  t^egtici&er  gôrfîc  /  ©rafc  /  J^etr  unb  ©tat/ 
fuacnbc|ïcacnfei)lcntauffc/unb  funbcrlicl)  bic/  bic 
am  25cl)ci)mcr  ianbc  ftjcn  unt  f)aben/  ta^  notturfft 
jugefûrt  werte/  bon  allcm  tcm  taé  note  i|l  on  gc< 
BcrbC/  unb  bicfclben  jufiircr  fiiflcn  bor  menigclicljcn 
.    ftcîçr  fein  uiib  unbcfdcbigt  bicibcn. 

3t""!  ^^^  taruber  çcinantté  Mè  fîn  neme/  tt)i« 
bcr  feineniviiïcn/  otcr  râwct  /  beni  fol  man  onc 
gnabe  fcin  t)aubt  ab()outtien/ unb  it>er  ba  fiil)let/bcm 
fol  audè  fcin  rccïjt  gcfd(}ccn  /  unb  t><xê  fod  nicmantté 
wcrcn/  fîcl)  bawitcr  fcjcn  /  ton  obcr  fc|)irfen  geton 
ipcrtcn. 

3tcm  c(?  fbO  (X\i(t)  fcin  ^mul  fpitcr/nod;  b|cin 
(intcr  pubère»;  /  wie  bie  gênant  tvcrc  /  mit  jict)cn 
obcr  folgcn. 

3tem:  cin  i)Ç(id)cr  fo(  jum  m^nficn/aOe  wo($en 
tin  malc  ^jcijc^ten;  unb  cin  çgUd&e  gficftcn  ^aupt' 
Hwnn  îc.  fot  bic  fcincn  barjii  t)altcn  /  unt  SOÎcfjc 
i}èm\  wcUidjé  tagé  ftc  bic  m&gcn  gcl)aben/  unb  bas 
babci)  @otc  bcmâtiglic{;en  /  inniclid&en  unb  mit 
ffiB  gebicnt  wcrbe. 

SteiH  bcr  frcbctid)  mit  ufffa|e  fd&ft)ûrc/  ober  bô- 
fe  frofttc  tàt  gcin  anbern  MKnfcl)cn  /  ober  fd^ulbt/ 
bcn  fol  man  ofifcn(icl)en  flie^en/  in  cincn  (pranger/ 
bifi  an  bcr  ^oupt!ûtc  ®nabc(  obcr  fol  ber  ju  ftunb 
«n  aug  tJigcn  plofic  mit  gcçd&feln  /  obcr  gcrtcn. 

3tcm:  wcraucl)  cin  fcl^rocttl  mcgcr/  ober  pci)» 
l)cl  /  anter  n)cl)te  otcr  waffcn  /  ûbcr  einen  anbern 
gâcfti  obcr  r&^ct  frcuelid^/  bcrfelbc  fol  on  gnab  cin 


QUE 

()anb  bcrlorcn  f)aben:  J»er  abcr/  baiî  bcrfclbc  borju  Anno 

çmanb  wunbct/ terne  fol  baé  ()aiibt  abgcijawen  wct- 

ben.  1431» 

Ob  and)  2(uffïcôffc;  jtontra^jt/  otcr  f?&ge  n^lr. 
ten/  untcr  gûrftcn/  ^crrcn/fcfcttcn/ otcr  antcrn: 
©0  mûgcn  tic  cgcnantcn  juiccn  Jgiauptmann  ju  jn 
ncmcn/  anterc  gûcflcn  /  otcr  wcn  (le  ivollcn/  tic 
taénit  angiengc/  otcr  folcl)c  ^auptliitc  mugcn/  an 
ire  felbij  ftat/  ob  fie  tcd  nit  gewartcu  môchtcn/  an» 
ter  JU  tcnfclbcn  fcl)icten/  unb  gcbcn/  unt  futlen  foi.  ^ 
cl;c.©acï)c  ticîjtcn/  unt  \m  ce  bicfclben  alfo  gcrid()t 
unb  gefcÎKOtct  IjMtn/  tabci)  fol  ce  blcibi\W  ftctc  unb 
unbcî:pr5cl;cnlicl;  gel)a(tcn  wcticn. 

£fîi;manb  fol  aucl)  ini  îaiit  ju  5Sc()eim  mit 
Solctc/  nocï;  futcr/  otcr  id)tc  rcitcn/  gccu  otcr  fa« 
rin/  tê  fei;  bann  babci;  tic  «pam^rcf  bic  ton  bcrt 
jçauptiôten  barjn  gefcl)ictt  i(î  /  obcr  ter  ^anptlfitc 
gcl)ci^c:  îlnb  npmanb  fol  in  bcmfclbcn  ianbe  pccn* 
ncn/obcr  anflo§en/  er  wcr  bann  bed  tjon  bcn  JÇonbt' 
lûten  gckigcn/  obcr  tê  fet;  babc»;  aucl;  tic  ?Poni;reJ 
bic  barju  ift  befci)Cibcn. 

2(«cl)  fol  ni)mant  tcincn  ?Dîcnfd(;en  inorten  /  otct 
abton  /  onc  rctliclK  ©acljc  /  iê  (ci;  bann  uff  tcn 
recl;ten  ^ejctn/  unb  bic  ce  mit  3n  baitcn/unt 
3"  Jiilegung  ton  /  61;  ber  ôbgcnanten  ?pm  bcg 
l;alf). 

3tem  :  uicm  bic  ^aubtlnte  /  obcr  if)rc  mcd&tige 
geinalt/  roacl;c(  ivarten/  otcr  tcincrici;  rcitcn  gcbic» 
ten  /  ber  fol  bcg  aUcé  gcl)orfam  fui. 

3tcm  :  t;glicl;er  ^urfurfle  /  giirfîe  /  .Çccre  unb 
©tctc/  fuUcn  6e(îetlcn  mit  jubrinp.eni  fîei;nmcjcn/ 
jt^mmctlutc/  @î()ôjen/  Q^ulbcr/  @tci;nc/  Q?fei;le/ 
^aragcn/  (ct;tcrn  unb  anbcrc  gutc  »vcce. 

3tem  i  i;glicl;e  ^urfûcftc  fol  ju  fufcu  otcr  ju  »(!« 
genbringcn/  ober  fcfcid'cn  5TOci;l)unbcrt  f(l;ijjcn  aug 
feinem  lanbe/  unb  ©tcten/  au|gcfcl;cibcn  bie  (Jrj« 
bifd&off  ïon  'Stiete  unb  <lUntl  bcr  t;glicl;cr  fol  !)uni 
bcttbringcn; 

^tml  baébie  jîurfûrjlen  an  imm  ente/  bec 
J^crjog  JU  ©a|]cn  am  anbern  /  bic  aufj  ©Icjîcn 
am  britten  /  bcr  ^itic^  t>m  Oiïerrict;  am  bierbert 
<Snbc/  cinjiel)cn  /  unb  baé  taé  allcé  jugce/uffeirtcn 
tag. 

3tem:  bicSSe(;mifcî;e  jçcrrcn/  unt  bic  anbern/ 
bie  nocl;  ftummc  fcin/  jubcfcnbcn/  ob  tic  aucl;  tncli 
tcn  cin  fclt  mac{;cn/«nt  mit  bcn  ju  6bêrfomen/nacÇ 
beut  beflen. 

Stem:  (îHe  antre  J^ecre  fullcn  wartcn/  06  3ii 
tic  jÇauptlcâtc  /  ter  man  iibcrfommcn  ifl  /  bott' 
fd&afft  tcten /bci;  fie  tommcn  unt  jncn  ge^orfam  ftii: 
wfirten  auct;  bicfclben  JÇcte/  alfo  gctrungcn/  otcr 
ob  fie  J5«ubtlûtc  mit  jccn  ^cren  notl)tur|ftigc  tvie« 
ren/  fo  fullcn  fte  in  tcé  ire  Oottfd[?afft  ton/  unb  bie 
J^auptlut  fuUcn  barauff  bci;  fte  tommcn  /  jn  l;clffcn 
«nb  ratcm 

3tcm:  baë  cin  »;tjlic(;er  J^etre  mit  bcn  fcincn  bc^ 
jîcllc/  baé  Ceincr/er  fci;  Dlitter  obcr  ^ncc[;tc/  mer 
ijabtl  bann  cincn  tnabml  ober  Dcnner/  funberal. 
Icé  tv»crl)afftig  unb  gcwappcnte  lute  /  uj5gefcl;cibeu 
bie  gûcften  unb  ©raucn. 

3tem  jutcrforgen  /  bag  bifcr  «ertrage/  eirtmafe 
brci;  obcr  bier/  obcr  wk  offt  note  fin  tviirtct/  i;cbcri 
man  bctfunbct  t»crbc/  bas  man  ccui  gcf)orfainc  fp: 
unb  laé  cin  »)tjlic&cr  (Ici)  batnacJ;  wigc  ju  rid;ten/ 
unb  bawibcr  nicl;t  juPoincn. 

3tcm:  baécin  »;tjlici}cr  Jgcrtc  gclobc  unb  autl^ 
6e(ïelle  /  in  feinem  ^m  I  ba^  cin  (;tecutann  aile 
folcl;c  faci;e  unb  ftucfc  /  îi§  Dcrtragcné  globe  (încus 
Jpaubtmann  /  mit  i)ant  I  unt  mit  munte  /  juijat. 
ten  gcnjlicl;en/  bci;  trawcn  unb  Çren/  unb  bci;  bcr 
«Pcnc. 

3tcm:  cing  »;glidl;cn  Sûrftcn/Orabcn/J^errcnef 
SHitteré  unb  ^nccl)té  /  mit  aucl)  cincr  uglic^cn  ©tat/ 
îante/  ©loge/  ©tcttel  CSÎcrcttc/  ©cpietc/  juge» 

l;^run9 


bu    DROIT    DÈS    GENS. 


Anno  '^^''""fl  ""*  ©tragcn  /  mi  tefuiilcr  /  ttti  Ut  p 
ï>ifcr@ac]E)(!n  ttttcn/  ^(âacn  oD^r  ()»(ffcn  /  fuUen;  tit 
143 1.  tvcilcftc  «it  innktitifclK  wmnl  ficï;crfctn/  nnk-- 
fc()cl>igt  bUibcn  uiib  gcUi^cn  tuertcn  /  t)cn  a(lcrincn< 
niglidcn/  wcld^eé  (latcn/  tvûttigfcit  otcr  wcfcn/ 
ï)cc;  06cr  ï)ic(  fcjn  occr  t»eren.  8nî)x*b  eincr/otcr 
nier  ubcr  taé  atfo  bcfc^cîiigt  tvâttien  /  wtbcr  ter  be> 
ftl^ctiger  cincn  ctcc  nier  ;  fodcn  wir  anbcre  Surfiir» 
fttal  gûtfîcn;  J^mcM  uni)  ©tctefcintrcclitiâclic^cn 
feiit  ;  l)ctffen  unD  ratcn  ;  alfo  ;  l«é  fccm  /  ter  a(fo 
tcjid&cliigt  »vcre/  wanbet  unîi  iigtid^tmig/  wiîierfurc: 
anl)  Wir  uiodcn  fuW^c  ôbcrgrciffcr  fur  t»cn»âflc  Icûte 
tjaltcn  /  unt>  Durdt)  î>eé  wiUcn  jn  ï)t)ctner(ci)  gnalc 
juUgcn;  fîegtcçtcn/  tter  glcçtcn  (afien  funCern  ju 
Ircm  Ubc  imD  gut«  grciffcn/  aU  ju  cinem  fcf^etUctm 
»crt»ûtîcn  ?\yiami.        . 

3tcm:  ©id)  folfcin^ûrfîê/  J^errc  otcr  ©tctc  / 
flid^t  bc^elffen/  cntfcftulDigcn/  ofccr  lie  3ugé  entre» 
ten  /  turcb/  olîer  mit  cincin  Mttxnl  tmrcl)  fciner 
)>ctfewmnû§c/  «ter  einidberlai)  ©act)e  witlcn/  fun» 
îer  Der  jugt/  fol  ganien  fûrgangt  Ijabcn  «nD  gcivijn' 
«en. 

3têm  ï)ie  JÇerren  fuflcn  mit  i)i(ffe  ter  @tctc  be» 
ïlcUen/  wenn  fte  t)etaug  jicJjcn/  taé  tann  Die  necl)* 
(Icn  @lc§e  oïicrètcttc  im  îant)  ju  33ct)cim  gelcgen/ 
î)ie  noct)  Srifîen  fein/  tag  l)ie  tcfîalt  werten/  unb 
ibcfatti  JU  tel)lid)em  triege/  alfo  Daé  ten  ^c|etn  tci« 
ne  fûrbetung  gef4)ee/  notDutfft  sugeUgt  /  pm  jugc" 
îûrt  werte. 

3tem:  tagein  çglia;er  SSifdjcffe  gebicte/  geiff- 
iiCt^tn  uni)  werntUden  /  (Bote  ju  tiencn  I  un»6  tic 
i©ad)e/  uff  nemUd^c  tag  in  ter  njoct;cn  :  untwer 
Itê  nit  en  tett  /  tàé  ter  fc^wc^r(id;en- gepûgt  »er« 
te..  ,       ;    ^  ■ 

3tcin:  ce  fot  auct)  feinc  ^ûtftc  otcc  jgcrre/  ku 
MxU\)  gûtere  otcr  mertfte  ;  tèt|fcr  unt  gcpictc/  im 
lante  î»  S5el)eim  /  Dtrtingcn  /  tettrcttcn/  fct^âgen 
stet  fccpten/  otcr  taé  ju  ton/  tcn  feinen  gefîaten 
©ter  tcbciucttcv)  wrtcç(cl  wr  ten  «ntctn/  an  fpctjfe 
©terfutcr/  tarinncn  fucl&en/  otet  funfî/  intcpcn 
antcrn  @ac|)en:  fûnte  abcr  cernant  fiJter  otet  f}>ci' 
fc;  »or  tem  ontern/  taeon  mag  et  uff  tité  mafe/ 
fcinnottuïfïit  nemen/nnt  tarna^  cinm  mXutnmû) 
sulagen. 

3tcm:  eg  fotl  nmnant/  hàtç  ïcinerïai;  eie()c/ 
i»nb  wiUen  ter  ©pcçfc  /  teitcn  /  faren  /  ton/  otcr 
fenten/  c^fcijtann  mit  ter  J^auptlcâte  ge()ct)ffcn: 
tann  fot  man  t>on  aflcn  J^etcn  tarju  fcl)i(*en/  nnt 
taé  cçgcntlic(;cn  ortinçeren  unt  tarnad;  atfo  cin* 
trccl)tigtict)en  bcftcUen/  unt  fotd^c  fpcife  nadj  glicl;er 
anjatc  tci;tcn.  . 

3tcm:  wâttenaiio;  cinid&cttei)  ©toge;  ©tctte/ 
àjîctdtc  /  cter  Befîcn  gcwonncn  /  otcr  tic  ftd;  et. 
gcben  tvurten/  tamitfol  man  té  balten/  nacl^  ter 
j^oubttcûte/  unt  ter/  tie  ju  3n  gefc()itît  /  otcr  gc« 
geben  t»ûrt)cnl  otcrtcé  mcrern  Uf^ié  unterjn/  cr< 
fentnugc/  unt  taé  ju  gutc  wcntem 

3tcm;  teaê  audj)  cin  i;eterman  /  ter  Vnit  fcincm 
J^crrcn  ju  fett  t6mc/  uf  tcg  J^errcntofïc  tcrfolten 
untîcrung/  gcfangcn  gewonncn  /  tie  fot  cttemfct» 
bcn  fcincm  J^erten  antwurtten  unt  gcbcn  I  onc  n>i» 
tetrctc;  2Baé  autf)  /  eé  iDcr  Slitter  otcr  ^ncctite/ 
otcr  ©tetc;  ter  otcr  tic  uff  fein  cigcn  toftc/  jcrug 
unt  abcntewcr/  gein  55et)eim  jôgc/  gefangcn  anto» 
mtl  ter  /  otet  tie  mod&tcn  3»  tijebet)atten/  unt 
tamit  tonf  nad&jremwiflen. 

3tcm:  wet  auçf)  ton  ten  J^ctten/uig  tem.  ^tït  I 
l)eraug  reiten  ttoftc  /  ter  fot  toeter  frite  wH}  gteçte 
tabcn/  er  l)abe  taii  ter  Jgaubtlûtc  jcid^cn/  rctiid; 
tuntfd)afft/  otcr  SBricf. 

3tcm:  wet  aud}  tei)>tecfee  /  ôberfûrc  unt  fd}ut« 
tig/  unt  t«ïâbet  flûd^tig  wûtte/  ter  fol  in  tl)cinë 
J^ctrcn/iantc/  ©tetcnl  ©cpicten/ gjîcrcîten/otet 
tei)nem  enten  gtet^te  ^a^en/  funtet  man  fot  ju  tem 


^39 


getcntfen/  nacl&  inni)a(teter?penc/anflacnentcn/  Ammo 
atf  obgefrijribcn  fîct.  '^^^ 

3fem:  tiejmcn  JÇctru  ton^rier  untdJftnc/  143Ï0 
futicn  oglid)ct  bringcn  tict  tammctpûdifcn  /  tiet 
^atragpûfd;en/  jminjig  t)ant)pûd;fn/  unt  i;cgttd)cr 
îcf)cntaufent  pfeçte/  t;cglid)et  jtocD^imtcrt  fcivcrpfci). 
le  untturju  (îepnc/  $»ult5cr  unt  gejcûgc  fcin  not* 
turfft.  3tcm:  i;glid)cr  tr«;  qjudjfcn-Smeiftcr. 

3teni  ter  (5rjbifd;cff  ju  gncinj  »ier  taninicr)5ûcl&. 
fcn;  fpl  ^antpûd&fen/  Yiet  Sartagpûdjfcn;  icl^m» 
taufent  q5fci;le  )  jwci^^untcct  fclDctpfcçle  /  tar^a 
ftei)ncuntge3e&gc/  ^uttet  nnt  tes  rnid)  ein  aw^ 
turfft.    3tem  treçc  q3ud;fen.9îîci|îer. 

3tem:  gleicï)  fo  til  fot  ter  qpfaljgrasjc  hm  SReio 
ne  aud)  bringcn/  otet  fd;irfen/  an  alim  gfjemgcj 
alg  ter  (Jtjbifdjoffc  ju  tSltm^  i  unt  to.mtx  m 
m^t  @teinbud;fen  /  tie  ta  fd)eto(î  antcrl)alk!î 
Ccntncr  :  3tcm  trci;c  (pôdifcn.9)îaifîcr. 

3tem:  terajîarggrafju  Srantcnburg/  tittaxt» 
gc  etcinpac()fcn  mit  »icr  îartagpSd;fen/p«;,  ^anu 
pâd;fen  /  }c()entaufent  pfci)tc  /  jroei;()untcrt  fciiici-o 
pfci;lc/tarj!i  ftcinc/  «Pultcré  unt  gcjçfigg  cin  tiot- 
turfft.    3tcm  feifl  q>ûct)fen-Ç[neifîer. 

3tcintic  .Çcrren  ton  Sci;crn  im  Sni;tcr(atitc/ 
cin  @tcinbûd)ten  tic  ta  fd)CHC|î  jwcn  Scntncr  tict 
dci;ncfteinvôd)feii/^ii.  ^antpûdjfen/  jctientaufeiiÊ 
pfci;fe/  îtt)ei;^untcrtfen^ctpfei;lc/  tarju  Reine /eut» 
ter  unt  gc|eûn)gé/ein  notturfft.  3tem  ihrcn  a>ud> 
fcn.gneiper. 

3teM»:  fcie  95ifd)o|fe  aSambetg  nnt  S3âr|6iirg 
fiiflen  bringcn  q3i1cl&fcn/  clcpnc/  unt  grogc  mit  pfet/. 
Util  putccr/  unt  gcjeivge/fo  ftc  mcd)ttgc(id)|Î6 mu. 
gen,  ^tcm  i)gtid)ct  treije  «Pûdjfen-SDleilîcr  - 

3tem:  tic  ©tatt  Qîûrcmbcrg  ein  grogc  ©te«n^ 
pûdjfcn/  tic  ta  fd&ewfï  îtvenGcntnct/  fedjs  clthne 
©teinpac^fcn  /,  jtvelff  ïatragpûd;fcn  /  Ip.  J6ant. 
pâdifcn/  )Cjc«n.  ^fc,;(e/  tiS;  get»crpfei;fe/  tar»u  gc« 
jctDgé  cin  notturfft.    3tcm  r>f.  g>ûdjifcn.9ncifîcr. 

Stem  «Kcgcijfputg  /  cin  gutc  groge  ©tcinpii*- 
fcn/  unt  funfî  0i3lï;fen/  pultet  /  gjfeçlc  /  unt  gc^ 
jetPâé/ nadjaacmircmtermêgcn. 
^3tcm!  tie  ©tat  ju  g>agatt)/  cin  grofe  ©tetn= 
^«d^fcn/  untfun|îgj&d&fenpu(tcr/  Wf Çte  unt  ge» 
jehjgél  nadjaïlcmjrcmtermôgcn. 

3tem:  (5()get  einc  grogc  ©tein|)uc]&fen  «ne 
funjl  qjud&fen  /  puttet  /  pfeçtc  unt  gejewgé  cin  not. 
turfft. 

3fcm/  ton  Çtcnbogen  bcr  SSutggraf  tafelbftj 
tint  tie  ©tat  fullen  tomen  mit  irermadit  nnt  brin, 
gen  ein  grogc  ©tcinpud&fcn  /  unt  antctc  q3ud;fctt 
grolj  unt  clep/  «Putter/  fpeçg/  pfeit  unt  gcjcwgsj 
nad)  3rcm  tcrmiigen/  mit  jrcm  «Pud)fcn?mci|îer. 
3tem;  fûtbag  iglict;  ©tat  fot  I;aben  «Put^fenî 
«Pultcr/  gcçcûg  nad;  ircm  tctmugcn  unt  tarm 
?Pud)fcn-9)lci|îer. 

3tem:  ob  idjt  gebred&eng  in  tiefcm  torgenantcft 
funten  wurte/  ten  Jnugen  tic  J^aubtlutc  tcé  3ug# 
bcfern. 

Sfîcmtid&enbaé|cl)eè«ticnfd;c/  ta^  px>.  taxait! 
otcr  tarubet  i(î/  tê  fi)  SOÎaung  cter  wiptid)  bilt  ge. 
ben  folle  /  cin  btap^art  /  otet  6.  ©tragburg.  cpf, 
tafur/  unt  ttcfiid)c  mané  otcr  wiplid)  bilt  jwcoee 
^untett  guttin  wert  gulté/  otet  tarubet  ^at/  totX) 
unter  tufcnt  gtilten  tvett  /  ubet  fcbult/  taë  fol  gc. 
ben  cincn  l)atbcn  gultenj  unt  ter  55lapI)ort  cter  tie 
tj.  q)f.  foltamtt.gegcn  tcmfctbcn  mcnfdjcn  bejatt 
(in.  Unt  tvetlid)  SJÎanné  otet  triplid)  bitt  îufent 
gnitin  werte  gutcé/  otcr  tarubet  i)at/  tê  ft;  tit  otet 
wenig/  ubet  fdjult  /  taé  fol  ein  guttin  gcbcn  /  un» 
tct  blapt)Ott  fot  tamit  aud)  bc}at)tt  fîn.  QBoltç  abcc 
3eman  ton  fîn  feibé  tvegen  /  umb  gtèfern  WtS 
unt  gnat  juvettiencn  /  me  tarju  ge&en  /  taé  fîot 
Îii3mc. 

m 
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CORPS    DIPLOMATI  Q^U  E 


Anno 
1431. 


3Dt0  fïrtt  bie  ttcdjfîcrt  Jôrfîcrt  bic  mit  ^ï 
mrtd?t  volgcit  follertf. 


Sricr 

g)îarâraf  »on  SalCR 
j^crjcg  ©tcffan 

Sciiic  tic  wn  SBûrtcmÊJi'g. 
©crjog  ton  bcnt  Scraf- 
^ct,;03  ton  (Slct»t. 
éifcliPlî  m\  iiitict), 
5Strcl)off  t)Dn  (Strafjburg 
SSifcfjoff  «on  6ptct 
SSifcïiofftJpn  OaSunn^, 
aSirdjoff  Don  95afc(. 
25t;fd(jCff  t)en<Soft«nj, 
©tatt  unD®ifct;offwn 

SBfirjBurg. 
©tcitî  un»  SSifcïjoff  tson 

5Sa6cmt)crg. 
S5ifd6î>ff  «on  9îcg(!nft»urg. 
àSifcÇoff  unb  êtatt  «on  €i)|îctt/ 

JuM-   ■ 
J^crjog  t)on  ©aficn. 
J^crjog  J^ciitricl)  ton  95{i)Ctn. 
jçerjog  ^I6«d{)t  «on  25«;crn, 
j^cïjog  £ut)h>ig. 
îantgtaftJonJëcgctt. 


«.  SOÎ. 
iij.  m 
iij.  «OT. 

».  93Î. 

îj.  m 

t.  m 

M),  an. 


(T. 

9JÎ. 


S>îe  SccWc. 


«êttê 


©pire 

©ttugfcttïg/Jjagcnaittc/ 
^cHniàr  ;  ©Utftatt  / 
S!)lû()lênl)ufcn  imb  an« 
tcte  ©tctte  im  <Slfag 

SSafct 

Ço(îcn|e 

içnïjawe 

SSucl^orn 

Îî6ctlingcrt 

îîdnc  unD  ter  ganje 
25unt 

gcandfntt. 

gtjl)c6uïg. 

@ci(nt)ug 

gHcgcnfpuïg 


(S.  mit  ©(«««. 


i.  m 
i.  e. 

iiij.  e. 
i.  €. 
Pi- 

i  S. 


«if.  m 
i>.  S. 


t. 


mit  ©({«en. 


$}îûKn6cïg.  t.  e.  ïciftgcr  unD  «.  6.  ju  fufe/  mit 

bugenunt  acmt)rufîcn. 
àBinfpcrg  t 

QBinf^ciin  t.  C 

©Winfuït  j.  6. 

Summa  Summarum  facit  |t;jt;jt;t)j.  îffl. 
(verius  34800.) 

ëîcnê  «j.  ^ammcïb&cifcn  unt  i.  <S.  I)ant6uffcn/ 

mit  aller  jugc^êttc. 
SButmg  t)|.  .Kammcrfeâdèfcn. 
Çoflcn|iij.  .Kammcrbûgcn. 
îuntiowc  mit  armbtufîcn  unD  tantbugcn. 
^Sudjoin  fcc^giict^cn, 
îîbcïlingcn  j.  ^ammcïèûd&fc. 
îîlm  unD  jï  Suntgcno^  ]c»j.  jîammcrbugcrt. 
gtantffurtD.  ^ainnicttmrt)fen. 
£*î6ïulb«âi  t>.  J^antmct6ucï;fcn  unb  J^antSuffcn. 
©umma  l.  itammtï&ugcn. 
(redrius  ji.) 


3tcm  baé  SoWc  fonimc  |cg(id&  mît  fo  til  ^am«  /^nnô 
mctbûc^fcw/  mit  ftcincn  /  «pulecc  iinD  6ud;fcnmci« 
(îctn  unî>  mit  )tcn  Sutcn  /  mit  J^ambugcn  unt  atm'  ^43*' 
brufi  fc^ujçn/  fo  fu  allctmcifî  gct)rt6cn  môgcnt/  pft* 
(en  unD  anDcrn  notDutfft- 

If  m  gKitwutl&  Wx  èant  dJlaïtiwd'^ag  fofl  man 
uni  ©pire  (tn,  . 

3tcm:  gcDend'cnt  ju  ratflagcn/  voit  Daé  Die  a{tc« 
Çyicdjt  unD  ©eric^t  gci)anDtl)aibcnt  ivctDcnt  unD  jrcrt 
gang  gcwi;nncnt/  nod;  Dem  unD  Daé  von  altcï  ^ctt  ' 
fommcn  ijî. 

3tcm:  unD  06c  i)emanD  ficl&  DawiDct  fajctc/  n>ic 
man  Dcn  Doju  t)âlten  foltc. 

^umt  unD  Daé  i)cDetman  6i)  (Incn  fci)()citcn  unD 
àttcrn  |)crhanm  biibc  ;  unD  ob  jcman  DcnaiiDccn 
Datan  (jinDetn  xvoUtI  tvic  ïjn  Dcijl  Dcm  anDccn  Da« 
rinijc  Dc&fî(id^  (!rt  folïtf. 

3tfi«:  Don  Dcr  J^ugcn  wegen  /  ob  màn  Die  mit 
Dcge(id)cm  ÏT^egc  jcDermann  mit  cinet  anjal  rcçfîgS 
gijugcé  nod)  jïncr  gcbut  uiiDctften  uvoUc. 

3tcm:  oDet  Daé  man  Daé  J^u^en  gclt  WiDei;  uff- 
liubc  unD  Daé  men  banu;tc  îuftc  beftaitc  jim»  Degc« 
lid)cm  ^riegc.  , 

^tm:  Dongcmeincï  ^nttn  JDegen  DeeîcinDcn? 
ob  jçmàn  Den  anDern  bcfcicgtc  unD  Htd)  mit  mit  tcd)> 
te  loge  begnugen  in  Dcn  £autgctid)ten  obcr  gcrid)tcn/ 
Do  et  iir.ne  fj|et/  tvie  njcn  Dcn  iidltcn  unD  DojU  brin» 
gen  fol. 

Scvnete.  Ubcremiommutitç  ^wifdjcn  Den  gôtfïctt 
imD  ©tdDtcn  auf  Dcm  9leid;é«'2;ag  ju  nûrcn* 
berg  De  Anno  143 1.  in  &ad)en  Deé  «oï^erge* 
l^en  Dcn  .Kïicgé  9îed;té  unD  0rDnung.  [  j  o  h. 
Philip  p.  Datt,  Volumen  RerumGer- 
înanicârum  Novum  Lib.  î.  Cap.  XXIII. 
pag.  166.  Jf .  1 4.  Pièce  tirée ,  far  l'Auteur^  des  Ar- 
chives de  la  Ville  de  Strasbourg^  (^  ^ue  ferfonm 
■n^avoit  publiée  avant  lui.  ] 

fc'eft-à-direj 

Convention  ultérieure  entre  ks  P  r  i  n  c  e  à 
£;?  Villes  préfents  à  la  Di'te  générale  de 
Nuremberg  en  1431.  fur  h  frécedente  Loi  M>li= 
taire. 

aif^  fint  bel-  Jvirfîçtt  unî)  Qttttt  3î\cte 
Hberîomew. 

?îîin  etfîen  ftnt  (ïc  cinl)(ûicnd;  uberfomcn  /  Daé 
manDen  juug  tun  fode;  one/  Die  «ou  STturnberg 
mcinent/  Daé  Dec  tcglid)  fticg  bt^et  roer. 

3tcm:  Daé  aud^  mcngtid;  Darjut)elffcnfoOc/  é 
fi)  ^utfîe  /  J^em  /  ©ra«c  /  Qlittct  oDcr  ^ncd)t  j 
©tctte,  unD  aller  mengtid).  Çr  fi)  gciftlitt)  oDet 
tve(t(id;/  i;cDerman  nad)  ftiicr  gebure/  Diié  eé  gtidii 

fi>  ~  .  ,   .      ,         , 

3tem:  ©0  ftnt  fcer  jÇcrren  SletcDcé  dCiieiné; 
aud)  einé  teilé  «on  Den  ©tetten  /  nemlic^  Die  «ott 
Sflnrnbcrg  /  Daé  man  Die  iiij.  tufent  pfetDc  «Ot  Dcit 
juge  (cgcn  fol  t  abcr  Der  anDcrn  ©tctt  fcùnDc  mei)« 
nungc  ift/  unD  Dud)te  fîc  t«o{  not  fîn  /  Die  iiij.  SDî. 
^feït  julcgen  /  abet  (îc  bcforgtnt  /  fclfè  man  Die  iii;. 
?DÎ.  çpfertelegen/  Ditéf^fiDcr.  îînD  Daé  Die  jit  jil 
turj  fei)  uuD  an  Dem  juge  ()inDcrn  foUc. 

3tcm}  Der  ©tettc  ^unDc  meincnt  Drfé  éé  bcgcc 
fo'  Daéeé  hr)  Dent  funffjigeficn  9!nan  blibc/  Danu 
bi)  Dcm  )C|cti.  oDer  ji'j;.  Dann  tvo  eé  bi)  Dciii  funfjige» 
lîcn  nitbUbe/  (b  ratent  ftc  nit  jii  Dcm  .^ugc. 

3tem:  ©0  i|t  abcr  Dct  JÇcrrn  ÎHetc  mcinnng/ 
Daé  eé  blibc  bi)  Den  jtjcD.  «on  Dcn  «crrcftcn/  unDw 
Deu  \:}^.  «on  Dcn  ncc^(îcn  /  aie  Die  jcidjnunge  t»i» 
fct. 

Stem?. 
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A  i^jvjo     3tflii  :  ©int  fie  alkmê  I  t>aê  UM)  fi;  /  l<xê  foU 
(icJ^  fulJgcnSc  jalc  in  9(icl)ni»  furgcnoimiicn  iccrtc  / 

143^'  taâ  tas  Den  ciiuu  aie  S'il  fcfrurc  /  aie  Dcn  antcrn 
nocb  gcbute. 

3tcin  :  t)Dn  tcï  «pcitc  iDcgcn  i(î  ter  ©tcttc  met;' 
ningc/  taé  tic  çpencjut5i[  fwcrc  fi)  in  tcn  jetclnbc 
gri^cn/  unttucl)t  ftc/  taé  es  tamit  gnug  nw  ;  iwr 
i)cr  ftucf  cing  otcc  met  ubcrfurc/  taétcr/  otcr  tie/ 
tn  vnfcru  gnctigcn  Jpcrixn  tcfi  9\cnifc{)cn  ^unigs' 
unt  te»  JÇciligeu  3\omfd|)cn  9vi4)éiwcr  vngnat  gC' 
fatJen  war.  ^ 

3tcm  :  ©0  ifl  akt  ter  J^ccrcn  9\ctc  mcinutige/ 
tas  fu  tic  çpcuc  auc^  îuncft  ^u  fwcr  ;  tcd;  fo  tvo(< 
tent  ft  ce  briiigen  an  uiifcr  J^cttcn  tic  §ui(ïcn/,taé 
»ut6ag  au  tnfctn  J^enn  tcn  i^unig  ju  bringcn  /  unt 
imt  ftncr  gnatcn  cinec  çpcnc  ju  tatc  «nt  cjns  mv- 
tcn  /  cic  ta  rctiid)  unt  ju  tun  fi). 

3tcnt  :  ift  eê  (Sartjc  /  taé  ter  jug  fur  fîcl)  fol 
^tn  ;  fo  ift  ter  .Çcrrn  «nt  ©tcftc  retc  inei;nnngc/ 
taê  unfi'ï  fym  ter  ^uning/  unt  md)  tic  ^utfut-- 
ificn  unt  antcre  (Juiftcn  fdjtibcn  unt  bitten  foUcnt 
(inter  (Jrificnlicï)  ^unigc  /  5m|1cn  unt  ©tettc/  in 
tct  bcflcn  fornt  /  tas  (t  tuxà)  ®Ptt  unt  ter  Griffcn» 
i^eit  iviljcu  /  outï;  ju  tcm  joge  tomcn  tînt  t)clffcn 


CXLVII. 

kS. Juin. Transfiimptum  J^crrn  Wilhelmi  @firé 
^robfté  bci;  St.  «Stcp^^tit  ju  S35icnh  u6cr  taé 
ton  RuDOLPHo  1.  9îêmifcl;en  l\Ôntg  fci« 
tien  jÇcrrcn  @c()ncn  2Clbrccl;t  «nt  9t«tDlpl)cu 
■^jeïçogert  î«  (Ùcflcncid)  evt^cittç  Diplpma, 
tDoturd)  cr  jl)nen  aUc  eon  tcro  t5ocfa()rcn  îfthmi' 
fd)in  'Âa'^tctn/  tcncn  -TjerJSOgcn  ju  (Defîer* 
rcicfe  gcgcbenc  Privilégia  con^vmiïcr.  ®e6cn 
PBUm  tcn  18.  Junii  1431. 

C'eft-à-dire^ 

iranjumpt  fait  par  GuillaumeGurs  Pré- 
vôt de  l'Eglife  de  St.  Etienne  à  Vienne  ,  fur  le 
Diplôme  «fe  Rodolphe  1.  Roi  des  Romains , 
par  lequel  il  confirme ,  en  faveur  de  fes  Fils  A  l- 
BERT  £j?Rot>oLPHE,  Ducs,  d^ Autriche ., 
tous  les  Privilèges  accordez  par  les  Empereurs  ^ 
Rois  des  Romains  aux  Princes  ^  Autriche.  A  Fien- 
m  le  18.  Juin  1451.  [Voyez-le  ci-devant  fous 
le  II.  Juin  ii8}.  Tom.  I.  Part.  I.  pag.  ij-i. 
Col.  i.] 

cxLviiî. 


1  A oûfc  Conventiones  &  PaBa  inter  Sigismundum 
Romanorum  Regem  £?■  Philippum  Ma- 
RiAM  Anglum  Mediolani  Ducem  non  modo 
ad  praeparandum  prafati  Régis  Introitum  perfona- 
îem  in  partes  Italià  ,  ejusjue  Corohaîiones ,  fed 
etiam  ad  Bellunt  gerendum  contra  Ddminium 
Venetorum  j  quorum  in  finira  pollicetur 
Dominus  Dux  tradere  prafato  Régi  Civitaîes 
Januam  £5"  Aft,  fi  fs"  quando  ei  placuerit.  Ac- 
ium  Mediolani,  Die  i.  Augufli  Anno  1451.  /»- 
diSîione  <).  [Pièce  authentique, tirée  des  Ar- 
chives Royales  du  Château  de  Milan.] 

la  nomine  Sa-iiBie  ,  Çj'   Individiite  T'riakatis ,  Ame». 

AN  N  o  Domiili  Noftri  Jefu  Chrifti  millefimo  qua- 
dringentefimo  trigeiimo  primo  ,  die  Merciiurii 
primo  menfis  Augufti  ,  IndiQionc  nona  ,  ifecundum 
ftilum  ,  &  confuetudinem  Mediolanelifem.  Ad  lau- 
dem  Omnipotehtis  Dei  noftri  ,  &  amplitudinem  Im- 
perialis  ,  ac  Ducalis  ftatus  in  partibus  Italicis,  detri- 
ioientumque,  &  confufionem  eorum  emulorum,  h» 
font  conclufiones  habitée  per ,  &  inter  Magiiificos  Do- 
ToM.  li.  Part.  II. 


minos  Brunorium  de  la  Scala  Coniitem  Sanâi  Mon-  AvrNfl 
tis  Verona;,  ac  Vicentiîc  VicariumGencralem,  Ladis-  ^^""^ 
laum  FiliumVaylboldœdeThamali  Magiftrum  Curix,     I4^Ib 
Laurentium    Ederval    Marefcalcum  ,  Mathiam  Vice- 
Cancellarium    Confiliarios ,   Oratores ,   &    folemnes 
Prociiratores   Screniffimi  Domini     noftri   Régis ,   ut 
conftat   Maeftatis  fus  Litteris  ,  quarum   ténor    ilifra 
fequitur  ex  una  parte,  &  Magiiificum  Militem  Domi- 
num  Gasparem  Viceconiitem  Coufaiiguineum,  Con- 
fîliarium,  &  f  rocuratorem  lUurtris  Domini  Ducis  Me- 
diolani ,  &c.  ut  conllar  Ducalibus  Litteris ,  quarum  tcnor 
infra  fequitur. 

Primo  enim  diftcs  Partes, diélis  nominibus, non  per 
errorem ,  aiit  improvide ,  fed  animo  deliberato ,  &  ex 
certa  icientia,  concluferunt ,  &  concludunt ,  convene- 
ruiit ,  &  conveniunt  ,  juramentoque  fuo  firmaverunt, 
&  firmant  ut  infra. 

Item  convenerunt,  &  conveniunt,  atque  altéra  al- 
teri  promiferunt,  &  promittunt,  quod  prœlibatus  Do- 
minus Rex,  &  ipfe  Dominus  Dux  infurgent  cum  om- 
ni  fiio  pofTe  conrra  Dominium  Venetorum,  &  advcr- 
fus  ipfum  Dominium  undecumque,  &  qualitercum- 
que  guerram  facient  non  affumpturi  cum  eis  Pacem, 
Concordiam ,  nec  Treguam ,  nili  de  eorum  ipfius  Domi- 
ni Régis ,  diài  Domini  Ducis  confenfu ,  ac  voluntate 
procederet. 

Item  ,  convenerunt  ,  &  conveniunt ,  quod  nec  ex 
praifemibus  Conventionibus,  nec  aJiquo  quovis  modo 
prœjudicari ,  aut  dcrogari  debeat,  neque  prœjudicetur, 
aut  dtfogetur  aliqualiter  ullis  cohceffionibus  fatiis  per 
ipfum  Dominum  Regem  prsfato  Domino  Duci  pro 
fua  perfona. 

Item  ,  convenerunt,  &  couveniunt,  quod  tempore 
fiendarum  affignationum  de  Civitatibus  Janua;,  &  Aft, 
de  quibus  mentio  fit  in  inferioribus  Capitulis  ubicuni- 
que  provideri  debeat  Gubernationi,  Regimini,  &  cufto- 
diœ  ipfarum  Civitatum^  Fortilîtiorumque,&  pertinen- 
tiarum  fuarum  de  perfonis  utrique  Parti  fidatis,  prœli- 
bato  fcilicet  Domino  Régi,  &  ipfi  Domino  Duci,  & 
eveniente  cafu  obitus  ipiius  Domini  Régis ,  quem  Deus 
avertat,  aut  recedente  Maeftate  fua  ex  Italia,  tenean-  ' 
tur,  &  debeant  ibi  deputandœ  Perfonce  ipfas  Civitates 
cum  Fortaliziis,  ac  pertinentiis  fuis,pr33fato  Domino 
Duci  refignare;  ac  in  manibus  fuis  reponere  libéré,  & 
fine  aliqua  exceptione,  ac  omni  contradiâione  ceflân- 
te,  reftituendo  fingula  ipfi  Domino  Duci  in  eo  ftatu, 
inquo,  &  prout  habuerint,  ficque  diftœ  Perfonépro- 
mittere,  ac  jurare  teneantur,  &  pariter  obfervare,  om- 
ni dolo,  &  fraude  remotis.'  .       .     ,  .  , 

Item ,  quia  pro  multitudine  Popuîi  non  poflèt  in  Ci- 
vitate  Mediolani  magna  Gentiumquantitasabsquemul- 
to  incommodo  hospitari,  non  pofîet  infuper  ibi  decen- 
ter  fufcipi,  &  honorari  Maeftas  Regia  curri  meritb  ex- 
ceflivo,  convenerunt,  &  conveniunt  diâœ  Partes,  quod 
prœfatus  Dominus  Dux  non  adducet  Mediolanum  ul- 
tra Equités  mille  quingentos,  aut  duosmille,  &  fi  plû- 
tes adduxerit,  debeant  fufcipi,  ac  morari  in  aliis  Ter- 
ris difti  Domini  Ducis ,  verbi  gratia  in  Locis  exiftenti- 
bus  ad  Fronterias  contra  Venetos. 

Item ,  qliia  omnis  virtus  unita  fortior  eft  ipfa  divilà  '; 
promiferunt  diâœ  Partes,  quod  nullo  nmquam  tempo- 
re in  ànteà  accéptabunt  aliquam  Pacem ,  Treguàm ,  Con- 
cordiam, Intelligentiam,  vel  Convcntionem  cum  Do- 
minio  Venetorum,  palam  vel  occulte,  una  Partiumfine 
voluntate  &  aiïènfu  alterius ,  &  quodprsefitus  Serenis- 
fimus  Dominus  Rex  eidem  Domino  Duci,  &  Domi- 
nus Dux  Domino  noftro  Régi  fideliter  &  conftanter 
omni  fuo  poiîe,  undecumque  valebunt,  affiftent  invi- 
cem  confiliis  ,  &  auxiliis  ad  relevationem  Imperialis, 
ac  Ducalis  ftatus,  nec  eumdem Dominum  Ducem  Fili- 
ùm  fuum  deferet ,  lèù  relinquet,  nec  ipfe  Dominus 
Dux  Domirium  Regem  quovis  modo  usque  ad  fineni 
agendotuih  contra  Hoftes  Venetos,  &  eoruni  nunc  ' 
Colligatos,  aut  quod  Paxbona,  &  fecura  cum  volun- 
tate fua,  &  diébi  Domini  Ducis  utrumque  realiter  fub- 
fequatur. 

Item,  promiferunt,  &  fpoponderunt  prpedi£li  Regiî 
Procuratores ,  &  Oratores,  modo  &  nominibus  quibus 
fupra,  fub  verbo  regio,  quod  prœlibatus  Sereniffinuis 
Dominus  Rex  per  totum  pra;fentem  menfem  Angufti 
erit  in  Italia  indubie  perfonalitfer  conftitutus. 

Item,  promiferunt  modo  quo  fupra,  quod  fi  Domi- 
nus Rex  decreverit  Januam  ad  manus  îuas  recipere, 
fibi ,  &  FortaliziisillisdecommunibusServitoribus  im- 
perii,  &  fuis,  atque  Domini  Ducis  providcbic,  &  iri 
gubernatione  difla;  Civitatis  confiliis,  &  auxiliis  diâî 
fîlii  fui  Domini  Ducis  libenter  utetur. 

Item,  promiferunt,  &  Ipoponderurit ,  quod  fl  Do- 
Hh  mi- 
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'û  vTMft  minus  Rex  deliberabit  extra  Italiam  ,  quod  tune  Civi-  I  nationc  Civitatis   Aftenfis,  &  pertmcntiis  fnciet. 

i\NNO  (jtejn  Âft  cum  fuis  Fortaliziis  relafabit,  &  reponet  ad         Omnia  quoque,  &   lingula  prïmllfa  ,  &  quodlibet 

l^."»!     manus  filii  fui  Domini  Ducis  ia  eo  ftatu  ,  «tillas,  &  \  primillbrum  idem  Doiîiip.us  Gaspar,  iioniiiieqaofupra, 

*   illa  accepcrit.absque  dolo,&  etiam  Offitiales  fuos  pro-     promiiit  ,  &  fpopondic,  &  pollicetur  ,  tulc  pura  &  in- 

mittere     &  iùrare  faciet,  quod, contingente  cafu  finis-     tefferrima.  ac  tailis  côrcoraliter Sacrofinrtis  SrrfDturk 
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tro  ,  quem  Deus  avertat,  ipfam  Civitatem,&  Fortali- 
ïia  ad  manus  diâi  Domini  Ducis  refiguabunt ,  &  om- 
nia fuprafciipta ,  &  fingula  prsdiai  f  rocuratores ,  & 
Oratores ,  nomine  quo  fupra ,  prcîmiferunt  realiter  -,  & 
inconculTè,  fideliter  ,  &  pure  attendere,  &  ohfervare, 
profequi  ,  &  adimpleie  ,  dolo  ,  &  fraude  celFantibus 
qiiibuscumque,  &  in  animam  quoque  iplius  Serenifli- 
mi  Domini  Régis ,  tadis  corporaliter  Sac^OlanaisScrip- 
turis,admajo^emcertitudjnem  prœmiflbrum  juraverunt, 
&  jurant  ut  iiifra. 

Item,  vice  verfa  Magnilicus Miles  Dominus  Gaspar 
Vicecomes.Confanguineus,  Conliliarius,  &  Procura- 
tor  diai  Domini  Ducis ,  quia  honorem  ,  &  gloriam 
Sereniffimi  Domini  Rci^is  Dominus  Dus  cordiatim 
affettat  ,  idcirco  proràittit ,  &  pollicetur  ,  modo  & 
forma  quibus  fupra,  quod  ipfe  Dominus  Dux  prEEfato 
Domino  Régi  tenebitur  dare,  ac  dabit  coronam  in  Me- 
diolano,  quandocumque  fua  Maeftas deliberaverit  illam 
a(rumere,cum  tali  honore,  &cerimoniis,  utPrœdecef- 
fores  fui  in  Imperio ,  &  fignanter  quondam  Glorioxif- 
limus  Dominus  Carolus  Quartus  Genitor  fuus  illam 
habuit ,  contradidionibus  ,  &  impedimentis  ceffantibUi 
quibuscumque.  •  " 

Item,  pradidus  MagnificuS  Dominus  Gaspar  Pro- 
curatorio  nomine  quo  fupra  p'romilit ,  &  fpopondit  , 
quod  fi  Maeftas  Regia,  in  cujus  manibus  reponenda  eft 
Janua  ,  dimittet  in'manibus  Domini  Ducis,  &  quod 
eidemRegiïMajellatijfi  decreveritper  maread  Romam 
tranfire,  tenebitur  dare,  &  dabit  in  effe&a  palîagium 
Naviurn,  &Galearum  de  Janua,  vel  de  Savona  ad  Ro- 
mam cum  comitiva  fua  reducendi  in  tanto  numéro, 
pro  ut  neceffitas  requiret,  &  ad  fecuritatem  hujusmodi 
tranfitus  ejpedire  videbitur,  quandocumque  ire  volue- 
rit,  diâi  Domini  Ducis  fumptibus,  &  expenfis;  in  ca- 
fu veto  quo  fua Majeltas  per terram  deliberaret  tranfire, 
ex  tune  Dominus  Dux  fua:  Maeftati  etiam  de  gentibus 
Domini  Ducis  providcre,  &  eamdem  conducere  debe- 
bit ,  &  reducere  iterum  quandocumque  fibi  placuerit 
didi  Domini  Ducis  fumptibus,  &  expenfis. 

Item  ,  praidiftus  Procurator  ut  fupra  promifit,  & 
fpopondit,  quod  Dominus  Pves  ad  manus  pr^fati  Do- 
mini noftri  Régis  dabit ,  &  afflgnabit  Givitatem  Aften- 
fem  cumFortaliziis,  &  pertincntiis  fuis  in  manibus  Do- 
mini Ducis  exiltemibus  pro  maniions ,  ac  fede  fua  ibi- 
dem firmanda',  &  poflquam  Regia  Majeftas  montes  at- 
tigerit ,  &  intrare  ,  ac  prœfatam  Givitatem  cum  perti- 
nentiis,  prsemittitur  ,  habitare  voluerit,  quod  ex  tune 
illi,  vel  illis,  quos  promittere  decreverit  ipfam  Givita- 
tem cum  pertincntiis  ad  manus  fuse  Maeftatis  trader,  & 
tradi  faciet  ,  adjunûo  quod  Cattellani  fuse  Maeftatis 
Domino  Duci  jurent  ,  ac  promittant ,  quod  cafu  eve- 
niente  finiftro,  quem  Deus  avertat,  ipfam  Givitatem, 
&  Fortalizia  ad  manus  Domini  Ducis  refignent ,  &  poft- 
quam  fua  Maeftas  exibit  Italiam,  illa  relaflàbit,  &  po- 
net  ad  manus  Domini  Ducis  in  illo  flatu,  ut  accepit, 
absque  dolo. 

Item,  prsediaùs  Procurator  ut  fupra  promifit j  & 
fpopondit,  quod  prxfato  Sereniffimo  Régi  illo  die,  quo 
Italiam  intraverit,  &tandemomnimenfequinquemilIia 
Ducatorum  dabit,  &  affignabit,  ac  affignari  faciet  abs- 
que dilatione  quamdiu  eadem  fua  Maeftas  in  partibus 
Italiœ  commorabitur. 

Item,  quia  Dominus  Dux  dispofitus  eft  annuere  vo- 
tis  Regice  iVIaeftatis ,  prscipue  ut  ipfe  cum  ftatu  Domi- 
ni Ducis,  qui  fuus,  &  Imperii  facri  exiftit,  pro  ut  li- 
bet  ,  dispoiiat ,  idcirco  promifit ,  &  fpopondit  ,  quod 
quando  fua  Maeftas  conftituetur  in  Italia,  tune  fua 
Maeftas  vïdeat ,  &  mature  délibérer ,  fi  erit  bonutn, 
utile,  ac  honorabile  pro  bono Imperii,  ac  Statu Domiiii 
Ducis ,  quod  Janua  cum  pertinentiis  fuis ,  quœ  Domi- 
nus Dux  jam  pofijdet,  fit  in  manibus  Regix  Maeftatis, 
quod  fi  fuœ  Maeftati  videbitur  quod  fit ,  &  quommo- 
do,  quod  ex  tune  Dominus  Dux  eamdem  cum  perti- 
nentiis fuis,  ut  prxmittitur,  ad  manus  fus  Maeftatis 
îUico  affignabit  ,  obligando  didum  Dominum  Ducem 
tenore  prEfentium,  quod  rémanente  Janua  in  manibus 
fus  Maeftatis,  ut  prîemittitur,  quamcumque  operam 
adhibebit  confiliis,  &  auxiliis  ad  juvandum  fuae  Maes- 
tati  manutenere  Januam  cum  fuis  pertinentiis ,  &  aflîg- 
nationem  Givitatis  Janua;  cum  pertinentiis  affumi  fua; 
Maeftati  facere  ,  quandocumque  eidem  placuerit,  vel 
eamdem  recipere  voluerit  ante  tranfitum  fuum  ad  Ro- 
mam, vel  poft  reditum  fuum,  &  finailiter  cum  affig- 


tegerrima ,  ac  tadis  côrporaliter  Sacrof.indis  Scripturis, 
in  animam  ipfius  Domini  Ducis  juravit  fideliter,  cons- 
lantet  ,  &  inviolabiliter  obfervare,  profequi,  &  adim- 
plere  ,  Serenilîimo  Domino  Régi  per  totum  menfem 
Augufti  prxfentcm  ia  Italia  conftituto ,  &  rcaliter  exis- 
tcnte. 

Denique     veto    dida  Partes   promiferunt,    àlter*    , 
alteri ,  pridida  omnia  &  fingula  ,  bona  fidc ,  &  fin- 
cere  ,  ac  realiter  ,    obfervare  ,  nec    aliqua    occaxfo- 
nc  ,    aut    quovis    modo    contrafacere ,     nec  veuire. 
Quœ  omnia  ,  &   fingula  fuprafcripta  prifati  Domini 
Prûcuratores,modisdiais,  &  nominibus  congrue  refe- 
rendo,  promiferunt,  &  promittunt  fub  obligatione  pr*- 
fatorum  Dominorum  Régis,  &  Ducis ,  bonorumque 
fuorum  prî;fentium  &  futurorum,  fibi  vicifllm,  &mihî 
Donato  Notario  infrafcripto   Perfonx  publicTe  ,  &  of- 
ficio  publico  ftipulanti,  &  recipienti  nomine  eorumdem 
Dominorum  Régis,  &  Ducis,  fingula  fingulis congrue 
referendo  ,  &  omnium  quorum  intercft  ,  &  intererit, 
atque  juraverunt,  &  jurant  ad  Sanda  Dei  Evangclia, 
tnanibus   côrporaliter  tadis  Sacrûfandis  Scripturis,  in 
animas  ipforum  Dominorum  Régis ,  &  Ducis  in  mani- 
bus Revetenf^i  Patris  Domini  Abbatis  IVlonafterii  Sanc- 
ti  Ambrofii  Mediolani  recipientis,  nomine,  feu  nomini- 
bus,  Regiô  &   Ducali,  facere,  attendere,  adimplere, 
&  efficaciter  obfervare  pro  poffe  rfede,  fideliter,  &fin- 
cere,  &  nullo  umquam  tempore  per  fe  fe,aut  per  fub- 
milfam  Perfonam,  dire6i:e  aut  perinditeSum,  dejure, 
vel  de  fado,  aut  ullo  quœfito,  vel  quœrendo  colore 
contrafacere,  vel  veriire,   renuntiantes  exceptioni  norl 
fadatum  didatum  GonventionurB  fub  juramento,  feu 
juramentis  ut  fupra,  &  non  ceiebrati  hujusmodi  Con- 
tradus ,  &  prœdidorum  ,  &  infràdidorum  nori  fie  ac- 
torum  ,  omnique  prbbationi ,  &  defenfioni  in  coiitra- 
rium,  &  ut  veritas  prœmiflbrum  felicioribus  alîs  evolet, 
altius  extoUatur ,  omnia  praernifla  etiim  ada  fueruht  in 
praîferitia,  &  confpedu,  auditu,  &  intcUedu  Glarifiî- 
inorum  Dominorum  de  Confilio  pra;fatiDorriiili  Ducis, 
neC  non  quamplurium  priEfatorum  Nobilium,  &  Gra- 
vium,  prîBfeliteque  ibidem ,  &  intelligente  Gentium , & 
Perfonarum,  tam  Ecclefiafticarutri,  quam  Laicarum, 
multitudine  copiofa;  &  indè  prxfati  Dorriini  Oratores, 
&  Procuratores  rogaverunt  me  DonatumNotarium  in- 
frafcriptum  de  prscdidis  debere  cbnfi.ci  publicum  Inftrii- 
mentum.     Ténor  namque  Mandat!  Regii  talis  eft.  Si- 
GiSMOKDUsDeigratiaRomanorum  Rex  femper  Auguf- 
tus  ,  ac  HungariiE ,  Boemis ,  Dalmatia; ,  Groatis  &c. 
Rex.     Notum  facimus   tenore   prsfentium  univerfis, 
quemadmoduili  alias  Magnifico  Brunorio  de  la  Scala 
Comiti  Sandi  Montis ,  Veronœ  ,  &  Vicentîa:  Vicario 
Generali  mandatum,  poteftatem,  &  facultatem  pleùif- 
fimam  dedimus  ad  itieundum  cum  Illuftri  Filippo  Ma- 
ria Ahglo  Duce  Mediolani,  Principe  ^  &  Filio  noftro 
Garifîîmo,  noftro, &  Imperii Sacri  nomine, certasGon- 
ventiones  ,  &  Uniones  pro  introitu  noftro  perfonali  ad 
Italiam  praepatandb,  ficuti  tam  Littera  mandati;  quam 
infcriptiones  Fsderum  inter  nos  utrinque  fada;,  &  datxj 
id  clarlus  atteftatur  ;  ira  à  negotiis,  qua;  pro  tota  Ghris- 
tianitate,  &  bono  Imperii  hic  peragere  habuimus,  Deo 
volente,  liberati  ,  &  illis  ordinate  dispofitis  ,  nobisqué 
jam  ad  intrandum  Italiam  in  pundo  paratis,  prxfato 
Brunorio ,  ac  Magriificis  Ladislao  Filio  Vayboldœ  de 
Thamafi»  Magiftro  Curix,  Laurentio  deEderlbar  Ma- 
refcalco ,  &  Honorabili  Mathix  Vice-Cancellario,  Con- 
filiariis,  &  fidelibus  noftris  diledis ,   de  quorum  con- 
fcientia,  prudentia,  &  fide  fincera  ab  cxperto  probata, 
fiduciam  habemus  ampliflîmani ,  &  cuilibet  eorum  in 
folidum   tamquam    Ambafiatoribus ,  Mandatariis  ,   & 
.Procuratoribus  noftris,  quos  etiam  tenore  prxfentium 
facimus,  conftituimus,  &illos  effè  ordinamus,  damus, 
concedimus  ,   &   tribuimus  omnîmodam ,    &  plenam 
audoritatem  ,  facultatem ,  &  licentiam  fpecialem  Con- 
ventiones,  Uniones ,  Fœdera,  Tradatus ,  &  infcriptiones 
inter  nos,  &  filium  noftrum  Ducem  Mediolani  prx- 
fatum,  initas  renovandi,  &  conficiendi,  îUos  quoq«e, 
&  ilk  de  novo  infcribendi ,  promittendi ,  fpopondendi, 
ac  in  animam  nofttam  jurandi,  promiflTiones  quoque, 
&juramenta  débita  fuper  hujusmodi  conclufis,  <5tfac- 
tis  realiter  obfervandis  à  prœfato  Duce  recipiendi ,  Sç 
fumendi,  &  quoique  ex  hujusmodi  rébus  dcpendcntia, 
&  connexa  noftro  nomine  faciendi  ,  concludendi ,  & 
confirmandi,  quœ   nosmet  facere  polfcmus,  û   perfo- 
naliter   adeflèmus ,   ratum  ,    &  gratum  habentes  ,   ac 
verbp  noftro  regio  habere  promittentes  quicquid  prasfati 
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AnNO  ponfîliariî  noftri  egerint,  traftaverint,  &  conclufcrint 
in  prxmilîîs.     Datum  Nurimbergx-die  fecunda  menfis 

~IJ.^I.  JuIii,annoNativitatis  Domini  millefimo  quadn'ngente- 
fimo  trigelimo  primo,  Regnorumnoftrorum  aiino  Hiin- 
garisE&c.  Quadragelimo  quiuto  ,  Romaiiorutn  vero  vi- 
■gelimo  primo,  ac  Boemix  undecimo.Teiior  autem  Man- 
dat! Ducalis  calis  eft  :  F I  Li  p  PU  S  M  A  R  I A  A  N  G  L  u  s 
Dqx  Mediolani  &c.Papi£E,AnglerixqueComes,ac  Janux 
Dominus.  Attendences  immenfam  erga  nos  tidem, 
plurimam  devotionem ,  (ingularem  prudentiam ,  virtu- 
tes  eximias,  &  ampliffimam  fufficientiam  Magnifie! 
Militis  Confanguinei,  &  Confiliarii  noftri  dileftiffimi 
Domini GasparisVicecomitis, de  ipfo  non  aliter,  quam 
,de  nobis  iplîs  confidentes,  eumdem harum ferle, ex cer- 
ta  fcientia,  &  de  noftrxplenitudine  poteftatis,  ac  omni 
modo,  jure,  via,  &  forma,  quibus  melius,  &  vali- 
dius  poflumus ,  facimus  ,  conftituimus  ,  &  çreamus 
noftrum  verum  legiptimum ,  autenticum ,  &  folemnem 
NuntiuiT) ,  Procuratorem  ,  Mandatarium ,  &  Commif- 
farium,  &  quicquidmelius  dici,  (SteflepoiTlt,  fpeciali- 
ter,  &  expreffe  ad ,  procuratorio  nomine  noftro,  facien- 
dum  Sereniffimo  Principi  ,  &  Inviâilfimo  Domino 
noftro  Domino  Sigismondo ,  Dei  gratia ,  Romanorum 
Régi  femper  Augufto  ,  &  Hungarix  ,  Boemix ,  Dal- 
inatix  ,  Croatixque  &c.  Régi  ,  &  feu  quibuscumqu'e 
ageiitibus  pro  Maeftate  fua,quaflibet  promiflîones ,  & 
obligationes  cujusvis  generis,  conditionis,  &  maneriei, 
&  è  converfo  ad  recipiendum  nomine  noftro  à  prxfato 
Domino  Romanorum  Rege,  &  Agentibus  pro  Maes- 
tate  fua ,  quasvis  promiflîones  &  olJligatioDes  .cujusli- 
bet  generis,  &  maneriei,  &  denique  adfaciendum,  fir- 
mandum,  &  concludendum  nomine  lioftro  cum  prx- 
fato  Domino  Rege,  &  agentibus  pro  eo  quxcumque 
Paôa,  Capitula,  &Conventiones,  &quoscumqueAc- 
tus,  &  Contraâus  cum  omnibus  terminis ,  j urarrietitis i 
yerbqrum  appofitionibus  ,  condicionibus  ,  modis  ,  & 
formis  ,.  de  quibus  eidem  Domino  Gaspari  de  mente 
jioftra  iuformato  vifum  fuerit,  &  placebit.  Item  ad ju- 
landum  nomine  noftro ,  &  in  animam  noftram ,  &  per 
,£dem  rioftram,  &  per  Sscramentum  Ducale,  cjubd 
omnia  nomine  noftro  promittenda  firmiter  attendemus", 
&  ad  prxftandum ,  nomine  noftro ,  pro  prxdi£tis  &  quo- 
Jibet  prxdiâorum ,  quodcuraque  juramentum  ,  &  in 
quacumque  forma  fibi  videbitur.  Et  fîmiliter  ad  reci- 
pienduin  pro  nobis,  &  redpi  faciendum  ab  ipfo  Domi- 
no Rege,  five  iab  Agentibus  pro  Maeftate  fua  quod- 
cumque  junjmentum,  &  in  omni  forma,  de  qua  ipfi 
Prpcutatori  noftro  vifutn. fuerit,  &  ad  faciendum  de 
prxmiffis  ,  &  quolibet  prxmiflTorum  unum  ,  &  plurà 
autentica  Documenta  cum  omnibus  claufulis  opportunis, 
&  de  quibus  diâo  Procuratori  noftro  videbitur  ;  &  ge- 
neraliter  ad  ointiia,  &  fingula  faciendum  in  prxdiâis^ 
&  quolibet  prxdidorum,  ac  depcndentibus,  &connexiS 
necefl"3ria,  utilia,  &  opportuna,  etiamfi  talia  forent , 
qus  mandatum  exigèrent  magis  fpecialej  vel  qux  ut 
nimis  generalia  dici  poflènt  in  fpeciale  mandatum  ve- 
rilimilîter  non  venire;  quxve  denium  nos  poflemus  ef- 
ficere,  fi  perfonaliter  adeflTemus ,  dantes,  &conceden- 
tes  prxnominatp  Domino  Gaspari  Procuratori  noftro 
plénum,  liberum,  générale,  ac  fpeciale  mandatum  cura 
plena  ,  libéra,  generali,  &  fpetiaJi  adminiftratione  ciir- 
ça  prEmiflTa  ,  &  quodlibet  prxmiflTorum  ,  &  fuperinde 
çommittentes  totaliter  vices  noftras  ;  demum  verô  fub 
poftrorum  prxfentium  &  futurorum  obligatione  bono- 
rum  promittçptes  rata,  grata,  &  firnia  femper  habere, 
aç  tenere  cum  effeâu  quxcumque  per  eumdem  Procii- 
iratorem  noftrum  aâa  ,  gefta  ,  &  faâa  fuerint  in  prx- 
miflîs  ,  &  quolibet  prxmiflTorum  ,  &  contra  ea  ,  vel 
aliquod  ex  eis  ullo  futuro  tempore  non  facére  ,  riec 
venire,  prœfentibus  usqùe  ad.  duos  menfes  proxime  fu- 
turos  efficaciter  valituris.  In  quorum  Teftinionium 
prxfentiîs  fieri,  &  registrari  juflimus,  noftrique  Sigilli 
munimine  roborari.  Daturii  Cufaglii  die  vigelimo  oc- 
tavo  Julii  millefimo  quadricentefimo  trigefimë  primo , 
hona  Indiâione.  Francischus.  Adtum  Mediolani  in 
Ecclefia  Sanâi  Ambrofii,  videlicet  iri  Sacraftia  Domi- 
norum  Prxpofiti  ,  Canonicorum  ,  &  Capituli  diâx 
Ecclefix  .  fita  poft  Altare  majus  ipfius  Ecclelix,  prx- 
fentibus  Egregio  Milite  Domino  Johanne  Taliano  de 
Foliano  Filio  quondam  Domini  Caroli  Habitatore 
Parmœ  notodiûorum  Goritrahentium,  Vènerabili  Viro 
Domino  Moro  de  Prealonis  Filio  quoudam  Domini 
Albertoli  Ôrdinario  Ecclefix  majoris  Mediolani,  & 
Çanonico  di£lx  Ecclefix  Sanâi  Amhrofii  habitatite  in 
^omibus  diâx  Canonicx  Sanéti  Ambrolii  ,  ut  fupra, 
Vènerabili  Viro  Doroino  Baldaifaro  de  Coyris  Abbatc 
Sanfti  Vinccntii  Mediolani,  Vènerabili  Viro  Domino 
Vincentio  de  Platis  Abbate  Monafterii  Santîi  Vifloris 
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Mediolani,  Domino  Dominico de Riïiîs  Filio  quondam  Axixiii 
Dommi  Stéphani  Archiprssbytero  Ecclefix  Sanûx  ^'^"** 
Marix  de  Vifilo  ,  Johanne  de  Bonromeis  Filio  quon-     I^îl» 

dam  Domini Portx  Vercellinx,  Parochix  ^     ' 

Sanftx  Marix  Pedonis  Mediolani ,  Domino  Johanne 
de  Mirabiliis  Filio  quondam  Domini  Simonis  Portx 
Vercellinx  Parochix  Sanâi  Nazarii  ad  PetramSanflam 
Mediolani ,  Ambrofio  de  Bofliis  Filio  quondam  Do- 
mini Antonii  Portx  Gumanx,  Parochix  Sanâi  Thomx 
in  Cruce  Sichariorum  Mediolani,  Johanne  deGallara- 
te  Filio  quondam  Domini  Aleflii  Ports  Vercellinx 
Parochix  Monafterii  Novi,  Domino  Thoma  de  Zu- 
chis_  Filio  Domini  Johannis  Simonis  Profefl'ore  Juris  , 
Civilis  Portx  Horientalis,  Parochix  Sanâi  Babils  intus 
Mediolani ,  Johanne  Baptilla  de  Cafteliono  Filio  Gui- 
deti  Portx  Vercellinx  Parochix  Sanâi  Johannis  fupra 
murum  noto  ut  fupra,  &circumfpeâoPetroCecumchC 
de  Machalfava  Secretario  prxlibati  Domini  Régis  noto 
ut  fupra,  omnibus  Téftibus  ad  prœdiâavocatis ,  idoneis, 
&  rogatis,  nec  non  etiam  prxfentibus  Johanne  de  Li- 
fero  de  Herba  Filio  mei  Donati  Notarii  infrafcripti 
Portx  Novx  Parochix  Sanâi  Fidelis,  &  Antonio  de 
Panfichis  Filio  Sifini  Portx  novx  Parochix  Sanâi  Jo- 
hannis ad  quatuor  tiacies  ambobus  Civitatis  Mediolani 
Notariis  fimililer  ad  prœdiâa  vocatis. 

Extraéîafait  prafetis  Copia  à  Regiftro  ixfcripto  fuh  Lit- 
tera  F.  Z)2«>  Phi  Lippi  M  ar  i^  An  G  Li  Z^ce- 
comitis  exificnte  in  Regio  Archimo  Caftri  Porta  jo- 
vis  Mediolani,  in  pàpiro  fcripto.  ■  Daf.  Mediolani  die 
trigejima  menjis  OBobris  Anni  IJI^. 

Examinavit  JOANNES  FranciscuS  Stri- 
GELLIUS  Regii  Anhivii  Ojficialis. 

CXLIX. 

Traité  entre  Ame'   VIIL   Duc  de  Savoy e  ,  y  i8.  Dec," 
Philippe-Marie  Daf  ^s  Milan,  /«>/«SAvoïcn 
^8.  de  Décembre  14;!,   [S.   G  ui  CH  e  no  n,  mVi.°s!  " 
Hiftoire  Généalogique  de  ia  Maifoh  de  Sa- 
voye.  Preuves,  pag.  282.3 

Jn  J^omine  Dorijini\  Âmeii. 

jA  Nno  Nativîtatis  ejusdem  millefimo  quatercentefî- 
.  •■  mo  trîgefimo  primo,  Indiâione  décima,  die  déci- 
ma oâava  menfis  DeCembris.  Per  hoc  publicum  Ins- 
tfumentum  cunâis  fiât  manifeftum,,  quod  cum  lllus- 
trisjoannes  Jacobus  Marchio  Montisferrati,  prxter& 
contra  voluntatem  Sereniflîmi  Principis  Domini  noftri 
Domini  Sigismundi  Dei  gratia  Romanorum  Régis  fem- 
per Augufti,  inhibitionesqùe  &  mandata  eidem,  per 
Literas  &  folemnes  Ambafllatas  autoritate  Reg'ia  fxpis- 
fime  faâas,  inhxrendo  voluntati  Domini!  Venetorum 
riiariifeftorum  rebellium  Sacri  Romani  Imperii,  cum 
iplîs  confpirationem  &  ligam  fecerit  in  guerra  quam 
incepit  advèrfus  ipfius  Sacri  Romani  Impérii  Terras, 
Feuda  &  Vaflallos ,  fignanter  contra  Illuftriflîmum  Prin- 
ciperii  &  Excellentiflirnum Dominum  Domînum  Phi- 
lip pum -Mari  am  Angluni  Ducem  Mediolani, 
Papix  Anglërixque  Comitem  ac  Janux  Dominum, 
SereniHîmi  Domini  noftri  Romanorum  Régis  Filiurn& 
fidelem  ;  tentando  ,tam  vi  armbrum  quarh  diverfarum 
feditionum  Traâatibus ,  opem  prxftans  &  auxilium  diâo 
VenetdrumDominio,  Statum  ipfius  Illuftrilîîmi  Domi- 
ni Ducis  Mediolani  fubvertere, l'errasque & Oppida  qux 
ab  Impérial!  Majeftatein  Feudum  poflîdet ,  ufurpare, 
fueritque  neceftàrium  &  expediens  ipfi  Domino  Duci 
Mediolani,  tum  piro  defenfione  fui  Status,  fum  etiarr^ 
propter  reqtaifitiones  &  mandata  Sereniflîm|  Domini 
noftri  Domini  Romanorum  Régis  ,  non  folum  ipli 
Domino  Marchioni  refiftere  ,  fed  etiam  fibi  tanquam 
Colligato  ipfius  Dominii  Venetorum  Sacri  Romani 
Imperii  rebellium  &  inimicorum  Guerràm  inferre,  ut 
ita  eife  &  fuiflfe  veritatem  dixit  &  proteftatus  fuit  prx- 
libatus  Dominus  Dux  Mediolarii  ,  per  triedium'Per- 
fons  Egregii  utriusque  Juris  Doâoris  Domini  Nico- 
lai  de  Arcembdldis  de  Parma  Nuntii  &  Procuratoris 
fui,  iii  prxfentia  noftrorum  Notariorum  inlrafcripio- 
rum,  cUmque  Illujinljimus  Princeps  ^  ExcellcntiJJi- 
mas  Dominas  Dominus  Amedeus  Dux  Sabaud:a , 
Chablafii  {3=  Augiiftj:  Princeps  ,  Marchio  in  Italia  , 
Cornes  Pedemontium  ^  Gebennaruin,,  Valentinenfisque 
^  Dysnfis,  fimiliter  Imperialis  Feudatarius  &  fidelis, 
tam  per  ipfum.  Serenifllmum  Doininiim  noftrum  Re- 
gem  Romanorurti ,  quam  diâum  Dominum  Duceni 
H  h  3,  Me- 
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Mediolani  velut  fidelem  Imperialem ,  muUipliciter  & 
inftantiflîme  requilitus   fuerit   &  débite  interpellatus  , 
imô  etiam  per  ipfum  Dominum  noftrum  Romanorum 
Regem  fub  graviffimis  pœnarum  arûationibus ,  &  fub 
vinculo  fidelitatis  comminatus ,  ut  ad  defenlioaem  fi- 
delium  Imperii ,   &  maxime  ipfius  Domiiii  Ducis  Me- 
diolani, Civitatumque,  Villarum  ,  Cadrorum  &  alio- 
rum  Territoriorum  qua  fub  Impérial!  Feudopoflîdebat, 
nec  non  propulfiuionem  &  oîtenlam  fibi  guerram  infe- 
rentium  ,   cum  toto  fuo  exercitu  perfeveret  ;  ipfeque 
lUuftriflîmus  Dux  Sabaudis ,  attendens  affinitatem  qua 
tam  ipfe  Dominas  Dux  Mediolani  quam  didus  Domi- 
nus  Marchio  Montisferrati ,  crga  eum  conjunâi  lunt, 
mitius  agere  volentes ,  prœfatum  Dominum  Marchio- 
nem  per  Literas  &folemnes  AmbaiTiatas  fraterne  requi- 
lîvit,  ut  prxfati  Domini  noftri  Romanorum  Régis  jiis- 
fibus  obtemperaret,  &  ab  ulterioribus,otfenlis  ValFalIo- 
rum  &Feudorumlmperialiumfevellet,abftinere,  quod 
tamen  minime  facerc  curavit  ;  imô  quod  decerius  ell , 
multos  Capitaneos  &  alios  ftrenuos ,   per  magnarum 
rerum  &   financiarum  poUicitationes,  adverfum  ipfum 
Illuftriffimum  Dominum  Ducem  Sabaudix  incitavit, 
propter  quod  ipfe  Dominus  Dux  Sabaudis  videns,  re- 
rum  notorietate    edocente  ,  ipfum   Dominum  Mar- 
chio.nem  in  contemptu   Imperialis   Majeftatis  manfue- 
fcere  nolle  ,   fed  totis  conatibus  priora  prioribus  irre- 
fragabiliter    tam    contra    diûnm    Dominum  Dacem 
Mediolani,  quam  etiam  ipfum  Dominum  Ducem  Sa- 
baudis palam  &  clandeftine   confpirare  ;  non  valens 
etiam  ipfe  Dominus   Dux  Sabaudia:  ,  debito  fux  fide- 
litatis exigente,  ulterius   differre  prœdiâis  Imperialibus 
maudatis  continue  fuper  emergentibas ,  pro  pofTe  ob- 
temperare,  nec  etiam  diûo  lUuftriffimo  Domino  Duci 
Mediolani  ejus  Genero  à  proximiori  fubvemione  de- 
rogare  ,  imô  nec  prastermittere  fui  ipfius  propriae  Do- 
mini Ducis   Sabaudi»  faluti  providere  ;  &   confpicatis 
verfutiis  ipfius  Domini  Marchionis  obviare ,  ut  ita  eflè 
&  fuiffe  veritatem,  in  praefcntia  noftrorum  infra  fcrip- 
torum  Notariorum  dixerunt  &proteftati  fuerunt  lUus- 
tris  Dominus  Manfrcdus   Marcliio  Saluciarum  ,  Ma- 
rescallus  Sabaudiœ  ,   &   Speûabilis  Miles   &  Doâot 
Dominus  Petrus  Marchiandi  Prœfidens  Cohfilii  prae- 
fatî  Domini  Ducis  Sabaudiœ  citra  Montes  refidentes , 
Oratores ,  Nuntii  &  Procuratores  prœlibati  lUuftriffimi 
Domini  &  Excellentiflîîmi  Domini  Ducis,  fponte  &ex 
certa  animi  fcientia  deliberaverant  prœfati  Domini  Du- 
ces ,  contra  &  adverfus  ipfum  Dominum  Marchionem, 
Unionem ,  Ligam  &  Confœderationem  facere:Proqui- 
bus  quidem  firmius  ftabiliendis  &  roborandis,  prsdiâi 
Domini  Oratores ,  Nuntii  &  Procuratores  pra:fati  Do- 
mini Ducis  Sabaudiœ  ,  &  diftus  Dominus  Nicolaus 
fimiliter  Nuntius  &  Procuratot  prœlibati  Domini  Du- 
cis  Mediolani  ,   habentes  ad   prsediâa  &   infrafcripta 
plenam  &  liberam  potellatem    fpecialeque  mandatum  , 
m  per  ipforum  Dominorum  Ducum  patentes  Literas 
in  pergameno  fcriptas,  munitasque  Sigilliseorum,  non 
cancellatas  ,   nec   in   aliqua   ipfarum  parte  fufpeftas. 
Conftituti  in  prafentia  noftrorum   Notariorum  infra- 
fcriptorum  ,   fcientes  &  fpontanei  ,  mutuis  &  validis 
ftipalationibus    hinc  inde    intervenientibus ,   feceruut, 
inierunt  &  contraxerunt,  faciunt  &  contrahunt  decla- 
rationes&  limitationcs  ,  Paâaque  &  Conventiones  qux 
fequuntur.     Et  Primo,  convenerunt  praelibatillluftrif- 
fimi  Domini  Duces  Sabaudix  &  Mediolani ,   per  mé- 
dium fupradiftorum  Procuratorum  fuorum,  quod  ipfi 
Domini  Duces  in  prxfentiGuerra  adverfus  diflum  Do- 
minum Marcliionem  Montisferrati  ,  jam  per  diâum 
Dominum  Ducem  Mediolani  mota ,  &  per  prxlibatum 
Dominum  Ducem  Sabaudix  movenda,  tenebunt  quili- 
bet  ipforum  usque  quo  ipfa  Guerra ,  de  commuai  con- 
fenfu  ipforum  Dominorum  Ducum  Sabaudix  &  Me- 
diolani ,  per  Pacem  fopita  fiierit  adverfus  diâum  Do- 
minum Marchionem  ejusque Subditos , Terras &Domi- 
nia;  videlicet,  quingentos  Equités  &totidemPedites  ad 
Guerram  leg:iliter  procedendum ,  aut  plus  aut  minus 
fecundum  cafuum   occurrentiam  ,   prout  ipfi  Domini 
Duces  de  commun!  confenfu  faerunt  concordes  :  ita 
tamen,  quod  prxdiâi Equités quingenti  &Pedites  toti- 
dem  ,  per  prxfatum  Dominum  Ducem  Mediolani,  ut 
prxmittitur ,  tenendi  fint  ad  nutum  &votuntatem  Do- 
minorum Marescallorum  Sabaudix  ,  aut  alteriusnomine 
ejusdem  Domini  Ducis  Sabaudix,  adipfam  Guerram 
faciendam  deputati  ;  fie  quod  diâi  Domini  Duces  de 
coinmuni  confenfu  fuerint  concordes ,  Marescalli,  feu 
aJius  Deputatus,  ut  prxmittitur  ,  prxdidos  Equités  quin- 
gentos &  Pedites  tutidem  ,  poffit  &  valeat  conftituere 
adverfus  Terras,  Subditos  &  Dominia  diâi  Domini  Mar- 
chionis &  fuorum,  &  qus  eidem  placueriatâc  videbun- 


tur  juxta  ipfius  liberi  arbitrii  voluntatem.    Item  con- 
venerunt ,  quod  omnes-Subditi ,  Tehx ,  Loca  &  Territo- 
ria  prxtatorum  Dominorum  Ducum  Sabaudix  &  Me- 
diolani, lint  pariter  &  eflè  debeant  in  Guerra  adverfus 
didum   Dominum   Marchionem  Montisferrati  ,   ejus 
Territoria  <Sc  Subditos ,  prout  &  quemadmodum  didi 
Domini  Duces  erunt;  &  quoad  invicem  ipfa  Territoria 
&  Subditi  receptare  vidualia  pretiis  conipetentibus ,  dare 
opem,  &  auxilium  mutuo  prxftare  Gentibusarmigeris, 
Equitibus  &  Peditibus  ac  Subditis  utriusque  ipforum  de-  , 
béant  &   teneantur.     Item  pariter  convenerunt   &  in 
padum  expreffum  deduxerunt ,  quod  ex  nunc  in  an- 
tea  non  liceat  cuiquam  ipforum  Dominorum  Ducum 
Sabaudix   &  Mediolani  ,  per  fe  aut  alias  interpolitas 
Perfonas, Pacem   nequeTreugam  cum  dido  Domino 
Marchione,  Terris  aut  Subditis  fuis  facere,  nec  aliquo 
modo  ipfam.  Pacem  contendere  ,    fine  expreffis  fcim 
pariter  &    confenfu    utriusque    ipforum    Dominorum 
Ducum  ;  liceat  tamen  per  utrumque  ipforum  Domi- 
norum aut  fuos ,  ipfam  Pacem  tradare  aut  tradari  fa- 
cere, absque  tamen  aliqua  conclufione  fienda,  nili  de 
commun!    confenfu   utriusque   iDominorum   Ducum 
prxdidorum.     Item  pado   expreifo     convenerunt  & 
concordaverunt  ,  quod  omnes   Dignitates,  Civitates  , 
Villx,  Cadra,  Fortalitia,  Loca  &quxlibet Territoria 
prxdida  Domini  Marchionis  Montisferrati  &  fuorum 
Subditorura,  Homagiaque,Feuda  ôtRetrofeuda  adeos 
quomodoh'bet  fpedantia  ,  ubicumque  conlîftant  &  va- 
leant  quomodolibet  nuncupari ,   exiftentia  tamen  citra 
Tanagrum  ,  &  jam  acquifita  per  prxfatum  Dominum 
Ducem  Mediolani  &  ejus  Gentes,  Colligatos  &  Adhx» 
rentes ,    cum  fuis   omnibus   &   fingulis   Pertinentiis  , 
Fortalitiis  ,  Juribus  ,  &  Jurisdidiouibus  ,   tradi  debe- 
ant per  didum  Ducem  Mediolani ,  prxcife  &  fine  ex- 
ceptione  quacumque  prxfato  Domino  Duci  Sabaudias, 
quando  ad  hoc  fuerit  requifîtus  ad  faciendiim  de  illis 
ad  omnimodam  dispofitionem  ejusdem  Domini  Sabau- 
dix Ducis  &  fuorum  ;   falvis  tamen  manentibus  infra 
fcriptis,  quibus  non  intelligit  aliquo  modo  per  prxfens 
Capitulum  derogari.    Item  quod  ejus  Civitates ,  Digni- 
tates ,  Villx ,  Caftra ,  Fortalitia ,  Territoria  &  Loca  qua- 
cumque jHomagiaque,  Feuda,  Retrofeuda  &  Fidelitates, 
qux  per  ipfum  Dominum  Marchionem  ejusque  Sub- 
ditos teneatur  aut  tenebantur  tempore  Guerrœ  contra 
ipfum  motae  per  prxfatum  Dominum  Ducem  Medio- 
lani ,  inde  vel  &  fuper  Territorio ,  Diftridu ,  Dominio  & 
Pertinentiis  Civitatis  &  Communis  Janux  ,  Civitatis  & 
Comitatus  Papix  ,  Terra  Cafalis  Sand!  Evafii ,  Terr» 
&  Loca  Sandi  Salvatoris  ,   Caftelleti  &   Lufenluc, 
cum  fuis  omnibus  &  fingulis   Pertinentiis  ipfis  perti- 
nentibus  ,    tam  ultra  Tanagrum  quàm   citra  ,  fint  & 
remaneant  in  folidum   fine  uUa  exceptione  prxlibato 
Domino  Duci  Mediolani,  ita  ut  ad  ejus  libitum  &fui 
disponere  poilènt,  &  ille  aut  illi  quem  aut  quos  Icgiti- 
maverit,  ad  eam  fuam  Succelïïonem   habilitaverit ,  de 
qua  Legitimatione  &  Habilitatione  confier  per  publi- 
cum  Documentum  Sigillofuo  magno  figillatum.  Item 
propterea  convenerunt,  quod  omnes  Civitates, Caltra, 
Villx,  Territoria  &  Loca  quœcumque,    Homagiaqae 
Feuda,  Retrofeuda  &  Fidelitates  etiam  qux  fpedarent 
Ecclefix  Altenfi  ,  qux  per  ipfum  Dominum  Marchio- 
nem ejusque  Subditos  tenentur  aut  tenebantur,  tempore 
Guerrœ  contra   ipfum    mots   per    prxfatum   Ducem 
Mediolani,  ubicumque  fint  tam  citra  quam  ultra  Ta- 
nagrum, in,  de  &  fuper  Territorio  &  Diftridu  Civita- 
tis feu  Patriœ  Aftenfis  ,   cum  omnibus  fuis  pertinentiis 
fpedantibus  ;  qux  tamen  tenta  aut  pofTlfa  fuerunt  per 
Prxfidentes  aut  Episcopos  ,  aut  eos  qui  dominât!  funt 
didx  Civitati,  Patrix,  Dominio  aut  Gubernio  Afienfi 
ab  annis  feptuaginta  citra  inclufive  ,   fint  &  remaneant 
in  folidum  ,  &  expediri  debeant  fine  ulla  exceptione, 
prxlibato  Domino   Duci  Mediolani.     Item  convene- 
runt ut  fupra,  quod  pariter  omnes  Civitates, Dignita- 
tes, Caftra, Villx,  &  Loca  quxcumque  didi  Domini 
Marchionis  Montisferrati  &  fuorum  Subditorum,  Ho- 
magiaque  ,   Feuda  &  Retrofeuda  ad  eos  quomodolibet 
fpedantia,  &  feu  qux  tempore  didi  ingrefiîlis  Guerrse 
per  ipfos  tenebantur  quoquomodo  ultra  Tanagrum  exis- 
tentia  ,  qux  tamen  per  didum  Dominum  Ducem  Me- 
diolani &  ejus  Gentes  &  Subditos  acquifita  fuere,  fint  & 
pertineant  prxfato  Domino  Due!  Mediolani  &fuis;  ex- 
ceptis  tantumlocis  RochxSilierii,&  ipfa  Villa  Sielierii, 
qux  loca  RochxSilierii&  ipfa  Villa  Si  lier!!,  cum  fuis  Juri- 
bus &  pertinentiis  fint  (Se  pertineant  in  folidum  dkpleno  ju- 
re, tradique&  expediri  debeant  per  prxfatum  Dominum 
DiicemMediolaiii,  prxcife  &  fine  ex  ceptione  quacumque, 
dido  Domino   Duci  Sabaudix  ,  quàm   primùm  parte 
ipfius  Domini  Ducis  ad  hoc  fuerit  requilitus  ad  facien- 
I,  .  dum 
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AnnO  dum  de  îllis  ad  omnimodam  dispolîtionem  ipfius  Do-  1 
mini  Ducis  Sabaudiœ  &  fuorum.     Item  prœiiomiiiatse 

143 1 .  Partes ,  falvis  manentibus  omnibus  &  fingulis  fupra- 
fcriptis ,  convenerunt ,  quod  omnes  Civitates ,  Caftra, 
VilliE,  Territoria,  &  Loca  quîECumqvie  Domini  Mar- 
chionis  Montisferrati  &  fuorum  Subditorum,  Homa- 
giaquc  Feuda  &  Retrofeuda  ad  eosfpeâantia  ubicumque 
contiltant,  tam  citra  quam  ultra  Tanagrum  exillentia, 
&  qux  noadum  per  ditlum  Dominum  Ducem  Medio- 
lani  &  ejus  Gentes  acquilîta  fuerunt,  dum  &  quando 
per  aliquem  prxfatorum  Dominoium  DucumSabaudijc 
&  Mediolani,  ipforumque  Subditos,  Gentes,  Armige- 
ros ,  Pedites ,  CoUigatos  &  Adhérentes  in  futurum  quo- 
niodblibet  acquiri  contigerit,  cum  luis  omnibus  &  fin- 
gulis Pertinentiis  ,  Fortalitiis  ,  Jurisdiélionibus  ipfis 
fpeâantibus ,  five  fpeâent  infolidum  ,  &  pleno  jure 
tradi  &  expediri  debeant  prœcife  &  fine  exceptione  qua- 
cumque,  ipfi  Domino  Diici  Sabaudic  ad  omnimodam 
dispolîtionem  ipfius  &  fuorum  faciendum  ,  exceptis 
Civitate  Albœ  cum  fuis  finibus  &  limitibus  ,  Territo- 
rio  &  Jurisdiâione  ,  quae  ad  prœfens  Aiâx  Civitati 
fpeâant  ,  &  per  eam  poffidentur  ,  Joanne  Cerrati  de 
Albapro  locoGuerdunii,  AnthonioBurfuyni  pro  Loco 
&  Caftro  Roddi,  &NobiUbusdeFalletis  pro  Locis  fuis 
de  Morra  ,  Berolio  &  Scrralonga ,  quœ  fie  exceptata 
dumtaxat  fpeâent  &  remaneant  ,  ac  dum  acquilîta  fo- 
rent expediri  debeant  prsfato  Domino  Duci  Mediolani 
&  fuis.  Item  ulterius  fuitaâum  inter  prididlas  Partes, 
quod  prsfatus  lUuftr.  Dom.  Dux  Mediolani  ,  omnia 
praimiffa  Loca  ultra  Tanagrum  exiftentia  ,  nondum 
tamen  acquifita ,  &  quœ  prsefato  Domino  Duci  Sabau- 
diœ  fpeâare  debent ,  acquirere  debeat  &  teneatur  fuis 
propriis  fumptibus  praefato  Domino  Duci  Sabaudia:  & 
fuis ,  cum  omni  celeritate  poflibili ,  &  ante  conclufio- 
nem  Pacis  fiendx  inter  prœfatos  Dominos  Duces  ex  una, 
&  diétum  Dominum  Marchionem  partibus  ex  altéra , 
nifi  aliter  prœdiâis  Dominis  Ducibus  fiendum  de  com- 
mun! concordia  videretur;  ita&  taliter,  quodfiàquan- 
documque  aliqus  Villœ  ,  Caftra,  Fortalitia  vel  Loca 
per  prœfatum  Dominum  Ducem  Mediolani,  memorato 
Domino  Duci  Sabaudia;  acquirenda,  ut  prœmittitur,  per 
vim  aut  eorum  fpontanea  voluntate  fe  fubmitterevelint 
jurisdiâioni,  fubjeâioni  &  Dominio  prsefati  Domini 
Sabaudis  Ducis  ;  licitum  fit  eidem  Domino  Sabaudiœ 
Duci  &  ejus  Marescallis  &  deputandis  ab  eisdem  ipfas 
Terras,  Gaftra,  Villas,  Fortalitia,  &  Loca  recipere , 
Jurisdiàionique  &  Dominiis  ipfius  Domini  Ducis  Sa- 
baudiœ ,  fubmittere  absque  contradiâione  quacumque. 
Item ,  quia  prsfatus  Dominus  Dux  Mediolani  aflèrit  fe 
dediffeLoca  Mirabelli,  Albianx,  &  Baldefchi,  Mag- 
nifico  Comiti  Francisco  Vicecomiti ,  Filio  &  Genero 
fuo,  &  Loca  Conzani,  Camagniae,  CuchariE  &  Orza- 
ni ,  Speâabilibus  Francisco  de  Barbanaria  ,  Alvifio 
Crotto  ,  &  michi  Joanni  Francisco  Gallinse  fidelifli- 
mis  fuis  ;  fuit  conventum  inter  diâas  Partes ,  quod  prœ- 
fatus  Dominus  Dux  Sabaudiae  in  prœdiâis  Locis  nihil 
peterc,  querelare  poffit  aut  valeat ,  fed  ipfa  Loca  Mi- 
rabelli, Albianx  &  Baldefchi  prœdifto  Comiti  Francis- 
co, &  fupradiôa  LocaConiani,  Camagnis,  Cucharx 
&  Orïani  ipfis  Francisco  de  Barbanaria,  Alvilio  Crot- 
to &  michi  Joanni  Francisco  Gallinae  remanere  debeant, 
&  ad  eos  pleno  jure  fpeélare  ,  quacumque  exceptione 
cefTante  ,  cum  omnibus  fuis  Juribus  &  Pertinentiis. 
Item  ,  quia  fummus  Pontifex  per  Apoftolicas  Literas 
conceflît  prsdiélo  fpeSabili  Francisco  de  Barbanaria 
Locum  &Caftrum  Plana?  cum  Juribus,  Jurisdiflionibus 
&  Pertinentiis  fuis ,  tanquam  rem  Eccleiiafticam  ;  ideo 
convenerunt  dids  Partes  ,  quod  diâum  Caftrum  & 
diSus  Locus  p'xdiâus  Planœ  cum  Juribus  &  Pertinen- 
tiis fuis,  Cne  ac-^uifîta  five  non  fint ,  libère  remaneant 
di(fto  Francisco.  Item  convenerunt  diâa; Partes,  quod 
Nubiles  de  Coconato  pro  Locis  Coconati  &  Trineci  ac 
omnibus  aliis  fuis  Locis ,  .tam  per  Marchionem  Montis- 
ferrati ufurpatis,  quam  aliis  quibusvis  remaneant  &  fint 
prccfatî  Domini  Ducis  Mediolani  ;  &  quia  nonnuUi  ex 
îplis  Nobilibus  pro  certis  fuis  Locis  fidelitatem  &  Ho- 
magium  fecerunt  Domino  Duci  Sabaudis,  cum  refer- 
vatione  tamen  adhsrentix  &  recommendifiœ  quibus  an- 
tea  prailibato  Domino  Duci  Mediolani  tenebantur  iSt 
obligati  erant  ;  convenerunt  diâse  Partes,  quod  ipfi 
Nobiles  pro  diSis  Locis ,  fidelitate  &  Homagio  rema- 
neant prJEdiflo  Domino  Duci  Sabaudia; ,  refervatis 
femper  ipli  Domino  Duci  Mediolani  eorum  adhxren- 
tia  l'k  recommendifia  ,  ac  obligationis  eorum  caufa , 
fadis  quibus  non  intelligatur  &  diâis  fidelitate  &  Ho- 
magio aliqualiter  derogari ,  quin  imoearumvis&robur 
augeri.  Adum  in  terra  Abiatx  Diftridus  Mediolani , 
itt  Hospitio  Sandi  Anthonii  fito  prope  Caftrum,  prœ- 


fentibvi  s  Nobili  Ludovico  de  Salutiis  Domino  de  Mu-  A  «j^jf^ 
laflTano  &  aliis.  Si^a/  Joannes  Franciscus  -"""^ 
Gallina.  I43Î» 
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EuGENii  PdT/!^  IV.  Literie,  ^dbus,  de  Carâi-  18.  Dec; 
nalium  ad  hac  prafentium  confilio  (^  ajjinju^ 
CoNCiLiuM,  fe  quod  Bifiiece  congregatum 
videatiir,  totaliter  dijj'olvit  ;  aUudque  ConcUinrn 
intra  femi  alterum  annum  iu  Civitate  Bononienfi 
indici'.,  publicat,  i3  déclarât.  Da'.um  Roma  ij". 
Kalendas  Januarii  ;  Pontificat  as  fui  anm  primo. 
[Conciliorum  CoIle£tio  Regia  Tom.  XXX. 
in  Appendice,  pag.  773.  Philippi  Lab- 
EEi,  ScGabr.  C0SSART11  Concilio- 
rum Colkâiio.  Tom.  XII.  col.  937.] 

EuGENlOS  &c.  ad  fataram  rei  rnemoriam ,  «mver- 
lis  .1  fingulis  C hrifii  fidelibus  ,  fr^efentes  Literas  infpec- 
turis ,  Salutem  is'  Apoftoiicara  Be»ed:âionem^ 

QU  0  N I  a  M  alto  &  incomprehenfibili  Domino 
reddere  conftituimus  vota  nollra  in  confpcûuom- 
nisPopuli,  &  in  atriis  fandlis  ejus,  poftquam  Claves 
Domini  fuscepimus  ,  &  Beati  Pétri  Naviculam  guber- 
namus  ,  fupprefli  magno  pondère  ,  inter  procelofos 
mundi  motus  elTe  videmur  conftituti.  Contuemur 
enim  fubortam  ifta  tempeftate  profanam  Haerefim  Bo- 
hemorum  quafi  venenum  inficere  prxcordia  fidelium 
inque  dies  mortali  contagio  ferpere  taxareque  animos 
titubantium  Populorum  &  Grœcorum  errores ,  ad  quo- 
rum extirpationem  falubribus  experimentis  provideba- 
tur,  propter  emergentia  incommoda  perdurare,  hoftes 
adorands  Crucis  ab  Afia,  &Africa  inter  Europamvaftà 
cœdeatquecalamitateinvalefcere contra  Populum  Chris- 
tianum  ,  &  per  ipfos  Principes  Populosque  fidelium  in- 
ter fe  concertantes  defa:vire  &CIerum  indiverfis  Mun- 
di partibus  reformatione  plurima  indigere.  His  igitur 
profanis  malis  affliâati  clamare  cogimur  ad  Dominum: 
Excita  potentiam  tuam  ,  &  veni  ut  falvos  facias  nos; 
Deus,  converte  nos  ;  oftende  faciem  tuam  &falvi  erimus. 
Domine  Deus  virtutum  ,  converte  nos.  His  &  aliis  cogi- 
tationibus  laniantibus  mentem  noftram  alta  nos  cura 
folicitat ,  quod  tôt  malis  obftare  &  Chrifl:ianœ  Salutî 
providere  pofllmus.  Et  dum  afFeâionem  noftram  fla- 
grantiffimam  attendimus  vehementifllme  concitamur  : 
Dum  vero  gerendarum  rerum  magnitudinem ,  loca  & 
tempera  menfuramus,  neceffitatem  Conditionis  humana; 
recordamur,  quoniamres  tam  arduas  tamque  difficiles 
luftrare  brevi  fpatio  non  valemus  ;  attento  maxime 
quod  dum  felicis  recordationis  Martinus  Papa  V.  prEe- 
decefiTomofterdiledum  Filîumnoftrum  Julianum  Saudi 
Angeli  Diaconum  Cardiualem  pro  celebratione  Bafi- 
leenfis  Concilii  ad  ipfamCivitatemBafileenfem  deftinas- 
fet,  dum  nuUaadhuc  ibi  Congregatio Prœlatorum  fada 
foret ,  ipfe  Cardinalis,  ne  intérim  tempus  vacuum  de- 
duceret ,  verfus  Bohemiam  fe  tranftulit  ficut  habuerat 
in  mandatis  ;  ficuti  demum  fafla,  occulto  Dei  Judicio, 
Catholicorum  fuga;  prasmiflls  ad  ipfam  Civitatem  Bafi- 
leenfem  dileâis  Filiis  Joanne  Polmar,  Palatii  Apofto- 
lici  Caufarum  Auditore,&  Joanne  de  Ragufio  in  Thco- 
logia  MagiftroOrdinisPrœdicatorum  Procuratorc,  Car- 
dinalis profeâusad  ipfam(j'vitatem,requifitisquePra:Ia- 
tis  Partium  diverfarum ,  parvaque  ibidem  Cleri  Congre- 
gatione  fecuta  ,  de  confenfu  eorum  qui  in  diâa  Ci- 
vitate exîftuntjdileflum  Filium  Joannem  Pulcripatrisia 
Theologia  Magiftrum,  Canonicum  Bifuntinum,  ad  nos 
&  diftos  Fratres  noftros  transmifit ,  qui  nobis  inter  estera 
facunde  &  prudenter  explicavir  fignificavitque  defor- 
mationem  Cleri  in  partibus  illis  &  nefandam  ipfius 
Hsrefis  peftem  pullulare  indies  etiam  usque  ad  partes 
Bafiles  proximas  advenifl^e  ,  fecutis  inde  fcandalis  & 
cladibus  abominandis  :  nam  Hserefis  pracdifla;  imitatores 
Clerum  infequentes  aliquos  turpiter  expulerunt, &  non- 
nullos  inhumaniter  trucidarunt.  Addidit  etiam  dilcri- 
mina  principatus  Guerrrc  inter  dileâus  Filios  Nobiles 
Viros  Philippum  Burgundiœ  ,  &  Fridcricum  Aiiftriœ: 
Duces,  aliasque  difficultates,  ex  quibus  tamen  novam 
Prsiatorum  vocationem  ad  Bafileam  nfltdare  videba- 
tur.  Nos  quidem  examinantes  conditionem  mundi, 
temporum  &  Locorum  ,  quod  inftat  tempus  Hiemis, 
quodque  Loca  circumftantia  Bafileam,  potiffimevcrfiis 
Auftriam  &  Burgundiam ,  minus  eflt  tranlitu,  fcciira 
ferebantur  ,  unde  verilimile  fuit  Prxlatos  in  Bafilea 
Hh  3  diii- 
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diutius  expeâatos  non  venifle,  qui  etiam  confideratis 
difficultatis  temporum  ineptitudine  ,  pericalo  Bello- 
rQm,  non  veniendi  rationes  allegare  poffent,  &  fiqui 
pauci  veniffent  traélandis  rébus  multis  &  magnis  non 
lufficerent  :  Quodque  prsteriit  tempus  feptennii  ,  in 
quo,lectjndumStatutaConllantienlis  Concilii,(ine  alia 
vocatione  debebaiit  congregari  :  Super  hsec  omniaqusE 
anime  noftroverlabamiis,  quia  propter  ccrtas  Cohvcii- 
tiones  unionis  &  reduâionis  Graicae  Orientalis  Ecclefia; 
in  Romana  &  Univerfali  Eccleliàinitas  &  traSatas  in- 
ter  ipfum  Pra:deceirorem  noikum  &  Saiidsc  Romana: 
Ecclelii  Cardinales ,  de  quorum  numéro  eramus,  & 
Oratores in  Chrifto  Joânnls Palxologi Impcratorîs  Cont- 
tantinopolitani  lUultris  &  Veiierabilis  Fratris  noftri  Jo- 
feph  apud  Grœcos  Conftantinopolitani  Patriarcha;  ;  iplî 
Imperator  &  Patriarcha  lits  diebus  fuos  ad  nos  &  prx- 
fatos  Fratres  noftros  Oratores  transmiferunt,  requirentcs, 
ex  traélatis  eisderh  prô  unione  &  reduétiorie  prœdiâis, 
<3nod,  (icuti  cum  Pradeceflbre  noftrO  &  Fratribus  eisdcm 
convenerant ,  dignaremur  exequi  ,  &  in  Loco  eis  apto 
générale  Concilium  facere  convocari  :  Requirentes 
ctiam  prsniillas  expenfas  ,  &  alla  ibi  ftcundum  diâas 
Conventiones  promiffa  :  Unde  nos  &  oblationes  prop- 
ter excçutionem  tanti  boni  ,  proadyenturis  Prcelatis  & 
Ôratoribus  eorum  ad  Italiam  ,  promanfione,  &  pro 
fuo  reditu  ad  Grxciam,  pro  Galeis  &  aliis  necelîariis 
obtiilimus  impenfas  oportunas.  Cum  quibus  Grœcis 
dum  nominata;  fuiflèut  Roma,  Ancona,  &  Boaonia, 
&  aliàltalisLoca,  demum,licetRoma  nobis,  &  Fra- 
uibus  noRris  commodior  extitiiret,iu  Bononiam  putamus 
aptius  conveiiire ,  quœ  propter  habilitatem  navigationis 
êorurii  &  propter  aditum  viciniorem  Ultramontano- 
rum  ad  Italiam.  capacitatem  Loci,  &  alias  conditio- 
nes,  idonea  reputàtur  :  Quo  praefati  Patriarcha  &  Im- 
perator folennes  Cuos  Oratores  ad  nos  tiransmittere  pro- 
miferunt  ficut  ante  notitiam  obitus  pra:fati  nodri  Pras- 
deceflbris  transmittebant.  Confiderantes  itaque  prse- 
diâa  &  quod  in  tota  Republica  Chriftianorum  nihil 
fanftius  &  optabilius  eflè  poflet,  quam  Gra:cam  Eccle- 
fiam  ,  olim  tôt  faniSlîs  &  viris  Écclefiafticis  clariiTmiis 
îlluftrem,  dimiflîs  eroribus  reduâam  videri,  ad  Rituin 
Romans  &  Univerfalis  Ecclefiae  ;  comprehendimus 
tieceflàrium  eflè  ad  conveniens  Ç)atium  tempo- 
tis  in  Bononiam  Générale  Concilium  convocari. 
Nam  fi  Prœlati  Baiîleam  de  novo  vocarentur  , 
qui  convenire  non  poflènt  fine  temporis  intcrvallo, 
utrumquè  Conciliurn  fere  und  tempore  concurreret , 
&  fie  utrumquè  minoris  audoritatis .  haberetur  ,  nec 
Prslati  in  utroque  poflènt  intereffe,  nec  poflèt  utrumquè 
Générale  Concilium  nominari.  Undè_  pro  ipforum 
commoditate  ,  ne  bis  habeant  convenire,  &  caufis 
fuperius  declaratis  &  aliis  magnis  urgentibus  fjis  loco 
&  tempore  declarahdis ,  majus  bonum  minori  prspo- 
iientes,nos'decdnfiliô  &  àflTcnru  Venerabilium  fratrum 
noftrorum  Jordani  Sabinenfis ,  Àntonii  Oft,ienfis ,  Hu- 

fonisPrœneflinenfis,Episcoporum,JoaniiisTituliSai]âi 
jaurentiiinLucina,  Antonii  Sanâi  Marcelli  ,  Joannis 
Tituli  Sanâi  Sixti,  Francisci  Tituli  Sanâi  Clementis, 
Angellotti  Tituli  Sanûi  Marci,  Presbyterorum ,  Lucidi 
Sands  Mariœ  in  Cosmedîn  &  Ardecini  SamStorum 
Cosmœ  Sç  Damiani,  Diacoriorum  ,  ejusdem  Sandse 
Romance EcclefiîE  Cardinalium,  pçr  Literas  noftras  di- 
reâas  ipfiCardinaliSaricEli  AngeIiLegato,ùtiiipra, alias 
Concilium,  fi  quod  in  Bafilea  congregatum  videretur, 
éx  caufis  prscdiâis,  diflTolvendum ,  &  aliud,  ut  prsdici- 
tur,in  Anno  cum  dimidioàdie  publicationis  earumdem 
Literarum,  in  prœfata  Civitate  Bononia  celebrandum, 
indicendum&publicandum,&  fequens  aliud  Concilium 
in  decenio,  à  die  diffolutionis  ipfius  Bafileenfis  Concilii, 
juxta  ordinationem  Conftantienfis  Synodi,  in  Civitate 
Avinionenfi  enuntianduro  &  ftatuendum  decrevimus  . 
Etquia,po(l  transmiflîonemprxfatarum  noflrarum  Li- 
terarum ,  ad  notitiam  nofliram  pervehit,  ultra  ea  qua; 
fïiperius  continentur  ,  prasfatos  Boherhos  HsEreticos  in 
ConHantienfi  Concilio  tam  mature  atque  folenniter 
coiidemnatos  &  in  Setienfi  Concilio  ,  ac  pér  divcrfos 
Proccfl"us  Sedis  Apoftolicàe  &  Legatorum  ejus  fubfe- 
quenter  aggravâtes  ,  &  feaggravatos  cum  invocatione 
ctiam  atfxilii  brachii  fsculafis  &publicî  Belli  indiéïione 
multiplici  quousque  toti  Orbi  plusquam  notifl^mum  efl 
CatholicsE  fidei  eflfe  notorios  hoftes  ,  pertinaciiïïme  & 
iriflexibiliter  defcndentes  fuifle  invitatos  Bafileam  ^ad 
dîsputandum  &  contendendum  fuper  Articulis  in 
prœfafis  Conciliis  Generalibus  &  per  Proceflus  Apos- 
tûlicos  tam  folenniter,  ut  praefertur  ,  condemriatos, 
iri  injuriam  aufitoritatis  Âpoflolica:  facrorumque  Con- 
ciliorum  prsdiâorum ,  contra  Décréta  Sanâorum  Pa- 
trum  &  Statuts  Legum  Impetialium  ,  Civilibas   au- 


dientiam  expreflè  dcnegantiura,  &alia  diverfa  fcandala  Avn.To. 
&  pericula  imniincre  ,  ut  eo  citius  ad  tci  miuum  cur-  '^'^^^ 
rant_  &  veniant  iplorum  Concillorum  quo  ci;ius  pra;-  lAJf, 
mifla  facrint  publicata :  ex  nunc  tenorepra;fentium,de  ■ 
ipforum  noftrorum  Fratrum  Cardinalium  conliiio  & 
aflcnfu ,  Concilium,  fi  quod ,  ut  pra:mitcitur .  Bafil  ex  con- 
gregatum vidcatur,de  Apuifolicœ  poteftatis  noitrx  ple- 
nitudine,diflblvimus  &  totaliter  deliberamus ,  aliudque 
Concilium  in  Anno  cum  dimidioà  die  datx  pra;ftn- 
tiuni  computando  in  pra;fata  Civitate  Bononienii,quam 
ad  hoc  cognovimus  aptam  quam  plurîmum,  ut  pra;- 
fcrtur  ,  indiciinus ,  publicamus  &  tciiora  prEfentium 
declaramus,inquo  cum  prœfatis Fratribus  noftris,  dan- 
te  Domino,  intcndimus  intereflc,  &  perfojialiter  prac- 
fidere.  Et  nihilominus  in  dccennio  aliud  fimile  Con- 
cilium ,  juxta  StatutaConftantienlis  Synodi,  de  eorum- 
dcm  Fratrum  n'oftrorurn  conliiio  &  aflcnfu, in  Civitate 
Avinionenfi  fimiliter  ex  tuuc  indicimus  ,  publicamus 
&  declar.imus  in  nomin.e  Jefu  Chrilli  FiliiDei,  cujus 
prcciofilfimo  fanguine  ialvati  fuiîius  &  cujus  populi 
Salutem  iotis  aftciStibusaspiramus,  vObis  univetfis  & 
fingulis  patriarchis&  Archiepiscopis  ,  Episcopis,  Prscla- 
tis  &  Clericis  quorum  intereft  ubicunque  cuullitutis, 
difl5Dlutit)nes  &  indiâiones  hujusmodi  notificamus  vos- 
que  &  vèftrurn  quemlibet  requirimus  &  monemus  per 
vifcera  mifericordia;  Jcfii  Chrilli  ,  &  in  vim  Juramenti 
prœfliti  in  Confecrationibus  vcftris ,  &  in  virtute  fanc- 
tx  obedientia;,  ac  etiam  Aportoliçcs  Auâoritatis  uoftra;, 
vobis  prxcipimus  &  mandamus  fub  pœna  Excommu- 
nicatiunis  &  aliis  pœnis  Juris ,  quatenus  in  Aiuio  uno 
cum  dimidio  à  datis  prxlèniium  ,ut  prxmittitur,  com- 
putando, ad  prœfatam  Civit.atem  Bonouienfem,  pro  hoc 
facro  fanfto  Concilio  celebrando  &  fubfequemer  in 
decennio  prœdiâo  in  Civitate  Avinionenfi  ,  debeatis 
perfonaliter  convenire.;  Quos  onines  prscfentis  Scripti 
infiantia  atque  decrcto  intendimus  eilè  moniros  peremp- 
toriéque  citatos,  ac  ii  veftrum  fingulis  direftîE  fuifïènt 
.noftrœ  monitorise  LitetE  fpeciales.  Nulli  ergoliceat, 
&c.  noftrse  difl^olutionis  ,  liberationis  fi  citationis  infrin- 
gere.  Datuni  Roms  apud  Sanâum  Petrum  X.V.  Ka- 
lendas  Jandarii,  Pontiticatus  noftri  anno  priino. 

CLI. 

25m«itrd?tt)eig  unb  ^ûiicbiirg/  tann  bcm 
Siirgermcifîei:  unb  ^rtt|).l)cr  QtaH.^vdutx^ 
fdjwet'g  /  ibijrcl;  »«mit(ung  iiibivigë  £<trtbgmf* 
fen  jii  iTseflcn  gftrpffcn  ;  wetuïd)  bct  J^'crgog 
baé  gcgcn  )t)n  cou  bicffh  cecâbtc  U^tt  bec  Xitu 
ïfl(()m9  nart;Iflgct  unb  t)«jcil)ct.  ëcBcrt 
^tamfdbvcciQ  bftt  ©ciuag  nacti  îînfet  iu. 
6cn  ^rmteri  JJefi  Anno  1431-  [Lunmg, 
2cutfc^cé9îcid;é'ArchiV:  Part.  Spécial.  Coij- 
tin.  1.  2(l>tf)cilung  I V.  2i6fd|  IV.  pâg.  12;.] 

C'eft-à-dké,'' 

Accord  fait  t^  concht ,  -par  l'entremife  de  Louïî 
Landgrave  de  Hejfe ,  entre  GuimAùMÈ 
Dnc  de  Brunswich'Lmebourg,  y  les  Magillràts 
£9"  Bourgeois  de  la  Ville  de  B r  u n s- 
w  i  c  H ,  far  lequel  U  Duc  pardonne  à  là  faille  le 
crime  de  T'rahijon  qu'elle  avait  commis  contre  lui. 
Tait  le  Dimanche  aprh  la.  Fête  de  la  Ste.  Fterge 
I43i. 

QlgSï  Jubcwiâ  Don  ®Ohté  ®mm/  îanbfltaffe 
"^  ju  JÇcflTcn/  bctcnncn  offmtlidt)  in  biefcih  Sricf» 
fc/a(é  bcr  J^pcfegcbocngucftc  J^crr  9a3t(()e(m  Jgcrgo. 
gc  ju  95raunfd()»Pfigf  u|ib  iûncfcorg  /  Hiîfcï  Uebct 
0t)eimV,bic  (jrfanicti  Sêrâctniciftcc  unb  9fîatl)bcc 
©tabt  5Stanfd()weigf  6efc()ulbigt  ijat  in  ©c()rifftcn  / 
unb  mit  SBortcn  /  umô  jîcrcbitic  /  bic  fie  m  i^ui 
fccgaugcji  unb  gctl)dn  foltcu  ()abcn/  bicwcit  crbann 
anffcn  îctnticé  gcu)cfi  fci)/ba|j|tcl}  bCiJ  bie  c()cgcnann. 
tcn  Sûrgcnticifïci:  unb9l«!)t  bcr  tJorgcmctbcn  ©tabs 
in  (SeiiW^rbigtcit  îînfcr  unb  îlnfcr  9\Wtt/  niit 
Sdanicn  bcé  <Sbtcn  JÇerrii  3p()anné  ®raffcn  ju  3ie< 
gcn()ain  /  Unfcri*  licbcn  îflmm I ^cirn  Suuiiunë  wn 
'HaUnkvât/  ^mn  ^mnan^  '3iiUftlêUs)t(v3ei)!xnif 


Anno  SJÎcifcntuïS^'  ^m^mmnêwn  J^anskt^-^ml 
Çecrtcé  /  Bon  2Ba(l)cnftcin  SKittcr  /  QBulffcé  t)on  ] 

143  Z.  2Bul(Yctél)iircn  /  (Sgbort  9\ctcfc(s5  /  QBcrncré  wn 
(S(6in  /  £Kciii^a«é  von  Siatoig  /  Sirtridjë  wn  < 
®cïU§cn  /  ©ctmait  ÇÏTÎcifj'cnburgé  /  uni  QJÎcifiern  '. 
SicDccidid  çon  lîffctu;  uni»  mict)  in  Ocgcmucctigtcit  ' 
Uê  J^ocljgcbotncn  gût(ïcn/  J^crrn  ^anflf«n/  SD^arg. 
graffcn  ju  S5cant)enburgt  uni)  Surggrafcn  ju  9I&« 
scnbcrgt/  îînfcïé  licben  £>t)cmcn  /  uni)  fcincr  9vdl)tc/  , 
uni)  antcïé  t>icl  <5rbar  Jcutc  ©ciftlicl)  unî)  wcltltcl)  / 
«rbaïtic^  unî>  tctclicl)  entfcl;&lttgct  l)an  /  alfo  tag  pc 
î)cr  obgcnannt  îînfcr  €'l)cni  J^fï^ofl  SB'l^di»  /  l'es 
3otrctcric/tv»ic  «  î>tc  auf  ftc  gcfctiticbcn  otct;  gefagt 
t)att  /  unfcfeulfcig  ivctl)/  uni)  uin  Uufct  Sctl)c  willcn 
|an  l)icct)cgcmclï)en  55ucgcrmctflcr  unî>  Siîal)t  fcfcl^e 
!@cl;ulï)c/  alfo  ft  tann  ineinctcn  ju  tcin  cl)câcmcUcn 
lînfcmi  Ot)cm  J^cr^ogcn^  2Bilt)clm/  a(é  ton  fold;» 
^(agebncffc  «nt  ©ç|ic»tTtc  wcgcn  ju  ^aben  ;  nac^igc» 
ïallTcn. 

.  S)icé  5u îîttuntc  ^an  tcit  tînfct 3«'ff<!âff  <*"  ^'i^f'»*' 
^ticff  tl)un  t)cngcii.  Datum  Sraunfd;wcigt  Do- 
minica  proxima  poft  diem  beatse  Marise  vir- 
ginis ,  Anno  Domini  millefimo  quadringen- 
tefimo  tricefimo  lecundo. 

CLII. 

k.lânv.    Contracî  de  Mariage    entre  Louis    T^ils   Aine 
Savoïe  <^'Ame'  Vill.  Duc  de  Savoye  ,   (^  Anne 

ET  Cy-^  Fille  de  j  a  n  u  s  Roi  de  Jerufalem,  de  Cypre £5? 

»^s-  d^ Arménie.  Fait  à  Nicojte^  le  i.  Janvier  1451. 

[iS.  Guichenon,  Hiftoire  Généalogique 
de  la  Maifon  de   Savoye.  Preuves,  pag.  31Î4.] 

Ik  Nomme  Snnâ(C\  (3'  li^dhilducc  7'ri>jitatjs,  Pa- 
tris,  es'  Filii ,  cs"  Spiritus  Sa'aiHi,  Ame-a. 

AN  NO  à  Nativitatè  Domini  M.  CCCG.  XXXII. 
&  die  prima  menfis  Januarii  ;  nonse  Indiâfonis, 
î'otitificatus  SandifEmi  in  Chrifto  Patris  &  Domini 
noftri  Domini  Eugenii  Divina  providentia  Papœ  IV. 
anno  I.  Princeps  t)ereniffimus  &  Dominas  Dominas 
Janus  Dei  gracia  Jerufalem,  Cypri  &  Armenise  Rex  ex 
una  5  &  Nobilis  ac  Egregiiis  vir  Simoninus  de  Puteo 
Scutifer  &  Procurator  &  fpecialis  Nuncius  ad  infra 
fcripta  peragenda ,  ftipulanda  &  annuenda,  &  Procu- 
ratorfô  nomine  ,  viceque  Illuftrijfimi  Principis  is'  Do- 
mini Domini  nojlri  Amedei  Ducis  Sabaudiie  ,  Chablaifii 
£5"  Augu[lie  Principis  ,  Marchioyiis  in  Italia  ,  Cor/iitis 
Pedemontium  CS^  Gebennarnm  ,  Valentinenfuque  isf  Dy- 
enjis ,  conftantibus  fuper  his  ejusdem  lUuftriffimi  Do- 
mini Ducis  Literis  patcntibus  Procuratoriae  poteftatis; 
ïpli  Nobili  Simonino  attributce  ,  di£ti  Illuftriffimi  Do- 
mini Ducis  Sigillo  impendenti  &  cera  rubea  roboratis , 
partibus  ex  altéra  ,  in  Teftium  meique  publici  Notarii 
rubfcriptorum  prœfentia.  Perfonaliter  conftitur" ,  fcien- 
ter  eorumque  fpontaneis  voluntatibus  ,  rtulloque  lapfi 
crrore,  ut  afleruerunt;  âut  dolo  feduài,  prSmiflà. in- 
îrinfeçè  animadvertentcs  ,  ipfeque  potilEmè  Serenîffi- 
mus  bominus  Dux  afFeâans  inter  eum  &  diâum  II- 
ludrifllmuiTiDominum  Ducem  jaminveteratœprofapiœ 
confatiguinitatem ,  Divinâ  opérante  Clementiâ,  renova- 
rè  ,  &  mutuam  affiriitatem  ac  amicitiam  firme  cingiilo 
globorare  &  augere  ,  pacifcendo  viciflîm  folemnique 
Itipulatione  vallando,  iniendo,  conveniendo,  concor- 
dando  ,  prômittendo  &  jurando  fignanter  îdem  Sere- 
nilTimus  Princeps  fub  verbo  Regali  ,,  amboque  nihilo- 
minus  Juramcntis  fuis ,  taâis  Scripturis  Sacro-Sanftis , 
prout  &  quemadmodum  in  cafu  fimili  aliàs  inter  èos- 
dem  Principes ,  feu  illorum  Procuratores  aSum  fuerat 
agitatumque  ac  traétatuin,  &  ut  infra  deriotatur:  Con- 
venir ,  inquam  ,  idem  Sereniffiirius  Dominus  Rex,  & 
promiiit  fe  procuraturum  &  cuni  efFeâu  daturum  II- 
Juftrem  Ddminam  AnnAM  ejusdem  Primogenitam, 
in  Uxorem  &  Sponfam  legitiraam  per  verba  de  pr£E- 
lenti,  lUuftri  Domino  LuDOViCO  de  Sabaiidia  Co- 
miti  Gebennarnm.,  ipfius  IllaflriJJimi  Domini  Ducis  Pri- 
mogenito.,  quamprimum  pro  illius  parte  fuerît  requifita, 
omnibus  dolo  ,  fraude  ,  cxceptione  aut  excufatione  rc- 
motis;  quodque  pet  ipiam  lUuftremDominam  Annam 
niiiil  aûum  extitiflè  ,  aut  in  futurum  non  fieri,  quo- 
minus  Matrimonium  hujusmodi  (Deo  tamen  Ecclefia- 
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feâum,  eodem  Nobili  Simonino  Procuratore  prxdiâo,  ""'^O 
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fui  Principalis  ,  meque  publico  infra  fcripto  Notario 
ut  publica  perfona ,  ad  quoruin  opu«  potert  &  poterie 
in  futurum  intercfre,  ftipulantibus;  ipfeque  Nobilis  Si- 
moninus viceverfa  Frocuratorio  nomine  antefato  prô- 
mifit  folemniter  &  convenir  ,eidem  Screniffimo  Domi- 
no Régi,  mihique  difto  Notario  ,  nomine  didlg;  Do- 
mina: Annx  ftipulantibus  ,  ipfum  Illuftriffimum  Do- 
mmum  Ducem  fe  procuraturum  &  infallanter  peraâu- 
rum  ,  quôd  prxfatus  llluftris  Dominus  Cornes  Ludo- 
vicus  ejus  Primogenitus  ,  in  Uxorem  legitimam  & 
Sponfam  ,  eandem  Illuftrem  Dominam  Annam  reci- 
piet  ,  quamprimum  pro  parte  ipfius  fuerit  requilîtus, 
Deo  ac  Sanâa  Matre  Ecclefia  annuentibus,  etiam  bo- 
na  fide,  omnidolo,  fraude,  &  exceptione  ccffantibus; 
eundernque  Dominiim  Ludovicum  Comitem  nil  fecif- 
fe  aut  faccre  in  futurum  ,  quominiis  prîefens  Matrimo- 
nium adimpleatur  ;  convenir  ac  etiam  diâus  Sereniffi- 
mus  Dominus  Rex ,  &  promifit  pr^fato  Nobili  Simo- 
nino Procuratori  &  Procuratorio  notnine  jam  dido 
acceptanti,  ac  mihi  Nutatio  infrafcripto ,  in  hujusmodi 
futuri  Matrimonii  contemplationem  ac  favorem  date 
ac  realiter  affiguare  diftse  Domins  Anns  ejus  Primo- 
genijs;  Ducatos  auri  Venetiarum  centum  inillîa,  ter- 
minis  &  fub  obligationibus  ,  maneriebus  &  formis  in 
diflis  Procuvatorii  ipfius  Simoniiii  patentibus  Literis 
fpecificatis.  Et  mutuô  idem  Nobilis  Simoninus  Pro- 
curatorio nomine  quo  fupra,  in  vim  fuper  hiis  attribut* 
potcftatis,  promifit  &  folemniter  convenir  dido  Sere- 
niffimo  Domino  Régi,  mihique  ipfi  Notario, ut  pra:- 
mittitur,  ad  opus  ejusdem  Domina:  Anrix ,  &  quorum 
in  futurum  poterit  interefle  ftipulantibus,  prbcurate  & 
peragere  procul  fallo  ,  quod  prxnarratus  llluftriiTimus 
Dominus  Dux  dabit  &  realifer  conlignabit  fuper  ejus 
bonis  &  redditibus  ipfiiis  llluftris  Domina  Anna;  in 
dotalicium  &  dotalicii  caufa  Ducatos  annuales  decem 
millia,  per  eandem  Dominam  Annam  in  vita  ejus  per- 
cipiendos ,  fi  Matrimonium  hujusmodi  dift^olvi  contin- 
geret,  &  per  obitum  diâi  Domini  Comitis  fui  Viri,  ac 
etiam  in  omnem  eventum  reftitutionis  dotis  eidem  Do- 
mins  Anna  affignand»  ;,videlicet  fi  didum  Dominutri 
Comitem  ejus  futurum  Sponfum,  poftquam  confum*- 
matum  éft"et  Matrimonium  prœdemori  contingat;  ea- 
dem  Domina  Anna  fuperftite  in  humanis ,  aut  è  con- 
verfo  eandem  Dominam  Annam  fine  liberis  in  ipfo 
Matrimonio  procreandis,  Dotemprsdidam  reftîtui  de- 
bere  in  Civitate  Avinionenfî  ,  forma  &  termihis  atque 
modis  in  eisdem  patentibus  expreflis,  prseiiiiirâque  om^ 
nia  &alia  fingula  in  didis  patentibus  Procuratorii  ip- 
fius Simonini  Literis  contenta  ,  defcripta  &  notai:a,  il- 
lam  gcnereque  &  fpecie  laudando  ,  homologando  & 
approbando  ,  ut  in  illis  conceduntur  ,  &  fieri  ac  annui 
petuntur  partes  eidem  &  una  quœque  tangitur.  Idem 
videlicet  Sercniffimus  Dominus  Rex,  fuo  &  didœ  ejus 
Primogenitse  nominibus,  prsfatusque  Nobilis  Simoni- 
nus Procuratorio  nomine  quo  fugrà,  viciflîm  unus  alii 
&  alter  alteri  ;  Promittentes  &  folemni  ftipulatione  pa- 
cifcendo folemniter  convenerunt  fub  juramentis  prs- 
fcriptis  ,  conditionibusque  pœiiarum  ,  adjedionihus  5c 
obligatioiiibus  ,  fubmilîionibus  &  renuntiationibiis  ad- 
hibitis ,  neceflTanis  pariter  &  ciutelis  ad  unguem  invio- 
labiliter  obfervare  &  adimplere,  quemadmodum  inipfis 
patentibus  Procuratoriis  Literis  ejusdem  Simonini  decla- 
rantur  ,  anhuuntur  &  fieri  petuntur;  lUa  hîc  volentes 
haberi  pro  fufBcienter  expreflis,  fuper eis rite &fcienter- 
ut  âireruerunt,confulti,  acfi  proprio  eorundem  ore  de 
verbo  adverbumformaliterevolaffent,  &  dixifîcnt  fîgil- 
latim  qu33  in  praifenti  Inftrumento  fpecifîcarentur, 
contraque  eadem  aut  ex  illis  aliqua,pcr  feautalios,di- 
redè  vel  per  obliquum ,  non  facere ,  dicere  vel  venire. 
De  quîbus  omnibus  &  fingulisfuprafcriptis  didœ  Partes 
utrimque  peticrunt  fibi  fieri  duo  confimilia  publica  Ins- 
trumenta per  Ine  Notarium  infrafcriptum ,  qua:  didari 
poCfînt ,  corrigi  &  emendari  ad  didameu  Sapientis  , 
fadi  fubftantiam  non  mutando.  Ada  fuerurtt  ha:c  Ni- 
cofiœ  Regni  Cypri,  in  Caméra  retradus  Palatii,  quod 
principaliter  idem  prxmiftlis  Dominus  Rex  inhalîitat, 
Anno, die, menfe,  Indidione  &  Pontificatu  prœdidis, 
in  prxfentia  Inclyti  &  Illuftrium  Dominorum  Joannis 
de  Lufignano  ejusdem  Sereniffimi  Domini  Régis  Pri- 
mogetiiti  Principis  Antiochia: ,  Pétri  de  Lufignano 
Comitis  Tripolen.  Revcrcndorum  in  Chrifto  P'atruiri 
Dominorum  A.  Dei  gratiaPaphcnfis.  N.  Famagufthen- 
fis  &  B.  Dertoncnfis  Episcoporum,  ac  Spedabilium  & 
Egrcgiorum  Milicum  Dominorum  Jacobi  de  Caffano 
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AnNO  Marescalli  diâi  Regni  Cypri ,  Baldiiii  de  NoresMares- 
■*^  calli  Regni  Jenifalem  ,    Hugonis  Soldani  Cambellaiii 

3431.   Cypri,  Pétri  Peleftrini  Vicecomitis  Nicolix,  Henrici 
'      "'        de  GiMeto  Magiftri  hospitii ,  &c.  ad  prxmiffa  Tellium 
vocatorum  fpecia'.itet  &  rogatorum. 

CLIII. 

IJ.Fevr.  Sentence  Arbitrale  fc?  provifionelle  rendue  par 
Philippe  Duc  de  Bourgogne ,  entre  René' 
Duc  d'Anjou  £5"  de  Bar,  Roi  de  Jcrufskm  £5"  de 
Sicile ,  d  une  part ,  t;?ÀNTHoiNE  Comte  de 
Faudemont  d'autre  part  %  par  laquelle  le  Comté 
de  Vaudemont  eft  adjugé  à  Anthoine  pour 
lui  i^  fes  Hoirs  mâles,  l'affaire  principale,  con- 
cernant h  Succeffton  ,  au  Duché  de  Lorraine , 
étant  renvoyée  à  une  ultérieure  décifion  ;  Ordonné 
cependant  jtie  le  Fils  aîné  du  Comte  de  Faudemont 
époufcra  la  Fille  ainée  du  Duc  René'.  A  Bru- 
xelles le  13.  février  1451.  Avec  la  Ratifi- 
cation du  Duc  René'  à  l'Ilk  en  Flandres  le  4. 
Février  1435.  [Véritable  Origine  des  Maiï 
fons  d'Alface ,  de  Lorraine,  d'Aucriche,  £cc. 
pag.  2o<?.] 

1D  Ene'  par  !a  grâce  de  Dieu  Roy  de  Jerufalcm  & 
-^  de  Sicile,  Dac  d'Anjou,  de  Bar  &  de  Lorraine, 
Marquis  du  Pont ,  Comte  de  Provence  ,  de  Fourcal- 
quier,de  Maine,  &  de  Piémont , tant  en  noï  noms  que 
comme  Mary  ,&Bail  de  noftre  tres-cliere  &  lealle  Es- 
poufe,  la  Royne.  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes 
Lettres  verront ,  Salut.  Comme  par  la  Sentence  &  Or- 
donnance faite  par  nofire  tres-ciier  &  très- Ame  Coufin 
le  Duc  de  Boiirgongne  fur  les  debas  &  discords  qui 
eftoient  lors  entre  nous  &  noftre  très-cher  &  bien  Amé 
Coulîn  le  Comte  de  Vaudemont ,  dom  la  teneur  s'en- 
fuit. Philippe  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Bourgon- 
gne,  de  Lothier,  de  Brabant,  &  de  Limbburg,  Com- 
te de  Flandres ,  d'x^rtois,  de  Bourgongne  Palatin ,  &  de 
Namur,  Marquis  du  Sainft  Empire,  Seigneur  de  Fri- 
ze,  de  Salins,  &  de  Malines.  A  tous  ceux  qui  ces 
prefentes  Lettres  verront  &  orront.  Salut.  Colïlme 
puis  aucun  temps  en  çà  à  caufe  de  certaines  querelles, 
queftions ,  &  demandes ,  que  faifoient  l'un  à  l'autre 
nos  tres-Chers  &  tres-Amés  Couflns  René  &  An- 
toine Comte  de  Vaudemont,  desquelles  fera  touché 
cy  après,  grande  Guerre  fe  foit  meuë  entre  eux  ,  leurs 
Pays, Subjets  &  autres  qui  lesontfervy  en  icelleGucr- 
re,  dont  plulieurs  graiis  inconveniens  &  dommages 
irréparables  ,  fe  font  enfuivis  d'un  codé  &  d'autre  ; 
Surquoy  aucunes  Trêves  &  Abftlnences  de  Guerre  ayent 
par  cy  devant  par  diverfes  fois  elle'  prinfes  entre  lesdi- 
tes  Parties, lesquelles  ont  elle  petitement  gardées  &en- 
tretenues  d'un  collé  &  d'autre.  £t  dernièrement  &  n'a- 
gueres  nous  ertant  en  nolke  Ville  de  Gand  pour  l'af- 
i'edion  que  avons  à  ijellcs  Parties,  &  que  defirons  de 
tout  noftre  cœur  pourvoir  ausdits  inconveniens  &  dom- 
mages, &  encores  à  ceux  qui  eftoient  alliez  d'enfuivir 
par  ladite  Guerre  fe  elle'fuft  continuée,  &  en  espéran- 
ce de  parvenir  à  bonne  Paix  &  concorde  entre  lesditcs 
Parties ,  &  faire  ceffer  ladite  Guerre  ;  Avons  tant  fait  & 
travaillé  que  certaines  autres  Abftinenccs  de  Guerre  a- 
yent  efté  prinfes  &  traittées  entre  eux ,  leurs  Pays  & 
Subjets,  durant  jusques  à  la  Chandeleur  dernièrement 
paflée,  &  pendant  icelles  certaine  journée  amiable  ac- 
cordée, tenir  en  nolke  prefence  en  cette  noftre  Ville 
de  Brou.\elles ,  le  vingt-fi.viesme  jour  du  mois  de  Jan- 
vier derrain  entre  -lesditcs  Parties  ,  pour  erftendre  par 
toutes  voyes  &  moyens  ,poffibIes  &  convenables  audit 
bien  de  Paix.  A  laquelle  journée  icelles  Parties  foient 
perfonnellcment  venues,  &  comparuës  ,&  après  ce  qu'en 
noftre  prefence, &  aiiffi  d'aucuns  nos  ConfeiUers  &  Dé- 
putés ont  fait  propofer  d'un  coûé&  d'autre  leurs  querel- 
les ,  demandes ,  raifons ,  deffenfes ,  répliques  &  fuppliques 
bien  au  long,&  que  pluficurs  journées  Scaftèmbléesont 
Èfté  fur  ce  (&  auifi  pour  fçavoir  vérité  &  mérite  de  la 
çhofe)  tenues  ,  fe  foient  icelles  Parties,  mesmement 
noftrcdit  Coufin  le  Duc  de  Bar ,  tant  en  fon  nom 
comme  iuy  faifmt  fort  pour  noftres  très -Chères  & 
tres-Amées  Coulines  la  Duchefle  de  Bar  fa  Compa- 
gne &  la  Duchelîe  de  Lorraine  fa  belle-Mere,  de  leurs 
franches,  pures  &  liberalles  volontés.  De  toutes  lesdi- 
tes  querelles,  queftions  &  demandes  qui  peuvent  & 
pourroient  aucunement  eftie  entre  eux  du  temps  paft"é, 
t-ant  eu  demandans  comme  en  defendans  à  quelque  cau- 


fe ou  occafion  que  ce  foit,  jusques  aujourd'huy  datts 
de  ces  prefentes  ;  tant  de  bouche  comme  par  leurs  Let- 
tres, Seaux  &  lignes  de  l6urs  propres  mains  ,  lesquel- 
les font  demeurées, par  devers  nous,  rapportés  &  fub- 
mis  plainement  &  entièrement  en  noftredite  Ordon- 
nance &  Jugement.  Sçavoir  taifons,  Que  veucs  k'sdi- 
tes  qucrciies,  demandes,  derîences,  replicques  &  fup- 
plicques,  &  toutes  les  raifons  y  fcrvans,  Eu  fur  icellcç 
grande  &  meure  délibération  de  Confcil  avec  plulieurs 
grands  Seigneurs,  Chevaliers,  Gentilshommes  &  No- 
tables Clercs  &  Sages.  Conlideré  ce  que  y  fait  à  con- 
(idercr  &  qui  nous  peut  &  doit  mouvoir  en  cette  par- 
tie. Avons, après  ce  que  nosdîtsCoulîns  en  noftre  pre- 
fence, ont  verbalement  ratifié  &  eu  aggreable  lesditeS 
fubmiffions,  ordonné  &  déclaré,  ordonnons  &  décla- 
rons par  ces  prefentes,  de  &  furlesdites  querelles,  ques- 
tions &  demandes  en  la  manière  que  s'enfuit.  Premiè- 
rement, quant  aux  queftions  &  querelles  que  noftrcdit 
Coulîn  le  Comte  'de  Vaudemont  fait  audit  noftre  Cou- 
lin  le  Duc  de  Bai",  de  ce  qu'il  maintient  que  feu  le 
Comte  Ferry  fon  Père  avoij  efte'  deceu  en  fon  par- 
tage fait  de  la  fucceffion  de  feu  le  Duc  Jean  de 
Lorraine  Père  de  feu  le  Duc  Charles  de  Lorrai- 
ne ,  &  dudit  feu  le  Comte  Ferry  ,  tant  en  Hérita- 
ge comme  en  biens  meubles,  &  àuffi  de  fa  Guerre  & 
aes  domtiiages  que  iceluy  noftre  Coulin  de  Vaude- 
mont dit  avoir  efté  fait  à  !uy  &  â  fes  fervaris,  Subjets 
&  Pays  de  la  partie  de  noftredit  Coulin  le  Duc  de 
Bar,  Nous  qui  délirons  de  toute  noftre  aftéèlion  met- 
tre bonne  Paix  &  Concorde  entre  lesdites  Parties  & 
faire  celfer  lad'tf  Guérie.  Oiiyes  fur  ce  lesdites  Par- 
ties d'un  cofté  &  d'autre  bien  au  long  ,  Avons  advifé 
lin  Mariage  eftre  fait  de  Ferry  aisné  Fils  di  noftre- 
dit  Coulin  de  Vaudemont,  ScdeDamoifellc  Yoland 
aisnée  Faille  de  noftredit  Coulin  de  Bar.  Ii:em  ,  que 
en  faveur  dudit  Mariage  &  pour  l'avancement  d'ice- 
luyj  &  pour  parvenir  à  ladite  Paix  ,  ledit  noftre  Cou- 
fin de  Bar  donnera  à  ladite  Damoifelle  Yoland 
fa  Fille  pour  une  fois  ,  la  fommc  de  dix-huii3  mille 
Florins  de  Rhin,  dont  la  moitié  fera  inife  en  achapt 
de  Héritage  au  pro.lît  desdits  mariez  &  de  leurs  Hoirs 
descendans  de  leurs  Corps ,  &  procrées  en  leur  Maria- 
ge. Et  fe  ladite  Damoifelle  alloit  de  vie  à  trespas,fans 
enfans  dudit  Mariage ,  Icsdits  Héritages  feront  &  de- 
rheureront  audit  aisné  Fiîs  de  Vaudemont  &  à  fes 
Hoirs  &  ayans  caufe,  &  en  ce  cas,fuppofé  que  ledit 
aisné  Fils  mourut  paravant  icelle  Damoifelle ,  fi  vien- 
dront lesdits  Héritages  aux  Hoirs  ou  ayans  caufe  d'ice- 
luy  Fils.  Et  l'autre  moitié  de  ladite  fomme  fera  con- 
vertie eii  biens  meubles  au  profSt  d'iceux  Mariez, 
&  de  leurs  Hoirs  descendans  de  leurï;  Corps.  Et  fe 
icelle  Damoifelle  trespaflbit  fans  lignée  dudit  Maria- 
ge, icellè  rrioitié  avec  tous  les  biens  meubles  ,qui  (è- 
roient  communs, au  jour  dudit  trespas,  entre  lesdits 
Mariez, appartiendront  &  demeureront  audit  aisnéFils 
de  Vaudemont  ou  à  fes  Hoirs  ou  ayans  caiife.  Et 
moyennant  ce  fera  chargé  de  payer  les  débtes  qui  au- 
ront efté  faites  pat  eux  durant  ledit  Mariage.  Mais 
fe  icelle  Damoifelle  furvivoit  fondit  Mdty,tous  lesdits 
biens  meubles, quels  qu'ils  fuft'ent,'  fcroient  départis 
entre  elle  &  les  Hoirs  de  fondit  Mary  félon  la  Couftu- 
me  du  Pays,  en  payant  chacun  fa  portion  desdites  déb- 
tes, félon  ladite  Couftume;  Et  fera  ladite  fomme  dé 
dix-huift  mil  Florins  de  Rhin  payez  pat  la  manière  cy 
après  e'crite.  Item,  en  outre  ledit  noftre  Coufin  de 
Bar  baillera  &  aflignera  au  jour  des  Fiançailles  desdits 
Ferry  &  Damoifelle  Yoland  bien  &  feufement 
à  ladite  Damoifelle  fa  Fille,  fur  toutes  lés  Terres, 
rentes  &  revenus  du  Duché  de  Lorraine,  la  fomme 
de  douze  cens  Florins  de  Rhin  de  rente  hcritable  par 
an.  Par  telle  condition  que  fe  ledit  noftte  Coufin  de 
Bar,  fes  Hoirs  &  ayans  caufes,le  vouloient  rachepter, 
faire  le  pourroient  en  payartt  pour  une  fois  pour  ledit 
rachapt  la  fonime  de  douze  mille  Florins  de  Rhin: 
Laquelle  fomme  de  douze  mille  Florins  de  Rhin , 
fera  employée  en  achapt  de  rente  heritable  pour  lesdits' 
Mariez  &  leurs  Hoirs  venans  de  leurdit  Mariage.  Et 
s'il  avenoit  qu'il  n'y  eut  nuls  Hoirs  comme  dît  eft  , 
ladite  rente  de  douze  cens  Florins  de  Rhin  par  An, 
ou  celle  qui  desdits  douze  censFIorins  feroit  acheptée, 
retonfneroit  à  la  lignée  de  ladite  Damoifelle,  &  com- 
mencera à  avoir  cours  la  moitié  de  l'anignation  de  la- 
dite rintc  au  jour  desdites  Fiançailles,  &  au  jour  de 
la  folemnifation  d'icetuy  Mariage  ,  &  de  là  en  avant 
ladite  rente  aura  fon  plain  &  entier  cours.  Toutesfois 
après  le  trespas  desdits  Ducs  ou  Ducheff.-  de  Bar,  re- 
prefentation  au  regard  des  Hoirs  de  ladite  Damoifelle 
yflTans  dudit  Mariage  aura  Iku  en  fucceflion  de  Père' 
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ÀN>fO  &  d"^  Mère.  Item,noftre  av^ntdit  Coufin  de  Bar  ves- 
tira  &  eiijouellera  ladite  Damoifelle  fa  Fille,  ainli  que 

r43  î'«  ^n  '^'  "^^s  appartient ,  &  à  fon  boii  plailir  ,  &  quant 
à  faire  les  nopces  ,  il  en  fera  fait  par  l'advis  &  plai- 
iîr  des  Parties.  Item,  fe  feront  les  fiançailles  desdits 
Ferry  aisné  Fils  de  Vaudemont  ,  &  Damoifelle 
Yo  L  A  ND  aisnée  Fille  de  Bar  dedans  la  Saind  Jean 
Baptifte  prochain  venant,  &  adonc  elle  fera  baillc'e  & 
délivrée  en  tel  eftat  qu'il  appartiendra  par  noftredit 
Coufin  de  Bar,  en  la  Ville  de  Neufchaftel  en  Lor- 
raine c's  mains  de  noftredit  Coulin  de  Vaudemont  ou 
de  fes  Commis,  pour  la  gouverner  jusques  à  ce  qu'el- 
Je  fera  en  âge  competant  pour  faire  la  folemuifation 
&  confommation  dudit  Mariage.  Item, noftredit  Cou- 
fin  de  Bar  baillera  &  délivrera  ou  fera  bailler  ou  deli"-* 
vrer  en  deniers  comptant  audit  noftre  Coulin  de  Vau- 
demont ou  à  fon  commandement ,  pour  le  premie'r 
payement  desdits  dix-huid  mil  le  Florins  de  Rliin,  quatre 
mille  &  cinq  cens  Florins  au  jour  desdites  Fiançailles. 
Autres  quatre  mille  &  cinq  cens  Florins  dedans  huîâ 
mois  après  enfuivant,  &  le  demeurant  qui  reftera  de 
ladite  fomme  fe  payera  femblablemefit  &  par  telle 
portion  de  huiâ  mois  en  huiét  mois ,  lesquels  payemens 
fe  feront  en  la  Ville  de  Vaudemont , aux  périls ,  courts, 
&  frais  de  noftredit  Coulin  de  Bar.  Et  au  cas  que  faute 
auroit  esdits  pàyemeiis  par  la  manière  avant  dite  , 
iceluy  noftre  Coufin  de  Bar  fera  tenu  dedariis  un  mois 
âpres  chacun  terme  où  il  auroit  faute  de  payement  , 
d'envoyer  à  fes  propres  frais  &  despéns  en  noftre  Ville 
de  Bruxelles  en  l'Hoftel  du  Miroer  ,  en  la  rue  des 
Mons ,  quatre  Gentilshommes  de  nom  &  d'Armes  de 
fes  Pays ,  chacun  luy  troifiesme  de  perfohnes  &  trois 
chevaux,  lesquels  tiendront  illec  hoftage  fans  en  dé- 
partir, jusques  à  ce  que 'ledit  payement  fera  fait,  & 
feftitutioh  faite  des  despéns,  coufts  &  frais  &  domma- 
ges que  par  défaut  dudit  payement  non  fait,  ledit  noftre 
Coufin  de  Vaudemont  auroit  encouru ,  &  fe  en  tenant 
ledit  hoftage  aucuns  desdits  Gentilshommes  ou  de 
îetfrs  gen.s  t'respaflîbient  ou  aucuns  d6  leurs  chevaux 
mourcùent  ou  qu'il  les  conveinft  vendre  pour  leur  des- 
peiîfe  ou  autrement.  En  ce  cas  ledit  noitre  Coufin  de 
Bar  fera  tenu  de  y  envoyer  autant  d'autres  nouvelles 
Gens  de  femblable  condition,  &  d'autres  chevaux  que 
faudroient  du  nombre.  Et  le  l'un  des  termes  vehoit 
fur  l'autre  noftredit,  Coufitj  de  Bar  fera  tenu  de  doubler 
pour  le  fécond  terriie  le  nombre  desdits  hoftages,  & 
pour  le  tiers  tripler'^  &  pour  le  quart  quadrupler.  Et 
de  ce  faire  &  accomplir  iceluy  noftre  Coufin  de  Bar 
baillera  audit  noftre  Coufin  de  Vaudemont  fes  Lettres 
feellées  de  fon  Seel ,  &;  de  fix  des  plus  notables  es- 
tans  prefentemient  en  fa  Compagnie  qui  feelleront 
avec  luy  à  fa  requefte  en  tesmoienage  de  vérité.  Item , 
entant  que  touche  la  part  de  notredit  Coufin  de  Vau- 
demont ,  dés  maintenant  pour  faveur  &  contemplation 
dudit  Mariage  ,  il  déclarera  &  conftituera  fon  vray 
Héritier  &  Succefleur  en  la  Comté  de  Vaudemont 
après  fon  trespas  fondit  aisné  Fils  ,  &  non  autre,  & 
les  Enfans  qui  Viendront  dudit  Mariage.  Et  ne  pourra 
iceluy  noftre  Coufin  de  Vaudemont ,  vendre,  engager 
ny  alliener  icelle  Comté  au  préjudice  de  fondit  Fils , 
ne  de  fes  enfans  yffans  dudit  Mariage.  Item ,  s'il  ad- 
yenoit  que  ledit  aisné  Fils  allaft  de  vie,  au  treSpaS  para- 
fant ladite  Damoifelle,  noftredit  Coufin  de  Vaudemont 
baillera  &aflîgnera  à  icelle  Damoifelle  pour  fonDoûai- 
ie  mille  &  cinq  cens  Florins  de  Rhin  de  rente  par  an 
pour  en  jouir  par  la  manière  que  s'enfuit.  C'eft  aflça- 
voir,  que  après  le  trespas  d'iceluy  noftïe  Coufin  de 
Vaudemont  &  de  fondit  Fils, elle  aura  &  prendra  ledit 
Douaire  entier.  Mais  fe  ledit  noftre  Coufin  de  Vau- 
demont furvivoit  fondit  Fils,  elle  n'aura  &  prendra  en 
Ice  cas  durant  la  vie  d'iceluy  noftre  Coufin  de  Vaude- 
mont pour  ledit  Doiiaire  ^ue  douze  cens  Florins  par 
an.  Toutesfois  fe  ledit  Fils,  trespaffoit  paravànt  là 
confommation  dudft  Mariage,  ledit  Douaire  n'auroît 
point  de  lieu.  Item,  feront  tenus  nosdits  Confins  de 
Bar  &  de  Vaudemont  de  jurer  &  promettre  l'un  àl'au- 
itre  par  leut.foy,  &  fur  leuirs  honneurs,  &  eux  obliger 
par  Letres  feellées  de  leurs  Seaux  de  faire  chacun  de 
fa  part  folemnifer  &  accomplir  ledit  Mariage  fi  toll  que 
ledit  Fils  &  Damoifelle  feront  en  aage  competant , 
moyennant  &  obtenu  fur  ce  dispenfation  de  noftre 
Sain£t  Père,  laquelle  iceux  nos  Coufins  feront  tenus  de 
faire  conjointement  &  à  communs  despéns  ;  &  tout 
fans  fraude  &  malengin.  Item ,  moyennant  ledit  Ma- 
riage fait  par  les  manières  deffusdites ,  &  principallemcnt 
pour  révérence  de  Dieu  ,  &  eschevir  les  meschiefs  & 
înconveniens  que  pour  occafion  desdits  débats  &  ques- 
tions s'ils  duroierit  ,  fe  pourroient  multiplier  de  plus 
ToM.  IL  Pakt.  II. 
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en  plus  à  là  deftrudion  du  pauvre  Peuple  ,  tous  dom-  A  mmÔ 
mages,  homicides,  feus  boutez,  démolitions  de  Vil-  *^"'^^ 
les,  Fortereffes  &Eglifes,  injures  ,  prinfes,  courfes,  143 ï, 
&  pertes  tais  d'un  cofté  &  d'autre,  feront  remis  quittes 
&  compenfez,  fans  ce  que  jamais  en  puiffe  eftre  rien 
querellé,  demandé,  ny  pourfuivy  parVoye  de  Juftice, 
en  quelque  manière  que  ce  fuit.  Item,  entant  que  tou- 
che la  querelle  que  noftredit  Coufin  de  Vaudemont 
prétend  avoir  en  la  Duché  &  Marchifé  de  Lorraine^ 
par  les  moyens  &  raifons  par  luy  alléguées  ou  qu'il  pour- 
roit  prétendre  &  alléguer.  Nous  ordonnons  &  appoin- 
tons que  ledit  noftre  Coufin  de  Vaudemont ,  fes  Hoirs 
&  ayans  caufe,  ne  pourront  jamais  à  l'occafion  de  ce 
faire  Guerre,  mais  baillera  noftredit  Coufin  de  Vaude- 
mont par  escrit  dedans  le  jour  de  Noël  prochainement 
venant,  fes  demandes,  raifons  &  moyens.  Et  ce  fait 
dedans  un  an  après  iceluy  noftre  Coufin  de  Vaudemont, 
febon  luy  femble,  baillera  en  nos  mains , appelle  le  Pro- 
cureur de  noftredit  Coufin  de  Bar  à  ce, toutes  Lettres; 
Tiltres,Munimens  &  Enfeignemens , &  adminiftrera  & 
produiraTesmoins  qui  à  ce  luy  pourront  valloir,&  fera 
au  furplus  tout  ce  que  de  fon  cofté  faire  devra, jusques 
à  la  conclufion  de  procès  inclufivement.  Et  dedans 
un  autre  an  après  enfuivant, Nous, eu  fur  tout  advîs  & 
confeil  de  Sages ,  donnerons  noftre  Jugement  &  Sen- 
tence fur  ce,  ainfi  que  de  bonne  équité  &  Juftice  fem- 
blera  eftre  à  faire.  Et  fe  iceluy  noftre  Coufin  de  Vau- 
demont eftoit  en  deffaut  ou  négligence  de  bailler  fesdi^ 
tes  demandes,  raifons  &  moyens, dedans  ledit  jour  de 
Noël  prochain  venant,  luy  &  fes  Hoirs  ou  ayans  cau- 
fes  feront  forclos  en  ce  cas  du  droia  qu'il  prétend 
avoir  esdites  Duché  &  Marchifé  de  Lorraine.  Item' 
quant  à  la  demande  que  fait  noftredit  Coufin  de  Vau- 
demont audit  noftre  Coufin  de  Bar  de  fix  vingts  Florins 
de  rente  par  an  qu'il  maintient  à  luy  appartenir  chacun 
an  heritablemient  fur  les  Salines  de  Rofferes ,  laquelle 
rente  luy  eft  empefchéepar  noftre  avant  dit  Coufin  dé 
Bar,  &  luy  en  font  deus  ,  comme  il  dit,  les  arrérage* 
de  plufieurs  années,  ledit  empefchement  luy  fera  otlé 
par  ledit  noftre  Coufin  de  Bar ,  &  jouira  d'oresnavant 
noftre  iceluy  Coufin  de  Vaudemont  d'icelle  rente  plai- 
nement  &  paifiblement  fans  empefchement ,  en  fâifanï 
Ies_  devoirs  y  àpparténans. ,  Et  au  regard  dés  arrérages 
qui  en  font  deubs  du  temps  pafTé  jusques  aujourd'hujr, 
noftredit  Coufin  de  Bar  en  fera  &  demeurera  quitte 
&  délivré.  Item  ,  au  regard,  de  l'Hommage  que 
ledit  noftre  Coufin  de  Bar  maintient  luy  devoir  eftre 
fait  par  ledit  noftre  Coufin  de  Vaudemont  à  càufe  de 
fa  Comté  de  Vaudemont  i  laquelle  chofe  iceluy  noftre 
Coufin  de  Vaudemont  luy  dénie  par  les  raifons  par  luy 
alléguées  &  prétendues ,  Nous  nous  informerons  du 
droiél  des  Parties,  &  par  l'avis  &  délibération  des  Sei- 
gneurs-, Chevaliers  &  Nobles  ,  &  autres  Notables  de 
noftre  Confeil ,  ordonnerons  &  appointerons  fommai- 
rement  &de_plain  delà  queftion  dudit  Hommage  dedans 
Pasques, qui  prochainement  viendront  en  un  an.  Item,  . 
que  tous  Prifonniérs  prins  en  Guerre  d'un  cofté  & 
d'autre  depuis  le  jour  de  Magdelaine  mil  quatre  cens 
trente-un,  jusques  aujourd'huy ,  &  qui  pourront  avoir 
efté  prins  depuis  l'expiration  des^  Abftinences  de  Tref- 
ves  prinfes  &  accordées  entre  lesdits  nos  Coufins  par 
noftre  moyen  le  ddtiziesme  jour  de  Janvier  derrâiri 
paffé  en  noftre  Ville  de  Gand  jusques  au  jour  de  la 
publication  de  cefte  prefente  Paix  includ  par  nosdits 
Coufins  de  Bar  &  de  Vaudemont, leurs  Vaflaux,Soul- 
doyers , Familiers  &  Serviteurs, qui  foiità  la  délivrance 
&  charge  d'iceux  nos  Coufins  ,  feront  plainement  & 
entièrement  délivrez  eh  leur  quittant  .foy^  &  toutes 
obligations  de  finances  non  payées.  Et  au  regard  de 
ceux  qui  font  ou  auroiit  efté  prins  eh  Guerre  d'un  cofté 
&  d'autre  par  les  temps  deffus  déclarez ,  par  les  fervansj 
aidahs,  Soudoyers,  Familiers  &  Subjets  d'iceux  nos  Cou- 
fins qui  fervent  à  leurs  mesiYies  périls  &  avantures,dont 
il  apperrera  par  Lettres  où  teshioignages  fuffifans  des- 
dits nos  Coufins,  fans  fraude  &  malerigin ,  feront  & 
demeureront  aux  Maiftres  desquels  ils  font  prifon- 
niérs ,  lesquels  les  délivreront  &  mettront  à  finance 
honorable  félon  les  facultez  d'iceux  Prifonniérs,  le 
plus  briefvement  que  faire  fe  pourra.  Item,  toutes 
autres  querelles ,  aâions  ou  demandes  que  ledit  noftre 
Coufin  de  Vaudemont  a  faites  ou  pourroit  faire  audit  . 
noftre  Coufin  de  Bar, à  nos  tres-Cheres  &  très- Aînées 
Confines  la  DuchefTe  de  Bar  fa  femme.,  &  à  la  Du- 
chelfc  de  Lorraine  la  Doliayriere  ou  à,  leurs  Hoirs.  Et 
femblablement  que  ledit  noftre  Coufin  de  Bar,  nos 
Confines  fa  Femme  &  laDoiiayriere  de  Lorraine  pour- 
roit faire  audit  noftre  Coufin  de  Vaudemont ,  fes  Hoiré 
du  ayans  caufes ,  pour  quelsconques  caufcs  ou  oc- 
1  i  cafiori 
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ÂMKirt  cafion  que  ce  foitjusquesau  jour  de  ce  prefentTraitté, 

*^  feront  &  demeureront   d'un  cofté  &  d'autre  quittes, 

J42Z.  aboUies,annullées&  efteintes,&  par  ce  moyen  toutes 
''  manières  de  gens  d'un  cofté  &  d'autre  de  quelque 
condition  qu'ils  foient  retourneront  à  leurs  Héritages 
donnés  ou  non  donnés  pour  en  jouir  ainfi  qu'ils  ont 
iPait  au  temps  paffé.  Item,  &  moyennant  ledit  Maria- 
ge, &  les  autres  cliofes  defliasdites ,  Nous  déclarons 
6c  prononçons  bonne  Paix , Concorde,  Amitié  &  bien- 
veillance dés  maintenant  &  pour  tousjoursmais,  eftre 
entre  lesdits  nos  Confins  de  Bar  &  de  Vaudemont  & 
leurs  VafTaux  ,  Subjets  ,  Pays  ,  aidans  ,  confortans 
&  bien  veillaus  ,  &  tous  ceux  qui  fe  font  arme?,  avec 
eux  d'un  cofté  &  d'autre  en  leurs  Guerres.  Laquelle 
Paix  iceux  nos  Confins, attendu  la  diftance  qui  cft  du 
lieu  où  cefte  prononciation  fe  fait  à  leur  Pays ,  feront 
publier,' chacun  en  fon  Pays  &  Seigneuries , en  dedans 
le  vingt-deuxiesme  de  ce  prefent  mois  de  Février.  Et 
afin  que  ceftedite  Faix ,  Concorde,  Amitié  &  Bien-veil- 
lance  foit  fermement  gardée  &  entretenue  entre  nos 
Coufins  deffusdits  &  ceux  de  leur  partie,  Nous  ordon- 
nons &  déclarons,  que  fe  aucun  d  eux  faifoit ,  confen- 
toit,  ou  fouifroit  faire  au  contraire  ,  il  fera  reproché 
de  foy ,  honneur,  &  bonne  renommée, ennemy  &  in- 
fraâeur  de  Paix  en  toutes  Cours  de  Princes  &  autres 
lieux  folemnels  &  notables.  Item,  s'il  advenoit  que 
entre  nos  devant  nommez  Coufins  de  Bar  &  de  Vau- 
demont ou  leurs  Gens,  Servans ,  Subjets  ,  Pays,  air 
dans ,  confortans  &  bien-veillans ,  fourdoyent  cy  après 
'aucunes  nouvelles  querelles  ou  diffenfions  ,  ou  que  à 
l'occafion  d'icelles,  ou  des  chofes  qui  pourroient  tou- 
cher cefte  prefente  Paix,  par  les  Gens, Servans,  Sub- 
jets ,  aidans ,  confortans  &  bien  veillans  de  nosdits 
Coufins,  ou  d'aucuns  d'eux,  fuflènt  faits  aucunes  en- 
treprifes  ou  nouvelleteï ,  pourtant  ne  feroit  point  icelle 
Paix  rompue  ne  enfrainte ,  mais  fera  &  demeurera  val- 
lable  &  en  fa  vertu,  &  ne  pourront  les  Parties  fur  qui  le 
dommage  auroit  etté  faift ,  ny  aucuns  pour  eux  ne  leurs 
Hoirs ,  procéder  par  voye  de  faiâ ,  que  fommationfuf- 
fifantc  ne  fuft  faite  trois  mois  paravant  ladite  voye  de 
fait.  Et  toutes  ces  chofes  promettront  lesdits  nos  Cou- 
lîus  fur  leur  foy  &  honneur  en  noftre  prefence,  tenir 
&  accomphV,  &  tout  fans  fraude  &  malengin.  Et  vou- 
lons &  ordonnons  pourtant  que  noftredit  Coufîn  de 
Bar  eft  prefentement  noftre  prifonnier ,  que  tantoft  que 
îceluy  noftre  Coufm  de  Bar  fera  plainement  délivré  de 
prifon  en  fa  liberté.  Que  encores  adonc  ^  derechef  & 
d'abondant,  il  ratiflne  &  approuve  cette  prefente  Paix, 
&  la  face  aufll  ratifier  &  approuver  par  nosdites  Cou- 
fines,  la  DucheftTe  de  Bar  fa  Femme,  &  la  Dûcheflè 
de  Lorraine  la  Dotiayriere ,  &  en  baille  Lettres  de  luy 
&  d'icelles  nos  Confines,  telles  qu'il  appartiendra.  La- 
quelle noftre  Ordonnance  &  Jugement,  nos  devansdits 
Coufins  de  Bar  &  de  Vaudemont  &  chacun  d'eux  par 
foy  ont  emologuée  ,  ratifiée  &  acceptée  ,  &  promis 
leurs  mains  touchées  aux  noftres ,  &  les  unes  aux  au- 
tres, la  tenir  &  accomplir ,  &  faire  tenir  &  accomplir 
de  point  en  point  &  par  la  forme  &  manière  que  des- 
fiis  eft  narrée  &  déclarée,  fans  jamais  venir  ne  fouflrir 
Venir  au  contraire,  par  eux,  leurs  Hoirs, ne  autres  ,en 
quelque  manière  ne  pour  quelconques  caufes  ou  occa- 
fion  que  ce  foit  ou  puiffe  eftre.  Eh  tesmoîn  de  ce  nous 
avons  fait  mettre  à  ces  prefentes  noftre  Seel  de  fecret 
en  l'abfence  du  grand.  Donné  en  noftre  Ville  de  Bru- 
xelles le  treziesme  jour  de  Février  l'an  de  grâce  mil 
quatre  cens  trente-deux.  Âinfifigné  ,  Par  Monfieur 
le  Duc  en  fon  grand  Confeil.  Auquel  les  Comtes  de 
Mœurs  &  de  Fribourg  ,  l'Evesque  de  Trente,  l'Ar- 
chidiacre de  Venguechin  ,  le  Chancelier  de  Brabant, 
le  Prevoft  de  Sainô  Orner, les  Seigneurs  de  Channy , 
deCrequi,  deTernant,  de  Saintes,  Meflfire  Roland 
de  Dunkerke,  Mclîire  Jean  de  Crones  Senefchal  de 
Brabant ,  les  Seigneurs  de  Roland, d'Arcy  &  Wel lier- 
val ,  iVIeftire  Simon  de  Lalaing,  le  Baftard  de  Sauia 
Pcl,  Antoine  de  Rochebaren  ,  Guy  Guilbaut,  Jehan 
le  Gros ,  &  plufieurs  autres  eftoient. 

Et  d'autant  que  par  noftredit  Coufin  de  Bourgogne 
eft  dit  &  fentencié  entre  autres  chofes,  quetantoft  après 
que  novi<;  ferons  plainement  délivré  de  prifon  ,  là  où 
cftions  en  fa  main,  &  en  noftre  liberté  devions  ratifiera 
approuver  ladite  entence  ,  &  Lettres  diffus  tranfcrip- 
tes,  Lesquelles,  incontinent  qu'elles  furent  pronon- 
cées en  noftre  prelence,  emologuasmes  &  ratifiasmes. 
Sçavoir  faifons  ,  Que  nous  qui  voulons  loyalement 
&'de  bonne  foy  tenir,  fournir  &  accomplir  de  point 
en  point  félon  fe».  termes  ladite  Sentence.  Icelle  après 
ce  que  de  la  main  &  bouche  de  noftredit  Coufin  de 
Bourgongne,  AvonSj,  efté  &  fommes  quitte  de  fa  pri- 


fon ,  &  en  noftre  franche  liberté  ;  Avons  tant  en  nos-  AnNO 
tre  nom  comme  iVIary  &  Bail  nous  portant  &  tài- 
fant  fort  en  cefte  partie  de  noftredite  Femme  &  Corn-  1432» 
pagne.  Derechef  ladite  Sentence  &  Ordonnance  & 
tout  le  contenu  en  icelle  en  la  manière  qu'elle  eft  cy 
deffiis  tranfcripte,  &ns  tien  referver  ny  excepter.  Loé 
confirmé  ,  gréé  ,  ratifié  ,  emologué  &  approuvé  ,  & 
par  la  teneur  de  ces  prefentes  Lettres ,  loons,  conter- 
mons,  gréons,  ratifions ,  emologuons  &  approuvons. 
Promettans  par  cesdites  prefentes  la  tenir  pour  ferme 
&  ftable  fans  jamais  aller  par  nous,  nos  Hoirs  ou  ayans" 
caufe  au  contraire  en  aucune  manière.  Et  icelle  fai- 
re ratifier  &  approuver  pareillement  par  noftredite  Fem- 
me &  Compagne ,  rcnonçans  à  toutes  chofes  generalles 
"&  fpecialles  qui  aider  ou  valoir  nous  pourront  pour 
aller  contre  la  teneur  des  prefentes  Lettres.  En  tes- 
moin  de  ce  nous  avons  fait  mettre  noftre  Seel  à  ces 
prefentes»  Donné  à  l'Ifle  en  Flandres,  le  quatriesme 
jour  de  Février  l'an  de  grâce  mil  quatre  cens  trente  & 
fix,  &  de  nos  règnes  le  tiers.  Aitififigné^  Ce  ni;.  Sur 
le  reply  efi  escrit.  Par  le  Roy  en  fon  Confeil.  Et  pour 
Secrétaire  Allain.  SeelUes  d'un  grand  Seau  de  cire 
raug-e  fur  dsuble  queue. 

CLIV. 

Décret uM  Cmcilii  Bafileenfiî  de  Superkrita-  '!"•  Fc^i"' 
te  Concilii  generaïis  Jupra  Papam,  fs"  de  obediert' 
tia  à  quihuscunque  ,  etiamfi  Papali  Dignitate 
prafulgeant ,  et  débita.  Datum  in  Seffwne  pU' 
Mica  XV.  Kalendas  Martii  Ânno  Domini  14J2. 
[ Conciliorutn  Colleftio  Regia,Tom.  XXX. 
pag.  4p.  Philippi  Labbei  Concil.  Col» 
leâio,  Tom.  XIII.  Col.  477.] 

Sacro-Saxéia  Sytiodiis  Bafileenjîis  j  Et  défiant  miliiantem 
refrafeutaws ,   ad  perpetuam  rei  memortam. 

A  I)  laudem  Dei  Omnipotehtis  ,  ac  Benediâœ  Indi- 
^^  viduœ  Trinitatis  gloriam  &  honorem ,  pro  hxre- 
fum  atque  errorum  extirpatione,  morum  in  Capite& 
in  Membris  EccIefiE  Dei  rcformatione,  ac  Regum,5c 
Regnorum  ceterorumque  Chrifticolarum  ad  invicem, 
audtore  di'scordiarum  procurante  ,  difîîdentium  pacifi» 
catione,  în  Spiritu  Sanâo  légitime  congregata,  decet- 
nit,  ftatuit,  defBnit,  déclarât  &  ordinat,  ut  fequitur. 

Quod  Comiliitm  Biifileenfe  eji  iegitime  imhostam. 

Et  primo,  quod  eadem  Sacra  Bafileetifis  Synodus, 
Sacris  Conftantienfi  &  Senenfi  Conciliis  Generalibus 
decernentibus ,  atque  ordinantibus,&  auâoritatc  Apos- 
tolica  interveniente,  fuit  &  cft  in  hoc  Loco  Bafileenfi 
débite  legitimeque  ac  rite  initiata  &  congregata.  Et 
ne  de  ejusdem  Sacra:  Bafileenfis  Synodi  poteftate  a 
quoquam  dubitetur,  ipfa  eadem  Synodus  dn.is  Decla- 
rationes  ex  Decretis  Synodi  Conftanticnfis  in  prœfenti 
Seffione,aliis  fuis  Decretis  editis  feu  edendis  inferen- 
das,  ordinat  &  decernit,  quarum  quidem  Declaratig- 
num  ténor  primx  fequitur  &  eft  talis. 

Quod  Concilium  Getterale  ejifuper  Papam  i»  his  qute 
Fidei  isf  Schismatis  fu»t. 

Et  primo  déclarât ,  quod  ipfa  Synodus  in  Spiritu 
Sanâo  légitime  congregata, GeneraleConciliumfaciens, 
&  Ecclefirim  militantem  reprsfentans ,  poteftatem  im- 
médiate à  Chrifto  habet  ,  cui  quilibet  cujuscunque  fta- 
tus  vel  Dignitatis,  etialnii  Papalis  esiftat,  obedire  tene- 
tur  in  his  quœ  pertinent  ad  Fidem  ,  &  extirpationem 
diéli  Schismatis  ,  &  ad  gencralem  reformationem  Ec- 
clefiœ  Dei,  in  Capite  &  in  Membris.  Altetius  vero  te- 
noi  fequitur  in  hîEc  verba. 

Quod  inohedientes  Conctlio  pamantur. 

Item,  déclarât  quod  quicumque  cnjuscumque  fta- 
tus,  vel  Dignitatis,  etiam  Ç\  Papalis  exiftat,  qui  Man- 
datis  ,  Statutîs  ,  feu  Ordinationibus  ,  aut  Pra;ceptis, 
hujus  Sacrae  Synodi,  &  cujuscunque  altcrius  Concilii 
Generaïis  légitime  congregati  ,  fuper  prxmilîis  feu  ad 
ea  pertinentibiis ,  faélis  vel  faciendis,  obedire  contuma- 
citer  contempferit,  nifi  refipuerit,  condignac  penitentia 
fubjiciatur,  &  débite  puniatur;  etiam  ad  alia  Juris  fub- 
fidia,  fi  opus  fuerit,  recurrendo.  PrœmiflTis  igitur  & 
nonnuUis  aliis  Conftantienfis  Concilii ,  prsefenim  Capi- 

tuli 


AnNO   ''"^'  '''^'^'^    incipit,    Freqtiens  ,    in    priori  hujus  Sacrœ 
*^  Synodi  Balileenfis  SeUione  recitati ,   Decretis  attentis , 

142:?.,  prslibata  Synodus  Bafileenfis  decernit  &  déclarât  , 
quod  ipfa  pro  hîerefum  extirpatione,  ac  morum  gene- 
rali  reformatione  Ecclefis  in  Capite  &  in  Membris, 
nec  non  Pace  inter  Chriftianos  procuranda,ut  prœmit- 
titur,  in  Spiritu  Sandto  légitime  congregata,  per  nul- 
lum,quavis  auâoritate  ,  etiamfi  Papali  Dignitate  prœ- 
fulgeat ,  diffolvi ,  aiu  ad  alium  Locuin  transferri,  feu 
ad  aliud  tempus  prorogari  debuit,  aut  potuit, débet  aut 
poteft,  debebit  aut  poterie  in  futurum,absque  ejusdem 
Synodi  Balileenfis  deliberatione,  &  confenfu. 

Quod  Perfoate   CoKcilii   non  âebeant  extra  Concilium 
trahi. 

Item,  deffinit,  ordinat,  &  decernit ,  hîcc  SanÊla  Sy- 
nodus,  quod  nulla  Perfona,cujuscunque  ftatus,Dig- 
nitatis  feu  conditionis  fuesit ,  in  eadem  Synodo  aétu 
exiltens  aut  futura,  eidem  incorporata,vel  incorporaii- 
da,  à  tempore  arrepti  itineris  ad  ipfam  Sanâam  Syno- 
dum ,  fine  fraude  continuati ,  ad  recedendum  ab  eadem 
a  quoquam  quavis  auftoritate  ,  etiamfi  Papali  Digni- 
tate  prcefulgeat ,  direéle  vel  indiredte,in  Isfionem  feu 
perturbationem  diÔE  Sanâa;  Synodi,  invita  fine  deli- 
beratione &  confenfu  ipfius  Synodi  requiri,  moneri , 
compelli ,  citari ,  evocari ,  ad  alium  Locum ,  etiamCuriam 
Romanam  valeat  ,  feu  ne  ad  eandem  Sanftam  Syno- 
dumveniat,  poffit  aut  debeat  quomodolibet  impediri. 
Si  autem  a  quoquam  quavis  aufl-oritate ,  etiamfi  Papali 
Dignitate  prœfulgeat  ,  ut  prœmittitur,  in  contrarium 
attentatum  fuerit  ,  feu  attentaretur  in  futurum,  aut 
Proceffiispoenales,  vel  Mandata, etiam  Cenfuras  Eccle- 
fiafticas ,  feu  tranflationes  Prœlatorum  invitorum ,  vel 
privationes  aut  inhabilitationes  eoruradem  feu  aliorum 
Beneficiatorum  quorumcumque  ,  aliasve  quascunque 
pœnas  continentes ,  ut  ab  eadem  Sanfla  Synodo  recé- 
dant, vel  non  accédant  ad  eandem  ,aut  eidem  non  ad- 
hœreant,  fulminati  fuerint,  fulminentur  ,  aut  fulmina- 
ïetitur  in  futurum,  totnm  fit  irritum  &  inane,  nec  eis- 
dem  Proceflibus  ,  Cenfuris  ac  pœnis  tanquam  irritis  & 
înanibus  quomodolibet  obediendum  fore ,  prscdiâosque 
Proceffus  &  Cenfuras, cum  omnibus  inde  fecutis  &  in- 
de  fecuturis ,  quatenus  de  faflo  procefllffent  ,  aut  pro- 
cédèrent in  futurum ,  caffat  &  irritât ,  &  annullat ,  & 
pro  caffis  ,  irritis  ,  atque  nuUis  ,  habendos  decernit , 
deffinit ,  ordinat  &  déclarât. 

Quoi  ht  qui  tenentur  interejfe  Comilio  non  recédant  Jine 
licentia. 

Itern,  Decretis  Sacri  Concilii  Conftantienfis  inhae- 
rendo,  ftatuit,  ordinat,  &  decernit,  quod  Prœlati ,  & 
alii  qui  tenentur  huic  Sacro  Concilio  interefle,  ab  lioc 
Loco  ante  finitum  Concilium ,  nifi  ex  caufe  rationabili, 
per  Deputatos  lèu  ab  hoc  Sacro  Concilio  deputandos 
éxaminauda,  non  recédant;  Qua  quidem  canfà  exami- 
nata  &  légitime  approbata,poffint  recedere  de  licentia 
îllius  vel  illorum  ,  qui  pro  tempore  habent  vel  hgbe- 
bunt  auâoritatem.  Et  tune  taliter  recedens  teneatur 
dimittere  aliis  in  Loco  remanentibus,fuam  poteftatem 
lub  pœnis  Juris  per  hoc  Sacrum  Concilium  indicendis, 
&  in  facientes  contrarium  exequendis. 

Item ,  quia  plures  Promotores  in  eadem  Sanâa  Sy- 
nodo, &  etiam  Notarii  ad  confcribendum  Aôa  ejus- 
dem funt  neceffarii,  citra  aliorum  per*ipfam  Sanâam 
Synodum  in  ipfius  prima  Seffione  Deputatorum  revoca- 
tionem,  Magiftos  Ademarium  de  Roffilione,  Licen- 
tiatum  in  Decretis,  Archipresbiterum  Vivarienfem,  & 
Canonicum  Lugdunenfem ,  Henricum  de  Behenheym, 
Licientiatum  in  Decretis,  Officialem  Bafileenfem , Pro- 
motores ,  &  Petrum  Bruneti ,  Baccalaureum  in  Decre- 
tis, Canonicum  Atrebatenfem ,  Notarium  ejusdem  or- 
dinat &  députât. 

Datum  in.Seflîone  publica  ejusdem  SaniEtœ  Synodi 
in  Ecclefia  Majore  Bafileenfi  folenniter  celebrata,  de- 
cimo  qiiinto  Kalendas  Martii,  Anno  à  Nativitate  Do- 
mini  miîlefimo  quadringentefîmo  trigefimo  fecundo. 

CLV. 

Ejusdem  Concilii  Bafileenfis  Decretum  alte- 
.  rum^  innovans  iâ  confirmans  Decretum  Concilii 
Confiantienfis  in  funSlo  Superioritatis  Conciliorum 
generalium  fupra  Papam.  Datum  in  Seffwne  pu- 
blica fexto  Kalendas  Julii  Anno  Domini  1434. 
[Conciliorum  Collea.  Regia  Tom.  XXX. 
ToM.  II.   Part.  II. 
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Sacro  -  Sanéla  generalis  Synodus  Bafileenfis ,  in  Spiritu 
SanSo  légitime  congregata  ,  Univerfalem  Eeclefiiam 
repr^efcntans ,  ad  perpetuam  rei  memoriarn. 

A  D  magnam  Ecclefia;  Catholicac  utilitatem  petîi- 
''■■'-nere  dignoscitur,  ut  ipfius  auéloritas  (cuiomncs 
fubeife  tenentur)  in  Sacro  olim  Conftantienfi  Concilio 
declarata,  fa:pius  manifellctur,  &  ad  omnium  notitiam 
perducatur.  Et  quemadmodum  nonnuUa  Concilia 
prœcedentium  Synodorum  falubres  Inftitutiones  &  de- 
clarationes  renovare  confueverunt  ,  ita  &  hœc  Sanâa 
Synodus  necefl!ariam  illam  declarationem  de  Genera- 
lium Conciliorum  auâoritate,  in  diâo  Conftantienfi 
Concilio  promulgatam  fub  eodem  qui  fequitur  tenore 
innovât.  Primo  quod  Generalis  Synodus  in  Spirita 
Sanâo  légitime  congregata,  Générale  Concilium  fa- 
ciens,  Ecclefiam  Catholicam  militantem  reprœfentans-, 
poteftatem  à  Chrifto  immédiate  habet,  cui  quilibet  cu- 
juscunque  ftatus  vel  Dignitatis, etiam  'à  Papalis  exiftat, 
obedire  tenetur,  in  his  quce  pertinent  ad  iîdem,  &  ex- 
tîrpationem  Schismatis ,  &  ad  generalem  reformatio- 
nem  Ecclefiœ  in  Capite  &  in  Membris.  Item,  decla^ 
rat  quod  quicumque  cujuscumque  ftatus  vel  Dignita- 
tis, etiam  fi  Papalis  exittat,  qui  Mandatis,  Statutis  five 
Ordinationibus ,  aut  Pra;ceptis  hujuî  Sanâœ  Synodi  1, 
aut  cujuscumque  alterius  Concilii  Generalis  légitime 
congregati ,  fuper  prxmiflîs  ,  feu  ad  alia  pertincntibus 
faâis  vel  faciendis,  obedite  contumaciter  contemferit) 
nifi  refipuerit,condign3:  pœnitentiaî  fubjiciatur,  &  dé- 
bite puniatur, etiam  ad  alia  Juris  fubfidia,  fi  opus  fuerit, 
recurrendo.  Datum  in  Seffione  publica  ipfius  Sanflaz 
Synodi,  in  Ecclefia  Majori  Bafileenfi  folenniter  cele- 
brata, fexto  Calendas  Julii,  Anno  Domini  milIefimo 
quadringentefîmo  trigefimo  quarto. 

CLVI. 

EreSlio  Civitatis  Mantuœ  cum  ejus  Territùrio,  &f  6.  Maib 
DiflriUu  in  Marchionatum  ac  Principatum  per 
SiGisMUNDUM  Romanorum  Regern  in gra- 
iiam  Domini  Joannis  Francis  ci  de 
GoNZAGA  Cs"  ipfius  Haredum  M&sculonm 
legitimorum.  Datum  Parma  Anno  Domini 
1452.  die6.Menfiis  Maji.  [Pièce  authenti- 
que tirée  des  Archives  Archiducales  de  Man- 
touë.  ] 

ïn  Nomine  Sanilx^  ^  Individus  Triniiatis  féli- 
citer. Amen. 

ClGiSMONiJtrs  Dei  gratia  Romanorum  Rex  fem* 
^per  Auguftus,  ac  Ungaria:,  BohemiîB,  Dalmacise^ 
Croacise  &c.  ^£^,IUuftriJoha»ni Francisco  de  Goazc^d 
Mantute  ejusque  Territorii  Dyoccfis  ,  £3"  Diftriéias ,  nec 
non  &  infrafcriptorum  Locorum,  Terrarum,  Cnftro- 
rum,  &  Pertinentiarum  Marchioni  noftro  Sacrîqué 
Romani  Imperii  tidcli  Frincipi  gratiam  Regiam  ,  &  om- 
ne  bonum.  Sicut  fummus  ille  iVlonarcha,  &  Impera- 
tor  eternus  Dominus  Jefus  Chriltus  de  Bentorum  fuo- 
rum  magnitudine ,  &  Eleâorum  pljralitate  letatur,  Ita 
Romani  Imperatores,  &  Reges  iVIonarche  tereftres  ab 
eo  digna  quidem  extimatione  tr.ihentes  exemplum,  non 
aliunde  Cefareum  culmen  angere,  décorum  facere  viff 
funt  quàm  ceu  ex  Celorum  fuii]mo,micanti(rima Sidé- 
ra trahentes  in  Terras,  ipfuin  Impto-ile  Faltigium  den- 
fis  undequaque  Proceriim  ftipare  caicrvis  coruscanti- 
busque  femper  magnorumHeroum  agminibus  iluftrarei 
Tune  Romanam  Rempublicam  fupra  univerfum  Or- 
bem  felicioribus  auspiciis  extollentes  fiquod  fibi  con- 
ceflTum  eft  capiti  bene  valentia  idemque  fapientia  mcm- 
bra  conjungerent.  Quid  enim  Régna  ,  quid  barbaras 
Nationes,  quid  diverft  Mundi  Climata,  fubegiflîe  pro- 
ficeret,  fi  deficetent ,  vel  quibus  femel  fubdita  fiden- 
tiflime  fubderentur  vel  quorum  providentia  ,  fumptâ 
frena  debitum  fortiter  moderarentur  in  girum.  Hi  fimt 
enira  quibus  omnis  Imperialis  rutilât  décor ,  floret  Vic- 
toria, Gloria  fublimatur.  Hi  Cefareas  laudes  cfl^erunt, 
fuftinent  arma ,  &  quam  fuis  texunt  quottidic  manibus 
quam  proprio  rubrant  rofeo  fiinguine  viâoriofos  di- 
vos  crines  premunt  lancea  triunphali.  Sane  attcnden- 
tes  nraltiplicia  mérita  probitatis ,  ac  preclara  dcvotionis 
infignia  quibus  tu,  ac  laudabilis  memoria:  Progenitores 
I  i  2  tu! 
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AnNO    ^"'  Ing«""*  Domus  de  Gonzaga  Predeceflbres  noftros 
divE  recordationis  Romanorum  Imperatores ,  &^Reges, 
I43Z.   ac  ipfum  Sacrum  Romanum  Imperium,  dignis  quidem 
-^        ftuduiltis  honoribus  venerari,  illum  etiani  fervidiim  tuce 
mentis  ardorem  quo  noftros,  &  ejusdcm  Imperii  pro- 
curaiidos  honores  inclinaris  aiteutins  Régie  conlidera- 
tionis  intuitu  limpidius  intiientes,  animo  deliberato,  la- 
no  etiam  Principum i  Comitum ,  Baronum ,  ProcenuiV, 
&  N'obilium  noftrorum,  fidelium'dileftcrum  accédan- 
te conliglio,  'Te  ■pr.tfatum  'Johanuem  Fra'icisciim^  cum 
hsec  tUEB  Nobilitatis  origo  ,  laticiidoque  tui  Dominii, 
ac  ampla  fubjeâa  tux  Ditioni  Ipacia,  nec  non  inteme- 
rata  fides  tua-,  ac  Progènitorum  tiioriun,quo  vetufto 
jam  tempère  cum   maxima  fidelitatis   exiiibitione  Sa- 
crum Romanum  iionorartis  Imperium  ,  non  immerito 
tequirebant  &  requirant  ;   Hodie  in  nomine  Domini 
Saivatoris  noftri,  à  quo  omuîs   Priucipatus ,  &  honor 
provenire  diuoscîtur,    fllnftravimus ,  ^  iajiguhitnus  m 
"verumque  Principe»!  ^  'atqtte  Marchionem  Mayitna:  fabli- 
tnavimus ,  ereximus,  &  decoravimuS,   ac  iliuftramus, 
inlignimus  ,  fuhlimamus  ,  erigirnus,  de  Romanœ  Re- 
gise   poteftatis   plemtudine,ac  de  certa  noftra  fcientia 
motuque  proprio  decOramus.     Decernentes ,  {^  vcle;;- 
tes  expreffe  quod  tu  ac  Heredes  ,  Çs"  Succejfores  tut  les^i- 
îimi  Alarchiones  Mnntu^  pcrpetuis  inantea  temporibus 
omni  dignitate ,  prelieminentia,  NobiKtate  ,  jure,  po- 
teftate,  libertate,  honore,  &  confuetudine  giiudere,ac 
frui  continue  debeatis,quibus  ah'i  noftri,  &  Sacri  Ro- 
mani Imperii  Principes,  ac  noniinatim  Marchiones  II- 
luftres  fruiii  funt  haâenus,  &  quotidie  potiuntur.    Ci- 
vitateni  quoque  Mantuœ  ejusque  Territoriuni,  Dioce- 
iîm,  &  Diftriflum  cum  omnibus  fuis  Juribus,  Hono- 
ribus,  Jurisdiftionibus ,  ac  Pertinentiis   quibuscunque 
fti  inferiore  Lombardia  conftitutam ,  prout  haâenus  per 
Commune  Mantuœ,   five  Predecdfores    noftros    five 
tenta  j  &  pofTeffa  eft,  ac  tenetur  ,  &  poffidetur  ad  pre- 
fens  cum  infrafcriptis  Caftris ,  Locis ,  ac  Terris ,  Vilh'à , 
Juribus,   Regalibus  ,  Honoribus  ,  Jurisdifliônibus,  & 
Pertinentiis  quibuscunque, videHcetCaftroi'frwfflï  cum 
tota  Curia  fua  atque  cum  dmnibus ,  &  quibuscunque 
fuis  Villis ,  Locis  ,  Terris  ,  Vallibus,  Pasquis,  Ne- 
-   "  '         moribus,  Piscariis  ,  Cannalibus  j  Aquis  ,  Aqusduéli- 
bus;  Aquarumque   decurfibus  ,  &  cum  omnibus  fuis 
iiltra  citraque  ripis  riparumque  Juribus  ,   &  cum  toto 
mero  &  misto  Impcrio  fuperius,  &  inferius  usque  in 
Buranam  vivant.     Item ,   cum  Caftro    Reveri  &  cum 
fua  Infula  &  Curia.     Item  ,   &  cum  Caftro  Quiftelli 
cumque  ejus  Curia,  &  cum  l'iumine  Situlx  ah  tttraqite 
ripa,  prout  labitur  &  fe  extendit  fuperius,  &  inferius 
per  Territorium  ,  Diocefini,  &  Diftridum  Mantus, 
&  per  omnia  alia  Loca  tibi  tuisque  PredecefToribus  à 
ndftris  PredecefTdribus  in  Vicariatum  j  fiveTitulo  alio 
conceiïa.     Item,  &  cum  Caftro  Luzarix  cum  tota  fua 
Curia  ,  &  Territorio  ,   ac    mero  &    mixto   Imperio. 
Item,  &  cum    Caftro  Suz,iria  cum   tota  fua  Curia. 
Item,  &  cum  Caftro  Marckrrcgie  cum  tota  fua  Curia, 
&  Territorio  citra  ultraque  Finmen  Olii ,  ^  cKin  ipjb 
Flitmtne  Olii  ah  utraqae  ripa  ipfitts.,praut  lahitur ,^  dc- 
carrit  à  fuperiori  parte  per  totum  Territorium  Mantua- 
■atim  usque  i»  Padiim.     Item, cum  toto  libero  Flumine 
Padi    cum  Omnibus  fuis  ultra   citraque  ripis,  Caftris, 
Fortiliciis  atque  Locis  ,  prout  labitur,  &  decurrit,  à 
Fluminibus ,  five  Cannalibus  five  Aquis  Taliatie  Zariis 
ZS'  Olii  usque  in  Buranam  vivam ,  Çg'  usque  Vefanum 
cum   omnibus   &  fingulis,  Vallibus  ,  Paludibus  ,  Pas- 
cuis,Piscinis  &  Piscariis  ultra  citraque  diâum  Flumen 
Padi   quantumcunque  dilatenturj  prout  haâenus   per 
Commune  Mantuœ ,  five  te ,  five  Predeceifores  tuos ,  ten- 
te fucrunt  &  poflfefle  vel  tenentur   &  pofllderitiir    rite 
ad  prefens.     Et  generalitcr  cum  omnibus ,   &  fingulis 
Caftris.,  Rochis,  Fortiliciis^  Flnmimhus.,    Fatlihas,  Vil- 
'       /'-f,  y  'terris  .,   Juribus:,  Regalihus  ,  Jurisdiéiionihns, 
fcf  Pertinentiis  diétce  Civitatis  ,  Diocefis ,  i^  Terriiorii 
Mantuie  diUorurnqueCajlrorum  .,nommatim  cum  toto  Flu- 
mine Mentii ,  t?  fuis  adjacentiis   ah  utraque  iffius  ripa., 
prout  fe  extendit.,  k^  labitur  à  Valezio  usque  m  Padum., 
ex  certa  noftra  fcientia ,  £3*  Imferialii  plenitudine  potes- 
tatis  in  novam  Mai  ihiam ,  £3"  Marchionatum  erigirnus  j 
facimus,  ^  creamus.  Decernentes,  &  hoc  noftro  Im- 
periali,  five  Romano  Regio   ftatuentes  Ediélo,  ut  de 
cetero  diâa  Civitas  Mantuas  cum  toto  ejus  Territorio 
Diocefis,  &Dlftriâ:u,  cumque  pracdiâis  Caftris,  Lo- 
cis, &  Terris  earumque  omnium,  &  fingulorum  Juri- 
bus, Regalibus, &  Jurisdiaionibus  quibuscunque  Mar- 
chia  &  Marchionatus ,  &  pro  Marchia  &  Marchionatu 
nuncupetur,  vocetur,  habeatur,  ac  ab  omnibus  tenea- 
tur ,  t'thi  Illuftri  Johanni  Francisco  tuisque  Filiis ,  £3'  //<<;- 
i-edihus  legitirms  r/imcnlis ,   ac  Succejforihus  infrafcrjfto 
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ordine  fnccefluris  prididam  Civitntem  Mantuc  ej  usque     AnnJt» 
Territorium, Dioccfim,  &  Diftriftum  cum  fuprafcrip-    -^^  '^'• 
tis  Terris ,  Lods ,  &  Caftris  ,  cumque   omnibus ,  & 
fingulis  diâc  Civitatis  Tcrrarum,  Locorum  ,  &  Cas- 
trorum  Juribus,  Honoribus,  Jurisdiftionibus,  mero  & 
mixto  Imperio,  omnimodaque   jurisdittione ,  &  Co- 
liertione  ;   Aquis  ',   Stagnis  ,  Torrentibus ,  Lacubus , 
Fluminibus,  &  Piscariis,  Molendinis,  &  Juribus  na- 
vigandi;  Silvis,  Nemoribus,  Pratis,  Pascu'is,  Piscinis, 
Theloneis ,  Conduaibus ,  &  Poteftate  tabricandi  Mo- 
netam  auream,  argenteam,  ye\  cream  ,  &  quamcum- 
que  aliam  legalem  tamen,  &  dativam;  Vallibus,  Ve- 
nationibus,  &  Feudis  ,  Feudatariis  ,  Valfalis,  Vaffa- 
lagiis,  Baroniis,  Militibus,  Judicibus.  Plebcis,  Rufti- 
cis,  Agrfcolis,  judeis,  &  omnibus;  qua:  tam  de  Jure 
quàm  ah'a  quocunque  fpeciali  Confuetudine  vel  Lege 
diâœ  Civitatis,  ac  prediâorum  Locorum. Twrarum,, 
&  Caftrorum  latitudo  concernit  in  ivrarchionatam,  & 
Feuduin  honorabile,  atque  perpetuum  hnperiali  àuâ:o~ 
titate,  &  de  benignitate  Celarea ,  animo  deliberato,  & 
ex  certa  fcientia  concedéntes ,  &  gratiofius  conferentes: 
Deccrnextesque ,  &   hoc   EdiiStali   Conllitutione   fanc- 
tiensque  tu  &  Hacredes  ,&  Succeffores  tui  legitimi  per- 
pétue Marchiones  Mantux  ■nominari,appe]lari  dcbeatis 
in  antea ,  &  tamquam  cxieri  Imperii  Sacrî  IV'Iarchio- 
nes ,  &  Principes  teneri,  &  honorari,  ac   ubique  Lo- 
corum ab  omnibus  reputari,  omnibusque  Jure,  Privi- 
légie, Honore  ,  &  gratia  ,  ac  Dignitate,  &  Immuni- 
tate  absque  omni  impudimeUto   perfrui  quibus  alii  Sa- 
crôfanâi  Romsni  Imperii  Marchiones,  &  Principes  iit 
dandis  ,  &  recipieiidis  Juribus  ,   in  conferrchdis,  feu 
fuscipiendis  Feudis,  &  in  omnibus,  &  fingulis  aliis  il- 
luftrem  ftatum,  conditiotiem  Marcliîonurn  ,  feu  Pria- 
cipum  concernentibus  fruiti  funt  haâenus ,  feu  quomo- 
dolibet  potiuntur.     Âftringentes  Johannem   Francisc7im 
Hxredesque  légitimes ,  &  modo  îufrafcriptos  Succes- 
fores  tuos  ut  in  Marchionatu  veftro  prediâo  Pacem  & 
Juftitiam  omnibus    &  fingulis,  èque  paupcribus  &  dî- 
vitibus , cfficaciter  &  fideliter,  juxta  poflè  veftrurri,  pro- 
curare "debeatis.     Quodque    Marchionatum  Mantuœ 
cum  bmliibus  fuis  pertinentiis,  ficut  fuperius  expreflfa- 
tur  à  nobis,  n'ec  lion  à  Sereniiîimis  Imperatoribus ,  fi- 
Ve  Regibus   Succefforibus   noftris  &   ab  Imperio  ipfo 
Romano,  quotiens  debitutn  fuerit,  folemnitates  hono- 
re débite  cum  Vexillis  ,  &    Banderiis  ,  ut  nicirîs  eft, 
felita  quOque  reverentia  fuscipere  debeatis  ,   ac  nobis, 
ac  eisdem  noftris  Succefl^oribus ,  in  caiibus  premiffis  ; 
ficut  alii  Impériales  Marchiones ,   &  Principes  ,  près- 
tare  ,  &  facere  fidelitatem  Homagii  ;   obedientia: ,  & 
fubjeâionis  débite  ,  corporalia  Juramenta  quœ  etiam 
in  manibus   Speâabilium   Ambasciatorum   noftrotum 
quos  ad  te  fubito  pro  impofitione  Bireti,&  Annuli,  ut 
in  talibus  folemnitaiibus  fieri  folitum  eft  ;  tratismitte- 
mus ,  in  débita  forma  préftabis.     Cetcrtim  ad  declara- 
tionem  fepe  nominatarum  ÎM^ra.  fucceffionum ,  utque  de 
earum  ordine  à  pofteris  omnis  ambiguitas  auferatur  & 
toUatut  omnis  materia  queftionis  confiifionisque  omnis 
polTibilis  dubictas  extirpetur,detur  autem  potius  clarus^ 
&  ^eterminatus   fuccederidi    in   prasdiâa  Marchionali 
Dignitate,  ac  omnibus  fupra  concelîls  ftillus  ,  &  ordo 
hoc  prefenti  noftro  Imperiali,  five  Romano  Rcgio  E- 
diâo  in  perpétue  valituro^  jiibemus,  ftatuimus ,  dici- 
mus  is  Jan'ccimns  qui  Prirnogcnitiis  t!!us.,lll;iftris  Mar~ 
chio  Johanncs  Fr«»mff  ,masculù5  ;ex  yero  &  legitimo 
Matrimonid  ex  te  natus  in  Marchioriatu  j  &  Marchio- 
nali Dignitate,  Se  Feudo  prxfatis,ac  csteris  omnibus^ 
&  fingulis  fupra  conceffis   &  indu'ltis  ,  tibi  fuccedat  a- 
liisque  Fratribus  fuis,  &  tuis  Filiis  legitimis  preferatur. 
Et  quod  diélo   Primogenito   tuo  décedente  ,  .  ètiam  té 
viveute,Filius  Primogenitus  masculus  ex  légitime  Ma- 
trimonio  ortus  diâi  Primogeniti,  preferatur  Patruis ,  & 
aliis  quibuscumque  in   fucceflione  Marchionatus  pre- 
fcripti  Feudi,&  aliorum  fuperius  concellbruni,  quod, 
quo  ad  prediàam  fucceffionem  in  fingulis  Ptimogenitis 
masculis  ex  légitime  fusceptis  Matrimonio  dcsccuden- 
tium  à  Primogcnitis  legitimis  ut  fupra  desccndcntibus, 
volumus   ebfervati.     Ueficicntibus  autem  Primogenitis 
Primogenitorumdefcendentium,ut  fupra  j  à  Prim.ogeni- 
tis,  tune  fecundogenitus  triasculus  ex  légitime  Matri- 
monio ex  te  ortus  five  ipfe  Primogenitus  ab  ipfo  ordi- 
nate,  &  fecundum  reâam  lineam  masculinam  descen- 
dens,ut  fupra,  in  diâo  Marchionatu, Feude,  &  cœte- 
ris  fupra  conceffis  fucceffor  exiftat ,  quod  in  cœteris  ab 
ipfo  descendentibus  per   rcâam  lineam  masculinam, 
prout  de  fucceffione  fupra  Primogeniti  diâum  eft,  in 
omnibus  obfervetur.     lllud  idem  intclligeiido  de  tuis 
tertio,  &  quartogcnitîs  ,  &  fie  deinceps.     Intelligenda 
tamen  quod  illi  Primogeniti  fuccedentes  ad  regiinen 
;  '    Mac- 
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A  MNO  Marchionatus  prefati  fint  habiles ,  &  idonei ,  fani  men- 
'*^  te,  &ratione.     Alioquiii  repertis  illis  Primogenitis ,  & 

JAZZ,  his  qui  ordiiie  fuprafcripto  lucceffuri  funt  in  defeâu 
rationis,  &  mentis,  auc  aliis  defeftibus  legitimis,  & 
juftis ,  fucceffio  in  proximiorem  poft  eos,  lanum  men- 
te, &  indefeâuofumjiit  premittitur,ordine  fuprafcrip- 
to nansferarur.  Àd  ferpetna>n  autem  confervationem 
caritatis ,  &  leli  tue  pretata;  Domus  Ingénue  de  Gon- 
zaga,jubemus  ,  volumus,  &  facimus  quod  is  Primo- 
genitus  legitimus  qui  tibi  in  diÊto  Marcliionatu ,  Fcudo, 
&  aliis  fuprafcriptis  fuccefliirus  eft  juxta  ordinem  pre- 
taxatum  fecundo  tuo  genito  légitime,  fi  illum  folum 
habuerit  Fratrem,  annuatim  dare ,  &  folvere  teneatur 
efficaciter  pro  provifione,  &  expenfa  fua  cjuattuor  milia, 
Ducatorum  auri.  Si  autem  frefatus  tuus  Primogenitus 
Marchio  duos  ex  te  Fratres  habUerit  légitimes ,  unicni- 
que  ipfariim  duo  miïia  Dttcatorum  qtuittior  milia  in  to- 
ïa»2,lcilicet  annuatim  pro  provifione  utriusque  ipforum 
exolvere  teneatur.  Tribus  autem  extantibus  fibi  ex  te 
Fratribus  legitimis,  tune  dabit,'&  folvet  ipfe  tuus  Suc- 
ceflbr  Primogenitus  ipforum  unicuique  mille\  ^  quin- 
ge-ntos  Ducatos  auri.  Si  liera  quatuor  Fratres  légitimes 
habuerit  ex  te  bitos  ,  tune  inter,  ipfos  comuniter,  & 
equaliter  folvet,  &  dividet  Ducàtos  auri  quinquies  mil- 
le. Supra  ex  crescentibus  autem  Fratribus  es  te  fuis 
legitimis  quantumcunque  excelferint  numerum  à  qua- 
tuor fupra  volumus  ut  idem  tuus  SuccefTor  Marchio 
eisdem  annuatim  det ,  &  folvat,  arque  inter  eos  comu- 
niter, &  equo  numéro  dividat  Ducatortim  ann [ex  r/ii- 
lia.  ,  Quod  in  ceteris  in  diâo  Marchionatu ,  &  Feudo 
.&  ceteris  fuccedentibus  ordine  fuprafcripto  ad  quofli- 
bet  Fratres  fuos'.  &  Filios  Fratrum  légitimes  ftatui- 
mus  obfervari.  Qua  provifione  fuperius  pretaxata  à 
nobis',  &  noftro  arbitrio  Régie  Romane  édita, &  fac- 
ta  decernimus  ipfos  omnes  &  fingulos  fuprafcriptos  h. 
venientes  ab  eis  elTe  tacitos,  &  contentos.  Ipfis  fuper 
ceteris  ,  quœ  Hsereditatem  illam  contingerent  perpe- 
tuum  filentium  imponentes.  Et  ne  aliquibus  in  antea 
fuper  premiffa  lUuftratiene ,  ereôione  ,  &  fublimatione 
Status  tui,I^3sredum,&  pofterorunituorum,valeat  ali- 
quod  dubium  fuboriri,nos  de  abundantiori  plenitudine 
gratis  fimplicis  ad  ma]orein  tui  gloriam,  &  honorem  , 
&  pro  cenfirmatiene  hujusmedillluftrationis  tU33,H:e- 
redum\  &  Pofterorum  tuorum  fignum  armaturs  tibi, 
Hisiedibus,  &  Pofteris  tuis  legitimis,,  ac  Marchionatui 
Matituœ  ad  ufurrj  armerum  perpetu»  tali  coldrum  dif- 
feretitia  diftinftum  quod  yidelicet  in  \pCms  çlipei  camj>i) 
Mo  crucem  rnbeam  ab  unà  fuper'ficie  ad  àliam,  y  iti 
quolibet  quatuor  anguhrum  clipei  une.m  Aqutlam  nigram 
alUs  extenfis^  ^  fiammeis  pexais  ,pTO'athzc  omniaMa- 
giftralis  Pidoris  artificio  funt  diftindtius  depingendâ 
concedimas ,  &  largimur  taliter,  videlicet  quod  eadem 
Infignia ,  ut  prefcribitur ,  geftare  poffitis  more  aliorum  Sà- 
cri  Imperii  Principum  &  ipfis  uti  in  Freliis,  Torneamen- 
tis  ,  Haftiludiis,  &  generaliter  in  omni  exercicio  Mili- 
tari. Gaudeas  igitur  favore  Régie ,  &  de  tante  pieta- 
tis  munere  etiam  tua  Proies  exulter ,  &  tanto  fidelieri 
itudio  ad  honorem  Sacri  Itnperii  ,  tua  Intentio  feli- 
detur  quanto  ampliori  te  perventum  confpicis  muneri- 
bus  gratiarum.,  Omnem  veto  defeâumjfiquis  in  pre- 
miflîs  ratione  folemnitatis  omifie  dubia  interpretatione 
fententiarum  ,  •  aut  verberum,  feu  alîe  quovis  modo 
compertus  fucrit', fupplentes  de  certa'noftra  fcicntia,& 
de  plenitudine  Romanœ  Regije  Poteftatis ,  lioftris  tamen 
&, Imperii  Sacri  ac  omnium.  Prelatorum,  &  quarurh- 
cunque  Ecclefiarum  aliorumque  quorumlibet  Homî- 
num  Juribus  in  premiilis  omnibus  femper  falvis.  Nullî 
ergo  omnino  Hominum  liceat  hanc  noàrx  Illuftratio- 
nis,  Êreâionis  ,  Infignitionîs  ,  Decorationis  ,  Colla- 
tienis,  &  Suppletionispaginam  infringere,  aut  ei  aufu 
quovis  temerarie  contraire  fub  noflra,  &  Imperii  Sacri 
Indignatiene  gravifllma,  &  fub  psna  mille  Marcharum 
auri  puri,  quas  ab  eo  qui  contravenire  prefumpferit  irre- 
milTibiliter  exigi  volumus  ,&  earum  medietatem  noftrœ 
Regalis  Cam'ers  Fisco  \  refiduam  vero  partem  inju- 
riam  pafforum  ufibus  applicari.  Hiujus  rei  telles  funt 
Reverendiffimus  in  Chrifto  Pater  Dominus  Brinda, 
Çardinalis  Placentiiius  nuncupatus  Amicus  noUerCa- 
riffimus,  Jacobus  Archiepiscopus  Ebrodunenfis ,  Prin- 
ceps,  &.Cenfiliarius  nofter,  &  Zanonus ,  Episcopus 
Bayocenfis,  ac  Magnifici  Brunorius  de  la  Scala  pro 
uobis,  &  Itnperio  ,  Veronse,&  Vincentia;  Vicarius  ge- 
neralis,  &  Cornes  SanSi  Mentis,  Stephanus, Cornes 
Segnie,  &  Modrufi£,Wil!elmus,  Cornes  de  Mont'efert, 
Ù.C  Matinello  de  Tallini,  &c.  Coines  Berrinen.  ac  alii 
que  plures  Notabiles  Viri  ,  &  fide  digni.  Prcfentium 
fub  Bulla  aureatypario  Majeftatis  nollrx  impreffàTes- 
timonio  Litteratum.    Datuni  Farm»  Anuo  Domiui 


millefimo,  tjuadringentefimo,  trigefimo  fecundo,  di»  AmmA 

fexta  menfis  Maii.  Regnerum  nofirorum ,  Anne  Un-  ,  ' 

gariae    &c.     quadragelimo  fexto ,  Romanorum  vigefî-  1  Jrsè* 

mo  fecundo  ,    Bohemias  vero  duodecimo.  - 

Â  tergo  R". 

Marquardus  Brisacher. 

Exterius.  Ad  Mandatum  D.  Regîs 

Gaspar  Gligh&c. 

Ex  Libro  intitûlato,  Tranfiamptorum ,  »>/  Carta  mem- 
brana  coxfcripto  ,  coreo  rubro  cohoperto  ,  in  Archiducali 
fecretiori  Archivio  Mantuœ  adfcrvato  haberi  Fol.  prime 
extraBitm  de  verho  ad  verbum  fitpradiiium  PrivUe- 
gium,  atteftor 


;  Ego  LUDOVICÛS  Nob.  olim  H. 
OctAVII  DeMaZZIIS  FrliuSi 
C illis ,  publicusque  Imperiali  auBorita- 
^eMantuœ  Notarius ,  ac  didi  Archidu- 
calis  fecretioris  Archivii  Cancellariiis. 
In  quorum  fidem  hu  me  [alita  cniri 
atteflatione  [nbfiriffi ^  hac  dsel'^.De- 
cemhris  1719. 


lia  verum  ej[e  affirmji 
Ego  Joseph  M;aria  Câs^ 

TILEONUS  ejusdem  Ar- 
chiva Prccfeâus ,  hac  die  l4> 
Decembris  1719. 
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SiGisMUNDi  Romanerum  Régis  Literie  pro  7.  ^ 
Transmiffione  Privilegii  Marchionatûs  Mantuse, 
Domino  Jo  AN  m  Francisco  de  Gon- 
z  A  G  A ,  unà  cum  Formula  Juramenti  fer  eundem 
de  GoNZAGA  faciendi.  Dat.  Parma  Anm 
Domini  i4ji.  die  7.  Menfts  Mail.  [Pièce  au- 
thentique tirée  des  Archives  Archiducalcs  de 
Mantouë.  ] 

SIgismondus  Deî  g'ratia  Romanorum  Rex  fem- 
per Auguftus,  ac  Ungaria; ,  Behemiffl.  Dalmacias^, 
Croatiœ&c.  Rex,IIIuftri  Jehanni  Francisco  Marchioni 
Mantux,  Principi  noftro  Cariffime,  &  Imperii  Sacri 
fideli  dileÊlo  gratiam  Regiam,  &  omne  bonum.  Illus- 
tris  Princeps  nofter  dileâe ,  pro  amore  fingulari  , 
quem  ad  te  femper  geffimus,  &  gerimus  tibi,  Privile- 
gium  Marchionatûs  tui  transmittimus  Birretumque,aC  , 
Annulum  ,  miffifTernus  fi  in  Domo  propria  affuiffesL  t 
îSum  autem  tempùs  advenerit,  &  tu  à  Majeftate  nos- 
tra  requircndum  duxeris,  ipfum  Birretum,&  Annulum 
deftinabimus ,  &  fie  policemur  façere  per  Speâabiles 
neftros  Oratores ,  in  quorum  nianibus  nobis  in  forma 
tibi  prîus  transmiffa  fidelitatis  Sacramenta  preftabis. 
Pat.  Patmse,  Anne  Domini  millefimo,quadringente- 
fimo  trigefimo  fecundo  die  feptima  menfis  Maii  Reg» 
norum  noftrorum  Anne  Ungariœ  &c.  XLVI,  Roma- 
norum vigefimo  fecundo,  &  Bohemis  duodecimo  &c. 

Ad  mandatum  Domini  Régis 

Gaspab.  Gligh, 

Ego  Joannes  Ftanciscus  Marchio  Mantusc  ,  pro- 
mitto,  &  juro  per  hœc  Sanâa  Dei  Evangelia  qux  hic 
cerporaliter  tango:  Quod  ex  tiuhc  in  antea  fidelis,  & 
obediens  ero  clïèque  debeo,  &  vole,  Serenifliino,  & 
Inviâifiimo,  Principi,  Domino  Sigismundo,  Roma- 
norum Impeiratori ,  femper  Augullo  Dbmine  meo  gra- 
tiofilTimo,  &  pOft  deceflum  Serenitatis  fuœ,  Succes- 
foribus  Romanorum  Imperatoribus ,  &  Regibus,  Sa- 
cre &  Romane  Imperio  contra  omnes,  &  quoscunque 
Homihes,  fcienter  &  nunquam  volo,  aut  efl'c  dcbeo 

I  ;  1  "1 
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ÂNNO  '"  CoHfîlio  ubi  quicquatn  traâabitur  ,  aut  intendetur 
contra  Serenitatis  fuœ  Perlbnam ,  Honorem ,  Dignita- 
ÏJ,î  j,  tem,  iîve  Statum,  neque  in  his  aliqua  via  conlèntiam, 
quinimo  debeo ,  &  volo  honorem,  &  utilitatein  Per- 
fonœ  ,  Serenitatis  fux  ,  ac  etiam  Sacri  Impetii  pro 
omni  polfibilitate  mea  procurare ,  &  promovere,  &  fi 
unquam  intelligam  quicquam  contra  Serenitatis  fus; 
Perfonam  aut  contra  Imperialem  Majeftatem  iiitendi 
aut  traâari  huic  fideliter  occurram ,  &  Serenitatem  fuam 
iîne  dilatione  avifabo.  Et  prœterea  omnia,  &  fingula 
facere  debeo  ,  &  volo  ,  que  Serenitatis  fux  Sacrique 
Imperii  Principi ,  Fidelique  Vafallo  de  Jure  vel  con- 
fuetudine  fideliter  facienda  incumbunt ,  dolo  &  fraude 
prorfus  amotis.  Ita  me  Deus  adjuvet ,  &  hœc  Sanda 
Evangelia. 

Suprafcriptas  Litteras  extradas  ex  Lihro  inthulato 
Tranfumplorum  /»  Carta  membrana  confcrifto ,  coreo 
ruheo  cohoperto ,  y  i»  Archiducali  fecretiori  Archivio 
Mantux  adjervato ,  faijje  à  Fol.  Jecundo  de  verbo 
•ai  ver  hum ,  nil  addito ,  vel  diminuto  quod  fe»fum  va- 
■riet,  aut  mutet  attejior 

Ego  LUDOVICÛS  Nob.  oVim  H. 
OCTAVII  DE  MaZZIIS  FiliflS 
Civis  piiblicusque  Impérial!  auBorttate 
MantUK  Notarias  ,  ac  diéli  Archiduc»- 
lis  fecretioris  Archimi  Cancellarius,  in 
quorum  jidem  hic  me ,  folita  cum  attes- 
tatione  ,fuhfcripfi  hac  die  13.  Decembris 
1719. 


îta  •uerum  ejje  affïrmb 

Ego  Joseph  Maria  Cas- 

TILEONUS  ejasdem  Archivii 
Pt'eefeéius ,  hac  die  14.  De- 
cembris 1719. 


GLVIII. 

3  ï  .Août.  'Contra'U  de  Mariage  entre  Louis  Roi  de  Sicile  ^  de 
Jertifalem  ,   Çj"  Marguerite   de    Sa- 

Iavoxe"  Voye,  fait  au  Château  de  f'honnon  ,  le  }i. 
jloât,  I4ÎÎ.  [S.  GuicHENON,  Hiftoire 
Généalogique  de  k  Maifon  de  Savoye.  Preu- 
ves.  pag.  346.] 

7»  nomine  Dominî-j  Âynea. 

■p  E  R  hoc  publicum  Inftrumentum  cunflis  fiât  ma- 
-*■  nifeftum ,  Quod  cum  pridem  Matrimonium  per 
verba  de  futuro  contraiSum  fuerit  in  faci'e  SanÊlœ  Ma- 
tris  Ecclefiœ  ^  folemniiandum  inter  Sereniflîmum  Prin- 
cipem  Dominum  Ludovicum  Tertium  Dei  gratia 
Jerufalem  &  SiciliE  Regem ,  Ducem  Andegavis ,  Co- 
mitatuumque  Provincise  ,  Forcalquerii ,  Cenomania: 
Comitem,  Magnifico  Domino  Petro  Domino  Belle- 
^  vallis  primo  Cambellano ,  in  Provincia  Regio  Guber- 
natore  ,  ac  Procutatore  ad  hœc  fpecialiter  conflituto 
pro  eo  agente  ex  una  ;  Et  Inclitam  Domicellam  M  A  R-' 
GARETAM  DE  SabAUDIA  Filiam  Katuralem  ^ 
lejritimam  Illujlriffimi  Principis  Domiai  noftri  Domini 
Amedei  Ducis  Sahauditc  ,  Chablaijîi  i^  Augnft,e  Prin- 
cipis ,  Marchiofiis  in  Italia  ,  Comitis  Pedemontium  ^ 
Geiennarum  ,  Valcntineujisque  i^  Dyeujîs ,  ip{o  lUus- 
triliimo  Domino  noftro  Duce  Pâtre  per  ea  contra- 
heme  partibus  ex  altéra.  Conftante  publico  Inftru- 
mento  dato  Thononi  die  vigefima  lècunda  menfîs  Julii 
Anni  millefimi  quatcrcentefimi  trigefimi  primi,  nonœ 
Indiâionis.  Hinc  etl  quôd  ipfa  Inclyta  Domicella 
Margarita  ad  Annos  pubertatis  perventa  ,  defiderantes 
pradiiStae  Partes  hujusmodi  Matrimonii  Contraâum  j 
ut  convenit,rolemniiare  ,  conftituti  proptcrea  in  Tes- 
tium  fubfcriptorum  &  mei  Notarii  fubfcripti  prœfcntia, 
ac  Procerum  ,  Peritorum  &  aliorum  Notabilium 
multitudine  copiofa  coram  Reverendiffimo  in  Chriilo 
Pâtre  Domino  Joanne  de  Bertiandis  roiferatione  Divi- 


na  Archiepiscopo  Tarentafienfi  ,  ad  Divins  celebrah^  ANNrt 
dum  Officia  in  Pontificalibus  exidente  ;  Vidtlicet  me-  ■''*-"J^*' 
moratus  Magnificus  Dominus  Petrus  Dominas  Bel-  14? i, 
levallis_  Procurator  iplius  SereniiTimi  Domini  Régis  ^ 
Ludovici  ad  hujusmodi  Matrimonium  per  verba  de 
prffifenti  contrahendum,  iplàmque  Inclytam  Domicel- 
lam desponCandum  de  novo  fpecialiter  conftitutus,ut  edo- 
cebat  per  alias  iplius  Domini  Régis  Patentes  Literas  cjus 
propria  manu  iignatas ,  fuoque  Sigillo  cera  rubea  im- 
pendcnti  (igillatas  ,  quarum  etiam  ténor  de  verbo  ad  - 
verbum  inferiùs  eft  infertus,  tune  affiftentibus  fecum 
Speâabilibus  &  Egregiis  Regiis  Conliliariis  ,  qui  in 
diaoMatrimoniiContraâu  cum  eo  affaerunt,ac  etiam 
pluribus  aliis  Notabilibus  Militibus  &  Scuiikris,  tam 
per  ipfum  Dominum  Regem  ,  quàm  etiam  Sereniffi- 
mam  PrincipifTam  Dominam  Violandam  Jerufalem  & 
Sicilix  Reginam  ipfius  Domini  Régis  Genitricem,  ad 
hujusmodi  folemnia  Matrimonii  aufpicia  decoranda 
deftinatis  ex  una  parte  :  Et  fupradiâa  Inclyta  Domi- 
cellaMargarita  de  &  cum  authoritate,juffu  à  licentia 
prœfati  Illuftriffimi  Domini  Ducis  ejus  Patris,  cum 
multorum  Principum  ,  Prœlatorum  ,  Baronum  ,  & 
aliorum  Procerum  ^rjefulgemi  Comitiva ,  aftantis  ju- 
bentisque  &  authorizantis  ex  altéra  parte  ,  &  ibidem 
vifis  ac  folerti  indagine  profoeélis  per  ipfum  Dominum 
Archiepiscopum  prœdidtis  tam  Dispenfationis  quàm 
novœ  RegÏE  Procurationis  Literis,  &  aliis  neceffariis 
ambabus  Partibus  mutuis  confenlibus  Matrimonium 
fieri  applaudentibus,  ipfe  idem  Regius  Procurator ,  no- 
mine  ptœfati  Sereniffimi  Domini  Régis  Ludovici ,  per 
Formalium  verborum  de  prœfenti  ad  hsc  neceffariorum 
expreffionem,  Ann'ulique  facra  Benediâioue  infufi  ia 
digito  appofitionem,  prrfatam  Inclytam  Domicellam 
Margaritam  Uxorem  legitimam  iplius  Domini  Régis 
recipit  ;  &  vice  mutua  ipfa  Inclyta  Margarita  de  autho- 
ritate  &  confenfu  prœfati  Illuftriffimi  Domini  Ducis 
difluin  Dominum  Regem  Ludovicum  in  ejus  verum 
&  legitimum  Virum  in  Perfonam  memorati  ejus  Pro- 
curatoris  recipit,  fubfequentibus  etiam  MilTarum  fo- 
lemiiiis  Benediftionisque  munere.  Pro  quorum  indubia 
firmitate  &  perpétua  obfervantia  ,  ipfe  Regius  Procu- 
rator promifit,fub  fuorum  omnium  bonorum  exprellà 
obligatione-,  prxmiflà  omnia  laudari  &  ratificari  facere 
per  diSum  Dominum  Serenilîimum  Regem  infta  très 
inenfes  proximos,  &c.  Aâa  in  Platea  magnarum  Lo- 
gearum  Caftri  Thononii ,  die  ultima  nienlîs  Aueuftii 
M.  CCCC.  XXXII.  India.  10.  Prœfentibus  lUuftr. 
Ludovico  Comité  Gebenn.  &  Pliilippo  de  Sabaudia 
Fratribus  :  Révérend.  Patribus  Dominis  Francisco  de 
Crifta  Abbate  Filliaci  ;  Joanne  de  Arciis  PrsEpofito 
Montis-Jovis  ;  nec  non  Magniticis  ,  Speûabilibus  & 
Egregiis  Dominis  Joanne  de  Balma  Comité  Montis- 
Revelli,  Urbano  Domino  Camerse,  Antonio  de  Levis 
Domino  Vallis-viridis;  Joanne  de  Grimaldis  Barone 
Bolii  ;  Joanne  de  Belloforti  Cancellario  ;  Hiimberto 
Ballardo  de  Sabaudia;  Manfredo  ex  Marchionibus  Sa- 
luciarum  Marefcallo  Sabaudiœ ,  Richardo  de  Terniaco 
Domino  Montis  Canuti  ;  Joanne  de  Montelupello 
Domino  Choutagniœ  ,  Henrico  Domino  Mentunis; 
Antonio  Domino  Groles  ;  Ludovico  Ballardo  A- 
chayse;  Guillelmo  de  Luyriaco  Domino  Cnillis  ;  A- 
medeo  de  Chalant  Domino  Vareti  ;  Henrico  de  Co- 
lomberio  Domino  de  Voufflans;  Nycodo  de  Mento- 
ne  Domino  Chouyiiaci  ;  Joanne  de  Compcylio  Domi- 
no Gruliaci;Rodulpho  deAlyngiis  Domino  Coiidreœ; 
Aymone  Domino  Caftriveteris;  Jacobo  Orioli  Judice 
Breffiœ  ;  Roberto  de  Montevagnardo  Magilho  Hospi- 
tii,  Petro  de  Mentone  Baillivo  Gebennefii  ;  Guygo- 
ne  Gerbafii  &  Guigoiie  de  Rovorea,  &c. 

.      CLIX. 

Recognitionis  Lit  ter  a  Sigismundi  Magni  Li-  \j,  06t. 
thuaniie  Ducis  ,  quod  Oppidum  Hrodlo  fupra, 
Tluvium  Bug  fit um  ad  Coronam  Pohr.ia  fpe£let, 
neque  à  fe  ullatenus  impeti  debeat.  Data  in 
Grodm  (i)  Feria  quarta  in  die  S.  Hed-vjigis  An- 
no  I4JZ.  [JoANNis  Dlugossi  Hifto- 
ria  Polonica  Lib.  XI.  Col.  617.] 

In  Nornine  Domini.,  Amen. 

A  D  perpetuam  rei  memoriam.  Ne  ea,  quœ  agun- 
■*^  tur  in  tempore  evanescant  cum    lapfu  temporis, 

faga- 

(t)  Il  y  a  quelque  chofe  à  dire  3  cette  DAte.  Le  l'our  de  S.  H<duiift , 
qui  eft  le  17.  Oftabie ,  tomba  eo  j^jî.  fut  un  Vendiedi  qui  ett  Firi/i 
fixi» ,  Se  Bon  iHurtUf  [  O  u  m,  J 
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Ammo  ■'^S*'^'*    humanœ  naturs  discretio  ,    confuevit  gefta 
X1.NNU  ijjortalium  Scripti   patrocinio  roborarc.     Proinde  nos 
Sigismundus  Dei  gracia  Magnus  Dux  Lithuanfe ,  Rus- 
fiae  &c.     Recognoscimus  &  fatemur  per  prsfentes  , 
quod  Oppidum  &   Diitriâus  Hrodlo,  fupra  Fluvium 
Bug  fitum,  cum  omnibus  &  fingulis  Villis,  Graniciis, 
Gadibus ,  Limitibus  :  &  lignanter  cum  omnibus  Appen- 
ditiis,  &  Adtisrentiis  univedîs,  prout  in  fe  longe,  la- 
te,ab  antique  conlilîit,ad  CoronamPoloniœ  fpeûabat, 
pertir.ebat  ,   fpe£tatque    &    pertinet  ,     ac  fpeâare  & 
pertinere  débet,  nunc  &  in  scvum,  &  omnibus  tempo- 
tibus  perpétue  duraturis.Propterquod  nos  Sigismundus, 
JVIagnus  Dux  Lithuanœ  fupradiftus ,  fpondemus ,  pro- 
mittimus,  &  poUicemur,  prîefentibus  Scriptis  noftris , 
quod  pro  diâo   Oppido  ,   &  omnibus  fuis  attintntiis 
fnpradiélis ,  Sereniffimum  Principem  Dominum  Wla- 
diflaum  Regera  Poloniœ ,  &  ipfum  SuccefTores ,  &  Co- 
ronam  Regni  Polonix  ,  nullatenus  impetemus,  neque 
inquietabimus,  vel  moleftabimus  quacumque  ratione, 
negotio  ,  modo  ,   ingenio  ,   vel  coloribus  exquifitis , 
Tellimonio  harum  Literarum  ,  quibus  noftra  Sigilla, 
Pra:latorumque,  Principum  ,  &  Baronum  infra  l'crip- 
torum,  funt  appenlà,  videlicet  Reverendiffimorum  in 
Chrifto    Patrum  ,   Dominorum  ,   Matthîœ  Vilnenfis  , 
AndresB  Luceorienlis,  Episcoporum,  necnon  Alexan- 
dri ,  Joannis  PalatiniTrocenfis ,  Zimwye  Kraterfcziecz, 
Rumpoldi   Marfcliaici  ,   PetralTii    Montigerdrowicz, 
Caftoldi  Schedibori ,  Radziwil  Hoûikowicz,  Emdigiti 
Jurga,  Naczucz  Gumbilowicz  ,   Olechno  Dovoyno- 
Wicz,  Schak  Dnagal,  Vexilliferorum  ,    Goyillin  Na- 
godowicz.     Adum  &  datum  in  Grodno  ;  feria  quarta 
m  die  S.  Hedwigis.    Anno  Domini,  miUefimo  qua- 
dringentefimo  trigefimo  fecunda 

CLX. 

E7,  Oi5t.  Littera  Ftëdem  Sigismundi  Lithnaniie  Du- 
cis  ,  ftiiiiis  ftabilem  afftftentiam  W  l  a  d  i  s- 
L  A  o  Polonia  Régi  contra  infultm  quorumlihet 
Hominum  ftipulatur  ^  porro  etiajn  Dticatum  Li- 
thuaniîe  poft  decejfnm  fuum  ad -pnefatum  Regem 
devol<oi  debere ,  nec  non  l'erram  Podolix  ad  eun- 
dem  pertinere  profitetur ,  nec  impofterum  pre  diSla 
Torra  Regmm  Polomâ  à  fe  impeti  debere  polli- 
cetur.  Datte  in  Grodno  in  die  {i)  S .  Hedwigis 
Anno  i4Ji.  [Johannis  DlugossiHis- 
toria  Polonica  Lib,  XI.  Col.  61  j.] 

In  Nomine  Domim,  Amen. 

'  K  D  perpetuam  rei  memoriam.  Quîa  tune  multis 
•^*- errorum  & dubiorum prudenter  occurrimns  incom- 
modis,  dum  gefta  setatis  noftrîe  Literarum  apicibus,& 
tellium  annotatione  perennamus.  Proinde  nos  Sigis- 
mundus Dei  gratia  Magnus  Dux  Lithuaniœ,  Ruffiœ 
&c.  ad  univerforum  notitiam  tam  prœfentium  quam 
futurorum,  per  hase  Scripta  deducimus.  Quomodo  eo 
tempore,  quo  Principes,  Prselati,  Nobiles,  &  Regni- 
golse  Regni  Poloniœ,  Sereniffimum  Principem  Domi- 
num Wladiflaum ,  Regem  Poloniœ  ,  Dominum  nos- 
truni  &  Fratrem  Chariffimum,  ad  Regnum  Polonix 
invitantes,  affumpferunt ,  &  eum,  nutu  Divind,  almi 
Spiritus  infpiratione ,  de  Gentilitatis  tenebris  educen- 
tes,ad  Fidei  Catholicx  gremium,  per  regenerationem 
Baptismatis,  attulerunt,eidem  Domino  Wladiflao  Ré- 
gi Poloniœ ,  Coronxque  &  Regno  ,  &  Regnicolis  !p- 
lîus  Regni  Polonis,  &  irremeabiii  animo  ,  famaque, 
&  inviolabili  fponfione ,  ex  certa  noftra  fcientia,  matu- 
ra  délibérations,  voluntateque  ultronea,  non  compul- 
fi,  nec  coa£li,  feu  aliquo  errore  feduâi,  promifimus, 
&  Literis  noftris  firmavimus  ,  quod  ipfum  Dominum 
Wladiflaum  Regem ,  Regnum ,  &  Coronam  ac  Reg- 
ricolas  Regni  Poloniœ,  non  debemus  déférera,  fed  eis 
toto  poflè  &  viribus  conflanter  afliftcte,  &  eos,  contra 
infultus  quorumlibet  Homlnum  viventium,  cujuscun- 
que  ftatus  ,  conditionis,  gradus,  vel  eminentix  fue- 
rint  ,  adjuvare.  Nos  quoque  &  Succeflbrcs  noftri  non 
debemus  prœdidum  Regem  &  fuos  SuccefTores,  ratio- 
ne hujusmodi  fubfidii,  pro  quibuscumque  damnis,  ad- 
monere,  exceptis  Viâualibus,  &  equorum  pabulis  ne- 
celTariis  &  opportunis.  Demum  quia  idem  Sereniflî- 
mus  Princeps  Dominus  Wladiflaus  Rex  Polonîœ  pras- 
notatus,  nos  in  partem  folicitudinis  fua:  affumplit, 
magnumque  Ducatum  Terrarum  fuarum  Lithuaniœ 
&  Ruffiœ ,  cseterorumque  Dominiorum  Ducatus  prx- 

(i)  Voyez  la  Netc  f«  la  DaM  de  la  liece  pié«iitnu.  [Dum,] 
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diâi,  &Bona  fua  Paterna,  videlicet  Vilnam,  &  alia    ANWr» 
Bona,  ad  ipfius  Patrimonium  fpediantia ,  de  manu  fua, 
ddiberatione  habita  ,  circa  noftram  Eledlionem  ,  Prin- 
cipum, Prœlatorum , &  Baronum, utrorumque  Domi- 
niorum,_  videlicet  Regni  Poloniœ  ,  &  Ducatus   magni 
Lithuanix,juxta  continentiam  Literarum, fi; per  hujus- 
modi Eleâiorie  fieuda ,  confeibrum  ,  nobis   dédit  & 
contulit,ad  tempera  vits  noftrœ,Titulo  fupremiPrin- 
cipatus  Lithuaniss  ,   quo  uti  confuevit,  pro  fe  &  fuis 
Succelforibus  refervato  ,  cum  omnibus  Terris,  Civi- 
tatibus,  Caftris,  Diftridtibus,  Curiis,  Villis,  &   om- 
nibus utilitatibus  ad  ea  fpeûantibus ,  firmiter,  &  invio- 
labiliter  ,  fub  eisdem  limitibus  ,  &  gadibus ,  iicut  eun- 
dem  pis  memoriœ  Dominus  Aiexander, Magnus  Dux, 
tenebat.    Et  fi  inter  Subditos  ,  fuper  hujusmodi  limiti- 
bus, vel  aliis  cauiis,  Regni  PoloniiE,  ac  magni  Duca- 
tus Lithuaniœ,  aliqua  quxftio,  five  dubietas,  oriretur, 
quemadniodum  in  vita  prœfati  Ducis  fuerant  exorta,ad 
Literas  &  légitima  Documenta  recurratur ,  ex  utraque 
parte  producenda ,  &  fecundum  illorum  determinatio- 
nem,  finis  prœdiâis  quœftionibus  &  dubiis  imponatur. 
Nos  autem  debemus  &  promittimus  Serenitatem  fuam 
tenere  &  honorare  ficut  Dominum  ,  &  Fratrem  nos- 
tram  feniorem.     Pro   quo    etiam  ipfum,   Coronam, 
Regnum,  &  Regnicolas  Regni  Polonix  praidiâi,  cons- 
tantiori  h'dncia  profequi  cupientes,  &,  prout  juftum 
eft,  reddere  certiores ,  promittimus  ,    pollicemur  ,  & 
fpondemus.  Domino  Wladiflao  Rcgi  Polonis,  incly- 
tis  Natis  fuis  .Wladiflao  &  Cafimiro ,  Coronœ ,  Regno , 
&  Regnicolis  Regni  Polonix,  fub  fide  &  honore,  abs- 
que  dolo,  fraude,  &  fub  onere  praeftiti  juramenti  cor- 
poralis,  ftabilem  affiftentiam ,  ex  tune  prout  ex  nunc, 
&  ex  nunc  prout  ex  tune,  tenere  firma  fide.  Ita,quod 
poft  deceflîîim  noftrum  ,  Ducatus  Magnus  Lithuanix^ 
cum  Terris  &  Dominiis  omnibus,  etiam  Ruffiœ,  qui- 
buscunque  nunc  fubjeâis  ,  &  vîrtute  noftra  fubjicien- 
dis,  ad  ipfum  Dominum  Wladiflaum  Regem,  &  in- 
clytos  Natos  fuos,fcilicet  Wladiflaum  (ScCalimirum, 
&  fuos  SuccefTores,  &  ad  Coronam  &  Regnum  Polo- 
niîE ,  debent  vera  &  Hsreditaria  Succeffione  devolvi  : 
quemadmodum  patentibus  prioribus  Literis  noftris  de- 
fuper  confeâis.eft  firmatum,  quarum  tenorem  hic  ha^ 
bere  volumus  pro  infertis.     Exceptis  Bonis  noftris  pa- 
ternis,  videlicet  Troky,  &  aliis  Bonis,  ad  prsdi£tunl 
Patrimonium  fpeâantibus  :  qus  per  noflrum  decefifuro» 
ad  Filium  noftrum  MichaelemDucem ,  feu  adalios  Fi' 
lies  legitimos  &  futures ,  devolventur.     De  quibus  hi- 
hilominus  ,  prsfatus  Dux  Michael  &  alii  Filii  futuri, 
ipfî  Domino  Regi,Filiis  fuis,&  eorum  Succeflbribus»- 
ac  Coronx  &  Règne ,  cum  fuis  fuceedaneis ,  perpetuis 
temporibus ,  prout  cœteri  Principes  Terrarum  Lithua- 
niœ  ,  &  RufiiiE  ,  feu  Duces  Magni  ,    per  utramque 
Partem  pro  tempore  eligendi,  obfequi,  obedire,fubjici 
tenebuntur  &  fervire.     Ques  fî,  non  habita  Proie,  ab 
hac  luce  centigerit  decedere  ,   ex  tune  prœdiâa  Bona 
paterna,  ad  prœfatum  Dominum  Regem  ,  Natos,  & 
SuccefTores  fuos ,  &  Coronam  Regni  Polonias  devol- 
ventur.    Prâeterea  tenore  prafentium  profitemur  quod 
Terra  Podoli» , cum  omnibus  Civitatibus, Caftris,  Op- 
pidis,  Villis,  &  Diftridibus  ,    plene  &  ex    integro, 
in  omnibus  fuis  limitibus ,  ficut   ab  antique  fpcâat  & 
pre  tune  fpedabat  &  pertinehat  ,    fpeâareque  débet  & 
pertinere  ad  Regnum  Polonis ,  perpétue   &  in  œvum. 
Neque  deinceps  per  nos  &  Succefîbres  noftros,  per 
Ducatus  magni  incelas,  Regnum  &  Corona  impetetur 
pro  eadem  Terra  ,  quibuscunque  modis  aut  coloribus 
exquifitis.     Item,  quia  ftantibus  inter  nos  Traâatibus, 
Callrum  Oleschko  ,  de  quo  plurima  damna  hoftiliter 
Regno,  &  ipfius  Subditis  inferebantur, per  Genres  Re- 
gias  eft  vallatum,  in  cafu,  que  ad  manus  Rcgias  per 
deviâionem,  aut  quibuscunque  aliis  modis  devolvere- 
tur,-hoc  ipfum  Callrum,  cum  Bonis  ad  illud  fpeftan- 
tibus,  prxfatus  Dominus  Rex  &  Corona  tenebit,  pos^ 
fidebit,  pacifiée  &  quiète, nifi  illud  nobis  date,  vel  pro 
fe  retinere  vellet  ^  quod  ftabit   in  fua  libéra  vokintate. 
Alia  veto,  ficut  Luczko,  Wladimiria,&  alia  Caftra, 
Civitates ,  &  Diftriâus,  ad  ipfa  fpeftantia,  quœ  Frater 
neftcr  bons  memoriae  Dominus  Alexander ,  alias   Vi- 
tholdus ,  olim  Dux   Magnus  Lithuanix,  poflidebat , 
prœter  Caftra  ad  Terram  Podolix  fpedantia  ,  etiamfl 
medio  tempore  ad  pofTeflîonemDomini  Régis, aut  Co- 
ronx  devenirent,  nobis  ad  iplius  vitx  noftrx  tempera, 
tenenda  &  poflSdenda  dari  debent  &  aflîgnari.  Qiix  qui» 
dem  Caftra  null!  ad  tencndum  dare  promittimus,  nifi 
prius  in  manibus  noftris  corporale  prxftct  juramcntuni, 
&  fuis  Literis  Patentibus  fe  infcribat,quod  ea  pre  no- 
bis fideliter  tenebit, &  poft  decefliim  noftrum,  nuUiea, 
nifi  prsefato  Fratri  noftro, Domino  Régi, aut  Filiis  fuis, 

aut 
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ÂNNrt  a"  Coron»  Regni  Polonia: ,  aflignabit.  Item,  R-.uhno, 
e^Ntsu  Vethli,LopaMin,  cuni  Bonis  ad  prsdidlos  Diftriâus  fpec- 
14^1.  tantibus,Dominus  Rex  &Corona,  perpétua  poffidebit. 
^  Prxterea  fub  fide  &  honore ,  absque  fraude  &  dolo  ^  ac 
outre  prEfati  juranienti,  omnes  Llgas  ,  Infoiptioties  , 
Uniones,  liquas  unquam  in  damnum  ,  periculum,  aut 
contempcum  fecerimus  ejusdem  Domini  Régis,  Filio- 
rum  luoriim ,  &  Regni  ,  &,quoranivis  Dominiorum 
fuorum,  cura  cujuscunque  ftatus,  aut  conditionis  ho- 
minibus ,  feciflèmus  ,  &  fpecialitet  Ligas  &  Infcriptio- 
nes  ,  pçr  impreffionem ,  &  importunitatem  Ducis 
Switrigai  ,  per  nos,  Principes,  Bojaros,  &  Nobiles, 
cum  Cruciferis  de  Pruffia,  &  Livonia  taftas ,  &  tirma- 
tas,  abolentcs,  &  in  nihiUun  redigentes,  promittimus 
&  l'pondemus,  quod  nuUi  Hominum,  cum  quibus  fx- 
derati  fuimus,  &  uniti,  favoribùs,fubfidiis,  &  quibus- 
cumque  prsrogativis  ,  fuse  Majellati ,  Filiis  fuis  )  & 
Corona:,  prsferre  volumus,  nec  unquaffl  contra  rpfos 
efle  :  quinimo  ipfam  ,  Fiiios  fuos ,  &  Coronam  ejus, 
fupra  &  ultra ,  &  contra  omnes ,  &  fpecialiter  contra 
prœfatos  Cruciferos  ,  de  Pruffia  &  Livonia  ,  nollris' 
auxiiiis  ,  conlîliis  ,  favoribus  ,  &  quibusvis  fublidiis, 
&  vita  ,'  ac  rébus  etiaiii  -,  quotiescumque  ,  &  contra 
quoscumque  inimicos,  opportiinum  fuerit,  tota  nolha 
potentia  &  viribus  cum  omnibus  nollris  Subditis  adjù- 
vare  ,  &  ad  hœc  .firm.iter  obligamur.  Nec  unquam  ip- 
fum  Dominum  Regem  Polonia;, Fiiios  fuos,  aut  Co- 
ronam, aliquibus  exquifitis  coloribus,  volumus  défé- 
rera, &  aliis  adhasrere;  fed  fecum  llare  in  prosperis  & 
adverfis,  &  eum, Fiiios  fuos,  &  Coronam ^  ab  Omni- 
bus adverlitatibus  &  periculis  ,  pure  ,  conftanter  ,  & 
fideliter  prœmunire.  Item  promittimus,  pollicemur  & 
ïpondemus,  ul  fupra,  quod  nos ,  aut  noftri  Succeffores, 
pradiâum  magnulh  Ducatum  tenentes ,  ut  prxfertur , 
pon  aspirabimus  ,  ad  cujuscunque  fuggeftionem  ,  aut 
jnduâionem ,  ad  recipiendum  Rega'e  faftigium  ,  vide- 
Jicet  Coronam,  contra  prœfati Domini  Régis,  Succef- 
forumque  fuorum ,  &  Coronae  Regni  Polonia:  fcîentiam, 
voluntatem,  &  confenfum.  Et  hac  omnia  &  lingula 
prœmiffa  fûperius  contenta  ,  ut  majorera  roboris  obti- 
neant  firmitatem  j  Nos- Matthias  Vilnenfîs,  Andréas 
Luceorienfis  ,  Episcopi  ;  Alexander  Juan  Wladimiro- 
yvîcz,  Syerayon  JwanoW-icz  ,  Phedor  Coritachowicï , 
Duces  ,  Hoszak  CaftellanuS  Vilnenlis  ^  Michael  alias 
Kenzgal  Capitaneus  Saraogithia,  Joannes  alias  Jawnus 
Palatinus  Trocenfis ,  Zimwyc  Kraterfezicz ,  Rumpol- 
dus  Marfchalcus  j  Petraffius  ,  Montigerdrowicz  Gas- 
toldus,  Schedibor,  Radiiwil  Hofticzowicz  ,  Emdigidi 
Jurgai  Naczucz  Gumbilowicz,  Olechno  Dulwolno- 
wjcz,  Schak  Dpagal  ,  VexiUiferi  ;  Goyllin  NadagO- 
wicz  ;  Prœlati ,  Duces ,  Bojari ,  ,&  Nobiles  Terrarum 
Lithuanise  &  Ruffix,  de  certa  fcientia,  Mandatis,  Ra- 
îihabitîone,  &  confenfu  aliorum  omnium,  Fratrum, 
Amicorum,  confanguineorum  noftrorum,  Boiatorum  & 
Nobilium,  promittimus  pura  fide,  absque  fraude  &  do- 
lo,  &  fub  onere  corporaliter^  fuper  ligno  Crucis  vivi- 
ficae,  prœftiti  juramenti ,  quod  prœfatus  Dominus  Si- 
gîsmundus,  Magnus  Dux  Lithuaniœ,  noftcr  Dominus 
gratiofus,  tenebit ,  attendet  ,  &  fervabit,  ubsque  cum 
ipfo  tenebimus  &  fervabimus  inviolabiliter ,  ipfurrique 
&  Succeffores  fuos,  Dominos  noftros,  Magnos  Du- 
ces Lithuania;  futures ,  inducemus  ad  tenendum  &  fer- 
vandum  fideliter  &  conflanter  fuprafcripta,  Teftimo- 
nioharumLiterarum;  quibus  Sigillanoftra,Pra;latorum, 
Ducum  ,  Boiarorum  ,  &  Nobilium  fuprafcriptorum 
funt  appenfa.  Aâum  &  datum  in  Grodno  ,  feria 
quarta  in  die  Sanôœ  Heduigis,  millefimo  quadringen- 
tefimo  trigelimo  fecundo. 

CLXÏ. 

1433.   :&ricf -Jjctijog  J&einrid&é  ju  SrAwttfc^wct'g  mt> 

î7.Mars,  ^^^^^^  j^tamp^vctiQ  m  Sctjlojj  2Cni)>lcwe 
mit  attcn  giigefjêrungcn/Slcel&t'UHtiSerçcl^tigteitcn 
Doï  iWêtff.^unticW  gute  Slljeinjft^e  ©uffccn  m» 
tauffct.  ®c6cn  am  ©t.  ©cttrubcn  -  'Siag  An- 
no  1435.  [LuNiG,  ^cutfd&céSlcicl&d'Ar- 
chiv.  Part.  Spec.  Continuât.  IL  3tî»fa|  IV. 
pag;  If  7-] 

C'eft-à-dire, 

Lettres  ^^  H e nri  Duc  de  Brunsvikh-Lunehiirg,, 
par  lesquelles  il  déclare  ^u'il  a  vendu  ^  qu'ilvend 


au  Magijîrat  de  la  Fille  de  BnùKSwicH    Aj^ji-j» 
le  Château  d'Ainpleve  avec  fonte  /à  y Hrisdiition, 
(^  (es  Appartenancces  pour  la  Somme  de  i  zoo  F/o-    '433* 
rins  du  Rlo^n,  le  Jaur  de  Sie.  Gatri/de  1455. 

U^Ppeîiat  ti  Çantriingcbcr  Singe/  te  bcitrcï^ciii 
t>an  Ccn  iûtcn  /  tt  la.  gcgciiuiarbic{)  ftii  /  txà 
mtoimnlin  Sfibcn  crfwitlicî  tijcrbcii/  unt  iftc  (Icbcc 
mU  «(îfîcr  gc{)'o(t)en  wcrtcu  /  ©0  if)  Ccj?  93e()ocff/  - 
l)atmcbacaffinatc@d&rifftcunl)55rcbcl)cKfc9cltfi;n/ 
jÇicriiiinnc  van  (SOitté  (Simbcn  i«c  .Çiurict  JÇitnc* 
gc  t(;o  §Stunfroict  uiiïc  Suiicbctg  /  fectciincn  iipriibarc 
in  tcficinc  S5rcec  wï  ^né/Knfc  <StXitA  uiibc  Sîarii» 
tpimlingc  Dec  J^crfc^o')^  tijo  ^xmx'idmâltdî  me  an» 
gefeiii  tmuJ)cbetracf)tetl)eObçna(le  folcfc  2;  iUïe  unnte 
wiKige  ScWjîc  /  alfo  î)c  fKatt  wnnbe  ^orgcrc  ttio 
Sïiinfiwicî  ilnfe  Icsen  ©ctrmven  /  îîns  unbe  fcct 
bcï  ;Çcïfcl)op  t()P  Sntiigivid'  t5acfcii  ilnb  bc(e  ^an 
tcbben/cfftelpninêûcnin  t()0(-'onimcnccn  'ÎDCcn/  un» 
t>c  a((Ê  fe  mit  J^irtl^c  &t)ict  ^timDc  im.Scifce  n  .ÇctiDigcg 
t)àn  Sge  bcin^  ^ungcten  ummc  SHcucë  i»iUcii  bec 
.R4i;|erlid&en  e>traftcu/affgcu>umienl)cb&cu  bat  @(ot 
îtmplcue  mit  fiJHcr  tt)obcl)êriiigc  /  imbe  bat  @!of  vot* 
ftètni  unbe  uppe  bat  baruan  batîaubtiiiiCc  betSctc» 
re  lippe  bc  cgglje  ianbcé  iiicJ;i't  ail  BOïroJftc't  tvcrbc  /  «nbe 
in»vefcnbebct)o(bcn  wcrbe/  <S>o  ^cbbe  me  bord)  robbe* 
licîer  3«ffe'l>f  Hriébattf)(>  bewoflentjcbben/bem'Dîa» 
bcunbeSSpcgcru  t(}0  SJrunfwict  iînfen  kecrt  ©ttru« 
tt)cnvcrtofft/rccl;tC£;unbe  rebUc()ed  ^cpct'gclatt.'nun» 
bc  Perlatten  /  unbe  teil-'operi  mit  jîrafft  buli'eSrcbeé 
aKcbe9tcc^tid&cit/be»vc  t)abbenobcï  ^cbbcnm&c()tcrt 
t^obem  (SciflHcfen  Jc()nen  bcrSorpfercten  tl)0  Jlm- 
plepc  mit  èi)ten  2()obe()Sïingcn  /  unbe  bat  tl)o  bem  (S(p< 
te  2tmp(etic()êrt  nnbcgcf)èrbt  ^abbe/an  @(otc/S)cc« 
pe;2Crfe«/  .Çolte/a5if(t;e/2Bei)be/iitib  3î5unncbat 
bartt)o  ben&men  macJ)  (  fo  fe  bat  J^crwig^c  vorfd^teocn/ 
in  Seiben  affgetvunnenlunbe  êl)nc  baïfcan  gebrcueit 
^cbéen  /  fo  bat  tijo  ewigenXijben  be{)o(ïen  mêgcn  (  ilnbc 
fetfbcégcbrucfenuntc  Dîuttematcnhvuoii  bfttbcquc» 
me  buc|?t,e;  sot  tiwlff  t)unbect  g«bc  îïleinifdjc  ®  ulbcuc  / 
be  uns  »an  mi genjlictcn utibc ail  betalct finb /  îînbe  6e 
wein  îînfcre  .Çcrfcljcp  nuttc  nub  Slobt  ivitlicfen  gc» 
fart  tjebben  /  buffcr  Porgcfct)ïc»cn  9îeclKicl[)cibt  ;  ® ube< 
te  unbe  O.lcteS  ^^obeljctinge  /  wal)  tve  baran  gel)abt 
()e6bcn/willcwemibîînfc  (Stuen  bcmctJPi;  gcro^rbelti 
îfiate  unbe  25ocgcrn  luacenbc  mcfen  /  unb  fe  cnbtlcfîcrt 
unb  entlcbbigcnïan  aller 9ieci)ten  2lnfpracfeHBurtm« 
be  manne  èt)ne  bcg  bet)!)c(f  worbe  /  unbe  Ht  tjon  Une 
eft^etmorbe.       ,  ,  ,    . 

S5rtt  aile  bû^e  borgcfà^rcben  SJinge  tiiib  ^umelcÊ 
fecfunbetn/uanuns/UnfenÇrbcn^owcWeneftcbevafî 
unb  un»er6roctengel)olbeni»erbentt)oemigen  'îi)bcn/ 
U^tijC  Orhmbc  ift  bc^e Srieflf mitlitten  bcfegelt  mit 
unfeme  anl)angcnbc  S'^â'^r^gelt  /  be  gegeccn  ifi  '  nii 
St)rifîi  ©cborbt  tjcrtcin  ^unbert  S^ï'batna  in  berne 
breunbc  brittegfîen3flïf /in  ©unte  ©«trubis  S5agè 
b«-5-2iungfron)en. 

CLXii. 

fiîramentum  in  Conftjlorio  puhlicà ,  nomine  S  i  g  i  s-  7.  Avril, 
M  u  N  D I  Romanorum  Régis  ,  per  Amhafciatores 
y  Procuratores  ejus  praftitum.,  de  Confit  mat'wne., 
Rénovât ione ,  f£  Ohftr-vatione  omnium  Privilegio- 
ïtttn ,  Donationum ,  f?"  Cvn'cejfiànum  à  Pr/eàecejjo- 
Hbus  fuis  Imperatohbùs  Sanôîà  Sedi ,  £;?  Roma- 
nds Eccleftie  faHaruni. .  ABuin  Romce  ,  die  7 
Aprilis  14; 5.  [Colkâiio  Regia  Conciliorum 
Tom.  XXX.  in  Append  pSg.  iiu  Philip- 
pi  LabbeI  Coiliftio  C'^nciliorum  'l'om. 
XII.  col.  <)66.  G  0  L  D  A  s  T I  Conllitutioni  s 
Impériales  Tom.  111.  pag.  4^51.  d'où  l'on  a 
tiré  cette  Pièce.] 
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Os  Matiko  de  Callonï  ,    Cornes    ïCewinenfrs  & 
Capitaneus  Mandoralbenfis ,  &  Caspar  Slyck  Vire- 

can- 
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cancelIaTÎus  &  Capîtâneus  terrarum  Egrs  ,  Ambafîa- 
tores  &  Procuratores  liivi£liffimi  Principis  &  Domini 
Sigismundi  Romanorum  Régis  femper  Augiifti  ,  ac 
HungaricE,  Bohemiï  &c.  Régis  glorioliffimi,  ad  Sanc- 
tiffimum  &  clementiffimum  Dominum  noftrum  Papam 
Eugenium  IV.  deftiiiati  ,  recognofcimus,  tenore  pras- 
fentium,univerfis,quod  nos  de  mandato  &  liceutia  prœ- 
fati  Sereniflimi  JDomini  noftri  Régis ,  cujus  pleiio  & 
fufficienti  mandato  fulciti  fumus  ,  quodque  figillatum 
în  manus  Sanâiffimi  Domini  noftri  dispofuimus  hodie 
date  Liters  nolîrœ  prîefentis  in  Contiftorio  Apoftolico 
generali  in  manus  fus  Sanditatis  prœftitimus  in  for- 
ma, qnx  eft  infta.: 

I.  Nos  Cornes  Matiko  &  Caspar  Slick  Vicecancel- 
larius ,  Ptocuratouio  nomine,quo  fupra,  promittimus, 
&  taSis  Evangeliis  Sacrofanâis  Juramentum  firmamus 
Sanâitati  prxfati  Domini  noftri .,  fûo  &  Ecclefix  no- 
mine  hujusmodi  Juramentum  accipienti,  quod  Serenis- 
limus  Dominus  Rex  Sigismundus  Ecclefiam  &  Fidem 
Catholicam  pura  fide  totis  viribus  confervabit  revneren- 
ter ,  &  etiam  defendet ,  omnemque  Hxrefim ,  Schisma 
&  Hœreticos  quoslibet  ,  Fautoresque,  &  Receptatores 
&  Defenfores  eorum  exterminabit  pro  pofle ,  ac  num- 
quam  Cum  SaracenOî  Pagano  Schismatico  , ,  feu  alio 
quolibet  communionem  Catholicae  Fidei  non  babente, 
aut  cum  aliquoalio  prxfiux  Ecclefiœinimicovelrebelli, 
feu  eidem  manifefte  fulpeélo  ,  unionem  quamlibet , 
parentelam ,  aut  confœdetationem  inibit  :  Sed  tam  ves- 
tram  ,  quam  Succeflbrum  veftrorum  Perfonas ,  hono- 
rem  &  ftatum  manutenebit,  &  defendet  ac  confervabit 
contra  omnes  liomines,  cujuscumque  exifterent  pra;e- 
minentiœ  ,  dignitatis  aut  ftatus. 

2.  Eidem adjicientes  Juramento,  quod  eâdem  Majes- 
tas  manutenebit  femper  atque  fervabit  privilégia 
omnia  ,  per  Prœdeceffores  fuos  Reges  ac  Imperatores 
JRomanos,  praîfatx  Romans  Eccleïiœ  ac  aliis  quibus- 
libet  Ecclefiis  quocumquc  conceflà  tempore,  &  con- 
tinentiE  cujuscumque  ,  ipfaque  omnia  ,  &  ipecialiter 
ac  prsecipue  prECÎarœ  memorib  Conftanïinum  ,  Çaro- 
lum,Henricum,Ottohem  IV.  Fredericum  Sécundum, 
atque  Rudolphum ,  Prœdeceffores  ipfius ,  pra^fertim  fuper 
conceflîone,  recognitîone  ,  ■a'dvbcatione,  quitatione  ac 
libéra  admiffione  Terrarum  &  Ptovinciarum  Romanœ 
Ècclefî»  ùbilibet  pofitarum  ,  quarûm  etiart  •  multas 
iiominatitn  expreflit,  Sedi  ApoftolicxRomanisquePon- 
tificibus  fub  quûcumque  tenore  conceflà,  recognofcet, 
confirmàbit",  &  ex  certa  fcientia  iiinovabit,  ac  etiam  de 
liovo  concéder,  &  Terras  ipfas  atque  Provincias  recog- 
nofcet ad  jus  &  proprietatem  ipfius  Ecclefîce  pleniffime 
pertinere,  easqùe  liihiloihinus  ex  abundanti  de  novo 
•Ecclefia;pr£efat£e  donabit  fub  praedi&o  fe  obligans  Jura- 
mento, quod  ipfas  vel  aliquam  ipfarum  partem  nullo 
unquam  tempore  occupabit  ',  feu  quantum  in  eo  erit  , 
pccupari  permittet,  poflèffiones  ,  âut  ftmitas  habebit  , 
feu  quomodolibet  poffidebit,necin  eis  e^iam  poteftaris, 
feu  cujufvis  Capitaniï  OîÉcium  aut  Jurisdidionem 
quàmcunque  per  le  vel  alium  exercebil  :  quodque ,  ut 
Princeps  Cathojicus  faspedifts  Ecclefix  AdvocatuS  at- 
que Defenfor,  iplàm  juvabit  &  confiliis  &  auxiliis  illi 
affiftet  opportunis,  contra  quoscumque  inobedientes 
&  rebelles  eidem  ,  &  prœcipue  contra  occupantes  & 
turbantes  Terras  prôEdiiîtas  feu  Provincias  vel  partem 
quamlibet  earundem. 

3.  Sub  eodem  etiam  Juramento  pro'mittiihus  ',  quod 
tam  ipfam  Romanam  quam  alias  Ecclefias ,  liberta- 
tem  Ecclefiafticam,  bona,  jura,  Prœlatos,  &Mîniftros 
Ecclefiarum  ipfarum  ipfe  Dominus  Rex  maiiutenebiti 
confervabit  ac  defendet  fuo  poflè. 

4.  Et  quod  Ecclefis  Romancb  Vafallos  cOnt'râ  Juftî- 
tiam  tiuUateilus  ofFendet,  devotos  &  fidèles  etiam  in 
Imperio  conftitutos  bénigne  traÛabit,  nec  eos  oppri- 
met  contra  jufiitiam, aut  quantum  in  eo  erit, per  alium 
opprimi  fuftinebit,  fed  in  fuis  potius  Juribus  &  Juftitiis 
confervabit.  Sic  eum  Deus  adjuvet  ^  &  Sanda  Dei 
Evangelia.  .Et  fie  nos  Procuratores ,  nomine  pracfato, 
recognoscimus ,  confiriTiamus  ,  innovarhus ,  concedi- 
mus,  donamus,  &  cetera  facimus  fecundum  tenorem, 
qui  fuperius  continetur  :  promittentes  infupet  ,  quod 
prœfatus  Sereniflîmus  Dominus  nofter  Rex ,  hoc  quo- 
que  Juramentum  peir  nos  (ut  prsmittitur)  prfeftitum', 
j'n  manus  fua;  Sanâitàtis  ,  vel  LegatorUm  ejusdem 
Sanâitatis ,  fi  illos  prœmittete  decteverit ,  perfonaliter 
înnovabit  ,  fuas  Regîas,  patentes  Literas  &  Sigilla  con- 
fueta  fuper  illis  tradendo.  Jn  cujus  rei  tefiimonium, 
Sigilla  noftra  propria  prsefentibus  funt  appenfa.  Datum 
Roms,  AnnoMCGCCXXXIir.  die  VI.  menlis 
Aprilis. 

ToM.  IL  Pari.  II, 
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Capitula  inita  \  (^  conclu/a  inter  Eugenium 
Papam  ,    6?   SiGisMUNDUM    Romanorum  "•  Avril. 
Regem  ,   anîè    Coronationem  ejus  ;   quibns  Rex  ' 

Papam  Viterbium  vifitare ,  £#  omnia  ad  qu<s 
tenetur,  praftare  promittit.  [Conciliorum  Col- 
leârio  Regia  Tom.  XXX.  pag.  784.  Lab- 
BEi  Concilior.  Colledio  Tom.  XII.  pag. 
P4}.  GoLDASTi  Conflit. ïtnperiales j Tom. 
III.  pag.  452] 

la  Dei  Nomine  Amen. 

TNfra  fcripta  funt  Capitula,  Conventiones  & 
■■■  Paâa  ,  inita  &  firmata  inter  Sanâifllmum  Domi- 
num noftrum  Eugenium  P.ipam  IV.  ex  parte  una,  & 
Magnificos  Viros  Confiliarios, Procuratores, Legatos^ 
ac  Ambafllatores  Sereniflimi  Principis  &  Domini 
Sigismundi  Romanorum  Régis  femper  Augufli ,  ex 
parte  altéra  :  De  quorum  Mandato  publico  bene  con^ 
ftat  per  Literas  Regij.i,  fuo  pendenteSigillo  figillatas, 
videhcet  Magnificos,  Matilvoncm,  Comitem,  Reco- 
menfem  &  Capitaneum  Nonderalbenfem ,  acCasparem 
Slilî  Vicecancellarium  diûi  Domini  Régis,  &  Capi- 
taneum Terrarum  Egrs  ,  Anno  Domini  1433  die  (i) 
8.  menlis  Aprilis,  Indiftione-II.  Pontificatûs  Saiiâis- 
fimi  Domini  noftri  preediéti  Domini  Eugenii  Papœ  I V'. 
Anno  tertio. 

In  primis  diôus  Cornes  Matiko  &  Gaspar  pradidi 
Procuratores  ,  &  Procuratorio  nomine  difti  Domini 
Régis  Sigismundi  ,  promiferunt  diflo  Domino  noftro 
Eugenio,  ftipulanti  &  recipienti  tau;  .".10  Tiomine  quairi 
EccleficE,  quod  ipfe  Sereniflîmus  Rex  Sigi.-mundu:  per 
totum  prœfentem  menfem  Aprilis  veniet  Viterbium, 
ubi  ipfe  inveniet  Sanâiflimum  Dominum  noftrum 
Eugenium  ,  &  Ut  verus  ejus  fpiritualis  Filius  diûô 
tempore  ibidem  ipfum  vifitabit. 

Item  promiferunt  Procuratores ,  Procuratorio  nornî- 
ne  quo  fupra ,  ipfi  Sanâiflimo  Domino  noftro  Eugenio 
ftipulanti  ,  h.  recipienti  ut  fupra  ,  quod  ipfe  Dominus 
Rex  prsftabit  perfonaliter  Papx  omnia  illa  Juramentai 
&  alia  faciet-,  ad  quœ  tenetur  tam  de  confuotudine 
quam  de  Jure,  five  etiam  ejus  Legato  aut  LegatiS-,  per 
fuam  Sanâitatem  fpecialiter  deftinandis. 

ftem  promiferunt  didi  Procuratores  j  quod  ipfunà 
Juramentum, per  ipfos  Procuratores  hodie  in  général? 
Confiftorio  prseftiturà,  in  propria  Perfona  &  perfona- 
liter iterum  ipfe  Rex  prxftabit ,  Sanûiflîmo  Domino 
noftro  Eugenio,  vel  ejus  Legato,  feu  Legatis,  fpe- 
cialiter  deftinando ,  feu  deftinandis  ,  non  obftinte 
diâa  prssftatione  Juramentî  per  Procuratores  ipfos  ante 
fafta.  . 

Item  promiferunt,  difto  nomine  quo  fupra,  quod 
Doininus  Rex  veniet  ad  vifitandilm  Sanâitatem  Do- 
mini noftri  Viterbium,  vel  ad  Urbem  folum ,  &  dumr 
taxât  cum  Comitiva  &  Familia  fua,  qùam  in  [irxfenti 
habet  in  Senis,  dummodo  riullum  fcienter  ducat  hofteni 
vel  inimicum  Ecclefiàe ,  vel  Domini  noftri  Eugenii 
Papa  quarti ,  yel  Rebellera  Romani  Populi.  Et  fi  es 
inadvertentia  aliquem  fecutri  duxerit,  vel  aliquos,  il- 
los fua  Majeftas  ad  inquifitionem  Domiili  noftri  Pâpà 
illico  licentiet,  &  remittar. 

Sequitar  Teàor  Mandafî  ^  fek  Pkmpoténtia  Si- 
gismundi prôfuis  Ambafiattrihm  tf  Proca- 
ratoribus.  Datkm  Sénis  die  16  Martii  I4}3. 
[Conciliorum  CoUeaio  Regia,  Tom.  XXX. 
in  Append.  pag.  818.  PkiLip.  Labéei  8c 
Gabr.  Cossartii  Conciliorum  Colleftioi 
Tom.  XII.  col.  ç6^.  GoLDASTl  Corifti- 
tutiônes  Impériales  Tom.  III.  pag.  43 1 .] 

VOtum  facimus  tenore  prœfentiuni  uriîverfis, 
quod  quamvis  iiiter  SanSitatem  beatiffimi  Do- 
inini  noftri  Papa:  Eugenii  atque  Màjcftaterti  noftram 
fuerit  femper  &  fît  per  Dei  gratiàm    bbna  coiicordia. 

& 

(i)  Cette  Date  lie  s'accorde  pas  avec  celle  du  Serment  des  Ambaïïà- 
deurs  qui  eft  du  fept.  L'un  &  l'aune  fuient  feits  en  un  même  jour,  tf 
tioilieme  licm  ou  Pmapaphc  le  dit  en  termes  exprès.  La  Copie  de 
ColUlt  marque  ici  dit  fiftimn^mmf,!  ^frilis;  ce  qui  poutroit  feivit  1 
lever  la  difficulté  ;  mais  lui-même  fe  contredit,  en  datant  l'Afte  ju  ftï™ 
mcntii»  Vi.  mm/il.  [Du m.) 
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'AnNO  ^  perfeâa  finceritas  animorum ,  nihilominus  quia  per 
multos  aliquando  quatn  plurima  inconfulta  hinc  inde 

'433*  rsl^'^  funt,  licut  plerique  morcalium  prompti  funt  ad 
lizaniam  inter  Princ  ipes  feminandam  &  itnprimendas 
fufpiciones ,  quo  nihil  periculolîus  effe  poteft;  ne  for- 
te de  claritate  mentium  utriusque  dubium,quod  hue 
usque  volavit ,  amplius  perfeveret ,  Conlîderantes  e- 
tiam  ex  noftra  intégra  conjunftione  bonum  publicum 
fecuturum,  deliberavimus  de  proximo  vilitare  Sanflita- 
tem  prxfati  DominI  nortri ,  &  Urbem  Romam  pro 
fufcipiendis  Imperialibus  noftris  Coronis ,  &  aliis  rébus 
prœarduis  tangentibus  RempublicamCliriftianam  &  Pa- 
cem  Italis  ,  pertraâandis  :  quœ  ut  perfectius  &  ple- 
nius  pertraftari  pofliiit ,  iriittimus  ad  Sanâitatem  pra;- 
fati  Domini  noftri  Papœ  Eugenii  dile6tos  Confiliarios 
&Ambafiatores  noftros  Magnifîcos  Matikonem  Comi- 
tem  Recomcnlem  &  Capitaneum  Nanderalbenfen  ,  & 
Gasparem  Sliclî  Vicecancellarium  noftrum  &  Capita- 
neum Terratum  Egra:  ,  condituentcs ,  créantes,  or- 
dinantes  ,  &  facientes  ipfos,tenore  prsefemiam  ac  auc- 
toritate  Regia,  noftros  veros  &  légitimes  Procuratores , 
&  Faftores  &  Nuntios  fpeciales  ,  &  quid  melius  effe , 
vel  dici  poteft  :  dantesque  eisdem  plenariam  &  omni- 
modam  poteftatem  ,  plenam  licentiam  &  facultatem 
exponendi  fus  Sanâitati  pro  nobis  devotioilem  &reve- 
renti.im  filialem,  quam  ad  fuam  Sanétitatem  &  Roma- 
nam  Eccleliam  iincero  atfeélu  gerimus,  nec  non  petendi 
&  impetrandi  à  lua  Sandtitate  tavorem  &  gratiam  con- 
fuetos  :  OfFerendo  quoque  eidem  fus  Sanâitati  Fide- 
litatis  &  cnjuslibet  alterius  generis  |uramentum.  iimul 
vel  fucceffivè  :  &  nihilominus  petendi  à  fua  Sanâi- 
tate  nobis  per  manus  fuas  impendendam  unétionem, 
confecrationem  ,  &  Romani  Imperii  Diadema ,  ac  pro^ 
mittendi  quod  illa,  dum  apud  Sanâitatem  fuam  fueri- 
mus,in  propria  Perfona,  fi  opus  fueritjinnovabimus  ac 
omnia  &  fingula  alia  peragendi  &  concludendi,  promit- 
tendi  &  fpondcndi  quas  mutuam  unionem  ,  caritatem 
&  concordiam  vitœ,  Sanâitatem  fuam  &  Majeftatem 
noftram  &  fupereminentiœ  &  Dignitatis  Principes , 
qui  fuper  alios  à  Domino  conftituti  fumus  ,  facere  & 
confervatc  poflunt  ;  ut  etiam  à  Sanâitate  fua,  fi  opus 
fuerit,  obligationes  quascunque  acceptandî ,  ceteraque 
omnia  faciendi,  finiendi  &  concludendi  qua:  nos  face- 
re poffumus,  fi  perfonaliter  adeflèmus  :  ratum  &  gra- 
tum  habentes ,  &  habere  promittentes  verbe  noftro  Regio 
quidquid  per  praefatos  Oratores  &  Procuratores  noftros 
aôum,fa£lum  five geftum  fuerit ,  ac  fi  illud  in  Perfona 
propria  feciiîèmus  :  volentes  illa  omnia  noftris  Regiis 
Literis  &  Sigillis  ,  fi  opus  fuerit, denuo  roborareprx- 
fentium  fub  noftras  Majeftatis  Sigillo  Teftimonio  Lite- 
rarum. 

Datum  SenisAnno  Domini  millefimo  quadringente- 
fimo  tfigefimo  tertio  diei6.  menfis  Martii,  Regnorum 
hoftrorum  Anno  Hungariaî,&c.  46.  Romanorum  23. 
Bohemiœ  vero  13. 

CLXIV. 

I j.Avril.  Littera  Régis  Romanorum  Sigismundi  ad 
Synodum  univerfakm  Bafilese  congregatam^  qui- 
bus  ftgnificat  ,  Concordiam  inter  fe  (^  Papam 
EuGENiuM  IV. non  nifi bonis  refpeSlibus  fac- 
tam  £5"  initam  fuijfe  ,  bre-vique  fore  ^  ut  à  Sanc- 
titate  fua  coronetur ,  quo  faUo  fe  ftatim  Concilium 
vifitaturum  effe,  Infimul  certificat ,  qmd ,  nifi 
Papa  Concilium  approbaffet ,  ipfe  fine  Coronatio- 
ne  ad  propria  rediiffet.  Dat.  Senis  i  f,  ^prilis 
1435.  [Colka.  Reg.  Concilior.  Tom.  XXX. 
pag.  811.  Philippe  Labbei  Concilio- 
rumCoUeaio,  Tom.  XII.  col.  p5i.] 

SiGiSMUNDUS,  Dei^ratia Romamrnm  Rex femper 
Auguftus^  ac  Huagari,e,  Bohemia  isfc.Rex,  Reveren- 
dijfimis  in  Chrijlo  Patribus  ac  Venerabilibus  Dominis , 
Sacnjaniite  generali  Bajileenjî  Synodo ,  in  Spiritic  Sanc- 
t»  légitime  congregatce ,  univerfalem  Ecclefiam  rcfrce- 
fentanti  ^  Arntcis  noftris  Carijjimis ,  ac  graU  i^  fincere 
nubis  dileSis. 

"D  EvERENDissiMi  in  Chrifto  Patres  &  Domini 
■*■>  ac  venerabiles  &  egregii,  fincere  grateque  diledli, 
ad  requifitionem  &  continuatam  inftantiam  veftrarum 
Patetnitatum,  ut  ad  facrum  Concilium  nos  quantocius 
transferremus  ,  fatis  conflavimus  opéras  noftras  atque 
ftudium  ,  ut  conûliis  veftris  nos  conformarc  poilèmus, 


quemadmodum  profedo  ipfi  Concilie  &  rébus  pera-  &  vNn 
gendis  per  prxfemiam  noftram  non  modicum  commo- 
di  eventurum  fperavimus,ficque  res  noftras  aptavimus,  I4Î5. 
ut  five  per  Terram  five  per  Mare  disponeremus  recedere, 
omnibus  periculis  &  difcriminibus  parvipenfis.  Verum- 
tamen,  approbant«  Domino  fummo  Pomifice  Sacre 
Concilio,ad  perfuafionem  nonnuUorum  notabilium  Vi- 
rorum,  &  etiam  Oratorum  noftrorum,  &  Imperii  facri 
Principum  Eleâorum,  qui  nobis  hujusmodi  BuUas  ex- 
hibebant,  nobisque  recelfum  noftrum  fine  Imperialibus 
iiifulis  penitus  difluadebant ,  curn  Sanftirate  fua  re-  " 
manfimus  concordes  in  deificis  liciiis  &  honeftis.  Sic- 
que  per  totum  irtum  menfem  Aprilis  cum  Sanâitate 
fua  in  Viterbio  conftituemur,  &  usque  médium  Junii 
vel  prius  in  Urbe  Romana  à  San6litatc  fua  coronabimur, 
prxltabimusque  &  innovabimus  fibi  illa  Juramentaquae 
noftri  Praidecelfores  Romanis  Pontificibus  prœftiterunt. 
Iftudque  adjecimus  ,  quod  ipfum  manutenebimus , 
quantum  cum  Deo  poterimus,  quoniam  nos  usque- 
quaque  ad  alia  ebligari  non  permilimus ,  nec  peïmitte- 
mus.  Et  hœc  veftris  Paternitatibus  ideo  defcribimus, 
ut  fi  aliquis  hanc  Concordiam  finiftre  initam,  forfitan 
interpretari  vellet,  illud  à  veftris  Paternitatibus  non 
credatur  :  quoniam  hxc  Cencerdia  bonis  refpedibus 
faâaeft,  dispofitique  fupus  femper  ipfi  Concilie  jux- 
ta  BuUam  per  nos  traditam  ,  in  profecutione  illorum 
pro  quibus  ipfa  Synodus  eft  congregata  ,  plenarie  fa- 
vere,  &  conj^anter  adhxrere.  Certificantes  vos  ,  quod 
nifi  Sanditas  fua  fxpe  diâum  Concilium  approbaffet, 
indubie  fine  noftris  Coronis,  quas  propter  faâa  ipfius 
Concilii  tante  tempère  prs'termifimus ,  ad  propria  re- 
diiffemns  :  quemadmodum  de  his  omnibus  illuftris 
Princeps  &  Locumtenens  nofter  Dus  Wilielmus  ves- 
tras  Paternitates  poterit  clarius  informarc,cui  in  dicen- 
dis  velitis  credere  tamquam  nobis. 

Datum  Senis  die  décime  quinte  menfis  Aprilis  Reg- 
norum noftrorum  Anno  Hungaris ,  &c.  quadragefimo 
oâavo,  Romanorum  vigefimo  tertio,  &  Bohemiœ  de- 
cime  tertio. 

CLXV. 

Compfomîffum  in  Nicolaum  Marchionem  Es- 16 Avril. 
tenfem  ,  f^LuDovicuM  Marchionem  Salu^ 
tiarum,  de  Pace  fancienda  ^  atqué  per  eorum  Ar- 

.  bitramentunt  fententianda  j  inter  Dominium 
Venetorum.  y  Communitatem  F l o- 
rentijE  ab  a«i,  £9"  Philippum  Ma- 
RiAM  Anglum  Ducem  Mediolani  ab  altéra 
parte.  ASlum  Ferrarits  die  16  Aprilis  Anne 
Nativitatis  14JJ.  Cum  Are  i  t  r  amen~ 
T  o  Paàs  prafato  inter  fupra  memoratas  Partes 
fententiato  ,  Ferraria  die  16  Aprilis  I4}J. 
[Pièce  Authentique,  tirée  des  Archives  Ro- 
yales de  la  Ville  de  Milan.  Regift.  R.]. 

în  Chrifii  Nomine  Amen, 

A  Nno  ejusdem  Nativitatis  milefimo  quadringen- 
-^*-  tefime  trigefimo  tertio,  Indi£tione  undecima,  die 
vigefimo  fexto  menfis  Aprilis  ,  hora  nona  ai  te  ortum 
Solis,  Ferraria;  in  Contrata  Sanéls  Juftince,  in  Domo 
Nobilis  ViriNicolaii  Bergamini  Camerarii  infrafcripti 
Illuftris  Domini  Marchionis  Eftenfis,prEfentibus  tcfti- 
bus  vocatis,  &  rogatis  llluftri  LeonclloEftenfis  praefati 
Domini  Marchionis Nato, Magnifiée  Domino  Valera- 
no  de  Salutiis ,  Speâabili  &  egregio  Viro  Domino 
Francisco  Bonohomine  Vicedomino  in  Ferraria,  Mag- 
nifiée Ugociono  de  Contrariis ,  Speélabili  Vire  Jacobo 
Ziliolo  Referendario  ,  &  Confiliario  prœfati  Domini 
Marchionis  Eftenfis,  eximiisjuris  utriusque  Doftoribus 
Domino  Prosdocimo  de  Comitibus  de  Padua,  Domino 
Floriane  de  Sando  Petro  ,  Domino  Johanne  Fran- 
cisco de  Capitibus  Lifts,  Domino  Joannede  Fornici- 
bus  ,  Egregio  Legum  Doélore  Domino  Andréa  de 
Ecclefia,  infrafcripti  111.  Domini  Marchionis  Salutia- 
rum  Vicario  generali  ,  Nobili  Viro  Tancbaldo  de 
Broyole  Famih'ari  111.  Domini  Marchionis  Mantuae, 
Nobili  Vire  Honofrio  Domini  Pal  le  de  Strotiis  infra- 
fcripti Horatoris,  Egregio  Vire  Cenftantino  de  Lardis 
Cancellario  infrafcripti  Domini  Marchionis  Eftenfis, 
&  Circumfpeâis  Viris  Nicelao  quondam  Ser  Jacobinî, 
ac  Jacobo  de  Bonaventura  quondam  Johannis  de  Ve- 
netiis ,  Magnifiée  Gabriele  de  Cantuiie  Aurifice  ,  & 
Simone  de  Ruffinis  de  Mediolano  habitaioribus  Civi- 
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AnNO  '^''"  Fsf'"'*  )  Guiiiiforto   de  Galinis  de  Papia,  Loyfio 
de  SaiiÊto  Petro    Cive   Mediolanenlî  ,  &  aliis  quarn- 

IJ.22.  pluribus.  Cum  inter  Partes  infrafcripfas  nonnuUœ  d.if- 
terentiac  ortce  efleiit,  &  discordia;  propter  quas  deven- 
tum  effet  ad  Bellum,&  oftenlioncs  hiiic  inde,  &  Par- 
tes ipfe  pacis  amatrices  evkare  volentes  diibios  fortu- 
he  &  Bellorurii  eventus  ,  ac  pro  earum  Populorum , 
&  fuorum  Subditorum,  ac  totius  Italiœ  quiète,  bono  , 
&.  trauquilitate,  ad  verani,  iinceram  ,  &  inviohibilem 
Pacem,&  boiiam Concordiatn  pervenire  defyderent , id- 
circo  Magnificus  Vir  Dominus  Fantinus  Michael  No- 
bilis  Veuetiarum ,  ac  Procurator  Sanâi  Marci ,  Com- 
liiifTarius,  &  Orator  ,  ac  Syndicus ,  &  Procurator  II- 
iuftrîffimi  Dôminii  Venetlarum  ,.  ac  Commuiiis  ,  & 
Hominum  ejusdem  inclyta;  Civitatis  ,  ad  infralcripta  & 
alia  habens  plena  &  fufficientia  Mandata  Procura:,  & 
Syndicatus ,  uiium  videlicet  rogatuni  per  David  Jacobi 
de  Tebaldiiiis  quondam  Antoiiii  de  Venaiis  Notarium 
Venetum  ftîpulalum  de  Anne  millefîmo  quadringen- 
tefimo  trigelimo  fedondo,  Indîâione  decima,die  vigefitna 
féconda  menfis  Septembris  ,  &  alterum  rogatum  per 
Franclscum  Terratio  Ser  Johannis  publicum  Imperiali 
audoritate  ,  &  Ducatus  Venetiarum  Notarium  ftipu- 
latum  Anno  Nativitatis  Domini  Noftri  Jelu  Chrifti 
millefimo  quadringentellmo  trigefimo  tertio,  Indîâione 
lindecima, die  trigefimo  menlis  Martii  àNobisNotariis 
liifrafcriptis  vifa  ,  &  letla,  &  ligiUata  Sigillis  plum- 
beis  pendentîbus  prœfati  Domini  Dominii  pro  praDfato 
Illuftriflinio  Ducali  Dominio  ac  Communi,  &  Homi- 
nibus  prsdidis,  ac  pro  ipfius  Dominii  Collîgatis,  Ad- 
herentibus  ,  &  Subditis  (îdelibus ,  Complicibus,&  Re- 
comerldatis,  àc Terris,  Caftris ,  Sr Locis  fuis ,,&  Mag- 
nificus, &  Generofus  Miles  Dominus  Palla  quondam 
"  Honôfrii  Pallis;  de  Strotiis  de  Florentia  CornmifTirius, 
&  Orator  ,  ac  Syndicus  ,  &  Procurator  Magnifica; 
Communitatis  Florentix  ac  Populi  ,  &  Cominunis 
ejusdem  ad  infrafcripta ,  &  ad  alia  fpecialiter  conftitu- 
tus,  pro  ùt  de  ejus  Syndicatu  &  Mandato  confiât  pu- 
Blico,  "&  auteiiticis  Inftrumentis  Syndicatus,  &  Procu- 
,r:e  ambobus  rôgatls  per  Pîerurn  Ser  Simonis  Berti  Ci- 
vem,  &  No'târium  Fiorentûium  llipulantis  in  ii;iillefi- 
rno  quadringentefîmo  trigelimo  tertio,  Indi£lione  duo- 
,<!ecema  ,  die  vero  prima  prsfentis  menfis  AprilisàNo- 
'bis  înfrafcriptis  vifis ,  &  ledis  pro  fe,di£Io  nomine;  & 
iltEfàt»  Magnifies  Communitatis  Florentine  fîmul  li- 
gatœ ',  &  ™"fs'ï^^3t3î  cum  praelibàto  Illuftriffimo  Do- 
ihiniô  Venetiarum j  Colligatis,  Aderentibus,  Çompli- 
cibus,  fidelibus  ,  &  Recomendatis ,  &  Subditis,  aç 
Terris,  Caftris ,  &  Locis  fuis  parte  una  ,  &  pro  Liga 
feorum ,  &  pro  quolibet  eorum  ,  &  Speftabiles  ,  & 
iÈgregii  Viri  Domini  Joannes  Ftanciscus  GallinaCon- 
filiarius  ,  '&  Secretarius  ,  &  Petrus  Cotta  hoh.  fami- 
liaris  lIlluflrîfBrni  Domini  Ducis  Mediolani ,  &  quili- 
bet  ipforum  per  fe,  &  m  folidum  Oratores  ,&  Procu- 
xatores  ,  &  Procuratorio  nomioe  Illuftrifïïmi  Domini 
Filippi  Mariœ  Angli  Ducîs  Mediolani  &c.  ,  Papis 
Angleri^qùe  Çomitis,  acjanuœ  Domini, ad  infrafcrip- 
ta, &  ad  alia  habentes  plena,  &  fufficientia  Mandata 
àb  eodem  Domino  Duce  ,  de  quibus  confiât  publicis, 
&  autenticis  .Inftrumentis  rogatis  ,  uno  videlicet,  in 
Perfonam  diûi  Domini  Johannis  Francisci  Galinse  per 
Egregium  Virùm  Franciscum  de  Bartavariis ,  quon- 
dam Domini  Jacobi  Notarium  publicurn ,  &  Ducalem 
Secretarium  in  millefimo  quadringentefimo  trigefimo 
ïècundô ,  Indiflione  undecima  fecundum  curfum  Civi- 
tatis Mediolani,  die  liono  menfis  Septembris,  &  alterum 
in  Perfonam  difli  Pétri  Cottas  per  Egre^iurn  Virum 
ÎJrbanum  de  Jaçoppo  quondam  ÏDomini  Bertolomei 
Habitatorem  Mediolani  Notarium,  &  Ducalem  Secreta- 
rium. in  millefimo  quadringentefimo  trigefimo  tertio, 
indiâione  undecima  fecundum  curfum  Civitatis  Me- 
diolani, die  decinio  feptimo  menfis  Februarii ,  à  Nobis 
Notariis  ut  fupra,  vifis,  &  leâis  pro  prafato  Dornino 
Duce,  &  ejus  Adherentibus,  Colligatis,  Complicibus, 
i3delibus,&  Recomendatis,  ac  Locis,  Terris,  &  Cas- 
tris  fuis  parte  altéra.  Prcediâae  Partes  &utraqueipfarum, 
didis  riominibus,fponte,&  ex  certa  fcientia,  &non  per 
errorem,compromiferun(,&  compromittunt  fe  de  Jure 
&  de  fado,  &  de  Jtirc  tantum,  &  de  fado  tantum, 
conjundim  &  divifim  ,  in  llluftres ,  &  Excellentes 
Dominos  Dominum  Nicolaum  Marchioncm  Eftenfem 
&c.  &  Dominum  Ludovicum  Marçhionem  Salutia- 
rum  &c.  elledos ,  affumptos ,  &  nominatos  per  &  in- 
ter didaS  Partes  didis  hominibus  prséfentes,  &  accep- 
tantes ,  raiiquam  in  earum  Arbitros ,  &  Arbitratores, 
&  amicabiles  Conipofitores  ,  &  bonos  ,  veros  ,  & 
communes  Amicos  Partium  pr3;didarum,tanquam  de 
tomnibus  difFerentiis  didarum  Partium  beiïe  inforrriatos. 
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Cum  jam  per  feptem  menfes continuôs , &  ultra, hœc  A  VNÔ 
materia  omnium  difierentiarum  didarum  Partium  per 
Oratores  dièlarum  Partium  tradata  ,  &  ventillata  fi  t43^i 
coram  eis,  fpecialiter,  &  expraîlfè  ad. videndum,  cog- 
nofcendum,  terminandum ,  fencentiandum  ,l.audandum, 
arbitrandum  ,  arbitramentandum,  componendum,  dif- 
finiendum,  abfulvendum  ,  &  condemtiandum  omnes, 
&  fingulas  difterentias,  debata,  lires,  &  queftiones,ac 
çontrovtrfias  ortas  ,,&quse  oriri  polfent  inter  didas 
Partes, vigorc  &  occafionc  Guerre  prœlentis  vigentis  in- 
ter didas  Partes ,  &  connexorum  ,  &  dependèntium  & 
occalionatarum  ab  eadem ,  &  generaliter  ab  omnibus , 
&  fingulis  aliis  litibus,  caufis,  &  queilionibus ,  discor- 
diis,  debatis  ,  &  controverfiis  ,  qnse  oriri,  &  moveri 
fpèrarentur  ^  &  effe  poffent  inter  didas  Partes,  didis 
nominibus,tam  prxdidorum  occafione  quam  qualibet 
alia  ratione,  vcl  caufa,  &  quocunque,&  qualitercum- 
que  ,  usque  in  prefentem  dicm  intelligendo  lites  ,  & 
differentias  inter  didas  Partes  vertiffe ,  &  in  prœfenti 
Compromiflb  venilTe  de  ,  &  fuper  quibus  laudari  con- 
tigerit  ac  fi  de  eis  in  pra;fenti  Contraftu  fada  foret 
mentio  fpecialis  ,  quibus  Dominis  Arbitris  ,  &  Arbi- 
tratpribus ,  &  amicabilibus  Compofitoribus ,  ut  fupra 
eledis, didîE  Partes, &  utraque  ipfarum,  didis  nomini- 
bus,  dederunt,  contullerunt ,  &  attribuerunt  licentiamj 
&  liberam  potellatem  ,  ac  plénum,  merum,  liberum  , 
fpeciale,  &  générale  mandatum  videndi ,  cognosceadi , 
laudandi,  componendi  ,terminandi,fenteritiandi,  pro- 
nuntiandi,  arbitrandi,  arbitramentandi ,  condemnandî, 
&  abfolvendi ,  femel  &  pluries ,  eodem  tempore  vel  di- 
verfo, inter  ipfas  Partes  fuper  ipfis  litibus  &  diflxrentiis, 
de  jure  &  de  fado  folum,  quam  de  jure  folum,mix- 
tim  &  divifim, fummarie,  fimpliciter,  &  de  piano, fine 
ftrepitu  &  figura  juditii,  fine  libelli  datione,  litis  con- 
teftatione,  &,  tam  fine  fcriptura,  quam  cum  fcriptura, 
&,  de  parte  unius  accipiendi ,  &  altéra  dandi  in  magna 
vel  maxima  quantitate  ,  &  prout  &  ficut  ipfis  Domi- 
nis Arbitris ,  &  Arbitratoribus ,  &  amicabilibus  Com- 
pofitoribus, fie  ut  fupra  elledis  ,  melius  vifum  fucrit, 
&  plaeuerit  pro  bono  pacis ,  &  concordiE  ipfarum 
Partium,  .&  etiam  interpretandi ,  declarandi  omnia,& 
quEcumque  dubia'occurrentia,  vel  qus  occUrrerepof-. 
fent  fuper  aliquibus  in  Laudo  per  eos  ferrendo  contenu 
tis,  &  tam  etiam  Partibus  citatis  quam  non  cîtatis,  vel 
una  citata,  Çt  altéra  non  cîtata,  tam  ipfis  prœfentihus, 
quam  non  prefentibuSj  vel  una  Parte  prefente,  &  alté- 
ra abfente  ,  tam  diebus  feriatis  ,  quam  non  feriatis  ; 
feriis  aliquibus  non  obftantibus,  quibus  ex  nunc  ,  pro 
ut  ex  tunc,didx  Partes, &  utraque  ipfarum, didis  no- 
minibus,  pado  fpeciali  renuntiaverunt  exprefi^l  ,  &  tam 
eundo  ,  quam  ftando  ,  &  ubique  locof  um  pro  eoruin 
libito  voluntatis,  &  pro  ut  &  ficut  ipfis  Dominis  Ar- 
bitris, &  Arbitratoribus,  &  amicabilibus  Compofitori- 
bus, ut  fupra  elledis,  melius  videbitur,.&  plaeuerit, 
cum  poteftate  etiam  ,  fibi .  refervandi  poteftatem  decla- 
randi, &  interprstandi,  femeL  &  pluries,  fuper  eodem 
Capitule  ,  vel  diverfis  Capitulis  dubiis  ,  pro  ut  didis 
Dominis  Arbitris  ,  &  Arbitratoribus  vifum,  fuerit,  & 
plaeuerit.  Et  promiferunt  didx  Partes,  didis  nomini- 
bvis,,fibi  invicem  &  viciflim,  folerrlnibus  ftipulationî- 
bus  hinc  inde.  intervenientibus  j  ftare  j  &  integraliter 
obedire  omni  Laudo,  Sententi3e,diffinitioni,  termina- 
Ijioni ,  precepto  ,  condemnationi ,  abfolutioni ,  &  arbi- 
trio,  feu  arbitramento,  qux,  quaSj  &  quod  didi  Do- 
mini Arbitri ,  &  Arbitratores  ,  &  amicabiles  Compo- 
fitores  eiledi ,  affurnpti,&  nominati,ut  fupra , laudave- 
rint,  diffinierint,  condemnaverint ,  &  abfolverint  inter 
didas  Partes  ;  de  ,  ,&  fupra  ptaedidis  omnibus  ,  &  fin- 
gulis, &  per.Padum  folemni  fl:ipulatione.vallâtum  pro- 
miferunt didx  Partes  fibi  invicem, &  vicifilm,prxfenti- 
bus  j  &  ftipulantibus  nominibus  quibus  fupra ,  fe  non 
appellare  ab  aliquibus  Sententia  ,  Arbitrio,feu  Arbitra- 
mento, laudo  feu  diffinitioncj  terminatiohe,  condem- 
natione,  &  precepto,  qux, quas, feu  quod  prsîfati Do- 
mini Arbitri,  Arbitratores,  &  Amicabiles  Compofito- 
res  ,  fie  ut  fupra  eiledi ,  fecerint ,  &  tullerint  in  prx- 
didis,  &  quolibet  predidorum,  à.  non  dicere  Senten- 
tiam  live  Laudum ,  Arbitrium ,  feu  Arbitramentum  , 
terminationem,  diffinitionem,  feu  pronuntiatîonem ,  & 
inandatum  eflfe  nullam  ,  five  nlillum.  Neceam,  vel 
id  petere  in  melius  reformari,  corrigi  ,  vel  emendari, 
nec  ad  arbitrium, boni  Viri  reduci  pettere,  nec  aliquod 
Refcriptiim,  vel  remedium  Juris  vel  fadi  intemptare , 
vel  impetrare  contra  prxdida ,  vel  aliquod  prxdido- 
rurn  ;  Adeo  quod  fententiata  ,  laudata  ,  arbitrata,  feu 
arbitramentata ,  diffinita  ,  terminata  ,  condemnata  ,  <5t 
pronuntiata  tune  per  didos  Dominos  Arbitros,  Arbi- 
tratores, &  alnicabilesCompofitoreSjïit  fupra  elledo? , 
Kk  ?.  an- 
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annullarî  ,    corrigi  ,   feu   emendari  quomodolibet  va-  |  Eftenfis  &c.  ,  &  Ludovicus  Marchio  Saliuiarum  &c.    A  Miyjr) 
leant,  vel   infringi  ,  nec  ctiam  pettere,  riec  uti  aliquo     Arbitri ,  Arbitratores,  &  Amicabiles  Compolitorcs  ac 
benefitio   reftitutionis  in  iiitegrum   occalione  alicujus  !  Amici  Communes  Partium  infralcriptarum  elkéli ,  af-    lAïî, 
lelionis  modicï;  ,    magns  ,    vel  enormis ,    vel  etiam  j  fumpti  ,  &  nominati  per  ,  &  inter  llluflriffimum  Do-         ^^ 
enormiffime,  nec   etiam  uti  aliquo  Juris   remedio  ,   &  |  minium  Venetiarum  ,  &  Magnificam  Communitatem 


colore,  vel  beneficio  Legis  canonicce,  vel  civilis,  vel 
aliquo,  live  aliquaStatuto  ,  (iveConfuetudine  alicujus 
conditionis,  quo  ,  feu  qua,  vel  quibus  pralens  Com- 
promilîum ,  Laudum ,  Arbitrium  ,  feu  Arbitiamentum 
in  toto ,  vel  in  parte  ,  live  ex  Perfonis  Compromiten- 
•tium,  live  ex  Perfonis  Arbitrorum  ,  &  Arbitramento- 
rum,  ut  fupra,  elledlorum,  five  ctiam  ex  forma  Com- 
promiffi,  Arbitrii,  iive  ex  rébus,  vel  aliis  caulis  ,  de 
<3uibus  ell  compromiffum,  live  quacunque  alia  ratione 
vel  caul'a  poffit  viciari ,  aut  annuUari ,  vel  aliqualiter  in- 
fringi. Renuntiantes  exprellediaœ  Fartes,diais  nomi- 
nibus,  per  Pafilum  folemni  ftipulatione  valatum,  omni- 
bus Legibus  Civilib.is,  Canonicis,  vel  Municipalibus, 
traâantibus  de  rcduitione  ad  Arbitrium  boni  Viri,ac  fi 
de  iplis  in  prsîibnti  Compromiflb  fadta  foret  mentio 
fpecialis  ,  quas  hic  pro  expreffis  haberi  ,  &  intelligi 
voluerunt,  &  ii  nullam  five  uullum  dixerint,oppofue- 
rint,  vel  appellaverint,  vel  eam,lîve  ea,  vel  id  ad  ar- 
bitrium boni  Viri  reduci,five  in  melius  reformari,  vel 
corrigi  petierint,  voluerunt,  &  mandaveruncper  Pac- 
tum  folemni  ftipulatione  valatum  ipfas  appel lationem, 
&  nullitatem,oppolitionem,vel  ad  arbitrium  boni  viri 
redudtionem  ac  etiam  in  melius  reformari  petitionem,in 
totum  elfe  callas ,  vanas ,  nulliusque  valoris ,  roboris  vcl 
momenti.  Que  omnia  ,  &  fingula  in  prœfenti  Inftru- 
mento  contenta  diftus  Dominus  Fantinus  ,  Syndicus 
&  Procurator  antediclus ,  Sindicatorio  &  Procuratorio 
nomine  antediâOjObligandoprefatum  lUuilrilîîmum  Dn- 
cale  Dominium  Venetiarum, &  Commune  &  Homines 
diûœ  Civitatis ,  &  eorum  bona  ,  prsefentia  &  futura ,  & 
diflus  Dominus  Palla ,  etiam  Syndicus  &  Procura- 
tor prxdiâus  ,  Syndicatorio  &  Procuratorio  nomine 
prsdiâo,  obligando  didam  Magnificam  Communita- 
tem Florentiœ,  &  Commune,  &  Homines  ipfiusCivi- 
tatis,  &  eorum  bona  prefentia  &  futura,  &  diéli  Do- 
mini  Johanncs  Franciscus  Galina  ,  &  Petrus  Cotta 
Procuratores  antediûi,  Procuratorionomine  prœdidto, 
obligando  prœfatum  Illufl:riflimum  Dominum  Ducem 
Mediolani ,  &  ejus  bona  prœfentia  &  futura,  promife- 
runt ,  &  fibi  invicem  &  viciffim  ,  prfefentibus  ,  &  fti- 
pulantibus,nominïbus  quibus  fupra, firma,  rata,&  grata 
'    ■  attendere  ,  &  obfervare ,  & 


Florentise  parte  una,  &  lUultriffimum  Dominum  Do- 
minum Filippum  Mariam  Anglum  Ducem  Mediolani 
&c.  Papis  ,  Anglerixque  Comitcm  ,  ac  Janua;  Do- 
minum parte  altéra  ,  &  eatum  Partium  Syndicos,  & 
Procuratores,ad  videndum,  cognofcendum,  terminan- 
dum,  fententianduin  ,  laudandum  ,  arbitrandum  ,  ar- 
bitramentandum,  condemnandum,  &  abfolvendum  in- 
ter diftas  Partes  in,  de  ,  &  fuper  contcntis  in  quibus- 
dam  Petitionibus ,  tam  in  fcriptis,  quam  oretenus,co- 
ram  nobis  per  diitas  Partes,  vel  earum  Icgitimos  Pro- 
curatores  ,  &  Oratores  produflis  ,  &  faflis  ,  &  fuper 
connexis  ,  dependentibus ,  &  occafionatis  ab  eisdem  , 
unde  vifo  Compromiiîo  in  nos  fafto,  &  poteftate,  & 
balia  per  diâas  Partes  nobis  data  ,  &  attributa ,  de 
quibus  apparet  publicum,  &  autenticum  Inttrumentum 
rogatum  per  Egregios  Viros  Petrum  de  Girondis  No- 
tarium  Ferrarienfem  ,  ac  Cancellarium  noftri  Mar- 
chionis  ERenfis ,  Antonium  IVlartine  notlri  IVLarchlo- 
nisSalutiarum  Notarium,  &  Secretarium,  Petrum  En- 
tio ,  &  Michaelem  de  Gralfis  prxfati  lUuftrilfimi  Do- 
minii  Venetiarum  Notariés  ,  Jacobum  Dominici  de 
Vincio  Notarium  Florentinum,&  Zanonum  deUglo- 
no  D.  Johannis  Notarium  Mediolanenfem  ,  &  vifis,, 
&  auditis  Juribus,  &  Petitionibus  diûarum  Partium 
coram  nobis,  tam  in  fcriptis,  quam  oretenus  produc. 
tis ,  expofitis ,  &  narratis ,  &  pluries  auditis  relponfioni- 
bus  faélis  per  dittas  Partes  ,  &  quamlibet  earum,  & 
tanquam  de  omnibus  difFerentiis  di-ctarum  Partium  ple- 
niflîme  informati ,  cum  jam  per  feptem  menfes  conti- 
nuos ,  &  ultra ,  hsc  rnateria  omnium  difFerentiarum 
diftarum  Partium  per  Oratores  ipfarum  Partium ,  co- 
ram nobis  traélata,  &  ventilata  fuerit ,  habitaque  fuper 
praîmifîis  ,  &  fuper  omnibus  ,  &  fingulis  ,  qu«  dide 
Partes  ,  &  quslibet  earum  dicere  ,  facere,  alc- 
gare  ,  &  probare  coram  nobis  voluerint ,  plena  ,  ac 
matura  deliberatione  monitisque  diâis  Partibus  prO 
nunc  ,  &  ifta  hora  ,  &  in  ifto  Loco  ad  hanc  noftram 
Sentenriam,  Laudum,  &  Arbitramentum  audiendum. 
Chrifti  igitur  ejusque  Marris  gloriofs  Virginis  Marix, 
Evangeliftx  Marci,  &  utriusque  Johanfiis,  Baptiftîe  & 
Evangeliftœ,  &  Beati  Ambrofii  Confelforis,  totiusque 
Csleftis  Curiœ  trionphantis  Nominibus  invocaiis,  pro 


perpétue  habere  ,  cenere  ,  attendere,  &  oolervare,  <X  v^sieltis  ounœ  tnonpnantis  JNominibus  mvocaiis,  pro 
in  nullo  contrafàcere,  vel  venire  per  fe  vel  alium,  feu  Tribunali  fedentes  Ferrariss  in  Domo  Nobiiis  Viri 
alios  earum  Partium  nominibus, ve!  nomine, modo ali-     Nicolaii^ergamini  Camerarii^noftci  Marchionis  Eften- 


quo ,  ratione  vel  caufa,de  jure  vel  de  faao,fubpœna 
folemni,  ftipulatione  prxmilfa,  Ducatorum  centum  mil- 
lium  auri  boni ,  &  jufti  ponderis ,  cum  refteaione 
damnoruiTi  ,  &  expenfarum  litis ,  &  extra  ,  &  obliga- 
tione  omnium  bonorum  prœfati  Illuftriffimi  Dominii 
Venetiarum  ,  &  Communis  diâas  Civitatis,  &  Com- 
muni's  prœfatx  IVIagiuâci;  Communitatis  Florentin,  & 
prxliba'ti  Illulbilfimi  Domini  Ducis  Mediolani,  prs- 
fentium  &  futurorum  ,  qua  poena  foluta  ^  vel  non, 
nihilominus  prœdiâa  omnia  ,  &  fingula  firma  perdu- 
rent, &  inviolabilitcr  obferventUT.  Et  ad  majorera  fir- 
mitatem  omnium  preditlorum,  difli  Syndici_&  Procu- 
ratoresfpontè,corporaliter  manibus  taâis  Scripturis ,  ad 
Sanfla  Dei  Evangelia  juraverunt  in  animas,  &  fuper 
animas  diâorum  fuorum  Principalium,  prœdiâa  omnia 
&  fingula  firma,  rata,&  grata  perpetuo  habere,  tenere, 
attendere,  obfervare,  &  in  aliquo  non  contrafàcere  vel 
venire, per  fe  vel  alium,  modo  ali^iuo,  iptione,vel  cau- 
fa,de  Jure,  vel  de  faâo,  quœ  dici,  vel  excogitari  pof- 
fit, &  abfolutionem  diéli  Juramenti  non  petere  &  con- 
ceftîa  non  uti. 

Ego  Zanonus  de  Uglono  Filius  Domini  Johannis, 
Imperiali  auftoritate  publicus  ac  Illuftrilfimi  Domini 
mei  Domini  Ducis  Mediolani  &c.  Papiae  ,  Anglerise- 
que  Comitis ,  ac  Januœ  Domini  Notarius,  prœdiais 
omnibus,  &  fingulis  pra;fens  fui ,  &  rogatus  ,unà  pari- 
ter,  &  in  folidum  cum  fuprafcriptis  Egregiis  Viris  Pe- 
iro  de  Girondis  Notario,  ac  prelibati  lUuftris  Domini 
Marchionis  Eftenfis  Cancellario,  Antonio  Martino  de 
Dragonerio  prEfati  IlUift.  Domini  Marchionis  Salutia- 
rum  Secretario,  Petro  EntioSer  Marfini,  ac  Michaele 
de  Graflis  quondam  Ser  Bertolomei  praîfati  llluftrilîimi 
Dncalis  Dominii  Venetiarum  ambobus  Notariis  ,  & 
Jacobo  Dominici  de  Vincio  Florentino  Notario  ,  icri- 
bere,  fcripfi  ,  &  in  tidem  ,  robur  ,  &  Teftimonium 
omnium  prEemillorum  hic  propria  manu  me  fubfcrip- 
fi ,  Signumque  meum  in  capite  mei  nominis  appofui 
eonluetum. 
.  In  Chrifti  Namim  Amen.    Nos  Nicelaus  Marchio 


fis  in  Caméra  inferiori  di£tœ  Domus  in  Contrats 
San£tx  Juftinœ  ,  quem  Locum  elegimus ,  &  eligimus 
pro  noftro  Tribunali ,  &  Loco  ydoneo  ,  &  honefto  ad 
hoc  noftrum  Laudum,  &  Arbitramentum  proferendum 
in  his  fcriptis  potias  fequentes  viam  Arbitratorum ,  & 
amicabilium  Con'vpofitorum  ,  quam  Arbitrorum  inter 
diâas  Partes  pro  bono  pacis,  &concordie  Partium  pras- 
diâarum  omni  modo,  jure,  via,  <5t  forma,  ratione  & 
caufa  ,  quibus  magis  ,  &  melius  pofllmus.  Chrifti, 
ejusque  Matris  nominibus  repetitis  dicimus,  fentcntia- 
mus  ,  arbitramur  ,  arbitramentamur  ,  componimus  , 
laudamus  ,  prouuntiamus  ,  declaramus,  terminamus, 
abfolvimus ,  &  condemnamus  per  infrafcriptum  mo- 
dum,  videlicet 

I.  Primo  dicimus  ,  &  finaliter  terminamus  ,  quod 
bona,  fincera  ,  ftabifis,  perpétua,  &  gratiofa  Pax  fit 
inter  diâas  Partes  pro  ipiîs  ,  &  earum  Territoriis,  & 
Dominiis ,  &  pro  iis ,  qua:  tenent  ,  &  tenebunt ,  nec 
non  pro  eorum  Adherentibus  ,  Colligatis ,  Recomen- 
datis,Complicibus,  Sequacibus,  ac  Civibus,&  Subditis 
fuis ,  Terris ,  Caftris',  Locîs .  &  bonis  earum ,  &  per 
quamlibet  Partium  debeat  obfervari,  &  nullo  modo, 
contrafieri  pofllt,  nec  aliqua  Partium  poffit  aliam  Par- 
tem  vel  altcrius  earum  Adhérentes,  Complices,  &  Se- 
quaccs,  Subditos,  &  eorum  bona,  &  Loca  qua;cum- 
que  quovismodo  ,  dirreâe  vel  indirreâe  ,  vel  aliquo 
quefito  colore,  moleftare  nec  impetere,nec  Guerram  fa- 
cere in  aliquo,  quod  altéra  Partium  in  quovis  loco, 
modo  ,  vel  forma  teneat  ubieunque  fit,  falvis  femper 
infrafcriptis  ,  imo  fraterne,  &  amice  vivere  tencantur 
reâo  corde ,  &  bona  fide  ,  &  quod  hinc  inde  remiflfa 
fint.  &  eflè  inteUigantur  omnes  injuriœ,  damna,  pe- 
nx,  &  interefle  in  quibus  vidffim  diète  Partes  incurfa;, 
culpabiles,&  obhgatx  eflfent,aut  dici  pofTent ,  una  ver- 
fus  aliam  aliquo  modo.  Déclarantes  infuper ,  quod  fi 
aliquis  CoUigatorum,  Adherentium ,  Recomendatorum, 
&  Sequatium  alicujus  diâarum  Partium  contra  infra- 
fcripta  taceret,  per  hoc  non  intelligatur  Pax  rupta,quo 
ad  alios  non  contrafacientes,  &  pacem  obfervare  volcntcs_ 
I  2.  Item 
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AnNO  *'  ^^^^  <^^oà  cum  petitum  fuerit  à  Liga.  quod  omnia 
quœ  tenet  Illuftriffimus  Dominus  Dux  Mediolani  à  Flu- 

^453*  ™.'"^  Abduœ  citra  effent,  &  eflè  deberent  prsfati  lUus- 
tn'ffimi.Dominu  Venetiarum  ,  &  ei  Dominio  libère, 
&  iii  perpetuum  relaxari  per  prxlibatum  Dominum 
Ducem  Mediolani,  ut  confinia  iiiter  ipfum  Dominium 
Veneciarum,&  prœfamm  Illuftrilïïraum  Dominum  Du- 
cem Mediohni  iînt  ita  ccrta  &  clara,quod  aliqua.du- 
bietas  aut  ditfercntia  nunquam  oriri  poflet  inter  eos ,  & 
pro  paite  didi  Domini  Ducis  refpunfum  iîf  quod  non 
vult,nec  débet  aliquo  modo  relaxare  aliquas  Civitates, 
Terras  ,  Loca  ,  Cadra,  feu  bona,  neque  aliqua  alia, 
quae  ipfe  Dominus  Dux  teneat  citra  Abduam ,  cum  ad 
hoc  de  jure  non  teneatur  ;  ideo  dicimus  ,  &  finaliter 
terminamus  ,  &  finaliter  per  banc  nolham  arbitramen- 
talem  Sententiam  ablblvimus,  &  ablblutum  libère  de- 
claramus  diâum  Dominum  Ducem  à  difta  petitione , 
&  contentis  in  ea  eidem  Liga;  &  Dominio  Venetiarum 
fuper  prediâis  lîlentium  perpetuum  imponendo,  falvis 
qua;  infra  dicuntur  de  Can:ris,Locis  ,  &  Terris  (itis  in 
Territorio  Pergamenfe  rcllituendis,  &  telaflàndis  Illus- 
trilïîmo  Dominio  Venetiarum. 

3.  item  dicimus ,  &  finaliter  terminamus  ,  &  decla- 
ramus,  quod  utraque  Partium  prasdiâarum,  &  earnm, 
&  ciijuslibet  earum  Adhérentes  ,  Colligati  ,  &  Reco- 
mendati  tenere  debeant ,  &  pacifiée  poffidere,  finemo- 
leftia,  &  impedimento  alterius  Partis,  omnia  alia  Loca, 
Terras,  &  Caftra,  quas,  &  qux  de  prefenti  tenent,& 
poiîident  cum  Juribus,  &  pertinentiis  fuis,  falvis  fem- 
per  ipfis  ,  in  quibus  in  hac  nollra  Sententia  reperitur 
aliter  fuiffe  provifum. 

4.  Item  cum  petitum  fuerit  à  prefata  Liga  quod  pre- 
fatus  Illuftriffimus  Dominus  Dux  Mediolani  reftituere, 
&  libère  relalfare  deberct,absque  ullacontradi6tione  vel 
exceptione,  prœfato  Illurtriffimo  Dominio  Venetiarum, 
omnia  illa  Loca,  &  Cadra,  &  omncs  Terras  Territo- 
rii  Pergamenfis ,  qux  per  ipfum  Dominum  Ducem, 
aut  ejus  Genres  à  principio  hujus  GuerrEG  citra  capta, 
&  occupata  fuiflènt,  dicimus,  &  finaliter  terminamus, 
quod  per  prefatum  lUuftriffimum  Dominum  Ducem 
Mediolani  libère,  &  absque  ulla  contradidione  vel  ex- 
ceptione, infra  terminnm  novem  dierum  inchoandorum 
à  die  prsfentis  latœ  noftra;  Sententiœ,reftituantur  Illus- 
triffimo  Dominio  Venetiarum  omnes  Terre,  Fortilitia, 
Caftra,  &  Loca  qua:  per  ipfum  Dominum  Ducem, 
aut  ejus  Gentes,  feu  per  quemcumque  alium,ejus  no- 
mine,  velfavore,  ipfi  Illuftriffimo  Dominio  aut  ejus 
Subditis  ablata  fuiftènt  in  Territorio  Pergamenfe  à  prin- 
cipio Tradatus  Pacis  prsefentis  citra,  &  precipue  Terra 
Morenghi  ,  &  Terra  Bariate  cum  omnium  didarum 
Terrarum,  Fortilitiorum,  Gaftorum,  &  Locorum,  Terri- 
toriis,  &  Jurisdidionibus;  de  polîèffionibus  autem  ,  & 
bonis  immobilibus  Gemilini  Soardi  refervamus  nobis 
usque  ad  viginti  dies  proxime  venturos  declarare  ,  & 
îerminare  ad  quem  remanere  debebunt  feu  cujus  eft^e 
debebunt.  De  reliquis  autem  privatorum  bonis  in  eis- 
dem  locis  intelligatur  Jus  fuum  efl!è  refervatum,  falvo 
infrafcrfpto  Capitulo,  in  quo  fit  mentio  de  bonis  rebel- 
lium  ,  &  eorum  qui  aufugiflTent  ab  una  parte  ad  alte- 
ram. 

S-  Item  quod  praefatus  Illurtriflimus  Dominus  Dux 
Mediolani  teneatur,  &  debeat,  infra  terminum  unius 
nienfis  à  die  latse  prefentis  noftrœ  Sententiœ  computandi, 
libère  ,  &  expedite  reftituere  ,  &  relafîàre  ac  relaflhri, 
ac  reftitui  facere  Illuftri  Domino  Marchioni  Montis- 
ferrati  omnes  Terras,  Caftra, Fortilitia,  &  Loca  quœ 
per  eum  ,  feu  ejus  Colligatos,  &  Adhérentes,  Reco- 
mendatos,  Complices,  &  Sequaces  ,  ac  Gentes ,  & 
Subditos  fuos  fuerint  prœfato  Domino  Marchioni  , 
Adherentibus ,  Recomendatis ,  Feudatariis  ,  Complici- 
bus ,  c5c  Subditis  fuis  ablatx,  &  ablata  à  principio  hujus 
Guerrœ  citra  usque  in  diem  prœfentis  latx  noftrse  Sen- 
tentix.  Pro  Terris autem,&  Locis  ejusdem  Domini  Mar- 
chionis  Montisferrati ,  quœ  tenentur  per  lUuftrifïïmum 
Dominum  Ducem  Sabaudise,  vel  Subditos,  Feudata- 
rios,  aut  Complices  fuos,prefatus  Illuftriffimus  Domi- 
nus Dux  Mediolani  ad  earum  reftitutionem  minime  te- 
neatur ,  fed  teneatur  ,  &  obligatus  fit  omni  poffibili 
prece  ,  &  affeétione  idem  Dominus  Dux  Mediolani 
intercedere  ,  &  rogare  praefatum  Illuftrilllmum  Domi- 
num Ducem  Sabaudiœ  ,  ut  debeat  reftituere  libère,  & 
relafl^are  ipfi  Domino  Marchioni  Montisferrati  omnes 
ipfas  Terras  &  Loca  ejusdem  Domini  Marchionis 
Montisferrati,  &  qus  olim  poffidebantur  per  eum,  feu 
eos  Adhérentes,  Recomendatos,  Feudatarios,  Com- 
plices, &  Subditos  fuos  à  principio  hujus  Guerra:  citra, 
remanendo  ipfo  Domino  Marchione  Montisferrati 
Colligato  Ligse ,  &  in  aliquo  non  obligato  Domino  Du- 


ci    Mediolani  aliqua  ratione  vel   caufa. 

6.  Item  dicimus  ,  &  finaliter  terminamus  ,  quod 
Rolandus  Palavicinus  remancat ,  &  remanere  debeat 
in  parte  ,  &  ad  partem  Domini  Ducis  iVledioIani ,  & 
in  iiuUo  fit,  &  remaneat  prœfatoe  LigcE  obligatus  aliqua 
ratione  vel  caufa,  &  etiam  pro  damnis  illatis  per  ipfum 
Rolandum  Nobili  viro  Tadeo  Juftiniano  Illuftriffimi 
Dominii  Venetiarum  Oratori  ,  ac  ftrenuis  Viris  Ber- 
nardo  Moraceno  ,  &  Petro  de  Tcftis ,  &  Sociis  fuis 
annigeris,  dicimus,  &  terminamus  eundeni  Rolandum 
eftTe  libère  abfolutum. 

7.  Item  dicimus ,  &  finaliter  terminamus  quod  dic- 
tus  Dominus  Dux  Mediolani  realiter  ,  &  fincere  ,  ac 
libère  teneatur  ,  &  debeat  reftituere,  &  relaxare  Mag- 
nific£E  Communitati  I-'Iorentis  totum  Commitatum 
Pifarum  hoc  modo,  videlicet  infra  terminum  triginta 
dierum  à  die  prsfentis  lats  Sententiœ  noftrs  compu- 
tandorum  infrafcriptas  quinque  Terras, videlicet:  Ter- 
ram  Martis,  Tcrram.Pallaye,TerramFezoli,Terram 
Pontis  de  Sacco  ,  &  Terram  Laris  ,  &  refidui  didi 
Commitatus  Pifari  in  prœfenti  Guerra  capti ,  &  ablati  à 
quocumque  ,  &  per  quemcunque  teneretur ,  Commu- 
nitati Florentia;  predidœ  infra  alios  triginta  dies  à  fine 
didorum  primorum  triginta  dierum  computandos.  Et 
fi  aliquo  impedimento  occurrente  accideret,  quod  ipfo 
Domino  Duce  Mediolani  perfeverante  ,  &  précédente 
realiter  ad  didam  reftitutionem  didi  relidui  ,  qux  res- 
tituta  non  forent,  &  videremus  hoc  evenire  fine  dolo, 
&  culpa  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani,  refervamus 
nobis  Arbitrium  ,  &  refervatum  eflTe  intelh'gatur  pofle 
proUuigare  tempus  aliorum  quindecim  dierum  tune 
proxime  futurorum  poft  diclos  fecundos  triginta  dies, 
ne  deftedu  termini  remanere  poffit  dida  reftitutio  quin 
fiât ,  &  fieri  poffit  integraliter ,  ac  etiam  prardièlus  Do- 
minus Dux  Mediolani  realiter,  &  fincere,  &  cum  ef- 
fedu  teneatur  &  debeat  reftituere ,  &  relalfare  Magni- 
fier Communitati  Florentia:  prœlibata: ,  infra  unum 
menfem  à  die  lata;  prœfentis  noftrce  Sententise  compu- 
tando, omnes  Terras,  Caftra,  Fortilitia, &  Loca  capta, 
occupata,  &  ablata  in  prœfenti  Guerra  didcc  Conununi- 
tati,&ejus  Recomendatis  per  ipfum  Dominum  Ducem 
aut,eju6  nomine,per  ejus  Gentes  lèuRecomendatos,Com- 
plices,  &  fequaces  in  Lunifana,&  partibus  Lunefanœ, 
falvo  co  quod  de  Pontremulo,  &  Pontremulenfi ,  quse 
remanere  debent  ipfi  Domino  Duci,  ut  infra  dicetur. 
Nec  non  dicimus,  &  finaliter  terminamus  quod  renea- 
tur  ,  &  debeat  ipfe  Dominus  Dux  realiter  ,  &  fincere 
infra  didum  terminum  unius  menfis  reftituere ,  &  li- 
bère relalfare  didîe  Communitati  Florentia;  omnes  alias 
Terras,  Fortilitia,  &  Loca  capta  , occupata,  &  ablata 
in  praefenti  Guerra  didœ  Communitati ,  aut  ejus  Re- 
comendatis per  ipfum  Dominum  Ducem  aut  ejos  no- 
mine  per  ejus  Gentes  feu  ejus  Recomendatos  in  Tus- 
cia,  exceptis  illis  quas  Senenfes  vel  aliquis  eorum  Ad- 
herens,  vel  Recomendatus,  preterquam  in  Territorio 
Pifano,  Communitas  Lues,  Dominus  Pkimbini  ,  & 
Dominus  Thomas  de  Campo  Fregofio ,  vel  aliquis 
eorum  reftituere  habent  vigore  prœlèntis  noftrce  Sen- 
tentite. 

Item,  dicimus,  &  finaliter  terminamus, quod  didîe 
Communitati  Floientiae  per  Magnificam  Communita- 
tem.  Senarum  infra  terminum  triginta  quinque  dierum, 
à  die  lata;  prœfentis  noftrœ  Sententia;  computandorum, 
libère,  &  fine  ulla  exceptione,  ac  cum  effedu  relas- 
fentur ,  ac  realiter ,  &  fincere  rcftituantur  omnes  Ter- 
re, Caftra,  Fortilitia,  &  Loca  quiE  ipfi  Communitati 
FlorentiE,  aut  ejus  Recomendatis  capta,  occupata,  & 
ablata  fuerunt  iniprsfenti  Guerra  per  Senenfes  prœdic- 
tos ,  &  eorum  Gentes ,  &  Recomendatos ,  Adhérentes, 
&  Sequaces,  aut  per  Gentes  ipfius  Domini  Ducis,  quîe 
elfent  in  manibus  ipforum  Senenfium  vel  eorum  Reco- 
mendatorum,  Adhcrentium,vel  Sequatium,  &  è  con- 
verfo  ipfis  Senenfibus,  infradidum  terminum  triginta 
quinque  dierum  utfupra  computandorum,  libère,  & 
fine  ulla  exceptione  ,  ac  cum  etfedu  relaftentur  ,  & 
realiter,  ac  fincere  rcftituantur  per  Magnificam  Com- 
munitatem  Florentia:  omnes  Civitates , Terra ,  Caftra, 
Fortilitia,  &  Loca,  qux  iplis  Senenfibus,  aut  eorum 
Recomendatis  capta  ,  occupata,  &  ablata  fuerunt  in 
prîcfenti  Guerra  per  didam  Communitatem  Florentia;, 
&  ejus  Gentes,  &  quod  didi  Senenfes  cum  eorum 
Terris ,  Subditis,  Recomendatis,  Complicibus,  &  Ho- 
minibus  includantur,  &  inclufi  efle  intelligantur,  & 
remanere  debeant  in  pra;fenti  l^ace,  &  ipfa  Pace  gaiide- 
re,  &  frui  debeant,  &  in  fua  libertate  remanere.  Te- 
neantur  tamen  ,  &  obligati  fint  prEcreiueni  noftram 
Sententiam  ac  Pacem  approbafle,  &  ratificaflTe  folem- 
niter  infra  terminum  viginti  quinque  dierum  a  die  lata; 
Kk  3  prx- 
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t't&n  fe  ofterentibus   infra  diclum  terminum  triginta 
quinque  dierum,  ipli  Senenfes  aut  nolleiit  ;  aut  reçu 
farent  vel  non  facereutdiélam  Racificationem  iiitra  ter 
minum  prxdidum  viginti  quiuque  dierum, vel  non  ta- 
cerent  totalcm  ,   &  integram  rcftitutionem  prxdiftam 
iîifra  diâum  terminum  tiiginta  qainque  dierum,  lingu- 
!a  Cngulis  refFerendo,  liceat  iplis  Florciuinis  eo  cafu 
in  feretinere,  &  non  reititucre  Senenlibus  reftituenda, 
&  ultra  hoc  liceat  iplîs  Florentinis  irnpune  facereGuer- 
ram  ipfis  Seîienlîbus ,  St.  comra  ipfos  Senenfes  procede- 
re,  ficut  ipfis  Florentinis   videbitur  ,  &  eo  etiam  cafu 
liceat  ipn  Domino  Duci  dare  omne  auxilium,i5c  favo- 
rem  ipfis  Florentinis  contra  didam  Communitatem  Se- 
narum  pro  recuperatione  diâarum  Terrarmn  reftituen- 
darum ,  absque  eo  quod  dici  poiîit  huic  Paci  contra- 
faûum.     Et  hoc  cafu  pra;fatus  Dominus  Dux  Medio- 
lani  non  poiTit  prccdidis  Senenfibus  auxiliari  ,  &  favë- 
re,palamvel  occulte, Gentibus,Pecuniavel  Viâualibus, 
etiam  pcr  cafîationem  Gentium  faâam  in  fraudem,vel 
alio  quovis  quefito  colore,  imo  teneatur  bona  fide,& 
poffibili  opéra  inftare  minis,  intercelfionibus ,  &  roga- 
iDiuibus.apud  prœfatos  Senenfes, quod  prxdiftaïum  fa- 
ciant  reftitutioncm  ,  &  quod  plus  eft,teneatur,  &  de- 
beat  praefatu s  Dominus  Du.x  revocare  omnes  ejus  Gen- 
tes  equeftres,  &  pedellres  exiflcntibus  in  partibus  Sena- 
rum,  aut  in  partibus  illis  diftc  Communitati  Floren- 
tin fufpeâis    Quodque  Genres  ipfœ  non  venierit  in  fa- 
vorem  diâae  Communitatis   Senarum^aut  aliter   non 
erunt  contra  ipfam  Communitatem  Fiorentiae   efFec- 
tualiter  providerc,  quod  diu  fe  reperirent  elle  in  parti- 
bus pra:di£lis  Senarum, durante  difto  tcmpore  viginti 
quinque  dierum  ijatificationis  faciends.  Si  tamen  dida; 
Gentes  aliquam  offenfam  facerent  durante  tempore  re- 
vocationis  ofFenfarum , ut  infra, non  poiîit  aliquid  diflo 
Domino  Duci  imputari.     Qiio  termine  elapfo  ,  fi  non 
ratifficaverint  Senenfes  ,   teneatur  ipfe  Dominus  Dux 
ejus  Genres  revocare  de  partibus  prxdiâis  Senarum  in- 
fra dies  oâo  immédiate  fequentes  poil  diflium    termi- 
num, feu  quod  diu  fe  reperirent  eflc  in  partibus  prœdic- 
tis  Senarum ,  durante  didlo  termine  triginta  quinque  die- 
rum reftitutionis  fienda;  per  diêtos  Senenfes  ,  fi  ratiifi- 
çaveriiit  ;  quo  termine  elapfo  teneatur  pra;fatus  Domi- 
nus Dux  revocare  ipûs  Gentes  dé   partibus  Senarum 
pra:di(Etis  infra  oâo  dies  ^  immédiate,,  ut  fupra  diâum 
cft,  fequentes ,  nec  non  ipfo  Domino  Duce  faciente  prœ- 
diciam    reftitutionem    totius  Commitatus  Pifani  prœ- 
diâi,  ut  in  fupra  proximo  prxcedemi  Capitule  conti- 
netur ,  teneatur  ipfe  Dominus    Dux  ,  &  obligatus  fit 
immédiate,  fada  diâa  reftitutione, revocare  diâas  ejus 
Gentes  de  tote  Territorio  Pifano,  &  de  Tuscia  infra 
oâo  dies  immédiate  fequentes ,  ut    fupra    didum  eft , 
&  realiter,  &  fincere  providere,  omni  poffibili  operà, 
quod ,  durantibus  terminis  reftitutionis  totius  didi  Com- 
tinitatus  Pifani,  ut  fupra  didum  eft  ,faciendE,non  por- 
tabuntur  aliquE  Munitiones  ,   feu   Vidualia,  excepte 
quod  pro  eorum   vidu,  nec  detur   occafie  tardationi 
reftitutionis  faciendg:  totius  didi  Comitatus  Pifani,  ut 
fupra.     Dida  veto  Communitas  Florcntise   teneatur  , 
4c  debeat  ipfis  Gentibus,fic  ut  fupra  revocatis,  dare,  & 
dari  facere  tiitum  ,   ac  liberum  ,  &  fccurum  tranfitum 
per  omnes  ejus  Terras  j  &  ejus  Recomendaterum ,  ar- 
que Vidualia  pro   competenti  pretio  ,    &   verfa  vice 
ratificantibus  didis  Senenlibus  infra  didum  terminum 
viginti  quinque  dierum,  ut  fupra  didum  eft,  &  refti- 
tuentibus  Senenfibus  prsdidis,  feu  velle  cum  eftedu 
reftituere  fe  offerentibus  didx  Communitati  Flerentiaj, 
ut  didum  eft, infra  didum  terminum,  ipfi  Florentini 
aut  nollent  aut  recufarent  vel  non  facerent  totalem,& 
integram  reftitutionem  Senenfibus  infra  didum  termi- 
num, tutic,  elapfo  dido  termine  ,  liceat  ipfis  Senenfibus 
jmpune  facere  Gucrram  didœ  Communitati  Flerentiœ, 
&  contra  ipfam  Communitatem  Florentia;  procedere, 
licut  ipfis  Senenfibus  videbitur  &  ee  etiam  cafu  liceat 
ipfi  Domine  Duci  dare  omne  auxilium,  &  favorem 
ipfis  Senenfibus  contra  didam  Communitatem  Floren- 
tia: pro  recuperatione  didarum  Terrarum  reftituenda- 
rum, absque  eo  quod  dici  poiîit  Paci  huic  eflè  çontra- 
fadum. 

Item,  dicimus,  &  finaliter  terminamus,quod  Mag- 
nificae  Communitati  Florentix,  realiter,  &  fincere  per 
Magnificam  Communitatem  Lues  reftituantur  j&  fine 
ulla  exceptione,&  cum  eftedu  relaxentur  binnes  Ter- 
rç,  Caftra,  Fortilitia,  &  Loca  qua:  ipfi  Comniunitati 
Flotentiœ  capta,  &  ablata,  &  occupata  fuerunt  in  pras- 
fenti  Guerra  per  didam  Communitatem  Lues,  &  ejus 
Gentes  aut  per  Gentes  ipfii>«Domini  Ducis,qu«  eflent 


in  manibus fms,&  è  cenverfo  ipfi  Magnîffcœ  Coninift-    ti^^n 
nitati  Lucx  realiter, &  fincere  rcftituaiitur,  &  fine  ulla    -'^'^"'^ 
exceptiene, &  cum  ctîcdu  libère  relaxentur  pcr  didam    I  Ai  5, 
Communitatem  Florentin   omnes    Terrx,  Caftra,  cSt      ~^-' 
Loca,  ac  P'ortilitia,  quE  ipfi  Communitati  LucE,fivé 
olim  ejus  Domino  Paule  Guinigio  capta,  occupata, 
&  ablata  fuerunt  in  prœfenti  Guerra  per  didam  Com- 
munitatem Florentia:,  five  ejus  nemine  ,  &  per  ejus 
Gentes.   Quce  reftitutio  bine  inde  ,  &  matuofiat,  & 
tieri  debeat  înfra  quindecim  dies  imniediace  fequentes^     . 
cum,  &  quandocunque  dide  Communitati  Florentias 
fada  fuerit  totalis ,  &  intégra  reftitutio  per  ipfum  Do- 
minum  Ducem  Mediolani,  per  Dominum  Plunibini', 
&  per  Dominum  Thomam  de  Campe  Fregofio  ,  proue 
ia  prsfenti  noftra  Sententia  dcclaratur ,  &  quod  dida 
Communitas  Luci  cum  ejus  Terris,  Subditis,  &  Ho- 
minibus,  CoUigatis  ,   ôc   Adhercatihus  includiuur  ,  & 
inclufa  efle  imeïligatyr,  'ac  remanere  debeat  in  prefenti 
Pace,&  ipfa  Pace  gaudere  ,.  &  frùi  debeat^  &  in  fua 
libertate  remànére.  Teneatur  tameh  ,    &  obligata  fit 
Pacem  iîlam  ,  &  prxfentem.  hoftram  Sententiam  fo- 
lemniter  ratificalle,  &  approbafle  iîifra  terminum  vi- ' 
ginti  quinque  dierum,  à  die  latœ  prœfentis  noftrœ  Sen- 
tentia: computandorum.     Si  vere  Florentinis  rellituen- 
tibus,  feu  velle  reftituere  cum  cffedu  fe  offerentibus. 
infra  didum  terminum  didorum  quindecim  dierum,  ipfa 
Communitas  Lucse  non  faceret  prsdidam  Ratificatio- 
nem  infra  terminum  prididum  viginti  quinque  dierum, 
vel  non     faceret,  predidam  reftitutionem    infra   dic- 
tum  terminum  didorum  quindecim  dierum  ,   &  verfa 
vice  ratificantc  dida  Coinmunitate  Lues  infra  didurti 
terminum  dierum  vigîntiqliinque  ,up fupra  didum  eft, 
&  reftituente,  feu  velle  cum  eftedu  reftituere  le  ofte- 
rente  infra  didum  terminum  didorum  quindecim  die- 
rum, ut  fupra  didum  eft,  ipfi  Florentini  aut  nollent, 
àut  recufarent ,  vel  non  facerent  tbtalem,  &  integram 
reftitutionem  didx  Communitati   Lucx   infra  didum 
terminum  didorum  quindecim  dierum  ;    tutic ,  elapfis 
didis  terminis ,  hinc  inde  &  vicilfim ,  ut  fupra  didum 
eft  ,fingula  fingulis  referendo,fit,  fiât,  &  fieri  debe.at 
in  omnibus, &  per  omnia  contra  Fartem  non  reftituen- 
tem,  Jicut  in  Capitule  fuper  proxime  pefito  de  Senen- 
fibus didum  eft.  .  -  , 

_  Item ,  dicimus ,  &  finaliter  terminamus ,  quod  Mag- 
nifier Communitati  Florentix  per  Magnificum  Do- 
minum Plumbini ,  &  per  Magnificum  Dominum  Tho- 
mam deCampo  Fregofio,infra.térmitium  trigintaquinque 
dierum,  ut  fupra;  computandoruin, libère,  &  fine  ulla 
exceptioncj  &  cum  eftedu  reftituantur ,  &  effedualitef 
relaxentur  omnes  Terrse,  Fortilitia,  Caftra,, &  Loca 
qux  ipfi  Communitati  Florentia;  aut  ejus  Recomendaîis 
capta  ,.  occupata,  &  ablata  fuerunt  in  prxfeijti  Guerra 
per  eos  vel  alterum  eorum  ,  vel  quomodocunque  ad 
eorum  manus,  vel  alterius  eorum  pervenerunt;  &  è 
converfo  ipfis  Domino  Plumbini, &, Domino  Thonis, 
&  utrique  ipferum  infra  didum  terminum  triginta 
quinque  dierum, libère, &  fine  ulla  exceptiene  relaxen- 
tur per  di.dam  Communitatem  Florentix  omiiés  Tcr- 
rx  ,  Caftra  ,  Fortilitia  ,  &■  Loca  qux  ipfi  Domino 
Plumbini,  &  ipfi  Domino  Thems  capta,  occupata; 
&c  ablata  fuerunt  in:prefenti  Guerra  pei:  didam  .Com- 
munitatem Florentix, &  ejus  Gentes,  didiqUe  Domi- 
nus Plumbini ,  ik  Dominus  Thomas  de  Campe  Frego- 
fio teneantur,  &  debeant Pacem  prçfentem ,  &  hanc  nos- 
tram  Sententiam,  infra  terminum  dierum  triginta  didus 
Dominus  Plumbini, &  Dominus  Thoftlas  viginti  quin- 
que dierum,  ut  fupra  computandorum,  râtificafle  ,  & 
approbaffe  folemniter.  Qui  Dominus  Plumbini  ,  & 
Dominus  Thomas  fint,  &  eflè.intelligantur  incluii  in 
prxfenti  Paçe,  &  ipfa  Pace  gaudeant,  &  in  éorum  li- 
bertate remaneajit  ^  falvis  femper.fuprafcriptis,  &  in- 
frafcriptis,  &  ipfo  Dpmino  Plumbini,  &  prxdido  Do- 
mino Ttioina,  vel  altère  eorum  non  ratificantibus,  & 
non  reftituentibus  ,  ut  fupra  didum  eft  ,  &  vérfa  vice 
dida  Communitate Florentix  neii  reftituente,  fit,  &  fiât, 
preut  in  Capitule  de  Senenfibus  fcriptum  eft,fingula 
fingulis  referendo;  nec  poflit  didus  Dominus  Plumbini 
prxfato  Domino  Duci,  nec  Ducis  Adherentibus,  vell 
Recorriendatis ,  nec  Civitati  Janux.aliquo  modo  ^  nec 
Lucx,  nec  Senarum  in  prxjuditium  Communitatis 
Florentix  vel  Adherentium^  vel  Colligatoruni  fuorum 
fe  recomendare,  nec  adherere  poft  prxfentem  Pacem} 
poffit  autem  ipfe  Dorninus  Plumbini  peft  Pacem  prx- 
fentcrn  impune, fi  voiueritj  adherere  fe,  &  recomen- 
dare Magnifies  Communitati  Florentix ,  non  tainett 
in  prxjiiditiuiTi  Domini  ÏJucis  vel  Recero.endatorum , 
vel  Adherentium  fuorum  ,  ipfaque  Magnifica  Com- 
munitas Florentia  poffit  ipfum  Dominum  Plumbini  ift 
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A  NNO  Adherentem  ,  &  Recomendatum  fuum  acceptare ,  ut 
"■  fupra,  absque  eo  quod  dici  poflitPaci  huic,&  prxfeiui 

14^  7  •  noftrs  Sententia;  effe  contra  aftum.  Diâus  vero  Do- 
minus  Thomas  remaneat  neutralis ,  hoc  eft  quod  non 
polfit  fe  adherere  vel  recomendare  alicui  ditlarum  Par- 
tium  ,  nec  alicui  Recomendatorum  vel  Complicum, 
vel  Subditorum  ipfarum  Partium  nec  Civitati  Janua:, 
nec  LuCîE,  nec  Senarum  in  prœjuditium  alicujus  dic- 
tarum  Partium, non  obftante  aliqua  Confederatione, 
Adherentia,  vel  Colli^antia  ,  quam  diétus  Dominus 
Plumbini,  &  Dominus  Thomas  haberent,  vel  haberet 
alter  eorum  aut  cum  aliqua  ipfarum  Partium,  a  qua, 
&  a  quibus  diâos  Dominos  ex  nunc  liberamus  ,  &  ab- 
folutos  effe,  &  intelligi  volumus. 

Item,  dicimus,  Si  finaliter  terminamus,  quod  pras- 
fatus  Dominus  Dux  Mediolani  nulle  unquam  tempo- 
re,nullaque  ratione,  vel  caufa,nulloque  quelùo  colo- 
re, falvis  tamen  remanentibus  fuprafcriptis  ,  &  infra- 
fcrîptis,poffit  fe  impedire,&  intromittere  deTuscia, 
&  de  aliquibus  ejus  partibus  ,  nec  de  aliis  Terris,  & 
Locis  diftœ  Communitatis  ubicunque  (înt  à  Pontre- 
mulo,&  Pontremulenfi,tam  ultra  quamcitraMacram, 
&  à  Macra  exclulîve  verfus  Florentiam ,  dirretle  vel 
!ndirreâe,&  hoc,Communitate  Florentix  fervantePa- 
cem,  intelleâo  tamen  quod  Pontreroulum  cum  Pon- 
tremulenfi  remanere  debeat  Domino  Duci  ut  infra  di- 
cetur  ;  Et  è  converfo ,  ipfo  Domino  Duce  fervante  Pa- 
cem,  ipfa  CommunitasFlorentia;,nullo  unquam  tem- 
pore,nulIaque  ratione  vel  caula,nulloque  quefito  colo- 
re, falvis  tamen  remanentibus  fuprafcriptis,  &  iufrafcrip- 
tis,poffit  iè  impedire  &  intromittere  in  Lombardia, 
nec  de  aliis  Terris ,  &  Fortilitiis ,  &  Locis  ipfius  Do- 
mini  Ducis,  ubicunque  fint,à  Pontremulo,  &  Pontre- 
mulenfi,  tam  ultra,  quam  citra  Macram,  &  à  Macra 
inclufive,  verfus  Januam,  nec  de  Janua,  &  Januenfi  , 
nec  de  Terris  Janua;  fuppofitis. 

Item,  dicimus,  &  finaliter  terminamus  ,  quod  Pon- 
iremulum  cum  Pontremulenfi,tam  citra  Macram ,  quam 
ultra,  &  omnia,  &  lingula  Cadra,  &  Loca  qua:  erant 
illorum  de  Flisco  ,&  de  Campo  Fregofio,  acquilita  per 
ipfum  Dominum  Ducem  ,  fiut  &  effe  debeant  ipfius 
Domini  Ducis,  &  libère  ipfi  Domino  Duci  remaneant 
fine  aliqua  exceptione  ,  vel  moleftia,  quœ  ipli  Domino 
Duci  modo  aliquo  inferrivel  moveri  poffit. 

Item,  dicimus,  &  finaliter  terminamus,  quod  In- 
cole ,  &  Homines  Terrarum  reftituendarum  hinc  inde, 
tam  in  Tuscia,  quam  in  Monteferrato , &  alibi,  &  ipfœ 
Terras  reftituendœ ,  ac  bona  omnia  ipforum  fint 
&  effe  intelligantur  impunes  ,  &  abfoluti  &  intègre  li- 
berati  in  omnibus,  &  per  omnia,  ac  fi  nunquam  ali- 
quid  comififfent  contra  Magnificam  Communitatem 
Florentin,  feu  Marchionem  Montisferrati,  feu  contra 
eos  arma  non  moviffent  in  praifenti  Guerra  in  favorem 
didli  Domini  Ducis  Mediolani,  vel  ejus  CoUigatorum, 
&  Adherentium ,  fintque ,  &  effe  intelligantur  ad  fa- 
mam,  &  eorum  bona  reftituti  &  lîmiliter  dicimus  de 
Terris  rcftitueudis  per  Dominos  Florentinos. 

Item,  dicimus.  &  finaliter  terminamus,  quod  utra- 
que  Pars,&  omnes  nominati  in  prxfenti Laudo  aliquas 
Terras,  Caftra,  vel  Loca  reftituere  debentes  ex  forma 
hujus  noftraî  Sententiœ  poffideant,&  ex  nunc  poffidere 
intelligantur  omnia  per  eos  reftituenda  Procuratorio  no- 
mine  illorum  quibus  reftitutio  fieri  débet  vigore  hujus 
noftras  Sententia; ,  &  quod  liceat  Parti  cui  reftitutio 
fieri  débet,  fi  infra  termines  in  noftra  Sententia  expraes- 
fos  non  fuerit  faâa  reftitutio,  propria  auâoritate,  per 
omnem  modum  poffibilem  ad  liberam  voluntatem  fuam 
poffeffionem  diftorum  Locorum  reftituendorutn  acqui- 
rere,  &  aprehendere  ,  nec  propterea  intelligatur  Pas 
effe  rupta,  falvis  etiam  remanentibus  aliis  dispofitis  in 
aliis  Capitulis  hujus  noftrse  Sententia:. 

Item,  dicimus,  &  finaliter  terminamus  ,  quod  ali- 
quaPartium,dirrea:e  vel  indirreâejnullo unquam  tem- 
pore ,  nuUaque  caufa ,  &  ratione  ,  falvis  femper  fupra- 
fcriptis &  infrafcriptis ,  poflît  fe  impedire  ,  nec  aliqua 
earum  poffit  fe  intromittere  contra  prœdiâam  Com- 
munitatem Senarum  ,  aut  contra  prsdiâam  Commu- 
nitatem Luca:,aut  contra  didum  Dominum  Plumbini, 
aut  contra  diâum  Dominum  Thomam  de  Campo  Fre- 
gofio, vel  contra  eorum  aut  alicujus  eorum  Terras, 
vel  poffeflîonem  earum ,  Recomendatos  ,  &  Subditos, 
pacem,  quietem,  &  libertatem  eorum  aut  alicujus  eo- 
rum turbando,  eosque,  aut  aliquem  eorum  offenden- 
do,  aut  contra  ipfos,  feu  aliquem  eorum,  Guerram 
faciendo  vel  Dominium,vel  Statum eorum, vel  eorum 
poffeflîonem  perturbando.  Nec  in  ipfis ,  vel  aliquo 
ipforum,  vel  in  Terris,  Caftris,  &  Locis  eorum,  vel 
alicujus  eorum  habere  poffint  Dominium  vel  fuperio- 
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ritateni.    Nec  cum  eis,  vel  aliquo  ipforum  Confede-   Avivrrt 
rationem  vel  Ligam  ,  vel   Recomendationem  habere, 
falvo  femper  quod  didum  eft  de  diâo  Domino  Plum-    ÏAJXi 
bini ,  &  fi  aliqua  Partium  prxditlarum ,  falvis  femper  • 

pr^diftis  &  infrafcriptis ,  contrafaceret ,  tune  liceat  alœri 
Parti  defenfionem  eorum ,  vel  alicujus  eorum  alTume- 
re,  &  auxiliari  atque  favere  poffe  prœdidtis  aut  alicui 
prsdiâorum  turbatis  ,  guerrezatis  ,  &  oftlnfis  ,  auc 
turbato,  otfcnfo,  &  guerrezato  contra  Partem  oiFen- 
dentem,  turbantem  aut  guerrezantem  ,  &  fe  intro- 
mittere contra  Partem  intromittentem,linguia  lingulis 
fano  intelledu  refferendo,  absque  eo  quod  dici  polfit 
Paci  effe  contrafadum. 

Item,  cum  petitum  effet  à  Liga  Capitulum  infra- 
fcripti  tenoris ,  videlicet  :  Quod  fpedabilis  Aluyfius  de 
Vérone,  nec  non  omnes  Conduûerii,  Capitanei,  Sti- 
pendiarii.  Cives,  Subditi,  Adhérentes,  Complices,  & 
Sequaces  IlluftriflimiDucalis  Dominii  Venetorum,cu- 
jiiscunque  couditionis ,  &  ftatus  exiftant,  libère,  & 
fine  aliquo  impedimento  habeant ,  teneant  ,  &  poflî- 
deant  omuia  Caftra,  Loca,  poffefliones ,  &  bona  fua 
immobilia  ,  qua:  aliquo  tempore  habere  ,  tenere  ,  & 
poflidere,  vel  quafi ,  confuev erant  in  Terris  &  Locis 
lUuftriflimi  Domini  Ducis  Mediolani  poft  conclufîo- 
nem  Pacis  in  Ferraria  celcbrata;  millefimo  quadringen- 
tefimo  vigefimo  odavo  ,  &  poffint  libère  conducere 
frudus  eorum,  &  redditus  ad  Terras,  &  Loca  ipfius 
Dominii,  folventibus  ipfis  Datia  confueta,ita  tamen  quod 
in  prsfenti  Capitulo  non  comprehendantur  Banniti, 
vel  Rebelles  ante  prjefentem  Guerram, qui  fuiffcnt  pu- 
blicati,  vel  habiti,  &  tradati  pro  Baniiitis,  &  Rebelli- 
bus ,  nec  etiam  comprehendantur  ii ,  qui  à  principio 
hujus  Guerrse  citra  aufugififent  ab  aliqua  Partium  ad 
aliam  cujuscunque  conditionis  exiftant;  &  è  converfo  " 
cum  per  Oratores  lUuftriffimi  Domini  Ducis  Medio- 
Lini  petitum  effet  quod  Spedabiles  Dominus  Francis- 
chinus  de  Caftiliono,  &.  Joannes  de  Aretio  Ducales 
Confiliarii,  nec  non  omnes  Conduderii  ,  Capitaneii, 
'  Stipendiarii ,  Cives ,  Subditi ,  Adhérentes  ,  Complices 
&  Sequaces  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani ,  cujuscun- 
que conditionis,  &  ftatus  exiftant,  libère,  &  fine  ali- 
quo impedimento  habeant,  teneant,  &  poffideant  om» 
nia  Caftra,  Loca,poffeffiones,&  bona  fua  immobilia, 
que  aliquo  tempore  habere  ,  tenere ,  &  poffidere ,  vel 
quafi  confueverant  in  Terris ,  &  Locis  Dominii  Vene» 
torum  poft  conclufionem  Pacis  celebrats  Ferrariœ,  in 
millefimo  quadringentefimo  vigefimo  odavo,  &  poffinc 
libère  conducere  eorum  frudus  &  redditus  ad  Terras- 
se Loca  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani, folventibus 
ipfis  Datia  confueta ,  ita  tamen  quod  in  prœfenti  Capi- 
tulo non  comprehendantur  Banniti,  vel  Rebelles  ante 
prsfentem  Guerram  qui  fuiifent  publicati,  vel  habiti, 
&  tradati  pro  Bannitis  ,  vel  Rebellibns ,  nec  etiam 
comprehendantur  hi  qui  à  principio  hujus  Guerrœ 
citra  aufugiffent  ab  aliqua  Partium  ad  aliam  cujuscun- 
que conditionis  exiftant.  Refervamus  nobis  poteftatem 
&  arbitrium  fuper  his  omnibus  pronuntiandi,  termtnan- 
di ,  &  declarandi  usque  ad  dies  viginti  proxime  veutu» 
ros. 

Item,  dicimus,  &  finaliter  terminamus,  quod  Cap- 
tivi  Partium  hinc  inde  libère  relaxentur  ,  refervantes 
nobis  poteftatem  ,  &  arbitrium  declarandi  hinc  ad  vi- 
ginti dies  proxime  venturos,  qui  &  cujus  qualitatis  & 
conditionis   Captivi  debeant  relaxari. 

Item,  dicimus,  &  finaliter  terminaitlus,quod  à  dîe 
pra:fenti  in  Lombardia  usque  ad  fex  dics,&  in  Mon-» 
teferrato  usque  ad  decem  dies,  &  in  Tuscia  usque  ad 
duodecim  dies  revocentur,  &  revocate  effe  intelligan- 
tur per  didas  Partes,  &  utranque  feu  quamlibet  ea- 
rum offenfiones,  &  injurias, &  û  infra  didum  tempus 
aliqua  Partium  alteri  Parti  auferet,caperet,  &  occupa- 
retaliqua  immobilia,  quod  Pars  capiens,  auferens,  & 
occupans  teneatur,  &  debeat  alteri  Parti  reftituere  ipff 
ablata  ,  capta,  &  occupata,  excepto  fi  effent  de  bonis, 
quœ  venirent  reftituenda  vigore  prœfentis  noftrœ  Sen- 
tentia, quo  cafu  liceat  ipfa  in  fe  retinere,  &  reputare 
teneatur,  &  debeat,  quod  reftituta  fuerint  juxta  termi- 
nata  per  nos  in  prsefènti  noftra  Sententia,  &  i\  Senen- 
fes  noilent  revocare  offenfiones  contra  Florentinos  & 
vêlent  in  ipfis  perfeverare,  usque  ad  tempus  Ratificat'io- 
nis  faciendœ  per  ipfos  ,  liceat  quoquc  Ipfis  Dominis 
Florentinis  poffe  perfeverare  in  offenfiones  contra  ipfos 
Senenfcs  per  idem  tempus,  &  (imiliicr  fi  infra  didum 
tempus  aliqua  Partium  caperet  aliquas  Homines  ex 
Hominibus  alterius  Partis,  quod  Pars  capiens  teneatur, 
&  debeat  eos  liberare,  &  fine  folutione  relaxarc. 

Item,  qutjd  didx  Partes  infra  terminum  duoruin 
menfiumà  die  latse  prœfentis  noftra:  Sententia:  compu- 
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AnNO  tandorum,nobis  Arbitris,  vel  alteri  iioftrum  altero  ab- 
jn.r*ei\j  ^^^^^  ^^^^  teneantur,  &  debeant  in  Scriptis  omnes  ea- 
1422.  rum  Recomendatos ,  Adhérentes  ,  Col ligatos,  Com- 
•'•^  plices  vel  Sequaces,quos  voluerint  poni,  &  includi  in 
prffifentiPace,qui  lie  nominati,  &  in  Scriptis  diti  infra 
terminum  aliorum  duorum  menfium  diâos  primos 
duos  menfes  fequentium  teneantur,  &  debeant  per  pu- 
blica  Inftrumentâ,  feu  Litteras  eorum  Sigillo  ligillatas 
ad  nos  ,  feu  alterum  nottrum  deftinandas  prxlèntenn 
Pacem ,  &  omnia  in  bac  noftra  Sementia  contenta  ap- 
probare,  &  ratificare,  li  in  ea  includi  voluerint,  & 
ejus  bénéficie  gaudere;qui  fi  ratificaverint  comprehen- 
dantur  in  prœfentiPace,&ejus  bénéficie gaudeant,  alias 
lî  non  ratificaverint  in  diâo  termino,.benefitio  prsfen- 
tis  Pacis  fint  publicati,  &  habeantur  proinde  ac  fi  no- 
minati non  fuiflènt  ,  ita  tamen  quod  neutra  Partium 
polîit,  aut  debeat  date  Colligatos ,  Recomendatos ,  Ad- 
hérentes, Complices  j  &Sequaces,  dej&  in  Territo- 
rio  alterius  Partis. 

Item,  dicimus,  &  finaliter  terminamus  quod  Pat 
prsefens  debeat  publicari  per  Partes  ,&  quamlibet  earum 
in  fuis  principalibus  Civitatibus  die  décima  menfis  Mai! 
proxime  venturi.  .      ». 

Item,  quod  ex  nunc  prxfens  Pas,  &  omnia,  &  fin- 
gulain  prxfenti  nollra  Sententia  Pacis  contenta  habean- 
tur, &  fint  valida,  &  firma  ,  fed  tamen  ad  majoretp 
cautellam  Partes  prsedifla:  principales,  &  earum  quEeli- 
bet  teneantur,  &  debeant  ipfam  Pacem,  &  omnia,  & 
fingula  in  prasfenti  noftra  Sententia  contenta  ratificare, 
approbare,  &  emolegare  in  valida,  &  folemni  forma^ 
quam  ratificationem ,  &  emolegationem  ptsedifta:  Par- 
tes ,&  quœlibct  earum  debeant  viciffim  infra  viginti  dies 
à  die  prxfentis  noflrsB  Sententiîe  computandos,videlicet 
una  Pars  alteri  ^  &  altéra  alteri ,  omnino  mififfe ,  & 
prsfelitaflei  feu  praîfentare  feciflè. 

Item,  dicimus,  &  finaliter  terminamus  ,  quod  pras- 
diûa,  &  infrafcripta  omnia  ,  &  fingula  intelligantur 
ad  bonum ,  verum ,  &  reflium  ïntelleaum ,  &  fince- 
rum  fenfum ,  &  quod  fi  aliquod  dubium  oriretur  inter 
Partes ,  ita  quod  ab  utraque  Parte  daretur  varius  fenfus, 
&  iritelleiaus  verbis  hujuS  noftrœSententiœ,refervainus 
liobîSj  &  irefiTervatum  efl^è  voluttius  arbitrium  hujus- 
modi  dubium  interpretandi ,  &  declarândi.  ^Ab  omni- 
bus autem  aliis  hinc  inde  petitis,  &  qu»  peti  potuifiTent 
per  ditaas  Partes ,  &  quemlibet  ipfarum  ,occaxione  prœ- 
fentis  Guerfse  &  dependentium ,  &  connexorum  ab  ea- 
âem  utranque  Partem  abfolvimus  ,  &  reddimus  abfo- 
iutam,  firmis  tamen  &  ratis  manentibus  omnibus,  & 
lîngufis  fuprafctiptis ,  &  qus  in  futurum  per  nos,  vigore 
Poteftatis ,  &  Arbitrii  noftri  contigerint  pronuntiari ,  & 
declarari  :  mandantes  infuper  diàis  Partibus,&  cuilibet 
earum  nominibus  fuprafcriptis  quatenus  hoc  prœfens 
noftrum  Laudum  &  Arbitramentum  debeant  aprobaflfe, 
&  emolegaffe  infra  très  dies  proxime  veiituros ,  ac 
infuper  mandantes  diôis  Partibus  omnia  ,  &  fingula 
contenta  in  prœfenti  noftra  Sententia  per  easdem  Partes, 
&  quamlibet  earum  obfervari  debere,fub  pœna  in  diâo 
Compromillo  contenta  ,  qu;E  pœna  foluta  vel  non  ,  ta- 
men prasdiâa  firma  remaneant ,  &  inviolabiliter  obfer- 
ventur.  _ 

Leflum  &  pnblicatum  per  me  Pettum  de  Girondis'^ 
Notarium  infrafcHptum  de  Mandato  fuprafcriptorum 
Dominorum  Arbitrorum  ,  &  latum ,  datum  ,  &  in  iis 
Scriptis  fubftantialiter  pronuntiatum ,  &  promulgatuni 
fuit  hoc  prsfens  fuprafcriptum  Laudum,  &  Arbitra- 
mentum per  prafatos  Illuftres  Dominos  Arbitros,  & 
Arbitratores,ut  fupra,  per  diSas  Partes  affumptos,  & 
nominatos  pro  Tribunali  fedentes  m  loco  fuprafcripto  j 
quem  locum  fibi  pro  fuo  Tribunali,  &  Loco  idoneo  ^ 
juridico  ,&  honefto  ad  hune  aStum  fpecialiter  eligerunt 
prœfati  Domini  Arbitri ,  &  fie  efi^e  pronuntiaverunt  in 
millefimo  quadringentefimo  trigefimo  tertio ,  Indiflione 
undecima ,  die  vigefimo  fexto  menfis  Aprilis ,  hora  un- 
decima,prœfentibusTeftibus  vocatis,  &  rogatis  ,  II- 
luftri  Leonello  Eftenfe,  prsfati  Domini  Marchionis 
Eftenfis  Nato,  Magnifiée  Domino  Valerano  de  Salu- 
tiis,  Speûabili,  &.Egregio  Viro  Jacobo  Zilioli  Refe- 
tendario  ,  &  Confiliario  prafati  Domini  Marchionis 
Eftenfis,  Speftabili ,  &  Egregio  Viro  Francisco  Bono- 
homine  Vice-Domino  inFerraria,  Magnifico  Ugutio- 
ne  de  Contrariis,  Exhimiis  utriusque  Juris  Doâoribus 
Domino  Prosdocinio  de  Comitibus  de  Padua  j  Domi- 
no Floridiano  de  Sanâo  Petro, Domino  Johanne Fran- 
cisco de  Capitibus  Lift» ,  Domino  Johanne  de  Fornici- 
bus  Egregio  Legum  Doélore,  Domino  Andréa  de 
La£tefia  prsfati  lUuftrîs  Domini  Marchionis  Salutia- 
rum  Vicario  Generali  ,  Nobili  Viro  Zanebaldo  de 
Broyolo  Familiari  Illuftris  Domini  Marchionis  Man- 


tux,  Nobili  Viro  Honofrio  Domini  Palle  de  Strotiîs  Aumo 
iutrafcripti  Oratoris,  Egregio  Viro  Conftantino  de  Lar-  ■"■^'*^ 
dis  Cancellario  prœfati  Domini  Marchionis  Eftenfis,  I433. 
&  circumfpeâis  Viris  Nicolao  quondam  Domini  An- 
tonii  de  Comitibus ,  &  Scr  Manfredo  de  Curtili  quon- 
dam Ser  Jacobi,  ac  Jacobo  de  Bonaventura  quondam 
Johannis  de  Venetiis  ,  Magnifico  Gabriele  Canturio 
Aurifice,  &  Symone  de  Ruffinis,  de  Mediolano  Ha- 
bitatoribus  Civitatis  Ferrarix  ,  Guiniforto  de  Galinis 
dePapia,  Luyfio  de  Sanûo  Petro  Cive  Mediolani , 
&  aliis  pluribuSi  &  hoc  prœfente  Magnifico  Viro  Do- 
mino Fantino  Michael  Nobile  Venetiarum,  &  Procu- 
ratore  Sanéli  Marci  ac  Otatore ,  Syndico,  &  Procura- 
tore  prœfati  Illuftrifiimi  Domini  Dominii  Venetiarum, 
&  prxfente  etiara  Magnifico  Milite  Domino  Palla  de 
Strotiis  Oratore  ;  Syndico  ;  &  Procuratore  prafatat 
Magnifier  Commuhitatis  Florentin  ,  &  prœfentibus 
etiam  Speâabilibus,&  Ëgregiis  Viris  Domino  Johanne 
Francisco  Galina,  &  Petro  Cotta  Oratoribus,&  Pro- 
curatoribus  praefati  Illuftrîflimi  Domini  Ducis  Medio- 
lani, audientibus  ,  &  intelligentibus  ac  approbamibus , 
confentientibus,&emolegantibus,  nominibus  antcdiftis, 
fuprafcriptum  Laudum,  &  Arbitramentum  &  unuiia, 
&  fingula  in  eo  contenta  iâppofita,  &  defcripta.  Quam 
quidem  Pacem,  Laudum,  St  Sententiam,  &  omnia,  & 
fingula  fuprafcripta ,  ac  omnia  fingula  contenta  in  fin- 
guiis  Capitulis  ipfius  folemni  ftipulatione  promiferunt 
diâi  Sindici ,  &  Procuratores ,  diilis  modis ,  &  nomini- 
bus in  Compromiflb  contentis ,  fibi  ad  invicem  fingula 
fingulis  congrue  refetendo,&  nobis  Notariis  infrafcrip- 
tis  uti  publicis  perfonis  ftipUlantibus ,  &  recipientibus , 
nomine  omnium,  &  fingulorum  quorum  intereft,  feu 
interefle  poterit  in  futurum,  firma, rata  ,  &  girata  per- 
petuohaberc,  &  tenere,  &  inviolabiliter  obfervare,  & 
adimplere,&  nunquam  contrafacere , dicere  vel  venire, 
de  jure  vel  de  faâo,per  fe  vel  alicujus  feu  alios,dir- 
refte  vel  indirreâe,  tacite  vel  expreflre,quovis  modo, 
cauia  vel  ingenio,  nec  aliquo  quefito  col ore,fub  pœna 
in  Compromiflb  pofita, folemni  ftipulatione  promiflij, 
cum  tefeûione  omnium,  &,  fingulorum  damnorum, 
expenfarum,intereflrG  litis,&;  extra  i  in  quam  pœnam 
incidàt  quœlibet  diâarum  Partium  5  &  quœlibet  ex  eis , 
qui  velquœ  cOiitrafecerint  &  prœdiaa  integralitcr  hoii 
obfervaVerîht ,  &  ab  alio  contrafaciente  exigi  polîit,  & 
debeat  j  &  applicati  Parti  vel  illi  obfervanti,  contra 
quamj  vei  quem  eilet  contrafaâum ,  &  pœna  foluta, 
vel  non,pra:diâa  omnia,  &  fingula  ferma  perdurent, 
&  inviolabiliter  obferventur. 

Renuntiantes  diâi  Sindici ,  &  Procuratores  in  p'rx- 
diâis  omnibus, &  fingulis, nominibus  quibus  fupra, ci- 
ceptioni  non  fie,  vel  aliter.  celebrat£E  di£ia:  Pacis  i\ve 
Sententia: ,  non ,  fie  vél  aliter  faâorum  Capitulorumj 
Deciarationum,&  Conventionum,  non,  fie  vel  aliter 
celebrati  Contraâus  vel  gefts  rei ,  exceptîoni  doli  mali, 
conditioni  fine  çaufa  Vel  ex  injufta  caufa,in  faâum  ac- 
tioni,  &  exceptioni,quod  rnetus  caufa,  privilegib  fori, 
&omni,  &  cuilibet  alii  Juri  i  Legum,  &Cptiftitutio- 
uum  auxilio  ,  eisdem  diflis  modis,  &  nominibus,  vel 
diâis  principalibus  vel  alicui  ipforum,  qucmodolibet 
competenti,vel  eompetituro,  &  Legi  dicentem  genera- 
lem  renuntiationem  non  yalere.  Et  înfuper  prssfatt 
Syndici,  &  Procuratores,  diàis  modis  &  nominibus, 
ad  majorem  omnium prasdiaorurn  firmitatem ,  fponte  & 
ex  certa  fcientia  juraverunt  ad  Sanôà  Dei  Evangelia, 
taâis  Sacris  Scripturis ,  in  animas  fuorum  Conftituen- 
tium  ,  fuprafcripta  omnia ,&  fingula,  &  quodlibet  ipfo- 
rum attenderc ,  obièrvare,  &  adimplere  perpetuo, bona 
fide,  &  ad  fanum, bonum,  &  purum  fenfiinî  ,  &  in- 
telle(9;um,omni  cavillatione,  abfurditate  ,  mala  inter- 
pretatione,  dolo, fraude,  &  exceptionc  ceflTantibus,  & 
remotis ,  &  hxc  omnia  fub  ypothecà  ,  &  obligatione 
omnium  bonorum  praefentium,  &  futurorum  prxdiâa- 
rum  Partium  principalium  ,■  &  cujuflibet  earum;  vo- 
luerunt  etiam  ,&  mandaverunt,  &  rogaverunt  fepediéti 
Syndici,  &  Procuratores ,  diâis  nominibus,  de  pridiâis 
omnibus  &  fingulis  per  nos  Pctrum  de  Girundis  Illus- 
tris  Dornini  Marchionis  Eftenfis  Cancellarium,  An- 
toniutti  Martine  Illuftris  Domini  Marchionis  Salutia- 
rum  Secretarium,Pctrum  Eniio  Illuftrifiimi  Ducalis  Do- 
minii Venetiarum  Notarium  ,  Michaelem  de  Graflis 
quondam  Ser  Bertolomei,  JacobumFilîum  Dominicide 
Vincio,  &  Zanonum.de  Uglionu  Filium  Domini  Johan- 
nis de  Mediolatio  Notarios  publiées  fieri,  &  confici 
debere  publicum ,  &  autenticum  Inftrumentum. 

Ego  Zanonus  de  Uglono  Filius  Domini  Johannis 
Imperiali  auâoritate  publicus,  ac  llluftrifltimi  Domini 
mei  Domini  Ducis  Mediolani  &c.  Papix,  Anglcriae- 
que  Comitis ,  ac  Janu»  Doiaini  Notarius  prœdiaîs 
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Aknd  °'^n'''us,  &  fingulis  prxfens  fui,  &  rogatus  una  pari- 
/\NNU   lef  ^gj  info]idum  cum  fuprafcriptis Egregiis  Viris  Petro 
iA72,   de  GirundisNotario,  ac  prEelibati  îllullrisDotniniMar- 
^^     chionrs  Elleiilis  Cancellario,  Antonio  Martine  deDra- 
gonerio  prxfati  Illullris  DominiMarchionis  Salutiarum 
Secretario,  Pctro  Entio  Ser  Matini  ,  &  Michaele  de 
Graffis  quondam   Scr   Bertolomei  prrfati  Illuftriliimi 
Ducalis  Domiaii    Venctiavuin    ambobus  Notariis,  & 
Jacobo  Dominici  de  Vincio  Florentine  Notario  fcri- 
bere,fcripli,  &  in  tidcm,  robur,  &  Teilimoniurn  om- 
nium prccmiirorum  hic  propria  manu  me    fublcripli, 
Signumque  meum  in  capite  mei  nominis  appolui  con- 
'fuetum. 

Examhaï'it     JoANNES     FrANCISCUS     S  TRI- 
GEL  LI  U  S  Regii  Archiva  Ojficialis. 

CLXVI. 

îtb.  Mai.  ^tttfdjctb  jwifcfccn  Cmirab  igvt3.:!6tfci)0ffcrt  ju 

3^^em  iinï)  -^erçocten  in  25rtV'^ïrt/  ivcgcn  ï)cé 
2leicl)S*©t<ïî)tb<iïtciv2(nibts  tutcl)  bic 
$£rç^:Sxrdbôffc  £?ttpitciu  jiî  <Licicc  unD  j)iet' 
ïidf)  ju  CoUen  ècfdjcljcn  /  bag  fottjancé  3(inbt 
U\\\  pfrtlJ3^<Sc<tprt  bct)  3î^^6trt  flcbûljce.  @c» 
ém  ju  350pp«ïteit  bcin  lo.  ?Oîait  1433. 
©arnbt  Revers-Sriff  bcfagtcn  ^&tx^^'£)i^ 
fd)offg  gontalii/  tafj  cr  ftcl)  bcë  Stabt^al- 
ter-âmbCts  iiicî;t  inc()r  untetwinteii  JBoUt. 
[Lu NI  G,  'jcutfdbcé  SKcicl;^«Archiv-  Part. 
Spécial.  Contin.  1 1.  3(&fai  I.  pag.  147.  ] 

Ceft-à-dirCi, 

Sentence  Arhitrale  rendue  ,  entre  Conrad  ^z'- 
•chi'vêque  de  Mayence ,  fj^Louïs  Cû»«^  /'«/a- 
/««  ^»  i?/;j>'»  y  Z)af  rfe  Bavière,  par  G t  to n 
fS"  DiETRicK  Archevêques  de  Tteves  £5?  ^s 
Cologne ,  yar  fe  V  i  c  a  R  i  A  t  ^e  V  Empire  ,  fcf 
far  laquelle  cet  Office  eft  adjugé  au  Comte  Pala- 
■tin.  A  Boparten  le  10.  de  Mai  145  J.  Avec 
ÏJn  Revers  y  inféré  dadiî  Archevêque  de 
■Mayence ,  par  lequel  il  s'oblige  à  ne  plus  rien  pré- 
dit V  ic  a  v^iA  T. 


m  Se  £>tto  «on  ©OttJé  ®nal)cn  «rê-SSifcl&uff  ju 
^^'Hûtxl  bcé  J^cçligcn  Slêmifdben  9licl)é  DuteO 
■'SBcljtJ^lant)  uni)  ïaé  .K&nigtcidf)  von  3tcc(at  (Scg. 
'Snngltïl  imb  wir  Sietricl)  Don  bcnfcibcn  ©naScn 
Scr  J^cidgm  :tircl;m  ju  (EèUn  (£c|.35ird()off/  tcé 
Kgtgcnannten  9iomifd&cn  9îid&ë  butdf)  Smlien  (Jrg* 
'Sangler  2c.  23rtcnncn  otfcntlidf)  mit  ticfcm  25ricf  / 
aie  Cçr  (Sljrroûrliig  îînfer  lic6er  £fîcî>c/.Çcrr  Gonraî) 
«5rê'^ifcl)off  i^u  a)îeini  jc.  uni)  bct  J5ocl)9c6ol)rnc 
•gûtft/  JÇctr  iuïiwig/  «Pfalê'Srafc  bi)  9îin/  unD 
^crgog  JU  5Sai;crn  2C.  itnfcriicbcr  t>i)imt  if|unl) 
«incn  gfitt)lici;cn  'îag  cor  Une  ju  ïSoppartcn  mit  ct« 
itanbcr  gclaift  l)anï)  «on  ©pccn'unb  3mct)un9  tccgcn/ 
!>ic  jwifdKn  in  wrtrent  umb  fceg  roillen/t)a§  bec  %{> 
Jcrburdblcucljtigfic  ^ûtfi  ufibJÇcrr /  Jgcrr  ©igmunli/ 
£)lcinifcl)cr  .Kônig  /  Unfcr  gnâbigcr  licbce  ^ml 
fcen  obgcuanbtcn  lînfcrn  Sdctcn  t)on9J!mg  ju  (ïncn 
gûciïictcr  unî)  ©tattljaltcr  bce  SKid&é  in  âcutfc^cn 
iantcn  gcfegt  «nli  gcmarfjt/  unb  im  bag  ju  t)crfc!)cn 
unb  uéjttcidten  bcfot)lcn  t)cit/  bafj  |ïc  aucO  «on  bci> 
ïicnOitcn  in  bcr  grfmbWafft  unb©ûtlicl;ait  fie  \)iX' 
ïum  JU  cntfdjciben/an  Une  gcfcgtimb  gcftclt  banb/ 
tcé  babcn  ivit  ;  nacl;bcni  SKir  bcr  obgcnanbtcn  Un> 
fcrSflcwn  unb  £>()eimcn  9lcb  unb  SBicbcrrcb/  unb 
«ucl)  S5ricfunbUl)r(rurib  gcin  cinanbcr  ecrl)&rt  t)onW 
fîc  ûm  bie  «orgcnanbtcn  \[)x  ^pcnn  «nb  3woun9 
flûtlict)  «ntfcljcibcn  /  unb  jlrifcljcn  incn  c>atunmb  ug- 
acfproclxnl  aie  l)ctnacl;  gcfcl^ricbcn  ^<xti'. 

Su  wilfcn/  X)A%  bcr  «crgcnantc  Unfcr  £ftcBê  «on 
lïJîcints  «on  bcm  «orgcnanbtcn  gûrwcfcr»unb  @tabt< 
^Itcr-îtmbtabtrcttn/  unb  (ici)  bcé  icêunb  obcr  ^cr< 

ToM.  II.  Part.  IL 


nacï)  nit  unbcrt«inb(!n  obcr  gcbrud&cu  fcfl  /  unb  cr  Anno 
fcU  bcm  obbenantcn  Uuf«n£>t)cim  J5«èogJ.ub»«igcit 
fm  bcftcgcltcn  Sticf  ba«on  gtbcn/  «on  2!5ortt  ju  143^*" 
SBottt  Intcnbc/  «15  l)crnacO  gcfctjricbcn  |îat: 

2!5ir  Sonrab  «on  (SDttcé  ©nabcn  (ïrç-Sifddoff 
bcéJÇciligen  ©tulé  ju  ancin|/  bcé  Jjciligcn  9\5» 
mifd()cn  9vicï)ë  in 'îcu|fcl)cn  iaabcn  (5r| Sangler! 
bctcnncn  uiib  tl)un  tnnb  offenbal)r  mit  bicfcniSSricf: 
2tlg  bcr  2Uicrburc&(cucJjtigrtc  gârjî  unb  .Çcrr/  Jgictt 
Sigmund,  9i:&mifcî;cr  J^ênig  îc.  Unfcr  gnûtigcr 
licbcr  J^ctr/  Une  ju  fîncn  /  unb  bcé  OlicfeS  5«twc' 
fer  unb  (5tabtt)ttltcr  in  'Scu|fcl;cn  ianbcn  3cl)cn 
g«n|e  3a(}r  bic  nâc{)(îen  nacfccinanbcr  folgenb  gcfc|t 
unb  gcuiacl;t  /  unb  Une  fin  95ticf  mit  finer  .^ênigL 
ISÎdjcft.  3ngcftcgct  «crficgclt  barubcrgcbcn  l;at/unb 
Une  abcr  bcr  ^oct)gcbol)rn  gurfî  /  jÇcrr  Ludwig, 
^fttlg  (Stafc  bi;  «Kin/  unb  J^ctgog  in  SSmxrn/  Un- 
fcr iicbcr  O^imi  mit  Uttunbcn  unb  Stiefcn  untcr* 
uncfcn  l)at/  bag  ce  nit  fin  foU/  fo  t)abcn  uiir  Une 
«on  folcljcr  bcé  Dbgcnanbtcu  UnfcréC^ciméJ^wÇogS 
îubcwigé  Untcnvcifung/  unb  rtudt)  um  (tuer  SScgcr» 
m%  unb  Sctl)  Jï)itlcn  /  lié  eorgenanb,té  giiri»cfcré« 
unb  @tabtt)altcr<2(mbté  cntf(j[)la9en  /  unb  J»it  «er» 
fprccï;cn;  gcrcbcn  unb  gcloben  auct)  mit  gntcn  ^ru» 
wcn  in  {rafft  bicg  SSticfé/  bafj  wit  Un5  bcé  furbcig 
ttit  me  annc!)mcn  /  untetivinbcn  /  cbcr  gcbrucljcn 
foKcn;  in  tain  2Bcifc/  ol)n  aïlc  ©cbcrb.  Urfur.b 
big  23riefé  «crfîcgdt  mitUnfctm  anijangcnben  3nn« 
ftcgct/  gcbcn  îc. 

Unb  wir  obgcnanbtcn  £)tt  unb  S)ict()rcd)  bcfcn* 
ncn/  bug  \m  bicfc  Ufpmcï)  unb  (Snifciiaibuug  in 
aller  bcr  maffcn  /  aie  t)ic«Or  gcfclEiricben  flatti  jwi^ 
fc(;en  bcn  obgcnanbtcn  lînfcrn  Sflctcn  unb  i)t)cinKrt 
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CLXVÏi 


EuGENii  PaptelVt  prima  nuiia  annuitattoms  zç, 
y  caffationis  Concilii  Basile  ensi  s. 
Datum  Roma  quarto  Calendas  Augufti  Anno 
145J.  [Conciliorum  Colleétio  Regia,  Tom. 
XXX.  pag.  191.  Phïlippi  L  ABsEiCon^ 
cilior.   Coileft.  Tom.  XII.  pag.  f  ip.] 

EuGENiuS  Episcopas  Servus  Servonim  Dei  ad fii- 
turain  rei  memoriam. 

TNscrotàbilis  Divins  providenti»  altitude j 
•'■ad  hoc  nos  maxime  potellatis  defuper  pknitudine 
nobis  tradita  fuper  univerfum  Gregem  Dominicum  iii 
Prœfulem  conftituit,ut  ad  removendum  atque  extîrpan- 
dum  de  agro  Domhiico  vêpres ,  ex  quitus  poffent  Ec- 
clefix  fuiE  Sanâ:»  &  Chriftianœ  Reipublica:  diflènfiones-, 
&  fcandala  provenire,  cura  affidua  &  pervigili  intenda- 
mus.  Sane  cum  dudum  ex  certis  &  rationabilibus  eau- 
lis  Concilium  nonnulli  Bafilece  congregatum  elTè  dice- 
bant,  diffolventes ,  iliud  ad  Civitatem  nollram  Bono- 
nienièm  duxerimus  commutandum ,  poftmodum ,  ces- 
Cmtibus  diiSis  caulis ,  prxfatum  Coilcilium  in  ipfa  Ci- 
vitate  Balileenfi  decrevimus  per  noflros  Legatos ,  qui 
ibidem  noilro  nOmine  pr^fiderent ,  continuari  debere , 
prout  in  diverfis  defuper  confeftis  noftris  Lïteris  ple- 
nius  conttnetur.  Curii  autem  qui  Bafilex  congrega- 
ti  erant,  prout  funt,  etiam  poft  diffolutionem  &  decre- 
tum  hujusmodi  ,  ac  etiam  ante  advcntum  diftorum 
Legatorum  non  ad  coramunem  utih"tatem ,  fed  ad  pri- 
vatas  paflîones  intenti ,  nullaque  auâoritate  Sedis  Àpos- 
tolicx  futFulti,  multa  &  gravia ,  etiam  prxter  illa  tria 
propter  qux  fuerat  ibi  principaliter  Concilium  à  princi- 
pio  conltitumm,  tamquam  haberent  ger.cralis  Synodij 
nobis  etiam  contra  diccntibus,  potellatem  ,  disponere, 
ordinare,  ftacuere,  fancire,declarare,&  niaudare  ptx= 
L  I  fum- 
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CORPS    DIPLOMATIQUE 


AnNO  fumpferint,  ili  noftrum  &  Sedis  Apoftolics  ac  Vene- 
*^  rabilium  Fratrum  noftrorum  Cardinalium  &  aliorum 

1422,   nobis  adhsrentium  grave  prœjudiciuni,  prœter  &  con- 
"^     tra  Sanâorum  Patrum  Décréta  &  Canonicas  SanÊlio- 
nes  :  Nos  attendentes  quodea,  quœ  per  eos  fie  perperam 
ilatuta ,  ftiéla  &  ordinataexiftunt  ,fi  fubdiffimulatione  & 
filentio  proeterirent ,  in  magnum  atque  evidens  prœjudi- 
cium  Ecclefii  atque  Apollolicsc  Sedis,  &  grave  Icaa- 
dalum  plurimorum  vcriiimiliter  redundare  portent, cum 
non  ad  reformationem ,  fed  ad  deforinationem ,  non  ad 
unitatem ,  fed  fcilFuram  Ecclelix,  non  ad  iiasrefes  tol- 
kndas,  fed  nutricndas  ,  non  ad  pacem  fidelium,  fed 
diffcordiam  feminandam  fpeêlare  videantur  :  ac  prop- 
tcreavolentes  ,prout  exdebito  paftoralisofBcii  tenemur, 
quantum  Altilîlmus  permiferit,fumris  fcandalis  céleri 
remedio  providere ,   omnia  &   fîngula  gefta  ,   fafla  & 
ordinata ,  fancita ,  décréta  &  declarata  per  prœfatos  Ba- 
filexcongregatos  &exiflentes.,videlicet  Citationes,  Pro- 
ceflus  &  Sententias ,  Statuta  &  Décréta,  quœ  de  nôbis 
feu  contra  nos  ,  jura  &   libertatem  noftram  &  Sedis 
Apoftolicœ  vel  Veucrabiles  Fratres  noftros  SanSx  Ro- 
manx  Eccleiiœ  Cardinales,  feu  ipforum  aliqiiem  ,aut 
Prœlatos  quoscumque  fiveCuriales  aut  Romanam  Cu- 
riam  fcquentes,usque  ad  prœfentem diem  facere ^ ftatue- 
re,àttentare  &ordinare  nimiutn  prsfampferunt.  Et  qux 
usque  ad  acceflum  ipforum  Legatorum  ad  fupra  fcrip- 
tam  Civitatefn  Bafileenfem ,  &  in  ipfo  Concilio  prxlî- 
dentium ,     quomodolibet  per  eos  in  futurum  fient ,  a- 
gentur,ordînabuntur  ,  fancientur  ,  llatuentur,  attenta- 
buntur,  &  mandabunturVeXceptis  liis  in  quibus  eis  per 
noftras  Literas  facultatem   conceflSmus  ,  irrita  effe  & 
inania ,  nuUuiftque  effeâum  debuiflè  aut  debere  fortiri, 
audoritate  Apoftolica  j  de  confilio  &  aflenfu  prxfato- 
rum  Fratrum  nodrum.  Sanâffi  Romanx  Ecclefix  Car- 
dinalium,  tenore  prsfentium  declaramus,decérnimus, 
&  pro  infedtis  haberi  volumus  &  mandamus.     Ipfaque 
&  maxime  Leeationes  in  Terris  Ecc!efiEe,creationes  & 
ordinationes  OfScialium  ,    Beneficiorum  coUatioiies , 
ac  omnia  &  fingula  inde  fecuta ,  vel  qua;  in  poftecum 
fequi  pofîènt ,  ex  nunc  prsfata   aufloritate  ,  cum   de 
faâo  proceflerint,  de  Apoftolics  poteftatis  plenitudine 
caflamus ,  irritamus ,  &  annullamus  ac  nuUius  efife  de- 
cernimus  roboris  vel  moment!  ,   diftriâius  inhibentes 
univerfisChrifti  fidelibus,ne  Decretis,  Ordinatîonibus , 
Mandatis,  faâis  &  geftis  hujusmodi  aliquo  modô'pa- 
reant  vel  intendant  ,  aut  pro  talibus  reputent  :  Décla- 
rantes omnes  &  fingulos,  cujuscumque  fl:atus,  gradus 
&  prseminentix  exillant,etiamfiImperiali,Regali,Car- 
dinalatus,  five  quacumque  alia  Ecclefiaftica  five  Sœcn- 
lari  prsfulgeant  Dignitate  ,  nuUo  vinculo  juramenti , 
promiffionis,  fadti  aut  conventionis   prœdidis  fadlse, 
quomodolibet  fe  teneri.  Nulli  ergo  omnino  Hominum 
liceat  hanc  paginam  noftrœ  Declarationis ,  Conftitutio- 
ris ,  voluntatis ,  mandati ,  caffationis ,  irritationis ,  annul- 
lationis  &  inliibitionis  infringere ,  vel  ei  aufu  temerario 
contraire.     Si  quis  autem  hoc  attentare  prsfumpferit, 
îndignationem  omnipotentis  Dei  &  bearorum  Apofto- 
lorum  Pétri  &  Pauli  ejus  fe  noverit  incurfurum.    Da~ 
tum  RomÈe  apud  Sanâum  Petrum,  Anno  Incarnatio- 
nis  Dominiez  millefimo   quadringentefîmo  trigefimo 
tertio  ,  quarto  Kalendas  Augufli ,  Pontificatus  noftri 
Anno  tertio. 


CLXVIII. 

ï.  Août.  Eu  G E NI  I  Papa  IV.  Bulla  ,  per  quam,  non 
ohftante  Commutatione  Concilii  Basi- 
le e  n  s  i  s  ad  Civitatem  Bononienfem  ab  ipfo 
non  ita  pridem  décréta ,  prie  fatum  générale  Conci- 
lîum  Èafileenfe  à  t empare  Inchoationh  fu<e  conti- 
nuatur;  quinimo  Pontifex  prafatam  Commuta- 
tionem  £5'  Travflationem  revdcam  ^idern  Concilium 
Bafiîeenfe  pure ,  fmpliciter,  tf  cu>n  effellu  am- 
flediitur.  Dat.  Roma  Kalendis  Augufli  Anno 
Jncarnationis  145?.  [Colle6tio  Conciliorum 
Regia,Tom.  XXX.  in  App.  pag.  786.  Phi- 
Lippi  Labbei  Coileftio Concil.Tom XII. 
Col.  94f.  Rainaldi  Continuatio  Anna- 
liumCjEs.  Baronii  Tom.  XVIII.  Anno 
14Î5-] 

DUdum    facrum  Générale  Bafileenfe  ConCilium 
pro  reformatione  morum,  extirpatione  hserefum, 
&  pace  populi  Chriûiani,  per  GenewUum  Conftamien- 
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fis,  &  Senenfis Conciliorum  Statuta ,  Ordinationemque  A«j»j|-s 
felicis  recordationis  Martini  Papx  V.  Prsdeceflbris  ■'^"'^v 
noftri ,  ac  noftram  inchoatum  ex  certis  caufis  in  Lite- 
ris  noftris  tune  expreffis ,  ad  Civitatem  Bononienfem, 
de  Fratrum  noftrorum  Sanâs  Romans  Ecclefix  Car- 
dinalium  confilio,  &  aflenfu  cum  Subfcriptione  com- 
mutavimus.  Verum  cum  ex  difta  commutatione  non- 
nullE  dilfenfiones  fubortx  videantur  ac  nonnullas  es 
diclis  caufis  ,  quibus  ad  hujusmodi  commutationem, 
feu  diffolutionem  faciendam  principaliter  moti  fuimus,  , 
aliter  jam  fe  habere  cognoscamus,  nihilque  ah'ud  op- 
temus,  quam  ut,  fublata  omni  materia  diirenfionis,ad 
hxrefes  ,bella  &  morum  deformitates  de  populo  Chris- 
tiano  extirpandas  falubriter  intendatur ,  ad  confilium 
etiam,  &  ad  inftantiam  Charifllmi  in  Chrifto  Filii  nos- 
tri  Sigismundi  Romanorum  Imperatoris  femper  Au* 
gufti,  ac  Hungarix,  Bohemiaa  &c.  Régis  Illuftris,de 
Fratrum  noftrorum  Sanâx  Romans  Écclefiœ  Cardi- 
nalium  confilio, volumus,  &  contentamur,  prxfatum 
Générale  Bafileenfe  Concilium ,  à  tempore  inchoatio- 
nis  fua;  contînuatum  fuifl"c  ,  &  efl!e,profecutionemque 
femper  habuifii,  &  continuari  ,  proiecutionemque  ad 
prxdiâa  habere  debere, perin de  ac  W  nulla  commutatio» 
îranflatio,  feu  diflblutio  faéla  fuiffet:  Quinimo  prxfa- 
tam  commutationem  ,tranflationem,feu  dillblutionein 
revocantes,  ipfum  Concilium  Bafileenfe  pure,fimplici- 
ter ,  cum  eifeâu ,  ac  omni  charitate  ampleâimur ,  pro 
viribusque  illud  promovere  ,  ac  omni  favore  profequî 
intendimus ,  ita  tamen  quod  Prxfidentes  noftri  ad  pra« 
fati  Concilii  Prxfidentiam  admittantur  cum,  efFeâu  ac 
omnia,  &  fingula  contra  Perfonam  ,  auftoritatem ,  ac 
libertatem  noftram  ,  &  Sedis  Apoftolicœ,  ac  Venera- 
bilium  Fratrum  noftrorum  Sanâœ  Romans  Ecclefiae 
Cardinalium ,  &  aliorum  quorumcunque  nobis  adhaa- 
rentium  in  dido Concilio  £ada& gefta, per diôum  Con- 
cilium, prias  omnino  tollantur,  &  in  priftinum  ftatum 
reducantur.  Sicque  una  mente,  &  uno  Spiritu  cum  cha- 
ritate, &  puritatead  ea  quœ  prsmifl!a  funt  in  difto  Con- 
cilio procedatur.     Nulli  ergo  &c.  fiquis  &c. 

Datum  Romce  apud  SaniSum  Petrum ,  Kalendis  Au- 
gufti,  Anno  Incarnationis  &c.  DominicE,  millefimo 
quadringentefimo  trigefimo  tertio. 

Ego  A  N  T  o  N I  u  s  Tituli  Sanâi  Marcelli  manu  pro- 
pria fiibfcripfi. 

Ego  JordAkûs  Èpiscopus  Sabinenfis  ad  fidem 
manu  propria  fubfcripfi. 

Ego  L  u  c  î  D  u  s  Sanâx  Maris  in  Cosmedin  Dia» 
conus  Cardinalis  fubfcripfi. 

CLXIX. 

EuGENïi  Papa  IV.  fecimda  Èutia  anmÏÏatio-  ij.Sept. 
nîs ,  fjf  caffationis  Concilii  Basileen- 
sis.  Datum  Roma  Idibtis  Septemiris ,  Anno 
1433.  [Conciliorum  CoUeÊlio  Regia,  Tom. 
XXX.pag. ijj.Phil  ippi  L  ABBEiConc. 
Colka.  Tom.  XII.  pag.  j-31.  ] 

EuGENillS  Episcopus  Serviis  Ser'VorumDeiadfutH-- 
ram  rei  mer/ioriam^ 

IN  arcano  noftrx  mentis  fœpîfljme  cogitantes,  quod 
nifi  fuperinvalescenti  Hominum  malitis,  qui  Eccle- 
fîam  Dei  variis  quxfitis  coloribus  perturbare  conati 
funt ,  audoritas  Romanorum  Pontificum  reftitiflfet,  ■ 
diverfa  in  Ecclefia  Dei  fcandala  emerfiflîent ,  non  fo- 
lum  debitum,fed  etiam  necefiTariUm  reputamus,  ut  nos 
quoque  ea  qux  in  Ecclefix  fcandalum,  noftrumque 
&  Sedis  Apoftolics  contemptum  &  dedecus  fieri  cons- 
picimus  ,  debitis  remediis  comprimamus.  Sane  cum 
ad  noftram  notitiam  nuper  perveniflet ,  quoddam  pra- 
tenfum  Decretum,  datum  tertio  Idus  Julii  Anno  Do- 
mini  1433-  emanafiTcjin  quo  inter  cetera  contineri  vide- 
tur,  nos  infra  fexaginta  dierum  fpatium  di£tis  congre- 
gatis  pure  &  fimpliciter  adhxrere  debere  :  venerabilibus 
autem  Fratribus  noftris  Sanâx  Romans  Ecclefix  Car- 
dinalibus  nec  non  quibuscumque  in  Romana  Curia  e- 
xillentibus  mandari  dicebatur ,  ut  poft  ipfum  terminum 
lapfum  infra  viginti  dies  proxime  iequentes ,  fub  pœna 
privationis  omnium  Beneficiorum  fuorum,Commenda- 
rum,  Penfionum,  Officiorum,  &  gratiarum  quarum- 
cumque,  quam  incurrerent  ipfo  faâo ,  Romanam  Cu- 
riam  relinquerent ,  omnes  infuper  Caufis  in  ipfa  Curia 
pendentes  ad  fe  eo  cafu  udvocabant ,  prout  hxc  &  non- 
nuUa  alia  in  ipfo  prxtenfo  Decreto  dicuntur  plenius 
contineri  :  Nos  ex  incumbenti  nobis  cura  Officii  Pafto- 
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AnNO  "^^''^  adftriâi  ad  tuendam  noftram  Sedisque  Apoftolica; 
auSoritatem  , Cardinalium  quoque, Patriarcharum,  Ar- 
lAï  J,  chiepiscoporum  ,  Episcoporum,  Prxlatorum  ,  Officia- 
riorum  &  aliorum  Curialium  prccdiôorum  afferentium 
ipfiiis  Décret! ,  es  defeâu  poteftatis  condentium  ac  in 
hac  parte  fupplicantium ,  ut  fuper  pr^miffis  providere 
vellemus,  gravi  quîerela  commoti,  audloritate  Domini 
nollri  Jefu  Chrifti,  qui  nos  fuum  in  Terris  Vicarium 
conllitait,  ac  de  potcftatis  noftra;  plenitudiiie,  pronuntia- 
mus  ,  decernimus  ac  etiam  declaramus ,  prEcmifliim 
aflertum  Decretum ,  ac  omnia  &  iingula  in  eo  conten- 
ta, nullum  &  inane  pcnitus  extitiiîè,&  exiftere  nullius- 
<jue  auâoritatis  ,  valoris  vel  rnomenti  ,  ipfumque  & 
quœcumque  in  eo  comprehenfa  eadcm  audtoritate  revo- 
camus,  cailhmus,  irritamus,  &  pro  infeflis  haberi  vo- 
.ilumus ,  &  mandamus.  Decernentes  infuper  &  etiam  fta- 
tuentes,  Proceilus  oiTitiium,Beneâciorum,Ofi3ciorum 
■Dignitatum,Penfionum,Commendaruin,  feu  Titulo- 
rum  quorumcumque  collationes  &  dispolitiones  quas- 
<:umque,in  vim  ejusdemDecreti,quomodocumqiie,& 
qualitercumque  faâas  &  tîendas,  &  omnia  inde  fecuta 
notorie,  nullius  exftitiflè,  vel  exiftere  firmitatis.  Man- 
damus infuper  omnibus  &  iingulisChrifti  fidclibus,Ec- 
cleliafticis  &  Scecularibus  ,cujuscunique  dignitatis,  fta- 
tas  feu  conditionis  exillant,  etiamfi  Imperiali,Regali, 
Reginali ,  Cardinalatiis ,  Patriarchali  vel  quavis  alia  pra:- 
fulgeant  dignitate,  fub  anathematis  pœna  &  privationis 
quamcontrafacientes  incurrerevolumusipfofaâo,  Dig- 
nitatum  ,  Officiorurn  &  Beneficiorum  fuorum  quo- 
rumcunque,  &  inhabilitationis,  ad  illa  feu  alia  in  pos- 
terum  obtinenda ,  ne  Cardinales ,  Patriarchas ,  Archiepis- 
copos ,  Episcopos ,  Prîelatos,OfEciarios,Clericos,  feu 
alios  Romanam  Curiam  fequentes ,  in  eorum  perfonis , 
feu  rébus  Ecclcfiafticis  ,  Beneficialibus  ,  Spiritualibus 
vel  profanis , occafione  pra:rati  Decreti,turbent  q'uomo- 
dolibet,vel  molertent,  nec  ea  facientibus  prœlîent  auxi- 
lium,conlilium  vel  favorem.  Pari  quoque  pcencc  îllos, 
qui, auétoritate  feu  occafione quacumque,ea  aut  eorum 
aliqua  auli  fuerint  attentare,  volumus  fubjacere  , inhabi- 
litantes eos  ad  quascumqueDignitates,  Honores, Officia 
ik  Bénéficia  in  pofterum  obtinenda  j  fupplentcs  ex  ea- 
dem  potcflatis  plenitudine  omnes  defe£lus,fi  qui  forfan 
intervenerint  in  prœmiflîs.  Nulli  ergo  omnino  Homi- 
oumliceat  hanc  paginam  noftrœ  pronuntiatîonis,Cons- 
titutiohis,  Declarationis,Revocationis,Caflàtionis ,  Ir- 
litationis ,  voluntatis,  Mandati,  Statut! ,  inhabilitationis , 
&  fuppletionis  infringere  ,  vel  ei  aufu  temerario  con- 
traire. Si  quis  autem  hoc  attentare  prfefumpferrt ,  in- 
dignationem  omnipotentis  Dei  &  beatorum  Pétri  & 
Pauli  Apoftolorum  ejus  fe  noverît  incurfuruni. 

Datum  Romx  apud  Sânâum  Laurentinum  iii  Da- 
mafo,  Anno  Incarnationis  DominicE  millefimo  quadrin- 
■gentefimo  trigefimo  tertio.  Idibus  Septembris  j  Pontifi- 
catus  noftri  Anno  tertio-. 


CLXX. 

.  Scpr.  Eu  GE  N 1 1  Papa  IV.  tertia  Bullà  revocain  atque 
.  denegata  ,  anmllatïonis  y  caffationis  C  o  n  c  i  - 
LU  Basileensis.  Datum  Roma  Idibus 
Septembris  Anno  I4Î5.  [  Conciliorum  Col- 
leâio  Regia, Tom. XXX.  pag.  i  jf.  Philip- 
pi  Labbei  Concil.  GoUeârio,  Tom.  X II. 

E  U  G  E  N I U  s  Episcopus  Serviis  Servorum  Dei  ùniverjis 
Chrifti  jidelibus  falutem   {g*  Apofiolicam   BeKediSio- 


T^  Eus  novit  fecretoruiii  omnîutn  optîmus  perfcrii- 
■*-^tator,  quod  usque  adeo  fiimmopere  atque  diligenti 
ftudio  procuravimus ,  ne  fâcrilegum  Schisma  inDeiEc- 
clefia  nasceretur ,  quod  pauci  etiam  Sanâfe  Romanœ 
Ecclefiœ  Cardinales  Bafilea;  convenientes  ipfum  pos- 
fent  verifimiliter ,  fi  ab  inceptis  non  defifteient,  itldu- 
cere,  nos  etiam  ad  illa  humiliando  ,  ut  fcandala  vita- 
rentur,  ac  ipfis  plurima  permittendo,  ad  qua;  de  jure 
minime  tenebamur,credentes  ,ut  exinde  pacati,  pax  & 
tranquillitas  inter  nos  &  ipfos ,  imo  verius  in  Chriftia- 
iia  Rcligiotie  oriretur.  Sed  non  profuerutit ,  five  pro- 
dellc  poffiint,  per  nos  pie,  manfuete  ac  modefte  cum 
îpfis  di£ta  &  gella ,  ut  poteft  notorie  ânirhadvertere 
Chrifticola  quilibet  orthodoxus  ,  quin  ipfi  vclint  fe  à 
Sanfta  Sede  Apoftolica  fcindere,  &  Divinum  Corpus 
Dominicum,id  eft  Sanâam Matrem  Ecclcfiam  Chrifti, 
Tom.  II.   Part.  II. 


tunîcam  inconfutilem  lacerare  ac  fcidîiram  peftiferam  A  «jvjrt 
in  ipfa  conficere,  nosque  Pétri  Succeflbrem  legitimum  ■"■'^'^'~'' 
licet  immeritum,  pro  poffe  confundere,  quas  res  hac-  14335 
tenus  ChriftiauK  Religionis  Principibus  patefaccre  non 
curavimus,  fperantes  noftra  cum  manfuetudine  &  pa- 
tientia  omnia  ad  debitx  JuftitiE  femitaS  pofle  deducere, 
ac  ipfos  ab  eorum  conatibus  &  erroribus  revocare.  Sed 
prohdolor!  nimium  ifte  morbuseorum  cancerofus  inva- 
luit,  &  quotidie  convalescit,  quia  noftra  clementia  & 
nimia  benignitas  ipfos  contra  nos  quotidie  reddit  magis 
elatos.  Et  quamvis  eorum  delideriis  condescendentes 
mandaverimus  itcrum  debere  Bafilcis  Concilium  cele- 
brari,  ipli  tamen  ,  quoniam  nobis  oppido  funt  infefti, 
&  quos  tolerafle,  &  ipfis  fuarum  Contra  Sedem  Apos- 
tojicam  rtbellionum  indulgentiam  obtuiiffe,  non  pro- 
fuit, eorum  tamen  intentionem  executioni  gaudeut  & 
cupiunt  pra;cipue  demandare,  nos  falfo  de  variis  crimi- 
nibus  impetcntes ,  ut  valeant  inhumaniter  omni  Ponti- 
ficali  potertate  nos  proturbare  :  quorum  callide  diila 
&  gefta  opus  eft  refellere  ,  ne  falfis  detraclioiiibus  de 
nobis  confiais  valeant  Chriftianam  circumvcnire  Reli- 
gionem,  ac  omnibus  Chrifti  fidelibus  eorum  gefta,  dic- 
ta &  fadla  horrenda fapere  poife  in  futurum  Schisma,  & 
peftiferam  Hœrelîm  oftendamus  ,  noftris  his  Literis 
iîtigulariter  eo'rum  objeûis  respondentes.  Objiciunt 
igitur  primum,  de  nobis  obloquentcs  ,  quod  fcandali, 
&  perturbationis  caufa  in  Ecclefia  Dei  introducendi 
perperam  conati  furnus  Sacrum  Bafileenfe  diifolvere 
Concilium  ,  quodque  ex  hoc  univerfalem  Eccleliam 
conturbavimus,  nec  fine  confenfu  Concilii  dilfolutio- 
nem  illam  facere  valuimus:  quœ  cunfta  veritati  Juris 
&  fafli  penitus  funt  adverfa,  quoniam  primum  noftra 
nunquam  fuit  aut  erit  intentio  ,  Sacrum  diflblvendo 
exinarire  Concilium,  ac  nolle  fecundum  Conftantien- 
fis  &  Senenfis  Statuta  Conciliorum  ipfam  Sacram  Sy- 
nodum  celebrari,  in  qua  perfids  Hierefes  evellèrentur 
&  Deo  militantium  in  Ecclefia  reformarentur  mores 
improbi,  ac  alta  Pax  &  dulcis  tranquillitas  Chriftiano 
Populo  traderetur:quin  potius  hoc  tam  falubre  ntgotium 
femper  infedit,  &  refidet  cordi  noftro.  Et  his  de  rébus 
cupientes  ut  ipfum ,  per  Apoftolicœ  noftrx  fokrtiœ  ftu- 
diurn ,  finem  debitum  confequeretur ,  in  noftra:  affump- 
tiouis  principîo  ad  fummi  Apoftolatus  apicem  manda- 
vimus  per  diledlum  Filium  Julianum  Sanftœ  Romans 
Ecclefia;  SanSi  Angeli  Diaconum  Cardinalem  ibidem 
Bafilex  Sanflam  Synodum  celebrari.  Verum  quoniam 
poftmodum,  ut  aliîs  noftris  Literis  curavimus  Chriftii 
colis  palam  facere^jurtis  de  caufis  ex  parte  ipfius  Julia- 
ni,  &  lionnullorum  turic  Bafileae  convenientium,  per 
diledum  Filium  Joannem  Pulcripatris  ipforum  Orato- 
rein ,  ad  nos  f})ecialiter  Deputatum ,  nos  informât!  ve- 
ridîca  relatione  percepimus  ,  quod  Bafîleœ  pro  tune, 
fine  magno  temporis  intervallo ,  ipfius  Sanfts  Synodï 
celebratio  non  eflit  poflibilis , Concilium  ipfum  penitus 
non  diflbivimus,  ut  ipfi  non  bene  interprétât!  funt,fed 
ad  noftram  Bononienfem  Civitatem  cominutavimus , 
lie  quod  ipfum  in  fua  eflèntia  confiftere  voluimus ,  ac 
à  Bafileenfi  Civitare  folum  exolvimus;  quare  nos  inde- 
bite  criminantur,  quod  fcandala  in  Ecclefia  De!  intro- 
ducendi caufa  Concilium  diffipavimus  ,  cum  ipfum  à 
Bafileà  commutare,  neceflitatibus  urgentifaus  ,  coaétï 
fuerimus.  Et  quamvis  nunc  nobis  ipfas  caufas  per 
prœfatum  Oratôrem  intimatas  inficiari  non  vereantur-, 
Orbi  tamen  tôt!  notiflimum  eft  illas  caufas  celebrandî 
Concilii  impeditivas  extitiflTe  veras.  Nam  fere  oâo 
menfes  effîuxerant  poftquam  ipfa  initiàri  debuit  Sanàa 
Synodus,  nec  adhuc  Bafileœ  convenerant  très  Episco- 
pi  ,  aut  alii  iri  toto  numéro  decem  Prxlati,  Regum- 
que  &  Principum  Procuratores  five  Nuntii  pauci  ûve 
nulli  aderant,  cum  quibus  de  Chriftianorum  pacatione 
five  concoirdia  poftTent  aliqua  pertraftari,  ut  in  Conci- 
liis  primum  eft  decens  inquirere.  DoQorum  &  Magis- 
trorum  fere  nulli  intererant  ,  qui  Ha:reticorum  verfu- 
tiis  refiftere  poffent  ,  ac  argumenta  eorum  fophiftica 
fcirent  refellere,  &  confutare.  Locus  etiam  ipfe  Bafî- 
leenfîs  Civitatis  minime  tutus  videbatur  ,  tuiii  propter 
armatam  finitimam  Hxrefim  Bohemorum ,  tum  propter 
fubortam  Guerram  inter  dileâos  Filîos  Viros  Illuftres 
Burgundia:  &  Auftrisc  Duces.  His  igitur  &  aliis  juftis 
&  legitimis  de  caufis ,  non  fcandalizandi  Glerum  five 
errores  ftudio  conficiendi, de  ipforum Cardinaliumplu- 
rimorum  confilio  &  aftènfu,  qui  liunc  Bafilea;  conve- 
niunt  &  hanc  commutationem  damnant,  illnm  .*eci- 
musi  prffifertim  his  etiam  de  caufis  moti,  quia  fpera- 
bamus  quod  in  Italia  confiftente  cariffimo  in  Chriftci 
F'ilio noftro  Sigismundo  Romanorum  tuncRege, nos fa- 
cilius  ambopotuiflèmus  BononiEconvenire,adeirentqué 
ibidem  Bononioe  tune  celerius  Prœlati  &  Principes  in  hii- 
b  1  z  mero 
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A  »jvrr,   mero  copiofo  five  ipforum  Procuratores  &  Nuntii ,  cum  ' 
•''^  quibus  melius  &  graviori  matiiritate  lingula  in  Coaci- 

14^2.    liis  agenda  expedirentur ,  &  majori  cum  reverentia  ab 
""'■'     omnibus  Chrifti  fidelibus  reciperentur  ,  quam  illa  quœ 
per  paucos  Bafileœ  convenientes  fieri  forfitan  contigis- 
fent.     Nefcimus  ergo  quomodo  ipfam  audent  commu- 
tationem  reprobare,  cujus  ipfi  plurimi  tuerunt  auélo- 
res  pmcipui, damnant  namque  eorumgefta  non  noftra , 
quia  tune  eramus  graviffima  corporali  infirmitate  gra- 
vati  ,  cum  ipli   diflblutionem   &  tranflationem   ipfam 
promovebant ,  fuadebant ,  &  efficete  (tuduerant ,  nobis 
pracipue  ad  memoriam   reducentes  &   his  rationibus 
compellentes,  quod  duih  eramus  in  minoribus  confti- 
tuti,  una   cum  ipfis  &  aliis  Fratribus  noftris  Sanâœ 
Romanae  Eccleiise   Cardinalibus  ,   voto  &  juramento 
nos  adlhinsimus ,  &  quod  illo  in  Loco  Concilium  te- 
neremus,inquo  majori  parti  Cardinalium  magis  expe^ 
dieus  videretur,cum  Bafileœ  non  fperaretur  poffe  Con- 
cilium  celebrari  temporibus  à  Jure  decretis,  jam  fine 
temporis  inftante ,  &  impedimentis  fubfiftentibus  antea 
enarratiSjfîcque  ipfi  mutationem  five  tranflationem  ne- 
ceflàriam  efle  dicentes,  &  uc  alio  in  Loco  transferre- 
mus  fedulo   requirentes.    Tandem  fuit  caufa  finalisj 
ut  ipfam  tranflationem  five  commutationein  faceremus, 
quam  tamen  &  juftam  fuilfe,  &  nobis  foli  cum  vene=- 
rabilibus  Fratribus    noftris  Sanûx  Roman*  Eccleha; 
Cardinalibus  facere  licuiflè,  prout  egimus,  etiam  abs- 
que  alterius  confenfu  Concilii ,  nemo  fanse  mentis ,  am- 
bigere  débet.     Nam  etfi  Canon  Conftantienfis  Conci- 
lii qui  incipit,  Frejuens,sb  ipfo  Concilie  cditus  ,  &  à 
felicis  recordationis  Martino  Prœdeceflbre  noftro  non 
improbatus  ,    locum  mutare   vel  tempus    iaceptionis 
Concilii  prorogare  nobis  fine  Goncîlii   confenfu  pro- 
hibere  videatur,  non  tamen  débet  fie  abufive  interprse- 
tari ,  ut  caufa  imminente  iiobis  etiam  foli  adempta  fue- 
rit  circa  loci  mutationem,    temporis   prorogationem , 
dispenfandi  facultas  ,  cum  ,   etiamfi  à  Martino  editus 
extitiflèt,  illa  non  fuiffet ,  five  eflfe  debuiflèt  prohiben- 
tis  întentio ,  quœ  Succefforibus  fuis  nullum  potuit  in 
hac  parte  prxjudicium  generare,pari  poft  ipfum,  quin- 
imo    eadem ,  poteftate  funautis  &  infertur ,  prout  eft 
fecundum  omniajura,in  hac  parte  Concilium  inferius 
fummo  PontificePapamque  ipfis  priorem  nequeunt  fol- 
vere  vel  ligare ,  fed  nos  in  his  Concilio  fupenores  ip- 
fum poflîmus  pro  libitu  regulare.     Nam  hoc  de  jure 
notiffimum  eft  quod  poffiimus  quœcumque  ftatuta,  dé- 
créta, declarata  five  fancita  per  quoscumque  Prœdeces^ 
fores  noftros  vel  per  quœcumque  Concilia,  dummodo 
în  ipfis  fidei  fundamenta  non  exiftant,  five  ex  hoc  uni- 
yerfalis  Ecclefiis  bonum  principaliter  non  turbetur,  ut 
Vicarius  Chrifti  &  irreprehenfibiliter  pro   noftro  amo- 
Vere  &  cortipere  libitu  voluntatis,&  contra fentire  non 
eflèt  longxvum  ab  hœrefi.     Velle  ligare  manus  Vicarii 
Jefu  Chrifti  &  in  Terris  Dei  Legati,five  ipfius  gefta  ju- 
dicâre  vel  improbare  ,  quod   Sacrilegii  crimen  habet? 
SeQ,^uœfumus, nobis  dicant  qui  nobis  detrahunt ,  quœ 
Hœrefis ,  qus  univerfalis  Eccleliîe  turbatio ,  ex  hac  trans- 
lationeLoci  furgere  poterat,  fi  nos  Sanâain  Synodum 
(        Bononis  commutavimus,  ut  ejus  bonum  non  fruftra- 
retur  ulterius,  quod  jam  menfibus  odto  fine  fruâu  ali- 
quo  extiterat  prorogatum  &  ipfius  initianti  poftmodum 
Bafîle»  veftigia  commoda  nuUa  videbantur  ?  Profeâo 
nuUus  per  Juris  tramites  ambulans,  &  non  pafllone  fe- 
duélus  affereret,  quod  Ecclefiœ  fecerimus  perturbatio- 
nem,  fedfalutem:  nec  celebrationem  Concilii  fruftra- 
vimus ,  fed  id  accelerare  concupivimus.    Taceant  er- 
go hi  qui  fie  nobis  inhumaniter  detrahunt,quoniam  non 
ad  Chriftianorum  &  Ecclefix  noxam  commutationem 
fecimus ,  fed  pro  falute  tutiflima,ut  citius  qux  in  Con- 
cilio forent  agenda  finem  debitum  fottirentur.     Fuit 
igitur  à  Bafilecnfi  Cîvitate  légitima  pro  tune  noftra  Con- 
cilii diflblutio  ac  ipfius  ad  Bononiam  juftifliima  tranfla- 
tio;&  aiferentes  contra  funtpenitus  ab  omni  Veritate  ac 
fide  Catholica   alieni.     Nos  infuper  criminantur  ,  & 
diffamant  ,   quod  Saero   Concilio  pure  &  fimpliciter 
non   adhseremus,  fed  quotidie  magis  &  magis  contem- 
nimus  &  dcspicimus ,  quodque  nos  modelle  &  man- 
fuete  monere  curaverint  ut  icandalofam  diffolutionem 
&    EcclefiïE    Chrifti   perturbationem  amovere  debere- 
mus,  quas  res  ,int)uiunt,nos  pertinaciter  recufare,  & 
,    has  ob  caul'is  nos  citare  &  monere  non  funt  veriti,  & 
tandem,  quod    It  deterius  ,  fi  eorum  votainfra  fexa' 
ginta  dies  non  -idimplever!nius,nos  ab  omni  Pontifica- 
li  Dignitate  fuspendiile  çrofiteutut  :  qu«  quantum  con- 
tra omnia  fint  divinajura  paritïr  &  humana,  ac  Hsre- 
fim  manifefte  auiriemia  ,   breviter   oftendemus  :  nam 
diflblutionem ,  quam  fcandalofam  &  Ecclefiam  pertut- 
bantem  eflfe  dicunt,   legitiinis  d«  caulàs  &  neceflatiis 


jure  fecimus,  ut  ante  retulimus.  Quod  igîtnr  fcanda-  Afjrqjj 
lum,  quodjufte,  honefte  &  urgente  necelîitaie  faÊtum 
extitit,  potuit  generare ? Profeâo  nullum,  cum  omnia  jjlîï, 
quœ  ad  falutem  Chiiftianac  Religionis  debuillent  in  Ba- 
filecnfi Concilio  expediri,  &  qua:  pro  tune, cum  ipfam 
Sanflam  Synodum  commutavimus  ,  ibidem  Bafileœ 
fieri  non  poterant,  melius,  celerius  ,  &  commodius 
in  ipfa  Bononienfi  Synodo  perfici  valuiflent.  Quam 
etiam  Ecclefis  turbationem  fecimus  ,  cum,  ut  paulo 
ante  narravimus,  illo  in  tempore  quo  Concilium  com- 
mutavimus fere  nuUi  Prœlati  convenerant?  Non  pote-  . 
rant  igitur  perturbari  qui  non  aderant,  quia  quod  Con- 
cilium Bafilex  fieret  non  curabant.  Nam  (i  alFeélas- 
fent,  ibidem  in  tempore  convenilTent.  Nec  quo  ad 
illos  qui  convenerant ,  quîa  ita  pauci  numéro  erant, 
quod  fine  noftra  aucloritate  Ecclefiam  univerfalem  re-. 
prœfentare  non  poterant ,  quamvis  ipfi  etiam  reprœlèn- 
tare  fe  dixerint.  Concilio  igitur  ad  ipfàm  Bononien- 
fem.  Civitatem  légitime  tranflato  ibidem  poftmodum 
Bafilete  convenientes  velut  locufta;  acephali  Canonicum 
fine  noftris  Prœfidentibus  non  feccre  Concilium  ,  cum 
audoritate  carerent  Apoftolicœ  Sedis.  Nec  verœ  funt 
quas  faciunt  exeufationes ,  quod  Conftantienfis  Senen- 
fisque,atque  felicis  recordationis  Martini  ac  noftra  auc- 
totitate  ipforum  Concilium  vires  habuerit  &  habeat. 
Nam  prœdiâis  veris  caufis  fubfiftentibus  ,  &  noftram 
&  pia;  memoriœ  Martini  &  ipforum  Conciliorum  auc* 
totitates,  ut  jure  fecimus  ^  revocare  potuimus,  ut  pa- 
tule  fupra  innnuavimlis  :  quare  poft  ipfam  Canonicam 
diffolutionem  &  auéloritatum  pradidlarum  revocatio» 
nem  ,  absque  ulla  Apoftolica  aufloritate  conveniebant 
five  eonveniunt.  Unde  verum  non  eft  dieere  eorum 
Canonicum  poft  noftram  diflblutionem  &  fine  noftris 
Pra:fidentibus  fuiflè  vel  eflfe  Concilium ,  quoniam  nulla 
rata  eft  vel  unquam  erit  Synodus  generalis,  quae  fum- 
rai  Pontificis  non  fuerit  auftoritate  fuflfulta.  Nec  etiam 
eorum  Spiritus  Sanftus  &  Caput,  cum  mifericors  Je- 
fus  Chriftus  fuper  omnia  fummum  Pontifieem  Eccle- 
fiœ  poft  tranfitum  Verbi  ad  Patrem  Caput  &  Principem 
ab  ipfo  Chrifto  &  Ecclefia  conftitutum  Ecclefix  infti- 
tuerit ,  nos  videlicet  qui  locum  retinemus  ipfius  Vica- 
rii Jefu  Chrifti,  quamvis  immeriti.  Sacrilegum  igitur 
à  nobis  fioftulant,  &  Hsretieum,ut  declarare  velimus 
retroaûis  temporibus  Bafileae  continué  fuiflfe  Conci- 
lium ,  cum  poft  noftram  diffolutionem  fine  noftris  Pra- 
fidentibus  regulare  non  facerent  Concilium  :  quia  eo- 
rum diéta,  gefta  &  faâa  omnia  contra  divinajura  pa- 
riter  &  humana  perperam  funt  conftfta  ,  &  qus  per 
nos  nuUatenus  fiint  débita  comprobari.  Et  in  hoc  eft 
quod  Chriftianam  Religionem  cireumvenire  cupiunt, 
ut  fub  colore,  quod  continuo  Bafilea  Concilium  fuis- 
fe  declaremus ,  omnia  eorum  gefta  &  faâa  comprobe* 
mus,  qua;  adeo  fUnt  minus  bene  compofita,  ut  etiamff 
ab  habentibus  poteftatem  promulgata  fuiflent ,  eifent 
irritatione  ,  annullatione  ,  &  revocatîone  dîgniflima. 
Nam ,  quod  nunquam  eft  ledtum ,  ipfi  in  Civitate  noftra 
Avinionenfi ,  &  contra  noftram  voluhtatem  conftituere 
Legatum  aufî  funt,  illam  Tyrannidi  unius  Cardinalis 
nuper  cum  eis  convenientis  iubjiciendo  ,  fpreto  vero 
Legato  de  latere  per  nos  &  Sedem  Apoftolicam  confti- 
tuto,  unde  tôt  Guerrarum  ftrages ,  tôt  rapina; ,  rot 
homicidia ,  tôt  incendia  faborta  funt.  Sed  tandem 
Clementiffimus  Deus  fua  mifericordia  favit  Parti  jus- 
tiorem  caufam  habenti ,  quia  noftro  vero  Dominio ,  & 
fub  noftro  Legato  ipfa  Civitas  eft  fubje£la.  Ipfi  infuper 
de  fingulis  Romanx  Curis  Offieiis  inter  fe  ipfos  dispo- 
nere  non  funt  veriti  ,  Prœfidentes  ad  prafidcndum  iti 
eorum  Generali  Concilie  deputando , noftris penitus  Prœ- 
fidcntibus  fpretis ,  cum  quibus  potuiflènt  ac  debuiffent 
Canonicam  Synodum  facere  &  firmare.  Caufàrum 
etiam  Auditores  à  fe  ipfis  eonftituerunt,quod  nusquam 
vifum  eft ,  Pontifice  fummo  Romanam  Curiam  tenen- 
te,dum  ad  ipfam  extirpationem  Hairefum,  reformatio- 
nem  morum  Paeemque  Chrifticolarum  univerfam 
intenti  eflfe  deberent ,  fingulorum  caufas  particnlares  ftu- 
dcnt  potius  ventilare.  Exereitium  etiam  Vicecancel- 
lariatus  OflSeii  uni  ex  ipfis,  contra  noftram  voluntatem 
tribuere  praefumpferunt ,  ac  etiam  generalia  five  publi- 
ca  Confiftoriacelebrare,omniaque  attentare  non  formi- 
dant,  quœ  tantum  funt  nobis  &  Scdi  Apoftolicce  fpe- 
ciâliter  refervata  ,  perinde  ae  fi  univerfe  carnis  viam 
eflemus  ingreflî,vel  fi  omnis  Pontificalis  fummoî  Dig- 
nitatis  poteftas  efltt  nobis  adhuc  viventibus  &  in  Pétri 
Sede  légitime  conftitutis  apud  ipfos  devoluta,  quod  as- 
feverare  eft  hxreticum  &  profanum,cuin  poteftas  apud 
nos  &  ipfos ,  &  fie  duos ,  in  folidum  eflfe  non  poflît , 
quia  imaginari  non  poffumus  qua  auétoritate,  quo  jure, 
nobis  in  Sede  Apoftolica  cojififtentibus, Bénéficia  con- 
férant, 
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'Atsjno  ^^''^''^'  "'"''  '3"°'^  ufurpant  contra  juftitiam  jura  noftra, 
*\NNO  gj  q^Q^J  deteftabilius  eft,  illa,  quain  nofttis  Pra;deces- 
X42?t   foribus  inalefafta  damnant,  Monalteriorutn  Religiofo- 
^^^     rum  Sœcularibus  Clericis  Adminirtrationes   conceffas, 
ipfiad  inftantiam  cujusdam  PrincipisSscularisfecerunt. 
NainOfficium  Generalis  Humiliatorum  &  illius  Ordi- 
his  principale  Monafterium,  cuidam  Sœculari  Clerico 
in  Commendam  five   adminiftrationem  conceffcrunt: 
quam  rem  exemplo  veiuti  pcrniciofam ,  nos  antea  fa- 
cere  recufavimus.     Ipli   vero   ut  Episcopos  habeant , 
continue  cognita   contraria  voluntate  faccre  tentave- 
runt,  &  fub  tali  eorum  colorato  Titulo  Clericus  ante 
'diftus  in  difta  j.ldmîniftratione  intrufus  eft,  ita  ut  dici 
foffit ,  quod  fere   centum  Monafteria  Regularia,  qux 
fubOfficio  Generalis  diâi  Ordinis  regulari  debuifleut, 
fub  unius  Clerici  Sxcularis  funt  Adminiftratione  fuppo- 
fita:qux  quantum  juri,  quantum  honeftati,  quantum 
bonis  moribus   conveniant,  quisque  ptudens  animad- 
vertere  poteft.   Poftremo  tandem  ultra  aliud,quod  nos 
&  plurimos  Fratres   noftros  Sanâs  RomaniE  Ecclelix 
Cardinales  citare  conati  l'unt,  etiam  poftquam  decrevi- 
mus  iterum  ibidem  Bafilex  debere  Concilium  agitari , 
nos  etiam  ab  Adminiftratione  fummi  Pontificatus  fus- 
pendere  freti  funt, ut  ad  ipfospo£rent,faltem  de   faâo, 
îpfam  noftram  fummi  Pontificis  poteftatem  advocare , 
&  ejus  Adminiftrationem  exercere,  conferendo  Béné- 
ficia val  Officia, &  alia  faciendo  quœnobis  tantum  funt 
à  jure  conceflà  five  permifla.     IAe  funt  ergo  caufse 
quare  continue  Bafileae   fuilîe  Concilium  per  nos  de- 
clarari  cupiunt.  Ifti  funt  qui ,  quoniam  eorum  vota  pati 
nonvolumus,  de  nobis  tôt  mendacia  confingunt.  Ifts 
funt  Hxtefes  quas  extirpare  cupiunt.    Iftœ  funt  refor- 
mationes  débita;  quas  in  Ecclefïa  Dei  introducunt ,  & 
Pax-&  tranquilitas ,  quas  univerfis  Chrifti  fidelibus  dis- 
ponunt ,  quia   inter  fè  ipfos  poteftatem  noftram  divi- 
dunt,  &  fibi  ipfis  adfcribere  cupiunt,  ut  qua;  Bénéficia 
vel  OflHcia  five  Honores  ,  quos  à  nobis  confequi  non 
valueruntjfcindendo  Dei  Ecclefiam  confequantur.  Ab- 
fit  igitur  à  nobis ,  abfit  ut  talem  declarationem  facia- 
mus ,  &  quod  talia  gefta  comprobemus.   Prius  eft  enim 
utnonfolum  Pontificatum  vel  partem  ejus,  fed  ani- 
tnam  tollant,  quam  fidem  Catholicam  nobis  auferant. 
De  hoc  autem  vero  ad  oflEndendam  noftram  finceram, 
&  purifljmam  intentionera  quam  habemus  ut  Concilium 
fiat^  &  quod  omnia  ad  finem  debitum  perducantur, 
eontenti  fumus  &  volumus  pure  &  fimpliciter  continue 
fuiflè  Concilium ,  ita  tamen  quod  omnia  gefta  &  at- 
tentata  contra  nos  five  Sedis  Apoftolics  libertatem  vel 
Privilégia ,  Sanftœque  Romanx  Ecclefiœ  Cardinales 
ac  nobis  adhérentes,  prout  de  faéto  fecerunt,  fie  de 
faélo  ante  omnia  revocent  ,noftrosque  Legatos  juxta 
Juris  régulas  Prxfidentes  admittant.     Objîciunt  etiam 
nobis  &  admirari  videntur,  quod  Bafîleae  juffimus  Sa- 
cram  Synodum  celebrari,  ac  mandavimus  cum  Conci- 
]ii  confilio  agenda  per   Prœfidentes  perfici.     Dicimus 
quod  Concilium  dumtaxat  potens  eft, ipfos  autem  Prœ- 
fidentes  fequi  neceffe  eft ,  &  ideo  fi  Concilium  diâaret 
five  confuleret  aliquid  Ecclefia:  expedire,Prsîfidentibus 
vero  non  placeret,  hoc  ipfum  minime  fieri  polîèt,  fie 
quod  de  Judice  Concilium  Confiliarius  formaretur.  Sed 
hi  fie  dicentes ,  fi  nuUa  jura  vidiflTent,  fatis  efifet.  Nam 
fi  ipfi  omnia  Mundi  jura  percontentur ,  omnia  voiunt 
quod  qu33  Concilio  ftatuumur  ,  declarantur,  feu  fan- 
ciuntur  ,  à  Papa  vel  ejus  Legato  conftituantur  atque 
promu lgentur,Sacro  Concilio  confulente  ,  five  etiam 
approbante.     Nam  fi  Papa  vel  Legatus  ejusdem  noUet 
disponere  aliqua ,  contra  Concilium  affeâaret ,  Papae 
Sententia ,  vel  ejus  Legati  perfonam  Summi  Pontificis 
tepra;fentantis ,  non  Concilii  voluntas  fequenda  foret  j 
cum  fuper  omnia  Concilia  habet  poteftatem  Papa^  nifi 
forte  quœ  ftatuenda  forent   Catholicam  fidem  respice- 
rent ,   vel  fi  non  fièrent  ,  ftatum  uniVerfalis  Ecclefiaà 
principaliter  pertuibarent ,  quia  tune  Concilii  Sententia 
eflèt  potius  attendenda.     Verba  igitur  noftrarum  Lite- 
rarum  fecundum  Juris  formam  interpretanda  funt ,  ut 
qu2E  ad  folum  Concilium  fpeâarent,  quœ  funt  numéro 
plurima,  cum  Concilio  expediantur  fi  fiant ,  alii  vero 
Juris  tramitem  imitentur.     Et  hoc  eft  in  quo  potifllme 
falluntur^  qui  Bafilcs   conveniunt.     Nam  credunt  in 
fingulis  agendis  efiTe  Judices   fupra  PontiScem  ^  quod 
eorum  aSiones  demonftrant.   Nam  in  fingulis  fe  nobis 
fuperiores  reputant  ,  quod  tamen  affeverare  eft  hsre- 
ticum  &  profanum.  Obm.utescant  igitur  ,  &  noscant, 
quod  etiam  fie  cum  Concilio  fieri  mandavit  felicts  re- 
cordationis  Martinus  nofter  proximus  Prxdeceflbr,nee 
velint  noftram  puram  intentionem,in  fingulis  lacerare, 
quam  etiam  cum  aliis  laeeflère  conantur,  afl!everantes 
noftram  ad  fummi  Apoftolatus  apicem  non  fuiïïè  Ca- 


nonieam  Eledionem.  Sed  ô  mifericors  Deus ,  cur  Anno 
oculos  tuœ  pis  Juftitiaî  contra  prœfatos  non  convertis  ?  '^NU 
Nam  plurimi  ex  his  qui  taiia  proférant  funt  qui  nos  in  14^  î. 
Pétri  Cathedram  dirigentes  inthronixaverunt  ,  ifti  nos 
confecraverunt ,  ifti  nos  eoronavcrunt  &  aliqui  ex  eis, 
ut  à  vero  Chrifti  Vicario  Pontificatus  infignia  fuscepe- 
runt,  alii  vero  ex  eis  fere  omnes  gratias  five  Bénéficia 
plurima  funt  adepti,&  nos  Annis  plurimis  pro  fummo 
vero  Pontifice  venerati  funt.  Igitur  imaginari  non  pos- 
fumus  qua  fronte  ,  qua  audacia  ,  quo  colore,  poflînt 
noftram  Catholicam  Eleâionem  in  dubium  revocare^ 
prœfertim  cum  ipforum  allègent  maximam  turpitudi- 
nem.  Quare  Principes  Chriftiani  Religiofiffimi,  vos- 
que  alii  Chrifticola:  Orthodoxi ,  per  vifcera  niifericordiœ 
Jefu  Chrifti  praefatos  Bafileae  convenientes  adhorremini, 
utdeliftentes  ab  inceptis  velint  noftros  Prslidentes  ad- 
mittere  ,  ut  Canonicam  Synodum  facientes  ;  poflînt 
bona  illa,  propter  qu»  Sacrum  Concilium  eft  inftitu- 
tum,  debitâî  executioni  demandare.  Quod  filècus, 
quod  abfit,  fecerint  &  Dei  Ecclefiam  fcindere,ut  hac- 
tenus  funt  conati, concupiverint,nec  Prxfidentibus  in- 
tendere  reformationi  Ecclefiœ  ftuduerint ,  tune  vos 
Chrifticolas  Principes  iterum  per  ejusdem  mifericor- 
diam  obfecrainus,  qui  pro  nobis  mortem  fubiit  tempo- 
ralem,  ut  velitis  eorum  improbis  conatibus  pro  poffe 
refiftere,  prEfertim  ne  Schisnia  nefandiflîmum  in  Dei 
Ecclefia  oriatur.  Nam  hoc  ad  Principes  pertinet  fieculî 
Chriftianos,  ut  eorum  temporibus  pacatam  velint  effè 
Matrem  Ecclefiam ,  unde  funt  fpiritualiter  nati.  Quod 
Pfalmographi  verbum  oftendit ,  cum  inquît  :  (3'  nunc 
Reges  iKtclligite ,  erndimini  qui  judicatis  Terram  ,  fer- 
vite  Domi-fio  in  timoré  ,  Çs"  cxultate  ei  cum  tremore 
&e.  Sed  quomodo  ferviunt  Principes  in  timoré  ,  nifi  ea  ^ 
qux  contra  SanSam  Matrem  Ecclefiam  &  juflà  Domi- 
ni  funt,religîofa  feveritate  prohibendo atque  plefleudo? 
Agite  igitur  viriliter,  agite  advcrfùs  Chrifti  vineam  &  a- 
grum  Dominicum  dcvaftare  cupientes,  hec  permittere 
velitis  ,  quod  fine  auftontate  Pontificis  Conciliabula 
non  Concilia  fiant  :  quomodo  in  futurum  poffet  elfe  ex- 
emplum  perniciofiflîmum,  ut  ducem  five  plures  ad  li- 
bitum fine  Sedis  ApoftoliciB  auSoritate  aliquo  in  Loco 
Prslati  convenirentjfcandalizarentque  Populum  Chris- 
tianum  orthodoxum  ,  ac  contra  Chrifti  Vicariuni  pro 
libitu  refi tirent^  ut  refiftenles  malis  aâionibus  œternam 
gloriam  raereamini.  Datum  Romœ  apud  Sanàum 
Laurentium  in  Damafo ,  Anne  Inearnationis  Dominiez 
I433.  Idibus  Septembris ,  Pontificatus  noftri  Anno 
tertio. 

CLXXÎ. 

Cîviiaiis  Mamtu^  cum  ejus  'terrUorio ^  î>to-  21.  Sept» 
afi  ô"  Diftriêîu  iterata  folemnisque  Eredlio  in 
Marchionatum  at^e  Principatum  per  S  i  g  i  s- 
MUNDuM  Romanorum  Imperatorem  in  Solio 
Cafareo  fedmtem  in  eadem  Civitate.  Datum 
Mantaie  Anno  Dmùni  14?  J-.  dii  zz.r,ienfis  Sep- 
tembris. [Pièce  authentique  tirée  des  Archi- 
ves Archiducales  de  Mantouë.] 

In  nomitie  SmHié  ,  ^  înditiiàuie  Trinitatis  féliciter  >, 
Amenv 

CIgisMuuDus  Divina  Favente  Clementia  Roitia- 
'-' norum  Jmperator  femper  Auguftus,  ac  Ungarijej 
Bohemisi  Dalmaciœ,  Croacice  &e.  Rex.  Ad  perpe- 
tuam  rei  memoriam  llluftri  Johanni  Francisco  de  Gon- 
zaga  MaKtute .,  ejusque  Territorii) Diocefis,  &  JDiftrie- 
tus,néc  non  &  infrafcriptorum  Locorum,  Terrarum  j 
Caftforum  &  pertinentiarum  Marchioni  noftro  Sacri- 
que  RomaniFideli  Principi,g;ratiam  Cefaream,  &  om- 
ne  bonum»  Sicut  fummus  ille  Monarcha  ,  &  Impe- 
rator  erernUs  Dominus  Jefus  Chriftus  de  Beatoruirt 
fuorum  raagnitudine  relledlorum  pluralitate  Istatur; 
Ita  Romani  Imperatores  ,  &  Reges  Monarce  terres- 
tres ab  eo  digna  quidem  extimatione  trahentes  exera- 
plum  non  aliunde  Cefareum  culmen  augere,  décorum 
facere  vifi  funt,  quam  ceu  Celorum  fummo  michantis- 
fima  Sidéra  trahentes  in  Terras  ipfum  Impériale  fafti- 
gium,denfis  undequaque  Procerum  ftipare  chatervis 
corruscantibusque  femper  magnorum  Heroum  agniini- 
bus  illuftrare  ,  tune  Romanam  Rempiiblieam  fupra 
univerfum  Orbem  felieioribus  Auspiciis  extolentcs,  R^ 
quod  fibi  conceflum  eft,  Capiti  bene  valentia  idcmque 
fapientia  mcmbra  eonjungerent.  Quid  enim  Régna, 
quidBarbatas  Nationes,  quid  diverfa  JVIundi  Climata 
Ll  3  fube- 
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AnNO  ftibEgi'^s  ptoficeret ,  fi  defîceret  vel  quibus  femel  fub- 
dita  fidentiffime  fubdereiitur  ,  vel  quorum  providen- 

iil2?.  tia  fumpta  frena  debitum  fortiter  moderarentur  iu 
girum  ;  hi  funt  enim  quibus  omnis  Imperialis  rutilât 
décor  ,  floret  ViÛoria  ,  Gloria  lublimatur;  Hi  Cefa- 
reas  laudes  crterunt,fub(liiient  anTia,&  quodfuis  texunt 
quottidie  mauibiis  qua  proprio  rubrant  rofco  fanguine 
viâoriofos  ,  divos  criues  premuut  laurea  triumphali. 
Sane  licet  alias  ,  duni  RoQiano  Regio  nomiiie  fungc- 
remur  ,  tu  &  Hscredes  tues  Icgitinios  in  Marchiones 
Maatgae  &  Sacri  Romani  Imperii  Illultres  Principes 
creaverimus  ,  &  fublimaverimus  ,  prout  Litterœ  Ma- 
jcftatis  noftre  dcfuper  in  Civitate  Parmœ  emaiiate  cla- 
rius  atteilantur  ;  tamen  attendentes  multiplicia  mérita 
probitatis,  ac  preclara  devotioiiis  infignia  quibus  tu,ac 
laudabilis  memorie  Progenitores  tui  ingcnue  Dômusde 
Gonzaga  Predeceflbres  nollios  dive  recordationis  Ro- 
manorum  Iniperatores  ,  &Rcges,  ac  ipfum  Sacrum 
Romanum  Imperium  digiiis  quidem  ftuduiftis  honori- 
busvenerari,  illum  etiam  fervidum  tux  mentis  ardo- 
rem  quo  noilros,  &  cjusdem  Imperii  procurandos  ho- 
nores inclinaris,  attentius  Imperialis!  confiderationis  in- 
tuitu  limpidius  intuentes ,  animo  deliberato,fano  etiam 
Principum,  Comitum  ,  Baronum,  Procerum,  &  No- 
bilium  noftrorum  Fidelium  dileâorum  accedente  con- 
iîlio.  Te  frefattnn  Johannem  Fm»<:'scHr/i  ^  cum  liée  tuse 
nobilitatis  origo,  latitudoque  tui  Dominii  acampla  fub- 
jeûa  tutediâïoni  fpatia^  ùecnon  intemerata  fides  tua, 
ac  Progcnitorum  tuorum,quo  vetufto  jam  tempore  cum 
maxima  Fidelitatis  exhibitione  Sacrum  Romanum  lio- 
noraftis  Imperium  non  inmerito  requirebant  _,  &  requi- 
runt,Denuo&  ex  fuperabundanti,  fedentibus  nobis 
îii  Apparatu,  &  Cerimoniis  Imperialibus  ac  folemnitate 
âebita  in  Solio  Cefareo,  per  Birreti ,  Mantelli,&  An- 
nuli  impofitionem,&  Banderiprum  conceffione  ac  alio- 
rum  infigiiiorum  collatione,  Hodie  in  nomine  Domini 
Salvatoris  noftri ,  à  quo  omnis  Principatus ,  &  honor 
provenire  dinofcitur  ,  Audtoritate  Celârea  ,  illuftravi- 
mus,  &  infignivimus  in  vcrum  ?imc\ptm,atqiie  Mar- 
chionem  Mantute  fublirnavimus ,  erreximus,  &  decora- 
vimus,ac  rècepto  à  te  in  manibus  proprSis  fubje£lionis , 
obedientias  ,  &  fidelitatis  débite  Sacramento  ,  illuftra- 
Hius ,  infignimus ,  fublimamus ,  errigimus  de  Imperia- 
lis plenitudine  poteftatis  ^  ac  décréta  noftri  fciencia 
motuque  proprio  decoramus,  Decernentes  ^  &  volen- 
tes  expreffè  Quod  tu ,  ac  Hcredes  ■■,  &  Succeflbres  tui 
legitimi  Marchiones  Mantuse  perpetuis  in  antea  tempo- 
ribus  omni  dignitate,  preheminentia ,  nobilitate,.Jurej 
poteftate,  libertate,  honore,  &  confuetudine  gaudere , 
ac  frui  continuo  debeatis  ,  quibus  alii  noftri ,  &  Sacri 
Romani  Imperii  Principes  ac  nominativi  Marchiones 
Illuftres  fruiti  funt  haaenus„&  quottidie  pptiuntur; 
Civitatemque  Mantuse  ejusqueTerritorium,  Eiioceh'm, 
&  Diftriâum  cum  omnibus  fuis  ]uribus  ,  Honbribus, 
JurisdidHonibus,  ac  Pertinenriis  quibuscurhque  in  infe- 
riori  Lombardia  conftitutam  ,  prout  hadtenus  per  Co- 
mune  Mantuse,  five  Predeceffores  noftros ,  iîve  te ,  ten- 
tum,  &  poffeffum  efl:,  ac  tenetur,  &  pofTidetur  ad 
prefens,  cum  infrafcriptis  Caftris,  Locis  ,  ac  Terris, 
Villibus,  Juribus,  Regalibus,  Honoribus ,  Jurisdi£lio- 
nibus  ,  &  Pertinentiis  quibuscumque,  videliceti  Cnjlro 
Sermedi  cum  lovx  Curia  fua  ,  atque  cum  omnibus,  & 
quibuscumque  fuis  Villis  ,  Locis,  Terris,  Vallibus, 
Pascuis  ,  Nemoribus  Piscariis ,  Canalibus  ,  Aquis  , 
Aqueduâibus,  Aquarumque  decurfibus,  &  cum  om- 
nibus fuis  ultra  citraque  Ripis  Riparumque  Juribus,  & 
cum  toto  ,  mero  &  mixto  Imperio  fuperius,  &  inferius 
usque  in  Buranam  vivam;  Item  &  cum  Caftro  Revsri^ 
^  cum  fua  Infula,  &  Curia; Item  &  cum  Caftro  Quis- 
telli  cumque  ejus  Curia  &  cum  Flum'me  SetuU  ab  utra- 
que  Ripa ,  prout  labitur, &  fe  extendit  fuperius,  &  infe- 
dus  per  totum  Territorium ,  Diocefim ,  &  Diftriélum 
Mantuœ  &  per  omnia  alia  Loca  tibi  tuisque  Predeces- 
foribus  à  noftris  Predecefforibus  in  Vicariatum  ,  five 
alio  titulo  conceflà  ;  Item  &  cum  Caftro  Luzeriie  cttm 
tota  fua  Curia,  &rTerritorio  ,  ac  mero  &  mixto 
Imperio  ;  Item  &  cum  Caftro  Suzaria  cum  tota  fua 
Curia;  Item  &  cum  Caftro  Marcharegia ,  cum  tota  fua 
Curia  &  Territorio  citra  ultraque  Flumen  Olii,  &  cum 
îpfo  Flumitie  Olii  ab  utraque  ipfius  Ripa,  prout  labitur, 
&  decurrit  à  fuperiori  parte  per  totum  Terrftorium 
Mantuanum  usqîie  in  Padum  ;  Itéra  (j'  cum  toto  libéra 
Flumi-ae  Padi,cnm  omnibus  fuis  ultra  citraque  Ripis, 
Caftris,  Fortiliciis  atque  Locis ,  prout  labitur,  &  de- 
currit à  Fluminibus,  five  Canalibus, live  Aquis  Taliata 
Zaricc  ,  y  Olii  ns(jue  in  buranam  vivam  ,  ÎS*  wsque 
Veftanum  cum  omnibus,  &  fingulis  Valibus,Paludibus, 
Pascuis,  Piscinis ,  &  Piscariis  ultra  citraque  diâum 


Flumen  Padi,  quantumcumque  dilatentur,  prout  hsc^  AnNO 
tenus  per  Commune  Mantux  ,  live  te,  five  Predeces- 
forcs  tuos  tente  fuerunt  &  poflèffe  ,  vel  tenentur,  &  1435* 
poflidentur  rite  ad  prefens  ,  &  generaliter  cum  omni- 
bus, &  liugulis  Caftris,  Rochis ,  Fortiliciis , Fluminibus, 
Falibus  ,  l-'illis,  y  Terris,  Juribus,  Regalibus ^  Jiiris' 
dt6lionibus ,  ac  Pertinentiis  dtSlx  Civitatis ,  Diocefts ,  v3° 
Tcrritorii  Mantute  diélorumjue  Caftrorurn  yior/imatiri"^ 
cum  toto  Flumine  Mincii ,  is  Juis  adjacentiis  ab  P.tritqnt 
ipfius  Ripa, prout  fe  extendit ,  i3'  labitur  à  falegio  usque 
i»  Padnm  ;  ex  certa  noftra  fcientia  ,  &  Imperialis  ple- 
nitudine poteftatis ,  in  novam  Marchiam ,  &  Marchio- 
natum  errigimus  ,  facimus ,  &  creamus  ;  decernentes , 
&  hoc  nolho  Imperiali  ftatueiites  Ediflo,  ut  de  cetero 
dida  Civitas  Mantui;  cum  toto  ejus  Territorio,  Diocc- 
f^i,  &  Dirtriâum  ;  cumaue  predidlis  Caftris,  Locis, 
&  Terris,  earumque  omnium,  &  fingularum  JuribuSj 
Regalibus,  &  Jurisdiâionibus  quibuscumque,  Marchi» 
&  Marchionatus  ,  &  pro  Marchia ,  &  Marchionatu 
noncupetur,  vocetur ,  habeatur ,  &  ab  omnibus  tenea^ 
tur  ;  Tibi  Ilhftri  Johaxni  Francisco  tuisque  Filiis,  £5? 
Hteredibus  legitimis  masculis  ,  ac  Succelforibus  infra- 
fcripto  ordine  fucceiruris,prcdiftam  Civitatem  Manlus 
ejusqùe  Territorium  ,  Diùcclim  ,  &  Diftridum  cuni 
fuprafcriptis  Terris ,  Locis  ,  &  Caftris,  cumque  om- 
nibus ,  &  fingulis  dids  Civitatis  ,  Terrarum  ,  Loco- 
rum,  &  Cafl:rorum  Juribus ,  Honoribus,  Jurisdiâioni- 
bus, mero  &  mixto  Imperio  ,  omnimodaque  Jurisdic- 
tione  ,  &  cohertione  ,  Aquis  ,  Stagnis ,  Torrcntibus , 
Laculjus  ,  Fluminibus  ,  &  Piscariis ,  Molendinis  ,  & 
Jilribus  navigandi  ,  Silvis  ,  Nemoril^us,  Pratis  ,  Pas- 
chuis,  Piscinis,  Theloneis,  CondiiQibus ,  &  potefta- 
te fabricandi  Monetam  auream,  argenteam  vel  ereamj 
&  quamcumque  aliam,  legalem  tamen  &  dativam,  Va- 
libus  ;  Venationibus  ,  &  Pheudis  ,  Pheudatariis ,  Vas- 
fallis  ,  VafTalagiis  ,  Baroneis  ,  Militibus ,  Judicibus^ 
Plebeis,  Rufticis ,  Agricolis ,  Judeis,  &  omnibus,  quE 
tam  de  Jure  ,  quam  alia  quacuriique  fpeciali  Con- 
fuetudine ,  vel  Lege  diâe  Civitatis  ,  ac  prediflorum 
Locorum,  Terrarum,  &  Caftrorurn  latitudo  concer- 
liit,  in  Marchionatum  ,  &  Pheudum  honorabile  ;  atque 
perpetuum  Imperiali  auâoritate  ,  &  de  benignitate  Ce- 
farea ,  animo  deliberato  ,  &  ex  certa  fcientia  ,  conce- 
deiites ,  &  gratiofius  conferentes  dec'ernentesque  ,  & 
hoc  Ediâali  Conftitutione  fancientes  Quod  ta  Çs"  Ft- 
m ,  ac  Succejfores  tui  legitimi  peYpettto  Marchiones  Mdn- 
tncs  nominari i^  ^  appellari  debeatis  inantea,&  taiiquain 
ceteri  Imperii  Sacri  Marchiones  ,  &  Principes  teneri , 
&  hônorari ,  ac  ubique  locorum  ab  omnibus  reputari 
Omnibusque  Jure,  Privilegio,  honore  &  gratia,ac  Dig- 
nitate .,  &  Inmunitate  ,  absque  omni  impedîmento  , 
perfrui ,  Quibus  alii  SacrofanSl  Romani  Imperii  Mar- 
chiones, &  Principes  in  daudis,  &  recipiendis  Juribus, 
in  conferrendis  ,  feu  fufcipiendis  Pheudis  j  &  in  om- 
nibus, &  fingulis  aliis  Illuftrem  ftatum,&  conditioneni 
Marchionum,  feu  Principum  concernemibus  fruiti  funt, 
haâenus,  feu  quolibet  potiuntur  ;  aftringentes  tejoha- 
nem  Franciscum  Hxredesque  légitimas  ,  &  modo  infra- 
fcripto  SuceflTores  tuos  ,  ut  Marcliionatu  veft  o  prx- 
diâo  pacem  ,  &  Jufticiam  omjiibus  &  fingulis  eque 
pauperibus  ,  &  divitibus ,  efficaciter  ,  &  fidefiiCj.'  juxta 
poife  veftrum,  procurare  debeatis ,  QuOdqne  Mj^rchio- 
natum  Mantuœ  cum  omnibus  fuis  Pertinentiis  ficut 
fuperius  expreffatur  ,  à  nobis  ,  nec  non  à  Seren-flimis 
Imperatoribus  five  Regibus  Succefllbribus  noftris ,  &  ab 
Imperio  Romano  ,  quoties  debitum  fuerit,  foie  mnita- 
tis  honore  debito  cum  Vexillis  ,  &  Banderiis,  ut  mo- 
ris  eft,  folità  quoque  reverentia,  fufcipere  debeatis,  ac 
nobis ,  &  eisdem  noftris  Succeflbribus ,  in  cafibus  pre- 
miffis  ,  ficut  alii  Impériales  Marchiones ,  &  Principes 
preftare,  &  facere  Fidelitatis  ,Homagii,Obedientia:_,  & 
fubjeâionis  débita  corporalia  Juramenta.  Ceterum  ad 
declarationem  fepe  nominatarum  fupra  fiicceftionum  ut- 
que  de  earum  ordine  à  pofteris  omnis  ambiguitas  auflr- 
ratur&  tollatur  ,  omnis  materiaqueftionis  confufionis- 
que,  omnis  pofîîbilis  dubietas  extirpetur;  Detur  autem 
potius  clarus  ,  &  deterrhinatus  fucccdenti  in  prediéla 
Marchionali  Dignitate,  ac  omnibus  fupra  conceffis  fti- 
lus,  &  ordo  ,  hoc  prefcnti  noftro  Imperiali  Ediâo  in 
perpetuum  valituro  jubemus ,  ftatuimus,  &  fancimus 
Quod  Primogenitus  tuus  Illuftris  Marchio  'Joannes 
Franciscus  Masculns  ex  veto ,  &  legitimo  Matrimonio 
ex  tenatus,  in  Marchionatu ,  &  Marchionali  Dignitate, 
&  Feudo  prefatis,  ac  ceteris  omnibus  &  fingulis  fupra 
conceffis  ,  &  indultis  ,  tibi  fuccedat  aliisque  Fratribus 
fuis,  &  tuis  Filiis  legitimis  preferatur.  Et  quod  diéîa 
Primogenito  tuo  decedente  ,  etiam  te  vivente,  Filius 
primogenitus  Masculus  ex  legitirao  Matrimonio  ortus 
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Adîâî  Prîmogenîtî  preferatur  Patruis ,  &  aliisque  quibus- 
NNO  cumque  in  lucceffione  Marchionatus ,  prefcripti  Pheu^ 
142  7  '^''  aliorum  fuperius  concefTorum  ,  Qnod  quo  ad 
yii'  prediâatn  fucceffionem in.fingulis  primogenitiMascuIis 
ex  legitimo  fufceptis  Matrimonio  defcendeatium  à 
Primogenitis  legitimis,  ut  fupra,  defcendentibûs ,  vo- 
,'  lumus  obfcrvari.  Deficientibus  autem  Primogenitis 
Primogeiiitorum  defendentiiim  ,  ut  fupra  ,  à  Primoge- 
nitis, tune  fecundogenitus  Masculus  ex  legitimo  Ma- 
trimonio ex  te  ortus,  (ive  ipfe  Primogenitus  ab  ipfo  or- 
dinate,  &  fecundum  re<£lam  lineam  masculinam  defen- 
dens,  ut  fupra,  in  diâo  Marchionatu,  Feudo,  &  cete- 
ris  fupra  conceffis  Succeflbr  exiftat ,  quod  in  ceteris  ab 
ipfo  defendentibus  per  reâam  lineam  masculinam  , 
prout  de  fucceffione' fupra  Primogeniti  diâum  eft,  in 
omnibus  obfervetur.  Illud  idem  intelligendo  de  tuis 
lercio ,  &  quarto  genitis ,  &  fie  deinceps  ;  intelligendo 
tamen  quod  illi  Primogeniti  fuccedentes  ad  regimen 
Marchionatus  prefati  iint  habiles,  &  idonei,  fani  men- 
te, &  ratione  ;  Alioquin  repertis  illis  Primogenitis,  & 
his,  qui  ordine  fuprafcripto  fuccefluri  funt  in  defeftu 
rationis  ,  &  m.entis  ,  aut  aliis  defedibus  legitimis  ,  & 
juftis  ,  Succeflio  in  proximiorem  poil  eos  fanum  men- 
te, indefeftuofum ,  ut  premittitur,  ordine  fuprafcripto, 
transferatur  ;  volentes  ut  ejiis  rei  videlicet  Démentis, 
&  aliis  defeiâibus  legitimis  declaratio  ,  ad  ipfum  Mar- 
chionem ,  cui  fuccedi  habet  fpeâare  debeat,  ac  pertine- 
ne.  Âd  pcrpetuam  autem  confervationem  caritatis,  & 
!teli  tux  prefatœ  Domus  Ingenua;  de  Gonzaga  conce- 
dimustibif,  &  impartimur  QxiiOà  tu^Joannes  Fraaàsce 
Marchio  prelibatus ,  "valeas  relinquere  cuilibet  ex  diiobus 
aliis  tuis  Filiis  legitimis  usque  ad  numerum  Cajîrerum 
quatuor  de  Caftris  àid.x  Marchionatus ,  cum  hoc  tamen 
quod  prelibati  duo  teneantur  illa  recognofcere  per  In- 
veftituram  à  Primogenito  ^  fie  quilibet  futurus  Mar- 
chio  ceteris  ejus  Filiis  de  certis  Caftris  ipfius  Marchio- 
natus fecundum  videre  fuum  providere  valeat  ;  ita  ta- 
men quod  femper  à  Primogenito  recognofcantur  ,  ut 
fupra  :  Qnîbus  quidem  fie  reliétis  decernimus  ipfbs 
omnes  ,  &  fingulos  fuprafcriptos ,  &  venientes  ab  eis 
effe  tacitos ,  &  contentes  ,  ipfis  fuper  ceteris ,  que  he- 
reditatem  illam  contingerent,perpetuuni  filentium  im- 
ponentesj  Et  ne  aliquibus  inantea  fuper  premifla  illus- 
iratione  ,  erreâione,  &  fublimatione  ftatus  tui,  Here- 
dum  ,  &  pofterorum  tuorum  valeat  aliquod  dubium 
fubortri.  Nos  de  abundantiori  plenitudine  gratia;  fpecia- 
lis  ad  majorem  tui  gloriam  ,  &  honorera ,  &  pro  con- 
firmatione  hujusmodi  Illuftrationis  tue,  Heredum,  & 
Pofterorum  tuorum,  Signum  armaturœ  tibi ,  Filiis ,  ac 
Filiabus ,  &  Pofteris  tuis  legitimis  ad  ufum  armorum 
perpetUïB  tali  colorum  differentia  diftinflum  ,  quod 
videlicet  in  ipfius  Clipei  campo  albo  crucem  rubeam  ab 
una  fuperficie  ad  aliam  ,  &  in  quolibet  quatuor  angu- 
lorum  Clipei  unam  Aquilam  nigrara  aliis  extenfis,  & 
flameis  pennis, prout  hec  omnia  magiftralis  Pidoris  ar- 
tificio  funt  diftinâius  depingenda,  concedimus,  &  lar- 
gimur  taliter, videlicet  quod  eadem  Infignia,ut  pretcri- 
bitur,geftare  poflitis  more  aliorum  Sacri  Imperii  Prin- 
cipum  ,  &  ipfius  uti  in  Preliis  ,  Torneamentis ,  Aftilu- 
diis  ,  &  gencraliter  in  omni  Excercitio  Militari.  Gau- 
deas  igitur  favore  Cefareo  ,  &  de  tanto  pietatis  munere 
ctiam  tua  proies  exultet  &  tanto  fideliori  ftudio  ad  ho- 
norem  Sacri  Imperii  tua  intentio  folidetur  quanto  am- 
pliori  te  perven^um  confpicis  muneribus  gratiarum  , 
omnem  vero  defe£tum,  fiquis  in  premiflls ,  ratione  fo- 
lemnitatis  obmiffe,  dubia  interpretatione  fententiarum, 
aut  verborum,feu  alio  quovis  modo,  compertus  fuerit, 
Supplentes  de  certa  noftra  fcientia  ,  &  de  plenitudine 
Romane  Celaree  poteftatis  Noftre,  tamen  etiam  Impe- 
rii Sacri,  ac  omnium  Prelatorum  ,  &  quarumcumque 
Ecclefiarum  aliorumque  quorumlibet  hominum  Juribus 
in  premiffis  femper  falvis.  Preterea  ex  certa  noftra 
fcientia  ,  &  Imperatorie  poteftatis  plenitudine  prefato 
Joanni  Francisco  Hseredibusque  fuis  legitimis  confir- 
mamus ,  ratificamns,  roboramus,&  tenore  prefentium 
innovamus  omnia  Privilégia  antiqua  &  nova  ,  five  fuis 
Anteceflbribus ,  five  fibi  per  divos  Romanorum  Impe- 
ratores,  &  Reges  rite  conceflii  &  data  fuper  quibus- 
cumque  aliis  Terris,  Locis,  Juribus,  Jurisdiâionibus, 
Graciis,ac  Dignitatit5us,  Decernentes,&  hoc  Imperia- 
li  ftatuentes  Ediâo,  volentesque  ut  illa  in  omnibus 
fuis  prefentibus  claufulis,fententiis,perpetuam  firmita- 
tem  obtii.eant,  &  valeant,ac  Ç\  prefentibus  de  verbo  ad 
verbum  effent  inferta  :  Quodque  ipfe  Matchio  ,  Here- 
desque  fui  legitimi  illisque  uti  debeant,  gaudere  fine 
impedimento  ,  &  contradiflione  cujuscumque.  NuUi 
ergo  omnino  hominum  liceat  hanc  noftrs  Illuftrationis, 
Erredionis ,  Inlîgnationis  ,  Decorationis  ,  Collationis , 
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Suppletionis ,  &  Confirmationis  paginam  infringere ,  aut  A  ■«jijia 
eiaufu  quovis  tcmerario  contraire,   fub  noftra  etiam  ■**^Na 
Imperii  Sacri  indignatione  graviffima  &  fub  pana  mille    lAI  2, 
Marcharum  auri  puri,  quas  ab  eo,  qui  contravenire  pre-      ~^3  • 
fumpferit  irremiflibiliter  exigi  volumus  &  earum  medie- 
tatem  noftre  Imperialis  Camerœ  Phisco ,  refllduam  ve- 
ro partem  in  injuriam  palforum  ufibus  applicart.    Hu- 
jus  rci  teftes  funt   Illuft.  Johannes  Jacobus  Marchio 
Monusferati  Princeps  nofter,  ac  Magnifie!  Manfredus 
Krolus  ,  &  Viftor  Comités  Colafti  ,  &  Sandi  Salva- 
toris,  Steffanus  Cornes  Segnie,  &  Modrufiœ,  Vielmus 
Comes  de  Montefort  ac   alii   quam   plures  notabiles 
Viri,  &  fide  digni,  prefentium  fub  BuUa  aurea  Tipario 
Majeftatis    noltrs    impreffa   Teftimonio    Litterarum. 
Dat.  Mantus  Anno  Domini    millefimo  quadringente- 
fimo   trigefimo  tercio  ,    die.  vigefima  fecunda  menfis 
Septembris,  Regnorum  noftrorum  Anno  Ungariae  &c. 
quadragefimo  feptimo  ,  Romanorum  vigefimo  quarto, 
Bohemia;  quartodecimo,  Imperii  vero  primo. 

Ad Mandatum  D.  Imperatoris ,  Gaspar  SliGK. 
Miles,  ^  Ca-ncellarius  \,  ac  Capitaneus  Terraritm 
Egre. 

R.  Marchus  Andréas  Brisachei. 

Priermffi  Diflomatis  Copiam  ex  Libro  intif-ulato , 
Tranfumptorum  ,  in  Carta  'membrana  coTtÇcripto  ,  corea 
rubro  cohoperto  ,  ^  in  jecretiori  Archidacali  Archivio 
Mantux  adfervato,  defcriptam  fuiffe  à  Fol.  3.  de  ïier- 
bo  ad  -verbum ,  attefior 


Ego  LUDOVICUS  Nob.  oUm  H. 
OCTAVII  DE  MA2znsF/7«W, 
Ci-vis^  publicusque  Irape riait  auilorita- 
te  Mantusî  Notarius ,  ac  diéii  Archida- 
calis  fecretioris  Archivii  Cancellarius, 
Ta  quorum  fidera  hic  me  folita  cum 
atteftatione  fubfcripfi ,  hac  die  l^.  De' 
cembris  17 19. 


Ita  vtrum  ejfe  affirma 

Ego  Joseph  Maria  Cas«> 
TiLEONtrs  ejusdem  Ar- 
thivii  Prafeâus,  hac  die  14. 
Decembris  1719. 
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CoMPACTATA  Pragensîa  htèf  Ligatos  »o  Novï 
CoNciLii  Basileensis,  ^Gêneraient 
Congregaiionem  Inclyti  Regni  Bohemi^  (^ 
Marchionatus  M  o  r  a  v  i  jE.  jlBum  in  Civitate 
Pragenft  Anno  Domini  1433.  IiàiSiione  iz,men' 
fe  Novemhris.      [Mu  L  le  ri    ÎJiûÛ)é''Z<X&i 

.  Theatram  Scïfïcaung  IV.  Cap.  XXXVII. 
pag.  Z34.  d'où  l'on  a  tiré  cette  Pièce  ,  qui 
fè  trouve  auffi  dans  L  e  i  b  n  i  t  z  1 1  Man- 
tiffà  Codicis  Jur.  Gent.  Diplom.  Part.  II. 
pag.  138. &  dans  Lunig,  îScutrd&c^ «Hticlp^» 
Archiv.Part.  Spécial.  W^etlunâ  L  W<»l  î. 
wn  Sê^mm  pag.  73.] 

In  nomine  Domini  mftri  Jcfa  Chrijîi,  Amen. 

TJjEc  qus  înfrafcripta  funt,  per  gratiam  Sanûi  Spi- 
•*-  ■»•  ritus  concordata  funt  inter  Legatos  Sarnai  Concilii 
Bafilienfis,&  Generalem  Congregationem  Inclyti  Reg- 
ni Bohemiœ  &  Marchionatus  Moravise,  in  Civitate  Pra- 
genfî. 

Primo  diSa  Congregatio, nomine  diflorum  Rcgni  & 
Marchionatus, &  pro  ipfo  Regno  &  Marchionatu , om^ 
nibusquc  &  fîngulis  ,  eorundem  Regni  &  Marchiona- 
tus ,  qui  funt  de  parte  ipforum  ,  récipient  Sx.  accepta- 
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ÀNNO  ^^'^'^1  ^  facieQt  bonam  &  firm3m,&  perpetuam Pacem 
&  EcclefiaQicam  unitatem  ,  quam  profitebuntur  &  fir- 
142?.  mabunt  debito  modo.  Qaofado,  diâi  Legati,  au£lo- 
titate  diQi  ùcri  Conciliî,  admittem  &  récipient  didlam 
Pacem  &  unicatem,&  pronunciabunt  Faceni  generalcm 
univerfo  Populo  Cliriftiano  ,cmn  Incolis  &r  Habitatori- 
bus  diélorum  Regni  &  Marchionatus.  -T^  lient  omnes 
Sententias  cenfura,  &  plenariam  abolitionem  facient, 
&  mandabunt  univerfis  &  fingulis  Chrilli  iîdclibus, 
quod  nerno  deinceps  diSum  Rcgnum  &  Marchiona- 
tum  propter  practerita  infamare  prxlumat,nec  ipfa  aut 
eorum  Incolas  invadere  aut  ofiendere;  fed  eis  ChriQia- 
nam  pacem  obfervent ,  ipfosque  tanquam  Fratres  eo- 
rum ,  fanûx  videlicec  Matris  Ecclefia;  Filios  reveren- 
tes  &  obedientes  habeant,  &  tirma  dileftione  contrec- 
tent. 

Circa  materiam  priifii  ArticuU,  quem  Ambafiatores 
diftorum  Regni  &  IViàrchionatus  obtukrunt  facro 
Concilia  fub  hac  forma  :  Quod  commumo  dro'mijjimie 
Enchanjlia  utilis  l^  falitbrh ,  fub  nirarjHe'fpecic  ,fcilicet 
fanu  ci^  l'ini ,  aniverfis  Chrijii  fideïibtis  in  Kegno  Bohe- 
miie  isf  Marchieaati!  Moravia ,  cs'  lotis  eis  in  hac  farte 
àdhicrcntium  coriftituùs ,  per  Sacerdutes  libère  miniftretitr^ 
eft  hoc  modo  concordatum  :  Quod  diâis  Bohemis  c?' 
Moravis  ,  fufcipientibus  Ecclejiapicara  unitatem  Qsf  pa- 
cem realiter  ijf  cura  effedîu  ,  is"  in  omnibus  atiis  ,  jiitrm 
in  itfn  commitnii.nis  utriusque  fpeciei  ,  fidei  {^  ritui  tini- 
•verfalis  Rcclefice  conforr/iibus ,  ////'  ^  itU  ,  qui  talem  iifiir/i 
hahent:,  communicabunt  jub  daplici  fpecie  ciim  ouiioritate 
Doraini  vejlri  Jcfn  Cbrifli  éf  Ecclejîie  Sponf<£  ejm.  Et 
articulas  ille  \n  facro  Concilia  difcutictv.r^quoad  ma^.-riam 
de  prscepto  ad  plénum,  &  videbitur  quid  circa  illum  ar- 
ticulum  pro  veritate  Catholica  fît  tenendum  ,  &  agen- 
dum  pro  utilitate  &  falute  Populi  Chtifliani  &  omnibus 
mature  &  digcfte  pertraûatis,  nihilominus  fi  in  defiderio 
habendi  diâam  communionem  fub  duplici  fpecie  perfe- 
veraverint ,  hoc  eorum  Ambafiatoribus  indicantibus, 
facrum  Concilium  Sacerdotibiis  diâorum  Regni  & 
Marchionatus  ,  communicaudi  fub  utrâque  fpecie  Po- 
pulum,  cas  videlicet  Perfonas  quas  in  annis  discretionis 
conftitutas  reverenter  &  devotè  poftulaverint ,  faculta- 
tem  in  Domino  pro  earum  utilitate  &  falute  largietur. 
Hoc  femper  obfervato  ^  quod  Sacerdotfs  fie  communi- 
canùbus  femper  dicant ,  quod  ipfi  debeant  fiYmiter  credere, 
quod  non  fub  fpecie  panis  caro  tantum  ,  nec,  fub  fpecie 
ijini  fayiguis  tantum  ,  fed  fub  qualibet  fpecie  efi  integer 
Çs"  totus  Chrifius.  Ac  Lcgati  facri  Concilii  per  fuas 
Liiteras ,  autoritate  facri  Concilii  mandabunt  univerlîs  & 
iîngulis,  cujuscunque  ftatus  aut  conditionis  exillant,  ut 
diéîis  Bohemis  &  Moravis  ,  utentibus  didâ  commu- 
nione  fub  dnplici  fpecie  ,  nemo  audeat  improperare 
aut  eorum  famé  aut  honori  detrahere.  Et  hoc  idem 
faciet  facrum  Concilium  ,  quando  conceffionem  liber' 
tationis  faciet  memoratam. 

Circa  materiam  trium  Articitlorum  fequentiiir,! ,  per 
prœfatos  Legatos  facri  Concilii  didlum  elt  in  forma  fe- 
quenti.  Quoniam  circa  doÊtrinam  Catholica;  Veritatis 
fie  fobriè  &  cautc  incedendum  ed  ,  maxime  à  Sacro 
Concilio  Generali,ut  veritas  declaretur  verbis  fie  ordi- 
natè  conceptis  ,  ut  nulli  fit  in  futurum  oftcndiculum 
ubi  poffit  impingerc  &  habere  occalionem  erroris.  Et 
ut  verbis  utamur  Beati  IJidori ,  ne  aliquid  per  obfcuri- 
îatem  in  captionera  contineat. 

Cire»  materiam  de  cohibitionc  es'  correptione  peccaio- 
rum  ,  in  quo  pofuiftis  Articulum  fuper  his  verbis  :  om- 
Tiia  peccata  murtalia  isf  prsfertim  publica ,  per  eos  ,  quo- 
rum intereji  ,rationabiliter  ^  fecundum  Legem  Dei  cohi- 
heantur ,  corrigantur  ts'  eliminentur.  Ecce  verbuiTl  , 
per  eos  quorum  interefi  ,  nimis  eft  générale  ,  &  pos- 
fet  effe  offendiculum.  Et  juxtd  Scripturs  fenten- 
tiam;Non  debemus  ponere  offendiculurh  dnte  cœcum; 
Et  claudendx  funt  foflÎE  ,  ne  bos  vicini  ibi  Ixdatur: 
omnis  talis  occalio  tollenda  ell.  Dicimus  ergo  ,  quod 
fecundum  Sacroe  Scripturjc  fententiam  ,  fanûorumque 
Documenta  Doflorum  ,  lie  Catholicè  eft  tenendum. 
Quod  omnia  peccata  mortalia ,  ptEfertim  publica, 
quantum  rationabiliter  fieri  poteft  ,  fecundum  Legem 
Dei  &  Sanftorum  Patrum  Inftituta  funt  cohibenda, 
corripienda  &  eliminenda.  Poteftas  autem  puniendi  cri- 
minofos,  non  ad  privatas  perfonas,  fed  ad  eos  tantum- 
modo  pertinct  ,  qui  jurisdidionem  habent  in  eos  Fori 
diftindione,  Juris  &  Juftiti»  ordine  obfervatis. 

Circa  materiam  de  pmdicatio-iu:  verbi  Dei ,  m  qua 
pofuiftis  Articulum  hoc  tenore,  Quod  verbum  Dei  à  Sa- 
cerdotibus  Domini  iss'  Levitis  idoneis  ,  libère  ac  fideliter 
pradicetur.  Ne  ex  verbo  libéré  fumeretur  occafio  vagx 
&  dispendiofx  libertatis ,  quam  nec  vos  (ut  fcepe  dixiftis) 
jntcnditis ,  circumftantionandum  eft ,  dicittiusque  quod 


fecundum  Scripturœ  Sacrœ  fententiam ,  fanflorumque    A  mm». 
Documenta  DoSorum,  fie  Cacholicè  eft  tenendum  ■    ^^^^ 


Quod  verbuni  Dei  à  Sacerdotibus  Domini  &  Levitis 
ad  hoc  idoneis  &  per  fuperiores  (ad  quos  pcrtinet)  ap- 
prôbatis  &  niiffis,  libère  ,  non  tamen  paffim,  fed  ordi- 
nate  &  fideliter  prxdicetur,  falvâ  auiioritate  Pontificis, 
qui  eft  pr^ordinator  in  cunélis ,  ^Vim  fanâorum  Patrum 
inftituta. 

Circa  materiam  «Itimi  /Jrticuli  fub  iis  verbis  expreflb: 
Non  licet  Clero ,  tempore  Legis  gratix,  fuper  bonis  tempo- 
ralibus  fecuLiriter  dominari.  Meminimus  ,  quod  dum 
in  Sacro  Concilio  fuper  hoc  disputatio  ageretur  publica 
&  folennis  ;  ille  qui  ad  disputandum  per  facrum  Con- 
cilium extitit  deputatus,  duas  concluliones  pofuit ,  fub 
his  verbis  :  Prima ,  quod  Clerici  mn  religiofi ,  feu  qui 
Voto  fe  ad  hoc  non  obllgarunt,  licite  pojfunt  habere  J3* 
pojfidere  qu^cunque  bona  tempomtia,  Hiereditates  pater- 
nas,  aut  aliorum,  fi  eis  relinquantur ,  &  alia  bona  jufte 
acquifita  ,  ex  caufa  donationis  ,  vel  alterius  liciti  coa- 
traâus ,  vel  ante  licita.  Secunda  ,  quod  Ecclefia  poteft 
licite  habere  cf  pojfidere  bona  temporajia,  mobilia  &  im- 
mobilia,  domos,  prxdia, Villas  ,  Oppida,  Cadra,  Ci- 
vitates  ,  &  in  eis  habere  privatum  &  civile  dominium. 
Ille  fiquidem  eS  veftris  Ambafiatoribus  qui  disputabat , 
côncelîlt  easdem,  dicens  :  Illas  fenfui  fui  Articu/i  beue 
intelleéîo  non  contradicere ,  curn  ipfe  Articulum  fuum  in- 
tellexerit  de  Dominio  civili  formaliter  intelleâo.  Ex  quo 
&  aliis  ,  fatîs  poflèt  intelligi ,  quod  verbs  ,  feculariter 
dominarifiù  prŒinfcrto  Articulo  pofita,  ad  aliquem  fpe- 
cialem  dominandi  modum  vel  ufum  videantur  reterri; 
fed  quoniam  doclrina  Ecclefix  non  eft  verbis  ambiguis 
pertraSanda  fed  plane; proptcrea  illud,  quod  fecundum 
Legem  Dei&  faudorum  Documenta  DoÛorum  catho- 
licc  tenendum  eft  ,  duximus  expiimendum  ,  videlicet, 
ptsemiffas  duas  conclufiones  elle  veras  ,  quodque  Ec- 
clefiaftici  Viri  bona  Ecclefîx,  (quorum  funt  adminiftra- 
tores)  debent  fideliter  adminiftrare  :  juxta  Sanâorum 
Patrum  fàlubria  inftituta.  Ipfaque  bona  Ecclefix  aS 
aliis  ilijuftè  non  debent  detineri  vel  uccuparî.  DiSla 
iiero  Corigregatio  declarationem  diâorum  trium  Arti- 
culorum,  quÈ  veritati  Scripturx  itinititur  ,  fufcipit  & 
accipit. 

_  Verum,  quia  circa  îpforum  trium  Articulorum  mate- 
rias  ,  nonnullis  videntur  abufus  plures  &  deordinatio- 
nes  aliquas  currere,  eft  intentioni's  ipfius  Congregatio- 
nis ,  quod  fuper  réformatione  didorum  abufuum  &  da- 
ordinationum  intendit  in  facro  Concilio  per  fuos  Arn- 
bafiatores  inftantiam  &  follicitudineiti  adhibere.  Et 
qiiod  fi  qil»  etiarri  fingulares  Perfonse ,  taies  refoçma- 
tiones  vellenC  irî  facro  Concilio  promovere  modo  de- 
bito &  hoiieftô  ,  quod  hoc  eis  liceat ,  &  fît  conceflà 
facuUas.  Prsfatis  veto  Legatis  facri  Concilii  hoc  pla- 
cuit,  quoniam  facrum  Concilium  ad  môrum  reforma- 
tiouem  intendit  &  vult ,  (pi-œftante  Domino)  ftu- 
dium  &  foUicitudinem  adhibere  :  Ipfique  Xegati, 
cum  omnem  bonaiti  ireformationem  in  Ecclefia 
Dei  fieri  toto  defiderio  cupiant  :  ad  omnia  qux  bonarri 
reformationem  Ecclefix  concernunt  j  adjutores  &  coo- 
peratores  elfe  voluiit  &  pollicentur. 

Tandem ,  poftquam  pei-  Dei  gratiarii  pro  caufîs  fidei 
cèflîibit  ùmne  Beflum,  &  erit  Fax  bona,  pro  cujus  con- 
fervatione  débet  adhiberi  omnis  diligentia;  videtur  va- 
lere  expediens  ;  quod  etiam  pro  caufîs  aliis,  non  con- 
cernentibus  fidem  ,  fi  quas  habeni:  cum  circumftanti- 
bus  vicinis,  ceffent  omnes  Partes  ab  omni  via  fadi;  & 
de  ipfls  controverfîis  per  Dictas  placiti,vel  alias  in  Sa- 
cro Concilio  vel  extra,  concordia,  amicabili  compofî- 
tione  vel  Judicio  terminentur. 

Pro  firmitate  &  obfervahtia  Pacis,per  diSos  Legatos 
fàcri  Concilii ,  dabitur  omninô  firma  &  procurabitur 
Bulla  Concilii  &  Mandata  ipfius  facri  Concilii  ad  om- 
nes Principes  &  Cbmmunitates  circumftantes,  &  alia 
qux  rteceilaria  fuerunt  &  opportuna.  Pro  parte  ver6 
didorum  Regni  &  Marchionatus ,  dabuntur  Literx  Si- 
gillis  firmis  &  liiunimentis  opportunis.  Procurabitur 
Fax,  &  fervarî  mandabitur,  &  olnnia  alia  fient,  quïe 
pto  C)bfervatione  didx  Pacis  &  Unitatis  neceftTaria  fue- 
rint  &  opportuna. 

Concordata  &  fîrmata  fuerunt  prœmiflà  &  fupra 
fcripta,  per  plures  Magiftros  &  Sacerdotes,  à  Gênerait 
Congregatione  Regni  Éohemix  &  Marchionatus  Mora- 
vis Deputatos, ipfius  Congregationis  nomine  &  Manda- 
te fpeclali  intèr  fupra  nominatos  Dominos  Legatos 
facri  Concilii  pairte  ex  unâ ,  &  didàm  generalem  Con- 
gregationem  parte  ex  altéra,  &  per  manuum  ftipulatio- 
liem  parte  ex  utraqne  ,  cum  verbali  promifilone  fuper 
prxmiflîs  fada.  In  Civitate  Pragenfi  ,  in  Collegio  quod 
dicicur  Cellegium  Caroii ,  anuo  Domini  M.  CCCC. 
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XXXIII.  Indiâlonc  XII.  Menfis  vero  Novembris  die 
uItima;Pontificatus  Samaiffimi  in  Chrifto  Patris  iSt  Do- 
mini  noflri  ,  Domini  Eiigenii  divina  providenria  Papœ 
IV.  Anno  tertio,  prsfeotibus  ad  hac  ptovidis  &  ho- 
neflis  Viris. 

CLXxiir, 

If.  Dec.  EuGENii  IV.  Papa  Bulla  rcjocattonis ,  ati- 
nullationis,  ^  irritatioms ,  triiim  (1)  fraceden 
iium  Btilhrum  m  dijjolutionem  C  o  n  c  i  l  i  i 
Basileensis  dàtarum  ,  cum  Dedaratione 
quod  his  non  obftantihus  ,  prafatum  Générale 
Concilium  Bafileenfe  à  tempore  incboatioms  fuie 
légitime  conthmatum  fuerit  &  Jit,-ac  profecutio- 
ne?n  habere  debeat ,  perinde  ac  fi  nulla  dijfolutio 
faUa  fuijfet.  &c.  ^antum  verb  ad  Btdlam  qua 
dicitur  incipere ,  Deuj  novit,  SanBiffmus  Papa 
negat  eam  à  fe  emanatam  fuijffe  ,  attmmen  quia 
petitmn  eft ,  ipfam  etiam  revocat ,  £jf  annullat. 
Datum    Romte    Anno  Incarnationis    Dominica 

I  1453-  '8   Kakndas  Januarii.     [Conciliorum 

Colkaio  Regia  Toiti.  XXX.  pag.  i  jf .] 

E  0  G  É  N I  u  s  Episcopus  Serves  Servorum  Dei  ad  per- 
I  pHùam  rei  memoriam. 

T\Udum  Sacruifl  générale  Batîleeiife  Cohciliiim, 
^-^  per  Generalium  Conllantieiiiïs  &  Senenlis  Conci- 
liorurn  Statuta  ,  Ordinationesque  felicis  récordationis 
Martini  Papa  quinti,ac  noftras,pro  extirpatione  Hsre- 
fum,  pàcÈ  Populi  Chriftiani,ac  generali  Reformatione 
Ecclefiœ  in  capite  &  in  mcmbris  &  pcrtiriemibus  ad 
ea,  légitime  inchoatum  ,  ex  certis  caufis  in  aliis  nos- 
tris  Literis  expreffis  ,  de  Fratrurri  nollrorum  Sanâa: 
Roinanœ  Ecclelîœ  Cardinalium  conlilio  &  afîènfUjdis- 
folvimus-  Vèrum  cum  ex  dida  diffolutione  ortjc  fint 
graves  dilîènfionès  &  graviores  oriri  polfent  nihilque 
magis  optemiis  ,  quam  quod  prœdiâa  faiiâa  opéra 
debitum  Ibrtiamur  efFeâum ,  de  coniilio  &  aflenfu  ye- 
herabilis  Fratris  Jordani  Episcopi  Sabinenfis  &  dilefito- 
rum  Filiorum  noftrorum  Antonii  Sanâi  Màrcelli  , 
Franfcisci  Sanâi  Clementis  ,  Angeloti  Tituli  Sanâi 
Marci  Prœsbyterorurh  ac  Lucidi  Sanâx  Marix  in  Cos- 
medin  ,  &  Àrdecini  Sanélorum  Cosmse  h  Damiani 
Diaconorum  SanétÉ  Rom.anffi  Ecclefiœ  Cardinalium . 
decernimus  &  declaramus,  prœfatum  Générale  Conci- 
lium Balileenfe  à  tempore  prxdiflœ  inciioationis  fuÉe 
légitime  continuatum  fuillè  &  èfTe  ,  profecutioneitique 
femper  habuiffe  ,  continuari ,  ac  pvofecutionem  habere 
debere  ad  prœdida  &  pertinentia  ad  ea ,  perinde  ac  li 
nulla  dillblutio  faâa  fuirtèt.  Quinimo  prœfatam  diffo- 
lutionem  irritam  &  inanem ,  de  coniilio  &  artenfu  fi- 
mili,  déclarantes,  ipfum  Sacrum  Générale  Concilium 
Bafileenfe  pure ,  fimpliciter  &  cum  efFeftu  ac  omni 
devotione  &  favore  profequimùr ,  &  profequi  intendi- 
mus. 

Prsterea  ùt  mentis  nolîrse  iritegritas  ac  devotio, 
quam  ad  univerfalem  Eccleliam  &  Sacrum  Générale 
Concilium  Balileenfe  gerimus  omnibus  confier  evidcn- 
ter,  duas  noflras  Literas  pridem  in  Palatio  Apoftolico 
promulgatas  ,  nnrn  tertias  ,  quarum  ténor  de  verbo  ad 
Verbum  infetius  defcribitur  ,  quse  dicuntur  incipere , 
Deus  Movit,  cum  à  nobis  âut  de  fcitu  nofiro  nuhquam 
emanarint,  licet  fuperfluum  videatur  quod  non  extat 
tevocate  ,  tamen  quia  petitum  eft,  &  ad  cautelam,  li 
ullo  unquam  tempore  apparetent  &  alias  quascumque, 
&  quidquid  per  nos  aut  noftro  nominé  in  prœjudicium 
aut  derogationcm  prœdidti  Sacri  Concilii  Bafileenfis 
feu  contra  ejus  auâoritatem  ,  faélum  &  attentatum , 
feu  aflèrtum  efl ,  calfamus , revocamus , irritamus,  &  an- 
nullamus,  nuUas  &  irritas  fuifTe  &  efTe  declarafnus. 

Item  revocamus  quoscumque  ProcefTus  quarum- 
cumque  cenfurarum  ,  privationum  &  fuspenlionum, 
faâos  contra  Suppofita  hujus  Sacri  Conlllii  Balileen- 
lîs,  &  Adhérentes  eidem,  necnon  omnia  gefla  &  fac- 
ta  in  pra;judicium,  Ixfionem  &  derogationcm  eorum- 
dem,  eis  non  légitime  citatis  nec  légitime  dcfenlis,  de 
quibuscumque  Dignitatibus ,  Beneficiis,  Commcndis  & 
Officiis,etiamfi  Cardinalatus,Patriarchatus,  Archiepisco- 
patus,Episcopatus,  Abatix  &c.  exiftant  Juribus  &  bonis 

(t)  Les  trois  Bulles  révoquées  par  celle-c  font  celle  du  29  Juillet /o- 
fcrlilahlii  dtvjrtx  provtdtmiat  celle  du  13  Sept.  In  anano  nojtr^  mentit  »  âc 

celle  du  même  jout  Dmi  mvit.  On  les  tiouvcia  tous  leuis  pioptés 
Dates.    [Du  M.] 
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quibuscumqiie  &  fpeçialitcr,  coatra  Cardinales  de.Cy-  AnNO 
pro ,  Sanéli  Sixti  &  Firmarium ,  ac  omnia  in  priftinum 
llatum  ,  perinde  acfî  noii  emanâlfent ,  cum  claufulis  1413*' 
opportuhis.  Mandantes  fub  pcenis  formidabilibus  om- 
nibus, qui  fc  diâi-s  Dignitatibus, Beneficiis  ,  Commen- 
dis,  Officiis,  Juribus  &  bonis  imromififl'ent,vel  ratione 
diûafum  privationum  ,  feu  nollrarum  Ordinationum 
quarumcumque  le  vellent  intromittere,  ut  ab  ipfa  intro- 
milîione  &  omni  molœllia  pcnitus  defiflant.  Utrum  au- 
tem  fuerit  légitima  cjtatio,  &  defenlio,  flabitur  judicio 
ipfius  Sacri  Concilii.  Nos  autem  deinceps  à  novitati- 
bus,  &  gravaminibus  feu  prcEjudiciis  inferendis  iplî  Sa- 
cro  Conci!io,vel  Suppofitis  ejus  &  Adhœrentibus  ei- 
dem realiter  &  cum  effeâu  deOftemus.  Ténor  verô 
prsefatarum  Literarutn  fequitur  &  eft  talis. 

Fiat  Infertio.  ' 

Nujlî  erg:o  horhinum  lîceat  hanc  paginam  noftr» 
Conftitutionis,  Declarationis ,  Profecutionis,  Intentio- 
nis ,_  CafTationis  ,  Revocationis  ,  Irritationis  ,  Annula- 
tionis,  voluntatis,  redudionis ,' &  Mandati  infringere, 
vel  ei  aufu  temerario  contraire.  Si  quis  autem  hoc  at- 
tentare  prœfumpferit ,  indignationem  Omnipotenris  Deî 
&  beatorum  Pétri  &  Pauli  Apoftoforum  ejus  fe  no- 
verit  incurfurum.  Datum  Roms  apud  Sanftum  Pe- 
trum,  Anno  Incarnationis  Dominics  1433.  XVIII. 
Kalendas  Januarii ,  Pontificatus  noft'ri  anno  tertio. 

Ej^o  JoRDANUS  Episcopus  Sabin.enjis  manu  pre- 
pria  jtihfcripfi. 

Ego  L  u  C I D  U  S  Cardinalis  de  Comité  manu  propria 
fuhjcripfi. 

Ego  A  N  t  O  N I U  S  tituli  SanBi  Màrcelli  manu  pn~ 
priaftibfcrtpfi. 


JoXnnès  dé  Norsia. 


CLXXIV. 


F  o  G  G  I  u  s. 


traité  d'Alliance  entre  C  h  a  r  l  e  s  V 1 1.  iîo*  ^^  I  4  3  4» 
France  £3"  J  e  A  n  1 1.  Roi  de  Cajîille ,  par  lequel  ^p.  Janv- 
on  confirme  les  anciens  Tiaitez  entre  ChÀrlespr^hcebi 
y.  jîyeul  de  Charles  VII.  Cs?  Jean  I.  Cashhïj 
iâ  Henri  II.  Rois  de  Caftille^  (^c.  £?"  dans 
lequel  ejlinferé  h  Traité  de  Vailladolid  du  7.  Dé- 
cembre 1407.  entre  C  k  a  r  L  e  s  V 1 1.  fj"  Ca- 
therine Mère  (/iîJeanII.  Ç?"  Ferdi- 
nand/»» Oncle ,  Tuteurs  duâit  Jean.  Fait  à 
Madrid, le  ip.  Janvier ,  1 4J4.  [G.  G.  L  e  i  b- 
NiTz,  Codicis  Diplomatie)  j  pag.  3J-4.] 

JOannès,  Dei  gratia,  Caftell*  &  Legionis  Rex. 
Univerlisêc  fitigulis  has  noflras  Litteras  infpediuris, 
tam  praîfentibus  quam  futuris  ,  falutem  &  gratiam  iii 
E)omino.  Cum  aljundantia  tranquillitatis  &  pacis  œter- 
ni  Régis  pfovidentia  disponente  ,  inter  SereniiEmum- 
&  Chrillianiffimum  Principem  ,  charifîîmum  Fratrem 
&  Confanguineurh  nortrum,CAROLUM  nunc  Fran- 
ciîE  Regem,ac  Procuratores  &  Ambaxiatores  &  Nun- 
tios  fuos,  ac  fui  nomirte  ;  ad  hoc  fpecialem  poteflatem 
habentes ,  pro  ipfo  cariffirao  Rege  Fratre  noftro  ,  ac 
Primogenito  fuo ,  nato  vel  nafcituro ,  vel  primo  Reg- 
norum  fuorum  Haerede,  Terris  &  Subditis  ac  Ditioni- 
bus  ,  Dominiis  &  Adhserentibus  fuis  ex  parte  una;  & 
Nos  &  nonnullos  Procuratores  noftros,  noftti  vice  & 
nomine,ad  hoc  fpecialiter  &plenâ  cum  poteftate  dépu- 
tâtes pro  nobis  &  Priiriogenito  noftro,  nato  vel  nafci- 
turo, vel  primo  Regnorum  noflrorum  Hœrede ,  Terris , 
Regnis  &  Subditis ,  Dominiis ,  Dftiônibus  &  Adhaeren- 
tibus  noftris  ex  parte  altéra  ;  ordinatE  ,  concepts  ,  & 
confîrmatœ  fuerinr,cert£B  Ligs,  AmicitiîB  ,Confœdera- 
tiones,Compofitiones,Conventiones  &  Paâa  ad  exter- 
minium  malorum,  &  utriusque  Reipublicse  pacificum 
incrementum;  eaque  &  eorum  fingula,  fibi  prspofitis, 
tadtisque  Sacrofanftis  Evangeliis  ,  &  venerabili  ligno 
Ctucis,  rloftri  nomine,  &  itl  animam  noftram ,  femper 
&  omni  tempore  cuftodire  ,  manutenere  &  inviolabili- 
ter  oblervare,  pro  nobis  &  Primogenito  noftro  ,  nato 
vel  nafcituro  ,  &  pro  Regnorum  noftrorum  Hœrede, 
Regnis ,  Terris  &  Subditis ,  Dominiis ,  Ditionibus  ,  & 
Adhxtentibus,  noftris,  promiferunt  &  firmiter  jurave- 
rUnt  ;  &  nos  nunquam  contra  facere  vel  venire ,  pec 
nos  vel  alium  feu  alios,  aliqua  ratione  vel  caufa,  pu- 
M  m  blicè 
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blicè  ve!  occulté  ,  fub  hypotheca  &  obligatione  Reg- 
norum  &  omnium  bonorum  noftrorum,  &  certa  fub 
pnenî;prout  hxc  âf  alia  per  fuas  hiuc  inde  patentes  Li- 
teras,  luis  nominibus  roboratas,  ac  Sigillis  fuis  com- 
munitas,  &  pcr  Fernandum  Didaci  de  Toleto  Decreto- 
rum  Doftorem  ,  &  audtoritate  Apcftolica  Notarium 
publicum,  Auditorem,  Referendarium,  Cœlatorem  & 
Sccretarium  nollrum  confcftas  ,  &  manu  fua  propria 
fignatas ,  pleniffimè  conftat  :  Ténor  vero  Literarum  per 
dictos  nollros  Procuratores  ,  vice  &  nomine  noftri, 
initarum,  conceffarum  &  firmatarum  fequitur,  &  eft 
taJis. 

2.  Ift  Dei  Nomine  ,  Anien.  AlvarUS  de  Luna  Con- 
neftabellarius  Caftellœ  ,  Comesque  Sanâi  Stephani, 
Joannes  miferatione  divina  Archiepiscopus  Kispalenlîs, 
&  Rodericus  Pimentel ,  Cornes  de  Benavento,  Confi- 
liarii  Serenillîmi  ac  Chriftianiffimi  Principis  &  Domi- 
ni  ,  Domini  noftri  Joannis  ,  Dei  gratis  Caftellœ  & 
Legionis  Rcgis  ejusque  Procuratores  ad  infra  fcripta 
poteftatem  &  mandatum  fpeciale  habentes  ,  licut  per 
Literas  ejusdem  Domini  noftri  Régis  prxfentibus  in- 
fertas  conftat  evidenter. 

3.  Notum  facimus  univerfîs  prsfentibus  &  futuris, 
quod  cum  Œterna  providcnte  clementia,multis  evolutis 
annorum  curriculis,  inter  inclitiffimae  recordatîonis  de- 
funétos  Sereniffimum  &  Chriftianiffimum  Dominum 
Henricum  primum ,  quondam  Regem  Caftellse  &  Le- 
gionis ,  Proavum  prsefati  Domini  noftri  Régis  Caftella; 
&  Legionis  moderni;  &  inclitiiîimae  recordatioms  Se- 
reniffimum &■  Chriftianiffimum  Regem  ,  Dominum 
Carolum  quintum  ,  quondam  Regem  Francorum  , 
Avum  Sereriiffimi  Principis  &  Domini, Dornini  Caro- 
li  Régis  Francorum  moderni ,  ccrts  Confœderationes, 
Paftiones,  Lîgœ,  Conveii  tiones  c5t  Amicitis  fuerint  initse, 
concepts,  ordinatœ  &  firmarœ  :  &  poftmodum  per.cla- 
riffims  memoris  defmiaum  Sereniffimum  &  Chriftia- 
niffimum Dominum  Joannem  Avum ,  ac  etiam  per 
cooiîmilis  memurii!  Sereniffimum  Dominum  Henri- 
cum fecundum,  Genitorem  didti  Domini  noftri  Joan- 
nis fecundi  Régis  Caftells  &  Legionis  moderni  ,  pro 
fe  &  ipfo  Domino  noftro  Joanne,  Primogenito  fuo, 
Caftellx  &  Legionis  Rege  moderno",  ex  uni  parte;  &: 
per  clariffimœ  mémorisa  defunftum  ,  Sereniffimum  & 
CliriftianiiËmum,  Dominum  Carolum  fextum  ,  tnnc 
Regem  Francorum  Fîlium  prœfatî  Domini  Caroli  quin- 
ti ,  Genitoremque  prasfati  Sereniffimi  Principis ,  Domi- 
ni Régis  Francorum  moderni ,  pro  fe  _&  Primogenito 
fuo  vel  primo  Regni  fui  Hœrede,  ex  alia  patte  ;  appro- 
bats ,  confirmata: ,  renovats  ,  &  roborats ,  prout  per 
eorum  patentes  Literas  poteft  apparere  ,  quarum  qui- 
dem  Literarum  tenores  hic  haberi  volumus  pro  expres- 
Cs  &  infertîs. 

4.  Et  confequenter  ipfe  DomrnuS  nofter  Rex  Cas- 
tells  &  Legionis  modernus  ,  nec  non  recoleûds  me- 
moriiB  defunâa  Domina  Catherina  Genitrix  faa ,  ac 
ejusdem  memoris  defunâus  Dominus  Ferdinandus, 
Infans  Caftellœ,  Patruus  fuus,  ejusdem  Domini  nos- 
tri  Régis  Caftells  &  Legionis  moderni ,  fuorumque 
Regnorum  tune  tutelam  ,  curam  &  regimen  habentes , 
ejus  nomine  &  vice,  &  pro  eo,  proque  ejus  Primoge- 
nito, aut  Hsrede,  ac  Regnis,  Terris  &  Subditis  fuis , 
exiftentibus  in  ejusdem  Sereniffimi  noftri  Caftells  & 
Legionis  Régis ,  Majeftatis  prsfentia  ,  nec  non  diâo- 
rum  Matris  Patrisque  fui  bons  memoris  ,  defunfto 
Domino  Gerardo  tune  Episcopo  fanai  Flori,  Domi- 
no Robcrto  de  Bracquamonte  Milite,  Conlîliarils,  & 
Magiftro  Huonis  Secretario  ,  Ambaxiatoribus  &  Pro- 
curatoribus  didi  defunfti  Domini  Caroli  fexti  tune 
Francorum  Régis  ,  per  ipfum  ad  didtum  Dominum 
noftrum  Regem  Caftellx  &  Legionis  modernum  des- 
tinatis  ;  ipfisque  virtute  poteftatis  eis  propter  hœc  fpe- 
cialiter  attributs  &  conceffs,  per  Literas  diâi  defunc- 
ti  Domini  Caroli  fexti ,  tune  Régis  Francorum ,  ac 
prsnominatis  fuis  Procuratoribus  &  Ambaxiatoribus, 
ejus  nomiiie  &  vice,  &  pro  eo  ,  proque  ejUs  Primoge- 
nito aut  Hsrede  ac  Regno,  Terris  &  Subditis  fuis;Con- 
fœderaticnes  ,  Traétatus  ,  Compofitiones  ,  Pafliones, 
Ligas  &  Amicitras  confirmaverint ,  innovaverint,  inie- 
rint  &  fecerint  ,  modo  &  forma  contentis  in  Literis 
prsfati  Doinini  Joannis  Régis  Caftells  &  Legionis, 
quarum  ténor  talis  eft. 

f .  Joannes  Dei  gratia  Rex  Caftells  &  Legionis, 
univerfis  &  fingulis  Chrifti  fidelibus  prsfentium  leriem 
infpeduris  &  audituris ,  falutem  &  gratiam  in  Domino, 
cum  abundantia  traiiquillitatis  &  pacis  &c.  Notum 
facimus  &  cunftis  ticri  volumUs  manifeftum  ,  quod 
cum  œterna  providente  clementia  ,  multis  jam  evolutis 
annorum  curriculis  ,  intcr  prsclarai  memotia:  defunc- 


tos  Reges ,  Carolum  quondam  Francis  &  Henricum  ^fi'HO 
quondam  Caftells  &  Legionis  Regem  Proavum  nos- 
trum, quorum  gefta  magnifica  per  univerfa  Mundi  cli-  I  ^1  4* 
mata  folemniter  divulgantur  ;  certs  Confœderationes, 
Paâiones ,  Ligs ,  Convcntiones ,  Amicitii ,  inits ,  con- 
cepts &  ordinats  fuerinc  &  firmats,&  poftmodum  per 
Sereniffimum  &  Chriftianiffimum  Principem  Carolum 
Regem  Francis  modernum  prsclariliinium  Fratrem 
noftrum  pro  ipfo  &  Primogenito  fuo ,  vel  primo  Reg- 
ni fui  Hsrede  ex  una  parte  ;  &  tam  per  inclits  recor- 
dationis  Sereniffimum  Principem  Joannem  Avum,  quam 
Henricum  Genitorem  noftros  Reges  Caftells  ,  pro 
ipfo  Genitore  noftro  &  nobis  ex  parte  altéra  ;  approba- 
ts  ,  renovats  ,  confirmais  &  roborats  ,  ficut  per  eo- 
rum Litteras  patentes  &  autenticas  fuis  magnis  Sigillis 
débite  communitas  ,  poteft  Inculentius  apparere:  quc- 
rum  fiquidem  Literarum  Originalia  in  Archivis  utrius- 
que  Partis  non  immcritô  ,  débité  confervantur  ,  ipfo- 
rumque  tenores  hic  haberi  volumus,  pro  expreffis  & 
infertis. 

6.  Nos  revolventes  in  animo,  quam  laudabile,  quam 
falubre  ,  quamquc  dulce  femper  extitit ,  in  unitatis 
amore,  yinculum  charitatis  obfervare,  qus  fua  virtutis 
efficacia  Ecclefis  membra  fortiter  ligat,  &  ad  invicem, 
&  cum  Chrifto  ,  qui  non  permittit  eos,  quos  perfeâè 
femel  junxerit ,  ab  invicem  feparari  ,  neque  confilium' 
&  auxiliurn  iîbi  mutuo  denegari  :  cum  potius  eorum 
omnia  facit  effe  communia,  &  infuper  operatur  in  iplîs 
identitatem  voluntatum  ;  noftrsque  confiderationis 
aciem  dirigeâtes  ad  utilitatés  innumeras  &  inenarr^bilia 
bénéficia ,  qu»  vero  ,  lapfis  temporibus  ,  Regibus  & 
Regnicolis  utriusque  Regnorum,  ex  Amicitiis  hujusmo- 
di  pervenerunt  bona;  cupientes  &  deliderabiliter  affec- 
tantes memoratam  fraterns  charitatis  unionem  ;  qu» 
tam  diu  permanlît  illibata  ,  non  diminutionem  noftris 
temporibus  recipere  ,  fed  crefcere  femper  &  proficerc 
potius  in  sugmentum  ;  omnemque  cujuffibet  occalîo- 
nem  amputare  materiamque  ,  qus  tam  ex  verborum, 
quam  fententiarum  diétarum  Literarum  antiquarum 
obscuritate,  ambiguitate,  aut  forfan  insqualitate  ,  vel 
alio  quovis  modo  caufam  aftérre  poflèt  diilentionis , 
alterationis  feu  contentionis  in  futurum. 

7.  Conftifutis  ,  in  noftrs  Majeftatis  prsfentia,  nec 
non  prsclariffims  Geaetricis  itoftrs  Catharinœ  Regi- 
ns, &  Illuftris  Patrui  noftri  Ferdinand!  Infantis  Cas- 
tells  ,  gerentium  ad  prsfens  noftri  Regnoruriique 
noftorum  Regimen  ,  curam  &  tutelam  ,  Ambaxiato- 
ribus ,  Procuratoribus  &  Nuntiis  prsdiâi  charîffimt 
Germani  noftri  Régis  Francis  ad  nos  propter  hoc  fpe- 
cialiter  deftinatis ,  videlicet  Reverendo  Pâtre  Gerardo 
Dei  gratia  Episcopo  fanSi  Flori  ;  nec  non  Dotnino 
Roberto  de  Bracquemont  Domino  de  Vinvilla  Milite, 
&  Magiftro  Joanni  Huonis  Archidiacono  Amalonenfi  ; 
ipfisque  virtute  poteftatis  eis  attributs,  per  Literas  prs- 
fati Germani  noftri  Régis  Francis,  fuo  majori  Sigillo 
roboratas  ,  quarum  ténor  inferius  inferetur  ;  nomine 
prsfati  Germani  noftri  &  pro  eo  ,  proque  Filio  fuo 
Primogenito  ,  nato  vel  nafcituro  ,  aut  primo  Regnî 
fui  Hsrede,  ac  pro  Regno,  Terris,  Dominiis ,  Sub- 
ditis &  Adhsrentibus  fuis  <&  aliis  &  fingulis ,  quorum 
intereft  vel  intereffe  poterit  quomodolibet  in  futurum; 
recipientibus ,  acceptantibus  &  folemniter  ftipolanti- 
bus ,  Confœderationes ,  Traôatus , Compofitiones,  Pac- 
tiones ,  Ligas  &  Amicitias  :  Tam  ex  noftra  certa  fcien- 
tia ,  quam  de  prsdiélorum  Genitricis  &  Patrui  Tuto- 
rum  noftrorum  ,  nec  non  aliorum  Prsiatorum  ,  Ba- 
ronum  ,  Magnatum  ,  &  Peritotum  Regni  &  Confilii 
noftri  propter  hoc  fpecialiter  &  perfonaliter  vocato- 
rum  ,  confîlio ,  voluntate  pariter  &  aflènfu  ;  traâa- 
mus ,  inimus  ,  facimus  &  fijmamus  fub  formis  &  mo- 
dis  infra  fcriptis. 

8.  Primo  quod  nos  Joannes  Caftells  &  Legionis 
Rex  prsdidus ,  Filiusque  nofter  Primogenitus  nafcitu- 
rus  ,  five  primus  Regnorum  noftrorum  Hsres  ,  Rég- 
na ,  Terrs  ,  Patriœ ,  Dominia  &  Subditi  noftri ,  fu- 
rous  ex  nunc  &  erimus  de  cstero ,  unà  cum  diûo  Ca- 
folo  Francis  Regç  Fratre  noftro  chariffimo,  Filioque 
Primogenito  ,  nato  aut  nafcituro  ,  feu  primo  Regni 
fui  Hsrede,  Regno,  Terris,  Patriis,  Dominiis  &  Sub- 
ditis fuis;  boni,  veri,  fidèles,  Confœderati  &  Adhé- 
rentes Amici ,  tanquam  noftro  vero  Fratri  naturali  & 
germano  :  tali  modo  videlicet,  quod  nos  &  P'ilius  nos- 
ter  Primogenitus  nafciturus  ,  feu  primus  Regnorum 
noftrorum  Hsres, damnum,  vituperium,  detrimentum 
aut  dcdecus  diâi  Fratris  noftri  chariffimi  Régis  Fran- 
cis, Filii  Primogeniti,nati  aut  nafcituri , feu  primi  Reg- 
ni fui  Hsredis,  Regni,  Terrarum,  Patriarum , Doroi- 
niorum  &  Subditorum  fuorum,  non  procurabimus  ullo 
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A  ^jjj-j  modo  ,  nec  cuiquam  Perfonae  vivent!  ,  cujuscunque 
■**■""      ftatus,  conditionis,  praeeminentiE  aut  dignitatis  exillat, 

1424.  etiamlî  Perfona  fuerit  Regalis  ,  aut  alia  quœvis  ,  quœ 
^  ditlo  Frairi  nolbo  chariffimo  Régi  Francorum ,  Filio 
Primogeuico  uato  aut  nalcituro  ,  feu  primo  Regni  fui 
Hœredi,  Regno  ,  Terris ,  Patriis,  Doiniuiis,  &  Subdi- 
tis  fuis  Guerram,  damnum,  vituperium,  detrimentum 
aut  dedecus  facere  ,  perpetrare  voluerit  vel  voluerint, 
aut  interre  ;  conlilium,  auxilium  prsftabimus  feu  favo- 
rem. 

9.  Quae  quidem  Ligs  feu  Confœderatîones ,  Paâa, 
Amicitiae,  Conventiones,Traâ:atus  fupra,&  infrafcrip- 
ta,  durabunt  quoad  vitain  Fralris  noitri  charilîimi  Ré- 
gis Francis,  Filii  Primogeniti  nati  aut  nafcituri  &  pri- 
mi  Regni  fui  Hœredis,  noftrique  Régis  CaftellE  & 
Legionis  prsefati  Filii  Primogeniti  nalcituri ,  live  pri- 
mi  Regnorum  noftrorum  Hœredis  prœdidorum  ,  & 
quamdiu  ipli  &  nos  vitam  duxerint  feu  duxerimus  in 
humanis. 

10.  Item  prœdîdlum  Fratrem  noiîrum  chariffimum 
Regem  Francis, Filium  Primogenitum  natum  aut  nas- 
citurum  ,  five  primum  Regni  fui  Hœredem,  tam  per 
Mare.quam  per  Terram,  contra  quascunique  Perfonas, 
quœ  poffunt  viverc  five  mori ,  cujuscunque  ftatus  , 
conditionis ,  proeeminentis  aut  dignitatis  exillant  ,  eti- 
amli  Perfona  fuerit  Regalis,  aut  alia  quœvis ,  quE  dic- 
to  Fratri  noftro  chariffimo  Régi  Francis,  Filio  Primo- 
genito  nato  aut  nafcituro ,  live  primo  Regni  fui  Hœredi, 
Regno  ,  Terris ,  Patriis ,  Dominiis  &  Subditis  fuis , 
Guerram,  damnum,  vituperium,  detrimentum  aut  de- 
decus facere  ,  perpetrare  voluerint  aut  inferre  ;  bonâ 
fide  juvabimus  &  juvare  tenebimur  ,  absque  fraude  ; 
nosque  Guerram  difli  Fratris  noftri  charilîîmi  Régis, 
Filii  Primogeniti  nati  aut  nafcituri  ,  feu  primi  Regni 
fui  Hieredis ,  in  nos  &  in  Perfonam  noftram ,  tanquam 
propriam  noftram,recipiemus,  &  ut  caput  Guerr»  re- 
cipere  tenebimus  ;  ac  in  Regnis  &  Dominiis  noftris, 
tanquam  noftram  propriam ,  cum  per  Literas  patentes, 
Sigillo  didli  Régis  Francise  Fratris  noftri  chariffimi,  aut 
Filii  fui  Primogeniti  nati  aut  nafcituri ,  feu  primi  Reg- 
lii  fui  Hœredis  figillatis  certificati  fuerimus  ,  quod 
Guerra  fuerit  aperta,  &  in  Regno  Francise  prsconiza- 
ta,  inter  eundem  Regem  Francis  ,  aut  Filium  fuum 
Primogenitum  natum  live  nafciturum,  (îve  primi  Reg- 
ni fui  Hsredem ,  ex  una  parte  ;  &  Regem  Anglis , 
feu  quemcumque  alium ,  ex  parte  altéra  ,  infra  decem 
dies,  à  die  prsdids  Certificationis  nobis  faâs  ,  facere 
prsconizari  jubere  tenebimur. 

11.  Sic  tamen,  quod  fi  didus  Frater  nofter  chariffi- 
mus  Rex  Francis,  Filiusque  Primogenitus,  natus  aut 
nafciturus ,  feu  primus  Regni  fui  Hsres ,  five  alter  eo- 
tundem,  nos  aut  Primogenitum  noftrum,  natum  feu 
nafciturum,  feu  primum  Regnorum  Hsredem  requifi- 
verit  ,  feu  per  eos  ,  aut  eorum  alterum  ,  fuerimus  de 
juvamine  Subditorum  noftrorum  armatorum  feu  Galea- 
rum  ,  aut  aliorum  Navigiorum  ad  opus  diclœ  Guerrs 
fubveuire  requifiti  ;  nos  ,  Primogenitus  nofter  ,  nafci- 
turus, feu  primus  Regnorum  Hsres ,  hoc  facere, Ga- 
leasque  &  alia  Navigia  ,  &  Geiites  armorum,tam  per 
Terram, quam  per  Mare, ad  fervitium  &  juvamen  dic- 
tri  Fratris  noftri  chariffimi  Régis  Francis ,  Filii  Primo- 
geniti, nati  aut  nafcituri  ,  &  primi  Regni  fui  Hsredis 
prsdiàorum  ,  ejus  tamenvel  eorum  fumiibus  &  ex- 
penfis  ,  fideliter  &  efEcaciter  ,  omni  fraude  ceffante, 
mitterc  tenebimur.  Jurabuntque  Capitanei  armatorum 
hujusmodi,tam  per  Terram  quam  per  Mare  fint,  Ad- 
miraldi  vel  alii  quicunque  ,  &  facient  juramentum  fo- 
îemne  coram  Perfona  vel  Perfonis,per  di£tum  Fratrem 
noftrum  ad  hoc  deputata  vel  deputatis ,  quod  amba- 
rum  Partium  honorera ,  utilitatem  &  commodum  di- 
ligenter  obfervabunt ,  ac  totis  viribus  fideliter  procu- 
rabunt. 

12.  Item  poterunt  Vafalli  &  Subditi  noftri  libéré  & 
absque  olfenfa  qualibet  per  eos  incurrenda  ad  fervi- 
tium &  juvamen  di£ti  Fratris  noftri  chariffimi ,  Filii 
Primogeniti,  nati  aut  nafcituri,  feu  primi  Regni  fui 
Hsredis,  tam  per  Terram,  quam  per  Mare,  ad  opus 
diâs  Guerrs  noftrs  ,  tamen  Regnorum  noftrorum 
neceffitate  ceflTante  ,  quoties  eis  placuerit ,  fe  trans- 
ferre. 

13.  Item  Guerrâ,  nomine  Fratris  noftri  chariffimi 
Régis  Francorum  prsdidi,  Filiique  Primogeniti,  na- 
ti aut  nafcituri,  five  primi  Regni  fui  Hsredis,  lèu  no- 
mine noftro,  five  Primogeniti  noftri  ,  nafcituri  ,  aut 
prinii  Regnorum  noftrorum  Hsredis  contra  quemcun- 

_  que,  inccpta  five  incipienda  ;  nos,  Primogenitus  nos- 
ter  nafciturus,  aut  Regnorum  noftrorum  primus  Hsres 
ex  parte  adverfa,  Paâum  ,  Traftatum  ,  Accordum  , 
ToM.  II,  Part.  II. 


Treugam  feu  Pacem  facere,  tra£Iare,accOrdare  absque   ^NjMa 
confeufu  &  voluntate  expreffis  prsdiâi  Fratris    charis- 
fîmi ,  feu  Primogeniti  ,  nati  aut  nafcituri ,  feu  primi    1424, 
Regni  fui  Hsredis,  firmare  non  poterimus,  feu  poterie 
quomodolibet ,  aut  inire. 

14.  Poterit  tamen  prsdiftus  Germanus  nofter,  Fi^' 
liusPrimogenitus,  natus  aut  nafciturus,  five  primus  Reg- 
ni fui  Hsres,  caufis  exigentibus,  Treugas  particula- 
res  ad  annum  vel  ad  aliud  brève  tempus ,  citra  prsfen- 
tium  oftenfam  traâare  &  inire  ,  fi  &  quando  fibi  vide- 
bitur  expedirejprovifo,  quod  diâas  Treugas  particula- 
res  nobis ,  aut  Primogenito  nafcituro ,  vel  Hsredi  nos- 
tro  lignificare  teneatur  ,  &  quod  in  eisdem  nos ,  Pri- 
mogenitus nafciturus  vel  Hsres  ,  cum  Patriis  &  Sub- 
ditis noftris  comprehendamur,  fi  nobis  placuerit  com- 
prehendi  ;  quodque  prsdiâs  Treugs  particulares  unius 
anni  vel  temporis  brevioris ,  nequeant  ad  longius  tem- 
pus fine  exprelfo  confenfu  noftro  ,  Primogeniti  nafci- 
turi, aut  primi  Regnorum  noftrorum  Hsredis,  proro- 
gari  vel  extendi  ;  ceflTantibus  in  prsmiffis  ,  Sr  csteris 
fequentibus  univerfis,  oinni  fraude  atque  dolo. 

15-.  Item  Caftra,  Civitates,  Vills  ,  Fortalitis  five 
Loca,  qus  &  quas  nos,  Primogenitus  aut  Hsres  ,  fi- 
ve Gentes  noftrs,  tam  in  Regno  &  Teira  Anglis  & 
Ducatu  Aquitaais  ,  quam  in  aliis  Regnis ,  Terris  & 
Dominiis,  contra  qus  &  quas  diâus  Frater  nofter, 
Primogenitus , natus  aut  nafciturus,  five  primus  Regni 
fui  Hsres  Guerram  inceptam  habuerit  vel  inceperit  , 
acquifiverimus  ,  occupaverimus  ,  acquifiverit  feu  oc- 
cuparit,  per  Mare  vel  per  Terram, dlâo  Fratri  noftro 
chariffimo  Régi  Francis,  ejusque  Primogenito,  nato 
five  nafcituro ,  aut  primo  Regni  fui  Hsredi  ,  feii 
fuo  certo  Nuntio  aut  Mandato,  nos  &  Gentes  noftrs 
prœdiiSs,  Sz  Filius  nofter  Primogenitus  ,  nafciturus, 
live  primus  Hsres  Regnorum  noftrorum  libéré  dare  & 
reftituere  tenebimur  ,  ac  etiam  tenebuntur.  Bona  ta- 
men mobilia  capta  vel  occupata  eliîciantur  capientis, 
&  eidem  concedentur  fecundum  morem  &  confuetu- 
dinem  Regnorum  Francis  &  Caftells   prsdiûorum. 

16.  Item  volumus  ,  quod  fi  Rex  Anglis  ,  aut  fuus 
Primogenitus,  quicunque  Regni  fui  Hsres,  aut  Duca- 
tus  ifVquitanis  ,  aut  aliquis  alius  de  fanguine  Regali 
Anglis  fuerit  captus,  per  nos,  Primogenitum  ,  nafci- 
turum, aut  primum  Regnoj-um  noftrorum  Hsredem, 
five  per  Gentes  noftras,  tam  per  Mare,  quam  per  Ter- 
rain,vèl  quicunque  alius,  Rex,Dux,  five  Comes  con- 
tra quem  principaliter  diâus  Frater  nofter  ,  Rex  Fran- 
cis ,  ejusque  Primogenitus  ,  natus  aut  nafciturus  ,  pri- 
mus Regni  fui  Hsres  ,  Guerram  inceptam  habuerit, 
vel  inceperit  ;  ad  atbitrium,  voluntatem  &  ordinatio- 
nem  diéli  Fratris  noftri  chariffimi  Régis  Francis ,  vel 
ejus  Primogeniti ,  nati  aut  nafcituri  ,  five  primi  Regni 
fui  Hsredis,  noftrique  vel  Primogeniti  noftri  nafcituri, 
aut  primi  Regnorum  noftrorum  Hsredis  ,  teneatur 
ciptus  &  captivus  :  infimulque  poterimus  ,  unà  cum 
diâo  Fratre  noftro  chariffimo  ,  fuper  expeditione  diâi 
Capti  iwe  Captivi  ordinare,  prout  ambarum  Partium 
placuerit  voinntati.  Quicunque  vero  alius  ex  prsdic- 
tis  Captus  five  Captivus  exftiterit ,  confentimus  &  vo- 
lumus ,  quod  fit  &  efficiatur  capientis ,  &  eisdem  con- 
cedatur. 

17.  Super  quibus  &  eorum  quolibet,  tam  fupec 
Guerra,  quam  Perfonis  fupra  di<âis  ,  &  omnibus  aliis 
ad  hoc  necefiariis  faâum  Guerrs  utilitatem  ai  com- 
modum diâi  Fratris  noftri  chariffimi  Régis  Francis, 
Primogeniti  ,  nati  aut  nafcituri  ,  feu  primi  Regni  fui 
Hsredis  ,  Regni ,  Terrarum  &  Subditorum  luorum 
concernentibus  ;  nos  aut  Primogenitus  nofter  nafcitu- 
rus, five  primus  noftrorum  Regnorum  Hsres  relationi 
fimplici  &  aflTertioni,  per  diâum  Fratrem  noftrum  Re- 
gem Francis  ,  aut  Primogenitum  natum  five  nafcitu- 
rum ,  five  Litteris  fuper  hoc,  aut  çerto  fuo  Nuntio, 
ad  hoc  fpecialem  poteftatem  habenti,  nobis  aut  Primo- 
genito noftro  nafcituro  ,  feu  primo  Regnorum  noftro- 
rum Hsredi,  faclis  absque  alia  probatione  feu  intbr- 
matione  quacunque,per  didium  Fratrem  noftpum  cha- 
riffimum Regem  Francorum,  aut  Primogenitum, na- 
tum feu  nafciturum,  l\ve  primum  Regni  fui  Hsredem, 
faciendis  fidem  indubiam  tenebimur  &  tenebitur  ad- 
hibere  :  intimationeque,  prout  prsdicitur  ,  nobis  faéla, 
nos  &  Primogenitus  nafciturus,  aut  primus  Regnorum 
noftrorum  Hsres ,  prsdiâum  Fratrem  noftrum  cha- 
riffimum Regem  Francis,  Primogenitum  fuum,  na- 
tum aut  nafciturum,  feu  primum  Regni  fui  H.rredem, 
tam  de  jure  quàm  de  fadto  tenebimur  &  tenebitur  utili- 
ter  adj  avare. 

18.  Sanè  à  Ligis,  Confœderationibus,  Paflis  ,  Con- 
ventionibus  &  Traâatibus  prsdiiSlis,excipimus  &  excipi 
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volumus  Perfonam  Sanâiffimi  in  Chrifto  Patrîs  Ro- 
mani Pontificis ,  nec  non  fimiliter  Regem  Atragonum, 
&  Filium  fuum  Priraogenitum ,  qui  nunc  funt  ;  dum 
tamen  idem  Rex  Arragonum  &  Filius  fuus  Primoge- 
nitus,  eoruiTive  alter,  contra  diftum  Fratrem  noftrum 
chariffimum  Regem  Francix,  Primogenitum,  natum, 
aut  nasciturum  ,  feu  primiim  Regni  fui  Hœredem, 
Regnum,  Terras  ,Dominia  &Subditos  fuos  ,five  nos , 
Primogenitum  nasciturum  ,  aut  primum  Regnorum 
noftrorum  Hxredcm  ,  Régna  ,  Terras  ,  Dominia  & 
Subditos  noftros  ,  nuUam  Guerram,  daninum,  vitu- 
perium  aut  dedecus  (ive  detrimentum  faciat ,  inférât 
aut  procuret,  five  fieri  ,  inl~erri  ,  aut  procurari  faciant 
per  alium  quovis  rnodo.  Quod  li,  quod  abfit,  idem 
Rex  Arragonum  ,  aut  fuus  Primogenitus  contrarium 
facercnt ,  ceflabit  prœdicSta  exceptio ,  &  nos ,  Primoge- 
nitus nofter  nasciturus,  aut  primus  Regnorurii  no'ftro- 
rum  Htcres,  cum  ditlo  Ftatre  noftro  chariiïimo  Rege 
Francicc,  ejus  Primogenito  ,  nato  vel  nafcituro,  feu 
primo  Regni  fui  Hserede ,  erimus ,  prout  fumus  ;  una- 
nimiter  Confœderati  contra  Regem  Arragonum  ,  & 
fuum  Primogenitum  prœlibatos. 

19.  Qus  omnia  prœdida  &  fitigutà  j  hos  pradiftos 
Rex  Joannes,  feria  &  provifa  deliberatione  conlilii  fu- 
per  hœc  habita  pro  nobis  ,  Primogenito  nascituro^  & 
primo  Regnorum  noftrorum  Hsrede;  Terris,  Domi- 
niis  &  Subditis  noftris ,  promittimus  &  juramus  in  ani- 
mamnoftram,  promiferuntque,  &jurarunt  pranOmi- 
nati  Genitrix  &  Patruus  noflro  tutelxque  nollrœ  no- 
mine  fuper  imaginem  &  memoriam  Domini  noftri  Jefu 
Chrifti  Ctucifixi,  Evangeliaque  fua  Sanfta,  per  nos  & 
ipfos  corporaliter  taâam  &  taâ:a  :  promittimusque  ver- 
bo  Regio  ,  bona  fide,  fidemque  &  Homagium  eidem 
priEfato  chariffimo  Fratiri  noflro  Carolo  Francorum 
Rcgi,  Primogenito  ,  nato  aut  nascituro  ,  feu  primo 
Regni  fui  Hîeredî ,  prxftando  j  tenere  ,  facere,  &  de 
puaâo  ad  pundum,  fraude  &  malo  ingenio  ceffanti- 
bus  quibuscunque,  adimplere  &  inviolabiliter  obferVa- 
re;&  hoc  fub  hypotheca  i&  obligatione  omnium  bdno- 
rum  noftrorum ,  Hoeredum  &  Succeflbrurri  noftrorum , 
prsfentium  &  futurorum  ,  nec  ilon  &  fub  pœna  per- 
jurii ,  quam  Rex  poteft  incurrere  tali  cafu  ;  infuper  fub 
pœna  centum  millium  Marcharùm  auri.  In  quibus 
obligationibus  &  pbenis  hos-didlus  Rex  Caftella:  &  Le- 
gionis,interveniente  diflorum  Tutorum  noftrorum  au- 
toritate  &  confenfu , Régna  &  omnia  bona  noftra,Hs- 
redum  &  Succefforum  noftrorum,  diSo  Fratri  noftro 
chariiËmo  Régi  Francis,  ejusque  Primogenito,  nato 
five  nascituro,  feu  primo  Regni  fui  Hœiredi  («)  appli- 
candi,  tanquam  projudicato,  condemnato,  confeffa- 
to  ;  &  in  ipfas  pœnas ,  fi  contra  prœdifta  nos  aut  Pri- 
mogenitus, nasciturus,  five  primus  Regnorum  noftro- 
rum Hares  fecerimus  aut  fecerit  ,  confitemur  nos  & 
Primogenitum  nasciturum  ,primumque  Regnorum  nos- 
trorum  Hœredem  incurrifle,  h  tam  de  jure,  quam  de 
faâo  âdjudicaraus  totalitcr  incidiife  ,  &  nos  ipfos  de 
au6toritate  &  confenfu  pradiftorum  ,  Primogenitum 
nasciturum ,  Regnorumque  noftrorum  Ha:redes  &  Suc- 
ceffores,  Régna,  Dominia,  Terras  &  Bona  noftra, 
Haredum  &  Succefforum  noftrorum  ,  prœfentia 
&  futura,  pro  pracmiflîs  firmiter  adimplendis,  fup- 
ponimus  &  fuppofuimus  cohibitioni  &  compulfioni  Ca- 
mers  Sedis  Apoftolics. 

20.  Volumusque  &  confentimus,  quod  ad  majorem 
firmitatem  praedidlorum  omnium  &fingulorum,  Lit- 
teras  Apoftolicas  fuper  ipfo  fortiores  dido  fapientùm  j 
fublîantia  non  mutata,  nos  &  diâus  Primogenitiis  nas- 
citurus, primusquc  Regnoru in  noftrorum  Haeres,  dic- 
to  Fratri  noftro  chariffimo  Régi  Francis  ,  ejusque 
Primogenito ,  nato  aut  nascituro  ,  primoque  Haeredi 
Regni  fui  facefe  &  concédera  teneamur,  ac  etiam  te- 
neantur,  quotieS  {^r  didtum  Regem  Francis,  Fratrem 
noftrum  chariflimum,  feu  Primogenitum,  natum  aut 
nasciturum  ,  five  primum  Hsredem  Regni  fui,  nos 
aut  Primogenitus  nofter  nasciturus ,  five  primus  Reg- 
norum noftrorum  Hœres,  fuerîmus  ac  fuerint  requi- 
fiti. 

il.  Gâtera  vero  alla  omnia  &  fingula  înter  utrius- 
que  noftrorum  Prœdeceffores  ipfumque  Fratrem  nos- 
trum  chariffimum  Francorum  Regem ,  &  noûros  Pro- 
genitores  haâenus  hinc  inde,  per  quscunque  Inftru- 
menta,  Litteras  &  Traftatus  publiées  vel  prîvatos  , 
conjunâim  vel  divifim,  qualitercunque  inita,  firma- 
ta,  ratificata  feu  declatata ,  etiamfi  jurainentis  &  pro- 
miffionibus  fiut  vallata ,  qux  iis  in  Traélatibus  non  fint 
inferta,  volumus  deinceps  effe  nullâ  ,  irrita,  &  caflà- 
ta;  &  caffamus,  irritamus ,  revocamus,&  penitus  an- 
RuUamus.  In  quorum  omnium  fidem  &  Teftimonium 
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prîBfentes  Litteras,  Sigilli  noftri  munimine,  nec  noii    a  i,.  -,iA 
ad  amplioris  cerntudiiiii»  firmitatem,  prœthtorum  Geni-  ■"■N'NO 
tricis  &  Patrui   noininum   Subfcriptione  ,   Sigillique, 
uiià  cum  Notarii  publici  fccimus  &  julîiraus  cotmnu- 
niri.  Datum  in  Valleoleti  die  feptima  Decembris,  An- 
no Domini  1408. 

3.1.  Nos  verô  fupri  noi^inati  Alvarus  Contieftabn- 
larius  ,  Joannes  Archiepiscopus  ,  Rodericus    Alfonfi 
Pimente!,  Comes  de  Benavento,  Procuratores  prsfati 
Serenifiimi  &  Chriftianiflimi  Principis  &  Domini  nos- 
tri,  Domini  Joannis  Régis  Caftellx  &  Legionis  mo- 
derni;  fperantes  ,  prsdiflas  L'gas  ,  Confœderationes, 
Amicitias,  Compofitiones  ,  Conventiones  ,  TraSatus 
&  Promifliones  inter  didlum  Domiuum  noftrum  Re- 
gem Caftells  &  Legionis  moderni ,  pro  fe  &  pro  fuo 
Primogenito,  vel  Hœrede,  Regnis,  Terris,  &  Subdi- 
tis fuis  ex  una:  &  diâum  defunftum  Dominum  Caro- 
lum  Sextum  tune  Regem  Francorum  ^  Genitoremque 
ejusdem  Domini  Rtgis  Firaiicorum,  pro  fe  &  pro  fuo 
Prim'ogenit'd ,  vel  Hxrede  acRegno,  Terris  &  Subdi- 
tis fuis  ex  altéra  -,   partibus  \  ficut  prsemittitur  ;  initas  , 
conceptas  &  firmatas',  fore  ac  futuras  ad  Dei  laudemj 
malorumque  exterminium  ,   &  Utriusquc  prxdiflorum 
Regum  acRegnorum  Reipublicœ  prosperum  incremen- 
tum,  prsfemibus  unà  &  pariter  conveniemibus  :  vide- 
licet  eX  ùnâ  parte  nobis, pro  diâo  noftro  Rege  Caftel- 
lè  &  Legionis,  &  ex  alia  Reverendiliîmo  in  Chriftd 
Pâtre  Domino  Dionyfio  Arcliiepiscopo  Tololano,  nec 
non  Nobiii  &  Speflabili  Domino  Joahne  de  Eo'nnay 
Milite  Senescallo  Tolofx  ,TheodoriCo  le  Comte  Mi- 
litibus  &Confiliariis,ac  Henrico  de  Frenoy  Secretario, 
Ambaxiatoribus  &  Nuntiis  ac  ProcuratOribus  diâi  Do- 
mini Francis  Régis  moderni, pro  &  ad  hoc  fpecialiter 
conftitutis  &  ordinatis  per  Litteras  ipfius  Domini  Régis 
Francorum  moderni ,  &  pro  eo  proque  fuo  Primoge- 
nito ^  nato  aut  nascituro ,  aut  ptiroo  Regni  fui  Hèrede  j 
ac  pro  Regno ,  Terris ,  Dominiis  ,  Subditis  &  Adhce- 
rentibus  fuis,  aliisque  omnibus   &  fingulis,  quorum 
intereft,  aut  intereffe  pbterit  ,  quomodolibet   in  futu- 
rum;  recipientibus  ;  acceptantibus  &  folemniter  ftipu- 
lantibus,  virtute  poteftatis  tiobis ,  ut  fupradidtum  eft; 
attributs;  &  conceffs,  |)er  diûum  Dominum  noftrum 
Regem  Caftells  &  Legionis  ;  vice  &  nomine  ejus    & 
pro  eoi  proque  Filio  fuo  Primogenito  ;  nato  five  nasci- 
turo, aut  priino  Regnoruni  fuorum  Hsrede  ,  ac  prd 
RegnO;  Terris  ;  Dominits,  Subditis  &  AdhsrentibuS 
fuis,   càterisque  omnibus  &  fingulis ,  quorum  inteireft 
vel  intereffe  poterit,  quomodolibet  infuturum:  Coni 
fœderationes ,  TradatuS  ,  Compofitiones;  Paâioties, 
Ligas  &  Amicitias  ;  &  omnia  alia  &  fingula  in  prsdic- 
tis,  &  circa  prsdiâa  per  Dominum  noftrurri  Regerrt 
Caftells  &  Legionis  modernum^  per  fejusque  fupradic- 
tos  Tutores ,  ejus  nomine  &  vice,  Unà  cum  diâo  Do- 
mino defunéto  Carolo  Sexto  tune  Rege  Francorum; 
Genitore  difli  Régis  Francis  moderni  i .  &  a  fupta  no- 
mihatis   Ambaxiatoribus  &   Procuratoribuà  fuis ,  ejuS 
vice  &  nomine  ;  ut  prsmittitur  ;  aôa,  gefta^  habita  j 
conventa ,  prout  in  fuperius  infertiS  Litterîs  fuis  con- 
tenta &  expreffata  funt,  laudamus  ;  ratificamus  ,  ap- 
probatnus ,  acceptamus ,  ac  etiam  validamus  ;  interim- 
que  de  novd  traûarnusj  inimus,facimus  &  firmamus  fub 
pœnis, forma,  modis,  obligationibus  &  qualitatibus  fu- 
pra  fcriptisj  pro  diâo  Domino  noftro  Rfege  Caftells  & 
Legionis  moderno  j  proque  Primogenito  fuo ,  nato  vel 
nafcittiro,  ac  primo  Regnorurri  fuorum  Hsrede,  Reg- 
nis ,  Terris ,  Dominiis ,  Subditis  &  Adhàrentibus  fuis,i 
&  omnibus  aliis,  quorum  intereft  vel  intereffe  poterit 
in  futurum,  unà  cum  diâis  Confiliarns,  Ambaxiatori- 
bus &   ProcuratOribus  diâi  Domini  Régis   Francis, 
ejus  vice  &  nomine  agehtibus,-  ac  pro  eo  &  Filio  fuO 
Primogenito  ,  nato  aut  nascituro,  ac  Regnorum  fuo- 
rum Hsrede,  proque  Regnis, Terris,  Dominiis,  Sub- 
ditis &  Adlisrentibus  fuis  ,  &  aliis  omnibus ,  quorum 
intereft  aut  intereflè  poterit  quomodolibet  in  futurum, 
&  conformes  PaSiones ,  Conventiones ,  Obligationes  & 
Submifiîones,  confentientibus  &  facientibus,  nobis  fti- 
pulantibus  &  recipicntibus ,  pro   &  vice  diSi  Domini 
noftri  Régis  Caftells  &  Legionis,  ejusque  Primogeni- 
ti  nati  aut  nascituri,  aut  primi  Regnorum  fuorum  Hs- 
redis,  ac  pro    Regnis  ,  Terris,  Dominiis,  Subditis, 
Adhœrentibus  &  aliis  fupra  taâis,  prout  continentur  iil 
eorum  Litteris  conlimilibus  &  conformibus  iftis ,  quas 
nobis  tradiderunt. 

23.  Verum  tameti  non  întendimus  in  prœmiflîs 
comprehendi  claufulam  contentam  in  fuperius  infertis 
Literis,  facientem  mentionem  de  exceptione  inclyts 
memoriœ  defunûi  Domini  Martini  tune  Régis  Arra- 
gonum, &  fui  Primogeniti,  qui  tune  craut  ;  fed  hinc 
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AkWO  iiide  toili  &  abjki,  &  pro  nulla   haberi  :   cum  etiam 
fit  fupervacua  ,  quia  ipfe  Martiiius  &  ejus  Filius  ab 
X474.  hoc  feculo  dudum  ,ficutDoîniQO  placuit ,  migraverunt. 
■      ^  24.  Promittimus  infuper  &  juramus  in  animam  didi 

Domini  Régis  Caftells  &  Legionis  ,  fuper  imaginem 
&  repixfentationem  Crucifix!  Domini  noftri  Jefu 
Chrifti  ac  fua  SanSa  Evangelia  ,  per  nos  corporaliter 
taftam  &  taflia  _,  bonâ  fide ,  ceflàntibusque  fraude  _& 
malo  ingenio  quibuscunque  ;  omnia  &  fingula  prœmis- 
fa,  prout  &  quemadmodum  per  nos,  quibus  fiipra, 
vice  &  nomine  firmata,  gefta  &  fadta  func  teneri  &  te- 
renda,  &  de  pundlo  ad  puiidum  adimpleri  &  adim- 
plenda,  &  inviolabiliter  obfervari  &  obfervanda  ;  per 
didum  Dominum  Regem  Caltellx  &  Legionis,  pro 
le  &  pro  fuo  Primogenito  ,  nato  vel  nascituro  ,  aut 
■primo  Regnorum  fuorum  Hccrede  &  Regno  ,  Terris, 
Dominiis,  Subditis  &  Adhierentibus  fuis;  ac  etiam  per 
eum,  &  per  ejus  Patentes  Litteras  fupra  &  infra  fcrip- 
ta,  acceptanda  &  confirmanda  ,  easque  Litteras  dan- 
das  &  tradendas  diélo  Domino  Régi  Francia: ,  qnam- 
primum  per  ejusdem  Régis  Francis  Litteras  aut  Nan- 
ties requiretur;  fimiles  feu  conformes  ac  ejusdcm  vir- 
tutis  &  efficaciœ  di£ti  Domini  Régis  Francix  recipien- 
do  ;  &  hœc  fub  hypotheca  &  obligatione  omnium  bo- 
norum,  Hstedum  ,  fuorumque  SuccefTorum,  prcc- 
fentium  &  futurorum,  nec  non  fub  pœna  perjurii, 
quam  Rex  poteft  incurrere  tali  cafu ,  ac  etiam  fub  pce- 
na  centum  millium  Marcharutn  auri  :  in  quibus  obli- 
gationibus  &  pcenis  nos  eundem  Dominum  noftrum 
Caftellx  &  Legionis  Regem,  fua  Régna  pariter,  &  fua 
faorumque  Heredum  &  SuccefTorum  bona  quEcunque 
.eidem  Domino  Régi  Francorum ,  ejusque  Primogeni- 
to ,  nato  five  nascituro,  aut  primo  Regni  fui  Ha:redi, 
&  erga  eum,  lanquam  pro  confefrato,judicato  &  con- 
demnato  teneri, &  ipfas  pœnas,fi  contra  prœdiâaidem 
Dominus  nofter  Caftells  &  Legionis  Rex ,  feu  Primo- 
genitus  fuus ,  natus  aut  nasciturus ,  feu  primus  Regno- 
rum fuorum  Hsres  fecerit  ,  aut  fecerint,  confitemur 
ipfum  Dominum  noftrum  Caûellœ  &  Legionis  Re- 
gem ,  Primogenitumque  fuum ,  natum  aut  nasciturum, 
live  primum  Regnorum  fuorum  Hasredcm  incurriflfe, 
&  tara  de  jure  quam  de  fado  adjudicamus  totaliter  in- 
cidiflè-;  '&  ipfiim  Primogenitumque  fuum,  liatum  vel 
tiasciturum  ,  five  primum  Regnorum  fuorum  Hire- 
dem,  &  SucceflTores  fuos ,  ejusque  Regnum ,  Domi- 
aia,  Terras  &  Bona,  ac  Hxredum  ,  &  SuccefTorum 
îiiorum,  prsefentia  &  futura ,  pro  prœmifîîs  firmiter 
adimplendis ,  fuppofuimus  &  fupponimus  coertioni  & 
compulfioni  Camers  Sedis  Apoflolicse.  Volumusque 
&  confentimus ,  quod  ad  majorem  firmitatem  prxdic- 
torum  omnium  &  fingulorum  Litteras  Apoflolicas  fu- 
per ipfîs  fortiores  &  meliores ,  diâo  fapientum  ,  fubs- 
îantia  non  mutata ,  idem  Dominus  nofter  Caftells  & 
Legionis  Rex ,  aut  Primogenitus  fuus  natus  aut  nasci- 
turus, five  primus  Regnorum  fuorum  Hseres  ,  diâo 
Domino  Régi  Francorum ,  ejusque  Primogenito  nato 
aut  nascituro,  aut  primo  Regni  fui  Hœredi  facere  & 
concedere  teneatur,  àc  etiam  teneantur;  quoties  per 
îpfum  Dominum  Regem  Francorum,  vel  ejus  Primo- 
genitum  natum  feu  nasciturum,  aut  primum  Regni  fui 
Hxredem ,  idem  Dominus  nofler  Caftella:  &  Legionis 
Rex,  aut  Primogenitus  fuus,  natus  aut  nafciturus,  five 
primus  Regnorum  fuorum  Hsres  ,  fuerit  aut  fuerint 
requifiti.  ,     •       .... 

25-.  In  quorum  omnium  robur  &  Teftirhohium  prs- 
fentibus  Litteris  nomina  noftra  propriis  manibus  fub- 
ïcripfimus,  &  Sigilla  noftra  fecimus  apponi,  unà  cum 
fîgno  &  fubfcriptione  Notarii  publici  infra  fcripti.  Da- 
tum  &  nftum  in  Oppido  de  Majorité  Toletanse  Dio- 
cefis ,  vigelima  nona  die  Januarii  ,  Arino  à  Nativitatre 
Domini  fecundum  morem  Ecclefise  Hispanix  millefî- 
mo  quadringentefimo  trigefimd  quinto,  Yo  el  Condes- 
table,  Joannes  Archiepiscopus  Ispalenfis,  Eleftus  Ec- 
clefîs  Toletanx.  El  Conde,  &  ego  Ferdiuandus  Di- 
daci  de  Toleto  Decretorum  Doâor  Publicus  Apofto- 
lica  auâoritate  Notarius,ac  à\&\  Seteniffimi  ac  Chris- 
lianiffimi  Domini  noftri  CaftellÈ  &  Legionis  Régis 
Auditor  Referendarius  atque  Secretarius  ,  prxmifïîs 
omnibus  &  fingulis  dum  fie, ut  prsemittitur ,  agerentur 
&  fièrent;  unà  cum  înfrà  fcriptis  Teft;bus,ad  hxc  vo- 
catis  fpecialiter  &  rogatis,  videîicet  Egregiis  &  Speâa- 
bilibus  Viris,  Petro  Nugno  Comité  de  Guelva,  Ro- 
derico  Didaci  de  Mendoça  Majordomo  ,  &  Petro  Al- 
vari  de  Oforio  Cuftode  Majori  noftri  Corporis,  Petro 
Manuel  Avunculo ,  prsfati  Sereniffimi  Domini  noftri 
Régis  Confiliariis,ac  nobilihus,Bartholomso  de  Mon- 
tesquin  Milite ,  Joanne  de  Bretaiene  Armigero  ;  Magis- 
ivo  Seguino  de  Coutchardis  ,  Magiftro  in  Artibus  & 


Baccalaureoin  Medicina,  Petro  Norman!  Presbytero  _^t^Q 
Tolofans ,  Rliemenfis ,  Cenomanenfis  &  Senonenfis 
Diocefis,  prœféns  interfui,  eaque  fie  fieri  vidi  &  audi-  14^4* 
vi,&  de  Mandate  didorum  Dominorum  Comitis  Sta- 
bularii,  Archiepiscopi  Ispalenfis  ac  Comitis  de  Bena- 
venro,  prœfati  SerenifTimi  ac  ChriftianiiTimi  Domini 
noftri  Régis  Caftellœ  &  Legionis  Procuratôrum  hoc 
prsfens  publicum  Inftrumentum  ,  me  aliis  arduis  oc- 
cupato  negotiis ,  per  alium  fcribi  feci,  &  in  publicam 
formam  redigi,  Signoque  meo,  unà  cum  nominibus , 
&  Sigillorum  appenfione  ipforum  diéli  Domini  noftri 
Régis  Procuratôrum  folito  fignari,rogatus  pariter  &  re- 
quifitus  in  fidem  &  Teftimonium  omnium  finguloruin 
prœmilTorum.  Ferdinandus  Do6lor  &  Refe- 
rendarius, Notarius  Apoftolicus. 

CLXXV. 

traite  de  Ligue  fS  ^^  Confédération  entre  V  h  1-  l2-FevT<, 
LIPPE  Duc  de  Bourgogne^   i^  Awe.'  VIII.  bourco. 
Duc  de  Savoye  contre  le  Dm  de  Bourbon.     Fait  '"^  " 
à  Chamberi,  le  \%.  Février  1434.-   [S.  Gui- 
c  H  E  N  0  N ,  Hiftoire  Généalogique  de  la  Mai- 
fon  de  Savoye.  Preuves,  pag.  188.] 

PH  E  L I  p  p  E  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Bour- 
gongne,  de  Lothier,  de  Brabant  &  de  Lembourg, 
Comte  de  Flandres ,  d'Artois  &  de  Bourgongne ,  Pala- 
tin de  Haynault,  de  Hollande,  de  Zellande  &  de  Na- 
mur.  Marquis  du  SainÊt  Empire,  Seigneur  deFrife, 
de  Salins  &  de  Malines:  &  Ame'  Duc  de  Suvoye ,  de 
Chablays  ^  (VOufte^  PrÎKce',  Marquis  d'Italie,  Cornte 
de  Piémont.,  de  Genève'.,  de  VaUntinois  is'  Dyois\  Ba- 
ron de  Vuaiid  y  de  Foucigny ,  Seigneur  de  Nice  £3"  dé 
Verfeil:  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront, 
Salut.  Comme  au  jourd'huy  entre  nous  ayent  efté 
accordés  &  pafTés  certains  Points  &  Articles  contenus 
en  une  Cedulle  figné  de  nos  propres  mains,  de  laquel- 
le CeduUe  la  teneur  de  mot  à  mot  s'enfuit.  Phelippe 
Duc  de  Bourgogne  -,  de  Lothier  ,  de  Brabant  &  de 
Lembourg,  Comte  de  Flandres',  d'Artois  &  de  Bour- 
gogne, Palatin  de  Haynault,  de  Hollande",  de  Zel- 
lande &  de  Namur,  Seigneur  de  Frife,  de  Salins  & 
de  Malines  ;  &  Amé  Duc  de  Savoye ,  de  Chablays  y 
d'Oufle  ,  Prince,  Marquis  d'Italie  ,  C ointe  de  Pie'- 
mont,  de  Genève,  de  Valentinois  is'  Dyois ,  Baron  de 
Vuaud  y  de  Foucigny  ',  Seigneur  de  Nice  i^  de  Wer- 
feil:  A  tous  ceux  qui  ces  Lettres  verront,  favoir  faî- 
fons;  que  pour  tonsjours  entretenir ,  continuer  &  aug- 
menter la  bonne  Amour,  Affinité  &  Alliance  qui  fonr, 
&  tant  longuement  ont  efté  entre  les  Maifons,  &  Sei- 
gneurs de  Bourgogne  &  de  Savoye  ,  &  plus  convena- 
blement povoir  demander  ',  pourfuir  &  obtenir  les 
Droits  que  chacun  de  nous  a  fur  les  Terres,  Vil  les  i 
Chafteaux,  Souverainetés,  &  ReflTorts  des  Baronnies 
de  Beaujolois  &  de  Villars  ;  fcitués  tant  delà  que  deçà 
la  Sousne,  à  rencontre  du  Duc  de  Bourbon,  &  dé 
tous  autres  qui  les  occuperoient.  Nous, d'un  commun 
accord,  pour  nous,  nos  Hoirs  &  Succefl£urs  Ducs  de 
Bourg;ogne,  &  de  Savoye",  avons  fait  &  faifons  par 
ces  prefentes ,  bonne,  ferme  &  ftable  Alli.ince ,  Ligue 
&  Convention  en  la  manière  qui  s'enfuyt",  fans  aucu- 
nement déroger  es  autres  Alliances  qui  j  à  font  entré 
nous.  Premièrement  -,  que  pour  obvier  es  maux  & 
innumetables  inconveniens  qui  entfeviennent  de  Guer- 
re, &  à  mettre  Dieu  &  Juftice  de  nos  Parties,  ferons 
d'un  commun  accord  ,  quant  &  ainfy  qu'en  femblé 
mieux  nous  apparra  de  faire,  fommer  &  requérir  ledit 
Duc  de  Bourbon,  &  tous  autres  qui  lesdites  Terres, 
Fiefs,  Rerefiefs,  Souverainetés,  &  ReiTorts  occuperOienr, 
de  faire  leur  debvoir  envers  un  chacuii  de  nous.  C'eft 
afifavoir ,  à  nous  Duc  de  Bourgogne,  des  Fiefs , Hom- 
mages ,  Souveraineté ,  &  RefiTors  des  Chafteaux ,  Vil- 
les, Chaftellenies ,  &  Mandemeiit  de  Thify,  Bellevil- 
le,  &  autres  qui  fe  treuveront  mouvoir  de  nous  eii 
Fiefs ,  Rerefiefs  ,  Souverainetés ,  ou  RelTort  ;  &  à 
nous  Duc  de  Savoye,  des  Chafteaux ^  Villes,  Chaftel- 
lenies, &  Mandemens  de  Charlemont,  Lant,  Vil- 
leneuve ,  ToyflTey  ,  Montmerle,  Beauregard  ,  Tré- 
voux ,  Chaftellard ,  Amberieu ,  en  la  Terré  de  Dom- 
bes,  &  autres  qui  fe  treuveront  mouvoir  de  nous  en 
Fief,  Rerefief,  Souveraineté  &  RelTort  ;  &  en  outre 
à  nous  deux,  des  autres  querelles  que  chacun  de  nous 
pourroit  avoir  contre  ledit  Duc  de  Bourbon,  qui  fe- 
ront déclarées  en  la  fommation  qu*eft  cy  après  men- 
tionnée, &  ou  temps  d'icelle  feront  trouvées  juftes  & 
1  licites  de  pourfuir  conjointement  par  nous  deux  ;  & 
M  m  q  i  il 
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A  MKft  ^'^  advient  qxi'ilï  veuillent  faire  envers  chacun  de  nous 
/INNO   jçy^  debvoir ,  les  recevrons,  félon  Dieu  &  Jullice,  mu- 
1424,    tuellement  chacun  pour  la  partie  qui  luy  dehvra  appar- 
"^  '  °    tenir ,  fans  anticiper  ne  obmettre  l'un  le  fai£l  &  hon- 
neur de  l'autre.    Item  que  s'il  advenoit,  que  Dieu  ne 
veuille,  qu'ilz  ne  vouUiflènt ,    ou  refufoient  de  faire 
leur  debvoir  envers  un  chacun  de  nous  pour  fa  partie 
mutuellement ,  &  enfemble  comme  dit  eft  ;  en  celuy 
cas  faites  premièrement ,   &   nous  rapportées   lesdites 
fommations,  contradicions  &  refus;  nous  d'un  com- 
mun accord  procéderons  ,  &  ferons   tenus  de  procé- 
der contre  le  non  faifant  deiiment  envers  un  chacun 
de  nous,  ce  dont  conjointement  aura  elle  fommé  ,  & 
requis  par  voye  de  Guerre,  à  toute  puilfance ,  ou  au- 
trement es  Pays,  Places,  &  aiiifi  que  entre  nous,  ou 
nos  à  ce  commis  fera  communément  convenu  &  ac- 
cordé, ayant  regard  à  fecourir  l'un  l'autre  loyalement, 
&  de  bonne  foy.     Item,  que  tout  ce  qui  s'en  conqucs- 
îerapar  nous,  &  chacun  de  nous  delà  la  Rivière  de 
Sousne  de  toute  la  Terre  de  Beaujeullois,  demeure 
&  foit  dcflivré  à  nous  Duc  de  Bourgogne ,  pour  en 
fere  à  noltre  dispofition  &volenté':  &  femblablement , 
tout  ce  qui  fe  conqucdera  deçà  ladite  Rivière  de  Sous- 
ne, demeure  &  foit  dcflivré   à  nous  Duc  deSavoye, 
pour  en  faire  noftre  volenté  &  plaifîr,  fans  demander 
l'un  à  l'autre  pour  les  chofes  qui  luy  feront  acquilès , 
comme  die  elt ,  aucune  reftitutioh  de  deSpens.     Item 
s'il  advenoit  que  faifant  chescun  fon  effort  &  debvoir, 
fun  de  nous  avoit  pluiloll  prins  &  recouvert  fes  Droits 
&  portion,  que  l'autre  ;  en  celuy  cas  fera  tenu  de  ay- 
der  &  foubvenir  à  l'autre  ,  à  avoir  &  conquéRer  fes 
Droits,  &  portion  ,   de  mil  combâtans  durtot  quatre 
moys  aux  despens  de  Celuy  qui  en  fera  requis.    îtem, 
que  aucun  de  nous  ne  puiife  des  querelles  que  deffus, 
&  de  la  depence  qui    par  nous  s'en    feroit,  non  ex- 
cedifîànt  par  chacun   de  nous  la  fomme  de  cinquante 
mille  Ducats,  faire  Paix  ne  Triefve  générale  ne  parti- 
culière, fans  le  fceu  &  'exprès  confenfement  de  l'au- 
tre; ne  aufly  recevoir  ne  accepter  aucun  Traitté.  parti- 
culier,  ains   les   reboutter,  &   lignifier  l'un  à  l'autre 
loyaument,  &  de  bonne  foi:  &  le  Traitté  gênerai  fe 
jnouvoit ,  chescun  de  nous  le  pourra  recevoir,  &  de- 
menner  par  devant  celuy  auquel  fera  ouvert;  c'eft  alfa- 
voir,  nous  Duc  de  Bourgogne  en  nos  Pays  de  Bour- 
gogne ,  &  Lieux  convenables ,  &  nous  Duc  de  Savoye 
aulfy  en  Lieux   convenables  de  nos  Pays   decïa  les 
Monts ,  figniifiant  encontinant  à  l'autre  ,  lequel  foit 
tenus  d'y  envoyer ,  &  tenir  fes  Gens  pour  y  entendre 
fans  fraude  ne  mal  engin.     Lesquelles  Conventions  & 
Alliances  avons  juré,  convenu  &  promis  l'un  à  l'au- 
tre, pour  nous,  nos  Hoirs  &  Succefreurs:e.n.patolk,s 
de  Princes,  &  fur  l'obligation  de  tous  nos  biens, avoir 
fermes  &  agréables  ,    &   les  entretenir   en  tous  leurs 
Points  &  Articles ,  fans  faire  ne  venir  au  contraire.  En 
tesmoin  desquelles,  avons  figné   ces  prefentes  de  nos 
mains  propres,  à  Chambery,le  douïiéme  jour  de  Feb- 
vrier ,  mil  quatre  cents  trente  quatre.  Amjijigné ,  P  h  e- 
1, 1  P  P  E  &  A  M  t'.  Et  il  foit  ainfi ,  que  pour  plus  gràlid 
feurté,  fermeté   &  entretenement  des  choufes  conte- 
nues en  ladite  Cedulle  ,  ayt   efté  advifé,  conclud  & 
promis  etitre  nous  d'ung  codé  d'autre  ,  que,  de  &  fur 
les  choufes  exprimées  en  la  Cedulle  devantdite,  fe  fe- 
roient  de  par  nous  Lettres  Patentes  fceilées  de  nos 
Seaux  ;  fçavoir  faifons  que  nous,  &   chacun  de  nous, 
ayant  ladite  Cedulle,  &  tout   le  contenu  en  icellea- 
greable  par  la  manière  qu'il  eft  cy  deffus  escript;  &  le 
voulans  de  noftre   part  entretenir  j  &  faire  entretenir 
par  tlos  Hoirs,  &  Succeffeurs  &  ayans  caufe,  promet- 
tons en  parolle  de  Prince,  &  chacun  de  nous  en  fon 
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endroit,  &  pour  tant  que  touchier  luy  puet  fur  les  foy    AnNO 
&  ferment  de  nos  Corps ,  &  l'obligation  de  tous  nos  ■ 

biens  prefens  &  advenir  ;  pour  nous  &  chacun  de  nous ,  14.24. 
nosdits Hoirs,  Succeffeurs  &  ayans  caufe, &  de  chjcun 
de  nous,  avoir,  tenir , obl'erver  &  accomplir  ,  &  faire 
tenir,  obferver  &  accomplir  inviolablement,  toutes  & 
fingulicrcs  les  choufes  contenues ,  déclarées  &  fpeci- 
fiées  en  ladite  Cedulle ,  ainfi  incorporée  &  tranfcripte 
cy  deffus,  fans  prefentement  ne  au  temps  advenir  aller 
ne  fere,  ou  fouffrir  aller  à  l'encontre  en  aucune  ma» 
niere,  pour  quelque  caufe,  couleur,  ou  occafion  que 
ce  foit ,  &  tout  fans  fraude  ,  barat ,  déception  ou  mal 
engin,  &  iceux  du  tout  ccffans.  En  tesmoing  &  ap- 
probation de  vérité,  des  chofes  deffusdites,  Nous  & 
chacun  de  nous,  avons  fait  mettre  nos  Seaulx  à  ceS 
prefentes  Lettres  tacites  ,  &  accordées  doubles,  dont 
chacun  de  nous  aura. un  Original  par  devers  luy.  Don- 
né à  Chambery,  le  douzième  jour  de  Février ,  l'An 
de  Grâce  mille  quatre  cents  trente-quatre.  Sign^  par 
Monfeigneur  le  Duc  de  Savoye,  Bo  LOMiER,yyfc/- 
l'ées  de  6e  aux  en  cire  verte  en  laz  de  foy  e  ronge  Us'  ver- 
te ,  au  Seau  du  Duc  de  Bourgogne  ;  ^  en  cordons  de 
foye  verte  en  celuy  du  Duc  de  Savoyt. 

CLXXVL 
Mandaum  Si'gismundi  Romanoruifi  ^eg'h  zS.Fcvu 
quo  Antonio  Comiti  Vaudemomis  terminum 
coram  fe  comparendi ,  atque  de  jure  fùo ,  fi  quoâ 
ei  in  Ducatii  £5"  Marchla,  Lotharingie  competiC' 
fit,  informandi;  affignat.  Datum  2.6.  Februa- 
rii.  [Véritable  Origine  des  Maifons  d'Alfacèj 
de  Lorraine  &  d'Autriche  &c.  aux  Preuves-, 
pag.  Z04.     Tiré  des  Archives  de  Lorrai>ie-  ] 

CIgismundus  Dei  gtatia  Romanorum  Imperatoï 
^  femper  Auguftus  acHungaris,Bohemi:e,  Dalmatise» 
CroatisE ,  &c.  Rex  Magnifico  Antonio  Comiti  Vau- 
demontis  noftro  &ImperiiSacri  FideliDilcâo.Gratiain 
Cœlbreain  &  omne  Bonum.  Magnifiée,  Fidelis,  Di- 
leéle,  Egregios  Oratores  tuos  ad  noftram  Majeftatem^ 
impr!cfentiarumdeftinatos,tUEObnixœfupplicationisins- 
tantiam  pro  concedendis  tibi  Regalibus  in  Ducatu  &  Mar- 
chia  Lotharingie  à  nobis,  &  Imperio  Sacro  dependeti- 
tibus,  nobis  discrète  ac  prudenter  aperientes ,  raanfiie- 
tudine  CcefaTea  gratiofè  audinmus  &  inrelleximus  lu- 
culenteT.  Et  quia  lUuftris  Dus  Barrenfis  Princeps  & 
Confanguineus  nofter ,  prétendit  in  eisdem  Ducatu  & 
Marchia  fibi  jus  tompetere ,  inftititque  antea  apud  nos- 
tram  Celfitudinem  pro  fimilibus Regalibus, fibi  fuper  ea 
concedendis ,  non  voluimus  ad  prœfens  alieni  Juris 
praejudicio,  preces  tuas  hujusmodi  exaudire.  Sed  quia 
diâo  Duci  certum  terminum  ,  videlicet  diem  Sanéfi 
Ambrofîi  proximè  affuturum  prœdiximus  ad  conftituen- 
dum  fe  coiam  liobis,  &  fuper  re  ipfa  de  jure  fuo  nos 
plenius  informandi,vocamus  &  te  pariter,  qui  tuum  in 
hac  caufa  prxtendis  intereffe  in  diâo  die  apud  noftram 
Majertatcm  hic  aut  alibi,  ubi  nos  forfitan  eo  tune  con- 
tingét  conftitui ,  velis  comparere  nos  de  Jure  tuo,  fl 
quod  tibi  in  diâis  Ducatu  &  Marchia  competierit,  in- 
formaturus.  Dignabimur  etenim  eo  tune  diâum  Du- 
cem  ac  te  audire  benivole,  ac  auditis  vobis,  cuilibet 
veftrum  id  quod  fibi  de  Jurecompetit  concedere  aninio 
gratiofo.  Datum  Bafileae  die  XXVI.  Februarii,  Reg- 
norum  noftrorum  Ahno  Hungarix,  &c.  XLVII.  Ro- 
manorum XXlV.BohemiE  XIV.  Imperii  vero  primo. 
Plus  bas,  efi  escript.,  Ad  Mandatum  Domini  Impera- 
tor 'S  G  A  s  P  A  R .  S  L I G  K  Miles  Cancellarius.  Scellées  ea 
placart  d'un  Seel  de  cire  rouge. 


CLXXVII.  . 

^8.  t'ev.  Traftaet  gémaeckt  tuflchen  Hertogh  Philips 
van  Bourgondien ,  Grave  van  Hollandt,&c. 
ende  Rudolph  van  Diephout,  Bif- 
fchop  van  Utrecht.  In  date  den  laetften  Fe- 
bruarii 1434.  \  Groet  Placaet  -  Boeck  van  de 
H.  M.  Heeren  Staten  Generael  der  Fereenigde 
Nederlanden.  Tom.  III.  pag.  ^pi.  ende  in  Am- 
PLE,  Tom.  Il.pag.  iifi.3 

RUdolh  van  Diephout,    by  der  gena- 
den  Godts  Biffchop  tôt  Utrecht.   Doen  kondt  al- 
kn  luy  den,  dat  onfe  lieve  geminde  Heere  ,  die  Her- 

toge 


CLXXVII. 

Ti-aî/é  fait  entre  P  h  1  l  i  i»  p  e  D^c  de  Bourgogne ,  zS.  Fevl 
Comte  de  Hollande  (^c.  £sf  RodoLphe  de 
Diephout   Èvêque  d'Uirecht ,   en  date  du  one  et 
dernier  Février  1454.  [Dans  le  Grand  Recueil  vnis.«»»« 
des   PlacarJs.    Tora.  III.  pag.  jpi.  &  dans 
Ample  Tom,  II.  psg.  iif  i.j 


WD  OflOLPHE  DE  DiEPHoUTSrtr  la  Frace  de  i"^ '^' "^"''i 
-*-^  Dieu  iLveque  a  Utrecht ,  a  tous  Jf.ivoir  fatjons ,  \c  s.  Septem- 
que  nôtre  cher  amé  Seigneur  le   Duc  de  Bourgogne  ,  bit,  \^it. 

Comte 


DU    DROIT    DES    GENS. 


ÂMNO  toge  van  Bourgoenien ,  Grave  van  HoUandt,  Ons  doen 
thoonen,  ende  te  kennen  gegeven  heeft  dat  lijn  Onder- 
^  1424.  faten  van  Hollandt ,  Zeelandt  ende  Vrieflant  ,  da- 
gelijcks  feere  befwaert  ende  belaft  worden,  met  On- 
1èr  Geeftelijcker  Jurisdidtien  ;  ende  fonderlinge  van 
den  Provilbren  ende  Deeckenen  in  den  voornoemdeu 
Lande  wefende  ,  't  welck  wy  immer  niet  gehengen 
en  willen,  Wy  en  willen  daer  in  voorlien  ,  Ibo  dat 
Ons  liefs  Heeren  Onderfaten,  Onfer  ende  Onfer  Die- 
naren  immer  niet  bekiagen  en  fullen  ,  ende  dat  over- 
midts  die  groote  gunfte  en  liefde  die  Wy  dragen  tôt 
Onfèn  lieven  genadigen  Heere  ,  den  Hertoge  voor- 
fchreve ,  ende  tôt  fynen  Landen ,  Liiyden  ende  On- 
derfaten van  Hollandt  ,  Zeelandt  ende  Vrieflandt  ^ 
maer  hebben  mlnnelijck  overgedragen  endè  geflotcn  by 
goeden  rypen  raede,  ende  by  goetdunckén  van  Onfer 
beyder  Raeden ,  fulcke  punâen  als  hier  nae  gefchre- 
ven  ftaen  ,  om  Onfe  Geellelijcke  Jurisdidlie  Onfer 
Kercken  van  Utrecht,  voortaen  daer  na  te  rcgereri 
op  fynen  Onderfaten  van  HoIIant,  Zeelant  ende  Vries- 
Jandt.  , 

In  den  eerften  foo  fal  men  die  Dekenie ,  ende  Pro- 
viforie,  al  inder  voorfcheven  Lande  regereri  ,  alleen 
midt  eenen  notabelen  ende  redelijcken  Man,  inelcken 
Proviforie  ende  Dekenie ,  die  hem  des  Geèftelijcks 
Rechts  verftaet,  ende  daer  nutte  toe  ïijn. 

Item,  foo  en  fal  geen  Man  der  vryheyt  van  der 
Clerckfchap  genieten  ,  die  geen  Cruyn  noch  Clerck- 
habijt  en  draget,  als  behoorlijck  is ,  noch  die  niet  en 
leeft  aïs  eèn  Clerck  fchuldigh  is  te  doen.  Ende  vvaert 
<i3t  eenigh  Pape  ,  ofte  Clerck  ,  overdaet  bedreve  bin- 
nen  der  Graeflijckheyt  van  Hollandt,  Zeelandt  ende 
Vrieflandt,  't  ware  in  vredebraecke  ,  in  véchtelijck, 
în  dronckenfchap  ,  of  in  eenigen  ondaedelijcke  faec- 
ien,  die  geen  redelijcken  Clerck  toe  en  behoorden, 
die  fal  Onfe  lieve  Heere  den  Hertoge  van  Bourgoe- 
nicn ,  Grave  van  Hollandt ,  vangen  by  fynen  Baliuwcn 
ofte  Rechteren,  en  dien  leveren  Ons  Deccken  of  Pro- 
vifoor,  daer  die  faecke  gefchiet  ware  ,  indien  dat  fy 
Clerck  waren,  ende  die  misdadige  Pape  of  Clerdc,  en 
ihllen  Wy ,  noch  die  Provifoor  of  Deecken  niet  uyt- 
laten,  eer  fy  onfen  lieven  Heere,  den  Hertoghe  van 
Bourgoenien ,  Grave  van  Hollandt,  van  der  breucken 
die  fy  binnen  fynen  Landen  misdaen  hadden ,  ghebe- 
îert  hebben. 

.  Item,  foo  en  fal  men  die  Onderfaten  Van  Hollandt, 
Zeelandt  en  Vrieflandt  niet  dagen  t' Utrecht  te  rechte 
te  komen  otri  eenigen  faecken  wille ,  alfoo  verre  als 
die  geene  die  men  dage  wilde,te  recht  ftaen  wille  voor 
deii  Geeftelijcken  ofte  Wereltlîjcken  Rechter  daer  hy 
Onderzaet  is ,  ende  die  faecke  alfoo  is ,  dat  die  Geefte- 
lijcke  Rechter  daer  van  kennen  mach,  ende  oock  dat 
die  Rechters  hâer  rechten  niet  vreden  vorderen  fullen 
mogen. 

Item,  foo  en  fal  tneri  niertiandt  moeyen  ,  met  mo- 
veren  of  midt  bannen  ,  ten  zy  dat  fy  eerft  ghedaeght 
2ijn,  ende  dat  men  bewyièn  maçh  proefFelijck  ,  dat  die 
daeginge  totter  geenre  kenniffe  gekomen  zy  ,  die 
men  moveren  of  bannen  fouden  ,  en  die  Deecken  of 
Provifoor  en  fullen  om  geen  misdaden  wille,  die  ee- 
nigh Perfoon  gedaen  hadde  ,  by  Sententien  van  Juris- 
diStien  ,  fulmineeren  fonder  kenniflè  der  faecke; 

Item,  of  yemandt  om  eeniger  misdaden  wille,  die 
hy  misdaen  hadde ,  in  der  Kercken  ,  of  op  het  Kerck- 
hof ,  die  der  vryheyt  van  der  Kercken  niet  en  fouden 
mogen  befchutten,volkomenlijck  nae  befchreven  rech- 
ten; diê  Misdadige  fal  Onfe  lieve  geminde  Heere  die 
Hertoghe  van  Bourgoenien  ,  Grave  van  Hollandt, 
mogen  doen  nemen  van  den  Kerck-Hove, fonder  daer- 
omme  dat  te  violeren,  of  interdidl  te  wefen.  Oock 
mede  fal  de  vryheyt  van  der  Kerken  niet  te  bâte  ko- 
men, die  met  ingefetter  lage  yemandt  doot  floegh,  dat 
kennelijck  op  hem  beproeft  waer,  noch  oock  den  ge- 
nen  die  van  Onfen  lieven  Heere ,  den  Hertoge  voorfe, 
of  van  den  Gerechte  in  den  Lande  gebannen  ïijn,  om 
ondadelijcke  feyteri  ,  als  misdaen  te  hebben  teghen  den 
Prince  van  den  Lande,  of  tegen  fynen  Lande  dat  men 
hieten  mach  Crimeti  Ufà  Majejlatis ,  of  anders  dierge- 
lijcke,  maer  onfe  lieve  Heere  ,  die  Hertoge  voorfx, 
fal  die  moghen  doen  nemen  van  den  Kerck  of  Kerk- 
hove,  fonder  die  Kerke  of  Kerck-hove,daer  mede  be- 
llagen  te  wefen ,  of  interdiû  te  komen. 

Item,  foo  en  fullen  die  Deeckenen  of  ProViforen 
niemandt  moeyen  ,  overmidts  dat  fy  op  Heyligc  da- 
ghen  ghewrocht  hadden ,  eenigh  werclc  dat  hem  noot- 
druftigh  waer ,  daer  fy  den  Vierdagh  mede  gebroôcken 
hadden ,  dat  is  te  verftaen  van  noodts  wegen ,  op  den 
Dijck  ende  Waterfchap  ,  of  in  der  Oeft  den  Coom 

zijn 


ly^ 


1  Comte  de  HMande  ,  kui'.s  ayant  fi'.it   remomrer    Çg'  con-    À  vVff 

Tioître  ,    que  fis  Sujets   de  HulhmJe  ,  Zelande  isf  trifi 

\  fini  jtifirnellemem  grevez  par   nôtre   Jurisdiélian  Ec-    lAÎA^ 

j  clejiaftique    (^  farticalierement  fur   les  Provifiurs   £3" 

I  Doyens  qui  font  dans  les  fusdits  Pais  ,  ce  que  poartant 

i  ne    voulons  [oiiffrir  ,   ^   y   -voulant  pourvoir  ,  afin  que 

\  les    Sujets  de   noire    cher    Seigneur    ne   s'en  plaignent 

!  plus  à   nous  ni   à  nos   Serviteurs  ;    £3°    en  confideratiitn 

j   de  la   grande  affeâion    i^    Amitié  que    nous  portons  à 

I  nôtre  cher  cf  gratieux  {Seigneur   le    Duc  ftisdit    iff   à 

fis  Pats ,   Gens  isf   Sujets  de  Hollande ,  Zelande  ^  Fri- 

fe ,  famines    convenus  isf  avons  conclu  amiablement  par 

bonne  isf  meure  délibération  £5'  par  l'avis  de  nos  deux 

-Confiils  les  Points  cy   dejjous  Jpecifiez,  pour  régler  là- 

dejjas  à   l'avenir    nôtre    JurisdiSion    Ecclefiafiique   de 

l'Eglife   d'Utrecht    à   l'égard  des    Sujets   de   Hollande. 

Zelande  ,  ^  IVeJîfrifi. 


Premièrement  on  gouvernera  le  Doyenné  cs'  le  Priti 
viforat  dans  les  fusdits  Pais  feulement  par  un  Homme 
notable  is'  raifonnable  qui  fera  mis  dans  chaque  Provi- 
forat  y  Doyenné  qui  entende  le  Droit  Canon  ^  dont  il  efi 
de  befiin. 

Item  ,  nul  Homme  ne  jouira  de  l'immunité  de  la 
Clericature  qu'il  ne  porte  la  couronne  is'  l'habit,  comme 
il  efi  convenable,  non  plus  que  celuy  qui  ne  vit  pas  com- 
me un  Ecctefiajlique  doit  vivre  ;  ^  s'il  arrivait  que 
quelque  Prêtre  ou  Clerc  fit  quelque  infotence  dans  la 
Comte'  de  Hollande  ,  Zelandi  ^  Frifi  ,  foit  en  trou- 
blant la  Paix ,  fe  battant  oh  s' enivrant ,  ou  en  faifant 
d'autres  choj'es  qui  ne  fuffent  à  faire  ,  &"  qui  ne  con- 
viennent pas  à  un  Ecclefiaftique  raijonnable  ,  nôtre  cher 
Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne ,  Comte  de  Hollande  le  fera 
prendre  par  fis  BailUfs  ou  Juges ,  i^  le  remettra  entre 
les  mains  de  nôtre  Doyen  ou  Provifeur ,  où  le  fait  aura 

été  perpétré, i^   nous   ne  laijferons    aller  ^ 

non  plus  que  ksdits  Provifiurs  es*  Doyens ,  lesdits  Prê= 
très  ou  clercs ,  qu'au  preatlable ,  ils  n'ayent  donné fatis- 
faliion  à  nôtre  cher  Seigneur  le  Dhc  de  Bourgogne^ 
Comte  de  Hollande  ,  pour  la  peine  encourue  dans  fis 
Pais. 

Item  ,  on  n'ajournera  point  tes  Sujets  de  Hollande^ 
Zelande  ,  (sf  frifi  à  comparoir  en  Jujiice  à  Utrecht, 
four  quelque  caufe  que  ce  foit  ,  tant  que  ceux ,  qu'on 
voudrait  ajourner ,  voudront  être  mis  en  caufe  fardevani 
le  Juge  Ecclefiafiique ,  au  Séculier  du  lien  ak  il  eft  Su- 
jet, iîf  la  chofe  étant  telle  que  le  Juge  Eçclepajiïqae 
en  puiffe  connaître  ,  il  y  procédera  fans  y  pouvoir  être 
troù.blé. 

Item,  l'on  de  pourra  mole  fier  ferfinnc  ,  foit  far  exil 
ou  banniffer/sent ,  à  moins  d'avoir  été  auparavant  ajour- 
né ,  Ss'  que  l'an  ne  puiffe  prouver  que  l'ajournement  efi 
venu  a  la  connoiffance  de  ceux  qu'on  voudrait  exiler  oic 
bannir,  l^  le  Doyen  eu  Provifeur,  pour  quelque  crime 
que  ce  foit ,  qu'une  Perfonne  aurait  fait ,  ne  fourra  ful- 
miner de  Sentence  de  Juirisdiâisn ,  fans  connoiffance  de 
caufe. 

Item  ,  fî  quelqu'un ,  potir  quelque  crime  qu'il  aurait 
coramis  ^  dont  le  privilège  de  l'Eglife  ne  pourrait  pas 
le  mettre  à  couvert,  félon  le  Droit  écrit,  veneitàfi  ré- 
fugier dans  l'Eglife  ou  dans  le  Cemetiere  ,  nôtre  cher 
à'mé  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne ,  Comte  de  Hollan- 
de ,  piiurra.  le  faire  prendre  des  mains  de  la  Cour  Ec- 
clefiafiique fans  la  violer  £5'  fans  pouvoir  être  interdit. 
Comme  la  liberté  des  Eglifis  ne  fervira  de  rien  à  ceux 
qui  de  guet  à  fens  auraient  commis  quelque  affajftnat,  £5* 
qui  pourra  être  prouvé  tel  ;  non  plus  qu'à  ceux  qui  ont, 
été  bannis  par  nôtre  cher  Seigneur  le  Duc  fusait ,  oit 
par  la  Jitfiice  du  Pais ,  pour  faits  ou  crimes  perpétrez 
contre  le  Prince  du  Pais  ou  contre  ledit  Païs,  que  l'oit 
nomme  crimen  tefs  Majeftatis  ,  au  autres  femblables, 
mais  -nôtre  cher  Seigyiexr  le  Duc  fusdit  les  fera  pren- 
dre dans  l'Eglife  au  d'entre  les  mains  de  la  Cour  Ec- 
clefiafiique ,  [ans  que  ni  l'une  ni  l'autre  fuijfent  être, 
excommuniez  ni  interdits. 


Item ,  les  Doyens  au  Provifiurs  n'inquiéteront  per- 
fonne ,  pour  avoir  travaillé  un  jour  de  Fête ,  en  quelque 
ouvrage  qui  lui  aura  été  necejfaire  ,  par  oà  ledit 
jour  aurait  été  violé  ,  bien  entendu  fi.  c'efl  pour  caufe 
de  necejfité ,  comme  d'avoir  travaillé  aux  Diguis  ,  oh  à 
la  Moiffon ,  o«  antre  hefoin  froffitaile, 

Itaux 
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ANNO  ïijn  oorbacr  te  doen  ,  of  ander  gemeyn  noot  oorbaer, 

iioe  dat  gebeuren  fi!- 
1434.  Item,  van  den  geiien  die  in  Overfpel  fitten  ,  of  in 
fornication  ,  eiide  diergelyke  andere  dingen  ,  daer  of 
&1  nicn  houden  die  manier  ende  gewoonte,  als  zy  tôt 
hier  toc  gehouden  ïijn  ,  behoudelijck  dat  mcn  den 
Wyven  die  gemannet  xijn,  niet  befchaemen  ,  of  daar- 
om  moeyen  en  Hil ,  ten  zy  dat  fy  in  openbaer  Overfpel 
fitten,  of  dat  fy  daer  in  fouden  befchuldight  zijn. 

Item,  foo  en  fuUen  dieDckenen  of  Proviforen,  die 
Ondcrfaten  van  HolJandt,  Zeelandt  en  Vriellant,  niet 
vorder  behllen,  in  gelde  te  nemen,  van  Citatien,  van 
Sententien,  ende  van  andere  faecken  in  den  rechten 
dicnende,  maer  fy  fullen  hem  daer  in  ghelijcken,  ende 
conformeren  den  Hove  van  Utrecht ,  ende  vs^at  ir.en 
,in  Zeelandt  dat  voorft  reciit  pleget  veele,  foo  en  ful- 
len die  Deekenen  en  Proviforen  j  aldaer  van  den  Oa- 
derfaten  van  daegh-Brieven  te  fchry ven  en  te  zegelen , 
niet  meer  nemen  dan  een  Jngelfche  fulcx  payements 
als  men  nu  munt  in  Vlaeiideren,  en  gelijck  in  Hol- 
landt  ;  ende  alfoo  voort  van  Maen-bricven  ,  van  Ban- 
brieven,  ende  andere  Brieven  ,  nae  beloop  als  daer  toe 
behoort.  Ende  wraer  yemandt  die  llorve,  ende  in  den 
Ban  ware  van  fchulden  ,  of  van  andere  faecken  ,  dat 
men  kennelijck  ende  openbaer  proeven  inoclit ,  dat  hy 
wel  beterenfoude  mogen,ende  dat  hy  dat  gelaten  had- 
dein  verfmadenifle  der  Heyliger  Kercken  midt  wrille, 
midt  dien  fal  die  Deecken  of  Frovifoor  om  gaen  rede- 
lijcke  ende  befcheydelijck  nae  ouder  ghewoonten  ; 
maer  armen  Luyden  die  llorven ,  ende  in  den  Ban  vire- 
fende  voor  fchulden  ,  ende  anders  dies  uiet  beteren  en 
mochten ,  daer  of  fullen  die  Dekenen  of  Proviforen 
nemen  van  haren  Erfgenamen  dubbelt  contumatie  gelt, 
dats  te  verftaen,twee-vsferf  alfoo  veele  als  fy  levendigh 
gegeven  fouden  hebben,  gelijck  van  oudts  ghevJoone- 
lijck  plagh  te  wefen  ,  van  corredlien  ,  van  contuma- 
cien  ,  eer  men  hem  geabfolveert  foude  hebben,  ende 
dat  uferen  gelijck  als  in  elcken  Landen,  Proviforien 
ende  Dekenien  plach  te  ïijn,  nae  ouder  gewoonten. 

Item ,  want  vêle  Luyden  in  Hollandt,  Zeelandt  en- 
de Vrieflandt  hylicken  ende  nialkanderen  trouwen, 
eer  dat  fy  haer  geboden  hebben  in  der  Heyliger  Kerc- 
ken, foo  en  fullen  die  Deecken  of  Provifoot  niet  meer 
nemen  van  den  abfolutien,van  eenen  Man  ende  Wijf, 
die  alfoo  malkander  trouwen  fullen  ,  by  haren  Vrien- 
den  ende'Magen,  of  midt  haren  moedt  wille  ,  dat  die 
tôt  haren  mundigen  Jaren  gekomen  zijn  ,  ten  hoogh- 
ften  een  Engelfcbe  Nobel  ,  ende  daer  beneden  ende 
voort  befcheydelijck  nae  den  ftate  der  Perfonen  die 
trouwen  fullen  inder  manière  voorfchreven  :  maer  met 
defer  Ordonnantien  en  fullen  niet  befwaert  wefen  die 
Onderfaten  van  Hollandt,  Zeelandt  ende  Vrieflandt, 
die  feeckere  Ordonnantie  ende  Coftume  hebben,  dat 
fy  mijn  hier  of  te  geven  plegen,  die  fullen  haer  oude 
gewoonten  en  heerkomen  gebruycken. 

Item  ,  foo  en  fullen  die  Deecken  of  Provifoor ,  geen 
abfolutie  geven,  die  Vrouwe  of  Maegden  ontvoeren , 
buyten  haren  of  haren  naeften  Maegen  of  Vrienden 
wille,  ten  zy  datter  haren  naeften  of  Vrienden  te  wil- 
le zy  ;  noch  oock  geen  Papen  en  fullen  die  trouwen, 
ten  ware  dat  fy  des  beyde  midt  hare  wille  begeerden, 
fonder  allen  bedwangh  wefende  ,  ende  hier  op  fullen 
Wy  gebodtdoen,  allen  Proviforen,  Deeckenen  ende 
Papen,  ende  waer  eenigh  Provifoor,  Deecken  ofte Pa- 
pe, die  hier  boven  dede,  die  Provifoor, Deecken  ofte 
Pape  ,  fullen  Wy  of  onfe  Naekomelingen  ,  of  On- 
fe  Officiael  ,  daer  of  alfoo  openbaerlijck  corrigeren 
ende  puneren ,  dat  fy  anderen  een  exempel  wefen  ful- 
len, tôt  aire  tijdt  als  Wy,  of  Onfen  Officiael  des  ver- 
maent  fullen  wefen. 

Item,  foo  en  fullen  Wy  noch  Onfen  Dienaers,van 
den  Onderfaten  van  Hollandt  ,  Zeelandt  ende  Vries- 
landt ,  niet  meer  nemen  van  inftitutien ,  prociamatien, 
abfentiea  ,  officiatien  ,  permutatien  ,  dan  gewoonlijck 
plagh  te  wefen  ,■  over  twintigh  of  vijf-en-twintigh  Ja- 
xen. 

Item  ,  foo  waer  inen  Onfen  SufFragaen  ergent  be- 
hoeven  fal  ,  in  Hollandt  ,  Zeelandt  ende  Vrieflandt, 
om  Kercken  ,  Kerck-hoven  ,  ende  Outaren  te  wyen , 
ende  anders  ,  foo  lai  Onfe  SufFragaen  aldaer  komea^, 
opter  geenrc  kofte  die  hem  behoeven  fal ,  ende  hy  fal 
hem  voor  fynen  dicnft  ende  arbeyt  genoegen  met  ee- 
nen redelijcken  hoesheyt  die  hem  gegeven  fal  werden, 
by  den  geenen  die  des  behouwen  nae  gelegentheyt  der 
faecken. 

Item,  foo  fullen  die  Deeckenen  of  Proviforen, die 
Onderfaten  van  Hollandt  ,  Zeelandt  ende  Vrieflandt 
niet  moeyen,  om  dat  yemandt  fijn  Kindeten  by  onge- 

valle 


Item  ,  pour  ceux  qui  feront  atteints  J'adultère ,  pail- 
lardife  ou  chofes  femhiabtes  ,  on  obfervera  la  manière 
is'  coutume  qui  a  Jté  obfervée  jusque!  à  frejent  e»  pa- 
reille  matiei  e  ,  excepté  qu'on  ne  diffamera  pas  les  Fem- 
mes marie'es,  £3^  même  qu'on  ne  tes  inquiétera  point ,  à 
moins  d'être  convaincues  d'adultère  public ,  ou  d'en  être 
accufécs. 

Item  ,  les  Doyens  £3"  Provifeurs  ne  furchargeront  pat 
les  Sujets  de  Hollande ,  Zelamle  isf  frife  ,  ea  prenant 
d'eux  de  l'argent  ,  des  Citations ,  Sentences  ,  Çy'  autres 
chofes  fervant  en  juftice  ;  mais  ils  fe  conformeront  à  la 
Cour  d'Utrecht  ;  i^  comme  ce  Droit  efi  jort  ordinaire  ert 
Zelande  ,  les  Doyens  is'  Provifeurs  n'y  prendront  pat 
davantage  pour  les  Exploits  écrits  fif  fcellez  qu'un  An- 
glois  ,  monmye  qu'on  bat  p{efentement  en  Flandres, 
is'  de  même  en  Hitllande  ,  Çs*  ainji  de  ce  qu'on  apelle 
Maen- brieven,  Lettres  d'exil is'  autres,  félon  le  cours 
que  de  raifon.  Et  s'il  y  avoit  quelqu'un  qui  mourût 
étant  banni  pour  dettes  ,  ou  four  autre  choje  ,  £5"  que 
l'on  pât  prouver  qu'il  pouvait  y  fatisfaire  ,  (^  qu'il  ne 
l'eût  pas  fait  au  mépris  de  l'Eglife  ,  £3"  à  deffein  ,  les 
Doyens  £5"  Provifeurs  en  uferont  avec  discrétion  £5" 
raifon  ,  comme  de  coutume  ancienne  ;  quant  aux  pau- 
vres qui  mourront  étant  bannis  pour  dettes  ,  £3°  aux- 
quelles ils  ne  pouvoient  fatisfaire  ,  les  Doyens  £3*  Pro- 
vifeurs en  prendront  de  leurs  Héritiers  double  conta- 
macie  gelt  ,  c'efi  à  dire  deux  fois  autant  qu'ils  auroiint 
donné  étant  vivans  ,  comme  d'ancienneté  on  étoit  accou- 
tumé de  faire  ,  pour  correêlion  £3"  contumace  ,  avant 
qu'on  eût  pu  être  abfous,  £3"  comme  en  ufent  dans  cha- 
que  Paît   les  Provifiurs  £3*  Doyens ,  félon  l'ancienne 


,  Item  ,  comme  plufieUrs  eit  Hollande  ,  "Zelande  ,  £^ 
Frife  fe  marient  enfemhle  avant  que  d'avoir  leurs  boni 
dans  la  Sainte  Eglife ,  les  Doyens  £3"  Provifeurs  ne 
prendront  plus  ,  pour  les  ahfolutions  d'un  Homme  £s? 
d'une  Femme  qui  fe  feront  ainJi  mariez  par  leurs  amis 
£3"  parent ,  £3*  de  leur  franche  volonté  ,  qifun  Noble 
Anglais  an  plus  des  Majeurs  i^.  en  «titre  différemment 
félon  l'état  des  Perfonnes  qui  fe  marieront  de  la  mai 
niere  fusditte ,  mais  à,  cette  Ordonnance  ne  feront  point 
affstjettis  les  Sujets  de  Hollande,  Zelande  l^  Frife  qui 
ont  certaines  Ordonnances  £3'  Coutumes ,  £3^  ils  fuivront 
en  cela  leurs  anciennes  CtHfumet  isf  Privilèges. 


Item  ,  les  Doyens  £3"  Provifeurs  ne  donneront  point 
d'abfolution  aux  Femmes  ni  aux  Filles  enlevées  fans  leur 
confentement ,  £3"  Jans  celui  de  leurs  Parons  Es'  Amis  ,  à 
moins  que  leurs  dits  Parens  £3'  Amis  n'y  confentent^ 
qu'aufli  nul  Prêtre  ne  les,  mariera  ,  à  moins  qu'ils  n'y 
fiient  confentans  l'un  i^  l'autre  fans  contrainte,  i^  fur 
ce  nous  donnerons  nos  Mandemens  à  tous  Provifeurs  ^ 
Doyens  ou  Prêtres  ;  £3"  s'il  y  avoit  quelque  Provifeur, 
Doyen  ou  Prêtre  qui  fit  au  contraire ,  nous  ou  nos  Suc- 
ceffeurs ,  ou  nos  Fiscaux  les  corrigerons  isf  punirons  pu- 
bliquement ,  pour  fervir  d'exemple  aux  autres  ,  £3"  ce 
toutes  les  fois  que  nous^  ou  nos  Fiscaux  en  ferons  aver- 
tis. 


Item  ,  nous  ni  nos  Officiers  ne  prendrons  des  Sujets 
de  Hollande ,  Zelande  ,  £3?  Frife  pour  inJiitHtions ,  pro- 
clamations, abfences , permutations,  que  ce  ^i  étoit  ac- 
coutumé, il  y  a  vingt ,  ou  vingt  cinq  Ans. 

item  ,  fi  l'en  a  befoin  de  nôtre  Suffragant  en  quelque 
lieu  de  Hollande,  Zelande  àf  Frije  pour  confacrer  quel- 
que Eglife,  Cimetière,  £5"  Autel  is  autres ,  nôtre  Suf- 
fragant s'y  rendra  aux  dépens  de  qui  il  apardiendra;  £^ 
il  fera  fatisfait  pour  fin  fervice  (s  travail  par  une  dis; 
cretian  raijannable  qui  luy  fera  donnée  par  ceux  qui 
l'auront  requis  ,  fuivant  les  circonjlances  des  affaires. 

Item,  les  Doyens  ou  Provifeurs  n'inquiéteront  point 
les  Sujets  de  Hollande  ,  Zelande  £5"  Frife  ,  pour  avoir 
perdu  leurs  Enfant  par  accident  oh  négligence  d'tau. 


Anno 

1434- 


DU    DROIT    DES    GENS. 


lît 


Ammo  *'*"^  of  verfuymenifTe  van  water,'  of  van  vuyr,  of  an- 
^NNU  jjg.j.^  yej-ioofen  hadde.  Ende  waiu  noch  veele  andere 
I4î4.  faecken  zijn  Onfer  Geeftelijcker  Juribdiâien  aengaen- 
^■•'^  de,  daer  die  Onderfaten  van  Hollande ,  Zeelandt  ende 
Vrieflandt  mede  belwaert  ïijn,  ofte  befwaert  mochten 
Vvorden ,  die  men  nu  niet  wel  en  weet  te  noemen  ;  foo 
4ijn  Wy  overdragen  metOnlen  lieven  geminden  Hee- 
re  den  Hertoge  van  Bourgoenien  ,  Grave  van  Hol- 
landt  ,  waer  dat  in  den  voorft  Punûen^ofte  in  eenige 
andere  punôen  Onfer  Geeftelijcker  Jurisdiaien  aen- 
gaende,  eenige  queftie  ofte  gel'chille  geviele,  foo  fal 
Onfe  lieve  Heere,die  Hertoge  van  Bourgoenien,  Gra- 
ve van  Hollandt,  dacr  toe  nemen  ende  fetten  twee 
Van  fynen  Raede,ende  Wy  tvsree  van  den  Onfen,  om- 
me  Onfe  voorft  Junsdidie  te  niodereren  ;  ende  dievier 
niet  eens  en  konden  werden ,  foo  fuUen  fy  kielen  Ons 
fiefs  Heeren  des  Hertoghen  Cancelier  van  Bourgoe- 
'nien,  nu  ter  tijdt  wefeiide  ,  tôt  een  Overman,  ende 
Waert  dat  hy  aflyvigh  geworden  waer,  foo  fuUen  dan 
die  vier  kiefen  eenen  gelijcken  Overman,  ende  wes  fy 
dan  met  den  voorfchreven  Overman  ordonneren  ende 
modereren  fullen  in  der  voorfz  JurisdiSie  ,  dat  fullen 
Onfen  lieven  Heere  die  Hertoge  voorfz ,  ende  Wy  van 
vvaerden  houden ,  ende  met  defe  oVerdracht  en. fullen 
iiiet  vermindert  wefen  die  oude  ïoene  ghemaeckt  tus- 
fchen  der  GraefFelijckheyt  van  Hpllant ,  ende  Ons 
Bisdom  van  Utrecht,  maer  fullen  aîlc  in  haren  vol- 
komen  macht  blyven  ,  gelijck  fy  voortijdts  bedinget 
-ende  bedrieft  ïijn,  ende  vyant  Wy  defen  voorfz  over- 
ârachte  in  allen  punâen,  gelijck  voorfz  ftaet,  gelooft 
hebben  Onfen  lieven  Heere  deii  Hertoge  v^n  Bourgoe- 
nien, Gravé  van  Hollandt,  ende  fyne  Naekomelin- 
gen,  ende  oock  fyne  Lande  van  Hollandt,  Zeelandt 
ende  Vrieflandt ,  vafte,  ftade,  ende  onverbreeckelijck 
te  houden,  ende  doen  houden,  behoudelijck  in  allen 
anderen  faecken  hier  boven  niet  begrepen  ,  Ons.Eede 
die  Wy  den  Stoel  van  Romen  ^  en  der  Heyliger  Kerc- 
ken  gedaen  hebben  :  Soo  hebben  Wy  des  tôt  eenen 
oorkonde  Onfen  Zegel  hier  aen  doen  hangen ,  gegeven 
ôp  den  leften  dagh  van  Februario,in  't  Jaer  Ons  Hee- 
ren duyfent  vier  hondert  vier-en-dertich  ,  nae's  cours 
van  Utrecht. 

CLXXviii. 

'%  Avril.  5*'*''^'^^»'«'»  P^'' -^'^^'?^^''"'^f  Dominî  Papa  Eù- 
G  E  N 1 1  I  V.  prafiitum  in  pïenà  Congregatiom 
'CoNciLii  Ba  siLEENSis  i  de  Poteftate 
Çoncilii ,  fuprà  quosmnque  etiamfi  Papklis  Digni- 
tatis  exifterent ,  celehrati.  AUufn  'die  8.  Apnlh 
1434.  [Coriciliorum  Colleftio  Regia,  Tom. 
XXX.  in  Append.  pag.  f8p.  Philip  pi 
Labbei  Concïlïor.  Collectio  Tom.  Xlll. 
Col.  820.] 

ANno  Domini  1434.  oàava  menfis  Aprilîs ,  vîde- 
licet  dîe  Sabbathi  ,  in  plena  Congregatione  Sacri 
Çoncilii ,  Ambaliatores  Sanâiffimi  Domini  ftoftri  Pa- 
toœ  modcrni  fuerunt  recepti  in  Sacro  Concilie  &jura- 
verûnt  fecundum  fchedulam  quaa  fequitur  propriis  no- 
minibus  ,  Scilicet  fideliter  laborare  p'ro  ftàtu  &  honore 
'Çoncilii  Bafileenfis  &  ejus  Décréta  defendere  &  manu- 
îenere  ,  &  fpecialiter  Decreturrt  Çoncilii  Conftantien- 
ïîs ,  cujus  ténor  fequitur  &  eft  talis  :  Primo  quod  Gene- 
ralis  Synôdus  Conftantienfis  nec  non  qutecunqOe  alia 
Synod'us  in  Spiritu  Sanâo  légitime  congregata ,  Géné- 
rale Concilium  faciens ,  Ècclefiam  militantem  reprœ- 
fentans,  poteftatem  à  Chriflo  immédiate  habet  ,  cui 
quilibet  cujuscunque  ftatus  &  dfgnitatis ,  etiamfi  Papa- 
lis  exiftat ,  obedire  tenetur  in  his  quœ  pertinent  ad  fidem, 
extirpationem  diâi  Schismatis  &  ad  generalem  Refor- 
mationem  Ecclefiae  Dei  in  capite  &  in  membris. 

Item,  déclarât,  quod  quicumque  cujuscunque  fta- 
tus &  dignitatis ,  etiamfi  Papalis  exiftat,  qui  Mandatis, 
Statutis  feu  Ordinationibus,aut  PrECeptis  hujus  Sanftas 
Synodi  &  cujuscumqùe  alterîus  Concîlii  Generalis  lé- 
gitime congregati,  fuper  pr35miffis,feu  ad  ea  pertinen- 
tibus ,  faâis  vel  fiendis , obedire  contumacitcr  coiitemp- 
ferit,  nili  relipuerit,  condignœ  pœnitentiœ  fubjiciatur, 
&  débite  puniatur,  etiam  ad  alia  juris  fublidia,  fi  opus 
fuerit,  recurrendo. 

Item,  dare  fanum  &  falubre  confilium  fecundurtl 
Deum  &  confcientias  fuas,  &  non  revelare  vota  fingu- 
lorum,  in  quantum  es  hujusmodi  revelatione  verilimi- 
liter  poffit  oriri  aliquod  odium  vel  fcandalum,  &  non 
recedere  à  loco  hujus  Çoncilii  fine  licemia  obtenta  a 
Deputatis  ejusdem. 

Tom.  II.  PaRi.  II. 


àe  feu  ou  autrement.  'Et  comme  il  y  à  iKCore  plufieurs  ^fjj^jo 
autres  chofes  concernimt  nôtre  Jurisdiéiion  Ecclefiajii- 
qae  par  où  les  Sujets  de  Hollande  ,  Xelanie  ^  l^  Frife  I/JI^. 
font  ou  pourraient  être  lefez  ,  £g'  lesquelles  on  ne  peut 
pas  bien  nommer  à  présent  ;  nous  fommes  convenus  avec 
notre  cher  Ame  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne ,  Comte 
de  Hollande ,  que  s'il  arrivait  quelque  différent  à  f  égard 
des  fusdits  Points  oh  quelques  autres  concernant  nôtre 
yurisdiilion  Ecclejîaftique  ;  nôtre  cher  Seigneur  le  Duc 
de  Bourgogne  Comte  de  Hollande  mettra  deux  de  fes 
Canfeillers ,  ^  nous  deux  des  nôtres  pour  modérer  nôtre 
fusditte  Jurisdiéiion  ;  isf  fi  les  quatre  ne  pouvaient  tom- 
ber d^accord^  ils  chaijiront  le  Chancelier  de  nôtre  cher 
Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne  qui  efi  prefente- 
ment  en  charge ,  pour  Sur-arbitre ,  (^  s'il  arrivait  qu'il 
mourût ,  les  autres  quatre  choifiront  tcn  femblahle  Sur- 
Arbitre  ,  Js'  ce  qu'eux  £5°  le  fusdit  Sur- Arbitre  ordonne- 
ront y  modéreront  dans  là  fusditte  Jurisdiéiion  nôtre 
cher  Seigneur  le  Duc  fusdit  isf  fous  le  tiendrons  pour 
vallable  ,  isj'  <^^  "ïraité  ne  donnera  point  d'atteinte  a 
l'ancienne  Réconciliation  faite  entre  la  Comté  de  Hol- 
lande ^  nous  Evcque  eCUtrecht  ;  mais  toutes  chofes 
demeureront  en  leur  force  £5'  vertu  comme  elles  ont  été 
conçues  i3'  rédigées  auparavant.  Lequel  prefcnt  'Traité 
dans  tous  les  Points  qui  y  font  contenus ,  nous  avons  pro- 
mis à  nôtre  cher  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne ,  Comte 
de  Hollande  ,  i^  à  fes  Succeffeurs^  £3'  auffi  à  fes  Pais 
de  Hollande ,  Zelande ,  ^  Frife  de  le  tenir  ^  faire  te- 
nir ferme  ,  fiable  Çjr"  inviolable  ,  fauf  dans  les  autres 
chofes  no»  exprimées  cy  defj'us ,  le  ferment  par  nous  fré- 
té au  Siège  de  Rome  ^  à  la  Sainte  Egltfe ,  en  témoitt 
dequoy  nous  avons  fait  fceller  ces  prefentes  ,  données  le 
dernier  jour  de  Février  l' An  de  nôtre  Seigneur  1434' 
félon  lé  flile  d'Utrecht. 


tLXXlX. 

mjïrumentum puhlicum  de  Comparitione  Antônïî  i| . Avf U; 
Comitis  de  Vaudemont  per  Députâtes  fuos  coram 
'Si'GiSMUNï>6  RomànorUm  Mtpe'ratore ,  (S 
de  propofttione  (^  juftificatkne  boni  Juris  fui ,  tan' 
quam  primi  i3  hgitimi  Haredis  masculi ,  m  Du- 
catu  &  î^archia  Lotharingie  ,  coKtia  D  u- 
CEM  Barrensem  eundem  Ducatum  juré 
Feminarum  prietendentem.  jîSum  ij.  jfprilis 
1454.  [Véritable  Origine  des  Maifons  d'Al- 
face,  de  Lorraine,  d'Autriclie  &c.  aux  Preu* 
ves  pag.  lôf.  l'ire  dts  Archivts  dé  Lorraine.^ 

la  Nomme  Domi»i\  Ame». 

T)Er  hocprœfens  pûblîcurri  Infirunienturn,  cunâis 
-*-  pateat  evidenter  &  fit  hotum.  Quod  Anno  à  Nativi- 
tate  ej  usdem  Domini  millefîmo  quadringentefimo  trigefî- 
mû  quarto,  Indiâioneduodecima,  die  vehi  Veneris  vige- 
fima  tertia  menfîs  Aprilis,  hora  quarts, vel  quafi,  poil 
meridiem  illius  diei;  PontIficatuS  Sanfliffimî  in  Chris- 
tû  Patris  &  Domini  noftri  Dominî  Eugenii  divina  pro- 
videntia,  Papœ  quatti,  Anno  quarto.  Coram  Serenis- 
fimo  ac  Illuftriffimo  Principe  Domino,  Domino  Sigis- 
mundo, divina  favente  clementia  ,Romanorum  Impera- 
tore  fetnper  Augufto,  ac  Hungaria;  ,  Bohemis,  &c. 
Rege,  afîillentibus  fibi  Revcrendiffimis  Reverendisqué 
in  Chrifto  Patrîbus  &  Dominis,  Dominis  Robano  nii- 
feratione  divina  Archiepiscopo  Treverenfî ,  ac  Leonar- 
do  Patamienfi ,  &  Conrado  Metenfi  Episcopis ,  ac  Ja- 
cobo  de  Sirck  Sanâse  Sedis  ApoftolicE  Protonotario, 
necnon  lUuftribus  &  Potentibus  Dominis  Wiihelmo 
Duce  Bavaria:,  Ludovico  Comité  de  Oetinghen  Impe- 
rialis  Hospitji  Magiftro ,  Frederico  Marchiohe  Brande-" 
burgenfi  ac  Baptifta  Chicala  Legum  Doàore  &  ipfius 
Sereniffimi  Domini  Imperatoris  Confiliario  ,  necnon 
pluribuS  aliis  Dominis  Episcopis  ^  Ducibus ,  Corniti- 
bus,  Militibus  ,  ac  aliis  diverfis  Titulis  infignitis ,  in 
melque  Notarii  publici  &  Teftium  infra  fcriptonim  ad 
hoc  vocatorum  fpecialiter  &  rogatorum  ,  prœfentia  , 
perfonaliter  conftitutus  Illaftris  Princcps  Dominus  A  n- 
T  o  N  i  u  S  de  Lotharingia  Hsçres ,  ut  afferuit ,  &  jus  ha- 
N  n  bere 
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An  NO 

1434. 


bere  prstendens  in  Regalibus  Terrisque  &  Dominio 
Ducatus  Lotharingie,  necnon  ejus  nomine  &  pro  ipfo 
veiieiabiles  &   circumfpedi  Viri   Domini  ,  Simon  de 
Theranio  &  Stephanus  de  Novoria  Decretorum  Doc- 
tores  Sacri  Gonlîftorii  publici  Advocati  ac  Magiftri,  Jo- 
hanhe,s  le  Galoys  Sacrœ  Theologiss  ProfelTor ,  Cano- 
iiicus  Rothomagenlis,  4c  Johai\nes  Leodegarii  Proca- 
'  ratores,  &  Procuratorio  nomine  ipfius  Illuftris  Domi- 
ni Anton  11  Comitis,prout  de  eorundem  Magiftro- 
rum  Johannis  le  Galoys  &  Johannis  Leodegarii  Pro- 
curationis   Mandato  légitime    conftitit  atque  confiât. 
Per  organum  iplius  Magilhi  Johannis  Leodegarii  Pro- 
curatoris diïerunt  &propofuerunt  ih  modum  &  formam 
llibfequentes ,  videlicct  quod  nuper  pollquam  ipfe  Il- 
luftris Prihceps  ijominus  AntoniuS  de  Lotharin- 
gia  Cornes  Vaudemontis  ac  Ha;res,imo  Verius  Lotha- 
ringie Dux,  ut  airerebat,Mandatum  iplius  Serehiffimi 
Domini  Imperatoris  de  comparendo  coram  eo  in  hac 
prasfenti  Civitate  Balileenfi  in  certo  àd  hoc  ftatuto  & 
prœfixo  teirmino  fibi  intimàtum','&  adejus  notitiam  de- 
duSum  fuerit,  die  ad  hoc  fibialîighata    coram  "eodem 
Domino  Imperatore  ipfius  Mandatis , lit  dicebatj  obtem- 
perare  vokns ,  perfonaliter  fe  prœfentiivit  ,  fperaiis  ab 
ipfo   Sereniflimo  Domino  Imperatore   bonutn  &  brè- 
ve confequi  Juftitiac  complemehtum,  Verum  cum  prœ- 
fatus  Dominus  Antonius  Cornes  &H£res,  &c. 
timeat  de  relatu  aliquorum  ,  Cîefaream  Majettatem  fi- 
niftrè  informatam  extitiffe,  &  propterea  ipfam  Majes- 
tatem  bono  Juri  diâiDomini  Ant  ONii,ipfo  nec  ejus 
Procuratoribus  aiiditis ,  neque  ejus  Jutibus  examinatis, 
derogare,  ac  in  ejus  praejudicium  quidquam  disponere 
feu  ordinars  aut  disponi  mandate  pofle.     Quapropter 
eandem  Majeftatem  inftaîiter  requiÉerunt  nomine  quo 
fupra,  quatenus  (i  pro  Parte  fibi  in  hac  caufa  adverfa 
informationes  aliquœ  five  in  Scriptis  five  aliàs  per  telles 
datEE  feu  fa£tE  fuiffènt ,  ve!  quovis   modo  emanaflènt , 
ipforum  jurium  &  munimentorum  produâorum  ac  at- 
teftatîonum  Teftium  copîain   fibi  dari  &  concedi.     Si 
veto  alias  per  telles  aliqua  emanavit   înformatio ,  ipfo- 
rum teftium  atteftationes  ac  eorum  diâa  &  depofitio- 
nes,per  ipfum  Dominum  Imperatorem  publicari,  quo- 
îiiam  de  bono  Jure  ipfius  Domini   ANTONU,&non 
Jure  Adverfârii  fui  in  hac  parte  docefe  ac  ^telles  ex  ad- 
verfo  produâos  &  producendos,  ac  eorum  difla,tam- 
quam  falfa,  mendofa  ac  omnî  verîtate  câreritia  repro- 
bare  intendebarit  j  etiam  cum  inftantià  poftulàverunt. 
Et  tune  pra:fatus  Sereniffimùs   Princeps  Dominûs  Im- 
perator  fub  his  verbis  vel  in  efFeftu  confimilibus  res- 
pondit,  videlicet;  Nos  audivimus  iUa  quà  propofuiftis, 
nos  habebimus  cônfilium  fuper  hoc  cum  Principibus 
noftris  &  dabitur   poftea  vobis  respo'nfum  in   hospitio 
veftro.   Prasfatus  autem  Magifter  Johannes  Leodegarii , 
Procurato'r , nomine  Procuratorio  quo  fupra,  fe    plura 
alia  in  hujusmodi  caufa  dicere  &  proponere  velle  dixit , 
&  ad  id  fe  înftanter  admitti  petiit  &  requifîvit.    Et  ni- 
hilominus  quod   contra  prsfatum  Illuftrem  Dominum 
Ant oïdium   Comitem  &   Hsredem  &c.  &  in  fui 
Jutis  p'rxjudicium  nihil  innovetur  feu  attemptetur  fo- 
lemniter  &  expreflTè  extitit  proteftatus.     Prœfatus  tune 
Dominus  Imperator  Sereniffimùs    très  Dominos,  vi- 
delicet Reverendum  in  Chrifto  Patrem  Dominum  Epis- 
copum  Patamenfem,  necnon  Nobiles  &  Magiiificos 
Dominos,  Ludovicum  Comitem  de  Oetinghen  Hospi- 
tii  Impcrialis  Magiftrum,  ac  Baptiftam  Cichala  Confi- 
liarium  antediftos ,  ad  audiendum  ea  quce  tune  ulterius 
in  caufa  hujusmodi  dicere  feu  quomodolibet  proponere 
volebant ,  delegavit  fpecialiter  &  deputavit.  Qui  quideni 
Domini  Episcopus  Patamenfis,  Ludovicus  Cornes,  & 
Baptifta  Confiliarius   ftatîm  Cametam  ipfius  Domini 
Imperatoris  exeuntes ,  Aulam  majorem  Domus  ipfius 
Domini  Imperatoris   acceflTerunt ,  coram  quibus ,  per 
organum  prœfatorum  Dominorum  Symonis  &  Stepha- 
iii  Advocatorum, ulterius  fubfecutive  propofitum  exti- 
tit pro  juftificatione  jut  afferebantjbonijuris  ipfius  Do- 
mini A  N  T  o  K 1 1  veri  Ducis  &  Haeredis  Lotharingiss 
ïn  ipfo  Dncatu  &  ejus  regalibus ,  cum  ipfe  primus  & 
legitinius  Hsres  masculus  reûa  linea  descendens  de- 
beat  in  difto  DucatU  fuccedere,  prout  de  jure  fucce- 
debatjdiâusque  Ducatus  ad  ipfum  Dominum  Anto- 
KiUM  &  nullum  alium  fpeâ:abat  &  pertinebat, prout 
fpeâat  &  pertinet  ,ut  dicebat,necMulier  quoquo  modo 
ad  illum  Ducatum,  &  ipfius  regalia  de  jure  fuccedere, 
propter  plures  caufas  tune  allegatas  ,  &  alias  loco  & 
tempore  proponendas ,  illa  regere  five  gubernaire  poterat 
prout  nec  debebat.    Et  fi  aliquo  cafu  fie'rei;  (quod  non 
creditur)  quod  regalia  hujustiiodi  Parti  fibi  in  hac  cau- 
la  adverfxadjudicarentur,  vel   ipfa  Pars  adverfa  illis 
quovis  modo  inveftiretur,  hoc  cederet  in  prœjudicium 


Csfareœ  Majeftatis  femper  Augufts  qu3e  ab  AuGEO 
difla  per  praernilB  magis  Dominium  diminiiere  quam 
augere  videretur.  Ex  eoque  Ducatus  Lotharingix  ab 
illo  nunc  Duce  Barrerifi  detentus  ,  nomen  proprium 
Lotharingia; ,  propter  nomen  Barrenûs  &  etiam  arma 
propria  ipfius  Ducatus  Lotharingia;  propter  illa  Barren- 
fis  Ducatus  perderent,  (Cujus  quideni  Ducatus  Barren- 
fisnomcn,  Pars  ipfi  in  hac  caufa  adverfa  fibi  fump- 
filiê  notum  êft) &  totaliter  fubverfx  viderentur ,  &  etiam 
fubverterentur.  Quod  fi  itaeveniret,  effet  dcffruflio 
&  diminutio  Dominiorum  Csefiirese  Majeftati  Subdito- 
rum,  qua;  per  ipfam  Cœfafeam  Majeftatem  augeri  & 
non  dimiriui  délièrent,  maxime  in  favorem  illius  qui 
potiffimum  jus  habet  in  ipfo  Ducatu  Lotharingia;, ut  as- 
feruit,  videlicet,  in  favorem  Domini  Antonii  Co- 
mitis  &  HsDredis  aritedifli;  Et  nihilominus  fibi  copiarn 
jurium  &  munimentorum  Partis  adverfa  in  hujusmodi 
caufa  pfoduftor.um  dari  &  concedi,  diâaque  &  depofi- 
tiones  teftium,  'fi  qui  forfah  produdti  &  examinati  fue- 
rint,  publicari,  fibique  terminum  ad  dicendum  &'ex- 
cipiendum  quicquîd  verbo  vel  in  fcriptis  contra  hujus- 
modi jura,  &  munimenta,  necnon  in  diâa  &  depolî- 
tiones  teftium  dicere,  five  escipere  vellent , ftatui  prs- 
figique  &  affignari  per  eamdem  Cîefaream  Majeftatem 
iterum  inftantér  poftularunt.  .  Quibus  audicis  prstati 
Domini Deputati',animo&intentione  fuper  illis  delibe- 
rando ,  fe  modicum  ad  partem  traxerunt  ,  '&  tandeift 
inter  ipfos  aliqua  prœhabita  deliberatione, per  orgaiiuiïi 
ipfius  Dornini  Baptiftœ  Confiliarii,  responderunt  fe  ha- 
buiff"e  Commiflîonem  àSerenilTimo  Domino  Imperato- 
re audiendi  folum  proponenda  in  hac  materia,  &  refe- 
rendi  quodque  de  omnibus  propofitis  hujusmodi,  inten- 
debant  Sereniflîmum  Dominum  Imperatorem  intbrma- 
re,  ,&  fuper  his  hospitio  ipfius, .Illuftris  Domini  A ij- 
TONli  Comitis  fibi  fieret  breviter  responfio.  Et  ideo 
prœfatus  Dominus  ^An  toniu  s  Cornes  poterat  ad 
hujusmodi  fuum  hospitium  reverti ,  de  &  fuper  quibus 
omnibus  .&  finguliç  prœmiflis,  prœfatus  Magifter  Jo- 
hannes Leodegarii  Procurator,quo  fupra  nomine Procu= 
ratorio,  petiit  fibi' à  me  Notario  publico  infra  fcripto 
unum  vel  plura", publicum feu  publica,fieri  atque  confi- 
çi  Infttumentum  &  Inftrumetita.  Adta  fuerunt  hsc  Ba- 
fileœ  apud  Dômum ,  Fratrum  Ordinis  Sanfli  Johannis 
Hîerpfolimîtani ,  lociini  tune  refidentis  ipfius  Dominî 
Imperatoris  fub  Anno,  Indiâion'fe,  menfe,die  &  Poii- 
tificatu  ijuibus  fapra.  Prœfidentibus  ibidem  Nobilibu's 
&  ftrenuis  Vins  ac  Dominis  -Johanne  de  Chardoyne, 
Petro  de  Clermont  ,  Militibus  ,  Henrico  de  Faucon- 
curia,  .Guilldmo  de  S.  Loup,  Scutiferis  ,.CabiIorien- 
lîs  ,&  Tullenfis  Diœcefis  teftibus  àd  prasmiflâ  vocatfs', 
fpecialiter  &  rogatis.  Et  ego  Johannes  Dieulefift  Clc- 
ricus  Abrincenfis  Diœcefeos  Bacallaïïreus  in  Decretis 
publicus  Apoftolica  aufloritate  Notarius  Sacrofanfti- 
que  Bafileenfis  Confilii  Scriba,  prEemiffis  omnibus  & 
ïïngulis ,  dum  &  ficut  prsmittitur  agerentur  &  fièrent, 
unà  cum  prsenominatis  teftibus  prœfens  interfui,  eaque 
ïîc  fieri  vidi  &  audivi,  ideo  huic  prîefenti  publico  Ins- 
trumento  manu  mea  propria  fideliter  fcripto,  Signuni 
meum  folitura  &  confuetum  appofui  requifitus  &  ro- 
gatus  in  fidem  &  Teftiiiionium  omnium  &  finguloruni 
prœmifforum. 

CL  XXX. 

Inftrumsnttm  publicum  de  Sententia  per  Imperato- 
rem SiGisMUNDUM  inter  Antonium 
Comitem  de  Vaudemont^  f?"  Du  ce  m  de  Du- 
catu Lotharingie  contendentes ,  in  favorem  pra- 
fat.i  Ducis  Barrenjis  provifiomliter  lata  ,Jine  pra- 
judicio  tamen  dilîi  Comitis  de  V^audemont ,  ejus- 
quejuribus  femper  faivis.  ASlum  die  24.  Aprt- 
lis  Anno  1434.  [Véritable  Origine  des  Mai- 
fons  d'Alfacc,  de  Lorraine,  d'Autriche  &c. 
aux  Preuves  pag.  207.  "ïiré  des  Archives  de 
Lorraine.  ] 


Anno 

1434. 


i4.Avrii. 


/«  nomine  Domini^  Amen, 

PE  R  hoc  prœfens  publicum  Inftru'mentum ,  cnnflis 
pateat  èvidenter  &  fit  notum.  Quod  Anno  à  Na- 
tivitate  Domini ,  M.  CCCC.  XXXIV.  Indiâione 
XII.  »iie  Sabbati  XXIV.  inenfis  Aprilis,  Pontifica- 
tus  Sahdliflimi  in  Chrifto  Patris  &  Domini  noftri,Do-, 
mini  Eugenii  divina  providentia  Papx  quarti  Anno  IV., 
'Coram  Sereniflimo  &  lUuttriflimo  Principe  ac  Domi- 


DU    DROIT    DES    GENS. 


AnNO  '^°  Dortiîno  Sigrstnundo,divinafavente  clementia  Ro- 
manorum  Imperatore  femper  Augiilto,  ac  Huiigaria; , 
I^I^*  Bohemise,  &c.  Rege,  ab  equo  descendente  &  gradus 
Soliilmperialis  in  tine  Platea;  Burgi  aiite  majorem  Ec- 
clefiam ,  in  quo  ipfe  Dominas  Imperator ,  pro  recipien- 
do  tune  à  Principibus  &  Dommis  libi  ïlibdicis ,  Homa- 
gia  &  alia  jura  confueta,  fédère  confuevit,  ascendcrc 
yolentc.  In  mei  Notarii  publici  teftiumque  infra  Icrip- 
ton;in  ad  hsc  vocatorum  ,  fpecialiter  &  rogatorum 
fTsfentiajperlbnâliter  conftitutis  Dominis  &  Magiftris 
Johanne  le  Galo'ys  Sacri  Théologie  Proteffofe ,  &  Jo- 
hanne  Leodegarîi  Ganonîcis  Ro'thomageillibus,  Procura- 
toribus ,  nominibus  qurbus  lupra.  Cum  idem  Magifter  Jo- 
hanjies  Leodegarîi  eidem  Domino  Imperatori  fuper  mate- 
ria  Lotriaringia;  loqui  vcllet.  Idem  Dominus  Imperator 
diâis  Johanni  le  Galoys  &  Johanni  Leodegarii  ,Procu- 
tatoribus,diïit  fe  eos  fuperius  in  difto  fuo  Solio  velle 
fuper  diâa  rhateria  Lotharingie  audire  ,  cosdemque 
ftatim  diôum  Solium  ascendere  debere.  Et  deinde 
coram  prîcfato  Domino  Imperatore  in  Solio  prœdiclo 
&  in  Cathedra  alta  &  inligni ,  cum  veftibus  &  indumen- 
lis  Imperialibus,  Imperiali  Majeftati  tempore  recipien- 
dorum  HotiiagiOrum  &  aliorum  Aâuum  folemnîum 
încumbentibus  prout  decebat ,  ac  ad  infra  fcripta  &  alia 
peragenda  pro  Tribunal!  fedente,pr2efatusMagifter  Jo- 
hannes Leodegarii, Procuratorio  nomiBe  iplius  Domini 
Anton n  Com.itis  Vaudemontani  veri  &  indubitati 
Hsredis  Ducatus- Lotharingie  ac  Regalium  ad  ipfum 
Ducatum  pertinentiùm,ut  a(rerebat,dixit  &  folemniter 
propofuit  ,  qualiter  p'raefatus  Dominus  A  n  t  6  n  i  u  S 
Cornes  &  Hceres  nuper  ad  iplius  Domini  Imperatoris 
prœfentiam  acceffifTet,  fperans  juxta  verbum  ipfius  Im- 
peratoris fuper  hoc  emiflum ,.  de  &  fuper  Duoatu  Lo- 
tharingix  &  Regalibus  antediâis-,  contra  fuum  in  hac 
caufa  Adverfarium  talem  Juftitiam  confequi ,  quod  fua 
Majeftas  in  Chriftiatiit'atcm  ,  five  apud  omnes,  etiam 
Reges  &  Principes ,  fflerito  de  hoc  debetet  commendari. 
Et  quia  ad  prfefatum  Dominum  A  n  t  o  N  i  u  m  ,  Hsre- 
'idero  ac  Verum  &  indubitatum  Succefforem  Dttcatus 
'  XiOtharingiE  ac  Regalium  &  Jurium  antediâorum,  Duca- 

'tus  ac  Regalia  &  Jura  hujusmodi  fpeftabant  ac  pertine- 
bant, prout adhuc  de  jurefpeâa'nt  &  pertinent, ut  aÏÏere- 
bat.  îdeo  pra;fatum  Dominuih  A  n  T  ô  n  i  u  m  Comiterrt 
«iiào  Ducitu  Il-otharingis ,  ejusque  praîfatis  Regalibus 
'&  Juribus  per  Ca:faream  Majeftatem  inveftiri ,  débita 
.'cum  inftantia,  requifivit,  poftulavit,  &  fupplicavit.  Et 
quiaprafatus  Dominus  Sereniflîmus  Imperator , -prout 
^ad  ipfius  Illuftriffimi  Domini  A  n  x  o  n  1 1  Comitis ,  imo 
yerius  etiam  veri  &  indubitati  Ducis  Lotharingiae  not:- 
'tiam  devenit,  in  hujusmodi   caufa  per  œmulos  &  ad- 
verfarios  iplius  Domini   A  N  t  o  n  1 1  àc  alios ,  minus 
débité  &  contra  o.mnimodam  tei  veritatem  informatuf, 
aliter   quam  de   Jure  deceret ,  procedere  intendebat-. 
!DiiSus  Magiller  johannes   Leodegarii  tria   in  effedu 
'f  etivit  inftanter  &  requifivit.  Primo  quod  antequam  ad 
ulteriora  procedefetur,  decernerentur   &  darentur  fibi 
Copia:  prEtenforum  Jurium  Partis  àdverfx,  fi  quse  in 
hac  caufa  produda  fuerînt ,  &  'fibi  prœfigeretirr  termi- 
nus ad  dicendum  contra  il  la. ,  Secundo  quod  publica- 
ren'tur  fibi  àtteftationes,  feu  diûa  &  depofitiones  tes- 
tium  ex  adverfo  produàorum  ,  &  fibi  alfignaretur  ter- 
iiiinus  ad  dicendum  ,  &  opponendufn  contra  perfonas 
&  di£ta  ipforurti  teftium.     Quia,  prout  ipfe  Dominus 
Cornes  intellexeràt  &   fuperius  jam  diâum  cft  ,  ipfe 
Dominus  Imperator  habuerat  confilium  cum  adverla- 
iiis  &  inimicis  fuis,  &  quia  aliqui  fuerunt  ad  confu- 
îendam  diâam  caufam, qui  ipfius  adverfarii exiflunt , & 
ïuerunt  in  Bello  contra  eum.     Tertio  ipfè  Magiller 
Johannes  Leodegarii ,  Procurator  antediftus ,  CafareÉ 
Majeftati  prxdiéFas  humiliter  fupplicabat ,  quatenus  pla- 
iceret  deputare  Prslatos  &  Doftores  in  hoc  Sacro  Con- 
cilio  exiftentes  ,  cum  inibi   plures  eflent  fieutri  Parti 
fuspefti,  qui  vidèrent  &  examinarent  materiam  ,   & 
poftmodum  fieret  Jullitia  Partibus,  &  fi  fecus  fieret, 
idem  Procurator, nomine  qno  fuprâ,  culn  om'ni  humi- 
lit.ue  &  reverentia  quse  decebat,  de  nullitare  Proceffus 
aâorumque  &  agendorum,  ac  etiam  de  multiplicibus 
gravaminibus  folemniter  proteftabatur.     Protéflatur  ul- 
terius  nomine  ptadiâo  ,  de   rqcurrendo   ad  Deum  & 
ejus  Vicarium  in  Terris  ,  videlicet  SanftiflTimum. Do- 
minum noftrum   Papam ,  necnon  ad  prscfens  &  futura 
citera  Concilia,  ac  etiam  de  recurrendo  ad  Chriftia- 
nos  Principes  fsculi,  &  de  quajrendo  omnia  remédia 
lidta  &  honcfta,  fecundum  quod  Deus  fibi   miniftra- 
bit.     Quibus  auditis,  praefatus  Screniffimus  Imperator 
per  organum  Domini  Baptiftœ  Chicala  Militis  &  Con- 
lîliarii,  ipfo  Domino  Imperatore  audiente  &  approban- 
tc,  respondit  in  his  verbis,  vel  in  effeâu  coilfimilibus. 
ToM.  II.   Pari.  II. 


Csfarea  Majeftas  audivit  conftanter  illa  quE  propo-  Ammo 
fuiftis ,  &  iplâ  aliis  Partibus  contendentibus  notificavic 
fe  infra  prafentem  diein  fuam  ordl'nationem  velle  no-  1454* 
tificare.  Idcîrco  informationibus  debitis  &  requifitis 
intervenientibus  ,dePrincipum  fuorum  &  aliorum  peri- 
tifiîmorum  Dominorum  confilio,  deçrevit  Illuftriffi- 
mum  Principem  Dominum  Ducem  Barrensem, 
quem  poflèflbrem  repperit  de  Regalibus  Ducatus  Lo- 
tharingia;  inveftire,  fine  tamen  prïjudicio  didi  Comitis 
Vaudemontis ,  ejusque  Juiibus  femper  falvis.  De  qui- 
bus quide'm  pfopofitionibus,  petitionibus  ,  rèqaifitioni- 
bus  &  câteris  promiflîs  Magiller  Johannes  Leodegarii , 
Procurator  prœdiâus ,  petiit  &  requifivit  per  me  Nota- 
riumpuHicum infra fcriptum  unum  vel  plura,publicum 
feu  publica,  fibi  fieri  atque  confici  Inftrumentum  feu 
Inftrunienta.  Anne,  Indidione,  die,  meiife,  Ponti'- 
ficatu  &  loco  fùpradiûis,  prœfentibus  ibidem  Reveren- 
dis  in  Chrifto  Patribus  &  Dominis ,  Dominis  Pata- 
mienfi  &  Metenfi  Episcopis,  Guillelmo  Duce  Bava* 
ria:,MarchioneBrandeburgenfi,Jacobo  de  Sirk  Prolo- 
notario,nominibus  quibus  fupra,unà  cum  pluribus  aliis  E- 
piscopis,Pralatis, Principibus, Milîtibùs  &  aliis  teftibus 
fide  dtgnîs  ad  prxmifia  vocatis ,  Ipecialiter  &  rogatis.  Et 
ego  Johannes  Dieu  le  Fiïl  Clericus  Abrincenfis  Dioe^ 
cefeos  Baccalaureus  in  Decretis  ,  publicus  Apoftolica 
authoritate  Notarius,  Sacrolanâique  Bafileenfis  Con~ 
cilii  Scriba,  pra-miflls  omnibus  cSc  fingulis ,  dum  fie  ut 
prœmittitur  agerentur  &  fièrent,  unà  cuiii  prânomina- 
tis  teftibus  pïEfens  interfui ,  eaque  fie  fieri  vidi  &c  audi- 
vi.  Ideo  huic  prœfenti  publico  Inftrumento  ,  aliéna 
manu  fideliter  fcripto ,  Signum  naeum  folitum  &  con- 
fuetum  appofui  requifitus  in  fidem  &  Teftimonium 
onmium  &  fingulorum  ptsmifrorutn. 

CLXXXL 

Confirma fio  Privikgiorum  ADoLpki  Duc'ts  Jû'  S.Juilî. 
liacenfis  a  Concilio  Basileensi  fa^ia 
8.  Id.  Jul.    14J4.     [DiTHMARi  Codex 
Diplomaticus ,  Teschenmacîîeri  Atî- 
mlibus'Clivi^,  Juliàs  &c.  additus  pag.  213.3 

CAcROSANCTÀ  géneralis  Synodiis  Bafilienfis ,  in 
•^  Spiritu  Sanâo  légitime  congregata  ,  Univerfalem 
Ecclefiam  repraefentans  ,  Dileâo  Ecclefia  Filio  A- 
dolpho  ,  Juliacenfi  ,  Montenfi  Duci ,  ac  Zutphaniâ 
&  R.avenrpergii  Cômiti  Salutem  &  Omnipotentis  Déi 
benignitatem.  Cum  à  nobis  pctitur  quod  juftum  &  ho- 
nefturn ,  tam  ïigor  œquitatis  quam  ordo  exigit  rationis 
nt  id  per  follicitndinem  noftram  ad  debitum  perduca- 
tur  effedum.  Eapropter,  Dilede  in  Domino  Fili,tuis 
juftis  poftulationibus  grato  concurrentes  afîenfu  ,  om- 
nes libertates,  gratias,  immunîtates,prxrogativas,  in- 
dulgentias  &  privilégia  ac  indultaa  Romanis  Pontifici- 
bus  per  Litèras  Apoftolicastibi  &  tuisDucatibus  acDo- 
miniis  tuis  prardiÀiS,  necnon  libertates ,  exemptiones  ac 
Salvaguardias  &  prœdiflarum  Terrarum,  Hereditates, 
infeudationis  Literas  &  Mandata  Imperialia  defuper  fub 
quacunque  verborum  forma  fubfecuta  &  fcculariuih  ex- 
àâionumGaberiEè  quàcuiique  fiveTelonia,  tàm  per  A- 
quam ,  quam  per  Tcrram  a  quîbuscuftque  DiVis  Impe- 
ratoribus,  Principibus  vel  aliis  Chrifti  Fidelibus  ratio- 
•nabilitcr  tibi  &  eisdem  Ducatibus,  Civitatibus,  Domi- 
niisque  tuis  quottjodolibet  dimififas  &  concefi^as  &  con- 
ceflS,  auûoritate  noftra  confitmamus  ,  &  renovamus 
ac  prœfentis  Scripti  patrpcinio  communimus.  Nulîi 
ergo  omnium  Homîmim  liceat ,  hanc  pa'ginam  noftSrÈ 
confirmationis  &  communitroriis  infringere  vel  ei  aufu 
temerario  contraire.  Si  quis  autem  hoc  attentaré  pra- 
funjferit,  indignâtionem  Omnipotentis  Dei  &  univerfa- 
lis  Ecclefia:  fe  noVerit  incnrfurum.  Datum  Bafileœ 
VIIJ.  Id.  Jul.  Anno  à  Nativitate  Domini  millefitno 
quadringeiitefimo  trigefîirlo  quarto. 

In  plica  habetur 
R.  a  gratis 

9JÎ.  gJMwcntitg. 

CLXXXII. 

^êcm  Jubtvtgé  unb  -J^crm  ÎÎW<ï)é  ©c6ïâticrn  24.  juiU. 
<Srflffen  îu  XCurttcmberg  SSûnbtimg  «uff 
^cin  £ant)fti«l)cn  mit  ticg  J^.  9îcid)é  ©tclliten 
^£^ltttg«rt  /  :»ottlmgctt  unl>  XOiW/  ju  S5c. 
fdjinnuttfl  iAnt>  unt)  £(utcn  /  ju  t>(in  ente  (1^  0(1) 


i84  CORPS    DIPLOMATIQUE 

Anno      «ticï  reciprocirticï^cn  t)âtff<  t>cr3(cid)eii.  ©cbcn 

îu  ©tuttgatt)  flin  ©t.  3acobé»2tuf)cnt  Anno 
*434'       1434.     [JoH.     Philipp.   Datt,    Vo- 

lumenReratn  Germanicarum  Novam  Lib. 

I.  Cap.  XII.  pag.  90.  §.  13.3 


C'eft-à-dire, 

conclu  eKtre   ks  Frères 


Traité  de  Paix  ^ 

Louis  ^Ulrich  Comtes  de  Hlriemkig 
d'une  part ,  Çs"  les  Vilks  rf'Es  lï  n  g  e  n  j  de 
REUTLiNGEN,y«'«WEii.  à' atitrc  ■part, 
four  la  proteaion  £5?  défenfe  de  leurs  Terres  (3^ 
Sujets;  à  quel  ef et  ils  fe pror/iettent  une  jlffijlàme 
réciproque.  Fait  à  Stutgard  laFigHe  de  St.  Jac- 
ques. 1454. 

■"-^«cn  ju  aBirtcmbcrg  k.  bctcnnen  unD  tun  ïmXi 
offcnbar  mit  tiefcm  bvicf/  »«""  l"»^  'ft'  1>«S  «fj" 
Ht  tugcnb  tcg  ftoccn  anter  iiigcnt  roacl)rcnt  unb 
flicOcnt/Mrliuïd)  ®ott  manigtaltcctict;  gclobt/lanï) 
«nb  lût  bcrct)itmet  wcrbcii/  ttiiD  tag  aU^nicngliclè 
iinbcfumbcrt  bcUbirt  /  uiiD  îirtfi  auc()  tcc  Silgnii  / 
îantfotec  /  ^auffimm  /  utiî)  ^auffiHanfcîialft  unb 
«Uc  anbcï  «tbcc  unb  untJCtft>rocl)cu  lût;  fw  fCf"  9")î' 
lici)Ol)cc  wcltltdti/fcerter  fî^Kt  flcwanbcln  mûgcnb/ 
fcatumb  fo  ^abentBitgftr  becatenlid)  mit  gutcn  fût' 
felen/itolbctad&tcm  mutl)  unt  rcct)tci;  wigctt/  ï)cm 
flOitud&tigcn  ®ott  /  ftncï  ticbm  9îîuetcc  SOtaticn  ju 
lobe/  bein  t)êiligcn  fSomifd^cn  9li)cl&c  ju  ivicbc ;  unb 
lu  étcit/uiiî)  gcmêinfmJanb  ju  nuçc/ju  fcitcn  itnb  ju 
gemad&eluné  mit  î^nfcr  bcibcr  lanBcn/lûtcn  unbbcn 
îînfcrn  /  unb  bie  une  jutctfpKcfceit  fîcn  /  fîc  fiîcn 
dcifilid)  ob«  Wfltlid&Z  su  ben  (gcfrtmcn/  wofcn/ 
SSurgcrmciflcrn  /  9l«cn  unb  aflcn  butg«n  gMuein. 
(id^  bicfcr  nacl^bcncmptcii  bcg  t)ciligcn  gîomifctim 
Slli}cl)ë  ©tcttcn  ;  mit  9Tamcn/(S|^lingcu  1 9liitlingcn 
wnb  SBilc/  in  fcUrtict  maf]  /  alg  t)ctnad&  gcfd^ribcn 
fîct/  feercinct/  unb  tjcrbmibcn  :  bi;  bcm  crflcn/  fc 
ï)abcn  i»ir  in  tetfpMcî^cn  unb  vcr^icifcn/ob  jcmanb/ 
Iter  bcr  tt)«c/  bicscrgmantcn  9li;cl}ë  ©tcttc  gemciu' 
M)  cbcï  Sf  cinc/  obcc  met/  bcfuabcc/  obcr  ir  biiï< 
gcr/  biencr/  obec  anbct  bic  3rcn  goiftlicï)  obcr  ivclt' 
lic^  perfoncnf  (Sbtl  cber  unctcl/  biç  in  jutjcrfprccljcn 
ftcu  ;  angriffc  /  obct  bcfc^icbigtc  /  mit  morb  /  mit 
robe  ;  mit  branbc  /  mit  unrccbtcm  ta^cn  /  cbcr  mit 
wnwcjjtcm  wibctfagcn/  cbcr  ftc  ton  3rcn  gutcn  gc 
won^eitcn/  gcil)eitcn/  rcd)tcn;gnabcn;  obct  bcicecn/ 
tic  ftc  wi\  9lêmifd;cn  ^aDfctn  obct  ^ûngcn  bi^t)cr 
bracl^t/  ctlangt  unb  cttïotbcn  t)flnt  /  tcibcn  obcr 
tringcn  tooltc  :  obct/  ce  lucrc  rtn  3tcn  flogcn/  (ûttn 
obcr  gutcn  /  mit  gctvalt  obcr  wibctcccfeté/ufwafct 
«bec  uf  lanb/  t<xé  bann  wir  mit  îînfcrn  lantcn  unb 
(ûtcn  /  unb  roct  va  une  gcl)Ott  /  %\  borju  gcttuli. 
(i^cn  foUen  unb  tv&Ucn  bctaten  «nb  bcl^olffcn  fin/alg' 
balb  wir  /  îînfcr  amptlûtc  /  obcr  bic  îinftrn  befj 
inen  obcr  gcwar  tvccbcn  /  cbcr  ïon  3n  obcr  toonbcn/ 
î)cn  bcr  fcfcab  roibcrfarcn  unb  gcfdxcn  tvdre/obcrtîon 
3cmanb  anbctc  eon  3tcn  wcgcn  butumb  ju  frifd)cr 
gctat  gcmant  wctben  /  mit  nad;i)lcn  /  mit  jurûffcn 
unb  juit  aUcn  anbcrn  facfecn  bic  barju  gcl)&rcn  / 
nad^  alicm  item  b>flcn/  eon  cincm  mittcntag  bijj  ^u 
bcm  anbcrn  /  ju  glid)cr  wifc  unb  in  aller  bcr  ma§c/ 
fllj  ob  une  baj  fclbé  angiengl  unb  une  baé  fclbé  gC' 
fd;ccn  unb  wibcrforen  wcrc/  onc  allc  gcDcrbc.  £>wû) 
xotVàû)  ^erïn/9littcrunbtncd)tc/  obctanbcrUn' 
fer  bicner  I  bic  ban  lant  obcr  lût  l^anb/ bicfcr  cpung 
ton  manung  unb  t)lené  wcgcn  ju  fri)fd)cc  gctat  ton 
tcn  torgcnantcn  9li)d)é  ©tcttcn  gcmcgctt  /  ttnb  ju 
t)ii\  3ccn  wctten  »«&Clent  /  bie  fèllcnt  oclobcn  unb 
fttcrcn/  in  cincm  ^aibcn  Jaurc  bcm  ncwlï«"  '  "«d) 
flncgang  bicfcr  cynung  3n  unb  bCH  3ccn  itibcrumb 
ijoiidjcc  manung  unb  nari;»)lctté  jh  ftçfd&ci;  gctat /«t^ 


tergcfcl&riben  ftctt  /  aud)  flat  jju  tunbc  /  unb  bcn  fe 
Iid;ëi)lené  jufrçfc^er  gctat  ton  ben  cgenantcaîKiicfetf 
©tcttcn  unb  ben  3tcn  gcitortcn  umb  ic  fcibé  cigcn 
fad)cn/  albbicton  îinfcrn/ obcr  bcr  Unfctn  mgcn 
bortfirtcn.  55ocfc  ob  ftc  tjmanb»  anberc  l)eltfctc  rec» 
rcn  /  obcr  wurbcn  /  alb  \i\x&  frcmbb  fflc(;cn  /  ba^  nit 
ic  cigcn  btng  ttcvc!  borcûttcn/  unb  Corinne  (te  in  of» 
fcncn  fricgcn  unb  ftngclagcn  éintrct;atften  bcgriffeti 
itcrcrt/  ober  tturben  /  barumb  unb  barinnc  fàllcn  3" 
bic  cgcnantcn  9vi)d)S'@tcttc/noc^  bic  3^^"''^'^  tor. 
bcgviffcn  i(î  /  foUid^iJ  »)lcné  ju  fci)rd)cc  gctat  /  nicl)t 
fdjulbig/  nod)  Pt^'cfetiS  0"'  '*«  l'd^cin  inig/àhe  aile 
gctcrbe.  ïïlbcr  weiid)  J5«*""<'  9'îitfcr  unb  tncclity 
Obcr  anbcc  Unfcc  bicner  Oc^  be^  bcgcbcn/ unb  fotlicljS 
çlcné  JU  fcifdjcc  gctat/  wcbcc  gcmcgcn/  ncd;  cutgd» 
tcn  ttMtcn  :  gcgen  bcnfclben  fol  ce  umb  ftnbcr  .^ilf 
unb  punétcn  îînfcc  unb  Iînfcr  bicner  j  unb  bic  îîni 
fcrn  antrcffcnbc  /  bciibcn  /  nad^  ugitifung  bifcr  tcci 
ci;nuiig  /  anc  getcrbc.  ÔBcrc  eé  abcc  fad)  /  ba|5  fo* 
tid)  obgcnant  gcfdjicl&t  unb  angrifl"  alfo  9crd)affen  if 
unb  geftalt  Weccnl  lA^  fîc  Jii  firitcljcr  gctat /nit  fol* 
tent/  nod)  mêdjtcnt  crobcct  unb  ufîgctragcn  roerbenf 
unb  bic  torgcnantcn  9vi)d5^«@tctt  mcintcnt/biigmit 
3n  fûcba^  ^ilfflid)  fin  foltcnt/  unb,.nnr  mcintcnt/ 
baJ3  fîc^  bcr  obcc  bic  /  bic  bicfclbcn  Qlodiy'iStcK  bc» 
t'cicgcn  itoltcnt/,fo  tollendid[)cn  cibimcnt /  ba^  ii>it; 
;n  bcr  ()iif  nit  jjflidmg  itèrent  I  fo  ft^licn  n>ic  cinctt 
gcmcincn  ncmcn  /  \\%  bec  cgcnantcn  Olvd)^  ©tctt  rc« 
tcn  /  ju  bcm  foll  jjedid)  tcil  bri)c  fcjcn  /  »iiD  nit  ba» 
cunbçr/unb  crt'cnn?nt  ftd)  bic  orcr  bcr  m  rcrt(>'il  un» 
bcr  3"  /  ï'ag  ttir  3n  f"'l'd)cr  l)ilf  /  nad;  lut  bicfcr 
cynung  pflid)tig()  (în  /  ©o  foîîen  ttic  3n  ffitba^ 
^clffcn  unb  ticc  mit  gtcnen  ju  rcg/  ccbcr  \^)^\)  tvoler» 
jûgctsc  lûtc  /  on  ad  getcrb  fdiidcn  unb  fenbcn;  tînb 
folicft  écfcnncn  foïï  gcfd)c^cn  in  ticrjcf)cn  Mgcn  ben 
ttcd)ficn/  nad&  bcm, unb  ttir  ton  ben  cgcnantct» 
9ilç)d;6flcttcn  /  ton  3"  fdb  obcr  3rcn  gcun^cn  bot» 
tcn  ober  brictcn  umb  folicï)  I)ilff  gcnmnt  itcrben  ; 
©0  foflcn  and)  bic  ticc  mit  glcncn  nad;  fplJid)cm  ce 
tcnncn  in  cld)t  tàgcn  /  ben  ncdiffcn  /  ton  Ijufc  n%x\y 
tcn  unb  cdi  fûcbeclid)  toile  ri)tcn  dn  bic  ^iVi\  bie 
îîng  ton  ben  torgcnantcn  Siçdié  ©tettcn  bcncnnct 
unb  tcrtûnbet  Itcrbcn  /  unb  iren  .Çouptlfitcn  bic  in 
ton  bec  ©tcft  wcgcn  j^ugegebcn  Jijcrbcn/  uf  bie  SIkïj 
îurt;tcn  /  unb  ftc  jubcfd;cïsigcn  gc()prfam  (în  I  ungc» 
terlid^  :  unb  bicfclbcn  tier  mit  glencn  /  bic  \n  alfo 
JU  bicnft  gefd;icît  ttccbcnt/  fêllcnt  dud)  ta,^  tun  aUf 
Iînfcr  fclbé  coftcn  /  fd)abcn  unb  terlujî  :  nlg  laiig 
bit)  follic^cc  fd)ab  ttibcctcrt  urtb  cibgclcit  ttirbct/ané 
aliic  gctcrbe.  -àefd;cc  ce  aber/  bafj  bic  ^<xiii  <x\é  (jctf. 
tigunû  mec^tigt  iturbc/  obcc  itère/  la%  mctn  jté 
mit  bcr  jal  beg  obgcnautcn  tolcfeé  nit  crobern  /  nocÇ 
«fîgctragcn  mcc^tc  /  unb  baf)  bic  torgcnantcn  9îi)d)sJ 
©tcttc  mcintcn  bag  fie  îînfcr  l)i(f  furbagunb  ubcc  bic 
obgcnanten  ©umcn  glencn  beb5r(fen/uub  nofturifricj 
wcren/  unb  îîué  botnmb  mantcn/  @o  fol  ton  Ung 
aber  cin  gcmeinc  ug  bec  cgcnantcn  9îi;c&é  ©tettSîci 
tcn  gcnommcnnnb  borjiiton  bcibcntl)eiln  gcfegt  »tcc« 
bcn/inmagcn  alg  tîSrgefc^cibcn  fïct/unb  ttic  ftd) bie 
obcr  bcr  mcrertijcil  unbcr  3«  "f  «w  unb  cnbc  crfcni 
nen  /  waé  ^ilf  man  furbag  borju  nottuctftig  fi)c  / 
nad)bcnt  unb  bàn  bicfclb  fad)  an  ic  fclb»  geftalt  m^ 
gcfcl)affen  itccc  /  biefetb  ()i(f  fol  aucif)  ban  in  ciitem 
loionat  bcm  nedjfîcn  bacnad)  tolgcn  unb  bcfd)cl)cti 
unb  folicn  ttic  aud)  bamit  ;ujicl)cn  unb  juteccn/  uni» 
aud;  jn  beratcn  unb  bcljcllfcn  fin/  in, aller  bec  wiO  / 
fo  torgefd)ribn  ftet  /unb  ak  ob  l&è  tînfcr  cigcn  fad) 
wccc  /  alg  lang  big  bflg  fôllic^  angriff  unb  bc fd)cbi« 
gung  abcc  crobcrt  unb  abgclcit  wccbcnt/  anc  aflc  gc 
tcrbc.  îînb  locrc  ce  ^xx^  man  alfo  ton  bec  toc>)c< 
nantcn  9c(id)ici)t  ttegcn  ju  tclbc  ligcn  /  unb  befeg 
t)abcn  iturbc/  ttecc  ban  laè  bic  tocgennntcn  9îid)é» 
©tett  /  obcc  bic  3cfn  '  aie  tocgcfd)cibcn  ffct  /  mit 
bcr  torgcnantcn  l;ilf  /  fo  bic  manung  ir  itctc  /  unb 
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Anno  *""  S""^"  ^^5^  banncrt  gicnge/  t)ct)t  @(cg  (ibet  gc» 
ttaitîjcngcTOunnent/  otcr  ubcrtcinent/  mit  ïicnfcbcn 

Ï434*  ©(pgcn  uiib  gccangcn  mêgcn  fjc  gffarcn  unî)  tun 
iric  (le  wêdcn  /  an  îînfcr  uni)  Set  îînfctn  3«ung 
unt)  miterretê  :  tod)  atfo  /  JDaé  gcbaiigncr  mit  ft>U' 
(J;cr  îlufcï  ^ilf  /  alfj  efcgcfd&riben  ftct  /  wn  tien  Un» 
fmt  in  tctltclKt  tiiifetfcljafft  nitctlcgcn  uni)  gct)an< 
gm  n)utî5en/6tefc(6cngct)angcn  foUentfîcfjaltcnnad) 
ti;ie9ëgcit>c|)n()eit  /  unb  ï)od()  auti()  alfo  /  taé  (te  rjer» 
fcrgen  fuUent/  fo  fte  bo(i  niêgcnt/  cne  aUe  gctertocj 
biig  Ung  uni  ten  Unfcrn  tctjeiit  rd)iH)  tavon  nier 
ufetftant)/  noc^  witerfar/  an  alk  gcterbc:  tcc^  iag 
tie  tjocgcnanten  £Ri)4;ë  ©tcft  unb  bic  Sren/aléwr- 
gcfcljciben  ftet/  tvaé  fcftcn  unb  f(ï;aben  barâbcrgien» 
ge  unt)  wac|)(cn  WurDe  l  'ooa  gejuge  ober  tt)cicf(cût 
Wegcntorgeben/  u^ricJjtcn  unb  bejalcn  fèilent  :  lîné 
wnb  bcn  llnfctn  on  îînfctn  fdjaben  /  bod)  a(fc  beidiei' 
bcnltd)/  ob  bag  mnl  ta^  @ic  Hnfeté  obct  bct  îîn» 
fcïrt  /  welid;  ben  bcn  facl&cn  at(etba(3  gcfcgcn  tuctcn  / 
gcjug/wcrdÈ  obcr  Wcrdflutc  bor^ii  bcb&rfcn  tvurbcnt/ 
»nb  Une  botumb  bcten  unb  mantcnt  /  ta^  wix  in 
tan  bcn  cbet  bic  botju  fûtbttlid;  liljen  fèlicn  /  unb 
tcn  aud&  fie  tickix  unb  wibct  an  bic  (Tcttc/  ba  (le  in 
|olcn  /  antwurten  fôdent  on  Unfcr  unb  bct  îînfcrn 
fd)aben/  ungeeetlid).  2Ban  aud&  U'it  \>en  bcn  liot' 
gcnamen  SRijcl6é(lcttïrt  obct  bcn  itcn/a(§  Botgcfd;t!« 
jfecn.ftct  /  umb  t)ilf  gcmant  tuetbcn/  ce  taf^  in  bon 
^ng  umb^i(f  jugcfpn>d)cn  mxil  fo  fètïcn  witin 
tod)  mit  bct  cgenantcn  t)ilfgcttutt>(id;cn  bctatcuunb 
Éc^olffcn  (tn  uni»  ""fi)  3"  ï'if  fc^iden  unb  fcnbcn/ 
h)ic  boct  bag  mtil  ba^  roir  uf  biefclbcn  jit  felbé  ju 
fd)«lfcn  f)ctten  :  a(go  î)A^  mit  CHamcn  bic  «fit  man» 
Mng  a0eircg  cotgcn  unb  bct  gnug  gcfc|)ccn  fol/  anc 
Wt  gcbctbe  /  Dnb  bod)  mit  fcUid)cm  unbctfii[;ib  : 
toïtwci  bag  wctclbag  bic  ctfi  manung  îînfcr  mtil 
Secte  ban/ 06  jemanb  bic  fcorgcnanten  Sîçdjé  ©tctte/ 
tie  3tcn/obCï  bic  in  jubctfptcdicn  ftcn/  mit  gciwalt 
ijbct  t»ibettcct)té  ûbcrjicf)cn  obct  bclcgetn  mittl  baé 
tan  i»it  /  ob  wit  ton  in  batumb  etmant  ibctbcnt/ 
iinit  îînfcr  ganjcn  madjt  botju  îicd;cn  fêflcnt/.bcm 
Iclffen  5c  wibetjîccn/  gtidjcr  wifc  /  <i^  ob  ce  îînfcr 
tigcn  fad)  wctc  /  unb  îîné  fclbe"  angiengc.  QBetc 
rtud;  ob  jemanb  /  3n  /  bcn  3t«"  unï>  ï»»?  3n  juDct- 
fptcd;en  ften  /  unteblid^  eintfd;afft  obct  fcfeaben  / 
jujugc  obcr  jujittjcn  routbc  /  tvan  ban  wir  Don  3n 
fermant  tt)ûtlen/  fo  frUcnt  t»it  bctfclbcn  binbc  unb 
3r  ^clffcr  tuibcr  fie  wctbcn/unb  bcnfelbcn  t)intlid;en 
tun/  mit  aticn  fad;cn/  bicbatju  get)êrcn  /  jn  gli-. 
id)er  wig  /  a(g  ob  ce  îîng  felbé  nngicnge.  2Bcrc 
cé(ï  I  ta^  \m  meintent  /  bag  fld)  bic  «orgcnanten 
9lid;é  ©tctte  gegcn  bcn  /  bic  lïe  alfû  bcîriegcntcnt/ 
tobet  in  t)tntrd;afft  jujugcnt  /  nit  fo  bo(Icclid)en  ju 
tcd^t  crbûttcnt/  bafi  wtr  3n  bcr  t)ilf  p(îid)tig  fin  fèl< 
icnbt  /  nac^  lut  bifcr  ci)nung  /  fu  fèUent  wir  cinen 
gcmcinen  nenien  /  ug  bcr  cgctiantcn  9lid)S  <5tett 
âtctcn/  ju  bcm  fol  3eg(id)  tci)l  btçc  fcjch/  unb  nit 
totunber  ;  unb  cttcnncnt  (îcj^  bic  obcr  bcr  mcrcrtl)Cil 
unber  3n  uf  ère  unb  cobe/bàé  wir  jn  ber  ^il(f/  natî) 
lut  bifcr  ct)nung'^(îid)tig  (ïn/  fo  f6Ucnb  wir  aud)  ju 
flurtb  Bon  itcntwegcn  bcnfclben  cntfangen  /  unb  it 
i)cl(fcr  vtiber  fte  wctbcn  «nb  in  t)clffcu  :  inmagcn  alg 
V)otgcfd)tiben  (îct:  ai^o  todji  bag  allcwcg  bct  ct|lcn 
manung/  aie  botgcfd)tibcrt  flct/  gnug  gcfd&ecn  ;  unb 
ter  nad;gcnbcn  manung  oud)  nadjgegangcn  wctbcn 
fofl  :  in  bermag/  aie  eor  ctlut  t)at/  allcé  gcttulid;/ 
cnc  alic  gcoctbe  :  unb  bag  crfenncn  fal  aud;  gefd)c« 
^eu  in  uicrjcl)en  tagen  bcn  ned)ftcn  unb  nacl)bcm 
mib  bic  manung  umb  bie  ()ilf  gcfd)ecn  ijî.  £JucO 
ivcrtne  bie  t5otgcnantcn  ©tctt  umb  t)ilf  '  aie  ftorgc» 
fd;tiben  ftct  /  gcmant  ()onb  /  unb  fie  benne  jumal 
èauptlûte  bcgtticgéftnt/  fo  follcnt  fte  /  alO  bictecé 
ftd)  gcbntt  bctforgcn  /  fo  fie  bc(i  mêgcnb  /  ungcb&r» 
Itd)  /  t)<x%  nicmanb  /  ber  bcg  triegé  nit  fi)  /  befci)i.bigt 
wetbe.  dé  follcnt  auçt)  bentotgcnantcn  2fli;d;g  ©tct» 
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tcnAunbbcnSren/  alg sorgcfdribcn (tet /  au  îîn-  Anno 
fer  ©tctt/  Bc(îen/  unb  ®log  umb  ait  borgcfd)tiben  ^  ^ 
fad)cu/ batumb  in  ^ilffcrtcnnct  tt)ôtbct/  o)fen(in/  '434' 
fîd)  batug  unb  batinnc  îube^cl(fcn  onc  aûfc  gcbcrbc. 
S)otju  foUcnwir/  îînfcr  amptlut/ nod;  bie  îînfcrn 
bcr borgcnantcn  9îi)d)é  ©tctt/  nod;  bct  ^rcnDinbef 
unb  bie  fte  wibcr  big  borgcfc^ribcn  bctcçnung  an» 
gri(fcn/  in  îînfcrn  ©tctten/  Sc(îch/  ©logcn  unb 
gcbictcn  nit  cnti)alten/  l)ufcn  nod)  tjofenl  wcbcr  fpi= 
fcn/  âlTcn/  noc^  ttcncfcn/  nod;  be^eincn  gcjflg  wi- 
bcr  pc  lil)en  nod)  geben  /  nod;  fuft  gcbcrlid;  ijMt' 
i)abtnl  nod;  ^infcfeicbcn  in  bebcin  tvif  /  anc  aflc  gc» 
«crbe.  SBerc  té  audb  /  bag  bic  borgcnantcn  Sîijd&é 
©tettc  unb  Wir  mit  3n  I  mit  3cmanb  ju  tricg  fc 
ment  /  aie  corgefclivibcn  i(î  /  fo  foUcn  wit  3n  un& 
bcn  3rcn  nad;  bicfer  »etci;nung  uggcngc  bannodjt 
bcrcitl)cn  unb  bc()olffcn  (în/  in  aller  ber  wifc/  (0  wx» 
gcfdiribcn  (ict  big  bag  bcr  ftieg  gcnfelid)  t)errid;tet 
unb  gcfunct  wutbct  /  onc  fltic  gcb.'tbc.  Omt)  fotlcit 
jpir  vorgenanten  £ubewig  unb  îîlrid)  ©rabcn  ju 
Wurtemberg  /  unb  bic  p  îîng  get)Ôrcn  /  alg  borgc^ 
fdjribcn  ftcet  /  Une  umb  bcl;cin  jtid;  /  W  (?cl&  wn 
bicfer  beraijnung  wcgen  bcrloH(fcn  Wutbe  /  mit  nie 
manb  ug(Bncn  /  fxmnl  nod)  fSrworttcn/  in  bebcin 
wig/  onc  bcr  obgcnantcn  9li)d;é  ©tctt  wiUen/  one 
aile  gcDcrbc.  îînb  umb  ta^  biefc  beccçnung  w<x  bci» 
bcn  (îten/  in  giitem  wificn  unb  on  jwciungbcfi  bag 
bcliben  unb  bcfîcn  moge  ;  ©0  ijabcn  wir  bcn  borqc. 
nantcn  9vi)d;e"fîcttcn  bag  aud;  terfprodien  unb  tjcr. 
l^eigen/  waé  wir  obcr  îînfcr  bicmt/.f^  wercn  ©ta* 
bcn  /  ^ctren  /  Slittcr  obcr  ^ncdjt  /  5Biirgcr  obcr  an» 
ber  bie  îînferu/  fie  wercn  Çocl  obcr  uncbel/  unb  bie 
Une  jut)erfprcd;cn  fîuubcn  /^u  berborgcnanten  9ît)d()^^ 
©tctten  burgern  obct  bienctn  /  obcr  ju  iten  atmen. 
lûten  /  obcr  anbctn  bcn  3tcn  /  unb  bic  in  jmjcrfprc- 
ctien  (îûnben  y  mib  bie  tod)  iit  guten  altcn  bcfcttctt 
gcfwotncn  @etid)tcn  gcf.fcti  (tnt/  jis  fprcc^cn  :  m 
dagen  oberju  wrbern  t)ctten  obct  gcwônncn /wag 
ober  worumb  bag  wctc  /  bag  wir  unb  wer  «1  Une 
9cl)êrct/  alg  bowcfd;riben  fîct/  in  boruinb  nadifarcii 
foOcn  /  an  bie  ©tctt  unb  in  bic  ©frid^t  /  barin  fîe 
ban  gcfcgcn  fînt/  ober  barin  fîv'  ge^Jrcnt/  unb  bit 
tcd;t  bon  in  fud)cn  unb  ncmcn/  eor  iten  ©cfcultbci» 
gen  Ober  2tmptlûten  :  unb  wir  foHcn  Une  aud)  tn 
rcd;tcn  ba  /  unb  waê  Une  mit  urtcçt  unb  redit  ba 
crtl)cilt  wârbc/  wol  bcnijgcn  (agcn  ;  algo  bod;/  ta^ 
bie  borgcnantcn  ©tctt  unb  bie  3reu  /  mit  bcnfclben 
ircn  ©d;ultl)cigcn/2imptiatcn  unb  Olid;tctn/fd'af. 
fcn  foaent  I  ti4  îîng  unb  bcn  îînfcrn  /  afô  borgé 
fd;tibcn  (îct/  futbetlid^  geridjtc  unb  icc(jt  nit  bcr. 
jogen  werbc/  onc  atlc  gcbcrbe.  2îcfdjcc  eê  abexl  bag 
wir  borgcnante  Cubewig  unb  îîltid;  ©rabcn  m 
OBittcmbcrg/  obcr  be()cin  îînfcr  bicncrif  burgcr  obcr 
anbcr  bie  îînfcrn  /  fit  wercn  gci(îlicl&  ober  welttid)  / 
obcr  bic  îîné  jutjcrfprcdjcn  fîunbcn/  ^dlj^it  ju  bcn 
borgcnanten  9li)cl[)éftcttcn  /  3r  eincr  obcr  mer  /  fc(. 
ber/  ober  bag  cin  gang  Commun  unb  &tatt  gc> 
mcinljd)  angiengc /obcr  ju  iten  bienctn/  ober  anbcrn 
bcn  3tcn/  unb  bie  nit  in  bcfcgtcn  gcfworneu  gcridv 
tcn  gcfcgcn  wercn  /  ju  fpred;en  /  ju  claqcn  obcr  tu 
botbctn  l)etten  obcr  gewûnncn  /  timb  bog  ()abcn  wir 
îîng/  fur  îîng  unt»  bic  îînfcrn/  bie  îîné  jugcbêrcn 
unb  JU  bctfprcdjcn  (îcn  /  mit  ben  cgenantcn  «Rn^é. 
©tctten  beteinct  /  bctfd&ribcn  tinb  betbunbcn  /  bag 
wir  unb  aud)  bic  îînfctn/  ivtUOit  bag  ban  angcnbc/ 
obcr  nottut(ftig  Wurbc  /  barumb  ju  gemciiicn  lûten 
ug  bcr  cgenantcn  9li)d;é  ©tctt  «Hetcn/  wcfid)  wit 
obct  bic  îînfctn/  alg  botgcfdiribcn  fitti  ivbiitnl 
obcr  bic  ban  ben  fadicn  atlerbcfî  gcfcgcn  unb  gclcgen 
jînt/  wol  ncmcn  mêgen/  unb  mitbcm  obcr  benfcl. 
bcn  follcnt  and)  ban  bic  9îct  bcrfelben  ©tctt  obcr 
©tat  fd)a|Tcn;  wnb  bcftcacn/  bag  fjd;  bie  bcg  aune» 
mcn.  îînb  beibcntl)ciln  barumb  tagbcfd)cibcn/ in 
allcï  bcr  mag  /  fo  Çicnad)  gcfd&tiben  i||  .•  (5^  wcre 
Nn  3  tmtit 
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CORPS     DIPLOMAT 


Anno  bantt  cb  in  tn^mit  i  tic  citfe  ju  gcmcinm  gcnbm» 
ment  »»etliciit;  tag  ungcecriici^  uot  t)«(obt  otec  »«• 

*434*  j\torcn  t)ctten6/  nit  ju  tuittc  :  unï)  fot  aud&  tantU* 
fclb  fadf)  JU  gdegcn  tagen  6cïcd)ttgt  leertcn/  oilcl&in 
*«  wig/  ft)  ()crnac()  gcfd;ïibcn  fict.    'ZClfo  wctc  tfté 
feic  fac^  une  tcrgcnantcn  iubeivtgcn  uni)  îl(ricl)cn 
TOtct  wcltcfcen  tcn  lînfctii  cag  angcii  uiib  bcïâten 
lt>ii:6  /  fo  fêdcn  wir  cîer  Die  Uurcrn  /  a(§  tiorgcfcl^ïi. 
bcn  flct  /  ïaé  fctc  twrgciiant  gcincincn  ilJîaniK  ci» 
Item/  wclici&cm  xm  tan  wôllcn  /uni)  fccc  tait  Dcn  fa» 
f^cn  uf  tic  jtt  aOerbcfi  gcfcgcn  i(l  /  «cttuntcrt/  uaô 
Un  bittcn  uttt  inancn/tajj  cmn^  tc§  tag  bcfcl)cibe; 
fo  fol  auct)  tan  tccfclb  gcincin  SOîan  bi;  tcm  aitc/ 
siacl}  ter  niammg  /  in  t)tcïjct)en  tagcn  tcn  nccl^ftîR 
bcitcn  t^citcn  unwrjogcnlid  tttg  bcrd^itcn  /  in  cin 
©tatt  I   ftc  fi)c  tan  îînfcr  cbcr  tcï  tigcnant  9îid()é' 
pcttc  /  UHt  m  tan  tcn  facfecn  aUcc  bcfî  gclcgcn  iff; 
jjnt  uf  ticfctbcn  jit  inag  tan  ScMi'fï'tï  t^i""  «"«n/ 
iwen  /  otcr  tïci  fd)itman  ju.  tcm  gcmcincn  €07an 
fcçcn  unt  gcfccn  :  unt  tic  fofilcnt  tan  t>on  cinantec 
nit  tommcn  /  ce  î)ag  (le  tic  ©acO  ta  utjtic&tciit/ 
unt  cntfcljcitcnt  /  ob  (te  inêgcnt  /  mit  niinnc  /  unt 
ntit  fcuntfct)atTt  mit  bcitcrtl)ci[  tDidcn  ;  otct  06  tttg 
mit  tcï  minnc  nit  geftn  mÔc|)îe';  mit  cinem  fcùntli. 
^ch  tccï)tcn  /  natï)  bcitcrtcil  Êlag  /  rcb  unt  Juitet' 
rct  /  unt  tcg  foi  aud&  tan  bcit  t()ci{  root  bcnûgcn  : 
lalgo  tccl)  /  tag  tcf  gcmcin  unt  tic  fd&itlûtc/  lie  ju 
inc  gcfcjt  wcïtcnt/taé  wcfet  tatum  fptccDt-u  foSient/ 
Mf  iï  acte  /  ane  atlc  gcvcttc.    îlnt  fol  niait  aucl) 
feeitcn  t^filcn  unt  Wcï  mit  igiidxm  tcil  ïitet/  fcït 
«bec  gat  /  5a  tcnfelbcn  tagcn  unt  in  ticfelben  @l«fil 
■fïit  unt  gdcit  gebcn/  tar  unt  tanncn/  onc  a£lc  ge« 
■»ettc.    Unt  tod()  abec  algo  /  obtet  tcil  fccl>'tnft/ 
icnbic  èacl&  angcn  otct  antfircn  tvuctc/  inaucT&t 
«tCE  in  banne  mtmt  /  ta^  in  ta^  an  tcin  ïccl;tcn 
jtt  tcî)ctJion  fd)aten  tomen  unt  nit  fûrgejcgcn  »ï»cr« 
ïen  fo(.    Hnt  tag  auct;  ter  gcmein  QKan  notJ)  tic 
J(d&it(ût/  ufaud&t/nocl)  ufSSannit  uïtcilcnfollcnt: 
Ijnt  wc(icl)cr  ot)Cï  wcKcl)  alfc  /  unteï  ter  «orgenan» 
tcn  9lcic^ë'<5tcttctt   Slctcn  /  tec  otcï  tic  tag  S)Oï 
nit  tîCïfiDorn  l)cttcnt  /  aie  doc  bcgtifen  i(t  /  ju  gc« 
ificincn  genommcn  unt  eitvclt  wcitcn  7  ter  otec  tic 
foflcnt  ftd)  teg  nit  fpctïcn  nocl)  witetn  /  bt;  tcn  ai> 
icn  ùngcverlid).    SBolt  abct  Se  te{)cincï  /  tct  tag 
»oï  nït  Dcrfnwm  otçc  «cttott  l^ctt/  ôd)  t'^g  witcrn 
«nt  fpctren  /  fo  follcnt  toc()  tic  9îït  tcc  ©tctt 
lOtcE  <Stat  /  ten  tctfclb  /  tet  alfo  ju  gcmcincn  et» 
forn  wurtc/  juge^êrte/  mit  tcm  otct  tcrtfelben 
f(d&offcn/  tag  fie  taé  tl)nn  /  in  tct  wig  /  fo  Mc  unt 
îiaclj  gefc^ribcn  (îct  /  onc  allé  gcmte.    QBcrc.cé 
àbec  ob  tet  otct  tie/  tic  alfo  ton  ung  otct  ten  Un» 
fcin  JU  gcmcincn  genommcn  wuttcn  /  uf  folirf)  ji;t 
»on  c|)afftct  net  wcgen  ju  foUtl&cn  fad&en  nici;t  gc. 
itommcn  m&ct}ten  -.  ©0  (ollcn  unt  mêgcn  luit  oter 
tic  unfcrn  aile  jit  /  ob  »»it  ivètten  /  wol  cinen.  an- 
fccrn  /  otCï  rtntet  uget  tet  cgcnantcn  Slçcfeé  @tct« 
tt  ncmcn/  an  tct  otct  tcg  ftatt/  in  tct  «jig/  fo  tôt» 
ïjcgciffcn  ijî  /  wclittjcn  otct  t»elicl&  wir  wMIcn/  mit 
î)cm  oter  tcnfelbcn  aud)  tenn  tic  cbgenantc  9î»)d()é 
©tcttc  abcï  fd;atfcn  /  unt  ugttagen  follcnt/  tag  (îcO 
î)cr  oter  tic  tcg  anncment  unt  tag  tun  in  aflem  t>oï« 
9tfcl)riben  Stedjtcn/  onc  aile  getette.    S)oc{)  i(l  bc 
tett  umb  angctainc  ^xh  «nt  guth  /  «nt  tie  cntwc» 
î)ct  tcil  in  gcuier  gçijatt  l)at/tag  fie  follcn  bctccfetigt 
Itcttcn  /  an  ten  ©tcttcn  /  ta  tan  tic  /  ton  ten  (le 
gctiaUen  ftnt/  gcfcgen  unt  burger  gerocfcn  fmt/  onc 
getertc.    S)otju  follcnt  tic  ïotgcnantcn  Stçd&é. 
©tett  unt  ail  tje  3rcn  /  tic  in  jui>crf<)recèen  ften/ 
gcn  «né  cbgcnantcn  îutcwigcn  unt  Ulriel&cn  ®c« 
Ibrûtctn/  ©tatjcn  ju  agittcmbcrg  unt  gcn  allen  un» 
fernticnetn/  Çë  fçen  ©ta»c/  J^etren/  9littetotcr 
^nccï;t/  ©tett/  burger/  oter  antcc  tie  Unfcrn  ( 
unt  aud)  wit  «nt  tie  Unfcrn  /  unt  tic  une  jutet» 
n>rc(()cn  (tent  /  gcn  in  )viterumb/ j^dveter  t&ci(  ton 
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beiten  fîtcn  /  gcn  T)cm  antcm  /  h)  fîner  getuweïcn  AkMj 
fîillcn  nuglidjcn  gewct/  «li^  cr  tic  big  uf  tiefcn  t)cô. 
tigcn  tag  ingcl)abt/  ticrbrad^t  unt  bcfegcn  ^aut/  '434* 
getui»ed}ljd)  bcUben  /  unt  fol  letwetct  tcil  ton  bai» 
tcn  ft)t:n  untct  uité  tcn  antetn  taton  nit  tringcn  / 
otct  trcibcn/  tan  mit  cinem  ftuntlid}cn  9îcd)ten/ 
tn  alïcr  ter  wifc  fo  forgcfdjriben  flctt/  an  rtUc  gc» 
t)cctc.    S)od)  wetc(  tag  cin  tl)cit  tem  antern/otct 
jeniant  uf  iticlidicM  ri)cit  tag  werc  /  tcm  antetn  uf 
tcm  antcrii  tîjciU  mer  tcnvicrc/jnfprcd;c  umb  gut/ 
tag  cr  meintc  innegc^abt  ^abcn  /  oter  tag  et  imtc 
()cttc/  «nt  tcrfclb  tt)eil  mcintc/  taj  erlîicfelbcn  gut^ 
jnnen  bette/  unt  tag  taé  fin  inl)aben&  gut  wcte/ 
rtlgo  tag  -fcglid)  tcil  (mintc/tet  «nîier  féfle  im  nadii' 
facen  n«d)  tct  cpuiiigë  ©ag  I  follidjcr  (pan  /  alg 
tictt)  l<x%  JU  fd}ultcn  totMBKt  /  (i)û  uf  cincni  gemci« 
ncn  mit  glitljcm  jufatj  gclutctt  wcrten  :  wcUidici: 
t^Cîl  tcm  antcrn  ttftciÉlfaten  fêll  /  'jum  rcdjtcn/  nac^ 
ter  ei;nung©agi  ont)  uf  tug  folïen  oud)  fuir  inil 
«né  fclbé  unt  mit  atlcn  tcn  Uafcrn/  trc  une  juter* 
fprcd)cn  fîen  /  fd)a|fcn  unt  fûgcn  /  î)afjten  «orge» 
nanteniKi)d()é(îcttcn/nod)t)en  Stcn/alj  wcgcfcl^ti' 
6cn  ftct/  teljein  ûbcrgti|f  tarûber  witcrfat/  n»d)  bc» 
fd)ee/  one  allé  geterte.    25cfd)cc  ce  aber  tailibcr  j 
fo  follen  wic  tcnfelbcn  abctgrifif  nnterjogenljc^  |ï()af. 
fcn  witctfctt  Unt  n^iter  getan  wcrten /uiit  tafjmaiî 
tan  tarnad;  ju  tcm  rcdjtcn  tom  /  in  tel;  wifj  fo 
tiorgcfc^riben  fïct  /  an  aUc  gcftcttc  :  toci&  nfigcnorii' 
mcn  aller  cccbriefftet  fd)ult  /  unt  uiiloiigctibat  gôlt 
untaud)  l)ubgelt/  t)ogtrcd;t/  ©twrunt  jiii^/  tar* 
JU  follcnt  jctwetcrm  tl)eil  ton  beitcn  ifi;tcn  afle  3K 
tet^t  bcl)altcn  unt  uggefcjct  (tu  /tag  tag  nit  uber» 
gt«(f  foUent  l)cigen  /  nod;  (tn  :  atgo  tod;/  tag  tic/ 
tie  ton  follicijct  fad)en  rocgcn  angtiffcn  oter  pfciV 
tcn  wurtcn  /  mit  tcnfelbcn  pfantcn  pfantlSd)  &i* 
fntn  follen/  onc  afle  gctcttc.    Sa3ir  ^aben  au0  tefi 
torgenonten  Sîiçl&éftctten  »)crl)Cigcn  /  tag  roir  no^ 
tic  Unfcrn  tel)cincn  terfelbcn  Dîid}s(}ctte  /  itod)  irec 
ticner  nod;  burger  ;  (Se  ft)en  ©taven  I  JÇcrtn;  gitit» 
ter  /  otct  ^ncd;t  1  nocl&  teljcin  fjres  ©tettc  '/  npc$ 
3reï  burger  |  unt  wes  in  juectfprccjicn  (îct  ï  atiit 
lijfê  ab  tcjn  lantc  /  in  tct  jçt  tiefer  t)erci)nung  jli 
«Pfalburgcrn  nit  innemen  noc^  ctîipfaficn  fofleii  /  ortc 
gcttcttc.    2Bir  nod)  tie  Unfctn  /  alg  torgcff^rib'Cii 
ftct/  foHm  aud)  tic  torgcfd;riben  jit  ter  sorgenatt* 
ten  ©tett/  hocï)  ter  3«n  '  d^  torgefc()riben  (lett/ 
un»crred)cnt  2lniplliitc  /  oter  tic  in  jïudKfami)  tct» 
fwornotcr  tcrbiirgt  l)cttcnt/  ju  burger  aud)  nit  iit* 
nemeh  nocfe  cnpfal)en  /  onc  àllc  getctbc.  S5cfd)cceg 
aber  tarûbcr  /  ivan  tan  ter  oter  tic  /  ter  ticfelben 
gewcfen  itèrent  /  tag  ugbringcnt  unt  ermifetit  /  iti 
ter  ©tatt/  ta  fîc  tan  ju  burger  cnpfangcn  UJttcnt/ 
in  folid)CE  nlag/  taé  cin  ©rate  oter  J^crr/tcn  otct 
tic/  mit  (!nem  ^JCmptman/  tct  uf  tic  jit  ton  (tnetit 
ttcgcn-/  bcfc|et  unt  cntfcict  if  bcffcHcn  mag  /  alfo 
tafj  cr  ftterc  cincit  gelci:tcn  dt)tc  /  jit  ten  t)eUigen 
mit  ufgebotncn  tingctn  /  tafj  ter  man  (incé  J^crrit 
«nterredjuetet  2Cmptinan  g)c  /  ter  oter  ticfclb  per» 
fon/   eé  f»;c,tan  froweii  oter  SDlanneé  namen/  (î. 
ncm  J^errn  (ïud^tjami)  terfworn  otct  tcrbôrgt  babe/ 
ainSlitter  oter  ^ncdjte/oter  ciitantet  crbcra)]an/ 
mit  (tn  f«(b^  «^ï'e  '  "nt)  «ocft  3r  t)cglic|em  jweu  cr- 
ber  unterfprodKn  SOîan/  tie  tcfj  m^  fcOn)cl)ren  gc» 
lert  ci)tc/unt  tafj  jn  tafj  tunt  «nt  lti(^jent  fije/ta^ 
aud)  t>'tn  î"nnit  tct  befajung  gcnug  bcfd)ccn  fi)c/unt 
fotlid)er  bcftcHung  foUcn  itir  unt  tic  Unfcrn  tcntor« 
gcnantcn  9v(xl)S  ©tettcn  unt  tcn  3cn  tctljcngcit 
tnt  ge(îtttten  /  on  aile  gcteitc  :  tod)  taS  tic  ctwi» 
fung  bcfdjcc  in  3autg  ftijî  /tem  ned}(lcn/  nad^tem/ 
alfj  tic  ju  burgern  cnpfangcn  »tcrcn/  one  aile  geter» 
te.    Unt  itelid)cr  untettcdjenter  2(niptuian  tct» 
fttotn  oter  tctbûrgt  perfon  /  alfo  befcjet  itirtet/  alfi 
tiotgefd)tiben  ftct/  ilmb  teni  oter  tic/  fotiennod) 
ttëUcn  i  tAtnaç^/  tvir  np(^  tic  Un(ern/un£i  fâtbafj 
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Où  Droit  des   gens. 


Anno  ^^'^^^  "'^^^^  atitiÊittCit/unî)  \mv  foKcn  aiicl&/  ïcn/obcc 
Wl  nitin  kngcr  &t?  ms  cntl)altcn  /  mtit  ()uf«ii/ 

^434-  nocl&  (joecn  /  tan  citim  9Honat  fccn  ndgiîcn  fccïnad) 
an  rU  gce&rtc  :  Çé  rocrc  lian  ;  ob  bicfclben  ptcfoncn 
ain  gênant  ©nnun  flclt|  tocrfwprn  otcc  ïcrbûrgt ^ct> 
tcnD/  wcn  fie  tcnn  tic  gcïicJ;!  unt  kiiaU  ()ettcnt;  tic 
inêgtcn  unr  /  unD  tic  îînfcrn  tan  fûtbafj  jvol  ju 
i)'urgcni  fcfeirmcn  unt  cnt()a(tcn  :  Scfuntcr  fo  t)'»^c" 
icii-  fccn  vocgcnantcn  9li;clf)6rtcttcn  »«fprocï;cn/  wc» 
rc  /  06  wir  otcr  tc()cin  ter  ÎInfcrn  jenwnt  ju  burget 
ctcr  JU  tieucu  inncnicn  utcï  en)jftcngcn  /  in  ter  jçt 
tifcr  ecrcçnung/  mit  tcn  tie  sorgcnantcn  ©tctf  l^t 
cinecter  nicî)rl  offen  fWfj  t>teu  fricg  (jettent/  oter 
tcn  (te  ge(tfcl)uttig  wercnt/ùnt  tafj  ftc^wr  datum 
ttfî  btiefé  Derlcffcn  t)cttc;  angcvàngcn  ctet  gemac^t 
j»ctey  tafi;  tvir  ter  tct)cincii  tarumb  iDttet  tic  «or* 
gênante  étett  nit  frt)irmen/  noct;  in  bef)olffcn.fin 
IcUcn/  alfî  tang  tie  tj.Oïgcnant  t)erei)nung  tterct/ 
«inc  aflê  geectte.  SBcre  ce  aber  taj  jcinant  ter  ju 
unfj  get)5rct  /  oter  «nfî  su»crfvre4>en  fîct  /  tp  tem 
SKed&tcn  nit  bdibml  nod)  tifen  Mrgefcîjribèn  fluiîcn 
«nt  fad&cn  gcnug  tun  mkml  fo  foUen  wir  tcn  voc< 
genanten  9îi;df)éfîetten  «nt  tcn  3ren  /  gen  tcm/ 
oter  tenfclben  mit  gan|en  truwen  bci^olffcn  finlmd) 
tifcr  Bcrcijnung  fag  /  bifj  tafj  tic  tar^n  gcbrad;t 
wecteitt  /  tafj  tie  tcn  tingen  gnug  tuent  /  onc  àUe 
gctetbc.  @u|î  fcden  t»ir  Dorgcnànt  lutetrig  unt 
îlltic^  gebrôter  ©cabcn  ju  SBirtcmbcrg  unt  àll 
iinfcr  tiencr  /  tS  ftcn  ©ta»en  )  Jgcrrcn  /  Sîitter 
oter  ^ncc^te/  ©tct/  burger  oter  ftntcr  tic  Unfetu/ 
fie  fîcn  gcifiiid)  oter  weltSicl)  unt,  tic  une  jut5erft)tc. 
c^en  ficn/  gen  tcn  socgcnanten  9li;ct;^-@cttcn/unt 
gen  aficn  tcn  Srcn  /  tie  in  îneerfprcc{;cn  ftent  /  bC' 
îibcn  bi)  àUcn  lînfcrn  <5(offcn  /  fri()citcnl  briefecn/ 
Bogttçen/  gutcn  gcwon^citcn  /  geric&ten  unt  rccï)ten/ 
a(g  ivit/ ïlnfcte  ticner  unt  tieîînfern/  algwrge- 
fd^ribcn  fîet;  tic  bi^f)cto  brac{;t  unt  genogcn  {)abcn/ 
on?  ciÛc  gcïcrtc''.  uggcnommcii  ^aflcine  ter  (îurfç 
tunt  atticïci  tic  tifcr  btifwifct  unt  begtiffcn  t)at/tic 
'foUcnt  gettult^  Vert  un|  unt  tm  unfcrn  âclttltcn 
ïn^cïtcrt  /  cnc  '(iflc  geçcttc.  îînt  fêû  aiid)  ticfc  tcV« 
cçnung  uf  @ant  9)îtttt)i.aé  tag  /  tcg  ()ciligcn  jwelff 
ïîottett  nccl)ft  tcmpt  I  ttnfcafjcn  unt  stt>ifcJ;cht  Une 
tci)tetfï)t  wcrcn  I  unt  aud^  mad&t  ^obcn  wn  tcm^ 
fclbcn  6ant  9)îat()ig  tag  tru  gan^cn  3aur  ticnccl> 
ftcn  nàd)  cinantet  to(gcntc/  anc  aOe  gevertc.  Q35c< 
ïc  abcr;  tag  wir  mit  jcmant  antcté/  iBcr  ter  tpcre 
sne^r  cçmmg  macbtcn;  tag  folïen  fôir  tcdÈ)  t()un/  in 
foUid^ir  mal  /  tag  tig  tscrepung  tcrinnc  uggencm= 
Mien  unt  uorbel)alten  fot  wcrten  /  an  aile  gccerte. 
S)od)  fo  ncmcn  toir  'obgeriàntcn  Sùtcung  unt  Ulnd) 
gcbrûtcrè  /  ©raben  ju  SBôttcmfcerg  in  ticfcr  tjcrci)» 
nung  ug  I  tcn  aflctturcfcffid&tigojîcn  ^ûx^tn  unt 
J^crren  /  J^crrn  ©igmuntcn  !K&mif4)cn  ^açfcm; 
p  aflen  sitcn  SKcrcr  tcg  9lçd[)é/  unt  ju  îîngern  '/ 
5Sc^cim/  S)almacien/  '€roaticn  îc.  JKunig /  îînfcrn 
atlcrgcnâtigolîcn  ^errn/  unt  tie  ^ocl^gcbotncn  #ut« 
ftcn/  J^ctcn  iutewigen  g)fal|graocn  bi)  Sline/ tcg 
l)ciligcn  9î5mifd&en  «Kçdbé  Çrjtrud^fcgen  Unt  J^ct. 
jogcn  in  çpei>'rn/  lînfcrn  licben  ^errn  unt  @cl}n3C» 
|cre  /  Unfcrn  J^crrn  tcn  Jgtcrjogen  t)on  SSurguntien/ 
J^erm  Ottcn  aucï)  «pfalggraïcn  k)  Sîinnc  unt  ^cï' 
jogon  in  SScçcrn  /  J^crm  gritricl)en  ^crjogcn  ju 
£i(ttmà)  îc.  ^etrn  iutcwigen  ^faiegratcn  bi; 
9li)nc  unt  J^^JW^  *"  S5ci;ern  unt  <Srawn  jn 
SOÎortanç  =  unt  J^crrh  J^cintidfjcn  ?PfalÇgrateti  bi) 
Sdinnc  unt  J^erjogcn  in  Sepern.  Unt  tic  Çrfa^ 
incn  wifcn  ;  tic  @tat  Utmc  unt  antcr  9fli)c^6(îctte 
in  ©wabcn  ;  tic  ju  in  getjêrcnt  /  unt  tnit  ime  in 
cijnung  ftnt.  îînt  a(go  gclobcn  xoix  torgcnant  iu« 
tcwig  unt  U(tid)  gcbtûtcr  I  ©taucn  ju  SButtembetg/ 
uf  tie  ci)te/  tie  wir  t)crumb  gefworn  l)abcn/  tig  ver« 
cçnung  unt  ad  uni)  jcglid;  totgcfdjribch  fad)en  tie 
cgefc^ïibciV  jit  unt  Saur  ug  mx  l  »cft  unt  ftct  gc' 


tru»»clid;cn  ju  ^aftcn  /  unt  juwlfiaïcn  /  nad&  tij^  ANwfc? 
bricfé  fàg/aOc  argclifî  unt  gcterte  gang  uggcflofien/ 
unt  fcflcn  aM)  tarju  fd)affcn  mit  aUcn  lînfcrn  *4i^» 
3ogtcn  unt  Jtmptlûten/  in  allcn  lînfcrn  ©lofjcn/ 
©teftcn  unt)  Sarffsrn  ta  befcjtc  ©cridit  fiiit/  tafî 
ftc  tifj  tcrcçnut^  ton  lînfcrn  wcgcn  aud)  fwern 
jutjalttn  /  àk  »orgcfd)ribcn  fîct  I  an  ail  gcftctte, 
îînt  ttienne  oter  tvic  tidt)  ir  icgtid&cr  ufjrçtcn  unt> 
«f^wantern  W)ûrtc  /  tafj  ter  iglid;cr  b\i  fîncm  cl)l> 
Hiit  cttvann  bcflcflc  unt  tcrtafj ,/  cb  ces  tajtvifcl&cnt 
ml  ait  wn  ter  cgcnanten  9îi;d;étîctte  oter  tct 
3«ntDegcn  /  aie  wrbegtiffen  ifl/  gemant  tt>urtc/ 
taf;  ter  unt  tie  ter  »erainung  an  3r  ©tatt  mit 
md)\)Un  ju  fi;ifd;er  getat  unt  antenn  nadf)gangcti 
unt  gnug  tucn/glid)  a(é  06  ter  oter  ticfclt)cn  3tmpt» 
(âte  antjeimifd;  tvctcn  /  unt  tayinnc  tel)cin  fmn« 
nuf'sc  bcfcbcc/  ungcvcrlid)  îc.  Ttlfj  titf  aud;  ter» 
fclbcn  unfcr.  Sêgte  unt  îîmptlût  ciner  oter  met)c 
entfcjct  wûrtct'/  lotcr  ïon  tôt  abgiengcn  ;  ftielid) 
tann  an  ir  fîatt  gîfejt  Wcrtcnt/tafj  tic  tcfj  tan  au(è 
fnietcn/  aie  ïorgcfd^ribcn  fîett  an  adc  gcucrtc.  Un& 
tcfj  JU  waljtem  urtunte  /  fo  ()aben  wir  t>orgcnanté 
Jutcivig  unt  Ulrid;  gcbrûterc  ©raten  ju  2Bârtem» 
bcrg  /  îlnfcr'è  cigne  Sngefîgel  offenlid^  ton  ()cn(fctt 
an  tifcn  brief  /  ter  geben  ifi  ju  ©tutgort  im  faut 
,3acobé  aubm  1  tcfj  ^eiltgcn  jwSlff  bottcn  /  nacl^ 
(S^tifti  gcbutt  / ,  àlfj  man  jelt  vierjetien&untm  / 
tnfjig  unt  »!«  ^aurc. 

CLXXXIII 

Teftament  (/i?  M  A  r  g  u  e  r  i  t  È  de  Bavière ,  Feu-  %^;A6utl 
ije  de  Charles  Duc  de  Lorraine  du  24. 
d\Août  1454.  [La  Véricablc  Origine  des 
Maifons  d'Aliàce,  de  Lorraine,  8c  d'Autri- 
che. Aux  Preuves,  pag.  187.  'ïirê  des  Ar-, 
chives  de  Lorraine.  ] 

£»  nom  de  la  ienoite  "ïrinitè  le  Pèrt ,  le  Fils ,  Js*  fe 
Saifiâ  Ejprit,  Amen. 

t^Ous  Marguerite  de  Ëavierés  Duchefle 
■'-^  Douairière  de  Lorraine  &Marchife,  eii  bon  fens', 
mémoire  &  entendeirient ,  combien  que  foyens  ung  fe- 
ble  de  noftre  pérfonne,  Confiderans  que  toutes  clio^ 
les  tendent  à  fin  &  corruption  ,  &  qu'il  n'ell  chofe  il 
certaine  comme  la  mort  ,  ne  moitis  certaine  que  fuir 
d'icelle,  Ayant  mémoire  du  Salut  de  noftre  ame,  eâ 
doubtans  Dieu  noftre  Créateur,  Car  c'eft, comme  dit 
l'Efcriture,  le'  commancement  de  Sapience  de  dôubter 
Dieu ,  en  enfuivarit  les  Sainàs  Pères  anciens  que  nous 
ont  donné  voye  ,  cliemin  &  fentiér  de  bien  faire  & 
fuïr  le  mal  :  Car  icy  n'avons  mie  Citei  durable,  mafs 
aultre  nous  fault  acquérir  en  laquelle  yeulx  ne  vit, 
oreille  n'oyt, ne  cuer  ne  penfa  ce  que  Dieu  a  promis 
à  ceuls  qui  l'aiment  :  Avons  fait ,  ordonné  &  par  ces 
prefentes  faifons  &  ordonnons  noftre  Teftament  , 
Devis,  Ordonnance  ,&  darrienne  vôlunté  ,  des  biens 
que  Dieu  nous  a  preftez  en  cette  mortelle  vie  par  la 
manière  qui  s'enfuît.  Premièrement,  nous  rendons  & 
recommandons  noftre  ame  au  bcrioift  Fils  de  Dieu  qui 
l'a  créé,  à  la.benoite  Vierge  glorieufe  (à  Mère,  &  à 
tous  Sainàs  &  toutes  SainSes ,  &  luy  prions  dévote- 
ment qu'il  la  vueille  recepvoir  en  fon  faint  Paradis. 
Item  ,  nous  voulons  &  ordonnons  que  toutes  nosdeb- 
tes  foient  payiéeS  &  fatisfaites ,  nos  forsfaits ,  villenieS 
h  injures  plainemént  amendez.  Item  ,  nous  eflifons 
noftre  fepulture  en  l'Englife  Monfieur  fanS  George 
de  Nancey,  &  donnons  pour  Dieu  &  eti  aulmofne  au 
Prevoft  &  Chapitre  de  ladite  Englife  dix  frans  le  jour 
de  noftre  enterrement  pour  diftribue'r  etitreeùlXj  & 
pour  faire  ung  fervice  ledit  jour  ,  &  voulons  que  on 
donne  à  tous  pauvres  qui  feront  prefens  à  chacun  qua- 
tre deniers,  &  à  treize  des  plus  pauvres  cinq  aulnes 
de  drap  pour  une  robe  pour  Dieu  &  en  aiilmofne,  & 
pour  prier  pour  l'ame  de  nous.  Item,  nous  donnons 
encor  à  ladite  Englife  cent  fraiics  douze  gros  pour 
franc  ,  pour  acquefter  citiq  frahcS  de  cens  pour_f?,ire 
chacun  an  dous  fervicesfolennelz,i  tousiours  en  icellé 
à  la  manière  accouftumée  pour  le  remède  &  falut  de 
noftre  ame  &  de  tous  ceulx  à  cui  nous  pourrons  eftre 

tenue. 
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CORPS    DIPLOMATI  Q^U  E 


AnNO   tÊnuc.     Item,  voulons   encore  &  ordonnons  pour  le 
^^  remède  de  noftre  ame,  que  on  face  dire  &  célébrer  eh 

1434.   ladite  Englife  dous  annuels  de   baffes  Meffes  ,  &  or- 
donnons  pour  ce  faite  aux  Preftres  qui  les  diront  povir 
chacun  desdits  annuels  trente  francs  tels  que  dis  font , 
&  feront  tenus  iceulx  Preftres  d'aller  après  leurs  Mes- 
fes  fur  noftre  foffe,  &  d\te  Miferere   &  de  Profundis 
■&  Fidelium.    Item,  voulons  encore  &  ordonnons  que 
pour  le  remède ,  On  face  dire  &  célébrer  en  ladite  En- 
glilè  ung  trentel.     C'ell  affçavoir,  trente  haultes  Mes- 
fes  &  trente  haultes  Vigiles  pour  les  trespafle2,&  pour 
ce  faire  donnons   trente  francs  tels  que  dis  font  :  Vou- 
lons encore  &  ordonnons  eu  oultre  à  chacune  desdi- 
tes Meffes  dudit  trental  un   cierge  de  demy  Livre  d-e 
Cire,  pour  quatre  deniers  de  pain,  &  dous  quartes  de 
vin.     Item ,  nous  donnons  à  nollre  Dame  de  Nancey 
deix  fi-ancs  pour  dire  &  deleljrer  éti  ladite  Englife  dix 
haultes  Meffes  &  dix  hanltes  Vigiles  pour  le  falut  & 
remède  de  noftre  ame.     Item  ,   à   fainâe   Epvre  de 
ladite  Nancey  quarante  francs  pour   acquefter   dous 
francs  de  cens  annuel,  &  perpétuel  pour  faire  à  tous- 
joursmais    dous  fois  chacun   an    noftre  anni\>ei'faire. 
Item  ,nous  donnons  à  l'Abbeffe  &  Monaftere  de  Bou- 
xieres  vingt  cinq  francs   pour   faire   célébrer   &  dire 
en  leur  Englife  trente  haultes  Meffes  &  trente  haultes 
Vigiles.     Item  ,  nous   donnons   comme  deffus    aux 
Suérs  Prachereffes  de  Nancey  trente  francs ,  pour  fai- 
re &  célébrer  en,  lent  Englife  trente  tiaultës  Meffes  & 
trente  haultes  Vigiles.  Item,  leur  donnons  encor'cent 
francs  pour   acquefter  Terre  annuelle   &   perpétuelle 
pour  faire  chacun  an  en  leutdite  Englife  à  tousjours- 
mais  quatre  fois  l'an  npftre   anniyerfaire  aux  quatre 
temps.     Item  ,  nous  donnons  à  l'flospital  dudit  Nan- 
cey cinq  francs  pour  une  fois  pour  faire  pitances  aux 
pauvres  de  leans.     Item  ,  nous  donnons  à  l'Abbé  & 
Couvent  de  Lunevrile  quarante  francs  pour  acquefter 
Terre  annuelle  &  perpétuelle  pour  faire  chacun  an  à 
tousjours  en  leur  Englife  dous  anniverfaires  pour  nos- 
tre  ame.    Item ,  nous  donnons  à  la  Cure   d'Eninvil- 
le  quarante  francs  pareillement  pour  acquefter  Terre 
pour  faire  chacun  s^  en  ladite  Englife  à  tousjouts  dous 
anniveirfaires  :  encçfr  au  Curé  &  Vicaire  de  ladite  En- 
glife trois  fraacs  pèùr  une  fois  poftf  faire  ung  Servitre 
le  jour  de  noftre  Ait  en  icelle  Englife.     Item  , .  nous 
donnons  aux  Cordelliets  du  Néufchaftel  trente  fraftcs 
pour  convertir  eri  habits  afiti  d'eftre  tenus  de  prier 
Dieu  pour  iiouB  &  à  noftre  intention.    Item  ,  nous 
donnons  aux  Religieux  Abbé  &  Convent  de  Clerlieu 
après  foixante  francs  que  n'aiguieres  leur  avons  don- 
nez par  ung  mendem'ent ,  là  fom.me  de  quarante  francs 
pour  affevit  cent  pour  acquefter  Terre  annuelle  &  per- 
pétuelle poiir  faire  eti  leur  Englife  quatre  Services  cha- 
cun an  à  tousjoursmafs,  aux  quatre  temps,  pour  le  re- 
mède de  noftre  ame  &de  tous  nos  biensfaâéurs.Item, 
nous  donnons  àùx  Frères  du  SaimSl  Mont  emprés  Re- 
miremont  trente  francs  pour  faire  dire  &  célébrer  en 
leur  Englife   trente  haultes  Mefles  &   trente  haultes 
Vigilles  à  noftre  intnltion.     Item,  leur  donnons  en- 
cor  trente  francs  pour  un  annuel  de  baffes  Meffes, fai- 
re dire  &  célébrer  en  leur  Englife  pour  le  remède  de 
noftre  ame.  Item,  donnons  aux  Chartreux  de  Cierques 
dous  cent  francs  pour  mettre  &  convertir  en  leur  En- 
glife à  l'euvre  d'icelle  pour  prier  pour  nous   &  pour 
les  âmes  de  cui  nous  fdmmes  teilUes  de  prier.    Item, 
nous  donnons   à  tous  Hospitals  dé  ce  Pays  où  font 
pauvres  malades   gifans  ,    à  chacun  desdîts  Hospitals 
cinq  francs  pour  une  fois  pour  eux  faire  faire  pitance , 
&  afin  qu'ils   foient  tenus  de   prier   noftre   Seigneur 
poVir  nous.    Item ,  nous  donnons  à  nos  dous  Filles 
nos  joyauls  &  tous  nos  Livres.     Item,  nous  donnons 
à  nos  Damoiielles,  c'eft  affçavoir,  Cafthelige  &  Bar- 
beline  ,  à  chacunes  trois  cens  francs  en  recompenfitiori 
de  leurs  fervices  &  pour  prier  pour  nous ,  &  aux  autres 
cinq,  c'eft  affçavoir,  Catherine  &  Odette  de  Thieul- 
lieres  Suers,  Catherihe  de  Barbaix  ,  Lourette  de  Ger- 
bervillcr  k  Margueritte  la  Gallarde,  à  chacuneS  d'el- 
les dous  cens  francs  en  recompenfatioil  de  leurs  fer- 
vices,  &  pour  prier  pour  ncus,  &c.  Item,noUs  prions 
tres-humblement  à  noftre  tres-chier  &  tres-amez  Fils 
le  Duc  de  Bar  &  Lorraine,  &  qu'il  vueille  avoir  nos- 
tre  Hospital  pour  recommandé  &  qu'il  le  vueille  al- 
dier   à  fonder   ainfî   que  nous  en  avons  parlé  à  luy 
autresfois,  &  qu'il  vueille  avoir  le  faidt  de  noftre  Re- 
ceveur qui  bien  &  loyalmeht  nous  a  fervy  pour  recom- 
mandé ,  ou  rendre  de  fes  comptes,  pouf  ce  (Jue  tlous 
fçavons  bien  que  nous  li  debverons  &  il  le  redoit  aux 
bonnes  gens.     Item ,  nous  voulons  que  tous  les  legals 
&  donnations  deffusdittcs  avec  nos  autres  debteS  de- 


huement  congneuës  foient  prins  fur  tous  nos  biens  At^q 
ineubles,  &  ou  cas  que  nosdis  biens  meubles  ne  le 
pourroient  faire,  nous  prions  à  nôftreditFils  &  à  nos-  -jaîA, 
tredite  Fille  trcs-aftetlueufemtnt  qu'il  leur  plaife  con- 
fcntir  &  aggreer  que  le  furplus  &  demourant  à  affevir 
foit  prins  &  aflèvy  des  premiers  deniers  que  venroient 
à  lever  fur  la  Terre  de  noftre  Douaire,  en  plus  pro- 
chains termes  du  premier  an  de  noftre  trespaffement, 
&  ninfi  &  tellement  faire  comme  nous  y  avons  cu- 
re parfaîSe  ,  fiance  &  afleurance  ,  &  que  s'ils  ont 
amé  le  corps  &  la  vie, qu'ils  Veullent  monftrer  qu'ils 
aiment  l'ame.  .  Item  ,  nous  renonçons  tous  autres 
Teftamens,  devis,  ordonnance  &  darrienne  voluntei 
faiél  avant  le  datufn  de  ces  ptefentes.  Nous  nom- 
mons &  "cflifons  pour  nos  Excouteurs  ledit  noftre  ttés 
cher  Fils  le  Duc,rK)7.  chers  &  bien  arneîMeffirc  Pas- 
freg-aire  Chevallier-,  &  Robert  de  Harowelï  eulx  en- 
femble,  l'un  ou  les  deux  d'iceiilx ,  lesquels  quant  ad 
ce  avons  ordonne  &  député,  ordonnons  &  députons 
par  Lettres  en  leur  donnant  plain  pouvoir,  âuâorité  & 
pùîffance  de  faire, entretenir  &  accomplir  toutes  les 
ihofes  contenues  &  declarée's'en  ces  prefentes  Lettres, 
&  leur  meftons  dés  'tiiaintenant  tous  riàsdits  biens 
meubles  en  m.ains,  pour  faire  affevir  &  accomplir  ceft 
prefent  noftre  Teftament ,  devis  &  darrienne  volunté, 
&  toutes  les  chofes  contenues  &  déclarées  en  iceluy. 
En  ligne  de  vérité  avons  fait  meâre  Seel  pendant  à 
ces  prefentes  ,  que  furent  faites  le  Mardy  vingt- 
quatriesme  jour  du  mois  d'Aouft  ,  l'afi  mil  quatre 
ceiis  trente  &  quatre.  Et  au  dejfotis  efl  efcript  ,  Par 
Madame  la  Ducheffe  Doiiairiere.  Et  ainfifigné^Yl o l- 
LONi.  Scellées  à^uvg  Seel  de  lire  ronge  fur.  double 
queue. 

CLXXXIV. 

Capitula  iâ    Conventidnes  inter  CoNCiLiVM'i  ^gAf, 
Basileensb    (^    Ambafoiatores     I mi» e- 
kATORis      GR.ffiCORUM  ,     oiqtte     I>A- 

TRIARCHjE    CoNSTÀNTliSIO'POUTA- 

'si  de  Loco  eligendo ,  qiio  Umverfalis  Symdus  ad 
'effieietidafH  inter  Ronianain  fs"  Grxc'am  Ecclifidm. 
uniônemiehhirànpjfit;  uti  ^  de  iiftpenjts  ad  ta- 
ie opus  neceffariis.  ABum  in  Rcclefia  màjorî  'Ba~ 
Jileenfts  VII.  Idus  Septembris  Anna  1454. 
Cum  M  A  N  D  A  T I  s  .  prafatoruni  Imperatorii 
fcf  Patrîanha  ;  necnnn  ABis  £5?  'Geftïs  psr  Âm- 
baffiatores  Cincilii  ConflantinopoU^  [Colkftio 
Regia  Conciliorum,  Tom.  XXX.  pag  i^p; 
Philippi  Labbei  Conciliorum  Colkdb, 
Tom.  XII,  col.  f4i,] 

Sacrafàxiia  geyienr'is  Sysoiius  BASILEENSIS, 
?»  Spiritu  Sanâo  légitime  congregata  ,  univerfa- 
lem  Ecclejlam  reprafentans  :,  ad  ferpttuara  rei  memo- 
riam. 

CIcuT  pia  Mater  pro  Filioruni  Satute  femper  anxià 
*^  eft  ,  nec  unquam  quiefcit,  dotiec,  fi  qua  inter  ipfoi 
diffenfio  fit,  fopita  fuerit  ;  fie  &  multo  amplius  San£tà 
Mater  Ecclelià  \  qus  Filios  ad  perpetUam  vitam  rege-r 
nerat,  omni  conatu  laboràre  confuevît^  ut  omnes  qui 
Chriftiano  liomine  cenfentiit  ^  fublato  omni  diffidipî 
eamdemFIdéi  unifafeiii,  fitie  qiia  falus  effe  non  poteft; 
Fraterna  Caritate  cuftodiant; ,  Qiiathobrem  hujuS 
Sahâse  Synodi  ab  initio  fu^  Congregationis  prscipua 
cura  fuit,illud  recens  Bohemorurri  antiquumque  Gra:- 
corum  diffidium  prorfus  extingueré  ,  &  eos  riobiscum 
in  eodem  fidei  &  caritatis  vinculo  perpetuo  cbpularc. 
Bohemos  igitur  viciniores  primo  ^  deinde  Grsccos  per 
noftras  Literas  &  Oratores  prO  fanâa  unione  facienda, 
cum  omni  caritate  ad  hoc  Sacrum  Concilium  vocavî- 
mus.  Et  quamquam  Bohemorurh  negotînm  multii 
ab  initio  non  folum  difficile,  fed  pêne  impofîibile  œfti- 
marent,  noftrosque  tamquam  fupervacuos  &  inutiles 
judicarent  labores  ,  attamen  Dominus  nofter  Jefus 
Chrirtùs  ,  cui  nihil  impoffibile  eft  ,  fie  faUibriter  rem 
ipfam  usque  ad  hanc  diem  diresit,  ut  multo  amplius 
h:BC  ipfa  Bohemorum  vocatio  Ecclefix  Sanâs  profue- 
rit,quam  multi  potentiflimi  Exercitus,  qui  faipe  Bohe- 
miam  armata  manu  ingrefli  funt.  Qua;  res  eo  amplio- 
rem  fpem  nobis  pra;bet,  ut  hanc  Grecorum  unionem 
ciim  omni  fiducia  &  conftantia  profei]uamur.  Quod 
quidem  eo  libentius  aggredimur  ,  quo  ipfos  ad  liane 
unionem  plurimum  affeâos  confpicimus.   Ut  primum 

euiin 


DU    DROIT    DES     GENS. 


AvKJo  *"'"'  Serenïflimus  Grxcorum  Imperatof  &  Patriarcha 
xiNNO  Conftantinopolitanus  per  noftros  requifiti  funt  Orato-  j 
1424.  ''^^j  inox  très  infignes  virôs,  de  his  qui  apud  eos  mag- 
~^'  nx  videntur  auôoritati's ,  (quorum  prittius  ipfum  Im- 
peratorem  Confanguinitate  attinet,)  ad  hanc  Sanétam 
Synodum  deftinarunt ,  fufficiemi  ip(ius  Imperacoris 
niandato  cum  Bulla  aurea  &  ejus  manu  propria  fub- 
fcrrpta  ,  ac  Patriarchse  Literis  munitos  ,  qui  tam  in 
generali  Congregatione,quam  coram  Commilfariis  nos- 
tris  ferventifllmum  Imperatoris  &  Patriarche  totiusque 
EcclefiïE  Orieiitalis  ad  hanc  unionem  deliderium  expo- 
nentes  nos  mirum  in  modum  ad  tam  fanai  opetis 
profecutionem  pulfant,  ac  quotidie  excitant,  duo  inter 
alia  firmiter  conftanterque  aflèrentes  ,  unionem  ipfam 
nifi  in  Synodo  univerfali,  in  qua  tam  Ecclefia  Occi- 
dentalis  quam  Orientalis  conveniat,  fieri  nullatenus 
poffe  :  &  in  ea  Synodo  fi  fiât ,  (ut  infra  donventum 
e(l)  omnino  ipfam  unionem  fecuturam.  Hfs  auditis 
fumma  nobis  lœtitia  ac  jucunditas  nimirum  acceflît. 
Quid  enim  CatholicE  Ecclefise  fèlicius  gloriofiusque 
contingere  unquam  poffet ,  quam  quod  tôt  Orientales 
Populi ,  qui  numéro  hominum  ab  his  qui  nollrx  Fideî 
funt  non  multum  diftare  videntur,  in  eadem  nobiscurn 
fidei  unitate  conjungantur?Quid  utilius  aut  fruâuoîîus 
ab  exordio  nafcentis  Eccleliffi  Populus  Chriltianns  vidit 
vel  audivit,  quam  quod  tam  diuturnum  perniciofumque 
Schisma  penitus  extirpetilr  r  Unde&ah'am  Reipublîca: 
ChriltianE,  Deo  propitio,  utilitatem  accrefcere  eonfi- 
dimus  ,  quoniam  ex  hac  unions  ,  cum  tatta  fuerit , 
plurimos  ex  nefanda  Mahumeti  Seda  ad  Fidem  Catho- 
îicam  converti  fperandum  eu.  Quid  igitur  pro  tarn 
piis  ac  falutaribus  rébus  per  Chrilti  fidèles  tentandum 
faciendumqne  non  effet  ?  Quis  Catholicus  pro  tanto 
nominis  Chriftiani  &  orthodoxie  Fidei  incremento  non 
modo  caducam  hujus  mundi  lubftantiam  ,  fed  &  cor- 
pus &  animam  exponere  non  deberet  ?  Quodirca  ofn- 
nem  cogitatum  noftrum  jaâantes  in  Deuiii  ^ai  facii 
mirabilia  magna  foins  ,  Vqierabiles  Sands  RotlJanE 
Ecdleiis  ,  Cardinales,  Prsfîdentes  Sedis  Apoftolicœ, 
Patriarchafti  Antiochenum,Archiepiscopos, Episcopos, 
-Abbates,Magiftrosque  &  Doâores  in  numéro  competen- 
ti  deputavimuî  ut  una  cum  ipfîs  Graecorum  Ambafiato- 
libus  xem  illam  traftare;  &  quo  ordine  ad  exedutionem 
deducenda  efife  prospicere  deberent.  Qui  tam  inter  fe, 
■quam  cum  ipfis  Oratoribus  ,  fspenulnero  coiivenien- 
tes  ,  habito  inter  fe  digefto  confilio  ,  ad  infra  fcriptà 
■cum  ipfîs  devenerunt  Capitula,  quae  poftea  fecundum 
morem  hujus  Sacri  Coneilii  per  fadras  Deputationes 
mature  deliberata,ae  deinde  per  generalem  Côngfega- 
tionem  conclufa  firmataque  iblenniter  extiteruntrquo-. 
rum  tenoT  una  cum  mandato  ipfius  Domini  Imperato- 
ris fub  Bulla  aurea  fequitur ,  &  eft  talis  : 

Ambafiatotes  Sereniffimi  Domini  Imperatoris  Grœ- 
coram  &    Domini    Patriarchs    ConftantinopoJitàni , 
(4)  Protovés-  videlicet  Dominus  Demetrius  (a)  P  rotonoftiarius ,  Pa- 
ïio'tospatha-  ls=ologus  Mffiotires,  Venerabilis  llidorus  Abbas  Mohâs- 
ïijas,  Krii  Sinâi  Demetrii ,  &  Doiiiinus  Joannes  Diffipatus , 

ejusdem  Imperatoris  familiaris,  convenientes  cum  Do- 
minis  Deputatis  Sacri  Coneilii ,  primo  expofuerunt , 
«îuod  fi  Ecclefis  Occidentali  placeret,iitfcaec  Synodus 
Conftantittopoli  cdebraretur  ,  Ecdlefia  Orientalis  pro- 
ptiis  expenfis  ibidem  conveniret ,  nec  oportet ,  ut  Ec- 
clefia  Occidentalis  Prœlatis  Orientalis  aliquas  expenfas 
faceret.  Quinimo  ipfe  Dominas  Imperator,  in  quibus 
poffet, Pr«latis  Latinis  Conftantinopolim  venturis  fiib- 
veniret.  Sin  autem  placeret,ut  Prxlari  Ecclefioe  Orien- 
talis ad  Terras  Latinorum  pro  prœdiâa  Synodo  accé- 
dèrent ,  neceffariiim  fore  propter  légitimas  caufas ,  ut 
expenfis  EcckfiïE  Occidentalis  fubvenirent.  Et  clim 
diàis  Dominis  Deputatis  viderctur  multis  de  caufis 
hanc  unionem  commodius  fieri  poffe  in  hac  Civitate 
Bafileenfi  ,  ubi  aâu  Concilium  dongregatum  eft  ,  fs- 
pe  ad  multum  apud  ipfos  Dominos  Oratores  inllite- 
runt ,  ut  hic  Lodus  pro  hac  fanâa  unione  eligeretur ,  of- 
ferentes  impenfas  ad  hod  neceffarias.  Sed  ipfis  Orato- 
ribus refpondcntibus ,  quod  cum  eorum  Inftrudiones 
limitata;  de  certis  Locis  per  ipfos  Imperatorem  &  Pa^ 
triarcham  eis  datée  fint  ,  non  hune  Locum  eligere  qui 
in  ipfis  Inftruâionibus  nominatus  non  effet  ,  Domini 
Deputati  Sacri  Coneilii  cognofcentes  fanâam  ac  per- 
feâam  ipfius  Coneilii  intentionem,  quse  eft  ut  pro  ho- 
nore Dei  &  profedtu  Fidei  Catholicje  nullis  pardatur  la- 
boribus  &  impenfis  ,judiearunt,non  expedire,  ut  prop- 
ter Lodum  dui-taxat  tantum  bonum  negligeretur.  Ae- 
ceptarunt  igitur  ,  fi  placeat  Sacro  Concilio,  unum  de 
Lodis  inferius  nominandis,cum  hoc  ,  quod  (fidut  infe- 
rius  eft  conventum)  mittantur  aliqui  vel  aliquis  ad  ip- 
lum  Dominum  Imperatorem  ,  Patrjarcham,  &  alios, 
ToM.  II.  Pari.  11. 


quibus  perfuadeant  per  effieaccs  rationes ,  ut  in  hanc  A  njnÔ 
,  Civitatem  Bafileenfem  velint  affentire.  Loda  nomina- 
ta  funt,  Calabria,  Ancona,  vel  alia  Terra  maritima,  1424, 
Bononia,  Mediolanum ,  vel  alia  Civitas  in  ftalia;  extra 
Itah'am,  Buda  in  Hungaria,  Vienna  m  Aiirtria  ,  &  ad 
ultimum  Sabaudia.  Convenerunt  tamen  didli  Domini 
Deputati  cum  ipfis  Dominis  Ambaliatoribus  in  his  quœ 
fequuntur  ,  fi  facro  Concilio  placeant.  Primo  difti 
Ambafiatores  promiferunt  quod  ad  hujusmodi  Syno' 
dum  convenient  Imperator  Gr«Ecorum  &  Pntriarcha 
Conftantinopolitanus ,  &  detcri  très  Patriarehœ  ,  & 
Archiepiseopi  ,  &  Episcopi ,  &  alii  Ecdleliaftici,  qui 
dommode  venire  poterunt.  Similiter  quod  venient  ab 
omnibus  Regnis  &  Dominiis  qua;  fubijciuntur  Edclefiis 
Grsdorum  cum  plena  Poteftate  &  Mandato  vallato 
Juramento  &  aliis  Claufulis  opportunis,  tam  ex  parte 
Ssecularium  Dominorum  quam  Frœlatorum.  Item ,  quod 
mittatur  unus,ve!  plures  Ambafiatores,  ex  parte  Sacri 
Coneilii  cum  oâo  millibus  Ducatorufti,  pro  facienda 
CongregationePraîlatorumEccleliœ  Orientalis  ad  Cons- 
tantinopolim  ,  que  oèlo  millia  expedientur  ab  ipfis 
Ambafiatoribus  Sacri  Coneilii ,  prout  ipfi  Domino  Im- 
peratori,  aut  ipfis  Ambafiatoribus  Sacri  Coneilii,  vi- 
debitur.  Ira  tamen, quod  fi  diâi  Prœlati  nollent  Cons- 
tantinopolim  venire,  vel,poftquam  Conftantiuopolim 
venerint,  nollent  ad  Synodum  prœdidtam  accederc, tunC 
teneatur  diâus  Imperator  reddere  di6Ms  Am.bafiatoribuS 
Sacri  Coneilii  quidquid  pro  ea  re  expenderint.  Item, 
quod  Ecclefia  Occidentalis  folvat  expenfas  quatuor  Ga- 
learum  groffarum,  quarum  duse  fint  de  Conftantinopo-  , 
li,  &  dus  aliunde,  pro  conducendo  ,  dum  tempus  erit, 
adPortum  noftrum ,  &  redueendo  Conftantinopolim 
Dominum  Imperatorem  ,  &  Patriarchas ,  &  Prœlatos 
Ecdieliœ  Orientalis  cum  fuis,  usque  ad  numerum  ftp-' 
tingentarum  perfonarum.  Quibus  ipfa  Occidentalis  Ec- 
cLelia  impenfas  faciet  hoc  modo  ;  Quia  pro  expenfis 
ipfius  Imperatoris  &  ipfarum  feptrngentarum  Perfona- 
rum  à  Conftantinopoli  usque  ad  Portum  noftrum  ulti- 
mum-, dabît  ipfi  Imperatori  quindecim  millia  Ducato^ 
rum.  A  diflo  autem  uitimo  Portu  usque  ad  Locum 
diôs  Synodi,  &  deinde,  quamdiu  manebunt  in  Syno- 
do ,  &  usque  ad  reverlionem  ipforum  ad  Conftantino- 
polim ,  faciet  didlo  Imperatori  cum  diâis  feptingentis 
Perfonis  impenfas  honeftas.  item  quod  infra  deeem 
menfes  incîpiendos  à  menfe  Novembris  proxime  fe- 
quenti ,  teneatur  Sacrum  Concilium  mittere  duas  Ga- 
leas  .groffas  &  duas  fubtiles  verfus  Conftantinopolim 
cum  trecentis  Baliftariis.  Super  quibus  Galeis  erunt 
Ambafiatores  Sacri  Coneilii ,  &  Dominus  Demetrius 
{b)  Protonoftiarius  Palœologus,  primus  de  îpfis  Amba-  p)  Frotows.:, 
liatoribus  Domini  Imperatoris.  Qui  quidem  Ambafia-  tiarius./mè 
tores  Sacri  Coneilii  habebunt  fecum  quindecim  millia  ^"""n""- 
Ducatorum  danda  Domino  Imperatori  pro  expenfis  fuis  t'MpâtfaaiuT 
&  Patriarcharum  &  Prielatorum ,  ac  aliorum  venien-  ' 

tium  usque  ad  numerum  feptingentarum  Perfonarum, 
faeiendis  à  Conftantinopoli  usque  ad  Portum  ultimum, 
ad  quem  debebunt  applieare,  ut  fupra.  Item  praîdidi 
Ambafiatores  Sacri  Coneilii,  ituridum  prœdiâis  Galeis-, 
ordinabunt  quod  decem millia  Ducatorum  erunt  parata 
ad  exponendum  ,  fi  neeeffarium  fuerit ,  pro  cuftodiâ 
Civitatis  Conftantinopolitana;,  propter  periculum  quod 
poflec  intervenire  à  Turcis  Civitati  tempore  abfenti» 
didi  Domini  Imperatoris,  qu£c  pecunisc  exponentiir  per 
aliquem  à  diflis  Ambafiatoribus  Sacri  Coneilii  (f)  de-  '{c)F6*f^,d(!- 
putandis  ,  prout  neceflltas  fuerit-.  Item  ordinabunt  pwandunij 
praedidi  Ambafiatores  Sacri  Coneilii,  &  expenfis  dua- 
rum  Galearum  fubtilium  &  trecemorum  Baliftajiorum 
pro  Cuftodiâ  Civitatis  Conftantinopolitana;  temporé 
abfentiœ  Domini  Imperatoris,  &  quod  Gentes  diâarunî 
Galearum  &  ipfi  Baliftarii  jurabunt  in  minibus  Impera- 
toris fideliter  fe  habere.  Et  Capitant;!  eoram  fint  quos 
Imperator  inftituerit.  Item  quod  prasdiCii  Ambafiato- 
res habeant  expenfas  duarum  Galearum  grolTanim  tôt 
quot  expendi  eonfueverunt  in  armando  taies  Gal'eas-, 
Item  quod  hujusmodi  Ambafiatores  Sacri  Concihi  itu- 
ri  cum  prœdiâis  Galeis  Conftantinopolim  nominabunt 
Domino  Imperatori  Portum,  ad  quem  uitimo  debebit 
applieare  ,  &  Locum  unum  de  praenominatis ,  in  quô 
effe  debeat  diâa  univerfalis  Synodus.  Laborabunt  ta- 
men dum  omni  inftantia  ,  ut  Civitas  ifta  Bafileenfis  eli- 
gatur  ,  prout  fperandum  eft.  Item  quod  hoe  Sadruitt 
Bafileenfe  Concilium  intérim  ftabit  firmiter  in  Bafileâj 
nec  diffolvetur  legitimo  impedimentoceffante,  quo  in- 
terveniente  (quod  Deus  avertat^  pro  continuatîoiie  fui 
juxta  dispofitionem  Capituli -,  Frequcns,  ad  aliam  Ci^ 
vitatem  fe  transférer.  Et  in  cafu  quod  Dominus  Im- 
perator non  contentaretut  de  ifto  Loco,  tune  Infrà 
meafem  ,  poftquam  prsefatus  Dominus  Imperator  ap- 
90  pli. 
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ÂNisirt  pl'cuerit  ad  dictum  Portum  ultimnm,  Sacrum  Conci- 
iium  fe  transférée  ad  unum  de  prœdidlis  Locis  noini- 
1A2A,  natis  per  ipfum  Sacrum  Concilium  (ut  fupra  diftum 
•^  eft)  eligendum.  Item  quod  in  omnem  eventum  pra;- 
dicta  omnia  utrimque  adimpleamur.  Item  quod  prx- 
ditla  omnia  fient  firmiori  modo  ,  &  cum  majori  robo- 
re  &  fecuritate,  quo  fieri  poflunt  per  Sacrum  Conci- 
lium: videlicet  pér  Decretum,  &  fub  Bulla.  Item  quod 
prœdiôis  omnibus  conclufis  &  concordatis  ,  ac  (ut 
prœmittitur)  firmiter  roboratis,  fummus  Pontifes  ex- 
prefTum  prxbeat  aflènfum  per  fuas  patentes  Bullas.  Et 
quod  pridida  omnia  &  liiigula  intelligi  debeant  bona 
lîde,  fine  dolo  &  fraude,  &  absque  impedimento  legi- 
timo  &  manifefto.  His  omnibus  adimpletis ,  dicunt 
lupradifti  Ambaliatores  Grscorurr;,&  promittunt  quod 
omnino  \"enient,etiamlîBellunii  foret  &  inflaret  Civita- 
ti.  Et  ob  earum  omriium  rerura  confirmatioliem  tra- 
dent  Mandatum  prœfati  Imperatoris  fub  Bulla  anrea  Sa- 
cre Concilio  ,  &  pro  'pTsd\St6  Imperàtore  ipfi  &  alii 
jurabunt  ,  fcribendo  &  fubfcribendo  propter  firmam 
&  veram  fidem,  quod  fleri  debeat  cum  Deo  Univer- 
falis  Sanfta  Syhodus  ,  ii  mo^'s  Impérâtofis  non  inter- 
venerit ,  aut  impedimefitum  aliquod  itianifeftum  &  ve- 
rum,  quod  fugi  vitarique  non.  poffit. 

Poftremo  petitum  eft  ab  iplis  Atnbafiatoribus  Grasco- 
rum,  ut  exponerent  qusdam  nomina,  in  eorum  In- 
ftruâionibus  contenta.  Et  primo  quid  intelligunt  per 
verbum  Synodus  univerfalis  :  refponderunt  quod  Papa 
&  Patriarchœ  fint  in  diÊla  Synodo  per  fe  vel  Procura- 
tores  fuos  ;  fimiliter  &  alii  Prœlali  fint  ibidem  vere  vel 
reprasfentative ,  promittentes  (ut  fupra)  quod  Dominus 
Imperator  Grœcorum  &  Patriarcha  Çonftantinopolita- 
{j)tibe»'8c  nus  intererunt  perfonaliter  (a)  liberi  &  inviolenti,  hoc 
saviolema.  g(j^  quod  uiricuique  liceat  libère  dicere  judicium  fuum 
fine  cujusquam  impedimento  vel  violentia  :  fine  coii- 
tentione ,  hoc  eft  fine  contentione  rixofa  &  contume, 
lîofa  :  non  tamen  excluduntur  Disputationes  &  Colla- 
tiones  neceffariae ,  pacificœ  ,  honeftfe  ^  &  carîtativx. 
Apoftolica  &  canonica  haec  omnia  quômodô  intelligi 
debeant ,  &  de  modo  procedehdi  in  Synodo  ',  remit- 
tunt  fe  ad  ea  quœ  ipfa  univerfalis  Synodus  declarabit  & 
ordinabit.  Item  quod  Imperator  GrECorum  &  eorum 
Ecclefîa  habent  honores  fuo's  ,  hoc  eft  quos  habebat 
tempore  exorti  prsfentis  Schtsmatis ,  falvis  femper  Ju- 
ribus ,  Honoribus ,  Privilegiis  &  Dïgnitatibus  fummi 
Pontificis  ,  &  Romans  Ecclefise  ,  &  Imperatoris  Ro- 
manorum.  Et  quod  fi  qua  dubitatio  oriatur  ,  detuT 
declarationi  univerfalis  Concilii  prœfatr. 

Sequhùr  teitor  Màndaù  difii  Imperatoris  fié  Bulla 
aitrea  de  Gr<eca   in  hatinum  tranjlati. 

Quoniam  miffi  fuerunt  ad  Sacrofanâum  Concilium 
générale  Bafileenfe  noftri  &  Imperii  noftri  Ambafîato- 
(6)  Ttotovcs-  res,familiarisnofter  {b)  Protonoftiarius  Demetrius  Pa- 
tiaiius.  lEologus  Mœotides ,  &  honorandilTimus  in  fàcris  Mo- 

nachis  Abbas  facri  Monafterii  Sanéli  Demetrii,  &  fami- 
liaris  noftér  JoânneS  Diffipatus  ,  ad  Gonftitutionem  à 
nobîs  folicitati  Generalis  &  Oecumenici  Concilii,  pro 
unione  prœmeditata  Ecclefîârum  Chrifti ,  &  dedimus 
eis  Ambafiatoribus  perfedam  &  plenam  poteftatem  & 
bailîam  fuper  &  in  prœdiélis ,  mandat ,  diffinit  &  ordi- 
nal Impetium  noftrum  per  ptsfens  Chryfobolum  fuum, 
quod  omnia  &  fmgula  illa  qua  ordinaverint ,  promife- 
rint,  juraverint ,  fecerint,  &  conftituerint  per  fcriptu- 
ram  five  fcripturas  fuper  prasdidis  prasfati  noftri  Artiba- 
fiatores,  reputentur  à  noftro  Imperio,  &  affirmata  finr, 
tamquam  fi  à  Perfona  noftra  prafentialiter  faâa ,  ordi- 
nata,  promifl^à  &  jurata  forent.  Et  fi  colitingeret  im- 
pedimentum  aliquod  vel  mors  in  aliquo  didorum  Am- 
bafiatorum  ,  tune  quod  faftum  eft  ,  &  promiflum  erft 
per  duos  ex  eis ,  firmum  &  validum  fit,  tamquam  fi  per 
omnes  très  faâum  foret.  Et  in  robur  &  firmitatem 
pradidorum ,  jurât  Imperium  noftrum  per  Juramentum 
debitum  &  condeCens,nobis, tamquam  Chriftiano  fideli 
Imperatori,  &  per  Orationem  &  benediftionem  Sandti 
mei  Imperatoris  Domini  &  Patris  noftri  felicis  memo- 
riœ  ,  &  per  animam  meam.  Faâumque  eft  prœfens 
Chryfobulum  Imperii  noftri  à  Mundi  creatione  fexies 
miUefimo  nongentefimo  quadragefimo  fecundo  ,  &  à 
Domini  noftri  Jefu  Chrifti  nativitate  millefimoquadrin- 
gentefimo  trigefuno  tertio  ,  die  undedmo  Novembris 
Conftantinopoli  in  Palatio  noftro  Imperiali.  Et  fub- 
*  fcriprum  Literis  rubeis  manu  noftra  propria  more  im- 

periali, cum  pendenti  aurea  Bulla. 

Iiiterà  Domini  Patriarchte  CoKftantiHopoUtam  de  Greco 
in  hatirmm  tranfiaU  fub  Bulla  plumbea ,  ^  eji  talis  : 


Joseph  Dei  gratin  Archiepiscopus  Confiinfinopo-  A  Mfjfv 
litanus ,  nova  Roma  univerfalii  Patriarch.i ,  Re- 
lier endijfmis  Cardinalibifs  Romana  Ecdefue  fs"  I434* 
Reiicmidis  Episcopis  (^  omnibus  aliis  devons  con- 
gregatis  in  Synodo  Bufikenfi  ,  condignam  (S  con- 
ckcentem  mitto  vobis  omnibus  ea  qïta  térmr  cafi- 
tate  (^  amicitia  fpifituali /(JÎutetn. 

T  Itéras  ReverentÏE  veftrx  recepimus  per  Reveren- 
*-*  dura  Antonium  Episcopum  Sudenfem,&  Fratrem 
Albcrtum  de  Crispis,  Sacroc  Théologie  Magiftrum , 
Oratores  veftros',  ex  quibus  &  etiam  relationibus  pra;- 
fatorum  bene'notavimus  optimam  dispolitionern  atque 
intenfiônem  DeoanQabilein,qiiam  veftra  Reverentia  pro 
tota  Chriftianitate  gerit ,  &  fpecialiter  pro  nobis ,  id 
eft  pro  unitate  Ecclefiae  Sandlx  Chrifti ,  &  fuper  hoc 
Istati  fuimus  maxime,  quoniam  hortamini  nos  pro  il- 
lis ,  pro  quibus  &  nos  'jam  diu  hortàti  fu'imus  inltatitéc 
Ecclefiam  Romanam.  .  Multoties  ehim  fcripfimus,& 
mifimus  illuc  pro  unitate  pradiâa,  ut  omnibus  patet. 
Tantis  autem  Legationibus  ex  parte  noftra  fatiis ,  & 
tanta  folicitudine  oftenfa  ,  "non  permifcrunt  tamcn.cir- 
cumftantiœ  rerum  ut  fiiiem  acciperet  noftra  voluntas  & 
traftatus.  Ad  prœfehs  igitur  de  iftis  &  eisdem,  &  cori- 
fimili  &  eadéin  dispofifiohe, veftrœ  Reverenti*  fcribi- 
mus  ,  quSrentes  fieri  Concilium  Oecumenicum  fub 
praefentia  omnium  Perfonarum  debehtiura  neceflario 
adéflTe,  fecundum  antiquum  ordinem  &  confuetudiuem, 
&  talé  Goiicilium  fieri  Canonicum  ,  liberum ,  inviola- 
tûm,  &  fimpliciter  fecundum  formas  antiquorunii  Oecu- 
menicorum  Conciliorum  :  &  illud  omne  ,  quod  Deo 
dame  in  tali  Concilio  unanimiter  &  concorditer  con- 
clufum  fuerit  ',  hoc -firmum  haberi  indubitariter  &  fine 
contradiâione  &  lite  quacumque.  Quàe  omnia  diûa 
fuerunt  &  concefTa  ,  &  confirmata  à  Sariâa  Romana 
Ecclefia  per  plures  Lègationes  ad  eam  noftra  parte  fac- 
tas.  Impedita  veto  fuît  îflbrum  conclufio  &  effeduî 
propter  temporales  circumftantias ,  ut  fupra  diélum  eft, 
fed  Quoniam  Veftra  Revereutia  in  prœfenti  tempore  tan- 
tam  pfomptitudinem  fuper  iftis  oftendit,  per  Legationem 
fpeciâlem  quarti  fecit  pro  iftis  ,•  &  hortata  fuit  nos  Li- 
teris &  Relationibus  fuorum  Orâtorum, propter  hoc  & 
nos  niittimus  Anibafîatores  noftros  familiarem  Imperii 
(c)  Prôtonoftiariuni  Demetrium  Palsologurn  Mxoti-  (0  Prqtovxi'; 
dem,  &  Honorandiffimum  in  Sacris  Monachis  Abba- '■»"""'> 
tem  Sacri  Monafterii  Sàrnai  Demetrii  Ifidorum  ,  & 
Joannem  Diflipatum  ,  per  quos  petimus  &  rogamus 
veftram  Reverentiafn,  quod  ad  hoc  Deo  amabile  opus 
unionis  conferatis  omnem  curàm  &  folicitudinem,  ut 
fiât  &  concludatur  diftum  iaudabile  opus ,  veftris  ftu- 
dio  &  diligentia  noftris  correfpondentibus.  Cum  vero 
fintaliqua  rteceflària  ad  hoc  &  ejus  bperis  executivis^ 
commifimùs  de  iftis  ptaedidlis  noftris  Ambafiatoribus , 
qui  veftrs  Reverentiae  latius  ;  &  clarius  omnia  réfèrent 
&  manifeftabunt,  placeatque  Veftrè  Reverentiœ  eisdein 
plenam  fidem  adhibere.  ,,  ,. 

Datùm  in  Urbe  Conftantinopoli,  millefimo  quadrin- 
gentefimo  trigefimo  tertio ,  die  decîmo  quinto  menfiS 
Oâobris. 

Sequitnr  CbkfirmÊtio  fupradiffortint  Cafitulorum. 

Suprafcripta  igitûr  Capitula  &  Conventiones  ha:c 
SanÊta  Synodus  auâoritate  univerfalis  Ecclefixprcefenti 
Decreto  approbat,  ratificat  &  confirmât,  ftatuitque  ac 
decernit ,  &  pollicetur  ea  &  eorum  quodlibet  fervare 
&  inconcufi!a  tenere ,  ut  prœmittitur.  Que  cum  ad 
iiicrementum  Fidei  orthodoxe  ,  utilitate'mque  Ecclefiœ 
Catholicœ  ,  &  totius  Populi  Chriftiani  pertirlent ,  om- 
nibus fidem  Chrifti  diligefllibUs  gcata  plurimum  &  ac- 
cepta eflè  debent.  Et  quoniam  (ut  praefcriptum  eft) 
ipfi  Grœci  propter  rionnullaS  caufas  poftulant,  ut  Sanc- 
tiflîmus  Dominus  Eugenius  Papa  quartus ,  didis  Capi- 
tulis  &  Conventiortibus  expreflè  coiifentiat ,  ne  propter 
hoc  tantum  bonum  negligatu'r  ,  îpfum  Eugenium  haec 
Sanda  Synodus  cum  omni  caritate  obfecrat  &  depre- 
catur  i  ac  per  vifcera  Mifericordi*  Jefu  Chrifti,  cuni 
quanta  poteft  inftantia  exorat  ac  requirit ,  ut  in  favorem 
Fidei  &EcclefiaflicœUnitacis  prxfatisCapitulis  &Con- 
ventionibus  Synodali  Decreto  approbatis  &  ratificatis 
per  fuas  Literas  more  RomanxCuriœ  buUatas  exprcf- 
fum  aflTenfum  prasbeat. 

Datum  in  Seflîone  publica  ,  in  Ecclefîa  majori  Bafi- 
leenfi  folenniter  celebrata  ,  feptimo  idus  Septembris , 
Anno  à  nativitate  Domini  milUfimo  quadringentefimo 
trigefîm»  quarto. 

_  SejmntUT 


bÙ    DROIT    ï>  È%    C  È  ^  'S. 
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A  TiN'O  SeqUuntûr  yîfta  (^  [Gefta  fer  Ambaftatores  C  o  n- 

ciLii   Basileensis    Conftantinopoli   cum 

^434*         Gr^corum  Imperatore  fuper  Pac- 

tis    Baftkte    conveutis  j    conclufa.      \_  Colleclio 

.  Conciliorum  Reg.  Tom.  XXX.  pag.  dyj. 

«38.  64Î).  ÔJ  ôj-o] 

ArtiCÛLI    àb    Imperatore  AmbaJiatziribils  daii  qui- 
bus  Excéptiones  i^  Refervatio/ies  fii^e  dccUrantiir. 

T)(  R I M  à  dicimus  &  volumus ,  ut  Proœmium  Decreti 
-^  alias  ledum  &  intdleftum  totaliter  rollatur,vel  ad 
minus  corrigatur  tali  modo ,  ut  poffirhus  remahere  in 
hoc  conteiiti,  &  omnis  mala  b  fcandalofa  fufpicio  re- 
moveatur ,  qua;  potetit  per  illud  Proœmium  in  animis 
quorundam  eSoriri. 

Secundo,  iî  (quod  abfit)  unio  &  concordia  Ecclefia- 
rum  Chrifti  non  fortiatur  efieûum  ,  fed  recedamus  ex 
illis  partibus  discordes  &  divifi  ,  ficuti  nunc  fumus , 
quod  non  afFeratur  nobis  propter  hoc  alîquod  impedi- 
mentum  ,  damnum  ,  vel  aliqUbd  hoftile  quovis  modo 
ex  patte  Santts  Romana  Ecclefiie,  imo  ut  iîat  rcditus 
noller  ad  bas  partes  cum  iisdem  hotioribus  ,  dispofitio- 
nibus,  favotibus,  cum  quibus  illuc  acceffuri  fumus.  Et 
faciat  nobis  Pars  Sanàse .  Romans  Ecclefiœ  omnia, 
quae  pertinent  ad  revcriioilem  hoftram  in  tali  etiaih  ca- 
ifu  ,  ficut  fi  iîeremus  concordes  &  unici ,  ut  in  Deo 
fperamus. 

Tertio,  fi  contigerit  aliquos  Dominos iReges  &  Prin- 
cipes non  adfuilFe  tali  Synodo ,  nec  vere  nec  reprsefen- 
fative  ,  propter  aliquas  Caufas,  tani  ex  partibus  nofl:ris, 
<5uam  Occidentalibus,quod  hoc  ndn  intelligatur  ,nec 
habeatur  pro  defeftu  aut  reverfione  convtntorum  & 
concluforum,  Vel  ipfius  rei,  &  folicitandœ  fanâiffimœ 
Unionis. 

Quarto ,  quod  in  Civitate  vel  Regione,  in  quibus  de- 
ïeatjDeo  auâore,  diflum  OecumenicumConcilium  ce- 
lebrari  &  in  aliis  Civitatibus  ac  Regionibus  Romance 
Ecclefîà!  fubjeftis  veniendo  ,  ftândo  ,  redeundo,  nos 
&  omnes  nofiri  nullum  habeamus  impedimentiim ,  gra- 
vamen,  nocuraentum,  vel  qùodcumque  malum  ab  ali- 
qua  Perlbna ,  tam  Ecclefialtica ,  quam  Sœculari,  pro- 
{Jrie  vel  communiter,  palaih  vel  occulte,  ex  quacumque 
Occafione. 

Quintô  &  ultimô ,  quod  fî  àliquis  vel  aliqui  de  qua- 
cunfique  Natione,  &  cujuscumque  fortunœ  &  qualitatis, 
ex  illis  qui  ex  parte  noftrœ  Eccléfise  ibidem  acceffuri 
ibnt ,  in  aliqUo  peccaret ,  judicium  illius  péccati  fpec- 
let  ad  nos  &  noftram  partem  :  &  pœna  etiam  illius  de- 
terminetur  noftra  difcretione  ;  &  non  habeat  fuper  hoc, 
nec  poffit  aliquid  facere  ,  Pars  Occidentalis  Ecclefis 
Subjedorum  noftrorum. 

A  R  T I  c  o  L  i  Refponforiim  Ambafiiftorirm  Corlcilu. 

Ad  primum  dicimus  ^  quod  nunquam  fuit  de  iii- 
ientione  per  Proœmium  Decreti  injuriarî  aliquô  mo- 
do EcclefiE  Orientali  ,  nec  ex  ipfo  fane  in'telleâo  (ut 
declaratum  efl:)  poteft  vel  débet  aliquis  jufte  fcânda- 
lîzari. 

Item  dicimus  ,  quod  fî  Ambafiatores  ipforiim  vel 
ante  promulgationem  Decreti ,  vel  poft  ,  aut  in  receffu 
ipforum  fecillènt  aliquam  difficultatem  de  difto  Proœ- 
mio ,  per  Sacrum  Concilium  debitum  fuiffet  âppofitum 
remedium. 

Dicimus  ulterius  quod  non  efl  in  pfttellate  noftra , 
diâum  Proœmium  toUere  ,  aut  corrigerejfive  mutare, 
aut  aliud  facere ,  tum  quia  non  habemus  Sigillum  aut 
Plumbum  Goncilii ,  tum  quia  illius  eft  tollere  ,  corri- 
gere,  five  mutare,  cujus  eft  condere.  PoftreiTio  quoad 
hune  primum  Articulum  dicimus, quod  propter  prîEdic- 
tumProœmium  nuUomodotantum  bonumeft  omitten- 
dum,  aut  aliquo  modo  difterendum.  Et  ofterimus  nos 
ad  omnia  remédia  rationabilia  nobis  poffibilia. 

Ad  fecundum  dicimus  ,  quod  fi  loquatur  Articulus 
de  expenfis  honeilis  ,  clarum  eft  ex  tertio  <&  decimo 
Capitulis  ipfius  Decreti.  Et  fi  ampliori  declaratione  in- 
diget,  parati  fumus  ad  declarandum,  hc.  Si  autem  de 
fecuritate  loquatur  ,  ptovidebitur  per  Salvum  Con- 
duâum. 

Ad  tertium  quod  de  Regibus ,  Principibus  ac  Domi- 
nis  &  Principalibus  Ecclefix  Prœlatis  confentire  non 
poflTumus  ,  quin  faltem  interfint  repraefcntative  ^  ut 
patet  ex  primo  Capîtulo  Decreti,  &  ex  declaratione: 
Quid  eft  Synodus  Univerfalis  isf  Oecumenica.  Nam  in- 
ter  alia  dicitur  in  primo  Capitulo  :  Similker  venient  ex 
eranibus  Réunis  ^  Dominiis  qiia  fnl/jiàuntl'.r  Eccleftic 
ToM.  H.  Part.  II. 


Gracorum  ,    cum  plena    Pote/late  ^  Maxdafo  vallato    AvmH 
'Juramenta  (sf   aliis  Claufulis  opportimis  ,    tum  ex  parte 
Steailariiim  Dominortim,  quam  Pnelatomm.  J.X'Xd-i 

F  S.  O  M I S  S 1 0  N  E  S   per  Ambajiîtiires    ^acrl 
Concitii  faél.c. 

Nos,  &c.  Sacrofanâse  Gencralis  Synodi  Bafileenfis 
in  Spiritu  Sanâo  légitime  congregata;,  Univerfalenj 
Ecclefiam  repra;fentantis,adSereniffimumlmperatorem 
Romœorum  &  Reverendiflimum  Patriarcham  Conftan- 
tinopolitanum  Ambafiatores  &  Nuntii,ad  ea,  qux  in 
difta  Sanda  Synodo  pro  unione  Ecclcfiarimi  Chrift; 
perficienda  conclufa  funt,  exequendum  fpecialiter  defti- 
nati,  ejusdcm  Sanda;  Synodi  ad  ea  qu»  pacis  funt  & 
unitatis ,  firmum  propolitum  cognofcendum,  vice  & 
nomine  ejusdeni ,  tenore  praîfentium  LitErarum,  pro- 
rnittimus  dare  &  cum  eftedu  exhibere,  quam  cîtius  fie- 
ri  poterit  ,  vel  faltem  per  Galeas,  quœ  venturs  funt, 
pro  recipiendo  ad  Concilium  venientes  Sereniiîimum 
Imperatorem  &  Reverendiffimum  Patri.ircham,  prœfata 
Capitula  ,  quœ  in  eadem  Bafileenfi  Synodo  pro  pace 
&  unione  Ecclefiarum  Chrifti  liinc  inde  conclufa  funt 
&  firmata  fub  Bulla  plumbea  confuetx  diflas  Sandce 
Synodi ,  &  fub  tenore  de  verbo  ad  verbum ,  qui  fequi- 
tur  &  eft  talis  :  SacrofafiBa  ,  &c.  Qsiia  Arnbafiatores 
noftri  ^  &c. 

Item  promittimus ,  nomine  ut  fupra  ,  date  prs;fati^ 
Serenifllmo  Imperatori  &  Reverendiflîmo  Patriarchx 
quam  citius  poterimus,  vel  faltem  per  prœfatas  iGaleas 
Salvum  Condudum  fub  Bulla  (ut  prœmittitur)  &fub  te- 
nore de  verbo  ad  'verbum  ,  qui  fequitur  :  Saoofaniia 
&c.  Qaia  auBore  Domino^  &c. 

Item  promittimus,  quod  diâa  Sanda  iSynodus  pro- 
curabit  Salvos  Condudus  fimiliterper  Galeas  deftinando 
prsfatis  Sereniflîmo  Imperatori  &  Reverendîlîîmo  Pà- 
triarchœ  à  Dominis  Civitatis  &  Patriœ,  in  quibus  fu- 
tura  Univerfalis  &  Oecumenica Synodus,  Deo  audore, 
celebrabitur.  Et  fimiliter  ab  omnibus  Dominiis  & 
Territoriis  obedientix  Ecclefiz  noftrE  OcCidentalis,per 
quas  five  eundo  ,  five  redeundo  tr.infituri  funt ,  muni- 
tos  &  roboratos  modo  confueto  Patriarum  &  Domi- 
niorum  firmiori  modo ,  qilo  fieri  poterit ,  terioris  quî 
fequitur,  &  eft  talis,  &c. 

Item  promittimus  ,  quod  dida  Sandà  Synodus  Ba- 
fileenfis fub  Bulla  five  in  Bulla  Salvi  Condudus  ,dandî 
(ut  prœmittitur)  per  eamdem  Sanélam  Synodùm  ,  de- 
clarabit  decem  Capitulis  contentum  in  Decreto  ,  ubî 
dicitur ,  hem  quod  in  omnem  eventum  pradiBa  omnia, 
utique  aàimpleantur  ^  debere  intelligi,  vel  intelligendum 
fore,  five  Unie  fequatur,fîve  non,  in  dida  Sanda  Sy- 
nodo Oecumenica  &c.  In  quorum  omnîuni,  &c. 

Datum  Conftantinopoli  in  Monafterio  Satldi  Geor- 
gii  pro  tune  habitatione  noftra,  XXV.Novembr.  Aii^ 
no  à  Nativitate  Domini  1435'. 

Eoriindem  Ambafiatontm  alia  PrcJMISSIO. 

Nos  Frater  Johânnes  de  Raguïïo ,  Ordinis  Fratruni 
Prsedicatorum,  Profelfor ,  &  in  facra  Pagina  Magifter, 
Henricus  Menger  Decretorum  Dodor,  CanonicuS 
Conftantienfis,unus  ex  Ambafiatotibus  Sacrofandi  Ge- 
neralis  Concilii  Bafileenfis ,  &  Simon  Fieron  in  Sacra 
Theologia  Baccalaureus,Canonicus  Aurelianenfis,  cir- 
ca  Proœmium  dicimus,quod  nunquam  fuit  de  intentio- 
ne  Sacri  Concilii  per  aliqua  verba  in  dido  Proœmio 
pofita  diminuere  honorem  Ecclefia:  Orientalis  aliquo 
modo  :  nec  ex  aliquibus  verbis  in  eo  pofitis  débet  ali- 
quis fcandaliïari.  I)icimus  ulterius ,  quod  fi  Ambafia- 
tores ipforum,vel  ante  promulgationem  Decreti  vel  poft-, 
aut  in  receffu  eorum,feciffent  aliquam  mentionem  de 
dido  Proœmio  vel  de  aliquibus  in  eo  contentis,  per 
Sacrum  Concilium  debitum  fuiffet  âppofitum  reme- 
dium. Verumtamen,quia  non  placuit  didum  PrOœmiurri 
nec  placer  Dominis  Ecclefis  Orientalis  ,  nos  cogno- 
fcentes  ferventifllmum  defidetium  &  promtiffimam  vo- 
luntatem ,  fandamque  intentionem  didx  Sanda:  Syno- 
di ad  unionem  &  pacem  Ecclefiarum  Chrifti,  conteati 
fumus  &  promittimus  ,  Capitula  in  eadem  Sanda  Sy- 
nodo conclufa  dare  &  exhibere  fub  Bulla  plumbea  Sa- 
cri Concilii  &  fub  tenote,  prout  in  Literis  noftrx  Pro- 
miflionis  continetur. 

Ego  JoHANNES  DE  Ragusio,  &c.  fubfcripfl 
me  manu  propria. 

Ego  Henricus  Menger,  &c.  fubfcripfi  riie 
manu  propria. 

Ego  Simon  Freiron,  &c.  fubfcripfi  nie  ma- 
nu propria. 
I  Go  2  CLXXXV.       . 
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CORPS    DIPLOMATIQUE 


Anno 
1434. 
7,  oa. 


CLXXXV. 


Fœdus  renovatum  Çs"  reformatum  inter  Philip- 
p  u  M  M  A  R I  A  M  Ducem  Mediolani ,  fs"  Incly- 
tum  Pop  u  LU  M  Romanum,  fro  tiiitione 
y  definftone  mutua  eorim  Statuiim  ,  atque  fro 
ucuperatione  Caftrorum  ,  l'enarum  £îf  Locormn 
p-Jfati  incliti  PopiiU  Romani  i^c.  ASlum  in 
Civitate  Mediolani  die  7  Oêlobris  Jmo  Nativi- 
iatis  1434.  [Pièce  authentique,  tirée  des 
Archives  Royales  de  ia  Ville  de  Milan,  Ré- 
gi ilre  O.] 

In  Nomine  Saniis-,  àf  Individus  Trinhaiis  féli- 
citer ,  Ar/ii». 

ANno  à  Nativitatc  Domini  minefimo  quadtingen- 
tefimo  tri'gelîmo  quarto, tertia  décima  Indiâione 
fscundum  curlum  Civitatis  Mediolani,  die  Jovis  fep- 
îima  meiilis  Oâobris  in  Civitate  Mediolani,  videlicet 
in  Caméra  in  qua  celebratur  Magnificum  Conlilium 
Illufltifllmi  Domini  Doînini  Ducis  Mediolani  intra- 
fcripti  lita  in  Porta  Vercellina  in  ParochiàSanfti  Pro- 
talii  in  Campo  intus ,  ibique  cum  hoc  lit  ,  quod  _ab 
anno  prefenti  in  inclitaUrbeRomana  contradla  fuerint 
certa  Capitula  inter  Inclitum  ,  &  Excellum  Populum 
Romanum, feu  agentes  pro  eo, parte  una,&  fpcftabilem 
Urbanum  de  Sando  Alofio  Conlîliarium  &  Egregium 
Dominuni  Benediâum  de  Forlino  familiarem  lllullris- 
fimi  Principis  &  Excellentiflîmi  Domini  Domini  Fi- 
lippi  Marii;  Angli  Ducis  Mediolani  &c.  Papiœ  Angletiœ- 
que  Comitis  ,  ac  Janus  Domini ,  nomine  ipfius  Illus- 
triffimi  Domini  Domini  Ducis  Mediolani,  patte  alté- 
ra ,  cumque  prœdifta;  Partes  deliberaverint  eadem  Ca- 
pitula in  aliquibus  modicis  reformare, videlicet  modo 
înfrafcripto ,  &  inferius  annotato,  pro  tanto  Tpeflabilis 
Vir  Aluyfius  Crottus  Confiliarius  &  Procurator  ,  c5c 
Procuratôrio  nomine  prxfati  ÎHuftriffimi  Domini  Do- 
mini Ducis  Mediolani  babens  ad  hoc  plénum  Manda- 
tum  à  prxfato  Illuftriffimo  Domino  Duce  per  ejus 
Litteras  patentes  in  membrana  figillo  prœfati  Domini 
Ducis  figillatas  ,  (ignatas  Urbanus ,  datas  Mediolani 
die  primo  menfis  prœfentis  per  nos  Notarios  infra- 
fcriptos  vilum,  &  leSum  ex  una,  &  pro  una  parte, 
&  fpeàabilis,  &  infignis  uttiusque  Juris  Doâor  Do- 
minus  joannes  de  Varoncellis  honorabills  Civis  Ro- 
manus  ,Sindicus,  &  Procurator, Sindicario,&  Procura- 
tôrio nomine  prœtati  incliti  Populi  Romani,  habens  ad 
hoc  à  diûo  Populo  Romano  plénum  Mandatum  per 
Inftrumentum  publicum  rogatum  per  me  Petrum  Mi- 
linum  Scribam  Sacri  Senatus  &  Secretarium  infrafcrip- 
tum  &  Lconardum  de  Buccamatiis  Notarios  Roma- 
nes,fub  die  vigelimo  quinto  menfis  Augufli  proximè 
prxteriti  per  Nos  Notarios  infrafcriptos  vilum  &  Icc- 
tum  ex  alla,  &  pro  alia  parte,  fpontè, deliberatè  &  ex 
certa  icientia ,  nuUo  metu,nulloque  juris,  vel  facii  er- 
irore  diifli  cum  interventu  quarumcumque  folemnita- 
tum  in  talibus,&  limilibus  tam  à  jure  quam  à  confue- 
tudine  requifitarum, omnibus  jure,  inodo,  via,  caufa, 
&  forma,  quibus  melius  potuerunt,  &  poffunt,  In  Dei 
nomine  prœdiQa  Capitula  modo  înfrafcripto  rattifican- 
tes ,  &  reformantes  convenerunt  ,  &  conveniunt,  diélis 
nominibus ,  in  omnibus ,  &  per  omnia ,  prout  infrà  con- 
tinetur, videlicet.  In  primis  quod  prsfatus  Illuftriffi- 
mus  Princeps  Dominus  Dux  teneatur  &  debeat  prœfa- 
tum  Inclitum  Populum  Romanum,  prœfatam  Rempu- 
blicam  Romanorum  &  eorum  felicem  Libertatem 
îpforumque  Terras,  Subditos,  Recomendatos ,  Com- 
plices ,  &  Sequaces  quoscumque  juvare  ,  fovere  ,  & 
defendere  contra  omnes  fingnlos  Dominos,  Commu- 
nitates  ,  Capitaneos  ,  Potentias ,  &  Perlonas  quascun- 
que,cnjiiscanque  prseeminentiaa, (latus ,  conditionis,  & 
dignitatis  exiftant  ,  tam  per  Mare,  quam  per  Terram, 
fecundum  fuam  poffibiliiatem  ,  &  pra;bere  aaxilia,  & 
faYorem  juxta  polie  pro  rccuperatione  Gaftrorum,  Terra- 
rum  ,  &  Locorum  prœfati  Incliti  Populi  Romani,  & 
pro  ipfo  Romano  Populo,  prscter  quam  contra  Adhé- 
rentes ,  &  fequaccs  ipfius  Domini  Ducis  ,  &  eorum 
bona,  &  gcneraliter,  habere,  tcncre,  traâare  ,  &  re- 
putare  amicos  ipfius  Populi  Romani  pra;fentes  ,  & 
faturos  ,  cujuscunque  gradus,.&  conditionis  exiftant, 
pro  Amicis,  &  Inimicos  pro  Inimicis.  item  verfa  vi- 
ce prœfatus  Inclitus  Romanus  Populus  teneatur  ,  & 
debea:  bona  fide  intelligendo  conducere ,  &  manutene- 
re  continue,  durante  prslenti  Liga,  Genres  armorum, 


Equités ,  &  Pedites  Romanos  ,  &  Forenfes  ad  ipfius  Ammq 
Populi  Romani  beneplacitum  quotquot  poterunt  fe- 
cundum introitum  quorumcumque  proventuum  Came-  14Î4, 
rx  aima;  Urbis  prxfentium  ,  &  futurorum  ,  ante  om- 
nia  deduâis  falariis  &  expcnfis  aliis  necellariis  incum- 
bcntibus  ipiï  Populo  nunc,  &  in  futurum  pro  tuitione, 
(■%  augumento,  ac  defenfione  Status  pracfati  lUulIriffimi 
Ducis  fuorumque  Adherentium,  CoUigatorum,  Sequa- 
cium,  &  Complicium,  &  Incliti  Populi  Rom;ini ,  fe- 
licisque  Libertatis  Reipubh'csc  Romanorum,  &  luorum 
Adherentium  ut  fupra,  dum  tamen  Forenfes  conducen- 
di  fint  fîdi  pracfato  Illuftriffimo  Principi,  &  ipfi  Populo 
Romano  ,  &  prxftare  prcclato  llluliriirimo  Domino^ 
Duci  &  ejus  Adherentibus,  CoUigatis  &  Sequacibus 
omnc  illud  auxilium  ,  confilium  ,  &  fworem  juxta 
poffibilitatem  ipfius  Populi ,  exccpto  quod  per  prxdidla 
prœfatus  Romanus  Populus  non  teneatur  cxpcndere 
ultra  pra;fatos  introitus,  ut  fupra  diftum  eft  ,  &  fine 
eundo  ad  exercitum ,  &  gcneraliter  habere,  tenere ,  trac- 
tare,  &  reputarc  Amicos  prsefati  Illuftriflimi  Principis 
Domini  Ducis  ,  cujuscumque  gradus  ,  prœminentia; , 
ftatus,  &  conditionis  vel  dignitatis  exiftant,  prefentes 
&  futuros,  pro  Amicis,  &  Inimicos  quoscumque  pro 
Inimicis  ut  fupra.  Item  quod  liccat  dido  Inclito 
Populo  Romano  in  Aima  Urbc  ejusque  Territorio,  & 
Diftriâu  recipere ,  defendere ,  &  confervare  ,  &  falvos 
facere  omnes,  &  fingulos  Pr£clatos,&  Clericos,  cujus- 
cumque gradus  ,  ftatus  ,  prsminenticc  ,  &  dignitatis, 
eorumque  bona,  &  libertatem  Ecclefiafticam,  &  quœ- 
cumque  Jura  Ecclefiaftica  fpiritualia  pro  fuîe  libito  vo- 
luntatis  ;  Item  llluftriftimus  Dominus  Dux  requiret 
Barones  de  Diftridu  Urbis, quos  lUuftriffinis  Domi- 
nationi  fuse  requirere  placuerit,  quod  Populum  Roma- 
num ,  &  ejus  felicem  Libertatem,  Terras,  Adhérentes, 
Subditos ,  &  Sequaces ,  prœfentes  &  futuros ,  c&  eorum 
bona  non  offendere,  nec  oftendi  facere,  nec  permitte- 
re,direâ;è  vel  indireélè  ,  publiée  vel  occulté,  folem- 
niter  promittent,  fed  potius  confervare,  detfendere  ,  & 
manutcnere,  fi  contrafecerint  habebit  eos  pro  Inimicis. 
Illos  autem  Barones  de  Diftriâu  Urbis,  qui  per.Illus- 
triiîimam  Dominationem  fuam  non  fucrint  requifiti, 
&  fuerint  de  prœdidlis  à  Populo  Romano  requiliti,  & 
contrafecerint  ,  fi  Populus  Romanus  vollet  habebit 
etiam  Illuftriflima  Dominatio  fua  pro  Inimicis.  Item 
prœfatus  Illuftriffimus  Dominus  Dux  procurabit  efFec- 
tualiter  juxta  poflè  quod  Magiiificus  Nicolaus  de  For- 
tebraciis  relaxabit  Civitatem  Tiburtinam  prœfato  Incli- 
to Populo  Romano,  &  quod  pradiéla  Civitas  Tibur- 
tina  recipiet  Officiâtes  Romanos  ,  &  folvet  cenfum 
confuetum  ,  &  alia  faciet  more  folito.  Jtem  quod 
omnia  &  fingula  damna,  ofFcnfE,  &  injuris  cujuscun- 
que generis,  &  conditionis  didia:,  faftœ ,  &  illarœ  contra 
Romanum  Populum  ,  vel  aliam  fpecialem  Perfonam 
fuppofitam  ipfi  PopuloRomano,  quacumque  occalione 
vel  quocunque  modo,  per  quoscunque  Barones ,  Capii^ 
taneos,  &  Subditos  ipforum  Baronum,  Armigeros  & 
Pedites,  cemporeGuerrœ  usque  in  prœfenteir.  diem,  fint 
callà,  &.  nulla,  &  pro  ipfis  nulla  fieri  poffit  quoquo 
modo  m.oleftia,  &  fie  verfa  vice  per  ipfum  Romanum 
Populum ,  vel  Subditos  faâa  ipfis  Baronibus  vel  aliis 
ut  fupra.  Item  quod  omnes,  &  finguli  Wediolanenfes 
habitare  volentes  in  Urbe  Romana  ,  vel  etiam  tranfi- 
tum  facientes  cum  eorum  bonis  traâentur ,  &  reputen-. 
tut  pro  Civibus  Romanis  in  ipfa  Civitate, &  ejus  Dis- 
triâu,  &  vice  verfa  ,  omnes  Romani  habitantes  Civi- 
tatem Mediolani,  vel  habitare  volentes  ac  tranfeuntes 
cum  eorum  bonis  traâentur ,  St  reputcntut  pro  Civi- 
bus Mediolani  in  ipfa  Civitate,  &  ejus  Diftridiu.  Item 
quod  ha;c  Liga  &  Confœderatiu  intelligaturcoiUraéla,  & 
obferviari  debeat  ab  utraque Parte,  bona  fide,  omiii  do- 
lo,  &  fraude  remotis,  &  quod  duret,  &  durare  debeat 
per  annos  quinque  proxime  futuros  ;  Volentes  &  con- 
vcnientes  didli  Procuratores,  diâis  nominibus,  Quod 
fi  in  prœdiâis  primis  Capitulis  Roma;  con.'rp.iîtis  aliquid 
ndellet  plus,  vel  minus,  aut  aliter  quod  fit  in  prefenti 
Inftrumento,  totum  id  cafTum,  &  cancellatum,  addi- 
tum,  &  minutum  in  ipfis  fit  ,  &  pro  caft"o  &  cancel- 
lato  ,  addito  ,  &  minuto  habeatur,  &  maxime  Capitu- 
luin  faciens  mentionem  quod  Illuftrifljmus  Dominus 
Dux  ratificabit  di£la  Capitula  infra  très  menfes,  quod 
Capitulum  pro  non  appofito  habeatur  ,  &  conclufive 
omnia  in  eis  fcripta  redaâa  fint,  &  elfe  intelligantur  ad 
formam  prsefentis  Inftrumenti,  ut  fupra  continetur  in 
totum,  &  omninô.  Et  infuper  convementes,  h  conve- 
nerunt diâi  Procuratores,  dictis  nominibus,quod  ex  ali- 
quibus contentis  in  eis,  &  in  prœfenti  eorum  reforma- 
tione  non  intelligatur  prxjuditium  fieri  aut  derrogari 
quoquo  modo  auéloritati ,  neque  fuperiorirati  Sacri 

Concilii , 


DU    DROIT     DES     GENS. 


AnNO  C^ncilii,  &  Univerfalis  Ecclefis.    Ad  cujus   ampli- 
tudinem ,  decus ,  &  comodum  intendant  Partes  Intel- 

^434*  ''g^nf'^™  'f^^ni  firmare,  non  etiam  fummi  Pontificis 
légitime,  &  canonice  elleâi  aut  elligendi,non  deui- 
qiie  alterius  cujusvis,  qui  dift^  Univerfalitatis  Eccle- 
fis  legitimam  poteftateni  haberet.  Promittentes  dcnique 
omnia,  &  lingula  in  diôis  Capitulis  contenta  refor- 
matis ,  ac  in  prîefenti  Inflramento ,  modo  quo  fupra,  at- 
tendere  , adimplere ,  fervare ,  &  executioni  mandate,  om- 
ni  exceptione  ,  contradiâione,  &  excufationc  cellante, 
&  contra  ea  vel  aliquid  ex  eis  nllo  tempore,direfle  vel 
indirefte  ,  palam  vel  occulte,  aut  alioqua;lito  colore, 
non  facere,  nec  venire  fub  obligatione  omnium  bono- 
rum  ptEtati  IlIufttilTuTii  Domini  Ducis,  &  dicli  incHti 
Populi  Romani.  Renuntiantes ,  &  renuntiaverunt,  & 
renuntiant  diâi  Procuratores, didlis  nominibus,vicilîîm 
exceptioni  non  faétarum  diâarum  Conventionum,  & 
Reformationum,exceptioni  prxdiftorum  non  fie  aâo- 
rum,  &  geftorum,  exceptioni  doli  mali,  aftionique, 
&  exceptioni  in  faflum  ,  &  generaliter  omnibus  pro- 
bationibus,  &  produâionibus  teftium,  Jurium,&  Ins- 
trumentorum ,  quibus  diélfE  Partes  fe  tiieri  poffent  con- 
tra proediâa,  vel  aliquod  prsdiâorum  ,  &  inde  diâus 
Speftabilis  Aluifius,  Procuratorio  nomine  prxfati  lllus- 
trifïïmi  Domini  Domini  Ducis, &  prxfatus  Speâabilis, 
&  inlignis  Dominus  Joannes  Sindicus,  &  Procurator, 
Sindicario ,  &  Procuratorio  nomine  prœfati  incliti ,  & 
excelli  Populi  Romani  juflèrunt,  &  jubent,  &  rogave- 
runt,  &  rogant  de  prxdiâis  publicum  confici  debere 
Inftrumentum  unum,  &  plura  ejusdem  tenoris  per  nos 
Petrum  Millinum  de  Millinis  Scribam  Sacri  Senatus , 
&  Secretarium  prœfati  Incliti  Populi  Romani,  &  Joan- 
nem  Franciscum  Gallinam  Secretarium,  &  Notarium 
proefati  Illuftriffimi  Domini  Ducis  Mediolani,  PrEefen- 
tibus  Spedtabilibus ,  &  Egregiis  Nicolao  Guerrerio  de 
Cortiis,  Armorum  Conduilore  Filio  quondam  Mag- 
nifîci  Millitis  Domini  Othoboni ,  Domino  Franchino  de 
Caftiliono  Legum  Doélore  infigne,  Lancellotto  Crot- 
te Filio  quondam  Domini  Lucholi  Conliliariis ,  Ur- 
bano  de  Jacopo  Secretario ,  Marcolino  Barbavaria  Filio 
quondam  Domini  Jacobi  fainiliare  Illuftriffimi  Domi- 
ni Ducis  Mediolani,  &.  Egregiis  Viris  Matheo  Pauli 
de  Baroncellis  de  Urbe,  &  Thoma  Paulucii  Cafate  de 
Fuschis ,  inde  teftibus  notis ,  vocatis  ,  &  fpecialiter  ad 
prxdiâa  rogatis. 


CLXXXVI. 

14.  ODl.  Traité  de  Ligue  £5"  de  Confédération  entre  Ame' 
Vlll.  Duc  de  Savoye  &?  Philippe  Ma- 
rie Duc  de  Milan,  fait  à  Milan  le  14.  Oc- 
tobre, 1434.  [S.  GuicHENON,  Hilioire 
Généalogique  de  la  Maifon  de  Savoye.  Preu- 
ves, pag.  2pi.] 

IN  nomine  Sanâs  &  Individus  Trinîtatis  perenniter 
triumphantis,laudem  &  gloiiamBeatorum  ,  Viâotio- 
fifilmi  Mattiris  Mauritii  Thebeorum  Ducis  ,  &  Am- 
brofii  Confellbris ,  hujus  publici  Inftrumenti  tenore, 
cunftis  modernis  &  pofteris  patens  effe  volunt  Ilhijiris- 
trijfimi  Principes  çjf  Excellenti/fimi  Domini  ,  A  M  E- 
D  E  U  S  Dux  Sabaudiie ,  ChabLfii  ^  ÂuguH^  Princeps^ 
Mdrchio  ht  Italia  ,  Cornes  Pedemontium  isf  Gebenna- 
rnm ,  Valentinenfisque  éf  Dyeajis,  focer  ;  y  Philip- 
p  us-Mari  A  Anglus ,  Dux  Mediolani  &c.  Papia;, 
Anglerisque  Comes,  ac  Januse  Dominus,  cjus  gcner. 
Quod  cùm  dudum  de  Anno  Domini  millefimo  qua- 
dringentelimo  vigefimo  feptimo  ,  die  fecunda  menfis 
Decembris,  in  Civitate  Taurinenlî  ,  per  ipforum  Do- 
minorum  Ducum  Ambafciatores  folemnes ,  cum  au- 
thoritate,confenfu  &  exhortatione,  quinimô,  etiam  ex 
mandato  perfxpe  reVterato  Sereniffimi  Principis  eorum 
Communis  Domini  Domini  Sigismundi,  Divina  faven- 
te  Clementia, tune  Régis  &  nunc  Romanorum  Impe- 
'ratoris,  fimpliciter  6c  generaliter  fine  ulla  limitatione 
volentis,  confentientis  atque  mandantis,  Ligam  ftric- 
tiffimam  &  Fraternam  Unionem  inter  ipfos  Dominos 
Duces  fieri  debere,  etiam  ad  obfervationem  Pacis  inter 
ipfos  Dominos  &  eorum  Colligatos  tune  Venetiis  de 
proximo  initx,  &  à  qua  ipfi  Domini  Duces  Sabaudia; 
&  Mediolani,  debito  &  honore  luis  exigentibus ,  nus- 
quam  invicem  desccndere  voluerunt,  licet  Pax  ilia  in- 
ter ipfiim  Dominum  Durcm  Mediolani ,  Illuftrilllmum 
Dominium  Venetorum  &  MagnificamCommunitatem 
Florentin  non  fuerit  obfervata;  poft  quam  Pacemfub- 
fequuta  funt  talia,  ex  quibus  non  rcmanet  idem  lUus- 
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trillîmus  Dominus  Dux  Sabaudise  obligatus  ad  facien-    AmnO      \ 
dum  contra  lUuftrilîimum  .Dominum  Ducem  Medio^ 
lani,  vigore  Ligs:  ante  iplam  Pacein  cum  dido  Domi-    I434. 
nio  Venetorum  initœ  &  contraftae,  folemnes  Confœ- 
derationes  &  Uniones,perpetuis  temporibus  inter  pra:- 
fatos  Dominos  Duces  Sabaudia:  &  Mediolani  duratu- 
ras ,  modis  &  formis  ferioliùs  defcriptis  quibusdam  pu- 
blicis  Inftrumentis  per  me  Joanncm  Franciscum  Gal- 
linam, &  Beraudum  Mafuerii,  quondam  Notarios  pu- 
blicos,  ipforum  Dominorum  Ducum  Secretarios,  re- 
ceptis ,  &  confeâis  qua:  pro  infertis  habentur  :  Cum.- 
que  novillimc  inter  ipfos  Dominos  Duces,  ad  vitanda 
quxcumque  futura  diflldia  rcincidcnda  aut  aliàs  quo- 
modolibet  oriunda  ,    refolidandumque  &     majoribus 
vinculis  roborandum  amorem  &  neceffitudinis  unita- 
tem  inter  eos  indifFolubiliter  exiftentem,  per  nonnullos 
eorum  intim.os  Servitores,  utriusque  ipforum  ftatus  & 
honoris  zelatores,  tradatum  fuerit  de  ipils  Confcede- 
rationibus  &  Ligis  repetendis  ,   &  majoribus    admini- 
culis  roborandis.     Hinc  eft  quôd  propter  infrafcripta 
peragenda,  conftituti  in  teftium  &  noftrorum  Notario- 
rum  publicorum  infrafcriptorum  prœfentia,  SpeSabi- 
Ics  Domini  Petrus  Marchandi  Miles  &  Legum  Doûor 
Praîfidens  Concilii  Taurini  refidentis;  &    Guillelmus 
Bolomerii  Secretarius,  Confiliarii  &  Ambafciatores  ip- 
fius  Ilhiftriftimi  Domini  Ducis  Sabaudiœ  ,  &  ab  eo  ad 
infrafcripta  omnia  plénum  &  exprefllini  mandatum  ha- 
bentes,cum  poteftate  libéra, ut dicebant,  per  ipfius' Do- 
mini Ducis  Patentes  Literas  ,  ejus  Sigillé  impendcnti 
figillatas,  datas  Thononi  die  duodecimaSeptembris  An- 
no Domini  millefimo  quadringentefirao  trigefimo  quar- 
to; &  per  Franciscum  Fabri  ejus  Secretarium  fignatas 
ex  una.     Et  Magnificus  Dominus  Gaspar  Vicecomes, 
Miles,  Cenfanguineus  &  Confiliarius  Illuftriffimi  Prin- 
cipis Domini  Ducis  Mediolani ,  &  ab  ee  fimiliter  ad 
infrafcripta  omnia  plénum  &  expreflum  Mandatum  ha- 
bens,cum  poteftate  libéra ,  ut  dicebat,  per  ipfius  Domi- 
ni Ducis  Literas  Patentes,  ejus  Sigillé  cera  alba  in  il» 
lorum  finem  citra  médium  affixa  figillatas,  datas  Abia- 
ti  die  XII.  Oâobris   Anni   prafentis  ,   per  Aluifium 
Cretum  ejus  Secretarium   fignatas,  partibus  exaltera. 
Qus  fiquidem Partes, nominibus  pra2diais,fcienternul« 
loque  errore  aut  metus  caufa  lapfœ ,  ad  perpetuam  fe- 
curitatem  Statuum  utriusque  ,   unionemque  earum  ac 
ipfarum  Hasredum  &  Succeflfcrum,  Patriarum  &  Sub- 
ditorum ,  aliisque  laudabilibus  moti  caufis ,  mutuis  &  fo- 
lemnibus  ftipulatienibus  utrobique  intervenientibus    re* 
formaverunt  &  contraxerunt,  repetuntque  &  contra- 
hunt  hujus  publici  Inftrumenti  ferie  bonas,  veras,  fta- 
biles  &  indiffelubiles  Ligas ,  Confœderationes  &  Unio- 
nes ,  ad  &  pro  eâuaginta  Annis  proximis  continuis  & 
integris  hodie  inchoandisduraturis,  fub  Capitulis,  Re- 
fcriptionibusque  modis  &  fermis  infrafcriptis  ;  videlicet 
diâus  Dominus  Dux   Sabaudis  pro  fe  &  fuis  Filiis 
Hœredibus  naturalibus  &  legitimis  ,  Ducibus  Sabaudiœ 
&  Principibus  Pedemontium   quandocumque  fuerint , 
nec  non  pre  quibuscumque  aliis  Filiis  ejus, ut  prîemi;- 
titur,  naturalibus  &  legitimis,  &  ab  eis  natuialiter  & 
légitimé  descendentibus,  Jurisdiâionem,  Tcrritorium, 
aut  Dominium  in  tota  Italia  &  alibi  habentibus,  atque 
pro  univerfo  Territorio  &  Deminie  fuo  quod  habet  & 
tenet,  in  futurumque  habebit  &  tenebit  ;  fuisque  Sub- 
ditis  &  VaflTallis,  &   ulteriùs   pre   fuis  Adhœrcntibus, 
Colligatis  &  Recemmendatis.  veris  quos  habet  de  prae- 
fenti,  nominandis  &  vcrificandis  infrà  terminum  duo- 
rum  menfium  à  die  celebrati  pra:fentis  Contraâus  in- 
choandorum.     Didlus  vero  Dominus  Dux  Mediolani 
pro  fe  &  fuis  Filiis  Hœredibus  Ducibus  Mediolani  & 
Comitibus  Papis,  quandocumque  fuerint,  &  pre  qui- 
buscumque aliis  Filiis  fuis, ut prsmittitur, naturalibus  & 
legitimis,  Jurisdidionem,  Territorium  aut  Dominium 
in  tota  Italia  &  alibi  habentibus ,  atque  pro  univerfo 
Territorio  &  Dominie  fuo,  quod  ad  prœfens  habet  & 
tenet,  in  futurumque  habebit  &  tenebit,  fuisque  Sub- 
ditis_&  Vallallis  ,  &  ulteriùs  pro  fuis  Adhxrentibus, 
Colligatis  &  Recomendatis  veris  quos   habet  de  prs- 
fenti,nominiîndis  infrà  tempus  diâorum  duerum  men- 
fium, à  die  celebrati  Contraâus  hujusmodi  incheando- 
rum;  qui  fie  Colligati ,  Adha;rentes  &  Rccommenda- 
ti  veri,  utrobique  nominandi  ,  infra  quatuor  menfium 
fpatium  à  die  celebrati  Contraâus  hujusmodi  inchoim- 
dorum  ,   teneantur   &  debeant  nominationem  de  ipfis 
faâam  ratificare,  in  quantum  bénéficie  hujusmodi  Li- 
ga;  voluerint  congaudere;  ubi  autem  non  ratificavcrint 
respettu  nominantis ,  &  per  eum  habeantur  prout  ante 
hujusmodi  initam  Ligam  habcbantur. 

In  primis  cenvcnerunt   &  poUiciti  funt  ipfa:  Partes 

quibus  fuprà  nominibus  ,  bona  fide,  omni  fublata  ma- 
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A  NKin  chinatione ,  fe  deinceps  perpétua  mutuô  diligere ,  ho- 
fkNNO  ^Q^j;.g  gj  fovere  aller  alterius  perfonam  ,  llamm  ,  ho- 
Î424  norem  &  commodom  iii  '  quibascumque  quxrere  & 
''^~*  procurare;  jaâuram  vero  &  aliad  quodcumque  detri- 
mentum  toco  polTe  vitare,  iliaque  akcr  alteri  cùm  pri- 
Ijiùm  noverit,  line  mora;  dispendio,  veracitcr,  prout 
fenferit,  perceperit  aut  alias  cognoverit,  notificarc  eis, 
fide&  mentis  fincçritate,  quibus  inter  bonos  &  man- 
fuetos  Socerum  &  Generum  ,  Amicos,  Parentes, Con- 
foederatos  &  tamis  unitatis  vinculis  conjun£bos  fieri  dé- 
bet; &  infuper  quôd  ipli  Domini  Duces  &  ipforum 
prœdiâi  Filii  Succdlores  ,  nullo  unquam  tempore  da- 
bunt ,  patientur,  tolerabuut,  aut  aliàs  qualitercumque 
prxbebunt,  perfe  aut  eorum  Subditos  ,  tranlîtum,  in- 
gteffum,  rerfudum  ,  receptum  j  ftanciarn  ,  ViSualia, 
armigeros  aut  alia  quicumque  fulFragia  ,  auxilia  vel 
favores  aliquibus  luiniicis  alterius,  nec  etiam  aliquos 
Armigeros  calfabunt ,  aut  aliàs  caflatis  tranlîtum  dabunt, 
ex  quibus  damaum ,  invalîo,  jaÊtura  aut  aliud  quod- 
cumque  detrimcntum  verilimiliter  fieri  vel  inferti  pos- 
fit  alteri  Statui ,  Terricoriis,  &  Subditis;  quinimô  re- 
belles fi  qui  ei  aut  ipforum  alteri  fupervenirent  quali- 
tercumque in  futurum  ,  pro  rebellibus  communibuS 
reputabunt  confeftim  poft  notificationem  de  iplis  rebel- 
libus alteri  faâam  per  illum  cujus  fuerint  rebelles;  & 
ex  nunc  pro  rebellibus  reputat  prsfatus  Dominus  Dux 
Sabaudiae  illos,  qui  iiotoriè  machinati  fuerint.  in  mor- 
tem-inclytœ  memoris  Domini  joannis-Maris;  Ducis 
Mediolani,  ejus  Confanguinei ,  Fratris  diéti  Domini 
Ducis  Mediolani  moderni  ;  Rebelles  vero  alii  effe  in- 
telligantur  illi,  qui  machinati  fuerint  in  perfonam  vel 
ftatum  illius  cujus  Rebelles  efle  dicentur  ;  in  quorum 
tamen  Rebellium  numéro  Januenfes  non  comprehen- 
dantur,  quando  contigerit,  quod  abfit,Civitatem  Ja- 
nuenfem  aliud  Dominium ,  quàmDominium  difti  Do- 
mini Ducii  Mediolani  mutare  ,  fed  Domino  Duce 
Mediolani  Januam  tenente,  idem  de  ipfis  januenlibus, 
quod  de  aliis  intelligatur. 

Item ,  quod  fi  in  futurum  evenerit ,  quod  Deus  aver- 
tat,  afterum  prsdiâiorum  Dominprum  per  ejùs  Inimi- 
cos  in  aliqua  Civitate,  Villa,  Caftro  velOppido  per- 
fonaliter  obfeflum  effe;  tune  &  eo  cafu  alter  diaorum 
pominorum  non  obfeitus  teneatur  &  debeat  eum  cum 
toto  fuo  exfortio  îpfi  tali  obfeffo  omnibus  viribus  fuis 
dare  &  prffibere  omnem  favorem  ^  auxilium  &  operam 
fibipoffibiles,  advérfùs  Inimicos  diâi  obfeffi  j  &  àd 
îpfius  obfeÔî  libetationem  &  juvamen. 

Item,  quôd  fi  tune  &  uÛo  unquam  tempore  alîcui 
diâarumPartium  Guetta  aliqua  moveretur,  tune  &  eo 
,çafu  altéra  Pars  in  quacumque  nova  Guerra,  in  &  pro 
defenfione Status  Partis  cui  talis  Guerra  moveretur,  & 
iidverfus  moventem  feu  moventet  Guerram  hujusmo- 
di ,  dare  teneantur  favorem  &  auxilium  alteri  Parti  ad- 
vérfùs quam  talis  Guerra  moveretur  ;  fibique  fubveni- 
re  ad  primam  requilitionem  ipfius  Partis  offenfœ,  & 
infra  quadraginta  dies  ipfam  requifitionem  immédia- 
te fequentes,  de  mille  Équitibus  &  totidem  Peditibus 
bonarum  Gcntium  armigcrarum ,  &  hoc ,  per  _  fpatium 
trium  menfium  continuorum  propriis  fumptibus  im- 
pendentis;  quod  quidem  fpatium  trium  nienfium  in- 
cipere  debeat  ,  quotiescumque  prèfatus  D.  Dux  Sa- 
baudis  didum  Prxfidium  haberet  prœbere  ipfi  Do- 
mino Duci  Mediolani  de  Gentibus  armigeris  Ultra- 
montanis  ;  dum  &  quando  diStx  Gentes  armigers  ap- 
plicuerint  in  Loco  Secufix.  Si  verô  de  Gentibus  armi- 
geris Citramontanis  taie  fubfidium  prœberetur  ,  tune 
Ipatium  diâorum  ttium  menfium  incipete  debeat  , 
dum  &  quando  prœdiftae  Gentes  armigerx  applicuerint 
in  &  fuper  Territorio  diâi  Domini  Ducis  Mediolani  : 
&  verfa  vice,  quotiescumque  prsediâum'Subfidium 
per  praefatum  Dominum  Ducem  Mediolani  ipfi  Do- 
mino Duci  Sabaudiœ  ad  partes  Ultramontanas  praîbe- 
retur  ;  tune  &  eo  cafu  fpatium  diâorum  trium  men- 
fium incipere  debeat ,  dum  &  quando  prxdiâae  Gentes 
armigerae  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani  Lanebur- 
gum  applicuerint  ;  quôd  fi  contingeret  ipfum  fubfi- 
dium in  partibus  Citramontanis  prxbere,  tune  fpatium 
diâorum  trium  menfium  incipere  debeat  ,  dum  & 
quando  prœdiflœ  Gentes  armigers  praedifli  Domini 
Ducis  Mediolani  Territorium  ipfius  Domini  Ducis 
Sabaudiœ  applicuerint.  Si  verô  Pars  fubfidium  requi- 
irens  ultra  fpatium  diâorum  trium  menfium  praidic- 
tum  auxilium  habere  requifiverit  usque  ad  confum- 
mationem  totalem  diâœ  Guerrs,  tune  altéra  Pars  re- 
quifita  teneatur  Parti  requirenti  diâum  fubfidium  & 
auxilium  prœftare  ,  fumptibus  tamen  Partis  requiren- 
tis,  &  non  Partis  requifitae,  usque  ad  confuromatio- 
hem  totalem  diStx  Guerrs.  Et  fi  fotfan  uno  &  eodem 


tempore  Guerra  ambabus  Partibus  moveretuf ,  tune  îp-  A»jw0 
fo  cafu  advenicate  debeat  &  teneatur  Pars  quœ  miiio- 
rem  Guerram  habvierit ,  dare  auxiliuin  Parti  majorem  l/ll^, 
Guerram  habenti.de  illa  Gentium  arinigerarum  quanv 
litate  quae  conveniens  fuerit ,  qux  tamen  quantitas  dc- 
clarari  deheat  &  tanta  fit,  quanta  dechtr.abitur  per  très 
ex  Confiliariis  diâi  Domini  Ducis  Sabaudiji;  in  Con- 
filio  fuo  ordinariè  refidentibus  ,  per  pr^fatum  Do- 
minum Ducem  Mediolani  ftatim  orta  differcntia 
eligendis  ;  totidemque  ex  illis  Domini  Ducis  Me- 
diolani per  prxfatum  Dominum  Ducem  Sabaudiîe 
fimiliter  eligendis  ,  qui  omncs  eti-.iri  eife.  d'-bcaiit 
cognitores  &  dccilbres  diittrcntiœ  prœdiâx,  quce  oc-. 
cafione  miffiônis  Gentium  praîdiâarum  quomodo'ibet 
orirerur  inter  ipfas  Partes,  quorum  vel  mnjoris  partis 
eorum  declarationi,  dècilioni  ac  mers  voîuntati  etiam 
extra  judicîum  fine  aliquo  ordiiie  vel  folemnitate  Juris 
&  fadti,  omni  exeeptione  &  remedio  nulh'tatis,  appel- 
lationis ,  reftitutionis,fuppiicaçionis  &  a'io  quocumque 
celîànte,  debeant  ftare  Partes  &  remancre  contenta;  de 
illa  fublidii  quàntitate  ,  quam  declaraveriiit  date  debe- 
re  ;  illique  decifioni ,  fi  forfan  discordareiu ,  debeat  ultrà 
pridiâos  elle  declaratos  cognitor  &  decifor  prs- 
diâorum  omnium  alius  communitcr  eligcndus  , 
qui  utriusque  Partis  fit  confidens ,  &  quicquid  ip- 
fe  cum  aliis  pra:diâis  vel  majori  aut  dimidia  patte  eo- 
rum declaraverit  &  deciderit ,  debeat  executioni  man- 
dari,  quocumque  remedio  ut  fuprà  ctflante;ita  tamen; 
ut  ex  hoc  non  retardetur  ;  quia  in  cafu  ncceifitatis  & 
periculi  fubfidium  prœllô  &  botia  fide  exhibeatur,  jux- 
tà  poHîbilitatem  Partis  à  qua  polhilabituf. 

]lem,,coiivenerunt  ut  fuprà,  quôd  altér  praediâo- 
rum  Dommorum  alteri  in  quibuscumque  capiendis 
impreliis, debeat  fuis  periculis  &  expenfis  iavores  quos- 
cumque  poffibiles  &  quECumque  prœlidia  polTibilia  da- 
re bona  iide  realiter,  qui  favores  qujEVe  fubfidiadari, 
mitti,  manuteneri,  declarari  &  limitari  debeant  modis 
&  formis  in  proximo  pra:cedenli  Capitulo  annot.atis  ;  ' 
&  dummodo  facicns  talem  impicliam  ,  ipfam  taciat  de 
voluntate  alterius  ;  alioquiri  altéra  Pars  nnu  teneatur 
àliquod  fubfidium  prœllâre  ,  nili  quantum  dé  fua  vo- 
luntate proccflTerit ,  prœterquam  fi  cum  Don^.inis  Du- 
cibus  Borbonii  aut  Ven'etorum  Guerra  oriretur ,  quo 
cafu  fervetur  fpeciale  Capitulum  qilod  de  ipfis  infrà 
loquitbr'.  Item  ulteriiis  cohvenerunt  &,  promitturtt 
ipfœ  Partes,  quod  non  liceat  tamen  hullum  otrininà 
prœbere  fubfidium  vel  favorem  faâo  aut  verbo  ,  illi 
contra  quem  ipfa  imprçfia  capta  eflet,  atque  etîam  ali- 
quid  omninô  facere  direâè  vel  indireâè,  per  fe  vel 
alium,  aut  quovis  qusfito  colore  ,  et  qUo  polTet  talis 
impréfia  impediri  vel  turbari. 

Item,  ut  fuprà  convenerunt  ipfx  Partes  ,  &  paâo 
expreflTo  promiferunt!,  omnia  qus  Partes  ipfs  acqui- 
terent  in  cafu  Guerres  fiendsc  ,  tamen  fecundum  for- 
mam  diâorurri  Capitulorum  immédiate  prÈcedentium, 
de  bonis  Inimïcorum  fuorum  ,  dcbeant'ambabus  Parti- 
bus efle  communia,  &  communitcr  dividi  inter  ipfas 
Partes  ;  ita  tamen  ,  quôd  fi  aliquid  acquireretur  magis 
congruum  uni  Parti  quàm  alteri,  debeat  dinlitti  Parti 
cui  taie  quôd  magis  congruet,  pro  fufficienii  contra- 
cambio,  dando  cjus  loco  alteri  Parti  etiam, in  loco  ei- 
dem  Parti  magis  congruenti,  per  Partem  cui  dimittere- 
tur,  &  magis  convenirent  res  hujusmodi;  &  ita  etiam 
quôd  illa  Pars  cui  minus  conveniret  ,  polîit  ab  alia 
Parte  cui  magis  conveniret,  petere  fibi  dr.ri  œquivalens 
cambium.  talis  rei  acquilîtœ  in  loco  fibi  magis  con- 
gruenti,  fecundum  decifionem  &  declaratîonein  prse- 
diâorum  ut  fuprà  nominatorum;  quorum  declarationi 
&  decifioni  nendœ  juxta  forniam  fuprà  expreliàm,  ipfa; 
Partes  fuper  fado  hujusmodi  contracambii  Ihre  de- 
beant, omni  remedio,  ut  fuprà,  ceflîante  ;  hoc  tamen 
falvo,  &  paâo  exprellb  fpecialiter  refervato  ,  quôd  fi 
quando  &  quotiescumque  quis  ipforum  Dominorum 
Ducum  inceperit  eflTe ,  &  fine  alio  ipforum  Dominor 
rum  Ducum,  aliquam  imprefiam  feu  Guerram  contra 
quamcumque  Perfonam ,  Dominationem ,  Dominium , 
Commune,  CoUegium  vel  Univerfitatem  ,  quo  cafu 
altéra  Pars  non  tenetur  fibi  aliquod  fubfidium  prsc.lare; 
&  eo  cafu  fi  ille  qui  fie  de  fe  fine  alio  increperît,  vel 
diffidendo  vel  inVadendo,  per  fe  vel  per  aliunl,  cepe- 
rit  vel  occupaverit  aliquid  de  TerriS)  Callris,  Villis, 
bonis  feu  rebus,  Subditis  ,  Adhœrentibus,  Colligatis 
vel  Recommindatis  illius  contra  qnem  ita  inceperit, 
fau  fuorum  Subditorum  ,  Vaifallorum  ,  Adhxren- 
tium  ,  Colligatosque  vel  Recommendatos  ;  lunc 
&  eo  cafu  illud  lotum  fie  captum  feu  occupatum, 
fit  &  effe  debeat  intégré  ,  illius  ita  id  fie  capicn- 
tis  feu  occupantis ,    licet  per   altcrum  lubfidiuni  gra- 
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AnNO  '"''u™  fucrît  impenfum.     lUe  autem  diâorum  Domi- 
norum  Ducum,  qui  non  inceperit,  non  poffit  nec  fibi 
J434,  lisent,  ut  prstnittitur  ,gratuitum  fubfidiûmprœbueritabs- 
"  que  alterius  qui  ita  inceperit  licentia  exprefla,  aliquid 

capere  vel  occupare  de  Terris,  Caftris,  Vil  lis,  Bonis 
fea  Subditis  ,  Adhsrentibus,  Colligatis  vel  Recom- 
lîiendàris  ,  illius  contra  quem  ita  fuerit  inceptum;  imô 
ii  quid  ceperit,  vel  occupaverit,  illud  lit  &  elfe  de- 
beat  totaliter  illius  qui  ita  inceperit  &  fuorum,  &  iîbi 
tradi  &  espedlri  debeat  libéré  per  ipfum  qui  ceperit  vel 
occupaverit,  &  fuos,  fine  ulla  oppolitione  aiit  alia  dif- 
Tficultate  quacunique. 

Item,  convenerunt  didlïE  Partes  prout  fuprà,  qu6d 
ipf»  Partes  de  Guerra  quœ  mota  fuerit  conununi  con- 
ïènfu  ,  nullam  facere  poiîint  Pacein ,  Concordiam , 
Treugam,  Ligam  ,  Intelligentiam  aut  Confœderatio- 
nem  cum  aliquo  Principe,  Domino,  Dominio,Com- 
munitate  &  alia  quavis  Mundi  Perfona  cujusvis  ftatus, 
gradus  &  conditionis  exiftat ,  nifî  interveniat  utriusque 
Partis  confenfus  &  voluntas  exprefla,  &  de  communi 
Partium  voluntate  procedatur,  de  qua  conftet  per  Su- 
teuticam  Scripturam. 

Item ,  quod  omnia  &  fingula  luprafcripta  intelligan- 
tur,  intelligique  volunc  didtïE  Partes  quantum  ad  alios 
Dominos  &  alia  Dominia  ,  quàm  contra  Dominium 
&  Communitatem  Florentias,  fuosque  Adhérentes  & 
Recommendatos ,  &  alios  Dominos  &  Dominia,  pro 
Adhœrentibus,  Colligatis  &  Recommendatis  ,  ut  in 
■principio  hujusmodi  Ligs  ad  nominaudum  refervatis'; 
întec  quos  per  diâum  Dominum.  Ducerh  Sabaudiœ 
nominati  non  poffint  dari,  haberi,  vel  aliter  teneri  pro 
Adhxrentibus ,  Colligatis ,  Sequacibus  vel  Recommen- 
datis fupra  fcriptum  llluûfiffimum  Dominium  Veneto- 
rum',  illorumque  Vaflalli  &  Subditi  ;  nec  etiâm  intelli- 
gantur  ipfum  Dominium  Veiletorum  ratione  alicujus 
CoUigaticJnis  prasdiélorum  Dominiorum  Florentino- 
rum  quovismodo  exceptatum  :  &  viceverfa ,  per  dic- 
«um  Dominum  Ducem  Mediolani  non  poffint  nomi- 
nari ,  vel  alias  teneri  pro  Adharentibus ,  Colligatis  & 
Secommendatis  ;  feu  etiam  Vaflàllis  &  Subditis,  II- 
luftr.  Dominus  Jo.  Jacobus  Marchio  Moritisferrati, 
-«jusque  Liberi ,  Homines  &  Sùbditi  ;  nec  etiam  poffint 
îpfe  Dominus  Dus  Mediolani,  &  live  illorurii'Civita- 
'tes.  Cadra,  Villas,  Loca,  Térritôria  &  Subditos ,  ih 
aliquam  proteQionem  quoddam  Dominium  vel  tutélam 
irecipere  direâè  vel  indireâè  ,  quovis  titulo  vel  colo- 
're,  exceptis  dumtaxat  illîs  qux  per  Dominum  Ducem 
Mediolani  pro  prœfenti  veraciter  poffideiitur. 

item ,  conveniunt  &  promîttunt  paSo  expreflb  ip- 
f»  Partes  quibus  fuprà  nominibus,&  earum  quœlibet 
prout  eam  tângit ,  fie  prsfcriptîs  Capitulis  non  dero- 
gando,  quôdlUuflriffirims  Dominus  Dux  Mediolani 
nullo  unquam  tempore ,  quovis  cafu  Pacis  aut  Guer- 
rœ,  aliquo  modo  qui  dici  vel  excogitari  poffit,  per 
Territoria  &  Dominia  fua,  tam  prsfentia  quàm  fùtura 
ubilibet  confiftentia  ,  non  dabit  nec  psr  quemcumque 
'dari  patietur  tranfîtum,  redu£l:um,,conduÊl:um.  aut  a- 
liud  receptaculum ,  feu  etiam  Viâualia  aliquibus  Genti- 
'bus  drmigeris', Eqvieftribus  velPedeftribus,qualitercum- 
que  euritibus  contra  Illuftriffimurh  Dominum  Ducem 
Sabaudia  ejusqueLiberos&Exercitus,feu  ad  munitio- 
Bem  vel  deferifionem  aliquorum  Dominiorurn  Vel  Lo- 
corum ,  adverfus  quos  ipfe  Dominus  Dux  Sabaudias 
aut  fui  Guerram  haberent,aùt  aliàs  facerent  ubilibet; 
'fed  potiùs  bona  fide  toto  poflê  obviabît  ',  refiftet  tan- 
quam  bonus  &  verus  Filius ,  ad  hase  tani  vinculo  San- 
guinis  quàm  Cônfœderationis  hujusmodi:  &  viceverfa, 
•prœfatus  Illuftriffimus  Dominus  Dux  Sabaudiœ,  nullo 
unquam  quovis  cafu  Pacis  aut  Guerrœ  ,  aliquo  modo 
qui  dici  poffit ,  per  Territoria  &  Dominia  fua ,  tam 
prœfentia  quàm'futura  ubilibet  confiftentia,  non  dabit 
nec  dari  patietur  tranfitum,  reduflum,  conduétum  vel 
receptaculum ,  feu  etiam  Viâualia  aliquibus  armigeris , 
Equeftribus  &  Peditibus  qualitercumque  euntibus ,  vel 
qui  ire  feu  venire  poflênt  quavis  ex  caufa  contra  U- 
luftriffimum  Dominum  Ducem  Mediolani  ejusque 
.  Liberos  &  Exercîtus  ;  fed  ad  defenfionem  aliquorum 
Dominiorum  vel  Locorum  ,  adverfus  quos  ipfe  Do- 
minus Dux  Mediolani  aut  fui  Guerram  haberent,  aut 
aliàs  facerent  ubilibet  ;  fed  potiùs  bonà  fide  &  toto 
poflè  obviabit  tanquàm  bonus  &  vêtus  Pater,  ad  ha:c 
tam  vinculo  Sanguinis  quàm  Cotifœderationis  hujus- 
inodi ,  prœ  ca:teris  adverfus  quos  ipf»  Confœderationes 
fe  oftendunt  obligata:. 

Item,  ulterius  conveniunt  &  promîttunt  ipfaePartes, 
&  earum  quaslibet  prout  eam  tangit,qu6d  in  omni  cafu 
que  prxfatus  Illufttiffimus  Dominus  Dux  Mediolani 
Guerram  agetet  connà  Venetos,  lllaftriffimus  Domi- 


nus Dux  Sabaudias  ejus  Pater  indiftinftè  ,  pure  &  fine     A  „»,^ 
quavis  contradidione  eidem  prsilabit  fubfidium  Equi-    -"NNO 
tum  mille  &  totidem  Peditum,  fuis  ipfiusDomini  Du-    îAîA, 
cis  Sabaudiœ  propriis   fumptibus  &   expenlîs ,  &hoc,        'J' 
per  très  menfes   continues   inchoandos  juxta  formam 
tertii  Capituli  Inijus  Ligs  incipientis. 

Item,  quod  fi  nunc  &  uHo  unquam  tempore,  & 
hoc,  infra  quadraginta  dies  poftquam  primùm  fuerit 
requifitus,  licet  Guerra  ipfa  absque  confenfu  ,  fcitu 
&  voluntate  ipfius  Domini  Ducis  Sabaudis  aliquo  mo- 
do fubfequeretur,  procederet  &  quocumque  cafu  pro- 
ceflîèrit,  &  five  Veneti  inchoaverint ,  feu  dubium  elfe 
videretur  quœ  Pars  incœpilîèt,  c&  jam  five  ipfe  Do- 
minus Dux  Mediolani  ad  rccuperalioiiem  ablatorumj 
ftu  aliam  oftenfani  contra  ipfos  Venetos  procedere  ve- 
lit';  &  ita  quod  huic  Capitulo  derogari  non  poffit  ne- 
que  nitelligatur  in  aliquo  derogatum,  propter  Oàpitu- 
lum  'quod  exigit  conlenfum  Partis ,  nec  ex  aliquibus 
aliis  Capitulis  in  prœfentiContraflu  contcntis;  &  vice- 
verfa ,  in  omni  cafu  quo  memoratus  Illuftriffimus  Do- 
minus Dux  Sabaudias  quandocumque  Guerram  agerec 
contra  Dominum  Djccm  Borbonii  ,  ejusque  Fratrem 
Comitem  de  Montpenfier, Illuftriffimus  Dominus  Dux 
Mediolani  ejus  Filius  indiftinclè  ,  pure  &  fine  quavis 
contradidione  eidem  prœltabit  fubfidium  Equitum  mille 
&  totidem  Peditum  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani 
propriis  fumptibus  &  expenh"s,  &  hoc  per  très  menfes 
continuos  inchoandos  juxta  formam  tertii  Capituli 
hujus  Ltgas  ,  &  boc  infra  quadraginta  dies  poftqUam 
primum  fiierit  requiiitus, licet  Guerra  ipfa  absque  con- 
fenfu, fcitu  &  voluntate  ipfius  Domini  Ducis  Medio- 
lani aliquomddo  fubfeqUetetirr,  procederet  ,  &  quo- 
cufhque  cafu  proceflèrit,  &  five  difti  Domini  Fratres 
de  Borbonio  inchoaverint,  five  dubium  eSh  videretur 
quae  Pars  incœpilîèt ,  etiam  five  ipfe  Dominus  Dux 
SabaudiiE  ad  recuperationem  jutium  fuorum  feu  ad 
aliam  offenfam  cotitra  ipfos  Fratres  de  Borboriiô  pro- 
cedere vellet;  &  ita  quod  huic  Capitulo  derogari  non 
poffit  aut  derogatum  in  aliquo  non  intelligatur  ,  prop- 
ter Capitulum  quod  exigit  cônfenfum  Partis  ,  nec  es 
aliquibus  aliis  Capitulis  in  praefenti  ContraSu  contentis. 
^Aâa  &  data  fuerunt  pr^miflà  in  Civitate  Mediolani , 
Videlicet  in  Domo  habitationis  diâi  Domini  Gasparis 
Vicecomitis  Portas  Vercellince ,  Parrocbis  Sanfli  Pro- 
thafii ,  die  Jovis  decimo  quarto  metifis  Oétobris ,  An- 
ho  Domini  miUefimo  quadrrngentefimo  trîgefîmo 
quarte,  décima  tertia  Indiâione. 

CLXXXVIÏ. 

In^rumntkm  puMùim  ,^uôPh\ UJ'PPV s  Ma-  17,  'OSt; 
RiA   Anglus    Dux  Mediolani  prfonaUter  ' 

em-am  Notariis  ad  hoc  rdgatis  conftitntm-^^  Le- 
gatifeu  Procurât  ores  A  m  a  D  e  i  Sabàndia  Du- 
iis,  taudant,  àpprobmt  i;^  confirmant  Ligam  in- 
'ter  eosdem  Principes  die  \^.06iobris  contradîam^ 
ai  que  àeniio  ad  majorem  robùris  frmiîatem  eam 
ineunt  y  conirdhunt^  promittentes  ^c.  A5ium 
in  Caftro  TerfX  Mhiata  Diftriilus  Mediolani 
dieij.06lûbrisii^y^.  [Pièce  authentique, 
tirée  des  Archives  Royales  da  Château  de  Mi- 
lan. Regiftre  O.  ] 


In  Nomme  Domiiss ,  Jîhteii, 


f 


iî  E  R  hoc  publicum  Inftnimentiirn  cuhflis  fiât  ma- 
'^  nifeftum ,  quod  cum  Ligje ,  Uniônes  ,  &  ftrifliffi- 
m»  Coitfœderationes  die  décima  quarta  praefentis  men- 
fis  'Oâobris  inits,  reformatsque  fuerint,  &  de  novo 
majoribus  adminiculis  roborata:  inter  lUuftriffimum 
Principem ,  &  Excellcntiffimum  Dominum  Amedeurn 
Ducem  Sabaudis,  Cablayfii  ,  &  Augufta:  Principem, 
Marchionem  in  Italia  ,  Comitem  Pcdemontium,  & 
Gebennenfis,  Valeminenfisque,  &  Dyenfis , Socerum , 
feu  Speélabiles  ipfius  Confiliarios,  &  Oratores  ad  hœc 
dellinatos,  plenaque  poteftate  fulcitos,  Dominum  Pe- 
trum  Marchiandi  Militem  ,  Legumque  Doflorem  , 
Prœfidctltem  Confilii  fui  citra  Montes  refidentem,  & 
Gulielmum  Bolomerii  Secretarium  ,  pro  eo  agentes 
ex  unâ,  &  lUuftriffimum  Principem,  &  Excellentiffi- 
mum  Dominum  Filippum  Mariam  Anglum  Ducem 
Mediolani  &c.  Papix,  Anglerixque  Comitem,  ac  Ja- 
nuas  Dominum ,  feu  Magnificum  Confanguineum^  & 
Confiliarium  fuum  Dominum  Gasparrem  Vicecomi- 
tem  Militem  çro  eo  eum  omnimoda  poteilaté  agen- 

teîQ 
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CORPS     DIPLOMATIdUE 


Anno   tem  partibas  ex  altéra, modis,  &  formis  latius  coiuen- 
tis  iii  diiobus  publicis  Inftrumeiitis  ejusdem  tenoris  per 
1434.    me  Johannein  Franciscum  Gallinam  ejus  Secretanum, 
&  Discretum  Virum   Filibertum   de  Cata  de  Santto 
Germano  Vercellenfem  Notarios  publicos  receptis  , 
confeSis,  &  lignatis.    Ecce  quod  propter  infrafcripta 
perageiida  in  mei  diSi  Nwatii  ,  &  Secretarii  Teftium- 
que  infrafcriptorum  prïlentia   conllitutis   perfonaliter 
tam  prsfato  Illuftri  Domino  Duce  Mediolani,  quàm 
iplîs  Dominis  AmbaffiatoiibusSabaudiaE,ipfc  idem  Do- 
minus  Dux  Mediolani  certilicatus,  avifatus,  &  plene 
informatus  de  diâis    contradis   Ligis,  Reformationi- 
bus,  &  Confœderationibus ,  &  de  omnibus,  &  lingulis 
in  iplis  Inftrumentis  contentis,  quœ  omnia,  &  fingula 
hic  pro  fufBcienter  exprcffis  haberi  voluit ,  &.  de  iplis 
omnibus  plcnam  ,   &  expreflam  notitiam  habens  ,  & 
pro  n^ijori  roboratione  ipfarum  Ligarum  mérite  con- 
gaudens,  extimans  illasStatui,  Ditionique,  &  Subditis 
utriusque  "iplomm    Dominorum  plurimum   espedire, 
maturo  fuper  his  Procerum  peritorum,  &  aliorum  pru- 
dentium,  fidelinmque  fiiorum,  participatoque  coulilio, 
ex  ejns  ceita  fcientia  ,  &  voluntate  fpontanea  pro  fe, 
Puisque  Ha;redibns,  &  Succeflbtibus ,  pro  quibus  Li- 
gam  ipfam  contraxerint   quibuscumque  ,  ipfas  Ligas, 
Confxderationes  ,  Uniones  ,  omniaque  ,  ôcfingulail- 
laruiTi  Capitula,  &  generaliter  miiverfa,  &  (ingulaalia 
in  diâis  Inftrumentis  contenta,  tamquam  de  mente,  & 
confcientia  fuis    promota,  traétata,  &  conclufa,  lau- 
davit,  ratificavit  ,  emologavit,  &  approbavit ,  laudat- 
que,  ratificat ,  &  emologat  hujus  publici  Inftrumenti 
tenore ,  immo  etiam  cum  ipfis  Dominis  Ambaffiatori- 
bus,  &  ipfi  fccumdenuo  ad  majorem  roboris  firmiia- 
tem  illas  faciunt  ,  &  contrahunt  per  prasfentcs,  pro- 
mittentes,  convenientes ,  &  contrahentes ,  &  faciences 
ipfse  Fartes ,  videlicet  didus  llluftriffimus  Dominus  Do- 
minus  Dux,  &  didi  Procuratores  prxfati  llluftriflimi 
pomini  Ducis  Sabaudise  ipfius  Domini  Ducis  Sabau- 
diiE  nomine,  in   omnibus,  &  per  omnia,  prout  per 
Procuratores  ipibruni  Dominorum  faftum  eft  io  diôis 
Inftrumentis;  Promittentes,  videlicet  ipfe  Illuttriffirous 
Dominus  Dux  pio  fe,  fuïsque  Hœredibus  ,  &  Succes- 
foribus  univerlîs,  bona  fide,  in  verbo  Principis,  etiam 
juramento  fuo  Evangeliis  tadis,  &  fyh  expretfa  obliga- 
tione  fui  ,ac  omnium,  &  lingulorum  bonorum  fuorum, 
mobilium  &  immobilium ,  prœfentium    &  fututorum , 
ubicumque  conliftentium, etiam  ipli  Domini  Ambaffia- 
tofés  Sabautïiïe  fub  juramento  ,  &  obligationibus  ,per 
eosindifto  Inftrumento   Ligas  praeftitis  ,   &  fub  jura- 
mento eisdem  prœftito   in  manibus  mei  Secretarii,  & 
Notarii  infrafcripti  ia  atiimam  dîfti.  Domini  Ducis  Sa- 
baudia: ,  ipfas  Ligas ,  Uniones ,  Coufxderationes ,  etiam 
prœnDiffa  ompia  in  omnibus  ,  &  per  omnia  perpetuo 
rata,  grata,  &  firma  habete,  tenere,  adimplere,  &  in- 
tègre obfervare,  obfervarique  facere,  &  numquani  con- 
trafacere,  dicere,vel  venire,neque  alicui  contrafacere, 
Vel  venire  voient!  iû  aliqu'o  confentire  ,  nec  auxilium 
prîebere  palam  ,  tacite,  vel  expreffe,  quovis  exquiïîto 
colore  ;quin  immo  in  verbo  Princi-pis  exprdfe  protefia- 
tur  ipfe  Dominus  Dus  eisderr(  Oratoribus   Sabaudiœ 
adhœc  omnia  prœfentibus ,  ftipulantibus  ,  &  recipienti- 
bus,&  diâi  Procuratores  difili  llluftriiîîmi  Domini  Du- 
cis Sabaudiae,  ipfius  Domini  Ducis  Sabaudiae  nomine, 
eidem  Domino  Duci  Mediolani  ftipulanti,  &  recipien- 
ti,  fe.ipfos  Dominos  Duces  haftenus  non  feciflc  ,  & 
impoilerum  nullatenus   faâuros  quo  minus  prœmifla 
omnia,  &  fingula  plénum,  validum,  &  immutabilem 
fortiantur  effedum  ,  renunciantes  tam  ipfe,  Dominus 
Dux,  quàm  ipli  Ambaflîatores ,  &  Procuratores, dido 
nomine, pa6lo  expreflb,fub  vi  fuorum  jam  prœftitorum 
juramentorum, omnibus  excéptionibus ,  privilegiis,  be- 
neficiis,  &  indultis  impetrâtis,  &  impetra'ndis ,  (ignan- 
ter  &  in   integrum  rcftitutionis  ,  abfolutionisque  ,   & 
dispenfation'is  Juramenti,   beneficio  Patrise,  Locorum 
Confuetudinibus,  Juribusque  Canonicis,  Civilibus  niu- 
nicipalibus,  &  cscieiis,  quibus  ad  veniendum  contra 
pr-œmifFa,  feu  ipforum  aliqua  fe  juvare  polfent  quom- 
modolibec,  vel  tueri,  fignanter  Juri  dicenti  generalem 
renuntiationem  non  valere  ,  nifi  prasceflcrit  fpecialis, 
de  quibus  omnibus  tam  ipfe   llluftriffimus   Dominus 
Dux,quam  ipli  Ambaffiatores  juflcrunt,  &  rOgaverunt 
per  me  d-.ûum  Johannem  Franciscum  Secretarium,  & 
Notarium  ad  opus  ipforum  Côntrahentiuni  publicum 
confici  debere  Inftrumentum  unum  ,  &  plura  ejusdem 
tenoris.     Aâum  in  Caftro  Terrse  Abiate  Ducatus  Me- 
diolani,die  Dominica  décima  feptima  menfis  Odobris, 
praîfentibus    Speôabilibus,  &   Ëgregiis  Viris  Domino 
Guarnerio  de  Caftiliono,  Aluylio,  &  Lanceloto  Fra- 
tribus  de  Crottis ,  Georgio  de  Sanâo  Georgio  diâo 


Dec». 


Scaramucia,  Antonio  de  la  Cruce,  Brunorio  de  Gam-  Anmo 
bara ,  Marco  de  Putheobonello  ,  Chrilloplioro  Mira- 
bilia,  &  qnampluribus  aliis  Camerariis,  &  FamiliaribuS  1434* 
praefati  lUuftrilfimi  Domini  Domini  Ducis  Mediolani;, 
&  Ugonardo  Aymelinx  de  Camberiacho,  &  Amedeo 
Begneti  de  Ponzino  Familiaribus  prsefatorum  Ambas'- 
liatorum ,  inde  teftibus  notis ,  vocatis ,  &  fpecialiter  ad 
prxdiâa  rogatis ,  poft  quœ  prscfatus  liluftr.  Dominus 
Dux  Mediolani  juflît,  &  jubet  hoc  prxfcns  publicuni 
Inftrumentum  ad  majorem  firmitatem  fui  Sigilli  magni 
imprelfione  muniri. 

Extraiia  fuit  pnefetis  Copia  À  Regiflro  infcripto  fub  Lit' 
tera  0.  Ducis  PHILIPPI  MarIjE  Angli  Fice' 
■comitis  exijiente  in  Regio  Archimo  Cajiri  Porta  "Jo- 
vis  Mediolani ,  in  papiro  fcripto,  Dat.  Mediolaai  die 
•trigefima  menfis  Oélokris  Anni  1719^ 

Exami-aavit  JoANNES  ÎFraNCISCUS  St»1- 
G£LHUS  Régit  Arthivii  Officialis. 

CLXXXVIII. 

TDereirtigurtg  C^urfôrfï  Ludwigs,  ^fa%  ^î 
®tafené  aiti  Sî^cin  mit  tct  ©tatt  Spc'jï  we» 
gcn  l)e§  |t)ï  ju  lci(îcHl)C«  25c»;{lanl)cé  unt  luttct* 
«inrtnfccr  gu  m^cilentcc  Suftij/  auf  lo.  3at)e 
auffgcric^t  ju  J^ci)ï)clb«g  2)onncrfta9  wr  Dcm 

<E()rifîa9  I4H'  •  Lehman  ni  Chronicoa 
Spirenfe  Lib.  VII.  Cap.  XCI.  pag.  818. 
Col.  a.  ] 

C'eft- à-dire, 

"traité  pour  dix  Am  entre  Louis  EleBeur  Ç^ 
Comte  Palatin  du  Rhyn  £5?  la  Ville  de  Svi  r  e-, 
teuchant  h  fecours  ^u'il  devra  donner  à  ladite 
Ville  ^  fs"  r jidrninifirdtion  de  la  Juftice.  A  Hep- 
délberg  le  Jeudi  avant  la  Nativité  de  notre  Sei- 
gneur 1434. 

Ôflfî3i:  £ot)Wig  xm  ®t>mè  ®nmix\  0fcil|âtaf 
'*^1)«)9il)«p/  tcé  J^.  9v5mifd)cu  EHcic^ë  (Srgi 
^tud)fcé  /  uni)  J^ctiog  in  Saçcrn  /  bctcnnm  une 
t^Hntuntt  offcnba^r  mit  ï>iefcm  SSïief  allcn  tcnm 
tic  i^nc  f{t)cn  otct  l)êrcn  (efen/  wam»  tt>ir  mit  gam 
|cr  aSegiecD  gcncigt  fci;nD  jn  JriîDcn  un»  jw  gemcii 
nem  Silutîc  ter  îantc/  unt  àud)  ta§  QBitwcn  unt 
gaîai)fcn/  9lcicl;  mit  %i\x\\  cpilgrim/  .Kaufflcut/ 
£antt)cttit  unt  jîai»ffmannfcl)afft  )  (Sottcét)àiifcr  f 
unt  <x\k  antcïc  «mjcïfprc^mc  icut/  fîc  fci}n  @ci|î. 
lid)  otct  SBcWid)/  bcfd&icwwt  wertcn/  |icl;cr  fei)nl 
tcfio  6ag  gcivanbcin/  unt  6eç  (Scmacl)  ïctbtcibcn 
môgen/  tatum  tiabcn  mx  mit  n)Plbctrtct;tcm  95îutt) 
unt  rcd^tcm  SBiflTcn  tem  JÇcif,  9v5inif(;l)cn  9vcic() 
JU  (Sttttcfung/  ju  gîutj  unt  ju  Çtjren/  Une  fclbct/ 
tcn  lînfcrn  unt  tcn  gemcincn  £antcn  ju  gritcn  unt 
JU  (Scmad)  fût  Hns  unt  tcn  J^cdjgcborncn  gûrftcn/ 
îînfcrn  (icbcn  <5ot)n  /  ^crtjcg  îutlotg  /  mit  tcrt 
(St)tfamcn  QBcifcn  S5utgcrmci|îern  /  Slàtt)  unt 
SSutgctn  gcmciniglicl)  ter  ^to,tt  ju  êpci)ï  /  îîn» 
fcrn  bcfontcrn  gutcn  grcuntcn/  frcuutiic^  nnt  giit» 
lid)  tercinigt/unt  Dcrcinigcnîîné  mit  il)ncn  in  rccl> 
ter  SOiîafi  in  ^rafft  tif)  Sricp  mit  îîné  fclbfî  unt 
aUcn  îînfcrn  ©tâbtcn/  Scfitcn/  ©dbloffcn  /  îantcrt 
unt  îcutcn/  unt  tcn  Unfcrn/  unt  foll  ticfclbc  dM» 
nungc  uîf  Datum  tig  25ricfé  angc()cn;  unt  uf  tic 
nâd)|lc  jcf)cn  3«()ï  •"«^)  Datum  ti^  SSriefS  ncd)fi 
iiad)  cinantcr  folgcntc  «>c|)rcn/  adcr  ter  SOÎag  t)er« 
nad)  gcfd)ricbcn  (lc|)t. 

pum  ct(îcn  foUcn  unt  t»D((en  wit  tic  t>oïgctâ()rtec 
3eit  gantj  au^/  tic  35ârgcr  unt  3nwoI)ncr  ter  tor» 
gernl)rten  @talt©pci;r  mit  gutcn/  ftctcnivabrcn unt 
rcd^tcn 'Srcucn  mc()nen/l)abcn  unt  t)âitcn/c^rcnunt 
fûrtern/  ungefât)rKd)/  unt  aud)  ticfclbc  3cit  mit  il)» 
ncn  nimmct  ju  éricgcn  nod&îugcintfcÇafft  foniinen/ 
unt  cinigcr(e^  ©ad)/  nocî)  aud;  tcn  îînfcrn/  tcrcn 
Xùxx  mfl^tifl  fc»;ntitflé  ju  âcfïflttm/  in  Um  QSBeig. 

2iî4re 


DU     DROIT     DES     GENS. 
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ÂNNO  2Bd«  Ce/  ta§  jêmanli  mit  Sîaub  otct  Sranbt/ 
©efdngnug/  obct  fonfl  anScrft  /  in  wc(cl)cn  SBcg 
^434'  baéwdrc/  bic  ccrgcnanntc  ©tabtwn  @pct)c/it)rê 
SSucgcc  cbct  5'""*''''')"fr  angritft/  unb  bcfcfcdbigte 
«ad)  Dato  fcig  SScicfë/  fo  folicn  îînrcrc  2£mptlciit 
uiib  tie  Unfmi  fpld()é;  fo  èalb  (le  bai'  gctual^c  obcr 
barum  «ma{)nt  icctbcu  /  tnit  STladjcilcii  jii  frifcl)cr 
®ct{)atc;  mit  3"'^"ff'2"  u"ï>3"îicbcn/  mcljrcn/unb 
^clffcu  TOc()ren/  ungcfdf)rlicl)  /  glcic^cc '2Bcifc/  alg 
ob  ce  îînë  fclbtî  gcfd()ct)en  ividre/  ba^  aUcé  olnie  aile 
©efcrbc.  Unbob  jcmanb/  Uicc  bcr  irdre/  bic  wr» 
genatinte  ©tabt  Don  @pci)r  mit  ©ctiialt  ûbcrsiigc/ 
cber  (te  «oc  obcr  xxs'^zx,  it)re  5rci;i)cit  /®nabc/  9îccl> 
t(.\  gute  @iH.iout)cit  Pber  Q3ricf/  bie  fie  non  îîufcru 
J^crrn  Sattccn  bcn  çpdb(icn  unb  bcm  ^ciligcn 
©tut)(  ju  9îom  /  obcr  ton  Slêmifclicn  ^âi)fcrn  / 
cber  Don  ^ênigcn  /  obct  t)on  bcm  S5irct)o(î  mib 
©tifft  jit  ©pcçr  crtangt/  crivotbcn/  t)crbraci)t  imb 
geno(Tfcn  t)aben  '  trcibcn/  tringcn  obcr  fcl)dbigcH  wol- 
te/  fo  fodcn  uiib  iwUcn  u>ir  -Ç^rtjog  iiibUMg  obgc 
nannt;  ober  ob  »»ir  t)on  Sobtë  iccgen  abgaiigcn  wâ« 
rcn/  lînfcc  @ot)n  J^crtjog  Subivig  /  fo  balb  inir  baë 
gcW5al)r  unb  ermaf)nt  wcrbcn/  bcr  Stabt  ton  ©petjr 
barmibcc  bet)o((fe«  unb  bcratl)cn  fci)n/  mit  aller  îîm 
fer  9)îacl)t/  unb  nac()  Unfcrm  beftcn  Scrm&gen; 
glciclicc  35cig  a(S  ob  ce  Unil  fclb(t  angicngc  /  o()ne 
aUc  (Scferbc. 

3Bir'  J5crtjog  £ubi»ig  /  obcr  ob  wir  ton  ïobté 
fôcgcn  abgangen  wdccn/  îînfcr  ©obn  J&crtjÇog  îub- 
Jïig  eorgcnant/  nocl)  bic  îînfcrn  /  foîlcn  aucf)  bcr 
ebgenantcn  ©tabt  ju  @p:çr  /  offencgcinbc/  ober 
l)ie  auf  if)ccn  ©cftabcn  unbcimtjrt  i^rer  Çt)reu  gc-- 
ltc(î  ivdrcn/  fnxi  nocf)  nict;t  gctt)eibigt  /  obcrgefrie» 
Netware/  in  Unfcrn  ©tdbtcn/  ©cljtoflcn/  ianben 
unb  ©cbiebcn  nici&t  enttjaltcn  /  dtjcn  ober  trdnd'cn  / 
noct  il)ncn  fon(îcn  ®lei;t  barinncn  geben  /  obcr  3"» 
tcgung  tt)iin  /  in  tcinc  '2Bcig/  aie  fcrr  îîné  unb  bcn 
îînfcrn  fotctjcé  l»i(fcntlict)  ivdrc  /  obcr  een  bcr  obgc< 
nantcn  ©tabt  Dorijin  ftcttûnbct  ivârc  wotbcn/  of)nc 
fttic  ©cfdrbc. 

2Bir  foOcn  auct)  bcn  torgcnanntcn  Sârgcrn  unb 
3[m«ot)ncrn  bcr  @tabt  ju  ©pnjr  auflcr  adcn  unb 
jcglicl)cn  îînfcrn  ©tdbtcn  /  @ct)lc(Ten  unb  ®cbic< 
tt)cn/  <Spcig/^oft/unb  anbcré  ju  it)rcr  Qîotrbmfft 
«ngcl)inbcrt  ju  (ajfen  gcl)en  /  aie  fcrr  roir  obcr  bieîîn> 
fcrn  bcfjen  nicï;t  nott)buc(iftig  wdrcn  /  o()n  allcé  ®c> 
fdl^rbc. 

2l3ârc  ce  aud()/  ba§  îînfer  -Çi^»^fî''9  îtil>i»ig  '  obcr 
ob  wir  t)On  %mé  tvcgcn  abgangen  uidren  /  îînferë 
©ol)né  J^^rt^og  iubmigg  9Hann/  25urgmannc/ 
9ldt()c  obcr  S)iencr/ftc  tvârcn  ®rafcn/  ^crrn/9lit« 
ter  obcr  jtncd;tc;  aSûrgcrl  obcr  anberc  bie  Unfcrn/ 
en  bic  ijorgcnantc  ton  @pci)r  nacï)  Dato  big  Srifë 
td;t^  JU  fprcc{;cn  gcitènncn  /  bag  bic  gcmeine  Otabt/ 
unbbod()nid()t  il)rc^rci)l)cit/  9lcct)tc/  ®nabe/gutc 
@citont)cit  obcr  23ricf/  bic  (îe  ton  9lèm.  ^dDfcrn 
obcr  ^onigen/alé  torgcfdbricbcn  ftcl)t/  cntorben/cr» 
langt  unb  ^crbrad^t  t)aben  /  antrcffcnb  /  barum  folJcn 
(te  bcm  illâgcr  bcé  2flcc()tené  fiir  îînS  unb  Kufcrn 
9ldtl)cn  ungefdf)rlicl)  gc^orfam  fci)n.  J^dttcn  obcr 
gcttinncn  aucJ)  cinigc  îînfcrc  îîntcttl)ancn  /  Sûr. 
gcrobcr  ®ebdurc/  mit  bcr  obgcnantcn  ton  @pei)r 
SSurgcrn  obct  ©cbdurcn  icl;t  jn  fdjaffcn  /  ober  «n  fie 
JU  fprcc^cn  /  bag  cincrlci)  çpcrfon  antrctyc;  barum 
foticn  jcbttcbcr  ©cite  bic  Viager  burd;  ftd;  fetbft 
cbct  i^rcSWac^t'SSoftcn/  bcncn(  bic  man  alfo  an» 
fpredjen  ttill/  naclfifolgcn  in  bic  ®erid)tc  barinn  (te 
gefcffcn  fci)nb  /  ob  bcé  ton  il)ncn  ctforbcrt  tvitb  /  unb 
9lcd)t  ba|(îlb(î  ton  i^nen  nct)tnen  /  barju  man  i^me 
auc^  îu  jcgUd)cr  3cit/  fo  baë  not  fct)n  wirb'  gc< 
trcttlict  unb  fôrbcrlid)  bcl)clffcn  fci;n  /  barin  tcin 
Scrjict)cn  fci)n;  barbutd)  fold)  9lcd;t  tcrjogcn  tter^ 
ten  tnêd;tc/  fonbern  bcm  D{cd)tcn  foU  nadigangen 
ttctbcn/  ungcfât)tlid;  an  bcn  ®cti(l;tcn /ba  fidj  'i)<}â 
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gcb5l)rt/  afé  tor  gcfcferiebcn  fîc()t/  bOcf)  ^icrinncn  Anno 
au(jgenommcn  tcrbric(ytc  unb  tcrbûrgtc  @d;ulbcn/ 
bic  fctl  man  rid)ten/  aie  terbricfft  unb  tcrbfirgt  ifl/  '434* 
nadjbem  (]d;  'i:<.\è  gcbfibrf.  QBaiS  auci)  £e()engûtcr 
antrifft;  txxé  foll  man  tor  bcn  îcljcU'Jperrn  aiifricÔ* 
tcn.  2Ba^  mi\)  «fçgcn  unb  <Jcb  antriffr/  foU  man 
^anbclu  unb  aujjtragcn  iu  bcn  @crid>ten/  barin  fol» 
die  ®utcr  bann  gclcgcn  fei;iib.  Sic  torgenante 
5Sûrgcr  nnb  3nu>ii()ncr  bcr  Çtabt  ju  ©pcor  /  uni» 
aile  bie  it)rcu  (ollcn  auçl)  bic  sorgcnanntc  3cit  bicfcc 
(Jinung  gantj  ang/  mit  it)ren  î:ibcu  unb  ©fttcrn  m 
alîen  nubjcglidicn  îînfcrn  unb  bcr  îînfcrn  ©tdbfen/ 
©d)lo|fcn/  ïanbcn;  ©ôrffcrn/  ®crid)tcn  imb  ©c 
bicten/  ju  QBajfcr  unb  ,^u  iaiib/  ffir  aller  mdnnig» 
lid)  gficb/  ©diiicm  unb®lci)t^abcn/  ungcfdl)rlid) f 
nod)  aud)  barin  aiiff  (te  /  i()rc  îcib  unb  ©utcr/  nid;t 
tâmmcrn  obcr  tlagcii  /  foiibcrn  (te  unb  bic  il)rc  follen 
burd)  îîné  JÇcrt^og  Jubivig/  obcr  t\>  unr  ton  %mè 
tvcgcn  abgangen  unkcn/ Iînfcrn  @ol)n  -Çcrtjog  £ub» 
tingcn  cbgcnanti  ilr.fcrc  2(nip(lcutc  unb  bic  îînfcrn 
gctreulid)  bcfd;irmct  /  unb  fricblid)  befdjftr.îct  tuer- 
ben/  ol)nc  allcé  ®cfd|)cbc/  bod;  bafi  bie  torgefd;rie« 
benc  ÎCrticul  allé  in  .Krdfftcn  ungclctjt  ffi;n  nnî) 
blcibcn  fcUcn  /  ol)ne  allcé  @cfâl)rbc. 

îînb  wir  ^crtjpg  îubung  obgcnannt  foîlfn  unD 
itollcn  aud;  allcn  îînfcrn  2fiiiptlciiten  gebictcn  nul) 
cmpfcl)[en/  bie  obgcnancc  tcn  ©pci)r  bie  frcimblid) 
(Sinigung  gantj  au(j  alfo  ju  fealtcn  unb  jn  t^un/  in« 
majfcn  wic  tort)cr9cfd)ricbcn  ftcl)t/  o!)nc  aile  ©cfâ^rbe. 
îînb  in  bicfcr  25unbiui(3  unb  Çininung  |)abcn  xovt 
Jèertjog  iubmig  obgcnant/  tor  îîiifj  unb  îînfcrn 
©ol)n  .Çcrtjog  înbungcn  obgcnant  /  aiiOgenommen 
îînfcrn  giidcigcn  Jpcrtn  bcn  jîai^fcr  unb  fcuiefHad)* 
fommcn  âîêni.  .Kdyfcr  imb  .^&nigc/  îînfcrc  9)]it. 
G()urfurftcn  fdmptlicl)  unb  bcfonbcr;  unb  bie  J^od;. 
gcbornc  gut{îcn/îînfere  licbc23rubcr  famptlid)  /  unb 
bcn  ©tifft  JU  epei)r  /  fo  laug  bcn  bcr  (J^rtt.  in 
@£>tt  2>attcr  J^crr  Sdaban  Çrtjbifd^off  ju  ^tice 
in  l)at/  unb  bcn  Sifd^cff  unb  bcn  ©tifft  ton 
2Bormé/  mit  bcncn  ttir  tor  tetbric(tt  unb  ter* 
fd)ricbcn  fci)nb/  unb  aud)  bcn  'SBoIgcborncn  îînfcrn 
licbcn©o()n  iub»tigcn@rafcn  ju  2Burtcmbcrg/iinb 
bic  ©tabtc  9)îai)ntj;J5ei)lbrun  unb  2!?iuipffcn  /  iinD 
aud;  bic  9îid;é'@tdbtc  /  bic  in  bic  ianbtogtci;  im 
^lfa(j  gcl)otcn/  mit  bcn  allcn  ttir  tor  in  (Simittg 
ftnb.  Unb  bcé  ju  îîcfunbt  fo  ()aben  itir  J^cr^oj 
iubitig  obgcncnt  fur  îîné  /  unb  ^ct|og  iubmig 
îînfcrn  ©o!)n/ îînfer  ^iifirgel  an  bicfen  ©ticftbun 
l)cncfcn.  S)cr  gcbcn  ift  ju  J^cibclbcrg/  uff  bcn  S)cn» 
nerlîag  tor  bcm  JÇ.  S^rifttag  /  in  bcm  3al)r/  afô 
man  fdiricb  nad)  S()rifti  ®cburt  taufcnb  ticrjjun» 
bctt  brcifftg  unb  ticr  '^<x\)x, 

CLXXXIX. 

Ixifygers  S I G I  s  M  u  N  D I  ctfîe  Concordata  mit  ,  . ,  , 
bcn  ©tart&ett  bcë  l^otttgrei'cbs  25<?^mcit  ^it* 
aufgcridK/ 1)00  tic  âmbtcr  an  tcinc  augidnbci! 
follen  tcrgcben  ttcrbcn/  unb  bic  fo  bcn  teib  €()ri» 
fti  untcr  cincr  gcftalt  cmpfa()cn  /  allcin  an  bcn 
ortcn/ito  jutor  Communio  fub  urraque  ttidît 
imScaud)gcttcfcn/  gclitten  itcrbcn  foUcn.  ®c« 
ben  Qûrinn  Anno  1435.  [  Mulleri 
9(îcid)é='2:agë.Theatrum  IV.  2îor(îellung  pagJ 
236.  L UN  I G ,  ^eutfct)Cé  9îcid;é'Archiv. Part. 
Spec.  3tbtl)cilun9  I.  pag.  9.  d'où  l'on  a  ti- 
ré cette  Pièce.  J 

C'eft-à-dire, 

Premiers  Concordats  de  f  Empereur  Sigismond, 

axjÉ'f  /«  E T  A T s  DE  Bohême,  portant  qr.i 

les  Offices  du  Royaume  ne  feront  point  conférés  à 

des  Etrangers    &  ^ue  les  Commumans  Jous  me 

P  p  feu- 
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AnnO       fi"^^   Espèce    m  feront  tolérés  que  dans  les  Lieux 
eu  la  Communion  fub  utraque  n'étoit  pas  aupara- 
^43?»       vant  obftrvée.     A  Brinn,  Jnno  I45f. 


OS  3cwcil  îînfct  J5(59Î91  3(Sfué  (5()rirtib^/®0tt 
"^^iint  ï>crf&l)ncc  brê  !ncnrcl)li(l}cn  ®cfcl;lccl)të  / 
ailé  Scrtljl  tes"  3tUctl)ocl)rtcn  um  bcr  93]eii|cl)cn  @c< 
ligfcit  ©orge  gctragcu  /  lia^cro  auct;  6cn  frt)iiicl)li« 
disn  îcî)  ctlittenl  Irtiiiit  et  fie  beçlc  «cvciuigcn  /  mil) 
tn  ciiicS  jiifammcn  fc^fn  m&cfctc  /  bcjycn  al'^  tcé  al- 
Icrbcfîcii  SOÎcilîcré  /  £cl)rctë  unt  gûljtcré  Ç^'inpct 
nacl)  niiiv/  ifî  aué  ^c))rcrltclj«  Une  Ddu  Icm  2(ll« 
iimcttig-n  tcrttautcii  unb  t)ctUcJ)cncn  ^o^cit/  aie 
ivit  Uns  gutcii  ^ricbcn/  (Sinigtcit  unt  ScttrauUg. 
tdt  bclicbcn  laffcn/  iinti  man  nacl)  ctlicï;cn  /  junfd^cn 
Ucg  JP)  ili3cn15afîlict)cn  Synodi  icgatcn  /  uni)  jwi. 
fcl)cn  tau  ^ênigrcicl)  Sobmcn  unt  ?0îatg9raftl)um 
sOW^tcn  ju  Q>tàg  gcfd^ricbcucn/  iinî)  auffe  «papicc 
gcbracljtcu  Compaâratcu/  Méifl/  Sîcrtmgcn  tjic 
i-uiitl  ucrblicbcn.  Siewctlcu  atlc  Unfcrc  ©acljcn 
in  giitcn  fricî)(icl;cn  ©tanbe  gcbtacl)t  ftii^/  ï^^'"'* 
«ud)  Me  Î[i!f3ffil)riinfl  Deé  if&nigrcicl;é  S&bcim/  unC 
gnarggraftljumé  gjidljren  ■  t)urct)  Dcn  ^cUigcn  Sy- 
nodum  îuSafcl/  imï)  Unfcrn  ^ci)fedicï)en  2îcr« 
fiant  aufé  aUccbcfte  vcrfotgct  uuD  vcrfcljcn  wctîicn  : 
mit  abcc  jwifdjcn  bcn  Jcgatcn  tes  ^ciligcn  Synodi 
JU  SSafci  an  cincm  /  tann  ten  QBoè(gcbcl)i:nen  ^ec 
ren  unt  Sfîittctn  /  wie  nid)t  wenigcï  Dcn  g>r(igern/ 
ï)cn  ©cficcngen  /  Çt)rent)e(îen  /  §rbatn  unb  2!3ci« 
fcn/  toc  ticfcin  ju  Un»  nad)  $>tinn/  ini  Sfîa^mcn 
bcé  ^Ônigrci^é  5S5|)eim  abgcfcrttgtcn  ©cfanttcn 
(intcrn  t()ci(é  /  nod)  ticl  Uneinigtcit  unD  SBicbcï- 
witli-n  gcwcft  /  unfc  juin  èfftem  entfîantcn.  SDe« 
rowegcn  fo  l)abcn  \m  Unfcï  ^er|  ©inn  uni»  COlut^ 
t)a()in  gcrid)tctl  fletgigc  9îîû()  «nb  ûbcraué  grolfc 
©orge)  bcn  ia|î  bcé  'îagcé  unb  bcr  îanbcn  auff 
Unégdabenr  aufbag  \m  aud)  jettSttctc  ©ad;cn 
»eïctttigten/bJcQBibcrtwttige  in  wiaigc/bicfdwïf' 
(en  in  glattc;  unb  baê  jcnigc  fo  fctn  wn  einunbcc  in 
einc  fammentlidic  JÇcilig'  unb  fcligttiacl^cnbe  Çinig. 
feit  btingcn  m&d)tcn.  ©internat)!  \m  nun  bcï  9lu!)c 
«nb  ScftKbigung  bicfcé  ^ênigreid'é  /  fo  Wit  aOe- 
j"eit  geliebct  unb  in  (St)ten  gct)altcn/  ton  ^er|fn  bc. 
gicrig/  audi  bc^  wiUené  /  tânfftigcn  SBitern-àrtig. 
feiten  unb3  trûttungcnf  batucd)  bic  Untcrtt)anen; 
eé  befdicljc  une  ce  nic0c;  ftcb  leid)tlid)  cntpcrcn  tên. 
ten/  tan  ctlidien  ncd)  |)intcrftcUigen  ©ad)cn/  bon 
tencn  termeinct  witt;  ba§  il)ncn  in  ben  Compac- 
tar en  bct)  ©cfïiebigung  beé  ^5nigvcid}é  tein  tcd}tcé 
SScnû'cn  gefd;ei)en  fci;l  mit  biOigen  îOîittdn  Dorju» 
tcmmcn;  al»  ftnt  wic  l)tetauf  cntfd)lpflrcn  (  grmclte 
@cfa;ibtc  beé  ^&nigreid)é  256t)men  ;  unb  9)îarg. 
grafftljumbé  SDWhtcn  /  (jei)lfam  ju  bct|ct)en.  Unt 
laben  ju  ®otteé  iob  unb  <5l)t/  unb  Scfritbigung 
bcmelbtcn  ^Ônigteid^é  /  fo  wol)t  allée  anbern  um» 
{icgcnbcn  S5l(feï/  unb  aller  et)riften  anenfd)en  / 
auci  JU  ticler  un5el)UdKn  ©iclcn  fyxjK  unb  ©clig" 
Jcit  tiefeu  93ticf  Bcrfcrtigct. 

311  ?fîat)men  ®£>ttcâ/  2(mcn.  'Sbun  t)iermit  al. 
(en  in  gomein  unb  cinem  jebeu  infonbett)cit  tunb  unb 
(if|.iibal>t/  bag  wir  jii  bencn  t)«nad)  befdirijbencn 
unb  ing.'fanipt  &cfd)lc|fenca  «punctcn  unb  !Z(rticuln 
ïcrtoilliget  /  unb  ftafît  biefcr  Unfcc  3>ctfd)reibung 
terroitligcn  t^un.  Çrftlid)/  l<x%  bie  2îenipterunb 
ber  g(;iftlid).n  QButbigteiten  nidjt  »ergeben  rocrten 
feUen  burd)  bie  Tliiélânbet/  in  bem  ^ènigrcid)  25o' 
J)ciin/  unb  SO^irgqtafftljumb  Ç!rnâl)ren,  3tem  bic 
jcnigen  I  fo  bcii  jcib  <Ii)ri(îi  untcr  etnetlei}  ®cftalt 
tmpfa^en  I  ^clleu  in  Pittbcmelttcn  ^onigreid)  unb 
çv»7at99vafftl)um6  /  ^u  33etl)utung  fd)atlid)er  2îcr< 
jiiifd)ung/  iDietcc  iken  fouberbal)reu  ïïîillcn  unb 
gcci)t)eit  nidjt  gctultet/  fonbern  aliein  an  benen  î)t< 
tcn/  TOO  t)iebet)orn  bie  Communion  fub  utraque 
nici^t  im  25taud;  gewt(l/  gcljttcn  ivcïbcn. 


IPLOMATIQ^UE 

®ebcn  «PrinnI  Anno  14?,-.  Unfcrcr  9îeid)C/  Annd 
bcë  J(punganfd)en  im  funffjigftcn  /  beé  9\Jimifd)en 
im  tcd)»''unb  îUMiigigtîfn  /  bcé  SSJmifdjcn  im  ftdj'  ^435' 
5ct)cnbcn/  unb  beé  ^ayfettljumbé  im  bietbtcn. 


cxc. 

Fœdiis  ir.ter  Joannem  II.  Ca/lèlla  &?  Legiom,  j  i ,  [anv. 
y  Carolum  II.  Frauda  Reges.  jiilum 
in  Oppido  Major  Ho  die  ^i.Januarii  Anno  I43f. 
[Voyez -la  Cl -après  ibus  le  zj.  Septembre 
i47f-  Tcme  III.  Parc.  I.  pag.  j- 10.  Col.  i. 
jbtques  à  la  pag.  y  14.  Col.  1.} 


ex  CL 

Fromejfe  (^JDéckratiofi  dePuii.tpPn'MARi^  ly.Fevr. 

Duc  de  Milan ,  peur  rob/erva/ion  du  Traité  fait 

avec  A  M  e'  VIII.  Duc  de  Savoye  ,  £#  le  Mar-  sa'voyÊ  Et 

quis  de  Mo  fiicETkK  AT  ^  fait  à  Milan,  le  ij.Monfeu- 

Février  HJf.     [S.  Guichenon,  Hifloi- 

rc    Généalogique  de  la   Maifoa   de  Savoye. 

Preuves,  pag.  J5-3.J 

In  No/n'me  Satilie ,  y  Ixdividutt  7'riuitaùs,  feli^ 
citer  y  Amen. 

A  Nno  à  Nativitste  Domini  noflri  Jeru  Chridi 
■^^  millelimo  qundringentefiino  trigelîmo  quinto,  tet- 
tia  décima  ludiàione  ,  die  Jovis  deciino  leptimo  Fe* 
bruarii ,  in  Caftro  Porte  Jovis  Mediolaiii,  vidclicet  in 
Caméra  cnbiciilaria  infr.ifcripti  Illuftriffuni  Principis  fi. 
ExcellentiHîmi  Domini  Domini  Ducis  Mediolani,  ibi^ 
que  Illuftriffimus  Princeps  &  Excellentiffimns  Domi»- 
nus  Donlinus  P  h  i  l  i  p  p  u  s-M  .1  r  i  a  A  n  g  l  u  s  Dus 
Mediolani,  &c.  Papisc,  Angleriarque  Cornes,  ac  Ja- 
nuE  Dominus,Filius  quondam  nunquam  delendœ  me» 
moriïE  lUuftriiTîmi  Domini  Domini  Joannis  Galeaî 
prîmi  Ducis  Mediolani ,  &c.  certificatus  fpeûabiles  & 
folemnes  Oratores  fuos,  quos  ipfe  DominusDux  fen» 
tiens  noviflimis  temporibus  eyortarti  effe  Bellorum  &  ■ 
Guerrarum  materiam  inter  Illuftriffimum  Dominum 
Ducem  Sabauuis  Patrem  funm  charifilmiim,  feu  II- 
luftrem  Dominum  Principeni  Pedcmontium  ejus  Prî- 
mogenitum  ac  ipfius  Domini  Ducis^MediolauiFratrem 
ex  una  parte  ;  fie  Illuftres  Dominum  Marchionem 
MoNTfSFERR ATI  ,  &  Joannem  ejus  Primogeni- 
tum  parte  ex  altéra,  occafione  certorum  Pad/oram, 
alias  inter  ipfas  Partes  initorum  ,,ad  Pacem  &  coinpolitio'- 
nem  inftitiiendam&  tirmandam  miferat  (annueiite  œter- 
no  omnium  rerumConditore)  omnes  dittcrentias,  diffi- 
cultates  fit  debata  tune  lubortas  &  vigcntia  inter  pridiâos 
Illuftres  Dominos  compofuilfe,  &  per  ooriiïn  fenteiv- 
tia T)  emologatam  per  prœdidos  Dominos  tcrminaffe, 
&  Partes  iplàs  pro  fecaritate  &  firmaniento  conventO^ 
rum  învicem  convenille  ;  q.uod  aut  illQlïris  Dominu* 
Marchio  remittat  in  maniijus  &  poteftate  prxdicli  II! us- 
tris  Domini  Principis  ,  Caftra  fie  Fortalitia  Montiscal- 
vi  ,  fit  Pontiftoticc,  ant  curct  &  operam  efteftualem 
adhibeat,  qnod  iple  Dominas  Dux  proinittat  obfervaii- 
tiam  omnium  praedidorum  pro  prxdiâis  Domino  Mar- 
chione  fie  Filio,  h  contra  eos  vi  èc  armis  agere,  li  iit 
prsEdiâis  conventis  fit  compofîfis  deficerent,  ant  in  ali- 
quo  contra  facerent  ;  Inclinatus  ,  fit  mutus  reiter.uis 
precibus  6c  inftaïuiis  prxdiSi  Domini  Marchionis,  qui 
ipfum  Domiîium  Duccm  Mediolani  attentilîlmè  fuis 
Liiteris  fit  Nantiis  exoravit,ut  pro  corroborandaCom- 
politione  &L  Pace  inter  ipfos  Principes  fanâiffimè  ce» 
lebr.ua  ,  firmandamque  bcnevolentiam  ôc  charitatem  in- 
ter iplas  Pattes,  dicSam  promiffiontm  faciat  pro  ipfo 
Domino  Marchione  ,  tcnore  prsefentium  fponte  &  eX 
certa  fcientia,  animoqiie  deliberato  ,  nulloque  errore 
dufilus  promifit  ai  efficàciter  promittit  ,  fit  in  fide  fui 
corporis,  ac  Veri  fit  Juftiffimi  Principis  pollicetur  fub 
fui  &  omnium  bonorum  fuorum  obligatione ,  pignon" 
&  hypothecœ,  lllurtri  Fratri,  &i  Filio  fuo  carillimo 
Domino  Principi  Pcdemontium  generali  Locumtenen- 
ti,  fit  Primigenito  prœdifli  Illuftiis  Domini  Ducis  Sa- 
baodia;  Patris  fui  cariflimi,  &  mihi  Urbano  de  Jacop- 
po  Secretario,  fit  Notario  fuo  Perfon»  publies;  ftipu- 
lanti  &  recipienti  nomine  fit  vice  prxf.itorum  Domino- 
ruin  Ducis ,  fit  Principis ,  ac  omnium  à  lingulorum 
aliorum  quorum  imcreil  h  intererit ,  ac  interefle  pote- 
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Anno   '^'^  '""  futurum,quod  prsfati  Illuftres  Domini  Marchio 
"■  &  Joannés  ejus    Primogenitus  ,  omnia  &  lingula  coji- 

J47f,  venta,  &  per  fuos  Oratores  judicata  &  compofita  iiii- 
•J}'  plebunt,  fervabunt  ac  exequentur,  bona  fide,  iiilegrè, 
inviolabiliter  &  iine  exceptioiie  ,nec  in  aliquo  detàciciit 
aut  contrafaciem ,  &  in  quantum  in  prœdittis  &  aliquo 
prœdiâorum  deficerent  ,  contrafacerent  vel  non  irn- 
pierent, contra  iplbs  Dominum  Marchionem  &  Filiani 
vi  &  armis  infurgere  &  agere,  atque  iplbs  ad  omnimo- 
dam  obfcrvantiain  convetuorum  conipeliere  ,  &  cum 
prœdiâo  Domino  Principe  elle,  &  ipfos  Doininos  Mar- 
chionem &  Filium  fi  contra  tecerint  debellare;.&  fi- 
militer  promilit,  ac  promittit  infurgere  &  agere  contra 
omnes  &  fingulos  Vaflallos  &  Subditos  diéli  Domini 
Marchiionis  in  omnibus  &  per  omnia,  prout  &  fecun- 
dum  quod  ex  forma  Pronunciamenti  Oratorum  fuo- 
rum,  &  eorum  quce  di£ti  Oratores  judicaverunt ,  aut 
fidem  dederunt,  vel , eorum  interpofitione,diâa;  Partes 
invicem  convenerunt.  Renuntians  exception!  hujusmo- 
di  promiffionis  non  faâœ,  &  omnium  procmillbrum  , 
ut  prœmittitur  ,  non  adtorum  ,  &  cuicumque  probationi , 
&  defenlioni  in  contrarium.  Et  inde  prîEdiftilS  Domi- 
nus  Dux  Mediolani  jufTit  per  me  Urbanum  Sccreta- 
rium  &  Notarium  fupra  fcriptum ,  &  infra  fcriptum 
de  pr£cdi£lis  fieri  debere  publicum  Inllrunientum  ,  id- 
qiie  folito  ejus  Sigillo  muniri.  Pra;rentibus  Speétabi- 
libus  &  Egregiis  Arasmino  de  Trivultio  Filio  quon- 
datn  Domini  Antonii,  Alvifio  Crotto  Filio  quondam 
Domini  Lucœ  Conlîliariis,  Jeanne- Antonio  de  Rem- 
baldis  de  Briffia  Filio  quondam  Domini  Bartholomei , 
&  Georgio  de  Carefana  Filii  Jacobi  ,  Camerariis  prs- 
fati  Domini  Dticis  ,  inde  teftibus  nutis  ,  vocatis,  & 
fpecialiter  ad  prxmifla  rogatis. 

/»  nomine  Sanéia  ,  Q  Iniiv'iiuce  Trhtkatis  félici- 
ter ,  Amen.  Anno  à  Nativitate  Domini  noftri  Jefu 
Chrifti  millefimo  quadringentelîmo  trigefimo  ,  quin- 
to  ,  tertia  décima  IndiCtione  die  Veneris  ,  deci- 
mo  oâavo  Marcii ,  in  Calho  Portœ  Jovis  Medio- 
lani Parochise  Sanâi  Protalii  intus ,  videlicet  in  Camé- 
ra cubicularia  infrafcripti  Illuftriirnni  Domini  Domini 
Ducis,  ubique  Illuflriffimus  Princeps  &  Excellentiffi- 
mus  Dominus  Dominus  Philippus-Maria  Auglus  Dux 
Mediolani,  &c.  Papiae,  Anglerisque  Comes  ,  ac  Ja- 
nuœ  Dominus,  Filius  quondam  gloriofiE  &  nunquam 
delendse  bona;  memorix  IlluHrilîlmi  &  Excellentiffimi 
Domini  Domini  Joannis  Galeas  primi  Ducis  Mediola- 
ni, &c.  Tenaciter  memotioe  retinens  per  publicum  & 
authenticum  Inftrumentum  traditum  &  rogatum  per 
me  Urbanum  de  Jacoppo  Secretarium  &  Notarium 
infra  fcriptum ,  de  Àano  prsfenti  millefimo  quadrin- 
gentefimo  trigefimo  quinto,  tertia  décima  Indiâione, 
die  Jovis  decimo  féptimo  Februarii ,  folemuiter  &  ef- 
ficaciîer  promiliflè  in  fide  fui  corporis,  &  Veri  ac  Jus- 
tilîimi  Pïincipis,  &  fub  fui  &  omnium  bonorum  fuo- 
rum  obligatione,pignori  &  hypotiiecEe  Uluftri  Fratri,  & 
Filio  fuo  cariffimo  Domino  Piincipi  Pedemontium 
Generali  Locumtenenti  &  Piimogenito  Illutlriflimi 
Domini  Ducis  Sabaudiœ  Patris  fui  carilîimi,  &  mihi 
Urbano  de  Jacoppo  Secretario  &Notario  fuo  Perfonœ 
publicie  ftlpulanti&  recipienti  nomine  &  vice  pridiiStorum 
Dorninorum  Ducis  &Principis  ,ac  omnium  &  fingulo- 
rum  aliorum  quorum  interefi  &  intererit  ,  &  interelFe 
poterit  in  futurum  ,  quod  Illullris  Dominus  Marchio 
Montisferrati,  &  Joannes  ejus  Primogenitus  ,  omnia  & 
fingula  inter  prasdiâos  Dominos  Ducem  Sabaudice,  & 
Principem  Pedemontium, feu  ipfum  Principem  &  eos- 
dem  Dominum  Marchionem,  &  Joannem  ejus  Primo- 
genitum  conventa  ,  &  per  Oratores  prœdidti  Domini 
Ducis  Mediolani  judicata  &  compofita  implebunt,  fer- 
vabunt &  exequentur  bona  fide,  intègre  ,  inviolabiliter 
&  fine  exceptiunc,  nec  in  aliquo  déficient  aut  contra- 
faclent  ;  &  in  quantum  in  prsdidtis  &  aliquo  pra;di(ïlo- 
rum  deficerent, contrafacerent  vel  non  impjerent, con- 
tra ipfos  Dominum  Marchionem  ,  &  Filium  vi  h  ar- 
mis infurgere  &  agere,  atque  ipfos  ad  omnimodam  ob- 
fervantiam  conventûrum  compellcre,  h  cum  prsdifto 
Domino  Principe  efiPe  ;  &  ipfos  Dominum  Marchio-  i 
nem,  &  Filium  fi  contrafecerint  debellare,  &  in  om-  î 
nibus  &  per  omnia ,  prout  in  prxdiâo  Promiflionis  & 
Obligationis  lnfttumen[0,ad  quod  relatio  habeatur ,  &  1 
cujus  tenorem  &  continentiam  ipfe  Dominus  Dux  Me-  j 
diolani  haberi  voluit  &  vult  hîc  pro  fpecificatis  &  fuf-  , 
ficienter  expreflls,  habetur  mentio.  Nunc  fponte,  & 
ex  certa  fcientia  ,  animoque  deliberato,  nulloque  duc- 
tus  errore,declaravit  &  déclarât,  ac  foicmnitcr  protes- 
tatur  intentionis  fuœ  fuifife  &  eife,  quod  non  folum  ip- 
fe Dominus  Dux  Mediolani ,  veruin  ctiam  omncs  & 
finguli  Hœredes  &  Succeflbres  fui,  folemnitcr  &  effi- 
ToM.  II.   Part.  II. 


caciter  obligati  fint  ad  obfervandum,  &  efFeâualiter  AjjMrt 
adimplendum  omncs  &  fingulas  Promifliones  &  Obli- 
gniones  faftas  per  ipfum  prsdiito  lUulhi  Domino  143?» 
Principi  Pedemontium  ,  &  mihi  Urbano  Secretario  & 
Notario  fuo  fuprafcripto  ,  de  quibus  fuperiùs,  ^\Vi 
dido  ipfarum  Promiflionum  &  Obligationum  Inftr.u- 
mento  habetur  mentio ,  &  non  folum  contra  &  adver- 
fus  prœdiSos  Dominum  Marchionem  &  Joannem  ejus 
Primogenitum  ,verum  ctiam  contra  quoscumque  alios, 
Filios,  Hxredes  ,  Succelfores,  Vallâllos,  &  Subditos 
ejusdem  Domini  A4archionis ,  fi  &  quotiescumque  Jti 
aliquo  contra  fecerint  aut  non  fervaverint  &  adimple- 
verint  promifih,  conventa  &  adjudicata, prout  fuperiùs 
di£tum  efi;&  quod  prccdiâa;  Promifliones  &Obligatio- 
nes  ita  fe  extendant  ad  Hasredes  &  Succeflbres  ipfius 
Domini  Ducis  Mediolani ,  &  pariformiter  eos  ligent 
&  obligent,  non  folum  contra  &  adverfus  prteciétum 
Doininum  Marchionem  ,  &  Joannem  ejus  Primoge- 
nitum, fed  etiam  contra  omnes  alios  ejus  Filios,  Hae- 
redes,  Succelfores,  Vaflallos  &  Subditos  prout  fupra, 
queinadmodum  &  prout  li  de  hoc  fpecialiter  adlum 
cflc-t,  &  de  prœdiilis  in  fupra  fcripto  Promiflionum  & 
Obligationum  Inftrumento  fada  fuilfct  folemnis&  fpe- 
eialis  inclufio;  promittens  efficaciter,&  in  fide  fui  cor- 
poris, ac  Veri  &  Illuitriflimi  Principis,  fub  fui,&  om- 
nium bonoBum  fuoium  obligatione  ,  pignori  &  hipo- 
theca;,pra;diao  Illuftri  Fratri  &  Filio  fuo  cariflimo 
Domino  Principi  Pedeinontiam ,  Generali  Locumte- 
nenti &  Primogcnito  praïdiâi  Illuflris  Domini  Ducis 
Sabaudia:  Patris  fui  cariflimi  ,  &  mihi  Urbano  de  Ja- 
coppo Secretario  &  Notario  fuo  Perfonœ  publics  fti- 
pulanti,  &  recipienti  nomine  &  vice  prccdiflorum  Do- 
rninorum Ducis  &  Principis,  ac  omnium  &  fingulorum 
aliorum,  quorum  intereft  &  intererit  ac  interefle  po- 
terit in  futurum  ,  effedualiter  obfervare  &  exequi  ac 
inviolabiliter  adimplere  prœdiâam  Declarationem  & 
Proteflationem,  &  omnia  &  fingula  fupradiâa;  &  con- 
tra ea,  vel  aliquod  eorum  ullo  tempore  quovismodo 
non  facere  nec  venire  ;  renuntiansque  exceptioni  noa 
faflœ  hujusmodi  Declarationis  &  Proteftationis,&  om- 
nium prœmiflbrum,  ut  pr^mittitur,  non  aftorum,  & 
cuicunque  probationi,  &  defenlioni  in  contrarium.  Et 
inde  prœdiêtus  Doininus  Dux  Mediolani  jufflt  per  me 
Uibanum  Secretarium  &  Notarium  fupra  fcriptum  & 
infrafcriptum  de  prEcdiftis  neri  debere  publicum  Inftru- 
mentum,idque  folito  ejus  Sigillo  muniri,  prifentibus 
Speflabilibus  &  Egregiis  Viris  Arafmino  de  Trivultio  '  " 
Filio  quondam  Domini  Antonii,  Alvilio  Crotto  Filio 
quondam  Domini  Luce  Confiliariis  ,  Antonello  de 
Serratico  Filio  quondam  Domini  Gabrielis  Caflellano 
Caftri  Portœ  Jovis  Mediolani  ,  &  Magiflro  Alvilio  de 
Terzago  Filio  quondam  Domini  Luce  Phyfico  prœ- 
difli  Domini  Ducis, inde  teftibus  notis,  vocatis  &  fpe- 
cialiter  ad  prasmifl^a  rogatis. 

CXCII. 

X>ergfci«^  îl»tfct)cn  %m  ©ticfft  Côirnjcv/  unbs  Mal' 
ter  ©fcitt  <50prtr  ;  2Bo6urcl;  aOc  gcgcn  cinau. 
ter  t)abent)e  imn>i(Icn  auffgchabcn  tuccCcn/  iint 
ucrrprecfecn  tectc  %[)n{  cin  antcr  in  aacin  «ot{> 
fall  kwiiftc{)en.  Datum  in  Dominica  Jiéi- 
late  Anno  1455-.  [LuNiG,  Scutfd&c^ 
9lcicI)^'Archiv.  Part.  Spécial.  Continuât.  I. 
gpttfciMtia  III.  pag.  141.  J 

C'eft-à-dire, 

Acccrâ  entre  V  yllhaïe  d'eCoRVEYy/a  FilU  de 
HoXAR  fur  hurs  anciens  Différents;  avec  pro- 
meffe  de  s'entr'affijler  rcciprog'uetncnt  dar.s  les  cas 
de  nécejfité.     Fait  h  Dimanche  Jubilate  1 4.3)- . 

QfgT}  SSctctinfct  Prior,  S)ictcric(i  q3ro«cfï/iinb 
*^  Mt  ganje  ©cmciiic  (Eupittcl  t()0  <£ot»£ii/ 
betctincn  unt  bctfigcn  in  but|l'Ui  opuicn  S3rcfe/  doc 
lîné  nnt  ii!&i  Unfcrc  2fîiid)f onnncn  /  tôt  »vi;  faiiipt* 
(ict  iint  dnfcrtWjtiijtifcn  mit  giitcni  îîorbcraDc  /  9)Î5. 
te  une  g&t(.  unt  gtunblifcn  tJcrglefcn  /  vcrtcagcti 
unt  eereiniact  ()et6en  /  mit  ufcn  lc»en  grûnCcn  /tcni 
9ila()6e/  unb  ter  ©tutt  tl)o  S^hfox  iimb  aile  @e. 
fcl>il/  îlmviHen  unt  ©ebrcfen  /  tat  wi;  to  êl;nc/ 
unt  fe  t!)o  îîng/  iventc  an  tii||en  Siiflf  /  atJc  tiifle 
25recff  gogetcn  ig/tiuïten/unt  irgent  ivoriune  îîng 
Pp  i  ^jn 
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Anno  cin  t()e  bcm  anlctn  ^cfcbcn  niJ4)tcn/  bat  nicfit  u^t 
bcfctcitcn.    9Scnn  mann  ct)n/  lat  Wic  tsan  cl)ncn 

^35-  une  ctjrtgm  tjcrtctigct  fc»)n  /  unD  fo  wt;  lîné  vctci< 
niâct  ^cbt  I  mit  Dcin  J5t)cl&9cbcit)rncn  S)iirci)(.  Suc* 
fîcn/4«5i>9  Ottol  tl)o  ©runfci^wigt/lat  mit  è!}rcm 
2Bctt)cn  unî)  SfBiUcn  gcfclictjcn  i^  /  fo  fc  tat  mete 
tierfcgclt  l)cbtl  wcntc  Sat  &t)nc  latcon  jcnig  £»cancî 
cccc  limviUc  t)an  ivctlctftanlc/tat  qucmc  l)cr  tuar 
tat  t)crqucme/  l)cg  tvide  wi)  fc  gàitsltctcii  6i)  i{)nt 
UkX)n\l  mt  êl;nc  tcg  bi)rtat)n  mit  aller  9Jîacl)t  ; 
QBolbc  fc  cet  mi)  CâlT"»  S)a,qcn  cin  îîfcc  ^ctcn/ 
fcc'Ztbbct/  cttcccin/  dé  cin  Wct  /  cttcr  can  tii 
Tibhitté  wcgcn  ttcngen/  Sdott)  unt  Unroilicn  anlcg. 
gcnl  mo  fc  tat  angcbracljt/  wo  bc  botscn  bcn  ©61)' 
nC'Srcff/  unb  cet  anbcrc  Svccffc  /  te  fc  ()cbbct/t)aii 
Ufcn  Sorfa^rcn/  'Ubbtcn  unb  Sapittcil  fainpt  unb 
bcjonbcr/  unD  ocî  fonbcrlicf  bot>cn  bcn  îSrcctf  bcn 
c!)n  cin  2lbbt  gifft/  wann  ^c  cïft  tt)0  îînfcm  @tiff« 
te  (:5mbt/TO0  wi)  è^rcr  bcë  tt)o  ÎUtdjU  mdd)ti3ftnb/ 
fe  en  tvillc  wi;  beé  Unêl  offt  bcm  2{bbDc/  cbbct 
?lîcmanbcncincïlci)2Bi;fcbi]fta{)n/  fcnbcrn  n>t)  wilt 
bcg  fammct  unb  bcfunîci;  s^nj'icfcn  b\)  &t)nc  blic< 
ttcn/  unb  êl)nc  bcé  boftabn  unD  bjt'anbt  fi;n  /  h\) 
è|)rcrolbcn  gn;l)cit  unb  QBoljn^cit/  nacl)  3nt;albe 
èi)ïit  5Srccfe  /  uni)  olbcn  jÇcrfcmmcnbc  jo  tt)o  blic< 
Dcnbc/  fonbct  3"^^)'  ""ï*  '^'^*^"  batfcor  îî«é  unb 
îînfc  Slad^tomuicn  /  b\)  U\m  $f)rcn  unb  (Jt)nvûc« 
Digteitcn  /  ftcbc  unb  ïcflc  t^o  tjclbcnDc/  fonbcr 
argc  £ifî/  jcning  bcf)c(pp.  UnD  l)cbt  tcg  tl)0  ^uub* 
film  Unfcé  Sapittclé  ^nficgct  an  buffc"  SrcfT 
tDCtlirfcn  gct)angcn.  Datum  Anno  Domini ,  M. 
CCCC.  tricefimo  quinto.  Domiaica  Jubi- 
late. 

(L.  S.) 

(Capituli  Corbeijenf  ) 

CXCIII. 

p.  Juin.  CoNciLii  Basileensis  Decretum ,  quod 
in  caftbus  in  Décréta  expreffis  de  Ecdefiis ,  Offi- 
dis  Ecckfiaftids  f  Ordinibus  récris,  Benediêlione 
6f  Pallia,  ratiane  Literarum  ,  Bulla  ,  Sigilli, 
jînnatarum  communium  iSc  nihil  penitus  exigi 
debeat.  Dat.  in  Ecdefta  Majori  Bajikenfi  p, 
Junii  I43f.  [CoUeftion.  Regiœ  Concilio- 
runa  Tom.  XXX.  pag.  i66.  Philippi 
Labbei   Colkétio  Concilior.  Tom.  XII. 

Sac-fo-  SanÛa  generaJis  Synodas  Bajileenfis ,  in  Splritu 

Saniio  légitime  congregata ,  iiniverfalem  Ecclejîam 

repncfentans  ^  adperpetuam  rei  memoriam. 

IN  nomine  Spiritus Sanâi Paracleti  ftatuit  haec  Sanc- 
ta  Synodus ,  quod  tam  in  Curia  Romana  quam  alibi , 
pro  feu  in  confirmatione  Eleâionum ,  admiffione  Pos- 
tulationum,  PrEfentationum  provifione  ,  collatione, 
dispofîiione  ,  eleftione,  poftulatione  ,  prasfentatione  , 
etiam  a  Laicis  facienda,  inllicutione,  inftalladone,  & 
de  Ecclefiis  etiam  Cathedralibus  &  Metropolitanis, 
Monafteriis,  Dlgnitatibus ,  Beneficiis,  OiBciisque  Ec- 
cleliafticis  quibuscumque, nec  non  Ordinibus  Sacris  & 
Benediflione  ac Pallie,  de  cetero  nihil  penitus  ante  vcl 
port  eiigatur  ratione Literarum, Bullac,  Sigilli, Annata- 
rum  communium,  &  minutorum  fervitiorum ,  primo- 
rum  fruôuum,  deportuum,  aut  fub  quocumque  alio 
titulo,  colore,  vel  nomine, prœtextu  cujusvis  Confue- 
tudinis ,  Privilegii  vel  Statuti ,  aut  alia  quavis  caufa  vel 
occafione,  direâe  vel  indireQe  ,  folum  Scriptoribus, 
Abbreviatoribusque  6f  Regiftraioribus  Literarum  feu  Mi- 
nutarum ,  pro  ipforum  labore  compétent!  falario  fol- 
vendo.  Huic  autem  Sacre  Canoni  fi  quis  exigendo , 
dando,vel  promittendo  contraire  prxfumpferit ,  pœnam 
incurrat  advcrfus  Simoniacos  infli£tam,&  in  ipfis  Dlg- 
nitatibus ac  Beneficiis  taliter  obtentis  nuUum  jus  ac 
titulum  acquirat.  Obligationes  quoque,  Promiffiones 
&  Cenfurœ  ac  Mandata  ,&quidquid  inprxjudicium  De- 
creti  hujus  fàluberrimi  fieri  continget,  nuUas  obtinere 


vires  atque  irrita  cenfeantur.    Et  fi  (quod  abCt)  Ro-   j^fjjijÛ 

manus  Pontitex ,  qui  prœ  ceteris  univerfaliiim  Oonci- 
liorum  exeqni  &   cuftodire  Canones   débet,  adverfus    I^^T* 
hancSanéHonemaliquidfaciendoEccleliamfcandalizet, 
Gcncrali    Concilio  deteratur.     Ceteri  vero  pro  modo 
culpx  jiixta  Canonicas  Sandiones  per  fuos  Superiores  ■ 
digna  ultione  puniantur. 

CXCIV. 

Infirumenlum  publicii'M  de  Ârbitramente  Pads  inter  Kî.Août. 
Summum  Pontificem  Eugenium  IV,  Domi- 
nium  Venetum,  fj"  Communitatem  F  l  o- 
R  E  N  T I  yE  ab  unii ,  £î?  Philippom  Ma- 
RiAM  Anglum  Ducem  Mediolani  ab  altéra 
parte  ;  per  Cardinales  B  a  a  n  d  a  m  de  C  a  s- 
TiLLiONots'JoANNEM  lituH  S.  Pétri  ad 
Vincula ,  atque  Nicolaum  Marchion^m  Es- 
tenfem  pronuntiato.  Datum  die  i6.  Augu[li  An- 
no HJf.  Indi^ione  "KHI.  Cum  infertis 'R.  a- 
TiFiCATioNiBus  prafatorum  Duds  Me- 
diolani £5?  Papte  E  V  G  E  N 1 1.  Nec  non  A  r  b  i- 

TRAMENTO    ipfo  ,     Êj"      CoNVENTIONI- 

B  u  S  feparatim  inter  eosdem  initis  ad  firmiorent 
data  Pads  ohfervantiam.  [  Pièce  authentique 
tirée  des  Archives  Archiducales  de  Man- 
touë.] 

In  leor/ilne  Domini  nojiri  Jefu  Cbrijii,  Amen. 

A  Nko  à  Nativitate  ejusdem  I435'.  Indiâione  XIII. 
-^^  die  Martis  decimo  fexto  menlis  Augufti  Pontifica- 
tus  Sanâifljmi  in  Chrifto  Partis  &  Domini  noftri  Do- 
mini Eugenii  divina  providentia  Papx  quarti. 

Cum  dulce  fit  verbum  Pacis ,  &  res  in  fe  ipfa  falu- 
taris ,  quod  fola  in  humanis  rébus  bona  fimul  &  jucun- 
da  nominatur,  tefte  Ambrofio  fupex  Beati  immaculati 
fie  interprétante  verbailla,£«c  quam  buyium,  ^  quant 
jucunittm  efl  habitare  Fratres  in  timim.  Idcirco  Spec- 
tabiles  &jgenerofi  Viri  Domini  D.  Guarrerius  de  Cas- 
tillîono  Jiiris  utriusque  Doâor  ,  &  Lancellotus  de 
Crodis  Confiliarii ,  Oratores  ac  folemnes  Procurato- 
res ,  Mandatarii  &  Nuntii  fpetiales  Illuftriffimi  Princi- 
pis,  &  EccellentifTimi  Domini  Domini  Philippi  MarÎE 
Angli  Ducis  Mediolani  &c.  Papix,  Anglerisque  Co- 
mitis,  ac  Januœ  Domini  fufficiens,  folemne,  &  fpe- 
tiale  Mandatum  ad  hœc  ,  &  alia  habentes ,  ut  confiât 
publiée  Indrumento  rogato,&  traddito  per  Speâabilem 
JohannemFranciscumGallinam  Ducalem  Secretarium 
Tabelionem  publicum  ,  &  authenticum ,  cujus  ténor 
talis  eft. 

Vigore  diâi  Mandat! ,  &  Poteftatis  ipfis  attribut.-î 
per  diâum  lUuftrifllmumPrincipemDominum Ducem, 
&  omni  modo,  jure,  &  forma, quibus  magis,  &  me- 
lius  potuerunt,  in  prœfentia  Sanftifl^mi  Domini  noftri, 
&  Teftium,  &  Notariorum  infrafcriptorum  conftituti, 
habita  prius, ut  dixerunt ,  direâione  &  voluntate  Reve- 
rendiffimorum  Patrum ,  &  Dominorum  Domini  Bran- 
dx  de  Caftilliono  Episcop!  Portuenfis,  &  Domini  Jo- 
hannis  Tituli  S.  Pétri  ad  Vincula  Presbiteri ,  Sanèls 
Rom.  Ecclefise  Cardinalium,  &  lUuftris  Domini  N!- 
colai  MarchionisEftenfis,per  ea  quE  viderunt  prsefatos 
Domines  Arbitres  pronunciafle ,  declarafife ,  &  amica- 
biliter  compofuiflê  inter  Sanûitatem  Domini  noflri ,  & 
praîfatum  lUuftriffimum  Dominum  Ducem ,  prsdicla 
omnia,&  fingula  prxfertim  Iaudata,&  feu  amicabiliter 
cempofita,fponte,&  excerta  fcientia,&  non  per  erro- 
rem,  nec  vi,  autmetu,  animo  plene  &  mature  deli- 
berato,  approbaverunt ,  ratificaverunt  ,  approbant,  ra- 
tificant,  &  emologant,  ac  ad  abundantcm  cautelam, 
&  quatenus  expédiât  diâe  nomine  de  novo  promife- 
runt ,  &  promittunt  nobis  Notariis  infrafcriptis  tam- 
quam  publicis  perfonis  flîpulantibus,  &  recipientibus 
vice  &  nomine  Sanûifllmi  Domini  noftri,  &  Camer* 
Apoftolicœ,  aut  omnium  aliorum  ,  quorum  intereft, 
&  interefîe  poterit,vel  poflèt  in  futurum,  prsediâa  om- 
nia  perpétue  habere  firma,  &  rata,  &  quod  lllullrifll- 
mus  Dominus  Dus  in  nulle  contrafaciet  ,  vel  vcniet 
in  futurum  aliqua  ratione  vel  caufa,  direfte  vel  in- 
direâe,  palam  vel  occulte,  vel  aliquo  quœfito  colo- 
re, fub  psna  in  Inftrumento  fui  Compromiffi  conten- 
ta, qux  pa;na  toties  comittatur,  ac  pcti  &  exigi  poffit, 
quoties  contrafaâum  fuerit,  ratis  nihilomiuns  rcma- 
nentibus Promifllonibus , &  Ratificationibus  fupradiélis, 
ac  eflè  juraverunt  ad  Sanâa  De!  Evangelia,  corporali- 
ter  manibus  taâis  Sciipturis,  in  animam  ipfius  Demi- 
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AnNO   "' l'ucis  Conftîtuentis,  quod  prsîfatus  Dominus  Dux 

JINNU    pracdida  omnia  attendet,  &  oblervabit  bona  fide,rea!i- 

jATt,    ter  &  iincere,  lïne  ulla  exceptione  &  onuii  contradic- 

^^'      ti'one  cédante,  &  hase  omnia  ii,&  in  quantum  Sanditas 

Domini  noftri,  illulirilîimuni  Dominium  Venetorum ,  & 

Magnifica Comimitas  Florentiœ,  &  quilibet  eorum  lingu- 

lariter,  &  de  per  fe  ratificatioiiem ,  &  novi  Contraâus 

cclebrationein  faciant  de  Conventipnibus,Conclulioni- 

busjObligationibus,  &  Paâts  in  alio  Inftrumento  per 

Dominum  Poggium  ,  Dominum  Blondum ,  &  Glie- 

fardinum  Notarios  lùprafcriptos. 

la  Dei  Omnipoteatis  r.omine  ,  Amin.  Ex  quo  per 
Mifericordiam  Domini  noftri  Jefu  Chrifti  Salvatoris 
noftri,  benignitatem  ,&  clementiam  Sanctiliîmi  &Bea- 
tilîîmi  Domini  noftri  Domini  Eugenii  Papa;  quarti  Sa- 
crofanâa;  Romanx,  &  Univerfalis  Eccleiia;  dignifll- 
mi  Suinmi  Pontificis  ,  ac  propter  bonitatem,  &  Ca- 
tholicam  fidem  Illuftriflîmi  Principis ,  &  Escellentiffi- 
mi  Domini  Domini  Philippi  Marise  Àngli  Ducis  iVIe- 
diolani  &c.  Papia;,  Anglerixque  Comitis,  ac  Janua; 
Domini,  fitfecuta,  fada,  &  firmata, bona, intégra,  & 
fincera  Pax  inter  prœfatum  Sandilîimum  Dominum 
noftrum  parte  una,&  didlum  lUuftrilTimum  Dominum 
Ducem  Mediolani  parte  altéra  ,  omnesque  inter  eos 
ditferentia:  fedats  ,  &  totaliter  femotx  lint  per  Arbi- 
tratus,  &  aniicabiles  Compofitiones  inter  difitas  Partes 
pa6tas,  &  faflas  per  Reverendiflîmos  in  Chiillo  Patres , 
&  Dominos  Dominum  Brandam  de  Caftilliono  Epis- 
copum  Portuenfem,  &  Dominum  Johannem  Tituli  S. 
Pétri  ad  Vincula  Presbiterum  Sanétœ  Rom  Ecclelis 
Cardinales ,  ac  lUuftrem  ôcExcellum  Dominum  Domi- 
num Nicolaum  Marchionem  Elienfem  ,  de  quorum 
Compromiflb,  &  Potellate,  ac  de  Arbitratibus,  &  a- 
micabilibus'Compofitionibus  fuprafcriptis  nobis  Nota- 
riis  infrafcriptis  plenè  conftat ,  &  quse  omnia  formaliter 
funt  inferta  in  Inftrumentis  ,  Ratificationis  &  novs 
Comiffionis  faâs  nuper  per  Speâabiles,  &  generofos 
Viros  Dominum  Guarnerium  de  Caftilliono  Juris  u- 
triusque  Doôorem  ,  &  Dominum  Lancellotum  de 
Croâis  prîefati  Domini  Ducis  Mediolani  Oratores , 
Procuratores ,  &  legitimos  Nuntios,  quE  omnia  fupra- 
fcripta  intelleôa ,  vifa,  &  cognita  plenarie  fuere  per 
Sanâitatem  Domini  noftti  fuprafcripti ,  &  maxime  per 
Sanditatem  fuam  vifo,  &  in  fui  prsfentia  intellefto  quan- 
tacum  largitate ,  modeftia ,  &  bonitate  Oratores ,  &  Pro- 
curatores fuprafcripti  devenerunt  ad  ratificandum ,  & 
de  novo  faciendum ,  &  promittendum,nomine  prsfati 
Illuftriffimi  Domini  Ducis  Mediolani,  omnia,  &  fingu- 
la  ad  diftos  Arbitratus  pertinentia,&  qux  in  ipfis  Arbi- 
tratibus ,  &  amicabilibus  Compofitionibus  per  diâos 
Arbitres  fadis  continentur;  &  in  Inftrumento  Ratifica- 
tionis Ptocuratorum  pra:didorum  ,  ut  pra:dicitur,funt 
inferta,  ac  etiam  certas  ConcIu(iones,Conventiones, 
Obligationes,  &  Pada  firmatas,  &  firmata  inier  Reve- 
rendiffimum  in  Chrifto  Patrem,&  Dominum  D.Fran- 
ciscum  Tituli  S.  Clementis  Presbiterum  Cardinalem 
prxfati  Domini  noftri  Paps  Camerarium,  vice  &  no- 
mine  Sandiflimi  Domini  noftri  prxdidi  ,  &  pro  îpfo 
Sandiffimo  Domino  noftro,  &  vice,  &  nomine  lUus- 
trifllmi  Ducalis  Dominii  Venetorum  ,  &  Magnifies 
Communitatis  Florentin  &  cujuflibet  eorum  fingulari- 
ter,  &  de  per  fe,  pro  quibus  de  rato  promilit,  &  ip- 
fiim  Illuftiiffimum  Dominum  Ducem  ipliusque  nomi- 
ne per  Reverendiflîmos  Dominos  Dominum  Brandam 
de  Caftilliono  ,  &  Dominum  Johannem  Tituli  Sti.  Pétri 
ad  Vincula  S.  Romans  Ecclefis  Cardinrles,  ac  Illus- 
trem  Dominum  Nicolaum  Marchionem  Eftenfem  fu- 
pra  nominatos,  qui  in  prsmiffis  pro  prafato  Domino 
Duce  Mediolani  fecerunt ,  &  ratihabitionem  promife- 
runt  prout  in  dido  Ratificationis,  &  novs  Promiffio- 
nis  Inftrumento  per  didos  Oratores  &  Procuratores 
fadarum  feriofe  funt  inferta.  Sandiffîmus  Dominus 
nofter  prxfato  Illuftriflîmo  Domino  Duci  Mediolani  in 
carithate  &  amore  cumulate  respondere  ,  &  bene 
contentus,  &  confolatus  de  omnibus  fuprafcriptis ,  no- 
mine prslibati  Domini  Ducis, fadis,fua  Béatitude  prx- 
fens,  volens,  &  fumma  cum  benignitate  verba  profe- 
rens,  fponte,  libère,  &  ex  certa  fcientia,  animo  plene 
&  mature  deliberato,  nullo  Juris  aut  fadi  errore  duc- 
tus,  approbavit,  ratificavit,  approbat,ratificat,&  emo- 
logat  tam  Arbitramenta,  &  amicabiles  Compofitiones 
fada,  &  fadas  per  Arbitres,  Arbitratores  6;  amicabiles 
Compofitoresprxdidos  inter  fuam  Sanditatem  prœdic- 
tam,&  prslibatum  Dominum  Ducem,quam  confirmatio- 
nem  Pacis, omnesque  Conclufiones,Convenriones,  & 
Obligationes  fadas  inter  Reverendilîimum  Dominum 
Cardinalem  Camerarium  fuprafcriptum ,  nomine  fus 
Sandiiatis,  &  pro  fua  Sanditate,  &  lUuûtiflimo  Do- 


minio  Venetorum,  ac  Magnifica  &  Excelfa  Comuni-  A  nNO 
tare  Florentis ,  &  quolibet  eorum  fiiigulariter ,  &  de 
per  fe,  pro  quibus  de  rato  promilit  ,  &  Reverendiffi-  143 f» 
mos  Dominos  Cardinales  de  Caftilliono, &  Sandi  Pé- 
tri ad  Vincula  ,  ac  Illuftrem  Dominum  Dominum 
Marchionem  Elienfem,  nomine  ipfius  llluftrilîîmi  Do- 
mini Ducis  Mediolani  fadas  &  fada,  prout  in  Inftru- 
mento de  eis  Conventionibus  tradatur,  per  Do- 
minum Poggium  de  Terranova,  Dominum  Blondum 
de  Folivio  Notarios  &  ApoUolicos  Secretarios  ac  Ge- 
rardinum  de  Luvifano  deFulgineo  rogato  plenius  con- 
tinetur,  cujus  Inftrumenti  ténor  in  Inftrumento  Ratifi- 
cationis, &  novs  Promifllonis  fadarum  per  Oratores 
&  Procuratores  fuprafcriptos  formaliter  eft  inlertus,& 
ad  abundantem  cautellam  Sandiflimi  Domini  noftri 
prsdifti  etiam  de  novo  ,  quatenus  expédiât,  omnia  & 
fingula  qus  in  Arbitramentis,  &  amicabilibus  Compo- 
fitionibus fupradidis,ac  Conventionibus, Conclufioni- 
bus,  Obligationibus ,  &  Padis  pro  pace,  &  fecuritate 
navantur,  &  continentur  formaliter  ad  plénum, prout 
jacent,de  novo  facit,  &  promittit  &  convenir  prsfatis 
Spedabilibus ,  &  generofis  Oratoribus ,  &  Procuratori- 
bus  in  fus  Sanflitatis  prsfentia  exiftentibus  ,  &  nobis 
Notariis  infrafcriptis  ftipulantibus  cSt  recipientibus  no- 
mine ac  vice  prsfati  Illuftriffimi  Domini  Ducis  Me- 
diolani, Illuftriffimum  Dominium  Venetorum, Mag- 
nificsque  &  Excelfs  Comunitatis  Florentis, &  cujus- 
libet  eorum  ac  omnium,  &  fingulorum,  quorum  inte- 
reft,  &  poteft,  vel  pofTet  quomodolibet  intereifc,  om- 
nia, &  lingula  prsdida  femper  rata  ,  grata,  firma,  & 
ftabilia  fe  habiturum,  &  quod  nullo  unquam  tempore 
quovis  modo  contrafaciet ,  direde  vel  indirede,  palam 
vel  occulte,  aut  aliquo  quscfito  colore.  Et  omnia  at- 
tendet,  &  obfervabit  bona  fide, realiter,  &  fincere  fine 
ulla  excsptione,  &  omni  contradidione  ccffante. 

Iti   eadem  forma  ratificatum  fuit  fer  lUujiriJfimiim 
Dominium  Venetiarum. 

In  Nomine  Domini  ^  Amen. 
Cum  hoc  fit,  quod  per  gratiam ,  &  Mifericordiam 
Omnipotentis  Dei  fada  fit,  conclufa,  &  firmata  bo- 
na ,  intégra,  &  fincera  Pax  inter  Sandiftîmum,  &  Cle- 
mentiflimum  Dominum  noftrum Dominum  Eugenium 
Sacrofands  Romans, &  Univerfalis  Ecclefis  Dignis- 
fimum  Poutificem  parte  iina,  &  Illuftrifllmum  Princi- 
pem  Dominum  Philippum  Mariam  Anglum  Ducem 
Mediolani  &c.  Papis,  Anglerisque  Comitem  &  Ja- 
nus  Dominum  parte  altéra.  Recepitque  Sanditas  Do- 
mini Domini  prsfatum  Illuftriffimum  Dominum  Du- 
cem in  bonum,  &  devotiffimum  ,  Sanditatis  fus  & 
Ecclefis  Filium  ,  &  ipfe  llluftriffimus  Dominus  Dus 
in  totum  fe  dederit,  bono  animo  &  Isto  corde, Sanc- 
titati  Domini  noftri  prsdidi  pro  bono  fus  Sanditatis 
F'ilio,  &  devoto;  Cum  etiam  inter  IlUiftriffimum  Du- 
cale Dominium  Venetorum  ac  prsfatum  Dominum 
Illuftriffimum  Ducem  Mediolani,  Magnificam  &  Ex- 
cclfam  Comunitatem  Florentis,  jam  diu  Pax  bona, 
&  Concordia  conclufa,  &  firmata  fuerit ,  quam  in  fu- 
turum  fervare  intendunt,  cumque  liquide  conftet  ex 
hiis,  fi  inconcuilà,  &  illibata  permaneant,  longam  pa- 
cem ,  tranquilitatem  ,  &  quietem  ,  ne  dum  prsdidis 
Dominis,  &  Dominiis,  fed  &  toti  Italis  provenire. 
Et  propterea  Sandiffimus  Dominus  nofter  veluti  opti- 
mus  Paftor,  ac  zelantiffimus  Populi  fibi  cemmiffi  teta 
mente,  &  afi^edione  cupiat  huic  tante  bono, quantum 
in  fe  eft, opportune  confulere,  confiderata  optima,  & 
fincera  dispofitione,  quam  ad  eundem  etFedum  reperit 
prsfatum  Illuftriffimum  Dominum  Ducem  h;ibuiire,& 
habere  ad  laudem  femper  Omnipotentis  Dei ,  &  Glo- 
riofiffims  Matris  ejus  Virginis  Maris,Beatorum  Apos- 
telorum  Pétri  &  Pauli ,  omniumque  Sandorum,  & 
Sandarum  Dei  Reverendiffimus  in  Chrifto  Pater  &  Do- 
minus Dominus  Franciscus  Miferatione  divina  Tituli 
Sandi  Clementis  Sands  Rom.  Ecclefis  Presbiter  Car- 
dinalis  ac  didi  Domini  noftri  Paps  Camerarius ,  nomi- 
ne &  vice  prsfati  Sandiffimi  Domini  noftri ,  &  Ro- 
mans Ecclefis  ac  pro  ipfo  Sandiflimo  Domino  nos- 
tro,  &  Coligatis,  Vicariis,  Adhsrentibus ,  Complici- 
bus ,  Sequacibus,  Recommendatis,  &  Subditis  Sanc- 
titatis  fus,  &  Ecclelis  prsdids,  cujuscumque  flatus, 
dignitatis  ,  gradus  ,  &  conditionis  exiftant ,  ac  etiam 
nomine  cujusiibet  eorum  &  fingulorum  ex  eis,  &  Ce- 
ligatorum  ,  Adhsrentium  ,  Cemplicium,  Sequatium, 
Recommendatorum,  &  Subditorum  fuorum  ,  pro  qui- 
bus, nomine  Sandiffimi  Domini  noftri  Paps,  promifit, 
&  promittit  de  rato  ,  ia  ratihabiiione-,  videlicet,  fe 
fadurum  ,  &  curaturum  ita ,  &  taliter  ,  quod  prsfa- 
tus  SandiflTunus  Dominus  nofter  ratificabit,  &  appro- 
Pp  3  babit. 
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A  babit,  &  facist,  quod  Illuftriffimum  Dominium  Vene- 

■"■"  torum,  &  Magiiifica  Communitas  Florencis  &  quili- 
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bec  eormn  de  per  fe  ratificsbunt,  &  approbabunt  int'ra 
dies  quindeclm  a  die  celebrationis  prsIentisContradtus. 
Et  Reverendiffirai  in  Chrifto  Patres ,  &  Domini ,  Do- 
minus  Brandus  de  Caflilliono  Portuenlis  Episcopus,& 
Domiuus  Johaiines  tituli  Sti.  Pétri  ad  Vincula  Prœs- 
biteri  SanâiE  Romans  Ecckfis;  Cardinales,  ac  llUis- 
tris  Ik  Eccelfus  Dominus  Nicolaus  Marchio  Eftenlis, 
vice&  nomine  fupranominati  lUuthiffimi  Domini  Du- 
els Mediolani  pro  fe  ,  &  fuis  Colligatis,  Adhœreuti- 
bus,  Sequacibus,  Recomendatis,  &  Subditis;  pro  quo 
Domino  Duce  promiferunt ,  &  promittunt  de  rato, 
&  ratihabitione  ,  &  fe  faduros ,  &  curaturos  ,  quod 
ratiticafait  ,  &  approbabit  omnia  fuprafcripta  &  inlra- 
fcripta  infra  dies  qûindecim  à  die  prsefentis  Contrains, 
ut  prcefertur  ,  pro  Pacis  utritisque  prxdidlorum  obfer- 
vantia,  firmitate,  flabilitate,  &  fecutitate,  &  pro  fecu- 
ritate  ipforuni  quatuor  ,  &  lingulorum  ex  iplis  quatuor 
de  per  fe  concordes ,  &  unanimes  rémanentes  devene- 
runt  ad  infrafcriptas  ,  &  infrafcripta  Conventiones  , 
Conciulîoncs,  Obligationes,  &Pa6ta,  de  quibus  ftatim 
infra  fequitur,fcientes ,  volentes  ,  &  confentientes  ex 
certa  ipforum  ,  &  cujuslibet  ipforum  fcientia,  nullo 
duài  errore,  &  omni  modo,  jure,  via,  &  forma, qui- 
bus melius  &  validius  poffunt,  videlicet  : 

Primo  tam  Pax  inter  prœfatum  Sanâifllmum  Do- 
minum  noftrum  ,  &  diâum  Illuftriffimum  Dominum 
Ducem  nuper  celebrata  &  conclufa ,  quam  etiam  Pax 
înter  llloftriffimum  Ducale  Dominium  Venetorum  & 
Magniâcam  Comunitatem  Florentise  ex  una,&  pridic- 
tum  Illuftriffimum  Dominum  Ducem  ex  alla  parte 
Ferrarix  fafta,  &  conclufa,  videlicet  de  Anno  1433  fir- 
mîc,  ftabiles,  &  inconcufl"»  remaneant,  &  ferventur  in 
omnibus  Capitulis  &  fecuritatibus  ad  ipfos  ,  &  quemli- 
bet  eoruin ,  &  alios  quoscumque  pertinentilous ,  h  fpec- 
tantibus.  Item  quod  fi  quis  ,  aut  fi  qui  ex  prœdiâis 
quatuor  Dominis  vel  Dominiis ,  videlicet  Sanâiias 
Domini  noftri  Papœ  ,  Illuftriffimum  Dominium  Vene- 
torum ,  Illuftriffimus  Dominus  Dux  Mediolani ,' & 
Magnifica  Comunitas  Florentias  offenderet ,  vel  of- 
fenderent  per  fe  ,  vel  alium  ,  feu  alios ,  aliquem  ',  feu 
aliquos  ex  aliis  prœdiâis  quatuor  ,  taliter  quod  offenfa 
manifefta  appareret,  praefertim  prout  eflet  fi  vi,  trafta- 
tu  ,  vel  dolo  aut  etiam  per  Rebelionem  Subditorum , 
feu  aliquo  quovis  modo  acciperet ,  feu  occuparet  ali- 
quam  Civitatem  ,  Terram  ,  Caftrum  ,  aut  Fortalitium 
tam  alicujus  ex  prsdiétis  quatuor  quam  cujusvis  Vica- 
riorum,  Colligatorum,  Sequatium,  Complicum,  Ad- 
hœrentium  ,  &  feu  Recomendatorum  ,  aut  aliis  ufur- 
pantibus,ut  prœmittitur,  favorem  daret  Gentium  aut 
Viâualium,  vel  etiam  paffus  ad  hsc,  fi  prohibere  pof- 
fet  aut  cum  fuis  Gentibus,  aut  per  alterum  Territorium 
excurfionibus  ,  pra;dationibus ,  aut  caftrametationibus 
infultaret,  aut  aliter  ftatum  ,  vel  honorem  feu  dignita- 
tem  alicujus  prœdidtorum,  quovis  qusfito  colore,  per 
fe  vel  alium  ,  feu  alios  ,  manifefte  Isederet  ,  aut  lœdi, 
vel  diminui  manifefte  procuraret,  tune  &  eo  cafu  om- 
nes  alii  prœdiai,  &  quilibet  eorum  de  per  fe  cum  fuis, 
ut  praernittitur,  Colligatis  ,  Sequacibus,  Complicibus, 
Adhœrentibus , Recomendatis,  &  Subditis  teneantur  in- 
furgcre  contra  talem  ,  vel  taies  offendentem  ,  vel  of- 
fen'dentes  ad  deffenfionem,  &  confervationem  offenfi, 
&  ad  offenfim  oftendentis,  vel  offendentium,  feu  pro- 
curantis,  vel  procuramium  ,  bona  fide,  &  toto  pofle, 
absque  temporis  perditione,  vel  mora,  aut  excxptione, 
vel  bene  aut  maie  faâi  interpretatione  ,  aut  etiam  ali- 
cujus juditii  expeâatione,  imo  fimpliciter,  &  plane  ad 
offenfi  requilitionem  per  Litteras  aut  verba  ,  per  fe, 
five  per  Nuntium  ,  five  Nuntios  ,  faciendam.  Si  veto 
aliss  curentur  discordia;,  quod  futurorum  fcandalorum 
poife  fieri  caufa  viderentur,  tune  &  eo  cafu  bujusmodi 
discordii,  &  quœvis  earum  audiri ,  examinari,  decidi 
&  terminari  poffint  &  debeant  per  Sanâitatem  Domini 
noftri  Papa:  ,  &  Sacrum  Collegium  Reverendorum 
Dominorum  Cardinalium  ,  qui  infra  quatuor  menfes 
à  die,  qua  fuerit  pet  oftenfum  reqiiilitum,  declarare, 
dicere ,  &  terminare  debeant  qiaa:  Partium  vis  foveat. 
Et  fi  qua  ,  vel  fi  qux  Partium  prsdiâarum  détermina- 
tion! ejusmodi  contradixerit ,  &  non  aquieverit  ,  vel 
contradixerint,  &  non  aquieverint,  reliqucc  Partes  aliœ 
teneantur,  &  debeant  Parti  aquiefcenti  five  aquiefcenti- 
bus  favere,  &  contradicenti ,  vel  contradicentibus  refis- 
tere  viribus  ,  &  potentia,  fi  opus  fuerit  ,  &  ab  aquies- 
cente,  vel  aquiefccncibus  fuerint  requifits  modo  &  for- 
ma fuperins  aftotitis;  hoc  tamen  afto  ,  &  convento, 
quod,  pcndente  bujusmodi  cognitione,non  poffint  Par- 
tes ipfa  aliquid  ianov»re,aut  per  vim  Armorum  facere. 


Item  pro  majori  firmitate  praifentium  ,  nullà  diflr.-  Amnjo 
rum  Partium  accipere  pofiît  ad  fua  ftipendia,  vel  aliter 
ad  fua  fervitia  Capitaneos,Condudores,vcl  aliquas  a-  lAîC, 
lias  Genres  armigcras,  Equeftres,  vel  Pcdellreb,  qux 
ab  alia  Parte  callarentur  ,  vel  aufugerent  ,  vel  aliquo 
modo  recédèrent  fine  exprefla  licentii  illius  Partis,  à 
cujus  ftipendiis  recederet  ,  vel  recédèrent  ;  de  qua  li- 
centia  debeat  légitime  conftare  ,  &  occurrente  cafu, 
quod  aliqua  ex  didis  Partibus  cafiaret  ,  feu  licentiaret 
Capitancos ,  Condudores ,  vel  aliquas  alias  Gentes  ar- 
migcras ,  Equeftres  ,  vel  Pedeftres  ,  bona  fide  &  lue 
polie  curare  debeat  cum  eftcÛu,  quod  illi  taies  nulla- 
tenus  damnum  inférant  aut  jafturam  aliciii  ex  diâis 
Partibus,  Subditis,  Recomendatis,  Colligatis,  Adha;» 
rentibus,  Complicibus, &  Sequacibus  eorumdem. 

Item  quod  CoUigati,  Rcccomendati,  &  Adhérentes 
declarare  debeant  infra  quatuor  menfes  à  die  prsfcntiS 
Contractus  proxime  fecuturos  ,  &  ratificare  debeant 
fiu's  autenticis  Litteris,  vel  publicis  Inftrumentis,  hoc 
tamen  intelleâo ,  quod  nuUa  diclarum  Partium  dare 
poffit  pro  Colligatis  ,  Adhœrentibus  &  Reccomendatis 
fuis,  Colligatos,  AdhEcrenies ,  &  Reccomendatos  cu-i 
juslibet  altcrius  Partis  quœ  Declarationes ,  &  Ratifica- 
tiones  ,  fieri  debeant  Dominis  Cardinalibus  de  Caftil* 
liono,  &  Sti.  Pétri  ad  Vincula,  ac  Domino  Marchio» 
ni  Ertenli  ,  vel  alicui  ex  ipiis  ,  &  hi,  vel  quis  eorum 
diâas  Declarstiones,&  Ratificationes  recaperit,  notifi" 
care  debeat  Partibus  intra  menfem,poftquam  recœperit. 

Item  quod  prœfentes  Conventiones,  &  Concluliones, 
Obligationes,  &  Paûa  durare  debeant  perpetuo,  ut  fu- 
pra  diftum  eft  ,  &  interpretari  debeant  ad  bonum, 
fanum,  &  purum  fenfum,  omnia  in  meliorem  partena 
interpretando,  &  in  favorem  ejus  cui  oftenfa  videretut 
illata,  li  talis  cafus  occurreret  ,  quod  Deus  avertat. 

/«  Nomine  Dotnini  nojiri  Jefa  Chnfti  féliciter  Arfieri^ 
Cum  ad  falutem  humani  Geneiis  nil  fanâius  pace,  nil* 
que  falubrius  fuerit  à  divina  Clementia  impetratum.  Ip- 
fe  Salvator  nofter  Difcipulis  fuis  dixit ,  facem  meam 
relinquo  ï'ohis  ,  per  qus  verba  falubre,  &  necefliirium 
Documentum  extitit  univerfisFidelibus  Chriftianis  pa- 
cem  fore  perpetuo  qua:rendam  ,  omni  poffibili  ftudio 
retinendam.  Cumque  ipfe  Salvator  nofter  mifericor» 
diam  fuam  in  Chrifticolas  ejus  efFundens  ad  flagella 
SanâE  Matris  Ecclefis  totius  Italis  &  Univerfi  Popu- 
li  Chriftiani  refpiciens  ,  dispofuerit  Guerras  ,  &  tribu- 
lationes  Ecclefiœ  fuse  Sanâse  fublevare  ,  quibus  fubla- 
tis  ,  &  Italiœ  toti ,  &  fubfequenter  univerfo  PoduIo 
Chriftiano  videtur,  &  maniiefte  cognofcitur  pacem,  & 
quietem  verifimiliter  dari  fua  mifericordia,  &  henignita- 
te,  atque  clementia  Sanâiffimi  Patris  &  Beatiffimi 
Domini  noftri  Domini  Eugenii  Papa:  Quarti  Sacro- 
fanftae  Romanœ  &  Univerfalis  Ecclefioc  digniffimi 
Summi  Pontificis,&  bona  m.ente  ,&  Cattholica  dispofi- 
tione  Illuftriffimi  Principis ,  &  Excellentiffimi  Domini 
Filippi  Mariss  Angli  Ducis  Mediolani  &c.  Papi:e, 
Angleriaeque  Comitis,  ac  Januœ  Domini, ex  vera  rec- 
taque  ipforum  dispolitione  vereque  divina  ordinatione, 
atque,  ut  praedicitur  ,  mifericordia  fadium  eft;  Quod 
Reverendifl^mus  in  Chrifto  Pater,  &  Dominus  Domi- 
nus Franciscus  divina  miferatione  tituli  Sti.  Clementis 
Praesbiter  Cardinal.,  &  didli  Sanéb'ffiini  Domini  noftri 
Papx  Camerarius  ,  ex  auftoritate  &  poteftate  fibi  con- 
celfa  per  Sanâitatem  Domini  noftri  prœdiiti,  ut  patet 
per  Apoftolicas  Litteras  plumbeo,  &  Pontificali  iigil- 
lo  munitas  à  nobis  Notariis  infrafcriptis  vilis,  &  ledis 
parte  una;  Et  Illuftriffimus  Princeps  Dominus  Fili|!pus 
Maria  Anglus  Dux  Mediolani  &c.  fuprafcriptus  parte 
altéra,  fecerunt,  &  conftituerunt  fuos  Arbirros,  Arbi- 
tratores  ,  &  amicabiles  Compofitores,  de  jure  &  de 
faâo,  de  jure  tantum  &  de  faâo,tantum,  Reverendis- 
fimos  in  Chrifto  Patres ,  &  Dominos  ,  Dominum 
Brandain  de  Callilliono  Episcopum  Fortuenfem  ,  & 
Dominum  Johannem  tituli  Sti.  Pétri  ad  Vincula  Pres- 
biterum  Sands  Romans  Ecclefias,  Cardinales  ,  &  II- 
luftrem&Excelfum  Dominum  D.  Nicolaum  Marchio- 
nem  Eftenfem  &c.  ad  arbitrandum  ,  arbitramcntan- 
dum,  &  amicabiliter  componendum  de  &  fuper  om- 
nibus, &  fingulis  discordiis  ,  differentiis,  debatis ,  & 
aliis  quibuscumque  caufis  inter  eos  usque  in  praifentem 
diem  fubortis ,  prout  de  Inftrumento  Compromiffi  pric- 
fati  Reverendiffimi  Domini  Cardinalis  Camerarii  cons- 
tat, manu  Domini  Blondi  de  Fodinio  Notarii  publici, 
&  Sanflitatis  Domini  noftri  ,  ac  praefati  Domini  Car- 
dinalis Camerarii ,  Secretarii,  Apoftolicœque  Camarœ 
Notarii,  didi  Cardinalis  Camerarii  &  pendenti  Sigillo 
munito,  &  deCompromilfo  prafati  Illuftriffimi  Domini 
Ducis  conftat  publico  Inftrumento  ,  dato  &  fubfcripto 
manu  fpedabilis  Domini  Johannis  Francise!  G.illius 

Papien- 
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ÂNvn  Papienlîs  Secretarii  prsfati  Illuftriffimi  Domini  Ducis 

XVrxrxu  jy^e^joia^;     public!     Notarii  confueto   Sigillo  pratati 

14^5 1  Illuftriirimi  Domini   Ducis    niunito  ^   &    ex    Litteris 

-■  ^'''     patentibus   prœfati   Domini    Ducis  à    nobis    Notariis 

infralcriptis     vilis  ,     &    leâis.       Qui     Revercndiffimi 

Domini     Cardinales  ,     &    lllultris    Dominas     Mar- 

chio  ,    Arbicri,  &  Arbitratores  prifati  volentes  eorum 

fnngi   poteftate  ,     vigote    Commiffionum    fupraditla- 

runi,  declaraverunt ,   pronuntiaverunt ,    &  fuam  Sen- 

tentiam    prutulerunt,  proue    inferius    cominetur  ;  vi- 

delicet  : 

Nos  Branda  de  Cadilliono  Episcopus  Portuenfis, 
&  Joliannes  tituli  Sti.  Pétri  ad  Vincula  Pra;sbiter,  Sanc- 
tas  Romanx  Ecclelix  Cardinales  ,  &  Nicolaus  IVlar- 
chio  Eftenfis  &c.  Arbitri ,  &  Arbitratores  ,  ac  arnica- 
biles  Compolitores  prEdiéti  ,  vigore  Poreftatis  nobis  a 
praediâis  Partibus  per  Inllrumenta  &  Litteras  ,  de 
quibus  fapra  fit  mentio,datŒ- ,  conceffs,  &  attributs, 
pro  Tribunali  fedentes  in  Caméra  Paramentî  Sanâiffi- 
mi  Domini  noftri  Papa  ,  quem  Locum  ad  hoc  aptum 
primo  &  ante  omnia  eliegimus,  &  elligimus;  viam  Ar- 
bitramentorum  &  amicabilium  Compolitorum  eligentes 
omni  modo  ,  &  forma  ,  quibus  magis  ,  &  melius  pos- 
fumus  ,  ut  infrafcripta  fublîllant  ,  &  firmitatcm  ha- 
beant  ,  pronuntiamus ,  determinamus,  &  declaramus, 
arbitramentamur  ;,  &  amicabiliter  compoiiimus  in 
fctipiis  in  hune  modum,  videlicet  : 

In  primis  quod  de  caetero  fiât  Pax,  &  perpetuo  bo- 
ns voluntas  inter  Sanâiffimum  &  Clementiliimum 
Dominum  noftrum  Dominum  Eugenium  Papam  IV. 
Sacrofanâa;  Romante,  &  Univerfalis  Ecclefis  dignis- 
fîmum  Summum  Pontificem  parte  una,  &  Illuftrifll- 
mum  Priiicipem  &  Excellentiffimum  Dominum  Fi- 
lippum  Mariam  Anglum  Ducem  Mediolaiii  &c.  Pa- 
pis:  Anglerisque  Comitem,  ac  Januœ  Dominum  par- 
te altéra  ,  Colligatosque  ,  Vicarios  ,  Reccomeiidatos 
&  Subditos  ,  Adhérentes  ,  Complices  ,  &  Sequaces 
utriusque  Partis,  &  quod  de  cgetero  nulla  moleftia, 
oÎFenfa  ab  una  ad  alteram  ,  vel  ab  altéra  ad  alteram 
Partem  inferatur  per  fe,  vel  alium  ,  feu  alios;  &,  fi 
qua;  inferretur  j  fubito  debeat  rellitui ,  &  cmcndari, 
omni  excxptione  ceffante  ,  &  omnes  prajteritœ  hinc 
inde  offenfs  remiflàs  intelligantur  &  fint  puro  corde, 
•  &  animo;Ita  quod  Sanâitas  Domini  noflri  recipiat,  & 
perpetuo  habeat  prxfatum  Uludriffimum  Dominum 
Dûcem  in  fuum  ,  &  Sanda;  Romans  Ecclefite  bo- 
num  Filium  ,  &  devotum  :  Et  fimiliter  prsfiitus  Do- 
minus  Dux  perpetuo  habeat  prxfatum  Sandiffimum 
Dominum  noftrum  in  fuum  Patrem  ,  &  Dominum, 
&  excollendiffimum  Paftorem. 

Item,  quod  praîfatus  llluftriffimus  Dominus  Dux 
infra  dies  viginti  à  dieRatificationis,  tamen  fada  prius 
Ratificatione,dare  &  reftituere  ,  atque  conlignare  de- 
beat  Sandiffimo  Domino  noftro  Papa;  ,  vel  fuo  legi- 
timo  Nuntio  ,  &  pro  eo  légitime  récipient!  Civitatem 
Imols  cutii  omnibus  fuis  F ortalitiis  ,  &  Territorio 
omnîaque,  &  lîngula  Cadra,  &  Fortalitia  quœ  in  Imo- 
lenfi  Territorio  ,  Commitatu  vel  Didione  tenet  ad 
manus  fuas  per  fe  vel  alium,  feu  alios,  fine  aliqua  ex- 
ceptione,  aliaque  dilatione,  vel  contradidione,  libère, 
&expedite,  fine  aliqua  pecuniarum  folutione  Cartel la- 
rum  ,  vel  aliis  pro  îpforum  ftipendiis  ,  vel  aliis  caufis 
quaîdici,  excogitari  ,  vel  opinari  pofiTent  ,  per  Sandi- 
tatem  Domini  noftri  ,  vel  Cameratium  ejus  Apoftoli- 
cum  fienda  ,  &  quod  Sanditas  Domini  noftri  tenea- 
tur  &  debeat  dare  operam  ,  facere  ,  &  curare,  quod 
Illuftriffimum  Ducale  Dominium  Venetorum  fimilem 
confignationem  ,  deditionem  ,  &  reftitutionem  faciat 
fox  Sanditati  vel  pro  éo  légitime  recipienti,  de  Ter- 
ris, quas  in  Territorio  Bononienfi  tenet ,  &  fpetialiter 
de  Caftro  Sandi  Johannis  in  Pfiuto ,  Caftro  Franco, 
Sanda  Agata  ,  &  Mancolino  infra  didos  viginti  dies. 
Item  de  quibuscumque  aliis  Terris  ad  Ëcclefiam 
pertinentibus  quod  forte  aliis  eflfent  occupât»  per  ipfum 
Dominum  Ducem  tempore  prœfentis  Guerrx,  &  quas 
jpfe  tenet,  per  fe  vel  alium,  fimiliter  reftitutio  fieri  de- 
beat  per  prslibatum  Dominum  Ducem  Mediolani,  ac 
etiam  operam  dari ,  fieti,  &  curari  per  Sanditatem 
Domini  noftri,  quod  fiât  limite  per  Dominium  Vene- 
torum, ut  prœfertur,  ac  etiam  teneatur  Sandiflîmus 
Dominus  nofter  facere  ,  &  curare ,  quod  M.  Domi- 
nus Faventinus  reftituat  Sanditati  fuœ  prscfatœ  omnes 
Terras,  Caftra,  Fortalitia,  feu  Loca  per  eum  occupa- 
tas,  vel  occupata  tempore  prxfentis  Guerrx  de  Comi- 
tatu  Imolœ  vel  Territorio  Bononienfi  infra  didos  dies 
viginti. 

"  Item  quod  prcelibatus   Dominus  Dux  infra  dies  vi- 
ginti quinque  à  die  Ratificationis  , fada  prius  Ratifica- 


tione,  ut  prœmittitur ,  teneatur,  &  debeat  revocaflè  in    AnnO 
Lombardiam  &  intra  fua  Territoria  reduxiflê  omnes,  ' 

&  fingulas  Gcntes  Armigeras  ,  Equeftres,  &  Pedes-  1431* 
très  ,  qux  circa  Patinarium  ,  &  Mutinenfc  Territor 
rium  reperiuntur  adfua  ferviti.i  militantes  otnui  excep- 
tione  remota  ,  &  fpecialiter  Magniticam  Cupit  ineum 
Nicolaum  Piceninum  ,  &  Francibcuii]  ejus  Filium, 
Arasmum  de  Trialtio  ,  Bernardinum  de  Ubaldinis  & 
Petrum  Jampaulnm  Urfînum  ,  Antonelum  de  Seuls, 
Chriftophorum  de  Lavello,  Chrillophorum  de  Torrel- 
!is  ,  Almericum  de  S.  Severino  ,  Comitem  Lconem 
de  Pergula  ,  Sacramofium  de  Parma  atque  Belmamo- 
lum  cum  eorum  Comitivis,  &  Sotiis,  Lanceas  fpeza- 
tas  ,  &  generaliter  omnes  alias  Gentes,  Equeftres  & 
Pedertres.  Et  limiliter  Sanditas  Domini  noftri  tenea- 
tur ,  &  debeat  facere  curam,  quod  Illuftriffimum  Do- 
minium Venetorum  revocet  ,  &  intra  Territoiia  fua, 
ultra  Padum  reducat  Gentes  fuas  Armigeras,  Eques- 
tres &  Pedeftres,  citra  Padum  ad  prxfens  exiftentes, 
infra  fupradidum  tempus  dierum  vigintiquinque  ;  ex- 
cxpto  tamen  &  refervato  ,  quod  fi  didus  Dominas 
nofter  vdiet  aliquas  de  didis  Gcntibus  tam  Domini 
Ducis  Mediolani ,  quam  etiam  Dominii  Venetorum 
retinere  ,  &  in  fuis  fcrvitiis  exercere  ,  fit  in  arbitrio 
Sanditatis  fus,  dumm.odo  confentiant  prxfati  Domini 
Dux  Mediolani,  &  Dominium  Venetorum  vel  is  eo- 
rum, cujus  Gentes  retinere  vellet  Sanditas  fua. 

Item  teneatur  ,  &  debeat  prxfatus  lUuftrifllmus 
Dominus  Dux  fe  de  cxtero  de  Terris  ,  &  Vicariis, 
Vaflàlibus ,  aut  Subditis  Ecclefix  nolimodè  impedire 
perfe,  vel  alium,  feu  alios, aut  impedientibus  favorem 
dare,  clam  vel  palam  ,  tacite  vel  expreflè  ,  vel  alio 
quxlito  colore,  nec  in  Regno  Apules  aliquod  Domi^ 
nium  Civitatis  ,  Terrx,  Caftti  ,  Terrx  aut  Fortalitiij 
vel  Loci  pro  fe  vel  Comunitate  Janua  accipere ,  ac- 
quirere  ,  vel  acquilitas  tenere  quovis  modo  ,  aut  quae- 
lito  colore  ;  &  teneatur  Sanditas  Domini  noftri  dare 
operam,  facere, &  curare  ,  quod  Illuftriffimum  Domi- 
nium Venetorum  promittat  folemniter  Sanditati  fus 
fe  fimiliter  de  Terris  ,  &  Vicariis  Ecclefix  &  Regno 
Apulix  nullo  modo  fe  impedire  talibus  condidionibus. 
his  qux  dantur  ,  &  dicuntur  in  prxmiffis  de  prxdido 
Domino  Duce  Mediolani ,  &  hac  infra  dies  quinde-, 
cim. 

Item ,  quod  Sanditas  Domini  noftri  juxta  folitam, 
ejus  Clementiam  bene  trader  ,  &  confervet ,  eo  modo 
&  forma,  quibus  fuit  declaratum  per  nos  Arbitres,  & 
Arbitratores,  &  amicabiles  Compofitores  fuprafcriptOs, 
eos  qui  pro  Domino  Duce  fecerunt  in  prœfenti  Guer- 
ra ,  videlicet  Magnificam  Comunitatèm  BononÎE, 
Baptiftam  de  Ganedulo,  &  Magnificum  Nicolaum  dé 
Fortebracchiis  ,  M.  Dominum  Forlivii  ,  M.  Domi- 
num Fulgenei,  Dominos  de  Columna  &  de  Sabellis, 
&  quod  omnes,  &  finguli  prxdidi  recijjîantur  ad  gra- 
tiamSandiffimi  Domini  noftri,  &  Romanx  Eeclefîse, 
&  remittantur  eis  o.nnes  injurix  publics  vel  privatœ 
ipfique ,  &  ipforum  Subditi ,  &  Adhœrentes ,  tam  Cle^ 
rici,  quam  Laici ,  abfolvantur  ab  omnibus  pxnis,  & 
cenfuris,  in  quas  incurrilfent  occafione  prxfentis  Guer- 
rx usque  in  prxfentem  diem ,  &  remaneam  cum  Sanc- 
titate  Domini  noflri  in  eo  modo,&  forma,  quibus  fuit 
declaratum  per  nos  Arbitros,  &  Arbitratores  &  amica- 
biles Gompofitores  fuprafcriptos. 

Citm  Papyris  iaformihus  adfervatis  in  fecretiori  Archt'- 
dncali  Anhimo  MantUGe  pramijfa  Tranjumpta  omnina 
conferunt^  attejlor  ita 

Ego   LuDOVICUS  Nab.  olim  H. 
OCTAVII       DE     MaZZIIS   FiliuS 

Civil  fuhlicjtsqtie  Impcriali  auiioritate 
Mantuœ  Notarim  ,  ac  diéli  Jecretioris 
Archiiucalis  Archivii  Caticellarius,  >'» 
quorum  fidem  hic  me ,  folita  cum  attes^ 
tatione ,  fuhfc'ripji  hac  die  19.  Janmrii 
17ZO. 


Ita  verum  ejje  affirma 

Ego  Joseph  MariaCas- 

T  I  L  E  G  N  u  s  cJHsdem  Archivii 
Prafeûiis ,  itac  u'ie  14.  Fe- 
kriinrii  lyio. 
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CoNCORDATA       (»       CoNCILIO       BaSI- 

16.  Sept.  L  E  E  N  s  I  inter  quatuor  Deputationes 
inita,  contra  omues  Appcllationes  ,  omnesque  Li- 
teras  tant  à  Ctiria  Romana  ,  quam  aliititde  extra. 
Locnm  Sacri  Concilii  émanât  as.  Die  Femris  16 
Septembris  Anno  i43f.  [Conciliorum  Collec- 
tio  Regia  Tom.  XXX.  in  Append.  pag  fpo. 
Philippi  Labbei  Conciliorum  Collec- 
cio  Tooi.  XII.  col.  8iO.] 

GOncordant  très  Deputationes  quod  omnes 
Appellationes  ab  hoc  Sacro  Concilie  emanatœ , 
&  quscumque  inde  fecuta  &  fequenda,  caflêntur,  irri- 
tentur  ,  &  annuUencur.  Et  tamjudices,  quam  Com- 
miffarii ,  Partes  ,  Procuratores  &  Notarii ,  qui  circa 
prsmiffa  culpabiles  rcperti  fuerint,moneantur  etiam  per 
Ediâum,  &  débite  puniantur.  Et  ad  hoc  dati  funtExe- 
cutores  in  Deputatione  reformatorii,  VicariusFrilîngen- 
lis;  in  Deputatione  pro  Comiiiunionibus  ,  Magilkr 
Guilelmus  de  Conftantia;  in  Deputatione  pacis  Donii- 
nus  Episcopus  Ledtorenlîs  ,  quarts  vero  de  fide  con- 
cordat cam  eisdemDeputationibus,dum  tainen  excipia- 
tur  perfona  Domini  Ducis  Sabaudise  &  pro  eadem  De- 
putatione fidei  datus  Deputatus  Dominus  Prœpolîtus 
Gueznenlis.  Quodque  ex  parte  Sacri  Concilii  fciiba- 
tur  eidem  Duci  fuper  materia  hujusmodi  Laufanenfis. 
Quodque  Concilium  paratum  eft  fibi  &  cuicumque  de 
Suppofitis  Concilii  querulantijuflitiam  miniftrare.  Et, 
fi  opus  lit, eidem  transmittentur  Viri  notabiles  pro  Trac- 
tatu  hujusmodi. 

Item  concordant  quatuor  Deputationes  quod  contra 
Appellantes  ab  hoc  Sacro  Concilio,  feu  à  Judicibus  & 
Commiffariis  ab  eodem  Concilio  deputatis,  extra  hoc 
Sacrum  Concilium  intimantes  hujusmodi  appellatio- 
nes ,  ac  illis  déférentes ,  ac  Notarios  inde  Inftrumenta 
recipientes ,  nec  non  contra  illos  qui  Literas  quascum- 
que  tam  à  Romana  Curia  quam  aliunde  extra  Locum 
Sacri  Concilii  emanatas ,  contra  incorporâtes  huic  Sa- 
cro Concilio  exequuntur  &  procurant  exequi.  Et  ad 
procedendum  contra  hujusmodi  Appellantes ,  intiman- 
tes, &  alios  pra:di6los,qui  fuerunt  deputati  pro  Depu- 
tatione pacis  ,  Dominus  Episcopus  Ledlorenfîs  ;  pro 
Deputatione  reformatorii,  VicariusFrilingenfis;  pro  De- 
putatione fidei,  Prœpofitus  Gueznenfis;  pro  Deputatio- 
ne de  communibus ,  Dominus  Patriarctia  Aquilegien- 
fis,  qui  contra  prssdiâos  procédant  cum  poteftate  ci- 
tandi  in  Loco  hujus  Sacri  Concilii  ,  extra  &  ad  par- 
tes etiam  perfonaliter  &•  per  Ediftum  ,  illosque  punien- 
di  &  caftigandi  usque  ad  privationemOfficiorum  &Be- 
neficiorum  ,  atque  ad  in  futurum  obtinenda  inhabili- 
tandi  ,  prout  Jullitia  &  Criminis  qualitas  poftulant  & 
requirunt  ,  ac  eis  videbitur  expedire  :  ira  tamen  quod 
coram  altero  ex  eis  in  Caufis  hujusmodi  poffit  procedi 
&  usque  ad  Sentemiam  exclufive  ,  qux  tune  confenfu 
majoris  partis  intervenientis  pofllt  promulgari,  h  pro- 
cedendi  fimpliciter,  fummarie  ,  &  de  piano,  fine  ftre- 
pitu  &  figura  Judicii ,  omni  Juris  &  ftyli  Iblenoitate 
atque  terminorum  obfervatione  femotis,  fola  tamen  fac- 
ti  veritate  infpeâa. 

Ita  concordarunt  Domini  de  Duodecim,  die  Jovis 
décimo  quinto  Septembris  ,  anno  Domini  millefimo 
quadringentefimo  trfgefimo  quinto. 

Die  Veneris  decimo  fexto  inenfis  Septembris,  anno 
milefimo  quadringentefimo  trigefimo  quinto,  in  gene- 
râli  Congregatione,Pri£:fidente  in  eadem  Reverendiffimo 
Domino  Cardinali  Legato,leais  Concordatis  Domino- 
rum  de  Duodecim  ,  iuter  quE  Concordata  fupra  dida 
fuerunt, Reverendiffimus Dominus  Cardinalis  Legatus, 
noraine  &  auâoritate  Sacri  Concihi,juxta  concordata 
diSorum  Dominorum  de  Duodecim  ,  more  folito 
concluUt. 

CXCVÎ. 

il .  Sept.  •^'^^"^  Ofenfivum  Çj"  Defenfi-vtm  inter  R  e  N  a  t  u  m 
"  Sicilia  Regem  ,  atque  Philippum  Ma- 
ria m  Anglum  Dticem  Mediolani ,  ad >nu- 
tuam  Status  fui  proteSlionem,  ad  60.  amos  fan- 
citum.  ÂUum  Mediolani  die  zi.  Sepembris,  In- 
diêîioneXlV.  Anno  i43f.  [Pièce  authenti- 
que, tirée  des  Archives  Royales  du  Château 
de  Milaa.  Regiftre  O  ] 


In  nomme  SaKéi<c  ,  £3*  Indlviiiij:  Trinitatis  fclkiter , 

Amen.  1435'» 

/"^Onvenit  Legi  tam  Divins ,  quam  human», 
^-^  ut  ii  veri  Reges  ,  Principes  ,  &  Domini,  quibus 
ab  alto  Deus  rede  comfpiciens  Regimen  Populorum, 
&Gentium  multitudinem  tam  Nobilium,quamPlebeo- 
rum  julUlfime  commifit  ,  fe  fe  vicixim  intelligant ,  & 
ligent,  &  confxderent,  quod  non  Ibluni  fe  fe  confer- 
vcnt,  &  fuos  Subditos,  îed  etiam  cateii  Principes  te- 
neantur  contra  ipfos  colligatos  infurgere,  immo  etiam 
intelligant  ex  tali  unione  &  Liga  ipfos  colligatos 
unum,  &  idem  elfe  ,  non  tantum  ad  fuos  libi  Subditos 
redè  gubernandos  ,  &  eis  quietem  prœltandi  ,  fed  ad 
efficiendum  ut  ipfius  Ligae,&  unitatis  robore  non  fub-' 
diti,  freti  ,  atque  viâi  jullitia  ,  virtute  ,  ac  unitate  ta- 
lium  Regum,  &  Principum  débita  ipforum  Ditioni  fe 
fubjiciant,  ut  non  folum  iti  pace  vivant,  fed  illa,  & 
amœnis  frudibus  ejus  continue  fruantur  ,  &  gaudeant. 
Hxc  igitur  aperte  intelligentes ,  &  reâilfime  confide- 
rantes  Serenllfimus  Princcps,  &  Excellentiflimus  Domi- 
nas Dominus  Res  Renatus,Dei  gratia  Jerufalein,  <3c 
CiciliK  Rex,  Andagaviœ  ,  Barri,  de  Lotoringia:  Dus, 
&  Ppntis  Marchio,  Provincia;  Folcalqiierii,  Oenonia- 
ni:e,  &  Pedemontis  Cornes ,  &  lUufirilîimus  Princeps, 
&  Excellentiflimus  Dominus  Dominus  Filippus  IMiiria 
Anglus  Dus  JViediolaiii,  &c.  Papia;,  Angicrieque  Co- 
rnes, ac  Januœ  Dominus  ,  &  proindè  dispofiti  frutta 
diâa;  Confœderationis  gaudere,  ad  laudem  Dei  Om- 
nipotentis,  &  ejus  Glorioxs  Genitricis,  totiusque  Cs- 
lellis  Curiœ  féliciter  triumphantis,  deliberaverunt  inter 
fe  fe  folemniter  contrahere,llabilire,&  firm.are  Ligam, 
Unionem,&  Confzderationem  veram,  reâani,  &  fo- 
lemnem ,  non  folum  ad  eorum  Statuum  confervatio- 
nem,  &  defenfîoiiem  ,  fed  etiam  aiigumentationem, 
ut  hxc  omnia  infrafcript»  Partes  atteftantur  vera  elie. 
Pro  tanto  Magnificus  JVliles  Dominus  Lodovichus  de 
Boloris  Rellianic,  &  Démentis  Vicecomes ,  &  Mag- 
nifie! Dominus  Vitalis  de  Cabanis  Lcgum  Dodor,  & 
Carolus  de  Caftelione  ConfiIiarii,&  fidèles  praefati  Se- 
reniffimi  Domini  Régis  Renati  folemnes  &  veri  Ora- 
tores,  Ambafiatores,  Adores,  Fadores,  &  Procura- 
tores,  &  ab  ipfo  SerenilfnTio  Domino  Rege  Renato 
habentes  plénum,  &  amplum  mandatum  ad  infrafcrip- 
ta  agenda  per  patentes  Litteras  iplius  Sereniffimi  Do- 
mini Régis  in  membrana,  more  Curiœ  fuœ,  ejus  figillo 
figillatas  ,  quarum  ténor  fequitur  ut  infra,  videlicet. 
Renatus  Dei  gratia  Jeruxalem,  &CiciliœRex,  Ande- 
gaviœ,Barri,&Lotoringia:Dux,Pontis  Marchio,  Provin- 
ciœ  Folcalquerii,  Cenomanix,  &  Pedemontis  Cornes. 
Nobiiibus  ,  &  Egregiis  Viris  Lodovicho  de  Boloris 
Militi,  Rellianiae  &  Démentis  Vicecomiti ,  Vitali  de 
Cabanis  Legum  Dodori,  &  Carolo  de  Caftelione  Con- 
filiariis,  &  fidelibus  noflris  diledis  gratiam  ,  &  benam 
veluntatem.  Cum  nos  veterem  amicitiam  inter  quon- 
dam  clarœ  raemoriœ  Inclytum  Germanum  noftruin 
Regem  Lodovicum  tertium,  cujus  anima  quiète  frua- 
tur  œterna,acllluftrifl~!mum  Principem  FilipumMariam 
Anglum  Ducem  Mediolani,  &c.  Papix ,  Angleriseque 
Comitem  ,  ac  Janus  Dominum,Confanguineum  nos- 
trum  proccariffimum  ,  fubortam  dudum  ,  &  usque  ad 
tempus  obitus  quondam  Germani  noftri  centinuatam 
in  noftrsB  mentis  acie  recenfentes,  favores  quoquè  per 
eumdem  Confanguineum  noftrum  prjEfato  Germano 
in  Règne  nofiro  Ciciliae  adverfus  AUbnfurn  Aragonum  ^ 

Regem  afiTettum  liberaliter  ,  &  diverfimede  prédites , 
obligationesque  gratiflimas  per  eumdem  poft  didi  Ger- 
mani, ac  Rcgiualis,  &  maternse  Majefiatis  obitum  ne- 
bis  fadas  placide  cenfideraiites  firmiter  arbitremur  ejus 
benivolenciam  in  nos  fore  propagatam.  Hinc  eft  quod 
nos  hujusmodi  munus  Amicitia;,&  obligationes  prœdic- 
tas  ex  fincera  devetione ,  quam  ad  didum  Germanum 
noftrum,  nosque  prœfatus  lUuftris  Confanguineus  nos- 
ter  gellit ,  atque  gerit ,  pondérantes ,  uti  decet,  gratiflî- 
me  ampledentes,  illud  nedum  illexum  fervari ,  de  fi- 
de, prudentia  ,  fufBcientia  ,  &  legalitate  veflris  ab  ex- 
perte confixi ,  vos,  tenore  pra;fentium,  de  certa  fcien- 
tia,  Procuratores  noftros  générales,  &  Nurities  fpeciales 
facimus,  cenllituimus,  atque  creamus,  vobis,  &  duo- 
bus  veftrum,earumdem  ferie,plenariam  pote(latem,auc- 
toritatem,  facultatem,  &  fpeciale  mandatum ,  dantes,, 
&  expreffe  concedentes  parte  noftra  ,  coram  dido  11- 
luftrilîimo  Confanguïneo  noftro  comparendi,  ac  cum 
eodem,  feu  deputandis  ab  eo  plenaria  poteftate  fuffultis, 
nomine  noftro,  &  pro  nobis,iuiendi,taciendi,  &  con- 
cludendi  quascumque  Ligas,&  Coiifxderationes  perpé- 
tuas, vel  ad  tempus,  etiam  pro  nohis  ,  &  Hsredibns„ 

Tatis» 


DU     DROIT    DES    GENS. 


Â  VlC<*l  '^^''"''  I^oni'Q'is  1^  Subditis  noftris  fub  quibusvis  mo- 
ANNO  (jis^  viis,  atque  formis,  fub  ,  &  de  quibus  cum  eodem 
14.2?.  Gonfanguineo  noilro  melius  poteritis  convenire,  etiam 
•  J'''  cum  promiffionibus  ad  mutunm  defenfiouem  Status 
fui,  atque  noftri  ,  ac  etiam  ofFenfionem  contra  quos- 
cumque  Statum  ejus, atque  noftrum,  feu  alterius  nos- 
tri  inqaietare,  ac  quovis  modo  turbare  volentes,  &  de 
mutuis  auxiliis  ,  favoribus  ,  &  de  fuccurlibus  tam  per 
Mare,  quam  per  Terram  invicem  prsftandis,  Guerra, 
atque  Tregua  cum  fuis,  noftrisque, feu  alterius  noftrum 
Hoftibus,&  malivolis  faciendis,&  aliis  quibuslibet  Sta- 
tum eorum,  iplius,  &  noftri  >  feu  noftri  alterius  con- 
cernentibus  ;  cum  paâis  ,  obligationibus  ,  promilîioni- 
bus  ,  fubmiffionibus  ,  pœnarum' appolitionibus  ,  Jura^ 
mentis  in  animam  nollram  prŒ'ftandis ,  &  aliis  quibusli- 
bet ad  validationem.  hujusmodi  ConfaDderationum,  & 
Liigarum  perpetuarum,  vel  temporalium  neceflariis ,'vel 
opportunis  ,  CEteraque  omnia  ,  &  (iiigula  in  ,  &  pro 
prœmilîis  facieudi  ;  gerendi ,  procurandi ,  promittendi , 
&  contrahendi  cum  eodem  Gonfanguineo  noftro,  feu 
didis  deputandis ,  quœ  nos  in  perfona  propria  facere, 
gerere,  procurare ^  promittere,&  contrahere  poffemus, 
etiami!  talia  lînt,  quœ  mandatum  exigèrent  magis,  & 
magis  fpeciale  ,  promittentes ,  ac  firmiter ,  &  irrevoca- 
bilicer  polliceutes  fub  verbo,  &  fidc  legaliura,  ac  obli- 
gatione  ,  &  ipotheca  omnium  bonorum  noftrorum 
quorumcumque,  ptsefentium  &  futuroruni,nos  habcre 
j-atum  ,  gratum  ,  firmum,  atque  ftabile  quidquid  per 
Vos,  feu  duos  ex  vobis  in  ,  &  pro  prEemiffis  cum  eodem 
Gonfanguineo  noftro,  feu  diâis  deputandis  ab  eo  aâum, 
dittum  ,  fadlum  ,  geftum  ,  procuratum  ,  promift'um, 
contrattumve  fuerit,  ac  illud  realiter,  &  cum  etTeâu 
firmum,  ftabilcque  tenere,  &  attendere,  tiec  in  aliquo 
contradicere  ,  vel  venirc  ,  direéle  vel  per  obliquum, 
fed  quociens  requifiti  fuerimus  ,  per  noftras  patentes 
autenticas  Litteras  juxta  hujusmodi  Ligaium,&  Gon- 
fiederationum.  Paâa,  Gonvenciones,&  Capitula  ineun- 
da,  atque  fîrmanda  confirmare.  In  quorum  omnium 
fidem,  &  teftimonium  prœfentes  Litteras  exinde  fieri 
juflîmus  manus  noftrs  propriœ  fubfcriptione,  patenti- 
que  SigiIlo,quo  ntimur  roboratas,  pariicrque  coramu- 
nitas.  Datœ  in  Divione  fub  diflis  noftris  Sigillo,& 
propriae  manus  fubfcriptione  ,  die  quinta  mcnfis  Junii, 
tertia  décima  Indiflione,  Anno  Domini  millelimo  qua- 
tercenteiimo  trigefimo  quinto,  Regnorum  vero  noftro- 
rtjm  anno  primo.  Per  Regem  in  fuo  Gonlilio  Domi- 
nîs  Gerardo  de  Haravena  ,  Tholardo  de  Salceyro, 
Conrado  Perfpergueti  Militibus  ,  Arnulpho  de  V'ila, 
&  Roberto  de  Hayencibus  prœfentibus ,  &  Procurato- 
rio  nomine  prssfati  ferenilîimi  Régis  Renati,  &  pro  eo, 
&  ejus  Succefforibus , &  H3eredibus,&  pro  ejus  Givita- 
tibus,  Terris,  Villîs,  Gaftris,  Dillriftibus,  &  Domi- 
niis,  qua;  omnia  de  prœfenti  polîidet ,  ve.'  tenebat,  aut 
in  futurum  tenebit ,  vel  polTidebit  ,  Subditis,  Valfallis , 
Colligatis  ,  Adha}rentibus ,  &  Recommendatis  ex  una, 
&  pro  una  parte,  &  Maguificus,  &  poiens  Miles  Do- 
minus  Gaspar  Vicecomes  GoiifanguineuSjConliliarius, 
&  Procurator  praefati  llluftrilTimi  Principis  ,  &  Excel- 
lentilllmi  Domini  Domini  Ducis  Mediolani ,  habens  ad 
hoc  plénum,  &  fufficiens  mandatum  à  praefato  Domino 
Duce  per  Inftrumentum  publicumi  cujus  ténor  talis  eft: 

la  Nomme  Sanii,s  ,  ^  IndividUit  Trinitatis  féliciter 
Ame». 

Illustrissimus  Princeps ,  &  Éscellentiffi- 
mus  Dominus  Dominus  Fllippus  Maria  Anglus  Dux 
Mediolani  &c.,  Papise,  Auglerixque  Comes  ,  ac  ja- 
nus  Dominus  ;  Gonlîdcrans  Juris  utriusque  dispofitio- 
ne  elfe  permilfum  ,  ea  poflfe  officio  Procuratoris  ex- 
pleri  ,  ad  qus  faepiffime  prscfentia  Prihcipum  ,  &  Do- 
minorum  adeffe  non  poteft  ;  Gonfixus  itaque  de  im- 
jnenfà  fide  comprobata  jam  diu  ,  fumma  prudentia, 
virtnte  immenfa,  experientia  doâiffima,  &  omni  lau- 
de  dignilTuTia  infrafcripti  Domini  Gaspari  Vicecomitis 
Confanguinei ,  &  Gonliliarii  cariffimi  iplius  Domini 
Ducis  j  de  quo  non  minus,  quam  de  fe  ipfo  idem  Do- 
minus Dux  in  onnii  re  confldit,  omnibus  jure,  modo, 
via,  &  forma  ,  quibus  melius  ,  &  validius  potuit  ,  & 
potc-ft  ,  deliberate  &  ex  certa  fcicntia  ,  cum  interven- 
tu  quarumcumque  folemnitatum  in  talibus,  &  limilibus 
tam  à  jure  ,  qa^m  à  confuetudine  requilitarum.  In  Dei 
Nomine  coiiftituit,ordinavit,&  fccit,ac  couftituit,  ordi- 
nat,&  facit,  per  hoc  publicum  prxicns  Inftrumentnro,  prae- 
fatumMagnificuniDominum  Gasparum  iplius  Domini 
Ducis  verum ,  folempnem,  &  indubitatum  Procurato- 
rem  ,  Commiliarium  ,  Nuntium  ,  &  quicqnid  melius 
de  jure  dici  ,  &  elle  poffit  ,  fpecialiter  &  exprefle  ,  ad 
iniendum  ,  faciendum  ,  &  concludendum  quascumque 
Ligas ,  &  Confaîdcrationes  perpétuas ,  vel  ad  tempus, 
ToM.  II.  Part.  II. 


nomine  ipfîus  Domini  Ducis ,  &  pro  eo,fuisque  Suc-  a  .^^^ 
cefforibus,  &  Hsredibus, Terris,  Duminiis  ,c5c  Subdi-  -^NNC: 
tis  fuis  cum  Seteniflimo  Principe  ,  &  Excellentiffimo  I4iC- 
Domîno  Domino  Rege  Renato  Dei  gratia  Rege  Je-  ^^ 
ruxalem,  &  Cicilix,  Audagavia:,  Barri,  &  Lothorin- 
giE  Duce  ,  Poutis  Marchione  ,  Folcalquerii ,  Geno- 
manis  ,  ac  Pedemontis  Comité,  &  quibuscumque 
Oratoribus  ,  &  Procuratoribus  prœfati  ScreniHîmi  Ré- 
gis Renati  ,  &  ab  ipfo  Domino  Rege  fufficiens  Man- 
datum habentibus  ,  &  ad  faciendum  praediâa  omnia 
cum,  &  fub  quibusvis  modis,  viis,  atque  formis,  fub 
«  de  quibus  cum  eisdem  Oratoribus  ,  &  Procuratori- 
bus prœtati  Domini  Régis  Renati  melius  poterit  con- 
venire etiam  cum  promiffionibus  ad  niutuam  defenlio- 
nem  Statuum  ipforum  Dominorum  Régis  ,  &  Ducis  • 
ac  etiam  oftenfionem  contra  quoscumquc  Statum difto- 
rum  Dominorum  Régis  &  Ducis,  feu  alterius  eorum 
niquietare,ac  quovis  modo  turbare  volentes,&  de  mu- 
tuis auxiliis,  favoribus  prœftandis,  Pace,  Guerra,  at- 
que Tregua  cum  omnibus ,  &  fingulis  Hoftibus  & 
malivoIis  taciendis,  &  aliis  quibuslibet  Statum  commu- 
nem  ipforum  Dominorum  Régis  &  Ducis  ,  feu  alte- 
rius ipforum  concernentibus,  cum  partis,  promifTioni- 
bus,  obligationibus  ,  fubmiflîonibus  ,  psnarum  appo- 
fitionibus,  Juramentis  in  animam  prœfati  Domini  Du- 
cis prsftandis,  &  aliis  quibuslibet  ad  validationem  hu- 
jusmodi Confœderationum  ,  &  Ligarum  perpetuarum 
vel  temporalium  neceflariis ,  vel  opportunis  ,  cjctera- 
que  omnia  ,  &  fingula  in  ,  &  pro  prœmiflis  faciendi 
gerendi,  procurandi,  promittendi,  &  contrahendi  cum 
eodem  Serenillîmo  Domino  Rege,  feu  Oratoribus  & 
Procuratoribus  fuis  prxdidis  ipfius  Domini  Régis;  quœ 
idein  Dominus  Dux  in  perfona  propria  facere,  gerere 
procurare  ,  promittere  ,  &  contrahere  poifet ,  etiamfî 
talia  elfent,  qux  Mandatum  exigèrent  magis  fpeciale 
promittens  firmiter  &  irrevocabiliter  ipfè  Dominus 
Dux  fub  verbo  &  fide  veri  Principis  ,  ac  obligatione 
&  ipotecha  omnium  bonorum  fuorum  prœfeutium  & 
futurorum,  feratum,  gratum,  firmum,  atque  ftabile 
habiturum  quicquid  per  diûum  Dominum  Gasparuni 
Procuratorem  Aumadum,  diâum,  faiSlum,  gèftum, 
procuratum,  promiifum,  contraâumve  fuerit ,  &  illud 
realiter ,  &  cum  effedu  firmum ,  ftabileque  tenere  ,  & 
attendere  ,  nec  in  aliquo  contradicere  ,  vel  venire'dt^ 
reâe  vel  per  indireâum  ,  fed  quociens  requifîtus  fue- 
rit per  fuas  patentes  autenticas  Litteras,  iuxta  hujusmodî 
Ligarum, &ConfœderationUm  Paâa,  Cbnventiones ;  & 
Capitula  inienda  ,  atque  firmanda  confirmare  ;  &  indé 
prsfatus  Illuftnflîmus  Dominus  Dux  julTit  &  roga- 
vit,  acjubet  &  rogat  de  prœdiais  publicum  confie! 
debere  Inftrumentum  unum,&  plura  ejusdem  tenoris. 
Atlum  in  Gaftro  Magno  Porta  Jovis  Mediolani  Pof- 
fs.  Vercellinœ  Parochise  Sandi  Protaxii ,  videlicet  in 
Caméra  cubiculari  ipfius  Domini  Ducis  Mediolani  die  - 
Mercurii  vigefima  prima  Septembris,  anno  Domini  mili 
lelimo  quatercentelimo  trigclimo  qui'nto,  décima  ter- 
tia Indiêtione,  fecundum  curfum  Civitatis  Mediolani' 
prsfentibus  egregiis ,  &  famoxis  Medicinœ  Doitoribus 
Magiftro  Johanne  Francisco  de  Balbis  Fillo  qudndani 
Domini  Luchini,  Magiftro  Aluixio  de  Tcrzago  Fixi^ 
cis,  Symonino  Giglino  Secretario,  Antonio  Rozonoj 
à  Joanne  Antonio  de  Bripio  Camerariis  prœfati  Do- 
mini Ducis ,  iiide  Teftibus  notis ,  vocatis ,  &  fpeciali- 
ter ad  prœdifta  rogatis,  poft  quœ  pra:fatus  IlIuAriiTimuS 
Dominus  Dux  ad  majorem  firmitatem  jiiffit  hoc  prS- 
fens  Inftrumentum  Mandati  fui  Sigilli  imprcffione  mu- 
niri  ,  Procuratorio  nomine  ipfius  Illuftrilîîmi  Dominî 
Domini  Ducis  pro  fe,  &  ejuS  Succe(roribus,('k  Hœre- 
dibus_,  &  ejus  Civitatibus  ,  Tetris  ,  Villis  ,  Caftris, 
Diftri£libus,ac  Dominiis,  qus  omnia  de  prœlènti  poffi- 
det,  vel  tenet,  aut  in  futurum  tenebit ^  vel  poffiJebif 
Subditis,  Vaflallis,  Colligatis,  Adhaireiitibus,^  i^ecom- 
mendatis  pro  altéra  parte.  In  Dei  nomine,  deliberate 
&  ex  certa  fcientia,  nullo  errore  juris,  vel  faai,nullo- 
que  metu  dudi,  omnibus  jure,  modo,  via,  caufa,  & 
forma,  quibus  melius  ,  &  validius  potuerunt  ,  &  pol? 
funt,  cum  interventu  quarumcumque  folemnitatum  in 
talibus  &  fimilibus,  tam  à  jure,  quam  à  confuetudine 
requifitarum  ,  folempniter ,  &  cum  folemnibus  verbis 
ftipuhitionibus  ,  &  refponfionibus  neceflariis  ,  &  con- 
fuetis  fecerunt,  &  faciunt  ,  contraxefunt  ,  &  contra- 
hunt  ,  firmaverunt  ,  &  firmant  inter  fe  fe  mutuo,  & 
vicixim, nomine  prœfatorum  Dominorum  ut  fnpra,'bo- 
nam ,  reûam  ,  fidelem  ,  amabilem  ,  &  frucluoïam  Li- 
gam,  Unionem,  &  Gonfxderationem  cum,&  fub  Ca-i 
pitulis,  Paâis,  Conventionibus,  modis,  formis,  obli- 
gacionibus ,  clauxulis  ,  juramentis ,  cautionibus ,  ter- 
minis,  tenontiis ,  &  aliis  foIcmpnitatibiM,  &  feouritati- 
Qq  buâ 
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CORPS     DIPLOMATIQUE 


Â-K'KO  ^^^  infrafcriptis  videlicet  :  Primo  quod  ambs  Partes,  vi- 
rriNWV»  (j£ii(-et  prxfatus  Sereniflîmus  Res,  ejus  Succeffores,  & 
îAîj.  Hxrcdes,&  proefatus  lUurtrilTimus  Dominus  Dux  Me- 
^'  àiohu-ii,ejus  Succcffbres , &  Hasredes  inter  fe  fe,  &  pro 
eorum  Terris, Subditis,Vaff.illis  &c.  ut  fupra,Colliga- 
tis .  Contxderatis ,  Recommendatis  ,  Adlixreiitibus ,  ut 
fupra,  mutuo  &  vicixim,  fempcr,  &  inviolabiliter  ler- 
vabunt  diSam  ConfiEderationem,&  Ligam  leiaginta  an- 
nis  duraturam  in  rébus  omnibus, quas  fcient  ,  cognos- 
cent,  vel  putabunt  qualitercumque  perfpicere  comnio- 
dum  ,  &  lioaorem  ipfarum  Partium,  &  cujuslibet  ea- 
ruin,  &  quod  una  Pars  alteram,  ejusque  alterins  Ter- 
ras omnes ,  &  Loca,  quas  ,  &  qux  de  prœfcnti  habet , 
ac  rcnet,  aut  in  futurum  habebit,  vel  tenebit,  médiate 
vel  immédiate, ejusque  Subditos,&  Vaffallos,  ac  Feu- 
datarios  benè  &  pacifiée  traflabit ,  recolliget,  &  in 
omnibus  aget,  ficuti  decet,&  convenit  Terras,  Homi- 
nes,  &  Subditos  bonorum  ,  &  verorum  CoUigatorum 
tradîari.  Item  quod  altéra  Pars  altetius  amicos  pracfen- 
tes  &  futures  pro  amicis  ,  &  inimicos  pro  inimicis 
habebit,  traClabit,  &  rcputabit,  quicumque  illi  lint,  & 
cujusvis  ftatus,gradus ,  dignitatis,  prœeminentia;,  con- 
ditionis,  generis ,  vel  fuperioritatis  exilla'nt,qui  vivere, 
&  mori  polTtint,  etiamfi  taies  elîent,  quod  de  ipfrs  ve- 
nienda  fieret  mentio  fpecialis  ,  facietque  inimicis  ipfis 
oftenfam  quamcumque  poffibilem  per  quemcumque 
modum  ptohibendo  ,  &  vetando  de  omnibus  Teriis 
fuis,  &  maxime  de  Regno  extrahi,  vel  accipi,  &  con- 
duci  Genres  aliquas  atmorum  Equeftres,  vel  Pedellres, 
vidualia  ,  &  quselibet  alla  ,  per  quœ  porter  altéra  Pars 
oftenlam  aliquam  pati  ,  vel  recipere  ,  &  infuper  inva- 
dendo  ,  capiendo ,  &  detiiiendo  Perfonas  inimicorum , 
&  bona  quœcumque  ,  ac  aliis  omnibus  modis  ,  &  for- 
mis  offendendo,  quibus  hoftes  otfendi  folentj  &  dam- 
niâcari ,  tam  in  defenfione  ipfarum  Partium  ,  &  Perlb- 
narum ,  Statuum ,  Terrarum ,  Vaflàllorum ,  Subditorum, 
ac  bonorum,  &  rerum  utriusque  Partis ,  quam  etiam  in 
jaâuram  ,  oppreffionem  ,  ofFenfam  ,  &  damnum  ipfo- 
rum  inimicofum,  Papa,  Ecclefia  Romana ,  Imperato- 
re  ,  &  Regibus  Francis,  &  Ispaniœ,  ac  Duce  Sabau- 
diae  exceptis  ,  cum  fequenti  declaratione  ,  &  limitatio- 
De ,  quod  fi  Papa  ,  aut  aliquis  ex  fupra  exceptatis  con- 
tra aliquam  ipfarum  Partium  Ligam  contrahentium  quo- 
viïmodo,  aut  quavis  caufa  ,  tacite  vel  expreffe,  di- 
reâe  vel  per  indireSum  ,  aut  aliquo  quovis  quœfîto 
colore ,  Guerram  movere  vellet,vel  moveret ,  feu  fa- 
ceret  ,  vel  alicui,  qui  diâis  Partibus,  aut  alteri  earum 
Guerram  moviffet,  favorem,  auxilium,  aut  confîlium 
daret ,  aut  cum  inimicis  ipforum  contrahentium  ,  vel 
alterius  eorum  fe  colligaret,  vel  amicitiam  contraheret, 
aut  contra  Statum  ,  Terras  ,  &  Perfonas  ipforum  con- 
trahentium ,  feu  alterius  eorum,  aut  Subditorum,  & 
Vaflàllorum  fuorum  aliquid  attentaret ,  feu  taceret, 
quod  ejus  moleftationem,  turbationem,  occupationem, 
deftruâionem  ,  extirpationem  ,  diminucionem  ,  feu 
eorum,  &  cujuslibet  eorum  Subditorum  ,  &  Vaffallo- 
rum  faperet ,  quod  tune  ,  &  in  caiibiis  fupradiâls  Pa- 
pa, &  Romana  Ecclefia  ,  &  alii  fupra  exceptati  non 
cenfeantur  ,  nec  intelligantur  excepti  ,  fed  omnia  con- 
tenta in  prœfenti  Capitulo,&  omnibus  ejus  partibus  de- 
beant  ad  unguem  fervari  prout  jacent  fine  uUa  excep- 
tîone  ,  &  quavis  contradiiftione  ceffante.  Item  quod 
altéra  alterius  Subditis,  Gentibus  arniigeris,  Navibus, 
Galeis,ac  Navigiis  dabit  in  Territoriis  ,&  partibus  fuis 
receptum,  reduâum,  rranfitum,  paffagium,  &  vifilua- 
lia  pro  pecuniis  fuis,  &  pretio  competenti.  Item  quod 
altéra  alterius  honorem,  ftatum,  &  commodum  omni 
ftudio,  &  diligentia  procurabit,  &  quserer;  &  fi  aliqua 
earum  intellexerit,pra!fumpferit,  aut  crediderir  malum, 
feu  damnum  aliquod  traSari ,  aut  fieri  in  Perfona,  Sta- 
tu ,  aut  rébus  alterius,  id  fibi,  quo  citias  poterit,  in- 
timabit ,  &  hujusmodi  malum  ,  feu  damnum  pro  viri- 
bus  prohibebit,  &  impediet  ne  fequatur.  Item  quod  al- 
téra alterius  inimicis  prohibebit  ne  viâualia,  equos,aut 
alterius  cujusvis  generis  arma  ,  navigia ,  homines  ar- 
morum ,  équités  ,  aut  pedites  habere  poffint  ,  feu  va- 
leant  de  Terris  ,  &  Dominiis  fuis  ,  &  ex  nunc  omnia 
fint,  &  cenfeantur  interdira;  &  fi  qui  homines  armo- 
rum  ,  equitum  ,  aut  peditum  fuerunt  in  ferviciis  ini- 
micorum ipforum  ,  redire  ,  &  eorum  fervicia  deferere 
cogantur  ;  &  ulterius  teneatur  ille  prœfarorum  Domi- 
norum  Régis, &  Ducis,  cujus  Subditi  erunt  taies  Sti- 
pendiarii  ,  eos  toto  porte  capere  ,  &  jufticiam  contra 
ipfos  tam  inobedientes  facere  ,  &  fi  capi  non  polfent , 
teneantur  &  apprehendere ,  &  in  fe  retinere  omnia 
bona  diélorum  Stipehdiariorum  nuUo  umquam  rempo- 
te refl:ituenda,  nixi  de  beneplacito  alterius  Partis  pro- 
ceflèiit ,  &  ptsdiiâa.  m  prxfcnti  Capitulo  contenta ,  & 


fimiliter   contenta  in  fuprafcripto   fecundo  Capitulo,     A.,.,*, 
pro  quanto  cum  ipfo  concordant,  intelligantu»  cum    "NNO 
ifta  limitacione,    videlicet,   quod  cum  iplè  Dominas    I4,ïç 
Rex  fuerit  in  Regno  omnia  fuprafcripta  interdifta  cen-      ^Ji' 
feantur  executioui  mandari  debere,escepiis  viâualibus, 
pro  quibus  cuncedi    polTint  SaIvicondu£tus  ,  fi,  &  iti 
quantum  ,  &  pro  ut  declarabitur  pet  lUuftrem  Domi- 
num  Marchionem  Montisferruti  confidentem  ex  nunc 
elcitum  per   &  inter  diâas  Faites  ,  ubi  veto  conringe- 
ret  non  iplum  Dominum  Regem,  fed  aliquem  ex  aliis 
contentis  in  fequenti  Capitulo  Regnum  intrare  ,  tune 
intelligantur  exequenda  in  hoc  Cajjitulo  foium  ad  ea, 
quas  concernunt  faâa  armorum ,  feu  Exercitum ,  vel 
rem  militarem,  non  quo  ad  alia,  nixi  Rege  pollea  in- 
trante  ut  fapra.   Item  quod  altéra  alteri  requifita  fingu- 
lis  annis  intra  duos  menfes  à  die  fiendae   requifitionis 
computandos  exhibebit,ac  mittet,fuis  propriis  fumpti- 
bus  &  expenfis,  fubfidium  Equitum  mille  quiiigento- 
rum  bonarum  Gentiutn,  aut  tôt  Navium,vel  Galcarum 
armataruin  ,    quse  aquivaleant  ftipendiis ,  &  expenfis 
diftorum  mille  quingentorum  Equitum, qui  Equités, 
aut  quœ  Naves  ,vel  Gales  fervire  debeant  Parti  fubfi- 
dium requirent!  fpatio  fex  mcnfium  computandorum  à 
die,  qua  attingerint  in  Territorium  ài&x  Partis,  &  iî 
pro   longiori    tempore  fuerit  hoc  fiiblidium  opportu- 
num ,  liceat  ipfi  Parti  illud  retinere ,  fuis  tamen  fump- 
tibus  &  expenfis,  hoc  etiam  addito,  quod  Pars  ,  qua: 
fubfidium   exliibere  debuerit  ,  polïît,    loco    diclorum 
Equirum,  aut  Navium  ,  vel   Galearum  folvere  fiipen- 
dium  in  pecunia  numerata  ,  ita  tamen  quod  remaneat 
eleftioni    Partis  requifita  diiftum  fubfidium   eshibere , 
quoiTimodocumque  gratins  ei  fuerit,  videlicet  aut  rae- 
diantibus  diâis  Equitibus,  aut  Navibus,  vel  Galeis  ar- 
matis ,   aut  mediante  ftipendio  in  ptcunia  exhibendo, 
ut  prsfertur,  &  prœdiâum  fubfidium  intelligatur  utrin- 
que  dati  debere  ,    cum  prsfatus  Dominus  Rex  ,   aut 
ejus  Filii  cum  SereniiTnna  Conforte  fua  ,aut  ejus  Fra- 
ter,  vel  aliquis  eorum,  vel  ejus  Locumtenens  de  con- 
fenfu  prœfati  Domini   Ducis   Regnum  intraverit ,    & 
non  ante.     Item  quod  fi  contingeret  fieri  fuprafcriptam 
requificionem  tempore, quo  utraque  Pars  haberet  Guer- 
ram, pro  prima  vice  ,   h  pro  prima   Guerra  ,  attento 
quod  Illuftriffimus  Dominus  Dux  Mcdiolani  jam  incs- 
pit  hoc  anno  multo  majora  ,   &  cum  majori  fumptu 
fubfîdia  prœbere,  ac  prœbuit  prxfato  Domino  Rcgi  Re- 
nato,  quam  in  praecedenti  Capitulo  contineatur,  idem 
Dominus  Rex  teneatur  verfa  vice  pro  ipfa  prima  vice , 
&  Guerra  prœdidum  fubfidium  in  prxcedenti  Capitulo 
contentum  ipfi  Domino  Duci  prsbere  ,  non  obftante  . 
quod  ipfe  Dominus  Rex  Guerram  haber.et.Poft  primam 
autem  vicem  ,   contingente  hoc  cafu  ,   quod  uterque 
eodem  tempore  Guerram  haberet,  tune  illa  Pars,  quœ 
fine   fuo   periculo  diâum   fubfidium   prjebere  poilèt, 
ipfum  prsebere  teneatur  alteri  Parti  in  majori  periculo      . 
e.\ifl:enti  ;  Utraque  vero  exiftente  in  pari  periculo ,  aut 
inhabili  ad  prxftandum   fubfidium  prœdiâum  proptcr 
Guerram  propriam,  neutra  Pars  alteri  teneatur,  nixi  in 
quantum  viderit  porte  auxiliari  ;    &  fuper -contentis  in 
iïlo  Capitulo  (lari  debeat  déclaration!  ,  &  judicio  prœ- 
fati  lUuftr.    Domini   IVIarchionis  Montisferrati  confi- 
dentis  Partium  prœdiitarum  ;  &   prcediâum  fubfidium 
intelligatur  utrinque  dari  debere  ,  cum  pra;fatus  Domi- 
nus Rex,  aut  ejus  Filii  cum  Serenilïima  Conforte  fua, 
I  aut  ejus  Frater ,  vel  aliquis  eorum,  vel  ejus  Locum 
1  tenens  de  confenfu  prœfati  Domini  Ducis  inih'tuendus 
I  Regnum  inttaverit,  ut  fupta  in  prœcedenti  Capitulo  con- 
[  tinetur.     Item  quod  falvo  manente   toto  fecundo  fu- 
t  prafcripto  Capitulo  ,  fi  ultia  ea  contingeret,  &  omni- 
i  bus  in  eo  contentis,  quocumque  modo  fummum  Pon- 
I  tificem  ,  aut  alium  quovis  modo  fuperiorem  prscipere 
j  eidem  Domino   Rçgi   aliquid  ,   quod  tenderet  contra 
!  hune  LigîB  Contf  aâum  in  totum ,  vel  in  aliqua  lui  par- 
!  te  ,  quacumque  ex  caufa ,  ipfe  Dominus  Rex  propter 
taie  prœceptum  non  tamen   ftabit,  quo  minus   totum 
j  prsfentem  Contraflum  ,  ac  omnia  ,  &  fingula  in  eo 
I  contenta  obfervet  ad  contextum  ,  &  faciat  à  fuis  peni- 
I  tus  obfervari,  faltem  douée,  &  quo  usque  declaratum 
fuerit  per  Sacrum  Concilium  ,  vel  diâum  Dominum 
I  Marchionem  confidentem  ut  fupra  ,  ipfum  Dominum 
]  Regem  teneri   obedire  diâo  prœcepto  fummi  Pontifi- 
j  cis  ,   vel  alterius  ut  fupra  ,   tamquam  judo,  &  hones- 
j  to  ,   non  obftante  hac   prxlenti  Liga ,  &  contenta  in 
ptïfenti  Capitulo  intelligantur   locum  habere  cum  li- 
[  mitacione  appofita  in  fine  praediâ:orum  duorum  Capi- 
tulorum  deintroituRegni  &c.  Item  quod  Civitas  Gaiets 
cum  fuis  Fortiliciis  ,   &  pertinentiis  ei  Domino  Duci 
j  remaneat  loco  pignoris  pro  expenfis  per  diétuni  Do- 
minum Ducem  ,  ac  etiam  janueiifes  occasione  con- 
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Anno  '^rvationis  ftatus  Régis  prsfati  in  eodem  Regno  ,   ac 
'^  pro  acquificione  ,  tuicione  ,  &  det'eiilîoiie  ejusdem  Ci- 

14^  f.  vitatis  Gaietx  ,  &  aliter  prœtextu  Regni  ,  polt  obicum 
■^  quondam  SerenililmE  Principiffi;  Dominas  Regiare 
JohanriE  fecundE  faâis ,  ac  etiam  hujusmodi  occaxio- 
ne  fiendis  ,  donec  ,  &  quousque  (îbi  de  expenlis  iplîs 
per  confidentein  praefatum  declaraiidis  fuerit  intègre 
latisfafluni ,  aut  pro  folutione  ipfarum  taliter  provixum 
fuper  ipfius  Regni  introitibus  ,  feu  aliter,  quod  idem 
Dominus  Dus  remaneat  tacitus ,  &  fecurus ,  ac  bene 
contentus  ,  ita  quidem  quod,  hujusmodi  pignoracioiie 
pendente,vexilla  regia  in  Civitate  ipla  erigi,  lenerique 
debeant  in  Locîs  folitis  ,  ac  Officiales  mujores  &  mi- 
nores in  eadem  Civitate  per  Dominum  Ducem  infti- 
tuendi  ,  in  manibus  ejusdem  Domini  Ducis  jurent, 
quod  ipfam  Civitatem  pro  ipfo  Domino  Duce  tene- 
bunt ,  neque  ad  manus  aliénas,  etiam  Domini  Régis, 
vel  Reginse,  pervenire  permittent,  usque  quo  lîbi  fatis- 
faâum  intègre  per  veram  folucionem  tuerit  de  prx- 
diâis  espenlis,  aut  aliter  contentus  ipl'e  Dominus  Dux 
de  eisdem  fuerit  ,  jurent  propterea  dicli  Officiales,  & 
Coramunitas  in  manibus  Domini  Régis ,  vel  fuorum, 
ut  fupra  ,  quod  quandocumque  Domino  Duci  fuerit 
latisfaâum  pro  didis  expenlis ,  vel  ipfe  Dominus  Dux 
de  eis  contentus  remanferit, tune  ipfam  Civitatem  cum 
Fortiliciis  in  poteft;i,tem  Domini  Régis,  vel  fuorum, 
ut  fupra, libère  reaffignabunt  ,  atque  tradent,  cum  hac 
additione,  quod  lî  contmgeret  ante  fatisfaèlionem  pra:- 
diiitarum  expenfarum  ipli  Domino  Duci,  nomine  prs- 
fati  Domini  Régis, Sublidium  prEberi  ipli  Domino  Du- 
ci in  prima  vice,  &  prima  Guerra,  fecundum  formam 
fuprafcripti  feptimi  Capituli  incipientis  :  Item  quod  fi 
contmgeret  jieri  diélam  rcquifitionem  temfore  ,  quo 
utraquePars  haheret  Guerramijfc.,l\xnc,ài  eo  cafu  ex- 
penfa ,  quâm  ipfe  Dominus  Rex  pro  tali  fuccurfu  fe- 
ciflet  ,  declaranda  per  contîdentem  ut  fupra ,  debeat 
detrahij  &  compenfari  in  expenfis  ipfi  Domino  Duci 
fiendis,  de  quibus  in  prsfenti  Capitulo  continetur;  ubi 
vero  jam  ipfi  Domino  Duci  de  prœditlis  expenfis  fatis- 
faétum  eiîèt  ,  vel  ad  fibi  fatisfacienduni  non  reftaret 
tantum  quantum  afcenderet  prxdiâa  es  penfa  ipfi  Do- 
mino Régi  bona  fienda ,  &  compenfanda  ut  fupra, 
tune  ipfe  Dominus  Dux  pro  ea  ad  nihil  teneatur, 
quando  in  totum  foret  fibi  fatisfaâum  ,  &  ad  illud  fo- 
lum  compenfandum  teneatur ,  de  quo  fibi  fatisfieri  ad- 
huc  reftaret ,  &  non  ultra.  Item  quod  altéra  Pars  al- 
terius  imprexias  non  impediet,  nec  turbabit  aliquo  mo- 
do ,  vel  ingenio ,  nec  fe  de  ipiis  aliqualiter  intromittet, 
liixi  fuerit  de  beneplacito  ,  &  confenfu  expreflb  Partis 
diftas  imprexias  facientis ,  immo  teneatur,  &  obligata 
fit  ad  pra;(landum  fubfidium ,  de  quo  fupra  fit  mentio , 
ut  Pars  faciens  diâas  imprexias  facilius  obtineat  votum 
fuum.  Item  quod  in  habendis  communibus  imprexiis 
non  poffit  tieri,  vel  traâari  Pax.vel  Tregua  quovis  mo- 
do, fine  voluntate  &  confenfu  utriusque  Partis.  Item 
quod  rebelles  Parlium  non  pofllnt,  nec  debeant  per  al- 
teram  Partem  recetari  ,  foveri ,  nec  ullo  paâojuvari, 
&  intelligantur  rebelles  omnes  Domini,  &  alii  de  Reg- 
no, qui  prsfato  Domino  Régi,  vel  SereniflîmaE  ejus 
Conforti,  &  Liberis,Fratri,  aut  Locumtenenti  in  dic- 
to  Regno  per  eumdem  Dominum  Regem,  de  volun- 
tate ipfius  Domini  Ducis,  inflituendo,  feu  alteri  ipfo- 
rum  poftquam  introiverit  ,  non  obedient  ,  feu  rebella- 
bunt.  Item  quod  Colligati,  AdtiEerentes,  &  Recom- 
mendati  Partium  infra  quinque  menfes  nominandi  rati- 
ficent, &  Ratificatio  Partibus  ipfis  utrinque  mittatur,ita 
ut  nominatio  miitatur  invicem  infra  duos  menfes  cum 
dimidio,  k  Ratificatio  infra  alios  totidem,  &  qui  nomi- 
nati  fie  foerint  ut  fupra,  &  ratificaverint  ,  intelligantur 
incluxi  ,  quo  ad  hoc  ,  ut  gaudeant  beneficio  prsefentis 
Ligœ,  non  quo  ad  prîeftanduni  eis  fubfidium,  fed  ad 
hoc,  ut  (ion  pofilnr  offendere  ,  nec  ofFendi  per  alteram 
Partem,  nixi  didi  Colligati  contra  alteram  Partem,  aut 
aliqua  contenta  in  prjeiènti  Liga  facerent ,  poftquam 
Dominus  Rex  ,  feu  aliquis  prsîdiftorum  Regnum  in- 
traverit,  &  non  ante,  ac  etiam  cum  hoc,  quod  Subdi- 
tus  unius  Partis  non  poflît  dari  Colligatus,  nec  Confce- 
derarus  alterius ,  &  fimiliter  non  poflint  dari  unius 
Partis  inimici  prœfentes ,  vel  qui  in  prxteritum  inimici 
fuerunt  à  quinquennio  citra  pro  Coiligaus,veI  Confx- 
deratis  alterius.  Item  quod  acquirenda  in  aliqua  com- 
mun! imprexia  illi  Parti  remaneant,  cui  nielius  ceffe- 
rint;  quœ  tamen  alteri  Parti  pro  expenfa,  quam  fece- 
rit  ad  obtentum  acquirendorum, in  pecunia  numcrata 
fatisfacere  teneatur  ,  vel  per  alium  idoneum  modum 
bene  convenientem  Parti  ,  cui  fatisfieri  debuerit,  de 
quibus  ftctur  arbitrio  confidentis  prœdiâi  ,^&  prœdiâa 
non  intelligantur  de  Terris  Regni,  qux  omnes,  cx- 
ToM.  II.  Fart.  II. 
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cepta    Gaieta  ,    prsfato  Domino   Régi   tamquam  fus    AnnO 
renianere  debeant  ;    &  fimiliter  non  intelligatur  de  ali- 
quibus  Terris,  quœ  fuerint  preefati  Domini  Ducis, aut    TAîf, 
Àntecelforum  fuorum^  quœ  ipfi  Domino  Duci  rema-      ^^^ 
néant.     Item  quod  fi  contingeret  aliquem,  feu  aliquos 
Dominos,  Baronos,  Capitaneos,  aut  alios  principales 
unius  Domus  ,  five  Proxapia; ,  inimicari  fecundum  for- 
mam prœfentis  Ligs ,  &  omnium  contentorum  in  eis- 
dem alicui  diâarum  Partium,  cS  agere  quovisi  modo 
contra   ipfarum  alteram  ,   teneatur  ,   &   debeat  altéra 
Pars,  cui  non  fieret  otfenfa,non  tantum  diûos  taies 
pro  inimicis  habere,  tra£t3re,&  reputare,  inuno  etiam 
quoscumque  alios   inferiores    de   eadem  Domo,   fivé 
Proxapia,   non  attento  quod  inferiores  ipfi  non  offen- 
derent  ,   fed  pacificarent,   aut  in  ferviciis  dids  Partis 
quovis   modo  fe  reperirent ,   ita  ut  inferiores  ipfi  cum 
principalioribus  ejusdem  proxapix  œque  tradeutur,  & 
detur  principalibus  iplis  ex  malo  tratamento  fuis  fiendo 
materia  ab  olfenlionibus  Partis  ,  contra  quam  agerent, 
abftinendi  ;   quod  Capitulum  locum  indiftinée  habeat, 
tSt  hiibere  intelligatur  quo  ad  illos  minores  de  tali  pro- 
fapia,  &  etiam  quos  adeo  gravis ,  &  magni  precii  fint, 
ut  corum  occaxione  fcandalum,  evidensque  periculum 
fufcitari  pofîet  ;  fi  vero  taies  forent,  quod  eorum  oc- 
caxione fcandalum,  evidensque  periculum  fufcitari  pof- 
fet ,  de  quo  ftetur  arbitrio  confidentis  prsedidi  ,  tune 
quo  ad  taies  prsfens  Capitulum  hoc  modo  fervetur,vi- 
delicet,  quod  altéra  Pars  eos  non  pofiit  conducere  ad 
fua  fervitia  ,    &  condudos    licentiare    teneatur  finira 
firma,  cum  hoc  quod  Pars  ipfa  fpatium  habeat  men- 
fium  quatuor  ad  licentiandum   poft  fadam  requifitio- 
nem  de  calfando  ,  etiamfi  firma  minori  tempore  dura- 
ret,  non  condudosque,  vel  ut  fupra,  caflàtos  pro  ini- 
micis ficut  principalem  habeat  ut  fupra;  &  etiam  prs- 
fens  Capitulum  intelligatur   locum  habere  ,  cum  prœ- 
fatus  Dominus  Rex  ,  feu  Filii  cum  Sercniffima  Do- 
mina Conforte  fua  ,  vel  Frater  ,  aut  Locum  tenens 
conlHtuendus  ut  fupra,  Regnum  intraverit.    Item  quia 
prœfatus  Dominus  Dux,divinafavcnte  cIementia,con- 
cluxit  bonum  &  optimum  Concordium  cum  Sandis- 
fimo  Domino  noftro  Papa  ,  cujus  femper  fuit,  &  eflè 
iiitendit  devotus  Filius  ,  &  Sandœ  Matris  Ecclefis, 
&  etiam  cum  lUuftri  Dominio  Venetorum ,  &  Mag- 
nifica  Communitate  Florentiae  ftabilivit  ,  &  aflèveravit 
Pacem,  quas  inter  Partes  ipfas  vigebat,  cujus  rei  caufa 
neceftTario  oportebit,  ut  fumptu  Gen[ium,quas  ad  prœ- 
fens  habet  ad  fua  ftipendia ,   pro  magna  parte  fe  exo- 
nérer, quae  Genres  caflandœ  poiîent  ad  ftipendia  emu- 
lorum  prœfati  Domini  Régis  Rcnati  fe  conducere,  & 
contra  Majeftatem  fuàm  in  Regno  agere,  convenerunt 
didffi  Partes,   quod  idem  Doininus  Rex  ex  Gentibus 
Domini  Ducis  alfumere  teneatur  ,    &  debeat  ad  fua 
ftipendia  Equités  mille  quingentos,eisque  ipfum  Do- 
minum_  Ducem  exonerare  ,   &  ipfos  filtem  per   duos 
annos  in  fuis  ferviciis  retinere,  &  ex  nunc  ab  ipfo  Do- 
rnino  Rege  intelligantur  firmati  prœdidi  mille  quingen- 
ti  Equités  per  ipfum  Dominum  Ducem  infra  terminum 
infrafcriptum  eligendi  à  die   celebrati   prœfentis   Con- 
tradus,   ita  quod  ftipendia  didoram   Equùum   mille 
quingentorum  cum  praettanciis  debitis  incipiant,  &  in- 
carpta  effe  intelligantur  à  prxdida  die  prafentis  Con- 
tradus  ,   fed  tamen  habeat  ipfe  Dominus  Rex  termi- 
num menfium   trium  à  pra;dida  die  prïefenti  ad  mit- 
tendum   Mediolanum  ,   &  folvendum  Condudoribus 
didorum  Equitum  pecunias  proinde  débitas  fecundum 
talium  confuetudinem  ;  ea  etiam  Lege,  &  Conventio- 
ne,   quod  prœfatus  Dominus  Dux  poffit  pro  libiro, 
quando,  &  quocienscumque  voluerit,  permutare  Con-' 
duderium  ,  feu  Capitaneum  ,  vel  Co'nduderios,  aut 
aliquem  eorum  ,  quos  dediflet  ,    &  conftituilfet  prs- 
didis  mille  quingentis  Equitibus  dando,  feu  ponendo 
alium  ,  vel  alios  Condudorem  ,  talem  vel  taies,  de 
quo  vel  quibus  Dominus  Rex    prxfatus   mcrito  con- 
tentari  debeat.     Item  quod  prœfato  Domino  Rege,  vel 
ejus  Filiis  cum  Sercniffima  Conforte  fua,  Fratre,  auc 
Locum   tenente  de  confenfu  prœfati   Domini   Ducis 
inftituendo,   vel  altero  eorum  in  Regno  txiftente,  ubi 
per  eumdem  Dominum  Ducem  intimatum  fuerit, quod 
Cornes  Francischus  Sfortia  Vicecomes  Cutignolac  ,& 
Ariani  Comes  &c.  fuus  fit  inimicus, ipfe  Cornes  primo 
inftantcr  requiratur   per  Dominum  Regem  ,  ut  cum 
Domino  Duce  debeat  reconciliari  ,  &  ulterius  fibi  ve- 
lut  perfonœ  Régis  obfequi,  ac  etiam  perfonaliter  obe- 
dire,  eo  tamen  exiftente  cauto  ,  &  fecuro  honeftis,  & 
poffibilibus  fccuritatibus  declarandis  per   confidentem 
Partium  pracdidum ,  &  ubi  ipfum  Comitcm  contentari 
contigcrit,  tune  liceat  Domino  Régi  illum  ad  gratiam 
rcducere,  Domiiiusque  Dux  eumdem  reciperc ,  &  be- 
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lie  iia^Laiv.  i^„va..^i  ,  ipfo  autem  Comité  nolente  ut 
fupra  lacère,  fed  in  fua  duricia,  &  contumacia  perfis- 
tente ,  tune  idem  Dominas  Rex  teneatur  ipfum  ,  ut 
hoftem,  inimicum,  &  rebellem  traûare,  &  ad  bono- 
rum  confiscationem ,  &  annotationem  procedi  manda- 
te cum  effettu  ;  nec  poftea  aliquid  rellituere,  nixi  de 
beneplacito  Domini  Ducis  prnceflerit.  Item  quociens- 
cumque  per  intimationem  Domini  Ducis  Domimis 
Rex  haberct  pro  inimico  didlum  Comitem  Franeis- 
chum,  ut  fupra ,  habere  quoque  intelligatur  ,  linè  alia 
intimatione  omnes  Fratres  ejusdem  Comitis  tara  legip- 
timos  &  naturales  ,  quam  naturales  tantum,  ac  etiam 
Laurentium  de  Cotignola,  &  quemlibct  eorum  pro  ini- 
micis,  &  ipfos  ,  &  quemlibet  eorum  traâare  teneatur 
idem  Domiiuis  Rex  tamquam  inimicos  tam  in  confis- 
catione  bonorum  fuorum  ,  quam  in  omnibus  aliis,  fi- 
cuti  ut  fupra  traftàre  tenetur  diâum  Comitem  Fran- 
ciscum ,  refervato  in  hoc  Magnifico  Domino  Michae- 
le  de  Cotignola  ,  qui  pra;fentialiter  fe  reperit  in  fervi- 
ciis  prœfati  Domini  Régis,  in  quo  Domino  Michaele, 
&  in  reliquis  de  prosapia  diâi  Comitis  Francisci  ferve- 
tur  quintum  decimum  Capitulum  fuprafcriptum,dispo- 
nens  fuper  fimili  materia  in  génère. 

Item  quod  fi  aliquis  ex  Dominis  ,   &  Baronis  diâi 
Regni  amicis  prœfati  Domini  Ducis ,  qui  multos  ami- 
cos  habet  in  ipfo  Regno  ,    fivè  fint  ex  Capitulis  novis- 
fime  cum  Domino  Rege  Aragonum,  fivè  fint  alii  qui- 
vis  in  Regno  refidentes ,    haûenus  inimicati  fuiffent, 
&  inimicarentur  prœfato  Domino   Régi  Renato,  vel 
fuis, ut  fupra,  per  eum  mittendis  in  Regnum,fibi  con- 
trafeciffent  ,  &  contrafacerent  ,  teneatur  idem  Domi- 
nus  Rex  vel  fui,  ut  fupra ,  ipfos  taies  amicos  Domini 
Ducis  ad  gratiam  fuam  recipere,  &  bene  traâare,  eis- 
que  dimittere  Honores ,  &   Di^nitates  fuas ,   &  etiam 
Terras,  &  boija  fua,  qux  débite  fibi  fpeftaverint,  ipfis 
tamen  omnia  recognofcentibus   à   Majeftatc   fua ,   & 
éxilteotibus  ei  fidelibus  obcdientibus  ,  &  devotis,  ficut 
decet ,   pro  quibus  contentabitur  idem  Dominus  Dux 
promittere  prsfato   Domino  Régi,  vel  fuis,  ut  fupra, 
quod  fidèles, &  obedientes  fibi  erunt,  ac  verfus  Majes- 
tatem  fuam  debitum  fuum  intègre  facient;  Item  quod 
non  liceatalicui  Partium  ad  ejus  ftipendia,  vel  aliqua 
alia  fervitia  ,   cujusvis  modi  ,  vel  generis  fint  fervitia, 
fufcipere  ,   nec  tenere  aliquas  Gemes ,  vel  fingulares 
perfonas, cujusvis  dignitatis,  gradus,  ftatus,  prsehemi- 
nentiœ,  vel  condicionis  exiftant,  à  majori  usque  ad  mi- 
norem ,  nixi  cum  confenfu  &  voluntate  alterius  Partis, 
ad  cujus  ftipendia,  vel  fervicia  diêts  taies  Gentes,vel 
Perfonse  prius  extiterant.  Et  cafu  quo  aliquœ  Gentes , 
Vel  Perfon»,  cujusvis  dignitatis  ,  gradus,  ftatus,  prœ- 
heminentiae,  ve!  conditionîs  exiftant, ut  fupra,  alterius 
Partis  ab  ipGus  ftipendiis,  vel  ferviciis.ut  fupra,  absque 
îicentia ,  &  fugitive  recédèrent ,   fe  in  alicujus  Partis 
lerritorio  reducendo  ,  tune  ea  Pars,  in  cujus  territorio, 
vel  Dominio  taies  fuprafcriptîe  Gentes,  vel  Perfonœ  fu- 
gitive fe  rcdusilTent  ,  faâa  fibi  noticia  per  Partem ,  à 
qua  fugiflTent ,  &  etiam  ante  faâam  noticiam,  fi  Parti, 
in  cujus  territorio  taies  Gentes,  vel  Perfona  fugitive  fe 
ïeduxilfent  ,  videretur  notificari  fibi  non   potuifle   ob 
■diftantiam  loci  per  Partem  à  qua  ipfœ  Gentes,  vel  Per- 
fonœ  fugiflTent,  ftudere  teneatur  ipfas  taies  Gentes, vel 
Perfonas  fugitivas  in  fui  forciam,  &  poteftatem  habere, 
circa  id  fe  habendo ,  &  agendo ,  ac  fi  ab  ipfamet  Parte 
aufugiflent  ,  &  ad  omnem  requifitionein  ipfius  Partis, 
4  qua  fine  Iicentia,  &  fugitive  receffiffent,  in  ejus  ma- 
■nibus,  &  poteftate  libère  confignare,  omni  prorfus  di- 
latione,  exceptione,  &  contradiâione  remotis.     Item 
ï]uod  pro  majori  fecuritate  prxfati  Domini  Ducis,quod 
viginti  ex  majoribus  Dominis, &  Baronibus  diéti  Regni 
eligendis  per  Dominum  Ducem  prsfatum  jurent  fo- 
lemniter  obfervantiam  prsfentis  Ligœ  ,  &  promittant 
Domino  Duci  per  publica  Inftrumenta  ,  quod  prïefatus 
Dominus  Rex  ,   vel  fui  mittcndi  ut  fupra,  intègre  fer- 
vabunt,  &  inviolabiliter  attendent  diâo  Domino  Duci 
quKcumque  conventa,  &  in  pra;(ènti  Contraâu  appo- 
fita,  &  contenta,  alioquin  iplî   Domini,   &  Barones 
facient  quicquid  fcient ,  ôcpoterunt,  ut  promiffa  prœ- 
fato  Domino  Duci  obferventur,  etiamfi  agere  deberent 
contra  Majeftatem  pr3:fati  Domini  Régis,  vel  fuos  mit- 
tendos  in  Regnum  &c.    Item  convenerunt  prœdidœ 
Partes,  quod  omnia,  &  fingula  in  principio  ,  medio, 
&  fine  prElentis  Contra£lus,&  per  totum  ipfum  Con- 
traélum  contenta  intelliguitur  cum  ifta  limitacione,  vi- 
delicet ,   quod  pr^fuus  Dominus  Dux  propter  aliqua 
conrenta  in  îioc  Liga;  Contraâu  non  teneatur,  neque 
ODligatus    fit  agere  qiiovis   modo  contra  Sereniffimos 
Dominos  Reges  Aragonum,   h  Navarrae,  &  eorum 
Fratres,  Regem  Galtellœ ,  RegemPorttisgalli,  &  fuos 


extra  Regnum  Neapolitanum,  i;i  ipfornmque  Regnîs,    4mj^q 
Terris,  ac  Infulis  ,  quas  de  procfcnti  tenent,  ut  puta. 


in  Cathelonia  ,  &  illis  fuis  partibus   Cicilix,  Suidiuia,    jAJf, 
Corlica,    &  aliis  omnbus,  Regno  Neapolis  dumtaxat      "•'' 
excepto,  quin  imnio  propter  Convenciones,quas  ipfe 
Dominus  Dux  cum  prosfato  Domino  Rege  Arngonuni 
habet,  fecundum  quas  ipfe  Dominus  Rex  eidem  Do- 
mino Duci,  &  Januentibus  fuis  pacem  date  proniifit, 
poffit  idem  Dominus  Dux,  à  libi  liceat  prstatum  Do- 
minum Regem  Aragonum,  à.  alios  fupratcriptos  extra 
prasdidum  Neapolis  Regnum,  &  in  prœdiâis  Regnis, 
Infulis,  &  Terris  juvare,  &  omnino  detendere  contra 
quascumque  Mundi  Perfonas,  lint  qui  velini;Poft  quae 
omnia  didi  Procuratores,difl:is  nominibus,promirerunt, 
&  folempniter  fibi  vicixim   promitiunt  ,    quod  prxfati 
Domini  Rex   &  Dux  Mediolani,  perfonalitcr  ,  &  per 
Inftrumentum  pubh'cum  ,  folempne,  &  v.ilidum,prx- 
fentem  Ligam,   &  omnia  &  fingula  in  prœlcnri  Con- 
tradu  contenta  ,   uti  jacent ,  ràtiticabunt  ,  &  approha- 
bunt ,  ac  promittent ,  &  fie  obligabnnt,  jurabunt ,   & 
facient  in  omnibus  ,   &  per  omnia  ,  pro  ut  eorum  no- 
minibus  in  prœfenti  Contraâu  diâi  Procuratores  fece- 
runt;  qua  Ratificatione  faâa,vtl  non,  firma  rameti 
maneant  contenta  in  prsefenti  Contraâu,  prsfatumque 
Ratificationis  Inftrumentum  fibi  vicixim  mitteiit,  videli- 
cet  diâus  Dominus  Rex,  prjefato  Domino  Duci,  & 
didus  Dominus  Dux,  dido  Domino  Régi,  intra  duos 
menfes  cum  dimidio  à  die  prxfentis  Contradus.   Item 
quod  prœdida  omnia  intelligantur  bons  fide,  &  ad  fa- 
num,  redum,  &  finccrum  intelledum  fine  uUa  frau- 
de ,  vel  caviliatione.     Que  omnia  prxfati   Magiiifici 
Procuratores,  Procuratorio  nomine  prxfatorum  Sere- 
nifiimi  Domini  Régis  Renati  ,   &  Iliuftriffimi  Domini 
Ducis  Mediolani,  promiferunt,  &  promittunt  fibi  invi- 
cem  per  folempncm  ftipulacionem  ,  ac  juraverunt ,  & 
jurant  ad  Sanda  Dei  Evangelia,  manibus  corporaliter 
tadis    Scripturis,  videlicet    ipfe  Dominus   Gaspar    ia 
didi  Domini  Ducis  animam,  &  didi  Procuratores,  dic- 
to  Procuratorio  nomine,in  animam  didi  Domini  Régis, 
habere,  &  tenere  prœdida  omni n,  &  lingula  rata,  gra- 
ta,  &  firma,  &  nuUo  modo  contrafacere,  vel  venire, 
diredè  vel  indireâè  ,    tacite   vel  exprefifè,  per  fe  vel 
alium,feu  alios,  eorum  nomine,aliquo  qusefito  colore;     > 
quin  immo  ipfa  omnia  &  fingula  attendere  ,  &  obfer- 
vare,  omni  prorfus  exceptione,  &  contradiâione  ceP- 
fànte,  fub  pœna  reieâionis,&  reftitucioiiis  omnium  & 
fingulorum  dampnorum  ,  interelle,  &  expenftrum  iptâ 
occaxione  per  ipfas  Partes,  vel  alteram  earum  patien- 
dorum,  &  fiendarum,ac  fub  pxna  Ducatorum  centum 
minium  auri  folvendorum  Parti  attendenti  ,  &  attende- 
re voknti  per  Partem  non  attendentem  ,    &  attendere 
recufantem  tociens   quociens  in   aliquo  contraf.idum 
fuerit,  rato  nihilominus  rémanente  prxfenti  Contraâu 
fubhyppotheca,  &  obligatione  omnium  bonorum  prs- 
fentium    &  futurorum    prxfatoruni  Doniinorum  Ré- 
gis, &    Ducis;   renunciantcs  ,   &  renunciaverunt  ,  & 
renunciant  diâi  Procuratores,  didis  Procuratoriis  no- 
minibus  vicixim,  exceptioni  non  faSa;  pra:fenîis  Liga;, 
&  priEdidorum  omnium   &  fingulorum  non  fie  ado- 
rum,  &  geftorum,  aâionique,  S;  exceptioni  in  fadum, 
&  generaliter  omnibus  probiitionibus ,  &  produdionibus 
TeÎHum  ,  Jurium  ,  &   Inftrumenrorum  ,   quibus  didîe 
Parres,  vel  altéra  earum  fe  tucri,  vel  defendcre  polfent 
contra  prasdida  ,   vel  aliquod   prxdidorum  ,   &  indè 
praefati  folempnes  Procuratores  didorum  Dominorum 
Régis,  &  Ducis  jufterunt ,  &  jubeiu  ,  &  rogaverunt, 
&  rogant  de  prxdidis  publicum  confici  debere  Inftru- 
mentum unum  ,   &  plura  ejusdem  tenoris  per  me  Jo- 
hannem  Franciscum  Gallinam  Secretarium  ,  &  Nota- 
rium   prsefati    Illuftriffimi    Domini   Ducis  Mediolani. 
Adum  in    Civitate   Mediolani ,  videlicet  in   Caméra 
cubiculari  domus  habitationis  prxfati  Domini  Gaspari 
Procuratoris  Ports  Verccllinx  Parochi,-c  J^audi  Pro- 
taxii  in  Campo  intus  anno  Domini  millefim(j  quadrin- 
gentefimo  trigefimo  quinto  ,  Indidione  qiiarta  dccima, 
fecundum  curfum  Mediolani  Civitatis  ,  die   Mercurii 
vigelimo  primo  Septembris,  hora  qunrta  decim.i;prx- 
fcntibus  Magnificis  Domino  Guidone  Forelo  Guafta- 
Ie,  &  Montisclariculi   Comité,    DoïTtfho  Franchino 
de   Cafteliono,    &   fpedabile   Domino  Guarnerio  de 
Cafteliono   Dodoribus   fam.oxiffimis    (.onfiliariis  ,    & 
fpeâabilibus  Domino  Johaniie  de  Corvinis  de  Aretio , 
Domino   Conradino  de   Vicoraercato  Conlilinriis,  & 
Secretariis  prœfati  Illuftriflîmi  Domini  Ducis  Mediola- 
ni, &  Nobilibus  Viris  Isnardo  de   Corcis  Notario  de 
Tolono  in  Provîncia   Filio  Guliermi ,    Antonino  de 
Belelghia  Filio  Beltrami  habicatore  Tentali   in  Pede- 
moncium,  &  Aluixio  de  Sando  Petto  Filio  quondam 
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AkkO   Domini  Auguftini ,   inc.'^  teftibus  noti's ,   vocatis  ,  & 

'^  fpecialiter  ad  prEdiâa  rogatis.     Poftremô  diâi  Iblem- 

14^7.     nés  Procuratores  ad  majorem  claritatem,,&  hujusCon- 

traâus  firmitatem  eorum  propria  nomiiia  propriis  ma- 

nibus  in  fine  hujus  Inftrumenti  fcripferuiir  cam  appoli- 

cione  eorum  Sigillorum. 

Extraéta  fuit  prcefens  Copia  à  Regijlro  infcrifto  ftik 
Littera  0  Ducis  Philippi  Mari-î;  An- 
GLI  Vicecomitis  exiftcnte  in  Kegio  Àrchivio  Cajiri 
Partie  Jovis  Medio/aai ,  in  papiro  fcr-ptri.  Datum 
Mediolani  die  trigefima  meajis  Oilobris  Anni  lyiP- 

Examiuavit   JoanneS    FranciSCUS  Stri- 
GELLIUS    Regii  Architiii  Officiaiis. 

CXCVII. 

21.  Sept.  CoMMissio  Gubernatoris  Regni  B o h  e m i ^e, 
Baronum ,  Nobilium ,  £5?  Civitatum  ejmdem 
Regni^  ac  Marchionatus  Moravia  p'o  corn- 
■plemento  Compa&atorum  Pragenfium  jînno 
145  j  cum  Sacro  Cor'ciLio  Basileensi 
initorum.  Dat.  Praga  die  Beati  Mathai  jîpi- 
toli  y  EvangeUfie.  i45f.  [Leibnitz, 
Mantiflâ  Codicis  Jur.  Gent.  Diplomac.  Part. 
IL  pag.  141.] 

In  De:  Nomine ,  Amen. 

"VTO  s  Alzo  de  Rizembiir^,  alias  de  If^iziejiiouu  ,Gu- 
■*-^  bernator  Regni  BohemiiC ^  Barones ,  Nobiles,  Mi- 
lites, Clientes  ;  Praga  Civitas  ac  csetera;  Civitates,  ac 
Sacerdotes  generalem  Congregationem  Regni  Bohemiae 
&  Marchionatus  MoraviEe  facientes  &  reprEefentantes  , 
vigore  prœfentium  facimus  &  dirigimus  Nuncios  & 
Ambafiatores  noilros  fpeci-ales  ,  Vos  ,  Reverendum 
Magiftrum  Wenceslaum  de  Drachold  ,  Curiœ  Ar- 
chicpiscopalis  Officialem,  honorabiles  &  discrètes  Viros 
Pauium  de  Slawikowitz,  Artium  liberalium  Baccalau- 
reum,  Plebanum Sti.  jEgidii, &  Correâorem  Cleri  ejus- 
dem  Curiaî  Archiépiscopal is  Pragenlis  ;  Wenceslaum 
de  Lutmiti ,  Plebanum  Ecclefias  Sti.  Nicolai  antiquse 
Civitatis  Pragenlis  ;  &  Bohinkonem  de  Chotzna,  Rec- 
torem  Ecckfix  Lithoum  ac  Decanum  ejusdem,  Sacer- 
dotes in  Chrifto  Jefu  dileâos  ;  ad  prœlèntandum  vos 
coram  Reverendo  in  Chrifto  Pâtre,  Domino  Philiber- 
to  Episcopo  Conftantienfi  &  CoUegis  ejus  Legatis  fa- 
cri  generalis  Concilii  Bafilienfis  :  Pro  complemento  & 
executione  Compaâatorum ,  per  vos  omnes  vel  majo- 
rem partem  prœltandum  reverentiam  debitam  &  obe- 
dientiam  Canonicam  Sanâœ  Matri  Eccleli»  ,  Sacro 
Generali  Concilio  ,  Romano  Pontifici ,  &  Praelatis 
noftris  Canonicè  intrantibus  ,  prout  avtÇnUtm  extitit  in 
hrunna^  pro  omnibus  fpiritualibus  &  fecularibus  Per- 
fbnis  Bohemiœ  Regni  &  Marchionatus  Moravia:  :  ra- 
tum  &  gratum  habituri  bona  fide,  quicquid  per  vos  ac- 
tum  fuerit  in  prremiiris, in  quorum  omnium  &  fingulo- 
rum  fidem  ac  teftimonium  has  noftras  Litteras  Sigillo 
Regni  Bohemice  fecimus  communiri.  Datum  Prags  in 
Coilcgio  Ciiroli,  ipfo  die  B.  Matthxi  Apoftoli  &  Evan- 
gelillae,  Anno  Domini  M.  CCGC.  XXXV. 

CXCVIII. 

il.  Sept,  traité  de  Paix  entre  Charles  VII.  Roi  de 
France ,{5*  Philippe  le  Bon  Duc  de  Bour- 
gogne ,  par  le  fuel  Charles  VII  defavouë 
le  meurtre  de  Jean  Duc  de  Bourgogne ,  Père 
de  P  H I  L I P  P E, promet  d'en  faire  punir  les  Au- 
teurs ,  lui  donne  une  fontme  confidérable  ,  £?"  lui 
cède  Maçon,  S.  Jtugon,  Bar- fur- Seine ,  fsff. 
Fait  à  Arras  dans  T Abbaye  de  S.  Faajl,  le  zi. 
Septembre  i45f .  [Frédéric  Léonard, 
.  Tom.  I.  pag.  I.  y  Placards,  Ordonnances, 
Edits,  &c.  de  Brabant.  Tom.  III.  Liv.  V. 
Tit.  I.  Chap.  III.  pag.  600.  Chroniques  de 
MoNSTRELET  Tom.  II.  Fol.  108.  &  en 
Latin  par  extrait  &  fans  Dite  dans  Collectio- 
nis  Regia  Concilior.  Tom.  XXX.  pag.  ^6j. 
&  dans  Philippi  Labbei  Collet.  Con- 
cilior. Tom.  X  II.  col  ^ofj, 


■p  H I  n  p  p  E  ,  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Bour-  A.NNO 
■"-  gogne,  d'Autriche,  de  Brabant  &  deLiinbourg, 
Comte  de  Flandre  ,  d'Artois  &  de  Bourgogne,  Pala-  I43f< 
tin  de  Hainaut  ,  de  Hollande  ,  de  Zelande  &  de  Na- 
mur  ,  Marquis  du  Saint  Empire  ,  Seigneur  de  Frife, 
de  Salins  &  de  Malines.  Savoir  taifous  à  tous  prefens 
&  à  venir ,  que  comme  pour  parvenir  à  Paix  generiile 
en  ce  Roiaume,  aient  été  tenues  plufieurs  Conventions 
&  Affeniblccs,  &  mêmement  en  nôtre  Ville  &  Cité 
d'Auxerre,  en  la  Ville  de  Corbeil ,  &  dernièrement  ait 
été  accordé  détenir  en  nôtre  Ville  d' Arras,  certaine 
Journée  &  Convention,  fur  le  fait  de  ladite  Paix  géné- 
rale :  à  laquelle  mon  tresredouté  Seigneur  le  Roi 
Charles  ait  envoiez  ,  &  y  font  venus,  nos  tres- 
chers  ,  &  tres-amez  Frères  &  Coufins  ,  le  Duc  de 
Bourbon  &  d'Auvergne;  le  Comte  de  Richemont, 
Connétable  de  France; le  Comte  de  Vendôme, Grand- 
Maître  d'Hôtel  ;  &  tres-reverend  Père  en  Dieu  l' Ar- 
chevêque &  Duc  de  Reims,Grand  Chancelier  de  Fran- 
ce ;  Chriftofe  de  Harcourt  ;  Gilbert  Seigneur  de  la 
Fayette,  Maréchal  de  France; Maître  Adam  de  Cam- 
brai ,  Premier  Prelident  en  Parlement  ;  Maître  Jean 
Tudart  ,  Doien  de  Paris  ,  Confeiller,  &  Maître  des 
Requêtes  de  l'Hôtel  du  Roi  ;  Guillaume  Chartier, 
Etienne  Moreau  ,  Confeillers  ;  Jean  Chaftignier,  & 
Robert  Marlier,  Secrétaires  de  Monditfeigneur  le  Roi;, 
tous  fes  Ambafl'adeurs.  Et  de  la  part  de  mon  très-cher 
Seigneur  &  Coufin  ,  le  Roi  d'Angleterre  ,  &  y  font 
venus  très- révérends  Pères  en  Dieu  le  Cardinal  deVin- 
ceftre  ;  l'Archevêque  d'Iork  ,  nos  amez  Coulins  les 
Comtes  de  Hontindon  ,  &  de  Sulfolk;  nos  révérends 
en  Dieu  les  Evêques  de  Norwich ,  de  Saint-David,  & 
de  Lilieux  ,  &  plufieurs  autres  Gens  d'Eglife,&  Ara- 
bafladeurs  de  mon  très-cher  Frère  &  Coufin  le  Roi 
d'Angleterre.  Et  aufli  y  fommes  venus  &  comparus 
en  nôtre  perfonne ,  accompagnez  de  plufieurs  de  nôtre 
fang  ,  &  antres  nos  féaux  &  Sujets  en  grand  nombre. 
A  laquelle  journée  &  convention  de  par  Nôtre  Saint 
Père,  ait  été  envoie  tres-reverend  Père  en  Dieu,  nô- 
tre très-cher  &  fpecial  Ami,Ie  Cardinal  de  Sainte-Croi.v, 
à  tout  bon  &  fuffifant  Pouvoir  de  Nôtre  Saint  Père:  & 
de  par  le  Saint  Concile  de  Bâie  ,  femblablement  aient 
été  envoiez  ,&  foient  venus  tres-reverend  Père  enDieu. 
nôtre  très-cher  &  tres-aimé  Coufin  le  Cardinal  de  Chi- 
pre;  très- révérend  s  Pères  en  Dieu,  les  Evêques  de  Ve- 
ronne,  d'Albigue;  Nicolas  Prévoit,  &  Calconie  Hu- 
che, Archidiacre  de  Metz  en  Lorraine,  Ambafladeurs 
d'icelui  Concile,  &  aians  Pouvoir  fuffifant  fur  ce, du- 
dit  Concile.  Pardevant  lesquels  Cardinaux  ,  Légats, 
&  Ambafladeurs  de  Nôtre  Saint  Père  &  du  Saint  Con- 
cile, font  venus  &  comparus  lesdits  Ambafladeurs  de 
France,  d'une  part;  &  ceux  d'Angleterre,  d'autre;  & 
nous  aufli  en  nôtre  Perfonne  toutes  les  fois  qu'il  a  été 
befoin  :  &  par  iceux  Ambalfadeurs  aient  été  faites  plu- 
fieurs ouvertures,  &  oblations  d'un  côté  &  d'autre.  Et 
combien  ,que  finalement  de  la  part  de  Monfeigncur  le 
Roi,  par  ksdits  Ambalfadeurs, aient  été  faites  aux  Gens 
&  AmbafTadeurs  d'Angleterre,  grandes  i'>c  notables  of- 
fres, afin  de  parvenir  à  ladite  Paix  générale; lesquelles 
comme  il  femble  ausdits  Cardinaux  ,  autres  Légats  & 
Ambafifadeurs  de  Nôtredit  Saint  Père  &  du  Concile, 
êtiejuftes  &  raifonnables ,  &  ne  les  pouvoient  ou  dé- 
voient raifonnablement  refufer  lesdits  Ambafladeurs 
d'Angleterre  :&  que  lesdits  '  ardinaux  de  Sainte  Crois, 
de  Chipre  ,  &  autres  Ambafladeurs  dudit  Saint  Conci- 
le, eûflent  prié  &  requis  à  iceux  Ambalfadeurs  d'An- 
gleterre, de  les  accepter, en  leur  difant,&  remontrant 
qu'autrement  &  au  cas  qu'ils  ne  voudroicnt  entendre  à 
l'effet  de  ladite  Paix  générale,  ils  avoient  chargeât  com- 
mandement de  Nôtre  Saint  Père  le  Pape  ,  &  du  Con- 
cile, de  nous  exhorter  ,  requérir  ,  &  fommer  d'enten- 
dre avec  Monditfeigneur  le  Roi  à  Paix  particulière,  & 
!  réiinion  avec  lui  en  tant  que  toucher  nous  pouvoit. 
Toutefois  lesdits  Ambalfadeurs  d'Angleterre  n'ont 
voulu  accepter  lesdites  offres  à  eux  faites,  mais  fe  font 
départis  de  nôtre  Ville  d'Arras  ,  fans  aucune  conclu- 
fion,  &  fans  vouloir  prendre  ni  accepter  jour  certain, 
ni  compétent  de  retoutner.  Pourquoi  après  leur  par- 
lement par  lesdits  Cardinaux,  Légats, &  Ambafifadeurs 
de  nôtredit  Saint  Pere,&  du  Concile  aions  été  exhor- 
tez, requis  &  foniraez  de  vouloir  entendre  pur  effet  à 
ladite  Paix  particulière,  &  réiinion  avec  Monditfeigneur 
le  Roi  ;  moiennant  que  par  le  cas  de  la  iBOrt  de  feu 
Nôtre  très-cher  Seigneur  &  Père,  que  Dieu  pardonne, 
&  pour  Nôtre  intereft  en  cette  partie  ,  nous  feroient 
par  Mondiifeigneur  le  Roi  ,  &  par  fes  Ambalfadeurs 
defiTus  nommez,  à  ce  fufBfamment  fondez  pour  lui, 
&  en  fon  nom,  fait  oftires  raifonnables,  à  fin  de  fatis- 
Qq  3  fadion, 
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ÂNNO  f^^'°">  recompenfeion ,  &  autrement  qu'en  devrions 
être  contens;  lesquelles  offres  faites  par  lesdits  Ambas- 
IA2Ç.  fadeurs  de  Monditfeigneur  le  Roi,  aient  été_  baillées 
par  écrit  en  un  rolle  de  papier  ausdits  Cardinaux, & 
Ambaffadeur  de  Nôtredit  Saint  Pete,  &  du  Concile, 
&  par  eux  à  nous  prefentées,  duquel  rolle  la  teneur 
s'enfuit. 

Ce  font  les  offres ,  que  nous  Charles  de  Bourbon  , 
&  d'Auvergne;  Artus  ,  Comte  de  Richemont,  Con- 
nétable de  france  ;  Louis  de  Bourbon  ,  Comte  de 
Vendôme,  ^egnaut  de  Chartres ,  Archevêque ,  &  Duc 
de  Reims  ,  Grand  Chancelier  de  France  ;  Gilbert 
Seigneur  de  la  Fayette,  Maréchal  de  France;  Adam 
de  Cambrai  ,  Premier  Prefident  en  Parlement  ;  Jean 
Tudart  ,  Doïen  de  Paris  ,  Confeiller,  &  Maître  des 
Requêtes  de  l'Hôtel  du  Roi;  Guillaume  Charrier,  & 
Etienne  Moreau  ,  Confeillers  ;  Jean  Chaflignier  _  & 
Robert  Marlier,  Secrétaires,  &  tous  Ambafladeiirs'de 
"  Charles  ,  Roi  de  France  nôtre  Souverain  Seigneur, 
étans  prefentement  en  la  Ville  d'Arras;  faifons  pour  & 
au  nom  dudit  Roi  à  Monfeigneur  le  Duc  de  Bour- 
gogne &  de  Brabant,  pour  fon  intereft,  &  querelle 
,  qu'il  a  &  peut  avoir  à  rencontre  du  Roi ,  tant  à  la  cau- 
fe  de  la  (i)  mort  de  feu  Monfeigneur  le  Duc  Jean  de 
Bourgogne,  fon  Père,  comme  autrement , afin  de  par- 
venir à  Traité  de  Paix ,  &  concorde. 

Premièrement.     (2)   Que  le    Roi  dira  ,   ou  par  fes 
gens  notables  fuffifamment  fondez,  fera  dire  à  mondit 
'  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne  ,  que  la  mort  de  feu 

Monfeigneur  le  Duc  Jean  Ion  Père  (que  Dieu  abfol- 
ve)  fut  iniquement ,  &  mauvaifement  faite  par  ceux,  qui 
perpétrèrent  ledit  cas  &  par  mauvais  confeil ,  &  lui  en  a 
toujours  déplu,  &  à  prefent  déplaît  de  tout  fon  cœur; 
&  que  s'il  eût  fçû  ledit  cas ,  &  eut  tel  âge  &  entende- 
ment qu'il  a  de  prefent, il  y  eût  obvié  de  tout  fon  pou- 
voir; mais  il  étoit  bien  jeune,  &  avoit  pour  lors  petite 
connoiffance ,  &  ne  fut  point  fi  avifé  que  d'y  pourvoir. 
Et  priera  à  mondit  Seigneur  de  Bourgogne,  que  toute 
haine  &  rancune ,  qu'il  peut  avoir  à  rencontre  de  lui  à 
caufe  de  ce  ,  il  ôte  de  fon  cœur  ,  &  qu'entr'eux  y  ait 
bonne  paix  &  amour ,  &  fe  fera  de  ce  expreflè  mention 
es  Lettres, qui  feront  faites  de  l'Acord  &  Traité  d'eux. 

n.  Que  tous  ceux  qui  perpétrèrent  ledit  mauvais  cas, 
ou  furent  confentans  ,  le  Roi  les  abandonnera,  &  fera 
toutes  les  diligences  à  lui  poffibles  de  les  faire  prendre 
&  aprehender  quelque  part  qu'ils  pourroient  eftre  trou- 
vez, pour  être  punis  en  corps  k  en  biens  ;&  fi  aprehen- 
dez  ne  peuvent  être  ,  il  les  bannira  à  toujours,  &  fans 
rapel  hors  du  Roiaume  &  du  Dauphiné  ,  avec  confis- 
cation de  tous  leurs  biens ,  &  feront  hors  de  tous  Trai- 
tez. 

IIL  Ne  fouffrira  le  Roi  aucuns  d'eux  être  reçus,  ou 
favorifez  en  aucun  lieu  de  fon  obeïffance  &  puiffance, 
&  fera  crier  &  publier  partons  les  lieux  des  Roïaume, 
&  Dauphiné,  accoutumez  à  faire  cris  &  proclamations, 
qu'aucun  ne  les  reçoive  ou  favorife ,  fur  peine  de  con- 
fiscation de  corps  &  de  biens. 

IV.  Et  que  mondit  Seigneur  de  Bourgogne,  le  plu- 
tôt qu'il  pourra  bonnemenr  après  ledit  Acord  paflë,  nom- 
mera ceux  dont  il  eft,  ou  fera  lors  informé,  qui  per- 
pétrèrent ledit  mauvais  cas  ou  en  furent  confentans, 
afin  qu'incontinent  &  diligemment  foit  procédé  con- 
tr'eux  de  la  part  du  Roi ,  comme  dit  eft.  Et  en  outre 
pour  ce  que  mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne  n'a 
encore  pu  avoir  connoiffance  vraie  de  ceux ,  qui  per- 
pétrèrent ledit  mauvais  cas  ,  ou  en  furent  confentans , 
toutes  les  fois  que  ci-aprés  en  fera  informé  dûement 
d'aucuns  autres ,  il  les  pourra  nommer  &  fignifier  par 
fes  Lettres  Patentes  ,  ou  autrement  fuffifamment  au 
Roi ,  lequel  en  ce  cas  fera  tenu  de  faire  procéder  tantôt 
&  diligemment  à  l'encontre  d'eux  par  la  manière  des- 
fusdite. 

V.  Que  pour  l'ame  de  feu  Monfeigneur  le  Duc 
Jean  de  Bourgogne  ,  de  feu  Mefllre  Archambault  de 
Foix,  Comte  de  Noailles,  qui  fut  mort  avec  lui,  & 
de  tous  les  autres  trépaffez  ,  à  caufe  des  divifions  & 
Guerres  de  ce  Roiaume,  feront  faites  les  fondations  & 
édifices ,  qui  s'enfuivent.    C'eft  à  favoir,  en  l'Eglife 

~  (l)  Charlii  VU.  n'étant  encore  que  Dauphin  !e  fit  tuet  en  I419.  \ 
anc  Conféiencc  où  il  i'attiia  lut  le  Pont  de  Montetcau-Faut- Yonne.  Ce 
fut  Tant^uy  du  chaJJct ,  ;lncien  Domcftiquc  du  Duc  d'Oileans  qui  fit  le 
coup,  itandt  Bourgogne  avoit  fait  aHainnet  ce  Duc  à  Paris  en  1407. 
MeZEUAl,  Hifl.d,  France,  Tom.  ll.wfùl.  Liv.  IV.  Hifi.  dt  atrtts 
VU.  Çur  les  années  1407,  ér  1419- 

(i)  On  ne  doit  p.is  ëtie  lurpiiî  de  voir  que  ce  Traité  fût  fi  avanta- 
geux ap  Duc  de  Eourgagne.  Charles  VU.  avoit  donné  la  cane  blandie 
à  fes  Dépurez,  peut  arrétei  la  Paix  avec  lui  à  quelque  condition  que  ce 
iur,  poutvû  qu'ils  le  retiraflent  de  l'alliance  avec  l'Angletexie  j  en  quoi 
ils  euiïnt  le  bonheur  de  tciiflît.  M  £  z  s  it  a  i ,  Hifl.  de  franit ,  Tarn.  II. 
)»/o(.  in;.  IV.  Hifi.  dt  Charlti  VU.  fur  Carmii  1415. 


de  Monrtreau  ,  en  laquelle  fut  premieremetit  enterré     A  j^g 

le  corps  de  mondit  feu   Seigneur  le  Duc  Jean  ,  fera 
fondée  une  Chapelle  &  Chapcllenie  d'une  Mciic  balfe    lAX^, 
de  Requiem  cïizcan  joav  perpétuellement,  laquelle  fe-  ^' 

ra  rentée  &  doiiée  convenablement  de  rentes  amorties, 
jusqu'  à  foixante  livres  parilis  par  chacun  an,  &  auffi 
garnie  de  calices  &  d'ornemens  d'Eglife  bien  &  fuffi- 
famment, &  tout  aux  dépens  du  Roi  ;&  laquelle  Cha- 
pelle fera  à  la  collation  de  mondit  Seigneur  de  Bour- 
gogne, &  de  fes  Succeffeurs  Ducs  de  Bourgogne  à 
toujours. 

VI.  Qu'en  ladite  Ville  de  Monrtreau  ,  ou  au  plus 
prés  d'icelle,  que  f lire  ce  pourra  bonnement,  fera  fait, 
conrtruit  &  inllitué  par  ledit  Roi .  &  à  fes  frais  &  dé- 
pens ,  une  Eglife  ,  Couvent  &  Monatlere  de  Char- 
treux ;  c'eft  à  favoir  ,  pour  un  Prieur  &  douze  Reli- 
gieux, avec  les  Cloîtres, Salles  &  Refedloirs, Grange, 
&  autres  Edifices, qui  lui  feront  necedàires  &  conve- 
nables; &  lesquels  Chartreux,  c'eft  à  favoir,  le  Prieur 
&  douze  Religieux  ,  feront  fondez  par  le  Roi ,  &  de  ■ 
bonnes  rentes  annuelles  &  perpétuelles,  &  bien  amor» 
ties  fuffifamment  &  convenablement ,  tant  pour  le 
vivre  desdits  Religieux  ,  &  entretenement  du  divin 
fervice  ,  comme  pour  les  foûtenemcns  des  Edifices 
dudit  Monaftere,  &  autrement  jusqu'à  la  fomme  de 
huit  cens  livres  parilis  par  an  de  revenue,  à  l'Ordon- 
nance ,  &  par  l'avis  de  tres-Reverend  Père  en  Dieu 
Monfeigneur  le  Cardinal  de  Sainte  Creix,ou  de  celui 
ou  ceux  qu'il  voudra  à  ce  commettre. 

VII.  Que  fur  le  Pont  de  Monftreau  au  lieu  où 
fut  fait  ledit  mauvais  cas,  fera  faite  ,  édifiée  &  bien 
entaillée,  &  entretenue  à  toujours  aux  dépens  du  Roi, 
une  belle  Croix  de  belle  façon,  &  ainfi  qu'il  fera  divi- 
fé  par  ledit  Monfeigneur  de  Sainte  Croix  ,  ou  fes 
Commis. 

VIII.  Qu'en  l'Eglife  des  Chartreux  lés  Dijon ,  en 
laquelle  gift  &  repofe  à  prefent  le  corps  dudit  feu 
Monfeigneur  le  Duc  Jean  ,  fera  fondée  par  le  Roi, 
&  fes  defcendans  ,  une  haute  Meife  de  Reptiem  qui 
fe  dira  chacun  jour  perpétuellement  au  grand  Autel  de 
ladite  Eglife,  à  telle  heure  qui  fera  divifée.  Et  laquel- 
le fondation  fera  donnée  &  affignée  de  bonnes  rentes 
amorties,  jusqu'  à  la  fomme  de  cent  livres  parifis  de 
revenue  pat  an,  &  auflî  garnie  de  calices  &  ornemens, 
comme  deflus. 

IX.  Que  lesdites  fondations  &  édifices,  feront  com- 
mencez à  faire  le  plutôt  que  bonnement  faire  fe  pourra. 
En  fpecial  commencera-t-on  à  dire  &  célébrer  lesdites 
Mefles ,  incontinent  après  ledit  Accord  palfé.  Et  au 
regard  des  édifices  qui  fe  doivent  en  ladite  Ville  de 
Monftreau,  ou  plus  prés  d'icelle  faire,on  y  commen- 
cera à  ouvrer  dedans  trois  mois  après  que  ladite  Ville 
fera  réduite  en  l'obeiflîmce  du  Roi,&  continuera-t'on 
diligemment  fans  interruption  ,  que  iccux  édifices  fe- 
ront tous  parfaits  &  achevez  dedans  cinq  ans  après 
enfuivans  :  &  quant  aux  deffusdices  fondations  on  y 
befognera  fans  délai  le  plutôt  que  faire  fe  pourra.  Et 
pour  ces  caufes  tantôt  après  ledit  Accord  paffé  ,  fera 
faite  &  affignée  la  haute  Mefte  aux  Chartreux  de  Di- 
jon, dont  deffus  eft  faite  mention,  avec  ce  qui  en  dé- 
pend ;  c'eft  à  favoir  ,  de  livres  ,  calices  ,  &  autres 
chofes  à  ce  neceflaires,  &  auffi  y  fera  dite  &  célébrée 
aux  dépens  du  Roi  ,  la  bafl"e  Meffe  quotidienne  ,  qui 
doit  être  fondée  en  l'Eglife  de  Monftreau  ,  fi-tôt 
qu'elle  fera  réduite  en  l'obeïffance  du  Roi  ;  &  au  fur- 
plus  touchant  les  édifices  &  fondations,  qui  fe  doivent 
faire  en  la  Ville  de  Monftreau  ,  &  auprès  d'icelle, 
de  la  part  du  Roi  fera  mife  dedans  lesdits  trois  jours 
après  qu'icelle  Ville  fera  réduite  en  robeïflTance  du 
Roi  es  mains  d'icelui  ,  ou  ceux  que  y  voudra  com- 
mettre Monfeigneur  le  Cardinal  de  Sainte  Croix  , 
certaine  fomme  d'argent  fuffifant  pour  commencer  à 
faire  lesdites  ouvrages  &  édifices  ,  &  acheter  les  cali- 
ces, livres,  &  ornemens ,  &  autres  chofes  à  ce  necef- 
faires  &  convenables.  Et  d'autre  part  feront  lors  auflî 
avifèes,  affiles  &  délivrées  les  rentes  delfus  déclarées, 
montans  pour  ledit  lieu  de  Monftreau  huit  cens  livres 
parilis  par  an ,  bien  revenans ,  feurement  ,  amorties  & 
affifes  au  plus  prés  que  bonnement  faire  fe  pourra  du- 
dit lieu  de  Monftreau  ,  fans  y  comprendre  les  cent  li» 
vres  parilis  de  rente  qui  doivent  être  affifes  pour  lafon- 
dation  de  ladite  haute  Mefle  des  Chartreux  de  Di- 
jon. 

X.  Que  pour  &  en  recompenfation  des  joïaux,  & 
autres  biens  meubles  qu'avoir  feu  mondit  Seigneur  le 
Duc  Jean  au  temps  de  fon  décès  ,  qui  furent  pris  & 
perdus:  &  pour  en  avoir  &  acheter  d'autres, &  en  lieu 
d'iceux  le  Roi  paiera  &  fera  lealement  paier ,  h  de 

fait 


DU    DROIT    DES    GENS. 


A  «jïjft  fait  à  mondit  Seigneur  \e  Duc  de  Bourgogne ,  la  Ibm- 
me  de  cinquante  mille  Ecus  d'or  vieux  de  poids  de 
'•435*  f°"'''nte-quatre  au  marc  de  Troycs,  huit  onces  pour  le 
marc ,  &  à  vingt-quatre  Karats  d'aloi ,  ou  autre  mon- 
noie  d'or  courante  de  la  valeur  aux  termes  qui  s'enlui- 
vent;  c'eft  à  favoir  quinze  mille  au  terme  de  Pâques 
prochain  venant  en  un  an, qui  commencera  l'An  1437. 
&  Ifooo.  aux  Pâques  enfuivans,  qui  fera  l'An  1438. 
&  les  vingt  mille  qui  refieront  aux  Pâques  enfuivans, 
qui  fera  l'An  1439-  Et  avec  ce  fera  fauve  &  refervé  à 
mondit  Seigneur  de  Bourgogne  fon  aélion ,  &  pourfui- 
te  au  regard  du  beau  collier  de  feu  mondit  Seigneur 
fon  Père ,  contre  ceux  qui  '  l'ont  eu  ,  &  l'ont ,  pour 
l'avoir  &  recouvrer, &  pareillement  autres  joiaux  à  fon 
profit,  en  outre  &  par  deflus  lesdits  cinquante  mille 
Ecus. 

X I.  Et  que  de  la  part  du  Roi  à  mondit  Seigneur 
de  Bourgogne  pour  partie  de  fon  intereft,  feront  delais- 
fées ,  &  avec  ce  baillées  &  transportées  de  nouveau 
pour  lui,  fes  Hoirs  procréez  de  fon  Corps ,  &  les  Hoirs 
de  fes  Hoirs  &  descendans  toujours  de  droite  ligne,  foit 
mâles  ou  femelles,  les  Terres  &  Seigneuries  qui  s'en- 
fuivent;  c'eft  à  favoir,  la  Cité  &  Comté  de  Mâcon, 
&  S.  Jangon  &  les  mettes  d'iceux ,  &  avec  ce  enfem- 
ble  toutes  les  Villes,  Villages,  Terres,  Cenfes,  Ren- 
tes &  Revenus  quelconques,  qui  font  &  apartiennent , 
&  doivent  competer  &  apartenir  en  Domaine  au  Roi , 
&  à  la  Couronne  de  France,  &  par  tous  les  Villages 
Roiaux  de  Mâcon  &  de  S.  Jangon,  &  mettes  d'iceux, 
avec  toutes  les  apartenances  d'icelle  Comté  de  Mâcon, 
&  autres  Seigneuries  que  tient  &  doit  tenir  le  Roi  en 
Domaine  ancien ,  en  &  partout  lesdits  Villages  deMâ- 
coii  &  de  S.  Jangon,  tant  en  Fief,  Arrierefief, Con- 
fiscations, Patronages  d'Eglifes  ,  Collations  de  Béné- 
fices, comme  en  autres  Droits  &  profits  quelconques, 
fans  y  rien  retenir  de  la  part  du  Roi  de  ce  qui  touche 
&  peut  toucher  le  Domaine  ,  la  Seigneurie ,  la  Juris- 
diâion  ordinaire  des  Comtez  &  Lieux  delfusdits,  &  eft 
fauve  &  re/èrvé  au  Roi  femblablement  les  Fiefs  & 
Hommages  des  chofes  deifnsdites ,  &  le  Reffort  &  Sou- 
veraineté des  Eglifes,  &  Sujets  d'icellcs  de  fondations 
Roiaux,  élans  ansdits  Bailliages  &  es  mettes  enclavées 
en  iceux,  &  le  Droit  de  Regale,  là  où  il  a  lieu  ,  & 
antres  Droits  Roiaux  apartenans  d'ancienneté  à  la  Cou- 
ronne de  France  &  Bailliages  delTusdits;  pour  à  ladite 
Comté  de  Mâcon  ,  enfemble  des  Villes,  Villages  , 
Terres  &  Domaines  deiïusdites,  jouïr  &  ufer  par 
mondit  Seigneur  de  Bourgogne  ,  &  fesdits  Hoirs  & 
Succefleurs  à  toujours ,  &  les  tenir  tA  foi  &  Homma- 
ge du  Roi,  &  de  la  Couronne  de  France,  &  en  Pairie 
fous  le  refibrt  du  Roi  &  de  fa  Cour  de  Parlement  fans 
moien,  pareillement  &  en  telles  Franchifes,  Droits  & 
Prérogatives  comme  les  autres  Pairs  de  France.  Avec 
ce, de  la  part  du  Roi  feront  transportées  &  baillées  à 
mondit  Seigneur  de  Bourgogne  ,  &  celui  de  fesdits 
Hoirs  &  SuccefTeurs  légitimes  procréés  de  fon  Corps , 
ausquels  il  delaiffera  après  fon  decés  &  trépas,  ladite 
Comté  de  Mâcon,  tous  les  profits  &émolumens  quel- 
conques, qui  écherront  esdits  Villages  Roiaux  de  Mâ- 
con &  Sairit- Jangon,  à  caufe  des  Droits  Roiaux  &  de 
Souveraineté  apartenans  au  Roi,  &  en  iceux  Bailliages 
feront  par  le  moien  de  la  garde  &  Souveraineté  des 
Eglifes  qui  font  de  fondation  Roiale,  &  des  Sujets  d'i- 
celle. Droits  de  Roialle,  ou  autrement,  tant  en  con- 
fiscations pour  quelque  cas  que  ce  foit ,  amendes, 
Droits ,  exploits  de  Juftices ,  &  les  profits  &  émolu- 
mens  de  la  Monnoye,  comme  autres  profits  quelcon- 
ques, pour  en  jouïr  par  mondit  Seigneur  de  Bourgo- 
gne &  fondit  Hoir  durant  leurs  vies ,  &  du  furvivant 
d'eux  tant  feulement ,  en  &  par  la  manière  qui  s'en- 
fuit; C'eft  à  favoir,  qu'à  la  nomination  de  mondit  Sei- 
gneur le  Duc  de  Bourgogne,  &  de  fondit  Hoir  après 
lui,-  le  Roi  commettra  &  ordonnera  à  celui  qui  fera 
Bailly  de  Mâcon  pour  mondit  Seigneur  de  Bourgogne, 
Juge  Roial  &  commis  de  par  lui,  de  connoître  de  tous 
cas  Roiaux,  &  autres  chofes  procedans  des  Bailliages 
des  Pais  &  Lieux ,  &  enclaveures  deffusdites  ,aufin  avant, 
&  tout  en  la  manière  &  forme  que  l'ont  fait,  &  ac- 
coutumé de  faire  les  Baillifs  Roiaux  de  Mâcon,  &  de 
Saint-Jangon,  qui  ont  été  le  tcms  paffé;  lequel  Bail- 
liage de  Saint-Jangon  eft  &  fera  aboli  par  ce  moien.  Et 
femblablement  feront  commis  de  par  le  Roi,  à  la  no- 
mination de  par  mondit  Seigneur  de  Bourgogne,  &  de 
fondit  Hoir,  tous  autres  Officiers  necelfaires  pour  la- 
dite Jurisdiâion  ,  &  Droits  Roiaux  ,  tant  Capitaines , 
Châtelains  ,Prevofts,  Seigneurs, comme  Receveurs,  & 
autres  qui  exerceront  leurs  Offices  au  nom  du  Roi  ,au 
profit  de  mondit  Seigneur  de  Bourgogne ,  &  de  fon 
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Hoir  après  lui ,  comme  dit  eft  defTus.  »  «jiji* 

X I I.  Semblablement  de  la  part  du  Roi,  feront  trans-  '^^'NO 
portez  &  baillez  à  mondit  Seigneur, &  à  fon  Hoir  des-    14.2  Ç", 
fusdit  après  lui, tous  les  profits  des  Aydes;  C'eft  à  fa-         ^' 
voir,  des  Greniers  à  Sel,  quatrièmes   de  Vins  vendus 

à  détail, impofitions  de  toutes  Denrées, Tailles, Foiia- 
ges,  Aydes,  &  Subventions  quelconques,  qui  ont  ou 
auront  cours  ,  &  qui  font  ou  feront  impofées 
es  Eleôions  de  Mâcon,  Châlon,  Autun,&  Langres, 
ci-avant  qu'icelles  Ele£tions  s'étendent,  en  &  par  le 
PaVs  &  Duché  de  Bourgogne,  &  la  Comté  de  Charo- 
lois ,  &  ladite  Comté  de  Mâcon ,  tout  le  Païs  de  Mâ- 
connois,  &  es  Villes  &  Terres  quelconques  enclavées' 
en  icelle  Duché, Comté  &  Païs,  pour  jouïr  de laparc- 
de  mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne  ,  &  de  foa' 
Hoir  après  lui,  de  toutes  lesdites  Aydes,  Tailles,  & 
autres  Subventions ,  en  avoir  le  profit  durant  le  cours 
de  leurs  vies ,  &  du  furvivant  d'eux.  Auquel  mondit' 
Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne,  &  à  fondit  Hoir,  ap- 
partiendra la  nomination  de  tous  les  Officiers  à  ce  ne~ 
cefTaires,  foitEleus,  Clercs,  Receveurs,  Sei gens, ou 
aurres,  &  auroient  la  commiffiou  &  inftitution,  com- 
me deffus  eft  dit. 

XIII.  Et  aufîî  fera  par  le  Roi  à  mondit  Seigneur 
le  Duc  de  Bourgogne,  tranfportè  &  baillé  à  toujours, 
pour  lui, fes  Hoirs  légitimes  procrées  de  fon  Corps, &- 
les  Hoirs  de  fes  Hoirs,  foit  Mâles  ou  Femelles  desceti-' 
dans  de  droite  Ligne  en  Héritage  perpétuel ,  la  Cité  &■ 
Comté  d'Auxerre,avec  toutes  les  appartenances  &  dé- 
pendances quelconques,  tant  Juftice, Domaine, Fieft, 
Patronages  d'Eglifes,  Collations  de  Bénéfices ,  com- 
me autrement,  à  les  tenir  du  Roi,  de  la  Couronne  de 
France,  &  de  £h  Cour  de  Parlement  fans  moien ,  &  en 
teljcs  Franchifes  &  Droits  &  Prérogatives  comme  les 
autres  Pairs  de  France. 

XIV.  Et  avec  ce  feront  transportées  &  baillées  par 
le  Roi  à  mondit  Seigneur  de  Bourgogne  ,  &  à  celui 
de  fes  Hoirs,  à  qui  il  delaiffera  après  fon  decés  ladite 
Comté  d'Auxerre,tous  les  profits  &  émolumens  quel- 
conques qui  écherront  en  ladite  Comté  &  Cité  d'Au- 
xerre,  &  en  toutes  les  Villes  &  Terres  enclavées  eii' 
icelles ,  qui  ne  font  point  en  ladite  Comté,  foit  Egli- 
fes ou  autres,  à  caufe  des  Droits  Roiaux,  en  quelque 
manière  que  ce  foit,  tant  en  regales,  confiscations, 
amendes, &  exploits  de  Juftice, le  profit  &  émolument 
de  la  Monnoye,  comme  autrement  durant  leurs  vies,' 
&  du  furvivant  d'eux  tant  feulement,  en  &  par  la  ma- 
nière deffus  déclarée  :  C'eft  à  favoir,  qu'à  la  nomina- 
tion de  mondit  Seigneur  de  Bourgogne,  &  fon  Hoir 
après  lui ,  le  Roi  commettra  &  ordonnera  celui  qui 
fera  Bailly  d'Auxerre  pour  mondit  Seigneur  de  Bour- 
gogne ,  Juge  Roial  &  commis  de  par  lui,  à  connoître' 
tous  cas  Roiavix ,  &  autres  chofes ,  &  mettes  de  la  Coiri- 
té  d'Auxerre,  &  es  enclavemens  d'icelle,  aufll  avant, 
&  tout  en  la  même  forme  &  manière  que  l'ont  fait  & 
accofîtumè  faire  par  ci-devaln  les  Baillifs  de  Sens  audit 
lieu  d'Auxerre:  &  lequel  Bailly  de  Sens  ne  s'entreme- 
tra  aucunement  durant  les  vies  de  mondit  Seigneur  le 
Duc  de  Bourgogne,  &  de  fon  Hoir;  mais  on  en  lais- 
fera  convenir  ledit  Bailly  d'Auxerre ,  qui  fera  commis 
de  par  le  Roi,  à  la  nomination  de  mondit  Seigneur' de 
Bourgogne ,  &  de  fondit  Hoir.  Et  femblablement  fe- 
ront commis  par  le  Roi ,  à  la  nomination  de  moildit 
Seigneur  de  Bourgogne  ,  &  de  fondit  Hoir ,  tous  au- 
tres Officiers  neceffaires  pour  l'exercice  de  ladite  Juris- 
diâion &  Droits  Roiaux  en  ladite  Comté  d'Auxerre, 
tous  Châtelains,  Capitaines, Prevofts  ,&  autres,  com- 
me Sergens  &  Receveurs  qui  exerceront  leurs  Offi- 
ces au  nom  du  Roi,  au  profit  de  mondit  Seigneur  de 
Bourgogne,  &  de  fon  Hoir  après  lui. 

XV.  D'autre  part,  de  la  part  du  Roi'feront  trans- 
portez &  baillez  à  mondit  Seigneur  de  Bourgogne ,  & 
à  fondit  Hoir  après  lui,  tous  les  profits  des  Aydes; 
C'eft  à  favoir,  de  Grenier  à  Sel,Quatriesmes  de  vins 
vendus  en  détail  ,  Impofitions  de  toutes  denrées,- 
Tailles, Foiiages,&  autres  Aydes  &  Subventions  quel- 
conques qui  ont  ou  auront  cours  ,  &  qui  font  &  fe- 
ront en  ladite  Cité,  Comté  ,  &  Eleâion  d'Auxerre, 
ci- avant  que  icelle  Election  s'étend  en  la  deffusdite 
Comté ,  &  au  Païs  d'Auxerrois ,  &  es  Villes  encla- 
vées en  iceux,  pour  en  jouïr  par  mondit  Seigneur  de 
Bourgogne ,  &  fondit  Hoir  après  lui ,  &  en  avoir  les' 
profits  le  cours  de  leur  vie  durant ,  &  du  furvivant 
d'eux  tant  feulement.  Ausquels  mondit  Seigneur  de 
Bourgogne,  &  à  fondit  Hoir,  lui  apartiendra  la  nomi- 
nation de  tous  les  Officiers  à  ce  neceffaires ,  foit  Elcus, 
Clercs,  Sergens,  &  autres,  &  au  Roi  la  commiflîon 
&  inftitution  comme  deffus  eft  dit. 

XVI. 
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A  M*irk  XVI.  Et  auffi  feront  par  le  Roi  baille'es  &  trans- 
XVNNO  pojte'es  à  mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne, pour 

14?  T.  lui  &  fes  Hoirs  légitimes  procréés  de  fon  Corps  ,  & 
"•'•'  les  Hoirs  de  fes  Hoirs,  foie  mâles  &  femelles  descen- 
dans  en  direâe  ligne,  à  toujours, &  en  héritage  à  per- 
pétuité ,  les  Chatel  ,  Ville  &  Châtelenie  de  Bar  fur 
Seine,  enfemble  toutes  les  apartenances ,  &  dépendan- 
ces d'icelle  Châtelenie,  tant  en  Domaine  ,  Juftice, 
Jurisdiaion  ,  Fief,  Patronages  d'Eglifes ,  Collations 
de  Bénéfices  ;  comme  autres  profits  &  émolumens 
quelconques,  à  les  tenir  en  foi  &  en  Hommage  du  Roi 
&  en  Pairie  de  France  ,  fous  le  reffort  de  la  Souverai- 
neté du  Roi,  &  de  la  Cour  de  Parlement  fans  moien. 
Et  avec  ce  apartiendra  à  mondit  Seigneur  le  Duc  de 
Bourgogne,  &  de  la  partie  du  Roi  lui  feront  baillez 
&  transportez  par  lui,  &  ceux  de  fes  Hoirs  à  qui  il  de- 
lailTera  après  fon  decés  ladite  Seigneurie  de  Bar ,  tous 
les  profits  des  Aydes  ,  tant  du  Grenier  au  Sel  ,  fi 
Grenier  y  a  accoutumé  avoir,  &  Quatrièmes  des  vins 
vendus  à  détail,  Impoh'tions  de  toutes  denrées,  Tail- 
les ,  Foiiages ,  &  autres  Aydes  &  Subventions  quelcon- 
ques qui  ont  &  auront  cours ,  on  font  &  feront  impo- 
fées  en  la  Ville  &  Châtelenie  de  Bar  fur  Seine,  &  es 
Villes  &  Villages  fujets  &  reiTortilfans  à  icelle  Châte- 
lenie, pour  j  ouïr  de  la  part  de  mondit  Seigneur  le  Duc 
de  Bourgogne,  &  de  fondit  Hoir  après  lui,  d'icelles 
Tailles  &  Subventions ,  &  avoir  les  profits  de  la  main 
des  Grenetiers  &  Receveurs  Roïaux  qui  feront  à  ce 
,  commis  par  le  Roi  ,  à  la  nomination  de  mondit  Sei- 
gneur le  Duc  de  Bourgogne,  durant  les  vies  de  lui,& 
de  fondit  Hoir  après  lui,  &  les  furvivans  d'eux. 

XVII.  Et  auffi  de  la  partie  du  Roi,  fera  transpor- 
tée &  baillée  à  mondit  Seigneur  de  Bourgogne,  pour 
lui  &  fes  Hoirs ,  la  Comté  de  Bourgogne  pour  tou- 
jours ,  en  Héritage  perpétuel;  la  Garde  de  l'Eglife  & 
Abbaye  de  Luxeuil,  enfemble  tous  les  Droits,  profits, 
&  émolumens  quelconques  apartenant  à  la  deifusdite 
Garde,  laquelle  comme  Comté,  à  caufe  de  fa  Comté 
de  Champagne,  dit  &  maintient  à  lui  apartenir,  com- 
bien que  les  Comtes  de  Bourgogne  predecefleurs  à 
mondit  Seigneur,  aient  par  ci-devant  ptetenda  en  que* 
relie  au  contraire,  difant  &  maintenant  icelle  Abbaye, 
qui  eft  hors  du  Roiaume ,  &  mettes  de  la  Comté  de 
Bourgogne,  devoit  eftre  de  leur  Garde.  Et  pour  ce, 
pour  le  bien ,  utilité ,  &  profit  du  Pais ,  &  pour  obvier 
à  tous  débats  &  noifes,fera  delaiiïe  par  le  Roi  à  mon- 
dit Seigneur  de  Bourgogne,  &  lui  en  demeurera  ladite 
Garde  toute  entièrement. 

XVIII.  Auffi  feront  par  le  Roi  tranfportées  â 
mondit  Seigneur  de  Bourgogne,  pour  lui  &  fes  Hoirs 
mâles  légitimes,  procréés  de  fon  Corps, &  les  Hoirs  de 
fes  Hoirs  mâles  tant  feulement ,  procréés  de  leur  Corps, 
&  descendans  d'eux  en  ligne  direae,à  toujours  &  Hé- 
ritage perpétuel  ,  les  Châteaux,  Villes,  Châtelenies 
&  Prevôtez  foraines  de  Peronne,Mondidier,&  Roye, 
avec  toutes  les  apartenances  &  dépendances  quelcon- 
ques, tant  en  Domaines  ,  Juftices ,  &  JurisdiSions , 
Fiefs  &  Arrierefiefs ,  Patronages  d'Eglifes ,  Collations 
de  Bénéfices,  comme  autres  Droits,  profits,  &  émo- 
lumens quelconques,  à  les  tenir  du  Roi  &  de  la  Cou^ 
TOnne  de  France ,  en  foi  &  en  Hommage ,  &  en  Pairie 
de  France,  fous  le  Reffort  &  Souveraineté  de  la  Cour 
de  Parlement  fans  moien.  Et  avec  ce  baillera  &  trans- 
portera le  Roi  à  mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgo- 
gne,. &  à  celui  de  fes  Hoirs  deiïusdits  mâles,  auquel 
il  delaiffera  après  fon  decés  lesdites  Villes  &  Châtel- 
ienies  de  Peronne,  Montdidier  &  Roye,  tous  les  pro- 
fits &  émolumens  quelconques,  qui  écherront  en  icel- 
les  Villes,  Châtellenies  &  Prevôtez  Foraines,  à  caufe 
des  Droits  Roiaux,  en  quelque  manière  que  cefoit, 
tant  en  régales  ,  confiscations ,  amendes ,  exploits  de 
Jullice,  comme  autrement,  pour  en  jouïr  par  mondit 
Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne  &  fondit  Hoir  après 
leurs  vies,  &  du  furvivant  d'eux,  tant  feuletnent  &  par 
la  manière  deffijs  déclarée;  c'eft  à  favoir,  qu'à  la  no- 
mination de  mondit  Seigneur  de  Bourgogne  &  de  fon 
Hoir  mâle  après  lui,  le  Roi  commettra  &  ordonnera 
celui  qui  fera  Gouverneur  &  Baillif  desdites  Villes,  & 
Châtellenies,  pour  mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bour- 
gogne Juge  Roial ,  &  commis  de  par  lui  à  connoître 
de  tous  cas,&  autres  chofes  procedans  desdites  Villes, 
Châtellenies  &  Prevôtez  Foraines, &  es  Villes  fujetes 
&  reflbrtiflans  à  icelles,  auffi  avant  &  par  la  manière 
que  l'ont  fait,  &  accoutumé  de  faire  par  ci-devant  les 
Baillifs  Roiaux  de  Vermandois  &  d'Amiens.  Et  en 
outre  feront  commis,  fi  métier  eft  ,  p>ar  le  Roi, à  la 
nomination  de  mondit  Seigneur  de  Bourgogne ,  &  de 
foudic  Hoii  mâle,  tous  autres  Officiers  necelfaires  pour 


l'exercice  de  ladite  Jurisdiâion  &  Droits  Roiaux ,  coiii- 
me  Châtelains,  Capitaines,  Prévôts,  Scrgens  ,  Rece- 
veurs, &  autres  qui  exerceront  leurs  Offices  au  nom 
du  Roi,  &  au  profit  de  mondit  Seigneur  le  Duc  de 
Bourgogne ,  &  de  fondit  Hoir  mâle  après  lui ,  comme 
dit  eft  de/Tas.  Et  femblablement  par  le  Roi  feront 
transportez  &  baillez  à  mondit  Seigneur  le  Duc  de 
Bourgogne,  &  fondit  Hoir  mâle  après  lui,  tous  les 
profits  des  Aydes;  c'eft  à  favoir  ,  du  Greiiii.r  à  Sel  , 
Quatrièmes  devins  vendus  en  détail,  Impofitions  de 
toutes  Denrées,  Tailles,  Foiiages,  &  aunes  Aydes  & 
Subventions  quelconques ,  qui  ont  ou  auront  co'irs,  & 
qui  font  ou  feront  impofez  esdites  Villes ,  Châttlle- 
nies  &  Prevôtez  toraiijes  de  Peronne,  Montdidier,  & 
Roye,  &  es  Villages  &  Terres  fujetes,  rcflbnillàns  à 
icelles  Villes,  Châtellenies  &  Prevôtez  foraines,  pour 
en  jouïr  par  mondit  Seigneur  de  Bourgogne  &  fondit 
Hoir  mâle,  durant  le  cours  de  leurs  vies,  &  du  furvi- 
vant d'eux.  Auquel  mondit  Seigneur  de  Bourgogne, 
&  fondit  Hoir  mâle  après  lui,  appartiendra  la  nomina- 
tion de  tous  les  Officiers  à  ce  necelfaires ,  foit  Eleus, 
Clercs  ,  Receveurs ,  Sergens  ,  ou  autres ,  &  au  Roï 
leur  comnjiffion  &  inftitution  comme  deffus. 

XIX.  En  outre  de  la  part  du  Roi  fera  delnilfé  à 
rr.ondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne,  ou  à  celui  de 
fes  Héritiers ,  auquel  après  fon  decés  il  lailfera  la  Com- 
té d'Artois  ,  la  compenfation  des  Aydes  en  ladite 
Comté  d'Artois  ,  reflbrts  &  enclavemcns  d'icelle , 
montans  à  prefent  icelles  compenfations  à  quatorze 
mille  francs  par  an  ou  environ ,  fans  ce  que  mondit  Sei« 
gneur  le  Duc  ou  fondit  Hoir  après  lui  durant  leurs  vies, 
îbient  aftreints  d'en  avoir  autre  don ,  ni  oâroi  du  Roi, 
ni  de  fes  Succefleurs.  Et  nommeront  mondit  Seigneur^ 
&  fondit  Hoir  après  lui ,  tels  Officiers  que  bon  leur 
femblera  ,  pour  le  fait  de  ladite  compofition,  tant 
Eleus,  Receveurs,  Sergens  que  autres  ;  lesquels  ainfl 
nommez  le  Roi  fera  tenu  d'inftituer  &  commettre  les- 
dits  Officiers ,  &  leur  en  faire  bailler  les  Lettres. 

XX.  Que  le  Roi  baillera  &  transportera  à  mondit 
Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne  pour  lui,  fes  Hoirs  & 
aians  caufe  à  toujours,  toutes  les  Citez,  Villes,  For- 
tereflès ,  Terres ,  &  Seigneuries  apartenans  à  la  Cou" 
ronne  de  France  deffus  la  Rivière  de  Somme  de  l'un  , 
côté  &  de  l'autre,  comme  S.  Quentin  ,  Corbie  ,  A- 
miens,  Abbeville,  &  autres,  enfemble  toute  la  Com* 
té  dePonthieu,  deçà  &  delà  la  deffusdite  Rivière  de 
Somme  ,Dourlens,  S.  P.iquier,  Crevecœur  ,  Arleux, 
Mortaigne,aveG  les  apartenances  &  dépendances  quel- 
conques ^  &  toutes  autres  Terres  qui  peuvent  aparte- 
nir à  ladite  Couronne  de  fVance,  depuis  ladite  Rivie- 

i  re  de  Somme  inclufivement  ;  comprenant  auffi  au  re- 
i  gard  des  Villes  entrans  du  côté  d'Artois, de  Plandres,- 
I  &  deHainaut,  tant  du  Roiaume,  comme  de  l'Empi- 
!  re,  en  y  comprenant  auffi  au  res^ard  des  Villes  feans 
I  fur  ladite  Rivière  de  Somme  du  cote  de  France  ,   les 
!  Banlieues  &  Echauniaiges  d'icelles  Villes, pour  en  jouïr 
par  mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne ,  fesdits 
I  Hoirs  &  aiàns  caufe  à  toujours,  desdites  Citez,  Villes 
I  &  Fortereflès ,  Terres  &  Seigneuries ,  en  tous  profits 
I  &  revenus,  tant  en  Domaine  comme  des  Aydes  or- 
\  données  par  la  Guerre,  &  auffi  Tailles  &  émolumens 
'  quelconques,  &  fans  y  retenir  de  la  part  du  Roi,  fors 
:  les  foi  &  Hommages  de  Souveraineté.  Et  lequel  trans- 
port &  bail  fe  fera,  comme  dit  tft,  par  le  Roi  au  ra- 
I  chapt  de  la  fomme  de  quatre  cens  mille  Ecus  d'orvieui 
I  de  foixante-quatre   au  marc   de  Troyes  ,  huit   onces 
1  pour  le  marc,&  d'aloi  à  vingt-quatre  karas,&  un  quart 
]  de  karat  de  remède,  &  autre  Monnoie  d'or  courant  ; 
à  la  valeur  duquel  rachapt  demondi:  Seigneur  le  Duc 
1  de  Bourgogne,  feront  baillées  Lettres  bonnes  &   fuffi- 
j  fautes ,  par  lesquelles  il  promettra  pour  lui  &  les  liens, 
!  que  toutes  &  quantes  fois  qu'il  plaît  au  Roi,  &  aux 
ficns  faire  ledit  rachapt ,  mondit  Seigneur  de  Bourgo- 
gne &  les  fiens ,  feront  tenus ,  en  recevant  ladite  fom-» 
me  d*Or,  de  rendre  &  laiflèr  au  Roi,&  aux  fiens, tou- 
tes lesdites  Citez,  Villes,  Fortereffes,  &   Seigneuries 
comprifes  en  es  prefent  Traité  tant  feulement.  Et  fera 
content  en  outre  mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgo- 
gne de  recevoir  le  paiement  de  quatre-cens  mille  Ecus 
d'or  à  deux  fois;  c'eft  à  favoir,  à  chacune  fois  la  moi- 
tié, pourvu  qu'il  ne  léra  tenu  rendre  lesdites  Villes^ 
Citez,  Fortereflès,  Terres,  &  Seigneuries  ni  aucunes 
d'icelles,  jusqu'à-ce  que  ledit  paiement  foit  accompli, 
&  qu'il  ait  reçu  le  dernier  des  quatre-cens  mille  Ecus 
d'or.     Et  cependant  feront  à  mondit  Seigneur  le  Duc 
de  Bourgogne  les  frais  ficns  de  toutes  lesdites  Citez, 
Villes,  Fortereffes  &  Seigneuries ,  tant  des  Domaines 
I  comme  des  Aydes,  &  autrement,  fens  en  rien  dedui- 
I  f4 
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A  VlMrt   ^^  '''  '^'i''^"'^  ^^  principal.     Et  cfl  à  entendre  que  audit  ) 
/1NP>0   transport  &  bail  que  l'era  le  Roi  (comme  dir  eft)  ne  ] 

JA.2^.  léront  point  compris  les  Citez  de  Tournay ,Tournelis  j 
&  S.  Amand  ;  mais  demeureront  es  mains  du  Roi  i 
refervé  Mortaigne  qui  eft  comprile ,  &  demeure  es  j 
maiii's  &  gouvernement  de  moudij  Seigneur  le  Duc  de 
Bourgogne,  ainfi  que  deflus  eft  dit.  Et  combien  que 
ladite  Cité  de  Tournay  ne  doive  point  être  baillée  à 
mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne,  ce  nonobftant 
eft  refervé  à  mond.  Seigneur  de  Bourgogne ,  l'argent 
à  lui  accordé  par  ceux  de  Tournay ,  par  certain  Traité 
&  Accord  qu'il  a  avec  eux  ,  durant  jusqu'à  certain  tems 
&  années  avenir,  &  lequel  argent  lesdits  de  Tournay 
paieront  pleinement  à  mondit  Seigneur  le  Duc  de 
Bourgogne. 

XXI.  Et  pour  ce  que  mondit  Seigneur  le  Duc  de 
Bourgogne  prétend  avoir  Droit  en  la  Comté  de  Bou- 
logne fur  la  Mer,  laquelle  il  tient  &  pollede,  &  pour 
bien  de  Pai.v;  ,  icelle  Comté  de  Boulogne  fera  &  de- 
meurera à  mondit  Seigneur  de  Bourgogne, &  en  joui- 
ra &  poflèdera  en  tous  profits,  &  emohimcns  quelcon- 
ques, pour  lui,  fes  enfans  &  Hoirs  mâles  procréez  de 
fon  Corps  feulement  ,  &  en  après  demeurera  icelle 
Comté  à  ceux  ,  qui  Droit  y  ont  ou  auront ,  &  fera  te- 
nu le  Roi  d'apaifer  &  contenter  lesdites  Parties  preten- 
dans  avoir  Droit  en  icelle  Comté,  tellement  qu'en  ce- 
pendant ils  ne  demandent,  ni  quierent  rien  ,  ni  faffent 
aucune  pourfuite  à  rencontre  de  mondit  Seigneur  de 
Bourgogne  &  fesdits  Enfans. 

XXII.  Que  les  Châtel,  Ville, Comté  &  Seigneu- 
rie de  Gien  fur  Loire,  qu'on  dit  avoir  été  données  & 
transportées  avec  la  Comté  d'Eihmpes,&  la  Seigneu- 
rie de  Dourdan,  par  feu  IVIonfeigneur  le  Duc  de  Ber- 
ry,  &  feu  Monfeigneur  le  Duc  Jean,  Père  de  mondit 
Seigneur  de  Bourgogne,  feront  de  la  part  du  Roi  mi- 
fes  &  baillées  reaument,  &  de  fait  es  mains  de  nous 
Duc  de  Bourbonnois  &  d'Auvergne.  Et  tantôt  après 
ledit  Accord  paflë  pour  tenir  &  gouverner  l'espace 
d'un  an  enfuivant ,  &  jusqu'à-ce  que  durant  ledit  an 
Jean  de  Bourgogne  ,  Comte  d'Eftampes ,  ou  mondit 
Seigneur  pour  lui ,  auront  montré  ou  fait  montrer  au 
Roi  ou  à  fon  Confeil  ,  les  Lettres  dudit  Don  fait  à 
mondit  Seigneur  de  Bourgogne  par  feu  mondit  Sei- 
gneur de  Berry;  lesquelles  vues,  fi  elles  font  trouvées 
fuififantes  &  valables  ,  fommierement  &  de  plein,  & 
fans  quelconque  procès ,  nous  Duc  de  Bourbonnois 
&  d'Auvergne,  ferons  tenus  de  les  bailler  &  délivrer 
aud.  Comte  d'Eftampes ,  ou  à  mondit  Seigneur  de 
Bourgogne  pour  lui  ,  lesdites  Ville  &  Châtel  de  Gien 
fur  Loire ,  comme  à  lui  apartenans  par  le  moien  & 
transport  que  lui  a  fait  mondit  Seigneur  de  Bourgo- 
gne ,  fans  ce  que  de  la  part  du  Roi  l'on  puilfe  ni  doive 
alléguer  au  contraire  aucune  prefcription  ,  ou  laps  de- 
puis le  decés  de  feu  mondit  Seigneur  de  Berry, &auflî 
nonobftant  quelconques  conditions^  ou  opolitions 
d'autres,  qui  voudront  prendre  Droit  en  ladite  Com- 
té de  Gicn,ausquels  ,fi  aucuns  y  en  a,  fera  refervé  leur 
Droit  pour  le  pourfuivre  par  Droit  de  Juftice,  quand 
bon  leur  femblera,  contre  ledit  Comte  d'Eftampes. 

XXIII.  Que  par  le  Roi  fera  reftitué  &  paie  à  mon- 
dit Seigneur  le  Comte  d'Eftampes, &  mondit  Seigneur 
le  Comte  de  Nevers  fon  Frère,  la  fomme  de  trente- 
deux  mille  deux  cens  Ecus  d'or,  que  feu  le  Roi  Char- 
les dernièrement  trépa£ré,fait,  comme  on  dit ,  prendre 
en  l'Eglife  de  Rouen,  où  icelle  fomme  étoit  en  dé- 
port ,  comme  deniers  de  Mariage  apartenans  à  feue 
Madame  Bonne  d'Artois  Mère  desdits  Seigneurs,  au 
cas  qu'on  en  fera  direSement  apparoir  que  telle  fom- 
me foit  &  ait  efté  allouée  au  compte,  &  au  profit  du- 
dit Roi  Charles,  à  paier  icelle  fomme  de  trente-deux 
mille  deux  cens  écus  à  tels  termes  comme  raifonna- 
bles ,  qui  feront  avifez  après  le  paiement  fait  &  accom- 
pli à  mondit  Seigneur  de  cinquante  mille  Ecus,  dont 
deftlis  eft  faite  mention.  Et  au  regard  des  dettes  que 
mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne  ,  dit  &  main- 
tient à  lui  être  tenues,  &  dues  par  feu  ledit  Roi  Char- 
les ,  tant  à  caufe  des  dons  ,  penfions  ,  comme  autre- 
ment, montant  à  moult  grande  fomme  de  deniers ,  fon 
Droit', tel  qu'il  a,&  doit  avoir  pour  la  recouvrance  d'i- 
celles  dettes ,  lui  demeurera  fauf  &  entier. 

XXIV.  Que  mondit  Seigneur  de  Bourgogne  ne 
fera  tenu  faite  foi,  ni  hommage  ni  fervice  au  Roi, des 
Terres  &  Seigneuries  qu'il  tient  à  prefent  au  Roiaume 
de  France,  ni  de  celles  qui  lui  pourroient  écheoir  ci- 
aprés  par  facceffions  audit  Roiaume;  mais  fera  &  de- 
meurera exempt  de  fa  perfonne  en  tous  cas  de  Subven- 
tions, Hommages,  Refiforts,  Souverainetez,  &  autres 
dm  Roiaume  durant  la  vie  de  lui  ;  mais  aptes  le  decés 
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du  Roi ,  mondit  Seigneur  de  Bourgogne  fera  â  fon  Fils  Ammo 

&  Succefleurs  en  la  Couronne  de  France,  les  Hom-  ■"■         ' 

mages,  fidelitez   &   fervices  qui  à  ce  ibnt  apartenans,  lAîÇ, 

Et  aulfi  (i  mondit  Seigneur  de  Bourgogne  alloit  de  vie  '^' 


à  trépas  devant  le  Roi ,  fes  Héritiers  &  aians  caufe 
feront  au  Roi  lesdits  Hommages,  &  fidelitez  &  fervi- 
ces, ainfi  qu'il  apartiendra.  Et  pour  ce  que  ci- après 
mondit  Seigneur  de  Bourgogne,  tant  es  Lettres  qui  fe 
feront  de  la  Paix  ,  comme  es  autres  Lettres  &  Ecritu- 
res, &  aufll  de  bouche  reconnoîtra  &  nommera,  & 
pourra  nommer  &  reconnoître  le  Roi  fon  Souverain , 
offrant  &  prefeiitant  lesdits  Ambafladeurs  du  Roi,  que 
lesdites  nominations  &  reconnoiflànces,  tant  par  écrit 
comme  de  bouche  ,  ne  portent  aucun  préjudice  à  la- 
dite exemption  perfonnelle  de  mondit  Seigneur  le  Duc 
de  Bourgogne  fa  vie  durant  ,  &  que  ladite  exemption 
demeure  en  fa  vertu,  félon  le  contenu  en  l'Article  pré- 
cèdent; &  auffi  qu'icelle  nomination  &  reconnoilfance 
ne  s'étende  que  aux  Terres  &  Seigneuries  qu'icelui 
Monfeigneur  de  Bourgogne  tient ,  &  tiendra  en  ce 
Roiaume. 

XXV.  Et  au  regard  des  féaux  &  Sujets  de  mondit 
Seigneur  de  Bourgogne  des  Seigneuries  qu'il  tient  & 
doit  avoir  par  ce  prelènt  Traité ,  &  qui  lui  pourroient  en 
écheoir  par  fucceffion  au  Roiaume  de  France  durant 
les  vies  du  Roi ,  &  de  lui  ,  ils  ne  feront  point  con- 
traints d'eux  armer  au  commandement  du  Roi ,  ni  de 
fes  Officiers,  fupofé  ores  qu'ils  tiennent  avec  ce  du 
Roi  aucunes  Seigneuries  &  Terres  ;  mais  eft  content  le 
Roi,  que  toutes  les  fois  qu'il  plaira  à  mondit  Seigneur 
de  Bourgogne,  mander  fes  féaux  &  Sujets  pour  fes 
Guerres,  Ibit  au  Roiaume  ou  dehors,  ils  fercuir  con- 
traints d'y  aller  fans  pouvoir, ni  vouloir  venir  au  man- 
dement du  Roi  ,  fi  lors  il  les  mandoit.  Et  pareille- 
ment fera  fait  au  regard  des  ferviteurs  de  mondit  Sei- 
gneur de  Bourgogne, qui  font  fes  familiers  &  ferviieurs 
de  fon  Hôtel,  fupofé  qu'ils  ne  foient  point  fes  Sujets. 
Et  toutefois  s'il  avenoit ,  que  les  Anglois  ou  autres 
leurs  Alliez  faffent  Guerre  ci-aprés  à  mondit  Seigneur 
de  Bourgogne,  ou  à  fes  Païs  &  Sujets  à  l'occafion  de 

ice  prefent  Traité ,  ou  autrement ,  le  Roi  fera  tenu  de 
fecourir  &  aider  mondit  Seigneur  de  Bourgogne,  & 
fes  Païs  &  Sujets  ausquels  ou  feroit  Guerre  ,  foit  par 
Mer  ou  par  Terre ,  à  toute  puiflance ,  ou  autrement  , 
félon  que  le  cas  requerra,  &  tout  ainfi  comme  pour 
fonpropre  fait.  Et  de  la  part  du  Roi  &  de  fes  Suc- 
cefleurs Rois  de  France,  ne  fera  faite,  ni  promife^  ni 
foufl^ert  faire  par  les  Princes  &  Seigneurs  deflfusdits , 
aucune  Paix-,  Traité  ou  Accord  avec  fon  Adverfaire ,  tk 
ceux  de  la  p.art  d'Angleterre,  fans  le  fignifier  &  faire 
à  favoir  à  mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne ,  & 
à  fon  Héritier  principal  après  lui,  &  fans  leur  exprés 
confentement,  &  les  y  apeller  &  comprendre,  fi  com- 
pris y  veulent  être,  pourvu  que  pareillement  foit  fait 
du  côté  de  mondit  Seigneur  de  Bourgogne,  &  de  fon 
Héritier  principal  au  regard ,  &  en  tant  que  lui  touche 
la  Guerre  d'Angleterre. 

XXVI.  Et  que  mondit  Seigneur  de  Bourgogne, 
&  tous  fes  féaux  &  Sujets,  &  autres  qui  par  ci-devant 
ont  porté  en  armes  Kl^ifeigne  de  mondit  Seigneur; 
c'eft  à  favoir,  la  Croix  S.  Andrieu,  ne  feront  point 
contraints  de  prendre  autre  Enfeigne  en  quelconque 
mandement  ou  armée,  qu'ils  foient  en  ce  Roiaume  ou 
dehors,  foit  en  la  prefence  du  Roi,  ou  de  fes  Coné- 
tables,  &  foient  à  fes  gages  ou  fouldoier  ,  ou  autre- 
ment. Que  le  Roi  fera  reftituer  &  dédommager  de 
leurs  pertes  raifonnables ,  &  auffi  de  leurs  rançons  ceux 
qui  furent  pris  le  jour  de  la  mort  dudit  feu  Monfei- 
gneur le  Duc  Jean,  à  qui  Dieu  pardonne,  &  qui  y 
perdirent  leurs  biens  ,  &  furent  grandement  rançon- 
nez. 

XXVII.  Qu'au  furplus  abolition  générale  foit  fai- 
te de  tous  cas  avenus,  &  de  toutes  chofes  dites,  pas- 
fées  &  faites  à  l'occafion  des  divifions  de  ce  Roiaume- 
excepté  ceux  qui  perpétrèrent  ledit  mauvais  cas ,  ou 
qui  furent  confentans  de  la  mort  dudit  feu  Monfei- 
gneur le  Duc  Jean  de  Bourgogne  ,  lesquels  feront  & 
demeureront  hors  de  tout  Traité,  &  qu'au  furplus 
chacun  de  côté  &  d'autre  retourne  au  fien;  c'eft  à  fa- 
voir, les  gens  d'Eglife  à  leurs  Eglifes  &  Bénéfices,  & 
les  Séculiers  à  leurs  Terres,  Rentes,  Héritages,  Poflès- 
fions  &  Biens  immeubles  en  l'état  qu'ils  font,  refervé 
les  Terres  &  Seigneuries  étans  en  la  Comté  de  Bour- 
gogne; lesquelles  mondit  Seigneur  de  Bourgogne,  oii 
feu  Monfeigneur  fon  Père  ont  eues  &  retenues;*  ont 
données  à  autrui,  comme  confiscations  &  confisquées 
à  eux  à  caufe  desdites  Guerres  &  divifions,  lesquelles 
feront  &  demeureront,  nonobftant  ladite  abolition  & 
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Anno  ■^<^'^°''<^  ^  '^^^'^  'i^^  ^^5  tiennent  &  poflèdcat;  mais  pat 
tout  aillears  chacun  reviendra  à  fes  Terres  &  l^eritages, 

142  Ç,  comme  diteft,  fins  ce  que  pour  démolition  &  empi- 
remens,  gardes  des  Places,  ou  réparations  quelcon- 
ques, on  puill  rien  demander  l'un  à  rarttt,e,  &  fera 
cliacun  tout  quitte  de  rentes  ,  décliarges  écheuës  du 
tems  qu'il  n'aura  joiii  de  fes  Terres  &  Héritages; mais 
au  regard  des  meubles  pris ,  ou  eux  d'un  côté  &  d'au- 
tre ,  jamais  n'en  pourra  edre  aucune  chofe,  pourfuite, 
querelle  ni  quellion  faite  d'un  côté  ni  d'autre.  Et 
qu'en  ce  prel'eiit  Traité  foient  aftraintes  &  abolies  tou- 
tes injures ,  malveillances  &  rancunes ,  tant  de  paro- 
les &  de  fait,  comme  autrement  avenues  ci-devant  à 
l'occalion  des  divilions  ,  partialitez  ■Se  Guerres  ,  tant 
d'une  part  comme  d'autre,  fans  ce  que  aucun  en  puiflè 
aucune  cliofe  demander,  ni  faire  queftion  ni  pourfuite 
par  prochaineté ,  ni  autrement ,  ni  le  reprocher  ,  ni 
donner  le  blâme  pour  avoir  tenu  aucun  parti;  &  que 
ceux  qui  feront  ou  diront  le  contraire ,  foient  punis 
comme  transgrelfeurs  de  fait  félon  la  qualité  du  fait. 

X  X  V  I  î  1.  Et  en  ce  prefent  Traité  feront  compris 
de  la, part  de  mondis  Seigneur  de  Bourgogne  ,  toutes 
les  Gens  d'Eglife,  Nobles,  bonnes  Villes,  &  autres 
de  quelque  état  qu'ils  foient,  qui  ont  tenu  fon  parti  & 
de  feu  Monfeigneur  fon  Père,  &  jouiront  du  bénéfice 
de  ce  prefent  Traité,  tant  au  regard  de  l'abolition  com- 
me de  recouvrer,  &  avoir  tous  leurs  Héritages  &  Biens 
immeubles  à  eux  empêchez  ,  tant  au  Roiaumc  qu'au 
Dauphiné  à  l'occafion  desdites  divilions,  pourvu  qu'ils 
acceptent  ce  prefent  Traité,  &  qu'ils  en  veiiillentjouir. 
Et  renoncera  le  Roi  à  l'Alliance  qu'il  a  faite  avec 
l'Einpereur  cDntre  mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bour- 
gogne, &  à  toutes  autres  Alliances  par  lui  faites  avec 
quelconques  autres  Princes,  ou  Seigneurs, quels  qu'ils 
foient  ,  3.  l'encontre  de  mondit  Seigneur  le  Duc  de 
Bourgogne,  pourvu  que  mondit  Seigneur  de  Bourgo- 
gne le  fafle  pareillement:  &  fera  tenu  en  outre,  &  le 
promettra  à  mondit  Seigneur  de  Bourgogne  de  le  fon- 
tenir  &  aider  à  l'encontre  de  tous  ceux  qui  le  vou- 
droient  guerroier ,  ou  faire  dommage  par  voie  de  Guer- 
re ou  autrement  :  &  pareillement  le  fera  &  promettra 
à  mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgogne,  fauve  tou- 
tefois à  l'exemption  de  fa  perfonne  à  fa  vie ,  comme 
deffus  eft  déclaré. 

XXIX.  Et  confentira  le  Roi  &  baillera  fes  Let- 
tres ,  que  s'il  arrivoit  ci-aprés  que  de  fa  part  fut  en- 
fraint  ce  prefent  Traité,  fes  Vaffaux  ,  Féaux  &  Sujets 
prefens  &  avenir,  ne  foient  plus  tenus  de  l'obeïr  & 
fervir  ;  mais  foient  tenus  deflors  de  fervir  mondit  Sei- 
gneur de  Bourgogne  ,  &  fes  Succeffeurs  à  l'encontre 
de  lui;  &  qu'audit  cas  tous  lesdits  Féaux  ,  Vaiïàux, 
Sujets  &  Serviteurs ,  foient  abfous  &  quittes  de  tous 
fermens  de  fidélité ,  &  autres ,  &  de  toutes  promeffes 
&  obligations  de  fervices,  en  quoi  ils  pourroient  eftre 
tenus  par  avant  envers  le  Roi  Charles,  fans  ce  que  pour 
le  tems  après  à  venir  il  leur  pût  être  imputé  à  charge, 
&  qu'on  leur  puft  rien  demander,  &  que  dès  mainte- 
nant pour  lors  le  Roi  Charles  leur  commande  de  ainfi 
faire,  &  les  quitte  &  décharge  de  toutes  obligations, 
&  fermens  au  cas  deffusdit  :»<5f  que  pareillement  foit 
fait  &  confenti  au  côté  de  mondit  Seigneur  le  Duc  de 
Bourgogne,  au  regard  de  fes  Vaffaux,  Peaux,  Sujets 
&  ServiWrs. 

XXX.  Et  feront  de  la  part  du  Roi  Charles  faites 
les  promeifes  ,  obligations ,  &  foubmiffions  touchant 
l'entretenement  de  ce  prefent  Traité  ,  es  mains  de 
Monfeigneur  le  Cardinal  de  Sainte  Croix ,  Légat  de 
nôtre  Saint  Père  le  Pape,&  de  Monfeigneur  le  Cardi- 
nal de  Chipre ,  &  autres  Ambaffadeurs  du  Saint  Con- 
cile de  Bâie,  le  plus  ample  que  l'on  pourra  avifer.  Et 
furies  peines  d'excommunîemens ,  aggravation,  reag- 
gravation ,  interdit  en  fes  Terres  &  Seigneuries  ,  & 
autrement  le  plus  avant  que  lacenfure  de  l'Eglifepour- 
ra  étendre  en  cette  partie,  félon  la  puiflance  &  pouvoir 
qu'ont  mesdits  Seigneurs  les  Cardinaux  de  nôtre  Saint 
Père  le  Pape  &  du  S.  Concile  ,  pourvu  que  pareille- 
Hient  foit  fait  du  côté  de  mondit  Seigneur  le  Duc  de 
Bourgogne.  Avec  ce  fera  le  Roi  avec  fon  Scellé  bail- 
ler à  mondit  Seigneur  de  Bourgogne  les  Scellez  des 
Princes  &  Seigneurs  de  fon  Sang  de  fon  obeïffance, 
comme  Monfeigneur  le  Duc  d'Anjou  ,  Charles  fon 
Frère,  Monfeigneur  le  Duc  de  Bourbon,  Monfei- 
gneur le  Comte  de  Richemont, Monfeigneur  le  Com- 
te de  Vendosme,  le  Comte  de  Foix,  le  Comte  d'Auver- 
gne, le  Comte  de  Perdiac,  &  autres  qu'on  avifera;es- 
quels  Scellez  desdits  Princes  &  Seigneurs  fera  incor- 
poré le  Scellé  du  Roi.  Et  promettront  d'entretenir  & 
maintenir  de  leur  part  le  contenu  dudit  Scellé,  &  s'il 


étoit  enfraint  de  la  part  du  Roi  d'en  ce  cas  être  aidans ,     A  ^,„„ 
&  confortans  mondit  Seigneur  de  Bourgogne   &  les    ^^"^ 
liens  à  l'encontre  du  Roi,  &  pareillement  fera  fait  du    14?  Ç. 
côté  de  mondit  Seigneur  de  Bourgogne.     Et  que  pa-         "■ 
reillement  le  Roi  fera  bailler  femblàbles  Scellez  de  gens 
d'Eglife,   &  autres  Nobles  &   bonnes    Villes   de  ce 
Roiaume  de  fon  obeïffance  &  appartenances  ;  c'ell  à 
favoir,  ceux  desdites  gens   d'Eglife  &  bonnes  Villes 
que  mondit  Seigneur  voudra  nommer  ,   avec  fcnreté 
de  peines  corporelles  &  pecuniélles,  &  autres  feureteî 
que  Mcfleigneurs  les  Cardinaux ,  &  autres  Prélats  ci- 
envoiez  de  par  nôtredit  Saint  Père  le  Pape  &  le  Con- 
cile, y  aviferont  apartenir. 

XXXI.  Et  s'il  avenoit  ci-aprés  qu'il  y  eût  aucune 
faute  ou  obmiffion,  ou  aucune  infraâion  ou  attentats 
faits  fur  le  contenu  desdits  Atticles  d'une  part  &  d'au- 
tre, ce  nonobftant  ,  cette  prefente  Paix  ,  Traité  &  Ac- 
cord, feront  &  demeureront  vertuablcs,&  en  leur  plei- 
ne force,  vertu  &  vigueur,  &  ne  fera  pourtant  icelle 
Paix  réputée  caffée  ni  annuUée,  mais  les  attentats  fe- 
ront reparez  &  amendez,  &  auffi  les  défautes  &  omis- 
fions  accomplies  6e  exécutez  deiiement,  lèlon  ce  que 
deffus  eft  écrit,  &  à  ce  contraints  ce  qu'il  aparticndra 
par  la  forme  &  manière  que  dit  eft.  Comme  aions  de- 
rechef été  tres-inftamment  exhortez  ,  requis  &  fom- 
mez  par  lesdits  Cardinaux ,  Ambaffadeurs  ,  &  Mefta- 
gers  du  Saint  Concile  ,  ne  vouloir  entendre  ,  &  de 
nous  incliner  &  condescendre  ,  moiennant  les  fommes 
deffusdites ,  qui  leur  femblent  être  raifonnables  &  fuf- 
fifantes ,  &  ne  les  pouvoient  ni  dévoient  par  raifoa 
refufcr,  ainfi  qu'ils  nous  ont  dit, à  Faix  &  rétinion  avec 
mondit  Seigneur  le  Roi  Charles,  en  nous  difant  &  re- 
montrant en  outre  ,  .que  ainfi  le  devions  faire  félon 
Dieu  &  raifon ,  &  tout  honneur  ,  nonobftant  les  Ser- 
mens,  Alliances  &Promeffes  pieça  faites  entre  feu  mon 
très -cher  &  très -aimé  Seigneur  le  Roi  d'Angleterre 
dernier  trépaffé  ,  &  nous  ,  poar  plufieurs  caufes  & 
raifons  à  nous  remontrées  &  alléguées  par  lesdits  Car- 
dinaux, &  autres  Ambaffadeurs  delfusdits  de  par  nô- 
tre Saint  Père  &  du  Concile:  Nous  pour  révérence  de 
Dieu  principalement  pour  la  pitié  &  grande  compas- 
fion  que  nous  avons  du  pauvre  Peuple  de  cedit  Roïau- 
me ,  qui  tant  a  fouffert  en  tous  états  ,  &  aux  prières , 
requeftes  &  fommations  à  nous  faites  par  lesdits  Car- 
dinaux &  Ambaffadeurs  de  nôtredit  Saint  Père  le  Pape 
&  le  S.  Concile  de  Bâle,que  nous  tenons  &  reputons 
pour  commandeinent,  &  comme  Prince  Catholique  & 
obeïffant  Fils  de  l'Eglife,  en  fur  ce  grands  avis  &  dé- 
libération de  Confeil  avec  plufieurs  grands  Seigneurs 
de  nôtre  Sang  &  lignage, &  autres  nos  Féaux,  Vaffaux, 
Sujets,  &  autres  gens  de  Confeil  en  grand  nombre, 
avons  pour  nous  &  nos  Succeffeurs,  Féaux,  Vaffaux, 
Sujets  ,&  autres  gens  deConfeil  adherens  en  cette  par- 
tie, fait  &  faits,  bonne  &  loiaîe,  ferme,  fure,&  tres- 
entiere  Paix  &  rétinion  avec  mondit  Seigneur  le  Roi, 
&  fes  Succeflèurs ,  moiennant  les  offres ,  &  autres  cho- 
fes  delTus  écrites,  qui  de  la  part  de  mondit  Seigneur  le 
Roi  &  fes  SucccJleurs,  nous  doivent  être  faites  &  ac- 
complies; &  lesquelles  offres  de  nôtre  part,&  en  tant 
<5u'ii  nous  touche,  tenons  agréables  &  les  acceptons, 
éc  dés  maintenant  confentons  &  faifons  les  renoncia- 
tions, promeffes,  Ibumiflions,  &  autres  promeffes  & 
chofes  deffus  déclarées, qui  font  à  faire  de  nôtre  part, 
&  reconnoiffons  mondit  Seigneur  le  Roi  Charles  de 
France  nôtre  Souverain  Seigneur  au  regard  des  Ter- 
res &  Seigneuries  ,  que  avons  en  ce  Roiaume;  pro- 
mettons pour  nous,  &  nos  Hoirs  par  la  foi  &  ferment 
de  nôtre  Corps  ,  en  parole  de  Prince, fur  nôtre  hon- 
neur, &  l'obligation  de  tous  nos  biens  prefens  &  ave- 
nir quelconques ,  ladite  Paix  &  réunion  en  toutes  & 
fingulieres  chofes  ci-deffus  tranfcrites,  tenir  de  nôtre 
part,  &  en  tant  que  toucher  nous  peut,inviolablement 
&  à  toujours ,  de  point  en  point  tout  par  la  forme  & 
manière  deffus  écrite,  fans  faire  ou  venir,  ou  fouffrir 
faire  au  contraire ,  couvertement  ou  en  appert, ou  au- 
trement, en  quelque  manière  ou  façon  que  ce  foit.  Et 
pour  les  chofes  deffusdites  di  à  chacune  d'iccUes ,  te- 
nir, entretenir  &  accomplir,  nous  foumettons  à  la 
coertion  ,  conclufion  &  contrainte  de  nôtredit  Saint 
Père  le  Pape,  dudit  S.  Concite  &  des  deffusdits  Car- 
dinaux; lesquels  &  autres  Ambaffadeurs  du  Concile,, 
&  à  toutes  Cours,  tant  Eglife  comme  Séculiers, veil- 
lans  Se  oâroians  icelles ,  &  chacune  d'icelles ,  être 
contraint  &  compellé  par  la  cenfure  de  l'Eglife ,  tant 
&  avant  qu'il  femblera  expédient  ausdits  Cardinaux , 
&  Ambaffadeurs  de  nôtredit  Saint  Père  le  Pape  &  du 
S.  Concile;  au  cas  que  faute  y  auroit  de  nôtre  part  éî 
chofes  deffusdites  ou  aucuns  d'icelles  ,  renonçons  à 
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AnNO  '''"f"  allégations  &  exemptions , tant  de  Droit  comme 
■"■  de  fait,  que  pourrions  dire  ou  alléguer  au  contraire,  & 

14^  f.  P^r  fpecial  au  droit,  difant  que  générale  renonciation  ne 
vautii  l'especiale  ne  précède,  &  tout  fans  fraude,  barat,  ou 
mal -engin.  Et  afin  que  ce  foie  chofe  ferme  &  (lableà 
toujours,  nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  ces  pre- 
fentes.  Donne'  en  nôtre  Ville  d'Arras  le  21.  jour  du 
mois  de  Septembre  l'an  I435'-  Ainfifignées,  par  Moii- 
tèigneur  le  Duc  de  Bourgogne  en  fon  Confcil. 

Proteftation  £5"  Déclaration  faite  par  Philippe, 
Duc  de  Bourgogne^  enprefence  des  Ambajfadeur s 
du  Roi  Charles  VII.  qu'il  n" entendait 
avoir  compris  dans  le  Trattà  de  Paix,  fait  à  Ar- 
ras,  René'  Duc  d'Anjou  iS  de  Bar,  fonpri- 
fonnier,  à  Ârras  le  21.  Septembre  143^. 

In  mmine  Domini ,  Amen. 

TE N o  R E  prœlèntis  publici  Inftrumeriti  cunStis  pa- 
teat  evidenter  &  fit  notum,  quod  Anno  à  Nativi- 
tate  Domini  ejusdem  millelîmo  quadriiigentelimo  tri- 
cefimo  quinto,  Indiâione  13.  die  verô  Mcrcurii  vicefi- 
ma  prima  menfis  Septembris  ,  Pontificatus  Sanâilîimi 
in  Chrifto  Patris  &  Domini  noftri  Domini  Eugenii, 
Divinâ  providentiâ  Paps  quarti,  Anno  quinto,  Sacro- 
que  Balilienfi  Concilio  vîgcnte,lllurtrifrimis  ac  Illuftri- 
bus  Principibus  ac  Dominis  Dominis  Philipo  Burgun- 
diœ,  BrabantiiE,  &c.  Diice  ex  una  ,  necnon  Carolo, 
Duce  Borbonii;  Arturo  Riciiemondia; ,  Conneftabula- 
rioFrancix;  L.  Vendomia:,  Comitibus;  &  Reveren- 
do  Domino  Pâtre  Reginaldo  Remenli  Archiepiscopo, 
Cancellario  Ftahciàs,  Nunciis  &  Ambaiîîatoribus  Sere- 
niflfimi  &  Chriftianiflîmi  Principis  Domini  Caroli  Fran- 
corum  Régis  in  Choro  Ecclefia;  Monarteiii  Sanâi  Ve- 
dafti  Atrebatenlîs  Ordinis  Sanâi  Benediâi,  pro  Miflà 
de  San£to  Spiritu  audienda,deindeTraâ:atu  Pacis  inter 
prsfatum  Dominum  Carolum  Regem,&  éundemDo- 
minum  Ducem  Burgundios  inito  publicando  &  jura- 
mentis  ad  hoc  per  Partes  hinc  inde  prœftandis ,  videli- 
cet  juxta  Oratorium  prsefati  Domini  Ducis  Burgundiœ 
addextrum  latusCnori  iplîus  Ecclelîa  pofitum  &apos- 
îatum  conftitutis ,  &  congregatis  Partibus  ex  altéra,  in 
nortrum  Notariorum  publicorum  &  Dominorum  tes- 
tium  ad  hoc  vocatorum  &  rogatorum  prcefentia,  ipfe 
IlluftriiTmiusPrinceps  DominusDuxBurgundia:  coram 
prxfatis  Dominis  Duce  Borbonii,  Richemondiée ,  & 
Vendomiae  Comitibu* ,  ac  Domino  Archiepiscopo  Re- 
menfi  Cancellario  P'rancicc  ,  Ambaffiatoribus  prœfatis 
ibidem  ,  ut  prEfertur,confiitutis,  per  orgànum  Nobilis 
ac  rtrenui  Militis  Domini  N.  Raulini  Cancellarii  prs- 
fati  Illuftriflimi  Domini  Ducis  Burgundiœ,  dixit  &  ex- 
prelTèproteftatus  fuit ,  quod  non  imendit ,  nec  fuae  in- 
tcmionis  fuit,  nec  eft,  lllulkem  Principem  Dominum 
Renatum  Duccm  Andegavenfem  &  Barrenfem  fuum 
nunc  prifonarium  nullatenus  in  dido  Traflatu  Pacis,  ut 
prœfertur ,  inter  prîefatum  Dominum  Regem  Carolum 
&  eundem  Dominum  Ducem  Burgundioe  inito,  ac  de 
proximo  firmando  &  publicando  debere  comprehendi; 
nec  per  eundem  Dominum  Ducem  Burgundix  de  ma- 
iiibus  ejusdem  Domini  Ducis  foreliberatum  ,fcd  ipfum 
ÎDominum  Ducem  Andegavenfem  &  Barrenfem  in  fta- 
tu  quo  erat  ante  diâum  Traâatum  debere  remanere, 
qua  quidem  protellatione,  ficut  prœfertur , per  Illuftrilîî- 
mum  Principem  Ducem  Burgundias  per  organumcujus 
fuprà  fadla,  pracfati  Domini  Dux  Borbonii  &  Comités 
Richemondise  &  Vendomis  ,  ac  Dominus  Archiepis- 
copus  Remenfis  Cancellarius  Francis,  Ambalîîatores , 
&  alii  eorum  CoUegœ  ,  in  hac  parte  initi ,  prœfentes, 
nominibus  Ambaffiat.  quibns  fupra,  per  organum  eo- 
rumdem  Dominorum  Ducis  Borbonii  &  Archiepiscopi 
responderunt  &quilibet  eorum  respondit,quod  eo  irio- 
do  quo  prœfatus  lUuftriffimus  Princeps  Dominus  Dux 
Burgundix  faâum  concernens  didum  Dominum  Du- 
cem Andegavenfem  &  Barrenfem  intelligeb.it  ,  etiam 
ipfi  Domini  Ambaflîatores  prjcfati  Domini  Caroli  Fran- 
cis Régis  eo  modo  intelligebant,  &  eorum  quilibet  in- 
telligebat,  videlicet  eundem  Dominum  Ducem  Ande- 
gavenfem &  Barrenfem  non  debere  in  hujusmodiTrac- 
tam  Pacis  comprehendi  feu  includi  ,  nec  de  manibus 
potedateque  ejusdem  Domini  Ducis  Burgundiœ  libera- 
tum  fore,  de  quibus  omnibus  &  fingulis  prœmiffis  prx- 
libatus  lUuftrilTîmus  Princeps  Dominus  Burgundiœ  , 
&c.  Dux,nomine  fuo  privato,  pctiit  à  nobis  Notariis 
publicis  fibi  &  omnibus,  quorum  intereft,  fieri  &  tra- 
di  unum  &  plura  Intlrumentum  &  Inftrumenta  publi- 
ToM.  II.   Part.  II. 


cum  &  publica.  Afta  fuerunt  hxc  Atrebati  in  prsedic-  ^nNO 
to  Monallerio  Sanâi  Vedalti  fub  Anno, Indiâione, die, 
menfe,  Pontificatu,  &  loco  quibus  lupra,  Prifentibus  \AfXKi 
ibidem  venerabilibus  ac  circumfpeâis  Viris  Dominis 
&  Magiftris  Johanne  Caprioli,  Archidiacono  de  Une- 
quetin  in  Ecclelia' Rothomngcnli ,  Quintino  Menardi 
Prœpofito  Sanâi  Audomari  de  Sanâo  Audomaro  Mo- 
linenlîs  Diœcelis  ,  Nobili  Viro  Johanne  de  Brimeu 
Domino  de  Humbercourt  ,  &  Philippo  Maugart  Li- 
centiato  in  Legibus  Atrebatenlîs  Diœcelis ,  teltibus  ad 
prœmifla  vocatis  fpeciai'er  &  rogatis.  Sic  fignattim.  Et 
me  Petro  Brimeti  ,  Bacalario  in  Decretis  ,  Canonico 
Atrebatenfi  ,  publico  Apoftolica  &  Imperiali  auâorita- 
tibus  ,  Sacro-S.inâique  Concilii  Generalis  Bafilienfis 
Notario  &  Scriba  jurato,qui  prœmifiis  omnibus  &  fin- 
gulis, dum  fie, ut  prïemittitur , per  praefatum  llluftriffi- 
mum  Dominum  Ducem  Burgundia;  fièrent  &  ageren- 
tur,unà  ciim.  prsBnominatis  Dominis  teftibus,&  Nota- 
rio infra  fcripto  prœfens  interfui;  eaque  fie  fieri  vidi  & 
audivi,  ideoque  huic  prafenti  publico  Inllrumento, 
manu  aliéna  fideliter  fcripto  hic  me  propria  manu  fub- 
fcribentem  una  cum  figno  &  fubfcriptione  Notarii  fub- 
fcripii  fignum  meum  appofui  confuetum  requifitus  & 
rogatus  in  fidem  &  Tefiimonium  prEemifforum.  Et 
me  Thoma  Gauquerii  Accolito  Cameracenfis  Diœce- 
fis,  Bacalario  in  Decretis  ,  Litterarum  Apoftolic.irum  , 
Abreviatore  publico,  Apoftolica  &  Imperiali  auâorita- 
tibus  Notario, qui  prœmilfis  omnibus  &  fingulis, dum, 
ficut  pr93mittitur,per  praîfatumlUuftriflîmum  Dominum 
Ducem  Burgundia: ,  aliosque  Dominos  Anibafliatores 
Serenifllmi  Domini  Caroli  Francorum  Régis  diceren- 
tur  &  fièrent ,  unà  cum  prEenominatis  Dominis  Tefti* 
bus  &  Notario  fuprafcripto  prssfens  interfui  eaque  fie 
fieri  vidi  &  audivi ,  ideo  huic  publico  Inftrumento  inde 
confedo,  manu  aliéna  fideliter  fcripto ,  me  fubfcriben- 
tem  unà  cum  figno  &  fubfcriptione  diâi  Notarii  fig- 
num meum  appofui  confuetum  in  fidem  &  Teftimo- 
nium  prEemiflforum  requifitus  &  rogatus.  Plus  has^ 
Collatio  faâa  eft  de  prœfenti  Copia  cum  Litteris  origi- 
nalibns  fuperius  tranfcriptis  per- me,  de  Glamandre. 

Confirmation  du  Traité  d'Arras  acordée  par  le  Cou' 
cile  de  Bâle  du  y,  Novembre  I43f. 

In  Nomine  Dtmtni ,  Amen. 

"TPEnor  e  prœfentis  publici  Inftrumenti  cunâis  pa~ 
•*•  teat  evidenter,  &  fit  notum,  quod  Anno  à  Nati- 
vitate  ejusdem  1435-.  Indiâione  Xlll.  die  vero  Sabba- 
ti  quinta  menfis  Novembris ,  Pontificatus  Sanâifilm! 
in  ChriftoPatris  ac  Domini  noftri  Domini  Eugenii  di- 
vinâ Providentiâ  Papa  IV.  Anno  quinto,  Reverendis- 
fimis  iii  Chrillo  Patribus  ac  Dominis  Juliano  Titulî 
Sanâa:  Sabinœ,  Sanâsî  Sedis  Apoftolicx  in  Germania  . 
Legato,  Ludovico  Tituli  Sanâse  Cœcilije  Arelatenfî 
Presbyteris,  Prospero  Sanâi  Georgii  ad  vélum  aureum 
Diacono  de  Columna,Sanâs  Romans  Ecclefiœ  Car- 
dinalibus  vulgariter  nuncupatis,  Joanne  Archiepiscopo 
Tarentino,  Petro  Episcopo  Paduano,  Joanne  Antio- 
cheno ,  Ludovico  Àquileienfi  Patriarchis  ,  Amedeo 
Lugdunenli,  Henrico  Bituricenfi  Francis,  Revcrendis 
Patribus  Dominis  Bernardo  Aquenlî  Angliœ,  Alvaro 
Conchenfi,  Alphonfo  Burgenlî  Caftella;  &  Legionis, 
Nicolao  Vexionenfi  Daciaî,  &c,  Petro  Digncnfi  Si- 
cilia:,&c.  venerabili  Viro  Domino  Nicolao  Prœpofito 
Cracovienfi  Poloniœ  Regum  Serenifllmorum  ,  Domi- 
nis Joanne  Niverncnfi  Burgundia:,  Matthxo  Albinga* 
nenfi  Episcopis  ,Mediolani  Ducum  Illuftiifllmorum, 
Joanne  Ciftercienfi ,  Alexandro  Virziliacenfi,  Ordinis 
Sanâi  Benediâi  Cabillonenfis  ôciEduenfis  Dicecefeon, 
Monalteriorum  Abbatibus,  Joanne  Pulcripatris .  Dio- 
nyfio  Sambrenays  in  Sacra  pagina  Doâoribus  Alms 
Univerfitatis  Studii  Parifienfis  ,  in  Sacro  Balileenlî 
Concilio  Nuntiis  &  Ambairiatoribus,aliisque  Reveren- 
diflimis  &  Reverendis  Patribus  &  Dominis  Dominis 
Archiepiscopis,  Episcopis,  Abbatibus,  Doâoribus,  & 
Magiftris  in  magna  multitudîne  &  numéro  copiofo  Sa- 
crum Bafileenfe  Concilium  rcpra:fentantibu,s_  &  cele- 
branribus,in  generali  Congregatione  de  mane  in  JVla- 
jori  Ecclefia  Bafilecnfi  more  folito  congregatis  prœfa- 
tis  Rcvercndiffimis  Patribus  Dominis,  Cardinal!  Lega- 
to, Archiepiscopo  Tarentino,  &  Episcopo  Paduano, 
pro  ànomineSanâilTimi  Domini  noftri  Papipnliden- 
tibus  in  eadem ,  in  Dominorum  Teftium ,'  &  noftrorum 
Notariomm  publicorum  infrafcriptorumpra:fcntia,leâis 
primitùs  deliberationibus  facrarum  Dcputationum  pro 
diâa  generali  Congregatione  hac  die  de  mane  celebran- 
Rr  2,  da, 
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Anno    '^^'  ^'^  audiendum  Reverendiffimi  Patris  Domini  Hu- 
gonis  Episcopi  Prœneltini  Cardinalis  de  Cypro  ,  Le- 
142  f.   gati  CUIT)  potellate  de  latere,ac  Reverendorum  Patrum 
&  venerabilium  Virorum  Domiiiorum  Nicohi  Vexio- 
nenlîs ,  Matthsi  Albenganenlis ,  Episcoporum  ,     Ni- 
colai  Pra;politi  Cracovienlîs  ,   &   Guilielmi   Hugonis 
Archidiaconi   Metenfis ,    Sacri   Concilii   Ambaflîato- 
rum,  miirorum  ad  Conventionem  Atrebatenfem  ,  pro 
Pace  Chriftianiffimi  Regni  Francix  traâaiida  ,   &_  de 
eadem  Conventione  redcuntium ,  de  geftis  per  eos  cir ca 
hujusmodi  Pacem  relationcm  faciendam.     Coiiclufo- 
que  per  Revereiidifîlmum  Dominum  Cardinalem  Lega- 
tum  ,   alterum   diftorum  Prslidentium  ,     noniine  & 
audoritate  Sacri   Concilii  ,  fuper  hujusmodi  generali 
Congregatione  celebranda,  prxfati  Domini  Legatus  & 
Ambaffiatores  acceirerunt   ad  diflam  generalem  Con- 
gregationem  pro     hujusmodi   fua  relatione  facienda. 
Et  fedentibus  ipfis   Dominis  Legato  &  Ambalïlatori- 
bus  in  altiori  bancha  ,  in   qua  Reverendiffimi  Patres 
Domini  Cardinales  &  Piœlidentes  Sanâiffimi  Domini 
noftri   Papa:    in  generalibus   Congregationibus   fédère 
confueverunt ',  requilitisque  &  exhonatis  Dominis  & 
Patribus  de  Sacro  Concilio  per  eundem  Reverendiffi- 
mum  Dominum  Cardinalem  de  Cypro  Legatum,ut 
ipfi  haberent  eundem  Dominum  Cardinalem   &  alios 
.     Dominos  Amb'affiatores   in   hujusmodi  fua   relatione 
facienda  patienter   &    bénigne   audire.     Dcinde  faiSa 
prins  per  diâum  Dominum  Episcopum  Vexionenfem 
folemni  collatione  fub  themate  ,  Ggiid'mm  àf  Utitia 
invenientur  ia  ea  ,    gratiarum    aéîio    iss'    vox  laudis  , 
&c.  prxfatus  venerabilis  &   circumfpeélus  Vir  Domi- 
nas Archidiaconus   Meteniîs  dixit  eorum  Inftruâio- 
nes   fuiflè   tripartitas.     Primo   inftruebantur   Episcopi 
Partes  contendentes  exhortari  tam  in  génère  quam  in 
fpecie  ad  Pacem  &  Concordiam  per  omnia  média  pos- 
libilia.   Secundo  eis  committebatur  Pacis  &  Concordix 
prœfatse   fpecialis  profecutio   fafto  &   opère.     Tertio 
eis  dabatur  facultas  fingula  bene  gella  interpretandi , 
ïoborandi ,   ac  pœnis  &  cenfuris   validandi  ,  dicebat- 
que  quod  ex  harum   Inftruflionum  direâione,  quan- 
tum fieri  potuit ,   eis   commiffa  fideliter  peregerunt  : 
îpfaque  gefta  per  eos  fecundum  ordinem  InftruSio- 
num  fuarum  ,   Ipecificè  &  articulatim  recitavit;  Pri- 
mo juxta  primam  partem  earum  declaravit  .   qualiter 
poil  adventum  Partium  in  Civitate  Atrebatenfi  coram 
Illuftrîffimo  Domino   Butgundiœ  propofuit   folemni- 
ter  Dominus  Nicolaus  de  Polonia  ,   perfuadendo  fibi 
Pacem  &  Concordiam.    Deinde  ad  idem  coram  Am- 
baffiatotibus   Chriltianiffimi  Domini    Régis    Francis 
Dominus   Episcopus    Albeneanenfis  :  poftremo  Do- 
minus Vexionenfis   coram  Ambaffiatoribus  Sereniffi- 
mi  Domini  Régis  Anglis,  ipfos  ad  Pacem  mediis  & 
viis  poffibilibus   inducendo.     Recitavit  ulterius  diâus 
Dominus    Archidiaconus   quomodo  TraSatum  ipfius 
Pacis  &  Concordiœ  fpecialiter  fuerunt  profecuti.  Jux- 
ta fecundam   partem  fuarum  Indruâiomim  ,  aperien- 
do  &  declarando  articulatim  &  fucceffivè  omnes  obl.i- 
tiones  fadtas    hinc    inde  inter   Gallicos  &  Anglicos, 
quarum  ultimœ  finales  ,  &  in  quibus  Partes  ipfœ  im- 
mutabiliter  perfiftebant,  fuerunt  hx  :   pro  parte   Am- 
bafliatorum    Chriftianifllmi    Régis   Francisa    oblatum 
eft  Anglicis  omne  Dominium  quod   tenent  &  occu- 
pant in  Ducatu  Aquitanix  ,  nec  -non  totus  Ducatus 
NortmanniiÇ  ,   modo  &   forma  contentis  in  quadam 
Litera  Sigillis  omnium  diâorum  Ambafliatorum  figil- 
lata,  &   Illuftriffimo   Domino   Duci  Burgundix    tra- 
dita.   Pro  parte  Anglicorum  fuit  oblatum  Régi  Chris- 
tianiffimo  Francis  totum  id  quod  tenet  &  poffidet  in 
Francia  tam  citra  Ligerim   quam  ultra  :   hoc  adjeâo , 
quod  Terrx  ,  Dominia  &  Oppida.unius  Obedientix, 
inclufx  feu  inclufa  in  Dominiis  alterius  Obedientije  , 
commutabuntur  ad  alias  Terras  &  alia  Oppida  ,fita  feu 
inclavata  inter  Dominia  alterius   Obedientix,   fecun- 
dum   commodiorem      ufum      alterutrius     Partium. 
Item  hoc  mediante,  offerebant  Matrimonium  fui  Ré- 
gis line  alio  onere  Dotis ,  etiam  liberationem  Domini 
Ducis  Aurelianenfis    mediante   finantia   competenti. 
Narravit  poftmodum  ,   quod  finaliter  Legati  &  Ora- 
tores  Saoïl  Concilii   &   Sedis  Apoftolicx  ,     dixerunt 
Dominis  Ambaffiatoribus   Anglix  ,  attento  quod  Pa- 
ter moderni  Régis   Francis   Chriftianiffimi  ,   Avus  , 
Proavus,  &  alii  fui  PrxdecefTores ,  à  tanto  tempore, 
&  per  tantum  tempus  ,   cujus   principii  memoria  non 
exirtit,  fuerunt  in  pofliffione   quieta  &  pacifica  Coro- 
nx  Francix,  &  taies  habiti,  ac  etiam  per  Sacra  Con- 
cilia   gencralia,  fummos  Pontifices,  Imperatores,  & 
alios  omnes  Principes  Orbis  fie  nominati  verbo  &Lite- 
ris.    Cette  propterea  eis  videbatur ,  quod  ipfîus  Ré- 


gis oblationes  erant  raiionabilcs  pro  Pace  &  Concordia,  AnNO 
&  nuUo  modo  per  Anglicos  refutandx  ,  fcd  onmino 
acceptanda:.  -  Et  cafu  quo  eas  non  acceptarent,  vole-  lAi^, 
bant  adiré  prxfatum  Dominum  Ducem  Burgundix  , 
ipfum  exhortando  ,  ut  Regnô  Francis  ,  quantum  in 
eo  erat ,  daret  pacem  &  tranquillitatem  ,  pacem  cum 
Rege  facitndo  ,  prout  etiam  in  mandatis  haberent. 
Deinde  dixit  idem  Dominus  Archidiaconus  ,  quod 
quia  ipli  Domini  Ambaffiatores  Anglix  reccfferaiit 
absque  conclulione  vel  acceptatione  oblationum  Gal- 
licorum,  quse  (ut  fupra)  eisdem  Dominis  Legatis  ra- 
tionabiles  quamplurimum  videbantur ,  adiverunt  reali- 
ter prœfatum  Dominum  Ducem  Burgundis  ,  ipfum- 
que  tam  ausSloritate  Sacri  Concilii  ,  quam  Sanâis- 
iimi  Domini  nodri  Paps  exhortati  funt,  &  requilie- 
runt  omnibus  melioribus  modis  Çc  viis  quibus  pcitue- 
runt,ad  hujusmodi  Pacem  &  Concordiam  cum  Chris- 
tianiffimo  Domino  Rege  Francis,  de  qua  Domo  ip- 
fe  Dominus  Dux  &  fui  Progenitores  traxerunt  origi- 
nem ,  iniendam  &  faciendam.  Tandem  datis  &  obla- 
tis  per  Dominos  Ambaffiatores  Domini  Francorum 
Régis  certis  oblationibus  ,  qus  jufts  &  rationabî- 
les  videbantur  ,  diflo  Domino  Duci  Burgundix  pro 
fuo  interelfe  ,  ipfe  Dominus  Dux  volens  parère  ex- 
hortationibus  ,  requilitionibus  ,  imo  verius  mandatis 
Sacri  Concilii  &  Sanâiffimi  Domini  noftri  Paps, 
declarato  prins  per  prsfatos  Dominos  Legatos  &  Am- 
baffiatores, audioritate  qua  fupra,  quod  licite  &  fine 
nota  feu  jadtura  honoris  ipfius  Domini  Ducis  prs- 
fatus  lUuftriffimus  Dominus  Dux  ,  non  obftantibus 
prœtenfis  Conventionibus  ,  per  eundem  Dominum 
Ducem  ,  alias  divs  memoris  Progenitori  moderni 
Régis  Anglis  ,  &  Régi  Anglix  moderno  initis  & 
faâis ,  poterat  &  debebat  Pacem  &  Concordiam  cum 
Rege  Francis  facere  &  inire.  Respondit  fe  vel  le  parè- 
re &  obedire.  De  qua  quidem  declaratione  &  aliis 
prœmiffis  prœlibati  Domini  Legati  &  Ambaffiatores  , 
auâoritate  qua  fupra  ,  Literas  opportunas  eorum  Si- 
gillis figillatas  prsfato  Illuftriffimo  Domino  Duci  -ilhs 
poftulanti  dederunt  &  obtulerunt.  Qua  quidem  rela- 
tione fie  (ut  prsfertur)  faâa  ,  prsfati  Domini  Lega- 
tus &  Ambaffiatores  per  organum  ipfius  Domini  Ar- 
chidiaconi petierunt  &  requifierunt  à  Sacro  Concilio, 
quatenus  dignaretur  omnia  ada  &  gefta  per  eos  circa 
hujusmodi  Traâatum Pacis  habere  rata  &  grata,ac  illa 
approbare ,  defedlusque  ,  fi  in  hujusmodi  Traâatu  în- 
terveniflent  ,  fupplere.  Hoc  idem  venerabiles  Viri 
Magiftri  Aimarus  de  Rouffilione  ,  Hugo  Barardi,  & 
Bartholomsus  de  Fraxino,  Promptores  Sacri  Conci- 
lii, nomine  Promotorio  ejusdem,  petierunt  &  requi- 
fierunt, &  quilibet  eorum  petiit  &  requifivit.  Super 
quo  per  Sacrum  Concilium  &  Dominos  &  Patres  ip- 
fius Sacri  Concilii  ,  ncmine  discrepante,  responfum 
extitit  per  verbum.  Placer.  Quibus  fie  aflis,  Reve- 
rendiffimus  Pater  Dominus  Cardinalis  Legatus  &  Prs- 
fidens, nomine  &  aucloritate  Sacri  Concilii , de  hujus- 
modi fanfliffima  Pace  inter  prsfatos  Dominos  Re- 
gem  Francis  &  Ducem  Burgundix  reformata,  dédit 
laudes  Sanâiffims  Trinitati,  regratiando  Sanéiiffimo 
Domino  noftro  fummo  Pontifici ,  prsfatis  Dominis 
Legatis  &  Ambaffiatoribus  ,  de  laboribus  per  eos  in 
hujusmodi  fandto  negotio  affumptis  ,  exhortatusque 
eft  Dominos  de  Sacro  Concilio,  ut  hujusmodi  Paci 
generali  vclint  operam  dare  usque  ad  confummatio- 
nem  ejusdem.  Adjiciens  centra  detrahentes  Sacro 
Concilio,  quod  fi  Concilium  duraflfet  per  viginti  an- 
nos  ,  &  non  fuifiit  aliud  agitatum  ,  nifi  de  illa  bene- 
difta  Pace  Francis,  adhuc  non  deberent  Sacrum  Con- 
cilium diffiimare  ,  imo  illud  laudare  &  benedicere. 
De  &  fuper  quibus  omnibus  fingulis  prsmiffis  prsfa- 
ti Domini  Promotores  ,  nomine  Promotorio,  quo 
fiipra  ,  petierunt  ,  &  quilibet  eorum  petiit  à  nobis 
Notariis  Publicis  &  difti  Sacri  Concilii  Scribis  iufra- 
fcriptis  ,  fibi  &  omnibus  quorum  intereft  fieri  atque 
tradiunum,  vel  plura  ,  publicum  &  publica,  Inftru- 
mentum  &  Inftrumenta.  Aâa  fu-erunt  hxc  Bûfiles  in 
didla  generali  Congregatione,  fub  Anno,  Indidtione, 
die,  menfe  it  Pontificatu  quibus  fupra  ,  prsfentibus 
ibidem  venerabiiibus  &  circumfpedis  Viris  Dominis 
&  Magiftris  Joanne  Pulcripatris  ,  Dionyfio  Sambre- 
nays ,  Radulpho  de  Porta  ,  in  Sacra  pagina  Doâori- 
bus  ,  &  Guidone  de  Vercellis  Magiftro  in  Artibus 
P.irifienfi ,  unà  cum  pluribus  aliis  Teftibus  ad  prsmiffii 
adftantibus. 
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Lettres  de  Confirmation  par  Louis  Dauphin  de 
^43  J'  Viennois,  depuis  Roi  Louis  XI.  Fils  aine  de 
Charles  VII.  Roi  de  France ,  du  Traité  de 
Paix  qui  avoit  été  conclu  à  Arras  le  i.i.  Sep'.rm- 
tre  i^lf. entre  leRoifon  Pere,(^  Philippe  le 
Bon  Duc  de  Bourgogne.  Donné  à  Bruxelles ,  où 
le  Daiifin  s'était  retiré  du  vivant  du  Roi  fan  Pè- 
re, le  28  Janvier  I4}<S.  [Frédéric  Léo- 
nard. Tom.  I.  pag.  zo.] 

LO  o  I  s  aisné-fils  du  Roi  de  France ,  Daufin  de 
Viennois  ;  favoir  faifons  à  tous  prefens  &  avenir 
nous  avoir  vu  &  fait  voir  &  vifiter  par  les  Gens  denos- 
tre  Confeil  à  grande  &  mûre  délibération  les  Lettres 
Patentes  de  Monfeigneur  fur  le  fait  de  la  Paix  &  réu- 
nion faite  de  noftre  tres-clier  &  tres-amé  Oncle  &  Cou- 
fin  Phelippe  Duc  de  Bourgogne  &  de  Brabant,  avec 
mondit  Seigneur,  desquelles  la  teneur  s'enfuit. 

Charles  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France, 
le  tres-glorieux  Roi  des  Rois  Dieu  nôtre  Créateur,  par 
lequel  nous  vivons  &  regnons ,  &  duquel  feulement 
nous  tenons  nôtre  Roïaume  ,  nous  enfeigne  &  donne 
exemple  par  foi-même  à  avoir  comme  vrai  pafteur ,  le 
falut  &  le  repos  de  nôtre  peuple  ,  &  le  preferver  des 
tres-grans&  innumerablesmaux  &  dommages  de  Guer- 
re, laquelle  chofe  nous  avons  toiîjours  delirée  de  tout 
nôtre  cœur  ,  &  procurée  à  tres-foigneufe  diligence, 
connoiflànt  que  par  le  bien  de  Paix  eft  élevée  &  exer- 
cée jullice,  par  laquelle  les  Rois  régnent,  &  les  tems 
pafTez  nôtre  Roïaume  a  été  exhaulié  &  confervé.  Et 
comme  nous  toujours  portant  à  tres-araere  déplaifance 
les  divifions  &  Guerres  de  nôtre  Roïaume,  lesquelles 
paravant  nôtre  avènement  à  la  Roiale  IVIaje(lé,étoient 
encommencées  ,  &  jusques  à  ores  ont  duré  à  la  très- 
grande  afiiélîon  ,  opreffion  &  deftruâion  de  nôtredit 
peuple  ,  avons  ,  dés  qu'il  a  plû  à  Dieu  nous  donner 
âge  &  tems  de  difcretion ,  vaqué ,  entendu ,  &  travail- 
lé, &  tait  par  plufieurs  de  nos  parens  ,gens  &  Officiers, 
vaquer  ,  entendre  &  travailler  à  trouver  l'apaifement 
desdites  divifions  &  Guerres  ,  &  mettre  Paix  &  union 
en  nôtre  Roïaume  ,  &  reconcilier  &  réunir  avec  nous 
nôtre  très-cher  &  tres-amé  Frère  &  Coufin  Phelippe 
Duc  de  Bourgogne.  Sur  quoi  aient  été  tenues  plufieurs 
Conventions  &  Journées  en  divers  lieux  de  nôtredit 
Roïaume  ,  avec  les  Anglois  nos  anciens  ennemis ,  & 
nôtredit  Frère  &  Coufin  de  Bourgogne  ,  &  entre  au- 
tres en  la  Ville  de  Nevers ,  en  laquelle  eût  été  prife, 
acordée  &  acceptée  autre  Journée  &  Convention  en  la 
Ville  d' Arras.  Ausquels  Lieu  &  Journée  d' Arras  aïons 
envoie  pour  nous  nos  tres-chers  &  tres-amez  Confins 
le  Duc  de  Bourbon  ,  le  Comte  de  Riciiemont,  nôtre 
Connétable ,  le  Comte  de  Vendôme  Grand-Maître 
de  nôtre  Hôtel  ,  &  nos  amez  &  féaux  l'Archevêque 
de  Reims  Chancelier  ,  Chriftofle  de  Harcourt  nôtre 
Coufin ,  &  le  Sire  de  la  Fayette  Maréchal  de  France, 
Maître  Adam  de  Cambrai  Premier  Prefident  en  nôtre 
Parlement ,  Maître  Jean  Tudert  Maître  des  Requêtes 
de  nôtre  Hôtel  ,  Maître  Guillaume  Charticr  ÎDoâeor 
en  Droit  Canon  &  Civil,  Etienne  Bernard  dit  Moreau, 
nos  Confeillers,  &  Maître  Jean  Chaftenier  &  Robert 
Mailhcre  nos  Secrétaires ,  &  tous  nos  Ambaflàdeurs  ; 
&  à  iceux  Lieu  &  Convention  d' Arras  aïent  été  de  par 
nôtre  Saint-Pere  le  Pape ,  nôtre  très-cher  &  fpecial 
ami  le  Cardinal  de  Sainte-Croix  ,  &  de  par  le  Saint 
Concile  de  Bafle  ,  nôtre  très-cher  Coufin  le  Cardinal 
de  Chipre,  &  autres  plufieurs  Prélats  &  Gens  d'Eglife, 
notables  ;  par  le  moien  desquels  Cardinaux  &  Gens 
d'Eglife  aïent  été  pourparlées  &  avancées  plufieurs 
voies  &  ouvertures  des  Paix  générale  &  particulière, 
tant  avec  lesdits  Anglois ,  comme  avec  nôtredit  Frère 
&  Coufin  de  Bourgogne.  Et  finalement  par  le  moien 
d'iceux  Cardinaux  &  autres  Gens  d'Eglife, ait  été  con- 
clue &  fermée  par  nosdits  Coufins  &  Ambaflàdeurs, 
pour  &  ou  nom  de  nous  &  icelui  nôtre  Frère  &  Cou- 
fin ,  bonne  Paix,  Concorde,  &  réiinion  .de  lui  avec 
nous,  &fait,  confenti,  promis  &  accordé  les  chofes 
declairées  &  contenues  es  Articles  qui  de  mot  à  mot 
s'enfuivent. 

Ce  font  les  offres,  &c. 

Lesquelles  chofes  contenues  es  Articles  defl^us  écrits, 
nosdits  Coufins  &  Ambaflàdeurs  aient  profriis  faire 
confentir,  approuver,  ratifier,  &  confermer  par  Nous 
&  en  bailler  nos  Lettres  confirmatoires  &  Patentes  en 
forme  deuë  à  nôtredit  Frère  &  Coufin  de  Bourgoigne , 
&  fur  ce  aient  baillié  leurs  Lettres  à  icelui  nôtre  Frcre 


&  Coufin,  lequel  a  fait  &  juré  bonne,  loiàlé-,  feure,    AnMO 
ferme ,  &  entière  Paix  &  réiinion  avec  nous,  &  a  con- 
fenti &  fait  Lettres,  Renonciations, Promefl"es, Submis-    14?  J, 
fions  ,  &  autres  chofes  deflus  déclarées  ,  qu'il  doit  & 
eft  tenu  faire  de  fa  part ,  &  nous  a  reconnu  fon  Sou- 
verain Seigneur. 

^  Savoir  faifons  à  tous  prefens  &  avenir ,  que  nous  ouï 
a  pkin  nosdits  Coufin  h  Ambaifadeurs  fur  les  chofes 
defliisdites,  &  icelles  bien  confîderées  ,  &  tout  ce  que 
par  eux  y  a  efté  fait  &  paflé  pour  nous  &  en  noftre  nom, 
a  l'honneur  &  pour  révérence  principalement  de  Nôtre 
Sauveur  Jefus-Chrift  ,  tous  d'eftre  de  honneurs  mon- 
dains &  biens  temporels  arrière  mis ,  &  pour  efthener 
l'effufion  du  fang  humain  ,  &  pour  pitié  &  compafl[ion 
de  nôtre  Peuple,  &  afin  qu'ils  puiflTent  vivre  fous  nous 
en  paix  &  tranquilité;  pour  l'honneur  aufli  &  contem- 
plation de  nôtre  Saint-Pere  ,  dudit  Concile  ,  &  desdits 
Cardinaux ,  &  pour  certaines  autres  caufes  &  confide- 
rations  à  ce  nous  mouvans,  ledit  Traiété  de  Paix  ac- 
cordée &  réiinion  de  noftredit  Frère  &  Coufin  Phelippe 
Duc  de  Bourgoigne  avec  nous,  confentons,  ratifions, 
aprouvons  &  confermons ,  &,  fe  métier  eft,  faifons 
de  nouvel,  tout  ainfi  &  par  la  forme  &  manière  qu'il  eft 
contenu  es  Articles  delfus  tranfcrits,  &  qu'il  a  efté  pro- 
mis &  pafl"é  par  nosdits  Coufins  &  Ambafl"adeurs.  Pro- 
mettans  de  bonne  foi  &  en  parole  de  Roi  ,  &  fous 
l'obligation  de  tous  nos  biens  prefens  ■": 'avenir, pour 
nous,  nos  Hoirs  &  SucceflÊurs, tenir, gmder.entretenir 
&  accomplir  à  nôtre  loial  pouvoir,  fans  fraude,  décep- 
tion ou  malengin,  ladite  Paix  &  réunion,  &  toutes  les 
chofes  defiSis  tranfcrites ,  &  chacune  d'icelles  de  nôtre 
part,  &  en  tant  qu'il  nous  touche  &  peut  toucher  à 
toujours ,  tout  par  la  forme  &  manière  deflîis  écrite 
inviolablement  &  fans  enfreindre  ,  fans  faire  ne  venir 
ne  fouffrir  faire  ou  venir  au  contraire  ,  couvertement 
ou  en  appert,  en  quelque  manière  que  ce  foit.  Nous 
foumetant  quant  à  ce  à  la  cenfure  ,  cohertion ,  com- 
pulfîon  ,  6f  contrainte  de  noftredit  Saint-Pere ,  dudit 
faint  Concile  ,  &  desdits  Cardinaux  ,  &  de  toutes  au- 
tres Cours  tant  d'Eglife  que  Séculières  ;  Voulant  & 
oftroiant  par  icelles  eftre  contraints  &  compellez  tant 
&  fi_  avant  comme  faire  fe  peut  en  tel  cas ,  fe  faute  y 
avoit  de  noftre  part:  &  renonçons  à  toutes  allégations 
&  exceptions  tant  de  droit  que  de  fait  que  pourrions 
dire  ou  alléguer  au  contraire  :  En  especial  au  droit  dî- 
fant  que  générale  renonciation  ne  vaut  fe  efpecial  ne 
précède,  &  tout  fans  fraude,  déception  &  malengin. 
Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  eftable  à  toujours 
nous  avons  fait  mettre  nôtre Scel  à  ces  prefentes.  Don- 
né à  Tours  le  dixième  jour  de  Décembre  l'an  de  gra* 
ce  mil  quatre  cens  trente-cinq  ,  &  de  nôtre  Règne  le 
quatorzième.  Par  le  Roi  en  fin  Grand.  Confeil   Fres- 

NOY. 

Nous  ayant  agréable  comme  bien  raifon  eft,  ce 
que  par  mondit  Seigneur  fait  a  été  en  cette  partie,  ledit 
TraiQé  de  paix  accordée, &  réiinion  de  nôtre  dit  On- 
cle &  Coufin  avec  mondit  Seigneur,  &  tout  le  contenji 
es  Lelres  ci-deflSs  tranfcrites  ,  avons  loué,  gréé,  r^ 
tifié  &  aprouvé,  loiions,  gréons,  ratifions,  aprouvons 
&  confermons  ,  tout  ainfi  &  par  la  manière  qu'il  eft 
contenu  esd.  Letres  defl^iis  incorporées.  Prometant  par 
les  foi  &  ferment  de  nôtre  corps ,  &  en  parole  de  fils 
de  Roi,  &  fous  l'obligation  de  tous  nos  biens  prefenS 
&  avenir, pour  nous, nos  Hoirs  &  SucceflTeurs,  tenir, 
garder,  entretenir,  &  acomplir,  &  faire  tenir,  garder, 
entretenir  &  acomplir  de  point  en  point,  fans  fraude, 
déception,  ou  malengin, lad.  Paix  &  réiinion,  &  toutes 
les  chofes  contenues  esd.  Letres  deflfus  tranfcrites,  & 
chacune  d'icelles  à  toujours  ,  tant  par  la  forme  &  ma- 
nière esdites  Letres  contenues ,  inviolablement  &  fans 
enfreindre ,  fans  faire  ne  venir ,  ne  fouffrir  faire  ou  ve- 
nir au  contraire,  couvertement  ou  en  apert,  en  quel- 
que manière  que  ce  foit  :  Nous  foumetant  quant  à  ce, 
à  la  cenfure  ,  cohertion  ,  compulfion  &  contrainte  de 
nôtredit  Saint-Pere  ,  dudit  faint  Concile,  &  desdits 
Cardinaux  ,  &  de  toutes  autres  Cours  ,  tant  d'Eglife 
que  Séculières,  veuillant  &  oQroiant  par  icelles,  & 
mêmement  par  nôtre  dit  Saint-Pere,  être  contraints  & 
compellez  tant  &  fi  avant  comme  faire  fe  peut,fe  faute 
y  avoit  de  nôtre  part ,  &  renonçons  à  toutes  alléga- 
tions &  exceptions,  tant  de  droit  que  de  fait,  que  pour- 
rions dire  ou  alléguer  au  contraire,  en  fpecial  au  droit 
difant  que  générale  renonciation  ne  vaut,  fe  l 'efpecial 
ne  précède,  &  tout  fans  fraude,  barat  ,  déception  ou 
malengin.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  eftable  à 
toujours  ;  nous  avons  fait  mettre  à  ces  prefentes  nôtre 
Scel  de  fecret  en  l'abfence  du  grand.  Donné  à  Bruxel- 
les le  vingt-huitième  jour  du  mois  de  Janvier  l'an  de 
R  r  3  grâce 


CORPS    DIPLOMATIdUE 


AMMn  gface  mille  qnatre-cens  (i)  cinquante  &  fix.  Au  dejfoits 
^^^  efi  écrit  de  la  main  du  Daufin.  Beaulx  Oncle  Phelipe 
14?  î«  ^"^  ^^  Bourgoigne  ,  Nous  vous  prometons  par  la 
^  '  foi  &  ferment  de  nôtre  corps  ,  d'entretenir  &  garder 
de  point  en  point  le  Traité  &  Apointement  de  la  Paix 
fait  entre  Monfeigneur  &  vous,  tout  ainli  qu'il  eft  ci- 
delFus  écrit,  fans  aucunement  faire  ne  venir  à  rencon- 
tre, &  quand  il  plaira  à  Dieu  que  parvenions  à  la  Cou- 
ronne de  France,  vous  prometons  encore  baillier  nos 
Letres  Patentes  de  telle  fubftance  que  ces  prefentes. 
Ecrit  de  ma  main.  Si^»e\  L  o  y  S.  Scellé  du  Sceau [e- 
cret  du  Daufin  de  cire  verte  fendant  en  lacs  de  foye 
rouge  £5^  verte.\ 

(i)  Au  lieu  de,  cinquanti  fix,  il  faut  lire,  trmis  fix.  La  Date  du 
Tiaiié  qui  précède  le  montre ,  8c  le  Concile  de  Bile  ,  i  la  coiitcion 
duquel  le  Daupliln  le  leutnct ,  ne  duia  que  jusqu'au  mois  de  Mai  1442. 


tOui 
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S.Oclob.  Capitula  ,  Conventiones ,  &  PaEia  inter  A  L- 
p  H  o  N  s  u  M  Regem  Arragonum  ejuique  Praires 
ab  una^  {j'Philippum  Maria  m  Ducem 
Mediolani  à  parte  altéra }  in  Caflro  Partie  Jovis 
Mediolani  8.  OUobris  I4?5'-  inita;  ^ibiis  die- 
tus  Rex  i^  Fratres  ejus  promittunt ,  fe  diSio  Du- 
ci,  quotiescunjue  ab  eo  requiftti  fuerint ,  auxilia- 
turos  fore  ,  eb  quod  mira  ejus  liberalitate  £«?  be- 
neficentiâ  à  captione  Januenfmm  erepti  6?  liberati 
fmt.  [Pièce  authentique,  tirée  du  Regiftre 
R.  des  Archives  Royales  de  la  Ville  de  Mi- 
lan.] 

In  Nomine  Sanétit,    £3*  Individus  Trinitaiis, 
Ame». 

CU  M  omnibus  virtutibus  Principesornatos  efle  con- 
veniat  ,  nihil  tamen  eft  ,  quod  magis  Principem 
deceat,  &  extollat,  quam  quod  pro  liberalitate  coUata 
gratus,  &  memor  exiftat,  cum,  ut  ait  Cicero,  grati- 
tude non  folum  virtutum  maxima  fit ,  fed  alienarum 
virtutum  mater  habeatur  ,  qua  ratione  fretus  Sereniffi- 
mus  Princeps,  &  Excellemiffimus  Dominus  Alphonfus 
Dei  gratia  Rex  Aragonum,Sicilis  citrà,  &  ultrà  Fa- 
tum, Valentix,  Ungaris,  Jerufalem  ,  Majoricarum, 
Sardiniœ,  &  Corficœ  ,  Cornes  Barchinonise  ,  Dus  A- 
thenarum,&  Neopatris,ac  etiam  Comes  Roffilionis , & 
Ceritanis  eum  Sereniffimo  Principe, &  Excellentiffimo 
Domino  Joanne  Dei  gratia  Rege  Navarrae  &c.  ac  II- 
luftri,  &  Excellentiffimo  Domino  Infante  Don  Hen- 
richo  Dei  gratia  Magiftro  Ordinis ,  ^  Militise  Sanâi 
Jacobi  fuis  Frattibus  à  Januenlibus  captus,  maximisque 
periculis  perfonarum,  perditionisque  Terrarum  &  bn- 
horiim  fuppofitus  ,  omni  alio  remedio,  &  fpe  dellitu- 
tus  ,  mira  liberalitate ,  &  beneficentia  Illuftrillimi 
principii  ,  &  'Excellentiffimi  Domini  Plirlippi  Mariae 
Angli  Ducis  Mediolani  &c.  Papis  ,  Angleriasque 
Comitis,  ac  Januac  Domini, magna  cura,  difficultate, 
i&  expenfa  de  Januenfmm  manibus  ereptus  ,  redemp- 
tus,  liberatus,  honoratus,  &  adjutus  extitit,&  fucces- 
fîve  prsefatorum  Dominorum  Regum,  &  Infantis  Don 
Henrici  Fratrum  proteftationibus  ,  &  juramentis  de- 
'  claratum  fuit  ipfos  prêefato  Domino  Duci  fidem  dedis- 
fe,  &  ejus  captivos  fore,  idem  Dominus  Dux  perïcu- 
lum  prxfatorum  Dominorum  Regum  ,  &  Infantis, pro 
fuo  periculo  commutavit  ,  &  Duétoribus  Claffis  pro 
redemptione,  &  recompenfatione  abunde  fatisfecit,  & 
ïta  ptsefatl  Domini  Rex  Aragonum  ,  &  Fratres  vitam, 
animum ,  Statum ,  &  ipfam ,  quas  nuUo  pretio  œftima- 
ri  poted:  ,  libertatem  talem  à  prxfato  Domino  Duce 
confecuii  funt,  ut  propriis  vocibus.clare  recognofcant 
nuinquam  ex  eorum  memoria  tam  grande,  &  inifti- 
mabîle  benefitium  deleri,  nec  digne  recompenfari  pof- 
fe,  iiifi  in  hac  eorum  vita  ,  donec  corde,  &  fpiritu 
continebitur,  pro  omnibus  favoribus,  ptselidiis,  ac  re- 
quifitionibus  difti  Domini  Ducis  usque  quaque  Per- 
fonas ,  Statum ,  animum,  &  vires  exponant, eorumque 
pofl:eri:as  prsfatum  Domînum  Ducem  femper  tueatur, 
&  foveat  ,  &  laudibus  hanc  liberalitatem  ad  cîclum  ef- 
ferat  ;  Idcirco  pra;fati  Sereniffimi  Domini  Reges  ,  & 
Illuliris  Dominus  Infans  Don  Henricus  ,  &  quilibet 
eorum  fingularîter,  h  principaliter,  de  per  fe,  fponte, 
libère,  ac  omni  modo,  jure,  via,  &  forma,  quibus 
melius  ,  &  efficacius  potuernnt  ,  &  poiTunt  infrafcrip- 
tas  Promiffiones  ,  Obligationes  ,  &  Capitula  fequentia 
çontraxerunt ,  fecerunt ,  &  folemniter  celebtarunt  cum 


fpeSabili,  &  Clarilîimo  Jutis  utriusque  Dodlore  Do-  Ammo 
mino  Guarnetio  de  Caltiliuno  Conliliario,  Commif- 
fario,&  Procuratore  légitime  conltituto  per  prxfatum  X435* 
Dominum  Ducem  Mediolani  &c.,  prout  coiillat  pu- 
blico  Inllrumento  tradito,  &  rogato  per  me  Urbanum 
de  Jacoppo  Secretatium,  &  Notarium  ejusdem  Domi- 
ni Ducis  infr.ifcriptum,  recipienti,  &  llipulanti  nomine, 
&  vice  prcefati  Domini  Ducis  Mediolani  &c.  infrafcrip- 
ta  omnia  ,  &  fingula  inviolabilltcr  fervanda,  &  adim- 
plenda. 

Imprimis  prrcfati  Sereniffimi  Domini  Reges  Arago- 
num ,  &Nav3rr32,  ac  Illuftris  Dominus  Infuns  Don 
Henricus  Magifter  Sanâi  Jacobi  ,  &  quilibet  eorum 
fingulariter,  &  principaliter,  de  per  fe,  folemni  llipa- 
latione,  précédente  interrogatione,  &  fubfequente  re- 
fponlîone  promiferunt  ,  &  fidem  fuorum  corporum 
fponte  ,  libenter  ,  &  animo  deliberato  dederunt  dido 
Domino  Guarnerio  Procuratori  fpetiali  prœfaii  Domi- 
ni Ducis  ut  fupra  ,  quod  tctiens ,  quotiens  idem  Do- 
minus Dux  Mediolani  requiret ,  vel  requiri  faciet,per 
Nuntium,aut  Litteras,  prïtatum  Sereniffimum  Domi- 
num Regem  Aragonum  ,  aut  prasfatum  Sereniffimum 
Dominum  Regem  Navarrœ  ,  aut  lUufttem  Dominum 
Infantem  Henricum,ille  eorum  requifitus  ftatim,  om- 
ni mora  poftbabita,  rejeftis  quibuscumque  excufationi- 
bus ,  &  exceptionibus  ,  infalantet  ,  &  perfoiialiter  ve- 
niet  ad  ipfum  Dominum  Ducem,  ubicumque  erit ,  ad 
erigendum,  faciendiim,  &adjuvandum  disponere  ,  & 
ordinare  negotia,&  Statum  ejusdem  Domini  Ducis,  & 
ad  profequendum  ,  &  fuftincndum  imprefias  commu- 
nes, aut  folius  pra:fati  Domini  Ducis,  &  fimul  cum 
ipfo  Domino  Duce  perfonaliter  continuabit,&  ibi  per- 
feverabit,  donec  eidem  Domino  Duci  videbitur  oppor- 
tunum  pro  rébus  melius  dirigendis  ,  &  componendis, 
nec  in  hoc  ullam  difficultatem,  dubitationem ,  aut  ex- 
ceptionem  ipfi ,  vel  eorum  aliquis  facient,  allegabunt, 
aut  prœtendent,  fed  fine  duplicitate,  aut  alia  interpre-- 
tatione  fervabunt,  implebunt,  &  iiidiflinâe  venient  ut 
fupra,  non  intendentes  praediètiContrahcntes,nec  con- 
fentientes  in  hoc  prœfatos  Dominos  Regem ,  &  Infan* 
tem  liberatos  efl^e,  fed  obligatos  ad  hoc  total  iter  rema- 
nere  vigore  fidei  datœ,  &  ad  hoc  fervandum,  implen- 
dum,  &  attendendum  ex  abundanti  cautela  iterum,  & 
de  novo  taâis  manibus  Scripturis  aftrixerunt,  &  dede- 
runt eorum  fînguH  fidem  ei  fpeftabili  Domino  Guar- 
nerio Procuratori  Domini  Ducis  ad  hoc  recipiendum 
etiam  confiituto  recipienti  nomine  prœfati  Domini  Du- 
cis Mediolani  in  prxfentia  noftrum  Notariorum  ,& 
Teftium  infrafcriptornm.  Et  hoc  principaliter,  &  ex- 
preffe  promiferunt  ea  lege,  &  mente,  ut  firmiter,i5t 
inviolabiliter  valeant  ,  non  obftantibus  quibuscumque 
aliis  Capitnlis,Claufulis,  aut  Derogationibus  generalibus 
vel  fpecialibus  ,  &  fpetialiter  non  obftante  aliqua  dubi- 
tatione,  vel  allegatione,  qus  fieri  poiTet,  vel  prsEtendi 
quavis  occafione,-^'el  caiifa,  &  maxime  ratione  Intelli- 
getftïs,  arut  Ligœ,  aut  alicujus  Claufula;  in  ea  pofitx. 

Item  quod  prselati  Domini  Reges  ,  &  Infans  Don 
Henricus  vere  captivi  prxfati  Domini  Ducis,  cui  ibli 
fe  reddîdcrunt,  &  fidem  dederunt,  ut  fponte  proteda- 
ti  funt,  ab  hac  hora  in  antea  liberi  finr>  &  elfe  intelli- 
gantur,  quamvis  etiam  ptius  à  pr^fato  Domino  Duce 
effeâualiter  in  libertate  pofiti  fuerint  ,  \\\£  ut  liberi 
traâati  fint  ;  falvis  tamcn  femper  ,  &  firmis  manenti- 
bus  omnibus  contencis  in  praccedemi  Capitulo,  quod 
obligat  pcrfonas  eorum  ad  veniendum  ad  prœfatum 
Dominum  Ducem,  cui  nullo  modo  prœjudicare,  nec 
derogare  intendunt  ex  aliquibus  diâis  ,  &  faâis  ,  feu 
dicendis  ,  &  fiendis  in  futurum  ,  &  firmis  manentibiis 
omnibus  ,&  llngulis  Capitulis  InteUigeiitiii;,&  Liga;  in- 
vicem  contradlœ ,  &  fuprafcripto  Capitulo. 

Et  omnia  fuprafcripta  prœfaii  Sereniffimi  Prîncipes, 
&  Domini  Reges  ,  ac  Illuftris  Dominus  Infan's  Don 
Henricus,  &  quilibet  eorum  de  per  fe,  nec  non  prae- 
fatus  Dominus  GuariieriuSjProcuratorio  nomine  praîli- 
baii  Domini  Ducis  Mediolani,  promiferunt  unus  alteri, 
&  aker  alteri  attendere  ,  obfervare,  &  adimplere  bona 
fide ,  realiter,  &  fincere,  omnidolo,  &  machinatione 
ceffàntibus,  &  in  nullo  umquam  contravenire  de  jure, 
vel  de  faélo ,  nec  fub  aliqua  excufatione  etiam  quovis 
jure  conceffa  ,  nec  ex  aliquo  pra:tenfo  colore,  nec  ex 
aliqua  caufa  priEterita  ,  prxfenti,  vel  futura,  quœ  dici, 
vel  excogitari  polfet  ,  quœ  in  fpecie  co^itata  non  fuis- 
fet,  vel  qux  in  génère  cogitata  non  fuilfet ,  nec  cogi- 
tari  potuiffet;  volentes  etiam  hoc  ad  inexcogitata  trahi, 
&  omnes  excufationes  rejici,  &  vias  omnes ,  caufas, 
&  rationes  remotas,  &  rejedas  efle,  per  quas  prxdic- 
ta,  aut  ex  eis  aliqua  in  dubium  quovis  modo  revocari 
poffent,  etiamfi  talia  forent,  quse  in  generali  renuntia- 

tione 
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AnNO    ''"""^^  "°"  venîrent  ,  vel  aliter  jus  ter^ii  rangèrent,  aut  j  (îc  faûorum  CapituIorum,vel  rei  gefts,  exceptioni  do-    A  jjMf» 
lîcdercnt  ;  intendentes  de  his  omnibus  comertiam,  &  |  li    mali  ,  condition!  line  caulà,  vel  ex  injufta  caufa,&    •'*■"■"*' 

exception!  quod  metus  caula,  fori  privilégie,  exceptio-  147?. 
ni  fubjeftionis,  &  cuiljbet  Juris,&  Legum , Canonum, 
&  Confticutionuni  auxilio  quommodoJibet  competen- 
ti,  vel  competituro,&  Legi  dicenti  générales  renuntia- 
tiones  non  valere,  &  omnibus  aliis  privilegiis,  &  ex- 
ceptionibus  quibuscumque.  Et  hsec  omnia  fub  hyppo- 
theca  ,  &  obligatione  omnium  bonorum  prœfentium 
&  futurorum  Partium  prœdiâarum  ,  &  cujuslibet  ea- 
rum  ;  Et  indfe  prifati  Domini  Reges  ,  &  Dominus 
Infans  Don  Henricus ,  ac  eorum  (inguli ,  &  diàus 
Dominus  Guarnerius,  Procuratorio  uomine  Domint 
Ducis  prœlibati ,  jufferunt ,  &jubent,  rogaverunt ,  & 
rogant  de  prsdiSis  fier!  debere  unum,  &  plura  Inftru- 
menta  ejusdem  tenoris  per  nos  Joannem  Oizinam  Se- 
cretarium  prEelibati  Domini  Régis  Aragonum,&  No- 
tarium  infrafcriptum,  ac  Urbanum  de  Jacoppo  Secre- 
tarium  ejusdem  Domini  Ducis  Mediolani,  &  Nota- 
rium  infrafcriptum. 

Aâum  in  Caftro  Portx  Jovis  Mediolani  in  Camé- 
ra nova  prœdidi  Domini  Ducis  Mediolani  ,  in  qua 
prsefentialiter  habitant  prœfati  SerenilTimi  Domini  Re- 
ges ,  &  Dominus  Infans  anno  Domini  millefimo  qua- 
dringentefimo  trigelîmo  quinto  ,  die  odiavo  pra;fentis 
menlîs  Odobris  ;  Prxfentibus  llluftribus  ,  ac  Magni- 
ficis  ,  &  Speâabilibus  Domino  Joanne  Antonio  de 
Bancio  de  Urlinis  Principe  Tarenti  &c.  Domino  Jo- 
anne Antonio  de  Marîano  Duce  Suefllc  ,  Domino 
Vitali  Caftellandorio  Filio  Vitalis  de  Blanes ,  Domi- 
no Fernando  Davolos  Fiiio  Rodorici, Louis  Davolos 
nec  non  Domino  Franchino  de  CaftiMono  Filio  quon- 
dam  Domini  Pétri  Confiliario  ,  Jacobo  de  Abiate  Fi- 
lio quondam  Domini  Georgii  Fifici ,  Simonino  Ghi- 
lino  Filio  quondam  Domini  Andreœ  ,  &  Petro  Cotta 
Filio  quondam  Domini  Sernandi  Secretariis  Ducali- 
•bus,  teftibus  notis,  idoneis ,  &  rogatis. 

Rex  Alfonsus-Nos  Rex  Juan.-Nos  el  Maeftres, 
Signum  mei  Joannis  Olzina  Secretarii  Sereniflimi  Régis 
Aragonum  (upradiâi,  Imperialique  auftoritate  Notarii 
publici ,  qui  unà  cum  prsenominato ,  ac  fubfcripto  fpec- 
tabili  Urbano  de  Jacoppo  Ducali  Secretario ,  promis- 
es omnibus  ,  dum  fie  agerentur  ,  interfui,  &  prsfens 
publicum  Inftrumentum  rogatus  tradidi ,  &  fubfcripfî 
folitumque  meum  fignum  Tabellionatus  appofui  in  fi- 
dem ,  &  teftimonium  omnium  prasmiflorum. 

Subfcriptus  Ego  Utbanus  de  Jacoppo  Filîus  quon- 
dam Domini  Bartholomei  Ducalis  Secretarius ,  publi- 
cnsque  Imperiali  auéloritate  Notarius,unàcutn  prsno- 
minato  Joanne  Ohina  Secretario  Regio,  prsemiffis  om- 
nibus ,  dum  fie  agerentur  ,  interfui ,  &  prœiêns  publi* 
cum  Inftrumentum  rogatus  tradidi,  &  fubfcripfi,  foli- 
tumque  meum  fignum  Tabellionatus  appofu!  in  fidem, 
&  teftimonium  omnium  prsmiflbrum. 


XAî  Ç.  conventionem  inter  fe  habere  poffe,  &  inter  fe  fervari, 
ac  impleri  omninô  debere  ,  fi  umquara  tides  in  aliquo 
fervanda  eft.  Et  ad  majorem  roboris  firmitatem,  ac 
firmiffimam  pra:diâorum  omnium  obfervantiam ,  6c  ir- 
revocabilem  validitatem  prœfati  Sereniflimi  Principes, 
&  Domini  Reges,  &  lUultris  Dominus  Infans  ,ac  eo- 
rum finguli,  &  prEBdiflus  Dominus  Guarnerius,Procu- 
ratorio  nomine  ejusdem  lUuftriffimi  Domini  Ducis, 
in,  &  fuper  animas  eorum,  &  fingulorum  ex  eis  tac- 
tis  Sacris  Evangeliis  juraveriint  prsdiâa  omnia,  &  fin- 
gula  attendere,  obfervare,  &  numquam  in  aliquo  con- 
trafacere  de  jure  ,  vel  de  faâo ,  aut  aliquo  pra;textu , 
colore,  vel  caufa,  nec  ex  alicujus  mandato,  vel  fua- 
fione,  nec  propter  aliquod  privatum,  aut  publicum  in- 
tereffe  ,  &  ad  augendam  omnem  obligationem  ,  qua 
Chriftianus  aliquis  Dec,  vel  mundo  obligari  poflit ,  aut 
aliquo  fortiflimo  vinculo  ligari,  praiati  Domini  Re- 
ges, &  Infans  Don  Henricus  ,  &  eorum  finguli,  dic- 
lusque  Dominus  Guarnerius,Procuratorio  nomine  ejus- 
dem Domini  Ducis  Mediolani,  voverunt  ïcterno  Deo, 
&  omnibus  Sandis  prxdida  omnia, &  fingula  adimple- 
re,  &  fervare  ut  fupra  ;  Et  in  quantum  ullo  umquam 
tempore  contravenirent  ,aut  contrafacerent  in  aliquo, 
ex  nunc  prout  ex  tune ,  prœfati  Domini  Reges,  &  Do- 
minus Infans  ,  &  eorum  finguli ,  ac  didus  Dominus 
Guarnerius,  Procuratorio  nomine  ejusdem  Domini  Du- 
cis, congrue  ad  contrafacientem  referendo,  proteftantur, 
confentiunt,  &  fe  propria  voce  damnant,  &  judicant, 
quod  ab  omnibus  hominibus  dici  ,nppenari,tradari,te- 
neri  ,  reputari ,  nominari ,  &  judicari  poffint ,  ac  de- 
beant,ut  vere,  &  totaliter  fidefragi,  infâmes,  perjuri, 
deteflabiles,  omni  fide,humanitate,  gratitudine,  &  vir- 
tute,  ac  honore  carentes  ,  &  quidquid  deterius  ,  ac  op- 
probriofius  dici  ,  &  excogitari  poffit  ;  fed  amplius  ad 
tollendum  omne  remedium  in  contrarium ,  &  ut  aufe- 
ratur  omnis  cogitatio  excufationum,prEEfati  Domini  Re- 
ges, &  Dominus  Infans,  ac  eorum  finguli,  &  Domi- 
nus Guarnerius  de  Caftiliono  Procurator,  ut  fupra,  pro- 
miferunt  ,  juraverunt ,  &  voverunt  ut  fupra,  quod  à 
prsedidis  promiffionibus ,  luramentis ,  &  votis  ut  fupra, 
nec  ab  ifto  juramento  umquam  impetrabunt  aliquam 
abfolutionem  ;  remiflîonem  ,  &  annullationem  ab  ali- 
quo fummo  Pontifice,  Episcopo,  vel  alio,  née  alicui 
impétrant! ,  aut  impetrare  tentanti  confentient,  vel  as- 
iîftent,  fed  totaliter  ,  ac  omni  ingenio,  ac  exfortio  re- 
iîftent ,  &  prohibebunt  ;  Et  in  quantum  abfolutio ,  vel 
remiiTio  quovis  modo  impetraretur,aut  fieret,  vel  mo- 
tu  proprio  eoncederetur  ,  promiferunt ,  &  juraverunt, 
quod  tali  abfolutione  numquam  utentur,  nec  ex  illa  fe 
liberos ,  aut  abfolutos  reputabunt ,  fed  eam  pro  irrita , 
&  nulla  tenebunt,  nec  praedidis  modis,vel  aliis  etiam 
non  expreffis,  aut  cogitatis  in  prsemiffis  ullo  modo  dé- 
ficient, nec  contravenicnt  per  fe,  vel  alium,aut  alios, 
direde  vel  indirede  ,  palam  vel  occulte ,  quovis  mo- 
do, caufa,  vel  ingenio,  Renuntiantes  omnibus  excep- 
tionibus  non  lie ,  vel  aliter  celebrati  Contradus ,  non 
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